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AVIS IMPORTANT. 
IVaprti une deslois providentielles qui rogissem le monde, rarement les osuvres au-dessos deTordinalre se fbnt 

f. tmns contradictions plQs oa moins fories et uumbreuseg. Les Atelien Caltolique* ne pouvaient go6re £chapper a ce 
cacbet divin de ΙΡΟΓ uliBto. Tantot on a nio leur existence ou leur iroportance; tantotun a dit qtfils elaient ferroe* 
ou quMls allaienl l ^ l r e . Cependant ils poursuivent leur carrifcre depuis 21 ans, et les produclions qui en sortent 

* deviennent de pkis en plus graves et soignoes : aossi paralt-Jl certain qn'a moins (fovonements qu'aacune prudence 
J huniaine εο saurait provoir ni empGcher, ces Aleliers ne se fermeront que quand la Bibliolhhque du Clerqu sera 

terminoe e:i ses 2,000 volumes in-4°. Le passo paratt un sur garant de 1'avenir, pource qu'il y a a esp^rerou λ 
craindre. Cependant, parmi les ralomaies auxquelles ils se sont trouvos en butte, i l en est deux qui ont oto conti-
nuellement rcpolees, parce qu\Hant plus capitales, leur eflet enirainait plus de cons£quences. De pelils et igoares 
concurrents se sont donc acbarnos, par leur correspondance ou leurs voyageurs, a ropoter partout qae nos EdiUons 
6taient mal corrigees et mal imprimoes. Ne pouvant altaqaer le fond des Ouvrages, q u i , pour la plopart, tie sont 
que les chefs-d'ceuvre du Catholicisme reconuus pour tels dans toasles terops et dans tous les pays, i l fallait bieo 
se rejeter sur la forme dans ce quel le a de plus serieux, la correction et rimpres»*on; en effet, les cheis-d*cEuvre 
Dieme n'auraient quNme demi-valeur, si le texte en otait inexacl ou illisible. 

II est trfcs-vrai que, dans le principe, un succ£s inoui dans les fastes de U Typograpbie ayant fbrco TEditear de 
recourir aox mdcaniques, afin de marcher plus rapidement etde donner les ouvrages a moindre prix, quatre voluipes 
du double Cours d'Ecriture sainte et de Thiologie furent liros avec la correclion insufQsante donnoe daus les impri-
raeries a presaue tout ce qui s^dite; i l est vrai aussi qu*un cerlatn nombre d*autres volumes, appartenaot a diverses 
Publications, furent imprlmGs ou trop noir ou trop Dlanc. Mais , depois ces temps oloiguos, les mocaniques ©nt 
code le travail aux presses a bras, et 1'impression qui en sort, sans £tre du luxe, allendu que le luxe jurerait dans 
des ouvrages d'une telle nature, est parfaitement convenable sous tous les rapporls. Quant a la correction, i l est 
de fait qu'e)le n'a jamais έ ΐέ ροηέβ si loin dans aucune odition ancienne ou contemporaine. Et commeot en serau-il 
autrement, apr£s loutes les peines et toutes les dopenses que nous sublssons pour arriver a purger nos opreuves de 
loutes faules? Lhabilude, PII lypograpbie, m&me dansles meilleuresmaisons, estde ne corrigerque deux opreuves 
et d'en conferer une iroisi^me avec la seconde, sans avoir proparo en rien le manuscril de 1'autear. 

J)ans les Aleliers Calholiques la ditTercnce est presque incommensurable. A u raoyen de correcteurs blanchls sous 
le harnais et dont le coup d'(ril typograpbique est sans pitio pour les fautes, on commence par proparer la copie d*un 
bout a Tautre sans cn excepter un seul mot. On l i t ensuite en premi&re opreuve avec la copie aiusi proparoe. On lit 
cn seconde de la ιυέηιβ mani6re, raais en collationnanl avec la premi^re. On fait la mome chose en lierce, en colla-
iionnant avec la sec^nde. On agit de mime en quarie, eo collationnant avec la lierce. On rcnouvelle la monie ορέ-
ralion en quinte, en collalionuant avec la quane. Ces collationncmenls ont pour but de voir si aucune des fautes 
signaloes au bureau par M M . les correcteurs, sur la marge des ^preuves, n'a ochappo a M M . les corrigeurs sur le 
marbre « t l e meial. Aor^s ces cinq leclures enliferes controloes Yuue par Tautre, e l en dehors de la preparation 
ci-dessus menlionnoe, vient une rovisiou, et souvent i l en vient deux oo trois; puis Γοη cliche. Le clichage opord, par 
consequeot la poreio du lexle se trouvanl immobilisoe, on fatt, avec la copie, une nouvelle lecture d'un boul de Γέ-
preuve a l'aulre, OD se livre a une nouvelle rovision, et le tirage n*arrive qu*apr6s ces innombrables procautions. 

Aussi y a t i l a Montrouge des correcieurs de toutes les nalions et en plus grand nombre que dans viogt-cinq 
imprimeries de Paris rounies ! Aussi eucore, la correclion y coule-t-elle autant que !a composition, tandis qu'ai!leurs 
el le ne coule que le dixieme ! Aussi enfin, bien que 1'assertioq puisse paraitre t^mtrairc, Texactitude obienue par 
larU de frais e l de soins, fail-elle que la pluparl desEditions des Aleliert Catlioliques laissenl bien loin derri^re elics 
ceiles m6me des colebres Ben^diclins Mabillon et Moiilfaucoa etdes celebres jesuites Pclau et Sirmond. Que Ton 
compare, en eflet, n*inaporle quelles feuilles dc leurs editions avec ceiles des ndlres qui leur correspondent, eo gree 
comme en latin, on se convaincra que rinvraisemblable est une roalite. 

Dai l lcurs , ces savants 4minents, plus prooccupos du sens des texles que de la partie typographique et n £ t a n t 

{)oint correcteurs de profession, lisaicnt, non ce qae porlaienl les 6preuves, mais ce qui devait s'y trouver, leur 
lauie ititclligence suppleant aux fautes de 1'ediUon. De plus les Bonodictins, comme les JosMites, opdraient pfesque 

loujours sur des manuscrils, cause perpotuelle de la rnultiplicilo des fautes, pendanl que les Atehers Catlwiique$, 
donl lo propre est surtout de ressusiiter la Traditiou, n^p^rent le plus souvent que sur dce imprimos. 

L c R. P. De Buch, Josuile Bollandisle de Bruxelles, nous £crivait, i l y a quelque lcmps, i^avoir pu tronver en 
dix-huit moisd'dtude, une seule [aute dans noire Patrologie laline. M . Denzinger, professeur de Thoologie a P U i i i -
versiie de Wurzboarg, et M . Ueissmann, Vicaire G^uoral de )a m6me ville, nous mandaient, k la dale du 19 ju i l l e l , 
n'avoir pu ogalemeni surprendre tme scule faute, soitdans le lalin soit dans le grecde notre double Patrologie. EBOD, 
le savaut P. Pitra, Benodiclin de Solesrpe, et M . Bonelly, direcleur des Annales de philosophie chrSiiewie, mis au 
doli de nous convaincre d'une seule erreur lypograpliique, ont όΐέ forcos d'avouer que nous ifavions pas irop 
presumo de nolre parfaite correclion. Dans le Cierge se irouvent de bons latinistes et de bons bellenisies, et, ce qui 
esi plus rare, des hommes irfcs-positifs et tr^s-prahques, eh bien ! nous leur prometlons une prime de 25 cenlimes 
par cbaque faute qu'ils docouvrironl dans n'iuiporic lequel de nos volumes, surloul Jans les grecs. 

Malgre ce qui pr£c£de, TEditeur des Cours comvlets, sentanl de plus en plus rimporlance ei m^me la n^cessit* 
dune correction parfaite pourqu'un ouvrage soil verilablemeni ulile et eslimable, se livre *lepuis plus d'un an, et 
esi rosolu de se livrer jusqu'a la fin k une opfetion longue, pcuible et couleuse, savoir, la rovision enii^re et 
uuiverselle de ses innombrables clicbes. Ainsi cliacun de ses volumes, au fur c i a mesurc qu'il les remct sous presse, 
est corrigo mot pour mol d'un bout a Tautre. Quaranle hommes y sonl ou y seront occupos pendanl 10 ans, e l one 
somme qui ne saurait 6tre moindre d'un demi million de francs est consacree k cet important conlrole. De ceite 
maniere, ies Publications des Ateliers Cathotiques, qui doja se distinguaient enire toules par la suporiorito de leur 
correction, n'auroot de rivales, sous ce rappori, dans aucun teraps ni daus aucun pays; car quel est r&li leur qui 
pourrait et voudrait se livrer A I ^ E S C O t P a des travaux si giganlesques et d'nn prix si exorbitant? II hut 
cerles 6lre bien ρόηύΐΓό d'»ne vocalion divine a cel eiFet, pour ne recuSer ui devant la peineni devant la dopensc, 
suriout lorsque PEurope savanle proclame que jamais volumes n'ont et6 6dii£» avec tant d'exactitude que ceux de 
la Bibliolheque untvcrselle du Ctergi. Le prosent volume est du uombre de ceux r^visos, e l tous ceux qui le seronl 
a l*aveuir porteront cclte note. En consiquence, pour juger les productions des Ateliers Catholiques sous le rapport 
do la correclion, i l ne faudra prendre que ceux qvii porterout en i£le 1'avis ici iraco. Nous ne reroDoaissons qae celie 
odtlion et cellcs qui suivront sur nos planches de molal ainsi corrigoes. Ou croyait autrefois aue la ster6otvpie 
inimobilisait les fautes, attendu qn'un clicho de motal n*est poiut olastique; pasdu lout, i l introdait la perfeclion r 

car on a trouvo ie raoyen de le corriger jasqu*a exlinclion de fautes. LOebreu a έΐό revu par M . Dratb, lo Grec 
par des Grecs, le Lalin et le Fran^ais par les premiers correcteurs de la capiiale en ces langues. 

Nous avons la consolalion de pouvoir flnlr cet avis par les roflexions soivantes : Enfio, notre exemple a flni par 
obranler les grandes publications en Itali^, en Allemagne, en Belgique et en France, par les Canom grec$ de Rome, 
le Gerdil dc Naples, le Saint Thomas de Parme, VEncyclopodie religietue de Munich, le recueil des doclaralions des 
rites de Bruxelles, les Bollandisles, le Suarez et le Spicilige de Paris. JusquMci, on n'avalt eu roimprimer que des 
onvrages de courle baleine. Les m 4 ° , ού 8'engloutissent les in- fo l io , faisaient peur, et on nOsait y toucber, par 
crainte de se noyer dans ces abimes saus fond et sans rives; mais on a fini par se risquer a nous imiter. Bien plus, 
sous notre irapulsion, d'autrc;s Editeurs se prepareot au Bullaire universel, aux Docisions de loutes les Congrogations, 
a une Biographie et a une Histoire gdn^rale, e tc , e tc Malheureusement, la plupart des £ditions ddja faites ou qui se 
font, sont sans autorilo, parce qu'elles sont sans ^xactiUide; la correclion semble en avoir Μ faite par des aveugles, 
soil qu*on n'en ait pas senli la gravito, soit qu'on aii reculo devant lesfrais; rnais palience! une reproducliOD 
currecie surgira bienlot, QC r*lt-ce qu'a '? lumicrc des ocoles oiii ae soni faites ou qui se feront eucore. 
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Gissa: anno 1832 auctior ed i l a . 995 
E p i s l o l a ad Tbeodos iu in roouachum et inc lusum continens quarumdam quaestionum solut ionem, 

cx i e u n c l a v i i Jure Grceco-Romano. 4061 
E l i i s l o l a ad eumdciu de l igaudi solvendique potestate. 1065 

S T E P I I A N U S D I A C O N U S C P . 

"Vila S. S lepbani j u n i o r i s , monacbi et mar tyr is , ex Bernard i de Montefalconis et Jacobi L o p i n i , 
Be i i ed ic l inorun i monacborum, Analecti* Grcecis. 1067 

P R U C O P I U S D I A C O N U S C P . E T C H A R T O P H Y L A X . 

E n c o m i u m in S. Marcum Evangel i s lam, ex A c l i s S S . Bo l l and . H87 

S. G R E G O R I U S D E C A P O L I T A 

Se>mo his lor icus t de visione quam cum habuisset Saracenus qu idam, credidi t , et propler 
Jcsum Ghr i s iu in inar lyr io affectus fuit. > 1201 

C H R I S T O P H O R U S A L E X A N D R I N U S P A T R I A R C H A . 

P a r a n c s i * in usus an imaruni , < demonsirans cuinam s imi l i s sit v i ta baeccc hominum e l i n 
quem ilnem desinat. > 1215 

Epis tola ad Tl ieopbi lun i i m p . (memoratur tantum ut jam edita inter opera S. Joatt. Dama-
sceni, tom. XCV). 

S. M E T H O D I U S C P . P A T R I A R C H A . 

ISotiiia auctore J\5aJ{o i f l* l§j f i$ba7le J l t & o d u s . — Not i t ia altera ex Fabr ic io . — V i l a 
S Metbodii auptotQ pu&cvo*iOlGCpria<r <Jfeoitfe:AIBuiO, ex Act i s S S . Bol land . 1251-1243 

l l o m i l i a de cruce e l passione C h r i s t i . (Est Methodii martyris, et edita esxtat inter eju* opera, 

totn. X\lll.\ β . · · ·. # · · · · · · · · . , · · 
Or.u io in s a i i c t a f o ^ a V f i u t i , e* K b l i d l B e d a ^ / A f o f i a X o i - t a f o r a b e f i s i i . 1271 
M a r i y r i u m B t . D i W y w ^ c y o i K f g r U B . (FJstai mhr> Areopayhte opcra, huju$ Patroiogiw tnm. IV.) 
Epis lo i a ad palr iarcbam H i e r o s d y n i i l a a u m de deposil iune apostalaruin sacerdoiuoi , ex A n g . 

Mai Β bliotheca nova Palrum. - 1291 
Epis io ia contra Siudi tas ex cjusdem Sp id l eg io , sed addi la in le rpre la l ione nostra. 1293 
|)> tmitaie Ecciesia? c l obedicnlia pasloribus deb i i a . 1395 
De iis qui abnegarunt socundum diversas personas et aclales et ad orlhodoxaro veramque 

fidem rcver tunlur , ex Goar i R i tua l i Graecorum. 1299 

G E O R G I U S NICOMEDIENSIS M E T R O P O L I T A . 
Or . i l ioncs . 1343 
Idioincia . 1527 

Par iMis . — Ex lypis M I G N E . 



A N N O D O M I H I D C C C X X Y I I I . 

S. NICEPHORUS 
C O N S T A N T I N O P O L I T A N U S P A T R I A R C H A , 

N O T I T I A . 

(FABRIC. Biblioth. Grwc. edlt. HARL. t. VIT, p. 603.) 

Niceyborus , C P . palriarcba (/i), in locum T a i asii an. C . 806 (6) 12 A p r i l . riie Pascliatis creatus et an. 813, 
ob propngnaliim iinagimim c u l l i i m depositus, aiqne inde bomologcla , sive confessor , Grsecis dictus, 
i n monaslerio ann. 828 decessit. De quo Mena?a 2 J tu i i i , Ignatius, diarotius C P o l . , in V i l a (quam 9 ab A l l a -
j ioacceplam.Combefis i i i scomniunicavi t Hensclienio, a quoedita Grasce e i L a t . i n Acfte 5 S . 1 3 M a r l . ) tom. II, 
Lat i i te , pag. 2 9 4 ; e l Graice, pag. 704 ; et Mar l inus Haiickii.is, De Byz. rerum tcriptovibut, l i b . ι, cap. 42. 
Dissertationem de ejus scr ipl is cum catalogo mss. b ib l . Rcgine Par is i i s edi turumsc recopit Jo . Boiv in ius , tlie-
sauri i l l ius , vere regi i , cuslos dignisshnus. Novam eiiain Opermn Nicephori hujus editionem exspeclaba-
IIIUS ab Ansehno Bandur io , Hagi is ino, presbytero ae monaclio o rd . S. Benedici i e congregntione M e i i -
l ens i . Confer, quem infra c i im lectore communicabo, Compiclnm Operum S. N\eephor\% pairiarchcc CPot,-
tiuce propediem duobut lomii edenda sunt, et quorum pauca hactenus edila fvernnt, cum interpre-
iaiione Latina, nolit ac octo dhtertationibus critich, dogmatich et hisiorich. P a i i s . 1705, 12, et M c -
mor i >s Trevul i inas i l l ius anni mensc Augusto p. 4461. Ed i lo rum ejus scr iplorum recensioui, quae occtir-
r i t apud pr .Tstantissimuni Gavetim [Ilist. litter. S S . EE. vo l . II, p . 4 scqq.] pauca hrec Imbeoquaj addam : 

1. Breviarinm hisloricum, a Maur i t i i nece anno Cl i r i s t i 602, ad anmiin C l i r i s l i 770, sive Leotiis IV et 
lreues nuplias, logillaudatquePhotius cod. 66, idem nec plenius evolvissese innucns, quam a Petavio Par i s . 
4 6 l 6 , 8 , c u n i ? e r s i o u e e i notis editum et dcinde imerByzani ina* scripiores ULsloria»1648, fol.[et Venei . 1729 
fol.] ΓιιίΙ recusum et Tbeopbylacto SiinocaltaBsolet subj ici . A d j i m x i l Petavius Nicepbori Gregorae Fragmcnta 
I ag. 210-257, in anliquioribus edi l t . omissa. Gregor i i pnelerea cognomenlo F i g u l i , Tatirominitai i i in S i -
c i i i a episeopi, hounliaii i in indici ionis sive anni pr inc ip io in , pag. 258-285. Sequiiur Epitomc lemporum ab 
Adamo ad Alex ium Coinnentim ex Eusebi i Pampbi l i l ibro qui inscripttts esl Βασιλ ικές , e l aliis junioris 
.ι Utiis monumeiitis pag. 286-509 . Indictilus lueiropol.tanaruin sediiim (c), CPol i iano palriarchtt^ubjecfa-
r n m , pag. 510-598. Georgii Pachyroeri Fragmenla Grance, qua? in Augtistauo codice ms. deessc H i c r o n . 
W o l l i u s in Synopsi l i b r i ¥ momierat, pag. 3 Ι 5 Γ 4 0 7 . Libe l lus l l ippocra l i s Περ\ τ ω ν φ α ρ μ ά κ ω ν 
χαΟαιρόντων pri i i ium ediius ex codire Cujaciano, Grajce pag. 308-410. A c deniqtte Mirepbori , patr iar-
cliau C P o l . , Frogmentum de Cotulanlini Copronymi vita el exitu, ex Tbeopbanis Chronograpbia deprom-
pd in i Graece et La t . pnsl Pctavii notas, pag. 206-218. FABRIC. Gall ice versum es l Brev ia r . a Moi i l e ro l io . 
Par i> . 1618, 8, e l a Morolo (ΜΟΠΪΙ, Controlleur en Ια ΟέιίέταΙίΙέ de Motitauban)% cum no t i s j i i s l o r i c i s . 
P a r i s . 4654, 42.— Breviar. hisior. exstat in cod. Augustauo Vinde l . (Reiser. C a l . codd. p. 8 0 ) ; — i n b ib l . 
Wra t i s l a i i . Rbediger. ( K r a u z . Μβιιιοι-. i l l i t is b ib l . p . 86). — Chrouograpbia , sub nominc quidem EIIJ^-
b i i . Syr iace , in B i b l . Bodlei . ood. 3151, et inler coi ld . T h . Ilytle n . 6401. — E x Cbroni r i s Nicepl i . 
cxcerp ia subinde aliqna adjiiugunlur Oamasceni oriliodox;e fidei Exposi i ioui iu cod. Vcnelo Marc iano400 
(Cat . codd. g r . p . 265). HARL. 

2 . Cltronologia compendiaria ab Adamo :ul auclor i* x l a l e m . Lat inc ex Anaslasi i Bibtiotbeoarii ver-
eioue legilnr in Bibl iolbecis P a i n u n , Par is . 1575, vo l . I I ; 1589, v o l . V I I ; 1641 e i 1654, lomo s e p l i i n » ; 
H i i s i l . 1561, Co lou . 1618, IOIMO IIOHO, c i L u g d . 1677, ΐοιιιο X I V , pag. 72, cuni commenlario A n i o u i i 

(a) Conf. praiier ea supra, cap. 4, § 59, Gas. Ondiit. 
C o m i i i . d e S S . E E . toni II , p . 2 , seqq.; Ce i l l i e r 
lliu. gin.des ΛΑ. EE. l o m . X V I l l , p. 467 ; Hain-
berger ζ . M . lout. III, p . 561 s eqq . ; Sax i i Οηυιη. 
I I , ρ . 100 e i 545. \ i m Nicepb. C P o l i l a m , a T l . eo -
doro Grapio cpmpoBiia, es l in B i b l . Par is . tesie 
Montfa t icou. Palaogr. Gr. 72. De Tbcodoro Grapio 
c o n f . pauto posl in lndice sc r ip lo r . in M c . Gregonu 

P A T R O L G R . C . 

ttist. Buz.V. Graptns. I I A R L . 
{b) V. A i i s e l i n . Baiidur. in Imper. oricnt. 11, 

p . 907, c i l . Par i s . aul p. 650, ed. Ypnetse.ei paulu 
posl iu Imlice Kcripiori im in N i c . Grrgorse Hist. 
Byz. voc. Mccphorus Gregoras. IIARL. 

(c) Confer iiuiicem siui i lein in Jure Grarr.o Hcm, 
Fre l i e r i , p;»g. 244 seq. 
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Cotilif, primutn edilo P a i i s . 1573.4, (o) quem L X X Inlcrpretibiis (b) nimiuin i r ibucre , iu fxpurgalnr iu 
Ind i i c noia l Jo .Mar ia Rrasicliel lantis . L a l i n c ilideut, iniei-preie Joach. Camarar io , uua cnm cjus cozu-
mc i i i a i i i s et di ts . de synudo Nitarna, B ^ s i l . 1561, fu l . ; L : p s . 1573, 4. , ;·ρικΙ VoR-elin. oi apud Jo. S l r n -
i i ia i imun 1585, 4. C a i u c r a n i t;arr:U'o t!c >ynodo Ni rwna prodiorai I.ip«i& οχ ΟΠΙ<ΊΙΙΠ Jac. Π.ΊΛΥ >l«l 1543, 8; 
r*<\ ibidem 1 5 i C , 155*2, 1560, 8, cx tiflir. Valcnl i i i t Pap.p. Versio sint» comm<'iiiariis B i s i l . 1509, 8, anic 
l i i s lo r iam quam vulgo vocanl MiM-ellain. Gr;vco in Thesnuro ismporum Joseplii Scal igeri . Lugd . B n . 1606, 
p. 505, et 1658, p. 301, fol. Gr;ccc o\ L i i i n f t , c.nw Jar. Goari uniis, nd ftilccm Georgii S y m e l l i . P a -
r i s . 165-2, l o l . [ c i Y c u c l . tom. V . a 1729.] in ler scriplores b U l . Byz . Impcralortun et patriar<-haru:u 
quoruiudam postreinorum nomina a s. l ip lnre juii iorc a .IjVcia essc, Ιιπη ίιι Niccpl ior i Grawis , iuui in L i -
tinis Auastasii codicibus docel Seldcnus II, 4, De aynedriis, pag. 106 sq. , et I l anrk iu* De scriptoribui 
Byz., p . 'g . 245. Yalc i i l in i .Mii qcoqur gci ealojjam in eodioibus qnibusdam desiderari, nolal Jr> Poarsonins 
in Viudiciis epistolnrum S. Ignalii. Vic iss im in aliis wss . divcrsac conliimationes reperiuii t i ir jam ail 
Gonslanl i i i i im Dticam, qui a. C . 1067 o b i i l , j ···· iilteritis e l iaui , nsque ad a. C . 1180. Gonf. notam f.] 

5. Ex Nicepiiori C P o l . , Anlirrheiicis iribus adversm Mamnnnm et Icouomachos nptisctih qualiior La i ihe 
cx Tur r i an i versionc vtilgavii II. Ganisius l o m . l Y Anliq. Itci,{d); scd passim in lVl i c i l e r , rtmi iion conjii i i-
geiida l i inc inde conuectal. Rerusa sunl lom. X ; V Bibl. Pulntm, edit. Lugd . pag. 89-98, Colon . 1618 , 
tom. I X , e l parle al iera lomi 1Y, P a r i « . [1624] i 0 5 4 . E x l ibro n e l 111 duo Fragmema ejus quibus Asloiii 
AmnsKiii dicla vindicanlur ,Gr;ece c l L u . dedi lCombel is ius , Auclar. novo Bibl. Patrnm, toni . I, p. 267-281), 
P a i i s . 1 6 4 8 . Integrtim opns, nec levi damno Cliristianae reiac litterariw (judice Combelisio) delilescens habo-
itir Crrcce in B i b l . regis Galliac siib nomiiio Thcodor i G r a p l i , q u o l i lulocltTeptt is Micepliorus Gregoras cina 
aliis Grapluin pro auciore l ib r i habuit. [V. eonfedorem Cat. codd. Par i s i iu II, p. 176.] Sed in l n b l . 
Cori icr i ina cjiisdem an l iqu i l a l i s codex, lcs e Borvinio, rccl-e id i r i b u i l Nicrpboro GPol i iano . Yide Jo . B«»i-
v inumad Grcgoram pag. 783 seq. Αόγου γ ' r apu l 51, laudaL A l l a i i u s , p . 159, conlra l l ou inge r . Ex l i b m II, 
F iagi i ientum de sex iijnodis Graefce ei L a i . edidit Combefisius, l o m . II Auctar.novi Bibi. Parum, Par i s . 
4U-48, ρ. 605-610, recusiiui Lat ine in Bibt. Patrum L u g d . tom. X I V , p. 97. Uab.o, iuqn i l iit IVtbl. 
fOHcionntoria, an. 1662 idein Combelis ius, qxicc justumvolumen impleanl, nec lamen bttegra, dilupsin quun-
doqne [olih : expleat forle Petri Seguieri\% Francias cancellarii, $pistus sutis charla bombycina codes. 
Atia offerebal Allaiius, elc. Confer Combelis i i OriyinesCPolitanat, pag. 184, qni pag. 159 s«? ,q . Gr;pcc ct 
L a i i i i e e\ Y i i a JSiccpbori a Tbco« 'oro Grap io scr ip la edidi t ips ius Ditputaiionem de imngh.ibus cum Leone 
Armeno imp. Par i s . 1664 ,4 . FABR. In b ib l . Pa r i s . quondan» Rrg ia snnt seciiHdiiui Ga ia l . co i ld . 2 Amir-
)heiica adversus Mamonam (e) el Eubebium atque Epiphanidem in Irums coil I. U09-91 i iu quomm ultiiuo 
esi qiioquc N i c . tesiimor.iorum autirr l iet icis siibjuiictoriim ProGeiiiiiin),-etCensura sive Exp l i ca i io tcs l i ino-
n io rum, adversus sacras imagines paruni pe i i i c at lalorum. Insuper in tribus i l l is codd. sun l Niceph. pn» 
irreprelicitsibtli e l pura Gl i r i s i i anorum Udc capp. ocioginta I h a . — l n B i h l . Coi»lin'hana, cod . 93 cou t imt 
Nicephori libros pro lide ortbodoxa adversus Iconornacborum falsns crimitial iones e i pervcrsa dugmaia. 
Uuri im l ibrorum inedi lorum couspcclum vulgavil A n s . Bandur i i i s . Quare Momfaticon. in B. Coitl. p. 143 
scq. Iit)roruni la iuuin noniina e l i n i l i a , uti iu ilto codice jacent, rcpraescnlavit, idemque an imadve i t i i , 
qiKUil .m», iu ler i l i im abscisis au l iransposil is fol i is , inul i la esse v.i perplexa, sed res l i lu i posse ex uno r o -
dicc Brgu>; r i viciss im quxi!ain in Regio nianca ex Coisliniano pos^e resarcir i . — In cod. 115, 120et 259. 
fol. 57 , suiit in Anastasii Qiursi ionibus e l Rerpoiisiouibu.s, o l c , tum in cod.122 in Niconis Collecianeis, in 
cod. 193, 161. 40 verso ex Niccpl ioro quoquc loca dosiunpia (Monl la i ic . p . 188, 195, 197 seq., p . 245 et 
305). — l a B i l . l . Boil leiana, in cod. 2877, n . 37, Nicepb. Di&pul. cum Leone imper.9de venerandit imagini-
tus.—Dubliiii in b i l i l . collegii S. T r i n i l . iu 'cod.277, n . 55(ut verbis uinr aucioris Cat. rodd.Aifg l . ei U ihe r i i . 
v u l . U , part. » , p . 2 i ) , Nicepbori C P . v e l p o i i u s F r a g m . Iiares. p. 6, Είκονομάχο)ν, e lc . IIOIKIIIIIIeilit.— Magmia 
Crusius proniiserat ed i l ion . Epi lomes l ibroruni Aniirrheticorum Niccp.liorf CPo l i i an i adversus IiOiioiua-
( h o s ; scd a promi^sis non s ie l i t . V . <]\\x scripsi in lniro I. in llisi. L. Gr. II, ι , pag. 454 seq. IURL. 

4 . Slichomelriam librorum sncrorum , cbroimgrapbia? subjici so l i lam, Gracce una cum vcrsione Lruin. i 
Anas las i i liabes ίιι operibus poslbumis Petr i P i i b a i i , Par is . 1609, 4 , pag. 14 seq. lnde eam recudi cu r av i i 
in G r i i i c i s sacris Angl i s (apud Batavos el F r a i i c o i u r i i rrcusis) Joannes Pearsonus. Emeiidal iorem e codice 
ins. B i b l . Coidliuianui MouifadtOiius, p. 204. Niccpbor i esse uegal idcm v i r dociissinuis in Vindiciis Ignatii, 
p a i l . I, pag. 55 seq., ct sane v idc lur Nicephoro aul iquior ef s c : l i b ro scu i in rccensel eodem ordiuc, quo iu 
ralce Synopseos Aihanas ianx legunl i i r , c l s i ibi in cdi i is στ ί χων eiuirneraiio esl omissa. Chrouograpliia: 
Nicephori ms. codex G r x c u s c i im subjecia s i i c lw ine l r i a , s e l qiiam Camerarius o u i i s i l , e x s l a i lena.', ut 
;tlias bibliothccas GalliuC, Angl i . c , l i a l i a : pr;eicrca:n (f). Al ias σ τ ι χ ο μ ε τ ρ ί α ; et indiculos l ib rorum sacro-
rmii e Μ ss. coJic ibus vulgavere Co le lo i ins , Garus, Jo. Morituis, R i c h . S imon , Laurcn l i i i s Zaccaguius et 

(π) ΐ ι ι ι ι ι ίιι B i b l . P . P . maxima L u g d . . |t»m. X I Y , 
ρ. 72, ol in A n l . Gon l i i opp. Neapoli 1735, ΙΌΙ., 
\ 72. l l A H I , . 

{h) O n i l V r B ' c b . Simonis Bi l . l in ibccam, inn i . II, 
pa^. 4 7 0 K n o r o s qu<;Siiam i\nt J.IIOIi c l inu io log i -
co^ imi.u J-». Garnti i ius, pra»f. ad Li lMiranim. 

(d) l t c cura e t cum auimadverss. Basnag»», v o l . l l , 

pa r i . i i , A i n s i r l . 1725. fol. Conf. Baumgarlen, ΛΤα-
chrichl. vone. Uatl. Biblioth., t o m . X I , P . 2 6 I . I I A R L . 

(e) S ic appidlaitis e.^l Gonsiaui in i is Goproiiyunis, 
qiiod l^ononiachi s ludercnt ei inagis fpiatn |)eo 
placcnsaiqiK* i ia se Dci quasi ι ivalcm rons l i l uc re i , 
ut ait i o u l t c i c r calal . codd. Par i s . I I , p. I76.IIARI., 

(/) Ιιι cod. Ri-g . M a l r i l . 1 2 l , cbt N iccp l i . Ghru-
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Humfredus H o d y , nt dictiim a me es l l ib . ;v, cap. 5, pag. 223. De codice i l lo l enens i , quo o l im ustts 
C a i m r a r i u s , vide Jo . Andrcac Bos i i ad Refnesium epistolas pag . 361, 362. 

5. Confettio fidei ad Leokem III papam, Latine ex veleri in ie rprc ta i ione , q u « Anastasi i B ib l i o lbo -
cani t s s » pulatur , vulgala a Barouio iu Annal. ad an. C . 811, n . 20-45. Sed versio in edit. Grseco-Latina 
Cuiti ineluiiaua ί ι ι Κ τ Aota synodi Epliesinae c s l Tlieodori Peltani S. J . I leidelbcrg. 1591 , ΓοΙ. pag. 542 ; 
L a i . c i G n r c . p. 303, i b i d . 1604, fol . Cuni eadem Pel ian i versione legi iur posi J o . Zonanc Coinnicnlar . 
in rauones co i i t i l i o r . Pa r i s . 1618, fo l . pag. 760 : e l in Collccliom» conei l ior . Labbeana, l o m . VII , pag. 
1205. FABR. Μ Hardui i . i tom. I V , p. 978, Grarcis ulrobiqne ex prseclaro cod. Seguieriano castigatis. 
Y e l e r c m L a i . vc r i ionem ad Baroniuni iuisit F ron lo Ducicus, dcscriplam ex magno codice conr i l ioruni 
uiss. h i l i l . canoii i i -onim fcroles ?c Yirdunensis in L o l b a r i n g i a , eamque dcdi l Baronius in Annal. I. c . 

6. Νικηφόρου δμολογητού Canones ecclesiastici XVII in libro scctuulo Jur is Orienlal is ab Et i i imii ido 
Bonel i l i» Par i s . 1583, 8, edi t i , pag. 18, G r o c . e l L a t . , p. 10,5. Aique in G n r r o Lat ina M a r q . F i c b e r i 
ediiione Franeof. 1596, fol . p . 195 seq. l i im loro. VII Conei l ior . Labbei p. 1207 et La l ine in Appeudicc 
ad Isibl. Ι'αΐτιιιη Pa r i s . 1579; e l lomo Y l ediu Par i s . 1654. [ A d d . C a i . B . L e i d . p. 59 ; exs l a l quoque i i i 
conc i l . ed. U e g . l o m . X X , Labbei l o m . VII , ct l l a rdu in i t o m . ΙΥ. V. infra l i b . V I , p. 519, vo l . X I , ed. 
ve l . ubi quoqne de conc i l . C P o l . a N i c . C P o l . congregalo e l synodo C P o l . in qua Nicepbor. es i dcposi-
ins. — | C a i e n i m apnd Zonara in , ubi illos c x s u r e sc r ib i i Caveus, c l qui Gaialogum b ib l . Barberina; 
fo i i c l in iav i t , reperi.re haud po lu i . E x bis 2 , 5, 4, 9, 12 et 16, non comparr i i l intcr canoncs illos 37 quos 
Gr.-vce e i L a i i u e ed id i l Golelerius, toni. 111 Monumeni. Ecctcs. Gr(ec(v9 pag. 445 s c q . ; a q u o pag. 451 
yeq. alius adlmc novem διατάξε ις εκκλησ ιαστ ικός publicatas liabes <-x colbOtionc, qu;e compleclcbatur 
«anoncs 76. Naai et M i d i a e l Glycas , pag. ^94, quinquagesimnm primuui latidal, e l Goieler io , p . 652, 
observanic, ab a!iis plures, ab al i is pauciores c lar i i l l ius pairiarcba? ac confessoris, quo ipsis visum fuit, 
ordine ac modo col l igi canoiics contigit . Eidem el iam Cotelerio debeinus p. 455-465 : Epistolam INice-
pbor i , Re*pon»ione* ad 17 ca\ ila, ab I l i l a r io e i Eus l ra i io proposita, coiuplexam. Exposiiionem ftdei ms. 
tnemorai Labbeus Bibl. nov. m$*. pag. 88. FABR. — Expotiiio fidei esl in cod. 887, n . 6. b ib l . publ . Par ig . 
— N i c . Epis iola ad Lcoue in papsnn U o m . in cOvl. 32 Co i s l in . atque Monlfaucon. i 11 Bibl. Cot»/. , p. 85 , 
adnolai , posi iemo i l lam ex boccodice omendatam essc c l i l lus l ra lam in Collectione conci l iorum, monenta 
Labbco, i o m . V I I , p . 1205. — In ood. C o i s l i n . 56 . fol . tilt. e s i canou Nicepb. De jejunio monachorum.— 
l u cod. 211 ΓοΙ. 312 scq. Nicepb. Έ κ των εκκλησιαστ ικών αύτοΰ συντάξεων κα \ των συν α ύ τ ω α γ ί ω ν 
Π α τ έ ρ ω ν , X V I absolviiur ar t icul is . — Ejiisdem Σύμβολον π ίστεως διά κεφαλαίων ι{ί'. — Ejnsdein DilTc-
reni ia in ie r iniagiiiem e l crncem Cbr i s t i , syllogismis deccm. — E x epistola ISicepb. ad Leoneni papam 
R o m . — In cod . 563 . qui couiinet Golleclionein conci l iorum brevissimaiu, sub fineni fragmema ex 
Nicephoro pal r iarc l ia , tesie Montl i iuc. I. c . pag. 105, 269 e i 563. — In cod . 32 synod. Mosqueas. n . 55 , 
M c e p b . canones Έ κ των εκκλησιαστ ικών τούτου συντάξεων κα\ των συν α ύ τ ψ α γ ί ω ν Πατέρων τ.εο\ 
iiacfopojv κ ε φ α λ α ί ω ν e l n . 56, ex ali is ejusdcm canonibus, "Ητοι ε ίς τ ά ς έ π ι γ ρ α φ ο μ έ ν α : δ ιατάξε ι ; των 
αγ ίων ά7τοστ<5λων * (esle ce l . Malibaei in Nol i t i a codd. mss. G r . b ib l io ih . Mosquens. S. synodi , p. 54. 
— In codd. b i b l . publ . P a r i s . sun l Canones N^iceph. in <:od. 1151. n . 2 ; 1259, n . 1 1 ; canoti. Eccles . 
i r i g i n i a sepiem. — In cod. 1357, N i c . confessoris canones 27. — Ιιι cod . 1339, n . 5, can . 36. — In cod . 
1342, n . 4 ,ca i io i ies ex i l l ius Consi i iu l ionibus e x c e r p i i ; — in cod. 1374, n . 4, canones, e i in cod. se-
quenl i n . 8, canoncs 55 . — ln cod. 163 Bib l . -e lcc t . Bavar . ISicepb. canones sec. Gatal . codd. G r . P . 
65. — In cod. Caesar. Vindob. 2 8 3 , n . 5', excerpta ex Nicepbori et Pat rum cum Ipso congregatorum 
Coiis i i tu t ionibi is ecclesiast. (Lambec. C o m m . v o l . V , p . 475). — In cod. 45 , n . 66, canon qnisitns 
de bebdomade qui i iquagesima. (Lambec. V I I I , . p. 948.) — In cod. 51 , n . 15, cauoncs 36 ct 18, 
K i c e p b . Observal . et Consli tut iones canonicae deTar i i s argnmenlis. (Lamb. i b id . col 989 e i 995). — Iu 
cod. 52 , n . 5, et cod. 55, n . 5, canones eccl . 56 (Lambec. ib id . co l . 1001 e l 1006). — In primis laudati-
ffus e.%i eod. Yindobon. 45, in quo suni Nie . Gauoties ecc l . sex e l sexaginla, e l qtiem laie di l igeiucrqne 
1'escnbil Ko l l a r ius iu Supplem. I ad Lambeci i Gomm. pag. 521 seqq. Ilte de Nicephoro pair iarcba 

DOgrapbia iompendiar ia ab orbe condito, eaque, sit hiijnsmodi opusculum, incertum quoqup videtur 
s i?e te rba , sive n i imeron im « o i a s , sive el iani re- Ir iar io p. 483, alque mone l i i i ISesscliano bibl . V i u -
rum ordinein spectes, ab editis esi a l in ib i discre- dobon. Ga ia l . par l . i , pag. 250, cod. 1 5 3 , » . 11, 
pans, e i pluri inis locis mulio plenior ac locuple l ior ; occurrere quoque siinilem anonymi στ ιχομετρ ίαν . 
acced i l , quod inaxima eorum pars, qtia' e x A n a - Siugula ubcrius explicai idem, e l , qu;t; d l l e i an i aii 
siasio <upplri P . Goar , ex Gneco biijiis codicis con- edil ione regia P a r i » . adnoiai . Acl i l . de Niceplioti 
l e i i u pan ie r res i i iu i tur . Gbronograpbia desini i in alioruinqiie s l icbnmetr i j« Natban. La rdnc r iu : The 
B.is«ho Macedui ie . GonstaiUinus autein Lascar is credibiliiy of the Gotpel Hittorie, e ic . vol . X I , L>n-
a i t c x u i i Hasilii successormn seriom ad C o n s i a i n i - d m . 1754, n . 8 ; aui secundiiui versioneiii Uau. 
IIIIIII usqtie III, cum brevi expngnalionis nrhts B m b n G e r m . Die Glaudwnrdigkeiten dcr ev^iujcli-
snaeque ipsius capt ivi ia i is narrai ione. Ulu i iu iu i l o - schen Ge*chichie, c l c . vol . X I , cap. 147. ρ. 255-261. 
cuni ucctipal Gonstanlini fralnnn eoriiuique sobolis Go l l . Bamngar l . Nachricht. υοη merkwurdig. Rn-
nol i t i : i ,quam Iriarle in Gat. codd. G r . M a l r i l . p . 481 , chern% l o m . X , p. 553. Dc s i icbomeir ia s. menswra 
Gr# (e evulgavit, aliaque bene noiavit , e l reliqtios vcrs imin u i u w r s o n m i operuui V . ac Ν . T . var a 
in i l lo codice complures caulogos rerenset cbrono- eoruni d is l inc i io i ie , ct in ineiiendis v m i b u s di>c«»r-
logicos . Pag . 4 « , sequi lur nar ra l io . "Οσαι εϊσι θε ιαt dia in veieribus l i bns , docte agi i SalmaMiis ιιι P i o -
Γ ρ α φ α \ έκκλησιαζόμβναι κα\ κεκανονισμέναι · και ή legoinenis ίιι SSoliiiiuu sen Piinianas E x c r c i l . d i . 
τ ο ύ τ ω ν σ τ ι χ ο μ ε τ ρ ί α . A l , num ipstus S. Nicepliori siul! . 4, plag. 4 avcrs., e i s ie l l . 5. HIRL. 
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consulcre jubet, p r x t e r noslrum F a b r i d i locum, Μ uisiiim m Supplcti icniis a J conc i l i a a L a b l e o e l Cos-
sar l io edita, l o m . I, p. 775 c l 80C, i i r cnon in novissiiua amplissiniaqnc conci l ioruni edit ioiib Venc la 
lo in . X I V , p . 119 seqq. e i , t ab iis e r t id i i i s s imis , a i t , d i iumvir is , d i sc imu9, : b o s # de quibi is ni inc 
a g o , canones nusquaui adhuc a qiioquani ea seric atqne i l a plene, « t i n hoc nosiro codice habentur, in 
li icem esse prolraclos . ι Tum a u i m a d v c r l i l , in cod. 285 V i n d . aniea jam metuoralo,cxslare ex Nicepbori 
< auonibus excerplos canoues qtiadraginia multo ulique plures, quani ex Colc lc r io edideri l Mausins con-
c i l iorum e d i l . noviss. Veiu ta i l o m . X I V , p. 1 2 9 ; c o d d . aulem 51, 5 2 , 5 5 , Yindob. citatos conecrvaro 
cosdem ipsos septentdeciin canones, quos ex Jurc Graeco-Romauo rcliqti is pnrposuit M m s i u s , laudat:t» 
C o n c i l i o n i m editionia l o m . X I V , ρ. 119 : aiquc qualuor i l los codd. Ca-sar. fuiuro Nicepbori canonuui 
ctiitori iti pr imis coniniendai. Novain vero cd i i ioncm caiionuin cum neque sua serie nequc jnsio miii iero 
rircumferaniiir, necessariam esse judicat . Dcnique observal , Mansium ex divcrsis operibus deprompios 
pmiul isse 09 cann. ; sed, si semcl a lquc i l c r u m repeii t i demantur, legiiimum*ctim lioc codice Vindob. 
mimerum convenire. — Eodem Kol l a r io pag. 770 I. c. prodenle, in cod . 157, n . 5 e l 0, sutil tr ia Nioe-
pbori Vat ic iu ia . — N i e o p h . canoncs Eccles. ci tanuir in cod. La t i r . Mcd ic . 4 , in Exposi l ionc sacror. 
prayeplor . et in cod. 25 , plut . 9, sivc Thes* orthod. fidei. V . — Bandin. C a l a l . codd. G r . vo l . I, pag. 99 
vl 454. — Κυριακοδρδμιον του άρ/ ίΣπ ' .σχδπου Νικηφόρου. Mosqux ex oflic. Ridiger i e l C laud i i . 1796, 
2, voL 4* — Nicepb. De file Chrhiiann et alia Opp. in variis b ib l . obvia , qua» Monlf . in BibL biblioth. 
mxs. i ud ica r i l , ea in Indic. v; Nirephor. P. CPol. qiineras ve l im. — Fabr ic . infra in vol . X I , lil>f. v i , 
o;tp. 5, pag. 166 seqq. reddul i i G r . ac L a l . cx Nicepbori C P o l i l . episiola *yuodica ad Leouem 111 papan», 
pariem eaii), in qua sepiem synodi breviior descr ibuniur el probanlur . — Nicopboro, patriartbae CPoli». 
iu cod. b i b l . pnbl. Pa r i s . 1575, n. 8, i r ib i i i tu r Carmen de jejuniit Griecorum ad Mcle i ium tnoi a cbum, 
ei confeclor C a l a l . II, p. 510, inedi iu in a i l , ut opinor : i n d p i l : Πρώτος Σ ε π τ έ μ β ρ ι ο ς α ρ χ ή τύγχανε* του 
ίνδίκτου. — Eidem in cod. Vcnc lo Marc . 498, ascr ibi lur opusc. In uerodiadem et reiiquas improbas 
mulieres, forsan ex alio opere excerptum. HARL. 

Idem qnoquc fuerit cum nostro Nicepl iorus , cbarlophylax Magnac ecclesise G P o l . , s i verum est qnod 
nola lur i u (Mbodoxograp l i i s , a chartopbylacis tnunere pervenissead episcopaium ecclesiae GPolitana?. A t 
c i rca a . G . 560 vixisse tuuc non poiesl : nullus enim i l l i s lemporibus rpiscopus sivc pa t r i anba C P n l . 
Nicepbori noiui i ie . Yeruin puk l t r c cum i l la senlenlia congru i l , quod Gaveo Nicephorus cbanopby lax 
v ide iur claruissc c i rca a. G . 801. Pai r iarcbat i i cnim crealuni a. G . 806, jain a me adnolal i i i i i e s l . Sed 
vu i s s im cxsiaut ad Nicepboium charlopbylacem inierrogaliones mss. M a x i m i monacbi . Vide Lambcc . 
),b. v i , p . 56. Qui Alaxiuius, si idein sit cnin confessorc a. C . 672 dcfunclo, e l iam Nicephorum liunc ad 
S:I*CUIIIIII scpii inum rcferri aiquc a palr iarcha il isiingtii oporlct . U l u i stt, Nicepliori Cbartopbylacis Fra~ 
ymetilutn ex episiola ad Theodosium, moiiachuai Gor i i t lb i i im, De ligandi solvendique polcslaie, La i ine l<*;:i-
tur iu Ori l iodoxographis a. 1555, p. 9 5 6 ; et a. 1569, pag. 7 4 ; et ad calcem P b i l a s i r i i . Bas i l . 1559, 
8, pag. 4 0 ί seq. : alqne in qiiibusdani B i b l . Patruin edii t . , u l L u g d . tom. X I I , pag. 547 ; < t C<II<MI. 
tom. V l l , e l Pa r i s . 158J , 1654, tom. III (</). Epislola? dux ad eumdem Theoilositim de quxs t ion ibus-qui -
btiMlam, Grxco e i L a l i n e exsianl iit Jure Grwco Romano F r e b c r i l o m . I, pag. 541-544, c t i n ediitonu 
Uuneli.liaiia GraiC. p. 197, e l La t . p . 253. Occ t i r r i l e i i an tLa i ine in Appcndicc ad Bibl. Patrum Bigneanam, 
a. 1579, e l in caMctis, quas jam inenioravi , Biblioibeca; P a i m m editiouibns, m Lug<l. toui. X I I , p. 546 
s<M|. FABR. Maxtiui nionacbi Qvceniones sacrcc Miscell.ad Nicephor. chattojh. suiu in cod. V i . dot>. 17, 
5. V'. Lambec. C o i u m . V I , pa r l . l , p, 125. In cod. B i b l . Vindob. 12, n . 17 e i 18, sunt d u x ilh« · pislola! 
iSicepli. cbartophyl. ad Tlieodosiuin monachuin , canoniojc; atqne K o l l a r . in Supplein. ad Lantb. C o m -
mcn i . co l . 117 scq. non solutn suspicalnr, Nicrphuruni cbartopbylacem floruisse ineunic saculo nou<>; 
sod e l iam aduola l , cod. Gsusar. e l al iquanlo copiosioreni csse exciuplo F tebcr iano , e l adeo diflWru ab 
eo, u i a d eam diversitaleiu cunimonstraiidan) uova il l ius editione opus s i i . hi altcra qnoque, cum priore 
toni i i iuo sc r ip ia , epislola locus de Joannis Nesteiilac l ib t l lo Pocnitcul ial i , u l si ispicaiur Kol la r ius , t l alia 
quamplurima entciidatiiis e l plenius in cod . Viudob. scr ipla sunt,qn.am a Frehero fucruni lypis edita.— 
i;x episiolis N u e p b . cbar topbyl . ad Tbeodosium, moiutcliiiiii Gor i iUbium, coiuinenlibus solui ioncm qua-
rmiidani qujusiionutu, cxcerpla s u n l i i i cod. Lau r . Medic. II, n . 8 2 , p l u l . 5, e l Band iu . in G a l . codd. G r . II, 
pag. 9, plura bic essc excerpla , qtiam in Leunclavi i Jure Gr. Rom. l i b . v, p. 54, obscrxat. — lu Uecreio,' 
eiiiio c i r ca unionem synodi c i iu i Leone Chalcedouensi c l c i rca piain senieniiam dc adoraiione i inaginuui, 
al) impeialorc Alt ixio Guiimciio (quod decreium Monifauc. in Biblioth. Coiit. p. 105 seqq. ex cod . 
t.Oislin* 56, Gra»ce cum L a t . versione volgavit) , iuter congrcgaios occurnint N i i epho rus» Gaugias t p i -
scnpus, et Naopborus diaconus, oltui cbar lopl iy lax. — !it cod Cois l iu . (V. Monlfauc. Bibl. Coisl. p . 525), 
Kpisiola ad Mei l iodiuui , mon. rcsponsionesad 17 interrogala compreliciideiis, I r ibuUur Tbeodoro, quam 
siili Niceph. C P o l . nomine G r . e l L a l . vulgavi l Coie lc r . l o m . 11 hlonumenlor. Eccle*i(C Gr. p. 455. HAKL. 

Yiia Dionysii Areopagila>% qux iNicephoro CPuli tano i r i bu i l n r in Calalugo Baiborinnc b ib l . c i cx^iat 
in e i l i l . D onysii Cordcr iana lo in . 11, pag. 204, peii ia c s l ex Jibro n Niccphori Ca l l i s i i llist. eccla. cap. 20. 
Qi:cinadiii<)(!utn Scbol ia in Syncs iu in , eidem Niceplioro GPoti lauo ascripta in codcin Catalogo, cwiibi t 

($) Alias cdd. v . iti C a l a l . b ib l . Lc idcns is , p. 58. data p. 54) ,es l Ε π ι σ τ ο λ ή Νικηφδρου χ α ρ τ ο φ ύ ) : κος 
- ιιι cod 52, n , 9 (leslc Ma l tbu i iu INolilia lau- T6 λυειν κ α \ δ ί - μ ί ΐ ν τοις άρχ ι ιρευσ ι . IIARL. 
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e-se Nicep l io r i Gregora?. FABR. Y i l a m Joaimis Cappadocis sc r ips i l N i c . CPDI. in cod. Par is . 276. V . in f i a , 
l ib. v , c 40, vo l . X , p. 104 v c l . ecl. HARX. 

H i c , c]«toitiam v qiianti im scio, Bandur i i edit. non vidi t lucem, subjtingam slat i in Bandum coiupeclnnt, 
qtiein F a b r i c . in v e i . eclit. demtim in § 25, p. G24 seqq. lypis repelciidum curara l , et ad quem plnrcs 
pmvocare solent. Equidem Graeca otnisi , i io iuina l an lum aucloruni posui aul contraxi , p rxc ipue lineolas, 
υl ciiarl.p parcerem. H A R L . 

ANSELMI BANDUIW CONSPECTUS OPERUM S.NICEPHORI, P A T R I A R C H J E C P O L . , Q U O R U M PAUCA IIACTENUS 
EDITA FURRUNT, E D E N D O R U M PROPEDIEM DUOBUS TOMIS IN-FOL CUM INTERPRETATIONE LATINA, 
KOTIS ATQUE VIII DISSKRTATIONIBUS CRITICIS, DOGMATICIS ET HISTORICIS. 

Erudiio Lectori. 
fnior Co.jslanlinopolitaiios prassules, iiullus ab UJYO Clirysostoini l u i l to l doptrii iai pietaitsquo doiibtis 

exornaius, quot Nieepborus i l le , qui octavo saiculo Otitnes k o n o c l a s l a n i m i inpet in t!xc*pii, scr ipla e l 
u iol imina egregie repulit . Ejus opera a muli is temata, Iriciemisqtie lamcn in variis b ib l iu l i icc is la tent ia , 
*iiιιι i i i lucem edere aniiuus s i l , doclorum opein e i consiltnm expelere cogor ; l i nn , n l , si quid in b ib l io -
ttiecis c x s i e l , boc \n Calalogo ιιοιι expressum, ea dc rc ine commoncfaccre non dcdigueni i i r ; tun i , ut, s i 
iibpiam pauca i l l a , quae lemporum iujuria in manuscripi is noslris exc ide rcn l , quxqt ic suo loco no tav i -
nnis, repcr ianlur , na nobis ad publicuin iisuiu commodaie ne gravenli ir . 

Qtianli vcro a?siiniatida s i m istli;ec opera, c i s i res ipsa per se loqualur, paucls lamen recensere ne 
p i g r a i . I l ic lconoinacborum omiics senteiiliae, impia t l ic la , c i nioli l iones apcr i imlur , c l iucred ib i l i d i l i -
gentia cuufniani t i r ; qua in re nibi i ptTlectius hticusquc in lucem prolaium est. I l ic beuc mul i a , ad b i -
*loriam per i inenl ia , e i ab bis ior ic is iiiiac.ia, n a r r a n i u r ; ac ubique absolr.U e l varia in rebus, curu 
eecle>iaslicis, i imi profanis, Nicepbori eru litio deprehendiiur. Co i i s l an i iu i Coprouytni , quem Mamoiiatn 
uUique nuncupal, ausus i n temerauda religione v a r i i , do l i , fraudesque, fiiror iu Gl i r i s i i anos , mach ina-
i ionfs couira piam fidem, admisi is subimle reniui geslarum inoiiutiieuiis receiisciuur, ej i i»deuique impia 
tfot-if in ι pro v i r i l i refc l l i iur . Hic Eusebi i Caisariensis dogmaia, u i i m p i a e i a Gbristianse fldci s incer i ia io 
aliena, confuiantur : nam inlor Gr&coruir t prajstautissiinos Eusebius, u l Ar iamis e l baireluris (nec for -
lasse injuria) semper babilus esi : in bis yero quae Eus«d>iuni speclanl , imi l la babentur bactcnus 
iucd i i a e i ignola , qua? ad i l loruni leniponi in bis lor ia iu appriiue conducai i l . Epiphanidi* iietu cujusdaii). 
tujus ncc a*ias nec nuineii i i a eoinpcna s m i l , sei i ieul ia afterliir, ac ulpolc i inpia e l letbitera p io i l iga lur . 
Q*iodque, meo qtudem judicio , pruislaiuissimu:n ost, niulta nova el inobservala de synodo secunda N i -
caena profert ; i is longe sinceriora, qua; jam in Collecl ione syi iodori i i i i compar<Mi:; uipotc qna? ab o c n -
laio lesie, qni rebus eliain i u i r r l n e r i i , tradautur. Mul la i i e i a sanclorum P a i r u m vel fragiuenla, vcl c l i a i i i 
«ipiibcula, pcne iuiegfa noiiduin edi la , bic passiin inseria ncc sinc voluplalo reper ias ; iu his Macar i i 
Magnel is , v ix nol i scriptoris, qu i , teslc Nicephoro, p r imis Ecolesi;c s;eoulis l l o r a i i , prc l iosa ά π ο σ π α σ μ ά -
τ . α quainpluri ina, quibus alia ejusdeui scriptoris fraginenta, a d d o c t i i n a m ecclcsiasticam pcrquam u t i l i a , 
a i lociisbiino et huinanissimo Joanue Baivino accepia, adjuuxiiuus. iSec siuc exainiue Hle et perquieilioiKV, 
P a l r u t i i opera iu uiediuiii affctt , sed sicubi opus π ε ρ \ γνησιότατος vel νο9ε(ας accuraie et sagaciicr 
ed i s se r i i . Non i i i imerUo ig i lu r v i r lanius passiui a scr iplor ibus cuni acqtialibus, l i im bubsequeiiiis a ;v i t 

a doc l r i r i a , a rctigione, a d isc ip l ina iu in oii iniuui sc ien i ia , laudaiur : ii> l i is pri.nas lenenl Igualius, cjus 
Vuae scr ip lor , Tbcodorus S l u d i i a , Pboiius iu Bibliutheca et a l i i , quoruiu les i imoii ia in i i io oporiim pjus-
d e m Nicepbori atTcrenms. l i i s i vero nunc pr imum Nicepliori opera islbaec iu lucein prodeanl, ιιυιι de-
f u e n i n l , qui anletiac ea publicare vuluer iul . 1 uer eos Gi>.nbelisiii», v i r drt l i i l u r a r u opli ine i ihir i tus , u l 
V i J e r e esi inPruH*alione ad Vita in Nicepbori .At sivc aliis disieiitus nc^oii is .s ive iuorie praioeeiipaliis, al i is 
i c m d i m i s i i ; cujus premissa si expleainus, nos pergratnui l i l l e ra i i s oiiiuibus rac.lurosconfldimus. Hie d is -
b^r ia i iones c r i l i cas , doginaiicas, bihluricasad operiselucidal ionem, u t i n laierculo videre l icet ,a i l j ic icmus. 

P i o d c u i i l auiein isthiec ex codieibus regiis 182ϋ , 1989, 2578, exque Colberl ino 304 Bisce porro 
ined i i i s operibus, alia oinnia subjungeiuus, quie publici ju r i s sun l , quajque ordiue dig«*sla iu liue se-
q u f i n i s la icrcul i repcries. Ihcc omnia veru duobue ίιι ΓοΙΐυ (omis coinplecteiiiur : nis i forlaese a i i ip l iorem 
segeiem ex Yaticaua bibl ioi l ieca eruere lic«;al, ubi jam oainia .sludtosis pateul benelicio si imnii Pont i i ic is 
L l e i u e i i l i s X I , qui ad bonuni reipublicae cum ecclesiasiicai lum lil lerari; i] na ius , e l ad fasiigii culinen 
c t c d u s es i , l i l i e r i s ipse Gr&cis omuique dociriuaj genere apprime cxcul lus . Neaue s i le i i i iu miiLcre 
l i c e l , cu i boc ol ium e i bauc l i l le raru iu colc i ida iu in raculiaiem dcbeamus. Is c s l , Cosntus l l l , M a - i m s 
£ i r u r i ; c dux. — Hujus iiiagniliceniia?, si quid ad siudiosorum usum oppuriune dabi lur , lo ium sivc a 
uobis sive ab i i s , qinbt isex leuuilaie nostra qii idpiam ul i l t l a i i s e i Iruclus obveueri l , acceplum rc fe ra iur . 
l lu jus i iem benelicio al ia uos l i l le raruin mouumeiila in lucem c in i i le ro per u l ium paramus : in quibtis 
T i j codur i Mupsuesieni Guii iniei i taria in duodecim proplietas; Pbi lonis Garpal l i i i i n Cantica geuuiiia 
co i i iu ie i i t a r ia ; Hesycbii iu psalinos : quae oamia ex BiblioUiecis e ru imus; e l alia quoque, s i vol is nusiris 
f avc r i i Deus. Nos i iem mul ium debcre piufileinur Cle ineiUi , bibli<ilbeca3 Begiai c i ^ l o d i , q u l nobis biijuscc 
vere regia; bupelleciilis ad nuluni copiam i e i i l : nec i iui i i is U . Bvxvinio a l i c n custudi, qui Caialugum 
operuai sancti Micepl ior i , a se accuiai iss i iue couc i i i i i a iun i , uubis perhuiuaniler o b i u l i i , unde prospe-
c i u u i uus l rum.e i ex ipsiscodicibus, adornavimus. Meque lacemlus Michael Lcqu i eu , ex lajuilia Doui inica-
u u n i i i i , ? i r erudilus e l oilicio plenus, ctijus i i em opera e l consilio freqiienier usi SUIIUIS. Sed i i i h i l pro 
i i i e r ius uuquain dicere posbim de docliSdiino viro uobisque sumtiia neccusiiudiuc coujuuclo R Ρ · ·>. 
Be r iu rdodeMui i l f auco i i , c i i j u s opera, consil io, exemplo ad h x c ac pleraque alia capessenda anii i ium appu-
lm.us , cujus consilio Gal i icum i ier buscepimus eiGruecarum imisaruni, quas a pucro coluerantus, s iudio , 
IIOS loios addiximus. U i uobis aggredientli operis auciores fucrc. Jam vero superest u l eruditoiu.n con-
s i l i uo i judiciuujque cxspeci tmus. Par is i i s iu motiasterio Sancl i Genuai i i a Pra l i s , iv K a l . J u m i MDCCV. 

ELENCIIUS OPERUM S. NICEPHORI PATRIARCiL^ CPOL. 

TOMDS 1. 
Prccliminaria Inlerpretis. 

Pra fa l io g e n c r a l i s . — P i u l a i i o du i\a qua: boc vuluaiiuc coui i i iculur . — l>is?c; -taua de N u c p U o i i s , 

Adilcndus tOv!cx b ib i . Cuibli-iiana?, de qtio Μ n i a M O u a s , ρ. I ;3 . 
\ 
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rorumqi ie scr ip i i s . — V i i a (j) sanci i Nic«»pliori, pHriarc lue Coi i s lan l l i iopol i ian i , dcscripla ah Iguaiui 
il>aroim, q u s i l i s r ipulo. — Οι-atio TlieftDliaiiis p i v s l i y i e r i , l iabi ia ιιι translalioiift ejus r e l i n i i i a n i . n . — 
U i r o m c a synonsis sancli N ta -p l io r i , paliiaivhK C P . t ar ia ar. scr ipla ordine ani ioruin «ligereus ; '·χ 
p]us'em Ni«p.phnri v i l a , ex ppisiolis sa i ic l i Tiieorfnri Siu.Jiiae, al iorumque anctorum monuinci i i i s . — ' V e -
l e n i m tesliiuoiiia d« sanclo Niceplioro, palr iarcha C P . 
Sancli Nicephori, patritircluv Censtantinopolitani, pro irrwehtnsibili et pnra Cltristiunorum fide c a -

piia L w x m . 

IIccc capilum di&linctio sumpia esl ex codice Colbeniuo aniiquissimo : cnpilum nutem argumenta Μο 
opere perlecto retlituta sunl. 

I. Prooemium. S«inm ess« mi l ibe t rei leinptts, juxia Sa lo inonem; fide? antem dcfendendai tompus 
niiiic adesse. II. Melii is farmros liomines, s i , oinissis inutilibits qi ias t ionibi is , fnl i i rum judicimn v h a m -
cijie a't<»niain mcriiiiMitur. III. Dfi fidei progressu a pri iua nsqne origine : tu varie pro variis temporibus 
•livina Providemia lioiiiiiitnn sa lnl i consuluerit : tle lege vet r r i : de saltite lntinani gpneris per C b r i -
sititn reparaia. Tlipologiam a sanciis docloribus abunde esse liacienus explicaiatn. I V . De pervprsis 
l roi tomacliormii npinionibns : eas a synodis jaiu pridem csse dainualas : easdum iimic in p<Tiiiciem 
Eccle>ia! icviviscere . V . ' Icoiioi i iacbori im vitia : eos gtibe pra»seriiiti ac v c n u i dcdilos o.sse. V I . C o n -
l i ima i io iuvcciiva» in Iconomaclios : eoruni plerosque concil io Nicauin s"b*pripsisse, deinde iiiuiaviss»! 
senifMiiiam; mox doposilos, ac sacerdolio privaios lurbas movisse. VII. U i Ironomachi lingua et inanii 
i u Ercleaiam ae res sarras grassati sunl . Pa lbe l ica ac vetieiiiensdeclamalio. VIII. lconomacli i taim Juda i s 
co l l a i i . Gl i r i s iu i i i pei* illos sec.iiiufo ac l c n i o passtini esse; ejus nempe iinaginibus violatis ac deforinaiis. 
I X . I r lem collafi ouiii a*dilicaloribu8 lurr is Senuaar, i i em cnui Jauwi e i Mambrtt, cum Alexandro et 
Hymeua*, cum ii l i is Gorc ac deniqtie ctim seaioribns Babyloni i s , qui Siisanuam caluminafi sunl : adjuu. 
xisse sibi lconornacbos coHnvieiu boini i i i im v i l i s s imor i i i i i . (jiiaui ob caiisam permispri l 1>CHS E> elesiaiw 
iurbari et oribodoxos vexar i . Invccliva iu corrupiissimos sacerdoiuui mores. X . Diiplex lconomacl io-
iiim b laspbenia : pri tna, idololatras esse en», qui iiisagiiips colunl : aliera, corpiis Gbr is t i i nc i r c i i i i i s c r i -
p l im i e*s* : pritrmm «MTorctn cnnari cos ii*siimoniis saiit.toniin Pa i r i i in conf inuare ; X I . a l lp rum, 
Ai ' i : i ! iori im ac Maiiiclia?oriim les l imoi i i i s a s in ie ie . XI I . Dti Kusebio G-rsariensi, deque Ar iana ha»rpsi. 
X I I I . Tes l i i i io i i ia saiiciortnn Pa l ram male iniellftcta, ac iri im-a ab Icououiachis nsmpaia . X I V . Invecliva 
in eos a quibus scli isma deimo exci la l i tu i . X V . De persecuiioi e ab iisdein susci ia la . X V I . I)e bis q u i 9 

w e l i i ani iuei id i boiia vcl dignii:iie&, b;i:rt»stm aniplexi s m i l . I r i i i ioniarboruin mores. C b r i s l i , aposiolornm, 
ac pruplieiarum d i c i a , adversus eos pruia la . X V I I . Gr imiua orl l iodoxis objecta ab lcouomacbis. Dc syuo-
drt scti psen-lo-syuo Ιο Copr >iiyniiana. X V U L Expos i l io fidei o r tbodoxu . — DP DCO imo nv i r ino . 
X I X . De Gbr is t i i . X X . De Ghristo sou de incarnati Verbi iuyslc t io fusins. X X I . De duabus iu C l i r i s i o 
na l i i r i s , ar. de imioiie byposla i ica . X X I I . Duas CSUC in Gbrisio voluniatos, e l opc ra i i onos»duas diversas. 
X X I I I . Dc adoraiione d u p l i c i ; de i inag i iu i i i c u l l i i ; dc objecio i do lo l a l t i e c r in i iuo . X X I V . 0 , , , » : , , u *»inl 
idolnlalru:. Iconouiacbos Dei bosles e>si». Dic ia proplieiarui i i conlra Dei bo^ies prolata. X X V . EJHSCU-
ρυηιιιι ac s icordo iu in impicias per prosopopceiaiii a inpl i l ica ia , Dc secunda Nicuwia hynodo. X X V I . Argn-
nieiuiijii rou l ra l ionomacbos pe l i ium t».x iis vcrbis, fjua» in L i l u r g i a r e c i l a b a u i n r . ' Α π ο τ υ α τ ή φ α ς ή μ α ς " ή ί 
π λ ά ν η ς των ε ιδώλων, e t c , id e s l , C « m vos ab errore idolorvm revocastet, c i c . X X V I I . 1 n i l l a lcoiioiiiarln»-
n n i i verba, tiisi uos Consiaulinus (Coproiiyinus s t i l i i e t ) ab idolorum imuno ci.iiu tibcrassel, Chrhlus 
iiullo modo salutem uobis afferre poluistel. Icouoiuaclios in ipsa sacrori im myslprionim rel braliomi pn-
^iianiia e l dicere e l facere. De religionis Gbr is l ia i i ν progreasu a!» ipsa usque origiue. XXVII I · S i C b r U l u s 
Kcclediarti suam al> idolorum cuhu liberare non valuii, qua; seqsiavtur imle absurda? X X I X . ArgiiuiPiiia-
i i o iu sacerdoies Icoiioniaclios, diceutes idololalras fuis.^e. X X X . Duo esse idolulalrarum g* n« r« : 
i l c u i ()iver>uiii esse idolonnti e l imagiuum c u l l m n . X X X I . Mtihus ro l i ab idololatris deos, habilu ac ligwra 
va r io s ; umtiii a Gl i r i s t i a i i i s . Sac r i i l c io ru in diversilas* X X X I I . A l i a argi inienlal io i ronica conlra l cono-
inaclios, difcuii is Rerviisue se idolis . X X X I I I . Duplex c r imina l io ab lconomacli is exros i ia la ; priiua i n 
ipsaiu t b r i s t i i i nag iucu i ; aliera in Gkii is i ianos : Judiis ac Graecis pejoies esse lcouomachos. 

Pars altera hujus Apologelici, in qua probalur ex sacris Scripturis, omnes gentes ab ido-
lorum cultu virtute Chri&ti liberatas esse, et Ecclesiam universam errare non posse. 

X X X I V . Αn ca, qtia». Icoiioiuacbi doceni , congruant n i n i sacris Scr ip lur i s , d in isqne propboi i r i s . 
Sequui i l i i r propbelanim riicla, ordine cl i ronologico. X X X V . Davidis verba, el ad ea observaliones 
s a n n i G P . pal r iar rhai . X X X V I . Verl ia Micbaea!, Ose;« et Habacuc, cuin explicatione, ot obscrvaiiouibus. 
X X X V I I . Verba Sopboni:e e l Zacbarias cum cxpl ica i ione , e l observai ioi i ibns. X X X V I I I . Gliristianos ab 
iiloloriirn cultu loiigissime abesse : qti;e fuerit i n a r i y r i i m , qua; asce lan im e l ana» boretaruni fidos. 
X X X I X . Di ; diis geiitiuiu ac fabtilosa i l icologia . Supers i i l ios i im idolor i im lcul luiu aboli t i im esse, ex quo 
Cbr i s lus in mundiui i v e n i t . X L . G o l i . a b or lbodoxis Cbr i sUin i : col i ilein cjtis imagiiiein : sc i l i ce l 
corpns G l i r i s i T p i n g i poluisse, c i rct imscriplui i iqi ie e l passibilc fuisse. X L I . Verba Malaclii;e o l Isaia;, cum 
uxpl ica i io i i i l ius e i observatioi i i lnis . X L l l . Obscrvationes ad verba lsaia?. X L I I I . Isaiaa verba, nim 
«xpl ica i iouc eiobservat ionibus. X L I V . A l i a Isaiai vcrba, cnin obscrvalionibtis et expl ica i ioue . X L V . V e r -
borum lsaise expl ica l io . A l i a ejusdtMii propbelap. verba. Apostolorum Pau l i , Joannise t Pe t r i d i i t a , cum 
propht;tii;is congnienl ia . X L V I . l i a i a i vcrba cuiii cxpl icat ioae e l observal ionibus . X L V I I . Isaia; ct 
P a u l i apostoli verba dc pur i l icaia ac sai ic t i l icala a G l i r i s lo Eccles ia , et ejtis cum Gbr is io titiione. 
X L V I I I . Excurs io in lconomachns. Vcrba proplietrca, I s a i » s r i l i c e i . X L I X . Falsim» «M1, qund lconoma-
cbi dicebant, aversuin csso ac alioaaimn a Deo popubim ojns. Refuiatio pcr d i lcuuua . L . ld agcre l i o-
nomarlios, n l Cbris t iun sua e i diguilate et v i r U i f i spol ienl . Iconoiuacliorii i i i verba cuni ^evangclicis 
4'ollaia. L l . Eosdein c i Pa l r i i i i jur iam faccre c i Sp i r i i u i sai ic io. Jeromiic verba cain expl ical ione e l 
«bsc rva l ion i i iu s . L l l . A l i a Jer.Mube vi?rba cum explicai ioiK; e l obscrvai ionibus. L l l l . Qii.nu dii lcia s i n l 
D*ii ploquia ac proii i issa. L I V . Ez-ii-Iiiclis vcrba. L V . Expl icat io piopl ielbu p r*cnden l i s , e l ad eaiu 
observala. Ai i a ejusdcm prophcU! xcrba cnpi explical iouo ot ob.servationibus. L V I . A l i a Ezecbiehs 
xcrba CIIIII «xp l ica t . e tobse iva l . L V I l . A l i a Ezechielis verba cuiii explicalionibus c i ubscrvalionibus. 

(j) Exs i a i C i x c e in Acth sanctor , tom. II M a r l i i , p. 704, ct La t inc , p . 294. 
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Numeri sequentes α CL Boivino restiiuti sunt. Ναιη codex Colbertinus, ex qiw distinctio 

capiium sumpta est,mutilus est hoc loco. 

L Y l l l . De Daniele propheia : ejtis verl ia, r um explicationc e l observai ioni lms. L I X . Epi logus, s«u 
Γ·ΙΙΙ lusi > piOphelicormii tesi imouiori im snpra a l la loruiu . Excurs io iu Icononaclios. L \ . U l ab lconoma-
C-IIIN leuipTa ipsa profanata s in l ac defiirmaln : ileu» sacra vesl imonla ac vasa. L X l . N« ipsis- qtii*!em librU 
rvah^idifjs eos pepcreisse : quid d is ieul pioiuras a scr iptnris . sivft liislori.e picta? ali iis quae scriptas 
fcnii'. De prjB>i:iiiiia cl u l i l i la te piciura*. L X I I . konomacbos Evangcl i i coit lempiorcs esse ai: violaloros. 
L X l l l . Eos et Chr i s io ei sanciis bellum imlixi^se . Piosopopoeia. Juda is prjoivs css«» lconomarhos. L X l V . 
lomoinach i i i i iagi i iem CUrist i oJeruii t , u l panthera horninis efligiem. Querhuonia seu lamcnla l io ob profa-
intiuiiei i i lcaiploruii) . 

Apologetici teriia pars. 

f . X V . Quas rationes babnisse se d icani lconomacbi dcFtrucndarum imaginum : o « ration*s rMVllnntHr. 
L X M . U i i l i l a s imaginum. De legeMosaica . D e g r a i i a , quae C b r i s i o aurlore legi siiccftssii. L X V U . Lox ct 
g n i i a inler sc coJlala?. Non posse simul siare idotulairiam e l grat iam. L X V I H . Quanium gratia vt 
xeriias legi et fi?<iris pnesienl . De sacerdolio O b r i s l i . l)e sacrificiis ab eo h i s l i t m i ^ . De taboruaculo ac 
ca?ivinoiiii$. L X I X . Taberi iaculum velus curn novo co l la lum. Dft mediatore scu imnis l ro . Dc poulilirtv 
d« caiulel.ibro, de mensa. Oc pane, «le sacr i l ic io , de arca ac p r o p i i i a l o r i o . — ProffiMiiiiiu fustoris dispu-
u t i o n i s du Cber i ib inis . L X X . De Cherubinis atireis, i p sus Dei jussu fabricatis* et arra? imposii is : VIMIO-
raiida faiss! s imulacra i l l a , nit i l l is dc causis. 1 Λ Χ 1 . Prc l iosa oss^ ac veiieranda ca q u g a<l Deinu 
peculiari aliqna raiione referunlur, ct ad «JHS gloriam pcnin.Mit. Im.igines Cliertibinoriim. ciiin ima-
giuibus Cl i r ib l i collala?; imagii ium iisiiui a i i i iquiss i i i iuin *sse, r l ipsi Eccbisia» coa?vum. Qnatiimn pra%-
Mt-ni sacra novaa legis, veteris lrsiam<»nti sacris. L X X I I . I)J lemplo Salnmnnico. IV. l e ^ p l o posl 
iransmi^ralioitiMn Babylouicam a.»difi<:alo. Quanta ulrius<|ti * gloria fuer i l . L X X I I I . I lain templi ac 
v e h i u n i sacronmi gluriam cvauuisse, ex quo vcr i ias umbra! successi!. C l i rUl ia i io r i t in templa cuui 
Jnlroruin lemplis c o l l a t i . L X X I V . Q.ianlum nova sacra veleribns pra3siont. Jud;uis, lempli iuslau-
n i i o i i e i n iiegbgenlibus, i i id ignaimn cssti p e n m ; quanlo magis lcononiacbis , ti ampla ev«?i leni ibus. 
L X X V . S i Cl i r is ius carne asstimpia bomines n ib i l jnvi t , necesse csse u l vel nc sc iv^ r i l , vcl noluer i i , \ e i 
uuii poiuer i i . L X X V i . Absurduui esse pr iu ium. L X X V M . Iic:n secmiiluti i . ac lt»i*iiiim. L X X V i l l . CUris i t in i 
•u b<iviss<», οι voluisso, fti poluisso salvosuos f icere. L X X I X . I) ; (Mc et incrcd«ililati». Fid«;in C l m s i i a i i a * 
rtnn esse i r rcprebonsibi le in . L X X X . Qiinsnam vere hnpiira ei i ihmunda siut. Non csse roputiiandas 
i-ii.igines ob iiic*rviltiliiattt:ii ac cieniPiiti-ιιη lcono nachortitii . Ι Λ Χ Χ Ι . I)e IconumaclnKii i i i peniuaria ac 
•liiriiie. Octiiigtfntos aniios praMrrissii, rx quo hiiapii i t i i i i cnl ins iti Eccles ia vigeal. L X X X I I . pcr 
«UIJ.C i l lud leiupiis v ixe run i , au idololalraj fuei inl? qtiain abbtirdum s i l id dicere. L X X X l l l . lnvor(iv:t. 
iw Icui iomatbos % Oper is tclius ep:logus. 

Prcoliminarui interprttis. 

Appcudix ad l ibrt im superiorcui, s ivc selnclaj scnienliao ac iiJoi regula?, ex sacris Scr ipi t i r i s πι <»x 
l i b r i s s a u r i o r u i i i . P a l r u i i i exccrpia*. — Pra:hxuiii esl proueniiiun, in quo de lcoi ioniarbori i in leniorit «lc 
rirc;» ea quae MIHI l i d t i i ; d«i higieudis vams quttsliouibus ; il^, iidei prais lanl ia , efc. — TYsihnonia 
S ripliirariiiii Jo.mnis, P a i i l i , lsai;v t ac saiicloruni Patruin , Jo. Cbrysostomi, C y r i l l i A l exand r in i , K a s i l i ^ 
G r t ^ o r i i LNysscubis, Uionysi i Aibonii ius . et A lbauas i i . 

DISSERTATK) DE CONSTANTINI COPRONYMI, QUI Α NICEPHORO MAMONAS EST A P P E L L A T U S , VITA, 
MORIBUS, DOCTRINA, AC SCRIPTIS. 

A m i r r l i c l i c i i s l i b e r , seu rcfutalio iuppiiariitn qtias irroligiosus Mamonas conlra sa'ularoiu Dei 
V e r b i i i icarnatiuneai itidocte c i impie fiTuiivi», capii ibus L . 1. PtOcemium. Duplex cr imen o»lbodoxis 
ob jec iu in rsse ab lcotiomacbis; p r iu i i i in , qtiod idolis sc rv i reu l : a l lcrm», q«iod C b r i s l i corp.;s , l a u q i i i m 
c i r c i i a i s c r i p i i i i » , pingerent. De priino acimii supra : de senm.lo, actuni i r i iu boc el seq(i>jniibus Α η -
tirrht;iicis. II. Invecitva iu leonomacbos. III. Eos idem cum Mancle senlire. I V . Iiem cmii A r i o . V . K e n o -
v a n ali ns vai ias bxrt:scs. V I . Gencral ia <:oucilia i i i h i l i ab i isdem facia. VI I . Arg i i inen la «oriim fntilia 
e**e, ac \ i x lvfnlatione digna, conftiiidi auloui ab iis i i l is voces, ά γ ρ α π τ ο ν e l ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν . V l l ! . I)e 
l i b r o (logiuatico, cujus aticior Maiuonas, qtio ordiue, qua meiliodo s i l sc r ip lus . I X . 1'iocnininm i l l ius 
l i b r i , u i Μ iioouas simulala pictate btnievoictiliain capiet. X . A d i i la Mamona? vcrba : Saucla Dei et 
catholtca noslra Eccletia; cannlem Ecclesiam ab illo ei «all iol icam v o c a r i , e i idolii-am, situ idolis a»l-
d t c inn i . De MnniHiise inipieiale c l s;r\ 'nia. X I . Ad i l la Mamoria3 verba : Ifa iraditum confiieltir; i r a -
d n i u n e m fcclvs ias i icam ab co agnosri si innl ct repudiar i . X I I . Ad i l la ejusdern verba : ΛΌιι mniala 
dinniUtie ιιι carnem, c l c , inripere imle Mamonaui seipsnm proderp, dc incarn itione V c r b i inalo 
s«futiet i icm. XIII . A d i l la cjnsduui Vi*i-ba : Et&i ouinis imago dcnvalti α protoiypo aliquo noscniur : non, 
c o b . r r i η ; | i :rc c»ui supcrioribiis . l)c iual igni laie Maiiioria», sii i i in evomerc pr i t fcs i inanl i s . 
X i V . Μmionas ori l iodoxus sc imtio inc i i i i lus : deiud«% p r o b t i ciroiis sui lurpi i i id ine agnitus, ciun 
grac t i lo i£«;npico, furtivis pluiuis uu*lalo, comparatiir . X V . A d illa Matiipiui; vcrba : Quamvis iiem ejus-
dem cum fffiyiuto naiurce, e ic . Non magis \VAH\ ad rem CSSLS qiiam snperiora. Confundi a Maniona iuin* 
μΐιΚΝη .ΊΓΙ·: faelaui cum iiiiagme uaiurali. X V I . S i imago fjtisdttiii s i l esseniiaj seu iiatunt 1 cuni re 
t-Oi- ia ia , <γ\\Λ iiitlc scquanlur alHtirda? X V I I . A<l illa Mainonaj vcrba : Vt totum servelur, e l c . Non esse 
i i u i i ^ i n e i i i id quod prmoiypo per ο miia MIIIIIC s i l , ac nibi lo abeo dilfcra!. X V I I I . Nclogicx* quidr i i i a r l ia 

>-«»μιιιιΐοικ·ιιι uilaitt Maiiionai' csse. Etim per igi iorai i l iaui iniaginis noiioncm penilus evertere. X I X . A d 
i l J a Mam«Mi;c veib.i : Qucvnmus α robis qnomodo fieri jossii ul Dominns nosier Jems Cltrislus (qui ex 
dunbuh nalmh, corporea ei ίιιιοτμοηα, ptr nnioncm incoitfmam pcrsona nna est), dcpingainr, hoc esl, 
effigtelur. Solu l io i i i i . i s q i iwsi ionis . X X . Mauiouam natiiras m C l n i s i o confundcre, licel iiiruulusab d ica l : 
t^urtMiiin, cnm Deiis sidinl ei Ιιοιιιο sit . sianil csse cl γ ρ α ^ τ υ ν t i ά γ ρ α ζ τ ο ν . X X I . A«l illa Maiuona! 
v«*i l»a: Qnohiiim ct a'ier,im nuturam, incorpoieum, eantt uiihnti, haUei, eU\ Ivx oo, qcod naluin iu 
€*uns(o u n i i j ! s iu l , ιιυιι sequi (aruein e»sc iiu!ii't'iiiuscripla;n ; inconhi^aui cnitii o.-sc unionei i i . 
X X I I . S i propter uuioiictii byposiaticatn d i ianmi naturani iu in Glnislo, t»ani incircumsi ripta cst, sic»iL 
i p a a diviiuiab : parncr ptopior uuioi icm naluralcm i r iu in pcrsonantni ia l>cr>, Pater c l Spi rnus saiicliik 
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ιΐππιΐ geahi , s i cu l F i l i u s . X X I I I . A J i l la Mamona; vftrba : Qitonium poU umonem iilam imepnrabilU ret 
A'>f,<?lc.v e i im, qai solhis carais imagiaeai p ing i l , ιιοιι aflingere carni propriani p*?r$oaaai, nec qaar iam 
aihlere T r i a i t a l i . X X I V . Matnona» verha : Id e$t personam characlerizans. ac uatuens : Cluisium crea-
luntm este dunlaxal, necdivinam naturam ei inesxe. Kefuiatio v r rborum. Chr i su im ipsnm sudario divina 
vul ius sui l ineamenia impressisse. Icoaomacbos Judasoraai a:niulalores esse. X X V . De mysler io i a c a r a a -
l ionis doclr iua or lhndoxa. Conl ra ros qui d icmi i beal.v Virginis eorpns incircuniscripluin fuisse c irca 
i l l tKl lemptis quo Chr i s lus coiiceptus esi . Di lemma. X X V I . Aphlbariodocelarui i i opinio, assumplam a 
Gltr is lo caniem incorruplibi lem dicemium. S i C h r i t i i c o r p i i s iac i rcaaiscr ipluai fuit, an i l lud a beata Virgine 
babaeri l , an beaLc Virgin i comii iui i icaver i i . X X V I I . Qui Gl i r i s lua ic i rcaa i sc r ip tua i nugal, is e i bomiaem 
es>e emii ncgai : qui bomints corpus p ingi l , is rorpus ab aniina non i l iv id i l . De Goprouyini iinagiuibus 
sculptis pirrisqne. laveciiva ineuarbMU. E u m efligicai siiain adorari voluisse. Dei ia i l io arcbetypi . Deftnilio 
imaginis . X X I X . Defniilio i do l i . X X X . Imago relationcm habet ad arc l ie lypum, e l ab eo diffcri essenl ia . 
Qui imagiiii i l ludi i , eiim e l a rd ie iypo i l lmlerc. X X X I . Elymologia vocis ε ίκών , quae iaiaginein s igai i icat . 
lniagiacia Chr i s i i aliud esse a Ghr i s lo . Iiein differre lia?c t similt» esse e l idem csse : i iem atiud esse, e i 
aliu.l esso. X X X I I . A d illa verba Maaioaas : Ab unito dhitio Verbo teiwrat, e lc . Qni Gl i r i s lmi i effighit, is 
nauiras d iv i t l i i . meaiedui i iaxai , non ac lu , sivc reipsa. X X X I I I . A d i l la Maaioaaj verba : Quod si non sepa-
retur, timul uliquecircumscribuur.\arbiuu «liviuuin, c u n m a i u r a sua s i l i hc i r cua i smptua i , non posse came 
c i r n i i i i s c i i p i a siriiul c i rcumscr ibi . I)e arcbelypo e l imagine. X X X I V . Chr i s io ly l i s . Si p ic lorum ars 
<liyiiiiiat*»m G l i r i s l i a carne separai, ipsa iuorte poleal ior s i i necesse e s l . Excurs io iu Copronyt i i i im. 
X X X V . Verbum « l i v iaua i nec vioiata carue inj i i r iam passtim es*e, neo efligiaia, circuiusciipLioatMit. 
X X X V I . Qaibus verbis pic lor Icoaoaiacbiim alioculurus] s i l . X X X V I I . Vcrbuiu diviiiiiin c i n uinscr ipia 
carne ιιοιι circi i iusoi »hi. probatur p<-r exempla sclaris r a d i i ; i i cm orbis eolaris d e s e i i p i i ; i lom ferri cau-
riemis, a-fiia l i n r i i . X X X V I I I . A d il!a Maanutai vcrba : Impossibile enhn esi, imaqinem et&e, qucv non de~ 
claret formam sive tharaclerem vroloiypm yertoncc, e lc . Mamoiias Chr i s imn personx, foraia^el cl iaracleris 
experleni s ia iu i i . Dnai sual in Cbrisio ΙΌπιι;υ. THsiiaiouia saacloraia Paul i <n P c i r i . De Easebio prava 
seal ieule. X X X I X . A d i l l . i Μuaoa .B veiba : Fieri enim non potest, ut in e<* qui ex duabus naiurii 
tfi unn persona conslat, etc. S i duie sunl ia Clir isto aalnrai, ulraque aalura biias babel p fopr ie la te» : si 
i laque diviui ias iac i rcuiascr ip ia , h u m m i l a s 4-iivua)scripta. X L . Mamoaas , u i Apo l l ina r in s , v ideiur 
iinam i i i Gbris io aaluraiu aguoM'er<\ X L I . A d illa Mamouaj verba : Sed aut divmiias simul circum&cribilur 
tn iiuaghie, quaienus Clirtilu* ex duubus naturis persoua una c*/, AKI, c l c . Vc ibnu i «Iivinum uoa n.odo 
« a r n e c i rc i i inscr ipla , noa c i n - i K i ^ c i i b i l n r ; sed ne qu idea i , cuni in earne cssni , r i rcuinscribebaUir. 
Tesi i i i ionia cx sacn* Sc r ip lu i i s . lu )Ko salislaatia n ibi l diflfcrl ab op^raiiune. X L I I . S i Gltristus c u a i -
posilns, necesse c s l ei iaai u i s i l c i rcnaisct iplus . Verbmn d i v i i u i m , carac c i r cuu i scnp ta , aua r i r c u a i -
s c r i b i l n r : probatur per exvmpla&igilli aure i ,e l roiaraiu igaeanitn, qua- <:π;·» Gberubiuis p i u g i m l u r . X L I I I . A d 
i l la Maaionu: verba : Dicil unlem is, qui fecil illum imatjinemt eam Chrisli imugmetn $M, e lc . Qui 
nnagiaeiu faci l , eaaiquc Cbr i s l i essc d i c i l , i s G h i i s l i aouiinc divcr^a siguil i rar i s c i i , aii , cuai duo sint s i -
^ui l ira la , allero dui t laxai u l i lur . X L I V . GUMI a i l Paulus : No$ auicm pradicnmui Christum crucifixuui. 
»IOII d i c i l , ncquc upiaalur cn tc i l ixuai esseipsum Verbnm. A l i a u s i i a i un i a . cx qiiibus paiel a o a i d i C h i 
uc una sa ipe nalura acc ip i . X L V . A d illa Mauuma; verba : l'A quomodo Dei ei Iwminis nomen, divinamnu-
iuram sigmficans et Uumanam, e lc . Qua» dicuai i i r de Cbr i s io , »;a aoa accesMi esi de ulraque aalura 
a»( i p i . In Evangeliu Ghris lus modo liomo, aiodo Ociis vel F i i ius Dei vocaiur. X L V I . Noa esse laens 
MTtiis iui inoraadii in. Sajpe eaiai l ieri vocuat eaalla^en seu periiiiiialiuaeui ; u l n i m «l ic i l i ir . Si videritis 
jfiimm liomiius ascendeulem illuc, ubi eral prius. X L V I I . Per άντιο<5σ£ως et ο ί κ ε ι ώ α ε ω ς u oilnin I k r i , ut 
i i lraqne ia Gbris lo aalura proprielatfs suas al ie i i (ominuuicc l , ac u l Verbuia aduplel ca qmn sual ra i i t i s 
propria. — Testimoina saucioruai P e l r i , Paub , G y r i l i i , Aa iph i lucb i i , Gregori i Nys.>eni.— l iem de Cl»ns»ii 
i inaginibus. X L V l l l . S i de Gbr i s l i i i i rar i ia i ioae tecte s ca i i r en l kOuouiacbi , aon confnmlereai in G b n s i o 
naiuras, t iai i i raruiuqiic propiielaies c i opernlioaue. X L I X . I)e tlivinis operalioaibub ; umi diff.-t le <*ab ab 
libbonlia. l)c 0 |<eial ioncCbi ib t i , sci l icei liuaiana ; eara cbj»e ftuilaai c l c i rcuuiscr ip la in . di ipl ici G b n s l i 
I . iculiaie, diviua et buuiaua : duplicem i iem e&s^ ejus vol iu i ia iem, acc Ua ien bmaaaaai diviua: coutra-
naa i csse .— L. Duplex iuGhr ib io cogail iu : u i D*ms, uovi i ua ia ia , e l iam aiiieqiiam bomo ualus csset : ut 
Ιιοιυο, quxdaui ignoravit. Te»l i iuonia ex Evangcl io . Cajiera quu«|ue ia GUrisio duphcia s a a l , p i o p l c r 
du..b naiuias . P io imle uibi l obs ia l , quoauaus ib ia cadcai pcibona c i rcuuiscnptus bit c l iuc i rcua ibcr ip lus . 

Brcvis prwfalio interprelis in secundum Antirrheticum. 

ΑNTIRJlHETICUS U , CAPITIBUS X X . 

Proopnnuui .— 1. A d i l l a Mamoa32 vcrba : Consiitiimux autem el de alio capite interrogarg r o i , e t c — l a v e « 
t-tiva in Mamonaai . Eum e i Ecclebia; docloribus el iis priacipibus qui aa ie i l lua i jubie ac p i e ia»peranu i i , 
sapieaiioreaise facere. II. A d i l l a Mamouae verba : Unus ille ex duobufin unampenonam redactu*, e i c . E u 
ipso, quod uuam ex iiaiuris aonci rcaaiscr ip iaa i s ta i i i i i . a l i cram iaiprudeas ac nolcnbcircuaiscr ipiaai faiemr. 
l l l . A d illa Mamoi i» v**rba ; Per divinitatem iuameum piaacUutel. eic. Mauioaaia ita s lupiduai ense, u i aoa 
i n i e l l i g a l iniagiaeni C b r i s i i iiiouiiiieiiliiiu essii incaraalionis (k). Hetutalio eoruia, qaai Maaiaaas d o r u i l »1« 
rorpore G h r U i i iu sar .raiiifiiio Eucbarisl ia; . De Apologia qua iui t i i r pro »o Alauionas. IV. A d illa M.nuuua! 
verba : Quoniamti de uno hoc siniulncro ptrsuusenmut vobis recte uos dicere, e ic . Qtia^aaia ea s i n l , quai »»o 
saiu-toruia ac beaiat Virginis iaiagiaibus dicturum sc illc p tu l i ieui r . iNolle cuui bealaui Virgiiiea» \uca r i 
Θίοτόκον, id t*si Dei Mai rem, cjusquc iaiercpssiouein ab ι·ο i r p u d i a n . V . De Vfi ieral ioac sauc io ruu» . 
Kxcurs io ia Maauniai impiela tcai . VI . Dc pndanalis ab e»» ioiapli.> ac sacris reliquiis. VII. l)o Aiigel is (0 , 
vm i n c i r c u u i S ( r iplos Pbbe, sed nou pe.r o ia i . i a ; cosdcm piu^i ac elligiari t'as piumqiie esbe. M l l . Do 
i l l ierubiuis (ui}« qaos Dcus ipbe jubbii elligiai-i. I X . Dc aaguloruui appariijuuibus, aliibtpiu i jusinod» \ i -

(k) Insignfs locas de Euchar i s l i a , cujns meal io-
nein l 'ani Haiduiat is in i rac ia lu dc *aciaaienlo 
a l ia i ib . Par ica i aisleui i a i e r p n l a i i i b esl Joami«!b 
Rapiis ia Uinibbd. Ε i i lns a Combtl is io in Manit.ulo 
Uiig. rerumque CuiibluHlinopolil. p. 221. 

<j) Fr . ig iani tu ia do Ans«:1i& el Cbc iub ia i s , cdi -

l iua a Coinbeiisio, e l assatuai d ispuia l ioa i Nice* 
pbori n i m Leone Α π ι ι . ia Munip. Orujinum rerum-
que Cl*. pa^'. 178. 

(m) Locus d iv«raus ab co queut Caaisias e d i -
dit, lota. II, t d i l . u o v x Basnagianae, paric n, 
p. 15. 
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s ion ibus ; angeli quanquaai formae ac figarap cxperies, aoa seaiel pa l r i a rd i i s ac prophciis v is i euni . 
X . De ai igel is , qui nmlieribus circa scpulcni iu Ghi i s t i a p a a r u e n i a i ; eos, quales v i s i suat, lales depicfw 
esse. De iionore angelis debito. Per eos preccs n o s l r a s Deo offerri. X I . Ignorare lconomachns, qtiicl s i i 
p ic lura , q i i i d circinasct ip l io , qaid γ ρ α π τ ό ς , quiii π ε ρ ι γ ρ α π τ ό ς : l i ec auieu» ιιοιι confuadeada. XII.HiuM f i l 
γ ρ α φ ή sea p ic iu ra (n), qaid π ε ρ ι γ ρ α φ ή , αοιι c i rcuinsoripi io . XIII. Cbr i s iunr i r ibas i i iodisecirct imscribi : 
non eadem esse γ ρ α π τ ά et π ζ ρ ι γ ρ α π τ ά . X I V . iCtiuuieraiio v a r i a r i m i rerum qua*, elsi circumscriptae sua i , 
pingi lauien non p o s s i i n i . X V . Qui virinfes piagmit, i i noti p i u g u u l proprie, sed flngiiiii. Icoaouucl iorum s i t i · 
por, i i ieuiesse s la laen i iaa i γράφε ιν ac περ ιγράφε ιν^ ι ΙΚοτ sentire ipsiim i l l u m , ea jus aacioriiate u lun lu i \ e t 
qiieni v e r u i i i essc ASUTIUIII c o f i t e u d i i k i l . X V I . Vur i Asler i i i e s l t n i O i t i u n i . Nnspia:n sanci i Pa i res pro γράφε ιν 
«Uxeiv π ε ρ ι γ ρ ά φ ε ι ν , nec π ι ρ ι γ ρ α φ ή , a i i l π ε ρ ι γ ρ χ φ . κ ^ , a u i ζαηπ-ρ ' . γράφος , pro γ ρ α φ ή , seu 
ζωγράφος. X V I I . Cbr is l t i s c o r p u s b a h n i l ι ' i r c u a i s n i p t t i i u , q u a n d i i i v i x i i : iio«u c a m asceudii ia coelos : 
cuui t iiju.suiodi corport! rursnai vealurus esi j u d i c a i i i i u vivos et aiorluos. Χ VIII. Chris lus r u a i viverel ιιοιι 
ad rai rorpore iu d a o b a s siaial loeis : neque e l . a a i nuac, caai ia coeiosi i , cuui a o b i s corporaliter adesse. 
S i fuii ε ν σ ώ μ α τ ο ς , id es l , i a c a r a a i a s , Γιιίι e l ia n ia loco et c i rcua iscr ip lus . X I X . Qui Chr ts lua i aegaal 
c i r .umscr ip iaa i faisse, i i Docelaraai errore ia tpl icaniar . Doceiarnai opiaio dc Gbr i s io cn ic iGxo . C b n -
sius cuui f f l ig ia iur , non circtiinscribtit ir , sed pinspiar, i d q u i aoa q u a i e u u s Ddas, su[ q a a l e a a s l ioaio . S i 
tncaniaius Γιιίι, Γιιίι e t i a i n c imia i sc r ip tus . X X . S i propiei* bypos l i s i a , quaj ia Gl i r i s lo u u a e s l , eorpas 
Cbr is l i essei i a t i r c i a i s c r i p l u a i , essel o b eaaultMU ral ioaeai e i mvis ib i le , e l iacoaiprebeas ib i lc , idemque 
nec tangi possei, nec aiaaducari . Do co rpo reGlu i s i i i a sacrautenlo Euchar i s i i a ; ; vcruai i l lud corpus e*se, 
L o a iu iag iue i i i . 

Proefatio interpretis in terlium Antirrhelicum. 

ANTIKRUETICUS III. CAPITA CONTINET L X X X I V . 

Antirrheiuut non eodem tempore editu$,quo reliqui; multa enim conlinet, in superioribus jam exposiia. 

ProiBfn iu in . Slul ie lconoaiaclios quaerere uade i rad i ium s i l coleadas esse iaiagiaes. I. Qutitaadaio-
i / u i i i /couoinacl i i , i r a d i i i o a i iabaereales, evaagelicos libro* e l cruceai adoranl , sic or lbodoxi , i radil ioaeai 
ftecaii, i ina^iaes veaeraalur. l a i i sqaa» ad Dotun pcr i ineu l , a o a argumcalaadaai , sed credeaduai. I I . De 
fide e i iacreduli iate. O i ibodox i (idem cob ia l . I I I . Usum piagcadi ipsi Evaagel i i pnedical ioai loa^vatn 
es>s>€ : p ic i i i r am esse geaus quoddain scr ipiura», erudieadis siaipl icibas idiaiis( |ue necessariaitf. I V . P i -
ciuras u i i l i i t : s , pei* quaai eorum quaj C l i h s i a s sive f e c i i , sive pas.sas est, aieaioria reaovatar. Evangelua^ 
scrjptnrae cuai l i i s ior ic is r e i a a i cvaagelii-arma p ic iuns c o l l a l i o . V . Seruioucs ip>i a ib i l al iu. l sna l nis i 
reroiu haagines ^fteraionibus lnceai vinique a d i l u u i piclnra?. I>»; vcieribus l ibr is , i a qaibas adjaacl;e c r aa l 
serinonibus imugines. Hislorirsu piciura2 idem v a l c n i ac bis tor ic i seriaoaes; aujor ocaloruai quaiu a n -
riuui l ides. Evaagelica his ior ia , im.igiaibus exptessa, n i l i i l a l i a d est, qaaai ipsuat Evangeliua). V l (o). De 
staiua aerea, quaui U t r i s i o posuil inulier sai .guiai» i luxu l ibcrata . Qaid de ea re dicai Aslerk iH, ia i l l ius 
mulieris E a c o a n o . lcoaoaiaclios noa Ci i r ib l iaa i s , 8ed Judajis a i m u n t f i a m l o s . M l . Dc iradi i ioae a o a 
n r i p l j . Cbris iub suas leges aua scr ips i l , sed aaiaiis iasculpiasesse vplu i l . TesliaiOMiani Laca: cvaagelista;. 
Huha in Eccles i is observantiir qaae usa ac t radi i ioae , auu s c r i p l u r a , n i i ua i a r . Eauaicra l io v a r i a r u a i 
i r ad i i iona ia . VIII . De lege et foasaeludiae. T rad i i i o , id c s l nsus , ipsis granmial ic is veuerabilis est. 
De (radil ioae v a i i a le^i iaioaia , ex Evaagelio, ex Epislol is Pau l i , ox Chrysostoaiu, cx Basi i io Magao, ex 
Epipbaat i &cripto Ηερι των προσφερομένων ύ π ^ ρ τ ω ν κ ε κ ο ι μ η μ έ ν ω ν . — Idem v a l c r e Icgeai e l coa -
M e i t u l t n e m . I X . Cua i ra eos q u i dicunL : Qucenam lcx jubei imugtnem Chrisli udorare? X . (p) De varia 
aiioratioiie. X I . l)e (iajsaris iaiagiae. X I I . De co qaod taipcraloraai ipsaj i i a a g i a e s vcaerabilos s i a l . X l i l . 
ips i i J u d a i s deaicaliores esso i a i p i o s Icoiiouiacbos, qui iaiperiuai C l u i s i i excusscr ia l . X I V . Eosdeai Pe r -
t̂̂  antcatiores es.se, e i Heiode conluaiaciores. X V . Exeuiplaai de adoraalibas t t coaspaealibas iaiagiaem 

C b r i s i i . X V I . l l i s l u r i a <le saacla M a i i a ^ g y p t i a . X V I I . I l i s ior ia de haagiae Poleaioais. X V I U . Verba 
fcaucli u a s i i i i . X I X . F i l i u s , seu V e r b u a i , iaiago Pai r i s t l ic i iar secuaduai byposlasiui ana ia ic dis^iai i le ia . 
X X . L i i a u i imago bon^ibilis, s iai i t i iudiaeai cuai iora ia C b r i s i i r e l i ae l . X X I . Qaid s i l imago, e l sccuudii i i i 
quid ε ί κ ώ ν d i n a s i l ? D i v i s i o . X X I I . Arl i i ic ia leat iaiagiaeui, ratiaae epecici e l fonnai, cogiiumiaeiii essa 
pruiutypo. X X I I I . De iiaagine, verba saueii Gregori i Tbeo log i . X X i Y . Verba saaci i G y r i l l i . X X V . Verba 
fcaucli D ionys i i . X X V I . Verba Gleuienlis A l e x a u d r i a i , e U a c l a l u De Pascba. X X V I I . E i i a a i Sauiueleui pro-
pbciaui C b r i s i i iuiagiaeui luisse. X X VIII. De Gix ' co rua i deieslaadis supers l i l iuaibus . X X I X . Ipsa s i inp l i -
c i a e i coinpo&iliouc earealia a iysi ice elfiagi : proinde Gbr i s iua i , cua i s i l persoaa composita, couiposilo 

Uia ier ia lucr ellinpi posse. X X X . Saact i Palres e l sacrui syaodi , i iaagiuibus oraar i leiapla dictis faciis-
cjue t u r j ? e r u i i i . X X X I . Filaum dici iaiagineai P a i n s , daai aypoalasiu l iabeal , nalura a i i discrepaaleni . 
Nos auteai filios Dei dici adopiiuae e i g t . i l i a , eaia s ia i i l i l ad iae ia babeales cuai cuqu i naiura e l puieslaie 
F ihus e»i , qaa ia babeal HMagiues c a u i pro lo iypis . X X X I I . Seipsos Iraadaal ia ip i i lcoaoaiacbi adoplione, 
qua per w c r u a i bapiiMaa c o u i i g i i eos adop l a i i . X X X I i l . Tulleuiea G b r i s l i passioaein, crueeia ipsaai s i -
IMIJJ luliuui. X X X I V . Q u u a i O i l u bauculicaalis Ghr ib i i l iguraui ia ip i i respuaal , saacl i l icaiui auiem crucib 
b | u r^ iu colaut . X X X V . (q) Syl logisai i deceai ; qaauio prei iosior Cbr i s lah piopria r.ruce, laata infagineiu 
U r i a u prci i t is ioreui esse l aug i ae ipstus c n i c i s . X X X V I . Prei iosa ipsa l igaa cuaculca i i a b i i s , c u u l n u g i -
<\'it c \ AUTO e i iirgeaio ell icia pbylacler ia . X X W l l . G o u l r a e o s q u i ve l aa i saci is vesiibas i a l ex i imagiues. 
Χ 1 Χ Μ Ι Ι . C o a n a eos qui d i c u u i , G l m s i i u u pubt r e sanec i ioacn i aoa c i r can i scnb i . X X X I X . Goa l ra eos 
«1 ' u i iKui i t : Si idqaod movlale nc corrupiibile eral, mutaium ai, quidni el illud quod eiai circuintcriplum '} 
X L . Qnid b i g u i i i c e i i l l a d , iYo/ί facie* bimiiiiudlnem ullius rei, e i c . X L l . Gunira eos q u i i l i c a a t : Quanam lega 
)U*C>UT $imUutidineiH Dei tieri? X L l l . De Abgaro e l iaiagiue G l i r i s i i uun a i a i i u f a c t a . X L I I I . l)e Pc r sa r am 
iqgc, q u i , tuisso pic iore , Ghnsi i i , ia urbe Bcl i i leuai u a i i , e i s a a c t a i Vi rg in i s Mair is i iuagiaeai videre vulu i l . 
X L l V . Α M ^ n i c l u i i s e l ab A n a a i s iaiagiaes aboleri . X L ^ . De iis qa i aviaa i et b c s i i a i u a i iaiagiaes saens 
\ c ^ u U i - imexiab iuiagiai lms Gbr i s i i ac & a a c i o i ' u u i yequiparaal. A L V I . l)e iis qui dcaiunslratioueai pe-

(ΙΪ) T o t m a Imc capm L i l i a e edidi i Gaaisins A.»i- ( / ; )Edi ium Btbl. PP. Grwco Lai., l o m . I , p a r l . i : , 
fcj. Utl. l o i u . ! V F pag. i 7 7 , e d i l . pnmaj. l a nova pag.7-JL (J. 
it.cw e x b U l ιυιΐί. I I , part. u , p . 15. 1 [q) Canis ias , Anliq. Lecu lon i . I V , pag. ^ L * ; 

b«tnuiu a Cuaibclibio ui AHCL uovo B.llio- lom. 11 c d i l . ιιυνα:, parti*. u , p. 7. 
I 'P . G r i c c , l«>ai. I , |-ag. 
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l u u l , tpia coaf i ra ic lar , imagines adoraadas esse. Exempluai so l i s ; i lem maris ac fluvii. X L V l l . Dcaum-
s i ra i io qua osleadi lar Cbrist ianos speci<va »·ι appellatioaeai G b r i s l i retinere, per dorival ioaem t II cst a 
Chr i s to , laaqaain a fonle, derivatam. X L Y I I I Kxea>pluai : duo filii nnins patri*. X L I X . Q\t'u\ possinl dr-
cerc a d v e r s u i i de saaciissiaia V i rg i ac , Dui M. i i r e , ac de sancl is? Ntinqiiiri e i iam li i ex d iv i a i i a ' e ei h i i -
niani iale (-011SI411I? L . E l oliai iu corpoiibns » <Ί uuiic ia i .uaginibus CUIII Gl i r i s lo persc.catioitem pait ;ic 
«lecrriare santMos marlyres. L l . Dc ceriar.iiaibus saucioruui i i i a r lymm* L l l . Eo?, et CIIMI v jvo i fMt ! , ιι*:ιη· 
lyres fuisse, vi imagiaibas marlyres e i ia i i iuaai esse. L l l l . Iconomacbi sat icionnn ialercossiones spentaut , 
ol vciierainla t»oroai teaipla evc r iua l . L I V . IVinpla e l imagiues saaclorum id*»m cuui illU no HPII c i gr 1-
l iam :rqiie baben*. L V . Qai IK«C (aci i iul , eos Marcioais ac Maneti* impielate laborarc. L V l KtMinritiusse 
proisus Clirisiianaj iid«»i, ei abea a l ieua lo i esse iinpios lconomacbos. L V I I . laiaginibas re<i veras t ad i r a i i , 
il.upie lciino uarlios Glinsii ac *aaclora:a ai<Maoriaai abolere. L V I I I . Qaod s i l i l lad : Faciantu* hominem 
ad HMiliiuilincin nosirnm. L I X . Nos l r i sacerdoie» coslesiium ordinuin e l l i ieraroli iaruai s i m i l i i i i i iaeai ex -
p r i i u u i i i . L X . Quare F i l i u s , ideiuqat» Verbaai lanquaiii iinago Patris boi ioralur , F i l i i aulom iiiiago pro-
ptt-r F i i i t im l.idibrio babeiur. L X I . C b r i s i i ae sancioruai insigaia prorsas ab lcoaoaiaehis couieinpla csse. 
L X I I . Qu iuan sint e i cnjas diseiplia*! ia ip i i I roaoaiacl i i . L X l l l . Quinam sint, q i ion im Dous vemer est. 
L X I V l>»! i l l i s q a i b>»aiuai p rad icaa l ia ipiaai Mainonani Cons lan l in i im . L X V . l)e ca lamila l ibus c i tnor l i -
fc i i s d.idibas, qu;c il l ius lcmpore infiuitas aecideraat. L X V l . Gtfcli as t ra , non fereiii ia iajariaai C b r i s l o 
fac tun , decidisse c coelo, s icul passioais leinpore. L X V I l . De faine, de rebelliouibus conira Maaioaaui ; 
du geaiiaai iu< «nsionilnis ac pr&daiionibus. i i X V I I l . Pia3 impera i r ic i s Ireaes opera compressaai csse bae-
1 e-itm. L X I X . Enorcj» illos vagos, quacreales siwi rc l igionein, iaveaisse M»niclia*orum sapcrsi i l ioaear . 
L X X . (r) De i l l is qui dictui l , loagaevuai ideo iuisse Maaioaaat, qaod ia Deaai coniiimcliijsu» fuissel. 
L X X I . Mamoaaia , ctim morereltir, gehenaa? desigaala» l i a i iaa agaovisse. L X X l l . De bell icis ejas expe-
dinoaibus . L X X i l l . lntpios e l allieos iaipcratorcs, longa?vosac foriaaalos vixisse. L X X I V . D e regibas U -
rael ac Jada. L X X V . De cradeli lale Maa ioae . L X X V I . Quo.aod) passioaem C b i i s l i e i sancloraai c e r i a -
miaa cavi l labalar . L X X Y U . Qaoaiodo Yeneraaduai et aposlolicn.a babi ium exaere cogebal aionacbos, 
eosqao α μ ν η μ ο ν ε ύ τ ο υ ς vocabat. L X X V I I I . I>e l idel iaai impcra tomai pracclare g«sl is ac moderaiioae. 
L X X I X . N j tTa i iode iatpcraiore Tbcodosio Magno c l de inaitaciio, qn i , b.ntilo et stnlario cervice stia <!e-
tr . ic lo, aii tacti laai pa l r av i i . L X X X . Mouacbos 1 Maatona aia l icr ibus »opala tos ess«». L X X X l . De piis imp<v 
ra lor ibas , quoraai v i i a c l pruspera fuil c l loaga. L X X X I l . Ia;lc ab ipsa C b r i s l i ;«*(aie Ecclesiaai i ah i i -
l u i a ac dogmata saa ilki-sa rci iauisse, asqnc a l icaipoi:a Μ unon:c, aposiauc. L \ XX111. Noa e s sc i a ipe i a -
(oriaai , s e l Jad aicaai scelas Jj :uresiai lcoaoaiacboraai . L X X X I Y . O i u u n e x Jud.cis ac Saraceais lianc i a i -
pieiateai Leoa i c l Coas laa i iao , irreligiusis princtpibas, adliu2bibsr. 

Appendix ad libros superiores, seu LXXV tcstimonia sanctorum Patrum circu quwstionemi 
ulrum ('hrislus circumscriptus fuerit, necne. Prcefixum esC Procemium, testiinonu 
videliccl. 

Χρήσεις al περιγραατόν κατά τό arSpaxiror κηρύσσονσαι τον Χριστόν. 
C y r i l l i A l e x . , Albaaas i i ep. Alexandr . , Gregor i i Tbcalngi , M a x i a i i , Gregori i Nysseai , Aa ip l i i l ac l i i i ep. 

l cnmi , Methodi i , l i i p p o l y i i , L e o a l i i , Tbeodol i A a c y r a a i , S-»phruaii episcapi Hie ruso l . , Aaaslas i i A a i i o c b . , 
* Cleaieal is A l e x . e l Po lycbroni i A p a i u . 

Χρήσεις al τέΛε or άνθρωχον ο.σπερχαϊ τέ.Ιειον 6ei\r κηρύσσουσαι rdr Xptozor. 
Syaodi Cba lccd . , A l b a a a s i i , B i s i l i i , Gregor i i Th»*ologi, Uionysi», GI»ryso-»lo a i . Igaal i i , Ep ip l i aa i i , Pro-

c l i l l i e i o so l . , A m b i o s i i , Aa ipb i locb i i , Jus i iu i a i a r iyhs , G y r i a c i , Gc las i i , K l i v i i n i A i i l i o c l i . , J a l i i , L e o n i i i , 
TbooJon , Epl i ra ia i Sy 1 i t l s idor i Pelus. c i C y r i l l i . 

Χρήσεις al χερϊτώνμετά την άιάστασιν του Χρίστου. 
Gregori i Theo l . , C y r i l l i , Gregor i i Nyss . , Aaas las i i , Jusl ia i n u r l y r i s , c l TaeoJot i A a c y r a a i . 

A i λοιπαΐ ύ π ο τ ε τ α γ μ έ ν α ι χρήσε ι ς είσ;ν αΐ τ ω εύ»γγ*λ ικω λόγω σ υ ν ά 5 ο υ σ ι ν ώ ς έψηλαφήθη ή Οΐία π λ ε υ ρ ά 
κα \ των ήλων αϊ δ ιατρήσε ι ς , π α ρ ά του αγίου Θ ω μ ά του αποστόλου. 

A ibanas i i , Jt>. Gliry- iosloai i , G y r i l l i , Gregori i Nysseai , P r o c l i . ep. GPo l i t . 01 E;»hraini S y r i . 
A u i i r r b c i i c u s , seu coafalai io eoruai qaaj Easebiaf» e l Epiphaaides coalra G b r i s i i , S i l v a i o r i s aos i r i , i a -

carnationeui inepte d isscraernai . — llujtis A a l i r r b e i i c i daa3 sua l partes : pr i iaa coai ra (s) E a s e b i a a i ' » 
eccuada coni ra Epiphaa idca i , 

De vita, moribus, doclrina ac scriptis Eusebii, Disquisitio. 

ANTIRRHETICUS CONTRA IMPIUM EUSEBIUM, CAPITIBUS L ^ X V I 

Prooeaiiam. I. Blamonam liJirorum adulieralorata ac spurioruni lest imouia observasse. II. Maatoaani 
aposiolicoruai evaagclicoruai(|uc dictorum oppugaaioreai ftiUse t ot Gliristiaaoru>n spe excidisse, III Ab 
w e l e s l o c i intposiore I l cb rxo liaeretic.un rabie.m ad Leoaeai c i Coas iaa i iaaa i Isaaros manavjsse. I V . M a -
taoaaai sacrcraai leinploruia ac doaarioruai ornalam pcnilas delevisse. V . Item aiu i l i s r.oniaaieliis aiie,-
ctos aioaacbos et #culeis insuias ia profaadaai mare deaicrsos csst?. V I . Maaunias falso saactos Palres l i x -
rescos stiae h s i o s p r o d a c i i . VII . Magisiros sibi proposuil Eusebiaa i A r i a a a a i , o l Epipbauideai Docctaai 
lia:reli(*ma. VII I . Easebias F i l i a a i crealuraia e l a t ia is l ram Pat r i s vocat. I X . Refutaiio epislohc Eusebu 
ad ia ipf t ra l r iceaiGoaslaal iaai . X . Gaafaadi abeo subslantiales Gbr i s l i foraias, c l oaraai proprieiates. X I . 
IJnaai rorinaai vcrain agaosccas, al leraai motisiraosam ac falsaia s i a l a i i . \t\. A i i a a i d i r u u i , foraiaia i a 
Gliristo lumr-uiaai aaa esse propric aaiaraai^ sed liguraia siandiceai, absque byposiasi . XIII . Qnid s i l 
foraia, e l qaare dieatar forau , ct qaot modis d ica lar . X I V . Qaoaioilo expressa ίοη ικη iaiago secandaai 
htmtaiias propriftalcs efliagaiar. X V . Ivad n» sensisse Eascb iaa i . q<ia) impi i | i ;erct ici , Valent i in is , Mar -
c io , M i a c s c t A r i u s . X V I . Quid s i i , ia situili 111 itinom carais peccali t.hri>hini nalu.n essc. X V I I . Easebhitt 
i a ipera lnc i i a n u i i , noa potuissc Gbr i s laa i l iberaiv nos al» idahs. Χ VIII. LusHwus coai!ais ! ioanni (*L a l l c -
lal iuaeai faraiaraai b la la i l . X I X . A r i a a i subbianliaai «t bvposiasiai ideai csse s l a luua i . X X . Glirihhmi i a 

(»•) Ed i l aa i a Pctavio cum Brevi nio hhionco «'jns-
dein Mnepbar i . 

(Λ) La i iae ia Canis i i Aniiquis L·ct.t toui. I I , ediU 
nov.i» Basaagiaaa% par i . i t , ρ. 1 s t q . 
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usn-l igural ione deificalam e>s»;>lieti Easebias. X X I . E.i leiu scai i re Eustibiaai , (jti;e Manes, M a n i o . M a r -
ciaaus, ei Massa l iaa i . X X I I . M a i i i a a i e i caalasaai n»<>e h ia ia i i a in C l n i s l i l u i u r j m cuni d ivina sabstaa-
tia, opiaalnr Easebias. X X I I I . Arguaiealuni ex eo pe i i imn, quod iaiperatores ei ni irtyres jampruieni per 
imag nem fonnai cogniti s i n i . X X I V . C b i i s l u m per specieai nosira* gimilein expr imi . X X V . De baplismaie, 
ei quo niodo vetus nosier bomo eracifixas sit. X X V I . Traiisfurinaluui Chris t i curpu*, ja in e i iaunoriale eva-
sksedio i i Eus r l i i u s . X X V I I . Argaaienla de mulal ioue e l conversioue. X X V I I I . (jnid sit in C b i i s l o sabslaa-
l ia , ei ένυπόστατον . X X I X . Νοιι e i r c a m s m p l a liuttiana farma, nocesse esse, pa&sioiics d iv in i i a l i i r ibi iere. 
X X X . l)e Ar ianuru t i i opinioae. X X X I . De Dacetarutn e n o i e . X X X I I . Demii Verbuai cx samHa Virgine 
cuin assmiipio corpore litiinano pradiisse. X X X I I I . ConirariaR seclai liasrclicos opiaar i , dcifieaiuta esse i n 
Jordaue C l n i b l i n a , ac F i l i ua i vocaiaai faisse. X X X I V . Cl i r is tuui posl rcsurrcciioneai visaai ease bnai ia i -
busnon i i i i i m i l a l u m . X X X V . Naiaral ia c l esscmialia ιιοιι im i l a r i . De prodigiis ρ ι τ Moysea cd i i i s . X X X V I . 
l)e tliviua iacaraai iuae . X X X V I I . Quid silnaliira3 uovaiio iu divina iacaraaiioat*. X X X V I I I . A d p i i a i i gc -
ii i . i i i i pul. I i r i ludi i ieai rediisse buiiiaiiaiu naluraui. X X X I X . Nt-gari prorsus ab Euscbia G l u i s l i incaraa i io-
i iew. X L . A l i a m iu Deo rai ioiiem speciari , aliam in incarnai ioac. X L I . E i i a in nuslra corpora post resar-
r«ciioueiii 11011 i a i m u i a r i . X L I I . Conlra opinioaeai Manel i s . X L I I I . Quomodo foraiaai Easebias btsbslaaliaai 
xocei i i i ie l lecluaK-in. qaalis ebl aiigeloriini . X L I V . Easebias e l A r i a a i iaaaimalaai C l m s t i cariiein dieunt, 
e. nitqne, u ipoie inlel leclualein, non efligiari. X L V . A n sacerdos Easebius aoaiiaaadus s i l C b r i s i i bo.siis? 
X L Y l . C o n i r a eos, qa i , divina C h r i s l i mysieria in sacramenlo Eucliaristise imagiueai es$« co rpor i s , d i -
tniii. X L V I I . Coa i ra eos, qai vcros Cbris i iaaos idololalras vocaal . X L V I U . Qaid s i l idolum, d quateaas 
i-tolua» dn a i a r , e i qao l aiodis dicalar . X L I X . Coatra eos , qui uiaial ioaeai et al leral ioacai faclaai ia 
Cliribio biaiaaat. L . Exeaipltnn solis, de aaioae iaconfusa daanna Gl i r i s l i aa iurara in . L1 . Quid s i l -f Λ'β 
(ucius %imil'uudniein eorum quwcunque in cxlo supra, ctc. LII . Nos Chris i iaaos vivificie Trii: ' .tati :n: Dco 
ΐ'Β'.Ί bervin*. L l l l . Deaai ju&sisse c l iaa i incorporcomui Cberabiaoraiu imaginfs l i e r i . L 1 V . Jesum, Navu 
li-ium, UpUles, ex Jtmlai iu educlos, l a t l i s colaainis coasecrasse. L V . l^atas columnam, id es l , siaiaant 
f. l . i a a i Umuiao in leiaplo ejus p n r d i c i i . L M . Jatobas pair iarcba rolaaiaaai iu aiodaiu slalaai e r e x i l . 
L M I . Ab ijuis aposlulis i raasaiusuai usaai elliageada; C l i r i s l i iaiagiais. L V l l l . Easebiaai ipsaai u a i -
rare l i ibionaai de s iaiaa Doai iai c l u iul ie i ih . L I X . Qaid si i i l l ud : Si enim cognovimns, i n q u i i , secundum 
iiuntm Chrisium, al nunc non coynoscimu*. L X . Teslatar Eusebias , iiaagiaeai Mancl is a Maaicbajis ta 
(uu io . sive basia, c i tcaa i la iaa i fuibse, a i i a ipe ra lo raa i iaiagiaes ia a i i b u r i b a s sigais. L X I . Eusebii ar-
guiucalaiio ex i l l is verbis, lleali mutiio corde , e l ad eaai resputibio. L X I l . I)e diviaa aalara : eaai i ncoa i -
prehcusibileai es^e. L X U I . De le» ihaoa i i s qax* Mamoaas pro te ex Gregorio Nysseao p r o i u l i l , ubi is 
ait, ei Aiio dicot ei Aelio. L X l V . Caalra ApoHiaar iam. L X V . Te i l i a i oa i a S S . 1'alraai de iacuafusa 
unioiic ei individua l iypuslasi . L X V I . C o n l i a Ea.sebiaai, qai aiutaiuai e i al leralaai Cbr is tua i s i a i a i l . 
L X \ i I . Aaibros i i MediolainMisis^Vurba de aaacrasi-, sea coa imUl ioac , q i id ea b i l . L X V l l l . De perfeclis 
CbriMi n.iittris. L X I X . Deiinii io dogiaatica formai e l person.c. L X X . D<: s la laa , ct berba adaa la . L X X I . 
i)tt apossulis e i Jaeubu Dei l i a u e , tajas iaia^iaes HitMOsolymis, pr iai is Klal iai leatporibas a b c j u s d i s c i -
puhi celebrulx saa(. L X X I I . De A s l e n o . L X X I l l . De stalaa Cl i r ib t i , quaia faraius esl Maxia i iaus , Juiiaaas 
aoina Apobtaia abulevii . L X X I V . J jcoba palr iarcba. L X X V . S a a t l i Gregor i i Armeuiai vcrba . 
L X X V I . Sectaiores Euscbii d.cuul eaai poeaiiuiase e l ad orlbodoxaai fideai couversuia cs^e, qaod cbl 
labuta. 

litdtx χρήσεων qu(v conifQ Eusebium et Mamouam proferuntur, videlicel ex eoraaideai , qui anlca c i ta-
baiuui, Iibris. 

De Pseudonymi Epiphanii doclrina, disscrtatio. 

Contra Epiphanidem, capita XXX. 

I. Fui-se Epipbaaideni Docelanun littresi e i Manicbaeoruja ia ip ie la l i addic iaai . II . Magaaai Epipbaaium, 
C y p n < pibcopaai, de oiaaibas lucresibus, scriplo coal ra eas l ib ro , iriuaiphasse. III. S a a c i a a i , Sida3 nie-
t topo l iua i , les iar i supposii i i iaai csso eaai epislolaai , qu.e Epipi iaaio t r ibu i lu r . I V . Goal ra Epipbaaida» 
to iau ien iua i . V . DeOaiiio seu exposi l io dogiaalis Epipbaaidac. V I . Goa l ra eos, qai d icua l noa faciendam 
e»i»o iaiagiaeai G b r i s i i , nec saaclai Uei Matns . V I I . l a i l lud : Cum manifeslaius fuerit, iimiles ei fuluri *u-
mns. V l l l . Sanc i i Epipbaai i verba coaira Gul lyr i las , e l de inulieribas quaierani ia A r a b i a . I X . Qaoinodo 
dbiigautar aageli , les l ia ioaia propbelanna. X . I)e A c a l i lepleiaraai e i Aper igrapie iaraa i opiaione. X I . 
Cofl ira eos, qui d ican l : Ubinam jussii Dominus fieri imaginem et adorari* XII . De Abgaro, et ia.agiae 
ιιοιι maunfacia, apad EJesscaas e i Koaiaaos. XI I I . Coa i r a eos, qa i d i can l : Imtitulum illud esse α nta-
iignotpmm. \iSm Goatra eos, qai d icua i idololairiaai ia aiaaduai rarsus a diabolo csse iavec iam. X V . 
Ex sua ge«iealogia Epipliaaides jueadax argai lar . X V I . Epipbaaideai eadcm cum Valea ic seasisse. X V I I . 
C iMi i i a eos, qui d icual huaiyics a diabolo rarsuai a<> iduloiair iaai esse pertractos. X V I I I . Gonlra cos, qui 
c i c u i i i : Quiinam veterum Chrisli imagnmm depiuxil? X I X . Goai ra c o s , qai i l i cua l seaes pingi aposlulos, 
cou ia i i i in aalcai G l i r i s i u a i . X X . Caa i ra eosdcai dicealcs : S u u u i a m liabait C l i r i s l a s , qaaie Jadsei ad i l -
lutu prudeadaai i r i g i i i i a deaanis Jadaai a i l i a x e r a a l ? X X I . Epipbaaidcm Marciuais Μ-nietisqtie seciato-
reiu i .usse. X X I I . De velis, qaa; praecepti «lari ad sepuliaraai paaperaai. X X I I I . Coal ra eos , qa i dicaat 
u |«>r ie re jejuaare in Sabbalo, c l santtaai l)ei Malreai gladio ia l f i fec lau i esM!%iaip:« a l l i ra iaa l . X X l V . Saa-
cius K p i p i M i u u s caaacs b;«rebes proscripai i . X X V . De episiola M l i . X X V I . De iaiagiae s i a c i a i p ro loa ia r ly -
ris Tbeciae. X X V I I . De Leoal io bsnrciico. X X V I I I . De Leoa l i o Gypr io , o n b o i o u » . X X I X . M a l l i s a i -

Suuicni ts probari pseadoayaiaai Epipbaaiani diversuai essc a Magao Kpipbaaio. X X X . Opiaio A r i a n o r u a i , 
iajir-iis, A p o l l i a a r i i , D iosco r i , e l Acephaluraia . 
Indcx χρήσεων α Ιρετ ικών quw Antirrhelico conlra Epiphanidem subjunclce suul. 
L-nJovn CPuI i i . A r i a a i , L u c i i episc. A l e x . A r i a a i , Manelis , A p o l l i a a i i i , D.Obcuii , T ia io ibe i 

p r c ^ b y i c r i . v 

, TOMUS II. 
Prceliminuria intcrprctis. 

P n e f a t i o de i i s , qanc ia boc vnlaaiiac coiHincniur . — Disserlal io de synodo N i c i a a sciMiinla, ac ia 
e^mUtfin ob&ci v a l i ^ u e i var a;. — KcctMuio u i l ca qaampluri πιι oporuai varioruui S S . P a l n i i u , ex q»:ibus 
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fragmrtnin roa l ra imagincfc p ro in l e ru i i l Iconoaiacui. — P r x f a i i o ad Macari i Magnetis opera. — Dc Maca i io 
3lagnete (esliiuonia rceentioraai s c r i p i o i a m . 

De Macario Magnete velerum testimonia, seu de verbis Macarii Magnetis, quce lconomachi contra iinagines 
sacra* impie usurpaveranl, antniitum urtltodoxorum juiicium. 

Procemium. Non esse lemere cuilibet docir i i i ic credeuduai , sed ei l an i t ia i , qua» cam sacris S c r i p i a r i s 
ro i ig rums s i i . — De mala fid« Icoaoaiacboraai qui les l ia ioaia i ruuca ac iuu l i l a , vix iadtcaiis aacioribtis 
« x a a n a a a l a (sanclo Niccplioro) niiserant. — De lesi imouio ex a p o c r i i u i s Macar i i sumpio . — De ina-
nuscnpto codice veuislisaimo iu quo Cuiiiiuebaiitur apocri i ica Macar i i . — Dc Macario ipso, cajas lue- ν 
r<i. ei quo lcmpore v i x e r i i . — Exccrp la ex apocri l ic is Macar i i , s i v e e x e j a s dialogis cuui Gra:co sive 
Hbn ico . — O s l e a d i l sancias Nicepaoras , quaecunqiie Macarias in iis l ibria de iiuagintbus dispi i iavi t , aaa 
p m i n e r e ad iaiagiaes Ghr i s i i vel saacturuai, sed ad protanas gea l i l i aa i deoruut imagines. — Bivv i s 
p i ie ia i io i a lc rpre l i s . 

Sancii Nicephori Antirrheticns liber. Contrn eo*% qui divi iam iniaginen idolum nominnre impie aiiti ntht. 
Itemt quid sit γραπτών χ α \ π ε ρ ι γ ρ α π τ ο ν ? Et quomodo intelligenduin illud ; Noa lacies ullaai i iu . i^»-
nt ι ι ι , elc. * 

llem observanda esse ca, quos α Pairibm tradita sunt: denique tetlimoniorum, quce ab Ecclesice hosiibns 
impie usurpata sunt, cunfutatio, 

Prooeamim. Propositum sibi esse veram docl r iaam coafmaarc , adversariorum autem errorcs rofelleie. 
S -rvanda esse ea, qnas a majoribtis i radi ia et longo usu conflrmala suu i . — Orll iodoxos slabil i fniida-
ι ι ι ΐ Ί ΐ ΐο n i i i ; Iinereiicos aiitcm non i l a . l)e Eccles i . i . — Oribodoxori ini <ii lia?reiicoraai vi;c qiiaui ,divers;e 
sun l . Icoiiotuachoruui mores. lacaraai ioais mysierititii ab ΙΓ.ΟΙΜΙΙΙ n l i i s aboleri . E o i a a sasvilia. — Gap. I . 
l)e cr imine idololaiiias oVihodoxis ub jcc lo .— Perseeuiio couira o i t bodoxo» exci la la qaeai exilua» habui»-
ι i l . — G a p . II. L o n o n i icbos, postqaaui idololairias arguere orlbodoxos fruslra coaal i sunl , alia x ia 
a^gredi, et nioia de circunncripto coutroversia, incarnationis mysicr iu i i i oppttgtiare, ac Va le i i i i i i i r i 
akiurina e r r o r « s amplec i i . — Gap. 111. lconouiaclios olijicerc oribodoxis i l la verba l egs Mosaicje : Non 
(ucies omnem shuiliiudinem, e ic . l l l ius olijectionis s o l m i o . — L ^ g e m i l l au i , Non (acies similitudinem, e i c , 
tJaiani esse Judap.is posl exiiutii ex ^ ^ y p i o , nc iOgypi ion i in idololalr ia i i i i iu i tare i i l i i r . Qux- iu lege scripia 

ea ad Juda^os perlinent, non a<l Glu i s i i auos . L»x imagines coli vei.»1, quadrupeduui s c i l i c c i , ac 
cu!teratuiii c realurar i im, uon auleui G l i r i s t i . — lconnniai l i i ιιοιι slahnmt iillutn discriu:eti iutcr tiiiaginctti 
Chr i a l i e l iniaginem crealur;e, ac proihde nec in ler Glir ia iuin e l crealuram. — Cap. I V . Quam procii l 
;<bsit ab ortho.loxis idololairiai cr in icn. Nou licuUse Jt i i l i t is DMIUI eilingere, (piod cnm ιιοιι vielis>enl; 
Gbriuliauis auieiu l i ce ie , quia viderint. — Gap. V . Leg<; vetiiiifii «rssa, n e i i c r c i i l s i iui i lcra των π ε ρ ι κ ο -
σα ίων , ηοη autcm των ύπερκοσμ ίων . l)e labernaculo, pnip i i ia lu t io , c l Gbertibiuis. Imagiues Judaicai, cuiti 
i ih , quas Gl i r i s i i an i vencraulur , collalsc. Ipsi loonotiiaciii r ruccni at iorani , quaj nil aliud esl quain ima^i» 
passionis G b r i s i i . — G a p . V I . Iconomaclios tradil iouis e i loiigi usus nullaii i lialiere ra i ioucni . hnagiuuii i 
cu lh im ai i i iquissimum ease. Melttis (aciuros fui.sse loonoinaciios, si scnpia Gl i r i s i t a i iomni ac S S . Pa i ru in 
legisseni, a qnitiiis eae qu;i*siiones jaui cxainiua(a3 easent. — Gap. V i l . iMMioinaclioruiii dicia ad<;o ful i l ia 
esse, u l ue refotli quideui digua siut . l i i iaginmii cu l lu in , G l i r i s i i c i aposlulorum lol iusque Lccleaiai i i i i c l o -
t i la te i u i i s i i i u l u m , i ra i i i i io i ie ac laugo usu coi i l i ra ia l t i in , ipsi donu|ue rauoui conaciiianeuin esse. Oc 
.•-anclo sudario. Dc lcouomacboruui iucrcdul i ia le . — Gap. Υ χ 11. Iniagiiiiiiu c i iKuiu ηυ» id«Mi esse. rejicien-
•lum, quod le^e non s i i ei*tisii iulns. — Gap. I X . De les i imoniis quibus u l u i i i i i r 1«•or.oiuacbi ad erronts 
MIUS asirucndos. Eos IKICUI puguaiiiibtis hiuiileb cssc. — Gap. X . IVs i i i i i o i i i i n i i sancii Joaunis Glirysu* 
s io in i ab lcoiioinacbis conlra imagiiiua produclum, ex Go.unio.i taihseji is in E\angul i i im Maltluti i . V ido lu r 
ai i leai eo loco saaclas Glirysosluaias damaarc p ic luraa i , e l a i ie .u π·>·.κιλτικήν. — Mcas C lnysos loa i i 
devlarata ex alii.s ejusdcia scr ip l i s . Nicepl ior i observauoai\s. Verba propbeiii:a cuai saaci i Cbry»osioai i 
ve ibis coagraeal ia . — Verba Bas i l i i Magai eodein pen i ami i i a . — E \ l ibro Exod i verba, quibus coainiea-
daa iar vanai ar ics , vela i i t t x io r aa i , «ca lp io ru ia , c i c . — Artes i l las, do qtiibas aclaai sapra, aua esso 
p»T se malas, sod abuaa l a u i a a i , ueqtie id igaoravisse s a m l i ^ » C l i r y s u s t o i i i a i a . — Uaateaas eai a n s 
uiiles b i n i , qnaleaas iaai i les ac perab iosai. — S a a c i a a i Gbrysosioaitua aoa luisse ab i iaagiaaai a i h u 
aversnin. — Saac i i Glirysosloai i leaipore ornata laisse piclur is lexlurisque variis leiapla e i ipsa a l ia i i a . 
— Dc aar i l ica ia a r l e ; eaai laa«labilea» esse, si leiaplis, aua aial iercahs oraaadis s c rv i a l . — Tebl imoniaa i 
saacl i Mil i ex cjus episiula ad Olyaipiodoruai de p ic i a r i s , qaatoiuis oraaadis teaiplis utiles suu l , vcl ηοιι 
t i l i les . — De pravis yanisqae arlibas. — lcoaomacboraai crudeli las, laxas , faslasque. lcoaoiaachos pt-
c iura i iafeasos esse, quaienas leniplis decoraadis s c r v i l : aoa aaieai qualeaas eurum laxui au l a i i a i 
b laad i lur , conlra^qaaia saaetis Pa lnbas visaa» es l . — Saat taa i Glirysosloaium saaai de supradicl is a r i i -
bas, p i c l ana ncmpe e l b la iuana , opiaioaeai luui .a l ibi c lanas i a d i c a s ^ l a i a ia vicesiaia, seu, a l al i i 
naa ieraa i , tluodectaia oral ioao Ε ί ; τους ανδρ ιάντα ; , lleut ia deciaia e l sexla dcciaia . Verba saacl i Gbrysa-
M o a i i . — C a p . X I . Teslnaaaiaai Mei l iodi i Myro raa i , vel Pataroruai Lycia? episcopi, lcoaomacliis coaira 
iaiagiaes prodaelaai , ex oralioue UipX αναστάσεως . — Diversaai esse ralioatsai prolaaaraai saeraraai-
quo p i c l a i a r a a i ; ulrasque auieai ab lcoaomacliis coa luadi . — lcoaoiuacboruui iaipietas ia imagiiies. Noa 
Hitelligi ab iis Meibodii s ea i ea i i aa» . La .a loqai de picloribas qai ad voluptaiem e l aiabi l iosaai oraaiuit i 
p iaguui . — jNoa nUo coateaiaciulaia p ic lorum avlcm, quod calorcs facilc deleaaiur : aec corrapl is ia iagi-
aibus ipsa qaoipie arclictypa cor raa ip i . — !)<; varia gigailicalione vocis εΓδωλον. — Ouai Meibodias 
coaira aapliisias d i x e i i i ni oralioae supra uietuorata, ea m lcoaauiaclius apfissiine cadere. — De ahis 
bicis , in qa iba» Meiluuiius aioateai saaui apertiaii i ad icav i l . — Eadeai ab iiadeai scripioribas e l laudari 
e l vnuporar i , proai ex ig i l propositi argaaical i ra i io , ac pro variis circuaibtaal i is . — Mel l iodi i verba ex 
eadoai oruiioau ad siaiuarruruai laadcai per l iaea l ia . — Iconoaiaclii pejores qaaiu idululaira?. Naai bi 
saoruai aaai iaaai prolana siaiulacra colaeraat. Icoaoaiachi aulem sanclas ac veaeraadas iuiaginys l u d i -
br io habucraa l . — AhlUodi i verba de piciura e l coloribus. Ejusdeai verba ad sculpturaai pe r i inea i i a . 
A l i a fjuaiieai vcrba i .c iuiai^iaibus. 

Dhsertatio, cnjiis dnce purles. Primn de psfndonyuodo Coprontpniana. Allera de concUii* generajbust et 
ua'iutM b,<tcict cuiigregiiiC cja/iiium: tic qunduum uuiversale el cecumcniiuni <iiculur. 

ί-iber anur l tLSir i ]* , mj.j.s daaj parlos. P r ima . Ucfatalio ei cversio dccrcti i lk-gi l ia i i ct pscudonyr.ii • 



33 ΧΟΤΙΤΙΑ· , 31 
qaotl prc inulgai i i tn os l ali iis , qai cat l iol icam et apos f t*lirarn Erc los iam d e s r n x . T u n t , ct aliena? senlcnti:»* 
se ;i<<nmntodaniat ml e v e r U M i d a r n d iv ia i Yerbi iacarnal ioneni . — Prooemiaai (t). l a re l ipnne n ih i l 
iniiovare i i i i i s s i t i tum csso a c sa laben u m i i a ; q a a n i a fuerit pax a<* trauqai l i l as , quam flortas Ecclesia; 
Maiu.s, qtiaitdiu u i l i i l iaaovahtai s i l . — Post aulem haec verba, κα ϊ χρυσω καϊ λί^οις τοϊ; Ίνδ ικο ι ς , 
λαμπρον άτταστράπζουσιν . ΕύΟύτητι δε δ ο γ μ ά τ ω ν , ή τ ω άλουργω εκαλ/ ,ω- ίζοντο χ ρ ώ μ α τ ι , κα\ ο ί ο ν . . . 
desideraiur (OHU-ΊΓ utium vel plura; rewmiiur vero »b hi% rerbis : Τ ρ ό π α ι α στήσωσ·., δ:ά to t τούτο κ α τ * 
τοΰ θείου φ46ου ά π η ν α ι σ χ ύ ν τ η σ α ν , κα \ ήραν κ α τ ά των αγ ίων κ ε φ . , βι<·. — ϊ><» Leotiis Armeni morie . — 
Quilni!» a rnbus !,«·ο Ariueims pacem Ei:clo*'uo t a r b u e c:u»p r u . — l)<* ; y a n d o , q a a i n i d e u i «oiiira i m a -
gtnes r o r g t t . — Ivun synndtfai ιιοιι faUse canouicc b a b i l a a i . — I)»· auciori iaie p o a l i f i C H Hoinani neglfcia : 
t\c cxHns i s roinint in iouc its qai Ect -lesia? p r : v e r a n i . — I V i l l i i : * psiMulosynoili «lecisioue, ijuam Nirrpl ioni .* 

ό^ον αόρ ιστον . — Dc refulatioiie qaideai cligua esse Uoaoauu l i u r u i n scr ip la , nlpole (utilia ac d e l i r a . 
— !><· i i u p r r a i o n l m s Leoac Isatiro e l Goaslaanao GapiOayato* lauresfos a i i n o r i b u s . — O a p . I. I i i i i i i i iu 
dec*M«»im, s r i i dec re i i , quo conliraial t i r Coproi yiuiana s y a o . l a * . — llt»liitalio. Falsum ess<», quod «liciinl 
lcoiioitiachi, ι ouvocalaia csse i l laiu synodaai a Leouc <H Goasiaai ino, hnperajnribus : comocalain eitim 
*ssc a Goproaymo post morteiu L e o i u s . — Qiuenam a Leone l ia tno g o t a ιιι pairiarcbaui i lcposi ier i i , 
fi aliuni in «jtis loctifn tnl r t iecr i l . — De Consianiii to Gopr iMiyain , tii pMMfdosyaoduai suain co**gcr*n. 
l u t en iva i u cani syaoduai. — Cap. II. Verba lcoaoaiarboraai M i u p a ex Mipradicia dt'cisio:w, conc-ifii 
Coprony-.uiaui c o a l i r m a l r i c c . — Refaia i io cor i i in v«iliorms , quaiciii is ueganl , iradil ioiie u i i i Chr i s i t 
pingra.ii i is i int . — I)e imagiae Cbr i s t i Edessena, ni jus reliqasu! crrrnMtaiiliir a d b a c Nicepbori leaiporibas. 
— >cm esse iuul i le in iinaginuin cul lu in . — lcoiiuiti:u'bi laicit lnr se iniagnius «-tiiiiisse, ac idoloriuu sacer-
•ioies f inssf . — De coucilio Cupronymiano : vert; i l l iu l act 'p!iai iuu f u i s s e ; babiium cnim ess<*, Constan-
tfi»opuliiait.i scde vacanle, nec creaium c s s e n u v i i i u p a i i i a n - b a i n , u i s i s u b l i i iem conc i l i i . — luiagi i i i i iu 
culiuiu ab Icouomachis damnari ea menle, n l incarnaiionis m i M i i o i i a delealur. —l i i i ag ines Cbr i s i i ad lu>c 
jwngi, u i rjus inemoria conservetur ac rtii iovemr. — A l i a a rgui i ic i i la , quibus probalur ιιοιι esse inmilei i i 
pingeiitlaruiii i i i iagii ium usunt. — Cap. III. Verba li-oiioinacborum ex r a d e i n decisione. — lietntal io. ^ i e g a i 
>uepliortis Cl i r i s l ianos imagiiiibtis lanqiiain idalis scrviisse. — Non i d c o malaui esso reai aliqaaui, 
quia poss i l a l iqais ea re abul i . — Cap. I Y . Yerba Icoiioiaacborina, iudideai sampta. — Re lu ia l io . IN<HI 
tungrueie , quu: Icoaoniachi slalauat ca ia &vx syaodis oeeumeains, pr . i ser i ia i ca ia sexla . — Nan ido*» 
pegJigeudutu esse imagi i ium ca luna , quod i i l i piuierendtis sit , is (jai ia spi r i la <t vt:nlaie exhi l ie iar . — 
>eracausa . cur lcoaoaiacbi iuiagiaibas beliaia i a d i x e r i a l . — luxeci iva in 1«uataaaclios. — Pios iiap«v 
u l o r e s mul los fuis&e, nul luia laaiea conira iiaagiaes siuviissc. — Qa i iaiagiaes co laa l , iideai Deaai in 
t p i r i i u e i vcnLate colunt. — De vera ai loral ioac. — C h r i s i i carpas aasiro prorsus sianle, idqae vere ac 
i f p * a , non οοκήσει κα\ φ α ν τ α σ ί α ; ilaque e l ( i rcunis iTip lum fa iss t» , e i p i a g i poiaisse. — l ) j cu l lu iaia-
^JIHS C h r i s i i ; qais s i i i l l ius l i a i s , c l qaaalas ul i l i tales babeal. — Post lnvc auiem verba : Διά μέσου 
τούτων i m τ ά ών etσι σύμβολα, τους μ ε μ υ σ τ α γ ω γ η μ έ ν ο υ ς άνάγε ιν . Έ ν . ^ ϋ θ ε ν κα\ ερμηνευτ ικά Ευαγγελίου 
ύ τ ϊ ί . χ ο υ α ι ν . . . detideratur folium unum; jurie plura : resumitur veru ah his rerbis, άρούσας είδώλοι; ώς 
%ι6ίς -ρο<?κεκυνηκότων. "Η γοΰν ΙΓΛ καθαιρέσει τούτων άχοφηναμένας , et<*. — Syaodaia Coproayanaaaui 
coaci t iuruni sex cecuaieni ioiuai ai i i ialair icei i i l a l s o d i c i . — l)c synouo ISic.cna , de Con.->lanlinopoliiaua 
•u34|ue, de Lplies»iaa, de Clialceooaeiisi . — Dc sexla syaodo Oticaateaica. — Veleraia c a a o a a a i , i juos 
^ o r i i P a l r t s coas i i lue iant apuslalicai dochinai coa^eaiaaeus, collai io caui canonibas coaci l i i (>oj»ro-
h r m i a n i . — C a a o a de ?acri9 bymbolis ^alaιaΓ^8 C h r i s i i i i icaraai ioais . — (.'ap. V . Yerba Icoiioiirachonna ex 
i ^ n s i o i i e . — R e l u l a i i o . Icoaoaiachas s a a c i i Gregori i Myssoai lestuaonio a b a i i coaira imagines. — G . p . V · . 
Vcrba l cuno inac l io ru in indideai s a i a p i a <*l ad lesi i iaoaiuai Gre^or i i iNysseai snpra uieaioralaai pcr i inea i i . i , 
— t a v e c i t v a ui lcoaoaiacbos. — lcoaoaia t l i i leaiiaaaihs l u t i c i K O n u n , v t i i k i Easebii A r i a i n , ataalnr : 
m?gltguiit auleat sacras Scr ip laras . — ι \ υ ipse qaideai Gln i s ius Cavsaiis, laaniais idololairai e l e iha i c i , 
laugine in conleuipsir . — lcaaoaiacboruai opinioaeia de iaiagiaibas loage diversaai c s se a S S . Pa i rum 
docinua . — Invevi iva . — Gap. VII . \ e r b a lcuaoaiacboraai ex dccisione. — Rc lu ta l io . FaUiss ia iaa i c>8et 

^uod K o n o n t a c b i aQerual, Ecclesiain Iraaquillaai laisse, ex qao Goproayaiaa syaoduui saa u b a b a e r i i . — 
bc pe i&ecui ione airocissiuia , qaas Gopronyaiiaaaai syandaiu consecuLa e s i . — Qua; nide clades, Dts» 
i m o , tons* c n i i i ; siat . — Terras moius , giacies, p c s l i s , ;eiberei lerrnres. — Gap. Y l l l . Yerba l c o n o n n -
cuoruiu. — luvec i i va in il los, qaos lcmioiaacl i i viros vocaa l ; laas mulicr.s Iroaes i inperair icis , quaai 
luieui « i r s p k i u u l . — Q a a a i a a i i l l a atuliebrls snaplicilas sahuaris oauiibas I t i c i i l . — iNanai iu b i s i on ra 
t m u i , q»».t >yiindum ^uapaaai secundaai amecesseraal , eiqae convocaadu: occasioaeia dcdcraa i . — 
Ik *e»e>:>H/Oe P . i a l i , pa lna ic l i a i . — De Taras io , pa i r iarcba . — l)e syaodo iNioajna secuuda. — Goll.rtu» 
fceju?» *ymnii c u a i Goproayaiiana. — Gap. IX e l X . Verba lcuaomaclioruai . — Qui i l l i syaodu ia ic r facru 
«•^iMrupi, u lti»ruai a i ag i sm l u e r a n l , e l Uos, a quibus despiciualar , uaxeraat . — lavei;iivaj ia opi.^-opos 
lujtn u * a i b « s . — L a u s «•piacopoiaai qai ^ ι c a Ί l ( ) secaado coacil io i a i e r l a c m a l . — Laus in ipera i ru i s , 
l rmes . — Potl ha*c terba : "Αλλο; των προφητών έ π ι κ α λ ε ί τ ω , κα\ δή και 2τερος ταλανί^ων έπιΟρηνείτω. 
Έ γ ώ έ φ ύ τ ε υ σ ά σε, dendcratur jolntm unum vel uliud (orle, retunutur vero ab his verbit: Ε κ ε ί ν ω ν μεγαλο-
φ . ί α ν ί χ ο ν τ ε ς , ώ σ π ε ρ χ ύ τ ρ α εύθραυστο; τ η σ τ ε ^ ό τ η τ ι των γενναίων οΓον λέβητι προσκροτούμΐνοι , τ6 
: · · τ ρ < μ ^ 2 εφ* ε α υ τ ο ί . , etc. — L . ^ » . X I . Verba lcoi ia iaacl ioruai . — Rt f a i a l i o . Itoauiaaclii u i c i a vuiu 
)Uticuar js c i A r i a a i s s c i i U a a i . De cul ia ia iaginuai . — Gap. X I I . Verba lcoauaiacboraai . — Apologia p io 
iAa^ifi iuos. — Gap. Λ Ι Ι Ι . Yerua lcuaoaiachoruai. — Keluuu io . <juidai iiaaganbus i r ibaa la r ia IKMIOI\ 
^ M H C o j r r o n y u i u » eqais e i equiubas exbibaer i i? Quaaia l ue r i i Goproayaii i u s a a i i c i rca e q a c a i i v s 

t o p r u n y m a s eqaot» uaguealis delibalos pttbl.ce proMCuttis e a i , p ia . le romibus faces e l sacra vaaa 
c*etitU. — C a p . X I V . Verba lconoi i iachoiua» . — Refa ia i io . Nc<! Deasc inaa i sc r ip to coipore c i r c n a i s c n -
buor, t*ec di%inilas a carae separalar. — Exempla . Salare corptis, e l solis radias. — Cap. X V . A l a 
k M O o i a c i i o n i t u Yerba. — K e i u i a l i o . l)e dtflcrealia γ ρ α φ ή ; κα\ π ε ρ ι γ ρ α φ ή ς , l l iec eadcia a l i l a lusms a i s -
\*>*ΙΛ »ti i i i a b emleai Nicepliura ia pnoribus A a i i r r a c t i c i s . — ^uosaaai auciuies l i onumacbi s>e<piaaiiir. 
)4 lemi i ; i v M a r c i o m s , M a r t i a a i , Maael is , Easebi i , e l Epipbaniibc opiaioaes. — Tts i ia tonia v i g i n i i , quibas 
\ c n 4 c c i rvu i i i f t c r ip io d o c l n a a c o a b l i l a i i a r . — G a p . X V I . Verba tcoaoaiacboraai . — R c f a i a i i o . I c .mo- ' 
«trfifj» fc|.iphaaiiiaf, M a d K l u t o ar. Ducetaraai enor iUas obaovos , a s s e a l i n . — laiagiueai CU»-\*U auii 
tahe pM.u i iu i .yu ia in , scd veraai : uaiticiu i a i a g : a c a i csbc arcbeiypo si ta i lcai , et ad euai i t la t iu i .c in aaacrc . 
U ) » . , W g i a %oci) ε ΐκών . — G ι ρ . X V I I . Ve iba lcoauiaa tburuai . U e i a i a i i u . Se ipsos daaiaaal lcoaoai i t u i , 

4) E x a i n i a a l u r i n boc l ibro δρος sive densio abrogabatnr Nicaennai cotici l iani secaadaai, coalir» 
paJo i y u o d i , a Leotie Ara ieno coavuca la : , qua uiabatur aaioai synodus Gapruayaiiaua. 
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cum syrn;Jum secandam N i c » n a m damaaa l . — Cap . X V I I I . Verba Iconnmachornm. — Refalnt io. 
Cul ins ιιοιι iinaguiibus ipsis, sed a n l i c i y p i s pnr tmagines cx lube l t i r .— Cap. X I X . Verba lconomacbonmi . 
— Refa ta l io . l)e synodo Coprouymiana. — Qataaai s int , quori iai a i tc ior i la le ac les l iuioni is t i iat i i i i r 
Iconomacli i . — Tfo i imonia Pai r t iu i co r rumpuni ac I r i i n c a p ro ie run l . — Sacras Scr ip lu ras , in qa ibasde 
OlHttuhinis ag i lur , i n i d c n l ac n i lu l i f a c u i t i l . — Coa t i l i o r aa i (11) sex wcaiaeaicoraai pr:i*c*ipiiaR detisioens. 
— PoH hcec auiem verba : Τά τούτοις έ - ό μ ε ν α , οιαν αύτοίς άναπλάττε ι τ ή ν τ ε ρ α τ ε ί α ν , κα\ οί'οις 
έ ν α ν τ ι . . . . dcsunl Jolin duo, in quibus Iconomachorum decisioues conferebaniur cum decisionilus tupra-
diaarum tynodorum : resumiiur vero ab liis verbh : . . . λεΟρον ή δόξαν συστήσαι βουλόμενοι τή δικαιοσύνη 
τού θεού ούχ ύ - ε τ ά γ η σ α ν κα\ τ&ν, e i c . — Lxeinpluiu paatlicra?* qua? l ioininis imaginem ipsam n d i i . 
Ilabes i l lad exemplum imegritin ia alio A n t i r r l i e i i r o . — De myslerio Kucharisi iac, an s i i itnago corporis 
C h r i s i i . — De conci l io Nua ino secuado. Qu;e in eo coneilio (OnMiluta sunt. Ea caai decisioaibas < oaei -
l i unn i i cx i e ro rua i coagri iere. — Gap. X X . Vcrba lconomaeboratn. — Refutal io. Non eoasealire l o a i o -
inacbos cum suis laagis i r is , Copronymo e l a l i i s , Ίιιιο nec ipsos secui i i . — Cap. X X I . Verba l coaoaia-
c l . o i u m . — Refa ia l io . S i imagiaes a.alye sun l , ca r idola ιιοιι vocanlur? — N i h i l in Ecclesia reccpi i im 
rsse, quod cssei i i ia luni . — lconoiaafbos nou esse Gbr is i iaaos , cam ab Ecclesia dcfeccr in l . — D e les t i -
iiioniis qaibas i i n t i imur ad crrores suos deleadeados. Ut cor rumpai i l Scripturas ac lcs l i iaoaia P a l r u a i , 
va i i i s lecl iuis ac duiis. — A d m o n i i i o imerpre i i s a d l c c l o r c m . 

Pars altera AntirrheticL 
RcCuiaiio les t imonioram. qaac lconomarbt conlra imagines p r o i u l c n n i l . — I. Tes i imonium sumplnm 

cx Goas l i lu i ionibas aposioloraai . — Refa l a i i o , in qua les i ia ioa iam Evagr i i pro imaginibus. — U . T e -
sltmotiiiitn Asler i t , Aaiascrc episcopi, contra iinagines. Ex oraiione De divite e l Lazaro (v). — Refuia i io , 
in qtia les l imoaiaai ex cadeai ora i ioac pro i inaguiibus. Ilein Eacoa i i ina mal ier is , qaa; saagaiais fluxn 
libcrata s la iuam Gbr is lo e r e x i i , codem Asler io a i ic lore . —Tos t i i aoa t a i a A m i p a i r i Bosireasis de eadera 
muliere . — T e s l i a i o a i a m East b i i Ca\«arieiisie de eadem re. —111. Tcs l in .onium L e o a i i i conira imagines. 
— Refa ia i io , in qua vcr i L e o i u i i , Neapoleos iu Cypro cpiscopi , l< s i imonium pro ni r ig inibus , sumpiinn ex 
apologciico Cbr i s i i aaoraa i conlfa JmUcos (x). — I V . Tes l i i i i on iu i i r Theodor i Galauis contra imagiiies. 
— H e l u l a l i o , in qua h s l imonium ejtisdoui pro i 'nag'mil.us, ex o ia l ionc iu laudem Virg iu is Dei M a l i i s . 
— Tesiiutonia varia pro i in^gi i i ibus , rou l ra falsi Tbco i lo i i les i i t i io i i i i im. — T e s i i i i i o n i i i i i i A s i e i i i pro 
iniagiuibns, ex ejns oral ionc in laiidem Eupbcmi ;c v seu pniius Erp l i r a s i labcilac, iu qua depicia erat 
Eupbemia (y). — V . A l i a falsi Theodoi i verba conira iinagines. — U t l u i a i i o , in qua les i imoniui i i sanc l i 
Bas i l i i nro i i i iaglnibns. — V I . A l i a Pseudouyuii Tl ieodoi i verba. — Rf t t i i a l i o , in qna lesl i inoit i i ini G r e -
gori i (Naziaiizeni) de imagiuc Pulemonisi plulosophi. — TcsUiuoai t i i i i Gregort i Nysseii i pro imaginibus. 
— Iiem Bas i l i i Magu i . — Uern Joanuis G l i r y s o b l o n i . — VII . A l i a veiba Ps«*tid(iiiyiut Tbeodui i . — M l l . T e -
s i imoi i iu iu Psetidouymi Uasi l i i SeUucionsis conlra i m a g i n e s . — Relu la t io , " in qua ics l imonium veri 
bas i l i i Sclcuciensis , pro imagiuibus, ex cpis lola ad imperaiot em L e o n n » . — I X . Tost i inoi i iuin A m p l i t -
locbi i lconiensis conlra iniagines, cx Encomio Has i l i i Magni . — K c l m a i o , in qua ejusdem A i n p b i l o i b i i 
\ e i b a ex eodem Encomio piOfenmtiir . — T e s i i n i o u i u m s a i u l i Cluy.^osioiui , a«l i i lus i iandain An ipb i locb i i 
se i i l cn i i au i . — X . Gominuai io ttisinnoiiii Auipb i loc lna i . i . — INioepliMri obsei vaiiunes ad Ampb i loc l i i i i e s i i -
inonium. — De prajsiantia picinr.-p. — X I . l cs i iu io i i inm Basi l i i Μ·μι»ι comra iniagines, ex orai ione de 
bominis c r c a l i o n e . — R e l u l a t i o , in qua tesl inioniuin ejnsdeii) Ba^ i i i i Magui pro i i i i ag imbi i s , cx ejttg 
rpis lola ad Α ιιι ρ h Ί loc h i ιι m 9 l coni i po i iu l icem. — XII . Tes i i iuoni i i i i i G i v g n r n i\ys>cm c u i i u a i iuagines. 
— l W l u l a l i o . i n qua lcstimoina Pa i rum Grcgo r i i Naz ianzem, G i e ^ n n i >y>st*ni, Kpipbaui i , sanci i Joanuis 
CIuys«i>iomi pro imaginibus. — X I I I . Tcs i imon i imi Gre^or . i Naziaii / .^in comra imagiucsex tjns pueiuaie 
quotlain. — K c l u l a i i o , vel politis expl ical io illius l e s i i i i i on i i . — X I V . Tos l imo l iu i i i sancl i Gbrysos io in i , 
cx Euconi io l l o m a u i mar tyr is , coul ra imagiues. — Exp l i ca i io i l in is u-Minioii i i . X V . Ejusdem l e s l i -
nioi i iu ia ex ora l ioao i a laadeni Abtabaa i i , ili^loai coatra i iaagiaes. — E x p l i c a l i a i l l i a s l e s l i a i o a i i . — 
X V I . Kjasdeai al iad les l imoaiuai 9 ex o ia i iuac ia caslodeai c t i c e n s . — Exp l i ca i i o i l l i t is l c» l iu ioa i i . — 
X V I I . Tcs l i amniam Epipbani i coalra iatagia :s, ex cjas tesiaiaeiuo. — Kcfn la i io i l l ius i r s i i a i o a i i . — X V I I I . 
Kjnsdeai ie>liaa)aiaai coal ra itaagiaes, ex otatioae qita? ia . -cr ibi lar , coi Ira eas qai nnagiac* idol ico 
n l a laccrc hiadeal ia s imi i i luuineni Cliristi» ei V i rg ia i s M a l n s , iteai a i a r iy r t i in , angelaraai ac 
propbelanim. — Rcfa i a t i a . — X I X . Ejusdcai ΐϋ^Ιίιιιοιιίιιιιι ex episiola ad Tlifodoati iui , c o a i i a iuiagiaes. 
— R e i a l a i i o . — X X . Ejasdcm les t ia ioniaai , c \ cpislola ad Joaaaeai , AiUx epUcopaai , c o a i i a unagiaes. 
— Rola ia t io . — A r g u i a e i i i a duodec ia i , qaibas probalar imii esse veri Epipbani i ca lusdiiunttia, qa;e ab 
lcoaoiaarbis allata s aa i . 

Opera S. Nicephori, palriarchw CPol. anichac edita. 

Pracfaiio gencralis ia lerprct is . — Syaodii* Coaalanl iaopol i laaa bab Niceplai ro , ia quo Jcseplmm, qneni 
defaaclas Taras ias , propier coaeiliatas mcosias aaplias Goas la iu ia i ia ip . l i ln Ireacs , u e p o » u t r a l , πι p j e -
sbyiertua rccepit . — Goaci la im Goastanliaopolilanata habi iui i i coa lra A a l u i u a a i , S ihr i a ic l iopc l t ia ia , a 
c lo Nicepboro, palr iarcba G P . e l episcopis CCLXX. — Saac l i Niccpbor! C P . canones x x x v n vx ecclesia-
s l ic is coas l i lu l ioa ibas ipsias € l S S . P a i r i n n , V u m eo congregaioruai , c o l l e c i i . — Ex canoinbas INxcpbori , 
saitciissimi pa t r i a rcbx C P . , oeci i iuci i ic i v cx ipbins ecclebiaMii is coabii i i i t ioaibas i a a o u e s x v n . — ^ a n c i i 
Pa i r i e n a s u i Micepl ior i , pairiarcbas C l * . c i (oafcssar i s» epistola cauonica. — Epa»uila Kiccpbur i , qua 
prolixe coafessioaein Udei sua-. aanu 80i L c o a i Pap:u d e c l a r a i ; cujtis l i l a las : Lcoa i Papa?, amiquje 
HOIIKU fralri t l coauuiais l ro per oaiaia saaciissiaio bealissiaioqae, fSiccpbiirus, Dci laisericordia cp ibco-
pus G P . , in Doariao saluteia. — Gbroaologia t n p a r l i i a seeuml..iu rai ioaeai Graicaruai , o l im L a u a e 
versa ab Anasias io Bibl iotbccar io ; expi icaia a Joacbiaio C a m e r a i i o . Eaileia emcadala e l ao l i s i l l a s i r a t a 
per A a i o a i a a i Gaa l i a a i . A c dcmuai sub l i i a l o bievis cbioadgra|)bi;t ' ad varias edii ioaes recensita, l a b n -
lisqae cbroaologicis c i adaolal ioaibas di lata p i o d i i l Pa r i s i i s aaito 1G5w2cara e l studto R . P . J i c o b i G o a r v 

ordinis Pra^dicatoraai. —- Saacit Nicephor i , pairiarcba3 G P . V B rev i anua i l i i s i o r i caa i , de rebus gesiis a b 
ob i l a Maar ic i i ad Goi i s lan i i i ium usquc Goproaya iaa i .p i i inaa i ia luc ta i edtlaia ac L a i i n e versum opera t l 

(u) Ed i l a a Combuiisio i a Anct. Bibl. Pl\ G*r. Cr. pag. 2 . 
loau 11, pag. 003. (τ) br i i i t im ia coaci l io N l c x n e II, a c l . 4, p . 2 5 5 . 

(v) Tu ia ora i . De divi le c l Lazaro edila ost a {y) E d i l u u i i a cuncitio Nicaeno 11, a c l . 4, p . 2 0 7 « 
CoaibclUio ia Auct. piimo Uibliolh. SS, P i \ 
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swdio Dionys i i I v i a t i i c socielate Jesti, cum ejustlviu uotis cbronologicis. Par isP* tGlO ; et cx (ypo* 
graphia regia 4648. 

Opera dubia 5 . Nicephori patriarchce Cp. 
Iwerpreiamenia somiuorum secundnm ordhtem atphabeti, vcnibus iambich. Edita α JSicolao Iliyttitio posl 

0>teirocruicon Astrampsyclii, eodem quo Oneirocriticon Aitemidoti volumiue, In quurto j'uliiitv% c.t 
offictna Claudii 3iorelHt iG03. 

Macarins Mayneg, *en de Macario Magnete, auciore retuxlixhimo, veleritm ac recenliorum testiwonia. 
Item fragmenta ex ejusdem tibrh excerpia, pleraqne nunc piinium e manuscripiit codicibus depromptu. 

Index eorum, quw hoc libello continentur. 
1. Prarfai io Joannis B o i v i n i i , de Macario Magnelc ct de ejns oporibus. — II. Test imoi i ium Pho i i i <!o 

1\AI ano , Mag.ticiiim eptscopo. — 111. I)e verbis Macari i Magneiis f quac lcouoniarbi conua hnasines 
sarms p ro iu l e r an t . Ani i s i i im» orlfcodoxoruiu <li>pu:atio. qtia coniineutur u.i i i ia ex cjtisdem Iibris 
aporr i i ic is exce rp la . I V . Tes i i i imnia icc .e i i l ion i in . Ilem FragmeiUa apturrilirorum, a Tt i r r ia i io ei ali is 
qu.-bnsdatn rcceniioribtis c d i i a . V . Fragmenta comincnla r i i ejusdcm Macari i Maguciis i u Genesiin, ex ms. 
codice en i ine i i l i s s i in i cardinal is Ouoboi i i desumpia. 

Hactcnus contpectm operum S. Nicephori CPol. ab Anselmo Bandurio junciim edendorum. 

S . N I C E P H O R l C P . P A T R I A R C H y E 

V I T A . 
{Acta Sanctorum Bolland., Martii tom. II, die 13, p. 291 et 704.) 

C O M M E N T A R I U S P R i E V l U S . 

1. Celebris tst bic dies veueralione sancli N i c e - Α Februar i i ad V i l a n i sanci i Ta ra s i i , in qua asseri l 
pbori patriarchne Constantinopoliiani apud La l inose t sc bujus discipulum fuisse in arle poelioa c i car-
Grarcos : de quo Tabubc Martyrologi i Itoinani is la minibus pangcndis exerc i ia lum, sacras njus eoncio-
I iabeul : t Gonlan l inopol i , Sancti Niccpbor i episcopi, nes ce le i i calamo cxcerplas hi codiccut remlissc, ac 
qui , paternarum i radi l ionum propugnatoracerrinms, doinum moi ienl i as l i l i ssc . Sticcessit sancio Tarasio 
Leoni Aru i eno imperalor i lconoclasla? pro c i i l l u Nic;epborus, qttcm palrem suum appellai Iguaiius, 
>anclarum imagi i ium sc conslanter opposuii , a quo scque cjns (ilium agnoscil sub i i i i t i i im Viu.% vL i i e -
nnil talus exs i l io , ibidein qiiaiuor^lecim atiuis Ιυιι- ruui sub i incm ex singulari vcneralione omties 
guro ducens inartyrtuin, uiigravit ad Dominutn. > in lc r io r i s aninit scnsus eflundit, et quod aliquando 
Aguai d e eodeni Molanus, Fe l ic ius , Ganisitis, G b i - ίιι bn»rcseos errorein a t l rac ius f u e r i l , dcplora t , 
aios a l i i q u e . E s l anlcm bic dies, ut infra in Act i s ejns((ue pairrvjinio alque excmplo sc ad viaiti 
posler ioribus legitur, ι duplici re memorabil is , quod veri ia i is reduclum ind ica l . Nounulla dc eo in epi-
lunc in exs i l ium cjectus fueri l , at pol iss imum, quod stnla in lcrprel is usox danda coni incn l i i r . C.Tieiuiu 
sac rmn ejus corpusGonstai i l inopolim re lauim, ma- eaileiii Aela damus niore noslro in c a p i u vl nu -
i t ibi is sanci i M c l b o d i i , in celeberrimo Aposiolorum mcros d i s i i n c t a , e l uberioribus noiaiiouibtis ex 
l e inp lo , in sepulcro recens exs tn i r iohoc Lcrlio Idus β amiquis scripioribus i l lus l ramu?. Posicr iora A c i a 
M a r i i i composi lum fucr i i . » Grasci in suis Meiucis couscripsi i Tbcopbanes presbyier et pr.« posiius, iu 
excus i s ac inanu exarai is celebrant boc die eaiu- quibus pancis persir inguntur ca qu;i» :id vi lam e i 
dem corporis i raus la l io i iem, encoinio ex eisdem exsi l ium spcctaui , quod ea csscn i a dicio Igrialio 
A c t i s desumpio. At primaria ejus soleraniias pera- accurale narrata : at quae postmoduin in solcmni 
g i i u r dic secundo J u n i i , quo exsul bac morlal i v i i a Iranslaiioiio corporis peracia sun l , i r ad i l aucior 
r x u t u s , ad i inmorla lc i i i seleruaiiiqiic beatiiudineiii coaivus, u i i ex epilogo co l l i g imus , ubi ad arcam 
^lor iosus migravi t . Quaslum G n c c i longoel i l l u s i r i translati corporis cum desjdcrio accedil , e l opem 
K n c o m i o profcrunl , ac variis odis e l byiiniis decan- ojwsdeni iuvoca l , u l Ecclesia sancta in crainj i i i l l i -
n n l , i u prioribus A c l i s cominei i lur . Grxcor t im t a , e » quain tunc sub saucio Meihodio nacla c r a i , 
π « " η ψ Ι ο ad eiimdeiu diem reler iur a Mulano in possit persoyerare. Decliiniis 12 M a r l i i A c i a sanci i 
A u c i a r i o f s u a r d i e l Fer rar io in Galalogo generali. Tbeopbanis, presbyteri el iain e i pra^posiii, imo ei 

2 . A r l a , u l d ix imus , 'duplicia dannis, priora bac- iHusir is scriptoris , sod quem circa anntim 7 i 0 , 
ifjMis i n e d i l a scripsit Ignaiius, leble Suida , d ia- q"o lernporo Nicepborus iti exsilio superai , v i la 
eoHus e i vasorum cuslos Magna» Eccles?» Gonsian- ^ fmiclum fuisse d ix imus . A l iuse rgo bic uosler Tbfo-
i t B o p o l i i a n x , dein facius N ic i cnx meiropolijaiix» pbanes esl e i aliquanio jun io r : cujiis elucnbra-
GrammaUcus . I l i r t add i i ideiu Suidas , « s c i i p s i l l ionem G r x c a m de sanclo iSiccpboro roperit ίιι b i -
Vnas Ta rae i i e l N icep l io r i , sanclonun et bealonini blioihcca Ven?ta Aloysius Lipomanus, aiq-ιο a P c -
patr tarcl iaruni , ι et alia plura , m diximus n o Fraucis i ο Zino La i i ne «•eddiiam edidii V11 lonto 
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Yi la r tmi sauelorum P a l r u m ;ui IIHIIC 13 M a n i i ; e l Α quta lia»c ex amore ansus sum. quac d i x i , sacras 
ex eo Sur ius , qtiam nos novo labore exornamus. 

5. Nalus esl sanctus Nicephorus post c o n d l i a -
bulum Copronymi c i rca annum 758, ordinaltis pa-
t r i a i r l i a 12 A p r i l i s , ipso d i ePascha t i s anno 806 ; 
praTui i Ecclesiac sua3 annos novem, demplo unico 
mcnse, in exs i l ium ablegalus anno 815die 13 M a r l i i : 
in exsil io v i x i i annis t redecim, decimo quarlo exsilti 
sauclc morluus die sectiudo Jtitiii anni 828 : cijjus 
corpus al> exsil io rc la ium esi anno 846. Q i i * omnia 
infra cx ipsis A c l i s constanl. L ib ros ab co con-
scriplos posl alios enarrat Phi l ippus Labbe in Dis -
stTlaiioiie de scriptoribus ccclesiasiicis, queni c u -
riosus lector consu la l : plurima cx Coitfesaione lidei 
ad Lcoj icm papam missa, m i e l ex optisculis ejus 

proces luas imperiiens : »u i i i in i imis filitis luns esse 
non dcsinain, qnl fmiii ium inaximc iuul i l i . i siim 
propler peccaia. > l l a x ad Nicepborum sanctus 
Theodorus S l u d i l a . Hanc ad A c i a sanrti Nicepbori 
progrcsetiri pra?ponimus «•pi&ioUm reveremli Pai i i s 
Francisci Combefisi i , Ordinis F ra l ru i i i Prardkaiorimt 
Par i s i i s ad bauclie Marias Ai»nuiilia',ai nobis mis-
sam. 

5. P rovocav i i veslris laboribus producius, niilri-
que aspecius t r ip l ic i grandi voliimine F e b r u . n b » s 
tit c i exspeclaio M a n i o a l iquid adjutricis opere 
conferre su idereni ; ac si quiri milit e sanctomin 
A c i i s , qua3 vos deficcrenl , reposittim essc i j id in rei 
Cb i i s i i ana i cominodum, Cbr is l ique ac sanciotuin 

advcrsus lcouomaclios, infra in A d i s rc fcru i i i i i r . Π gloriain evulgandiiin, propensiore animo siibmiiit-

s i r a rcm. O c c u r r i l a u i e m c u m p r i m i s sanciissimi <on-
feesoris, Consiaiilinopolilanae urbis a n b e p s c o p i 
ac pair iarcbai Nicepbori v i l a atquc ceriameii , Igua-
l io Ecclcsiu» majori§ diacono ac vasonim cuslode, 
eidemqne Nkep l io ro a?quali, non i i icui lo au l niiiitis 
accuralo nnc iore : intinus S( i l i c e l Leonis A l l a i i i , v i r i 
doctissimi ac a w i r i s s i m i , Romanis cx codicibu<, 
dum is meditanli optrae aliqtiid iu Nicopboro, ejua-
que luce clar ior ibus inomniienl is , v k e u i a l iquam 
acccplonnn a me i n r i y l i ni l i i lominus coufessoris 
Gcoig i iMetocbi ta ; l ib rorum quinque, quibus lo inum 
al ierum Grrcciai sua3 orlliorioxae Regiis ex cod ic i -
bus praeclare ditaret, rependit. Graeca Ignalii quam 

F.nmUaris sanclo Nicephoro fuit maguus Tbeodo-
ni» S udita, cujus cpis lolam huic in exsil io missaiii 
bic dainus : e l esi ejustnodi: 

4. t Cum saponuuicro ad sacrum beatilndinis tua» 
verticem scr ibcre ins l i t ihsscm, destiti ab ineepio, 
pa r l im i i id ig i i i l a i i s meae consideratioiic^ partim ex 
ififirniiiale ex acrumnis nala pra?pcdiius. Nunc vero, 
i i i rumque parvipendens, c i Tr in i ta ie frclus, miser 
Uxi) 4 k o : Gaude, vere v ic ior i i n p k l a l i s qui v i r i i i -
Itnii quadrigis l i Je i cursum consiimiiias. Salvr», 
uiagh«i M>I docirinae orlbodoxa!, cujus confessionis 
radirs universus orbis i l l u s l r a lu r . Salve, propugna-
lor vcr i ta i i s , velcruin sanclorum ins lar v i r l u i i s 
p i i k l i r i i i i d i i i e colluceiis . Re l iqn i s l i excelsum thro- l i c u i l c larc , iidaque in lerpre i is opera reddidi. Haud 
....... .'...^ nmti r n n i A l i n c n m l i ti ι ι ι 11 i Ο V ί I IIC41MP < \ Ι ΐ Κ Γ η Γ Α I H C J C A Ο Ιΐ/lll«» ν ϊ ι ι ι n A r t i i i m nt Κ ~% . : — i i i iui cjus causa, qui senieiipsum buiu i l iav i l uscpte 
ad niortein, nioriem auiein c n i c i s . Rel iquis t i m i u i -
hieria ct obleclamenla arebiepiscopalia, et var i is 
inroinmodis coniessorum morc excrceri malu is l i , 
quam leiuporar i isfrui deliciis peccati. A c ccrte quo-
Diam nou ex i l l U , elsi in illis vivcbas, niembra per 
vitam in Cbr i s lo a c l a n » n ior i i l i rans , sanclK; malr is 
privalioneni p c r l t i l i s t i , fbarus fralribus oninibus, 
simul omuibus spolialus. NITIIUIII opprobria lua 
G h t U l i opprobriis s imi l ia commenioro, iminissasab 
iuiperaioribus oppugnalioucs, vexaliones, anguslias 
ac v t h u l suffocaiiones. Nuctu cum Cbris to abdu-
cius os : elenim prodiins eliain ipse relogams es, 
in oullis coi i l in ium redacluses , mar iyr C l i r i s i i . Sod 

obscnre ipse se aliqnando vim passum e i baoreticis 
i inagii i i im eflracloribiis communioai>se p rod i i , i a - x 

meisi a fidei vefiiate saiioque Ecclesiaj sensu de 
earum nunqiiam animo reccsscrit . Tauta L c e n i s 
stibiiideqne Tbcopbi l i vis Γιιίι exagiiandis piis fidc-
l ibus, n l vol ipsos, qui cohimiue videri poierant, 
pene prosi raver i l : nec i ia i nu l l i fuerunl qua sa 
Roinani pcr Orieniem imperi i majostas proferebai 
ac d i i io , quos i l la immanis ruina non i n v o l v e r i l . 
Quanti res negotii fuer i i , piae Tbcodont» viro m a l e 
pio eoque iinpio exs l inc io , ή των ε ΐκ ίνων ά ν α σ τ η -
λωσις , dclaraul A c i a ad Dotninicaiii της ορθοδοξία*, 
Gr i tcorun i ccr lcs ias l ic i s l ibris iaserta, i i t i l i iquc p r i -
dcin cx iisdem prod i i c l a ; l in i i cum ct sanc i i s s i in t i s 

ewge, quam in boniim l i b i o m u i a ! At lo l le in oibem D couf<'ssor Molbodius, nova aflulgenle luce d e p u U a -
ocnlos cx specula incntis, e l aspiee filios nios, scn 
mavis, oves, paslor boue, quamvis c-orpore disper-
sas v ai i imo lainen conjuncias, toiam pene Ecc lc -
siam luam vari is locis occupauies, et conressionis 
luai fnlgorc, s lc l laruin instar, i is qui in n o c l i i r n U 
luvrcscos ici icbris vcrsanl i i r , ortbodoxas fidci l u m e i 
osiendenles : alias quidem Deo inunolalas por 
a lh lc i i ra in co i i summai ione i i i ; alias decertanitissiuc 
ullo privseniium rer i im n iem, sed Dcnm fleclcmi-
bus precibns luis corroboraias. IIa?c cst gloria E c -
clesia: ΙΙΙΛΪ : boc insigiie ac symboliuu m a r l y r i i , 
quod sequens ailas excipions, Dciim in i c , " l i nunc, 
g lor incab i l . H u l l a l ib i pro Cbr is l i . imagine pugnaini 
encoiuia d icenlur . Sed ignosce m i b i , Dei imitaiur , 

que le r ra birrcsis caliginc, in C o n s l a i i i i n o p o l i i a n a 
scde diguus paslor e i Nicepbori succcssor, a b a c i i s 
ab ca lupis :tc incubatoribns, cnllocalus f-sl : q u o 
el iam lempore (guaiius pccniltuliue duclus, | » i ; c -
claruin boc Niceplioro, ve ln l στηλητευτ ικον u i o -
immentutii reposui l . Laudo j i idici i i in ejus dc N i c o -
pbo i i opcribus qtioruiu luce oniinatur depulsum i r i 
i l lam erroris cabginem. Nec dnbiam quin m u l t i i m 
coulu le r i t i l eidem depelleuda k

f posiqtiam f acnkas e a 
legendi Augustoriitn clemeii i ia ac pietaie v e r i l a i i s 
amaatibtis fui l imlul ia : ncqtie IH.IIC inious i u i l i a 
fiitura reor diillandis ncbulis , quas novi l e n e b r i o -
nos cadem in < ausa ex orco revocarunl , si q u a n d o 
Dci clenientissiaii in (idelcs suos ac E c c l e s i a m t v i u -
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nere, qua sc r ip la fttint Iuce, auc lo r i l a lum pondere, Α quod a l l a x i m o forsan dalo iisdem au ip ic t t i poiest 

rationuni ?i» s tyl ique nitore in publicum prodeant : p ra s l andum exspectari . > 

ΤΟΥ ΕΝ ΑΓΙΟΙΣ ΠΑΤΡΟΣ ΗΜΩΝ 

Ν Ι Κ Η Φ Ο Ρ Ο Υ 
ΑΡΧΙΕΠΙΣΚΟΠΟΥ ΚΩΝΣΤΑΝΤΙΝΟ ΥΠΟΑΕΩΣ 

Β Ι Ο Σ 

ΣΥΓΓΡΑΦΕΙΣ ΥΠΟ ΙΓΝΑΤΙΟΥ ΔΙΑΚΟΝΟΥ ΚΑΙ ΣΚΕΥΟΦΥΑΑΚΟΣ 

Τ Η Σ Α Π Ο Τ Α Τ Η Σ ΚΑΙ Μ Ε Γ Α Λ Η Σ Ε Κ Κ Λ Η Σ Ι Α Σ Τ Η Σ ΑΓΙΑΣ ΣΟΦΙΑΣ, ΑΥΤΟΥ ΜΑΘΗΤΟΥ. 

S . Ρ . Ν . N I C E P H O R I 

C O N S T A N T I N O P O L I T A N I A R C H I E P I S C O P I 

V I T A 

SCR1PTA ΛΒ IGNATIO D1ACONO ΕΤ CIMELIARCHA 

SANCTISSIMJE ΕΤ MAGNJB ECCLESIJE S A N C T ^ SOPHLfi , EJUS DISCIPULO. 

(Ετ ross. Val icanis excerpla a Leonc Al la t io , et a Godefrido Henscheiiio recusa ίη Act. Sanciorua 
ftlartii toin. II, p . 294, Gra?c. p. 704.) 

ΠΡΟΟΙΜΪΟΝ. | 

α ' . E t μ ί ν , ω άνδρες , μ ή δακρύων π ρ δ ς σ υ ν τ ρ ι μ -
μδν χ α ρ δ ί α ς έχάλε ι κα ιρός , καϊ λ ύ π η ς ώδ\ς τ ά τ η ς 
ψ υ χ ή ξ κ α τ έ τ ρ υ χ ε ν α ίσθητήρ ια * τ ά χ α διά λε ίας δδού 
* α \ χ α τ ά 0οΰν ό λδγος φ ε ρ ό μ ε ν ο ς , τ& εαυτού κα\ εί 
κ α τ ό τ η ν του προκε ιμένου , δση δύναμ ι ς , άπεπλήρωσε 
ΐ φ έ Ο ο μ ο ν . Νυν \ δε ύπ6 τοιούτοις α π α ρ α ί τ η τ α τ υ ρ α ν -
ν ο ύ μ ε ν ο ς π ά θ ε σ ι ν , οία ναρκήσας ε ίς ε ύ φ η μ ί α ν τήν 
γ λ ύ τ τ α ν καθεΐναι , τήν μονψδίαν προε ίλετο , κα \ πρδς 
* ! j v τ ω ν ε π α ί ν ω ν άπαγορεύσας έπίδοσιν δλος της 
χ α τ η φ ε ί α ς έγένετο . Κ α \ τ ί ς ά ρ α , ώ φ ι λ δ τ η ς , ύ π -
έ κ ρ ο υ σ ε ; τ ί ς ή τ ή ν κ α τ ή φ ε ι α ν μα ι ευσαμένη ύπδθεσις , 
χ α \ τ ο ν σάλον κα \ σκοτον τοίς λογισμοίς Ι ν ε ι σ η -
ρ ί ν α σ α · τ ερόφασις ; θεοφδρου Π α τ ρ ί ς , ώ τ ά ν , α π ο δ η ­
μ ί α κ α \ στέρησις , ή του π α μ φ α ο ύ ς κα\ φωσφόρου 
ΈΊ^ς Έ χ χ λ η σ ί α ς άπάσβεσις , ή του κήρυκος τ η ς μδνης 
« ρ 6 ς θ ε λ ν λατρε ίας ά π δ τ ε υ ξ ι ς , ή τ η ς μεγαλοφώνου 
χ ρ ο ς τ η ν αληθή π ίστ ιν δ ιεγε ιρούσης σάλπ ιγγος σ ι γ ή , 
ή χ ό Ο π ο λ υ τ ί μ ο υ θησαυρού τ η ς άθλου διδασκαλίας άπο-
ζ ρ * » 6 ή , ή τ ω ν ύ π ο π τ ε ρ ω ν / ε ι λ έ ω ν π ρ δ ς Ο ή ρ α ν τ η ς κ ω -
φ ώ £ ? υ ς χ α ϊ ά ν ε μ ι α ί α ς απ ιστ ίας κατάπαυσ ι ς , ό της 
γ ζ χ ι * ς β ν τ ω ς ( ε Ι κα ι τ ω θανάτο), άτε άνθρωπος , ήτ τήθη) 
9CfCx*vupio<. Τούτο τ ή ν γλώσσαν ναρκών προς ε ύ φ η -

• for ie Ι νε ιλήσασα , incolvent. 

P A T R O L . G B . C 

P R O L O G U S A U C T O R I S . 
i . N i s i , audiiores, lacryinarum lenipne ad c o n -

ir i t iouem cordis vocaret , irUiitla?que parturi t io 
animi sensus fciipprimerei j p l a u o fortassig i i inere 
ac secundo flumlne decnrrens o ra i io , quod i l l i pro-
pensum e s l , e l s i uon satis pro argumemi dignitatc, 
pro v i r i l i tamen sua implesset. Nunc aulem tanlis 
tnalorum affecluuinque ineluciabi l i ler obsepta i n -
cursibus, quasi inere ad Itnguani fesUB laudationi 
laxandam, iia»niam praelulit; pangendisquc dclVcla 
laudibus prorsus moesiiiise concessit. Quis vero, ao-
des, in lerpel lavi i? q u x causa mcestiliam aesiumque 
cjusmodi i n c u s s i l , ac anhno lenebras ofltidit? 
Neinpe d iv in i Deoque pleni Pat r is migratio, ac quod 

, il le nobis ereptus sit , lucidissimi sideris ac Ecclesiae 
1 Luc i fe r i cxsl inct io:ejue, qui Dei solummodo cullura 

pra?co sonarei , amissio : cl.irissimae lubae, ad ve -
rani cxc i l an l i s (idein, voc isdes t i lu i io : pretiosissimi 
spiritualis doclrinae thesatiri occultalio : labiornm, 
quoruin mira pernicilas ad slolida? vanissimseqne 
incroduli lat is p r x d a m , i t i termorluorum cessatio; 
i i l e , i i iquam, vere a victoria nomeii sorii tus, lameibi 
pro hnmana condii ione inorie viclus e s i , iner-
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ten) *4 4audirtionem linguam eff txi i . £ « res e s l , ^ μ ί α ν ή χ ό ν η σ ε , τούτο τ ω λόγω τήν άφασίαν εκίνησε, 
τούτο πρδς τ δ τ η ; μονωδίας α τ ό π η μ α τδν λογισμδν qtise orationis vitn niulain reddidit : ea ad ftamia* 

plaucUHti fttooimfit,r ainmtmi dcrocavi t . l d c i r c o , 
n i s i me ingralas iudolis cri tncn delerreret, ea sc i -
l i c e l rai ione, quod defuncto patre filtus sileiittuui 
amplectalur, magnuinque adeo miraculum, quod 
nullo oblivjonis modio obiegi possi l , iieglccii-in prae-
t c r e a l ; boc ntique inihi ipse consulio imperatunis 
c ram, u l quem ignoraiiiia» mib^s conlegat Jo i ^ i i i s -
que velul anl iqumn itlum popuium peccaii procclia 
a rceal , ad v i r i vir tutem baudquaquam accederem, 
ejusve aliquid eontiiigcrem *. ne, qui indiguo conaJu 
besiiam audacia praeferrem, lapidibtis jaculisque 
confoderer ac obruerer. S e m d lamcn animi e x i l i -
taie d c i c i i a , intusque flagranle aninti dcsiderie, 

Ιξεκύλ ισε . Διά τοΰτο (εΐ μ ή τ ω ν αγνωμόνων έδεδ ίε ιν* 
τδ έ γ κ λ η μ α , Πατρδς άποιχομένου πα ιδα σιγάν προα ι -
.ρούμενον, καϊ π α ρ α π έ μ π ε ι ν ούτω μ έ γ α θαύμα, μ η δ α -
μ ώ ς τ ω μοδίψ τ η ς λήθης κρυβήναι δυνάμενον) Επεισα 
α ν έμαυτδν τ ψ τ η ; ά μ α θ ί α ς νέφει έγκαλυπτόμενον, 
κ α \ τί) θυέλλη τ ή ς α μ α ρ τ ί α ς , ώ ς δ π α λ α ι δ ; εκε ίνο ; 
λαδς άνε ιργύμενον, μ ή προσβήναι τ ψ δρει τ ω ν αρε­
τών τού ά ν δ ρ δ ς , μηδέ θ ίγε ιν τ ι αυτού τ ω άναξίψ 
τού ε γ χ ε ι ρ ή μ α τ ο ς , θηριώδης τη τ ό λ μ η δε ικνύμενος , 
κα ϊ λίθοις ή βολίσι καταλευστούμενος ή βαλλόμενος. 
"Ομως δ* ούν τδ τ ή ς προα ιρέσεως ευτελές· ένδε ικνύ-
μενος , κα \ τήν καρδία ν έντος ύπδ τού πόθου φλεγό­
μ ε ν ο ς , xafc τδ κατά δύναμιν φίλον δν θ ε φ πα ιδευόμε-

t u m Deoaeceptiiin s t i au i , quode v i r i l i s i i , me ipsc, Β ν ο ς , έ α υ τ δ ν , ώ ς οΤόν τε , ώ ; τδν τ ω ν ε γ κ ω μ ί ω ν βυθδν 
quoad l icu i t , in celebratissimi Pa l r i s laudes, ve lu l 
in proftindum demisi gurgi tem. Fax i t vero vestris 
ad ipsuin supplicaiionibos d m o u i a i iomeu, ut m eo 
la ienlei i i margar i lam capere, aiHiuoqute ftospiie 
emergerc liceat, ac nobis desidcranlibus incor ru -
p ia sd iv i l i a s cofuniutarc. M i b i ipfe iniquns fuerim, 
nisi ab eo assumpto dicendi argumemo, eam, quas 
dicendi a r lc conslat, vicein ei rependeriin. 

2 . E ia i g i l u r , omisso taniisper lucti i naeniaque, 
ad orai ionem accedamus, diviuique v i r i gesla per 
v t l am, velut communem quawdam vir tul ts (abel-
l a m , a?qni bonestiqne studiosis proponamus. Ctin-
c i i s cn im cura voluptai i l u m comniodo futtira s m i i , 

τού π α ν ε υ φ ή μ ο υ καθήκα Πατρός . Ά λ λ ά μοι ε Γη, διά 
τ ω ν υ μ ε τ έ ρ ω ν πρδς τδ κρε ϊττον έντεύξ^ων, τίν κ ε -
*ρυμμένον έν α ύ τ φ μ α ρ γ α ρ ί τ η ν έλειν, και άκινδύνψ 
vot άνανήξασθα* κα\ πλοΰτον το ις ποθούσιν ή μ ι ν 
α π ε μ π ο λ ή ς ά κ ή ρ α τ ο ν . Άδ ικο ίην γ ά ρ έ α υ τ δ ν , εΐ 
παρ* αύτου τήν αφορμήν τού λέγειν δ ρ ε ψ ά μ ε ν ο ς , 
μ ή τήν έκ λ ό γ ω ν άντίόοσιν ε ίσενέγκο ιμ ι . 

β'. Δεΰρο δή ούν, τον θρήνον αφέντες τ φ λόγω 
προσ ιωμεν , κα \ τ ά τ ω Οεοφόρω βεβ ιωμένα , ώ σ π ε ρ 
τ*νά κοινδν αρετής π ί ν α κ α , τοις φιλοκάλοις π ρ ο σ τ ή -
σωμεν . Π5σς γ ά ρ Εσται πρδς ηδονής κα\ ωφελε ίας 9 

οίς έν έρωτι τδ άγαθδν δ ιεσπούδασται κα\ τά τ η ς 
quibus boni amor cumprimis curae est, ac sincera* ακρα ιφνούς π ί σ τ ε ω ς στέργετα ι δ ί γ μ α τ α , τ δ ίσχυρδν 

τ η ς αληθε ίας καταφανές προδεικνύντα, κ α \ τά ν ε ύ ρ α 
των ούκ όρΟφς π ρ δ ς ταύτην όρώντων έ κ κ ό π τ ο ν τ α . 
Περ<έξει γ ά ρ κα\ (1) ά μ η γ έ π η μ ν ή σ ε τ α ι , ού μόνον 
δσα έν ήΟεσι κα \ τρόποις α ύ τ ψ σεμνοτέροις κ α τ ώ ρ -
θ ω τ α ι , άλλά κα\ δσα υπέρ α υ τ ή ς αληθε ίας μ έ χ ρ ι ς 
α ίματος κ α τ η γ ώ ν ι σ τ α ι , Πάντας δέ τους τ ή ς ορθοδο­
ξ ίας τροφ ίμους ε ίς άκρόασιν έχειν έθέλω κα ϊ ήδομας 
ούς ή Ε κ κ λ η σ ί α , τήν ε α υ τ ή ς θ η λ ή ν , τ ή ν δ ιδασκα-
λ ίαν , φ η μ \ , των κρε ιττόνων (2) γ υ υ ν ώ σ α τ α , τ ή ς π ν ε υ ­
μ α τ ι κ ή ς κα\ τελε ίας τ ρ ο φ ή ς πρδς δ ιάκρισιν τού κ α ­
λού τε κα \ χείρονος ένεφόρησεν. Ε κ ε ί ν ο υ ς δέ δ ιωθού-
μαι κα \ α π ο π έ μ π ο μ α ι , δσοι δόξη μοχθηροί προκατ ­
ε ι λημμένο ι , α π ε ν α ν τ ί α ς τ ψ ΠατρΙ παρεφρόνησαν , 
ώ σ π ε ρ ά μ έ λ ε ι τ6ν θεμ ίλ ιον τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς άλλως 

iidei docir ina a r r ide l : quia scilicet ve r i l a l i s v im 
ac robur palaw praeiendunl; i isquc, qui niinus recie 
ad eam col i ineanl , nervos exscindunt. Coniplecle-
lur enim ac colleclis undique nioniimentis referet, 
non lantum qwania is prceclaris moribus Tiiaquc 
rtie ies iHuia peregerit, sed e i i am quaalum luenda? 
fer i ta l is causa ad sangiiinem « j q u e desudarit. V d i m 
auiejn, sumaieqne g ra ium babeaiw, t i l oilbodaxas 
iidei a lumucs oHines audiJoree habeam, quolquol 
suo Ecclesia ubere, po i io r i iu i , i i iquam, d(Ktrioa 
cxerc i la los , sp i r i i a l i ac solido crbo, ad boni ma)i-
quc discreliotbem i iuplevi t . Ulos vero procul abigo 
ac submovco, qnoiq<n»4 sinietrse opinioni add ic i i , 
a l i ier , ac Pa tcr , sertseruul; vetal u i m i n i m qu i 
EcclcsiaB basim frtisira couenlur concnlere, suani- f) παρασαλεύε ιν π ε ι ρ ώ μ ε ν ο ι , κ*\ π ρ ο φ η τ ι κ ώ ς είπεΤν, 
que ipsorwin speui, ul verbis propbetai ioquar *, 
vendiJer int tuendacie : neque enim qni male in 
virum aiTecii s iut , Inqtre i l lum quidvis s i t i i s ln im 
t . tedilenun, eJHg libenter laudes audient, eisve p r x -
s iabuni asseneum. Exsocra l io euiiti peccaioribus, 
u i 6aloti .oiu plaeci * ac verilatt v idet t i r , cu l lura 

1 Isai. xxvni , 15. * E c t l i . i , 32 . 

b ws. έδαιδείην. 

( ί ) M S . Ά μ ι γ ί σ η μι μνήσεται . A l l a l iu s cxpl icat io-
nis» eaii^a in tuai^iiiO scripgeral , Κ α θ α ρ ο ύ ς , άδολους 
λόγους μνησθήσεται* u l forie legendum si i ά μ ι γ έ σ ι , 
Hib imci l ige λόγοις , oratioue sincera el ιιοιι fucaia. 
E J menlc lamcu iutcrpreiis ά μ η γ έ π η c o n e x i . 

τ ή ν εαυτών ελπίδα τ ψ ψεύδει π ιστεύσαντες · ούδχ 
γάρ περί αύτδν πονηρώς δ ιακε ίμενο ι , κα \ πάν δ τ ι 
ουν κ α τ ' αυτού δεινδν μελετήσαντες , τοΤς ε ί ς α ύ τ δ ν 
Ι π α ί ν ο ι ς ή σ θ ε ί η σ α ν άν, ή σ υ γ κ α τ ά θ ο ι ν τ ο π ώ π ο τ ε . Β δ ε -
λ υ γ μ α γ ά ρ ά μ α ρ τ ω λ ο ι ς , ώ ς Σολομώντι κα\ τ.5 άλη-
Οεία δοκε ί , θεοσέβεια . ΤαΤς γάρ άρκυσι τ ω ν άφύ-

(2) Vide ln r rutorpres pro γυμνώσασα legissft γ υ -
μνάσασα, sed r^(«nia e r ig ina l i scriptione btc sens t i i 
c s l : quos ecclesia, sua eis denudaus ubera, d o c i r i -
u a n i , inquam 9 saniorem, e ic . 



<5 V I T A . 46 

χ τ ω ν λόγων αύτυύ άε\ π ι ε ζόμενο ι , κα\ τ ω λαβυρίνθω \ Oei . lncxfr icabi l iu in e i i im i l l ius germonum cass i -
*ών έ λ ε γ χ ω ν άδ ι εξ ί τητα περιθέοντες , ύ π ' απορίας 
ω θ ο ύ μ ε ν ο ι , π ρ δ ς κακουργ ίας έ τ ρ έ π ο ν τ ο , χ α \ κυνών 
ενεών δ ίκη ν του αγίου καθυλακτε ϊν ούχ ύφίενται . 
Ά τ τ γ κ τ ο ν γ ά ρ κα \ άνένδοτον α ί ρ ε τ ι κ ή μ ο χ θ η ρ ' α , 
καν μ υ ρ ι ά κ ι ς τοΖς έλέγχοις κ α τ α π ο θ η , τοσαυτάκις 
ά ν α ι σ χ υ ν τ ε ι . 

γ*. Το ιγαρουν τ ο ύ : ω ν δ λόγος δ ίκλ ινων τδ δύσαν-
* ε ς τ η ; ευθε ίας έ χ ι τ α ι τρ ίβου , φέρων ε ί ς μέσον 
τδν εϋφημούμενον . Τδ μεν δή γένος , κα \ π ε ρ ι φ ά -
νε ιαν β ίου , π α τ ρ ί δ α τε κα\ περιουσίαν , καϊ οΤς ol 
τ ω ν (5) έξαίθεν νόμοι π α ε ϊ σ θ α ι τους λόγους όρίζουσι, 
*6αυμάζαν τε κα \ καθιστορειν του μηδεμ ίαν π ε ρ \ 

bus pressi , argunieulonimque labyrintbo atquc an-
fraciftttie, ut nullus nsquam evadi-ndi Iocus snppe-
l e re t , c i r cumda t i , cons i l i i inopes ad maleficia 
fonvertebantur, s lul lorumque catium mtfre i uc i t a i i , 
nulluiti sanclo oblalraudi fniem facicbant. Dura 
tinim rcs, ac cedere nescia h. trct ica p rav i i a s ; ve! 
si niill ies convicla absorplaque sit, lo i ics inipudens 
emcrgit . 

5. De liis ilaqne Sefmo inslitifcndus, c i r c u m d u c l » 
per inulia oraiionis niolcsiiam declii ians, recto i n -
siMet c a l l i ; fta sc i l lce l u l v i rum, bodierno convenlu 
laudationis argimientum sese oflerenieui, in me-
tfiuin producat. POITO gemis, tisuque s&culi inun-
daiiam c l a r i i a t e m , palr iamque ac facul la les , ea 

τ α ύ τ α σχολήν έχειν θελήσαντος , μόνοις δε τοϊς τ ή ς Β denique Oninia, qurbfis exierna; Icges quaj ornalui 
«ύσεβε ίας σεμνολογήμασιν έαυτον , ώ ς τ δ ε ί κ δ ς , ώραΐ-
σ α ν τ ο ς , ουκ ε υ α γ έ ς , ουδέ οσιον ο ίμα ι τοις άρετήν 
Ι π α ι ν ϊ ΐ ν τ^ρημένοις ε π ι ε ι κ ώ ς κ α τ α φ α ί ν ε τ α ι . Ι ο φ ι -
« τ ' . κ ή ς γ ά ρ έρεσχελίας *ανόσιν ούχ έπετα ι δ διά 
τ ώ ν Ιργων κανών κ α \ γ ν ώ μ ω ν των αρετών γ ν ω ρ ι ­
σθε ί ς άπαρέγκλητος . Ά λ λ ' -επειδή κ α \ τδ είδέναι 
τούτου τ η ς επ ιγε ίου πατρ ίδος τήν εύκλε ιαν , τ ώ ν τε 
φυσάντων τήν κ α τ ά Φ ε δ ν εύδοκίμησιν , δδδς ε ί ; Ου-
μηδ ίαν χαθέστηκε φέρουσα , καϊ τδ τ ή ς υποθέσεως 
π ρ ό σ ω π ο ν τ ίθησι τ η λ α υ γ ε ; , καθά πού τ ι ς τ ώ ν λυ ­
ρ ι κ ώ ν διηγόρευσε · φέρε τ ή ; έκ τού γένους τού άν -
δ ρ δ ς σκ ιαγραφίας , κα \ τ ώ ν τ ή ς ύλης τού βίου π ρ ο -
χ α ρ α γ μ ά τ ω ν , όλον ύ μ ί ν τδν ανδριάντα ουράνιον καΛ 
ττνευματικδν δ :αγράψωμεν . 

scrviunt laudaiorias oraiiones dei in iunl mi ra r i ac-
cnral iusque describere in co, cui eons l i lumm fuit, 
u l i i i eis n ib i l unquam operae poucrct, solisque pie-
talis omamcnt is , u l par c s i , cul lum sibi adbifoerei, 
baud puto pium sanctumque ducaul, qufbus v i r l u -
lein laudare proposiluin sf l . NUIJ euim sophisiic;e 
garrul i tal is tegnlas feequitur, qui rebus i p s i s a c 
operibus i i i cn lpa lus , v i r t i i lua i canon indcxque 
dignosrhi i r . Quia tamen ipsa quoque lerTenx pa-
Lriac cogiii ia clari iaspavcntuinque C l m s l i a u a pieiate 
spectala vhuns via esl j u c u n d i i a e m coucifiaus, Iu« 
c idamque , ot qtiodam 1oco lyr icoruin quispiaui 
^f fa i i i ses t , argumemi f.tciem i c . b l i l ; agc ex rndi 
gcuCris delineaiione, primaque vita», vc lu l nialer ia i , 

1 inforrnaiionc lolam nobis tcclestein ac splr i iualeui 
fcialuam effiogamris. 

C A P U T I. 

Saneri Stcephori pvrenu* eximia pictute, el exsilio pro fide subito clari. Ip$ius in aula imperaiorum 
diguitat. 

fc*. Τούτον μεν ουν ή π ρ ώ τ η κα \ βασιλίς τ ώ ν π ό ­
λεων πόλις ή ν έ γ κ ι τ ο , ύπδ Οεοσ-βεσιν δντως γ ε ν ν ή -
τορσιν , ώς τ ι να ζωτ ικδν σπ ι νθήρα έξ α υ τ ώ ν σ π ά ρ ­
γ α ν ω ν τδν κόσμον πυρσεύοντα* και τ ή ς δσον ο ύ π ω 
^•.αρΟείσης α ίρετ ικής φλογδς την δυσσέβειαν οβέ-
οοντα· γεννήτορσιν, οΤς κα\ ή κλήσις τδ φερωνύμοις 
s iva i μ α ρ τ ύ ρ ε τ α ι . Θεοδώρω γ ά ρ Ευδοκία πρδς γ α μ ι -
κήν συνάφειαν δ μ ι λ ή σ α σ α , τδν αληθώς ευδόκιμον 

4 . IIHIIC iiaqtte urbs prtnceps Augirtiaqire tut i i , 
p i i * vere ac religinsis pareiuibue : ejnsmodi sc^ti-
cet, uiei i p s i scu i i ab t i l i s in v i ia i i s sc in tUlx inodum, 
ac ve ln l pra»lala face minidirni i l lusirat i r rus , e i v . \ 
dui i i nalae ba?relica; pravi ia l is rtnpios vortbceS flaiu-
mainqtie exsi incnwue coguoscereiar. Por ro paren-
tcs, e rei rai ioue nonic i i sor l i tos T plane teblifc es i 
nnncupalio ipsa : Et idocia e i i m ad nupirartMn co-

x a i θεοδώρητον Νικηφόρον έβλάστησε, καϊ ώς ουρά- D pulam Theodoro coi i j i incla , probawm vere, ac Dfei 
*ιον τούτον φυτδν διεδένδρωσεν * ών ό μεν τοσούτον 
έν εύ?£βε ί ι τδ έπ ίσημον έσχε κα\ γ ν ώ ρ ι μ ο ν , ώς υ π έ ρ 
αλ ιε ία ; έλέσθάι κ ί ν δ υ ν ο υ ς , καϊ ύ π ε ρ ο ρ ί α ς , κα \ 
μ ά σ τ ι γ α ς . Ο ίμα ι δέ , προφητε ία τ ι ς ήν τ ή ς ε ί ς τδν 
£αΓ5α μελλούσης έκβάσεως , κα\ οίον π ρ ο χ α ρ α κ τ ή ρ 
/ Λ \ ε ί χ^ν ισμα έφ* όμοίο) μ έ ν , ού κατά ταύτδν δ έ , 
κα?δά τ ε κα\ γ ε ν έ τ η ν δ ι α κ ι ν δ υ ν 5 ύ ε ι ν φ ρ ο ν ή μ α τ ι . 

€ * Ε λ α χ * γ ά ρ αυτδν κ α τ ' εκείνο κα ιρού , Κοίνσταν-

concessuiii inuttere Nicepboritm partu, dTod i l , ac 
vo lu l coelebiem pla i i lam, provexit tn arborcm : qtio-
ruai adeo i l lus i r i s noiaque pieta» fuh, ut taendas 
causa verilatis pe rku la y exsil iaque ac verbera 
ambie i iu t ad i enn tquc . ld vero, ut n»ea ferl seiUen-
t i a , va l i c i i i i um quoddani erat fuitiri i u fdin even-
lus , velulquc figura ac iiuago pra^teudcns fcire 
u l pari causa a lque . a n i i n o , lametsi non eodem 
tempore , filius pareosque pei ica l i s defuiigereiilur. 

5. Conl ig i t euim per id lempus ut (a), Guns lan-

(3) E a r u m Fcilicet scientiaruin, quas ab exlernis , 
l d t-sl g^mil ibns , Cbr i s i i an i accepcrunl. 

(a) Jsest Coi is iaui io t ie Copronymus, Leoni U a u -

rico 18 i u n i i annt Chr is i t 841, indicl ione 9, nrortao 
s t i i c c i u s , barreiico palrc deterior i iuus . 
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l i i io ad i m p r r i i gubernaeula asemuplo, s c r i k e eeu Α τ ί ν ψ τ ή ς β α σ ι λ ι κ ή ; αρχής έ π ε ι λ η μ μ έ ν ω τους οΓακας, 

τήν τοΰ ύ π ο γ ρ α φ έ ω ς άποπληρούν χρε ίαν , κα \ το:ς 
βασιλείοις μυστηρίο ις ύπηρετε ισθα ι , δ ; δή τ φ άκρα ι -

nolar i i part»'$ implerel regiisqne s c c r e l i i min i s l r a 
i v l Tl icodori is : qni dum purissima recia» in Oeum 
ΓΟΙΙΓΟΒ iuuis alquc fidei lucc, haud sccus ac aller 
Abra l ia in p r a n i u u , gravi apud ejns saevissimum 
bosiem puUains esi ca l i i i i in ia , eo s c i l i c c l noniine, 
ψ,o<l C l i r i s i i u n in imagine i i i iemcralamqiie paren-
lom ac sanctos oinncs veneratioui habcrc l . T y r a u -
nus i laque, ul qui ver i la iem odio babens, audire 
lal ia ιιοιι susliiittbat, m i u i n i i i l i ractindia, e l v i rom 
adosse qna i i iodus j t iss i l , e l eoriiui nomine quae 
fama vuig iveral causani diccro. Ille ve lu rad epu-
las v o c a i m , nou u l caiisam obnoxitis d icere l , os -
i c m i i l palam sic se rein babere, alqtie is inaudierat. 
Ke in lijjiic nioduni certo deprebensa, i inpcraior 

φνεστάτψ φ ω τ \ τ ή ς π α ρ ά θεδν δρθής ομολογίας κα\ 
π ί σ τ ε ω ς , ώ ς άλλος "Αβραάμ ό π α τ ρ ι ά ρ χ η ς , κοαμού· 
μ έ ν ο ς , πρδς τον τ α ύ τ η ν τυραννοΰντα π ι κ ρ ώ ς δ ια -
β ά λ λ ε τ α ι , ώ ; Χριστδν έν είκόνι και τήν αυτού" Μ η ­
τέρα τήν άχραντον , κα\ π ά ν τ α ς τους αγίους σεβάζε -
τα ι . Ό δε οία τ ή ς αληθε ίας έχθρδς τ φ παραλόγφ τ ή ς 
ακοής εξογκωθε ίς τήν διάνοιαν παρέσεσθαι τούτον 
ώς αύτδν [ κ ε λ ε ύ ε ι ] κα\ π ε ρ ί τών ήκουσμένων ώ ς 
τάχ ιστα δ ιευθυνεσθαι . "Ος και π α ρ ή ν , ώς ε ίς εύωχίαν 
ού δίκην Χαλού μένος, κα\ τήν άκοήν έδείκνυε έξ 
άπαντος άληθεύουσαν. Κ α \ επε ιδή βασιλει τά π ε ρ ί 
αύτδν κ α τ ά φ ω ρ α γέγονε , κα\ ή τού άνδρδς ανένδοτος 

αι ι ι ι v i r i obl i rmala conslanl ia , ve lu l fomenlum, jy ενστασι ; τήν εκείνου ύποσμύχουσα έξήπτε κακόνοιαν. 
m q n i l i a i n auiini ejus sneccmleret, minis insol i l i s 
leittatum Tbcodorum verberibus quoque ceu reuin 
add.c i l : quibus n i b i l emol l i lum bominem advcr-
lens, penulani ac d igni la i i s iusignia a d i i n i l , g rav i -
qnc prorsus exsil io n iul ta l . 

6. Pos imodum, al iquanlo lemporis emenso epa-
t io,e Petnolina (bocenim i l l i casiruin addicium exsi-
lio) reihici v i ru in , inqiic regia rursuin versari pra> 
c c p i l ; speraus, ut pu lo , dira aUr i lu iu vcxa i ione , 
tiidicissc quod ille ipse operae prel imn esse exis t i -
i i i aha l . I lcvera (amcu adamaule for l ius r c s i s l c n -
i i tm, ni inisqi ic ac audacia in ei ini sua superiorem, 
suqoe ad alia qu;ccunque duriora animi sui i n -
v m i a , si rcs ferre l , susiiiteuda paralum inveu i l . Il.cc 

άπε-.λαΐς άδοκήτοις καϊ μάστ ιξ ιν ώ ς κατάκρ ι τος 
ύπ-βάλλετο* ώ ; δέ μ ή καταμαλακ ισθέντα τ α ϊ ; αΐ -
κ ία ι ς δ δ ικάζων ύ π ί β λ ε π ε , καθήρε ι τ ή ς π ε ρ ι κ ε ι μ έ -
νης χλαίνης κα\ αξίας, κα \ ύπερορ ία επ ι ε ικώς χ α λ ε π ή 
κατεδ ίκαζεν . 

ς-'. Κ α ϊ ε ί τα χρόνου τινδς δ ω π π ε ύ σ α ν τ ο ; έκ (4) 
Πημολίνης μ ε τ ά π ε μ π τ ο ν άγε ι ( τ ο ύ τ ο γ ά ρ ην κ α τ α -
κ ρ ι θ ί ΐ ς πρδς φυγαδείαν τδ φ ρ ο ύ ρ ι ο ν ) , κα \ τών βα­
σιλείων ε ίσω γενέσθαι προσέταττε τ ε θ α ^ ό η κ ώ ς , ώ ς 
έ γ ψ μ α ι , τή τ ή ς κ α κ ώ σ ε ω ς αύστηρ ία μ ε τ α μ α θ ε ί ν , 
ώ ς εκείνος το άγαθδν ύ π ε τ ό π α ζ ε ν . Έ ν έ τ υ χ ε δε δντως 
αδάμαντος π ρ δ ς ά ν τ ι τ υ π ί α ν στε£ 4 δότερον, κα \ τ ώ ν 
α π ε ι λ ώ ν εαυτού κα \ τού θράσους άνώτερον , κ α \ π ρ δ ς 
έ τ ί ρ α ς , ε ί τ ύ χ ο ι , δε ινοτέρας έπινοίας έτο ιμότερον . 

iiaiiique im-ilato aii imo perscqnebalur , ac C b r i s l i C Τ α ύ τ α γ ά ρ προτροπάδην έ δ ί ω κ ε ν , και διά τών σ τ ι -
exornui t plagis poliits ducebat, quaui u l ab eccle-
s ias i ica lege aposiolicaqiie ac P a i r u m i radi t ionc , 
«ongrue adiiiodtiru ri leque sanc ien ie , Cbr is tu in 
veri ini Deui» uosirum ea ra l ione , qua bomo e s l , 
p ic l i s expressum coloribus adorandtim essc, qu id -
quam aberrarel . Ubi autem v i r sanctus ore ad 
saluieiii coiifessus essei, seque lyranno adversanti 
pai l i s ludcre abundc declara^sct, ad atia vocatus 
esl lormenloruiu gcuera : quibus nni i i i i m a i i m o 
lobore pc r f imc lus , Nicapuiti iu Bi tbynia extorris 
e j ic i iur . vjuo iu loco, quod era i rel iquum vilae tcm-
p u i , ic l ig iose versaius, ac foriis an imi in luenda 
vera fide nornia eiTcctus universis , ad bealam i l la in 
rcqi i ic in commigrav i l , vi lamque in longa saecula 
productan), laburuiu praeniia l i i in r ccep lurus , 
CIIIII per vitae coiupendiiim gesta judicabunlur . 

7. QUUJ aulem cx d i v i n * legis pra isnip to i l i i con-
jnx adbxsera l , u l qwu» rel igiosa, Deique ac v i r i 
amans exsisierf.t in cunc i i s , tnari tum sccula est in 
per icul is , iu cxsi l i ie , in airuninis , in jus i i t i ic (ul 
Aposlolus loqui l i i r ') dexl r i s aiqtie siuistr is ; s c i l i -
c c l in Irisiibns seqtie ac in l a l i s . Cum enini par 
qMOitdam esscnl ad poliora aique ad v i r lu i i s agones 
bese iuc i i a i t l ium, uon miiius sp i r i iu quam corpo-

γ μ ά τ ω ν Χριστού έαυτδν καλλωπ ίζε ι ν έβούλετο, ή τ ή ς 
εκκλησιαστ ικής θεσμοθεσίας δ ι α μ α ρ τ ή σ ε σ θ α ι , τ ή ς 
Χριστδν τδν άληθινδν θ ε δ ν η μ ώ ν άποστολικω κα \ 
π α τ ρ ι κ φ έθει κ α τ ά τδ άνθρώπινον άνασ-,ηλούαθαι 
κα\ πρόσκυνεϊσθαι δ - .καιωσάση; , εύκαιρότατα , ' β ς 
δέ στόματι τήν σωτηρίαν ό άγ ιος ώμολόγησε , κα ι 
ε ίς άντίπαλον μοιραν έαυτδν τού τυραννούντος ά π -
έκρινε · πρδς ετέρας έκίνει τούτον βασάνων Ιδέας, 
ών τήν πληγήν ύποστάς ώς μάλιστα κ α ρ τ ε ρ ώ τ α τ α , 
κατά τήνΒιθυν ίδα ύπ* αυτού εξοστρακίζετα ι Νίκαιαν , 
έν η τδ τού βίου έπίλοιπον θεοσεβώς έ μ π ο λ ι τ ε υ σ ά μ ε -
ν ο ; , κα\ πάσι τύπον δούς τ ή ς π ε ρ \ τήν αληθή π ίστ ιν 
ενστάσεως , π ρ ο ; τήν έκεΐσε Χήξιν κα \ μακρα ίωνα 
μετ'Ξτάξατο βίωσιν, τ ά γέρα τών πονηθέντων έν τ ξ 

1 τών β-β ιωμένων διαγνώσει ληψόμενος. 

ζ*. Ή δέ νόμω θ ε ί φ τούτω προσομιλήσασα σύνευ-
νος, άτε φιλόθεος άποδειχθεΓσα κα\ φ ίλανδρος , έν 
πασ ι τ ω σ υ ζ ύ γ φ συνείπετο , έν κινδύνοις, έν ύ π ε ρ -
ορίαις , ένθλίψεσιν , έν τοις τ ή ς δ ικαιοσύνης, κ α τ ά τδν 
θείον Ά π ό σ τ ο λ ο ν , δεξιοίς και ά ρ ι σ τ ε ρ ο ι ς , λυπηροϊς 
τ ε , φ η μ \ , καϊ τοις ήδέσιν. Ξυνωρ\ς γ ά ρ βντες π ρ δ ς 
τά κ ρ ε ί τ τ ω εαυτούς π α ρ α θ ή γ ο ν τ ε ; , ούχ ήττον τ ω 
π ν ε ύ μ α τ ι συνεκράθησαν, ή τα σ ώ μ α τ α . Αύτη μετά 

1 II Cor . ν ι , 7. 

(4) Vidi*lur bic designari Π η μ ό λ ι σ σ α , caslellnm 
Capjaduciic jux ia l l a l y m fluviuui apud Ccdrenuu i ; 

Sli>phano et S i raboni Π ι μ ω λ ί σ α , c i regio c i r cum-
jaccns Π ιμωλ .σηνή . 
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rhvxoO συνοίκου μακαρίαν τελείωσιν έφ ' Ικανδν χ ρ δ - Α π ι ιη misiione concreverant. Ha?c, viro beata gone 
ναν τ ώ rattol συμβ ιώσασα , ά ρ τ ι τότε τ ή ς εγκυκλίου 
παιδείας ε φ α π τ ο μ έ ν η , και τήν διά χ ε ιρών και μ έ ­
λανος τ έ χ ν η ν π ο ν ο υ μ έ ν ω . ' Η ρ ε θ η γ ά ρ ύ π ο γ ρ α φ ε ύ ς 
τοις τ ώ ν κρατούντων μυστηρίο ι ς ύπηρετούμενος , 
ούτω γ ά ρ π α ρ ά τ ή Αύσονίδι δ ιαλέκτψ τδ Ά σ η κ ρ ή -
τις (5) δνομα , δ έ π \ τ ώ ν μ υ σ τ η ρ ί ο υ μεθερμηνεύεσθαι 
βούλετα;. Ά λ λ ά μ ή ν κα\ έν τ ή τ ή ς άρχ ιερωσύνης 
λυχνία τδν εαυτής δαδούχον φωστήρα έπιτεΟέντα , 
καϊ φως τ α ϊ ς τρίβοις η μ ώ ν άε ιφανές άναλάμψαντα 
τεθέαται , κ α ι τ ή ς γονεύσιν οφειλομένης παρ* αυτού 
μετά θ ε δ ν τ ι μ ή ς έ ω ς γ ή ρ ω ; κα\ πρεσβε ίου , ιας τδ 
είχδς, έναπέλαυσεν . "Ητ ι ς τδ μ ή βέβαιον του βίου 
ώ ς ά ρ α χ ν ί ω ν ν η μ ά τ ω ν ή γ η σ α μ έ ν η μ η ρ ύ μ α τ α , έπΊ τδ 
τής α σ κ η τ ι κ ή ς παλα ίστρας έαυτήν έκδέδωκε στάδιον, 
κατά του ανταγωνιστού κον ισαμένη , κα\ τούτον ή τ -
τ ή σ α σ α , χ α \ τού ε π α γ γ έ λ μ α τ ο ς τδν δρόμον άξ ίως 
τελέσασα, τδν τ ή ς αθανασίας διά θανάτου άνεδήσατο 

defunclo, annos non paucos cg i l cum filio; cum 
is reccns l iberal ium a r i ium studia capessivissct, 
iiiamiqtie ac alramenfo scriptor non ignobilis cva -
sissei . Eleclus namque scriba c s i , qui impera lo r i -
bus, i i l Lat ina Hiigtia vocanl , a sccretis niiuisi» r 
cssel . Qui i i c l jani felix malcr buric ex sc natiim. 
surami saccrdiHii candelabro v t l u l lu< idissimam 
Jucernam imposi lum , semperqtie c la r i im. lumcn 
s rmi l i s noshis praifercniem conspexit, ac dcliiltirn 
seciindum Dcum pnrentibns bonorcm cul iumquc 
ad senium usque ox ipso recopit. l n i c r i m vcro sa> 
cu l i rcs fiuxas ve lu l aranearum slamina p'o consi-
Ιίο forlis fcmina reputans, monasiicai se cxe rc i i a -
l ionis studio- dedid i i , s irenucque in eo d< stiilans» 
victo adversario, ac professioiiis cursu digue cou-
aummatn, morle functa imnio r l a l i i a l i s coronam 
suscepil . I l l i ccun i v i rg in ibus in i l ialanium assumpta 

σ τ έ φ α ν ο ν έκεΓ μ ε τ ά τ ώ ν έν τ φ ν υ μ φ ώ ν ι παρθένων - laeta cboros a g i l , lampademque bonorum operum 
χορεύουσα κ α ι τ ή ν εαυτής λ α μ π ά δ α τ η ρ ο ύ σ α τ ώ έλα ίφ 
τής εύπο ι ία ς άκο ίμητον . "Ω παιδδς τ ο ι α ύ τ η ς π α τ έ ­
ρων εύτυχήσαντος ευσεβούς άνα£όήσεως I "Ω π α τ έ ­
ρων τοσούτου παεδδς εύμοιρησάντο^ν ε ί ; α ρ ε τ ή ν ε π ι ­
τεύξεως I 

η ' . Άλλ* ώ ς π · ρ \ μέν τ ώ ν φυσάντων [δ λόγος] 
κατά πολύ τ ή ς εκείνων αξίας ή τ τ ώ μ ε ν ο ς ενταύθα 
μ ε ι ν ά τ ω . Αύτδς δ' δ π ω ς έ π \ τ ω τ ή ς αρετής Οεμελίφ 
έαυτδν έπωκοδόμησε , κα \ αναβάσεις έν τ ή κ α ρ δ ί α , 
π ρ ο φ η τ ι κ ώ ς ε ϊπε ίν , δ ιέθετο, υπολε ίπετα ι λέγειν , εί 

oleo semper acccnsaui atque luccir.em c u s i o d i l . Ο 
natom, cni ex tania parciHuin pie la lc comniend. t iu 
fausla access i l l Ο parcntcs, qtiibus t.uux vir int s 
oc laudrs n a i u i n , a ieoque spcclabilem nanr isci 
o b t i g i i ! 

8. C x l e r u m , bic dc j a s i i parenlibus scrmo, i u -
ferior longe quam u l eorum exauquel m c r i l a , liacte* 
nus dcductus sufticial : nirnc n i ipse supra virtutis 
fundameniuui semet sedificaverit, atqtie in curde 
suo, u l vorbis P r o p h e l » loquar \ ascensioncs dis-

xat 6 λόγος ί λ ι γ γ ι £ τδ παρ* άξίαν ε ι π ε ί ν ύ φ ο ρ ώ μ ε - Q posueri l , siiperest d icei idum. Qiianquam tropidal 
νος κ α \ τ δ κ α τ ' άς ιαν δ γ ε δίκαιος ακροατής άπα ι τ ε ί ν 
ού ββυλάμενος . Ούκούν διά μ ι κ ρ ά ς τ ίνος κα\ λ ε π τ ή ; 
6δού τ δ τ ή ς α π ο ρ ί α ς δαψιλές ε π α γ ό μ ε ν ο ς , πε ιράσο-
μαι π ρ δ ς Iν τ ι τών α ύ τ φ κ α τ ω ρ θ ω μ έ ν ω ν δ ιαβλέύ^ ι , 
κ α \ έ κ ριέρους δλον ύμ ιν γνωρ ίσα ι , ώς έξ ονύχων τδν 
λ ί ο ν τ α . 

θ*. ΕΤχε μεν ούν αύτδν βασιλεύς τε κα \ ή τ ώ ν βα-
ciXzUav α υ λ ή , οΤά τ ι ν α θείαν περ ιστολήν κ α \ κλέος, 
λ ό γ ο ν Ι π ί σ η μ ο ν , ή τδν Παιαν ιέα (6) ρήτορα Φίλ ιπ ­
π ο ς , ϋ ύ γ ά ρ στωμύλος τ ι ς ην τδν θ ώ π α λόγον ύ π ο -
κρ ιν^μενοτ ; , ώ ; άν τδ πρδς χάρ ιν λέγων Οηρψτο τδν 
Ι π α ι ν ο ν λόγω δέ κ α τ ά λόγον κ ινουμένφ τδν λόγον 

oratio, ver i la ne minus pro dignitaic par l ibus suis 
defungalur : lamelsi n c i d q u i d e m quov! oxiugnhate 
sit alque merito, a?quus atiditor cxeger i l . Iiaqno 
cxigua quadam subliltqtie via atqttc mcibodo almn-
danl iam contrahens, u( qua> cousi l i i indigum iuo-
pemque facia l , iir.um quid ex plurimis il l ius rccie 
farlis conabor dispicere, atque cx parte lo tum, ceu 
Ieoufin ex ungue, vobis dcclararc . 

9. E u m itaque impr ra lo r aulaque babcbal ce:i 
d iv inum quemdam ornaiuin ac decns, scrmone c la -
rtim alque i l lus t rc in , supra quam Pbil ippns rox, 
Atbeuiensium facundissimuiii oralorem (6). NOIT. 
enim blalero qu idamera l i c locuttilcius, qni ad a<f(j-
lal ionis modos verba sermoncrr.que coinponeriri , 

π ρ ο ύ 6 Δ λ λ ε τ ο , ουκ έν κομψεία λέξεων τδν άκροατήν D loquendoque ad gra l iam latidcm q»ia?rcret : scd 
i ι θ ύ ν ο ν τ α ' τζ> άφελεϊ δέ κα\ ά ν ε ι μ έ ν φ έπινοούντα 
τ ρ α ν ώ ς τ ή ν ωφέλεια ν . Ούτος επε ιδή τ ι μέρος τών 
π ζ ρ · τ* ;ν ύ γ ι ά π ίστ ιν ν α υ α γ ί ω π ε ρ ι π ε σ ό ν τ ω ν έκ τών 
χ α τ * ε κ ε ί ν ο καιρού τά τ ή ς ' Ρ ω μ α ΐ κ ή ς αρχής ο ίακι -
ioVcci jv β α σ ί λ ε ι α , δσον έφ ' έαυτώ τήν ζάλην έστησε . 
Τ ή ν γ ά ρ ανέκαθεν . 1 ξ αποστολικής κα\ Π α τ ρ ι κ ή ς 

• P s a l . LXXXIII, 6. 

( 3 ) A l i a e Ά σ η κ ρ ή τ η ς , unde qtii esl in ordine so-
c r e t a r i o r u i n primus π ρ ω τ α σ η κ ρ ή τ η ς . Auciores S u i -
d j m a l i o sque vide apud Metirsium in Glossario : 
C ~ » r o t u s Magims e i ia iu Leoni iuni a&ecretam Laii;»e 
t c r i p f t i i , l)e cultu imag. l ib . i v v cap. 9 . 

(6) PAnd to i i i da rum iribus allera A i h ^ n i s , (este 
tpod S o t d o i n Diodoro , noinen a P;«aue l i a b c i , et 
qu i ΆΟ e a u i pc r l inen l ΙίαιανιεΓς d icunlur . Uu<e vox 

oraiionem ex ra i ionc componens sic depron>cbal 
sermonem, ut non la in dici ionis clegantia ahpie 
vcrborum oriiatu audiiorem inulcorct, quam salni is 
negligenii remissoque, quod operai p ie i ium m i l c -
que esset, palam edicerei atque suaderci . Iiaque 
cum corum pais aliqtia, qui per boc lempus Romani 

an strict im bic accipienda sit , n l vcro Dimtosilic c.s 
a I eam ir ibt im spci l e l , qiiemadmodum acccpi l S i t -
pliauus in Appciuiioe ad Ttiesaiirum lir.giuc (J iaMa 4 ; 
an gencricc ponaiur pro A i h e n i e n s i , u l in iorpr t s 
t e i i M i i i , noii deftuio, qnando paict uani DeiiHtsibeuti 
Ir ibum nullus Aeicrutn n o i n i u n v i l , quod sc ia in . 

(b) Duinosibeiicai i a d i c a l . 
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impc t i i sceplra moderal i cranf, c i rca sananv Odem \ θεσρωΟεσίας xij ά μ ω μ ή τ ψ Ίξκκλησίαι π&ραδοσιν. 
« s sen l naufragat i ; excilatam ab i i s , quoad l i qu i i , 

tempesiatem sedavi i . Ol im namque aposiouca P a -

trumquc sanciione in inculpala Eoclesia vjgeutem 

t rad i i io i icu i , saoras nimtri im pingendi alqne colendi 

imagmes, supcrba mol i i ionc abrogare conal (velul 

quos lne ius incess isse i , ne Cbr i sh im corporal ium 

proprietatum^ noiis ins igui lum conspicerenl s ibi 

s ini i lem), adversus ejus dccorem uno agminc alque 

iiitpetu processerunt. Dei entni v i r i lem liguram oiw-

iiem cjusquc imagincm, qui per carnem npslras 

p o r i a v i i i tnbeci l l i ia les , Cl i r is tus verus Deus nosUir, 

immaculatissimirqiie ejus P a r e n l i s , necnon san-

c l o r u m , qui a sseculo c laruerunl , corporaJia monti-

menla foedantes atque oblinenlcs, Iocaletn seorsim 

φ η μ ι δή τ ώ ν ίερών είκόνων τύπωσ ιν κα \ προσκύνη­
σαν, περ ιελε ιν βρενθυόμενοι , κα\ ώ σ π ε ρ άμέλε ι δ ε -
δοικότες βλέπειν Χριστδν σ ω μ α τ ι κ ο ί ; χ α ρ α κ τ η ρ ί ζ ε -
σθαι ι δ ι ώ μ α σ ι , συών δίκη ν όμόσε κ α τ ά τ ή ς αυτής 
ε υ π ρ ε π ε ί α ς έχώρησαν . Πάσαν θεανδρικήν ά ν α σ τ ή -
λωσιν του τ ά ς ασθενείας η μ ώ ν διά σαρκδς άνατλάν-
τος Χρίστου του αληθινού θεού η μ ώ ν . τ ή ς τε πα ν ­
α μ ώ μου αυτού Μητρδς; κα\ τ ώ ν ά π ' αιώνος α ύ τ ω , ε ύ -
αρεστησάντων αγ ίων σ ω μ α τ ι κ ά ά π ο μ ν ή μ α τ α χ ρ ά ν α ν -
τ ε ς , τοπ ικήν ε π ι σ κ ό π ω ν άποσπάδα/ , τάληθές φάνα*,. 
φαρισαΐκδν συνέδριον έν τ ή τ ώ ν πόλεων βασιλίδι. 
συλλέςαι ψήθησαν . Έ κ ε ι ν ο γ ά ρ κ α τ ά Χ ρ ^ ο υ μανέν 
θεοκτον ία ; ήνέγκατο έ γ κ λ η μ α * ούτοι δ* κ α τ ά τού 
σωματ ικού χ α ρ α κ τ ή ρ ο ; αυτού όφθαλμώ ζ ιαστρόφω 

ronven l i im aique, ut vcrc loquar , conci l ium (c) Β προσβλέψαντες Χρ ιστομαχ ίας α ξ ί ω μ α π ρ ο σ ε κ τ ή -

Pl iar i sa icum in u rbeAugus la cogeiidtim pulavemnt, 
Pbarisaeoi um nainquc convcnl icu lum , inc i la lu tn 
furore conira C b r i s i u m , p a r r i i i d i i reporlavit c r i -
men : bi aulein adversus ejus corporalem figuram 
perrerso coiiUieutcs aspeclu, Cbr is t i hosl ium nomen 
aique (i luluiu comparar i iu l . l i a n imirnin acla res, 
u i cx sacrai Scripiurae conlexu n ih i l inconsequenti 

σαντο · μηδέν έ £ ακολούθου τού τής θείας Γ ρ α φ ή ς 
π ρ ο γ ρ ά μ μ α τ ο ς συνειληφότες δ ι κ α ί ω μ α , Π α τ ρ ι κ ώ ν 
δέ λογίων τών κ α τ ά τών ε ιδώλων άγορ :υόντων ά π ο -
κνήσαντ*ς άνοήτως £ησείδια, κ α ^ τ δ ζητούμενον αυ­
τ ο ί ; ύποδλεψαντες όρ ισμψ άτελεί κα\ τά τ ώ ν Πατέ ­
ρων Γ ρ α φ ι κ ώ ς μετα ίροντες όρ ια , τ ή ς εαυτών βδελυ-
ρίας τδ φρόνημα δ ιεχάραξαν . 

rationc evincendue senlcmiae suae pronicrenl : ex Pa l r iun vero i rac la i ibus adversus idola genliumque 

aimulacra editis, sententiolas diclaque stuke decerperent, veiuique in nubi lo , id q « o d quai rcbani .v i -

dere se exialitnanles, praicoci cleJiniiione damnarc i i i , e i , ut verbis Rcriplurae loquar *, irausfeivntes 

Pat rum lerrmnos, suas demenJisc sensum inaeiiMuis labulis exarareui . 

10. Qi i ia tamen supornae opis u l l io malis iufesia, ι'. Ά λ λ ' ε π ε ι δ ή ή τ ή ς άνω (δοπής μισοπόνηρος 

lum eos oiimeftv qui advcrsus Ecclesiam baccbati δ ίκη τους κατά τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς λυττήσαντας , μάλλον 

r rant , lum illos niaximo, qui advcrsws venerandam Q δέ κ α τ ά τής σ ε π τ ή ς ομολογ ία ; η μ ώ ν πονηρίαν κ α τ -

C«hristiana3 fidci confes>ionejn neqnii iain s i ruxo- τύσαντας , κα \ τού βίου π έ π α υ κ ε κα\ τής αξ ίας * κα\ ή 

r an l , v i i a pa i i l e r ac digui lale privarat ('/); ea, cui τ ή ς ε ιρήνης ε π ώ ν υ μ ο ς α μ α τ ώ υίεΐ Κ ω ν σ τ α ν τ Ν ω , 
paoe nunciipalio f u i l , uiia cuin fiiio Constani iuo 

ceu palern.)ni bscrediialem in ipc i i i sceplra Dei nutu 

o b i i m i i l : IrQiie (e) v idel icet , femiua i l la robusli 

sgjimi Dcique amans ; si modo (eniinain appeklare 

Hcei , qua3 viros quoque pio superavit sensu. Cujtig 

opera Deus cnncta, quae prior d i s ronKa , iusiar SIT-

penl is l ub r i c i f s i i n» Ec«'lesia3 i rrcpens, d is l raxcraJ , 

ID reclae iidei unam eonfessionein clem^nti&sima 

benignilale addnx iL Ila^c ilaque cum ex or i i is un i -

versi fiiiibus^crorum virorum syuodura ad Nicacnm 

BjUiyniae metropoiim {f), peslifero buic morbo abo-

lerido, cogeudaiH sanxissel, Dou d c i n c c ^ opitulante 

ατε κλήρον πατρώον , τδ τής βασιλείας έκ θ ε ο ύ σκή-
πτρον κ ο μ ί ζ ε τ α ι · Ε ίρήνη , τδ κραταιόφρυν έκεΓνο 
κα\ φιλόθεον γ ύ ν α ι ο ν εϊπερ γ υ ν α ί κ α θέμ ι ς καλε ιν , 
τήν κα\ ανδρών τ ώ εύσεβχϊ διενεγκούσαν φρονήματ ι , 
δι ' ής θ ε δ ς τήν τότε τ ή Ε κ κ λ η σ ί α π α ρ ε ρ π ύ σ α σ α ν 
δ φ ε ω ; δ ί κ η ν σκολιωτάτην δ ι /όνο ιαν , πρδς όρθοτομίαν 
οΓκτίρ φ ι λ α ν θ ρ ω π ί α ς συνήλασεν. Αύτη το ι γαρούν 
όμήγυρ ιν ;ερών ανδρών έκ τ ώ ν τ ή ς ο ικουμένης τ ε ρ ­
μ ά τ ω ν συναγηγέρθαι έν τή κατά Νίκαιαν τ ή ς Β ι θ υ ­
ν ίας μητροπόλε ι , έ π ' αναιρέσει τ ή ς λοιμώδους τ α ύ τ η ς 
νόσου Οεσπίσασα , θεού λοιπόν έπαμύνοντο ; , έ τέλε ι 
τδ βούλημα. Τ Η ς ήγεΓτο μεν Τ α ρ ά σ ι ο ; ό τ ή ; β α σ ι λ ί -

remeivoli>confeci l .PraesidebaUyjiodoTarasins(ff) , Ι>δος Ιερώτατος π ρ ό ε δ ρ ο ; , Αδρ ιανού τε τού τ ή ; π ρ ε 

urbis Augustae sacraiissimus auiisles : aderant 
vero (Λ) A d r i a n i senioris R o m » , Pol i t iau i AJexan-
d r i x ( l ) , TJicodoreti Ant iochLc , E\\x urbis i£ l i :c san* 

1 Prov . x x i i , « 8 . 

(c) Conciliabultim i l lud babitnm amio 751, i n -
d i c l . 7 t posl quod S. Nicepborus ci rca annuni 758 
nali is e s l . 

(d) M o n u i sunt Copronymus anno 775 die U 
8 » p i e m b . ; e t f^co lilius e i in ip ie ia l i s ba:res, amio780 
die 8 SepUinb . 

(e) S. h e n c d k l i Lconis v idua, mater Cons l an -
l i n i , co l i iu r a Gra?cis 43 Augus i i : cujus iiomeu 
iisdem significal pacem, 

(() Fnerunt in ca sy iodo anno 787 babiia P a -
irck 550. 

σβυτέρας 'Ρώμης» και Πολιτιανού τού τ ή ; Α λ ε ξ α ν ­

δρείας , θεοδωρήτου Α ν τ ι ο χ ε ί α ς , κα \ Έ λ ί α τού τ ή ς 

ΛΙλίας ύ π ή ρ χ ο ν ' τ ο π ο τ η ρ η τ α \ δσιώτατοι . Τούτοις δ ή 

(g) A c l a S. Taras i i dcdiimis 2o Febrnarif . 
(h) Sed i l Adr ianus papa ab an . 77*2 ad an . 7 9 5 . 

Erant ab eo missi Petrus archipresbyier , al i is p r i -
mus presbyier e i v iccdoiHinus , c l Pfeime m o u a -
cbus pra3feclus sivc pra?pOiiUis inouasterii R o m a n i 
S . Saba?. 

(i) Fiiafunt missi t b his patriarcbis Tbomas m o -
naclnib ei presbyler, d e i n arcliiepiscOpus Tbe^salo-
nicensl^„ c l Joannes syncellus p a i r i a r c b » Aniio— 
cben ivDe iits acUnn plur ibus ad Vi ta iu S , T a r a -
sii c. 5. 
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τοϊς π ρ ο κ ρ ί τ ο ι ς έξάρχου^ι κα \ Νικηφόρος υ π έ ρ Α ctisshm v i c a r i i . Porfo ei iam Nicephorus (j)t prac 
πολλούς σ υ ν η λ ι κ ι ώ τ α ς συνοδοιπορείν π ρ ο τ ε τ ί μ η τ ο , 
τδ κ α τ ά τ ή ν Ιερά ν εκείνη ν σύνοδον εγχε ιρ ισθε ί ς βα-
σιλικδν ε π ι φ ώ ν η μ α , &Υ ού τδ ε ιλ ικρινές τ ή ς π ίστεως 
«ασ:ν έ π ι κ η ρ υ κ ε υ σ ά μ ε ν ο ς , χ α \ ώς έξ άπόπτου π ε ­
ρ ιωπής τ ή ν τ ώ ν σ ε π τ ώ ν εικόνων έπ ιβοήσας κα ϊ τ ρ α -
νώσας ά ρ χ α ΐ κ ή ν ίερογραφίαν τ ε καϊ προσκύνησιν , 
σνγχάθόδρος τ φ Ιερω συλλέγω κα\ π ρ δ τ ή ς Ιεράς 
ά μ π ε χ ό ν η ς γ ε γ έ ν η τ α ^ (Λτος ό π ε ρ \ τήν ε ίς θεδν 
εύσέβειαν ά γ ω ν τ φ μ α κ α ρ ί φ διήνυσται* τοΰτο π ρ ώ ­
τον αθλον κ α \ στεφος α ύ τ φ άναφαίρετον , πολλφ τών 
έ ς έ ρ ί ο υ , κ α \ κ ο τ ί ν ο υ , κ α ι σελ ίνου ,κα ΐ οΤς γερα ίρε ι ν 
et παλαιοί τους έκπαλαίοντας ώοντο, τ ιμαλφέστερον . 

ια ' . Κ α \ έ π ε \ δέ τδ π α τ ρ ι χ δ ν εκείνο κα\ θέόλεκτον 
σύστημα , τ ο ι ς τοϋ θείου Πνεύματος έμπνευσθέν α υ -
ρ α ι ς , έ π \ λ ιμένα ορθοδοξίας τ δ τ ή ς ομολογίας δ ι -
εσώσατο σ κ ά φ ο ς , κα \ ό τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς αύθ ι ς τ α ΐ ; 
ί εροτυπ ία ι ς χ ι τ ώ ν έπο ικ ίλλετο , κα\ ή τ ή ς αίρε'σεως 
ώδ\ς ν ε κ ρ ά ν έξε />£ηξ3 τήν άπότεξ ιν , τότε δή κα\ ό 
μέγας Ν ι κ η φ ό ρ ο ς , τ ά ν ίκης έπ ιφερ^μενος σ ή μ α ν τ ρ α , 
χατά τ ώ ν τ ή ς π ίστεως αντ ιπάλων τορόν τ ι κα\ ένυά-
λιον άνεκρούετο μέλοέ , Χριστδν είναι π ιστού μένος 
ά π δ ρ ί γ ρ α π τ ο ν μέν κ α τ ά τδ τ ή ς Οεότητος απλούν κα'ι 
άνέπαφον , π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν δέ κα ι γ ρ ι π τ δ ν κατά τδ τ ή ς 
ά ν θ ρ ω π ό τ η τ ο ς άπτόν τε κα\ σύνθετον, οΤ; τδ ε ίκο -
ν ί ζεσθα ι ά ρ α ρ ο τ ω ; επχκολουθήσοι , ώ ; άν τ ή ς φαν­
τασιώδους τών τά Μάνεντος πρεσβευόντων ά π ο π η δ ή -
σ α ι μ ε ν δνε ιρώςεως . Τ α ύ τ α λέγων κα \ ουτω φρονών 
δ ι ε τ έ λ ε ι , έν τ ή μυστ ική τ ώ ν κρατούντων , ώ ς εΓρη-
τα ι , ύπηρεσ ί ς ι σ τρεφόμενος , κα \ τ ο ί ; δημόσιο ι ; έ π ι -
ζ υ γ ο ύ μ έ ν ο ς π ρ ά γ μ α σ ι ν . 

multis a?qiialibii3, procenun l iuic choro coipes dc-
lectus est, eique in sacra i l la synodo, regia accla-
maiione concred i la , atque ejus tenore sinceram 
omnibus ftdem praulicans, e l vc lu l c suhlinii spc-
cula vcncrabi l ium imaginuin anl iquam roli^ionrit» 
ac adorationem inclamans atque dilncidc explicaus, 
consessor sacro consessui e l iam atile sacras infu-
las effecins est. l loc pr imum bcato viro pieiatis 
in Diium pCractmn ceriamcri : ba?c prima ei palu^ 
coronaqtie obligi t nullo auCerenda ca^u, iisque 
longe p r o i i o « i o r , qu.r l a n a , oluaslro , apio plcxrc 
v i r l o r u m ol im pt i i j lum fronies solebant exornare. 

Π . Quia vero ille P a i n i m a Oeo elcclus coelus, 
d iv ini Sp i r i lu s aura afllani<», in reclsn fidei porui 
contessionis raiem incolil tncm dcduxerat, ac nir<u$ 
Ecc l r s iw tnnica variuiit cx sacris p ic lu r i s recipic-
bal or iu i i inn , piuMtioriuo qnom bxrcs i s p a r l u i i c b a l 
iuformi felu ; magnus bic Nlceplmrus immii i is sui 
ferens insignia, claruin qttoddam bcl l i rumquc ad-
vcrsus lidei Hosics pepigU m c l o s ; C b i s i u m ca 
qii idom ratione, qua deiiate simplex cst ac in tan-
g i b i l i s , omni c i rcuinscr ip l ionc vac i r e c l nullts 
ptTormaudum docens colonnn pigmentis ; qna vcro 
pcr Immaiiitatcm langibil is c s i alqno composilu?, 
c i rcumsfr i jHum esse el qui pingi posbil : quibi:s 
plane consculaneus s i l usiis imagiuum, quo a M a -
nciis secia ionuu i iginenlis resilianuis alque som-
l i i i s . H a c li)quebalur, inquc bnnc nioduin sen-
liebat, CMIIII i inperalor ibus , u t d i d n i r » e s i , a secrelis 
navarcl opera iu , ac public:C rei curis adtiiclUS 

C A P U T II. 

Monaiierium α saneio NUephoro exstructum. Eji 

t £ \ Άλλ* επε ιδή μυστ ικωτέραν τ ή ν , έ α υ τ φ π ρ ο σ -
έ χ ε ι ν κα\ μ ό ν φ θ ε ώ προσανέχε ιν , κελεύουσαν έντολήν 
έ ς ε π ί σ τ α τ ο ( ο ΰ τ ω γ ά ρ τ ώ ν υλικών έστι χωρίζεσθαι 
κ α \ π ρ δ ς θ ε δ ν ήδη φέρεαθα ι ) , έτΛ τδ τής ε ρ ω μ έ ν η ς 
η σ υ χ ί α ς μονότροπον ύποκλέπτε ιν έαυτδν διεσπούδα-
ζ ε ν , άντιβολών κα \ π ά ν τ α τρόπον ικεσίας έ πι νοών, 
ώ ς άν τους πρδς τήν περ ιφοράν τού βίου άνθέλκοντας 
πε ίσε ιενάνεΤναιτού βουλήματος Ι χεσθα ι . Κα\ μέντοι 
κ α ϊ έπε ισεν , και δσον ουκ άποτετέλεστο τών βεβου- | 
λη^χένων ά π ώ ν α τ ο . "Οθεν τ ή ; όχληρας αγοράς κ α \ 
τ ώ ν έν μ £ σ φ στροβούντων θορύβων μ ικρά φροντίσας, 
τ η ν τ ε τού αξ ιώματος δόξαν έ ρ ί φ στέψας κα ϊ χα ίρε ιν 
π α σ ι ν ύ π ε ι π ώ ν , δσα προς βλακείαν κα\ Ορύψιν έ κ -
χαλεΤται χ α \ σο)ματικήν ήδυπάθειαν , έπ ί τ ι να λο-
φ ι α ν α ν τ ι κ ρ ύ τού θ ρ α κ ι κ ο ύ Βοσπόρου μεταναστεύε ι , 
ουδέν πλέον τ ή ς Η λ ί ο υ μ η λ ω τ ή ς , τής ά κ τ η σ ί α ς , 
φ η μ ί , π ρ δ ς τδν δμοιον έπ ιφερόμενός Κ ά ρ μ η λ ο ν 
ά χ τ η σ ί α ν , τ ή ν βντως τδ πρώτον τεκτα ινομένην ε ίς 

( ι ) D" c i l a r e l i a m in eadem V i l a S. Tarasi i inter 
P J I I V S fuisse sanc lum Nicepborum, c qui e ra i a 
•ecret is imperator is : qui ciim vixisse l in s a m l h a l o , 
« i eesel o rua lu t divinis vir tut ibus, e l doclr ina ac 

tibidem conver$atiox scienlice vatlcc el virtules. 

42 · Quia vere secrclius sacraiiusque praeceptun 
novcra l , quod sibi ipsmn a i lendere , ac Dee soii 
vacare juberel ( s i c enim a lerronis absirabi , j a i n -
quc in Deum f o n i l icea l ) , ad iiesideraiam vii.e ino-
nasticon quieleni omni sc sludio icn iaba l sulxUicore, 
obsecraus oninemqtie suppiicaiionis tnodum adbi -
bens, quo eos, qui ad sxcu l i negoiia turbasque ex 
adverso Irabebani, eo adducerc l , u l se vo i i c o m -
polem l ier i non vetarcnt. A c vero ctiam i m p i i l i i , 
brevique quod impendio dcsidembai , obxiuui l . I ia -
qne fori molcslias ac reruin turbas spcrnens 9 lauaque 
digni la l i s s u x coronans insignia e l cuacla qu;c ad 
n io l l i i i em aique delicias corporisque volupi:H<»ai 
provocanl valere jubens , in specuin qua.ndam e 
regione Bospbori T i i r a c i i commigrat , praelcr EIIJD 
mctolen, pattperlalem s c i l i c c l , ad s imile in Car inc -
lum n i l i i l inferens: pauperlatem, in( | i iam, qtisc p r i -
nium ad v i r lu tem domici l ium e x s i r u i l ; quain qui 

dicendi sc ienl ia , B y z u i i i i scdis palr iarcbal is suscc-
p i l bonorein posl .Taras i i sanciam consummatio-

• i i cm. ι 
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p-tssldet, incorruplione donainr alque augelicam Α άρετήν κ α τ α γ ω γ ώ ν , ήν δ κτησάμενος άφθαρτ ίζετα* , 
. - . . . . . . . . . . κα \ τήν τ ώ ν α γ γ έ λ ω ν α σ π ά ζ ε τ α ι δ ία ι ταν . Ταύτην vi fendi raiioneiu amplec i i iu r . Hanc i g i l n r comilem 
sociamque magnarutn ille rerum negol ia lor nactus, 
j amqueul i in supra quam a l i i lapillos Opbir Serum-
que fila pluris faciens, ad novum, uti d ic ium est, 
Camici- t i i i secedit : qusmodi s c i l i c e l , qui s i lu ipso 
locique dilTicuIlale deforme qu»d pra fe r re l , inacces-
soque e l ardno niontis 3cclivis veri ice v ix frugibus 
nll is essel propter s ier i l i ia tem idonetis, summaqae 
eicci lale ac penuria aquarum laboraret, quas cou-
vebi eo opo r t e r c i ; ctim ipso quod ex nubibus es l 
i r r igai ionis commodo carere l ob leci decl ivi ta tem. 

13. Verum quid a t l ine l soli du r i l i em silusque 
iucomnioda proferri pluribtis, cum possit, si quis eo 
accesserit, loci indolem clarius cognoscere e l supra 

ούν συνέμπορον 6 μεγαλέμπορος ούτος κτησάμενος , 
κα \ στέργων έκ πολλών, [πλέον ή ] τών έκ Σουφάρ 
λίθων κα\ Σηρών ν η μ ά τ ω ν έτεροι , έ π \ τδν , ώ ς ε ι -
ρ η τ α ι , ν ί ο ν Κάρμηλον Γετο*τρχχύτητ ι μέν κα \ δυσ-
χ ω ρ ί α τδ άκαλλές ένδεικνύμενον, τ ψ άνάντει δέ τ ή ς 
άκρωρε ίας πολλήν π ρ δ ς καρπογον ίαν ύποφαίνοντα 
σ τ ε ί ρ ω σ ι ν , πολυδίψιδν τ ε κα \ άτεγκτον κ α \ ει μ ή 
φορητδν , αυτής τ ή ς έκ νεφών έπ ι££οής διά τδ π ρ α ν έ ς 
στερισκόμενον. 

ι γ \ Κ α \ τ ί δεΐ τδ ά ν τ ι τ υ π έ ς τού χώρου κα\ π ρ δ ς 
θέσεως εύμοιρ ίαν άσύμφορον έπ ιπολύ τ ψ λόγω ένδα-
ψ ιλεύεσθα ι , ένδν έκεΐσε γενόμενον τδν '^ουλδμενον 

omnera oral ionis v i in ipsis oculis ftslimare aique Β πρδ τού λδγου τ ά τού τδπου γ ν ω ρ ί σ α ι , καϊ τ ε κ μ ή -
conj icere , qttaiis ex quali ab eo lempore niuiaius 
k i l . E ien iu i T e l u l cxesain pannosamque vesiem, i l -
Jum soli l iorrorem incultamque speciem exueus, r t 
ferl i l i late glcbae s ter i l i la i is appellaiioneni deponens; 
qu i anie e r a l aridus, coclesli imbre per lerrae hia-
li is venasque sese invicem subius excipienies i r r i -
gari coppii, e l al lernanie ubertalc pinguis effeclus, 
A l c i n o i aulatn aureamque X e r x i s plalanutn delecla-
bi l i aspectu taniutn superavit, quanlum vcritas ia-
balosis commenlis speciosior, niajorisqucquam i l la 
boncslatis exs i s t i l . M ar ly rum porro sacratus delu-
b r i s , in quibits saeva i l lorum certamina vario artis 
oroalu luculemer exprimti iHur, paradisum Dei , u l 
ca in ScHplu ra loquar, perpitlchre i m i l a l u r . Ejus 
enim ad vitas coinmeiitum sufficienliam, aplamque 
domici l io composhionem, quis ei iain anteqiiam c x -
perius fuerit non n i i re ior ? Sacrorum ilaque virorutn * 
monasier ium (k) esse decrevi i , qui assiduis Deum 
laadibus colercn! , quibus et ipse jtigi juncl is colle-
g io , diu nocluque precibus ac sacris canl icis vacans, 
optiinaeqtie absiinentiae modo eeseobleclans, d iv in is 
leciionibus ac discipl inis animuin adbibebat. Men-
sam vero Syracusanatn ac dapibus lautiorein ne 

ρασθαι οίος ήν κα\ οίος έκ τούτου γ ε γ έ ν η τ α ι ; *Ως 
γ ά ρ διεφθορδς καϊ £ακώδες Ιμάτιον άπεκδυσάμενος 
τδ άγροικικδν καϊ άνήμερον , κα\ τδ γόνιμον χ ρ ή μ α -
τ ίσαι τδ άκαρπον δ ιωσάμενος , τό* τε διψαλέον τ ή άνα»· 
θεν έ π ο μ β ρ ί α , διά σ η ρ ά γ γ ω ν ύποτρεχόντων δεξαμε-
νάς έκ δεξαμενών άλληλούχψ δαψιλεία π ι α ι ν ό μ ε ν ο ς , 
τής 'Αλκινόου αυλής κα \ τ ή ς χρυσής Εέρξου πλατάνου 
τδ τερπνόν ύπερήλατο , όπόσον μυθ ικών π λ α σ μ ά τ ω ν 
σεμνότερόν έστιν αλήθεια. Σηκοίς τ ε μαρτύρων κ α θ ­
αγ ιασθε ίς , τοις τούτων ίεροίς εντελώς δ ιαποικιλθεϊσιν 
άθλήμασιν τδν τού θ ε ο ύ , κατά τδ λόγιον, έκ μ ι μ ε ί τ α ι 
παράδεισον. Τδ γ ά ρ τ ή ς δ ια ί της δ ιαρκές κα \ π ρ δ ς 
οικησιν άμφιδέξιον τ ί ς ούκ αν κα\ πρδ τ ή ς π ε ί ρ α ς 
ά γ ά σ α ι τ ο ; Τοιγαρούν σεμνεϊον ιερών ανδρών τδν 
χώρον διώρισε, πρδς άλη/.τον ύμνολογίαν τού Κ ρ ε ί τ ­
τονος , μ ε θ ' ων και αύτδς άδιαστάτως νύκτωρ τε κ α ϊ 
μεθ ' ήμέραν τα ι ς ε ύ κ τ ι κ α ϊ ; ίερολογίαις έ γ κ α ρ τ ε ρ ώ ν , 
κα\ τ ψ άρ ίστψ μ έ τ ρ ψ τής εγκράτε ιας κ α τ ε ν τ ρ υ φ ώ ν , 
τ ή αναγνώσει τών θείων προσείχε κα\ τοϊς μ α θ ή μ α σ ι , 
τ ρ ά π ε ζ α ν μέν Συρακουσίαν κα \ μ έ χ ρ ι ς α υ τ ή ς ακοής 
είσδέξασθαι παρα ι τούμενος , τ ή δέ συγκρατούση πρδς 
ζ ω ή ν α υ τ ά ρ κ ε ι α τρεφόμενο ; , 
verbo quidein audire sus l iuebai ; i is al i iueni is , 

q u s Titas tilcunque sustcnianda! e s s e n l , p a r c i u s u l c n s . 

14. Postquatn vero sacrarum dic ip l iuanui i men-
l i o iucidi t , haud ingratum ant ab ins l i tu lo alienuni 
putem quanUi v i r i in eis diligeutia esset alque pra3-
t l an t ia meminisse. A d div inarum enim Scr ip tu ra -
rum niediiaiiouem saeculans liileraltirse roinpoinlia 

ιδ ' . 'Αλλ' επε ιδή μ α θ η μ ά τ ω ν έμνήσθην ,ούκ άχαρ ι 
ούτε μήν παρέλ'κον ηγούμαι κα\ τής π ε ρ \ τ α ύ τ α τού 
άνδρδ ; έπ ιμνησθήνα ι ακριβε ίας τε κα ι άκρότητος . 
Πρδς γ ά ρ τ ή τών θείων λογίων μελέτη καϊ τής θύρα­
θεν [ π α ι δ : ί α ς ] ε ίσεποιήσατο μ έ θ ε ξ ι ν τ ή μέν τδ έν 

adjunxit, luni ut facilius possei docendo persuadere, ^ δ ιδαχα ϊ ; καταπλουτ ίσα ι θέλων πειθήνιον, τή δέ τδ 
τ ή ; πλάνης δ ιελέγχειν άπίθανον. Ό ς γ ά ρ αρετή 
νόμου , δικαίου τε κα \ αδίκου κατάληψιν ε π α γ γ έ λ λ ε ­
τ α ι , ινα τήν άξίαν άντίδοσιν τοις έπαίουσιν οπότε ρον 
ταλαντεύσειεν , ούτω κα\ τδ τ ή ς πα ιδ ιύσεως εντελές, 
έ κ α τ έ ρ α ς πρδς διδασκαλίαν προσήκει φέρειν τήν εΓ-
δησιν. Ούχ ότι παράλληλα τ ίθεμεν ά μ φ ω , μή γένοιτο* 
οΰ γ ά ρ εφάμιλλος δεσποίνη Οεράπαινα, ουδέ μ ή κ λ η ­
ρονομήσει δ υΐδς τής π α ι δ ί σ κ η ; μ ε τ ά τού υίού τής 
ελευθέρας, tva κα ϊ τών πρδς Α β ρ α ά μ λεχθέντων 
μνησθώ. "Οσος γ ά ρ π ε ρ ί τε γ ρ α μ μ α τ ι κ ή ν ή ν , κ α \ 

l u m u t a d errores coarguendos evadcrel expedii ior . 
Quemadinodum enim ea legis v i r lus est, ut j t is l i 
a iquei i i just i coinprebensionem ccrtamque scicni i .un 
profueatur, quo dignam, u l quisque alterum secia-

fuer i l , re l r ibmionem uequaliter ropendat; ita 
el ia in d i sc ip l i i i a rum perfeciio ulriusque cogi t i l io-
i n n i peril ianique requ i r i l . Non ila lamen u l acqua 
velut lance, quod abs i l , comjKjnamtis iilran<que : 
r.on enim pari cum domina lionorc ancilla cer ia -
v c r i l : nec vero fliius ancilloe cum filio libcrcc, ut 

(k) lu eo monastcrio cxsul v ixi t , raortuus et ecl>ullus est, u l i n al lera V i t a d i c i lu r . 



τά μέρη τ α ύ τ η ς κ α ϊ δ ρ γ α ν α , ύφ ' ών 
VITA. 

τδ τής σ υ γ γ ρ α - Α Abrabae 
φής όρθδν, κα \ μ ή , δ ιακρίνετα ι , κ α \ ή Έ λ λ η ν \ ς γλώσσα 
ευθύνεται , κ α \ ή τ ώ ν μ έ τ ρ ω ν βάσις ρυθμ ί ζετα ι , κα \ 
αύτοίς γούν τ ο ί ς κ α ΐ μετρ ίως τ ή ς τέχνης έ π ι σ τ α μ έ ν ο ι ς 
χαθέστηκε γ ν ώ ρ ι μ ο ν . "Οσοςτε περ ι τήν τών Ρητόρων 
έφάνη πολύφθογγον φ ό ρ μ ι γ γ α ήδυεπής κα \ με ιλ ίχ ιος , 
ού χ α λ ε π δ ν συν ιδε ί ν τδ γ ά ρ κατεγλωττ ισμένον τ α ύ τ η ς 
κα\ λάλον, κα \ δσον σοφιστικήν ί π ο ν ε ύ ε ι ε ί κα ιομυ-
θίαν τ ε κ α \ φληναφίαν παρωσάμενοΓ, δι* ευ κρίνε ίας 
τε κα\ καθαρότητος τδ τ ή ς συνθήκης ήδϋ κα\ χαρίεν 
έπετήδευεν. 

dic la commemorcm, 
53 

bacres exs l i i e r l i · . 
Quatiuis porro ing rammai i ca ejusque par i ibus et 
admiuiculis essei, quibus recta, a!> ea quae v i i i o 
laboraf, scribendi ra l iodiscerqi lur , i inguaqt icGtwci 
co r r ig i iu r , ac carminum basis regul.itur, i is perspi-
cue notum fli, qui vcl modicum eam ar lcm callue-
r int . Quam ei iam nnil i isonam rhetorum ci iharam 
tangens, suavis verbis esset ac dulcis eloquio, fa-
cile quivis pcrspiciat : superfluam namque garru l i -
tatem ac veiborum jaciantiam et quidquid denique 
ad sopbislaruin incptas flctiones ac uugas v e i g i l , 
procul ab oralione climjnaits, ex dis l incl ione ac 
ptiritale composilionis dulcedinem graliamquc c a -
plabat. 

15. Quod autem ad quadrnpticis matbematica) 
pcrcrplioncMi atliuet, quue cx termiiiis conl inuisd is -
crcl isque conslai ( a u l eiiitu movelur res maibema-
l i c a , facilque nslronoiiiiam : aut esl immobi l i s , ac 
gcomelriam cot is l i lu i l : au l i ie rum in proponiono 
cerlaque comparalione exsist i t , ac niusicam f a c i l ; 
aut deuique proporlione ejusmodi soluia esl atque 
l ibcra ,a lque ar i ihmel icam elTicii) , adeo Iiic g rav i ic r 
in ea Γιιίι cxerci talus , ut i inum velul omnia colens. 
omniaque ut unum, in universis primas ferrel . M u -
sicam vero ly ram ap iav i i , non qualein Pyibagoras 
Samius nec quasi seductor Aris loxenus ; sed no-
biliorein i l lam cenlum ac quinquaginla chorda-
ruin , semperque ciun pulsans morbum, quo Saul 
quomlam laboravcrat, a snbdiiis depu l i l ; ipsum-

κ α τ ά τ η ς Χριστού οικονομίας έμπαρο ινήσαντα , ώ - ^ q u e crtidelissinniiii tyraniinm crror is sp i r i lu i man-

i e \ Π ε ρ ί τε τήν τ ή ς μ α θ η μ α τ ι κ ή ς τ ε τρακτύος άνά-
ληψιν, τ ; τ ι ς έκ π ε π ε ρ α σ μ έ ν ω ν συνεχών κα\ π ε π ε ­
ρασμένων δ ιωρ ισμένων τήν σύστασιν εΓληφεν ( ή 
γ ά ρ κ ινε ί τα ι κ α \ ποιε ί τήν ά σ τ ρ ο ν ο μ ί α ν ή ακίνητος 
Ι σ τ ι , κα \ πο ιε ί τ ή ν γ ε ω μ ε τ ρ ί α ν · ή πάλιν έν σχέσει 
τ υ γ χ ά ν ε ι , κα ι πο ι εΓτήν μουσικήν · ή άσχετος έστ ι , 
καϊ πο ι ε ί τ ή ν ά ρ ι θ μ η τ ι κ ή ν ) , ε π \ τοσούτον ούτος 6V 
ε π ι μ ε λ ε ί α ς ά φ ί κ ε τ ο , ώ ς άντ \ πάντων έν , κα \ άντ \ 
ένδς ά π α ν τ α έξασκήσας , έν π ά σ ι τδ πρωτε ίον π ο ρ ί -
σασθαι . Μουσικήν δέ ήρμδσατο λύραν ούχ οίαν Π υ ­
θ α γ ό ρ α ς δ Σάμ ιος , ούχ οιαν δ άπατηλδς Ά ρ ι σ τ ί ξ ε ν ο ; , 
μάλλον δε τήν έκατδν κα \ πεντηκοντάχορδον ' κα\ 
τ α ύ τ η ν κρούων άε\ , τ ώ ν υπηκόων ποτέ Σαούλ τήν 
νόσον ά π ή λ α σ ε , κα ϊ τδν ώμότατον τύραννον, τ ώ τής 
χ α χ ο δ ο ξ ί α ; κ α τ α γ χ ό μ ε ν ο ν π ν ε ύ μ α τ ι , κα ι ά μ ε τ α μ έ λ η τ α 

κ ε ι ώ σ α τ ο μ ε ν , τ ή ς δέ τούτου λ ύ μ η ς τδ ποίμνιον δ ι ε -
σ ώ σ α τ ο . 

ι ς * . Ταύταβς τα ί ς τέσσαρσι θεραπαιν ίσ ι τ ή ς δντως 
ε π ι σ τ ή μ η ς προσ^μιλήσας σαφέστατα , έ π \ τήν τούτων 
β έ σ π ο ι ν α ν , τ ή ν φιλοσοφίαν φ η μ \ , κα \ τά τ α ύ τ η ς έξ 
Ι τ ο έ μ ο υ έβάδισεν άπλανώς θ ε ω ρ ή μ α τ α . Τ ίνες γ ά ρ 
δρο ι τ α ύ τ η ς κα ϊ πόσοι, ε π ι ε ι κ ώ ς ήκριβώσατο, κα \ τ ί ς 
Ιο ιότης α υ τ ώ ν , ποιος υπόκε ι τα ι , xat τ ί τό κ α τ η γ ο -
ρ ο ύ μ ε ν ο ν , κ α \ τούτο 4ρα κ α τ ά παντδς , ή ούδενδ; , ή 
έ ν δλιρ , κ α \ τ ά δμο ια . Τί ποτε δέ τά στοιχεία θέλει 
©>λούν παρ* αύτοίς , κα\ εί τών φυσικών γ ε ω μ ε τ ρ ι κ ώ ν 
τ α Ο τ α μόνον ομώνυμα* προτάσεις δέ πόσαι , κα\ π ώ ς 
ά ν τ ι σ τ ρ έ φ ο υ σ ι · τ ί ς αντ ιφάσεως δ ύ ν α μ ι ς · τ ά πρδς 
κ α τ η γ ο ρ ο ύ μ ε ν α δέ π ο ί α , προσδιορισμοί δέ τ ίνες , κα\ 
τ ί σ ι ν αναλογεί τ δ κ α τ ' εκείνους αόρ ιστον , τρόποι δέ 
π έ σ ο ι τ ώ ν σ υ λ λ ο γ ι σ μ ώ ν οποία κα\ πόσα τά σ χ ή μ α τ α · 
π ο ί ο ς ύ π ο θ ε τ ι κ δ ς , ποίος δέ κατηγορικός , κα \ τ ί δ ια-
φέρονσ ι* κα\ εί π ά ν τ α ς ή ε ίς αδύνατον α π α γ ω γ ή βε-
6 α ιοί* δ π ω ; δέ καΊ ποσάκις ταύτα κεράννυται , π ώ ς 
σ υ μ π ε ρ α ί ν ε τ α ι κα\ αναλύεται* τ ί ς παραλογισμού 
σ ύ ν θ ε σ ι ς , τ ί ς σοφιστικδς κα\ π ώ ς ψευδής τε ά μ α κα\ 
*χ&0ανός" x a \ οίος δ μ ο ν ο λ ή μ μ α τ ο ς · δ λεκτικδς δέ 
£π*»ς ενδεχόμενο ; συνάγει τά ένδοξα, κα\ τ ί ς ή τού ­
τ ο ν ε π α γ ω γ ή · πο ίαν ανάγκην έχει ό άποδεικτ ικδς , 
έ χ -τών χε ιρονων Θηρεύειν ά λ ή θ ε ι α ν τά προβλήματα 
Ά τ ο ύ τ ω ν όποια , τ ά ά ξ ' ώ μ α τ α , τά ώς έν ά ξ ι ώ μ α σ ι ν 

cipaltim alque advc INIIS Chr i s l i iucarnal i niyslcr iuin 
obsiinaiissinie insanici i tein, d c l i n i v i i , e l ab ejus 
lue iticolumem conservavii gregctn. 

16. Ilis auieii! qualuor vera? scieniise anci l l i s cuin 
operain diligentissimam deJisset, ad ipsam deinceps 
dominarn, pbilosopbiam ncmpe, ojusquepra?cepla ac 
speculaliones, facili certoque processil Uincre. Q n i -
naiii cn i in ac quaiui ejus le rmin i sint, accuraie r i -
inolus; quaeiiain s i l illorutn propr ie las ; qn i s^ub j i -
c ia lur , quidve s i l pr%dicaltnn, ut vocant, alque id 
an de omui aui de nullo, vel in l o ium, et stinilia. Qnid 
vero in bis s ibi ve l in l e lemenla ; ac ntiui sola no in i -
nis eommiinione cuin i is consenl ianl , qn;e Pbysica 
vocanl ac Geomeir ica : quol pmposi i ioncs , quavc 

1 ralione convertanlur; qu:c vis sit nogalionis; quae 
vorbas t ibs ianl iva ; q u x circumslaiuise, ac qii ibus 
ccr la quadaiii* ratione proporlioneqtte respondeant 
quod Ίιι i l l i s indenni lum cs t ; quoi modi ryl logismo-
i m n ; q u x ac quanla? figurai : quis bypolbel icus, 
quis syncatpgoriciis sive siinplex s h , c i quo inod» 
a l i c r ab aUcro dis l inguatur ; num itcui o»nnes re-
duc l io i i e , quam vocant , ad impossibilc probari 
possint : quomodo, ac quol modis lia*c misceautur; 
quomodo concludanlur ac resolvanlur ; quai Γ.ΙΙΙΛ-
ciae composi l io , quis syllogismus sopliisl icus, quave 
ratione fallax s imul alque probabilis s i t ; quaiis 
una coiietel a s su« :p t ione , quouiodo acc^plus diale-

' Galai 50. 
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habent concludai , et quxnam l iorum sit r cdnc i io ; 
quam neeessitatem demonslralio babeal , ut a delo-
r ior ibus capiei v e r i i a i e m ; quae borum problemaia, 
qu:c ax iomala , qua* ax ioma i i s s imi l i a ; qusenainmale-
r iam, inisiiones ac cotitplexiones r e c i p i a u l ; qu:iMiam 
prima pbysicorum principia sic u l dcmonsl ia r i non 
pos s in l : quae qtiics s i t ; quol roodis d ica lur i i iem ac 
d iversum; ubi , ad quid, quomodo, quaudo, c o m U 
nuusve pr i j ic ipiorum processus, an vero n o n l e r m i -
netur ad c o i i t i n u u m ; quis inolor , qtiae vis orga-
nica , quse vts g<Miila!is; quid prasvium, quid id quod 
eductum est, e l quo medio ; quo quid vcrgat, spou-

τίνες τε π ρ ώ τ α ι τών φυσικών ά ρ χ α \ καΛ πώς . ανά­
ποδε ικτοι* τ ί ; ή σ τ ά σ ι ς , ή ταυτότης δέ π ο σ α χ ώ ς , έ τ ε -
ρότης δέ π ο υ , κα \ π ρ δ ς τ ί κα\ π ώ ς , και πότε · συν­
εχής 61 άρα τών ά ρ χ ω ν ή πρόοδος, κα\ π ρ δ ς τ δ συν­
εχές ούχ ορίζεται* τ ί ς ό κ ι νήσας , ποΓον όργαν ικδν , τ ί 
το γ ό ν ι μ ο ν τδ προόδευσαν, καϊ ποιον έκπυρην ισθέν , 
και δ ιά τ ί ν ο ς , κα\ π ε ρ ί τ ί συννεύει κ α τ ά α ί ρ ε σ η , 
κατά βίαν δ έ ά ρ α * τ ί τδ συγκρατούν τ α ς π ο ι ό τ η τ α ; · 
έκ ποίας δέ τ α ύ τ α φασιν εκείνοι στερήσεως , κα \ ή 
εκ τού μηδαμή μ η δ α μ ώ ς · κα \ δ π ω ; ε ίς γένεσιν κα \ 
ούσίωσιν έξ εναντ ίων έλαύνεται , δ π ω ς δέ πάλιν το ί ς 
έναντίοις αφαν ί ζ ε τα ι και συμφθε ίρε τα ι . 

toiie an v io lcn l i . i ? quid qualitaies coul iueal , ex quanaiii h x c esse pr ival ionc dicantur* et an ex n i -

bi lo ptorsus n ib i l f ia t ; quae e l quoinodo ex contranis oxliiut babeaul ac esseniianv; o l quo-

modo i i e r imi coutrariis deslruanlur pariierque i i i tereanl . 

17. Ila?c alque ejus generis a l la , sagaci inenlc Β *·ζ'· Τ α ύ τ α κα \ το ιαύτα προσοχή νοδς κα ι νήψει 

summaque v ig i lan l ia , quoad l i cu i t , r imalus , ex l r e -
misqiic labris eornm ui i l i ia te gt is iala , laudalissimmti 
colebat s i l emium, tnquc coeliun subvebentem sensus 
modesl ia in , id c s i , buimli la lem cxbibebat. V i i i 
en im perfccla scieniia est, u l gral i an imi seiisu per-
foclani cognilioneiu Deo ascr iba l , scialque se m i -
nime res comprcbendisse, u l illa» sutil sccun lum es-
sen i ia in . S ic indolis vi aniniique propensione ac 
divina?ope graiiae discipl inarum scicntiam adeplus, 
n i b i l niinus ad-veras virUiles gradum facere c o n -
tendebal. Ilaud eniin suam i n i l l i s probatam ope-
ram, bibi ad viriuteni incommodo tee ex is l i inavi t ; 
quin apta via seriequc nstis, magno sese ad utraque 
exiendebat profeclu, in ulrisque perfcclioDcm suni^ 
mam adeptus. G 

18. Abstinenlise et c iborum parci tal i casii tatem 
naiurae conl rar iam socians, eiTrenium libTdinum i n -
gruentcm ventris unibi l ico tumorem collidebat. O m -
ni ab i ra sedaium aniniura iunaia obtinens leni ia le , 
cunc i i s se blanduin alqne suavem cxb ibcba l , v u l -
lus i racundi specic pronigata. Non cn i in i l l i furor 
eecundum simil i ludinein serpenl i s ; iu draconem 
l a i i l u i n , qui solus nobis ruinae aucior exeti l i t , lotus 
ferebaiur. Pccuniarum coulcmptum, quo ad viue 
«pir i la l is compendia bomines pnrparautur , non 
more C y n i c i i l l ius pbilusopbi recondebai in d o i i o ; 
«ed jugi iu paupcres erogatione, iuousirabai aoimo 
la l io r i se pccuniae spernere, e l eain qua illau pa -
rantur viani declinare. Opporiune enim e a m v i r l u -

τελεία κ α τ ά τδ δυνατόν έ ξ ε τ ά σ α ς , κα \ τ ή ς τούτων 
ω φ ε λ ε ί α ; ά κ ρ ω δακτύλφ γ ε υ σ ά μ ε ν ο ς έφιλοσόφει , σ&-
γ ή ν τε πολυΰμνητον , και π ρ δ ς ούρανδν ύψούσαν τ α -
πείνωσιν έπεδε ίκνυτο . Τελεία γ ά ρ γνώσις άνδρος, τδ 
τήν τελείαν κατάληψιν ευχαρ ίστως άποδιδόναι τ ψ 
Κ ρ ε ί τ τ ο ν ι , κ α ϊ γ ινώσκε ιν , δτι τ ά μ ή δντα , ώ ς αυτά 
κατ* ούσίαν έ σ τ \ , κατε ίληφεν . Ούτω φύσεως δυνάμει 
κα\ γ ν ώ μ η ς βουλή σε ι , και χάριτος έπινε ύσει θε ίας 
έν περιλήψει τών μ α θ η μ ά τ ω ν γενόμενος , πρδς έ π ί -
βασιν τών θείων αρετών ούχ ήττον ύ π ή γ ε τ ο . Ού γ ά ρ 
έκρινε τδ έν έκείνοις εύδόκιμον , πρδς άρετήν α ύ τ ψ 
γενέσθαι έ μ π ό δ ι ο ν άλλ' όδψ καταλλήλψ κα \ τάξε ι 
χρησάμενος , τα ίς έ π ' ά μ φ ω π ρ ο κ ο π α ί ς έ π ε κ τ ε ί ν ε τ α , 
καϊ π ρ δ ; τήν έκατέρας έφθασε τελε ιότητα . 

ι η ' . Σωφροσύνην μέν τήν τ ή ς φύσεως άντίφυτον 
δ ι ' όλ ιγαρκε ίας κα \ σ υ γ κ ρ α τ ε ί α ς σύνοικον π ο ι ή σ α ­
με νος, κα\ τ ά τών έ π ' ομφαλού γαστρδς ε π ι τ ι θ ε μ έ ­
ν ο υ ακάθεκτων παθών άπολεπτύνων ο ί ο ή μ α τ α , άορ-
γησίαν δέ τ ή έ μ φ ύ τ ψ πραότητ ι προσκτησάμενος , καλ 
δλον έαυτδν έ μ π α p i χ ω v τ ο ί ; πάσι με ιλ ίχ ιον , τδ τ ή ς 
οργής ε ίδεχθές άπε,ό^άπιζε πρόσωπον . Ό γ ά ρ θυμ&ς 
ού κατά τήν τού δφεως ομοιότητα προσήν α ύ τ ψ , 
κ α τ ά μόνου δέ τήν π τώσ ιν ήμ ίν προξενίσαντος δρΑ-
κοντος έπετε ίνετο . Ά φ ι λ α ρ γ υ ρ ί α ν δέ , τήν π ρ δ ς άύ%-
λίαν τδν άνθρωπον έπα)νείφουσαν, ουκ έν π ί θ ω κατά 
τδν Κυνικδν εκείνον φιλόσοφον έ θ η σ α ύ ρ ι ζ ε ν τ ή δέ 
π ρ δ ; τους π έ ν η τ α ς άεννάψ χ ο ρ η γ ί α δ ιαπαντδς π λ α -
τυνόμενος, χ ρ η μ ά τ ω ν κατεφρόνει , κα\ τήν πρδς αυτά 

tis adeptus sumraam, u l oeienla l iouU grai ia n i l i i l ^ φέρουσαν δδ6ν έξε τρέπετο . Τδ γ ά ρ μή τ ι ποιείν κατ* 

faceroi, eaque parte conscientta imper lurbaia po l -

leus, non modo dexteram ad eleemosynne opera 

ins l rucba l , scd e i iam sinistne ejus nol i i iam (ideii-

ter coricredebat: qnippe qui eo se provexissei , ut 

insatiabilis bujus aegriludiuis aiTcciio nulla UiiiJaret 

an imum. 

49. Quamobrem seciii idum violenlam impcralo-

IUIII jussionem inaximi regia in urbe hospiialls cu -

ratorew agere eum divina gralra v o l u i l , u l ea re 

arfuiictione ipgum p rxpa ra r e t ; c u i , ut verbo d i cam, 

peculiari quadam adminUlra i iono ca ibo l i cx Ecc le -

* i x gubernailoncin erat concredilurus. Vcrum ba c, 

έπίδειξιν εύκαίρως φιλοσοφήσας κα\ τδ συνειδδς άΟό-
λωτον έν τούτψ κ τ η σ ά μ ε ν ο ς , ού μόνον τήν δεξιάν 
π ρ δ ς έλεημοσύνην καθώπλ ι ζ εν , άλλά καϊ τήν τ α ύ τ η ς 
γνώσιν τ ή αρ ιστερά προσεθά(ί>0ησεν, ώ ς ε ίς παντελή 
άπάθε ιαν τού ακόρεστου τούδε φθάσαι νοσήματος . 

ιθ ' . "Οθεν κα\ τού μεγίστου πτωχε ίου τών κατά τήν 
βασιλίδα έπ ιτροπεύε ιν π ρ ο τ ρ ο π ή β ια ία τ ώ ν κ ρ α ­
τούντων ή χ ά ρ ι ς ήξ ίωσε , προευτρεπ ί ζουσα τ ο ύ τ ψ , 
κα\ , ώ ς έ π ο ; ε ί π ε ί ν , έγχε ιρ ί ζουσα τή μ ε ρ ι κ ή δ ι ­
ε ξ α γ ω γ ή τήν τής καθολικής Ε κ κ λ η σ ί α ς κυβέρνησιν . 
'Αλλά μέν ταύτα κα\ π ε ρ \ τούτων καθιστορούντων 
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έτεροι, οΓς έν Ιρωτι κα\ πόθψ τά Ικανού, μελίττης ^ <teqne hi» acrtptores alti, qui amore ac desiderio, 
δ ίκην , ώ ς έ κ πολυανθούς ροδωνιάς έρανίζεσθαι π ρ ο -
τ ε ρ ή μ α τ α » κ α \ π ρ δ ς χηρίου γ λ υ κ ύ τ η τ α , ζήλου φημ* 
θείου, τ ή ν τούτων λογ ικώς αποθησαυρίζε ι ν ποιότητα-, 
Οΐμαι γ ά ρ ώ ς ούχ απορήσει τ ι ς τών ε ίς τούτο φ έ - < 
ρόντων, πολλών δντων κα\ μ ε γ ά λ ω ν , καϊ μ ή έώντων 
έτερον έτερου π ρ ο λ η φ θ ή ν α ι , διά τδ π ά ν τ α είσφ,έρε-
αθαι τδ άκρότατον . ' Η μ ε ί ; δέ τδ τού λόγου προσκορές 
ο£α δή τδν άχροατήν π ρ δ ς άηδίαν έλκον α φ η μ έ ν ο ι , 
π ρ δ ς τ χ έξης , ήν δ ιδώ θ ε δ ς , βαδιούμεθα. 

veiut ex roseto fforidfssimo, apum ins lar ejus ex -
celteniiae colligant, atque ad favi, id' es i , divinae 
aemulaiionis delicias i l l a m m quali iaiem vi orationis 
reponant : fore enim exis i imo u( eorum, qua» huc 
speciaut, copia nunquam dcf ic ia l ; cmn piura sint 
e l magua, alque ejusmodi u l a l lerum sibi a l ieruin 
prsefem non sinat qnod universa ad summum eva-
serint. Nos autem caventes pru l ix i ia lem la?dio fu-
luram at idi lor i , ad sequcnlia, Deo bene propi l io 
atque favcnie, gradlim faciamus. 

C A P U T III. 

Sancli Nicephori e!eciio ei ordhatio t/ι patriarcliam GoH$tantinopoli(anum. 

κΓ. ^ Α ρ τ ι / μ έ ν Ταράσιος ό τής Έ κ κ λ η α ί α ς φωσφδ- Β 20. Nupcr quidem Tarasius ( ί ) . Ecclesia? illae L u -
ρος άκο{μητος , δ τ ή ν όλκάδα καλώς πηδαλιουχήσας 
τ ή ς π ί σ τ ε ω ; , κα ϊ υ π έ ρ τ ε ρ α ν δείξας τού τής α ίρέ -
σεως κλύδωνος , κ α ι τοις τ ή ς ορθοδοξίας ά γ ω γ ί μ ο ι ς 
βριθομε'νην έλλ ιμεν ίσας ώ ς ά ρ ι σ τ α , έκ τών έ π ι κ ή -
ρων π ρ δ ς τήν ά μ ε ί ν ω λήξιν ά π ά ρ α ς , προσετέθη 
τοις Πατράσιν δ Π α τ ή ρ , τοίς π α τ ρ ι ά ρ χ α ι ς δ υ π έ ρ 
αληθε ίας τήν π α τ ρ ι α ρ χ ί α ν δ ε ξ ά μ ε ν ο ς , τοις δσίοις δ 
τ δ δσιον δ ιά βίου δσίως δεξ ιωσάμενος , τοις άληθέσι 
« ο ι μ έ σ ι ν ό τδν άρχ ιπο ίμενα Χριστδν μ ι μ η σ ά μ ε ν ο ς , 
κ α \ κατ* δνομα καλών καϊ γ ι νώσκων τά π ρ ό β α τ α , 
χα\ τ ή τ ώ ν λόγων βακτηρία τους λύκους άποσοβών, 
κ α ι π ρ δ ς τ ά ς επαύλε ι ς τ ή ς ορθής ομολογίας ε ίσ-
ελαύνων και πίστεΐι)ς. Ούτος ου ν εκείνος ό αιθέριος 
Λ ν θ ρ ω π ο ς , δ έν γ ή βιοΰς κα\ αγγέλων ά^ιλληΟε\ς δση 
Ι ύ ν α μ ι ς , συν τή ά λ ή π τ ω ψυχή καϊ τάς τής ί ε ρ α - ^ 
τ ε ι α ς ή ν ί α ς χε ιρ · θεού παραθεμένος , έλ ιπάρει διά. 
κ α θ α ρ ά ; , ώ ς έ γ φ μ α ι , τδ θε ίον έντεύξεως , τδν άξιον 
τ η ; α ρ χ ι ε ρ ω σ ύ ν η ; ήγήσασθαι , κα\ τής πλησίον Χ ρ ι -
ατού Ε κ κ λ η σ ί α ς περ-λάλτ,τον άναδειχθήσεσθαι κ ή -
ρ υ χ α . Πόνοι ; γ ά ρ πολλοίς κα\ ίδρώσι τ ή ν έν αύτη 
φυε ίσαν τ ή ς α ίρέσεως άκανθαν προΟΙλυμνον έ κ τ ε · 
μ ώ ν , χ α \ τ ά έν μέσω σκύλα κα \ σκάνοαλα τή χε ιρ -
α γ ω γ ' α τού Πνεύματος ύφελόμενος , κα \ τ φ λογ ικφ 
ά ρ ό τ ρ φ νεώσας τήν τ ή ς π ί σ τ ε ω ; άρουραν, κα\ σπεί­
ρ α ς ουκ έφ* OCOJ κα\ π έ τ ρ α ς και ακανθών τά τής 
Χριστού οικονομίας θεοπα 4οάδοτα σύμβολα , άλλ* έ π \ 
γ ή ν ά γ α θ ή ν -ε και γόνιμον, κα \ , οίαν τά λόγια φασιν, 
εκατοστέύουσαν · τδν άντιληψόμενον τή αύ :ού γεωρ-» 
γ ί α κα \ μ ε τ ά τελευτήν 4δείν έπόθει κα \ έστεργεν . 
Κ α ι ούκ εψεύσθη γ ε τής αίτήσεως* δ γ ά ρ τ ο ί ; ζη-
τούσιν άε \ θεός ευρισκόμενος , καϊ τοις κρούουσι Ού-
ραν άνο ίγων , και τάς αληθείς α ιτήσεις έ π ι π ε ρ α ί -
νων δάκτυλο) θε ίω κα \ Πνεύματ ι τδν τ ή ς Ιεράς χ ρ ί -
σεως (7), άξιον Ν ικηφ όρον τ ρ α ν ώ ; έπεδε ίκνυε , κ α Ί τ ψ 
τοτε κρατούντ ι δ μ ω ν ύ μ ω βασιλεί , τά π ε ρ ι τ ή ν αληθή 
π ί σ τ ι ν τ ελε ίω τυγχάνοντ ι λευκότερον ύ π ε μ ή ν υ ε ν . 

κα*. * 0 ; ( κ α \ γ ά ρ ήν άγχινούστατος εί καί τ ις . 

cifer occasiiiii nesciens, qu i fidei raleiu praeclaro 
gubernans, hasresis furenle procella superioretn ef-
feceral,"recia?quc opmionis mercibns onuslain fe l i -
cissime in porium eduxeral , e mor la l i ad nielioreni 
commigrans sortem, apposiius fuerat Pa ie rPa l r ibus , 
palr iarcba patnarcbis , quia luendre ver i ia l is causa 
patr iarcbalcm «edcm gradumque inierat; sanclue 
sancl is , quia quod sanctum est, quoad vita super-
gles fnit, saucte ob ic ra t ; vcris pastoribue Ver-us 
pahlor, quia pastorum principem Cl i r i s lnm i m i i a -
tns, alque noininatim vocans ac cognosccns oves t 

scrmonumque barulo lupos submovens, ad reclaa 
coufessiofiia iideique c.aiilajn impcllebat. Hic igilup 
ille v i r cotlesiis, qui in t e r r l s quoad l i c u i l , v i i am 
angelis pareni duxerai , cum sacerdoiii habenas i a 
Dei manus.deposuissct unaqnc a u i m a m ; ut digniis 
pomifex. crear^iur , altpie Ecclesiaj Cbrhuo eonjuiir 
cla? inclylus pritco eiwic.rel, pura» arbi lxor , suppli^ 
calione rogabal Deum. Quia. enim mul i i s laboribus 
ac sudore in ea enaias.baireseon senles aique sp i -
nas radici lus-exciderati deque njcdio, S p i r i l u diice, 
soaudala wistulerat, a lquc ra l ional i ajatro fideiar-
vum in i iovaua , non i a via Supra pelrara aut vel 
iu spinis, sed in bona acfer4i l i le r ra , qualom S o r i -
p i i i ra ceniuplicis ffiictus feracem vocai , Dominicm 
dispcnsaljouis. syml>ola d iv i i i iu is i i i u l i i a senwnafe-
r a l : idee ctiam μοκί moi^em jam v i i a funclue v i -
dcre cupiebat ac patagebat v k u n i . q»i agricullurajw 
suaiu foverel, Nec vero volo frusiratus esi : Dc.iis 
enim, qui quaeremibusscmper iuveni iur , ac pulsani i -
b u s j a u u a m aper i i , vera.<que preces seniptT d i v i n a 
digito ac spi r i lu perficit , sacra dignuiu u n a i o n e 
Niccpbornn» ostendii. e i , ( qui tuui lemporis- iuir 
peri i Roioani sceptra. moderabaiur. eiiLsdenv ac ipsa 
noiniitis (m), 

2 J . Soler i ia nempe iiifjerioc neiuini I»oo solUciie 

(7) Mulat is perperam ab amanuensi inlerpunci io-
Mibos re rb isque Irannposii is , geuuinus aucloris et 
inierpret is sensus obsruraius c s l , qui erat boo 
n o d o reddendus : c Deus qui . . . veras preces 
semper pcrf ic i t , ι i i f e s l , * srquas poslulaliones 
spinper a d i m p l e t ; divino spiri tu i i igi loque osiendit 
et Nicepborum sacra dignum unctiouc. > 

(/) S . Tarasius moriuus e&l ind ic i ione-15 , f e m 
qiiarla primaa jc juniorum b c b t l o m a d « , bive die 
C ine rmn , *io r eb rua r i i anno 806. 

(m) NicepbornA. ejccia Irene, a f|im filiws C o n -
staniinus fueral e x c x c a i u s , i inpcr iuni a r r i p u i l 
anno 802. 
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agebat, ut Ecc le s i s viduae sponsum ejusmodi pra?fi- Α άλλος ) δι* έ ρ ε ύ ν η ; ε ίχε πολλής έγκαθιδρυσαι τ ή 
ceret qui docendo fidelem sermonem tenereidoueus 
csset, et ejus, qui nuper pasioris munus sapientis-
t i m e obicrat, vestigiis insistene. Quamobrem eliara 
ad universos cum sacerdoles tum mouacbos, quos-
que seaaiorum primores ac rel iquis prsestaniiores 
itoverat, rem deferebat: u l jusiissimac pluritiin ele-
c i i on i , quam divini S p h i l u s ratam baberet assensus, 
suo qtioque ipse suffragio accederet. A s l Hli (nec 
enim homities cum essent, prorsus cavere polerant 
ne quid ad gra l iam agerenl) mutuam concordiam 
dissensione solvenies, a l ium sibi quisque designa-
b a l aique trahebal : non quem div in i niiius prac-
scieni ia des ignavera l ; eed quem cujusque voiunlas 
informabat ac prababendtitn suadebal. Imperalori 

άνάνδρω νυμφίον τ ε κα\ προμνήστορα , ίκανώς έχοντα 
τού κατά τήν διδαχήν πιστού λδγου άνθέξεσθαι κα \ 
βαδιείσθαι κατ* Γχνος του προποι μάναντος λ ο γ ι κ ώ τ α τ α . 
Διδ κα\ πάσιν άνεκοινούτο ίερεύσί τ ε κα\ μονάζουα- , 
κα \ τ ή ς συγκλήτου βουλής δσον έγκρ ιτον κα\ πρου-
χον ή π ί σ τ α τ ο , ώς άν τ ή τ ώ ν πλειόνων εκλογή δ ι ­
κα ιότατη ο ύ σ η , κα \ τ ή του θείου Πνεύματος έ π ι -
νεύσει τδ βέβαιον λαμβανούση, κα \ ή αυτού εφέψοιτο 
βούλησις . 01 δέ (κα*ι γ ά ρ ανθρώπους δντας διαδράναι 
τ δ π ρ δ ς χάρ ιν αδύνατον ) τ ή ά π 1 αλλήλων διαστάσει 
τδ δμόγνωμον διαλύσαντες , άλλος άλλον έψηφολόγει 
κα \ ε ίλκεν · ούχ δν ή τ ή ς άνω pοπής υ π έ γ ρ α φ ε π ρ ό -
'γνωσις , τδ έκαστου δέ θέλε ι ν άνετυπούτο κ α \ έπειθε ν . 
Τ ψ δέ βασιλεί τδ τού νού δραστήριον ύ π ε ζ ω γ ρ ά φ ε ι 

aulem acre mentis qua pollebal jud ic ium, Nicepbo- R πο ιμν ίαρχον Νικηφόρον, κα ι πρδς εκείνον δράν πάν -
rum gregis principem suggerebat: in quem ut om-
nes conjicerent oculos compellebal ipse, praclaras 
v i r i doles in memoriam revocans; eloquenlia? s c i -
l i c e l lu in sacrae tum profanae v i m maximam, morum 
modestiam ac lenitatem, conscientiae ad oranes i n -
legri ia iein ab omni offeosione remol iss imam. De-
njque vehit n imbo, coni inuis i l l i s regii oris eloquiis, 
universorum aures concludens, nulti v im faciens, 
\ e l u l in sagenam, i n unam omnes sententiam 
a d e g i l : exinde enim omnium labiis oreque Nice-
pliorus pai r iarc l ia acclamatur. 

22. M i t t i i i iaque imperator , qui denuntient j t i -
beantque, ut semota omni cunctaiione ac sine 
mora s i s ta l se Auguslae u rb i . Is vero, qui laudabi-
lem obedientiam viiuperandse inobedieni ix potio-
rem baberet, quanquam ren i l ens , viros duciores 
i i iner is aclutum seculus e s l . Ub iau tem imperaior , 
id quod satagebat, effeci l , ac coram praseniem 
eum, cujus desidcrio lenebatur, c o n s p e x i l ; in liacc 
verba, ut a i u m , ad eum loculos esl : M i b i quidem, 
v i r l l eo accepiissime, siquidem fae esset Dei man-
daia in minimis babere eorumque opere neglecto 
pubiicam rem adminis l rare , in promplu e ra l quae-
dam eedurtrix ac lata ? i a , qua obvi i im quempiam, 
nullo an ie r io r i merito ut ponlifex fleret commen-
dab;!?m, sed qui soltimmodo vellet, urb i Augus t$ 
prsclicerem. Quia vero divinis Sc r fp lu re documen-
tis erudilus s c i o , qualem esse oporteat fuiurum 
sacerdotem et impr imis eum, cujus s i l ad gradum 
«jusmodi provebere a l i o s ; n imi rum sublimem v i r -
tute ac labiis i n l a c l u m , qui scientiam custodiat, 
atque exquisi lam legem in ore ferens, Dcraini o m -
nipolenlis angelus a u d i a l ; vereor ne sacra i l l a 
admoniiione spreia , negligenlia3 dein poenas, inque 
meum caput diras inlenlalas arcessaui. Nunc i g i -
lu r cum Deus sacerdoli i a rcem, ccelestisque bujus 
siadii vobis babenas concredai , nc, quaeso, vocal io-
nem respueriiis : sed divinum subeuntes cer iamcn, 
to id potius respici le , quod e communi salule s i l . 
Sciraus enim vos j ux l a luum ac communem prae-

τ α ς συνήλαυνεν, ύ π ο μ ι μ ν ή σ κ ω ν τών αρετών τού ά ν -
δρδς τά α ύ χ ή μ α τ α ' τδ έν λ ό γ ο ι ς , τοΤς τ ε π ν ε υ μ α τ ι -
κοίς κα \ τοις θύραθεν , κ α ί ρ ι ο ν τδ έν ήθει ταπε ινδν 
κα \ μ ε ι λ ί χ ι ο ν τδ έν συνειδήσει π ρ δ ς π ά ν τ α ; ε ιλ ικρινές 
κα\ άπρόσκοπον. Κα\ ά π α ξ α π λ ώ ς , οία ν ιφάδι τ φ συν ' 
εχε ί τών βασιλικών εκείνων λογίων τ ά ς π ά ν τ ω ν έ κ ο ά ς 
κ α τ α κ λ ε ί σ α ς , μ η δ ε μ ι ά ς ύπούσης β ί α ς , ε ίς μ ίαν ψ ή -
φ ο ν ώ ς ε ί ς σ α γ ή ν η ν τ ο υ ς π ά ν τ α ς έ ζ ώ γ ρ η σ ε ν ' έξ ε κ ε ί ­
νου τε γ ά ρ έν π α ν τ \ χε ίλε ι κα\ γλώσση π ά σ η Ν ι κ η ­
φόρος π α τ ρ ι ά ρ χ η ς άνηγορεύετο . 

κ β \ Στέλλει γούν βασιλεύς πρδς αύτδν άνδρας 
ά π α γ γ ε λ ο ύ ν τ α ς , παντδς δκνου καϊ πάσης άτερ άνα-

C βολής τήν εαυτού παρουσίαν τ/J βασιλίδι χαρ ίσασθαι . 
Ό δέ τήν έπαινουμένην ύπακοήν μάλλον τής έ π ι -
ψόγου παρακοής άνθελόμενος , κα\ ούχ εκών τοις 
άγειν έθέλουσιν ε ιπετο . Κα\ Ι π ε Ί τ φ αύτοκράτορι τδ 
ζητούμενον ήνυστο , κ α \ κ α τ ' δψιν εΤχεν όρ$ν τ δ 
ποθούμενον , τ α ύ τ α π ρ δ ς αύτδν διε ιλέχθαι λ έ γ ε τ α ι · 
Έ μ ο \ μέν , ώ άνερ θ ε φ μ ε μ ε λ ε τ η μ έ ν ε , εΓπερ ήν τών 
θείων κατολ ιγωρε ϊν π ρ ο σ τ ά ξ ε ω ν , κα \ άμελε ία τ ή ς 
τούτων ε ρ γ α σ ί α ς έ π ι μ ε λ ε ΐ σ θ α ι , ήν άρα τ ι ς πλάνης 
τ ε κα \ πλατε ία δδδς , δι* ή ς κα\ τδν τυχόντα , κα\ 
άξιον μηδέν προεισενεγκόντα τού βήματος πλην τού 
βούλεσθαι, αρχ ι ερέα τή βασιλίδι προστήσασθαι . 'Αλλ" 
επε ιδή π α ρ ά , τ ή ς θε ίας Γ ρ α φ ή ς ν ε ν ο υ θ έ τ η μ α ι , οίον 
είναι δεΤ τδν Ιεράσθαι μέλλοντα κ α \ άλλους είς τούτο 
προάγειν όφείλοντα, δτι ύψηλδν α ρ ε τ ή κα ι άνέπαφον 

^ χ ε ίλεσ ι , γ ν ώ σ ι ν · φυλάσσοντα κα ι νόμον έ κ ζ η τ ο ύ μ ε -
νον έν στόματι φέροντα, κα \ διά τούτο χ ρ η μ α τ ί ζ ο ν τ α 
Κυρίου παντοκράτορος άγγελον * δεδια μ ή το Ιερδν 
εκείνο παραβλέψας ν ο υ θ έ τ η μ α , αμελε ίας ύποίσω δί-
κ η ν , κα \ τήν άπε ιλουμένην άράν ε ίς έμαυτδν έ κ κ α -
λέσομαι . Νύν ούν θεού τήν ίερωσύνην κ α ϊ τ ά ; ήν ίας 
τού ουρανίου τούτου διαύλου ύμ ίν έ γ χ ε ι ρ ί ζ ο ν τ ο ; , μ ή 
άπαναίνεσθαι τήν κ λ ή σ ι ν , άλλ' ύποδύντα τον θείον 
α γ ώ ν α , π ρ δ ς τδ κοινή λυσιτελούν άφοράν. "Ισμεν 
γ ά ρ ώ ς , κ α τ ά τόν σδν κα\ κοινδν καθηγεμόνα Παύλον, 
μ ή π ρ δ ς αέρα τήν π υ κ τ ι κ ή ν έπιδείξασΟαι, μηδέ δρα-
μεισΟαι υ μ ά ς α κ α τ ά λ η π τ α · τεθα 4 δ 4 όήκαμεν δέ τ ή ς 

0 ιη$· γνώον 

file:///elul


Γ5 V I T A C« 

ιτροανυσθείσης δουλαγωγ ίας τού σώματος π ρ δ ; τ δ Λ ceptorem Paulum 7 ηοη decertasse adversus aerem, 
τοί; άλλοι ; κ η ρ ύ ξ α ι , κα\ τδ ύμέτερον δόκιμον ύ π ί ρ 
χρυσίον έκλάμψε ιεν . Μή δή μδνον σωθήναι τήν Ικε -
σίιν πρδς τ δ θε ίον ποιε ίσθαι β ιάζεσθε , μηδέ τ ψ μ ο -
ν,τρόπφ του βίου τδ καθ* ε α υ τ ο ύ ; ζητε ί ν , άλλά τδ 
τάντα; τ ή ς σ ω τ η ρ ί α ς τυχε ίν έπ ισπεύδο ι τε . Ν ύ μ φ η ν 
ώ*α:οτίτην τ ή ν Έ κ χ λ η σ ί α ν ήγείσθα*, άρμδδιον, τ ψ 
μαργαρίτη μέν τών ορθών κα \ άθολώτων δογμάτων 
το ευήκοον συς περ ισφ ίγγουσαν , τ ψ στεφάνω δέ τ ώ ν 
χαρίτων ώς ύ π ε ρ τ ί μ ο ι ς λίθοις τοίς Πατρ ικο ί ; λογιοις 
καταυγαζομένω τήν κορυφήν περιστέλλουσαν, κόσμον 
δε τδν έν στέρνοις άτε μην ίσκω π α γ χ ρ ύ σ ψ τ ψ έ π τ -
ερίθμω τ ώ ν θεοπνεύστων συνόδων δρω τ ψ εαυτής α ύ -
χένι μ υ σ τ . κ ώ ς άναρτήσασαν , έσωθέν τε τήν δόξαν 
πάσαν π ε ρ ι β ε β λ η μ έ ν η ν κα\ ε ύ α γ γ ε λ ι κ ώ ς πεπο ικ ιλ -

cum verberando; nec i l a cursu defunclos m non 
coinprehenderelis : sed poiitis ad eomm evasisse 
peifecl iouein, quoruin auleacia corporie cas i iga-
lione probala vir tus super aurum eni l i r i i . Nol i l e 
vcro veslrae duntaxat salui is causa Deo supplicare; 
nec viue monaslica? compendio, quod esi vestrum 
aemulemini, scd ut omnes salutem ronsequaniur 
salagile. Sponsam formosissimam Ecdes i am e x i -
s l lmale , cnjos obsequenlemaurem, reciorutnac pu -
r iss imorum decrelorum inargar i lum astr ingat ; 
caput gratiarurn corona, P a l r u m eloquiis ceu pre-
tiosissimis capi l l i s mir i f ice eflulgens, p rxc la ro 
c i n g a l ; peclus seplena divinarum synodoruin defi-
n i i i o alque regiila, vclut aureus lorques, mystice e 

μένην τοΓς ίεροίς x a \ σεμνοίς έ κ τ υ π ώ μ α σ ι . Μή π ο ρ - Β collo pendens , magitlfice exoruc l : qua? deuique 
νικός τ ι ς τ δ ν τρόπον τ α ύ τ η ν μνηστεύσητα ι , α ί ρ ε τ ι -
χής έν α υ τ ή γονής έ π ι σ π ε ί ρ ω ν ζ ι ζάν ια , κα \ τδ κάλλος 
τών α υ τ ή ς γνησ ίων και τέκνων νοθεύσειεν · μηδέ τ ψ 
ήμέρω χ ω δ ί ω τήν ύ γ ι ά π ίστ ιν ύποκρ ινόμενος , τδν 
ένδοθεν λύκον τ ή ς απ ιστ ίας γύμνωσε ιεν κα\ πρδς 
δρη χα\ τ ό π ο υ ς , ούς ουκ επ ισκοπε ί Κ ύ ρ ι ο ; , τήν πο ί -
μνην έξώσε ιεν . "Εχων ούν τδν τού θ ε ο ύ άμνδν Χ ρ ι ­
στδν τδν άληθινδν θ ε δ ν η μ ώ ν πρδς πο ιμαντ ικήν έ π ι -
στήμην συνέριθον, κα ι βακτηρ ίαν τδν αυτού σταυρδν 
πρδς όρθοτομίαν τ ή ν πο ίμνην έρείδουσαν, μ ή ά π ο -
τρέπου τήν κλήσ ιν , μηδέ τδν ίχέσιον η μ ώ ν λόγον 
έ λ έ γ ξ η ς , μ ή σοι πρδς θεδν μ ή ν ι μ α γ έ ν η τ α ι . 

omni ab itilus gloria circumdata s i l , sacrarumqueac 
Tcuerabil ium imaghiitm vario amictu evangelica c 
ralione lioneslaia splenileal. Cavcnduin es l 110-

bis ne quismoechus moribus banc sibi cam despon-
deat, qut hceieiicae in ea sobolis zizania serens, 
vcrorum i i l iorum epis pulcbr i lud i i iem adulteret : 
ac blando ovis vellere sanam meuliens ildeii), inc rc -
duJilalis aique (uflidenlise lupuni iulus aninto de-
ksgai, inque asperos niontes ac loca, qtiae non visitat 
Domiuus, grcgein rxpel la t . C u m igi tur agntim Dei 
Cbristnnv, verum Deum nos i r i im , pasloralis peri i i ie 
adjulorero babeas, peduinque ejtis crucem, qua ful-

cias g r eg rm, u l recio fidei i ra in i le i u c e d a i ; ne vocaiionem respuas, neve supplicem nosiram ora t io-
uero spernens, Dei in le i rani provocare prcesumas. 

r f . Ό δέ τ α ί ; τού βασιλέως ύ π ο θ ή χ α ι ς , οΤα βολίσιν 
έχ κ α ρ δ ί α ς πεμφθε ίσα ι ς τ υ π ε \ ς τήν διάνοιαν, έφη · 
* Α λ λ \ έ μ ο \ , φησ\ν , ώ βασ ιλεύ , π ο ί μ ν η ς έπ ιστατε ϊ ν 
λογικής εκε ίνος άξιος καταφα ίνε τα ι , ψ μηδέν τή γ ή 
κ α ι α ύ τ ψ προ σώ ι κε ί ω τα ι , αυτών δέ τ ώ ν ουρανίων 
αψίδων μ η δ ε μ ι ά ς χ α τ α σ π ώ σ η ς σ α ρ κ ι κ ή ; ύλης πόθος 
α π λ α ν ή ς έ ν τ έ τ η κ ε ν έπ ιλήψεσθα ι , δ ς μ ή τ α ί ; π ρ ο φ η τ ι -
κ ώ ς ά π ε ι λ ο υ μ έ ν α ι ; άρα ίς κατά τών πο ιμένων έδείχθη 
υπεύθυνος* δς τ ή τού 'Αρχ ιπο ίμενος κα\ μόνου ' Α ρ -
χ ι ε ρ έ ω ς Χριστού μ ι μ ή σ ε ι υ π έ ρ τ ή ς πο ίμνης τήν 
εαυτού ψυχή ν προήσεσθαι π ρ ό θ υ μ ο ς · δς μ ή π ρ δ ς τδ 
θύε ι ν κ α \ άπολλύειν κλοπ ιμα ίο ι ς διδασκαλίαις διά 
τ η ς π α ρ α θ ύ ρ ο υ τ ή μάνδρα τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς ε π έ ρ χ ε ­
τ α ι , π ρ δ ς τδ ζωοποιε ίν δέ κα\ σώζειν κα\ έν τοίς τ ή ς 
π ί σ τ ε ω ς σηκοίς έγκ ισσαν τ ά θ ρ έ μ μ α τ α μ ε μ ε λ έ τ η κ ε ν , 
δ ; π ρ ο ς π α ν ήθος τε κα\ βήμα κα· βλέμμα κα\ ε π ι ­
τ ή δ ε υ μ α τών πο ιμα ινομένων μερ ί ζε τα ι και πρδς τήν 
έ κ α σ τ ο υ θεραπε ίαν π ο ι μ α ν τ ι κ α ί ς φροντίσι πο ικ ίλλε­
τ α ι , *HJ μ έ ν βακτηρ ία τδ πλείον διδούς έπαναγούση 
χ α ϊ ό χ ε ρ ε ι δ ο ύ σ η τού π τ ώ μ α τ ο ς , δλίγα δέ τ ή £άβδω 
* ρ ο [ α ] χ ρ ώ μ ε ν ο ς ά π λ ή γ ω ς πληττούση κα\ π ά σ η ς αν­
τ ι π ά θ ε ι α ς τηρούση τδν νουν ά π α ρ ά τ ρ ω τ ο ν . Προς τού­
τ ο ν ά π α ρ ά σ χ ε υ ο ς τ υ γ χ ά ν ω ν έ γ ώ τδν πόλεμον, έ μ α υ -
τ δ ν κ α θ ε ί ν α ι ού βούλομαι πρδς αόρατους κα\ άδιαλ-
λ ί χ ν ο υ ς κ α \ άδ ιαλε ίπτους παρατεταγμένους δ π λ ί τ α ς . 

C 23 . Il!e imperalor is monitis ac documeniie, vefiil 
j acul i sex corde profeclis , aniino saucius : A l mt l i i , 
i n q u i l , imperator , is demum digitus v ide lur , qui 
gregi raiionali praeficialur, cui cum terrenis ncces-
si ludo nulla i n i c r c e d i l ; e l cu i coelesics axes c o n -
scqnendi nullo carnal i affeclu relrabenie, ccr ius 
amor animo flxus esi : qui d i r i s i l l i s propbetico 
o r e 8 adversus pastores inientatis, Iiaudquaquaui 
obnoxius dcprebensus esl : qui C l i r i s l i pastonnii 
pr incipis scliusque pontificis exemplo animam suam 
pro grege iradere paralus e s l * : qui non ad mactan-
duin aique perdendum per furlivas doc l r inas , 
aliunde quam per os i ium iogreditur in Eccle&iae 
ovile : qui unuin bocspec l e i , u l det v i l am, servet-
que gregem ii icoluntcin, e l in fidei caulis ovet 

^ facial feiificare : qui ad omnem indolem moresque, 
grcssum, aspecium, s ludium suhditorum semeiipse 
d iv ida l , atque ad singulorum curain pasiorali s o l l i -
citudine varius suique dissimil is flal : cujus pedi 
polior usus sit ut emendel, aique a lapsu bcniguo 
fukia t : rarius autem eo i i ta lur ad vulnerai id i im, 
quatnvis innoxie pro anitna coiiscrvanda : qiti de-
nique nul l is diffidenliai conl ra r iorumque affecluuin 
vulner ibus paleat. A d boc ilaque bellum cum rm\\* 
sim e i imparaius, nolo ipsc me in invis ib iOs , jug i -

1 1 C o r . i x , 26 . · J c r . x x i i i , 1. · Joan. x, 1 L 
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qiie lacessentes pugnn attpifc impla-cabites actes cx Α Εάρξ γ ά ρ υ π ά ρ χ ω ν , δπλα π ν ε υ μ α τ ι κ ά χινείν ούχ 
ad\ereo iustrtictas fanmittere. Qtirppe caro cum ΐκανούμαι , ών , εί κα \ πάντοθεν έαυτδν τ ι ς δση δύνα-
• i m , hnud 6ftm idoneue trt arma spiritatta moveam μ ι ς άσφαλίσαιτο, τήν έφοδον μαθείν ού δυνήσεται . 
advereus eos, qeon im insultum aique inipresstonem iiemo, l i c e i quoad faculias es l oudique caveat, 
fa i ig nosse possi i . 

24. TIMII vitrssim imperator : Nul la tibi tofitfa-
dic l ic i r is r a l i o a u l praetexlHS relHiqnittrr, n l sacroin 
C h r i s t i jugum dviractes : ipse en im , uti m o d o d i -
ccbatn, qai Verbuui es l , paslorali imioere adjiriur 

accedei , addctque animos, quae baclenns di l l ic i l ia 
xideutar , plana omitiuo *et expodua faciens. ErgO 
Nicopl ioms, qoi d m n i s moni i i s oitinibtu* scmpt f 
tiiorem gcsseraf, obiemperal inuirs rai ionum nio-
meulis suadcnti Augus ie , eumqiie rogal , u l la ica-
l c m babilum monasiici hnbkus angelica insl i lut ione 

κδ' . Ό δέ δή βασιλεύς π ρ δ ς αύτδν ύποβλήδην 
ήμε ίοετο* Μηδε ί ς σοι πρδς άφηνιασμον τ ^ ς Ιεράς 
Χριστού ζεύγλης άντ ι λογ ία ; έστω λύγος ή πρόφασις · 
α ύ τ δ ; γ ά ρ , ώ ; έφΟην ε ί π ώ ν , δ Λόγος έ π α μ ύ ν ω ν , σ υ μ -
πο ιμανε ί χ α \ σ υ μ π ρ ο θ υ μ η θ ή σ ε τ α ι , χα \ πάσαν ύμίν 
π ρ δ ς τά δοκού ντα τ έως δυσχερή παρέξε ι εύμάρε ιαν . 
ΒείΟετάι τούτοις δ π ά σ ι ν ά ε \ τοις θείοις πε ιθαρχήσας 
ούχ ή χ ι σ τ α , χα ϊ τδ μέν ί χ ή μ α τού λαϊκού πρδς τήν 
τού 'μονήρους μεταμε ίψα ι άγγελοειδή πολιτείαν τδν 
$λσιλέα ευθύς π α ρ η τ ή σ α τ ο , τ ή άκριβε ία τήν άκρ ί -

ac disr ip l ina uiut tre SHJI l i c e a l ; adjiriiciuro videH- 13 βε ιαν , κα \ τοίς καλώς προδιανυσΟείσι πόνοις έπ ιπα -
cet viuu liactetiirs accuratse aecuralioreii i \ i t a m , e l 
l ubwibus , qutbns jam preedare fuucies e ra l , labo-
r inn absohtliouein majorem. A n n u i i i i t iper&lor, 
sacrrque capi l i s dcionsos crines, filii stii tlomina-
i r ice manu (n\ lanquain ejusqna fuJgebat pnrpmce 
insigneni o rna lum, suscipi volui* ambitioso faniu-
la iu : decebai nainque n i ex sumiHiiate divinarum 
vir lu l t t in aduha coina, prini is digni ta la in suprema* 
roiu Yenic ibus s i i p a r e m r ; atque i l a i i l ius glor ia , 
qu i ad sumini sacerdoi i i apicem ascensures erat, 
einittemis obsequio glorise indaresceret . D i v i n a i u -
qire moiwcbaUie in i l ia i ie i rc pra3ennle (j»i\ia qtiod 
« a c r o r u m i l leamistes saptensque Dtonysius i tadit) , 
adbibiiaque cx sacrormn praiscripio canonuiu, 

νωτέραν προστιθε\ς τ ελε ιότητα . Ό δε και κατένευσε, 
Χα\ τά τής Ιεράς εκείνης κεφαλής ά π ο κ ά ρ μ α τ α ταίς 
τού υίού κα\ συμ€ασ ιλέω ; χερσ \ν , ώ ς τ ή ς π ε ρ ι κ ε ι μ έ -
ν η ς αύτοίς άλουργίδο; σ ε μ ν ο λ ο γ ή μ α τ α , ύποδεχθήναι 
σοφώς έδικαίο>σεν · έδει γ ά ρ τήν εξ άκρότητος τών 
θείων αρετών τραφείσαν κόμην τ α ί ς π ρ ώ τ α ι ς τών 
αξίων δορυφορείσθαι ά κ ρ ό τ η σ ι , χ α \ τ φ π ρ δ ; ά ρ χ ι ε -
ρατ ικήν έπανιέναι μέλλοντι δόξαν τ ή ύπερανεστηκυ ί^ 
δόξη λαμπρύνεσΟαι . Τ ή ς ούν θείας έ π ' α ύ τ φ τελετής 
τού μοναχού προβάσης κ α τ ά τδν Ιέροτελεστήν x a i 
σοφδν Διονύσιον, κα\ τ ή ; Ι ερατ ικής κ α τ ά βαθμον κ α \ 
τάξιν προελθούση; κ α τ ά τον ίερδν θεσμδν τ :λε ιώσεως % 

τούτοι ; ήδη και ή τής α ρ χ ι ε ρ α τ ι κ ή ; ά γ ι α σ τ ε ί α ; έ π -
ηκολούθησ* δ ιακόσμησ ι ; · π η ν ι κ α δέ κα\ π ώ ; , λεξων 

per graduum quorumdam seriem, consnmmalione C έρχομα ι . 
flicerdoiali, poulificalis demum consecralionis secuiu^ e*i ornalus : quaudo autem ac quomodo, 
diclurus accedo. 

2 5 . l n l e r i m namque imperaior , e l qui ei pfo ma« 
jestate aderal scnaius, in niaxima consi i iu lus aede 
ad ircmendae Resurrec l ionis (0) celebranda solem-
i i i a , dnm sacrum i l l um cbovum aureo fulgore 
rtitilaniia) luinina abunde aspergereni, luceque n i -
vea i i innor la l is i l l ius clari tai is spicndores prsedi-
carent, ti onmis tcc lcs ia i lurba caiidido amic lu 
micans, coufluxissel ; Nicepborus, divini im i l lu in 
i ldc i lonium (p), abs se o l im scr ip lum, cordisque 
ac oris confessionc probalum, e l clero i l l i suo so-
l e i i i n i acclamaliouc oblaluin, prse ntanibiis babens, 

,κε'. Ή ν ί κ α γ ά ρ βασιλεύς τ ε κα\ ή π ε ρ \ τ ά β α σ ί ­
λε ια σύγκλητος έν τ ψ μ ε γ ί σ τ ψ νεφ π α ρ ή ν , τά τ ή ς 
φ ρ ι κ τ ή ς \Αναστάσεο>ς έπιτελέσοντες δ ρ γ ι α , ή ν ί κ α τ δ ν 
Ιερδν χώρον εκείνον ή χρυσήλιος φωτοχυσία δαψιλώς 
σελαγίζουσα τής έλπ ιζομένης άδιαδόχου λ α μ π ρ ό τ η ι ο ς 
τ ά ς μ α ρ μ α ρ υ γ ά ς ύ π ε κ ή ρ υ τ τ ε ν , ήν ίκα π ά ς δ τ ή ς 
Ε κ κ λ η σ ί α ς λευχειμονών σ υ ν ε ^ ε ε ν όμιλος* τότε δ ή , 
τότε τδν τ ή ς π ί σ τ ε ω ς ύ π 1 αυτού π ρ ο τ α γ έ ν τ α κ α \ 
διομολογηΟέντα καρδία κα\ ατόματ ι , ε ι τά τε χ α \ τ φ 
κατ* αύτδν κλήρος π ρ ο σ φ ω ν η θ έ ν τ α , θείον τ ό π ο ν 
χερσίν έ π ε ι λ η μ μ έ ν ο ; , έ π ι τήν Οείαν χειροΟεσίαν 

ad diviuain mamium imposi i ionem acccss i l ; incor- D ί ε τ ο · τούτον ά π α ρ έ γ γ ρ α π τ ο ν έπ ιβοώμενος μ ά ρ τ υ ρ α , 

ruplutn eum lesteiu iuvocans cdicensque, vellc se, 
quid eorum, quae in i l lo scripta essent, unquam 

violaeset, cum vera Iiac alque sincera professionc 
cul tuquc asiare in adveutu magni Dei ac Sa lva lo -
ris n o s l r i : ipsuii iqi ic post celebrata super eodiv ina 
niys ler ia , pone sacram mcnsain velu l consecran-
t lum, roburque e i auctori ia lcm a Dco ex ipsa loci 
rcl igionc coi isec i i l i i ru in , reposuit. SacranieiUuri im 
amcm celebraiione divino uXOaiu ac nu(u complela, 
Voclferans populus : Dignus super digno, trina accla-

εί παρατρώσαι τ ι τών έν α ύ τ φ σεσημασμένων , ά λ λ ά 
μ ε τ ά τ α ύ τ η ς τ ή ς αληθ ινής κα\ ε ιλικρινούς λ α τ ρ ε ί α ς 
έν τή φοβερή κα\ ένδόξψ έλεύσει τού μεγάλου θ ε ο ύ 
κα \ Σωτήρος η μ ώ ν π α ρ α σ τ ή ν α ι · δν κα \ μ ε τ ά ττ^ν 
τελεσιουργδν έπ* α ύ τ φ μ υ σ τ α γ ω γ ί α ν ένερθε τ ή ς Ι ε ­
ράς τ ρ α π έ ζ η ς άπεθησαύρ ισε κ α θ α γ ι α σ θ η σ ό μ ε ν ο ν , 
κα \ π α ρ ά θεοϋ τδ βέβαιον ε ίς άποδοχήν κ λ η ρ ω σ ό -
μενον. Τ ή ς ούν Ιεράς τ ε λ ε τ ή ; έ π ι π ν ο ί α θεία τ*ήν 
περα ίωσ ιν ε ίληφυίας , δ λαος τ ή ν , *Αξιος έ π \ τ φ 
ά ς ί φ , κατ* άξίαν φωνήν τρ ισσώς ύ π ε χ ρ ί ν α τ ο . Έ ν θ ε ν 

(η) Slauracius a paire particeps Augustie mojc- Dominical i D Pascha celebratum est. 
• l a i l s facius anno 803 mcuse Deceiubri . (p) An l i r r l i e i i cu in ejus, de quo supra actum, v i d o -

(0) Die i i A p r i l i s , «ycio solis i f i , ! u n £ i x , l iuora l u r auclor intelligere. 
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Ι π ι τ ή ν ίεράν τού θρόνου π ε ρ ι ω π ή ν , ώς έ π ί τ ι να Α maironeTespondil . Exinde sacr« sedis npicewton-
σκοπ ιάν υ π έ ρ τ α τ η ν , -ήν κα\ θεία ν φ υ λ α κ ή ο θ α υ ­
μάσ ιος Ά 6 € α κ ο ΰ μ νοερώς ύ π ε μ ή ν υ ε ν , άνοβάς , γ.'αί 
τ φ λ α ώ π α ν τ \ τδ τ ή ς -ειρήνης έ π ι φ θ ε γ ξ ά μ ε ν ο ς ά γ α -
θδν κ α \ άντ ιλα€ών , έ π \ τά έ ςής τ ή ς θε ίας ί εροθυσίας 
α ύ τ ο υ ρ γ δ ς αύτδς άπεδε ίκνυτο . 

seerrdeus, ve lu i subltmem spcctHatn, quam d i v i n » 
cuslodbc non ine admiraudtts Habacuc spiritttalfter 
des ignaVi t 1 β , cunclaeque plebi pacis beuuitt i n c l a -
maits, c l viciss i iu pacVs vota cxcipicns , quod erat 
r d i q u m n diTinae rei p e r a g e m i » , ipse ilte operaui , 
prosecuhrs es i . 

C A P U T I V . 

Hertiet α fancte XioephorO &ppugnat(u; dimpiina monattiva emendaid; ejmloia njnodica ad Leonem 111 
papam. 

κ ς \ Ο ύ τ ω θ ε δ ς , δ τ ο ι ; ταπε ινο ϊ ς ε π ι μ έ τ ρ ω ν χάρ ιν , 
ώ ς ε ρ α σ τ ή κα \ α ύ τ ψ π ν ε υ μ α τ ι κ ή ς αναβάσεως τών 
τής .Έκκ/ .ησίας ύψέων έπιλαβεσθαι ο!>χ ήκ ιστα κέ -
κρ ικεν , ών κρατήσας κα\ ά ξ ί ω ; Ευαγγελ ίου έπο ικο -
δομείν αύτο ϊς έ ν α ρ ξ ά μ ε ν ο ; , τ ή τ η ς π ί σ τ ε ω ς κρηπ ίδ ι 
τδ ασφαλές δ ι ετήρησεν . Έ ν άστασιάστω γ ά ρ τήν 
Έ κ κ λ η σ ί α ν εύρων κ α τ α σ τ ή μ α τ ι , έκ τού π ρ ο κ α τ α -

λεανυηναι τά τ ή ς α ί ρ ε σ ε ω ; σ κ ώ μ μ α τ α , ύ π δ τ ή ς , ώς 
ε ί ρ η τ α ι , πατρικής δ μ η γ ύ ρ ΐ ω ς , έν άποιμάντ ιρ λοιπδν 
γαλήντ ; κα\ αΰτδς τδ τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς δ ιέφερεν πέλα­
γ ο ς , μ η δ ε μ ί α ν κατ* α υ τ ή ς α ίρετ ικήν άντ ίπνο ιαν ύ φ -
ο ρ ώ μ ε ν ο ς . "Οθεν έφ" έτέραν δδδν αύτδν δ ζήλος εκ ί -
νει κ α τ ά τ ώ ν α π ί σ τ ω ν τραπ^σθα ι κα\ αλλόκοτων 
α ιρέσεων , άρτ ι τότε τ ή ς αυτών Ιμβροντησ ίας ά π -
η ο υ θ ρ ι α σ μ έ . ω ς τ ά πλήρη μύσους έπ ι τελούντων μ υ ­
σ τ ή ρ ι α , Ιουδα ίους τέ φ η μ ι , κα\ Φ ρ ύ γ α ς , και το!*ς εκ 
τ ή ς τού Μάνεντος τερθρε ίας τδν τής α π ι σ τ ί α ς κ υ ­
κ ε ώ ν α π ρ ο π ί ν ο . τ χ ς . Διεξοόικώτερον το·.γαρ>ύν τ ά 

26 . S i c D e u s , qui bumilibi is admcti l t i r g ra l iam, 
i l i u m quoquc, cum spir i tal is asccnsus amore lene-
r e i u r , suprcmain Ecdesiae diguitatcm capesscre 

, dec rcv i l . Hauc aulem adepius, ac digue Evangelio 
ac<lificare incipiens, lidei crepidiuem lu iam asseruit. 
Tranqui l lo natr.que s ia lu naclus Ecc les iam, quod 
jaiu anie, u l i d i i i u m est, synodali P a i r u m dit igen-
tia d e l d a essenl ac cxpurgaia baiTosis scandala, 
qnicta dcinceps et ipsc screnilate Ecdesia? pdagtis 
lolerabat , mi l lum adversiis eaui basrcsia flaiuin 
cont ra i ium l imens . Qtraprcplcr c l iam zc?o impu l -
sus, al iani i n i l viain adversus incrediiloi um abso-
nas baeteses, quorum lum rr.ceus suscilala dcinen-
tia omii i riigna exsecralione mysteria impmlcn le r 
prarsttui^bal c d e b r a r e ; advcrsus Juda?os Phrygas-
quc [q) v i t l d i c e l , el eos qui M a i u l i s d d i r i a seclau-
lcs hir l /ulum i i ic iedul i la t i s caliceui insipiei i i ibus 
propinabanl. Ftisiuri i laqueslylo l i b n i m conscrlbens, 

ι ή ; α υ τ ώ ν άτοπου θρησκε ίας δι" έγγραφου τόμου τ"ψ Q absonain eoruin rcligioitern ac snperstii ioneui i m -

peralori dec l a r av i i , u i qnae uiiiversir.n rcipublicae 
corpusgaiigr3ena3 insiar lajdcre aique inficerc possel, 
arrepia semel ageiuli quod lnb t re i l iceulia : coque 
l ibcl lo suppl i r i ie r oblaio, deicidas JudaOs, ei P h r y -
gurn- porteniosas nugas, Manicbaconimque (/) som-
nia i la pe rcu l j l , u l nec labi is iicfanda prufcrrn 
auderenl , sed in abil i lo atque angulis erroris sui 
mussarenl d e i i r i a . Abla la est cn im rrgio edicto 
atque censura palam loquendi agendique Oducia, 
eot\iie impi i adducli sunt, ut ne occul ie quideiu 
quidpiam agcrciU. 

27. S ic paulai im scelestorum b x r e l i c o r u m sub-
sideii le precel la , rccta vcrse confessiouis n o s l r c 
fldcs da re biccns, sabbalismum Dei Ecclesia3 prae-
siabat. Quia vero qua? forissuut recle i l l i composila 
e r a n l , ad ea qua3 indis c r a n l commode a d v e r l i l 
ani inum, ad monasl ic i s c i l i c c l i n s l i l u t i accura lam 
dibcipl ioam. V i r i quidam coelcsie i l l u d v i i x geuits 

βασιλε ί γ ν ώ ρ ι μ α καταστήσας , και ώς τ ώ κ ο ι ν ώ π α ν τ \ 
γ α γ γ ρ α ί ν η ς δ ίκην λώβην π α ρ ί ξ ο ν τ α ( ε ί έπ ιπλε ίον 
συγχωρηΟεΐεν π ρ ά τ τ ε ι ν , & βοΰλοιντό) δι* έντεΰξεως 
έ ν δ : ι ξ ά μ · ν ο ς , βάλλει μέν τήν Ίουδαΐκήν Κ υ ρ ι ο κ τ ο -
νίο"ν, βάλλει δέ κ α ι τ ή ν τ ώ ν Φρυγών τ ε ρ α τ ώ δ η έρε-
σχελ ιαν , τιτρ<όσκει δέ τήν Μανιχα ΐκήν όνείρωξιν , ώ ς 
μηδέ χειλέι»)ν έκτδς τ ά εαυτών ά γ η προέρχεσθα ι , έν 
ά π ο ^ ό ή τ ψ δέ κα \ π α ρ α ^ ύ σ τ ψ τ ά τ η ς ι^πάτης α υ τ ώ ν 
ύπολΛλεΐσθαι λ η ρ ή μ α τ α . Τδ γ ά ρ π α ^ η σ ι ά ζ ε σ Ο α ι 
ύ π δ τ ή ; εξουσία; αφηρημένο ι , ε ίς τδ μηδέ λαθρα ίως 
τ ι πο ι ε ί ν οΐ δυσσεβεϊς περ ι έστησαν . ^ 

κ ζ ' . Ούτω τ ώ ν ά θ έ σ μ ω ν α ιρέσεων κατά μ ικρδν 
ύ π ε χ ώ ρ ε ι κλυδώνιον, κα ϊ ή όρθοτομία τ ή ς αληθούς 
ο μ ο λ ο γ ί α ς η μ ώ ν ε ίλ ικρ ινώς α ίθρ ιάζουσα, σαββατι 
σ μ δ ν τ ή τού θεού Ε κ κ λ η σ ί α ύ π ε γ ρ α φ ε ν . *Αλλ* επε ιδή 
τ ά τ ώ ν έξω κ α λ ώ ς ε ιχεν α ύ τ ψ , έ π \ τά ένδον, λέγω 
δ ή τ ά τ ή ς μοναχ ικής ακρ ιβε ίας , τδν νο,ύν μετατ ιΟη-
σ ι ν . "Άνδρες γ ά ρ τδν ούρα νομή κη βίον τούτον έλό-

» · Habac. ι ι , H . 

(q) Phryges seti Catffpbrygfs, κ α τ ά Φ ρ ύ γ α ς , sic 
d i c u Muniaiiistae ha*reltci, quia MniHamis vico PhTy-
giac Arduban natus. H i c se Parade i t im d i c e b a i , 
feocundas naplias damnabat, Priscilla? et MaximrllaB 
MTfpla l i t i ros propheiicos appeilabai. De ejus e n o -
r ibus laie egiinut 7 F e b m a r i i ad V i M m S . C laud i i 
Apo l i i ua r i s episcopi Uierapol i lani in P b r y g i a . 

(r) Hieopbanes ad an. 9 Nicepbori imp. asserit 
tnm * Manicbseorum, quos Paulicianos dicebant, 
• l A t b i i r g a o o m m , cx Phrygia e l Lycaonia j ux ia 

patriam Snam crumpeni ium, amtttim (oium eortrm 
cupidine fligranteiii rx s i i i i s sc , eorum va tkn i i i s e l 
suptTglii ionibiis on.nmo dedi ium. . . istos ul t»ibi do-
v i n c i r e l , poiiiificem vero Niccpbon im rcliqnos-jue 
ad Dei p lac i lum vitam suam iouforinai i ies afllige-
rct , sluduisse! Jn eosdcni Woniclia?os h o r t a i i b u » 
S. ISicephori capii is poenam a Micbac lc Curopalata 
i inp . proiiuutia4ain fuisso, » scd impedi(aii) a i l idem 
Tbeopbanes. 
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amplexi v r l amplexuri , sacrarum virginum (s) aedi- Α μ ε ν ο ι , ή κ α \ έλέσθαι ε ύ ξ ά μ ε ν ο ι , προ?άσε ι δήθεν 
bus vicina monasteria exsirueuda sibi pulaverant , 
quodam vel a i lmi ia i i s in tu i lu vel al ier ius cujiisdam 
uccessiiudiuis respcclu add i i c l i . E l bi quidem m a -
nif« eiuni cum eisdem contuberuium baud dtfficulier 
c a v e r c , su&picioiiem tamen effug<»,rc cogilal ionis 
orcuhac ommiio vi lare non polerant. E ra i i t e i i im 
i l l i s omnia conimtii i ia , l um p r x d i a , lum facullales, 
secus piaue ac de Gdelibus qiiondam tisurpatuitt 
fucrat. l l l i nanique praeclara rerum abdicai ionc id 
praeopiabant, quod coiumune era l : b ic vero mala 
omii imn coiimiunioue i iebal ne tsla rite abdicareu-
( u r ; e r a l q u e praecclsi ins t i lu t i coiifusio qaaulam, 
usque adoo ut quac v i rgmi l a l em professa essel, 
cmic l i s s lupri suspecla ha le re iu r . H&ci iaq t i e mens 
i l a purissima sccutn cousiderans, nulla i i i ierposi ia 
mora p r o v i d i l , ne omuino casuiu al iquem tnduce-
rel inalum periculosum, inque l i i rpeni l ibidinem 
aflectus erumperet. l taque aposiolica auclorUale 
ulens, addiclos i l l i episcopos, ei qui Pbinees semu-
laiiouem animo ii iUxam babcrenl , s ibi delcgi l prae» 
concs : qui subinde missi quo opus e ra l canonico 
pogione morbi nefas coi i ipui igerenl , aique adnioui-
toria le i i i i i id ine eistereni coniagiouem. U i ergo 
quaquaveisum profec l i , ubi is morbus increvera l , 
ac salubribus opportune usi r e m c d i i s , o U c e n u m 
vtilnus u l obducerelur, s ludio effcceniut : proctil 
a vir is scgrrgantes feminarum contubernio addi-
clas ae.liculas, e l eas rerum necessariarum topia 

α γ χ ι σ τ ε ί α ς ή xa \ τής άλλης τ ώ ν ονομάτων εύνοίας , 
ά γ χ ι π η τών παρθενώνων τ ά εαυτών κ α τ α π η γ ν ύ ν α ι 
δείν φήθησαν ά σ κ η τ ή ρ ι α , τ ή ν μέν πρόδηλον συνο ίκη-
σιν φεύγοντες , τήν έχ τ ώ ν λογ ισμών δέ σ ΰ γ κ α τ ά θ ε -
σιν διαδράναι παντελώς ού δ υ ν ά μ ε ν ο ι / Η ν γ ά ρ αύτοΤς 
π ά ν τ α κοινά κα\ κ τ ή μ α τ α κα\ υ π ά ρ ξ ε ι ς , έ ναντ ίως ή 
τδ π ε ρ \ τ ώ ν π ιστευόντων πάλαι λεγόμενον. Έ κ ε ί ν ο ι ς 
μέν γ ά ρ έν τ ψ καλώς άποκτάσθαι τά δντα τδ κοινδν 
π ρ ο ύ τ ε τ ί μ η τ ο , ενταύθα δέ τ ψ τ ά π ά ν τ α χ α κ ώ ς κ ο ι -
νούσΟαι τδ μ ή άποκτάσθαι καλώς έ π ε π ρ α γ μ ά τ ε υ τ ο · 
κα\ ήν σύγχυσίς τ ι ς τού υψηλοτάτου βίου , κα \ π ά ς 
όστις έν υποψία πορνε ίας τδ τ ή ς π α ρ θ ε ν ί α ς εΤχεν 
ε π ά γ γ ε λ μ α . Τούτο σκοπών εκείνος δ κ α θ α ρ ώ τ α τ ο ς 

^ νους, ούδεμίαν π α ρ ά τ α σ ι ν χρον ικήν ύπέμε ι νεν , ή τ ψ 
π τ ώ μ α τ ι ένδέδωκε παντελε ί π ε ρ ι π α ρ ή ν α ι κηλίδα κ α \ 
έξοκειλαι π ρ δ ς ή δ υ π α θ ε ί α ς έ μ π ά θ ε ι α ν . *Αλλά xfj 
αποστολική αυθεντ ία χρησάμενος , τους έ π \ φ υ λ α > { 
ταύτης δρώντας κα \ τδν Φινεές ζήλον έγκάρδιον 
έχοντας αρχ ιερε ί ς ά π ο λ ε ξ ά μ ε ν ο ς , ώ ς έ π \ δεύτερον 
έξαπέστε ιλε κ ή ρ υ γ μ α , τδ τού πάθους έκκεντήσαι μ ύ -
σος τ ψ κακονικψ σε ιρομάστη , κα\ στήσαι τήν θραύσιν 
διά τ ή ς παρα ινετ ικής έξ ιλάσεως . 01 δέ κ α τ ά π ά σ η ς 
τ ή ς ούτω νοσούσης ο ίκουμένης γ ε ν ό μ ε ν ο ι , κα \ , τοίς 
σωτηρίοις φ α ρ μ ά χ ο ι ς εύκα ίρως χ ρ η σ ά μ ε ν ο ι , τ δ τ ο υ 
μ ώ λ ω π ο ς δύσαντες ε ίς συνούλωσιν συνελάσαι κ α τ -
έσπευσαν · π ό ^ ω μέν ανδρών τήν γ υ ν α ι κ ω ν ί τ ι ν 
δ ίαιταν ά φ ο ρ ί σ α ν τ ε ς , χ α ϊ αφθονία τ ώ ν επ ι τηδε ίων 
έπ ι τ ε ι χ ίσαντε ς , ώ ς άν μ ή τ ή τούτων ένδεία π ι έ ζ ο ι ν τ ο , 

abundc ins i i ucnles, ne i l l a rum pennria occasio Q κ α \ ακολασίας υ π ό μ ν η μ α δέχοιντο , κ α \ γένοιτο τ ά 

ipsis forel l u x u i k e in inemoriam revocamte, i ie -
rentque itovissima priore i l la consocialione pcjora. 
Viros a i i lcm ad consucia ipsorum inunia ac mo-
i ias ler ia , aul potius ad i i i ternam cujusque aui iui 
curam ablrgaveruul , eis suadeulcs, u l tanquam a 
morsu colubri a feminarum couviclu fugere i i l , 
ne quis per cogi ia i ionum januatn libidinosus 
cunsensus sub indans , atiiuio lelum iufigerel ac 
sauciarei . l lunc in modtiiii i s l i cas i i l a i i s duces 
oinnem curaiu sacro monacboruin gregi regendo 
adbibenlos, ui i les sui operis merccs cuni laudablli 
fcnore apud paslorum principem iiicolumes rcce-
peruiit. 

28 . Quiu c i i am quibuscunque in urbibus v igcn-

έσχατα χ ε ί ρ ω τής π ρ ώ τ η ς αυτών συναλίσεως, Π ρ δ ς 
δέ τά εαυτών ή θ η τ ε κού ά σ χ η τ ή ρ ι α , μάλλον δέ π ρ δ ς 
τ ά τ ή ς έκαστου ψ υ χ ή ς α ί σ θ η τ ή ρ ι α , τους άνδρας ά π -
έκρ ιναν , και προτροπάδην φεύγε ιν ώ ς έκ δ ή ξ ε ω ς 
δφεως τήν τ ώ ν γυναικών, κατέπε ισαν συνδ ια ίτησιν , 
μ ή π ω ς διά τ ή ς τ ώ ν λογ ισμών θυρίδος ή τών ηδονών 
συγκατάθεσ ις π α ρ α κ ύ ψ α σ α , βέλος έπαφήσο ι κ α \ 
τρώσιν ψυχ ικήν ένεργάσοιτο . Ο ύ τ ω τής Ι ε ρ ά ; τ ώ ν 
μονοτρόπων αγέλης οί τ ή ς σωφροσύνης κτίλοι έ μ μ ε -
λώς ή γ η σ ά μ ε ν ο ι , τ ά ψυχοκερδη τής εργασ ίας α υ τ ώ ν 
ε μ π ο ρ ε ύ μ α τ α συν έπα ινουμένψ τ ό κ ψ π ρ δ ς τδν ' Α ρ -
χ ι π ο ί μ ε ν α διέσωσα ντο. 

κ η ' . Ά λ λ ά δή κα\ ε ίς πάσαν ήντινα ούν κα \ π ό λ ι ν 
tcin eam luem i i iven i l Nicepborus, calamo atqne D κ α \ χ ώ ρ α ν , ε ί τ α υ τ η ν \ τ ή ν ν ό σ ο ν ά κ μ ά ζ ο υ σ α ν ε ύ ρ ι σ κ ε ν 

κ α λ ά μ ψ κα\ μέλανι τήν θεραπε ίαν αυτής κ ε ρ α ν ν ί ς 
έ π ρ α γ μ α τ ε ύ ε τ ο . Όπο ίόν τ ι κα ϊ καθ* έν τ ώ Τ α υ ρ ι -
κών κ λ ι μ ά τ ω ν π ε π ρ α χ ώ ς αναφαίνεται · ό γ ά ρ τ ή ν 
τότε τού γένους ήγεμονίαν έ π α ν η ρ η μ έ ν ο ; , τ ώ α ί σ χ ε ι 
τούτψ κ α τ α π ο θ ε \ ς , έπ* ε ί σ α γ ω γ ή τίνος ετα ίρας τ ή ς 
εαυτού συζύγου διάστασιν έ μ ε λ έ τ η σ ε ν δν ά π ο σ μ ή -
ξαι τού έπιψόγου μολύσματος έργον θ έ μ ε ν ο ; , Γ ρ α -
φικα ίς ύποθήκα ι ς τ ε κα\ ά π ε ι λ α ϊ ς κ α τ ά π ρ ό σ ω π ο ν 
α ύ τ ψ τήν ά μ α ρ τ ί α ν π α ρέστη 3 ε ν , κα \ ώ ς εί μ ή β ο ύ -
λοιτο τ α ύ τ η ς άποσχέσθαι έκείναις υπόδικος έ ν δ ί κ ω ς 
γενήσοιτο . Κα \ τ α ύ τ α μέν ούτω π η έσχεν . 

a i ramenlo tnedicans, cura l ionem i l l i impcndcbai 
su l l i c i l am. Hujtis generis quidpiam in Taur i mon-
tis (/) c l imalc quodam ac salrapia noscilur pra2-
sii t isse. Praeerat lum i l l i gcnl i dux usque eo pes-
si i i io buic i inpl ic iuis v i l i o , ot scor lum quoddam 
iiilrodHCturus a iegi l i ina conjugc divortium medi-
tarctur. Qiietu Nicepborus u l a fnidissima lue ln i in -
dare l sc r ip lo admouens, scelus i l l i o b j e c i l in faciem, 
adjccitqne minas, quibus, nisi sc coniincre v e l l c l , 
n icr i lo obnoxium forc s l a l u i l . Aique hxc quidem 
ad eum fere sc niodum babcbani. 

(«)Ani»olaral Combefis. videri ha»c duplicia u l rh is-
quc w x u s coenobia fuisse, qual ; a sunl a S. B r i g i u a 
i u s l i t u i a . 

(l) Taurus noiissimus A s i x mons, ad palr iarchft-
(tiui Aiiii .ocbenuin laie exiensus. Forsau pa r ies 
Pampliylice aul butc vicinx» bic iudicanlur . 
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κ θ \ Ε π ε ι δ ή δέ τδ ε ίλ ικρ ιν ί ς τής εαυτού όρθοτό- Α 
μου π ί σ τ ε ω ς τοίς τ ώ ν Πατέρων δροις άκριβούν κ α τ -
ε π ε ί γ ε τ ο , τ ώ τε κανόνι κ ψ κα \ ά ρ χ α ί κ φ έθει α κ ο ­
λούθως ε π ό μ ε ν ο ς , τ φ τοί* άποστολικοίς Ορόνοις τ ά 
περι τ η ν « ί σ τ ι ν άνακοινοΰσθαι κ ε λ ε ύ ο ν τ ι , τ α ύ τ η ν 
συ*οδικοίς ένσημηνάμένος κα \ π ιστώσαμενος γ ρ ά μ -
μ α σ ι , π ρ δ ς τδν τ η ν ι κ α ύ τ α τ ώ ν Τ ω μ α ί ω ν π ά π α ν 
έ κ π έ π ο μ φ ε Λέοντα· σ τηλ ί τ ευμα μέν τών έτεροδόξων 
ούσαν α ιρέσεων , στήλην δέ τ ή ς ορθοδόξου ύπαρχου σαν 
π ί σ τ ε ω ς . Κ α \ ε ί τ φ φίλον τής τού λόγου δυνάμεως 
τού άνδρδς π ι ί ρ α ν λαβείν , έντευξάσθω τ α ύ τ η ς , κα \ 
ε ίσεται τδ π ε ρ \ τ ά θεία δ ό γ μ α τ α τούτου δαψιλές τε 
κα \ κα ίρ ιον . Τ α ύ τ α κα ϊ δ Ιερδς εκείνος ήγάσατο 
Λέων, κα \ άσμενέστατα δεξάμενος, κα \ π ρ ο σ π τ υ ξ ά μ ε -
νος συν το ϊς κ ο ρ υ φ α ί α ς Πέτρου δόγμασιν άνεκήρυξε 

τρανότατα . Τδ γ ά ρ τ ή ς ομοουσίου Τριάδος συμφυές Β que cloctrinftm, P e l r i aposlotorum pr indp i s decrelis 
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2». Quia vcro reclic Adei s u a sinceram pro t H-
eionem Pa l r i iu i decretis di l igenler cowponere s i u -
debat, consequenti ratione morem gerens caiionb;?, 
atqtie veieri consueiudii t i , qua cavelur u l aposio-
lteis sedibus coininuniceutur quae sunl fldei, sywo-
dicis eam liutjris exarans alque consignans, ad 
R o u i a n » Ιιιαι Ectlesiae pra^ idc i i i aique a m s i i -
tein (u) Leonera Papam (0) misit ea verborum 
efticacia expressani, u l ba:reseon quidem tradurl io 
ac sngillalio luculeuia, orlbodoxie nutwn fidei i l b i -
sirissimus l i iu lus liabeaiur. S i cui porro Iubci vrm 
sermonis quanta v i r i s lc pollerei ipso rei uosse 
experiuiento (JC), monnrtienttim i l lud legai , e i imel -
liget ttberem ULriis iu dfvinis doeit lnis faisse vcmim. 
Hanc e i sacer ille Leo admiratua est, aiuplcclens-

κα\ όμότ ιμον ούτως άν ε ίπε λ ε υ κ ό τ α τ α , ώς τ ή τ ώ ν 
έν θεολογία τδ κράτος εχόντων άχρ ιβε ία μηδέν α π ο ­
λ ε ί π ε σ α ι . Τήν τε του ένδς τ ή ς ά γ ι α ς Τριάδος έπ* 
έ σ χ α τ ω ν τών χρόνων φανέρωσιν έκ τ ή ς πανάγνου 
κ α ϊ ά μ ω μ ο υ Παρθένου κα \ Θεοτόκου Χριστού τού 
αληθινού θ ε ο ύ η μ ώ ν ούτω διεσάφησέ τε κα \ ά ν ε κ ή ­
ρυξε τ α ΐ ς ο ίκουμεν ικαίς συνόδοις επόμενος , ώ ς μ η ­
δέν τ ώ ν ε ί ς λατρε ίας ήκόντων σεβασμιοτητα ύ π ά ρ -
χεεν άνήκοον. Τ ά ς τε π ρ δ ς θεδν έντεύξεις κα\ π ρ ε ­
σβείας τ ή ς τε σεμνής θ ε ο μ ή τ ο ρ ο ς , τ ώ ν τε ουρανίων 
Δ υ ν ά μ ε ω ν , αποστόλων, π ρ ο φ η τ ώ ν , κλεινών τε μ α ρ ­
τ ύ ρ ω ν και π ά ν τ ω ν οσίων καϊ δ ικαίων καϊ τ ά τούτων 
« ρ ο σ κ υ ν η τ ά λε ίψανα, τους τε Ιερούς αυτών χ α ρ α ­
κ τ ή ρ α ς έ π \ τοσούτω τ ι μ ή ς άξίους άπέφηνεν , δσφ δί -
καιον ήν τους ούτω βιώσαντας κα\ ούτω π α ρ ά θ ε ψ 
Οαυμαστωθέντας κα\ τ ιμάσθα ι και μεγαλύνεσθαι . 
Ούτω τδ έν πνεύματ ι χα \ άληθεία μόνω λάτρευε ιν 
β ε ψ τιο άληθινώ προσκυνητή άραρότως κατώρθωτο * 
ούτω τ δ π ε ρ ι τήν ύ γ ι ά θρησκείαν α ύ τ φ διειδέστατον 
πόμα κ ε κ έ ρ α σ τ ο , ού καθά τ ισ ι κεραποικιλλόμενον, 
τ α ί ς δε θεοπαραδότοις ύποτυπώσεσι κεραννύμενον , 
κ α ι π ά σ α ν ανατροπή ν αίρέσεως θολεράς τ φ πλησίον 
βλαστάνουσαν έξ ιώμενον . Τ Α ρ ' ούν δμολογίαν μόνη ν 
ψ ι λ ή τδ τ ή ς αληθούς π ίστεως ό μ έ γ α ς ούτος δ ι ε τρά-
νου κεφά) .αιον; ουχί δέ και ζήλος τ ή ομολογία προσ-

(*) Leo III papa sncressi l Adriano anno 795, 
i n o n u n s 12 Juni i anni 816. Ilnjus el S. Nicepbort 
tempons Niccphorusl inp^raiora Bulgarrscirci imven-
tus c t t m s w i o c c i s i i s i t i J t i l i i aniio811,cti i S la i i ra r ius 
ftlius eoperftjiinsqoe ad 11 Ja iu ia r i i , interea 3 Oc io -
b r i s imperaior acclainatus esl Micbael Guropalaies. 

ir) Theopbaups ad an . 1 d ic l i Micliael is Imp. 
l i rephorus sanclissimns pairiarcba ad Leoneni 

&anctisf imum Roiua? papam synoiiicas li t lera* mtstt: 
ad b o c enim usqtie lenipus a lNicephoro huperalore 
probib t lus fue ra l , quo miiiua id p ra?»ure l : » 
q « o 4 siatHQ a » ai»iUj ejnt pra3*liiii adhuc amie 8 t l . 

(x) Uaac epwlolam luci publica) primo p r o n w a -
m i i l d i r o e S o c i e u i e tiosira r i r i e rud i l i a s imi : Tl ieo-
4o ru t Pel iauus e eodii-e ms. Gra?co Lal tne reddi* 
u o i , e d i d i l posi Kpbesinum Couci l i i in i iypis lngol -
ftiadisinb ttiiao 1576 eseustim ; a l F r o n l o Ducasna e 
rwlftce n s . Virduoeusi Lni in iHn eaomplar OIMII, et 
inraaii ab Anasias io ttihlitiibecario ven»um eruit , 
'{u«d cuiti Grtfco coU.iiuiD ob l iUi l Barowio, ab eo-
«j*»c eJiUitu e»i ad d irUim aiinuin 811 a m i i i i . i O , 
cum ame m r i i ^ q . i e e sempl i r i s ine iuiniss t l . lti ea 
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(larissbne coitseniire promelgavi l . Gunsub^taDCialis 
namqtie T r i i i i t a t H caindem n a l a r a m , pnremqne 
dignitaiem ita dilucide cxpHcavft, u l u ib i l ipsmn ah 
eoru in , qni primas i i i fbe«»logia lu lerunt , acctrraia 
doclr ina dcl tc ia i . Unius quoqtie e eancla Tr iu i l a t c 
p e r s o t i » poslremis temportbn9 ex castissima ac 
ime*i»<tnila Y i r g i n e Dei Gemtrice, Chr i s t i , iiiqnam, 
vttri D( i nos l r i apparitionem sic expticavii e l con-
seulaaee eecutnenicis synodig p»lam est profeasu?, 
i i l quod ad horiestaiem coUus spectarei, titliit 111 ρ . 
pressnui sit. Por ro tupplicaliones ad Detiin, veno-
raiulaeque Dei paremis inlerceesiones, coelesliumqnc 
Y i r u i l u i n , apostolortim, prophetarum, inc ly ton im 
mar iy rum; aique omninm sanclorum, j i ialori i inqite, 
Hection eoroni adurandae rcl iqHias , sacras item 
i l lornm imagines lanio digna lionore prouuntiavH, 
quanium erat par coneeqni eou, qui sic v i la in iit -
s t i iu isseni | alque aptid Deum prseclare faciis eni -
lui&seni. l u congrue apteque e v k i l , u i solus Deua 
adorandus in sp i r i iu e i verilaie oalenderetur : i u 
ejus opera aique iudu&iria eoniemperatus est l i m -
pidissiiniis pottts sauaa re l ig ion i s ; non ut quad.tm 
fer. t i leiUa.wtetaie i i ifstus, eed ut divinie i n i o m i a -
lionibtis compoi i lus planeque ejitfinodi, 111 ouinein 
lurbidiP baareseos cornqMdam in proximos aliunde 

episiola boni p w f u l i s Γοππβ pra?scHbUitr, e l cw -
rv ipse pal r iarcbaium reiugeri i : i inu precea P o n i i l i -

cis expetit, e l quaa sibi impetranda exopiet, indicat, 
e l post Uomanae Ecclesiae pra^conia indicata, profcs-
sioftem Adfei suae late dcducU : sub ftnem Michae-
lem imperalorem laudat, etlegatutn suum Micbae-
lcin episcopuin Synadoruui (pro quo corrupie S i n - * 
iiacitlornm leg i lu r ) enixe tOiumendai . E>t is deiii 
i l lus l r is ronfessor factuset ad XXIII Mai i fastis sacris 
aec r ip (us .»Den iqae mi t l i t ι i» sigimm di iect ioHisen-
colpion anremn, cuj#s Mna facies c rys ia l lum incbi -
suin, allera picta nigello est, e i irnus babel altc-
nitfi encelpiofi, in qno siint pa r t e» botmraNdi ligni 
hi itgwra crifcts posi i i : tam tnuteam eamlidam, ti 
penulam casianeam i n c o n i u t i t « m t stolaiit c l s i m i -
ciioitium aoro var ia ia , qmisiti liiiteaiiiiite mgeHiose 
i i tvobila , prffceperalpluiubeo sigttaculo o b s i g n a r i . » 
Pt»r tncoipion Baroi i i i is erucem pecforalctn ad pe-
ciua appeiidi sol i lam, i n l e t l i g i l : e lpros iar lob^nm in 
niargiue mMa G r a t e legi έ γ χ ε ί ρ ι ο ν qifad mauonkni 
utappiibi t i , t ive ιιι in sacri* iiouiiHatdr, ntaHf|Miluiu 
posfecl uigiiificarc. 

3 
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ifcrivaiam a m o l i a l i i r a c sanet. Qtiid au len iTan soJa Α ήν ; Έ τούτο μέν άναμφίλεκτον , κινδύνων δέ τ α ύ ­

την χ ω ρ \ ς δ ιεσώσατο; ή τούτοις ώς ά δ ά μ α ς έστόμωτο. vocia confessione verae fldei Capnl v i r b i r magitus 
cxplanavi i? neqiie zc l i vis ardenlior confessioni 
comcs fuii? A n id qntdein minime ainbignum est ; 
ita tameu fldem Nicephorus lentiU, u l nulla adierit 
ejtis ,cati.«a pcricula ? aitl ad ea quidem ipsft ins iar 
adamainis obdn.ruit, &ed in d k m d o l imid ior Deo sc 
probaium exhibere ueglexeri i? Miuime genl i i im : 

υποστολή δέ του λέγειν τδ μ ή εύδοκείσβαι π α ρ ά Η ε ο ΰ 
προτετ ίμηκεν ; Ού μέν ούν, αλλά συν ομολογία κα*ι 
ζ ή λ φ κβΛ κ ινδύνο ι ς · λδγος α ύ τ φ β ι ω φ ε λ ή ς μ α χ α ί ρ α ς 
τομώτερος τ α ί ς φρεσιν ά π η ώ ρ η τ ο , τ ώ ν τ ά θε ία 
τυραννε ίν ή ρ η μ έ ν ω ν έ κ κ δ π τ ω ν ε π ι ε ι κ ώ ς τ ά φ ρ ο ν ή ­
μ α τ α . 

sed ad confessionem acccssi l te lus, zelum probavere pericHla, eC in ier haec sermo Hli a rcr glariio-
qoe actitior anmiis impendebal eor i im, q i i i divina oppugnare viquc ih*jicere s ta ln isscnt , perversa 
eonim dogmala radic iu is exerindcns. 

C A P D T V . 

Imperium Leouit Armeiii. Contra v&caiioHein imaginum et.tanctum Nicephorum coepla persecuiio. 

30.Ha3cadver8ariusillecQnsiderani>,qui bonissein- Β λ'. Τ α ύ τ α σκοπών δ το ί ς καλο ί ; άι\ βασκαίνω ν 

per invidet, qu i sianltbus decutuanos flucius^dbi- α ν τ ί π α λ ο ς , δ τοίς καΟεστώσι ζάλη ν επ ινοώ ν π ο λ υ -

be l , qui traiiquiltae ac firmaepaci implacabile odium 
ndinei i lur , qui fidei lunicae nuUain admiuen i i scis-
sjurara putridos tisereeum |*anjioa perperam as&uit, 
baud passuses l , uUEcclesiae impcri ique stalus diti-
tius Iraiiquillo ori)iHe rcgi c o n i p i c c r i l u r : scd mr-
bas audaciai suas partjs cxcogiians, impiacabile ad -
w r s n s utrumque bolluin e x c i l a v i l : nuu tela acula 
gladiofcqne couflans, pro i i i i l l i s coitiparaluiu est, 
tpii bcllo corpora fa l igam : 6ed lingtias maligna 
medilar i doclae nequitwe eunc coie actieufr, ad ; m i -
marum pc i i cu l a aciem ins l ru i t , imluci lque super-
biim recens arrepta lyrani i ide imperaiureui, Loonem 

κ λ ύ δ ω ν α , δ τ ή γαλήνη καϊ τ ή τ ή ς ε ίρήνης ε υ σ τ ά ­
θε ια έχθραν ε π ι μ έ τ ρ ω ν άκατάλλακτον , δ τ φ τ ή ς π ί ­
στεως ά ^ α γ ε ί χ ι τών ι παρυφα ίνων τά τών αΙρέσεων 
ύπόσαθρα (5άκια, ουκ έβουλήθη τδ ήρεμαίον τ ή ς 
Ε κ κ λ η σ ί α ς κα\ -βασιλείας έν α τ α ρ α ξ ί α καθοράν 
ΙΟυνόμενον, άλλ' άταξίαν έπινοήσας τ φ εαυτούΟράσει 
ά ν τ ί ^ ο π ο ν , άκήρυκτον κατ ά μ φ ω κεκίνηκε πόλε-
μον · όύ ,βέλη χαλκεύσας ή κ ο ν η μ έ ν α , κ α ϊ φ ά σ γ α ν α , 
ώ ; τοίς ά ν τ ι τ α τ τ ο μ έ ν ο ς έΟος πρδς σ ώ μ α τ α , γλώσσας 
δέ πονηρά μελετάν είδυίας τ ή τ ή ς αυτού κ α κ ί α ς 
άκόνη π α ρ α θ ή ξ α ; π ρ δ ; ψυχ ικών κινδύνων π α ρ ά -
ταξιν δ ι α ν ί σ τ η σ ι , βασιλέα μέν άρτ ι τή τυρανν ίδ ι 

nominii : # Leonem, inqtiaw, x i r t im ejusittodi ιιι va- γαυρούμενον ε ίσποιήσάμενος Λέοντα · Λέοντα τ δ ν τ ^ 
ria inipiciate muliiforinem cliani»!eoii tet i i (y) pr;e 
fcrens velul i si ipsum i l l ud , qoo hnperalor acela-
maius e&I, pnecotiium oinuein samuu aeiisum ei abs-
lulieset, aic continuo sa icg i l , u l quoiquot saniore* 
erat i l , iu ia ip ie la l ia eua: comumiiionem iraduc^-
ret : qiti quideiu qitanlum ad genus ac prosapiain 
a t i ine i , ani iqdnm lsraelein, Moyse duce, afflixeral, 
e i uuiic uo\o Isnvcii pr?c Amaleci t is d i r iora o s i e n d i l : 
Sennacheribo crudelior, Rapsace deteslabilior : 
vcnlrisque maiicipio Nabuxardano turpior . 

51 . I l ic adver^us iHipcraiorem dc se opiiuie me-
r i i u u i (qaipp^ a qno honore auclus e i prhnae cobor-
tis dux ct ordinuuv eeu TUemalum (*), u l vocam, 
consii i t i ius e ra l anlesignanus) in lyrannidis bara-

ποικ ιλ ια τ ή ς ασεβείας φανέντα πολυειδή χ α μ α ι ­
λέοντα , τδν έξ αυτής ά ν α ^ ή σ ε ω ς άποβαλόντα τ δ ν 
λογισμδν, τδν τούς βελτίονας πρδς τδ. τής δυσσεβε ίας 
φρόνημα μεταταξάμενον , τδν δσον έ π \ τ ώ γ έ ν ε ι 
τδν παλαιδν Τσραήλ έ π \ Μωύσέως έκθλίψαντα νυν ι 
δέ Ά μ α λ η Χ ι τ ώ ν δεινότερα τ ώ ν έ φ Ισραήλ ένδειξά-
μενον, τδν τού Σενναχηρε \μ ώμδτερον κα \ ' Ρ α μ -
ψάκου βδελυρώτερον κα\ Ναβουζαρδάν τού γ α σ τ ρ ι -
δούλου αισχρότερον. 

λα' . *Ος κατά τού τετ ιμηκότος αυτοκράτορας 

( κ α \ γ ά ρ ύ π ' αυτού δ η μ α γ ω γ δ ς τού πρώτου κ α τ α ­

λόγου τής στρατ ιωτ ικής τών λεγομένων Θ ε μ ά τ ω ν 

καθίστατο φ ά λ α γ γ ο ; ) , ε!ς ουδέν τήν τ ι μ ή ν κα\ τδν 

• tbnuii praeceps aclus ^ s l ; n i l i i l i l«m lioiiorem ac- ^ τ ιμήσαντα θέμένος, πρδς τυραννίδος έξέπεσεν ΓΛι-

cepmm ducen&, tum euin qut conlulerat . E i e u i m σθον. Πρδς γ ά ρ τους έπ \ θ ρ φ κ η ν Ούννους, πολλήν 
adversus Uunnos (α) Tliraciatn infcsianles, muhaiu-
que ejus urbibus vastilalem inferentee, suscepla ex-
pedil ione, prlmus in ea cladis auclor Leo universo 
excrc i lu i fuga? arripicndic \b) causain dedi i . Tenebai 

(y) Cbamasleontem a S. NicepboTa a p p c l U i u m 
Leouem Ar i i i e i i um i r a d i i A u c i o r incertus Appendi -
cis ad Tbeopiianem. 

(z) Tbeophane t : ι Michael imperator exerci ium 
ex Tbematibue ctiuciia coUeciuin (Graece έκ π ά ν τ ω ν 
τών θεμάτων στρατολογήσας) in Tbrac ia iu j u s s l l 
trajicere : quod cunc l i mol^sie ferebant, niaxinie 
Cappadocee alque Anuen i ac i , et dein Lao Or tcn-
la l iu in dux e l p a t r i c i u r p e u i i Theuiatum regendo-
ruii i sibi polesuiiem rel inqui , έάσας αύτδν προ ίστα-
σθαι τ ώ ν θ ε μ ά τ ω ν . > Dicebauiur auiein Themaia le-
gioiKS ccr i is proviuciia iiuposajc. ipea? e i iam pro* 

τ ά εκείνης πολ ίσματα τήν βλάβην ε ίσφέροντας, π ό ­
λεμος τ ώ βασιλεϊ σ υ γ κ ε κ ρ ό τ η τ ο , έν φ τ ή ς ή τ τ η ; 
Λέων π ρ ω τ ε ρ γ ά τ η ς γενόμενος παντ \ τ φ στρατοπέδφ 
τήν μ ε τ ' α ισχύνης φυγήν έμαιεύσατο. "Οθεν τδν 

vinciac lcgioucs iu se babenics roeptx sun l Themala 
appellari . / 

\a) lu v i t a S . Nicola i Sludi la?4 Fobr . cap. 3 d i -
ctiulur Hunni ad L i b a regioncs vagiaesf, quae »ci l i -
ce i in Tbrac ia prope Constaittinopolhn erant. 
A l i i pro l lunn i s Bulgaros vocam, ooruiiique p h i t -
ccps e ra l Cru imnus . 

(bjLvo corrHplis quibus praeeral l eg iou tba» , ei 
iina cum ipsis re l ic lo ordine , abs<|uc HIII causa 
fng.ii se ciHiunisi l : quod reliquus exerciius c o n -
spicalus, percuUus es i , i i a ut v i r lus eju» l a n g u e -
cc re i , e l Bu lga r i , qu i jain lerga ve i su t i exsp tx ia -
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βασιλέα ή πόλ ι ς ε ί χ ε , μηδέν τ ώ ν έ κ τ ή ; ν ί κ η ; Α K»nc i inpPratorurbem, vtcloria commodisque exinde 

speraiis f rusl ra tus; sed Lco verbis ad defeciio-
nem (c) spectanlibtis sttbornaits populum, iuaniqtio 
spc mulcens ac decipiens, i f rannica t i rerum suni -
mam invasit. Qtia politus, mira celerilate ad urbem 
Attgiistatn a d v o l a v i l , moeuiisque (quod ul ina iu 
non fuissei unquam) miser cxceplus, consuela sa-
Ielli t i i pompa in aulam dcduclus esf, dccessorcm 
digniiai is moturus, virutit innocenlia s impl ic i qtiam 
purpura c la r iorem. Is porro, ubi Leonem n i g i e i i -
lem e l bdlu i t ia le r i la ie adversii9 pr incipaium fre-
menleitt .persensii, sdssa qua Aitgnsttie fulgebai 
veste romaquc delonsa , aureum babilum pullo 
comnin ta l ; seque cutn uxore l iberisque sacris 
seplis i nc lu s i i . Ea res vix tandem Leonis inflexit 

χολών ά π ο ν α μ ε ν ο ν · αύτδς δε λόγοις ανταρσίας τδν 
λαδν ύ π ο φ β ε ί ρ α ς , κα ι κεναις έλπ ίσ ιν ύ τ ο σ υ λ ή σ α ; 
κα\ ύφελκόμενο ; , δια τυρανν ίδο ; ύπέδυ τδ τ ή ς βασι­
λείας α ξ ί ω μ α . ΜεΟ' ού τάχε ι π ο / λ ψ τήν βασιλίδα 
κ α τ ά λ α β α ν , καν κίσω τ ε ι χ ώ ν ( ώ ς μ ή ώ φ ε λ ε ν ! ) δ 
τάλας γ ενόμενος , τ α ί ς έξ έθους τ ι μ α ί ; δ ιά τής λ ε ω ­
φόρου π ρ δ ς τ ή ν βασίλειον αύλήν π ρ ο « π έ μ π ε τ ο , κα \ 
τδν μέν π ρ δ αυτού τ ή ς άξ ιας ά π ί π α υ σ ε ν άνδρα, τ φ 
άπλο ίκφ τ ή ς α κ α κ ί α ς υπέρ τήν πορφυρίδα κοσμού­
με νον · δς ή ν ί κ α τδν αγνώμονα Λέοντα έπωρυδμενον 
ήσΟετο και κ α τ ά τ ή ς αρχής λεδντε*ον βρέμοντα , τήν 
τής βασ ιλε ία ; εσΟήτα περ ι£ έ όηξάμενο; κα\ τήν κ δ μ η ν 
ά π ο σ ρ ι ξ ά μ ε ν ο ς , μέλανε ίμων άντ \ χρυσείμονος γ ί ­
νεται , κ α \ τ φ ί ε ρ φ περ ιβόλφ συν γυνα ικ \ κα\ τέκνο»; 

φέρων έαυτδν έγκαθε ίργνυσ ι . Τούτο τδν Λέοντα δψέ Β animuin, . ne in eum crtnlclius s la luere l : dicloqtie 
κα ι μόλις έ π έ κ λ ί ν ε , τού μ ή κατ* αύτδν χωρησαι 
ω μ ό τ η τ α * ύπερορ ία δέ θαττον ή λόγος π α ρ α π ε μ -
ψά μ έ ν ο ς , α ύ τ δ ; διά σ π ο υ δ ή ; εΤχίν τή κεφαλή τδ βα­
σ ίλε ιον περ'.Οείναι δ ι ά δ η μ α . 

λ 8 ' . Τ α ύ τ η ; ούν τ ή ; συμφοράς δ Οεοφόρος Ν ι κ η ­
φόρος αίσθόμενος, κα \ τδ πολύγνωμον κα\ πολυκλι-

τού άνδρδς εννοούμενος, ταΤ; έξ έθους έ γ γ ρ ά ; ο ι ς 
τ ή ς π ί σ τ ε ω ς έ π α γ α γ ε ί ν αύτδν δμολογίαις έσκόπει · 
κα ι δή τόμο*/ συντάξας , τδ τ ή ς ά μ ω μ ή τ ο υ λατρε ίας 
η μ ώ ν π ε ρ ι έ χ ο ν τ α σύμβόλον, ύποσημήνασΟαι χερσιν 
οέχε ίσ ις δ ιά τ ίνων αρχ ιερέων τδν βασιλέα προέτρεπεν . 
Ό δε μ ά λ ι σ τ α μέν το ί ς λεγομένοις κατένευεν, ' ύ π ε ρ -
ε τ ί θ ε τ ο δέ τούτο ποιείν, μέχρ ι ς άν ή τού διαδήματος 
Ιπ* αύ :δν άναβα ιη τ ι μ ή , έπάν δέ τύχοι τ α ύ τ η ς , 
τ ο ϊ ; εκκλησ ιαστ ικο ί ; ζυγοίς έαυτδν ύποκλινε.ιν έτοι- ^ 
μον ε!να».. Η) δέ γ ε τ ώ τ ή ς συνειδήσεως κ έ ν τ ρ φ καϊ 
ζόφψ ν υ τ τ ό μ ε ν ο ς , κα\ τούτοις οια μέλανι κα \ κ α ­
λάμια κ α κ ώ ς άποχρώμενος , εί τ φ τ ή ς α ί ρ έ ^ ε ω ; κα \ 
π ρ δ τού δ ιαδήματος καΟυπέγραφε π ίνακι , δλον έαυ­
τ δ ν έ μ π α ρ έ χ ω ν τοίς άγουσι δα ίμοσ ιν , ή τοίς πρδς 
σωτηρ ίαν δδηγε ίν έσπουδακόσι Πατράσι πε ιθόμενος . 

λ γ \ " Ηκεν oSv έπ'ι τδ τ ή ς Σοφίας Ιερδν άναληψό-
μχνος τ δ δ ι ά δ η μ α . Τότε δή , τότε α ύ τ ο υ ρ γ ψ τ ή ς 
α ν α £ £ ή α ε ω ς τ φ μ ε γ ά λ φ άρχ ιερε ί τύγχανε ιν μέλλοντι , 
; τ ά f μπροσθεν π ο ι ώ ν βλέπειν α κ ο ί μ η τ ο ; όφθαλμδς , 
xm\ τ ά κατ* αύτδν τ φ δ ι κ α ί φ τ εκμήράσθα ι καλώς 
Ι δ ι κ α ί ω σ ε ν . Έδόκει γ ά ρ δ άγιος μ ε τ ά τήν τής ευχής 

ci i ins exsilio reb*gans, in boc tiiiiitn iiitentiis e r a i , 
u i rcgiuin diadema iiuponcrel c ap i i i . 

32. Ilanc ilaque calan. i ia lem diviuus Nicepiiorns 
scnliens, vir ique VQrsatiletn anintuu. ac lcvein i n -
lelligens, a l l rabero rogi iabai , u l <>x more (d) fidem 
scr iplo profuerelur.. Iiaqnc prolaio codice, inc t i l -
p:»lae iidei i tos i rx scriptum syjnltolum coi i t inenlr , 
i l lum per episropos quosdam ob lu i i l impe ra lo r i , 
bnrians u l sna ipsc nianu subscriberel . S imulaba i 
i l lc (uniiibns qua; dicerenlur se propeusissime au-
i m c r v ; prarsiare lamen indicabai , dum d i adcma-
lis (e) l ioiiurem consecuius esset, rem eaindifferre; 
«o facto se omnino paralum ecclesiaslico jugo cu l -
lui i i submiuere. lnteri in te ro c o n s c i e n l i » quo^puii-
gebatur acnleo e i menlem obscurante caligine, cen 
calamo ei alramento pcrperara usus , anie ei iam 
quam diadema solentnciuque puscipcrctinaugiirarn)-
nei»), baTesis l ibelio subscripsit : totuni uempe s« 
daMiionibus iraliomibus dedens, atque i i s , quam P a -
tribus ad salutem ducere studenlibus, inagis obe-
diens. 

53. A d magnum igitur , quod a Sapienlia nomen 
babel tenipluiii soleinm r i l u inauguraudtia v e n i i ( / ) : 
e l contiuuo Deus, cui futura prospicere insopora-
btlis oculus i r i b u i l , maguo a n l i s l i i i , viro ui iquo 
jus lo , coronandi r i l u in peracluro concessit, ut quo.l 
il le fulurus era l certo conjiceret. Y ideba lu r e i i im 

ban tu r , receplo aui ino, clamore Romanos invade- conferla multitudine ii ir iuxerunt. Audiens aiitem 
rent , et i u vic ior iam» quatn amiseranl, recupera- D liaec Micbael imperalor prolugus in ecclesiam, flde 
r e n l . Ita Odreu t i s e l GuropaUies . l i i appeudice 
Tueophun i s d ic i iu r oiui i ium prima legio Orienia l iu i i i 
f i ig isse . Dis>iiuulai Tbeopbanes, qui cum boc faclo 
l iLv ior iam fluil, ut a Leone tyraiinidem aiuol ia l i i r , 
i u l i i c ad V i i a m aduoiarai Combel is . Forsan ea sub 
6ne*\ α fauioribus adjecia ^uu l . 

(c) I i i V i i a S. Nicolai Siudiia> : c Gum merenies 
sab i p s o tt irnias, donortim muUa largi i ione s iu l lus 
boiiH» decep i i se l , vetiiens ad parles Tbraciae exl ra 
a r b e m , i iopie scelesuis adversus pios Cbr is i iunoa, 
i m p e r a t o r r e i i u n i i a h l r ; regiamquc icoooclasla pa -
l a m aii«iieii>, i u g r e d i t i t r . » l n Theopliaais Append ice : 
« luteriits O r i e n U i i u m (qui pri ini lugerunl e bellu)le-
g i o , c u i Barda A r m c i i i filiub pr;eerai, l i imi i l i i i aba -
m r , e i ip*um Leonei i i , i inporaiorem fanstis vocibus 
|-ro>equebalur. T u m uulio t>e oppuncnle in urbem 

accf pla inoiiacliusque fac luscouiam deposuil . > 
(d) l i aapud Tbeopbanem cum decessor acciperel 

imper ium, ι Nicepborus patriarcba catuionem pro-
pria mann scr ip lam a Michaele e x c g i l , quod ipet? 
reciam (idem deleusurus, inanusqueaGbris l ia i ioruai 
eOundendo sangnine 4lieuas servalurus esscl , bo-
ininesque ex aacro clericorura ordine vel monacbos, 
railerosque oimies in eccleeiasiicmn cataloguni re-
laios, verberibus, e l injuriis minime Kxsurus. » 

(e) I l inc corrigendus Leo Grammalicus , asserena 
Leooem Ar incnu i i i a Niceplioro pal r iarcba , quem 
de fitlei auae si i icer i ia le , daio scr iplo , fecerai c e i -
l iorein, coroiialum impelravisse. 

( f l iFer ia i hebdomadis, i u d i c l . 6, Jn l i l die x i . 
Ita Theopliaiies, ergo anno 813 l i l t . Doiniuical i B . 
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eibi v i r sanclus, dum post fusas solemni invocatiope Α έπ ίκλησ ιν , κα\ τήν του στεφάνου άνάληψιν, ήνίκα 
prece* stirapiamque in manus coronaui ejus, qui 
iu i imbaiur , r.apol tacturus essel, qnasi in gpinas et 
iribulos matium injicere, sicque coronam iwponere ; 
bleoque palam profilebafcur ingenli se doloris sensu 
afleciuin e*se. Noiripe erupturam mox iti Ecclesiae 
damnum nequissimara ejus asperi lalem prae&agiebai 
v i rosanc lo , i l lud spiuarum more bispidum puiigene-
que capul a t langeni i . 

54. Ct t terum abiit tHe regio drademate redimiius 
capui , ίιι qno eupremam jnre plagam, qui jus omne 
f.>sqiie aprevfsset, accepit : altero autem ab assum-
p a pitrpura die, i teruin vi r divintie, recen* crea-
i t i i | i inaitguratuinque imperatorem ut rectae (idci 
subscriberct , tirgebal. Is se f . ichinnn for i i ler per-
u r g a l : mendacUt namque purpurani iu lk i ens e i 
prirao experiuiento Proteum exbibens, a l ium se at-
que aliuin ad*unlibu$ praelwbul. Ο animum super-
s i i l io su iu , quo fidei crepido n u i a l ! Ο eflreiiem U l a -
rum ineiit ium errorem, perqnas rectae confessionis 
Kensus depravatMs es l l Ο iuendacii mullifidam ple-
x i i r am. cujus nexu oimiis expers vat iai ionis recio-
r i i i i i t tecreiorum verllas compediiur t Non enim ad-
versuft reipublica? bostes, qui sub id leinpus e i -
vi ta iem bollo c inxeran l , pr imuin desudal cenan ie i i ; 
sed adTersus etim ipsum, qni (qnibus novi i j u -
dtciis) polestalis babcnas co i ic red idera l , aciem 
i n s i r u i i . lio*tes e i i i in , u i i modo diceb . im, n ibi l 
parumve curans» quippc qui signa conferre ac 

ψαύειν τ ή ς κορυφής του τελουμένου καιρδς ήν , ώ; 
ε ίς άκανθας κα\ τρ ιβόλου; έρείσαι τήν χε ίρα κα\ ο ύ ­
τ ω ς τδν στέφανον έπαφείναι , ώστε κα\ οδύνης έ π α ι -
σθάνεσθαι δ ιωμολόγει τρανότατα . Τήν γ ά ρ , 6σον ούκ 
ήδη , άθεσμον αυτού κατά τής Ε κ κ λ η σ ί α ς τ ρ α χ ύ τ η τ α 
προσρήγνυσθαι μέλλουσα* ή άκανθοπλήξ εκείνη κο­
ρυφή τ ή τού αγίου ε π α φ ή π ρ ο μ α ν τ ε ύ ε τ α ι . 

λδ*\ Ά λ λ ' φ χ ε τ ο τήν κάραν τ ψ βασιλείω στεφάνφ 
δεσμούμενος , έν ή κα\ τήν έσχάτην ύπεδυ ένδίκως 
π λ η γ ή ν , έπε \ τ ώ ν ενδίκων υ π ε ρ ό π τ η ς γ ε γ έ ν η τ ο . 
Δευτέρα τοίνυν τ ή ς βασιλείας ή μ ε ρ α κά\ αύθις δ 
θεόφόρος τ φ τ η ς ορθοδοξίας -τόμψ τδν άρτ ιφανή β α -

Β σιλέα κ α τ ή π ε ι γ ε ν έ ν σ η μ ή ν α σ θ α ι , δ δέ κ ρ α τ α ι ώ ς 
άπηρνε ϊ το . Τ φ γ ά ρ ψεύδει τήν πορφυρίδα χ ρ ώ σ α ; κα>. 
τήν Πρω/κέως π ρ ω τ ό π ε ι ρ α ν έμμαξάμενος , αλλοπρόσ­
αλλος τοίς έντευξομένοις έφαίνετο . "Ω τ*ς δε ισ,δαί-
μονος ε κ ε ί ν η : ψ υ χ ή ς , δι" ή ς ή τ ή ς π ίστεως δονείται 
κ ρ η π ί ς ΐ "Q τ ή ς ακάθεκτου περ ιπλανήσεως τ ώ ν 
εκείνου φρενών, ύ φ ' ών τδ τ η ς Ορθής ομολογίας π α -
ραλελόγίσται φ ρ ό ν η μ α ! Ή τής τού ψ:ύδους π ο λ υ ­
σχιδούς ε μ π λ ο κ ή ς , δι* ής τδ τών ορθών δ ο γ μ ά τ ω ν 
άποίκιλον συμποδ ί ζ ε τα ι ! Ού γ ά ρ π ρ δ ; α ν τ ι π ά λ ο υ ς , 
ού π ρ δ ; εχθρούς τηνικάδε τή πόλει περιΟέντας χ α ­
ράκωμα ό πρώτος άγων α ύ τ φ γ ί ν ε τ α ι , κατ* αύτοΰ. 
δ ε τ ο ύ τ ά ς η ν ί α ; τ ή ς εξουσία; ( ο ι ; ο!δε κ ρ ί μ α σ ι ) 
δ ό ν τ ο ; , τήν π α ρ ά τ α ξ α εγχε ιρ ί ζ ε τα ι . Τ ώ ν γ ά ρ 
έχθρων , ώ ; φθάσας εΐπον, ουδέν ή ολίγα φροντ ίσας , 

IIC conteeri qo i . l em, ob accepta; ab eis superioris C ω 1 o 0 σ υ μ μ ( ξ α * ή άντωπήσαι πρδς τούτους Ικανού 

μενο. ; , διά τήν προσθέτους ή τ τ η ς αύτουργηθε ίσαν 
παρ* αυτού μ η χ α ν ο ^ ά φ ο ν έπίνοιαν, κατά τού Π α μ -
βασιλέως έ / ώ ρ ε ι τών δλων, πάντα κάλων κα\ κ ύ β ο ν 
έπανατε ίνων περια ιρεθήναι τδ αυτού τής Ε κ κ λ η σ ί α ς 
εΙκόνισμα. Αέον γ ά ρ τδ αίδέσιμον εύλαβηθήναι τού 
π ρ ά γ μ α τ ο ς , δέον τδ τ ή ς παραδόσεως Ώ γ ύ γ ι ο ν έ ν -
σρερνίσασθαι σέβας, δέον τής ούτο) θεοστιβούς δδού 
ύφ* ή ς τ ά τών αγ ίων Γχνη προώδευσαν έ π ι μ ε τ ρ ή σ α ι 
τδ βέβαιον, δέον έκπλαγήνα ι τού θεοφόρου πο ιμένος 
τήν Ι ν σ τ α σ ι ν δ δέ τ ή ς μαν ίας τδν δφιν ύπήρε ιδεν , 
και κατ ιωθε \ ς τήν φρένα τ φ δολίψ φρονήματ ι , εΓχετο 
τού βουλή μ α τ ο ; . Πάντα μέν λόγον παλα ιών , ώς ό δού­
λος εκείνος Ί εροβοάμ (9), κα \ βουλήν συνετών έξ 
αυτής έντεύξεως τδ χρήσιμον φέ ρου σαν άπωσάμενος» 

cladts a r i i ik ios t im conintenluin , idoncus essci (g), 
advetime nuiversoruiu Rvgetn bellalurus pro-
oes^ i i ; nu tb»mque non inovit lapidem, quo ejus ab 
Ecclesia {h) stnii i lacriim proscriberet. C u m enim 
rem veneralione digtiam r eve re r i ; cum anliquse 
tra;'.iiionis religionem fovere ; cum divii t i i l i ne r i s , 
qtio praecessisseni eanciorutn vestigta, tutnm cal lc in 
i cnere ; ctmi sanclissimi pastoris aique an i i s i i l i s 
admirar i conslani iam debtiissei : i l l eeconl ra insa-
nias fHrorisque 8<;rpentem fuleire, ei sensu doloso 
meiiieii) infeotus tcuacius propusiio inbaercre per-
severavit. Sci tbet dogeneris i l l ius Roboaini mote, 
setiiorutu monita prudeiilnmque consi l ia , qua? ex 
prinia s ia lnn congressione u i i l l i a i em pneferreul a 

se rvpcHciis atque ad Jnnioniin null ius ponderi» D ι η \ δέ νεωτέρων λογίδια κα \ γραΐδων μ υ θ ά ρ ι α , ούκ 
verba anib-sque ooruai iabulas, qui ιιοιι de COBIO sed άνωθεν, ά π δ γ ή ς δέ φθεγγομένων , έ τ ρ ά π ε τ ο , έ π ι μ ε -
ί\β lc r ra loquebantar, converlews animam, longa τρούντα χρόνων μ ή κ η κα\ ν ίκας , εί τ ή αρχαία κ α τ α -
sibi loinpora ac victorias proiuitlebat, si jnodo ve- στάσει τήν άσέβειαν έξεμέσε ιεν . 
teri rerum gialui i inpiciaiem vomitu impuro aspersissci. 

\g) lnmrs iones C r u m m i e l vastaiionee immensae 
ad porias usque Consiauiinopoliianas laie descr i -
btinltir hi Appeudire Tbeopbaiiis, quibus relalig d l -
r i h i r : c tla?c dutn gerereulur, urbe non egres.Mie 
e<i Len, sed -imperiutn lyrnmiicegerebai . ι Ε ι dein : 
f Ut opem Π τ κ Ί ιιοιι adver i i l , neque urbeegressus 
es i , nec alios qnusvis in auxi l imu submisti . > 

{h) Ιιι Appmdroe Tbcopbanis i iarrala morie 
C n i i n l i i i p i i i i c ip i s B"lgari;p, e voniitu .«-iiiguinig 
cvxtincU, ad f! ur ι clalinu L i o n e n i , qua^i inse euui 

lelo confodi8*e!...postmodum oecasionecapia Ecc l e -
siam dcpoputari coppisse : ι quae anno Chr is t i 8.1 i 
gesta sim i . 

(9) Hoboamum Irglt inierpres : e l vero bic nota-
(nr in Sprlpturis quod seniorum consilia spernens, 
j in r iomm senteniia; adbaiscrit : verum cpi ibetum 
tcrvi Jeroboainum ind ig i l a l . qu icu i t i , ai i l iquuin Dei 
n i l t u m delira stiperstiiione conimutanle, baud n i i -
nus proprie comparalur L e o , quaiu cum Roboaiuo» 
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λε\ Ά γ ε τ α ι τοίνυν έφ* έ α υ τ ψ μέρος δσον ύ π ο π τ ώ - \ 35 . Untim igttur in coelum Η omnes eoguntur, 

TSI κανον ική τ η ς Ιεράς λε ι τουργ ίας άνε ίργετο , δσον 
κα\ μ ή {Ιουλόμενον τ α ί ς ύ π α γ ω γ α ί ς τής βίας έ κ ά μ -
πτετο , οΤς κ α ι τόπον ε ίσω τ ώ ν βασιλείων ά π ο -
κληρώσας, κ α ϊ το π ρ ο ς τρυφήν συών δίκην ά π ο τ ά -
ξας αύτο ίς σ ιτηρέσιον , νέαν π ίστ ι ν συντάττε ιν ό 
νεόφρων α π ο σ τ ά τ η ς έκέλευσεν. 01 δέ τ ψ βασιλε ίψ 
δράσει, ώ ς δ μυθ ικδς εκείνος Αίγα ίων , γαυρούμενοι , 
σχεδόν κ α τ ά π ά σ η ς Ε κ κ λ η σ ί α ς ώ μ δ τ α τ α δ έ ο ν τ ε ς , 
βίβλους ά ν η ρ ε ύ ν ω ν κ α \ τάς μέν κ α τ 1 ε ίδώλων έστερ -
γον, ώ ς συνηγορούσας αυτών τ ψ φρονήματ ι , τ ά ς δέ 
δ π έ ρ εΙκόνων έ π ί μ π ρ ω ν , ώ ς ελέγχουσας αυτών τ ά 
μ υ θ ε ύ μ α τ α . 

λ ς \ Ε ί σ κ α λ ε ί τ α ι δέ κα\ τ ώ ν ε π ι σ κ ό π ω ν τους πλε ίο ­
νας , τ ψ νεωτεροπο ιώ τ ο ύ τ ψ συνηγορήσοντας σ κ έ μ -
μ α τ ι * οίτ ινας ήνίκα τοις ά ν τ ι π ί ρ α ; έπινείοις του 
Β υ ζ α ν τ ί ο υ προσήγγ ι ζον ούχ (10) έ κ ο υ σ ι ό τ η τ ι , κ α τ ά 
τ δ κ ρ ά τ η σ α ν 16ος « ρ δ ς τδν ά ρ χ ι π ο ί μ ε ν α στέλλ^ντες* 
* π ρ ο ς αύτδν διεπορΟμεύοντο ' τήν βασ ιλ ικήνδέ όοπήν 
• ν τ ι σ τ α τ ο ύ σ α ν ύ π α ν τ ι ά ζ ο ν τ ε ς κ α ϊ βία δεσμούμενο ι , 
π ρ δ ς τ ά ς Έ χ έ τ ο υ και Φαλάριδος πο ινάς π α ρ ε π έ μ -
« ο ν τ ο * κ α \ ε ί μεν τδ δοκούν έκείνοις έ τ ί θ ε ν τ ο , λύσις 
τ ω ν δε ι νών έπηκολούθει κα*ι άνεσις * εί δέ τ ι ς τ ψ 
τ ή ς α λ η θ ε ί α ς κ έ ν τ ρ ω νυττόμενος π ρ δ ς τήν άσέδειαν 
π ο σ ώ ς ά π ε μ ά χ ε τ ο , ε ί ρκτα ί ς κα\ λ ιμοίς κ α \ χθονίοις 
κ α τ ε κ ρ ί ν ε τ ο δε ίμασιν , ουδέν τών τ ή ς Έ μ π ο ύ σ η ς ανεκ­
τότερο* φ α ν τ α σ μ ά τ ω ν υ π ά ρ χ ο ν τ α . Ο ύ τ ω τ δ τού δ ε υ -

Β 

quos caiKwiica r eguh ac d i i l r i c l i e sacris altaribug 
a rceba i ; i i etiam omnes, quos iuvkos fraus v i con i -
i n t s u inf leclebal ; qtiibus e l locus in l ra palatii 
sepia s ia iu i iur , e l annona, qua porcorum ins lar 
veii irem disieuderenl, copiosa decermtur, ab a n l i -
qui dogmaiis deserlore npvam Odem condere ge- | 
s i ienie. 1111 regia i l la lemeri late , haud secus ac fa -
bulosus ille iEgeon ( i) , superbia e l a i i , i n oipncs (j) 
ecclesias crudelissime grassari , librosque exquirere 
atque auffirre : c l si quidem ejusmodi e r an l , qui 
adversus idola ed i l i essent, velut ipsorum caug;« 
sentenliaBque favenles an ip lexa r i ; siu vindicandis 
imagmibug s c r i p l i , lanquam i l io rum argtiontes com -
mcnia flammis absumere plerosque. 

56. Episcopos i i em arcessit unperator, ly rann i i ο 
ac sediiioso convenlui pairocinio fuluros. H i p o r r o , 
ubi e regione B y z a m i i navium elal ionem propius 
assecuii esseni, uti moris erat, ad pastorum pr inc i -
pem sunimninque antfstilem sponte profect i , ad 
eum i r a n s m i l l e b a n t : sed in regitim ex ad\erso dis-
cr imen incurrenteg, ad E c b e i i Phalaridisqne ρα?-
nas vfncl i trahebanlur : c l giqtiidcm ex eormu 
fidei ratione sc sentire profltebaiilur, pras to erat 
malorum solutio alque rcmissfo ; sin autcm atiquis 
veri lat is compungenie s i imulo lanl isper imptetitii 
adversabatur, carcere, fame, lerrenis damnabalur 
lerroribug, qtiibus ad Emptigse gpeclra n ib i l mole-
stiae deesset. l u hutic inodum secundi Caipbac (oalue-

τέρου Κ α ϊ ά φ α συνίστατο βουλευτήριον, ούτω τ ή ς C rat conci l ium ; sic Jannes et Mambres grandi 
Ταννού καΛ Ί α μ β ρ ο ύ μ ε γ α λ ο ^ η μ ο σ ύ ν η ς κ α τ ά τού 
νέου Μ ω ϋ σ έ ω ς έπετετήδευτο τ δ α γ ώ ν ι σ μ α , ούτως ό 
τ ή ς ( ερωσύνης Αστήρ κ α \ τ ή ς ο ικουμένης Ν ι κ η φ ό ­
ρ ο ς Π α τ ή ρ δ π δ τ ώ ν τού σκότους εύρετών κα \ τού 
Ά ν τ ι χ ρ ί σ τ ο υ π ρ ο σ τ α τ ώ ν κ α \ προδρόμων ή θ έ τ η τ ο . 
Τφ γ ά ρ δ ιδαακάλψ σιγήν ά π ε ι λ ή σ α ν τ ε ς , τοί£ μηδέ 
μ α θ η τ ώ ν βαθμδν ε ίληχόσι τ δ δίδασκειν έ π ' έ κ κ λ η -
« 2 α ι ς π ρ ο τ ρ έ π ο υ σ ι · κ α \ τδν τού λόγου χρυσόρειθρον 
« ο τ α μ ο ν κ α τ ά λόγον κωλύουσι φέρεσΟαι , το ίς δε 
Ρ ό θ ρ ο ν έ α υ τ ο ί ς ά π ω λ ε ί α ς δρύξασι , κα \ ύδωρ σοφίας 
oCac Ι χ ο ν σ ι ν ε π ι σ τ η μ ο ν ι κ ώ ς τήν Έ κ κ λ η σ ί α ν άγειν ού 
ψ ρ έ τ τ ο υ α ι · τδν αρχ ιερέα τής Ιεράς έχεσθαι τ ρ α π έ ζ η ς 
α » ί ρ γ ο ν σ ι , κα \ ο ίς μηδέ ε ίς οίκον θεού ε ίσιέναι 
τ>€μ·.τδν τ ά τ ώ ν Α γ ί ω ν έγχε ιρ ίζουσιν άδυτα · τους 

loquentiae cer ia i i icn adversue novuin Moysen i n -
s l r t u e r a i i l ; sic gacerdolii aldas, orbisque P a i r e m 
Nicepborum tenebrarum inveniores atqne A n t i -
cb r i s l i prcecursores e l pal roni reprobant. S i l e i t l iun i 
namque, minig additis, magisiro lodicenies , cus,~ 
qtii nec disclpulorum ordinom acceperanl, in ec-
clesiis doccrc i m p e r a u l ; germonisque ac doctriu:e 
auretim flumcn secuHdum ralionetii ferri p r o b i b c i i -
(€8, eos, qni geipsos perditionis tacus foderant, ac 
quibus sap ien i ixaqua deerai , Ecclesbe modcran im 
praificerc non exhorrescmit. Yencrandum aul«»m 
aiitistUem sacris arceut, et quos nefas era i in D. i 
donium vel in l rare , iis Sanc lorum peneiral ia c rc -
duat : Ecclestae columnag ψιιι l i be l amovenl ac 

τ ζ ς Ε κ κ λ η σ ί α ς στύλους ή δοκού σι σαλεύουσ ι , κ α \ D concu l iun l , et vanis atque instabilibus del ir i is suis 
* ν τ κ ρ ε ί δ * ι ν τ ο ί ς ά ν ε μ ι α ί ο ι ; κα ϊ άστάτο ις α ύ τ ω ν ταύ- eani se guffulluros gtoriantur . 
T T ; V αύλούσ ι λ η ρ ή μ α σ ι . 

« m s . ω ; . 

(IV) E x c i d i t e Lat ina versione npgatio; vi i n ie r -
g m t t d i o i i e uon recia dislortus mirc setigtis, videlur 
c l a r o s fu turus hoc modo : < Qui poslquam ei quae 
e z a ^ v p r s o Byxaf i l i i e i t navinm staiioni nou aponle 
j p p r o p i o q u a s f r e n t , millentes ( nuntitim sciiicet de 
^ d t r o n i u §4W»9 v e l l i u e r a s ) jux ia recsplum morem 
a r c b i p r a e s u l i guo, ad ipgum i r a j i c i eban l : eed, « i c . > 

i#) i l i i n c giganiem fabulantur pocUi centuu» ina -
uA»*** l u t i d e o i gcopuloe gimul in Jovem intorsisse. 

ijy € C o i i i e u d c b a i i l io veri iatem a Peulecogie, qui 
J a ^ D U c o i I ly l i l a in seqitcbanlur coacervarc l ibrus, 

Jnl io vero metise sociuin adjitiixenmt Anton ium, 
e i deiftcepg ad Decembrem occul ium ijerebaiil d o -
l i m i . ι l l a in Appendice Tbeopbanig : in qua d i r i l u r 
Joatmeg ei iam Gramniai icug %Prwcur$or et Ailjutor 
diaboli appellaJtig, Pancra l i i Sciasia; Qlius, cui pa-
I r iarcbaium Leoadi l iceba i . Anloidug vero, cx ludinia-
gislro ob cr imina objecia inonacbiig faciug, deiu 
praeposiuis iMOiiagierii inetropolitsuii, landein epigco-
p<is SylaV. Omiuoa l io s ib i relatog. Con^ulendu ct iain 
A c l a b . N u c i * Cunfes iOr ieoApnl i s . 
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Prtce$ α iaucto Sicepfwro indictce; ammati subditi. Acceaut ejut ad Imperaterem. 

57. !Ia»c Dei famulus Ntcepborus cmn ariverte- Α λζ ' · Ταύτα ο του θ ε ο ύ θ ε ρ ά π ω ν Νικηφόρος θεώ· 
τάσαν Ικετηρίας ίδέαν π ρ δ ς θεδν έπτνόει, r c l , nullum ιιοιι supplicaiionis gtiims adbibebat 

qtto Deus exora re iu r ; obsecrans aique adjutorem 
iuvocans, u l Ecclesiam a labe puraro eervaret, nec 
siucerum gregem scelesia baerelicorum constieitidiue 
et socletaie sincret hiqt i inari . Qnan)obrem omnee 
«d ee trahebat, admojiebat, obsecrabai, horlabatiir 
non conimisccr i hxre i i co rum fermenlo ; monebal 
rjiraneae doclritue aborl ivam sobotem ceu vene-
nntas viperarum proles fugere: non en im corpo-
ra!e vi i l ims ab i is inf l igi , quod medicorum remediis 
qneal ccdere, sed periculum ejustnodi esse, qnod 
nniitti sinus atque recessus pervadens respual cata -
plasnia qupd superficie lentis adbibetur. Non i g i -
l u r lemporis cedendimi s r i i c u l o , neque violeniine 

μένος f 

άντιβολών κα\ π ρ δ ; συμμαχ ίαν χαλών τή μέν Ε κ ­
κλησία διασώσασθα* τδ ά μ ώ μ η τ ο ν , κα \ τδ του ποι­
μνίου άκίβδηλον μ ή χρανθήναι τοις τ ή ς έτεροδοξίας 
μ ιαρο ίς άλ ι τήμασ ιν . Διά τούτο πρ>»ς έαυτδν πάντας 
ε ί λ κ ε ν , ένουθέτε ι , παρεκάλε ι τή ζ ύ μ η μ ή συμφύ-
ρεσθαι τ ώ ν α ί ρ ε τ ι ζ ό ν τ ω ν ' ά π έ τ ρ ε π ε ν , ώς Ιόν κα\ ώς 
κ ύ η μ α έχιδνών τ ά τ ή ς διδασκαλίας αυτών αλλόφυλα 
π ρ ο φ ε ύ γ ε ι ν ν ά μ β ) ώ μ α τ α . Ού γ ά ρ , Ιλεγεν , σωματικδν 
έπάγουσι μ ώ λ ω π α , φαρμάκο ι ς ιατρ ικο ί ; ύπεΓκειν δυ· 
νάμενον · τοίς τής ψυχής δέ μυχοίς ένιείσι τδν κίν-
δυνον, τήν έξ έπ ιπολής άναινόμενα μότωσιν . Μή 
τοίνυν ένδώμεν τή τού καιρού 0οπή , μηδέ τ ή τού 
κράτους φορά * εί γ ά ρ βασιλέα χ α \ πολύ σμήνος συν 

poiesiai is : qiianquam cn im lum i i i iperaiqrem tum Β α ύ τ φ χακοφρόνων ή α ί ρ ε σ ι ; έ π ι σ ύ ρ ε τ α ι , άλλ' είς 
< oiiferlam c r r amium lurbam i l l i eomjietn ba^resis 
ftatiai alqne a>lucat, ίιι nibilwin tamen iUis cessu-
ram pmeslaiem, ncc conlra Dei Eccles iam ejus 
babemlam rai ionem. Neqtie enim in inul l i ludine 
l>eo bejieplaciunn es$e, s<d respicere in qiium l i -
iiieiile.m irenacntemque serrooues ejus, id est, in 
luiam Eccles ia in , qua» ve lu l v i r unus essc palam os-
leudi lur . Propit iandam p^ecibqs Dei c lemei i i iam : 
pcrvigi l i nociis s ia l ionc o?amio, ipsius i ram m i i i -
gandam : flagilandum dcniquene con l ingan l tnala, 
quauta niol i tur persectiloruin saivit ia. Dixera l , 
Moclem concelcbrnul {k). 

58 · Imperaioi; ubi deprebcitdit quain i l t i nociu 

ουδέν α υ τ ο ί ; ή ισχύς άποβήσετα ι , ουδέ ε ί ς Έ κ κ λ η ­
σίαν θ ε ο ύ λογ ισθήσετα ι . Ού γ ά ρ έπΙ πλήθει θ ε δ ; 
εύδο/ .ε ΐ , άλλ' έφ ' έν\ φόβου μένω χ α \ τρέμοντ ι 
τρύς λόγους αυτού ύποσχοπε ί , κα \ δλην Έ κ κ λ η σ ί α ν 
τδν ένα σαφώς αποδείκνυα*. Τούτου διά προσευχής 
Ιλεωσώμεθα τήν ςύμένειαν* τούτον π α ν ν ύ χ ω στ άσε ι 
δυσωπήσαντες έ κ μ ε ι λ ι ξ ώ μ ε θ α · τούτον α ΐ τήσωμεν 
μ ή παθε ίν η μ ά ς δσα σπεύδουσι καθ* η μ ά ς ol δ ι ώ -
κοντές, Ταύτα έλεγε, κα \ π ά ν τ α ς ε ίχε τδ ίερδν τ ή ν 
π,άννυχον έ π ι τ ε λ έ σ α ν τ α ; σύναξιγ> 

oiuiiesque i i i tctnplo unaniines lo iam insomnes 

λη ' . Καϊ έπε ί βασιλεί κατάφωρα τ ά τ ή ς ύ μ ν ι ρ δ ί α ; 
lytnnQdiaii i agebanl, l i i i i o r cum gelidusque pavor C έγένετο , δέος αύτδν κα\ δε ιλ ία συνείλε , μ ή τ ι ά ρ α 

καϊ νεωτερισθείη κ ατ ' α υ τ ο ύ , αίδοί τή πρδς τδν αρ­
χ ι ε ρ έ α κα\ σχέσει^ κινούμενον. Περί ο-̂ ν ώ δ ά ς ά λ ε -
κτρυόνων στέλλει π ρ δ ς τδ Ιερδν δυσπαθών κα \ ά γ α -
νακτών , έ π ί κ λ η μ α π ε ρ \ τούτου φέρων τ φ ά ρ χ ι π ο ί -
μενι ώς τ α ρ α χ ή ς α ί τ ί φ τυγχάνοντ ι . Ού γ ά ρ έ δ ε ι , 
φησ\ , βασιλέως προς είρήνην τδ πάν συνελαύνοντος , 
διάστασιν μελετών / α \ διχόνοιαν κα\ τ ή ς ε ί ρ ή ν η ς 
κατεύχεσθαι . Ά λ λ ' επε ιδή τά π α ρ ά γ ν ώ μ η ν τ φ 
βασιλεί πράσσοντες π ε φ ώ ρ α σ θ ε , έπιλαβούσης λ ο ι π δ ν 
η μ έ ρ α ς τήν πρδς τά βασίλεια ποιείσθε π ο ρ ε ί α ν , ώ ς 
Jv και αύτδς τ ά π ε ρ ί τον,των διαγνοίη σ α φ έ σ τ ε ρ ο ν . 
Ε π ε ι δ ή δέ τδ πλήθος τ η ς αγγελ ίας έ π ^ σ θ ο ν τ ο , π ρ ο -

iuvatiii , ιι^ r e v e m t l i a aolisj i t is d i u i i . scdi i iouem 
ordi rcntor , pro s iugi i lan quo eum proseqqebanlur 
pffecti]. Mox ilaque ad gaUi cai i l i i in i ; i lempluin 
in i l l i t ioJ ignabui idu i , ac paslorum principem 
v c l m Uirbari im anctorcui arce>se»s cr iu i in is : l |aud 
cuitu, i nqn i l , par crat , imperalore c u i i d a ad paccm 
« o g e u i e , dissonsioneiu vos e\ discordiam n io l i r i , 
parique qbirec^are, Quia igjiur deprelieiisitm est 
agere vps comra i(iiperaloris senleiHiam, ubi dies 
i l l u x e r i l , in pala i ium pergUe, u( e\ i l le clarius de 
(its cogposcal. A d v e r i i l s iat im uuiversus CCDUIS, 
i(iiid isia ni int i i vorba indicarenl , e i inajorem quam 
pro r ^ i auditione aja€ri(aiem os lend i i . Cuuc i i ig i ln r 
wnpplices lacrymas 
oumiiiui iuspeciorcni 

ιιι caiholicae fidei jnra disponerel atque eervarel . 
Absolutis atilem precibus, vir uacraiissiimis, stans 
uoruui inedius, couveulum Ecclesiae, in hucc verba 
affalur: 

59. Decebai qu idem, ο divinis ordinal ionibus 
clccte coDlus, ne in somiiis quidem vidcrc co yii 

Ουμίαν ακοής έπεδείξαν^ο κρείσσονα. Ού γ ά ρ η ν 
Ιφ.-ire cx octilis, jii<)ieemqiic ^ ούδε'ις, δ ; ού δάκρυον έκ κ α ρ δ ί α ; έξεκαλείτο ί κ έ σ ι ο ν , 
ι i i i lo i i l ius pcrrexerunl orare, και τδνέφοροντών πάντων κ ρ ι τ ή ν έ β ι ά ζ ε τ ο δ ι α ι τ ή σ α ι 

κα ϊ τηρήσαι τή καθολική π ίστε ι τδ δ ί κ α ι ο ν . Τ έ λ ο ς 
γούν τ ή ς ε υ χ ή ς λαβούσης , έκκλησιάσας τ,δν ί ε ρ δ ν ό 
παν ίερος σύλλογον κα\ καταστάς ε ί ; μέσους , Γλεξεν 
ώδε* 

λθ ' . "Εδει μ έ ν , ώ θεόλεκτον άθροισμα , μ η δ ε έν 
όνειράτων δψει τήν Έ κ κ λ η σ ί α ν δ ρ | ν , έν οΤς έ σ τ ι 

(k) Ιιι Appendice Tlieoplianis :< Ortboduxi cuucti 
c l c r i c l , nionacbi «t l ^ i c i , vigiliae p«r lotawi noc-
lem bab i i cn i i i l , iit Ocus eorom consilia dUsiparel , 
deprecantes. Mxt i la gcri a palriaroba disccii*» i n -
\{'\\x impuraioi;, s iguilbat piMitili: i ; \h quid baac 

agis? Reepondel ilfe, Nih i l inali focimus, O c u m 
l n i l i i i i i rogaviiiHis. u l Ecclesiaui s u i m , m o d o ιΜΐ 
plar.eat, imporinrbatam conservel . » E o s d e m c u m 
ftam-tn N i c q i h o r o in magna ccclosia p«r l o l a m n«>-
c lcm ora-st» i radh Tlicoct«risiiU4 iu Vita S . N i c e t a e . 
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σήμερον , κα \ ο:α τ ά κατ* α υ τ ή ; δεινά ρελετοΊμενα, Λ stiiln Eedes iam, quo nunc conspiciuius, ac qualia 
δτι έ κ φα ιδρότητας τδ κατηφές επενδύεται , δτι εκ 
βαθε ίας ε ι ρ ή ν η ς π ρ δ ς στάσεις έπε ίγετακ , δτι π ά ν τ α ς 
έκουσιότητι τελε ία πο ιμαίνουσα , άκουσίαν α ρ π α γ ή ν 
τ ώ ν π ο ι μ α ι ν ό μ ε ν ω ν υ φ ί σ τ α τ α ι , δτ ι πάσι δ μ ο -
γνωμονε ίν επ ι τρέπουσα , διαφόροις δόξαις δ ι ίστατα ι , 
ήν δ Χ ρ ι σ τ δ ς τ ώ ίδίω περιε Γ.οιήσατο α ί μ α τ ι , ή ν παντδς 
μύσους κ α \ κηλίδος τ ε τήρηκεν ά μ ω μ ο ν , ή ν άποστό-
λοις , κ α ϊ π ρ ο φ ή τ α ι ς , κ α \ μ ά ρ τ υ σ ι , κα \ πάσι δ ικαίων 
π ν ε ύ μ α σι περ ιστο ιχήσας τ ε τ ε ι χ ι σ μ έ ν η ν έδειξδν ώς 
παράδε ισον . Νυν \ δε τ α ύ τ α βλέπομεν πάσχουσαν, 
ύπδ τ ώ ν τ δ δοκείν εχόντων ήμέτερον , τδ 'δέ είναι κα \ 
λίαν άλλοτρ ίων , δσα κα\ π α ρ ' έχθρων παθείν ά π ε υ -
χ ό μ ε θ α . Σ ή μ ε ρ ο ν γ ά ρ τ ή τού Χριστού είκόνι συνατ ι -
μούται κ α \ τδ άρχέτυπον , ε ίγε ή τ ή ς είκδνος τ ι μ ή 
έ π \ τ δ π ρ ω τ ό τ υ π ο ν διαβαίνει . Σήμερον ή ανέκαθεν 
τ ή Ε κ κ λ η σ ί α διά λόγου καϊ γ ρ ά μ μ α τ ο ς συντηρηθείσα 
π α ρ ά δ ο σ ι ς , έκκοπήν κα\ παύλαν δσον έ π \ τοίς 
ε χ θ ρ ο ί ς τής αληθε ίας λ α μ β ά ν ε ι , κα\ παράδοσιν ήν 
ο ύ κ ήκουσεν έ ν ω τ ί ζ ε τ α ι . Ά λ λ ά μ ή [δεϊ] κ α τ α π ί π τ ε ι ν 
τ α ί ς εκε ίνων ά π ε ι λ α ί ς , μηδέ ύποχαλ^ν τ ι τής προ ­
θ υ μ ί α ς , μάλλον μέν ούν κα \ δ ιανίστασθαι , δσον μ ε τ ά 
σ υ μ μ α χ ί α ς δ πόλεμος- έοίκασι γ ά ρ οΕ τής αληθείας 
έ χ θ ρ ο \ το ις φιλοπονούσι τών π ο τ α μ ώ ν τους ραγδαίους 
έναντ ίως τ ψ £εύματ ι δ ιανήξασθαι . Εκε ίνο ι γάρ έ π \ 
τ ά π ρ ό σ ω χωρε ίν άμιλλώμενοι τ ιρ π ο τ α μ φ , κα \ μ ή 
θέλοντες συναπέρχοντα ι · ούτοί τε μ υ ρ ί α ' κ α τ ' αυτής 
φ λ υ α ρ ή σ α ν τ ε ς εκε ίνη κα \ άκοντες είσιν δμογνώμονες . 
Ά κ α τ α γ ώ ν ι σ τ ο ν γ ά ρ π ρ ά γ μ α καϊ πάντα δυνάμενον 

iti eam mala cuduulur : quomodo nempe pro keii l ta 
iiidCdtiliam indiiat, a lqueex alta pace in discordiam 
l c n d a l ; q u x omue& sponlaneos perfeclc pascens, 
viulcnlam nvium snarum rapinam pal i lu r , et ad eon-
cordiam imiversos Iiorlans fndiversas sc iudi lur opi -
nioiies. E a , inqi iam, Ecclesia, quam Chr isd is arqui-
sivit sangiiine propr io ; quam onmis labis el cr iminig 
pnram s e r v a v i l ; quam apostolis, propbetis, i na r ly -
rlbus, cunclisque jus iorum spiri t ibus vallans, velul 
paradisum iivuris clausuin o*lendil . Nunc vcro 
eani pati videmus eoriim mol i i ione , qui specie q u i -
dem nostri sunt, re auiein ipsa valde alieni ea 
designant, qnae ab bosiibus quoque paii depreoa-
mur. Modo Hamque eo adduct.i rc* es l , ιιι αι ι ι ι 

^ iinagine atquc* figura cxemplar . quoquc aflicialur 
probro : si qutdcin bonor iiiiaginig »1 < xemplar 
ascendit. Mo.Iie, qua» jam inde a primis l e inpor i -
bus verbo ac s c i i p l o ftieral conscrvaia Ecclesuc 
traditio, exscinditur atque aboletur (quod s c i l i cc i 
ad verifalis intmrcoa at i i t iel) , i i iaudiiaque l iac t r -
nns traditioiie imbutfiuur fldeles. Ne auiei i i , quueso, 
de-poudcatis ani inum i l lo rum luiitis lerrcfacii , 
ncque atiquid de veslra a lacr i la lc rettiiliaiis ; quiii 
polius exc i l amhi i eo, quo uoii carebtl hoc bel lui i i , 
auxi l io . Haud ei i im a l i le r agilt ir cmn ho^libus ve-
rilatis quain cuin i i s , quf conlra rapidissimorum 
fluiiiiiiiim cursum natare teiilant : naui u l illi duui 
progressi sursiim e n i l u o t u r , invii t c i i am ipso 

ή α λ ή θ ε ι α , κα \ μεγάλην τήν (5οπήν έφ ' έκατέρα χ α - Q aquarum iinpelu rapiunlur deorsum; sic bi s ex ieo -
ρ .ζόμενον . Οίδε στεφανούν έν έ κ ά σ τ ψ τ ι μ ώ μ ε ν ο ν , 
οίδε χ ε ιρούσθα ι πανταχού πολέμου μενον . Μετά τ α ύ ­
τ η ς κ α \ δ άνοπλος άτρωτος , άνευ δέ τ α ύ τ η ς κα\ ό 
ο π λ ί τ η ς ευάλωτος . Μάρτυρες δέ τ ώ ν ε ίρημένων οί 
π ρ δ ς ούς ή μ ί ν δ λόγος· ουδέν γ ά ρ τής αληθείας 
φροντ ίσαι σπουδάζοντες, κα \ αύτοίς τοίς τά στοιχεία 
πα ιδευομένο ι ς γεγόνασι π α ί γ ν ι α , αύτο\ έάυτοίς πρδς 
ά ν τ ι λ ο γ ί α ν άρκούντες , κα\ τών οίκείων κατά τους 
μ α ι ν ό μ ε ν ο υ ς σαρκών έμφορούμενοι . 

las aJvertus veritalem nugag commemi , ad CJMS 
concordiam vel inv i t i I rabui i lur . Yer i las ei i ini 
res cst inexpugnabilis, qua?quc ad omr.ia valea^ o i 
niaximuiu in i i lramque par icui moiiicntuni aiTerai / 
Novi t , cum boi ioraiur , coroiiarc ; novi l expugnarc, 
cuui bello pei i tnr . Hac comile viucat is e l i am, qui 
niillSs armis ins in ic ius e s t ; s in aulciti \\xc clefi-
c i a i , e l iam calaphraclus miles faeite poierit eypH-
gnar i . Testes dictorutii i i i p s i , i n quos ora i io nn-

s i r a col luieal : nullam eniin veri tal is l a l ioncm babenles, ipsi qiioque l i rut icul is atquc cletueiita 
Jisce iUibus facli sunl r id icu l i : duninempe sibi ipsis ad conirudicl ionein sali» snnC, suisque sc carnibus 
ttore tnsanorum ingurgitaiit (/). 

μ ' · Τοιαύτα τοίνυν ύποτροχάδην άγορεύσας , κα\ 40. lisec conci la o ia i ioue loculus saoniiu buiuc-
τ δ ίερδν 0άκος έ π \ τ ώ ν φ μ ω ν π ε ρ ι θ ε ί ς , τήν βασι - D ris imposui l pall iuni (m)9 universoque si ipai i le 
λ έ ω ς αύλήν σύν π α ν τ ί τ ψ τής Ε κ κ λ η σ ί α ς κ α τ α λ α μ - Eeclesiac coelu, aiilam pjcliit impcra lo r i s . Hle ιιοιι 
β ά ν ε ι π λ η ρ ώ μ α τ ι * δν ο ύ χ ώ ς εΐώθει χ ε ι ρ \ κ α ϊ ά σ π α -
σμ4» βασιλεύς προσεδέχετο , τ εκμηρ ίο ι ς ο·5σιν ε ιλι­
κ ρ ι ν ο ύ ς δ ιαθέσεως , άλλά διάστροφόν τ ι κα\ μανικό ν 

pro eo, u l uioris e r a i , oblala inanu aique osrulo, 
c i r i i s n imirui i i vcrae amicilise indic i is , v i runi e x i i - . 
p i l ; sed lorvuin quid atqii^ furorem oculis piujtcn-

( 0 Ιιι d ic la Appftndicc : « S. Nicepborus a«t om-
n e » i s t um sermoueiii d i r i g i l : Num babetis a l iquid , 
r juod TCHMS isifs cxpr i ina ld r , fralres? Exclamavere 
o n m e i : Novimns, et cer l i eumus veramesse (idem 
i ! 0 6 l r a m , in bac inor imur omnes .Ad il los pair iar-
c h a : Supcres i , fralre^, u l concordes pert»everctiiiis, 
e t a i i i n i i s conjtiiicti bac inconfcssione absque dis-
SCIISM remaiieaiiii is : u l adversa? partis bumities 
t tu l lv tn repcriant, qnem scparenl a nobis, ne<' id 
r>^cqn i valeanl. Grat ia e i i im C b i i s t i plurcs i l l is 
s*im«is. l l l i rursiis u n n t lainore lirniaverunt i*d 
c to r tc i t i u quc obbliluis)S c i pro EVA lcbia dintioalu-

ros, βρροΕίΐίβφιβ cnicibus ad subscriptiones, scripiie 
sibi tiiviceio iidcm fecere nunquam ab i i iv iccm se 
scparandos. > 

(m) lsidoro άγιον (5άκιον. Sarcug forio au l i n -
sigue palriarpbale, quo aiiguslior Oei caiisam co-
ram ba?rciico iupc ra lo re agertt. i l a bic Cot i i -
befis. : nos pallium veri i tuus, ex Laiinaj Ecclcsiaj 
usu : cui respoudet s imil is iormaf pai inus, sed 
multo quaiu La l iu i s la i ior e l peue ad |>edes do 
fluens, iu Graicis pair iarchal ium imagii iuiu forinis 
conspicicndu^. 
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dens, gradu u r a i l , regiumque solium arr ipi t , v i ro - Α ύποβλέψας π ρ ο η γ ε ί τ ο , κα\ τ ή ς βασιλείου καθέδρας 
4111* Ι Ι ί α ΐ Λ ΕΑΛΐΐη<1ΐ θΚ ΑΛ ΟΛΙΙΙΑΟΟΙΙ» ΙΑ..... . Λ^.ΚΙ 1 J*l _ — * V * f. I ι » * » · -<|iie juslo secitndi ab eo coitsessus locum ced i i . 
Uuae anlem lunc solus soli imperalori collocnCus 
M l (w), ac quibuseum ex clivtilis Scr ip lur is eloquio-
ruui vehut nimbis o b r u e r i l , Yocante lemporo 

modo d ic iu r i suinus. R e b a i u r e u i m bomo vi lUsimus 
e l impie la i i s mancipium lier i posse, u l sanclum 
expugnaret, inodo solus cum solo, congredereiur , 
quem uiniie auxil i i iui armaque de i icc ien l . Ord i lu r 
ergo succcnsus iracuudia talia, velut ex alii&>imo 
gurgite, ira ai i i inum si icceudcme, e rucu re dicendo : 
Quienain baec a vobis fabricala discordia , et adver-
sus imper i i sacrarissimitin culmen ac inajesiateui 
pleua leuieri iat is conjuralio atqtie < ottio? nani qu i 
inconsulla inajosUlu noslra lonve i i i t i s . agere , 

έ π ε ί λ η π τ ο , τ φ δέ δ ικαίψ τόπον έδίδου τ ά δεύτε ρε Ια 
τ ή ς καθέδρας επέχοντα . "Α δέ βασιλεί μόνος τότε 
μόνω διε ίλεκται , και τα ΐ ς έκ τών θε ίων Γραφών 
νιφάσι κατέκλυσε, καιρού καλούντος ήδη λελέςεται. 
Κ α ϊ γ ά ρ αίρήσειν τδν α-γιον ώ ι τ ο , τδ πεπολιορκη-
μένον εκείνο ύπδ άσεβειαν άνδράριον, εί μόνω π ρ ο σ -
βάλοι , σ υ μ μ α χ ί α ς κα \ δπλων έστερημένω . "Αρχεται 
τοίνυν, ώς έκ κατωτάτου βυθού του θυμού τδν νουν 
ύπεκκαίοντος , λέγειν τοιάδε · Τ ί ς , ώ ούτο ; , ή παρ* 
υ μ ώ ν τεκταινόμενη διχόνοια, μάλλον δέ κατά τ ή ; 
βασιλείας νεανική έ π ι σ ύ σ τ α σ ι ς ; δ γ ά ρ του ημετέρου 
κράτους έκτδς συνάγειν κα \ έτεροδιδασκαλείν κα\ 
χατεντεύξε ι ς π ρ δ ; τδ κρείττον έπινοείν π ε ι ρ ώ μ ε ν ο ; , 
ουδέν ή κατά τής κοινής σωτηρίας έαυτδν έ π α φ ί η -

aliierque quam benlimus nos dorere , aique ίιι Β acv. ΕΙ μέν γ ά ρ έ π ' αναιρέσει τών ορθών δογμάτων 
rausa religionis, qtiibus obloquaiur, ailinvenire prai-
hknuii, i i ianiresimu est quoii conlra coniimuiem 
a s a i u i e i u . S i furcl niajeslaii nusliui coas i i lu iu i i i 
ud abolenda recla deere l i quiJpiam u iol ir i , eorum-
que, u l d i c i i U , aul iqui la leui cuuvcllere, IKIII dees-
* c i forsau al icui teuipu* ac loous nos vi lupcrandi , 
i l lcl:uitt luervsis c N i n t n i.obis inipiiigeiidi : uunc 
vero ciiiii recl i l t idi i i is « i i i o r e ducl i otuiiein cupiamus 
v i u r o dUcordia iu , et cuuc la» iiiiiiui qtml \\\ iide 
iHfiilire pernpiemus; cur videmur bac pai(e inju-
l i a iu facere, Ecelesia? paci sludeiulo ? iNocisue lu r -
baui pluri inaiu lumul luar i aique al> E c d c s i a dis>i-
«lere (O noioiiie, quod iinagines piugaiiiur e i e r i -
ga t i lu r ; cullal isque 'ctiani l ibollis b>ca p io l e in j 

τδ ήμέτερον κράτος ποιείν τ ι προηρεϊτο κα\ τήν 
τούτων διασαλεύει*; έπε ιράτο , ώς ύμε ΐς φ α τ ε , π α ­
λα ιότητα , είχε ν άν τ ι ς κα\ καιρδν κα\ τρόπον μομ-r 
φα ΐ ; η μ ά ς περιαντλε ίν , κα\ έτεροδοςίας είσφέρειν 
έ π ί κ λ η μ α · έ π ε \ δέ τ ή ς ιούτων δρθοτομία ; έ ρ ώ μ ε ν , 
και πάσαν διχόνοιαν έκτρέπεσθαι προαιρούμεθιτ , 
και δμογνωμονείν έ π \ τή π ίστε ι πάντας βουλόμεθα, 
τ ί άδικείν έν τούτψ φαινοίμεθα , τδ είρηναίον τ ή 
Ε κ κ λ η σ ί α πρυτανεύε ιν έθέλοντε ; ; Ούκ ο ίσθα , ώ ς 
ούκ εύαρίΟμητον μέρος 'διενοχλεϊ, κα ι τής Ε κ κ λ η ­
σίας δ ι ίσταται , τής τών εικόνων ένεκεν γ ρ α φ ή ς τ ε 
κα\ σ τ ά σ ε ω ς , Ρήσεων Γραφικών π ε ρ \ τ ή ς τούτων 
άτ.οτροπής έπ ικομιζόμενον δ ι α τ ά γ μ α τ α ; ών αδ ι ερεύ­
νητα εί παροφθε ίη τά προτε ινόμενα, ουδέν κ ω λ ύ ε ι 

S r r i p i u r a r u m , quibus probenl quod in lc rd ic iuui ^ ρ ή τδ τ ή ; π ί σ τ ε ω ; σύμφωνον ε ί ; δ ια ιρ ίσε ι ς λ υ θ ή ν α ι , 
κα\ μ ή πρός Ινωσιν όρθοτόμου τδ λοιπδν ιδεϊν σ υ ν -
ουλώσεως. Τοϊς ούν π ε ρ \ τούτων δ ιαμφιβάλλουσι 
π ά σ η ς άτερ αναβολής υ μ ά ς {ιαλεχθήναι π % οοτρέπο-
μεν , κα \ πείσειν ή πεισθήναι κεκρ ίκαμεν , ώς άν κ α ϊ 
ή μ ε ί ; τά δ ικαίως έγνωκότες λ ε γ ό μ ε ν α , μετά τ^υ 
δικαίου γ ε ν ο ί μ ε θ α , κα \ τούτψ τήν (δοπήν χ α ρ ι σ α ί -
μ ε θ α . Εί δέ μ ή τούτο ποιείν κατανεύσοιτε , τ ή δέ σ ι γ ή 
τδ δίκαιον έαυτοίς θηράσθαι θελήσοιτε ( 1 1 · 1 2 ) , ο ύ κ 
άδηλον δποι τ ετάξετα ι τδ ύμέτερον. 

Μ Ι earuin rd ig ione? borum auieui objecia s i n c ^ l i -
gajntir i t i i l scussa, u i l i i l velat quin Udei cou& nsus 
discurdia 6o |valur, n e c d e i n c e p « a d ieci;u coali t iouis 
ui)ioue:ii respicial . Quamobrem bis qui i la aniitiis 
l l n c i i i J i i i , uniui inora pos lpos iu , luqui vos at<|ue 
cuui eis jnbenms d ispulare ; qiialemis vel eos iu 
heitleiiltatn vesiran» adducatia, vcl i U diceii l ibus ipsi 
auscMl le iU; u l nos quoque quid rcci ins d ica iur 
cagnoeceuies, ab eju$ sietuus p a n i b u « , cujus jus i io r 
t^l acqiiior causa i u e r i l , eique ad vic lor iam uosira? at ic loci la l i* moiiioiitudi conferamus. Id si p r a » s t a r e 
r euu i i i ^ , in luuqudo de bis s i lcnl io pertiuacos, baud obscurum Vst quo vesiraj redigendai res s i u i . 

41 . Suscipiens auteiu lucifer veri tai is N k r p U o - μα ' . Ύπολαβών δέ ό τ ή ς αληθείας φωσφόρος Ν ι -
rus Ίιι buuc modum r e s p » n d i l : Ne, qnajso, sacratis- χηφόρος ά ν τ έ ^ η σ ε ν Ού τέκτονες η μ ε ί ς , ώ β α σ ι λ ε ύ , 
sima inajesia», eoruiii tios ar i incospi i laver is , quibus y τ ώ ν πρδς διχόνοιαν κα\ στάσιν όρώντων ύ π ά ρ χ ο μ ε ν , 
dUcordla ac aedilio conflatur. Nt-que vero adversus ουδέ κατά τ ή ; σ ή ; α ρ χ ή ς δπλα τήν ήμετέραν ε ύ χ ή ν 

imperium li iuin arinaruin loco preces nosiras m o v i -
IIIU?, qui orare pro regibus, n n i\\\s inala procuraie. 
Scripiura?. ducuiuenl i s t 0 * iiioueuuir. A i ueque a d p i a -
va? doclrinaj ba.»resisque morbiini , sanuui ddci ser-
inonem alque docl r inam iraducimus : nam qui ea 
lenenlur i is vel Ave dicere a veritaiis pia3ceplore 
v c i a w u r * ° ' \ Hoo vero sciujos, vobisque uibi loroi -
nu^ rcm scientibns flderuer e d k i m u s , c i i n p i ^ mOr-

1 0 4 I T f in . "t ^ i ^ . , < r * Joan. 10. 

(«) Theocieristns i« V i i a S. Niceia?: < Jiissit au-
leui e l pairlarcham soliiu» impr imis ad iC introire, 
ignoraii8qua;nanjiuleri|)S05seori»iin dicla fueranl. i 

κ ε κ ι ν ή κ α μ ε ν εύχεσθαι γ ά ρ υπέρ βασιλέων, ού κ α τ -
εύχ-σθαι π α ρ ά τής Γ ρ α φ ή ς νουθετούμεθα. Ουδέ γ ε 
πρδς Ιτεροδιδασκαλι 'ας νόσον τδν ύγ ιά λόγον τ ή ς 
π ίστεως π α ρ ε κ κ λ ί ν ο μ ε ν τοίς τοιούτοις δέ και χ α ί ρ ε ι ν 
έ κ τού τή ς αληθείας καθηγεμόνος ε ν τ ε τ α λ μ έ ν ο υ 
ήμ ίν , ε ιπε ίν π α ρ α ι τ ο ύ μ ε θ α . Τούτο δέ ίσμεν κα \ ύ μ ι ν 
είδόσι έπ ιβοησόμεθα, ώ ς π,οώτον άγαθδν τήν ε ί ρ ή ν η ν 
εΐναι ομολογείται π α ρ ά π ά ν τ ω ν α ν θ ρ ώ π ω ν , ο ί ς τ ι 

(! 1-1"2) A u c l o n s mcniein sic L a l i n e c x p r i m e s : 
< Id si rei iui i is , s i le iMb auteiu cliatn jus e i i f q u l i a ) -
l cm causac vt l i t is viudicare. ι 
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καϊ κατχ βραχύ λογισμού π ά ρ ε σ τ ι ν , ώστε ε ί τ ι ; Α talibus, quibus rai iot tu vel m ica i i i s i t , cerluni alque 

exploraluni baberi , paceui primuiif bnntiai esse : δ ι ^ υ τ ή ς τ α ύ τ η ς γένοιτο , τ ώ ν κακών α ίτ ιώτατος άν , 
ού τ ώ ν π έ λ α ς μόνον, άλλά χα\ δμογενέσι τοίς αυτού 
ε ίή . Βασιλεύς ούν άριστος ούτος εκείνος έ σ τ ι ν , δς 
ήδη έκ πολέμου ε ίρήνην δ ιατ ίθεσθχι ίκανδς πέφυκεν · 
σύ ο ε , τών π ρ α γ μ ά τ ω ν εύ χαΟεστώτων τα ί ς Έ κ -
χ λ η σ ί α ι ς , πόλεμο ν ε π ά γ ε ι ν ήμίν αίτ ίαν ούκ έχοντα 
Ιγνωκας · κα ϊ τώ*9 όρ^ών δογμάτων , έν οΤς δ τού 
Χριστού κηρύσσεται σταυρδς , δ ιαλαμπόντων ( κ α \ 
γάρ ούχ Έ ψ α , ούχ Ε σ π έ ρ α , ού Βούδας , ού θάλασσα 
τής τούτων τ η λ α υ γ ί α ς έξω καθέστηκεν) άμυδράν τ ινα 
φθοροποιών ανδρών διδασκαλίαν άντεγε ίρε ιν ούχ ή κ ι -
σ τ α κ έ κ ρ ι κ α ς . Τ ί ς γ ά ρ ύμίν ' Ρ ώ μ η , τδ πρωτόβλητον 
τ ώ ν αποστόλων Ιδος , έπ* αθετήσε ι τ ή ς Χριστού 
σεπτής ε ίκόνο ; συνέπνευσεν ; ή μ ί ν δέ έ π Ι τή τ α ύ τ η ς 

quajnobreui qtmquis ejua solvenda? aucior f t ier i l , 
is wa lon ia i opifcx non lanliun v ic in is , sed ei geneiis 
tieqeseiludiae conjaaclis exs i i l e r i t . Is i laque opti-
Hios s i i i iuperaior, qui ex bello pacem couiponere 
possii : lu ai i lem Eccie&ix rebus rite congrueqtie 
(li>poskis, u l l robel lum inducere cog i l a s l i ; r txiisque 
decre l i s , qaibus G b r i s l i crux prxdica tar , late 
falgemibns (uam tieque oriens, neque occidens, 
noti aquilo, noa mare ejus spleudoris ac lucis 
experiia saai) obscuraaiex advcrso perdmssimorum 
bomii iuai doctrinaai excitare s i a l u i s l i . Non eaim 
Roma , pr imi i iva aposioloruui sede*, u i vmeraitda 
C b r i s l i imago abolerctur, vobiscuui coaspiravi l 

τ ιμή σ ν μ π ο ν ε ϊ κα \ συνήδεται . Τ ί ς Αλεξάνδρε ια , τδ Β iiobiscum vero eain iaipense boaorat, e l cjasmodt 
τού Εύαγγελ ιστού Μάρκου- σεβάσμιον τέμενος , τήν 
τής θ ε ο μ ή τ ο ρ ο ς σαρχ ικήν δ^ ύλης έμφέρε ιαν άνα-
στηλούθαί ποτε σ υ ν α π ε ί π α τ ο ; έν τ ο ύ τ ψ δέ ήμ ίν 
συνεργεί χαϊ συμφέρετα ι . Τ ί ς Α ν τ ι ό χ ε ι α , δ τού κο* 
ρυφαιου Πέτρου μεγαλώνυμος θάκος, έφ* ύβρει τ ή ς 
τών α γ ί ω ν συνέδραμεν ε κ τ υ π ώ σ ε ω ς ; ή μ ί ν δέ τδ 
τούτων άρχαΐκδν συνεργάζεται γ έ ρ α ς . Τ ί ς Ιεροσό­
λυμα , τ δ τού άδελφοθέου κλεινδν ε ν δ ι α ί τ η μ α , έ π ' 
αναιρέσει τών Πατρ ικών συμπεφρόνηκε παραδόσεων; 
Τίς ύ μ ί ν τ ώ ν ύπδ τήν αρχήν υ μ ώ ν τελούντων έξου-
σ ιαζόμενο ; Ιερεύς , άλλ* ούχ\ βίαν άποστάς , άκούσιον 
σ υ ν ί π ε τ α ι κ α \ σ υ ν τ ί θ ε τ α ι ; Ποία δέ τών καθολικών 
συνόδων, ύφ* ώ ν τ δ τ ή ς π ίστεως ειλικρινές Πνεύματ ι 
θείψ τ ε τ ρ ά ν ω τ α ι σύμβολον , έ π \ τούτοις ύμ ίν συν-

cuhu delectalar. Non Al rxand i i a , Marci evauge-
lUta3 veaeraaduai sacrar ium, Deiparai Geai i r ic i s 
malerialaaieiTigieai revereri unquam s i ia i l i vubiscum 
«usu ve i a i l : nobis illa pi i operis coiaes eet nobis-
que eoasenlit. Non Aa t ioch ia , P e l r i aposioloruai 
priucipis ipsa qaoque etdcberrima sedes, u i sanclo-
rani effigies coniuuieJia albcerelis p e n n i s i l ; sed 
Ai4iqaaoi earuai vcneralioueai saaclam nobiscuiu 
probalainque custodii . Noa Uietosolyaia, Dei fra-
i r i s inc ly ia aiausio, a l Patruat tradiiioues e l i i a i -
« a r e n i a r , asaeasuui prsebuii. Qnis R o n i a a x dhio-
uigsacerdos absque vi meiaque ia veslraia spoaie 
concessil geatealiaai ? Qaaeaata caibolicaraai syao-
donim quibus veruia fidei syaiboluai diviao Sp i r i l u 

ε φ θ ε γ ζ α τ ο ; ό γ ά ρ τής τούτων γ υ μ ν η τ ε ύ ω ν συννεύ^ C « x p t a a a t u a i c s l , eadeui vabiscam s a a x i l ? f laraia 
σεως τ ή Ε κ κ λ η σ ί α δογμάτων ύφαίνειν περιστολήν 
ού δ υ ν ή σ ε τ α ι . Ά λ λ ά , βασιλεύ, μ ή δώς τ ή αίρέσει 
χείρα κ ά τ ω κ ε ι μ έ ν η , μηδέ τή εύλόγψ σ ιγή καταδ ι -
κασθείση φ ω ν ή ν κ α τ ά τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς έ μ π ν ε ύ σ ε ι α ς 
διά φ ω ν ή ς . Αυτή μετά τ ώ ν αυτής εύρετών ά π ε ^ ί * -
φθω έ ς μ α κ ρ ά ν , οΐχέσθω ες κόρακας, ά π ο π ε μ π έ σ θ ω 
t; Κ υ ν ό σ α ρ κ α , · ή δέ τ ή ; Ε κ κ λ η σ ί α ς ασύγκριτος ά ε \ 
μ ε ν έ τ ω μ ε γ α λ ο π ρ έ π ε ι α . Ουδέν μέρος τ ή ς ύ φ ' ή λ ί ψ , 
ώς φ θ ά σ α ; τ ώ ύ μ ε τ έ ρ ψ ε ίρηκα κ ρ ά τ ε ι , έκατ ι τών 
Ιερών ε ίκόνων τ α ύ τ η ν π α ρ α λ ι π ι ί ν π ρ ο τ ε θ ύ μ η τ α ι » 
ουδέν χαζά τ ή ς νομίμου αυτής ευταξ ίας άταξίαν ποτέ 
μ ε μ ε λ έ τ η κ ε ν πάντοθεν γ ά ρ τδ ήρεμαίον κατ στάσιμον 
Ιχουσα, κ α τ α ι γ ί δ ω ν χ α \ σάλων κα\ αυτών τ ώ ν τού 

aoieui suffragio det t i iulus aemo Ecc l e s ix dogaiata 
deflaire eaqae in a rc lum cogere praesaaipseril. ANI, 
ο iaiperator, ne straiae bmni baeresi uiaaain por-
rexcr i s ; ueve coa tea iea l i damaat.e si leaiio voceiu 
advers*»s Ecclesiaia inspiraveris . P roca l abscedal 
CUUJ suis iaveaior ibas , ia nialam reai a b e a l , ad 
Cyuosargas faceasal; E c c l e s i « auleai oiMai seaiper 
laajor coiaparalioae magniQceniia maaeai. Nul la 
Ecclesiae uaiversalis pars, a l iuodo regia3 majesiati 
luaB verbis es l ios ibualuni , a sacris iaiagiaibas 
ipsain a r c e r e s l a d u i l : aulla adversas ejas legiiiniaia 
compositiouem ecclesiasticique ordiais decorem 
lurbas uuqaaai conscivit : ubique eaira pacis ac 

| δ ο υ πυλιΐίν κατ ισχύουσα φαίνετα ι . Μή τ ά ς νεωτε- ρ c o a s l a » l i « leaax, adversas procellas fludusque e l 

ροποιούς διδασκαλίας κατά τ η ς προδε€ηκυίας η μ ώ ν 
ε π α φ ή σ η τ ε παραδόσεως * αύται γ ά ρ π ρ δ ς χάρ ιν , ού 
τ ά τ ο ύ Κυρίου λαλείν μεμαθήκασ ιν , αύται τ ώ ν ' ά π δ 
κοιλ ίας φωνονντων είσ\ν έ ξ α μ β λ ώ μ α τ α . Εί δέ τ ι ; τών 
έτεροδόξων τήν ύμετέραν όρθήν παρεσάλευσε νήψιν 
( ί σ μ ε ν γ ά ρ σε κα ϊ π ρ δ τού ατέφους τ ή ά ρ ω μ ή τ ψ 
π ί σ τ ε ι προσκε ίμενον ) , κ α \ λόγος χραίνε ιν άκοάς δ υ -
νάμενος τδ υμέτερο ν ούς διελάσας π α ρέπε : σ ε , κα \ 
σκώλον δ μ ί ν άπεγέννησεν , εύρέσθαι δέ τήν τούτου 
λύσιν εί (με ίρεσθε , ταύτην έπ ιφύσε ι θεού παρέξε ιν 
ύ μ ί ν βέβαιουμεθα. X p i o ; ήμ ίν τούτο , κα ι χρεών 
α π ά ν τ ω ν αναγκαιότατο ν , τού τδ σκάνδαλον ύμίν έ π -
αφέντος , θ ε ο ύ δίδοντος, άναστείλαι προθέλυμνα. Δι -
Ofa i δέ στόμα, κα\ τά τού Πνεύματος μετά τών εξω 

ipsas iaferni porlas noscitar pr&valere. Ne ergo 
docir inas ad novilales lurbasque spectantes iai tui t-
tai is adversus aa l iqaaai i r a J i i i onem noslratTi : i s l i 
naaujue qui asscnlaadi s ludio, noa qu;e Doai ia i 
sunt, laqai d id icerunl , ex boai ic idaram a ic roabor -
l i v i felas prodierunl . Quod si baereticai suasiaais 
afflaltis al iqais reclnm veelram Bal>verlii sobriela-
leia (tuia euiin la ie l aale eiiaa) assuwpium iuipe-
Huni iacalpaluD le fldei adb&»issc) , e l ejusaiodi 
qnispiaai aures iufteieiido pcrvadeas in coaseasaai 
Iraxif» ac scandaliM» gei iu i i tujus soluiionein aai* 
m u s s i l n i n v i s c i ; banc nos diviaa affulgenie luco 
cerio palliuemur. Uuc eaiai debtio, eoque oa ia ium 
aiaxiiue nctessaria obsir iei i guwus, u l Deo i»piiq-
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Atiiplexi v d · η ι ρ ΐ € λ ϋ π , sacraruai vi rginum (s) a?di- Α μ ε ν ο ι , ή κ α ϊ έλέσθαι ε ύ ξ ά μ ε ν ο ι , προφάσει δήθεν 
Lus vicina moaasieria exstraeada sibi pa iaveraa l , 
quodam vel aflinilalis in lu i l t i vel alterius cajttsdaai 
uccessiludiais respeelu addac l i . E l hi quidem m a -
itifVgtiim cum eisdeai coatubernium liaud diiTieulier 
c a v e r c , snspicionea» lamen eflugere cogiial ionis 
o r ru luc omiiino viiare non poteranl . E r a n l eaim 
i l i i s onntia conimunia, tum praci ia , lum facultales, 
secus piane ac de fiJelibus quondain usnrpaluai 
fu r ra l . I l l i nainqtie praeclara rcrum abdicai iouc id 
praRoplabant, quod comiuunc era l : b ic ve io aialu 
omnii im coaitauaioae fiebat ne isla r i le abdicaren-
l u r ; eralque p rxcc l s i i n s i i l u l i confusio quttdaut, 
usqae adco ut qusc virgiai taleat professa e s s r l , 
cuncl is slt ipri suspecla babereiur. i ldeciiaque incus 

α γ χ ι σ τ ε ί α ς ή κα \ τ ή ς άλλης τών ονομάτων εύνοίας , 
ά γ χ ι π η τών παρθενώνων τ ά εαυτών κ α τ α π η γ ν ύ ν α ι 
δειν ψήθησαν ά σ κ η τ ή ρ ι α , τ ή ν μέν πρόδηλον συνο ίκη-
σιν φεύγοντες , τήν έχ τ ώ ν λογ ισμών δέ σ υ γ κ α τ ά θ ε -
σιν διαδράναι παντελώς ού δυνάμενο ι . Τ Πν γ ά ρ αύτοΤς 
π ά ν τ α κοινά κα\ χ τ ή μ α τ α κα\ υ π ά ρ ξ ε ι ς , έ ν α ν τ ί ω ς ή 
τδ π ε ρ \ τ ώ ν π ιστευόντων πάλαι λεγόμενον. Έ κ ε ί ν ο ι ς 
μέν γ ά ρ έν τ ψ καλώς άποκτάσθα ι τά δντα τδ κοινδν 
π ρ ο ύ τ ε τ ί μ η τ ο , ενταύθα δέ τ ώ τά π ά ν τ α κ α κ ώ ς κ ο ι -
νούσθαι τδ μ ή άποκτάσθαι καλώς έ π ε π ρ α γ μ ά τ ε υ τ ο · 
κα \ ήν σύγχυσίς τ ι ς τού υψηλοτάτου βίου , κα \ π ά ς 
όστις έν υποψία πορνε ίας τδ τ ή ς π α ρ θ ε ν ί α ς ε ί χ εν 
ε π ά γ γ ε λ μ α . Τούτο σκοπών εκείνος δ καθαρώτατος 

_ r , , -, νούς, ούδεμίαν παράτασ ιν χρονικήν ύ π έ μ ε ι ν ε ν , ή τ ψ 
i l a pi i r issima secuin considerans, nulla ia ie rpcsha π τ ώ μ α τ ι ένδέδωκε παντελε ϊ π ε ρ ι π α ρ ή ν α ι κηλίδα κ α \ 
mora p r o v i d i l , ne omnino casmu al iquem iaducc-
re i a ia l i im periculosum, inquc lorpeni l ib id incm 
affeclus erumperel . Itaque aposlolica aac lo r i l a i e 
ulens, addiclog i l l i episcopos, ei qui Pbinees aemti-
latioaeia animo ia l ixaai babercnt, s ibi defcgtl prae-
coacs : qui subinde missi quo opus e ra l canonico 
pugioae morbi nefas couipungereiit , aique admoai-
lor ia leii i t i idine s ielereai conlagionem. U i ergo 
quaquaxetsum profec l i , ubi is morbus inc reve ia l , 
ac salubribtis opporluue usi remcdiis , obscenum 
Yiilnus u i obducerelur, s iudio eflecerual : procul 
a v i r is srgregaiiles femiaarum conluberaio addi-
ctas aeJiculas, et eas rc rna i iiecessariarum copia 

έξοκειλαι π ρ δ ς ή δ υ π α θ ε ί α ς έ μ π ά θ ε ι α ν . Ά λ λ ά t i j 
αποστολική αυθεντ ία χρησάμενος , τους έ π \ φ υ λ ι ν ή 
τ α ύ τ η ς δ ρ ώ ν τ α ς κα \ τδν Φινεές ζήλον έγκάρδιον 
έχοντας αρχ ιερε ί ς ά π ο λ ε ξ ά μ ε ν ο ς , ώ ς έ π \ δεύτερον 
έξαπέστε ιλε κ ή ρ υ γ μ α , τδ τού πάθους έκκεντήσαι μ ύ -
σος τ ώ κακονικψ σε ιρομάστη , κα\ στήσαι τ ή ν θ ρ α ύ σ ι ν 
διά τ ή ς παρα ινετ ικής έξ ιλάσεως . 01 δέ κ α τ ά π ά σ η ς 
τ ή ς ούτω νοσούσης ο ίκουμένης γ ε ν ό μ ε ν ο ι , κα\ ,τοίς 
σωτηρίοις φ α ρ μ ά κ ο ι ς εύκα ίρως χ ρ η σ ά μ ε ν ο ι , τ δ τού 
μ ώ λ ω π ο ς δύσαντες ε ίς συνούλωσιν συνελάσαι κ α τ -
έσπευσαν · π ό ^ ω μέν ανδρών τήν γυνα ικων ί τ ι ν 
δ ίαιταν ά φ ο ρ ί σ α ν τ ε ς , κα \ αφθον ία τ ώ ν επ ι τηδε ίων 
έπ ι τ ε ι χ ίσαντες , ώ ς άν μ ή τ ή τούτων ένδεία π ι έζο ιντο , 

abundc ia&lrncales, ne i l l a rum penuria occasio Q κ 3 [ \ ακολασίας υ π ό μ ν η μ α δέχοιντο , κ α \ γένοιτο τ ά 
έσχατα χ ε ί ρ ω τής π ρ ώ τ η ς αυτών συναλίσεως. Πρδς 
δέ τά εαυτών ή θ η τε κοΛ ά σ κ η τ ή ρ ι α , μάλλον δέ πρδς 
τ ά τής έκαστου ψ υ χ ή ς α ί σ θ η τ ή ρ ι α , τους άνδρας ά π -
έκρ ιναν , κα \ προτροπάδην φεύγε ιν ώ ς έκ δήξεως 
δφεως τήν τ ώ ν γυναικών, κατέπε ισαν συνδια ίτησιν , 
μ ή π ω ς διά τ ή ς τ ώ ν λογισμών θυρίδος ή τών ηδονών 
συγκατάθεσ ις π α ρ α κ ύ ψ α σ α , βέλος έπαφήσο ι κ α \ 
τρώσιν ψυχ ικήν ένεργάσοιτο . Ο ύ τ ω τής Ι ε ρ ά ; τ ώ ν 
μονοτρόπων αγέλης ol τ ή ς σωφροσύνης κτ ίλοι έ μ μ ε -
λώς ή γ η σ ά μ ε ν ο ι , τ ά ψυχοκερδη τής εργασ ίας α υ τ ώ ν 
ε μ π ο ρ ε ύ μ α τ α συν έπα ινουμένψ τ ό κ ψ πρδς τδν Ά ρ -
χ ιπο ίμενα διεσώσαντο. 

ipsis forel luxuriae in memoriam revncaadx, i ie-
rentque itovissima priore i l la consocialione p< jo ra . 
Yiros auteiu ad consucia ipsoruin imiu ia ac mo-
uasleria, uni polius ad in le rna i i i cujusque aai iu i 
curam ablegaverunt, eis suadculcs, u l tanquam a 
morsu colubri a feminaraai couvictu fagerent, 
ne quis per cogi ia i ionum jantiam tibidinosus 
consenstis subintrans, aniino le lum iiifrgeret ac 
sauciaret. Uui ic in luodHai i s l i cas i i l a i i s duces 
omiteni curam sacro iuonacboruin gregt regendo 
adbibenles, ui i les sui operis merces cuni laudablli 
feitore apud paslorum principem iuculuiues rcce-
per iml . 

28. Qwin e l iam quibuscunque in urbibus v igcn- κ η ' . Ά λ λ ά δή κα\ ε ί ς πάσαν ήντινα ούν κα\ πδλ ιν 
l€in eani luem inveni l Kicepborus, calamo atque D κ α \ χ ώ ρ α ν , ε ί τ α υ τ η ν \ τ ή ν νόσον άκμάζουσαν ευρισκεν 

κ α λ ά μ ψ κα\ μέλανι τήν θεραπε ίαν αυτής κ ε ρ α ν ν ί ς 
έ π ρ α γ μ α τ ε ύ ε τ ο . ΌποΤόν τ ι κα \ κ α θ ' £ν τ ώ Τ α υ ρ ι · 
κών κ λ ι μ ά τ ω ν π ε π ρ α χ ώ ς αναφαίνεται · δ γ ά ρ τ ή ν 
τότε τού γένους ήγεμονίαν έ π α ν η ρ η μ έ ν ο ; , τ ώ αΓαχει 
τούτψ κ α τ α π ο θ ε \ ς , έπ* ε ι σ α γ ω γ ή τίνος ετα ίρας τ ή ς 
εαυτού συζύγου διάστασιν έ μ ε λ έ τ η σ ε ν δν ά π ο σ μ ή -
ξαι τού έπιψόγου μολύσματος έργον θ έ μ ε ν ο ; , Γ ρ α -
φικα ις ύποθήκα ι ς τ ε κα \ άπε ιλα ΐ ς κ α τ ά πρόσωπον 
α ύ τ ψ τήν ά μ α ρ τ ί α ν π α ρέστη σεν, κα \ ώ ς εί μ ή β ο ύ -
λοιτο τ α ύ τ η ς άποσχέσθαι έκείναις υπόδικος ένδ ίκως 
γενήσοιτο . Κα \ τ α ύ τ α μέν ούτω π η έσχεν . 

(ί) Taurus nolissimus Asiab mons, ad pa l r i a rcba-
ttifit Aniiocbent iui laie exiensus. Forsan paries 
Pampbylice aut buic vicinx* bic iudicantur. 

a i ramenlo medicaus, cura i ionem i l l i impcndcbat 
s o l l i i i l a m . IIujus generis quidpiam i u Tau r i taon-
tis (i) c l imale quodaai ac salrapia uoscitur prue-
s i i l i sse . Praeerat lum i l l i gcnl i dux usque eo pes-
suao buic ia ipl ic i i t is v i l i o , ut scor lum quoddam 
ia l roduclurus a legi l ia ia conjugc divor l iuui medi-
tarciur . Qaeui Nicepborus u l a faslissiaia lae mua-
darc t sc r ip io admoaens, scelus i l l i o b j c c i l in facieai, 
adjcciiqne miaas, quibus, nis i se continere vet lc i , 
n ic r i lo obnoxiuni forc s ia tut l . A iqae ΙΙΧΌ quidcai 
*d euui fere sc niodum babobani. 

(fi)Aniiolaral Coml»cfis. v idcr i ba*c <laplicia ulri t is-
qau s^xas cceaobia fuissc, qual ; a snnl a S. B r i g i u a 
i a i l j l u l a . 
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2 ( ι . Qii ia vcro recUe fidei sua) sinceram prof »-
eionein Pai ruui decrelis di l igei i ler coroponere s i u -
debal, cousequenli ratione morem gerens canouifw 
alqne veieri cot isueludii i i , qua cavelur ui aposio-
l icis sedibus cominuuicei i lur quae sunl fldei, *yn«-
dicis eara l i ue r i s exarans alque consignaus, ad 
Romanai tum Ecdesiae p r ra idem alque a n t s i i -
tem (ti) Leonem Papam (») luisit ea verburtnti 
efficacia expreesam, u l bxreseon quidem i radur l io 
ac sngillalio luculenia, orlbodoxie aulem tldei i l b i -
sirissimus l i iu lus babealur. S i cui porro lubet vrm 
sennonis quanla v i r isle polleret ipso rei uosse 
experimento (x), raonumcnlum i l l m l legai, e i in ie l -
liget i t bemn ilLHis iu dfviiiis doeirinrs faisse vc i i am. 
Hanc η sacer iile Leo admiralus est, aiuplt»clens-

μου π ί σ τ ε ω ς τοίς των Πατέρων δροις άκριβούν κ α τ -
ε π ε ί γ ε τ ο , τ ω τβ κανον ικφ κα\ ά ρ χ α ΐ κ φ έθει α κ ο ­
λούθως ε π ό μ ε ν ο ς , τ ω τοις άποστολικοίς Θρόνοις τ α 
περ ι την π ί σ τ ι ν άνακοινούσθαι κ ε λ ε ύ ο ν τ ι , τ α ύ τ η ν 
συνοδικοϊς ένσημηνάμενος κα \ π ιατωαάμενος γ ρ ά μ -
μ α σ ι , πρδς τδν τ η ν ι κ α ύ τ α τ ώ ν Τ ω μα ίων π ά π α ν 
έκπέ π ο μ φ έ Λέοντα, α τ η λ ί τ ε υ μ α μέν τ ώ ν έτεροδοξων 
ούσαν αίρέσεων, στήλην δέ τ ή ς ορθοδόξου ύπάρχουσαν 
π ί σ τ ε ω ς . Κα \ ε ί τ φ φίλον τής τού λδγου δυνάμεως 
τού άνδρδς π ε ί ρ α ν λαβείν , έντευξάσθω τ α ύ τ η ς , κα \ 
ε ίσεται τδ π ε ρ \ τ ά θεία δ ό γ μ α τ α τούτου δαψιλές τε 
χ α \ κα ίρ ιον . Τ α ύ τ α χ α \ 6 Ιερδς εκείνος ήγάσατο 
Αέων, κα\ άσμενέστατα δεξάμενος, κα \ π ρ ο σ π τ υ ξ ά μ ε -
νος συν τοίς κορυφαίο ι ; Πέτρου δόγμασιν άνεκήρυξε 

τρανότατα . Τδ γ ά ρ τ ή ς ομοουσίου Τριάδος συμφυές Β que docir inam, Pe t r i apostoloruni priticipis decrclis 
χ α \ ομότιμου ούτως άν ε ίπε λ ευκότατα , ώ ς τ ή τ ώ ν 
έν θεολογία τδ χ ρ ά τ ο ς εχόντων άχρ ιβε ία μηδέν ά π ο -
λε ίπεσθα ι . Τήν τ ε τον ένδς τ ή ς ά γ ι α ς Τριάδος έπ* 
έ σ χ α τ ω ν τών χρόνων φανέρωσιν έκ τ ή ς πανάγνου 
χ α ϊ ά μ ω μ ο υ Παρθένου χ α \ Θεοτόκου Χριστού τού 
αληθινού θ ε ο ύ η μ ώ ν ούτω διεσάφησέ τε και ά ν ε κ ή ­
ρυξε τα Ι ς ο ίκουμενικαίς συνόδοις επόμενος , ώ ς μ η ­
δέν τ ώ ν ε ίς λατρε ίας ήκόντων σεβασμεοτητα ύ π ά ρ -
χε ιν άνήκοον. Τ ά ς τ ε π ρ δ ς θεδν έντεύξεις κα\ π ρ ε ­
σβείας τ ή ς τε σεμνής θ ε ο μ ή τ ο ρ ο ς , τ ώ ν τε ουρανίων 
Δ υ ν ά μ ε ω ν , άποττόλων , π ρ ο φ η τ ώ ν , κλεινών τε μ α ρ ­
τ ύ ρ ω ν κα ϊ π ά ν τ ω ν δσίων κα\ δ ικα ίων χα ϊ τ ά τ ο ύ τ ω ν 
βροσκυνητά λε ίψανα, τους τε Ιερούς αυτών χ α ρ α -

(larissime conseniire promeigavit. Gunsubsiantialis 
namqtie T r i n i i a U l camdem n a t a r a m , pnremqnc 
dignitaiem i la ditueide expHcavft, u i n ib i l ipsinn ab 
eo rmn , qni primas iif thcologia luler t int , accirrnla 
doctrina dcl tc ia i . Unins quoqtie e sancta Trtnitatc 
p e r s o u » poslremts temportbns ex castissima ac 
inte«i>«raia V i r g i n e Dei Genrtrice, Chr i s t i , inqnam, 
v r r i Dt t nostri apparilinimm sic expHcavii e l con-
semanee oecuraefiicis synedie palam est profeesu», 
u l quod ad horteslaiem cnllus s p e c u r e l , nil i i t snp . 
presstim sit. Por ro siipplicaliones ad Deum, vem % -
rambeqne Dei parcntis itilercesstones, coelesliumqnc 
Y i r k i l u m , apostolorum, prophetarnm, inc ly lor i i in 

κ τ ή ρ α ς έ π \ τοσούτψ τ ι μ ή ς άξίους άπέφηνεν , όσω δί- mar tyrum, aiqne oinniuii i sanc lorwn, j i i«torninqife, 
καιον ήν τους ούτω βιώσαντας κα \ ούτω π α ρ ά θ ε φ 
θ α υμαστωθέντας κα\ τ ιμάσθα ι και μεγαλύνεσθαι . 
Ο ύ τ ω τδ έν πνεύματ ι χα \ άληθεία μόνω λάτρευειν 
Θεφ τ ώ άληθινω προσκυνητή άραρότως χατώρθωτο * 
ούτω τδ π ε ρ ι τήν ύ γ ι ά θρήσκείαν α ύ τ ψ διειδέστατον 
πόμα κ ε κ έ ρ α σ τ ο , ού καθά τ ι σι κεραποικιλλόμενον, 
τ α ί ς δέ θεοπαραδότοις ύποτυπώσεσι κεραννύ μενον, 
και πάσαν άνατροπήν αίρέσεως θολεράς τ ψ πλησίον 
βλαστάνουσαν έξ ιώμενον. ψΧρ* ούν δμολογίαν μόνην 
ψιλή τδ τ ή ς αληθούς π ίστεως δ μ έ γ α ς ούτος δ ι ε τρά-
νου κεφάλ.αιον; ουχί δέ και ζήλος τ ή ομολογία προσ-

(u) Leo 111 papa sucressi l Adriano anim 795, 
ini»riuns Η Juni i aiini 816. Ilujus ei S . N i i epbor i 
i rmpore Nicepbonislmp**raioraOiilgariBcirci imvon-
lus cum 0€cieiis26JuIi i anno811,cui S la i i ra r ius 
filius «uperfuiiu&qiie a d l t Ja iu ia r i i , iuterHa 2 0 c l o -
bris imperaior acclamatus es i Micbael Guropalales. 

(r) Tbeopbaues ad an» 1 dicti Michaelis In>p. 
c Nicpphorns sanciissinms patriarcha ad Leoneni 
»ancns i in iu in Ron:ac papam synodicas l i i leras m i s i i : 
ad boc en im nsqiie leHipug a iNiceplioro imperalore 
probibi lus fuera l , quo miiiua id pra*sUrel : » 
q««Hl SUHMII *b oi)ily «jus pra3*4itil adltiic anite 811. 

(x) Uanc ept&iolam luci pnlMicaa pr imo p r o n w a -
rou i dirt>e Socielaie nosira v i r i e n i d i t i s s i m i : Tl ieo-
dorut PeUanu* e eodit-e m». GraRco L a l m e reddi* 
« ι » , e d i d i i posi ICpbesiniim GonciJiiim typis lng<d-
biadi^ni» aii i io 157l> exeiisiim ; a l F r o n l o Dueasns e 
codico ras. VirdHoensi La i i nu in eaeniplar ot i in , et 
foraaii ab Anattiasio BihlKtlbecario versuui e r u i i , 
quod cuin Gra?co cullaiiiiD obluJi l B a n m i o , ab eo-
qoe o J i U i u i esi ad dicUitu fninuin 811 a tu i i i i . i O , 
cuni auie ti iriusq . ie exempl i r i s niei i i inissci . Ιιι ea 

PATROL. G R C . 

neciion eorum adorandae rc l iqu ias , eacras i lem 
i l lornm iniagiues l an io digna lionora pronuutiavri , 
qnanluin erat par conseqni eos, qui sic v i l am ίιι-
s thuissenl» alqite aptid Deiim prseclare factie r n i -
lui&eent. l u congrue apteque e v k i l , m solus Deua 
adorandus in sp i r i iu et ver i la ie oslenderetur : i i a 
eju« opera alque indusir ia eoniemperatus esi l i m -
pidiss i in iu polits sanae reJ igwnis ; non u i quad^m 
fe<*.iiletila.varietale JidsUis, eed ut divinie i n lo rn i a -
lioiiibtts compotitus ptaneqoe e}rt»inodi, ut oii inein 
lurbida? baireseos cornqwelam in proximos alitinde 

epistola boni pnpfuiis forma pra?ecribil«f, et cur « 
D ipse palr iarcbalum refiigerii : lum preces P o n i i f i -
u cis expe l i l , e l qua? sibi impeiranda exopiet, indicat, 

e i post Komanae Ecclesiae pra?conia Indicata, profcs-
sioiteiii ftdci suae laie dcducU : sub Hnein Nichae -
leiu imperaiorem laudal , et legaluin euum Micbae-
lcm episcopum Synadoruni (pro qno corrupie S i n - * 
naciilornm leg i iu r ) enixe tommei ida i . K>i is dein 
i l lus i r i s ronfessor facius e i ad XXIII Mai i fastis sacris 
aecriptus. iDeniqoe n i i l i i t c in sigmini aitccifoirtsen-
colpion anream, cuj«s nna facied crystallirm i n d t i -
s«im, allera picta nigello es l , e l iirius babei altc-
ryttt encelpion, in qno simt p a r i e » hoiiofandf l igni 
m llgura crticls posi l i : tum tnutaam camlidain, ti 
penulam cas i anea t» incofisutileiH, wola i i i e l n lmi-
cbouiuiii aure var ia ia , qnsuin li»ileanihte mgenioso 
iftrokUa, p ra?cepera lp lu i»beo signactdo o b s i g n a r i . » 
Per encoipion Baroi i i i is crncem pecloralcm ad pe-
Clu tappei id i sol i lain, i n t e t l i g i l : e tprosia^t ibenm ίιι 
i i iargiue mna Gr»>ie k»gi έγχείριον qitod mauunkin 
mappt iUin, t ive ti l in »acris uoiiiiHaHir, niaNf|>uluiu 
posbcl siguificare. 
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«frrivaiain amolialur ac sanel. Qaid aateai? aa sola Α ήν ; "Η τούτο μέν άναμφίλεκτον , κινδύνων δέ ταύ-
vocis tonfessione verae fldei Caput v i r h i r magmis 
cxpiaaavi i? neque zeli vis ardeatior confessioni 
comcs fuil? A n id qatdem minime atnbiguiim est ; 
i ia taiaea fidem Nicephorus lennif, u l nulla adierit 
ejus caasa pcr icula? a i i l ad ca quidem ipsft ins lar 
adamauiis obda.ruil, sed in d k f n d o li i iuMior Deo se 
probaltita exbibere ueglexeri l? Mi i i ime genl ium : 

την χ ω ρ · ς δ ιεσώσατο; ή τούτοις ώ ς ά δ ά μ α ς έστόμωτο, 
υποστολή δέ του λέγειν το μ ή εύδοκείσθαι π α ρ ά θεού 
προτετ ίμηκεν ; Ού μέν ούν, άλλα συν ομολογία χα\ 
ζήλω κά\ χ ι ν δ ύ ν ο ι ς · λδγος α ύ τ φ β ι ω φ ε λ ή ς μ α χ α ί ρ α ; 
τομώτερος τ α ί ς φρεσιν ά π η ώ ρ η τ ο , τ ώ ν τ ά θεία 
τυραννε ίν ή ρ η μ έ ν ω ν έ χ χ ό π τ ω ν ε π ι ε ι κ ώ ς τ ά φρονή­
μ α τ α . -

sed ad coaiessiotiem accessil te las , zelnm probavere pericttla, cC iitter haec sermo i l l i arer gladin-
qoe acutior animis impendebal eor i im, qtii divina oppngnare viquc ifrjicere sUtu i s scn t , perversa 
eorum dogmala radicitus exsnndcns . 

C A P U T V . 

Imperium Leouit Armeni. Coulra vecatioHem imaginum el tanclum Nicephorum ccepla pertecutlo, 

SO.Haicadversariusi l leconsideranb^quibonissein- Β χ'. Τ α ϋ τ α σκοπών δ τοίς καλο ί ; άε \ βασκαίνων 

pe r tnvidel , qu i siantibus decuinanos fluciiis adb i - α ν τ ί π α λ ο ς , δ τοίς χαθεστώσι ζάλην έπ ινοών π ο λ υ -

be l , qui iraaquilke ac flrma*paci implacabile odium 
adineii tur , qui Odei luoica; nul lam arimiueati scis-
sjuram putridos baeresum pamios perperam a s M i i l , 
baud passus es l , uuEcclesiae imperiique slaius dia-
l ius Iraaquillo onjiHe rcgi coaspiccrctar : scd lur -
bas audaciai suse pares cxcogilans, implacabile ad-
versas utrumque bellaia e x c i l a v i i : 11011 tela acula 
gladioftque couflans, protit i l l i s comparatuui est, 
ψ ι ί bcllo forpora fa l igaei : sed liagtias maligna 
mediiar i doclas n e q u i i i * sux co ic acuea&, ad aa i -
marum pc i i cu l a aciein ins t rui t , indncilque supor-
buni recens arrepta lyramiide iinperatureui, Loonem 

κλύδωνα t δ τή γαλήνη κα\ τ ή τ ή ς ε ίρήνης βύστα-
θε ία έχθρα ν ε π ι μ έ τ ρ ω ν άκατάλλακτον , ό τ φ τ ή ς π ί ­
στεως ά ^ α γ ε ί χ ι τών ι παρυφα ίνων τά τών αΙρέσεων 
ύπόσαθρα £ ά κ ι α , · ο ύ κ έβουλήθη τδ ήρεμαίον τής 
Ε κ κ λ η σ ί α ς κα\ «βασιλείας έν α τ α ρ α ξ ί α καθοράν 
ίθυνόμενον, ά λ λ ' ά τ α ξ ί α ν έπινοήσας τ φ εαυτού Οράσει 
ά ν τ ί ^ ο π ο ν , άκήρυκτον κ α τ ' ά μ φ ω κεκίνηκε πδλε-
μον · όύ ,βέλη χαλκεύσας ή κ ο ν η μ έ ν α , κα \ φ ά σ γ α ν α , 
ώς τοίς άντ ι ταττομένο;ς έθος πρδς σ ώ μ α τ α , γλώσσας 
δέ πονηρά μελετάν είδυίας τ ή τ ή ς αυτού κακίας 
άκόνη π α ρ α θ ή ξ α ς πρδς ψυχ ικών κινδύνων π α ρ ά ­

τα ς: ν δ ι α ν ί σ τ η σ ι , βασιλέα μέν άρτι τή τυραννίδ ι 
noDiiiKS : # Leonem, inqnam, v i rum eju&jaodi ιιι va- ^ γαυρούμενον ε ίσποιήσάμενος Αέοντα" Λέοντα τ δ ν τ ή 
ria impjeiale mull iformein chamaeleoitteai (y) pra> ποικ ιλ ία τ ή ς ασεβείας φανέντα πολυειδή χ α μ α ι -
fcrens velul i si ipsum i l l u d , quo iwpera lor accla-
ttialus es l , pracoaiutn oinneiu saaiim seasuni ei abs-
lai iesei , eic rotitinuo sa icg i l , u l quoiqaoi saaiores 
cranL, i u impiela l i s 8U3c conunuiiiouem t r a d u o 
re l : qui quideiu quaiUum ad genus ac prosapiain 
a t i ine i , ani iqi lum Israelejn, Moyse duce, afflixeral, 
el uunc no\o Isratdi prac Amaleci t is d i i iora o s l e n d i l : 
Seunacheribo crudelior, Rapsace deteslabilior : 
v int r isque maiicipio Nabuzardauo turpior . 

31 . i l i c adversus impcralorem de se optiuie me-
r i i u m (qiiipp^- a Q n o uonore auclus e l priinas cobor-
l is dux et ordiuuia seu Tb^iualuin (*), ut vocam, 
cousiiiutue erat atitesignanus) in tyraimidis bara-

•tbiuni prasceps aclus « s l ; ni l i t l i imn Itoiioreni ac-
cepuim ducens, lum euin qui contulerai . E i e n i u i 
adversus Ilunnoe (α) Tbrac iam infcstantes, mul ia iu-
que ejug urbibas vas l iU lem inierenles, snsceplaex-
pedil ionc, primus in ea cladis anclor Leo uiilverso 
excrci lu i fuga? arripicndic ^b) causam dedit. Tenebal 

(y) Gbamaeleonlem a S. Nicepbora appel la ium 
Leouem Armeuuin i r a d i l A u c i o r incei lus Appendi -
cis ad Tbeoplianem. 

(z) Tbeophanea : ι Michael imperator exerci iuin 
ex Tbematibue cunciis collectum (Qraece έκ π ά ν τ ω ν 
τών θεμάτων στρατολογήσας) in Tbraciatn jus&il 
trajicere : quod cu i i c l i molesie ferebant, maxinie 
Cappadoces alque Anuen iao i , et deiu Loo Or i en -
la l iu in dux e l pa l r ic ius^pel i i l Themalum regondo-
riini sibi polesuiiem rehnqui , έάσας αύτδν προ ΐστα-
σθαι τ ώ ν θ ε μ ά τ ω ν . > Dicebaatur autcai Tbetaaia le-
gioi i iS ccrlib proviucHa iiuposiuc. Ipwe e i iam p r o -

λέοντα , τ δ ν έξ αυτής άνα££ήσεο>ς άποβαλόντα τ δ ν 
λογισμδν, τ δ ν τ ο α ς βελτίονας πρδς τδ τ ή ς δυσσεβε ίας 
φρδνημα μεταταξάμενον , τ δ ν δσον έ π \ τ φ γ έ ν ε ι 
τ δ ν παλαιδν Ι σ ρ α ή λ έ π \ Μωύσέως έκθλίψαντα νυν ι 
δέ Ά μ α λ η κ ι τ ώ ν δεινότερα τ φ νέω Ισραήλ έ ν δ ε ι ξ ά -
μενον, τδν τού ΣενναχηρΟ.μ ωμότερο ν κα \ ' Ρ α μ -
ψάκου βδελυρώτερον κ α \ Ναβουζαρδάν τού γ α σ τ ρ ι -
δούλου αισχρότερο ν . 

λ α ' . "Ος κατά τ ο ύ τ ε τ ιμηκότος αυτοκράτορας 
( κ α ϊ γ ά ρ ύ π ' αυτού δ η μ α γ ω γ δ ς τ ο ύ πρώτου κ α τ α ­
λόγου τ ή ς σ τρατ ιωτ ικής τ ώ ν λεγομένων θ ε μ ά τ ω ν 
καθίστατο φ ά λ α γ γ ο ς ) , ε ! ς ουδέν τ ή ν τ ι μ ή ν κα\ τ δ ν 

ρ τ ιμήσαντα θέμενος, π ρ δ ς τυραννίδος έξ ίπεσεν ΓΑλι-
σ θ ο ν . Πρδς γ α ρ τους έ π \ θ ρ ^ κ η ν Ούννους, π ο λ λ ή ν 
τ ά εκε ίνης πολ ίσματα τ ή ν βλάβην ε ίσφέροντας , π ό ­
λεμος τ ώ βασιλεί σ υ γ κ ε κ ρ ό τ η τ ο , έν ψ τ ή ς ή τ τ η ς 
Λέων π ρ ω τ ε ρ γ ά τ η ς γενόμενος παντ \ τ φ σ τ ρ α τ ο π έ δ ψ 
τ ή ν μ ε τ ' α ίσχύνης φυγήν έμαιεύσατο . "Οθεν τ δ ν 

vinciic legioacs ia se babeaics roepta; sunt T h e m a l a 
appellari . > 

\u) l u v i l a S . Nicola i S ludi lae* Fobr . cap. 5 c l i -
cualur l lunn i ad Libaregiones Yastaeaf, quae K c i l i -
ce i i n Tbracia prope Consiaiuiaopol i in e r a n t . 
A l i i pro Huanis Bulgaros vocaai , coruatqae p r i i t -
ccps e ra l Cra ina ius . 

(b) Ltso corrapi i s quibus praeeral l eg ioa ibus . vx 
iiua cuia ipsis r e l i c io ordiae , ab^pie ulia c u u s a 
Higaj se coaimisit : quod reliqaas exerci lus c o n -
spicalus, percuUus es i , i i a u l virttis ejus l a u g u e ^ -
ccret, e l Bu lgar i , qtti jam lcrga ve i su r i e x s p t s c i a -
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μέν βασιλέα ή πόλις ε ί χ ε , μηδέν τών εκ τής ν ίκης Α l » n c i ipperatorurbem, v lc lor ia coinmodlsque exinde 
χούμων άπονάμενον · αύτδς δέ λόγοις ανταρσίας τδν 
λαδν ύ π ο φ θ ε ί ρ α ς , κα ι κεναίς έλπ ίσ ιν ύ τ ο σ υ λ ή σ α ; 
κα\ δφελκόμενο; , δια τυραννίδος ύπέόυ τδ τ ή ς βασι­
λείας α ξ ί ω μ α . ΜεΟ' ού τάχε ι πολλψ τήν βασιλίδα 
χαταλαβών, xaV *?σω τ ε ι χ ώ ν ( ώ ς μ ή ώ φ ε λ ε ν ! ) ό 
ταλας γ ε ν ό μ ε ν ο ; , τ α ί ς έξ έθου ; τ ι μ α ί ; δ ια τής λ ε ω ­
φόρου π ρ δ ς τ ή ν βασίλειον αύλήν προΣπέμπετο , κα \ 
τον μέν πρδ αυτού τ ή ; αξ ίας άπέπαυσεν άνδρα, τ ώ 
ά-λοικω τ ή ς α κ α κ ί α ς υ π έ ρ τήν πορφυρίδα κοσμού-
μενον · δς ήν ίκα τδν αγνώμονα Λέοντα έπωρυόμενον 
{σθετο και κ α τ ά τ ή ς α ρ χ ή ς λεόντειον βρέμοντα , τήν 
τής βασιλε ία ; ί σ ^ ή τ α περ ι^όηςάμενος κ α ΐ τ ή ν κδμην 
άποθριξάμενος , μελανε ίμων άντ \ χρυσείμο,νος γί* 
νεται, κ α \ τ ώ ίερψ περ ιβόλω συν γυναι/Λ καΛ τέκνοις 

speratig f rus l ra tus ; sed Lco verbis ad tlefeciio-
nem (r) spectantibus subornang populun», inaniqm; 
spc mulceus ac decipiens, t^ranntca v i rerum sum-
mam invasit. Qtia politus, tuira celeri lale ad urbem 
Angitstatn a d v o l a v i l , moeuiisque (qnod utinam 
non fuissei unqtiam) iniser cxceplus, consueia sa-
l e l l i l i i pompa in aulain dcductug esf, dccessorcm 
dignilatis inolurus, v i rum innoccnl ia s impl ic i quani 
purpura c la r io rem. Is porro, ubi Leonem rug icn-
lem et belluiua ferilaie adversii9 pr incipalum fre-
menlem .persensit, sdssa qua Angustug fufgebai 
vesle comaquc deionsa , auretim babiluui pullo 
co inmuta l ; seque cuui uxore liberisque sacris 
geptis inclusi t . Ea res vix tandem Leonis inflexit 

φέρων έαυτδν έ γ κ α θ ε ί ρ γνυσι. Τοΰτο τδν Λέοντα δψέ Β animuin, . ne in euin crtideling s ia luere i : dicloquo 
κα\ μ ό λ ι ; έπέκλ ινε , τού μ ή κατ* αύτδν χωρησαι 
ωμότητα · ύπερορ ία δε θαττον ή λόγος π α ρ α π ε μ -
ψά μ έ ν ο ς , α ύ τ δ ; διά σ π ο υ δ ή ; εΤχ&ν τή κεφαλή τδ βα­
σίλειον περ-.θείναι δ ι ά δ η μ α . 

λθ*. Τ α ύ τ η ; ούν τ ή ς συμφοράς δ Οεοφδρος Ν ι κ η ­
φόρος αισδόμενος, κα \ τ δ πολύγνωμον κα ϊ πολυκλι-
ν ε ς τ ο ύ άνδρδς εννοούμενος, τ α ί ; έξ Εθους έ γ γ ρ ά ; ο ι ς 
τής π ί σ τ ε ω ς έ π α γ α γ ε ί ν αύτδν δμολογίαις έσκόπει · 
κα\ δή τόμον συντάξας , τδ τ ή ς ά μ ω μ ή τ ο υ λατρε ίας 
^ μ ώ ν π ε ρ ι έ χ ο ν τ α σύμβολον, ύποσημήνασΟαι χερσιν 
οέκείσις δ ιά τ ίνων αρχ ιερέων τδν βασιλέα προέτρεπεν . 
Ό δέ μ ά λ ι σ τ α μέν τοίς λεγόμενοι ; κατένευεν, ύ π ε ρ -
ετ ίθετο δέ τούτο ποιείν, μέχρ ι ς άν ή τού διαδήματος 
έπ ' α ν : δ ν άναβαίη τ ι μ ή , έπάν δέ τύχοι τ α ύ τ η ς , 

ci l iug exgjlio relcgans, in boc ui i i im iuientus e ra i , 
u l rcgiuin diadema itupoiicrcl c ap i i i . 

52. Hanc iiaque calan. i ialem diviuus Niwpiior t ts 
seulieng, vir ique vqrgatilem aniinum ac levcm i n -
lelligens, a l t rabcrc oogiiabat, ul.es more (d) fidem 
scr ip lo p ro f i l e re lu r . I i aqnc prolalo codice, i ncu l -
palai (idei aoslrac scr ip ium syuilioluni comine i i l r , 
i l lnm per episc.opos quosdam ob lu l i l iutperatori , 
bortans u i siia ipsc manu subscriberel . Simulabat 
i l lc mnnibiis qiiw dicereniur se propensisaime au-
IIIHTO; prapstare tamen indicabaf, dum diadeuia-
lis (e) lioiiorem consecuius easet, rem eaindifferre; 

το ϊ ; Ικκλησιαστ ικο ίς ζυγοίς έαυτδν ύποκλίνειν έτοι - * ° faclo se omnino paralum ecolesiaslico jugo eul-
μον ε ί να ι . Η) δέ γ* τ ώ τής συνειδήσεως κέντρω κα\ 
ζόφω νυττόμενος , και τούτοις οία μέλανι κα \ κ α ­
λάμια κ α κ ώ ς ά π ο χ ρ ώ μ ε ν ο ς , εί τ ώ τ ή ς α ί ρ έ ^ ε ω ; κα \ 
π ρ δ τού δ ιαδήματος καΟυπέγραφε π ίνακι , δλον έαυ­
τδν έ μ π α ρ έ χ ω ν τοίς άγουσι δα ίμοσ ιν , ή τοίς π ρ δ ς 
σ ω τ η ρ ί α ν δδηγείν έσπουδακόσι Πατράσι πε ιθόμενος . 

λ γ ' . Τ Η κ ε ν ο ϊ ν έ π ι τδ τ ή ς Σοφίας ίερδν άναληψο-
μ ε ν ο ς τ δ δ ιάδημα . Τότε δή , τότε α ύ τ ο υ ρ γ ψ τ ή ς 
ά ν α £ £ ή σ ε ω ς τ ψ μεγάλω άρχ ιερε ί τύγχανε ιν μέλλοντι , 
I έ μ π ρ ο σ θ ε ν πο ιών βλέπειν α κ ο ί μ η τ ο ; όφθαλμδς , 
ταβΧ τ ά κατ ' αύτδν τ ψ δ ικα ίω τ εκμήρασθα ι καλώς 
έ 0 4 χ α ί α > α ε ν . Έδόκει γ ά ρ δ άγιος μ ε τ ά τήν τής ευχής 

Ιιιιιι subitiiitere. Inleri in rero conscienl ie qao4x1111-

grbatur actdeo e i inenlem obscurai i i t cabgine, ceu 
calamo e l alramenio pc rpcram usus , atiie ei iam 
qnam diadema soleinnemque susc ip r r c i inaugumrK»-
neni, baTos ; s libello stibscripsil : lo lum uempe se 
d.Tmonibufi irabcnlibus dedens, alque i i s , quam P a -
ir ibus ad saluiem ducere studenlibus, inagis obe-
diens. 

55. A d magnum ig i lu r , quod a Sapieutia nomen 
babet templuui solemni r i lu inauguraiidiig venii ( / ) : 
e l contimio DCIIB, cui fulura prospieere insopora-
bilis oculus i r ibui t , maguo ant i s t i l i , viro ui ique 
jus lo , coronaudi r i l um peracluro concessit^ ut quo.l 
i l le fulurus erat cerio conjiceret. Videbai t i r eniui 

b a n t a r , receplo aniino, clamore Romanos invade- conferla multitudine indnxerunt. Audiens aulein 
r c n l , « I i U v ic io r i a in , ^uam anViseraiit, recupera- D baec Micbael i inperalor profuguf in ecclesiam, fido 

accepta monacliusque fac iuscomain deposuil . » 
(d) l i aapud Tbeopbanera cmn decessor acciperei 

imper iuni , t Nicephorus palr iarcba Cauiionem pro-
pria manu scriptam a Michaele e x c g i l , quod ipse 
reciaiu tidein defeusurus. manusqueaCbr is l ia i ioruai 
effundciulo sanguine 4i)ienas servaturus essul, bo-
ininesque ex sacro clericorura ordine vel mouacbus, 
railcrosque oiniiee in eccleeiaslicmn cataloguin r t -
taios, verberibus, e i injuriis minime Ixsurus. 1 

(e) l l i n c corrigendus Leo Graniuial icus, asserens 
Leonem A r m c i i u i n a Nicepboro pa l r ia rcha , quem 
de (biei s u a sinceritale, daio s c i i p lo , fecerai c « i -
l iore in , coroiialniit impelravigse. 

(() Fer ia ϊ hebdomadis, i i n l i c l . 6, i u l i i die x i . 
Ita Tbeopbaiies, ergo anno 813 litt . Doni iu ical i U . 

re t i t . l i a Cedreuug e l GuropaUtes . l i i appeudice 
T W o p t M i i i s d ic iu i r oiuuiuni prima legio OrieiHalit i in 
f u g i s x : . O i s - i i i i u l a i Tbeopbanes, qu i cum boc faclo 
h i ^ i o r i a i i i Γ1111Ι, ut a Leone tyrannidem amolialur , 
i u U i c a d V i u m aduoiarai Combelis . Forsan ea gtib 
o n e « n a U t i i o r i b u s adjecia ^uut. 

(c) Ι11 V»ia S. Nicolai S l u d i i x : c Gum merejilee 
gob i p * o l u rn i a s , donoriim inul ia largitione siul lug 
b o e f » d e c e p i ^ e i , •eniens ad partes Tbraciae extra 
o r b e f n , imp ie scclestus adversus pios Cbr i s i ianos , 
i i w p e r a t o r r e i i u m i a l i i r ; regiamquc iconoclasla pa-
b M a e d i e n s , ingrediti ir . > ln Tbeopliaii is Appeud ice : 
c l i i t e r i i t ! Onc i i l a l inn) (qui printi lugerunt c betlo)le-
g j o , t ro i Barda Armeu i filiiib pr;eeral, lu iu i i l luaba-
l u r , e i i p * o m L«oneiii , iinp«:ralorein faiihlis vocibug 
\ r o 3 e i | a e b a l u r . Tum uullo t»e ορρυηυιιΐϋ in urbeui 
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eibi v i r sanc tus , dum posl fusas solemni invocatione Α έπ ίκλησ ιν , κα\ τήν του στεφάνου άνάληψιν, ήνίκα 
prece* suraptamque in manus coronaui ejus* qui 
iuitvabaiur, capul lac l i i rus e&sel, quasi i n gpinas et 
iribulos manum injicere, sicqiie coronam itnponere; 
idcoque palam pioiUebatur ittgemi se dolorfe sensu 
affecluin eese. Nciripe erupturatn mox in Ecc le* i» 
d. i imium nequissimara ejus asper i la ie iu prassagiebat 
viro sanclo, i l lud spiuarum more bispidum pui.gens-
que capul a l i angeni i . 

54. Caflerum abiit i l le regio drademale reditmius 
r a p n l , in qno eupremain jttre plagam, qui jns οιιΐΗβ 
f.isque sprevlsset» acceptl : altero aulem ab assum-
p a pi irpura die, i i e rum vi r divimiA, recen* crea-
iuqi inattguraliifnque iinperatorem u l reciae lidci 
subscr iberc l , urgebal. Is se f.tcinriiiit for l i l er per-
u<*gal : inendacw iiamque piirpurani i n lk i ens e i 
prinro experimento Pratetim exbibens, a l inm se a i -
que al iuin adcuniibus praebrbai. Ο auimiim super-
s i i l i o sum, quo fidei crepido nu ia l I Ο eflVenem i l l a -
rum inenlium errorem, perquas rectae confessionis 
senstie depravalHs est t Ο inendacii muUifidam ple-
xuram, cujue nexu oimiis expers Tariaiionis recto-
m n i xlecrcioruin te r l las compeditur t Non enim ad-
versua rtilpublica? bosles, qttt »tib id lempus c i -
vitatem bclto c inxc ran l , pr imum desudai cc r i amei i ; 
sed a d w s t i s ettm ipsuni, qn i (quibus uovi i j t i -
dici is) polestatie babonas coucredidera i , aciem 
i n s i r u h . Uo>tes ea im, u i i modo dkeb . im, nibi l 
parumve curans, quippe qui stgna conferre ac 
iio coiUneri qn idem, ob arcepuc ab eis siiperioris C 
i ladts ar l i fkiost im coiiniientutt i , idoticns esset (g), 
advettme tmtvefsortint Rvgein bdlalurt tg pro-
« e s s i i ; nultomque non movi l lapidein, quo ejns ab 
Ecclesia (h) simttlacruin proscriberet. C u m enim 
rem veneralioue diguam r eve re r i ; cum auiiqua? 
lra;'.iiio!iis religioiieru fovere ; cuin d iv iu i i t iueris , 
quo praecessissent sauciorum vesi igia, l u ium callein 
lenere; cnnt saiictissimi pasioris aique anl is i t l i s 
adui i rar i conslanl iam debuissei : i l le econlra iusa-
nias fnrorisque s«Tpentein fulcire, ei sensu doloso 
menteui infeelus teuacius propusiio inbaercre per-
severavit. Scili< et dogeheris i l l ius Roboaiui more, 
stmioniiu moniia prudeiitumque consi l ia , qua? ex 
pr ima staUin congressrone utilltaietn pneferreul a 

ψαύειν τ ή ς κορυφής του τελουμένου καιρδς ήν , ώς 
είς άκανθας κα\ τριβόλους έρεισαι τήν χε ίρα κα\ ού­
τ ω ς τδν στέφανον έπαφεΐναι , ώστε κα\ οδύνης έπα ι -
σθάνεσθαι δ ιωμολόγει τρανότατα . Τήν γ ά ρ , δσον ούκ 
ήδη , άθεσμον αυτού κατά τής Ε κ κ λ η σ ί α ς τ ρ α χ ύ τ η τ α 
προσρήγνυσθαι μέλλ Λ υσαν ή άκανθοπλήξ εκείνη κο­
ρυφή τ ή τού αγίου ε π α φ ή π ρ ο μ α ν τ ε ύ ε τ α : . 

λδ*. Ά λ λ ' φ χ ε τ ο τήν κ άρα ν τ ψ β α σ ΰ ε ί ψ στεφάνψ 
δεσμούμενος, έν ή κα\ τήν έσχάτην ύπάδυ ένδίκως 
π λ η γ ή ν , έπε ί τ ώ ν ενδίκων υ π ε ρ ό π τ η ς γ ε γ έ ν η τ ο . 
Δευτέρα τοίνυν τ ή ς βασιλείας ήμερα κα\ αύθις δ 
θεόφόρος τ ψ τ ή ς ορθοδοξίας -τόμψ τδν άρτ ιφανή βα-

Β σιλέα κ α τ ή π ε ι γ ε ν έ ν σ η μ ή ν α σ θ α ι , δ δέ κ ρ α τ α ι ώ ς 
άπηρνε ί το . Τ ψ γ ά ρ ψεύδει τήν πορφυρίδα χ ρ ώ σ α ; κα \ 
τήν Π ρ ω τ έ ω ς πρωτόπε ιραν έμμαξάμενος , αλλοπρόσ­
αλλος τοις έντευξομένοις έφαίνετο. "Ω τ * ς δεισ.δαί-
μονος ε κ ε ί ν η : ψ υ χ ή ς , δι ' ή ς ή τής π ί σ τ ε ω ς δ-νεΓτα: 
κ ρ η π ί ς ΐ *Ω τ ή ς ακάθεκτου περνκλανήσεως τ ώ ν 
εκείνου φρενών, ύφ ' ων <δ τ ή ς δρθής ομολογίας π α -
ραλελόγισται φ ρ ό ν η μ α ! "Ω τής τού ψ-ύδους π ο λ υ ­
σχιδούς ε μ π λ ο κ ή ς , δ ι ' ή ς τδ τών ορθών δ ο γ μ ά τ ω ν 
άποίκιλον συμποδ ί ζ ε τα ι ! Ού γ ά ρ πρδς ά ν τ ι π ά λ ε υ ς , 
ού πρδς εχθρούς την.κάδε τή πό)^ει περιΟέντας χ α ­
ρ ά κ ω μ α δ πρώτος άγων α ύ τ ψ γ ί ν ε τ α ι , κατ* α ύ τ ο ΰ 
δ ε τ ο ύ τ ά ς η ν ί α ; τή ς εξουσίας ( ο ! ; ο!δε κ ρ ί μ α σ ι ) 
δ ό ν τ ο ; , τήν παράταξ ιν ε γ χ ε ι ρ ί ζ ε τ α ι . Τ ώ ν γ ά ρ 
έχθρων , ό>ς φθάσας εΐπον, ουδέν ή ολίγα φ ρ ο ν τ ί σ α ς , 
ώς ού συμμίξα ι ή άντωπήσαι πρδς τούτους Ικανού-
μενοΓ, διά τήν προσθέτους ή τ τ η ς αύτουργηθε?σαν 
παρ* αυτού μ η χ α ν ο ^ ά φ ο ν έπίνοιαν, κατά τού Π α μ -
βασιλέως έχώρε ι τών δλων, πάντα κάλων κα\ κ ύ β ο ν 
έπανατε ίνων περια ιρεθήναι τδ αυτού τής Ε κ κ λ η σ ί α ς 
ε ίκόν ισμα. Δέον γ ά ρ τδ αΐδέσιμον εύλαβηθήναι τ ο ύ 
π ρ ά γ μ α τ ο ς , δέον τδ τ ή ς παραδόσεως Ώ γ ύ γ ι ο ν έ ν -
στερνίσασθαι σέβας, δέον τής ούτω θεοστιβούς οδού 
ύφ* ή ς τ ά τών αγ ίων Γχνη προώδευσαν έ π ι μ ε τ ρ ή σ α ι 
τδ βέβαιον, δέον έκπλαγήνα ι τού θεοφόρου π ο ι μ έ ν α ς 
τ ή ν ί ν σ τ α σ ι ν δ δέ τής μαν ίας τδν δφιν ύ π ή ρ ε ι δ ε ν , 
και κατ ιωθε \ ς τήν φρένα τ ψ δολίψ φρονήματ ι , ε Γ χ ε τ ο 
τού βουλή ματος . Πάντα μέν λόγον παλαιών* ώ ς ό δ ο ύ ­
λος εκείνος Ί ε ρ ο β ο ά μ (9), κ α ϊ βονλήν συνετών έ ξ 
αυτής έντεύξεως τδ χρήσιμον φέ ρου σαν ά π ω σ ά μ α ν ο ς * 

se ivpcllci ts atque ad j tui iori im nullius ponderis D έ π \ δέ νεωτέρων λογίδια κα \ γραΐδων μ υ θ ά ρ ι α , ο ύ κ 
vcrba aniltsque eoruui fabulas, qui aoi. dc ccelo sed άνωθεν , ά π δ γ ή ς δέ φθεγγομένων , έ τ ρ ά π ε τ ο , έ π ι μ ε -
de lerra loquebanlur, coiif«rlet i» animam, (onga τ ρ ο ύ ν τ α χρόνων μήκη κα\ ν ί κ α ς , εί τή αρχαία κ α τ ά -
sibi tompora ac victorias pro iu i l leba l , si jnodo ve- στάσει τήν άσέβειαν έξεμέσε ιεν . 
l e r i rerum eialui i iupicia lem Tomi lu i inpuro aspersissei. 

\g) Inrnrsiones C r u m m i et vaslaiionee imroensae 
ad porras usque Constaiiiinopoliianas lai« descr i -
bunlur hi Appendire Tbeopbaiiis , quibus relalia d i -
(Hur : c Ha3c duin gerereitlur, mbe non egresxis 
e-ι Leo, sed j inper ium i j raunicegerebai . ι Ει dein : 
t Ut op<*m ΠτκΊ IIOII adver i i i , neque tirbeegrcssua 
es», nec alios quosvis in auxi l i i i iu submisM. > 

(Λ) Iti Apprndrce Thcopbauis aarrala m o n e 
Crmi i ln i p i inc ip i s Bntgari;r, e fon i i lu ^angi i iuU 
e\sii t»cii , :\d ! l uj- « clalum L t o u e m , qua^iinse euui 

lelo r o n r o d i e ^ e t . . . p o s l m o d u m o c c a s i o n e c a p t « E c o l e -
siam dcpopulari coppisse : ι qua3 anno C b r i s l i 8 i i 
gesta s t i u l . 

(9) Hoboamum Irglt inierpres : e l vero bic n o i a -
l u r iri Spr iphir is quod seniorum consilia e p » r n e n s 9 

jnniornm sentenlia; adbnpscrit : verum r p i l b e l u m 
scrvt JerolM>amnm ind ig i l a l , q u i c u m , a i i i iq iu i in D e i 
ruhum delira superstii ione commulat i le , baud n » i -
nus pmprie comparatur L e o , quaiu cum R o b o a w o . 
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quos caiKwica regub ac d i s l r i c l io sacris al iar ibus 
a r ceba i ; i i e l iam oinnes, quos iuvitos fraus v i c o m -

σει κανονική τ η ς Ιεράς λ ε ι τ ο υ ρ γ ί α ς άνε ίργετο , δσον 
κα\ μ ή βουλόμενον ταΤς ύ π α γ ω γ α ί ς τής β ίας έ κ ά μ -
πτετο , οΤς κ α ι τδπον ε ίσω τ ώ ν βασιλε ίων ά π ο -
κληρώσας, κα \ τδ π ρ δ ς τ ρ υ φ ή ν συών δίκην ά π ο τ ά -
ξας αύτο ίς σ ι τηρέσιον , νέαν π ί σ τ ι ν συντάττε ιν δ 
νεόφρων α π ο σ τ ά τ η ς έκέλευσεν. 01 δέ τ ψ βασιλε ίψ 
δράσει, ώ ς 0 μυθ ικδς έκεΤνος Α ίγα ίων , γαυρούμενοι , 
σχεδόν κ α τ ά π ά σ η ς Ε κ κ λ η σ ί α ς ω μ ό τ α τ α δ έ ο ν τ ε ς , 
βίβλους ά ν η ρ ε ύ ν ω ν κ α \ τάς μέν κατ* είδωλων έστερ -
γον, ώ ς συνηγορούσας αυτών τ ψ φρονήματ ι , τ ά ς δέ 
δπέρ ε ίκονων έ π ί μ π ρ ω ν , ώ ς ελέγχουσας αυτών τ ά 
μ υ θ ε ύ μ α τ α . 

λ ς \ Ε ι σ κ α λ ε ί τ α ι δε κα\ τ ώ ν ε π ι σ κ ό π ω ν τους πλε ίο ­
νας , τ ψ νεωτεροπο ιω τούτψ συνηγορήσοντας σκέμ* 
μ ά τ ι · ο ί τ ι νες ήν ίκα τοίς ά ν τ ι π ί ρ α ς έπινε ίοις τού 
Β υ ζ α ν τ ί ο υ «ροσήγγ ι ζον ούχ (10) έ κ ο υ σ ι ό τ η τ ι , κ α τ ά 
τ δ κ ρ ά τ η σ α ν 16ος π ρ δ ς τδν ά ρ χ ι π ο ί μ ε ν α στέλλοντες* 
* π ρ ο ς α ύ τ δ ν διεπορθμεύοντο* τήν βασιλικήν δέ όοπήν 
« ν τ ι σ τ α τ ο ύ σ α ν ύ π α ν τ ι ά ζ ο ν τ ε ς κ α \ βία δεσμού με νοι, 
π ρ δ ς τ ά ς Έ χ έ τ ο υ και Φαλάριδος πο ινάς π α ρ ε π έ μ -
« ο ν τ ο · χ α \ εί μέν τδ δοκούν έκείνοις έ τ ί θ ε ν τ ο , λύσις 
τ ω ν δε ι νών έπηκολούθει κα \ Ανεσις · εί δέ τ ι ς τ ψ 
τ ή ς Αληθείας κ έ ν τ ρ ψ νυττόμένος π ρ δ ς τήν άσεβειαν 
π ο σ ώ ς ά π ε μ ά χ ε τ ο , ε ί ρ κ τ α ί ς κα\ λ ιμοίς κ α \ χθονίοις 
κ α τ ε κ ρ ί ν ε τ ο δε ίμασιν , ουδέν τών τ ή ς Έ μ π ο ύ σ η ς ανεκ­
τ ό τ ε ρ ο * φ α ν τ α σ μ ά τ ω ν υπάρχοντα . Ο ύ τ ω τ δ τού δ ε υ -

Β 

tirtsla inf leclebal ; qnihus et locus in l ra palatii 
sepia s la iu i tur , et antiona, qua porcoruiu instar 
venirein disteuderent, copiosa decerui lur , ab an l i -
qui dogmalis deserlore npvam (idem condere ge- ! 
sl ienie. 111 i regia i l la te ineri lale , houd secus ac Γ,ι-
bulosus ille iEgeon ( i) , superbia elat i , i n oinnes (j) 
ecclesias crudelissime grassari , librosque exquirere 
alque auferre : c l si quidem ejusmodi e ran l , qn i 
adversus idola ed i i i essenl, ve lu l ipsoruui caus.e 
sententixque favenles amp lexa r i ; sin vindicaitdia 
imaginibus s c r i p l i , lanquam i l lo rum arguenles COIII-
mcnia flammis absuniere plerosque. 

56. Episropos i i em arcessil unpera ior , lyratmieo 
ac sediiioso conveniui palrocinio fuluros. HS p o r r o . 
ubi e regione B y z a m i i navinm s la l ioBcm propius 
assecuii essenl, u i i moris erat, ad pastorum pr inc i -
pem summnmque anl is t i lem sponte profect i , ad 
eum t r a n s n i i l l e b a n l : feed in reghim ex adxerso dis-
cr imen incurrenles, ad Echet i Pbalaridisqtie pcu-
nas v l n c l i trahebaiitur : e l siquidcm ex eorum 
fidei ralione sc sentire profllebautur, pras to o r a i 
malorum soluiio atquc r cmi s s io ; sin autem atiquis 
veritalis compungente ^iitnulo lantisper i m p i s i a i i 
adversabatur, carcere, lame, lerrenis dauii iabalur 
terroribus, quibus ad Etupusae specira ni l t i l inole-
glise deessei. In l iunc moduni sectmdi Caipbnc roaluc-

τέρου Κ α ΐ ά ψ α συνίστατο βουλευτήριον, ούτω τ ή ς C rat coneil ium ; sic Jannes e l Manibres grandi-
I z w o u κ α τ Ί α μ β ρ ο ύ μ ε γ α λ ο ^ η μ ο σ ύ ν η ς κ α τ ά τού 
νέου Μ ω ύ σ έ ω ς Ιπετετήδευτο τ δ α γ ώ ν ι σ μ α ρ ούτως ό 
τ η ς ί ερωσύνης αστήρ κα \ τ ή ς οίκου μένη ς Ν ι κ η φ ό ­
ρ ο ς Π α τ ή ρ ύ π δ τ ώ ν τού σκότους ε ύ ρ ε τ ώ ν κα \ τού 
' Α ν τ ι χ ρ ί σ τ ο υ π ρ ο σ τ α τ ώ ν κα \ προδρόμων ή θ έ τ η τ ο . 
Ύψ γ ά ρ δ ιδαακάλψ σ ιγήν ά π ε ι λ ή σ α ν τ ε ς , τοϊξ μηδε 
μ α & η τ ώ ν βαθμδν ε ίληχόσι τδ δίδασκε ι ν έ π ' έ κ κ λ η -
β ί α ι ς π ρ ο τ ρ έ π ο υ σ ι · κ α \ τδν τού λόγου χρυσόρειθρον 
τ*οταμον κ α τ ά λόγον κωλύουσι φ έ ρ ε σ θ α ι , το ϊς δε 
β ά β ρ ο ν έ α υ τ ο ί ς ά π ω λ ε ί α ς δρύξασι , κα ϊ ύδωρ σοφίας 

ο ό χ Ι χ ο ν σ ι ν ε π ι σ τ η μ ο ν ι κ ώ ς τήν Έ κ κ λ η σ ί α ν άγειν ού 
Φ ρ έ τ τ ο υ σ ι · τδν αρχ ιερέα τής Ιεράς έχεσθαι τ ρ α π έ ζ η ς 
Λ « ( ρ γ ο υ σ ι , κα> οΤς μηδέ ε ίς οίκον θεού είσιέναι 
• ε ρ ι ι τ δ ν τ ά τ ώ ν Α γ ί ω ν έγχε ιρ ίζουσιν ά δ υ τ α · τους 

loqueniige ceriatnen adversue novuin Moysen i n -
s i r u \ e r a n l ; sic sacerdol i i eidas, orbisque Pa i r en i 
Nicepboram tenebrarum invenloree aiqite A n l i -
c l i r i s t i praecursorcs e l pai roni reprobanl . S i l e n l i u i n 
namque, nittiis additis, magisiro indicenies, ' eo$~ 
qui nec disclpulorum ordinem accepcrant, in ec-
clesiis doccrc i inpera i i t ; sennonisque ac doctrinai 
aurenin flunien secundum raliotiem f e n i p roh ibcn-
les, eos, qni seipsos perditionis lactis roderant, ac 
quibus sapieuiiic aqtia deerat, Ecclesbe modcran«!ai 
pracflcere uon exhorrescunt. Yenerantfum au t tuu 
aii l ist i tem sacris arcent, et quos nefas e ra l in H . i 
donium vel in l rare , i is Sanctorurn peuelral ia cre-
dunt : Ecclesiac columnas φίΛ libet amovenl ac 

x v j i Ε κ κ λ η σ ί α ς στύλους fi δοκούσι σαλεύουσ ι , κ α \ D concul tunl , e l vanis alque iuslabil ibus del i r i is suis 
* Λ τ « ρ ε ί δ ε ι ν το ί ς ά ν ε μ ι α ί ο ι ; κα ι άστάτο ις α υ τ ώ ν ταύ- eam se sufTulluros g tor ian lnr . 
T T J V ο ύ λ ο υ σι λ η ρ ή μ α σ ι . 

( 1 0 ) E x c i d i l e La t ina versione negai io ; e i in ie r -
pmmdiouet uon recia dislorlus ntire seustis, videiur 
r l a r u s fularus boc niodo : ι Qui poslqnain et quaB 
n » « J v p r s o Byzanti t es i navinm staiioni nou sponle 
a p p r o p i o q u a s s e n l , mil ienles ( nuni ium sci l ice l de 
Mtvcmiu v e l l i u e r a s ) juxta recsptum niorem 
a r e i t i p r a e i u l i sao, ad ipsum i r a j i c i eban l : sed, « t c . » 

Kr) H u o c giganiem fabulafiiur pocue centum ma-
E ~ i » H » * l u i i d e o t scopul<M s imul iu Jovem iutorsisse. 

ij) * Cof i iendebanl io veriiatem a Peulecosie , qui 
J o a o x i c o i H y l i l a m ^equcbanlur coacervarc i ibros , 

Jnl io vero mense socium adjutixenml A n l o n i u m , 
e i deincepg ad Decembrem occuliut i i tjerebani d o -
luni . ι l i a in Appendice Tbeophanis : in qua d i r i i u r 
loaimes etiam Grammai icus %Prwcur$or tt Aitjutor 
diaboii appellalus, Pau r r a l i i Sciasiai i i l i i i s , cui pa« 
I r ia rchal i im Leoaddicebat . Anlouius vero, cx ludi ina-
gistro ob cr imina objecia iiioiiaciiua facius, deiu 
praeposiius tuonaeierii mei ropol i la i i i , landem episco-
p«>s Syla r . Omi l loa l io s ibi relatos. Coni»uleuda ct iaiu 
A c l a Mitct;e Con fe^o i i s 5 Apr i l i s , 
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Prteei α $anclo Siceplwro indictce; auimati iubdiii. Acceaui ejut ad Imperaterem. 

57. Ilacc Dei famutti* Niccphorus cuin adveric- Α λζ ' . Ταύτα ο του θεού θ ε ρ ά π ω ν Νικηφόρος θεώ· 
r c l , nullurn ιιοιι supplicaiionis geims adbibebat 
quo Deus exnrarc l t t r ; obsecrans atque adjulorem 
hivocans, u l Ecclesiam a labe purarn servaret, nec 
Klucerum gregfttn seelesia bnerelicorum consueuidiue 
ei societatQ slncrei inquinar i . Quamobrem omnee 
«d se trahebat, admonebal, obseerabal, hor labai i i r 
non commisccr i b;creticornm fermeiilo ; moncbal 
cflraneae doclrhue abon ivam sobolem ceu veue-
nnias viperarum proles ftigere: non enim corpo-
ra lev i i ln i i s ab i is inf l igi , quod medicorum rem&IHs 
queat ccdere, sed periculum ejuemodi esse, qnod 
aninii sinus alque recessue pervadeus respual eala · 
plasma qupd superflcie tenus adbibelur. Non i g i -
i n r lemporis cedendum a r i i cu lo , oeque violeitiine 

μ έ ν ο ς , πάσαν ίκετηρ ίας ίδέαν π ρ δ ς θεδν έπενόβι, 
άντιβολών κα\ π ρ δ ; σ υ μ μ α χ ί α ν καλών τή μέν Ε κ ­
κλησία διασώσασθα* τδ ά μ ώ μ η τ ο ν , κα \ τδ τον *ΐ>ι-
μνίου άκίβδηλον μ ή χρανθήναι τοίς τ ή ς έτεροδοξίας 
μ ιαροίς άλ ι τήμασ ιν . Διά τούτο πρ>>ς έαυτδν πάντας 
εΤλκεν, ένουθέτε ι , παρεκάλε ι τή ζ ύ μ η μ ή συμφύ-
ρεσθαι τών α ί ρ ε τ ι ζ ό ν τ ω ν β ά π έ τ ρ ε π ε ν , ώ ς Ιόν κα\ ώς 
κ ύ η μ α έχιδνών τά τ ή ς διδασκαλίας αυτών αλλόφυλα 
π ρ ο φ ε ύ γ ε ι ν ν ά μ 6 > ώ μ α τ α . Ού γ ά ρ , έλεγεν , σωματικδν 
έπάγουσι μ ώ λ ω π α , φαρμάκο ι ς Ιατρ ικο ί ; ύπείκειν δυ-
νάμενον · τοίς τ ή ; ψυχής δέ μυχοίς ένιείσι τδν κίν-
δυνον, τήν έξ έπ ιπολής άναινόμενα μδτωσιν . Μή 
τοίνυν ένδώμεν τή τού καιρού 0οπή , μηδέ τή τού 
κράτους φορά · εί γ ά ρ βασιλέα κα\ πολύ σμήνος συν 

poieslai is : quanquain cn im lnm imperatqrem lum Β α ύ τ φ κακοφρδνων ή α ίρεσις έ π ι σ ύ ρ ε τ α ι , άλλ' είς 
ι unfcrtain c r ran i ium iur luim i l l i comjiein h^resis 
fTatial alqne abducat, in n i l i i lmn tamen iUis cessu-
rain p tuesuiem, ncc conlra Dei Eccles iam ejus 
liabcndain rai ionem. Neqtie enim in imil l j ludiue 
l>eo bepeplaciium os$e, s<d respicere in qnnni \ \ -
iiieulKm ifeiQcnteinque sermones ejus, id esj, ίιι 
luiam Ecc(esiaii), qiijR vclut vir unus esse palam os-
lendi lur . Propi i ia i ida i i i p*eeibqs Dei c lemenl iam : 
pcrvigi l i nooiis staliouc oramlo, ipsitis i ram m i i i -
gandam : flagiiandum doniquene contingant mala, 
quai i ia ipoli tur pcrsecutoruin s iuvi l ia . Dixe ra l , 
hoclem concclcbraul {k). 

58. Imperatov ubi deprelicndit quain i l l i nocui 

ουδέν α υ τ ο ί ; ή Ισχύς άποβήσεται , ουδέ ε ί ς Έ κ κ λ η ­
σίαν θ ε ο ύ λογ ισθήσετα ι . Ού γ ά ρ έπ ι πλήθε ι 4&δς 
εύδο/ .ε ΐ , άλλ' έφ ' έν\ φόβου μένω κα \ τρέμοντ ι 
τρύς λύγους αυτού ύποσκοπε ί , κα \ δλην Έ κ κ λ η σ ί α ν 
τ δ ν ε ν α σαφώς αποδείκνυα». Τούτου διά π,ροσευχής 
Ιλεωσώμεθα την ς ύ μ έ ν ε ι α ν τούτον π α ν ν ύ χ ω στ άσε ι 
δυσωπήσαντες έ κ μ ε ι λ ι ξ ώ μ ε θ α · τούτον α ΐ τ ή σ ω μ ε ν 
μ ή παθε ίν η μ ά ς δσα σπεύδουσι καθ* η μ ά ς ol δ ι ώ -
κοντές, Ταύτα έλεγε, κα \ π ά ν τ α ς ε ίχε τδ ίερδν τήν 
πάννυχον έ π ι τ ε λ έ σ α ν τ α ; σύναξιν> 

oiimcsque in lemplo unaniines lo iam insomnes 

λη ' . Καϊ έπε ι βασιλεί κατάφωρα τ ά τ η ς ύ μ ν ω δ ί α ς 
l-ymnQcliaiii agebanl, l imor eimi gcliditsque pavor C έγένετο , δέος αύτδν κα\ δε ιλ ία συνειλε , μ ή τ ι ά ρ α 
iovanti, r^Ycrei i t ia aoi is j i l i s d u t i i . sedii iouem 
ord i ren ior , pro siugulari quo eum proseqqebanlur 
iiffoctn. IIox itaqiic ad gaUi ca i i l i im iu lemplmn 
l u i l i i l i(iJiguabuiidu9 , paslorum principeui 
vciut l i i rbannn a i ic lorcm arce.NSens cr iu i in is : l |and 
<'uiurf i nqn i l , par e ra l , imperaiore cuncla ad paccm 
« o g e u i e , di.sscnsioiiem vos e i discordiani n io l i r i , 
pat-ique qbircc^are t Quia ig i lu r deprebensum e$t 
.^ere vps comra ipiperaloris senleii(iain, ubi dies 
i i l u x e r i l , iu palai iuin pergUe, u( e\ i l ln clarius de 
(lis cogaoscal. A i l v e r i i l s iat im universqs cocms, 
quiil i s u nuui i i vcrba indicarei t l , c i majorcai qiiam 
pro r? i audil ione a l a c r i u i e m os iond l i . Cunc i i i g imr 

κα*ι νεωτερισθείη κατ* α ύ τ ο υ , αίδοί τ ή π ρ δ ς τδν α ρ ­
χ ι ε ρ έ α κα\ σχέσει κινούμενον. ΙΙερΙ ο^ν ψ δ ά ς ά λ ε -
κτρυδνων στέλλει π ρ δ ς τδ ίερδν δυσπαθών κ α \ ά γ α -
νακτών , έ π ί κ λ η μ α π ε ρ \ τούτου φέρων τ(ρ ά ρ χ ι π ο ί -
μενι ώ ς τ α ρ α χ ή ς αίτί<ρ τυγχάνοντ ι . Ού γ ά ρ έ δ ε ι , 
φησι , βασιλέως προς ε ίρήνην τδ πάν συνελαύνοντος , 
διάστασιν μελετών */α\ διχόνοιαν κα\ τ ή ς ε ί ρ ή ν η ς 
κατεύχεσθαι . 'Αλλ' επε ιδή τά π α ρ ά γ ν ώ μ η ν τ φ 
βασιλεί πράσσοντες π ε φ ώ ρ α σ θ ε , έ π ι λ α β ο ύ σ η ς λ ο ι π δ ν 
η μ έ ρ α ς τήν πρδς τά βασίλεια ποιείσθε π ο ρ ε ί α ν , ώ ς 
Jv και αύτδς τ ά π ε ρ ί τον.των διαγνοίη σ α φ έ σ τ ε ρ ο ν . 
Ε π ε ι δ ή δέ τδ πλήθος τ ή ς αγγελ ίας έ π ή σ θ ο ν τ ο , π ρ ο -
Ουμίαν ακοής έπεδείξαντο κρείσσονα. Ο ύ γ ά ρ ή ν 

supplices lacrymas libare οχ oculis , juijieemque ^ ούδε'ις, δ ; ού δάκρυον έκ κ α ρ δ ί α ; έ ξ ε κ α λ ε ί τ ο ί κ έ σ ι ο ν 

oitiuifiir, inspeclorcm in lcu i i i i s pcr rexer i i i i l orare, 
ιιι calholicae fidei jura disponerel atque servare l . 
Abaolutis auiem precibus, v i r gacraiissiii ius, slans 
uomi i i ineduis, convenlum Ecciesia?, in hucc verba 
uffaltir: 

59. Decebat qu ide in , ο divinis ordinal ionibus 
c lc r ie coptus, ne in somuis qitidem vidcrc eo \n 

(k) 1 ii AppHiidice Tbeopbants :t Orlbodoxt cuncii 
r . lcr ic i , moiiacbi el l a i c i , vigiliae pv.r lotani noc-
(eiu babucruiit, n l Deus con in i coMsilia dissipnret, 
depiecanies. I lxo i la gcti a palr iarcba diecens i n -
| i ' | jx iniperaior., s igu i lba i pi»utili« i : \h quid haic 

και τδνέφοροντών πάντων κ ρ ι τ ή ν έ β ι ά ζ ε τ ο δ ι α ι τ ή σ α ι 
καΊ τηρήσαι τ ή καθολική π ίστε ι τδ δ ί κ α ι ο ν . Τ έ λ ο ς 
γούν τ ή ς ευχής λαβούσης , έκκλησιάσας τ ,δν Ι ε ρ δ ν ό 
πανίερος σύλλογον ΧΛ\ καταστάς ε ίς μ έ σ ο υ ς , Ι λ ε ξ ε ν 
Ύ -S 

ωοε* 
λθ ' . "Εδει μ έ ν , ώ θεόλεκτον άθροισμα , μ η δ έ έν 

δνειράτων δψει τ ή ν Έ κ κ λ η σ ί α ν δ ρ | ν , έν οΤς έ σ τ ι 

agU? Regpondei iHe, Nih i l mal i f«»cinuis, D c m n 
taii lum rogavioms. n l Ecclesiam sti i m , m o d o t l l i 
placeat, iinportnrbatatn conservel . » E o s t l e m c u m 
uam-to Nicepboro tn magiia er.clcsia ptir t o l a i u n o -
c lcu i ora^s? tradii Tlicoct«nsHiJ* ii» V i l a S . ISic*Mac. 
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σήμερον , κα\ ο:α τ ά κ α τ ' αυτής δετνά ρ ε λ ε τ ώ μ ε ν α , Λ s ia ln E c d c s i a m , quo nunc conspiciiuns, ac qtialia 
δτι έκ φα ιδρότητος τδ κατηφές επενδύετα ι , Οτι έκ 
βαβείας ε ιρήνης π ρ δ ς στάσεις ε π ε ί γ ε τ α ι , δτι π ά ν τ α ς 
έχουσιότητι τ ελε ία πο ιμαίνουσα , άκουσίαν ά ρ π α γ ή ν 
τ ώ ν π ο ι μ α ι ν ο μ έ ν ω ν υ φ ί σ τ α τ α ι , δτ ι πάσι ό μ ο -
γνωμονείν ε π ι τ ρ έ π ο υ σ α , διαφόροις δόξαις δ ι ίστατα ι , 
ή ν δ Χ ρ ι σ τ δ ς τ ω ίδίω περ ιετ :ο ιήσατοαίματα ,ήν παντδς 
μύσους κ α \ κηλίδος τ ε τήρηκεν ά μ ω μ ο ν , ήν άποστό-
λοις , ,καΐ π ρ ο φ ή τ α ι ς 9 κ α \ μ ά ρ τ υ σ ι , κα \ πάσ ι δ ικα ίων 
π ν ε ύ μ α σ ι περ ιστο ι χήσας τ έ τ ε ι χ ι σ μ έ ν η ν έδειξεν ώ ς 
παράδαισον. Ν υ ν \ δέ τ α ύ τ α βλέπομεν πάσχουσαν, 
δπδ τ ώ ν τ δ δοκείν εχόντων ήμέτερον , τδ'δέ είναι κα \ 
λίαν ά λ λ ο τ ρ ί ω ν , δσα κα\ π α ρ ' έχθρων παθε ίν ά π ε υ -
χόμεβα . Σ ή μ ε ρ ο ν γ ά ρ τ ή τού Χριστού είκόνι συνατ ι -
μούται κ α \ τδ άρχέτυπον , ε ίγε ή τ ή ς είκδνος τ ι μ ή 
έπ \ τ δ πρχυτότυπον διαβαίνει . Σήμερον ή ανέκαθεν 
τή Ε κ κ λ η σ ί α διά λδγου κα\ γ ρ ά μ μ α τ ο ς συντηρηθείσα 
π α ρ ά δ ο σ ι ς , έκκοπήν κα\ παύλαν δσον έ π \ τοίς 
έχθροίς τ η ς αληθε ίας λ α μ β ά ν ε ι , ' κα\ παράδοσιν ήν 
ούκ ή κ ο υ α ε ν έ ν ω τ ί ζ ε τ α ι . Ά λ λ ά μ ή [δεϊ] κ α τ α π ί π τ ε ι ν 
ταϊς ε κ ε ί ν ω ν ά π ε ι λ α ί ς , μηδέ ύποχαλ^ν τ ι τής προ ­
θ υ μ ί α ς , μάλλον μέν ούν κα \ δ ιανίστασθαι , όσον μ ε τ ά 
σ υ μ μ α χ ί α ς δ πόλεμος · έοίκασι γ ά ρ οί τής αληθείας 
έχθροΛ τοΓς φιλοπονούσι τών π ο τ α μ ώ ν τους ραγδαίους 
έναντ ίως τ φ (5ε ύ μ α τ ι δ ιανήξασθαι . Εκε ίνο ι γάρ ίτ\ 
τ ά π ρ ό σ ω χ ω ρ ε ί ν άμιλλώμενοι τ φ π ο τ α μ φ , κα \ μ ή 
θέλοντας συναπέρχονται* ούτοί τε μ υ ρ ί α κ α τ * αυτής 
^ υ α ρ ή σ α ν τ ε ς εκε ίνη κα \ άκοντες είσιν δμογνώμονες . 
Ά κ α τ α γ ώ ν ι σ τ ο ν γ ά ρ π ρ ά γ μ α καϊ πάντα δυνάμενον 
ή α λ ή θ ε ι α , κ α \ μεγάλην τήν |5οπήν έφ ' έκατέρα χ α - Q aquar 
ρ.ζδ μενον . Οίδε στεφανούν έν έκάστω τ ι μ ώ μ ε ν ο ν , las a 
βϊδε χ ε ιρούσθα ι πανταχού πολεμούμενον . Μετά τ α ύ ­
τ η ς κ α \ δ άνοπλος άτρωτος , άνευ δέ τ α ύ τ η ς κα\ δ 
οπλ ί της ε υ ά λ ω τ ο ς . Μάρτυρες δέ τ ώ ν ε ίρημένων οί 
πρδς ούς ή μ ί ν δ λόγος· ουδέν γ ά ρ τής αληθείας 
φροντίσαι σπουδάζοντες , κα \ αύτοίς τοίς τά στοιχεία 
πα ιδευομένοις γεγόνασι π α ί γ ν ι α , αύτο\ έάυτοίς πρδς 
άντ ιλογ ίαν άρκούντες , κα ι τών οίκείων κατά τους 
μα ι νόμενους σαρκών έμφορούμενοι . 
s i r * col lu iea l : nullam eniin ver i l a l i s ra i ioncm babenles, ips! qnoque t i r imcul is atquc c le iuei iM 
disceni ibus facli sunl ridiculi : dumnempe sibi ipsis ad conlrudictionein sal i» sunt, suisque sc carnibiis 
e o r e insanorum ingurgitaiit (/). 

μ ' . Τοιαύτα τοίνυν ύποτροχάδην ά γ ο ρ ε ύ σ α ς , κα\ 40. Ilacc couci la o ia i ione locuius saoriiin huinc-
τ δ ί ερδν £άκος έ π \ τ ώ ν ώ μ ω ν π ε ρ ι θ ε ί ς , τήν βασι- D ris imposui l pal l ium (m), universoque stipaiue 
λ έ ω ς αύλήν συν π α ν τ ί τ ώ τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς κ α τ α λ α μ - Ecclesiac coetu, aulain pjctiit iu ipcrator is . Ille ιιυιι 

in eam mala cudutilur : quomodo ncmpe pro heli l ia 
mfcs l i l iam iiiduat, alque ex al ia pace in discordiatu 
l e i n l a l ; quai omnes sponlaneos perfeclc pascens, 
v iulc i i lam nvium stiarum rapinam pal i lur , e l ad con-
cordiam universos horlans fndiversas sc indi lur opi-
nioiies. E a , inqi iam, Ecclesia, quam Cbr is ius apqui-
s i v i i sanguine propr io ; quam omnis labis ct cr iminig 
purani ftcrvavil; qiiam aposlotis, propbetis, m a r l y -
r lbus, cuhciisque justoruni spir i l ibus vallans, velul 
paradisum lmiris clausum o*lendit. Nnnc vcro 
eam pal i videimis eorum mol i i ione , qui specie q u i -
dem nostri sunt, re auiem ipsa valde a l icn i ea 
designaitt, qnae ab bosiibus quoque paii depreca-
mur. Modo Hamqtie eo adducta res esi , u l i-iini 
imagine aique ' f igura cxemplar. quoquc afllclaiur 
probro : si quidem bonor iiuaginis ad < xeinplar 
ascendil . I lo. l ie , quic jam iude a primis tempori-
bus verbo ac scr ip iu fucrat cousctvaia Ecdesta: 
i radi t io , exscinditur alque aboletur (quod sci l icoi 
ad verifalis intmicos a l i i ne i ) , inatidilaque hac i r -
nns (fadiiione imbimmur fidelcs. Ne au lcm, qua!s<», 
de-pondeatis animuui i l lo rum luints t emfae t i , 
ncqne al iquid de veslra a lacr i ia lc remHtaiis ; quiii 
potius exci tamii t i eo, quo DOD carebi l boc b f l l i i i u , 
auxi l io . Hai id cni in aliter agi lur cum ho^libus vc-
r i ia i i s qnain cuin i i s , quf conlra rapidissiiuorii iu 
fluiuiiiiim cursum natare tenlanl : nam t i l i l l i duui 
progressi sitrsuin e n i l u u l u r , i n v i i l e i iam ipso 

runi impetu rapiunlur deorsutn; sic bi sex tco-
dverbus veritalem nugaa cominei i i i , ad CJMS 

concordiam vel inv i t i I rabunlur . Yer i las eniui 
res cs l incxpugnabil is , quacquc ad oini . ia valeaf^ c i 
niaximuiu in utranique par icm inoincntiim a f l e ra i / 
N o v i i , cum bouoraiur , coronarc ; novi i expugnarc, 
cuui beilo pe i i lu r . Hac comile v incai is e l i a m , qui 
nullis armis insintclus e s l ; s in atitcm hxc de i i -
c i a i , e i iam calapbractus miles fatile poteri l eypH-
gnar i . Tesles dictoruin i i i p s i , i n quo» orai io iu>-

€av€t π λ η ρ ώ μ α τ ι " δν ούχ ώς εΐώθει χ ε ι ρ \ κ α ϊ ά σ π α -
σ μ ψ βασιλεύς προσεδέχετο , τ εκμηρ ίο ι ς ο^σιν ε ίλι -
χ ρ ι ν ο ύ ς δ ιαθέσεως , άλλά διάστροφόν τ ι κα\ μανικδν 

pro eo, ut uioris e r a i , oblala inanu aique os iu lo , 
Ctiriis n imirum verae a m i c i l i x iudic i is , v i rum ex<i - . 
p i t ; sed (orvuin quid aiqti^ furorein oculis piaj icn-

(/) Ifi d ic la Appeudicc : < S. Nicepbortis ad om-
nes i s i u n i serniouem d i r i g i l : Num babeiis a l iquid , 
qood verbis i&tis cxp r ima io r , fratres? Exclauiavere 
onme< : Novimus, et certi sumus veram eeee (idem 
n o s l r a m , i» bac inor i i iu i r omnes .Ad illos palr iar-
c b a : Sopc re s i , frairei», u l conrordes pen»everciniis, 
et a n i i u i s coitjimcii bac in confrssione absque dis-
ACIISII reinaiieaiiMis : ut adversa? pari is buniines 
nu th i i n repcr iaui , quem srparenl a uobis, ne<'. id 
t \ - r q n i valeanl. Grat ia emoi C l u i s t i piurcs i l l i s 
54 ΐ ι ι ι · ι$ . Itli mrsus n n n clai.nore Urmaveruiit ?d 
u i o r l € i u »i quc ubslitui^os c i pro E t r l cs ia d iwica tu-

ros, 3ρρο&ίιί$φιβ crucibiis ad subscriptiones,scripiie 
s ibi inviceqi i idcm fecere nunquam ab invicem se 
scparandos. > 

(m) Isidoro άγ ιο ν (5άκιον. Saccug forie au l i n -
gigue palriarchale, quo augustior Oei cattsani co-
ram ha?n*tico inpc ra lo re ager t l . Ila bic C o i n -
befis. : iios pallium ve r i imus , ex Latinaj Ecciesiaj 
iisu : cui respondet s ini i l is iormaf pa i i ims , scd 
uiul lo quam La i in i s la i ior e i pcue ad pedes do< 
fluens, iu Gncc i s pair iarchal iuiu imagiuuiu foruns 
conspicicndu3. 
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dens, gradu praeil, regiumque soliuiH arr ipi t , v i ro- Α ύποβλέψας π ρ ο η γ ε ί τ ο , καϊ τ η ς βασιλείου καθέδρας 
que jusio secundi ab eo cousessus locuiu cedit. 
Q i i a atilem lunc solus soli imperatori colloculus 
M l (n) v ac quibuseum ex divi i l is Scr ip lur is eloquio-
ruin ve lmi nimbis o b r u e r i l , vocante leuipore 
niodo d ic lu r i sumus. Rebatur enim bouio vilU&tiuus 
e l impietal is mancipiuiu i ier i posse, u l sanclum 
expugnarel , modo solus cum solo, congredereti ir , 
quem onine auxil iuuj armaque deficcrenl. Ord i lu r 
ergo succcnsus iracundia la l ia , velui ex ahUbiiuo 
gurgile , ira ani inum sncceudeiue, erueiare dicendo : 
Quajnani l i « c a vobis fabricala discordia , et adver-
sus impe i i i sacratissimuin culmeu ac majesialein 
pieua tei i ieniat is conjuratio atque < oit io? nam qui 
iucousulla majtistaiu nos l ia c-onveuliis. agere , 

έ π ε ί λ η π τ ο , τ φ δέ δ ικαίω τόπον έδίδου τ ά δεύτερεία 
τ ή ς καθέδρας επέχοντα . Ά δέ βασιλεί μόνος τότε 
μόνω δ ι ε ί λ ε κ τ α ι , και τα ί ς έκ τών θε ίων Γραφών 
νιφάσι κατέκλυσε, καιρού καλούντος ήδη λελέξεται. 
Κ α ϊ γ ά ρ αίρήσειν τδν άγιον φ ε τ ο , τδ π ε π ο λ ω ρ κ η -
μένον εκείνο ύ π δ ασέβεια ν άνδράριον, εί μόνω π ρ ο σ -
βάλοι , σ υ μ μ α χ ί α ς κα \ δπλων έστερημένω . Ά ρ χ ε τ α ι 
τοινυν, ώς έκ κατωτάτου βυθού του θυμού τδν νοδν 
ύπεκκαίοντος , λέγειν το ιάδε · Τίς, ώ ούτο ; , ή παρ* 
υμών τεκταινόμενη διχόνοια, μάλλον δέ κατά τ ή ; 
βασιλείας νεανική έ π ι σ ύ σ τ α σ ι ς ; δ γ ά ρ του ημετέρου 
κράτους έκτδς συνάγει ν κα \ έτεροδιδασκαλείν κα\ 
κατεντεύξε ις π ρ δ ; τδ κρείττον έπινοείν π ε ι ρ ώ μ ε ν ο ς , 
ουδέν ή κατά τής κοινής σωτηρίας έαυτδν έ π α φ ί η -

aliierque quatu beiilinius IIOS dorere , aique iu Β σιν. Εί μέν γ ά ρ έπ % αναιρέσει τών ορθών δογμάτων 
raiisa religianis, quibus obloqualur, adiuveiiire prai -
M i i n i i , ni.milesium esl quod conlra conmmnem 
agal saluieiu. S i ί υ ι τ ί majiHttaii uosiiae cousiUutuni 
ud aboleuda recla decrela qtiidpiam luu l i r i , eorum-
que, u l d i ch i* , anl iqui la tem convellere, IHM dees-
Kct forsau abcui leuipu* ac locus nos v i lupcra i id i , 
i l l c i : m i i liasrcsis criuiep i<obis iinpiugeudi : uunc 
veru citm recii tudii i is auiore ducl i ouuiein ciipiainus 
v i u r o d i s io rd iam, e l cuuclOo uii i i in qmd in (ide 
iKMUite peropieinus; cur vjdeuiut bac paite hi ju-
riain facere, Ecclesia? paci sludeudo ? ta»t:isiie u i r -
bam pl i i r iuiam lumuJluari aiquo ai> E c i l o s i a dis>i-
<!ere eo noioinc, quod iiuagines piugaiiiur e i e n -
g a n l u r ; collatisque 'ct iam l ibcl l is b>ca ρ ι υ ί α π ί 

τδ ήμέτερον κράτος ποιείν τ ι προηρεϊτο κα\ τήν 
τούτων διασαλεύειν έπε ιράτο , ώ ς ύμε ϊ ς φ α τ ε , π α ­
λα ιότητα , είχε ν άν τ ι ς κα\ καιρδν κα \ τρόπον μομ-
φ α ί ; η μ ά ς περιαντλε ιν , κα \ έτεροδοςίας είσφέρειν 
έ π ί κ λ η μ α · έπε \ δέ τ ή ς εούτων δρθοτομία ; έ ρ ώ μ ε ν , 
και πάσαν διχόνοιαν έκτρέπεσθαι προαιρούμε&τ, 
κα\ δμογνωμονείν έ π \ τή π ίστε ι πάντας βουλόμεθα, 
τ ί άδικείν έν τούτω φαινοίμεθα , τδ είρηναίον τ ή 
Ε κ κ λ η σ ί α πρυτανεύε ιν έθέλοντε ; ; Ούκ ο ίσθα, ώ ς 
ούκ εύαρίθμητον μέρος 'διενοχλεΐ, κα ι τής Ε κ κ λ η ­
σ ίας δ ι ίσταται , τή ς τών εικόνων ένεκεν γ ρ α φ ή ς τ ε 
κα\ σ τ ά σ ε ω ς , Ρήσεων Γραφικών περ ί τ ή ς τούτων 
αποτροπής έπ ικομιζδμενον δ ι α τ ά γ μ α τ α ; ών αδ ιερεύ­
νητα εί παροφθε ίη τά προτε ινόμενα, ουδέν κ ω λ ύ ε ι 

Scripturaruii t , quibus probenl quod i i i l cn i i e iu i i i ^ ρ ή τδ τής π ίστεως σύμφωνον ε ί ; δ ιαιρέσεις λ υ θ ή ν α ι , 
b\i earuiii rd ig ione? boruiu auieni objecta ui n c ^ I i - , κα\ μ ή προς ένωσιν όρθοτόμου τδ λοιπδν ιδείν σ υ ν -
gajnur scussa, u i l i i l velat quia l idci COIISUHUS 
discurdia so|vatur, nec dcincep» ad reclaj coal i i iouis 
uiiioueui respicia l . Quamobrem bis qui i la animis 
l l i i c iuan i , omui mora pos lpo i i i a , luqui vos atque 
cuiu eijj jnbennis d isp t i la rc ; quaienus vel eos in 
beiilenliain vesiran» adducatia, vel ijs diceii l ibus ipsi 
a u s c M l l e i u ; u i nos quoque quid rcctiug dicami* 
(O^noeceiucs, ab ejus sletnus pa r i i bu« , cujus jns l io r 

ουλώσεως. Τοίς ούν π ε ρ \ τούτων δια μφι β άλλου σι 
π ά σ η ς άτερ αναβολής υ μ ά ς {ιαλεχθήναι π ,οοτρέπο-
μεν , κα \ πείσειν ή πεισθήναι κεκρ ίκαμεν , ώ ς άν κ α \ 
ή μ ε ί ; τά δ ικαίως έγνωκότες λ ε γ ό μ ε ν α , μετά τού 
δικαίου γ ε ν ο ί μ ε θ α , κα \ τούτψ τήν (5οπήν χ ά ρ ι σ α ί -
μ ε θ α . Εί δέ μ ή τούτο ποιε ίν κατανεύσοιτε , τ ή δέ σ ι γ ή 
τδ δίκαιον έαυτοίς θηράσθαι θελήσοιτε (11-12), ο ύ κ 
άδηλον δποι τ ετάξετα ι τδ ύμέτερον. 

«Μ acquior causa i u e r i l , eique ad vic lor iam nosira? a i ic lu r i t a l i j i i ioineuldm conferamus. Id ei p r a » s l a r e 
renui i i s , in lcuendo dc bis s i loi i l iu peninaccs , baqd obscurum V s l quo vesirx» redigeitdaj res s i j i l . 

41 . Suscipiens a»te iu lucifer vei i taiis Nic^pUo- μα ' . 'Τπολαβών δέ ό τ ή ς αληθείας φωσφόρος Ν ι -
rus ίιι liunc uiodum respomtl l : Ne, qtiajso, sacral is- κηφόρος ά ν τ έ φ η σ ε ν Ού τέκτονες η μ ε ί ς , ώ β α σ ι λ ε ύ , 
sima inajesla», eorimi liOs ar l i f icespi i laver is , quibus y ^ ώ ν πρδς διχόνοιαν κα\ στάσιν όρώντων ύ π ά ρ χ ο μ ε ν , 
discordh* ac aedilio conllatur. Nnjue vera adversus ουδέ κατά τ ή ς σής αρχής δπλα τήν ήμετέραν ε ύ χ ή ν 

imper ium Ιιιιιιιι a n n a r u n » loco preces nostras ιμονί -
mu«, qui orare pro regibus, n n i l l U tuala pnicurare 
Scripiuia». docuiuenlis w * inoiienair. A i ucque ad p ra -
va? doclrioa? ba?reeisque luorbum, sanuui Qdti ser-
moneiii alqqe docl r inam i ra juc imus : nam qui ea 
lenenuir i is vel Ave dicere a veriiatis pra3ceplore 
v c i a w u r Hoo ve rosc imos , vobisqiits n ibi lora i -
nu^ rcm scienlibas flderuer e d k i m u s , c u n ^ U » » ^ -

1 0 4 I T « n . i i , 1,2. n " Jt>an. 10. 

(w) Theocterietns i i i V i i a S. Niccia?: t Jiissit au-
lem e l pairlarcbam solimi impr imis ad sc iutroire, 
ijnoraii8qua,Miainiiiteri|>sosseorsim dicla fuerant. i 

κεκ ινήκαμεν · εύχεσθαι γ ά ρ υπέρ βασιλέων, ού κ α τ -
εύχεσθαι π α ρ ά τ ή ς Γ ρ α φ ή ς νουθετούμεθα. Ουδέ γ ε 
πρδς έτεροδιδασκαλίας νόσον τδν ύ γ ι ά λόγον τ ή ς 
π ίστεως π α ρ ε κ κ λ ί ν ο μ ε ν τοίς τοιούτοις δέ κα\ χ α ί ρ ε ι ν 
έ κ τού τ ή ς αληθείας καθηγεμόνος ε ν τ ε τ α λ μ έ ν ο ς 
ήμ ίν , ε ιπε ίν π α ρ α ι τ ο ύ μ ε θ α . Τούτο δέ ίσμεν κα ϊ ύ μ ι ν 
είδόσι έπ ιβοησόμεθα, ώ ς π ρ ώ τ ο ν άγαθδν τήν ε ί ρ ή ν η ν 
ε!ναι ομολογείται π α ρ ά π ά ν τ ω ν α ν θ ρ ώ π ω ν , ο ί ς τ ι 

(11-12) A u c l o n s mcniein sic L a l i n c c x p r i i n e s : 
c Id si l euui i i s , silendo auieiu ui iam jus e i i f q u l l a j -
lem causa: vt l i t is viudicare. k 



*9 VITA. 30 
χα! κ α τ χ βραχύ λογ ισμού π ά ρ ε σ τ ι ν , ώστε ε ί τ ι ς χ talibus, quibus raiionii» vel micainstl, certuni alque 
δ ιαλυτής τ α ύ τ η ς γένο ιτο , τών κ α κ ώ ν α ίτ ιώτατος άν , 
ού τ ω ν πέλας μόνον, άλλά καϊ δμογενέσι τοίς αυτού 
εΓη. Βασιλεύς ούν άριστος ούτος εκείνος έ σ τ ι ν , δς 
ήδη έκ πολέμου ε ίρήνην διατίθεσθαι ίκανδς πέφυκεν · 
σύ ο ε , τών π ρ α γ μ ά τ ω ν εύ καθεστώτων τα ί ς Ε κ ­
κλησία ις , πόλεμο ν έ π ά γ ε ι ν ήμίν αίτ ίαν ούκ έχοντα 
έ γ ν ω κ α ς · κα\ xGr9 όρ^ών δ ο γ μ ά τ ω ν , έν οΓς δ τού 
Χριστού κ η ρ ύ ι σ ε τ α ι σταυρδς , δ ιαλαμπόντων ( κ α \ 
γ ά ρ ούχ Έ φ α , ούχ Ε σ π έ ρ α , ού Β ο ^ ά ς , ού θάλασσα 
τής τούτων τ η λ α υ γ ί α ς έξω καθέστηκεν) άμυδράν τ ινα 
φθοροποιών ανδρών διδασκαλίαν άντεγε ίρε ιν ούχ ή κ ι -
σ τ α κ ε κ ρ ι κ α ς . Τ ί ς γ ά ρ ύμίν ' Ρ ώ μ η , τδ πρωτόβλητον 
των αποστόλων Ιδος , έ π ' αθετήσε ι τ ή ς Χριστού 
σεπτής ε ίκόνο ; συνέπνευσεν ; ήμ ίν δέ έ π Ι τή τ α ύ τ η ς 

expioralum baberi , pacem primutu ΙΜΜΗΙΙΙ esse : 
quawobrem quisquis ejua solvendae aucior ftie.ril, 
is waloruiti opifex non laninm v i c iu i s , s cde l geneiis 
Deqessiludiiie conjiinclis e x s i i i e r i u Is itaque op l i -
BTOS sit iiwperator, qui ex bello pacem cumpotiere 
possii : lu auieni Eccle&ia? rebus rite congiueqoe 
di>posiiis, ul t robel luiu inducere cogi ias t i ; reciisque 
decre l i s , qutbus C h r i s i i crux p r x d i c a h t r , late 
fulgcniibus (nam neque oriens, neque orcidens , 
non aquilo, non iwarc ejus splendoris ac lucis 
experiia suni) obscuram ex adverso perdhissimoruio 
bominuin ducirinaui excilare s l a lu i s t i . Non eniii) 
Roma , pr imi i iva apostoloium sedee, m vmeraitda 
C b r i s i i imago aboleretur, vobiscum couspiravi i 

τ ι μ § σ υ μ π ο ν ε ί καϊ συνήδεται . Τ ί ς Αλεξάνδρε ια , τδ Β uobiscum vero eaui impcuse bouoral , et i jusiuodl 
τού Εύαγγελ ιστού Μάρκου- σεβάσμιο ν τέμενος , τήν 
τ η ς θ ε ο μ ή τ ο ρ ο ς σαρκικήν δι* ύλης έμφέρε ιαν άνα-
στηλούθαί ποτε σ υ ν α π ε ί π α τ ο ; έν τ ο ύ τ ψ δέ ήμ ίν 
συνεργε ί κα! σ υ μ φ έ ρ ε τ α ι . Τ ί ς Α ν τ ι ό χ ε ι α , δ τού κ ο · 
ρυφαίου Πέτρου μεγαλώνυμος θάκος, έφ ' ύβρει τ ή ς 
τών α γ ί ω ν συνέδραμεν ε κ τ υ π ώ σ ε ω ς ; ή μ ί ν δέ τδ 
τούτων άρχαΐκδν συνεργάζεται γ έ ρ α ς . Τ ί ς Ιεροσό­
λ υ μ α , τ δ τού άδελφοθέου κλεινδν ε ν δ ι α ί τ η μ α , ίτς' 
αναιρέσει τών Πατρ ικών άυμπεφρόνηκε παραδόσεων; 
Τ ί ς ύμ ίν τ ώ ν ύπδ τήν αρχήν υμών τελούντων έξου-
σ ιαζόμενο ; Ιερεύς , άλλ* ούχ! βίαν άποστάς , άκούσιον 
σ υ ν ί π ε τ α ι κα \ σ υ ν τ ί θ ε τ α ι ; Ποία δέ τών καθολικών 
συνόδων, ύ φ ' ώ ν τ δ τ ή ς π ίστεως είλικρινές Πνεύματα 
θε ίω τ ε τ ρ ά ν ω τ α ι σύμβολον , έ π ι τούτοις ύμ ίν συν«-

cul iu delecialur. Non A l r x a n d i i a , Marci evange-
lUfee veiieranduui sacrar ium, Deiparse Genitr icis 
malerialameifigieiii revercri uiiquam si iu i l i vobiscuin 
ausu ve iu i i : nobis i l la pi i operis comes eet uobis-
que consenlit . Non A u l i o c b i a , P e l r i aposioloruui 
pr incipi* ipea quoque Cflcberriina sedes, u i sanclo-
rum effigies coiiiunielia aOicereiis p e n n i s i i ; sed 
fli4iquam earum veneraiiouem sanclam nobiscuiu 
probatainque cus lodi i . Non Uierosulyiu», Dei fra-
i r i s iuclyta tuaiisio, m Pa i ru in tradiiioues e l i i n i -
Daretitur, as&ensuui praebuii. Qnis Roniaua- dh io-
iiis sacerdos absque vi meiiique iu veslram spoitte 
concessii aeoleiitiain ? Qnxnam caibolicarum syno-
dorum quibus verum fidei syniboluni diviuo Spi r i l t i 

ι φ θ έ γ ξ α τ ο ; δ γ ά ρ τ ή ς τούτων γ υ μ ν η τ ε ύ ω ν συννεύι- C txplaiialun* c s l , eadem vobisctim eauxi l? f lanni i 
σεως τ ή Ε κ κ λ η σ ί α δογμάτων ύφαίνειν περιστολήν 
ού δυνήσετα ι . Ά λ λ ά , βασιλεϋ, μ ή δώς τ ή α ίρέσει 
χε ίρα κ ά τ ω κ ε ι μ έ ν η , μηδέ τ ή εύλόγψ σ ιγή καταδ ι -
κασθείση φωνήν κ α τ ά τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς έ μ π ν ε ύ σ ε ι α ς 
διά φωνής . Αυτή μετά τ ώ ν αυτής εύρετών άπε£0ί«-
φΟω ές μ α κ ρ ά ν , οίχέσθω ές κόρακας , ά π ο π ε μ π έ σ θ ω 
έ ; Κυνόσαρκα^* ή δέ τ ή ; Ε κ κ λ η σ ί α ς ασύγκριτος άε \ 
μενέτω μ ε γ α λ ο π ρ έ π ε ι α . Ουδέν μέρος τ ή ς ύ φ ' ή λ ί ψ , 
ώ ς φ θ ά σ α ; τψ ύ μ ε τ έ ρ ψ ε ίρηκα κ ρ ά τ ε ι , έκατ ι τών 
"ιερών ε ικόνων τ α ύ τ η ν π α ρ α λ ι π ι ί ν π ρ ο τ ε θ ύ μ η τ α ι , 
ονδέν κατά τ ή ς νομίμου αυτής ευταξ ίας άταξίαν ποτά 
μεμελέτηκεν* πάντοθεν γ ά ρ τδ ήρεμαίον κατ στάσιμον 
έχουσα, κατα ιγ ί δων κα \ σάλων κα\ αυτών τ ώ ν τού 

ao(eu) suffragio de^titulus neuio Ecclesix 1 dogmata 
deflnire eaque in a rc i i i iu cogere praesumpseril. A s l , 
ο i iuperalor , ne slraia? b iuni ba?tesi iiianwin por-
rexer is ; neve conveuieHli damnala3 sileniio vucein 

advers*»6 Ecclesiain inspiraveris . P rocu l abscedai 
Cum suis inveiuoribus, iu malam rein abea i , ad 
Cyuosargas facessat; Ecclesiae aulem omiti sempor 
liiajor coiuparalione magniGceniia maueai. Nul la 
E c c l e s i x universalis pars, iit modo regia? majesiaii 
luse verbis est io^ibualuin , a sacris iitiaginibns 
ipsain arcere s l u d u i i : itulla adversus ejus legi i imam 
composiliouem ecclesiasiicique ordinis decoretn 
turbas unquain consc iv i l : ubique eniin pacis ac 

άδου πυλι^ν κατ ισχύουσα φαίνετα ι . Μή τ ά ς νεωτε - D co i i s l an l i» lei»ax, adversus proccllas fludusqiie e l 
ροποιούς διδασκαλίας κ α τ ά τ ή ς προβεβηκυίας η μ ώ ν 
έπαφήσητε παραδόσεως * αύται γ ά ρ π ρ δ ς χάρ ιν , ού 
τ ά τού Κυρίου λαλείν μεμαθήκασ ιν , αύται τών*απδ 
κοιλίας φωνονντων είσ\ν έ ξ α μ β λ ώ μ α τ α . Εί δέ τ ι ; τών 
έτεροδόξων τήν ύμετέραν όρθήν παρεσάλευσε νήψιν 
( ίσμεν γ ά ρ σε κα \ π ρ δ τού ατέφους τ ή ά ρ ω μ ή τ ψ 
π ίστε ι προσκε ίμενον) , κα \ λόγος χραίνε ιν άκοάς δ υ ­
νάμενος τδ ύμέτερον ούς διελάσας π α ρ έ π ε ι σ ε , κα \ 
σκώλον ύ μ ί ν άπεγέννησεν , εύρ ίσθα ι δέ τ ή ν τούτου 
λύσιν εί (με ίρεσθε , ταύτην έπ ιφύσε ι θεού παρέξε ιν 
ύμίν βεβαιούμεθα. X p i o ; ήμ ίν τούτο , κα ι χρεών 
απάντων α ν α γ κ α ι ό τ α τ ο ; , τού τδ σκάνδχλον ύμίν έ π -
αφέντος, θ ε ο ύ δίδοντος, άναστεϊλαι προθέλυμνα. Δι -
4ραι δέ στόμα , κα\ τά τού Πνεύματος μετά τών εξω 

ipsas iiiferni porlas noscilur praivalere. Ne ergo 
docirinas ad noviiales lurbasque spectantes iimuil-
taiis adversus anliquaiu iradilionem noslratTi : i s l i 
uanique qui asscniandi sludio, nou qu;e Doiui i i i 
sunl , loqui didicerunl, ex boiuicidaruin nlcro abor-
livi Telus prodieruni. Quod * i baerelica: sua>iouis 
afllaltis ttUquis recUin veftlram Bvdbverlii sobrieia-
lem (itou euiin laiel auie eiiaiM a&sumplum iiupe-
Ηυιιι inculpalu; le fnlei adbadaissc), ot eju&iuodi 
qtiispiam aures inficieiido pcrvadens ίιι consensum 
traxii, ac scandaliMB gerniil cujus soluiioueui ani-
m i t s s i l naneisci; bauc nos diviiia ^ffulgenie luco 
c m o polliuemur. Uuc eiiim debi lo , eoque uiui i ium 
i i iaxinic nccessario obslrieii fttitttus, u l D«o np i iq -
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lai»le, quod vobis offensioncm fec i l , penilus aino- \το\> Πνεύματος συζητείν ούχ άναγκαίον τ ι θ έ μ ε θ α * 

κ ϊ ν εί π ά σ η ς ανάγκης π ε ι ρ α θ ε ί η μ ε ν α ί τ ι α , ουδέ τα ί ς veanms. Os auiem aperire, alque ea quae s u a l 
Sp i r i lus , cum i i s , qui a S p i r i l u alieni sunt, conferre 
atque iu dispulaiioncnr vocare, haud operae pre-
l ium esse duciintis, quacunque demum ad hoc ne-
ccssiiate compulsi fuerimus : neque lanien ' i i s 

ύπ* εκείνων άποκνισθείσαις Γραφ ικα ί ς κα\ Πατρ ικα ί ς 
ύπε ίκομεν £ήσεσι . Πάλαι γ ά ρ ύ π δ πολλών ελεγχθε ί -
σαι , κα\ Πατέρων, τ εθνήκασ ι . 

s e m e u l i i s , quas e i Sc r ip lu ra Pa l rumqi ie l i b r i * 
decerpserunt, propterea cedimus. Jara o l im enim a mul i i s ei iam Pair ibus confutatae, exstincUe 
sum. 

C A P U T VII. 

Colloquium tancii Nicephori cum imperalore de scutplili ex praacripio Moysii non faeiendo. 

42. T u m tmperator suscipiens, ait : A n ig i iu r μ β ' . Κα\ δ βασιλεύς ύποφθάσας φ η σ ί ν Ά λ λ ' ουδέ 
ne Moyses quidem veram l ib i de bi& doctus videtur ΜωΟσή: σοι π ε ρ \ τούτων τ ή ς αληθούς π ε φ ω τ ι χ έ ν α ι 
i en l cn i i am ? Num dubitas Moysis verba Dei vcrba φαίνεται Θησέως; Ούκ άν δέ ά μ φ ι γ ν ο ί η ς ώ ς θεού 
csse, qui praecipil non faciendum essc idolum seu λόγοι τού Μωσέως οί λ ό γ ο ι , μ ή τ ε είδωλον, μ ή τ ε 
si inulacrum ac eimiUludinem, idqiie non bominis Β ομοίωμα ποιείν ε π ι τ ρ έ π ο ν τ ο ς , ούκ άνθρωπου μόνον, 
(anlutn, sed abeolute ac indefinitc rci al ier ius c i i - απλώς δέ ούτω κα\ αορίστως , μή τ ώ ν κατ* ούρανδν 
juscmiqtie, in coclo aereque volantium , au l viven- αεροπόρουντων, μ ή τ ώ ν έ ν γ ή δ ια ι τωμένων , μ ή τ ώ ν 
l iu in ίιι l e m , vel aqnts inna ian l ium ? Qua ig i lur 
ral ioue fabricalis imagiuibns ac simulacris hono-
r$m vos adh ibe i i s , cam legislalor etiain facere 
ejusmodi probibeal? P A T I U A R C H A . Velut in altum 
vaelumque disputalionis pelagus, ο imperalor , nos 
duc i s ; quod mi i l i i quidem non raro trajecerunt, 
nnllius aulem advereaniiuin, quod noverimus, d i -
ligentia sic enavigavi l ut ad imper lurbalum por« 
l um perveneri l . Nam al i i qti idem, quamqtiam abso-
num exis t imenl imagii ium usum c i velut gen l i l i t i i 
ctilius feluni occullo nienlis judicio cr iminentur , 
easque damnanlibus as t ipulenl i i r ; ubi tamen ad 

έν ύδασι ν η χ ο μ έ ν ω ν ; Π ώ ς ούν ύ μ ε ί ς ε ίκόνας δ η -
μιουργούντες προσάγετε α ύ τ α ί ς τ ι μ ά ς , &ς δ νομοθέ-
της άπηγόρευσεν ; Ο Π Α Τ Ρ Ι Α Ρ Χ Η Σ . *Ως ε ίς βαθύ 
τε κα \ αχανές ζητήσεως πέλαγος ενάγε ι ς η μ ά ς , ώ 
βασιλεύ, δ πολλοί μέν πολλάκις δ ιέπλευσαν , σύδεις 
δ έ γ ε , δσα Γσμεν η μ ε ί ς , έ π \ τδν λ ιμένα τ ή ς ακρ ιβε ίας 
άφίκετο . Οί μέν γ ά ρ , κα ί το ιγε άτοπον τ ι οίόμενοι 
τ ά ς είκόνας χ ρ ή μ α καϊ Ε λ λ η ν ι κ ή ς έκγονον π λ ά ν η ς , 
έν μέν τ ώ άφανεί τ ή ς ψυχής κ ρ ι τ ή ρ ί φ διαβάλλουσί 
τ ε αύτάς κα\ τοίς κατηγόροις συντ ίθενται · έ π \ δέ 
τ ώ ν π ρ α γ μ ά τ ω ν έλθόντες π ρ ύ μ ν α ν τε έ κ ρ ο ύ σ α ν τ ο , 
κα \ εναντία δρώσιν οΓς έγνωσαν* είκόνες τε γ ά ρ α ύ -

rein veni lur , puppt,qiiod aiuot, inbibi ia se paulaiim C τοίς είσι και έν τα ί ς έκκλησίαις κ α \ έν τα ί ς άγορα ί ς 
subducunl, conlrar ia agentea bis quae censuerant : 
babenl enitu imagines cuin in ecclesiis lum in foro 
inque domibus, quidam eiiarh i l iner is comites e i 
contubernales terra marique. A l i i rei perplexiiale 
peniltis faiiscenies, atque a pr ima 6taiim congres-
sione abjiclenics a rma, bosii terga dedere; et 
neque propbclarum imagines honori babenl, nec 
aposiolorum si inulacra, neque martyrum coloribus 
ac pcnici l lo ducias Oguras : sed his omnibus l ibera 
cxstruonles templa c i l r a uilum "Ttgurartim imagi-
numqiie apparaium, Deo invis ib i l i atque incorporeo 
jaclant snpplicationes offerrc se ac vola facere. A l 
si p lace l , in luijus rei indagiuem ii igressi , nou ne-
giigamus j a n u a m ; ne forle i uc i r cu i t u ambulcmus: 
sed per sua vestigia veri talcm conseclantes ser-
nione, ipsam iul ra rel ia posshtms capere. A u d i 

κ α \ έν τοίς οίκοις, ήδη δέ κα \ ένιοι συνοδοιπόρους 
Εχουσι κα ι δμοδιαίτους κα\ πεζοπορούντες κα\ π ε -
λαγ ίζοντες · οί δέ τελέως πρδς τ ή ν άπορίαν όκλάσαν-
τ ε ς , ευθύς έκ π ρ ώ τ η ς συμπλοκής τ ά δπλα τής ψ υ χ ή ς 
ά π ο ^ ί ψ α ν τ ε ς , νώτα τ ψ π ο λ ε μ ί ψ παρέσχοντο * κ α \ 
ούτε π ρ ο φ η τ ώ ν αύτο ίς τ ι μ ώ ν τ α ι ε ίκόνες , ούτε α π ο ­
στόλων μ ο ρ φ α \ , ούτε μ α ρ τ ύ ρ ω ν γ ρ α φ α ί · άλλά τ ο ύ ­
τ ω ν απάντων ά π η λ λ α γ μ έ ν α ς τ ά ς εκκλησίας σ υ σ τ ή -
σαντες , ασχημάτ ιστους κα \ τόπον έκτδς τ ψ ά ο ρ ά τ ψ 
τε κα\ ά σ ω μ ά τ ψ θ ε ψ τ ά ς εαυτών ικεσίας άνάγουσιν . 
Άλλ*, εί δοκεί, μ ή π ε ρ \ τήν ζήτησ ιν ά π ο κ ά μ ω μ ε ν , 
μηδέ ά μ ε λ ώ μ ε ν τής θύρας , εί μ ή έν κύκλω π ε ρ ι ι ό ν τ ε ς , 
κα \ ίχνηλατούντες τ ψ λόγψ έν δικτύοις αυτήν ά λ ή -

^ θειαν έ μ β ά λ ω μ ε ν . "Ακουε δήτα τού λ ό γ ο υ , ευ μ ό λ α 
σοφού τε κα \ αληθούς, δν άποδέξη κα \ επα ινέσε ι ς , ε ί 
τ ψ ϊ ν τ ι τού δντος έράς κα \ τ ή ς αληθε ίας έφ ί εσα ι . 

igitur adinoduin sapienlcm verumque sermonein, quem plane probaitirus eis ac l auda turus , fti verc id 
amas quod verum esl , e l veriiatis desiderio lenerie. 

45. Ncscisni» quie o i im de Deo cr ror iEgypt iorum 
lurntcs ince*seri l , uique i i incrcalanr, oinnique va-
rantein materia Domini g lor iam, ad maicr ia in for-
inamque depriroenles bumanac iornia» s imuhc ra 
colcreni ? Osiridis sc i l i cc l alqne Typbonis , Orique 
ntii Isidis atque al iorum bominum, quorum divis 
BtuUcascripioruin hixuriain a rgui l in.>liliitum v i u c : 
avar i l iam injuslaque sludia bc l l a , opprimcudis 

μγ*. Ούκ οισθα , οία τ ι ς π ρ ώ η ν π ε ρ \ θ ε δ ν τ ά ς 
Αίγυπτίο>ν ψυχάς έπενέμετο πλάνη , κα\ ώς τήν ά κ τ ι -
στον τε και άύλον τού Δεσπότου δόξαν καταγαγόντες 
ε ίς ύλην καϊ είδος, ανδρείκελο ν τ ι ταύτην κα\ ανθρω­
ποειδή τ ε τ ι ρ ι ή κ α σ ι ν ; οίος ήν άρα εκείνος δ Ό σ ι ρ ι ς , 
ό Τ υ φ ώ ν , δ τ Π ρ ο ς , ή τ ί σ ι ς , κα\ τών άλλων α ν θ ρ ώ π ω ν 
θεών δ κατάλογο; , ών δ ιελέγχε ι και άποδείκνυσι τ ή ν 
άκρασίαν δ β ί ο ; , τήν δε πλεονεξίαν δ πόλεμος , τήν 
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φΰ*ιν δ θάνατος . Τί δ ή ; άχρ ι τούτου τδ θε ίον «στη- Α aliis suscepla; experlem deniquc divltiilatfs naturam 
οαν, ή x a \ ε ί ς άλογα ζ ώ α κα ϊ αλόγων είδη τδ θείον 
είδος ε ε τ ύ π ω τ ο αύτοίς κα\ μ ε μ ό ρ φ ω τ ο ; κα\ προσ-
εχύνουν μεν ώ ς θεδν τδν κύνα , ύμνε ίτο μόσχος ό 
' Α π ι ς , τ ρ ά γ ο ς ό Ε ρ μ ή ς , κα \ Ιχθύς ή Α θ η ν ά , κα \ 
γ ν ώ ^ η ά λ ό γ φ τ ά ά λ ο γ α θεούς ά ν η γ ό ρ ε υ ο ν ήδη δέ αυτά 
κα \ έν άλλήλοις συνθίντες , πολυμόρφους τ ινάς κα \ 
πολυε ιδε ί ; θεούς ά ν ε π λ ά σ α ν τ ο ' τδν μέν τραγόπουν 
δημιουργούντες · ό Πάν ούτος ήν · τ ψ δέ πρόσωπον 
κυνδς π ε ρ ι ά π τ ο ν τ ε ς · "Ανουβις , οΤμαι, έ λ έ γ ε τ ο , μ ή ­
τε άνήρ είναι ολόκληρος μ ή τ ε κύων εντελής σ υ γ χ ω -
ρούμενος. Πότερον ψεύδομαι ταύτα δ ιεξ ιών, ή ώ ς 
άληθέσι συντ ίθεσα ι ; Ο ΒΑΣΙΛΕΥΣ. Α λ η θ ε ύ ε ι ς . Ο 
Π Α Τ Ρ Ι Α Ρ Χ Η Σ . Έ π ε \ ούν εκείνος δ νομοθέτης^τδν 
παραδεδομένον α ύ τ ψ π α ρ ά τού θεού λαδν άπδ τ ή ς 
Α ι γ ύ π τ ο υ έ ξ ά γ ω ν , τ ά ς έντακείσας εκείθεν τ α ϊ ς αυτών ^ 
ι ί ^χα ί ς δευσοποιούς κηλίδας άποσμήχε ιν τε καϊ ά π ο -
καθαίρειν βουλόμένος , ίνα μ ή ανθρωποειδές και α ν ­
δρε ίκελο ν ή γ ώ ν τ α ι τδ θ ε ί ο ν , ή ετέρας ζώων ίδέας· 
παρ α ινε ί ωσαύτως κα\ νομοθετεί τ ψ λόγψ τοιάδε · 
Μή κατά τδν έν Α ί γ ύ π τ ψ ποητεύεσθε τρόπον , ώ 
ά ν θ ρ ω π ο ι , μηδέ έξ εκείνων άτόπως μαθόντες θεού 
ε ί κ ώ ν έν ύμ ίν τ ε λ ε ί τ ω , ή έ κ τών έν αέρι δ ι ι π τ α μ έ -
ν ω ν , ή έν γ ή κινουμένων, ή έννηχομένων τοίς ύδα-
σιν* ού γ ά ρ ταύτα θ ε δ ς , κα\ εί το ίς Αιγυπτίους δοκεί, 
ουδέ έν είκόνι γ ρ α π τ έ ο ν , τδ μ ή θεωρηθήναι δυνά-
μενον . Άνείδεον γ ά ρ τ δ θε ίον κα\ άσχημάτ ιστον , 
κ α \ άδρατον, κα \ τ ώ ν φαινομένων κα \ όφθαλμοίς 
α ν θ ρ ώ π ω ν εγνωσμένων ουδέν * άλλά νώ μόνψ θ ε ω -
ρ η τ δ ν , ε ί πού τ ι ς κ α \ τούτο δυνήσαιτο. ΕΙ γ ά ρ Δ η -
μ ιουργδς τών π ά ν τ ω ν , ούκ άν έν αύτδς ε ίη τ ώ ν 
π ά ν τ ω ν καϊ εί διά πάντων δ ιήκε ι , ούκ άν έν ένΐ 
προβλε ϊ το . Ό ούν νομοθέτης έ π \ μόνου θ ε ο ύ δ ή ­
μιου ργε ί ν είκόνας έκώλυσε._ Κ α \ δτι τούτο σαφές , 
πρώτον αύτδς τούτο δηλώσει τοίς έπαΐε ιν ορθώς τ ώ ν 
γ ε γ ρ α μ μ έ ν ω ν έθέλουσιν · ώς γ ά ρ π ε ρ \ θεού τδν λόγον 
π ρ ο φ έ ρ ω ν , κα \ πρδς μόνον αύτδν αναφερών τ δ έπος , 
ε π ά γ ε ι που λέγων * Ού γάρ προσκυνήσεις αύτοΐς, 
ονδέ μή Λατρενσης αύτοις · έγώ γάρ είμι Κύριος 
ό θεός σον% Θεός ζηΛωτής. Ή μέν γ ά ρ άσεβης τ ε 
προπέτε ια κα \ άτοπος έννοια, ή τ ι ς άρα ποτέ τδν 
πάσης έπέκε ινα φύσεως κα \ ουσίας κ α \ γνώσεως , δν 
ούδεις έωρακεν , ούτε μ ή π ο τ ε Οεάσασθαι δύναται , 
τούτου μορφήν κα ϊ τύπον έκ τ ώ ν φαινομένων τ ά ς 
εννοίας λαβών , έ α υ τ ψ τ ο λ μ η ρ ώ ς άναπλάσετα ι * οΤα ^ 
παρ* "Ελληαιν ασεβώς έ τ ο λ μ ή θ η , κα\ θ ε δ ν ζητούντες 
ούκ άνω τ δ δ μ μ α τ ή ς ψ υ χ ή ς έτε ιναν, ουδέ υ π έ ρ 
αίϋέρα κ α \ ούρανδν τ ψ ν ψ κουφισθέντες, εκεί δ ι* 
ηρευνήσαντο τδ ποθούμενον * άλλ' ε ί ; γ ή ν κα\ ύλην„ 
κατενεχθέντες , και πάσαν αυτών τήν σοφίαν κ ά τ ω 
κενώσαντες , τ ά φανέντ,α θεδν άνηγύρευσαν . Εί δ ί 
τ ι ς ά ν ή ρ , ή βασιλέα τ ι μ ώ ν , ή στρατηγδν ύμνων , ή 
άριστέα θ χ υ ' μ ά ζ ω ν , εικόνας αυτών α π ε ρ γ ά ζ ε τ α ι , 
άδ ικήσαι ο ΐμα ι ουδέν, ε ί , δν επα ινε ί τ ή ψυχή κα\ 
ο-δεν οφθαλμο ί ; , παραστήσε ι τοίς χρώμασι* μόνον 
[ΐή τ ι μ ά σ θ ω , κ α τ ά τους εκείνων φληνάφους καϊ 
ληρους , ώ ς θ εός ποτε τδ γινόμενον ' τούτο γ ά ρ ήδη 

mors obl ia iu^nilesi issinie comprobatf? Quln e i iam 
usque adeo abjeciam a&limavere Deitatein, ut b ru -
lorum quoque animai i i iuui babilu foruiaqiie nalu-
ram Dei figurarent aique cxpr i inereni . Nempe lan* 
quam Deum adorabatit canein ; laudabalur vitulus, 
a p i s ; ba?dus, M e r c i i r i u s ; piscis , Miwerva ; quique 
bruia ducereniur afleciione, bruias an i ina i i i ea jn 
deos consecrabanl. Quin e l secum b » e miituo 
componenles, mull iforuies quosdam diversaque 
concrelos i ialura deos confingcbanl : al ium scilicet 
baeJinls pedibus fabricantes (Pan bic crat) , a l i i 
canis faciem adbibenles ( A n i i b i m puio voca-
bai i i ) , quem neque lolo corpore v i r u m , nec vero 
perfcclum canem esse admi i leban i . M e n i i o r li.xc 
nar ran* , an ceu veris astipularis? I M P E I l . V e -
f i in i loqueris. P A T R . Quid igittir legislalor M<»y-
ges? C u m sibi iradituro a Deo populum ex i E g y p i o 
reducens, quas Uli JEgypliaca constieiitdine fcedas 
anirai sordes c o n l r a x e r a m , detergere cuperei, 
ne Deum humana vir i l iqne specie praedilum pu-
tarent neve ei alias animalii i i t i figuras l i ibuerenr , 
horlatus eos l a l i i e r sacro senuone sancivi i : Nolite 
eectindbtn priorein vesiram in jEgypto consuotudi-
n c m , quemadmodom ab A)gypi i i s esiis edocl i , Dei 
imaginem in vobis fingere ex i is aniinauiibus, quas 
t e l aera pervolaui v«d movenlur in terra vel in 
aquis uaiant. N011 i l la Dcus sunt, quidqtnd i £ g y p i i i 
ex i s i imenl , neque pici is imaginibus reddendum es i , 
quod spcclar i non polest. Oa in i figura fonnaque 
ca re l , atque iuvis ib i l i s esl Deiis : n ib i l eorum esX 
qua* liiifitanis oculis subjecta sunt, sed ejusmodi 
u l sola fuente contuciidus si t , si cui e l iam a l i -
quando U coai iger i t . Sane CUID DCUS uuivereoruin 
8il condi ior , baudquaquam ex omnibus uuum a l i -
quid ipae e x s i s l i l , cmnque ouuiia permeel, ίιι uno 
ininitiie polest repraseu la r i . Itaque legtslalor I»ei 
solummodo ratione, atque ita u i ipsemel piugi 
credalur, imagii i i ini fabricain i n i e r d i x i t ; nec altaiu 
fuisse menlem suain, pr imiis ipse osiendi l , si modo 
quis ea quae ab ipso scr ipia s u i i l recle i n s p e x e r i l : 
tiam qoasi dc Deo loqtiens inque cum dunlaxa l 
sermouem referens, i i a quodam loco subjungii : 
Non adorabis eo% et non terviet ei* : ego enim $um 
Dominut Deut luus, Deu$ wmulalor^*. Iiupia natn-
que lemcri ias ac plane absona cogi la l io es l , si quis 
unquam Deum omtii superiorem natura aique es-
senlia notil iaque, quem iiemo v i d i l iieqne polerit 
vjdcre, sibi ipsi audacler conf lnxer i l , accepia ejus 
figura formaqueex rebus,quaein oculos tncurrunt : 
111 faccre imple praesmnpscrunt , qui geutiliuni 
errore lenebantur: e i Deuiu quaercntes non in ieu-
dcruni siirsum animi aciem, neque supcr aeihera 
cajbnnqiie meiiie erecli i l l i c desideraium iuvesl iga-
r u n t ; sed ad lerrani re*que nia le i ia roucrclag 
iteprcssf, e l ouiiiein sapienliam suain htiuii cf-
fuiidoiiics, rcs sub ob lu lum cadentes Dei nominc 

Deu i . ν , 0. 
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indigi tarunl . S i n auiem qui tpinm ea ratione, quod Α έστ \ν , δ κα\ Μωΰσής ά π ε ί ρ γ ε ι , κα \ δ χριστιανός 
vel intperutorem lioiiore proeeqtutur, vel ducera 
c e b b r e i , aui e l iam vtrutn foriem atlmiralioni 
babeai, i l l o i u m gimulacra conf i c i a i ; n ib i l injuriae 
facturuin ptiio, au i peccalurum, ei queni latidat 
auimo, videlque ocul is , p#wiciJlo ac coloribug r c -
pra isenie i ; eo modo dumaxa i , u i quoil lalis piciurae 
arie eHic i tur /nui iqua in ut Deti» ro la ln r j ux ia gen-
l i l iu in nugas alque de l i i i a . Id enimtero olitn ei iam 
Muyses ve iu i l , e l nimc odit lex Cur is t iana , -Deug 
aulem iieri indigne fereng ; Gloriam meam,inquil", 
alteri non dubo. Qui sic l eg i sUlor i* dic ia i n l d l i g i t , 
pi i rui i i e l aereiiuin animi oculum serval , ipsuni-
que qui omnein nmiationis aleam fugit immi i l ab i -
l i i e r considerane, i l a de eo cog i l a l , ut nulla eum 

νδμος μ ισε ί , κα* θ ε δ ς γενέσθαι ού βούλετα ι · Τ ή ν 
γ ά ρ έμήν, φησι , δόξαν έτέρφ οϋ δώσω. "Ος μέν 
ούτως έ π α ί ε ι τών τού νομοθέτου λογ ίων , ακραιφνές 
μέν α ύ τ ψ τηρε ί τα ι τ ή ς διανοίας τδ δ μ μ α , ά τ ρ έ π τ ω ς 
δέ τδ άτρεπτον καθορών, ού τύπον , ού χ ρ ώ μ α π ε ρ ι -
ιέναι εννοεί, ού τύπον ή χρόνον, ή δσα το ιαύτα σω­
μάτων ίδια, π ρ δ ς έαυτά τδν νούν διά τών δφθαλμών 
έ π ι σ π ώ μ ε ν α * άλλ* αυτού που π ε ρ \ τδ άσώματον 
έαυτδν έρείδων, ακίνητος τ ε κα\ ά τ ρ ε μ ή ς π ε ρ \ τδ 
άγαθδν Ι σ τ η χ ε ν , άθδλωτδν τε καϊ α π α θ ή τήν εαυτού 
φ υ λ ά τ τ ω ν ένέργε ιαν . Ό δέ ά λ λ ω ; α υ τ ώ ν ά κ ρ ο ώ μ ε -
νος , κα \ π ρ δ ς τδ άειδές τε και νοερδν ίλ ιγγ ιάσας 
ατον ία ψ υ χ ή ς , τ ή ς π ε ρ \ θ ε ο ύ άπολισθήσας εννοίας 
άστατος λήθης πεδίον άλάτα ι , π ε ρ \ σ ώ μ α τ α κα\ γ ή ν 

figura nuJhisquc color a f f ic ia l ; non locus a u l i e m - Β ε ίλυσπώμενος . 
pus vel si qua ejugtuodi eorporuin propria oculorum minis ler io usnque al l iciaut anitmnn : sed flfi 
inbftrens, qui omii i vacat corpore, immobil is ac quietus c i rca boiuiin c o n s i s t i i ; qnodque operaiur 
imperit irbauini piutimqtie cusiodtl . Qui vero b » c alia ratione aud i l , aique ad Det nalurani i lgura 
o in i i i ac imel l igeni ia superiorem prse a n i m i imbeci l l i ia te exerrans a Dei exc ld i l in le l l ec lu , inslabi l is 
pervngalur oblivionis campum, i l a u l c irca corpora buinuinque velul coeno niergus, a i lol iere sese ad 
verain divini ia t is cognitioiiem non poss i l . 

44. Quid autem si ipsos quoque ganclos viros , 
qui ex Mosis ins i i iu t i s f ixen in t , eam nongervasge 
legem o&iendero, nec ab eorum simuiacris cuvisse, 
quae in c ivlo suni inque terra ac n ia r i , t i i quidem 
jux i aquod ipse iiidefiuite in le l l ig is , eerino accipia-
i u r , legtsque senleiuia ? 1MPER. Qtiotnedo, quave ra-
l io i i e? P A T U . Nunquid le fugi l , ο imperaior , quo-
jiiodo Salouiott leiuplttm exslrueas, inare ariieuiu 
i n l r a templi septa fabricalus s i i , iu quo sacerdoles 
Tic i in ianun sanguiue foedaias maniig proUiereni? 
Qua ig i lu r basi i l lud l an lum opusgugpendil? nonue 
bobus duodeciui aere fusis, iisque guppoghig, guper 
i l los mare expl icavi l ? Qua ig i lu r ralioue legem ob-
eerval , bovis s iui i l i i i idinem facieng, iu iis quas 
consecravii? l i i s pulo ille i n d i c a i i l , paris numcri 
cboruui Apos io lorum, qui veiul bovini operia a J 
gereuduin verbuin gapienleg magigiri, uiunduin 
hupc, id e s l , inare, pieialis cul iura sublevaut, i n -
que a l lum tollentce, pollulas victimaruiu ganguine 
sacerdoluin inanus inundant, del^rguntqtie Hinpi-
disgiinis doclrinaa la i ic ibug, u l ab i l l i s abducii i n -
crueuiain domini bosiiaro offeraui. Quid vero, 
diversas longeque proiiQsas gedes siruena, uoiiue 
leoitum in eie figuras col locabat ; i l a gc i i ice l , u l 
alios quidem guperiia, ubi cubi lorum flexura eral^ 
i igcret , aliog i» \mo per gradug aple disponerel? 
Purro leoeuii) inaieria ebur erat. 

45. At quid est cur de ali is ista digs^ram, cum 
ipgiim legis la ioren», luo i l lo seusu, suas ipsum 
minime seculum legeg ostendere l iceai? A n enim 
nescis fabricatum esse propii iatorium ex auro 
puro, illudque arcac, q u » ex auro quoquc ciMiflata 
crat, in.posuisse? A l is, u i Pauli seiuentia esl , in 

μ δ \ Τ ί ούν, ε ί κα ι αυτούς εκείνους τους κ α τ ά 
Μωύσέως πολιτευσαμένους άνδρας οσίους, μή π ε φ υ -
>«αχδτας τδνδε έπεδε ίξω τδν νδμον , μηδέ πεφευγδτας 
τών ουρανού χ α \ έ π \ γ ή ς , ή τ ώ ν έν θαλασσή ποιείν 
τ ά Ινδάλματα , εί κ α τ ά τ ά ς σάς αορίστους εννοίας 
νοοίτοό λ ό γ ο ς ; Ο ΒΑΣΙΛΕΥΣ. Πώς κα \ τ ίνα τ ρ ό π ο ν ; 
Ο Π Α Τ Ρ Ι Α Ρ Χ Η Σ . Μών ούκ άκήκοας , ώ βασιλεύ, 
ώ ; οίκοδομών τδν νεών Σολορών, τήν χαλκήν ε κ ε ί ­
νη ν τού Ιερού περιβόλων έντδς έ τεκτήνατο θάλασσαν, 

C έν ή τάς χβίρα* Ιερείς α ί μ α τ ι κα \ λύθρψ π ε π α -
λ α γ μ έ ν α ς έκάθαιρον ; Έ π \ τ ίνων ούν ταύτην ά π η ώ -
ρ η σ ε ν ; Ούχ\ δυοκαίδεκα βόας χαλκεύσας κα ϊ τού ­
τους ύποθε \ ς , έ π ' α υ τ ώ ν τ ή ν θάλασσαν ή π λ ω σ ε ν ; 
Π ώ ς ούν φυλάττε ι τδν νόμον, ο μ ο ί ω μ α βοών έν τοίς 
τελουμένοις α ύ τ ψ ποιησάμενος ; Δι ' ώ ν , ο ΐμα ι , ύ π -
έγραφεν , ώς τ ώ ν αποστόλων Ισάριθμος χορδς , οί 
σοφο\ τού λόγου βουεργάται , τόνδε τδν κόσμον, τήν 
θάλασσαν, ε ίς ύψος αίροντες τ ή γ ε η π ο ν ί α τ ή ς εύσε-
6ε ίας , με μολυσμένα ; α ίμασ ι θυσιών τών ίερέων τ ά ς 
χε ίρας έκάθαιρον τε κα \ έσμηχον τ ή ς διδασκαλίας 
τοίς ν ά μ α σ ι ν , ίνα εκείνων άπαλλαγέντες άναίμακτον 
θυσίαν τ ψ Δεσπότη προσφέρωσιν . Τί δέ , ποικίλους 
κα\ πολυτελε ίς χατασκευάσας θάχους , ού λεόντων έν 

ρ αύτοίς έτ ίθει μορφάς , τούς μέν άνωθεν έ π \ τους 
α γ κ ώ ν α ς έρε ίσας , τ ο ύ ς δ έ Ινερθεν ά ν ά τ ο ύ ς βαθμούς 
άρμοσάμενος ; έλέφας δέ ήν τών λεόντων ή ύ λ η . 

με ' . Κα\ τ ί άν ταύτα π ε ρ \ έτέροιν σοι φ α ί η ν , έξδν 
κα\ αύτδν έπιδεικνύναι τδν ν ο μ ο θ έ τ η ν , εί ούτω 
νοοίτο, τοίς οίκείοις Οεσμοίς ούχ έ π ό μ ε ν 6 ν ; Ούχ 
οΐσθα γ ά ρ ώς ίλαστήριον έκ καθαρού χρυσίου κ α τ -
εσκεύασεν, κα \ τούτο άνωθεν τ ή ς χρυσής έπέθηκε κ ι ­
βωτού, κα\ , ώ ς δ Παύλος, ε ίς τδν Σωτήρα και Κύριον 

1 1 h a i . χι.ιι, 8. 
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ημών τδ ίλαστήριον ε ί λ η φ ε ν ; Τ ί δ έ ; ούχ ύπερθε τού Α Salvalor is ac Doraiai noelr i lyptim aecepil p rop i -
Ιλαστηρίου δυο Χερουβ\μ κατεσκεύασεν , Α δι ιέντα 
τάς π τ έ ρ υ γ α ς έπ ισκ ιάζ*υσί τ ε αύτδ και συγκαλύ­
πτομαι , κα ι ά φ θ έ γ κ τ ω βοή σ ι ω π ώ ν τ α κηρύττουσι 
τήν κ ρ υ φ ί α ν κ α \ 4γνωστόν τού έ π \ γ ή ς φανέντος 
θ ε ό τ η τ α ; Νοεράς δε είναι τ α ύ τ α ς ού συντ ίθη δυνά ­
μεις , Ανά τ ά ς ουράνιους σε λα άφορους π τ υ χ ά ς π ε ρ ι -
πολούντα π ε ρ \ θ ε δ ν κα ι χορεύοντα , τ ή οίκεία γανου -
μένας γαλήνη καλ τ φ πλήθε ι τ η ς γ ν ώ σ ε ω ς , ήν ά μ φ ι 
τδ ποθούμενον έ χ ο υ σ ι ; Πώς ούν εικόνας τούτων ό 
ν ο μ ο θ έ τ η ς , ό τάς ε ίκόνας, ώ ς Ι φ η ς , ά π α γ ο ρ ε ύ ω ν , 
ε ί ρ γ ά σ α τ ο ; "Ηδη δέ ά ρ α , κα\ π ί π τ ο ν τ ά ποτε τδν 
Ίσραηλ ί την λεών έν τ ) έ ρ ή μ ω θεώμενος ( τ δ δέ 
πάθος ή ν έξ αφανών χο>ρ(ων δφε ι ς έρποντες , και 
εαυτούς βέλη θανάσιμα τοίς οδοιπόρουσιν έπάγοντες ) , 

l i a lo r i i im Nonne deittde sub propi i ia lor io duo 
Cherubim expansis alis ipsum obunibrani ia ac l e -
geniia , muloque clamoris s i lenl io abdilaro atqua 
i g n o u m ejus, qui in lerr is videndus essei , D m s t i -
taiem predicant ia feciu? Ha?c autem mtnqaid ad-
iu iu is ease illas inlel leclus facuUaie praedita» po-
lcslates, qu ;ec i rca lucidos cceli axes coram Deo 
cboroft riucunl, propria tranquil l i late ac sciemia» 
copia, qna c i rca det>ideralum bonum versantur , 
helante*? Qua ig i lu r ralione legislalor, q u i , ut v i * f 

sitnalaora veluit, borum siiuulacra f e c i i T A d baec 
e l iam ciiro aliquaitdo Israelhicnin populum interire 
in deserlo v idc re i , serpenlom videltcel plaga sa?-
vienie , qoi e lalebris obrepeiues, baud secus ac le la 

χαλκούν εκείνον έδημιούργησεν δφ ιν , έ π \ σημείόν Β morlifera maguo i inpelu in i l c r agenles se j ac l aban j ; 

τε αύτδν έ π η ώ ρ η σ ε ν , ε ίς δν αφορώ ν τ ε ; αί εναντία* 
δυνάμεις οί δφε ι ς , οί μέν έ νεκρού ν τ ο , οί δέ άφανώς 
τ ιτρωσκόμενοι αθρόο ν τ ώ ν π λ η γ ώ ν ήλευθερούντο. 
Τούτο δέ άρα εκείνο τδν έμδν Τησούν έδήλου, φασ\ν , 
χ · 1 έσήμα ινεν , δν έ π Ι ξύλου κατιδούσαι τού σταυρού 
αίωρού μενον, αύτ ίκα νενέκρωντο, κα \ άπνοι γεγόνασι , 
κα\ τδν κ α τ ά α ν θ ρ ώ π ω ν "άύτοϊς σε σωρευμένο ν τ ή ς 
κακ ίας ίδν κενδν έμούσι κα ϊ ά π ο π τ ύ ο υ σ ι ν ' οί δέ ε ίς 
αύτδν η μ ε ί ς α π ο β λ έ π ο ν τ ε ς , τ ά ς έξ αυτών φερομένας 
πυρφόρους ακίδας, οί μέν παντελώς ού δεχόμεθα, οί 
δέ κ α \ βληθέντες σωζόμεθα . *0 δέ τών δφεων προστά­
της δ ρ ά κ ω ν , τού κρεμασθέντος έπ\ ξύλου τήν ίσχύν 
ε ν ν ό ω ν , κα \ τών εκείθεν άφεθέντων α ύ τ φ μ ε μ ν η μ έ -
νο; β ε λ ώ ν , ά ψ ο γ ο ς ο ί χ ε τ α ι , φόβψ π λ η γ ή ς παλαιάς ^ cogitans, niemorque quania indc jacta 
>έαν άε \ συμφοράν δδυρόμενος. Ό ρ ά ς , ώς ούκ άσφα- jacula , relro fngi l , veterisque plaga? ιυι 
*'ες, ο ύ τ ω ς ε ική τε κα \ αορίστως νοεϊν τά ύπδ τού 
νομοθέτου λ ε γ ό μ ε ν α ; 

μ<- \ ΕΓση δέ κάκείνο, ώ βασιλεύ, εΓ γ έ που μ έ μ -
νησαι , δτου χάρ ιν ποτέ πρδς τδν Τσραηλίτην δ νομο­
θέτης λ ε ώ ν έ χ α λ έ π η ν ε ν ; Ο ΒΑΣΙΑΕΤΣ. Οίδα ώς 
πολλάκις , δτου δέ νύν έμνήσθης ούκ οΐδα. Ο Π Α Τ Ρ Ι ­
Α Ρ Χ Η Σ . Ό τ ε τήν χρυσήν τού μόσχου κεφαλήν έσχε-
δ ί α ο ε ν , ώ ς ορθότατα αυτο ί ; έ χαλέπηνεν . Έ π ι λ α θ ό -
μενο ι γ ά ρ τ ή ν έν Α ί γ ύ π τ ψ θ α υ μ α τ ο π ο ι ί α ν , τήν έν 
θαλασσή μεσοπορείαν , τήν πρωτοτόκων άθρόαν τ ε -
λε·^τήν, τήν τών στοιχε ίων μεταβολήν , ώς δ νομο­
θ έ τ η ς έπετρόπευε , τού μόσχου τδ κάρα Θεδν άνηγδ-
ρευσαν . Μή τ ι ούν τούτο σοι π λ η μ μ ε λ ε ί ν δοκού σιν, 
ή δ νομοθέτης αύτοίς εγκαλε ί , δτι μόσχον ε ική κα\ 
α π λ ώ ς ά ν ε τ υ π ώ σ ά ν ι ο ; Ο ΒΑΣΙΛΕΥΣ. Διά τ ί ; Ο ΠΑ­
Τ Ρ Ι Α Ρ Χ Η Σ . "Οτι ε ί π ε ρ έκείνοις κατά τούτο μ ε μ -
ψ ώ μ ε θ α , κ α \ Σολομώντος κ α τ η γ ο ρ ή σ ο μ ε ν , ώ ς βόας 
κ α ι αυτού πλαστούργήσαντος . Ούκούν κατ* εκείνο 
κ α ι η μ ε ί ς τοίς άνδράσι μ ε μ φ ό μ ε θ α , και ό νομοθέτης 
έ γ κ έ κ λ η κ ε ν άλλ ' δτι τδν βούν Θεδν άνηγόρευσαν, 
κ α ι τ ή ν έ π ' ΑΙγύπτου σοιτηρίαν ε ίς αύτδν ασεβώς 
ανετ ίθεσαν . Ούχ ομο ίωμα γούν ποιείν α π λ ώ ς δ .εκώ-
λυσεν, άλλά Θεού ποιε ίν ομο ίωμα . Διά τούτο κα\ δ 
Αδγος γ έ γ ρ α φ ε ν , ώ ; τα χρυσά τών γυνα ίων άφελόν-

aeiieuiu aerpeutem fabricatus, in signum extullt , 
iu qtiem aspicienies contrariae vir lutes ipsae i n i e r -
irent, e i quos illae ex insidiis vu lne rave ran» , a ve 
nenalo morsu repente incolumes Qerenl. Id vero, 
ajunf, inei Jesu syiubolum ae fignra e ra t ; quem 
virtwtes ejusmodi, in crucis l igno contuenles, c o n -
fesiim velut emorltiae deiiciunt sp i r i l u , frustraque 
collectutn adversus bumanuin geuus n* q u i i i c r o -
piosae veneiium evouuini despuuutque : nos auiem 
in eum respicientes, quas illae mfliguiU ignitas p la-
gas atil non recipimus omni i io , aut etiam iisacceplis 
sospilal i reddimur. Enimvero serpeuliini pr^ses 
draco, serpeniis in l igno suspensi forii tudinem 

exceperi i 
nictu novain 

seinper calamila lem lugel . Vides non vacare p e r i -
culo, quod a legislalore dic la sic lemere alque i n -
defiuile iu lc l l iganiur ? 

40. Sed e i i l lud , ο imperaior, an inlel l igis quam-
obrem Moses lcgis la tor adversus populura Israel i -
l i c u m indiguaretur ? I M P E R . Novisa?pius indigna-
tum fuisse; cnjuMiam milem causae modo meitiiue-
ris , baud s< io . P A T U . Tunc quando atirenm v i i u l i 
cnpul conflaverunl, rcci iss ime i l l is indignalus est. 
Oh l i l i enim qnae in i E g y p l o fiierani patrata nii^acula, 
aperturn in ier medios gurgiics i l e r , daios subila* 
neci primogeuiios, ruutataqiic e lementa; iuierin» 

^ dum IegMalor corum cotuniodis in moule sut !e l y 

vituli capul Oeuiu procla inarunl . Nimi ig i tur b >c 
l ib i ptH-care videti lur , vcl boc Hlis lcgislatnr dai 
c i i i n i n i , quod lemere ao s impl ic i ler v i i u l i « in .ula-
cruni i f f l i ixisseni? I M P E R Qnorsuui id? P A T H . 
Quia n imiru i i i si iltus co i iomiiie ctrimtnis inhiuiu-
lave i imus , necesse e r i l u l oi Satomouein p n i i e r 
cjusdem arces^aiuus, C U I I I e i iam ipse boves cuder i i . 
E rgo illos tuin ipsi eo noinine accusamus, I I I M I 

legislalor in cr i inon v o c a v i l , qnod liovcni Dtuin 
pruclamarint , parlamqne ίιι jEgyp lo salulein itupie 
ipsi accepiam re iu le r iu l . Non igili tr siiutdacriiin 
quovis mudo facerc i u l e r d i c i l u r ; sed Doi f a r n e 

1 1 l l d r . n t 5. 
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t tmulacrum (o-p). Idcireo e i iam a i l Scr ip tura , de- Α « ς έλλόβια τήν χρυσήν έκείνην ε ίργάσαντο κεφαλήν 

traciis ini i l ier i im inauribus aureis, illtid v i i u l i caput 
fuiese conflaturn; obscure signiflcans innuetisqne, 
ut pu lo , quod is l ius populi attrea, quae sincerum de 
Deo sermonem doclHnamqtie *ueceperanl, tn al ias 
poslmodum opiniones prolapex omai t im amise-
rint et cjeclum ex auribiis abdicaverint. Qnln 
ipse qtioque leg is la lnr , u l ha?c eadein Scr ip -
lura commemoral , coinmiii t i lo v i lu lo , miseisque in 
aqtiam cineribus, ea populuih po iav i i . Quid eo r i l n 
sigitiflcans? nempe, m niea qiiidetn scnlentia est, 
cmn viderel ignorare illos suae idololalria? errorem, 
nec i l l i i i s damnwn qttaiitttm esset cogitare; subti-
lius atqno rnimitius Utius ralioneaexplicatis, faciens-
que ιιι ιιι auiino cas conlptecli posseitl, has edo-

τοΰ μόσχου · ύποδηλών, ώς ο ΐ μ α ι , κα\ αίν ιττόμενος, 
ώς ή τών ανθρώπων εκείνων ακοή παραλαβούσα 
τους π ε ρ \ θεού άκιβδήλους λόγους, ε ί τα ε ι ς έ τ ε ρ α ; 
έκπεσούσα δόξας , άπεκόσμησε κα\ έ γ υ μ ν ώ θ η , κα ϊ 
τον έκβληθέντα τοις αυτών ώσ\ κόσμον άφήρητα ι . 
*Αλλά κα\ ό νομοθέτης , ώς αυτός φησιν δ Λόγος, 
καταλεάνας τδν μόσχον κα \ έ π ι σ π ε ί ρ α ς τ ώ ύ ό α π , 
έπότ ισεν αύτδν τδν λεών. Τ ί τούτο δ η λ ώ ν ; ίδων, ώς 
ο ΐμα ι , τούτον τήν π ε ρ \ εΙδώλων άγνοούντα πλάνην, 
κα\ μ ή νενοηκότα τδ μέγεθος δσον υπάρχε ι τ ή ς 
βλάβης , τους π ε ρ ι αυτής λόγους λ ε π τ ύ ν α ς κα\ π ε ρ ι -
ξύσας κα\ καταληπτούς πο ιησάμενος , έδίδαξεν αυ­
τούς , κα\ τδν λεών έπότισε , κα\ τα ί ς καρδίαις γε 
Ινδον ένέβαλεν, ίνα μ ή άγνοια τ ι ς ασεβείας (*αδίως 

c luni piptt l inn po i av i l qnodantmodo ins l i lu l ione Β αύτοϊς π ε ρ ι π ί π τ ο : . 
salubri , tllam eis i n l r a peciug recondens, ne qua s imi l is impie ia i i s iguoranlia i l l i s deinceps accideret 
aique obreperel . 

C A P U T V U I . 

Ulterhr imaginum tlefensio α BQHCIO lMcephoro facla, maxime Ckrini, augclorum et tanctorum. Horum 
epud Deum imerceuio. 

4 7 . Nnnc porro qnaereuli m ib i etiam i l lud r e -
aponde. I M P E R . Quidnam i l lud? P A T K . Nonne res 
omiiiuut geni ium moribus recepta est iuiagincs 
flngerc, ac w p i u s leones lerr .bi les , e i i ruc i aspeciu 
fabricarr.us, sive apros horrcnie j uba , aut quasi ιιι 
campo vel inontihiis composilo gradu disciirreutcs 
equos; aut aviuin genera, quae mulcere quodam-

μ ζ ' . *λλλά γ ά ρ έρομένω μοι κάκεϊνο λέγειν . Ο 
ΒΑΣΙΛΕΥΣ. Ποίον δ ή ; Ο Π Α Τ Ρ Ι Α Ρ Χ Η Σ . Ούκ άν -
θρώποις έθος κα\ δημιουργούσι πολλάκις λέοντας 
βλοσυρούς δεινδν ύποβλέποντας , ή σύς αγρίους τήν 
χα ί την έπ ιφρ ίσσοντας , ή ώ ς έν πεδ ίω κα\ δρεσιν 
ί π π ο υ ; έ μ π ρ ε π ώ ς διαθέοντας, ή δρνέων είδη κελα-
δείν δοκούντων, ώς τήν άκοήν ύποσχεϊν πολλάκις 

ιιιο<!ο aera stiavi cantii garrituque videanti ir , sic u i ^ ίνα τής φωνής έπακροάσειαν ; Κα \ ταύτα άνθρωπο-. 
ipsi quanduque boinines aures, ve lu l vocem au-
di tur i , accommodcnl? E l haec a l i i quidem parielt-
bus appingunt , a l i i pcplis i n l e x u u l , quin etiam 
nouuull i senea vel aurea cudunt , u l iudc animus 
deleclelur, eaque ad oniatuin concil iandiim vcl in 
«loniibus er igunl vel dcdicanl iu foro. Ha?cne ig i iur 
hoinines sive l i i i inanaii i vitam perdjderunl, quan-
diu ea (qiiod G r x c o r u m plena i inpielai is deinenlia 
fecii) sic cusa aique fabricata D«um non appella-
ver i in l? S in aulcin aliquis itisipiens daeinouum 

oi μέν τοίχοις έγγράφουσιν , οί δέ π έ π λ ο ι ; ύφαί*ου-
σιν, ήδη δέ ένιοι κα\ χαλκούς κα \ χρυσούς πλαστουρ-
γήσαντες Ουμηδίας κα\ ώρας χάρ ιν , ή έν οίκοις 
Ιστώσιν, ή έν άγοραίς ανατ ίθενται . Τί ούν ; Τ α ύ τ α 
ανθρώπους ή τών α ν θ ρ ώ π ω ν έλυμήναντο βίον, εί μ ή 
κ α τ ά τήν τών Ε λ λ ή ν ω ν άσεβη τερθρε ίαν , τ ά π ε -
πο ιημένα θεδν δνομάσωσιν ; Εί δέ τ ι ς άφρων ά ν ή ρ , 
δαιμόνων πλάνη πειθόμενος , θ ε ό ν τ ι τούτων ήγήσετα ι , 
ούκ άν αύτ ίκα ή λ ίθο ι ; βαλούμεθα, ή π υ ρ ί κ α τ α φ λ έ -
ξομεν , ή θηρίων στόμασιν ώμοβόροις π α ρ ί ξ ο μ ε ν ; 

e r ror i obsecuius, borum quidpiam Deuin pu laver i l , noimo s i a i i u i au l iapidibu* obruemus, au l igui 
co;nhureiiMie, aul crudivoris beslianiro faucibus olijici^nuib? 

48. PLana i laque via es l , ο itnperaior, dum prube μ η ' . Λεία ούν έστιν δδδς, ώ βασιλεύ, τού καλώς 
sialuauius inlell igamusquc ac nuverimiis , boc so- ρ βουλεύεσθαι είδεναι τ ε κα\ έπ ίστασθαι , ώς έπ \ μόνου 
Iiimmodo legislalorem probibuisse, ne Dci sitntila-
cruni aliq4iod e l i iuagiues ederentur. Alque adeo, 
(modo sjc loquaimir) neque eos qui ex legis raiione 
v i x e m n l , vi luperabimus, neque nos Cbr i s l i an i pec-
cabimus, qui inar tyni in sanciorumqiie boi i i i i ium 
imagincs ciliitgimus, et flgura oculis conspicua, qua; 
in ill is obscura sunl , desiguamus. A t si mibi pius 
aliquis ildciu habcat, i l a bic dinlhiguendiis seru>o 
ac dividendus esl , ιιι lanquam dux quaedam regube 
Btaiiiauliir ac deiiuitiones, quas ueino everlere ac 
cunfundere possit. I M P E R . Uuo id modo ac qua 

θεού τάς ε ίκόνας τελείν δ νομοθέτης ειρξέ τ ε η μ ά ς 
κα\ έ κώλυσε ν . Κα \ , εί τούτο φ α μ ε ν , ούτε τοίς π ά λ α ι 
κατά τδν νόμον πολιτευσαμένοις μεμψόμεθα,, ούτε 
Χριστιανοί π λ η μ μ ε λ ο ύ μ ε ν , μ α ρ τ ύ ρ ω ν ή άλλως 
α ν θ ρ ώ π ω ν οσίων τελούντες είκόνας, καϊ τ ψ φα ινο-
μ έ ν φ δηλούντες αυτών τ ά μ ή φαινόμενα. Κ α \ , εί 
μοι π ε ί θ η τ α ι π ά ς εύσεβείν βουλόμενος, ούτω δ ι α -
κριτέον κα\ διοριστέον τόνδε τδν λόγον, κα\ ώ ς δύο 
τ ινάς δρου ; θετέον, ούς άνατρέπε ιν τε κα\ συγχε ίν 
ούχ οιόν τ ε . Ο ΒΑΣΙΛΕΥΣ. Π ώ ς κα \ τίνα τ ρ ό π ο ν ; 
Ο Π Α Τ Ρ Ι Α Ρ Χ Η Σ . Ό ς θεού είκόνας ού π ο ι η τ ώ ν . 

ίο-//) Annotara l Combcfis. muttiatum h;rc S. N i r e -
pht)i-uiii ex Maxiiiro cjusmodi smsibtis iif}*sticis c x i -
ιι,ΐυ vcrcipic i i iaxiuio. Cujus Max imi npera omnia 

cjusdem Coint>eflsii diligentia c r i U a e l L a i i n c reddita, 
eruditisque observai ombus i l l i ib l ra la publica: lu i 
b iev i danda cxspcclamus. 
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άλλά κα \ ε ί τ ι ς έ γ χ ε ι ρ ο ! τ ι των το ιούτων, ώ ς τών Α ra t ione! P A T R . N i u i i r u m , nullas Dei imagincs seu 
Ε λ λ η ν ι κ ώ ν κοινωνδν δογμάτων ποιναίς υποβάλλειν 
έ σ χ ά τ α ι ; · α ν θ ρ ώ π ο υ ς δέ όσιους γ ρ α π τ έ ο ν , τ ή π ρ δ ς 
θεον π α £ όησία κσΛ τ ψ κ α θ α ρ ψ τ ή ς ζωής έναβρυνο-
μένους , κα ϊ μέσους π ω ς ή μ ί ν κσΛ π ο ρ θ μ έ α ς πρδς 
αύτδν έσομένους , κ α \ ανάγοντας μέν τ ψ θ ε ψ τ ά 
α ΐ τ ο ύ μ ε ν α , κ α τ ά γ ο ν τ α ς δέ ή μ ί ν έ π \ θεού τ ά διδό-
μενα . Ού γ ά ρ έστ ιν , ούκ έστιν εΓς, ώ βασιλεύ, τ ψ 
θ ε ψ προσ ιόντων , ή ά π δ θεού τ ι μ ω μ έ ν ω ν δ τρόπος * 
αλλ* ή πα£{5τ;σία σ υ μ μ ε τ ρ ε ί τ α ι τ ψ β ί ψ , κ α \ τή . π ο -
λ τ ε ία κατάλληλος ή άντίδοσις έ π ε τ α ι , θ ε δ ς μέν γ ά ρ 
ών άεΐ , γένεσίν τ ε ούκ έχων * τδ δέ ούκ δν ά ε \ , γ ε -
νόμενον δέ ύστερον, τ ή ν γένεσιν έκ τού δντος έδέ-
ξατο. Κ α ι κατά τόνδε μέν τδν λόγον, δούλον άν κ α -
λοίτο θ ε ο ύ π ά ν τδ άε \ γ ινόμενον · τδ γ ά ρ γεγονδς . 

s imulacra esse facienda : sed e l , si quis ejuamodi 
al iquid presumat, u i qui erroris geol i l ium sociu» 
si t , ex i rc io is mancipandum supplicits. Pingendos 
vero esse, qui saucl i la ie c laruer t in l , quippe qui 
fiducia ad Deuin ac viiae uiundil ia magnifice polleaut, 
mediique quodainniodo ac velut porl i lores nobie 
ad i l l um exsistaut : qui scilicet noslras Deo adve-
ban l orai iones , Drique ad nos doua deferaul. N o n 
eniiD onmino, ο impcraior , unus niodus esi eoruin, 
qui ad Deuin accedunt, quique a Deo bonorem con-
scqui i i i lur : sed fiducia pro viue ratione modum 
o b i i n e l , congruaque iiierces conversaiioneiu sequi-
lu r . Nani Deus quidem cum seoiper s i l , o r iun i noii 
babe t : quod autem non semper, sed poslea i ac iuu i 

δούλον άν δ ι κ α ί ω ς τού πεπο ιηκότος νομίζοιτο . Τ ή Β es l , ex n ih i lo accepil ut essel. Alque adeo bac r a -
δέ π ρ δ ς θ ε δ ν ο ίκε ιώσε ι , κα ι τ ή διαφορά τής εκείθεν 
α ί γ λ η ς , δ ιάφορος τε καθ* έτερον τρόπον προσηγορία 
κα\ κλησ ι ς τοίς προσερχόμενο ι ; έ ν τ ί θε τα ι . "Οσοι 
μέν γ ά ρ φόβψ κολάσεω; τών π λ η μ μ ε λ η μ ά τ ω ν α π ­
έχοντα ι , ούτοι θεράποντες άν λέγοιντο θ ε ο ύ , μ α σ τ ί ­
για* τ ι ν έ ς αληθώς κα\ δούλο ι , π λ η γ ώ ν καϊ ε ί ρκτής 
κα\ τ ώ ν έ π ' α ύ τ α ί ς απε ιλών , ίνα μ ή ά μ ά ρ τ ω σ ι , χ ρ ή -
ζοντες ·ο ί δέ μελλόντων αγαθών έλπίδ ι πρδς τδ ά γ α -
θδν ν ε ύ σ α ν τ ε ς , οίκέται μέν ούκ άν όνομάζοιντο, μ ι ­
σθωτοί δ* άν εΤεν, ώ ς άν τ ι ς φ α ί η , θ εού κέρδους ένεκα 
τε κ α ϊ μ.σθού τά δέοντα πράσσοντος . "Οσοι δ' αύ τού­
τοις ύπεραναβεβηκότες , κ α \ πρδς τδ καλδν α κ ρ α ι φ ν ώ ς 
φανέντες , ού προσδοκώμενης φόβψ κολάσεως , ού 
τών μελλόντων αγαθών έλπίδι πρδς τδ άγαθδν £ττου · 
σιν, άλλά δΓ αύτδ τδ καλδν τδ καλδν κατεργάζοντα ι , 
ούτοι τ ώ ν α κ ή ρ α τ ω ν τ ή ς σοφίας θησαυρών έ μ π λ η -
σθέντες , υ ίο\ θεού καλοιντ ' άν δ ι κ α ί ω ς , θ ε ο ύ κ λ η ­
ρονόμοι κα ι συγκληρονόμοι Χριστού χ ρ η μ α τ ί ζ ο ν τ ε ς · 
οι καϊ άνθρωπο ι πεφυκότες υ π έ ρ α ν θ ρ ώ π ω ν θεδν 
τών α π ά ν τ ω ν πλέον ίκετεύοντες πε ίθουσι , καϊ τόνδε 
μέν έτι πολούντες τδν άλήμονα κα \ άτακτον χώρον , 
μάλ ιστα δέ τότε γ υ μ ν ω θ έ ν τ ε ; ( ίακίων, κ α \ τήν δστεΐ-
νην κα\ βρίθουσαν άποτ ινσξάμενο ι κόνι^, τ ή ύλη 
τ ή ν ύλην π ρ ο σ ρ ί ψ α ν τ ε ς , π ρ δ ς τδν ίλεών τε κα ϊ 
άγαθδν Δεσπότην καθαροί κ α θ α ρ ώ ς άναδράμωσιν . 

ttone, qnod Γιΐ semper alque or i tur , d ic i potesi 
famulari Deo : quod enim factura esl alque ed i lwn , 
ejus quod fecii a i^ue ed id i i s e rv i iu i i subjectum 
meri lo aeslimaiur. S i n autem quae ad Deum esl ne-
cessiludo diversaqtie inde luui inis perteptio spe-
c ie iur , diversa quoque noinencUlura accidentibus 
compei i i . C u n c l i enii i i qui sesupp l i c i i metu a pec-
catis abs i iuenl , Dei famuli appel lan lur ; e l h i fla-
griones vcreque servi exs i s iu i i t , quod n i iu i ru in 
verberibus et car ie re eorumque luinis egeaol, ut 
r evocemura p c c a i o : qui vero spe i l l ec l i f u l w o -
rum bonoruin , a i i iu ium conferui i l ad v i r l i i t e i i t , 
mancipia baud r i le appellareiuur, sed m e r c e i i a r i i ; 
quippe qui l uc r i aique mercedis causa quod es l 
oflicii sui facianl . S i qui auleui his superiores, id 
ipsun» quod bouesluui est siucere ai lendenles, ιιυα 
ex te r r i i i meiu suppl ic i i , nec euruin boiiorum q u a 
in fuiuruui rcposila sun l spe i l l e c i i , in id quod b o -
num esl fer i iu lur , ct boni ipsius grai ia bonum ope-
ranlur ; bi iniuioi (alibus sapiemiae ibeeauris re -
p le i i , Dei meri io fllii appeilei i lur , Dei sc i l i ce i beredes 
e l Cbr ib l i cobxredes effecii. l i i etsi sunLbou i iue s , 
pro bomiuibus lamen supplicaliuiie ad univereorum 
Deuin defuugentes, magis in l l ec lun l atque exoraut, 
cuiu eliamnutn bunc c r r a l i cum aique iucoti iposil i im 

ver :nul c b o r u m ; lu in vero i n a x i m e , poslquam panuos morial i ta i ib e x u i i , ac gravi excuseo pulvere, 
r t bunmui bamo reddentes, ad c lcmenliss imum benigiiissituumque Domtiium puri pnre cucur re ruui . 

μ θ ' . Ο Β Α Σ Ι Α Ε Τ Σ . Τ ί ο ύ ν ; τ ώ ν Ε λ λ η ν ι κ ώ ν ού 49. I M P E R . Qtiid ergo? nunquid non , u i a i x , 
κοινωνού σι δ ο γ μ ά τ ω ν οί τών οσίων, ώς έφης , άνθρώ- D er ro i is gei i l i l imu socii sun l , qui eorum l io i i i inum, 
π ω ν δημιουργού ντε ς είκόνας ; Ο Π Α Τ Ρ Ι Α Ρ Χ Η Σ , quos sauci i las commendal , s imulacra alque i iuagi-
Ούχ ο ύ τ ω ς α π λ ώ ς κατηγορητέον α υ τ ώ ν , άλλά σκο-
πητέον κ α \ δ ιερευνητέον. Ο ΒΑΣΙΑΕΥΣ. Πώς Χ ρ ι ­
στιανοί τ ά ς το ιαύτας δημιουργούσιν ε ίκόνας ; π ώ ς 
γράφουσιν ; Ο Π Α Τ Ρ Ι Α Ρ Χ Η Σ . Μ ή , βασιλεΰ , τή ς 
ά^όήτόυ κ α \ ύπερουσίας μεταδιδόασι τ ο ί ; γ ρ α φ ο μ έ -
νοι'ς ουσ ίας ; Ο Β Α Σ Ι Α Ε Τ Σ . Ού δήτα . Ο Η Α Τ Ρ Ι Α Ρ -
Χ Η Σ . θ ν η τ ο ύ ς δέ αυτούς φρονούσιν α ν θ ρ ώ π ο υ ς ; Ο 
Β Α Σ Ι Α Ε Τ Σ . Ν α ί . Ο Π Α Τ Ρ Ι Α Ρ Χ Η Σ . Τ ί ς ούν ή μ έ μ -
ψις , εί ώ ς ανθρώπους ε ιδότες , ώ ; ανθρώπους γ ρ α φ ή 
π α ρ σ δ ί δ ο μ ε ν ; κα \ τ ή ν θ ε ο ύ προσηγορ ίαν , έξαίρετον 
ούσαν κ α \ το ίς γεγονόσιν έ π ι τ ε θ ή ν α ι κυρίως φύσ(ν 
ούκ έ χ ο υ σ α ν , έ π \ τ ή ; π ά ν τ ω ν έξηρημένης έώντες 
ο-^σία;, ώ ; α ύ τ ψ μόνψ μόνην ά, 'μόζουσαν, έκείνην 

nes faciunl? P A T R . Νοιι sic leiuere ac tdmpliciter 
coudemnandi sum ; scd cousideralione uienduui a l -
que examine. 1 M P E R . Qua ralione Chr i s i i an i s in iu-
lacra ejtisiuodi ac imagiues faciunt ? quouani modo 
p i n g u p l ? P A T R . Nuui ,quaeso, imperaior , eos, quos 
colohbus delineanl ac p iugum, a ica i ia i l l a vimque 
omnein sermonis ac rationis superanie iniper t iunl 
essehtia? I M P E K . Haud sane. P A T R . Notino eoa 
bomines lnorlales exisl iniant ? I M P E R . Max iu i c . 
P A T R . Quid igi iur c r imiois c s l , s i , c i i in hoiuines 
sciainu8 ,ccu boiuiues penicillo coloriUuqius expr i in i -
mus? Dci aiiloin singtilare aiqne ex imi i im iium\>n, 
quod creaiis prnprie adli ibcri e*l impoSbJLile, in c s -
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aenlia oniniom suprema (quod solnm soli congru ι ) Α μέν ού τ ύ π ο ι ς /.α\ χ α ρ α κ τ ή ρ α συγγράφομεν ; Πώς 

γ ά ρ γράψομεν δ τοίς δφθαλμοις ού γ ι ν ώ σ κ ο μ ε ν ; 
Μαρτύρων δέ ή άλλο*ν ανδρών οσίων τ α ί ς είκοσι χ ρ η -
σόμεθα, ού θεούς φρονούντες ( μ ή ο ύ τ ω τών δεόντων 

re l inquenles» i l lamquidem nullis figuris Hneantemis-
quedepii tgimus, (quomodo enim pingainus, quod nec 
oculis noviiniis?) M a r i y r u i n vero, sen alioquin v i ro -
rtim sanclitate i l lus i r iu tn siinulacris atqtie imagini-
btis i t t imur ; non i la u ldeo* repirlemus, (absit enim 
m Ha animis aique aensibus deprimainur !) sed Dei 
probalissimoe famolos; u i e i fortttiidinis i l l i s repen-
damus vreew, e l quae ip&i peccalis obnoxii a summo 

έκπέσο ιμεν ) , άλλά Θεούο ίκέτας ευγνώμονας , ίνα κα\ 
τ ή ς ανδρείας αυτούς ά μ ε ι ψ ώ μ ε θ α , κα \ δσα δεϊσθ&ι 
τού βασιλ ίως άδυνατούμεν ύ π δ π λ η μ μ ε λ η μ ά τ ω ν 
α γ ό μ ε ν ο ι , ώ ς δορυφόροι τού βασιλέως υπέρ ημών 
έ ν π ρ ο σ ώ π ω ς άνάγωσιν . 

Rcge impetrare non vatemus» i l l o rum, tanquam regis saiclii tu-n eiqwe assisleiUium uiluislrorumj interce-
deiiie pro nobie suflragio reportemue ? 

50. Quin el si l ibet, etiam ab hiimana consuc lu- ν ' . Εί δέ σοι δοκεί, κα\ έξ α ν θ ρ ω π ί ν ο υ έ ξ ε τ α ^ σ θ ω 
dtiie aique usu pel i i is exemplts sermo expendatur. π α ρ α δ ε ι γ μ ά τ ω ν δ λόγος. r A p a ούχ δμολογείσθαι φής , 
Nonne faieris ipee atque admi l i i s , Deum, qui re - ώ,· δ τόδε τδ πάν τ ε κ τ η ν ά μ ε ν ο ς , κυβερνήτης ών 
rum banc uuiversHatera condidit , e l bonus cum sit Β άγαθδς κα \ τ ή ς τών έν α ύ τ φ πλεόντων προνόων γ α -
aique Ίιι hnjus vlta* pelago navigantium t ranqui l l i - λήνης , ίνα μ ή άνερματ ίστου δ ίκην δλκάδ ς ύπδ τών 

α ν θ ρ ώ π ω ν ωθούμενοι έν τοίς τού βίου πλέ^οιντο κν -
μ α σ ι ν , ώ σ π ε ρ είκόνα εαυτού κα\ τ ύ π ο ν έ π \ γ ή ς 
βασιλέα ί σ τ η σ ε ν ; ΒΑΣΙΛΕΥΣ. Ν α ί . Ο ϊ ΐ Α Τ Ρ Ι Α Ρ -
Χ Η Σ . Ό δέ (θεδς μέν ούκ ώ ν , μ ι μ ε ί σ θ α ι δέ θεδν , 
ώς δυνατδν ά ν θ ρ ώ π φ , βουλόμενος, επε ιδή π ε ρ ι γ ρ α -
π τ ό ς τ έ έστι κα \ α π λ ώ ς άνθρωπος) χειροτονίαις 
αρχόντων έτερων τ ή ς εαυτού παρουσίας τήν π ο -
λ ιτε ίαν έ μ π ί π λ η σ ι ν , ίνα κ α \ α π ώ ν πάσι π α ρ ή , κα\ 
π ό £ ό ω δ ιεστώς παρόντα ε π ά γ ε ι το ί ς άρχομενοις τδν 
φόβον. Τ ί ούν ; άνέξεται π ώ π ο τ ε , εί τους έξ αυτού 
π ρ δ ς τ δ άρχε:ν άρχθέντας βασιλέας προσε ίπο ιμεν , 
ή τής προσηγορ ίας αυτού μ ε τ α δ ο ί η μ ε ν ; Ο ΒΑΣΙ­
Λ Ε Υ Σ . Ού δ ή τ α . ϋ Π Α Τ Ρ Ι Α Ρ Χ Η Σ . Μέμψεται δέ 
ή μ ί ν , εί τοίς έξ αυτού χε ιροτονηθείσι , κα \ , ώς α ύ τ ψ 
δοκεί , τά π ρ ά γ μ α τ α άγουσι πρόσ ιρεν κα \ ίκετεύομεν , 
κ α \ δσας α ύ τ ψ προσάγειν ούχ οΓοί τέ έσμεν , α ι τήσε ις 
δι* εκείνων α ύ τ ψ προσάγομεν ; Ο ΒΑΣΙΛΕΥΣ. Ου­
δ α μ ώ ς . Ο Π Α Τ Ρ Ι Α Ρ Χ Η Σ . Ούτως ο ύ ν , β α σ ι λ ε ύ , κα\ 
θ εδν νοητέον, χαλεπαίνοντα μέν εί έ τ έρω τ ή ς θεού 
τ ι μ ή ς μ ε τ α δ ο ί η μ ε ν έπαινούντα δέ κοΑ ήδόμενον, εί 
τους αυτού οίκέτας τ ι μ φ ν προελοίμεθα. 

crgo, imperator, nobis quoqtie exisl i inanduui , Deum sc i l i ce l indigue ferre, si ejus incuiiimuriicabilis no-
loiuis gloriatn alteri i r ibuamus; laudare vero probarequeet g r j i u m ba!»ere, s i ejue iauiulos bonor i -
bus proeequendos esse in animum nostruui sapiemer induxeri inus. 

5 1 . Quiu et sapieniissiinus Paulus buic aflinis να ' . Ά λ λ ά γ ά ρ τ α ύ τ η ς τ ή ς δόξης συγγενέσθαι , 
sementia? nosce lur»dutn ad Romanos scribeus, non κα\ ό σοφώτατος φανε ί τα ί σοι Παύλος , έν οΤς πρδς 
omnino aique s i inpl ic i tcr imagines reprobal au l ' Ρ ω μ α ί ο υ ς έ π έ σ τ ε λ λ ε ν , ούχ α π λ ώ ς ε ικόνας κ α τ α ι -
viluperat iis titenies, sed quia commutaverunl ylo- ^ τ ιώμενος , ουδέ τοίς είκοσι κεχρημένο ι ς μεμφόμενος , 
riam incorruptibHit Dei in simHitudinem imagiuh 
corrupiibilit fiommig1*. Revera euim lenierari i atque 
tastilsi bo in ines ci im Dei ftgurain ?t forniam neque 
v ide r iu l , tieque Cftgitatu assequi q i i ive r in l ( l e r r i -
gena; oii im ctiin e ^ e n l leniereque sa i i , ac seitsutitn 
servi el earnes, ut sic loquar, auima ac uniu c a -
renics . definebai eos id oiuue, quo imina iena tem 
imniHlerlal i ratiotte auing<*mity rernm oculis aspe-
ciabi l iuui ualuram lraiiscendendo), e x l e m i s dmi -
taxal sensibos objecias re$ ut Deu«n coluerimt. Dbi 
eiiaiti sapiens plane Apos io l i S C H S I I S atqite cons i -
l ium adii i i ral ionein i n g e r i t : iNud namque commu-
tWfruiu pcrinde sigii i l lcare cxibl i ino, ac si d icai : 

la t i gludeat, ne illt r a l i s ins la r , saburne pondere 
degiilulae var i is ag i ia i i raclionibus, s x c u l i fluctibus 
obrvendi jactei i lur , imperalorem seu regem, velut 
sui si if iuiacrein vWisque coloribus expressum cba-
racterein, in terrls statnisse? I M P E R . Iia sane. 
P A T R . ls porro , qui Deus quidem mini ine e s t , 
Deum tameii , quoad homini conceRsuin, refert 
quedaminodo e l h n i l a l u r ; idemque licet certo de-
lli iflus loco e l s implici ier bomo exsislat, prx lec l t s 
lainen al i is atqac magislral ibus a se iusi i l t i t i s , un i -
ver*am ditionein rla sui pnesenlta i m p l e i , ιιι ct ab-
sens eunciis adsit, longeque distans presentem sub-
dit is t i inorem inj iciat . H i c , h iquam, ferelne unquam 
nt qaoe ille prsefectos cons i i lu i l , ac magistralu fungi ^ 
joseit , imperalores appel lemus, regiunique i l l i s 
nomen atque insignia t r ibuamus? IMPER*. Uinhne 
geittium. P A T R . Num vero accusabi l , si quos i l le 
e r eav i tn l i tanegoiia gerant, s icn l i i l l i visuin fueril , 
a d i e r i w u i eisque eupplicemus, et quas ips ime l re-
g i a majeslati petitiones offerre non possumus, per 
cos offeramus? I M P E R . Nequaquam. P A T R . S i c 

αλλ* δτι ήλλάξαντο τήν δόξαν τού άφθαρτου θ ε ο ύ έν 
όμοκάματ ι εικόνος φθαρτού ά ν θ ρ ω π ο υ . Τ ψ δντ ι γάρ 
ούτοι τολμητέοι τ έ εισι κα\ ανόητοι, οί θ εού μ έ ν τ ύ ­
πον ή μορφήν κα\ είδος ούτε ειδον ούτ έννοεΐν ήδυ-
νήθησαν ( γηγενε ί ς γ ά ρ δντες κα \ σ π α ρ κ ^ κ α \ ά ν -
ήροτοι, κα\ α ίσθήσεως δούλοι, κα\ σάρκες ώ ς ε ι πε ί ν , 
άψυχοί τ ί νε ς , κ α \ ακ ίνητοι , άπορούνχε»,» δ π ω ς άύλως 
τ ψ άύλψ προσβάλωσι , κα \ μ ή δυνηθέντες τ ώ ν δ ρ ω ­
μένων ύπερβήναι τήν φύσιν) , ά π ε ρ είδον μόνον ώ ς 
θ ε δ ν τ ε τ ι μ ή κ α σ ι ν . Έ ν θ α κ α \ θαυμάσε ις δ ν τ ω ς τού 
Αποστόλου ευ μάλα τδ βούλημα · τδ γ ά ρ ήΑΛαξαν, 
ίσον έκείνι·λ, ο ιμα ι ,δηλο ί κα\ παρ ίστησ ιν , ώς αί π ε ρ \ 
θεού ένσπαρείσαι τα ί ς ψυχαΤς έννοιαι , έξ α ρ χ ή ς τβ 

ι % Roni. ι, S5. 
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κ α \ Ανωθεν παραδόσε ις τ ώ ν π ρ ώ τ ω ν α ν θ ρ ώ π ω ν , Ι ν α Α Ins i ta hominum menlibus de Deo cogitaiiones, quae-

que ipso ab i n i i i o j am o!im viguerunt p r imorum Θεδν α λ η θ ή μδνον έ γ ί ν ω σ κ ο ν ol δε τ η ς χθόνιας έρα-
σται σοφίας , άφ ιλοσόφφ σοφία χ α \ λόγω ά λ δ γ ω , τ ή ς 
ευσέβε ιας τ ά ς βίζας τ ο λ μ η ρ ώ ς ά ν α σ π ά σ α ν τ ε ς , ήλ -
λαξάν τ ε α ύ τ ά ς χ α \ έτέραν έ τράποντο , χ α \ πολυθε ίας 
έ μ β ε β λ η χ δ τ ε ς φ υ τ ά , προύδωκαν , ήν εΓχον άλήθε ιαν , 
άνθρωπου ο μ ο ί ω μ α κ α \ π ε τ ε ι ν ώ ν κα\ έξης τ φ θ ε φ 
παρασχδμενο ι . Έ ν α λ λ ά τ τ ε ι γ ά ρ δ πρότερο ν ε ί χ εν , 
άντ\. του δντος τδ μ ή παρδν α ύ τ ψ προαιρούμένος · 
δ δε μ ή ε ίχεν , ούχ άν έναλλάττει ν π ω π ο τ ε Ιλοιτο . 
ront , u l hominis s imi l i iud inem volucruntque ac 
enim id qaod ante babebat i s , qui ei quod adest 
non habei , nemo tn animum induca l suu in . 

ν β \ Ο Β Α Σ . Τ Α ρ α ού τούτο έστιν δ δ ιεξήε ις , 

bominum tradil iones, unum duntaxat verum Dcum 
cognoscendum dabant : terreuse vero sapientiae 
amatores, ins i i lsa .nihi l ique ral ione duct i , evulsw 
temerarto ausu pieiatis radicibus, ejusniodi cogi ta-
tiones naturae insitas verissimasque tradiiiones 
commutaverunt everlerunlque et plurium numinum 
impie ia iem velui noxias planlas ioseveruni animis , 
ipsamque, qua eranl i o s l r u c i i , ve r i l a l em prodide-

r e rum deinccps al iarum Deo ir ibuerent . Commula t 
i d quod non adest pra?fert : commutare eaim quod 

52 . I M P E R . Hoccine est qubd serroone contendis» 

ώς έ π \ μόνου θ ε ο ύ παραδεχτέον τδν τού νομοθέτου 3 de solo Dco accipiendum verbum, ejusque dantaxal 
Ι ό γ ο ν , xcti ώ ς έ π \ τούτου τ ά ς ε ίχόνας γ ρ ά φ ε ι ν 
έ χ ώ λ υ σ ε ν ; Ο I I A t P . Τούτο γ ε έ φ η ν , κ α ϊ λέγε ιν 
ουδέποτε π α ύ σ ο μ α ι . Ο ΒΑΣ. Τ ί δ ή ; ού θεδν αληθή 
τδν Χριστδν κ η ρ ύ τ τ ε ι ς ; Ο Π Α Τ Ρ . Έ γ ω γ ε . Ο ΒΑΣ. 
Χριστού δέ είκόνας ού γ ρ ά φ ε ι ς ; Ο Π Α Τ Ρ . Πάνυγε . 
Ο ΒΑΣ. Πώς ούν θ ε δ ν αληθή τδν Χριστδν κ η ρ ύ τ τ ε ι ς , 
Χριστού δέ γ ρ ά φ ε ι ς ε ίκόνας, εί θεού γράφε ιν ε ίχόνας 
δ νομοθέτης έ χ ώ λ υ σ ε ν ; Ο Π Α Τ Ρ . Εύ σοι γένοιτο, ώ 
βασιλεύ · τ δ γ ά ρ π α ρ ά σου χ ινηθέν παραστήσε ι τδ 
δόγμα λ α μ π ρ ό τ ε ρ ο ν . Ε ί π ε γ ά ρ , ού θεδν αληθή, κα \ 
άνθρωπο ν αληθή τδν Χριστδν κ η ρ ύ τ τ ε ι ς ; Ο ΒΑΣ. 
Ο ύ τ ω ς Ι / ω . Ο Π Α Τ Ρ . "Ανθρωπος γεγονώς ό Χ ρ ί ­
σ τ ο ς , ού τέλε ιος έστιν ω σ α ύ τ ω ς τούτο κακε ί -
ν ο , ΧΛ\ ούτε τ ή ν οίκείαν φύσιν έμε ίωσεν , ούτε 
δ προσέλαβε ν ε ί ς θεότητος 
ΒΑΣ. Κ α \ μ ά λ α . Ο Π Α Τ Ρ . 
κα\ φ ή ς , ώ ς άλλον μέν κα ϊ άλλον τδν Χριστδν 
ούκ άν π ο τ ε φ α ί η μ ε ν * τδν αύτδν δέ ά μ α κατ* 
Αλλο χ α \ Αλλο, κ α \ απαθή κα \ παθητδν λέγομεν * 
καθ* δ μέν θ ε δ ς , τούτο , κ α θ ' δ δέ Ανθρωπος δ αύτδς , 
ε κ ε ί ν ο ; Τ ί δ ή ; ού καθδ μέν θ ε δ ς , αόρατος τ έ έστι 
κα \ άναφής κα ι νοούμενος" καθ* δ δέ Ανθρωπος, κα ϊ 
δρατδς κα \ ά π τ δ ς και φα ι νόμενος ; Ούχ\ ούν κ α \ 
•θεδν ίσμεν αληθή τ δ ν γραφόμενον ; θ ε δ ς γ ά ρ αληθώς, 
κ α \ σαρκωθε \ς δ Χρ ιστός . *Αλλ* ού καθ* δ θ ε δ ς τδν 
Χριστδν γράφσμεν» ουδέ κ α τ ά τούτο τ ά ς ε ίκόνας 
α ύ τ ψ άνατίθε μεν* καθδ δέ Ανθρωπος ήν δ αύτδς κ α \ 
έ π \ γ η ς έ φ ά ν η , τ α ί ς είκοσι κ ε χ ρ ή μ ε θ α . Κ α \ ούτε τ δ 
δρατδν κ α \ π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν τόίς τ ή ς άορασίας κ α \ ά π ε -

pingendis imaginibus ac simulacris ducendis inter-
d ic lum esse? P A T R . Hoc planc dico, nec unquam 
cessaturus sum dicere. 1 M P E R . Quid vero? Nonne 
Cbr is lum verum Deum profiteris ? P A T R . M a x i m c 
I M P E R . Nonne vero Chr i s l i imagines ac simulacra 
pingis ? P A T R . I la p l a n e . l M P E R . Quomodo igitur, quf 
verum Deum Chr i s l um proftieris, C h r i s l i imagines 
pingis , cum legielalor Dei imagines pingendas ve-
tueri l? P A T R . Bene tibi s i t , ο imperator, quaiu 
enim qu&stioftem movist i , docl r inam clarius conGr-
mab i i . N a u i , aftiabo, nonne C h r i s l u m verum Deum 
verumque bominem profi ier is? I M P E R . Ila sane. 
P A T R . Cbrist t is bomo factus, nonne perinde Deas 
atque bomo perfectus exsistrt, quando neque suam 

φύσιν μ ε τ έ β α λ ε ν ; Ο C ipsenaturam minui t , nec quani assumpsi t in deitalis 
Ού συνομολογείς δέ naluram conver t i i? I M P E R . P lane . P A T R . Nonnc 

pariter confiteris aisque nunquam nos a l ium aique 
al ium Chr i s l um d ix i s se ; sed unum eumdenique se-
cundum al iud atque al iud lum paesibilem lum nu l l i 
obnoxium passioni d icere ; a l lerum -scilicet qua r a -
l ione es i Beus , alterum qua borao est? 1 Quid ig i tur? 
qua raiione Deus est, nonne inaspectabilis, intrac* 
tabilis, soJaque mente i t i lei l igtbil is e&l? qua autem 
homo, noime ejusmodi, qui oculis v ider i , tangiqtie 
manibus possit, ac sensu eonepicuus cxs i s ia i? Nonno 
igi tur etiam eum qui pingitur, verum Deum nos-
c imi is ? Vere enim Cbristus Deus est, quamvis et 
carne praedilus s i l . Haud tamen Gbris tum ea ral ione 
pingimus, qua Deus est, vel -ei iroagines e i s i m i i -

ρεγραψίας άνακομίζομεν μ έ τ ρ ο ι ς , ώ ς άν μ ή τήν D lacra appendimus : sed duntaxat, qua erat idem 
οωτηρ ίαν δ ιαψευσθείημεν , ούτε δ 1 α ύ τ δ ά ν α φ έ ς αυτού 
κ α \ άόρατσν κ α \ ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν , τοϊς τ ή ς επαφής κα\ 
π ε ρ ι γ ρ α φ ή ς κα \ δράσεως κατακομ ί ζοντες λόγοις 
μ α ν ι ω δ ώ ς διαμορφούν έ π ι χ ε ι ρ ο ύ μ ε ν μάλλον δέ ε ίδό­
τ ε ς , δ τ ι τού ένδς Χριστού πρόσεστι τό τε δρατδν 
κ α ι άόρατον, π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν κ α \ ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν αδ ια ι ­
ρέτως τ ε κα \ άσυγχύτως κ α τ ά γ ε τ ά τ ώ ν , έξ ών έστ ι , 
φύσεων ( δ ι α , έκάστψ κατά τ ά προαποδεδομένα τδ 
οίκείον άπονε με ιν μ ε μ α θ ή κ α μ ε ν . Κ α \ τούτο δείξει 
τ ω ν γ ρ α φ ο μ έ ν ω ν εικόνων δ τρόπος* Ι) γ ά ρ έν φάτνη 
κε ίμενον γράφουσιν , ή ύ π δ τ ή ς Μητρδς Θεοτόκου 
τρεφόμενον , ή ομιλούντα τοίς μ α θ η τ α ί ς , ή π α ρ -
ε σ τ ώ τ α Πιλάτψ , ή έ π \ ξύλου κ ρ ε μ ά μ ε ν ο ν , ή δσα Αλλα 
τ ο ι α ύ τ α τ ή ν έπ>. γ η ς αυτού παρουσίαν δε ί χνυα ιν ών 

P A T B O L . G R . C . 

bomo alqne in terris est visus, u l i m u r imaginibut 
eju* : c i neque quod aspeciabile ac deflniiura est, 
commensuramus^i quod inaspeciabile ac i nc i r cum-
scriptum exsisl i t , ne io satulis negolio erremue : 
nec rursus, qtiod iHi intraciabile, inasfteciabita, ac 
incircurascriptum exsis l i t , ad eonlactus aspectus-
que acxircufDScripuenis rationes depnmenles, fu-
rentium more coloribus alque pigmeniis effingerc 
n i l i m u r . Q u i n poiius roinime ignoranies un iusChr i s l i 
esse, quod aspeciabilis s U e i non aepeciabilis, quod 
ciroumscripitts et inc i rcuo iecr ip lus , idque ^iiru 
confusionem, Juxta naturarum. q u u iu ipso sunt, 
propr ie la ies ; prout jam expl icaium esl,(quoxl suum 
es i ) cuique tribuere novimu». Id quod earum ip»a« 
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rum, qux p ingunlur atque ponuntur imagiuum mo- Α ουδέν ή ν , καθδ θ ε δ ς ή ν , καθδ δ έ - δ αύτδς άνθρωπο; 
dus o s U u d e t : au ten in i illae iu praiscpi jacenlcm rc -
prseseulanl, au l Deiparae parcnlis sugoiilem ubcra, 
au l discipulos al loquenlem, vc l as lanlcm P i l a i o , 
aut in ligno pendeulem, aut si qua ejusmodi a l ia 
ejtis in lerras advenlum declaraul : quorum i t i l i i l 
esl ea ralione qua Deus est, sed qita idem unusque 
ipse bomo exsis lebal . N i s i en im quandoque bomo 
factus essel , bonnnisque (Igtiram ac formam in 

ή ν . Εί μέν γ ά ρ ά ν θ ρ ω π ο ; ούκ έγεγόνε ι π ο τ έ , ουδέ 
άνθρωπου μορφήν ή είδος έ π \ γ η ς Ί κ ο υ σ ί ω ς άνέλα-
βεν, ούκ άν τ α ύ τ α έ γ ρ ά φ ε τ ο , ουδέ έπ" αυτού χώραν 
γενέσθαι έδέχετο · εί δέ σαρξ δ Αόγος έγένετο , κα\ 
έ π \ γ ή ς έ φ ά ν η , κ α \ ώφθη άνθρώπο ι ς ώς άνθρωπος, δ 
π ρ ώ η ν άσαρκος θε*.ς κα\ α σ ώ μ α τ ο ς * ούκ άν άδικοι-
μ ε ν , ώ ; ο ι μ α ι , ά έ ω ρ ά κ α μ ε ν τ ή γ ρ α φ ή σημαίνειν 
εθελοντές . 

terra assumpsissei , nunquam hacc picturae ar ie efOcta esseni , nec locus fuisset ut i n eo U l i a fierent. 
Cu in auieiti Verbum caro facluin s i l , ac in l c r ra apparueri l , bumanaque fornta, qui o l im Deus iucorpo-
rcus e l carnis expers e ra l , visus s i l , n i h i l ad iujuriam fecisse videri possuaius, si ea quae oculis 
\ i d i m u s , coloribus quoque ac penici l lo reddere s la luamus. 

53 . 1 M P E R . A l quid de angelorum pic l i s imag i - g νγ*. Ο Β Α Σ . Τ ί δέ βούλει π ε ρ \ τ ή ς τών ά γ γ έ -
t i ibus, eoruinque dices simulacris ? Nec en im,pu lo , λων ε ικονογραφίας λ έ γ ε ι ν ; ουδέ γ ά ρ , οΤμαι , έρείς, 
d ic iurus es, e l iam angeloruin figuras picioribus ex -
ploraias esse, sicque il los pingere, ve lu l in propria 
i o rma consp i i iua tu r . P A T R . Ego saue illos ange-
lorum ncc lormain nosse, nec figuram, libens admit-
lam : atque adeo nec sic pingere lanquam sc i an l , 
pingere lamen, puto, bumana forma, u l ScripiuraB 
eacrx morem geranl . 1 M P E R . Unde liaec ais ? P A T R . 
Nescis quoroodo de angelis, qui Abraha? ad quer-
cum apparueruu l , quodam loco d i ca l Scr ip tura , 
respicieutem ires v i rosv id i sse ocul is s ibi aslanles? 
Q u i d vero? N o n n e L o i v i r i l i spec ie apparenles ange-
los in Sodomis dorao sua excepi i ? N o n ergo p i c l o -
res figmenio ludun l , nec al ieni a ratione conaius 

ώ ς κα\ τ ά ς α γ γ έ λ ω ν o l ζωγράφο ι γινώσκουσι 
μ ο ρ φ ά ς , κα\ π ρ δ ς είδος έκείνας αποβλέποντες γρά-
φουσιν. Ο Π Α Τ Ρ . Είδος μέν έ γ ω γ ε ή μορφήν αγγέ­
λων ούκ άν είδέναι φα ίην αυτούς , ούτε ώς είδό-
τ α ς ποιείν τ ά γ ρ α φ δ μ ε ν α (15) · α ν θ ρ ώ π ω ν δέ αυτοί ; 
π ε ρ ι τ ι θ έ α σ ι ν ε ίδος ,*τή Γ ρ α φ ή , ώ ς ο ι μ α ι , πε ιθό-
μενοι . Ο ΒΑΣ. Πόθεν τούτο φ ή ς ; Ο Π Α Τ Ρ . Ούκ 
οίσθα, ώ ς π ε ρ \ τ ώ ν τ ψ Α β ρ α ά μ π α ρ ά τήν δρύν 
όφΟέντων α γ γ έ λ ω ν Γ ρ α φ ή πού φησ ιν , ώ ς άναβλέψας 
το ίς όφθαλμοίς Α β ρ α ά μ , τ ρ ε ί ς άνδρας α ύ τ ψ π α ρ -
ε σ τ ώ τ α ς ειδεν ; Τ ί δή ; ού τους έν Σοδόμοις αγγέ­
λ ο υ ς , ώς άνδρας φαινομένους ε ί σ ή γ α γ ε ν ; Ούκούν 
ούκ αύτοΛ π λ ά τ τ ο ν τ α ι , ουδέ άλογου τ ό λ μ η ς έγγονον 

pro lcses t ,quod i l a p ingunt : scd qualesangeli appa- G αυτο ί ; τ ά γ ρ α φ ό μ ε ν α , άλλ* οίοι ώ φ θ η σ α ν , τοιού-
rucrunt , U l e s e l iam pic l i s coloribus eos exh ibem ac 
repraeseolanl. I M P E R . Unde vero e i iam alaruin i l l i s 
addi lamenlum accessil? P A T R . Omnino exis t i ioo, 
a d discret ionem, ne peoitus bomines puiareniur , 
alas addidisse. Quin ne id quidem opinor, minus 
congrue exiraque rationem illos invenisse ; sed ut 
\ i m i l l am, qua aera pervolant, eorumque ία coelis 
d ivinum convic lum subnotarent: u l iunuerent, quod 
inde ad nos jugiter descendanl rursumque veloces 
ascendanl in coelum, sic instructos alis pingcndos 
statuisse. Qu in e l i am cum Moses quoque alaia 
Cberub im (quae ipsa angeli sunt, cum coelestes om-
nes aique intelligenles V i r l u i e s , Diouy&io auciore , 
voceniur aogel i ) non absone pu lo , affine exempluin 

τους τ α ί ς είκόσιν έ γ γ ρ ά φ ο υ σ ι ν . Ο Β Α Σ . Κ α \ πόθεν 
αύτοίς ή τών π τ ε ρ ώ ν π ρ ο σ θ ή κ η έ φ ε ύ ρ η τ α ι ; Ο Π Α Τ Ρ . 
Οΐμαι δ λ ω ς , ίνα μ ή άνθρωπο ι τελε ίως νοοίντο, 
τ ή π ρ ο σ θ ή κ η τδ διαλλάττον έδήλωσαν. Ού δέ γ ε 
α υ τ ή ν , ώ ς δοκώ, τ ή ν προσθήκην άλόγψ θεώρη­
σα ντες γ ν ώ μ η , άλλά τ δ άεροπόρον α υ τ ώ ν α ίν ι τ τό -
μενοι , κα \ τήν κατ" ούρανδν έν Θεψ δ ία ιταν , κ α \ τ ά ς 
εκείθεν δι* η μ ά ς συντόνους καθόδους , κ α ϊ τ ά ς ε ίς 
ούρανδν έξ η μ ώ ν έτοίμους ανόδους , έ π τ ε ρ ω μ έ ν ο υ ς 
αυτούς ύπογράφουσιν . "Ηδη δέ κα\ Μ ω ύ σ έ ω ς π τ έ ρ υ ­
γ α ς έχοντα τυπωσομένου τά Χερουβ ΐμ (άγγελοι δέ 
κ α \ τ α ύ τ α * και γ ά ρ α π λ ώ ς τ ά ς ούρανίους τ ε κ α \ 
νοεράς δυνάμε ι ς αγγέλους καλούσιν , ώ ς Διονυσίψ 
δ ο κ ε ί ) , ούκ ά π ε ι κ ό τ ω ς ηγούμα ι τ ψ π α ρ α π λ η σ ί ω τών 

usurpasse piclores . Nunc i U q u e , imperaior , borum D π α ρ α δ ε ς γ μ ά τ ω ν έ χ ρ ή ^ ν τ ο . Κ α \ νυν\ , ώ βασιλεύ , 
memiuis&e opor ie i , alque auimo firmiier rei inere, 
uobis qui angelorum imagines piugimus, crea luram 
esse quod coloribus atque penicil lo eiHngimus, e l 
aic ip*osadire me, non tanquam supremaru pr i raam-
que esseouam suo jure ob l inean i (absi t eniin ut 
«o demeiu'rae ie rar , et quod c rea ium eet, Deum 
censcam) sed ve lu i qui contervi magna apud com-
inuntm Doiuinura v i r lu t i s abundaniia e l suffragii 
polleaul potestate. 

μνημονευτέον εκείνων κα \ ά π ρ \ ξ τ ή ψυχή φυλακτέον , 
ώ ς εί κα \ αγγέλων ε ίκόνας γ ρ ά φ ο μ ε ν , κ τ ί σ μ α πάλιν 
ή μ ί ν τ δ γραφόμενον , κα ϊ π ρ ό σ ε ι μ ι α ύ τ ο ί ς , ούχ ώς 
τ ή ν ά ν ω τ ά τ ω κα ϊ π ρ ώ τ η ν κληρωσαμένους ουσία ν 
( μ ή ο ύ τ ω μανε ίην , ώ ς Θεδν νοείν τδ κτ ι ζόμενον ) , άλλ* 
ώ ς συνδούλοις , πολλήν π ρ δ ς τδν κοινδν Δεσπότην 
π α ^ η σ ί α ν κ ε κ τ η μ έ ν ο ι ς δ ιά τδ πλούσιον τ η ς α ρ ε τ ή ς ; 

Μ 5 \ Succincise brevi ia l i s ene rg iam, u i apte ex- qiie nec p ingere , ve lu l q u » l a ^ e m forroam baberc 
prewam Lat iue babeas, sic plenius redde : c Adco- ipsos sciant. » 
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Sancti Nicephori et aliorum episcoporum et monachorum cum imperalore de imaginibut colloquium. 
Horum exsilium. 

νδ\ Κ*Λ 6 β α σ ι λ ε ύ ς , τ ή π ρ δ ς άπδκρισ ιν αφασία Α 54. T a m imperator, respondendi iuopia pene e l in -
guis, v ix languidum quid ac s tr idulmn eflatus : A i -
qu i , i n q u i l , p lur imas P a l r u m auclori la tcs nobi* 
offerunl, qui adversas senieniia» stint : placetquc 
ac lu lum ac sine uiora, u l eas coraw i l l i s nobisquc 
d i s so lva l i s .Ad baec divinus Pa le r : Dixi imis ja tu, sa · 
crai iss ima majeslas, i ienuuque d k i m u s , nos, quibtis 
curae sit veslra salus, lum S c r i p i i m c , lum P a l r u m 
loca, Deo auspice alque adjulore so lu iuros ; baud l a -
mencommissuros,ut cum iis conferamus seraionem, 
qu i ab Eccles ia seseejicienles, diroanalberaal i fece-
r u n l obnoxios. Nec enim i ia comparati sumus, ut 
demi al iquid a u l movcri ex i i s , quae canonice de-
crela alque sancita suu l , permiuamue. S i n auieni 
perspicue libet cognoscerc, non o l im lantum nos 

π ιεσθε ί ς , μόλις νεκρδν τ ι χ α \ ά π η χ έ ς έ φ θ έ γ -
ξατο. Ά λ λ α κ α \ Π α τ ρ ι κ ώ ν χρήσεων έσμδν οί τ ά -
ναντια φρονούντες ή μι ν έ π ι φ ί ρ ο υ σ ι ν ώ ς μ ή ύ π ο -
στείλησθε κατά πρόσωπον αυτών τε κ α \ η μ ώ ν τήν 
λύσιν ποιήσασθαι . Και ό θεσπέσιος Π α τ ή ρ ά π ε κ ρ ί -
νατο· ΕΓρηται ή μ ι ν , ώ βασιλεύ , κα \ πάλιν ε ίρήσετα ι , 
ώς του υμετέρου προμηθούμενο ι κράτους , κα \ Γ ρ α ­
φικών κ α \ Π α τ ρ ι κ ώ ν ρήσεων τ ά ς λ ύ σ ε ι ς , θεού δ ί ­
δοντος, π α ρ έ ξ ο μ ε ν τοΓς δέ τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς εαυτούς 
ι ξ ω θ ή σ α σ ι , κα \ τ ψ ά ν α θ έ μ α τ ι εαυτούς π α ρ α π έ μ -
ψααιν ε ί ς δμ ιλ ίαν ούχ ή ξ ο μ ε ν ουδέ γ ά ρ έπ ισυλάν 
f4 άποκινε ίν τ ι τών συνοδικών δρων ή σφραγίδων βου-
λοίμεθα. ΕΙ δέ γ ε σαφώς δ ιαγνώναι θελήσειας , ώ ς ού 
πρόπαλαι μόνον ταύτα π ε φ ρ ο ν ή κ α μ ε ν , ουδέ μήν νυνί 

μόνοι λαλεΐν έ π ε ι γ ό μ ε θ α , πολύ δέ συν ή μ ί ν έ π ι σ κ ό - Β eum in modum sensisse, ncc soles Jam in sermonis 

πων τε κ α \ μοναζόντων πλήθος ούκ άσημο ν έ π \ τ ή 
δρθή τ α ύ τ η ς ομολογίας δδψ τδν πόδα έρείδουσιν, Ιδού 
ούτοι έ π \ τ ώ ν π υ λ ώ ν τής υμετέρας αυλής έστάσιν, 
ούς εί παρέσεσθαι κατανεύσοιτε , εΓσεσθε κα \ δι* αυ­
τών , μηδεμ ίαν π ρ δ ς τδ η μ ώ ν διάστασιν έχοντας 
φ ρ ό ν η μ α . 

νε ' . Κατανεύε ι ούν τούτοις τήν ε ίσοδον συνεισιέ-
ναι δέ αύτοΤς τ ώ ν έν τέλει κελεύει τους προύχοντας 
ά π η ω ρ η μ έ ν α τοΤς μηρο ΐ ς , ώ ς έκαστος ε ίχε τ ά ξ ε ω ς , 
τά ξ ίφη κ α θ ε λ ό ν τ α ς , οίόμενος έκφοβεΐν τ ή στρατ ιο) -
τ ική χ ε ι ρ ί τους απτόητους δ δείλαιος . Είσελαύνει ούν 
δ Ιερδς εκείνος δμιλος τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς π ρ δ ς τ ά χ ρ υ ­
σοφόρα α ν ά κ τ ο ρ α , πολλή και ά ^ ή τ ψ τ ή π ρ ο θ υ μ ί α 
γ α υ ρ ο ύ μ έ ν ο ς , κ α \ οΙονε\ θ ε ί ψ κ έ ν τ ρ ψ τ ή π α ^ η σ ί α 
νυσσόμενος · κα \ έ π ε \ , ένθα θαάσσων (15*) έτι δ τύραν­
νος, ή γ γ ι ζ ο ν , δρώσι τδν ά ρ χ ι π ο ί μ ε ν α γεγωνότερόν 
π ω ς άντ ιφΟεγγόμενον , κ α \ συλλογισμψ τδν βασιλέα 

(15*) M s . θαάσσοντες , ctti marginalis quaedam 
nota adjuncia significal idem valere quod σπευδοντες* 
quod l i c e i non essel omni auclor i la le d c s i i t u l u m , 
non la inen ad commodum seiisum babendum pro-
l i c e r e l : l iaque duas voces in unam noti sine mendo 
coaluisse suspicalus , d i s t rax i θαάσσων έ τ ι , et sen-
s u m , e l i am iu L a i i n a versione l u r b a i u m , puto sic 
in legre reddi possc : c E l cum i l luc appropinqua-
reut ubi adbuc lyrannus considebat , vident a r chU 
praesulein e la i io r i voce coniradicenlem, jamque s y l -
log ismo ferienlem ipsius imperalor is velul receus 
na t i puerul i iufanliam : unde el iam ipsi ad loqueti-
d u m confirmali sun l , oinnemque, * e ic . 

(o) Graeci in Mena-is ad 8 M a r i i i , u l i ad eum diem 
i i a i n i n . co lon l S. Theophylaclum episcopuin N i c o -
wediensera , et i s ia de hoc coeiu babent : c S . N ice -
p t i o r o s palr iarcba Qonsiantinopolilanus lcc i iss imum 

2uemque episcopum ad se evoeavit, j £ m i l i a n u m 
j z i ceose ra , Euinytnium Sard ium, Josephum Tbes-

saJoDicenseni , Michaelem Synadensem, Eiidoxiura 
A i u o r i e n s e m , et Tbeopbylacium. Nicomedieneem , 
atfiosque mullos , qui onines i iuperaiorem convene-
m u t , e l multa i l l i cx oraculis sacraruai Li t te raru in 
s a t u u r i a propinarunt. > De sancio Eu lbymio eg i -
IDUS x i M a r i i i , ac luui quse iUe, u i i die 8 quae san-
c i u s Theopbylactus praaclare perorarunl , re iul imus. 
G d o n t u r ex aliis Almi l ianus 8 A u g u s l i , Josepbus 
1 5 J u l i i , Micbael 25 Waii . In V i l a sancti Niceise 

areuam procurrere, sed copiosam alque ptacsiaiiirm 
episcoporum (q) ac munachorum catervatn nobis-
cum in reclae confessionis via firmo gradu consis-
tere; en astant bi ad aulae fores : quos si adessu 
annueri l is , ex ipsorum quoque ore inlel l igei is u i b i l 
eos nostro distare sensu. 

55. A n n u i i i laque u l ingredereniur, unaque no-
b i l i um ac p r o c e m m turbam (r), s i r i c i i s quibus 
acc inc l i erant gladiis, u i ciijnsque ferebal ordo, ad-
esse j u b e t : ratos scilicet miser fu iun im, u i i m p e r -
terr i iura cuneum manu mi l i l a r iever te reu Sub i l e rgo 
saccr Ecclesiae coetus (*) aureie laquearibos f u l u 
palatia, lanta gestiens aJacriiaie, quantum nemu 
verbis explicare sat poes i t : oblataque fandi l i bc r -

G late, lanquam divino aculeo inc i la ius fesiine locum 
lenuit , quo tyrannus consederat : utque pasiorum 
principem (/) clarius quodammodo respondentPin 

oniissis Josepho et E u d o x i o , referwnlor Peirus 
episcopus Nicuenus, e l sanclus Τ b e o d o r u s p rxpobi -
tus S tud i l a rum. C o l i l u r bic 12 Novembris . 

(r) l n Vita sancti N ice t a i : t Aderan l e l iniperalore^, 
opii inaies e l totus s e n a l u s . » l u Vi t a sancti Nicola i 
S l u d i l x , d ic i lu r circumquaque si ipanle mi l i i e i tn-
peratorem cougrcgassc lurbain sacerdolum c l mu* 
nacborum. 

(ε) In eadem V i t a sancti Niceta? : c Itaque nnic 
i l lum imperatorem stetit P a l r u m calerva, lec i t ss i -
niorum lioiaiinuni ac sa i ic iorum, qui angelis s imiies 
eranl ac d iv iu i . ι 

n (i) In eadem V i l a : < Sanctissimus Niccpborus 
u eos, qui gradus dignilate pr&slanies craut, atfatus : 

A g i i o , inqut i , dicrle m d i i , potesine id cadere, quod 
non esi ? A l i l l i cum ad ejus i i i lerrogaliuti is obscu-
ritatem ambigereni , ac n i b i l rospoudereni, sed se 
v ic iss im i i i lueremi i r , mrsus patriarcba ab eisqtine-
s i v i l , i ium Leonis e i Cons lan l in i l sauronim tem-
pore sanc lx iinagines cecid isscnl . l l l i vero oum 
capita deorsum inclinasseitt, e l nulu verum esse 
quod pair iarcba qtiaesieral, signiflcasseut, quod 
satis erat ad eorum, qtise privaie dixerani , p ropos i -
tutn cotifmuandum, luuc patriarcha : Quoiuodo, 
i n q u i l , quod non s i a l , poiesi c a d e r e ? A d bafc n i b i l 
responda imperaior , sed ad Paires conversus a i i : 
Sc i io ie , Pai res , me idem sentire, qnod vos : s imu l -
que elfigicm quamdain , quam in sinu geslabai f 
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audiret ac syUogtsmo ccu immalt ir ioris aelaiis Λ ώ ς νεογνδν παιδάριον ήδη παίοντα* Ινθεν κα \ πρδς 
puerum, lyrannum verberarcl , assuinpto ei iam tpsi 
ad Ioquenduin robore, omnein a se terrorem aique 
ignaviam abjccerunt. 

56. A d qnos lorvo aspectu ( M ) , v i r scilicet leo-
n in i furoris : Neque vos, i n q u h , neque ullos alios, 
u l t i de i i s , lalet , a Dt*o nos conslitutos, u l in cele-
berr imo boc atque rationali grege sequeslri ac me-
diaioris fungamur par l ibus , qui n imirum omni stu-
dio propensioiibusque animis satagimus, u l o m n i s 

i n eo nata oflensio auferalur. Quia ergo etiamnum 
ιιοιι desunl, qui de imaginum veriiate deque earum 
adoratione d i spman l , ac Scriplurae locos pturimos 
bis adversantes producunl, necesse omnino esl ut 
?i so lvaniur : u inempe i d , quod impense satagimus 

τδ λέγειν έπε£0ώσθησαν , χ α \ π ά σ α ν έξ αυτών 
δειμαίνουσαν δειλίαν ά π ώ σ α ν τ ο . 

νς-'. Πρδς ούς, ύπδδρα · ίδών δ θυμολέων φησ ίν 
Κ α \ ύμΤν, ώς δράτε , χ α \ πάσ ι ν άλάθητδν έστιν, ώς 
ύπδ θ ε ο ύ μεσίτευε ιν έ π \ ταυτην \ τήν μεγαλώνυμον 
κ α \ λογ ιχήν π ο ί μ ν η ν έ τ ά χ θ η μ ε ν , π ά ν σχώλον έν 
αυτή φυδμενον δμαλίζε ιν χ α \ λύειν διά σπουδής χα ϊ 
π ρ ο θ υ μ ί α ς τ ιθέμενο ι . Έ π ε \ ούν τ ί νες π ε ρ \ τ ή ς τών 
ε ίχδνων χ α \ νυν\ συζητούσιν υπάρξεως τε χ α \ προσ-
χυνήσεως , χρήσε ι ς Γ ρ α φ ι κ ά ; άντ ιλεγούσας τούτοις 
προφέροντες , πάσα λοιπδν α ν ά γ κ η τήν τούτων λύσιν 
ποιήσασθαι* ώ ς άν τδ ήμ ίν σπουδαζδμενον ( σ π ο υ -
δάζεται δέ, ώ ς Γστε, π ά ν τ ω ς ή μ ί ν τδ τ ή ς ε ίρήνης έπ \ 

{saiaginms at i lem, iit probe noslis , ut pax inler ^ π ά ν τ α ς Αμδγνωμον) , περα ίωσιν δέξητα ι . Το ί ς ούν 
omnes e l nnius sensus concordia coalescai) oplato 
* χ i ιu complealur . His ergo, quorum animos dubi-
la l io pulsa l , ob quam proposiiiones contrarias i n -
ducun l , necesse est i i ! couclusionem vestram pro-
be i i s , eorumque objectiones dissolvalis . De his 
namque c i i am ame c u m praesule h ic prasenle ser-
inoncm con iu l imus ; e l nunc nobis par i ler in unum 
coacl is , necessc est ut quae sunt proposila citius 
solvaiis : ne forie cunctatio vobis in silentii c r imen 
v e r u i u r , e i jussioni nostrae morem non gerere male 
cedat. Tuni vero o p l i m i pasiorum principis asseclae 
ac compastores boni adversus L e o n e m , ferino d i -
gnum nomine et lupino senstt ins i rue lum, diviuorum 

διαπορούσι xat τ ά ς προτάσε ι ς έπάγουσι τδ σ υ μ π έ ­
ρ α σ μ α προτείνε ιν έ π ά ν α γ κ ε ς · π ε ρ \ γ ά ρ τούτων καϊ 
τ φ άρχ ιερε ί π ρ ο α ν ε χ ο ι ν ω σ ά μ ε θ α , νυνι δέ κ α \ σ υ μ -
παρουσιάζουσι ύμ ίν έντελλδμεθα , τών χ ε χ ρ ι μ έ ν ω ν 
ταχε ίαν δούναι λ ύ σ ι ν μ ή π ω ς ή βραδυτής σ ι γ ή ς ύμίν 
π α ρ α ι τ ί α γένοιτο, χ α ϊ ούχ ε ίς χαλδν ώ ς άπε ιθοΰσιν 
ύ μ ί ν άποβήσ ετα ι . Οί δέ τού χαλού ά ρ χ ι π ο ί μ ε ν ο ς 
δπαδο\ χ α \ σ υ μ π ο ι μ έ ν ε ς , χ α τ ά τού θ η ρ ι ω ν ύ μ ο υ κ α \ 
λυκδφρονο; Λέοντος τήν τών θε ίων λογίων φ α ρ έ τ ρ α ν 
έλκύσαντες , χα \ τ ά έν αυτή τών έλεγχων βέλη άμο ι -
βαδδν έκκενώσαντες , δλοσώματον α ύ τ φ π λ η γ ή ν 
άπε ιργάσαντο . Κ α \ ίνα μ ή τ ά ύφ ' έκαστου τ ό τ ε λ ε -
λεγμένα κ α τ ά λεπτδν δ ι ε ξ ί ο ι μ ε ν , μ ίαν έκ π ά ν τ ω ν , 

e loquiorum pharetrara depromentes, iuque ea r e - ς ώ ς έν περ ιλήψει , φωνήν έ κ θ η σ α ί μ ε θ α , Ι χουσαν 
posi ia coargulionuin tela succedaneis vicibus ef- ώδε* 
Jtindentes, unam l o l i corpori plagam inlulerunt . A c ne singulis per id tempus dicta minul ius r e fe -
r en ic s (o), taedio simus, unam ex omnibus tiniversim componemus vocem, ejusceraodi fere tenort*. 

57. Quod quidero, imperalor, quibus judic i i s ne-
scirous, cons i i lu t i si t is u l in C b r i s l i maximo grege 
s iquestr i paries ac mediaioris aga t i s , neque nos 
jieque alios latel ul los, u l i ipse loqueris. Quod vero 
statcram, qua sequesirum agis, in adversam ipso 
etal i in i n i l i n pariem propendentem ins l ruxe r i s , 
ttemo nescil qu i recie judicare n o r i l . Ilie namque 
sequcster (x) es l ac mediaior , nou qui bac, i l lacve 
perpeiam i r a b i l , aique ad gral iam par l i ake r i nio-
ineiitum i r ibu i t , s edqu i ex sequo ulrisque consulit . 
S i ergo i la aninio afleclus es, ut orla in Ecclesia 

ν ζ \ "Οτι μέν , ώ βασιλεύ, κρ ίμασ ιν οΓς ά γ ν ο ο ύ μ ε ν , 
έ π \ τήν μ ε γ ί σ τ η ν Χριστού ποίμνην μεσβτεύειν έ τ ά -
χ θ η τ ε , κ α \ ήμ ίν κα \ πάσ ιν ,ώς ίφης, άλάθητδν έ σ τ ι ν . 
Ό τ ι δέ τ ά ζ υ γ ά τ ή ς μεσ ιτε ίας έξ α$τής αρχής ύ μ ί ν 
έ τ ε ρ ο ^ ε π η διεσκεύασται , ή χ ι σ τ α τοίς χρίνε ιν δ ρ θ ώ ς 
έπ ισταμένο ι ς ή γ ν δ η τ α ι . Μεσίτης γ ά ρ έχε ίνος , ο ύ χ 6 
τήδε ή τήδε π α ρ έ λ χ ω ν , χ α \ τ ή ν εαυτού θ ατέ ρ ω (So-
π ή ν χαρ ιζδμενος * άλλ 1 δ τ δ ίσον το ί ς έφ* έ κ ά τ ε ρ α 
προμηθούμενος . Ε ί ούν δ ια ιτήσαι κ α \ λύσαι τ ή Ε κ ­
κλησία τά σκάνδαλα προτεθύμησα ι , τ ί μ ή π ρ δ ς π ά ν ­
τ α ς άκλινη τήν (&οπήν έπ ιδέδε ι ξα ι ; Ό ρ | γ ά ρ π 4 ς δ 

Y A R I i E L E C T 1 0 N E S . 

* ms. προύς ύπέδρα . 
N O T i E . 

e x l u l i l , e l pcr s imulai iouem i l l amadorans : c Seritio, 
iuqu i l ,quod vos,ut v idcl is , neque a vobis dissideo. > 
Sed b x c in colloquio ame Na i iv i l a l e in C h r i s l i , 
v ide l ice l anno 814 exeuuie peracta leguntur in 
Appendice Tbeopbanis quando e l t iu Na la l i i i i s 
ecclcsiani ingre&sus, corain a l i a r i ex imperalorum 
«roiieneiiiiline s i e i i i e i corporale sacra Dotnini nos-
i r i Jesit C b r i s i i i iai ivi taie in eo depicia insigne ado* 
r a v i i e l osculalus c s l . Veruin lumiuum festo ingres-
sus U O I I adoravi l : pr i inumqne i l lud b imulanler , 
baud ve re , exbib i iu iu cognovernii l : peraciisqiie 
proinde Febloniui soleiunii», coepil aggredi velul 

Pharao Israelem > etc. Annus tunc coeperat 8 1 5 . 
(ti) ln V i i a sancli Nicola i S l u d i l x : ι A r r o g a n t i 

ac freniebundo fcensu, quod per erroreni iu v e n e -
rabi l ium imaginum resiitutionem consens i s sen i , 
adversus inaguum poulificeni socioeque ve lu i p i o 
concione orabal . ι 

(v) Singuloruni senteniiae proferuniur in V i u 
eaucii Nicelae ; aliqua at i inguuiur a Leone g r a i u -
mal ico . 

(x) A n n o l a r a l bic Combefis., seqitestri n m n c n 
niale usiirpaluin a Leone, qui reeii d » g u i a i i s & U 
porsecuvoi. 
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βουλεμένος , τ ο ύ ; μεν τδν δρθδν λόγον 
« π ε λ η λ α μ έ ν ο υ ς , κα \ τοϊς κακουργούσιν εξίσου τδν 
κίνδυνον υ π ο μ έ ν ο ν τ α ς · τους δέ τάναντ ία θρησκεύον-
τ α ς ύ μ ί ν στεργομένους , κα \ π ά σ η ς τ η μ ε λ ε ί α ς φ α ι ­
δ ρ έ ς απολαύοντας . "Η ούχ ούτοι μέν έν χρυσοφόροις 
αύλ ίζονται δώμασ ιν , ή μ α ς δέ καθε ιργνύντα στενο­
χ ω ρ ε ί τ ά δ ε σ μ ω τ ή ρ ι α ; Ού τ ά εδώδιμα τούτοις τ ή ς 
ανακτορ ικής δαψιλε ίας ά π ο κ ε κ λ ή ρ ω τ α ι , η μ ά ς δέ λ ι -
μ δ ς π ι έ ζ ε ι κ α \ κόρος ένδειας έ μ π ί π λ η σ ι ν ; Ούχ\ 
π ά σ α βίβλος τούτοις άνε ίται πρδς έρευναν, δίκη δέ 
τοίς έ π ι χ ο ρ η γ ε ί ν τ α ύ τ α ς ή μ ί ν ε π ι κ ρ έ μ α τ α ι ; Τ ί γ ν ω ­
ρ ί ζετα ι μ ε σ ι τ ε ί α ς έν τούτοις ε μ π ό ρ ε υ μ α ; Τ ί ς Ισονο­
μ ί α ς έ μ π ο λ ι τ ε ύ ε τ α ι τούτο ις ά ^ δ έ π ε ι α ; Τ ί ς άτρεψία 
νοδς ίσο^δόπως τούτοις έ π ι σ τ α τ ε ί κα \ τηρε ί τδ συνει-
δδς ά π α ρ έ γ χ λ ι τ ο ν ; Τ α ύ τ α τοίνυν ό ρ ώ ν τ ε ς , κ α \ τδ 
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τρεσβεύοντας Α scandala vclis solvcre alquc cxsiingticrc, c»u iwm 
eliain in omue* pa i i l e r acclinem lancem os icml is i i? 
Cunct isnamque palam coiispicuutn est, cos quidem, 
qui recto dogmaii s ludcnl pcrseculioncm pati , pa-
r iquc nefariis v i r is alqite patibulari is alecc s i tb j i c i ; 
eos vero, qui secus seniiunt , vobis in deliciis esso, 
omnique cura ac benignilale foveri . Nunquid nmi 
bi quidem inslruclas a i i ra i is laquearibus douios ba-
b i t a n i ; nos auiem carcerum angusiiae in a rc ium 
cogunl? Nonne bis regiae mun i l l ceu i ix addicta fer-
c u l a ; nos autem fames premit impletque salietas 
egcstal is? nonne bis coneessum u l quos l ibuei i t 
scruienl i i r l i b ros ; in jus auiem ac cr imen vocaiuc, 
quisquis l i b r o m m nobis copiam fecer i i? Quacnam 
rebus i i a consi i lu t is niediationis aa l conci l ia l ioais 

πολυκλινές τ ή ς υ μ ε τ έ ρ α ς νεύσεως εννοούμενοι , κα ϊ spccies agnoscitur 7 Quaenam viget spquitas» in neo-

ώ ς έ κ π ρ ώ τ η ς ήδη επ ιβολής ερήμην κ α τ α δ ι α ι τ η -
θ ε ί η μ ε ν (46), τδ τ ή ς καθολικής Ε κ κ λ η σ ί α ς σ ιγή τ ι -
μ ώ μ ε ν αίδέσιμον · ώ ς άν μ ή τ ώ βορβόρψ τ ή ς βλασ­
φ η μ ί α ς άλώναι , καΛ χρανθήναι λόγοις ακόρεστα 
κ α τ ά τ ή ς ο ικονομίας Χριστού άσελγαίνουσιν. Έ π \ 
α ύ τ ή ο ίκουμεν ική καταστροφή τ ί ς ύμ ίν σώφρονος 
λογ ισμού συνέψεται κ ύ ρ ι ο ς ; 'Αφ ' ηλίου γ ά ρ εκβολών, 
χ%\ μ έ χ ρ ι Γαδε ίρων κα\ Η ρ α κ λ ε ί ω ν στηλών , ή τ ώ ν 
Ι ερών είκόνων σε βάζε τα ι πο ίησις , ήν ού χ θ ι ζ ή τ ι ς 
έπ ίνο ια , ή Χριστού δέ π ρ δ ς ανθρώπους ε π ι δ η μ ί α τδ 
ε ίνα ι σαφώς ε π ι φ έ ρ ε τ α ι . Έ π \ τ ο ύ τ ψ τοίνυν τ ψ θ ε -
μ ε λ ί ω π ρ ο φ ή τ α ς , αποστόλους κα\ διδασκάλους έ π ο ι -
κοδομείν δ ε δ ι δ ά γ μ ε θ α · βασιλείς δέ ύπε ίκε ιν μέν κα \ 

tram infloxa partem ? Quae menlis constaniia, ^ q u a l i 
i i lrosque lance l ibrans, neulr is malc faventcm con-
s c i c n l i i m scrvaus? Hoec i iaqiie cum vidramus, 
quamque propenso in adversarios a n i m o i o r n m re-
bus sludeatis ipsi nobiscum repulanles, certiqne 
fuiurum ut a p r imo congressu s l a l im damnemur 
ex i l io , vcnerandam Ecclesise catbolica? fidem s i ien-
tio colhmis , ne bbtspbemiaj coeno i r re l ianui r , neve 
sermonibus, insa l iab i l i pelulantia C b r i s i i dispensa-
tionem ejusque in carne mysier iutu exagiiantibus, 
polbiamur. N a m , quaeso, quis sanaemeniis vobis iu 
orbis uuivcrsi subvcrsione socium ie p r abe l ? Kh 
o i i u enim soiis ad Gades usque et i lercnleas c o -

σ τ έ ρ γ ε ι ν τοίς παρ* αυτών κεκρ ιμένο ις έ π έ γ ν ω μ ε ν , Q lumnas obl iuel sacrarum ititagiiuim veneratio at-
νομοθετε ίν δέ κα \ δρους τ ή Ε κ κ λ η σ ί α σεσυλημένους 
π η γ ν ύ ν α ι π ά μ π α ν ούκ έ γ ν ω μ ε ν . Κ α ι δτι μέν αληθή 
τ α ύ τ α , τ ψ συνειδότι τ ώ ν ακροατών άφ ίεμεν τδ το ιού­
τον κ ρ ι τ ή ρ ι ο ν . Έ π \ τού φοβερού γ ά ρ εκείνου κα\ 
άπαραλογ ίστου δ ικαστηρίου τους εαυτής έπα ινέτας 
ή αλήθε ια στεφανώσε ι , τους αντ ιπάλους δέ τ ώ ν ευ­
σεβών δ ο γ μ ά τ ω ν ε ί ς τήν τού ψεύδους α ίσχύνην ά π ο -
κρινε ί κ α \ προκρούσετα ι . 

que religio, quam non nova quaedam uniueque die i , 
u i a iun l , inventum, sed Cbr i s t i adbomines adventu 
nosci tur invexisse. Super boc ilaque iumlameniuni 
propbctas, aposlolos atque doctores novimus super-
aedilicarc; iiuperaiores vero ac reges biscedere de* 
berc, et quae i l lurum fuerint firmala judic io , a i n -
pleci i aique indubilata babere; non vero sancire 
leges Ecclesia? ncdum subrepl i i ia decreia eidem ob-

trudere, vioique i l l i s ac robur violenter praeslare. HoiC qusc dicimus vera esse, penes audi loruin con -
scieni iam jad ic ium eslo. In iremendo namque ac omnino incorruplo judic io veritas suos laudatores 
coronai t i ra , eos, q i i i nunc piae doclrinai adversaniur , iu incndaci i probrum rej iciel aique repellet. 

νη ' . Τούτοις ούν κα \ πλε ίστοις δσοις κ α τ α β ρ ο ν τ η -
· ε \ ς τήν διάνοιαν, κα \ ώ σ π ε ρ έκκεκωφωμένος τά ώ τ α 
ύ π δ τής τ ώ ν θεσπεσίων έκ- ίνων φανε\ς ά π η χ ή σ ε ω ς , 
ώς ε ίς αύτδν ήδη προσκεκρουκότας ύποτοπήσας 
Ασύγγνωστα (17)· κα\ κ α θ ά π ε ρ συκοφαντίαν π ρ ο φ α -
νεστάτην 0αψψδηθε \ς , ούτω φ υ γ ά ς άνάνδρωςτού Ιδίου 
λόγου γ ε ι ν ά μ ε ν ο ς , καθαράν τήν ή τ τ α ν κ α θ ω μ ο λ ό γ η -
αεν· ού γ ά ρ εΐχεν όρέξαι χ ε ίρα τ ψ εαυτού λόγψ , ουδέ 
μήν άντιβλέψαι τολμών πρδς τήν τ ώ ν λεγομένων ά ν -
^ ί ^ η σ ι ν . Κα\ μ ά λ α είκότο>ς· ή γ ά ρ ά λ α ζ ο ν ί α , κα \ 
β ρ α χ ε ί α ς εξουσίας έ π ε ι λ η μ μ έ ν η , τελέως έ μ π λ η κ τ ο ν 
π ο ι ε ί τδν άλόντα, κα \ έξ ίστησι τού φρονείν. "Αμα δέ 

(16) Μ est indicta cau$a, seu ncgalo loco dcfen-
sionis : ifaqiie bac voce Dei i ios l l ie i ies , Eus la l l i ius , 
e l e l i i o p l i m i auctores i i t un t i i r ; u i ex i l iun sit quo-
K o d o ' Ε λ λ η ν ι κ ω τ ά τ ψ iulerpre i i exciderit ερήμην 
κ α τ α δ ι α ι τ η θ ε ί η μ ε ν , reddere, eisilio damnemur. 

(17) Sequcni ia sic lai ius redderem : c L l vc lu i i 

58. Il is i laque ali isque plur imis iti quemdam 
animi siuporem aclus Leo , veliu surdus auribiis ad-
iu i rabi l iumprocerum voceinsonanlceffecius, u i lassae 

^ eiajcstaiis sua3 ci t ra spem veniaR reos babu i i , et 
v c l u i manifesiissimaB calumniae contra se inslruc:ae 
conv ic lo s ; sui autem fachis deserior sermoii is , v k -
toria cecidisse se l iquido esl professus. Non cn im 
e ra l unus ex omnibus , qui mamim i l l i v icius por-
r igere l : ipse aulem nec respicere iu eos au iebm, 
neque biscere, ut quae d ic ia fuerant, confntarei. 
ldque jure m a x i m o ; arrogantia enim si vel mo<li-
( u m qu id polestaiis nacla qtiemcunqne occupavc« 

qtii tnauiiVstiseimam calumniam s l r u x e r a l , sic i m -
belliter prufugMs a sno sertnone l iqi i ido se V I C M M M 

fassus e s l : ιιοιι enini factillassuppeiebai rcsuiiieiid;e 
o r a l i o u i s , ac ne fiducia quidem respiciewdi axl re-
fuiaiiouoin coruiu quae d ic la fueraut. > 



115 S. NICEPHORI PATRIARCILE CP. 116 
rit, furiosum omnino ac dementem reddit. Ad haec Α καΛ ήπίστατο έαυτδν άλώσιμον τή του λογού συνεξ-
causa ίη examen vocala , i l l a se penilus casurum 
n o v e r a i : jam enim ipse quoque inyictam veri taiem, 
ac plane insuperabilem esse ve l inv i lus compere-
rat. Quamobrem nugas quasdam, quae n ih i i e re 
essenl, pra?claris i l l i s aemulatoribus in ruinam i i n -
pellendis congerens, ubi suam ipse cladem resar-
cire nequivit, minis incussis, eos una cum sacrorum 
a n i i s i i l e , palam ab aula e x p u l i l . Ο v i r i in deterius 
propensum animum Ι ο casum horr ib i lem ab eo 
quod praeslanliue e ra l ( t / ) ! E x eo namque vulpina 
posi la , leoti inam, ut es l in proverbio, i ndu i l ad -
\ersus E c c l e s i a m , palamque ins l ruc la acte i l l iua 
impugnaionbus socius a i cess i l : in pr imis autem 
foriissimos pugiles exsil io non invitos re legans, 
nlios ali is l o c i s a d d i x i l p rocu lab Ecclesia? atr i is se~ B 

jnolos : fore enim arbi irabatur , μ ι post b s c verbo 
uno dejectum pa l r i a rcham, haerelicae pravi ia l i s 
cassibus capere i ; s in aatem, ut se i l le sponie sacer-
dotii p rxfec lura abdicaret, cu i e sacro i l lo cboro 
nemo adjutor suppelerei . Solus itaque temporis 
Jahores ferens, in supernum aux i l ium animo crat 
intentus, orabatque ut desolalo sibi et consi l i i inopi 
p ia benigniiale op i lu la re lu r Deus. 

ε τ ά σ ε ι / ά λ η π τ ο ν γ ά ρ {δει κάκείνος ούσαν κα ϊ άήττη -
τον τήν άλήθειαν. "Οθεν φλυαρίας μέν έξαγωνίους 
π ρ δ ς ύπόπτωσιν τ ώ ν ζηλωτών εκείνων σύμφορη σας, 
ού δυνηθείς δέ τήν εαυτού ή τ τ α ν άνακαλέσασθαι , 
τ η ν ι κ α ΰ τ α τούτους ά π ε ι λ α ί ς συν τ ψ μ υ σ τ α γ ω γ ψ 
τ ώ ν βασιλείων έξώΟησεν. "Ω τ ή ς π ρ δ ς τδ χείρον τού 
άνδρδς άπονεύσεως ! ώ τ ή ς τού βελτίονος ά π ο π τ ώ -
σ ε ω ς ! Έ ξ εκείνου γ ά ρ , ώ ς f φησιν ή Π α ρ ο ι μ ί α , 
τήν κατά τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς ενδύεται λ ε ο ν τ ή ν , κα\ 
φανερώς τοις κατ* α υ τ ή ς δπλιζομενοις συμφράτ -
τ ε τ α ι · αύτ ίκα γ ά ρ τ ο ύ ς , δσον έ π ' α ύ τ ο ί ς , άθλη-
τ ά ς έθελοντάς ύπερορ ία π α ρ έ π ε μ π ε ν , άλλον άλλοσε 
κ α τ α μ ε ρ ί σ α ς , κα \ πόββω που τ ώ ν τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς 
άποξενώσας επαύλεων* έπε ιθε γ ά ρ αύτδν αύτοβοεί 
τδν αρχ ιερέα τοίς τ ή ς αίρέσεως βρδχοις έλεΐν, κα\ εί 
μ ή τούτδ γ ε γ ν ώ μ η ς , έκουσιδτητι τήν τ ή ς ίερατείας 
-καταλιπείν προστασίαν , έχοντα μηδένα τού ίερού 
καταλόγου συνέριθον. Μόνος ούν λοιπδν τδ τού κ α ι ­
ρού δ ιαφέρων έπ ίπονον , π ρ δ ς τ ή ν άνω σ υ μ μ α χ ί α ν 
απέβλεπε ν , τ α ύ τ η ν α ύ τ ψ μονωθέντ ι συνάρασθαι κ α \ 
ή π ο ρ η μ έ ν ψ συλλαβέσθαι ώ ς μάλιστα. 

C A P U T Χ . 

Sancti Nktphoti in eaptivitale et morbo contlantia: Epinolas scriptaz; rejectm conciliabuli mintB : ana-
thema illatum, et in eutn rejectum. 

59. Y idcns autem sacralissimus anl is les , Leonem ν θ \ Ό ρ ω ν δέ τδν άνδρα τ ά πρδς τήν αληθή π ί σ τ ι ν 
vere Gde e jura la , in Deum jam pervicaei esse animo, G έξομνύμενον, κα \ ά π ε ι θ ή τ ά π ρ δ ς θ ε δ ν ήδη δ ε ι κ ν ύ -
i l l iue uxor i scr ib i t , deque recta Cbr i s i i anorum re-
ligione ac fide admonens hor ta lur u( i inperalor i 
viroque suadeal, u l se a nequissima i l la aggres-
sione abs i ineal . Scr ib i t e l aerarii publici lum l e m -
poris praefecto, quo familiariter utebatur impcra ior 
pmple r dicendi l i b e r l a i c m , et qtiod in eadem sen-
teutia esse l ; ne quid adversus Ecclesiam mol ia lur , 
r.cve i l lam j a m , in pace ac rerum tranquillo s ia lu 
sgentem, nova turbatione coramoveal : sed potius 
flainniam sopiat, quam succenderunt aeterno digni 
Mipplicio bomines, e l feros imperatoris mores de l i -
i i i a l . l l l i denique qui pr imi a secrcl is imperatoris 
wunere fungons, Eulycbianus noniiue, bserclico-

μενον, γράφε ι τή,έκείνου συνεύνψ, άτε γυνα ικ ί , π ε ρ ί 
τ ή ς ορθής ύ π ο μ ι μ ν ή σ κ ω ν αυτήν τ ώ ν Χριστ ιανών 
θρησκε ίας κα\ π ί σ τ ε ω ς , κα\ ώ ς άν πείσοι τδν β α σ ι ­
λέα κα \ σύνευνον άποσχέσθαι τ ή ς το ιαύτης δε ινής 
έγχε ιρήσεως . Γράφει δέ κα \ πρδς τδν τ η ν ι κ α ύ τ α τ ώ ν 
δημοσίων χ ρ η μ ά τ ω ν τα μ (αν, οίκειωμένον παρ* α ύ τ ψ 
τ ή τε π α ^ η σ ί α κα \ τ ψ φ ρ ο ν ή μ α τ ι , μ ή κ α τ ά τ ή ς 
Ε κ κ λ η σ ί α ς , ήδη τδ είρηναίον Ιχούσης κα\ ά σ τ α σ ί α -
στον, έπινοείν ή κινείν τ ινα σάλον, μάλλον μέν ο δ ν 
κα\ τήν έξαφθείσαν αυτή π α ρ ά τών τού αίωνίου π υ -
ρδς αξ ίων φλόγα κ α τ α π α ύ ε ι ν , κα \ τήν β α σ ι λ έ ω ς 
καθημερούν α γ ρ ι ό τ η τ α . Γράφε ι δέ κα \ τ ψ π ρ ώ τ ω 
τ ώ ν βασιλικών ύπογραφέων τότε τυγχάνοντ ι ( Ε ύ τ υ -

n i m fovebal parles, et rftdoe fidei eloqnia depraya- ^ χιανδς ούτος ή ν ) , συναιρομένψ τοίς α ίρετ ί ζουσι , κ α \ 
b a l , diserie scripstt quod nis i vias Domini rectas τ ά τ ή ς όρθοτόμου π ί σ τ ε ω ς παραναγ ινώσκοντ ι λ ό γ ι α , 
cessaret perver lcre , E l y mae n i a g i 1 8 vcstigia lerens, ώ ς εί μέν ού παύσητα ι δ ιαστρέφων τάς οδούς Κ υ ρ ί ο υ 
inspeciore Deo atqueultore dalurusessel poenas.qui- τ ά ς ευθείας , άλλ' Έ λ ύ μ α τ ψ μ ά γ φ σ υ μ π ρ ο α ι ρ ε Τ -
Lus enm amara vilae nccessilas dire c ruc i a r e l . H ic τ α ι π ο ρ ε ύ ε σ θ α ι , π α ρ ά τής εφόρου δ ίκης π ε ί σ ε σ θ α ι 
vero monentem visus spernere, minarum recepit λώβην , τ ά ς π ρ δ ς τδ ζήν ά φ ο ρ μ ά ς δεινώς έ π α λ γ ύ -

ι β A c i . Χ Μ Ι , 8 11. 

« Ms . ή . 

V A R I i E L E C T I O N E S . 

ΚΟΤΛΕ. 

(y) In V i i a sancti Niceia? : « Tunc imperalor fu-
rore admodum exardescens, e l quod recle d ic ium 
fuerai , v d u l iuji iriosum quiddam accipiens, oinues 
e|ecit. » Iu Vi ta eancti Nicolai S l u d i t x : c Ttinc 
\ idens , u l H Spir i lu? gladio nngarum ejus ga r ru l i -

tatem varie mediam secarenl, ea re miser i n f u r o -
ceni actus, onines ad unuin , mul la i ra exaes luans , 
regia expe l l i i , ac quamprimura singulis locura e x s i -
l i i saneit. ι 
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ν ο υ σ α ν ψ κ α \ άνουθβτήτφ φανέντ ι τ ά τ ή ς απε ιλής Α v i c c m : quidqwid enim exmde miscro v i l » reliqtititu 

κατελάμβαναν . Πάσα γ ά ρ ή έξ εκείνου τ φ τάλανι 
ε π ι μ ε τ ρ η θ ε ί σα ζ ω ή , συνεχείς άλγηοονας έ π ά γ ο υ σ α , 
νεκρδν έ μ π ν ο υ ν π ρ δ ς τ ά του θανάτου καθ* ήμέραν 
παρέστη π ρ ο π ύ λ α ι α . Ούτω θεραπευε ι ν οΐδε θ ε δ ς τους 
ά £ 0 ω σ τ ί α ν τ ή Ε κ κ λ η σ ί α δυσίατον υ π ο γ ρ ά φ ο ν τ α ; . 

ξ ' . Τούτο ις ο3ν τοίς β ιωφελέσι τού διδασκάλου 
καϊ σοφοί; νουθετήμασ ι μ ή β ε λ τ ι ω θ ε ί ; δ βασιλεύς , 
τ ή ν διάνοιαν π ρ δ ς έν τούτο μδνον έώρα , τού και α ύ ­
τδν έ ξ ώ σ α ι , κα\ τ ή ν ύ μ φ η Χριστού ταλασιουργήσαι 
χ ι τώνα χηρεύσεως · ε γχε ιρ ί ζ ε ι γούν τά τού λδγου 
τ η ς Ε κ κ λ η σ ί α ς , κ α \ τά τών Ιερών σκευών α ν α θ ή ­
μ α τ α άνδρΐ τ ή ν τού Πατρικίου άξίαν δ ι έ π ο ν τ ι , κα\ 
π ά σ η ς τ η ς π ε ρ \ τ α ύ τ α τδν αρχ ιερέα δεικνύει φρον-
τίδος ά λ λ δ τ ρ ι ο ν ού γ ά ρ ένεδίδου, π ά ν τ α λίΟον, τδ τού 
λδγου , κ ι ν ώ ν , ώς άν τδ τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς διασαλεύσειεν 
έ ρ ε ι σ μ α . Ώ π ώ ς έ π \ τ ά έξης δ λύγος, ούκ έχων δποι 
π ρ ο β ή σ ε τ α ι , σ ι γής καταστορέσαι κλίνην προε ίλε το , 
κ α \ π ρ ι ν η τ ά τ ή ς νδσου δ ιαγγε ίλα ι τού μ α κ α ρ ί ο υ , 
άαυτδν νοσηλευδμενον δείκνυσιν ! Ε ίχεν ούν αύτδν δ 
σ κ ί μ π ο υ ς ασθμαίνοντα έκ τ ίνος ύποσκηψάσης έ π ι £ -
^οίας τ φ σ ώ μ α τ ι , κ α \ πρδς τδ τ ή ς νδσου δυσαλθές 
έκπαλα ίοντα . Ά λ λ ' ουδέν ούτω τδν δίκαιον ήλγυνεν , 
ώ ς ή κ α τ ά τ ή ; Ε κ κ λ η σ ί α ς έπ ινοουμένη π α ρ ά τών 
έχθρων έπ ισύστασ ι ς · έκείνην γ ά ρ μδνος αύτδς τήν 
δια μ ά χ η ν ύφίστατο , τ α ύ τ η δέ κα \ τ δ τού κοινού 
π α ν τ δ ς έκινδύνευε π λ ή ρ ω μ α . 

ξ α ' . Ό φ ρ υ ά τ ο ούν τδ κ α τ ά τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς συν-
έδριον, κ α \ τ ή τού ψεύδους άε\ π ι μ ε λ ή λ ιπαινδμενον 
έζήτε ι τ ή ν έκρηξ ιν . "Οθεν πείθουσιν αύθ ις τδν π α ν τ \ 

Γιιίι, contimios ei dolores ingerens, spirane cadavcr 
ad mortis quoi id ie sistebat a t r i a . Ila nenipe Deu* 
eos curare n o v i t , qui pro amanuensis ac scribfc 
tnunere falsa subscribentes, insanabileni pene Ο Β ^ Π -
tudinem inducunl Ecclesisc. 

60. Hisce ig i lu r utilibus nc sapientibus san-
c l i doctoris monil is increpalionibusque nihi l faclus 
melior imperator , in id urmm tota incumbebal 
mente, u l e ipe l le re i eum e l sponsre C b m i i E c -
clesiae eaecum lexerel vidui tai is . Siquidem pra> 
dicandi in Ecclesia niunus c l sacrorum vasc-
rum donar ia , vire cuidam pairicio commit l i t , 
cura eorum omni aniist ; tem excludens : n i b i l 
enhn contemione factns remissior, omnem , quod 
aiunt, movcbal lapidem , ut i l lud Ecc l e s ix s i i -
s lenlaculum convcllerel . Quam libens b ic lassara 
ora i io , qno uhcr ius , procedere possi i non inve-
uiens siletitii cisbile sibi s ternere l ,e l beali T i r i mor -
bum re la lura , ipsa suam prius x g r i l u d i n e m p r o ' e -
r e l . L e c m l o ig i lur decumbebat difticulter respirans,. 
e l cuin bumoris ini l i ixus quidam corpus incesseret 
deplorato fcre morbo confliciabatur (x). N i b i l lameti 
aeque v i rum jus lum excruciabal , quain quod inimict 
advcrsus Eccles iam conspiraiionem conflaverant. 
Nam Hlani quidem adversae valeltidinls pngnam so-
lus ipse s u s l i n e b a i : bac aulem ipse universus E c -
clcsiaj coetus in per iculuin longe maxi imim erat 
adduclus. 

61 . Tuooebal aulem Ecclesiaa adversans infen-
snmque conc i l ium, e l uicudacii pinguedine l»ene 
fa r lum, i n publ icam lucem quacrebal erumpcre. 

ά ν έ μ φ κακοδοξίας βασιλέα φερδμενον , πρδς διάλεξιν ^ l te rum ergo auctores fiunl imperator i , l cv i sc i l i ce l 
κατασπεύσα ι συνελθείν τδν δ ι δ ά σ κ α λ ο ν δς έ π \ τούτψ 
στέλλει θ ε ο φ ά ν η ν , τδν τής βασι>ίσσης δ μ α ί μ ο ν α , φ 
καϊ τ δ βασιλικδν περ ι έκε ι το ξίφος, ώ ς άν τδν α ρ χ ι ε ­
ρέα π ρ δ ς τδ τ ή ς συνομωσίας ε κ ε ί ν η ; μιαιφδνον έ λ κ ύ -
σειε σ ύ ν τ α γ μ α . Πρδς δν τ δ ί ; προλαβούσιν ε ί ς ά π ο -
λογίαν χ ρ η σ ά μ ε ν ο ς , ήδη οέ κα \ τήν νδσον έχων συν -
ήγορον, τού πρδς διάλεξιν συνελθείν το ίς άνιέροις 
ά π ε ί π α τ ο . Ού γ ά ρ , φ η σ \ , π ο ι μ ή ν προβάτων έρημος 
π ρ δ ς λύκους ο π λ ί ζ ε τ α ι , ουδέ τ ή ς εαυτού σωτηρίας 
μδνον π ρ ο μ ν ώ μ ε ν ο ς Οηριομαχείν κατεπε ίγετα ι* άλλ* 
ή πρδς μάνδραν ασφαλή τδ ποίμνιον σ φ ρ α γ ί σ α μ ε -
νος , κ α \ φδβον ού έστ ι φόβο ; μ α κ ρ ά ν ά π ω σ ά μ ε ν ο ς , 
ο ύ τ ω π ρ δ ς τά τ ώ ν λύκων σ υ μ φ ρ ά τ τ ε τ α ι θ ή ρ α τ ρ α . 
Π ώ ς ούν έ μ έ τ ώ ν έ μ ώ ν θ ρ ε μ μ ά τ ω ν χ η ρ ώ σ α ν τ ε ς , 

boroini quique omni pravae doclrinae ferreli ir vemo, 
u l doclorem in dispulal ionis arenam cogal . M i U i t 
i laque Tbeopbanem Augusise Irairem, eumdemque 
regi i ensis p o r m o r e m , u l in conjuralorum ccedcm 
spiranl ium convenlum perlraberet pracsulem. A l 
quem anl i s lcs , iisdem ipsis , qua3 supcrius sunl 
del ibaia, excusando se t isus; ad qnre nunc e i iam 
niorbus acccdebal, ncgavi l affuuirum se ui cuni 
profanis dispulalione congredialur : non enim, 
i n q u i l , pasior ovibus desl i luius adversus Inpos d i -
m i c a i , nec suam dunlaxa l salulcm quoerens, cum 
besli is depugnare feslinat : sed ubi tulo loco 
exlraque pericul i aleam in caula gregom siiuni 
c o n c l u s i l , et l i inorein ubi esl l imor longe de-

κα \ τ α ύ τ α β ία τ ή ς αληθούς νομής άπελάσαντες , πρδς D pu l i l , ad luporura se Tenalioneui acc ing i l . Qua 
θ ή ρ α ; μδνον η μ ά ς προκαλείσθε δεινούς ά π ο μ ά χ ε σ θ α ι ; 
Ού κλέος τούτο π ο ι μ α ν τ ι κ ή ς κατασχέσεως · άλλ' εί 
βούλησθε τ ώ ν π λ α σ μ ά τ ω ν υμών έ π ι τ ε ύ ς ε σ θ α ι 
( π λ ά σ μ α γ ά ρ τ ά ύ φ ' υμών π ρ δ ς η μ ά ς άε \ π ρ ο τ ε ι ­
ν ό μ ε ν α , κα \ ουδεμιάς αληθε ίας έχόμενον) , δδτε τ ή 
Εκάστου £οπη τδ έκούσιον, γενέσθω π α ς τής εαυτού 
β ο υ λ ή σ ε ω ς κύριος , λελύσθω τ ά δ ε σ μ ω τ ή ρ ι α , άνα-

ig i lu r ra l ione, cum meas niibi oves a b s l u l c r i l U , et 
procul a veris pascuis abegeri i is , . i i i inc provocaiis , 
ut adversus vos lanquam diras bcstias pi ignjm 
incain ? 11011 hoc muneri co i ig ru i l p a s l o r a l i ; sod si 
vul i is pcriculuru facere veslrorum figineiiioniiii 
(revera enim flgmeula s u n l , qtia?cuiiqiie i« nos 
semper objecia iulorquel is , e i plaue ejusuiodi u i 

(i) Appendix TliPopbanis : t Ha?c dum gcrercntur 
i o infirmilateiii dcc id i l pair iarcba, adeo ιιι diebus 
pasc ts ftalus ejus a medicis despeiaretur : cujus 

imperalor cer l ior Taclus de vi facla nonnibi l r en i i -
s i i : eo ntoriuo cuncla pro volunlalc facilius cxse-
cuiurum cogilans. > 
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uul la ?er i la le n iUn tu r ) permiuite u l quitque ex Α ζευξάτωσαν oi έν εξορία π ι κ ρ $ π ι ε ζ ό μ ε ν ο ι , άνακα-

λυφθήτω υμών τ ά υπόγε ια βάραθρα , κ α ι άναδοθή-an imi sui seoteDtia feratur, euaeque t i t voluntatis 
a r b i l e r . Paleant carceres ; pestHmtak> redeant, 
qu i gravi roacerantur exs i l i o ; aperiantur a l la de-
fossa homo veslro i l l a baralhra , ac producantor v l r i 
fame confecl i , faclique s i l i s lud ibr ia , v i r i scilicet 
qvorum nox quol idie i l l umina l io in del ic i is eorum, 
u l cecinit beatus Psal les l # : cessenl (α) verbera, 
quibue Deo aflkitoruro hominum corpora vapulant. 
Arque adeo dum ba>c fianl, cunctisque l iberum 
permit iat is suffragium, neqae v i o l e m i * concedalis , 
« t suas partes agaJ, lunc palara proditis Ecclesiae 
hostibus ejeclisque , qui nul lum *el exite sacer-
dot i i vestigium afferunl, ac preinde ecclesiasiwls 
dispuiationibns interesee non possunt, com caeteris 

τωσαν ol λ ιμού τ ρ α υ μ α τ ί α ι κα \ δ ίψης γενόμενοι 
π α ί γ ν ι α , κα \ ν ύ κ τ α φ ω τ ι σ μ δ ν , κ α τ ά τδ φδόμενον, έν 
τ ή τρυφή εαυτών έντρυφώντες δ ση μέρα ι · λαβέτω 
παύλαν ή μ ά σ τ ι ξ , τ ά τ ώ ν θεσφρόνων έπιξαίνουσα 
σ ώ μ α τ α . 'Ως εί τ α ύ τ α γ έ ν ο ι τ ο , κα \ τ φ π α ν τ ί τήν 
έλευθερίαν έγγράψο ι τε , κα \ τ ή β ία μ ή δωτε τ ά ε α υ ­
τ ή ς δ ι α π ρ ά τ τ ε σ θ α ι , τότε τ ώ ν τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς π ρ ο ­
δήλων έχθρων , κ α \ τ ώ ν μηδέν Ιερωσύνης έ π ι φερο­
μένων λείψανον, καΛ δ ιά τούτο έ π ι ζ η τ ή μ α σ ι ν έ κ κ λ η -
σιαστικοΤς έγκρ ίνεσθα ι μ ή δ υ ν α μ έ ν ω ν , ά π ε λ η λ α μ έ ­
νων , τοίς λοιποϊς ( ε ί κα ί τ ι ς , δ π ε ρ ά π έ σ τ ω , λελε ί -
ψ ε τ α ι ) ε ί ς λόγους έλθείν η μ ά ς εαυτούς πε ίσομεν . 
Ού γ ά ρ άνιέροις θ έ μ ι ς π ρ δ ς Ιρευναν Ιερών κ α τ α -

ί si qnis , quod absit, r e l iquu i er i l ) conferendi ser- Β λέγεσθαι . Ε ί π ά τ ω σ α ν γ ά ρ οί τ ά Κωνσταντίνου πάλα ι 
monis causa convenire non delrectabimus. Neque 
ei i im fas e s l , u l cum profanis communera ad sacra 
disquirenda convenlum ineamus. Dicant en im, qui 
• l i m si leni io damnala alque suppressa Cons lan l in i 
decrela sectanlur, quis sacram i l l i s dignitalem i m -
posuer i i? ostendanl cujus ordinationis v i , quam 
quidem tgnoscant leges ecctesiaslicae, in sacerdo-
ram gradum ascenderini . Cuiu itaque ecclesiaslicus 
ordo indignoe eos esse testeiur,quis eos i n ecclesia 
loqui sustineat? Haec i i s , qui wiserunt , renuntia : 
qo i s i noftiris sermonibus obsequi videanlur, en 
l e m p u » ac loeum disputationi congrua praeslilui-
mus : et quidem par edendac confessionis babendi-
que colloquii lempus c r i t , ubi Deo bene propi i io 

σεσιγηκότα κ α \ κατ^δοντα π ε ρ ι έ π ο ν τ ε ς δ ό γ μ α τ α , τ ί ς 
αύτοίς άξ ίαν έπ ι τ έθε ικεν ί ε ρ ά ν ; έκ τίνος Ιεροφαν-
τ ι κ ή ς χε ιροτονίας γ ν ω ρ ι ζ ο μ ϊ ν η ς τοΤς έκκλησ ιαστ ι -
κοίς νόμοις κ α τ α τ ε τ ά χ θ α ι φασ\ν ε ί ς βαθμδν τ ώ ν 
Ιερουργούντων; Ε ί ούν τ ά ξ ι ς αύτοίς εκκλησ ιαστ ική 
τδ άναξίοις ε ίναι μ α ρ τ ύ ρ ε τ α ι , τ ί ς αυτούς έ π ' ε κ ­
κλησίας λέγε ιν ά ν έ ξ ε τ α ι ; Ταύτα το ί ς στείλασιν 
δ μ ά ς γ ν ω ρ ι σ θ ή τ ω , κα \ ε ί τοίς ήμετέρο ι ς κ α τ α π ε ι -
σθέντες δφθείεν λόγοις , Ιδού κα ιρδν κα \ τόπον τ ο ί ς , 
πρδς οΤς εύκαιρο ν έ σ τ ι , δ ιαλεχθήναι δρίζομεν* καΛ 
καιρδς , ήν ίκα άν θ ε ψ φίλον, τ ά τ ή ς νόσου ήμ ίν έ π ι -
λωφήσαι , κ α \ ύπολε ιφθήναι τοίς ζώσι δψ θ ε δ ς , σ υ ν -
ομολογείν κα \ σ υ μ φ θ έ γ γ ε σ θ α ι · τόπος δέ τ δ του 
θείου λόγου δ ιώνυμον τ έμενος , έν ψ θ ε δ ς κ ά θ η τ α ι R , 

tanlisper morbus interquieveri t , vitaque i l l ius m u - C τά τ ή καθολική π ίστε ι ανήκοντα δ ι ε σ μ ι λ ε υ μ έ ν ω ς 
nere euperstesfueri l : locus vero verbi d i v i u i , famosa δ ια ίτων κα\ τ ρ α ν ώ ν δ ικα ιότατα , 
ac eeleberrima bas i l i ca ; in qOapraesidens Deue, quse spectant ad fidem caiholicam dist incie tubt i l i te r 
que deeernet, et quam justiesime explanabit. 

C2. Por ro ubi nunlius verba haec, ejus, qu i i p -
sum miserat* atiribu* insonu i l , et is cuncia ad i l lo t 
y e l u l i l qui contrariae erant opinionie, muloe o m -
nino et voce destiiutos r e d d i d i l ; gravique cordis 
dolore aflecii , ut qui prorsus impossibilia ipsis p ro-
ponerel e l quae pracslare nullalus valerent. Quam-
obrem ipsi coacto in le r se c o n c i l i o , adversus 
Eeclesia? firmissimum murum coram imperatore 
i i * c verba despnuni. Haudquaquam fieri poleet, 
dum res ita Iransigalur, ut qua3 majestati luae visa 
s u n l , ac p rasen l i decreta synodo, prosperum e x i -

ξβ ' . Τ α ύ τ α τού αγγελ ιαφόρου τοίς ώσΐ τού π έ μ -
ψαντος έ ν η χ ή σ α ν τ ο ς , κ α \ αυτού δέ τοίς τ ά ν α ν τ ί α 
συμφρονούσι κ α τ ά μηδέν άποκρύψαντος , π ρ δ ς π ά σ α ν 
αυτών άφασίαν τήν γ λ ώ τ τ α ν δ ιήγε ιρεν , κα \ τ ή ν κ α ρ -
δίαν έπάλγωσεν , ώ ς π ε ρ \ αδυνάτων κα\ μ ή τ ε λ ε σ θ ή -
ναι Ικανώς εχόντων υπάρχοντα . Ό θ ε ν πρδς βουλήν 
εαυτούς συναθροίσαντες, το ιαύτα τ ψ βασίλεϊ , κ α τ ά 
τού τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς προβόλου λέγοντες , ά π έ π τ υ ο ν 
β ή μ α τ α . Ούκ έστι κ α τ ά τούτον τδν λόγον τ ά τ ψ 
κράτε ι σου δεδογμένα κ α \ τ ή ένδημούση σ υ ν ό δ ψ 
κεκρ ιμένα π έ ρ α ς λαβείν ά μ φ ι δ έ ξ ι ο ν εί γ ά ρ ε ύ ρ ο ι 

tuni oblineant, S i enim unicuique (empus delur ^ καιρδν ή έκαστου |5οπή, δποι τ ρ έ π ε σ θ α ι βούλοιτο, κ α \ 
οί τ ή εξορία κ α τ α κ ρ ι θ έ ν τ ε ς άνακομιδής έ π ι τ ε ύ ξ α ι ν τ ο , 
κα \ π ά ς τ ι ς τ ή ς οίκειας α ί ρ έ σ ε ω ς , μ η δ ε μ ι ά ς ύ π ο ύ -
σης β ί α ς , γένοιτο κύριος · τ ά χ α γ υμνο \ κα \ μ ό ν ο ι 
περ ιλε ιφθε ίημεν . Έ κ ε ί ν ψ γ ά ρ π ά σ α γ ν ώ μ η έ κ ο υ -
σιαζομένη ώς τάχος σ υ ν έ ψ ε τ α ι , κα ϊ τ ά κ α θ ' ή μ £ ς 
π ά σ η ς βοηθείας έκτδς π ε ρ ι σ τ ή σ ε τ α ι , κ α ϊ μ ά λ ι σ τ α 
τ ή ν π ρ δ ς τους προκρ ίτους άναινομένψ δ ιάλεξ ι ν» 

pro animi genientia severlendi quo v e l i l , e l i i s , qui 
exsi l io damnali sun l , obtingat revertendi iacultas, 
et propriae volunlat is , nulla v i subeunte, arbiter 
quivis fiat, nudi forsan ac soli relinquemur : Γιιΐυ-
r u m est enim ut omncs i l lum eponte sna propensa 
sequantw, e l res n o s l r a omni desiilutae ope j a cean l ; 
ideo quod cum proceribus nostris in dispulal ionis 

, e Psa i . f .xxxvm, t l . 

Κ Ms . καθ ιε ί τα ι . 
V A R I ^ L E C T I O N E S . 

Ν Ο Τ Λ . 

(n) Dec ruc i a i i bus e l vcrberibus in carcorn iuflictis agi lur in Vi ta S . Nico la i SludUac, cap. 4 . ub i 
Tia t \ V i i a S. Theodorl Sludiiae adnotavimus. 
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τ ο ύ τ ο γ ά ρ ού τ ή ν τυχούσαν άνατροπήν ή μ ί ν π ρ ο ξ ε - Α arenam deseendere renoa l , quod quo facilius gravi 
νήσε ιεν . Ά λ ι ς ούν τ η ς προκλήσεως* ήδη γ ά ρ τ ρ ί τ η ν 
τ α υ τ η ν \ π ρ ο τ ρ ο π ή ν π ε π ο ι ή μ ε θ α π ρ δ ς αύτδν , κσΛ 
αύθαδεία πε ιθόμενος ούκ ά π ή ν τ η κ ε ν . *Αλλ\ εί δοκεί, 
συνοδική α ύ θ ε ν τ ί φ χ ρ η σ ά μ ε ν ο ι , τά τοίς άπε ιθούσι 
δήλα διά γ ρ ά μ μ α τ ο ς α ύ τ φ κ α τ α σ τ ή σ α ι μ ε ν , ά π α ν τ ή -
σαι κ α \ άπολελογήσθα ι , υ π έ ρ ών ή σύνοδος κατ* 
αυτού έ γ κ έ κ λ η τ α ι . Γράφου σιν ούν τ ινα ταπεινδν κ α \ 
χωλεύοντα τδμον π ρ δ ς τδν τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς άρχηγδν , 
το ί ς άχειροτονήτοις παρεστάνα ι κελεύοντα , κ α ι π ε ρ \ 
τ ώ ν βεβουλη μένων αύτοίς δ ιευθύνεσθαι . Ό ν έπ ιφορ-
τ ίσαντες έπ ισκόπο ι ς τ ισ \ κα \ κ λ η ρ ι κ ο ί ^ , χειροτονίας 
ά τ ε ρ τυγχάνουσ ι , π ρ δ ς τδν λ α μ π τ ή ρ α τ ή ς ορθοδοξίας 
έ κ π έ μ π ο υ σ ι , συζεύξαντες αύτοίς δχλον ά γ υ ρ τ ώ δ η 
κα\ άγοραίόν κα\ τ ή ς αυτών βδελυρίας έπάξ ιον . 'Ος 

nos datnno afliciat. Sal is ergo quod hucusque obse-
cravimus : jam enim terl io eum bortati sumus, nec 
il le l emer i l a l i suae obseculus, ul s ib i suaderi s ine-
ret, iuduxit in an imum. Quare synodali , si placet, 
auctori la le us i , qua? pervicacibus deuunliari solcnt, 
haec ei scripto nota faciamus; u l compareat nempe, 
e l de quibus advcrstis eum synodus querelam nio-
ve l , satisfaciat. Scr ibunt ego vilem ac c laudican-
tem lomuin ad Ecclesiae praesulem, eoque jtibent 
ut i l l i s se s i s l a l , qui ordinibus i n i l i a l i non e ran l , 
et eorum, quae ipsi vo luerunl , reddat ra i ionem. 
Hunc l ibel lum quibusdam eptscopis, clericisque, 
qui vere nullo cler ical i cbaraclere, aut episcopali 
infula donati essent, commiucntes , desl inanl ad 

δε π ρ δ π υ λ ώ ν τού τ ή ς άρχ ι ερωσύνης σκηνώματος r e c l » fidei lucidissimam facem, cum lumuliuariae 
Ιστησαν , άνηνέχθη τ ψ μ ε γ ά λ φ άρχ ι ερε ί τδ τ ή ς π α ρ ­
ουσίας α υ τ ώ ν φορτ ικώτατον μ ή ν υ μ α . Ό δέ κα \ 
π ρ δ ς αυτήν τήν τ ώ ν κακοφρδνων θέαν άχθδμενος 
(το ιούτο γ ά ρ α ϊ καθαραΐ φύσε ι ς , π ρ δ ς π ά ν δτιούν 
άλλοτρίως τ ή ς αληθε ίας Ιχον άηδ ι ζόμενα ι ) , ούκ ε ίχε 
γ ν ώ μ η ς αύτοϊς ε ίς δμιλ ίαν έλθείν. Ά κ ο υ σ ί ψ δέ βία 
νυσσόμενος ύ π δ τού πεπ ιστευμένου τήν αυτού φρου-
ράν π α τ ρ ι κ ί ο υ , μ ή ά π ο π έ μ π ε ι ν τούτους ε ίς τού π ίσω 
ά π ρ α κ τ ο υ ς κατα ινούντος , δφέ κα \ μόλις αύτοίς έ π -
α φ η κ ε τήν είσοδον. 

ac i : i r cumforane» mu i l i l ud in i s turba, quae ipsorum 
demenliae pariiceps se eis adjnnxerat. U b i autem 
pro episcopalis ube rnacu l i foribus ast i terunl , et 
adventus i l lorura durissimtis nunlius magni poo -
lif icis aures pulsavit, cum e l iam ipsum male sen-
t ienl ium aspeclum acgre ferret (ejusmodi enim 
tunt purae mentes, u l quidquid aiienum a veri tale 
est, i d plane moleslum sit ac insuave), decreyerat 
animo prorsus eos non a l loqui . Gogente tamen pa -
tr ic io , cuicustodia ejus commissa e ra i , nc sic miss i 
re infecta reveriereniur , seroet v ix tandem ingredi 
i l los permisi t . 

63 . lngressis autem, ne morbt quidem molesl ia 
δειλαίους κατήδει δυσαλθές, άλλά τ ή συντρόφψ ά ν α ι - ^ miseris horounculis pudorem injecl t ; quin inol i ta 

ξ γ ' . Ε ί σ ω δέ γενομένους , ουδέ τ δ τ ή ς νόσου τους 

δεία χρησάμενο ι , τ ά τ ψ ά τ ό μ ψ έκε ίνψ τ ό μ ψ κεχαρα-
γμένα τ ρ α γ ι κ ώ ς ε ίπε ίν ύπεκρ ίναντο . Κ α τ ά σού, φ η -
σ\ν, λιβέλλους ή σύνοδος δ ε ξ α μ ε ν ή , π ρ δ ς λύσιν τ ο ύ ­
τ ω ν , π ά σ η ς έκτδς α μ φ ι λ ο γ ί α ς , παρέσεσθα ι κ α \ 
άπολογείσθαι τρανώς έδ ικαίωσεν . Πρινή ούν ή τ ή ς 
αποφάσεως αύ στη ρ ία δ ιάβασα καθαιρέσεως έ γ κ λ ή -
μασιν ύποβάλοιτε , π ρ δ ς τδ τ ή συνόδω κ α \ τ ψ βασι ­
λεί δοκούν μετατίθεσο φ ρ ό ν η μ α , συμφθεγξάμενος 
ή μ ί ν κ α \ δμογνωμονήσας π ε ρ \ τ ή ς τ ώ ν είκόνων απο­
τ ρ ο π ή ς τ ε κ α ϊ άπαρνήσεως* ούτω γ ά ρ έσται τδν τ ώ ν 
λιβέλλων άποδ ιαπομπε ίσθα ι μώμον · ή έ ς πλείστον 
άπαναινόμενον κα\ έτεροφρονούντα, τ ή ς τ ώ ν ε γ κ α ­
λούντων Ενοχον είναι σαφώς επ ικλήσεως , ήν ούκ άλ­
λ ω ς άποτρίψασθαι δυνατδν, μ ή ούχ\ κ α τ ά πρόσωπον 

improbitaie us i , quse infami i l lo lomo exarala 
erant, curo qoadam commiserationis specie loqu i 
se flngerent, Accept is , aiunt, adversus le l ibe l l i s , 
synodus, ut objecta dissolvas, omni tergiversatione 
semoia adesse te et clare respondere jubet. Q u a -
propter priusquam condemiiationis districtio depo-
si i ionis te poenaa subj ic ia i , luam e synodi , alque i m -
peraloris aeritenlia senteoliam m u i a , u l idcm no-
biscura senlias alque doceas; everiendas n i in i r i im 
esse imagines et s imulacra, earumque usum abo-
lendum : sic namque impositum per libellos cr imen 
licebit depellere. S in autero conteniiosius renuis 
contraria s.entiens, accusanlium appellationi palam 
eris obnoxius, quam Heri nequit ut a r o o l i a m , n i s i 

στήνα ι , καϊ π ε ρ \ ψ οί έλεγχοι δ ιευθύνεσθαι . Τ α ύ τ α D le coram sisias, ac de objeclis judicer is . flaec lupi 
oi άντ ί πο ιμένων λύκοι τ ψ άρχ ιπο ίμεν ι τ ά π α λ ί μ -
φ η μ α π α ρ α φ θ ε γ ξ ά μ ε ν ο ι , κα \ ύ π ' οδόντα π ω ς δ ιαψι-
θυρ ίσαντες π α ί γ ν ι α ( ού γ ά ρ έσθενον έκε ίνψ τ ψ 
κ α θ α ρ ω τ ά τ ψ vot μ ε τ ά π α ^ η α ί α ς ά ν τ ω π ε ί ν ή π ρ ο σ -
φ θ έ γ γ ε σ θ α ι ) , σ ιγή τδ τ η ς έ ν τ ρ ο π ή ς έγκαλύψαντες 
α ίσχος , τήν βεβυσμένην έστησαν αυτών άκοήν, ί μ ε ι -
ρόμενοι , κ α ϊ εί δυσμενείς τυγχάνο ιεν , ε ίσδέξασθαι 
τ δ χ α ρ ά τ ή ς εκείνου γ λ ώ τ τ η ς ήδυεπές ε π ι φ ώ ν η μ α . 

ξδ*. Ό δ έ , κα ίτο ι τ ή νόσψ τρυχόμενος , π ρ δ ς αυ­
τούς ύ π ο φ θ ά σ α ς , Ελεξεν ώδε· Τ ί ς ούτος δ λιβέλλους 
ήμίν ε π ι σ ε ί ω ν κα\ τ ά ς καθ* η μ ώ ν έ ν α γ ω γ ά ς , ε ίσδε-
χ ό μ ε ν ο ς ; Π ο ί α ς π α τ ρ ι α ρ χ ι κ ή ς καθέδρας εύχετα ι 
είναι π ρ ό ε δ ρ ο ς ; Βοίας π ο ι μ α ν τ ι κ ή ς φροντίδος έ π ε ι -
λημμένος κανον ικα ί ς ένοχαίς η μ ά ς ύποβέβληκεν ; Ε ί 

paetorum habi lu , pasiorum pr ioc ip i inconcinne l o -
c u l i , et ludicra quxdaro denlibus susurranles (non 
enim poterant purissimae Hl i menti ex adverso l i -
beris oculis obni t i , aut ei palam loqui) s i lenl io 
oblegebant suae confusionis probrum, et obturatas 
conlinebant aures ; e i s i al ioqui infensissimos ii los 
mellifluae linguae i l l ius responsa audiendi cttpido 
incessisset. 

64. A t sanctus , quanquam aegritudinis v i a t tn -
tus, objecla occupavi i et in hunc fere modum ar-
guit : Quisnam vero esl quV nobis l ibel los i n i e n -
dens acloris in nos partes euscipi i? Ciijusnam 
Ecclesia?, qua» patriarcbali d igniu te fulgeat, praBsn-
lem se csse g lor ia iur? Qoa suscepia pasioral i 
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r u r a , canonicie nos poenis sub j ic i tTSi is appellel , Α δ τ ή ς πρεσβυτέρας Τ ώ μ η ς πηδαλ ιούχων δσίως τ ο υ ς 

quf senioris Roma3 gubernacula sancle moderalnr , 
praeslo s u m ; si Alexandr iuus anlisles Marc i evan-
gelistse successor accuset, quin prompte sequar, 
n i h i i detrecto ; si Aniiochenus sacer pas ior i n 
jud ic ium Irahit, vadimonium uon desero; si deni-
quc, qui Hicrosolymorum sedem admin is t ra t , ad 
jns dicendtim adesse p r e c i p i l , causa? m e « deeese 
Don videbor. S in anlem lupi tmmanes, quorum an l -
inis couslUiitum eit turbare gregem sab ovina 
pellc suo insi i l lare pas lor i , quis in conspeclum 
etiam i l lorum venire susltneat ?quibus etiam dif inus 
Apostolus grave judici i pondus porlandum i n d i x i l . 
Caeterum flngiie me, j u i l a ea qua» nugamini nulloqne 
sensu deblateraiis in imperaloris reslramque senien-

tiarn mauibiis pedibnsque conredere :quse ratio e s t , ^ κα ϊ κανονικοΤς έαλωκόσιν έ γ χ λ ή μ α σ ι ; Τ ί ς 
qua objecloram nobis libellorum crimen depulsuri rX*> *υ4νι.»« ct^ *; 
s u i m i s ? q u i s nobis gradus decernemr, qui vestra 
eonieniia rei atqtie obnot i i ess is i imus? Quis eniro, 
qnis i l le esi poieelaiis t a n t » , ut in i ra diei unins 
angusiias deposiium ac ne in inflmo quidem gradu 
vatemnm consisterc, extollat in supremum ? Num 
rudcs adco nos alqne fmperilos exisi imatis , ut 
d iv ina j i i ra noti simus sc ru ta l i* Eam sane nntam no-
las c s l iis ascribere, qui sacerdoli i infulis fulgenl. 
Nempe ad spernenda j«?ra proclivis sempcr impieias 
esr, inqne unam comparaia Iransgressionem, qua 
sibi obscquenles in iuferni laqueum et bara lbrum 
pertrahat. Discedile ergo a nobis, operari i in tq i i i ta -
l i s ; ad propr ium redite v o m i l u m , l a l roc in i i vestri 
specus lustraque rcpel i te . Nec enim futurum est, 
ut eos expugnetfe, qui in rectoe confessionis peira G κλυσιν προσπελάσαντα . 
animum finnaverunt, aut ut eos proslernaiis, qui in celsa synodalium deflnilionum spectda lulo c o n s l i -
l e r u n i ; sed in vobis ipsis lumentes baeresis fluclus confringentur , nullamque ex tetra i lhivione E c c l e -
sia» calbolicae discrimen inferent. 

οΓακας έ π ι κ α λ ε ί , π α ρ έ χ ο μ α ι · εί ό τ ή ς "Αλεξάνδρου 
Ιεροχήρυξ έ π α ι τ ι ά τ α ι , ούχ ά π ε ι θ ή σ α ς έ φ έ ψ ο μ α ι · «Ε 
δ τ ή ς Άντ ιόχου ίεροποίμην έλκει π ρ δ ς κ ρ ί σ ι ν , ούκ 
άπολε ιφθήσομαι * εί ό τά Ι εροσόλυμα δ ι έπων ε ίς ε ύ -
θύνην η μ ά ς καταστήνα ι προσκέκλητα ι , ούκ ά π ο λ ε ί -
ψομα ι . ΕΙ δέ γ ε λύκοι βαρείς τήν πο ίμνην τ α ρ ά ξ α ι 
προθέμενοι προβάτων δοράν υποκρίνοντα ι , κα \ κ α τ ά 
τού Ποιμένος ύ β ρ ι ζ ο υ σ ι , τ ί ς αύτο ις κ α \ μόνον ε ί ς 
θέαν έλθείν κατανεύσειεν , οΤς κα \ δ θεΓος Α π ό σ τ ο ­
λος τ δ τ ο ύ κρ ίματος έπεφόρτισεν άχθος (20); Ά λ λ ' εί 
κ α \ , κατά τδν ύμέτερον φλήναφον, τ φ τ ώ ν κρατούν­
τ ω ν κα\ υμών προστεθε ίημεν δόγματ ι , τδν τ ώ ν κ α θ ' 
η μ ώ ν λιβέλλων μ ώ μ ο ν άποτρ ιψαίμεΟα · κα\ πο ία τ ά ­
ξις ήμ ίν άπονεμηθήσετα ι , ύπευθύνο ι ςούσ ιν , ώ ς φ α τ ε , 

ούν δ 
αύθημερδν καθα ιρών κα \ άνάγων ε ί ς ύψος τδν ουδέ 
κ ά τ ω στήναι δ υ ν ά μ ε ν ο ν ; "Η α μ ύ η τ ο υ ς κα\ ά ν ε π ι σ τ ή -
μονας π ε ρ \ τήν τ ώ ν θ ί ί ω ν έ ρ ε υ ν α ν η μ ά ς ύ π ε ι λ ή φ α τ ε ; 
Τ ό λ μ η μ α (21) έν το ί ς ίερωμένοις οίον έστι κρ ίμα λογ ί -
ζ ε σ θ α ι · *Αλλ' δντως πρδς τήν τούτων π α ρ ό ρ α σ ι ν , 
κα \ π ρ δ ς μόνην παράβασιν έτο ιμο ν ή ασέβε ια , τ ο υ ς 
αυτή πειθομένους ε ίς $δου καθέλκουσα π έ τ α υ ρ ο ν . 
Α π ο χ ω ρ ε ί τ ε ούν ά φ ' η μ ώ ν , έργάτα ι τ ή ς α ν ο μ ί α ς · 
π ρ δ ς τδν Γδιον υ μ ώ ν έμετον ά π ο σ τ ρ ά φ η τ ε , π ρ δ ς τ ά 
τ ή ; ληστε ίας υ μ ώ ν άναστράφητε σ π ή λ α ι α . Ού γ ά ρ 
αίρήσετε τους έ π \ τ ή π έ τ ρ α τ ή ς ορθής ομολογ ίας 
τδν νούν άπερε ίσαντας , ού καταβαλεΓτε τους έν τ ω 
ύψει τ ώ ν συνοδικών δρων εαυτούς έ π ι σ τ ή σ α ν τ α ς · 
άλλ' έν ύμΓν αύτοις συντριβήσεται τ ά τ ή ς α ί ρ έ σ ε ω ς 
κ ύ μ α τ α , μηδέ μ ίαν τ ή κ α θ ο λ ι κ ή Ε κ κ λ η σ ί α κ α τ ά -

65. Ilaec v i r bealus ad bomines omni sano desfl-
tulos sensu et proceres dementia plenos prolocuius , 
sequeniia quoque adjungil prioribus : Tametsi , i n -
q u i i , nostra bajc sedes pasiorc viduata sic esset, 
u l millus c i curam impcnde re t , tamen ne sic 
quidem u l l i l iceret docere fallaciam specie quadam 
vana placenlcm, sive conventum conlra canonum 
prsbscnpia cogere atque ex aliena provincia v e -
nientem n ih i l ad se spoctanles tenninos jur is d i -
cendi causa invaderc. Cum vero pasloris sui adhuc 
p r s s e n l i a g lo r i e iu r , nec desi t , qui u l i l i i e r i l l i ^ 
legii imeque prajsideai; quae vos ratio a canonicas 
d i s i r ic i ion is severi lale e x i m a l , qui super aurum et 
argentum, superque lapides preiiosos , supcr fun-
damenlum, inquam, aposlolorum Palrumque elo-
quiis varie exorna ium, l ignum, fenum, stipulam 
perversac fldei siiperexsirucre teniatis i ut vel ideo 
solum par vidcatur jux ia sacroscanones violati ipso-
ruin jur is reos vos peragi qui conlra adeo claras 
ac niahifestas pugnaiis et insanii is leges, congrue 

(20) Respici tur ad i l lud II PeCr. u , 3 : quibut ; u -
dicium iam olim non cessat. 

(21) M$. τδ μ ή · quod nescio qnem sensum facere 
p o s s i l : suppleo ig i lur quod cxcidisse l ibrar io v idc-

ξε ' . Ταύτα π ρ δ ς τ ο ύ ς κενούς μέν φρενών , π λ ή ρ ε ι ς 
δέ αφροσύνης δ υ ν α μ έ ν ο υ ς , διεξελθών δ μ α κ ά ρ ι ο ς , 
προσετίθε ι κα \ αυτά* Εί μέν έ ρ η μ ί α πο ιμένος ά π ρ ο -
μνήστευτος δ θρόνος ούτωσ\ κ α τ α λ έ λ ε ι π τ ο , ούδεν ΐ 
τ ώ ν π ά ν τ ω ν έξήν εύπρόσωπον σόφισμα π α ρ ά δ ι δ α -
σ κ ε ι ν , ή π α ρ α σ υ ν ά γ ε ι ν , κ α \ έξ αλλοδαπής έ π \ τ ά 
μ ή προσήκοντα α ύ τ ψ μετέρχεσθα ι δρ ια * ε π ε ι δ ή δ έ 
κα \ παρουσ ία πο ιμένος μ ε γ α λ α υ χ ε ϊ , κα \ τού π ρ ο σ τ α -
τούντος α ίσ ίως ού δ ι α μ α ρ τ ά ν ε ι , τ ι ς υ μ ά ς τής έκ τ ώ ν 
κανόνων έ π ι τ ι μ ί α ς έξαιρήσεται λ ό γ ο ς , έ π ι κ ε χ ρ υ σ ω -
μ έ ν ψ κα \ ή ρ γ υ ρ ω μ έ ν ψ κα\ τ ιμ ίο ι ς λ ίθο ι ς , ά π ο σ τ ο -
λικοις κα \ ΠατρικοΤς, φ η μ ι , λογίοις , θ ε μ ε λ ί ψ π ε τ τ ο ι -
κ ι λ μ έ ν ψ , ξυλώδη κα\ χορτώδη κα \ καλαμ ίνην έ τ τ ο ι -
κοδομειν κακοπ ιστ ίαν έθέλοντας; "Ωστε δ ίκα ιον ά ν 
εΓη και αυτής τ ή ς τών ίερών κανόνων α κ ρ ι β ε ί α ς υ π ο ­
δίκους υ μ ά ς ά π ο φ ή ν α ι , ούτω π ρ δ ς τά ε ν α ρ γ ή κ α \ 
δήλα μαχομένο ις κ α \ άνοητα ίνουσ ι , κ α \ δ ε σ μ ο Τ ς 
άΐδίοις ύποβαλείν εύκα ιρότατα . Τδν ούν κανόνα τ ο ύ ­
το ις ύπαναγνούς , κα \ καθα ιρέσεως κατακρ ίσε ι rapt-
δ ε σ μ ή σ α ς , έξω τού θείου περιβόλου γενέσθαι τ τ ρ ο σ -

l u r , et τόλμημα έν legens hunc sensum r e d t l o : 
< Atidax adversus Deo sacralos facinus, q u a l t i e r 
potest judic ium dici? » 
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έ τατ τεν . Ο! δε ώ ς ύ π δ μάστιγος έλαυνόμενο ι , λ ύ π η ^ οιηιι ίηο a?lernis v incul is subjlcicndi . Praelecto i g i -
κα\ μ α ν ί α γενόμενο ι κάτοχο ι , σύν τοίς έπομένοις 
αύτοίς κ ω μ ο λ δ γ ο ι ς κ α \ ά γ ύ ρ τ α ι ς , αύτδν τε κα\ Τ α -
ράσιον, τ ο υ ς τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς έδραιοτάτους στύλους, 
τοις ά ν α θ έ μ α σ ι ν ίβαλλον · ούτω τε λοιπδνδιά τ ή ς λ ε ω ­
φόρου ένασχημονούντες οί μ ι α ρ ώ τ α τ ο ι , κα \ πρδς τ ά 
βασίλεια σύν το ί ς κ α τ ά τ ώ ν α γ ί ω ν σκώμμασιν ήδη 
φ ε ρ μ έ ν ο ι , ήπε ίλουν ενώπιον τού τ ε βασιλέως κ α ϊ 
τού τ ή ς α ίρέσεως φορυτού , δσα ήκουσαν κ α \ δσα 
εποίησαν. 

l u r i i s canone, ac depositionis promulgatasealenl ia , 
jubet eos seplo divino excedere. I l l i porro l a n -
quam llagro abacti, alroque nioerore ac furpre 
perci t i , adjuncla sibi peiulanl ium bominum et 
circumforaneorum caterva, ipsum pariter ac T a -
rasium (6), firmissimas Ecclesiao coluinnas, ana-* 
themaie feriunt : alque i l a impurUs imi bomiues, 
publice lurpi ludinem jacianles suam, redire fes i i -
uan l adimperalorem cum i i s c o n v i c i i s , quibus s a in 

cios compleverant, e l coram ipso vulgique haereiici impura turba minas crepando , refenmt omnia 
quae audiveranl feceranique. 

C A P U T X I . 

Periculum necis iancto Nicephoro inferenda. (Jttima in templo valedictio. Exsiliwn. 

ξ ? ' · 'Ως ούν τ ή ς εαυτών καταδ ίκης έκ τ ή ς κ α - Β 66. E x canqnica igUur distr icl ione sese damna-
νονικής α κ ρ ι β ε ί α ς έπήσθοντο , κα \ τδ άπότομον τ ή ς tos senlientes, ct sacri i l l ius an imi inf lexib i l i 

constanlia ex falsis nuni i is suis l iquido cognita, a u -
daciam tantisper rc in iserunt ; ul l roque ne cum i l lo 
in col loquium venireiit decernenles, ad aliud d i -
v ium converlerunt se, et sanclum vi deponendum 
susurrabant, vel e l iam ex insidi is occulle lo l l en-
dum. A c forle, nisi e c lcro aliquis reciae fidei ad-
dicl ior , quas vera audiiione deprehcuderat s l r u -
ctas ei insidias palam delexrssel , e i securi ia l i 
ejus festinasset prospicere, tragicae lanienia l io-
nes de eo in cbar ia niodo exaratae exsiarenl . U b i 
auiem ne hsec quidem stropba ex voto cesserat 
l iomicidis (divina enim prolec i io ac cura Dei fa-
mulo praesidio era t ) , contenderunt i l l a i a v i sedc sua 

ίεράς ε κ ε ί ν η ς ψυχής ά π δ τ ώ ν οίκείων ψευδαγγέλων 
ανέγνωσαν, ύ φ ή κ α ν του θράσους , κα \ τ ή ς π ρ δ ς αυ­
τόν ο μ ι λ ί α ς έθελουσίως ά π ε ί π α ν τ ο · έφ ' έτέραν δέ 
ένοδίαν τ ρ α π ό μ ε ν ο ι , β ία καθελείν έθρύλλουν τδν 
άγιον, ή λ α θ ρ α ί ω ύ π ε ξ α γ α γ ε ί ν θανάτψ μελέτην έ τ ί -
θεντο. Κ α \ εί μ ή τ ι ς τ ώ ν τή όρθή δόξη π ρ ο σ κ ε ι μ έ ­
νων, κ α \ τ φ κ λ ή ρ φ κ α τ ε ι λ ε γ μ έ ν ω ν , τ ά τ ή ς επιβουλής 
έκ τ ώ ν τ η ς αληθείας πεπυσμένος σ α φ ώ ς , ά π ε γ ύ -
μ ν ω σ ε ν , κα \ τ ά τ ή ς ασφαλείας προειδέσθαι κ α τ -
έσπευσε ν , τ ά χ α μ ε τ ά τ ρ α γ ω δ ί α ς έ χ α ρ τ υ π ή θ η κ α \ 
wv ό λ ο φ ύ ρ μ α τ α . 'Ος δέ κα\ π ε ρ \ τ α ύ τ η ν οί φονώντες 
τήν δ ρ α μ α τ ο υ ρ γ ί α ν έσφάλησαν ( ή γ ά ρ άνω θεία 
(ϊοπή τ δ ν ε α υ τ ή ς έφρούρει θεράποντα) , τήν π ε ρ ί γ ε 

τού θρόνου βία καθελείν σπουδήν ύφίεντο , θάνα- ^ dejkere et deponere sanctum, omni conlenlione con 
τον ά π ε ι λ ο ΰ ν τ ε ς κακδν τ ή τ ώ ν π ρ δ ς τήν άσθένειαν 
σονοισόντων αναιρέσει · κάν τ ' ούκ ένδόσιμον ή ν , στε-
ρίσκοντες αύτδν τής έκ τών έξωθεν τ η μ ε λ ε ί α ς , τ ή ς 

τε έν τ α ί ς συνάξεσι νενομισμένης (22-23) μ ν ή μ η ς . 
Ούτω γ ά ρ τ δ μορμολυκείον εκείνο ( έκκοπτέσθω γ ά ρ 
τδ βασ ιλέα καλείν α ύ τ δ ν ) Ίουδαΐκώς τοίς ίεράσθαι 
ιοχούσιν έ π η π ε ί λ η σ ε ν , ώ ς έάν τ ι ς αύτδν αρχ ιερέα 
τρανως δ ν ο μ ά σ ε ι ε ν , άποσυνάγωγος γ ένητα ι . 

tra eum ccrtautes, comminames necem e l verbera, c t 
quidquid d i rum es l , s i quis subministraret a l iqu id , 
quod φ $ l e v a n d » imbeci l l i t a l i conferret ; eiim 
denique,quamvis nullam ipsis occasioncm daret, 
externo omni privantes oruatu, e l i am memorisc in 
convenlibus sacris per leges facicndae hoiiore spo-
l i a r u n l . S i c namque larva illa (absit enim ut impe-
ratoris regisque nomen oblineat) furore Judaico 

perct tus , i i s , qui sacerdotali digtiilaie fu lgebani , cooiminalus e r a l , u l si quis eum poniificem aut 

ep&copom palam vocaret, extra synagogam flerei. 

ξ ζ ' . Μόνος ούν λοιπδν έ π ' έλπίδι κατοικ ισθε\ς , κα ϊ 
τ α ΐ ς θλ ίψεσιν ύ π δ θ ε ο ύ π λ α τ ύ ν θ ε ί ς , ώ ς Δαβ\δ δ 
θ ε ι ο τ α τ ο ς , έν τ ο ύ τ ψ κα \ μόνψ φέρειν ούκ έσθενεν , 
έν τ ω τ ή ν π ο ί μ ν η ν όρ$ν ήθετηκυϊαν τδν ά ρ χ ι π ο ί μ ε ν α , 
«α ϊ το ί ς λύκο ι ς γενομένην ύπόφορον. Τ ί ούν έδει 

67 . l n sola ig i lu r spe deiuceps fundalas, et sicut 
divinissimtis David in t r ibulai ionibus dilalatus 
uiium hoc ut ferret adduci non poterat , qno«l 
Cbrrs t i g regem, si immo pasiore ab j ec io , lupts 
expositum praedamque faclam v idere i . Quid ergo 

« o o t v [ ώ (44) τ ά ν ] π ρ δ τ η ς υμών αυτών σ ω τ η ρ ί α ς ; D per vestram ipsorum saluiem agendum, qu id prae-

n Psal. if , 2, 

(I) l o Appendice Theophanis addi lur : c S . Ger -
rftaoos p a i r i a r c b a , qui Leoni hau r i co resliterat. » 
CofcuiT l i M a i i . 

( K - 2 3 ) Μβ.Οάνατονάπειλοΰντες κάκωσιν τ ώ ν πρδς 
τ ^ ν άσθένε ιαν συνοισόντων άναίρεσιν , άλλ' ούκ έ ν -
δ & ι μ ο ς ή ν , στε ρίσκο ντε ς αύτδν τ ή ς έκ τ ώ ν έξωθεν 
τ η μ ε λ ε ί α ς , τ ^ ς έν τα ί ς συνάξεσι νενο^ιισμένης μ ν ή -

E x quibus longe i n i r i c a l i s s i m i s , sed modica 
m c j i d a l i o n e ίιι texlu cor rec t i s , l i ic nunc demum 
I C B M U L a i i n u s e x s i s l e i : f Malam comminanlcs mor-

tem earam ablatione rerum quse infirmitati levanda; 
conducerent; e l (quamvis nuila adessel causa) p r i -
vantes ipsum tam exlerno ornalu quam legi l ima Ια 
sacris cemmemorai ione. » Deinde is iud τοίς ί ερά­
σθαι λαχούσι , siraplicius reddee, quibus lacra facere 
obtigiuet. 

(24) Ms. ψ , qno per conjecturam m u i a i o , c x i e r a 
6ic interpreior : c Quid ig i l i i r faciendum e i , cbaris-
s i m i , pro ve&ira saluie, quid praeslanduni era l? » 
A c deinde in fine p e r i o d i : c IIt quanUim iu inso 
c r a l in pcccalum non l a b c r c n l u r ; > et paulo p o s t , 



127 S. NICEPHORI PATRIARCiLE CP. 128 
eiaudum erat? Quandiu mul l i lud in i periculoruni i n - Α τ ί δ ι α π ρ ά τ τ ε σ θ α ι ; Μέχρι τ ίνος τ ή δαψιλεία τ ώ ν δ υ σ -

natandam sic ut η ο η mergereiur, ηοη cederel ne-
•luitise tempdris, non pejori po les la l i , eamque se-
quentibus locum darei? Quomodo cavere poterat 
u l non laberentur in peccattira, qnod adverstis 
ipsum pairabaniT Nam ne eosquidem a sua abdi -
eabal cura, qui lacessebant iujuri is eumque per-
sequebanliir , pieiate C h r i s i i discipulum imi lans , 
Non sic aulem i l l i , quoruin uuum boc s ludium 
era i alque opera, ut beneficiis solis cerlare 8tu-~ 
deutem insidiis appelerent. Nec enim inania in 
eum meditari , mortesque inienlare desieruni prius 
quam extra p o n a m (Ecclesiam ecilicet) ejeclum 
occiderent, j ux l a Domini parabolam i l lam unani-
miter dicentes : Venile oceidamus eum, et po$$i-

χερών έπ ι νήχεσθα ι , κα \ ούχ ένδ ιδδνα ι , ού τ φ π ο -
ν η ρ φ κ α ι ρ ώ π α ρ α χ ω ρ ή σ α ι , ού τ ή πονηρότερα εξου­
σία , χ α \ τοίς ταύτην άγουσι δούνα* τ δ π ο ν , ώ ς μ ή f 

τδγε ε ίς αύτδν ή χ ο ν , α μ α ρ τ ί α π ε ρ ι π ε σ ε ί ν ; Κ α \ γ ά ρ 
υπέρ τ ώ ν έπηρεαζδντων χ α \ δ ιωκδντων έ φ ρ δ ν τ ι ζ ε , 
τον διδάσκαλον Χριστδν έν τ ο ύ τ φ μ ι μ ο ύ μ ε ν ο ς . Άλλ* 
ούχ εκείνοι τοιούτοί πόθεν , ο ίγε χ α τ ά τού εύεργετε ίν 
πε ιρωμένου επ ι τ ι θέμενο ι σπουδήν άπεδε ίχνυντο . Ού 
γ ά ρ χ α θ υ φ ή χ α ν κ α τ ' αυτού κενά μελετάν , χ α \ θα­
νάτους έ π α π ε ι λ ε ϊ ν , Εσθ' δτε τ ή ς π ύ λ η ς έ ξ ω ( τ ή ς 
Ε κ κ λ η σ ί α ς φ η μ \ ) έξώσαι κα\ άποκτ ιννύναι δ μ ο θ υ -
μ α δ δ ν , κατ* έκείνην κα\ αύτο\ τήν Κυρ ιακήν π α ρ α -
βολήν λ έ γ ο ν τ ε ς , Aevre , άχοχτεΐνωμεν aOtdr, χαϊ 
κατάσχωμεν τήτ κΛηρονομΙαν α ύ ε ο ν / Ο θ ε ν τ ώ άθο-

deamus hwredilalem ejutte. Guni i laque i l lumina- Β λ ώ τ φ vot προφητικός τ ι ς ών καλ βλέπων τ ά Εμπροσ-
tissimae menlis radio, cui prophelici al iquid afiDalus 
fnesset ad nnteriora prospicienda, i l lorum ad sce-
lus eicaecaium aique in caedem inci iatum depre-
licnderet animum, in haec verba imperalori sc r ib i t : 

68. Exposci t lempus, u i humili tas nostra, quae 
in banc necessilalem aique invaleludinem devenit, 
t d jusu teuacem niajestatem vestram baec referau 
Hactcuug pro v i r i l i nostra faculiale luendae veri ta tU 
ac pieiai is causa deceriavimue, neque eoruin quae 
nos i r i muneris eranl quidquam videinur gublra-
xisse, procuranles ut neque petentibus defueril ser-
monis conferendi facultas, neque doctrina recipien-
l ibus . Posiquam vero eo nomine ir ibulat ionem 
omnem e i angustiam afflictionemque, infamram, car-

θ ε ν , τήν π ε π ω ρ ω μ έ ν η ν α υ τ ώ ν καρδία ν δρών πρδς 
α ί μ α τ α λοιπδν άποβλέπουσαν , έπιστέλλε ι τ ώ κ ρ α -
τούντι διά λέξεως ώδε * 

ξ η \ Κα ιρδς α π α ι τ ε ί τήν ημετέρα ν τ α π ε ί ν ω σ ι ν , 
ε ί ς τήν περίστασιν ταύτην κα\ τήν σ ω μ α τ ι κ ή ν ά σ θ έ -
νειαν έ λ θ δ ν τ α ς , τ α ύ τ α πρδς τδ φιλοδίκαιον υμών 
κράτος άναγαγε ί ν . "Έως τού νΰν ήγων ισάμεθα κ α τ ά 
τήν δύναμιν η μ ώ ν υπέρ τ ή ς αληθείας κα\ τ ή ς εύσε -
βε ίας · κα \ , ώ ς δοκούμεν , ουδέν π α ρ ε λ ί π ο μ ε ν τών 
κεχρεωστημένων ή μ ί ν , μ ή τ ε πρδς διάλεζιν τών α ί -
τ ο ύ ν τ ω ν , μ ή τ ε πρδς διδασκαλίαν τών δεχόμενων κ α θ -
υστερήσαντες . Ε π ε ι δ ή δέ διά τούτο πάσαν θλίψιν 
καΛ στενοχωρίαν κα\ κάκωσιν ύ π ε μ ε ί ν α μ ε ν , α τ ι μ ί α ς , 

» —• »—* ρ λ - γ — 4 ' 

cercs, proscripiiones, faoiulantium etiam jaoturam u φ ύ λ α κ α ς , δημεύσε ις , τών υπηρετούντων ήμ ίν τ ή ν 
perlul i inus, eo landem proruperunt quidam, qui se 
episcopos dicunt , ut majorera prioribus conlume-
l iam nobis probraque i r rogarenl , cum vulgi c i r cum-
foranei lurba gladiisque ac lignis insiructa offe-
rentes se nobis. Atque i l l i quidem, cujusvis generis 
convicia injuriasque impudenler inverecundeque in 
i i 0 8 j ac t avc run l ; neque Dei t imorem concipienles 
animo, nec ulla duci i reverenlia erga suum quon-
dam p rxsu i em, eumque exlrema decumbeniem va -
Ictudiue, ac solo languenie sp i r i lu supers i i i em; 
turba vero, quae i l los comi i aba lu r , l u m me tum 
decessorem ani i s i i i em dirie devov i t : quod ambobus 
gloriosuin es l et decus maximum. Super baec auiem 

β λ ά β η ν τδ τελευταίον ήλον, τ ινές δοκούντες ε ίναι 
ε π ί σ κ ο π ο ι , κα\ πλείονα τ ώ ν προλαδδντων πήν ά τ ι -
μίαν ήμ ίν π ρ ο σ ή γ α γ ο ν , έπ ιφερδμενο ι δχλον ά γ υ ρ -
τ ώ δ η κα\ δημοτικδν μετά μαχα ιρών κα \ ξύλων, έ π ι -
στήσαντες ήμ ίν αυτούς . Κ α \ αύτο\ μέν πάσαν ύβρ ιν 
άνα ισχύντως κα \ άναιδώς π ρ ο σ ή ν ε γ κ α ν , μ ή τ ε τδν 
φδβον τού θεού έν νώ λαβδντες , μήτε ώ ς α ρ χ ι ε ρ έ α 
αυτών ποτε γεγονότα εύλαβηθέντες , κα \ τ α ύ τ α έν 
έσχατη άσθενεία κε ίμενον , κ α \ τήν πνοήν μόνον 
Εχοντα* οί δέ δχλοι έμέ τε κα\ τδν προλαβόντα αρ­
χ ι ερέα τοίς άναθέμασιν Εβαλλον, δ π ε ρ ή μ ί ν γ έ γ ο ν ε ν 
ε υ φ η μ ί α κα \ έ γκώμ ιον μέγ ιστον . Μετά ταύτα π ά ν τ α 
τ ά κ α κ ά ήκούσαμεν , δτι οί τ ή ς αληθείας έ χ θ ρ ο \ 

omnia mala certa cognovi relatione veritai is hoslcs D Ενέδρα καθ* η μ ώ ν συσκευάζουσι, βουλόμενοι έ π ι θ έ -
adversug ηο ι insidias slruere : idque i l l i s const i lu-
i n m es*e, u l r e l deponant vel neci i r t d a n i violentae. 
Ne ergo scelus tanium fiat, inque majestaiein ves-
i ram crimen recidal , cum major nul la in nos per-
eecutio excogi iar i possit, necesse omnino es l ut 
inv i t i atque noleoies, velui ab infensis nobis bosti-
bus persecutionem passi, nostra migremus sede, 
divinis circa nog resque noitras judici is et dispo-
s i i ion i acquievcentes, ejusque benigni t t i i agenles 
gratias. 

e t l l a u b . x x i , 18. 

« Cbr is tum magislrum in hoc imilatus : ι Pro quo 
tiescio quomodo.excideri t , < pietale Cbris t i discipu-

σθαι ή μ ί ν , κα\ ή άναίρεσιν ή κατένεξιν β ια ίαν κ α \ 
θανατικήν ποιήσασθαι ε ί ς ημάς. Ί ν ' ούν άτοπον μή 
γένητα ι , μηδέ α μ α ρ τ ί α ά ν α δ ρ ά μ η ε ίς τδ κράτος υμών 
( ε π ε ι δ ή πλείονα δ ιωγμδν έπινοηθήναι κ α θ ' η μ ώ ν ο ύ χ 
Εστιν) , άκοντες κα \ μ ή βουλόμενοι, κα \ δ ι ω κ ό μ ε ν ο ι 
ύ π δ τ ώ ν έπηρεαζδντων , ανάγκη π ά σ α μ ε τ α σ τ ή ν α ι 
η μ ά ς τού θρόνου η μ ώ ν κα \ ώς δ θ ε δ ς κρ ί ν ε ι κ α \ 
οίκονομήσει τ ά κ α θ ' η μ ά ς , στέργομεν κα \ ε ύ χ α ρ ι -
στούμεν τ ή άγαθότητ ι αυτού . 

Imn i m i l a r i . ι Qnod cssct ad sanctum S iep l i s i i i um, 
dc ψ ι υ nullus bic s e rmo , referendurn. 
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έπ ιστολήν δεξάμενος , κα ι μανικόν τ ι κα ϊ σαρδόνειον 
π ε ρ ι μ ε ι δ ι ά σ α ς , έ π ι τ ή προδε ικνυμένη βία προστ ί -
Οησι β ια ιότερα . Τ φ γ ά ρ φρουράρχη π α τ ρ ι κ ί φ του 
θεοφόρου Πατρός στρατ ιωτ ικών έγχε ιρήσας άπόμο ι -
ραν , μεσούσης ήδη νυκτός , τδν του φωτός Κυρίου 
[ λ α μ π τ ή ρ α ] εξοστρακίζε ι ν έκέλευσεν. Τ ί τ ο ύ τ ο ; Ού 
τ ή ς κ α τ ά Χριστδν έπ ισυστάσεως δ ιαλλάττε ι τδ δ ρ ά μ α 
κ α \ σ ύ ν τ α γ μ α * ουδέ γ ά ρ Εξω νυκτός εκείνοι τ ά ς 
χ α τ ά Χριστού βολάς ή έπ ιβουλάς δ ιετ ίθεσαν, κα ϊ 
ούτοι νύκτα συνήγορον Εχοντες έπ* ίση προδοσία τού 
καλού Ποιμένος ελεγχόμενοι . *0 δέ τήν ώραν έληλυ-
θυίαν , κ α \ τήν σπε ίραν έ π ' αύτδν έ μ π ί δ ω ν δίκην κα \ 
π α ρ ν ό π ω ν φττόντων Θεώμενος, α ί τήσας φ ώ τ α κα\ 
τ ή ς κλ ίνης δ ι α ν α σ τ ά ς , ύπερείδε ιν αύτδν έν\ τ ώ ν 

VITA. 130 
Ταύτην ώ ς π λ η γ ή ν ' ύστάτην δ κοπρόνους τήν Α 69. Hac epislola ceu novissima plaga accepla i n -

quinatissimus i l le animus, fariosumqiie al iquid ac 
sardonium sobridendo immurmurans , i l l i , quam 
baclenus ostenderal, v i o l e n t i » violenliora adjuugit. 
Pat r ic io namque, i l l ius carceris quodiv iuusPale r l e -
nebalurpraefeclo (c), contradila m i l i l a r i manu.media 
nocte Dominieae lucis pracepi t , ut v i rum sanclum 
i n e x s i l i u m deportarel . C u r vero is iud ? Nempe ut 
fabula et machiual io praesens ab ea quae in Cbristo 
anlocesserai conjuraiione non dissideret : nam et 
i l l i noctis beneflcio usi suas ία Cbr i s lum aiacbinas 
atque insidias i n s i r u x e n i n l ; et bi s im i l i noctis 
favente s i lenl io , parem booi paslor&g prodil ionein 
perpelrasse noscuniur . Ipse porro borain venisso 
videns, e i cobonem cul icum ins iar ac loeasiarura 

ε ίωθότων προσέταττεν ( έ τ ι γ ά ρ τδ τ ή ς νόσου ή κ μ α - yj sal ienlium sibi ingruenlem coulueos, lumeo infer r i 
ζεν ά λ γ η μ α , κα \ ή διοικούσα τδ σώμα ύπέλυεν δ ύ -
ναμ ι ς ) * κ α \ τ ή μ έ ν λα ι$ τ ά τ ή ς ασθενε ίας , ώ ς έφην, 
ύ π έ ρ ε ι δ ε ν , τ ή δεξιά δέ τού θείου έ π ε ι λ η μ μ έ ν ο ς π υ -
ρ ε ί ο υ , τ ά ς τ ώ ν ι ερών εκείνων ταμ ι ε ίων εύωδίαζε 
δ ώ μ α τ α . Φθάσας ούν ε ί ς τδν τού μεγ ίστου νεώ π ε -
ρέπυστον (25) κατηχούμενον , έν φ πολλάκις π α ν ν ύ -
χο ι ς έ λ ι π ά ρ ε ι τδ θε ίον έ ν τ ε ύ ξ ε σ ι , δυοίν λαμπάδοιν 
ύ φ ή π τ ε κ η ρ ώ ν , ε ί τα τ ά έν χερσ\ μ ε θ ε \ ς , ανωτέρω 
τ ε τ ώ ν δρωμένων γενόμενος , τδ μέν σ ώ μ α π ρ η ν έ ς 
ε ί ς γ η ν καταβολών , δρθιον δέ τήν ψυχή ν άνατείνας 
ε ίς ουρανό ν · 
canc i i s quae sub aspectum cadaul effeclus superior, 
ccelam a i i i m u i n dirigens, a i i : 

x/. Κ α \ σ υ , φησ· ν , ό υ π ε ρ μ ε γ έ θ η ς κ α \ ύ π ε ρ φ υ ή ς , δ C 
τ ώ ν θ α υ μ α σ ι ω τ ά τ ω ν κ τ ι σ μ ά τ ω ν Κ ρ ρ ι ο ς , κα \ τ ή ς α ν ­
εξερεύνητου σ ο φ ί α ς , ή ς βραχύ μόλις έκ τούτων ύ π ο -
φ α ί ν ε ι ς ^ χ ν ο ς , μόνος εύρέτης , έπ ιφάνηθ ι φ ι λ α ν θ ρ ώ π φ 
κηδεμον ία έ π \ τήν μεγάλη ν κα \ ύψηλήν τού ναού σου 
• α υ μ α τ ο π ο ι ί α ν , έν ψ τ ώ ν άχραντων κα \ α κ ή ρ α τ ω ν 

jussit , acse leciulo erigens, unum e domeaic is 
fulciendo sibi operam commodare j u b e t : vigebac 
enim adbuc acgriludints dolor , ac qua regitur 
corpus, faiiscebal facultas. Iiaque s in is l ra quideui, 
u l i d i c e b a m , imbecillitatein sus len lans , dexlcra 
tburibulura accepit, et sacrarum i l larum aediutu 
l ec l a suav i lus l ravi t incenso; veniensque in teai-
p l i raaximi exaudibile calecbumenium, ubi non raro 
supplicationibus in lolas productis noctes Deum 
obsecrare consueveral, duos accendii cereos (α*), 
dimitlensque ea omuia , quae ία rauiibus erant, et 
prooum i n le r ram corpus s l ravi t , rectumq«ie i u 

70. E l tu omnem magniiudinem ac naiuram 
superaus, summe ni i rabi l ium rerum Oominus, in i* 
pmes l igab i l i sque sapieoiiae, cujus ?ix leuue quod* 
dam ex bis vestigium subobscure ostendis, invenior 
solus, benignissiraa dighalione tua ac cura appare 
8uper magna ac subiirai mirabi l is lempl i l u i s tru-

(35) A l i ae e i freqitenlias p lura l i le r τ ά κ α τ η χ ο ύ -
μ ε ν α quandoque e l κατηχουμενείον , quod La i inue 
aervat inlerpres : auc iore» vide apud Meursium i a 
C l o c t a r i o : usuai Simeoa Tbessalon. l i b . De Sa-
t r « * i . , d e s c r i b i i bis verbis : c Ca iecbumeoa , id est 
eaiecbumenoruiir domus, propierea excog iu i a sunt 
o l e l i a m h i audil i i visuque solo d iv inorum p a r l i c i -
pes ftereoi, et labiis linguaque fidem proiilerentur. > 
E r a n t auiem porticus vel atr ium lemplo ipsi p r » -
teususD, vel ipsius teoipli pars anler ior , in quo ιιοα 
bapt i sa i i s l icebai consislere usque dum sacra my-
M e r i a infcrreniur ad allare. ι 

\c) In Appendice Theopbanis haec de ejus exsil io 
M r n n l u r : < Caelerum Dei manu miraculortim 
effecirice nonnih i l sublevalus est pa l r iarcba : quod 
c o m resc i i s e l Cbam&ieon, quoruudaui opeTailiies i n 
pa i r ia rcbUini clam penetrare jussit e l siienles abdu-
cere : erat porro jejuniorutn i n i l i u m . C o n f e r U 
i taque muUiludiue coac i i , ve lu i Judaei iu Cbr i s lum 
iaa i l ien ies , cum gladiis e l l ignis ecclesiie a i r iu in 
leptef erunt , clamanies et lumuliuose vociferanles : 
ccepenioique exsecrari e l diris devovere sancta 
ira meuior ia defuncios Germanuni e l Taras iuui , 
i n o e i Nicephoruui . Quai quidcm audiens p a l i i a r -
rha , Deo cum Jacrymis gralias e g i l , quod pieiatU 
dcfeodendat causa baic audire luerereiur. Coufe-
si i in conspirant i impetu popubis i n s i l i i l , u i in pa-
i m r c b i u t n ingrederelur . Mox Tbomas qnidam pa-
i r i c i u5 ,bU excoi i su l , qui itmc vclul impcratoris)ti!>sii 

Eccles iam lulandam susceperat , portis pa l r iarchi i 
occlusis, eoe removi l , ve lu l inscio imperaiore i s -
liusroodi facinora moli los . Pro i inus ad Cbamae-
k o n l e m praefatus v i r profeclus, inordinai i im po-
puli moium deounliavit . Ille pro soli io mendax, 
nec quidauara scire , nec quemquam a se missum 
negare. V e r u m , i nqu i i , necessiiaie compulsus, et 
ani iui moerore (actus pepnkis, in hujusmodi facUim 
p ro rup i i . Subinfer l T b o i n a s : S i eum jusseris e x -
p e l l i , doni ine , αυα opus niuhis . Tan ium hoitiines 
duos in i l i e , aliosquc qui efferant : ιιοα eniin ingra-
vescenle valeludine, a se potesl precedere : aiqtie 
i l a discedet. Id i l a feciusubinissis nocie, qui pa-
Iriarcbam ejicerenl Ecc les ia . ι Incidebai porro 
Domiaica Sexagesimae, Graecis Orienial is E<Tlesia;, 
post quam jejunium auspicabatur aniio 815 io xt 
Februar i i , cyclo l u n s 48, solis 42, l i i l e ra Doniiuical i 
G . Inierini Tbeopbanes infra in alia V i l a i iuiu 17 
acr ib i l ιιι Idus M a r u i ι i n exsil ium ejecitim fuisse ; ι 
quod in ic l l ig i polesl de ejedioae quo ipse Goti* 
eUntinopoli discesserat, u l paulo posl d ic i iur . 

(d) Vt ia S. N i c e l x : ι Tunc iuiperalor cnisit uai im 
ex oplit i ialibus , q u i lyramiico niure ipsum depostiil, 
l l l e vero cum in magnain ecclesiam desceiidibse», 
e i cereas faces accendisse i , iburaqtie e i preces 
adbibuissel , cuoipopulus ipse i l l ius p e ^ n n a i i o u e m 
lamenlarelur , lianc babuil oraiiooeui : F i l i i , Gbr i« 
sii .uios vos inveui , Cbristianos vos rel inquo. % 
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l u r a , i» quo i i i lemeratort im ac i i i imor la l ium niys- Α μυστηρ ίων τάς δλοκαρπώσεις δεχόμενος , ά μ α ρ τ η -
le r iorum bolocausia suscipiens, peccatorum rc -
missioiiem his , qui cligue i l l i s impart iendi as l i ler in t , 
coiiferre s l a lu i s t i . IIoc namque otuni sorde labeqtie 
p u n s s i m u m lua poiemisftima dexlcra nunc quoque 
protegendum coniinendo; quod ego munere luo 
mi l i i coucred i lum, pro virtti mea sancie conscr-
vans, tn verae pbiIo>ophiae petra firmum custodivi ; 
l c inp lum sc i l ice i , quod ceu locus ac laberiiaculuin 
gloria; lua», pulcberr i inum decorem suum se rv fmt ; 
l i l ios l ib i atque baercdes venerabilis h v a c r i fecunda 
proli! plurimos edidit, innumerosquc jug i pceni-
tentia iniseriiordissnnae luae clemeittia? reeonci-
l i a v i l . T i b i , Salvator , quanquain mdignis man i -
bus, deposiium irado : jud ic iorum tuorum abysso, 

μάτων άπαλλαγήν τοίς άξίο)ς μετε ίληχένα ι π α ρ α σ τ ή -
σασιν έαυτοίς χορηγείν έδ ικα ίωσας . Τούτον γ α ρ , 
παντδς σπίλου και μ ώ μ ο υ πόββω τυγχάνοντο , τ ή 
π α γ κ ρ α τ ε ί κα \ νυν χε ιρ ί σου π α ρ α τ ί θ η μ ι , ώ ; παρ* 
α ύ τ η ; και πιστευΟε\ς τούτον κα \ δ ιατηρήσας όσίως 
ε ι ς δ ύ ν α μ ι ν , έ π Ι τ ή π έ τ ρ α τ ή ς αληθούς φιλοσοφίας 
έρηρεισμένον έφύλαξα * ώς τ ό π ο ; και σ κ ή ν ω μ α τής 
σης δ ό ξ η ; τ ή ν εαυτού π ά γ κ α λ η ν εύπρέπε ιαν δ ι εσώ-
σατο, υίούς σοι κα\ κληρονόμους διά τ ή ς σεπτής 
κολυμβήθρας πολλούς ύ π η γ ά γ ε τ ο , διά μετανο ίας 
ανενδότου τ ή ε ύ σ π λ ά γ χ ν ψ εύμενε ία σου κρείττους 
αρ ιθμού προσωκε ίωσεν . Σο \ , Σ ώ τ ε ρ , τήν π α ρ α κ α -
τ α θ ή κ η ν , εί κα \ άναξία ις χερσ\ν , έ π ι δ ί δ ω μ ι , π α ρ α ­
χ ω ρ ώ τ ή σή τ ώ ν κ ρ ι μ ά τ ω ν άβύσσφ τά κατ* α ύ τ δ ν , 

ψ ι ο malueris modo disponenda coneedo. Rugi t R ώς ευδοκείς δ ιατ ίθεσθαι . Αέων κατ* αυτής έ π ω ρ ύ ε τ α ι , 
Leo adversus x d e m sanctam, quarens ut rap ia l , 
suisque cai t i l is accommodam faciat habi la l ionem. 
Nou dormilet adversus effreiiem i l l ius audaciara l u c i -
dihsiimis ac insoporabilis oculus tuus. Noscal quem 
offeuderil, et in quem oesiro impotenti bacchaius 
si t . Pasiores luporuiu i inmani la ie in eon ver i i t . Ovium 
faciles auimos, u l iis pbsequanlur qui bene re-
guni ac praesunt, ac in iuobediemiae feritatcin 
c o m p u l i l . A b ejus errorc gregem l ibera , qui se i l l i 
i iecduui ad junxi l , remissioitem a malis obtiueal , 
eruatur a pericul is . Dcxierae tuae poseessio c s t ; 
ne i i s , quxso , ctdat in p rxdam qui ipsam qua;runt 
devorarc. IS s amcm qui in tua nos judicia proje-

ζ η τ ώ ν ά ρ π ά σ α ι , κα \ τοίς εαυτού σκύμνοις έτοιμάσαι 
δαψιλές οίκητήριον · μ ή έ π ι ν υ σ τ α ξ ά τ ω κατά τ ή ς αυ­
τού τολμηρ ίας δ π α μ φ α ή ς σου κα \ ακο ίμητος οφθαλ­
μός · γ ν ώ τ ω , τ ίν ι προσκέκρουκεν , κα\ πρδς δν ά κ ρ α -
τ ώ ς π ε π α ρ ψ ν η κ ε ν . Ε ί ς λύκων θηριωδία ν τούς π ο ι ­
μένας μετήμε ιψεν , τήν πρδς τούς κ α λ ώ ς ά γ ο ν τ α ς 
τ ώ ν προβάτων εύπε ίθε ιαν πρδς άπε ιθε ίας ή ) α σ ε ν 
άχρε ιότητα · άρπασον τ ή ς αυτού πλάνης , τδ μ ή π ρ ο σ -
τεθέν α ύ τ φ ποίμν ιον · άνεθήτω τ ώ ν δεινών, ά π α λ -
λ α γ ή τ ω τών δυσχερών. Τ ή ς σής χε ιρός έστι κ τ ή μ α · 
μ ή τοίς κ α τ α π ι ε ί ν ζ η τ ο ί σ ι γένοιτο θ ή ρ α μ α . Ή μ 4 ς 
δέ τοϊς σοίς εαυτούς έ π ι ^ ί ψ α ν τ α ς κ ρ ί μ α σ ι , χ ε ι ρ -
α γ ω γ ο ί η ς κα \ δδηγοίης δποι φίλον τή σή κ υ β ε ρ ν ή σ ε ι 

cimus, tnaiiu ducasac dirigas qno guberiiatrici luai π α ρ ί σ τ α τ α ι . Τήν βία ν δ ρ ά ; , δ ση ν , Κύρ ι ε* μ ή τ ή ς έ ξ 
·. ι . . . . · r : . %τ: ι.ν,, ι \ Α . « . · » . . Ι Α _*_r _ 1 . . 1 x si λ . . 2 - x λ _ / providenlia? vismn fueri l . Yides, Douiine, quanla 

nobis violenl ia i u c u m b a l : tie, obsecro, a r e i r i bu -
tionc, qux ex i l la c s l , nos excludas. Ne velu l iinpe-
r i los ininusque fcolertes pasiorcs arguas : unuse i i im 
solusque cs, cui u l sapienler onmique prudentiae 
laude regai ac pascal , concessum esl . Me pigrili;e 
dai i inemur, tanquam i i l i dedi l i u i i l i a docir ina; p r i -
miiivae p rod idc r imus ; quantum euim pcr lacukalera 
J icu i l col la ia opera, baic quoque l i b i , pr imogeai lo 
oiuuis creaturae, servavimus illaesa. 

71 . Vale m i b i , Sopbia , Verbi d iv in i durum fir^ 
uiumqiie perspitue de lub ruu i ; recue Adei l i b i 

-elausira impoiiO, q u x null is unquain harreticorum 
\ec l ibus i i i rrauganiur . T i b i sincerae confessionis 

αυτής έγγ ι νομένης άντιδόσεως η μ ά ς ά π ο κ λ ε ί σ ε ι α ς , 
μ ή ώ ς απε ίρους κα \ άσκεύους πο ιμένας έ λ έ γ ξ ε ι α ς · 
σο\ γ ά ρ μόνφ τδ επ ιστημον ικώς άγειν καλ π ο ι μ α ί ν ε ι ν 
κεκλήρωτα ι . Μ ή ^αθυμ ίαν κ α τ α κ ρ ι θ ε ί η μ ε ν , ώ ς τ α ύ τ η 
προδόντες τά τ ή ς διδασκαλίας βιωφελή π ρ ώ τ ο τ ο -
κε ία * τή γ ά ρ κ α τ ά δ ύ να μι ν συνεισφορά κα\ τ α ύ τ α 
σο ι , τ φ π ρ ω τ ο τ ό κ φ π ά σ η ς τ ή ς κ τ ί σ ε ω ς , α λ ώ β η τ α 
τ ε τ η ρ ή κ α μ ε ν . 

οα'. Χαίρε μοι , Σοφία, τδ τού θειο» λόγου σ α φ ώ ς 
άμε ίλ ικτον τέμενος , σοΙ τ ά τ ή ς ορθοδοξίας έ π ι τ ί Ο η μ ι 
κ λ ε ί θ ρ α , μοχλοίς α ίρετ ι ζόντων ουδαμώς σ ύ ν τ ρ ι β α -
μενα . Σο \ , τ ή σφραγίδ ι τ ή ς ε ίλ ικρινοΰς ο μ ο λ ο γ ί α ς , 

« ig i l lo munilas , Pa i ru in decreia u l toncrederem, ^ τ ά τών Πατέρων άσφαλισάμενος δ ό γ μ α τ α , κ α τ α π ι -
στεύσαι καλώς προτεΟύμημα ι , μ η δ α μ ώ ς τα ί ς α ί ρ ε -
τ ι κ α ί ς άντ ιστροφαίς συληθήναι δυνάμενα. Χ α ί ρ ά μ ο ι , 
κ α θ έ δ ρ α , έφ ' ή ν ούκ άβ ιάστως έ π έ δ η ν , κα ι ή ; ν ϋ ν 
υ π ο χ ω ρ ώ βιαιότερον. Χ α ί ρ ε τ ε , σηκοί μ α ρ τ ύ ρ ω ν θ ε ό ­
λ η π τ ο ι , το ί ς εύαγγελ ικο ΐ ς κα \άθλητ ικα ΐ ς χ α ρ α χ τ ^ ρ -
σιν έγκαλυνόμενοι 1 », έφ'οΤς οί άφραίνοντες έ π ι β α λ ο ΰ J T . 
μέν βέβηλους χ ε ί ρ α ς , ούχ ύφελούσι δέ τ ή ν έ .χ τ η ς 
αήττητου χειρός αύτο ίς έ π η ρ τ η μ έ ν η ν ά ν τ ί δ ο σ ι ν . 
Χαίρε κα\ συ, θ ε ο ύ μεγαλόπολι , κα\ δσο ι τ ο ι ς 
ύγιέσιν έν σοΙ κα\ Πατρικοίς έπερε ίδονται δ ό γ μ χ -
σιν, ο ύ ; τοις θ εού κα\ σοίς ύποβ^έβληκα π τ έ ρ υ ξ ι ν , 

operai pretium d u x i , quae nuUae uuquain violave-
o-itit ba3relk aorum l ecbux . V a l e , m ib i di lecla calbe-
«dfa* quam ntsi v i adaclus couscendi, a qua 
4iuiic cedo vi majori depulsus. Va le l e , m a r l y r u m 
divinain v i r iu iem spirames l u m u l i , aedesque sacra?, 
«va i ige l ic i s figuris e i c e i l a m i n u u i , quibus sunt 
defunclis , bi&loriis exoruaiae, in quas insani ho-
«niuee profanas quidetu maiius i i i j i c i e n l ; baud 
lan icn impendeiitein sibi ab invicta Dei manu sub-
4et fugienl i i l i io i ie iu . Vale e i l u , Oei magoa c iv i ias , 
oc quolquot in le sanas or lhodoxoruin Pa t rum 

k A n έγκαλυνδούμενοι vc l έ γ κ α λ υ π τ ό μ ε ν ο ι . 

file:///eclibus


133 V I T A . 134 

μ ή τ ι κ α κ ί α ς π τ ερδν ά π χ γ ά γ ο ι τ ή ς σής περ ιθάλ- Α doclrinac inbaerenl, Dei tuisque pennis subjeclos, 
ψ ε ω ς . 

οβ ' . Ο ύ τ ω τ ά τ ή ς ευκτ ικής Ιερολογίας άνενέγκας 
κ α ρ π ώ μ α τ α , τ φ φ ο ρ ε ί φ έαυτδν άποδίδωσιν , κα ϊ τήν 
έφ* οΤς άγε ιν έβούλοντο πορε ία ν οί β ιαστα\ , κ α \ ά κ ω ν , 
έατέλλετο .Θάλασσα δέ τ ά νώτα εαυτής ύφαπλώσασα, 
ά κ α τ ί φ τδν δίκαιον ύ π ε δ έ χ ε τ ο , κα \ π ρ δ ς τήν ύ π ' 
α υ τ ο ύ δομηθείσαν μονήν τού Α γ α θ ο ύ π α ρ ε π έ μ -
π ε τ ο . Έ ν ή μ ι κ ρ ό ν τ ινα προσδιατρίψαι χρόνον σ υ γ ­
χ ω ρ η θ ε ί ς , αύθ ι ς ύ π δ τ ώ ν τ ή ς β ίας εύρετών έ π \ 
τ ή ν ποββωτέρω κει μένη ν κα \ ύ π ' αυτού ίδρυθείσαν 
Ιερά ν μονήν τού μεγάλου μάρτυρος Θεοδώρου μ ε θ -
ίσταται · ού γ ά ρ έφερον άγχ ι π η καθορ$ν τής εαυτών 
βδελυρίας κ α τ φ κ η μ έ ν ο ν τδν δ ίκαιον. Στέλλεται γούν 
έ π ί τ ο ύ τ ψ Βάρδας , δ τού Λέοντος άνεψιδς ο ίκε ιότα-
τος · δ ς έ π \ τού τόπου γενόμενος , κ α \ τ ή ς νηδς έπ ι -
6 ά ς , χα\ καθέδρα έφιδρυθε>ς, τδν μέγαν Ιεράρχην 

eustodi » e qua nequi l ia involet, eosque a lua Γο-
veniis cura abducat. 

72. I lunc in modum sacrae precationis hoiecatrs-
tomate oblaio, sese leclieae eflerenduni tra.lit (<?); 
quo violenti saevique duclores vofuerint Irahere, 
eo, invitus quamvis , profeciurus. Mare vero dursa 
explicans in l i n i r e excepit justuib, ad monas lerk im, 
quod ipse exstruxerat Boni nlpmine , ablegaium. 
I l l ic breves moras permissus agere, ab i l l ius v io -
lenliae aucloribus, in monasteriuni iongius dissilutn 
e l ipsius qtioque exs l ruc ium opera, magui mar-
tyris Tbeodor i , i ranspor la r i jube inr . Haud cn im 
ferendum pulabanl ut vicina ipsorum dcmciuia? 
loca justus habilare conspicereiur . Bardan i iaque 
Leonis consobrinum et famil iar issi inum ad Nice -
pborum des l inan l , qui conscensa nave ad lorum 
deduclus, cum sedisset i n caibedra, e i magnum 

π ρ δ ς έαυτδν έ ξ ε κ α λ ε ϊ τ ο , κα \ ε ί τα τ ώ ν δορυφόρων β anl is l i tcm coram eo sui stetissent sale l l i les , ne m i -
έ π ' δψεσιν αυτού έστάναι τούτον άμ ιλλωμένων , ουδέν 
α ύ τ δ ς π ρ δ ς τ δ έράσμιον τ η ς Ιεράς παρουσίας εκε ίνης 
ευλάβε ιας διέδειξε π ρ ό σ χ η μ α , ουδέ, εί μ ή τ ι άλλο , 
τ ή ν π α ρ ο ι μ ι α κ ή ν έ δ υ σ ω π ή θ η παρα ίνεσ ιν , τ ή ν , ι Έ κ 
π ρ ο σ ώ π ο υ πολιού έξαναστήση , > σοφώς διαγγέλλουσαν* 
ά π ρ ί ξ δέ ε ίχετο τ ή ς καθέδρας . Ό δέ τ ά ς τού νεανίου 
φ ρ έ ν α ς έ ω ρ η μ έ ν α ς κ α τ ά τήν ποίησιν ύ π ι δ ώ ν , άλλο 
μέν ουδέν , τούτο δέ π ρ δ ς αύτδν έπεφώνησεν* T Q 
χ α λ έ Β ά ρ δ α , γ ν ώ θ ι τα ί ς άλλοτρίαις συμφοραίς τ ά ς 
εαυτού κ α λ ώ ς δ ιατ ίθεσθαι* κα \ ταύτα ε ί π ώ ν τ ή 
βουλή τ ώ ν αγόντων έαυτδν έπιδ ίδωσιν . "Q τ ή ς διορα­
τ ι κ ή ς του π α ν α γ ί ο υ άνδρδς καθαρότητας , τ ά π ό ^ ω 
βλεπούσης έ γ γ ί ζ ο ν τ α , κα\ συναγούσης το ίς ένεστώσι 
τά μ έ λ λ ο ν τ α ! Ού γ ά ρ ά γ χ ί π ο υ ς ή δ ίκη τ φ ν έ φ συν-
ε ί π ε τ ο , χ ρ ό ν ω ν δέ τ ε τ ρ α κ τ ύ ς μ ικρού π α ρ ι π π ε ύ σ α σ α 
ο ύ τ ω τ ή ν συμφοράν άπεγέννησεν · κα\ ε ί τ ψ φίλον 
τ ά π ε ρ ι τούτου τελέως π ι σ τ ώ σ α σ θ α ι , έντευξάσθω 

nima quidem reverentiae signa ad amabilem v i r l 
aacri oatendil ad fen tum; sed proverbialis i l l ius ad-
monit ionis oblitus ra i ionem, qua sapienler jube-
mur ad caui capitis conspeclum assurgere, ve lu l 
sedi sua? fixus haerebat. Is porro elaios juvems a n i -
inos intuens, n ib i l al iud nisi unum boc i l l i acclama-
v i l : Ο bone fiarda! ex alienis ca lami la i ibus , luas 
ipse pro eo ac decel , ferre nove r i s ; eoque d ic iu se 
Irahenlibus, quo vellet i i , ducere p e r m i s i l . Ο pcr-
spicacisaimaineancitssima: memis n iu i id i i iem? quae 
longc eesenl prope admoventeiii , ac futiira prsesen-
tibus connecteutem. Haud enini actuium juvenem 
ultio a t l i g i l , sed quadriemii i {f-g) fere spaiiosubse-
cu la calainitatem i n v c x i l ; quam si quis exploraie 
nosse cupiat, virutn adea i ; vidensque laborantes 
oculos, i r i s i e m , quo excepius est, casum palainque 
deplorandum perspiciel . Veruin baic satis. 

τού άνδρδς , κ α \ τδ πονηρ4ν τ ώ ν δψεων έποψόμενος , τ ή ν έ π ' α ύ τ φ συμβάσαν τραγψδ ίαν ούχ ήκ ιστα τ ρ α · 
ν ω θ ή σ ε τ α ι . Κ α \ π ε ρ \ μέν τούτων άλις . 

CAPUT XII. 

Sub pteudopairxarcha conciliabulum impium. Perttcutio gravis. Imagine* erasw. 

ο γ \ Αέων δέ πρδς έρευναν λύκου μάλλον ή π ο ι ­
μ έ ν ο ς έαυτδν διανίστησι , κα \ τούτον ού πολλά κ α μ ώ ν 
ε ί σ ο ι κ ί ζ ε τ α ι , άνδρα β ιωτ ικής μ ε ρ ί μ ν η ς ά π ό ζ ο ν τ α , 

73 . L e o porro polius ad quaerendum lupum quam 
pastorem invenienduin adbibens animum (h) facHi 
eura oegotio reperit : v i rum sc i l ice i v i t » sacculari» 

{*) Appendix Theophan i s : c Qui missi fuerant, (h) tn appendice Tbeopbanis bsec dein ab impc-
l e c i t i a pai r iarcbam abducentes, medio M i l i l foro ra lore gesia referunUir : « Mane comi l i i s b a b i i i s , 
s t e t enmt , m eum mHitmn quidam occiderent. Era t l i l ius perdil ionis ad populum sermonem babuit ; 
po r ro profynda uox, sonmoque cuncl is dcpressis D Y i d e i i s , fraires, u l palriarcha ecelesia derelicla 
aa l los seipsam mof i t . Post mediam horam in discesseril , quod cum eo de hnagniilxjs fuerh»u* 
n a l l o , qnoram erat mol in ien , proficienie9, tulerunt co l locul i , et e.xposuerimus propler eas a Gcnl ibus 
eom tnde et in arcem abduxeruiit l inlreque i inpo- nos aflligi. Is vero responsi congrui penilus ignarus. 
$iuim trans frctum ad Cl i rysopol im projecere. ι 1« ha praBceps e l nobis neglectis, a b i i l . A l i u m igitur 
V i u S . fiicelae : c Cunique ad Acropol im descen- pai r iarcbam i i ^ l i t u i uccesse es l . Iia meuii ius por-
disset, i iavigiuni conscendit, et ven i l ίιι eum locuni , suasil poptilo abdicasse sedigni ia ie . ioanoeai quippe 
!3 qttem exstd ducebalur. ι Pancra l i i filium, quod sibi adbsesisael, ad islius-! 

(f-g) BardcT bujus inorbum et inter i lum describit modi diguilalein promovere s iudebai , sed a pa i r ic i ix 
i l ichael tn Vita sancti Theodori Simlilae apud B a - probibiius c s l , > m i ibidem pluribus agi lur . Da 
Mfiium ad an . 820, mnn 5 et seqq. Jua ime, l ly l i l a seu Graiumaiico dicio , supra actum» 
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curas redolenlem (t) e l secu r i ni i l i tar i boum voratori Α χ α \ σ τ ρ α τ ι ω τ ι κ ή πέλυχ ι τψΒουθο ίνα (27) π α ρ α β α λ -
I le rcu l i comparabi lem, soli ven l r i saginando i n -
tentum et eduliorum delicias conseclantem; regendi 
auicm per i i i a omni destitutum, nec nisi soloecae 
ac barbarae dic l ionis gnarum ar i i f icem. Hunc , ut 
qua sunt media missa faciam, unitis lucis labore 
expoliens erudiensque, aarerdotalis iremenda?que 
sedis cons l i lu i l praesidem; suatqtie ipsius supiuaB 
animac (non eniin Chr i s t i ovium) barbarus p r o d a -
m a v i i paslorem. Inde ex episcopis, qui sive poenis 
adacli sive el iam sponie in ejus concesseranl voia , 
alque ex novatoribus profanisque magislr is gracu-
lorum lumul luar io conventu adunalo, Ecclesiae ad-
versum in Ecclesia conci l ium cogit (j): in quo 
quidquid o l im insano eludio annolalum congeslum-

λόμενον , π ρ δ ς μόνην τήν γ α σ τ έ ρ α βλέποντα κα\ τ ά 
τ ώ ν ζ ω μ α ρ ίων ε π ι ε ι κ ώ ς κ α ρ υ κ ε ύ μ α τ α , π ά σ η ς ε π ι ­
στημον ικής ε μ π ε ι ρ ί α ς άλλότρ ιον , τ ή ς δέ σολοίκου 
κα ϊ βαρβάρου λέξεως κα \ λίαν έ μ π ε ί ρ α μ ο ν . Τούτον, 
Ινα τ ά έν μέσω π α ρ ε \ ς [ σ ι γ ώ ] , αυθημερόν πλύνας 
κ α \ σοφ ίσας , έ π \ τδν ί ερατ ικδν κα\ φρικτδν θρδνον 
έφ ίστησι , κ α \ πο ιμένα τ ή ς έαυτοΰ λυκώδους ψ υ χ ή ς 
(ού γ ά ρ τών Χριστού θ ρ ε μ μ ά τ ω ν ) δ βάρβαρος ά ν · 
ηγόρευσεν . Ε ν τ ε ύ θ ε ν λοιπδν έκ τ ε τ ώ ν πε ισθέντων 
ε π ι σ κ ό π ω ν έξ α ίκ ισμών ή κα \ έκουσιότητος, Ι κ τ ε 
τ ώ ν νεωτερ ιζόντων κα \ άν ιέρων διδασκάλων σ υ μ φ ο -
ρήσας κολοιώδη (28) λέσχην, τδ κατά τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς 
έν τ ή Ε κ κ λ η σ ί α συνίστησι βουλευτήριου · έν fj π ά ­
σας τάς προμελετηθε ίσας άνοήτως π α ρ α γ ρ α φ ά ς κ α \ 

quc fueranl , medi la t i , evomercnl et consarcina- Β π ε ρ ι κ ο π ά ς π ρ ο σ ε μ έ σ α ν τ ε ς , κ α \ τήν προκαττυθε ίσαν 
έν Βλαχέρναις Κωνσταντ ίνου σύνοδον έπίκουρον 
έ χ ο ν τ ε ς , έ π ι κ υ ρ ω τ ι κ ή ν τ α ύ τ η ν εκε ίνης ώνόμασαν , 
κ α \ λίαν ε ίκότως . Έ κ γ ά ρ Π α τ ρ ι κ ή ς συνηγορίας τ δ 
κύρος ούκ ί χ ο υ σ α ν , ούτε έξ αποστολικών θρόνων 
συνέδρους, ώ ς νόμος έστιν εκκλησία στ ικδ ς, ε ύ π ο ρ ή -
σασαν, έκ δέ τών ομοίων αυτή τ ά εαυτής έ π ι κ υ ρ ο ί , 
κα ϊ τ ψ ψεύδει π ε ι ρ ά τ α ι παραλογ ίζεσθαι τήν άλή-
θε ιαν . Τ α ύ τ α τ ή π ρ ώ τ η τ ή ς λυμώδους α υ τ ώ ν κ α θ ­
έδρας ήμερα θεσπίσαντες διελύοντο · τ ή δέ μ ε τ ά 
τ α ύ τ η ν έ π \ τ δ αύτδ σ υ ν έ ^ ε ο ν , κ α \ τ ώ ν τού ψεύδους 
δ ο γ μ ά τ ω ν ά π ή ρ χ ο ν τ ο , έν ή κα \ τδ α π η ν έ ς τ η ς α υ τ ώ ν 
άτεράμονος κακότητος διεδείκνυντο. 

l:tm prius in Blacberuis (k) Gonslaul ini synodum, 
subsidio assumcnles, hanc i l l ius couQrinalionem 
appellarunl , alque id perquam meri lo : cum enim 
e.un ex P a l r u m suflragio omne robur deficeret, 
ricque, u l lex ecclesiastica cavel , aposlolicarum 
scdiui i i anl is i i les ullos consenlientcs baberet,ex 
sui siir.ilibns sua confi rmabal , ac mendacio cona-
balur ve r i l a l i imponere. His pr ima pesiilenlta suae 
sessiuuis die sanci l i s , couveniue solulue est. Se -
quenl i autem in uoum confluemes, occeperunt 
falsa dogmata sua exponere, quae e l iam palam pro-
diderunl saeviiiam prcfracla? iu«e maliiiae. Quaeso 
a u i e m , crudel i ia i i s eorum enormilatein at iendile. 

7 δ . Cum reclae confessiouis episcopos quosdam Q 
delegissent, quos a pritna s i a i im congressfone 
subaclum i r i exisi imabant , sacris i l lorum vestibus 
in minutos pannos conscissis, eos pro majoris c c -
clesia* foribue tenlos, ve lu i vincloe stare p r a c i -
p i u u l , multaquead eos imper i le loquenies , ac rana-
rn in inore n ih i l cohaerentia alque d i s i inc la tomul-
tuarie effuiientes, per mediuin eos consessom i r ah i 
j aben l . His veroad nequiiiae praesides propius ac-
cedentibus clamore sublato imperant gradum sis -
tere, perspectaque in i is obfirmati auimi constau-
t i a ,qua in nulla i i i jur iarum vie posset convellere 
(duris enim pelr is , allaque radice fixis quercubus 

ο δ \ Κ α \ οράτε τήν υπερβολή ν τ ή ς ώ μ ό τ η τ ο ς . Ά π ο · · 
λεξάμενοι τ ώ ν τ ή ς ορθής ομολογίας ε π ι σ κ ό π ω ν τ ι · · 
ν ά ς , ούς έ τόπαζον ύ π δ χ ε ί ρ α ς σφών έκ π ρ ώ τ η ς 
επ ιβολής ά γ ε ι ν , ε ί τα τ ά ς Ιεράς ά μ π ε χ ό ν α ς α υ τ ώ ν 
ε ί ς ρ&χια μ ι κ ρ ά π ε ρ ι ^ ή ξ α ν τ ε ς , π ρ δ τών πυλών τ ο ν 
μεγ ίστου νεώ κατεχόμενους ώ ς δεσμώτας έ σ τ ά ν α ι 
π ρ ο σ έ τ α τ τ ο ν , κα \ δή πολλά κατ* αυτών β α τ τ α ρ ί σ α ν -
τ ε ς , κ α \ βατράχων δίκην ασύμβατα κα \ ά ν α ρ θ ρ α 
θορυβήσαντες , δ ιά μέσης τ ή ς εαυτών καθέδρας π ρ ο σ -
τάττουσιν Ιλκεσθαι . Έ ν ψ δέ τοίς τ ή ς κακ ίας έ ξ ά ρ -
χο ις π ρ ο σ ή γ γ ι ζ ο ν , στήναι δ ιά βοής έπεκέλευον. Ό ς 
δέ τδ έδραίον αυτών πρδς τ ά ς έ π η ρείας ά τ ί ν α κ τ ο ν 
έβλεπον ( π έ τ ρ α ι ς γ ά ρ στε^^αίς ή δρυσ\ βαθυ£0 ίζοες 

(i) Theodoiitm Cassiteram L e o n i Grammal ico , 
ust auciori Appendicis : c flliura Michaelis patr ici i 
i i e l i s s i n i , Gonslanl inl imperaloris Cabal l ini ob ler -
l i a m ojus uxorem lev i r i . i i l t i i n Tbeodouim Spatharo 
caudida ium, opinalis ejus consenlienlem, mari tal i 
i i t ip i ia r i im torona notaium, tonderi juss i l e i p i -
i r i a r c h a m consecrari . Gelcbrala est ordinai io ejus 
P a s c b a l i s festo (eroo iptii-Ealendit Aprilit) bominis, 
<iuquam. qui i i i h i l spiriltiale cal lerel , nulla S c r i p -
4ura? pane forei erudi ius , n i s i f o r i e levissima : qu i 
4iuIIam erga Deum p i e u i e m ostentarei, laniura quod 
jiiansueludine praesiarei e l bonus bominibus appa-
r e r e i commendabalur. Hic cutn pairiarcbalem d igo i -
la ie iu subiisset , opipara mcridiana serotitiaque 
« a r n i b u s appoekis ceepk agilare convivia , clericos-
que ac mouacbos nec ιιοιι «p i scopos , juvenili aeiaie 
«cariiium esu abslinenles, contineutiaiii abrumpere. 
ei ad ingluvieru comedere compuli l : et ubi prinuiiu 
fHeias p iu runa , lionestas, couliiientia ei vntns eui-

D tebat, tbi r l s u s , 1usus, luctae, turpiloqiiia babe r t 
absque disciplinae cujuecunque jugo vidisvea. » 
S imi l i a legunlur in V i l a S . Nicetae. 

(j) Est hoc conciliabulum loniis Conc i l i on im Ι ι ι · 
ser ium, sed ad annum £ 1 4 , cum babi ium e i i a i M i o 
815, mense A p r i l i . 

(k) l n eadecn Appendice ε Legerant tomuin « d i * 
tum a defensoribus pseudosynodi, et decreium V I I 
svnodi ad Blacbenias vocaverunl . > S . T b e o d o r u a 
Studita Jib. n , ep. 45 ad Palriarcharo A n t i u c b e n u m i 
c Synodus, inquit , /acta est, veterem il lain i m p i a i x i 
conlirmans, e i or ibodoxam, Ntcaenam ac i l i ce i , a n a -
tbemale damnans. ι 

(27) Βουθοίνας seu Βουθοίνης Graccis dicl t i* e s t 
Nercules quod boves , integros uno epulo a b s u n w 
psiese fingereiur. 

(28) V ideUi rad elymoti nominis κολοιός, gracutti99 

al ludi , quod a κολευειν (uiuulluando duclura c e n -
suit Gxl ius Rt iodiginus , l ib . x m , sap. 4, 
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Ι φ κ ε α α ν ) το ιαύτα π ρ ο ; αυτούς άπεδούπουν ν η π ι ό - Α simiies eniiebaru), bujuecemodt puerilibus e l f u l i l i -
λ ε κ τ α χ α \ ύπόσαθρα βήματα* "Εως τίνος ά π ε ώ ε ί α 
εαυτούς έπερε ίδοντες π ρ δ ς τδ τ η ς αληθείας καλδν 
δ ιαβλέψαι ά π ε ί π α σ θ ε , κα\ τ δ τού όρθοΰ λδγου μ&-
τ α μ α θ ε ί ν σεβ α σμώ ν άπανα ίνεσθε ; Νυν ούν , ε ί τ ι 
λε ίψανονσκληροκαρδίας πρόσεστιν ύ μ ί ν , άπο£0 ίψαν-
τ ε ς , π ρ ο σ ι τ έ ήμ ίν κα \ τ ή κ α θ ' η μ ά ς 1ερ$ συνόδψ· 
και τ ή ς καθέδρας χ α ϊ αξίας υμών μή προοοτε δι* 
έλαφρίαν χ α \ έριν τδ δίκαιον. 

ο ε ' . 01 δε κ α τ α κ ρ ί τ ω ν τδπον επέχοντες , και ύ π δ 
τ η ς π ά ν τ ω ν γ λ ώ τ τ η ς βλασφήμως βαλλόμενοι, δ μ ω ς 
δ" ούν π ά σ α ν ύπεριδόντες α ίκ ίαν κα\ κ ά κ ω σ ι ν , ώδέ 
π ω ς π ρ δ ς αυτούς άπεφθέγγον™» * |** ν C U υμάς 
η μ ώ ν ά π ε ι θ έ ς πολλήν π ρ δ ς τήν άλήθειαν άποσώζε ι 
εύπε ίθε ιαν * τ δ γ ά ρ ύμ ϊν πε ίθεσθα ι , τ ή ς αληθείας 

bus w h i s eos aggrediuolur : Qtiandia vos inobe-
dieoi ia nitenies, veri tai is bonum renu i lb cernere. 
rectique eeiwouis bonesiatem reeusaifs iiosset 
N u n c e r g o , abjecia duri t ia cordis , ad nos sartclam-
que uosiram synotlumpropeiisi accddite, ifee vesirae 
scdisac digti i lat is jus aniurf levitale et coMcnt io i i t s 
sl t idio prodi ie . 

r 
75. A s i i l l i , quanquam reorum loco babebantur 

oinmutuque in se obJairatuittin impeiebaitlur ma-
ledicl is , omni lameti vexalione iojuriaqne spreta, 
i l a propeinoduui responderun l : Ιιι co quod vobis 
iuobedieulee fciwus, propeneum ai i i inmii uos imiu 
luculonier iuonstfaiNus ad obediendum v e r i i a l i ; 

η μ ά ς π ό ^ ρ ω καθίστηίσι, κα ι αλλότριοι τής πρδς Θεδν Β vobis eni in obsequi idem esl quod longe a veritate 
ο ί κ ε ι ώ σ ε ω ς . Τ δ δέ γ ε κα \ τ ή καθ* υμάς συνόδψ τ ί 
θεοθαι , ά σ υ ν θ έ τ ω μενούση π ε ρ \ * ή ν τ ώ ν αγ ίων συν­
οδών ά κ ρ ί ό ε ι α ν , κα \ τήν άγ ίαν είκδνα Χριστού κα \ 
τών α γ ί ω ν αυτού καθυβρ ιζούση , χ α \ τ φ άναθέματ ι 
τοίς π ο σ ώ ς προσανέχουσιν αυτή π α ρ α π ε μ π ο ύ σ η , 
ά π ε ί ρ η τ α ι ή μ ϊ ν κ α Υ το ίς δσοι τ ά καθ* η μ ά ς φρονού· 
σιν ή π ε φ ρ ο ν η κ α σ ι ν . Η μ ε ί ς γ ά ρ τοίς άμεταθέτο ι ς 
καϊ άσύλο ι ς δροις τ ώ ν κχθολ ικών συνόδων επακό­
λουθου ν τ ε ς ^ κα \ τ ο ι ς ίεραίς τ ώ ν Οεοφόρων Πατέρων 
π ρ ο τ ά σ ε σ ί τε κα ϊ συμπεράσμασ ι βεβαιούμενοι , τ ά ς 
ο ε π τ ά ς ε ί κ ό ν α ς άποδεχόμεθα κα ϊ ά σ π α ζ ό μ ε θ α r χαί 
τούς μή ο ύ τ ω ς έχοντας τοίς άναθέμασ* βάλλομεν * 
τούς δέ τ ή ς υ μ ε τ έ ρ α ς συμμορίας^δρους τ ε κ α \ π ρ ο ­
τ ά σ ε ι ς , κ α \ γ ε ω μ ε τ ρ ι κ ή ς ά ν ά γ χ η ς εμβριθέστερα 

abdiici , aique ab omni cuiu Deo conjuncltoiie al ie-
iios efliei. V e s i r * autem synodo assen»um pnc-
bere y qnandm i l i a a sacranrin gyttodorum fonna 
e l perfectfoue desliUrta permat ie t , e i sacrani 
C b r i s t i a e sanctorum ejue imagineni probro afficii, 
omiftesqu* eideiu qoacunque ral ione baareutus fttta-
tbeiuaii addie i l , inierdfclum cst nobis et ctmctis 
eamdero nobiacut» fidem ietientiiw&. Quoiquoi 
emm caUwkcaruiu syoodorutii regulas ac decreta, 
quae mtilart ιιοιι poseimt iiec v i o b r i , aequiinur, 
sacrlsqiie dWiiHrtmn Pa t rum propositiontbus ac 
cenclueionibus finniter lu i rmur , veucrabilea imag i -
nee rccipimus et a n i p l e i a m u r ; e l devovemus a l i i e r 
senl leotes : v e e a u » aatem eoiiionis vestraD lermi* 

σ υ μ π ε ρ ά σ μ α τ α , καλ τήν υ π ε ρ ά ν ω τ ώ ν κροτάφων C ιιο* proposiiioneeque, et quas vehu g^omelrica 
τ ε τ α μ έ ν η ν υ μ ώ ν δ ιδασκαλίαν , ώ ς εκκλησιαστ ικής 
ακολουθίας αλλότρια π α ρ η τ ή μ ε θ α . Έ χ ε ι γ ά ρ δρους 
μέν τ ά ς ύ β ρ ε ι ς , προτάσεις δέ τήν ποιάν τούτων σύν-
θ ε σ ι ν , σ υ μ π ε ρ ά σ μ α τ α δέ τ ά ς άπειλάς* . ά π ε ρ εί λ η -
φβείη ε ί ς έ τ ερου συλλογισμού λ ή μ μ α τ α , ούκ έτι έξει 
τήν έ π ι φ ο ρ ά ν ά π ε ι λ ά ς , άλλ* έ π ι β ο υ λ ά ς , κα ι τ ά τ α ύ -
ταις α π ό μ ε ν α . Πρδ γ ά ρ συντρ ιβής ηγε ί τα ι ύβρις · 
ήν ή μ ί ν μ ε τ ά συντρ ιβής έ π ι θ έ ν τ ε ς , κα \ τ ά λε ιπό -
μ ε ν α , Ηεού αυνεπαμύνοντος , ζητε ίν π ρ ο η ρ ή μ ε θ α . 

o c * . Οντως οδτοι , τδ τού δφεως ένστερνισάμενοι 
φ ρ δ ν ι μ ο ν , έν μ έ σ φ τ ώ ν αφρόνων τ ρ α ν ώ ς ά π ο φ ή -
ΰ α ν τ ε ς έστησαν * οι δ έ , ώ ς έπ>. Στεφάνψ τ ψ π ρ ω τ 

evideatra clariorea j a c u i l e couclusiones, magno 
ei/percilio efferenua docir i i tam a i radi l ione cccle-
siasiiea a l ie i ia i i i , confutofwue. Habei namquc i l l a 
l e rminorom loco, ib ju r ias ; propositionum, quam* 
dam earomdem consirnctioficin ; conclus ionum, 
luinae. Quas ai m i»ovi syHaglemt asiumptiones 
• e r l a iH i i r , j am iton iitinas i i i ferem, sed insidias, 
aiqne biace eonsectanea. Cont r i i ion i cn im pra3ii 
iu jur ia , qtiani itbi cum conir i t ione u i iu le r i i i s . e i i an i 
qtias stml rcl iqua Deo opitufante quaererc consl i -
luiuti i». 

76. S l c i s l i serpenriua prodeHlia h i s l ruc t i , iu i n -
sipienlUiin cboro medio dieerte profMinitaiites i i c -
i c r u n l ; i l l i vero liaud secus ac fnaltguanlium conira 
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άθΧψ τ δ σννέδριον, συσχόντες τ ά ώ τ α , π ρ \ ν ε ίς τούς · Siepbajmin p ro lomai iy re in coactum conct l iom, 
α γ ί ο ο ς ^ιπτεΤσθαι xaV συμπατε ίσθα ι ύ π δ τ ώ ν τ υ -
^ ν τ ω ν κ α τ ά τών αυχένων προσέταττον . Παίξαντες 
oe χα\ τ ο ύ τ ο τ δ δ ρ ά μ α , ιίις έ π ι σκηνής οί σκηνικο\ 
χ » \ ε μ β ρ ό ν τ η τ ο ι , έξαναστήναι τούτους καν π α λ ί ν -

</) l n V i l a NiceUc : ι Juilnictim qnoddam con-
nlrnB i i d e m i n Magna ecclesia coegeruni, e l sub 
a M t h e u i a i e sanctos Pa i res ejecenmi. . . episcopos 
τ*?πκ q u i ab ip»o dissenliebanl, panh i i in terram 
*?i<x\o& pedibiis cociculcaruii l , pa r l im per poslicmn 
eM-ien«tos e conce*su curarunt. ι l u appenilice 
I W o p b a n i s : « Ortbodoxos pairiarcbas itoslros bi 
M a i h e m a U e baeredes anatheinale percustenint, e l 
^ o r e iTrana ico meiropol i las e l episcopoe o r ibo -
*nsn per v i m i rac los , e i in tnedium praeda lo r i» 

p A T R O L . Gft. Cf 

con i inuerunl aures suas, et aniequam in sanclos 
i r r i iercut , ab ipsa vulgi faece corutn cervices calcari 
jubeni (i). lhMie itaque, vehu in sccna, scenrci at-
que fanaiiei froinines cuii i Insissent fabuiain, hu-

is i ins synodi projeelos foi iculcavcrum pcdibns 
(quasi pietaiis opus mi i i i s i r i inipietatis agereul) et 
pruprio aanguiue iufeclos, milit ibusgiic traditos iti 
n i s lodias et carceres delruscrunl : lbique dicbus 
al iquol detenlos, rursuui o«Hiclos e l cxamiualos , 
moretu d ic l i s sui» gcssibse non reperientes, impera-
lore niendacii auctore de iis inoni to , in cxsi l ium 
it i isemnt : quos insuper in exsil io p06itos missis 
lortoribus vari is suppiiciis affecit. ι 
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m i siraios jubeiU surgere, e l qua veneranl posll t- Α ορσον τήν πορείαν ποιε ίσθαι , πύξ κατά κό£(5ης πλητ-
ii i i tuo redi rc , u l porcorum instar abigi v idere i i l i i r 
pufcuis in genas incussis loloque corpore calcibus 
conquassai i . Hac perturbala proiaiiaqtie saevitia in 
sancios debacchali cum essenl et eos jam bora ad 
ineiisam voca rc i , floridi etoquii clericue, sodaliiim 
i ioiuine i inperalorem ulloctuus, laudavit. l laqye 
reclae fidei praisidibus, analbemaie u l quidem v i -
debaiur, ad ex i r cmum devoiis , so iverunl conven-
tum. 

77. Quia vero insanutn furorem souin l a Ecc l c -
siaiu expleveranl , regiilam componunl acdoGui t io -
ncui a veri lat is i c rmin is longe remollss imam : cui 
u i subscribcrcl imperator, pium esse monebanl. Is 
porro (eral en im, s i quis al ius in causa rcl igioms 
versai i l is auimi) morem i i sges iurus indici rurstis 
couvenlum j u b c l : in quo cum scdcm, velut in quo-
dam ambone subl imi locatatn conseendissei , « l 
mendacii palroni suas qtioqire occupasseul sedes, 
txmnium auribus in t imaia est falsissima regula : 
quac cmii plerisque as lan i ium, c l s i non omuibus, 
p lacu isse i ; rogabaul ut quisque eam manus suae 
subscriptione ( i rmarei . l l i s autem sic peraciis , cuin 
nomina sua atquo forlunas atrainento commacu-
lassenl, sol i l i s erga iinperatores acelaiualionibus 
et adversus Ecclcsiac luinina anaibematis dcfuncii 
(pradoquenie sc i l ice l e o , quetn dicebam clerico) 
dispersi s i iu l . 

78 . Scelerum porro u l l r i x Oe i jus t i t ia , sic i l l u - £ 
sos saucios pro sua ioiiganiiniiate baud diu dissi-
luulattira, celcrcm haud siue utiracuio v indk tam 
h u u l i l : b rcv i nauiqiie letnpore interjcclo pnelocn-
lorem c l c r i cum poena c o r r i p u i l , obmuiesecme 
luigua, ac fa l i sceul ibu i vocalibas organis. Advor i i i e 
auieiu quaJis ac quanla : &i q u i s ^ n i m Pj>aluioruiti 
oracula viro suggcrerei, Jiiigua soluia era l ad verba 
mii i is i randa : siu eermonis a l iquid cum aliquo con-
fe r rc l , undique dissolula ac itnpedila periuanetLS, 
n ia lequea i i i cu la ia i i iccr ta ac subbesa obgaiinieus, 
fconilum uullo conslantcm seusu in audiloris aures 
Irau&inil lcbal . Euin in oioduni ca&ligalur lingua in 
eos procacUsima, qui ore «ap ieu l i am loquebaulur, 
ac l o r d i s medilal ione cr i ic tabai i l prt ideuliaui. 
Adcoque opporlune d iv im i l k i d c loqui i d i ca lu r : 
i / o n el vila in manu linguce; qui auiem coutittem 
efliw, comedenl fructut eju$ 1 9 . „ 

79. Y e r u m baec mUsa facio, ui ique suffecUira u i 
c l i l loruiu maiignus argualur animus, e l sancioruiu 
cuin Deo conjuuclio osleiidalur. Iiaque finis bic 
cs lo corum quac ad synodum spcclanl i iarrandoiHim; 
nipoie q u a uiolesli tai auribus Lcdiutn iugeraiu. 
Qum aulem exiude noeiis atrac caligo incnbuti E c -

1 9 P rov . x v i i i , 4 1 . 

(21») Plural is nunicrus c l oppo&ilio ad oribodnxos, 
in hvqiiemiperiudi bujus meinbro tioitiiuaios, f a r i l 
u l τους κρχτοΰντας bic ct iiifra non lao iuui impc-

τομένους κα ι σιάλοις κ χ τ ά π ι ν τ δ ς ύομένους του 
σώματος , άπελαύνεσΟαι. Οΰτως α τ ά κ τ ω ς καϊ άνάγνως 
έν το ϊς ΆγΓοις κατά τών αγ ίων έμπαροινήσαντες , 
ήδη τ ή ς ώ ρ α ς καλούσης προς τ ρ ά π ε ζ α ν , δι ' ένδς 
άνθηροφώνου κληρικού προλογ ίζοντος , τούς κρ*« 
τούντας (29) έ π ε υ φ η μ ή σ α ν τ ε ς , τούς τε τ ή ς όρθοτύμου 
π ί σ τ ε ω ς αρχηγούς το ϊς ά ν α θ έ μ α σ ι ν . ώ ς ψοντο, 
π α ρ α π έ μ ψ α ν τ ε ς διελύοντο. 

οζ ' . *Αλλ$ έ π ε \ τύ τ ή ς άνοίας α υ τ ώ ν θυμ ικδν κατά 
τ ή ; Ε κ κ λ η σ ί α ς έξέπλησαν, δρον συντάττουσι , πδδ^ω 
τ ώ ν τ ή ς αληθε ίας δ ρ ίων ί σ τ ά μενον, έν φ καθυπογρά* 
φειν ευαγές ε ίναι τδν κρατούντα παρήνουν . Ό δέ 
κα\ ( ή ν γ ά ρ τ ά πρδς θεδν αλλοπρόσαλλος, εί καί 

^ τ ι ς άλλος) πε ίθετα ι τ ο ύ τ ο ι ς , κα\ συνελεύσεω; ές 
αύθ ις κ η ρ υ χ θ ε ί σ η ς , ώ ς έπ ί τ ίνος δ κ ρ ί β α ν τ ο ς , τδν 
θρδνον αυτού μετεωρ ίσας , άνέτρεχεν · οι τ ε τού ψεύ­
δους ύπασπ ιστα \ τ ά ς εαυτών καθέδρας σπουδή κατ -
ελάμβανον * τού δέ πολυσφαλούς τ α ί ς α π ά ν τ ω ν άκοαίς 
ένηχηθέντος ορού, κ α \ το ί ς παρούσιν , εί κα ι μ ή πά-
σιν, ά ρ έ σ α ν τ ο ς , συγκαταινε ίν Ικαστον ο ίκε ία χε ιρ \ 
τ ά έν α ύ τ ψ σεσημασμένα προέτρεπον . Τοίνυν κα\ 
τούτο τ ε λ έ σ α ν τ ε ς , κ α \ τάς εαυτών προσηγορ ίας τε 
κα \ τ ύ χ ά ς τ ψ μέλανι συμμολύναντες , τ α ί ς ε ίωθυ ία ι ς 
ε ύ φ η μ ί α ι ς π ρ δ ς τούς κ ρ α τ ο ύ ν τ ο ς , το ϊ ς τ ε άναθε-
ματισμοΤς π ρ δ ς τούς τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς λ α μ π τ ή ρ α ς 
χ ρ η σ ά μ ε ν ο ι , δηλαδή τού αυτού κληρικού προλογί­
ζοντος , έσκεδάννυντο· 

οη ' . Έ φ ' ψ ούκ έμελλε τ ή ς μ α κ ρ ο θ υ μ ί α ς τοίς 
τ ώ ν α γ ί ω ν τωθασμο ί ς έ π ι μ ύ σ α ι ή μ ισοπδνηρος 
δ ί κ η , έπ ι ταχύνα ι δέ κα\ τήν έκδίκησιν διά θ α υ -
ματοίυργίας ένδείξεσθαι · μιν.ρδν γ ά ρ έν μ έ σ ω , 
καϊ τδν προλογϊστήν εκείνον κληρικό ν έ π \ τ ή ; 
γλώσσης κατελάμβανε κδλασις , α ρ γ ί α κ α \ ν ά ρ κ ω -
σις τών φ ω ν η τ ι κ ώ ν οργάνων α ύ τ ψ έπ ισκήψασα . 
Κ α ι δράτε ώ ; χ α λ ε π ή · ήν ίκα γ ά ρ α ύ τ ψ τ ά ψαλμικά 
τ ι ς ύπεμ ίμνησκε λύγια, τήν γλώτταν ε ιχεν άνειμένην 
και διακονούσαν τοις ^ήμασιν * εί δέ τ ι π ρ δ ς τ ινα 
κοινολογείσθαι συνέβαινε , παρε ί το π ά ν τ ο θ ε ν αύτη 
κα\ πεπέδητο , κα \ άναρθρα π ω ς κ α ι ά σ η μ α κα \ ύπδ-
τραυλα μινυρίζουσα, άδιανδηιον π ρ δ ; τδν άκούον-
τ α . τδν φθόγγον π α ρ έ π ε μ π ε ν . Ο ύ ι ω ς ή κ α τ ά τών 
λαλούντων σοφίαν τ ψ στδματ ι , κα ι τή μ ε λ έ τ η της 

D κ α ρ δ ί α ; σύνεσιν έρευγομένων προαλεστάτη γ λ ώ σ σ α 
πα ιδεύετα ι . "Οθεν έ π \ καιρού το θ,είον έρε ί ν έστ ι λό­
γιο ν , δτι θάνατος καϊ ζωηέν γειρϊ γΛώσστχς* οΙ$έ 
κρατούντες αντής ίδονται τους καρποΰς αυτής, 

οθ ' . \άλλ' ά π ό χ ρ η τ α ύ τ α κα* τήν ε κ ε ί ν ω ν έ λ έ γ ξ α ι 
κακόνοιαν, κα ι τήν τών ά γ ι ω ν διαδ^ϊξαι π ρ δ ς θεδν 
ο ικε ιότητα. Κ α \ τά μέν π ε ρ \ τής συνόδου, κ α \ τών 
οσα περ ι αυτήν , ώ ; κόρον αηδή τ α ί ς ά κ ο α ί ς έ π ε ι σ -
άγοντα , π ε π α ύ σ θ ω . Τήν έξ εκείνου δέ τ α ί ς Έ κ κ λ η -
σ ί α ι ; έπε ισπολάσασανζοφώδη σκοτόμαιναν χ ρ ε ώ ν 

ralorem sed e i pscmlopalri . ircbaiu ci a l i o s eonc i -
l iabuli prxsides ^xis l iu iem d ic i ; uaui hia quo^ue 
act lamui i i n synodis sulcbal . 
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βυθω δ ι α ^ υ ή ν α ι σ ι γ ή ς ; Πάσαν γ α ρ εύαγγελ ικήν Α cleeiis, nuiuie eam utagU coiiveiMi silcMlii piufuudo 

κα\ μ α ρ τ υ ρ ι κ ή ν ανέκαθεν ,ίστορουμένην ε ύ π ρ έ π ε ι α ν 

κ α τ ο ρ ύ ξ α ν τ ε ς , τ ι τ ά ν ω δ ιαβρόχω καταλεαίνε ιν ουκ 

έδεισαν. Τ ω δέ τ ρ ό π ω πε ιρατέον ε ίπε ίν τ ή ς έπ ινοου · 

μ έ ν η ς Ιδέας τ ή α ιρέσε ι κ α κ ώ ς ύποκύψασι , τδν ύ γ ι ά 
δέ λδγον ά π α ρ ά τ ρ ω τ ο ν έν τ φ τ ή ς συνειδήσεως κρι -
τ η ρ ί ω συνέχουσι , τούτο δή κακοτρόπως έ γ χ ε ι ρ ί -
ζουσι τ δ α τ ό π η μ α ; Οι δή κα \ δάκρυον πολλάκις τ ώ 
έκ τ ι τάνου μ ί γ μ α τ ι σ υ γ κ α τ έ ^ α ν α ν , τδ του μύσους 
ου φέροντες ά λ γ η μ α . Παντ \ γ ά ρ βουλομένο) τδ κατά 
τ ώ ν Ιερών έκτ υ π ω μ ά τ ω ν άνείτο θράσος * οί μέν γ ά ρ 
τ ά τ ώ ν κ ε ι μ η λ ί ω ν συνέκλων σ ε β ά σ μ ι α , οί δέ τών 
ι ερών έσΟημάτων τ ά τ ί μ ι α ε ί ς £άκια λ ε π τ ά κ α τ α £ -
£ η γ ν ύ ν τ ε ς , τ φ έδάφει π ρ ο σ έ ^ ι π τ ο ν : Ι τ ερο ι τάς έν 
π ί νας ι γ ρ α φ ά ς πελέκεσι δ ιαθρύπτοντες , κατά μέσης 
α γ ο ρ ά ς έ π ί μ π ρ ω ν ωμότατα* άλλοι βαλβίτοις καϊ άλοι»-
φαίς κ α ι όδμα ί ς άηδι£ούσα:ς άντ \ τών πρόσθε θ υ μ ι α ­
μ ά τ ω ν κατέχρα ινον . Καλ ήν ιδείν, ώς έν α π α γ ω γ ή , 
σ υ μ π α τ ο ύ μ ε ν α τ ά τ ώ ν θείων νεών α ν α θ ή μ α τ α · ή ν 
ίδείν τ ά πολλοίς άψαυστα κα ϊ α θ έ α τ α , χερσι βεβή» 
λοις έλκόμενα , -κα ι π α ν τ ί προκε ίμενα Ο έ α τ ρ ο ν π ο ι ­
μ έ ν α ς τ ώ ν Ε κ κ λ η σ ι ώ ν έξωθουμένους , κα\ λύκους 
παστευομενους τ δ π ο ί μ ν ι ο ν , τούς τδν όρθδν λόγον 
π ρ ε σ β ε ύ ο ν τ α ς άπεληλαμένους , κα ι τούς τδν δσιον 
λόγον βδελυσσομένους, τούς ανεύθυνους ώς ενόχους 
ε υ θ υ ν ό μ ε ν ο υ ς , κα ι τούς μ α σ τ ι γ ί α ς έ π ι θρόνων άντι* 
κ α θ ε £ ο μ έ ν ο υ ς , κληρ ιχούς ε μ π α ι γ μ ώ ν κ α \ μ α σ τ ί γ ω ν 
π ε ί ρ α ν λ α μ β ά ν ο ν τ α ς , κα \ ε ίρκτα ίς άδιεξόΙοις ε μ μ έ ­
ν ο ν τ α ς , τ ο ύ ς καθ* η μ ά ς Ναζηραίους . α ίκ ία ι ς κ α ϊ 

occullare? Eieniiit oiuncm ex picla Evangel i i htsto-
r ia , mat lyrumque ceriauiinibus abolenles decorent, 
eum calcc subacla oblirrere baud sun i v e r i l i . Quo 
ai i iem modo eos affecios fuissc d i cam, qui baere-
seos iavenlo succumbeiites sauam uibiioimntis 
ral iei iein in eoiiscieirih» judicio i i m i l n e r a l a m ser-
vatites,-rem abstirdaiii inaligne jirheniibus addixe-
r u m operam. H i sauo ιιοιι raro aqua mifciain c a l -
ceiu pcr fudcrun l lacrymis , quia prai sceleris i tuiiia-
n i la ie dolorein non poteranl dissiinutorc. Cutque 
enint quidvis atidrndi in sacras imagincs (m) l ibi- ia 
crat poieslas ; cum a l i i pre i iosaac veneranda c i tur l ia 
ionfr i i tgercnl , a l i i sacras inagul pre i i i vesles i<i 
iniumas laciuias pannosqnc dissecarenl e l buiui 

^ proj icerent ;a l i i piclaslabellas securilnis exsctiideutcH 
niedio iu foro crudelissime i i i c cude reu l ; a l i i s l e r -
core, unclurisque ac tc l r i s odoribiis ' i r ioruui sufli-
tuuin loco obl in i reu l ac fiude dcl i i rpareul . Vidisses 
vc lu l in capl ivi ta le bos i i l i sar.raruin u d i u m conculr 
car i donaha , et \\ux vulgo iulacla fueranl aique 
i i i a spec ia /p io l a i i i s i rab i n iau ibu? , ac proniiscuaj 
ptcbis exponi speciaCuIo : ab Eccles i is expell i pas-
lorcs , e i lupos gregibus pradici : i i igari qui reclatn 
uocn iitatti p ro l i tcbanlur , qui|>us vero exsecrationi 
i l la e r a i , eos iu domesiieos e l ulcessarios rfecipi (n). 
V i ros iunoxios ceu rcos lr ibt inalibuseisl i ,vicissimqtie 
Uagriones prsesidere judic t i s ; clericos ludibria atquo 
verbera expertos, finiiissirais undequaque ergas lu-

λ ι μ ψ κ α ι δίψει κ α ϊ μακρα ί ς φρυυραίς καϊ πόνοις Q lis d e l i n e r i ; Nazaraos nostros verberibus, famc, 
-χιεζομένους, κα \ μ έ χ ρ ι ς έσχατων κινδύνων έ γ κ α ρ τ ε -
ρούντας τ ο ί ς πάθεσ ιν , τους μεν τ δ ζήν διά ξίφους 
ζ η μ ι ο υ μ έ ν ο υ ς , τούς δέ σάκκοις ένδεσμου μένους κα \ 
δίκην λ ί ϋ ω ν καταδυομένους τοίς ύδασιν, γ υ ν α ί κ α ς 
έπ* θ ψ ε ι γ υ μ ν ο ύ μ έ ν α ς α δ έ ν ω ν , κα\ καταδίκοις ίσα 
τ ε ι ν ο μ ε ν α ς , κ α ϊ μ α σ χ ι ζ ο μ έ ν α ς , κ α \ πά^/τα δ ι ά Χ ρ ι -
βτδν φέρουσας ήνδρε ιωμένφ φρονήματ ι . 

s i l i , d iu luru is carceribiis ac laboribus maceralos, 
ad exlrema usque pericula in le r crucialus perse? 
verare : e i boruni quidem alios giadio v i i an i ami i -
l e r c ; alios culeis iml i i sos , viuctosque saxorui^ 
more atio pelago demergK Feiuinas vcro v i r i s spec-
lanl ibus denudai i , ac \e lut reas cquuleo distendi aa 
ca?di, onmia v i r i l i sensu C b r i s l i cnusa perferenles. 

C A P U T X H I . 

Jwtpielat et caultt Lconis Anneni. Succesijo Ukhatlh Balbi etiam lconoclaUa*; ud eum episiohi sancii 
Nictphori. 

«Τ. Κ α ι τ α ύ τ α μεν π ε ρ \ τ ά θε ία , κα ι τούς διά τ ι - 80. E l hxc quidem circa d i v i u a , ac eos qui pia 

&>τ%ς ά γ ο ν τ ο ς τ α ύ ^ α , ο μ ισαλήθης έπεδε ίκνυτο Λ έ ω ν religioue i l l i s se i inpendereii l a Leonc verilat is 

· π £ ς δε φ ιλοτησ ία ; ήτοι σπονδάς, ά ς πρδς τούς ά γ χ ι - psore jtairala lar iuora sun l . Quis autein amiuil ias 

τ ε ^ ρ μ ο ν α ς Ούννους έσπείσατο ούτως α ίσχρώς κα \ ά κ ό - ^ alque foodera tmpi te r ac iudecore cum vic in i* 

0 ^ & ω ς ά π ο π ε ρ α ν θ ε ί σ α ς , τ ί ς ούκ άν έπιδακρύσοι θ ε ρ - l lunn i s ab i i lo i u i i a , fervidissiniie lacryiuis uon tlc-

${m) In eadeiu appeiuiUe : c Imagines per E c c l e -
u b i v i s c rcc las deposu i l e l conibuss i i , sacraque 

% a s ^ c a l a l i a imagiuibu& tiisignia c o n l r i v i l . t Leo 
O f f ^ m m a l l r u » : ι P r inu im sacram oinuein ex occlc-
9ΛΪ* d rpoi t i t figuram : cxbide CUr>t i vel sancti a l i -
e « t j u > ni iagi i ies babore reperios, duris siippiiciis et 
tmorte d a i u n a b a l ; i ta u l iiobtle» pl i i r imos u l i l lus l res 
%lr*r% i i i i e r f cce r i i . ι 

( « > l u «licia appendice : < O lunu l i i c auais litignas 
a f r £ * r i d i i , i s ius contu i l i l verberibiis, alios de la io i i -
fcjf, c r i impi is l iuminibus iusi i twlis , ubicunque alios 
» # Ι Μ o o n conimiinicanlea repehron l , accusari pcr-
l i a i . R rpc r to s autem vcrberibus intolv.raiidis sub-
j i e i c U a t , i a c u l u i e s p u b l i c o addicebal, c H n c x s l . u i u 

pd luba l , non v i rosso imi» , sod e l niulieres. . . In a l ic -
nas regk>ii«NS uiiss<»s> a lo<orum dojniuis, geni i i i la ie 
dcleutis, toniprebei i i l i uovus A u l i c i n Ulus iai:ltn» 
curabal : cx quo episcopos c l i i ipoarbos p lu i r* 
υα-.idii, e i exsil io inullatos cpiscopos maris i n s n l s 
i i i r lus i ( , moiiaclios revocavi l . > 0"ibns verbts i a 
Appemlix Ih i i lurab auciore synclirguo «c r ip i a . Imer 
i i ioi iai l tos fnil sancti isMiuelas, in cujus Y i i a lcgi iu i : 
c Tal ibus eos tortiieuiis a i iec isse , qii:ih!»us nec 
geuii lcs tnar iyrfs ipsos a f l l ixc ra i i l . . . quibus s iugu-
l is per forameii qtioddam angtisiissiniiiiu panis r jus-
qiic ptilidi unciain , vch i l canilius, proj ic iobai i l . . . η 
paululuui | u i i i L e aqua* dabalur, > 
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plorc i? Ncmpe i l loruiu superslil iones L e o , ipsi i l l i Λ μ ό τ α τ α ; ώ ς αύτδν μεν τοΓς εκε ίνων, εκείνους δέ τοίς 
nosira usurpanles legi l i ina , muluo firmavcruiil 
pacla : c l viderc e ra l imperalorem Roiuanuui l i -
Lare aquam e cal icc in lerrain eqaorumqtie clilellas 
versarc manibus, ifein ic rna lora langere, fcnuin-
qnc in a l luni atiollere e l se omni hac caereinonia 
ritoque ilevovere ; genlcs vcro divina noslra syn»-
bola scclcs l is coulreciare nianibus, ac per i l lo rum 
vi r tu ic in sacrilego se obstringere sacranienlo. 
Noniie baec c rudc l i l a l i s fuere gcrmina? Nonne aper-
I U S iu C b r i s l u m furor et exsecral io? Nonnc ejusmodi 
ut Dci uli ionem indicaui? F i d e m sanc abunde fa-
u u t i l cjus lemporis porieulosa eventa, v idc l i cc l con-
cussioncs ac l e r r amolus , c o r s e c u n d u m propbe-
lam 1 0 confi ingen ics , urbesque populosas exitio 

ήμετέρο ις νομίμοις προσχρήσασθαι , κα \ ούτω τ ά ς 
π ρ δ ς αλλήλους συμβάσε ις π ιστώσασθαι* έν αΤς ήν 
δραν τδν βασιλέα "Ρωμαίων χερσίν έκ κύλικος ύδωρ 
κ α τ ά γ ή ς έπ ιλε ίβοντα , έ π ι σ ά γ μ α τ α ί π π ω ν α ύ τ ο υ ρ -
γ ώ ς ά ν α σ τ ρ έ φ ο ν τ α , ίμάντων έντρ ί των ά π τ δ μ ε ν ο ν , 
κα ϊ νόρτον ε ί ς ύψος α ί ρ ο ν τ α , κα \ διά π ά ν τ ω ν τ ο ύ · 
τ ω ν έαυτδν- έπαρώμενον · έθνη δέ τ ώ ν η μ ε τ έ ρ ω ν 
θειων συμβόλων ά θ ε μ ί τ ο ι ς χερσ\ν έ π ι ψ α ύ ο ν τ α , κ α \ 
κ α τ ά τ ή ς αυτών δυνάμεως έ π ο μ ν ύ ο ν τ α . Τ α ύ τ α ούκ 
ώ μ δ τ η τ ο ς έ γγονα ; ΟύχΙ σαφής κ α τ ά Χρισεοΰ μαν ία 
καν π ή ρ ω σ ι ς ; Ούκ ε π α γ ω γ ά τ ή ς τού θ ε ο ύ δ ικαίας 
έ π ι τ ι μ ή σ ε ω ς ; Κ α ϊ μ α ρ τ υ ρ ε ί τού τότε καιρού τ ά τ ε ­
ρατώδη κα \ εξαίσια δ ε ί γ μ α τ α , γ ή ς έντ ιναγμο\ κα \ 
ά ν α τ ι ν α γ μ ο ί , καρδία ν π ρ ο φ η τ ι κ ώ ς κ α τ α θ ρ α ύ ο ν τ ε ς , 

obruias : adbuc annonsc penuria famcin super fa- Β κα ι αύτάνδρους πόλεις βυθίζοντες> λιμοί έ π ι π ρ ο σ -
c ic iu teirai seminatis, duui agricolac spicas non fal-
cibus, sed manibus c l sacculis colligunt. Adde 
aerem similes virgis igiiiculos en>illenlem c i t e n o r e s 
vidcnlibus iu fc reu le in : adde infccundum m a r c , sa -
Jumque ac l luclus obsoniorum loco visum elTun-
dere : addc cognationis ac necessiludinis oblivio-
nem ?pud onmes pcrvagatam, ttimuliusque a c b e l l a 
iutesliiia in omnibus provinciis aique oppidis pro-
i l ignenicm. E*inde cn im liaciecus^ue conl igi t , u l 
c iv i i iu iu aruiorum morbus ubique obi iuere i . 

81 . Αι ue stc quideni v i r i pravilas ac roaiiiia u l -
las s ibi iudticias inlerquiescera indixi t : luineug 
c i i im ac gliscens aii imus e l eorum quae pa r lu r i cba l 
nialorum crupiionem m i n i U n s , conjurationis gladiuiu 

ώ π ο υ τ ή ς γ ή ς πάσαν άπορίαν ένσπε ίροντες , γ ε ω ρ γ ο ί 
τού ς στάχυας ού 6 ρε πάνα ι ς , άλλά χερσ ι μ α ρ σ ί π π ο ι ς 
συλλέγοντες-, αέρος φλογώσεις έο ικυίας £άβδοις 
άφιέντος κα \ πάσαν τοίς όρώσιν Ι κ π λ η ξ ι ν φέροντος* 
θαλάσσης άκαρπου μενού ση ς καϊ π η γ α ζ ο ύ σ η ς σάλον 
άντ ' όψων ίων κα\ κλύδωνας , λήθης π ε ρ \ τδ σ υ γ γ ε ν έ ς 
κ α ϊ οικείον πανταχόσε διαθεούσης, κα \ στάσεις εμ­
φυλίους 'άνά πάσαν χώραν .καϊ πόλιν ά π ο τ ι κ τ ο ύ σ η : . 
Έ ξ εκείνου γ ά ρ κα ι μέχρι νύν , τδ δε*νδν τ ή ς εμφυ­

λίου συμφοράς έ π ι κ ρ α τ ή σ α ι συμβέβηκε ν όση ν α . 

π α ' . *Αλλ' ούδ* ούτως ή τού άνδρας κακ ία ύ π -
ελώφα καλ Ι λ ή γ ε ν * όργωσα δέ κα ϊ σφ 2 δα ζούσα, κ α ϊ 
οία £ήξιν τ ώ ν δρωμένων αν ιαρών έ π α π ε ι λ ο ύ σ α , τ ή ν 
τ ή ς ανταρσ ίας (£ο μ φαί αν α ύ τ ψ έπε στίλβωσε ν, ο ύ κ 

s t r inx i i adversu iusc , non media i n a c i e , i » o a niaUeua C έ ν μέση π α ρ α τ ά ξ ε ι , ούκ έν αλλοδαπή, ούκ έν π ο λ ε -
aique barbarica puguanlein di l iouo (naiw e i b « c 
i i i g i d a qiiicdani laudis fuissetoccasio, utidc misero 
gratulercrour ve lu ip ro palr ia per ic l i ia lo) , sed doml 
ilesideiu e l suis, u l pu labal , rebus opli ioe eonsu-
Jeuieiii. Eu iu quippe, qui negoii i lo i ius ac w o l i l i o -
nis auclor c r a l \o), in custodia ac vmcui is leuebai, 
exspeclalnrimi ilonec, quod pra3 foribus aderat ipsa-
que sua religione pulsabai, Domin ic i Naia l is (p)cer-
laiucu pcragcrelur , e i quid iaclo opos soleri ia d i l i -
g-nl iore d i squ i rc rc iu r . Tunc eninivero capui i l lud 
adversus Ecclesiam diadcinale c inctum, nianuinqiie 
;.d ev^i lenda recia dccreia exletuam, satell i lum (q) 
propriorum ac legenliuiu lalera mi i i lun i gladiis in 

μ ί α γ ή ( υ π ή ρ ξ ε γ ά ρ , ώ ς υ π έ ρ π α τ ρ ί ω ν ή γ ω ν ι σ μ έ ν ί ρ , 
ψ υ χ ρ ά τ ι ς επα ίνων α φ ο ρ μ ή τ ώ τάλανι σ υ ν ε ί σ φ ε ρ ε -
σ θ α ι ) , άλλ' οίκοι τε κα \ Ιδία, κα \ τ ά καθ* έαυτδν ε ύ 
δ ιατ ιθέντσ , ώς φ ε τ ο . Κα\ γ ά ρ τ δ ν , δ ι ' ο ύ τ ά τ ή ς α ν τ ­
αρσ ίας ώδίνετο, ε ίρκτή κα \ π έ δ α ι ς ε ίχε τηρούμενων , 
μενόύντα έως δ έν ποσίν άγων τ ή ς γενεθλίου τ ο 3 
Σωτήρος η μ έ ρ α ς δ ιανυσθείη , κα ι τ ά κατ* αύτδν έ ς 
τδ ακρ ιβές δ ιασκέψαιτο . Τήν κ α τ ά τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς 
στεφανωθείσαν κ ο ρ υ φ ή ν , κ α \ τ ή ν έ π ' αναιρέσει τ ώ ν 
δρθών δογμάτων έκταθείσαν χε ίρα τ φ τών υ π α σ π ι ­
στών κα ι δορυφόρων ξ ίφει ένδίκως χ ε ι ρ ο υ ρ γ η θ ε \ ς 
μέσον τού θείου ν ε ώ , τήν πολλούς αγ ίων α ν ι μ ά σ α σ α ν 
ψυχήν δ δείλαιος ά π ε κ ά π υ σ ε ν . Ά λ λ ' , εί δοκεί, μ ι κ ρ ά 

mcdia ipsius lempl i area secanda prajbeus, tfflavit χ φ κε ιμένψ π ρ ο σ ε ί π ω μ ε ν , μ ή τού π τ ώ μ α τ ο ς έ ι ρ -
auiuiani uiiser, p lur i i im saiictonun violala religione ηδόμενοι, άλλά τ ή ς συμφοράς άλγυνόμενοι . Τ ί τ ο υ τ ο , 
i-xsccrabileiu. Verura , si l ibe l , pauca vclut com-
incii lai ido addamus, nun lauquam casu gaudeamus, 
hud i i l calaoii iateiu i r is ies aniino rcculaiuus. Quid 
hoc, ο aublimis aique supcibe, ipso oris flalu coittra 
nos proi-ellas exci ians, ac draconts tnore in Ecc ie -
faiam spi ians? quo evolavi l spir i lus i l l e , fulinina 

ώ λίαν υψηλέ κα ι μ ε τ α ί ω ρ ε , κα\ άναπνέων ή μ ί ν 
κ α τ α ι γ ί δ α ς , κα\ φυσών κατά τής Ε κ κ λ η σ ί α ς δ ρ α -
κδντιον ; Πώς έ π τ η τδ π ν ε ύ μ α τδ λα ίλαπας δ ι ω γ μ ο ύ 
τ :κτα ίνον , κα \ βροντών κατά τών ε ύ σ ε β ο ύ ν τ ω ν , ώ ς 
έκ Κύρσής Σαλμωνεύς μ α ν ι κ ώ τ α τ α ; Πού τ α τ τ \ ς 
μαγγανε ίας α π έ β η , οΤς έτελεσθης ή σ υ ν ε τ ε λ έ σ θ η ς , 

s 0 Isa. x x v i n , % 

(ο) E r a i is Micbael Balbus, lunc priuccps cohor-
t s excubi lonun. 

(p) Occuleiidtis c r a l noclu Nalalis ΠοιιΓιιιί, nisi 
imperator a propria uxorc proliibilus oi fesli revc-
rcni ia moius distulisset neccui. l ta Lco G r a u i m u l i -

cus ot a l i i . 
(i/) Ab liis sarcrdoiales vostes iudii l is c o i n p i e -

b<'ii>us, nicu:bj aliui e i in f iu*ia scclusc^t anuu ^ i O . 
J)ctcrri(uii) anie Leoncm a. saiicto Tarasio s c r i b i i 
Ignaiius in bujus Y i i a . 
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κ α \ χρόνους βασιλε ίας έγκυμονήσα ι ζ η τ ώ ν , ώ κ υ μ ό - Α perseeolionis fabricans, atque adversus pios, vclnt 
ρου ζ ω ή ς ά π έ τ ε κ ε ς άμβλωθρίό ια ; Π ώ ς ol ά π δ κοι­
λ ί α ς φωνούντες γ ρ α μ μ α τ ι κ ο \ , μισθού τήν βασιλείχν 
ύ μ ί ν κ α θ ο ρ ί ζ ο ν τ ε ς , κ α \ μ α κ ρ ά ν εύετηρ ίαν ύ μ ί ν 
έ ρ ε υ γ ό μ ε ν ο ι , τήν κ α τ ά σού τού ξ ίφους βολήν μ α ν τ ι -
κ ώ ς ού προέβλεψαν ; Π ώ ς οί π ε κ τ α \ κα \ ά μ α ξ α σ π α \ 
(30) τ ά τ ή ς σήξ α π ε ι λ ή ς άκροθίν ια , τ ή ν όρωμένην 
ά σ χ η μ ο να θέάν , κ α \ τ ώ ν ύ φ α ί μ ω ν ά τ ί μ ω ν τ ά α ίσχη 
π α ρ έ β λ ε ψ α ν ; Πού τδ τ ή ς άλουργίδος δ ιάδημα , δ π α ρ ά 
τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς λ α β ώ ν τδ τ α ύ τ η ς στέφος ά π έ κ ε ι ρ α ς ; 
Π ώ ς σήμερον νεκρδς , ό χθες σοβαρός ; Π ώ ς π λ η γ α ί ς 
κ α τ ά σ τ ι κ τ ο ς , δ πάλα ι κ α τ ά τών α γ ί ω ν α κ ά θ ε κ τ ο ς ; 
Πού τ ά κ α τ ά τού μεγάλου ποιμένος. τ υ ρ ε ύ μ α τ α κα \ 
ονε ιρώδε ι ς κα \ ανύπαρκτο ι έ ρ ε υ ν α ι , &ς εξέλ ιπες 
έξερευνών α κ α τ ά λ η π τ α ; Ού γ ά ρ έξίσχυσεν ή ζ η τ η -

a l i e r e x Cyrse Salrooneus ( r ) , furiosissimetonans? 
Qtio praesligiae abierunt, qaibns in i l i a iu s ac con-
summalus, longos imperit annos quaerens pnrerc, 
viiae brevioris aborsmn ediiAsti ? Quinam id factum, 
u l qui ex utero vocem dabanl grammatrci, mercedis 
froco imperinm tibi deflmenles, vilacquc longioris an-
nos beatos eroctanles, g ladi i , quo impeiemlu<? eras, 
i c lum nunquam divinavcr in t , vaticinioqtie providc-
r inlT Qnoinodo compl i i l l i fatusque c la t i , cxc id i i l u i 
pr imi i ia9 , expositumquc oculis infame speciaculum, 
e i ngnalorum bonoribtis spoliatorttni probra obliquo 
aspicienfes, in i is kal luc inal i sunl? Ubi purpureum 
diadema, quod ab Ecclesia nactus, ipsius coronam 
detondisli? Quomodo hodie morlut is , qui heri a r -

τ ι κ ή σου έ π ί ν ο ι α , πολλά κ α μ ο ύ σ α κα ϊ π ο λ λ ά μελε- Β rogbns aique superbos? Quomodo qui impo len l i in 
τ ή σ α σ α , έφ ίκέσθαι π ρ δ ς μδνην άκοήν φέρουσαν κατ* 
«ύτού μολύσματος αίτ ιον άξιον . Ε π ε ι δ ή δέ ά μ ο ι -
ροίη τού π ρ δ ς άπδκρ ισ ιν λ δ γ ο υ , τούτον αφέντες 
ά π ν ο υ ν , τ ψ εαυτού συμμολυνόμενον π τ ώ μ α τ ι , τ ή 
τού α ί μ α τ ο ς ^ α θ ά μ ι γ γ ι βάλλεσθαι, έ π \ - τ ά έξης τού 
λόγου π ρ ο ΐ ω μ ε ν . 

sanotos oastro ferebaris, nune plagis compl inc lus? 
U b i i l l ie adversus magnum pastorem insidiae insom* 
niisque similes ac vansR indagines, quas defeciei i 
non cdmprebendenda scrula l i i s? Non enim p o l n i l 
s i ib l i l i s inqois i i io l ua , rnullo etiam labore ac m e -
di la i ionc usa, vel audi lu solo asscqui, quod i l l i 1a< 

bfo c r imen infeires . V e r n m qtiia farullas scrmoms ipsum deflcit, i l l o sinc spiri tu vi laquc i c l i c t o , duiit-. 
soa commacnla l i i s ruina in proprio volutaiur cruore , ad ea qtiae sermouis sun l reiiqua proceilaiuns. 

π β ' . Έ π ι κ ο σ μ ε ί τ α ι τοίνυν τ ψ τ ή ς βασιλείας δ δε -
σ μ ώ τ η ς μ ε τ ' αύτδν δ ι α δ ή μ α τ ι , δς έν έλπ ίσ ιν ών σύν 
τ ή τ η ς ζ ώ ν η ς αποβολή κα\ α υ τ ή ς τ ή ς ζ ω ή ς ύ π ο -
μείνα ι τ ή ν σ τ έ ρ η σ ι ν , ώ ς έκ βυθού τ ώ ν δεσμών ά ν α -
ν η ξ ά μ ε ν ο ς , στεφηφόρος ά ν τ \ δεσμοφόρου καθ ίστα-

82. O m a i u r i taqae, qui in viucirlis e r a l t i l lms 
sticcessor, diademaie rcgk> : qui zona posila, \'\iv 
quoqtie jacturam certoexspectabal , imo vetuii gnr-
gite carceris emergcns vincula i n s c e p l r i i m commti-
lat , alternanlequc vic tor ia , superior evadit bosle 

τ α ι , κ α \ έ τεραλκέα τήν νίκην πο ιήσας , τού κρατείν Q Jain secnro et adversari i jtigulum prementc. Iluiir. 
ελπ ίσαντος ε π ι κ ρ α τ έ σ τ ε ρ ο ς γ ίνετα ι · κα \ τήν βασ ι ­
λεία ν ε φ ' έαυτδν μ ε τ α σ τ ή σ ά ς , κα ϊ μικρόν τι τ ή ς 
π ρ ο κ α τ ά σ χ ο ύ σ η ς κ α κ ί α ς ύ π ε ν δ ο ύ ς , δσον τούς έν 
ε ί ρ κ τ α ί ς κ α ϊ πόνοις έλευθερίαν ονειρώδη φ ά ν τ α ζ ε -
σ θ α ι , τ δ τού θανόντος υπέθαλπε φ ρ ό ν η μ α , κα \ τ ω 
ά μ φ ι β λ ή σ τ ρ ω περ ιπαρε>ς τ ή ς α ί ρ έ σ ε ω ς , ίχθύος 
δ ίκην το ίς τ ώ ν δ ο γ μ ά τ ω ν σαθροίς έ ναπέθανεν . 

π γ \ Τ α ύ τ α δ δ ι α γ ν ω σ τ ι κ ώ τ α τ ο ς νούς τού μεγάλου 
Ν ικηφόρου δΊαγνούς, κ α \ ώ ς ού τ ώ δλκω τού δφεως 
συνενεκρώθη τδ τ ή ς α ίρέσεως ούραΐον , σκαίρει δέ 
κ α ϊ νεκράν ώ σ π ε ρ τ ή ν ζωήν υποκρ ίνετα ι* τ ή τού 
π ν ε ύ μ α τ ο ς γραφίδ ι τ ά τ ή ς ορθοδοξίας έ ν σ η μ η ν ά -
μ ε ν ο ς δ ό γ μ α τ α , π ρ δ ς τον νεοστεφή βασιλέα στείλαι 
π ρ ο έ Ο ε τ ο , έ π ' όφθαλμοίς άγων α ύ τ ψ τ ά δεσμά κα \ 

ip niodtfm adeptus imper iuni , r emis i l taniispcr i n -
veleralam mali t ia in , quoad i i q*ii ιιι vinculis ac l a -
boribus v i lam agcbnnt, inani libertatis specie, velut 
objecla in somnis iinagine ac spectro, luderentur : 
quamvis interi in defuneli sensuin subocctilic fove-
r e i , ba3fesisqne iransftxus ha ino , velut piscis, pu -
iridaB d o c l r i D ^ coeno ini inorereiur . 

83. Hisi taqne niagtius Nicephonts perspicacissiuia 
mentis acie dispcclis , ralusque baud utia cum ser-
pentis tractu bneresis exst inciam caudam, sed eam 
bacienus pa lp i l a re , v i lamquc dissimularc vcJnl 
c m o r l n n n i ; d iv in i spir i ius s ly lo rcclae (idei d o c l r i -
uaiii consignaus v ad imperalorem reccns purpnra 
aucluni ac coronalum scribere d e s l i n a l : i i a sci l icct 

^ σ ώ σ α ν τ α , κ α \ τήν τού τυράννου διακενής ά ν ο μ η - D 111 ei ob oculos vincula sua poncns e l qu i ipsum cx 
σαντος αισχύνη*/ τ ε κ α \ κ α θ α ί ρ ε σ ι ν , κα \ τήν έν οΤς 
έ ς ή μ α ρ τ ε τόπο ι ς κατάλυσιν · σ κ ι α γ ρ α φ ώ ν α ύ τ ω τ ή ν 
αληθή κα ι πατροπαράδοτο ν τ ώ ν ιερών μ ο ρ φ ω μ ά τ ω ν 
έ κ τ ύ π ω σ ι ν , ώ ; ού χ θ ι ζ ή τ ιν ι κα ι νεωτέρα ε φ ε υ ρ ε ­
θεί τ δ βέβαιον ε π ι φ έ ρ ε τ α ι , έξ ού δέ τ δ τού κ η ρ ΰ γ -

(50) A l i b i necdum mib i reperta n o m i n a , comptos 
\aiiuque eiaiot v e r i i l i n l c rp re s , ex nonnulla u i v i -
tieiur e iy inologica rai ione : c u m π έ κ ω peela, ά μ α ξ α 
ci i r rui t i s i g u i u l e l . Ver inn si quid bic d i v i n o , s i ^ i f i -
ficajnur ve l arii>U ex s lng i l t im eqiHnoruiii plausl iQ-
r iuoque t r ac l a i ioqe$ i ipc r t» l i l i o sa sofles assueii c a -
pcrp.; vel s i m p l i i i i e r ipsa equtlium rugioriuu nian-
cipia ab equis pecicwdis iraciundieque p laus i i i s 
( ina i imc st άμαξάπτσΛ log .u i l i i r ) nomcii vulgo 
adcpU : in le r qn;v, \ a r i i s c l iam sopcrsii l ionibus 

bis erueral Deum, repra^senlarel etiain lyranni f m -
slra nialignautis probrum par i le r alque ruif iam, 
quodque i i s iu loc i s , i n qtiibus dc l iquera l , nltorc 
Deo peremplus s i i : lum vcram i l l i alque a Palrtbus 
Iradi lam sacrarum imaginum reiigionem delineabal 

eirca equos utent ia , familiarius forte versabatur 
L e o , s i cu i de Consianl ino Copronymo lcgiiaus. 

(r) Uex EUdJu impiissimus, sal is cx Vi rg i l i o no-
tus ; non itcui Cyrse : q u a m p u i a coiicameraiioiietn, 
lesiudinem seu poiileiu i l lu iu siguificarc uiidc ipsc 
Jovis luhnina luit i iruaque supra c iv i i a l cm i iB i laba-
lu r : κυρτδς enim convexus t s t , wide κυρτόιο tn 
conocxum. erigo e l , κ ύ ρ τ ω μ α , itt ; nuluiu cbl 
auicui q u u l apud Gro;cos τ r l σ pro varia d ia lcc io 
altcn:ciit u l s i l κύ;>ση \no κ υ ρ τ ή . 
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ac describelrtt esse ejtisroodi, ut non ni idtnsier t ius , Α ματος μεγαλε ίον 
recensque inventa obl int ierU, sed ex qtio priniuin 
pradfcationis majeslas apostolica luba r l a r ius fn-
sonante, orbem pervasit, venerationi s i l babi ta . 

84. Is porro soler lem v i r i animum admiralus , do-
cirinaeque et eloquii v im m a x i m a m reptitans, e l* i 
lai tum omnium maxlme rudis erat, imperi t iam ex 
paierna insc i l i a Yelut sufficieiilem adeplus subslan-
t iam, in bunc fere modum n u n l i i g , qt i i episiolam 
aflerebanl , fertnr respondisse : Qut nobi* priores 
ecclesiastica dogmnta sc ru la r i ins l i lueruut , Π Ι Ι Η Ι 

berie an secns sauxer i im, ral ionem Deo jud ic i red-
d i iu r i sunt. Nos auiem in qno incedeniem Ecc l e -
siam invenimus , in eo quoque consenrare dccrevi -
mus. Qttid porro bic ani in i e i t , clari i ts explicantes 

14S 

ή αποστολική σ ά λ π ι γ γ ι τήν 
ο ίχουμένην τρανώς περ ιήχησεν* τ ψ σεβασμίω τ ε τ ί -
μ η τ α ι : 

π δ \ *Ον τ ή ς νουνεχίας θ α ύ μ α σ α ; , κ α ϊ τής τ ώ ν 
λόγων ακρ ιβε ίας ύ π ε ρ α γ ά μ ε ν ο ς . , εί κα ϊ τ ω ν α μ ύ η ­
τ ω ν π ε ρ \ τ ά το ιαύτα πρώτος έ τ ύ γ χ α ν ε ν , άμαθ ίαν έκ 
π α τ ρ φ α ς άπα ιδευσ ίας ώ ς περιουσίαν ίκανήν κ λ η ρ ω -
σ ά μ ε ν ο ; , ούτωσί π ω ς π ρ δ ς τους τδ γ ρ ά μ μ α δ ιακομ ι -
σαμένους λέγεται φάναι* "Οσοι τ ώ ν εκκλησιαστ ικών 
π ρ δ η μ ώ ν έν έρεύνη δ ο γ μ ά τ ω ν γενόμενοι , αύτο \ τδν 
π ε ρ \ αυτών λόγον π α ρ ά θ ε φ ε ί σ π ρ χ χ θ ή σ ο ν τ α ι , εί 
εύ ή κα\ έτέρο>ς έ θ έ σ π ι σ α ν · ή μ ε ι ς δέ έν ψ τήν Έ κ ­
κλησίαν βαδίζουσαν ε ύ ρ ο μ ε ν , έν τούτο> και δ ι α φ υ ­
λάττε ιν προκρίνομεν, Τούτο δέ έπακριβούντες δ ι α -

cdicimus, nequ i s deinccps aut adversus imagines, Β β ε β α ι ο ύ μ ε ν , ώ ς μ ή θ α ^ ε ϊ ν τ ινα κ α τ ' ε ικόνων ή 
a u l pro i is tulandis aperle l ingoam movere p r x s u -
mat : sed faccssant el imioeiUurque lam Taras i i 
synodus, quani quae pridem sub Gonsianl ino, niiper-
quesub Leone Augi is lo coaclaj s u n l ; profundoipie 
s i lenl io sepiillutn inaneal to lum, quo i i imgin i im 
tneraoria, invidiosum ulrqcie negoi imn, veni i la iur . 
ts auieni qu i , ut bacc loquerelur ac persertberel, 
sui muneris essepulavi t f siquidem banc leneus o p i -
nionem Ecclcsiae pnecsse vel i t , de imaginum v e r i -
tate adoralioneque i m l l n m deinccps collaiurus ser-
inonem, omniaquc si lenl io prosKiirus, adveuiat (ε). 

$5 . Has absoiue oral ionis imperaiorias tiugas nbi 
auribus accepi l beatus Paler , floceifaciens- dicla 
caque ad an imum subire nou patiens, pr ior i ve r i i a -
l i s solidissimse confessioni inbsesiu Dialecticis 
deinde argumenlis ac deinonsirai ionibus adversa-
r iorum fabellas conftitans, demonslra t i t tinicajn, 
eamque inier <Bcumenicas scpl imam synodum, esse 
tcnendam, ad quam sub Tarasio inclylo pasiore ce-
ieberr imi Patres convenen im : scelestasque^l ina -
nes osicndcns csse opinibnes Coiu tant in i advcrsus 
iiiiagines sacras, demenliamque qua L e o eas eoofir-
mare nisus est, ipsumque pari ier trjumphatum 
traduxit coram universis, quibus inculpal i cullus a l -
qiie i idci cura adbuc aliqua suppelebal. 

υπέρ ε ί κ ό ν ω ν πα,όόησία τήν γ λ ώ τ τ α ν κινείν · ά λ λ ' 

ε κ π ο δ ώ ν έστω κα \ οίχέσθω κα \ ή Ταρασίου σύν­
οδος κα \ ή Κωνσταντίνου τού π ά λ α ι κα\ ή νυν\ έ π \ 
Λέοντος κροτηθεισα, κα\ σ ιγή βαθείφ τ ή ς τ ώ ν ε ίκό ­
νων μ ν ή μ η ς ένεκεν έ | Α π ο λ ι τ ε υ έ σ θ ω τ δ σύνολον. 
Αύτδς δέ ό τ α ύ τ α λέγειν κα\ γράφε ι ν σπουδήν τ ιθέ* 
μ ε ν ο ; , εί έ π \ δόξη τ α ύ τ η τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς κ α θ -
ΐιγεισθα< βούλοιο, π ά σ α ν π ε ρ \ τ ή ς τ ώ ν ε ίκόνων ύ π ά ρ -
ξ·<ός τε κα\ προσκυνήσεως έ π ι σ ι ώ π η σ ι ν τ δ λοιπδν 
ένδε ικνύμένος , πάρεσο . 

π ε ' . Έ π ε \ OJV δ τ ώ ν βασιλικών α τ ο π η μ ά τ ω ν ά π δ -
λογος κα\ μέχρ ι ς ώ τ ω ν τού μακαρίου δ ιέβη Π α τ ρ δ ς , 

, ε ί ς ούδεν τούτον Οέμενος, ουδέ έ π ι νουν βαλέσθαι 
' π ρ ο θ έ μ ε ν ο ς , τ ή ς προτέρας ασφαλούς ά κ ρ ι β ε ί α ; ά ν τ -

ε ί χ ε τ ο , λογικαίς μεθόδοις κ α \ άποδε ί ξε ί ι τ ά τ ώ ν 
αντ ιπάλων άνασκευάζων λογύδρια (31) , μ ίαν καΛ 
έβδόμην συνιστών τών ο ίκουμενικών σύνοδον, τ ή ν kn\ 
Ταρασίου τού άοιδίμου τών π α ν ε υ φ ή μ ω ν Ι Ι α τ έ ρ ω ν 
συνέλευσιν , τ ά ς τε π α λ ι μ φ ή μ ο υ ς δόξας τ ά ; κ α τ ά 
τ ώ ν ιερών είκόνων Κωνσταντίνου φρούδους ά π ο δ ε ι -
κνύς τ ά ; τε Αέοντος ε π ι κ υ ρ ω τ ι κ ά ; , κα \ αύτδν π ά σ ι 
θρ ίαμβον π ρ ο τ ι θ ε ι ς , π ά σ η ς έπ ίπροσθεν άγων α ί ρ έ -
σέως τήν τ ώ ν Χριστ ιανοκατηγόρων άπόνοιαν , οΤς τ ι 

μέλον π ε ρ \ τ ή ς ά μ ω μ ή τ ο υ λ α τ ρ ε ί α ; κ α \ π ί σ τ ε ω ς . 

C A P U T X I V . 

Vom^aratio iancli Nicephori cum sancihvarih. kjus obilus. Scriptom perorano, 

86. Ea fide, sicque docens, ac s l renuam divinai D π - ' . Ούτω φρονών κα\ διδάσκο>ν κα\ τοΓς θ ε ί ο ι ς 
i loci r ina»operam ponens, inundi universtnn ambi lum 
sincera de Deo opinione in ip lcvi t , eximios qiiosque 
Vc tc r i s ac Novi Tcs i amcn l i viros, quoad asso((ui 
poterat, vesligio premens. Neque Abrahai a i inu-
iatus ftdem, eaque incensus a n i m u m , s icu i i l l c , 
vcrnacnlos suos doclriua? τ ί armans, insanienlibns 
ndversus Ecclesiam regibus detraxit spol ia , eosdeui 

(31)Quia vocem λογύδριον niisquam legisse memi-
neram, meitdutn raius atibi λογίδιον snbst i iu i . quod 
ex omnium consensii fabellam s i gu i f l ca i : nuuc ea 
r rebr i i is recurrenie , suspicio or i iur ejusdem signi-
(icalionis vocem csse, sed I I O V H R ct ga!Ctilo illo usi-
laiap compositlotiis, cx λ ό γ ο ; e l ύδριον * quasi d i m i -
iiutivutn ex λογύδρος serpcntimis scrmo, sivc qui 
ins lar aqu& instabilir» s i l . 

ενασχολούμενος δογμασι , τ ή ς ε ιλικρινούς π ά ν τ α τ δ ν 
κόσμον π ε ρ ί τδ Θείον έπλήρωσεν ύπολήψεως , π ά ν τ ω ν 
τ ώ ν έν Ι ίαλαιά κα \ Καινή Διαθήκη μ ε γ α λ ο φ υ ώ ν α ν ­
δρών, δσον έφ ικτδν , κ α τ ά πόδας Ιών. Α β ρ α ά μ τ ή ν 
π ίστ ιν ζηλών, κα\ τ α ύ τ η π υ ρ π ο λ η θ ε \ ς τήν δ ι ά ν ο ι α ν · 
κα ϊ τή τ ώ ν λόγων δυνάμει ώ ς άλλους εκείνου ο ι κ ο -
γενε ϊς δ π λ υ ά μ ε ν ο ς τούς κατά τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς μ α * 

(«) Baroning ad an. 821« u t im. 50, a rb i t r a tu r p i -
Iriarcliatn non redtisse G<)fi«tanlinopoliiti t eo q i m d 
adhiic bxreUctis inlr t isi is psendopalriarcba s r d e -
r e l . Ει σφάλμα est a i ic ior is Viia? sancli N i c « d a i 
Slmlita3, duin n i im . *26 scribi t , i ina cum c o c l 
eancio Tbeodoro S iud i l a al i isque adiisse in>pcra lo-
reni . 
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νέντας βασιλείς λ α φ υ ρ α γ ω γ ή σ α ς τρανώς Ιχε ιρώσατο , / 
κα\ τ α ύ τ η ν , ώ ς έτερον Αώτ , τ ή ς ε ί ς αίρεσιν απ­
α γ ω γ ή ς έλυτρώσατο . Ι σ α ά κ δέ τήν μ έ χ ρ ι ; α ίματος 
ύπακοήν π ρ δ ; τδν τ ώ ν δλων Π α τ έ ρ α Θεδν π ρ ο σ κ τ η -
σ ά μ ε ν ο ς % κα*ι τ υ θ ε \ ς μέν πλήθεσι π ε ι ρ α σ μ ώ ν , ού 
πε ίρασθε ί ς δέ τ ή ς δι* α ίματος δλοκαυτώσεως · άλλ* 
Ιερεύς κα*ι δ ύ τ η ς τ ή ς αληθ ινής κα \ άνα ίμου θυσίας 
γενόμενος , υΙούς θ ε ο ύ κα ϊ κληρονόμους έκ τ ή ς ά ρ μ ο -
σθε ίσης α ύ τ ψ π ν ε υ μ α τ ι κ ή ς , ώ ς έξ άλλης ' Ρ ε β ε κ κ α ς , 
τ η ς Ε κ κ λ η σ ί α ς σαφώς (3*2) άπεγέννησεν . Τακώβ 
τ δ έν πο ιμέσ ιν εύδόκιμον έ μ μ α ξ ά μ ε ν ο ς , ούκ έξ ά σ η ­
μ ω ν , αλλ* ε π ι σ ή μ ω ν κα\ λ ο γ ι κ ώ ν θ ρ ε μ μ ά τ ω ν τήν 
π ο ί μ ν η ν έ π λ ή θ υ ν ε ν , ή ν π α \ έπευλογε ίσθαι έ π \ τ ώ 
α^τού πόδι π α ρ ά Κυρίου κ ε κ α ύ χ η τ α ι . Ι ω σ ή φ δέ ούκ 
έπ ι σωφροσύνη μόνον έχαρακτήρ ισεν , άλλ* ήδη σύν 
τ ψ ψ υ χ ι κ ψ κα*ι τ ψ τού σ ώ μ α τ ο ς κάλλει π α ρ ή μ ε ι ψ ε ν , I 
ώς έρασθείσαν αυτού τ ή ν νυν\ Α ί γ υ π τ ί α ν , φ η μ ί δή 
τήν κ α κ έ μ φ α τ ο ν α ιρεσιν , καΛ έ π \ κοινωνία τ ώ ν αθέ­
μ ι των δ ο γ μ ά τ ω ν άνθέλκουσαν, συναποδύσασθαι μ ή 
τδ ί μ ά τ ι ο ν μόνον , άλλά κ α \ τήν ίεράν άμπεχόνην 
Τερέτισε ν . ! 1ω6 δέ τδ τ λ η π α θ έ ς κ α ϊ π ρ δ ς τδν ά ν τ -
αγωνιστήν καρτερ ικδν έπεόε ίξατο , φιλοσόφων έν τοίς 
όυσχερέσι , κα \ ξέων ούκ όστράκψ τ ά τ ή ς έ π η ρ ε ί α ς 
έ λ κ η , τ ά δέ τ ώ ν αντ ιπάλων έξοστρακίζων πρδς 
άφροσύνην έφελκοντα β ή μ α τ α . 

π ζ \ Μωύσέως τ ψ δ η μ α γ ω γ ι κ ψ κανόνι έπηκολού-
θησεν , λαδν έξ Α ι γ υ π τ ι α κ ο ύ σκότους τ ή ς α ίρετ ικής 
κ / ν ο φ ω ν ί α ς , σκόρδοις και , κ ρ ο μ μ ύ ο ι ς , τ ο ί ; όδωδόσι, 
φ η μ \ , δ ι δ ά γ μ α σ ι , τούς πε ιθομένους αυτή τ ρ ε φ ο ύ σ η , 
έ ξ ά γ ω ν , κα \ δι* ά λ μ η ς Ε ρ υ θ ρ ά ς , στυφούσης , λ έ γ ω , 
δ ι δ α σ κ α λ ί α ς , άποκλυσάμενος α υ τ ώ ν τδ αηδές κ ά \ ^ 
π ο λ ύ β ρ ω μ ο ν άχθος , π ρ ο ς δέ γ ή ν βρύουσαν γάλα καϊ 
μέλ ι , τήν λευκήν κα ι άδολον καϊ ηδονής πλήρη μ ε τ -
ο χ ε τ ε ύ σ α ; τ ώ ν θε ίων δ ο γ μ ά τ ω ν γλυκύτητα» *Ααρών 
τδ έν ίερεύσι σεβάσμιον έ κ λ η ρ ώ σ α τ ο , ού Μωϋσήν 
τ ι να τ ά π ρ δ ς θεδν έξηγού μενον έχων , Ι ν ώ π ι σ ς δέ 
έ ν ω π ί ψ τ α ί ς εύκτ ικα ί ς ίερολογίαις άε\ σ υ γ γ ι ν ό -
μενος , ουδέ κ :δάρει καΛ έ π ω μ ί δ ι κ α \ κώδωσιν ενιαύ­
σια φθεγγομέ ν ο ι ς ε ί ς τ ά άδυτα ε ί σ ι ώ ν , τ ή δέ τ ώ ν 
αποστόλων δωδεκαχόρδφ λύρα π λ η τ τ ό μ ε ν ο ς , ε ί ς 
τ ά τ ώ ν α γ ί ω ν "Άγια θαμινωτερον είσδυόμενος, τήν 
τ ώ ν θείων λογίων -δήλωσιν πάσ ιν άνέπτυσσεν εύ ση-
μ ό τ α τ α . Ι η σ ο ύ τδ στρατηγ ικδν κ α \ πρδς πολέμ ιας 
έ μ ο ο λ ά ς ά π α ρ ά τ ρ ε π τ ο ν ά ν ε μ ά ξ α τ ο , ού φωστήρας 
π ε δ η σ α ς πρδς τ ή ν τ ώ ν α ν τ ι π ά λ ω ν ά μ υ ν α ν , έν 
ή μ έ ρ α δέ κα \ ν υ κ τ \ τ ά ς π ρ δ ς θεδν έντεύξε ις ώ ς 
π α ρ α τ ά ξ ε ι ς π ο ι ο ύ μ ε ν ο ς , έ ω ς τούς τ ή ς αληθε ίας 
εχθρούς τοίς εαυτών λελουμένους κ α τ ψ κ τ ε ι ρ ε ν 
α ί μ α σ ι . Μετά Φίνε έ ς έ π \ πορνοκτονία ά ν α κ η ρ υ -
χ ^ ή σ ε τ α ι · κ α ι ούτος γ ά ρ τους ά π δ δπ ισθεν Κ υ ­
ρ ί ο υ , κ α τ ά τ δ π ρ ο φ η τ ι κ ώ ς ά π ε ιλούμενον , έκπορ-
ν ε ύ σ α ν τ α ς , κ α \ σ π έ ρ μ α »Χαλδαΐκδν έν το ίς τ ή ς 
Ε κ κ λ η σ ί α ς άποστολικοίς νεώμασιν έ γκρύψα ι θ ε λ ή -
σ α ν τ α ς , τοις τ ώ ν δ ικα ίων λογικοίς βουκέντροις ώ ς 
σιρ>μάστη χ ρ η σ ά μ ε ν ο ς , έξεκέντησεν . Δαυίδ τ δ π ρ δ 

8 1 Jos. ι ι»ι Μ . " N U I I I . . \ X I , 5 - 8 . " Osca; ι, 2 . 
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plane proiligans, ipsam vc lu l alterum L o l ab ha?ie-
scos caplivi latc rcdemit. Isaaci aulem obedieiii iani 
universuruui Pa t r i Deo ad sanguiiicin tisqne prae-
slandatu asseculus, el mul l ip l ic i tenlal ione mac ia -
tus, quanqitam hoiocausii consummalionem cruore 
fuso non p r o m e r u i l ; sacerdos lameu e l iminola lor 
vcri e l incrucnl i sacrificii faclus, Dei filios alque 
hrcredes ex spiritati sua sponsa Ecclesia , ceu al ia 
Rebecca, sapientcr suscepit. Jacobi pasloralem so-
lertiam referens, non ex obscuris, sed praeclaris 
raiiohalibusqiic ovibus auxit gregem , cu i el iani 
Doum bcnedixissc a.l pedein suum g lor ia lu r . Jose-
plmtii non soltiiu prudculia cxpressit , scd etiam 
rcprasentavi i tam anttiiarquaiu corporis pulcl i ia tu-
d i n c ; quippe qui amore ipsius capiam cani , qua; 
imnc es i , ^Egypl iam, nefandaiil, inquam, taeresim, 
inquc exsecrandae doctrinne socielalem trahere n i -
lenlein r epu l i l , non tanlum veslem vulgarcm, sed 
et s io lam sacram dimil lere prscoptans. Jobi aulem 
patientiam ac loleraiitem erga advcrsarium osten-
d i l a i i i m i i m , egreghnu v i r l u i i s spcchnen rebus t r i -
et ibt isalquc moleslis cdens, neque lesla abradcns 
illata pcr in jur iam ulcera , sed adversariorum ad 
s i u h i l i a m i ra l iemia verba osiracisino dainnans a l -
qitt? relegans. 

87. Mosis populmn regeiiiis normam assectatas 
est, educens ipsum ex iEgyp i i ac i s lcnebris ha-re-
Itefe fanitatis , felenlibas decrells ceu al l i is cepisquc 
gibi credentes pascentis c l maris R i i b r i salscdine, 

, i d c s l , doclr ina aslringente ac subamara, insuave 
1 et mull iplex i l l o n i m onus stibnicrgens; iransferens* 

qne ad terram manairtem lacie ar. melle, candida 
nimirun> e l sine doto dulcissima divin .T doclrinoe 
suavi la ie . Aarouls aacerdoiio vencrabilis lueredila-
tetir adeplus est, IIOTI Mosen quemdam in b i s , qua3 
ad Deum sun l , ducem habens, sed ipsc facie.ad 
f.tciem, coramqtie sacris precttm orationibus jngi ler 
i l l i eonsnescens; neque cidar i ant snperhuiiicrali ac 
litilinnabuifs qnolanuis slrepenlibtis a d y u pcne-
Irans, sed apostolicam cbordarurn duodeciin lyratn 
tangens, in Sancia sancloruur subibat crebrius, ct 
d ivinorum s c i l o m m claram cuaci is ra l ioncni d i -
s l inc l i ss ime promebal . Jesu mi l i ta rcm scientiani 
anii i iumque nullis bosl ium aggressionlbus supera-
biiem expreasit* 1 , uon mundi lominar ia ulciscendis 
bosiibus vinciens, sed d iu fna» noclurnasque ad 
Deuro preces velut aciem i n s i m e n s ; donec is v e r i -
t a i i sbos ies misemre iur sui» ipsorum ablulos l a n -
guinibus. Cwm Pbinces de scorlo occiso pratclan 
lautlem praeconti liatbet " : nam' bic qnoqtie de 
post dominum exforntcalos, u l propbetica fert com-
in ina l i o** , quibus constitutum esse Chaldacorum 
senicn in apostolica Ecclesise no^atia condere, r a -
l ionalibus sanclorum P a l n i m s l i m u l i ^ , ccu pugioxo 
usus pupigi l aiquc confodil . Davidis nccdum pcr 

(oi) ld e» i , Evidenter, palam. lu lcrprcs v idc lur σοφώς lcgisse. 
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i inctionem consecrati juveni le .robur atqoe a-u.la- Λ τ ή ς χρ ίσεως νεανικδν πρδς π ο ι μ α ν τ ι κ ή ν έξιχνίασεν, 

c iam adjungens" , ovibus ratione itieiii ibus pra&e-
dit, et leonum alque ursontin molas confregit ; l i u -
guas sc i l i ce i baerelicorum a<lversus C b r i s u gregcui 
rugienti i im oinnique fremenliinn i n s o l r n l i a . So l i t u -
dinis ac monaslicai vil ;c amorem, quibus Elias e l 
Joannes celebranlur, ium anic iuni posl sacram 
oslensionem &uam a m p l e x u s e s l , c i p e r p a r u m ver-
satus in urbibus, lemporis pariem plur imam nw)-
tmlicae exerc i la i ion i impendebat, Quippe quem 
non laieret eo cu l l i i purgari aniinum aiquc ab otmii 
terreno cogilatu l i b e r a r i : unde e l iam arguendi v i in 
l iberam atque cxpcd i i am nacitis est, u i loquereiur 

προβάτων λογ ικών ε π ι σ τ α τ ώ ν , χαϊ λεόντων κα\ 
άρκτων μύλας συνθλών, τ ώ ν κ α τ ά τ ή ς Χριστού 
π ο ί μ ν η ς ώρυομένων κ α \ φ ρ υ α τ τ ο μ έ ν ω ν α ίρετ ικών 
γλωσσών ά τ α μ ί ε υ τ α . Ή λ ι ο υ κα \ Ι ω ά ν ν ο υ τ δ φιλ-
έρημον κ α ι . ή σ ύ χ ι ο ν , κα \ π ρ δ τ ή ς άναδείξεο>ς καϊ 
μ ε τ ά τήν ίεράν άνάδειξιν κ α τ η σ π ά σ α τ ο , κα\ μ ι κ ρ ά 
τα ί ς πόλεσιν ομιλών, τούτοις τδ πλείον ένεμεν , καθ -
αρτ ικήν ψ υ χ ή ς τήν κ α τ ά θεδν μόνωσιν ε ίδώς , κα\ 
παντδς άπαλλάττουσαν περ ι γ ε ίου φ ρ ο ν ή μ α τ ο ς , Οθεν 
κα \ τδ π ρ δ ς έλεγχον κ α λ ώ ς έξήσκησεν έτοιμον , λά­
λων εναντίον βασιλέων, κα\ μ ή δΓ α ίσχύνην τ ι 
πο ιών , ή π ρ δ ς χάρ ιν έ γ κ α λ υ π τ ό μ ε ν ο ς . 

i n couspeclu reguni, aeque per verecundiam agens a l iquid neque graiiae ineuiulsc causa qtiidquam oc-

cullans. 

88. Quis vero doiijs .grafia? magniiice auclus elfci- Β π η ' . Τ ίνα δέ τ ώ ν έν χ ά ρ ι τ ι ν μ ε γ α λ υ ν θ έ ν τ ω ν ούκ 
ini t , ciijns l l le v i r tu iem itnilando, vesl igia non prcs-
se r i i ? nempe apostoloruui iu Ecc lcs ia praosidis Pe l r i 
magmturijricin a n i i i i i , /ervorenique ostendi l fidei; 
necnon i l lam Paul i u i i iversorum sol l ic i tudiueiN, 
quolidiaiiaujiie inslaniioe labores ; sotalimn omue 
siiniu poslponens i is afll icliouibus atque a^rumnia, 
(\\idi pie vitam insiitueotes ui exQipiant procljve 
«s i , molesla omiiia ac tr ist ia l ibenl iss imc excep i l . 
Carcoris abumlanlia e l i am Paulo superior fu i t ; 
quando buic ex ai i is al ia muiant i ioca, vriuquc 
lotam Evangeli i cxpUcqui i c rebra carcerie quadaw 
successione muiat io obt ig i l : ipanm auteai umis 
idemque carcer babui l , ex quo tbrono aae coactos 
cst cedere, usque dum suprema dies gloriosae jclati-
feit capl ivi tatem. ReUquoruin Vcrb i diecipulorum 
i i i aposlulalu d i l igenl iam in se confirniavit , ciane 
paidfaciens univcrsis arcanioria sacratiorwqiie eo-
rum dociriiia* v i v i i k a ac d iv imlus Iradita eracula. 
Ea |»ericiiloriiin niolc , quae ver i la l i s causa sii&linuit , 
inariyrjbus fonfessionis socius accessit ; omnein 
infamiain ferre polius eligens, quam u l a l iqt i id , 
quod e ver i ia i is ra l ionibus baud saLjs eese videre-
u i r , a i iu i i l t e re l . Pa i r ibus , qui probatas synodes 
aeiate praBcesseruot, e l qui interroedio i l l a r i i a i l e m -
pore e n i l u e r u n l , praeclari in ofuoibus, quibue E c -
ί lesia luagniiica de Uep opiuione divos praefuUil, 
nulUs partlbus iaferior omnes in omuibus , quoad 
e jus l i cu i t , d ivina quadam e i congrua sacro graditi 
rai ioue c s l i m i l a l u s ; soUici l is precibus j i igique et 
contontae incdjlaiiQni ineistotie mlhUoquc mimis i m -
polluta aacerdoiji luce i l lu^tratum bMieiis i B l d i e c -
l u m , curabai cuixe , ut pr imo iUi magnoque poniiftci 
suam ipsye propeRae aaiuiam applicaret . 

89 . Veruiu <pjia hamo cmn essel, indeprecabil i 
nalura? deli i lo ut saiisfacerei oiunine necesse 
fuerat, suara a corpore resoJutionem fecit per iuor-
l c m ; quanquam ea nen vulgaris mors dicenda si t , 
sed i rans i lus ad meliorcm vitam beaiamque i l l a i i i 

, % I R c g . x v n , o i . 

(33) S i s r r ip l io sincora c s l , nov»3 formalionis 
lacc vox s i l opor ie l , oblaium per igncm *acrificium 
sigtiiftcans, cx. καίω uro ct ί εράω saccrdoiio fuu-

έπ* αρετή μ ι μ η τ ι κ έ ς ί χνηλάτησεν ; Πέτρου τού τ ώ ν 
αποστόλων κα\ τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς προβόλου τδ μ ε γ α ­
λοφυές καΛ Οερμδν π ε ρ \ τήν π ίστ ι ν έπ ιδε ιξάμενος , 
Παύλου τδ υ π έ ρ π ά ν τ ω ν μ ε ρ ι μ ν η τ ι κ δ ν , κα \ τών καθ* 
ή μ έ ρ α ν έπ ισυστάσεων τ δ έπ ίπονον λογιζόμενος , π ά ­
σαν άνεσιν κατόπ ιν έτ ίθε ι τών κ α τ ά θεδν ε π ε ρ χ ο ­
μένων κακώσεων , π ά ν τ α ευδοκώ ν δσα θλίψιν έντ ίκτε ιν 
οιδεν ώ ς μάλ ιστα . Τ δ δέ Ιν φυλακή δαψιλές κα\ πλεϊον 
έσχε Παύλου* όσω Π α ύ λ φ μέν , τόπον έκ τόπου ά μ ε ί -
β ο ν τ ι , κ α ΐ τ ή ν τού Ευαγγελ ίου πάσαν ά π ο κ α λ ύ π τ ο ν τ ι 
δύναμ ιν , έκ διαδοχής φρουρεισθαι συνέβαινεν, τ ο ύ τ ω 
δέ μ ί α κα\ άδιάδοχος ε ί ρ κ τ ή , έξ ού τδν θρόνον α ύ τ φ 
π α ρ α κ ε χ ω ρ η κ έ ν α ι συνηνέχΟη, μ έ χ ρ ι ς ή τ ε λ ε υ τ α ί α 
τ α ύ τ η ν εύκλεώς διεδέξατο. Τ ώ ν λοιπατ; τού Λόγου 
μ α θ η τ ώ ν , τδ πρδς άποστολ\κην [ κήρυκαίαν"] α κ ρ ι ­
βές έν έ α υ τ ώ έβεβαιωσεν, πασι τ ρ α ν ώ ς ά π ο κ α λ ύ π τ ω ν 
τ ά τ ή ς α ύ τ ω ν ' κ ρ υ φ ι ο μ ύ σ τ ο υ διδασκαλίας ζ ω α ρ χ ι κ ά 
καϊ θεοπαράδστα λόγια . Τοίς υ π έ ρ αληθείας κ ι ν δ ύ ­
νους άνατλάσι συνωμολόγησεν μάρτυσ ι , πάντα π ρ δ -
τερον ένεγκε ίν τ ά ε ίς ά τ ι μ ί α ν έλόμε^/ος, υ π έ ρ ^τού 
μ ή τ ι π ί θ ε ί ν τ ή ς αληθείας άνάςιον. Τοίς πρδ τ ώ ν 
ε γ κ ρ ί τ ω ν συνόδων, κα \ τοίς έν αύτα ί ς κα\ μ ε τ ά τ α ύ ­
τας δ ιαφαν ίσ ι Π α τ ρ ά σ ι , κα \ έ π \ πάσιν έ φ ' ο ι ς ή 
Ε κ κ λ η σ ί α τήν εύκλεά π ε ρ ί τ δ θε ίον δόξαν έπλ,ού-
τησε δ ιαλάμψασι , κατ* ουδέν ύ π ε λ ί π ε τ ο · π ά ν τ α ς εν 
π ά σ ι , καθ* δσον οΤόν τε Οείως και Ι ε ρ ο π ρ ε π ώ ς μ ι -
μ η σ ά μ ε ν ο ς , δι* εμμελούς προσευχής κα\ συντόνου 
τ ώ ν θείων μελέτης , τ ή τ ε άκηλ ιδώτω τ ή ς Ι ε ρ ω σ ύ ν η ς 

^ α ί γ λ η φ ω τ α γ ω γ η θ ε ί ς τήν διάνοια ν , τ ω πρώτ«ο κ α \ 
μ ε γ ά λ φ άρχ ιερε ί τήν εαυτού ψυχήν άνέθηκε κ α ι ι έ -
ρ η μ α (35). 

π θ ' . 'Αλλ' επε ιδή τ φ τής φύσεως ά π α ρ α ι τ ή τ ψ δ ν -
θρωπον δντα λε ιτουργήσαι χ ρ ε ώ ν , οίκείαν θ ε ψ τ τ ν 
έκ τού σώματος δ ιά θανάτου πο ιε ί τα ι ά ν ά λ υ σ ι ν , ή ν 
ού θάνατον, άλλά π ρ δ ς κ ρ ε ί τ τ ω ζωήν διάβασιν ύ π ο -
ληπτέον κα\ λήξιν , έν ή τών πρωτοτόκων έν ο ύ ρ α ν ο Γ ς 

gor : cx quo lamcn ί έραμα polius qnam ί έ ρ η - χ α . 
forniarctur. 
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α π ο γ ε γ ρ α μ μ έ ν ω ν ή Ε κ κ λ η σ ί α μετ* ήχου χορεύουσα Α requiera, i n qua pr imi t ivorum in ccelis descripio-

rum Eccleeia *· cum sono choros ducit , ffestum dteui ι ν η γ υ ρ ί ζ ε ι έορτήν τ ή ν μ α κ ρ α ί ω ν α , μ ε θ ' ών χορο« 
σ τ α τ ώ ν , κ α ϊ τ δ τ ή ς άγ ιαστε ίας ά γ γ ε λ ο π ρ ε π ώ ς ύ π ο -
κρινόμενος αγ ιον , τ ή ς ίσης αύτοίς τ ώ ν ε π α γ γ ε λ ι ώ ν 
χ λ η ρ ο υ ρ γ ί α ς εύμο /ρησεν . Έ ν ά τ ω δέ οΰν ένδς μηνδς 
δέοντι χρόνψ τής Ιεράς αυτού χ α ϊ άλήπτου π α τ ρ ι α ρ ­
χ ί α ς , τ ή ν ύ σ τ α τ η ν ύπελθών ά ^ ω σ τ ί α ν , έπ ιστάντα 
τδν δρον τού τέλους ουδαμώς ήγνδησεν , άλλ 1 δν έδε-
δίει πάλα ι , δ ιά τδ φοβερδν τής άπροδπτου καϊ ώ κ υ -
τ ά τ η ς έλεύσεως, τότε π ε ρ ι χ α ρ ώ ς προσεδέχετο, χάρ ιν 
ε ί δ ω ς τ ψ δήσαντ ι κα ι άπαλλαγήν τών αν ιαρών διά 
λύσεως προξενήσαντ ι ; κα ϊ αύθις συνδήσοντι, κ ρ ί μ α -
σιν οίς έδ ικαίωσεν , ύψηλότερον. Έ ν γούν τ α ί ς 
0 ω σ τ ι κ α ί ς κ α ϊ άνδσοις έκε ίνα ι ς τ ή ς αυτού κατακλ ί ­
σεως ή μ έ ρ α ι ς , ούκ ένεδίδου π ά ν τ α τρόπον δίδασκα-

feliciier ag i lans ; c«im quibus par i ler et ipse p rasu l -
lans atqtie sanctilalis casi imoniam angelica pttriiaie 
reprasen ians , parem illts beaira repromissionis 
hanredilaiew consecutus es l . Anuo itaquc nono (/), 
uno minus mense, ex quo sancte aique irtcnlpah? 
tenuerat palriarchatus c lavuin , in supn;mam htci-
dens a?griiudinem, nequaqaam ignoravit exilus sfft 
finem : eed quem forniidabal o l im ralione terroris , 
iinproviso ac celeri ipsius advenlu, incutiendi , i n -
genl i tunc gaudio ex&peclabat, grntras i l l i agens, 
qut quod v inxe ra i regolvendo l iberal ionem ipsi a 
u a l i s afferrei; solutaque iterum revincuirus essei 
fiobil iori quadam ral ione. Diebiis ergo i i s , quibus 

λ ίας τ ο ί ς προσιούσιν έπινοών, ά π έ χ ε σ θ α ι μέν τ ή ς Β leclo decuinbena lanl isper levaia segriludine leva-
α ί ρ ε τ ι κ ή ς άναχύσεως , π ρ ο φ η τ ι κ ώ ς ξηραινούσης δστά 
ψ υ χ ή ς κ α ϊ δλλυούσης ελπ ίδα τ ώ ν προστετηκότων 
α ύ τ $ · άντέχεσθα ι δέ τ ή ς μόνης διδασκαλίας καλ 
π ί σ τ ε ω ς , τ ή ς ύ π δ τ ώ ν έ π τ ά σεβασμίων κ α ν οικου­
μεν ικών συνόδων τρανωθε ίσης καϊ κ υ ρ ω θ ε ί σ η ς , ήν 
και ή καθόλου Ε κ κ λ η σ ί α σεβαστικώς π ε ρ ι π τ ύ σ σ ε τ α ι , 
κα \ π ά σ α ν ελπ ίδα τ ώ ν π ι σ τ ώ ν πρδς θεδν δ ι α π ο ρ -
θ μ ε ύ ε ι , κα\ τού έφετού ποιε ί π ε ρ ι δ ρ ά τ τ ε σ θ α ι . Ή 
γ ά ρ ε υ σ ε β ή ς τ ώ ν Πατέρων π ί σ τ ι ς , ώ ς ί σ τ ε , κενοτο-
μ ί α ι ς ουδαμώς άμβλύνεσθαι κ α τ α δ έ χ ε τ α ι , κ ρ α τ ύ ν ε -
σθαι δέ μάλλον όρθοτομία ις ε ίωθεν άποστολ ικα ίς . 
P a i r n i n fides, vanis adversarioruin conaiibus obscurari 
atque doct r ina ipsa per ee Orinalar roboraiurque. 

l ^ . Ο ύ τ ω τ α ύ τ α , κα\ πολλψ π λ ς ί ω τ ο ύ τ ω ν , έκ τού C 9 0 · Haec et his plura ex opulento dtvina? snae sa-
θ η σ α υ ρ ο ύ τ ή ς εαυτού θεοπλούτου σοφίας β ιωφελή pientia» Iheaauro depromens sermone sa lu lar i , cum 

baUir , e l remissiore morbo utebaiur, non cessabat 
omaeai doctrinae modum ad se adeuniibus inculcare, 
coramonecs u i ab haerelica dis&olulione sese abs i i -
nereni , m quae ammi exaiccet ossa e4 adhaerenlium 
sibi epea secunduin propheiam perire f a c i a l : solara 
autem docir inam ac fitiem lenerent, quam venera-
ioilium e i oacamenicaruni septem eynodorttm scadio 
declaralam Patrumque suffragio eonflrmatam, u n i -
vertal is Eceleeia deveie agvpjeatiiur, q u * fldelium 
tpem omnem in Deunt ivaneferens, fae i tu t deside-
ra la consequanlur : P i a en im, aiebat, ut iio&tis* 

non po ies t ; sed rectie aposioiicie eensibtiSt 

έ π ι φ θ ε γ ξ ά μ ε ν ο ς λόγ ια , κα\ στηρίξας ώ ς έξ άρτου 
π ν ε υ μ α τ ι κ ο ύ τ ά ς τ ώ ν π ι σ τ ώ ν επα ϊόντων καρδ ίας , 
κα\ τ δ , Ε ύ λ ο γ η τ δ ς δ θ ε δ ς δς ούκ έδωκέν η μ ά ς είς 
θ ή ρ α ν τ ο ί ς όδούσιν α υ τ ώ ν , άλλά ,όυσάμενος η μ ά ς τ ή ν 
π α γ ί δ α συνέτρ ιψεν , ε ίς έπήκοον τών συνε ιλεγμένων 
ε ι π ώ ν , χ ε ρ σ ι ν ανέπαφοι ς θ ε ο ύ τήν δσίαν x a \ ίεράν 
ψ υ χ ή ν έ ν α π έ θ ε τ ο . Ό π ο ι ο ν αν ίας κα\ κατηφε ίας άλ ­
γ η μ α λ ε λ ο ι π ώ ς τοίς θεόφροσιν, ούδε\ς π α ρ α σ τ ή σ α ι 
λόγος δυνήσετα ι * δσην δέ θ υ μ η δ ί α ς κ α ϊ π α ^ η σ ί α ς 
ά φ ο ρ μ ή ν δεδωκώς το ί ς κακόφροσιν, έ κ τ ώ ν δ ρ ω μ έ ­
ν ω ν ε ύ π ε τ έ ς συνιδειν. "Ατε γ ά ρ Οώες κα\ κερδάλαι , 
κ α \ ε ί τ ι ζώον έ π ι δειλία π ε ρ ί β λ ε π τ ο ν , τ ά τ ώ ν λεόν-

ούχ υφίστανται προσβλέπε ιν σ κ ι ρ τ ή μ α τ α , ά γ α -

ep i r i u l i s quodainmodo panis annona audien l ium 
aoimoe conflrmasset i n i ide, eorum, qni co l lec l i 
er.anl, obaudienle coetu i l l a p ronuni iav i i vcrba : 
BenedicUis Deus, qui oon dedit nos in caplionem 
denlibas eeruir., sed l iberal is nobts, laqueum con-
t r i v iu l iaque in Dei manibne eanctam ac sacram 
ani iaam 6qam deposuit. Qaem is excessu i l lo suo 
inoerons ac i r i s l i t o gensirai diviua «ap ien l ibus r e l i -
querfi , a e m o , quantacunqoa vi dicendi poileat, 
r ep rasenure p o s s i l : quanlam vero Janiiiac ac p c i u -
lanliae oceaeionem ab ejus mor ie acceperiui malo 
« e i u i e n i e a , ex i is quae viau ipso *aiis supeiqiie s u i * 
expk)ittta, facile unqequisque perspex^rit. E le ium 

δέ λ ίαν μηδέ τ ή ς π ό ^ θ ε ν αυτών έ ρ ε υ γ η ς D u l c e r v a r i i lwpi vulpesque, ac si qUa sunt a i ia ejite-

ΑπαισθέσΟαι τ δ σύνολον, ή κι στα συντελούσης ε ί ς 
β ά ρ σ ο ς κσΛ γενναιότητα* ούτως οί τ ή ς α ίρέσεως 
π ^ ώ κ ε ς , τ δ λεόντειον κα ϊ πεπο ιθδς τ ή ς τού αγ ίου 
γ λ ω τ τ η ς έ τ ι π ερ ιούσης αίδούμενοι , κα ϊ τ ώ ν τής καρ -
δ ^ α ς α υ τ ο ύ θε ίων έ ρ ε υ γ μ ά τ ω ν πτοούμενΟι τ δ βλοσυ­
ρ ώ ν καλ θαύματος άξ ιον , υποψία τ ε πολλή π ι ε ζ ό -
fLCvo i , ώ ν τ ε ε ί ς αύτδν έδρασαν, ών τε π ρ δ ς τ ή ς αλη­
θ ε ί α ς α υ τ ή ς ά π η λ έ γ χ θ η σ α ν , ουδέ προβαίνειν (&αδίως 
tl/rrj έκ τ ώ ν τ η ς κ α κ ί α ς εαυτών καταδύσεων . Έ ξ 
«ϋδ δέ τδ θ ε ί ο ν εκε ίνο σκήνος πρδς τήν ά μ ε ίνονά διά 

Htodi aa imai ia l i m i d i u t i s inajoris, si jubas ieones 
quatiant ltistrisqne exs i l ian i , ne ou i l ix quidem feno 
s t i s l iuen l ; sed gratieei^nuw babeot, s i ne procul 
quidem i l losaudian i niglenles, quanqitam nihi l inde 
audaeise i i s ac generosiiaiis accedai : s ic b s r e i i c i 
lepores, cum kmi i aa iR v i r i fortiUnliBem, ejusqwe 
adbuc superelUU hi loquendi uducia iu loruHdini 
baberent, et divinarnm ipsiiis ani ini eruclai ionuin 
^ rav i l a i e ac v i slupenda perceJlere^ilur, « u l l a q u e 
cos snspicio angerct, cuai eorum noiwine, q u a 

" Uebr. x i i , 2 3 . 

( / ) S u i i l a u n i anle exsirmm admiii islrato; in C o n -
s i a n U o o p o l i l a n a aede d igni la i i s pa l r i a rc l i a l i s , 

ab 1^ die A p r i l i s amti 800, qno r.onsccraius cst, 
usquc ad 13 M a r l i i , quo iu exsilimn e^l d c p o r U l u » . 
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grandi acelere ki eum pcrpelrarant, lum quod sae- Α ταφής καταλέλυκε σκήνωσιν, κα\ σιγή τα τής Ιερά 
plus ipsa Tindice • e r i l a l e , ra l ionuin ejus vi fuerant 
c o n i u i a l i ; ne hoc quidem sibi facile indulgebant ut 
e i nequiliac s u * laiebris prodirenl . E x qno auiem 
div inum i l lud tabcrnaculum tumulo coudilum est, 
ad melioris son i s sedem anima commigrante, e l 
eileniium sacr«e i l l ius linguae eloquia divina lenuere, 
emersere tenebrlones i i i i velul ad Iaelum quoddam 
speclaculum : e l quidquid eiroulalionis e ra l , c a l i -

έκείνης γ λ ώ τ τ η ς διεδέξατο λογ ία , ώ ς έ π ί τ ι χ α ρ ά ς 
άνέόραμον σκοπευτήριον , καϊ π ά σ α ν ύ π ό χ ρ ι σ ι ν δ ιά 
ζοφώδους άχλύος ά π ο ν ι ψ ά μ ε ν ο ι , γ υ μ ν ή τ ή κ ε φ α λ ή , 
το δή λεγδμενον, τ ά τ ή ς τ ερθρε ίας αυτών ά ν α κ α -
λύπτουσι (&αψψδήματα, ά π ε ρ τα ί ς πολυφώτο ις τ η λ -
α υ γ ί α ι ς τών λδγων ( ε ύ οίδα) του Πατρδς σκεδασθή-
σεται , καϊ ε ίς άνυπαρξ ίαν χωρήσε ι κ α ϊ π ε ρ ι σ τ ή -
σεται . 

ginosa delergentcs caecitale, nudo, u l a iun l , capite p ras t ig i amm suanim nngas p roduc iml , quas n ib i l 

diibito lucidissirois scriptorum beati v i r i splendoribus dissipandas redigendaaque in i i i l i i l n m . 
91 . Equidem quod vic lus aique cer lamini causae- ΐ^α'. Έ γ ώ δέ λοιπδν τδν τ ή ς έ μ ή ς ή τ τ η ς χ α ϊ π τ ώ · 

que impar exsi i ter inn invicto i l l i inier perorandum, σεο>ς δ ιά του επιλόγου άνοίσω πρδς σέ τδν άήττητον , 
ascribam, si quomodo palernorum viscerum amo- ·Γπως τ ώ ν π α τ ρ ι κ ώ ν σου σ π λ ά γ χ ν ω ν τήν στοργήν 
rem inflectam ad miserei idum, soll ici lamque inler- n κ ινήσω π ρ δ ς έλεον, κα\ τήν ε'ις θ ε δ ν μεσιτεύουσαν 
Cfssionem tuam mihi apnd Detim inedi ia l r icem υμών χηδεμονικήν πρεσοε ίαν έλκύσα ιμ ι . Σύ δέ, ώ τ ή ς 
obl ineam. T u vero, divini inspecior t abernacu l i , θε ίας σκηνής έ π ό π τ α κ α \ μ υ σ τ α γ ω γ έ και μύστα 
doclorque ac mysla disertissime, qui in snpernis τρανότατε , ό τα ί ς άνω ί ε ρ α ρ / ι κ α ί ς αύλίαις σ υ μ π ε ρ ι -

eacroruni pr incipaiui im a l r i i s ambnlas, ac corrup-
lionia nesciam sor iem, sedesque immorlales p r o -
pius adire mer t i i s i i , bona ilJts parala adeplus, qu i 
aci ione exculti contemplalioiiequc v i rnu i s f a s i i -
giurn consccuii sunt» plena eorum salielaie repleris ; 
abjeclum alque iucul lum crassumque .vitae n o s l r a 
solum nec nisi fenum proferens, diliganiissima lua 
nd solum iltuin ani inorum cuUorem interccssione, 
frugum fcrax cf l ic i lo , et quidquid i l l i dilTicilium 
spinartim boiineque adversum habiludiui iucs i hnis 
a radicibus evelle. l i s qui seducli , et exsecrala com-

πολών , κ α ϊ τ ή άνωλέθρφ λήξει κα*ι τα ί ς άκηράτοις 
μοναίς προσπελάσαι άξ ιωθε \ ς , κα*ι τ ώ ν ή τ ο ι μ α σ μ έ -
νων έμφορούμενος α γ α θ ώ ν , τοίς διά π ρ ά ξ ε ω ς τε κα \ 
θεωρίας τδ τ ή ς αρετής κεφάλαιο ν εύπορήσασιν · τδ 
τοΰ βίου χ α μ ε ρ π ε ς η μ ώ ν κα*ι κεχερσώμένον καΛ Ι ν -
υλον, τ ή π ρ δ ς τδν μόνον γ ε ω ρ γ δ ν τ ώ ν ψ υ χ ώ ν έ μ μ ε -
λεστάτή πρεσβε ία σου σιτοφόρον άντ \ σχοινοφόρου 
δείςον, πάσαν μοχθηραν κα \ π ρ δ ς εύεξ ίαν ά ν τ ι τ ύ -
π ω ς εχουσαν προθέλυμνον ύφελόμενος άκανθαν , κ α \ 
χε ιρ \ κλαπέντας καϊ. κοινωνία χρανθέντας , άλλ* ού 
τδ τ ή ς συνειδήσεως συμμολυνθέντας κριτήριον , τ ο ι ς 

Diiuiioiie p o l l u l i , conscientiae lameii judic ium non διά μετανοίας κα \ π ι κ ρ ά ς έ π ι τ ι μ ί α ς άπον ίψασθαι 
a?que fodaveruni indulgc, u l verac poeniicntiae l a -
crysnis lab«>m delergant, i lerumque vtam leneant 
ve i i i a t i s , qwibus conversio sola sufl ic i i , docirinae 
r.ullaienus indigis : subtilis cnim doclriu.T tiias ine-
luciabilU)us documeulis ac i i i funnaiionibus l i rmius 
in aposiolicarum paternarumque sanclionum crep i -
dine deflxo animo, inconcussam, velut sub Deo 
lesie, servaturi sumus fidei sinceritatem, quam ins-
l a r seminis cujusdam in cordibus servatam fovea-
nius. Neque vero defensionis ipsa exi l i las , assenla-
tio quacdam frigidaque nugarum ventiialio videatur 
vobis, p lur imum apud Deuin valentibus : sed cordie 
reipsa dolentis germina, ac affliclioties animt con-
i r k i . Inveniam locum modumque rel lquum apud 

κατάνευσον δ ά κ ρ υ σ ι , τ έμνε ιν τε κα\ α ύ θ ι : τήν τ ή ς 
αληθείας δδδν καταξίωσαν, ρόνης επ ιστροφής , άλλ* 
ού διδαχής δεομένους τδ σύνολον. Τα ί ς γ ά ρ ά ν α ν τ ί £ -
^ήτοις ύποθήκαις κα\ ύποτυπώσεσ ι τών υ μ ε τ έ ρ ω ν 
εύηχων λόγων τήν φρένα π α γ ί ω ς έ π \ τ ή κρηπ ίδ ι τ ώ ν 
αποστολικών καϊ π α τ ρ ι κ ώ ν θ ε σ π ι σ μ ά τ ω ν έρε ίσαντε ς 
άκλόνητον , ώ ς έ π \ μ ά ρ τ υ ρ ι θ ε φ , τ ε τ η ρ ή κ α μ ε ν τ δ 
τού δόγματος ε ίλ ικρινές , οία τ ι σ π έ ρ μ α το ίς τ ή ς 
καρδίας αίσθητηρίοις τοανώς δ ι α σ ώ σ α ν τ ε ς . Κ α \ μ ή 
τδ τής απολογίας ανάξιονν, θωπε ία τ ι ς κα\ ύ π δ ψ υ -
χρος φ λ υ α ρ ί α , α ί τ ία φανε ίη τοίς πλε ίστα π α ρ ά θ ε φ 
δυναμένοις ύμ ίν · άλλ* ώ ς κ α ρ δ ' α ; όδυνωμένης γ ε ν ­
ν ή μ α τ α , κα\ ψυχής άλγυνομένης σ υ ν τ ρ ί μ μ α τ α . 
Τόπον και τρόπον ύπολελε ιμμένον π α ρ ' ύμ ίν ά φ -

•os expiandas hxreseos, ne omniuo succumbam D έσεως ε ύ ρ ο ι μ ε ν , ώ ς άν ρ ή παντελε ί π ι ε ζ ό μ ε ν ο ς 

oppressus, ne irrcmediabil i despefalione ronficiar , 
ac velut is qni exiguae voloplal is preiio p r imi i iva 
veudit, eo quod congriias paiernae mensaa ?ici imas 
non obmler i i , abjiciar. Cerlus euim suin fbre u l 
propler bunc laptum non ininima patiar; sed va-
pulem mul i i s : quippe qui Domini volui i ia ie i i i eciens, 
cam non fecer im, adeoque formiilo ne aeierno 
planclu lugeain; qua?rens sed non inveniens poftni-
lcMia* locinn. Nunc ergo adjulriccm manuin porr 
" g e , ac qnem incredul i ia lU fluctus i n v o l v e r a i , 
extrahe. Non iue demergal lempesias aquarum pra-
vitai is baerelicae, ncquc absorbeat mo al icni a 
veri iaie seosus «proiundum, ncque urgeai supcr me 
oe suuin puleus, lurbidani atquc lctbalcm everbio-

ύποπτώσε ι ά ν ι α τ ρ ε ύ τ φ βληθείην ύ π ο γ ν ώ σ ε ι , κ α ι 
ά π ο ^ ι φ ε ί η ν ώ ς δ πάλαι μ ι κ ρ ά ς ηδονής άντ ιδούς τ ά 
εαυτού πρωτοτόκ ια , έπε ι μ ή πατρ*κή τ ρ α π έ ζ η α ν ά ­
λογα προσαγήοχε θ ύ μ α τ α . Π έ π ε ι σ μ α ι γ ά ρ ώ ς ο ύ κ 
ελάχιστα τού τοιούδε χ ά ρ ι ν π τ ώ μ α τ ο ς π ε ί σ ο μ α ι , 
άλλά π ο λ λ ά ς , ώ ς έ π ε γ ν ω κ ώ ς τδ τού Δεσπότου θ έ ­
λ η μ α κα\ μ ή π ο ι ή σ α ς , δα ρ ή σο μα ι καϊ α π έ ρ α ν τ α 
μ ε τ α κ λ α ύ σ ο μ α ι , ώ ς ούχ εύρηκώς κ α ί π ε ρ ζ η τ ή σ α ς 
μετάμελον . Νύν ούν χ ε ί ρ α μοι βοηθείας έ π ό ρ ε ξ ο ν , 
κα ϊ τ ώ κ λ ύ δ ω ν ι κ α τ α β α π τ ι σ θ έ ν τ α τ ή ς α π ι σ τ ί α ς ά ν έ λ -
κ υ σ ο ν μ ή με κ α τ α π ο ν τ ι σ ά τ ω κ α τ α ι γ \ ς υδάτων α ι ρ ε ­
τ ι κ ώ ν , μηδέ κ α τ α π ι έ τ ω με βυθδς αχανής ά λ λ ο τ ρ ί ο υ 
τής αληθείας φρονήματος , μηδέ συσχέτω έπ* ε μ α 
φ ρ ί α ρ τδ σ τ ό μ α , π η γ ά ζ ο ν άνατροπήν θολεράν κ α \ 



θανάσιμον · αλλ* ίλέωσαί μοι τδν κρ ι τήν , τδν έφ* έν\ Α neui scaliiriens : sed enitere j>retibus at propil ius 
κ α τ α κ ρ ί τ φ μετανσούντι μ ά λ λ ο ν , ή πολλαπλασίο ις 
δ ικα ίο ι ς τ α ί ς άνοίτάτω δυνάμεσ». συνηδομενσν. Ε γ ­
γ υ η τ ή ς γενοΰ τ ή ς έ μ ή ς φρενδς π ρ δ ς τδν Κ ύ ρ ι ο ν , 
κ α \ δ ιασάφησον τ ψ π ά ν τ α είοότι χ α \ π ρ δ γενέσεως , 
ώ ς ούχ έκουσιότητ ι γ ν ώ μ η ς τ ώ τ ή ς αίρέσεο^ς Ττα -
β υ ρ ί ω προσέδραμον , . ή τα ί ς έν α ύ τ ψ π α γ ί σ ι ν έάλων 
κα \ δυσδιεξόδοις Θ η ρ ά μ α σ ι ν , άλλά δρ ιμε ία ι ς εί κα \ 
ύποτάΟροις (34) άπε ιλα ίς* κα ϊ π ά σ α ν ά τ ρ α π ι τ ό ν ρίοι 
φ υ γ ή ς προκαταλαβούσαις ε ί ρχθε \ ς , το ίς λίνοις τ ώ ν 
ψ υ χ α ς άγρευόντων κακοτρόπως έ ζ ώ γ ρ η ' μ α ^ "Οθεν τδ 
του μ ώ λ ω π ο < τ ή ς ε υ χ ή ς αύστηρδν π ε ρ ι α λ γ ή πο ιε ί 
με Χα ι πολυώούνον , κα\ έν μο ίρ£ τ ώ ν κ ά τ ά κ ρ ί τ ω ν 
συνίστησίν · άλλά τή ύγ ιαζούση τής προσευχής υ μ ώ ν 
μοτώσει τ δ δυσαλΟΙς κα \ δυσανάγωγον π ρ δ ς τ ή ν 

mihi reddaiur jridex, magis gaudens super uno 
peccalore poenitentinm agenie quam super inulto 
plures jnslos, supernas nempe roelonim v i r tu les . 
Esto aittmt moi sponsor apud Dominum, eique qu i 
ftcii ouni ia , el iam anlequam fiant, aperi , roe non 
spontanea menle ad liaereseos habyr inm accnr-
risse (ti), inque eo poshis laqiieis captnm et inev i -
labil i ter impl ica lmn fnisse : eed dtiris, quanquam 
pulidis ac s i m u l a i i s , minis omnemque evadendi 
prseclndentibus adi lum in angustum coacium in rei ia 
venanli i im afiimas cecidisse, eisque priedam effec-
ttim esse : quamobrem difflcilis qtiidem deprecalio 
plaga? crtuimeritaB tr isiem eflicit atque afllictum, et 
in reorum sortem addticiu T u lamen, salubri pre-

εύχλεά* χαλ λείάν τ ή ς π ί σ τ ε ω ς τρ ίβον συνούλωσον , Β cum luarum l inamenlo, i d quod remedium fere 
6 ς άν μ ή τ ή μ α κ ρ ά παρόράσει τ ή ς θ ε ρ α π ε υ τ ι κ ή ς 
υμών ε π ι σ κ ο π ή ς τδ φλεγμαίνον τ ή ς π λ η γ ή ς έντρε-
φύμενον , δυσίατον ή κ α \ π α ν τ ε λ ώ ς διαφανείη ά ν ί α -
τον. Μ ή τοίνυν τ ή ς σωστ ικής ε π ι κ ο υ ρ ί α ς υμών 
π ό δ £ ω που σ τ α ί η ν , μηδέ τ η ς σεπτής δμΟλογίάς 
υμών κρ ιθε ίην α μ έ τ ο χ ο ς , μηδέ βληθείην έ ς ώ τ ή ς 
υ μ ε τ έ ρ α ς ψυχοτρόφου δ ιδαχής , π ε δ η θ ε \ ς χ ε ί ρ α ς και 
π ό δ α ς , ώ ς εκείνος δ π ρ δ ς γ α μ ι κ ή ν εύωχίαν ένδεδυ-
μ έ ν ο ς ανάξια · μηδέ λ ι μ ψ π ι ε ζόμενος , ούκ έξ άρτου 
μοι γ ε ω ρ γ η θ έ ν κα \ ύδατος, άλλά τού άκούσαι λδγον 
δρθοτδμου τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς π ρ ο σ ρ ή μ α τ ο ς , π ά ρ -
οφθε ίην ώ ς ή μ α κ ρ ά νόσω Χανανάία συγκύπτόύσα, 
και δ ε η θ ε ί η ν ώς εκείνη δπισθεν ά π ρ α κ τ α κράζουσα 
τ ή ς τ ώ ν έ φ ε π ο μ έ ν ω ν Χ ρ ι σ τ ψ π α ρ α κ λ ή σ ε ω ς . *Αλλά 
τοίς τ ή ς Ιεράς υμών τού λδγου τ ρ α π έ ζ η ς λειψάνοίς 
ώς τ ι λ ι μ ώ τ τ ό ν διάθρεψόν με κ υ ν ά ρ ι ο ν , κα\ τού 
δεσμού τ ή ς ε ί ς ά π ι σ τ ί α ν δίάλυσον κατανεύσεως · 
εΓπως Ορθά βλέπε ιν δυνήσομάι , κα\ τδ , Ή π ί σ τ ι ς σου 
σέσοικεν σε π ρ δ ς θ ε δ ν , κα \ τ ή ς υ μ ε τ έ ρ α ς άκούσο-
μ α : μειλ.ιχίας κα\ ευκτα ίας έμο \ π ρ ο ^ ή σ ε ω ς . Ι δ ο ύ 
γ ά ρ τδ Χαναναίος είναι κ α τ ή ρ γ η κ α , κα\ δσα Χ α ν α -
ν ί τ ι δ ο ; φρενδς άποβέβληκα δ ό γ μ α τ α , τ ιθέμενος κα \ 
στο ί χων τοις ύμετέρΟις βιωφελέσι δ ι δ ά γ μ α σ ι ν , ά π ο -
σ τ ^ γ ώ ν δε κα \ άποτρεπομένος άπαν ξένον κα\ δθνείον 
κ α \ τού εκκλησιαστικού οΊεστηκδς έναυλίσματος 
σαθοδν ε π ι ν ό η μ α . Τδ γ ά ρ ύμίν σ υ μ φ ρ ο ν ε ί ν , φρο -
ν ε ί ν έστιν ε ίς τδ σ ω φ ρ ο ν ε ί ν κα\ τδ σύν ύ μ ί ν τ ε τ ά -
χ θ α ι , πολλήν ο ικε ιότητα τήν πρδς θ ε δ ν ά π ο φ έ ρ ε τ α ι . 

respuens qiiodaimnodo deploratum es l , ad rectam 
sanamque Gdei rationem compone : ne longius 
di la ia inspeclione vestra, plagae luroor augeicens, 
ad curam difl lci l is , imo pemlus immedicabi l is eva-
clat. Ne igitur a saluiar i aaxi l io vesiro procul con-
sis ia in , nec venerandae veslra? confessionis exsors 
fiatu, et ejiciar ex l ra almam doelr inam vestram 
manus pedesque l igatue, ve lu l i l le qtii indecore 
indulus , nupi ia l i xonv iv io importunus i r r u e r a l ; ne 
pressus fame, quam non panis etaqusepenuria facit, 
sed audieodi verb\mi recUB in E c c k s i a professionis, 
velut Cbananaca despiciar ex longa ineurva aRgri-
tudinc, oremque u l iUa frustra claniajis posi vesligia 
Sequenliuiu Cbr i s lum et intercessores faiigans ; sed 
sacrx serjnonis vestri mensas rel iquiis ceu famc 
iabesceniem catellum pasce, atque abeolve a vinculo 
vergentis ad increduli talem a n i m i ; si qtio modo 
recle videre queam, aitdiamque a Dco ac vesira 
mansuetudine optabilem i l lam senlentiain : FuWs 
tua te salvum fecit. Ecce enim Cliatianasus esse de-
ati, e l quxcunque sun l sensus Chanaiiasi d^crela 
abjeci,assensuin m i l i veslrac doctrinaa accomiiuulans: 
quam sectilus, quidquid piitida? invenl ionis e x l r a -
neum alque peregrinum esl ab ecclesiaslica caula 
aversor et odi . Una euitu vobiscum sapere, c s i sa-
perc ad sobr ic ia tem; vobisqne conjuncunn esse, 
niultam apud Deum couci l ia i g ra l iam. Uxc sunt 
inculpala? vit33 luae veluti curs im delibaia ins ign ia ; 

Τ α ύ τ α τής σης άλήπτου βιοτής ώς έν επιδρομή τ ά jy hxc veslra ad eanguiiifim usque vera3 confessionis 
γ ->ωρ ίσματα , τ α ύ τ α τ ή ς μ έ χ ρ ι ς α ίματος υπέρ τής 
αληθούς ομολογίας υμών α γ ω ν ί σ μ α τ α , τ α ύ τ α τ ή ς 
πρδς θ ε δ ν διά τούτο π α ^ η σ ί α ς υμών τ ά α ύ χ ή μ α τ α . 
£ j δέ ή μ ί ν , ώ τ ι μ ί α ψυχή κα\ Ισάγγελε-, τ ή ς μεν 
π ρ ο θ υ μ ί α ς ά π ό δ ε ξ α ι , διά τ ή ν τ ή ς σής διδασκαλίας 
πεπο ίθησ ιν τοίς υπέρ δύναμιν έ γ χ ε ι ρ ή σ α ν τ α ς , τή δέ 
Ιδιωτεία τού λόγου σ υ γ γ ν ώ μ η ν π ά ρ α σ χ ε κα\ σ υ μ π ά -

ergo exliausia c e r l a m i n a ; haecesi vetUrx Piducis in 
Deum ex iis glor ia i io . T u vero, ο cbara nobis anima 
atque augelis comparanda, banc erga le propensam 
vohinlalQin meatn acccplam habe, qui videlicet luac 
fiducia doctrinac vir ibus majora conal i stimus, et 
rus l ic i ta i i senuonis veniam praebe mibique compa* 
lere : intcll igciis quod u l i scopum assecnius , 

l 

(^4) Addeba lu r in ms. ή σκήψις /fr/to, simulatio, 
« n d « in L a i i u o $im*taue'min<c l e g n n i n r : sed n o n 
•id**o quomodo hcc subsiantivuin servire bic possit 
s imi l i Λ Π Ι a l l e r i a l icu i sano sensn i , n i s i r r p o s r i i s , 
qtta? fort^ e x c t d e m n l . nounwllis : quare i p M i m , b;c 
ut soperf luum, omi s i . 

(u) Orlel ius ίιι ThpsaniO ir.onlem Tl iabor , C b r i s i i 
(raiisliginatione. i iobi lem, Lat in is a i l llnbiiium 
dici : apnd Joscphuui c l Hegesippum Atabyrio* esl : 
R*'(I c i i r bic ρι·ιι t l i rouo I I . T K S C O S pouatur non Ca-
punus. 
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inexspectalam l iabel laudein ; sic ab eo aberrans Α θησιν · γ ι ν ώ σ κ ω ν δτ · τδ μεν έπιτυχεΓν άπροσδόκη-
veniam pro auimi cautlore mcrealur . τον £χει τδν Επα ινον , τδ δε σφάλλεσθαι σ υ γ γ ν ώ μ η ν 

ευγνώμονα . 

Ο Β λ Τ Ι Ο 

» Ε EXSILIO SANCTI NICEPHORI, ΕΤ TRANSLATIONE RELIQUIARUM, 

Auciore Theopbane presbylero et preposito. 

C A P U T I . 

Sancli Nicephori paifiarchalu$, exulium, obilus. 

i. Ph i r ima profec.to diversis occasionibus alque 
temporibus, iu gentibtis et c iv i ia t ibus prac la ra faci -
no ra , ad ex imiasDei maximarumque rerum demons-
traliones facia sun l , quibus vera ipsius cogni l ioper-
spicue fuit conflrmata : quemadmodtim i n Psalmis 
canitnr : Die$ diti eructatverbum, et nox nocti indieat 
$cientiam Quibus verbis e is i perpelua i l la Dei 
v i r lue , rertim omnium atque utriversi orbts con -
servatr ix ac moderatrix indicatur , non minus l a -
ti ien, tmo vero magis e i iam significanlur ca , quae 
itoslris lemporibus i n p r imis excellentia aiqtie ad-
mirab i l i a gcsla s u n l ab eadem ipsa divina v i r tu ie , 
qiue ex imia potenlia sua cuncla gubernat ac regit. 
S iquidem non in una parte, neque in gente minima 
au l conlemnenda ejusmodi bonortim munera v i -
g t i e ru i t l : sed pnblice e l passim, et in proprio at-
que electo Cl i r i s t i c lero , qui aposloli P e l r i verbis 
iner i lo Tocatur regale sacerdotium, gons sancia , 
populus a c q u i s i t i o n t s l T . Verum qiioniain r c rum 
maxi ina r i im argumenla praestantissimos requirunt 
« i i a r r a t o r e s , qu i dicendi v i eas valeant cxpl icare , 
ue inornala orationis tenuitalc earum amplitmio 
i m m i n u a l u r ; ego, qui orat ionis laboro pauper-
l a t e , vebementer a scribendo dcierrebar : scd 
tamen assiduis me ad munus hoc suscipiendum 
adliortanttuni precibus non potui non oblempcrarc . 
Dei ig i iu r , qui d iccndi faculiaiem elargi lur , beni-
gni ta ie confisus, ad scribendum accedo, adjuvaule 
me procibus suis oralioneinque moderanie divino 
Pa l re Niccphoro, qut se nobis roaximuiu ad dicen-
dum argumentum praebuit. 

C u m praeclare res noetrae sese baberent, e l cx 
lUil i ta ie ac dignitaic gercrenlur , itiuc u i in i ru r» , 
curo iintis in Ecclesia sensus vigebal , et hnpia 
CMncia ac peregrina doginaia, lanqtiain scelera at-
que ptacula deleslanda rejiciens, otnncs haeretieo-
r u m n u g a s n d n ib i lum redigebat; Nicepbonis i m -

t § P sa l . x v n i , 5. " I Pc t r . n , 9. 

(») Mrepbdfue f.ictus esl imperaior anno 802. 
\x) N i c i t M i i n n u babiluiu anuo 7β7 , cui imc i i u c -

rmi i Paires 350. 
(t/) Nwrpl ion i s ocnsus 20 Jul i i anui 811, suprr-

fa i i raiauracius (ilms ueqiie ad II Jamiar i i p rox imi , 
(*) Michacl Curopalates acclamatus imperaior 

per i i sceplra (v) moderabalur, c l Nicephorus sacrain 
excelsae aique i i rb ium regina? c iv i l a l i s scdem o b i i -

g nebal, qui luminis inslar perpeiuo fulgenlis, u n i -
versuin orbem t e r r amm v i r l t i l um radiis i l l umi -
nabai . Jam et in principe ac beata Tr in i t a le tina 
e l eademesseulia, et in una Dei V e r b i camem ind iu i 
persona duaa nalurae, e l d u x volunlates clarissime 
fticrant opporlunis conci l i i s conslituia? et declaraue, 
c o n l r a r i U opinionibus rejeciis aique improba l i s , 
e l u t i l is sacrarum imaginum usus jam indc ab 
in t l io ins t i lu ius e l per mamis traditns, in omnibus 
Ecclesi is ornate decoreque demonstrabatur: quem-
admodum proximis tempor ibu^, saucLoruni Pa-
i rum concitium celcbrantinm suflragiie (x) d i v i u i -
lus fueral comprobalus. 

3. Ve rum posieaquaro Nicepborus (y) imperator 
una cura i i l io hujus v i l a i fincm sor l i ius es l , et ad 

C Micbaelem (z) ejus generum imperi i gubernaiio per-
v e n i l , sub leonino noniine crudeltter frendcns, i n -
vasit hunc.valde saevus immanisque Leo , ex A r -
menia genus «luccns : qui et defeclionem a Deo t c i 
adversus i inperatorem, apud qnem in bonore e ra t t 

miniine obscuram aut lec iam lyranuidein machi -
nabalur. Quod quidem i l l i e sei i ieui ia successii : 
tiam pcr v im sibi imperium v ind icav i l (α) . Cie ien im 
batid aliter dux i l polciUiam suam forc dn t l umam, 
nisi contra nos audacler bel lum susciperet, et ve-
nerabilium imagi imm in te r i lum omni studio aique 
arte mol i re tur . A d - huiic «niin furorem aique dc-
mcnl iani a (kemonibtis, a quibtis ins l rucba tu r , e l 
falsis va lum mendacium somniis e l i ucen i s lem-
porum proinissis misere compulstis erat. 

^ 4 . Iinpium auiem alqueaudax facinus ad oplaios 
exilus se perduclurum non spcrav i l , nisi prafeclaruin 
EcclesiaB ducom, e l ab omni reprebensione remo-
tum, reclac d o c t r i n » regulam, Nicepliortim e &*cra 
scde exturbarei , ut propriae mal i l iav propugnacu-
lum Ecclesiam cons l iu ie re l , et neiniin; conaiibus 
suis repugnanie, omnia ex senlentia sua c l eorum, 
qui sibi favebant , lu lo modcrarc iur . P r i i m m i 

2 octob. anni 811. 
(a) Leo coronalur 11 ju l i i atini 813 : correxiimis 

au icm quod imerpres hic Leoniii nomcu pro leo-
ninonoiuine scripse.ral in ampbibolia vocis λεόντ-.ιο; 
bal luciualus. 
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i g i i v r lempiis observabat, u l enm arl ibus ac do-
l i s in seiitetrtiaiu suam adduceret, fingens sese i n 
recta dogmaium exercitatione \ e r s a r i . V e r u m 

c u m v i r i l l e d iv inarum rerum peri i iss inms e i p ru -
den i i s s imus , lum mult is -sermontbas , lui» S c r i p -
turaruiu les l imoni ia , tum longiss imi temporis c o n -
sueindiiie coinprobatom i inaginum usum demon-
s t rare i nec tamen insolentem hominem a proposilo 
possei dimovere, lunc dolus, qui antea latuerat, 
in apertain erupi t : inores enim ferinos nomini 
coogrtHMiiea gerebai . l l aque tauquaiu perniciosus 
qa idam ape r , au l saevissimus leo, i inmanitqiie fera, 
sa luiar ibus Mag i s l r i documentis s ic aures occ lu-
dens, ot atpis incaniationibus, n i b i l movebalur , 
ted obst inai ius iusaniebal . 

5. S i a i i m igi tur et pielatis zelo e i prsesiantiori 
m x i l i o confirnialus v i r , cu i a vic tor ia nomen e ra i , 
ct aropierea Nicephorus vocabalur, slreuue adver-
tne imp ie i a i em et lyraonom impietaiis defensorem 
iosl rut iur , coacl isque primari ia sacerdolibus, v i r i s 
luin \ i i a tuui doclr ina probalis , qui siniul pro 
p i e u i c pugnare para i i eraut, de cominuut seutett-
lia ioique se gereniein imperaloreni , iicet i r u s i r a . 
eoarguerunt, e l lanquain coii luinel iosi im Dei re -
ruitique divinaruin boslem judicarunt . Quamobrcin 
a r rogaose l superbus i l le eoniestim et simululionem 
qnam occul iaba l , aperire, et recondilam iiialUiae 
ra i ioue in , lanqnam reduiidanletn quamdani eor-
r u p U r u i u l iumorum cx crudi la le copiam, evomere, 
ao i deformes e l im perfecios ex aboriu fetiis in 
luceni edere coacius es i . Tyrauuica ig i lur audacia 
celeberrii i iuui pair iarcbaui , e sede sua depulsuiu 
iu exs i l io vivere couipulit (b) : nc i l lud quidem ve-
r i l v s , 6i n i b i l o l iud , qtiod i inposi l ione e l obstgoa* 
lioue i i ianutini ip&ins (quod i ie r i non debuii) imper i i 
corouam acceperai . Verum u l veriaimilc es i , d e i e o 
l ion i t e l lyrat inidis lubrico lapstis, s imul cuin 
p i e u i e prudeuliain e i r a i ione iu ac uiei i ie i i ta iniseral . 
l u q u e nefauda inipielai is alquc audaciai faciiiora 
aggredicbaiur . 

6. Patrtarcba vero^ u l pacifici magis l r i t l lscipii-
!us, ab £ c c l e s i a discessi l irfeiig e l laciymabuiidas, 
ut qui sponsam itiiinaculatain, sibi a Deo i r ad i l a i a , 
ditcessu suo uioereulein iiigemisccNteitique re i in -
qoere l . Populam autem e l gregem suum ofiporluiiis 
aerBiooibns insi iuebat e l coiiortabatur, u l imegrain 
in Yineiflo pacis fidem obgervaret. A l i l le insaitlens 
et furore perciuis , pielaiein pro Tiribiis pergebal 
inseclari : nec comeii lus i i s , quac i u patriarcbam 
diTiDum cotniniseral , adbuc inalitia? suse specta-
cuia, laineiitaiioitibus e l gemilibus digna, in plures 
edebat. Oiuuea, qui recla veritaiis dogmaia cotn-
plexi co in magislro co^senseraiit, pr i inar io sacer-
doies, iuonacbosqiie e l praslanles iu populo, lum 
Tiros tuui e i ia iu feiiiinas, ιιοιι fercmlis poenis at-
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que suppliciis afficiebat. A l i i enira ipsorum plagia 
ac lormenl is crudeiibus excruciabantur : a l i i fame 
et siti in carcere diu preniebanlur : inu l l i sine 
ulla venia3 spe niittebantnr in exsiliun» : non 
pauci apoliabanlur forlunis ob id s o l u i n , quod 
erant pielatis s l u d i o s i : quidam c l i a m , u l fania est, 
clam necabanlur. Woumilli ig i iur magieiraius et 
in diguiiaies c o i i s l i l u l i , e i eacerdmes, e l n io i iacbi , 
e i ex reliqua mul l i tudine , par l im impelrani is - / i 
per l rac l i , i l l i adhaerebanl; par l im nieiu, par l im igna-
v la , pa r i im gloriai cupidi ia ie corruinpebaniur : sed 
maxima pars s tabiks et cousianies i n 11 de aniino» 
conservabat. 

7. Tunc sacra i n regise c iv i ta i i s sede (res^ ver i 
pastort9 adversari i , ordine unus poslal iunt , impie 
consederunl, Tlicodolus (c), Anlon ius , e l Joannes : 
qui lanquam graves quidam l u p i , passim Ect les iam 
laceraverunt ac devorarunl . E l ali is in locis e l c i -
v i l a l i bus , ejusdem opinionis sacerdotcs ac duce» 
in jpe r i l i , e i mil l ius pret i i bomines Ecclesi is pras 
fecli &unl : qui cxsecrabile ac detesiandum seclae 
6tiae decreUim inipie et s iul le coniirmaii ies , vari is 
modis i la couai i suni imagiuuin usum abrogaie, u l , 
quanlum in ipsis fu i l , i iu l l i im earum vesiigiuui re-
l i i iquere iur , quod vel Dei Verb i carneHi i nd i t l i , ve l 
saiidissimae Dei Gen i l r i c i s , vel coelcsliuui angelo-
ruai , au l lol ius reliqui sai icioruii i aique j i i s ioruia 
ordinis speciem prae seferret. E r a i aulem admodum 
absurdum e l g r a v e , videre passiui sacrosancia 
lempla ab obscur i» et exsecraudis bominibns, pu i -
cbr i iu i i ine sua e i velenbus ornaineiiiis spol iar i . 

8. A lque is ia quidcni mal i dumiiiatio gravi^simas 
calamilatcs i nvex i l , c l cuuc l» . penuiscui i ac pcr-
turbavi i , nuu extguo aul brevi lempuris i iaerval lo 
imperatoris robore nmni l a , sed i r ig ima (d) prope 
annorum spai io. Qi iorum cumqua luordcc im {e) in 
exbilio divus PaierNicepborus trausegissel, ab bac 
mor la l i vita m i g r a v i l ad i i iMJioruieui : e l eepuSuis 
est j ux l a teiuplum sancli u ianyr i s Tbeodori , in 
luonaslerio quod ip ie a ft indauienlii constrnxerai . 
In boc t i i i im, cum essei uiullalt is exsil io, piam e l 
sacram V I U M I I t raduxi l , e l v i i i u i u i i i studio u.eiiieui 
suaui di i igei i ier excolu i l aiqtie exporgav i l , se<|ue 
purum Dei rerumque div iua tum leiupltiin cx l i ibu i t , 
C U I H s imil is essel aiigelorutn, e l s i iuul luni iuona-
slicai lum ponliiici;e vilai diguilaleui vir lut ibus suis 
e x o n i a v i i . 

9 . Haclenus coiiunert)oraviinus, quemadmoduin 
bealissimus Nicepborus, u l opiimus gubenialor , 
nniiius eclcesiasticum eapienter adiuinis t rar i l : et 
lam boneslate (juain cognilionis cxce l lcn l ia et 
sensus onioes e i animuui recte ad pieia iem inst i -
l u e r i l : et quod ad fidem pert inei , tranquille sem-
p L T i u r s u m leui ier i l e l legii i iuas vilae civi l is i n s l i -
lutiones observari i : ol qiteiuadmoduiii invidia» qtiu 

(b) EjeclHS est \A Ffibruarii anni 815. (d) A b anno 815, ad anmmi 84v2. 
(c) Theodo ius Cassitcras, Anlonius cx Syla?o, ot (e) Imo cum U exsi l i i anniim agcret , scilicet 

ioaones m e Jannes Syneellus anno 842 depobiiti*. a 13 M a r l i i an. 815 usque ad an. 828, c l dieoi 2 Juu . 
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rocic f a c u carpere eonsuevi i , l ivore conimoia, Α proponii . Cumque ideiu omites seniieniea c o m p e m -
ctim Cbr i s l i gregein oplimis quibusque aucluui a i -
que ornalum iitslilulis iniueri noa possel, Leoi iem 
iiuperalorem, perniciosuiu animae propriae i u i i n i -
cuiu, iinpulerit, ulnovaruin rerum ίιι religione siu-
dio adversus Deuni iusurgercl, el pro viribus res 
sancias atque divinas conlunieliis afficerel et con-
tamiuaret, el ad exlremum e sacra sedc diviiiuni 
J I U I I C v i ruiu exlurbaret alque in exsiliuin ejicerei: 
ubi viriuiibus el coulemplalionibus animiuii excor 
leus et cum Deo versans, bene beaieque viiam ira-
i b i x i i . Nnnc aulem leinpus esl ut, cum provideulia 
Dei qui inorlis umbram in nialuiiiium splendorem el 
leuebras in Iuceiit couveriit, moerorem aique i r i -
siiiiam i i i gaudium laMiliamque coiuuiuiayii, in r e l i -

se l , diurnoque ejus rei desiderio lener i , aique 
auiino excruciar i propler religionis in ca re m u l a -
Ulionem; postulavit, ul se P a i r u m c i i am auciur i -
la i ibus od veriratem coiif lrmarenl , quas variis in 
l ibr is invenisscnl : mandaviique quo in loco pala l i i 
p ra i in i ius coetus ecclesiaifcus uaiyersus cogeretur, 
et ad populuui ea de re quaui aperiUsime verba 
facerel. T a m a auleoi inu l i i ludo confluxii, ut 
nuii ierocompreheiidi non posset. Cooveneruul euiui 
ιιοιι solum i l l i , qu i ineitlem saiiam impiela l is lempo* 
ribus couservarani, verum el iain couiplures ex i i s , 
qui cum pieiaus boelibus cousenserani, quique 
sacerdotiis e i Ecclesiis regeudis ab ipsis e lecl i fue-
r a n l : e vcsiigiuque mutaia xenientia, eos, q u i 

qua orauowis pane brevi ier denionslrenius, quem- Β sanctas imagiues opppgnarant, anaijiewati subje-
adniodum sacruin il l ius corpus in regiaiu u ibe i» ce rup i . 
i rans la lum s i l : hoc euiiu uobis poiissi iuuui propo-
sucfamus ; i i ce i iu ali is rebus recensciidis biiuu^ 
i imi iora t i . 

C A P U T 11. 

Corpus saucli Nicephori magna tvlemnitalc Cuii-
Hanunopolim translatum. 

10. Poueaquam etiiin, d»»fiiuc(o Theopl i i lo (/"), 
imperiuiu ad ejus uxorem Theodoram (g), c l l l l ium 
eorum Miolue lem admoduin adolesceniem delatuiu 
esl , in pielal is sltidiutu curamque iuaxinie i i i c u -
bu i l f e i i i ina ; vere Dei iiuinere (ul nomeii cjus i u -
dical) d a i a , cx ouuiibus p r ec l a i i s e l niagnis faei-
noribus, quibus principes probari so lcn l , nulluiu 
pr&siantius existimaus, quo lul ius sibi imperinm 
tonflrmarei , au l v i i i l e in iu feiitinea persoua for l i -
ludinem exercerel , qiiam &i piciatis e i religionis 
cu l lu DeuiH sibi propit ium rcdderet. Id auleii i nuUo 
paclo facilius au l cotmnodius posse c u u l i n g e i e , 
quam si per lui balioueui in Ecclesia j a H i d i u exc i -
latam sedarcl , c l parlem in i l l a morbo labora i i l«m 
n d i K c r e l ad eauilaleiii : u l , qui inier se atijims 
cbsenl abal icuai i , coiicUiarenlur alque idem uiuniiio 
scn i i ren l : sic c i i im fore, u l cum tinaessei ouiaituni 
senteiuia atque iiloiu sensus, vera siuceraqae fides, 
apostoloiuiu Pa l rumquc inMilut is lanquam solidis 
iundaineitlis iiihaereiia, flriua alque iiiuttobifis con-

12. Qua qnidcni celeri e l insperala reruin con i -
mutalioue, Joannes, qu4 tmic impie rounus poi i l i l i? 
cium adminisirabat , s tuporee l menlis caligiue cap-
tiiSpparum abiuil, quiu sibi ip»e luanus afferrcl f 

mortemque coiiscisceret. U ic eidia sceleris caput 
vi sumiua fueral : qui C M U I iinpie senl i re l , e l apnd 
iuiperaioreui auclorilaie po&s«l anlea pluriniiiin, 
C I I I I I meiidaciis e l dolis iuipudenler inconsidera-
leque coi i i ic t is , i u ia ipie ia l is baratbrum impellebai. 
£o igiliu* propicr flagilia, quas in Deuiu adiniscral , 
uuo oi i i i i iu in couseusu e l cunci is l um inagnoruiu 
insperaioriHii , tuiu uuiversi ccelus ecdes ias l ic i 
suffragiib, a fcacra sede cum ignominia ejecio f 

Meibodius(//) v i r e l viia e i doctriua valde probalus, 
e i qui pro veritaie e l religione permulia c e r l a -
tiiina e i longuiu ex&iliiuu perlulerat, atque inde 
plagjs e i carcere diu crucialus redieral, omnlbus 
iu dignilale cousliiuiis approbamibus , electa^ 
e e i , qui saciam regiiiai urbium c iv i t a l i s sedem 
ubliiicitil. 

13. Tuuc Nic*aj eecuiiduiu d iv in i lus elcctuin sau-
eiuiu OBCuuienicutii conc i l ium, quod Irenae (t) i m p c -
ratr icis , vcrum ab ipsa pacc iiomeii babemis, e l T a -
ra&ii uiaxiuii bcaiUsiiuique p a i r i a r c b » fctuilio ce le-
bralum c s i t inerifo l i rniaui DbUaui l aucloi iiatem ac 
iobur; cjuin oiuaes, q u x , Ueo aspirauie , iu tpso 
decreia fuoraul, couipiObarenl . Tunc oaiues ft£c-

servareiuir : e l sibi deinceps imperii guberiialio fa- clesiai fuutn ubiqua dccus recepjeruui, e l vcuerabi 
ci l is ae lolerabil is i^ermanere. 

11. llaec ig i lur cuin i l la vere animo cxcclleus ac 
inenie foriis l lcgi i ia iugetiio sno cxcogiiaesel , el 
piudcni ia coiibitlerasset; re cum i l l i s , qui e r an l 
iu magisirain c i dignilale conslUul i , co in iuu i i i cau , 
accers i l cutu ipsis i o s qui inler inouacbos praesla-
battl , ct dc imagiiium inslaiiraiiouc qu^slipiuMu 

l iuai iuiagijuum bpLendore, fucruii i i i l u s l r a l a ; : ejc-
ci isqu£ i l l ib , qu i cas ncfarie iji:>C£labaiilur, saccr* 
dolee in cis ac ducee, i c c i i dugiualis s iudiosi , eut i l 
comiiuiu, 

14. Quiul i ie iui io ig i lur pos l sacralissimus M e -
ibodiu^, divino plane spiri tu impulsus, oppoi lune 
sapicntciqut? divinam i i i iperal r icem Tbeodoraju 

(/) ['osl L c o i i c m A r m c n u m e l Mlcbaclem nalbum, 
sub quo INi< cpborus vita funcius rst, rcgnaral 
Tbropb i l i i s Dalbi filius, exstinclus sub Guein anui 
841 atii i n i t i imi sequenlis. 

(g) S. Tbcodone imperair ic is Vi l am dcdimus χι 
F e b r u a r i i : in qua scquenlia late cxpl icanlur , u l i 

o | scelcra Jaunis scu Joanois palriarcbae. 
(h) S.mclus Mclbodius coii tur 14 J u n i i , c rca ius 

pa lharcba anuo 842. 
(t) Colu iKar sancla Irene imperalr ix 13 A u g u s t i f 

ct sanciuj) Tarasius 23 Februar i i . 
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adn iomi i t , η ο η esse ex i iuperi i ct reipubl . d igni- Α ctmi cousiiluunt non bab*>uom maculaju iicquc m * 
l a l e , quod vcnerandus et inler patriarclias ill i ibirie 
Niccpborus , qu i pro gloriosae sinceraeque fldei de-
fcnsione a sacra acde depulsus , iu longisshno 
exs i l io defunclus erat , ncgligerelur : sed oinni 
studto curandum esse, ut d m n t i m corpus rpsiua in 
c i v i i a l e m repor la re lur . Al ioquin ingral i au i im v i -
l i u u i , i uqu t i , non evitabimus, si post mortem ei iam 
ipsuin i n exstl io, lauquam jure damnaluin, r e l i -
quer in ius : praDseriim cum non ignoremus eos qui 
rx geuerc e ra i i l Josepl i , in benedictionis parle 
posuisse, u l palr is ossa post qvadripgentog fere 
anuos ex jEgyp to in Chaiianit idem expor la ren l . 
Qood cu in i i a s i l , tios, qui suinus pielatis i i l i i , 

gam, qualcm luis ornalam oi coitfirmaiam insiitutis 
re l iqu i s l i . Aspice e l vide congregalos filios, qui ex 
propinquo vcnefunl , cum reliqui procul tuuiii ad s« 
redituni exspectent : quos tu, yc lu i orpbnnos, noli 
tua mocrenles al iscniia relinquere. Habcal c ivi ias 
lua loco muncris preliosissitni tuum beatissiiiuim 
laberiiaculuui, quo magis quam imperi i ampliiudine 
ornaia g lo r i c iu r c i gaudeai. 

16. Ha?G voce fjebili suppllcans sacratissimus pa-
Iriarcba Melbodius, noclurnum psalmorum caniuii i 
e l inysi icuin sac i i l l c ium cum populo fideli pe r l i -
ciens, pracclarum e tuniulo corpus rele.vii , qnod 
undeviginl i annorum spalio inlegrum oinniuo ;m-

diuiius p n v a n palie.nur P a i n s i lhus presen l ia , a . . . . 
. . . . . ... . . . ο , . . , i> rumquc inanse ra l : e l tn arca ab ipso composilum 

quo d m m s docQuiemise i iu i ra i suinus? llaec quidem D n . ., 1 . . . . 
ronniuni, quas in lue iur &ol, urbium praeeiantissima 

C i 

et regia c i v i l a s , sacri ducis alque pasioris eui 
reliquias gauclas desideral, quas pie conservel e l 
colai . Sponsi sui praesenlia fruatur rursum Ecclesia 
ipsius a i i i amiss ima, e tquo vivoinjusl iss ima impera. 
toris roanu spol iala fuit, inortui corpus, annueme 
i tadiosa paaioris imperatr ice, cumpleclal t i r . Cernis 
quematliuodum bic populu*, qui per le securus in 
Tcra reVigioue conquiesci l , incredibi l i studio post 
tnor iem eliaiu vocem ejus audire in sp i r i lu concu-
p isc i l? Quod si labernaculum ejus tai i inm ad se re-
lalum aspcxeri t , se i l lum ipsmn recepisse spiran-
leni e x i s l i m a b i l , e l tanquam ibesaurum al iquem 
pre l iosUsiwiu i i rocondet e l observabil . I l is precibus 
e l tobor ia l ionibusceler r i rue ac l ibenl i ss ime inc ly la 
aaoui i unperalrix : Perspicuum cst eni in , i i rqui i , 
boc apud oinnes posleros e i mib i c l l iberis meis 
booori fHturi ini . 

15. T U I I C sacer c iv i ta i i s antisies, cum sacerdoiU 
bus e i monacbis universoque populo, ad Sancl i 
Tbeodori lemplum accedit, in quo grai ia plenae 
re l iqu ix jacebant, easque cuni veneraliooe e i l a -
cryDiis couiplecieas, lanquam sanclinn ipstini vb-
t en leo i sic al loculoe e s l : Ο v i r bcalissime, qui cis-
dem laboribus et x r u n m i s , quibus sanclus Joaunes 
Cbrysostouius, affectus es, s i cu i eodem religionis 
s lud io el dicendt libertale praRSlftbas; quique 
p a t i l e r c l *ede pr ivalu*, et muliaius exsil io, e i idetu 
i r i g i n t i u i u i n aniioruia spaiiuin ex lor r i s l u m D 
t i v u s tum niorluus Iransegisii : imnc te nobis Uii 
aoiaiiiiekimie r e s l i l u c , aique binc discedens, ad 
propria r c d i , u l le J M I J I C , m ipsum o l i i u , populus 
tiii s iudiosUsimua cum gaudio suscipial. T i b i alie-
uus a Deo imperaior vivemi adversalus esl ei le 
i. considert ie ab Ecclesia depulit : sed dignas fu-
rore &uo poeuas dedi l , miserandoque c x i m iniporio 
siutul e i v i u privalus es l , audaciaique suac dcbila 
pnemia l u l i i . Hodie imperalores, Deo proptcr mo-
nun pielaicin cbar i ss imi , morluo Ecclesiaiu r cd -
daot, quan», u l filii per Evai igcl ium cffecii, ine-

e i sacerdoium manibus subla lnm, ci im lumiii ibus 
• l frequeiiti psalniorum canlu in navim ad boc 
paralam i l l a lum es l . Sed cum frelum irajecis^el , et 
ad urbis l i l l u s appropiuquassel, Mi tbae l jnveui» 
Dei cura imperalor , e l ainplissimis diguiiaiibna 
praislanles v i r i , e l p a l i i c i i , e l reliqui c ivcs , buil 
facesque maiiibus lenenies, obviam piocesscruti i , 
e i arcam ulaiu preiiosani cwm fide ac venerationo 
bumeris suis subeuntes, ad Maguam usque gt?siaruul 
ccclesiam, cx qua (j), ponli l ic ia digni ia le spolialus, 
ejeclus fueral. 

17. Inde n i r sum, assiduts i i em diurnis ι ocu i r -
nigque psalinortim canlibits vicissim uienics , ct 
cum oiiiηi luminum genere per uiediam tnbem 
psum gestanles, in Sanclorum Aposlolorum leinplo 

col locarunl . Tanta autem era l couciirreiUis populi 
v i rorum e l fcininaruin aique x l a i u u i o i i i i i i i iu i i i m l -
l i l t ido , u l iiutnerari non possel. Ιιι biviis n t i m et 
por l i tubus premebajitur, et ubique per vim sibi 
exi lu in parabam : adeo ut, quamvis mull .c prop-
ler iinperaiores v.t sacerdolcs vari is leinporibus 
C£ leb r i ( a i e s exs l i t c r in l , nuila tamen cum bac cou-
ferri queat. Noui iu l l i eliasn in via spir i l ibus 
iintiiuiidis vexa i i , duin ab aliis compi i i i i e re i i iu r , 
mieeraudas aique maledicas voccs e ini l lebai i l : 
quoni i i i β numero quidam ab ipso ct i ra l i sun l . 
Populi igUur iiupetu vix evi ia lo , sanclum ex imi i 
palriarclrtc corpus in celcberrimo Aposloloruu: 
leinplo, sacris inysteriis Deo pcracl is , in sepulcro 
recens constriicio manibus ipsius Melbodi i cornpo-
Bilum est, ler l io Idus M a r l i i (ft),qtio quidcm dic iu 
uxsi l i i i iu c i iam ejectus fuera l ,u l ulraque re s i l uic-
morabil is . 

18. No8 aulem, ο P a l r u m sauctissiine, ο ea-
crorum prxconum decus, qui digui facii s i imi i s , 
u i te e l lerrestrem baberenius civcin et ca-le-
stcm apud Deum intercessorem, ad arcam luaui 
ctiui desiderio accedimus, eamquc υιιηι onuii ve« 
neralioue complcclemes, bas l in i voces cfltiitdi-
nuis : 0 subli iuium c i arcanorum mysicrioruiu i i . s -

(/) Ιιι Menx i s Crnccis addi lur , S. Sophiw. 
( i ) Addi tur in eisdcui Meuaris : f u b i . annivcrsaria ejus luemoria peragitur. * 
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pecior et eoatemplator; ο d iv i i i i aspecius aique Α lem i n s l i l u l a , variis iu Hbri* a le re l ic la perlegi-
splendoi is gloria abunde propler inenlis puruale in 
i i lu s l r a l e ; ο pa l r iarcbaruni alque ponliflcum socie-
la i is pariiceps, qui et nomine e l re siniul cuui 
i l l i s victoriae prseconia et praeiuia, serumnis e l pe-
r icul is stiperatie, percepisi i : euscipe benigne s in -
ceri cordis erga le fidem et affeclionem, vioiss i in-
quc i u a s p r o nobis ad Dcum puras casiasquc p re -
ces c i b i b e : ut Eccles ia sancla i a tranquillUate 
verseuir , e i fidesiulegra custodiaiur. In perpeiuum 

fnobis Deum propi l ium redde, et nos, qui jucun-
dissima lua monutnenta, qui pulcherrima ad salu-

mus , i n recta doginnluin doclrina lirmos immobr-
lesque conserva e i in oi i iui lemporum varielate 
conslanles : ut oranem rcl iquam v i l am exemplo 
luo sancle transigamus, u l Deo cbar i simus, et 
quae justis promissa s u n l , bona consequamur, i l l ius 
misericordia ac mtinere, qui propler nos boino 
fieri, e i came indulus vider i non es l dedignatus, 
Chrfclus Deus noster : qu i colendus et adorandus 
est cirm Patre , qui esl aute pr inciptum, et divino 
S p i r i l u , qui esl ejusdem cum i l l i s essentiae, auclor-
que vitae in saecuia sxcu lo rum. Atncn . 



169 EPISTOLA AD LEONEM III PAPAM. 170 

E P I S T O L A N I C E P H O R l C O N S T A N T L N O P O L I T A N I 

AD &EONEM PONTIFICEM IIAXIMCM, 

Theodoro Peltatto # societatis Jesu iheologo interprele. 

* A B G U V E N T C Y . — P rop le r diaboli insidias , crebros humanas vitoc lapsus, caninos malevolorum morsus, 
iouneris g r av i t a l em, aliaque id genus non pauca , episcopale munus cum dignitate puhlicaque utilitate 
obire arduum esse docet, seseque proinde , quod suam ipsc v i l am recte insi i luere v ix queat, ad eam 
funclioncra assumi non debuisse;subjungil,quod viUe genus, anlequam episcopus crearelur, seclalus fuerit, 
l u m qua ralione et occasione ad patriarchatum Constanlinopolitanum ptTvcaerit ; Romani pontificis open\ 
ejusd^mque Odem et apud Deum deprecalionem i m p l o r a l ; fidem Roaiaaoram ab Aposlolo Iaudatani, ipse 
quoque l auda t : addit nibiiorainus lidei gratiani non solum veteris, sed novae quoque Romae, imo omnitim. 
genuura et nationum esse, quod apostolicus sermo per omnera mundi plagain pervasisset. Subnectit b is 
suam suaeque Ecclcsia; confessionein, qua prolixe et elegantcr tleclaral se ab omnibus iis er ror ibus , et 
baDresibus al icaum esse, quae vel Constanl inopol i , vel alibi usquam con!ra Christum ejusque Eccles iam 
exs t i le runl aliquando, atque i la ία omnibus et per omnia sese complecti Romanae Ecclesia», ut quas r e l i -
quarupi mater s i t , fidem,-onmia rursus concil ia ejusdein Ecclesi;« auctoritate celebrata, caetera deniqoe 
omuia , quoe quovis modo ad fi:ici unilatera p i T l i n e n l ; quare epistola bajc in lc r alias, quae ad Ecclesiarura 
nniouem per l incnt , mcrito reponeada fuit. Excusat se postremo quod tardius juslo ad Romanum n o n l i -
ficem scr ipser i l , suaH]uti fidci ralionem reildiderit . Caeterum Leonem ad qacrri cpistola baec perscnbi tur , 
secundum, v d ter l ium cjus nominis pontii icem fuisse ex eo manifeslnm fit, quod secundara synodum 
Nica?nam, quain sub Adr ian i pr iau ponlii ieatu celebralam fuisse consla t , sua aHatc celebralam fuisse 
asseral. Adr iaao autein successit Lco terlius. 

t> Τφ τά πάντα άγιωτάτω, και μακαοιωτάτω αδελφή ^ 
χαί συλλειτουργό* κυρίω Λεοντε πάπα της πρεσβυτέρας 
"Ρύμης Νικηφόρος έλίω θεού επίσκοπος Κωνσταντινου-
*όλε«*ς, -χαίρια. 

Μέγας μέν ώ; άληϋώς, και άξιάγαστος , και πάσης 
ν*ϊη·χίΑς ίπάξιος, όστις ποτέ ό πιστός εκείνος [χαί 
φρόνιμος] οεκίτης, οποίος δη έν παραβολαίς τών ίεοώ» 
czffrvtv, και ευαγγελικών άναγεγράπται κηρυγμάτων. 
"Τπδ του Κυρίου καθιστάμενος έν τη οικία α ντου, xai 
^«ονομών έν χρίσει τών Ιπιτετ-ραμμίνων τον λόγο*, 
WLI δαπανών ού περιττώς καί άσώτως» άλλ* εις δεον 
ΤΟ*Γ πιστευθεΐσι, καί καλώς άποχοώμενος, διδούς 
rtza^ ως τοΓς συνδούλοις τδ σιτομίτοεον , καί χ ο -
ρνγΐ>ν βκάστοις και διανέμουν αναλόγως τό πρόσγνρον, 
χάοη η χαί ίύμ3»ίΐαν διά ταΰτα όλην τόν τον δισπό-
του χάριν τ« και «ύμένειαν εψ* εαυτόν έπισπώμενος, ^ 
κ ι τό λακά^ιον παρ' αύτου οιπογερόμενοζ, καί εν 
κχαση»« ών αν αυτόν επιτροπενειν χειροτονιίσειε κα-
Γχσταθησε<τΟαι τό επάγγελμα κατακτώμενος 9 δεξιός τε 
jip νττάρχων ευ μάλα χαί άπιστος , πίστιν όμου 
xai ©ρόνησιν εαμελεστάτην ε/εώάσατό τε χαί παρεστη-
σβτο* πή μεν τό εύνοητικόν τε και εν*/νωμον προς τόν 
σεσπόητν τόν εαυτού επιδειχνυμβνος, χαί ηχιστά τε τών 
«εστενΟεντων άποποισ^μενος , πό δέ λογισμω τώ κα^τί-
χοντε, χαί ίίλνοίαν νηψει, χαί προσοχή, και άχεραιότητι 
«ρός τό ελε^έρ^ον διαπορ©αεύων οίς π^οστίκει τά άνα-
λ&νμχνα, αψ ών ηδη της προστασίας οΓα της δεσποτικής 
«ξ'ούμενος, και τό , ι Ευ,δοΰλε αγαθέ και πιστέ, κατά-
«ννσεται, επί ολίγα ης πιστός, επί πολλών σε κατα-
στη^νι, καί είς την χαοάν του Κυρίου αύτοΰ ενδίκ^ς ^ 
««σελ^είν π^οσταχΟήσεται. ι Τοιαϋτα δη εκείνου του 
«xrrov, χαε τά γέ^α καί τά ε/^γα. 

• Somraarinm bujus epistol:c accnralissimum ex-
hibel Ignalins Nicepbori discipulus in ejas Vita die 
45 Mar l i i apud Heuscbcn., cap. 4. H A R D U I N U S . 

K . w u m lcxtaia coatalimas cum ms. cod. op l i -
nolae! iblioibecaj ScguierianiC, in plerisque cor-

rcxi:av;s vi i l iaslravinnis. 

P A T R O L . G R . C . 

c Leoni pap:c aatiqaae Romae fratri et comministro 
per omnia sanctissimo beatissimoque Nicepborus De i 
misericordia episcepus Constantinopolitanus in D o -
mino salutcm. 

Magnus revera omnique laude ct admiratione d i -
gnus e s l , quicunqne ejusmodi fidelis et prudens 
servus e s l , cajusmodi in sacris Evangel i i parabolis 
describitur : lalis eaim a Domino super familia ejus 
consti tuius, gregi sibi commisso, scrmoncm non 
supervacue , non p rod ige , non imprudcnter» scd 
cam judicio ac pro egentium necessitate et utilitate 
dispensans, saisque conservis t r i l i c i mensuram op-
portwno tempore d i sper i i cns , et singulis landem 
commode certa cum proportione neccssaria d i s l r i -
buens, non vulgarem apud dorainum suum graliam 
ac benevoleniiara promeretur, promissapque beal i -
tudinis braviura certe consequitur; eniravero i n 
omnibus quorura procurator institutus est profi-
c i c n s , promissisque obtinendis sedulo incunibens, 
ac fidem cum prudcntia et dexter i la te , ncc nou 
debilam curam solllcitudinemque ubiquc adbibens, 
suam erga dominum benevolentiam gratumque an i -
mum egregic declarat. Quare cura neminem ex i i s 
qui fidci suai concrediti fueruut deperdat, verum 
convenicnti p ruden t la , sensuuraque sobrietale e i 
diligentia , et sincerilate salatem , l iberlalemque 
uniuscujusque impigre promovcat, et ad eam impe-
Iraadara necessaria praBsidla subminis t re t , fit ut 
Dominico fijvore dignatus adventuque ejusdem cle-
mentcr v is i ta tus , tandcm Ixtum il lud cvangcliuro 
au.iiat : Eugc, serve bone el fidelis, quia in paucis 
fuisti fidelis, super mulla te constituam , intra iu 
gaudium Domini (Mailh. xxv , 23). Haec itaque fidelis 
i l l ius servi et opcra et prcemia sunt. 

c Exsla t apud Baronium , an. 811, vetus ejusdem 
epistol;c in*erpivtatio, ct qaani ex coJice ms. V i r -
dunensi i!escriplain u i i s i l ad cum R. Ρ . Fronte D«-
caiiis S. J . , qai ci iaai primus Grajcimi texlum ab 
I l ie r . Commelino excusum vers:\y.i\ Γ» Mr.nicae e re-
gione adjanxit. 

G 
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At vero ego non is sum qui islhaec rile moderari Α Έγώ δέ ού τών οίχονομείν χαί ϋύντε» ταύτα δεουν*» 

dispensareque valeam, sed qui aliorum moderaminc 
atque direciione plane indigeam; s u m enira adroo-
dura exiguus, vere omnium iuGmus , et bac tam 
pneclara sorle tanlaque funclione penitus indignus, 
c i proinde Ecclesia , quac domus Dei ab Aposlolo de-
flnilur, l iomini nalune usque adeo inOrmse ac imbe-
ci l l i s , d ivuurumque purgationum bencficio majorem 
i n partera adhnc destituto (ne quid aliud graviue 
dicam) nulla ratione committi debuerat; sed ncc 
ego quoque, c i im memetipsum regere apteque com-
ponere necdum saiis d id i ce r im, neque vi l ia i l l a et 
terreaa satis adhuc despexerhn, animaruro corara 
gubernationemque suscipere ullatenus debueram, 
cum i l l i quoque, qui amplioribus et animi « t cor-

μένων, τών δέ οίχονομείσθαι χαί αγ/σθαι δτδεημένων, 
μεμοιραμένος· επειδή" σμικρός αγαν , χαί τώ» ιτάνηκ» 
ελάχιστος, χαί τηλικαύτης εύμοιρίας πάμπαν και εύ-
κληρίας άπολειπόμενος, και διά ταντα ουδέ Έκκλησίαν 
πιστεύεσβαι, ήτις εστίν άποστολιχώς οίχος θεου, βε-
£ονλημίνος, τώ άνισχυρω χαί νωβεστέρω {vo0iOTfp*>J 
τήν φύσεως, και τώ ένόέοντι της τών θειότέρων μΜ&~ 
σεως, £περ>βίπ·ίν άναγχαιότερον [^ς περ είπε/ν οίχ#ι-
βτερον]· ότι μη τά εαυτού ευ βέμενος, μηδέ τών ταπει­
νών χαί χαμαιζηλων ύπιρχνψας, ουδέ ψυ^ών π^οοτα-
σέαν χαί έπιμέλειαν είλόμην ^uv έγχειρίζεσβαε πώποτΐ· 
• οΓς γάρ της τών οικείων σπουδής ού μ*9ί>τηχε βελ­
τιώσεως, σχολί} γ* αν ούτοι τά τών πέλας ιυ διαθέσΟαι 
ίχ«νω9ησονταε. Καί άμα της δωρεάς έχεινης χαί χάριτος 

* - ^ _ i < » Λ .~Γ 
poris bonis cumulati sun t , adminislrationis brjas ** άνάξισν εαυτόν χάνων χαί λογιζόμενος, χαί όφελόν yt 
ftnem a?gre admodum consequi valeant. A t postea-
quani semel ad munus b o c , quo semper indignum 
me judicavi et etianinum jndico , eveclus s u m , 
u t inam, ei i l lud bealUudmis elogium non oranjno 
promerear, eo saltem calamitamip miseriaruraque 
non deveniam, ut perverso obslinatoque animi sensu 
a reclitudine abstractus, oppositam sor tem, hoc 
est maligni i l i ius serxi cladem forttmamque expe-i 
r i a r ( bic enlm cum ignaviae intempcranli&que p l u -
r imum Indulgens domini adventum negligeret, et 
graVem praeterea inlolerabilemque $uis sese con-
servis exbiberet , e l cum ebriosis commercium so-
detatemque haberet, repenlino domini sui adventu 

ώς ου του μαχαρισμού Ixctvov άξιος, μηδέ του άθλιος 
είναι χα;. ταλανίζεσβαι δίκαιος, μηδέ της αντιθέτου μοί­
ρας, χ«ί του ύπεναντιον φρονήματος έχείνου τού" πονηρού 
χαί κακούργου δούλου, ίς διά πολλην ραθυμίαν ΤΪ χαί 
άκρασίαν την τοΰ δίσπότου ύττιρτίί'ίτα* ί^οδον, χαί 
βαρύς τοίς συνδούλοις χαί δυσψόρητος ytvcrat, **ί xot-
vwvct μι9ύουσιν* έφ'ών Ιπιστάς ού ττροσδοχώμτνος ο 
κύριος χαί δ<χη διιλών τοίς νττοχ^/ταΓς συναριθμησιπ, 
μηδέ τοΰ πιστιυΟίντος τό τάλαντον χαί ύπό γην θιμένον 
χαί χαταχρύψαντος· χαί διά τούτο πιχρώς εγχαλουμινον, 
χαί ού τόν τοχον μόνον χαί τό πολυπλάσιον ίίσττραττ·-
μβνον, άλλά ζημιουμινου χαί τό χι^άλαιον, χαί σχότ» 
παραπιμττομένου τω ιξωτιρω. Ei9c μη έν τούτοις άλούς, 

eauidemque cum bypocri l ia partem in su l - η α ρ ^ 7 μ Λ T e t - f f πολλοίς i r p o r e W , wi «ίς x t v w 
l A i t n A e / v ^ f i l i i e 1nrrililt*\ O l l t Λ Ο Ρ ί Α i l H l l C Π ΐ ΐ ΐ _ A > » « . 

diTisue, 
pbureo stagno sor i i lus lcgi iur) , aut certe il t tus, qui 
cura taleotum acceplum dcfodissei, et sub terra oc-
culuisset, acerbe gravilerque accusatus, non solum 
Jenus, et i l lud muitiplicatura postulatur, verum ipso 
qaoque capitali despoliatus, in tenebras exteriores 
abjicitur (Matih. xxv) . U i i n a m in borum numero 
non inveniar, neque in exemplum derisionemque et 
capitis roolionem oronibus intuenlibus propositus, 
ab eoque qui oronia nostra novit et scrulalur re-
dargutus et condemnalus, merilas iniquarum actio-
num pocnas olim cxsolv^re compellar, i tajut i i qu i 
i n similes forle noxas lapsuri e r a n l , meo exemplo 
supplicioque admoniti a scelcre se coni incant , v i -
tamque corrigant. 

Quoniam ergo Deo perraitlente ct connivente j u -
gum istud sub i i , prxsensque rainisteriura et famu-
latum invite ac tantura non per vhn susccpi , qualis 
roibi annis retro aclis functio vitaeque ratio exsttle-
r i t , quemadmoduBl omnibus propcmodum compcr-
l u m e s l , breviter expediam. Uaque aliis aliud est 
studium opusque roajus Yel minus , prout uniuscu-
jusque fert l ibido, et quivis quod profututum speral, 
suopie a rb i l ra lu sibi eligit. Quemadmodura enira 
varhB bominum sunt sentenliae, variaque cons i l i a , 
diversx ad hxc consuetudines et mores, ita ctiara 
elecliones ritusque yivendi vari ia modis inter se se-
cenuintur» et quodammodo ad iofinitaiem qnamdam 

χ§^ραλης τοίς χαβορώσι λογισθιίην έλιγχββις f.OTf χαί 
χαταχριΟ«ίς ύπό τού πάντα ιίδότος χαί έξιτάζοντοΐ 
τά ημίτί^α, χαί άχθιίς ύπό μάστιγα; πράςιων · ύ χ 
οσίων ίίκας ίχανώς ιίσπραχθησομαι ν ίνα οί έπί τοις 
όμοίοις υπόδικοι φωραθέντις τώ άντ1 έμού πάθ»ι σ·*ορονέ· 
ζοιντο, χαί την διόρθωσιν έπιδέχοιντο. 

*Επιί τοίνυν συγχωρέσει τι χαί παρορασιι βιού Οιτο 
τόν αυτού ιίσηχθην ζυγόν, καί ταύτην την ύπηρίσίαν 
χαί δια^ίονίαν ουκ έΟιλοντη"ς άναδίδεγμαι, oTt τρβττ^ 
^αζόμινος, οΤά μοι τά προ τούδε, χαί εις οίον χ ε χ « -
/ίη>ασι καταστάσεως, ώς πάντες σχεδόν οί ενταύθα 
ίσβίσιν έρών έρχομαι· *Αλλω μέν ονν ίλλο τι επιτήδευμα 
τε χαί τ /χνημα, η μικρόν η μείζον, ώς άν αυτός ίκόστος 
τώ αυτεξούσια ορμώμενος, χαί την αιρεσεν τών π ρ α ­
κτέων ίψ' έαυτώ φέρων προΑοιτο. Έπε4δ^ γάρ, χ α -
θάπερ πολυιιδείς τών άνθρώτων αί - γ ν ώ μ α ι , χαί 
τά διαβούλια, διάφορα τε τά ηθη καί ό τρόπος π α μ -
ποίχιλος, ουτο» δη χαί αί χατά τόν (5ίον αίρίστις 
ίιατέμνονταε πολυτρό/τ»»ς χαί διασχίζονται^ mi $ίς 

E x codioe Signieriano snpplevimus quai dcerant. 
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«πιφον ποιχιλίας τι χαί πληβύος έπιδιδόασιν. "Ενιοι Α perveniunt. Quidam namque mecbanic* vifce exercl-

tationem quantumlibet vi lem, miserabilem, ii tcerlam-
que toleraredecreverunt; alios agriculturse laboribat 
molestiisqae addtctos videas; nonnulli mercaturae 
quaestu opumque congerendarum sludio ducun lu r ; 
nec desunt qui , peregrinorum locorum luscrandorum 
desiderio ac t i , navigalionis periculis sese exponanl ; 
et nc singulis rcccnsendis immorer, al i i alias ope-
rosas artes consectantur, pauci selectiores scl l tar iam 
illara pbilosophicamque vivendi rationem comptexi, 
animos simul et corpora exercent ac purgaut, Deo-
que bac ralione appropinquare, et ad coelestem iUam 
beataraque vitam pertingcre conlingunl. Quosdara 
praeterea comperias, qui eloqucnliae logicarumque 
scieniiarum ac disciplinarum exercitationi d e d i l i , 

μέν , τόιν βάναυσων τοσούτον δη τόν οίκτρόν χαί 
πιπ^ιανημ/νον άνιλισβαι προχιχρίχασι βίον * άλλοι της 
γιωργίας τό πονιχόν έξίπιτηδιύσαντες φαίνονται* τινις 
της εμπορίας διακληρούνται τό φιλοκ;ρδές χαί φιλό-
πλουτον, η της ναυτιλίας τό Φίλαπόδημόν τι καί Φ Ι -
λοχένδυνον, χαί άλλοι δι* άλλης της τών χιιροτί'χνων 
έρ7»σίας, tva μη χαθέκαστον λέγωμιν, προΐασιν, trtpoi 
δ£ χαί «λιγοστοί πως ιισί χαί «κκριτοι, ο' τόν άσχητικόν 
τ ι χαί φιλόσοφον άσπασάμινοι τρόπον, ψυχάς 6μου 
χαί σώματα διιχάβηραν , χαί ταύτη βιώ πλησιάζιιν 
ηξίωντ*!, καί ιίς την άνω ληξιν χαί μακαρίαν επείγονται. 
*Η λογιότητι εκλογικών επιστημών χαί τίχνών χατα-
χοσμούμινοι, χαί η0ισι χρηστοίς σιμνυνο'μινοι τάς ίαυ­
τών ψυχάς έμουσού^γησαν, χαί ώς έχάστω λοιπόν 

φύσεως έξεγένετο. 
ί δ ύ χ«ί φΛον έδοχει, χαί τώ ίπιβόλω [ιπιβούλω] της Β honestisque moribus exculU nientes suas musaruin 

officinas consli tuanl : denique, ut unicuique gratum 
amicumque fuerit, suseque natura propensio tulerit , 
Ha aliud atque aliud vilae genus complectitur. 

A t vero meae vitae ra l io ejusmodi exstitit . Siraul 
atque vir i lem togam sumpsissem, mox i n pr incipum 
aulas abreptus, munus adeptus sum minime \ i l e aut 
ignavum, sed expeditum et ingfcnuura, qnippe qaod 
manuum calamoruraque industria majorem ία par-
tem perOcerelur; creatus sum enhn regius notarius, 
cujusmodi α tecretis La t i n i appellant. Por ro buic 
miinislerio aliquandiu obstrictus, hun>£nisque ne« 
gotiis implicalus, vitac pnesentis inslabililatem serio 
mecum pertractare coepi; cumque post crebros va -

ΈμοΙ δέ ούτω τά της παρούσης βιοτης περιέστηκεν. 
"Ηνίχα τοίνυν είς άνδρας έτέλουν, τό νίον της ηλικίας 
παραμιιψάμίνος, ηδη περί τάς βασιλείου; έπιχωριάζαιν 
αύλάς, στρατιίας τινός έπεχυρησα, χαί ταύτης ούχ 
άεργους χαί άνειμίνης, άλλά της διά χειρών χαί καλά­
μων εκπονούμενης* χαί γάρ τών βασιλικών ύπογρνφιύς 
έτνγχανον ων, άσηχρήτις δέ τούτους χαλεΐν ιίω9υίας 
τής Αατινίδος γλώττης ισμεν έχφώνημα. Έν ταύτη έπέ 
τ ο α ς χρόνους έπιζυγονμενος, χαί άνΟρωπίνοες πιρι-
δισμούμινος πράγμασεν, ιίς συναίσθησιν τών έν τώδι 

. £ . . - Λ Λ , Λ - ι - ι . -ι , nosque cogitationum fluctus compenssera. difficile τω ρέω ριυστων ίλβων, ρους [νουν ανίιλιττον, χαί η . .... . . . 
> . . . , » \ , , κ , ^ peneque impossibile esse, qui bujusmodi negotns Λογισμούς ανιχινουν , ως «ρα χαλιπον χα ι ουσκατορ- ° 
6«το*, τούς τη δι ένησχολημένους τών υψηλότερων 
ψ»ύ«ν, αάλιστά τις επιτυχών τί.ς κριίττονος ελπίδος, 
ούχ αν διαμαρτησβι»* τά μέν γάρ παιζόντων, τά δέ 
σπουδαζόντων ιΓναι ένόμιζ»ν9 έχ;ίνοιςτι χαιριιν ιφραζον 
xoi τούτιων πιριέχισθαι οση δύναμις, χαί βίλτιον έν 
τούτοις ιίσοράν έμαυτόν διίσχοπούμην παριυδο/ιμού-
μίνον, ηπιο έχηνοις φανηναι τό λοιπόν χαθωραιζο'μίνον, 
χαί μ ι , ώς έχιιν έμαυτώ νομοθιτώ, χκί προφητών ό 
άριστος ιξιπαίδιυι, χαί πάντα ματαιότης ματαιοτήτων 
τά τ£δι, χαί τίς πιρισσιία τώ άν^ρώπω έν πάντί μόχθω 
«ύτού, ω μοχθιί ύπό τόν ηλιον, α).λος σοφός παρηγ-
γύησι, παράγιιν τό σχήμα τού κόσμου τούτου, τό 
σκίνος το 6ιόλ»χτον άνΐχ*$ρυττι, χαί άλλων δέ Γραφών 

mundanis distinerentur, illos ad sublimiora divt-
nioraque aliquando perlingere posse; cogitaremque 
nihilo secius h x c omnia ludicra caducaque, i l l a 
vero seria aeternaque existere, decrevi cerloque apad 
me cons t i tu i , his quidem primo quoqoe tempore 
nuniiura rcmit tere, i l l is vero roanibus pedibusque 
deinceps incumbere; in raculem namque veniebat 
satius esse si vel mediocriler i n sublimioribus i l l i s 
excellerera, probatusque vidercr, quam si infimis H -
Fis iomptissimus splendidissimusque haberer, multo 
rnrsus pra3Stabilius si me ipsum possiderem mibique 
quodamroodo lex essem, quam si aliena curarera: 
haec itaquc ctiam aique etiam expendcns, omniaqae, 
juxta praecellentissimt propheuc vocem , vanitali 

«ρών τούτοις i r ^ i ^ « m m t i C o p n o c I « t - D ^ e « e , nihilqne heiniui de «n iverso labore 
χοντιζόμινος] παραπλήσια, χαί άμα έν νώ ιχων , όπιρ 
παρά Trvi τών θύραθεν έπι σοφία διαβίδοημένων άδό-
ptvov Γγνωμιν, ι χριΐσσον ίδίωτιύίΐν, 4 μιγίστχν ίχΐιν 
έξονσιαν, μηδέν άξιον έπιτιλιιν μίλλοντα* ι χαθάπιρ σκη-
νην την πατούσαν ώς άπ ανθού σαν δόξαν έπιχιρτο'-
ρ«σ«· 

Κ«ί πρδς την έααυτοΦ έπίσχίψ» δδη τρέπομαι α ν -
roia. Διόπιο δη ιυ παοασχών οία θιού σνλλαμβανο-

quo laborat sub sole supere-se ( Eccle. n i , 6 ) , juxta 
sapientis doc l r innm, et nion<!i hujus figuram pra> 
terirc (/ Cor . v n , 3 1 ) , jaxta Vasis eleclionis sen-
ton l i am, in animo habens, mullas pneterea alias 
Scripturas in eumdem sensum disserentes sedulo 
expendens, e l celeberrimi cujusdam pbilosophi dt-
ctum taciius mecura r evo^ens : f Praestat, ίηφ ι ι ΐ 
Ule, privatum agere, quam maximam obttnere pote-
etatem, ei nibi l egregtum sis designaturus;i oinnera 
gloriaminpraeseDliarumblandieDtem veluti iabulam 
arbitraiu^ 8um. 

Mox ergo ad mei ipsiue considerafionem animnai 
•erten*, certumque Dei auxiliuiA roibi epoodens v 
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ciixmcni honorem omncmquc auclori ialem abdico, et Α μίνου μοι, τοΟτε αξιώματος υπερόπτης καθέστηχα, χαί 
της βασιλείου αυλής και τών αστικών θορύβων πό/3ρ'ω al> aula rcgia civilibusquc lumullibus mc avellens, 

iccessum qucmdam rupemque asperam et pene inac-
ccssam occupalus, stadiis non paucis circa Proponti-
ilis regionem a regia civitate dfsccdo, ibique nclalcm 
, r tgcrc vi txque solilarisc (cujus incrcdibilLquodam de-
l ider io janidudum ante tcnebar) periculum facere, 
ncque alibi qnam illo in loco extremum vila; sp i r i -
lu in ederc, firmiter apud me consliluo. Sed quoniam 
fieri nequit ut orania omnibus ex animi sexitentia 
roiccetlant ( i n nwltis namque quasi fatalis qtiaedam 
necessitas dominatur, htimanique conatus ex i tun i , 
non qualem horao, sed qualem Dcus vu l t , non raro 
sor l iuntur) , accedit hoc ipsiim , nerape ut animf 
proposiliqnc mci spc frustrarer, ct mih i quoque. 

που άπαγόμενος διεσκ/{νωμ«ι, εσχατιάν γοΰν τινα κα­
ταλαμβάνω καί άχρώρειαν, τραχεΐάν τε ουσαν καί δυ-
σπρόσοδον* σταδίοις οντος ολίγοις- περί την Προπόντιον 
χώραν, τοΰ βασιλείου διε*ργόμην ]διειργεμένην| άστεος, 
χανταΰΟα τάς διατριίάς ποιεΐσθαι έσπούδαζον, ώς 
αρα εί δυναίμην, τοΰ μονήρους βίου εφαπτόμενος, καί 
τοϋτο γάρ ηπειγόμην εκ πλείονος , και τις ερως ειχε 
της ερημιάς καί ητυχίας δεινότατος, μήτε άλλαχόθι 
ποι τό τέρμα της ζωϋς, η ενταύθα «ποληψεσθαι. Άλλ* 
επειδή γε ού πάσιν «πάντα κατά γνώμην έκβαινειν 
οιον τ ε , άλλ* εστίν έφ* οΓς καί τό χρεών έπρυτάνευσε 
καί ώς αν βούλοιτο θεός , τό πε'ρας τών έ/χειρήσεων 
έπιτίθησι' συμβεβηκε τοϋτο τοίνυν καί έπ* έμοί. Εαί τών 

Elenim a grata i l la amicaque solitudine, nescio quo R κατά νουν διημάρτηκα, καί ούκ olfc οΓς -χ^ίμασιν ό 
j i idicio (Deus, qui permisit, aut i la etiam ordinavit, 
i iov i l ) , ad regium palaliura abstraclus, certe illorura 
voliintate qui per id tempus regni solia oblinebant , 
ι ommunique totius cleri ac senatus, inexcusabile 
({uoddam c l incvitabile facinus machinanlium , suf-
fragio (quod regiae civitai is p rosu l vita excessisset, 
• t ut bomo dcbitum exsolvisset) ad hanc episco-
palem sedem inv i tus , multumquc reclamans (testis 
rst m i b i Dcus) provectus, et tyrannide potius quam 
consulio, au l ulla omnino persuasione, aliis guber-
uandis prxfectus sum. 

Quia crgo, licet invilus, colla jugo subraittcre, 
ammarumquo curara nequedigne , ncquc charitali 
cjuoque salis ccns ntanec suscipcre coaclus fut , C 
yaria apprimequc pcrplcxa tolius raalilioB auctoris 
macbinamcnla ac biqueos, malignoruniqne ac ina-
Fpeclabilium spir i luuni insullus, innatamquc eorum-
<!sm s&Tiliem non parum mctuo, ne videl iccl inco-
t;itantcm oniiiibusquc \ i r l u l u m ornamenlis pra?si-
iliisque destitutum repcnte invailanl (noriint cnim 
me tn spirilualibus divinisquc exc^i la t iouibus ncc-
(ium satis i n s l i l u l u m , sod ncquc ignorant quoque 
arl is pugnandi advcrsus ip>os hactenus me mimme 
peritum esse),ncc non peccaiorum jaculis convulne-
rcnt, eaque ralione ccclesiaslicum grcgem dissipent, 
PC aciem bene onlitiatam conliivbenl, c l ruinae tan-
<lgm indoctc hnpcrilequc p ra l ium dirigcnlis petu-

lanUus insullcnt. A d Iraec cum videam rioniinatum τ ε ρ α e j τ ί Υ Μ Ϊ ώ ς ί τ ί ρ ω ς , * / ο ν τ α . Ύ ^ ς ^ ν $ ο γ Λ υ ς τ ο ΐ ς 

omnem inv id ix plerumque obtrectalionuraque telis ι 1 ·. e - . i l r .λ*ι 

ταύτα συγχωρησας, καί παριδών θεός έξεπίσταται, 
άπεσπάσθην της φίλης έρημίας, καί επί την β«σίλειον 
[πάλιν] ηχθην, ώς ύπό θεώ μάρτυρι, ψ^φω καί χρίσει 
τών τηνικαύτα έν τοις βασιλείοις ένιδρυμένων Οώκοις, 
τοΰ τε κοινού της Εκκλησίας ιερού συστήματος καί 
της συγκλήτου βουλής, συμβραβευόντων απαραίτητα τι 
χαί ασυγχώρητα, έπείπερ ηδη της βασιλίδος ό πρό­
εδρος τόν βίον μετηλλαξεν, οΓά περ άνθρωπος τόν 
άνθρό>πινον^ οΤγε καίτοι πολλά ύπερτίθ/μενον καί άπαυ* 
θαδειαζόμενον επί τόν ίερατικόν τουτονί θρόνον π/>οη-
γαγον , τυραννίδος μάλλον η πειθούς έργον γινά-
μενον. 

Επεί ουν καί μη" βουλόμενος τόν ζυγον τον?ε ύπέ-
δρααον, καί τάς Φροντίδας άναδεδεγμαι ούκ άξίως, ούδί 
ώς προση<ε τη χάριτε, δεδοικα μεν πρώτον τάς ποι­
κίλες καί πολύπλοκους μηχανου^γίας τοΰ σοΦίστού 
της κακίας, καί τών πονηρών καί αοράτων πνευμάτων 
την έπανάστασιν, μηποτι γυμνΐν καί αοπλον τών έχ 
της άρετης κατορθωμάτων έπειλημαένα. Ουπω γάρ 
με τοί; πνευματικοίς καί θείοις παιδοτριβούμενον έγνω­
σαν, η τ^ κατ* αυτών έγγεγυμνασμένον η διαγωνισαμε-
νον πάλη προσιβλεψαν, τοις της αμαρτίας τιτ^ώσχοντες 
βελζσι τό Εκκλησίας θεόλεχτον ύπορρηξωσε σα-Φος, χαί 
τήν ενταχτον ταύτης παράστασιν διαλυμηνωνται τώ τοΰ 
άβούλως καί άμαθώς ταξιαρφούντος έπικαγχάσαντες 
πτώματι. "Επειτα δέ ίδών καί της άρχης τό έπείσακτον 
καί έπίφθονον τών βασκαινόντων ύπείδοριαι τό δολερόν 
καί κζκόηθες ο* πάντρ έπιτηρεΓν σπουδάζουσι τά ημέ-

obnoxium essc , invidcntium dolos corumdemquc 
pravitalejn non mcdiocr i lcr suspeclam babeo, ut 
qui res nostras sivc bene, sive secus babentes, cu-
riosissime obsenare solent. Nam dum trabcs in 
t.culis suis non animadver iunl , ncque lippitudinem 
suis luminibus adinicre salagunt, aliorum festucas 
curiosc inquirunt , reruinque admodum lenuiuin v i -
Uumquc ct nullius pene raomenli causa linguas suas 
conlra primates impic viruleuierque exerunt, e l 
uir inque amarulenter scclerateque jaculantur. 

Vcrum cerlamine boc cum bis lanU» polentiai 
hoslibus euscepto, cujus al lcr ius opem ac pal roci -
nium implorcm comroodius, quam iliius qui b x c 

έ κυτών επικειμένας ού βλέποντες ομμασιν, ουδέ την 
λημην άπό τών οφθαλμών προκαθαίρειν αίρούμινοι, αλλό­
τρια δε κάρ^η περιεργασμένοι, καί σμικρών άγαν καί 
ευτελών ένεκεν, καί τού μηδενός λογού αξίων τάς γλώσ­
σας τάς εαυτών κατά τών προεχόντων άνοσίως όπλί-
(ουσε, καί άμφοτερωθεν πικρώς καί άδικώτατα βάλ-
λουσι. 

*Αλλά τουτονί άναδεδεγμινος τόν αγώνα, τίνι λοιπόν 
άρωγώ και συλλη^τ;ρι χρ^σομαι, η τω ταύτα π ά ρ α -
χωρούντι θεω;ϊ^αρ ν ού έξ/ιτώ ί'οπήν καί βδ^-ιαν^ 
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ιύσπλάγχνω χ*ί ιύμενει ομμαη έπι την εμην έπιβλέψαι Α permisif, boe csl Dc i? Ejus proihde v i r tu lcm a u \ i 

μετριότητα , κρατησαί τι της χειρός της όβςεας-, καί 
όδηγησαι προς τί τό αυτού θέλημα καί των εγχειρισθέν-
των προς σώτηρίαν χυβέρνησιν. *Ος γε χαί αναβάλλεται 
έπι τοίς δυσχερέσι τούτοις χαί άνιώσιν* γ διά τ^ν ημε-
τέραν χαχίαν χαί βελτίωσιν έπανάγων ημάς, η προς τό 
εκείνων είς ημάς παραγυμνούσβαι τον κακούργων χαί 
δύστροπο», ώς άν μη λανθάνη πικρία ύπουλος, εν ψυχη 
δολερώς έμφωλεύουσα, άλλ* είς προύπτον έ^έλθοι χαί 
εμφανές τό χρυπτόμενον. 

Εί δέ αδελφός ύπό αδελφού βοηθούμενος, ώς πόλις 
οχυρά, χαί μεμοχλευμενον βασίλειον, κατά τόνΣολο-
μώντειον, ημάς νενουθε'τη :ε, οίομαι μiv χαί άλλων 
πλειόνων ευχών ε·ς βοήθειαν, μάλιστα δε πάντων της 
υμών έν πνεύματι ποθεινοτάτης καί >εράς άδελφότητος 
ίεραΓς εύχαίς καί προς θεόν μεσιτεία'.ς χβχρησομαε, 
ώς ιαγίστην ημΐν φερούσαις ονησίν τε καί έπι/ούρησ», 
οία β ε ά πλησιαζούσαις, καί προς τό άνω και νοερόν 
άνα^ερομέναις θυσιαστ/ίριον, καθαρώς προσομιλούντων 
υμών χαί άκροωμε'νων, σιγώντων τε καί έπιβοωμένων, 
καναπές οί περί Μωυσέα καί Σαμουήλ ηκούοντο, καί 
ε* Τίς άλλος κατ* αυτούς περί τώ πνεύματι. Διά τούτο 
συλλαμβάνεστε μου τη ασθένεια, καί χείρας όσίας είς 
ύψος διάρατε. Πεπείσμεθα γάρ ύπεϊνάι άπό της παρρ'η-
σίας την δύναμιν, άνωθεν ήαϊν τόν ελεον έλκοντες, καί 

liumquc jugiter invoco, eumdeniquc, nt benevclo 
imsericordiq»ic oculo ad meam tenuitatcm rcspiciat, 
dextraque mahti me fulciat , et ad suarn voluntatem 
salularemque subdilorura gubernaiionem sempef 
dir igat , el iam atquc etiam rogo. Qui quidem si i u 
prcesentibus difficullalibus ac molesiiis opem stiam 
obscurius d c c l a r a i , id proptcr noslram accidit mu-
li t inm quo n imirum hac nos ratione ad vitae emea-
dalioncin a l l i c i a l ; vc l ideo sane, quo i l lorum in 
nos malignitatem ac pcrversitatem palam faciat, ne 
subdolorum virulentia callide in animo occti l tata, 
maneat incogni ta , sed quodcunquc occultum abdi · 
tiimque in i l lorum auimis delitescit, id totum in lu-
ccni proferatur. 

& Quia ergo frater a fratre adjutus, cst velubi c i -
vilas m u n i l a , palavhimque repagulis obf i rmatum, 
queniadmodum Salomon alicubi lestalur (Prov. x v m ) , 
piuriraum quidcm orationis imploro, s icu l p ln rmm 
quoque p ras id i i indigeo •: at omnium vero maxirou 
eanctassancUc et in spi r i lu desiJeratrssimnB fratev-
nitatis vestra* preces et ad Deum intcrccssiones i a 
praBsenlia exoplo, casdemque summopcre dcsidero; 
cum enim tucc preces haud secus atque Moysis ci 
Samuel is , aut si quispiam alius unquam bis simiMs 
cxs t i t i t , ob sui puritatem maxime Deo appropin-
quent, rcclaquc ad coeleste i l lud et spirituale a l iarc 
ferantur, non riubilamus quio maximani ilh» nohis 
opem utilitalemquc allatura? sint. Opem proinde 
nieae ferte in f l rmi ta l i , sanctasque vestras manus i i i 

.... f ' * r% ' τ - -
ίλεων τόν θεόν ημΐν εργαζόμενοι, δυνάμωσα ι καί έπιρρ'ώ- altum SUStOllite. ConGdimuS enim cfficaciam VCstrai 
σαι τό ασθενές τε χαί άτονο ν, χαί τόν θώραχα ημφιεσμέ-
νους- της πίστεω* καί τ^ν περιχεφαλαίαν περιβαλλομε'-
>ονς, στηναι γενναίως προς τάς αρχάς χαί τάς.εξουσίας, 
καί τούς κοσμοκράτορας τού σκότους τού αιώνος τούτου 
προς τά πνευματικά της πονηρίας, προς άς ημΐν η 
πάλη καθεστηκεν,.ε'δραΐόν τε καί άκατάβλητον της ψυ­
χής φυλαχθηναι [διαφυλαχθηναι] τό σύντονον, ετι καί 
πρός άπειθούντας καί αντιτείνοντας, α/σίως καί δεξιώς 
φερεσθαι, καί ώς τέκνα τούτους της Εκκλησίας υίο-
ποιεΓσθαι, χαί πρόβατα λογικής [λογικά] της εκλεκτής 
τον Χρεστον ποίμνης χαταρτίζοντες, καί τη θεία μάνδρα 
τίς Εκκλησίας Ιναυλιζεσθαι παρασχευάζοντες, άνάλωτα 
τοις ανηλεώς σπαράσσουσι λύκοις γίνεσθαι τοις ομο­
νοίας καί σύμπνοιας σημάντροις έσφραγισμενους, άνεπι- ^ 
βουλεύτους καί άτρωτους έπάρχοντας [διαμένοντας], 
ίνα τη πάντων ημών κεΦαλ,η Χριστώ τώ άρχιποίμενι 
ύποτάσσοεντο καί εύη'νιον αύτώ τόν αυχένα ύπονέ-
putv. 

Καθαρ5ηναι δέ ηαάς χαί λαμπρυνθηναι, καί γενέσθαι 
τέλεια τελείου φωτός γεννήματα , ώστε δύνασθαι καί 
«*λοις μεταδιδόναε λαμπρότητος χαί χαθάρσεως, δοθηναι 
δέ ημίν λόγον έν ανοίξει τού στόριατος εις τό πληρούν 
τονς άχροωμένους πνεύματος, καί κήρυσσε ι ν άόκνως καί 
σνντονωτάτως τών χαθ'ημάς μυστηρίων την δύναμιν, 
χ*ριτε τον τρανούντος γλώσσαν μογγ/λα'λον [μογιλνλων], 
*«ί πόδας όρθοϋν δυναμένου χωλεύοντας, καί τρ·:/?ιν 

i)ducia3 non defulnram , sed Dei misericordiam bc-
nignitateniquc, per banc provocatam , rcpente nobis 
adfuturam, nostramqiie inftrmitatem, ac dcbi l i ta le :» 
conftrmaturam corroboraturamqiie, quo fidei loricaia 
indtiti , et spei galea circumtecti (Ephes. v i ; / Tltcss. 
\ ) intrepide potestatibus, p r inc ip ibus , et t cncbm-
rtim sxcu l i hujus potenlatibus, spi r i lu i quoqiie ina-
l i l i i c , quibuscum perpetua nobis lncla i i r t c rced i l , 
obsistamas, ct stabilem inconcussamqne animi con-
staiiliam rct ineamus; rebelles prrclerca bucwsqn-r 
adversantes, dexlre dccenterque Christo lucrifaor.i-
m u s , e l veluti adoptionis filios sancUe Dei Ecclesi 
reslituamus, oves ad hnec rationalis eleclique gregis 
Cbristo perficiaraus, et in sacras Ecclesiae cauIa^, 
ne a lupis immaniter dilacerare soli l is capianlur, 
inducaimis , qno omncs tandem consensionis con-
cordkcque signaculis muni t i , nullis deinccps insidiis , 
nullis discerpanlur morsibus, sed Christo o m n i i u i 
nostrum capil i subjiciantur, eidemque prona et o b i -
dicntia colla submiltant. 

Orate, obsecip, instantcrque rogate, ul idem i p ^ 
nos iliuminare ac eraundarc d igneiur , qiio l i l i i 
perfccla; Iucis cflecli , alios quoque i l luminare ot 
cmundare valcamus; scrmonem nibilominus in aper-
tione oris subminislrct, quo auditores nostros spir i ln 
adimpleamus, *ct myslcr ioruni iiostroruni v i r tu lcm 

l a l b u -SIMUTV.T graua s: b h i \ i , qui 
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lienlium Hngaas facit disertas, et claudicantum pe- Α καλώς προς την του Ευαγγελίου έτοιμασίαν χρατυνοντος 
dee, ut adEvangeli i prsedicationem alacriter currant, 
confirmat consolidalque; talentum praierea coacre*-
ditum mul i ip l ice t , nt tempore opportuno, id quod 
patrifamilias debetur, non absque fenore festitui 
contingat; neque td solum nobis imper l ia lur , ut in 
fertili i l la vinea operemur, &ed laborum gravitate 
inol stiaque xqwo animo tolerat is , aestuque diei 
exandalo, operalionis quoque pramit im referamus, 
£ t bis qui c i l r a pactionem sub undccimam in l ro ie -
rant , in tnercede coiisequenda acquemur (Matth. xx); 
deniquc inentis noslras oculuni i l lus i re t , ut spir i tal i 
luce i l l t i s i r a l i , sublaloque et elulo qwod animae aciem 
conlurbabai et in le l lec lum nostrum obfuscabat, 
prophel icanim vocum sensuro liquidius bauriamus, 

και ^στηρίζοντος' πολλαπλασίασα! δέ τδ συγχωρηθέν 
τάλαντον και έν χαίρω άποδοΰναι σύν τοκω τω δεσπότη 
τό όφειλόμενον* έργάζεσθαι δέ $1ς τόν καλόν αμπελώνα, 
χαί τό δόκιμον της εργασίας άπενέγκασθαι, διενεγκόντας 
μέν τών πόνων μεγαλοψύχως τό βαρύ τε χαί δυσαχθέ-
στατον χαί βαστάσαντας γενναίως τη; ημέρας τόν καύ­
σο» α, καί τοις περί την ένδεκάτην ι ισεονσεν άσυμφώνους 

έν τη διανομή της μισθαποδοσίας συγχαταλεχθήσεσθαι* 
αύγασθηναι δέ ημών της διανοίας τό όπτικόν, χαί τ£ 
διόπτρα ενατενίζοντας τη τού πνεύματος, ώστε προφη­
τικών φωνών άκροατάς γινεσθαι, θ.ίων τβ πρόσταγμα* 
των πρόθυμους ύπηρέτας χαί τούτου ύπο^εδεγμένους 
την δοιρεαν, τό θολούν τόν της ψυχής ό*θαλμόν χαί τό 
έν ύμίν νοερί,ν έπισχιάζον έχκαθαίρεσθαι χαί άπονίπτε-

divinoruinque prxceptorum rainisteria ahcr ius obea- Β σθαι, πανταχόθεν μέν εαυτούς περιφρουρείν, καί συν-
nius , ct ne ab adversarioruin jaculis iropeiamur, 
studiosius caveamus, nosque cuslodiamus et irae 
divinae gladium pcccatoribus imminentem cautius 
previdcamus, ut si quiJcm Oeri potest, periculo i n -
telleclo, numinequc placato, tam ipsi quam reliqui 
quorum duces cons l i lo l i sumtts, venturam iram 
effugiamus : quod si utrumqtie consequi ncqnea-
m u s , saitcm animam nie . im, juxta justi i l l ius L o i 
exemplum, qui animam suam ab incendio liberare 
satagcbal(6>;t. x i x , 22), salvaro faciam. Vestnc itaque 
preccs, spirilualisque pra&idii conatus huc tendant. 
A t quia occasio i l a tu l i t , lubQt hoc loco magnam 
i l lam sonoramque buccinam, diserl issimumqueEvan-
gelii praeconem, aposiolum Patilum audire. H i c i ta-
qtie de veterum Romanonim fervore, eorumdemque 
i n Gde et religione conslanlia majorem in medum 
in spiritu exsullans, adeoque tn Epistola quam ad 
ipsos scribit , non absque sancta quadam glorialione, 
jlJorumque pietatem et fidein toto terrarum orbe 
dtvulgari e i celebrari jactans, publiceque contestans 
jnter caelera i l a s c r i b i l : Gratias ago Deo meo, per 
Jesum Christum pro omnibus vobis, quia fxdei vetira 
annuntiatur in universo mundo (Rom. i , 8). Sed n u n 1 

quid pura i l la sinceraque Evangeli i nostri fides, ex-
tra quam alia nulla e s l , inter Romanorum tantum 
fines conclusa tenetur? Nequaquam, Nulla enim i l la 
cer l i ctijuspiam loci lerrainis c ircumscribi lur , ve-
rum tara lale diflunditur, diffasaque propagatttr, ut 

τηρεΓν τοις τών εναντίων βολίσι μένεεν απροσβλήτους·, 
προβλέπειν δέ την ρ'ομφαίαν, ηνίχα έπι τοις άμαρτάνουσε 
θεηλατος παραγίνεται, Ινα εί μέν οίον τε παράσχη θεός, 
ότι, σημαίνων την «φοδον τό θείον έξιλεούμενος, αυτός 
τε καί οί κηρυσσόμενοε έχ της όργης διαφύγοιεν * εί δέ 
μό τούτο, την γοΰν έμαυτού διασώσωμαε ψυχην · 
χατά τόν Λώτ εκείνον, τόν δίκαιον, ός σώσαι την εαυτού 
ψυχην τού εμπρησμού διεπραγματεύσατο. Καί τά μέν 
της υμετέρας εύχης τε χαί πνευματικής συμμαχίας 
ένταίθα χιίσθω. Καιρός δέ λοιπόν πάρεστι την μεγάλη» 
της αληθείας σάλπιγγα, τόν μεγαλοφωνότατον τού Ευαγ­
γελίου κήρυκα, Παύλον χαταθρησαι τόν άοίδιμον έκΐ 
τοίς πάλαι πιστοίς Τωμαίοις άγαν πα ρα καλού μενον, χαί 

£ οίον σχιρτώντα τώ πνεύματι, χαί προς τό της π ί σ τ ι · * 
αυτών σπουδαίον καί θερμόν, μεγαφρονούντα χαί φιλο-
τιμούμενον, χαί μαρτυρούντα, έφ' όλοις τε τού κόσμου-
τοίς πέρασε περιηχούμενον καί διαγγελλο'μενον, καε 
μεγαλαυ χούντα λέγειν* δε' ών αύτοίς έπιστέλλων φαί­
νεται * < Ευχαριστώ τω θεώ μου [ διά Ιησού Χρι­
στού υπέρ πάντων υ μ ώ ν ] , ότι η πίστις υμών κα­
ταγγέλλεται έν ολω'τώ χόσμω. ι Καί επειδή η χα$* 
ημάς τού Ευαγγελίου χαθαρά καί άχιβδηλος πίστις, χαί 
υπέρ ην ούκ έΌτιν έτερα, ουτε Τωμαιχοίς οροις συστιλ-
λομένη περιγράφεται, ούτι πέρασι περιχοσμίο'.ς ορί­
ζεται, έπί τοσούτον δέ μάλλον ύπερήπλωται καί ύ π ι ρ -
χέχυταε, χαί προφητιχαίς χαί άποστολικαίς φωναΤς 
παρορμώμενος φάναι' ι Εις πάσαν την γην ό τ ο ν 
θείου κηρύγματος φθόγγος έξεληλυθί χαί είς τά πέ— 

propbeticae apostoliexque voces efumpentes , in jy ρατα της οικουμένης τών κηρυσσόντων τά, ρ'ηματα. » 
omnem lerram divinae praedicationis sooum exivisse, 
et in Ones orbis t e r ra coelestium praeconum verba 
personuisse (Rom. x; P$al. x v m ) , affirmarenon dub i -
lent. Imo vero, ut amplius quiddam d k a i n , i l l a ne 
ab ipsis quidem coelis, stipremisque e l inieltecluali* 
bus vir iut ibus sccludi iur ; nam els i superior Ula E c -
clesia pri inogeuiioruin in codie jus i i f l ca ta^mHaseo-
rum qu i ρ<τ Odeui jus l i i ica t i siini {Rom. \), coeleslif 
Hierusalem, cujus conditor et opifex esl Deus, 
q u i lerrena coelesiibus concil iavit , et maceriem sepis 
d i r a i t , et ovem perditam in h-jmero sublatam per 
adroirabilem descensum inexplicabilemque demis-
sionein salvat ,el i isqni perstiteraot inserui t , aliisque 
Id gcnus nomtnibus appellatur, est tamen non a l i a , 

Εί δέ δίί χαί τούτων ειπείν ύψηλότερον, αύτη χβεΐ 
έν ούρανώ ταίς άνωτάτω χαί νοιραίς δυνάμεσι π α ρ -
ρ'ησιάζεται, εί γάρ χαί μία Εκκλησία έν ούρανώ χ<κέ 
έπί γ η ς , χαί *Εχκλησίαν πρωτοτόκων έν ουρανοί ς· 
δεδιχαιωμένην εκείθεν άκούομεν , χαί πόλις τών 2 ν 
πίστει δεδιχαιωμένων η άνω *Ιερουσαλημ* ης τεχνίττβς 
χαί δημιουργός ό θεός, όςχαί χατηλλαξε τά επουράνιοι 
τοις έπιγείοις χαί τό μεσότοιχον τοΰ φραγμού λ έ λ υ χ σ , 
καί τό άπολωλός έπί τών ώμων όράμενος δε* άφρι«<~ 
στου συγκαταβάσιως τοις σωζομένοις χαί μένουβτ» 
έγχατέμιξε ' ταύτη τοε χαί μάλα δικαίως τό έ ν ί ο Λ ν 
χαί άδιάστατον έ'χομεν* Ήνίχα σύνεσεν χαί σύμπνοεβτν 
η χτίσις τρ πίστει συνοίσεν [σύνεεοτεν^· ού γάρ έν τ^ΐ 
Ιουδαία μόνον γνωστός ό Θεός. 
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Kotl ο! τδ v/ov τών Τωμαίων όνομα χληρωσάμενοι, ά 
τί δη litl ενός χαί τοΰ αύτοΰ θεμελίου ώκοδομημ/νοι 
της πίστεως, φαμέν δη των αποστόλων χαί προφητών 
κανσοφων τεχνιτευμάτων, τεθέντος ακρογωνιαίου λίθου 
τού πάντων ημών Σωτήρος Χρίστου χαί θεού, κατ 
ουδέν έν π ίστη τ'ά δεύτερα τών πρεσβυτέρων άπο· 
φερόμεθα *Εν γ*/ 5 Εκκλησία τοΰ Θεού ούχ έστι τό 
προαριθμούμενον, χνθάπερ ουκ έστιν Ιουδαίο; , ούχ 

# Ε » η ν , ού βάρβαρος [ού Σκύθης], ού δούλες, ούχ έλευ-
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Α et alia, sed una eademqtie coeli terraeque E c d e s i a ; 

quare nec imraerito unaro ubiqac eamqae ind ivu l -
sam per fidei concordiam societatem obtmemus; 
ueque enim in Judaea tanlum nolus est D e u s , sed 
omni in loco , quocunque mcns sensusve attingerc 
potest. ^ 

Unde et nos quoque, qui novas RamiB nomen 
sorli t i sumus, lanquam snper uno eodemque fidci 
fundamento, apostolorum nimiruni et prophetarum, 
sapicntissimtmim utique archi tcc lorum, Chris lo i n -
terim et Deo, omnium noslrum Salvaiore pro an-
gulari lapide et fundamento substrato, redificati , 
quod qnidem ad iidei intPgrilalem atlinet, vcterihus 
Homanis nequaquam cedimus. Nam in sanctis Dci 
Ecclesiis non est prioris aut poslerioris ra l io , sicut 

#ερος, ά)λά πάντες έν Χριστώ Ιν έσμεν. Tor/άρτοι χαί Β neque Judcei quoque ct Grneci , servi et l i b e r i , ct 
έν ημεν ό θείος Παύλος χομπαζέτω χαί αΟχειτω μέγα, 
χαί σεμνυνέσ0ω συναπτών τοίς παλαιοίς τά νέα, χαί συγ-
νοίνων rv. τ · δόγμασι χαί κηρύγμασιν. Ου χαί ημείς 
ταΓς διδασκαλίας χαί ύποθήχαις επόμενοι έφ* αίς 
έρρ'ιζώμεβα χραταιούμενοι τη ομολογία της πίστ#ως 
ημών, έν y έστήκαμεν χαί καυχώμεθα, χαί τάς ημε­
τέρας υπολήψεις, αί τινές ποτ/ ιίσι περί την ούτως 
ΐύχλεα χαί άμώμητον ημΐν θρησκείαν άνακεκαλυμμένω 
προσώπω Βιαπρυσίως χηρύσσομεν, μίθ' ης τώ θεώ 
loTjOtvoptfv, χαί ην άναπν'ίν διαπαντό;, η [Hard. fortet 

]̂ τόν αέρα , άχλι*ώς εχομεν · J χαί συναπέρχεσθαι 
της ένθένδε ζωής κατισχυριζόμεθα, τη άνωθεν χάριτι 
δυναμούμενοι χαί φρουρούμενοι, ώς ούκ" εστίν άλλην 
όδεΰσαι η έπιβήναι η τά της παοούσης ζωής ευ θίσθαι 

barbari e l Scylhne, sed omnes unum in Cbr is lo su-
mus (Coloss. nt) , Quapropter e i de nobis quoque 
divns Paulus glorietur, magnificeque sentiat, et nova 
anliquis conjungcns, dogmaque d o g m a l i , et p r e d i -
oationem praedicaiioni comrai l tens, ex sequo de 
utrisque gcstiat. Siquidem nos icque ac i l l i , i l l ius 
doctrinam ct insli l t i t ionem aseecuti suraus, i n i l l i s -
qne consistimus rad ica t i , et in fidei noslrae confcs-
sione conf i rma l i : in qua el iam stamus et gloriamur 
noslramque quam de religione usque adeo gloriosa 
et inculpata habemus sententiam aperta revelataque 
facie pradicamus ; in qua et Deo qooque servimoe,. 
et dum spirabimus indefense perseverare, ccelesli 
gratia corroborati constabililique, ex h c vita dlsce-

4 τΑν iv τημελλούση άποχιιμένων τοις άξίοις αγαθών C peroplamus; nec cnim alia esi v i a , ut prasen-
έπιτιύξασθαι. 

"Ομολογώ τοίνυν πιστιύίίν $1ς ίνα θιόν Πατέρα παν· 
τοχρατορα, τόν πάντων ποιητην χαί δισποτην χαί χ ύ -
ριον* χαί σές τόν Τίόν αυτού τόν μονογινη τον Κύριον 
ημών *Ιησούν Χριστόν, τόν άληθινόν Θεόν, τόν προαιώ-
v*w Λόγον, τόν άνάρχως χαί άφοάστως έξ αυτού γιν» 
νηθέντα, άληπτως χαί άττιρινοητως πάση νοητή χαί 
«σθητη χτίσει* χαί ιίς τό Πνεύμα τής ά).ηθ·έας, τό 
ζωαρχιχόν τανάγΐ',ν· Τριάδα όμοούσι'-ν, ύπερούσιον, 
άόρατον, άχατάληπτον, άχώριστον, άναλλοίοιτον, άπλην 
χαέ άμερη χαί άσύνθετον, άδ:άστατον, άιδιον, άσώμα-

tem hanc vjtam recle sancteque insl i tuamus, boiia-
que quae dignis in futuro saeculo reposita sunt, cefto 
consequamur. 

Fateor proinde me credere in unum Deuni Patrem 
omnipolenlem, omnium factorem, omnium berum 
et dominum; et in F i l i um ejus unigcnitum Dominum 
nos lnAn Jcsum Cbr is tura , verum D e u m , Verbum 
seteraum, ab xterno ineiTabiliter, incomprebensibi-
l i l e r , modoque quem nu l l a , neque spirhalis, oeque 
sensibilis creatura assequi potest, ex Patre na tum; 
e l in Spir i tum sanctum vivificam ac sanetissimum. 
Credo in bomousiam Tr in i t a t em, supersubslantia-
l e m , inaspectabilero, incomprebensibilem, impar l i -

T O V , άπ ιον, άποσον, ομότιμον, όμόδοξον χαί όμόθεον· _ biIera,iOallerabilem,aternam, indivisam^irapl icem^ 
2 s — 2 · j ' ' ' . . . ' · . · ^ : · · cnafQ τε χαί αψηλά-, η το ν, χχί άσχημάτιστον, άπειρα· 
γαθον, φως άεελαμπές, τριλαμπές, ύπέρφωτον, άεί 
ωσαύτως χαέ χατά τά αυτά ε χ ο υ σ α ν πάντων έπο-
χτεχην χαί τιλειωτιχήν δυναμιν, πάσι τοΓς λογιχοίς τε 
χ»ί νοεροις, νοερώς χαί άμτρώς τγ πρόνοια [προχύσει] 
τον θείου φωτός έπι).άμπουσαν αναλόγως ταίς τών 
φωτιζόμενων παραδοχαίς, χαί πρ'ς τό είναι [χαί ιύ 
·ενα«] διατηρούσαν έν ύφεστώσι πράγμασι χαί ού ψι-
Ιοες ονόμασε γνωριζομε'νην, μιά θχότητι, χα ! εξουσία, 
«αί βασιλεία δοξαζομήην, χα», προσχυνουμένην ύπό πά­
σης δρώμενης χαί αοράτου χτίσεως. 

omms parl is , ouinis compositionis, omnis corporis, 
omnis quantitalis et qualilatis e x p e r i c m , codem 
bonore , eadem gloria , eadem deitale po l l en tem, 
nnll i neque tac tui , ηβψιβ contactui obviam , omnis 
figiint exsor tem, infinite bonam, lumen defeclionis 
nesciam, trilucem, supersplendidara, semper pan 
similique modo afleciam, virtutem omnia intueuteni^ 
omniaque perficienlem; omnibus cum ra l ione , tum 
intellectu quoque praeditis spiritnaliter indivalseque, 
et proinde per divinas lucis radium prxsentcm, i l l u -
miiiata et existentia o m n i a , tam in esse quara in 
bene esse convenienter, prout cujusque nalura fert, 
conservanlem; in rebus subsisteulibus, et ncn in 
solis nudisqne nominibus coftnitam; una divinifaie . 
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par i potenlia, sequali regni majcstate glorificatam ; Α 
i\b omnibus aspectabilibus inaspectabilibusque crea-
turis cultam et adoralam. 

JTr ium autem bypostaseoo quas in Trinitate con-
sideramus, alia est Pater, principio carens, nullam 
euae existentiae causam habens, neque enim aliunde 
est, sed a seipso, et in scipso habct essc. A l i a rar-
sumestFi l ius , qui pr incipi i expcrs non est, ex Patre 
cn im cst : Patcr namque F i l i i pr incipium et origo 
exis t i t ; qnod si temporis initium spcctes, seque F i -
l ius principio carct ac Pater : est enim temporum 
conditor, non subjectus t empor i ; inseparabili autera 
ajternaque generatime ex Patre clucct, tanquam 
gloriae i l l ius spleodor paternaique substantiae cba-
rac le r . A l i a tandem est Spiritus sanctus, ex Patre 

Τών έν Τριάδι θεωρουμένων, τό μέν Πατήρ άναρχος 
καί άναιτίως υπάρχων* ού γαρ έχ τίνος, έν έαυτώ γάρ 
τό ιΤναι εχων. Τό δέ ϊ ίός χαί ούχ άναρχος, έχ τού 
ϋατρος γάρ, άρχο γάρ ϊίοΰ Πατήρ, ώς αίτιον* εί off 
τήν άπό χρόνου λαμβάνοις αρχήν, καί άναρχος· ποιη­
τής γάρ χρόνων ούχ ύπό χρό*ον * γεννητώς μέν , 
άΐδίως δέ καί άδιαστάτως έχλάμψας τώ Πατρί, ών 
απαύγασμα [απαύγασμα] τής δόξης χαέ της πατρικής 
χαρακτήρ υποστάσεως. Το δέ Πνεύμα άγιον έκ τοΰ 
Πατρός τήν ύπαρςιν · χ ο ν , ού γεννητώς μέν, άλλ* εκπο­
ρευτώ;, άΐδίως Πατρί καί ϊ ί ώ συνθ-ωρούμενον, ονκ 
άναρχον μέν διά τήν έκ τού Πατρός έκπόρευσιν* αρχή 

nonnativitate, sed proccsslone subslantiam habcns, Β γάρ καί αυτού ό Πατήρ κατά τόν τού αετίου λόγον, 
eamdemque cura Patre et F i l i o aeternitatem sortitus; αναρχον δέ χαί αυτό .κατά χρόνον, 
seternus quidem, non tamen absque principio, ut q u i 
a Patre procedat : est enim Pater ratione originis 
et i l l ius quoque principium : veruro ad t^mpus 
q « o d aUinct, et ipse quoque pr incipi i expcrs cst. 

Unus ighur est Dcus P a l c r ex quo omnia, et unus 
Dominus Jesus Cbristus per qucm omnia , ct unus 
Spir i tus sanctus in qucm omnia. E x bis tribus per-
fectis una pcrfectissima, imo sccundum se absolu-
tissima constat deitas;propriclatibus sancdistinctivis 
ac personalibus hypostases inter sc sunt distinctae 
(quxlibet namque personamra, etiam si propter es-
seniia? conjunctionem ab altera secerni non queat, 
proprielafe tamen personali mcntisque conccplu ab 
al tcra dist inguilur , Deusque perfectus, boc est ora -
nibus dcitatis proprietatibus ornata essc nosci lur et 
creditur) , a l unura interim diyinitate simt omnes. 
Rursus licet simul conjuncta? Ires sint, unus nibi lo-
rninus adoratur Deus : obtinct bic cn im tr inilas 
sccundum subslant iam, unilas etiam secundum es-
sent iam; atque ita contra insanara inorJinalaroque 
paganicac vesanise confusionisque seditiongn non 
polyarchia a nobis colitur, scd monarcbia ; mctaar-
cb ia autem non unius personae circumscriptio , 
ne Judai&e lenuitalis infantia?que imperfcctionem 
ruditatemquc inducamus, sed quam naturae sequali-
tas, sentenliae concordia, motionis identitas, idem-
que singulorum nutus ad unum dcclarat. IIoc autem, 

Εις ου ν θεός ό Πατήρ έ; ού τά πάντα, χαί εΓς κύριος 
Ιησούς Χριστός δι'ού τά πάντα, καί εν Πνεύμα άγιον 
έν ω τά πάντα. *Εκ τών τριών τελείων έν ύπερτελές και 
προτελειον ή Οεότης * τοις μέν άφοριστικοΐς καί προσω­
πικοί; ίδιώμασι καί ά/λήλοις διαφε'ροντα · εκαστον γάρ 
τούτων, τών φύσει αχώριστων διάτό συναφές της ουσίας, 
ήνίκα ταίς τού νού βπιβολαΐ; μερίζεται» θεός ομολογεί­
ται παρ'ημών, καί πιστεύεται, πάντων πλη^έστατον 
υπάρχον τών της Θεότητος ιδιωμάτων. Καί τά τρία 
άλλήλοις συναπτόμενα, εις θεός παρ' ήμίν προσκυνεί­
τ α ι τριαδικώς μέν κατα τήν ύπόστασιν, μοναδικως & 
κατά τη"ν ούσίαν, καί μοναρχία παρ* ήμίν τό τ ι μ ώ -
μενον, ού πολυαρχία διά τό άτακτον καί στασιό*-
δες τη*ς "Ελληνικής έμβροντησίας χαί συγχύσεως· μ ο ­
ναρχία δέ, ούχ ή ενός προσώπου περιγραφή [ην έν 
πρνσώπων περιγραφή], διά τό ατελές χαί στοιχειώδες 
τής Ιουδαϊκής, πενίας καί νηπιότητος, άλλ* ήν φύσεβ*>ς 
όμοτιμία, καί γνώμης σύμπνοια, καί ταυτότης κινήσεω; 
δείκνυσιν, καί προς τό έν ή τών έξ αυτού σύννευσις, 
•περ έπί της γεννητής φύσεως άμήχανον , ρ φησιν ύ 
μέγας έν θεολόγοις Γρηγόριος, καί ουδέν τό συνημμέ»ον 
καί συμφυές τής έν τριάδι Θεωρούμενης θεότητος δια­
τέμνεται. 'ΑλλοτριούσΟω γάρ ημών, καί άποτεμνεσβω η 

Secundum summum i l lum theologum Gregorium, in ^ τ ο ύ μανιώδους Αρείου κακοδοξία καί λύσσα· αδιαίρετοι 
gcncrabili natura locum babcre non potest : unitas 
enlm et cognatio deilatis in trinitate consideratae ne-
quaquam distrabitur, aut in partes secatur, ut fit 
i n rebus creatis, dum supposita multiplicantur. P r o -
cu l cnim insana ct furiosa A r i i opitiio et rabies a 
nobis facessat: cst cnim Trini tas sc.cundum gloriam 
et ajternitatem modis omnibus indivisa, nullaque 
parte abs sese al icnata; neque ob id taraen divinas 
personce se mutuo permcant, hoc est, in se invicein 
transrautantur, scd harum quselibet indemulabUis 
manet et inconfusa et seterna; longe enim amandc-
tur pellalurque insani slolidique Sabellii deeoptoria 
confusio. 

Veneror quoque et adoro incarnationis mys tc» ium, 

γάρ ή αύτη Τριάς, δόξη καί άίδιότητι μή με ρ δομένη 
μηδέ άπαλλοτριουμένη, ούτε τών θεαρχιχών υποστάσεων 
μεταπιπτουσών χαί περιχωρουσών είς άλλήλας, άλλ* 
έφ'εκάστης τούτων άμεταπτώτου καί άσυγχύτου φυ-
λαττομένης τή; άίδιότητος, πόρρ'ω γάρ άποπεμπ/σΟοο 
χαί άπελαυνέσθω ή τού ματαιόρρονος Σαβελλίου ά π α τ β -
τ·κή σύγχυσις . 

Σέ^Ό δέ καί προσκυνώ το προ πάντων τών αίώνω* 
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ώρισαένον μυστήριον, έπ' έσχατων δέ τών χρόνων άπο- Α ante omnia ssecula praedefinitum, ίη novissimis verc 
χαλυγθέν έπί σωτηρία παντός τοΰ γένους ημών , καί 
έπιτελισθέν δια της μεγάλης συγκα τα βάσεως, καί άρο'ή-
του οίχονοαίας τοΰ ενός της άγιας, χαί ζωοποιού Τριά­
δος Χρίστου του αληθινού θεοΰ ημών" Ινα όθεν ήμίν τό 
ιεναι υπήρξε διά τήν άφατον αυτού αγαθότητα, εντεύθεν 
ναι τό εύ είναι ημΐν χαρισθείη. Όμολογώ ούν καί πι­
στεύω, αυτόν τον ένα της ζωαρχιχης χαί μακάριας 
Τριάδος τόν τού θεού ϊ ίόν χαί Λόγον τόν τώ Πατρί χαί 
τ φ άγίω Πνεύματι άιδίως συμπροσχυνούμενον χαί 
συνδοξαζομενον, ώς όρωούσιον χαί σύνθρονον άπείρω 
φιλανθρωπία χενούμενον προς οίχτον τού οικείου πλά­
σματος, ευδοκία πατρική χαί οίχτιρμοις, χάριτί τε 
χαί σννβργία τού παναγίου Πνεύματος, χατελθόντα έχ 
τών ουρανών τοις άνθρώποις συναναστραφήναι, Ινα 

temporibus ad toiius humani gencris salutem pate-
factum, et per*magnum illura admirabilemque unius, 
sanctse vivificaeque Trini tat is personoe, Chr i s i i n i m i -
rum veri Dci nostri, descensum, ineflabilemque 
ejusdem dispensationem consummalum; ut unde per 
inexplicabilem ipsius bonitatem essc eramus sort i l i , 
inde etiara ipsura bene esse acciperemus. Confiteor 
itaquc et credo unicum opulcntissimae beatissimav 
que Trini tat is suppositum, ip-um videlicet Dei F i -
l ium et Verbum,quod cum DeoPatre et Spiri tu sati-
cto i n omne asvum simul adoratur et conglorificatur, 
ut pote iisdem coessentiale et coxquale existens, io~ 
finita benignitate et misericordia erga proprium 
plasma motum, accedente buc paterna voluntate e l 

τους χαταχριθέντας ημάς πάλαι τη αμαρτία χαί της β miseratione, et sancti quoque Spir i lus gral ia , ejus-
τρνγής έκπεπτωκότας παραδείσου, καί τή φθορά ύπενη-
*γμένους χάρετε άνασώσηται, χαί θείας κοινωνούς 
χπεργάσηται φύσεως. Ένοιχήσας γάρ ίν τρ γαστρί 
Γης Παρθένου, χαί χυρ'ως καί αληθώς Θεοτόκου καί 
•fu}fpSv χαί σάρκα προκαθαρθείσης τώ Πνεύματι, χαί 
όλον ιις εαυτόν άνειληφώς εξ αυτής τό ήμέτερον, 
ώσπτρ έν άρχη ζωοπλαστήσας τ;>ν άνθρωπον, προήλθε 
Θεός σισαοκωμένος,μείνας τούτο όπερ ην θεός. 

Οαρθένον χαί μετά τόκον τήν ύπερφυώς χαί ά/5ρ'ήτως 
τεχούσα» συντηρήσας, μηίαμώς τής χατά φύσιν παρ­
θενίας τραπείσης είς ε νδειξιν αληθή τής κατά τήν πρόοδον 
«ύτού της γεννήσεως άτρεψίας καί αναλλοίωτου δια-

deroque cooperatione de coelo descendisse, et cum 
hominibus conversatum esse, quo nos dudum prop-
ter peccatura damnatos, et e paradisi deliciis expul-
sos, corruplionique obnoxios, per gratiam salvareL, 
et divinae naturoe parlicipes efficcret. l n utero cnini 
Vi rg in i s verc proprieque Deiparae inhabilans, et per 
Spir i tum sanctum animam et carnem sibi adaptans, 
totamque nostram naturam, quemadmodum bominem 
in principio Onxerat, sibi ascisccns, prodiit Deus in-
carhatus. 

Virginem quoque, quae supematuraliter et ineffa-
bili ter pepererat, post partum virginem conservavit, 
virginitate i l i ius secundum naturam nulla ex parte 
demulata aut labefaclaia, ad designandum per se-

αονης. Ό τώ Πατρί γάρ συμφυής, ό ομοούσιος ήμίν C cundae nativilatis processum, nullam prorsus n a t u n » 
χατα πάντα, χωρίς αμαρτίας γενόμενος, σπέρματος 
•Αβραάμ επιλαμβάνεται, παραπλησίως ήμίν κεκοινω-
νηκώς αίματος καί σαρχός' σάρκα έψυχωμένην άνεέ-
^*τ* faz? λογική χαί νοερά ουδαμώς προϋποστάσαν 
της άκρας ενώσεως, άλλά μία σαρξ έμψυχος λογική 
έπί της κατά Χριστόν συ μου ία ς πιστεύεται, ου χατά 
χάρεν σκηνώσας έν ήμίν, άλλ'ολος όλη τη ανθρωπεία 
φύσοε συμπλακείς · άσυγχύτως , καί αδιαιρέτως, καί 
νπερ^υώς τήν ενωσεν έργασάμενος, ίνα αί συνελθοΰσαι 
ουσία ι θεοτητός τε χαί άνθρωπότητος, εν ίδιότητι τη 
χατά φύσεν διαμείνωσι, χαί ουδαμώς είς άλλήλας μετά­
δωσε** εί χαί a κατακλίσεις τω λόγω τής συμφυίας 
παραχωρείν εύσεβϋς νοοΰριεν διά τήν τών ονομάτων 

i l l ius accessisse motationem, aut alteralionem. Qui 
ergo ejusdem cst cura Palre n a t u r a , nobis pcr 
o m n i a , pcccato tantuin secluso, faclus est coessen-
t ia l i s ; e lenim seniinc Abraba:n susccpto, carnis et 
sanguinis, perinde ac unus cx nobis, factus est par-
liccps, carnemque aninia intclligente vivif icalam as-
sumpsit, nullo quidem paclo aute summam 1llam 
onionem pr&exislei i lein , sed simul carnem , s imul 
anima rationis coinpote animatam , s imul Verbo 
un i tam; nec rursum secundum solam gratiam in 
nostra natura babi tavi t , scd tolus toti humanae na-
turae conjunctus, inconfusam, indivulsam, superna 
turalcmque unionem operatus est : divina enim ct 

έπίζενξιν, έπινοία γάρ μονη και ού πράγματι διΐστα-D bumana natura inter se coeuntes in naturali sua 
σ$αι δοξάζομεν ; διά την ύπερφυά τών συνελθόντων 
ενωσι». 

T i μοναδικόν δέ καί.νιαΓον της υποστάσεως, φυλάτ-
ttdku πιστεύομεν άτμητον καί αρραγές διαμενον* 
χαταβαλέσθοι γάρ ή Φαντασιώδης τοΰ άπατεώνος Εύ-

* Verins, χατα κλήσεις περί χωρείν : lH sit SCtt-
tentia; tecundum appellatwnes , ratione naittralis 

proprietate indemutatse persistunt perseverantquc, 
nec ulia ex parte in sc mutuo traDsformantur. V e -
rumtamen propler naturalem i l lam coitionem et co 
pulam, nominum quoque communicationem mutuam 
que reciprocationem pie concedendam existimamus, 
quandoquidem propter physicam illaro admirandam 
que cocuntium naturarum inter se unionem, non rc, 
sed sola imaginatione, unius ejusderaque quanidaui 
htc distinctioneni statuimus. 

Porro autcm , quod cum naturarum distinctloite 
persona? singularilas ejusdemque unitas indivulsa in-
inCerruplaquc semper consislat permancatque (nam 

conjunctionis. eas in $c invicem cxsuterepicwteUigt*-
mvs. IhRDti.NTS. 
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-menfttmam impostoris Eatychetis,etDi0e00fiC0IH Α τ υ χ ί ο υ [Βύτνχέος] χαί Δ·οσχδρου σύγχυσες rt χαέ 

fasionem concretionemve procul hinc ablegamus), 
fit ut unum eumderaque conftteamor creatum et i o -
creatum, aeternum et lemporaneutn, coelestem et 
ler renum, circnroscriptum et incircnmscriplum, pa-
tibitem et impatibilem, sine matre et sine patre : a l -
xerum quidem propter ineffabilem, aHernam, et omne 
«saBculum antecedentem ex Patre nativiiatem, al le-
rrum vero proptpr arcanam incomprebensibilemque 
cum noslra natura unioi iem; duas ftnim Ipsius nati-
vi lates , oinnem sensum omnemque intelleclum exce* 
denles agnoscimus : unigenilus e n i m F i l i u s , c u m i n 
forma Dei ac in sinti, boc est, usia Patr is esset, et ab 
aeterno ex ipso e lucere l , sub sacculoram finem se-
metipsum exinanivit , servilcmqoe formam, hoc est, 
nostram substantiam suscepit Β 

Unio ilaque in Chr is lo secundum hypostasin alind 
ad aliud adjuugit, pula visibile ad invisibi le , pati-
bile ad impalibile, coeteraque ex qtiibns Salvator 
constituitur, non tamen al iam et a l iam constituit, 
absit. Unum namque eumderoque Deum perfectum 
et hominem i l idem perfectum confilemur. Nam 
etsi ftaturamm differentiam Christo t r i bu imus , 
unum tamcn eum lcmque ctiam post incarnationem 
agnoscimus, et qno stolidtis Nestorius a diviuis se-
pi is facessat, propter naturarum ad byposlalicam 
unionem coeunliuin diversitatem, non duos ftlios, 
au l dualitatem filiomm inducimus, omnes aotem 
Cbrfcti actiones, quae utique Ibeandricse, hoc « s t , 
Dei mmul et bominis, erant, uni Iribuimus. Nam ut 

συνουσίωσις * έντιΰθΐν τ vv αυτόν χτιστό* καί άχτιστον 
ομολόγου μτν, προαιώνιόν τι καί ύπέρχρονον, ούράνιόν 
τι χαί έπίγιιον, πιρίγραπτόν τι χαί άπιρίγραπτον, 
παθητόν τ« χαί απαθή, άμήτορα καί άπάτορα, τό μέν 
διά τήν άρρητον, χαί άναρχον, χαί προαιώνιο* έχ 
Πατρός γέννησιν, τό δέ διά τήν καθ ημάς κρυφίαν τι 
χαί άπιρινόητον ινωσι», καί δύο αυτού τάς γιννήσιις 
χηρύσσομιν, ακατάληπτους, χαί υπέρ λόγον τνγχανού· 
σας· ό γάρ έν κορφή θιού ύπαρχων μονογινής ϊ ιός , 
ό ών έν τοις χόλποίς τον Πατρός, τουτέστιν ό έν ουσία 
τού Πατρός προα/ώνιος έξ αυτού έχλάμψας, έπί συν-
τιλίία τών αιώνων εαυτόν χικένωχ·, χαί την τον δού­
λου μορφήν άνέλαβιν $ ό έστι τή» ήμιτίραν ούσίαν. 

•II έν Χριστώ ουν καθ'ύπόστασιν ίνωσις, αλλο μέν 
προς άλλο τά έξ ών ό Σωτήρ, συνάγιι' οίον δή το 
άόρατον χαί όρώρτχνον, παθητόν χαί άχήρατον, ούχ ί /λον 
δέ καί άλλον,μή γένοιτο, θιόν τόν αυτόν τέλιιον »ληθ« 
χαί άνθρωπον τέλιιον ομολόγου μ ιν ' τό διάφορον τών 
φύσεων προσνέμοντις, ένα χαί τόν αυτόν γΐνώσκοντις, 
χαί μιτά τήν σάρκωση», ούχ ι ί ς δυάδα υιών μιρίζοντις, 
διά τό έτιροίον τών συνδραμουσ^ν έπί τη χαθ* ύπό-
στασιν ένώσιι φύσιων, Γνα έξωσθήτής θβίας αυλής ό 
παράφρων Νιστόριος, πάντα δέ τά της θιανδριχης *ύτον 
ένιργιίας έπιτιλέσαντα. *Λς γάρ θιός ένηργβι τά βιία, 
δι* αυτών τάς θιοσημιίας χαί τά θαύματα έργαζόμτνος, 
ώς άνθρωπος δέ, ό αυτός τά πάθη χαί τάς ύβριις εκου­
σίως κατιδέ ατο. Διά τούτο μιτά τών δύο φύσιων άχο-

Deus erat, edebat opera divina, signa n imirum ct C λονθως χαί άναγκαίως, ισαρίθμους χαί τάς φυσιχας 
miracula : u l autem homo idem ipse sponte subi-
bat passiones, sustinebalque probra et contumelias. 
Unde cum dtiabus naturis consentanee, imo neces-
sario, juxta pias divinasque divinorum patrum no-
strorum traditiones, duas quoque naturales opera-
tiones ilbus gl >riiico, ipsarum quodammodo natura-
rum et substantiarum indices atque constilutrices. 
P a r i niodo e i duas quoque naturales unius ejusdem-
que Dei et Pomin i nostri Jesu Christi vobintates 
veneror. Nam juxta utramque naluram, ex quibus 
ct in quibus existit et inteUigitur, Yoluntalis facul> 
talem ei tribuimus : u l enim operatur salutarique 
passioni ul l ro sese exponit, i ia e i Yult quoque. 

Credo rursum i l lum ipsum crucifixum esse, non , f 

ruidem in ea natura in qua cum Patre hioet et re- τώ Πατρί ουσία* et χαί τόν κύριον της δόξης ίσταυρώ 

αυτού ένζργιίας δοξάζω, ώς δηλωτιχάς χαί συστατιχάς 
αυτών τών ούτιών ήγουν φύσιων, κατά τάς θιοσιβιΐς 
χαί θιοπριπιΓς τών θβοσόφων ημών πατέρων παραδοσιις. 
"Ωσαύτως χαί δύο θιλήσιις ήγουν θιλήματα Φυσικά τού 
αυτού ενός Κυρίου χαί θιού ημών Ίησοϋ Χριστού π ρ ι α -
βιύω. θιλητιχόν γάρ αυτόν γινώσκω χαθ* έτερον τών 
φύσιων, έξ ών χαί έν αίς ύπάρχιι καί νοιΐται* ώσπιρ 
ένιργούντα ούτω χαί θίλοντα' έπί τό πάθος δέ τό σωτή -
ριον έχουσίως έλθόντα. 

Πιστίύω αυτόν σταυρωθήναι ούχ έν ζ διαλάμπιι σύν 

gnai (etsi gloriac Dotiiinus propler idiomatum com-
municationem crucifixus dicatur). sed in natura, 
hoc est, terrena, secundum φΐβπι lerrestrem no-
s l ram massam suscepit, et faclus est maledictura 
propter peccata noslra, quo suse nos bcnedictionis 
faceret esse participes^et carnis morlem ab i m p r o 
bis i l laUra palienter sustinuit, quo mortis sl irou-
lura , id est pcccatum in carne sua condemnaret, et 
desirueret eum qui mortts habebat imperium, hoc 
est diabolum. Credo corpus suum sepullune contra-
di tum, iacorruptum conservasse, nullo quidera mo-
do ab arcana i l la inexplicabilique unione ^i ivulsum, 
ctsi iUud tridui i l lo intervallo anima fuerit spoliatum; 

σθαι λέγιται [γέγραπται] τώ λόγω της άντίδόσιως* άλλά 
τρ χαθ'ημάς γιρά [γιηρά] φύσιι, καθ' ήν τό χοχόν ημών 
άνέλαέι φύραμα, χαί χατάρα υπέρ ημών γέγον$ν, ίνα 
της παρ* έαυτώ ιύλογίας κοινωνούς ημάς άναδιίξη, χαέ 
τόν τών κακούργων κατά τήν σάρκα ήνέσχιτο ύ π ο -
μιίναι θχνατον, ίνα τό τού θανάτου χέντρον. τήν άμαρ-
τίαν χαταχρίνη ιν τη σαρκί αυτού, χαί κατάργηση τόν 
τό κράτος έχοντα τού θανάτου, τουτέστι τόν διάβολον. 
Ταφή δέ παραδοθέν αυτού τό σώμα άφθαρτον διατηρτη-
σαντα μηδαμώς της απορρήτου χαί ανέκφραστου διαι-
ριθέν ένώσιως* ιί χαί τής λογικής αυτού χαί vocp&c 
ψυχής έχωρίσθη έν τώ τρ/ημέρω διαστηματι* μιθ*{ς; 
οτλτός χαί Ι«ς άδου χαταϋέδηχι, χαί 'τοΓς έν φυλακή 
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irytvfuertv, ώς δ κορυφαίος χαέ βιϊος *?ησι ηέτρος, Α ema qua amma et ipse quoque ad inferoe deecen-
χορινθιίς έχήρνξ* τήν άνάστασιν, χαί την έλιυθβρίαν 
χαέ άχΌλύτρωσιν έχαρίσατο, αφθαρσίας δέ ήμίν απαρχή 
ycyoviv* έν ω πρωτότοκος έχ τών νίχρών άνιβίωσιν. 
•νάστη γαρ ώς θ ιός, παηίσας τον θάνατον, πρόοδο-
πο«ώ* πάση σαρκί τήν άνάστασιν, χαί συνέστησιν 

ς, τους πισόντας τφ τής αμαρτίας πτώματι· 

"Βπιστάντα δέ μιτά τήν άνάστασιν ταίς γυναιξί, 
τήν χαράν αύταίς προαγγιέλαντα, χαί τήν έχ τον θή-
λιος ήμίν ίνσκήψασαν λύπην έξαφανίσαντα, όφθέντα 
δέ χαί τοίς θεσπισίοις αυτού μαθηταίς τό της ανα-

dit , iisque, qui ίο earoe erant spiril ibue (quemad-
modum apostolorum coryphaeus divintig Petrus ex-
ponil) , resurrectionem praedicavit, liberlaiemque e i 
redemplionem iinpertivit , et nobis quoque, u l pote 
primogenitus mortuorum, per resurreciioaem a l i -
quod incorruptionis principuira exstittt : su r rex i l 
ei i ini ut Deus, nioriem pessumdans, universaeque 
carni ad resurrectionein viam patefaciens; nos, qu4 
peccali casu in loorlem coucideramus, uua secum 
quodammodo suscitans. 

Credo mulieribus post resurrectionem suam ast i-
tisse, tristitiaque qua? ex mulieie ad uos devenerat 
abolila, gaudium laetiliamque illis annunliasse. Credo 
dhrinis discipnlis vivum sese exhibuisse, suae resur-

στάσίως αύτον πιστούμενον μυστήρεον* χαί δβιχνύντα, Β rectionis mysleriuni confirmasse, ac quoraodo idem 
[ύς] τ'ς αυτός ην χαί προ της άναστάσι«ς διά τι της 
βρώστως, χαί της τού σοφού Θωμά χατα τήν θείον 
πλευραν Ι π α φ ή ς , αναληφθέντα τι ΐ ί ς τούς ουρανούς, 
χαί χαδισσΐντα εχ δεξιών τού θεού χαί Πατρός μιτά 
τον προσλήμματος , μεθ'ού αύθις έλιύσεται έν δόξη 
Φεοπρτπεί χαί εξουσία τη χατά πάσης κτίσεως, χαί 
κριτής χα'εσθήσεται έχάστω χατά τό βεβιωμένον άπο-
δεδούς* πάντας γάρ ημάς φανιρωθήναι διί ιμπροσδιν 
τού βήματος τού Χριστού. 

Μιτά ταύτα πιστεύω χαί σαρκός άνάστασιν, ήνίκα ή 
τού κόσμου μεταστοεχιίωσις γένηται, Ινα τό θνητόν 
ημών ένδύσηται άθανασίαν, χαί τό φθαρτόν άφθαρσίαν 
«ριβάληται. Όμολογώ χαί έν βάπτισμα είς άφισιν 
αμαρτιών, τό ιίς Πατέρα χαί Τίόν χαί άγιον Πνιύμα 

ipse foret, qui anle resurrectionem,per roanduca-
tionem sacrique laleris , quod sapiens Thoroas con-
trectavit, cxhibit ionem, deraonstrasse. Credo deni-
que assumplum esse in coelos, et ad dexteram Dei 
Patr is consedisse, et cum assumpto corpore noo 
absque glor ia , dmnaque majesiate o l im denuo ven-
turum esse, judicera sessurum, et uiticuique jux ta 
titae sua raliones redditurura : omaes eoim nos 
manifestari opurtet ante tribunal C h r i s l i . 

Credo poslquam mundus bic fuerit innovalus, et 
quodammodo iranselementatus, et carnis quoque 
resurreclionem futaram, quo nimirum nostrum hoc 
mortale induat immortalitateru et cornjptibile i n -
comip l ionem ( Ί Cor. xv ) . Confileor el iam unum 

τύβύμινον χατά τήν ιύαγγιλικήν χαί θιίαν παράδοσιν. C baplisma in reraissionem peccalorum, quoJ secun 

Ταύτα της ορθοδόξου χαί ίιράς ημών λατριίας σ ΐ -
βάσμεα δόγματα χαί μυστήρια χατά τι τήν παραδο* 
θιίσαν ήμίν παρά τών θιίων μυσταγωγών ύψηλήν τι 
χαί άχραιρνίστάτην θεολογίαν, χαί τήν σωτήριον πιρί 
ημάς τού θεού λόγου οιχονομ(αν, *αί όσα τούτοις συμ­
βαίνοντα εφάμιλλα κηρύγματα μιτά πάσης αποδοχής 
χαέ πίστιως συντηρώ τι χαί ασπάζομαι· 

Αποδέχομαι δέ χαί έξαιτώ τάς τι πρεσβιίας χαί 
προς βεόν έντιύξιις* πρώτον μέν χαί έξαίριτον, της 
itawiy^v χαέ παναμώμου χαέ άι«παρθένου δεσποινης 
ημών Οτομήτορος* έπειτα τών θιίων χαί ουρανίων δυνά- ̂  
μι « ν , τών άγιων χαί πανευφήμων αποστόλων, τών μα-
χαδιών προφητών, χαί ένδοξων χαί καλλινίκων μαρτύ­
ρων, χαέ βιοφόρων Πατέρων, καί πάντων τών άγιων 
τών άπ* αιώνος ιύαριστησάντων τω Κυρίω * 62 ζώσι 
όιαπαντός έν ούτω* ψυχαί γάρ δικαίων έν χ ι ιρί Κυρίου* 
ώς μιγίστην σωτηρίαν έντιύθιν ψυχής χαέ σώματος 
χαρπούμενος. 

Προσκυνώ δέ χαέ πιριπτύσσομαι τα σεβάσμια αυτών 
λβέψανα, ώς Ιατριίον ψυχικών τι χαί σωματιχών π α ­
θημάτων τυγχάνοντα. Ανυμνώ ουν αυτών τήν σίμνήν 
οαέ ένθιον πολιτιίαν χαί τούς άοιδίμόυς αυτών αγώνας 
ναι «δλονς, γιραίρω τάς θή/ας , χαέ ταίς άνωτάτω 

dum evangelicam apoelolicamqae traditionem per-
ficitur in nomine Pa i r i s , et F i l i i , et Spiritus sancl i . 
Ha3C veneranda orlbodoxi sacrique cultus nostr i 
dogmata divinaque mysleria , quae juxta sublimem 
sincerissimaqque Iheologiam div in i sacrique doclo-
res nobis tradiderunt, tum salutarem quoque d iv io i 
verbi erga nos dispensatiooera, tum ca?leras omnee 
hisce similes et consentaneas doclrinas praBdicatio-
nesque cum omni acceptatione et fide amplector et 
eenro. 

Exosculor nihilominus et expeto sanctoruni apud 
Deum patrocinia et inlercessiones: primo quidem 
praciptieqne sanclissimaB e l iromaculatissima? sem-
per virginis ac dominae nos tn» Dei matris, mox ve-

1 ro divinarum coelestiuraque virtutura, sanctoruin 
laudatissimorumque aposlolorum, beatorum pro-
phetarum, gloriosissimorum invictissimorumque mar-
ty rum, divinorum Patrum, ac omolum denique san-
c lo rum, qui ab initio mundi Domino placoerunt, et 
absque ullo omnino flne m ipso et per ipsum vWuot 
(aDimaBenirajusiorum inmanuDeisunt [Sap. m , i ] ) v 

« t qu i maximam hioc an ia ix corporisque salutem 
coasequar. 

Adoro i tem e l exosculor venerandas i l l o m m re l i* 
quias, quippe quae certam animomm cbrporumque 
morbis salutem r medicinamque conferant. Suseipio 
praeterea ac laudo veaerandam diviaamque i l lo ram 
coayeraationem, celeberrimosquc eorumdom agonc» 
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«t pugnas, honoro quoque et veneror sacrosanetas Α τιμαις στεφανώ αυτούς, ότι υπέρ της 4ο£ης τού πάντων 
i 11οrum tumbas et sepulturas; dignos denique illos 
ipsos censeo, qm summis honoribus decorcnlur , 
maximisque laudibus evehantur, quoniam pro gloria 
Deiomnium nostrum Salvatoris sanguinem suompro-
ftidenint, et banc fluxam prasentemquc .vi tam, ob 
ftiam in Deum charitatem ajiimose sprevenmt, ? i v i -
ficasque ac salutares ill ius perpessiones imitati sunt. 
Compleclor itidem snscipioque non solum veneran-
das Cbr i s l i omnium Salvatoris nostri iconas, et ve-
nerabiles sanctissimai Dei matris imrgines, veruni 
sacras quoqtie sanctorum oranium eflfigies eamque 
veneraiionem il l is exbibeo, quam honor eonim me-
r i lo postulat. 

Aninnter prceterea rcvcrcnterque veneror, et 

ημών Σωτηρος θεού τό αίμα έξέχεαν, καί της πρόσκαι­
ρου ζωής διά τήν είς αυτόν άγάπην χατεφρόνησαν, μι-
μηταί τοΰ ζωοποιού χαί σωτηρίου πάθους- αύτοΰ γενό­
μενοι; άσπαζόμενος άμα τη τοΰ πάντων Σωτήρος Χρίστου 
σεβάσμια εί/όνι της τε πανάγνου χαί θεομήτορος χαί 
τους σεπτούς χαί άγιους αυτών χαρακτήρας, προσνέμων 
αύτοΓς τήν χατά τιμήν προσχύνησιν. 

Προς τούτοις ά σ π α σ ί ω ς α π ο δ έ χ ο μ α ι καί τ ι μ ώ τ ά ς 

amplcclor SCptem sacras et oecumenicas synodos, ^ άγιας καί οίκουμενιχάς έπτά συνόδους καί τά έν αύ 

omniaque supernaturalia, et salutaria dogmata et 
decreta, qua? a sanctis et divinis Patribus nostris, 
quosolim Spiri l t is sanctus ad Fcclesianisoam regen-
dam pasccndamque i n s l i l u i l , in i l l is exstant sancita 
ct determinata. 

In pr imis quidcm sacram 318 celcbcrrimorum 
Patrum synodum, quiquondam apud Nicaeam civita-
lera contra impiuin et furiosum A r i u m convfcnerunt, 
q u x e l impietaiis auciorem ab Ecclcsia expulit, et 
fi Jem vcrain reclamque per sacrum i l l u d c l divinum 
symbolum nobis exposuil, e l Deum Verbum, Deique 
F i l i u m non creaturam, u t i l l e , sed Patr i bomousion 
c l cer lum verumque Deum, e l rerum omnium crea-
torem esse orlhodoxe delcrminavit . 

Deindevero 150 sanctotum divinissimorumque Pa- C 
trumsynoduui, qux*post Nic;eam in bac rcgia civitate 
cuacta Macedonium impiissimum Spir i lus sancti i m -
pugnaiorem cxauctoravi l , ostendens i l lum non csse 
quid creatum, sed verum Deum P a l r i e tF i l i o pcr om-
nia bomousion, cadcm sacrum symbolum Spiritus 
eancti verbis fusius explicavit, quin ct Apoll inar ium 
quoquc bominem vere slolidum et insanum ab Ec -
clesia pcpul i l . 

Po5l hanc aulem suscipio sacram 20Q sanclorum 
Patrum doctorumquc boinintiin synodum, qn.c conlra 
vesanum Nestorium blaspbemasque ejusdem voccs 
Epbcsi coli t , eumdemque gradu ct loco movit, et 
unam esse Christ i et Dei nostri pcrsonam, diias vero 
ejusdem naluras sine nlla confusiono ac divisione 

ταϊς δογματισθέντα καί κηρυχθ-'ντα Οείά τι χαί ύπερφυή 
καί σωτήρια δόγματα παρά τών οσίων χαί θΌφόρων 
Πατέρων ημών, ους κατά καιρόν C^STO τό Πν ΰμα τ · 
άγιον ποιμαίν-ιν τήν Έκκλησίαν αυτού καί διέπει». 

Πρώτα μέν την έν Νικαία συνελθοΰσα* τών τιη' άοε-
δίμων Πατέρων ημών σύνολον, κατά τοΰ δυσσεβούς χαέ 
μανιώδους Αρείου* δν τής Εκκλησίας έξώσασα, πίστη* 
ήμίν αληθή καί εύθυτάτην διά τοΰ ίεροΰ καί θείου σ υ μ ­
βόλου έξεφώνησε' τόν θεόν Λόγον, καί τοΰ θεού ϊ ίόν , 
ού χτίσμα κατ' αυτόν, όμοούσιον δέ τω Πατρί χαέ 
συνάναρχον, ώς θεόν άληθινόν καί κτίστην τών απάντων 
όρθοδόςως έδογμάτισεν. 

Είτα τήν μετ* αυτήν έν ταύτη τη (3ασιλ»δι τών π ό ­
λεων συναθροισθεΐσαν τών ρν' θεοπνεύστων Πατί ; ων· 
τον άνόσιον πνευμ'/τομάχον καθελοΰσαν Μακεδόνιον καέ 
τήν τοΰ ίεροΰ συμβόλου έννοιαν έξαπλώσασαν, χαί τοις 
τοΰ άγιου Πνεύματος λόγοις έπιτρανώσ^σαν, θ:όν άλη­
θινόν όμοούσιον τώ Πατρί καί τώ ϊ ί ώ καί ού κτίσμα 
αύτον βεοαιώσασαν, καί Άπολινάριον τόν Λαοδικία f 

τόν οντω> άφρονα καί άνόητον τής .Έχχλητίας άποχη;-
ρύξασαν. 

Μεθ' ήν τήν έν Έ^έσω τό πρότερον συναγηγερμένην, 
τών ιερών διακοσίων διδασκάλων άγίαν σ \>'νοδο* κατά Ν«-
στορίου τού ματαιό^ρονος καί τών εκείνου /Βλασφημιών, 
δν καθελοϋσα, μίαν τού Χριστού καί θεού ημών καθ' ένωτεν 
ύπόστασιν, καί δύο φύσεις άσυγχΟτως καί άδια'ρετ.ω: 
σοφώς έδογμάτισε, τόν αυτόν θεόν καί άνθρωπο, ά π ο -

inler se unitas detcrminans, unum rursum eumdcm- φήνασα, καί τήν άγίαν Μαρίαν, κυρίως καί αληθώς t>-o-
que Deum et bomincm simul csse declarans, ac sa- τόκον όμολογήσασα 
cram tandem virginem Mariam vere propricque dci-
param esse pronuntians. 

Compleclor quarto sacram 650 divinorum Deoque 
nfllalorum Pa tmm Chalcedone coactorum synodum, 
quaj impiissinios Kuiycbom c lDioscorum, obscuram-
quft ac lenebrosum corumdem confusionem condem-
navit. His anatbematc jugulalis, unum ouindcmquc 
Chris lnm Dciim ac Dominum noslrum et bomino.m 
perfectuni, ct Donm rursum perfeclum essc in dua-
bus quidem naturis, in una vero porsona inconfuse 
fndivulseque exislenlem picdepncdicavi l . 

Tum quinlam rursum sacrain 1G5 sanctorum P a -

Μετά ταύτα τών έν Καλχηδόνι συνδραμόντων έξ*-ο -
σίων τριάκοντα ένθέων καί θεοφόρων Πατέρων, ήτις τού» 
δυσσεβεις, Ευτυχέα καί Διόσκορον, κα ; χήν toyotor. xu.i 
έσχοτεσμένην αυτών σύγχυσιν κατεδίκασε, »αί τούτους-
άναΟεματίσασα, τίλειον αυτόν θεόν, καί τέλειον ά ν θ ρ ω ­
πον τον αυτόν Χριστό ν χαί θεόν ημών ε\ δύο φύσεσι χ > t 
ύποστάσει μιά άσυγχύτως καί αδιαιρέτως εύσεδ^-ς-
άνεκήρυξβν. 

"Έτι αήν καί τήν αν^ις κατ" αυτήν τήν θίοφρούρητον 
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πόλιν συγχροττΜϊφψ άγίαν πέμπτην συνοδοί» τών ρ~ε' Λ tnun synodum, qune in hac iterum divina Deoque 
ύγίων Πατέρων ημών, ήτις τά Θεοδώρου καί Νεστορίου, 
προς δέ χαί 'ίίριγίνους, Διδύμου τί χαί Εύαγρίου χαί 
των άμφ' αυτούς χαχοδόξων άσεβη δόγματα, τέως μέν 
παρά τοις πολλοίς κρυπτόμενα, τηνικαΰτα δέ πικρώς 
άναφυέντα χαί άναβλαστήσαντα έξέτεμε · δι* ών γάρ 
ούτοι ιλη^ώδουν μυθολογημάτων, Ιουδαϊκή τι χαί 
Έλληνεκιΐ μάλλον, ή Χριστιανική δόξ»ι έπηκολούθη-
σαν. 

Εξής τήν εχτην τών ρο' ιερών ανδρών οικουμενική ν 
σύνοδον χαί αυτήν χατά τούτο τό βασίλειον άστυ 
σννηγμένην, χαί τών κατά Χριστόν φύσεων τάς τε ιδιό­
τητας χαί φυσεκάς ενεργείας χαί θελήσεις χηρύξασαν, 
ΟΜΑεματύτασαν δέ Θεόδωρο ν τόν τής Φ αρά ν έπίσχοπον, 
καί *Ονώριον9 Εύρόν τε καί Σε'ργιον, Πύρρ'ον, Παύλον 

addicta civi laic coacta, impia Thcodori , Nestori i , 
Origenis, Di i lymi , Evagr i i , reliquordmque baeretico-
ruin praedicta sectanlium dogmala, dudum quidem 
antc apud plerosque occulta, per id vero teuipus 
acerbos denuo ramos surculosque proferentia, jusle 
exc id i t : quae enim ipsi mente delira et fabalose profl-
tebantur, ea Jiida^orumetpaganonim imaginationive-
r ius , quani Christ ianorum iidei consentanea erant. 

Post banc et scxtam quoque sanctam et oecume-
nicam 170 sanctorum v i r o n i m synodum, iterum i n 
regia bac urbe coogrcgaiam veneror, quae pro nalu> 
rarum Cbr is t i ralione, ejusdem quoque proprietales 
naluralesque operationes, et volunlates d i s l inx i t ac 
praedicavit, et Theodorum episcepuin Pharan, H o -

χαί Πέτρον, τούς συγχωρήσει θεού κατά τήν ΈχχΧη- Β norium, Cyrum, Sergium, Pyr rhum, Paulum, Pe-
σέαν έν τη ίερωσύνη είσφθαρέντας* ετι καί Μακάριον 
τί» Αντιοχείας όνομασθέντα πρόεδρον, καί Στέφανο ν 
τον τούτου μαθητήν · προς δέ καί Πολυχρόνιον, τόν 
νηπιόφρονα γέροντα* οι έν θέλημα, χαί μίαν ένέργειαν 
έπί τού Σωτήρος ημών Χριστού χαί θεού έδόξα-
ζον. 

Έπί ταύτης δέ πάλιν χαί μετά ταύτα τήν έν Νικαία 
τό δεύτερον συνελθούσαν τών έν τοίς χαθ* ημάς χρόνοις 
pV" Πατέρων έοδόμήν καί ίεράν σύνοδον , ήτις πάσας 
τάς προλαβούσας άγιας συνόδους έπεσφράγισε, καί τά 
τούτων δόγματα, τών σεπτών καί ιερών είκόνων τήν 
άρχήθεν παραδεδομένην τ>3 Εκκλησία προσκύνησιν 

t rum, qui permissu Dei per corruptionem et fraudem 
i n Ecc les ix sacerdolium irrcpserant, Macariuni A n -
l i o c b i x anl is t i lem, et Stcphanum Macari i discipu-
lum, et Polycbronium puerilem insanumque senem 
anatbemali subjecit : uiiani enim h i duntaxat volun-
latem, unamque operalionem Christo Scrvatori no-
stro tribuendam essc docebant. 

Recipio tandem septiniam sacram 150 sanctorum 
Pat rum synodum nostro hoc a3VO in civitate Nicaea 
denuo celebratam, quae omnes proccedentes sacras 
gynodos earumque dogmata ac decreta confirmavit 
e l quodammodo obsignavit, sacrarumquc ac venera-
b i l ium imaginum culluni adorationemque jam inda 

άνεδεξατο, όρίσασα παραπλησίως αύτάς τω τύπω τού - ab initio Ecclesiis traditam suscepit definivitque non 
» — - _ r C . . . U ~ f » V . . . u — « m c a n n c v a n a p t n / l q c a c c a i l n n o ν ϊ ν ί f! r» · » s*r>iir>ic n i T i nri MTT» ζωοποιού σταυρού προσχυνεΐσθαι. 'Λπεβάλομεν τής 
Έκκλησέας τούς έφ'ύβρει χαί καταστροφή τούτων κε-
νολογησαντας, χαί των Χριστιανών κατηγόρησαντας, 
ότι ώς θεοϊς αύτοΐς προσεχύνησαν* τουτέστι θεοδοσιον, 
Βασίλειο*, Σεσΐννιον, τούς παροράσει θεού ιερατικών 
θρόνων άρξαντας· 

Χαί ταύτας τάς ειρημένας αγίας οίκουμενικάς συνό­
δους αποδέχομαι, καί πάντων τών έκκρίτων καί μακα-
• C M V Πατέρων τά τε δόγματα καί πονήματα ασπάζομαι, 
ώς δεδασχαλίαν άνεπίληπτον καί σωτηρίας θεμελιον, καί 
ούς ή χαθολιχή Εκκλησία προσίεται αποδέχομαι, καί ους 
αποτρέπεται αποστρέφομαι. Αποβάλλομαι δέ καί παν­
τελώς αποτρέπομαι τούς άπό Σίμωνος τού Μάγου, καί 

secus venerandas esse alque vivificae crucis ettigiem. 
Eos proinde ex Ecclesiis ejieimus, qui in barum 
contumeliam et eversionera fuli l i garrulitate C b r i -
stiauis insultant, quasi deorum Joco baclcnus illaF 
babcant vencrenlurque, qualcs sunl Theodosius , B a -
silius, et Sis iunius, qui Dci pcrmissione episcopali-
bus sedibus prjcfuere. 

Has itaque pradiclas sacras ct cecumenicas syno-
dos suscipio, et omnium elcctorum beatorumque 
Patrura dogmata et opnscula, ut qusc ab omni re-
prehensionc aliftnam doctrinam salulisque funda-
meiUum contineant, ex aniino compleclor, dcmtim 
quoscunque Ecclesia catbolica recipit, illps ego quo-
que recipto, ct quoscunquc ista aversatur, illos ipsos 

μέχρι τοΰ δεΰρο τής ευσέβειας παντάπασιν άποπε- jy et ego i l idem aversor. Exsecror etiam modisque 
' " * ' ~ omnibus detestor, qui a Simone Mago appellationera 

sortiti e l ab oinni prorsus pietale exul i , ad prxsen-
(em usque diem pravorum exitialiumque dogmatuni 
opioionibus sanctorum traditionem inGrniare v i r u -
lenlumque zizaniorum semen orlbodoxae fidei agro 
immiscere non cessanl ; bos, iuquam, omncsque 
eorumdeni sequaccs exsecror, e l veluti Ecclcsiaruai 
Christ i pestes respuo e i anatbematizo. Nos proimic 
Ecclesiarum sanclionem, quacjam indcab initio ob-
t inu i l , secuti, hisce noslris l i t leris vcluti animato 
quodair* praicone, et cbaritatis in Christo mutuiuquc 
inter nos concordiai et ani ic i t ix vadibus usi , vos sa-
Itilandos nostramque scntenliam vobis bealissimis 
Deoque cdoctis bunc in modum facicndau? p a U v i -

πτωχότας, χαί δόξαις πονηρών δογμάτων χαί 
ποιών έμφυρέντας, χαί την τών αγίων παράδοσιν άθε· 
τήσαντας, καί τόν πικρόν τών ζιζανίων σπόρον συνα-
ναμίξαε τη της ορθοδοξίας άρούρα τολμήσαντας αυτούς 
τι αναθεματίζω, χαί πάντας τούς επόμενους αύτοίς, 
χαί ώς λύμην τής κατά Χριστόν Εκκλησίας διαπτύω 
χαί τώ άναθέματι καθυποβάλλω. Έμεις μέν ούν τό ήμέ-
τερον φρόνημα τοις μακαριωτάτοις ύμίν καί θεοδιδά-
χτοες κατά ταΰτα δεδηλωμένων προσπίφωνηκαμεν τώ 
άνωθεν χικρατηκότι έχκλησιαστικω θεσμώ επόμενοι, 
**όν τενι έμψύχω κήρυκι, τω δέ ημών προσχρησάμενοι 
τώ γράμματι, της έν Χριστώ άγάπ/,ς καί προς αλλή­
λους σύμπνοιας καί ομονοίας τάς έγγύας έπαγομένω. 
%Η υμετέρα ποθεινοτέρα έν Κυρίω αδελφότης άμεί-
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inus. Yestra aulem dedderatissima io Doroino fra- Α ββιτο ημάς πρώτα μέν εύχαες τχ*ς προς κδρεβν. 
ternitas, vicem nohis reddens precibus ad DQminum 
fusis, opporlunisque eermonibus, et ipsis quoque re-
bus, nos confirmel informetque, qiio vestris legibos 
vestraque suffulii doctrina in bac i d e stabiles, s im-
plices, et ab omni defeclu immunes persistamus, 
oraniaque mysleria qua* in ipsa ve l de ipsa ab i n i -
tio sunt iradita, inconcussa relineainus, e l univer-
Bum dentque rationalcm nostrum gregem, summi 
pastoris nomine et unctione insignitum, intraque 
ecclesiasticae caulae septa consl i tulum, manifesla d i -
vinae Ulius et apostolica? spiriluaiis doctrinae fislulae 
ebuccinatione, vocibusque divinitus inspiratis in 
nnum congregerous e l ab insidianl ium ferarura mor-
elbus ilbesum conservemus. 

S i qua airiem a nobis sunt praetermissa, ea amico Β 
paternoque affectu per vosmeptipsos explete, quo n i -
miruni vesira abundantia nostrarn suppleat i nop iam; 
quodcunque, inquatn, vel in verb ie^e l etiam in re-
bus nobis deest, id venerabili sacerdoleqne digna 
auclori tale vitae nostra adjicile et superaediftcate : 
cbarisma enim vobis communicalum, mi l lum bac 
ratione capiet detrimentura, siquidem liberalis cora-
municatio adeo bonorum diminutionem nollaiu ad-

. fert, ut suo quoque lcropore muitiplices gloriososque 
fructus refimdat. Vestra proinde divina virtute nos 
veluti infirmiores fu ic i te , pcdesque nostros ad 
currendam Evarrgelii semilam perflcite, neque ul la 
omnino, quae salutaria aut util ia videbuntur, suggo-
rere pra le rmi l t i i e , ut queraadmodum in fide et con-

έπειτα δέ καί λόγοις τοις καθήχουσε χαί ποάγμαοτν 
έπιστηρίζουσε χαί συνιτίζονσιν f ίνα χους υμετέρα* 
νομοθεσίαις χαί δεδασχαλίαες στήχωριεν έδραάοι έν rf 
τοιαύτη πίστα ανελλιπώς χαί ακέραιοι* πάντα τά έν 
αύτη μυστήρια, άνωθεν παραδεδομένα άπαράτρωτα 
φυλάττοντες, χαί είσω τών δρων της έκκλησεαστικής 
αυλής ιστάμενα, τη θεία σύριγγι, τη τής αποστολι­
κής χαί πνευματικής διδασκαλίας εύσήμω περιβομβή-
σιι , χαί θεοπνεύστοις ήχήμασι πάντα τά λογικά της 
ιεράς ποίμνης θρέμματα πιριαθροίζοντες, χαί τηρούντες 
παρά τών έπιβουλευόντων θηρίων αλώβητα ένσεσημασ* 
μένα τω τού άρχιποέμενος Χριστού χρίσματι χαί όνό · 
μάτι. 

Καί τά παρ' ημών υπολειπόμενα δε* εαυτών άποπλη-
ρούτε , ώς ΦΐλάδελφΟε καί Φιλόστοργο* · Ινα τό υμών 
περίσσευμα, είς τό ήμέτερον χρησιμεύση ύστ'ρημα, χαί 
τό έν λόγοις χαέ πράγμασιν ημΐν ένδέον, τώ χατά 
τόν βίον υμών ιεροπρεπεϊ χαί στμνω παραστήματε 
έποιχοδομήσητε χαί έπαυξήσητε [έποεχοδομήσηταε και 
έπαυξησηταιΐ, μηδέν μικρολογούμενοι περί τό δοθέν ύμεν 
[ήμίν] χάρισμα, ού γάρ έλάττωσεν φέρει τοις άφθονοι* 
παρέχουσιν, αλλ* είς τό πολλαπλάσεον ιύχαίρως ιύχλεείς 
τούς καρπούς τοις προαιρουμένοις άποδιδωσεν. Τπι^ιέ · 
δουσεν ημάς ώς όσθενεστέρους τί5 παρ* εαυτών θεοσδότρ 
δυνάμει, καί καταρτίζουσε τούς πόδας ημών είς τήν) 
τού Ευαγγελίου τρίβον χαί συμβουλεύειν τά όνησιφόροε 
χαί σωτηρίας έχόμενα μή διαλίποιτε. Ινα ώσπερ έ» 
τη ομολογία τό ενιαίο ν χαί άδιάφορον «χομτν, ούτο* 

fcssionc unit^tem concordiaraque conservamus, i l a C καί έν τώ συνδέσμω τής αγάπης συναρμοσμένοι χα) 
charitalis quoque vinculo aptati coli igalique, i n d i -
Tulstim pacis donum, quod Ecclesiarum concordiam 
unitatemque conciliat, conservatique in concredito 

„ jiobis ministerio inter nos usque retinearous: quo 
magni regis civitas hinc munita et circumvallaia, 
omnibus fraudlbus inaspecla])iliumque hoslium i n -
eullibus, qui avide exspectantes ut aliquein in ipsa 
descriptum Spiriiuque signatum devorent, nunquan 
xion in c i rcui lu obambulant, maueat imperv ia : con -
tra quossane inaspeclabiks boslesuon carnal ia ,*ed 
spir i tual ia objicimus arma, scutum videlicet i ldei , 
scrnionisque. gladium, quod est verbum Dei , ut pec-
« a l i munitiones et machinae spiritus funda demo-
iientes inseclantesque, crudelem il lorum audaciam 

συνδεόμενοι άναπόσπαστον τής ειρήνης τό δώρον έν τρ 
πιπιστευμένη ήμΓν διακονία έφ* ήμίν αύτοις κατάσχ·*-
μ#ν, ή τό άδιάτμητον καί σύμνωνον τη "Εκκλησία π§* 
ριποαΐται, όπως εντεύθεν ή νοητή πόλις τού βασι­
λέως τού μεγάλου τειχιζομένη χαί περιφρουρημένη) 
ακατάβλητος χαί απόρθητος διαμένρ έχ πόα ας προσβο­
λής τε χ>ί τέχνης τών αοράτων έχθρων, καί τών κύκλω 
περιθεόντων, καί ζητούντων χαταπιειν τα* τών έν αύιτί 
απογεγραμμένων, χαί σημειωθέντων έν Πνιύματε* καβ" 
ών προ^α)λόμεθα ού σαρκικά όπλα, άλλα πνευματιχά» 
τήν τε ασπίδα τής πίστιως καί τήν τού λόγον μά-
χαιραν, ο έστι ρήμα θεού τού καθιλεϊν της αμαρτίας 
τάς έλεπο*Α4ΐς καί μηχανάς τή σφενδόνη τού πνεύματος 
πόρρω που τό άγριον θράσος αυτών άποσοβούντες κ«έ 

p rocu l pellanius frangamusque, quo bac tandem ra- D έκδιώκοντες, ώς της βιίας αυλαχής τε χαί ροπής άξιού-
μενςι, ή χαί ήρεμαΐον χαί είρηναεον ήαών χαθίστησι τδ 
πολίτευμα. Ινα χαί έν τή παλεγγενεσία έν τη έσχατη 
σάλπιγγι άξιωθώμεν τώ άρχηγώ τής ζωής ημών άχα^α · 
χρίτως ύπαντήσαι έρχομε'νω μετά δόξης τής πατρικής 
σύν τοίς άγίοις άγγελο*ς αυτού, χαί εν τώ νυμφών* ταίς 
Φρονίμοις συνεισέλθωμεν παρθενοις, χαί τής άγγελιχίς 
άπολαύσωμεν πανδαισίας ' κληρονόμοι γενόμενοι τών 
άποκπμένων τοις άξίοις αγαθών έν Χριστώ τώ αληθινό» 
θεώ πρεσβείαις άχραντου χαί άμωμητου αυτού μητρδς 
χαί πάντων τών αγίων. *Λμην. 

i ione divina custodia auxUioque potiti , vitaa nosfhe 
conversatio quiela pacataque consistat,et in regene-
ratione, cum novissiraa tuba personabit, digni cen-
« e a m u r , qui citra condemnationem viuc nostne duci 
i n Pa i r i s gloria cum sanclis angelis suis venturo 
occurramus, unaque ad eponsi thalamum, cum pru-
dentibus virginibus, spiritali angelicoque convivio 
pcrpetuo fruituri ingrediamur, eorumque bonomm 
Aseredes cfficiamur, qu*ne in Chrisfο vero Deo repo-
sita srnit noo indignis, idque immaculatx inculpalav 
que matris i l l ius et oraniura sanclomro interccs-
sione. A m c n . 

Quod autom isto serius por ea q«ue baclenut expo- Βί δέ τοσούτον ό^έ τού καιρού έν τούτοις δή τ ο * 



/97 EPISTOLA AD LEONEM III PAPAM. 198 
προσρηύείσ» άπηντηχαμεν> θανμαζέτω μηδείς, μηδέ Α suimus, occurriraus, id nemo miretor, ueque uo-
χατηγορείτω τής ημετέρας ύπολήψεως, άλλά γινω-
σχέτω μέν ή θεοφιλής υμών αδελφότης, ώς εξουσίας 
γνώμη σκληρά T C καί αμείλικτος ίπρυτάνευσε κωλύειν 
ημάς τοις ότδογμένοις χρήσθαι δυναμένη, ούχ ίερατιχόν · 
έ&ος παρώπται χαί διαπέπτωκεν , ουδέ έχ ραθυμίας 
Τίνος, τών δεόντων χαί εκκλησιαστικούς άνδράσιν ανη­
κόντων ύπεοόπται γεγό»αμεν. Καί συγγινωσκέτω ή 'ερά 
υμών ψ'υχή, ει τί μοι μέλλοι της βραδύτητας μέμ-
φεσθαι, έν πείρα χαθεστώσα χαί αύτη, ώς ούχ εύοδός 
έστε ποός δυναστείας άντιβέρεσθαι, ιδίοις ύπενηνεγμένους 
Φελήμασι χαί πάντα πληρούν σπουδάζοντας τά χατα-
δυμια. Έδόχει γάρ τώ είργοντι χαί άφορμήν εύπρόσωπον 
προβάλλεσθαι ίφ'ήμίν τών έπιτελεσθεντων τού χρίσμα­
τος ένεκεν, χαί ώς ύμείς χης Εκκλησία; εαυτούς άπε/5-

strara ob id exifttimationem ίο aecasationem addu-
cat, quin polius Deo dilecta vestra fraiernrtas certo 
sibi persuasum habeat sacerdoialem consuetudinem 
nequaquani hic exolevisse, au l per conteraptum, vel 
ignaviam quidpiam eorum q u » eccJesiasticis v i r i i 
conveniunt uegleciu habuisse, vcrura duram i inpla-
cabilemque prapotentis polestatis sentenliam, quo-
minus decrelis uteremur, obstitisse Ignoscat pro-
inde beata vestra anima, si quain noxam cuncta-
tione mea promerui , cogitelque haudquaquam facile 
esse potentibus propria voluntate elalis, et quod-
cuuque animo libitum fuerit adimplere saiagenlibux 
sese opponere. Etenim rati causam admodum plau-
sibilera, qua nos jam tum sacerdotio initialos ab 

ρηξατε, δαθρύλλιι χαί c χ «λίπαινε. Διό χαί ύμείς; άγων Β Olficio prapedirent, sese naclos, slomacbose nobig 
έν τούτοις τό ήναγκασμενον πεπόνθατε, δύνασθε συγ-
γνώαονες έσεσθαι τοες όμοίοις πιριπίπτουσιν άβου-
λήτως. Εαί διά ταύτα, οΤμαε. ουδέ δεήσει πλειόνων τών 
περέ της άλογίας [απολογίας] λόγων, άλλ* ενταύθα σοε 
εύχαίρως παραγραφήσονται, χαί μαρτυρεί γι τά νύν 
πραττόμενα καί τελούμενα· Επειδή ή χλείς περιεθραύ-
σθη, χαέ η πύλη άναπέπται [άναπέπταται], χαί οί λίθοι 
τον προσκόμματος της οδού δαίρθησαν, χαί -πάσα λεία 
χαί άχοστιβής έξωμάλισται, χαί ο*χεται λοιπόν τά λυ-
πη^ά, έχποδών γέγον· τά σκάνδαλα, φρούδα τά της 
έπη/εείας νύν καθίσταται, τά έκιίθεν σχώλα λέλυνται, 
χαέ φώς έλευθέριον τη Εκκλησία έπέλαμψε. Διά τούτο 
χώ^α» ε*σχε τά της αγάπης, χαί της κρατού>ης ιερα­
τικής σννηθείας άνύεσθαι χαέ πε^αίνεσθαε. 

objeciabant, passimque invulgabant vos a Constan-
tinopolitana Ecclfsia alienos esse, temereque ab ea 
vo% devulsisse. Cura ergo haec, sive v is , sive iojuria 
ad vos quoque altinuerit, venia eos dignabimini, qu i 
pra ter voluntatem pari necessitate constricti fue-
runt. A t cuui prasenlera Ecclesiae locique hujus sta-
tum jain oon ad sanctitatem luam perscripserimus, 
et suo deinceps opporiuno tempore quae bic flent 
perscribere cerlo decreverimus, non erit opus p r o -
l ixiore ut arbitror nunc purgatione. Siquidem repa-
gulum quodimpediebal, jam esl perruplum, aperlum 
est ο l iura, Lipides uffensionis e medio sublati, v i a 
lata, plana, scrupulisque libera et e i x q u a l a teritur, 

Q tristia procul ab octilis evanuerunt, scandala sedl-
tiunesque conquieveruiit, omnia denique impedimen-
ta araoia, luminaque prisl ina Ecclesiae resiitula sun i . 
Quare quae cbaritalis sacerdotaiisque cpnsuetudinis 
propria sunt, locuoi suuro denuo adepta nullo impo-
eterum negotio perflci observarique polerunt. 

^ Αλλ' «σέν οίς τά θεία ούχ έμΛησαν, οικείας δέ δόξης 
χ ά ρ ι ν , έσπούδασαν κατόψεσθαε οία αύτοΓς τά έχ τού 
θείον άπαντήσεται δικαστήρια. 'Ως γάρ ΦΪλον αύτοΓς 
χοός τήν παρούσαν κεχηνόσι δόξαν καί περιφάνειαν, τά 
προ< αλλήλους έθεντο, ημείς δέ τής περί θ#όν δόξης, 
χαί της εκκλησιαστικής τιμής, καί ομονοίας, χαί τών 
\tpCn σεσμών τηρήσει τιθέντες τό σπούδασμα, τών 
ήμχτέρων έχόμεθα, καί υπέρ τού νύν άναδειχθέντος εύ-
σεδούς χαί χραταιοτ*άτου ημών βασιλέως, χαί τέχνου D 
γνησίου τής ^Εκκλησίας χαί ήθεσι θεαρέστοις καί τρόποις 
άγαθουργίας προλάμποντος,εύχάςκαί δεήσεις συντόνους 
προς τον στέψαντα χαί συμβασιλεύοντα [συμβουλεύοντα] 
ούτω θεόν άναπέμπομεν, όπως αύτώ είρηνικήν τήν 
ζωήν, χαέ τό βασίλειον χαρίσηται έπί μήκιστον διαφυ-
λάττων χρόνον, τοίς κατά βαρβάρων τροπαίοις κ οσμών 
αυτόν, χαί τό Χριστιανιχόν διακυβερνώντα αισίως πολί-
τενμα, προς ζήλον ορθοδοξίας καταρτιζόμενος, χαί τών 
§fioiv έΓτολων τήρησιν, χαί τέκνοις τό εύδόκιμον εν τη της 
Αξονσίας διαμονή κτώμινον. 

A t sunt interim nonnulli adhuc qui divina flooci fa-
ciunt, proprixque existimationis causa quidvis rao-
liuntur, neque quale ex Deo judicium sibi imraineat 
quidquam pensi babent. Verum enimvero ut i i l is 
usitatum gratumque est pnesenti gloriae splendo-
rique inhiare, eaque de causa inler sese con?pirare, 
ita plane consentaneum est, ut nos divinae g l o r i a 
ecclesiasticoque decoro, et concordiae, sacrorumque 
canonum observalioni modis omnibus operam n a -
vemus, nostrisque muniis die nocluque incumba-
mus, et pro imperalore nostro piissimo, potentissi-
moque jam declarato, sincero germanoque Ecclcsine 
filio, ac moribus Deo gratis bonestaeqne v i t x con-
versatione egregie ornato, Deo qui i l lum coronat 
regnumque una cum illo administrat, continuas pre-
ces obsccrationcsque of lc»amus,quo vilam paciiicam 
imperiumque quam maxime diuturninn i l i i largiatur, 
barbaricis trinmpbis exornet, felic^m Cbristiani or -
bis rooderationem concedat, ad orthodoxa? fidei ze-
lum incitet, in divinorum tandeih praeceptorum ob-
servatione i i a perficiat, ut liberia suis cum regni 
polentia3que diuturnitate honorem et gloriam relio* 
quat non vulgarera-

file:///tpCn
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Ceterum nostras hasce synodica* litieras Michaeli Α Μιχαήλ δέ τω όσιωτάτω μητροπολίτη τής * •ιλ*-

sanctissimo Chrisloqce dilecto Philadelphix civila-
tis metropolitano, ad dileclam desidcralamque fra-
lernilatem vestram defcrendas tradidimus. Et quam-
vis ex scrmone et colloquio quod cum eo miscui-
mus, conjccluram facienles, noji dubitemus quin 
ornni cura humanilatc eum suscepturi kjetisque ocu-
lis aspecturi sitis, rogamus nihilominus propler no-
stram parviiatera, ut germane, familiariter hono-
riiiceque a vobis cxcipialur reficiaturque. Is enim 
est qui sincero fervidoque affectu vesiram dileclio-
nem compleclhur, raagnumque in rebus ecclesia-
sticis studium prompliludiuemque declarat, et in 
sermone, viia*que integritate, el virtute admodum 
excellere videlur, qui etiam Dco illum dirigente, 

δίλφου [συναδέλφου] Φίλοχρίστου πόλεως τά παρόντα 
ημών συνοδικά γράμματα προς τήν ήμετέραν ήγαπη* 
μένην καί ποθεινήν αδελφότητα ένε χειρ ίσαμε ν. Και πε -
πείσμεθα μέν έκ τής ήδη προλαβούσης αυτού έντεύξεώς 
τί και ομιλίας, ώς φιλοφρόνως παρ 1 υμών όραθήσεταί 
καί δεχθήσεται, παρακαλούμεν δέ καί διά τήν ήμετέραν 
μετριότητα, γνησιώτερα καί οίκειότερα τά τής αποδο­
χής καί τιμής καί αναπαύσεως αυτώ παρ* υμών γενέ­
σθαι. Καί γάρ καί προς τήν ύμετέραν άγάπην, πάνυ 
τό θερμόν καϊ γνήσιον κέκτηται, καί έν τοις τής Εκκλη­
σίας πράγμασι, τό σπουδαϊον·καί πρόθυμον έπιδείκνυ-
ται, ώσπερ καί έν λόγω καί (3ίω καί αρετή τό προύχον 
άπο^έρεται, δς καί μέλλει θεού εύοδούντος τούτω καί 
υμάς κινούντος, τά τής αγάπης καί ομονοίας σύμβολα, 

amniuoique vcslrum permovente ad majorem no- Β τουτέσχι τάς τιμέας υμών κεραίας τών έν χερσι συλλα-
Slram keliliam spiritualeui perfeclioremque nostrae 
in Domino dilectionis affeclionem, dileclionis con-
cordiajque symbola, boc est, venerandas vestras lit-
teras bisce prxseutibus respondentcs ad nos est 
relalurus. Universam quai vobiscum agit fratemi-
taiem plurimum salulamus in Cbristo. Yale in 
Domino. Ora pro nobis, sanclissime et beatis-
sime fralcr, mciiiatorem ct synergum apud Deum 
conuuuncni patvonum fautoremque nostrum, ma-
gnum iilum priiicipeinque aposlolum adeptus, cui 
pro nobis iudignis illius servis inlercessiones olTerre 
ne graverU. ln siguuin autem cbarilatis quae inter 
nos in Doniino intercedil, luisimus fralcrua; vcslra? 
bealitudini encolpium aureum, cujus alleruni lalus 

βών αντίγραφα προς ημάς κομίζειν, είς πλείονα εύφσο-
σύνην ημών πνευματικήν, καί χχτοιρτισμον τής έν Κυρίω 
φιλικής ημών διαθέσεως. Πάσαν τήν σύν ύμίν έν Χριστώ 
αδελφότητα πλείστα προσαγορεύομεν. Έρρ'ωμένος έν 
Κυρίω ύπερεύχου ημών, άγιώτατε καί μακαριώτατε 
αδελφέ, μεσίτην καί συνεργόν προς θεόν τόν κοινόν 
προστάτην καί άντιλήπτο/ία ημών, τόν μέγαν καί κορυ-
ραΐον άπόστολον κεκτημένος, ώ τάς υπέρ ημών τών 
αναξίων δούλων αυτού έντεύξεις, προσάγειν μή κατο-
κνήσης. Είς σύμβολον δέ της" μεσιτευούσης έν ήμίν Ιν 
Κυρίω αγάπης, άπεστείλαμεν τή αδελφική υμών μαχα-
ριότητι, έγ/.όλπιον χρυσούν, ού ή μία οψις κρυστάλλου 
εγκατακεκλεισ/*ένη, ή δέ ετέρα είχονεσμένη δι* έγκαύ-
σεως, καί εντός έχον έτερον έγκοΤ,πιον, έν ώ είσι μεοέ-

crystallo esl inclusuni, alleruniopererusili efli^iatum; C δες τών τιμίων ξύλων έντετυπωμέναι* στιχάριον λευκόν 
babet id inlra scalterum cucolpium,cuipreliusorum 
lignoruin parliculaj cailaUii inscrta; sunl; acces^it 
bis caiididum slicbarium, et castanei coloris con;cx-
tuin pheuolium, tum cpitrachelitun quoque et en-
cbirium auro variegata el ornala. lsihax inncmosyui 
loco ad lnisericoideiii iilum aposlolalum Dco duce 
trausfcrenda subniisseque oflercnda smdoni elegan-
ler involvi plumbeoque sigillo obsiguari curavi-

καί Φαινόλιον κάστανον άρραΦα, έπιτραχήλιον καί έγχεέ-
ριον, πεποικιλμενα χρυσώ· Καί ταύτα δεδομένη θεού 
εύοδοϋντος καί διασώζοντος μετριάσει προς τήν οΐκτράν 
ταύτην ύπομνήσεως χάριν, άποστολήν, ταύτα εν όθόν|ΐ 
εύφνώς διατυλιχθέντα διετάξαμεν μολύβδινη σφοαγιΙ* 
ένσηαανΟήνκΐ. 

tt Hic desinit codex Siguicriantis poslrc::io folio abscisso. 
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A N G . M A I P R J E F A T I O 

In S. Nicephori Constantinopolitani scripta miversus Iconoraachos ab ipio etiita. 
{Bibliothcca Nova, t. V, p. v.) 

I. Sar-cium Nicepborum d o c l r i n » pietalisquc doiibus caucios Byzanii iKB EcclcsisR posl Ch?ysosloimim 
prsesoies superasse, vere mibi dixisse videtur Anselmi is Bandui ius , qui i l l ius opera «x mss. collig» i c , 
fti duobus coniprcliensa voluininibus edere cons t i iuera t ; quanquam ejus cons i l ium, i.on insoli lo husiia-
narum re rum casu, postea evanuit . M i b i in Va l i cana bibl ioibeca duo praj caeieris observaii f u e i u ; i i u > 
edilorum Nicepbor i sCriplorum codices : unus in - fo l . pulcberri inus vetus, cujus pr in iam pagitiain lmb,s 
in hoc noslro volumiue aere excusa in ; isque con l ine i : 1. Apulogei icum pro sacris iuiagiuibus (qucui dico ' 
iiiajorem, ut a nuuorc alio d is l inguam, de quo m o x ) ; 2 . Tres adversus Conslanl inuni Copronyinum, i c o -
iiomacbmii d i rum, Ant i r rbe l icos . A l l c r aulein (quein paulo serius coepla j am edil iouc reperi), priscus sequc 
todex, subjuiiclam Nicaeno 11 concil io proebuit n i ib i ejusdem Nicephori oral ionem seu l ibollum pro saiMis 
iiem intaginibus, quetn Apologelicum minorem i n sc r ips i . Porro bunc minorem a Nicephoro fuisse coinpo.M-
ιαηι sub Leone Armen io , pari ier lconomacbo, anno 8 1 3 ; majoreni aulem, regnante eodem, an. 817, de-
mouslravi iti parle Toluminis La t ina p . 11 e l 174. Edi l iou is auieni buuc ordinem leuui , ul priino nes Λ/ι-
iirrheticos ponerem, qiiorum jucuudiorem lectionein fore exis l iniavi : deinde Majorem Apologeiicum, cujiis 
prolixilas c i alta theologiie slrucs inu l lo majus sludiosorum o l i i i m r e q u i r i l : postea collocavi Apologetitum 
minorem cum adjuucla inlcrpreiat ione : denique t r ium Amirrhelicorum e i Apologelici majoris L a l i u a u i 
iiem i n U r p r e l a l i o n e n i , cum brevi nialeriaruin indice . 

II. Bel lura apud Graecos Iconoclasticuin cum iuulti jam scripserint, ego hanc quidem craiubeni ιιοιι i e -
coquam : sed quia Nicepborus in Minoris Apologetici l i l u l o a i l sc causa novi scbismalis scribere, boc 
onum d icam, demorluis saiictarum iniaginum bosiibus Leone Isaurico e l C o p i O i i y m o , eaque baeresi iu 
N icawo n c o n c i l i o a u . 787, datmiaia, rursus sub Leoae Armen io , queni faclus jain patriarcba Niccpburu? , 
au. 8 t 5 , coronaveral , e ci i ieribus suis renaluin erroris byd rum, novo in Etc les ia scbismai i , de qno N i -
cepborus loquitur, occasioaem ob lu l i s se ; quo tempore brevem p i i i n o Apologeiicum, quasi quaimlam 
v e l i u i t o n e m , edidi l : iu qoo reruin gesiarum jaiu inde ab ini t io error is coinpendium adumbrans, i u v c -
b i l u r p o s l e a i n aposlalas pracseriim episcopos, qui a iidei i a N i c x n o conci l io jura la rursus discesserant : 
t ui c o n c i l i o , quanquaiu sacris noiidum infuliu praedilus, Micepborus ipse inierfuerat, ibique p io orihodoXa 
d o c i i i n a peroravera l , ut ejus biograpbus Ignalius diaconus narrat, et syuodaies acius tesianiur. S c r i p i o / 
u i d i x i , auno 813 Minore Apologelico, scculus esl calamilosissimus annus 815, quo Nicepborus a Leouu 
A r i n e n i o Iconoroacho dejexlus sede pulsusquc in exsi i iuiu fu i l , posl a i imi in pair iarcl iaiub tionun:, queiu 
auao s c i l i c e t 80b suscepeiai . l u cxs i l io ig i lu r caelera conscr ips i l opera, nempe Majorem Apologeiicum 
anno 8 1 7 , e i deinde Antirrlieiicos9 u l ipse i n i l i o p r i iu i nos d o c e i ; donec anno8-28, sepluageiiarius obi i t , 
vei i n coelum polius forlissimus ortliodoxia3 pugi l evolavit . 

111. J a n i quod a l l i n e i ad Aniirrhelicos, e ls i Copronymus liuihos ante aunos v i ia cxccsscra i , nibiloniinus 
p r u J e n l c r ftkepborus tolain suam contra Iconoinacbos inveeliouem in Copronymi dibertc uomen c o n i u l i i , 
inui u H i b e r i u s de mortuo loqucre lu r ; lum quia muia lo nomine, u l a i i pocta, de Leoue Armenio vivenle , 
ti r a l i g i o s u m bellum in&lauranle, fabula tola narrabal . N i b i ! euiin e ra l evideutius, quam, quoiies Copro -
n y n i u s f e r i eba lu r , toiies jacula ad Leoucm paris mer i t i bominem pcnelrare. Pars in bis A m i n b e L c i s 
i i i e x s p e c i & i a e i curiosa es l , tot i l la segmenta qu;c rec i lan lur a Nicephoro l ib r i bacwnus iucoguii i Icoim-
m a c b o r u n i , Cupronymi legio nomiiie e l auclor i la ie sc r ip t i , qucm Nicepborus particii lati iu i m d c i a tq i e 
r e fu l a t . l b i euimfero biibliles baerelicoruii» tecbux^ s imula la piutas, argu>.nei)lotuin fallacise, cu^leratqr.e 
c j u s m o d i fraudes a p p a r e n l : qusc oiuuia Nicepborus subltnii ingeuio, gravi doctriua: ccclcsi. isiicu: poiHlcre, 
e x a c i i s logicoi a r l i s regulis inv ic lc p ros ie rn i l . E l in pr i ino qvrtdem diu ct acute dc naiwia i;uagitiis, 
de p r o i o l y | M ) seu arcbeiypo, do p ic lu ra , de debcripiione, de byposlasi , de enbyposlato, ei dc c i rcumscr i -
p i o p o l i s s u n u m e i incircumscripto . ln sccundo autcm breviore, in lc r caelera dc angelis, dc ιικιικιΓααΐϋ 
C b e r a b i i i i s , e l quid biiit γράφε ιν c l ττεριγράφειν cum derivalis , c l inulla liujiisiuodi edisserit. Tertius de-
n i q u e s e u postreimis Aniirrheiicus, valde prolixus et varius, b is ior ia in par l in i c l bonorandi sacras in ia -
gi f ies r a l i o n e s polissinias cxpou i l : quannn p i m i p u a est UbU& priscus e l conslans, id esi i r ad i i i o , Eocle-
siar. c a t h o l i c a ; , quai iconi e i c r u c i Domiiiica3 inariyrumque e l saucloruin v i rorum reiiquiis e i imaginibus 
e o l l o l e m ^ o r e bonoreui non (r ibut l . Iiaque lconumacbos, qui calbol ic is idu lo la l r ic i cultus c t imea in ip in-
g e b a n l , n o v o lia?reseos l i l u lo miDcupat Χρ ιατ ιανοκχτηγόρους . Praeter bos tres a nobis editos Antirrheti-
c # a , B a n d t i r i u s alios quoque Niccpbor i Antirihelicos in codicibus v i d i i , nempe 1. Adversus Eusebiuiu 
sedae l e o n o c h s l i c x pr incipein . 2 . Adversus Epipbanidem consectaueuin. 5. Adversus eosqu i Salvatorb 
j t a a g i n e n i iduluin esse dicebanL Verumlanien bi ires postremi iu Val icauis m i l i i eodicibus non occurre-
b a n l ( α ) - J - , m Tlieodoruni quuquc Sl tul i ta in , N iccpbor i Cuiiicmporalom ac familiarcii) , Ires coutra lcotio-

(*\ N i c e p b o r u m pro sacris imaginibus vidi c i tn lum c i iam a Geoigio i iaiuartolo in Clnon ico nts. V a i , 

p . ' 5 3 · 1 9 f i -
T A T R O L . G R . C . 2 
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mat lios seripsisse Antirrhet icos , nemo post Sirmondianam ipsortim odilionem n e s c i t : verumtamen h i 
i i ih i l nosir is , prailer titulum et argumentum, simile babent. 

IV. Caeienim ante Aniirrheticos , Apologeiicum majorem scr ipscrai in exsil i i pariter quieie Niccphorus , 
«pus grande ac spissum, erudiliotie p lur ima , declamatioiie, iitveciione, egressionibus etiam vari is c t 
episodiis figuratum aique redundans. Siylus aucloris acer, Itim hic tum in Anlirrheticis, adversariorum 
la le ra e l praesertim Copronymi alle confodiens, quoruin null t im v i l i um non acerbo conyiciorum sale per-
f t iodi l . Con lend i l enim eos, pra?(er morum lurpitudiiietn grapbice descr iplam, modo esse Phantasiasias 
a u l MonopbysKas e l Acepbalos, modo Arianos aui Manicbaeos vel Juda?os, Clir is i t ac B . Mariae infen-
sissimos hosies, e lhnicos , Anl ichr i s tos , diaboli filios : passim denique slolidos, ebriosos, ac belluas appel-
l a i . Quanquam reapse ad Cupronymum quod auinet n i b i l par foeditali, saeviliap, i inpielaiique ejus d i c i 
potuit. Ha;c narro, non quia id lam vebemens et pref rac lum inveci ionum genus indoli meac placeat ; 
sed ut reni proul se babel exponam : nam nec sancii Hieronymi ardenliores inveciiones imi l a r i vulgo 
solemus* Cseleroqui zelus, bonor C b r i s l i aut vir lut is offensus, solemnia acandala, impiorum t r i u m p b u s 
honorum oppressiones, religionis ru ina , sic inlerdum sanclorum animos inflammanl, u t i i pracseniin qui e lo-
quentiae impeiu valent, querelis et viluperalionibussine modo frena relaxent. Jam bic Apologeiicus in p r i o r c 
sui par ie , fidei o r lhodoxx descriptionem continet, et quantopere Chris t iani ab idololatriae c r imine abstirt d e -
monslra t . De inde in media quodammodo parteconiplura rec i la l sacrorum Bibl iorum les i imonia , u t o s l e n d a i 
idololatriam a Chr i s io prorsug fuisse deslroctam, ita o i i l l i u s Ecclesia morbo hoc laborare non possit, secus 
;»c Χριστιανοχατήγοροκ haereiici calumniabantur. T u m et alia scribuntur p lur ima, quae ferme a capilulo 65 
w d t u n l u r , dc r i i ibue var i i s , figuris, labernaculo, arca, prxcipueque dc Cberubinorum p o s i l i s i a ea foruii , 
c l de Salomonico templo ejusque sacris emLIemaiibus aul ornamenlis d i c i lu r : quae oninia sacri cul tas 
genera, ad sacrarum imaginuni suadendam vcnerationem auclor trabit. Tum mul l i s bujusmodi d i spu ta i i s , 
praescriplioncm deuique oclingentoruin annorum arr ipi t , ab Ecclesiae primordiis usque ad aelateni sua in ; u i 
binc concludat, bonorcni sacris imaginibus absque sacrae anliquitalis accusalione negari non posse. Jatu-
vero C U I T I a Nicephori lemporibus usque ad noslra plus quam mille anni decurrerint, pcrseveranie i i t -
terim apud Catbolicos sacraium imagiiium veneralione, sequitur u l praescriplio multo adhuc longoevior 
i.obis faveat auversus hodiernos occidenialium regionum Iconomacbos, qui a damnato i l lo errore nondum 
(iiscedunt. Aique b i u l inam, praBier Nicepborum, leganl docil i auimomagni Aogustini I O C G S classicos c i r c i 
boMorero S S . mar lyrum De C. D. l i b . x i x , cap. u l l . , necnon euindem Conlra Faustum ManichA\U.xxt%\ I 

V . Age vero, quinam nieus in boc eJendo Nicepboro labor fuertl, i i facile aestiniabunt, qui plures e r u -
dilos saxum id versare molilos sciunt, sed defatigalione au l iinpensis deierrilos abstitisse. Nam praeier 
Ba i id i i r ium, Turr ianus etiam, Crusius* Conibeftsius, aique, u i audio, A l l a l i u s , de edilione hac cogitarunt · 
t-i Pelavius ipse nonnisi breve fragmenlum pro iu l i l . Certe ad Lat iaa in Iranslaiionem quod a t t inet , q i i a m 
4liversis temporibus inter varias occupationes, et modo in tirbe, modo peregrinans , s c r ip l i l av i , res q u i -
i\vm per se molesia et prolixa Ixdiuin ingerebal : perstiti lanien, quanquam multis locis propier tbeo lo-
gicam Grxca? scbolsc locuiioncm, aliasque salebrae, non raro aestuabam, neque ine scmper rem fcliciter 
gessissc aulunio. Sauc Nicepbori stilum Phol ius , cod . 65, in pri inis laudal : Καλλιλεξία τ ε x a \ συνθή/.rj 
λόγου χεχρημένος , olq. α ν χ ρ ή σ α ι τ ο ό Ρητορικός ώς αληθώς χ α \ τέλε ιος άνήρ : Εα verborum venuslate ei 
vraiionii compotitione utilur, qualem adhiberet perfeclu$ omnino orator. Profecto purus esl he l t en i s iws 
^ icepbυΓi > ari i l iciosa e i ornaia eloculio, non tamen At t i c i generis sed As ian i ; Imo non serael u i m i l i i 
f»nidcm videiur laulologia peccans vel sallem perissologia : nam eententiam semel d ic tam, alia niox r a -
lionc rep l ica i , mul l imodis commuia l et v e r s a l : e tquod a l i i uno commate clauderent, is inlegro i n t e r -
dum periodi anibi lu expand i i ; quodque antea dixerat, niul l is deinde interpositis i a scenam denuo re.!t>-
c i t . Al iquando e l iam vel n imia ingenii uberiaie, vel anagogico mysiicove sensu abreptus, i l a per s a c r a 
Bibl ia vagatur, m pene devius extra suum proposUum deerrare videatur. Caeierum Nicepbor i d ic i io n o -
bilis c s l , u l d i x i , suavis, rolunda, e i quasi pompalica, cujuemodi decebal honii nem, omni , ut ait I g n a i i u s 
biographua, disciplinarum genere a pueri l ia excuhuni , scribendis plurimis diu exc rc i lum, o i io e i i a i u 
abuudanteti), e l l ibrorum oplimorum supelleclile laute ins l ruc lum. Posiremo non meum sed Banduri i j u -
dicium ponam, in conspectu cogilatai suae cdi l ionis i l a loquei«tis. Quami aesliinanda sint islboee a p e r a . 
n s i res ipsa pcr se loqualur, paucts taincn recensere ne pigeat... (b) 

V I . Jam (c) l iorum Nicephor i opemin fructus paulo adbuc uuiuerosiores recenseri qt ienm. Nam p r i i n o 
tnRtini lestiinouia dogmatica de fidei itidubiae necessilate, de sacraiissinia Eucbar is t ia , deauctori iate p e r -
rmpior ia conci l i i occumenici, dc Romanie Ecclesiae p r imalu , de virgiui ta l is honore, de angelis mul ta , vi 
de al i is (d ) ; ne quid dicaui de invocalione sanctorum, q u x lo lo operis argumento commcndalur . Suii t e i i a m 

(b) Quae bic rosccavimus lcge supra c c l . 17. E D I T . 

(c) Inler S. Nicephori laudalnri>s cxrel l i t Theo-
itorus S l u d i l a , queui nos fcl ic i icr boc codcm vo-
lumiue simul edinius. F u i l cu im squa l i s rjus ac 
f.miiliaris, e l a>ruiunartiin pro orlbodoxia exanl la-
laruin socius, ot bicmiio anlc i l lum dcmorlnus . I.o-
: ι : iur apud Sirnioi iduni epistolx 1 Situliiac ad N i -

cepliortiiit, aique alia de eodem Kic^pboro d i c t a 
bonorifica. 

(d) Sic ex. gr. i n Apol. majore cap. 26, i n n o i t 
Ni iepborus pictortim anlimensiorum usum ( q u i a d -
bur. in €i'3cca Ecclesia perseverat) quorum u u u n i 
cuii i ego aspexerim, ojus descripiionem b ic n o n 
sublrabant : c Lii i teoluin in rujus n>edio crux, s u -
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i n bibJicis testimoniis pulcbra? cotlicum varielales . Sun l nova Grsecse lingua? non pauca vocabufa lexicw 
inferenda . Sunt tbeologici sermonis formulo?. Est lisuliiplex burn-seon u o i i i i a . E l salsa deorum etbitico-
rura per singulos decurrens i r r i s io . E s l Clememis Alexandr in i breveex i lepcrdilo Pascali opere 1. inma. 
Sun t duo roajora C y r i l l i pariter A lexandr in i segmenla antebac incogni la Commeniar i i i a Epist . ad R o m . i , 
4 ; x , 6, quorum pr i inom in calcem toini noslr i St)cundi Anecdotorum C y r i l l i in tul imus, alteruni iu L a ( . 
p a r l . p . 27 . Asserunlur e i iam a Nicephoro bomiliae aliquot Basil io e l Cbrysoslomo, quas eis c r i i i c i e i i -
piebant . Ep ipban i i , u l volebant, celebre de imaginibus d ic lum saiis tiunc exsufllatur. Denique ue q u i d 
bot.se frugis nobis forle oblatum prxter i remus, niuhas in adnoiationibus noslr is Macar i i Cbiysocepbal i 

pa r l es scr ips imus, nonnullas etiam cbronographoruni duoruni G . Ha ina r io l i , et Ρ . S i c u l i , necnoii 
M a l t h . CatUacuzfeiii, ex Yai ican i s codicibus sumptas; e l argun.entum N i c e p b o r i , subslrai is scboliis 
dec larav imus . Sed hsec bacienus. 

praque eam « t e r n u s Pater com Spi r i tu sanclo. Snb 
c m c e sedens Mar ia Vi rgo cum Jesu in genubus 
mortuo, angelis i n l e r im ia aere lugentibus : luni 
aslanies mulieres i iem plorantes, cum Josepbo ab 
Arimaibaea, Joanne. alioque discipulo. Ιιι angulis 
i n i e r io r ibus angelorum aligerorum capiia : in a n -
gul is vero exler ior ibus evangelislae quaiuor. C i r -
cuuianibtunl sacra? passionis in i rumenia . E s l e l i am 
in&cripi io : Ό εύσχημων Ι ω σ ή φ ά π 6 τοΰ ξύλου καθ-
ελών το Αχραντου σου σ ώ μ α , σινδάνι καθαρά ε ι λ ή -
*ας κα ι ά ρ ώ μ α σ ι ν , έν μ ν η μ α τ ι κ α ι ν φ κηδευσας ά π -
έθετο : Nobilit Josepli de ligno deponent immacula* 

tum corpus luum, puraque tyndone invohens cum 
aromatibus in monumento novo [unerans posuit. > 
( E x Marc . x v t 43.) In anlimensiis amem M e l c b i l a -
n i m , ba?c eadeui Arab ice scr ibuulur . E s l id ergo 
aul imensi i gemis εϊΛητόν, t i i appellant G r a x i , ut 
ab i l lo perfectiore et sacris rel iquiis pradi to d i s i i n -
guaut, quod proprie ant imcnsium dicunt. D e a n -
l imensi is responsum Eminanuelis pairiarcba? C o n -
sla i i t iuopol i lani memoratur a L a l i n o La t in io i u 
lucubrat. e l E p i s l . ed. R o m . an . 1059, p. 370. Itcui 
de antimensiis accurate ag i i Joannes episcopus 
Gi t r i apud Leu t idav ium, Jur. Cr. Rom. p . 530. 

T O T Ε Ν Α Π Ο Ι Σ ΠΑΤΡΟΣ ΗΜΩΝ 

ΚΑΙ ΑΡΧΙΕΠΙΣΚΟΠΟΥ (1) ΓΕΝΟΜΕΝΟΥ ΚΩΝΣΤΑΝΤΙΝΟΥΠΟΑΕΩΣ 

ΝΙΚΗΦΟΡΟΓ 
ΑΝΤΙΡΡΗΣΙΣ ΚΑΙ ΑΝΑΤΡΟΠΗ 

ΤΩΝ ΠΑΡΑ Τ Ο Τ Δ Τ Σ Σ Ε Β Ο Τ Σ ΜΑΜΩΝΑ 

Κ Α Τ Α ΤΗΣ ΣΩΤΗΡΙΟΥ ΤΟΥ ΘΕΟΥ ΑΟΓΟΥ ΣΑΡΚΩΣΕΩΣ 
ΑΜΑθΩΣ ΚΑΙ ΑΘΕΩΣ ΚΕΝΟΑΟΓΗΘΕΝΤΩΝ Α Η Ρ Η Μ Α Τ Ω Ν . 

S. Ρ. Ν. NICEPHORI 
ARCHIEPISCOPI CONSTAΝΤΙNOPOL1 ΤΑΝΙ 

K E F U T A T I O Ε Τ E V E R S I O D E L I R A M E N T O R U M 
INSOTE ΕΤ ΙΜΡΙΚ ΑΒ I R R E U e i O S I ΜΑΜΟΝΛ (2) V A M L O Q U E N T U DICTORVM 

ADVERSUS S A L U T A R E M DEI VERBI 1NCARNATIONEM. 
(Ακβ. ΜΛΙ Biblloth. Sor. t. V , ρ. 1.) 

ΑΝΤΙΡΡΗΣΙΣ ΠΡΩΤΗ. 

A N T I R R H E T I C U S P R I M U S . 

Ο & τ ω ς μ * ν δ η τ ώ ν προτέρων ήμ ϊν λόγων έχπειίιδ- Α 1*15 * l a quidem prior is disputaiionis (3) p e r ~ 
ν η τ α ι τ δ α γ ώ ν ι σ μ α κσΛ έξήνυσται . Κα ι γ ά ρ τήν acluni fuit a nobis eerlamen atque absolutum. Nara 

( 4 ) I la cod. e l sic plerumquc in anl iquis cod ic i -
bna appe l lan iur majorum sedium pas iores ; rarius 
pmtriarch(r9 quod fit i u Apologelico minore. 

(2) Marooi iam appellat Conslant imim Coprony-
m n m , ntpo!e Deo con l ra r ium, juxta i l lud : Non po-
Uttit Oeo senire el mamoncv. 

(3) Dicit Apologeiicum inajorem, qui reapse pra> 
ccd i i in codice ; quanquam nos ntaluimus.lres ad -
ver^us Gopronynitim Amir rbe l i cos pr;i«ponere, quia 
bos jucundiores lecioribus fore spera?imus, quam 
prol ixum i l lnm spis&aquc niateria rcdundanlem 
majoris molis apologeiicnui. 
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Chr i s l i anorum roligionem impieial is idol ice pu~ Α Χριστ ιανών θεοσέβειαν, δυσσεβείας είδωλικής δ ι ά 

ra in , eacris l i l ter is rec i la l i s , praecedens scrmo eacris l i l ter is 
monst ravi t ; i l los vero qui in iqui ia iem in excelsum 
locuci frunl 1 ac medi la t i , ceu dementes iraduccns 
abegil . Nunc auicm accincl i dcnuo a l tcn im adversus 
impielatem ingredimur s lad ium. Quoniarti , sicut 
jam anlea dixiimis,~duplex a veritalis hostibus con~ 
i ra or lbodoxiain praclium c o m m i u i t a r , nos qtioque, 
baud secus quam zeloies Phinees, lelo armati sp i -
r i lus , e l auxi l iar i ipsa veriiate ulenles , pro qua 
pugnanies armoruni socieiatem i t i ivimus, et cujus 
causa boc iteni nobis obor lum est be l lum, Madia-
n i l i can i impieialem cum increduli lale j t idaica, id 
rs t mamcliseam rabiem cum ariana vesania, per i -
ntendani curabimus. 

1. S i quis ilaque eos in le r rogel , ubinam aliquando & 
Chr i s l i anos idoiica scandala, lanquam deos depre-
henderinl adoranies, quid respondeant oon habeal , 
valde aulem veriigine laboranl , ab ipsa veri late ad 
tiicitas r c d a c i i , e t l iugua imped i l i , e i anima lene-
bris oi-ctipaia. Al toqui e l i am sen l iun l se magno-
pera advcrsusDeum peccare ,dum in re sacra p r e l e r 
l.»s labmiiur : ctimque i is fll exploralum, quanlo-
perc injuri i sint, tmic ad incirctiutscripti vocabu-
l i m confugiunt. -Speranles enim se iiijuriae exces-
sum v i ia re , bonestam excogi tarunl induere s ibi 
per&ouain, nempe incircumscript i appeilalionem 
quam Cbr i s io a i t r i b u u n l : bancs ib i veluti catilelam 
ci rcumpoaemes,*i t , dum a iun laon oportcre faccre 
iinagines, videanlur lamen vcsania?. adversus res Q 
.sanctas criiuen v i la re . A l q u i in boc major ipsonun 
proiervia comperi tur . Mal i l iose quippe conaiuur 
l ieum laiere in bis quseadversus eum peccatii 1 6 
Mol id i . Po r ro cum ipsi s ib imei fucum facianl , boc 
tlemum insiptenlium alque in errore versanlium 
indiciuin ς$ ι . 

2 . Rursus Uaque in hac quoque impietalis parie 
< onscnianei sibi suni . Neque enim veri ia tem iitve-
nire sludent, sed Mamonae errorcro, ceu regulam 
o l exactam ^loginaium rationcm hi miser i adopta-
i u n l . Quippe ita ab a>quo ratiocinio recesserunl, 
ot lurpi tudini suflfragium suum conlulerunt ; unde 
ipsis vana ba?c doclr iua insipienler conflata est. 

τών ίερών γ ρ α μ μ ά τ ω ν ό λόγος προλαβών, κ α θ α -
ρεύουσαν άποδέδειχε, τους δέ αδικία ν ε ί ; τδ υψος 
λαλήσαντάς τε κα\ μελετήσαντας , στηλιτεύσας ώ ς 
-παράφρονας άπε£<5άπισε. Νυν δέ αύθις έ π \ τδ έ τ ε ­
ρον τ ή ς ασεβείας άποδυσάμενοι μ έ τ ι μ ε ν στάδιον . 
Έ π ε ί π ε ρ , καθά δή κα\ πρότερον ήμ ίν έ ( ^ ή θ η , δ ι τ -
τδς π α ρ ά τών τής αληθείας εχθρών ό κατά τής ε ύ σ ε -
βείας συνέστηκεν ά γ ω ν , κ α τ ά τδν ζ η λ ω τ ή ν Φ ι ν ε έ ; 
τ φ σε ιρομάστη καθοπλισθέντες τοΰ π ν ε ύ μ α τ ο ς , κ α \ 
αυτί) τ ή άληθε ία σ υ ν ε ρ γ φ χρώμενο ι , υ π έ ρ ής μ α χ ό ­
μενοι σ υ μ μ ά χ ο υ μ ε θ α , κα \ ό π α ρ ώ ν ή μ ί ν έ π ι σ υ ν -
έστηκε πόλεμος , τήν Μαδιανϊτιν άθεΐαν τ ή Ι ο υ δ α ϊ κ ή 
α π ι σ τ ί α , τήν ΜανιχαΤκήν φ η μ ι λύτταν τ ή Ά ρ ε ι α -
ν ική μαν ία συνεκκεντήσοντες . 

α'. Έ π ε \ ούν ε ί τ ι ς αυτών δ ιαπύθο ι το , που π ο τ έ 
Αρα Χ ρ ι σ τ ι α ν ο ύ ; είδωλικοίς προσοχθίσμασιν ώ ς 
θεοις έφώρασαν ύποκύψαντας , ούκ Εχουσι δ τ ι χ α ί 

άντ ιφθέγξα ιντο , Ιλ ιγγ ιώσι δέ μάλ ιστα ύ π ' α υ τ ή ; τ ή ς 
αληθε ίας στρεβλούμενοι , κα \ τήν γλώσσαν δ ε σ μ ο ύ -
μενοι, κα\ τήν ψυχήν σκότους πληρούμενοι . Κ α \ 
άλλως συναισθόμενοι ώ ς λίαν άσεβοΰσι τά π ρ δ ς 
θεδν τοΖς ΙεροΤς ά θ έ σ μ ω ς προσπτα ίοντε ς , έ γ ν ω σ μ έ -
νον αύτοίς δποι τ ά τ ή ς ύβρεως αναφέρετα ι , τ η ν ι -
χ α ΰ τ α χωροΰσιν έ π \ τδ ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν . Oiopevcc 
γ ά ρ διαδράναι τδ τ ή ς ύβρεως ύπέρογχον , χ ο μ | δ ν 
έπε νόησαν δ π ε ρ ύπέδυσαν τροσωπε ίον , τοΰ α π ε ρ ί ­
γ ρ α π τ ο υ τδ π ρ ό σ ρ η μ α , δ δή τ ψ Χ ρ ι σ τ φ έ π ι γ ρ ά -
φουσι · τ α ύ τ η δήθεν χατασκευάζοντες τδ ά π ρ ό σ κ ο -
πον , ώ ς άν τ φ μ ή δείν ε ίκονίζεσθαι , τά έ π \ τ ή π α ρ -
οινία τ ώ ν α γ ί ω ν άτοπα δ ιαπεφευγέναι δοξαιεν. Ό 
με ίζον αύτοις ε ί ς άτοπ ίαν έξεύρητα ι . Σ ο φ ί ζ ο ν τ α ι 
γ ά ρ λανθάνειν θ ε δ ν , έφ ' οίς είς αύτδν άσεβοΰσιν ο ί 
α σ ύ ν ε τ ο ι ' λελήθασι δέ τ φ δντι σφάς αυτούς ο ! 
πλανώμενο ι , ώ ς τό γε εαυτούς π α ρ α λ ο γ ί ζ ε σ θ α ι , 
τών άνοήτων πάνυ κα\ σφαλερών υ π ά ρ χ ε ι τ ε κ μ ή -
ριον. 

β'. Πάλιν ουν -κάν τούτψ τ φ μέρε ι τ ή ; α σ ε β ε ί α ς 
έαυτοις ακολούθουντες · ού γ ά ρ δή τήν τής α λ η θ ε ί α ς 
διασκοποΰσιν ευρεσιν , τήν .τοΰ Μ α μ ω ν ά π λ ά ν η ν , 
κανόνα κα\ δογμάτων άκρίβε ιαν οί δείλαιοι έ ξ ε δ ε -
ξαντο. Ουτω γ ^ ρ τοΰ δέοντο ; παρεκομίσθησαν λ ο γ ι -
σμοΰ , κα \ τοΤς αισχίοσι τ ή ν ψήφον ή ν ε γ κ α ν , ό θ ε ν 
αύτοΓς τδ π ά ν τ ή ς ε ίκα ίας ταύτης δ ιδασκαλία ; ά ν ο ή -

V e r e de i l a scnlientibus nunc quoque dicetur, ex D τ ω ς συνέστηκεν. "Οντως αληθές τ.ερ\ τών ώδε φ ρ ο -
νούντων, φάναι κα\ νΰν, ώς εΓη έξ α μ π έ λ ο υ Σ ο δ ό μ ω ν / 
ή άμπελος α υ τ ώ ν , ή κ λ η μ α τ \ ς αυτών έκ Γ ο μ ό £ £ * ; t \ 
ή σταφυλή αυτών σταφυλή χολής , βότρυς π ι κ ρ ί α ς 
α υ τ ώ ν . Τδν γ ά ρ τ ή ς ασεβε ίας εκείθεν π ικρδν ώ σ π ε ρ 
έκχεάμενοι άκρατον , κα\ το ίς έκπεπονημένο ι ς α ύ τ ψ 
ψευδομυθήμασιν έκμεμεθυσμένο ι τδν νουν, πρ&ς 
αλλόκοτους κα\ άλογίστους φλυαρίας τ ή ν γ λ ώ σ σ α ν 
ά τ ο π ώ τ α τ α παραφέροντα ι . Πολλά δή οϋν κ α μ ό ν τ ^ ς , 
χ α \ πολλάς βίβλους δ ιαφθε ίραντε ; κα \ ν ο θ ε ύ σ α ν τ ε ^ , 
πλε ίστας τε δόξας τ ώ ν τε άοιδίμων Π α τ έ ρ ω ν η μ ώ ν , 
πρλς δέ κα\ τών έ κ τ δ ; κα\ τοΰ τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ; ά τ τ -
βληλα'χένων χοροΰ έξερευνήσαντες , κα \ τ α ύ τ α ς τ τ ο ι · 

\ i t e Sodoniorum, esse v i lem e o r u m ; pa lmi i cm 
fK>rum ex Gomorrha , et uvam corum uvam fcll is , 
raeenium eorum a inar i lud inen^ .Namque impiela i is 
i i l inc nieracam ve lu l i haurientes amar i iodinem, e l 
« l abo ra t i s a Mamoua falsis fabulis cbr ia lam men-
tein gerentes, ad prodigiosas et irralionabiles prorsns 
garrulilates linguam abstirdissime commovcnl . 
Mu l io iiaque se labore al iercntes, mullosque libros 
corrumpenles alquc ad i i l l c rame» , plur imasquc i i t-
c ly lo ru in Pat rum senteniias, uecnon c i aliornni ab 
EcclesiaB coolo expulsorum 6crii iaii ies, basqne per-
lu rbaree l f i i ca recona i i l es , nibi lo magis profcccrunl . 

* P s a l . L X X I I , 8. 1 Deul . x x x n , 3-2. 
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μέν ουδέν τ ι · εκείνον δε ταΤς Iσοθέοις καθ* 
ν χ ς γ ε ρ α ί ρ ο υ σ ι τ ι μ α ί ς , τ ή τ ε δόξη τ ή αύτοΰ κα \ τ ψ 
φ ρ ο ν ή μ α τ ι προστρέχοντες άφρονέστατα , ώ ς οίκεϊον 
περπττύσσοντα ι κ α \ α σ π ά ζ ο ν τ α ι . Κ α \ τούτων μ ά ­
λ ιστα οί άνοήτως τ ή ς εκείνου α π ο σ τ α σ ί α ; π ρ ο ε σ τ η -
κότες , έ χ τ ή ς τ ο ι α ύ τ η ς α ίσχύνης τδ περ ιφανές κατα-
κ τ έ σ θ α ι οίο*μενοι, καΛ τούτοις έρεύνης κα \ εξετά­
σεως άνευ συντ ίθενται · επε ιδή πρόχειρον ή κ α κ ί α , 
κα\ π ο λ ΰ ς έ π \ τδ χε ίρον δ δρόμος , κα\ τ δ π ρ δ ς τ ά 
π ε ρ ι κ ό σ μ ι α τ ώ ν φιλοσάρκων έ π . ^ ό ε π έ ς . *Γφ* ώ ν 
έναυξηθέντος αύτο ίς τοΰ κακοΰ , τ ά τ ή ς ο ικε ίας 
ασφαλε ίας π ρ ο ΰ δ ω κ α ν , ώ σ π ε ρ λοιμικοΰ τ ίνος έ φ ε ρ -
χύσαντος χ α \ ψυχοφθόρου πάθους . Ε ν τ ε ύ θ ε ν τ ή τοΰ 
α π ε ρ ί γ ρ α π τ ο υ συν ίστανται φ ω ν ή , δι* ή ; τήν τοΰ 
Σ ω τ ή ρ ο ς η μ ώ ν θείαν οίκονομίαν π α ν ο ύ ρ γ ω ς κ α \ ^ 
χ α κ ο ή θ ω ς έ κ β ά θ ρ ω ν α ύ τ ώ ν άνατρέπε ιν έπ ιχε ιροΰσ ι , 
χ α \ τ α ύ τ η ν κ α τ ά τών εύσεβούντων προχε ιρ ι ζόμενο ι , 
χα \ ώ σ π ε ρ δυσκαταγώνιστον ^ π ι τ ε ι χ ι σ μ α κατεξαν-
ισταντες αύτο ί ς , α ίρήσε ιν οΓονται* ώ ς εί μ ή 
δ έ ξ α ι ν τ ο , δ ια ιρήσε ιν τήν κ α τ ά Χριστδν μ ίαν 
ύπόστασιν έχβιασθήσοιντο . Άλλ* επε ιδή πο ι -
χίλον χαί πολυσχιδές τδ τοΰ ψεύδους τ έ χ ν α σ μ α , 
ύποπλάττοντ α ι μέν τ α ύ τ η ν δ έ χ ε σ θ α ι , μέχρ ι ψι ­
λών β η μ ά τ ω ν μόνων π ε ρ ι ι σ τ ά ν τ ε ς , τδ έτερόδοξον 
αισχυνό μενο ι , Ι ρ γ ψ δέ δτι μ ή άπαναίνονται μόνον, 
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δολοΰν πειραθέντες · ήνυσαν πλέον Α Maraonam vero paribus ac ethnici bonoribus ma-

Ελλη- clant, in ejusque sectaiu atque seuienliain pedibus 
eunies iruprudenlissime, tauquain prupriam asci-
scuni ac diligunl. Atquc in bis praecipue, qui stolide 
in illius apostasia antesignani sunt, ex bac ignomi-
nia claram famam adipisci putanles, bisee dogmati-
bus inexplorale ac sinc ullo examine suffragantur. 
Elenim prxceps esl tnalitia, veliemeusque ad pejorx 
cursus, el bominum voluptariorum ad res naunda*-
nas uiulta procliviias. Ex quibus auelo ipsis malo, 
propriam salutem prodiderunt, pesie veluti quadam 
elexilioso aniini morbo ipsis obrepenle. Hinc incir-
cumscripti vocabulo palrocinanlur, quo Servaioris 
nostri divinam incarualionem callide malilioseqiie 
everterefundilus moiiunlur. Idque vocabulum orlbo-
doxis opponenles, et tanquam inexpugnabile niu-
liimeu comra eos struemes, superiores se fore 
speranl; quasi, nisi nostri id admiltanl, unicaui 
Cbristi personam adigaulur dividere. Scd quoniaui 
versipelle variumque mendacii arliiicium esi, simu-
laal se incarnalionem recipere, verbolenus sub-
sisienles, quia beterodoxos videri verentur; re 
lamen vera non repudiani tantum, sed el illos qui 
admiliunt, bosiium loco babenies, acerbe repellunl 
nullaque veuia dignanlur. 
ήδη δέ xa\ τους προσιεμένους ώς δυσμενείς 

ό ρ ώ ν τ ε ς , π ι χ ρ ώ ς άπελαύνουσι μηδέ μ ι ά ς άς ιουντες φειδοΰς . 
γ*. Τ ί δή ουν λοιπδν τδ έντεΰθεν σκοπεϊν Ι ξ ε σ τ ι ; 3. Quid e.rgo hic animadverlendum superesl? 

Τί δέ άλλο ή τοΰτό γ ε αληθές έννοείν κα\ φράζε ιν , Q u i d , inquam, aliud n i* i lioc vere e l cogilare e i 
δτι δ ή π ά λ ι ν ή τοΰ Μάνεντος Χάρυβδ ι ς π λ α τ ύ χ ά ν α - Q dicere, quod denuo Manetis Cbarybtlis lale biaus 
σα τ ο ι ς έν τ ή άπλότητ ι τοΰ βίου τδν πλουν έξανύουσι, adversus eos, qui in insauia bujus inuiidi navigant, 
στόλους δλους ψυχών άναρπάζουαα , κ α \ βρυχίους 
τώ β υ θ φ τ ή ς ά π ω λ ε ί α ς ύπάγουσα , παραδ ίδω σ ι ; 

δ*. Π ά λ ι ν τ ή ς Ά ρ ε ι α ν ι κ ή ς φλογδς ή χ ί μ α ι ρ α , τ ψ 
ψ ν χ ο φ θ ό ρ ψ π υ ρ \ τ ώ ν τ ή ς άθεότητος δ ι δ α γ μ ά τ ω ν , 
τ ώ ν ά π ρ ο ό π τ ω ς π ω ς και άφυλάκτως π α ρ α τ υ γ χ α -
ν ο ν τ ω ν τ δ ν νουν, παραναλίσκε ι δ ιαφλέγουσα. 

ε*. Π ά λ ι ν ή πολυκέφαλος υδρα τών Ακέφαλων 
κχΛ τ ή ς σ υ γ χ υ τ ι κ ή ς τ ώ ν Ε ύ τ υ χ ι τ ώ ν , μάλλον δέ Δο-
χ η τ ώ ν συμπνο ίας , έ π ι διαιρέσει κα \ λ ύ μ β τ ο ΰ τής 
Ε κ κ λ η σ ί α ς καλώς ηνωμένου σ ώ μ α τ ο ς , πολυσχιδείς 
τ ά ς π α ρ α φ υ ά δ α ς τ ώ ν π ι κ ρ ώ ν γ ε ν ν η μ ά τ ω ν έβλάστησε. 
Κ α ι ώ ς άν συλλαβών τ ι ς ε ιπο ι , έκ τ ή ς Μαν ιχα ΐκής 
έ χ ί δ ν η ς , κα \ τ ή ς Ά ρ ε ι α ν ι κ ή ς άσπίδος , Ι τερός τ ι ς έκ 

classes iulegras auimarum rap i i , inersasque ιιι 
perdi l iouis barathruni i r a h i l l 

4. A r i a n x i lein flamiuae cbiina?ra, noxio suo ani-
mabus igne docl r inarum irrel igiosarum, mciitem 
i l lorum qui improvi&o e l incauie i i i c idu i i lamburens 
pessumdat. 

5. MuUoruni par i ler capitum bydra Acephalorum 
et confusanea? Eulycb ianorum vel pulius P b a n i a -
sjastaruni conepiralionis, ad d isc i J iu in alque por-
niciem pulcbre coinpacii Ecclesias corporis, i m i l i i -
pl iccai acetborum geniiuinum soboleai pul lulavi t . 
Aiqite u l brevi ler d ic luni s i l , ex maiiicbaja vipera, 
e l Ar iana aspide, alius quidam ex haruiu copuia 

σ υ μ π λ ο κ ή ς τούτων οίον έ ρ π υ σ τ ή ς άμφ ικέφαλος έξ - D uaius esl biceps serpeus; qualem eliam Hyps is la -
έ φ υ * οποίαν δ ή κ α \ τ ή ν τ ώ ν ' Τ ψ ι σ τ α ρ ί ω ν κίβδηλον κα'ι 
β δ ε λ υ ρ ά ν θρησκείαν άκούομεν , έξ Ε λ λ η ν ι κ ή ς τ ε ρ -
6 ρ ε £ α ς κ α ι νομικής τ ερατε ίας συνισταμένην · κα\ δε ι -
ν δ ν χ α τ ά τ ώ ν τ ή ς θε ίας εντολής ύπερορώντων ^έψας , 
ών χ ι \ π τ έ ρ ν α ν τηρε ιν ήδη προστέτακτα ι , π ικρδν 
τ δ ν & ν κ α \ όλέθριον τα ί ς ψ υ χ α ϊ ; τών ε ύ π α ρ α κ ό μ ι -
σ - ο ν ε ί ς τοΰτο τήν άκοήν εχόντων ένέχεεν. "Οτι μέν 
γ ά ρ 'Apctavoi Μανιχαίο ις συμφύρονται , έν τοίς 
μ ε τ ί τ α ΰ τ α σαφώς παραστήσομεν . 

Δήλον δέ δήπου π α ν τ \ , ώ ; βούλεται αυτο ί ; ή 
σττο^βή, τ ά ς πολυάνθρωπους έκε ίνας κα\ θεολέκτους 

r iorum (4) spuriani aboininandainque seclam audi 
mus, ex etbnica fallacia et protligioso i u d a o r u m 
1 7 tacndacio concrelan); qui scrpens l e n i b i l i i e r 
ad bos d ivini prascepU coiilcmptores repeus, qno-
rum ei iain calcaneum janidiu obscrvare jussus 
fu i l , amaruni c i i l iosu inque vencnum animabus 
eorum, qtii facilem htiic baeresi aurem pr;ubeiJ(» 
afifuiidit. Nain quod A r i a n i cum Man:cba2is couspi-
rent, in sequenlibus perspicuum faciemus. 

6. E s l autem cuique exploratum, siudia istorum 
eo lendere, ut nnmeroSas i l l a s e i a Deo coiigregaUs 

(4) Hacreiicorum secta, qui Detim altnsimum ita 
colebaai, ut aniitrinitarios ae esse deiuoustrarent. 

De bis satis Suicerus in Ti ice . e c d , citalis» Uesycl i io , 
Suida , Nysseno ac JNaziaiueuu. 
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i n c l y l o n i m Pa l rum noslrorum synodos penitus Α τ ώ ν άο ιδ ίμων Π α τ έ ρ ω ν η μ ώ ν δμηγύρε ι ς τέλεον 

ή θ ε τ ή σ θ α ι · ύ φ ' ών διά τοΰ ενεργούντος κα\ λαλοΰν-abofeant, a quibus per operamem loquenlemque 
in cis Sp i r i t um, pervenisse ad nos d ivini mysteri i 
veri lateni manifeslius ac dilucidit is , firmiler cre-
dimus, duas v ide l i cc i in religiosa urbe Nicaia 
H i t b y n o n n » m c l r o p o l i , necnoii i l lain qua Ctaal-
redou urbs maxime g lo r i a lu r : deniqiie e l i l l .un 
qiia Byzant ium i l lus l ra iur , pleno episcopormn n i i -
mcro insigneii) (5), o!> magis magisq*ie coar-
guendam, sternendani, protcrrcndamque iaipieta-
lom : dcniqtte condilos i a ea a divis Patribus su-
p< rno afllatu inslinctis canones alqtie regulas, q u i -
bus dcfiiiitnr sapieulissime alqtie jusl iss i inc, Doniini 
ac Dei nosir i Jesu C l i r i s l i venerandam in humana 
forma imagtnem deinceps esse publice proponen 

τος έν αύτοίς θείου Π ν ε ύ μ α τ ο ς , π εφο ι τηκένα ι ε ί ς 
η μ ά ς τήν τοΰ θείου μυστηρίου άληθότητα έ κ φ α ν έ σ τ ε -
ρον κα\ τρανότερον ασφαλώς π ε π ε ί α μ τ θ α , τ ά ς τ ε κ α τ ά 
Ν ί κ α ι α ν τ δ φιλόθεον άστυ συγχεκροτημένας φ η μ ^ , δ 
τ ώ ν έν Βιθυνοϊς καθ* ών τδ κράτος £σ/« πόλεων, τ ά 
πρεσβε ία οία δή μητρόπολ ι ς φέρετα ι , χ α ί ήν τδ Χ α λ -
κηδονίων αύχε ϊ μάλ ιστα π ό λ ι σ μ α , χ α \ μέν δή χ α \ αυ­
τήν ή π ε ρ ή Βύζαντος έγκαλλωπ ίζετα ι πόλ ι ς , έ π \ τ ψ 
τ ελε ίψ τ ώ ν α ρ ι θ μ ώ ν ένσεμνυνομένη, τ ψ ι\ς π λ ε ί ο ν α 
τ ή ς ασεβείας ένδειξιν δ ι ε ^ ί φ θ α ι χ α \ έ κ κ ε κ ρ ί σ θ α ι , 
κα \ ους οί κατ* αυτήν θεσπέσιοι Πατέρες θεσμούς 
και νόμους τ ή έπινοΐα τ ή άνωθεν ποδηγούμενο ι 
έκπεφωνήκασιν · ύ φ ' ών καθορ ίζετα ι θεοσόφως μ ά -

lam (6^, quod jamdiu laincn factum constabat; coae- ® λίστα κα \ ένδ ικώτατα , τήν τοΰ Κυρίου η μ ώ ν Ί η σ ο υ 
lanea enim Servaloris noslr i apparitioni bojusmodi 
imaginis f ic iura fuit (7; : agnum autem, qui ut 
rypus assumptus fucrat, ipsa jam splendente v e r i -
la io , d iul i i i s non esse Itgurandum : oporlere enim 
vctcres lypos umbral i les , ceti ver i la l i s symbola e l 
praefiguraliones, quanquam olini in pretio babilos 
ct ru l los , nunc aboleri , gral iam autero p r a i l l is ac 
veriiatem honora i i . A n l e has auiem synodos imo et 
pras ipsis, i l lam qua Epbesus valde superbit (8), pe-
ni lus expungcrc voluni , qucc c i rcumscr ip lum plaue 
C b r i s i u m Deum nostrum, quod a l i i n e l ad bumani-
la len i , magna voce praedicavii : e l cos qui id 
voeabuluin non admil tunl analbemaiibus borrendis 

Χρίστου χ α \ θ εοΰ σεβασμίαν ε ίχόνα κ α τ ά τδν ά ν θ ρ ώ -
πινον χ α ρ α κ τ ή ρ α , τδ έξ εκείνου άναστηλοΰσθαι · 
δ π ε ρ ήδη κα \ πάλαι μ έ ν γεγονδς διεφαίνετο · κ α \ 
γ ά ρ ή λ ι κ ι ώ τ ι ς τ ή ς τοΰ Σωτήρος ε π ι φ α ν ε ί α ς , ή 
θεία αΰτη γ ρ α φ ή , δσον δέ τδν άμνδν δς ε ί ς τ ύ π ο ν 
παρελήφθη τ ή ς χάρ ιτος έ π ι λ α μ ψ ά σ η ς αυτής μ η 
προιέναι π ε ρ α ι τ έ ρ ω ε ίκονιζόμενον. Δέον γ ά ρ ε ί ν α ι 
τους παλαιούς μέν τύπους χ α \ τ ά ς σκιάς ώ ς τ ή ς 
αληθείας σύμβολα τε κα\ π ρ ο χ α ρ ά γ μ α τ α τ ι μ ω μ έ ­
νους, σεπτούς τε κα\ αυτούς ήδη τ υ γ χ ά ν ο ν τ α ς , π ε ρ ι -
γ ε γ ρ ά φ θ α ι , τήν χάρ ιν δέ π ρ ο τ ε τ ι μ ή σ θ α ι είκδτω>ς 
κ α \ τ ή ν άλήθειαν. Πρδ τούτων δέ κα\ υπέρ τ α ύ τ α ς , 
τήν έφ ' ή ή Έ φ ε σ ί ω ν μ έ γ α φρονεϊ, τέλεον ά π ο σ κ ε υ ά -

stippostitl. Sed c i i r opus esl dieerc, synodos ab bis Q σασθαι, άντ ικρυς π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν τδν Χριστδν και θ ε ο ν 
Mibvcrli? Qui enitn toi i Servatoris nostri. incarnal i η μ ώ ν κ α τ ά τδ άνθρώπε ιον , μεγαλοφώνως χ η ρ ύ ξ α -
lnys lcr iocoi i tumcl iam faciunl , i idem nostrosquoque σαν, κα\ τους μ ή τ α ύ τ η ν δεχόμενους τήν φ ω ν ή ν , 
ιποΓΓ.8, canones, resque sacras contemntini. φρικτοΐς άναθέμασι περ ιδεσμήσασαν . Κ α \ τ ί χ ρ ή 
λέγειν συνόδους άνατετράφθαι π α ρ ' - α υ τ ώ ν ; Τδ παν τοΰ μυστηρίου τ ή ς τοΰ ΣωΤήρος οικονομίας π ε ρ ι -
υβρίζοντες , έκφαυλίζουσιν !θη τ ά κ α θ ' η μ ά ς κα\ θεσμούς και σεβάσματα . 

7. Quoniam iiaque a d v c m i s C b r i s l i Ecclesiam ' ζ ' . Έ π ε \ ουν κατά τ ή ς Χρίστου Ε κ κ λ η σ ί α ς χ α \ 
divifiaqttc noslradogmaia impuilenter agcre aggressi 
Mtit l , sacrain omnem rrj icienics tradil iouein, ct 
< ontra Unigenit i majcstalem vana vocabula ab i n -
ri-cdulitatis vel polius aposiasiae parcntc, ut magis 
proprie loquamur, sumpla ad s u x suiliiiice confir-
r .ai ioneiu objiciunt, ba?coporierct quidem ceu n u -
μ ι ί ο ι ί π (t i r i v i a l i a , et insuaviiatis garrul i ial isque 

τών θε ίων η μ ώ ν δ ο γ μ ά τ ω ν ά π η ν α ι σ χ υ ν τ η σ α ν , π ά ­
σαν Ιεράν παράδοσιν δ ιωσάμενοι , κα \ τ ά ς κ α τ ά τ ή ς 
δόξης τοΰ Μονογενούς π α ρ ά τοΰ π α τ ρ δ ς τ ή ς α π ι ­
στ ίας , μάλλον δέ αποστασίας ε ιπε ίν ο ί κ ε ι ό τ ε ρ ο ν , 
κενολογηθείσας φ ω ν ά ; ε ί ς βεβαίωσιν τ ή ς ε α υ τ ώ ν 
προχε ιρ ί ζοντα ι ματα ιότητος , Ιδει μέν τ α ύ τ α ς ώ ς 
φληνάφους , ώς ά γ υ ρ τ ώ δ ε ι ς , ώς αηδ ίας κα \ λ έ σ χ η ς 

pl»Mia. u l rndia, iuquam, ac ialua ei falsilale sca- D π ε π λ η ρ ω μ έ ν α ; , ώ ς απα ίδευτους κα \ ασύνετους χ α \ 
ψεύδους έμπλεους , ώ ς έαυτώ ανακόλουθους, ώ ς τ $ 
άληθε ία κα ι έαυτα ϊς μ α χ ο μ έ ν α ς , κα \ πλάνης ά π ά σ η ς 
μ ε μ ε σ τ ω μ έ ν α ς , κ α \ ώ ς ούκ άν λόγος π ρ δ ς τήν α υ τ ώ ν 
κακ ίαν άφίκο ι το , κα \ τδ π ά ν ε ιπε ί ν , ώς έκ π ο λ λ ή ς 
κ ο π ρ ί α ς καΛ φορυτοΰ άπα ιδεύτως κα \ ά μ α θ ώ ς σ υ ν -
σ γ η γ ε ρ μ έ ν α ς , τέλεον άπωθε ΐσθαι κα\ δ ι α κ ρ ο ύ ε σ θ α ι . 
Ούτω γ ά ρ ά κ ό σ μ ω ς κα \ αύθαδώς κα \ ά σ έ μ ν ω ς , κ α τ α 
τών φαινομένων κα \ υπ* δψιν πάντων ή γ μ έ ν ω ν χ α \ 

i iMii ia , nec s ib imei coba^rcniia, c i v c r i i a l i sccuni-
qne rcpugi iani ia , atque ex omni errore concrela , 
la l ia dcmum m ipsoruui uequii iani nulla ora i io 
Bihtquare queai, aique, ut summal im dicam, ex fimi 
< ollnvie c l quisquiliig iuerudite ignoranlcrqnc c o l -
l i u l a , bocc, inquam, prorsus cxlerminare alquc 
cxsufllare oporieret. Adno quippe isti inoruatc , l e -
merc atque indecore conlra l g res cvidenlcs, e i 

(5) Recole Apologci icmn miiiorem cap. 10. 
(0) Inlelligit caiiouem Tr i i l l anum 82. 
(7) Neinpe inissa ad Abgart im rogulum C b r i s l i 

Ποιη'ιιιί iniago, c i i l la a feinina bacniorrboi:sa po-
s i l a c idcm Cbrieto s la lua . 

(8) Notcbani lconomacbi i ic r i C b r i s i i i inagines, 
p i cp i c r ca quod Dcus cs l incircumscnptus , C l i r i -

slus auiem Dcug. Jam cuin E p b e e i n a s y n o d u s d e f i n i -
verit conlra Neslor ium uii i i in esse F i l i u m D e i , 

4)euia par i lcr e i boininem (quo fit u l una a d o r a -
lione coleadus s i t ) , sequitur u l Cbr i s t i i m a g o , b o -
iniuis Dei s i l i m a g o ; cnjus lamen vencra l io p r o -
prift vcreque in ipsuin Cbr i s lu in Deum l c n d i t a c 
dcs in i i . 
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τ α ΐ ς α π ά ν τ ω ν ομολόγου μένων δψε σιν προ ΐχσ ιν , ώς Α quaeomnium aspeclui prostant, a lquc apud omncs 

in confesso sunt, procedunt, ut risui potiusquam tiui 
usui apud eos qui vcre sapiunt, expositi sint. C u r 
enira risu non s i l dignum, ipsi actarum rerum na-

ε ΐ ς γ έ λ ω τ α μάλλον ή δνησιν το ίς σώφροσι τ α ί ς 
ά λ η θ ε ί α ι ς προκε ίσθαι . Πώς γ ά ρ ούχ άξιον γέλωτος , 
τ δ τ ή φύσει τ ώ ν π ρ α γ μ ά τ ω ν α υ τ ή , χ α \ τοϊς έχ 
χ λ ε ι ό ν ω ν χρόνων χ α \ γενεών πολλών έ π ' εύσεβεία 
γ ν ω ρ ί μ ω ν καΛ με μ α ρ τ υ ρ η μ έ ν ω ν , τδ Ν π ιστδν 
κ α \ τ ή ν ίσχυν , ά π ο μ ά χ ε σ θ α ι , κα \ αύτόθεν τδ α σ φ α ­
λ έ ς , τ φ π α ρ α χ ε χ ω ρ η χ ό τ ι π ά ν τ ω ν τ ή ς εννοίας , π ρ δ ς 
λ ό γ ο υ πληροφορίαν ε ί ς άπόδειξιν κ α \ βεβαίωσιν π α -
ρ α λ α μ β ά ν ε σ θ α ι ; 

luracel opinionibus q u x a multorum annormii , imo 
ailatum orlbodoxia i l lustr ium ac probaiart im de-
cursu, fidem ruburquc habent, adversari? qua? n i -
ni i rum opiniones v im suam indidem obl inuerunl , 
nempc ab omnium menlitim concessionc; i ia u l 
in ambiguis ei iam et ope aliqua ad persuasionom 
egontibus, cx pracdiciis adminiculis demonstratio-
nem conGrmalionemque recipiai i t . 

Qinft oum ita se babere jam s i l exploraiuin, ne 
rcfuiationein quidem suscipere opns erat, ne forie 
idem aique i l l i peccare v i J ea inu r , levitaiisque et 

άπαι&ευσίας όφλήσαντεςγέλωτα , τήν Γσην ά π ε ν ε γ κ ο ί - Β inscitiai causa risum commoveiites, parem i l l is re-

Ό ς γούν ήδη το ιαύτα κα ι ούτως έχοντα δγνωστα ι , 
μ η δ έ τ ή ν αρχήν άντιλέ^ειν έ χ ρ ή ν ίνα μ ή ταύτδν 
έ κ : ί ν ο ι ς πεπονθέναι όφθε ίημεν , κα \ άβελτερ ίας κα\ 

μ^Οα γ ρ α φ ή ν , τοίς μειρακιώδεσιν έπιβάλλοντες λό-
γ ο ι ς . "Εοιχε γ ά ρ ό τ α ύ τ α ανατρέπε ι ν π ε ι ρ ώ μ ε ν ο ς , τ ά ς 
χ α τ ά πα ιδ ιάν έκ ψ ά μ μ ο υ πα ίδων ά θ ύ ρ μ α σ ι κ α τ -
ε τ κ ε υ α σ μ έ ν α ς π ε ρ ι τ ρ έ π ε ι ν μάλλον οίκοδομίας , ή τοίς 
c z p a π ά σ ι τοίς σονιούσιν ώ ς αληθώς κα \ τήν άλήθειαν 
τ ε τ ι μ η χ ό σ ι ν έπεγνωσμένο ι ς , συναγορεύειν . *Αλλ* 
ε π ε ι δ ή ώ σ π ε ρ έξ έ π ι τ ά γ μ α τ ο ς σοφοί εΐναι βούλονται, 
|4.ή δ τ ι τ ή ς αληθείας άντέχεσθαι σπουδήν ποιούμε­
ν ο ι , τού ψεύδους τε ώ ς οΤοί τέ είσι μεταποιούμενοι , 
έ ρ ε σ χ ε λ ί α πολλή κα \ φλυαρία κα\ βατταρισμοίς χ ρ ω -
μ ε ν ο ι , έ π ί τ ή τ ώ ν πολλών λύμτ], συναρπάζουσι δι* 
α υ τ ώ ν τους άκεραιοτέρους , έκ πολλής άγαν α π ο π λ η ­
ξ ί α ς χ α \ δυσβουλίας α ί χμαλωτ ί ζοντες , ε ίς τδ οίκείον 

prebcnsioucm iucurramus, qui puerilibus trtcanlur 
sennoiiibus. Nam qui bujusmodi argumeiila ad-
versariorum evertere n i l i l u r , is domunculas po-
lius lusu pueril i fabricatas v i l e t u r prosteroere , 
quam rebus apud omnes vere sapienics ver i ia t i s -
que culloree ceriissimis pa i roc ina r i . Sed quia 
lanquam arbitralu suo sapienles esse volunt, l an -
tumqae a veri tal is siudio absunt ut mendacium 
loto affeclu amplecianlur , cavil lai ione mul ia et 
stuliiloquio ac veluti balbuiie ulenies, ideo -ιιοιι 
sine multorum deirimento baec blaterando stmpli-
ciores decipiunl , gravi borum stupore ei incoiist-
deranlia ad irreiienduin abuicnies, donec mulios 

π τ ώ μ α τους πολλούς έλξειν . ΟΤς ήδη κ α \ τ ώ ν λ ο γ ι μ ω τ έ - ^ secum praecipites t rahai i l . Quibus ex rebus jam 
ρων δοκού ντες κα\ περ ιφανέστερων τ ι ν έ ς , σκανδαλί 
ζ ο ν τ α ι , ε π ε ι δ ή ά π τ ε τ α ι ώς τ ά πολλά κα\ τών αρ ίστων 
ό μ ώ μ ο ς - κ α θ ά π ε ρ γ ά ρ φθοροποιού νοσήματος πάσ ιν , 
ώ ς Ι π ο ς ε ί π ε ϊ ν , τ ή ς εαυτών μεταδιδόασι λώβης . 
Τ ψ ς ι ι ν ο μ έ ν ψ γ ά ρ καί κεχρωσμένψ τ ώ ν τ ή ν άκοήν 
π ε ρ ί σαι νόντων λόγων περιθελγόμενοι , τδν δέ κ α τ -
ο ρ ω ρ υ γ μ έ ν ο ν κα\ κεκρυμμένον βόθρον διά τδ ά ν ε π ι -
σ τ ά τ η τ ο ν ού προορώμενοι , τ α ί ς π ά γ α ι ς έξ απροσ­
ε ξ ί α ς τ ή ς α π ι σ τ ί α ς άκλεώς περ ιπ ίπχουσ ιν . Έ ν π ρ ο -
σ χ ή μ α τ ι γ ά ρ Χριστ ιαν ισμού τδ Χριστιανίζον ά π α ν 
ε υ σ ε β ώ ς ό ταύτα σ υ γ γ ε γ ρ α φ η κ ώ ς δυσμενώς έ ξ ε π ό ρ -
Ο η α ε . Τ α ύ τ $ τοι και ούκ άκόσμως τ ι δόςαντες δρ$ν , 
είς τήνδε τών λόγων τήν έξέτασιν κ χ θ ή / α μ ε ν ε α υ ­
τ ο ύ ς . Κα*ι ούκ άν άποκνήσαιμεν σαθρά κα\ κ α τ ε ρ -

diu nonnulli quoquc ex iis qui videnlur sapientcs 
e l i l luslr iores, scandalutri pai iunlur : quandoqui-
dem al t ingi l sxpe oplimos eliain labes, quae pesii len-
l is instar raorbi, cunci is , u l ve rbod icam, c x i i i i m i 
suum communica l . Eieni in spccie ac fuco scrmonum 
auribus blandienlium de l in i l i , iiequc ob stiam itisci -
l iam effossam laientcmque foveam pra:videt>tcs, l n 
increduii ial is laqueos inconsideratc lurpiierqtio 
labuntur. Nam sub Chr i s i i an i smi simulata specb*, 
bic qui lalia sc r ips i l , o r lbeJoxam lotam C u r i s l i a i i i -
la lcm bosl i l i ier depopulalus e s l . Sic i iaque, u lb i l 
indecorum agere exisi i tnanlcs, in boc do<:iriiue 
examen nosmet conjecimus. Neque recusabinms p»t -
i r i da ac dilabentia e la raneormu conlexlu deb liora 

^ υ η χ ό τ α κα\ άραχνίων ασθενέστερα τ ά τούτων ά π ο - Ο horura argunienta exponere, χι 1 i i s , veritalis ore, 
φ α ί ν ε ι ν π ρ ο β λ ή μ α τ α , τούς τ ή ς αληθείας έλεγχους 
ε υ ο τ δ χ ω ς έπάγοντες , ώ ς άν δήλης άπασι τ ή ς έν 
α ύ τ ο ί ς άτοπίας καθ ισταμένης , έπ ιγνοίεν οί συνετοί 
τ ο άπατηλόν αυτών κα\ κατεπτυσμένον , κα \ τής 
ε α υ τ ώ ν ασφαλείας προνοήσαιεν. Ό τ ι μέν ούν ώς έν 
α π α σ ι ν άσυνετούντες κα\ άμαθα ίνοντες ,κάν τ α ύ τ α ι ς 
ά π ο σ φ ά λ λ ο ν τ α ι τα ί ς φωνα ί ς , τ ψ ά γ ρ ά π τ ω φ η μ \ κα \ 
Δ ' κ ε ρ ι γ ρ ά π τ ψ , ώ ς ο ιμα ι , π α ν τ ί τ ψ σ α φ έ ς · ε!ς τ α ύ ­
τ δ ν α μ φ ό τ ε ρ α συνενεγκόντες , τ ά έν πολλοίς δ ι α φ έ ­
ρ ο ν τ α , π ε ρ \ ών ε ί ς ύστερον δ ιαληψόμεθα, τήν τε 
& α φ ο ρ ά ν κ α \ τ ή ν άπ* αυτών σημαινομένην δ ύ ν α -
I J L I V ε π ι σ κ ε π τ ό μ ε ν ο ι . *Εν τ ψ παρόντ ι δέ , τ ή τούτων 
& π α ι δ ε υ σ : α κ α ι άμουσία συγχαθ ιστάμενο ι , π ρ δ ς τ ά ς 

διδασκάλου αυτών προβεβλημένας φωνάς , ο ίκείως 

refulaliones apie opponamus ; aique i l a mait ifeslaU 
omnibus ipsorum absurditaie, aguoscant cortfaii 
liomines fraudem i l lorum ac v i l i l a tem, e l propria» 
lutete consulaiU. Quod ig i lu r s iol idi ac rudos in , 
bis quoque er ranl vocabulis, indescr ipl i , inquam, 
et inc i rcu inscr ip l i , ctiique exploralum pu to ; dum 
ad unam noiionem utrunique conferunt, quse tameii 
vabledif feruul ; de quibus posiea traclabiuius, cuin 
ipsorum differeiUiam c l s ignil ical ivam vim considera-
bimus. In praBsenti auleni conira isloruin ignorau-
tiam imperii iamque acc i i i c l i , ad ea qu;c ipsoruni 
niagister vocabula obj ic i i pecul iares ludi i imi ios lnnn 
converlcmus. Porro conspicuum c r i l , quod si ejiu?, 
qui auctor mali fui i , macbinas dis jcccrimus, i l l o n i m 
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quoque, qui indidem insi i tui ionein suam accepc-

m n l , opera eimul destiucntur. 

8. Communis atitem a nobjs scrmo fici lum con-
i r a invcntorcm ac parenleni scenici bujusdogn.alis, 
ti;m contra satellites ejus novosque scurr i l is bu-
j i i sceer roncxque sentenliae dogmaiisias. Agesis i g i -
m r , niora omissa, objccla ab i l l i s cxpcndamus; 
bisque iu medium adductis, quol^uol abstirde d i -
rtuit, ei ob decipicndum fallcndumqiie vulgus i n -
s i r u i m t , quidquid blaspbemiae in his inest, facili 
i-ogoiio coarguamus. Sed cn im imil las i l lorum 
nugas, c i iusi iam gar ru l i i a lem, qua 1 9 vanum ver-
boriim ci iu iul i in i audienlibus i i igcrunt, decl inanles , 
ipsa qux* i l lorum sl i i l l i l ise capitalia ex i s l imanlur , 
cominus aggrediamu^ Neque sccins animadvertcn-
dum est, qua ralione ad i l los , qui tunc saccrdolali 
digniiatc exornati crant, sermouem suum intendat. 
E i e n i m in icr rogai iva forma scrmocinans, i la s imu-
Jal soluiiones dubiortini c x q u i r c r e ; c l s i alioqui 
p rxpo lcmia mul ia e l oinui audacia propr ixq i ie seu-
lcntiac lenar i ia le uteus, placi la sua jamdiu exse-
qu i lu r . Ste ig i lur objectiones se habenl (9). 

9. ι Sancta Dci catbolica omnium, qwi C b r i -
e l iani sumus, Ecclesia Iradilione d i d i c i l ita confiteri 
F i l i u m ac Verbum Dei : naltira v idel ice l s impl icem, 
incarna lum autem in sanciissima immaculata Do-
nii i ia nostra Deipara semper virgine Maria ; non mu-
ia la in.carnem divinitaie, neque carne incremeniuni 
nfleicnle d i v i n i l a t i ; scd duabus naturis in incon-
fusam tinam coennlibus uuionem div in i la l i s alque 
huniat i i ia t is ; ideoque unum eumdenique esse secun-
(iimi unicam bypolasim, duplicem vide l ice l in uua 
pcrsotn : c l iamsi omnis hnago de protolypo aliquo 
dcrivata cognoscitur. ι 

H.rc in prooentio sunt. Qwid rrgo nos ad ha?c 
riicinius? Nempe quia s tai im quidem primoquc 
nio lu , qtioiiiam ad Cbr i i ianos vcrba facit, scenicani 
Cltr is l iani bominis pcrsonam sibi i ndu i l v doluin 
aique fallaci I I I I i n l r a proprium a i i imuni , tanquam 
π . a n a , i i i l c r i m cclans. Jactat atitem se Ecclesia» 

- ronservare Iradii ioncm t Ycrbtquc Dci bumanati 
inys:erinm maguiticarc v i d e i u r ; siimilquc bonorare 
Miui i l a l sau< l iss imam VirgiiKMii Dei malren); 
quam alibi nii t l i imodis dfboncslalam iradticcre 
iifoliebaiur, nccnon ejusdcm apud D C L M I I inlerces-
Moucin ncgare, a qua Cl ins t ianis omtiibus ceu 
salulis coneiliatrioe, spe immobui f rc t is , salvar. 

(9) Sequcnlcs sub as ier is i i s vol pmius obelis lo<i 
e i ian lnr n fn la l ion i s gralia a Nicepboro, ox d c p i ' i -
ilito Copronymi scripto pro h i r e s i lconoclastariiiu ; 
M \ e id edicmui fuerii , sive traciaitis sub ejus tio-
itiinc scripit is . Ed ic lu in qtiidem n.einoral Suidas 
vuc. Κ ω ν σ τ α ν τ ί ν ο : , iiccnori O d r n t u s ed. Pa i i s , 
I · IIt p. i : ' β ς και Οεσμδν l-\ λαού καΟολικόν 
ίκθέσθα ι , ^ λέγίσΟαί τινα τών θεραπόντων 
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Α άρμοσδμεθα. Φανερδν δ*αν ·, ένοιτο, ώ ; ε ί τ ά τ ο ΰ μ υ σ τ -

αγωγήσαντος τήν κακίαν καταβληθε ίη μ η χ α ν ή μ α τ * -
κα\ τών εκείθεν έ ξ η ρ τ η μ έ ν ω ν τήν μύησιν , σ υ γ κ α θ -
α ιρεθε ίη τ ά ε γ χ ε ι ρ ή μ α τ α . 

η ' . Κοινδς δέ δσται ή μ ί ν δ λ δ γ ο ; πράς τ ε τ δ ν 
εύρετήν κα\ π α τ έ ρ α τοΰδε τοΰ δ ρ α μ α τ ο υ ρ γ η θ έ ν τ ο ς 
δόγματος , κα\ τους ύ π α σ π ι σ τ ά ς κα\ κενούς δ ο γ μ α -
τ ιστάς τ ή ς βωμολόχου τ α ύ τ η ς κα\ α π α τ η λ ή ς δ ό ξ η ς . 
Καιρδς λοιπδν ήδη έπ* αυτήν τ ώ ν π ρ ο β λ η μ ά τ ω ν 
αυτών ίέναι τήν έρευναν · κα \ τ α ΰ τ α ε ί ς μ έ σ ο υ ς 
άγαγόντας δσα παράλογα έν αύτοίς , κα ι πρδς ύ π -
α γ ω γ ή ν κ α \ ά π ά τ η ν ί ω ν πολλών σκευωρούμενα, κ α ί 
ε ί τ ι βλασφημίας όμπλεων δ ιαφανε ίη , δ ι ε λ έ γ ξ α ι 
pαδίως · άλλά τδν πολύν ύθλον κα \ τήν έ γ κ ε ι μ έ ν η ν 
φλυαρίαν , κα \ άλλως β η μ ά τ ω ν δχλον το ί ς ά κ ρ ο α -

^ τ α ί ς έμποιοΰσαν περ ι ιστάμενο ι , έ π ' α υ τ ά τά δοκούν-
τ α κα ίρ ια είναι τ ή ς ματα ιότητος αυτών ό μ ό σ ε 
χ ω ρ ώ μ ε ν . Ουδέν δέ χείρον έπ ιμνησθήνα ι καί φ 
τ ρ ό π ω τοίς τδ την ικάδε τδ τ ή ς ίερωσύνης έ σ χ η μ α -
τ ισμένοις α ξ ί ω μ α τ ψ λόγψ π ρ ο σ ά γ ε τ α ι Έ ν σ χ ή μ α τ ι 
γ ά ρ ερωτήσεως π ρ ο ά γ ω ν τδν λόγον, εκείθεν ύ π ο -
π λ ά τ τ ε τ α ι τ ά ς λύσεις τών ή π ο ρ η μ έ ν ω ν έ π ι ζ η τ ε ί ν , 
καί τοι κατά πολλή ν έξουσίαν, αύθαδεία πάση κ α \ 
φ ιλαυτ ία κεχρημένος , τά α ύ τ ψ κεχαρ ισμένα π ρ ο ο ι -
ηνυκώς ή δ η . Έ χ ε ι δε ώδε τ ά προτε ινόμενα. 

θ' . ι Ί Ι α γ ί α τοΰ θ ε ο ύ καθολική η μ ώ ν π ά ν τ ω ν 
τ ώ ν Χριστ ιανών Ε κ κ λ η σ ί α , παρέλαβεν ούτως δ μ ο -
λογείν τδν Τίδν και Λόγον τοΰ θ ε ο ύ φύσει α π λ ο ύ ν 
υπάρχοντα , σαρκωθέντα δέ έκ τ ή ς π α ν α γ ί α ς ά χ ρ ά ν -

(2 του Δεσποίνης η μ ώ ν Θεοτόκου άε\ παρθένου Μ α ρ ί α ς , 
μή τρέψαντα τήν θεότητα είς σάρκα, μήτε τ ή ν 
σ ά ρ / α ε ίς τήν θεότητα αύξος έ μ π ο ι η σ α μ έ ν η ν , ά λ λ α 
τών δύο φύσεων συνελθουσών ε ίς Ινωσιν ά σ ύ γ χ υ τ ο ν 
μ ί α ν , τήν τε τής θεότητος κα\ τ ή ς άνΟ ρωπότητος , 
ενατδν αύτδν καθ* ύπόστασιν μίαν ύπάρχε ι ν · τ ο υ τ -
έστι διπλούν έν έν\ προσώπω δντα, κάν π α σ α ε ί -
κών π α ρ ά γ ω γ ο ς (10) πρωτοτύπου τινδς γ ν ω ρ ί ζ ε ­
τα ι . » 

Τά μέν δη τών προο ιμ ίων το ιαύτα . Τί ουν π ρ ^ ς 
τ α υ τ ά φαμεν η μ ε ί ς ; "Οτι εύθυς μέν κα \ έκ π ρ ώ τ η ς 
επ ι χ ε ιρήσεως , επε ιδή πρδς Χριστ ιανούς ήν α ύ τ ώ ό 
λόγος, Χριστιανού πρόσωπον υποδύετα ι , τδ ύ π ο υ λ ο υ 
κα\ δολερδν ώ σ π ε ρ έν τ α μ ε ί ψ τή εαυτού ψυχή τ έ ω ς 
άποκρυψάμενος* καταλαζονεύεται δέ τήν τής Έ κ -

D κλησίας φυλάττε ιν παράδοσιν , κα \ ά π ο σ ε μ ν ύ ν ε ι ν 
δοκ-ί τδ τής οικονομίας τοΰ θεοΰ Λόγου μ υ σ τ ή ρ ι ο ν · 
γεραίρε ιν γ ε μήν κ α τ α σ χ η μ α τ ί ζ ε τ α ι τήν π α ν α γ ί α ν 
Παρθένον, τοΰ θεού μ η τ έ ρ α , ήν έν έτέρο ις π ο λ υ τ ρ ό -
π ω ς ή τ ι μ ω μ έ ν η ν δεικνύειν Ιβούλετο, κα \ α ύ τ ά ς τ ά ς 
π 4οος θεδν π α ρ 4 αυτής πρεσβε ίας , δΓ ών πασι Χ ρ ι -
στ.ανοΐς ώς σωτηρίας προξένων έλπίσιν ά κ λ ο ν ή τ ο ι ς 

ρ ίου τδ π α ρ ά π α ν άγ ιον , άλλά κα\ τά λείψανα τ ο ύ ­
τ ω ν ευρισκόμενα δ ιαπτύεσθαι , κα\ μηδέ π ο ε σ β ε ί α ν . 
αυτών έξαιτε ίν* ουδέν γ ά ρ ίσχύουσιν : νί legem 
quoque universalem populo propo$uerii, ne quisquam 
omnino senorum Dei, tanctu$ diceretur; sed etiatn 
torum rcliquiic reperta' detpuerentnr, neve interce*-
*'» ipsoium peleietur, cat qui niliil j^vnre queant. 

(lOj C>id. π α ρ ά γ ο ς . 
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έρτ^ρεισμένοις τδ σώζεσθαι π ε ρ ι γ ί ν ε : α ι , άπαναινό* Α comingi i ( Η ) . F i c l i s aulem hiijiisniodi vcrbis mores 

auditorum fascinat, u( sic cos trarrsvcrsos agere 
pos*il. I l inc belle admodtim alque accurate compleri 
in boc hoinine i l lud apparel, quod sacra oracula 
d icuul : Sagitta vulnerans, lingua eorum : tepulcrum 

μ έ ν ο ς . Κ α τ α γ ο η τ ε ύ ε ι δέ το ις έπ ι πλαστοί ς £ήμασι 
τ ο ύ τ ο ι ς τ ώ ν ά κ ρ ο ω μ έ ν ω ν τ ά ή θ η , ώ ς άν αυτούς διά 
τ ο ύ τ ω ν έ π α γ α γ έ σ θ α ι δυνήσοιτο. Ε ν τ ε ύ θ ε ν άστε ιως 
τ ι ς μ α λ α κα ί έ μ μ ε λ έ σ τ α τ α άποφανε ίτα ι πληρούσθαι 
έ π % α ύ τ ψ εκείνα δή τά Ιερά λόγ ια φάσκοντα · 
ΒοΑϊς τιτρώσκονσα ή χΧώσσα αυτών · τάφος 
άνεφγμέτος ό Λάρνγξ αυτών ταΤς γΛώσσαις 
αντοΥΤ έδοΛιονσαν. Ι ΐ ιθανεύονται μέν γ ά ρ τ ώ λε ίψ 
κα ι περ ι χαρε ί τών λόγων με μορφωμένο ι , τήν άκοήν 
καταΟέλγοντες * τ ι τρώσκουσι δέ ό μ ω ς , ώς έν βολίσιν 
ο ς ε ί α ι ς , τάς τ ώ ν α μ α θ έ σ τ ε ρ ω ν ψ υ χ ά ς , ποικ ίλοις κα \ 
άν ιάτο ι ς τ ρ α ύ μ α σ ι κ α τ ά βάθους π ε ρ ι α μ ύ σ σ ο ν τ ε ς . 
Ή ν ί κ α γ ά ρ δυστρόπως και κακοήθως κατά τ ή ς αλη­
θείας προσφέρετα ι , ευθύς ού π α ^ η σ ι ά ζ ε τ α ι τήν 
άσέβε ιαν · ε ύ γ ν ω μ ό ν ω ς δέ π ε ρ \ τδν ύ γ ι ά δ ιατ ίθετα ι ^ 
λόγον, ά π δ τού δόςαι ορθώς κα \ ά μ έ μ π τ ω ς όοξάζειν , 
θηρ&αθαι τ ώ ν πλε ιόνων τήν Ιννοιαν μ η χ α ν ώ μ ε ν ο ς , 
ίνα έν φ μέλλοι τ ά τ ή ς οίκείας έξερεύγεσθαι π ο ν η ­
ρίας , π ι θ α ν δ ς όφθε ις , 0αδίως έλοι τους πε ιθομένους 
αύτοΰ το ί ς π λ ά σ μ α σ ι ν . Άλλά γ ά ρ ού χ ρ ή προσ-
ε χι β λ έ π ε ι ν τοίς 0 ή μ α σ ι ν , άλλά προσέχειν τοις έ γ χ ε ι -
ρ ή μ α σ ι . Τ α ί ς άληθε ία ις γ ά ρ α ίρετα ι α ύ τ ψ κατά τ ή ς 
τοΰ Μονογενούς οικονομίας ό π ό λ ε μ ο ς . Ε ν τ ε ύ θ ε ν ό 
Τ υ φ ω ς τ ή ς ασεβείας δ ια ίρεται κα \ πολύς έ π ι φ ύ ε τ α ι , 
κ α τ ά τ ώ ν Ιερών η μ ώ ν δ ο γ μ ά τ ω ν τήν εαυτού ά ν τ -
ε ξ α ν ι σ τ ά ς χακοδοξίαν · κα \ οΤς ούκ έξήν α ύ τ ψ έ γ χ ε ι -
ρείν ή πρόσβλεπε ιν , τούτοις π α ρ ά π ά ν τ α τδν τοΰ 
δ ικα ίου λόγον και τήν ίεράν η μ ώ ν θεσμοθεσίαν ά ν τ ι -

patent, guliur eorum :lingui$ suis dolou agebanl ***. 
Suadeul euim, leporc ac leniiale sennonis semei 
iigurantes, auresque mulcenles; vulneranique s i -
tnal, ceu sagitiis acutis, indoctiorum anitnos, v a -
riisque et iusaiiibUibus plagis allo iransfigtinl. C i im 
cniin obliquc bic bomo nia l i l ioscqi i f a i K c r s a s \ c -
r i la ic ;u invcbi lur , non conlinuo impicialem oslon-
l a l ; bcuigne vero sincerequc doctrinam sanaui ex-
ponit, u l videalur n c l e e l i r reprcbcns ib i l i l c r scu-
l i r e ; aique i ia complurium bcncvolcmiam venari 
niol i lur , ut cum postea propriain cvomel mal i i i am, 
dignus fide habitus, facilius cos capiat qui ipsius 
ficlas fabulas perstiadcri sibi s ive r iu l . Atqui baud 
opor le i verbis ai lendere, 2 0 *ed coi i s idc-
rare. Ue cuim vera commovelurab eo bel lumadvcr-
sus Unigcnit i incamal io i ie in . I i iuc Typbon impie -
latis a l lo l l i l u r plur i inumquc grandesdt , sacris 
noslris doginatibus pcrversam suam opiiiionem 
opponens : quasque res ei nec attingerc nec spe-
ciare l iccret , eas pra:lcr omne fas pralerqt ic no-
slram legislaiionem (12; oppugna i , suinmo cmn 
iinpetu et odio in E c c l e s i x corpus insi l iens. Cer le 
omaibus noium es ' , quos bomines in Ecclcsia sua 
Deus p o s u e r i l , neinpe eos quos magni Apos io l i 

κ α θ ί σ τ α τ α ι , ε μ β ρ ι θ έ σ τ α τ α τε κα\ δυσμενέστατα Q doclr i i ia nobis demonslrat 8 . Nibi lominus cum 
έαυτδν έ π ι ^ ί ψ α ς τ ή Ε κ κ λ η σ ί α . Έ π ε ί π ε ρ δήλοι 
πάσι κ α θ ί σ τ α ν τ α ι ζΖς ό θ ε δ ς έν τ ή εαυτού Ε κ κ λ η ­
σία εΟετο, τ ή τού μεγάλου Αποστόλου μ υ σ τ α γ ω γ ί α 
ή μ ί ν φανερούμενο ι · παρδν γ ά ρ τοίς δημοσίοις κ α ί 
βασ ιλ ικο ί ς ένασχολείσθαι π ρ ά γ μ α σ ι ν , ε π ε ι δ ή τ ή ς 
θε ίας δόξης τ ή ν οίκείαν φιλοσαρκίαν κα\ ε μ π ά θ ε ι α ν 
π ρ ο τ ε τ ί μ η κ ε , τ α ί ς τών αγόντων υπαγόμενος ε ίσ -
η γ ή σ ε σ ι , δεινδν π ν ε ύ σ α ς , κ α τ ά τοΰ εύσεβούντος 
;^έροι>ς τήνχεΤρα καθώπλ ισε , κα \ τήν γλώσσαν κ α τ ά 
τ ή ς ο ρ θ ή ς κα\ ά μ ω μ ή ι ο υ η μ ώ ν παρέθηξε π ί σ τ ε ω ς . 

bic 
(Mamonas) deberet publicis regalibusque negoiiis 
vacare, poslquam diviiuc g lo r ix camal i l a lem stiain 
alque l ibidinem anleposuit, ductorum suorum i m -
pulsus suasionibus, borr ibi l i ter lurens coulra p io -
rum parles manum armavit, linguamque adversus 
rectam et i i iculpabilem Gdem nosiram exacu i i . S i 
quis ergo mentem adver icr i t , et accuraiius rem 
dispexeril , facill ime i l lu in cognoscei, non adver»us 
vcriiateut lanlum impingere, verutn etiam sibimet 
ipstnn derormiter conlradicerc . 

ΕΓ τ ι ς ουν τδν νουν προσέξει κα\ άκριβέστερον έπ ιστήσε ι ε , ^αστα άν αύτδν έπ ι γνο ίη , οΰ μόνον τ ή 
ά λ η θ ε ί α προσκρούοντα, άλλ* ήδη κα \ έ α υ τ ψ άγεννώς π ε ρ ι π ί π τ ο ν τ α . 

t \ € Ή αγία τοΰ θ ε ο ΰ , φησ\ , κα\ καθολική η μ ώ ν 40. ι Saticia De i , inquic, c i calholica oau i inm, 
π ά ν τ ω ν τ ώ ν Χριστ ιανών Ε κ κ λ η σ ί α , ι Ποίαν ενταύθα ρ qui Cbr is t iani sumiis , ecclesia. ι Qiianinatn bic 
φ ή ς Έ κ κ λ η σ ί α ν ; ή ρ ε τ ο ά ν τ ι ς αυτόν . Εί μέν έτέραν lu dicis ecclesiain? rogabi l etiin aliquis. S i a l i a u 

τ ι ν ά κ α \ οικείαν άποτεμόμενος , έν τή μ α τ α ι ό τ η τ ι 
τ ώ ν Αογιαμών φαντασιούμένος ά ν ε τ υ π ώ σ ω , σδν άν 
εΓη τ ο τ ε χ ν ο ύ ρ γ η μ α . ΕΙ δ έ δ ή τ α ύ τ η ν τήν καθ* η μ ά ς 
ε ι « ο ν ς , π ώ ς αγία/ ενταύθα καλείς , ήν εναγή κα \ 
ά κ ά θ α ρ τ ο ν ένέτέροις διά πλείστων δσιον έπινσιών κα \ 
κ α κ ο υ ρ γ η μ ά τ ω ν , κα ι λάτρ ιν δαιμονίων ά π ο φ ή ν α ι 
έ σ π ο ύ δ α σ α ς , κα \ ξοάνοι; άνοσίοις προσκυνήσασαν, κα \ 

a - k P & a l . x i n , δ . · A c l . x x , 28. 

Yides baud esse neolericam nequc noslro* 
m m tanluminodo ascet icorum, banc opinioiit*tn, 
q a m l bcaia V i r g o saluicm ;ciemam (intcrcedcndo 
s r i l t c e t ) nobis conc i t i e l ; ncqtie id ciim aliqua C b r i s l i 
redesnploris ac iuedialoris conliiiiicdia calboliris 
< i C i , proul hcicrodoxi quidam dirli iati 1 . . Profectu 

quamdam peculiarem secernens, dum pbaniasi.e 

l u * vanitati indulges, procudis l i , hoc ul iquc pro-

pr ium e r i l opificiuin luu in . S in vcro bauc dicis , qu.u 

apud nos est , quoinodo tu sanctam minc appel!a« , 

qnani exsccrandain impuranique alibi l ici ionibus 

luis p lWimis atque mali t ia , et da?moniorum c u l t r i -

ccm, statuasquesacrilegas veneranlem demonsirare 

bauc scnlenl iai i i coufirmarn mul l i s aliis Pa l rum 
auctoi i ia i ibus , non forel difficile. 

(12) Nempe conlra canonicam regiilam, qua l a i -
cis bominibiis disp:ilarc dc diviuis d iguial ibUi» iu* 
tcnliftusn c r a l . 
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conalus cs? idque jamdiu ab ani iquis temporibus Α τούτο έκ παλα ιών τ ώ ν χρόνων κατε ιθ ισμένην ε ι σ ή γ α ­

γες ; Ταύτα γ ά ρ τής σής διανοίας τ ά ά π ο β ρ ά σ μ α τ α , καΛ 
τής Οεομάχου γλώσσης τ ο λ μ ή μ α τ α . Ού λόγοις μόνον , 
ήδη δε και άνάγραπτον ε ί ; Ιλεγχον τ ή ς ε ί ρ γ α σ μ έ ν η ς 
σοι προς θ ε δ ν καί ανθρώπους π α ρ α ν ο μ ί α ς , π α ν τ α ­
χού τήν βλασφημίαν ά π ο λ ι π ώ ν . Π ώ ς ου ν α υ τ ή ν , 
οπότε μεν τ α ί ς ο ίκείαις συναγορεύΐ ΐν βούλοιο 
δόςαις , καθολικήν κα\ άγ ίαν όνομάζων κ α τ α κ ο μ -
ψ ε ύ η ; Ή ν ί κ α δέ τών θε ίων η μ ώ ν κατεξανίστασΟαι 
δογμάτων , ε ί ; ταύτδν άγων θεδν κα\ δ α ί μ ο ν α ς , 
ε ιδωλικήν κ α τ α γ γ έ λ λ ε ι ς ; Π ώ ς δέ ούχ\ σύ μάλλον 
ε ιδωλολάτρης ; Κα\ ίνα τ ώ ν ά π ο ^ η τ ο τ έ ρ ω ν ά φ -
έξωμα ι , ό τ ώ κόσμω προστετηκώς καί δόςη τ ή κο­
σμική ύπεραιρόμενος , δ τή σαρκ\ και ";αίς φιλ-
ηδονίαις κατηνδραποδισμένος , χρόνοις τε κα \ τ α : ; 

^ παρούσαις ε ύ η μ ε ρ ί α ι ς τήν εύδαιμονίαν π ά σ α ν 
μ ε τ ρ ώ ν , κα\ μηδέν υ π έ ρ τ ά γ ή ι ν α φανταζόμενος , 
άλλ* ούχ\ τή ε ί ; θ εδν έλπίδ ι κα \ τ η ρ ή σ ε ι τ ώ ν θε ίων 
εντολών δοξάζεσθαι προαιρούμενος , έφ* οΤς ώ ς πρόσ-
υλος κα\ π ε ρ ι π α θ ή ς άποβουκολούμένος, κληρονο-
μ ίας τ ή ς ουρανών βασιλείας έ κ π έ π τ ω κ α ς , τ ώ δέ 
ά π ο τ ε τ α γ μ έ ν ω σοι τ ή ς γεέννης τόπω τοίς θε ίο ις 
δ ικαιωτηρίο ις ά π ο π ε μ φ θ ή σ η . Διά δή τούτο τ ή ς 
θ ρ η σ κ ε ί α ; τών Χριστ ιανών κ α τ α γ ο ρ ε ύ ε ι ; , κ α \ 
άσθίνε ιαν τ ή ς πανσθενούς τού θεού κ α τ α ψ η φ ί ζ η 
δυνάμεως, ώς άν ούκ Ισχύσαχτος είδώλων π λ ά ν η ς 
τδ γένος έξελέσθαι τδ άνθρώπε ιον , Γνα τ δ δύστηνον 
κα\ άπηχθημένον τού σού φρονήματος ύ π ο φ θ ά ς 
προεκφεύξη , κα \ τήν οίκείαν κακούργως έπικρύψτ} 

facl i lanlem affirmas? Ilu: sunt eniin mei i i i* lure 
dcspumaiiones, Deoque l iosi i l is linguae ausus. Ne-
cjue verbis lantuin, sed jam etiani s c r i p l u r i s , ubi-
que blasphemia? vestigta relinquis, qtuc luam a«i-
versus Deum ct bomincs inipielateni cuarguunt. 
Cur ergo Eccles iam, dnm luis quidcni eam velles 
patrocinari opiuionibus, calbolicam eisa t tc iam ap-
pellare j a c l a s ; cum autem divina nosira vis do-
gmala oppugnare, perinde babeits Deum ac d.rmo-
nes, idololalr ieam esse denuntias? Nonue tu poiius 
idololatra es? Atque u l secrei iora o r a i u a i n , tu 
liuindo dediius, et mundaua gloria elatus, l u car-
nis e i voluptalis mancipium, hoc teinporalis v i t » 
spai io e l prsesentibus bonis fe l ic i la lcm omncm 
dimeliens, nihilque praeler lerrena animo agitans, 
baud vero spe in Deum e l divinorum inandatoruai 
observatione glor iar i volens, lu his , inquain, male-
rialibus adharens, variisque cupidital ibus abreplns, 
bairediiale coelesiis regni exc id i s l i , et aa^ desl ina-
lum l ib i g e b e n n » locum diviuis judici is amanda-
bcris . Propterea Cbr i s l i anon im religionem accusas, 
«ι omii ipoiei i l is Dei vires suflfragio luo inflrmas 
csse definis, quasi is non poluer i l ab idolorum er-
rorc buinanum genus l ibera re ; idque agis, u l n i i -
s»r iam e l odiuni dogmatis tui praverienscflTugias, 
titaiuqtie rnaliiiosc igiiominiatn ce l«s . I dc i r coCbr i s i i 
v i l e m , quain ex i i i lc l lec iua l i jEgypto iranstulU, 
vi latericio peccatorum luio , atque invis<bilibus 

operura prxfecl is liberavit (13),.ceu aper de silva Q αίσχύνην. Διά τούτο τήν άμπελον τού Χ ρ ι σ τ ο ύ , ή ν 

vastasti, aique ut smgularis ferus depaslus cs * : 
)i l i i lo furens minus quam ille adversns Jacobi po-
puluin cordc obduratus el acerbus laborum i a i -
pe.-aior Jugyptius, vel i l le telricus tyrannictisque 
dynasla Babylonicus. 21 S ic enim lu ia Cbr i s t i 
b r r ed i l a i em i r rucns , pariem pjus eleclam et pra» 
« x i e r i s frrvcniiorem iutolerandis plurimisque i a -
ju r i i s perseqtiens, usque ad neceai excruciast i . Hoc 
odidisl i prjmu ii vesaniie luae documentuni. 

τ ή ς νοητής Αιγύπτου μ ε τ ή γ α γ ε , κα \ τού πηλού τ ή ς 
πλινθε ίας τών α μ α ρ τ η μ ά τ ω ν , κα\ τών α ο ρ ά τ ω ν 
έργοδιωκτών ήλευθέρωσεν , ώς ύς έκ δρυμού έ λ υ -
μ ή ν ω , κα\ ώς μονιος άγριος κατενεμήσω · ουδέν 

ήττον μανε\ς κατ* α υ τ ή ς , ή πάλα ι κατά τ ώ ν έ κ 
φυλής Ι α κ ώ β , δ βαρυκάρδιος κα\ π ι κ ρ ό ς έ ρ γ ε π ε ί -
κ τ η ς Α ί γ ύ π τ ι ο ς , κα \ ό τύραννος κα\ σοβαρδς δ υ ν ά ­
στης ό Βαβυλώνιος. Κα\ γ ά ρ ο ύ τ ω τ?) Χριστού κ λ η ­
ρονομιά έ π ι θ έ μ ε ν ο ; , τ ή μερίδι τ ή ε κ λ ε κ τ ή , κ α \ 

τ α ύ τ η ς μάλιστα τ φ θερμοτέρω μέρε ι , κα\ ύβρεσιν άνυποίστοις ώς πλε ίστα ι ς ε π ι ώ ν , τ ά ς μέχρ ι θ ά ν α τ ο ν 
α :κ ίας Ι π ή γ α γ ε ς · έν ήρχθω δή τούτο τ ή ς σής άπονοίας τ ε κ μ ή ρ ι ο ν . 

11. ι Tradi i ione d id ic i l confiteri. c Hoc loco, ta'. Ε ί τα · « Παρέλαβεν ούτως όμολογειν. t Έ ν 
\ιΛ qaod a i l ιιοιι inlel lexi t i s t e , qui oni i imm sa- τούτοις ή ού συνή / εν δ τ ι κα \ λέγει ό π ά ν τ ω ν 
pitintissiimun se arbi t ra l i i r , vel dala opera polius ^ σοφώτατος είναι οίόμενος, ή εκών πάλιν τ ι νάς π α -
vult atiquos fal lere; aique . l iaud scio u l rum insa- ρακρούεται * κα\ ούκ οίδα πότερον παρανο ία ; ή π α ν -
ν.\χ polius an callidilatis iashnulaadus s i i . Aud io l 
cn i in a nobis : Adbuc lu i radi t ioi iem memoras? 
<Jnit!ni vero tu atilea priscam alque ab initio' 
a sanciis apnslolis iaclytisque Pa l r ibus tioslris 
iraditam ac doaiiuaaiem iu catbolica verc ct 
.apoetolica Ecclesia consueludineni adui i t l i s , sivc 
i\\ix l i t ler is sive quac voco tanium i rad i l a fuit? 
Siatetnim, iaquit divus Aposiolus ad quosdam sc r i -
l»Ciis, el retinete tradiiiones, quas didicislis, $ive per 
scrmonem, she per et;i$lolam noslram 7 . ^Eqne 
€ii i .n u l r inquc vis ct probatiu coufu. Noime crgo 

ουργίας αυτόν τ ι ς γράψαιτο . Άκούσετα ι γ ά ρ · Π ά λ ι ν 
αύτδς παράδοσιν ε ί σ ά γ ε ι ς ; Τ ί δή π ο τ ε ; μή π ρ ό τ ε -
ρον τήν ανέκαθεν κα \ έξ αρχής π α ρ ά τών Ι ε ρ ώ ν 
αποστόλων κα\ τών άοιδ ίμων η μ ώ ν Πατέρων π α ρ α -
δεδομένην και κεκρατηκυ ίαν έ π \ τ ή δντως κ α θ ο λ ι κ ή 
κα \ αποστολική ^Εκκλησία, συνήθειαν π α ρ α δ ε χ τ ή , 
δση τε έν γ ρ ά μ μ α σ ι κα \ δ ση έν λόγοις π α ρ α δ έ δ ο τ α ι ; 
Στήχετε γάρ, φησ\ν ό θείος Απόστολος τ ι σ ι ν έ π ι -
στέλλων, καϊ κρατείτε ζάς παραδόσεις άς έδι-
δάχθητε, εϊτε διά Λόγον, εϊτε δΐ έχιστοΛής ή/4ω>·. 
Έ π ί ι η ς γ α ρ έν έκατέρψ τούτων μέρε ι ή τ ε ίσχ?>ς 

• P e a l . L x x i x j i . 7 H T b e s s . ιι, 14 
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x z l ή άπόδε ιξ ι ς πρόσεστ ιν . Τ Α ρ ' ού παράφρονος κα\ 
π α ρ α π λ ή γ ο ς οί λόγοι, π ή μέν δέχεσθαι π ε ρ \ Εν χ α ί 
τδ α ύ τ ο π ρ ά γ μ α τήν τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς παράδοσιν , 
« η δέ ά π ο τ ρ έ π ε σ θ α ι ; Τ α ύ τ α δ ο γ μ α τ ί ζ ε ι ν βου -
λόμενος' δ συνετώτατος , π ώ ς ούκ έννενδηκεν, δτι 
γ ε δή τοΰ Χρ ιστού ή Ε κ κ λ η σ ί α μ ε τ ά τών άλλων 
α π ά ν τ ω ν Ιερών σεβασμάτων , και τ ή ν τών σ ε π τ ώ ν 
ε ίκόνων Ιστορία ν τ ε κα \ προσκύνησιν τήν προσ-
ήχουσαν , ε ξ α ρ χ ή ς κα\ μέχρ ι τοΰδεΰρο παραλαβοΰσα 
δ ι α σ ώ ζ ε ι ; Άλλ* ίο ι χεν ή ο ίησις , πάθος ούσα χ α λ ε ­
π ο ί τ ι κσΛεύπερίστατον, έ ν το ί ς χ α ι ρ ι ω τ ά τ ο ι ς αύτο ίς 
άποσφάλλεσθαι . Κ ά ν τ α ΰ θ α γ ά ρ έαυτδν π α ρ α λ ο γ ί ζ ε -
τ α ι , ή οΟς π ε ί θ ε ι ν ύ π ο λ α μ β ά ν ε ι . Ού τοίς λόγοις ούν 
οΤς χ ρ ή τ α ι πρδς έ ξ α π ά τ η ν τ ώ ν πολλών προσεκτέον, 
τ ψ τ ρ ό π ω δέ κα\ το ί ς έργο ι ς , & δή χ α τ ά τ ώ ν 
α γ ί ω ν έβουλεύσατό τε κα\ έδρασεν , αύτδν κ ρ ι -
τ έ τν . 

ι β ' . Ε ί τ α ε π ά γ ε ι · c Μή τρέψαντα τήν θεότητα ε ί ς 
σάρκα , μ ή τ ε τήν σάρκα είς θεότητα αύξος έ μ π ο ι η -
σ α μ έ ν η ν . » Ε ν τ ε ύ θ ε ν δήλον έαυτδν π ε π ο ί η κ ε , π ε ρ \ 
τ ή ν τοΰ Αόγου σάρχωσιν άποσφαλλόμενον * χ α \ χ α τ -
ά ρ χ ε τ α ι λ ο ι π δ ν κ α τ ά μ ι χ ρ δ ν τ ά τ ή ς πονηρ ίας π α ρ α γ υ -
μνοΰν . Ού γ ά ρ ώ σ π ε ρ τ ψ Αόγψ τδ άτρεπτον Ι ν ε ι μ ε ν , 
ο ύ τ ω δέ χ α \ τ ή σαρκ\ αύτδ δή τούτο άποδέδωκε, κάν 
π ε ί θ ε ι ν τ ι ν ά ς έ ν ό μ ι ζ ε ν , ώς τήν σάρκα αποδέχετα ι . 
Τ ί γ ά ρ έδει αύξος τοΰ άτρέπτου ά ν τ ι π α ρ α λ α μ β ά ν ε -
σ θ α ι ; Τ ά γοΰν Ιδ ιώματα αυτής τέλεον ά π ο σ κ ε υ α ζ ό · 
μ έ ν ο ς , τ ή ν οίκείαν χακοδοξίαν προανακρούετα ι . 
ι Ά λ λ ά τών* δύο φύσεων συνελθουσών ε ίς ένωσιν 

CONSTANTINUM COPR. 222 
Α insipieniis a l ioni i ique baec tua verba sun l? roodo 

sc i l ice l in uno eodemque negoiio iradi t ioaem E c -
clesinc adiniuere, modo recusare? I l x c dogmalizare 
volens bic soleriissimus, quomodo non rcputavi l , 
Cbr i s t l E c c l e s i a m , cum caeleris omnibus sacris 
rebus, venerabiliuin quoque imaginum studinm et 
convenicntem adoralionein ab in i i io usque ad l io-
diernum diem , prout acccp i i , conservare? Scd 
enim videtur ob arroganl iam, qune passio dira s i -
inule&tet facile incidene (13-14), in ipsa rei summa 
aberrare. Namquc et bic seinet fa l l i i Mamouas, vel 
certe alios quibus rcm persuadere se puiat . Non 
est ergo verbis, quibus ad mul iorum decepiionem 
ui i tur , atlendendum, sed ex modo ac facinoribus, 
quaeadversus sanclos macbinatus esl ac patravit , 

Β de eo judicandum est. 

12. Deinde addi l : ι Non mutala i u carnem 
div in i ta te , neque carne incremci i lum aifereiite 
d iv in i t a l i . ι k Hic sc manifeste demonstral c i rca 
Domini incarnationem e r r a r e , suamque paula-
l in i j a m incipit improbi ia lem nudare. Noti eni iu 
sicut Yerbo incoavcr l ib i l i l a l em al t r ibui t , i i a e l iam 
carni idein a t l r ibu lam assignavit ; eliamsi a l i q u i -
bus persuadere se pulat carnem a se admitt i . Cur 
enim opor lu i l incremenlum, inconvert ibi l i lat is loco 
d ice re?Ergo carnis proprieiatee prorsus negans, 
pravatn suam senteniiam denunliat. ι Sed duabus 
naluris in iuconfusam unam coeunlibus uiiionem 

ά σ ύ γ χ υ τ ο ν , τήν τ ε τ ή ς θεότητος κα \ τής ά ν θ ρ ω π ο - Ο div in i la t i s et bumani la l i s , unum eumdemque esse 
τ η τ ο ς , Ι ν α τδν αύτδν καθ* ύπόστασιν ύ π ά ρ χ ε ι ν , 
δ ιπλούν έν έν\ π ρ ο σ ώ π ψ . > Παραλογ ίζετα ι έαυτδν 
κ ά ν τ α ΰ θ α , ού γ ά ρ τών άκροωμένων τούς συνετούς 
χ α \ νουν έχοντας . Εί γ ά ρ ορθώς προσέφερε , τ ί δή 
« ο τ ε μ ή και ορθώς διεΓ/,εν, εί άσυγχύτους μ ε μ ε ν η -
χ έ ν α ι τ ά ς χ α τ ά Χριστδν συνελθούσας φύσε ις δ ι ω μ ο -
λ ό γ ε ι , κα \ ά τ ρ έ π τ ο υ ς άν π ά ν τ ω ς τ α ύ τ α ς παρεδέ -
χ ε τ ο ; Έ π ε Ι τ ί ν ι τ ρ ό π ω θατέρας μέν τά Ι δ ιώματα , 
τ ο υ τ έ σ τ ι της τοΰ Αόγου φύσεως διά τού ά τ ρ έ π τ ο υ 
δ ι α σ ω ζ ό μ ε ν α , ε ίσφέρειν προσποιε ίται* θατέρας δέ, 
τ ο υ τ έ σ τ ι τ ή ς σ α ρ χ δ ς , ώ σ π ε ρ π α ρ Γ ρ η μ έ ν α , ά π α ν α ί -
ν ε τ α ι ; Ούχ Ιστ ιν ούν τούτο άτρέπτους χ α \ ά σ υ γ -
χ ν τ ο υ ς τάς φύσεις δοξάζοντος. ΕΙ γ ά ρ τ δ μέν π ε π ο ν -
θ ί ν α ι π ε ρ \ τ ά ς ιδ ιότητας άξιοί , ανάγκη κα\ τδ λοιπδν 

secundum unicam (15) bypostasiin, duplicem in una 
persoua. > U ic quoque sc ipsum f a l l i l , mintroe 
vero audiiores sagaces aique cordalos. Nam si 
recle proposuil , cur rccle quoque oon d i s l i nx i i ? S i 
inconfusas mansisse coetinlcs in Cbr i s lo naluras 
fassus es l , u i ique dcbui l bas iteai prorsus incon-
ver i ib i lcs esse nou dubilare. Deinde quomodo pro-
prielates quidem allerius, id est nalurae V e r b i , 
propter incoaveri ibi l i la te .n coascrvalas proponere 
e imula t ; al lerius au iem, id est carnit*, lanquani 
sublalas negal? Non c s i boc officium hoiuiins, qui 
na turasexis t in ie t inconvenibi lesc t inconfusas. Naa i 
si quis uiunn jud ica l passum esse aliquid in p ro-
pr ieial ibus, necessc esl aherum quoque passuiu 

π ε π ο ν θ δ ς συνομολογήσειν. "Ωσπερ γ ά ρ θεδς τέλειος D ajque confilcatur. Sioul cnini peiTcciuai Demn 
π ρ δ ς η μ ώ ν π ά ν τ ω ν ώμολόγηται δ Χρ ιστδς έν μορφή 
θ ο ο ΰ , ήγουν έν ουσία θ ε ο ύ υ π ά ρ χ ω ν , ούτω κα \ 
μ ο ρ φ ή ν δούλου λαβών τήν καθ* η μ ά ς , τέλειος άν 
π ι σ τ ε ύ ο ι τ ο άνθρωπος , έν μηδεν\ λε ιπόμενος . Κ α \ 
γ ρ ουν χ α \ ή κ α θ 1 η μ ά ς Ε κ κ λ η σ ί α , κατά τ ά Οειω· 
δ ο ς ή μ ί ν παραδεδομένα έκ τε αποστολικών κ η ρ υ γ ­
μ ά τ ω ν κα \ π α τ ρ ι κ ώ ν δ .δαγμάτων , άτρέπτους κα ί 
ά σ υ γ χ ύ τ ο υ ς τ ά ς φύσεις ομολογούσα, κα \ τά έ κ α τ έ ­
ρ α ς τούτων Ι δ ι ώ μ α τ α , τούθ ' δ π ε ρ *έστ\ν έκάτερον 
tiopprfir^ π ρ ο α ν α κ έ κ ρ α γ ε . Μάτην ούν τή δόξη τής 

cuncti nos conGleamr Gbr is ium ia fonna D d , id 
est in subslaniia Dei , cx s i s l en i ea i ; i i a e l cuni 
serv i , id esl uoslra , suscepla forma, peifccius 
credeudns cst siae ullo dcfectu homo. l iaque ei 
nostra Ecclesia , j ux ia quod nobis divini lus Iradi-
luui 2 2 e s t a l ) aposiolicis pra»dicalionib«* c l P a -
i n u n aiagisieri is , inconverl ibi lcs alquc iaconfusas 
naluras coai i tens , barmn e i iam utrinsque pro-
prietaies, proul quxqtie so babc l , discrie procla-
m a v i l . F r u s i i a bic ig iu i r ccclesiaslica s^iacal ia sc 

(13-14) Resp ic i l Niccpborus ad Hebr. x n , i : Τήν 
εύπερ ίστατον ά μ α ρ τ ί α ν . 

(15) Dces l l ioc loco ln codice μ ί α - , «wtcawi,at l lef 
ac p. l i>(col. 21(ί C 4). 



m S. NICEPHORI PATRIARCELE CP. 
i t i i i ixum pntabal : nam contra ipsam potitis scntirc Α Ε κ κ λ η σ ί α ς έπερείδεσθαι ψ ε τ ο · 
bfc quoquc convinc i iur , magtstros suos Aceplialos 
bcquens ( iO), quoriim nonnulli naluras vitleniur ad-
m i l l e r e . ( i 7 ) t cuncii tamen i l l anun fundilus p ro -
pr ie la lcs de medio l o l l u n l e i abolent. Exi t i incni is 
61133 flammaai , lalensque in animi penelralibus 

i odium advcrsus figuranlcs tiobisque exhibenles 
| Servaloris nostri C b r i s l i humanaui formam, extra 

ordinem abrupicque ostenlans dcmonslrat . 
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α π ε ν α ν τ ί α ς γ ά ρ 

15. A i l euim : « El iamsi omnis iuiago <?e prolo-
lypo aliquo derivala cognoscilur. t Cuinam baec 
comparanda rei sunt? nisi i l lud dicenduin est, quod 
v i l u l x n e a fisiula, incluso ac violento s p i i i l u v i -
s jcra dislentus fuerit, ocque ac i l le loquax Buz i l e s* 
cum ad magnuin Ausitein increpatoria verba in l en -
i l cba i . Non enim potui l Mamonas ma l i l i am dtutius 
in i ra se celare. Nunc quem diu parlariebat acer-
oui i i impieiai is abortum effudil, et quam antea 
sub siiniilationis peripetasmaie velarc videbamr 
iu probitaiem, demum excrevit . Alqne l i i s , quam-
vis oral ionis sequela miniine poslularel , incongrue 
dic i i s salis ostendii nonnisi v i intra se conli— 
nuisse ea el iam quae anlca simulabat. Ε ι quidem 
venter ejus dirumpendus e ra l , nis i banc vocem 
ct iam cxt ra ordinem exprompsisael exlKiquc bar-
nioii iam et disposili scrmonis ser i fm. Brovi enint in 
tccna jocaius , e l ejus quod agebal dramatis con-
sumplorrsu , ad suuni rursus ingenium se reccpit. 

H . Famigeratum i l lum velus royibograpbia cor-
vum narra l alienis pennis ornatum aliquando atqne 
glor ianlem, in qucm aereus spirans venlus com-
mcni i t iam dispcrs i i fonnosi ia le in , renique alienam 
reci levauidani ; cx quo i i l ius deformicas de»nde ap-
paruit . S imi le quid Mainonas el iaui passus ni ibi 
v ideiur . Poslqiiam cn im alicitis paulisper se ve-
itustavit vdu t rectai fidei diclionibtis, flaute mox 
adversaria v i , non diu posl scntenliaB suae i i t rp i iu -
dinem palefactam exb ibu i l . Nonne enim omnibus 
patel , ab eo C b r i s l i gloriam oppugnari, dum m i -
natur ac f r cmi l advcrsus Verbi i i icarnal ionci i i? 
qnaiuloquidem noinlinn inceplo de imagiuibus ser-
moiie, p c r e a quaj in mcdiuai verba j e c i i , airte 
c i i am prxclararo i l lam oral ionis s l ruc luraro , sea-
lentiaai stiain innuit . Quippe Itic animadverti ie 
quaimiam sensas cobaerenliam cuin praecedcmibus 
baic verba rel ineaui : nam de naiuris anlea 
byposlasiquo locuius, raox propria audacia an imi -
que impelu insl inctus, ad imagines inordinale t rau-
s i l i l e t prototypa : i i a u i aperie demonsire l , lo ium 

τ α ύ τ η κάν τούτοις δοξάζων ελέγχετα ι , το ίς δ ι δ α σ κ ά -
λοις αυτού τοΤς Ά κ ε φ ά λ ο ι ς επόμενος , ών τ ί ν ε ς τ ά ς 
φύσεις δοκούσι δέχεσθαι , π ά ν τ ε ς δε τ ά Ι δ ι ώ μ α τ α 
αυτών πάντη]άναιροΰσι χ α \ π α ρ α γ ρ ά φ ο ν τ α ι . Ε ν τ ε ύ ­
θεν τ δ φλεγμαίνον τ ή ς γ ν ώ μ η ς , κα ί τήν ύ π ο ι κ ο υ ρ ο ΰ -
σαν έν τ ψ βάθει τ ή ς ψ υ χ ή ς , κ α τ ά τών χ α ρ α κ τ η ρ ι -
ζόντων κα ι έμφαν ι ζόντων ή μ ί ν τδ τού Σ ω τ ή ρ ο ς 
η μ ώ ν Χριστού α ν θ ρ ώ π ε ι α εΐδος δυσμένε ιαν , ά τ α ­
κτους π ω ς κα\ άσυναρτήτως έ κ π ο μ π ε ύ ω ν π α ρ α δ ε ί -
κνυσι. 

ιγ ' . ΦησΙ γάρ* < Κάν πάσα ε ίκών π α ρ ά γ ω γ ο ς 
π ρ ω τ ο τ ύ π ο υ τινδς γ ν ω ρ ί ζ ε τ α ι , ι Τ ίν ι τ α ύ τ α π α ρ α -
βλητέον ; ή εκείνο £ητέον, δτι χαλκέως έν ίσω φ υ σ η - ' 

g τήρ ι ύπδ τοΰ έμφωλεύοντος κα\ όλέκοντος π ν ε ύ μ α τ ο ς 
τ ά σπλάγχνα περ ι τε ινόμενος , κ α τ ' εκείνον δή τ δ ν 
Βουζίτην τδν λάλον, ήν ίκα τ ψ Αύσίτη τ ψ μ ε γ ά λ ψ 
έ π ι π λ η κ τ ι κ ώ τ ε ρ δ ν π ω ς προσδιελέγετο. Ού γ ά ρ έ σ 6 ε -
νεν έτι κ ρ ύ π τ ε ι ν έντδς τήν κακοήθειαν . Νυν δ π ε ρ 
πάλα ι ώδινε π ι χρδν τ ή ς ασεβείας έξήμβλωσε κ ύ η μ α , 
και ήν πρ \ν ύ π δ π α ρ α π ε τ ά σ μ α τ ι · τ ψ π λ ά σ μ α τ ι κ α -
τασκιάζε ιν έδδκει πυνηρίαν έκρήγνυσ ι · κα\ τ α ύ τ α 
μηδέ τ ή ς ακολουθίας τοΰ λδγου φερούσης , α κ α τ ά λ ­
ληλους εκτ ιθέμενος · δε ικνύς κα \ εντεύθεν , δτι β ία 
κατεΐχεν έν έ α υ τ ψ , κα\ ά προλεχθέντα α ύ τ ψ π ά ρ ­
ε πλάσχτο . Κα\ δή άν π ε ρ ι ε ^ ώ γ ε ι αυτού ή γ α σ τ ή ρ , 
ε ί μ ή ταύτην έρ^ηξε τήν φωνήν , κα\ π σ ρ ά τήν τ ά -
ξ ιν ν κα ι π α ρ ά τήν άρμον ίαν , κα \ π α ρ ά τήν άκολού-
θησιν τής τοΰ λδγου εκθέσεως . Μ ι κ ρ ά γ ά ρ τ ή σ κ η ν ^ 

C προσπα ίξας , κα\ τ δ δ ρ ά μ α δ π ε ρ ύπεκρ ίνατο μ ο ν ο -
νουχ\ δ ιαγελάσας , πρδς τήν οίκείαν (*οπήν έ π α ν ι ώ ν , 
έφ ' έαυτδν γ ί ν ε τα ι , 

to^. Τδν μυθολογούμενον κολοιδν εκείνον ή π α λ α ι ά 
ε ίσφέρει μυθοπλαστ ία , δθνείοις π τ ε ρ ο ί ; έ γ κ α λ λ ω π ι -
ζόμενδν π ω ς κα\ έπαγαλλδμενον · έφ ' δν ά έ ρ ι δ ν 
ποτε προσρήξαν π ν ε ύ μ α , σκεδάννυσι μέν τήν έ π ε ί σ -
ακτον εύμορφ ίαν , κα \ φροΰδον πο ιε ί τδ άλλδτρ ιον , 
εκείθεν δέ αύτψ τδ δυσειδές λοιπδν εξελέγχετα ι . Τ ά χ α 
τ ι παραπλησ ίον κα\ αυτός μοι πεπονθέναι δ ο κ ε ί . 
'Αλλοτρίοις γ ά ρ ώ σ π ε ρ τ ή ς εύσεβείας έν β ρ α χ έ σ ι ν 
έαυτδν π ε ρ ι μ ο ρ φ ώ σ α ς λδγοις , ύ π δ τ ή ς έ μ π ν ε ο ύ σ η ς 
α ύ τ ψ εναντίας δυνάμεως , ούκ ε ί ς μ α κ ρ ά ν τδαΤσχος 
τ ή ς εαυτού δόξης έκδηλον παρεστήσατο . Τ Α ρ α γ ά ρ 
ού πάσίν έστι κ α τ α φ α ν ή ς , τ ή τοΰ Χ ρ ι σ τ ο ύ δόξη μ β -

^ μ α χ η μ έ ν ο ς , απε ιλών και βρέμων κατά τ ή ς τοΰ Α ό γ ο υ 
σ α ρ κ ώ σ ε ω ; ; δτι δή π ρ \ ν ή κ α τ ά ρ ξ α ι τού π ε ρ \ ε ί κ ό ­
νων λόγου, δ^ ών ά π έ ^ ι ψ ε ν έν μέσψ β η μ ά τ ω ν , τ ή ν 
οίκείαν καί π ρ δ τ ή ς αρ ίστης εκε ίνης τού λόγου κ α ­
τασκευής , ύπα ιν ί τ τ ε τα ι γ ν ώ μ η ν . Σ κ ο π ε ί τ ε γ ά ρ ε ν ­
ταύθα , πο ίας ακολουθίας Ιννοιαν δ ιασώζε ι τ α ύ τ α 
π ρ δ ς τ ά προηγούμενα · έν γ ά ρ τοϊς προλαβοΰσι π ε ρ ί 
τ ε φύσεων κα ί υποστάσεως δ ιαλεγόμενος , ά θ ρ ό ο ν 
ύπ* αύθαδείας κα\ έ μ π α θ ε ί α ς έκβ ιαζόμενος , έ π \ 

* Job. χ χ χ ι ι , 2 . · γρ. π ε ρ ι π . 

(16) Acephalos Monopbysiias Syros a Copronymo 
fly/ .aii l ium iranslatos qninlo s*ii rogni anuo narrat 
iu Cbronico Tlieopliaucs. 

(17) De inconsianiia loqucndi Accpbalorum M o -
nopbysilarum circa C b r i s l i na luras , diu E u s i a t h i u s 
nionaclms a me edilus Scriot. vtt. ι. VI I . 
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ε ί χ ό ν α ς ά κ ό σ μ ω ς άφ άλλε τα ι κσ\ π ρ ω τ ό τ υ π α - ίνα Α *b co commoium scrmoncm, a summo ad i m u m , 

δ ε ί ς η σ α φ ώ ς ώ ς πάς ό κεκ ινημένος α ύ τ ώ λόγος, π ρ ό ­
τερος τ ε χ α ί ύστερος , τοις ίεροΤς τ ή ς π ί σ τ ε ω ς η μ ώ ν 
συμ^όλο ις τήν δλην τοΰ Σ ω τ ή ρ ο ς η μ ώ ν Χριστού 
σ υ γ κ α θ υ β ρ ί σ α ι ο ίκονομίαν , μάλλον δε αύτδν Χριστδν 
α θ ε τ ή σ ε ι έ ξ ώ ρ μ η τ ο . "Απαξ ούν τοιούτου σκοπού 
άτταρξάμενος , εμφ ιλοχωρε ί λοιπόν, δεινώς άγαν κα\ 
δ ρ ι μ έ ω ς τ α τ ή ς δ ιασκευής τοΰ λόγου δ ι εργαζόμενος . 
Τ ώ χ α θ ο λ ι κ φ δέ προσό ιορ ισμφ κ έ χ ρ η τ α ι , ά π δ τοΰ 
δοκείν π ε ρ \ π ά σ η ς είκόνος τδν λόγον ποιείσΟαι, αν­
ύ π ο π τ ο ς τοίς πολλοίς Σσεσθαι, λέγεσΟαι δέ π ε ρ \ δτου 
α ύ τ φ τ ά τ ή ς σκέψεως πρόκε ι τα ι . 

ι ε ' . Ε ί σ ά γ ε ι γ ο ΰ ν ευθύς · ι Και εί καλώς δμοούσιον 
αυτήν ε ίναι τοΰ ε ικον ι ζόμενου . > Ούκούν τδ α π λ ώ ς 
ε ίκον ίζεσθαι τδν Χριστδν ού κοιλύεις , διά δέ τδ έ τ ε -

una cum sacris fulci uosirrc symbolis universa? Sor-
valoris noslr i Cbr is t i ccconomia? contumeliam fa-
cere, inio atl ipsius Cl i r i s t i cx terminium c o n l e n -
dere. Scmel ilaqnc propo>iitim hoc ingressus, per-
s la l deinccps, ct violenler admodiim ac in icu le i i lo r 
scrmonis sni composii ioncin cxseqniti ir . Gencral i 
aulem definiiione u i i t i i r , u l cuin dc imagiue qnal i -
be iverba facere videalur , multis non s i i suspcclus; 
neque seoins tamon d e r e i l l a dicat, quam sibi t ra-
clandam proposui l . 

231"· Statira crgo prosequitur : ι E i s i bene se 
b a b e i , ipsam esse consubstautialein ei rei qna? 
i lg i i ra lur . > Ergo s impl ic i ler figurari C h r i s l u m non 

ροούσιον τοΰ ε ίκον ίσματος . "Ετερον γ ά ρ ό Χ ρ ι σ τ δ ς , Β impedis sed itleo lantum qnia ille diversa substan-

κα \ Ι τ ε ρ ο ν τδ τ ή ς ύλης έξ ή ς άπε ικόν ιστα ι . Τ α ύ τ α 
δέ εύθύνε ι ν α ρ α ού κ α τ α γ έ λ α σ τ ο ν ; "Α γ ά ρ ούδ' άν 
τών ά π δ τ ή ς σκηνής τ ι ς ή τών έκ τριόδ(«ν, ους έ π \ 
χύ££ης οί πολλο\ έ π ι τ ω θ ά ζ ο ν τ ε ς παίουσι π α ρ -
ε φ θ έ γ ξ α τ ο , ούτος τ ή μέθη τ ή ς α π ι σ τ ί α ς έ κ β α κ χ ε υ -
σε%·ς, κ α \ τ ώ χ ρ ά τ ε ι τ ή ς ασεβείας έξοιστρηθε\ς , π α -
ρ α π ε φ ώ ν η κ ε * τ ερθρε ία γ ά ρ ήδη τ α υ τ \ , χ α \ τηνάλλως 
έ χ π ε π ο ν η μ έ ν α α ύ τ ώ . 'Αλλ' είσί τ ίνες έ π \ τοσούτον 
ά μ α θ ία ς κ α \ άλογ ίας ήχοντες , ώ ς οίεσθαι αύτοίς 
ε νορά σθαι λόγου τ ι άξιον. Αιδ άναγκα ίαν πο ιούμεθα 
ούκ έ π * άναγκα ίο ι ς τήν έξέτασιν . Τ ί γ ά ρ τ ώ ν ε ί ρ η -
μ έ ν ω ν ά λ ο γ ώ τ ε ρ ο ν , ή άδ ιανοητότερον ; Ουδέ γ ά ρ αν 
εΓη τ α ύ τ α τών σωζόντων τδ έν δ ιανοία ις άκόλουθον. 
Ει μ έ ν γ ά ρ π ε ρ \ φ υ σ ι κ ή ς είκόνος, ή π ε ρ δή τ ή τ ε - ^ 
χ ν η τ ή αντ ιδ ιαστέλλετα ι , προύκε ι το α ύ τ ώ δ σκοπδς , 
έ π ο ί α ν ε ίναι τοΰ Πατρδς λέγομεν τδν ΤΊδν, εύώδωτο 
άν α ύ τ ψ π ω ς ίσως ό λόγος · δ ι έ π ι π τ ε δέ τδ έν τ ο ύ ­
τοις ά ν ο ή τ ω ς π α ρ α λ α μ β ά ν ε σ θ α ι τδ ά π ε ί κ α σ μ α · ού -
& ν γ ά ρ δεήσει ά π ε ι κ α σ μ ά τ ω ν ένταΰθα κ α \ σ τ ο χ α -
σ μ ά τ ω ν . Ούκ ?στιν ούν έ π \ τούτων ά π ε ι κ ά σ μ α τ α 
λ έ γ ε ι ν άσυνετώτχρον γ ά ρ κα \ άσεβέστερον τούτο 
μάλλον ή εκείνο. Κ α \ δήλον πο ιε ί έαυτδν έξ αλλόκο­
τ ω ν κ α \ α σ ύ μ β α τ ω ν τδν λόγον π ρ ο ά γ ω ν . 

ι ς Λ Ν υ ν δέ ε π ε ι δ ή π ε ρ ί ά π ε ι κ α σ μ ά τ ω ν κα\ τ ε χ ν η ­
τ ώ ν είκόνων δ λόγος α ύ τ φ κεκ ίνητα ι , ά π ε ρ έ ξ ύ λ η ς 
υ π ο κ ε ί μ ε ν η ς τ έχνης τε καί τ ή ς τοΰ μετιόντος τ α ύ ­
τ η ν ε υ φ υ ΐ α ς αποτελε ί τα ι , τ ί ς τών ευ φρονούντων 

tia est ab imagine figuraia. A l i u d cnirn esl Chris tus, 
al iud maleria ex qna is fig-iraiur. Hacc vcro a no-
bis redargui , nonne stimme ririictiltim s i l ? Nam 
quae ne mimns qnidem quispiam dixUset , nut de 
tr ivio aliquis i l lorum quos in maxillas mult i l u d i -
bundi v e r b e r a n i , bic iucredul i ia i is crapula bac-
chansi c l impicta l is praepoleniia in f i i rorcin a c l u s . 
alla voceproelamavit . A l q u i ntigre haesuiit, vanique 
Iabores ejns. Sed sunl nonuulli in lantmn insciiia» 
atque incogitantise p r o v e c l i , u i sc ptnent al iquid 
i n b i s frugi cerneiv. Ideo nos nccessariam in s t i i u i -
mus in re miniine necessaria qna s l ioucm. Quid 
enim bis dictis absurdius aut in rog i i an i i i i s? Cer ie 
haud bomiuuin h;cc vcrba suu t , qm cogitaiuum 
suornm nexum rei inoanl . Naui si de nalural i inta-
gine, qiiiUenus ar t i f ic ial i oppon imr , verba fac i i , 
qualein Patr is imaginem esse F i l i t i a i diVimus. for-
tasse sermo ejus recie sc l iabebi i . Er ra t ameiu dum 
ineple in bis sitmilacri nomen usurpat"; i . ib . l 
cnim hic opus es l s imulacris aul argumeniai ioi i t -
bus. Frus l ra ig i iu r boc loco simuiaerorum men-
tio fit : namque boc prae i l lo s tul i ius et i r re l ig io-
sius est. E t omnino palam facit se ex absurdis ct 
incongruentibus sernionem conlexere. 

16. Nunc qi ioniam de s imulacr is atque a r i i f i c i a -
libus imagintbus scrmo ab i l lo commolus Γιιίι, quac 
ex subjecta materia atque arte, e i ejus qui lianc 
prol i le lur ingenio iltint, quis cordaius palietur d i -

ά κ ο ύ ε ι ν άνέξετα ι λέγοντος όμοούσιον ά π ε ί κ α σ μ α 0 c e n i e m , statuam vcl imagineno consnbsianlialem 

κ α ι ε ίκόνα τοΰ π ρ ω τ ο τ ύ π ο υ γ ί ν ε σ θ α ι ; Πρώτον μέν 
γ ά ρ δ ιασφάλλετα ι , είς ταύτδν άγων ούσίαν τε κα\ 
τ έ χ ν η ν , ά π ε ρ αλλήλων π α ρ α π ο λ ύ δ ιενήνοχε . Τήν 
μ έ ν γ ά ρ φύσιν δ Δημ ιουργδς κ α \ τ ε χ ν ί τ η ς τών δλων 
έκ μ ή δντος ε ί ς τ δ ε ίναι π α ρ ή γ α γ ε θ ε ό ς . Ή δέ τ έ ­
χ ν η μ ι μ ε ί τ α ι τ ή ν φύσ ιν , ούκ α υ τ ή εκε ίνη γ ε ούσα, 
ά λ λ ά τδ φυσ ιχδν είδος ώς π α ρ ά δ ε ι γ μ α χ α \ π ρ ω τ ό τ υ ­
π ω ν παραλαβούσα , έοιχός τ ι χ α \ δμοιον άπετέλεσεν , 
6 ς ί σ τ ι ν έ π \ πλε ιόνων τούτο ίδείν τ ε χ ν η τ ώ ν . "Επε ι τα 
Λ τ ο ΰ ε ί χότος κσΐ νύν π α ρ ε ν ή ν ε χ τ α ι λογ ισμού, κατ* 
ουδέν δ ιαφέρε ιν τοΰ άψυχου τδ έμψυχον καθοριζόμε­
ν ο ς , άλλ ' ε ί να ι ά μ φ ω ομοούσια * ε π ε ι δ ή ώ ς φέρε 
ε ί χ ε ί ν δ ά ν θ ρ ω π ο ς έμψυχον , δεί κα\ τήν τούτου 
εέκόνα Ι μ ψ υ χ ο ν εΤναι^.κα\ τδ ά π ε ί χ α σ μ α , κα\ ά π ι ρ -

esse protoiypo ? P r imo cnim e r r a l , d u m pcrnrde ba* 
betsubslant iam niqttc a r l e i n , quse invicem tnaguo-
perc diffcruni. Nam crealor omniumque opifex 
Deus naiiiratn ex non exslanle ad exsislendtim pro-
dux i i . A r s vero naiuram imi ia tu r , non aulem ipsa 
nalura est, sed naturalem speciem, tanquain exem-
plar protoiypumque a » s n m e n s , par quiddam ac s i -
m i l e f a c i l , qnod in pluribus opi i ic i is viilerc fst . 
Dein nunc quoqne Mamonas procnl arqno r a i i o c i -
nio vagaiur, dum n i l differre inanime ab animatp, 
sed ambo csse consnbslanl ial i«t , t ieiinif; quoniam, 
vcrbi gratia, si bomo animaius est, bujus qnoque 
imagiiiem animaiam esse opor lca i , i i rmque simu-
lacrum ; i(a ut colorcs e i reliqua ma'cr ia inai i i :ni% 
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tnhixum pntabal : nam contra ipsam polius scntirc Α Ε κ κ λ η σ ί α ς έπερείδεσθαι ψ ε τ ο · α π ε ν α ν τ ί α ς γ ά ρ 
lifc quoquc convinci tur , roagislios suos Aceplialos 
bcquens ( iG) , quorum nonuulli naluras videnlur ad-
m i l l e r e . (17), c iuic i i tamen i l laruin rumliius p ro -
prietalcs de wedio tol lunl et abolent. E x i n incni is 
guoe flammani , htensque in animi penelralibus 

ι odiinn advcrsus figuranlcs uobisque exhibentes 
I Servaloris nuslr i Cbr is t i humanam formam, exlra 
ordinem abnipicqne ostenlans demonslra l . 

15. A i i enim : « E l iamsi omnis hnago »!e prolo-
lypo aliquo derivala cognoscilur. ι Cuiuam baec 
comparanda rei sutil ? nis i i l lud cliceiiduni esl , qtiod 

τ α ύ τ η κάν τούτοις δοξάζων ελέγχετα ι , τοίς δ ιδασκά-
λοις αυτού τοΤς Ά κ ε φ ά λ ο ι ς επόμενος , ών τ ί ν ε ς τ ά ς 
φύσεις δοκού σι δέχεσθαι , π ά ν τ ε ς δέ τ ά Ι δ ι ώ μ α τ α 
αυτών πάντη] άναιρούσι κα\ π α ρ α γ ρ ά φ ο ν τ α ι . Ε ν τ ε ύ ­
θεν τδ φλεγμαίνον τ ή ς γ ν ώ μ η ς , κα \ τήν ύπο ικουροΰ-
σαν έν τ ψ βάθει τ ή ς ψ υ χ ή ς , κ α τ ά τών χ α ρ α κ τ η ρ ι -
ζόντων κα ι έμφαν ι ζόντων ή μ ί ν τδ τού Σ ω τ ή ρ ο ς 
η μ ώ ν Χριστού α ν θ ρ ώ π ε ι α εΐδος δυσμένε ιαν , ά τ α ­
κτους π ω ς κα\ άσυναρτήτως έ κ π ο μ π ε ύ ω ν π α ρ α δ ε ί -
κνυσι. 

ιγ ' . Φησ\ γάρ* « Κάν πάσα ε ίκών π α ρ ά γ ω γ ο ς 
π ρ ω τ ο τ ύ π ο υ τινδς γνο^ρίζεται . ι Τ ίν ι τ α ύ τ α π α ρ α -
βλητέον ; ή εκείνο (δητέον, δτι χαλκέως έν ίσψ φ υ σ η -

v e b i t x n e a fisUiIa, incluso ac violenlo s p i i i l u ν i - ^ τήρ ι ύπδ τού έμφωλεύοντος κα\ όλέκοντος π ν ε ύ μ α τ ο ς 
ejcra ilisletilus fuerit, aeque ac i l le loqtiax B u z i l e s * τ ά σπλάγχνα περ ι τε ινόμενος , κ α τ ' εκείνον δή τδν 
ci i in ad magnuin Ausi le in increparoria verba inten-
i l cba i . Non enim potui l Mamonas raalitiam diutius 
imra se celare. Nunc quem diu parlariebal ace r -
oi i iu impieiatis abortum effudit, et quam anlea 
Mib simulniionis peripelasmaie velare videbatur 
i u probitalem, demum excrev i l . Alqne bls, quain-
\ i s orationis sequela minime poslt i larel , incongrue 
dic i i s salis ostendii nonnisi v i in l ra sc c o n l i -
nuisse ea el iam quae antca simulabat. E t qtiidem 
venler ejus dirumpendus e ra l , nisi bauc vocem 
ei iam cxt ra ordinem exprompsissei exlraquc bar-
nioniam e l disposili scnnonis seriem. Brcv i cniin in 
sccna jocatus, e l ejus quod agebat dramaiis con-
suinplorrsu , ad suum rursus ingcnium se reccpi l . 

14. Famigera lum i l lum velus royihograpbia cor-
vum narra l alicuis pennis ornatum aliquando atqne 
glor ianiem, in qucm aereus spirans venius com-
mcniit iai i t d ispcrs i i formosi ia lem, remque alieuam 
i c c i l evanidam ; cx quo i l l ius dcformilas deinde ap-
parui t . Siraile quid Mamonas el iaui passus mib i 
videiur . Posiquaui cn im alicitis paulisper se ve-
ituslavit vt lut recta» fidei dictiotiibus, flaute mox 
adversaria v i , non tliu posi scaleutia? sua3 lu rp i tu-
cliiiem palefactam ex l i ibu i l . Nonne enitn omnibus 
patel , ab eo Chr is t i gloriam oppngnari, dum t i i i -
nalur ac freni i i advwsus Verbi incarual ionem? 
quandoquidcm noniitnii inceplo de imagimbus ser-
inoiie, p c r e a quae ia laediuai vcrba j e c i i , aute 
oiiam prxc la ram i l lam oral ionis s l ruc lurara , sea-
tentiam suain innuit . Quippe bic animadverl i ie 
quanmam sensus cobaerentiam cum praeccdcaiibus 
baic vcrba reliueant : nain de naiuris aniea 
byposlasiquc locuius, raox propria audacia an i in i -
qae iiupetti ins l inc lus , ad imagines inordinalc t ran-
si l i t e l prototypa : i i a u i aperie deinonsire l , lomi i i 

Βουζιτην τδν λάλον, ήν ίκα τ ψ Αύσίτη τ ώ μ ε γ ά λ ψ 
έ π ι π λ η κ τ ι κ ώ τ ε ρ ό ν π ω ς προσδιελέγετο. Ού γ ά ρ Ι σ θ ε -
νεν έτι κ ρ ύ π τ ε ι ν έντδς τήν κακοήθειαν . Ν ύ ν δ π ε ρ 
πάλα ι ώδινε π ικρδν τ ή ς ασεβείας έξήμβλωσε κ ύ η μ α , 
και ήν πρ \ν ύπδ π α ρ α π ε τ ά σ μ α τ ι · τ ψ π λ ά σ μ α τ ι κ α -
τ α σ κ ι ά ζ ε α έδδκει πυνηρίαν έκρήγνυσ ι · κα\ τ α ύ τ α 
μηδέ τ ή ς ακολουθίας τού λδγου φερούσης , ά κ α τ α λ -
λήλως εκτ ιθέμενος * δεικνύς κα \ εντεύθεν , δτι β ία 
κατε ϊχεν έν έ α υ τ ψ , κα\ ά προλεχθέντα α ύ τ ψ π α ρ -
επλάσχτο . Κα\ δή άν π ε ρ ι ε ^ ώ γ ε ι αυτού ή γ α σ τ ή ρ , 
εί μή ταύτην έ ^ η ξ ε τήν φωνήν , κα\ π σ ρ ά τήν τ ά -
ξ ιν , κα ι π α ρ ά τήν άρμον ίαν , κα \ π α ρ ά τ ή ν ακολού­
θ η σ α τής τού λδγου εκθέσεως . Μ ι κ ρ ά γ ά ρ τ ή σκηνή 

C π ρ ο σ π α ί ξ α ς , κα\ τ δ δ ρ ά μ α δ π ε ρ ύπεκρ ίνατο μ ο ν ο -
νουχ\ δ ιαγελάσας , πρδς τήν οίκείαν ^οπήν έ π α ν ι ώ ν , 
έφ* έαυτδν γ ί ν ε τ α ι · 

ιδ*. Τδν μυθολογούμενον κολοιδν εκείνον ή π α λ α ι ά 
ε ίσφέρει μ υ θ ο π λ α σ τ ί α , δθνείοις π τ ε ρ ο ί ς έ γ κ α λ λ ω π ι -
ζδμενδν π ω ς κα \ έπαγαλλδμενον · έφ* δν ά έ ρ ι δ ν 
ποτε προσρήξαν π ν ε ύ μ α , σκεδάννυσι μέν τ ή ν έ π ε ί σ -
ακτον εύμορφίαν , κ α ί φρούδον πο ιε ί τδ άλλδτρ ιον , 
εκείθεν δέ αύτώ τδ δυσειδές λοιπδν εξελέγχετα ι . Τ ά χ α 
τ ι παραπλήσ ιον κα\ αυτός μοι πεπονθέναι δοκεΤ. 
'Αλλοτρίοις γ ά ρ ώ σ π ε ρ τ ή ς εύσεβείας έν β ρ α χ έ σ ι ν 
έαυτδν π ε ρ ι μ ο ρ φ ώ σ α ς λδγοις , ύ π δ τ ή ς έ μ π ν ε ο ύ σ η ς 
α ύ τ ψ εναντ ίας δυνάμεως , ούκ ε ί ς μ α κ ρ ά ν τδαΤσχος 
τ ή ς εαυτού δόξης έκδηλον παρέστησατο . Τ Α ρ α γ ά ρ 
ού πάσίν έστι καταφανής , τ ή τού Χ ρ ι σ τ ο ύ δόξη μ β -

^ ρ ^ χ η μ έ ν ο ς , απε ιλών και βρέμων κατά τ ή ς τού Α ό γ ο υ 
σ α ρ κ ώ σ ε ω ; ; δτι δή π ρ \ ν ή κ α τ ά ρ ξ α ι τού π ε ρ \ ε ί κ ό ­
νων λόγου, δι ' ών ά π έ ^ ι ψ ε ν έν μέσψ β η μ ά τ ω ν , τ ή ν 
οίκείαν κα\ π ρ δ τ ή ς αρ ίστης εκε ίνης τού λόγου κ α ­
τασκευής , ύπα ιν ί τ τ ε τα ι γ ν ώ μ η ν . Σκοπε ί τ ε γ ά ρ ε ν ­
ταύθα , πο ίας ακολουθίας έννοιαν δ ιασώζε ι τ α ύ τ α 
π ρ δ ς τά προηγούμενα * έν γ ά ρ τοϊς προλαβούσι π ε ρ ί 
τ ε φύσεων κα \ υποστάσεως δ ιαλεγόμενος , άθρόον 
ύ π ' αύθαδείας κα \ έ μ π α θ ε ί α ς έκβ ιαζόμενος , έ τ Λ 

* Job. Χ Χ Χ Η , 2 . · γρ. π ε ρ ι π . 

(16) Acepbalos M.iaopbysiias Syros a Coprooysno 
By/ .a i i l ium iraiuslaios qninio rrgui amio narrat 
la Cbronico Tbeopliaucs. 

(17) De iuconstaniia loqucndi Acepbalorum M o -
nopbys iu rum circa Cbr i s l i na luras , diu Eus ta lh ius 
tiionaclms a me cditus Scriot. vtt. ι . VI I . 
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ι ΐ κ ό ν α ς ά κ ό σ μ ω ς άφάλλετα ι κσ \ π ρ ω τ ό τ υ π α · Γνα Α 
δείξΐ) σ α φ ώ ς ώ ς π α ς ό χεκ ινημένος α ν τ ώ λόγος, π ρ ό ­
τ ε ρ ο ς τ ε κ α \ ύστερος , τοίς ίεροίς τ ή ς π ί σ τ ε ω ς η μ ώ ν 
συμβόλο ις τήν δλην τού Σ ω τ ή ρ ο ς η μ ώ ν Χριστού 
σ υ γ κ α θ υ β ρ ί σ α ι ο ίκονομίαν, μάλλον δέ αύτδν Χριστδν 
ά θ ε τ ή σ ε ι ν έ ξ ώ ρ μ η τ ο . "Απαξ ούν τοιούτου σκοπού 
άτταρξάμενος , εμφ ιλοχωρε ί λοιπδν, δεινώς άγαν καί 
δ ρ ι μ έ ω ς τ α τ ή ς δ ιασκευής τού λόγου δ ι εργαζόμενος . 
Τ ώ καθολικψ δέ προσό ιορ ισμψ κ έ χ ρ η τ α ι , ά π δ τού 
δοκε ίν π ε ρ \ π ά σ η ς είκόνος τδν λόγον ποιε ίσθαι , αν­
ύ π ο π τ ο ς τοις πολλοίς ΣσεσΟαι, λέγεσΟαι δέ π ε ρ \ δτου 
α ύ τ ψ τ ά τ ή ς σκέψεως πρόκε ι τα ι . 

ι ε ' . Ε ί σ ά γ ε ι γ ο ύ ν ευθύς * « Και εί καλώς δμοούσιον 
α υ τ ή ν είναι τού ε ικον ι ζόμενου , ι Ούκούν τδ α π λ ώ ς 
ε ικον ί ζε σθαι τδν Χριστδν ού κωλύε ι ς , διά δέ τ δ έ τ ε -
ροούσιον τού ε ικον ίσματος . "Ετερον γ ά ρ δ Χρ ιστδς , Β 
κ α \ Ι τ ε ρ ο ν τδ τής ύλης έξ ή ς άπε ικόν ιστα ι . Τ α ύ τ α 
δέ εύθύνε ιν α ρ α ού κ α τ α γ έ λ α σ τ ο ν ; "Α γ ά ρ ούδ' άν 
τ ώ ν άπδ τής σκηνής τ ι ς ή τών έκ τρ ιόδων, ους έ π \ 
χ ό £ £ η ς οί πολλο\ έ π ι τ ω θ ά ζ ο ν τ ε ς παίουσι π α ρ -
ε φ θ έ γ ξ α τ ο , ούτος τ ή μέθη τ ή ς α π ι σ τ ί α ς έ κ β α κ χ ε υ -
0 ε : ς , χ α \ τ ώ κ ρ ά τ ε ι τ ή ς ασεβείας έξοιστρηθε\ς , π α -
ρ α π ε φ ώ ν η κ ε ' τ ερθρε ία γ ά ρ ήδη τ α υ τ \ , κα\ τηνάλλως 
έ κ π ε π ο ν η μ έ ν α α ύ τ ώ . Άλλ* είσί τ ίνες έ π ί τοσούτον 
ά μ α θ ί α ς χ α \ άλογίας ήκοντες , ώ ς οίεσθαι α υ τ ο ί ; 
έ ν ο ρ ά σ θ α ι λόγου τ ι άξιον. Αιδ άναγκα ίαν πο ιούμεθα 
ούχ έ π * άναγκα ίο ι ς τήν έξέτασιν . Τ ί γ ά ρ τών είρη-
μ έ ν ω ν άλογώτερον , ή άδια νοητότερο ν ; Ουδέ γ ά ρ άν 
ε ίη τ α ύ τ α τών σωζόντων τδ έν δ ιανοία ις άκόλουθον. 
Ε ί μ έ ν γ ά ρ περ ί φ υ σ ι κ ή ς είκόνος, ή π ε ρ δή τ ή τ ε -
χ ν η τ ή αντ ιδ ιαστέλλετα ι , προύκε ιτο α ύ τ ώ δ σκοπδς , 
ο π ο ί α ν ε ίναι τού Πατρδς λέγομεν τδν Τ ι δ ν , εύώδωτο 
αν α ύ τ ψ π ω ς ίσως δ λόγος* δ ι έ π ι π τ ε δέ τδ έν τ ο ύ ­
τοις ά ν ο ή τ ω ς παραλαμβάνεσθα ι τδ ά π ε ί κ α σ μ α · ου­
δέν γ α ρ δεήσει ά π ε ι κ α σ μ ά τ ω ν ενταύθα κα \ στοχα-
σ μ ά τ ω ν . Ούκ ί σ τ ι ν ούν έ π ι τούτων ά π ε ι κ ά σ μ α τ α 
λ έ γ ε ι ν άσυνετώτερον γ ά ρ κα \ άσεβέστερον τούτο 
μ ά λ λ ο ν ή εκείνο. Κα \ δήλον πο ιε ί έαυτδν έξ αλλόκο­
τ ω ν κ α ι α σ ύ μ β α τ ω ν τδν λόγον π ρ ο ά γ ω ν . 

tc*. Νύν δέ επε ιδή π ε ρ ί ά π ε ι κ α σ μ ά τ ω ν καί τ ε χ ν η ­
τ ώ ν ε ίκόνων δ λόγος α ύ τ ώ κεκ ίνητα ι , ά π ε ρ έξ ύλης 
υ π ο κ ε ί μ ε ν η ς τ έχνης τε κα ί τ ή ς τού μετιόντος τ α ύ ­
τ η ν ε υ φ υ ΐ α ς αποτελε ί τα ι , τ ί ς τ ώ ν εύ φρονούντων 
ά κ ο ύ ε ι ν άνέξεται λέγοντος ομοούσιο ν ά π ε ί κ α σ μ α D 
κ α ί ε ίκόνα τού π ρ ω τ ο τ ύ π ο υ γ ί ν ε σ θ α ι ; Πρώτον μέν 
γ ά ρ δ ιασφάλλετα ι , ε ίς ταύτδν άγων ούσίαν τε κα\ 
τ έ / ν η ν , ά π ε ρ αλλήλων π α ρ α π ο λ ύ δ ιενήνοχε . Τήν 
μ έ ν γάρ φύσιν δ Δημ ιουργδς κα \ τ εχν ί της τών δλων 
έ κ μ ή δντος ε ίς τ δ ε ίναι π α ρ ή γ α γ ε θ ε ό ς . Ή δέ τ έ ­
χ ν η μ ι μ ε ί τ α ι τ ή ν φύσ ιν , ούκ α υ τ ή εκείνη γ ε ούσα, 
ά λ λ ά τ δ φυσικδν είδος ώ ς π α ρ ά δ ε ι γ μ α χ α \ π ρ ω τ ό τ υ -
w§ παραλαβούσα , έοιχός τ ι χ α \ δμοιον άπετέλεσεν , 
ώ ς Ι σ τ ι ν έ π \ πλε ιόνων τούτο ίδείν τ ε χ ν η τ ώ ν . " Ε π ε ι τ α 
4έ του ε ίχότος χ α \ νύν π α ρ ε ν ή ν ε κ τ α ι λογ ισμού, κ α τ ' 
ούβέν δ ι α φ έ ρ ε ι τ ο ^ άψυχου τδ Ιμψυχον καθοριζόμε­
ν ο ς , άλλ* ε ί να ι ά μ φ ω ομοούσια* ε π ε ι δ ή ώ ς φέρε 
ε ί π ε ί ν δ ά ν θ ρ ω π ο ς έμψυχον, δεί καί τ ή ν τούτου 
ί έκονα Ι μ ψ υ χ ο ν εΤναι^κα\ τδ ά π ε ί κ α σ μ α , κα\ ά π ι ρ -

C O N S T A N T I N U M C O P R . 2?6 
ab co commotum sermoncm, a summo ad i m u m , 
una cum S2cris fidci nosirac symbolis univcrsa? Sor-
valoris nosir i Cbr is t i ccconomia? eontumeliam fa-
cere, imo ad ipsins C l i r i s l i extermiaium c o n i e n -
dere. Scmel iiaque proposiium hoc ingressus, per-
stat deinceps, ct violcuier admndum ac i ruculenlpr 
scrmonis sui eompositioncm cxsequittir. Gencrali 
autem deftniiione u i i u i r , ut cum dc imagine qnal?-
be lverba facere videalur, multis non s i i suspcctus; 
neque secius tamcn de re i l la d ica i , quam sibi i r a -
clandam proposuit. 

2 3 *5. S l a l i m crgo prosequitiir : * Ει Μ bene se 
babet , ipsam csse oonsubstaniialem ei r c i qua? 
figiiratnr. ι Ergo simplici ter figurari C h r i s l n m non 
impedis sed ideo l a m a m quia ille diversa snbstan-
tia est ab imagine figuraia. A l i u d onim esi Cliristnit, 
al iud maieria e.\ qua is fig'ira!ur. Ha?c vcro a no-
b i s r e d a r g u i , nonne stimme r id iculnm s i t ? Nam 
qiue ne niimus qnidem quispiam dix isse l , nnt de 
tr ivio aliquis i l lorum quos in inaxillas multi l u d i -
bundi v c r b e r a n l , bic incrednl i ia i is crapula bac-
cbansi c l impic ia l i s praepoteniia in fnrorcm a c i u s , 
alta voce proclaniavit . A l q u i nugre luesuot , vanique 
labores ejus. Sed siint nonuulli in tanlum iasciiiac 
atque incogitanlia? p r o v e c i i , u l se ptitent al iquid 
i n b i s frugi cernert». Ideo nos nccessariain i n s i i i u i -
mus in re tniiiiine necessaria quus l ionc in . Qtiid 
enim his d ic l i s ahsurdius au l incog i iami i i s? Certe 
haud bominum hacc verba s u u l , qoi rogi ta iui im 
stioram nexum rei inoanl . Naui si dc nalural i i o i a -
gine, quatenus a r i i l i c i a l i oppon i iu r , verba f . j r i i , 
qualem Pa l r in imaginem esse F i l i u m dicimus, for-
tasse serrao ej«s rec iesc babebit. E r r a i auieniduni 
inepte in bis s imulacri nomen usurpal"; l i i b i l 
cnim bic opus est s imulacris aut argumeniat inni-
bus. Frustra ig i iu r boc ioco simuiacrorum men-
tio fit : namque boc p r x il!o stul l ius et i r re l ig io-
sius est. E t omnino palam faci l se ex absurdis ct 
incongruentibus sermonem coniexere. 

16. Nunc quoniam de s imulacr is atque a n i H o i a -
libus imaginibus scrmo ab il lo commolns Γιιίι, quae 
ex subjccta materia atque arte, e i ejus qui hanc 
proi i le lur ingenio finnt, quis cordatus pa l i c lu r d i -
ceutern, statwam vcl imaginem consi tb»(ant ia lem 
esse protolypo ? P r imo cnim e r r a l , d u m pcrnrdel ia-
beCsubslantiain niquc a r l e i n , qua3 invicem maguo-
perc diffcruui. Nam creator omniumque opifox 
Deus naiuram ex non exslanle ad exsisiendum pro-
d u x i i . A r s vero naiuram imita l t i r , non aulem ipsa 
natura esl , sed naturalem speciem, tanquain exem-
plar protoiypumque assumens, par quiddam ac s i -
mile f a c i l , qnod in pluribus opificiis videre esl. 
Dein nunc qtioque Mamonas procul a?quo r a l i oc i -
nio vagaiur, dum ni l differre inanime ab animaip, 
sed ambo csse consnbs ian l ia l i r t , definit; quoniam, 
verbi gratia, si bomo animatus est, liujus quoque 
iinaginem animalain esse oportcar, i iemqiie &iiau-
l a c run i ; i i a u i colores e i reliqua aia^cria iuaiii*ni% 
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ex quibus imago constat, ab l iominis natura ηοη \ α λ λ α χ τ ώ ; έχειν τά τε χ ρ ώ μ α τ α xat τήν αλλην ύλην 
differant. Oporterei auiem, sccundum idem r a l i o -
c in ium, n i resutraqueeamdcin baberel definilionem, 
aiquc eamdem seqiieretur consubstaiuiali i im condi-
l ionem : neinpe ut bomo relativc ad al ium bomineui 
snb eamdem cadit delinit ioncm , i la e i i igura . E t 
qnoniam bomo esl animal ratioualc, moriale , men-
lis c l scicniias capax , imaginem pariter opus forel 
ral ionale animal esse, mortale, menlis sct<nHia?que 
capax, nultaqiie rcdifferens. A i q u i i ieri non posse ut 
ulla s i in i l i ludo (otam adainussim e x x q n e i ve r i l a -
lCiit, ipsa veriias affirmat cutn summalibus ibeolo-
gis (18). luio etiam vere d ic i iu r homo ipse a se-
n:el differre, cx diversis naluris constans , aaima, 
inquam, e i corpore ; c l iamsi unam quid ex bis ex-

τήν άψυχον έξ ών ή ε ίκών συνέστηκε , π ρ δ ς τήν ά ν ­
θ ρ ω π ο υ φύσιν . Έ χ ρ ή ν δέ , κ α τ ά τδν τοιούτον λόγον , 
κα \ έπικοινωνεΤν τ ψ δ ρ ι σ μ ψ α μ φ ό τ ε ρ α , και τδν αύτδν 
άποσώζε ινλόγον τ ώ ν ομοουσίων · οίον ώ σ π ε ρ ά ν θ ρ ω ­
π ο ; π ρ δ ς άνθρωπον τ ψ α ύ τ ψ δρω ύ π ο π έ π τ ω κ ε ν , 
ούτω κα\ τδ ά π ε ί κ α σ μ α · κα\ εί δ άνθρωπος ζ ώ ο ν λ ο -
γ ικδν , Ονητδν, νού κ α \ ε π ι σ τ ή μ η ς δεχτ ικδν , κα \ τ η ν 
είκόνα ζώον λογ ικδν , θνητδν, νού κα\ ε π ι σ τ ή μ η ς 
δεκτικδν ωσαύτως εΤνα^ μηδέν παραλλάσσουσαν. 
*Αλλ* ούχ οΤόν τε τών ε ίκαζομένων ουδέν π ρ δ ς πάσαν 
έξικνεΐσθαι κ α θ α ρ ώ ς τήν άλήΟειαν, ή αλήθε ια βέ ­
βαιοι, κ α \ τ ώ ν θεολόγων οί έκκριτο ι . Κα\ δ μέν αλη­
θής λόγος κα\ τδν άνθρωπον αύτδν εαυτού δ ι α φ έ -
ρειν οιόεν, έξ έτεροφυών συνεστώτα, ψ υ χ ή ; λ έ γ ω κ α \ 

gist i i Ιιοιιιο : ulraque enim res propriam babet dc- Β σώματος , εί κα \ έν τ ι έκ τούτων δ ά ν θ ρ ω π ο ς · έ κ ά -
iit i i i iouem ; namque alia est aniiuac ra i io , alia cor-
poris, cum diffcrentiis pluribus atquc acctdenlibus. 
Sumus quippe nos conipositi , imo e i oppositi luin 
nobis ipsis tum aliis iuvicem bomiaibus. Manionas 
auicm ne R ; nmlacra quidcni ab iis re u l la , quorum 
snnl sin:«il.«cra# differrc pulabal , sed eamdem aique 
2 4 i , , i J » ( l u a B repraesenlanl, relinerc naiuram atque 
si ibsianl iani . A i i a m e u qui Qeri polest u i imago d i -
caiur vcl s i iuulacrum, nisi diversam babcat a pro-
loiypo suo naluram? A b omni , igi tur veri iaie se-
jungi lur bic sapieulisshnus, alque a rerum i n l e l l i -
genlia longissime abcst. E a aliud inswper quod a 
nobis buic dici a?quum c s l : nempc aescis, ο colu-

τερον γ ά ρ τδν οίκείον δρον άποφέρετα ι * άλλος γ ά ρ δ 
τ ή ς ψυχής λ ό γ ο ' , κα \ ό τού σώματος έ τ ε ρ ο ; , δ ι α φ ο -
ραίς δέ κα ί συμβεβηκόσι πλε ίοσι , Σύνθετοι γ ά ρ 
ή μ ε ί : , άλλά καί αντίθετοι κα\ έαυτοίς κα\ άλλήλοις . 
Ό δέ ουδέ τ ά ά π ε ι κ ά σ μ α τ α κ α τ ά τ< γούν τών ώ ν 
είσιν ά π ε ι κ ά σ μ α τ α π α ρ α λ λ ά σ σ ε ι ήγείτο , άλλ* 
ακραιφνώς άποσώζε ιν πρδς τά ά π ε ι κ α ζ ό μ ε ν α τ δ ό μ ο -
φυές κα\ όμοούσιον · π ώ ς δ* άν 2τι ε ίκών κα \ ά π ε ί ­
κασμα λεχθε ίη , εί μ ή τδ άπεοικδς έχει τ ώ έτερο ίψ 
τ ώ ν φ ύ σ ε ω ν ; Ά π έ ^ η κ τ α ι ούν π ά ν τ η τής αληθε ίας 
δ σοφώτατος, κά\ π ό ^ ό ω που τ ή ς τών π ρ α γ μ ά τ ω ν 
καταλήψεως ά π ο π έ π τ ω κ ε ν . "Αξιον δέ κα\ τούτο π ρ δ ς 
αύτδν ε ι π ε ί ν δτι Αέληθας σεαυτδν κάνταΰθα, ώ φ ι -

men pbi losopl iorum, le tuisraet argumetilis i r r e - c λοσοφώτατε, το ίς οίκείοις π ε ρ ι π ί π τ ω ν ε π ι χ ε ί ρ η μ α -
l i r i : quia en im, u l l u a i s , consubslaatialem iuta 
glneui esse proioiypo opor te l , imaginem autem c i r -
cumscripiam esse ta quoque coacedes (neque quis-
quam adeo insauiei , u i boc negei), sequitur ut prc-
lo iypum quoque , utpole consubslantiale, c i r cua i -
scr iptum sit. Nam consubstantialia diflerre inler se, 
quod ad substantiaiu a t l i n e l , prorsus esi impossi-
biie : quandoquideni lu quoque circuroscriptam et 
ineircuii iscripiuin in subslaaiiae ratione compre-
Itendis. S i ergo apud le dogma s i e i e r i l , macbina 
lua d i s j i c i l u r , e l argumenta s lernunlur ver i ia i i s 
funda, armisque ali is valide expugaaia. Reapse l a -
l ium ir .agisiroruia similes esse opporluit exorlos 
nunc discipulos! Ta l i u in sunt, iuquarn, arvorum 
fructus, ex inalis pess imi , ex tarpibus lu rp i ss i iu i . 

17. Adbuc in eadem menle, vel , u l verins d i -
cam, amcniia perscverans d i c i t : c U l lotum ser-
velui ; alioqui ne imago quidem. » Id quoque ab 
insauia cjus esl atque sdipiditale. Naui qiti sanam 
e l inlograin mentem babeul, et loquendi r e c l i l u d i -
ucm re l inen l , conlrar ium potius dicenl , quod si to-
(um nenipe servatur, baud Jain imago est, scd i l lud 
ipsuin quod figuratur : namque bacc specie taalum 
una eademque res vidcntur , noa sbbjecto : Manio-
uas autetn credit, nh\ imago aniaiaia s i l ct proprio 

σιν * επε ιδή γ ά ρ , κατά τδν σδν λόγον, όμοούσιον ε ί ν α ι 
δεί τήν είκόνα τ ψ π ρ ω τ ο τ ύ π ψ , ή δέ ε ίκών δτι π ε -
ρ ι γ ρ α π τ ή συμφήσεις π ά ν τ ω ; κα\ αύτδς , ού γ ά ρ ά ν 
ούτω μανείη τ ι ς μ ή ούχ*ι ο ύ τ ω ; έχειν ταύτα φ ά ν α ι , 
έσται κα\ τδ πρωτότυπον π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν ώ ς όμοούσιον. 
Τ ά γ ά ρ ομοούσια διαφέρειν αλλήλων, δσον κατά τ δ ν 
τ ή ς ουσίας λόγον, ουδαμώς οΤόν τέ έστιν · ήν ίκα χ α \ 
αύτδς τδ π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν κα \ ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν ε ίς τδν τ ή ς 
ουσίας π α ρ α λ α μ β ά ν ε ι ς λόγον. ΕΓ σοι ούν τά τ ο ΰ 
δόγματος στήσεται , χ α τ έ σ τ ρ α π τ α ί σου ή μ η χ α ν ή , 
χ α \ χαταλέλυται τ ά ε γ χ ε ι ρ ή μ α τ α τ ή σφενδόνη τ ή ς 
αληθε ίας κα \ τοίς δπλοις χ ρ α τ α ι ώ ς εκπορθούμε ν α . 
"Οντως έδει τοιούτων διδασκάλων τοιούτους είναι χ α \ 
τούς νύν άνακύψαντας φ ο ι τ η τ ά ς , κα \ τοιούτων έξ ώ ν 
δμοια τ ά γ ε ω ρ γ ί α , κ α κ ώ ν κ ά κ ι σ τ α κα \ α ί σ χ ρ ώ ν 
αΓσχιστα 

ι ζ ' . "Ετι τής αυτής εννοίας , ή άνοίας ε ιπε ίν δ ι -
καιότερον, έχόμενός φ η σ ι ν ι "Ινα τδ δλον σωθή , έπεΛ 
ουδέ ε ίκών . ι Τ ή ς εκείνου τ α ύ τ α παράνο ιας και τ ή ς 
π α / ύ τ η τ ο ς . 01 γ ά ρ ύ γ ι ά τήν φρένα κεκτημένο ι , κ α λ 
άρτιον κα ι τδ έν λόγοις χα ίρ ιον δ ιασώζοντες , έχ τ ο ΰ 
εναντίου φήσουσι ,μάλλον, δτι εί τδ όλον δ ι α σ ώ ζ ε τ α ι * 
ουδέ ε ίκών , άλλ* αύτδ έκείνό έστ ι τδ ε ι κ ο ν ι ζ ό μ ε ν ο ς 
οΓς τδ ταύτδν είδε ι μόνον, άλλ' ού τ ψ υποκε ίμενα* 
ε μ φ α ί ν ε τ α ι . Τ ψ δέ ύ π ε ί λ η π τ α ι ώ ς εί μ ή κ α \ Ι μ ψ υ ­
χον ε ίη και αύτοχίνητον, χ α ί δσα τοΰ α ρ χ ε τ ύ π ο υ 

(18) lntel l igi t Nicepborus Nazianzci iuin o ra l , 25 , 11 : Μηδεμία ε ίκών φθάνει πρδς τήν ά λ ή Ο ε ι α ν , 
ittcua imago veritalem attequitur. 
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ουδέ ε ί κ ώ ν . Ε Ι δέ τ α ύ τ α ούκ εΙκόνος, άνήρητα ι α ύ τ φ Α 
ό τ ή ς εΙκόνος λόγος π α ν τ ά π α σ ι . Τ ί ούν εντεύθεν ; τδ 
έ ν κα \ τ α ύ τ δ ν , κ α τ ά ταύτδν κα \ Εν είναι χα\ δύο 
σ υ μ β ή ο ε τ α ι * άλλά κα \ αλλήλων ε ίκδνας γ ν ω ρ ί ζ ε -
σ θ α ι κ α ί α ρ χ έ τ υ π α , κα \ δμοιον εκείνο τ ο ύ τ ω , κα \ 
Ε μ π α λ ι ν τούτο έ κ ε ί ν ψ . Ούχ ώ σ π ε ρ έπ ί τίνος ά ν θ ρ ω ­
π ο υ , φέρε ε ί π ε ϊ ν , όμοία μέν α ύ τ φ λέγετα ι ή εκείνου 
ε ί κ ώ ν , άλλ* ούκ εκείνος όμοιος α υ τ ή . Κ α \ δή κα\ άν -
τ ιστρέφουσαν τήν ένυπάρχουσαν αύτο ίς σχέσιν, 
ε π ί σ η ς κα \ ά π α ρ α λ λ ά κ τ ω ς Ι χ ε ι ν , κα ι άνθρωπον 
ε ίκόνος , μ ή δτι μόνον άνθρωπου είκόνα ε ίρήσθαι · 
έ π \ τούτοις ήδη κα \ δ ιαπορείσθαι , δπότερον θατέρου 
α ίτ ιον είναι κα\ πρότερον . Τ α ύ τ α δέ τήν εκείνου σα­
φ ώ ς π α ρ ί σ τ η σ ι σύνεσιν. Τ Α ρ α γ ά ρ ού κιβδήλου κ α \ 
π α ρ ε ν η ν ε γ μ έ ν η ς φ ρ ε ν δ ς , τ ά τ ο ι α ύ τ α ε υ ρ ή μ α τ α ; 
Τοσούτον ά ν ε π ί σ κ ε π τ ο ς τ ή ς τ ώ ν δντων φύσεως , κα\ ^ 
τ ώ ν αληθών μακράν δ ιφκ ·σμένος κινδυνεύσειε , τ α ύ τ α 
ουδέν άμε ινον εΐναι τ ώ ν έν τοίς γυνα ικων ί τ ισ ι π α ρ ά 
τοίς κ ω θ ω ν ι ζ ο μ έ ν ο ι ς γρα ίδ ίο ι ς κ α τ ά τ ά ς μ α κ ρ ά ς 
ομ ιλ ίας ^δομένων μ υ θ ο λ ο γ ή μ α τ α . 

ιη*. Ώ ς ούν ήκ ιστα α ύ τ ώ εύσεβείας προσήν Εναυ­
σ μ α π ώ π ο τ ε , ουδέ λογ ικής ε π ι σ τ ή μ η ς κάν βραχύ 
γούν τ ι π ε ρ ι γ έ γ ο ν ε . Πόθεν γ ά ρ α ύ τ ψ αίτίου κα \ α ί -
τ ιατοΰ ή τ ή ς τού όμοιου παραθέσεως δ λόγος δ ιάσω­
ση σ ε τ α ι , ή τδ μετέχον κα \ μετεχόμενον , έτερότης 
τε κ α \ διαφορά έ π ι κ ρ ι θ ς σ ε τ α ι ; ά π ε ρ έπ ί τ ε τοΰ · 
α ρ χ ε τ ύ π ο υ κα\ τ ή ς είκόνος φυσικώς ένθεωρείται , τά 
μέν τ ή ν σχέσιν κα \ τήν ποιότητα τήν έν αύτοίς , τ ά 
δ έ τ δ έτεροίον τοΰ υποκε ιμένου ήμ ίν υπογράφοντα , Q 
Οΰτος δέ τδ ταύτδν κα\ άπαράλλακτον έ π ' άμφοίν 
τ ι θ έ μ ε ν ο ς , αγνο ία τ ή ς τών δντων επ ισκέψεως , τδν 
τής ε ίκόνος λόγον δλοτρόπως άνείλεν, δπερ έστ\ν 
αδύνατον . Ο ύ τ ω γ ά ρ κα \ τ ώ ν π ρ α γ μ ά τ ω ν ή φ ύ σ ι ς 
α ύ τ ώ π α ρ α κ ε χ ά ρ α κ τ α ι . Ά λ λ ' Εοικα τή αυτή έκε ίνψ 
ά π α ι δ ε υ σ ί α συμπερ ιηνεγμένος , τδν ε ίς μ ν ή μ η ν τ ο ύ ­
των ο ύ κ ά φ ι γ μ έ ν ο ν π ώ π ο τ ε κ α τ α ι τ ι ώ μ ε ν ο ς . Δόξαιμι 
γ ά ρ α ν ταύτόν τ ι πο ιε ίν , ώς ε ί τ ι ς τδν γεωργδν ή τδν 
βάναυσον , τ ψ θ ε ω ρ η τ ι κ ψ διευθύνε ιν έ π ι χ ε ι ρ ο ί η . Τ ί 
γ ά ρ δ ε ί τδν άνδροφόνον κα \ άμουσον^ λογ ικαίς έ φ -
όδοις μετέρχεσθα ι , τδν α ίμασιν άνθρωπε ίο ις κα\ τ α ύ τ α 
Χ ρ ι σ τ ι α ν ώ ν χα ίροντα , κυσί τε κα ί συσ\ν έ π α γ α λ λ ό -
μ ε ν ο ν , οΓς τ δ πλέον τ ή ς ζ ω ή ς χαρ ιζόμενος ένε ιμεν ; 
όθεν α ύ τ ψ ή μελέτη τών δ ο γ μ ά τ ω ν έ ξ ή ρ τ η τ α ι , κ α \ 
τ ή ς πολλής ε π ι σ τ ή μ η ς διά τ ή ς τ ώ ν τοιούτων ά σ κ ή - D 
σε ω ς συναγήγερτα ι ή κατάληψις . Έ ώ μ ε ν τάλλα τού 
β ίου λέγε ι ν τ ά νύν , λ κα\ λέγε ιν α ίσχρδν , κα\ άκουε ιν 
λ ε γ ό ν τ ω ν αίσχρότερόν τε κα\ βλαβερώτερον. Τ ί ς γ ά ρ 
ά ν {2οι άνθρωπον κυνηλατοΰντα χαλ συών κ α \ έλά · 
φα ,ν ίχνη κυσ\ κα\ θηρσ\ν ωσαύτως περ ιαθρούντα , 
κ α \ τ ή ς φ ί λ η ς Ι π π ε ί α ς ώς ήδ ίστης π ε ρ ι α λ η λ ι μ μ έ ν ο ν 
κ α \ ί ε δ ε υ μ έ ν ο ν , κ α \ ώ ς ευώδους μύρου ά ν τ ε ι λ η μ μ έ -
ν ο ν , το ίς ύψηλοίς τ ή ; ευσέβειας ασφαλώς κα\ ύ γ ι ώ ς 
π ρ ο β α ί ν ο ν τ α δ ό γ μ α σ ι ; ' Ρ^ον γ ά ρ άν τ ι ς άκούων 
ο ί α ε ι ε ν , έν κ ώ π η τ ή ν κ ε ρ α μ ε ί α ν ή γ ε ω ρ γ ί α ν , άλλά 
μ ή τ ή ν ναυτ ιλ ίαν τ ι ν ά έκπαιδεύεσθαι , καί θωρακο-
φ ο ρ ο ύ τ τ α θαλαττεύε ιν μάλλον ούχ όπλ ιτεύε ιν , ή τδν 
έ ν κ ο π ρ ί α κ α ΐ α ΐ σ χ ρ ό τ η σ ι ν ά ^ ή τ ο ι ς έμμολυνόμενον, 
κ α ί χ ερσ \ κ α θ ^ μ α γ μ έ ν α ι ς , κα \ άκολάστψ γλώσση , 
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motu praedita, et oainia arcbetypi a i l r ibuta babeal ; 
nc iinaginem qutdcm posse d i c i . Quod si baec non 
eui i l iniaginis propria , omnis ratio imaginis i l l i pe-
r i l . Quid crgo biac sequilur ? nempe ut una eadem-
que res, et una siuiul s i l e l duw : imo ut muluo 
imagines s i t i l e l archelypa ; e l l ioc i l l s i l lud l i t i ic 
vicissim similc s i ! . A l i t e r , c \on pli causa, ntqnc tn 
boinine usuveni t , cni imago dicitur s i m i l i s , i»on 
lioino imagin i . A l i o q u i cnnvenibilciit babcrent dr* 
nominationeiTi stiatn ; ita ut a?qne indiflerentcrque 
bouio etiain imaginis , ct non lanium imago l i o m i -
nis dicereiur : alque i la dubi iarel t i r u i r i i in i i l r i n s 
origo esset et anlecedens. H x c sril ieet Maiiiouas 
acumcn declarant. Nonne enim futilis et alienai;*? 
nienl is ba?c cornmcnta siint? Adeone b ic insciua 
nalurac rerum est, et a veriiate procul scmoius? 
Per iculum e s l , i i l haic njbilo meliora s ini , qi iam 
qtias in gynrcceis a bibacibus vetulis in lc r luugas 
confabulationes nxmx canuul i i r . 

18. Nuflus itaque buic inest recke religionis igni -
culusj, neque log icx s c i c n i i x vel l an l i l h iu i . Uadu 
enim ei causa c l c ausa lum, vel s i in i l ium nrniiiM 
comparalio consiabi l? vei pnrlicipaus e l pari icipa-
tuin, vel diversilas et differenlia dijudicabitur? qti:u 
quidem in arcbeiypo c l imagiue natural i ier conspi-
c innlur , par l im re la l ioncm i l l o rum et qi ial i ialeut , 
partini subjecli diversi ialem nobis describemia ? Η c 
auiem idem alque indiflerens in utroque ponei s 
(qoippe res considerandi igitarus) toiaiu imagini* 
ralionem s u s l u l i i , quod prorsus fieri nequil . Si« 
enim rerum quoque natura ab eo aboleretiir. SIMI 
jam mib i videor ίιι eadcm ac ipsc inscit ia v e r s a r i , 
dum eum reprebendo qui nullam uuquani rerutn ba-
rum nol i l iam babuit. Credar cnini idem Taccre, ac 
s iqu i s agricolam au l ba;ulum spcculaliva disc iplma 
velit iufonnare. Quideniinmainmona3 cruento rud i -
que bomini cum logicis facultatibus r.c^otii s t l? c i 
nempe qui btiroano, e l quidem Ghr i s l i anorum, san-
gulne 2 5 gaudet, canibus aprisque deleciaiur, q u i -
bus pluri inam vilae sua3 pariein mtpend i l ; imde is 
vidt l icet medilal ionem doginaturii d i d i c i l , niulla?que 
scie^iiae ab bujasceiuodi excrc i i i i s sumiuamrol leg i i . 
Hit tamus ouac reliquam vitam dicerc, quam nar-
rare turpe est, audire auiero narratam lurpius ac 
peraiciosius. Nam quis unquain v i d i l boininem vc -
nalorem, aprorum cervorumque vestigia, ceu cancs 
ferceque solent, persequealem, dilecio agi ia i idonim 
equoruin sludio dediium e l d e v i n c l u i i i , idquc sua-
viss imi ungueuli loco babeniem, sublimibus par i ic r 
religionis dogmalibus tulo ac salabri ler se i n i m i -
sccntem? Faci l ius quispiam credel , ab eo qiti remum 
tenel tiglinani aut agriculturam pro re uauiica do-
c e r i , vel loricatum bomineai navigationis loco mt-
Γιΐίχ a d d i c i ; quam bominem siercore nefaiidisquo 
lurpi iudinibussordidatum, nianibus sanguiuolentis , 
liugua inleniperanle, marcidaque menle, divina do-
gtuala ai i ingere, Deique mysieria eloqui, qua? muu-
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dis eordo, Deoque propinquare d igu i s , a superna Α *α\ νοδ; σαΟρότητι, Ο^. ,ν 

r e v c l m i u r gralia (19). 

49. Seil h a c , proul ca sc babenl, missa faciaimis. 
Nosautem iulormcdia quacdam propler iujucumiitatis 
garrumaiisqne molesliam praMereunlcs, a(1 ea quae 
i s i i s gravioi is lnomenti videiittir, oratiouem traus-
fcramus. ι Q u x r i m u s , a i l t a vohis qtiomodo fieri 
pubsu, u i Dnminus uosier Jesus Cbr is lus , qui cx 
dua ium naiwraruin immaler ia l is e l niatcrialis in-
i-oiifusa unione, uua persona est, pingatur aut figu-
re tur? > Qui quidquid ei l ib i lum f u i l , Deo periuit-
lenie, anlea palravi t , nunc inlerrogativa formasa-
rerdoies a l loqui tur , quos v incul i s e l carceribus, 
in in i s , aliisque crucial ibus p lur i ims antca pertcr- Β άπε ιλα ί ς τε καΛ άλλοις δεινοίς προεκδε ιματώσας ώ ς 

2:« 
δογμάτων έφάπτεα η &ι , 

κα\ λαλείν θεου μ υ σ τ ή ρ ι α , & τοις καΟαροΓς τήν κ α ρ -
δίαν, κα\ θ ε ώ πλησίαζε ιν ή ξ ι ω μ έ ν ο ι ; , π α ρ ά τ η ; 
άνωθεν αποκαλύπτετα ι χάρ ιτος . 

ιΟ'. Ά λ λ ά τ α ύ τ α μεν ο ύ τ ω ; oi /ε 'σθωσαν έχοντα . 
Η μ ε ί ς δέ τ ίνα τών έν μέσω διά τδ ά η δ έ ; κα\ δχλη -
ρδν τ ή ; λ έ σ χ η : παραδραμόντε ς , έ π \ τά δοκούντα 
αύτοίς σπουδαιότερα τ ψ λόγψ μ έ τ ι μ ε ν . ι Ζ η τ ο ύ -
μεν , φησ\ , παρ* υμών, π ώ ς δυνατόν έστι τδν Κύριον 
ημών *Ιησούν Χριστδν , τδν έκ δύο φύσεων άθλου τ ε 
κα\ ένύλου ενώσει ά σ υ γ χ ύ τ ψ Ι ν πρόσωπον δντα , γ ρ ά -
φεσΟαι, τουτέστιν ε ίκον ί ζεσθα ι ; » Ό πάντα τ ά δε-
δογμένα π ρ ο κ α τ α σ / ε υ ά σ α ς κατά ιδίαν ήν συ ν έ χ ω -
ρησε θ ε δ ; έξουσίαν, έν προσχήματ ι ερωτήσεως το ί ς 
Ιερεύσι π ρ ο σ ά γ ε τ α ι , ους δεσμοίς τε και ε ί ρ κ τ α ϊ ς , 

ι ilos in suain scnlentiain perpuleral. Quaerit iiaque 
aii Cbr is ius , duabus naturts iinmateriali e i malerial i 
cousians, pingi poss i l? A l q u i hinc apparel sermo-
num ejus vi i ios i ias e i inconvenieni ia , c l quomodo 
suis ipsis proposil ionibusconlraria concludat. Opor-
lebai cn im, si ei sacrorura dogmalum nosiroruin 
veritas cordi erat, regia via d i r ec l im incedcre , e l 
accuratuin mysier i i aoslr i examea ins l i luere . Quia 
igitur de immaler ia l i ac matcr ial i nalura diccre or-
bus es l , rebus invicem omnino conl rar i i s , opus crat 
ulr ique par l i o p p o s i l & , e a q u x naluras coa i i ia r i 
ce rnunlur , recie proprieque assignare. Nam si i m -
malcr ia l is rei proprium esl deliueari non posse, 
proui el ipse in sequemibus dicei , ccu qua? forma 
liguraque, e l omui quolibet bujusatodi accidenleca- 1 

r e i ; prorsus necessc c s l nialerial i rei s imu l , uipoie 
qiue immaler ia l i omnino o jponi tu r , conl rar ia a u r i -
bula assignare, i d e s t e a m deliiteari posse, furmari , 
i igurar i , e l b i s s i i n i l i a , u l opposilionis sequela bene 
tongruenterque babeatur. Atque ita cognovissel 
2 6 possibile esse, imo verum ac piuin , Cbris tum 
figurari (20). Sed n i b i l horuin in menlem ei v e n i i , 

(19) De lurpibus Copronymi moribus saepc Nice-
pborus in bis scr ip l is , e i pra?seriim sub finem le r t i i 
A n i i r r h e i i c i . T u m eiiam Macarius Chrysoccphalus, 
d<; quo mox diceiuus , i l a scribit conl ra impurum 
Copronyini i i i i qu i sanclos appellari veiuerat, u l nos 
j am dixhmis cum C c d m i o p. 19, n . 1, iiecuou 
oonlra syitodtt.n lcotioclaslicaai ab eo congregaiam. 
Σύ τής ά γ ι ό τ η τ ο ; ά π ο γ υ μ ν ώ σ α ς , κλήσει ψιλή π ρ ο σ -
αγορεύεσΟαι πανταχού νενομοθ ί τηκας , κα ί ώ ς τούς 
ευτελέστατους τών έν βίψ όνόμασιν οίκείοις π α ρ α -
δηλούσθαι , τήν δεδωρημένην χάρ ιν άθετών τ ή ς 
ά γ ι ό τ η τ ο ; ; εις τούτο άσεοησα ιτετόλμηκας , ό σάρκινος 
κα ί ά λ α ζ ώ ν ; ώ παράνομον συνέοριον 1 ώ συναγωγή 
πονηρά ! κ . τ. U. τ ίν ι λόγψ Οα££ών, ώ μάταιε , τής 
άγ ιαστ ικής φωνήςτούς ήγ :ασμένου ;αποστερε ί ς θεού , 
κ α \ τ α ύ τ α τούτους άγιους όνομάζοντος; χ, τ. Λ. Tu 
lanciitate hot denudans, timplici denominaiione ubi-
que terrarum appellari edixisti, ac veluti morlaliuih 
vHitsimot propriis tantum nominibus deuolari, dona-
tam illis sonctilatit graiium delens ?Tam impie agere 
uusut es, ο curnalisalque superbe ? Ο iuiquum syne-
diium! ο congregatio prava! eic. Qua fiducia , ο 
Hulie, sanclitults vocabnlo spolias kunciificaios α 
JJco, prwseriim cum ab hoc ip$o tancii apfiellen-
'«» ? c i c . Sane noslr is quoque lcmporibus l ioicro-
doxi auquoi su!»vert*i:lur diccre v. gr. sanclum 

πλε ίστοις , ε ί ς τδ εαυτού ύ π η γ ά γ ε τ ο βούλημα * π υ ν -
θάνεται ούν, εί τδν Χριστδν έκ δύο φύσεων δ ν τ α , 
άθλου και ένύλου, δυνατδν γ ρ ά φ ε σ θ α ι ; Δε ίκνυται δέ 
και ενταύθα τδ έν το ι ς λόγοις αυτού σαθρδν κ α \ 
άνάρμοστον, κα\ ώς εναντ ία τ α ί ς οίκείαις σ ο μ π ε -
ραίνει Οέσεσιν. Έ χ ρ ή ν γ ά ρ , ε ί π ε ρ α ύ τ ψ τ ή ς ά λ η -
Οότητος τ ώ ν Ιερών η μ ώ ν δογμάτων έμέλησε , κ α τ -
ευθύ τ ή ς βασιλικής ίέναι τρ ίβου , κα \ τού κ α θ ' 
η μ ά ς μυστηρίου ακρ ιβή ποιείσΟαι · τήν έρευναν . 
Έ π ε ι ούν περ ί άθλου κα \ ένύλου φύσεως λ έ γ ε ι ν 
ώ ρ μ η τ ο , π ρ α γ μ ά τ ω ν π ά ν τ η άλλήλοις α ν τ ι κ ε ι μ έ ν ω ν , 
Ιδει τά έ κ α τ έ ρ ω μέρει τ ή ς αντ ιθέσεως τών έν τ α ί ς 
φύσεσι θεωρουμένων επόμενα ύ γ ι ώ ς κα\ ο ίκε ίως 
άποδιδόναι. Ει γ ά ρ τ ψ άΰλψ Ι π ε τ α ι τ δ μ ή γ ρ ά φ ε -
oOat, ώς κα\ αύτδς προΐών έρεί, κ α θ ά π ε ρ ή δ η κ α \ 
τδ άνείδεον καί άσχημάτ ιστον , κα\ ε ί τ ι τούτοις π α -
ραπλήσιον κα\ ά ν ά λ ο γ ο ν , α ν ά γ κ η πάσα κα\ τ φ 
ένύλψ ώ ; π ά ν τ η άντ ικε ιμένψ τ ψ άΰλψ , τά τ ο ύ τ ο ι ς 
άντιδιαστελλόμενα άκολουθείν, λ έ γ ω δή τδ γ ρ ά φ ε -
σΟαι, τό τε ε ίδοπεπο ιημένον , κα\ έ σ χ η μ α τ ι σ μ έ ν ο ν , 
καί τά τούτοις δμοια , ίνα ή τής αντιθέσεως ά κ ο -
λούθησις ά μ έ μ π τ ω ς κα\ αναλόγως π α ρ ί σ τ η τ α ι . Κ α \ 

Francitcum , snncium Dominicum, malunique l a u -
tummodu proiMiuiiare Frdncitcum, e ic . 

(20) E x s t a l in Valicat i is codicibus oratio i n e d i i \ 
Macar i i Cbrysocepbali arcbiepiscopi in Lydia P h I -
adelpbiensis Ε ί ς τ ή ν παγκόσμ ιον έορτήν τ ή ; ορθο­
δοξίας. l)e universali orihodoxiw tolemnilau, q u o 
l i iu lo auctor denoial festum oecumenicum ob r e -

D s i i lu ium sacrarum iiuagimim bonorem pusl d a i n n a -
lam profligalamque lconoclastarum haeresim. Ex b a c 
nos pnoclara oralione locos identidem rec i l ab imus , 
prout Micepliori lexlus .ansam dabi l . E l bunc q u i -
tleiu sequenleni i r ac ium, Χρωματουργούμεν τ ή ν 
όραΟείσαν τού θεανθρώπου μορφήν, και δ ι α τ υ π ο ύ μ ε ν 
τήν ένυλον τού Δεσπό;ου ούσίαν, κα ι π ρ ο σ κ υ ν ο ύ μ ε ν 
τού ανθρωπίνου είδους αυτού τήν έμφέρε ιαν , έξ ή ς 
κα ί ε ίς τδ πρωτότυπον κάλλος τδν νούν ά ν α φ έ ρ ο μ ε ν , 
κα\ δι* ής την προσκύνησιν ε ίς τδν δι* η μ ά ς σ α ρ κ ω -
θέντα ά ν α π έ μ π ο μ ε ν . Ού γράφομεν θεόττιτος φ ύ σ ι ν , 
ού σχηματ ί ζομεν τήν άσχημάτ ιστον ουσίαν * μτ\ 
πρόσωπον Γδοι θεού ό τούτο η μ ά ς συκοφαντών · ά λ λ 
δ έωράκαμεν , ^ α ρ τ υ ρ ο ύ μ ε ν · και δ έθεασάμεθα τ ο ί ς 
δφθαλμοίς ήμων και αί χείρες η μ ώ ν έ ψ η λ ά φ η σ α ν , 
τούτο κα \ έν είκοσι προσκυνούμεν · καί ζ ω γ ρ α φ ο Ο -
μεν τ ή ς άνΟρωπότητος τ δ δρώμενον , κ α ί β λ ε π ο μ ε ν 
τδν χαρακτήρα τ ή ; προσληφθε ίση ; τ ώ θ ο ψ Λ ο γ ψ 
σαρκδς, και προσκυνούμεν τής Οεανοριχή; μ ο ^ φ τ ; ς 
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ούτως άν έ π έ γ ν ω ότι δυνατδν τον Χριστδν , μάλλον neqne juslo ra l ioc in io de prccJiclis j i i d i c a u l , sod 

€c αληθές χ α \ ευσεβές , ε ίκονίζεσθαι . Άλλ* ούδεν 
α ύ τ φ τούτων δ ιά φροντίδος έγένετο · ούδε λ ο γ ι σ μ φ 
τ ψ ε ί χότ ι τ ά λεγόμενα έκρινεν , εξουσία δε μάλλον 
τ ή τ ώ ν αγόντων έ ξ χ π ά τ η δ ιαπραττόμενος . Τ Η γ * ρ άν 
τδ Ινυλον γραφόμενον και ε ίκονιζόμενον ε ίρηκεν . 
Ά λ λ ' ώ σ π ε ρ τ ώ κρατούντ ι άρδτρου, π α ρ ά τ ώ σοφψ 
προσέ£ 4δ·.πταί τ δ άσδφιστον, ούδεν ήττον κα\ τ ώ 
α£τουργούντ ι τδ ά £ £ η τ ο ύ ρ γ η μ α , τδ άσύφηλον κχ \ 

pr.Tpotentcr poiius ductorum suorum error i favi i . 
Sccus etiim rem materialem piugi figurarique posee 

non iiogasset. Sed sici t l i ci qui lenet a r a l r u m , a 

sapienle inipulatur insipientia ; ita c i qui per se fa-

cit infandinu opus , igaoniinia e l imprudentia inv 

pulabi lur : nam contrarius s ibi c s l ac v e r i l a t i ; ne-

qnequa? nflirinat ivputaas, et insc i lc s imul ac ne-

quiter agons. 

άσΰνετον ν ε μ η θ ή σ ε τ α ι · έναντίος ούν έ α υ τ φ χ α \ τ ή άληθε ίχ καθέστηκε , μήτε & λ έ γ ε ι , μ ή τ ε π ε ρ \ τ ίνων 
δ ιαβ ιβάζοντα ι νοών , έξ άμαΟίας τε ά μ α καί μοχθηρ ίας τ ά τοιαύτα κατασκευάζων , 

Χ ' . Ε ί τ α τήν ενωσι^ τού κατά Χριστών προσώπου 20 . Dcindc inconfusam unionem videlur aeserere 
δοχεί π ρ ε σ β ι ύ ε ι ν άσύγχυτον , δ π ε ρ έξ εναντ ίων σ ύ γ - in C h r i s l i persona, quas ex oppositls naluris c o a i -
χ ε ι τ α ι φ ύ σ ε ω ν , χ α θ ά χα \ τ ώ ν Π α τ έ ρ ω ν έκδιδάσκει poni lar , s i cu l P a l r u m p l a c i u doren l . c Processit 
τ ά δ ό γ μ α τ α - c Ποοζλθών γ ά ρ Θεδς , ι φασιν οί θεο- enim Deds, ι u l aiunt l l ieologi , c \n bumanilat is 
λόγοι , t μ ε τ ά τ ή ς προσλήψεως , έν έκ δύο τ ώ ν έναν- ^ aesumplioae, unua» qi i id ex roo l r a r i i s dttobuf. * 
τ ί ω ν . » Π ώ ς ούν α ύ τ ώ σωθήσεται τδ άσύγχυτον , Quomodo ig i l u r conservabilur inconfusio, si Ma-

έ π ε ί π ε ρ τ ά τ ξ έτερα τ ώ ν φύσεων ουσιωδώς έ φ α ρ -
μόζοντα ά μ φ ο τ έ ρ α ι ; δ ί δ ω σ ι ; Τούτο δε αδύνατον . Ού 
γ ά ρ έ γ χ ω ρ ε ί τ ά τ ή θ ε ί ι και υπέρτατη φύσει π ρ ο σ ­
ό ν τ α , έ π ι τήν καθ* η μ ά ς γεώδη ταύτην ούσίαν φ υ ­
σ ι κ ώ ς μ&ταπεφοιτηκέναι · ουδέ ή άθλος τ ή ένύλΐ;> 
τ α ί ς Ιδιότησι τ α υ τ ί ζ ο ι τ ο , π ά ν τ η αλλήλων ά π ο τ ε τ ε ι -
χ ι α μ έ ν α ι ς . *0 δέ τούτο εκκρίνω ν , ουδέν έτερον λέγε ι , 
ή τ ά α ν τ ι κ ε ί μ ε ν α κ α \ πολλώ αλλήλων δ ιεστηκότα 
ε ίς τ α ύ τ δ ν τ ή φύσει συνέρχεσθαι κα\ σ υ μ φ ύ ρ ε σ θ α ι , 
σ υ γ χ ε ό μ ε ν α κ α \ ε ί ς άλληλα περ ι τρεπόμενα * ώ ς 
ε ίναι τ ά ς φύσεις διά τήν ε ί ; μ ίαν ύπόστασιν ένωσιν , 
ή ά μ φ ω ά γ ρ ά π τ ο υ ς δ ι ά τδν Αόγον, ή ά μ φ ω γ ρ α π τ ά ς 

monas quqp al ler i lan luni n a l u r a subslanl ia l i ier 

eongruuqt, ulr iqae a l l r ibu i t ? Hoc enimYeni est 

impossibile. Neqne enim possunt ca , quae αΊν ίη« 

suprema*quc naturac insunl , ad noslram haiic l e r -

renaai subslani iam naturaliter traasgre«H : ucquc 

immalcr ia l is res casdcai , ac maier ia l is , baberc po-

l c s l proprtelalos qua: s i inUinv iccm pror&us sepa-

r a t » . 2 7 ' s a u l e n i l i S P C dcc l iaaas» u i b i l aliu4 ai t , 

nisi quod oppos i l» niul lnmque iu le r se di ts idcntia 

h\ unuai idemquo coemtl aique coii / iaiscenlur, c o n -

fusa e l invicem p c r m u l a l a ; i l a ut n a l u r a , ob suam 

iu u u k a peisona unionem, ?el aaibae s i n l ii»cir-

δ ι ά τ η ν σάρκα , ή δ π ε ρ άληθέστιρον ε ίπ : ί ν^ ούδ' δ π ό - g nunscripJw p w p l e r V c r b u w , Yel conl ra amba! Qir-
τ ε ρ ο ν τ ο ύ τ ω ν , άλλ* έτερον τ ι άποτελεσθήναι ουσίας 
ε ι ί ο ς , δ π ε ρ ή σύγχυσις ά π ε ι ρ γ ά σ α τ ο , κα \ ή εκε ί ­
ν ο υ ε υ χ έ ρ ε ι α άνεπλάσατο . Τοιούτον γ ά ρ ή σύγχυσ ι ς , 
τ ά σ υ ν ε ρ χ ό μ ε ν α έξαφανίζουσα, κα ι μηδέν τούτων 
κ α θ α ρ ώ ς δ ιασώζουσα, ώς μ ή τ ε θεότητα κ α τ ' αυτόν 
γ ε μ ε μ & ν η χ έ ν α ι , μ ή τ ε μήν α ν θ ρ ω π ό τ η τ α . Ούκ Ιστ ιν 

τ ο έ χ τ ύ π ω μ α . Ού προσκυνούμεν τ ή χτ ίσε ι π α ρ ά τδν 
Κ τ £ σ α ν τ α . άλλά προσκυνούμεν τδν Κτ ίστην χτ ισθέντα 
τ ο χ α β ' η μ ά ς , χα \ ε ί ς χτ ίσ ιν ά τ α π ε ι ν ώ τ ω ς χ α ΐ ά κ α θ -
α ι ρ α τ ω ; κατεληλυθότα ίνα τήν η μ ώ ν δοξάση φύσιν , 
χ α · β ε ί α ς κοινωνούς ά π ε ρ γ ά σ η τ α ι τούς ανθρώπους 
^ ^ α ε ω ς . Σ υ μ π ρ ο σ κ υ ν ώ τ ώ βασιλεί κα ι θ ε ώ τήν 
ά λ / > ν ρ γ ί ό α τού σώματος , ήν Ιφόρησε * τ ι μ ώ την ι υ -
τ τ ρ έ π > ε ^ ν τ ή ς σ α ρ κ δ ς , ήν ένεδύσατο · ούχ ώς Ι μ ά -
τ χ ν , ούδ* ώ ς τέταρτον της αγ ίας Τριάδος π ρ ό σ ω π ο ν , 
ά λ λ ' ώς δμόθεον χ ρ η μ ά τ ι σ α ν , κα ι γενόμενον δπερ τδ 
2 ^ £ β α ν ά μ ε τ α β λ ή τ ω ς . Ού γ ά ρ θεότης ή φύσις γ έ -
•γοτνα τ ή ς σαρκδς, άλλ' ώ σ π ε ρ ό Αόγος σάρς ά τ ρ έ π τ ω ς 
γ - έ γ ο ν ε , ρ ε ί ν ^ ς δπερ ή ν , ούτιο κα\ ή σαρξ Αόγος ν έ -
τ ^ ν ε ν , ουκ άπολέσασα τοΰθ ' δπερ έστ \ , ταυτ ι ζομένή 
£ ά μ ά λ λ ο ν πρδς τδν Αόγον κ α θ ' ύπόστασιν . Δι δ θ α ^ -
p w v ε ι κ ο ν ί ζ ω τδν πρ \ν άόρατον, ούχ ώ ς αόρατο ν , άλλ* 
ί ί*ς ό ρ α τ δ ν γενόμενον δι* ή μ ά ; μεθέξει σαρκός τε κα \ 
« Γ μ ΐ ύ τ τ ο ; · ού τήν άόρατον ε ίκον ίζω θεότητα, άλλά τήν 
• p A & c i a a v ζ ω γ ρ α φ ω σάρκα * εί γ ά ρ ψυχήν είχονίσαι 
A ^ t ^ f a v o v , π ό τ ψ μάλλον θεδν τδν χα ί τ ή ψυχή δόντα 
τ ^ & v / o / ; Cotonbu* *xprituimu* illam quas visibilis 
f*u tUi hominh formam : tffigiamus niaterialetn 
0Φ*Η«i subluHttam, vencrawur ktmani ejus nspeclm 
ittmii»tuiHnemt nnde eliam ad originalem putchritu-
dsmem uunltm aitoltimus, atque ita adorationem ad 
rw<mr**aiHm HtHlri causa trarumttthuut. Non depin-
fimms dtnmtnlit nalurnH, nen figuramns incapaccm 
fkgir«r *ui»tunlittm. Sec specialurum te tperel /"./-

i)rt it qui Hubu hunc calumniam impvHit; $ed 

I'ATR<>I.. ( i R . C . 

cuinscripuc propier r a rnen i ; vcl qtiod v e r i u i d ice-
lu r , aeniruui b o r u m , sed al iml quoddam roasur-
rcxer i t subslaniiae gcnus, qbod confusio effeccrit, < t 
aAiitoris noeiri levUas fabricavvrit . E a qnippo con-
fusio d k i l u r , quae coeuiilia dos l ru i i , id cei n th i lbo 
ruiu purum conscrva t ; i i a ut nequc dvitas iti co 

quod vidimus, teslamur; qvod oculis nostrh fpecta 
vtmuiy ei manus noitrce cvnlreclaverunT , hoc eiinm 
in imaginiknt adoramwt; el humanam parlem qiw 
visn fidi depingimus ; effigiem aspicimus assumptiu α 
Deo Verbo rarnis , venerantnr llteandrictt Ivrnnr 
imaginem. Non adoramnt crealnram ρ τ ω Cremorp. 
$sd honorem tribnimus Creatoriqui facius est propier 
nos creulura, Qtque ad creaiurce sialum §ine «iri de · 
minutione aul dwructione descendit , ul noitrqm 

f honoraret naturam, divina'que parlic pct naiurft ho-
" miuet (aceret. Adoro una eum rege Deoqne eorporis 

purpuram quam gtttavil; konoro carnit dtcorem quo 
semet induit; non tamen ceu re*iemt neque Uem ctn 
quartam Triuitatte tanclce pcrtonam , led lanquam 
Dti pariicipem ,ef nnnm quid cnm ungente mmula-
biliier effecUim, Non emm dcitns converto e*t in 
tarnh naiuram; ud ucut Verbum caro inteitibililtf 
faciim eti, ud tarnen quod erat permanent; *ic 
etiatn caro Verbum faetn ett, otim laoien id quol 
eral amiiierei; &ed uanm poitu* cum Verbo factn 
secuHdum hypostesim. Confidtnier itaque figuro emm 
qui antea erat invisibilh; non, inquam, /ignro proul 
eti intiiibilis, sed qutitenu$ faciut e$t visibiiu prop-
ter nos per carnis el sanguinis panfcipationcm. ΙΥΟΛ 
figuro, inquam, deiiattm, ud eam quce vnibilis fu i 
catnem depingo. iVem $i anhnam figurare neqneo, 
quanto tnintis illum qni aMimn.n fe.tl maUritt' ez-
pertem ? 

8 
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subjtuto uiatieal neqne l iumai i i l as . Non i laqnc ί η - χ ούν τ α ύ τ α τδ άσύγχυτον ε ίσφέροντος , εί μ ή έ κ α τ έ ρ α 
confusnni i l le lue lur , nisi ulriquetiaiura?, qtiod c;c 
proprium subsiantiali ier babenl , dist incli i in a l i r i -
hual . Quomodo ilaquc conccdemtis, id quod ex a l i -
quol d ivc i s i s coinponi lur , unica appellatioue ex 
pariibus denominala deuolari atque intelligi ? quando 
scilicet prapo&ilo dogmale, proprie rxactcque loijui 
nccesse es l , ita ut vel lotum inci rc i i inscr ip lnm, vel 
circumseriptum totum appcllemus. S ic niimrt im 
neque sola anima homo appellabiiur aul botninis 
naiura , neque i icm rorpus so!um ; sed boc lotum 
ex ambobus, bomo est. S i c ne domus quidem pro-
p i i e ac per se vocabilt ir lapis aul ligntim aut aliud 
quodlibet eorum unde componi lur . Nui icen im sepo-
ncnda suut quic pcr antidoseos figuram efferuntur, 

τών φύσεων τδ ίδιον δ κ έ κ τ η τ α ι ουσιωδώς έ κ ν ε μ η -
θ 2 ί η άφοριζόμενον. Π ώ ς δ* άν κα*ι δοίημεν τ δ έκ 
διαφόρων τ ινών συγκε ίμενον , μ ιφ κλήσει τ ή έχ τών 
μερών ονομασία προσαγορεύεσΟαι ή γνωρίζεσΟαι ; 
ήν ίκα δόγματος προκε ιμένου κα\ κ υ ρ ι ο λ ε κ τ ε ί ανάγ­
κ η , ίνα ή δλον ά γ ρ α π τ ο ν , ή δλον γ ρ α π τ ο ν δνομάσο>-
μ ε ν . Τ α ύ τ η γούν ουδέ ψυχή μόνον ό άνθρωπος κ α -
λοϊτο άν ή φύσις ά ν θ ρ ω π ο υ , ουδέ σ ώ μ α μόνον, άλλά 
τδ δλον τούτο έ ς άμφοίν άνθρο>πος. Ούτω γούν ουδέ 
ο!κία, λίθος ή ξύλον ή τι άλλο τών έξ ών συνέστη -
κεν ίδικώς καθ*έαυτδ κληθείη άν . Παρα ι τητέον γ ά ρ 
νύν τ ά xaca τδν τής άντιδόσεως λόγον ε ί ρ η μ έ ν α , 
ήτοι κ α τ ά συνεκδοχήν, ή καθ* έτερον τρόπον λ ε γ ό ­
μ ε ν α , ώ ς ού τ α ί ς κυρ ία ι ς τών λέξεων σ η μ α σ ι α ι ς 

vel persyuecrfaclien , vel per aliiitn Iropum d icun- Β προαγόμενα . Τ α ύ τ ' ούν κα\ έ π \ τού Χριστού Ο ε ω ρ η -
Ι Ι Ι Γ , υ ' p u t c qna? baud sccuiiduin proprium singulo-
i u i n vocabulorum signii icatum ustirpanlur. Haec 
ilaque ίιι Cl i r i s to quoque observabiinuir . Sicut 
r n i m Deum solum 11011 d i c imus , nec bominem so-
Ium, proprerea quod uirumque e s i ; i u neque in -
circuinscriptum tamuminodo proplcr Vcrt>uin, non 
euim est tanlummodo V e r b i i m ; neque circumsci i -
piuiti lanlmnmodo propter b i i i ua i i i i a i en i , non enim 
est lai i iutnmodo bomo; sed ulrtituJjtie propric de 
eo pro i i in i l i ab i lu r . Nam i i c u l idem Deas siinni est 
e i boino, i l a idcni delineari polest, e l secus. I loc 
veram essc ex conlrar i i s qtioqnc dciuoustralur . 
Noti euim eadcin praedteala differentes ualtirae u n -
quam admitteiit : naraque imniort.de e l invisibile 

θήσετα ι . Ή ς γ ά ρ ού θ ; δ ν μόνον λέγομεν , ουδέ ά ν ­
θρωπον μόνον, διά τδ συναμφότερον · ούτως ο-δέ 
ά γ ρ α π τ ο ν μόνον διά τδν Αό;ον · ουδέ γ ά ρ μόνον 
Α ό γ ο ς · ουδέ γ ρ α π τ δ ν μόνον δ ι ά τ δ ά ν θ ρ ώ π ι ν ο ν · ουδέ 
γ ά ρ μόνον άνθρωπος · άλλ' αμφότερα κυρ ίως έπ* 
αυτού λεχθήσετα ι . Ό ; γ ά ρ δ άύτδς δμού θ ε δ ς κ α \ 
άνθρωπος , ούτο^ς δ αύτδς γ ρ α π τ δ ς όμοϋ κα\ ά γ ρ α -
π τ ο ; . Τούτο δ' ούν αληθές δε ίκνυται κάκ τού εναντίου 
λαμβάνουσιν . Ουδέ γ ά ρ τά αυτά κ α τ η γ ο ρ ή μ α τ α α ί 
δ.άφοροι φύσεις δχξαιντ* άν ποτε * τδ γ ά ρ άθάνατον 
ή άόρατον ούκ Jv τ ι ς έ π \ ψυχής δμόύ κα \ σ ώ μ α τ ο ς 
κατηγορήσειεν * ο ύ τ ω δ ' έστα ι έπ*ι τ ώ ν ά ν τ ι κ ε ι μ έ ν ω ς 
ε χ ό ν τ ω ν τδ θνητδν γ ά ρ ή τδ δρατδν, ούκ άν έπ* 
άμφοΓν κατηγορηθήσετα ι . Τ ψ α ύ τ ψ τ ρ ό π ω ούδ& τ δ 

nemo de anima s imnle t corporc p r a d i c a v e r i l : sic ^ ά γ ρ α π τ ο ν έ π \ τών κατά Χριστδν φύσεων δ μ ο ύ λ ε -
coni iugci i n o p p o s i t i s ; eteniin niorlale ac visibile χ θ ε ί η ά ν εύσεβώς . Δ^δ ελέγχετα ι άσεβων δμοϋ κ α ί 
iieino rfe mroqtte pra?«Hcabit. Eodem modo nrquc άμαθαίνο>ν, το ιαύτα κα\ φρονώ ν κα\ δοξάζων. 
quod ιιοιι pussint delineari , dc ambabus simtil C l i r i s t i iraturis retlgiose d i m u r . P i o p erea i n e l i -
giosus par i ier rudisqne coi ivinci tur is qui hsec son l i i atque opiuatur. 

Di indo sic dttit : ι Qu. ndoquidem al lc ram quo-
qne iniinatcrialeui nalnraii i c a m i copulatam l iabe l , 
CL laii-cn cuiu diiabus i l l is naturts uutis o s l , per-
boiiaqpe ejn*, bive bypostasis, iiidiv4eibitis i n 
uiraqtic ft. Iura e s t ; non exislirnamus posse cuni 
c i r cumsc iS id ; quia e l qui figuralur. una persona 
c s l ; c l ille qut personani i l lani c i rCHii t sc i ib i i , erni-

Είτα έξης φ η σ ι ν ι Ε π ε ι δ ή κα \ έτέραν ά ύ λ ο ν 
φύσιν συνηνωμένην τ ή σαρκ\ έ χ ε ι , κα ί μ ε τ ά τ ώ ν 
δύο φύσεων εκείνων είς υ π ά ρ χ ε ι , κα ι τδ π ρ ό σ ω π ο ν 
αύτο>, ήγουν ή ύπόστασ ι ς αυτού , άχώριστον τών δ ύ ο 
φύσεων έστιν , ούχ ύπο/ .αμβάνομεν δτι δυνατώς 5 χ ε ε 
περ ι γράφεσθα ι , επε ιδή κα \ τδ χ α ρ α κ η ρ ι ζ ό μ ε ν ο ν 
έν πρόσωπον έστ ι , κα ι ό π ε ρ ι γ ρ ά φ ω ν τδ π ρ δ σ ι υ π ο ν 
εκείνο, δήλον δτι κα\ θείαν φύσιν πέρ ι έγραψεν , ή τ ι ς s l a td iv inam quoque iiatnram circnmscribcre , qua? 

tamencircuniscr ibi uoquil (21), > Pe rven i lb i c egre- ^ έστ ιν . α π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ς . > ^ κ ε ν ό γεννάδας έ π ι «Λ 
gius ad oral ionis suai capul prsecipiimn, in φιο κα ιρ ιώτατον τών λόγων · έφ* οΤς ώς τ δ ά π α ρ α ί τ η τ ο ν 
ceu it ievitabili e l inexpugnabili vablc se j a c i a l ac 
superbit. Sane II.TC proposii io apud insipientes ac 
s lu l i o sv in i robmqm' ob i iue l , e i ubique decaii iotur, 
quasi abijuis facilius possil per nereiii subtimis 
volare, qnam cx bujns argui i icnl i laquco soiucl 
cxptMlire : pulanl rn iu i i u v i t l a m babere virn et 
urefulabi lem ; 2 8 u , ' l " e v e , u l terricii lanienti im 
pne seferenles, pavorcni cis i i i j i c i i i n l , qui inroii.si* 
derate et absque exauiiue anres pr:i;beni, eo.s(|ue 

(21) Co i i l r a M a n o n a m Mararins : Η μ ε ί ς εί μέν 
είχόνα τού αοράτου θεού έποιούμεν , καί τήν δόξαν 
τού άφθαρτου και άθλου έν δμο ιώματ ι φθαρτού δ ια-
τυπούντες προσεκυνούμεν ανθρώπου , δ τ ω ; άν π α · 
ραφρονεΐν έδολούμεν : SitjiniLm no* iinuyincm invt-

κα\ άπρόσβλητον Ιχουσι , μ έ γ α κατακομψεύετα ι κ α ι \ 
βρενθύεται · καί αυτή ή πρότασις π α ρ ά τοίς άσόφοι^ς 
κ α \ άνοήτοις , τδ ίσχυρδν κα\ άντ ίδλεπτον κ έ κ τ η τ α ι , 
κα\ πανταχού διαΟρυλεΤται· ώς|15ον δΓάερος έ ν : χ ^ τ ; -
ναι μετάρσ ιον , ή τάς άρκυς τούτων δ*.αδράναι τ ί ο ν 
λόγων · οίονται γ ά ρ άπροσμάχητον αυτών έ χ ε ι ν τ * ϊ ; ν 
δείνωσιν κα\ άναντ ί^όητον , κα\ οίον μ ο ρ μ ο λ ύ κ ε ι ο ν 
προΐσχόμενοι , καταπτοε ϊν τούς ά ν ^ π ι σ κ έ π τ ω ς 
εξετάσεως άνευ προσέχοντας, δεσμοί ; ά φ ύ χ τ ο ι ς a C # ^ 

tibitii Dei, et mnjetiatem ejus , qtti tsl htcomttsti -
lnli$ ei itumntehnlis . tttl similitndinem curmpnift 
iiominU cjjigutnles udoraieinns, revera insamre vni*;* 
rcHtur. 
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ώς δή κ α \ , εί μή βούλοιντο, Α vinculie implicaal insolubilibus , i l a u l vel nolen-

αύτοίς πιθανότητι ύποσυρόμενο*, les, persuasionc tit ipslinel putanl abrepti, assen-
"Οντως θολεράν άνατροπήν τδν lianiar. Al enim vere lurbidam subversionem 

!J7 
wu; περιβάλλοντες 
η|'δοχούση έν 
ανγχετά8οιντο. 
«tysiov ποτίζουσι, τ ά ά π δ καρδίας λαλοΰντες , κα \ 
•δχ ά*6 στόματος Κυρίου φθεγγόμενο ι . Ά λ ώ σ ο ν -
ηι δέ χάνταύθα τοίς εαυτών δ ικτύοις , έ χ π ε ρ ι ­
τροπής χους έλεγχους υποδεχόμενοι . Ί Γ π ε ρ ά γ α -
αίιι δε αυτών άξιον τ ή ς άπα ιδευσ ίας κα\ άνοίας τδ 
αδρανές xa\ κ α τ ε ^ ι μ μ έ ν ο ν , οΓοις ώ ς ίσχυροΤς 

, χα\ εύσΟενέσιν έπ ιθρασύνονται . Έ π ι τ η ρ η τ έ ο ν δέ 
αυτών κρότερον τδ άσύνετον, δ π ω ς παρασυγχέουσι 
τας φωνάς, του γ ρ α π τ ο ύ λ έ γ ω κα \ π ε ρ ι γ ρ α π τ ο ύ · 
δπερ γάρ έν τοϊς άνόπιν γράφεσθαι 6 άμαχος ουτός 
χι\δεινδ;λογογράφος ε ίρηκεν , ενταύθα περίγραφε-
νβω Ιφησε * μηδέ μ ίαν έν αύτοίς μήτε είδώς μ ή τ ε 

proxirao suo p r o p i n a n l * · , dum cx cordis sui sensti 
blateranl , non autem cx ore Domini loquutttur 
Sed nunc e i iam reiibua suis cap i cn lu r , ex r c lo r io 
argumenlo rcfulai ionem cxperienlcs. M i r a r i aufem 
par esl rud i ia i i s i l lorum ac sl t i l t i l i ie i inbeci l l i la tem 
c l abjecltonem, qui bis dictionibus lanquam v . i l i -
dis ac bene flrmisse j a c l a n l . Aique in pr imis ob-
servanda est eorumdein stnpidilas, quoinodo voca-
bula confuiidanf, indcsr.ripium dico el c i r c u m s r r i -
piutn. Namquod fe i ro inviclus bic et fon i i . l nb i l i s 
auclor detcribi aiebal , uunc d i c i l circumscribi, n u l -
!am borum verborum nequoagnosecns ucque tradens 

δ&Λ; διαφοράν, καθά κα \ πρόσθεν εΓρηται. KaV ^ dif lerenl iam, s ic i r l j am anlea d ic lam est. Nec mirum 
ipsos in boc quoque videri ignaros atquc peccarc. 
Jamvero hisadeo sapienter itigeniuseqae d i e i i s . i i a 
nos occttrremus. Atque ad pcrsonam quidem quod 
aitinet ct hyposlasim,quam ipsi conlitcri v idcuinr , 
quna ve lu t ibas im banc ponuni dogmat issm, eoquo 
immolo velut fundamento inni luntur , unde anda-
ciam sumenlcs, ad dogmatizandain prompiissitne 
e x c u m i n i » consoni nobis concordesqae sunt. In 
naiur is iiaqae v e r l i m r controversia, quas ipsi 
verbo quidein affirmant, revera autem manifest& 
factisque ipsls de medio tollunt. Efeirfm dum ba> 
renies i l i i s nalurales proprtetaies diiTereniiasqtie 
quibus disl ingtiuntur aique agnoscantur, dum, i n -
q n a m , boinanae carni alqae nalurae c i r c u n i i c r i -

1 pl toucm, proprielatem pne cacteris in t imam, c r i -
piunt, naluras quoqae pariter exetingutmt. 

Jani Tero bis amol is , videndaro snpercsi , tinin Π 
ipsa bypostasts eano sensu intellecta ab bis pro-
ducaiur . Dici inas ergo, qnod si res s i inplcx et ί η · 
coinposiia esscl Cbr i s t i feypostasU, i i a ut conipo-
s i l io prorsus aegarelur, liceret robis inc i rcunisc r i -
pliouem de Chr i s lo prsedtcare : linjiismodi enini 
cssc s impl ic ium naluram, nos quoque assenthmir, 
vanaque cst de bac re dub i l a l io . S i n vero res duplet 
ci coniposila C l i r i s lu s esl (22), ex heierogeneis con* 
currene, u l Mamoaas quoque aiDrmat, quid dicemue 
tiis q i i i vcr i ta i i ad?ersaftlur? Praeterea s», jux la s^r-

ββνμβχτόν γ ε ουδέν, εί κα ί τούτο αύτοίς ήγνόητα ι 
χα\ διαμαρτάνεται. Το ίς ουν σοφως ά γ α ν κα \ ε ύ -
τέχνως ι ί ρημένο ι ς , ούτως η μ ε ί ς άπαντησόμεΟα. 
' A U i περ\ μέν τ δ πρόσωπον κα ί τ ή ν ύπόστασιν , 

χα\ αυτοί όμολογείν δοκούσιν, ώ ς οίον ύποβάθραν 
6έμενοι τόύ δ ό γ μ α τ ο ς τού ε α υ τ ώ ν , κα\ ώ σ π ε ρ έ π ' 
βχλονήτφ έδράσματι έπ ιστηρ ι ζόμενο ι , έ φ 1 ή τδ 6 α ρ -
eaUov έχοντες, έ π \ τ δ δογματ ί ζ ε ι ν ώ ς π ρ ο θ υ μ ό τ α τ α 
ίενται, σύμφωνοι κα\ όμογνώμονές ή μ ί ν ε ίσ ι . Περ \ 
δέ τών φύσεων Ι σ τ ω ή δ ιαμφισβήτησ ι ς , άς δή λόγω 
ρέν τίθενται, άναιρούσι δέ τ α ί ς άληθε ία ις σαφώς 
««Ι τοίς π ρ ά γ μ α σ ι . Τ ά γ ά ρ προσόντα αύτα ϊ ς φ υ σ ι ­
κά Ιδιώματα, κ α \ τ ά ς διαφοράς καθ* ά ; α ΐ τ σ ι χ α -
ριχτηρίζονται κ α \ γνωρ ίζοντα ι , ε ίπε ρ τής άνθρωπου 
σιρχδς κα\ φ ύ σ ε ω ς τδ π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν τών άλλων ά π α ν - { 

iwv οίκειότερον Ιδ ίωμα άφαιρούντες , κα \ αύτάς ήδη 
«*ς συνεξαφανίζουσιν. 

Τβν π α ρ α κ ε κ ι ν η μ έ ν ω ν , σκοπείν έξεστι λοιπδν, εί 
*ώ ή ύπόστασις α υ τ ή ΰ γ ι ώ ς νοούμενη π ρ ο ε ι σ ε ν ή -
>«χται. Φαμέν τ ο ί ν υ ν , δ τ ι εί μέν απλούν τ ι χ ρ ή μ α 
ήνχαί άσύνθετον ή χ α τ ά Χριστδν ύπόστασις , ώ ς 
««ηάπασιν ά π η ρ ν ή σ θ α ι τήν σύνθεσιν, έξήν άν ύμ ίν 
τδ ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν έ π ι φ η μ ί ζ ε ι ν α ύ τ φ · το ιαύτη γ ά ρ 
τών απλών ή φ ύ σ ι ς · συνηνέσαμεν δ* άν κα\ η μ ε ί ς , 

φρούδο* έδε ίκνυτο τδ άμφήρ ιστον . Εί δε διπλούν 
xx\ σύνθετόν έστ ιν , έξ έτεροφυών τήν συνδρομήν 
ακτημένον, ώ ς κ α \ α ύ τ ψ εΓρηται, τ ί έρούμεν πρδς 

άντ ιδ ιατ ιθεμένους τ ή ά λ η θ ε ί α ; "Ετ ι εί κατά 
τ^ν δμέτερον λόγον , τ ή ς ε τ έρας τ ώ ν χ α τ ά Χριστδν ρ nionem vestrum, unam cx Cbr i s t i nalur is i nc i r cum-
9*Jitwv α π ε ρ ί γ ρ α π τ ο υ ομολόγουμένης, τ ή ς θ ε ία ς , 
9^ai ' α ν ά γ κ η δ ι ά τδ έ ν πρόσωπον χ α \ τήν είς μ ιαν 
ν*5στασιν τ ώ ν φύσεω ν ένωσιν , χ α \ τήν έτερα ν τ ο ύ · 

ή γ ^ ν τ ή ν ««β* ημάς» είναι ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν · ού 
γ*ρ ούτω μ α ν τ ί η τ ε , δι* έαυτήν Ι χε ι ν τδ ά π ε ρ ί γ ρ α -
*τον λέγειν · τί τ δ έμποδών στήσετα ι , ίνα κα \ αυτοί 
τδ δμο(φ τ ω ν λόγων υ μ ώ ν σ χ ή μ α τ ι προαγόμενοι , 
*Τ·ώς τ ή τ ο ύ τ ω ν αντιστροφή χ ρ η σ ώ μ ε θ α , ά ν θ υ π -
Γ Λ γ χ ε ΐ ν τ ε κ α \ φάναι , δτ» επε ιδή θατέρα τούτων δή 

i c r ip tam esse in confesso c s t , dhriaam dico , vi 
necesse est propler unicani p^rsonam, c i propicr 
naLuraram in una bypostasi unionem, alteram quoque 
naturarom barum,eara scHtcet qine nosirarest s i m i -
lie, eese incircomscrlptam (neque emin i la insairic-
(is, u l hanc per ae ipsam poi i r i incircumscripi ione 
d ica t i s ) : qtiid porro obstabit, quominus nos quoque 
s imi l l veslrorum sermonum tenore iuentes, rccio 
sensu antislropben usurpcmus , virissimque di<*a-

, # H j b ^ r . i i , 1 5 . 1 1 Jerem. s x n i , 16. 

(22) Composi tan) csse Cl i r i s t i per&onam, d i c i l 
c«ni o r i r r i s i l ieulogis e l iam ftancius Aitgustiiius 
cpist. 157, ρ . I I , ad W u s i a u u n i : f Persona bomi-

nis mis iora est aniina? e t c o r p o r i s ; persona auleia 
Cbr is t i uiistura esl f>ei et bominis. * 
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iutis, quia ahera nalurarum barnm, bumana ni- Α τών φύσεων ή άνθρωπ ίνη π ε ρ ι γ ρ ά φ ε τ α · , δ π α ρ ά π ά σ ι 
n i r ru in , c i rcmnsoribiUir {quod qnidein a qnovis 
seusato conredilHr, quoiiiam et uos ίpsi cjrcuin-
s c i i p l i suimis, et nosira omuia, peccalo excepto, 
Cbr i s lus habel), opus esse al ieramquoque, divinam 
bcil icei iiieflabiieu.que nalur » 1 1 1 , ob eamdem cau-
sau>, id esl ob tiuioneiu bypoMal i cam, c i rcuni~ 
S i t i b i ; ifa u l lolunt hoc ex d n i a l e e l bumanilaie 
coiuposi luni , c i rcun.scr ipuun s i l ? ./Eqtte euim d i -
v iuamalque bumanam Cbrieuts naitirain pari icipat , 
D e i q u e e i homimtm inedialor facius esL Jam qitod 
aliquibue iniermcdiuin e s i , turumquc, 2 9 c , , i 
in lc r jace l , l e i m i n u m necessario s imil i ter pariit i -
pab i l , neque al iquid pliis vel ni i i iusex boc vel i l l o , 
au l babebit au l desiderabit, proui scriplutit esi 

τ ο ί ; νούν έχουσιν ώμολόγητα ι , έ π ε \ καί αύτο\ π ε ρ ; -
γ ρ α π τ ο \ τ υ γ χ ά ν ο μ ε ν , κα \ π ά ν τ α δσα η μ ε ί ς π λ ή ν 
α μ α ρ τ ί α ς δ Χριστδς γέγονεν , α ν ά γ κ η κα\ θατέραν 
ήγουν τήν θείαν κα\ ά π δ ^ η τ ο ν φύσιν , δ ιά τδν αύτδν 
λόγον, ήτοι τήν καθ ' ύπόστασιν ένωσιν, σ υ μ π ε ρ ι γ ρ ά -
φεσθαι · ώς είναι τδ δλον τούτο τδ έκ θεότητος κα \ 
άνθρωπότητος συντεΟέν π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν ; Ε π ί σ η ς γ ά ρ 
θείας κα\ ά ν θ ρ ω π ί ν η ς δ Χριστδς κεκοινώνηκε φύ­
σεως , κ α \ μεσ ί της θεού κα\ ανθρώπων έγένετο. Τδ 
δέ έν τ ισι μεσιτεύον, έκατέρου τών μεσ ιτευομ ίνων 
άκρων έξ α ν ά γ κ η ς ομοίως μεθέξε ι , κα\ ουδέν τ ι 
μάλλον τούδε ή τούδε, ή άπολίποιτο , ή τδ πλέον 
σχοίη · καθδ ε ίρητα ι , δτ ι Έπεϊ τά παιδία κεκοινύ-
νί\κεν αίματος καϊ σαρκός, χαϊ αυτός παραπΛη-

Quia pueri cummunicaveruni carni ει sauguini, el ipu Β σίως μετέσχε τών αυτών. "Ωστε π ε ρ ι γ έ γ ρ α π τ , ι ι 
timililer participavil eitdem Yalde tgilur cons ia l , 
c i rcumscribi a vobis i t i imaler ia leni c l imlcfiuiiain 
u a i u r a m ; quod lamen ne maler ia l i quidein e u n -
carnatae la rg i r i volebalis . I l ic enim sennouum ve-
kirorum cxtlua es l , u l quod nobis ^bj ic iebai i s , id 
ipsum in TOS re ior lum ecul ia l is . 

Quoniodo ig i lu r in divino Verbo immuiab i l i tS i 
servala fu i l , vc l in oos i ra naltira inver l ib i l i las re-
lca la? quas lamen Evaiigel ia praedicaul, c i s a c r o -
r n i n anl is l i tes Patres doconl ; quorum docir i i iam 
dcquc bis relnis senienliani exponettdaiu po»iea 
< urabimus. Quomodo auiem ei iam i iKOuius io , quam 
Mttrniare s imula l i s , iu Cbris t is byposlasi conser-

ύμίν ή άϋλος κα\ άγραφος φ^σις , έκδηλότερσν. Ό δ ή 
έ π \ τής ένύλου κα \ ένσάρκου δούναι ούκ έβούλεσθε· 
τούτο γάρ διά τ ώ ν λόγων υμών κατασκευάζετα ι , ?να 
δ π ε ρ καθ* η μ ώ ν προχε ιρ ί ζ εσθε , τούτο έ φ ' ύμ ίν αύ-
τοις άντ ιπερ ι ιστάμενον σχοίητε. 

Ι Ιώς ούν έ π ί τού θείου Λόγου τδ άναλλοίωτον δ ι α -
σέσωσται , ή έτΛ τ ή ς καθ* η μ ά ς φ ύ σ ε ω ; τδ ά τ ρ ε π τ ο ν 
δ ιατετήρητα ι , & δή κηρύσσει τά Ευαγγέλ ια , ο ί τ ε 
ίεροφάνται Πατέρες διδάσκουσιν; ών τήν τε δ ιδασκα-
λίαν κα\ όποϊον περ ί γ ε τούτου φρόνημα κ έ κ τ η ν τ α ι , 
ε ί ; ύστερον παραθέσθαι σπουδάσομεν. Πώς δ* κα\ τ δ 
άσύγχυτον , δ πρεσβεύειν ύποκρίνεσθε, έν τή κ α τ ά 

vabi iur? Sed e l boc coiihidcremus : quoitiani as- ^ Χριστδν ύποστάσει σ υ μ φ υ λ α χ θ ή σ ε τ α ι ; Σκοπώμεν δε 
sMinpta a Verbo uaiura crcaia eil, iieiiHjue cor-
i i ip i ib i l re , passibilis, caque ca^dilur, d o L l , aliaquc 
patiltirqua3 naiural i ler pal i so i l i i a cs(; innpproii ide 
ub bypnsialbaiw cum diviua naiura uniuueni, V c i -
bvin l l i c rea lum, patsibi lc , coirupt ibi le , e l ciuiera 
qiuc sc rv i forma servil isquc naiura babci? Alque 
u l paucis l o i a m i l lo rum blaspbeiiiiain oralionls 
noatrae series exponai , secmiduui ipsoiuin ρ ι υ ρ ο -
si t ioneni , Yerbum quoque corporalum, de quo liae<: 
c<msidi ranlur , corpus poi iuacunf i icr i cogeutur. Scd 
d:cent : Caruem conteniplamur Verbo uuUani. Αι 
audieiil : Et Ycrbum caro faclum esi a:qne rrassa-
l u u i ; e l inlai igibi le l ac lmn iu i t : neque lauicn 
proplerea a suis d ivinis prarogal iv is Verbum dis-

κα\ ο ύ τ ω ; , Οτι επε ιδή γ ε ν η τ ή ή φύσις , ήν ό Α ό γ ο ; 
άνείληφε, κα \ μέντοι φθαοτή κα\- π α θ η τ ή , τ έ μ ν ε τ α ι 
τ : και όδυναται , κα ι τάλλα υπομένε ι δσα π ά σ χ ε ι ν 
π ε φ υ χ ε , τ ί Οήπ>τε βιά τήν προς αυτήν ύ π ο σ τ α τ ι κ ή ν 
£νω3ΐν; μ ή κα\ γ ε ν η τ ς ό Λόγος ε ίη , παθητός τε α ύ 
και φΟαρ.τδς, κα \ τά λοιπά δσα τής τού δούλου μ ο ρ ­
φής κ*\ τής δούλης φ ύ σ ε ω ς ; Κα\ ινα έν βραχεί τδ 
π ά ν τ ή ς βλασφημίας αυτών ή τού λόγου π α ρ α -
στήσηακολουθία, διά τδ π ρ ! 6 λ η μ α αυτών , και σ ώ μ α 
τδν Λόγον σωματωθέντα , π ε ρ \ δ ταύτα Οεο^ρεΐται, 
ο'κειότερον άμολογήσαι έκ^ιασθήσονται . 'Αλλά φ ή -
σουσιν, Ή σαρξ τ ε θ ί ω : α ι ένίυΟεΐσα τ ώ Λόγω* Ά λ λ * 
άκούσονται, δτι Κιά ό λόγος σαρξ έγένετο, κ α ι 
έ π α χ ύ ν θ η Ν κα \ δ ά ν α φ ή ς έψηλαφήθη , άλλ' ού π α ρ ά 

pes s i l ; neque caro bwreutcs sibi ab m i l i o proprie- f) τούτο ούτε δ Λόγος τ ώ ν θείων έξέστηκε π λ ε ο ν ε κ τ η ­
μ ά τ ω ν , ούτε ή σαρξ τών έξ αρχής σ υ ν υ φ ε σ τ ώ τ ω ν 
μεταβέβλητα ι ι δ ιωμάτων , ουδέ τού κατ* αυτήν οι­
κείου λόγου έξηκται . ΟερΙ γ ά ρ τών μχτά τήν θ ε ί α . ν 
άνάστασιν κα ινοπο ιηθεντων /τού άφθαρτου , φημλ, καΛ 
αθανάτου, ε ί τ ι ; έν ίσταται , έν τοίς μ ε τ ά τ α ύ τ α ε ι ρ ξ -
σεται . Σ ώ μ α γ ά ρ , δ καθ* ημάς άνέλαβεν ό Κ ύ ρ ι ο ς , 
καθ ' ομοιότητα τών ήμετέρο>ν σ ω μ ά τ ω ν , π ε ρ ι γ ο » . 

tates i i n m u i a v i i , ncque a propria condiiioue de-
piilsa es l (23) . Nam de i i * 9 qua; post divhiam resur-
lec i ionem nova acciderunt, i i i i p i i i i i b i i i i a l en i dico 
e i immor la l i i a t em, si quis repugnai, in sequemi-
bus disecreiur. Corpus quidem, quod no»lro «ifiiile 
Doii i iuus assumpsii , p roul sun l caclera c o i p o r a , 
c h c u m s n i p l u i n omuiuo fu i l . Quatidonain enim ex 

J « l l t b r . i i , 14. 

(25) Egregie Macarius : Διά τής είκονικής ά ν α τ υ -
π ώ σ ε ω ς , τδν ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν φύσει τή Οεΐκί) , π ε ρ ι ­
γραφή μενον όρώμεν τή ποοσλήψει τού ημετέρου 
φυράματος , και τά ίδιώρ.χτα τ: ς φ ύ 3 ί ω ; ή ν π ρ ο σ . ί -
ληφεν οίκειούμενον' in n ι ic ji(,ura eum, qui mapie 

natura divina incircuimcriplus ett, circum$cri}>tu,u 

rideiHu* ptopter nostri jdusmatis tusumptionem ; u c. 
uun idiomuia HutHra', qnatn adscivit, $ihi prvpt #<« 
fucunleiu. 
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π τ δ ν π ά ν τ ω ς έστ ι . Πού γ α ρ ήκουσται έ κ τ ο υ π χ ν τ δ ς Λ omai aevo audilum esl corpus inc i rcumscr ip lom Τ 
κ(ώνος σ ώ μ α ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν ; άλλως τδ κα\ τ ώ ν ών 
ούχ άνευ ή π ε ρ ι γ ρ α φ ή . Ό; γ ά ρ ούκ έστι σώμα άν ιυ 
τόπου ή χρόνου, ο ύ τ ω ς ουδέ π ε ρ ι γ ρ α φ ή ς δ ίχα . ι Κα\ 
γ ά ρ ό τόπος π ε ρ ι γ ρ ά φ ε ι χ α \ περ ιέχε ι τδ σ ώ μ α , εΓπερ 
τόπος έστ \ π έ ρ α ς τοΰ περ ιέχοντος έν φ π ε ρ ι έ χ ε τ τ δ 
περ ιεχόμενον . ι Τδ ούν λέγειν μ ή περ ιγράφεσθα ι τδ 
σ ώ μ α , ταυτόν έστ ι λέγε ιν μ ή είναι έν τ ό π ω . Τδ δέ 
μ ή OJ έν τ ό π ω , ουδέ σ ώ μ α . Τ ί δ ' ούν έχ τούτων συν­
ά γ ε τ α ι , ή τδ σ ώ μ α μ ή είναι σ ώ μ α ; τούτο δέ τ ί 
άλλο, ή π ά σ η ς ήλι&ιότητος χ α \ φρενοβλαβείας έ π ­
ε χ ε ι ν α τ υ γ χ ά ν ε ι ; Έ ά λ ω χ ε ν ούν ό τ ώ ν τοιούτων δογ­
μ ά τ ω ν π α τ ή ρ τοίς ο ίχε ίοις π τ ε ρ ο ί ς , χ α \ π ε ρ ι τ έ τ ^ α π τ α ι 
α ύ τ ώ ε ί ς τουναντίον τ ά τής επ ι χε ιρήσεως , χ α \ έ χ -
β έ β η χ ε τ ά τ ώ ν σοβαρών χ α \ δεινών π ρ ο β λ η μ ά τ ω ν . 

AHoqui de rerum necessariarum nuniero c i r c u m -
scr ipi io est. Sicut enini non est corpus absque loco 
aulteinpore, i l a neqne s ineci rcumscr ip l ione . ι Nam 
locus c i i cun i sc r ib i l continelque co rpus ; siquidem 
1ocus terniinus esl coni inenl is , qualeuus continct 
e a q u x coni ineniur (24). > l iaquedicere corpus non 
c i rcumscr ib i , idera es tac d icerehon esse in loco.; 
qtiod autemnon in loco, ne corpus quidem est. Qti id 
ergo ex bisconcluditur ? Num corpus non esse corpus Τ 
Hoc dennim quid aliud es i , quam onines s lo i id i l a l i s 
alquc amentiae fines praelervehi ? Captus est i g i lu r 
borum dogmaium parens suisinel p innis , versique 
conlra ipsum sunl propri i cona lus ; exc idcrun l su-
perba et terr ibi l ia argumenta, quoruin ipse inipetuin 

ά π ε ρ φ ε τ ο ά ι ι εξ ί τητον χ α \ άναπόδραστον έχειν τήν Β inevitabilem iniolerandumquc pulabal , visaque s u n l 
έφοδον, π α ι δ ι κ ώ ν ψελλ ισμάτων ε ί ς μηδέν δ ι α φ έ ­

ροντα . Ν η π ι ω δ ο υ ς γ ά ρ δντως τ α ύ τ α φρενδς , χ α \ 

β ρ τ φ ο π ρ ε π ο ύ ς δ ιαθέσεως ουδέν βέλτιον δ ιακε ίμενα . 

Ό ς άν δέ ίδωμεν ε ί ς δ τ ι αύτοίς τδ περ ιδν τ ή ς 

σοφίας έ κ β ή σ ε τ α ι , κάκείνο τοίς ε ίρημένο ις π ρ ο σ -

Οε ίημεν . Πρδς πάντων τ ώ ν νούν εχόντων ώμολόγητα ι , 

ότ ι π α ν π ά θ ο ς προσομιλήσαν η μ ώ ν ήδη τ ώ σ ώ μ α τ ι , 

π α ρ " δτουούν τ ι ν ι προσγινόμενον , οίον τδ μ α σ τ ί ζ ε ­

σ α ι , τ δ τ ι τ ρ ώ σ κ ε σ θ α ι , τδ τέμνεσθα ι , τδ κα ίεσθα ι , 

κ α \ ε ί τ ι τοιούτον έτερον , ά λυμαίνετα ι χ α ί φθε ίρε ι 

τ δ σ ώ μ α , ώ σ π ε ρ προσφυόμενον, έπ* αύτδν διαβαίνει 

τ ί ν π ά σ χ ο ν τ α , xaV ώς άν τ ι ς ε ίπο ι οικεϊον κα\ έντδς 

« ύ τ ο ύ γ ί ν ε τ α ι . Ή δέ ήν φατε π ε ρ ι γ ρ α φ ή ν , ήτοι τδ 

a parvulorum balbatie nou differre. Reapse baec 
puerilis mentis sunt propria , neque i l i fan i i l i c o n -
dilione mclius se babent. 

Ut autem palam Dat, quonam ipste s a p i e u l i a 
sua? copia cvada l , i l l ud etiam praedictis addamus. 
Sensati C D I K J U faientur, passionem omiiem corpori 
nosiro a qual ibe l occasiooe accitfemem, ceu e^l 
ve rbe ra r i , fei i r i * c a ; d i , u r i % e l quidvis aliujl 
3 0 eorum quae corpus lahefacUnl aa l corrumpnuf, 
\ c l u i i aduatam iransire in p a i i a i l e u i bowiae ra» 
eiusque, ut i la d icam^propr iam atque in l imam (ier i . 
Ula laineu quac & vobis d i c i l u r c i r cua i sc r ip i io , 14 
eal figuratio, n ib i l piaedictoruai babel , quia lo la 

ε ί χ ο ν ί ζ ε σ θ α ι , ούδεν\ τ ο ύ τ ο ι ύ π ο π έ π τ ω κ ε ν , άτε π ε ρ \ Q exieripr es l , ucqtie ullateuns corpus a l t iugi t , nisj 

τ α έ κ τ ο ς ούσα χ α ι ' ή χ ι σ τ χ ά π τ ο μ έ ν η τού σώματος 
δ τ ι μ ή τ φ είδει μόνον κοινωνούσα τού γ ρ α φ ο μ έ ν ο υ , 
χ α \ τ ώ σ / ή μ α τ ι . "Οσψ ουν Ι γ γ υ τ έ ρ ω τδ πάσχε ι ν τού 
ε ί κ ο ν ί ζ ε σ θ α ι κα \ π ε ρ ι γ ρ ά φ ε σ θ α ι , τ ώ ν π ε ρ \ τ ά έκτδς 
δ ν τ ω ν χαί ουδέν τ ι πρδ$ πάθους γ ινομένων τού σώ­
μ α τ ο ς . Ι δ ε ί , κ α τ ά τον ύμέτερον λόγον, τδν Χριστδν 
σ α ρ χ ΐ π ά σ χ ο ν τ α κα\ πάθος υ π έ ρ η μ ώ ν φέροντα, μ ή 
^ ν μ , π ε ρ ι γ ρ ά φ ε σ Ο α ι μόνον τ ή σαρκ\ , άλλά δή χα ί 
ο ^ μ π ά σ χ ε ι ν αυτή τ ή κ α τ ' αύτδν θεότητ ι . Τ φ γ ά ρ 
ο ί κ * ι ο τ ϊ ρ φ μάλλον κα ι έ γ γ υ τ έ ρ ψ δικαιότερον, ή τ ώ 
ρΛι ο 5 τ ω ς έχοντν, συμ"α ίνε ιν τ ε κα\ προστ ίθεσθα ι . 
Τ ί οτύν σάρκα άκούοντες τδν Κύριον , κα ι Τίδν άν ­
θ ρ ω π ο υ , « α \ ειδότα φέρειν μαλα . ίαν, κα \ ε ί τ ι τού-
τ ο ε ^ π α ρ α π λ ή σ ι ο ν έ ν τ α ί ς Θείαις Γραφα ί ς π ε ρ ί αυτού 
Α ^ χ ε ^ τ α ι , ε π ε ι δ ή άχώριστον τ ώ ν δύο φύσεων τδ εν 
— ρ ό τ ^ π ό ν έστ ι , μ ή συνταπεινούτε μάλλον τούτο ι ς , 
ό τ τ ο ν κ α τ ά τ ά ς υ μ ε τ έ ρ α ς υπολήψεις , χα ί τ ή ν κ α τ ' 
α * > τ ό . ν θ ε ό τ η τ α ; Έ π ι πλείον γ ά ρ δ τ α ύ τ α λ έ γ ω ν 
α - > γ χ α τ α σ μ ι κ ρ ύ ν ε ι τήν π ά ν τ ω ν βασιλίδα φύσιν , ή ό 
τ π ε ρ ^ 7 Ρ ^ ? ω ν ^ Λ ' ά τ ή ν σ ά ρ χ α . Κ α \ εί βούλεσθέ γε 
tfoTT^r. κ α \ σ υ μ π ε ρ ι τ μ η θ ή σ ε τ α ι τ ή σαρχ ι , κα \ συλλι-
β ^ τ ^ ή σ ε τ α ι , ύπομε ίνα ι δ" άν χα \ σταυρδν, χ α \ συν-

χ χ ^ υ β ή σ ε τ α ι , κ α ΐ τ ά λ λ α πε ίσετα ι , δ σ α κ ά κ ε ( ν η ύ π ε ρ 
f^gimt-r πεπονθένα ι π ιστεύετα ι . Ά λ λ ά τ ί ς ούτως έξέστη -

; ^ ς · ύ τ ω ς άφρων κα\ π α ρ α π λ η ξ ί α ς ε ί ς άκρον 
^ χ ^ ^ β η κ ώ ς , δς τ ώ ν τα ί ς ύ μ ε τ έ ρ α ι ς ύποθ ίσεσ ιν έπο«-

qualenus specici tauiuiu et Γοηηυ l igurat i c o m -
iuu i i i ca l . Quia ig i lur passio magis propria ee( f 

qiiam iiguralio c l c i rc iunscr ip i io , q » » exletjure* 
%iiu\9 neque corpus a i l i c iun l , plane oporleret» jqx la 
voslrum ra i ioc i i i iu i i ) , G l i r i s l u m carne (pa&saai 
cruciaiusque propler nos pcrfcrealeai , non uiodv 
carue circum&cribi , scd el iain una cum divini ta ie , 
eastlcui parlicipare passioncs. Nam qyod magw 
proprium esl e l propiuquiug, id acci^cre et ficri, 
quaia quod a l i ie r se babel , ivquius est. Cu r ergo 
cinu carnem faclum Douii inini audi i i s , e l Filiuu> 
bominis , e l languoies exper luiu , e l si quid bis 
bimile in divinis Scriptur is de eo d ie i l a r , cur , i n -
quaiu, quotiiani inseparabilis est duaniQ.1 aaluraruui 

t uuica persoua, non s imul depri tni i is» secunduiu 
veslrascerie opiaioucs, ipsius quoque d iv inUa ieu i? 
Μagis ei i im (\\ύ b x c d i c i i , naiuram (divinam) o u i -
versi rcginaui i i n m i n u i i , quam qui ht carne e a m c i r -
cuaiscribit . S ic itaqtie, si vobis placel , d ivini las s i -
iti i i i cuincaruecircuaK-idelar , s imul l ap idab i l i i r , c r i i -
ceiu quoquepar i ier sus i inebi l , co inmorie iur , aliaqne 
perpelietur quolquul caro pro nobis passa c r e d i l u r . 
Yerumtamen quis taiitopere de l i ra i ? Q"is i u de,-
meus tamque alie in insaniaB foveam prola|>sii8, u4 
absurdos Deoqae hosii les sernivaes, qai ex veMris 
proposilionibu3 conseqiuinlur* lo lc rc t? Qais taa-

f&t) B r e v r m banc snncnt iam cxccrpoi! 
/ ^ < r . D t i i . i . l i , p« r l . 1 1 , ρ. 1 i . 

P X nis. Niccphoro F r . Turr ianus apUj C a n i b i a n i , AtUi^ 
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tam advereus Verbum iajuriam xquo auimo fera», 
ucmpe tii iu sentemia res i ra dicatur ntorftunt, 
ci rcumsci ip tu in , ad temporalcs ntagistratus per-
n-actum, diviuis proprieiatibus spnl ialum, palerna 
subslanlia c i gloria alietraiuni alque divisum ? Quid 
o ; i m tos aliud quam receuiein peum nobis obtru-
diiis, qui novam fidem nuoc repente procudil is? 
Qnis feret propriam galuiem in boc prodi iam, et in 
roi summa quae nost rum' apprtaie in lereel , d c i r i -
tnentum pati ? S i ergo iia naturaliter coaiparala». 
snnl concnrrenlcs in Cbris tum substantiac, u l pro-
priciaies suas invicem penniscenles retorqueant, 
quoitiam Deo Pat r i ac Sp i r i tu i consnbsiaiuiale 
Ve ibmn est, uiique s imul passus fuerit Pa le r i tem-
q««e Spir i tus , giniul par lu ediius (25), s imul c i r -
i umcisi is , c l rcliqtia omnia , quae Vorbum passnm 
est, cxpertus d iee l i i r . A ' q u i ba?c blafpbemia in 
i l l onuu capm recidat qui jrapiclalis bujus se-
nnnajecerunl! 

Sed al iud quoqae Hbentcr adinodmn bic dice-
mtis. Unde vobis, qurcso, poieslas b x c , ut alias 
qtiidem corporis proprietates missas facialis , c i r -
ruinscript ioneui tanlum lyrannice auferenles de-
ir.tbntijj? nempe figarationcm, dimensionem t r i p l l -
c e m , laugib i l i ta tem, organorutn dieposit ionem, 
eique alia ex qnibus c i rcuinscr ip l io cmiiiciiur; i i a 
n l ti qitifi aliqtrid horum sublrabat corpori, corpus 
quoque ipsura de niedio l o i l a l . Ncgab i lu r eai i i i in 
toco abquo esse t e l l im i t a r l , quod idem est ac c i r -
cumscr ib i . Id aulem d ic i a etiam r id iculum es i . C u r 
ergo boc tantum de corpore perire d ic i t i s , caeleras 
in ter im proprieiales eilenlio t rans i l i s? Atqu i appa-
rct vos boc uno vocabulo caUera quoquc negare : 
tiam ai qntd eorum desit qusc naturam denoianl , 
fimperfucla baec v ldeb i lu r . Quippe si homiai desil 
ral ionati la9, homo noa e i l l ; s imi t i ier si morlal i tas , 
erectus inceseus, mobi l i las , an imai io , aut al iud 
3 1 quodlibel de&ideretur bominis naturani ronst i -
tucns ac cjusdem deflnitionem, bomo uou c r i i . Iiem 
st eqno b ianiendi , t i cani la l randi facullas delraba-
i u r , jam neque equus neque canis e r i u S ic itaque 
Cl i r i s t i hutnanilas, s i forle aliqua de suis propiie-
latibus careat, maaca naiura e r i l , neque perfecius 
bomo C b r i s t u s ; imo ne Chr is lus quidem e r i l ; sed 
tottun boc evanesci l , ntsi c ircumscribatur ac figu-
retur. Hoc vero qu id al iud est, nisi quod magis l r i 
vcstri A r i m i voltiut, carnem lantiimmodo absquc 
ai i ima α Domino assumptam (26), atque in bac ne~ 

(25) C o d . συντεθήσετα ι . Sed cotr igo συντεχθή -
σεται . 

(26) Hoeresum adversus theologtam *»l CBConomiam 
concinnuni breviarinin scribit i ia Macarius : Ka\ 
τούς μέν μ ίαν φύσιν κα \ μ ίαν ύπόστασιν τής θεότητος 
άφρόνως λέγειν έπλάνησεν © διάβολος * τους δέ, τρε ι ς 
υποστάσεις κα ι φύσεις τοσαύτας διαγορεύειν ένόθευσε* 
>αΙ τ ισ \ μέν μίαν φύσιν κα \ μ ίαν ύπόστασιν Ιπ\ 
Χριστού , τ ι σ \ δέ δύο φ ύ σ ε ι ; , κα\ δύο υποστάσεις 
$οξάζειν υπέβαλε · κα\ δ ιά τούτο ή πολυσχιδής τ ώ ν 
4ν6ρ<ΰτ:ωνδιαίρ6σις .Κα\Ιουδαϊσμός μεν Έ λ λ η ν ι σ μ ώ 
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Α μένων άτοπων και θεομάχων λόγων άνέξε τα ι ; Τ ί ς 

ένέγκοι τοσαύτην τού Αόγου ύβριν , Θνητδν καΟ' 
• υμάς αύτδν άκούειν , κα\ π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν , χ α \ χρον ι -

κα ί ς ύ π α γ ό μ ε ν ο ν , κα \ τ ώ ν Θείων Ιδ ιωμάτων α π ο ­
στερούμε νον, κα\ τ ή ς π α τ ρ ι κ ή ς ουσ ίας χ α \ δόξης 
άλλοτριούμενον κ α ί σχ ι ζόμενον ; Κ α \ τ ί γ ά ρ άλλο, 
ή όθνείον θ ε δ ν ή μ ί ν έ π ε ι σ ά γ ε τ ε , c l καινήν π ί σ τ ι ν 
νύν αύτοσχεδ ιάζοντες ; Τ ί ς οίσει τήν εαυτού σ ω τ η -
ρίαν εντεύθεν προδιδούς, χ α \ ε ί ς αύτδ τ δ χεφάλα ιον , 
δ π ά ν τ ω ν ή μ ί ν έστι τδ χ α ι ρ ι ώ τ α τ ο ν , ζ η μ ι ο ύ μ έ ν ο ς ; 
Ε ίπε ρ ούν ούτως είχον φύσεως αϊ χ α τ ά Χριστδν σ υ ν -
ελθούσαι ούσίαι , άλλήλαις το ις ίδ ιώμασιν ά ν τ ι π ε -
ριίστασΟαι συμφυρόμεναι , επειδή δ Αόγρς ομοούσιος 
τ ψ θ ε φ χ α \ Π α τ ρ \ χ α \ τ φ Πνεύματ ι , συμπάθοι ά ν 
χ α ί ό Π α τ ή ρ χ α \ τδ Π ν ε ύ μ α , χ α \ συντεθήσεταί γ ε , 

Β χα ι σ υ ν τ μ η θ ή σ ε τ α ι , χ α λ τ ά λ λ α δσαπέπονθεν ό Α ό γ ο ς , 
έ π ι γ ρ α φ ή σ ε τ α ι . Κ α \ τ δ βλάσφημο ν ά π ε ^ ί φ θ ω ε ί ς 
χεφαλάς τών παρασχόντων τ ή ς ασεβείας τ ά σ π έ ρ ­
μ α τ α . 

Έ ρ ο ί μ η ν δ* άν κάχείνο αυτούς κα \ μάλα π ρ ο θ ύ -
μ ω ς . Πόθεν ύμ ίν , , ώ ούτοι , ή εξουσία α ύ τ η , τ ά μ έ ν 
άλλα τού σώματος π α ρ ο ρ | ν ι δ ι ώ μ α τ α , τδ π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν 
δέ μόνον τ υ ρ α ν ν ι κ ώ ; ύποσ πάσ αντας ά π ο σ τ ε ρ ε ί ν ; 
οΤον τδ έσχηματ ισμένον , τδ τ ρ ι χ ή διαστατδν , Ά 
ά π τ δ ν , τδ δ ιωργανωμένον , τ ά τε άλλα έξ ών τ δ π α -
ρ ι γ ρ α π τ δ ν εΐναι συνάγεται * ώ ς ε ί τ ι ς τούτων τ ι τ ο ΰ 
σ ώ μ α τ ο ς ύποτέμνο ι το , άφτ\ρηκώς άν ε ίη κα\ τδ ε ! ν α * 
σ ώ μ α . Τ δ γ ά ρ έν τ ό π ψ τ ι ν \ ε ίναι χ α \ π ε ρ ι ε ί ρ χ θ α ι ^ 
άνέλοιτο άν ε ίς ταύτδν έρχόμενον τ ή π ε ρ ι γ ρ α φ ή · ο 
κα \ λέγε ιν γελοίον. I I ώ ^ ούν τούτο μόνον π α ρ α π ά λ -
λυσθαι τοΰ σώματος φ α τ ε , τ ώ ν δέ λο ιπών τ έ ω ς £ v c -
χεν ι δ ιωμάτων σ ι ω π ά τ ε ; Ά λ λ ά δήλοί έστε δ ι ά τ τ \ ς 
μ ι ά ς τ α ύ τ η ς φωνής χ α ί τάλλα άπαναινόμενοι · χ λ ν 
γ ά ρ Ι ν τ ι λ ίποι τ ώ ν γ ν ω ρ ι σ μ ά τ ω ν τ ή ς φ ύ σ ε ω ς , 
ατελής δφθήσετα ι . Κα\ γ ά ρ εί μ ή δ ιασώζο ι το χ φ 
ά ν θ ρ ώ π ψ τδ λογιχον , ουδέ ά ν θ ρ ω π ο ς · ω σ α ύ τ ω ς 6 ά 
τδ θνητδν , ή τδ όρθοπερ ιπατητ ικδν , ή τδ κ ι ν ε ί σ θ α ι » 
ή τδ Ιμψυχον εΤναι, ή τ ι άλλο τών συντρεχόντων ε>!ς 
τήν άνθρωπου φύσιν κα\ τδν κ α τ ' α ύ τ δ ν ό ρ ι σ μ δ ν » ε ί 
έ π ι λ ί π ο ι , ούκ άν ε ίη άνθρωπος . Κ α \ τού ί π π ο υ εΖ 
τ ι ς άφέλοιτο τδ χ ρ ε μ ε τ ι σ τ ι κ δ ν , ή τού χ υ ν δ ς · Λ 
ύλακτικδν^ ούτε ί π π ο ς ούτε κύων έσονται. Ο ύ χ ο ΰ ν 
χαί ή κ α τ ά Χριστδν ά ν θ ρ ω π ό τ η ς , ε ί τίνος τ ώ ν Ι δ ι ω ­
μ ά τ ω ν άμοιρήσε ι , ελλ ιπής φύσις έστ \ , χα\ ού τ έ Χ β ι ο ς 
άνθρωπος δ Χ ρ ι σ τ ό ς · μάλλον δέ ουδέ Χ ρ ι σ τ δ ς , α λ Χ ά ι 
τδ π ά ν ο ίχετα ι , εί μ ή περ ι γράφο ι το κα\ ε ί κ ο ν ι ζ ο ι - τ ο . 
Τούτο δέ τ ί άλλο έστ\ν , ή δπερ οι χ α θ ' υμάς δ ι ο Λ τ τ χ α -
λοι Ά ρ ε ι α ν ο \ βούλονται , σάρκα μόνον ψ υ χ ή ς Λ ν ε ν 

δ ιαμάχετα ι* Ά ρ χ ι α ν ι σ μ δ ς δέ Χαβελισμφ* κ « \ N t i e r t ^ 
ριος άντ ιφέρετα ι Διοσχόρφ · χαΧ Ά π ο λ ι ν ά ρ ι ο ς Ε ύ ν * 
μ ί φ · δ μέν γ ά ρ άνουν τ ι νά κα\ λόγου π α ν τ δ ς s q ^ r s i 
ρημένην άνε ιληφέναι λέγε ι ψυχήν τδν θ ε δ ν Λ . 6 γ ο ν 
Ιβύνόμιος δέ χ α \ Ά ρ ε ι ο ; πάλ ιν σ ώ μ α μόνον τ δ « r t p o t 
ληφθέν δογματίζουσι * κ α \ ot μέν π ε ρ \ Μ α ρ χ ί ο ^ 
κα \ Βασιλείδην κα\ Μάνεντα τήν ά ν θ ρ ω π ό τ η χ β τ ; -
Χριστού άντ ικρυς ήρνήθησαν · οί δέ π ε ρ \ Π α Ο Χ ο ν «t 
ϊ α μ ο σ α τ έ α , κα\ Μάρκελλον, κα \ τδν του σ κ ό τ ο ν » ^ u : % 

Φωτεινδν είς τήν έναντίαν έκ δ ιαμέτρου β λ σ α ^ ^ ι ^ . ^ 
κ α τ έ π : σ ο ν , άνθρωπον μόνον κηρύττοντας 5 ς 
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ε ίληφέναι τδν Κύρ ιον , κα ι ταύτη μηδέ γ ε γ ρ ά φ θ α ι , Α 
συνουσιώσθαι δοκούν α ύ τ ο ί ς ; Ούκούν ουδέ σέσωσται 
τδ καθ* η μ ά ς δλον φ ύ ρ α μ α . Κ α ι π ώ ς ά ρ α υμών χ>1 
Ιεολόγο* άνέςονται τ ώ ν λ η ρ η μ ά τ ω ν , μ έ γ α διάκε κ ρ α -
γ ό τ ε ς * Ε Ι . ή μ ι σ υ ς έ π τ α ι σ ε ν δ 'Αδάμ , ήμ ισυ κα ι τδ 
προσε ιλημμένον κα \ τδ σ ω ζ ό μ ε ν ο ν εί δέ δλοςήνωτα ι 
τ ψ β ε ψ , δλος κα \ σώζετα ι ; 

Κ α ι δράτε οί πρ4ε ισ ιν ύμ ίν ά τ ο π ί α ς δ λόγος. 
Ε ί π ί ρ γ ά ρ έδει, καθ* ύ μ ά : , ι δ ι ω μ ά τ ω ν άνευ φύσιν 
ύ π ά ρ ξ α : , τδ παραδοξότατον , μ η δ ' όποτέρα τών κ α τ ά 
Χριστδν φύσεων ίδ ίωμα διδδναι. Τίν ι γ ά ρ τ ρ ό π ω τ ή 
σσρκΐ μόντ,, τ ώ ήδομένω τ ή ς ψ υ χ ή ς , τούτο φιλοτι-
με ίσθε , άλλά μ ή κ α \ τ ή έτερα φύσει έπ ιδαψιλεύεσθε ; 
ίνα πλέον ύ μ ί ν δε ικνύητα ι ή π ρ δ ς τήν μ ίαν ύπόστα­
σιν ε υ γ ν ω μ ο σ ύ ν η , ώ ς έπ ινό ία μόνη ψιλή κ α τ ά πολ-
λήν Ι ξουσ ίαν κα \ εύκολίαν τά έξ ών αί φύσεις γ ν ω ρ ί - ^ 
ζονται κ α \ συνίστανται νομοθετούσι, κα \ σύγχυσιν 
κα\ φ υ ρ μ δ ν , κατά τ ο υ ς διδασκάλους υμών τ ή ς π α -
λ α ι δ ι η τ ο : , έπινοουσι τών φύσεων, κα ί σκιαγραφούσι 
τδ Χ ρ ι σ τ ο ύ μυστήριον , ώ ς άν καταφανέστερον κα \ 
σαφέστερον ή άναπλασθείσα ύ μ ί ν τραγέλαφος ύπό-
στασις σ υ σ τ α ί η . Ούχ δρώ δέ τ ί ς ή άποκλήρωσις , τδ 
ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν τού Αόγου μόνον, ώς σεμνόν τ ι κα ι 
ε ύ τ η μ ο ν , τ ή σαρκι χ α ρ ί ζ ε σ θ α ι · κα \ τούτω τ ι μ ά ν 
• •εσνα ι φ μηδέ τ ε τ ιμήσθα ι άνεκτδν, τ ώ ν δ' άλλων 
θ ε ί ω ν π λ ε ο ν ε κ τ η μ ά τ ω ν φΟονήσαντας ζημ ιούν , καΊ 
οΤόνπερ ή μ ί τ μ η τ ο ν κα ί ατελή καταλ ιμπάνε ιν · ώς 
μ η δ έ τ δ τ ή ς τ ι μ ή ς ~άκέρα«>ν διασώζε σθαι, έ π ε \ ού 
τοσούτον τ ι μ ά τ α ι τ ψ κ ε χ α ρ ι σ μ έ ν ω , δσον α τ ι μ ά ζ ε τ α ι 
τοΓς ά π ε σ τ ε ρ η μ έ ν ο ι ς . ϋ ύ γ ά ρ ό π ε ρ ί τδ έν φιλότ ιμος , Q 
ούτος ε ύ ν ο υ ς , ά λ λ ' δ π ε ρ ι τ ά πολλά μικρολογούμένος , 
εύτος ου σν ν ώ μ ω ν . 

Τ ά χ α δ* άν ά π έ χ ρ η σ έ π ω ς κα \ τούτο προσριφέν 
α ύ τ ξ μόνον π ρ δ ς τήν τού- ζητουμένου παράστασιν 
σ ν ν α ι ρ ό μ ε ν ο ν , ίνα τέλεον κα \ τού είναι σαρξ παρ" 
ύ μ ί ν έ κ σ τ α ί η . Συναναιρεϊν γ ά ρ διά τούτου ώήθητε 
κ α ί τ ή ς δλης ο ίχονομίας τδν τρόπον , ώ σ π ε ρ δλον 
έ χ π ε π ω κ ό τ ε ς τ ή ς φαντασ ίας τδν χε ίμαρον . Τίνος γ ά ρ 
χ ά ρ ι ν δ ι ά τ ή ν π ρ δ ς τδν Αόγον ένωσιν, μ ή κα\ τδ 
α π α θ έ ς έξ α ρ χ ή ς κα ί άφθαρτον ένε ίματε τ ή σαρκι , 
έ τ ι κ α \ τ δ άχρονον, χα\ άναρχον, κα \ άόρατον, άναφές 
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qtie c i rc i imscr ip ium neqtie substatiliaHter ei u n i -
lum fuis&e? Ergo neque noslrt p!asmaiis integtitas 
iucoli imis fnit. Quomodo vero del iramenla vcstra 
iheologi ferent, q n i ahe clani i tonl : Si dimidids 
peccav i l Adaimrs, d imidium es l lum assumptmu 
(iiιιι salvaium : mx toius Deo uuitits es l , (otus e l 
satval i i r . 

A c j am ceruile quousque absurdilal is aermo 
vesier proeedat. Nam si oporleret , jux ia upinioaeui 
vcslram, sinc propriolalibus esse na luram, qtifiil 
esl appriiue incredibile, ne a l i e n i i r i quidein C l i r i s i i 
nalura» proprielas danda forc i . Cur eniiu carui 
so ' i , pro animi vesir i l i b i lo , proprielalem donalis, 
ιιοιι auiem a l i c r i quoque naitira? largimim ? ut 
niagis vidolicel demoiislrarelis vesiram erga i m i -
cain liypnstasim s incer i la lem, quod neinpc s i m p l i c i 
tanluui cogilalione (27), pro veslro a ib i l r i o ac 
facilitate, rei ex quibus na tura consiant a lquu 
agnoscuritur, e l a i u i i i s ; confusiouem }tie et c in i iu in , 
aeque ac velercs magistri v e s t r i , i i i i ag inamin i , 
Cbr is l ique mysier ium uinbrali lor p ingi l i s , ιιι c v i -
denlius sc i l ice l alquc aperiiua conficia a vubis 
qnasi hircocervi persona consurgat. Neque video 
quodnain boc s i l dis l t ibul ior . is gonus, Verb i l a n -
tiim incircumscr ipi ionom, u l nobile al iquid e l au -
gustuni, c en i i l a r g i r i ; aique hac dote honorara 
eain a rb i t ra r i , qua se bonorari fercnduin ei ι ιοα 
s i i ; i % l e r i s aulem pra»rogaiivis ccn per iuvidi MII 
spoliare » e l qnasi oi i rmlialam iiiiperfociaafqua 
rel i iupiere; ita m nc bouor quidem Hic«>luiuis 
maneal, quia noa tain houoratur i»e daia, quain 
c.rioris debonestatur abla l i» . Nain nec qa i aua 
aiiqua te iilieralia est, is est beaevolu^i et qui ia 
ninl l is parcc a g i i , maligtius e s l . 

3 2 I3tique vel baec dos sola (incircuaiacrfptSo) 
carni adjecla sufllcit ad quaesliotiis s latum demou-
strandiun, nenipe quod omnino ne camem qwklein 
esse, aptid vos jam conslet. Destruere ea im boo 
pacto arbi i raa j in i utiiversse quoque incaroatiunts 
rationeni, quandoquidem lo iam Phantasiasiaruin 
sn i tmam exhausisl is (28). C u r eniai propter ejus 
cmn Verbo unionem, carni non a l l r i bu i i i e e i iam 
imp iss ib i l i ia tem, nlqne u i «U intemporalte, e l sine 

στδν , κα>. τ ή ν π ρ δ αίώνων ύπάρχουσαν αρνούμενοι 
θεότητα* El atios quuiem fefellil diabolut, ut unom 
maturam unamque personmn dmnitath insipienter 
d.ctrenl ; altot ut tret penonas tolidemqne naiurat 
frsdic renl decepii. Aliis unam naturampersonam-
qme unam Chrnii, aliis vero duas naturas duatque 
pmrtoues pulare tuaiit. Ilinc hominum in muliat 
ttcias dhiraaio. Ei Judanmus qnidem cum pagnnU 
loie pugnatfAriani$mu» cum SabeUianitmo; Nestorius 
•drtrtatHT Dioscoro, Apollinari* Eunomio, quorum 
ule emimam abujut mente et ratione omni carentem 
α Deo Verbum auumplam centet; Eunamius aulem 
atqut Arius verta vice tolnm corput ab eo astump-
i*m dogmatitant. Et Marcion quidem , Bnsifides , 
Λ qne Manes CJtruli humaniiaiem diterle negarunl; 
Vawdut vero Samosatetuis, et Marcellu*, et lenebro-
r*m Jiifii* Photinus (Lncidus) in conlrariam pror-
t&s fkiphemiatn incideruni, homincm tuiitnnimo Ό 

D Chrisium pradicantet, et exsistentem tinte swcuta 
deilaiem negante*. 

(27) Έ ν γνώσε ι , u l4oquui i la r Jacobita? in co l lo -
quio ciiui Theoriano a me edi lo . Qwippe bi baeretiei 
rat l iol icoriui i arguiueiilis p ress i , eo denunn confu-
g i e b a n i , u l duas naiuras in Gbr i s lo inenlis suae 
phanlaBia conteinplarentur, έ ν γ ν ώ σ ε ι , rc tainea 
ipsa subsisiere plaue negareut. 

(28) Conl ra konomacbos , qui v iam sternebant 
nl ianlasiasl is , ita Macarius : Τ ί θύραν τοίς δοκισταϊς 
ύπανοίγε ι ς , κα\ τδ τ ή ς οίκονομίας α ν α τ ρ έ π ε ι ς μ υ ­
σ τ ή ρ ι ο ν ; τ ί κα*νήν καί πονηράν νομοθετείς νομοθε-
σίαν, δ τ ή ς χάριτος ανάξιος, τδ πονηρδν τής Μαν ι -
χα ΐκής α ίρέσεως α π ο κ ύ η μ α ; Cur [oret phantatiasiis 
pniefacit, el incarnationii mgsterium tnbruUf Cur 
novam pravamque regulam inoeki*, ο homo gfaiti 
indigne, ο infelix Manichtrw licereseo* parlui t 
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i u i i i o , et tnvibibilif, hi tanglbi l is , absqtie ittla fignra, χ τ ι κα ί άσχημάτ ιστον , και δσα περ ι τδν Αόγον έ σ τ ι 
ct qiia?ciuique alia tn Verbo contcmplamur? pne-
ser i i in quta baec invicem subsequunlur : nain quod 
c s l i i tc i rcumscr ip lum, idem esl inv is ib i le ; qiioil 
invis ibi le , idem ii if i i i i l t im ; boc auiein iitcouiprebco-
s ib i lee l iam es l . T u m quod esl iaipassibile, idein i n -
c o r n i p l i b i l e ; quod iacorrupt ibi le , idem i m m o r i a l o ; 
quod immoria le , sciupiternum quoque es i , iJeoquc 
fine carens. S i c ilaque ee habebii el iam caro, u i 
lanquam congenita Verbo et substanliali tcr coin-
pacia , atque omn€s proprietates adepla, ex quibus 
Y e r b r subslaritia dignosci iur , e l iam consubbian-
tlalis i l l i evadal. l ino , si nos oporlei ral ionabil ius , 
vobiscum congredieates, d i c c r e , quoniaiu caro, 
ex senlentia ve t l r a , consubsfantialis Ycrbo dula 

θεωρούμενα ; έπε \ καί έ π ε τ α ι ώ ς τά πολλά άλλήλο ι ; · 
τδ γ ά ρ ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν , και άόρατον · τδ δέ ά ό ρ α τ ο ν , 
κα \ αόριστον · τούτο δε , άλη'πτον · τδ δέ χ α ι α π α θ έ ς 
χ α \ άφθαρτον · τδ δε άφθαρτον , χ α \ άθάνατον · τ δ 
δέ άθάνατον , χα> dtotov, τ α ύ τ η τοι και ά τ ε λ ε ύ τ η τ ο ν . 
"Εσται δέ ταύτα κα \ ή σαρξ, ίνα χ α θ ά π ε ρ σ υ μ ς υ ε ί σ κ 
τ ω Λόγω και συνουσιωθείσα, κα\ π ά ν τ α τ ά ι δ ι ώ μ α τ α 
φυσ ικώς κ α τ α κ λ η ρ ω σ α μ έ ν η , έξ ών αυτού ή ουσία 
χ α ρ α κ τ η ρ ί ζ ε τ α ι , κα \ ομοούσιος α ύ τ ψ ε ί η . Κ α \ ε Ι χ ρ ή 
λογ ικώτερον ύμ ίν σ υ μ π λ α κ έ ν τ α ς ε ί π ε ί ν , δτ ι ε π ε ι ­
δή ομοούσιος ή σαρξ, καθ* υ μ ά ς , τ ψ Λόγω δέοντα ι , 
δ δε Λδγος τ ώ Π α τ ρ \ ομοούσιος, Εστω διά τδν ύ μ έ -
τ · ρον λόγον χ α \ ή σαρξ τ ώ Πατρ ί ομοούσιος, ώ σ α ύ -
το>ς δέ κα\ τ ώ Π ν ε ύ μ α τ ι . Είς τούτο υ μ ά ς τής ά σ ε -

est , Yerbum aulein Pa t r i c s l cousubstautialc , Β 6ε ·ας τδ κεκομψευμένον κα \ έ κ π ρ ε π έ ς τού ά π ε ρ ι -
sequi iur , j ux l a ra l ioc in iu in vesirum , ut caro 
Pa t r i quoque sit consubsiani ia l i s , i lemquc S p i -
r i t u i . In tauluni vos iinpietaiis baraibtuni spc-
ciosa ha?c et prseclara incircumscripl io p ro jcc i i ! 
Sed e i i l lud addam , alirer el iam Maaiona* no-
s i r i sermonem in r x l r e m a m desinerc impieia lem : 
cer le in quaniam irreiigioaem a b r i p i a i , bii .c 
noseeiJius. Namquc bi s i cu l circa incaniat ioneui 
iu ipsa rci saimua aberrani , ita eliaiu in doclt ina 
de ipso Deootfendeules, capitalis cr iu i i i i i s rei sui*'-

γ ρ ά π τ ο υ έξηκόντισε βάραθρον I Ό π ο ι ο ν δέ δή τ ι 
κάκείνό φ η μ ι , ώς χ α \ άλλως είς τήν πασών έ σ χ α τ η ν 
ό λόγος α ύ τ ψ δυσσέβειαν έξοίχοιτο, και δποι π ο τ έ 
ά θ ί ί α ς α π ά γ ε ι , εντεύθεν ε ίσόμεθα . Κ α θ ά π ε ρ γ ά ρ 
έ π \ τ ή ς οικονομίας ε ί ς αυτά άποσφάλλονται τ ά σ υ ν -
ε κ τ ι κ ώ τ α τ α , τ φ α ύ τ ψ δή τούτω τ ρ ό π ω κα\ έπλ τ ή ς 
θεολογίας προσπτα ίοντες , ε ίς τ ά χ α ί ρ ι α φ ω ρ α θ ή -
σονται, τ ο ί ς έ ι υ τ ώ ν βρόχοις άλισκόμενοι άβουλότατα* 
ε π ε ι δ ή άντ ιπεπονθότως τ ά τών σχέσεων διά τ ή ν 
έπαλλαγην έν έχατέρ^ι θεωρε ί τα ι . 

met capl i laqueis incaiuissiuie depreucndeiuur. E i eo i i u lalionc qtiudauuuoJo relutienes allernarc i u 

uiraque re cernuntur. 

2 ! . Nam s icu l ίιι i iuarnai iotrc copulaninr r.a- κα ' . T H μέν γ 3 0 ένούνται έ π \ τ ή ς οίκονομίας α ! 
lorae ad byposlasiin, Uaydisceriitinlttr iu T r i n i l a t c C φύσε ις πρδς τήν ύπόστασιν , τ α ύ τ η δ ιακέκρινται έ π ι 
bypostases propter personales proprietales. Vit is-
s im capalantnr iu Tr in t l a le liypostase?, ob eamdein 
i n bis na iuramj discernutititr auleiu naiurce 
in incarnalicMie, propier snbsianM.e differentiam, 
facla5 individua?. Sicut ergo Iri aon assignanl pe-
cniiares naturarurn in inearnaiione proprietale?, 
M«»« illas ab helcrogoneis Beceraani, i i a ne in 
T r i n i l a i e quidein dihliucias omniuo cxlt ibebunl 
byposlaseoa nolas, qua» ipsas byposiascs in uaa 
cadeaiquc snbblanlia spo«ia ias i i i ie r se dis-
l i a g a i i m . Alque ut i l l i c de bypos ias i , i i a l i ic 
c'e nalura r ixabuuiur : siquideui proprietadmi 
apud ipsot aon vidciui* l ieri d is t i i ic l io . Quid ergo 
ad hscc dici inus? Nempe qnod si juxla i l lonnn pn>-

τ ή ς θεολογίας αϊ υποστάσεις , διά τ ά ς π ρ ο σ ω π ι κ ά ς 
Ιδιότητας · ή δέ ήνωνται έ π \ τής θεολογίας αί υ π ο ­
στάσεις διά τήν φυσικήν τ α υ τ ό τ η τ α , τ α ύ τ η δ ι α χ έ -
κρινται έ π ι τ ή ; οίκονομίας, κ α τ ά τάς φάσεις δ ι ά τ α ς 
ουσιώδεις δ ιαφοράς ίδιούμεναι . "Οσπερ ούν ού δ ι -
δόασιν έκείσε τά χ α ρ α κ τ η ρ ι σ τ ι κ ά τών φύσεων Ι δ ι ώ ­
μ α τ α , ά π ε ρ α ύ τ ά ς τών έτεροφυών δ ι ίστησιν ,ούδέ ε ν ­
ταύθα π ά ν τ ω ς τά αφοριστ ικά τ ώ ν υποστάσεων π α ρ -
έξονσι γ ν ω ρ ί σ μ α τ α , ά π ε ρ α υ τ ά ; π ε ρ \ τήν αυτήν κ α \ 
μ ίαν ούσίαν θεωρουμένας , άπ* αλλήλων δ ιακρίνουσι . 
Κα \ δσα λοιπδν π ε ρ ί τήν ύπόστασιν εκεί , τοσαύτα 
και διά τήν φύσιν ενταύθα ζυγομαχήσουσιν , ε ί πε ρ 
ίδιότητος π α ρ ' αύτοίς ούχ δράται δ ιαστολή. Πρδς ούν 
τ ί τ α ύ τ α φ η μ ι ; Ό τ ι εί κατά τάς υποθέσεις α υ τ ώ ν , 

posil ioaes, propler uniuneui cuni Verbo , opnr- ^ δ ιά τήν πρδς τδν Λόγον ένωσιν, ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν ε ί ν α ι 
τήν σάρκα δεί , α ν ά γ κ η έκ τού εναντίου, ε π ε ι δ ή 
Ι μ π α λ ι ν ενταύθα ή έ π \ τ ή ς οίκονομίας έχει , τ ά α υ τ ά 
περαίνεσθαι άθεσμα , ο*>ςολίγος έ-;οδεύων π α ρ α σ τ ή -
σε ιεν . Ε ί γ ά ρ δ Πατήρ άγέννητος , δ δέ Τ ίδς γενντ 4 -
τ δ ς , έστω διά τήν μ ίαν κα \ τ α υ τ ή ν φύσιν , χ α θ ' ή ν 
τδ ταύτδν κα1·. άπαράλλακτον έπ* άμφοίν θ ε ω ρ ε ί τ α ι , 
•/αι δ Πατήρ γεννητδς , ή δ Τίδς άγέννητος · ό α ύ τ δ ς 
δέ λόγος κρατήσει κα\ π ε ρ \ τού αγ ίου Π ν ε ύ μ α τ ο ς . 
Τούτων δέ τ ί άν γένοιτο ασεβέστερο ν ή άθεώτερον ; 
Ά λ λ ά τών ούτως άτοπων άφέμενοι , έ π \ τά έξης τ ο ν 
λόγου Γωμεν. 

l e l carneiu esse inc i rcumscr ip ia t t i , weresse e*l e 
coni ra r io , quoaiain opposiiam raliom.Mii res iaoar -
nationit babenl , idcin couse:;ui flagitium , si< ut 
sernio noster decurreijs denioiistrabii , Nam si 
Pa ie r c s l ingeuilut , F i l i u s autoni g«n i l i t s ; c r i i 
propler unam eamdemqtie naluraai , secuiidum 
quani iiuliffcreulia ti a qualaa* in ambobus spec-
U l u r , c r i i , inqaam, Paier quoque g e a i l a s , \ e l 
altoqiii F i l i u s ingenitits; ideutquc sermo de ^ p i r i l u 
c i i am sanclo valebU. Hoc aulen» quid dic i potest 
fiolehlmsel irreligioeius? Scd jain adeo absunlis 
•miss is , ad rcuqnas sennonis partes pergaiuus. 

3 3 2 i . r rosequi tur ergo Mamonas : < Quoniain κ 3 \ Ε π ά γ ε ι γονν · c Έ π έ ΐ δ ή ;*ετά τήν tvt» σιν 
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έ κ ε ί ν η ν αχώριστος ή π ρ α γ μ α τ ε ί α , ώ ς δμολογούμεν j 
έν τ ώ δ ό γ μ α τ ι · εί δέ χ α \ τ ή ς σαρκδς μόνης είκόνα 
π ο ι ε ί , λοιπδν κα\ π ρ ό σ ω π ο ν έ π \ τ ή σαρκ\ ίδιον δ ί -
δωσι · χ α ί γ ίνετα ι τούτο τ?( δλη θεότητι τ έ ρ α ς , τουτ­
έ σ τ ι τ ρ ί α π ρ ό σ ω π α έ π \ τής θεότητυς , κα \ έν τδ τ ή ς 
ά ν θ ρ ω π ό τ η τ ο ς , κ α ι έστι κ α κ ώ ς τούτο . > Ά ν ω κα \ 
κ ά τ ω τήν ένωσιν δ ιαθρυλεί , ήν άχώριστόν φησιν δ 
σοφός · Γνα δι* α υ τ ή ς δόξη κρατύνε ιν τδ δόγμα τδ 
ε α υ τ ο ύ , κ α ΐ τ ή ν κ α τ ά Χριστδν α ν θ ρ ω π ό τ η τ α συσκιάση. 
Δ ιά τούτο φησιν , δτ ι εί τ ή ς σαρκδς μόνον είκόνα 
π ο ι ε ί . Και ε ν ταύθα τ δ σοφδν εκείνο ύ π ε ι π ε ί ν λόγιον, 
δτι Σοφία ανεξέλεγκτος χΛανάται, χαϊ σοφία 
μωρού άδιεζίτητοι Λόγοι · κ α \ , Ούαί οί σοφοί παρ* 
έαντοϊς, χαϊ ένώχιον εαυτών επιστήμονες! ότι 
ΙμωράνΟχχ ή ασύνετος αυτών ψυχή, χαί έχωρώΟη 
αυτών τά διανοήματα. Πρδς γ ά ρ τήν άληθότητα ' 
τών ο ρ θ ώ ν τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς δ ο γ μ ά τ ω ν τέλεον ά π ο -
σφάλλονται · ούτε τ ά ς έκ τών υποθέσεων αυτών 
α ν α φ α ι ν ό μ ε ν α ; ά τ ο π ί α ; προε ιδόμενοι , ε ί ς οίον αυ­
τούς ά π ά γ ο υ σ ι κρημνόν · κα \ ουδέν αύτοίς ούτως ε ί ς 
περιρυσίαν φ ι λ ο τ ι μ ί α ς , ώ ς τ ή ς ά μ α θ ί α ς ή μάθησις · 
τή γ ά ρ Ιδία α ίσχύνη έγκαλλωπίζοντα ι · ών ώ ς ά λ η · 
θώς ή δόξα εν τή εαυτών α ίσχύνη . Ά λ λ ά φαίην άν 
έγωγε π ρ δ ς τδν ώδε δ ιε ιληφότα, κα \ δστις ταύτα 
φρονεί ν π ρ ο ή ρ η τ ο · 2 ύ ούν δύο φύσε ις έν τοίς σόίς 
λόγοι ; υ π ο τ ι θ έ μ ε ν ο ; , πο ίαν τούτων ομολογείς έ π ι 
τής κ α τ ά Χριστδν μ ο ρ φ ή ς , κ α \ τού προσώπου τού 
όραθέντος χ α \ φ α ν έ ν τ ο ς ; Εί μέν τήν θείαν ε ίπο ι ς , 
ενταύθα δ ρ α τ ή ν ά π έ φ η ν α ; τήν άληπτον κα ι άόρατον 
τοΰ Λόγου θ ε ό τ η τ α · ουδέν δέ δ.οίσει ε ί π ε ί ν , κα*£ ̂  
π ε ο ι γ ρ α π τ ή ν . Πάν γ ά ρ τδ όρώμενον, π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν 
χαί δρ ιστδν , ώ ς τή α ίσθήσε ι ύ π ο π ε π τ ω κ ό ς · κα \ 
όπερ δούναι τή σαρκΛ ούκ ήνέσχου, τούτο τ ή θεία 
φύσει π ρ ο σ έ ^ ι ψ α ς . Κ α \ ούκ έκφεύξη τδ βλάσφημον , 
ο'Αε παρανο ίας ε γ κ λ η μ ά τ ω ν άπέλθο ις ανεύθυνος · 
δτι δ ή δ ιά πλε ίστης δσης σπουδής, τδ δρατδν άόρα­
τον , κ α \ τδ π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν π α ρ α σ τ ή σ α ι 
ζουληθε ί ς , τ ή ματα ιότητ ι τών σών εννοιών άποβου-
κολούμενος , ε ί ς τδ έ μ π α λ ί ν σοι τ ά τού λόγου π ε ρ ι ­
ή γ α γ ε ς . Τ δ γ ά ρ άόρατον, έκ τού εναντίου δρατδν , κα\ 
τ δ ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν ο ύ τ ω ; άν ε ι σ ή ­
γ α γ ε ς . 

Ά λ λ ' εί μ ή τούτο ε ίπε ίν κατατολμήσε ισς , τ ή ν 
ά ν β ρ ω π ί ν η ν άρα μόνην τήν δρώμενη ν έξ α ν ά γ κ η ς 
δ ώ σ ε ι ς . Κα\ ίνα τήν δμοίαν τ φ σψ λόγψ άπάντησ ιν 
π ο ι η σ ώ μ ε θ α , μ ε μ ε ρ ι σ τ α ί σοι ή ύπόστασις , κα \ ψιλδν 
ά ν θ ρ ω π ο ν τδν Χριστδν έδογμάτ ισας , κα ί ά π ή ρ τ ι σ τ α ί 
σο·. τρανέστερον κ α \ π ε ρ ι φ α ν έ σ τ ε ρ ο ν ή τ ε τ ρ ά ς . Ί δ ι ο ν 
γ ά ρ πρόσωπον τ ή σαρκΙ ένε ιμας , κ α \ π ε π ο ί η κ α ς 
τ δ ν Χριστδν κ τ ί σ μ α μόνον, ώς τήν θεότητα μ ή ε ίναι 
ε ί ς α υ τ ό ν κ α \ π ε ρ ι έ γ ρ α ψ α ς τελεώτερον χ α \ ά σ φ α -
λ ί σ τ ε ρ ο ν , κα \ τούτο λίαν κ α κ ώ ς κα\ έ π ι σ φ α λ ώ ς . 
Έ ά λ ω ς ούν τοίς οικείο ι ς κάνταΰθα π ε ρ ι π ε ο ώ ν μ η -
ν α ν ή μ α σ ι . Πώς γ ά ρ λοιπδν τ ή ς Νε στορ ίου φρενο-

Prov. χ , 17. · · E c c l i . x x i , 21 . • · P b i l i p . ι 
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i )H)sl illatu unioneni imlivisa eat ac l iu , s i cu l in dog-

maie co i i f i tnnur ; et quamquam solius caruts 
imaginem faci l (arlifex), attamen el iam personam 
carni propriam da l . F i ique Iioc in lo la d i v i n i l a l e 
nujnstruni , id esl tres i n divinitaie p e r s o n x , 
e l uua buinani ia i is : quod profecto pervereum 
e d (29). ι Susdeque unioiiein decantat, quam i n -
Separabileui hic sapieris dicit , u l per i l lam videalur 
dogma suum robo ra r e , aique ita bui i iani ia iem 
C b r s i i obuuibrare. IJcirco ait : Et ia insi so l iuscar -
nis inmgincm facit. Atqae boc loc.o sapiens i l lud 

. oraculuui recilandum esl : c Sapiemia cartns i n -
crepatione, erral; el $apien(ia in$en$ati, inexplica-
bilia verba19*11. E l : Vcc iis qui apud se ipsos sapientet 
sunl, et judicio proprio prudentet! Quia infatuala 

* est insipieiu ipsorum anima, el txcmcaia mentis con~ 
siliu ι β . Namque a veritaie recioruin Ecclesiae dog-
malurti denique exeblunt ; neqce euiicantes ex 
suis . proposilionibus absurditales p rxv iden t , iti 
quale videl icei eos per l rabaul prac ip i t ium : n i b i l -
que ipsi magis sludeut, quam tguoranliam condi-
scere ; et quidem suo ipsorum opprobrio glor ian-
t u r ; quorum revera gloria e s l i n eorumdem igno-
iuinia 4 · . A lqu i ego buic ita contendenti, e i cu i l ibe l 
paria opinari volenli sic occurram : T u ergo, quan-
doquidcm duas naturas esse deflnis, utram barum 
confticris in C l i r i s l i forma, e l in persona qua? te r -
n i iu r aiquc apparot? S i divinam dixeris , lunc v i s i -
bijem csbc affirmas Yo.rbi al ioqui incoinprebensibi-

• lem alque iuvis ibi lem deilatcm ; quod perinde e s l 
ac si dicas c i rcumscr ip lam. Namque onnie quod 
ccrn i lur , c i rcumscr ipluui es l ac defuiitum, quia 
videlicel sub sensus cad i l : quodque altribuen». 
c a n i i no lu i s i i , id in divinaui naturam projicis. 
Neque sane v i u b i s blaspliemiain, ueque de crraiine 
dcinentio) rcus ιιοιι e r i s ; quia post boc ex imium 
s ludium luum , dum visibile eseo invisibi le , c i r -
cumscripium esse inc i r iu i i i s c r ipu i in demonslrare 
v is , cogi lal ionum tuaruni van iu t e deceptus , in 
conl rar ium seiismn verba lua convert is l i . Nam quod 
esl invis ibi le , coitira i i i visibile ; c i iuc i rcum-
scr ip tum, le dicente, (it c i rcui i tscr ipluni . 

A t si forte dicere id non audeas, buraanam tan-
lummodo visibi lem naturam GbrUto atirtbues. 

' Atque u l s imilem orationi luae contradictionem 
faciamus, bypostasim tu d i v i s i s t i , simplicemque 
boininem C h r i s i a m esso deAnis l i , inagisque per« 
sptcue aique evidenler qtialernitateiu effecisli. P r o -
priam euim personam carni a i l r i bu i s t i , nibilque 
al iud quam creaitiram Cbr is iu in fecisti, i l a ut dei-
las i n c o non s i i , pcrfeciiusque e l finuius c i r cum-
scr ips is t i ; idque prave admoduin et fallaciler. Captus 
haque es lu i smel implici tus a r i i l k H s . Naui quo 
paclo dciucq»s Ncs lor ianx insaniui divisionisqne 

i, VJ. 

(50) Rc<-ok d i c lum a Macariu, p. 20, uo l . IV 
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absurdilalein v i i ab i s* manifesie cni in in banc in - Α βλαβείας καΛ δ ια ιρέσεως τήν ά τ ο π ί α ν δ ιαφεύξη ; κ ι ΐ 

c i d U i i . Siquidem Neslorius banc ob cauaam hypo-
siaticam unionem conl i ie r i in Chr i s lo recusat, sed 
beDevoleulia polius e l relal ione banc conflci blate-
rat, ceu si diviua nalura non admil ta l a l iam uuionis 
personam, propler inc i rcuniscr ip l io i iem. Quo ftt, 
u i nec proprie Deiparam sanclam Yi rgu iem, sed 
boiuiniparain exsl i l isse futiliter dicat. Dciode 
Chri>ii M, i r a (n l i s s imul et crucia i ibus l ib i objccl is , 
quid ais? Quoniain incircumscr iptuui est Yerbttm, 
pari ierque iucircuniscr iplaiu carneiii ais , ulr ique 
oinnii io ainbo a i l r ibues , miracula alque crucia lus , 
Yerbo ui ique e i c a r n i ; uou aulem s ingi l la l im ac 
par i icula i im, quia non a l ie rnanl proprielateni V e r -
bum e l c a r o , quod a t i i n c l 3 4 a t l ni< i rcun s c r i -

γ ά ρ τ α ύ τ η σαφώς π ε ρ ι π έ π τ ω χ α ς . Έ π ε \ οί π ε ρ \ 
Νεστόριον τούτου γ ε ε ίνεκεν τ ή ν κ α θ ' ύπόστασ ι # 
ένωσιν όμολογείν 1π \ Χρ ιστού π α ρ ή τ η ν τ α ι , ευδοκ ία 
δε μάλλον κα ί σχέσει τ α ύ τ η ν ύ π ά ρ ξ α ι κενοφωνούσιν , 
ώ ; δή τής θε ίας φ ύ σ ε ω ; μ ή επ ιδεχόμενης έτερ'*ν 
πρόσωπον ενώσεως , δ ιά τδ ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν . Έ ξ ο ί 
μηδέ κ υ ρ ί ω ς Θεοτόκου τήν ά γ ί α ν Παρθένο ν , ά λ λ ' 
άνθρωποτόκον γ εγενήσθα ι ε ίκαιολογούσιν . Ε ί τα θ α υ ­
μάτων δμού κα\ π α θ η μ ά τ ω ν π ε ρ ί τδν Χριστόν σοι 
π ρ ο κ ε ι μ έ ν ω ν , κα \ τούτων π α ρ α π ο λ ύ δ' ιεστηκότων 
αλλήλων κα\ δ ιαφερόντων, τ ί φ ή ς ; Ε π ε ι δ ή α π ε ρ ί ­
γ ρ α π τ ο ς δ Αόγος, ω σ α ύ τ ω ς δέ κ α \ ή σαρξ, έ κ α τ έ ρ ω 
αμφότερα π ά ν τ ω ς τ ψ τ ε Α ό γ ψ κα ί τ ή σαρκ\ άναΟή-
σεις* ού γ ά ρ Ιδία καί άνά μέρος , τ ψ μ ή π α ρ χ λ λ ά σ -

pl io j icm. Id vero non impiuiu la i i iummodo, sed s io - Β σειν κ α τ ά σέ τήν Ιδ ιότητα, τόν τ ε Λόγον καί τ ή ν 
l idum ςικ que e r i l : itemo eniui cordams pronun-
l i a b i i , vel Yerbum crucia lus pa i i , vel carni t esse 
iniracula ex i s l imab i l (30). Quippc baec baud carnis 
v i r ius e l f i t i i , sed un i i i Yerb i omnipolcns aique 
eflicax palrat per carnem opera l io . Y e l cerle apud 
le cruotalus xque ac miracula evane*renl. Nam si 
c amem ii icircuuiscriptani esse concedamus , ea 
crucialus subire oon p o i e r i i . Quomodo ig i iur blas-
pbeuiiam vi iabis? Undique le c i rcumainbi l atnpla 
et bians impietatig fovea. Profeclo juslum con-
gruumque est, ιιι is qui ui i racnla Yerbo assigoat, 
idqiie iuc i rcumscr ip lum conf i le l t i r , itlem si con-
veii ienli analogia carni pa i i l e r cruciatue a t l r ibui t , 

σάρκα, κατά τ δ ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν . Τ α ύ τ α δε , πρδς τ φ 
ασεβεί , κα \ τδ άνόητον έξει* ούδε\ς γ ά ρ τών νούν 
εχόντων άποφανε ί τα ι , ούτε τδν Αόγον π α θ ή μ α τ α 
φέρειν , ούτε τ ή ς σαρκδς τ ά θ α ύ μ α τ α ύ π ο λ ή ψ ε τ α ι . 
Ού γ ά ρ τ ή δυνάμει τ ή ς σαρκδς τ α ύ τ α δ ε ί κ ν υ τ α ι , 
άλλ' ή τοΰ συνημμένου Αόγου πανσθενής κα\ δ ρ α ­
στήριος αποτελε ί δι ' α υ τ ή ς ενέργε ια · ή ο?χήσεταί 
σοι μ ε τ ά τ ώ ν θ α υ μ ά τ ω ν κα \ τ ά π ά θ η . "Απερ ίγραπτος 
γ ά ρ εί δοθείη ή σαρξ, ούκ έστιν δ τοϊς π ά θ ε σ ι ν 
ύποκβίσεται . Πόθεν ούν σοι δ ιαδράναι τδ β*άσφτμον 
π ε ρ ι γ ε ν ή σ ε τ α ι ; 'ύς πανταχόθεν γ ε μ έ γ α π ε ρ ι κ έ χ η -
νεν ό τ ή ς ασεβε ίας π ε ρ \ σέ βόθρος* κα\ δίκαιον γ ά ρ 
κα\ π ρ έ π ο ν , τ ά θ α ύ μ α τ α τ ψ Λόγψ άνάπτοντα , χ Λ 

banc circumscriplam esse existimet. S i c enim Q ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν όμολογούντα αναλόγως κα\ α ρ μ ο δ ί ω ς , 
opor i c i naturai ulr ique quod propriuiu ac peculiare κα\ τά π α θ ή μ α τ α τ ή σαρκ\ δίδοντα, π ε ρ ι γ ρ α π τ ή ν 
tbi ascribere. elvat δοξάζειν. Ούτω γ ά ρ άποδιδόναι χ ρ ή έ κ α τ έ ρ ω 

τ ώ ν φύσεων τά οίκεία και ίδ ια . 

23. Dcinde a i l : c Quia c a r n i , et quidem so l i , 
pnipriam circumscribit personam «Implicis boit i i -
nis. ι Quod si forie non circumscribat , quid t ibi 
evctiiei? Ut eadem lecum loqucndi formula ular , 
sic propriain personam assignabit seorsum nudi 
ac solius Y e r b i , divisam ac scparatam a Cbr is t i 
buinaiiitate, quac vere esl c i rcuiuscr ip ia , u i cunci is 
recte senlieniibus cons la i , e l copiose aniea de-
oioiisiraluut fu i l . Et ecce l ib i binc drntto consurgit 
qoaierni iaSrqi i ia 8-paraia est a Yerbo j ux l a ttrum 
l a l i o c i n i w i i humamlas, nibiloqne minus ab i l in 
parle* Cbris tns , addiiurqne a le persona v i v i -
Hca? veBerandxque T r i n i i a t i . Sci l icet i la efTrencm 
adversus Cbr i s t i OBCOQomiain bic e]m bostis v i -
brans l ingnam rcpugnantes gerinonee ftffuiii; e i no-
yis | i l i i r i i i i isqi ie argtimentis semet ipse decipiens, 
l o l i i m meiulaci ier torem romplexus, abhinc fabulis 
ji>mponendis indidgel , praestigias commin i sc imr , 
rasqi ie vatia garrul i la le cotitf x i l , smmqtte atiittiam 
pUantasmalibus rppbu; m sic blaspb«'mia impie-
t a i e m , pnesiig<xk vohaitiam scr iben i i s , nec non 

κ γ ' . Ε ιτά φησιν · ι "Οτι έ π \ τής σαρκδς κα\ μ ό ­
νης ίδιον πρόσωπον π ε ρ ι γ ρ ά φ ε ι ψιλού άνθρωπου . » 
Εί δέ ού π ε ρ ι γ ρ ά φ ε ι , τ ί σοι σ υ μ β ή σ ε τ α ι ; Ί ν α τ ώ 
α ύ τ ψ σοι κανόνι τού λόγου χ ρ ή σ ω μ α ι , κα \ ο ύ τ ω ς 
ίδιον πρόσωπον δώσει ίδ ικώς γυμνού μόνου τ ο ύ 
Λόγου κ ί χ ω ρ ι σ μ έ ν ο ν , κα \ δ ιηρημένον τ ή ς κ α τ ' 
αύτδν ά ν θ ρ ω π ό τ η τ ο ς , ή τ ι ς έστ\ π ε ρ ι γ ρ α π τ ή , ώς τ ή 
άληθε ία καί πάσ ι τοίς όρθά φρονείν είδόσι δοκε ί , 
κα \ διά πλειόνων προαποδέδεικται . Κα\ ήδη σοι κ α \ 
πάλιν εντεύθεν ή τ ε τ ρ ά ς περιΓσταται · ε π ε ι δ ή κ ε -

ρ χώριστα ι τού Λόγου κ α τ ά τδν σδν λόγον τδ ά ν θ ρ ώ -
π ι ν ο ν , κα \ μ ε μ ε ρ ι σ τ α ί σοι ουδέν ήττον δ Χ ρ ι σ τ δ ς , 
κα \ προστέθε ι τα ί σοι πρόσωπον έ π \ τ ή ς ζ ( ο α ρ χ ι κ ή ς 
κα \ σεβασμίας Τριάδος. 'Αλλ' ούτως άχάλινον έ π \ 
κατά τ ή ς Χριστού οίκονομίας δ Χρ ιστομάχος δ ι α φ ε \ ς 
τήν γλώσσαν , π α λ ι μ φ ή μ ο υ ς ά π ο ^ ί π τ ε ι τούς λόγους , 
χαινοίς έ γ χ ε ι ρ ή μ α σ ι ν έαυτδν ώ ς πλε ίστο ι ; π α ρ α -
κρουόμενος , δλην τού ψεύδους τήν έ ξ α π ά τ η ν ε ίσδε-
δεγμένος , εντεύθεν λοιπδν τ ή ς μυθοπλαστ ίας κ α τ ά ρ -
χ ε τ α ι , κ α ί συμ πλάσσε ι τήν τερατε ίαν , βαττυλογ ία ι ς 
ταύτην έξυφαίνων , κα \ φ α σ μ ά τ ω ν π λ ή ρ η τ ή ν ε α υ τ ο ύ 

(50) Macariu* ; Ό ρ ώ μ ε ν τ ά θαύματα , κα\ νοούμεν 
τήν θεότητα*, βλέπομεν τά π α θ ή μ α τ α , κα\ π-.στεύο-
μεν τήν ανθρωπότητα : Spcclamua miracultt, et i u -

telligimu* diUalem, Cernimu$crHcialtt$, el credimui 
humanitatem. 
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ψνχήν άπεργαζόμενος · ίνα ή μεν βλασφημία τήν Α illorum qui scrii ioiiem ejus recipiunt, manifeslaiu 
ασέβε ια ν , ή τερατολογ ία δε τήν παράνο ιαν τοΰ 
τ ε λ ο γ ο γ ρ α φ ο ΰ ν τ ο ς , τ ώ ν τε τδν λόγον εκείνου π α ρ α ­
δ ε δ ε γ μ έ ν ω ν , σαφώς άπασιν έμφαν ίζο ιεν . 

Τ ί γ ά ρ , φησΙν , έν τοίς έξης κ α τ ά τδ συνεχές τοΰ 
λόγου ; ι Τουτέστ ι χ α ρ ά κ τ η ρ (ζων π ρ ό σ ω π ο ν , κα\ 
•ποιών τδν Χριστδν κ τ ί σ μ α κα\ μόνον, κα\ τήν θ ε ία ν 
φύσ ιν μ ή είναι ε ί ς αυτόν, ι Τ α ύ τ α τ ή ς εξουσίας κ α \ 
τ ή ς π α χ ύ τ η τ ο ς , έ ξ ών α μ φ ο τ έ ρ ω ν φυείσα καί σ υ γ ­
κροτηθε ί σα ή α σ έ β ε ι α , χ α τ ά τ ή ς ά μ ω μ ή τ ο υ η μ ώ ν 
νεανιεύεται π ί σ τ ε ω ς , καν τ ώ ν ορθών δογμάτων χ α τ -
α γ ω ν ί ζ ε τ α ι . Ά λ λ ά π ρ δ ς τους τοιούτους έ μ έ τ ο υ ς , 
ίνα Πατο ιχο ί ς λόγοις έ γ χ α λ λ ω π ί σ ω μ α ι στηλιτεύουσι 
τού σοφού τήν άπόνοιαν, π ώ ς ούχ άμ ι ινον ή σ ιωπή ; 
Μ ή άχοκρίνου γ ά ρ Λρρονι κατά τ ή ν άρροσύνην 

omnibus facianl. 

Quid enim a i i in eubsequeatibtis serinonem coui i -
nuans ? ι Nempe personam effonnans (iinagintmi 
ari ifcx) , C l i r i s lmn facieas simplicem crealuram, ct 
u i diviaa naiura in eo IKHI si t . > Verba stint isla p r x -
pole j i l i» ac rud i la l i s , ex quarum ulraque genila et 
conQala impielas conlra irreprebensibileui aosiram 
juYenalur fldem, et recta dogmaia oppngnat. Atqui 
adversus bos ructus, u l Pa t rum verbis Ular qtii in 
bujus sapieutis invebumur insci t iam, nonne silere 
galius s i t? Ne retpondeat enim itullo tecundum 
tiulliliam suam 1 0 scrtplum e s l . At lamen ne bi falso 

αύτον, γ έ γ ρ α π τ α ι . Ά λ λ 1 ίνα μ ή δοκοίεν οί δοκησί- ® crediti sapieates apoetasiaeque defensores causaiu 
σοφοί κ α ι τ ή ς αποστασίας ύ π α σ π ι σ τ α \ , ε ρ ή μ η ν τ ώ ν 
εύσεβούντων καταθε ίν ώ σ π ε ρ τού λ ό γ ο υ , ά κ α τ α γ ώ -
νιστον τδν έ χ ψευδοιμυθίας χ α \ ε ίκα ιότητος αύτοίς 
επ ίκουρου μενον λόγον είναι οίόμενοι, ταύτη τ ο ι , εί 
χα \ α ίσχρδν χαλ άχαλλές τοίς ούτω σαθροίς χ α \ 
εύχε ιρωτο ι ς ά ν τ ι φ έ ρ ε σ θ α ι , δμως τα ί ς χοιναίς α π ά ν ­
των ύπολήψεσι χ ρ ώ μ ε ν ο ι , τ ά ς χ α τ ά τής αληθείας 
αύτοίς έ ζευρημένας μ η χ α ν ά ς χ α \ δόλους , οΤς άνοή-
τ ω ς χαλ άβούλως αυτή άντ ιπαρατάττοντα ι , μάλα ε ύ -
σθενως έκπολιορκήσομεν . Έ π 4 άλογίστους γ ά ρ χ α \ 
άτοπους εννοίας ί ε ν τ α ι , έ φ ' ά μ ή προσήκε περ ι ελ -
κ ό μ ε ν ο ι , καί ε ί χ ή φυσιούμενοι ύ π δ τού νοδς τ ή ς 
σαρκδς αυτών , κ α ί ά μηδε\ς οιδε τ ώ ν εύ φρονούν-
των , μηδέ ή φύσις α υ τ ή τ ώ ν π ρ α γ μ ά τ ω ν έ π ί σ τ α τ α ι , 
δ ιοριζόμενοι . Ορδς γ ά ρ τ φ ασεβεί , κα\ τδ άπίθανον 
χ έ χ τ η ν τ α ι · π ρ δ ς έν δέ κα \ μόνον βλέποντες , πάσάν 
τε σπουδήν τ ιθέμενο ι , χ*\ πάντα κάλων, τδ δή λεγό -
μ ε ν ο ν , σ ε ί ο ν τ ε ς , ά ν α τ ρ έ π ε ι ν , ώ ς οίονται , τδ τής Χ ρ ί ­
στος ο ικονομίας μυστήριον , ώ ς τ α ύ τ η τ φ τού α π ε ρ ί ­
γ ρ α π τ ο υ π ρ ο β λ ή μ α τ ι , τδ άφομο ίωμα τού σεβασμίου 
χαρακτήρος αυτού έξαφανίζοιτο · ουδέν δέ άτοπον 
ε ι π ε ί ν , κα ί ή αύτον Χριστού μ ν ή μ η συνοιχήσοιτο. 
Ά λ λ ' ε ί χότως φθεγξοιτο πρδς αυτούς ή σοφή Π α ρ ­
οιμία * Ός ερείδεται ψεόδεσιν, οΰτος ποιμανει 
άνεμους' ό δέ αυτός διώζεται δρνεα πετόμενα* 
συνάγει δέ χερσϊν άκαρπίαν. Συμπλάσσονται γ ά ρ 
ονειροπόλου ντες τ ά ψευδή, &περ αύτο ίς ή σχα ιότης 
t Lv λογ ισμών , χ α \ τ ά τ ή ς βέβηλου ψυχής έωλα κ α \ 

pioruin patrocinio desittutain videaatur iuvadtre, 
iuvic iam suaiu meudacii vauiialtsque doclrhiatu 
pulanles; propierea, e ls i lurpe c s l alque indcco-
niiH c i ini adeo debili ac superabiH bosie coufiigere, 
liibiloiHiime coninmni lioiiiimnn bensu uienies , 

excogitalas ab is i is adversus veri ialein macliinas 
aique fraudes, qnas Mol ie contra ipsam e l iticoa-
siderale in aciein edticuat, navi ier admodum op-
pugnabimus. Quippe in stolidissitiia e l abaurda 
coustlia abeitnt, eo cpio itou decei proveei i ; e l car-
nissua? memem vane inflaiam gercates, ea quai 
nemo cordatus scivi t , neque ipsa rcrmii natura 
aguosctl, decernuul. Nant praeler impiclateu), i n -
credioili iatem quoque comilem babeii l : uuiiin e<'n-
piuii epeciaii le», omne sludium adliibenles, o i i infm 
lapidcm (Gr . ruiieuLe.u) ut ita dicaut movenies, ut 
nintirum subrtiaut, proul i p e r a u i , C h r i s i i ceeom/-
raiae m y s l e r i u m , 3 5 alque boc incircumscripl iouia 
praelcxtu, v e i t e r a n d » ejus forinaB iinagiiictu abo-
leaut. Sed inerito diceret couira eus d i v i u m t P r o -
verbium : Q*i inniliiut ntenduciig, ktc vetuo» pat-
cti; idemque persequuur aves roluutes.el rongrtgat 
manibu* tlerxiumem Couipiagi in l enim soainiaa-
tium instar faUiiates, quaa ipsis ra i ioc iu ionuu 
pcavitas, et vaaa a lqa^ faliacia iutpura? M H H « : C 

apecira suggerunt. Naui quod luenie deerranies, 
quaai reprobam gerunt, louge a V4iritaie rcciaque 
t i a recedaut, neque a pramigi is cessenl, neq e 

απατηλά υποτ ίθε τα ι φ ά σ μ α τ α . "Οτι μέν γ ά ρ τδν D vaailales illas conflare oa i i l t an l , nemo ciedo t e l i -
νούν περ ιαλώμενο ι , άδόκιμον ο ΐάπερ αύτδν έχοντες , giosus e l s u a aiealis compos non asseiuiciur. 
™p{*) που τ ή ς αληθείας κα\ τ ή ς ευθύ άγούσης δδού άπονοσφίζονται · ού γ ά ρ άπολήγουσι τερατευόμενοι 
κα\ τούς φληνάφους εκείνους μυθουργούντες · π ά ς τ ι ς , ο ίμα ι , τ ώ ν εύσεβούντων κα\ λογισμού κ ύ ρ ^ ς 
συνθήσεται. 

Ά'/JJk λ ε γ ό ν τ ω ν , πόθεν ό μ έ γ α ς αυτών δ ιδάσκα­
λος ταύτα λαβών Ι χ ε ι ; Εί μέν π α ρ ά τ ώ ν θ ε ο π α ρ α -
δότων λογ ίων τού Π ν ε ύ μ α τ ο ς , ή τ ή ς τ ώ ν θεοσόφων 
Πατέρων η μ ώ ν δ ι δ α σ κ α λ ί α ς , δε ικνύτωσαν π ο ύ , χ α \ 
ημείς γε σ ι γ ή σ ο μ ε ν εί δέ έκ τών ίδίων λ α λ ε ί , άφ* 
kv κα \ τ δ ψεύδος έ ξ ή ρ τ η τ α ι , τ ί ς α ύ τ φ προσέξε ι 
ανόητα φ ρ ά ζ ο ν τ ι ; Τ ί ς γ ά ρ ούτω νού κα\ φρενών 
έστέρηται , ώστε συμφήσα ι δτι δή ό χ α ρ α κ τ η ρ ί ζ ω ν 

Sed agc dicant, uudonaai inagnus ijvsoruin m a -
gisier liaec accepia babeal? Naiu u quidem a d i v U 
ni lus daiis Sp i r i iu s oraculis , vel a diviua scienl ia 
ins l ruc lo rum Pa t rum i iostroram magisior io, do-
nionsirci t l i ibiuaa), c l uos u l l ro sMebimos. S in po-
tius Mamonas ex suo cercbro loqui lur , uude e i iam 
rei falsitas pendet, quis ei ausci i l labi l s l a l l a d i -
ccnti ? Quis adco nicaie praecordiisquc dcsti tuitur, 

M Prov. x s v i , 4. 1 1 P rov . x, 4. 



255 S. MCEPIIORI PATRIARCII.E CP. 256 
u l concedal, enm qii i Cbr is tuui ilgurar, ettieeie Α Χ ρ ι σ τ δ ν , χ τ ί σ μ α αύτδν μόνον π ο ι ε ί , ή τής θ ε ί α ς 
liucic siinplicein crualuram, vel a diviua separare 
na l i i ra? Ubinam (elluris marisve atidiltis esl a l i -
ijuis aut pr i s r i au l nostri lemporis liotno, cui vel 
iti menlein baic vcnerhit , vel composi lum a M a -
moiia por icnium hoc (quod fabulis novte ileliraiis 
farsil) persaaderl poiuer i t? Nam quas ora l io la l ia . 
ndmiitere rogei? quaenain syl iogisaipnim vis , \ e l 
f raudul .Mi iorum verbonim auasiones? Nam si opor-

is ior t im boinii iuni dolo disrusso, ver i la iem 
rpsam aii iugere, dic i imis eum qui ligurat, unire 
poiius, duni r r aluratn vis ibi lem corpusque per 
nmuia nobis simiJe efSgtal ; neque al iquid dinfi-
niiere vel disiral iere a C b r i s l o , sedei poiius admor 
vere tuti) ra i iociuio suo tum retal ioae; e i sive t ia-

διαιρεϊ φ ύ σ ε ω ς ; Πού γ ή ς ή θαλάσσης ήκουσταί τ ι ς 
τών πάλαι ή τών καθ* η μ ά ς , δ ; κάν γούν ε ίς νούν 
τά το ιαύτα έβάλετο π ώ π ο τ ε , ή τήν πε πλαστού ρ γ η -
μ ί νην α ύ τ ώ ταυτην \ τερατε ίαν , ήν χαινοίς ά ν α π λ α -
σμοίς μάταιουμε^ος συντέθεικεν , ύ π ο δ έ ξ α ι τ ο ; Π ο ί ο ; 
γ ά ρ λδγος τ α ύ τ α σ υ ν α ν α γ χ ά σ ε ι ε ; Ποία συλλογ ισμών 
ΙσχΟς, κα\ λόγων α π α τ η λ ώ ν π ι θ α ν ό τ η τ ε ς ; ΕΙ γ ά ρ δεΓ 
τήν εκείνων δ ιωσαμένους πλάνην τ ή ς α λ η θ ε ί α ς 
έφάψασθαι , φαμέν δτι μάλλον δ χαρακτηρ ί ζων ένοί , 
ώς μέν κ τ ίσμα τδ δρώμενον καΧ.κατά πάντα δμο ιο -
π α θ έ ς ήμ ίν σώμα έξεικονίζων · ού ψιλών ουδέ δ ι -
ιστών έκ τούτου , συνάγων δέ τ ώ τε λόγω κα\ τ ή 
σχ ίσε ι , εΓτε φύσεις τι ς ε ίπο ι , εΓτε άλλο, χα \ έπ ι σ φ ί γ ­
γε ι τήν ένωσιν. Ού γ ά ρ δή μόνον τδ κατά Χριστδν 

t u r a s q u i s d i c a l , sjve « l iud , ea res cer ie unioi icm B όρώμενον άνθρώπειον είδος ε ί σ ά γ ε τ α ι , διά τε τ ή ς 
constringit. Non euiin bumana lanluimnodo C b r i s i i 
species, ium ob refricaiam memoriam, lum propter 
a n b o i y p i aesimilal ionem, vis ibi l is exb ibe lu r : *ed 
et ipsuiti Y e r b u n i , quanquam iteque c i rcamscr ib i l i i r 
ueque (iguraiur, quia suaple nalura i ims ib i l e est 
e l omuiiio hiromprebensibile, iiihilouifiiits qtiia 
uuum byposlaiice es l aique ind iv iduum, idc i rco 
ίιι ipcmoriain nosiram simti l revocalur . Alq t i i boc 
ipsum pergrave esl istis e l iujucuadiss i imim, quia 
agre feruul Clir is l tnt i ia iiuagiae e l iam specia-
ιiiin (31). Sie i taqt ieel Mamonas animo exaepera-
1U8 a d G b r U U «ueni ionem, lo iam suam ferociiaiem 
rabUunqiie conira meiuorialem iconem efftindil. 

μ ν ή μ η ς κα\ τ ή ς πρδς τδ άρχέτυπον δμοιώσεως* ήδη 
δε κα\ δ Λόγος , εί κα\ μ ή συμπ*ρ ιγράφετα ι μ η δ έ 
ε ικονίζεται , δσον έ π \ τ ή εαυτού-φύσε ι , αόρατος γ * 
ών κσ\ π ά ν τ η ά λ η π τ ο ς , άλλ* ούν γ ε επειδή είς έστ ι 
τήν ύπόστασιν καΛ α μ έ ρ ι σ τ ο ς , διά τούτο κα \ ή 
μ ν ή μ η αυτού συνεισέρχεται . Ά λ λ ά τούτο αύτοίς έστ ι 
τδ φ ο ρ τ ι κ δ ν κ α \ δυσαχθέστατον · επε ιδή γ ά ρ 3*ρύς 
έστιν αύτοίς δ Χριστδς κα\ έν εΐκόνι μόνον β λ ε π δ -
μενος. Ούτω γ ά ρ χάχε ίνος τήν ψυχήν έξοιδαίνων έ π ί 
τή μ ν ή μ η αυτού , τδ πάν θράσος κ α \ τήν μήνιν χ α τ ά 
τ ή ς τ α ύ τ η ν φερούσης εΙκόνος έξέχεεν. "Εξεστιν 
ούτω π ε ρ \ τούτων δ ιακέιμένοις , κα\ αυτά τά τ ώ ν 
Ιερών Ε υ α γ γ ε λ ί ω ν άκούουσι λ ό γ ι α , ά φ ' ών δή κ α ί 

L i c c l efgo his i la aniuto affeciia, l i i m e l i am cum Λ τ α ύ τ α ήρτηνται<, τήν ίσην έχείνοις δύναμιν Ιχ< 
Ε* ι : I - _ _ _ ι · . „ . 4 . . « » , , § _ Χ -~ - Λ ΑΙ. sacrormn Evaugeliorum oracula audiuui , quse nexu 

quodain cuiu p rad i c i i s sociaiuur (32), quia pareiw 
t ig i i i i ka i ion i s v im babeul ( in uirisque eu im, icoae 
ecilici'1 ac leciione, idein argumeiitum versattir, 
cadeiiujuc historia a pr iniordi i» usque-apecialur ) y 

l icel bis , iNquam, si quid ea bumaiium c i rca 
Cbr i s t i oeconomiam docent, paria cogitarc, alque 
i la i i i iel l igere ceu si vc lu l i c reaiuram noiiis C b r i -
s ium objicereat; et quasi eum a V e i b o sejungt*reni, 
idcirco Evangolia proscribere alqtie aboteie; d i -
ccnie pra*8oriim JiidaK>rum turbis Domiao : Cnr 
me interftcere quwritis, hominem qui vcritatem vobis 
locuhu tum t f . I i e m : Filius hominii Iraditur ad 
crucifigendum ·» ? Ilis quippe locutionibus bumil is 

ejus r i paiiper atalus repra?senla(ur. Quidquid de- I> διαγελάν τε κα\ δ ιαπτύε ιν · άλλά μήν τ α ύ τ α γ ε ο ύ -

;οντβ 
(ε ίς ταύτδν γ ά ρ έν άμφοτέροις τ ά τ ή ς ύποθέσευ>ς 
έρχετα ι , κα\ ή αυτή Ιστορία ανέκαθεν όράτα ι ) , το ιού­
του γ ά ρ λόγου έχονται , ε ί που ταπεινόν τ ι κα\ ά ν -
θρώπινον π ε ρ \ τ ή ς χ α τ ά τδν Σωτήρα οίκονομίας 
η μ ά ς έκδιδάσκοιεν, τ ά ί σ α λ ο γ ί ζ ε σ θ α ι , κα\ ώς κ τ ί σ μ α 
αύτδν είσφέροντα δέχεσθαι · ή τού Λόγου δ-.αιρούντχ 
ωσαύτως δ ι α γ ρ ά φ ε σ θ α ι , κα \ δεί καθαιρήσειν τ ά 
Ευαγγέλ ια · αυτού μάλιστα τού Κυρίου πρδς τ δ ν 
τ ώ ν Ιουδαίων δήμον λέγοντος · ΤΙ //β ζητεΊτε απο­
κτείται , άνθρωχυν te την άΛήθειαν ύμίν J e J a -
Ληκα; κ α \ , *0 ΥΙός του άνθρωπου ααραδίδοται εϊς 
τό στανρωθΐ\ναι· διά τούτων γ ά ρ τδ ταπε ινδν κ α ί 
π τ ω χ δ ν αυτού καταφαίνετα ι π α ρ ά σ τ η μ α * κα \ οσα 
τά π ά θ η κα \ τδν σταυρδν αυτού ή μ ί ν ε ί σ η γ ο ύ ν τ α ι , 

nique passioiiem et cn icem uobie coinim»inorat, 
deridere l icebi i alque coulcamcre . A i oniai nemo 
cordatus i ta cogiiabit au i dicet. Ergo c l comemp-
tns iinagintini eadcm ab&urdilale laborai . 

3 6 Q'"<1 e r R « drciiuus? Nempe ut uhique futilis 
bic Ibeologus a veri iale declinat, ita bic quoque 
manifeste labi lur . Agcsis boc c l i aa i aninia Ivcric : 
Μ Ι Ί Ι Ι bic i a ftupcrioribue m^ndacio i inp l ic i las , e l 
oontia se ipsum sapiens aiebal , u l bene rcs-sc l i a -

" Joan. v n i , 40. % i M a i l U . \ x v i , 2 . 

(31) Dic l i im lioc conira lconotlaslas non senu l 
in io rque i Nicephorns. 

(3 i ) Lrge.sis de hac re Adiiani i |>ap;i: epi-

δεις τών σωφρονούντων ο ίδε ύ π ο λ ή ^ ε τ α ι , ουδέ δ ι α -

λ : ξ ε τ α κ , ο ύ δ έ εκείνο άρα τ ή ς ίσης κα\ τ ή ; α υ τ ή ς 

άτοπ ίας έχόμενον. 

Τ ί ούν φ α μ ε ν ; Ό τ ι ώς πανταχού τών αληθών δ 
κ ε ν δ : ούτόσΐ θεολόγος άπονένευκεν , ούτω δή κ ά ν ­
ταΰθα ε μ φ α ν ώ ς ά π ο / ί έ π τ ω κ ε . Προσεκτέον γ ά ρ δτ ι 
ώ σ π ε ρ έν τοίς άνω τ ψ ψεύδει σ υ γ κ λ ω θ ό μ ε ν ο ; , κ α \ 
κ α θ 1 εαυτού σοφιζόμενος Ιφασκεν , δτι εί κ α λ ώ : . 

slolaii), de qna mox loquomur, tom. ci t . co!. M i . 
I lcm col . U53. 



i;,7 ANTJRRIIETICUS I ADV. 
ςμοούτ:ον s L a i ό; ϊ τού ε ικαζομένου τδ άπε ικόν ισμα · Α 
μή ε ίδως τήν έν αύτοίς ή ,δ ιδούς δ ιαφορών, ώ σ π ε ρ 
ο>όέ έ μ ψ υ χ ο υ κα\ άψυχου, ή λογικού καΛ άλδγου, ή 
τών ο ύ τ ω ς άντ ιδ ιαστελλομένων π ρ δ ς άλληλα τδ όιά-
φορον ε π ι σ τ α μ έ ν ο ς , έ ς ου δείκνυται τδ κ α τ ά τήν 
γ ν ώ μ η ν άνίορυτον κα\ άστεύθμητον [άστάθμητον] · 
ούτω δή κάν τούτοις τ ή αυτή οιανοία χρώμενος , τή 
κατ" αύτδν θεολογία τήν μυΟολογίαν έκ πο>λής άγαν 
άγ/ΐνοίας κα\ νοδς ν ή ψ ε ω ; είς άκρον συντιΟε"ς % ε ίς 
ταύτδν άγε ι πρωτδτυπον κα\ π α ρ ά γ ω γ ο ν . Κα\ ώς 
άνά μέσον αγίου κα\ βέβηλου διαστείλαι ού πρ-,εί-
λ ε τ ο , ο ύ δ έ τούτων άνά μέσον διακρίναι ή ν έ σ χ ε τ ο , 
ούδ* δσον έπ* άκρα γλώσση τ ο ύ . π ε ρ ί αυτών λόγου 
ί φ ά ψ α σ θ α ι . Ό γ ά ρ διά τής είκόνος μερ ίζεσθαι τδν 
Χριστδν οίόμενος, ουδέν έτερον δοξάζει ή Οτι ουδέν 
οιοίσει Χριστδς τ ή ς εαυτού ε ίκόνος , άλλά ταύτδν 
εΤναι α μ φ ό τ ε ρ α . Ό ς εΓ γ ε τήν τούτων κρίσιν δι-
έ γ ω , ούκ άν των Ιερών καί σεβασμού άς ίων κ α τ -
έ γ ν ω . Τή γ ά ρ κενή δόξη κα\ ματα ιότητ ι τον κόσμου 
ή τ τ ώ μ ε ν ο ς , κα \ φ ιλαυτ ία κα\ ε μ π ά θ ε ι α κ α τ α β α -
π τ ι ζ ό μ ε ν ο ς , έσκοτίσθη τήν ψυχήν , κα \ τού τής αλη­
θείας έστέρητα ι φωτδς , ουδέν πλέον τών όρωμένων 
ειδώς ή φανταζόμενος . Γεώδης jap ών κα\ κ ά τ ω 
ν : ν ε υ κ ώ ς , τήν έ γ κ ε / ρ υ μ μ έ ν η ν τοϊς ίεροίς χάριν κα \ 
έναποκε ιμένην ού κατενδησεν, οΤάπερ μέχρ ι τής ύλης 
καί τ ώ ν κτ ισμάτων τδν νούν συν ιστάμενος . 

Ά λ λ ά δή δ γ ε έλδμενο; , οΤα δ σοφώτατος κα\ 
θ ε ω ρ η τ ι κ ώ τ α τ ό ; ούτος , φρονείν τε και π ρ ο χ ε ι ρ ί ζ ε -
σ θ α ι . έρομένοις. ή μ ί ν άποκρινέσθο*, κα\ συνδ 'α-
σ κ ε π τ έ σ θ ω , ώς άν γνοίη onot τ ά τών π ρ ο β λ η - Q 
μ ά τ ω ν α ύ τ φ ές ίοι . Λ ε γ ΐ τ ω γ α ρ ήμ ιν π ρ ό τ ε ρ ο ν , 
εί π α ρ * δτουούν Χριστ ιανών ούτω δόξης έπύθετο 
Ι χ ο ν τ ο ; . Ά λ λ ' ούκ άν ε : π ι ί ν ίσχύσει-ν , ούκ άν 
Ι /ο ι δείξαι · τ έχνασμα γ ά ρ κα\ κ α κ ο ύ ρ γ η μ α οίκ: ίον 
π ρ ο φ α ν ώ ί α ύ τ ώ ήδη προβέβλητα ι . Ό ; ν ω ; δ' ούν 
ποία δυνάμε ι κα \ δτω τ ρ ό π ω συμ^αίνε ιν ταύτα βού-
λ*ται δ τ ώ ν καινών τούτων δογμάτων εύ,οετής; Εί 
γ ά ρ κ τ ί σ μ α μόνον δ Χ ρ ι σ τ δ ; χαρακτηρ ιζόμενος α π ο ­
λ ε ί π ε τ α ι , τ ή ς θείας άμοιρούν φ ύ σ ε ω ; τ ώ τ α ύ τ η ν 
ύ π ά ρ χ ε ι ν ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν , πολλώδή που σαρκούμενον, 
τούτο πρότερον π -πονθενα ι έδε ι · καθόσον κα\ ή ανει­
λ η μ μ έ ν η τ ψ Λόγω σαρξ:, οίκειοτέρα α ύ τ ώ τ ή ς κ α τ ' 
α υ τ ή ν είκόνος ώ ; ά ρ / : τ ύ π ο ν . Ε π ε ι δ ή ο ύ δ α μ ώ ; γε 
ή διά τού χαρακτήρ ι ζε σθαι μ ί μ η σ ι ς κ α λ ώ ; τ η ρ η θ ή -
σ ε τ α ι , εί μή τ ο ί ; προηγούμενο ι ; ώς ο:όν τε έξομοιω- D 
0:;η. Πιΐς γ ά ρ τ\ έν μ ι μ ή σ ε ι τ ινδς κα\ δμοιώσ: 1 . 
γ ινόμενον, δράσαί τι δυνήσεται ή πάθοι , εί μ ή πρό­
τερον τδ ού έστιν ο μ ο ί ω μ α , ούτω πέφυκεν ε ί ν α ι ; Εί 
Ι έ τδ τ α ύ τ α λ έ γ ε ι ν , έσχατης παραφροσύνης και 
δυσσεβείας έ σ τ \ , πώς ούχ\ κάκείνα μ α ν ί α ; τ ή ς άνο>-
τ ά τ ω ; ΕΙ γάρ τ ι ς φα ίη αληθή εκείνα ε ί ν α ι , π ά ν τ ω ς 
που. κατά τ δ άκόλουθον τού λόγου, επε ιδή αληθώς 
ώ ρ ά θ η άνθρώπο ι ς π ε φ η ν ώ ς καθ* η μ ά ς δ Χ ρ ι σ τ δ ; , ού 
π έ φ υ κ ε δέ ή θε ία φύσις όρά^θαι , πολύ μάλλον π α ρ ά 
τ δ μή 'όράσθαι αυτήν , κ τ ί σ μ α μόνον τ δ θ ε α θ έ ν . ύ π ο -
λελείφθαι σ υ μ β ή σ ε τ α ι , τ ή ς θε ίας μ ή ούσης έν α ύ τ ψ 
φύσεως , κ α \ τοσούτον δσον κα\ π ρ ώ τ ω ς άνθρώπο ις 
ώ ρ ά θ η , ο ύ τ ω τε χ α ρ α κ τ η ρ ι σ θ ή ν α ι έδέησεν · εί μ ή 
γάρ εθεάσατό τ ι ς , ουδέ έ χ α ρ α κ τ ή ρ : σ ί που π ά ν τ ω ; . 
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beal, optis esse iigurani consubslantialem ease figr-
ralo, nesciens vel non concedens differeniiam in 
ipsis, velul ncque animati e l i i i an imal j , neque r a -
l ioual is et i r rai ioi ta l is , vcl al iarum reriuii pl.me 
in ie ree diei inctarum diver&itaiem agnosceus; ex 
quo senlcul iam ejus apparet i i if lrmaiu osse e l i n -
s i ab i l em: sic in his e i i a in , eadem tnenle meiis , ibeo-
logia? suae myibologiam itiuUo euiiuvcro aci imine 
ac iiienijs sobrielaie exquisi le admisccns, periude 
babcl prololypi i tn ct e jussimulamcir .um. A c s i cmi 
inler sa i ic i i im e l polliitum non v n l i d i ^ i i i g n e r e ; 
lic inter ba?c qnitlein discernerc pa l i i u r , vi ne 
siiti i i i i is qai.lem labris i!oc(rinatn lianc dcl ibate . 
Nain qtii ob faciaui i inagii icm divi i l i C b i i s l i i n i 
p m a l , n ib i l a l i i id a rb i t ra iur , nisi C l i r i s i n i i i ab 
imagiue sua non d.fferre, sed ambo. esse i inuin. 
Socus, si baec novissel discernero, res sacras e l 
cu l iu dignas non damuassct. Αι enim vana gloria , 
c l imindi s l u l l i l i a v i i tus, uimis sut amans e l cup i -
dilai i l i t is mersus, ai i imam gprit olwcnebraiaip, ve-
r i ia i isque l iui i iue ca re l , n ib i l pr : r lcr vis ibi l ia s< iens 
aique imaginaiis. Nam tcrreuus lo lns , et liutiii 
prouus, abditatn recondiiaiuque in sactis rebus 
gral iam non agnoscil , utpote qu i in l ra uiaierhuii 
tanluin e( i rca turas meii lcm coniioot. 

Agc vero si qtti*, a?qitc ac isie sap ien i i s s imu» 
aiquc acul iss i ini is , i i a cogiiare et prothcri decre-
vi( , i i i lerrogauiibi is nolns rospondeat, ac porro det 
oporam ιιι agnoscai quousqiic prnposiiiones i l l ius 
evadaut. Dicat enim nobis p r i i i ium, num ab aliqno 
Cbr i s l i ano i(a opinante didicer i i? Proiecto ncc 
aiTnmare id po le r i i , nec demouslrare : smnn enim 
ipsius e l a t l i i u i n m e l maleficium sine dnbio jamdiu 
pr;i» se f e i i . Yerumla inen , qua v i , quovc modo, 
li:rc i i i l e r sc romponcre vult bic ddgmaium mivo-
Γΐιιιι iuvcu lor? S i enim Cbris lus figuralus cr^atisra 
(antnui remauet, divina*que expcrs nalur;e qiiia ba c 
i t i r i r c i in i sc i ip la evl, iui i l io ul prins pal i dcbu i i , 
cuin esl incarnauis ; qualenus aes^inipla a Vcrbo 
caro, magis propria ejus est, quam iuiago anbe -
l y p t : quandoquidctn ca qu;r figiirando flt i i n i i n r o 
non bene servabUur, ni>i ex^mplar i quoad fieri po-
les l assiinilettir. Q U O H H K I O cnim quod ad ali< ujus 
imi la l ionem si iui l i iudincmquc fll, ngore aliqt i . l 
put pati po le r i l , ni>i .uilca id cujus esi i m i i a l i o , 
i la babtal? Quotl &i b;rc d i te re , sumiNa de inr i i -
fia jiDpietasque es i , quidni e l i l la in vfsanfa sum-
nia v c r s r u i i i i ? Nam si qtiis i l la vcra cssc d b a i , 
prorsus serinouis ncccssario nexu, quoniam vero 
hoininibus vis ibi l i s fuit cum in ler nos appamit 
Chris tus (qnanqtiani fieri nequi l ut divina nntina 
conspiciatur) , «cqu i tu r , inquam, Dl quia divina i»a-
tura non est conspicaa, id quod cerni l i i r , creamra 
poliore jure (aiitinnmodo s i l , divina ibi uon evs i -
sleiite nalura . Jam vero qualcnus primilus ab bo-
n;inibus rouspeclus f u i l , ealeuus etiatn figitrari 
ricbtiit; iiam nisi quis v i d c i i l , nc ngtiram quidrm 
ciTincl . Quod r i c r i iu i i i amur ob diclas causag pic* 
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torem, quidnl mul io magis eiim qui coaspecttis Α Εί δέ έ γ κ λ η μ α διά τ ά ς ε ί ρ τ μ έ ν α ς α ί τ ιας τ ω γ ε γ ρ α -

cs l ? siquiilem ob id pbli«.siaium unica C b r i s i i te 

sub«!u*tl persona, i i ihi lque a l iad qtiam crcatora 

supeiTuU 

24. Quod si a crcdeule quodam exoratas C b r i -
s ius(53), divi i iui i^ v u h u m suum in l iuleo expre*saoi 
Hiisi i , cur ali is einmlein fi-urantibus dica temere 
stTibiiwr? 3 7 Deinde ct boc sc isc i la r i x q u u m eH : 
l iane nalura comparatus Cbr i s lus n l hsecpati po$-
set, passus es l , necne? S i suapie natura ba?c pali 
non po ie ra i , plane errat ct iasaait , qui ea c r i i n i -
i i a lur , sumniaqiie pravi la le e l vesauia labor ejos 
redumlai . Nam conira rerom naluraro conlendere 
eutn apparei , ct ei ra i ioni ipsi qua r e s q u a » q u e ex-
s is i i l ob luc l a r i . Nam quod exsislere nequi l , i$ de-
c e n i i l necessario exsislere : e l qaod fieri nalura-
l i l e r nequit, consenianeum esse u l ftal affirmal. S i 
ergo h a nalura coiuparalus * i l C b r i s l u s , temere 
reprebeudi lur pictor a o l spectalor : neqoe enim 
qnia p ic lor pingit , e l qnia vidcns t i t l e l , pra?dicta 
con i ige run l , sed propier t i sum atque depictam, i d 
esl ριορι» r eam cui u l i a na lura l i ler inerani . Ilaque 
ipse poiius qu i visus fu i l c l p i c l a s , qoique abuo-
danl ia s u x erga bomtnes bcnigni ia i i s , seroel b u -
m i l i a v i i , visibilemque et delinealum nobis semei 
iu soa exiuaoi l ioue o b l u l i l , ipse, inqt iam, e l d m -
sionis suar, e i ad simplicis creaturae conditionem 
doinUbionis, causa poi iss ima exs i i i i s se l . Ex quo 
videlur uovutn quoddam acctMationis genus Cbris to 
con f l a r i ; i i a ut quas ob causas cea bcnefactor ho-
uoraiidiit essel aique adoraadue, iodidero potius 
vituperatio i l l i et conlnmeKa contingereL G r a l i a 
auteiu i i i c k r m l i o n i s \n dedecoris alqoe ignon i in ix 
i i ia ler ia i i i ce«terei . Quod baec ig i lu r atagis qoam 
ipsa c i u c i s passio, sccuudum aJ>crsar iorumargu-
uic i i ta , iuhours la esseui e i i r rc l igtosa, j am io supe-
r ionbus sal is d i c t i m e s l . 

Aiqi i f eit.uusi in bis adversari i v tc l i discederenl , 
iu p iompiu est i l l i s ad blaspbeuttaia fulciendain 

(33) Easebi i is , tlitt. eccL l i b . i , 13, inscripta* 
noiiiiiiibtie CbritUi dumini e i A!>gari rcguli Edcfeetii 
tiitiiua* epUlolat r e c i i a t ; missa? laitien icouts non 
•ue iu iu i l ; qnoil laiiien d>sen« faci l a i i l iq i i i* f imt i i 
a i i i i o r Moyaci Clioroueii&U llttt. Ann. Itb. n , 3 2 . 
Jlrii i ejii!» I C O I I U i i iei i i iui t Adriai ius I. l»p. cum · ι ιο 
<ΐ«·ου*κυι e Sicpbano, in celebri ad Carolum ii iJgnum 
epistola pro heciitida Nicaena synodu advernif C a -
ro lh iu i l ibros (quibus inanes suppetiaa luleruii t 
4'iMiventiis Parisiensis epincopi C o n c i l . G a l l . Sup-
plem, 1.1), c i l a l a ei iani Iriiun nali i a rcbani in Alexan-
d r i i p , At i i iocbia? , ct l l iorosolyinor i im «y.iodica 
(Labb. Concil. ed. ve l . L VII , co l . 023). Accedunt 
wnictn lestes Evagritis, Joan. Damasreiius, Synce l -
I U H , Cci l re i ius .— Sed ei iamsi noe prajleruiiuiitnis de 
iqi is lol is i l l i t el de icone Ldcseeiia, c r i i i can i disqui-
Ml io i i eHi ; sunt ea cerie luculeii l i*sii i ia quas pro sa-
n a n i i u imaginiint perpetuo apud Ecclesiain K o m a -
iia»n culit i bcr ibi i Adriautis io dicla cpislola, p . 944, 
ubi tle coucilhs l ioinaius pro eo di»gmale cclebra-
ι ί ϋ ; prx*Htiitiiu t c ro cul . 9 5 V 9 5 8 , tibi Kouianos 
pouiil i iCH copioge cuui i iera l , qui Q u i s i i e l sanc-
tortiiu ii i iagiinbiii lum p i c i u luai t l i a m nuisivo 
cipere ai* preliusu iiieiallo cxprciisis urbanas basi-

φότι , ΐΐ03<ρ μα>.'.στα τ ώ θεαΟέντ : ; δτ ι δ ιά τούτο 
μά). ιστχ ή μ ι α κατά Χριχτδν δ ιέστηχεν ύ χ δ σ τ α σ ι ς , 
χ α ί χ τ ί σ μ α μόνον α υ τ ή xατα) iλ£ t τ r ταu 

κ δ \ ΕΕ δε π α ρ ά τ ιν ι τ ώ ν π ι σ τ ώ ν α ίτηθε ίς δ Χ ρ ι ­
σ τ δ ; , τδν έσυτού θείον χ α ρ α κ τ ή ρ α δθδντ; έ ν α π ε μ ά -
ξατο κα \ ε ξ έπεμψε , τ ί μ ά τ η ν άλλοι χ α ρ ά κ τ η ρ έ ο ν τ ε ς 
αύτδν εγκαλούντα ι ; Ε ί τ α ζητε ΐν κα \ τούτο άξιον · 
Πεφυκως τ α ύ τ α π ά σ χ ε ι ν δ Χρ ιστδς , π έ π ο ν θ ε ν , ή 
ο ύ ; Εί μεν γ ά ρ ού π έ φ υ χ ε π ά σ χ ε ι ν , πλάνης π λ ή ρ η ς 
χ α ί ματα ιότητος γ έ μ ω ν δ τ α ύ τ α έγκαλών , χ α ι ε ί ς 
άκρον σχαιότητος χ α ί άπονοίας έχβεβηκεν δ πόνος 
α ύ τ φ . &α\ γ ά ρ ούν χ α ι τ ή τ ώ ν π ρ α γ μ ά τ ω ν α ύ τ η 
φύσει απεναντ ίας ερχόμενος γ ν ω ρ ι σ θ ή σ ε τ α ι , χ α ι 
τοίς τρόπο ι ς αύτοίς καθ* ούς το ίς ούσιν έ ν υ π ά ρ χ ο υ -

^ σ ιν . "Οπερ γ ά ρ ούχ ενδέχεται γενέσθαι , Ι ξ α ν ά γ κ η ς 
αύτδς δ ιορίζεται γ ίνεσθαι · κα ί δ ού πέφυκε γ ί ν ε σ θ α ι , 
έ ξ ακολούθου τ ινδς ύ π α ρ χ ε ι ν τ ι ν \ βούλεται. Εί δέ 
ούτως ε ίχε φύσεως δ Χ ρ ι σ τ δ ς , μ ά τ η ν εγκαλε ί τα ι δ 
γ ρ ά φ ω ν ή δ τ εθεαμένος · ού γ ά ρ π α ρ ά τδ γράφε ιν ή 
όρ$ν , τδν γράφοντα ή τδν δρώντα , έχείνα σ υ μ β έ β η -
χ ε ν , άλλά π α ρ ά τδν δρώμενον χ α \ γ ρ α φ ό μ ε ν ο ν , κ α \ 
φ τ α ύ τ α πέφυκεν . Ούχούν αύτδς έαυτώ μάλλον δ 
δραθε ίς χ α ί γ ρ ά φ ε ι ς , δς περ ιουσία φ ι λ α ν θ ρ ω π ί α ς 
σ υ γ κ α τ α β ά ς , χ α \ δρώμενον χ α \ -γραφόμενον ή μ ί ν 
έαυτδν χ ενώσας ε ι σ ή γ α γ ε · τ ή ς τ ε διαστάσεως κ α \ 
τού κ τ ί σ μ α χαταλελε ίφθαι ύπήρξεν 6 α ί τ ι ώ τ α τ ο ς . 
Έ ξ ού δοκεί χ α \ κατηγορ ία τ ι ς ξένη τ φ Χ ρ ι σ τ ώ 
έ π ι π λ έ χ ε σ θ α ι * ένα άφ* ω ν ευεργετών έδει τ ι μ ά σ θ α ι 
χ α \ προσχυνείσθαχ, ά π δ τούτων μάλλον μ ώ μ ο ς α ύ τ φ 
χ α \ ύβρ ι ς ά ν τ ε ι σ α χ θ ε ί η . Κ α \ γ ίνετα ι ή τής ο ίκονο­
μ ί α ς χ ά ρ ι ς , άδοξίας κ α \ α τ ι μ ί α ς ύπδθεσις . ν Ος γ ά ρ 
τ α ύ τ α πλέον ή έ π \ τού δ ιά σταυρού πάθους σ υ μ β έ -
β η χ ε κ α τ ά τ ά ς εναντ ίων ε π ι χ ε ι ρ ή σ ε ι ς , α τ ι μ ό τ ε ρ α 
κ α ι άθ&ΰτερα, ήδη πρόσθεν αρκούντως ε ίρηται . 

Ά λ λ ά κ ϊ ν π ε ρ \ τ α ύ τ α άποχάμο ι εν , πρόχειρο ν α υ ­

τ ο ί ; ε ίς βλασφημίαν τδ έ τ ε ρ ο ν , σ υ μ π ε ρ ι γ ε γ ρ ά φ θ α ι 

l icas oppleTeronl (qeera A d r i a n i loeiim u l i n a m 
t ac r l amiq i i a r i i noo nVgligani, beierudnxi yero l c o -
noinacbi cam fracta aliqoo legam!) . Porro titter 
pontinces, itlroqoe epislolje loco, prope e m i n e l G r e -

n gotius junior s i te secundas, cujus egregiam de 
Ό l acraru in imagiuum bonesto ac modcralo b o n o r c 

dor l r i i i a i i i fcbciter nos proiulhnus ex tnediiis A l b i n i 
rolteciaiieie in Spiciltgio Rom. t. V I , Praef. p. x v . 
l i lein l ioc dogma tama l i rmiia te lenebai, ut s c r ibcus 
ad Leonem et Consiantinura impp. *lia?reticos d i -
c a t : ι Pro sacris iinagtuibus oi i inia e l ipsa nos r r a 
Iradiuui!» , si GOtiligerii, corpora. » Denique c w r 
pra^cipue Roroani ponlifice» buiic qeoque re l ig io -
kum ar l i cu lumdcfender iu l , causara afferlex q u a r l a 
fryuodo Adr iauus , quod nenqie : ι F idem nos a 
iioeiι is majoribus i radi lam dcbemus cum o r o n i 
compoicnti dcvoiioae defendere, e l digaitaiem p r o -
priai veneraiioais be j lo aposlolo P< iro i n l e t i i c r a -
lam e i in u o s t m tempor .lnis couservare : q u a -
lenus beaiifsiiuus R iuunae c iv i ta i i s epis opns, «ιι ι 
ph i i c .pa i i im super ouitie* autiqutias cumul i t , bitiuiii 
liabeai ac faci i l laiem dc iide c l sacoidoiiLUo ] U u i -
care. t 
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τ ή σαρκΙ έ ξ α ν ά γ κ η ς τδν Αόγον · δ π α ν τ α χ ο ύ π ε -
ρ ι β ο μ β ο ύ ν τ ε ς , έπόμενον ε ίς κακ ίαν τοίς πρότεροι ς 
έχουσιν. Άλλά φατέον κα \ π ρ δ ς τ α ύ τ α · Πότε -
ρον κ α τ ά τ ή ν οίκείαν κα\ άπό£0ητον φύσιν π ε ρ ι -
ε γ ρ ά φ η σωματού μένος , ή ο ύ ; ΕΙ μέν π ε ρ ι ε γ ρ ά φ η , 
δεδόσΟω κ α \ π α ρ ά τ δ χαρακτηρ ί ζ εσθα ι * εί δέ μ ή , 
τ ί ς δ έκβ ιαζόμενος λ ό γ ο ς , χαρακτήρ ιζα μενον αύτδν 
σαρκΙ σ υ μ π ε ρ ι γ ε γ ρ ά φ Ο α ι ; "Ο γ ά ρ μ ή πέπονθε , προσ-
ε ιληφώς τ ή ν π ε ρ ι γ ρ α φ ο μ έ ν η ν σάρκα , π ώ ς τ ή ς σ α ρ ­
κδς γ ρ α φ ο μ έ ν η ς π ε ί σ ε τ α ι ; Κ α ί π ε ρ ούτως στηλιτευό-
μενοι , ώ ς αδ ιανόητα χα> δύσφημα κατά τ ή ς ευαγούς 
η μ ώ ν ομολογίας μ ε λ ε τ ώ ν τ ε ς , πλήν έκ μ ι α ς τ ώ ν 
ά τ ο π ω ν ε π ι χ ε ι ρ ή σ ε ω ν , τ ά τού είκαίου δόγματος 
χ α τ η ρ τ ί σ θ α ι έδοξαν · ίνα ά π α ν σχοϊεν λοιπδν τδ ζ η -
τούμενον , κα \ ψευδηγορίας έμπλεους έκ τού εμφα­
νούς έξελέγξε ιαν τόν τε ε ίρηκότα , δτι c 'Ο Λόγος 
σαρξ έγένετο καϊ έσκήνωσετ έν ή/*7*·, τόν τ ε γ ε -
γραφότα , δ τ ι Έπεϊ τά παιδία κεκοιτώτηκεν αίμα­
τος καί σαρκός, καϊ αυτός παραπΛησίως μεν-
έσχ* τών αυτών. Κ α \ τάλλα δσα ή μ ί ν π α ρ ά τού 
ευαγγελικού κ η ρ ύ γ μ α τ ο ς παραδέδοται . Ά λ λ ά τ ά 
τοιαύτα ά τ ο π α και π α ρ ά λ ο γ α , έκ τ ώ ν ά τ ο π ω ν τού 
γεγραφότος υπολήψεων π ε ρ α ι ν ό μ ε ν α , τ ή ς εκείνου 
ώ : α λ η θ ώ ς * α \ τών έκε ίνψ πε ιθομένων π α ρ α π λ η -
ξίας ά ς ι α , 

Τ η τ έ ο ν δέ κάκείνο, ώ ς δτι ή Ιερά τού Σωτήρος 
ημών ε ί κ ώ ν , κ α τ ά τ ά έναγχος ε ίρημένα , τ ώ ν τού 
α ρ χ ε τ ύ π ο υ μ ε τ α λ α μ β ά ν ε ι , κα \ δι ' ών αύτο\ δρώσι , 
σαφώς έ κ φ α ί ν ε τ α ι . "Ωσπερ γ ά ρ ά νύν π α ρ ά τών 
Χρ ιστομαχούντων π ά σ χ ε ι ύβρ ι ζομένη τε κα\ κ α τ α ­
βαλλομένη , 6V αυτό γ ε τδ άρχέτυπον πάσχε ι · διά 
γάρ τ ή ν ε ί ς Χριστδν ύβριν κα \ ούτοι τ α ύ τ α π ο ι ο ύ σ ι ν 
ούτως αναλόγως έκ τού ακολούθου, ώ ς έστι συλλογι-
σάμενον £αδ ίως σ υ ν ι δ ε ί ν , π α ρ ά τού αρχετύπου 
χάριτος τ ί νος κα \ δυνάμεως κ α τ ά άντ ιπερ ίστασιν 
ε ίκοτως μ ε θ έ ξ ε ι . Ούτως oyv βαρύς έστιν αύτοίς δ 
Χριστδς κ α ί έν ε ικόνι βλεπόμενος . " Ό ν π ε ρ γ ά ρ τ ρ ό ­
πον τοίς π ά λ α ι Ι ο ύ δ α ίο ις βαρύς ήν δ Χριστδς έν 
σαρκλ δ ρ ώ μ ε ν ο ς , ώ ς άχθομένους έ π \ τδν δίκαιον, 
ποτέ μέν λέγε ιν α ύ τ ψ · "Εως πότε α ίρε ι ς τ ή ν ψυχήν 
η μ ώ ν ; π ο τ έ δέ* μ υ ρ ί α ι ς περιβάλλειν συκοφαντ ία ις , 
ε ί τα τδ τελευταίου» Οανάτψ α ί σ χ ί σ τ ψ παραδεδωκασι , 
τδν αύτδν τρόπον κα \ το ίς νύν Ίουδαίοις , διά τού 
σεβασμίου αυτού έ κ τ υ π ώ μ α τ ο ς , ώ ς δυσφορώτατος 
δείκνυται · ώ ς γ ά ρ τ ή ν Ι ο υ δ α ί ω ν είκόνα κα\ τήν 
μ ίμησ ιν φέροντε ς , έ π \ τ ή ε ικόνι Χριστού δυσχεραί -
ν ο υ σ ι · κ α \ ω σ α ύ τ ω ς έκείνοις μ υ ρ ί α ι ς ύβρεσι κα\ 
λοιδορίαις βάλλουσι, κα \ τδ τελευταίον καΟαιρούσι ' 
π ικρώς οί Ίουδαιόφρονες κα ί παράνομο ι . 

κε'. Ε π ε ι δ ή δέ περΛ τ ή ς τού Κυρίου σαρκώσεως 
ήμ ίν δ λόγος, ούκ άκαιρον ή γ η σ ά μ ε θ α κα\ τούτο 
τοίς ε ίρημένο ις προσεπενεγκε ΐν , π ρ ώ τ ο ν μέν τδν 
δοκούντα ή μ ί ν κα ί τ ή άληΟεία λόγον έκτ ιθέμενο ί , 
έ π ε ι τ α δέ τδν τ ώ ν ένσντίιυν, ώ ς έχει εύΟύτητος ή 

l f c Joau. ι, 14. Μ Hebr. ι ι , 14. · · Joan. x , 24. 
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Α argnmentum a l iud , nempe quod Verbum una eum 

carne in imagine circuroscr ibi necesse s i t : quod 
ubique bucdaantes, malam prioribus appendicem 
sublexua l . A tqu i ad baec quoque dicendum est : Num 
ia propria ineiTabili nalura c i reumscr iphim fuit 
Ve rb t im , cum corpus assuropsit, an secus? S i cir» 
cumscriplum fu i l , concedatur fd fleri tuuc ei iam 
cuiu figuralur. S i n ininus, quse ralio cogit dicere, 
Yerbuni figuratum proul cst in earne, c i rcum-
scribi ? Quod eii i in non es l passum, dnm ci rc t im-
scrtptam samerel carueai , quomodo dum ejus 
caro pingiui r , i l lud pa t ie lor? A i u i u e u eiiamsi 
i i a publice coargui i , quod insana e l conit ime-
liosa adversus sauclam nosiram commeniad siat 
confes&ionem, nilii lotninus boc uno ex absurdis 
argumentis suis vani la lem propr i i dogmniis sc con-
firmarc pnlabant ; a l 3 8 deinde univej-sam c m i -
troversiain sic ob l iueren i , ptaneque faHacem euui 
osteuderent qui d i x i t : Verbum caro facium est, et 
habilavil in nobis n , i iem euin qni s n ipsit : Quia 
pueri eommunieaverunl sanguini et carni, et ip*e 
tmilUer eisdem participavit**. Nec non qnolquol 
alia nobis ab evangelica pradica l ioue tradila s u u i . 
Sed cnim absurda baac et i r ra l ionabi l ia ex absur* 
di late scribeatts profecla, ipsins vere al iorumque 
eidem aurcm praben l ium insaniae eonveniunl . 

Illud quaque di»:endum est, sacram nempe Ser -
valor is imagi i iem, prout haclenus disputata do-
c e m , res archeiypi par l ic ipare ; quod ex ipsis 
istorum operibue nianifesiuui i i t . S i c i a eitiui qu id -
quid a C b r i s i i hoslibus pa l ih i r ejus imago injnrlis 
appelita e l dejecla, propler ipsmn reapse arche-
lyptiHi pa i i iu r ; qi i ia bi u i C l i r i s l u m oflon<laiit, id 
agun l ; Ua anabigice ei conscnianee, ut f a i i l i ra-
l iocinio quisque agnosie l , gral iaui n ic r i io quatadam 
atqne v i r lu tem v ic i ss im ex arcbetypo i m a g o p a r i i -
c ipa l (34). Quippe molesius es l ipsis Ci i r ien is in 
imagine el iam speciatus. S i c u l enim Juda?is priscis 
gravis erat Cbr is las i n carne conspecttis, i u u l 
juetum bunc noa fcrenles, m o d o d i x e r i n t : Quousque 
auimam nostram saspendis " ? modo plurintis ca -
luinniis c i rcumvencr i i i t , deinde ad extrenium lu r -
pissinia nece affecer inl ; sic hodirrnis etiam iuda?is, 
in vcacranda efflgie sna inlolerabi l is Clir istus v ide-

1 l u r , qui in se ipsis Jwda?orum iinagineui atque i i u i -
la i ionem gereates, C h r i s l i imagiai i r a s r i i u l i i r ; ei 
rcqueac i l l i i i i jnri ls plt ir imis ronvioi isque appeniut, 
pofitrenioque violemerdesl ruunt , Judxorum scil icet 
conseelanei et scelesl i . 

25 . Quoniam vcro de Domini incarnalione aobis 
s e ruo f v si, bai idi i i lempesl ivutn p u i a n i t s b o c el iam 
pra*dict!s adjungppe; et p«imo qui !eut prob «tam 
nobis imo ipsi veri ta l i docir inam exponere, 
deindeetiani adycrsariornni »ett«eiiiiaiii qi i : i ic i ius 

05l )Miros bac snpcr re locus vctcruin Patrum rccjlat A d i i a n u s c p . t i i . p. i '42, l ) i 3 . 
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recta ve ld i s to r l a «i l , con» idora re (55) . Koe enim Α σκολιότητος, επ ισκεπτόμενο ι . Η μ ε ί ς γ ά ρ , καθά π ά ρ α 

τών θεηγόρων μβμυσταγωγήμεΟα, διπλούν τδν ένα s i c u l a d iv in i lus loqucitf ibus 3 9 i n s i i i u i i fuimus, 
UHum eumdemque Chrt^iuui ac Dcuui , dtiplicein 

(55) Egregiam Chr i s l i Doniini oeconoicia? descri-
pliouetn da i iu prsedicta oraiione Macarius, cujus 
verba h : c ponere nosnou pigel : Τδν μονογενή Αό­
γον δι ' η μ ά ς ένανθρωπήσαι κηρύττοαεν , καί τήν 
η μ ώ ν άνάπλασιν άπεργάσασθαι · κα ι προαιώνιον 
αύτδν ε ίδότε; κ α τ * τήν θεότητα, Εγχρονον κατά τήν 
ανθρωπότητα γ ινώσκομεν * δύο φέροντα φύσεις έν 
μ ι ά τή ύποστάσει * δλον τ \ ν αύτδν Θεδν, και δλον 
ά ν δ ρ ω π ο ν , Θεδν σεσαρκωαένον έ ν ι ρ γ ώ ς · ού κ α τ ά 
φαντασίαν ή δόκησιν, άλλ άληΟεία κα\ π ρ ά γ μ α τ ι · 
ού ' ' Λ 1 ^ ^ 
άν 
λογ . . 
ψυχής ερήμην τ η ; λογ ικής , άλλά γεγέννητα ι κατά 
άλήθειαν έκ γυναικάς , μορφήν δούλου λαβών · κα\ 
έστιν ώ ι π ε ρ έν Οεότητι τέλειος, ο ύ τ ω κ α ΐ έν άνθρω-
π ό τ η τ ι τέλειο; · ούκ έκ μόνης Θεότητος και σαρκδς 
ε ί ; ένα Χριστδχ καί Κύριον και ϊ ' ίδν συγκε ίμενος , 
άλλ* έκ όυοίν τελε ίων , άνθρωπότητος δή λέγω και 
Οίότητος, ε ί ; ένα κα\ τ*ν αυτδν παραδόξως συνδεό­
μενος · ού σύγχυσιν διά τήν ένωσιν ουδέ φυρμδν 
ύπομε ίνας , ού όιαίρεσιν διά τδ άφυρτον ουδέ χο>ρι-
σμον ε ίσδεχδμενος , άλλά κα\ τήν συνθεσιν δέ Λ έ γ ω 
τήν καθ* ύπόστασιν τών δύο τελείων φύσεων ά τ ρ ε -
πτον και άσύγχυτον κα\ άναλλοίωτον κα\ άδιαίρετον 
κα\ άδιάσπαστον ένωσιν. Ού γ ά ρ μίαν σ^νΟετον φ ύ ­
σιν φρονούμεν, άλλά μίαν σύνΟετον ύπόστασιν όμο -
λογούμεν, και άχώριστον κεκτημένην τήν τών φ ύ ­
σεων συνδρομή ν , χα\ άσύγχυτα τούτων φυλάττουσαν 
τ ά ιδ ιώματα . Ούτε γ ά ρ ώς άφυρτον έχοντα τά συν-
ελθόντα τήν ένωσιν , καλ χωριστά λοιπδν ά π ' α λ λ ή ­
λων π έ φ υ κ ε ν ούτε ώ ς άδιαίρετον κεκτημένα τήν 
σύναψιν κα\ σύγχυσίν τ ινα τ ο π α ρ ά π α ν υφίσταται · 
άλλ* έμεινε μέν, και μετά τήν ένωσιν ακραιφνή καθ* 
έαυτά τής φύσεως έκατέρας τά ίδια, αί θελήσεις δ η ­
λαδή, αί ενέργειας , τδ παΟητδν τής σαρκδς, τδ α π α ­
θές τ ή ; θεότητο ; . ΔιεφυλάχΟη δέ και τδ άδιαίρετον 
άλλήλοίν κα\ είς α ίώνας άχώριστον τής τ ε κτ ιστής 
κ α ί τ ή ς άκτίστου ουσίας, τής π ε ρ ι γ ρ α π τ ή ς κα>. τ ή ς 
α π ε ρ ί γ ρ α π τ ο υ φύσεως. ΕΙ γ ά ρ κα ί πέπονθεν δ Μο­
νογενής έξ ασθενείας σαρκδ ; , άλλ' Εμεινεν α π α θ ή ς 
έκ δυνάμεως Οεότητος. Εί και ήλγησεν υ π έ ρ η μ ώ ν 
τ ή έν στα ν ρω προσηλώσει κα\ διατάσει καί ούτως 
άπέθανεν , άλλ* έϋελούσιον ή ν α ύ τ φ κα\ τδ πάθος 
κα ί τδ ά λ γ ο ; κα \ τδ άποθ^νείν . "Επασχεν ή σάρς , 
ήλγει φυσικώς ή ψυχή διά τήν συνάφε^αν · έξ αυτής 
γ ά ρ ή α ί σθησις τή σαρκι · και ή θεότης έν ά μ φ ο -
τερο ις ούκ έπασχε ν ουδέ ήλγε ι , ε π ε ί τών τοιούτων 
ύπερτερον τδ θε ίον . Ή ψυχή διήρητο τής σαρκδς, 
άλλ* ή ϋεότης έξ άμφοίν αδιαίρετος ήν · τ α ύ τ η τοι 
κα\ π α θ ώ ν καί αποθανών καί ταφε ί ς ό Δεσπότης 
η μ ώ ν Ι η σ ο ύ ς Χριστδς , άπετ ινάξατο τ ή ν φθοράν 
κα ί τά τής φθορά ; * χα\ μετασκεύασα ; αυτού τ δ 
σ ώ μ α πρδς άφθαρσίαν , κα\ τήν οίκείαν ψυχήν κατ ' 
έξουσιαν ώ ; θ ε δ ς προσ /αβόμενο ; , ανέστη τ ρ ι ή μ ε ρ ο ς · 
χα\ μένει θ ε δ , μετά σαρκδς καί ψυχής ε ί ς α ίώνας 
αχώριστος , ούκέτι παθητδν έχων τδ π ρ ό σ λ η μ μ α . 
« Εί γ ά ρ και έγνώκαμεν κατά σάρκα Χριστδν, φ η ­
σιν, άλλά νύν ούκέτι γ ινώσκομεν . » Τδ γαρ έξ αυτής 
ενώσεως τήν θέωσιν δεξάμενον τού Σωτήρος ανθρω­
πινό ν , τδ παθητδν ευθύς ούκ άπεβάλετο 6ιά τήν τ ή ς 
οικονομίας έκπλήρωσιν · έν δέ τή άναστάσει , κα ί 
τούτο γε άπεκδυσάμενον, άνενδεές και απαθές καί 
άθάνατον άποκατέστη * ου μέντοι χαί άκτ ιστον , ούδ' 
άόρατον, ούδ' ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν · τ α ύ τ α γ ά ρ μόνης ίδια 
θεότητος . Κάντεύϋεν γούν κα\ τδ διάφορον τών φ ύ ­
σεων τοΰ θεανθρώπου Δεσπότου, κα \ τδ μοναδ κδν 
τού προσώπου ε ί ; α ίώνας γ ινώσκετα ι . Ουδέν γ ά ρ ών 
προσείληφε τών η μ ε τ έ ρ ω ν , μετά τήν άνάσ-ασιν ά π · 
έϋετο, ού τδ σώμα , ού την ψυχήν , άλλά κα\ σ ώ μ α π ε ρ ι ­
γ ρ α π τ δ ν έ χ ω ν , κ*\ ψυχήν λογικήν τ ε και νοεραν, 
θελητικήν τε κα\ ένεργητ ικήν κεκτημένος , ε ίς οΰοα-

κα\ τδν αύτδν Χριστδν κα \ θεδν δμολογείν π α ρ ε ι -

νδν άνεφοίτησε · κα \ ούτως έν δ ϊ ξ ιά τού Π α τ ρ δ ς 
κάθητα ι , θέλων θε ίκώς τε χι\ ανθρωπίνως τήν ήμ(ΰν 
σωτηρίαν , χα\ ενεργών κ α θ ' έκάτερα · θ ε ί κ ώ ; μ έ ν 
τούς εκλεκτούς ώς πλάσματα ο ίκ ι ιούμενος , ά ν θ ρ ω π ί -
ν ω : δ έ τούτους ώ ς αδελφούς προσδεχόμενο: . "Ωσπερ 
γούντδ ά ν α β ή ν α ι έ κ γ ή ς είς ούρανδν, κα \καταβήναι π ά ­
λιν , ένερνειαί είσι περ ιγραφομένου σώματος ,ούτω χα\ 
τδ δ ρ α θ ή ν α ι τ ή ; κ τ ι σ τ ή ς έ σ τ ι φ ύ σ ε ω : , κ . Γ . Λ . θ ε σ μ ο ΰ ς 
γ ά ρ Ε κ κ λ η σ ί α ς π α τ ρ ι κ ο ύ ; δ ιαφυλάττοντες . χαί π α -
ραοόσει; άποστολι/.άς κρατύνοντες , τήν τού Λόγου 
σάρκωσιν άνακηρύττομεν , κα \ τήν όρΟόοοςον έργο ι ς 
χ%\ λόγοι ; βεβαιούμεν π ί σ τ ι ν Un>g<nitum EtHum 
Verhum propter nos faclum Iwminem, noMrutnqne 
nbi plaama axtumpshAe, pr<udicamn$ : cumqtte eum 

I» ante stccnla divtnitate esse sdamui, temporaiem /m-
manilnte aqnotcimus; dnn$ habewem naiuras in uun 
penona. eumdem lotnm Dewn, eAmdemque hemhiem 
iotum; Deum omnino incamniuin% non pfiantanice 
ani apparenter, $ed ipso fucto ac veritate; non im-
mttian divinitate, ted a*$umpta Immnvimte, carne 
videlicet animala, id etd animce rmionalis el iniel-
hciuulit compote : non enim cament lunlunimodo 
tibi induit, qucc rationali aninm carerel, sed rever ι 
genilns fuil ex muliere, tervi formam ascitcens : 
ntque ut diuinitale perjeclui Isf, ila etiam humanitait 
perfeaut; haud ex $o'a divinitate ei carue in uaum 
Chrhtum el Domimun ac Fdium concreitts, ted ex 
duabtts pcrfeciis naturis, humaniiale ridelicet el 
divimtflie in unnm idemque mirabilitfr copulaivt: 
non con[u$iunem vassut propter unionem, ntque 
muturam, neque d.visiottem aut teparaiiomm prop-
ter dhUnda$ naturas exptriens : sed conJHncliunem 
iitconfnsnn, ei unioneminstparabilem reitnem. Con* 

ρ junctionem xero dtcimustllnm, qnae «ii dunrum pei-
υ feekirum naturarmn in una penoua; inconvertibi -

lein, incttifnsam, iinmnlabilem, iudiv s bilem, inte-
parnbHem, inquam, nnioncm. /Voit enimuuiaun com-
poniutm tuiiuram credimus, *cd unknm compowam 
pertonam confilemur, qna: inteparabile rehnet na-
turarum tinculum, et iuconfnsat harum contervui 
proprietales. Nec quia parles concurrentes inconfuse 
untHMur, idarcu tnvicem separari deinceps queunt: 
nec qnia insepnrabilem conjunclionem hibeitt, irf-
cirto ullmenus confmio coufit: sed manenl etiam 
posl unioHem iniiolatce tigillalHti ι ι α ί ν ι ν utriwiqut! 
proprietale», roluulaies nimirum tt openiiiones; 
carnis pasubilitas, deitalis impasubililas. Incolumts 
ilem eti tiiulua tnteparabililat ac tempiterna hidivi-
sibiliias, crealw icilicet el incre.tttc subitanlier, r i r -
CHMscripto; et hicircumscripiQb nttiura'. Eiinmsi 
eniin passus eti (Jnigenitus ob canv* infirmilatem. 
idem mutitil im1,a$nbiiit dwinitali* vinule. Qnod 
hi dolutl pro nvbi* in eruce ob ctavorum fixvram ei 

D spasmum utqne iia obiil, aitamen voluntarii ei fuentni 
dolor uc μαΑ*ιο et ipta mor$, Patiebatur caro, d o -
lcbal naiuralittr anima propier cofijuuetionem; #i-
Uuc ettim /it tensus carni: ailamen in uiraque i m -
pasbibili$ erai abique dolore diiiat; qnia bei n a -
lura Uu exceluor eu. Sep«ruta eil α cume aniiH«t 

*ed deita$ bi utrttquv indhhibiliur inamit. P r o p -
tereupaiiens monemqne ei tepultut Dominiu noster 
Jesus Clirntns, carru;lioneiu corruptivnitqne t/ftc* 
lum viiuvii; moque ad imputiibihtaiem corpore 
truutfurmiuo, anhnam Htm pro tua ditina poicttate 
reiHtMNs, ierna ab vblu die reiurrexii: mauetqtte 
cum curue tt uunna Deus per tactda nidivitibiiis ; 
anamptam pariem haud ullerius habens pntiibUem. 
t Ei$i enini cognovimns tecundnm curnem Chnttum, 
inquu Apitstolu* (11 Cor. V, i 6 ) , ted mtnc jam n<>n 
notimu*. ι Otini certe Serrutoin hHmunilas, qu<c 
vb umouem jmt v.eijkmti% mn c niwno patubit.u-
tcm a'jetcr / , an'o..o.i.ia' nnimp vujjv tuuiu : «< 



265 ANTIRRHETiCUS I A D V . CONSTΑΝΤίΝUΜ COPR. 2C6 
Αήφαμεν, τδ μέν ώ ; θ ε δ ν άνάρχως κχ\ ά χ ρ ί ν ω ς κα\ Α confiieri d id ic i inus ; nempe c l Deum sine ini l i t t . 
έ σ ω μ ά τ ω ς υ π ά ρ χ ο ν τ α διά τήν πρ^ς τον Θεδν καΛ 
Πατέρα σ υ μ φ υ ΐ α ν , τδ δέ έν χρόνια κα\ σ ω μ α τ ι κ έ ς 
ώς ά ν θ ρ ω π ο ν τέλειον πεφηνότα διά τήν πρδς τήν 
τεκούσαν σοιμα^ικώς τε κα ι ύ π ε ρ φ υ ώ ς συγγένε ιαν . 
Έ π ε ι ούν α π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ς δ θεος κα \ Πατήρ , κα\ ό 
Χριστδς καθδ θ ε δ ς κα \ ομοούσιος α ύ τ ώ , και α π ε ρ ί ­
γ ρ α π τ ο ς ομολογείται · επε ιδή δέ ή μ ή τ η ρ π ε ρ ι γ ρ α π τ ή , 
άνθρωπος γ ά ρ κα \ α ύ τ η κ α θ ' η μ ά ς , κα\ ό Χριστδς 
άρα καθδ άνθρωπος χα \ όμοφυής α υ τ ή , π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ς 
ί μ ο λ ο γ η θ ή σ ε τ α ι . Ούτω γ ά ρ τδ διπλούν τ ώ ν φύσεων 
τ ώ ν έν τη κ α τ ' αύτδν μ ι ά ύποστάσει αληθώς δ ιαφαί­
ν ε τ α ι , καΊ ή τού λόγου ακολουθία τ ή άληΟεία συν-
α ρ τ ω μ έ ν η ά ν α γ κ α ί ω ς και ά μ έ μ π τ ω ς διασο^θήσεται · 
Μεσίτης γ ά ρ θεου καϊ ανθρώπων ό Χριστός γ&-

inlcinporalem, c l absqiie co rpore , propler suarn 
cum Ooo Pa i re consubslani ia icm n a l i i r a m ; ilenjque 
in leiupore et corporaliter lioiiiirieiu 4 0 perfecium 
iiKsfiifrsiaium, propler suani cum ^a l re corpora-
l i l c r ei ei ipernati iral i lcr eognalienem. Q\n* haqiu» 
inc t rcumsmpt i i s esl Deus Pa i e r , Cl i r is tus qnoqne, 
qnaieuus Dcus esl a tq t i c i l l i consubslaniial is , inci r -
ciimsc.ripius idem airirmalur. Sed quia mater esi 
f i r c m n s c r i p l a ; horno enitn i l la e s i s icu l i nos; 
Cl i r i s tum quoque, qnalcnus bomo est e i conna 
lura l is , c i fc t imscr ip l i im confilebimiir . Nam sic du-
plici ias naturarum, qua? in uniea ejns persona esi , 
ver« apparct ; scrmonisque sequela, ve r i i a i i adba> 
rens, uecessario ct sinc exc^plione servabi lur . 

νόμ&·οςΛ κα \ προελθών θ ε δ ς μ ε τ ά τ ή ς προσλή- & Medlalor eii i in Dei el hominum Christus factus*1, 

procedcnsque Dens cuni humani ia l i s assumpliona, 
I I I I U S ex duobu* dissidcnlibus, ut ibeologiciui i ma-
gisier ium docel , xqua l i t e r pariqnc bouorc ambns 
ex quibus ronstat naturas ac proprictales pa r l i c i -
pat : et ob coinimtnioiiem relatlonemquc runi 
tilraqtie, i imis cx ambobus factus, proprine bypo-
s l a s i u n i h i r . A c rcctae qtridcm religionis doclr ina ita 
se babel . 

Ycrumeni invero si quts annitat Cl i r i s t i im , eiiarn 
qtiatcnus bomo es l , incirc i i inscr iptuiu esse , is a 
pbysioa i l luin cum maire cognaiione separabi i . 
ciuiiutu faciet ex divina bumatiaque nalura , i iw 
diffcrenieiu d ice l terminorum in ler se oppos i tb -

[ m a l i i n , ά π ο φ ή ν ε ι ε ] , κα \ ούδαμού τδ διηλλαγμένον Q nn\\9 nullamqtie inler Deuin e i bomlnes discrepan-

ψεως , έν έκ δύο τ ώ ν εναντ ίων , ώς τ ά τ ή ς θεολογίας 
μ υ σ τ α γ ω γ ε ί , ε π ί σ η ς κα \ ό μ ο τ ί μ ω ς έ κ α τ έ ρ α ς τ ώ ν , 
ών σ υ ν τ έ θ ε ι τ α ι , μετέσχηκε φύσεων τε ^ α \ Ιδιοτήτων · 
και δ ιά τήν π ρ δ ς έκατέραν κοινωνίαν τε κα\ σχέσιν, 
ε ις ε ς άμφοιν αποτελούμενος , κα \ πρδς τήν εαυτού 
ύπόστασιν έ ν ι ζ ό μ ε ν ο ς · κα \ έν τούτοις μέν ό τής 
ευσέβε ιας δρος Γσταται. 

Εί δέ τ ; ς δοίη τδν Χριστδν , κα\ καθδ άνθρωπο. ; , 
ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν ε ίναι , αποσχίσει τε τ ή ς κ α τ ά τήν 
τεκούσαν φυσικής συγγενε ίας , ε ίς ταύτδν δέ φύσιν 
θε ίαν κ α \ άνθρωπ ίνην συνενέγκοι , άδιάφορον δέ τήν 
π ρ δ ς άλληλα τ ώ ν άκρων έναντίωσιν ά π ο φ ή γ γ ε ι ε 

θ ε ο υ κ α ί α ν θ ρ ώ π ω ν foot, άλλ' ε ίσαγάγοι ταύτα 
ομοούσια . Κ α ι τ ί ς οΓσει τής τοσαύτης βλασφημίας τδ 
ύ π έ ρ ο γ κ ο ν ; Ζητούμεν λ ο ι π δ ν , εί κ α τ ά τδ πρόβλημα 
α υ τ ώ ν ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν ύ π ά ρ ξ α ι τήν τού Κυρίου σάρκα 
ή κ α θ ' ύπόστασιν ένωσις παρα ίτ ιον γ έ γ ο ν ε , πόθεν 
τ ο ύ τ ο , κ α \ π ώ ς ήμ ίν φανεΖται διάδηλον. Πότερον 
γ ά ρ , έ π ε ι π ε ρ τήν κ α θ ' η μ ά ς δ Λόγος ύπέδυ φύσιν, 
ά π * ρ ι γ ρ ά π τ ω σ ώ μ α τ ι τ ή ς Παρθένρυ προσομιλήσας , 
προή / .θεν έξ αυτής κ α \ κατά σάρκα α π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ς ; 
Κ α \ τ ά χ α οίήσονται τούτο α υ τ ή τήν τού παναγ ίου 
Π ν ε ύ μ α τ ο ς δωρήσασθαι έ π ι ^ ο ί τ η σ ι ν , κα \ μεταστο ι -
χ ε ι ώ α α ι , ?να άπαξ έκστάσα τ ή ς φυσικής και ανθρω­
π ι ν ή ς ιδ ιότητος , έπ ιτηδε ιότερόν π ω ς καί οίκειότερον 
ά π ε ρ ; γ ρ ά π τ ω ς τδν ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν ύ π ο δ έ ξ η τ α ι Λ ό γ ο ν ; 

tiam agnoscei , sed ba?c ronsubstaniialia esse do-
<ebii. Qi i is auiem lalem tantntnqiie requo aniino 
blasphemiam feret? Insuper qi ia?rimus, si juxta 
i l lo rum proposi i ionem, u i inc i reumscr ip la s i l "Do-
min i caro, causa esi bypostalica mi io , iindenam lioc 
e i quomodo nobis fiel consyic i ium. U l r u m e n i m , 
qnoniani Yerbum sibi uoslrani i n d u H c a r n c n i , u i r u n i , 
inquam , in Yi rg iu i s incircumscripto corporc ver-
sahis prod i i l etiain cx ipsa secimdum caniem inc i r -
cumscriplus Cbristus ? A n exis l imabui i i boc V i r g i ; i 
a sanctissiml Spi r i ius advcii lu doitalinn , ejusque 
cleuieiita sic mula l a , ut a naiural i bumanaque p ro-
pr i t iu i e recedcns, opporlunius e l convenicntius i u -
f i rcn inscr ip lo modo reciperet inc i rcuiuscr ip tu ih 

" Η τ ή ς Παρθένου έν τοις Opot; μεινάσης τής φύσεως , D Ve ibun i ? Vel potius maneule ίιι suis finibns nal i i ra 
ά μ α δέ τ ώ ν π α ρ θ ε ν ι κ ώ ν ό Λόγος έ φ ή π τ α ι σ π λ ά γ ­
χ ν ω ν , κ α ι δ προσείληφεν ε ί ς τδ ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν μ ε τ -

· Τ 1 Τ ί ι ι ι . ιι , 5. 

tnim in re&tiirtCtione, kac item qualiiale deposila, 
tmpauibili^intmortalis eilraque omnem necessilalem 
facta esi; von lamenincreaid, nec invisibilis, nec in-
fircumscripa : lur *unt en\m nnius divinitatisproprie~ 
:aie%. Ilinc ergo differenlia quoquc naturarum Thean~ 
ihrov» Uomiw, timulqne personm unitas, in aucr-
njtot duraturK ngiiQtcunlur* NihU enim noslrarum 
rerumab eo attunipiarum, posl resurreciioneoi f/e. 
yozuil, non corpu. 9 non ammam; sed corpus cir-
cumscriptum habens, animamque rationalem ei <»-
teiUetualem, voluulalivam el opcrativam relhnn*f 

ijt caUum profecuts e*l; aiqve iia ud Pairii dcxtc-

PATROI . G R . C . 

V i v g i n i s , s la l im ac virginea visccra Verbuni a i l i g b , 
i l lud c i iam quod susccpil (nempe humanilatcm) i n -

ram sedet, rolens diviniiut $imul alque humani:v.$ 
nostram salwem, el ulroque modo operaMs; diviui-
lu$ quidem electos snos uli creatnrm sibi nppro-
priaus, humunitu* ttutem ceu fratres amplecteNt. 
Sicul ergo ascemio de lerra in coeium, uqucillinc 
descensio. chcumscripii corporis opeiatiuiie* tuui; 
ila vhibililui pjus creace nalur,c propna estt Οίο. 
Sic no* vitlelicet avilas Ecclesiiv rcynltu obsertaniei% 

Iradvioiiesqne apostolicas reihienies, Verbi incar-
muionem prwdicamm, el orlhodoxam operibm icru 
mon\butqve fidem slabilimus. 
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e t r cmmcr ip lum Cccisee credent; genilursc e l e m e n - χ εσκευάσατο, τ ώ ν π ρ ώ τ ω ν άρχων , τ ώ ν π α ρ θ ε ν ι κ ώ ν 
l ie , v i rg iaeis , inquam, sanguiaibus, i l l ico praesenlia 
Η v i r i i i l e V a r b i i n inc i rcamscr ipUim mutai is? ea 
vtdelicel r a l i o n e , qua corruptae Incorrupi ico lanim 
roenti videtur Dominae incorruplibi lein carnem 
tumpsisse (36). Nam de incircuinscripto paria de-
ce rnun l Agraplodocela» ( indescr ip l ionis auctores 
phanias l ic i ) . Qui enim sic eos appellei , n i b i l faciet 
inconveniens. 

26 . S i ergo p r i o r i s e n l c p t i » adbicream, nuliam 
uo8 ex Verb i incaruatione ut i l i ta iem peroepimus. 
Non enim nosl ram suscepit n a l u r a m , mula la jam 
Y i r g i n i g na lu ra , ac nullaienus na tara l i ie r commu-
qieanie uobiscum c i rcumscr ip l i s . Sed praeier impie-
U l e i n , incredibil isquoque bic sermo eri t . Nam quo-
modo possit Iac i rcumscr iplum in i i tc ircumscriplo 6 άπ ίθανον ό λόγος έξε ι . Π ώ ς γ ά ρ ένδν, ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν 

α ι μ ά τ ω ν φ η μ ι , ευθύς τ ή παρουσία κσΛ τ ή δ υ ν ά μ ε ι 
του Αδγου έκ τδ [είς τδ ] ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν μ ε τ σ π ο ι η θ έ ν -
τ ω ν ; όποια δή κα ι το ίς κατεφθαρμένο ι ς τήν γ ν ώ μ η ν 
ΙΑφθαρτοδοκήταις , π ε ρ \ τοΰ άφθαρτον άνε ιληφέναι 
τδν Κύριον σάρκα δοκεί . Τούτο ις γ ά ρ το ις ' Α γ ρ α π τ ο -
δοκήταις π ε ρ \ τού ά γ ρ ά π τ ο υ νυν παραπλήσ ια δόγμα* 
τ ί ζ ε τ α ι . Ούτω γ ά ρ άν τ ι ς καλέσας αυτούς , ούκ ά ν 
δ ιαμάρτοι τού π ρ έ π ο ν τ ο ς . 

κ ς ' . Εί μέν ούν τ ή π ρ ό τ ε ρ α συντίθοιντο δ ό ξ η , 
ήκ ιστα άν η μ ε ί ς έκ τ ή ς τοΰ Αόγου σαρκώσεως ά π -
ωνάμεθα . Ουδαμώς γ ά ρ τ ά τ ή ς η μ ε τ έ ρ α ς προσε ίληφε 
φ ύ σ ε ω ; , έκστασης τ ή ς γεννησαμένης τ ή ς φ ύ σ ε ω ς , 
κ α \ ούδεν\ τ ρ ό π ω τοίς π ε ρ ι γ ρ α π τ ο ί ς ή μ ί ν ε π ι κ ο ι ν ω ­
νούσης τήν φύσιν . Ά λ λ ά πρδς τ ψ ασεβεί κα \ τ δ 

habilare pa is ib i l i te r e i corporali ter ? Neque enim 
aa lu ra l i i e r corpus incircuniscripiunt eat, et eensui 
impervium. Insuper eripiet , quod est omnium sce-
teeiissinium, eanciissimae Y i r g i n i pa r lum. S i enitn 
iojpossibile es l corpus esse aliquod inc i r cumscr i -
p i u m , femipam eliara inc i rcurascr tpUm secundum 
certe bumanam naturam parere, impossibi l ius. 
Non enim ul l ra ver i reclique (ines Yi rg inem hono-
rare consentaneum es t ; quia non differi a dedecore 
laus exqberans. 4 1 Nani s i i l lud verum esset, i n -
c o r r u p l i b i l i u s quoque et immortal i ias e l impassi -
b i l i u s eidem at t r ibuereiar ; i i a m q u a babet 
tuapie naiura V e r b u m , i d M a l r i ex adopiione ines-
ael . Quifoug auai quid absurdius dic i polest? Quo-
uu>do emm ab boiniitibus Deus differrei? Quod s i ( 

al ierain seaieniiaro sequaniur, cur aon iuco r rop l i -
i j i l i l a s quoque e l i imi ior la l i ias et iuipassibiklas, 
i l l i co sub unionU i a i i i o , s l a l i m ac aiateruum ute-
rum Yerbum a t i ig i i , naturao cjusdem daia fu i l? 
Quod si i la se baberei, *upervacaoeus fuissei Do-
muiicae nobiscuna babilal ioats, alque in le r bomines 
iucolaius, lauor : neqtie opus Doniino fuis&el qua? 
egit agere, cruciaius pa i i , posiremuuique lualorum 
perfecre crucie neceiu m i s e r r i u w n i , uade l ibe ru$ 
nobis salu$que obveneruni. 

Sed Lsli forlasse dicenl Yerbaro i l a se geesisse, 
qqia a l i i ^ r Cacere vel nou pa lu i l vel nesc iv i l . Ai 
qiiotnodo O&ns es l , s i bxc e*i passus? vel qaamodo 

ά π ε ρ ι γ ρ ά π τ ψ α ί σ θ η τ ώ ς τε κα\ σ ω μ α τ ι κ ώ ; έ ν ο ι κ ή σ α ι ; 
Ουδέ γ ά ρ τδ σώμα π έ φ υ κ ε ν ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν ε ίναι , κ α \ 
α ίσθήσεως άνευ . 'Αποστερήσουσι δέ , δ πάντων έ σ τ \ 
δυσσεβέστερον, κα\ αύτοΰ τοΰ τ ίκτε ιν τήν π α ν α γ ί α ν 
Παρθένον. Εί γ ά ρ αδύνατον, ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν ε ίνα ι 
σ ώ μ α , κα\ ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν τ ίκτε ι ν κατά γε τήν ά ν θ ρ ω ­
π ε ία ν φύσιν άδυνατώτερον . Ού μήν δέ, άλλά κ α \ 
γερα ίρε ιν πλέον ή καλώς έχε ι τ ή ν Παρθένον ά π ο -
σεμνύνοντας , ούκ εύλογον · α τ ι μ ί α ς γ ά ρ ουδέν 
άπέο ικε τ ι μ ή υπερβάλλουσα. ΕΙ γ ά ρ τούτο , κα \ xb 
άφθαρτον κα\ άθάνατον κα \ α π α θ έ ς αυτή δοθεί η 
ίνα δ π ε ρ φύσει τ ψ Α ό γ ω , τούτο θέσει τ ή τεκούσγ] 
ύ π ά ρ ξ ε ι ε ν . Τ Ω ν τ ί ά τοπώτερον ; Τ ί γ ά ρ διοίσει θ ε δ ς 
α ν θ ρ ώ π ω ν ; Ε ί δέ τ ή δευτέρα πρόσθοιντο, δτου δ ή 
χάρ ιν μ ή πάλ ιν κα\ τδ άφθαρτον κα\ άνώλβθρον 
κα\ α π α θ έ ς , ευθύς έκ π ρ ώ τ η ς ενώσεως , χ α \ ά μ α τ ή 
μ η τ ρ ψ α προσψαύσαι νηδΟι τδν Αόγον τ ή φύσει κ ε -
χ ά ρ ι σ τ α ι ; 'Ως ε ί γ ε τούτο υ π ή ρ ξ ε , π ερ ι τ τός ήν ό τ ή ς 
συμπολ ιτεύσεως ή μ ί ν , κα \ τ ή ς μετά α ν θ ρ ώ π ω ν α ν α ­
στροφής τού Κυρίου τρόπος * ούδ' άν εδέησε ν α ύ τ ψ 
τοσούτων π ρ α γ μ ά τ ω ν , ώστε κα\ π ά θ η ένέγκα ι , χ α έ 
τδ πάντων έσχατον , τδν διά σταυρού οίκτιστον ύ π ο -
μείναι θάνατον, δ ι ' ών ή μ ί ν τ ά τ ή ς ελευθερίας κ α \ 
σωτηρ ίας π έ π ρ α κ τ α ι . 

'Αλλ' ίσως φαίεν ώ ς δι* άγνοιαν ή τδ αδύνατον · 
κα \ π ώ ς θ ε δ ς , εί το ιαύτα π έ π ο ν θ ε ν ; *Η π ώ ς ό *b 
Ι ν δράσας , μ ή κα\ τ ά άλλα ε ί ρ γ ά σ α τ ο ; Τίνος ο ύ ν 

posl uitum faciua? alia ι ιοα effecil? C u r c u w alia D ξνεκεν τών άλλων άνασχόμενος, δσα τ ή ς φύσεως κ α \ 

τοΰ ανθρωπείου σ υ γ κ ρ ί μ α τ ο ς , τδ π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν μ ό ν ο ν 
ά π ή ρ ν η τ α ι ; δ μ ά λ ι σ τ α οίκείον κσΛ π ρ ώ τ ω ς ύ π α ρ χ ε ε 
τ ψ σ ώ μ α τ ι , κα \ τδ ίδ ια ίτατον , κα\ ού άνευ σ ώ μ α 
ούκ άν ύποσταίη · ώ ς ε ί γέ τ ι ς τούτου α π ο σ τ ε ρ ή σ ε ι 
τδ σ ώ μ α , ουδέ είναι τδ π α ρ ά π α ν σώμα ομολόγησε ιεν . 
Α ν ά γ κ η ούν λέγειν α ύ τ ο ΰ ς ^ ώ ς έφ-' έτέραν δ η μ ι ο υ ρ ­
γ ώ ν έληλνθένβι , κα^ άλλην άρ)>ήν ύκοστήσασβαι 
φύσεως , καί σώμα ουδέν ήμ ίν προσήκον* δ^δήχαινδν 
υπάρχον κα \ τ ή ς χ α θ ' η μ ά ς ουσίας έ ξ ^ γ μ ί ν ο ν ^ 
άποτεμδμενος έ α υ τ ψ π ε ρ / έ π λ α σ α ς · έξ & π ε ρ ι γ ρ » . 
πτο ί ς ούσιν ή μ ί ν , ουδαμώς τά τής σωτηρ ίας π ε ρ : -

sgst inu^ri l qu^cunque biimana? iiatiirae sunt ac s l -
i n i l i l u i l i j i i s , c i rc jmscr ip t ione in solam recusavi l? 
q u x lainen apprhne corporis propria es l ,e t maxime 
i i i l iu ta , e i siue qua corpas non subsisteret; i ia u l 
s i quis bac qual i ia le corpns spol ie i , ne exsisiere 
q«Kk in corpus r .»s8urus s i l . Necesse es i ig i iu r ab 
eis diei Deum ajiam luoHiii ia quodaiumodo crea* 
iU>uciD, ajuidqu^ waturje iitititun fecisse, et corpus 
m m i i M nobie eoavcuiens as$nmpsisse, quod v idc l i -
e c l iiQvum el a nosira substamia al icnum s ib i pe-
• i l i a ^ i i e r ^anxposacrii : uad<; m^bis, q i i i c i r e u m -

(56) Ilac super re u t i l i i e r legeniur Severi An l iocbcn i adversus Jul tamim Haiicarnaseen&eiD t r a -
t iauig , ,a nobis pai t i in c d i i i ia SpicilfQio Rotn. ι . X . 
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έ σ τ α ι , τδ προσεοικδς έκείνψ ούκ έχουσι . Τίν ι δε λόγω 
δ κα ινοπο ιήσας δ ιά τ ή ς σαρκώσεως αυτού Λόγος 
τήν καθ* η μ ά ς φύσιν , τ ά μ έ γ ι σ τ α δεδωρημένσς , τήν 
τ ε αθανασ ία ν και άφθαρσίαν λ έ γ ω , κα\ τάλλα οσα ή 
τ ώ ν μελλόντων έ / π \ ς ή μ ί ν υ π ο τ ί θ ε τ α ι , τούτου μόνου 
φβονησας η μ ά ς ά π ε σ τ έ ρ η σ ε ν ; Ούδαμού γ ά ρ έν ταίς 
έ π α γ γ ε λ ί α ι ς τδ ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν μ ε μ υ σ τ α γ ω γ η κ ώ ς 
χ α θ υ π ί σ χ ε τ ο . Ούτε παρ* άλλη Γ ρ α φ ή , ή τδ τών 
Ι ερομυστών δ ιδασκάλ ιον , ε ίσηγούμενον φαίνετα ι . 
άεϊ μέτ ονττό φΟαρτότ τοϋτο έτδύσασθαιάρΟαρ-
σίατ, καϊ τό Θτητότ τούτο έτδνσασΟαι άθανα-
νΙαΤι φησί που ό θειος Απόστολος , καϊ δ τι σχεί-
ρεζαι έτ ατιμία, εγείρεται έτ δόζχ\. Τδ π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν 
οε τ ο ύ τ ο ένδύσασθαι ά π ε ρ ι γ ρ α ψ ί α ν , ούδέπω καί 
σ ή μ ε ρ ο ν , ούτε π α ρ ά Παύλου, ούτε παρ* έτερου τ ώ ν 
τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς μ υ σ τ α γ ω γ ώ ν τ ι ς άκήκοε . Τήν δέ 
π ο λ λ ή ν λέσχην π ε ρ ι ι σ τ ά μ ε ν ο ι , δν τούτο φ ή σ ο μ ε ν 
α ύ τ δ τδ ένοικϊσαι [ενοικήσαί] έν τ ή παρθεν ική μ ή τ ρ φ 
τ δ ν Χρ ιστδν , εί μ ή π ε ρ ι γ ε γ ρ ά φ θ α ι σωματ ικώς έν 
α υ τ ή δεξαιντο ώς τδ τής αληθείας έναστράπτε ι φ ώ ς , 
τ£ ά ν έτερον ε ίπο ίεν , ή τδ έν π ε ρ ι γ ρ α φ ή τδν ά π ε ρ ί ­
γ ρ α π τ ο ν οίε σ6α* Αόγον,; Τούτο δέ ποίας δυσσεβείας 
κ α \ αθε ΐας ύπερβολήν κ α τ α λ ε ί π ε ι ; Α ν ά γ κ η γ ά ρ 
δ υ ο ί ν θ ά τ ε ρ ο ν , ή μετεσχηκέναι π α ρ ά τής αγίας 
Π α ρ θ έ ν ο υ π ε ρ ι γ ρ ά π τ ο υ σώματος , ή πάντως γ ε κατά 
τ ο ύ ς π ά ν τ η δ ι εστραμμένους ,άντ ιστραφε ίσης τής τών 
α ρ α γ μ ά τ ω ν σχέσεως , άντιδιδόναι τδ ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν 
α υ τ ή · δν γ ά ρ τ ι τούτων ή ένωσις κα\ ή κ α τ ' αυτήν 
τ ο υ Αόγου ένοίκησις ά π ε ι ρ γ ά σ α τ ο . Ά λ λ ά μήν π ε -
ρ ι γ ρ α π τ ή ή Παρθένος, χα \ τδ τού Κυρίου άρα σώμα 
π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν , ώ ς έκ π ε ρ ι γ ρ α π τ ο ύ προελθδν σώματος , 

Ε Ι γ ά ρ ουδέν τούτων δοίεν, έκφύγοιεν δέ τ ά άτοπα , 
λ ε λ χ ί ψ ε τ α ι αυτούς ά τ ο π ω τ έ ρ ω περ ιπεσε ί ν π τ ώ μ α τ ι . 
Τ ο ι ς διδάσκαλοι ς γ ά ρ τ ή ς παλαιωθε ίσης φαντασίας 
« ά ν τ α ύ θ α επόμενοι , ώ σ π ε ρ διά σωλήνος τ ή ς Παρθέ ­
ν ο ν άνωθεν σαρκοφορούντα διΐχθαι τδν Λόγον, ίνα 
μ ή δ ' δπότερον θατέρου μετάσχοι , δογματίσουσι . 
Α ι κ α ν ό τ ε ρ ο ν δ* άν τοίς κατακρίτο ι ς συναριθμηθεΐεν , 
τ ο Τ ς π α ρ α τών αγ ίων φρικτοίς άναθέμασι κ α θ υ π ο -
β α λ λ ό μ ε ν ο ι Ταύτα μέν έκβασανίζων ώ σ π ε ρ δ λόγος 
οΟτα> διέξεισιν. Ό γάρτο ι θεολογικώτατος κα\ 
& ο γ μ α τ ι χ ώ τ α τ ο ς ούδαμή σαφώς διευκρινήσατο · 
« τ ^ ν ί κ α κα\ πότε χαρ ί ζ ε τα ι τ ή σαρκ\ τδ ά π ε ρ ί γ ρ α -
« χ σ ν · π ρ δ τ ή ς ενώσεως άρα τής πρδς τδν Λόγον, ή 
| ε ε τ ά τ ή ν ένωσιν ; Ά λ λ ά πρδ μεν τ ή ς ενώσεως , ο ύ κ ά ν 

τοσούτον, ο ι μ α ι , παρανοίας έξολισθήσας έ φ η σ ε ν 
fl - γ ά ρ άν ούδ' άνειλήφθαι τδ π α ρ ά π α ν ώμολόγησε · 
« 6 γ ά ρ ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν , ουδέ ά ν θ ρ ω π ο ς , άλλά θεός^ 
Ο ύ δ * άγγελος τ ά χ α ε έ π ο ι τ ι ς τ ψ γε κατειλήφθα*. Άλλ" 
ΐ τ ι μ έ ν α γ γ έ λ ω ν ούκ άνείληφε φύσιν, δ Παύλος α ύ τ ψ 
έ χ έ ο ά τ ω μεγαλοφώνως λέγων * Ού γάρ δή που 
arrjiMorέχιΛαμδάτεται, άΛΛά σπέρματος %Αβραάμ 
ΪΜΐ-Ιαμδάτεται. Ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν δέ λέγε ιν τδ σ π έ ρ μ α 
« 5 Α β ρ α ά μ , τ ή ς εκείνου σοφίας ε ι π ε ί ν οΟδεις γ ά ρ 
εν&τω κτηνώδης κα\ άνούστατος, δστις α ύ τ ψ τ ω λόγψ 

r . CONSTANTINUM COPR. 27J 
Α scripti sumus, nulla salus eveniet, quia naturam ei 

conformem non babeaius. C u r vero Verbum reno-
vala per suaiu incaruai ionem nostra nalura , m a x i -
mis donis i inper l i t i s , iminoi l a l i u i e videlicet e l i n -
corruptione, c l al i is quoiquot nobis fulurarum rc -
runi spes proponi t , bauc unam rem lantummodo 
iiobls inv i t l i i ? Nunquam cuim iuier promissa sua, 
dum doce re l , inci rcuaiscr ipl ioaeai spopondi l . Nec 
i u al i is Scriplurce locis vel quavis inagislrariin) sa-
crorum lucubraiione dicluni boc apparet. Ergo 
oportet qmdem cofrupiibile hoc induere ntcorritplio-
nem, et mortalehoc induere immorialilalem, a i i a l i -
cubl divus Paulus " ; e l : Seminaturin ignobililaie, 
surgit in glotia i f . Sed lamen circumsctiplu?n boc 
induere iuc i rcunis r r ip l ionem, nondiim neqtie nunc, 
ncqiie a Paulo, neque ab alio ex Ecclesias magUlr i s 
qiiisquam aud iv i i . Jain vero prolixam loquae i ia iem 
cavcnies, umim boc dicemus : ipsain nempe C i i r i s i i 
in v i rg inal i uiero babi ia i ionein , nisi eum corpora-
I t ierctrcumscriptum isti cbucedanl , ceu rcapse vc -
r i la t is lumen splendide os leml i l , quid aliud esse d i -
cent, nisi Vetbum iucircuri iscriplum circumscripto 
in loco ul puianl fuisse conlenium? ld aulcm qu i 
fleri polest ut a sunima impicia ie atque albeismo 
a b s i t ? N a m de dnobus al ler t i i rnm necesse e s l : vel 
nempe Yerbum a *aricla Virg ine c i rcumsci ip tum 
corptis acccplssc ; vel omnino scciimlum hos per-
vers iss lmos, conversa ren im re!alionc t i nc i r cum-
scr lpi ionem Vi rg in i aUribuerc . Horutn eniiu aher-
n i rum unio eflecil et Yerb i in Yirg iue babi ia i io . 
Sed revcra circumscripta Yirgo fuit, e l Domini s i -
mul corpus c i r c u m s c r i p l u m , quippe quod de c i r -
cuinscripto corpnre proccssi l . 

Nam si neulr i im hormn conccsserinl , simulque 
absurda vitare veliut, supcresl u l ipsi pejore lapsu 
ruanl . E i e n i m vietac pl iamasix magisiros nunc 
etiam seclantes, per Y i r g i n e m , quiv fistulae instar 
fuerit, Yerbum de coclo carnem suam delulis e dog-
m a i i z a b u n l ; i la ut al ier alterius (nenipe fllitis ma-
Iris) non ftil parliceps. 4 2 A l q u i xquius est ma-
lediclos bos connumerari cimi i i s , quos sancii v i r i 
horrendis anaihemaiibus siipposueruut. Por ro no-
stra oralio bos velun nJicuus u rgcns , ita dicero 
pergit. Nempe summii9 bic ibcologus ac doginalisla 
nnsquam clare discernit, quaudouam cami largiaUir 
inc i rcumscr ip i in i ie in ; num anie ejns cum Verbo 
Onioncm, an postea. Sod ante quideni uuionem, 
neminem adeo stolidum fore pulo qui dicai : se-
cus ne assunipsisse quidem carnetn proi i iebi iur : 
nam res incircutuecripla bomo non e s l , sed !>c'iis. 
Neqtie angeHcam foriasse formain assiunpiam fuissc 
quisquam d ice l . Num quod Vcrbum angelorum n;t-
luraia bauds ib i asciverit, Paulus tnagna voce c la-
nians dicit : Non enim angclo* apprebendit, sed 
Abraha temen iipprehendlt · · . Dicere auiem inc i r -
cniuscr ipluui Abraba» acmen, JWamonac sapicnlis 
οΓΠ.ίαιιι c s l : iiemo lan.en adeo bellulnus'ameusqtie 

· · ! Cor . x v , 55. » f i b id . 43. »· Hebr. u , «β. 
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<*rit, ut eum proprio SuflYagio juvet . Necesse esl Α συνθήσοιτο. Α ν ά γ κ η ούν α ύ τ ώ , ότε 6 Λόγος σ.>ρξ 

έγένετο κα \ έσκήνωσεν έν ή μ ί ν , ήτο ι μ ε τ ά τ ή ν έ ν ω -it «que ut Mamonas, lunc cum Verbum caro facluin 
rst et babilavit in n o b i s , sive post unionem per-
ac lam, iuci rcuinscr ip i ionem carui ascr ibal . S i c au-
lem e l impassibi lUalein, e l i n l ang ib i l i l a l em, et i n -
visibil i tatem, c l si quid al iud bujusmodi es i , unio-
tiig Verbique causa, carni a l l r i b u a l : qua? i l l ico posl 
tiatonem negabil se passibilem, v i s ib i l em, langibi -
lem, et caelera quibus carnis nalura agnoscilur : 

-er i lque, de nostri aucioris senlemia, idcni c i r cum-
Kcriplum e l inc i rcumscr iptum, passibi leet irnpassi-
bile, langibile et in iangibi le , et caetera qanclibet i n -
tcr se opposita. Atque a)ia qtiidem atir ibuta per se 
fpsa snbsisienl etiam anie unionem, alia vero pcr 
:iliud ei iam posl unionem : idemque simtil e r i l , ct 

σ ιν , τδ ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν τή σαρκ\ έ π ι γ ρ ά φ ε ι ν . Ο ύ τ ω οέ 
κα \ τδ α π α θ έ ς , άναφές τε κα \ άόρατον, κα \ εΓ τ ι 
τοιούτον, διά τήν ένωσιν κα ι τδν αύτδν Αόγον, π ρ ο σ -
ένειμεν άν π ά ν τ ω ς αυτή ή ρ ν η μ έ ν η ευθύς μ ε τ ά τ ή ν 
ένωσιν τ δ π α θ η τ δ ν κα \ όρατδν καΛ άπτδν κ α ι τ ά 
λο ιπά , οίς τδ είναι σαρξ γ ν ω ρ ί ζ ε τ α ι . Κα\ έσται κ α τ ' 
αύτδν τδ αύτδ κα \ π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν κα \ ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν , 
κ α \ παθητδν κα\ α π α θ έ ς , ά π τ ό ν τε και άναφές , κ α \ 
τάλλα όπόσα ά ν ή α ν τ ι κ ε ί μ ε ν α . Κα\ τά μέν δι ' έ α υ τ ά , 
κα \ πρδ τ ή ς ενώσεως · τ ά όέ δι* έ τ ε ρ α , κα\ μ ε τ ά τ ή ν 
έ ν ω σ ι ν τδ αύτδ δέ ε ίναι κατά ταύτδν , κα\ ύ π α ρ χ ε ιν 
τ ά α ν τ ι κ ε ί μ ε ν α . Ουδέ μένειν έτι σώμα όμολογηθήσε-
τ α ι · εκστα ίη γ ά ρ άν έαυτοΰ, κ α ι τδν Γδιον π α ρ α ι τ ή -

Maniea si inul e i iam conl ra r ium. Neque jam corpus Β σεται όοον τ ε κ α ΐ λ ό γ ο ν ου τ ί ά ν γένοιτο άλογώτερον 
Miperesse cons labi l : discedel enim a se ip.so, ή άφρονεστερον ; 

suamque deflnitionem a m i i t c l aiquc rat ionem. Qua quidem re n ib i l esse polest i r ra l ional ius vcl i n sa -
nius. 

Unde enim sacrx oeeonomiae, Chr is t iquc c i im bo-
tuiuibus conversanlis, res conslabunl? (Jnde, quod 
«su r ivc r i l e l s h i v e r i l , apparebit? Uude, i i ine rum 

"labor, . sudor , pavor, aliaeque quxcunque corpori 
noslro acctdiinl passiones? quod sauc non care l 
figura, solidilate, i r ip l i c i dimensione, colore, s i a -
u i r a , e l pondere, pra*terca lang ib i l i i a ie , e l alia re 
qual ibel , quotqnol corporis propria? sunl e i d k u n -
ι i r . Qiioniodo ig i lur quod cst langibi le , non s i l c i r -
cumscr ip lum? u i ex una proprietale reliqua? i n i e l -

Έ ν τίνι γ ά ρ τ ά τ ή ς οίκονομίας κα\ τ ή ς π ρ δ ς 
ανθρώπους έ μ π ο λ ι τ ε ύ σ ε ω ς τού Χριστού φ α ν ή σ ε τ α ι ; 
Έ ν τίνι τδ πε ινήν κ α \ διψήν θ ε ω ρ η θ ή σ ε τ α ι ; Πόθεν 

ό τ ή ς όδοιπορίας κόπος , τδ ίδρούν τε κα\ δ ε ι λ ι ά ν , 
κα\ τάλλα πάσχε ιν δσα τού ημετέρου έστ\ σ ώ μ α τ ο ς ; 
ίρ τό τε σ χ ή μ α κα\ ή ά ν τ ι τ υ π ί α κα\ ή τρισσή δ ι ά σ τ α -
σις , καί τδ χ ρ ώ μ α κα\ ή πηλ ικότης κα\ τδ β ά ρ ο : , 
π ρ δ ς δέ κα\ τό άπτδν ε ίναι , κα \ δσα άλλα Γόια τ ο ύ 
σώματος έστι τε κα \ λ έ γ ε τ α ι . Π ώ ς ούν τδ ά π τ δ ν ού 
π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν ; ίνα έξ ενός γε κα\ τάλλα σ υ μ π ε ρ ι λ η -

Ifganlur, quolquol in Cbr i s to propler assumplam C δσα διά τού π ρ ο σ λ ή μ μ α τ ο ς έν Χ ρ ι σ τ ώ τ ε θ ε ώ -

bnmaniiateni specianlur . Quibus η\Λ Maaionas as-
senl ia tur , Gbr i s ium corpora lum negari ab vo d i -
scrle necesseesi . Ergo ue passum quidcm confile-
b i lu r , e l redemptio noslra cvanescei , alque ab ido-
l is recessus, quod i l le apprime volu i i : vana spes 
noslra e s l , e i qua?cunque nobis a Servalor .s pas-

« i o a e obveaeranl : Evaugelia i l c m n ib i l vcruin 
coulinebunt, et doci r iaa ouinis uoslraque lidcs vana 
l iuic videbitur . 

Ila?c conlra i s lum dic la sunio, qui inc i rcuu i sc r i -
ptionem slul le vociferatar. Non i la lamea se habet 
veriiatis r a i i o ; sed s icu l Ve ibun i carni unituin per-
feclas iitlegrasqne naiuras coas&rvavit, nec a pby-
sicis discessU p n » p r i e l a t i b u s , c l qujieuue Verbuui 

ρητα ι . "Ως εί μ ή τούτοις ΙΟετο, κα \ τδ σεσωματώσθα ι 
αύτδν τδν Κύριον ά π η ρ ν ή θ η άν τελεώτερον. Ούχούν 
ουδέ πεπονΟέναι δ ιωμολόγησε · κα \ οίχήσεται τ ά 
τής ελευθερ ίας ή μ ί ν , καΛ τδ άπηλλάχθα ι ε ί δώλων , 
δ π ε ρ εκείνος έσπούδακε · κενά τ ά τ ή ς έλπίδο; , κ α \ 
δσα διά τού σωτηρίου ή μ ί ν προσγέγονε πάθους · τ ά 
γούν Ε υ α γ γ έ λ ι α , ή κ ι σ τ α δ ή τδ άληθίζεσθαι δ ι α κ ε κ τ ή -
σεται , κα \ δή και όφθή α ύ τ ψ μάτα ιον τδ κ ή ρ υ γ μ α 
κα\ ή π ί σ τ ι ς η μ ώ ν . 

Ταΰτα μέν ούν ε ιρήσθω πρδς αύτδν , τδ ά π ε ρ ί ­
γ ρ α π τ ο ν ά λ ό γ ω ; κ ο μ π ά ζ ο ν τ α . Ούχ ώδε δέ ό τ ή ς 
αληθείας Ι χ · ι λόγος, άλλά κ α θ ά π ε ρ δ Λόγος . έν«υ-
Οε\ς τή σαρκι , τάς φύσεις τελε ίας κα \ ά v ε λ λ ι π i ί ; 
δ ι ετήρησε , κα \ τ ώ ν φυσ ικών ούκ έξέστηκεν ίδ :ο ί -

c s l , diversa a corporc inausit subsiant ia ; sic c l i i m I) μ ά τ ω ν , μ ε μ έ ν η κ ε δ έ κ α τ ά γε τδν τού εΐναι λ ό γ ο ν , 
corpusdivcrsum a Vcrbo esl , quod a l l i n e l , inqnam, 
ad propriefalctn : n o a e n l m a p iopr i i s s e c e s s i r n o -
tiouibus. E l s icn l i faciinn Dei corpus noa dcs i i l 
essc corpus, olsi ad meliorcai oninino coiul i i io i ic in 
vir lute Vi-rbi i rans la luut , i l a uc pbysicis t quidein 
proprieiai ibus hpoliaium ΓιιίΙ. Al ioqu i quoiuodo 
sar la lecia e»sct inlegri ias , quaui taincn de Cbr i s io 
ecelcsiaslicum magisicr ium i r a d i l , s i c m in dci ia le 
ita e l iam in bumanilale? 4 3 ^ r i c si quid ad bu-
maoi ia ie in pcrtinens sublraberctur, nedum rei i o -
lcgr i l as , sed ue rcs quideiu omuino reliqua iuref. 
Utioinodo ergo senicn Abrabic a p p r c b c n d i l , si boc 
ipsum in Cbr i s lo non c i rcumscr ib i iu r ? Q I O H K K I O 

debuii per oiunia fralribus asbiuulai i , is qui iu i m i l -

έτεροίο^ς έχων π ρ δ ς τδ σ ώ μ α , ο ύ τ ω κα\ τδ σ ώ μ α 
έναντύυς έχει π ρ δ ς τδν Λόγον, κ α τ ά γ έ φ η μ ι τ ή ν 
ιδ ιότητα · ουδαμώς γ ά ρ τών ιδίων άποπεφο ί τηκε γ ν ω ­
ρ ι σ μ ά τ ω ν . Και ώς γενόμενον θεού σ ώ μ α , ο ύ κ 
ά ^ ή ρ η τ α ι τδ είναι σώμα , εί κα \ π ρ δ ς τδ βέλτ ιον 
δλον τή δυνάμει τού Λόγου μετεστο ιχε ίωτα ι , ο ύ τ ω ς 
ουδέ τών φυσιχών Ιδ ιωμάτων έστέρητα ι . Έ π ε ι 
πού σωθήσεται τδ τέλειον, κ α τ ά τήν έκκλησχα-
σ : ικήν διδασκαλίαν έ π \ Χριστού , ώ σ π ε ρ έν Οεότητι 
ούτο> δή και έν ά ν θ ρ ω π ό τ η τ ι ; Εί γ ά ρ τ ι τών είς τ η ν 
τελε ιότητα ήκόντων άφαιρεΟείη, ού μόνον ού τ έ λ ε ι ο ν , 
άλλ' ουδέ ύ π ά ρ ξ ε ι ε ν δλοις. Πώς ούν σ π έ ρ μ α τ ο ς 
"Αβραάμ ε π ι λ α μ β ά ν ε τ α ι , εί κατ* α ύ ; ό γε τοϋτο 
π : ρ ι γ ρ ά φ ε τ α ι ; Πόθεν ώφειλε κατά πάντα τοΤς ά ο ί λ -
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φ ο ί ς δμο ιωθήνα ι ό έν πολλοί ; αδελφοί ; πρωτότοκος , j 
6 π ε π ε ι ρ α μ έ ν ο ς κ α τ ά π ά ν τ α καθ* ομοιότητα τήν 
ή μ ε τ έ ρ α ν ; Πώς υίδς τοΰ Δαβίδ χρηματ ίσε ι ε , κα \ 
υ ί δ ς τ ή ς π α ν ά γ ι α ς Παρθένου, ή τά τ ή ς γενεαλογίας 
Ι κ τοΰ Δαυιτ ικού κάτε ισι φ ύ λ ο υ ; ΕΙ μή που κα\ 
α υ τ ή τδ ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν έ π ε φ ή μ ι σ ε , ώ σ π ε ρ διά σ ω λ ή -
\ ο ; διαδεδυκέναι τδν Λόγον δι* α υ τ ή ς · ίνα δλον τδν τ ή ς 
φαντασ ίας κα\ δοχήσεως άκρατον, κατά τούς εαυτού 
δ ιδασκάλους , έ γ χ έ η τ α ι . 

Π ο ύ τών ε υ α γ γ ε λ ι κ ώ ν κ η ρ υ γ μ ά τ ω ν σωΟήσεται ή 
α λ ή θ ε ι α ; τού μίΛ τ ώ ν εύαγγελ ισαμένων τδ Χριστού 
μ υ σ τ ή ρ . ο ν λέγοντος · Β'6Λος γενέσεως Ίησοΰ 
Χριστού υιού Αα&δ, υΙού Αβραάμ; τού δέ, δτι 
Ό Λόγος σαρζ έγένετο καϊ έσκήνωσεν έν ήμίν. 

Ο *δέ αύτδν Χριστδν τοις λιθάζουσιν δ συλλιθάζων 
ε δ ί ς α τ ο άν λέγοντα · ΤΙ με ζητείτε άποκτεϊναι, 1 
aropuixov δς την άΛήΟειαν ύμιν ΛεΛάΛηκα ; 
Πού τ ώ ν ίεροφαντών κα\ θεολόγων Πατέρων η μ ώ ν 
ή δ ςδασκαλ ία ; οί γεγόνασι τών Χριστού μυστηρ ίων 
τ α μ ί α ι και κάτοχοι τ ώ ά γ ί ψ Π ν ε ύ μ α τ ι , κα\ τέλειον 
ή μ ί ν τδν αύτδν έν Οεότητι κα \ τέλειον έν ά ν θ ρ ω π ό -
τ η τ ι , δ ι α ^ η δ η ν έκδιδάσκουσιν, όμοούσιον τ ώ θ ε ώ 
κσΛ Π α τ ρ \ κατά τ ή ν θεότητα, κ α ί ήμίν κατά τήν 
α ν θ ρ ω π ό τ η τ α , π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν τδν αύτδν καϊ ά π ε ρ ί ­
γ ρ α π τ ο ν . Τ ί δέ όλως η μ ά ς ώνησε Χριστδς π ε ρ ι γ ρ α -
π τ ο ύ ς γ : δντας, ει μ ή τ ώ όμοίω τδ δμοιον άνεκάθηοέ 
-.ε κ α ι ές-.άσατο · εί μ ή τδ παν δπερ έσμέν πλην 
ά ; - α ο τ ί α ς π ο ο σ ε ί λ η φ ε ; Τδ γ ά ρ άπρόσληπτον , φασ\ν, 
άΟερά-τευτον. Έ ν οΤς γ ά ρ ή φύσις έδείτο τής ανα­
π λ ά σ ε ω ς , ανάγκη κ α τ ά πάντα δμοιον τή φύσει 
γ ε ν έ σ θ α ι . Άλλα μή ποτε οί νύν τ ή ς πλάνης κα\ < 
ε ώ ν εκείνου δογμάτων προασπίζοντες εΓποιεν, δτι 
ούκ ή κ ο ύ σ α μ ε ν Μέν ονν γε έΐς πάσαν τήν γην 
έξή.Ιΰεν ό φθόγγος αυτών, καϊ είς τά πέρατα της 
CIKC χαμένης τά βήματα αυτών. Ούτω δέ ά π ε τ υ -
φ ' ώ θ η σ α ν τ ή εαυτών άπονΌί:*, κα\ τούς οφθαλμούς 
α υ τ ώ ν έ κ ά μ μ υ σ α ν , ν.αΐ τοίς ώσΐ βαρ ίως ήκουσαν, 
κ α \ π ρ δ ς π ά ν ότ-.ούν είς εύσέβειαν ήκον, π ε π η ρ ω -
μενον τδ όπτ ικδν τ ή ς διανοίας κτησάμενοι · ούκ 
έναυγάζοντα ι τ ψ τ ή ς ευσέβειας φ ω τ \ , πρδς τ ά ς 
ε ύ α γ γ ε λ ι κ α ς κα\ π α τ ρ ι κ ά ς φωνάς άπανα ισ /υντήσαν -
τ ε ς , και άνερυθριάστως άντ ικαθιστάμενοι . Διδ ουδέ 
α π ο λ ο γ ί α ς αύτο ίς π α ρ ά τ ψ δ ικα ίψ κ ρ ι τ ή τρόπος 
ύπ*>λειφθήσετχι. 

κ Γ . Εί δέ διαιρείσθαι έδόκει ά π δ τού γ ε γ ρ ά φ θ α ι 
τ δ ν Χριστδν , κα \ κ τ ί σ μ α μόνον καταλ ιμπάνεσθα ι , 
ύραν έςεστι μ ή ποτε ουδέ έμψυχον κτ ίσμα κατά τδν 
εαυτού λόγον τδν Χριστδν καταλέλοιπεν . Ε ί γ ά ρ μ ή 
τέλεον έν α ύ τ ώ σωζομένας τάς κατά τδν άνθρωπον , 
δ ν ά*έ)αβε, φ υ σ ι κ ά ; δ ιαφορά ; έδόξαζεν, ούδέτδ είναι 
άνθρωπον σ υ γ κ ε χ ώ ρ η κ ε ν . Έ π ε Ι πόθεν αί φύσεις 
συσταίεν α ύ τ ώ ; "Ωσπερ γ ά ρ πα ρούσα ι αί φυσικα\ 
σώζουσι δ ιαφορα \ , ούτω κα\ άπούσαι φθείρουσιν. 
Ό ; εΓ τ ις τούτων άφέλοιτό τ ι τδν Κύριον, ού μόνον 
ψ./ .δν άνθρωπον ε ίποι , άλλ* ουδέ έμψυχον, κα \ άνεν-
έ ρ γ η τ ο ν αύτδν κα\ ανδριάντα μόνον άποσχεδιάσας 
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lis fratribus eet primogenitus is qui per omnia 
ad similitudinem nostram fui l tenlalus 1 1 Τ Quo-
modo filius sit Davidis, el iiltus saaciiesimae Yirgl* 
nis, cujus genealogia de Davidica tribu deduciiur? 
Nisi fortc el ipsi Virgini incircumscriplioaeia Ma-
monis adjudicavii, iia ul Verbum pcr eam ( ui di-
cluin csi) ceu per iislalain perlransierit : aique is 
ita loto Pbantasiaslanim el Docelanun calice; niore 
stiorum magistrortun , se proluil. 

Quomodo iiem evangelicorum prxdicaloruai si l 
incolumis verilas? quormn alius Cbrisli ntyslcriuiu 
evangelizans ait : Liber generalionis Je$u Chrisli 
filii David, filii Abraham A l iu s aulem : Εί Ver-
bum caro (acium eil, et habitavh in nobis u . Sed 
noster auclor ne ipsi quidem acquiescil Cbiislo 
lapijJanlibus sedicenli : Cur me quccritit interficere, 
h$minem qui verilalem vobis loculut $um **? Ubiuam 
bicropbanlariiui et ibeologortim Palrum noslroruai 
magisierium ? qui roysierii Cbrisii fucre cuslodcs, 
sancto Spirilu afflati, Chrislumque perfeclura ia dei-
talc, perfeclum ilem in bumanilale, diserlis verbis 
nos docuerunl, consubstaniialem Deo P a i r i divini-
la le , nobis auiem bumauitale, circumscriplum 
eumdem el incirciimscripiuin? Quid vero nobisoin-
nino profuil Cbrisltis, qui sumus circuinscripli, 
nisi is re simili similem purgavil alque saaavit; 
nisi loluui qnod nossumus, dcinpto peccalo, as-
smupsil? Naai quod sumi non polest, ne sauai i 
quidein posse aiunl. Eleuini in quibus naiura ege-
bal rcToriuatioae, oporiuit cuiu prorsus similem 

• fieri no*lra> natura?. Ncquc jam diraiil bodicrni 
paironi erroris dogmaiiunque Maaioax, nos praedi-
cationem non audivisse : Profecto i / i omnem terram 
exivil sonus eorum, et usque ad lerminoi mundi 
verbd eorum In lanlum excaicavil eos siullilia 
siia adeoquc oculis cxculiertinl, el auribus ^ravi-
ter audierunl, el coutra oribodoxiam qiiaqueversue 
irrueniul! Meniis oculuni excaecatum gercntes, noa 
illustrantur reclac religionis luiniue, Patrum evan-
gelicis vocibus impudenler resistunl, c l absque 
ulla revereaiia coiilradicuat. Quamobreai nulluui 
dcfensionis genus apud jusium judicem eis super* 
eril. 

^ 27. Quod si Mamonae videlur dividi ('brislus duai 
depiugiiur, el res creala tatitununodo remancro, 
superesl videndum aa forie ne aniniaiam quidem 
creaturam, sermonis sui lenore, Cbrisiuai ossepa-
liaiur. Nisi enim plaae incolumes honiinis quein 
Verbuin assuinpsit pbysicas qualilales bic existi-
mai, ne bomiiiein quiilem esse coucedil. Nain quo-
ntndo naiurae ei couslabanl? Sicul eniin pbysic.i: 
differenliic i ia iuram prxsentes conservanl, iia ab-
seir.es eamdeui periinunl. Quare si quis bas Doniino 
eripucii i , non tam merum bomiiiem i|rsmti dicei, 
quaui eiiam iaanimaluui el hiaciuosmn; dcnique 

· ' Rora. v i i i , 29. " l i ebr . iv , 15. 3 3 M a l l b . i . i . ·» Joan. i , il.uJoan%\mt 40. · · P>»!. 
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iiif dc inceps , p r a l e r s l a l uau i , reliqutiin ΓαςϊβΙ. Α λοιπόν άπολ ίπο ι . "Οντως δυασεβείας ταυτ \ τά δ ι α ­

νοήματα , ού Χριστ ιανών δόγματα , ά π α γ ε , εκείνοι; V e r ^ s u n t ista impiela l i s connneiUa, non C b r i s i i a -
norum dogmala, a b s i i ! sed Mainoua* cogilalus e l 
canceptiones. Quid porro dicet «i con?paralio i u -
s i i iua tur C I I I I I l i omine , cum uua s i l iiiaiuscnjtisquc 
bominis persoua, q i i i ex duabus conslat naturis , 
quarum altera conspicua esi c l c i rcuniscr ip ia ct 
liguram proe se ferens, allera vcro meuii lanluiu 
o c c u r r i l , nec dcl ineatur? S i quis, inquam, bon i i -
i i fn i depinxerit , nuiu ci vidubilur visibile cmn i u -
x i s ib i l i configurare? vcl animaui a corpore 44 
teparare, qtiod n ib i l al iud quam mors es l? Quitl 
r i i i in esl mors , nisi aniinas a corpore separaiio? 

E l jam aliqnis inorito admodiim sic Mamonain 
alloquerelur : T u ergo imih i auri cbriatus crapi i la , 

δέ φρονήματα x x l κ υ ή μ α τ α . Τ ί δ ' άν ε ίπε π ε ρ \ τοΰ 
κατά τδν άνθρωπον συγκρ ίματος , μ ι α ς υποστάσεως 
δντος τοΰ καθ* έκαστον ανθρώπου , έκ φύσεων δε δύο 
συνεστηκότος, κα'ι τη ς μέν φαινόμενης και π ε ρ ι γ ρ α ­
φ ό μ ε ν η ς , προσέτι δέ κα\ ε ικον ιζόμενης , τ ή ς δέ 
νοούμενης κα \ ού γ ρ χ φ ο μ έ ν η ς ; Ει τ ι ς ά ν θ ρ ω π ο ν 
είκονίσειεν, άρα έδόκει α ύ τ φ συνεικονίζειν τ ιρ 
όρατφ τδ ά ό ρ α τ ο ν ; ή διαιρείν κατά τε ψυχήν κ α ί 
σώμα , δπερ ουδέν έτερον έστιν ή θάνατος ; Τί γ ά ρ 
άλλο θάνατος , ή χωρισμδς ψυχής ά π δ σώματος ; 

Ε ίπε ν ά ν τ ι ς πρδς αύτδν κα\ λίαν ε ίκότως ' Συ ού> 

τήν πολύχρυσον έκπ ιών μέΟην, κα\ τ ψ χρυσω ή τ τ η -
π pccunia? cupidi la lc v i c l a s , ciqua baud secus de- Β θε ίς , καί ύποκύψας κατά τδν Μίδα ν εκείνον τδν π ά λ α ι 
di lus , qiiam il le vc icr is l | is lori ;u Midas, quuptc in 
compbiribus ex auro vasis aul c i i am colori is labn-
l i s , pcr diversa lo<%a iii iagiuem lnam cliaraxaudain 
rnras, tuaiie dogmaia agnoscis? circumscribfsnc 
inia cum his animam l i iam? vel liaic a corpon» iuo 
saparatur? quod idoin osi ac d i ce re : Moreristie dum 
h » c agjs, atisecus? (J:inam vcro stairm dirumpere-
r i s , ne (alia advcrsus Cltr is i ianos pairares! Qua'em 
porro auimam liaboas, u l rum caninam an sui l lam, 
a:i alicujus si lvesiris i u r a \ ipsc vid» as ; cx le roqu i , 
quod dum i la loquer i s , i r ra l ional ibus an in iami-
1) is absnrdior sis , feiisque a c c r b i o r , propler-
ca qtiod abjcclo οιιιιιϊ Dei l i iuore uaiversam C b r i -
s l i anornm rcligioneui oppngnas, equidein veheinen 

ίστορούμενον, κα\ έν πλείοσι χρυσώμασιν έτι δέ κ α ι 
χ ρ ώ μ α σ ι κατά διαφόρους τόπους τήν σεαυτού έ γ χ α -
ράξας είκόνα, ήσΟου τ ώ ν π α ρ ά σού δ ο γ μ α τ ι ζ ο μ έ -
νιυν; σ υ μ π ε ρ ι έ γ ρ α ψ α ς τούτοις κα\ τήν σήν ψ υ χ ή ν , 
ή κεχώρισται τού σού σ ώ μ α τ ο ς ; ταύτδν δέ ε ί π ε ΰ ; 
τέθνηκας ταύτα πράσσων , ή ο ύ ; Ώ ς δ?ελόν γε ά π ε £ -
ί ά γ η ς αύτ ίκα , ώς άν μ ή τοσαύτα κ α τ ά Χ ρ ι σ τ ι α ν ώ ν 
δράσειας . Ό π ο ί α ν μέν ούν ε ίχες ψυχήν . είτε κυνε ίαν , 
εΐτε χοιρείαν, ή θηρίων τινών α γ ρ ί ω ν , αύτδς ά ν 
ε ί δ ε ίης ' δτι δέ έν ψ ταύτα έλεγες , τ ώ ν άλογων ή ς 
άλογώτερος , καί τών θηρίων π ικρότερος , τδν θε ίον 
όλοτρόπως διωσάμενος φόβον, κα\ τήν Χ ρ ι σ τ ι α ν ώ ν 
άπασαν έκπολιορκών Οεοσέβειαν, κα\ σφόδρα ά ν 
ίσχυρ ισα ίμην . Ούκ έδει σε οΤς έ π ρ α τ τ ε ς ακόλουθα 

»er aflirmo. Nonne oporlebal te consentanea factis ^ φρονεϊν τε κα\ λ έ γ ε ι ν ; και μ ή σαυτψ τε κ α ι τ ή ά λ η -
tuis c top i aa r i e i d icere? non auiem libimet ac ve-
r i ia t i comrari tnn, al iud quidem agcre, aliud dog-
ma t i zc i e? S i ergo ipse banc l ib i rem non persua-
dcs, imtllo niiniis aliis pcrsuascris. Quin ei ia iu in 
prel io babcri atqtie bonorari imagiues (uas juss i s l i , 
i\ix le mamlanie saai faclae, nec leve paeua? per i -
tu lum Uli itupeadebat qui jussis luis niorem uou 
gererel. Prorsus u i i l lc supcrbus ac barbacas Baby-
loains, cujus eliam vcre mores iracundiamqueaemu-
iaris , qui celebre illtitl s imulacrum fabripavi t , cre-
r iumque adorari niandavii , morie acerbissima iis 
dccreta qui cdic lo non obeilivissenl, Propierea ty 
<|iii C b r i s l i iconein dejccisl i , luatoqne su l i s l i tu i s i i . 

θεία ενάντιου μενον, έτερα μέν δρ£ν , έτερα δ έ δ ο γ μ α -
τ ί ζ ε ι ν ; Εί ούν σαντώ ούκ έπε ίθου , σχολή γε α ν 
έτέροις έ π έ π ε ι σ ο · άλλά κα\ θαυμάζεσθαι κα \ π ρ ο α -
κυνείσθαι τ εθέσπ ικας ά χ α τ ε σ κ ε ύ α σ α : , κα\ κ ί ν δ υ ­
νος ήν ού μ ικρδς ή ζ η μ ί α , φ τδ θεσπισθέν ο ύ κ 
έ π ρ ά τ τ ε τ ο , κατ ' εκείνον τδν Βαβυλώνιον, τδν α λ α ­
ζόνα κα\ βάρβαρον, ού κα \ τδν τρόπον ώς α λ η θ ώ ς 
και τήν δυσμένειαν έζήλωσας, δς τήν πολυθρύλλητον 
είκόνα έκείνην τεκτηνάμενος κα\ άναστήσας , π ρ ο σ -
κυνείσθαι δ ιεκελεύετο, κα'ι θάνατος ήν π ι κ ρ ό τ α τ ο ς 
τοίς άπειθούσι τοίς νενομισμένοις ή δ ί κ η . Διδ fiij 
κα ι εικότως ό τήν Χριστού είκόνα καταβαλών , τ ή / 
δέ οίκείαν κα\ άντίθετον άντ ιπαρατ ιθε ι ς , ούκ άλλο τ ι 

n ihi l al i i id quam Ant icbr i s lus j u rc ineriloqtic i epu- j) ή Α ν τ ί χ ρ ι σ τ ο ς δ ικαίως άν νομ ισθε ίη . Πόσους ά ν 
θανάτους υ π έ σ τ η ς , έπ ι τοΰ σού νομ ίσματος χ α ρ α ­
κτηριζόμενος κα \ τ υ πού μένος ; άλλ' ά π α ξ ύπδ τ ή ς 
ασεβείας κα\ παρανοίας ψυχή τ ε θ ν η κ ώ ς , τών α π ε ί ­
ρων εκείνων θανάτων ούκ ε ίληφας αίσθησιν . Τ ο ι α ύ τ α 
μέν ούν τ φ ούτω διανοησαμένψ κα \ δράσαντι , ε !ς 
δέον άν κα\ εύστόχως , ώς ο ιμα ι , λ εχθε ίη . Ή μ ί ν δέ 
κα ιρδς έ π \ τήν τών ζητουμ4νων διαφοράν μ ε τ α β ή -
σεσθαι, κα\ τήν π ε ρ \ αυτών διάσκεψιν π ο ι ή σ α σ θ α ι , 
ώς μ ή έπ \ πλείον δ π ε ρ \ αυτών παραδράμο ι λ ό γ ο ς , 

κ η ' . ^ανερδν ούν τοζς νήφεσιν [νήφουσιν] , ώ ς έ π ί 

lamliis es. Qtiol morlcs pai i deberes, dum i a iuis 
uummis Oguraris aique excudcr is ! Sed cniai lu ob 
impiciatem luam atque demeuliam sentel animo 
morlaus, innuinerabil iuin i l larum mort imn scnsu 
< a ru is l i . H.ec advorsus istum ista opinaulem agen-
(«•iiiqne, apte e i p r o m c i i i o , u l a r b i i r o r , dicta s i n i . 
Scd jam tempiis est Iratiseuiidi nd proposiiaruai 
t; . .csiionuiii d is l inr l ionem e l exposi i ioncm, ne d i u -
l . i s sermo de bis difTeralur. 

c i 8 . Porspicuusn (37) esl i g i l u r i i s , qui sobria 

iT>7) Ex boc vorabulo usque ad verba simul inho-
to i f t /u r (t:ap. 50), excerplum ex nis. Ni^epboro 
^ s i i . l La i ine F r . Turrrano auclore, apud Ganisium 

Aniiq. leci. ed. Basnag. t. II, p a r i . Η, p. 45, quera 
in ie rpre iem, paucis miUaUs, bbeater seqaor. 
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row νυν προχεχειρισμένοις Ιστιν είπείν, δτι άρχε· Α menle sunl, ut in prasseali iractaiione dici potest, 
τυπδν έστ ιν αρχή κα ί π α ρ ά δ ε ι γ μ α ύφεστηκδς τοΰ 
άπ* α υ τ ο ύ χαρακτηρ ι ζομένου είδους, κα\ τ ή ς π α ρ ­
α γ ω γ ή ς τοΰ προσεοικότος α ίτ ιον . Τ ή ς δ' αύ είκόνος 
ορ ισμδς το ιούτος , ώ ς έ π \ τ ώ ν τ εχνητών τούτων τ ι ς 
ε ίποι · ε ί κών έστιν ομοίωμα, α ρ χ ε τ ύ π ο υ , δλον έν 
έαυτξ τοΰ έντυπουμένου τδ ε ΐδο; διά τ ή ς έ μ φ ε ρ ε ί α ς 
έ ν α π ο μ α τ τ ο μ έ ν η , τ ψ δ ιαφδρψ τ ή ς ουσίας, κ α τ ά τήν 
ύλην κ α \ μόνον παραλλάσσουσα · ή μ ί μ η σ ι ς αρχε­
τ ύ π ο υ κα\ ά π ε ί κ α σ μ α , τ ή ουσία κα\ τ ψ ύποκε ιμένψ 
δ ιαφέρουσα, ή τ έχνης αποτέλεσμα κ α τ ά μ ί μ η σ ι ν 
τοΰ α ρ χ ε τ ύ π ο υ ε ίδο ποιου μ έ ν η , ουσία δέ κα\ τ ώ ύ π ο ­
κ ε ι μ έ ν ψ δ ιαφέρουσα. Εί γ ά ρ μ ή δ ιαφέρε ι έν τ ι ν ι , 
ούκ ε ί κ ώ ν , ουδέ άλλο τ ι π α ρ ά τδ αρχέτυπο ν έστ ιν . 
Ούτω μέν ούν ή ε ί κ ώ ν , ομο ίωμα και έ κ τ ύ π ω μ α 
δντων κ α \ ύφεστηκότων έστί . 

κ θ ' . Τ δ δέ εΓδωλον α ν ύ π α ρ κ τ ω ν τ ι νών χα\ αν­
υ π ό σ τ α τ ω ν άνά πλάσμα , οποίας δή τ ι νας Έ λ λ η ν ε ς ύπ* 
άσυνεσ ία ; κα \ άθε ίας , Τρ ι τώνων τ ινών κα \ Κ ε ν τ α ύ ­
ρων κα \ άλλων φ α σ μ ά τ ω ν ούχ ύφεστώτων , μορφάς 
άναπλάττουσ ι . Κ α \ τ α ύ τ η αλλήλων είκών τε κα\ εΓ­
δωλον ά ποδιά στέλλονται, ώστε οί μ ή δεχόμενοι τ ο ύ ­
των δ ιαφοράν , δ ικα ίως άν είδωλολάτραι κληθείεν . Κ α \ 
αί μ ί ν ε ικόνες , κα\ αγαθών κα ι φαύλων είσιν ε ί κ ό ­
νες , ώ ν κα \ ή δόξα διάφορος. Τών μέν γ ά ρ α γ α θ ώ ν 
τ ι μ η τ έ α ι , τών φαύλων δέ ά π ο π ε μ π τ έ α ι , κα \ έν ίσψ 
• ίδώλοις φευκτέα ι * κάκείναι μάλ ιστα , δσαις χιΧ 
ι ί δ ώ λ ω ν σέβας τών παλα ιών τ ίνες , κακώς καΛ άθέως 
ανέθεσαν , τδν τών δλων θεδν κα\ τήν π ρ ώ τ η ν αίτ ίαν 
ά γ ν ο ή σ α ν τ ε ς . "Οπερ ή τε π ρ δ ς τούς οικείους τών 
ε μ π α θ ώ ν και ύλ ικωτέρων ά π ε ι ρ γ ά σ α τ ο π ε ρ ι π ά θ ε ι α , 
ή τ ε τυρανν ι ς , τ ή ς προσηκούσης δόξης τούς θεσμούς 
χαΧ δρους πλεονεκτήσασα . Διδ είδωλον έπ ί τ ίνος τών 
Αγαθών ούκ άν λέγοιτο , τ ψ προε ιλήφθαι μάλ ιστα 
τήν φ ω ν ή ν έ π \ τ ώ ν εθνικών σεβασμάτων , & τοίς 
δαίμοσι δ ιά τ ώ ν θυσιών προσφέρετα ι , κ α τ ά τ ή ν 
άκοστολ' .κήν £ήσιν . 

λ ' . Ούκ άκαιρον δέ οΤμαι έ ν τ ψ παρόντ ι , κα\ τούτο 
προσθείναι τ ψ λ ό γ ψ , δτι ή ε ίκών σχέσιν έχει πρδς 
τδ ά ρ χ έ τ υ π ο ν , κα \ α ίτ ιου έστ\ν α ίτ ιατόν · α ν ά γ κ η 
ούν δ:ά τούτο κα \ τών πρός τ ι εΓναί τε ταύτην κα \ 
λ ί γ ε σ θ α ι . Τ ά δέ πρός τ ι , αυτά ά π ε ρ εστίν , έ τερων 
ε ίναι λ έ γ ε τ α ι , κα \ αντ ιστρέφε ι τ ή σχέσει π ρ δ ς 
άλληλα · ώ σ π ε ρ δ π α τ ή ρ υ Ιού π α τ ή ρ , κα\ Ι μ π α λ ι ν 

arcbeiypum esse principiuin ctexemplar, quod per 
se exsistit, ejus fonnae quai ab ipso expriaiilur, e( 
derivalionis, quxetassimiiala osl, causam. Definilio 
auiem imaginis haec erh, m de iis quae ane fiunt, 
dici polesl : imagu, iuquam, esl similitudo arche-
typi, quae in se lolain speciem sivc formam iigumii 
per assimilationem cxpriuiit, sola diversilale sub-
slautiae sccundum maleriam ab eo dilferente : aut 
imilalio archeiypi et assimilaiio, subsianlia ac sub-
jecto differens : aut arlts effodus sccandiim imiia-
(ionein arcbeiypi formalus, substaulia lamen ct 
iubjecto differens. Nisi enim aliqua in re difforret, 
non imago nec alind quid, praeter qwaun archcty-
puai,esset. Sic igilur imago, snnilituJof ct forina 

R esl ab iis, qnx perse sunt, expressa. 
29. Idolum vero ficlio eorum quae non cxsistunl 

neque per se sunl (38) : cujusmodi 4 5 s u n l foriuae 
quaedain quas e ibn ic i fatue alque ineligiose con-
fingunt, ut Tritonnm, Genlaiirorum, aliorumque 
phanlasmalum qua; non subsislunl. Sic imago ei 
idolum invicem disliiiguuiilur. Quare qui bOrum 
differenliani nonapprobant, merilo hlolalairae vocari 
possunl. Ac imagines quidem , bonorum »que ac 
malorum imagines sunl/de quibus lainen dissimi-
liter exislimandum esl. Nam bonorum quidem iroa-
gines boaorandae sunl ; maloruui vero repudiaada?, 
ela?que ac idula fugiendae, illae potissimum, quibus 
aliqui ex priscis veaeralionem idolorum prave irre-
ligioscque adhibuerunt, uaiversalem Deum priinam-
que causam ignoranles. Quod quidem fecil tum ho-
miaum ctipidiialibus el terrenis rebus servientium 
affeciio, tura eliam tyraunica polestas, finesac jura 
jusli bonoris praetergressa. Ideo uuaquam ia boaa 
aliqua re dicetur idolum, quoniam id vocabtilum 
praecipue usurpatum fuil ia cullu elbnico, qui d « -
mouibus exbibeiur, sictil Apostolus ait. 

30. Arbilror non esse nunc iaopporlumiai nostro 
sennoni addcre boc, babere scilicet haagiaem a J 
arcbeiypum relaiionem causoe el effeclus : quaro 
iieceese cst, ci esse ei dici eorum, qua? sunt ad 
aliquid. Quae autem suni ad aliquid, ipsa Hia qu.b 
quideni suat, aliorum esse dicuniur, et rcciproca-
tur ipsorum inlcr serelalio, ut palcr filii paier, <l 

δ υίδς πατρδς λέγεται υίδς, ωσαύτως κα\ φίλος {) rursus filius palris fiiius dicilur. Similiier amicus 
φίλου, κα ί δεξιδς αρ ιστερού , κα\ έ μ π α λ ι ν άριστερδς 
δεξιού* ομοίως κα \ δ ι σ π ό τ η ς δούλου δεσπότης , κα \ 
έ μ π α λ ι ν , κα \ ε ί τ ι τούτοις προσόμοιον. Ούτως ούν 
κ α \ ά ρ χ έ τ υ π ο ν , είκόνος ά ρ χ έ τ υ π ο ν κα\ ε ί κ ώ ν , 
αρχετύπου ε ίκών · κα \ ούκ άν τ ι ς άσχετον είκόνα 
τ ο ύ τίνος είκόνα φ α ί η . "Αμα γ ά ρ συνεισάγεται χα\ 
σ-^νεπιθεωρείται θατέρω τδ έτερον · κάν που οΓχοιτο 
τ δ άρχέτυπον , άλλ* ή γε σχέσις ού συναπολήγει · ού 

(38) S ic eliatn M.icarius : ΕΓδωλον ανυπόστατου 
π ρ ά γ μ α τ ό : έστ ι δ ι α τ ύ π ω σ ι ς : Idolum rei imubtisten* 
tis fiyuratio eil.Tb μ έν είδωλον ουδεμία ν ύπόστασιν 
l/zi' rmllam habet tubiiitentiam idolum. E l aiox : 
Ε π ε ι δ ή "Ελληνες άναπλάττουσι τ ά ς ούχ ύφεστώσας 
μορφάς . Σ φ ί γ γ α ς τ ι ν ά ς κα\ Τ ρ ί τ ω ν α ς · Α ιγύπτ ιο ι δέ 
κν /οπροσώπους κα \ βουκέφαλους λέγουσιν, είδωλα 

amici, el dexlrum sinislri, el reciproce sinisimai 
dexir i : Ilein doaiintisservi, el similher in aliis rjtis-
modi. Sic igitur prololypum, imaginis prolotypuiu ; 
et imago, protoiypi itnago; nec ullus imagiuum rc-
latione soluiam, alicujns iinagincm diccl. Siinul 
enim allcnun ctim ulruque iiilroducilur cl cogita-
tur : et licct arcbeiypinn alio abierit, relaiio lamen 
non simul esse desiii; I I O M enim ralio simnl iutcr-

καλεί τά τ ώ ν ούχ ύφεστώτων δ νομοθέτης ε ί κάσματα . 
Qnoninm Grwci carentes subiistentia foimus con/in-
gunt, S})lnnge$ quasdam aique Ttitones; /Egyitii 
aulem cgnovepfialos et bucephatoi, idcirco leguiatof 
(Moytes) idola appellut has rerum non sttbmteniiuni 
imaginet. l l iac divus qnoque Patilu> l Cor . v m , 4 : 
iSiliil e$t idotum in mundo. 
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emidt,. i u omnia quaj ejnsino.li sun l inanal : s i - Α γ ά ρ έ π \ πάντων τών το ιούτον ό τού συναναιρείσΟαι 

quidein aliquando relalioues incolumes ιcuinticiit 
rcbus t>rhal3D el niida», u i in palre e i filio e i s i m i l i -
bus evcu i l . E imi eniro, qui rceessil , taiiqiiam prav 
»>eiilem, dum pers i in i l i i i id incni et nionioriaiu forma 
«*i intago os ieudi l , relalioiiein ci im lomporc cont i -
ni ia iam s c r v a l : id es l , s imil i l t ido iv la l io qtia»dam 
inedia cx l rcmis inlcrjecia es l , forniae soilicet as>i-
uiilata?, vi cui assimilata cs l , copulans cam cmn ima-
gine, l icei n i l u r a difleral . ftisiciiim titrumqiie aliud 
c l atiud nafiira cst, ιιοιι lamen alius c l al ius, sed 
ipse ίIIο ctijns imago esi : por figuraui cnixii forma\ 
quai a principio cxs l i i i f , rogni i io illtitb formse efl i-
c i l u r , el in ipsa figura i l lc ipso qui piclus es l , con-
s p i c i i u r ; quod quidcm isi alio eortim, qua» lwjus-

διήκει λόγος · έσθ*δτ? γ ά ρ και αί σχέσεις κ α τ α λ ι μ -
πανόμενχι δ ιασώζονται , τ ώ ν π ρ α γ μ ά τ ω ν ά π ο ρ φ α ν ι -
ζόμεναικα' ι στερόμεναι · ώ ; έπ ι τ ε πατρδς κα\ υ ίου 
κα'ι τών όμοιων έχε ι . Ό ς παρόντα γ ά ρ κα\ τδν ά κ ο ι -
χόμενον διά τε τ ή ς έμφερε ίας κα\ μ ν ή μ η ς ή μορφ.ής 
έμφαν ' ζουσα, συμπαρεκτε ινομένην τ ώ χρόνω δ ι α σ ώ ­
ζει τήν αχέαιν · ή γούν όμοίωσις σχέσις τ ι ς μέση τ υ γ -
χάνουσα, μεσιτεύει τοις άκροις , τ ώ δμοιουμένω φ η μ λ 
κα\ τ ώ όμοιου ντ ι , ένούσα τ ω είόει κα\ σ υ ν ά π τ ο υ σ σ , 
κάν τή φύσει δ ι ή ν ε γ κ ε ν . Έ ί γάρ άλλο κα\ άλλο τή φ ύ σ ε ι 
έκάτερον, άλλ* ούκ άλλος κα\ άλλος · άλλος δέ α ύ τ δ ς 
εκείνος · διά τού τύπου γ ά ρ τού έξ αρχής εΓδους ή 
γνώσις έ γγ ί ν ε τα ι , κα ί έν αύ'τώ τού γ ε γ ρ α μ μ έ ν ο υ ή 
ύπόστασις καθοράται · όπερ ούκ άν έ π ' άλλου τ ώ ν 

niodi st inl , ιιοιι cc ru i lu r , ιιι in palre , aut i i l i o , au l β τοιούτων κατιδείν Ινεστιν,οΓον έ π \ π α τ ρ ό ς , ή υ ί ο υ , ή 

nmico. Ila?c cu im contra ac i l la sc babent : 
unumqtiodque cn im boru i» nou aliud e l aliud esi , 
siquidem eaindeiii sut> taitlia:n part icipanl : alitis 
vero e i airus sunl diversiiate byposlaseon. Quod si 
in bis c i i am in diversas byposlases part i i is relal io 
noti perit, mullft magU. in i l l i s cotiservabilur. Iloc 
vero amplius f i l , quod similhudo eommunitatem 
» oniinis l a rg i tur ; una enim est in ambobus appel-
Idllo. Rcx ei i im d ic i lu r c i i am imago regis; qute 
qii idem dicere possel : Ego et rex Ι Ι Ι Ί Ι Ι Μ Ι suiuus, 
sc i l i ce i prseler snbsianiia? differenliam. 11 «c auterii 
i l iximus ut osiendercmus qtioiuodo imago ad 
: rcbeiypum, ciim iinago considcratur, rclai iuneni 
habeai ; nec idcm s i l cum eo secunduin subsian-

φίλου. Έναντί ιος γ ά ρ ή ταύτα έχει · ούκ άλλο γ ά ρ 
κα\ άλλο τούτο^ν εκαστον, έπε ί ουσ ία ; τ ή ς σ ύ τ ή ς 
κεκοινώνηκεν , ά)λος δέ κα\ άλλος , τ ψ έτεροίω δ ι -
ενηνοχότες τών υποστάσεων. Κα\ εΓπερ έπ'. τούτοις ή 
σχέσις και ρερ ιζομένοις ού διόλλιται [δ ιόλλυτα ι ] , 

• πολλψ μάλλον έ π ' έκείνοις συμφυλαχΟήσεται . Έ κ 
περιουσίας οέ κα\ τήν δμωνυμ ίαν χ α ρ ί ζ ε τ α ι ή δ μ ο ί ω -
σις · μ ία γ ά ρ έ π ' άμφοίν ή προσηγορία · β α σ ι λ ε ύ ς 
γ α ρ κα\ ή βασιλέως ε ίκών λέγετα ι · εΓποι δ' ά ν , 
' Ε γ ώ κα'ί ό βασιλεύς έν έσμεν , δήλον δέ δτι π α ρ ά τ δ 
τής ουσίας διάφορον. Τ α ύ τ α οέ ήμ ίν ε ιρητα ι , ώ σ τ ε 
παραο^ίςαι τον τ ή ς είκόνος τ ρ ό π ο ν καθ" δν π ρ δ ς τ δ 
άρχέτυπον θ ε ω ρ ο ύ μ ε ν η , τήν σχέσιν έχει* ού κ α τ * 
ούσίαν τό ταύτδν κ ε κ τ η μ έ ν η , ουδέ γάρ δσα κ α τ ά τ ο υ 

l iam, ; 4 6 , ! C C e n i m qwa;i:unqiie de arcbeiypo, prout C αρχετύπου ώς αρχετύπου κατηγορε ί τα ι , κα\ τ ή ς άττ* 

cst arr ln lyp i im, d icunlnr , ncccssario de ejus p » r i -
tt-r in agine d icuulur . Ulnd cnim fortassis esl ani-
i . ia lum, ba'C vero iuanisnaia : aui i l lud esl ra i io -
nis pariiceps e l movutur, Uxc vero sine ratione ac 
siiie inolu. Non ig i lu r ambo idem : quin polius par-
i i ;u s i i n i l i i i h l i i i cm imaginis i n l c r se habent, par-
litn diss imil i iudi i ie iu s u l i s l a i i i i ^ . Quiu ig i lu r iiuago 

generc coruin es i , qnae, mutiiam rclationcm ha-
l*onl, idrin-o lionoraio prolotypo, s imii l bonoraiur 
rmago c jus : el rursiis inbonoralo, s imul in l io i iura-
t i i r , Ergo cii in s i l agnila in bis dilferenlia lutu ra-
lione Ittm dc i i i i i i ion^ ; α ι κ ι μ ί ϋ pictura s i i de gu-
nerc cx lc r i io ru in nibi l μ ιο coaimuiie l iabei i l i i i in cutu 
su!)s?.ainiae uefinilioric; cur incassiim adversarii 
ircji idan), dividi bic na lura l i ic r uui la pulanicb? 
S io l id i i g i l u r a l lu i ih iqu^ uicrito rcpuiabi iu lur . 

31 . Jaiu si oportol dicerc ei iam niido icon no-
mcn proveneril fonnalinuqiie s i i , c tyn io log ; x ra-
l ioncm scqiienles dicimiis essc a vcrbo ε ι κ ω , q i ro l 
quidcm et alias aliquot bab»l significalioncs, sed 
proprie significai : S imi l i s S I I I U . E K boc ilaque verbo 
^Γκω, assumpia l i uc r a v, fit ε ίκών , q u « siguiiicat 
^ i i i i i l i tud i i ieu i . I it h r o nuteni icou injuriaui patitur 
^b boslibus vor i i a i i s , qu:c Clnisic» a^similatnr (3tM. 
Γ«) 'Γ0 cx dirto vcrbo, ceu p r i n c i p o qtiod-jm ei ra-
4:.ce, vc ib i i in quuque εοικε fnrinalur, qtiod ip>niti 

αυτού εικόνος κατηγορηΟήσεται π ά ν τ ω ς . Τδ μέν γ α ρ ε : 
τύ /ο ι , Ιμψυχον · ή δέ, άψυχος * ή λογικδν χτ\ κ ι ν ο ύ -
μενον, ή δέ ά)ογος κα\ ακίνητος · ούκούν ού τ α ύ τ δ ν 
αμφότερα , άλλά π ή μέν έοικεν άλλήλοις τ ώ ειδει, π ή δ έ 
άπ ίο ικε τή ουσία. Έ π ε \ ούν τών έν σχέσει ή ε ί κ ώ ν , 
διά τούτο και συνδοξάζεται τ ώ π ρ ω τ ο τ υ π ώ δ ο ξ α ζ ο -
μ έ ν ω , κα\ έμπαλ ιν ή τ ι μ ω μ έ ν ψ συνατ ιμούτα ι . Τ η ς 
διαφοράς ούν έν τούτοις γνωρ· .ζομέντς έκ τε τοΰ) 
λόγου, κα\ τού ορισμού, τής δέ γ ρ α φ ή ς τών έ ξ ω θ ε ν 
ούσης , κα \ ουδέν επικοινωνούσης τω δ ρ ι σ υ ψ τ ή ς 
ουσίας , τί μάτην οί δι ' εναντίας ταράττοντα ι , δ ι α ι ­
ρεί σθαι εντεύθεν τά φυσικώς η ν ω μ έ ν α δοξάζοντες ; 
Ε μ β ρ ό ν τ η τ ο ι ούν κα\ π α ρ α π λ ή γ ε ς ε ίκότως ν ο μ ; -
σΟή σοντα·.. 

Εί Οέ χρή και όθεν π α ρ ή κ τ α ι και έ σ χ η μ ά τ ι -
σται τούνομα ε ιπε ίν , κατά τον τ ή ς ε τ υ μ ο λ ο γ ί α ς 
τρόπον , φ α μ έ ν δτι άπδ τού εϊχω β ή μ α τ ο ς , δ δή κ α \ 
έτερα μεν τ ίνα σημαίνε ι , ίδ ιοτρόπως δέ δηλοί τ δ , 
όμο ιώ . Έ κ τούτου ούν τού εϊχω προσλήψει τ ο υ κ 
στοιχείου, γέγονεν ή είχων, ή σημαίνε ι τδ ο μ ο ί ω μ α . 
Διδ κα\ υβρ ί ζετα ι π α ρ ά τών έχθρων τής α λ η θ ε ί α ς , 
ή τ ι ς τ ώ Χρ ιστώ έστιν έ μ φ ε ρ ή ς . Έ κ δή τοΰ ε ί ρ η -
μίνου όήματος , ώ σ π ε ρ τινδς αρχής κα\ (.ίζης, κ α \ 
το Ζοικε ^ ή μ α έσχημάτ ;στα ι , δ δή κα\ α ύ τ δ τ £ 

(o9j Reepici l ad C l i r i s i i Doinini diciwui Ego tum verilas, Joan. x iv , 6, et a l ib i . 
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ίμοιούν δήλοι . Τούτων ούτως εχόντων, τ ίνι τών εύ Α 
Είοοτων ούκ ε γ ν ω σ τ α ι , δτι έτερον τ ί έστιν ή τού 
Χρ ιστού είκών παρ* α υ τ ό ν ; Μόνο; δέ ό σοφώτατος 
άγνοήσας τά π α σ ι ; εγνωσμένα , τα ι ς οίκείαις όρμαίς 
κα\ το ι ς άγουσιν Επετα ι , δν έδει. ει γ ε μικρδν ε ίς 
συναίσθησιν τού συμφέροντος ικετο , καν γούν διά 
τήν σχέσιν , εί μ ή τ ι άλλο, ήν έχει π ρ δ ς τδ ά ρ χ έ τ υ ­
πον ή τού Χριστού ε ίκών , σέβειν ταύτην κα\ κ α τ -
α σ π ά ζ ε σ θ α ι . Δήλον ούν ώ ς έΌικεν ή ασέβε ια κα ι 
άμαιΟία τά τοιαύτα άτοπα καΛ πάσχε ιν κα\ ά π ο φ α ί -
νεσβαι . Δέον γ ά ρ τήν τού ομοίου κα \ ανόμοιου μ ε -
ταχε ι^ ί ζεσΟαι φωνή ν , ά τοίς ε ίρημένο ι ς ε ν υ π ά ρ χ ε ι , 
και π ρ δ ς τδ ποιδν ανάγετα ι , ώς άν οί π ε ρ \ τ α ύ τ α 
έσχολακότες εΓποιεν, όθεν ήν αύτώ ποσώς κα\ κ α τ ά 
J p a / ΰ τοΰ περ ί τούτων έφικέσΟαι λόγου, τδ Ταύτδν 
εν ταύθα προάγε ι , ω σύζυγον τδ έτερον, κα\ π ερ ι τήν ^ 
δύσίαν θεωρε ί τα ι . Τ Ων ουδέ μ ία π ρ δ ς τ ά προκε ίμενα 
χ ρ ε ί α . Τ δ ν αύτδν δε μοι δοκεί, μηδέ τδ άΛΛο χα) άΛΛο, 
ό φύαε ι ς αφορ ί ζε ι , π ζ ρ η τ ή σ θ α ι λέγειν έπ ι τ ώ ν τοιού­
των, τ δ δ ε άΛΛοί χαϊ άΜΙος ε ίσάγειν · έπε \ τάς ύ π ο -
στάσ£ΐς χ α ρ α κ τ η ρ ί ζ ε ι , α ί περ άλλον ές άλλου ποιούσι , 
κα\ π ο λ λ ά ς ές ανάγκης υποστάσεις διδόναι, και τοσού­
τους Χρ ιστού ;* -δσα ι π ε ρ κα: είκόνες γ ίγνο ιντο . Κα \ 
ούτως έσοντα ι υίοι πλε ίους , ίνα λοιπδν και τδ Μονο-
7*< i | c δ ν ο μ α εκποδών γένοιτο. Τούτου ; δέ πότερον 
τής α σ ε β ε ί α ς τ ι ; δ ι α μ ω μ ή ι α » τ ο , ή τ ή ; άνο ία ; ο ιαγε -
λάσειε , κα ι δπόσον ουδέ π α ρ α σ τ ή σ α ι τφί\ ε ίπείν 
Ι σ τ ι ν ; Ά λ λ * ό μέν περ ι τούτων λόγο; ενταύθα όρ ι ζέ -
«θω* δ τ ι οέ ό θε ίο ; και ύπερούσιος Λόγος ού π ε φ υ ζ ε 
γ ρ ά φ ε σ Ο α ι . ή περ ι γράφεσθα ι , ούτε μην καθ* η μ ά ς ^ 
γ εγονώς τ α ύ τ α πέπονθε ( τ ί ; γ ά ρ ούτιυ κτηνώδης κα\ 
ανόητος κ α ι τήν ψυχήν έσκοτισμένος, δς τδ άμφίβολον 
«χοίη ; ούδε γ ^ ρ τ ή ; Τ υ ~ ι κ ή ; έξεστηκεν ιδιότητος), διά 
Ιϊ τδν α ύ τ δ ν λόγον, ουδέ ή σαρξ ένω')είσα τ ώ Λ ό γ ω 
α π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ; γέγονεν , ίδε ίχΟη, ώ ; ο ιμα ι , ίκανώς διά 
π λ ε ι ό ν ω ν , κ α ι ώς τά άναφα\>έντα έκ τών λόγων τών δ·/ 
ε ν α ν τ ί α ς , δ ιά τών οικείων ε γ χ ε ι ρ η μ ά τ ω ν τήν π ε ρ ι -
τ ρ ο π ή ν κ α ι τούς έλεγχους , τ ή ς αληθείας συναιρο-
μ ν η ς , ε ο έ ξ α ν τ ο . 

λ β ' . Α ε ί π ε τ α ι λοιπδν περ ι τ ή ς δ ια ιρέσεως, ή ς 
a φ ρ ο ν ώ ς κ α ι άνοήτως παρεπλάσαν ιο , κα \ τού τ α ύ ­
της τ ρ ό π ο υ δ ιαλαβε ίν . Ά λ λ ά πρότερον έκι ίνο δ ι -
α π ο ρ ε ί ν ά ξ ι ο ν , π ο ί ω δή τ ρ ό π ω ό τήν σάρκα π ε ρ ι - D 
γ ρ ά φ ω ν ή τ ο ι ε ίκονίζων ( σ υ γ / ε χ ω ρ ή σ θ ω γ ά ρ τά νύν 
τδ α δ ι ά φ ο ρ ο υ · ταύτδν γ ά ρ παρ* έκείνψ αμφότερα 

(iO) l l a c a r i u s . O v σεβόμεθα θ ε ά ν θ ρ ω π ο ν Σ ω τ ή ρ α , 
τούτου κ α ι τ ή ν είκόνα διακρατούντες έπαγαλλιόμεθα , 
*. Γ . Λ. Χ α ρ ά τ ι ς άνεκλαλητο: , κα σ τ ή ρ ι γ μ α π ί ­
στεως, κ α ι β ο υ κατόρΟωσι ήρ ί ν γ ίνετα ι έκ τού τ α ς 
ί££οτύπου>. τ ώ ν ε ικονισμάτων μορφώσεις καί π ρ ο σ -
αυν.ίν κ α λ ά σ π ά ζ ^ σ θ α ι · τών τε γ ά ρ π ι σ τ ώ ν έστιν 
; γ α ' . / ί α τ ι ς δ χ α ρ α κ τ ή ρ τοΰ Δεσπότου βλέπομε νος, 
» ι ι τ ώ ν α λ ή θ ε ι α ; δογμάτων έρε ισμα γ ίνεται τά τής 
^ α ο ν ο μ ί α * κ α θ ο ρ ώ μ ε ν α · και προς άρετήν δέ π ρ ο ­
τρέπε ι μ ά λ ι σ τ α τών εκλεκτών άρ ιστεύματα καθ-.στο-
ρ ο ύ μ ε ν α . Α ύ : η τ ή ς ορθοδόξου πίστεοίς ή θεολογία* 
τούτο τ ώ ν θ ε ί ω ν δογμάτων τδ κεφάλαιον · ούτος ό 
τής ε κ κ λ η σ ι α σ τ ι κ ή , ε ικονογραφίας λόγος. Quan 

cttiimm* iftcandricum Scrvuiuretn, hujus imaqhcm 

C O N S T A N T I X U M C O P R . ftt 
pa i i i c r siguiuOal cssc s imi l e . Qase cuai i l a sc i i a -
beanl, cuiiiatn recle in le l l i^e i i l i non sit exploratuu., 
alitid esse C h r i s l i imaginem, al i i id C l i r i s l u m ? S o -
lus bie sapia i l i ss imus uola omnihus aesHetis, i m -
peiiun snum suosquc tluclores sequi:ur ; quem po« 
liits oporierel , si quem rei cotiveuietiiis s ens im 
l iabcrel , saliem propler rclalioitem, si u ib i l alitnl, 
qtiam ad arcl ie lypum seu Cbr i s i i im icou babel, 
Iianc venerari e l amore prosequi (40). Cons ia l 
ig i lur , nonnisi impieialem alque iusci t ; ai i i h:i'c pati 
ac pronwniiare. Nam euui ille debuissel vocabuta 
iimilis e i distimilis usurpare, quod u l ramqi i i ! prae-
dici is rebus i n c ^ l , alque ad ccrlani quaindam q u a -
l i i a lem nTeriur , n l barinn discipl inaruni gnari d i -
ceni , uiide ei l icuissel al iquaniuluii i ac pedeieulim 
aJ banc loquemli pcr i i iam dcvouire ; ipsc eonlra 
unain ramdemqiie rem esse asseri i , cui polins d i -
versa alia associaia e s l t e l eirca st ibslaaliain spe-
c lah i r . Sed neulra rc Imic proposito opus cs l . 
iEque aiuem mibi videlnr Mamotias ne postu-
lare (41) qnnlein u l in bis dicalur atiud el aliud, 

quod naluras d i s l i u g u l , sed aliut el alius iudtlCCrc, 

qtK)itiain personas f igur. i l , qu% al i i im e.\ nlio fa-
ciinit , nmUasquc peraonas invebere, tolque C h r i -
slos (juot sunl iconcH. 4 7 Alq i ie ila fient filii p lu -
rcs, ut proitidc Uiiigenni e l iain noineu de inedio 
lo l la l t i r . ' Ja in borum i la stMilioniium, nlruin impie-
las vili iperanda s i i , an s lu l l i l i a polius i r r idcnda , id 
reui ad^qi ianl ibns vorbi-baud expriinere possuiiMis. 
Sed de bis rcbus oral io bic C O I M ludaiur . Naiu quod 

diviimni e l siijiersiibsiautiale Vcrbum nec pingi 
po>siL nec c i r cun i sc i ib i , quodqui* nc apud n o s q u i -
dem versaus id pali pomcr i l (<|uis euini i ia be i lu i -
nus sloPdusque s i l ac taiUopcre auimo ubieuebra-
lus, qui dc boc dnb i ie l? qtiandoquidtMii a sua 
naturali proprieiale uuiiqiiani d i sccss i i ) ; quodquc 
ipsius Y e i b i causa, caro i l l i unila liaml evaseri i 
i i icircunibCripla, salis tit puto diuque osttMJsusii ΓιιίL; 
quodque i l cn i advcrsarioruin deiiiouslraltonos 
ipsis i l lorum argmaeii i is eversa3 fuerinl , veri ialo 
uuxiii n i i c , ac l e l u l a l x . 

32. Snpercsl j a m , ut de separationr, quam 
slul ic vl incoiibidiMalo con l i i i xen iu i , ejusque n i o d o , 
\VV\K\ faciainus. Sc I in pritnis addubilare a^qniiin 
esl , qiiouaiu moi(o is qni rariMMii c i m m i s i T i b i l scu 
figuiat ( » O i i c c d a l i i r c i i im i n l « T i i n n t l i i l b.-uc d (T. r i v , 

qiiaiuloquidcm ainbo a Mamona i r r a i iouab i l i i c r 

qnoque relinere getthnfls, e l c . Caudinm qnoddam 

im-fjtibile, fttieiqne robur% et rectitm vinv geuus nobts 

coulinqil ex mcmruui imuginum venemtione uc stu-

αιυ. ('erte /idtlihus laniluun cvnatiai spcciaia />o-
miiii 'fiifitra, el verorum tlugmiitnm /irmameuut ftuttl 

res inc irnniionis corporaluer obsenuiiiv. Ί um eiunn 

eledorutn praclum gesia ptihtrts descriptu* ttd y i r -
luteni majitme atthuritmtur. llat esi orihoduxtr fijet 

iheolvijui, hoc diviiiornm dogmaiuin ca;>idf luvc ec-

clesif»lic<v iconugia-.huv ra'io. v 

(41) Qiioii iam piairedi l μ ή , v i d r l n r l i i r , tii»*i la l lor , 
ila bigmlicare παρητήσθα ι , ιιι s.ilva sit l l i eo lcg ia . 
E l quidcui pro simplici jietere, « p u d ;:iit iufCb boc 
veibum aliqiiandu poniiur. 
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unum repulantur) t ab enito divino Verbo separel, Α άλόγως λ ε λ ό γ ι σ τ α ι ) c τού ηνωμένου θείου Αόγου 

δ ι ίστησι , κα\ κ τ ί σ μ α μόνον πο ιε ί τδν Χριστδν , κ α \ 
τ ή ν θείαν φύσιν μ ή είναι ε ί ς α υ τ ό ν , > Έ π ι ν ο ί φ 
τούτο κα·. λόγψ μόνον δ ια ιρε ί , ή αίσΟήσει και ε ν ε ρ ­
γ ε ί α ; Έ ν οΓς πολύ τδ διάφορον δε ίκνυται . Τδν γ ά ρ 
τ ή ς δ ια ιρέσεως λόγον ε ί σ α γ α γ ώ ν , τδν τρόπον κ α θ 1 

δν διαιρείσθαι ταύτα ό ιωρίζετο , ήκ ιστα π α ρ ε σ τ ή σ α -
τ ο . ΚΙ μέν ούν έπινοία μόνον Ελεγε, κα\ α ύ τ ο \ 
σ υ μ φ ή σ ο μ ε ν , τούτο γ ά ρ κ α \ ό καΟ' η μ ά ς λόγος 
ί χ ε ι , π λ ή ν γε τού περ ι γράφεσθα ι* « Ή ν ί κ α γ ά ρ 
αϊ φύσεις δ ι ίστανται τ α ϊ ς έπ ινο ία ις , ό θ ε ο λ ό γ ο ς 
φησ\ , συνόιαιρ^ίται τ ά ονόματα . Παύλου λέγοντος 
άκουσον * "Ινα ό θεας τού Κυρίου ήμώτ Ίησσν 
Χριστού, ό Πατήρ τής δόζης. Χριστού μεν θ ε δ ς , 
τής δέ δυξης Π α τ ή ρ . ΕΙ γ ά ρ κα\ τδ συναμφότερον 

^ δν, άλλ* ού τή φύσει , τή δέ συνόόω. » Πολλού γ ά ρ 
άν άξιος έφάνη, ε ί π ε ρ έ π \ τούδε τού μέρους Ι σ τ η -
κε , κα\ ούδε\ς ήν ήμ ίν δ π ε ρ ι τούτου λόγος · ούδ£ 
αύτδς τήν γλώσσαν καθ* η μ ώ ν ήφίε ι , δπότε δ μ ο τ ί μ ω ς 
τ ω Λόγψ κα \ τ ά τής γ ρ α φ ή ς έξε ι . Ά λ λ ά τούτο ν ύ ν 
ούκ Ι φ η * ούδαμού γ ά ρ τοίς τών θεολόγων δ ό γ μ α σι 
τδ ούς παρατέθε ικεν , έντραφήναι τοίς αυτών δ ι δ ά γ -
μασιν ούκ άνασχόμενος , τοίς δέ τ ή ς σαρκδς μόνον 
όρμήμασι κα\ θελήμασιν έξανδραποδιζόμενος . 

Έ π \ τδ δτερον ούν τού λόγου σημαινόμενο*/ ά ν ά γ χ η 
άλόγως κα \ δυσσεβώς αύτδν άποκομίζεσθα ι , κ α ι 
τούτο όογματ ί ζε ι ν , δτι δή ενεργε ία κα ι αίσθήσει τ ά 
άχωρίστως ηνωμένα δ ια ιρε ί τα ι . Διασαφείν δέ ή μ ί ν 

ac laniummoilo creaiuram faciai C l i r i s i u i n , i i a ut 
divina naiura i a e o noa s i i ; > num menic lamura 
ac verbolenus separal, an sensibi l i ler ei iam ipso-
4{i*e opere? Eteniui in bis grandis differentia spe-
U a i u r . Nam cum separaiionis menlioneut fac ia l , 
rnoJum qtio hasc separari jud ica i , mmime osiendit . 
E l fiiquidem meme l amum fieri separatiouem d i -
ceret, nos quoque asseuiirei i iur ; id cnim ia noslra 
qaoque docir ina e s l , excepla circnmscripttone. 
c Nain ctiiii nattire animo eLcngiiai ioi tedi&tiugmia-
tur, nemina quoque s imnl dividiniut r , a i l ibe«>U>-
gus (42). Atidi Paulum d cen em : Vi Deus Domini 
nostri Jesu Chruli, Vuler gloruv 1 1 ; Chr i s i i quidem 
Eteus, Pa i e r auiem gloriaj. Quamvis euiin i i t rum-
que unii i i i es(, ιιοιι lameu uattira, scdcoiijunciioue. » 
Valde mique laudandus Mamonas erat, si bac in 
parle subsihisset, eteuiui nuila nobis Itac snper re 
Jam vrrba effluereul; itequc ipse lingtiain cotilra 
itos vibrassei, L I I I I I pari bonoro ac Vcrbtiiu p i r l u -
ram fore dieerel . Seil in prajsemi hoc ιιοιι d i c i l ; 
i iniiquain ei i im Ibeologorum dogmaiibus aurein 
pPii*buii, qtiia in ier ttorum mngisteria versari ei non 
p lacu i l , proplerea quod earms lanluni s l imul is et 
capiditatibus v k t u i n so (radidit . 

A d alientui iiaqne dici ionis signiffcaUim siulte 
impieque comer t i eum necesse est, aique boc pro 
dogtttate babere, quod tteinpe seasibilher ipsoque 
facto, ea quse itiseparabiiiler sunl tinita separeniur. 
Narrare aiiiem wrtds dobuissel bic sapiemissiii ius, £ Ιδει τδν σοφώτατον, πο ία δυνάμει καΛ ενεργεία τ ή ν 
<|uali vi atque effii acia supernalt iralf iu tlhmt m i -
ramque uuioneiu, quae o m i ^ m loquelam mentem-
que supcral , eam sc i l i ce l qita Verbuui substantiali-
ler babiians in sauciissiina Deipara Virgine to lum 
bomiiiem l o i i sibi bypusialica unioue copulavit, 
qtiaui soltis Dous efficere p o i e r a l ; quoaiodo, i n* 
quam, circumscribens au l efligians separel, Deuai -
que seorsiiin, iu-nxjue bomli ic i i i seorsmn secernat; 
r l lunn fieri po^sil , ut eaiu reiu Verbum pal ia lnr , 
alque a seme) nni ia sibi carne separeiur, an boc 
poiius nunquam iistivcntre queal. Natn si pr i inmn 
ftmcedalur, passio uiiquu V . i bo accidel . Quod si paiia-
l u r , ei iain c i r cums i r ibeu i r . Nuin vcro id atite unio-
4iem passmn esl? Atqui hoc impossibile ; noa enim 

ύπερφυά κα \ θαυμασίαν έκείνην ένωσιν, και λόγου, 
παντδς κα \ νού ύπερέκε ινα , κ α θ ' ήν δ Αόγος ο υ σ ι ω ­
δώς ένοικήσας έν τή π α ν ά γ ν ψ κα\ θεοτόκψ Παρθέντρ 
δλον άνθρωπον δλω έαυτψ συνήψε ν ενώσει τ ζ καθ* 
ύπόστασιν . ήν θεού μόνου ήν έργάσασθαι , διαίρει ό 
π ε ρ ι γ ρ ά φ ω ν κα\ ε ίκον ίζων , κα\ δι ί στη σι θεδν ί δ ι κ ώ ; , 
κα\ άνθρωπον ίδικώς · ώ ς πεφυκότος ί ρ α τού Λ ό γ ο υ 
τούτο πάσχε ιν , κα \ διίστασθαι τή ς ά π α ξ ένωθε ίσης 
α ύ τ ψ σαρκός, ή ο ύ δ α μ ώ ; π ε φ υ κ ό τ ο ; τ α ύ τ α ; Εί μ ε ν 
γ α ρ τδ πρώτον δοΟείη, κα \ πάθος άν προσριφε ίη τ ώ 
Λ ό γ ψ . Εί δέ πάθοι , κα\ π ε ρ ι γ ρ α φ ή σ ε τ α ι δ ή π ο υ , 
πέπονΟε δ' άν τούτο κα\ πρδ τής ενώσεως. Ά λ λ ά 
μήν τούτο γε αδύνατον · ού γ ά ρ άν πάθοι , απαθής 
γε ών φύσει · ούκούν ουδέ δ ιαστήσεσθαι τή ς σ υ ν -

p a i i l u r , cιιιιι s i l naiural i ier impassibile. 4 8 Ergo D η ν ω μ έ ν η ς α ύ τ ψ σαρκδς , φύσιν Εξει. Εί δέ τδ δ ε ύ τ ε -

4ie ab utiiia qiiidem sibi caruc separari naturali ier 
po ie r i l . Q i o l si posiea id os l eflTocluiii, ubinaui id 
i isuveni i? Quainam ora i io , rem qna3 supra ontneiii 
oralioneiu esl aiiingens, c i do incomprcbensibi l i -
t»is menle ac liugua i i effabilibns disserens. iuse-
parabilotu i l lam tnconveritliiletnque naiuraleio con-
| in ic l io i i em la^iiore poler i t? 

ε Sed el iamsi nou separeiur, oerle c l r cumsc r i -
l i e tu r ; > ideoque m<'luii c i rcumscr ip iam dicerecar-
i ie iu , qiiasi reapse ci rcui i iscr ipl iouig passioaeia 

pov, κα\ ου πέφυκε τ ο ύ τ ο ; Τ ί ς ό λόγο ; δ τών ύ π ε ρ 
λόγον άπτόμενος , κα\ ά μήτε νώ λ η π τ ά . μ ή τ ε λ ό γ ψ 
0ητά έ π ' ώ ν , δς τήν ά^ιάσπαστον έκείνην κα\ ά τ ρ ε -
πτον κα ί φυσικήν συνάφειαν λυμήνασθαι δ υ ν ή -
σεται ; 

c Ά λ λ ' εί ού χ ω ρ ί ζ ε τ α ι , σ υ μ π ε ρ ι γ ρ α φ ή σ ε τ α ι 
π ά ν τ ω ς , ι Κα \ διά τούτο δέδοικε π ε ρ ι γ ρ α π τ ή ν λ έ ­
γε ιν τήν σάρκα, άγνοών δτι τ ψ δντ* πάθος π ε ρ ι γ ρ α -

Epbes. ι, 17. 

( l i t S. Gregoriii!? Nazi.iiizcnus o ra i . 50, n. 8, in edilione P P . BfanFinorum. 
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φής τ ω Λόγψ έ π ε ι σ ά γ ε ι . Τ ί γάρ άλλο τούτο ή π ά θ ο ς ; Α Verbo inferal . Quid enim hoc ul i t iJ cst quam pas-

Κα\ π ε ρ ι π έ π τ ω κ ε ν ές ού φεύγε ιν έδοξεν, ώς εΓ γ ε s io? E l en il luc i n c u r r i l , unde fugere stbf videba-

τούτο ή ν , π ε ρ ι ε γ έ γ ρ α π τ ο άν ό Λόγος, ούτω π ά σ χ ε ι ν iu r . Nam si hoc i ia se haberct, profeclo c i r c u i a -
πεφυκώς κ α ι π ρ δ τ ή ς ενώσεως πρδς τδ σ ώ μ α , ού δι* scriplum fuieset Yerbuin , qtioniain i l a naiura 
αυτήν γ ε τ ή ν ένωσιν . Εί δέ φύσει α π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ς , και comparalum fuissel el iam antc uiiionem cinu co r -
έν σ ώ μ α τ ι συναπτόμενος διατηροίη άν τον εαυτού pore, ιιοιι auleui proplcr ipsain uii ionein. Quod si 
λίγον ώ ς Θεδς τ ή ς φ υ σ ι κ ή ς αορ ιστ ία , κα \ ά π ε ρ ι γ ρ α - naiura esl i i tc i reumscripi i i i i i , corpori quoqne con-

ψίας π ά μ π α ν ά π α ρ ά τ ρ ω τ ο ν κα\ άμε ίωτον . Ουδέ γ ά ρ junc luu i , ulique semet conservavent, ulpoie Deiis, 

τα ο ικε ία τ ο σ ώ μ α τ ι πάσχοντ ι συμπάΟοι άν δ in pliysica inl i i i i late et incircuinscripiiQiie prorsu9 
Λίγος ουσιωδώς πόθεν , ώ ς ουδέ έκ τού απαθούς illajsiun ac iiullatemis imininui t i in . Neque eniui quas 
κα\ αναλλοίωτου ε ί ς τδ π α θ η τ δ ν κ α \ άλλοιωτδν sibi propria pal i lur corpus, eadein i i i iqi ia iu compa-
π ε ρ ι τ ρ α π ε ί η π ο τ ' άν * ού τοίνυν ουδέ τού κατ* αύτδν l i l n r ίιι propria substaiilia Vorbuui , quod ex impns-

σώματος π ε ρ ι γ ρ α φ ο μ έ ν ο υ σ υ μ π ε ρ ι γ ρ α φ ή σ ε τ α ι . "Ατο- s ib i l i e i iui i i iulnhi l i in passibile atque iwnlabile 
πονούν κ α ι άνόητόν έστι κα\ άσεβες, τδ άποφα ίνε - converl i iitinquaiii polest. Non e*go, eiiamsi corpus 
σθαι ο ια ιοε ίσθαι έκ τού είκο.ίζεσΟαι τδν Χριστδν, ή ejus s i l circuii iscript tun, Verbum c i rcumscr ibe i i i r . 
συμπερ ιγράφεσθα ι . Τ ώ δέ ού περ\, τούτων π ρ ο - Β Absi i rduui iiaqtie, i i isanuiii atque i inpium esl d i -
ηγουμένως ό λ ό γ ο ς , άλλ' έπινενόηται α ύ τ ώ τδ ccre dividi Cbr i s tu in , dum ligiiratur, ant si inul c i r -
άπερ ί γραπτον , οίον δργανόν τ ι έπιτήδειον ύ π η ρ ε - c i imsc r ib i . Ver i iu i iamea Mamoiisc liaud bic est 
τούν τ ώ δυσσεβεί θελήματ ι · φ προσχρησάμενος , pr incipal is dicci idi scopus, sed i i ic i rcuniscr iplmn 
χρησ-.μεύον π ρ δ ς καΟαίρεσιν τ ή ς τού Σωτήρος excogi tavi l taiiquam iuslrumeii luni in>prob& suae 
ημών εύρεν ο ίκονομίας , vo luuia l i aple deseiviens; cujtis tisiitii S . rva lo r i s 

ros l r i CRcniioiiiia! everiendas idoneuni comper i i . 
λγ*. θ σ υ μ ά σ α ι δ* άν τ ι ς αυτού τ ή ς σοφία ; τδ μ ε - 55. M i r a r i aulem l i c e l ingeuiiai i i huic l iomi i i i 

γ α λ ο φ / ε ς , π ώ ς εκείνο πέπονΟε λαθών , ήν ίκα α ύ τ φ sapienlia» inagni l i id i i ie i i i , qitotnodo i l lud noa son-
λεπτώς κ ι \ ά π ε ς ε σ μ έ ν ω ς τά τού λόγου έξήτασται scr i t , dmn siibtiltter c i a< curate res verbi s c ru l a -
κα\ δ ιηρεύνητα ι · τ ώ γ ά ρ ά π ε ρ ι γ ρ ά π τ φ τ ιμήσας refar a:que d i squ i rwe l : iiempe quod tluiii C h r i -
Χριστόν, και τ ώ κεχωρίσΟαι τής σαρκδς εΐ π ε ρ ι γ ρ ά - stuia incireuiusci ipiione Uouoral, euinqiie separari 
φοιτο, τδν π ε ρ ί τ ή ς π α ν α γ ί α ς αυτού ψυχής λόγον a carnc asseri l si c ircinn scr iba lur , de sauctissima 
ύπερθέμενος , άγέραστον ταύτην εν τοίς εαυτού δόγ - ejiisdem carne siuiul dieerc omiUeus, inl ionoram 
μασι κ α τ α λ έ λ ο ι π ε , Τ ; ο ύ ν ; Έδόκε ι χωρίζε ιν τήν bauc ia dogmatibus suis rel iquit . Quid ergo? V i d e -
ψυχήν τδν π ε ρ ι γ ρ ά φ ο ν τ α Χριστδν έκ τού σώματος , ^ lur is , qui Cbr i s l i i i n circmuscriberet , atiiiuam qtio-
ίνα μτ.τά τού λόγου, κα\ τήν ψυχήν προσαφηρηκώς quti ejiiSileiu a corpore separare, et una ci i in Verbo 
είη · οπότε γραφομένου τού σώματος άφίστασθαι aniniaui qnoque i l l i e r ipe re ; siquidaui i l la a picto 
έμελλε, κ α θ ά π ε ρ άμέλε ι καί ό θε ιο , Αόγος · έ π ε ί π ε ρ corport», bawd sccns quam divhiaai Vcrbuni abfu-
ούοε α υ τ ή φύσιν έχει τού γράφεσΟαι. Πάλιν γ ά ρ tnra cs t ; nasn aec ip^a pi«»gi suaple naiura poiest. 
φιλοπευστνύσι καί λίαν άπορούσιν ή μ ί ν , οί τού Rnrsus enim sci.»cilaiilibtis nobis ac dubilant ibus, 
σοψού λόγοι κα\ οί εκείθεν νύν σοφιστεύοντες, ή ά λ η - is i ius sapicmis scrniones , necnoii i l lorum qui 
Οέστερον ε ίπε ί ν άνοηταίνοντε ; δ ιευκρινε ίτωσαν (έτι cxiii<!e i imic argi i laniur , vel u i vei ins dieatur insa-

γ ά ρ κ α \ τούτο τών άτοπων αύτοΐς ύ π ο λ έ λ ε ι π τ α ι ) ·. n iun l , qu;«so explic«'iit (boc ei i im adliuc i l lorum 
Ι μ ψ υ χ ο ς ά ρ α ή κ α τ ά Χριστδν ανθρωπ ινή μορφή abatirditaii siipcr%*sl); dioaal i s l i , inqtiaiu : A n i m a i a -
χ ΐ ι ρακττρ ; ζομενη τού προσειληφότος θείου Λόγου, ή n c C b m i i buiuana iarma, duii i ( igiiralur, an i i i a i in 
άψυχος ά π ο ν ο σ φ ί ζ ε τ α ι ; E i μέν γ ά ρ ούκ έμψυχος , m a l . i v ab usstimeiile divino Vorbo discedil? Naai ι ί 
νενεκρωται πάλιν τδ κατά Χριστδν άνθρώπε ιον , κα\ inanimala , mor i lu r i teriim Cbri&li l imuai i i ias , rur-
πάλ ιν εν νεκροίς δ έν νεκροίς ελεύθερος. κα\ π ά - susque ivi in tcr iitorluos qi i i in ler il los liber erat, 
λ;ν άνασταυρούται κα \ π α ρ ζ δ ε ι γ μ α τ ί ζ ε τ α ι , κ α \ τ ο ύ τ ο R rursus c r u c i i i g i l u r , et speclacnlo proponiti ir ; 
ούχ ά π α ξ , άλλά κ α \ πολλάκις κα \ άε \ , δσον και luque lioc semel, se«l s;i»pe ac semper, qtifiiiescun-

ε ίκονίζεσθαι συμβήσεται^ Τδ δέ άψυχον φήσει τ ι ς qim figurari c o n l i g ^ i i l . Ρ ο ι τ ο iuaniiuaiuii) , d i ce l 

μηδέ μετοίχεσΟαί πο ι , άκίνητόν γε δν , κα\ μ ε τ α - ai iquis, ncc aliqnoversus pergere propler snam 
6αίνειν ούχ οΤόν τ ε . Πρδς δε , κα \ άδηλον δπου ή iukmobililatem poiHst, ueqne i ra i i s i l i r e . lasuper 

ψ υ / ή μεταστήσετα ι . Εί γ ά ρ τδν Λόγον άναπληρούν i i iexploral i iui e s l , quoiiam se anitna Irausfcrel^ 

τδν τ ή ς ψυχής τόπον δώσουσι, σαφώς τής *Δρεια- Nani si ior le ve l iu l Verbi im aniwii« loco r s * e t 

ν ικής μαν ίας τδ .δόγμα υ π ο λ ε ί π ε τ α ι . Εί δε έμψυχος manifesle binc Arianai ba;res'*os dogiiia exsisl i t . 
ά π ο ^ ό ή γ ν υ τ α ι , πού ποτε άρα άπο ιχομένη π ρ ο σ χ ω - Sin aiiiinata biii i iaiia C b r i s l i foraia separatar, qiio-i 
ρήσε ιέ . τ ή ς εκε ίνων ριανίας ε ίπε ίν άκόλουΟον. *βς nam deuique is ia abeat, i s i a i u i a insanias coiisen-

άρα £νθα τδ π ά ν τ ω ν οίκειότατον και έγγύτατον laneum e r i l diccre. S« i l i c c i bic tnaxime propriua 
εναύλισμα παρ* αύτοίς νομιζόμενον τ υ γ χ ά ν ε ι . e l obvins, in quo lii v iTsenlur r q i u K i l u r locus. 

Τ ί δέ τούτο έ σ τ ι ν ; Ε π ε ι δ ή βούλοντα ι τφ ά ρ χ ε τ ύ π ω Quis l i i c , inq i iam, locus? V o l i i n i s t i l i c c l idem 

ταύτδν είναι μ ά λ ι σ τ α τδ έξεικό,νισμα, κα\ αμφότερα oninino atque archr iypum osse s i inu lac run i , c i 
ύπάρχε ιν ομοούσια* κα\ ούδ«ν\ τήν διαφοράν κ ε κ τ ή - ulrumque f*sse ronsubstanliale, nihilqiic invicein 
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unnm repulantur) t ab uni lo divino Verbo separcl, Α άλόγως λ ε λ ό γ ι σ τ α ι ) ι τού ηνωμένου θείου Αόγου 

δ ι ίστησι , καί κ τ ί σ μ α μόνον ποιε ί τδν Χρ ιστδν , κ α \ 
τ η ν θείαν φύσιν μ ή εΐναι ε ίς α υ τ ό ν , > Έ π ι ν ο ί α 
τούτο κα\ λόγψ μόνον δ ια ιρε ί , ή αίσθήσει και ε ν ε ρ ­
γ ε ί α ; Έ ν οΓς πολύ τδ διάφορου δε ίκνυται . Τδν γ ά ρ 
τ ή ς δ ια ιρέσεως λόγον ε ί σ α γ α γ ώ ν , τδν τρόπον κ α θ ' 
δν διαιρείσθαι ταύτα δ ιωρ ίζετο , ήκ ιστα π α ρ ε σ τ ή σ α -
το . ΚΙ μεν ούν έπινοία μόνον έλεγε, κα\ α ύ τ ο \ 
σ υ μ φ ή σ ο μ ε ν , τούτο γ ά ρ κ α \ δ κ α θ ' η μ ά ς λόγος 
8χει, π λ ή ν γε τού περ ι γράφεσθα ι* ι Ή ν ί κ α γ ά ρ 
αί φύσεις δ ι ίστανται τ α ί ς έπ ινο ία ις , ό θεολόγος 
φησι , συνδιαιρείται τ ά ονόματα. Παύλου λέγοντος 
άκουσον · "Ινα ό θεης τού Κυρίου ημών 'Ιησού 
Χριστού, ό Πατήρ τής δόξης. Χριστού μεν θ ε δ ς , 
τής δέ δ4ξης Π α τ ή ρ . ΕΙ γ ά ρ κα\ τδ συναμφότερον 

^ δν, άλλ* ού τή φύσει , τ ή δέ συνόδω. » Πολλού γ ά ρ 
άν άξιος έφάνη, ε ίπε ρ έ π ί τούδε τού μέρους έ σ τ η -
κε , κα\ ουδείς ήν ήμ ίν δ π ε ρ ί τούτου λόγος * ουδέ 
αύτδς τήν γλώσσαν κ α θ 1 η μ ώ ν ήφίε ι , δπότε δ μ ο τ ί μ ω ς 
τ ώ Λόγω κα \ τ ά τής γ ρ α φ ή ς έξε ι . Ά λ λ ά τούτο ν υ ν 
ούκ Ι φ η - ούδαμού γ ά ρ τοίς τών θεολόγων δ ό γ μ α σ ι 
τδ ούς παρατέθε ικεν , έντραφήναι τοίς αυτών δ ι δ ά γ -
μασιν ούκ άνασχόμενος , τοίς δέ τ ή ς σαρκδς μόνον 
όρμήμασι κα\ θελήμασιν έξανδραποδιζόμενος . 

Έ π \ τδ 2τ*ρον ούν τού λόγου σημαινόμενο*/ ανάγκη 
άλόγως κα ί δυσσεβώς αύτδν άποκομίζεσθα ι , χ&\ 
τούτο όογματ ί ζε ι ν , δτι δή ενεργε ία κα ι αίσθήσει τ ^ 
άχο>ρίστως ηνωμένα δ ια ιρε ί τα ι . Διασαφείν δέ ή μ ί ν 

ac lanlummodo creaiuram faciai Cbr ieunn , ita ut 
divina nalura i ueo non s i i ; » num menie latnura 
ac verbotenus separal, an sensibi l i ler ei iam ipso-
i\ne opere? Eien im in his gramlis differeulia spe-
t t a iu r . Nain eum separaiiunis meutioneiii faeial , 
modum quo baec separari j ud ica l , ininime osleudit . 
E l siquidem menie lani t im fieri separatiouem d i -
cerei , uos quoque assentiretmir; td cnim in noslra 
qnoque docir ina e s l , exccpla circnmscriptkwie. 
c Nam etim natura? animo e icogi ia l ione di&linguuiv-
lu r , i iemina quo jue simtil dividtiuittr , a i l ibeob>-
gus (42), Aitdi Paulum d c e n e m : Ui Deus Domiui 
nottri Jesu Chriiti, Vuier gloria'87; C l i r i s l i qtiidem 
Deus, Pa ie r aulem gloria». Quauivis ei i im i i t r t im-
que uii i i in esi , ιιοιι laiueu naiura, sedcoiijunciione. > 
Valde mique laiidandus Mamonas erat, si l iac in 
parie subsiitisset, c ten i i» nulla nobis Itae supcr re 
Jam v<«rba cfll l e r e n l ; nequc ipse liitgttain conlra 
itos vibrassei, ciiui pari hoiioro ac Vcrbtim p i c l u -
tam fore dieerel . Sed in prajsenii boc ιιοιι d i c i i ; 
nmiquain ettiin ibeologomm doginaiibue aurein 
p r . i b u i i , qtiia inter bori im mag i^e r i a versari ei non 
p U c u i l , propierea quod carms (anium sl imul is et 
cupidi iaubu* vwlum sc i radidi t . 

A d altentm iiaque dk i io t i i s significalum siul te 
impieque converti etim necesse est, aique Iioc pro 
dogmale babere, quml neinpe sensibil i ier jpsoqtie 
facio, ea quae inseparabililer sunl unita separeniur. 
Narrare aniem nohis dcbuissel bic sapiemissimtis, ^ Ιό*ι τδν σοφώτατον, πο ία δυνάμει κα\ ενεργεία τ ή ν 
qua l i vi aique efli< acia supernaluralrm ilhmi m i -
ratnque uuionein, qtia» oiiioem loqnelam ineniem-
que supcrat, eam scilicet qita Verbum substanliali-
l c r itabitaiis iu sauciissima Dc ip i r a Yirg ine to l i i in 
bomiiiem l o t i sibi l iyposlalica unione <:r>pulavit, 
qiiam s<»his Dous eiScere p o i e r a l ; quoiuodo, i n -
qnam, circumscribeiis an i t-Qigiaiis separel, Dewm-
qae seorsuin, iu-mque l ioinl i ic in seorstiui s ccemat ; 
r l nuin fieri possit, u l eaiu rem Vt?rbuiu patiatnr, 
alque a semel nitita s ibi carne s<»parenir, an boc 
poi ius iiunqiiam usiivcuirc queat. Nain si pr i inum 
/Concedaliir, passiouiique Vci bo accidel. Quod si paiia-
l u r , eiiaui c i rcunis t r ibeui r . Nuin vero id anie unio-
item passuiu esl? A l q u i boc impossibile ; unn enim 

ύπερφυά κα\ θαυμασίαν έκείνην ξνωσιν, και λόγου· 
παντδς κα\ νού ύ - ε ρ έ κ ε ι ν α , κ α θ ' ή ν δ Αόγος ο υ σ ι ω ­
δώς ένοικήσας έν τή π α ν ά γ ν ω κα\ θ ε ο τ ό κ φ Παρθένχμ 
δλον άνθρωπον ο*/φ έ α υ τ φ συνήψε ν ενώσει τή κ α θ * 
ύπόστασιν , ήν θεού μόνου ήν έργάσασθαι , δ ια ιρε ί 6 
π ε ρ ι γ ρ ά φ ω ν κα\ ε ίκον ίζων , κα\ δι ίστησι θεδν ί δ ι κ ώ ; , 
κα \ άνθρωπον ιδικώς · ώ ς πεφυκότος άρα τού Λ ό γ ο ν 
τούτο πάσχε ιν , κα \ δι ίστασθαι τής άπαξ έ ν ω θ ε ί σ η ^ 
α ύ τ ώ σαρκός, ή ουδαμώς πεφυκότος τ α ύ τ α ; Εί μ ε ν 
γ3ιρ τδ πρώτον δοΟείη, κα \ πάθος άν προσρ ιφε ίη τ φ 
Λ ό γ ψ . Εί δέ πάθοι , κα\ π ε ρ ι γ ρ α φ ή σ ε τ α ι δ ή π ο υ , 
πέπονΟε δ* άν τούτο κα\ π ρ δ τής ενώσεως. Άλλ<£ 
μήν τούτο γε αδύνατον · ού γ ά ρ άν πάθοι , α π α θ ή ς 
γε ών φύσει · ούκούν ουδέ δ ιαστήσεσθαι τής σ υ ν -

p a i i l u r , cum s i l uaturabier impassibile. 4 8 ^ r S ° ^ η ν ω μ έ ν η ς α ύ τ ψ σαρκδς , φύσιν έξε ι . Εί δέ τδ δ ε ύ τ ε * 
ne ab utiila qiiidem sibi carnc scparari na iura l i ic r 
po le r i l . Qiu<i si posiea id es l e i frclui t i , ubiiiam id 
i isuveni i? Q(ia3iiarn oratio, reni quac snpra oiunein 
oraiianem est auingeiis, c l do incompr»bens ib i l i -
bus menle ac lingua iiefifabilibus disserens, inse-
parabiletn i l lam incouventbileinque naturalein con-
|u i ic l ionem lajdcre poterit? 

ε Sed eliainsi nou separeiur, rer le c i r cumsc r i -
l»e iu r ; » ideoque m i u i i c irct imscripiaui d icerecar-
uein, quasi reapse circuinscript ioi i is passionem 

pov, κα\ ού πέφυκε τ ο ύ τ ο ; Τ ί ς ό λόγος ό τών υπέρ 
λόγον άπτόμενος , κα\ ά μήτε νψ λ η π τ ά , μ ή τ ε λ ό γ ι ρ 
^ητά έπ*ών, δς τήν ά*ιάσπαστον έκείνην κα\ α τ ρ ε -
πτον κα \ φυσικήν ^ ν ά φ ε ι α ν λυμήνασθαι ί υ ν ή -
σεται ; 

ι Άλλ* ε ί ού χ ω ρ ί ζ ε τ α ι , σ υ μ π ε ρ ι γ ρ α φ ή σ ε τ Λ ΐ 

π ά ν τ ω ς , ι Κα \ δ ι ά τ ο ύ τ ο δ ί δ ο ι κ ε π ε ρ ι γ ρ α π τ ή ν λ έ ­

γ ε ι ν τ ή ν σ ά ρ κ α , ά γ ν ο ώ ν δτι τ ψ δ ν τ ι π ά θ ο ς π ε ρ ι γ ρ α ν · 

Epbes. r, 47. 

(42\ S. Gregoriii5 Nazianzcmis ora i . 30, n. 8, in cditione P P . ManFinorum. 
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φ ή ς τ ω Λόγψ έ ι τε ισάγε ι . Τ ί γάρ άλλο τούτο ή π ά θ ο ς ; Α 
Κα\ π ε ρ ι π έ π τ ω κ ε ν ές ού φεύγε ιν έδοξεν, ώς βί γε 
τούτο ή ν , π ε ρ ι ε γ έ γ ρ α π τ ο άν ό Αόγος , ο ύ τ ω π ά σ χ ε ι ν 
π ε φ υ κ ώ ς κσΛ π ρ δ τ ή ς ενώσεως π ρ δ ς τδ σ ώ μ α , ού δι* 
αυτήν γε τ ή ν ενωσιν . Εί δέ φύσει α π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ς , και 
έν σ ώ μ α τ ι συναπτόμενος διατηροίη άν τδν εαυτού 
λόγον ώς θ ε δ ς τ ή ς φ υ σ ι κ ή ς αορ ιστ ία , κα\ ά π ε ρ ι γ ρ α -
ψίας π ά μ π α ν ά π α ρ ά τ ρ ω τ ο ν κα ί άμε ίωτον . Ουδέ γ ά ρ 
τά ο ίκε ια τ ο σ ώ μ α τ ι πάσχοντ ι συμπάΟοι άν δ 
Λόγος ουσιωδώς πόθεν , ώς ουδέ έκ τού απαθούς 
κα\ αναλλοίωτου ε ί ς τδ π α θ η τ δ ν κ α \ άλλοιωτδν 
π ε ρ ι τ ρ α π ε ί η ποτ" άν * ού τοίνυν ουδέ τού κατ* αύτδν 
σώματος περ ι γραφομένου σ υ μ π ε ρ ι γ ρ α φ ή σ ε τ α ι . "Ατο­
πον ούν κ α ι άνόητόν έστι καί άσεβες, τδ άποφα ίνε -
σθαι ό ια ιοε ίσθαι έκ τού εικονίζε σθαι τδν Χριστδν, ή 
συ μ π ε ρ ι γ ρ ά φ ε σ θ α ι . Τ ω δέ ού π ε ρ \ τούτων π ρ ο - Β 
η γ ο υ μ ε ν ω ς ό λ ό γ ο ς , άλλ* έπινενόηται α ύ τ φ τδ 
ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν , οίον δργανόν τι έπιτήδειον υπηρε­
τούν τ ώ δυσσεβεϊ θελήματ ι · ψ προσχρησάμενος , 
χρησ .μεΰον π ρ δ ς καΟαίρεσιν τ ή ς τού Σωτήρος 
ημών εύρεν οίκονομίας , 

λγ*. θ α υ μ ά σ α ι δ* άν τ ι ς αυτού τ ή ς σοφίας τδ με­
γαλοφυές , π ώ ς εκείνο πέπονΟε λ α θ ώ ν , ήν ίκα α ύ τ ψ 
λ ε π τ ώ ς καλ άπεξεσμενως τά τού λόγου έςήταστα ι 
κα\ δ ιηρεύνητα ι ·• τψ γ ά ρ ά π ε ρ ι γ ρ ά π τ ω τ ι μ ή σ α ς 
Χ ρ ι σ τ ό ν . κα ί τ φ κεχωρίσΟαι τής σαρκδς εί π ε ρ ι γ ρ ά -
φοιτο, τδν π ε ρ ι τ ή ς π α ν α γ ί α ς αυτού ψυχής λόγον 
ύ π ε ρ θ έ μ ε ν ο ς , άγέραστον ταύτην εν το ις εαυτού δ ό γ · 
μασ ι κ α τ α λ έ λ ο ι π ε , Τ : ο ύ ν ; *Εδόκει χωρίζε ιν τήν 
ψυχήν τδν π ε ρ ι γ ρ ά φ ο ν τ α Χριστδν έκ τοΰ σ ώ μ α τ ο ς , ^ 
ίνα μ*τά τού λόγου, κα\ τήν ψυχήν προσαφηρηκώς 
είη · δ π ό τ ε γ ρ ά φ ο μένου τού σώματος άφίστασΟαι 
έμελλε, κ α θ ά π ε ρ ά μ έ λ ε ι κ α ί ό Ιείο.. Αόγος · έ π ε ί π ε ρ 
ούδε α υ τ ή φύσιν έχει τού γράφεσΟαι. Πάλιν γ ά ρ 
φιλοπ^υστ^ύσι κα\ λίαν άπορούσιν ή μ ί ν , οί τού 
σοφού λόγοι κ α ι οί εκείθεν νύν σοφιστεύοντες, ή ά λ η -
θεατεοον ε ί π ε ί ν άνοηταίνοντες δ ιευκρινε ϊ τωσαν (ετι 
γάρ κ α ι τούτο τών άτοπων αύτοίς ύ π ο λ έ λ ε ι π τ α ι ) * 
έ μ ψ υ χ ο ς ά ρ α ή κ α τ ά Χριστδν ανθρωπ ινή μορφή 
χ α ρ α κ τ η ρ ι ζ ό μ ε ν η τού προσειληφότος θείου Αόγου, ή 
άψυχος ά π ο ν ο σ φ ί ζ ε τ α ι ; Εί μέν γ ά ρ ούκ έμψυχος , 
νενέκρ<οται πάλιν τδ κατά Χριστδν άνθρωπειον , κα\ 
π ά λ ι ν ε ν νεκροίς ό έν νεκροίς ελεύθερος, κα\ π ά ­
λιν ά ν α σ τ α υ ρ ο ύ τ α ι κσ \ π α ρ α δ ε ι γ μ α τ ί ζ ε τ α ι , κα ι τούτο ρ 
ούχ ά π α ξ , άλλά κα*ι πολλάκις κα \ άε\, δσον και 
ε ίκονίζεσΟαι συμβήσετα ι . Τδ δέ άψυχον φήσει τ ι ς 
μηδέ μετοίχεσΟαί πο ι , άκίνητόν γε δν , κα \ μ ε τ α -
€o iv t i v ούχ οΓόν τ ε . Πρδς δέ , κα \ άδηλον δπου ή 
ψ ν χ ή μεταστήσετα ι . Εί γ ά ρ τδν Λόγον άναπληρούν 
τδν τ ή ς ψυχής τόπον δώσουσι. σαφώς τής *Αρεια-
ν ι κ ή ς μ α ν ί α ς τ δ δ ό γ μ α υ π ο λ ε ί π ε τ α ι . Εί δέ έμψυχος 
ά π ο ^ ό ή γ ν υ τ α ι , πού ποτε άρα άπο ιχομένη π ρ ο σ χ ω -
ρ ή ο ε ι ε . τ ή ς εκε ίνων μανίας ε ίπε ίν άκνλουθον. *βς 
ά ρ α ένθα τδ π ά ν τ ω ν οίκειότατον κα\ έγγύτατον 
εναύλ ισμα παρ* α ύ τ ο ί ς νομιζόμενον τυγχάνε ι . 

Τ ί δέ τούτο έ σ τ ι ν ; Ε π ε ι δ ή βούλονται τ φ ά ρ χ ε τ ύ π ψ 
τ α ύ τ δ ν είναι μ ά λ ι σ τ α τ δ έξεικόνισμα, κα\ αμφότερα 
ύ π ά ρ χ ί ΐ ν ομοούσια* κα ι ούδεν: τήν διαφοράν κ ε κ τ ή -

CONSTANTINUM COPR. 28β 
Verbo inferai . Quid euina hoc aluid cst quaai pa*-
s lo? Et en ii luc i n c u r r i i , unde fng^re sibf v idcba-
t i i r . Naiu si boc i u se haberet, profeclo c i r c u m -
scr ipmm fuieset V e r b u i n , quoniam i la ua iu r j 
compuraluni fuissei c l iam anic uiiionein cnni co r -
pore, non autem proplcr ipsam ιιιιΐοιιοιη. Qnod si 
nalura esl i i i c i i d i m s c r i p l i i i i i , corpori q<ioque con-
juuclui i ) , ulique semet conservaverii , utpoie Dous, 
in p!iy>ica iuihii late et incirc iui iscr ipi ione prorsu9 
illassuiii ac i i i i l laleiius imtninului i i . Ncqne entMi quas 
sibi propria pai i lur corpus, eadeui i i i iquam compa-
l i l u r i i i propria subslaulia Vi»rbuni , quoJ ex iinpas-
s ib i l i et iiiiinutnhiri in passibilc aique mulabile 
converli uunquam poiest. Non ergo, eiiamsi corpus 
ejns s i l c i rcuiuscr ip iu i i i , Verbum c i rcamscr ibeui r . 
Absarduai i iaque, insaniii i i aique i inpium esl d i -
cere divwli C h r i s l u i n , dum Agurauir , a n l s i m u l c i r -
cumscr ib i . Verui i i iamen Mamoicc baud l i ic est 
pr incipal is diccndi scopus, sed incircumscr ipluui 
excogi lav i l lanquam iwstnimemuin iuiproba? suae 
voi im:a l i apie deservieos; cujus usiiin Sorvalor is 
noslr i oRconoutiuu ever(end;e iiloneuui comper i i . 

55. M i r a r i auloiu l i ce l ingeuiiaui buic bosuini 
s;\pieuii;u uiagititudiueui, qtiomudo i l lud nou s*n-
serit, di im sub i i l i l e r c i a< curale res vorbi s c ru l a -
rctur a;qtie d i squ i rwe l : neiupe quod dnui G h r i -
s lum iucircuiuscr ipi ioi ie hoi iorai , euiuque separari 
a carno a s s e r i l s i c i r cumscr iba lu r , de sauclissima 
ejiisdeiii cartie s imi i i dieere omitieus, iubonoram 
batic in dngmaiibos snis r e l iqn i l . Quid ergo? V i d e -
lur is , qui Gbris tuiu circumscriberet , atttmam q»io-
qur? ejiisduin a. corpon; separare, e i una cnm Verbo 
animaiii ipioquc illi e r ipe re ; siquideui illa a picto 
corpore, baud sccns quam d ivinuni Verbuiu abfa-
twra c s l ; naai n^c ip>a pitigi suaple i ia lura poiest. 
Rursus enim sri>citaiii ibus itobis ac dubi iaut ibi is , 
isi ius sapicmis sera iones , necnon i i lorum qni 
cxiu<!e I I I I I I C argntan'ur, vel u i vei ins dicatur insa-
n iun l , q«i;i>so expliciMil (boc enini adiiuc i l lor t im 
abstirdiiaii supe ivs l ) ; dioaal i s l i , i i i q u a u i : A n i i n a i a -
m C l n isti buuvana (oriua, duui (iguratur, an inanh 
inala , ab assatueule divino Vcrbo discedil? Nam si 
i aaa ia ia la , mor iu i r i i enuu Cl i r i&l i b i inia i i i ias , n i r -
siisque 1U iu ie r iporluos qui in le r illos l iber e ra l , 
rursws c r u c i i i g i l u r , et spcciaculo p r o p o u i i u r ; 
I M quc boc semel, sed sa*pe ac scmper, qi ioi iescun-
qinj figurari con l ig^ r i l . Porro ina i i i iua iu i» , d ice l 
ai iquis, i»oc albpioversus perg<»re propicr si iam 
iniuiobiri laieai polest , neqiie i rans i l i re . iasuper 
inexplorai inn e s l , quoiiam se aiiima Iransferei^ 
Nai» si ior le velint Verbmn anima» loto r s s e t 

iuaniftisle biuc Arianas U a i r w o s dogma oxsisl i t . 
S iu aniinala biiiuana C b r i s l i forma separatur, quo-i 
nam denique is ia abe.a, isifuuta insania? consen-
lai icuui e r i l diccre. S« i l i c c l hic maxin»e pn ipr iua 
el obvius, in quo lii v i .Tsen ln r repulalar loeus. 

Quis l i i c , i i iquaiu , locus? Vo lu iU sc i l i co l idem 
oamino alqtie arcbciypi i in rsse s i n iu l ac rum, e i 
u ln imque ^sse ronsnbsianiiale, i t ibilq ' ic invicem 
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diflerre pusanl, ila 4 9 ul ipsa icon quae divimim Α σθαι δοξάζουσιν, ή αυτή ή είκών ή άφομοιουμένη 
illtiin sacrumf|iie cbaraderem ropraisenlat e l ex-
priniil, similis cum simili coucurral, fiatque pro-
pri:i ei couuaiiiralis, mpoio coiisiibslaulialis. Qu:n 
Η i|a <c li.ibent, oporirbil ne iitotu quiileni scnsu-
t\ne i<ouein carere. se.l vim <!e looo in lorinu ira:i-
siiivain bab«»re, nl islorum error osl ; alqut» oiiniino 
et agere ei paii qn:vi urquc animaise rei prnpria 
snn t «I iligiKHciiiiliir; neque j.un iron»m, sed aui-
itiatmi ac raiioiiale animal esso. ab bis oredi opor-
lebii; qundque iiccossario coiisfqiihur, divinuui 
quoqiicv Verbtim corpore suo spol ari. Qiiomoilo 
ainc:n li:i»c in CbrUhuii roiifrrcinur ? Vol qnibus 
\iribus pictor pmp^iiuui sniim cxsrqmMiir? Hnid 
nlilcr ccrie quani ping»»ri'.!i arlifleio. Ergo opus erit, 

καί έναποματτομένη τδν θείον εκείνον κα\ ίερδν 
χαρακτήρα, ώ ; τψ δμοίψ τδ δμοιον προσδραμεισθαι, 
κα\ οίκείωθήσεσθαι κα\ συμφυή σε σθαί γε ώς όμοού­
σιον. Εί δέ ταύτα ούτως, έδει κινήσεως κα\ αίσθή · 
σεως μή άμοιρείν τήν είκόνα, καί τήν έκ τόπου ε ί ; 
τόπον μεταβατικήν έχει ν δύναμιν κατά τήν εκείνων 
πλάνη ν , και τδ παν είπείν ένεργείν τε κα\ πάσχε ιν , 
οσα τού εμψύχου έστ\ κα\ γνωρίζεται , κα\ μηκέτι 
είκόνα. άλλ* έμψυχον ζώον λογικον αυτοί; δι-
ομολογείσθαι · κατα δέ τδέξ ανάγκης έπόμενον, και 
τδν θείον Λόγον τού εαυτού έστερήσθαι σώματος. Πώς 
δέ Χριστώ ταύτα συνενεχΟήσεται; "Η διά τίνο; ε ν ε ρ ­
γήσει δ γράφων, και δπως έξανύσει τδβεβουλευμένον ; 
Ούκ άλλω;, ή έκ τ ή ; τών ζωγράφων φιλοτεχνίας Ε 5 -

irl plus quaui divinam Mqitc adtiiirabilfii) pirloriaiti ^ καιρόν δ' άν ειη θειοτέραν τινά και θαυμασ.ωτέραν 
τήν ζωγραφικήν εύτεχνίαν ύπολαμβάνειν, κα\ μ α γ ν ή -
τιδος π έον τδ έλκτικδν κα\ δραστήριον πρδς τδ γρα­
φόμενον Ι/ουσαν · κα\ δή δογματισΟήσεται τών ζωγρά -
φων ή τέχνη, τής τού Λόγου άλκιμωτέρα δ υ ά μ ε ω ς * 
καθδ ή μέν άφείλετο τήν σάρκα ήνωμένην αύτώ, ό 
δέ άφηρέΟη· και λέλυται ύπόστασις τού Χριστού. Ου 
δοκεί εντεύθεν τψ Λόγω πάθος προστρίβεσΟαι π ά ν ­
των παθών έμπαΟέστερον; 

λδ'. Τί τούτο τών λεγομένων Χριστολυτών · κ α \ τ ή ς 
εκείνων βδελυρά: αίρέτεως. πρδς άτοπ·'αν καταδεέ-
στερον ; π$0εν ούν ό όυσάντητος κα\ δυσμενής έχθρ-,ς 
καί Χριστού πολέμιος, ό μικρές ούτος κα\ βίαιος τ ύ ­
ραννο;, ή τέχνη ; Ποία άρα ή εν αύτζ δύναμις κα'ι 

arieui cxisiime mis, vin.iqtie atlrnhcndi efliciendique 
ritngn<M<* μοιίοινπι L» labuHs liabere : jamqtie dog-
inalis iuslar erit, pirtonim a r l tMi i validiore quatn 
Ycrbuiu pntcniia pra*ditun csse :qnai.-ims hrc qui-
i!i»m rarneiii ci itiiiiam abslulit, ipsuiu auiem Ver-
biiui spoliaiuni fnil, ol Cbristi byposiasis dis*olma. 
Nonne biiic vidclur passio omniuiu iiiiirmissima 
\erbo Miribni? 

34. Cur lioc iHonim, qui Gliristolyli dinintiir, 
aboaiiu;tnd;e I K X T C S O O S absunlilaii ce lai ? Umla 
igiltir ihvicius bic el iiiMiperabilis iiiimicus C»iri-
Mique oppiigualor, liic pirvus simul \iotaiitusque 
lyrainiiis, pirtonmi, iiiquam, aique sctilpiorum ars? 
Qu;e lanta incsi buic vis atque eOi«'a«-iaf ul Deuin C ενέργεια, ώστε κατισχύσαι Θεδν τών οικείων άποστε-
valeat doiibus sms, liatul s a n c an-idciaubus et 
« xier:oribn«, si»d insiiis el bypo&lalii-e copnb-iis, 
hpoliare a« d^populari, ipsainqtie bypostasini dis-
sociarc ? Ergoiid <μκκΙ Vermim V O U Y U S asbinnpsi|y 

i.l inviitis dcpusuil? Uvc deniuiii quo.inam impie-
lai s c i i l i i i o s i ιιοιι siqwraui? Sic euiin ;irs uiorio 
ipsa v.ili»lJ4)r coiupcrimnr : uaiu quod i n o r s , «|no 
letiipoi-o rriico c r e i i a Clirisiuia iitieiTet erunf, ιιοιι 
poldii, boc ars egn»git; sLre.uicqio pairavil. Nul-
l.ilemis eniiu Vfrbuai a sanciUsiiua vivilicaque 
c a r n e sua separaimu Γιιίι, nti H i o i i i e i i i a n c o quulem 
illo perbn viquo leaipore, q«io pro nobis nioneui 
Cbiisius pcriulil, ctim ob clenieiilivsimam lnni-
gaauique n a i u r a i u s u a m ad i i i f c r o s qnoqui» peric-

ρείν κα\ διαρπάζειν; και ταύτα ού τών περ \ αύτδν, 
άλλά τών κατ' αυτών, καΛ τών καΟ' ύπόστασιν η ν ω ­
μένων, ού τών έξωθεν τίνων, και αυτήν μάλλον λ ε -
λύσθαι τή> ύπόστασιν ; Κα\ δ εκών ό Λόγος π ρ ο σ -
έλαβεν, άκων άπέβαλε; Ταύτα δέ ποίαν ασεβείας 
ύπερβολήν ούχ ύπεραίρει; Εύρεθήσεται δέ ούτω γ ε 
ή τέχνη, και θανάτου επικρατέστερα · δ π · ρ γ ά ρ 
τώ Οανάτω, ήνίκα τδν σταυρδν πηξάμενοι τδν Χ ρ ι ­
στδν άπεκτόνασιν ούκ εξεγίνετο, τούτο τη τέχνη 
εύπρεπώς μάλα κατώρΟωται. Κατ' ούδενα γ^ρ τρό­
πον ό Λό·ος τής παναγίας κα\ ζωοποιού αυτού 
σαρκδς και ψυχής κεχώρισται, ούδε κατ* αύτδ τδ 
άκαριαΐον τού χρόνου κα\ βραχύτα:ον, κάν τδν υ π έ ρ 
ημών ειλετο θάνατον · ώ ; φύσει ύπεράγαθος κσΛ 

\it f ιιι illtc carcere clansis spirilibus liberialein D φιλάνθρωπο;, κα\ είς άδου πορευθείς, τοίς έν φ υ λ α -
mmliarei ac largireiur, viniulUque «{iiibus toneban- Ιιή πνεύμασι τήν έλευθερίαν κήρυξα: έχαρίσατο, 
U i r resolverei. Quomodo ergo qaod moriis virib»is " * ' -
nou esi effccliiin i*l pitMor pairei? ciilbi qtii lorlim 
alligavii M , ab infinua ad-o viliqne aiie vicissim 
fuii alligatus? Profeclo sic videbitur ars picloria 
cique scalpioria majore quaai mors laed.iuli ac 
.veparandi latultaic pollecjt:: aique ita uibil omis-
Mini qnoii impiflali frciiuu) relaxet. 

SCJI quid opus esi tam viiamla alque abominanda 

κα\ τών δεσμών άνήκεν οί; έκεκράτηντο. Πώς ο ύ ν 
& τψ θανάτψ κατ' ίσχύν ού περιγέγονε, τώ ζωγραφιά 
διήνυσται; κα\ ό δήσαςτδν ίσχυρδν, ύπδ τής τ έ χ ν η ς 
ασθενούς ούτω κα\ ευτελούς άντιδεδεται; Δέδοκτο 
άν αύτδ τομώτερόν τε κα\ διαιρετικώτερον τ ο ύ 
θανάτου, τδ είκονίζειν και γράφειν , ίνα μη-έν ε ί ς 
ασεβείας άφορμήν άπολίποιτο. 

Ά λ λ ά τί δει πλειόνων τών ούτω φευκτών κ α \ 

w Mat lb . χ ι ι , 29. 

α Περ\ Χριστολυτών τών λεγόντων τδν Χριστδν μετά τήν έκ νεκρών άνάστασιν, τδ έμψυχον σώμα α υ τ ο ύ 
νάτω κιταλελοιπέναι, κα\ γυμνή τή θεότητι άνεληλυθέναι είς ουρανούς. De hcurelicis Lhriitolytis. qui 
fiictmt Cni>tumvi resti}reviioue corpus suum animalam desertii se, nudaque cum deilaie in catlufn redshte^ 
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£ π η χ θ η μ ε ν ω ν , r ; ^ v π ρ ' ς τον γεννήτορα τούτων Λ plnribus pcrseqti i , cum sniis s i l parenli horuia 
ε ί π ε ί ν , ότι Σε τ ο ι α ύ τ α ι ς χάρισ ι τ ά σά στεφανοί νοή­
μ α τ α * τ ο ι α ύ τ α κ ; άμοιβα ίς σε κατακροτούσι τ ά τών 
• ώ ν λόγων τ ώ ν σοφών κα\ έντεχνων π ρ ο β λ ή μ α τ α * 
ο ύ τ ω ς σοι τ ώ ν σών δογμάτων τδ έν θεωρία έ π η ρ -
μένον χ α \ ύ ^ τ / δ ν , ε ί ; φ ι / ο τ ι μ ί α ν μέγ ιστον ; Ά ρ α 
ού μεθυόντων έκφρονέστερα τ α υ τ \ τά λ η ρ ή μ α τ α ; 
ά ρ α τ ώ ν μελαγχολούντο^ν ή βακ / ευόντων ούκ άλογώ-
τ ε ρ α ; Το ιαύτα τ ώ ν κ α τ ά τον λαιμδν και τήν γαστέρα 
μ α ρ γ α ι ν ό ν τ ω ν τ ά ά π η χ ή μ α τ α * το ιαύτα τ ή ς φίλης 
κα \ ή ο ί σ τ η ; κ ο π ρ ι ά ς αύτώ τά γ ε ω ρ γ ί α * το ιαύτα τ ώ ν 
ά μ ε τ ρ ω ν έμέτων κα ι τής κυνώδους εκείνης καί χοί­
ρ ε ι α ς ζ ω ή ; κα\ τού Οηριώόου; τρόπου , τά δ ό γ μ α τ α · 
τ ο ι α ύ τ α τ ώ ν άλογων ζ ώ ω ν ίχντ,λατούντων τ ά ; δι-
εςόοους* το ιαύτα τών τοις α ιμασ ι τ ώ ν Χριστ ιανών 

«liccrc, quod Te donis liujusmodi lua coiiiiuenla 
c n r o n a i i i ; l a l i (c re i r ibul ionc o rnan l seriuouiiiti 
l uo iun i lain sapienliuni e l r laboralur i im argumen-
l a ; aileo l ib i dnguinlum luortmi speculaliva sub l i -
niilns c l e la l io , rnaximi ad gl rianduui ino ine i i l i 
e s i ! Nonnc hxc poiius demeuliora ebriosis de l i r a -
meiila smi i ? uounc ftiriosis e i bacclianiibtis insa-
niora? U i sutil videlicet i i i g l c u i e c l vcnlre iniftinpe-
rai i l i i i i i ) boininuiii c r rpi lus ; Ii;e si i t i l cba i i bii ic c l 
grai isMiui Πιιιί s tc r rora i io i ies ; bi i inmeiis i vomi-
lns, cauinaque illius ac suillaj vita» CI l e i i n i niorta 
dogmala : baec siuit facinora vcnaloriitu boi i i imim 
qui bruiorum ani inal i i im mdaganl vesiigia : bi 
mores sun l cmenlas Cbrist ianort i in sanguiue inautis 

β α π τ ι ζ ό ν τ ω ν τ ά ς χ ε ί ρ α ς , κα \ τ ώ ν κατά Χριστού ^ giirontiiuti : baec denique iminanas carnes lauiati-
δες ιάν όπλ ισάντων* το ιαύτα τ ώ ν καταξαινόντο»ν τάς 
α ν θ ρ ω π ε ί α ς σάρκας τά ε υ ρ ή μ α τ α . 'Αλλ' αρμόσει γε 
το ίς ο ύ τ ω φρονεϊν έλομένοις τδ ίερδν εκείνο λόγιον , 
ότ ι Ό μωρϊς μωρά ΛαΑήσει, καϊ ι) καρδία αίνου 
yaza α νοήσει, τον ΛαΛεϊν πρός Κνριον πΛάνη-
r#r . Τ δ γ ά ρ ούτω νοείν π ο ί α ; νοδς α κ ε ρ α ι ό τ η τ α ς ; 
ο^ο* άν οί τδν νούν παρενηνεγμένο ι ούτω ποτέ 
έννοήσειαν ή λεξε ιαν . 

λ ε ' . Ό Σ ω τ ή ρ ύπερβλύσε ι φιλανθρο>πίας φέρων, 
ύ^ρ- .Γόριενος , ' ίθαζόμενος , τ ώ ν κ α κ ώ ν τήν κορωνίδα 
τν* Ο ά / α τ ο / ά ν α τ λ ά ; , ού π ίπονΟε τ α ύ τ α · ε ικο ­
ν ι ζ ό μ ε ν ο ; πάθοι άν π ο τ ε ; Ώ ; γ ά ρ εκεί ουδέν π έ -
πτνΟεν, όσον έ π \ τήν οίκείαν φύσιν ό Λόγος ού κ ε χ ω -

ti imi romineiita sunt. A l q u i b i* i la opinari volen-
libus sacrmii i l lud quadrabi l o i a m h i i n : Siulitts 

Uulla loquelur, el cor ejus [<uua 5 0 cogilabit, ut 
advertus Dominum frandulemtr loquutur 3 e . Iteap υ 
qiisenaiii sana incns i la eogi lc l ? Profeclo ne- ra i io -
Dis quidem usu dejecii , sic unqiiain vcl cogitabunt 
vel loquentur. 

55. Servalor equidem, ob n i i ivam suam erga 
honuues benigi i i la iem, accrKa pa.ssus, coiituiiteliis 
aiTecttis, lapidibits appciilu .H, iiialortHiiqiie corouidi 
ucci trat l i i i is , lalia lamen ιιοιι esi ol im pi-rpesMis ; 
IIIIIII ergo ininc lignralns ba?c pa l ie lur? l ino verCt 

ρ ισμένος τ ή ς σαρκδς , ή ν ω μ έ ν ω ς δέ και ά δ ι α σ τ ά τ ω ; s i ( U i i | | j c n ih i l esi passum Yerbuiu in propria na-
^ ν υ π ά ρ χ ω ν αυτή κα ί π ι σ χ ο ύ σ η , ουδέ ενταύθα δή 
που τ ο ύ τ ω ν πάθοι τ ι ε ικονιζόμενος . Πανταχού γ ά ρ 
ε π ί σ η ς ή μ ί ν δ α υ τ ό ; Λόγος τδ αληθές έχων σ υ μ φ υ -
λ ι χΟήσετα ι * ε ίπο ι δ* άν πρδς αύτδν καί ό φορέσας 
την ε ί κ ό ν α τού χοίκού, κα\ χοΐκδν φ ύ ρ α μ α , ώς OJX 
ε ίμ \ κ α τ ' α ύ τ δ τούτο α π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ς , άλλά π ε ρ ι γ ρ α -
π τ ό ς . *0ς ούν tδέξατο το κ τ ί σ μ α τ ά ς ύβ;.εις κα \ 
τάς α ί κ ι α ς , ούτως δέξαιτ* άν και τήν έν τ ό π ω π ε ρ ι ­
γ ρ α φ έ ν , κ α \ τήν γ ρ α φ ή ν , κα ί τ δ ε ικονίζεσθαι , μ η -
δ α μ ώ ς τού συνηνωμένου κα \ συνυπάρχοντος Αόγου 
χ ω ρ ι ζ ό μενον . 

λ ς ^ . *Αλλ* εί τούτων δ τρόπος καί δ τού μυστηρ ίου 
σ κ ο π ό ς ούκ έγνωστα ι α ύ τ ψ , έξδν ήν πυθέσθαι τού 

lu ra , neqne a catne separatum fu i l , sed i l l i a d b « -
s i i , π ι ι ι ί pat icme exsisiens iirs«»p;nabili lcr. i ia ne 
nunc q i i i d i m hujiisiiiodi al iquid propicr i lguram 
exp i r i e iu r . Ubi<,ue cuim iiobis ;fqiialiicri;ti(i idem 
Verb i im (45) verain slaius sui ra i ioi iem conserva-
b i i ; diceique Maiiiona: Cl i r i s ius in lerrcna r t iaui 
icone ac plasmaie : ^oι ι snni i u l i i s inc i rcu i i i sc r ip iu^ , 
ΐ ino poiiits c i rcui i i scr ip ius . b i c u l crgo creatimi 
corpus injiirias excepil atque cr t ic ialus , i;a e i i ui i 
sc pai tc i i i r loco c i rcumscr ib i e i pifigi ac (igurari , 
qnin lan.en ab uni lo e l coexbisleiue Veri;o die-
c c d a l . 

5G. Sed si nec liariun renun ra l io , nec i n y s i c n i 

seusus linic l iomin i exploralus es l , po ic ra i saliein 

γ ρ ά φ ο ν τ ο ς , κα \ ήκουσεν άν π α ρ αυτού, άν π ε ρ τδν D i i i i e n o g a i e picu>rem, a qno atidissei, s i certti 

ν ο ύ ν έ ^ ω μ έ ν ο ν έσχε κα \ τά α ίσθητήρ ια τής ψυχής 
μ ή π τ ρ ε ν ή ν ε κ τ ο , κα ι Ιμαθε λέγοντος · ο τ ι ά π ε ρ π α ρ ά 
τ ώ ν Ι ερών π α ρ ε ι λ ή φ α μ ε ν Ε υ α γ γ ε λ ί ω ν , τ ή α ρ χ α ί α 
κ α \ π α τ ρ ι κ ή παραδώσει επόμενοι , πα ίδες π α ρ ά 
π α τ έ ρ ω ν β ιαδεξάμενο ι , τ α ύ τ α καί γ ρ ά φ ο μ ε ν κα ί 
ι σ τ ο ρ ο ύ μ ε ν , κ α ί ουδέν πλέον τών Οεολέκτων λογίων 
ί χ ο μ ε ν . Κα \ εί εκείνα τ ί μ ι α , κα \ αυτά ή τ ω ή σ υ μ · 
φ υ λ α τ τ ό μ ε ν α , ή συγκαθαιρούμενα , ώς ένδς και τού 
α ύ τ ο ΰ λόγου έ χ ό μ ε ν α . Έ π ε ί π ε ρ π α ρ ' αυτών έμυήΟη-

nieulcm finiiaiii habe ie l , ani inaque Sfiisibus non 
essel alicnatus, eoque dicenle d id i c i s se l : Nos qux» 
a sacris Evatigeiiis didicimns, auliquani Palrn.n 
tratl i i ionem secu l i , qiiam l i l i i a P a i n b u s e\ oruMuc 
acreptmus, no<, iuquam, l»a?c pinginius e l delinea-
nnis, ni l i i lqne pra?ter divit ioruin oracula )ibn<rnni 
faciinus. Quod si i l l i boiiorandi sun l , noslra quo-
que vel eiinnl cunservenlur vel destruaniur, ulpoie 
qu.P pari jure ac ralione sunt. E l c i i i m a sacri3 

j e !sa. IIIII, 6. 

(AZ) V r l idem fermo rerui nobis comiabh, Est cnim T U U ! igtii«as in vocabulo λόγος, qnod modo csi 
V c r L i u m d i v i n u i u , modo huinaiiub sermo. 
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L i b r i s docemar, homlnem nobis s imilem factum Α μ ε ν , δτι άνθρωπος καθ* η μ ά ς γέγονεν δ τού θ ε ο υ 

esse Verbum Dei bypostai icum, e l cum homiuibus 
c a n v » r * a l m n , idemque nobiscum pariicipnsse car-
neni e i sanguineni, e l vistim invis ib i le , crucialus 
propier nos passum quod eral impassibHe, ob suain 
erga liomiiies cl tari iatem (44). l l i s qtiamvis lan tum-
modo ainlUis baud seeius quam visis credimus, u l 
beai i ludi i iem i l lam coiiseqnainur, de qua dtciuin 
f u i l : Denii qui non viderunty el nihilominut credide-
runt *°. Qnod ergo fldei l an luni o m l i s vUlimtis e l 
cout r rc iav imus , hoc el iam pingituus et l lgura-
imis (45) ; baud equidem dividenies a i i l soparanles 
uni lam seiuel deitati c a rne i i i ; ttaui lioc vel dictu 
abourdtiin es l , nec cogilar i sine suinma insania 
p o l e s i ; sed et i l la faeimus, e l h&t couaervari con-
fiieinur, j ux l a eam, quae jam iude ab ln i i io perse-
verat , d ivinam ac legi i imain consueiudiaem. 

5 1 57. Qood si tu -Evangel iorom v c r i l a l i m i -
nio.a credis , nos quidem a palrocinando demon-
siraitdoque cessabimtis. Y c l i iaque e l icones roc i -
po, vel simtil Evangelia qiioquc dele (46). Apud 
nos cerie baud niinus l inna sunl ea qua» per Odein 
nubis ins idcn i , qiiam il la quae pnc inaiiibus suot, 
vel ob oeulos versantur : l a vero ne his quidem 
comuioveris, u l i l lo ram ab bis veritatem haurias ; 
quia lotus carnalis es ,bumiqi ie incuinbeiis, ei nibit 
a lunu de mysteriis noslris intel l igis . Nurn lu sola-
rcm radium videus arbori vcl a l i i maieria? i n c i -

ένυπόστατος Αόγος, κα \ το ίς ά ν θ ρ ώ π χ ς συνανεστρά-
φ η , κα ι μετέσχεν ήμ ίν π α ρ α π λ η σ ί ω ς α ίματος καΛ 
σαρκδς, και κ τ ί σ μ α γέγονεν ό άκτ ιστος , και ό Αόγος 
έπαχύνθη κα\ σαρξ έγένετο , και ώράθη ό α ό ρ α τ ο ς , 
κα ι π ά θ η δι* η μ ά ς δ α π α θ ή : κατεόεξατο ώς φ ι λ ά ν ­
θ ρ ω π ο ς . ΤαΟτα π ιστεόομεν ώ σ π ε ρ έωρακότες οί 
άκούσαντες · ίνα κα \ του μακαρ ισμού τ ύ χ ω μ ε ν 
Μακάριοι γ ά ρ , φησ\ν , οί μ ή Ιδόντες καϊ χ+στ&σ-
carzsr, *0 ούν έ ω ρ ά κ α μ ε ν τοις οφθαλμο ί ; η μ ώ ν 
διά π ί σ τ ε ω ; , κα\ αί χε ίρες η μ ώ ν έψηλάφησαν, τούτο 
κα\ γ ρ ά φ ο μ ε ν κα \ ε ί κ ο ν ί ζ ο μ ε ν ού διαιρούντες ουδέ 
άποδι ιστάντες ίδ ικώς κα ί άναμέρος τήν άπα^ έ ν ω -
θεΐσαν σάρκα τή θεότητι · τούτο γ ά ρ κα\ λ έ γ ε ι ν 
άτοπον, κα\ έννοειν τ ή ; ά ν ω τ ά τ ω παραπλτ , ξ ίας · 
άλλά κάκεϊνα πράσσομεν , κα\ τ α ύ τ α ομολόγου μ ε ν 
φυλάττεσθαι , κατά τήν άνωθεν κεκρατηκυ ιαν ενΟεον 
καί ένθεσμον συνήθειαν. 

λ ζ \ Εί δέ σοι τ ά τών Ευαγγελ ίων ά π ι σ τ α , π ε π α ύ -
μεΟα τ ή ς συνηγορίας χα\ αποδε ίξεως . "Η κ ά κ ε ϊ ν α 
γούν δέξαι , ή και τ α ύ τ α δ ιάγραψον. Ή μι ν μέν ούν 

' τ ώ ν έν χερσί κα \ ύπ* δψιν ή γ μ έ ν ω ν , ουδέν ή τ τ ο ν 
βέβαια τ ά κατά π ίστ ίν παραδεδομένα έγκαθ ιδρυτα ι · 
σύ δέ ούβέ τούτων έπα ισθήση , ινα σοι τήν π ε ρ ί ε κ ε ί ­
νων π ι σ τ ώ σ η τ α ι άλήθειαν , όλψ σαρκ ικψ γ ε δντι κ α \ 
κ ά τ ω βρίθοντι κα ι ουδέν ύψηλδν π ε ρ ι τών καθ* η μ ά ς 
μυστηρίο>ν ύπολαμβάνοντ ι . "Η γ ά ρ ίδών ή λ ι α κ ή ν 
ακτ ίνα δένδρψ τυχδν ή έτερα ύλη π ρ ο : 6 α λ ο ύ σ α ν % 

ε ί τα τ μ η θ έ ν τ ι τ ώ δένδρψ, δόξεις π ά ν τ ω ; σ υ ν α π ο τ ε -

deniem, mox ca?ea arbore exis l imabis radium Q τ μ ή σ θ α ι κα \ τήν ακτ ίνα , δ π ε ρ π ά σ χ ε ι ή άκτ \ ς ού) 
si inul concisum, quod lamen radii nalnra pati ne-
q u i l (47) ? F o r i e ei iam si quis solis corpirs depin-
gat, revellere se ac separarc a luce a i i k i i i jtidiea* 
l i i i ? Jtem si candens ferrum cernas a quopiam 
aqna pcrfumli , pulabisne exslmgui et dcstrui una 
cum igne e l iam f e n u m , qnod caeteroqui naiura 
ιιοιι esl comparalum u l a frigido e l l iumido d e i r i -
nienluin pai iatur , imo potius acui alqne obdurarl 
solel? Sed buuc bomiiiem optis essel i a litij«?sinodi 
rebus paulo sapientias prudeiuiusque versari , deque 
i l la rum natura, veri iaie duce, exis i imare : deinde 
lanqtiam ex bis teauibus demon&lraiionibus atque 
Gxemplis, de nosira quoque proposila re cogitare, 

w Joan. x x , ffl. 

(44) C l i r i s i i pkigincft fonvenfetirfnm, eumqne in D 
iniftgni^ venerandi, i l a vivide evponit etiaui Maca-
rius. Πιστεύεις ε ίς Χ ρ ι σ τ ό ν ; προσκύνησον αύτδν έν 
είκόνι. Τ ι μ ? ; αυτού τά διά σέ π ά θ η , καί ά ν α ζ ω γ ρ α -
βε ί ς άοράτως έν δ ιανο ία ; ίδε αυτά χα\ δ ιά τ ώ ν 
Ομμάτω»ν, ϊν* έκατέροιθεν ά γ ι α σ θ ^ ; , π. r . Λ. Τδν 
σταυρδν ένθυμήθητ ι , τούς ήλους , την λόγχην , τ ί ρ η -
σον τήν πλευράν , έξ ή ς τδ α ί μ α κ α \ ύδωρ ή τού 
κ ό σ μ ο * ά ν ά π λ α σ ι ; · κήρυξσν τήν τ α φ ή ν κα\ τήν 
άνάστασιννέξώΜ κα\ W &») ή οίκονομία π ά σ α μ α ρ τ υ -
ρε ί τα ι , κα \ ή π α γ κ ό σ μ ι ο ς σωτηρία συνίστατο*. Credi$ 
VI Cfiristum? adora eum i a tmagine. Uonoras eum 
cb ea qua: tui graiia passus est, alque in mente tua 
iuvitiliitiier depiiiyisJ Spectati* eadem etiam ocn>is9 

• i l utrmque sauctficeris, c l c . Cogita cnicem, clnvos, 
lanceuiu, honora lalns, e» quo $angui$ el aqua, 
mundi videlicet reformutio : pradica ttpulturam $i 

π έ φ υ κ ε ν , ο ί η σ η ; τ ά χ α δέ , κα \ ε ί τ ι ς τδ τού η λ ί ο υ 
σ ώ μ α δ :αγράφοι , άποσχίζε ιν κα\ διαιρεΐν τού φ ω τ δ ς 
τδν ή λ ι ο ν ; ή π ε π υ ρ α κ τ ω μ έ ν ο ν σίοηρον ορών, & ν 
π έ ρ τ ι ς καταχέ^ι ύδατ^, ύπολήψη συναπεσβέσθαι κ α \ 
συνεφθάρθαι τ ψ π υ ρ \ κα \ τδν σίδηρον, δς ο ύ δ α μ ώ < 
φύσιν έλαχε ν ύπδ τού ψυχρού κα\ υγρού π α ρ α β λ ά -
πτεσθα ι , τουναντίον δέ μάλλον στορούσθαι κα\ ^ών— 
ν υ σ θ α ι ; *Αλλ* έχρήν οί, κα \ τούτοις ε π ι σ τ η μ ο ν ι κ ώ ς 
κα\ έμφρόνως έπ ιβάλλε ιν , κα \ ώς έχουσι φ ύ σ ε ω ς 
τα ί ς άληθε ία ις έπόμενον δοξάζειν , ε ί τα ώ ; έξ α μ υ ­
δρών έμφάσεων τ ώ ν π α ρ α δ ε ι γ μ ά τ ω ν τούτων , κ α \ 
π ε ρ \ τών προκε ιμένων έννοείν, δτι ούτε σ υ μ π ε ρ ι -
γ ρ α φ ή σ ε τ α ι δ Αόγος τ ή σαρκΊ, ούτε γ ρ α φ ο μ έ ν η ς δ 

reiurrectionem, quw unhertam ceconomim ralionem 
ftMialur, el mnndi HtliUem couiiuent. 

(45) Aph» l l a r a r r i t s : *H ούκ οίδας ότι π ρ δ ς 
σέβειαν μάλλον χ ε ι ρ α γ ω γ ε ί δι* οράσεως τ ά ρλεπχά— 
μενα , ί [ δι* ακοής τ ά λ ε γ ό μ ε ν α ; Κ α ί π ά ν τ ε ς μ ε , ν 
ποδηγουντα ι διά τ ώ ν έν ζ ω γ ρ α φ ί α ι ς δ ρ ω μ έ ν ω ν , 
δλίγΜΜ δέ έστ ι τδ συνιέναι τ ά έν (^βλίοις γ ρ α φ 4 μ ε ν ο ε . 
Λ > ε £ Μ ma§i$ ad pieiatem deductrt qum visu e p e -
cianlnr, qnam qu<B fando audiuutur 1 Eienim omn^M 
η rebus in pictura conspeclis erudiuutur, pauci W r o 
librerum scripittra$ inteiltgHnt. 

(4b) l l o c d i c i i , ηυιι quia piclt ira pnri s i l a u c t o — 
rilate alque Evangulia, sed quia sacraiu b i i»U>ria»i i 
ulriii<|iiu pariter cognoscinius. 

(<7) I I . L C siiitilitudo s i i in i lur ex S . S i l v e s l r i | « 
P l * . di>puuiione cum JudaeiB. 



»3 ANTIRRHETICUS I ADV. 
πάντα π λ η ρ ώ ν δ ια ιρεθήσετα ι . Φανερδν ούν έχ π λ ε ί - Α 
στων, ώ ; τ ά παρ* α ύ τ φ δ ο γ μ α τ ι ζ ό μ ε ν α , λ η ρ ή μ α τ α 
μάλλον ή δ ό γ μ α τ α φαίνετα ι . Κολοιών γ ά ρ χ α \ β α ­
τράχων α σ η μ ό τ ε ρ α φ θ έ γ γ ε τ α ι , χ α ι Ιχθύων αφων ία 
xal δρυών αναισθησία π α ρ α π λ ή σ ι α το ιαύτα χ α \ τοσ* 
ίΰτ» δεδυσφημηχώς χ α τ ά Χριστού τε χ α ι τ ή ς καθ* 
ί}μάς πίστεως ε π ι φ έ ρ ε ι . 

λη'. ι Αδύνατον γ ά ρ έστιν ε ικόνα είναι τήν μ ή 
5τμούσαν τήν μορφήν χ α ρ α χ τ ή ρ ο ς τού πρωτοτύπου 
αυτής προσώπου δποίόν έστιν . « Ούχοϋν εί μέν Ι /ο ι 
μορφήν ό Χρ ιστδς χα \ χ α ρ α κ τ ή ρ α , ευλόγως δή μ ά λ α 
χι\ εύσεβώς χ α ρ α κ τ η ρ ί σ ε ι αύτδν ή ίδία ε ίκών * εί δέ 
ού χαρακτηρίσε ι , ά μ ο ρ φ ο ; κα\ αχαρακτήρ ιστος κα\ 
απρόσωπος · τ α ύ τ δ ν δέ ε ίπε ίν , κα \ ανυπόστατος δ 
Χριστός. Τ ς ύ τ ο γ ά ρ α ύ τ ψ δ λόγος συνάγειν βούλε-
τε ι · έξ ούν τ ώ ν λόγων αυτού δ ικα ιωθήσετα ι , χ α \ ^ 
» τών λόγων αυτού κατακρ ιθήσετα ι . ΕΙ γ ά ρ αδύ­
νατον κα\ ε ί κόν α είναι τ ή ν μ ή δηλούσαν τήν μορφήν 
Χ2ΐ χαρακτήρα τού π ρ ω τ ο τ ύ π ο υ αυτής προσώπου , ή 
τδν Χριστδν ή μ ί ν έμφαν ίζουσα ε ίκών καθ* δμοίωσιν 
αύτοΰ και έ π ί τ ψ ονόματι αυτού π α ρ ά Χριστιανοίς 
γίγενημένη, κ α \ ή ε π ι γ ρ α φ ή κ α τ α σ φ ρ α γ ί ζ ε ι τ ή ν 
άλήθειαν έξ ά π α ν τ ο ς , τήν μορφήν χα ι τδ πρόσωπον 
εύτού ώς π ρ ω τ ο τ ύ π ο υ , πρδς αύτδ γ ά ρ τ ε τ ύ π ω τ α ι , 
ήμίν δηλούσα. "Ηδη δέ κα\ ή π ε ρ \ αυτά θεωρούμενη 
σχέσις, κρατύνε ι τού λόγου τδ αληθές . Κα\ εί μ ή τδν 
Χριστόν ή ε ί κ ώ ν αυτού χ α ρ α κ τ η ρ ί σ ε ι , ουδέ άλλου 
μοεφήν δηλώσε ι , πολλού γ ε δεί . Π ώ ς γ ά ρ άν τδν , ο ύ · 
«ερ ούκ έστ ιν ε ί κών , χ α ρ α κ τ ή ρ ι σ ε ι ε ν ; Ουδέ γ ά ρ 
iiiou είκών ά λ λ ω άφομοιωθήσεται * ώ ς ουδέ ή έν τ ώ Q 

η ρ φ σ φ ρ α γ ί ς άλλοτρία γλυφή έναρμοσθήσετα ι . 
Οντος τοίνυν. ή ν ί κ α περ ιε ίλε τήν Χριστού είκόνα, 
«ντω ; δή που ώ ς ούκ έχουσαν δ παραστήσε ι κ α ί 
fyiuuoii π ρ ό σ ω π ο ν , ούδε πρωτότυπον δ χ α ρ α κ τ η ρ ί -
m, τ^ύτ* Εδρασεν. Α ν ά γ κ η ούν χ α \ μ ή βουλόμενον 
^ΟΑογιίν έχ τ ώ ν οικείων δρμώμενον λόγων, ά π ρ ό σ -
*sw χα\ ά μ ο ρ φ ο ν κα \ άχαρακτήρ ιστον είναι τδν 
Χριστό*/. Ο ύ τ ω δ# κ α \ άνυπόστατον * διδ κα \ τδν 
γράφοντα έν α ί τ ί α ι ς πο ιών κ α τ η κ ί ζ ε τ ο , ώ ς ού 
τροχειμένην μ ο ρ φ ή ν , ουδέ ύποστάν πρόσωπον ε ί -
χονίζοντα. Δ ι ά δή τούτο κ α ι εΙδώλου π ρ ο σ η γ ο -
ρίαν τοίς ί εροίς τού Χριστού δμο ιώμασιν απονε ί ­
μει τ ε τόλμηκεν ά ν ο σ ι ώ τ α τ α , τ α ύ τ η τδ άπρόσ-
fciwv, μάλλον δέ τ δ άνυπόστατον αυτού καθορ ι ζό -
αενος. Εί γε ε ίδωλον φασιν ε ί ν α ι , τ ώ ν μ η δ α μ ώ ς D 
*μ»ύφεστώτων ά ν ά π λ α σ μ α ούχ ο μ ο ί ω μ α , ού γ ά ρ Εχει 
εχέαν πρδς t ά φ ο μ ο ι ω θ ε ί η , π λ ά σ μ α δέ φ α σ μ α τ ώ δ ε ς 
«αδά δοκεί τ φ π λ α σ τ ο γ ρ α φ ο ύ ν ε ! δ ιαμορφούμενον 
ε ξ ώ τ α τ α . 

'Αλλά τ λ μέν- το ιαύτα δ ^ Α α τ α τ ή ς εκείνου ήρτή-
*W φρβνδς, Ας Μχ ο π ω σ ο ύ ν ε ν τ α ύ θ α έπέ Χρ ιστού 
feftwi μ^ρμήνΙδοξενν Ό U γ ε θεσπέσιος Ά π ό σ τ ο -
*** τδ κατά Χ ρ ι σ τ δ ν μυατήρ ιον δ ιασαφών, π ρ δ ς τ ή 

(48) Revera Ιιι priscortim codtcum icouibus, nec-
«Mtivig ofMtribus, Grsecis prseserlitn, C l i r i s l i 

taiahiitaginibiis noiiien qtioquc Je in* vel Ckrhttu 
t*ptssine adjupgi lur . 

(49) l lo r rundam Cnpronymi adver iut sacrarum 
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nempe quod neque cum carne Verbum c t i cnmscr i -
betur, neqne hac ttepnsiia i l lud qtiod oninia in»plel 
secabi lur . Constat ergo ex p lur imis , Mamotias 
dicta non tam eese dngmaia qiiam del i r ia . Corv i s 
e i ranis deionnius loqu i iu r , pisciumque infani i© 
e i quereiinm insensibili tati shnil ia adversus C b r i * 
s lum fide'1 qne nostraiu hlaspheinat. 

38. i E i e n i m ileri nequi l t i l i l la sit icnn, q u » 
protoiypa? personae SUJP , qualis ea e s i , impressam 
formam non gc ra l . » Ighur si foriitaiit e i cl iaracie-
rem Cbr is lus babeai, probe admoJum ac religiose 
charaxabi l i l lum imago sua. S in miitime r b a r a x a -
b i l , seqni lur u l Chr i s ius forma, characiere, v t i lm-
que c a r e a l ; quod perinde esl ac si byposiasi 
Ch r i s l um dicas carere. Id enim vx M.imomc ser-
mone concludi tur . Ex verbis itaque suis jiistifiCuW-
lnr , e l ex verbis v i r h s i m suis condemtiabil i ir . 
E i s i enim impossibilecst icotiem cssc, qua* foruiam 
e l cbaraclerem prototypa* persouse sti.r non de-
monsl ra l , nihi lominus icon i l la quae Chr i s l un i 
nobts rcpnesental , id est qiiae ad s imi l i tudinem 
ipsius, ejusderiiqtie nomine pnediia a Chris t ianis 
fil, addila e i iam inscripl ioue (48), ea verhalem 
undiqiie asser i i , nempe i l l ius formam ac vu l i um 
nobis demonslrat tanqiiam prolo y p i , quandoqui-
dem ad ejus normain sen proio iypmn flguralur. 
Rcn i f i i praHerea re la i io , sprmonis nosl r i veri taiem 
coQi lrmal . Nam si ftirte C l i r i s i u a i icon ejus noti 
c b a r a x e l , longe cerie aber i l ut nlierius cnjiislibet 
formain denotel. Qnoniodo enim eutn, cujus n o » 
esi icon, rfescribel? Namque unius hominis imngo 
a l l c r i non e r i l s i n i i l i s ; s i cu l ne s ig i l lum quidem 
cera? iiupressiim ahi impressioni accouimodabiiur . 
C u m ergo hic. C b r i s l i tconeui d^po^uit, i J v i i k l i c e t 
eg i i , qnia ea nan babebat qttam exhibfret repra?-
seiitarelqiie personam, neque protoiyptnn qtiod 
describeret. Ncceese C9l itaqne u l vel i i i v i l u s c o r . i l -
lcralur, senuonibus snis consentaneiis, siue persona, 
sine forma e i stne fharaclere Chr i s t i im csse, nec-
non absque hypostast. Idcireo e i iam reum agens 
p k l o r e m 5 2 excrtictavii (49), ceu qui nequc e x i c -
r iorem formam, neqnc subjcctam personaiu i igu-
ras te l . Proplerea ei ia in idoli appcllationem sacrts 
C h r i s l i imagiuibos irrel igiosissi i i ie aflingerc aiisns 
e s t : nimirttm carere Clir is l t tm persona, imo eiiani 
hypfit iasi , sic defSnieiis. Siqnident idoloin csse 
aiuul rei iHSnbsisientis Aetionem e l s imil i indhtcin : 
BOII e i i im ad irf relaltoHeia babet car assrmtlater, 
sed pbantastiea ttmCnstio esr, p«r emnmain sinltW 
Uam proNi v i d c l v r ari if iei eflbnnala(M)). 

St<i e o i m hn}»eiiHHii dogmata ingeam eftis tota 
dependeaar, C H M I U I W mode formae» C t i m t a i r i b u e r e 
placet. Divn» tameo Panbm C h r i s l l ' mystenaro 
e»p#fte»s, praHer i inam, id est d iv inain , aftam 

imaginnm pios coltoree s .Tvi i ia in , com ali is lo r l s 
l i im prasscriim ad anmim ejus iHiperamis vice>i~ 
mnin sepliNium, narrat Tlreopbanca in Chron i ro . 

(50) Coufcr M a c a r i i locuiu c i l a l u m , p. 44, n . f . 
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quoque id es l servi formnm nobis exi i ibui t , e l in 
siiiuli(ti(iiuem homiiutm Chris tuin faclum, e.l babilu 
i t iveii lum u l b o m i m n i u . Qiiapropler qui Paulo 
cre lirans, duasque C l i r i s l i co i i i i lo inar formas, q u i -
bus cjusilein C l i r i s l i n a l u r x demotisiratiltir, passi-
bilem a-que ac nos Itoiiiinem, e l s imi l i :er figuraliim 
c i icumscnpiu i i ique sc.iimis. A l vcro Mamonam 
ncque biimauus babilus ad c i rc i i insr r ip l iouis ideam 
rdd t ix i l , neque divo Peiro altemiit d icenl i k B : Quod 
Deut puerum Je&nm glorificaverii k t : p ronmi t iav i l -
que I I I I I I C piierum sine forma esse ac sinc persona. 
Cur ;tiilcm oi repuialtii i i c s l dorsum atque gcna?, 
i l lud quideui ad verbcra, hae ad colaplios, e l per-
fossuin divinum lalus , clavoruiuque i i x u n t ? Sed 
h.rc Man.OII33 ludibrio sunt, fruslraquc «Uciintiir. 
Forlassc cuim iu hoc c l a m magtslriim Iiabuil 
Ki isebunn, qui vane d i c i i i a v i i lotam ouiuino i m m i i -
la lam fuisse buimmam C b r i s l i l o rmam, i i equeu l l a -
leuiis in sua inansisse proprielaie (51). Poslqnam 
\ero cognovil MamonaB ncminem o n b o d o x m » vana 
rjus lo leraa i r i im de l i r ia , oniissis verbis ad acla 
p ro ru i l , p i ibl icum se Cbr i s t i boelein c o n s i i l u c n s : 
ι χ quu leinpore oimicm iuacliit iaiii e l coi ialum 
rxpron»p*i t , u l ipsum archelypnm cuin icone con-
(ttmelia a l l icero l , si imilque d« s i i u e r e l ac nicmoria 
c.raderel: quaudoquidem iiiolesius i l l i C.bf islus era l 
iu imagiiie c i i a i a specutus . Deiiulc vc lu i i r c s ip i -
bteus, quud absque persoua e i liyposlasi C l i r i s i u m 
t . ical , eorura instar qut ex pltrcnesi sc r cc ip iu i i l 
au l ex insania pausani, in se rcver t iu i r , alque ad 
propr imn voiu i ium red i l , dentioque peisona.n uic-
morans, a i l : 

59 . < Iinpossibile eniiu est, cjus qui cx duabtis 
naluris ίιι una pcrsona subsis l i t , i n una quidcm 
naiura figurare personam, in al iera vero eumdcin 
<>sse siuc persona. > Ad lu i c in suis pcrseverat 
dogmaiibus, non. lamen priore modo. U i c emm 
crxuil inierrogal ivain figurain, ac velul i stii ob l ims , 

'Miper iora Ngineitla ab j ic i l , c l senientiuiii euam de-
irqiK! r eve la l ; baud logica proccdens mei l iodo, 
i i tquc cx Scr ip lura rum aut Pa l ruu i arguinemis 
o ia i ioncn i conlexcns, sed quidquid ei sua poleslas 
(Mniredil, c i putrcdo menl i s , venlrisque adeps, ct 
voiuiius iminundi i i a , e l aspersio stercoris, e l i i i ini -
Oauaruin l iumiqiie repenli i i i i i cup id i l a lum i i t imo-
dica p i s s io , in quibus jaclare se ac dc l ic ia r i p u i a -
ba i , coiil iUenlcr jam dogmai iza l . Qnoil ergo nobis 
vunos e i garruluate scaienles propinel seriuoiius, 
cuivis cxploratmn e s l . Ni l i i lominus nos bainl pigel 
l iornm hominiuii ins r i i ia in opporlune alque impor-
tunc rclundcrt*. M l t i l euim i i upcd i i , quoiHiuus nos 
nunc ei iaai cx seriuonum 5 3 e J , i S maier ia ansam 
sjuinenles, rursus eum ad r .uuiiadici ioi ieui adduca-
ifius, e i i p s n u sibi manifesie repugnaii lcm demon-

% 1 Π ί ί ϋ ρ ρ . n , 7. A c l . iv , 27 ; Vu» i 3 . 
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Α μ ι α τουτέστ ι τ ή θε ία και έτέραν μορφήν τ ή ν τοΰ 

δούλου ή μ ί ν ε ίακεκόμ ικε , κ α \ έν δμο ιώματ ι ά ν θ ρ ω ­
που τον Χριστδν γ ε ν ό μ ε ν ο ν , κα \ σ / ή μ α τ ι εύρισκ£-
μενον ώ ; άνθρωπον . Διόττερ οι πειΟόμενο* Οαύλω , 
και δμολογούντε : δύο μ ο ρ φ ά ς έ π ι τού Χριστού, δ ι ' ώ ν 
αί κατ* αύτδν φύσεις δηλούνται , κσ\ τδν δμοιοπαΟή 
ή μ ί ν άνθρωπον κα\ ω σ α ύ τ ω ς έσχηματ ισμένον , π ε ρ ι ­
γ ρ α π τ δ ν επ ιστάμεΟα.Τδν δέ, ουδέ τ δ σχτ;ματδάνθρ( '>-
πειον είς π ε ρ ι γ ρ α φ ή ς έννοιαν ή γ α γ ε ν , ουδέ τ ώ Οείω 
II έτ ρ:υ προσ i σ/ε λ έ γοντι*" Οπό θεέ ς τόν Λαΐδα α brc ν 
Ίησοον έδυξίΐσε * καί δεδογμάτισται αύτώ κα\ π α ι ς 
άμορφος και απρόσωπος . Τί δε α ύ τ ώ ό ν ώ τ ο ; αϊ τε 
σιαγόνες ένομίσΟησαν, δ μ'ιν είς μ ά σ τ ι γ α ς , αί δέ 
διδόμεναι είς ρ α π ί σ μ α τ α , ή τε διαιρίΟείσα θε ία 
π λ ε υ ρ ά , κα\ τών ήλων αί δ ιατρήσε ι ς ; Ά λ λ ά τ α ύ τ α 

β μέν λήρος αύτώ κα\ μ ά τ η ν ε ί ρημενα . Τ ά / α γ ά ρ κάν 
τούτοις τδν αυτού Εύσέο'ιον έσχε διδάσκαλον, κ ε ν ο -
λογούντα δλην διόλου μεταβεβλήσΟαι τήν κατά Χ ρ ι ­
στδν άνΟρωπείαν μορφήν , κα \ μ η ο α μ ώ ς έν τ ή καθ* 
έ α , τ ή ν μένουσα; ίοιότητι . Έ π · \ δέ έγνω ώ ς ούδε ι ς 
τών εύσεβούντων τών ε ίκα ίων αυτού άνέξεται λ η ρ η -
μάτων , τοίς λόγοις / α ί ρ ε ι ν φ ρ ά σ α ς , έ π ι τδ Ι ρ γ ο ν 
έ / ώ ρ ε ι , φανερδν έαυτδν καταστήσας τήν π ρ δ ς τδν 
Χριστδν άνελόμ ·νον"μάχην , έξ ού διά πάσης μ η χ α ­
νής κα\ πε ίρας ή / Ο η , κα \ α ύ τ δ τ δ άρχέτυπον τή sfxovt 
συνεξυβρίσειν τε ά μ α κα\ συγκαΟαιρήσειν, κ α \ τήν 
μνήμην π ε ρ ι α ι ρ ή σ ε ι ν επε ιδή βαρύς αύτώ ήν ό Χ ρ ι -
στδς κα\ έν είκόνι βλεπόμενος . Ε ιτα ώ σ π ε ρ σ υ ν α ί -
σΟόμενος εαυτού, ώ ς άπρόσωπον κα\ άνυπόστατον 

^ άποφαίνει τον Χριστδν , οία οί έκ φρεν ί τ ι δο ; ά ν ε ν ε γ -
κ α ν τ ε ; , κα\ οι έκ μαν ίας καταστάντε ς , ε ί ς έαυτδν 
έπάνε ισ ι , κα\ έπ \ τδν ίδιον έμετον ε π α ν έ ρ χ ε τ α ι , κ α \ 
πάλιν έπ ί τδ πρόσωπον χ ω ρ ε ί καί φησιν · 

λθ ' . ι Ού δυνατόν \αρ έ π \ τού έκ δύο φύσεων έ ν 
έν\ π ρ ο σ ώ π ω δντος , έπ ί τ ή ς μ ι α ς φύσεως πρόσύ ίπον 
ε ίκονίζε ιν , και έ π \ τ ή ς μ*άς άπρόσωπον τ υ γ χ ά ν ε ι ν . · 
"Ετι τοίς εαυτού συνίσταται δόγμασιν , ούκέτ ι κ α τ ά 
τδν προλαβόντα τρόπον · εντεύθεν γ ά ρ άποδύετα ι τ ο 
τ ή ς πεύσεως σ χ ή μ α , κα\ ώ σ π ε ρ έπιλαΟόμενος ε α υ τ ο ύ , 
τών μέν προτέρων ύπερορά π λ α σ μ ά τ ω ν , α π ο φ α ί ν ε τ α ι 
δέ λοιπδν τά δοκούντα · ού κ α τ ά λογικήν μέΟο&',ν 
προερχόμενος , ού κατά γ ρ α φ ι κ ή ν ή π α τ ρ ι κ ή ν ά π ό -
δειξιν τδν λόγον ποιούμενος , άλλ* δ π ε ρ α ύ τ ώ ή 
εξουσία ε π έ τ ρ ε π ε , καί ή τού νοδς σαΟρότης, κ α ι Υης 

(I γαστρδς ή π α / ύ τ η ς , κα \ τών έμέτων ή α κ α θ α ρ σ ί α . 
καΊ τής κοπρ ιάς ή ύπάλε ιψ ι ς , έτ ι κα\ τ ώ ν έ γ κ ^ σ μ ί ο ^ ν 
κα ι χ α μ α \ ερχομένων ή άμετρος προσπά&εια, έφ* οΓς 
δοξάζεσθαι κα \ έντρυφ^ν ώετο , Ο α ^ ο ύ ν τ ω ς δ ο γ μ α -
τ ί ζ ε ι . Ώ; μέν ούν είκαίους κα\ λέσχης έ μ π λ ε ο υ : - ή μ ί ν 
έπαντλε ί λόγους , π α ν τ ί που δήλον. "Ομως ούκ ά τ τ -
οκνητέον τ ή τούτων άπαιόευσία εύκα ίρως κα \ ά κ α ί ρ ο > ς 
άντικαΟίστασΟαι. Ουδέν γ ά ρ κωλύει κα\ νύν έ κ τ τ ς 
τών λόγων αυτού ύποΟέσε^υς ώ ρ μ η μ έ ν ο υ ς , π ά λ ι ν ε ί ς 
άντ ίφασιν αύτδν π ΐ ρ ι ά γ ε ι ν , ·κα \ έαυτώ π ρ ο φ α ν έ ς 
άντ ικαθιστάμενον δε ί ςα ι . ' Γ η τ ί ο ν γ ά ο , ότι έ π ε ι ο ί ^ 

( Μ ) Animadvcr le graviss mam Nice^ i ior i adversus Eusel . ium cr iminat ioacm. 
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προσώπου ένδς δ ν τ ο ς , έφησεν αδύνατον είναι ε ίκο-
νί^εσθαι τδν Χρ ιστδν , χ α τ α τήν έτέραν τ ώ ν φύσεων, 
χαι β :6αιο ί τούτο φάσκων μ ε τ ά β ρ α χ έ α - ι "Οτι ή 
ε ίκών, προσώπου έστιν ε ίκών , καί τ α ύ τ η τήν θείαν 
φύσιν άπρδσωπον ώ ς ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν τ υ γ χ ά ν ε ι ν , · 
π ά ν τ ω ς ίνα ή ακόλουθος τ ψ λόγψ άντίθεσις φ υ λ α χ θ ή , 
και έκ τού άνεικόνιστον δοξάζειν τδν Χριστδν, ά π ρ ό σ ­
ωπον ω σ α ύ τ ω ς έ π ί τ ή ς ετέρας τ ώ ν φύσεων αύτδν 
ε ίσαγάγο ι . Κ α \ τούτο έστι πάλιν αδύνατον. Έ λ ε ξ ε 
γ ά ρ άν βιασθείς κάνταΰθα , οτι ού δυνατδν έ π \ τού έκ 
δύο φύσεων έν έν\ πρόσωπο) δντος , έ π ί τ ή ς μ ι ά ς 
φύσεως πρόσωπον άνεικόνιστον ε ί ν α ι , κα \ έ π \ τ ή ς 
μ ι ά ς άπρδσωπον τ υ γ χ ά ν ε ι ν , κα \ ψιλδν μόνον θ ε δ ν 
νοεί σθαι τδν Χ ρ ι σ τ δ ν , κα\ έ π \ τ ή ς θεότητος αυτού 
μόνης πρόσωπον διδόναι, κα ι μ ή είκονίζειν αυτόν · 
καθδ τδ άνεικόνιστον, προσώπου έστ\ν άνε ικόν ιστον 
χα\ ή σαρξ έστι π ε ρ ι γ ρ α π τ ή . Ο ύ τ ω ς ούν έ π \ τοις 
προε ιρημένο ις α ύ τ ώ άτόπο ι ς , ό μ ο ί ω ; κα\ τά νύν 
αναφαινόμενα ά τ ο π α . Κα\ γ ά ρ τδ άμφ ίκρημνον ούκ 
έξέχλ ινε , τ α ί ς τ ώ ν οικείων λόγων συ νοούμενος ά ρ κ υ -
σιν · έ π ε \ έδέησέ γ ε κα\ μ ή βουλομένψ α ύ τ ψ , κα ί ­
τοι πολλά π ε ρ \ τού α π ε ρ ί γ ρ α π τ ο υ καμόντ ι , και κ ε -
νολογήσαντ ι πλε ίονα , π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν δμολογήσαι τδν 
Αόγον, ίνα μ ή πρόσωπον ίδικώς Ι π \ τ ή ς θεότητος 
αυτού ε ίσάγοι μόνης , κα\ ή σάρξκαταλε ιφθή απρόσ­
ω π ο ς . "Η πάντο^ς γ ε λελείψεται* άόρατον αύτδν 
ο ίεσθαι κα\ άναφήκα\ . α π α θ ή , κ α \ τ δ δλον ε ίπε ίν μ η ­
δέ σ ά ρ κ α άνε ιληφέναι . Και π ώ ς έκφεύξεται τδ τ ή ς 
δοχήσεως xm\ φαντασίας β λ ά σ φ η μ ο ν ; Τούτο δή τό 
π ρ ό σ ω π ο ν χ α \ τήν ύπόστασιν άπλήν μέν τ έ ω ς ού 
λ έ γ ε ι ε ίνα ι · ή γ ά ρ άν τδ π ά ν τ ή ς οίκονομίας άνε ί -
λεν , δ π ε ρ νύν ά ν τ ι χ ρ υ ς ε ίπε ίν δέδοικεν, ώς άν έκφα-
ν ε ί η π ά ν τ α χ υ χ ώ ν κα\ κατασείων τά καθ* η μ ά ς μ υ ­
σ τ ή ρ ι α . Τδ γ ά ρ φύσει α π λ ο ύ ν , ούτε δράσθαι , ούτε 
ε ί δ ο π ο ι ε ί σ θ α ι , ούτε πάσχε ιν τ ι καθ* δντιναοΰν τρό ­
π ο ν π έ φ υ κ ε ν · α π α θ έ ς γ ά ρ κα\ άφθαρτον κα \ π ά ν τ η 
άλησττον και άπερινόητον . Τούτο δέ τ ί άν είη άλλο ή 
θ ε * ς ; Τούτο ούν ού λέγε ι , σύνθετον δέ κα\ αύτδς 
α ύ τ τ , ς ώμολόγησεν , ε ι π ώ ν έκ δύο φύσεων γ ε γ ε ν ή -
σ Ο α ι , κάν τ α μ ι ε ύ η τ α ι νύν δν δοκεί τρόπον συνθέ-
σεα*ς. Τεχνάζετα ι γ ά ρ διά τ ή ς μ ι α ς τού α π ε ρ ί γ ρ α ­
π τ ο υ φ ω ν ή ς , κ α \ τάλλα π ά ν τ α άνελείν Ιδ ιώματα, 
n t i n c quem d i r a l modum eomposil ionis. M o l i i a r 
abolere proprietates. 

Σύνθετον δέ έκ τ ώ ν εναντ ίων αυτήν φα μεν η μ ε ί ς , 
κ α Ο ά δή οί θεηγόροι διδάσκουσι φάσκοντες *« Προελ-
Οών δέ Θεδς μ ε τ ά τ ή ς προσλήψεως , έν έκ δύο τ ώ ν 
ε ν α ν τ ί ω ν , σαρκός τέ φημ ι κα\ π ν ε ύ μ α τ ο ς , ι Α δ ύ ν α τ ο ν 
γ α ρ δύο φύσεις ε ί ς ενός τίνος ύ π α ρ ξ ι * συνερχομένας, 
μ ή ε ίνα ι εναντ ίας κα \ διαφόρους , ών τδ διάφορον, 
κ α \ δ άρ ιθμδς παρ ίστησιν · οίς γ ά ρ συντεθείσιν δ 
ά ρ ι θ μ δ ς έ π ι φ η μ ι σ θ ε ί η , τδ έτεροφυές τών ή ρ ι θ μ η μ έ -
ν* ·ν ε ί σ ή γ α γ ε ν . Ε ί γ ά ρ ταύτδν εΐεν, ού δύο άν ε ίεν , 
ά λ λ ά μ ί α . Π ώ ς γ ά ρ έ π ι τ ή ς μ ι ά ς κ α ί τ ? ς αυτής 
ι ύ ν θ ε σ ι ν γενέσθαι δ υ ν α τ ό ν ; Ί Ι γ ά ρ σ ύ ν θ ε σ ι ς , τδ 
ϋναφορον τ ώ ν συντρεχόντων, ά δή και έτεροούσια 
ε ί ν α ι δηλοί. Κ α Ι π ε ι θ έ τ ω ταύτα δ λ έ γ ω ν c Ο ύ π ω ή ν 
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, siromws. Diceiiclimi fst ig . lur , quod quandoquidetn , 

nua exsisienle Gl i r i s t i persona, iinpossibile a i i 
Cl t r i s lum figurare i n a h e r a ex ejus nalur is , idque 
paulo posl coufirmat dicens : c Quia icon esl per-
sonae icon, ideoque personam divina natura uon 
liabet, quia inciroumscripla c s l , ι dicendum est, 
inqi ia in , a l consenlanea sermoni serveiur aul i .be-
sis, ob id etiam quod Chr is lus figurari possc nou 
credalur , eum fore s i in i l i ie r in altera nal i i rarum 
suaruni absque persona. Porro boc vicissim est 
impossibile. Nam et boc loco coactus diccret i m -
possibile esse cun i , qui ex duabus uaturis iu ιιικι . 
persona exsistal , uiia quidcm ίιι nalura ossc in i igu-
rabilem, in aliera auletn esse impersonaiem, s im-
plicemque e l tantummodo Deum iu ie l l ig i Chrts tuni ; 

* atqnc ejus soli de i l a l i personam concedendarn, nnn 
lamen eumdem flgurandutn; qualenus qnod i n l i -
gurabile e s l , bujus persona es l in t ignrabi l is ; caro 
autem ci rcumscr ipta est. S ic ergo pracler sitpra · 
dicta ejus absurda, p r x s c n i i a quoque baud miuort* 
absurditaie laborant. Nani duplex p r e c i p i i i u m non 
v i l a v i i , suoruin implici tus verborum retibus : 
quoniam i l l i necesse fu i i e l iam invi to , elsi imiUum 
pro inc i rcumscr ip lo laboraverat, miil iaque van ι 
d ixe ra l , c i rcumscr ip ium Verbum conf l lc r i , ne per-
sonam seorsuin in ejus lan iu in deijate g ia iue rc l , 
caro auleni impersonalis manerct. V e l secus supr r -
erit e i , ut exist imel Verbum esse invisibi le , i n l a n -
gibile, impassibile, in smnma nc carnem quidem 

k assumpsisse. Quoinodo aulcm vitabit Docelarum et 
' Phai i las ias larum blasphemiam ? Hanc vero perso-

nam et hyposlasim nequaqnam siinplicem in ie r im 
d ic i t ; al ioqui lo lu in ceconoininB negoiiuin suslulis* 
sel , quod nunc l iquido aflirmare v c r c l u r ; i ia n l 
cuncia penniscere e l pessumdare myslcr ia nostra 
videatur. Nain qaod naluraliter s implcx es i , neqti" 
cerni , neque repraeseniari, neque al iquid pa l i ui lo 
modo potest: es l cnim iropassibile, i i i cor rupl ib i le , 
prorsus incomprehensibile et non in ie l l ig ib i le . ll< c 
ve roqu ide s t a l iad, nisi Deus? Composi iam auicm 
ipee quoque eamdein (personam) confcssus esl cuin 
dixi t eam ex duabus nalur is conf i e r i ; et iamsi celai 

enhn uno inc i rcumscr ip l i vocabulo cicicras on iuc i 

D Age vero Chr i s i i personam ex duobus con l ra r i i* 
(ompositam dicimus nbs, proul Ibeologi bis verbis 
docent <52) : c Procedens Deus cum assumpla bti-
mani la le , unum ex duobus dissidcnlibus, carne, 
inquam, et sp i r i l u . ι Impossibile est enim naluras 
duas in unam subsislenliain coiicnrrcntcs baud esse 
oppositas ac di f lcrenies ; quamm diversi iatem vcl 
ipse numerus iudica l : de quibus enim cumpositi* 
numerus praediralur, eorum quoque divcrsa n a u i n 
apparel. Nam si idem esscni, j am non dua3 naiura* 
essenl, sed uua. Nam quac i ier i potesl couipositiu 
unius ejusdemque naturse? Quippc composiiio diffe-
renl iam concurrcnl i t im denoia i , quae ba:c nieupcr 

(53) Sic i e i e loqui to le i baud semel Gregorius Tbeologus. 
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helerogenea essc siguifical . Salis hoc nobis per- Α κ ρ ά μ α ές α μ φ ο τ έ ρ ω ν , ούδε τ ι ς μ ίξ ι ς τών ε ν α ν τ ί ω ν , 

•περι τοΰ ανθρωπε ίου φιλοσόφων σ υ γ κ ρ ί μ α τ ο ς , κ α ι 
τ ή ς κ α τ ά τον άνθρωπον δημ ιουργ ίας , έξ αοράτου καΛ 

suadrat is qui d i c i l : c Nondum erat concrel io, 
neqite tuis l io opposHorum, ι do bumano compo-
siio (55) dissereus e i hoiniitis crealione, quem ex 
inv i s ib i l i t i s ib i l i qnc nalura^ formalum, contrari is 
j u x l a cu l loca l i s , seimus. C u r ergo cuni dical 
composilam liyposlasim , coi ivcnienlcs quoque na-
hiris agniiis qualiiates Hbenler apteque non a l i r i -
bu i i Τ Na in si 5 4 v i s , ^ ^ e conl rar ium esl iuvis tb i l i , 
ct langibi lc imang ib i l i , e l corrupl ib i le iucor rup l i -
b i l i , e l siqtia alia pa r i i c r invicem sunl opposila^ 
eaquc in una cadcmqnc C h r i s i i persona specianlur, 
quidni a l lc ra quoque auli lhesis in eodem Chri^to 
speclabi lur , c i rcumscr ip i t i in dico et inc i rcumscr i -
p ium? Nam qui carnem i n d n u n i s c r i p l a m esse 

ορατής φύσεως δ ιαπλασθέντα , τών εναντίων ά λ λ ή -
λοις κε ιμένων προδήλως . Τ ί δή ούν σύνθετον λ έ γ ω ν 
τήν ύπόστασιν , μ ή κα \ τ ά πρόσφορα τών έν α υ τ ή 
θεωρουμένων , εύγνο)μόνως και ο ίκείως άποδέδωκεν ; 
Εί γ ά ρ εναντίον τδ δρατδν τ ψ άοράτψ, κα\ τδ ά π τ δ ν 
τ ω άναφεί , κα\ τδ φθαρτδν τ ώ ά φ θ ά ρ τ ψ , κα\ τδ π α ­
θητδν τ ψ άπαθε ΐ , καΛ ει τ ι τούτοις ομοίως άλλήλοις 
α ν τ ί κ ε ι τ α ι , κα \ περ \ έν καΛ τδ αύτδ πρόσωπον τού 
Χριστού θ ε ω ρ ο ύ ν τ α ι , δτου δή χάριν μ ή καΛ ή έ τ ε ρ α 
ά . τ ί θ ε σ ι ς έ π ' α ύ τ ψ Οεο^ρηΟήσεται · τδ π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν 
λ έ γ ω καΛ ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν ; Ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν γ ά ρ ε ί σ φ έ -
ρων τήν σ ά ρ κ α , ουδέν έτερον λέγει ή οτι ουδέν δ ι ο ι -

docet, u ib i l al iud ai t , nisi u ibi l divinani natur.im Β σει ή θεία φύσις τ ή ς α ν θ ρ ω π ι ν ή ς , ή τ δ άκτ ιστον 
ab Inmiana differre, slve reiu incrcatam a crcala : 
buc enim tilrumque r e c i d i l ; fruslraque jam ille ct 
intempestive duarum naluraruui meul ioncm f a c i l . 
Nis i eniin u l r iquc n a l u r x qual i la lcs propria?, ex 
quibus constani aUribuat i lur , ita ut in suis qnaeqne 
proprie la l ibus agiioscalur, undenam nohis jam ap-
parebuut naturalcs oppos i lx diflcreulia*, et sub-
hlanliales qual i la les? Comperieulur i laquc imuin 
quid esse qua; sun toppos i l a ; quod c s l i iupossibile. 

40. Ar ia t ior iu i i sun l baec nec non Apol l inar i s e i 
Eu lycbe l i s , e i confusanearum acepbalarumque par-
l i u m speclra et sopbisniala, quorum a l iquo l cora-
para la , u l r m n ab i l l i s M a m o i i s differanl, palam 
lacient . S ic euiin bic nosler : c I la u i carnein d i -
cenles, quas ιιοιι propriam sed Dei habel personam, 
Oeuni in d iv ina majcslatc prajdiceinus. > E l rursus : 
ι S i ei i im qui esi ex Vi rg ine , unus Dominus ap-
pcllalue 681, e l ipse c s l pcr qtiem omnia iaclasunt , 
uua utique naiura est, quouiam uua persona ιιοιι 
pa l i lu r in duo divisionem : quandoquidem neque 
propria na iura corpor is , e i propria naiura d e i u s 
aticuudiini carnein : sed u l bomo una ua lura , sic 
oi iam in s imil i tudi i iem bomiuum facius Cbr ie lus . » 
Quoniaiu b ic igitur aeque ac i l l i loquitur, cousenu-
neum ei e r a l , u i et uuain naluram in Cbris to dice-
re i ex ambabus conipositara, ne minus quam i l l i 
peccare v idere iur : qtiorum hic reapse implelaie 
sic blaspbemia laburans, tnagnaiu i l lam e l i iumero-

τού κτιστού · ε ί ; ταύτδν γ ά ρ φέρει αμφότερα, κ α ι 
περισσδν α ύ τ ψ καΛ άκαιρον τών δύο φύσεων τδν λ ό ­
γον προχε ιρ ί ζ εσθα ι . Εί μ ή γ ά ρ έκατέρα τών φ ύσ εων 
τ ά οίκεία κα\ δ πέφυκεν α υ τ ή , άποδοθείή γ ν ω ρ ι ζ ο -
μ£νη τα ί ς ίδιότησι, πού ήμ ίν φανήσονται αϊ έ ν α ν τ ί α ι 
κ α ί φυσικαΐ δια^οραΛ καΛ ουσιώδεις π ο ι ό τ η τ ε ς ; ΚαΛ 
εύρεθήσεται Ι ν κ α \ ταύτδν τ ά ε ν α ν τ ί α , δπερ αδύ­
νατον. 

μ' . Ά ρ ε ι α ν ώ ν τ α ύ τ α καΛ Άπολ ιναρ ίου καΛ Ε υ τ υ ­
χούς , καΛ τ ή ς συγχυτ ικής καΛ ακέφαλου μοίρας τ ά 
φ ά σ μ α τ α καΛ σ ο φ ί σ μ α τ α , ών τ ι ν α π α ρ α τ ε θ έ ν τ α , 
δσον διοίσει τ ώ ν ε κ ε ί ν ο υ , έμφαν ι ε ί . Τ Οδε γ ά ρ έ χ ε ι · 

Q t "Ωστε σάρκα λέγοντε ς , ού τδ οίκείον Ι χ ο υ σ α ν 
πρόσωπον άλλά τδ τού Θεού , Θεδν έν τή θεϊκή δόξτ) 
κηρύσσομεν . * Κ α \ α ύ θ ι ς · ι ΕΙ γ ά ρ δ έκ τ ή ς Π α ρ ­
θένου εΤς Κύριος ώ ν ό μ α σ τ α ι , καΛ αυτός έστι δι* ο υ 
τ ά πάντα γέγονε , μ ί α φύσις έστΛν, ε π ε ι δ ή π ρ ό σ ω π ο ν 
£ν ούκ έχον ε ίς δύο διαίρεσιν * έπεΛ μ ή δέ Ιδία φύσις 
σώματος , κα\ ίδία φύσις ή θεότης κ α τ ά τήν σ ά ρ κ α * 
άλλ 1 ώς άνθρωπος μ ία φύσις , ο ύ τ ω ; κα\ ό έν ό μ ο ι ώ -
μ α τ ι α ν θ ρ ώ π ω ν γενόμενος Χρ ιστός , ι Έ π ε Ι ούν 
τούτοις σ υ μ φ θ έ γ γ ε τ α ι , άκόλουθον ήν αύτώ κα \ μ ί α ν 
φύσιν λέγειν σ υ γ κ ε ι μ έ ν η ν έξ άμφοίν έ π \ τού Χ ρ ι ­
στού, ίνα συνεξαμαρτάνων αύτοίς τ ή άσεβε ία μ ^ 
καθυφή · τούτων γ ά ρ τδ άθεον δντως κ α \ β λ ά σ φ η -
μον νοσών, τήν μεγάλην έκε ίνην κα\ π ο λ υ ά ν θ ρ ω π ο ν 
ίεράν σύνοδον άθετήσαι έσπούδασεν, ή τ ι ς τδν π ε ρ \ 

sissiinani abdlerc saiegil aatram »ynoduiu (54), quae D τ ή ς κατά Χριστδν υποστάσεως κα \ τών κατ* α ύ . δ ν 
doc i r iham de C b r i s l i hypostasi, deque ejus nalur is , 
dtvino S p i r i i u perinota edis^eruit, d i v i n x oecono-
mi.a: inysier iuin nianii&>lius nobis e l d a r i u s pra;-
dicans. 

E ieu i in pritno animadvei lenduin esl Maiuonam 
bic ex duabus esse C h r i s l u i i i nalur is i lef inire; 
nescio hercle quo jure , qui ne unam quidear ei 
i o r m a m paulo ante conredcbai , At lamei i i n duabua 
esse iiaturts nondum C b r i s i u m dici ab eo paie i (55; 

φύσεων λόγον, θε ίω Πνεύματ ι κεκ ινημένη δ ι ε τ ρ ά -
ν ω σ ε , σαφέστερον κα\ έκδηλότερον τδ τ ή ς θ ε ί α ς 
οίκονομίας μυστήριον ή μ ί ν δ ιακηρύξασα. 

Προσεκτέον γ ά ρ πρότερο ν , δτ ι έκ δύο μέν φ ύ σ ε ω ν 
ενταύθα δ ο γ μ α τ ί ζ ε ι τδν Χ ρ ι σ τ ό ν ούκ οίδ' δ π ω ς , ύ 
μ η δ ε μ ί α ν α ύ τ ψ μορφήν π ρ δ μ ικρού σ υ γ χ ω ρ ώ ν . 
Έ ν δυσΛ δέ αύτδν φύσεσ.ν , ουδαμώς τ έ ω ς εί"?ώ>ν 
φαίνετα ι . Μή ποτ* ούν κάνταύθα κατά τ ο ύ ; δ ι δ ά σ κ α ­

λ ο ) Ιιι codicc c s l σ υ γ κ ρ ί μ α τ ο ; . SeJ cgo mali ia 
συγκράματος . 

(54) lulell ige synodii i i i Chalccdui ici iscin. V e l ccrie 
recole cap. Q» ρ · 17. 

(55) Noiissinuun esl Monopbysiias o r lbodoxorum 
nrgiuneiii is conv idos , adbiu: rerugiuni ιlltiti qu ;v s i -
visse m dicerenl C l i rUlu tn uiiuni exduabus na l t i r i s , 
non lamen iit duabus. Id aulem IUID saepe a l i b i , 
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λους αυτού, διά τήν μ ίαν ύπόστασιν, καί τάς φύσε ι ; Α 
συγχε ι ; τδ γ ά ρ π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν περ ιελών , δηλούται 
κα\ τάς λο ιπάς τ ή ς σαρκδς άπαναινδμενος δ ιαφοράς. 
Ό δέ τούτο λ έ γ ω ν , ουδέ τ ά ς τής θε ίας φύσεως φ υ ­
λάξει ιδ ιότητας , και ούτε π ε ρ ι γ ρ α π τ ή ν ούτε ά π ε ρ ί ­
γραπτον τήν τού Κυρίου ύπόστασιν δέξεται* το ι ­
ούτος γ ά ρ δ τ ή ς συγχύσεως τρόπος · ούδ' όπότερόν τι 
των η ν ω μ έ ν ω ν δείκνυσιν ε ίλ ικρ ινώς δν, έτερον δέ τ ι 
άποτελών ώ ς τ ά συνεφθαρμένα · καθά τούτο Γδοε 
τις κα \ έ π \ τ ή ς τών τ η κ τ ώ ν λεγομένων σ υ γ χ ύ σ ε ω ς , 
κα\ τ ή ς τ ώ ν μεταλλ ικών ενώσεως * ούχ ήττον δέ κα \ 
έ π \ τ ώ ν κατά τήν ίατρ ικήν συντ ιθεμένων φ α ρ μ ά κ ω ν , 
2τι καΛ έ π \ τ ή ς τών στοιχείων κατά τά σ ώ μ α τ α συν­
δ ρ ο μ ή ς · ώ ς ουδέν καθαρώς έστ ιν , ούτε γ ά ρ μόνον 
πύρ έστ ι ν , ούτε γ ή , ούτε τ ι τ ώ ν άλλων. Τ ά π α ρ α ­
πλήσια δέ και π ε ρ \ τών δ ιπλών ενεργε ιών τών κατά ' 
Χριστδν θεωρουμένων πεφρόνηκέ που π ά ν τ ω ς . Διά 
τήν μ ί α ν γ ά ρ ύπόστασιν , κα \ μ ί α ν ένέργε ιαν έδίδου 
ά ν δε ι χθε ίη δέ κα\ ούτως τοις τ ή ς συγχύσεως κα\ 
δοκήσεως καΟηγησαμίνοις επόμενος διδασκάλοις. Κ α θ -
άπερ γ ά ρ εκείνοι τ ή ς τοΰ αρ ιθμού δυάδος δυσσεβώς 
κα\ κακοήθω ς έ π ι δ ρ α ξ ά μ ε ν ο ι , δν οί τ ή ς ευσέβειας 
και τού ορθού προεστηκότες λόγου, έ π \ τ ώ ν δύο φ ύ ­
σεων εύσεοως έπρέσβευον , κα \ ε ί τα ώ ; αίτιον δ ια ι ­
ρέσεως τ ή ς κ α τ ά Χριστδν υποστάσεως προάγοντε,*, 
ώς ή δύο π ρ ό σ ω π α διά τάς φύσεις ε ίσάγεσθα ι , ή διά 
τδ έν πρόσωπον , μ ίαν έξ α ν ά γ κ η ς φύσιν δ ίδοσθα ι , 
ο ύ τ ω καΛ ούτος τ ή τοΰ α π ε ρ ί γ ρ α π τ ο υ προσπλεκό-
μενος λ έ ξ ε ι , δοκεί βαθέως κα\ άγαν κατασκεύαζε ιν , 
ώς ή δ ια ιρε ίσθαι διά ταύτην και τήν τού Χριστού < 
ύπόστασιν , ή κ α \ τδν λόγον τ ή σαρκΙ σ υ μ π ε ρ ι γ ρ ά -
φεσθαι . "Εχει γ ά ρ τ ά ε π α γ ό μ ε ν α ούτως · 

μ α ' . c Άλλ* ή κα\ τδ θείον σ υ μ π ε ρ ι γ ρ ά φ ε σ θ α ι 
έχε ι έν τ ή είκόνι εκε ίνη , καθώς έστιν δ Χριστδς έκ 
δ ι π λ ό τ η τ ο ς , ή ψιλδν μόνον άνθρωπον νοείσθαι τδν 
Χριστδν , κα \ ε ίκονίζειν αύτδν ούτως , καθδ ή ε ίκών 
π ρ ο σ ώ π ο υ έστΊν ε ίκών , κα\ τδ θείον έστιν ά π ε ρ ί -
γ ρ α φ ο ν . > Π ώ ς τούτο λέγε ι , κάν ϊχΐ[ φύσεως ούτω 
-Α π ρ ά γ μ α , κάν μ ή ; Ά λ λ ά ταύτα μ έ ν , ώ ς δοκεί τ ή 
μ α τ α ι ό τ η τ ι , τυρανν ικώς α π ο φ α ί ν ε τ α ι , ούδενΐ λόγψ 
τ ή ς αληθε ίας συνηγόρψ χρώμενος . Ή μ ί ν δέ κα\ 
μ ι κ ρ ψ πρόσθεν π ε ρ ί τούτου σύν άληθεία εΓρΓ,ται 
ήδη, ώ ς δ θ ε ί ο ; Αόγος μηδέν π ε φ υ κ ώ ς πάσχειν , και 
εν σώματι γ ενόμενο ; , α π α θ ή ς γε ουδέν ήττον μ ε - | 
μένηκε , κ α \ τών ε ική πεφλυαρημένων δλοτρόπως 
ά π ε ί ρ α τ ο ς . Κ α ί νύν δέ δ ιά βραχέων ε ίρήσεται . 
Αεκτέον γ ά ρ , δτ ι ού μόνον π ε ρ ι γ ρ α φ ο μ έ ν ψ τ ψ σώματ ι 
δ Αόγος ού σ υ μ π ε ρ ι γ ρ α φ ή σ ε τ α ι , άλλ' ουδέ έν αύτώ 
τ ψ σ ώ μ α τ ι γ εγονώς π ε ρ ι γ έ γ ρ α π τ α ι , καίτοι ουσιω­
δ ώ ς , και ά δ ι α σ τ ά τ ω ς α ύ τ ψ σ υ ν η μ μ έ ν ψ . Κ α \ τοΰτο 
οΤμαι μηδεν \ ήγνοήσθαι , ε ί τ ι πε ιστέον τοίς ε ύ α γ -
γελισαμένοις ή μ ί ν τά έ π ί τ ή θεία π ε π ρ α γ μ έ ' / α σ υ γ -
καταοασε ι . Π ώ ; γ ά ρ άληθεύσει δ μ έ γ α ς Ι ω ά ν ν η ; 
τ ή άληθεία μ α ρ τ ύ ρ ω ν και λέγων · Μέσος υμών 
Ισττχκετ lr νμέίς ουκ οϊδαζε, τδν ο ύ π ω παρόντα 

C O N S T A N T I N U M C O P R . 302 
Νiitii crgo l i ic quoque, juxta magieiros 'suos, 
propler unnm liyposlasi iu nahiras par i ier con i i iu -
t l i l ? Dum enim c i rcumscr ip l ioucm aufr.il, cunsiai 
eum cseieras quoque carnis diflereiilias negare. 
Porro qui sic loqui lur , is ne divinas quideiu n a i i i r a 
propriciates s e r v a b i l , ei neque c i i cu insc r ip iam, 
tieque inc i rcumscr ip la iu Domiui byposus i in aduih-
l e l ; ita eniin fc r l confusionis r a l i o ; neque a i r i i m -
l ibe l u i i i iorum abholutc persc cxsistens demonslrat; 
sed al iud nescio quid exbibei , u i Gl in cor rupl io-
n ibus ; vc lu l i cernere l i c e l in l iquidoium confu-
sioue, ac lueta l lomm compagc, uemque iu i n t d i -
t ina l ium composii ioue, c l denique in eienientorum 
a.l corpora couficienda conc i i r su ; in quibus i i i l 
p u i u m es l , non ignis, non le r ra , non al iud qtiod-
libct . Par ia omnina l i i c noster de diiabus qwoquo 
operal ionibns, quae in Cbr i s io speclai i iur , opin.iba-
lu r . Etenim cuni una bypostasi, i i i iam pa i i l e r ope-
raiioneni 5 5 a t l r i b u e b a i : alqne i ia roiif i isaueonnii 
e i docelaruin i r ami i em, magisirornm suor i im, Fe-
c i a i i eum apparel . S i c u l euim i l l i ditatilalcin nu -
meri irreligiose mali i ioscqne a r r i p iun i , quam vera? 
rc l ig ionis rectaeque dociriuae defensores de duabus 
naluris pic aflirmant; atquc banc deinde duali lalem 
ceu dividenda? C b r i s l i hyposiaseos causam produ-
cunt, u l vel duas personas ob naluras invebanl , 
vel ob uiiam personam unicam necessario naiuram 
s la t t i an l ; i la e i iam bic nosier i i i c i r cumscr ip l i 
adbacrens vocabulo, vbloiur gravi ier vebenicnterquo 

> conar i , u l vel pcr boc C U r i s i i byposla»iin d iv ida i , 
vcl c i i am Verbum ctim carne circuinscribat . Nam 
q u x addi l , i l a se baben l : 

41 . c Scd vel deiialem par i ic r circums< ribi usu-
v e n i t i n i l l a iconc, quaienus Cbr is lus ex dupl:ci;aie 
e x s i s l i t ; vel simpliceni taniuminoflo hoiuineni 
Chr i s lu in in te l l ig i , aique ita eum figurari; qiiaietiur» 
icon esi personae i c o n ; e l dciias est inc i rcum» 
scr ip la . » Quomodo lioc d i c i l ? sive id negolium 
nalura l i lc r ita se habeal, sive secus. Sed eniiu 
b;tc, proul suae l ibe l sluliiti.ne, lyrannice pronun-
tiat, nullo argumenlo ver i i a t i favcute uteus. Α 
nobis aniem paulo* c l i am relro dc bac re vrn» 
dic lnm fu i l , nempc quod Vcrbuin diviuum natuia 

y sua impassibile, etiain corpore assmnpto, u ib i lo-
ininus impassibilc mansi l , e l borum quae frusira 
d ic i i t an lur , prorsus expcrs. Quod nunc quoquo 
brevi ier repeiemus. Dicendum esl cni in non modo 
cum circuiuscr iplo corpore Vcrbuni baud c i r -
cumscr ib i , sed neque in ipsocorpore exsisiens esse 
c i rcumscr ip lum, ei iamsi corpus subsianiiai i ier e i 
iuseparabil i ier eidem copulaUim es l . Atque lioc 
i i cmiu i ignolum arb i i ror , si cerie credcmlum esi 
iis qui negolium nos docucr i i i i l d iv inx comlesccn-
sionis. Qtioniodo enim verax iuissel iiiagniis Joau-
nes, qui vc r i t a i i lesi imonii t in praebuil diceus : 

tnm in cdi l i s a me adversus Monopbysiias variis veienun auclorum scriptis veuti lalum saiis refuia-
tuinque coinperics. 

http://aufr.il
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sMediut veilfum ttetil, quem vos netcitit M ? N i im is Α σ ω μ α τ ι χ ώ ς αίν ιττόμενος ; Αυτός τ ε ό Σ ω τ ή ρ ή 
torpora l i ie r nonduin csse praeentem C h r i s i u m i n -
nuebal? Sane e l ipsa Veritas S e r v a l o r : Prius quam 
ie Philippus vocaret, cum estes sub ficu vidi te 
N.uhanaeli d iccba l . T u m ei iam cum discipulis 
procul Beihania corporal i ier versans, L a z a r i obilt im 
palani nunl iabal E t denique se cmn i l l i s fuiu-
n i m posl resui rectionem usque ad cousuini i ia i io-
i:em sxcut i proiui i iebat * · · , 

P lura enumerare quid interesl? Ubi fuerint duo 
vc l ires iu nntnine ejus cougregaii , i l l i c se fore in 
mcdio i l lorum spondei **. Ubique autem Chr i s l i au i 
rongfpgani i i r ; ergo ubique ilto a d e r i l ; nempe u i 
cniqtie explora lum es l , secundum suam ineflabilem 
arcanamque naturani , cnm qua ubique et super 

Α λ ή θ ε ι α * Προτού σε Φ/Λιππον ρωνήσαι,δντα 
υπό τήν συκήν είδόν σε, τ ψ Ναθαναήλ προσφθεγ -
Ι 'όμενος, κα ι τοίς μαθητα ί ς πό££ω τ ή ς Βηθανίας 
σ ω μ α τ ι κ ώ ς συναυλιζόμενος· τόν γε Λαζάρου θάνατον 
άνακοι νού μένος · συνεΐναί τ ε αύτοίς μ ε τ ά τήν ά ν ά ­
στασιν Ι ω ς τ ή ς συντελείας τού αΙώνος ε ξ α γ γ ε λ ­
λόμενος. 

Τ ί χ ρ ή άπαρ ιθμε ίσθα ι τά π λ ε ί ο ν α ; "Οπου είσΐ 
δύο ή τρε ις συνηγμένοι έν τ ψ ονόματι αυτού , εκε ί 
είναι έν μέσω αυτών καθυπ ισχνε ί τα ι . Πανταχού δέ 
οί συνηγμένοι , πανταχού άρα και α ύ ϊ δ ς έσται · κα ί 
δ π ω ς ε ί ς προύπτον ά π α σ ι πρόκε ι τα ι , ώ ; κατά τ ή ν 
άνέκφραστον κα\ άπό^όητον θε ί ΐ ν φύσιν , καθ* ήν 

ista esse i n l e l l i g i l u r . Nain et clivtn» oracula al icnbi Β π α ν τ α χ 0 ύ κα\ υ π έ ρ τ α ύ τ α νοείται . Κα \ γ ά ρ που 

διαγορεύε ι τ ά λόγια · Μ ή οϋχϊ τόν ονρανόν καϊ 
τήν γήν έγώ πΛηρώ, Λέγει Κύριος; Κα\ αύθ ι ς* 
θεός έγγίζων έγώ είμι, Λέγει Κύριος, καϊ οϋχϊ 
θεός πόββωΟεν · καί · Πνεύμα Κυρίου πεπΛήρωκε 
τ)\ν οίκουμένην κα ί* Πού πορευθώ άπό τού 
Πνεύματος σον, καϊ άπό τού προσώπου σον που 
ρύγω; Κ α \ αύτος μέν π ά σ ι πάρεστ ιν , ού πάντα δέ 
α ύ τ ψ πάρεστ ι ν , οί θεολόγοι φασίν . Έ ξ ών α π ά ν τ ω ν 
δηλούται τ δ ' θ έ ϊ κ ώ ς πάσι παρε ΐναι · ού γ ά ρ δή σ ω μ α ­
τ ι κ ώ ς πανταχού π α ρ ή ν συνηγμένοις α ύ τ ο ί ς · ουδέ 
έν ψ έφασκον οί μ α θ η τ α ί · Ύ.ν τφ ονόματι σον 
τά δαιμόνια ήμίν υποτάσσεται. Έ τ έ ρ ω θ ι γ ά ρ έν 
τινι τ ό π ψ τδ σώμα^έφαίνετο. Σαφές ούν δτι ού π ε ρ ι · 
γ ε γ ρ α π τ ο έν τ ψ σ ώ μ α τ ι , ή δέ τού ονόματος παναλ-
κ ή ς κα\ ακατάληπτος δύναμις ένήργει πανταχού τ ά 
τ ε ρ ά σ τ ι α . Ού π ρ ο φ η τ ι κ ή δέ προγνώσει κα\ χ ά ρ α ι 
(άπαγε ) τοιαύτα τε Ι π ρ α τ τ ε και τοίς μ α θ η τ α ί ς π ρ ο ύ -
λεγεν* ώ σ π ε ρ βλέπων τ ά έμπροσθεν , ώς Θεδς δέ 
π α ρ ώ ν άπασ ιν , ουδέ ενεργε ία ψιλή , κατά τ ινας τ ώ ν 
πάλα ι τ ά τοιαύτα ληρωδησάντων, κενώσαι μέν τούς 
ουρανούς τ ή ς εαυτού υποστάσεως κατά τούς .κα ιρούς 
τ ή ς θείας σ α ρ κ ώ σ ε ω ς εΐναί τε ουσιωδώς σύν ήμίν* 
ενεργε ία δέ καί αξία μόνη πρδς τδν Θεδν κα\ Π α ­
τέρα* έ π ε \ έτερον ούσίαν κα \ άλλο ένέργειαν ώ σ π ε ρ 
έ π ί τών σ ω μ α τ ι κ ώ ς θεωpQυμivo>v l ούτω δή xzl 
έ π \ τού θείου Λόγου έτίθεντο* δπερ τοις εύσε6έσιν 
άπε ίρητα ι* έ π \ γ ά ρ τών α π λ ώ ν καΛ ασωμάτων έ ν 
ούδενΐ δ ιαφέρειν Γσασιν* ού γ ά ρ διοριστέον τ α ύ τ α 

n i u n l : Sonm cozlum lerramque ego impleo, dicit 
Dominns 4 8 ? Ilemque : Deus propinqnut ego l u m , 
dicil Dominus, el non remoiut 4 *. E l :*Quo ibopro-
cut Spiritu luo, el quo α (acie lua fugiam • · ? Aique 
ipse quidem rcbue omnibus adesi , baud tamen res 
oinnes ei adsmit (56), a iun l iheologi . Umleapparet 
«Mitn oinnibi isdivini tus esse pncseulcm, non lameu 
(-orporaliter cum iis congrcgalig ubiqtie fuisse. 
E i e n i i n nec tmn aderat, quoniam discipuli aiebant: 
In nomine iuo etiam damonia nobit tubjiciunlur*1. 
A l i b i quippe lunc ejus corpus conspiciebalur. Pa te l 
« rgo c inun i sc r ip lu ra fuisse Cbr i s l iun in corpore, 
scd i iominis poleniissima invictaque vi prodigia 
ubiqiie pairavisse. Meque vero propbetica p r a v i -
s-one 5 6 e l g r a l i : 1 ( a , , s i l ·) hajc e i faciebai e i d i s c i - { 

pulis piajnuiiiiabat, ccu fuuira cernens; sed uliqtie 
lanqtiam Dcus cuncl is pracsens. Neque i lem sola 
v i ac l iva , j u x l a pr iscos a l i quo l qui i la nugaii sun l , 
nempe eum vacuos reliquisse coelos sua bypostasi 
per divmae iucarnai ionis lempus, e l subslani ia l i ler 
versaium esse nobiscum; activa aulem vi taniuni-
utodo e l luajestale apud Deum Pa l r em exs t i l i sse ; 
quoniam al iud esse substamiam, aliud vim ac i ivam, 
s i cu l iu corporibus vis ibi l ibus , i i a etiam iii divino 
Verbo censebant, quam rem oribodoxi negam : 
namque in simplicibus et incorporeis n ib i l praedicta 
differrc n o r u n i ; qiiai r e te ra non sunl invicem 
disiern)inanda, ne forte imagii iemur esse composi-

l iu i ) , id quod quaiidibei poiitis s implici talem sqpe- jy αλλήλων, ίνα μ ή σύνθετον τδ υπέρ πάσαν α π λ ό τ η τ α 
r.Λ ι naui nec unquani diviua subsianiia sine actione 
e r i l , neque absque subslanlia flel ac l io . Patermeu$, 
inquit , usque niodo operalur, et ego operor Sub-
alanlia enim dcmoustral i l l om supersubstantialiler 
te babere, sempcrquu s ibi esse aequalem, e i inde* 
c l inab i l i l e r in sua s iabi l i la ie aique immobi l i ia ie 
pcrs iarc . A c i i o auiem provideutiain c i rca res et 
arcaiiam adminis l ra l ionein d e n o l a l ; quibus, eisi^ 
Kii i tpl ic i ia lcm suam mtaime dcser i l , agi l laiuen, et 

νοοίτο· οΟτε γ ά ρ ή θεία ουσία άνενέργητος ε ίη ά ν 
π ο τ ε , ούτε ανούσιος ή ενέργεια* Υ> πατήρ μου γ ά ρ , 
φησ\ν, &ως άρτι εργάζεται, καϊ έγώ εργάζομαι. Ή 
μέν γ ά ρ , τδ ύπερουσίως,ε ΐναι αύτδν κα\ άεΐ ώσαύτο»ς 
ε ίναι , κα\ άπαρεγκλ ί τως έ π \ τ ή ς εαυτού μον ιμότητος 
και ιδρύσεως ίστασθαι, δηλοί. 'Η δέ, τάς έν τοίς ούσ ι 
προνοητικάς προόδους χ α \ ά ψ η τ ο υ ς οίκονομίας π α ρ -
ί σ τ η σ ι , καθ ' ά ς άνεκφοιτήτως τ ή ς οίκείας ά π λ ό τ η -
τος προ ιών , π ρ α κ τ ι κ ε ύ ε τ α ι , τήν τών δλων έ ρ γ α ζ ό -

u i o a n . ι. 2G. u ib id . ι, 48. 4 5 Joan. χ ι , i\, 4 · Matth. x w u i , 9.0. » 7 Mat lb . x v m , 20. 4 β Jer 
x x n i , i i . 4 9 ib id . t>3. 8 0 P & a l . c x x w n i , 7. β 1 L u c . x , 17. i J Joan. v, 17. 

(5ΰ) NcmpeDous res noslras omncs scit ac \ i d c l ; uon i ia i;os rvs D c i . 

exu* 
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μενο; πρόνοΐαν. Άλλ* εί χα \ μ ε τ ά ανθρώπων κ ε χ ρ η - Α curarn omii inm g e r i l . Verumei i ams i cum boniiuibus 
μάτικεν ώ ς αληθώς άνθρωπος , τών π α τ ρ ι κ ώ ν ούχ 
άπελείπετο κόλπων , κα\ ό Π α τ ή ρ ήν έν α ύ τ φ , κα\ 
αυτός εν τ φ Πατρ ί . 

ΕΙ τοίνυν, κ α θ ά π ε ρ ό τ η ς αληθείας έφοδεύων σ υ μ ­
περαίνει λόγος, έν τ φ ίδίω ού π ε ρ ι γ έ γ ρ α π τ α ι σ ώ ­
ματι, πο ίας άνοίας κα\ άλογίας έτ ι κ α \ δυσσεβείας 
ούχ ύπεροίσει μέτρον , τδ λέγειν σ υ μ π ε ρ ι γ ρ ά φ ε σ θ α ι 
περ ιγραφομένω τδν Αόγον τ φ σ ώ μ α τ ι , α π ε ρ ί γ ρ α ­
πτου δέ τοΰ θείου δντος Λόγου ; Σ υ μ π α ρ α λ η φ θ ή ν α ι 
γ : φ δει κ α \ τ ώ ν ζητουμένων τδ σύστο ιχον κα \ έν 
άπασι παρόντος , τ ή ς με ί ζονο ; άν είη μαν ίας κα\ τ ή ς 
έσχατης παραφροσύνης τδ φράζε ιν, χωρίζεσθαι τδν 
Αόγον τοΰ σ ώ μ α τ ο ς , ήν ίκα π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν ώμολόγητα ι . 
Εί γ ά ρ ούδενδς ά π ε σ τ ι , κα ι ούδαμόθεν ά π ο λ ι μ π ά ν ε -
ται, π ό σ φ λέγειν άληθέστερον, δτι έν τ ψ σώματ ι τ ψ 
οίκείω κα \ καθ* ύπόστασιν α ύ τ ψ ή ν ω μ έ ν ψ , κα\ π ε -
ρ ι γ ρ α π τ ώ γε οντι , άε\ π ά ρ ε σ τ ι ν , W ά μ α κα\ κατά 
ταύτδν ή έ π ' άμφοίν τών άσεβων άτοπος κα\ π α ρ ά ­
λογος δ-.ελέγχηται φ ι λ ο ν ε ι κ ί α ; Εί μέν γ ά ρ ή κτ ίσ ις 
ή σ ύ μ π α σ α ή πάρεστ ιν ώ ς Θεδς ά π ε ρ ι γ ρ ά π τ ω ς , ήν 
α π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ς , έξήνυεν άν τ ι ίσως δ λόγος α ύ τ ψ . 
Εί δέ π ά ν τ α π ε ρ ι γ ρ α π τ ά έστ ι , τ ίνος ένεκεν ή άνού-
στατος α ύ τ η κ α ι ψ υ χ ρ ά ένστασ ι ς , τού οικείου μόνον 
ύπερορίσθαι τδν Λόγον σο')ματος ; "Οντως ίστδν 
αράχνης ύφαίνουσιν οί τ α ύ τ α φρονοΰντες και λ έ -
γοντες . 

μ β ' . Τούτων δέ ούτως ε ί ρ η μ έ ν ω ν , έ π ι τ ά λο ιπά 
τού λόγου τ ρ ε ψ ώ μ ε θ α . Εί έκ διπλό τη το ς πρεσβεύε ι 

ceti verus liomo versabaiur, paternum non descre-
bat s i i ium ; Paierque e ra l iu ipso, et ipse ίιι P a t r c " . 

S i ergo, ut veritatis decurrens sermo concludi l , 
in proprio non c i rcomscr ib i l i i r corpore , quulni 
omnemsluUiiia?, demenlhe hnpietalisque mensuraiti 
excedel , si quis dicat circutnscribi ctim c i r c u n l -
scr ip lo corpore Verbum, cum reapse i n c i r c u m -
scr ip lum Yerbum s i l ? Nam siraul sumpia fuisse 
opor ie l etiam coujugala eorum quaesunl in quaj-
sl iot ic . Cumque omnibus rebus s i l praesens, majoris 
denienliae fuerit exlremique del i r i i dicere, ecparari 
a corpore Ver ty im, si c i rcumscr ip lum (corpus) esse 
affirmetur. Nam si a nulla re abest, et nusquam 
deest, qu idni verius d ica lur , i l iud in corpore pro-
prio hypostatice s ibi uni lo e l c i rcumscr ip lo semper 
adcsse? u l s imul , ct secundum idem, imploruui 
ulrubique absurda e l insaua coarguatur per i inac ia . 
JNam si universa crealura , ctii pracsens es l i n c i r -
cumscripie Deus, inci rcumscr ipla essel , valerel ei 
foriasse al iquid argumentaiio sua. S i n conira omnia 
c i rcumscr ip la sun l , cur baec insuUissitna e l frigjda 
comeni io fil, quse a proprio l a i uum corpore V e r -
buro ex lenn iua l? Ycrc telam aranei conlcxunt qu i 
isla sapiunt e l d icuut ! 

42 . His ita dispulatis, reliquas se rmoim noeiri 
parles persequamur. Quoniam ex dupl ici ia le con-

είναι τδν Χριστδν , εί έβούλετο σεσώσθαι α ύ τ ψ δ C Α· 1 * 1 1 1 · 1 Mamonas C b r i s l u m aiUrmal , si certe ei con-
περ ιθρυλλε ί εύφημον και, κομψδν τ ή ς δ ιπλότητος 
όνομα , π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν κατά τήν έτερα ν τών φύσεων 
ίμολογε ίν τδν Χριστδν έδει. Ε π ε ι δ ή δέ τούτο ού 
δέδωσεν, έξήπλωτα ι α ύ τ ψ τδ συνεπτυγμένον κα\ θ α ύ ­
μα στ δ ν τ ή ς δ ι π λ δ τ η τ ο ς · κα ί γ ε γ ύ μ ν ω τ α ι τ ή ς δ ιπλό -
τητος τού τρόπου και τ ώ ν πανούργων αυτού σοφι ­
σ μ ά τ ω ν . Τοιαύτη δέ ή αλαζονεία καί φ ι λ α υ τ ί α , τ ά 
π έ ρ α τού μέτρου κενεμβατούσα π ε ρ ι α θ ρ ε ί ν ών δέ 
έφε ί τα ι δ ιατεκμαίρεσθαι καί δ ιασκοπείσθαι , δ ι α μ α ρ -
τάνε ιν περ ιφανώς . Έ χ ρ ή ν γ ά ρ έξ ώ ν αύτδς π ρ ο ή γ ε 
λ ό γ ω ν , προαισθέσθαι γε κα\ συνιέναι , δτι α ύ τ ψ ε κ ε ί ­
θεν έκβήσετα ι . Έ κ διπλότητος δοξάζει τδν Χ ρ ι σ τ ό ν ; 
Τ α ύ τ η γούν κα ι σύνθετος έσται π ά ν τ ω ς . Εί γ ά ρ τδ 
α π λ ο ύ ν άσύνθετον, τ δ έκ δ ιπλότητος σύνθετον. Τ ί 

servarc vu l l quam bticcinai iuclytam e l egregiam 
dupl ic i la i i s appel la l ionein , c i rc i in iscr ip lum i n 
a l terutraex bis i iaf t i r isconfi ler i C l i r i s l u m deberel. 
Quia vero id non concedit, dissolvi lur e i compa-
c ium boc et mirif icum dupl ic i la i i s vocabulutu, 
ipsoque duplicitaiis an i f ic io call idisque suis so-
pbisnialibus deuudalur. E s l auiem superbi bomftiis 
sibique n imi» placentis ofliciutn, res ullr t i » q u o s 
fines posilae aereo ve lu i i cursu perveai igare ; ab 
iis auiem quas ei dispieere ac speculari liceret, 
manifesie aberrare. Opertebal cu im ex iis quas 
anlea dixi t , pra?seniire atque inlel l igere, quid s ibi 
indidem foret obve i i lu rum. E x duplici laie consiare 
Chr i s lum censet ? Proptcrea ig i lu r et composilu* 

ούν τ δ π ε ρ ι ι σ τ ά μ ε ν ο ν ; Εί ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν τδ Θείον, D omnino erit . Nam si res eimplex esl incoinposila ; 

διότι απλούν κα\ άσύνθετον, τδ έκ δ ιπλότητος κα \ 
σύνθετον, τ ί έσται ; . Έ φ η σ ε ν άν π ά ν τ ω ς κα \ μ ή βου-
λόμενος π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν · άλλως τε δέ α υ τ ή ή τής συν­
θέσεως έννοια, τήν π ε ρ ι γ ρ α φ ή ν ή μ ί ν έκ παντδς υ π ο ­
τ ί θ ε τ α ι . Ούτως πανταχού κα ί τ ψ ί ρ θ ψ λόγψ καί 
έ α υ τ ψ άπομαχόμενος δε ίκνυται . Κ α \ τ α ύ τ α μέν π ρ δ ς 
τούς εκείνου λόγους λελέχθω. Δοκεί γ ά ρ κ α τ ε ι λ η -
φ έ ν α ι τδ Χριστού μυστήρ ιον , μηδέ τ ά έν ποσ\ν 
ε ι δ ώ ς ή β λ έ π ω ν . Κ α θ ά π α ξ γ ά ρ τ ή ς ευθείας καί β α ­
σ ι λ ι κ ή ς άπονενευκώς τρίβου , έπλ τούς έφ* Ι κ ά τ ε ρ ά 
π ω ς άποκεκλικότας κρημνούς ί ετα ι . 

· * Joan. χ , 58 . 

quod ex dup l i c iu t e qpasurgit, composi lum es i . 
Quiderga sequi lur? S i incircurascripta es l deilas, 
quia shnplex e l incomposi ia ; quod ex duplici laie 
composiUim e s i , quid demam. 5 7 e r i l ? Dicet 
omniuo vel invi tus , i d esse c i rcua i sc r ip lum. A l i o -
quin ipsa etiam coroposilionis nol io c i r cun i sc r i -
piioneni uobie prorsus repnesenlat. S ic usquequa-
que e l reciae doclrinae el ipsi s ib i repugnare cogno-
sc i lu r . A ique ba?c adversus ipsius serinones dicta-
sunto (57). Y ide iu r euim is Cbr is i t mys ie r iu iu 
assequi inenle spcrasse, qui ne i l la quidein quaj 

(57) Dc c i rc i i i i i scr ip lo « l incircuniscriplo diu loquilur c l iam Thcuduru l S iudi la in p a i i o p c r o c d i l a 
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nnte pedes sunt nov i l aut v ide l . Semel quippe a rccta regiaque via devius, ad dectivia utriinque 
prrccipil ia defertur. 

V u l l ergo audilores suos oraiionis v i compnlsos, Α Βούλεται ovv τους άκροωμένους ύ π δ τ η ς α ν ά γ κ η ς 
οχ duabus unam praeoptare sentenliam. A u l cnini 
Ch r i s l um pingenles, in duplex u l videlur peccalurn 
necessario incur ren t ; nempe vel simtil cum ima-
gine deitaiein circumscribent , propter unicam per-
sonam qwe ex dupliciiate fil, m a i i : vel simplicem 
tanUimmodo bominem Cbr i s tum rept i tabui i l , et sic 
Nes ior i i vesaniae consentieni. A u l si brec viiare etu-
dent, omnino C h r i s i u m pingere caveant; alqAe ita 
in pravum Mamonae dogma i n c u r r e M , id est in 
« o n i r a r i a m pbaitlasiaslarum s e c l a m , qui fundilus 
v c r i i a l e exciderunt ; cui lamen ipse secirc nou sine 
ardeuie sitidio adhseret; siquidem ex duplici iaie 
quidem affirmat, iu duplicitate tamen, id esl in dtia-
)tus na lur i s , Chr is tum exsistere prorsns negat (98). 

τών λόγων ή γ μ έ ν ο υ ς , δυοίν έλέσθαι τδ έτερον . "Η 
γ ά ρ γράφοντας τδν Χριστδν , άναγκασθήνα ι δ ι π λ ω 
τ ώ δοκούντι περ ιπεσε ίν άμαρτήματ ι* ήτοι σ υ μ π ε ρ ι -
γράφε ιν τδ Θείον τ ή ε ι κ ό ν ι , διά τδ έν πρόσωπον , 
δπερ έκ δϋπλότητος , ώ ς φησιν , ε σ τ ί ν ήτοι ψιλδν 
μόνον άνθρωπον νοείσθαι τδν Χριστδν , και τή Νεστο-
ρίου συμφίρεσθα ι φρενοβλαβεία. "Η τ α ύ τ α δ ιαφυγείν 
αίρουμένους, μ ή γράφε ιν αύτδν , ίνα τ?) εκείνου κ α -
κοδοξία π ε ρ ι π έ σ ο ι ε ν ταύτδν δέ ε ίπε ίν , τή φ α ν τ α σ ι ώ -
δει καί άντ ιπάλω μοίρα , τών έκ δ ιαμέτρου λέγω τ ή ς 
αληθείας άποσφαλέντων , ή ς δλος θ ε ρ μ ώ ς π ε ρ ι ε χ ό ­
μενος γ ί ν ε τα ι , τδ μέν έκ δ ιπλότητος λ έ γ ω ν , τδ δέ έν 
δ ιπλότητ ι , ήγουν έν δυσι φύσεσι τδν Χριστδν ε ί ν α ι , 
πανταχού παραιτούμενος . Κα \ ούτως έξ ενός γ ε τού 

Atijtie i l a uno sahem modo divinx 1 incamai ionis ^ τρόπου δ τ ή ς θε ίας σαρκώσεως παραβλάπτο ι το λόγος, 
*Ωνπ ·ρ ή Ε κ κ λ η σ ί α διαφυγούσα τά άτοπα , κα \ τ ή ν 
έ π \ θάτερα Οεοπρεπώς π α ρ α τ ρ ο π ή ν έ κ κ λ ί ν α σ α , κ α \ 
τήν μέσην ώ σ π ε ρ κα\ κατ* ευθύ ίούσα δδ*>ν, μόνης 
Ι χ ε τ α ι τ ή ς αληθείας, δρθοδόξως κα ι εύσεβώς τ ή ν 
κατά Χριστδν οίκονομίαν ομολογούσα τε και π ε ρ ι -
έπουσα. Άλλά, ταύτα δ ο γ μ α τ ί ζ ω ν δήλος έστιν ομοιόν 
τ ι ποιών, ώς ε ί τις ίδών δακτυλίω χρυσ ώ , φέρε ε ί ­
π ε ί ν , έ κ σ φ ρ α γ ί σ μ α τ α πλείονα έν κ η ρ ώ ά π ο τ υ π ο ύ -
μενα , ένίστατο λέγων , ή τδν χρυσδν τ ψ κ η ρ ψ σ υ ν -
ανακεκράσθαι κα\ συναναμεμίχθα ι έναποματτόμενον 
τ*ά χ α ρ ά γ μ α τ α , ή π ά ν τ ω ; γε τήν έ γ κ ε χ α ρ α γ μ έ ν η ν 
έν τ ψ δακτυλίω γραφήν δι ίστασθαι άπ* αυτού κ α \ 
μερ ίζεσθαι . *Ή ώς άν τ ι ς τδ π ύ ρ είκονιζόμενον θ ε ά -

i locl r ina corrumpitur . Quorum boininum fngiens 
absurdilates Eccles ia , et in al lerulram parlem clau-
dicare divinltus viians, mediamque e l rectam viain 
tenens, tini adbaeret T e r i l a l i , orthodoxe religiose-
q<ie Cbr i s t i oeconomiam confitcns alque ampleclens. 
Jam vero qui i l l a dogmattzat, idem evidenter fac i i , 
:<c si quis ex aureo, verbi g ra t i a , sigtllo plurcs in 
cora impressiones efleclas videns, mox conienderet, 
vel aurum cerae concrel i im esse e l commistum , 
dum charagmaia e x p r i m e r e l ; vel omnino incusam 
i n siglllo scripttiram ab Ulo dividi ac d i spe r i i r i . 
V e l si quis igiiem figuratum aspic ieus , ctijusmodi 
sacpe videmns rotas quasdam igneas ardenlesque 

flauimas nna cum chernhitits p i c l a s , qua forma σοιτο, καθά πολλάκις όρώμεν τροχούς τ ινας π υ ρ ώ -
δε ις , κα\ φλόγας πυρδς ά ν α π τ ο μ έ ν α : , κα\ το ίς χ ε -
ρουβ\μ συνδιαγραφομένας* καθ* άς οί θεολόγοι ά γ γ ε -
λοφανείας ειδον, π ά ν τ ω ς και τήν έμπύρ ιον σ υ μ π ε -
ρ ιγεγράφθαι τή ύλη δόξει θ : ρ μ ό τ η τ α , ή κ ε χ ω ρ ί σ θ α : 
τδ π ύ ρ τ ή ς οικείας κα\ ουσιώδους ποιότητος ε ίκον ι ­
ζόμενον. Ό ς ούν τ α ύ τ α φρονείν κα\ λέγειν άνόητον 
κα\ αδύνατον, άνοητότερον εκείνο κα\ ά δ υ ν α τ ώ τ ε ρ ο ν 
ασύνετου γ ά ρ ταυτ \ κα\ έξεστηκυίας φρενδς ά π ο -
6ράσματα . Εί γ ά ρ ουδέν τ ά ε ίρημένα είς τήν ε α υ τ ώ ν 
φύσιν πάθοιεν , π ώ ς δ γε ύ π ε ρ φ υ ή ς κα\ α π α θ ή ς Αό­
γος , ή σ υμπερ ι γ ραφ ήσ ετα ι τή Ιδία σαρκ\ , ή γ ρ α φ ο -
μένης δ ι α σ τ ή σ ε τ α ι , ή έτερον τ ι τοιούτον π ε ί σ ε τ α ι , 
ε ίπε ρ ουδέ έν τή π α ν α γ ί α αυτού σαρκ\ ή , ουσιωδώς 
ή ν ω τ α ι , π ε ρ ι γ έ γ ρ α π τ α ι ; ' Ε χ ρ ή ν δέ συνιδείν κ α \ 

tlieotogi angclornm apparitiones v i d e r u n l ; is , i n -
quain, igneum quoque caloiein ib i prorsus cum tna-
ler ia c i rcumscriptum e x i a i i m a r e l , au l separari 
ignem a sua propria snbsianlial ique qualitaie prop-
tor figuraiionem. S i c u i crgo i i a opinar i ac dicero, 
h lul lum es l atque impossibile, i l a i l lud stull ins e l 
impossibi l ius . Sunt enim bce falui ai ionit ique i n -
μβιΓιΐ despumaliones. Nam si pra?dicla n i b i l in sua 
natora pa l iun tur , quomodo snperiiainrale et h n -
passibile Verbuui aut c i rcumscribehir cum propria 
carne, aut si baec pingatur, ipsuin ab ca d iv ide iur , 
: ui al iud bujusmodi perpeiielur? quandoquidem ne 
in sanciissfma quidem carne sua, cui subsianl ia l i ier 
uni tum est, c i rcumscr ip ium fuii (59). A i q u i bunc 
hapicntem scire oporlebal c l credere, C.hrisiiano- D πεπε ίσθα ι τδν σοφδν τοίς Χριστ ιανών επόμενο ν δ ό -
t m n dogmaiibus obseqnentem, d iv inum Verbum 
cum gcnus nostrum redimere per stium salularcm 
advenium vo lu i i , cum hyposiasi sua arcane e l inef-
fabiliier lotam lo l i sibi hanc c i rcumscr iplam l inea-
loitique nosiram ac figuratam naluram adunavisse, 
qua? e i iam post assumplionetn circumecripta et l i -
nealis perpeluo conservaiur. Nam nisi iioc c i r c u m -
hcripium corpus assumptum fuisset, non essel sal-

adversus Iconomacbos. Nos vero I s iamur , quod 
bujus qitoque sapienlissimi piique aucior is nova 
;>liquol scr ip la in bis nostris voluininibus prolaturi 
bumus. 

γ μ σ σ ι ν , δτι π ε ρ δ θείος Λόγος σώσαι τδ καθ* ή μ α ς 
γένος διά τ ή ς σωτηρίου αυτού επ ιφανε ίας βουλόμε-
νος, έν τή εαυτού ύποστάσει ά£(5ήτως κα \ υπέρ λ ό ­
γον, δλην δλω έαυτψ την π ε ρ ι γ ρ α π τ ή ν δή τ α ύ τ η ν 
κα\ γ ρ α π τ ή ν η μ ώ ν φύτ ιν κα\ ε ίκονιζομένην π ρ ο σ ε ι -
ληφώς ήνωσεν, ήτ ι ς κα\ μετά τήν πρόσληψιν π ε ρ ι ­
γραφόμενη κα\ γραφομένη είς άε\ δ ιασώζετα ι . ΕΙ 
γάρ τδ π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν τούτο σώμα ού π ρ ο σ ε ί λ η π τ α ι , 

(58) Recole dicla a nobis ρ. 54, adn. 55 . 
(59) Confer Euscbium Caesariejisem in opcre n u -

por deteclo De theophania, l ib . m , 59. 
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ουδέ σ .σωστα ι . Τδ γ ά ρ άπρόσληπτον , άθεράπευτον , 

φασ ίνο ί θεολόγοι. Ε ί τα επ ιφέρε ι το ιαύτα . 

μ γ \ ι Α έ γ ε ι δ έ ό ποιήσας τ ή ν είκόνα έκε ίνην , δτι 
ε ί κ ώ ν τού ,Χριστού έστι . Κ α \ τδ Χριστός δνομα 
γ ι ν ώ σ χ ε τ α ι , δτ ι ού μόνον ά ν θ ρ ω π ο ν δηλοΐ , άλλά 
καΊ θ ε ό ν . ι "Εδει αύτδν κάν γούν τούς οίκείους 
δυσωπηθέντα . λόγους , συναισθέσθαι τ η ς άτο 'πίας 
τ ώ ν παρ* αύτοΰ π ρ ο α γ ό μ ε ν ω ν . Άλλ* εΌικεν ή πλάνη 
κα*ι τδ ψεύδος κ α \ έαυτψ κα \ τ ή άληθε ία άνθ ίστα-
σθα ι . ΕΙ μέν γ ά ρ έν ήν τδ έκ τού ονόματος δηλού-
μενον , τ ά ς π ε ρ ι τδ έν ζ υ γ ο μ α χ ο ύ σ α ς τών εναντ ίων 
δ ό ξ α ς , δ βραβεύων τδ ασφαλές ε π ι ώ ν λ ό γ ο ς , κα \ 
γ ν ω μ ώ ν ταλαντεύων τδ ά μ φ ί ^ ο π ο ν , δέδωκεν άν 
τ ή ν ν ικώσαν τ ψ κρε ίττον ι · ή τέλεον π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν 
ά π ο φ α ί ν ω ν τδ έ ν , ή τέλεον ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν . Έ π ε \ 
δέ τ ώ ν δύο φύσεων υ π ά ρ χ ε ι π σ ρ α σ τ α τ ι κ δ ν , καθά 
χ α ί αύτδς έ φ η σ ε , τ ί ς ό κωλύσων λ ό γ ο ς , μ ή έ κ α -
τ έ ρ α τούτων τ ά οικεία κα ί προσήκοντα άποδ ίδοσθα ι ; 
ώ σ τ ε κ α ί ήνώσθαι άλλήλαις , κ α ί μηδετέραν έ ξ ε σ τ η -
κ έ ν α ι τ ώ ν ουσιωδώς έν αύτα ί ς θ ε ω ρ ο υ μ έ ν ω ν , κα \ 
ά τ ρ έ π τ ω ς ένυπαρχουσών φυσ ικών Ι δ ι ο τ ή τ ω ν , μηδ* 
αύ διαιρείσθαι τ ψ ε ί ς άλλήλας ά α υ γ χ ύ τ ω ς π ε ρ ι χ ω -
ρ ε ί ν . ΕΙ γ ά ρ π ε ρ ί ταύτδν ά μ φ ω , άλλ* ούκ ά μ φ ω 
τ α ύ τ α , ώ σ π ε ρ ουδέ ψυχή κα \ σ ώ μ α . Ού γ ά ρ ε ί τ ι ς 
δοέη τδν αύτδν χρυσοχόο ν ε ίναι κα*ι λιθοξόον , ήδη 
τ ή ν χρυσοχοΐκήν ε ί ς τήν λιθοξοικήν π ε ρ ι α γ ά γ ο ι . 
Ά λ λ ά τδν άρ ιθμδν τ ή ς δυάδος , ε ί ς μέθοδον τ ή ς 
ε α υ τ ο ύ δ υ σ τ ρ ο π ί α ς π ρ ο χ ε ι ρ ί ζ ε τ α ι ρ κα ί κ α κ ο υ ρ -
γ ε ί π ε ρ ί τ ά ς φ ύ α ε ι ς · ίνα κ α \ τδ ά π ' αυτών συν-
τεΟέν π ρ ό σ ω π ο ν , τέλεον π α ρ α γ ρ ά ψ η τ α ι , κα \ ήν 
η ρ \ α ύ τ δ δόξαν έσχεν ά π ο π λ ή σ η ^αδ ίως . Ό ούν 
π ο ι ώ ν τήν είκόνα έ κ ε ί ν η ν , κα \ λέγων δτ ι Χριστού 
έ α τ ι ν , οΓδε μέν κα\ τ ά ά π δ τοΰ ονόματος δηλού­
μ ε ν α · οίδε δέ κ α ί τ ά ά π δ τοΰ προσώπου γ ν ω ρ ι ζ ό -
μ α ν α · ούκ αγνοε ί δ έ , δτι κα \ εναντ ία άλλήλοις τ ά 
σ υ ν ε λ θ ό ν τ α , ών μ ία ή ε π ι σ τ ή μ η , κ α θ ά λέγεται* 
Ε Ι δ ώ ς τοίνυν δτι τδ μέν τούτων άόρατον κα\ π ά ν τ η 
ά λ η π τ ο ν , κ α \ δ ιά τοΰτο ά γ ρ α π τ ο ν κα \ ά π ε ρ ί γ ρ α -
π - τ ο ν , είσεται κα\ θάτερον δτ ι δρατδν κα ί κ α τ α λ η ­
π τ ώ ν · ώστε κα,Ι π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν έξ α ν ά γ κ η ς κα\ γ ρ α -
σ τ τ σ ν , δ ιά τ ή ν τ ώ ν εναντ ίων αντ ίθεσιν . Ου πρδς τδ 
δλον ουν έν ώ ς δλον α π ο β λ έ π ω ν , τδ έξ άμφοίν τοίν 
μερο ΐ ν συγκε ί μενον · ή γ ά ρ άν ίσως κα ί τ ι να α φ ο ρ ­
μ ώ ν εΓχεν δ λ ό γ ο ς , άλλά τδ όρώμενον μόνον ά ν α θ ε ω -
ρ ώ ν , τ α ύ τ η πο ι ε ί . Έ π ί σ τ α τ α ι δέ δτι έκ τοΰ γ ρ ά ­
φ ε ι ν , ούτε σ ν μ π ε ρ ι γ ρ α φ ή σ ε τ α ι κα \ θάτερον έξ ανάγ­
κ η ς , ούτε αύ τδ έν δλον μερ ισθήσετα ι . Ούοε\ς γάρ 
λόγος δ δράσα». τούτο δυνάμενος . 'Ος γ ά ρ ού π α ρ ά 
τ δ είδε να ι τδν γ ρ ά φ ο ν τ α , τά δηλούμενα δ ιαστήσεται , 
ο ύ τ ω ς ουδέ π α ρ ά τ δ γράφε ιν τδ έτερον, κα*ι θάτερον 
σ υ γ γ ε γ ρ ά ψ ε τ α ι . "Ήδη τούτο κα ί έπλ τοΰ κατά τδν 
Ανθρωπον π α ρ α δ ε ί γ μ α τ ο ς ε ί ρ η τ α ι * τδ τοιούτο δ* άν 
χ α \ έν άλλοις £αδ ίως εύροί τ ι ς ά ν . Ε ί γ ά ρ τ ι ς οίδε 
ττράγματός τ ίνος διάφορα τ ά δηλούμενα, έλοιτο δέ 

. CONSTANTIXUM COPR. 210 
Λ va lum. Siquidem quo I nequi l a&fttirai, insanabile 

c a l , u l a iuu l ibeologi. Deinde JUamonas ha?c stib* 

jicil. 

5 8 * 3 . « Qui i ec i l iconem i l l a m , d i c i l i i o i w m 
esse C l n i s l i . A l q u i noinen C h m l i scimus non bo-
minem tantum dcnptare, sed e i iam I>eum. » Opor-
tuerat l iunc, si suoruin certe scrmomim respcctum 
aliquem habuisset, aii i inadvertereil lorutn q u x antea 
dixerat absurdilatem. Sed inos es l Crroris atque 
mendac i i , m sibi par i ler ac verhati conl rad ica l . 
Nam si unum id essel qi /oJ ex nomine deuolalur , 
contuinaces quidcm adversariorum de uno op in io -
nes, ver i la i is assertor sermo noster lus t rans , e l 
sententiarum ainbiguilatem l ib rans , v ic lor iam po-

U l i o r i decernerct; nempe vel omnino circuniscr ipt imi 
unum d i c c r c l , vel i l em omuiuo inc i rcumscr ip tum. 
Sed quia Cbris lus duas prac sc ferl naturas , sicut 
el iam Mamonas a i l , quis prohibet qnominus barum 
ulr ique propria e l convenientia a t i r ibula assignen-
tu r? ut e l muluo adunaiae s in t , e i tamen neutra 
disceeserit a subsUnl ia l ibus suis praerogalivfs; ut 
inconver l ib i l i le r maneniibus pbysicis proprie la l ibus , 
non lamen nalurae separenlur, queniam inconfusae 
in t i cem c i rcuamis ideiU (60). Quanquam euim in 
u n o C h r i s i o dua? r e s s u n i , haud hinc tatnen subjecli 
dualiias conf i i , sicut ne animae quidem e l corpori 
usuveuit. Neque si quis annual eumdem bomiiieut 
si inul esse aurifieem et s t a i i i a r i um, idc i rco ex au-
rar ia e i s i a l u a r i a unaiu ar iem e f lk i e i . Mamonas l a -
men dual i lads nt i incnim ceu maliliae suan in s i ru -

^ inenluin objectat, e i i n uaturis perperam cavil latur , 
ut composilara quoque e \ l i is personam denium 
des l rua l , suanique de bac re sci i tcul iam facilius 
consummet. Ergo qui i l lam facit imaginem, C b r i s l i -
que esse d ic i t , probe scit ea eitani qua? boc nomine 
signiQcanlur, quxque i iem a persona denotanlur : 
neque ilem nesci i linec invicem esse opposila quac 
coadunaniur, quorum est una ( i d es l s imuhanea) 
cogn i l i o , itt loquimur . Sciens ig i lu r borum unum 
esse invis ibi le e i incomprebensibiie, ideoque indc-
lineabile e l i nc i r cumsc r ip lum, cognoscet pari ier 
etiam a l l e r t im , nempe quod sit visibile e i comprc-
hensibi le ; i l a ut necessario e l c i rcumscr iptum sit 
et deijneabile, propier coni ra r io rum an l i l hes im. 

^ Non ergo ad lotum u n u m , lanquam tolnm , ι-ς$ρί· 
eiens quod ex duabus parlibus compon i lu r ; al ioqui 
fortasse v im aliquam argumentum l i abe re l ; sed v i -
sibile taniuin epectans, i i a se geri t . S c i l atilem 
quod pictarae causa, baud neceseario al terum simul 
c i rcumscribetur , neque item uunm totum i l lnd d i -
videlur . Nullalenus enim id fieri po les i . Nam sicut, 
quia lu pingeniem videas , haud propierea res fisa 
in parles i b i t ; i ta ne ob delinealum quidem unnm, 
alierura s imul c i rcumscr ibe lur . Jamque boc ab ho-
minis ei iam exeinplo demonstravimus et ali is quo-

(GO) De vocabulis περ ι χωρε ίν ct π ε ρ ι χ ώ ρ η σ ι ς in 
nso loquendi Iheologico, diu ac sapicnier Pe lavius 
di&seril, De Trinit. l ib . i v , 16, qucm si Graeci l c i i -

cograpbi consiiliiisseut, meliora c l abundaiitiora 
iradere poierant. 
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que iu rebus idem ftcite comperielur. Nam si quis \ τούτων τδ Ετερον , άρα κα\ τ ψ λοιπίρ σ υ γ χ ρ ή σ ο ι τ ο ; 
ituabus differentibus moiistraiis rebus, aheram ba-
rum e l i g a i , num c l al lera simuTr utetur? Exempl i 
causa : igiietn scimus duplicem babere ex sc p ro-
dtuiniein v i m , al ieram i l i uminand i , urendi a l le ram. 
S i quis ergo luce ex igne ind igea l , num idem vel 
invi lus i ogc lu r combuslionem quoque indidem ex-
perir i? V e l s i qtiis ad sordium purgaiionem aqua 
oalida u i a lu r , nuni iude etiam refrigerabilur, quo-
niam aqua s i imi l babet purgamli ac refrigerandi 
faculiaiem? Nemo cerle sanus his assentietur. S i c 
ilaque Mamonas ve lu l i unuro q u i d , toium boc, id 
c s i C h r i s i u m , conteniplans, vel lel i l la e l i am unde 
idem cons la t , lauquam in totius menlione s imul 
adunare, nil i i lque borum per se ipsum speclare : i l a 
ut quac uni acc idunl , prorsus el a l i i evcnire necesse β χ η ς ύ π ά ρ ξ α ι . 
bi l 

Οίον τ ί λ έ γ ω · ίσμεν ώς τδ π υ ρ οΊττήν εχε ι τήν άπ* 
αυτού προιούσαν ένέργε ιαν , τήν μέν φ ο η ι σ τ ι κ ή ν , 
τήν δέ καυστική ν . Ε ίπε ρ ούν τ ι ς τού φωτισμού τού 
ά π δ τού πυρδς προσδέο ι το , βιασθήσεται ά ρ α , κ α \ 
ούχ εκών , κα ί τ ή ς εκείθεν φλογώσεως ε ίς πε ίραν 
ίέναι . "Η έάν τ ι ς π ρ δ ς κάΟαρσιν 0 ύ π ο υ , ύδατ ι 
θ ε ρ μ ψ προσχρήσοιτο , και ψυχθήσεται π ά ν τ ω ς ά π % 

α υ τ ο ύ , διδτι ^ υ π τ ι κ ή ν καί ψυκτ ικήν κέκτητα ι τ ή ν 
ένέργε ιαν . 'Αλλ' ούδε\ς άν τ ώ ν νούν έχδντων τ α ύ τ α 
συμφήσειεν . Έ π ε \ ούν πρδς έν εκείνος τδ δλον τούτο 
τδν Χριστδν δ ι α σ κ ο π ώ ν , έβούλετο και τ ά έξ ώ ν 
α ύ τ δ ς , ώ ς έν τ ή τού δλου μ ν ή μ η , συνε ισάγεσθαι 
δ μ ο ύ , κα\ μηδέν τούτων καθ* έαυτδ θεωρείσθαι · ώ ς 
τ ά έ τέρω συμβαίνοντα, π ά ν τ ω ς κα\ θ α τ έ ρ ψ έξ ά ν ά γ -

5 9 44. Age vero si quando a Paulo audier i i : 
Noi aulem prasdicamu$ Christum crucifixumtk; quid 
ei lunc menl i occur r i l ? Quoniam commune esl am-
babus coadimalis nalurie nomcn C b r i s l i , tsane vel 
invi lus coacius fuerit secundum suas proposilioAes, 
quoniam Deus quoque boc nomine denotalur, ne 
quod es l unum dividat , Ipsum Verbum i n propria 
vere naiura crucif ixum dicere, diviuamque arcanam 
substaiUiam eum Jjuinana esse compassam. E l si 
quis ei venerandum quoque e l vivificuni sepulcmni 
osienderit (u l jam circumcisioi iem et passiones alias 
o m i u a m u s ) , profecto d i x e r i l inorluuin esse V e r -
b u m , divinamque e l i inmorlalem naturam cum bu 

μ δ \ Ε ί ποτε Παύλου άκήκοεν · Ήμεις δέ χηρύσ-
σομεν Χριστόν έστανρωμένον, τ ί α ύ τ ψ εντεύθεν-
ά π ή ν τ α : Ε π ε ι δ ή κοινδν άμφοίν τών συνδραμουσών 
φύσεων δνομα Χριστός * έβιάσθη άν κα ί ούκ έθέλων 
κατά τ ά ίδια π ρ ο β λ ή μ α τ α , επε ιδή κα ι θεδς δ η ­
λούται δ ιά τού ο ν ό μ α τ ο ς , ώ ς άν μ ή διέλοιτο έν , κ α \ 
τδν Αδγον αύτδν φύσει συνεσταυρώσθαι τα ί ς ά λ η -
θε ια ις λ έ γ ε ι ν , κα\ τήν Οείαν και ά π ό ^ η τ ο ν ούσίαν 
τ ή άνθρωπίνη συμπεπονθένα ι . Κα\ ε ί τ ι ς αύτώ κ * \ 
τδν θείον χ α \ ζωοποιδν τάφον υπέδε ι ξ εν , ίνα τ ή ν 
περ ι τομήν κα\ τά άλλα π ά θ η νύν π α ρ ή σ ω μ ε ν , ε ί π ε ν 
άν τεθνηκέναι τδν Α δ γ ο ν , κ α ι τήν θείαν κα\ ά θ ά ­
νατον φύσιν τ ή άνθρωπ ίνη κα\ θνητή π ά ν τ ω ς σ υ γ -

inana ac nior la l i consepullam. Ha»c eniiu apud eum ^ χατορωρύχθα ι . Ταύτα γ ά ρ αύτψ βούλετα ι , ώς ά ν 
μ ή διαιρεθείεν αί φ ύ σ ε ι ς , τ ψ τήν μ ίαν τ ο ύ τ ω ν , ε ί ς 
τ ά έν οΤς π ά θ ο ι , κα \ τήν έτέραν δηλαδή σ υ ν ε π -
άγεσθαι πάσχουσαν. Τ ί δέ α ύ τ ψ έδήλου τδ · Ήμίν δέ 
είς θεός, ό Πατήρ* 0$ τ α ^άντα9 χαϊ ήμεϊς 
είς αυτόν" χαϊ ό Κύριος Ιησούς Χριστός,δι' ο δ 
τά χάντα, χαϊ ή/ιεΓς δι" αύτον; *Εκ γ ά ρ τού ε ν α ν ­
τίου τ ά δμοια α ύ τ ψ άπαντήσετα ι ά τ ο π α . Ε π ε ι δ ή 
π ρ δ ς τ ψ ένί έστι τ ά δ η λ ο ύ μ ε ν α , έφαίνετο α ύ τ ψ ά ρ α 
συνδημιουργδς τ ψ Λ ό γ ω , κ α \ ή κ α θ ' η μ ά ς φ ύ σ ι ς 
έ π ί τ ή τ ώ ν δλων π α ρ α γ ω γ ή , κα \ έσται δ ά ν θ ρ ω π ο ς 
αύτδς εαυτού δημιουργός . Κ α ι πάλιν τού θείου Π έ ­
τρου λέγοντος· Σύ εί ό Χριστός ό ΥΙός τού θεον9 

διά τδ αύτδ πρόβλημα εύρεθήσεται κα\ ή σαρξ τb 

l i u n l , u l quominus dmda iuu r naiurae, s\ quid a l ler -
u i ra pal ia lur , iu idem pari ier incoimnodiun etiain 
;«Ueram pertrabal . Quid porro e[ demonslranl ve rba : 
Aro6i# quidem unut Deut el Paler, ex quo omnia, el 
nos in ipso; el Dominus Jetm Christtu, per quem 
omma, el no> per ip$um " ? Certe e « o n l r a r i o paria 
i l l i obvenicnl absurda. Nam quia in uuuin conferun-
tur omnia , videbitur concreair ix cum Yerbo noslra 
quoque nalura io rerum omniuin proJucl ione, e r i l -
qiie bomo sui ipsius crealor . Iieiijqiie diccate divo 
Pe l ro : Tu esChritiu* Dei Filiu$**t secundumejin-
ioo i i proposilionem , caro etiam compe.riciur, pro-
pier F i l i i r e l a l ionem, Dei ta l i s naturali ler babere 

i l igni la leui . Haec e l plura s imi l i a , deiibans qui l ibe l jy τ ή ς θεότητος διά τ ή ς υ ί ι χ ή ς σ χ έ σ ε ω ς , φύσει φ ε ρ ο ­
μένη α ξ ί ω μ α . ΟΤς π α ρ α π λ ή σ ι α κα \ έ τερα π λ ε ί ο ν α 
άναλεγόμενός τ ι ς π α ρ ά τών θε ίων Γ ρ α φ ώ ν εύροι ά ν . 
ά τήν βλασφημίαν τήν εκείνου εξελέγξει και ά τ ο -
π ί α ν . Τοιαύτα δέ χ α \ νοείν αύτδν κα \ φρονέϊν, α ϊ 
τ ώ ν οίκείων λόγων άρχαΛ, κα\ περ ίεργο ι κα\ σ φ α -
λερα\ ζ η τ ή σ ε ι ς , ήμ ίν ύποτ ίθεντα ι . Κ α \ τ α ύ τ α ά τ έ -
χνως xat α π λ ώ ς , ού τ ρ ό π ω τ ι ν \ ο ίχε ιώσεως ή ά ν τ ι -
δοσεως δ ο γ μ α τ ί ζ ο ν τ α , χ α τ ά τδν δ ιδασχαλιχδν τ ή ς 
καθολικής Ε κ κ λ η σ ί α ς λόγον, π ε ρ \ ών μ ε τ ά μ ι χρ&ν 
ε ίρήσιτα ι . 

divinas Scripturas, inveniel quae istius Uaspbemiam 
absurdiialemque objurgabuni. Tal ia quippe Mamo-
nam cogitare e l op inar i , sermonum ejus proo&mia, 
vanae fallacesque qua3slioiies, nobis deinonslrant. 
E l baec quidein i l le inar l iUcia l i ie r s implici lerqne 
doginata I radi t , non auiem modo aliquo appro-
priai ionis aui permulalionis (61) , prout mos cst 
magisterii c a l b o l i c i ; qua de re paulo posl d i -
celur . 

e % l Cor . ι , 25 . " I C o r . VIII , 6. · · M a u h . x v i , 16. 

(6i)Hanc iheologi noslri dicunl idiomatum communicalionem. 
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συναδολεσχείν προύθέμεθα τοΤς έπ ιφερομένο ις α ύ τ ψ , 
κα \ x i α υ τ ά π ε ρ ι τ ώ ν αυτών δ ι εξ ιόντ ι , ούτω πάλ ιν 
π ρ ο σ α π α ν τ ή σ ω μ ε ν έχει γ ά ρ ώδε · ι Κ α ι π ώ ς τοΰ 
θ ε ο υ κ α \ άνθρωπου δνομα, τήν θείαν φύσιν σημαίνον 
χ α ί ά ν θ ρ ω π ί ν η ν , ε π ί τή ε ίχδνι εκε ίνη έχομε ν κ α -
λ έ σ α ι , τ ή δυνατώς έχούση άνθρωπου μόνου φύσιν 
χ α ρ α κ τ η ρ ί ζ ε ι ν , κα ι τήν θείαν χ α \ άκατάληπτον 
φ ύ σ ι ν μ ή ; ι Τδ χως, ίνα ώ ς παρόντ ι δ ι α λ ε χ θ ώ , ε ί 
co : τ ά τής ψυχής ώ τ α μ ή κεκώφωτο , εΓ σοι τά νοητά 
δ μ μ α τ α μ ή έ π ε π ή ρ ω τ ο , ε ί σοι τ ά τ ώ ν φρενών μ ή 
ή λ λ ο ί ω τ ο , κα \ τ ά τών λογ ισμών μ ή π α ρ ε τ έ τ ρ α π τ ο , 
εί σοι τ ή ς θεοσέβειας οί δροι άτρωτο ι διεφυλάσσοντο, 
κα\ τ ή ς καθολικής Ε κ κ λ η σ ί α ς ή παράδοσις συν-
ε τ ε τ ή ρ η τ ο αλώβητος , εί σπινθήρα γούν τ ινα π ί σ τ ε ω ς 
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Έ π ε ι δέ άδολεσχυΰντι κα \ τ α υ τ ο ε π ο ύ ν τ ι , Α 45. Sed qii ia hoc nugante e i laulologo, nugarl 
si inul consli tuimus cum dicl is e jus ; h u i c , eadem 
licet dicenl i de iisdem rebus , rursus occurramus. 
Ila vero is babe t : c Et quoinodo Dei e l hominis no-
men (Chrisius) divinam naturam denoians atque 
btimanam, de i l l a icone pronti t i l iar i a nobis poiest, 
qua» bumanae lanlumniodo nai t i r& repra»seniandae 
vi in habel, divlna3 vero incompreliensibilis haud-
quaquam? ι I locverbum quomudo, u lquas i praesen-
tem te alloquar, si l i b i anima3 ann-s non obsur-
du i s sen l , si l ib i iiitelleclus oculi non essenl exca?-
ca t i , si tibi mcns non essel alienaia' el rat iocinii 
usus subversus, si l i b i religiouis termini i m m o l i 
manerent, et calbolicae Ecclesiae t radi i io conservaia 
essel incolumis, si aliquam saliem fidei s r imi l l a in 

έν τ ή σεαυτού συνέσχες κ α ρ δ ί α , άλλά μ ή έλύττας Β c o r d e ttio re l ineres , ncque furiis advcrsus i r re 
κ α τ ά τ ή ς ά μ ω μ ή τ ο υ κα\ απλανούς η μ ώ ν ομολογίας , 
το ίς άγουσί σε έ π \ τδν κρημνδ* τ ή ς α π ι σ τ ί α ς κα \ 
απώλε ιας π ε ι θ ό μ ε ν ο ς , έδε ίχθη άν σοι κ α \ έκδηλό-
τ ι τ α τ δ ζητούμενον , ε ί π ε ρ ζητούμενον ή ν , άλλά 
μή ώ σ π ε ρ ενέδρα τ ι ς ή πανουργ ία , ταμ ιευόμενον . 

Κ α \ ί να τ ά αυτά π ε ρ \ τ ώ ν α υ τ ώ ν άναλαβόντες 
ε ί π ω μ ε ν , ώ σ π ε ρ ή σταύρωσις χ α \ τ ά π ά θ η , Χρίστου 
λ έ γ ε τ α ι , ώ ς δ τ ά φ ο ς , χα \ τ ά λ ο ι π ά , ίνα μ ή έ π \ 
πλείόν ά ε \ λ έ γ ω μ ε ν , τ δ μέτριον ύ π ε ρ τ ρ έ χ ο ν τ ε ς , καί 
τών π ρ ο σ ε χ ό ν τ ω ν τ ά ς άκοάς ά π ο κ ν α ί ω μ ε ν , κα \ ού 
δή π ο ύ φ α μ ε ν κατά σέ , διά τήν έκ τοΰ ονόματος τοΰ 
Χρ ιστού τ ή ς δυάδος τ ώ ν φύσεων δήλωσιν , τ ά τ ή C dualilatem complec l i lu r , ea quae uni t r ibuu i i lu r . 

prehensibilem iufallibilemque confessioncm no-
stram agharere, ducibus qui ie ad inf iJel i la i is per-
dilionisque praecipilium trabunt; boc, inquam, quo-
modo a te q i i x s iuun , evidenlissime paiens fuisset; 
si reapse qu;es i t i»m, et non p»>iius ceu decipula 
quaedaiu e i callida improbilas, aptid te rcposHum^ 

c ia t . 

A lque u l eadem de iisdeiu rebus resumenles d i -
camus, s i cu l cruciflxio et passio C U r i s l i d i c i i u r , 
i icmque sepuliura et re l iqua , ne prolixiua verba 
faciamus, modulum excedentes, ct audieultuin au-
ribus inolesiiam creanies, neque jam diuiitiA asque 
ac lu fabulemur; qtiia C l i r i s i i nomen italtiraruiu 

μιά π ρ ο σ ν ε μ ό μ ε ν α , καί τ ή έτερα π ά ν τ ω ς απάντη­
σε σ θ α ι . Ό σταυρδς γ ά ρ δυνατώς έχει τήν άνθρωπου 
φύσιν μόνην χολάζε ιν , άλλά Χριστού σταυρδς λέγε ­
ται . Κ α ι π ε ι θ έ τ ω σε ό λ έ γ ω ν Έμν\ δέ μή γένοιτο 
χανχάσθαι, εϊ μή έτ τφ σταυρφ τον Κυρίου 
ήμώτ * Ιησού Χρίστου. Ή π ε ρ ι τ ο μ ή τήν άνθρωπου 
σάρκα δ ια ιρε ίν δύναται · χ α \ δ τάφος τ α ύ τ η ν έ μ π ε -
ρ ι γ ρ ά φ ε ι ν κα \ περ ικλε ίε ιν κα \ α π ο κ ρ ύ π τ ε ι ν οΐδεν. 
Ά λ λ α τ α ύ τ α π ά ν τ α . Χριστού μέν λέγετα ι · ού μήν 
δέ τ ο ύ τ ω / τ ι και κ α τ ά τής θείας και ανέκφραστου 
φ ύ σ ε ω ς , κυρ ίως κα \ ουσιωδώς ε ίρήσετα ι , ακήρατου 
γ ε ο ύ σ η ς κα \ απαθούς , κα\ τ ή ς κ α τ ά τ ι γούν τ ο ι α ύ ­
τ η ; ε ν ν ο ί α ς , ά π η λ λ α γ μ έ ν η ς π α ν τ ά π α σ ι ν . Ε ί γ ά ρ 
που το ιούτον τ ι όφθείη λεγόμενον , τ ψ τ ή ς άντιδδ-
σεως ή ο ίκε ιώσεως τ ρ ό π ψ λ έ γ ε τ α ι , δ π ε ρ σοι νύν 
σύ δ έ ό ο τ α ι , δλοτρόπως ήγνοημένον. Πεπονθέναι δέ 
Χ ρ τ σ τ ο ς λ έ γ ε τ α ι , ούχ ή θ ε δ ς , άλλ* ή ά ν θ ρ ω π ο ς * 
κ α ί τ ο ι εΤς καί δ αύτδς υ π ά ρ χ ω ν , ηνωμένος καθ* 
ύ π ό σ τ α σ ι ν . Έ π ε ι ούν κα\ τδ σ ώ μ α , δ π ε ρ έξ η μ ώ ν 
α ν ε Ο , η φ ε , Χριστού σ ώ μ α λ έ γ ε τ α ι , έν ψ κα \ πάντα 
π ε π ο ν θ έ ν α ι π ι σ τ ε ύ ε τ α ι , τούτο δέ τδ σώμα π ά ν τ η 
κα \ π ά ν τ ω ς χ α ρ α κ τ ή ρ α ε ί χ ε ν , ού γ ά ρ ήν ά χ α ρ α κ τ ή -
ρ ιστσν , έ π ε ί ουδέ σ ώ μ α , ανάγκη κα \ τδν τοΰ σ ώ μ α ­
τος χ α ρ α κ τ ή ρ α κα \ τήν δμο ίωσιν , Χριστού λέγε -
σ β α ι . Ό ς γ ά ρ εκείνο οίκείον Χριστού , ούτως χ α \ 
• ο ν τ ο ο ύ πρδς τήν τοΰ Αόγου φύσιν τήν σχέσιν έχον, 

a l i c r i qnoque accedenl. Cer ie crux uonnisi hoininia 
namram 6 0 <*-nioiare polest, mhilomini is C l i r i s i i 
c m x d ichur . Ftdem l i b i faciai qui a i i : Mtlii auiem 
abtil gloriari, niii in eruce Domini nottri Jem 
Chritti > T . Circumcis io homii i is caniem abscindere 
poicst, e l sepulcrum banc in l ra se circuii iscribere, 
concludere ac celare valet. Ha?c laincn oinnia 
Cbr i s l i dicuntur : qtiauquam n ih i l horum de divina 
iiioflabiti nalura proprie ac subsiantial i ier d ice iu r , 
qi i ia es l baec inviolabilis e l impassibil is , e l ab omiu 
ejua generis re, qua? cogilari possi l , prorsus al iena. 
Naui si quid bujusmodi d ic ium videaiur, id per inu-
tal ionis et approprialiouis inodo dici tur , quod lu in 
presemi non facis, quia fmicliitis id ignoras. Passus 

^ autemGhris lus d ichur non qua Deus, sed qua bomo v 

etsi uaus ideinque est byposlalice adunaius. Quia 
igi iur e l corpus quod a uobis sumpsi l , C l i r i s i i cor -
pus d i c i lu r , in quo e l iam omnia passus c red i lur , 
boc aulem corpus otunino cbaraclerein babu i t ; si 
etiim boc caruissel , ne corpus quidem fu i s se l ; ne-
cesse est ei iam corporis characlerem ac speciem, 
Cbr is t i d i c i . Nam s i c u l corpus propriuiu Gbr i s l i es l , 
eic e l character baud referendus ad naluram Verbi 
es l quod forma ca re l , e l indefinitum e s l , iiullaqtie 
figura praedilutu; sed ad Verbi corpus bumanamqae 
naluram pcrl inot ejusque formam, ex quibus C h r i -

1 1 G a U . v i , 14. 



315 S." NICEPHORI PATRIARCa.fi CP. 31ίί 
rtus c o n i k i l u r : ideoquc et bomouymiam cuui i l lo χ Γσμεν γ ά ρ αύτδν άνείδεον κα\ άσχετον κα\ ά σ χ η -
l i a b e l , quia syeciem ejgs prae se fert (62-63). μ ά τ ι σ τ ο ν , άλλά πρδς τδ τού Αόγου σ ώ μ α κ α \ τ ή ν 
ανθρωπε ία ν φύσιν κα\ τδ είδος α ύ τ δ , έξ ών ό Χ ρ ι σ τ ό ς · διδ κα ί ό μ ω ν ύ μ ω ς α ύ τ ώ προσαγορεύεται , κ α τ ά 
τήν δμοίωσιν αυτού έμφαινόμενον . 

Sed le quidem assumplum Cbr i s t i nomen, quod 
duarum nalurarum dtunonslralivHim est, dogmaii -
bus luis gloriari magnopere e l i n f l a r n m p u l i i , aiqiie 
exis l imare neutrum liorum isio nomine denoiaio-
r u m , sine a l i e r o , quolibet in negoiio aul dogmale 
i ioiuinari solere, nec quoinodolibei u su rpa r i , quin 
si ab aliero dissocielur, procul orrmino d is i rabalur . 
Nos vero quid ad h x c dicimus? Sane l ib i aliquando 
occurret, bominem lau iummodoCl i r i s ium aul filium 
bominis d ic i , alque i ia nuda oominalione appellari . 

Ά λ λ ά σέ μέν τ δ παραληφθέν δ ν ο μ α , δύο υ π ά ρ ­
χον δηλωτικδν φ ύ σ ε ω ν , έ π \ τοις σοι ; π α ρ ώ τ ρ υ ν ε 
δόγμασι μ έ γ α φρονείν κα\ βρενθύεσθα ι , οΓεσθαί τ ε 
μ η δ ' έτερον τ ώ ν κ α τ ά τούνομα θεωρουμένων , θ α τ έ -
ρου άνευ προσαγορβύεσθαι , Εν τ ιν ι π ρ ά γ μ α τ ι ή δ $ γ -
μ α τ ι , ή δπωσούν παραλαμβάνεσθαι , ή π ά ν τ ω ς γ ε 
μονούμενον τού έτερου, δ ιαστήσεσθαι μ α κ ρ ψ . Η μ ε ί ς 
δέ τ ί πρδς ταύτα φ α μ ε ν ; Ό π η ν ί κ α άν σοι π ρ ο τ α -
Οείη , άνθρωπον μόνον τδν Χρ ιστδν ; ή υίδν άνθρω­
που λέγεσθα ι , καί τούτο ψιλή τή κλήσει π ρ ο σ σ γ ο -

E l si a l i i nemini , Christo certe credere voles l u r - Β ρευ5μενον. Κ α \ εί μ ή τινι ά λ λ ω , α ύ τ ψ γ ε τ ψ Χ ρ ι ­
στώ , εΓπερ βούλοιο, π ε ι σ θ ή σ η , πρδς τδν δήμον τ ώ ν 
Ιουδαίων λέγοντι · ΤΙ με ζητείτε άποκτεΐναι άν­
θρωπον δς τήν άΛήθειαν ύμϊν ΛεΛάΛηχα; κ α ί · 
%£άν μή φάγητε τήν σάρκα τού ΥΙού τον avOpoy 
Λου · καί · Νυν έδοξάσθη ό ΥΙός τον άνθρωπον · 
καί* ΜέΛΧει ό Υιός τού άνθρωπου παραδίδοσθαι · 
κ α ί · ΎΗΛΘεν ό ΥΙός τού άνθρωπου σώσαι τό 
άπο.ΙωΛός · καί · ΥΙόν Ααβϊδ ώνόμαζον. Κα \ π ο λ λ ά 
τούτοις εύρεθήσεται έν τοίς Εύαγγελ ίο ις τ ά π α ­
ρ α π λ ή σ ι α , εΓπερ σοι μ ή πα ιδ ιά κα\ λήρος τ ά 
ευαγγελ ικά νενόμισται λόγ ια . Έ π ε \ ούν τδ δ η λ ο ύ -
μενον έκ τής ψιλής τού άνθρωπου προσηγορ ίας , Ι ν 
έστιν , ού δ ύ ο , κ α θ ά π ε ρ έ π ΐ τού Χριστός ο ν ό μ α τ ο ς , 

Q μ ίαν γ ά ρ ή μ ί ν φύσιν ή φωνή τήν άνθρωπ ίνην χ α · 

bis Judaeorum dicenii : Cur me inlerficere qucerUii, 
hominem qui veritatem vobis loculus tum88 ? E t : iVtsi 
manducaveiitis carnem Filii hominis • · . E l : Clari-
ficalus esl Filiu$ hominis 6 0 . E l : Filius hominis Ira-
dendui e$lel. E l : Veuil Filius liominis ad lalvandum 
quod pcrieral e t . E l : Davidi* Filium nominabanlei. 
Mullaque bis s imi l ia in Evangeliis comperienlur, 
nisi forle lusus nugseque cvangelica a te credunlur 
oracula. Quoniam itaquc quod nuda bominis appel-
laiioue signiflcalur, utiuin es l , non duo, sicut in 
C h r i s i i nomine usuven i l ; namque unain nobis b u -
manain naluram vocabnluin deuotat; quid (ibi 
eveniei, e l quid t ibi adjicieiur, ve lu l i novum quid 
e l magnum e l plan* mir i i icmn? Licet enim t i b i , 
qui Cbr is lo poiius quam nomini ejus adversaris , 
merum hominem c l de nosiro numero unum pra> 
dicare Dominuin, i d quod tu et o l im et nunc e l iam 
improbe s ludurs t i ; atque bunc reum, et \xenx snb-
d i l u m , et digna maleNcis pat ienlem, violenlaeque 
tieci addictuni. Alta consullo pra tereo, blasphemial 
meta. Fortasse diccs, hominem bunc Deuin quoque 
esse. Quaeslionem so lv i s i i ; nam el Deus hic homo 
es l . Sed e conlrar io , cum Deum lanluinmodo no-
minari audis : In principio eral Verbum , ei Verbum 
erat apud Deutn, el Dtu% erat Verbitm e v . Et vidi-
musgloriam ejnt, gtoriam quasiU nigeniti n Patrc**. 
E t : Sicul Paier suscitai morCtio» el vivificat, sic et 
Filius quoi vull vivificai e e . E l : Paler, clarifica Filium 

ρ α κ τ η ρ ί ^ ε ι , τ ί σοι συμβήσεται κα\ τ ί π ρ ο σ τ ε θ ή σ ε -
τ α ι , ώ ς καινόν τ ι κα \ μ έ γ α και θαυμάσιον ο ί ο ν ; 
Έ ξ ε σ τ ι γ ά ρ σοι χρ ιστομαχούντ ι μάλ),ον ή ό ν ο μ α τ ο -
μ α χ ο ύ ν τ ι , ψιλδν άνθρωπον κα\ τών καθ ' η μ ά ς I v a 
κηρύσσειν τδν Kuptov, δ σοι κα\ πάλαι καί ν ύ ν 
κακώς δ ι εσπούδαστα ι , κα \ τούτον κατάκρ ι τον , κ α \ 
ύ π δ δίκην άγόμενον, κα \ τ ά τ ώ ν κακούργων ο ίσοντα , 
κα\ βιαίω θανάτω καταδικαζόμενον . Κ α \ τάλλα ε κ ώ ν 
παραλε ίψαι μέ δέει τ ή ς β λ α σ φ η μ ί α ς . "Ισως ε ί π ο ι ς 
δτι δ άνθρωπος ούτος κα\ θεός έστ ιν . Έ λ υ σ α ς xb 
ζ η τ ο ύ μ ε ν ο ν , κα\ δ θ ε δ ς γ ά ρ ούτος άνθρωπος έ σ τ ι ν . 
Εί δέ έκ τού εναντ ίου , δταν θεδν μόνον άκούοις -
—yEv αρχή ήν ό Αόγος, καϊ ό Αόγος ήν πρός τόν 
θεόν, καϊ θεός ήν ό Αόγος · καΧ έθεασάμεθα 

/ i ium, ut el Filiut clarificel te e T . E l : Ego 6 1 Β την δόξαν αυτού, δόξαν ώς Μονογενούς siapa 
Pater unum tumus e 8 . Ει cscco nalo dici tur : ΪΊι cre-
di$ in Filium Deit9J e l qus-cunque bis s i m i l i a ; 
i ium, inquain, cum liaec audis, Dcum lanUnnmodo 
cxis i i inas , subslaniia nosira spolialum? Iia prorsus 
eum corpore exueres , e l quidquid bumanum es l 
delraheres; adeo u l jam deiude posses universam 
OBconomiam apcrle dcslruere. 

Ώαζρός · καί · "Οσπερ ό Παζ1\ρ εγείρει τούς νε­
κρούς καϊ ζωοποιέ!\ όντως καϊ ό ΥΙός οΰς θέΛει 
ζωοποιεί · καί · Πάτερ, δόξασαν σον τόν YUv, Ίνα 
καϊ ό ΥΙός σον δοξάση σε · καί · Έ γ ώ χαϊ ό 
Πατήρ εν έσμεν, Κα \ πρδς τδν έκ γ ε ν η τ ή ς τ υ φ λ δ ν 
λέγετα ι · Σύ πιστεύεις εις τόν Υίόν τού θεού; 
και δσα τούτοις δμοια · — θεδν μόνον ύ π ο λ α μ β ά ν ε ? ς 

κα \ τ ή ς καθ* η μ ά ς γ ε γ υ μ ν ω μ έ ν ο ν ο υ σ ί α ς , π ά ν τ ω ς που και σώματος αύτδν ά π α λ λ ά ξ ε ι α ; , κα ι π ά ν τ α 
άφέλοιο τ ά ά ν θ ρ ω π ο υ · ώ ; έξείναί σοι λοιπδν κα\ πάσαν τήν οίκονομίαν σ α φ ώ ; άποσκευάζεσθαι . 

• · Joan. ν ι ι ι , 40. Μ Jo.ni . ν ι , 54. 6 0 Joan. χ ι ι ι , 31. 6 1 I f a i ih . x v n . 2 1 . · · M a l l l i . χν ι ι ι , 11. " M a U h . 
u , 27, e l a l ib i . n Joan. ι , 1. 6 5 i b i d . 14. 6 i Joan. v , 2 l . 4 7 Joan. x v n , 1. M Joan. x , 30. «· J o a u . 
i \ , 35. 

(62-63) l l i c c l dciuccps admircntur llieologi pcrsubl i lcm χφια aique rcctissimam N iccpbo r i d c 
t b r i s l i i i l iomalibus docl r i i iam. 
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μς*. Τ ί λ έ γ ε ι ς ; Προσέχεις τ α ί ς ίδ ιαζούσαις τών j 

φύσεων φ ω ν α ι ς , κ α \ τ α ί ς μέν τ α π ε ι ν α ϊ ς συνταπε ι -
νοίς Χ ρ ι σ τ δ ν , α π ο σ τ ε ρ ώ ν τ ώ ν θείων κα \ υ ψ η λ ώ ν , 
και σ υ μ φ θ έ γ γ η τοίς σοίς διδασκάλοις, τήν Άρε ιαν ικήν 
μανίαν νοσήσας. Τ α ί ς ύψηλαίς δή εξα ίρε ι ς τών τ α ­
π ε ι ν ώ ν , χ α \ ν έ μ ε ι ς μδνα τ ά υψηλά, χα ι συνάδεις 
τοίς σοίς ύ π ο φ ή τ α ι ς , τήν τ ώ ν βδελυρών Ε ύ τ υ χ ι τ ώ ν , 
f, ο ίκε ιότερον ε ί π ε ί ν , Μανιχα ίων ληρώδη χ α \ φ α -
σ μ α τ ώ δ η μυθοπλαστίαν ζηλώσας . Ά λ λ ά σοι μέν 
£άδιον, ά π α ξ π ρ δ ς υβριν κα\ καθαίρεσιν τ ή ς σ ω τ η ­
ρίου ο ίχονομίας καταντήσαντ ι , τοίς τοιούτοις έ ν τ ρ υ -
o fv ά τ ο π η μ α σ ι ν . Έ π ε ι δ ά ν δέ άντ ιπεπονθδτως έν 
τούτοις θ ε ω ρ ε ί τ α ι , οίον ή μέν προσηγορία , οικεία 
xat Ιδ ική τ ή καθ* η μ ά ς ουσία · τ ά δέ π ε ρ \ αυτήν 
έ χ φ σ ι ν ό μ ε ν α , τ ή υ π έ ρ η μ ά ς αρμόδ ια , τ ί ύπολήψοιο ; 
Ού γ ά ρ δή ώ σ π ε ρ τ δ Χριστός δνομα χοινδν κα\ 1 
ί τλωτ ικδν τ ώ ν δύο φύσεων έστιν, ούτω κα\ ενταύθα * 
άλλά διά τ ή ς Ιδιαζούσης και φυσικής ονομασίας , κα \ 
τά τ ή ς συνυφεστώσης συνεισφέρεται ουσίας πλεον­
ε κ τ ή μ α τ α , δ ια τ ή ν π ε ρ \ ταύτδν έ π α λ λ α γ ή ν , τών 
Ιδ ιωμάτων χ ι ρ ν α μ έ ν ω ν άλλήλοις, ώ σ π ε ρ δή χ α \ τών 
φ ύ σ ε ω ν , χ α τ ά τδ εκκλησία στ ικδν φρόνημα . Τ ί γ ά ρ 
<?ήσεις π ρ ο ς τ ό · Έάν ϊδητε τόν ΥΙόν τού άνθρώ-
xcv ara6ulrorTU δ που ή ν τ δ πρότερον · καί · 
Ουδείς άναδέβηχεν είς τόν ούρανόν, εί μή ό έχ 
TCV ουρανού χαταβάς, ό ΥΙός τού άνθρωπου * καί · 
ΕΙσΙ ζινβς τών ώ £ β έστηχδτων οΐτινες ού μή 
γεύσωτται θανάτου, 2ως άν ϊδωσι τόν ΥΙόν τού 
άνθρωπου έρχόμενον έν τή βασιΛεία αυτού * καί · 
ΜέΧΧει ό ΥΙός τού άνθρωπου έρχεσθαι έν τή δόξη 
τον Πατρίς αύτον μετά τών άγγέΛων τών άγιων. 

r A p a ούν προσέχε ις ψιλοίς τοίς όνόμασι , κα \ νοε ί , ( 
,ϋασιλειαν άνθρωπου αίώνιον κα\ άκατάλυτον ; χ α \ 
ένθρωπον είς τδν ούρανδν π ρ ο ϋ π ά ρ χ ο ν τ α ; x a l έξ 
ουρανού κατ ιόντα κα\ πάλιν ε ίς ούρανδν ανιόντα ; καί 
άνθρωπου ονομαζόμενου π α τ έ ρ α είναι τδν θεδν χ α \ 
Πατέρα ; "Η αποσκοπείς πρδς τ ή ν τών π ρ α γ μ ά τ ω ν 
φύσιν χ α \ αυτήν τήν άλήθειαν , κα ι άποσεμνύνε ι ς 
έκπλτηττόμενος τδ μ έ γ α τ ή ς οίκονομίας μυστήριον , 
κα\ τ ά π ε ρ ί αυτής λεγόμενα τε κα\ νοούμενα κατά 
τήν δ ιδασκαλίαν έκδέχη τ ή ς καθολικής Ε κ κ λ η σ ί α ς , 
ού π ρ ο σ ε χ ώ ν ψιλαίς τ α ί ς φωναίς κα \ τοίς όνόμασιν , 
ίνα μ ή κα>. τής σωτηρ ίας αυτής άποτεύξοιο · άλλά 
τούτο ι ς ip£ώσθαι φράσας , τοίς χρησμψδούσι δέ κα\ 
άγουσιν ύ π ε ί κ ω ν , έ π ι τδ καταγορεύειν τ ή ς αληθε ίας 
κα ι τ ή ς τού Χριστού οίκονομίας άνοήτως κ α ί δυσσε-
6 ώ ς π ρ ο ε λ ή λ υ θ α ς ; Η μ ε ί ς δέ τούς όνοματομάχους I 
έ π ι τ ή ς τών ονομάτων ψιλής ίστασθαι α π α γ γ ε λ ί α ς 
χ α τ α λ ι π ό ν τ ε ς , κα \ προσπαλαίε ιν τα ί ς συλλαβαίς κα ί 
τ ψ γ ρ ά μ μ α τ ι ύπενδόντες , έ π \ τήν τ ή ς αληθε ίας κα \ 
τ ω ν π ρ α γ μ ά τ ω ν αυτών δύναμιν άπευθυνόμεθα κα\ 
άνανεύομεν, ώ ς έ ν βραχε ί τά το ιαύτα δ ιεξερχόμενοι . 

μ ζ \ Αεκτέον τοίνυν ώς τδ Χριστός δνομα, ομολο­
γουμένως μέν τ ^ ν δυάδα τών φύσεων ή μ ί ν π α ρ ί σ τ η -
σιν έν τή μ:ά ύποστάσε ι , ώ ς πολλάκις έν τοίς προ-
λ ι β ο ν σ ι πλατύτερον ε ίρηται* ή δέ θεόπνευστος 

f # Joan. νι , 63 . T l Joan. ι ι ι , 43. T t M a l i b . x v i , 
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l 46. Quid a is? Mordicus inbacres propriis nalura-

rum vocabuiis , e l ffiis quae sunl kumi l ia Chr is lu in 
depr imis , divinis e l excelsis dotibus spolians , luis 
n imiruin magistris cousonans , e l Ar iana insania 
laborans. ExceUis auieni vocabulis bumil ia aboles, 
solaque subl imia i r ibu f s , concinisque inspiratori-
bus tuis, abominandorum Euiycbianorum vel potius 
Manicbaeorum (04) deliras pbantaslicasque fabulas 
semulans. Sed l ib i quidejii facile e s t , ex quo ad 
coiiciilcafidani desim<»ndatnqtie occonomiam incuin-
b i s , bisce absurditatibtig obleclar i . Scd cum ver-
ftam vicem in bis speelavcriintis, nempe cnin appel-
lal io quidem propria es l et peculiaris subslanlia: 
imsira»; a l lanicn quae de ea prxdicantur , nalura» 
supra nosirant sunt conveu ien l i a , quid pulabis? 

I Non enim aicuti C ln i s iu s comnutne nomen dua-
rumqtie naturarum dcaioitstraiivum e s l , i l a ct bic 
u s u v e n i l , sed cum pccul iar i e l pbysica denomina-
liuiie sublimes qaoque praerogalivac allerius c o c x i -
sienlis autolanlia* connecli i i i tur , proptpr v ic i s s i iu -
d i i i e m , in eodem subjecto communicaiis finiiuo 
idiomalibiis aqne ac nalur is ,prnt i i ecclesiaslica sen-
leni ia est. Nam quid ad bos locosdices ? Sivideriiis 
Filium hominit illuc atcendentem ubi prius erat". 
E l : Nemo atcendii in catlum, tiisi qui descendii de 
coelo Filiut hominis T l . E l : Sunl quidam de hic 
a$(anlibu$,qui non gustnbunl mor:emtdonec videani 
Filium hominis venientem in regnum *uum K l : 
Venturus est Filiu$ honiinii non tine gloria Palm 
sui cum angelis sanclh 7 I . 

; Nnm l u i g i l u r nudis adbacres nominibue, cogitas-
que regnum homiuis aUerntim et indissolubtle ? c i 
bominem in coelo prxexistei i tcm ? ei de coelo descen-
deniem rursusquc i l luc revertenlem ? et appellait 
bominis geniiorem Deuin Pa l rem esse? Quin (u po-
tins ad rerum geslarum naluram ipsamque v e r i l a -
lem resp ice ; e l cum stupore admirare magnmu 
oecononiia2 mysterium, quscque de ea dicunlur alque 
creduulur jux la catbolica3 Erclcsiae magisteriutn 
admi l le , baud jam nudis allcndens vooabulis ac 
nominibus, ue salutem luam abjicias. Sed bein tn 
bisce omnibus valedicens, vatibus luis ducibu^qno 
obsequens, ad calumniandam veriiatem Cbris l ique 
ff,conomiam Blulie impieque procedis. Nos aulem 
istos boniines, qui de nominibus pugnanl, in mida 

) vocabulorum perslare pracdiraiione sinenles, atque 
u l in syllabis lilteraque digladieniur concedentes, 
ad ver i la l i s rerunique ipsarum vim co iners i spccie-
mus, brevitcrqne banc cxplancmus. 

47. Dicendum cs l ilaque C b r i s l i nometi sinc 
dubio naluraruni dual i la iem nobis significare in tina 
byposlasi , prout saepe in superioribus laiius d ic i i i in 
fuit. Inspirala aulem divinitus Scr ip tura , e i P a i r u m 

28. " i b i d . 2 7 . 

(64) Recole d ic l a de variis l ix rn l i coru in sectis, p. 31 , adn. 2G. 
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i t« in imaies ' (G$) 9 nomin isd ign iUten i magni facietitcs, Α Γ ρ α φ ή , κα\ τών Πατέρων oi εκκριτο ι , τ α έ π ι τ ψ 
niii l t imodis significaliones ejus acceperunl , et pcr-
mutal ionis aique approprialionis modo in ejosdem 
excrc i l io usi s u n l . Cum enim C b i i s i i naluras per 
6 2 s e seorsum spectant, id esl deiiatem e l htima* 
l i i la tcm (liae sunt etiim subulantianitn denoii i i i ia-
l iones) , tunc q u » 6tiiU propria e i nalt irali ier inbae-
r e n l i a , utrique s ig i l b t im nalura? t r ibumil ; neqne 
d ic ia de nna-ex his na tura , de aUera quoque pr;e-
d i c a i i i : naiii ncque dei ialem crealam passibilemvc 
d i c c r c n l ; neque vicissim humanitalem iHcreatam 
itul incorrupliUilem aul impassibilem appel larenl , 
mulioque mious eas invicem compali dicerenl , s i c -
ut bodierni dogmatista? exis i imaat . Cuni autem 
compositam ex his bypostas ini , ceu unuin quid 

ονόματι μ ε γ α λ ο φ υ ώ ς θεωρούντες , δ ιαφδρως τά δ η ­
λούμενα έξειλήφασι , τ φ τε τ ή ς άντ ιδόσεω; τ ρ ό π ω 
κα ι ο ίκε ιώσεω^, είς τά π ε ρ \ αυτού σ υ γ χ ρ η σ ά μ ε ν ο ι . 
*Ότε μέν γ ά ρ τ ά ς κατά Χριστδν φύσεις καθ* έ α υ τ ά ς 
θεωρούαιν, ήτοι θεότητα κα ι α ν θ ρ ω π ό τ η τ α , τ α ύ τ α 
γ ά ρ τών ουσιών έστι δηλωτ ικά , τ ά οικεία κα \ π ρ ο σ ­
όντα φυσικώς έκατέρα , κυρ ιολ ίκτούντες έ κ ν έ μ ο υ -
σιν · ού μήν δ π ε ρ κ α θ ' ε τέρας λέγετα ι φύσεως , κ α \ 
θατέρας άντ ικατηγορούσιν . Ούτε γ ά ρ θεότητα κ τ ι σ τ ή ν 
ή π α θ η τ ή ν ε Γ π ο ι ε ν ούδ' αύ πάλιν α ν θ ρ ω π ό τ η τ α 
άκτιστον, ή άφθαρτον , ή α π α θ ή φήσαιεν , σ υ μ π ά -
σχειν τε άλλήλαις ώ ς ήκ ιστα , ώ σ π ε ρ τοϊς νύν δ ο γ μ α -
τ ιστα ϊ ς ύ π ε ί λ η π τ α ι , "Οταν δέ τ ή ν έκ τούτων σ υ ν τ ε -
Οειμένην ύπόστασιν ώς Ι ν τ ι λαμβάνωσι , Χ ρ ι σ τ δ ν 

a c c i p i u n l , Cbris tum quidem ex ulraque appcl la i i t ; B μ*ν έκ τού συναμφοτέρού προσαγορεύουσι · τ ά π α ρ * 
ooncurrentium aulein iiaturaruni idiomata, uua eusn 
ipsa hypostasi p r e d i c a n l ; quoniam ei Deus simul 
o i boiuo Cbristus est, e l Deus ineamaius , e l C b r i -
stus crcaii is par i ler et increaius, impassibilis et pas-
bibilis idem. Iuterdiiui vero ex diviuis solis exce l -
fcisquc at ir ibutis Deutn e i Dei F i l i u m nomiuant. 
lo terdum denique ex luimanis la i i imn alque b u m i -
l i bus , houiinem boininisque filium vocanl . 

Aliquando el iam ea qtise de ulraqoe parte d icon-
lu r i d i o m a i a , de alierutro s i inul subsislenle et 
coexsUtente vicissim praedicant, propter muioain 
par l ium circuniiusessionem (66). S ic videlicet 

αυτών δέ' τών συνδραμόντων ί δ ιώματα , ά μ α α υ τ ή ς 
κατηγορούσιν · επε ιδή και θ ε δ ς δμού κα\ ά ν θ ρ ω π ο ς 
ό Χριστδς , καΊ θ ε δ ς σεσαρκωμένος , κτ ιστός τε ω σ α ύ ­
τ ω ς και άκτ ιστος , κα \ α π α θ ή ς κσ \ παθητδς δ α υ τ ό ς . 
Ό π ό τ α ν δ έ έ κ τών συνελθόντων αυτή μερών έ π ι -
σκέπτωντα ι , έσθ ' δτε μέν έκ μόνων τών θε ίων κ α \ 
υψηλών, θεδν κα\ θ εού Γίδν δνομάζουσιν. "Εστ ι 6* 
δτε έκ τών ανθρωπίνων μόνων κα\ ταπε ινών , ά ν θ ρ ω ­
πον κα \ υίδν άνθρωπου καλούσι. 

Την ικαύτα δέ κα\ τά έ φ ' έκατέρου τών μ ε ρ ώ ν λ ε ­
γόμενα ί δ ιώματα , κα\ θατερου τού σ υ ν υ φ ε σ τ ώ τ ο ς 
κα\ συνυπάρχοντος άντ ιχατηγορούσι , διά τ ή ν ε ί * 
άλληλα τ ώ ν μερών π ε ρ ι / ώ ρ η σιν. Ούτω γ ά ρ θ ε £ ς 

Deus passibilis dici tur , e l glori® Dominus c r u c i - C παθητδς λέγετα ι , κα\ Κύριος τ ή ς δόξης έ σ τ α υ ρ ω μ * -
fixug, oon qua Deus, sed qua homo. Et vice versa , 
lioroo absque i n i l i o , impassibilis , increa lus , coe-
l e s l i s , puer ante saecula, non qua homo, sed qua 
D Q U S . Nam propter summam naturarum unionem , 
et byposiaseos u n i t a i e m , ct quia eadem per-
sona e s l , unus e s t , e l idem pariter ambo est , 
p a n i m quidem sine in i l i o a Pa t r e , par l im vero 
i i a factus ob suam erga bomines beuignitalem. 
Alque bac ratione ulraque nalura idiomaia sua 
nlteri c o m m u n i c a i , propter ejosdem byposlaseos 
unitatem ; qum lamen pars al ieruira deseral ai ierum 
iu eodem eubjeclo a l l r i bu lum : s icu l i etiam sibi 
proprias fecisse d ic i lu r Verbum carnis suae secun-
duui oeconomiam passiones. Naro etsi n i b i l in pro-

νος, ούχ ή θ ε δ ς , άλλ' ή άνθρωπος . Κ α \ έκ τού ε ν α ν ­
τ ί ο υ , άνθρωπος άναρχος κα \ α π α θ ή ς κ α \ ά κ τ ι σ τ ο ς 
κα \ ουράνιος κα\ παιδίον προαιώνιον . ούχ ή ά ν θ ρ ω -
π ο ς , άλλ' ή θ ε ό ς . Διά γ ά ρ τήν άκραν τών φ ύ σ ε ω ν 
ένωσιν, και τδ ένιαΐον τής υποστάσεως, κα \ τού> 
προσώπου τήν ταυτότητα , ε ίς υ π ά ρ χ ε ι , κα\ ό α ύ τ ο ς 
ομοίως έστ\ν αμφότερα , τδ μέν . ών άνα ι τ ίως έ κ τού) 
Πατρός · τδ δέ, ύστερον διά φ ιλανθρωπίαν γ ε ν ό μ ε ν ο ς . 
Κα \ τ ο ύ τ φ τ ψ λόγψ έκατέρα τ ώ ν φύσεων , τ ά π α ρ * 
εαυτής ίδ ιώματα τ ή έ τ ε ρ α άντιδίδωσι , διά τδ μ ο ν α -
δικδν και ταύτδν τ ή ς ύποστάσεο^ς, ούκ έ ξ ι σ τ α μ έ ν ο υ 
τού οίκείου λόγου τ ή ς π ε ρ \ ταύτδν θάτέρας ι δ ι ό τ η ­
τος · καθδ κα\ οίκειοΰσθαι λέγετα ι τδν Λόγον τ ά τ ή ς 
Ιδίας σαρκδς οικονομικώς π ά θ η . Καίτοι γ ά ρ ο ύ δ ^ ν 

pr ia nalura reapse s i l passum , nrbilominus per- ^ π ά σ χ ω ν δσον ήκεν ε ίς ΙδΓαν φύσιν , δμως αύτος 
pessum dic i lu r , ut unus omirium Servalor creda-
lu r : atque u l noslrse e x s i s t e n t i » consenralionisque 
causa asseritur, sic eliara nostra felicilas accepta 
eidem referatur. 

Alque hoc iios doret iheologorum apex divus P e -
i rus (67) d i cens : Clwistus semel propter peecata 

πονθέναι λέγετα ι , Γνα κα\ Σ ω τ ή ρ πάντων μόνος π ι -
στεύηται * κα\ ώ σ π ε ρ τού είναι και ύ π ά ρ ξ α ι ή μ σ ί ς 
αΓτιος ώμολόγητα ι , ούτω κα ι τδ εύ είναι η μ ά ς , έττ % 

αύτδν άναφέρητα ι . 

Κ α \ τούτο η μ ά ς εκπαιδεύει τών θεολόγων ή ά κ ρ ώ -
ρεια , δ θειος Πέτρος λέγων δτ ι , Χριστός άπαξ χερϊ 

(65) Ititellige pracseriim Gregorios duos, Nysseimm 
e i iNazianzcniim, nec ιιοιι G y r i l l u m , e i ex L a i i u i s 
Leonem P P . , qui copiosisshne ac splendidis&imc de 
bis disserunt. 

(06) D i x i de vocabulo π ε ρ ι χ ώ ρ η σ ι ς , ρ . 58, adn. 60 . 
(<»7) C o r (bcologoruni apex Pelrus polius quani 

Paulns au i Joannes? Neinpe ad P c t n aposiolicuni 

pr imainin Nicephorua respic i i . Jam Υ Λ Γ Ο qui C a r o -
tinos l ibros, ut boc obiter d icam, adeo m a g u i l i c a n l , 
quia ss. imaginum cul lum improbanl , c u r ι ι ο ι ι 
a?que Jaudanl p r imi l ib r i capitulum s e x l u i n , u b i 
Peirt sedes, Romana Ecclesia , cseiens cuncl is p r a e -
i e r tu r , e l in Qdci quaesiiofiibus omnino c o i i s u l e n i l a 
d ic i lur ? 
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τώτ αμαρτιών ημών απέθανε, δίκαιος υπέρ άδί- Α no$tra mortuus est, juslui pro injnslh, i : l not offer-
*ωτ· Ινα ημάς προσαγάγη τφ θεφ, θανατωθείς ret Oeo; morltficatu$ quidem came, viviftcaius auiem 
μέν σαρχϊ, ζωοποιηθεϊς δέ πνεύματι. Κα ι π ά λ ι ν tpiriiu η . Ε ι rursus : Chrisio passo pro nobis carne, 
Χριστού ovr παθόντος υπέρ ημών σαρκΙ, καϊ el vot eadem cogitatione armamini''*. Consonabit 
ύμεϊς τήν αυτήν iwciav όπΧίσασθε. Σ υ ν υ π η χ ή - I)is etiam mysteriorum ini l ia tor , Cliritium crucifi-
ni τούτο ι ς κ α \ ό τών ά π ο £ £ ή τ ω ν μυσταγοϊγδς X p t - xum procdican*, et Dominum glorice in cruce su$pen-
« δ ν έσταυρωμένον κηρύσσων · 'Κα2 τόνΉύριον τής sumw%. Idco deicidas e i doiiiiuicidas vocaui J u -
W£*IC έστανρώσθαι. Τ α ύ τ η θεοκτόνους κα ι κ υ -
ριοκτόνους άποκαλούσι τ ο ύ ; Ιουδαίους αυτοί τε κα\ 
οί θεσπέσιο ι Πατέρες η μ ώ ν , οί π ε ρ \ τού τρδπου τ ή ς 
ι ί χ ε ιώσεως , τοιάδε δ ιέξ ίασιν . Ό μέν θείος Κύριλλος 
έν τ ή π ρ δ ς Νεστδριον τ ρ ί τ η επιστολή · ι Κ α ι ή ν έν 
τω σ τ α υ ρ ω θ έ ν τ ι σώματ ι , τ ά τ ή ς ίδίας σαρκδς ο ίκε ιού-
μενος π ά θ η . ι Έ ν δέ τ ή πρδς τούς ανατολικούς 
ούτως · c Α π α θ ή δέ π ρ δ ς τ α ύ τ α τδν τοΰ θεού Αδγον 

da?os lum i s t i , n im divi Paires n o s l r i , qui de ra -
lione appropriationis idiomatum i la dissermil . Divus 
quidem Cyr i l lus in ler i ia ad Neslor ium epistola (68): 
c Eralque in crucifixo corpore , cani is suse sibi 
approprians passiones. > in i l la vero ad Orienlales 
sic (69) : c Impassibile praeierea Dci Verbum con-
fiiemur omnes, etiamsi sapieniissime mysterii oeco-
nomiam gerens, s ibi a l l r ibuere videbatur eas qnas 

όμολογούμεν ά π α ν τ ε ς , κάν εί πανσόφως αύτδς οίκο- ^ carni suae accidebant passiones. Propterea e l 
νομών τ δ μυστήρ ιου , έαυτώ προσνέμων δρώτο, τ ά τ ή 
Ιδία σαρκ ι συμβεβηχδτα π ά θ η . > Ταύτητο ι και δ 
πάνσοφος Π έ τ ρ ο ς · Χριστού ούν παθόντος υπέρ ημών 
σαρχί' κ α \ ούχι τ ή φύσει τ ή ς ά^δήτου θ ε δ τ η τ ο ς · 
Γνα γ ά ρ αύτδς τ ώ ν δλων Σ ο ^ ή ρ εΐναι π ι σ τ ε ύ η τ α ι , 
κατ ' ο ίκε ίωσ ιν οίκονομικήν ε ίς έαυτδν , ώς έφην , τ ά 
της ίδίας σαρκδς αναφέρει π ά θ η . Ό δέ γ ε ίερδς 
Ά μ φ ι λ δ χ ι ο ς π ρ δ ς Σέλευκον γ ρ ά φ ω ν , ούτω φησίν* 
« Ή λ η φ θ ε ί σ α πάσχε ι φύσις , ή δέ λαβούσα α π α θ ή ς 
μένει · ο ί κ ε ι ο ύ τ α ι δέ δ θ ε δ ς τά τού Ιδίου ναού αν­
θρώπινα π ά θ η , σταυρδν φ η μ ι χαί θάνατον, και τάλλα 
δσα π ε ρ ι α ύ τ δ ν οικονομικώς θεωρε ίτα ι · οίκειούται 
δέ α ύ τ δ ί π ά σ χ ω ν ουδέν, ι Ούτω κα\ δ θείος Γρηγδ-

sa-
pienlissimus Pe l rus : Christo igitur pro nobis carne 
£ 3 Pa**o; carne, inqtiam, non hieflabilis deilatis na-
lu ra . U l e n i m ipseomnium Servalor esse crederetur, 
oeconomica approprialione in se, u l d i x i , carniesuae 
passiones Iranslul i l . > Sacer vero Ampbi locbius ad 
Seleucuin scribens sic ait (70) : c Assumpla pa i i iu r 
na tura , sed ea quae assumpsil , manel impassibilis. 
Appropriat auiem sibi Deus propri i templi bumaDas 
passiones, crucem e l mortem , et alia quolquot in 
ipso secundum Oiconomiam spectanlur. Appropriat 
s ib i , inquam, n ib i l ipse paiiens. » Sic e l divus Gre-
gorius Nyssenu j adversus Apoll inarem S(Tibcns(74): 
c Quoniaui ilaque alia esl hiunana voluntas, alia 

ρ κ ς δ Ν υ σ σ α ε ύ ς κ α τ ά Ά π ο λ ι ν α ρ ί ο υ γράφων* c Ε π ε ι δ ή ^ d iv ina , loquitur quidem, lanquatn ex bumani la ie , 
τοίνυν ά λ λ ο τδ ανθρώπινο ν θ έ λ η μ α , κα \ άλλο τδ 
Ιείον, φ θ έ γ γ ε τ α ι ρ έν ώς έκ τού άνθρωπου , τδ τ ή 
άσθενεία τ ή ς φύσεως πρδσφορον, δ τά η μ έ τ ε ρ α π ά θ η 
ο ίκε ιωσάμενος . "Ηδη δέ δ κα\ παράδοξον, ού μδνον 
τά τή κ α θ " ημάς φύσει ουσιωδώς τε κα\ έξ αρχής 
ένοπάρχοντα π ά θ η , άλλά κα\ τά τούτων άπηχέστερα* 
κατά τ ο ύ π ά ν τ ω ν η μ ώ ν Σωτήρος Χριστού κ α τ η γ ο ­
ρούμενα τ α ί ς ίεραίς Γραφαίς ευρίσκεται * κα \ οίκειοΰ-
εθαι τ α ύ τ α λέγε τα ι , δποίδν τ ί έστι τδ κ α τ ά ρ α ν 
υπέρ η μ ώ ν κα \ μέντοι κα \ άμαρτ ίαν αύτδν γεγονέ-
vor κ α τ ά τδ · Έπικατάρατος πάς ό κρεμάμενος έπϊ 
ζνΛον. Κ α \ τδ · Ούκ είδότα άμαρτίαν, υπέρ υμών 
άμαρτίαν έποίησε. Τδ τ ε ήμέτερον στασιώδες άνε ι -
ληφέναι κα \ άνυπδτακτον .Ούτω γ ά ρ οίκειούται τ ά τ ο ύ 

ea quae sun l ini i rmitat i na lu re congrua , is qui 
noslras passiones sibi appropriavit . Instipcr, quod 
narabile est , hon solum eas quae nosirae na iu r a 
suta lanl ia l i ier e l a p r imord iU insunt passiones,*ed 
el iam dcter iores, de communi nostro Servalore 
Chr i s lo p m l i c a i a s in sacris Scr ip lur i s couiperiinus, 
easque appropriaias d i c i , velui i quod maledicl io 
p r o n o b i s , imo e l peccalum, faclus fuer i t ; juxt. i 
i l lud : Malediclus omnis qui pendet in ligno 7 T . E i 
i l lud : Netcientem peccatum, fecit esse peccatum 1 9 . 
T u m q u i a rebell^m noslram conlumacemque nain-
ram susceperit. S i c enim eibi approprial assumpta, 
u l in se deteriora consu ina l , veluti ceraiu i g u i s , 
terr?e vaporem sol : nosque propria ipsius p a r l i c i -

r ροσλήμματος , ίνα έν έαυτψ δαπανήση τδ χε ίρον , Π penius propier adunaiionein. > l la niagnus Grego-
ύ ς κηρδν π ύ ρ , κα \ ώς άτμ ίδα γ ή ς ήλιος , καί η μ ε ί ς r ius . 
ρχεταλάβωμεν τών εκείνου διά τήν σύγκρασιν · ι δ μ έ -
χ α ς φ η σ \ Γρηγδρ ιος . 

Λ I Pe t r . π ι , 18. Τ · I P e l r . ι ν , 1. τ · I Cor . ι , 2 δ . 7 7 Galat. ι ι ι , 43. »·- II C o r . ν , 21 . 

(68) E d . Aube i t i l . V , part. ι ι , ρ . 72, 
ί&Ο Conrer C y r i l l i Opnra, ι. V I , ρ. 198. 
(70) A p u d Combcfisium in Afttpbilochii R c l i -

^ • i i n n n e i l i i ione, p. 442, cum aliqua varieia 'e. 
(71) In edii ione PariMaca Ι. II, p. 690. Reliqua 

y e r o i i u n i sun i quxrenda ; nainque e l alleruin Nyβ­
ατοί pn.lix«iin contra Apol l inarem scriptum pro lu -
l n L . Zacagnius . Gx ie roqu i absurdus mibi videinr 
Carol i i to r i im l ib ro ru iu auctor l ib . II, cap. 47. qui 
>d Ni«a?r ae synodi leslinionia v.x Nysseno,- n ihi l 
aUad r e « p o n d e i , n is i bujus P a t r i s v i l a m e l d o c l r i -

iiam sibi esse ignolain, ideoque les i imonia r \ ejns 
opusculis piola la ad res dubras coiifirii iaudas, n i i -
ittis cerni idouea. Rursus l ib . m , c a p . 5,· perperaui 
aur ior repreliendil Taras ium, quod in iidei profes-
sione d ixe r i l S p i r i l m n sancluui conlribulem (σύμ-
φυλον) P a l r i e i F i t i o ; quod vocabubiui detestari se 
a i l , vi inu l i l i emditinne. castigal . Ecce enim apui! 
NysseiHim, Contra Apollinarem, ed. Zacagn. p. 460, 
vocabiilum} σύμφυλος de Fflio dit luii», expl icaiur 
συμφυής και ομοούσιος, id cst connaluratU ei con-
iitbstantiatit. , 
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Vcr t imtamcu liaud lros ducea seqiiunlnr vertlalis Λ Άλλ* ου τούτοις έπονται ol τής αληθε ίας άντίπχ-
a d v c r s a r i i ; ajquc enim irreligiosi ac s lu l l i , carnis-
que cupidilal ibus d e d i l i , cotiiraria plane dogmaia 

lei ieni. Nos vero ab Ecclesiae tnagislris edocti, ihtra 
lcrminos ortbodoxia? cons i s l imus , haud eqniilem 

Verbi naluram ad carnis trahenles passioues, sed 

lias illud sibi appropriando , scctiitdiini ODCOuomiac 

r a i i o u e n i , pas um di< imiis > ntillalenus in his a 

rccto ral iociuio excidenies, quoniaiu unus idcroque 

est qui e l gloriain pariicipat ct ignominias. Sicut 
etgo curporis passiones secumium oeeonomiam s ibi 

appropriavi i , et sicut corpus Dei Ye rb i d ic i lur , ita 
e l iam icou sanctissimi ipsius coVporis acs imi l i ludo , 

t eu propria ad iHum re fe r lur : alque ila appropriata, 
c i coQimuiii na iuranun tiomine ulens , homonyma 

λοι · άσεβούντες γ ά ρ όμού κα\ άνοηταίνοντες , χα\ 
τοίς τ ή ς σαρχδς α ίχμαλωτ ιζόμενο ι θελήμασι , τάναν-
τ ί α σαφώς δογματ ίζουσιν . Η μ ε ί ς δέ τ ά παρά τών 
διδασκάλων τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς πα ιδευόμενο ι , έντδςτών 
δρων τ ή ς εύσεβ ΐ ίας ίστάμεθα , ού τήν τού Αόγου 
φύσιν είς τ ά τ ή ς σαρκδς συγκαθέλκοντες πάθη, 
οίκειούμενον δε τ α ύ τ α οικονομικώς αύτδν πεπονΟέ*-
να : λ έ γ ο μ ε ν κατά μηδέν έν τούτοις τού δρθού λο 
γ ισμού π α ρ ε κ π ί π τ ο ν τ ε ς , έ π ε ί π ε ρ ε ί ς έστι κα \ ό αύ-
τ\ς δ κα ί δόξης κεκοινωνηκώς, κα\ τών ύβρεων. Ώς 
ούν τά τού σώματος π ά θ η ο ικονομικώς ώκειώσατο, 
κα\ ώ σ π ε ρ τδ σώμα τού θεού Λόγου λ έ γ ε τ α ι , ούτω 
δή κα\ ή ε ίκών τού παναγ ίου σώματος αυτού κα\ το 
άφομο ίωμα , ώ ς οίκείον έ π ' αύτδν αναφέρετα ι · και 

ar< belypo appellalur. Vos auiem Unigeni l i cecono- Β ούτως ο ίκε ιωθείσα καί τ ψ κοινώ τών φύσεων όν<$-
miie hostes (vos enim nominai im compel lo) , quid 
ad baec dic i i i s? Quid vobis vidctur ad Cbr i s l i igno-
miit iam conlulisse or thodoxoium circa divii i t i in 
mysicr iu in i inmola Gdes ardqnsque amor? Qui bc-
neficia inde secuia fate.ntes, res pro noslra l ibera-
lione magniilce geslas describunl alque dep ingun l , 
iit tanquam prae oculis eas babcnles , recenlem 
semper e i vividam coiuinuamque memor ian i , 
proul C b r i s l i Ecclesiae antiquilus tradilum f u i l , 
in auimis suis gerant. Indolis quippe nostrae l a r -
dilas et segniiies quasi quodani sl imulo indigel 
compungeole e l ad reruni u l i l i um sludium excitanie. 
Quod Cbr is ius factus fueril malediciio e l peccaium, 
quod 6 4 crucifixus e l mor tuus , quodque malc i i -

μ α τ ι π ρ ο σ χ ρ ω μ έ ν η , δ μ ω ν ύ μ ω ς τ ψ άρχε τ υ π ω προσ-
αγορεύεται . Οι δέ τ ή τού Μονογενούς οικονομία με-
μαχημένο ι , εΓποιμι άν πρδς υμάς, Τ ί πρδς ταύτα 
φ α τ ε ; Τ ί π ρ δ ς ύβριν ύμ ίν τού Χριστού πεπράχΟ; ι 
δοκεί ή π ε ρ \ τδ θείον μυστήρ ιου , τ ώ ν δρθοόοξούντων 
άκλινής π ίστ ι ς κα\ δ δ ιάπυρος πόθος ; Οί τ ή ν εντεύ­
θεν προσγινομένην εύεργεσίαν δμολογούντες, τάύπέρ 
τής ελευθερίας η μ ώ ν τελεσιουργηθέντα μ^γα)ου^-
γ ή μ α τ α άνιστορούσι κα\ άναγράφουσιν · ίνα ώς ύπ 
δψιν έχοντες , άεΐ νεάζουσαν καί ακμάζουσα ν κα\ 
διηνεκή τήν τούτων μ ν ή μ η ν , καθά τ 5 Ε κ κ λ η σ ί α 
Χριστού τδ ανέκαθεν παραδέδοται , έν τ α ι ς εαυτών 
ψυχαίς φέρωσι . Δείται γ ά ρ τδ βραδύ κα ι νωθρδν τής 
φύσεως , ώ σ π ε ρ κέντρου τ ινδς ύπονύσσοντος κα\ 

corum poeuam s i l p a s s u s , c l qnaxuuque atia pro C δ ιεγε ίροντος π ρ δ ς τήν τών λυσιτελούντων σπουδήν . 
salule nostra sponie s u s i i n u i i , nonne haec vobis 
credenda sunt ? Quo I si li:ec nosir i causa pro 
smmna sua boni la ic p e r l u l i i , quanio magis i l la a 
nobis e x c i p i e i , fideui videlicei gralutnque aniuium 
sttidiosorum sui a jqiio ponderc rcsiimans? 
π ό σ ψ μάλλον εκείνα δέξεται παρ* η μ ώ ν , ώ ς ύπεράγαθος , τήν π ίστ ιν κα ι 
ζόντων μ ε τ ρ ώ ν ; 

48 . Sed vos ιιι pcccalis excusationes excnsa-
l i s 7 * (72), c i r cumsc i ip i a et inci rcumscr ipla i r r e l i -
giose s imul c l insipienler iniemperame l ingiia b la -
icraules , vestratnque ignomin iam, »on aulem glo-
r i a m , comuicndare volentcs, res is i i l i s Dci longani-
m i i a l i e l pai ienlia 1 , salularemque oeconomiam i :n-

" H τδ κατάραν γεγενήσθαι κα\ ά μ α ρ τ ί α ν αύτδν . 
κα\ έσταυρώσθαι κα\ τεθνάναι , κα\ τά τ ώ ν κ α κ ο ύ ρ ­
γ ω ν ύ π ο μ ε ι ν α ι , κα \ δσα παθε ίν εκών υπέρ τ ή ς σ ω ­
τ η ρ ί α ς κατεδέξατο τ ή ς η μ ε τ έ ρ α ς , ού π ι σ τ ε υ τ έ α ύ μ ί ν ; 
Εί δέ τ α ύ τ α ήνεγκεν υπέρ η μ ώ ν ώ ς φ ι λ ά ν θ ρ ω π ο ς , 

εύγνωμοσύνην τ ώ ν σπό\>δα-

μ η ' . Άλλ* ύμε ί ς γ ε προφάσεις έν ά μ α ρ τ ί α ι ς π ρ ο -
φασίζεσΟε, π ε ρ ι γ ρ α π τ ά κα\ α π ε ρ ί γ ρ α π τ α δ υ σ ι ε β ώ ς 
ά μ α και ά μ α ί ώ ς οί τ ή γλώσση ακόλαστα ίνοντες π ρ ο 
ίσχόμενοι , κα\ τήν ίδίαν αίσχύνην · ού γ ά ρ τ ή ν δόξαν 
συνιστάνειν βουλόμενοι, κατεξανίστασθε τ ή ς τ ο ύ θ ε ο ύ 
μακροθυμίας κα\ ανοχής, κα\ άθετούντες τ ή ν σ ω τ ή ρ ι ο ν 

probando ca lu in i i i a in in i , fundilus eani abolere co- D οίκονομίαν συκοφαντείτε , τέλεον αυτήν ά τ τ ο σ β έ σ α ι 
nantes. Nain nisi ejusmodi esscnt consil ia veslra et πε ιρώμενο ι . Εί μ ή γ ά ρ ούτως ήτε π α ρ α σ κ ε υ ή ς τ ε κ α ι 

1 9 Psa i . C X L , <i. 

(7i) C i i a t ba?c sacra vcrba e l iam Macarius, φ ύ ο -
θέως i l a praeloculiis : Έ γ ώ θεού είδος έώρακα τδ 
ά ν θ ρ ώ π ι ν ο ν κα \ χ ρ ω μ α τ ο υ ρ γ ή σ α ς δ έώρακα π ρ ο σ ­
κυνώ, κα\ νοερώς τήν προσκύνησιν αναφέρω πρδς 
τδ π ρ ω τ ό τ υ π ο ν μ ν ή μ η ς ε μ π ό ρ ε υ μ α * κα \ πόθου 
ζέοντος παραμύθ ιον , τού σαρκ\ φανέντος έχων τδ 
ο μ ο ί ω μ α . · Ού γ ρ ά φ ω πρόσωπον θ ε ο ύ , δπεο ούκοίδε 
Μωΰσης έν Χωρήβ κα\ Σινα · άλλ* όπερ έν θαβο^ρίψ 
έΟεάσατο, τοΰτο καθιστορών προσκυνώ. Ού χ ρ ώ μ α -
τουργώ τήν πρδς ΤΙλίαν έν αύρα λεπτή τού Υ ψ ί ­
στου έπ ιδημ ίαν , άλλά τήν ένδοξον έν 4?α6ωρίψ δια-
χ α ρ ά τ τ ω τού θεσ6ίτου Οεωρίαν τε κα\ προσκύνησιν. 
Τ ί συκοφαντείς, ανόητε, τά πάσης διαβολής ά ν ώ τ ε ρ α ; 

Τ ί προφασ ί ζη προφάσε ι ς έν ά μ α ρ τ ί α ι ς ; Ego Dei 
faciem vidi riumanam : el quod rtdt, pingens vene-
ror, el inlel[eclualiier ailivm ad proloiypum refero. 
Menih mem igniculum, etdesiderit ardentis solamrn, 
lianc xmaginem habeo. Non illam pingo Dei faciem, 
quam non vidit Moytet in Horeb ac Sinai; sed iliatn 
quam in Thabore idem tpectavit, hanc depingen* r « -
neror. Non illam coloribus expripio AHis&imi ad 
Eliam in aura tenui apparilionem; sed Mam charaxa 
udorabilem visionem, qucc Thesbiiai eidem in Thaborc 
obluia fuit. Cnr ea criminaris, ο insane, quae supra 
vmnem calnmaiam suni? Cur exeuxas excusauotte* 
in peccatis* 
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ςχέψεως, παρήν δέ σκιά γούν φιλοθεΐας ύ μ ί ν , ουδέν άν , 
νύνέδέη^ε τών κενών τούτων κα\ νεωτέρων δογμάτων , 
της Χριστού Ε κ κ λ η σ ί α ς α π ε ν α ν τ ί α ς ίούσιν. ΕΓπερ 
γάρ μετήν ύ μ ί ν ευσέβειας φροντ \ς , όρθήν τε κ α ι 
αίιάδλητον τήν έ π \ τ ή οικονομία Χριστού διεσώζετε 
δόξαν, μή κ α τ ε σ χ η μ α τ ι σ μ έ ν η ν ή μ ί ν κα \ π ε π λ α σ μ έ -
νην τήν κατά Χριστδν δυάδα τ ώ ν φύσεων π ρ ο χ ε ι ρ ι -
ζόμενοι, δικαίως άν μάλα καί τ ά έ π ί γ ε τ α ύ τ η ς 
οικεία κα\ αρμόδια άπεδίδοτε · κα \ δ ι π λ ά ς τ ά ς έ π \ 
Χριστού γεννήσεις όμολογούντες, τήν τε προαιώνιον 
xa αναρ/ον ά σ ώ μ α τ δ ν *τε και άΤδιον, έκ τού ά ν α ρ ­
χου χα\ άϊδίου Πατρδς , και τήν π ρ δ ς ταΤς δυσμαίς 
τών καιρών έκ τ ή ς πανάχραντου Θεοτόκου, τ ή ς σω­
τηρίας τ ο ύ γ έ ν ο υ ; ένεκα τού ημετέρου ύ π δ χρόνον 
γε^βνημένην, ένε ίματε άν έκατέρα τ ά δι ' ών τδ έ τ ε -
ροφυές αυτών χ α ρ α κ τ η ρ ί ζ ε τ α ι , κα \ τδ άσύγχυτον 1 
χα\άσύμφυρτον αυτών γ ν ω ρ ί ζ ε τ α ι , κα ι τάς προσφυείς 
ενεργείας τε κ α \ θ ε λ ή μ α τ α , τ ά θεία φ η μ \ κα\ ά ν -
6ρώτινα. Τ Ων γ ά ρ αί φύσεις διάφοροι, τούτων δή 
TOV χαί αί ένέργε ια ι · ώ σ π ε ρ κα\ ων αί ένέργειαι 
αϊ β$τα\, τούτων ήδη κα ι αϊ φύσεις ομότ ιμοι , δ ιά 
τήν τών συ^ίλθόντων έναντίωσιν κ α τ ά τδ έκκλησ ια -
στιχδν δόγμα και φ ρ ό ν η μ α . Ούτως γ ά ρ εύσεβώς 
'.νηθείη ή μέν θεία ενέργε ια άΐδιος, μάλλον δέ α υ τ ­
ενέργεια, τ φ μ ή δ ι ω ρ ί σ θ α ι τ ή ς ουσίας τήν ένέργε ιαν , 
i U a τδν αύτδν λόγον έπ ιδέχεσθαι , διά τήν τ ή ς απλής 
xal ασωμάτου φύσεως Ιδιότητα, κ α \ ταύτδν δέ έν 
ττη\ διαφόρως προϊούσα, καί ·ώς άν ε ίπο ι τ ι ς ά π ε -
fγραπτώς. Ο ύ γ ά ρ δυνάμει πρότερον ούσα, υστε ­
ρ ε ί ς τδ ενεργε ία έκ τού δυνάμει κ α τ έ σ τ η . ^ 

[iV. ΟΤόν τ ε ε ίρηται ύπδ τού Κυρίου · Ό ΠαΗ\ρ 
μου εως άρτι εργάζεται καϊ έγω εργάζομαι · ού 
ιήν ές ά ρ / ή ς έ κ μ ή δντων ε ί ς τδ εΐναι τών δντων 
τσκδον μόνον, ήδη δέ κα \ τήν π ε ρ \ αυτά σ υ ν τ ή ρ η -
;ί* τε και πρόνο ιαν , ώς τδ , ποιείν τούς αγγέλους 
ιύτού π ν ε ύ μ α τ α · κ α \ , έκτείνειν τδν ούρανδν ώσε*ι 
£ # ι ν · κ α \ , σ τ ε γ ά ζ ε ι ν έν ύδασι τά ύ π ε ρ ψ α αυτού · 

θεμελιουν τ ή ν γ ή ν έ π \ τήν άσφάλειαν αυτής · 
ιπερ άπαξ ύ π ο σ τ ά ν τ α , και τδ συνεχές τ ή ς δ ιαμονής 
ένεργούμενον κ έ κ τ η τ α ι . Ή δέ ανθρώπειος ούκ άίδιος, 
άλλά π ε π ε ρ α σ μ έ ν η , κα ι οίκειότερον ε ίπε ίν π ε ρ ι γ ε ­
γραμμένη. Διέκοψε γ ά ρ ή σ ι ω π ή τδν διαλεγόμενον, 
χαί ό δ π ν ώ σ α ς , ούχ\ κα ι έ γ ρ ή γ ο ρ ε ; Κα ί η ρ ε μ ί α 
τήν χίνησιν π ε ρ ι έ γ ρ α ψ ε . Κ α \ απλώς δ τ ί ποτε δρών 
ού δή που χ α \ έτερον έν τ α ύ τ ψ δράσειεν. Ω σ α ύ τ ω ς ' 
αα\ ή δύναμις δ ι τ τ ή · ή μέν γ ά ρ θε ία , άίδιος και 
αντοδύναμις κα*ι άπε ιροδύναμ ι ς κατά τδ ύπεραίρον 
της μεγαλειότητος κ α \ δυνάμεως* "Η τε γ ά ρ άΐδιος 
ainov δύναμις, φησ \ , καϊ θειότης. Ή δέ ά ν θ ρ ω ­
π ο ς , εύόριστος κα \ ασθενής . Ή γάρ σαρξ άσΟε-
Hft, καν τό πνεύμα, φησ\ , ηρόθνμον. Καί · " Α ν -
βμνχος έν αΛηγχί ών καϊ είδώς φέρειν μαΛακίαν. 
Καί· Εί έστανρο*θη έξ ασθενείας, άλλά ζΓ( έκ δ ν 
ΐάμεως. Ο ύ τ ω κα\ τ ά θελήματα , τδ μέν θείον, καί 

t " Μ η . ν , 47 . 8 1 Psal . c u i , 4 . M i b i d . * 2 . 8 1 it 
" ka . L I I I , δ . 8 8 11 Cor . x m , 4. 

CONSTANTINUM C O P R . 22g 
mol imina , et si umbra saliem pietatis vobis snper-
esset, n ib i l nuncopusfore l vanis neolericisque dog-
malibus Ecclesiam Ghr i s l i oppugnare. Profeclo si 
vobis ortbodoxia curae esse l , reciamque e l i rrepre-
bensibilem ci rca C h r i s l i occonouiam seuiuntiaiu 
re l i i i c re i i s , nec uroliliose i iguralam vestroquc a rb i -
i r . i iu confictam in C l i r i s l o personarum dualiiateiu 
nobis obj icere l i s , recte oppido illa eiiam qine buicr 
S H I U congrua ac propria iraderciis : duplicem sc i -
l ice l C b r i s i i nal ivi ta iem coniitenles, uiiani anle s x -
cula e i sine i n i l i o incorpoream, s e m p i u m a m , ex 
eempiterno ac sine pr incipio Palre ; alteram exl re -
mis lemporibus ex immaculala D e i p a r a , salulis 
nos t ra causa in tempore faclam ; uiriqtie ca tribuo-
reiis quibus i l larum diversa nalura dis l ingui lur , e l 
inconfusa? impermis lxque diguoscuntur; nec non 
coitnalurales operaliones ac voluntates; divinam 
eci l icel e l bumanam. Quorum enim sun l d iversa 
naiurae, corum aeque sunl el iam operaliones : s i cu i i 
quorum sunt esedem operaliones, horum eliam pari 
sun l bonore nalurae, propler concurreni ium oppo-
s i i ionera , prout ecclesiasticura dogina e l senlenlia 
est. S ic enim religiose in l e l l i g i i u r divina quidem 
operalio setnpi lerna, vel polius substamialis opera-
l i o ; quia non digl ingui lur a substanlia opera l io , 
eed sub eamdem deflmlionem cad i t , propier s i m -
plicis incorporescque nalura; proprielatein ; Uemqn.-
in omni re dlfferenter proccdcns , atque u l ita d i -
cam incircumscripte . Non enim cum antea vis 
esset, poslca in operalionem ex vi transiit . 

49. S imi ie (75) quid a Douiino dic ium f u i l : Paier 
mem usque modo operalur, et eyo operor 8 0 , ncii 
solum il lain ab in i i io ex non exslantibus ad exs i -
sleuduin produclioueii i reruni , sed el iam earuindewi 
conservaiionem e l c u r a m ; velui i facere angelos 
siios spir i ius 8 1 ; e t , exiendere cocltim s icu l pe l -
I e m M ; e l , legere aqtiis superiora e j u s 8 i ; e i , fun-
dare lerram super s u b i l i l a i e m suam 8 % : quae seinci 
c o n s i i l u l a , perpeluiialem quoque duraliouis r e i i -
neni . A l bumana operalio baud x te rna est, sed finiia, 
aique ιιι rnagis proprie dicam ci rcuinscr ip ia . Naiu 
si lentium internunpit 6 5 loquentem. E l qui dor-
i n i i l , nonne postea evigi lal? Et quies mo lum c i r -
cumscribi t . A l q u e omnino qui al iquid a g i i , haud 

1 s imul e l aliud eodem lempore faciet. S i m i l i l c r e i 
vir ius duplex c s l ; divina quidem, scmpiUTiia , sub-
slanl ia l is v i r l u s , imiuensa suapleqite vi v i n u s , 
biiinmo in gradu magniludinis alque poienliac. Ει 
tempilerna eju$*virlut qc dWmitai 8 I . Uumana vcro, 
salis l i in i la ia aique i i i f i r ina. Caro euim infirnia ^ 
eliamsi spiriius, i n q m i , p romp(M* 8 8 . E i : llomo in 
plaga posilus , el tciens ferre infirmitatem 8 \ E t 
quamvis crucifixus Γ..ΐl ex infmnitule , vhil lamou < χ 
virtuie 8 S . Sentpcr oii im Deus bene nobis c^sv vuls , 

i i d . o . 8 i i b i i l . 5. 8 8 U o i n . i , 20. 8 β Mai th . X X V J , 4 J . 

(73) Novem qii i sequunlur versus dederai latine cl iani Turriai ius apud C««;i?nim, tom. c i l . p . 16. 
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ac salvoe i i e r i , e l cairvereionem peccaloris c x c i p i l Α αγαθόν · άε \ γ α ρ ό Θεδς θέλει η μ ά ς χα*ι εύ είναι κι\ 
atquc poenilenliam. Nostrum autem ingeninm volu-
bile est ac l im i i a ium : non ei i im idem semper v o -
l u m u s , sed modo sic , modo a l i te r ; modo ambulare 
v o l u m u s , modo quiescere; modo contemplari c i 
specu la r i , iuodo secus ; modo o p e r a r i , modo o l i a r i . 
E l bum n i i a l i s , quae iu Ckir is lo e ra l , volunlas baud 
diviua3 eontraria era t , quia io ia deii icata. Seeus 
auiem res naturae nosiran volubilis atque fluxae, a l i -
lcr alque al i ler var iaui nc perveriuntur, firmilaiem 
nullam ac sta1>iJilateui babcnies. 

Β 

σ ώ ζ ε σ θ α ι , κα\ του αμαρτωλού τήν επιστροφών 
έκδέχεται κα \ τήν μετάνοιαν . Τ6 δέ καθ* ημάς , τρε-
πτδν κα\ πεπερασμένον · ου γ ά ρ άεΐ ταύτδν θέλομεν, 
άλλά νύν μέν ούτως , νύν δε έ τέρως * ποτέ μέν βαδί­
ζει ν , ποτέ δέ ήρεμε ίν * κα \ ποτέ μέν Θεωρβίν καί 
σκέπτεσθαι , π ο τ έ δέ ού * κα \ ποτέ μέν ενεργείς 
ποτέ δέ σχόλαζε ι ν . Κα \ τού κατά τδν Σωτήρα νοου­
μένου άνθρωπου τ δ θέλημα ούκ ήν τ φ θε ίω ύπεναν-
τίον Θελήματι , Οεωθέν δλον. Οία δή τ ά τ ή ς τρεπτής 
κα\ άλλοιωτής κα\ ρευστής φύσεως , άλλοτε άλλως 
μεταβαλλόμενα κα\ μ ε τ α π ί π τ ο ν τ α , και τ δ σταθερδν 
κα\ εδραίο ν ούκ έχοντα. 

ν \ Τ ί δ έ ; Ούχ\ κα \ ή γνώσ ι ς δ ι τ τ ή έ π \ Χριστψ; 
Ό ς μέν γ ά ρ Θεδς π ά ν τ α οίδε κα\ π ρ δ γενέσεως, 

ούτω πόρρω που δ ιεσκηνωμένος τήν τού φίλου τοί; 
μ α θ η τ α ί ς ώ ς Θεδς προεδήλου κο ίμησιν * παρών δέ 
χα\ π ελάζων τ ψ τ ά φ ψ πυνθάνετα ι · Που reJiUaze 
αυτόν; τ ά τ ή ς φύσεως η μ ώ ν ένδεικνύμένος μέτρα. 
Κ α ί · Ό Ίησοϋς ήδει τάς διανοίας αύτών^ δτι (μέλ­
λον αύτδν έρωταν . ΈπεΛ καθδ ά ν θ ρ ω π ο ς , πάντων 
ε ίχε τήν γνώσιν , τ ψ ήνώσθαι τ ψ Λόγψ καθ* ύπόστα­
σιν , ώ σ π ε ρ κα\ τών λο ιπών π ε π λ ο υ τ η κ ώ ς καλών. 
Κ α \ πάλ ιν προσεποιε ίτο άγν&είν τήν ήμέραν χα\ 
ώραν , κ α θ ' ήν τούδε τοΰ παντδς ήξε ι τδ πέρας , τδ 
οίκείον τ ψ π ρ ο σ λ ή μ μ α τ ι ν έ μ ω ν . "Απερ άπαντα δ:ά 
τήν οίκονομίαν ε ίς έαυτδν άναλαβών, τέλειος άνθρω­
πος κ α τ ά πάντα ώ σ π ε ρ κα\ Θεδς τέλειος χρηρατί -
ζων παρ* η μ ώ ν δοξάζεται κα\ κηρύσσετα ι . Κατα δέ 

noralur ct proclaiualur . Eoden» modo e i creatum c i Q τδν αύτδν τρόπον και κτ ιστδς κα ι άκτ ιστος ό αύτος 

50 . QiiidT Nonne e i scienlia dup le i i n Cl i r i s lo 
e ra l? E ien im utpote Deus omnia uoverat ante ei iain 
quam i ie renl . S i c procul habitans, amici morlem 
discipulis lanqiiara Deus praemonsi rabai" : prae-
sens aulem propiuqnansque scpulcro in le r roga t : 
Vbinam joiuisiis eum**i nalurae uoslrae modultim 
i la significans. HemiJesus noverat cogitaiiottet 
eorum9t

t quod essenl sc inlercogaiur i . Nam el iam 
qtialemis bomo, oinnium rerum poiiebatur nol i t ia , 
ulpole Deo hyposiatice uul ius , nou secus alque 
ali is praidilus erat pr&rogal ivis . l l e m speciein 
praebebal nesciendi dlcra et boram qua hnic 
umverso finisadcrir; ita sc i l i ce i assumpla.* n a l u r x 
qtiod ejus proprium erat ir ibuens. Quibus omnibus 
in opcre iucarnaiioit is assumpiis, perfeciue omnino 
honio i icmque pcrfecius Deus exsisiens, a nobisbo-

increaium eumdem confitemur, e l morlalei i i atque 
i tmnoria lem, e l quancunqiie alia in uno eodeinque 
euLjeclo contraria ccrnunlur propier nalurartiin 
dupl ic i ia lem. His ita declaralis , quis probibet p l i 
dogmalis asseclas, quominus reliquaro rerum dua-
l i i a i e m , pari inodo in persouae quoque a l i r i b m i s 
usurpenl? quod i s l i Clirlstomacbi inipie n e g a u l ; e l 
qiiaienus quidem Cbr is ius ad Verbura referlur, 
d icanl in< i rcumscr ip ium ; quaienus vero ad scrvi 
fonnain peii inet , circuiuscripl ioncin ei assignenl. 
Quis adeo brutiis siolidoque animo aique excors 
bit, ut caHera qiiidem oinnia dtiplicia in duplici 
i ia i ivi late aut nalura coufilens, in boc lanlum c i r -
ciii irscriptioii is negolio r ixe inr? Certe qui prima 

ομολογε ίτα ι , κα \ θνητδς κα \ αθάνατος , κα \ τ ά λ \ ι 
δσα π ε ρ \ τδν ένα κα \ τδν αύτδν άντ ι κει μ έ ν ω ς θεωρεί­
τα ι διά τ ή ν δ ιπλόην τ ώ ν φύσεων . Ά λ λ ά τούτων 
ούτως κηρυσσομένων, τ ί ς δ κωλύσων λόγος εύσεεώς 
δογματ ίζοντας , μ ή κα\ τήν λοιπήν συζυγ ίαν όμοιο-
τρόπω ς τ ψ α ύ τ ψ νέμειν π ρ ο σ ώ π ψ , δ δή το ί ς Χριστο-
μάχο ις ά π ε ί ρ η τ α ι δ υ σ σ ε β ώ ς ; κ α ί δσον μ έ ν είς τήν 
τού Λόγου φύσιν άνήκεν , άποδιδόναι τδ άπερ ί γρα ­
πτον · δσον δέ ε ίς τήν τού δούλου μορφήν , τδ περι ­
γ ρ α π τ δ ν άνατίθεσθαι . Τ ί ς ούτως κτηνώδης και άλο­
γος τήν ψυχήν , κα ί φρενών έξω κ α θ ε σ τ ώ ς , τά μέν 
άλλα π ά ν τ α , δ ι τ τά έ π \ δ ι τ τα ί ς τα ί ς γεννήσεσιν δμο-
λογείν ή φύσεσιν, π ε ρ \ δέ τδ έν μόνον ζ υ γ ο μ α χ ε ί ν ; ΚΙ 
γ ά ρ τ ι ς τ ά οίκειότατα και α κ ρ ι β ή τ ώ ν φ ύ σ ε ω ν άφ · 

rias et imiinas i ia inrarmii itoiiones aufciat, ne ^ έλοι γνωρίσματα*, μηδέ φύσιν είναι ά π ο λ ί π ο ι τ ο άν. 
naii iram quidem reliquam fa t ie l . .Quid eiiitn bic 
lorinidolosnm esl au i magiiopcre uoxiuiu? S i c u l 
cni in opc r^ i i e i velle, insc i re eliain alque pal i 
htiinaiiiii is Domini in i , nulio modo ejusdem deilal is 
raiionem taesii, ueque divisionem ullam in unam 
eaiiMleinque hyposlasim i i i l u l i l ; i l a ne in carne 
quidem eum pingi , qual i ler inter homincs visus est 
e l conver&aius, ullatu ei iguominiaii) aspcrgei ; 
neque iu unica byposlasi disiraci io ulla appareltii. 
FacePsanl ig i lur qui vana nuganlur, qui diviiuu 
oeconoiuia» ra i ion i inv idenl , scque a sancta fiitc 
noslra abalienaut. 

Τ ί γ ά ρ εντεύθεν τδ ύποπτον ή β λ α β ε ρ ώ τ α τ ο ν ; Ό ς 
γ ά ρ τδ ένεργείν καί θέλειν, κα \ άγνοείν έ τ ι κ α ι π ά ­
σχειν α ν θ ρ ω π ί ν ω ς τδν Κύριον, κατ* ούδένα τρόπον 
τδν τ ή ς κατ* αύτδν θεότητος έλωβήσαντο λ ό γ ο ν , ουδέ 
οιαίρεσιν κατά τήν αυτήν κα\ μ ίαν ύπόστασιν συν-
ε ίσηνέγκαντο , ούτως ουδέ τδ σαρκ\ αύτδν γ ρ ά φ ε -
oOaf, καθδ τοίς άνθρώποις ώ φ θ η κα\ συνανεστράφηι 
κ α θ ' δντιναούν τρόπον ύβρ ιν προστρ ίψα ι το , ή π ε ρ \ 
τήν μ ίαν ύπόστασιν κ α τ ά τ ι γούν δ ιάστασ ι ς δ φ θ ή -
σεται . Έ ^ έ τ ω σ α ν ο ύ ν ε ί κ ή φλυαρούντες οί τ /ρ λόγψ 
τ ή ς θείας οίκονομίας βασκαίνοντες , καί τ ή ; κ α θ 1 

ή μ ϊ ς εύα*,Όύς αλλότριου μενοι π ί σ τ ε ω ; . 

'«ioan. Χ Ι , !4 . · · ib id . 3 i . »» Manh. ι ν , 4. ·» Matih . X M V , 3«>. 



323 A N T I R R H E T I C U S I I A D V . C O N S T A N T I N U M C O P R . 330 

ΑΝΤΙΡΡΗΣΙΣ ΔΕΥ1ΈΡΑ. 

Α Ρ Χ Η Τ Η Σ Δ Ε Υ Τ Ε Ρ Α Σ ΕΡΩΤΗΣΕΩΣ ΤΟΥ ΜΑΜΩΝ Α 

A N T I R R H E T I C U S S E C U N D U S . 

I N C I P I T S E C D N D A Η Α Μ Ο Γ Μ Ε I N T E R R O G A T I O . 

α'. ' Α π α ρ τ ί σ α ς δ Μ α μ ω ν ά ς δ π ω ς α ύ τ φ έδόκει τ ά Α 
τής π ρ ο τ έ ρ α ς π ε ύ σ ε ω ς , μάλλον δέ π ρ ο σ τ ά ξ ε ω ς , καθ* 
ή ν τά έ π ' εξουσίας δντως άπεφαίνετο , έφ* έτέραν 
πεύσιν μ ε τ ά γ ε ι τ δν λόγον. Ω σ α ύ τ ω ς δ έ τ ο ί ς π ρ ο λ α -
βούσι β α τ τ α ρ ί ζ ω ν κα \ π α ρ α τ ρ ύ ζ ω ν κα\ π ε ρ ί τ ώ ν 
αυτών άδολεσχών ματα ιοπονε ί , ών τινα εις μέσους 
άγαγε ίν δ ίκαιον είναι φ ή θ η μ ε ν , ώστε ε μ φ α ν ή κα\ 
έν τούτοις γενέσθαι τήν αλαζόνα καΛ ύπερήφανον 
αυτού διάνοιαν · φάσκε ι δέ ώδε * ι Ύ π ε λ ά β ο μ ε ν δέ , 
και έτερον κεφάλαιον έρωτήσαι Ομάς, έννοησάμενοι 
δτι ό π ο ι ή σ α ς τήν ε ίκόνα τού Χριστού τ α ύ τ η ν , π ε ρ \ 
ή ς τδν λόγον έχ ι νήσαμεν , μ ή είσελθών ε ίς τδ βάθος 
τού δ ό γ μ α τ ο ς τ ή ς άσυγχύτου ενώσεως τ ώ ν δύο φ ύ ­
σεων τού Χ ρ ι σ τ ο ύ . > Τ α ύ τ α πο ίας αλαζονείας κα \ 
φυσιώσεως , μάλλον δέ πο ίας άνοίας καΛ έ μ π λ η ξ ί α ς 
βπερβολήν κ α τ α λ ε ί π ε ι ; Έ κ πολλής γ ά ρ άπονοίας Β 
οίεται αυτός γ ε μόνος, μ ή δτ ι ε ί ς τρ ίτον ούρανδν, άλλ' 
ή δ η κ α \ ε ί ς τέταρτον ά ν η ρ π ά σ θ α ι , κ α \ ά π ο ^ η τ ο τ έ -
ρων ή Παύλος άκηκοέναι β η μ ά τ ω ν , κ α \ έν περ ινο ία 
θεού γ ενέσθα ι , κα \ πάσαν τήν κτ ίσ ιν κατόπ ιν δ ιαφε\ς 
μυηθήνα ι & μηδε \ς μ ε μ ά θ η χ ε π ώ π ο τ ε . Τ ί ς ού θ α υ -
μασεται τ ή ς τοσαύτης άναισχυντ ίας τ δ ύπέρογκον ; 
Α π ο σ τ ό λ ω ν νύν κ α \ τών άλλων τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς δ ι ­
δασκάλων ού λ έ γ ω , ούς πολλαίς ύβρεσι βάλλων, κ α ί 
τ ά τ ο ύ τ ω ν δ ό γ μ α τ α πλύνων κα\ δ ιαγραφόμενος δ ι ε τ έ -
λε ι , ούς μ έ ν έκ τών περΥ τ δ σ ώ μ α συμβεβηκότων , 
ούς δέ έκ τ ώ ν νοσερών διαθέσεων, ά π ο σ κ ώ π τ ω ν κ α \ 
δ'.αλοιδορούμενος. Τ ώ ν ε ί ς τδν βασίλειον θρόνον 
έ μ π ρ ε ψ ό ν τ ω ν , κα \ έπ* εύσεβείφ και δικαιοσύνη κ ε -
κ ο σ μ η μένων π ώ ς ού δεδυσώπηται τδν τρόπον , κα \ 
τ ή ν π ε ρ \ τ ά θεία σπουδήν ; Κ α \ γ ά ρ άναθήμασι κα\ ^ 
ί ερο ίς περ ιβόλοις γερα ίροντες τ δ θ ε ί ο ν έθεράπευον , 
ο! μόνον ού καθείλον τ ή ς Ι ερογραφίας τδν κόσμον , 
ά λ λ ά κ α \ ώκοδόμησαν κα \ έφιλοτεχνήσαντο τ ά Ιερά 
τ α ύ τ α α ν α θ ή μ α τ α φ ι λ ο τ ί μ ω ς , έν τ ε ναοίς θείοις , έν 
τ ε ΙεροΙς σκεύεσι και ύφάσμασι , κατ* ίχνος βαίνοντες 
τ ή ς αποστολ ικής καΛ Π α τ ρ ι κ ή ς παραδόσεως , ών ή 
ά π ε ι ρ ο ς π λ η θ ύ ς μ έ χ ρ ι κ α \ σήμερον έν τα ί ς α π ά ν ­
τ ω ν δψεσι πρόκε ι τα ι , έκείνοις μέν ευσέβειας μ α ρ τ ύ ­
ρ ι ο * , έλεγχος δέ κα \ θρ ίαμβος τ ο ύ τ φ τ ή ς αβουλίας 
κ α ί δυσσεβείας. Τ Ω ν γ ά ρ έδει ζηλώσαι τδν τρόπον και 

(7έ) Pola Constantini Mapni tot sacra aedificia ac 
donaria iunomera quae copiose scribit auctor VUa-
rmm Ponliflcam Rom.; ne loi scquenlium Occidemis 
Orientiiqoe Ctttaruai Chrislianoruin menlio fiai; 

P A T R O L . G R . C . 

6 6 1. Poslquam Marnonas aljsolvil, ut ipsi vi-
debaiur, primam inierrogationem, vel mandatuiu 
polius, quo propriam revera prapolenliam oslen-
dit, mox sermonem suuin ad alieram transfert 
inlerrogalionem. j£que igitur ac in praecedcnlibus 
balbuliens et obslrepens, atque iu eodem argu-
menlo nugans, insand Iaboral; cujus nonmilla 
verba in inedium proferre aequum judicavimus; 
ut binc quoque arrogans ejus superbumque inge-
nium paiescat. Sic ergo loquiiur: c Volumus autein 
el aliud capilulum a vobis sciscitari ; quia exisli-
mamus, eum qui hanc Chrisli imaginein fecit, de 
qua sermonem commovimus, baud penetrasse in 
ahiiudinem dogmalis inconfusae duarum Chrisli 
uaturarum unionis. · Gujusnam baec arroganlias 
jaclantiseve, imo vero insaniae atque sluporis flnes 
non superant? Namque ob multam sluUiiiara suain 
solus ipse opinatur, ηοη in lerliura tauuimmodo, 
verum eiiam in quarium coelura ee raplum, et 
ineffabiuora quam Paulum verba audivisse, et 
menlem Dei alligisse, atque omnein crealuram 
praelervecium, iis rebus fuisse iniiiatum, quas 
nemo unquam didicii: Quis taniae impudeniiae 
cumulum non niirabitur ? Sileo nunc de apostolis 
aliisque Ecclesix magistris, quos bic conviciis 
muliis appetit, eorumque dogmau proscindere ac 
delere non desinit, parliui ob corporum quas passi 
sunt deirimenla, parlim eiiam ob infirmiiate* deri-
dens ac inalediceua. A i illorum salieni qui in regali 
tbrono fulserunt, et pieiaie ac jusiitia ornaii fue-
runt, quomodo mores non reverelur divinarumque 
rerum siudiuio? Namque bi donariis eacrisque 
delubris Deum bonorabant, et nedum sacrarum 
inscriplionum ornalum auferrent, sed struebanl 
etiam, et accuralo sumpluosoque ariiflcio fleri 
curabaul donaria hujusmodi in auguslis lemplis 
sacrisque vasis atque texturis (74), apostolorum 
Palrumque traditionem preese sequenles; quarum 
rerum infinila muliitudo ad bunc usque diem 
omnium ocalis esl exposita; illis quidem pietalis 
lestiraonium, baicautem vituperatio elpublica leme-

quos imer tamen reiiceri nequit Juetinianus, qui 
Sanctae Sopbix templuro lotius Orientis maxiinuiii 
a»dificatit vel poiius instauravil, et sacris imagl-
nibus musivo opcre lotum convestivit. 

11 
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r i ta l i s atque itnpielalis infainia. Quorum eni:n mores 
et puram fidem alquc pietatem imi tar i debucrat, bis 
omnibus sapieniiorcm sc magisquc perspieacem 
esse glor ia luseet , suis semper obsequens cupi t l i -
la l ibus . Ergone i l l i in dogmalis a l l i lud incm non 
penetrarunt, qu i omni ac iu suo E c c l e s i * magi-
stros, tum anliquiorcs lutn e l iam conleinporales 
seclabantur, bunc aulem solumsuae pnrissimiim 
sanclumque vitae genus ad pcneirale iuscrulabi l ium 
Dei mysler iorum accedere fec i l? J ino vero is se 
ipsum bic quoque p rod i l , l um i l l i s tum ver i la t i 
manifesle iu cunciis adversari . 

2 . Sedqu i in i i i f l i i i lum se jactal e l bumanos vult 
excederc lerminos, lum loquendi lum etiam sciendi, 
idcm iu i i s quae oituitbus evidenlia sunt, addubi ia l 
dicens : 6 7 1 Nam , , ! e u n u S Φ 1 1 ex dtiobus in 
iinam concurri t personam, quoniodo figurari potest, 
quoniam aliera ex ejus naluris non est c i rcumscr i -
pta? > Ergo , inquani , una ex bis c i rcunisc r ib i lu r . 
H I I C enim i l lum sermonis sui cur iosi las p r o v c x i l , 
u l i nv i lnm el iam prseler suam sentenliani loqui 
adigerei . S i c veri iale praefocaius, al iquid rectje rei 
mui i re e l crepitare coactus est, quod hacienus 
nunquam dixisse visus e r a l . Deficit itaque in re 
p r i m i p a l i , ejusque dogma d i lab i lu r . Nam cumduas 
naluras jam pronunliaveri t , alque ex liis uiiam 
aperie d i x e r i l inc i rcumscr ip ta in , sequiiur u l alie~ 
rain, el iamsi no l l e l , c i rcumscr ip lan» praedicavcrii. 
Mam quis sensatus, si d i x e r i l ex duobus homin i -
bus unuin esse ignolum, uon s imul prorsus fateiur 
alterum esse cognitum ? Risu i sun l ergo pueriles 
ejue cogilatus e l gturialiones. A t enim banc r e l i -
quam partem r e i i c u i l , quam lamcn addere debuissel. 
Scd non audel , ne cogiiai io sua vel poiius incogi-
tanlia coargualur . S t r a v i l e l i am i i s , qui na iu ra -
rum difTereniiain non agnoscutii , viam inierei idi 
naiuram a l lc ram esse c i r cumscr ip tam; e l quod 
saipe vttaverat, nunc jtivoiuntariam subindical ejns 
roi confes&ionem. Ο s l u l i i i i a m alque de ineni iam! 
Quomodo grandis i l la sapienlia decidi l iu i t iscit iam, 
c l bic a suorum sermonum mal i l i a circutnventus 
publice apparui l? ut sic n imirum prava3 ejus 
seuleniiae falsiias facile deprebendaiur, c i ver i ia l i s 
lnx revelelur. Cur in sua dubitalione non add id i t : 
Quomodo Cbris tus pal i p o l u i l , cuin iu una ex ejus 
na t i i r i snon sit passibil is? vel quomodo moriuus 
esl? quomodo in sepulcro posilus, cmn una ex bis 
n a l u r i s W i s i l morial is neqne c i rcumsc i ip ia ? 

Verum i l le , bisoni isEis , ad aliam orationis parlcm 
pergh, producitque in medium paiiein ac v inum, 
qua! divinfs adhibenlur niysleri is , ailque : ι C h r i -
slus d iv in i l a l i s suae v i moriem propriam pnevidens 
ac resurreciionem e l in coelos redi l inn , aique ut 
memoriale incarnaiiouis suoc diu iiociuqtic babe-
reiniis qui in cum credidimus. > Nonnc vero liicc 
prioribus sunl ins ip ieui io ia? siquidciu nou lain 
iltius impielatem pei vulganl , quam vesaniaiu a l -
que demenliam ; uam ncc quiudici t , ncc de quibus 
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χ τήν ευαγή π ίστ ιν τε κα\ εύλάβειαν, π ά ν τ ω ν σοφώτε-

ρον κα\ συνετώτερον έαυτδν άνεκήρυξε , τοίς εαυτού 
πανταχού έξακολουθών πάθεσιν . Εκε ί νο ι ούκ ε ίσήλ-
θον ε ίς τδ βάθος τοΰ δόγματος , οί κ α τ ά π ά ν τ α τοίς 
διδασκάλοις τής Ε κ κ λ η σ ί α ς επόμενο ι , το ί ς τε π ρ δ 
α υ τ ώ ν , τοίς τε κ α τ ά τούς χρόνους τούς π ε ρ ί αυτούς 
συνακμάσασι , τοΰτον δέ μόνον 6 καθαρώτατος κ α ί 
ήγν ισμένος βίος ε ίς τά βάθη τ ώ ν ανεξ ιχν ίαστων τού 
θεοΰ μυστηρ ίων έξικέσθαι π α ρ ε σ κ ε ύ α σ ε ν ; Ά λ λ ά φ α ­
νερδν έαυτδν καί ένταΰθα κατέστησεν , ώ ς διά π ά ν ­
των καί αύτοίς κα ι τ ή άληθείφ σαφώς α ν τ ι κ α θ ­
ίσταται . 

β'. Ά λ λ ' δ έ γκαυχώμενος ε ί ς τ ά ά μ ε τ ρ α , κα \ τ ώ ν 
ανθρωπίνων ύ π ε ρ π τ ά ς τδ μέτρον κα ι λόγων κ α \ 
γνώσεων, π ε ρ ί τά πάσ ι ν ένδηλα δ ιαπορε ί , λ έ γ ω ν , 

® δτι ι Ό είς εκείνο** ό έξ άμφοίν ε ίς έν π ρ ό σ ω π ο ν 
λήξας , π ώ ς Εχει ε ίκονισθήναι , τ ή ς μ ιάς φύσεως μ ή 
π ε ρ ι γ ρ α φ ό μ ε ν η ς ; > Ούκούν ή έτερα π ε ρ ι γ ρ ά φ ε τ α ι . 
Ε ί ς τούτο γ ά ρ αύτδν ή πολυπραγμοσύνη τού 
λόγου π ε ρ ι α γ α γ ο ύ σ α , κ α \ μ ή βουλόμενον τ ά π α ρ ά 
γ ν ώ μ η ν φΟέγξασθαι κ α τ η ν ά γ κ α σ ε ν . Ούτως ύ π δ τ ή ς 
αληθείας αυτής άγχόμενος , μ ικρόν τ ι τών δεόντων 
γρύξαι κα\ άπηχήσα ι κ α τ ε β ι ά σ θ η , δ π ε ρ έως τού ν ύ ν , 
ούδαμού φθεγξάμενος ώ φ θ η . Ά π ο σ φ ά λ λ ε τ α ι γ ο ύ ν 
ε ίς τά κα ίρ ια , και δ ι α π έ π τ ω κ ε ν αυτού τδ δ ό γ μ α . 
Δύο γ ά ρ α ύ τ ψ φύσεων π ρ ο κ ε ι μ έ ν ω ν τ ψ λόγψ, τ ο ύ ­
των δέ τήν μ ίαν άπεφήνατο σαφώς μ ή π ε ρ ι γ ρ α -
φομένην · λ ε ίπετα ι άρα τήν έτέραν π ε ρ ι γ ρ α φ ο μ έ ν η ν 
κ α ΐ ο ύ κ έθέλων δ ιακηρύξαι . Τ ί ς γ ά ρ τών σωφρονούν-

Ρ των δυοίν άνθρωποι ν τδν έτερον ά γ ν ώ τ α ε ί π ώ ν , μ ή 
θάτερον ευθύς έγνωσμένον έκ παντδς όνομάσειε ; 
Γελάται ούν αυτού τ ά με ι ρα κ ιώδη νοήματα κ α ι 
κ ο μ π ά σ μ α τ α . Ά λ λ ά τοΰτο μέν ά π ε σ ι ώ π η σ ε ν · 
έδει γ ά ρ αύτδν προσθείναι κα\ τδ λε ιπόμενον . Ά λ λ * 
ού τολμά , ίνα μή έλεγχθή αύτοΰ ή έπ ίνοια , μ ά λ λ ο ν 
δέ ή παράνο ια . Δέδωκε καί τοίς μ ή είδόσι τ ή ν δ ι α -
φοράν τών φύσεων, πάροδον ώστε τήν έτέραν π ε ρ ι ­
γραφομένην ε ίσάγεσθα ι · κα \ δ πολλάκις δ ι έ φ υ γ ε ν , 
άκούσιον ενταύθα τούτου τήν όμολογίαν ύ π η ν ί ς α τ ο . 
"Q τ ή ς ματαιοφροσύνης και π α ρ α ν ο ί α ς ! Πώς π ε ρ ι -
τ έ τ ρ α π τ α ι τ ά τ ή ς πολλής σοφίας ε ίς τδ ήλίθιον, κ α \ 
έν τ ή πανουργ ίφ τών οίκείων λόγων σ υ μ π ε ρ ι ε λ ή -
φθη π α ρ α δ ε ι γ μ α τ ι ζ ό μ ε ν ο ς ; ίνα τδ ψεύδος ε ύ φ ώ ρ α -
τον γ ένητα ι τ ή ς εκείνου κακοδοξίας, κα\ τ δ φ ω ς 

Π τής αληθε ίας έκκαλυφθε ίη . Τ ί δή ποτε δέ μ ή π ρ ο σ -
τέθεικε δ ιαπορών , δτι π ώ ς παθε ί ν ά π ε ρ έ π α Ο ε ν 
ήμελλε , τ ή ς [ μ ι ά ; ] φύσεως μ ή ούσης π α θ η τ ή ς ; fj 
δτι π ώ ς τέθνηκε , π ώ ς έν μ ν η μ ε ί ψ π ε ρ ι ε ί ρ κ τ α ι , τ η ς 
μ ι ά ς φύσεως μ'^τε θνησκούσης μήτε π ε ρ ι ε ι ρ γ ο μ έ ν η ς ; 

Πλήν τ α ΰ τ α λ ι π ώ ν εντεύθεν, έ φ ' έτερον μ ε τ έ ρ χ ε ­
ται λόγον, κα\ άγε ι ε ίς μέσον τδν άρτον κ α ι τ δ ν 
οίνο ν , ά π ε ρ είς τά θεία π α ρ α λ α μ β ά ν ε τ α ι μ υ σ τ ή ρ ι α , 
καί φησιν , ότι < Κ α τ ά τήν θεότητα αύτοΰ , τ τ ρ ο * 
γνούς τδν θάνατον κα\ τήν άνάστασιν α υ τ ο ύ , κ α \ 
τήν ε ίς ουρανούς άνοδον, κα\ ίνα τδ μνημόσυνον τ η ς 
ενανθρωπήσεως αύτοΰ διηνεκώς^ έ χ ω μ ε ν οί π ι σ τ ^ ύ -
σαντες ε ίς αύτδν, ν ύ κ τ α κα\ ή μ έ ρ α ν . ι Τ Α ρ α τ α ΰ τ α 
ούχ\ τ ώ ν π ρ ώ η ν ά σ υ ν ε τ ώ τ ε ρ α ; ού γ ά ρ δή τ ο σ ο ύ τ ο ν 
τήν άσεβειαν στηλιτεύει τήν εκείνου, δσον x r 4 v 
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παραπληξ ίαν καΛ ανοιαν* ούτε γ ά ρ 4 λ έ γ ε ι , ούτε Α 
περί ων δ ιαβεβαιούται έ π ί σ τ α τ α ι . Τ ί ούν ε ιπε ίν 
έ σ τ ι ν ; Ή τού Χριστού ε ίκών , τ ι νδς μνημόσυνον 
φέρει , ή ο υ χ ί ; Σ α φ ώ ς ε ίδώς δτι τούτον ή μ ί ν ε μ φ α ­
ν ίζε ι , μ έ μ η ν ε κ α τ ' αυτής , κα \ κ α τ ά Χριστού κα\ 
της Χριστού κληρονομιάς έπ ιλελύττηκεν . Ε π ε ι δ ή 
γ ά ρ βαρύς α ύ τ ψ ή ν κα\ έν είκδνι βλεπδμενος , ούκ 
ένήγεν αύτδν ε ί ς ύπδμνησιν τού Χριστού ή τού 
ονόματος ε π ι γ ρ α φ ή . Τ ίν ι γ ά ρ τ ρ ό π ψ ώ ρ γ ί ζ ε τ ο κ α \ 
ή μ ύ ν ε τ ο ; *Η δτι Χριστδς δνομα τ α ύ τ η έ π ι τ έ θ ε ι τ α ι ; 
Ούχλ τ ή ν σάρκωσιν αυτού κα ί τ ά π ά θ η , ά π ε ρ ώ ς 
ά ν θ ρ ω π ο ς υπέρ η μ ώ ν κατεδέξατο, αί ί ερογραφίαι 
αύτα ι ύπαγορεύουσιν ; Ού τδν σταυρδν κα\ τδν θάνα­
τον κα \ τήν άνάστασ ιν ; ού τ ά θ α ύ μ α τ α κα \ τ ά 
τεράστ ια , ά π ε ρ ώ ς Θεδς έδρασεν, ήμ ίν δ ιασημα ί -
νονσιν ; Ά λ λ ά π ρ δ ς τ α ύ τ α κα \ άντ ιλέγε ιν ε ίκαίον, 
%α\ σ ι ω π ά ν διά τούς ανόητους ούκ εύκαταφρόνητον . 
Ε φ ε ξ ή ς δέ ε π ά γ ε ι · 

ε Έκέλευσε τοίς άγίοις αυτού μ α θ η τ α ί ς κα \ 
άποστόλοις παραδούναι δι 1 ού ήράσθη π ρ ά γ μ α τ ο ς , 
τύπον ε ίς σ ώ μ α αυτού · ίνα διά τ ή ς ι ερατ ικής ανα­
γ ω γ ή ς , κάν εί έκ μετοχής κ α \ θέσει γ ί ν η τ α ι , λ ά β ω -
μεν αύτδ ώς κ υ ρ ί ω ς και αληθώς σώμα αυτού. > 
' Ο π ω ς μέν π ε ρ \ τού Κυριακού έδόξαζε σώματος , 
αυτός τ* άν είδείη κα \ οί έκε ίνψ μαθητευθέντες . 
" Ο μ ω ς δ* ούν πρδς τ ά λεγόμενα ούτω η μ ε ί ς ά π α ν -
τ η σ ό μ ε θ α · Ε π ε ι δ ή τούτο δ έφη έκ μετοχής κα \ 
θέσει τελούμενον, διά τής Ιερατικής αναγωγής 
χνρίως χαϊ άΛηθώς του Χριστού σώμα γίνεται, 
α ύ τ ψ τ ψ Λόγψ οίκε ιού μενον, π ά ν τ ω ς που δ ιωμολδ- Q 
γε ι τ α ύ τ δ ν έκε ίνψ άποτελείσθαι τ ψ σ ώ μ α τ ι , δπερ έκ 
τ ή ς αγίας Παρθένου πεφόρεκε . Τ ί ποτ* ούν έστι 
τούτο τδ σώμα μετά τήν τελείωσιν και τδν ά γ ι α -
σμδν γ ι ν ό μ ε ν ο ν , ζητε ίν έ π ά ν α γ κ ε ς . Π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν 
α ρ ά έστ ιν , ή ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν ; Ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν μ ί ν 
ούν ούδε\ς ούτω φρενών Ι ξ ω κα\ άνούστατος, δς 
δ ν ο μ α σ α ι θ α ^ ή σ ε ι ε ν · οΤμαι δέ μ η δ ' αύτδν εκείνον 
π ο τ ε φάναι . Πώς γ ά ρ τό γε κατ* οφθαλμούς ανθρώ­
π ω ν α ισθητώς προτιθέμενον, κα\ χερσ\ν άνθρω-
π ί ν α ε ς περ ι ισχόμενον , καί οδόντων εΓσω κ α τ α κ λ ε ι ό -
μ ε ν ο ν , έδεστόν τε γ ι νόμενον ; Τ α ύ τ α γ ά ρ τ ί άλλο, ή 
π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν αύτδ έκ παντδς είναι βέβαιοι κα\ π α ρ -
ί σ τ η σ ι ν ; ΕΙ τοίνυν π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν τούτο έστ ι , ταύτδν 
δέ έ κ ε ί ν ω τ ψ σώματ ι γ ί νετα ι , δ π α ρ ά τήν αρχήν 
σ α ρ κ ο ύ μ έ ν ο ς δ Λόγος προσείληφεν, έ π ε ι κα \ έ π ' D 
α ύ τ δ τ ή ν ά ν α φ ο ρ ά ν έχε ι , π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν άρα κάκε ίνο · 
κ α \ άλ ισκεται κ α τ ά π ά ν τ α έαυτψ έναντιούμενος. 
Ή γ ά ρ κ α \ τούτο άπερ ί γραπτον δοξάζει ν έδει, ίνα 
μ ή μόνον τ ά τ ή ς α π ι σ τ ί α ς κα\ αθεΐας αυτού τέλεον 
δ«ικνύτ}ται , άλλά κα \ γέλως κα\ λήρος τ ά εκείνου 
π α σ ι νομισθείη φρονήματα , ή κάκείνο π ά ν τ ω ς περ ι ­
γ ρ α π τ δ ν . 

γ \ Κα\ τ α ύ τ α μέν ούτω δεδείχθω. Τ ί δέ α ύ τ ψ κα\ 
έ τ ε ρ ο ν τ ώ ν ά τ ο π ω ν εντεύθεν ύ π ή ν τ α . Βεβίασται 
Φσον έ κ τ ώ ν οικείων λόγο>ν, ή συμπερ ιγράφεσθα ι 
τ δ ν θείον Λόγον τούτψ τ ψ έκ μετοχής γ ι νομένψ 
σ ώ μ α τ ι λ έγε ι ν , ή διηρήσθαι ά π ' αυτού διά τ ή ν μίαν 
ύ π ό σ τ α σ ι ν · ώστε τ α ί ς άληθείαις μηδ ' όπωσούν α ύ τ ώ 
ά κ ε ί θ ε ν αγ ιασμού μετε ίναι κα\ χάρ ιτος . Τί δέ αύτώ 
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ad i rmat , scit . Quid ergo dicendum es l ? Cbri» 
s l i i c o n , i u q u a m , alicujusne memoriale es l , 
an secus? Ui ique i i ic probe sciens C l i r i s i u n i 
nobis ab icone demonsl rar i , insan i l in i l l am, e l 
adversus Cbr i s lum ejusque haeredilalem fu r i i . Quia 
enim gravis es l i l l i e l iam in imagine speciatus 
Chr i s ius , non e x c i l a l ei G b r i s i i memoriam no-
minis epigraphe. Nam cur irascitur e l res i s l i l ? 
Num quia Ctir is t i nomen iconi superponitur ? Nonne 
incamal ionem ejus et cruciatus, quos u i i homo 
nos i r i grai ia pe r lu l i t , sacras h » i t iscripiiones 
enarrani? Nonne crucem, necem, resurrectionem ? 
nonne miracula e l prodigia, quaa ulpoie Deus fccit , 
nobis signiiicant ? Yeruin haec refulare fuiile e s i ; 
e i lamen rei icere , propter s iuhos nullius ino ineni i 
non cst. Deinde add i l : 

ι P r & c c p i l sanciis discipuJis fiuis atque aposlo-
l i s , u l de opere pra3cipuo amoris su i , typum in 
suo corpore iraderent, ut per sacerdolalc m i n i -
s ie r ium, eliamsi pariicipatione e l adoplione fit, 
siiscipiainus ipsum tanquani proprie vereque corpus 
ejus. ι Quid de Dominico quidem corpore ex i s t i -
mei , ipse videal e l ejus disc ipul i . A i l a m e n dictis 
nos ita occurrenius. Quandoquidem hoc quod ait 
participaiione et adoptioue perfici, per nacerdoiale 
ministerium vere absoluteqne Chrisli corpus efficitur, 
ipsius Verbi proprium ; omnino coufessus esi ipsum 
il iud £ 8 perfici corpus quod ex SAiicta Virg ine 
sumpsi l . Quid crgo sit corpus boc post sacnim 
miuister ium et sanc l i lka i ionem efleclum, quaerere 
nccesse est, circuuiscriptt inwe sit au i t ic i rcum-
scr ip l t im? Incircuinscriptuin quidem ncnio i l a 
menie dejectus altunilusque ^ r i t , qm nominare 
a u s i l ; nec ipsum quidem Mamonam id uiiquani 
d ic l i i rum pulo. Qui cnirn talc esse poiesi , qubd 
oculis bominum seusibili ier objec lu in , et bumanis 
manibus porreclum, e l i n l r a denles conclusum, 
et «dule faclum esl? Hrcc, inqaam, quid a l i udquam 
ipsutu esse circumscriptum omnino afflrmant atqne 
osiendunl? S i ergo bec circumscriptum est, idem-
que esl ad i l lud quod ini t io incarnal i im Veibum 
assumpsit, quoniain et ad i l lud referlur, utique 
i l l ud quoque c i rcumscr ip lum f u i l ; et usqueqtiaque 
sibi conlrar ius Mamonas depreliemlilur. Y e l hoc 
i l e m inc i rcumscr ip lu in repulandum est ; e l tum 
Mamonaenon solum increduli las alquc irreligiositas 
apprime apparebit, verum etiam r i su i ac ludibr io 
cunctis e runl ejus opiniones : vel certe i l lud aeque 
c i rcumscr ip lum f u i i . 

5. Atque haec ita demonstraia suuto. Sed et aliud 
absurdum binc ei obvenit. Cogi lur n imi rum, quam-
liun ejus verba va len l , aut s imul c i rcumscr ip lum 
dicere divinum Yerbmn cum boc ex par l ic ipai ionc 
f.icto corpore, ve l ab i l lo propler unam hypolagiin 
dividere ; ita u i reapse n ib i l prorsus boc p a r l i c i -
pet sanciificationis et gratisc. Quid porro ei acc i -
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d c l , nisi u i panis comniums lamini i vintqiie s i i Α συμβα ίνε ι ν ,ή μόνον άρτου κοινού κα\ οίνου μετέχειν* 
parl iceps, qu.c n ib i l ab liuinanis edulihus diffe-
i a i u ? c Ε ι quamvis u l i imaginein corporis Chr is t i 
r rpniare voluer i inue , veluti ex i l lo deduclum, 
babcintis ipsuni ad figuram corporis ejus. > S ieu i 
iu supcrioribus aiebat bic erroneus sapiens, i co -
iiem ac p io lo lypmn n i l i i l i n i e r se differre, ita ei iam 
bic iu eadem versari opiriione cognosciiur. Mi ra r i 
autem tn bis l i ce l l e v i u t e m et nienlis i i iconsianl iain, 
qtiia idqnod niipcr vereque C l i r i s l i corpus affirmab.u 
se i r cde i e , nunc idetu esse scribi t corporis G l i r i s i i 
iuiagiuein. Por ro quid iiiagis r id icu lum rationive 
rrpi igi iauiius (ieri poiest, quatu idem dicere proprie 
vereqtie corpus esse, simulque ejusdeiiri tnaginem? 
Uoc aulein quomodo?Nempe prout nobis l i b u e r i l , 

έν μηδεν\ τ ώ ν τοίς άνθρώπο ι ς έσθιομένων διαφερόν-
τ ω ν ; ι ΚσΛ κάν ώς είκόνα του σώματος αυτού θελή-
σωμεν λογίσασθαι ώς έξ εκείνου π α ρ α χ θ έ ν , έχομεν 
αύτδ ε ίς μόρφωσιν τοΰ σώματος α ύ τ ο ΰ . » Ώσπερ 
ανωτέρω έλεγεν ά π α τ ώ μ ε ν ο ς δ σοφδς, είκόνα χα\ 
πρωτότυπον ε ί ς μηδέν αλλήλων διάφερε ιν ' ούτω δή 
κάνταΰθα π ε ρ \ αυτών α π ο φ α ί ν ε τ α ι Καταπλ^γε ίη 
δ' άν τ ι ς αύτοΰ κα\ έν τούτοις τδ ά π α γ έ ς τού νοος 
κα\ ά σ τ ά θ ε ρ ο ν δτι γε δ π ε ρ π ρ δ μικρού κυρίως κα\ 
αληθώς σώμα Χριστού δ ι ισχυρίζετο λαμβάνειν, τδ 
αύτδ νύν είκόνα τοΰ σώματος αύτοΰ καταγράφει . 
Τοΰ δέ λέγειν τδ αύτδ κ υ ρ ί ω ; κα\ αληθώς σώμα 
ε ίναι , καΊ είκόνα αυτού ε ίνα ι , τ ί άν είη καταγελα-
στότερον και άνοητότερον; Κα \ τοΰτο π ώ ς ; δ τι άν 

cuncla sc i l ice l voluntaii stullaique lubenliae con- θ ε λ ή σ ω μ ε ν π ά ν : α τή θελήσει κα\ τή £οπή τής ματαιό-

cedens. Ubi eniin fidcs divinusque t i i i ior radices 
w>n egerunl , i b i voluntaiis l ibido doiniualur^7o). 
Alque boc babemus, inquit , ad Ggurain ejus (76), 
iifui propier ver i ia lem, sed prout ipse defi-
nire vo luer i l , sive i i a res se babeai, sive secus. Ai 
eni.u iios mque imuginem neque figuram corporis 
ejus hccc dicimus, etiamsi symbolicis signU peragun-
/ur, $ed ipsum Cluisti corpus* deificalum . Ejus 
enim verba s u m 9 S : iVfei manducaveritis carnem Filii 
hominis, ei biberlih ejus tanguinem, non habebilU 
vilam in vobit. ldciu boc e i iam discipulis tradebal 
dicens : Accipiie, manducate corpuz meun, uon 
imnginem corporis mei. Sicut eii i in ex sancia V i r -
giue carnem, 
c l * i oportel < 
s i m i pauis alque v iuum e i aqua, pliystce iu cor-
pus gangiiMentqiie edentis aique bibenlis conver-
li i i t tur, qwin lainen dicautus diversum fieri corpus 
lioatruu) acautea e r a l ; i ta e l iam hcec iHpernalu-
r.ddei 6Q Micerdolis invocatione, el tancti Spiritus 
inlervtnlu, in Chrisli corpu* et tanguinem conver-
imttur. S ic enim gacerdolis quoque pel i l io loqui* 
iu r . Neque vero haec duo esse cogitannis, scd unum 
i.ieinque crediinug Geri : Quod si aniiiypa forte d i -
canlur, ea quidem haud posl sanciiftcaiionem sunt 
cjusmodi; sed antequam sunclificareutur, ila erant 
ajtpciala. Quoniaiu ilaque d i x i l Mamonas : S i c i r -
«.uai&rripseris, C l i r U l u m d iv id i s ; au te i i am Verbum 

i i , Sp i r i l u sanclo operanie , s i b i c o n f e c i l ; Q Τ*** τ 0 οτώμά μον, λ έγων , ι 
I eliain ex rebus noslr is id demoDslrare, σιΟματός μου. *βς γ ά ρ έκ τή 

τητος π α ρ α χ ω ρ ώ ν . Έ ν θ α γ ά ρ π ί σ τ ι ς ή θείος φόβος 
ούκ έν ίδρυται , εκε ί τδ ε μ π α θ έ ς πρυτανεύε ι τού 
θελήματος . Κ α \ τούτο μέν έχομεν , φ η σ \ ν , ε ί ς μόρ* 
φωσιν αύτοΰ , ού διά τήν άλήθειαν, άλλ* ώς άν έθέ-
λοι νομοθετών καί δ ο γ μ α τ ί ζ ω ν , κάν 2χη φύσεως 
ούτω τδ π ο ά γ μ α , κάν μ ή · Ήμεις γάρ ούτε εί­
κόνα οΰζε τύχον τοΰ σώματος εκείνον ταντα 
Λέγομεν, εί καϊ σνμβοΛικώς έχιτεΛεΊται, άΛΧ 

αυτό τδ σώμα τον Χρίστου τεθεωμένον. Αυτού 
γ ά ρ έστιν ή φωνή λ έ γ ο ν τ ο ς , δτι *Εάν μή φάτ 

γηζε τήν σάρκα τού ΥΙού τού άνθρωπου καϊ 
πίητε αυτού τύ αΐμα, ούκ έχετε ζωήν έν έαυζοΤς. 
Τούτο κα\ τοίς μαθητα ί ς παρεδίδου· λάβετε, <ρά-

°"̂ XU Τήν είκόνα τού 
τής αγίας Παρθένου τήν 

σάρκα διά τού Πνεύματος αγίου έαυτώ ύπεστήσατο ' 
εί χ ρ ή δέ κα\ έκ τών καθ* η μ ά ς τούτο δηλώσαι, 
ώ σ π ε ρ δ άρτος κα \ δ οίνος κα \ τ δ ύδωρ, φυσικώς 
είς σώμα κα\ αΓμα τού έσθίοντος κα \ π ίνον ;ος με­
ταβάλλετα ι , κ α \ ούκ άν ε ίπο ιμεν έτερον σ ώ μ α γίνε­
σθαι π α ρ ά τδ πρότερον * ούτω δή καϊ ταύτα ύπερ-
φυώς έχικΛήσει τού Ιερεύοντος, έχιφοιτήσει τε 
τού αγίου Πνεύματος* είς σώμα καϊ αίμα τού 
Χριστού μεταβάλλεται. Τοΰτο γ ά ρ κα\ ή τού ίερέως 
α ίτησις έχε ι . Κα\ ού δύο τ α ύ τ α νοοΰμεν, άλλ4 έν χα\ 
τδ αύτδ π ιστεύομεν γίνεσθαι · Άντίτυχα δέ εί χου 
Λεχθε'η, ού μετά τόν άγιασμόν τούτο, άΛΛά χρό 
του άγιασθήναι έκΛήθησαν. Έ π ε \ ούν έλεγεν δτι 

bimul chcumsc r ib i s ; consentaueum cssei» u i ei d i - D έάν π ε ρ ι γ ρ α φ ή ς , μερ ί ζ ε ι ς τδν Χριστδν ή κ α ί . τ δ ν 

cereiur : S i sacriiicas, Cbrts lum d i v i d i s ; eieuiui cor-
pus sacrificas, nou deiiatis naturaiu. Nani poniifex 
nosler tuaguus, bosi ia , e l agnus.el v ic t ima, quatenua 
bomo, e l est e l d ic i lu r . A u l ilaque tu sacrificae 
Verbum quoque, proui sermo tuus fe r l , propter 
tiiiam bypob la i i i n ; au l dum sacrificas, bumani ia -

Αόγον σ υ μ π ε ρ ι γ ρ ά φ ε ι ς · άκόλουθον ήν λ έ γ ε ι ν α ύ τ ψ , 
δ τ ι Ε ί θ ύ ε ι ς , μερ ί ζ ε ι ς τδν Χ ρ ι σ τ ό ν τδ γ ά ρ σώμα 
ίερεύεις , ού φύσιν θεότητο ; . 'Αρχ ι ερεύς γ ά ρ η μ ώ ν ό 
μ έ γ α ς , ί ερε ίόντε καί άμνδς καΛ θ ύ μ α , καθδ ά ν θ ρ ω ­
πος έστι κα\ λ έ γ ε τ α ι . "Η τοίνυν συ σ φ α γ ι ά σ ε ι ς κ α \ 
τδν Αόγον, κατά τδν σδν λόγον, διά τήν μ ί α ν ύ π ό σ τ α -

1 1 Jna i i . ν ι , 54. , 

(75) Μ nostra etiam a?tate muli is bomiuibus usu-
v c n i i c vidcnins, ut atnisso fidei gulwrnaculo, e l 
d iv iu i timorig, u l i la d i c a m , inagnele, gravissima 
reiigionis doguiala couirar i i s ophiioitiiut veniib iu 
ipMHiiiu iltiCiiiaiiii» antiiti pelago agaunlur. 

47tij Vidcs koi:0;ii.»idi.»s boc quuque gravissiino 

crrore , nempe de Eucharis t ia figuraliva, for iass ; s 
laboravisse; quem q u i d e n denuo a i iomiul l i s susc i -
(aluin, valida reluiaiione pros l rav i l i l l . et r e v . ep i -
scopus N»c. Wiscinaiinus in egregio opusculo quud 
i i iscr ipsi i llorce Syriacor. 
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σιν , ή χωρ ίσε ι ς θύων τδ άνθρωπινον . ΕΙ δέ π ε ί θ η τ φ Α tem separas (77). Quod si credi* magistro Uio E u -
σ φ δ ιδασκάλω Εύσεβίψ λέγοντι δτι δλη διδλου μ ε τ -
αβλήθη ή σ α ρ ξ , μ ή με ίνασα τούθ ' δ π ε ρ ή ν σαρξ ε ίς 
τ ή ν τ ή ς θ ε δ τ η τ ο ς ή ν οίδε φύσιν , μάτην θύων άλίσκη^ 
Τ ί ν ο ς δέ δλως μεταλήψετα ι ά ν θ ρ ω π ο ς ; "Η ούχ\ 
σαρκδς θ ε ο ύ , άλλά φύσεως θεδτητος δδξει μ ε τ α λ α γ -
χ ά ν ε ι ν ; Μαν ιχα ΐκής τ α ύ τ α φαντασίας . Τ δ π ά ν δέ 
τ ή ς μήνιδος κ α τ ά τού Κυριακού σ ώ μ α τ ο ς έχων , τ έ ω ς 
π ε ρ ί γ ε τούτου τοΰ κ α τ ά μετοχήν , ουδέν λέγε ιν 
ρ λ ά σ φ η μ ο ν π α ^ η σ ι ά ζ ε τ α ι · ε π ά γ ε ι δέ το ιαύτα · 

« Τ ί γ ά ρ ; Κ α \ ε ίκών έστ ι τοΰ σώματος αυτού κα\ 
δ άρτος δν λαμβάνομεν , μορφάζων τήν σάρκα αύτοΰ , 
ώ ς ε ί ς τύπον τού σώματος εκείνου γ ινόμενος , > 
Π α ρ α ι ν ί τ τ ε τ α ι ή μ ί ν διά τού καϊ συνδέσμου, ώς κ α \ 

I 

sebio diceni i toiam omnino mutaiam esse carnem 
(qtiae haud maneal p rou l antea e ra l caro) in o i v i n i -
tails proul ipse scit naturam, jam l u frusira sac r i -
ficare convinceris (78). Quid enim demum par t ic i -
pabit homo? Num carnem Dei nequaquam, sed 
divinam naturam videbitur pariicipare? Pbanias ia 
ILTC Manicbaea es l . Caneroqui quanquam i ra lum 
prorsiis animum conlra Domi i r c t im corptis gerit , 
ln iorhn qnod at i inet ad ejtis par l ic ipal ioneni , 
n ih i l btatpbemum dicere audel . Subdit vero b:cc : 

c Quid eniin ? l inago est corporis C h r i s l i etiam 
panis, quem sumhnus, figurans carnem e]us, uipote 
qui ceu typus corporis Chr i s t i fil. > InniiU nobis 
per conjunclivam particulam eliam al iam quoque 

ά λ λ η ε ί χ ώ ν έστ ι τού σώματος τοΰ Χ ρ ι σ τ ο ύ , χα\ τοΰ Β esse imaginem corporis Gbr i s l t , p ra t e r panem. A t -
άρτου δ ί χ α . Μετρ ιάζε ι δέ ένταΰθα τήν άσέβειαν 
εί [έν] πλε ίστο ι ς γ ά ρ έτέροις θ εομαχών , είδωλον 
τ α ύ τ η ν καλείν ού κ α τ α π έ φ ρ ι κ ε ν , ού δ ιατρανοί δέ 
πότερο ν τ ο ύ τ ω ν έ κ τ υ π ώ τ ε ρ ο ν , ή τ δ πλέον ε ί ς τ ή ν 
όμοίωσιν τού πρωτοτύπου φέρε ι , δε ίκνυται δέ α ύ τ φ 
κάνταΰθα τδ άλλόκοτον · π ο τ έ μέν γ ά ρ σώμα τούτο 
κυρ ίως καλ Αληθώς καλε ί , π ο τ έ δέ είκόνα σώματος , 
τ α ύ τ η ν υπομένων τήν πλάνησιν ά π δ τού σπεύδειν 
αύτδν έκ μέσου πο ιήσαι τ ή ν ε ύ α γ γ ε λ ι κ ή ν Ιστορίαν 
τε και ύ φ ή γ η σ ι ν . Άλλ* ε ίρητο άν κα \ τούτο α ύ τ φ , 
δτι Κ α τ ά τ ά ς σάς υπολήψε ις , ουδέ σ ώ μ α έστι Χ ρ ι ­
στού, ουδέ ε ίκών τού σώματος αύτοΰ . Εί μέν γ ά ρ 
π ε ρ ι γ ε γ ρ ά φ θ α ι ε ί πο ι ς , επε ιδή χε ίλεσι κα ί δδούσιν 
έ μ π ε ρ ι ε ί ρ γ ε τ α ι , ού Χριστού σ ώ μ α , ουδέ ή ν ω τ α ι τ φ 

que hic cerle impielat i suae modera tar ; nara p lu -
r i m i s a l i i s i n locis cum Deo bel l igerans , idolom 
bauc imaginem appellare non exbo r ru i i . Non ta-
men diserle dexlarat u i r a ex his prololypiHi) magis 
exprimat, vel s imi l i ludinem melius cum eo l u e a i i m 
Jam vero h i i ic quoque absurditas ejus c laresc i l : 
modo enim hoc proprie vereque corpus appeliatj 
modo corporis imaginem : quem ipse errorem pa» 
l i tu r , propterea quod dal opcratn, u l evangelicaiw 
de medk) lollat historiam ac narrai ionein. Sed jam 
e i dictum f u i i , nempe ; quod secundum opiniones 
tuas, neque corpus Ghr is t i est, neque ejusdem cor -
poris imago. Nam si c i rcumser ibi d ioas , quoniara 
in l r a labia et dentes conc lud i tn r , non esl Gbr i s i i 

1 · ' · p ·•···•» v - — . ™ ~ , 
Α ό γ ω . Προδιωρίσω γ ά ρ πολλάκ ις , δτι ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν u corpus, neque Verbo u n i l u r . Saepe enim jam 
τ δ σ ώ μ α τού Χριστού διά τήν π ρ δ ς τδν Αόγον ένωσιν . 
Εί δέ είκόνα σώματος φήσε ι ς , ού μόνον ώ ς ε ί κ ώ ν 
ά π ε λ ή λ α τ α ι , άλλά κ α \ ώς διαιρούσα τδ φύσει σ ώ μ α 
έκ τ ή ς κ α τ ά τδν Αόγον ενώσεως . Ούτως ούχ έ σ τ η -
κεν έ φ ' εαυτής ή πλάνη κα'ι ή δυσσέβεια. "Η τοίνυν 
κα\ τούτον τδν άρτον ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν άπόφηνα ι , Γνα 
σοι πλέον τ ά τ ή ς μυθοπλαστ ίας ά π η ρ τ ι σ μ έ ν α ή · ούκ 
έστι γ ά ρ φύσιν έχον τούτο γ ε · ή εύρεθήσετα ι 
μ ά τ η ν σοι δ π ά ς τού α π ε ρ ί γ ρ α π τ ο υ : έκπονηθε \ ς 
λόγος . 

Είτα μετά τ α ύ τ α φ η σ ι ν < Ού π ά ς άρτος σ ώ μ α αυτού, 
ώσπερ ουδέ γ ά ρ π ά ς οίνος α ί μ α αύτοΰ, εί μ ή δ διά τ ή ς 
Ιερατικής τελετής αναφερόμενος έκ τοΰ χε ιροποίητου 
πρδς τδ άχε ιροποίητον . · Τ ί ν ο ς δ ι α π ο ρ ο ύ ν τ ο ς ή ά μ φ ι - D offerlur, ex manufaclo ad non manufaclum. ι 

del l -

nislj incirci imscriptura esse G b r i s l i corpus p rop ie r 
suam cum Verbo unionem. Quod s i imaginem cor -
por isd ioas , non modo quia imago es l , r e j i c i l u r ; 
sed quia etiam pbysicum corpus ab uniojie cum 
Verbo distraberet. Adeo sibi non co i i s i an i ncc er-
ror nec i r re l ig ios i las . V e l igitur bunc quoque pa-
nem inc i rcumscr ip lum dic , t i l lua onuiis fabula 
perficiat t ir ; neque enim boc possibile e s l ; vel lo ia 
tua de incircumscriplo orai io in cassiim elaboraia 
comperietur. 

7 0 Post h x c m o x a i t : c Non qu i l i bc l panis , co r -
puse jus ; nec v inum quodlibei , sangnis ejus ; sed 
i l lud tanlum quod per sacerdoialem consecraiioneui 

βάλλοντος,ούτω δ ρ ι μ έ ω ; κα\ θ α ^ α λ έ ω ς ά π ο φ α ί ν ε τ α ι , 
ότι ού π ά ς άρτος σ ώ μ α αύτοΰ, ουδέ π ά ς οΐνος α ί μ α 
αύτοΰ, μηδέ αποδείξεως τ ή ς π ε ρ \ τούτων , δπωσοΰν 

(77) Haclenus, capio initio ab its verbis, at enim 
noi neque imaginem (duodevigiuli scilicet versus) 
locum ex me. Niceplioro excerplum dederal Gom-
betisius in Manmulo rerum Consianiinop. p . 221. 
De Itoc eodeoo Nicephori tractu loqui iur HarduU 
nut De sacramenio allaris, cap. 5, queui aucloreiu 
•idesis e l i am p. 282 (edi l . Amsielod.) in adn. 8. 
Jam pro boc nobilissiino el prel iosiss ima caibolic.u 
Ecclesias dogmaie quid ego jam dicam posl prsedt-
Cluro Uarduin i I racialum, posl grandia Arna ld i c i 
Benaudoiii Yolumiua, pô t les l ium nubem ali Igua-
tio et deiitceps apud Coii.bclL iuin in Bibliolh. PP. 
(Qvion. induclam, posl ali IS immincras bac supcr 

Quonam, oro, dubitanle aut ambigeme, adeo sc-
vere e l fiducialiler afiftrmat, non quemlibel panein 
esse C b r i s i i corpus, nec v inum quodvis esse ejus.-

re catholicorum ihcologorum lucubral ioncs ? E u 
cerle e i a i ium propugnaloreiii dugmalis pa i r i a r -
rbam Nicepborum, qui loi ius Grseca? Ecclesiaa per-
sonani ge r i i . G y r i i l i etiam magni , Sopbroni i Hjerci-
so ly in i i au i , E u i y c b i i Gonstai i i i i iopoli iani ( u b i de 
an i i iypis e l iam diximus) , Theodosii A l e i a n d r i n i , e l 
Lucu leu t i i L a i l n i , nova lcs tnnonia alibi uos ipsi 
vulgavimtis. 

(78) Gernis Nicephori im <le missa l id i rg ica l a n -
quam de sacr i l ic io cousianler loqt iej i lem; quod 
cs i novutn argiiiiieniuiti conira illos betcrudyxoB, qu i 
ccenam lantmuiuodo appcllare volunt. 
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d ;m sanguinem? Quod cum nulla demonslrationc Α δεηθε \ ς , τ ή ς εκείνου σοφίας άξιον λέγε ιν . "Απερ ώ ς 
egeat, sapientia cjns i i a Ioqui dignuin fuit. Nos 
nulem baec ceu deliramenla ac verba in aerem (<j-
nierejaciata omiUeiites, i la polius dicemus : S i liasc 
qnas sacrif icaniur, c i rc tuuscr ipla s u u t , pauis i n -
quam ct v i n u m , profecio corptis i l lud a Deo Vcrbo 
gcstaunii uunqtiam ex Mamonac sementia sacrifi-
calum Γιιίΐ, qui idcirco i l lud inc i rcumtc r ip ium tii-
cit . Unde vero et quomodo bosl ia il la magna et i i n -
maculaia et vcneranda, expiaior ia , iuquam, illa v ic -
t ima, e l universo orbi salular is dignoscelur? S i 
ergo Mamonas credidissel ipsutn pro omnium sa-
Julc immola lum, boc s a l l e m , si n ih i l a l iud, eum 
pudorft affccisset, quod et ipsuir. c i rcumscriptum 
s i i : e i si minus n a l u r a l i l e r , quod dicere stolidum 

λήρον κα\ μ ά τ η ν ε ίς αέρα χεόμενα κ α τ α λ ι π ό ν τ ε ς , 
εκείνα λέγομεν · Εί π ε ρ ι γ έ γ ρ α π τ α ι τ ά ίερευόμενα 
τ α ύ τ α , 6 άρτος , φ η μ \ , και ό οίνος, άρα εκείνο τ δ 
σ ώ μ α , δ π ε ρ πεφόρεκεν δ ^ ο υ θ ε ο ΰ Λόγος, ούδαμοΰ 
ίερεύΟη π α ρ ' αύτοΰ , κα\ διά τούτο ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν 
λ έ γ ε ι · κα\ π ώ ς κα\ πόθεν τδ ίερείον εκείνο, τδ μ έ γ α 
και ά μ ω μ ο ν κ α ί σεβάσμιον , τδ καΟάρσιον θ ύ μ α κ α \ 
παντδς τοΰ κόσμου σωτήριον έ π ι γ ν ω σ Ο ή σ ε τ α ι ; Ε Ι 
ούν έπ ίστευεν υπέρ τ ή ς π ά ν τ ω ν αύτδ τυθήναι σ ω τ η ­
ρ ίας , κάν γούν τούτο αύτδν κατήδεσεν , εί μ ή τι 
άλλο, ώ ς και αύτδ π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν έστ ι · κα \ εί μ ή 
φύσει , δπερ λέγειν άνόητον , τ ή γοΰν τ ε λ ε τ ή , ώ ς 
κ α τ ά τήν εκείνου δόξαν ε ί π ε ί ν , π ε ρ ι γ ε γ ρ ά φ θ α ι 
έ χρήν . Περ ι γραπτδν ούν τδ τοΰ Χριστού σ ώ μ α , κ ά ν 

Oal, certe coneecral ione, u l ex istius senlemia Ι ο · ^ μ ή λογίζεσθάι τούτο έΟέλοι δ Μ α μ ω ν ά ς . "Ετι ο ύ ν 
περί τών αυτών πολλά βατταρίσας κα\ φ λ υ α ρ ή σ α ς , 
ά π ε ρ ώ ς λυσσώντων κα ι μα ινόμενων κα \ β α κ χ ε υ ό ν τ ω ν 
άσημους χαί άναρθρους φ ω ν ά ς περ ι ιδόντες μ υ σ α τ -
τόμεθα , έ π ε ί τών εύσεβούντων κα \ σωφρονούντων 
τ ά ς άκοάς καταχραίνουσι , κα \ τών λεγόντων τ ή ν 
γλώσσαν καταμολύνουσιν , α ίσχρότητος κα\ υθλοτι 
καταγέμουσα ι , π ρ δ ς τδ τέλος τοΰ συντάγματος συ{ΐ-
περα ίνων τδν λόγον, τοιάδε τ ινά δ ιέξε ισι . Π ρ ώ τ ο ν 
μέν κατακρίσε ι π ερ ιδεσμών , μηδένα ών νύν δ λόγος 
α ύ τ φ γ ε γ έ ν η τ α ι , ύπόληψιν έσχηκέναι ώ ς ήλλοτρ ίω « 
τ α ι τοΰ Χριστού. Κάκε ίθεν μαίνεσθαι κατά τ ή ς ε Σκί­
νος αύτοΰ , έν οΤς απολογία ν προτε ίνε ι , δθεν α ύ τ ώ 
τοΰτο π ρ ο σ τ έ τ ρ ι π τ α ι . Λέγε ι γ ά ρ δτι έξ ου α ύ τ φ οί 

imaginem debaccbari . Quo Q πρδς γένους κα ι οικείοι έπαναστάντες ένεωτέρ ισαν , 
ausam ind ica t , unde ha3C κα\ μήν κ α \ π ρ δ τούδε, ό μ ώ μ ο ς ούτος περί α υ τ ο ύ 

quamur, c i rcumscr ip ium esse opor iere l . Est ig i lur 
e i rcumscr ip ium C b r i s i i corpus, etiamsi boc sibi 
pcrsuadere non v u l l Mamonas. Adbuc iiaque bac 
eupcr re diu blaterans nugansque, quae nos ceu 
rabidornm atit furcntium vel bacchanl i i im sine s i -
guiftcaiu ei iuar i iculalas voces, non sine coniempiu 
avcrsamur, uipote quae piorum ac sobriorum auree 
sor i l idan l , e l p ronunl ian l ium linguam commacu-
l a n i , lurpi iudine inepiiieque scalenles ; sub lucubra* 
l ionis SU2C iine sermonem concludens, in bunc nio-
dum disser i l . P r i m o quidem dir is se devovens aCfir-
nia(, neminem illorura de quibus verba faci t , nun-
quam esse suspicaium se a C l i r i s l i fide defecisse, 
ideoque adversus ejus 
loco defensionis ergo causam 
ipsi cr i ininat io adbseserit. A i t enim , ex quo affines 
domesticique sui rebus novis sludentes rebellave-
rnnt (79), lianc e l iam de se diffamaiionem in vu l -
gus manavisse, quasi a Deo aversus fuisset, alque 
i ia a muhis de se judicat t im. Deinde pluribus bor-
rendisqtie jurameul is , u l solet, conlra cvangelicum 
maiidaiuin , persuadere conatur , vel potitie falso 
jarejttrando i l l u d i t , se ncque verbis « e q u e opere 
la lcm fuisse : suanique de boc dogmate opinionein 
alquc jndicit im praesculibus episcopis exponcns, 
para ium se a i l i l lorum placila adni i i lere . Scd mox 
paulo inf ra ,pro more euo, ex slmulatiss sermonibus 
ad se revei l e n s , judic is insiar ac diciatoris de-
c e r n i i . D 

4. ι Qiiod si de bac una ( C b r i s t i ) iroagiue vobis 
persnadebimus noe recte l ocu ios , poslca de al i is 
quoque imaginibas vobiscum agere medilaiuur , u l 
c l de bis Judicei is .Nam judicio veslro sumusacquie-
l u r i , quod nempe cum aliis episcopis concordare 
volel is , juslisquc momenlis i inpuUi suffragia vesira 
prsebere. » llaec i l l e , e lenim nontiulla ad l i i l e ram 
cxscr ips imus, u i ipsius a Deo aposlasia palain Oe-
r c l , e l juramentorum violalorum inendaciuni coar-
guerciur , nccnou bypocrisis aique dolus, et erga 

Π9) lntcllige Arlaliasdtim, qni C«*pronymi soro-
rern iu mairintpiiio babcbai. WUi videlicei advcrsiis 
IHIIIC rr . lu 11 ivii, e l sacras imagiiirs publicc r c s l i -
l i i i i , ('.i>p:-ur.ymui»'iiic b . i M c s i c n m pitriaixlui: v u c o 

εις τούς πολλούς δ ιαπεφο ί τηκεν · δς έδήλου αυτού 
τήν έκ θ ε ο ΰ άλλοτρίωσιν, κ α \ ούτως αύτδν π α ρ ά 
το ί ς πλείοσι κρ ίνεσθαι . Ε ί τ α δρκοις ώ ς φοβεροις κ α \ 
πλε ίστο ις , ώ ς είώθει α π ε ν α ν τ ί α ς τ ώ ν ε υ α γ γ ε λ ι κ ώ ν 
έρχεσθαι π ρ ο σ τ α γ μ ά τ ω ν , πε ίθε ιν έσπούδαζεν , ή 
άληθέστερον ε ίπε ί ν , καταχλευάζε ιν τ ή δ ρ κ α π ά τ η , 
μ ή τ ε έν λθ*γφ, μ ή τ ε έν πράξε ι γενέσθαι τοιούτον, κ α ί 
τήν π ε ρ ί τού δόγματος αύτοΰ ψήφον κα\ κρίσιν τ ο ι ς 
παρούσιν έπ ισκόπο ι ς άναθε \ ς , ώς δέξεται τ ά π α ρ * 
αύτοίς δεδογμένα, μ ικρδν ύποβάς , κα ί πάλ ιν σ υ ν ­
ήθως έκ τών π ε π λ α σ μ έ ν ω ν λόγων ε ίς έαυτδν έ π α ν ε λ * 
θ ώ ν , οία κ ρ ι τ ή ς δ αύτδς κα \ διδάσκαλος α π ο φ α ί ­
νετα ι . 

δ' . « "Ώς έάν ε ίς τούτο τδ i v ε ικόνισμα π λ η ρ ο φ ο -
ρήσωμεν υ μ ά ς δτι καλώς λέγομεν , τότε κα\ π ε ρ \ τ ώ ν 
άλλων είκόνων σκοπούς προαγαγε ί ν έχομεν ε ν ώ π ι ο ν 
υ μ ώ ν , κα ί ώς κρίνετε κα\ π ε ρ \ εκείνων. Τ ή γ ά ρ 
κρίσει υ μ ώ ν έχομεν άσμενίσαι , δτε μέλλετε κ α \ 
μ ε τ ά τών άλλων επ ισκόπων συμφωνε ίν , κα \ έξ ε υ λ ό ­
γ ω ν προφάσεων μαρτυρ ίας π α ρ ι σ τ ά ν . % Τοιαύτα μ έ ν 
τ ά εκείνου, ών τ ινα κα\ αύταΐς λέξεσι π α ρ ε θ έ μ ε θ α , 
ίνα κα\ ή έκ θεού άλλοτρίωσις αυτού δ ε ι χ θ ή , χα\ 
τών όμωμοσμένων καί παραβεβασμένον [ π α ρ α β ε β α -

dcclarandnm c i r a v i l . Sed Arlabasdus demum Ιι··Ι1ο 
opprp.ssus iui t . Tlieophan. Chron. cd . Par i s . p . 5 ^ 9 , 
c i 5 5 2 . 
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σμένων] το ψεύδος έ λ ε γ χ θ ή , ή τ ε ύπόκρ ισ ι ς , κα\ δ Α 
δόλος, χ α ί δ π ρ δ ς τούς άγνοούντας φα ινακ ισμδς , 
κατάδηλος γ έ ν η τ α ι . Τ ί δέ δή τούτο έστιν , δτι και 
λέγειν π ε ρ ί γ ε τών άλλων ε ίκδνων βούλο ιτο ; κα \ 
όποιοι δ ή , ούς προάγε ι ν έΟέλοι σ κ ο π ο ύ ς ; "Οτι μέν 
είναι πολλήν τερατολογίαν καί φλυαρίαν κ α τ ά τ ή ς 
τού Θεού Αόγου ενανθρωπήσεως έξυφάνας , έ π \ τήν 
παροιν ίαν τήν ε ίς τ ά τών α γ ί ω ν ιερά υ π ο μ ν ή μ α τ α 
π α ρ ώ ρ μ η τ α ι δυσσεβώς, π α ν τ ί τ ψ σ α φ έ ς · κα\ π ρ δ 
τ ο ύ τ ω ν γ ε , έπΊ τ ά τ ή ς π ρ ω τ ί σ τ η ς τών α γ ί ω ν , κα \ 
π ά ν τ ω ν τ ώ ν ε ν τ ή κτ ίσε ι τελούντων υ π έ ρ τ α τ η ς τ ή ς 
π α ν α γ ί α ς Δεσποίνης η μ ώ ν θεομήτορος , ίνα χ α \ αυ­
τήν τ ψ τ ε χ θ έ ν τ ι σ υ γ κ α θ υ β ρ ί σ η . 

Τ ί ν ε ς δέ οί σκοπο\ τ ή ς θεοστυγούς κα\ άθεου ψ υ ­
χ ή ς εκε ίνης , είδέναι καλόν · μ ή γ ά ρ δή κάνταύθα 
τδ ά γ ρ α π τ ο ν κα \ ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν π ρ ο ά ^ σ θ α ι Ιδοξεν, Β 
ή τδ δ ιπλούν τούς αγίους, έκ θεότητος ύποστάν κα \ 
άνθρωπότητος ; Τ Ι τ ά χ α που έννενόηκεν, δ π ε ρ οί 
χρώντες χ α \ άγοντες έ μ π ν ε ύ σ ε ι α ν , ώς δή κα\ τ ώ ν 
άγ ιων έκαστου δ ι π λ ή τ ι ς ή ύπόστασις , έκ ψ υ χ ή ς κα\ 
σώματος ούσα ε τ ύ γ χ α ν ε ; κ α ί ε ίποτε γραφήσοντα ι , 
καί ή ψ υ χ ή συγγραφήσετα ι κα ι συνεικονισθήσεται 
έξ α ν ά γ κ η ς · ή δ ιεστήξει τού σ ώ μ α τ ο ς ή πάλα ι 
ά π η λ λ α γ μ έ ν η τού σ ώ μ α τ ο ς . Κ α \ οΤς ληρψδήμασ ι 
κα ι π λ ά σ μ α σ ι π ? ρ \ τ ή ς κατά Χριστδν υποστάσεως 
έ χ ρ ή σ α τ ο , χ α \ έ π \ τ ώ ν α γ ί ω ν κενολογήσει . Ά λ λ 1 

δσον έξ ών έλεξέ τ ε χ α \ Ιδρασεν έπαισθέσθαι , τούς 
σκοπούς εκείνους δ ιαγινώσκεσθαι ού δυσχερές . 
Ε π ε ι δ ή γ ά ρ ουδέν έστι φαύλον και δυσσεβές δ μ ή 
κ α τ ά τ ή ς θε ίας δόξης και τών α γ ί ω ν μ ε μ ε λ έ τ η κ ε , 
χ α ι ουδέν, ανόσιουργδν κα\ άτοπώτατον δ μ ή έν τού­
το ις χ α τ ε π ρ ά ξ α τ ο , ουδέν ά κ α τ α ι τ ί α τ ο ν κ α \ άδιάβλητον 
έ π \ τ ώ ν τ ή ς π ί σ τ ε ω ς η μ ώ ν τ ή ς απλανούς κ α τ α λ έ -
λο ιπε , δ ιά τούτο πρώτον μέν άποκηρύξα ι τολμ£ τ ή ν 
Θεοτόκος φωνήν κα\ π ά μ π α ν έχ τ ή ς τών Χ ρ ι σ τ ι α ­
νών γλώσσης περ ιελε ίν . Κ α \ γ ά ρ ήχθετο λίαν κα \ 
ή γ α ν ά κ τ ε ι έ π \ τ ή τού ονόματος έπ ικλήσε ι , δ π ε ρ ήν 
Χριστ ιανο ί ς σύνηθες , έφ" ψ κα \ Ιουδαίους όρώμεν 
άει δυσχεραίνοντας . " Ε π ε ι τ α παραχαράσσε ι κα\ π α ­
ραποιε ίτα ι δσα έ π \ τ ψ ονόματι α υ τ ή ς έ π ε κ έ κ λ η τ ο , 
κα\ έν λ ι τα ί ς π ρ δ ς τδν τ εχθέντα έξ αυτής κα\ δ εή -
σεσιν έν άσμασιν άε\ άνεφώνουν υπέρ τ ή ς τού κοινού 
παντδς σωτηρ ίας οί δεόμενοι. Έ π ε \ όμολογούμέν τ ε 
και χηρύσσομεν , μεσιτε ίαν αυτήν καί προστασίαν 
ασφαλή π ρ δ ς αύτδν κεκτήσθα ι , δι ' ήν μ η τ ρ ι κ ή ν 
π α ^ η σ ί α ν Ι χ ε ι . Κ α \ τέλεον τ ά ς πρεσβε ίας αυτής 
άπαναίνεται , έξ ών τοίς δεχομένοις α ίκ ία ού μ ι κ ρ ά 
ή δίκη έ π ή ρ τ η τ ο . Κ α ι τ ί χ ρ ή τά καθέκαστον λέγε ιν , 
μηδέ μ ν ή μ η ν δπωσούν τού ονόματος έγγ ίνεσθαι 
π ώ π ο τ ε ; Περ\ γ ά ρ τ ώ ν άλλων αγ ίων τί δει μ α κ ρ ό -
τερον δ ιεξ ιέναι τ ά ν ύ ν ; Ού γάρ λόγοις άνιέροις 
έκφαυλίζειν χ α \ ά π ο σ κ ώ π τ ε ι ν ώ ς α ίσχ ιστα άποχρήν 
ήγήσατο μόνον, α υ τ ά δέ τ ά ί ε ρ ά κ α \ σεβάσμια τ ο ύ ­
των λείψανα, πυρδς δαπάνην π ε π ο ί η κ ε κ α \ ά ν ά λ ω μ α . 

ε'. Έ π ε Ι δέ ά π α ξ Χρ ιστψ κα\ Χριστιανοίς άπασι 

(80) De vocabulis Θεοτόκος et θεομήτο^ρ vide, si 
tarat , qna» ίιι alio volitinine nos adnntaviinus 
ad sancii C y r . l l i l rac ;a ium dc D e i p n a p . 
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ignaros illusio innoiesceret. Quid auieni est quod de 
Cxier is imaginibus dicere ve l le l? quasvc inenie 
mol i lur inachinationes? N i m i r u m poslqiiani por-
tenia multa inepliasque adversus Dc i Verb i incar-
nalioiiem contexuerit, ail vesaniam suam contra 
sanclorum el iam monunicnla itnpic exproiiieiidaui 
decursurum, 7 1 cunclis est exploralum : aique 
ιιι primis adversus sanctorum prac ipuam e l crea-
lurarum omnium sublimissitnaui Doniinam no^lram 
sanclissimam Dei M a l i e m (80), u l et i p s a i n c u m 
F i l i o suo conlumeli is exagilet, 

Quaenam vero Deo odihilis albeaeqtie i l l ius aniina? 
consilia s i n l , operae prel ium es l cognoscere : nnm 
sci l ice l b ic quoque indescriptum et i n c i r c u m s c r i -
plumoggerere ve l i t ; vel sanetorum dupl i r i (a tem,ex 
deilale t i imirum e l bumanilaie? Ye l forlasse meuie 
revolval , quod cjus familiares ac duccs ei afllaui, 
nempe sanclorum quoque duplicem esse subslau-
l i a i n , ex anima e i c o r p o r e ; quo fil, u l s i bi piiw 
ganlur, anima quoque cum iis necessario p ingendi 
sit elfiguranda, vel cerle i l la a corpore s i l abfi i iura 
qitae jamdiu ex eodem excessit. Aique i l a quibus 
inepliis fabulisque circa C l i r i s l i byposlasim abnsus 
esl , easdem circa sanctos quoque vanc cfTuliel. Sed 
quanlum ex i is quae d i x i l cgilque por iendi lur , n io-
liltones ejus cognoncerc non est arduuii). Nani quia 
n ib i l c s l pravum ac i n i p i u m , quod adversus div.i-
nam majestaiein sanctosque non s i l macbinaii is ; 
n ih i l scelestum et indiguuin quod boc in ncgolio 
non perpet raver i l ; cumque n ih i l sine vi iuperio ac 
reprehcnsione in sincera nostra flde r e l iquer i t , i d -
circo priuium qtiidem abdicare audel vocabulum 
Deipara, alque omnino ex Chr i s l i anorum linguis 
exculere. Nain valde i rasc i lur ac s lomacbal t i r nxi 
Iitijtis nominis invocationcm, quod lamen C h r i s l i a -
nis esl familiare, c l de quo Judaeos indignaules v i -
demus. Doinde delel e l abolel quttctinque iu no-
miuecjus implorantur , quwqtie in l i l au i i s ad ejus 
F i l i u m , precibusque e l canl ic is assidue c lamanl 
pro communi salule i l qui o r a n l . Quandoquidem 
profUemur e l praedicamus mediatricem caui esse 
validiunque apud F i l i u m patronain, ob suam ma-
terni mer i l i Gduciam (81). Denique preces ad eam 
prorsus fieri vetat , quas si qui uihilominus faciuiit, 
non mediocris pocna alque ultio impendebil . Sed 
quid opus es l singula perscqtii , cuin ne nomc.i 
quidem il l ius memorari usquam ve l i l ? Jam e i de 
c x i e r i s sanciis cur in praesenii loqiiendtiin sit ? Γ\οιι 
euim eossacrilegis lait luaiinodo vcrbis spernere ct 
i rr iderc turpissime COIIICJUHS Γιι ί ι , scd ipsas sacras 
veueraudasque il lurum rclitjuias in igneiu conjeilas 
consumpsii . 

5. Pustqunin voro s c u i i l Ch r i i t o e l C l i r i s l i an i s 

(81) Rcr.olc a uobis dicta in adnot. ad A n l i r -
rh r i i c i iu i I, (cul. 2P7, noi . M ) . 
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r.mnibus liostis exsi i t i t , divinarumque legum con-
icmpior , e i gacrorum canonum adversnrius, quot-
qiiot ab aposiolis sanctisque Pa i r ibus edi i i fuerunt, 
i lecreio cavh ne res bujasmodi in basibue div ina-
rum mensarum venerandi a l u r i s pro C l i r i s l i ano -
rum ri tu apponerentiir. Et quidem coientea ac vis i -
lantes, proui Dei et martyrum aniaiorea decebat, 
capite pe r i c l i i aban tu r ; i l a ut per i l lud tempus aedl* 
ficala templa, absqtie sacris rel iqni is sint dedicata : 
quortim loco ponebani perfcctorum a se mys le r io-
rum re l iqu ia s ; digna vere suis dogmalibns ca?re-
inoniisque facienleg ; neque eniin per apostolicam 
tradilionem i<l l i ce l (82). Nam quomodo eanctoruin 
reliquias bonoraret Mamonas, qui et dedicatas ip -
soruni nominibus sacras aedes, pro sua impudentia 
e i au iacia , impie subruit et e v e r l i i , quas tamen 
fi<(e et religione pennol i superiores Cbr i s i i an i ere-
xerani ? Aique eas praecipue dirui t , ubi sacrae ve-
nerandaeque sanctorum res descripiae erant , et 
7 2 preliogae rcliquiae repositae. Omnino ig lotis 
v i r ibus conlendebat, u l nulta i l lorum nominis me-
moria in ier bomines saperesset. 

6. Porro aequum eat et u l i l e , dignilai ique gancto-
rum convenieng, in pncsenl i dicere, quod nempe 
b i ceo Dei famuli ,e t in b a c v i l a crucem ainplexi , 
Cbr i s lum seculi faerint, cam eoque c r u c i f i x i , et 
ealutaris ejua passionis imiiaioreg et asseclae exsti-
l e r i u t ; quamobrem et in aeternum cum il lo regua-
i u r i su i i i (85). A i q u i nunc eiiam posl i l lorum a no-
bis disccssum, cum Chrigtopergecuiioiiemexperiun-
lu r el compatjuniur. Nam quod anlea archeiypis 
evenicbai , id nunc el iam ipsorum siinulacris acci-
dit, alque ob duplicata cerlamina duplicalasque i n -
scctaliones alque conlumeliag a coronae datore 
Cbr is to o r n a n l u r : vivuntque Deo in aempiiernum, 
aique in pace versantur, etiamsi mor i v is i gunl b u -
jus s iol idi uculig. A l impius abiit v a c u u s , dignos 
Sabonim gtiorum referens fructus, geliennae para-
tiqtie ipsi ignig, ducibusqtie suis, baeres facius. Hic 
\ ide l i ce i apostala posl aposlatas, e l posl persecu-
inrcs acerbug perseculor e l gaevjggimug, non gatig 
babuii adversug adbuc vivenles, et gecuqduni Deuin 
vivere volentes, indignationem odiumque expro-
iuere, et injusiissinits poenis eos a f lke re ; sed jam 
priemorluis, roulligque girentiiiatibug atque agont-
busda ros , flnemque vitas mar lyr io indepios, igno-

(82) In P b o l i i Symagmaie ySpicil. Rom. t. VI I , 
p . i O o e U O O ) habes caiiunetn Carlbaginensem 83, 
e i Nioenac syuodi u canoiicin 7, de ιιοιι dedicandig 
sacris a?dibus gine sanc.ionim mar iyrum rel iquiis . 

(85) Causam piam cur g a n c l o n u » imagines bo-
nnrenina t radi i imer «aeleros ei iam Macai ius o r a l . 
r i l . : Ο ΰ τ ω δέ κα\ ot άγιοι τδν Χριστδν ή γ ά π η σ α ν , 
ώστε δ· / αύτδν τδν υ π έ ρ η μ ώ ν αύτοΰ μ ι μή σα σθαι 
θάνατον, κα\ τδ ποτήοιον ά σ μ έ ν ω ; π ιε ίν εκείνου, κα\ 
τ δ β ά π τ ι σ μ α βαπτ ισθήνα ι . Κα\ διά τούτο ή Ε κ κ λ η ­
σία συνδοξάζουσα τ ψ βασιλεί τούς στρατ ιώτας , αυτού 
τ ε Χριστού κα\ τών αύτοΰ φίλων τ ά ς στηλογραφίας 
τ ι μ ά . Κ α \ καθορώμεν αυτήν , παγκόσμιον δ ν τ ω ; καί 
αε ιθαλή παράδεισον, κα \ τοΰ έν Ε δ έ μ πολλψ τ ι -
μιώτερον · ώ ; φυτοις δ-.αφόροι; τ'-Τς σ:π:ο:ς τών 

P A T R I A R C H . E C P . 3U 
Α πολέμιος γ έ γ ο ν β , τ ώ ν τε θε ίων νόμων υ π ε ρ ό π τ η ς 

χ α \ τών ιερών κανόνων αντ ίθετος , δ σοι τε άποστόλοις 
κα \ δσίοις Πατράσιν έκτέθε ιντα ι , τ εθέσπ ικε μ ή δε ίν 
χ α τ ά τάς εδραιώσεις τ ώ ν θε ίων τ ρ α π ε ζ ώ ν τού σ ε ­
βασμίου θυσ ιαστηρ ίου , τ α ύ τ α κ α τ ά τδ νενομισμένον 
Χριστιανοίς έναποτ ίθεσθαι . Κ α \ γ ά ρ τοίς σέβουαχ 
χ α \ περ ιέπουσιν , ώς έξήν , φιλοθέοις χ α \ φ ι λ ο μ ά ρ τ υ σ ι , 
π ε ρ \ τ ώ ν έσχατων υ π ή ρ χ ε ν δ κίνδυνος * ώστε κ α \ ο ί 
χ α τ ά τδν χρόνον τδν εκείνου δομούμενοι ναο\ , λ ε ι ­
ψάνων άνευ αγίων χαθιεροΰσθαι έδοξαν* άντετ ίθεσαν 
γ ά ρ τ ώ ν π α ρ 1 αυτών τελουμένων μυστηρ ίων λε ίψανα , 
άξ ια ώ ς αληθώς τ ώ ν ο ίκε ίων δ ο γ μ ά τ ω ν κα\ τ ε λ ε τ ώ ν 
πράσσοντες · ού γ ά ρ θεμ ι τδν τ ή αποστολική π α ρ α -
δόσει τοΰτο . Π ώ ς γ ά ρ τ ι μ $ ν έμελλε ν , δς γ ε χ α \ 
τούς ε π ω ν ύ μ ο υ ς αυτών Ιερούς ο ίχους , αύθαδεία χ α ι 

Β θρασύτητ ι χ ρ ώ μ ε ν ο ς , άθεε \ δ ι ώ ρ υ ξ έ τ ε χ α \ π ε ρ ι έ τ ρ ε -
ψεν, ούς π ίστε ι κα ί σεβάσματ ι , τ δ ανέκαθεν Χ ρ ι -
στιανο\ άνεστήσαντο ; Κα \ τούτους μάλ ιστα ένθα τ ά 
Ιερά αυτών έ ν τ ε τ ύ π ω τ ο ά π ο σ ε β ά σ μ α τ α , χ α \ τ ά σ ε ­
βάσμ ια έναπέκε ι το λείψανα. Κ α \ έργον ήν α ύ τ ψ χ α \ 
α γ ώ ν ι σ μ α , μηδέ τ ώ ν ονομάτων αυτών μνήμην ε ί ς 
τδ έξης τοίς άνθρώπο ι ς ύπολελε ίφθαι . 

Άλλ* άξιον χ α \ πρόσφορον έν τ ψ π α ρ ό ν τ ι 
ε ί π ε ί ν , χ α ί οίχείον τ ή ς τ ώ ν αγ ίων τελειότητος , δ τ ι 
ώ ς θ ε ο ΰ θ ε ρ ά π ο ν τ ε ς , χ α \ χ α τ ά τδν τήδε β ίο ν τ δ ν 
σταυρδν άράμενοι , Χ ρ ι σ τ ψ ήκολούθησαν χ α \ σ υ ν -
εσταυρώθησαν, χ α \ τού ζωοποιού αυτού πάθους χαΛ 
τού σωτηρίου θανάτου, μ ι μ η τ α ΐ κ α \ οπαδοί γ ε γ ό -
ν α σ ι · διδ χ α \ ε ίς τδν α ί ώ ν α συμβασιλεύουσιν αύτφ· 
ουδέν δέ ήττον χ α \ μ ε τ ά τήν ένθένδε ά π α λ λ α γ ή ν , 
Χ ρ ι σ τ ψ συνδιώκονται κα\ συμπάσχουσιν . "Οπερ γ ά ρ 
πρότερου το ίς ά ρ χ ε τ ύ π ο ι ς συνέβαινε, τοΰτο κ α \ ν ύ ν 
ωσαύτως π ε ρ ί τ ά Ιερά ο μ ο ι ώ μ α τ α διαδείκνυται , χ α \ 
διπλοίς τοίς άθλοις έ π \ δ ιπλοί ς τοίς δ ιωγμο ί ς χ α \ 
τα ί ς ύβρεσι π α ρ ά τοΰ στεφοδότου Χριστού χ α τ α σ τ έ -
φονται * χ α \ ζώσι τ ψ θ ε ψ πάντοτε χαί είσ\ν έν ε ι ­
ρ ή ν η , χ ά ν έδοξαν έν όφθαλμο ί ς τεθνάνα ι τού άφρονος . 
"Οδε γ ά ρ άνομη σας απήλθε δ ι α κ ε ν ή ς , άξιους τ ώ ν 
πόνων τ ρ υ γ ώ ν τούς κ α ρ π ο ύ ς , γέενναν κα \ τδ ή τ ο ι -
μασμένον α ύ τ ψ π ύ ρ , τοίς άγουσιν ά μ α , κληρονομίαν 
ά π ε ν ε γ κ ά μ ε ν ο ς . Ό μ ε τ ά τούς άποστάτας α π ο σ τ ά τ η ς , 
χ α \ μ ε τ ά τούς δ ι ώ κ τ α ς π ι κ ρ δ ς δ ιώκτης καΛ χ α λ ε π ώ -
τ α τ ο ς , ψ ούκ έξήρκεσε χ α τ ά τών έν τ ψ β ίψ έ τ ι 
περ ιόντων κα ί κ α τ ά θ ε δ ν ζήν εύσεβώς α ί ρ ο υ μ έ ν ω ν 

D έπαφείνα ι τούς θυμούς κα ί τάς μ ή ν ι δ α ς , κα \ τ ι μ ω ^ 
ρείσθαι ώς άδ ικώτατα · άλλ' ήδη χ α \ τ ώ ν π ρ ο ω δ ε υ -

ά γ ί ω ν μορφώμασι κ α λ λ ω π ι ζ ο μ έ ν η ν · χα*ι μέσον έ χ ο υ -
σαν τδ ς ω ή ς ξύλον, τήν άχραντον τοΰ Σωτήρος ε ί κ ό ν α , 
χ α \ τ ή ς αύτδν άπε ιράνορως τεκούσης ύ π ε ρ ά γ ν ο υ 
θεομήτορος * Sancti tantopere Chrittum dilexerunt, 
ut adilam ab eo nottri causa mortem imitari volue-
rimy ejusque calicem libenler bibere, et ejutdem ba-
pthmo baptixari. Qirnm ob rem Ecclesia mitiies una 
cum rege glorificat, Christiqne iptius necnon ejus-
dem amicorum imagine* publiee proponitat honorat. 
Ilaque Ecelesiam videmu» inttar ornalissimi ac fio-
reiiHstimi horli, atqne illo Edenico mulio pulchriorit ; 
qud videlicet ceu arboribus varii* ornatur tanclorum 
veiierandis iconibus; medium habens vitat lignum. 
iniemeralam Servaioris imagitum , et eiu$ qui huwc 
iniulumi virginitale peperhpnrissimx Matris Dei. 
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345 A N T I R R H E T I C U S II A D V . 
χότων, καΛ πολλοίς άνδραγαθήμασι κα \ άγων ίσμασ ιν Λ 
έ μ π ρ ε ψ ά ν τ ω ν , κ α ί τ ψ μ α ρ τ υ ρ ι κ ψ τέλει τήν ζ ω ή ν 
π α ρ α μ ε ι ψ ά ν τ ω ν , ώ ς οίον τ ε ή ν α ύ τ ώ , τδ δυσκλεές 
καταχέειν χ α \ αδοξον. Τ ο ι α ύ τ η ήν α ύ τ ψ τ ά κ α τ ά τ ώ ν 
αγ ίων ν ε α ν ι ε ύ μ α τ α , το ιαύτα κα\ τ ά κ α τ ά τ ώ ν οσίων 
άνοσ ιουργήματα , τ α ύ τ η ν τ ή ς ε ί ς τδν βίον ευημερ ίας 
τήν ε ί ς Θεδν κα*ι τ ο ύ ς Αγίους ύβρ ιν , άντίδοσιν ή γ η -
σ α μ έ ν ψ . Π α ρ ί η μ ι λέγε ιν τ ά νύν δσα κ α \ οία τού 
ευαγγελ ικού κ η ρ ύ γ μ α τ ο ς κ α τ ε φ λ υ ά ρ η σ ε , και πάσαν 
εύαγγελ ικήν πολιτε ία ν δ ι έ π τ υ σ ε , κ α \ π ρ δ ς τδ οίκεΤον 
ε μ π α θ έ ς κα\ μοχθηρδν θέλημα τδν τ ώ ν α ν θ ρ ώ π ω ν 
βίον μ ε τ α ^ υ θ μ ί ζ ε ι ν έσπούδαζε * το*.ούτοί είσιν οί 
σχοπολ, ώ ς έν βραχε ί π α ρ α σ τ ή σ α ι , ούς π ρ ο ά γ ε ι ν 
ύπέσχετο , τ ά τε δ ιανοήματα κ α \ βουλεύματα, & κ α τ ά 
τής απλανούς η μ ώ ν π ί σ τ ε ω ς κα \ ά γ γ ε λ ο μ ι μ ή τ ο υ τ ώ ν 
Χριστ ιανών πολ ιτε ίας Χ ρ ι σ τ ο μ α χ ώ ν έτέκτα ινεν . Άλλ* Β 
ό μέν κ α τ ά τ ώ ν α γ ί ω ν πόλεμος τών έ π \ γ ή ς ά π ' 
αιώνος δοξαζόντων τ δ ν Κ ύ ρ ι ο ν , ενταύθα χαταλυέσθω , 
χα\ οί σχοπο\ ούς π ρ ο α γ α γ ε ί ν ασκόπως χ α \ ά θ έ ω ς 
Εδοξε, π α ρ α τ η ρ ή σ ε ω ς τ ή ς δπωσούν άνευ , χ α \ τούς 
θείου; α υ τ ώ ν ο~κους, χ α \ τ ά ς Ιεράς αυτών μ ν ή μ α ς 
καθυβρίσας, τέλος έχέτωσαν . Ούτος δέ ώ ς μ ι κ ρ ά 
χ α τ ο ρ θ ω κ ώ ς τ ώ ν σκοπουμένων , κα ι μ ε γ φ λ α ζ η μ ι ω -
σόμενος, εί ptixpi τούτου σ τ α ί η , έχαλέπαινεν , εύ οίδα, 
εί μ ή κα*ι τοις λε ιπομένοις έπέλθο ι . 

ζ \ Τ ί γ ά ρ έφησε π ε ρ ί τ ώ ν κατ* ουρανούς α γ ί ω ν 
κα\ ύ π ε ρ χ ο σ μ ί ω ν δ υ ν ά μ ε ω ν ; Τ ίνες κα ι οποίοι α ύ τ ψ 
οί σκοπο \ ούς προάγε ιν έβούλετο, δ ι ' ών κ α \ τ ή ν 
τούτοις έξεργάσα ιτο π α ρ α ν ο μ ί α ν ; - π ο ί ο υ ς φληνάφους • 
χα\ τερατολογίας έξευρείν π ρ δ ς δυσφημ ίαν αυτών 
έ κ μ η χ α ν ώ μ ε ν ο ς ; Έ π ε \ α ύ τ ψ χα ιρδς άνε ίτο δ ι α σ κ ώ - G 
π τ ε ι ν χ α \ π ε ρ α ί ν ε ι ν , τ δ ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν έ π ι γ ρ ά ψ α ι 
τοίς ά γ γ έ λ ο ι ς π ρ ο ή γ α γ ε · δήλον π α ν τ \ δ δή φίλον 
αύτώ κ α \ σύνηθες , χ α \ τ ή δόξη τ ή δυασεβεί συναι-
ρόμενον. Α π ε ρ ί γ ρ α π τ ο υ ς γ ά ρ άν τ ι ς αυτούς φ α ί η , 
άλλ* ού π ά ν τ η · τ ψ ή ρ χ θ α ι γ ά ρ π ε ρ ι γ ρ ά φ ο ν τ α ι , 
έ π ε ί π ε ρ κα\ αύτο\ τού είναι ήρξαντο . "Ο δέ τού είναι 
δπωσούν ή ρ ξ α τ ο , π ε ρ ι γ ρ α φ ή ς ού π ά μ π α ν ελεύθε­
ρον · κ α \ χ τ ί σ μ α τ α γ ε δντες , ύπδ τού Κτίσαντος ορί­
ζονται . Ά λ λ ά μήν χ α \ χαταλήψει π ε ρ ι γ ρ ά φ ο ν τ α ι . 
Καθδ γ ά ρ νόες ε ίσι , χοινωνούσιν άλλήλοις π ε ρ \ τ ά 
νοήματα , χ α \ τήν φύσιν έ π \ ποσδν αλλήλων ίσασιν · 
έν γ ά ρ είδος π ε ρ ι γ ρ α φ ή ς χ α \ ή κατάληψις . Νόες δέ 
δντες , κα\ έν τ ό π ο ι ; νοητοίς ε ίσιν · ού μήν γε σω­
μ α τ ι κ ώ ς ή α ίσθητώς ορ ίζοντα ι . Σ ώ μ α τ ο ς γ ά ρ ούκ ^ 
δντος, κα \ δ ιά τούτο ουδέ σχήματος ουδέ δγκου ούτε 
τύπου σωματ ικού , ε ίκότως ουδέ έν τ ό π ψ α ίσθητψ 
περισχεθήσονται . Άλλ* ού π ε ρ \ τούτου νύν ήμ ίν τδ 
προκείμενον. Ού γ ά ρ εί περ ι γράφοντα ι , ή μ ή , τδ 
σκοπούμενον, άλλ* εί γράφονται κα \ ε ικονίζονται . 
Δέον γ ά ρ ενταύθα τ ά ς χυρ ίας τουτωνί τ ώ ν φωνών 
μεταχειρίσασθαι · δσως γ ά ρ διαφέρει τ ή ς ε τ έρας 
έκατέρα, βραχε ί ύστερον ε ίρήσετα ι . 

η'. Κα\ τ ο ύ τ ψ μέν ό λόγος έν σχήματ ι χ α \ ύ π ο -
κρίσει π ρ ο ή γ ε τ ο , π λ α τ τ ο μ έ ν ψ ώ ς άν δόξειε το ι ς 

(34) Uac super re clcgames aliquot medil uioncs 
Procli lyc i i u i c iu in ; mc proicrre υΐίιιι cx codice 

C O N S T A N T I N U M COPR. 3 i 6 
mii i i a , quantum in ipso fuit, et infamia obml t . Ha» 
fuernnt juveniles ejus adverstis sanclos peiulantife, 
haec impia adversus justos facinora, banc judicavit 
facere remunerationem, pro sua bujus vitae fe l i c i -
tale, in Deum scilicet e l sancloe in jur iam. M i l l o 
nunc dicere quot quanlaque contra evangelicam 
doclr inam in san ivc r i t , ut evangelicam tolam v i -
tam despuerit, atque ad snam carnalem improbam-
que volunlatem mores bominuin pertrahere cona-
tus s i l . Haec sunt moi imina , til breviier dicam, qua? 
dcprompturum se promil tebat ; ba?> stinl menl is 
conceptiones ac deliheraiiosies, quas adversus i n -
fallibilem nostram ftdem, e i angelorum imi i a t r i cem 
Gbr is i ianorom \ i t a m hic C b r i s l i boslis molieba-
tur. Sed jam bell i contra sanclos, qui Dominum a 
saeculo in le r ra g lor iQcaverunl , b ic finis s i l ; ejus-
queconsi l ia qnae inconstillo e i irreligiose producere 
•o leba l , siue ullo respeclu, venerandas eanctorura 
6acrasque meniorias contumeliose t ractando, de-
mnm desinant. l l l e atilem pauca e n iul i i s quaa 
animo desiinaveral exsecutus, magnaqtie insuper 
si d imius sletissei de i r imenia i l l a l u r u s , sine dubio 
a?gre ferret s i v ive re t , n i s i et reliqua consuin-
masset. 

7. Quid enim de coeleslibus d ix i s se l sanciis ac 
stipramtindanig potenli is? Quod gcnus fuissenl de-
liberaiioues e jns , quas erat prolalurue, u l i l l i s 
dl iam negolium iniqtie faceeserel? quales nugae 
aique p rxs l ig i a s adinvenire ob infamiam i l l i s 
aspergendam 7 3 eurassei? Qooniam ei occasio fa-
vcbat jocandi et proposilum suum consumraandi, 
incircumscripl ionem angelis quoque al tr ibuere a g -
gressus fuis&el; quod nemo non videt gra lum ipsi 
f i i lurum fuisse et constieium impiajque suae senten-
tiae subserviens. Namque angelos inc i rcumscr ip los 
dicet quidem al iquis , sed nou o m n i n o ; etenim o r i -
gine ccrte circt imscribuotur , quia e l ipsi coeperunt 
exsistere. Quod autem quomodocunque esse coepit, 
non omnino c i rc i i tnscr ip i ionc care t ; cumqne sint 
crealura?, a Greatore l imitantur l ino ei iain i n l c l -
lecluali coroprebensione finiuniur. Quaienus enitn 
menles sun t , communicanl , i n l c r se cogitaiioues 
suas, imitnamque naluram aliquaienus noscunl (84); 
porro quoddam ci rcumscr ip l ionis genus, es l e i iam 
comprebensio. Cumque s i n l mentes, in i n l e l l ec l i i a -
l i l ius locis s u n t , haud vero corporaliter aul sensi-
bili ter l imi lnntur . Sine corpore au tem, ideoque 
shie. Ugnra, sine m o l e , sine forma corporea, me* 
r i l o ue loco quidem sen*ibili conl iuentur . Sed b x c 
ex l ra proposilum nos in im sun l . Non enim utrum 
ci rcumscr ibant i i r , an secus, nunc curamus, sed an 
pingl ac figurari queant. Oponu i t au lem boc loco 
principalia r m n n h i r u u i usurpare v o c a b i l a ; qurc 
quaieims inier se difleraui, paulo posl d icelur . 

8. E l Mainonas quidem sermones suos cum s i -
mulai ione bypocrisiquc elTerebal . dans call ide 

Yaticano in adn. ad C i c . De rep. A A . class. I. I, 
p. 30*0-368. 
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347 S. NICEPHORI PATRIARCILE CP. 348 
opcram u l frugi al iquid videretur n iu l l ih id i i i i in Α πολλοί; άξιόλογόν τ ι π ε ρ \ τών προκε ιμένων α ύ τ φ 
proposiio suo medi la r i . Ke tamen vera prnrpoietiicr 
viut adhibebal, qua ctincla s ibi placiia exsequeba-
lur . Sed entin i:os qui v e i i l a l U doclriuaii i liefendi» 
uuis, dcque bac verba facintus, quod augrl i p i n -
gantur nc figumiiur, b rcv i le r onmia conplecleiUes 
dorebiintie. Namque in priuijs id facia lcfttauuir, 
qu.e objeclis visui noslro spcciacutis tnlo coulir-
inanl i i r , Ubiqtie ei i im lerraruin per sacra lempla 
bistoiiatcs piciurre abumlaul sacris incorporearnm 
poi rn l ia rum figuris, id quod a ca t l io l icx Ecclesia? 
ani iqui ius accepla Iradiiione v i m t e n e l : cnjus rei 
demonslral ionem exquirere , omneiu superal s lo -
l i i i i l a l c m atqne s l u l i i u a m . Deinde el iam a d iv ino-
r n m oracnlorum magislerio idem doccnuir. A lque 

θεωρειν . Τα ίς άληθείαις δέ τή έςου σία κατ αχ ρώ μένος 
ε π έ τ ρ ε π ε , δι* ή ς τδ πάν τ ώ ν δοκούντων κ α τ ώ ρ θ ω τ ο , 
Ή μ ί ν δέ τοΓς τού λδγου τ ή ς αληθε ίας προεστηκόσ ι , 
και τδν π ε ρ \ τούτων λδγον πο ιουμένο ις , δτι κα\ γ ρ ά ­
φονται κα\ είκονίζονται οί άγιοι άγγελο ι , ώ ς έν β ρ α ­
χε ί τδ π ά ν είσενεχθήσεται . Πρώτον μέν γ ά ρ α υ τ ά 
μαρτυρε ί τ ά π ρ ά γ μ α τ α , ά π ε ρ διά τών δ ρ ω μ έ ν ω ν 
ήμίν κα \ ύ π ' δψιν κε ιμένων ασφαλώς βεβαιούτα ι . 
Πανταχού γ ά ρ γ ή ς κ α τ ά τούς ίερούς ναούς αί ί σ τ ο -
ρίαι πλήθουσι τά τ ώ ν α σ ω μ ά τ ω ν δυνάμεων Ιερά 
ά π ε ι κ ά σ μ α τ α , κα\ τ ή ς καθολικής Ε κ κ λ η σ ί α ς , δΥ 
ή ς τδ κράτος άρχήθεν κέκτητα ι ή π α ρ ά δ ο σ ι ; · ώ ν 
άπόδειξιν ζητε ί ν , π ά σ η ς έπέκε ινα ήλιθ ιδτητος κ α \ 
ματα ιότητος . " Ε π ε ι τ α δέ κα \ ή τ ώ ν θεοπαραδότων 

ιιι a pr i i .c ipa l i Deoque proximo priui i l t is |iie i l l iuc ^ λογίων σαφώς η μ ά ς εκπαιδεύε ι δ ιδασκαλία. Κ α \ ίνα 
clfulgeiile ordinc (85) exordiamur , videainus quid ά π ' αυτής τ ή ς π ρ ω τ ί σ τ η ς και ώ ς έ γ γ υ τ ά τ ω θ ε ο ύ 
de ornatnentis arcaj in legali labernactilo posibe 
Paulus dicai : Superque eam Cherubim glorice 
obnmbrantia propitiatorium Cberubini aulem 
gloria?, g lor iQcal i , et glor ios i , e l infra Dcum, jure 
meriioque ab Eccletias inagislris c redi in iur . Por ro 
siguificari boc iiomine copiam snen l i i c atque eflu-
sioneni sapienliu», UebrsQorum lingua novit .Qainam 
vcro hi sui i l? S i Mainonas aurcs audiiu p rxd i ias 
l i ahc te l , audissei u i iqoc mauifrsleque cognovissei, 
nou illos augusiUsimos Cl ierubi iwe bis vcrbis de-
s gnar i , qwi sun l incorporei , sine forma aique 
l i g u r a , irnelleclitalcs ac ra i ionales ; se<l sacras 
potius i l l o m m iniagines, ex puris*ima sploudblissi 

κα\ τά π ρ ώ τ α εκείθεν έ λ λ α μ π ο μ έ ν η ς ά ρ ξ ώ μ ε θ α , 
ίδωμεν τ ί τών π ε ρ ί τήν κιβωτδν ένεκεν τ ά ξ ε ω ς , τ ή ς 
έν νόμω σκηνής , φησι Παύλος* Υπεράνω δέ αυ­
τής Χερονβϊμ δόξης κατασχιάζοντα τό Μαστή-
ριον. Χ ε ρ ο υ β \ μ δέ δόξης, τά δεδοξασμένα, τ ά ένδοξα 
κα\ ύποκάτω τού θ ε ο ύ , ώ ς άρ ιστα τοίς μ υ σ τ α γ ω γ ο ί ς 
της Ε κ κ λ η σ ί α ς δοκεί · σημα ίνε ινδέ τούνομα, π λ ή θ ο ς 
γνώσεως κα\ χύσιν σοφίας ή Ε β ρ α ί ω ν οιδε φ ω ν ή . 
Τ ίνα δέ τ α ύ τ α , εί ώ τ α ε ίχε τού άκούειν , ή κ ο υ σ ε ν ά ν 
κα\ έ π έ γ ν ω σαφώς , δτι ούκ αυτούς τούς θε ιοτάτους 
κα\ υ π έ ρ τ α τ ο υ ; Χερουβ \μ 0 λόγος παρ ίστησ ιν , οϊ 
γε άσώματο ί τέ είσι κα \ άνείδεοι κα\ α σ χ η μ ά τ ι σ τ ο ι , 
νοεροί τε καί λογικοί τυγχάνουσιν · άλλά κατ* α ύ -' • 1 n r w - f " —ι · α — 

maqiie ma iena coroposilas, aurcis laminis aiirea- ^ τούς ιερά ά π ε ι κ ο ν ί σ μ α τ α , ά π ε ρ έξ ύλης τ ή ς κ α θ α 
que cadidura ab bumaius manibus Ueo jubente 
f.ibricatas, iuanimes, sine molti ac sensu, eodem 
ac itli i ioiuiue appellatas, appdla l ion is siuiut p a r i i -
cipcs e l g l o r i x giaiiaeque compoles. 

Qiful ergo Aeri oporlebai? Credere bis? an P a u -
Itim l u c dicenlcin rejicerc? Jucuodum boc gra -
lu inquc Mamonx fuissel, procul ncmpe ab aposio-
l i r a doclr ina 7 4 discedcrc, aiquc Ciiri&iianuin 
eise dosincre : quin adeo ne Moysi quidem credere, 
qui bos consiruere jussus Γιιίι; nequc Hibrspuin se 
p ro l i l e r i , et si quid bis enonnius dicenduni cst, 
neque Deo acquiescere qui bos fiori mandavi i . Qnid 
cn i i i i d ix i i in oraculo Dcus propi io famulo? Virfesis, 
omnia facies juxla tibi ostensnm exemplar ; atque 
Hlinc libi innoiescam cx Cberubinis scii icet . 
Auue ig iu i r bonorabiles non videniur ac veiicramli 
i l l i , unde Deus bominibus iiifioles< it? Nemo d i v i -
narum rertim revercns non assonlieiur . Qui V I T O 
bis fout i imcl iam (aci l , quaitam sorle donabitur, vel 
qtiibusnam accensebiiur ? Fac i le id qnisqne v o l c i , 
in le l l igol : nempe cuni e ibniconun alhctsmo, et 
cum Manic l ixo rum iinpieiaie pone lnr ; quorum 

ρωτάτης κα\ λ α μ π ρ ό τ α τ η ς δ ι εσκεύαστο , τά χ ρ υ σ -
ήλατα , τ ά χρυσοτόρευτα, τά χερσίν άνθρωπε ία ι ς θ ε ο ύ 
προστάττοντος δ ιησκημένα , τ ά άψυχα , τά α κ ί ν η τ α , 
τ ά ανα ίσθητα , δ μ ω ν ύ μ ω ς έκείνοις π ρ ο σ α γ ο ρ ε υ ό μ ε ν α , 
τ ή ς τε προσηγορίας μετάσχοντα , κα\ δόξης ή ξ ι ω μ έ ν α 
κα \ χ ά ρ ι τ ο ς . 

Τ ί ούν έ χ ρ ή ν ; Πείθεσθαι τούτο ις , ή δ ι α γ ρ ά φ ε ιν 
Παύλον τ α ύ τ α δ ιαλεγόμενον ; Ί ΐ δ ύ τούτο α ύ τ ψ κ α λ 
χαρ ίεν μακράν τής αποστολικής διδασκαλίας άστοί-
χεσθαι , κα\ τ α ύ τ η γούν ού κάν Χριστιανδν χ ρ η μ α τ ί -
σαι* εί δέ ουδέ Μωύσή έπεσθαι τ ψ τ α ύ τ α κ ε λ ε υ -
σθέντι τ εκτήνασθα ι , ουδέ Ε β ρ α ί ο ν ύ π ά ρ ξ α ι , κ α \ ε ί 
δεί τδ τούτων ε ίπε ίν ά π η χ έ σ τ ε ρ ο ν , ουδέ αύτδν δ έ -

ρ ξασθαι θ ί δ ν τ α ύ τ α προστάξαντα . Τ ί γ ά ρ φ η σ ι ν ό 
χ ρ η μ α τ ί ζ ω ν θ ε δ ς τ ψ οίκείψ θ ε ρ ά π ο ν τ ι · "Ορα ποιή­
σεις πάντα κατά τόν τύπον τόν δειγβέντα crot · 
καϊ εκείθεν γνωσθήσομαΐ σοι, τών Χ ε ρου 6\ μ 
λέγων . Τ Α ρ α ούν ού τ ί μ ι α δοκεί κα \ σεβάσμια ε ί ν α ι , 
δθεν θ ε δ ς άνθρώπο ι ς γ ι ν ώ σ κ ε τ α ι ; π ά ς τ ι ς τ ώ ν τ ά 
θεία σεβόντων συμφήσε ιεν . Ό τούτων δ* υ β ρ ι σ τ ή ς 
πού ποτε κληρωθήσετα ι , κα \ τ ίσ ι σ υ ν τ ε τ ά ξ ε τ α ι , 
^άδιον συνιδείν τ ψ βουλομένψ π α ν τ \ , μ ε τ ά τ η ^ 
Ε λ λ ή ν ω ν άθεότητος , με τά τής Μανιχα ίων άνοσ ιό^τη-
τος · ών τήν δόξαν κα \ τ ή ν διδασκαλίαν έ ζ η λ ω κ ω ς , 

· % l l ebr . α , 5. ί β Exod . xxv , 22. 

(85) Ιιι Gra>ro rodice vooabnliini τάζζωζ j » ro ! in 
Htaiginc a sccunda mauu bcripiuin sinc iml i t io 

propri;vsodis, quam nunc judico essc post έ λ λ α μ ­
πομένης . 
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Ιύ τοσούτον μαν ίας κα \ αθε ΐας έξώλισθεν , ώ ς Αρα Α sententiam doclrinamque Mamonas aemulatis, in 
έγΐίναι αύτφ κσΛ έτερα πολλά τ ή ς θεοπνεύστου Γ ρ α ­
φής ωσαύτως εκε ίνο ι ; και κακ ί ζ ε ι ν κα · δ ιαγράφε ιν , 
ίλογώτατά τε κα\ δυσσεβέστατα · έ π ε \ ούν τ ά ; του 
Πνεύματος φωνάς έξομνύμενος , ώ ς π ο ^ ό ω τ ά τ ω τ ή ς 
Χριστιανών αυλής ί ι ε σ κ ή ν ω τ α ι , φέρε τ ά ς η μ ε τ έ ρ α ς 
υπολήψεις, α ς δή π ε ρ ί αυτών οί περιβόλων εΓσωτής 
εύσεβείας Ιστάμενοι έχομε ν , καθά οί τού Πνεύματος 
ύχοφήται πάντε ς έ μ υ σ τ α γ ώ γ η σ α ν , κα \ δ τ ή ς κ α θ ­
ολικής Ε κ κ λ η σ ί α ς οίδε σκοπ' ς , ώ ς έν όλ ίγω ε ίπε ίν 
πα ρι στήσωμε ν . 

(Κ. Φαμέν το ίνυν , ώ ς αί π α ν ά γ ι α ι αύτα ι δυνάμε ις , 
δπως μέν Ιχουσι φύσεως κα\ υ π ά ρ ξ ε ω ς , π α ρ ' ήμΤν 
^γνοημένον π ώ ς έστι χΛ δυσεπιχε ίρητον * και εΓρη-

tantam rabiem e l irreligiof>tlalem illapsus e s l , ut 
sibi licere p m e l , alios quoqtie mullos divini lus 
inspirataB Sc r ipu t r a locos s imil i ter vituperare ac 
delcre stuli issime et scelesiissime. Quia ig i iu r 
cjnralis Sp i r i l u s sancii dict is , longissime a G l i r i -
s i ianorum aula habilat, agesis tenlenl iam i ios l ram, 
cujusmodi omnes intra orl l iodoxirc sopia slanlcs 
gerirous, proul Spir i lus inierpreies cuncti dociift-
runt, e l calbolicai E c c l e s i * mcns tenet, b r e v h c r 
exponamus. 

9. Dicimus ergo, sanctissimae bae polentiae, c u -
jnsmodi naluras babcant alque subslanlias, nos 
ferme ignorare, aul rrgre admoduin posse explicare; 

ταί γε ή ι ί ν έν έτέροις πλστύτερον , τοίς τών Ιερών dcqne bac re al ibi lal ius diximus (86), sacrortiin 
διδασκάλων έ π ο μ έ ν ο ι ς δ ι δάγμασ ιν . Ά π λ α ί τ ε γ ά ρ * - ι · ~ - w ! . - - ι · ™ 
ουσαι παντελώς κα \ άσύνθετοι , κα\ α π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ι 
τόπω διά τδ ά σ ώ μ α τ ο ν , δ μ ω ς γράφονται κα\ ε ικονί­
ζονται. Κα\ στροηγουμίνως γε τοΰτο Γσμεν, δ ι ά τ ω ν 
W*J Πνεύματο ; λ ο γ ί ω ν , ά π ε ρ δ ίεροφάντης ήμιν 
ΜωΟσήςτή; τ ώ ν Χερουβ μ π . ι ή σ ε ω ς ένεκεν π α ρ α -
δίδωκεν. " Ε π ε ι τ α επε ιδή Λειτουργικά πνεύματα 
ticivy είς διακονίαν αποστελλόμενα διά τους 
μέΧΧοντα: κΛ·ηρονομέιν σωτηρίαν, εύδόκησεν δ 
τίντων κ η δ ε μ ώ ν κα\ Δεσπότης θ ε δ ς , δ πάντα φιλ-
ανθρώπω; ο ί α κ ί ζ · ν κα \ πρυτανεύων τ ά η μ έ τ ε ρ α , 
αναλόγως τ ή ά ν θ ρ ω π ί ν η άσθενεία, διά τ ή ς συντρόφου 
χα\ συνήθους α ί σ θ ή σ ε ω ς , τ ά ς τών μ α κ α ρ ί ω ν δυνά­
μεων επ ιστασ ίας γ ί ν ε σ θ α ι · έξ ώ ν ή μ ί ν , τδ κοινωνικδν 

magislrort im doctrinis obsequenles. Nam siinplices 
cum s i n l et inco nposiia?, locoque propier incor* 
pora l i i a lemiuc i rc t imscr ip tx , n ihi lomlmis pingnnlur 
ac figuranitir. Atque id potissime seimiis per o ra -
citla Sp i r i lus , quae bieropbama Moyses causa snoe 
Cberubinor i im factura» nobis patefecil. Deinde quia 
adminittralorii spiritus tunt, in mini$lerium missi 
propter eo$, qui hafreditatem eapienl salutis ·*, p la -
cuit omnhim curalor i ac Domino Deo, qui benigne 
cuitcta gnbemat, rebusqne nostris moderatur ,proi i l 
posltilat l iumana i i i f i rn i i las , per comilaniem fami-
l iarcmque sensum, beatamm poientiarum adesst? 
custodiam ; unde nobiscum conimutiicantes, divina 
dona ac beneficia gcrendarum ren im ac providen-

ίχονσαι, τά θ ε ι α δώρα και τάς ευεργεσ ίας τών οίκο- darum dererrent. Mullae ilaque Dei famulis ange 
νβμονμένων κ α ι προμηθουμένων δ ιαπορθμεύουσι . 
DoUa\ γούν τ ο ι ς τού Θεού θεράπου σιν άγγελοφά-
νειαι γ ε γ ό ν α σ ι ν ού τής φύσεως αυτών εμφαν ι ζό ­
μενης, άλλ* ε ί ς δσον άγ ιστε ίας κα\ καθαρότητος 
ίχενό πρδς τ ή ν το ιαύτη ν θέαν κεκλη μένος, ή τε τών 
διακονημένων π ρ α γ μ ά τ ω ν έκάλει χρε ία καί δ και ­
ρό;, ούτως α ί μ ο ρ φ α ι κα \ τ ά σχήματα τ ώ ν αμόρφω­
των καί α τ ύ π ώ τ ω ν , τοίς τής θέας ήξ ιωμένο ι ς κ α θ α ­
ροί; νοδς δ μ μ α σ ι , δ ιετρπούτό τ ε δ ιαφόρως κα\ δ ι -
£?αίνετο. Τ ά μέν ούν κατά τδν π α τ ρ ι ά ρ χ η ν Α β ρ α ά μ 
τελούμενα, κ ρ ε ί τ τ ω ή κ α τ ά αγγέλους ήν · και δ τ ή ς 
χιινης εκε ίνης κ α \ θ α υ μ α σ τ ή ς δεξ ιώσεως τρόπος , 
χιθ ' ήν τδ φιλόθεον δμού κα ί φιλόξενον τού έξεν ικό-
τος άνυμνε ίτα ί τ ε κα ί θ α υ μ ά ζ ε τ α ι , θεού μάλλον ή 

l o r i i n npparitioncs sese obtulerunt, non manifeslata 
ipsorum naiura , sed prout e ra l i l l i i i s sanciimonia 
et puri las qui ad banc vis ioncm vocabalur, vel 
eon im quae eranl in maniftus negoliorum usus l c m -
pusque rcquirebat, i l a formae ac flgurse angelorum, 
qni bisce per se carent, d igniseo visu puris meniis 
oculis , imi l l i far iam conformabantur atque appare-
bant. E l res quidem cum palr iarcha Abrabamo 
gesta 9 T , subl imior quam angelica fu i t ; et i l l ius 
novae admirandxque salutal ionis modus, quo re l i -
giosiias e l bospitali las recipientis celebralur ac 
suspic i lur , Dei potius quam angelorum praesenliam 
oslendit. Atque btijus nepoiem J a c o b u m , qua 
lempore Dei Verb i ad bominem condescensionisL 

έγγέλων π α ρ ο υ σ ί α ν διαδεικνύει . Τδν δέ τούτου έ κ γ ο - D noti l iam accepturus erat, vidisse manifeste angelos 

wv Ι α κ ώ β , ή ν ί κ α τήν τού θεού Λόγου πρδς ανθρώ­
πους μυε ί σθα ι συγκατάβασιν έμελλεν , αγγέλους 
έωρακέναι σ α φ ώ ς ά ν α γ έ γ ρ α π τ α ι , κα \ κ λ ί μ α κ α δή 
τίνα πρδς ούρανδν αύτδν έκ γ ή ς άφικνουμένην καί 
άνατείνουσαν , κα\ τδν υπέρ α υ τ ή ς έστηριγμένον 
τών όλων Κ ύ ρ ι ο ν , xat τήν εκείθεν τ ώ ν ανιόντων κα \ 
κατιόντων π ά ρ ο δ ο ν , δ ι ' ών ή καταφοίτησις τού π ά ν -
*>ν η μ ώ ν Σ ω τ ή ρ ο ς θ ε ο ύ πρδς ημάς, μυστ ικώς 

scriptum e s i · Α ; e l quasdam scalas usque ad ipsum 
coelum de lerra porrectas ac pertingenieS, alque 
in barum culmine consli tutum universalem Doin i -
ntim, e i i l luc ascendenlium ac descendentinm discur-
s u m ; qua visione comraunis Servatoris Dei ad noa 
aJvenlus niysiice figiirabatur; eaque el iani C h r i s U 
iinagincin nobis in aniecessum depictam E c c l e s i » 
praesules manifeslissime pnedicant. 

«ροετετύπωτο · δ δή κα\ είκόνα Χριστού οί τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς ηγεμόνες προδ ιαγεγράφθα ι κηρύσσουσι σα« 
9έστατα. 

*Uebr. ι , l i . · Τ Geu. ΧΜΐι, \ . , e G c n . χ χ ν π ι , 12 . 

(Η(ί) Nempe in Apo'ugeiicu majorc, C3p. 70 e l seqq. 



351 S. NICEPHORI PATRIARCH^ CP. 35» 
7 5 1 0 . Mi l lamue loqui ile sermone post i l la per Α ι'. 'Εώμεν λέγειν τδν δι ' Αγγέλων λόγον μετ* 

angelos babi lo , et si quid aliud bis eiroile aclum 
est. S i c Navi fllio in procinctu s ian i i · · , acie j am 
contra hostes edocta, visus e s tbumaua forma d i -
vus augeliis, armato s imi l i s , manu gladiuin d i s i r i -
c lum tenens. Quera cum Josua quasi tnil i iem spe-
ctaret, visuque insol i lo altonilt ie, quisnatn esset 
ambigerei , et u t rum de populo stio aliqti is , an de 
bosiibng, s c U c i l a r e l u r ; i l le se militia* Domiui d u -
cem esse declaravit. T u m et divorum propbetarum 
quidani vwlisse se Dotmntiin gloria» a i l l , Serapbi-
nortim corona c i rcumdalum. E ien im cum ad con-
iumaceiii i l l um durique cordis populum miltendus 
esset, arcatia i l la gloria i l lustrat i i r , Ubiaque ejus 
carbone miindanlur , u l pure ad purtim accederet; 

εκείνα λαλούμενον, χ α » εΓ τ ι τούτοις φ κ ο ν ό μ η τ α ι 
παραπλήσιον . Ούτως τ ψ τοΰ Ναυή πα ιδ ί , έ π ε \ π ο ­
λ έ μ ω ν έμελεν α ύ τ ψ , κ α ί π ρ δ ς τούς αλλότριους ή ν 
ή χ α τ ά τ ή ν μ ά χ η ν π α ρ ά τ α ξ ι ς , δ όφθε\ς θείος ά γ γ ε ­
λος, έν άνθρωπε ίψ τ ψ σ χ ή μ α τ ι έπεφα ίνε το , έ ο ι χ ώ ς 
δπλιτεύοντι , κα\ τήν χ ε ίρα παραδε ικνύς κ α Ο ω π λ ι -
σμένην djv μάχα ιρα ν . Διδ χ α \ ώ ς όπλ ί την δ ρ ώ ν , 
κα\ πρδς τδ τ ή ς θέας έξηλλαγμένον α μ ή χ α ν ω ν , δ σ -
τ ι ς ποτέ εΓη, πδτερον τών φυλετών ή τ ώ ν π ο λ ε μ ί ω ν 
διεπυνθάνετο * δ δέ είναι τ ή ς δυνάμεως Κυρ ίου έ α υ ­
τδν στρατ ιάρχην άπεφαίνετο . Κ α ί τών θε ίων π ρ ο φ η ­
τών δ μέν τ ι ς κα\ αύτδν τ ή ς δόξης τεθεάσθα ι Κ ύ -
ριδν φησι , χ α \ τ ά ΣεραφΙμ κύκλω π ε ρ ι ι σ τ ά μ ε ν α . 
Ε π ε ι δ ή γ ά ρ έμελλε π ρ δ ς τδν ά π ε ι θ ή εκείνον λαδν 

diviniqne sermonis faclue minis ier , atque boc viso ^ σκληροκάρδιον αποστέλλε σθαι , τήν ά π δ £ £ η τ ο ν 
gloriaque roboraltis, cui rem nullani comparare 
poteral , bumanis cunctis contemplis, confidenlius 
ad auditorum oraculorum promiilgaiionem proce-
deret. A l i u s * aulem menlis oculis pur i i ica i i s , cum 
impendcnlem peccaloribus diviuain cerneret pun i -
l ionein, praeposilos buic rei minis l ros v idi t , bipen-
nes manu g e s l a n l e » ; quo i i spectro morliferam et 
exit iosam v i m , cxdenda? sontiuin mu l l i l ud in i i n -
t en tam, represenlabant. Sicut e l iam v i d c r a l ' 
podere indu lum, media urbe discurrcre jusstnn, 
signumque imprimere in froniibtis virorum geroen-
l i u m , et ob omnia quae iiHer eos iicbant peccata 
inoerenlium, divina in ler im jus l i l i a reos ab innoxii? 

έκείνην δόξαν π ε ρ ι α υ γ ά ζ ε τ α ι , κ α \ τ ψ ά ν θ ρ α κ ι τ ά 
χε ίλη καθαίρεται * ίνα καθαρώς τ ψ κ α θ α ρ ψ π ρ ο σ -
ομιλήση* κα\ θείων λόγων υ π η ρ έ τ η ς γενόμενος, κ ά κ 

* τ ή ς το ιαύτης θέας κα\ δόξης έ π ι ρ ω ν ν ύ μ έ ν ο ς , κα \ 
πρδς ουδέν τ ώ ν άλλων ταύτην π α ρ α μ ε τ ρ ε ί ν δυνάμενος , 
π ά ν τ ω ν τ ώ ν ά ν θ ρ ω π ε ί ω ν κ α τ α γ ν ο ύ ς , θ α ^ α λ ε ώ τ ε ρ ο ν 
πρδς τήν τ ώ ν χρησμωδουμένων διακονίαν προάγο ι το . 
Ό δέ τούς τ ή ς διανοίας κεκαθαρμένος ο φ θ α λ μ ο ύ ς , 
επε ιδή τήν κατά τ ώ ν ή μ α ρ τ η χ ό τ ω ν θεόχριτον π ρ ο -
ενηνεγμένην έώρα τ ι μ ω ρ ί α ν , τούς έ π \ τ α ύ τ η τ ε τ α γ ­
μένους χ α ί ύ π η ρ ε τ ο υ μ έ ν ο υ ς , π ε λ έ χ ε ι ς τ ε θ έ α τ α ι 
χερσ\ φέροντας , τδ άνα ιρετ ιχδν χ α \ δλοθρευτ ιχδν 
χ α \ τομδν τ ή ς τών υπευθύνων πληθύος δ ι α γ ρ ά φ ο ν τ α ς . 

separante. T u m et al leri prupbelac * eques quidam Q "Οσπερ δ ή κ α \ έωράκε ι ποδήρη ένδεδυχότα, π ρ ο σ τ α τ -
ee dat conspiciendum, equo rufo insidens, u i vo lu -
critatem fortasse celeremque gerendarum rerum 
cursum dcmonstrel . Fac ie i vero color , quo irac 1111-
dtis r l eruenlus rubensqtie et igneus pngitamiiiui 
aspcclus denotalur, iram (Dei) adversus a l iquol 
bosiiles gentes i n u u i i . Rursusque idem propbeta 1 

boua verba c i coitbolalorios seriuones audit l , d i v i -
nam placiii i talem bencvoleuliamque i i i m l i a n l e s , 
quam erga Jerusalem exprompiurus e ra l universa-
lis Deus, popultim jure bell i capl ivum ad priorem 
prosperiiatem beatilaienique reducendo; el quod 
u rbs i t c rum sediiicanda esset, et beue se babi lura , 
e l opibus abuudaiura. Ε ι quolquol alia visiones i l l» 
cernemi rcpra»sen iabau t . Atque alius al i ter , prout 

τόμενόν τε διελθείν μέσην τήν πόλιν, κ α \ Otoovat τ δ 
ση με Το ν έ π \ τ ά μ έ τ ω π α τ ώ ν ανδρών τ ώ ν κατα στ ε ν α -
ζόντων κα\ κατοδυνωμένων έ π \ . π ά σ α ι ς τα ί ς άνο ία ι ς 
τα ί ς γ ινομέναις έν μ έ σ ψ αυτών , τ ή ς θε ίας δ ί κ α ι ο -
χρ ισ ίας διε ιργούσης τούς ανεύθυνους τ ώ ν υ π ο δ ί κ ω ν . 
Κ α \ άλλψ ί π π ε ύ ς τ ι ς ε μ φ α ν ί ζ ε τ α ι , ί π π ψ π υ £ £ ώ 
εποχούμενος · τάχα τ δ ό ξ ύ ^ ο π ο ν χ α \ τ α χ υ π ό ρ ο ν τ ώ ν 
ενεργούμενων ώς ί π π ο της παραδε ι χνύς . Τ δ δέ τ ο ύ 
χρωτδς είδος, φ τδ Ουμιχδν ώ ς αίμόχρουν κ α \ υ π έ ρ υ ­
θρο ν κα \ πυρίπνουν τών μαχόμενων τ ε κ μ η ρ ι ο ύ τ α ι , 
τήν κατά τ ίνων πολεμ ίων εθνών ό ρ γ ή ν ύ π α ι ν ί τ τ ε τ α ι . 
Κ α \ αύθις β ή μ α τ α χαλά χ α \ λόγους π α ρ α κ λ η τ ι κ ο ύ ς 
ήκουε , τήν θείαν εύ μένε ιαν χ α ι φ ιλανθρωπίαν π ρ ο α γ ο ­
ρεύοντας , α ί ς π ε ρ \ τήν Ι ε ρ ο υ σ α λ ή μ χρήσεται δ τ ώ ν 

varia diguiias poslulabat, gerendarum quoque re- D όλων Θεδς, έ π ι τ ή ν προτέραν εύδαιμονίαν τ ε κ α \ 
rum figuras symbolicas informaias v ldebat ; proul 
deuique Deus a rb i i ra lu suo res bis lypis exprcssas 
geri curabat. Quid aulem dicenduiu est de i l l i s 
quoque veuerandis sanctisque feminis, unguenta, 
inquam, ferenlibue ? Nonnc angelorum visum vi.!e-
r u u l a t q u e hos albis indutos siolaque splendida, 
dum ad divinum sepulcruin ipsaB accederent, ubi 
vivificum summi Dci corpus erat reposilum? qtio-
rum caudidap vesles alque ftilgenles, qnia coinn.u-
nein bumani generis lanitiain et l iberaiion^m 
pyinliolice desiguabaii(, pene anie quam ipsi angeli, 
vocein banc c in i l i eba iu : Qui sepullus e r a l , resar-

εύπάθε ιαν τούς ήνδραποδισμένους κα\ δ ο ρ ι λ ή π τ ο υ ς 
έ π α ν ά γ ω ν , κα \ τ ά κατά τήν πόλιν δ π ω ς έξει ο ί κ ή -
σεώς τε κα\ ε ύ ε τ η ρ ί α ς , δτι χ α τ α χ ά ρ π ω ς ο ί κ ι σ θ ή σ ε -
τ α ι . Κ α \ τάλλα δσα αί δψεις έχε ίναι δ ιετύπουν τ ί ρ 
βλέποντ ι . Κ α \ άλλος άλλως, καθδ τδ μέτρον τ ή ς α ξ ί α ς 
επέβαλλε , κα \ τ ώ ν πραχθησομένων οί τύπο ι συ μ 6 ο -
λ ικώς διεσκενάζοντο, κα \ φκονόμε ι Θεδς κα \ έ κ ρ ι ν ε 
τ ά έν τούτοις έ χ χ α λ υ π τ ό μ ε ν α . Τ ί δ* άν ε ίπο ι χ ι ς 
π ε ρ ί γε τών σεμνών εκείνων γυνα ικών χ α \ ά γ ί ω ν % 

τ ώ ν μυροφόρων λ έ γ ω ; Ούχ\ όπτασίαν α γ γ έ λ ω ν 
έωράκεσαν , κα \ τούτους λευχειμονούντας κ α ί 
στολή έναστράπτοντας , ήνίκα χ α τ ά τδν θείον τ ά φ ο ν 

, 8 4 o s u e ν , 15. 1 Isa. νι , I . 9 Ezcch . ιχ , 2 1 i b id . 4. fcZach. ι, 8. 1 i b id . 17. · L u c . x x i v , 4 . 
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«ροσήδρευον , έν φ τδ ζωαρχ ικδν τ ή ς θ ε α ρ χ ί α ς σ ώ μ α Α rexi t , una secum suscilal is i is qui mortis calems 
έτεθησαύριστο ; ών το φαιδρδν τ ή ς στολής χαί κ α τ - tenebanlur. Mors quippe desiructa e s i , o rc i vincula 
η γ λ α ί σ μ έ ν ο ν , έ π ε ί π ε ρ σύμβολον ήν τ ή ς χ ο ι ν ή ; τοΰ d i rup ia , exs l inc lus diabolus, peccalum evacualum. 
γένους ευφροσύνης τ ε κα ι άπολυτρώσεως , π ρ δ αυτών H ic enim erat nunlius laeiissimus, prodigiorum 
μονονουχ\ φωνήν ήφίε ι - δ τ ι π ε ρ δ τ α φ ε \ ς έ ξ ε γ ή γ ε ρ - videlicet praedicatoruin magnitudo. 
τ α ι , συνανιστών τους πάλαι τ α ί ς τού θανάτου σειραίς έν ισχημένους . Θάνατος γ ά ρ καταλέλυται , κα \ τ ά 
δεσμά τού $δου δ ι έ ^ η κ τ α ι , χ α \ νενέκρωται διάβολος, χ α \ α μ α ρ τ ί α χ α τ ή ρ γ η τ α ι . Τούτο γ ά ρ ήν τδ 
ε ύ α γ γ ε λ ι ζ ό μ ε ν ο ν τ ώ ν χηρυσσομένων παραδόξων τ ά μεγαλε ία . 

ια ' . Έ π ε \ ούν δφθαλμοίς σαρχίνοις άθ£ατοί είσιν 11 . Qnia ig i lu r carneis fcu l i s invisibiles sunt 
οί ά γ ι ο ι ά γ γ ε λ ο ι , ώ φ θ η σ α ν δέ δ ιαφόρως χ α τ ά τ ά sanc l i angeli , apparuerunt aulcm inuli i inodis figu-
σύμβολα τών ε γ χ ε ι ρ ι σ μ έ ν ω ν αύτο ίς δ ιακονιών σ χ η ­
μ α τ ι ζ ό μ ε ν ο ι , ο ύ τ ω κα \ ε ίκοίσθησαν [είκονίσθησαν] 
κα \ ε γ ρ ά φ η σ α ν , μ έ χ ρ ι γούν τ ή ς σήμερον π α ρ ά Χ ρ ι -
στιανοΤς. Κ α τ ά τ α ύ τ α κα ι πράσσετα ι κα\ κηρύσσε-

r a t i ; p roul symbola demandalorum nihiisteriorum 
ierebani , ita e i iam (iguraii fuerunlet picti ad hunc 
usque diein apud CbrUl i anos . S i c , inquam, agitur, 
sic praedicatur. Ε ι quia saucl i sunt, divinaeque ina-

τ α ι . Κ α \ επε ιδή άγιοι κα \ θ ε οε ιδε ί ; ε ίσι , κα \ λε ιτουρ- g je t ia l i s m i n i s l r i , e l secunda luinina a prima luce 
γ ο \ τ ή ς θε ίας μεγάλε ιότητος , χ α \ φ ώ τ α δεύτερα τού 
π ρ ώ τ ο υ φ ω τ δ ς α π α υ γ ά σ μ α τ α , χα ι τ ή ς σωτηρ ίας τ ή ς 
η μ ε τ έ ρ α ς διάκονοι , δι* & δή κα \ τ ά τούτων άφομοιώ­
ματα τ ί μ ι α κ α \ ά γ ι α έστ ι , τήν προσήκουσαν τ ι μ ή ν 
προσφέρομεν αύτοίς , κ α \ τ ά ς ίεράς πρεσβε ίας αυτών 
έξα ιτούμεν* διότι γ ι νώσκομεν κα \ π ιστεύομεν , τ ά ς 
τε δοξολογίας η μ ώ ν , κα \ τ ά ς πρδς Θεδν ευχαρ ιστ ίας 
τε κ α \ δεήσεις χ α ί παρακλήσε ι ς δι* α υ τ ώ ν προσ­
άγε σθαι · ε ί π ε ρ έστΛν αληθές τδ έν Εύαγγελ ίο ι ς π α ρ ά 
τού Σ ω τ ή ρ ο ς η μ ώ ν ε ίρημένον · "Οτι οί άγγελοι αυ­
τ ώ ν έν ονρανοΊς διά παντός όρώσι τό πρόσωπον 
τον Πατρός μον τον έν ουρανό ις. Τ ί πράσσοντες 
ή τ ί ε ρ γ α ζ ό μ ε ν ο ι , ή πάντο>ς γ ε τ ά ς α ί τήσε ι ς η μ ώ ν 
ε ί ς τ ά ώ τ α Κυρίου Σαβαώθ άγοντες , κα \ ίλεων ήμ ίν 

effulgentia, nos i raque salutis adjulores, ideo et 
ipsorum imagines venerandsesanctaeque sun l , iisque 
bonorem congruum deferimus, 7 6 sacrasque i l lo-
rum iniercessiones exposcimus, quianempe scimus 
e i credimus (87), laudaliones nostras, e l gral iaruin 
acliones, e i preces, ac supplicaiiones ab his Deo 
offerr i ; si certe verum est, quod in Evangeliis a 
Servaiore noslro d ic lum fui i : Quia angeli eorum 
in caiis lemper vident faciem Palrh mei qui tit cotli$ 
est T . Quid revera al iud cu ran l aut fac iunl , nisi 
preces iioslras ad aures Domini Sabaolb deferunt, 
tiobisque ac rebns noslr ig propitium conc i l i an l , e l 
pro saluie nostra intercedunl? I l ic itaque de hoc 
argnmciito ora i io finem babeat, e l irreligiosse s l u l -

αύτδν έ π \ το ίς π ε π ρ α γ μ έ ν ο ι ς παρασχευάζοντε ς , χ α \ C tiliae del ir ium jam oint t la lur . Ob superius aulem 
& πρδς σωτηρ ίαν ή μ ί ν έστ ι μεσιτεύοντες ; Ε ν τ α ύ θ α 
ούν ό π ε ρ ι τούτων λόγος ώ ρ ί σ θ ω , χ α \ δ τ ή ς τού 
δυσσεβούς μ α τ α ι ό τ η τ ο ς λήρος άνε ίσθω . Έ π \ δέ τ ά 
πρώην ύ π ε σ χ η μ έ ν α , τ ή ς τού γ ρ α π τ ο ύ κα\ α π ε ρ ί ­
γ ρ α π τ ο υ φ ω ν ή ς ένεκεν , ών τδ διάφορον έξ ά π α ι δ ε υ -
σίας κ α \ ά μ α θ ί α ς ήγνοηκότα χατίδοι άν τ ι ς , κ α θ ά -
π ε ρ δ ή κ α \ τούς εκείνου φο ι τητάς , χ α ι τ ή ς πλάνης 
ό κροάτας , τούς νύν ασεβείς χ α ι απαίδευτους δ ο γ μ α -
τ ι σ τ ά ς , ήδη τ ψ λόγψ ^ τ ρ ε ψ ώ μ ε θ α , τ ά π α ρ ' αυτών 
επ ισκεπτόμενο ι ληρψδήματα* άλλ' επε ιδή ώ σ π ε ρ 
φύσεων κ α ι Ιδ ιωμάτων διαφοράν ούχ έγνωσαν, ουδέ 
άναμέσον αγίου και βέβηλου διαστείλαι άνοηταίνον-
τ ε ς δ ι έγνωσαν , ούτως ουδέ δ τ ί ποτέ έστι γ ρ α φ ή χ α \ 
π ε ρ ι γ ρ α φ ή , ή γ ρ α π τ δ ν κ α \ π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν , έ π έ γ ν ω σ α ν 

proniissa, propler vocabula indescr ipl i et i n c i r -
cumscr ip l i (88), quorum differentiam ex rudi iaie 
et inscit ia Mamonam ignorare conetat, sicut e l iam 
ejus asscclas et erroris discipnlos, impioa videlicet 
hujus aetaiis e l ignaroe dograalistas, buc, inquam, 
sertnonem couveriamus, ut ipsorum nugas d isp ic ia -
nms : quia sicut naturarum ac proprielatum diffe-
renliain ignoranl , neque in ie r sanctum et pol lu lum 
disiinguere bi s i u l l i v a l e n i ; i l a neque quid s i l 
pic iura e l circumscript io, neque quid p ic ium et 
circmnscripium sciuut, quae valde invicem differtinl, 
nullatn in bis neque agnoscenies ueque inlerponen-
les discreiioneuw Quorum s lul l i l ia j parumper In-
dulgentes i n superius d ic i i s , ne orai ionis curstis 

π ά ν τ α γ ά ρ συγχέοντες κα \ συμφύροντες κα\ αδιάκριτα D abrumperelur, nos quoque bis vocabulis p rou l ivs 
λογισάμενοι , ε ί ς ταύτδν άγουσιν , ά πολύ άλ).ήλων 
Χέστηκε , τήν δπωσούν έν αύτοίς ούτε ε ίδότες ούτε 
άδόντες δ ιάκρισιν . r Q v τ ή άνοία συγκαταστάντες έν 
τοις άνόπιν ε ί ρ η μ έ ν ο ι ς , ώ ς άν τού λόγου τδ συνεχές μ ή 
άακοπτο ι το , ώ ς έτυχε τ α ί ς φ ω ναίς κσ \ αύτο\ χ α τ ε χ ρ η -
σάμεθα · ένθα μέν κ υ ρ ί ω ς , κα \ τ δ ίδιον τή$ λέξεως 
*ηρήσαντες σημαινόμενον, ένθα δέ π ρ δ ς τδ άδιάφο-

f Malth. ΧΤΙΠ, 10. 

(87) Aniiuadverte dogma calhol ic i im de i n v o c a -
liotie e l comnninione sancioruw ; contra i l los 
tereiico$ qui n ib i l bujusmodi crederc vo luu l . 

(88) Hoc loco codex ( i . 219 ) Τού γ ρ α π τ ο ύ κα ι 
Απερίγραπτου · supcrius auteiu A n i i r r b . I , 7, 

ferebat abusi s u m u s ; alicubi proprie loquentes e l 
secnndum principalem vocabuli significaium ; a l i -
cubi vero indiffereniiam qaamdam in dicendo 
aervavimus : promieimus lanien fore ut borum vo-
cabuloruin enucleaiam noiionem dis i inci ioncmque 
exbiberenius, e l in quo invicem differani, u l e v i -
deul ior i l lorum *interpre(atio eensusque ignar 8 

(f. 152.) Τ ψ ά γ ρ ά π τ ψ κα\ ά π ε ρ ι γ ρ ά π τ ω . A l l a n i c n 
bic Nicepborus ad i l lu in pr iorem locmn provocai , 
quo fil u l leciio γ ρ α π τ ό ς , vel ά γ ρ α π τ ο ς , eadeiu 
essc debeal utrobique. E l i gan l ergo p l i i to log i . 
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f i e r e l ; simulque r idicnla e l stultiiia? plena horum χ pov ίδόντες, τδν λόγον ποιησάμενοι · έπηγγέλμεΰα δβ 
o i a i i o demotisirarelur. Proplerca breviter uunc de τήν τούτων παραστήσαι και διαρθρώσαι γνώσίντε 
his disserere lewpesi ivi im judicavimus. κα\ δ ιάκρισιν , κα ι δ τψ πρδς άλληλα διαφέρουσιν, 
ώ ς άν εύχάτοπτος αυτών ή ερμηνε ία κα\ δ ιασάφησι ; ούκ είδόσι γ έ ν η τ α ι , καταγέλαστο ; δέ χα\ 
άπα ιδευσ ίας π λ ή ρ η ς , τών ά.οήτων δ λόγος έκδε ιχθή . Τ α ύ τ η τοι ώς έν βραχε ί νύν π ε ρ \ αυτών διαλα-
βείν. εύκαιρον ύ π ε ΰ ή φ α μ ε ν . 

12. Quis enim (89), qui a l iquai i lul i im ralioit is s i i 
parl iceps, ιιοιι intel l igal aliud csse p ic turam, aliud 
circi iniscr ipi ioneni ? P i c lu ra en im, u l a s i inpl ic io-
ribus inc ip ia inus , dupl ic i ic r d ic i iur ; al lera eniin 
r l ia rac icr ibus l iorum elementonim scrie ei ordine 
signata, e i *yllabaiim procedens, a scr iplor ibus 
exproni i tur ; a l le ra vero per s imil i ludines ad i m i -

«ta i ionem cxemplaris formatur ac flguralur, u l in 

ιβ ' . Τ ί ς γ ά ρ τών κατά βραχύ λόγου μειασχόντων 
ούκ έννοήσειεν, δτι άλλο μέν έστι γ ρ α φ ή , έτερον 
δέ π ε ρ ι γ ρ α φ ή ; Γ ρ α φ ή μέν γ ά ρ , ίνα έκ τών απλού­
στερων ά ρ ξ ώ μ ε θ α , δ ι τ τ ώ ς λέγετα ι · ή μέν γάρ τοίς 
χαρακτήρσ ιν τούτωvl τ ώ ν στοιχε ίων έν ε ίρμώ κα\ 
τάξε ι χαρασσομένη , κα\ συλλαβικώς προϊούσα διά 
τών λογογραφουμένων εκφέρετα ι · ή δέ διά τών 
ομο ιωμάτων μ ι μ ή σ ε ι τή πρδς τδ π α ρ ά δ ε ι γ μ α είδο-

ea pictura fil, quas uunc in quaceiione posila es l . C ποιούμενη κα\ τ υ π ο υ μ έ ν η , ώς έ π ι τ ή ς ήμίν είς 
Alque il la quidem per voces, quie proicrui i lur , pa-
tefacil ea qnae sermunes conlexl i i iunliant : bxc 
vero personarum sibi ad excmplar pruposiiaruui 
ini i la i ioneni per repritsenianles coloresexhibel . Ca> 
teroqui haud opus esl nunc considerare, an a l i -
quaiido imagoquarumdaiu formaruin ei ί β π ι ι ι ι έ μ φ α -
σιν afferat. P lc lorcs aiiletn u l r iq i ie , qui baec fa-
c i u m , consueludine sic loqitendi vocanli i r (90), 
qui sc i l ice i seruioiiein describit, c t qui scienliam 
pi i ig t iu l i consecuius 7 7 e s l - Q I I 0 ( J e n ' m v e l e r e s 
γράψα ι dicebani , pro eo quod esl scalperc (91), 
ιιοιι longe abesl a gignittcalione borum ( i . e. fecri-
beudi c l pingci idi) . C i rcumscr ip l io auiein, aiunt, 
bis e f l k i i u r ; e leuim c i r c u m s c r i p l u m , au l loco 

ζήτησιν προκε ιμένης δε ίκνυται . Κ α \ ή μέν τών 
συνειρομένων λόγων τδ ά π α γ γ ε λ τ ι κ δ ν διά τών έκφω-
νουμένων παρίστησιν* ή δέ τών παραδεδειγμένων 
προσώπων τδ μ ι μ η τ ι κ δ ν , διά τ ώ ν έμφαινομένων 
ύποδείκνυσιν. "Αλλως δέ , εΓπερ είδών τίνων έσθ' 
δτε και π ρ α γ μ ά τ ω ν έμφασ ιν ε ίσφέρει , ούκ άναγκαί'.ν 
έν τ ώ παρόντι δ ιασκοπείσθαι . Γραφε ί ς δέ κα\ αμφό­
τεροι οί ταύτα μετιόντες τε κα\ αποτελούντες , κιτά 
τ ή ν ώοε καλούνται συνήθειαν, δ τε τδν λόγον υπογρά­
φων, κα\ δ τ ή ς ζ ω γ ρ α φ ι κ ή ς ε π ι σ τ ή μ η ς είδήμων. 
Τδ γ ά ρ έ π \ τού ξύσαι π α ρ ά τ ο ί ς π α λ α ι ο ί ς λεγόμενον 
γράψαι, ού π δ £ δ ω τ ή ς τούτων εννοίας διψκισται. 
Περ ιγραφή δέ, φασ\ , τούτοις αποτελε ί τα ι · ή γάρ 
τ ό π ω π ε ρ ι γ ρ ά φ ε τ α ι τδ π ε ρ ι γ ρ α φ ό μ ε ν ο ν , ή χρόνφ 

c i rcumscr ib i lu r , aut tempore, au l inchoatione, au l C και τ ψ ήρχθα ι , ή κ α τ α λ ή ψ ε ι · τ ό π ω μ έ ν , ώς τά σώ-
compi eliensione : loco quidem, ut corpora; loco 
eitim conii i tenti ir , siquidem locus esl terininus 
c o n i e i i i i , quaienus coulenluin coniinet : icinpore 
aulem e l imboa i ione i l lud c i rcumscr ip lum est, 
quod a lcmpore essc coepil, s l cu l angeli c l anima! 
t i r cumscr ib i d icnn lu r : corporaliter enii i i non con-
l iuenlur loco angeli , quia forma figuraquc carenl , 
opei aniur autem in loco secunduui i ia luram si iam, 
quia adsuiit ibi s p i r i u l i t e r , ulpote spir i iales , et non 
st inl a l ib i , sed i l l i c u l menles circumscribuntur. 
Po ies ie t i am dici eos a creatore esee circumscriptos. 
Τι inpore eiiam c i rcumscr ip ia sunl non soluin qua3 
esse coeperunl, sed q u « Gnem habenl et exlremum, 
cujusmodi est v i l a nosira , quae imo c i rcumscr ipia 
niagnopere es l e l lermiuaia : unusquigque enim 
morte lineui vilac a c c i p i l ; e l bujus mundi finiscon-
summalio es i , qua mundus vtdelicet in aliam for-
mam imuab i lu r . Circumscriptum aulein compre-
bciisione es l , quod menle e l nol ionecomprebendilur : 
nam circuni&cripl ionis genus dici tur eliain com-

(89) Sequeniia duo capilula 12 e l par l im 13 
rx« r r p s i l ιιΐίηι cuin «liqua varieiate ex ins. Nice-
piiuro Turr ia i ius , exslaniquc La l ine apud Canis ium 
r d . e l lo in . i i i . p . 10 e l 17. Caeleroquin, u l ex 
pr;ir<cdiMiiibus cognoscere uon semel l i c u i l , res 
i»<rveria iu tiis Tur r iau i excerptis, tlum a Canisio 
rdc rcn iu r , a c c i d i l . Nain cuin Turr ianus schedas 
fcuas «lissotiilas, ideoque facile confiimleiulas, r e l i -
quis^cl , Cauisius cas passim perlurbavit , uulloquc 
cuin urdiue, ncdum ncxu, nobis o b l u l i i ; q u x nimc 

μ α τ α * τ ό π ω γ ά ρ περ ι ε ίργετα ι , ε ί γε τόπος έστ\ πί-
ρας τού περ ιεχομένου, καθδ περ ι έχε ι τδ τ.εριεχό· 
μενον · χρόνω δέ κα\ τ ψ ήρχθα ι π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν έ^τιν 
δ μ ή πρότερον δν, άπδ χρόνου κα\ τού είναι ήρξατο· 
καθ ' λ κα\ αγγέλους κ α \ ψ υ χ ά ; π ε ρ ι γ ρ ί φ ε σ θ α ι λέγε­
τα ι · σωματ ικώς μέν γ ά ρ άγγελοι έν τ ό π ψ ού περι­
έχονται , τ ω μ ή τυπούσθαι κα\ σχηματ Ιζεσθα ι · ενερ­
γού σι δέ έν τ ό π ψ κατά τήν οίκείαν φύσιν , τ ψ παρεί-
ναι νοητώς νοεροί γ ε δντες , κα ί μ ή ε ίνα ι έτέρωΟι, 
άλλ* έκείσε νοητώς π ε ρ ι γ ρ ά φ ε σ θ α ι . Ε ίπο ι δ* άν τ ι ; 
κα \ ύπδ τού Κτίσαντος αυτούς περ ιορ ί ζεσθ^ ι . "Ετι 
δέ κα\ τά χρόνω ούκ ή ρ γ μ έ ν α μόνον, άλλά κα ι περα-
τούμενα καί οριζόμενα · ών έστιν ή καθ* ήμας 

^ παριούσα ζ ω ή , μάλλον δέ ε ύ π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ς χ α \ πεπε ­
ρασμένη · θανάτψ γ ά ρ έκαστος ημών τδ τ έ ρ μ α τού 
βίου δέχεται , κα\ τούδε τού παντδς τδ π έ ρ α ς κα\ ή 
συντέλεια, καθ ' ήν μεταστοιχε ιούμενον δ ιαμε ιφθή-
σεται. Κ α \ καταλήψει δέ π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν έ σ τ ι ν , δ διά­
νοια κα\ γνώσει καταλαμβάνεται · έν γ ά ρ περιγρα­
φής είδος λέγετα ι , κα\ ή κατάληψις , καθ* ήν χαί 

dnninm in integra edil ione nostra sedetn suam 
recuperanl . 

(90) Hoc valet in l iugua Gra?ca ubi γ ρ α φ ε ύ ς el 
pictor esl e i icriptor. 

(91) Seboliasies ms. ad Juvenal. v i , 204], voc. 
scripio auro, u l re lu l i in Glossario meo, sui a i l : 
Scribere e i sculfrere aptid Graecos pe.r unum verbain 
resulvauiur, id esl γ ρ ά φ ω * uudc poeix uuu i i i pro 
aliero poncre soieni . > Sunt auiem tcalpo et tculpo 
itiicrduiH prope synoiiyiua. 
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άγγελοι αλλήλων ποσώς τ ή ν φύσιν ί σ α σ ι ν ά σ τ ε είναι Α 
φ π ε ρ ι γ ρ α φ ή ν , περ ίσχεσ ιν και δρον τού ε μ π ε ρ ι ε χ ο ­
μένου κα\ οριζομένου, ή ά π ο π ε ρ ά τ ω σ ι ν τ ο ύ ήργμένου 
χαί κινουρένου, ή κατάληψιν τού νοουμένου κα ι 
ί'.νωσχομένου. *0 δε μηδενι τούτων περ ι έχε τα ι , 
άπερίγραπτον έστ ιν . *0 Χ ρ ι σ τ δ ; τοίνυν τοις ε ί ρ η -
μένοις τούτοις α ν θ ρ ω π ί ν ω ς π ^ ρ ι γ έ γ ρ α π τ α ι τρόποις · 
επειδή γάρ σώμα πεφδρεκεν αληθώς τδ καθ* ή μ ά ; , 

κατά φαντασίαν , δ ασώματος έν τ ό π ω π ε ρ ι γ έ -
γραπται · κα\ αρχήν χρον ικήν ε ίληφώς ό άναρχος, 
χρ4νω περιεγράφη · κα ί τοίς άνθρώποις σ ω μ α τ ι κ ώ ς 
χροσομιλήσας, κ α τ ε λ ή φ θ η . δ ακατάληπτος . 

vf. Τοσαυταχώς ούν λεγομένης τ ή ς π ε ρ ι γ ρ α φ ή ς , 
πολλήν !<rutv εύρε ίν έν τούτοις τήν οιαφοράν · ουδέ 
γάρ ό γράφων ήγουν ε ίκον ·ζων άνθρωπον , ώς έφ ' Β 
€ν νΰν πρόκε ιτα ι λ έ γ ε ι ν , τδν αύτδν ά μ α κα\ κατά 
ταντίν περ ιγράψε ι . 'Ος ούό* εΓ τ ι ς περιορίζοι τ ι νά , 
χα&' δνάν π ε ρ ι σ χ ε θ ή τόπον έγκαθε ίργνυσ ι , κα \ τδν 
μ}) παρόντα γ ε μάλιστα · χ α \ γ ά ρ έν μέν τ ή π ε ρ ι ­
γραφή έξ α ν ά γ κ η ς πάρεστ ιν · έν δέ τ ώ γράφεσθαι 
ού πάντως π ά ρ ε σ τ ι ν · άλλ* ουδέ π ε ρ ι γ ρ ά ψ ε ι π ρ ο ­
ηγουμένως, κ ά ν τ ι ς οίηται τούτο δραν. "Ολως γ ά ρ τ ά 
σωματικώς π ε ρ ι γ ρ α φ ό μ ε ν α , τόπος εστ\ν ό προσεχώς 
περιγράφων · κ α \ τ ί ποτέ έστι τόπος , ε ί ρ η τ α ι . Ούδ' 
αύ πάλιν ε ί τ ι ς σ ω μ α τ ι κ ώ ς περ ιγράφο ι , ίνα κα\ 
τούτιυ σ υ γ χ ρ η σ ώ μ ε θ α τ ψ λόγψ , τ ι ν ά , τδν αύτδν 
πάντως κα\ γ ρ ά φ ε ι , ήτοι ε ικονίζε ι* ούδε ι ; γ ά ρ ό 
«νναναγκάζων λόγος, έ π ε ί ουδέ άλλήλοις τ α ύ τ α 
έπεται, ώς ε ί ρ ή σ ε τ α ι κα\ αύθ ι ς . Έ ν τώδε μέν γ ά ρ 
τφ τόπψ, οίον έν το ί χψ τ ιν \ ή π ί νακ ι , φαμέν γ ρ ά ­
φεσθαι άνθρωπον · έν α ύ τ ψ δέ τ ώ τ ό π ψ ούδε'ις τών 
νηφόντων κα\ λελογισμένων εΓποιάν αύτδν π ε ρ ι γ ρ ά ­
φεσθαι ήτοι στεριορίζεσθαι. "Ανθρωπος γ ά ρ έν τή 
Εδία είκόνι γ ρ ά φ ε τ α ι μέν , ού π ε ρ ι γ ρ ά φ ε τ α ι δέ έν 
αυτή, εί μ ή έ ν τ ψ οίκείψ τ ή ς π ε ρ ι γ ρ α φ ή ; τ ό π ψ , Κα\ 
4 τρόπος δέ τ ο ύ τ ω ν π α ρ ά πολύ διήνεγκε · γ ρ ά φ ε τ α ι 
μέν γάρ ά ν θ ρ ω π ο ς διά χ ρ ω μ ά τ ω ν κα\ ψ.-,φίόων, άν 
ού:ω συνενεχθείη, κα \ τ α ύ τ α πο ικ ίλως κα\ πολυε ι -
δώς σ χ η μ α τ ι ζ ό μ ε ν ο ς , κα ι δ ιηλλαγμένοις τ ο ί ; 
Μεσιν · ουδαμώς δέ ένεστι διά τούτων αύτδν π ε ρ ι ­
γράφεσθαι, έ π ε ι έ τ έ ρ ω ; έχειν το περ ιγράφεσθαι 
είρηται. 

"Ετι ή γ ρ α φ ή τδ σώματ*κδν είδος τού γραφομένου 
πβρίστησι, σ χ ή μ α τε κα\ μορφήν αυτού έντυπου- ^ 
μένη χαί τήν έμφέρε ιαν . Έ δέ π ε ρ ι γ ρ α φ ή , έν ού-
δενι τούττων επικοινωνούσα τοίς ε ίρημένοις τρ ισ \ 
τρόποις, τ ά έ μ π ε ρ ι ε ι λ η μ μ έ ν α ο ρ ί ζ ε ι · κα\ ή μέν έν 
τφ όμοίψ τήν σχέσιν έχουσα πρδς τ ψ ά ρ χ ε τ ύ π ψ έστ \ , 
κχ\ αρχετύπου γ ρ α φ ή έ σ τ ι τ ε κα\ λέγετα ι , κεχώριστα ί 
τε αυτού, κ α ί Ιδία ύφέστηκε , καί ποτε έστιν · ή δέ , 
ούτε δμοιον, ούτε άνόμοιον γ ί νετα ι , ούτε ε ίδοποιεί-
ται, ουδέ αρχετύπου π ε ρ ι γ ρ α φ ή λέγεται , ουδέ πρδς 
Ά άρχέτυπον φέρεται · άχωρ ίστως δέ καί αύτόθεν, 
βίςσυμπεριείληφε συνυφίσταται , κ α \ ά ε \ αύτοίς πρόσ-
«βτιν. Ά ε Ι γ ά ρ έν τ07 .ω ό άνθρωπος , κα\ έν χρόνψ, 
Χ*\έν καταλήψει έστ \ , κα\ π ε ρ ι γ ρ α π τ ή γ ε ούση τ ή 
φύσει, έξ ανάγκης έ π ε τ α ι , ούδεν\ κενώ δ ιε ιργομένη · 
ώς ίδοι τ ι ς έ π \ τής τ ο π ι κ ή ς π ε ρ ι γ ρ α φ ή ς , τδ σ υ ν ά π τ ε ι 
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preheusio, qua angeli naiuram saam iutcr se a l i -
quanuiin coguoscuni : i la ut c irci intscr ipl io eit 
compreheiisio, e i liines comprchensi ac Ihni lat i , 
vel le rminal iu coppli et n iot i , vel comprclnnsio 
in le i l ec l i el cogn i l i . Qnod aulem nn l loex his modis 
con l i i i c l u r , incirctii i iscripUKu c s l . Cl i r i s lus ig i lu r 
liujiismodi jam dic l i s ntodis bumanilws c i rc i i inscr i -
plus es l . Nam quia corpus vere, sicut nos, ιιοιι 
ficte gcstavi l , i l le qtii erat incoiporeus looo c i rcum-
scr ib i lu r : e i cum (emporale i n i l i i i m c c p c r i l , qui 
c r a l iniemporal is , lcmpore c i rcu inscr ib i iur : e l c i iu i 
l iominiLius corporal i ier versalus, comprehensus eat 
qu i e ra l mcompreheiisus. 

15 . Cuin l o l crgo niodis dicaiur c i rcutuscr ip t io , 
magua lanieu i n bis diflerenlia repcri iur : uecenim 
qui p i n g i l , id esl ii i iagiiiem liouii i i is f a t i l , de qno 
nuiic proposilum es l dicere, cumdem simul piiigendo 
c i r cumscr ibe l . Neque si quis aliquem c i r i u m l i t i i i -
taverit , i d c i n o eum in loco quocoi t i ine iur conclu-
det, p rxser l im vero non praeseniein : in c i r cumsc r i -
ptione euini necessario adest i l l e ; cum depingilur 
autem, baud omnino necessario adosl : iino abso-
lulc nequec i rcumscr ibe l , quamvis aliqtiis exi liniet 
seboc facere : prorsus enim in i is quae coipora l i le r 
c i r rumscr ibuuiur , locus est qui ea proxiino circuir,-
s c r i b i l : quid aiitein s i l locus, jam dicluin es l Neque 
rursus, si quis a l iqucm corpora l i ie r c i rc i imscr ibat , 
eiundem depingit, id esl ejus imaginein faeil ; nulla 
ei i im rai io cogii boc d i ce r e , quia nec babeni baec 
(pingerc sci l icel et circumscribere) iuterse coiisecn-
l iouem, u l posiea dicetur. Namque in buc loco, in a l i -
quo sci l icei pariele au l iabula , dtciuius quidein pingi 
bominem, sed in i l lo ipso loco nemo pi iidens e l cor-
dalus d ice l c i rcumscr ib i , id esl defmiri . Ilomo cn im 
in imagitie sua p ingi lur quideni , non lainen in ipsa 
c i rc i in i sc r ib i lu r , sed in luco suae propria3 c i r c u i n -
scr ip l ionis . E l modus borum mui l i p l i c i i e r diffuri : 
p ingi lur eniin bomo coloribus c l lapil l is ( i . e. opere 
iiansivo) si ita fieri c o n l i n g a l , e i quidcm varie ac 
inul i i inodis figuratus , divursisque co lor ibus ; ne-
quaquam lamen polesl liis ipsis c i rcumscr ib i , quia 
c i rcumscnpi iouem al i ier se habere d:xmuis. 

7 8 Pra3lerea plc lura speciem corporcam p i c i i 
r c p r x s e n t a l , el iiguram ac formaiu ejus c x p r i m i i 
ac s imi l i iud inem. Ci rcu inscr ip l io vero nih i l horuin 
couimune babcns , i r ibus moiiis ea qua* c o n i i u e i , 
l e r m i i i a i ; e l iinago quiJeni ad s imilc reiaia , j u x i a 
a rd ie lypuin est, arcbeiypique imago esl c i t l ic i tur , 
ei ab eo separaia est, ac seorsum aliipikndo cs i et 
e x s U l i l : c i r cu insc r ip i io vero nequc s i iml is uctpie 
dissimil is l i l , neque Γα species ueque iorma ; ncque 
d ic i lu r c i rcuiuscr ipi io arcbetypi , noc ad a i \ h e i y -
puni rcfer lur , e l inseparabi l i icr ac suaplo nalura 
cuin i is s imul e x s i s l i l , quai c o n l i n p i , seinperqtie 
i l l is adesl. Seinper eaiin in ioco c s l bonio , e i ia 
l cmpore , ct in coniprebeiisioiie , e i naiuratii c i r -
cumscr ipla in necessario sequiiur , inillo vacuo d i -
rcinplam , sicut quivis poiesl cenierc :n c i u u t u -
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scriptione, quatn faci l locus, qt ix le rmi i iosu l r iusqu* Α άμφοϊν πρδς τ ή έπκρανεία αλλήλων τ ά πέρατα· 
corporis ( sc i l ice l conl ineni i s c l c o u l e n l i ) ad su 
periiciem ambortiiu a d j u n g i l : ubi enim cs i raoles et 
luagniiudo, necesse esl cogi leiur simul locus. P ic lu ra 
aulein longe dissidet. Nain pic lura qnidein quan-
qnain divcrsis iu l o c i s , nibi lotui i ius definile effin-
g i lu r . Gircuinscr ipt io vtro , s implici ter et infiuiie 
defuiiens, cum iis omnibus, quxcunque circumsoribi 
natura sua possunl, cireumfertur. No» enim in hoc 
quidem c i r c u m s c r i b i l , in i l lo auleui secus. Atque 
imago quidein in seusu e l osiensione tota rons i s l i t , 
c i rcumscr ip l io vero niagna ex parie in noiione : 
foriasse euim solum locum ci rcumscr ibenlem sen-
timus. Ε ι t i l eumtiialim d i c a m , ncc p ic lura c i r -
c i imscr ib i l bomiuem, l icel &il cr rcumscr iptus; ne 

ένθα γ ά ρ δγκος καί μέγεθος , έξ ανάγκης κβΛ τόπος 
συνεπινοηθήσεται . Ή γ ρ α φ ή δέ έκχεχώρηκε πολλψ· 
κα \ ή γ ρ α φ ή μεν , εί κα\ διαφόροις τόποι ; , δμω; 
ώ ρ ι σ μ έ ν ω ς τ υ π ο ύ τ α ι . Ή π ε ρ ι γ ρ α φ ή δέ ορίζουσα, 
α π λ ώ ς κα \ αορίστως πάσ ιν ά πέφυκε περιγράφε­
σθαι σ υ μ π ε ρ ι ή κ τ α ι . Ού γ ά ρ έν τψδε μέν περιγρά­
φει , έν τ ώδε δέ ού . Κ α \ ή μέν έν αίσθήσει κα\ δεί­
ξει τδ πάν έχε ι , ή δέ τδ πλέον εννοήσει · τ ά χ α γάρ τδν 
περ ι γράφοντα τόπον τ ι ς αΓσθοιτο μόνον. Κα\ άπλώ; 
ε ίπε ίν , ούτε ή γ ρ α φ ή π ε ρ ι γ ρ ά φ ε ι τδν άνθρωπον κάν 
π ε ρ ι γ ρ α π τ ό ς έστιν , ούτε ή π ε ρ ι γ ρ α φ ή γράφει κάν 
γ ρ α π τ ό ς έστιν · έκάτερον γ ά ρ τ£ν έαυτοΟ λόγον έξει. 
Κα ι έτι ή μέν γ ρ α φ ή π ε ρ ι έ χ ε τ α ι ύ π δ τ ή ς περιγρα­
φής» ή δέ π ε ρ ι γ ρ α φ ή ού π ε ρ ι έ χ ε τ α ι ύ π ' αυτής , άλλά 

que c i rcumscr ip l io p i n g i l , e i iamsi i l le pitigi p o l e s l » ^ περ ιέχε ι αυτήν · διδ ουδέ αντ ιστρέφε ι . Έ π \ πλέον γάρ 

tiiruinque euim rationem suam babebi l . Praeterea 
pic iura cont inel i i r a c i r rumsc r ip t ione , c i r c u m -
s< r ip i io auiem non conlinelt ir a pictura.sed cont i -
net eam; ideo nec fit reciprocal io . Lat ius namque 
pa ie i c i rcumscr ip l io : nain si quid est pictum , id 
r s l fignraitiin, b o m o , inqnam, e l ipsa pictura , seu 
cftigialus c l i a r a c l e r , lianc, inquam, dic i polerunt 

ή π ε ρ ι γ ρ α φ ή · ε ί τ ι μέν γ ά ρ γ ρ α π τ δ ν , ή τ ο ι τ δ είκονι-
ζόμενον, δ άνθρωπος λ έ γ ω , κα\ α υ τ ή ή γ ρ α φ ή , ήγουν 
δ τ ε τ υ π ω μ έ ν ο ς χ α ρ α κ τ ή ρ , φήσειεν άν τ ι ς τάχα που 
καί π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν . π ε ρ \ ού νύν ή μ ί ν λέγε ιν πάρεστιν, 
δ πανταχού έπ ισημα ίνεσθα ι χ ρ ή . ΟΟ γ ά ρ περ\ τον 
έτερου τρόπου δ ιέξ ιμεν * ού μήν έ μ π α λ ι ν ε ί τι περι­
γ ρ α π τ δ ν , τούτο κ α \ γ ρ α π τ ό ν . 

« l iam circutuscripta, de quibus nunc sermo tiobis est, quod ubique notare oportet , non enim de alio 
modo agimus. Non lamen remeal , u l si quid est c i rcumscr ip lura , idem cliara s i l p ic lnm (sive imago). 

Exemplo quodam utar. Annims qui d ie i lur cy t lus , ΟΤόν τ ί φ η μ ι * Ό ενιαύσιος καλούμενος κύκλος, ίνα 
υ ΐ aeque scrmo etiam nosier p roceda l , mensuris κα\ ούτως δ λόγος ήμ ίν ίοι , μέτρο ις τ ι σ \ κα \ διαστή-
a l i q u o t , id es l inierval l is c l i ronicis quatuor, c i r - μασι χρον ικο ί ; τ έ τρασ ι περ ιστρέφετα ι · δ ιόπερ δήκβ\ 
cuinvolvi lur : ideo e l c i rcumscr ib i dici tur , quan- Q π ε ρ ι γ ρ ά φ ε σ θ χ ι λέγετα ι , ού γ ρ ά φ ε τ α ι δέ, ήτο ι είχονίζε-
qitam neqtie pingitur, neque flgiiralur. Qnomodo τ α ι . Πώς γ ά ρ άν κα \ ε ίκον ισθε ίη δ γ ε μ ή τ ε είδοποιοί-
enim flgurarelur quod specie forma ;ue caret, tdco-
que neque sub visuin cadit iicque subsis l i i? Nam 
coniinuue cum s i t , terminos cuni pr iucipi is seiu-
per conneciit . Quia ergo ab eodero ad idem signum 
circunivolulus sol i ransferlur , quodammodo c i r -
cumftcribi d ic i l t i r . A lque pr incipia et l e rmin i in t i -
luas euccessiones uuo momenlo punctoque lemporis 
ac peue insensibil i ter absolvunl . Ne enim fluens 
tempus httmaitain vitam caeco in cursu r e l i n e r e l , 
n o s i m q u e rebus e l aclibus confueio ei perlurbaiio 
atque anomalia domiuaretur, nullo cbronico signo 
i is interposito, tempus boc, inquam, diebus, horis , 
bcbdomadis, mensibus, annisque, mel imur : e l o l i m 

μένος, μήτε σχηματ ι ζόμενος , καί διά τούτο μηδέ ύπ* 
δψιν ερχόμενος, άλλ' ουδέ υ π ο μ έ ν ω ν ; Συνεχής γάρ ών, 
τ ά οίκεία π έ ρ α τ α τοίς τού εφεξής α ρ χ ά ς ά ε \ ποιούμε· 
νος ε π ι σ υ ν ά π τ ε ι . Α π λ ώ ς γούν τ ψ ά π δ τού αυτού είς 
τδ αύτδ ση μείον χ υ κ λ ι κ ώ ς περιδ ινούμενον τδν ήλιον 
άποκαθί στα σθαι, δπωσούν π ε ρ ι γ ρ ά φ ε σ θ α ι λέγεται. 
Κ α \ ούτως αλλήλων τ ά ς δ ιαδοχάς, ώ σ π ε ρ έν άτόμω 
κα \ άκαρε ί κα \ σχεδδν α ν ε π α ι σ θ ή τ ω ς διανύουσιν, 
"Ινα γ ά ρ μ ή 0έων δ χρόνος έ π ' άδήλψ τ ά τής ζωής 
τής ά ν θ ρ ω π ί ν η ς περ ιστήσε ι ε , σύγχυσίς τ ε τών καθ* 
ή μ ά ; π ρ α γ μ ά τ ω ν κα \ α ταξ ία και α ν ω μ α λ ί α έπικρα-
το ίη , μηδενδς χρονικού σημείου τούτοις έ μ φαινομέ­
νου, ή μ έ ρ α ι ς και ώ ρ α ι ς κα\ Ιβδομάσι κ α \ μησ\ καί 

q-iidcm olyinpiadibus et consulai ibusali isquedtmen- J) έν ιαυτοί ; μ ε τ ρ ε ί τ α ι , δλυμπ ιάσ ι τ ε τδ παλαιδν κα\ 
siouibus decore disl inguebalur, u l perspicua et ac-
c i i ra la r t r u m gesiarum memoria conservaretur, et 
v i i x acli is recte disponerenlur. Sic ergo el iam 
Moysis lex usque ad evangelicam salularem pra?di-
cai ionem p rod i i c l a , lenipore cons l i t i l e l c i r cum-
scripta fuit. idololai r ia vero , apparente Servatore 
nosiro Deo, a?que cessavit c i rcuuiscr ip ta , neque u l -
teriiiR progrcdiens, neque diul ius suos actos exse-
reiis . Sed neque lex quamvis c i rcumscr ip la , 7 9 fi-
gnram h a b u i t , cum per se n ib i l s i l uisi n o m e n , 
quanquam ejug mandata syl labai im ecribnntur, et 
io sacris L i b r i s perpeluu mai ienl . Ncque itein ido-
lo la l r ia p ing i iu r , cum circa rcs insubsislenies ?aue 
laboret, et absque specie ulla figurave si t . 

ύ π α τ ε ί α ι ς , κα ί έτέροις μέτρο ι ς κοσμούμενος , ίνα 
σαφής και τ ε τ ρ α ν ω μ έ ν η τ ώ ν π ρ α τ τ ο μ έ ν ω ν ή μνήμη 
δ ιασώζηται , κα \ τά έν τ ψ β ίψ δ ιευθετήται π ρ ά γ μ α τ α . 
Ούτως ούν κα\ δ κατά Μωσέα νόμος μ έ χ ρ ι τού ευαγ­
γελικού κ α \ σωτηρίου κ η ρ ύ γ μ α τ ο ς π ρ ο ί ώ ν , χρόνψ 
έστη κ α \ π ε ρ ι ε γ ρ ά φ η . Κ α \ ή ε ιδωλολατρία , έπιφα-
νέντος τοΰ Σωτήρος η μ ώ ν θ ε ο ύ , ω σ α ύ τ ω ς κ α τ ή ρ γ η -
ται κα\ π ε ρ ι γ έ γ ρ α π τ α ι , ε ί ς τδ λοιπδν μ ή τ ε προϊούσα 
μ ή τ ε ενεργούσα π ώ π ο τ ε . Ά λ λ ' ούτε δ νόμος καίτοι 
π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ς ώ ν , ε ίκον ί ζετα ι , αυτό γ ε κ α θ ' αύτδ 
τούνομα ψιλδν, εί κα \ τ ά νομιζόμενα συλλαβικώς 
γ ρ ά φ ε τ α ι , κα \ έν Βίβλοις ίεραίς άε \ δια φ έ ρ ε τ α ι . Ού­
τ ε ή ε ίδωλολατρία γ ρ ά φ ε τ α ι , π ρ ά γ μ α π ε ρ \ ανυπό­
στατα ματαιοπο νού μενον, άνείδεόν τε δν κ α \ άσχη­
μάτ ιστον . 
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ιδ \ Ω σ α ύ τ ω ς δέ κα \ αί άρχαΐ κα\ έξουσίαι τών Α 
εθνών, π ε ρ ι γ ε γ ρ α μ μ έ ν ο ι είσί τε κα \ λέγονται , δροις 
τισι και π έ ρ α σ ι δ ι ε ι λ η μ μ έ ν α ι . Έ ν τόπο ις γ ά ρ ά φ -
ωρισμένοις έ κ ά σ τ ω έθνει τά τ ή ς ο ικε ίας αρχής κα \ 
εξουσίας π α ρ ά θ ε ο ύ έ κ ν ε ν έ μ η τ α ι , κ α τ ά τδ ε ί ρημε ­
νον "Εστησετ ίρια εθνών κατά αριθμόν άγγέΛων 
(tecv. Ού μήν αύτδ γ ε τούνομα τ ή ς αρχής κα ι τ ή ς 
εξουσίας ε ίκονισθήσεται · π ρ ά γ μ α γ ά ρ κα\ σύμβολον 
αξ ιώματος δν τ υ γ χ ά ν ε ι . "Ομοίως κα\ ή ά ν θ ρ ω π ί ν η 
ζ ω ή , κ α ί τ ο ι π ε ρ ι γ ε γ ρ α μ μ έ ν η ούσα, κα ι ύ π δ τού 
δημιουργού τ ώ ν δλων θεού καθορ ιζομένη , δ μ ω ς ού 
γ ρ ά φ ε τ α ι . Κ α \ τ ά σ υ μ π ί π τ ο ν τ α έν ή μ ί ν νοσήματα 
π ε ρ ί γ ρ α π τ ά έστι · χρόνω γ ά ρ π ε ρ ι γ ρ ά φ ε τ α ι · κα\ 
μάλιστα π υ ρ ε τ ο ί εφήμεροι · άχρ ι γ ά ρ μ ι ά ς η μ έ ρ α ς 
ώς έπί τ δ πλείστον π ε ρ ι γ ρ ά φ ο ν τ α ι , Ιατρών παίδες 
φασιν, άλλ* ουδείς γ έ ποτε πυρετδν γραφόμενον ή Β 
είκονιζόμενον τ ε θ έ α τ α ι . "Ηδη δέ κα\ τ ώ ν ανθών αί 
ποιότητες , α ί τοίς ύπόκειμένοις έννπάρχουσι σ ώ μ α -
σιν ε ΐωό ιάζουσα ι , έν τψδε τ ψ τ ό π ψ τυχδν π ε φ υ τ ε υ -
μένοτς ή έναποτεθε ιμένο ι ς , κ α \ τ δ ευώδες ά π ο π έ μ π ο υ -
σ ι ι , ά χ ρ ι τούδε π ε ρ ι γ ρ α φ ή σ ο ν τ α ι . Καθ* έαυτάς δε 
Οτι μ ή υ φ ί σ τ α ν τ α ι , ού γράφοντα ι , δτι μηδέ ειδο­
ποιούνται τδ σύνολον. Τί δέ ή έ π ' Αίγυπτον τού Ι α ­
κώβ καί τ ώ ν έξ Ι α κ ώ β κάθοδος, υπέρ τ ά τ ε τ ρ α ­
κόσια δ ιαρκέσασα έ τ τ ^ ή τ ε ε ίς Βαβυλώνα τ ώ ν εκεί­
θεν Ίουδαίο>ν ύπδ Χαλδαίων α ι χ μ α λ ω σ ί α , έν έβδο-
μήκοντα δλοις Ιτεσι καθωρισμένη π α ρ ά τού τ ώ ν 
όλων θ ε ο ύ , ή ν έ π \ τής αλλοδαπής οί δοριάλωτοι, π ρ *ς 
παεδείαν τ ώ ν πε π λ η μ μ ε λ ή μένων , δΊατελέσαι κ α τ -
ι δ ι κ ά σ θ η σ α ν ; Ούχ\ π ε ρ ι γ ρ α π τ α \ ύπήρχον , κα>. π^άλαι 
τ? έπανόόω λέλυντο, φησ\ν ό - θ ε ί ο ς Γ ρ η γ ό ρ ι ο ς ; 
Ι Ι ο α γ μ α δέ έστιν ή μέν κάθοδος των μ ε τ ω κ η κ ό τ ω ν 
ή μετανάστασ ι ς * ή α ι χ μ α λ ω σ ί α δέ τ ώ ν μέν έλόντων, 
πλεονεξίας άπόδε ιξ ις καΛ γ ν ώ μ η τυρανν ική , τών δέ 
όλόντων ελευθερίας άφαίρεσις , άνδραποδισμός τ ε κα ι 
ακούσιος α π α γ ω γ ή . Άλλ* ούκ άν τ ι ς κάθοδον ή 
α ι χ χ α λ ω σ ί α ν αύτδ καθ* αύτδ τδ π ρ ά γ μ α γράψειεν · 
Ο γ ά ρ τούς κατ ιόντας αυτούς ή τούς ή χ μ α λ ω τ ι σ μ έ -
νο*»ς ε /ρήσθα ι νυν οίητέον* έτερον γ ά ρ εκείνων 
τ α ύ τ α · ώ σ π ε ρ δ ή ' τ ώ ν σ ω μ ά τ ω ν , τ ά π ρ ά γ μ α τ α , 
• η σ ε ι ε δ* άν τ ι ς περ ιγραφόμενον κα \ τδ π ν ε ύ μ α αύτδ 
τδ ά έ ρ ι ο ν , άτε δή έν τψδε μέν τ ψ χ ω ρ ί ω πνέον , έν 
τώδε δε άπολε ιπόμενον , ού γραφόμενον δέ, έ π ε ι ού 
δ ιήρθρο^ται ουδέ ε ί δοπεπο ίητα ι . 

ι ε \ Κ α ι δ λόγος δέ εύπε ρ ί γραπτος μ έ ν λέγετα ι , 
ο υ δ α μ ώ ς δέ ε ικονίζεται* ού γ ά ρ σ ώ μ α ουδέ είδος 
αύτ ιμ ή ^ χ ή ρ 1 * τεερίεστι · π ώ ς γ ά ρ δ γ ε κ α τ ά τήν 
π ρ ο φ ο ρ ά ν χεόμενος κα ί λυόμενος ; Ε ίρητα ι δέ έφ* ού 
τδ γράφεται έ π ί π ά ν τ ω ν τούτων έκληπτέον . Κ α τ ά 
γ ά ρ τ δ ν έτερον τών σημαινόμενων τρόπον , ήγουν 
ε υ λ λ α 6 ι κ ώ ς , πάντα γ ρ ^ φ ή σ ε τ α ι · κα \ πολλά, άν τ ι ς 
ί ν ε ρ ε ν ν ω ν εύροι, έφ ' ών ή διαφορά τούτων* τ ώ ν 
μ ί ξ ε ω ν δ ι α φ α ί ν ε τ α ι . Ουδέν ούν τ ώ ν ε ίρημένων γ ρ ά ­
φ ε τ α ι , ε ί μ ή κ α θ ά π ε ρ Ιν ιοι τ ά ς ά ρ ε τ ά ; σ χ η μ α τ ί ­
ζ ο ν τ ε ς κ α ί δ ιαπλάσσοντες, οίον δικαιοσύνην και 

* Deut. xxxn S. 

C O N S T A N T I N U M C O P R . 362 
14. Principatus i iem gcnl iuin ac dominalus c i r -

cumscripit sunl alque d ic i in lur , finibus quibusdam 
lerminisque d i s i inc t i . L ie t i im separalis in locis 
unicuique genli peculiaris principatue atque impe-
r lum a l i r ibu lu in e s l , j u x l a i l lud d ic ium :. Statuil 
termmos genlium, juxta numerum angelorum Dei *. 
Neque cerle principalus e l impc r i i nomen figurabi-
t u r ; e s l enim res ac symbolum dignital te . Uumana 
par i ic r v i i a , eisi e i rcumscr ipia es i , et ab ui i iversal i 
crealote Dco l imi i a fa , tjibiloimm»* haud del inealur . 
M o r b i c l i a m , qni nobis acctdunl, c i rcumscr ip l i s u n l ; 
e leni i» lempore dcflniuutur. S u n l apprimti febres 
ephemerw, <juse una dic pleruirrque c i rcumecr ib i in -
lu r , ut a iunl med ic i ; nemo lamen fcbritn p ic lam 
figuralamveVidil. Insuper Qorum etiam quali(ai<*sv 

qua? odorein spiraules, subjeclis corporlbus insuu i 
la l i in ioco plaulal is aut reposil is , suavilalem snaiu 
e i m i l u n t , atque haetenu$ c i rcui i recr ibui i l i i r . Sed 
quia bae gual i ta ies per se non gubsislunt, JIOII p h i -
gantup ueque ullo inoyk) farniam ab arte acc ip iun i . 
Qjrid Jacobt ejusque progenieiui i E g y p t u m desccn-
sus , q i i i ad quadringenlos annos pe rdurav i l ? nec-
non J u d x o r u m sub Cbaldseis npud Babylouem 
cap i iv i i a s , rolis sepluaginla annis ab «miversal i 
Deo p ra f in i i a , ad quam in al ienosolo b i bello cap i i , 
ut sua peccaia e x p i a r e u t , perptniendam damnai i 
s u n i ? INonne ha3c omnia c i rc iunscr ip la f u c r u n i , et 
r cd i lu deuuim (iniia , ut divus Gregorui^ ait (92)? 
Sane res quaxJam su i i l abducuo deporlaiori im ac 
rediltis : servitus auiem Captiviiaiein quidem, pra?-
p o l e m i a m , volunlalemque l y r a n n k a i n demonstra-
b a l ; captivorum vero res e r a t , l iber la t is p r iva l io , 
s e rv i i i qn i , et v i o k n l a abducl io . Sed tamen nenio 
(It-porlaliuiiem e i c a p l i v i l a i e u i , quaieuus quideiu 
rcs quuedanii s u u l , . *pinget ; uon eaini dej)orUitos 
ipsos vel caplivatos « u n c d ic i ptilandiiin es t ; nam 
res ab ipsis bominibus diversa e s l , s i cu i i dififerunl 
acius a corpor i lms . Aereum qyoque flaium dicere 
licet c i r cu insc r ip ium, qu ippcqu i uno iu loco spirat , 
in alio d e l i c i l ; non lamen piugi po los i , qnoniam 
ar lubua uou es l praeditus neque ullam spccieni prs 
ee fert. 

15. Age vero bumanus quoqiie sermo c i rc inu-
scr iplns d i c i l u r , neque lainei» i ignralur , nec corpus 
i l l i , uec species, neque ulla fonna inest. Nam qui id 
fieri possel , siquidem pronuiitiando fundiiur ac d i -
labi tur? Por ro j am d i c lum a nobis f u i l , quo scns ι 
vocabulum γράφετα ι ( i . · . p ing i iu r au l describilur) 
in \\\A omnibus accipiemlnm f»it. Nam secundum a l -
le rum ex liis s igni f ica l ibus , id esl syl labat im, o m -
nia delineabuntur : et m u l i a quisque scrulaiido 
r epe r i c t , in quibus ha rum dict ioiuini differetitia 
p a w i . NuHa ergo^pnrdictaruin rerum p ing i tu r ; nisi 

( 9 i ) O r a l . 4 1 . s i re de Peulecosle, r i r ca flnem 
'ΖϊρίΥρΛ'χτάς τ ε ή ν , κα\ πάλαι τ ή έπανόδω λέλυτο. 

P A T K O L . G U . C . 

Αίχμαλωσία μέν γ ά ρ είς ΑΓγυπτον κα\ BaCjAiiiva 
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3G3 S. NICEPHORI 
fur icquaienus noiuiul l i figurantcs e l conformantes, 
v c l u l i jus l i i ia tn , fo r i i tud inem, aliasque v i r l u l e s , 
rorporattl , u l alicubi viderous; quae haud proprio 
i igurari dictmiur neque pingi , qnia ca rem arche-
lypo, neque ui l i rei subsisleni i similes sunt. E ien i i i i 
imagines ad arcbetypa pingendo exiguntur, c i cba-
raxnnii ir , suntque ex i is quae ad a i iquid referuo-
lnr (93), n iantea d ix imus . Haecvero flgmenta s i m l , 
p 10 iugeiHo ac potesiale ar l i i lc i s 8 0 conformala . 
Nutlius igitur rei pralexsislenlis tDiistal ab bis prac 
se ferri spcciein, formam, au l Oguram. E rgoheque 
proprie neque vere cfligfabuniur.' E l omnino quae 
loco cunclmlt inl t i r , e i sensus noslros a f l i c i u n l , c l 
qnibtis corpus, species, alque figura c i rcumponi lur , 
hajc III pbirinnttn effigianltir : quae autem aliam 
Itabent raliotietn, ea vel nunqnam, vel abusife, vel 
al io aliquo modo, raro pUigcniur . T a l i ilaqtie d e -
moiis l ra la in bis differeulia, tnm ex deiinii ione itnn 
< χ reliqua ipsorum ral iouc, nibi lominus b i carnales 
ct s io i id i , in t ra praesemis vii :n terminos spein suam 
concJudeiiles ( u i hoc ctiam i l l is p r a l e r cselcra oc-
n u a m u s ) , neque ullaienns fu tu iam, propier animi 
sui mol i i i ie in aique ad ma lc r i am p r o c l i v i i a t c n i , 
spectanles , indomitis aique arbi l rar i i s exs l imula i i 
iMipidi :a l ibus , laiiquam pro aoclor i la te dogmala 
stia incpnsideratenimisquc l inpr i ide i i le r consi i iuunt ? 

q«i33 ne rerum quidem uatura paiWur, Nam cum 
diccudum forel pingere e l ftgurare , ipsi c l r cu in -
8criborc dicunt, ncque ecclesiaslicai doctrina», neqire 
rnnjm ijuidem coMvenienliif aitendcnles. Neque ea 
quse sunl ίιι bac cotnmuni ac populari consueludine 
persuaserunl cis v u l l iurnm differentiam agnosce-
rent 9 veluii sunt ea q u x d i c u n l u r in pr ival is paclis 
cirrumscrtpia? &yngrapb;c , diversa3 ab iis quae de 
perpeluis conl rac i ibus lcge sancil is denomiuanlur. 

10. Sed quod is lormn omniuift ^ummopere pude-
fac i i i n s a u i a i i i , uon iulel l igntt l miserr. Seniper 
c i i im i i i ore babcnl ci lanique mag i s lmm Asieriuti t 
jubeuiem : « Cbriai t im ιιβ pingas (94). ι A i q u i is 
ιιοιι piacc.ipii : Ne circumscribas. S ic eniui e i 
nosler As lc r ius h» dici ione de mar lyre Eupbe-
mia(95):< V i d i , iuq i r i l , picluram quamdam » sacram 
vidc l i cc i diva? ma i iy r i s , boc diclo nobis innuens bis-
loriaut. Non lamen d ^ i i c i rc iunser ip i ionem; p i c i a m , 
inqt iam, non circumscriptara, appellavit. Vidil ar-
Jem, c i . p i c lo run i oplimos obsiupescere, e l p lur imi 
a b c i s fieri, admirantibue egregiorum a r l i l i cam l a -
bulas. Quid dc a l i is porro sacris Pa l r ibus noslris 
diccndiim? quoruin alius cbaraxanles in labulii» 
pictores e x l t i b c l ; alius auietn a i l : A u vobis homi-

PAXRIARCH^; CP. 3Ci 

Α άνδρείαν κα\ τάς λονπάς σωματοποιούσιν, ώς εν 
τ ισιν εΓδομεν, α ού κυρίως είκονίΓεσΟαι λέγεται 
ουδέ γράφεσθα ι , ώς άρ / ε τύπο ίν Ι,μο».ρτ^κ4τα, κα\ 
μ η δ α μ ώ ς τ ισιν ύπόστασιν δμοια . Αί γ ά ρ εικόνες 
πρδς α ρ χ έ τ υ π α δ ιαγράφονται και χαράσσονται καί 
τών πρός τί ε ίσ ι , καθά δτ) κα\ π ρ ώ η ν ήμίν εΓρηται. 
Ταύτα δέ π λ ά σ μ α τ α έστιν , έξ έπινοίας και κατ 1 

έξουσίαν τού τυπούντος άναπλασσόμεν ί . Ούδενδ; 
ούν προύφεστώτος ταύτα φέροντα δείκνυται , ούτε 
είδος, ούτε σ χ ή μ α , ούτε μορφήν · ούκούν ού κυρίως 
ουδέ αληθώς είκονισΟήσεται. Κ α \ δλως τά έν τ^πφ 
περ ι ε ιργόμενα , κα\ πρδς τήν αΓσΟησιν τήν ήμετέραν 
ε ρ χ ό μ ε ν α , οΤς σ ώ μ α τε κα \ είδος κ α \ σχήμα περι-
τ ίθετα ι , ταύτα ώς έ π \ τδ πλείστον ε ίκονίζεται · τά 
δέ καθ 1 έτερον τρόπον γ ινόμενα , ή ούδ' δ λ ω : , ή έν 

Β καταχρήσε ι , ή δτψ τ ρ ό π ω έτέρο4>, σπαν ιάκ ι ς γραφή-
σεται . Τοσαύτηςούνέμφα ινομένης έν τούτοις τής δια­
φοράς, έκ τ ε τού ορισμού καί τού λοιπού π ε ρ ι αυτών 
λόγου, πλήν οΓγε ε μ π α θ ε ί ς κα\ ανόητοι, μέχρ ι τ ή ς ζωής 
τ ή ς παρούσης τήν ελπίδα περ ι γράφοντες , ινα χ α ί το>.ο 
αύτοίς προστεθε ίη , κα \ ουδαμώς π ρ δ ; τδν μέλλοντα 
διά τδ ε μ π α θ έ ς τ ή ; ψ υ χ ή ς κα ι πρδς τήν ύλην έπ ·^ -
(δεπές βλέποντες , ό ρ μ α ί ; δέ άπαιδεύτο ις κ α \ αυθαί­
ρετο ι ; κινούμενοι , ώ σ π ε ρ έξ έ π ι τ ά γ μ α τ ο ; τάδεδογ-
με*να νομοθετούσιν ά π ε ρ ι σ κ έ π τ ω ; κα \ λ ίαν άφρο-
ν^στατα , & μηδέ α υ τ ή τών π ρ α γ μ ά τ ω ν ή φύσις 
έπ ίστατα ι . Δίον γ ά ρ λέγε ιν , γράφε ιν κα\ είκονίζειν, 
π ερ ι γράφε ιν φασ\ , μήτε τή εκκλησιαστ ική δ:όασκ*-
λίςι, μήτε μήν τ ή τών π ρ α γ μ ά τ ω ν άκολουΟΓφ π : ο σ -
ανέχοντες . Ουδέ τ ά έν τή κοινή τ α ύ τ η δή κ α ι δημώ-
δει χρήσε ι , έπ ι γνώνα ι αυτούς τήν τούτων διαφοράν 
π έ π ε ι κ ε ν , οΤά είσι τ ά λεγόμενα έν τ ο ί ; συμβολαίοις 
γ ρ α μ μ α τ ε ί α έ μ π ε ρ ί γ ρ α φ α , άντ ιδ ι εσταλμένως τοις 
έ π \ τοίς διηνεκέσι συναλλάγμασι νενομισμένοις 
ονομαζόμενα. 

ις*'. "Ο δέ πάντων αυτών* μάλιστα καταισχύνε ι 
τήν άνοιαν, ού συνήκαν οι δείλαιοι . Ι Ιανταχού γάρ 
α ύ τ ο ι ά ν ά στόμα έχοντες , προ[σ]φέρουσι τδν διδάσκα­
λων Άστέρ ιον προστάσσοντα , τ ί ; ι Μή γ ρ ά ^ ε τ ίν 
Χριστόν · > ού μήν , Μή π ε ρ ί γ ρ α φ ε , ό ιακ :λευόμενον . 
Ούτω δέ κα\ ό καθ* ή μ ά ; 'Αστέρ ιο ; έν τ ή κ α τ ά τήν 
άγ ίαν μάρτυρα Εύφημ ίανεκφράσε ι (α) · ι Είδον εκεί 
γραφήν τ ι ν α , > τήν ίεράν ίστορίαν τ ή ς θεομάρτυρος 
ήμ ίνύποδε ικνύς · ού π ε ρ ι γ ρ α φ ή ν , ε ίρηκε · κ α ι γρα-

fy φ ικήν , ού περ ι γραφ ικήν κ α τ ω ν ο μ α σ μ έ ν η ν . Οιδε τήν 
τέχνην,κα\ τών ζ ω γ ρ ά φ ω ν τ ο ύ ; αρίστους ύ π ε ρ ά γ α α θ α ι , 
κ α \ ε ί ς μ έ γ α ήρθάι παρ* α υ τ ο ί ; , κα \ ά μ α θαυμάζεσθα ι 
τ ώ ν φιλοτέχνου μένων τούς π ί νακας . Τ ί χ ρ ή λέγειν 
περ ί γε τών άλλων Ιερών Πατέρων η μ ώ ν ; ώ ν ό μέν τοίς 
πίναξιν έγχαράσσοντας τούς ζωγράφους π α ρ α τ ί θ ε -

(05) Geliitis Γι!>. χ ι , 5« c Omnes oinnino res 
qu.u seusus oniuium movetil , τών π ρ ό ς τ ι e$se 
i t icunl . Id verbum significai mbi l esse quidquain 
qiioti ex se constet, nec quod habeat vim propr iam 
Μ iiaturam, s e l o m n i a prorsum ad' aliquid refer r i ; 
la!ia(|ue videri , qualis s i i euruui species duiu vii len-
lur , qualiaque apndsensus nosiros, qno pervci ierui i l , 
cr»iai i iur ; ιιοιι ;»putl sese, unde profcria gunl. » 

(94) ApudCoii ibefis i i i i i i Aucl. B. Pl\ l . I, p. 207. 
Lt quidcm lam boc quam seqtieule Ιο ιυ dic i lur 

Aslerius Amaseae episcopus. Caeleroqiiin a l i u s e l i a m 
aul iqinor Astei iub Ar ia i ius exs i i l i t , ciijus cxplana-
lioiiem in qiiariurn psahnum edidd Moi i i r aucou ius 
ctim Euscbio, quamque ίιι codice filiaiu V a l i c a u o 
ipsem<!i obscrvavi . 

(95) Apud eombefisium, op. c i l . p. 2 0 7 . 
(a) Confer Combeligiuui Auciar. Bibl. PP. ι . I, 

p. 207 «ι p. 267, qui util t ir Nicepliuro uob i ro IIJS. 

ubi S. A s i e r i i iragmenia c o l l i ^ a . 



365 ANTIRRHETICUS II ADV. 
w ό δέ , δ τ ι "Αρα μετρ ίως ύμ ίν τον άνδρα όλόγος Λ 
έ γ ρ α ψ ε ; φ ά σ κ ω ν . Κ α \ πάλ ιν · Τ Α ρ α βύ σαφώς ύμ ίν 
τδν ό μ ώ ν υ μ ο ν έμο \ χ α \ δμόψυχον δ ζ ω γ ρ ά φ ο ς λδγος 
άνβτυπώσατο ; Ούδε\ς δέ π ω , χεριέγραψετ, ε ίρηκεν . 
01 δέ ουδέ τούνομα αύτδ , δ τοΤς π ε π ε ι ρ α μ έ ν ο ι ς τήν 
τέχνην τ α ύ τ η ν έ π ι χ έ χ λ η τ α ι , έπήσθοντο. Τοσούτον 
χατεφβαρμένο ι τδν λογ ισμδν χ α \ τδ άσύνετον νενο-
σήχασι I Ζωγράφοι γ ά ρ , ού ζωοπερ ιγράφοι χ ι χ λ ή -
σχονται . Κ α ι ίνα μ ή λόγων λαβύρινθον διεξίοιμεν, 
χ α \ άλλως β η μ ά τ ω ν δχλον άδιεξίτητον έπε ισχρ ίνω-
μ ε ν , ε ύ π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν τήν π ε ρ ί τού γ ρ α π τ ο ύ χ α \ π ε ρ ι -
γ ρ α π τ ο ύ γραφήν ένταυΟοί π ε ρ ι γ ρ ά ψ ω μ ε ν . 

ιζ*. Η ώ ς ούν ούχ έ γ χ α λ ύ π τ ο ν τ α ι οί Χριστομάχοι 
χ α ι καταδύονται , τά ασώματα κα \ α σ χ η μ ά τ ι σ τ α οίον 
άγγελον κ α \ ψυχήν , δσον κ α τ ά τδν Ιδιον λόγον, 
άκούοντες περ ι γράφεσθα ι , Χριστδν δέ σ ε σ ω μ α τ ω -
μένον, κ α \ έν ουσία τ ή καθ* η μ ά ς π ε φ ή ν ό τ α , κα ι έν-
οπόστατον δ ν τ α , χ α \ είδος κα \ σχήμα κα\ μορφήν 
άνθρωπε ία ν ά ν ε ι λ η φ ό τ α , χα ί διασώζοντα έν πάσ ι τδ 
έν άν&ρώποις τέλειον, μ ή δοξάζειν π ε ρ ι γ ρ ά φ ε σ θ α ι 
χ α ι γ ρ ά φ ε σ θ α ι , ή τ ο ι ε ί χον ίζεσθα ι ; Α μ φ ό τ ε ρ α γ ά ρ έ π ' 
αυτού δείκνυτοίι · έ π ε \ κ α \ έφ* η μ ώ ν τ α ύ τ α καθ* ούς 
γέγονεν , ούδενδς τ ώ ν καθ* η μ ά ς πλήν αμαρτίας ά π ο -
λε ιπόμένος . "Ολον γ ά ρ τδν παλαιδν 'Αδάμ δ νέος Α δ ά μ 
έ φ ε ρ ε ν , ί να πεσόντα ύ π δ τήν ά μ α ρ τ ί α ν διά τήν τ ή ς 
θ ε ί α ς εντολής παράβασιν , άναστήση έν έ α υ τ φ ώς 
ά ν α μ ά ρ τ η τ ο ς χ ά ρ ι τ ι . "Η και εαυτούς τού αυτού γ ε 
δ ν τ α ς φ υ ρ ά μ α τ ο ς , π ε ρ ι γ ε γ ρ ά φ θ α ι άπιστήσουσιν , ίνα 
κ α \ τ δ είναι άνθρωποι προσαπολέσωσιν ; Η μ ε ί ς 
γ ά ρ π ε π ι σ τ ε ύ χ α μ ε ν χ α \ δ ι α γ γ έ λ λ ο μ ε ν , ώ ς διά περ ιου- Q 
σ ί α ν φ ι λ α ν θ ρ ω π ί α ς , τδίδ^ον πλάσμα έ π \ τήν άρχαίαν 
ιύ-γένειαν δ θείος Αόγος ανακαλούμενος, πρώτον 
μ έ * έν τ ή νηδύί τ ή ς π α ν α γ ί α ς Μητρδς κα ι αληθώς 
Θεοτόκου ο ίκήσας , σάρκα άψευδώς τήν ήμετέραν έκ 
π α ρ θ ε ν ι κ ώ ν α ι μ ά τ ω ν προσείληφεν. *Επε\ κα \ α υ τ ή , 
ά ν θ ρ ω π ο ς κα \ τής η μ ε τ έ ρ α ς φύσεως ά π ά ρ α λ λ ά κ τ ω ς 
ούσα ' έ τ ύ γ χ α ν ε ν / ά γ ι ω σ ύ ν η δέ κα ι καθαρότητ ι μόνον 
παντεον υπερέχουσα , κα\ άνθρωπος τ έλε ιο ; , ού κ α τ ά 
φ α ν τ α σ ί α ν , ού κ α τ ά δόκησιν χ ρ η μ α τ ί σ α ς έαυτδν 
κ α τ ά τ δ άνθρώπτνον περ ιέγραψεν . Έ κ τούδε γ ά ρ 
τ α ί ς χ υ ρ ί α ι ς χ α \ ίδικαίς σημασία ις τών φωνών 
τ ο ύ τ ι * ν χρηστέον. Καίτοι ώς Αόγος μέν ών άε\ , τούθ" 
* π ε ρ ε σ τ ί ν , α π α θ ή ς , κα*ί άπερ ιγραψίας κα \ άορ ι -
α τ ί α ς ά π ά σ η ς π ε ρ ι γ ρ α φ ή κ α \ ό ρ ο ς ώ ν , έ π ε ι τ α δέ π ρ ο -
α λ β ά ν εκείθεν ώ ς εύδόκησεν, Ι ν σ π η λ α ί ω κ α ι φ ά τ ν η ( 
κ α τ α χ λ ι θ ε \ ς , καΊ σπαργάνοις ένειληθβΐς, π ε ρ ι ε γ ρ 4 φ η 
wA ττερ ιωρίσθη σαρκί . ^ φ ν ο ί ς κα\ τ ά έξης τού π ε ρ ι -
γ ρ α τ τ τ ο ΰ σώματος , π ε ρ ι ε τ μ ή θ η , έ € α π τ ί σ θ η , π * ρ ι -
*?ράφτ\ σωματ ικώς έν τοϊς ύδασι, χ α \ ύ π δ δούλου 
ναήροΟετούμενος , ύψώΑη έν σταυρώ, έ τ ρ ή θ η τήν 
π λ ε ν ρ άν, τδν υπέρ η μ ώ ν άνέτλη θάνατον, τ έ θ α π τ ο κ 
iv μ ν η μ ε ί ω έν φ περιέγραφα σ ω μ α τ ι κ ώ ς . Ε ί τ α άν-
i&U& τ ρ ι ή μ ε ρ ο ς , ώς .θ ιδς π α τ ή σ α ς τ δ ν θάνατον, κ α ϊ 
ι ο τ ρ ο Υ ς τ ή ν έλευθ€ρίαν χ α \ ζ ω ή ν χαρίσαμε νος . 

Τ Ι ούν φ ά τ ε ύμ* ίς οί τδ ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν πρ ίσβεύον-
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nem mediocr i ic r scrino dep inx i l ? E l mrsus : 
Nonne evidenler tob is l iomonymwn mi l i i e i unnni-
mnm pic lor scfmo efligiayil? Por ro nemo cfrcum-
scriptit ait. l s i i niitem ne ipsnm qtiidem vocabu-
ltim , qnod bujus nrtis p c r i i ! u su rpan l , noverunt. 
Adco corrupta infirmaque mente snnt ! Nam pic-
tores non c i ra in iscr ip tores voc i lan iur . Sed ne in 
sermonum labyr imho vagemur, inliiii:a?<iiie verbo-
rum ftirbse nosmcl commiuami is , recle demum 
circumscriplniTi de piclo et c i rcnmscr ip lo sc r ip t io -
DCIB hoc loco cifcumscrrbainus (96). 

17. Cer erge ad tenebras latebrasqiie non con-
fugiunt Chr i s lomacf i i , cum res incorporeag omn i -
que forma carenles , ceu aiigeli iai alque animam, 
suo qnodam proprio modo circuinscribt aud iun t f 
Cbristutn aulem corpofalum, e l in substaniia nosira 
v i s u m , eidemqne enhyposlatum , qni speciem ct 
flgnram rormauique humanam 3 1 a s sumpsh , c l 
hmnamlalem in cunctis perfeciam retinuit , credcre 
itohrnt c i rcumscr ib i id esl pingi posse ac Bgura r i f 
Sane utromque in eo apparul t ; quandoquidem no-
bis quaqne hsec usuveniunl, quonim amiil is is es«e 
V O I H I I , n i b i l praeier peocatum omittens. T o l u m 
quippe veterem Adamum novus gestabai , u l i a 
cnlpam lapsum propter d iv in i praccepti (ransgres-
sifMiem , is qui sine peccalo esl ad grai iam secum 
rcfevaret. N u m denique se ipsos quoqae, ceu ejas-
dem plasmatis parlcs, circumscriptes esse non cre-
d e n l , ut sic bumanam ei iam naluram a m i l l a i i l ? 
Nos ccr tc crcdi inus et praedicanms , propter sum-
mam quae in eo cs l erga homines d i a r i l a l e m , d ivf . 
noin Verbtiro', nt crealuram suam in antiqnam in-
geiiuhateai reponeret, p r i inoq i i idem i n s a n c i i s s i m » 
Matris vercque Deipara? u ic ro habilans , carnein 
stue dubio nostram ex virgineis sanguinlbus » u m p -
sisse. Nam e l ipsa Y i r g o bomo era l , a natura nosira 
nullateuus differens, smct i l a t e tanlum ac purilate 
euneios «rcfedens. Chr is lus auiein bomo perfe-
ctus, non phaniaslice neque apparenier exs is ie t i s , 
ipse se in tiumanilare sua d rcumsc r ip sU . A M i i u c 
ertim principalibns propriisqee verbortim significa-
ribtis ntpndum cr i t . Ε ι qtiamvis Chr is tus , u l i V e r -
bum, idem qui semper essel impassibtlis, ci i n c i r -

• cninscripl i iTii isatqneomnisinfi i i i lat is c i rc innscr ip i io 
ac l e r i u inus ; deinde lamen , u l voltttt, iUinc p ro -
d i e n s , i n spelnnca e l prscsepi reclinatiis, fasciie i n -
Tnhitus , circumscripti is carne ftiil et l imi l ah i s . E t 
qao csciera qfuoque ejus corpori c i rcumscr ip lo ac-
ctderont; c i r camdsus fuit, baplizatus, corporal i ter 
circunrscripttre ( i . e. obrnius) in aquis, e i a servo 
t r ad i iug in crucem est sublalu?, perfossus in laiere, 
nccem pro nobis perluii t , sepullus in moni imen lo , 
iit)i etiatti corporal i ier Γιιίι c i rcumscripms. Defndi-
lerthi d1e re s i i r r ex i t , calcaia nipote Dcus m o r i e , 
ntorrursqnc iibcrlatem ac vi lam largitus c sL 

Qnid ergo vos dicf t i s , qwl i n c i r c n m i c r i p i b m 

(9*&) L n d i l in vocabulis Nicephorus. 
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c la in i la l i s , e l opinionis inopinabilis bxreMin secta- Α τ ε ς , κ α \ τ ή ς δ ο κ ή σ ε ω ς δ ο ξ ά ζ ο ν τ ε ς τδ ά δ ό κ ι μ ο ν ; Ό 

ni in i? Qui fasciis invo lv i iu r , in prsesepi recl inai i i r , 
el in l ra specum cojit iuelt ir , h i c , i nquan i , c i r c u m -
scr ibi tur , necne? Quid porro? bap l iza lus , c ruc i -
i i x u s , ad exiremuirt monumenlo conclusus, dcfl-
n i i i i n i e his alque c o j i l i u e i u r , oecne ? Nam quod 
JIOII esl c i rcumscr iptum h ne in loco qnidem esl : 
quod si ιιοιι esl in laco, ne corpus quidcni : quod 
si non esl corpus, mul lo minus homo c s i . Ergo 
neque Inurianaius es l , neque lapsain ttaluram a$-
siinipsif, neqiifi inore n o s t i l htijus corporis , lalia 
piti so l i l i ' , iisdeni subjacuil passionibus. Qund si 
runi r u d i u i e ac imptidciil ia veslra parumpcr jocari 
l i ce l , qui c i r ru insc r ibhur e sme , inquam, c i r -
cumscriplus necisc? Nam boc denique a s tupidi-
lale voslra el vcsania d ic i dignuni est. At lamcn 
ne litiic quidcm proposii loni forlasse assenl ieni ini . 
A l vcro li.cc apud Cbris l ianos neqtie uo» credenlur 
ncquc ludibrio erunt. S iqu idem eliam posl d i v i -
caui rc .«ur rec i io i iem, codeni cum corpere, quan-
(|iiam i i icorrnpi tbi l i ia tem jam adeplo , j anUU 
clatisis i n l r o i i t , ei discipulis palpandum se o b l u l k , 
i t i v i u i q i i j ^ l a l e i i s cicalr ices nccnon clavorum in 
iiMtnibus qnibus fuerat pcrforafus, otflendit. Neqiie 
a l iendi i i s : β « | cum Ulo manducavimus et bibimns9. 
Quodque bis adhiic ni irabi l ius cst % corporatus in 
rcelos conscendil , corpusque securo gerere conspe-
cius c s i . Mque el iam conslal ex angeloruin comi -
lant ium dielo discipulis exaudito : Quemadmodum 

έν σπαργάνο ις ένειλούμενος, ή έν φ ά τ ν η καταχλι-
νόμενος, κα\ ε ίσω σπηλαίου γ ι ν ό μ ε ν ο ; περιγράφεται, 
ή ού; Τί δ έ ; δ περ ι τεμνόμένος , κα\ βαπτιζδμβνος,κιΐ 
σταυρούμενος , κ α ί τδ π ά ν τ ω ν έσχατον έν μνημείω 
κατακλε ιόμενος , π ε ρ ι ο ρ ί ζ ε τ α ι έν τούτοις καί περι­
έ χ ε τ α ι , ή ού ; Τδ γ ά ρ μ ή περ ι γραφόμενο ι , ουδέ έν 
τ ό π ψ εστίν · εί δέ ούκ έν τ ό π ω , ουδέ σ ώ μ α · ει'δέ 
ού σ ώ μ α , πολλώ πρότερον ούοέ άνθρωπος . Ούκούν 
ουδέ ένηνθρο^πησεν, ουδέ άνείληφε τήν πεσοΰσαν 
φύσιν, κα\ οίον τδ καθ* η μ ά ς σώμα , δ ταύτα 
πάσχε ιν π έ φ υ κ ε , και τοίς τοιούτοις ύποπέπ^ωκε 
πάθε σιν. Εί δέ χρή πρδς τήν υμών άπαιδευσίαν 
κα\ άναισχυντίαν μικρόν τ ι π ο ο σ π α ί ξ α ν τ α είπείν, 
π ε ρ ι γ ρ ά φ ε τ α ι ό περ ιγραφόμενος , ή ού; Τούτο 

' τής υ μ ε τ έ ρ α ς έμβροντησ ίας κα \ φρενοβλαβεία; 
ε ίπε ίν άξιον. Ί σ ω ς γ ά ρ ουδέ τούτω συνθήσεσθε. 
Ού γ ά ρ π α ρ ά Χριστιανοίς τ α ύ τ α άπιστηθήσεται 
ή π α ι χ θ ή σ ε τ α ι . "Οπου γ ε *α \ μ ε τ ά τήν θείαν 
άνάστασιν , τ ψ α ύ τ ψ σ ώ μ α τ ι , καίτοι τ ή ν άφθαρ-
σίαν καταπεπλουτηκότ ι , θυρών κεκλεισμένων είσω 
γ ίνετα ι , κα \ το ίς μ α θ η τ α ί ς ε μ φ α ν ί ζ ε τ α ι ψηλχ-
φώμενος , κα \ τ ά ς ώ τ ε ι λ ά ς τ ή ς θε ίας π λ ε υ ρ ά ς κ α \ τ ώ ν 
ήλων τ ώ ν έ ν χερσιν , οΓς δ ι α π ε π ε ρ ό ν η τ α ι , παραδεί-
κνυσιν · ουδέ προσέξετε τοίς λέγουσιν , c Όϊτινες 
σννεφάγομεν καϊ σννεχίομεν αυτφ. Κ α \ τδέ τ ι 
τούτων παραδοξότερον, κ α \ ε ί ς ουρανούς σεσωμα-
τ ω μ έ ν ο ς άνεισι , κα \ ώ ς σώμα φέρων δ ρ ώ μ ε ν ο ς . Κα\ 
δηλούσι τά το ί ς π α ρ α π έ μ π ο υ σ ι ν άγγέλο ι ς λεγόμενα, 

vidutis eum ascendenlem in ccelum, tic veniei10. ^ κα \ π α ρ ά τοίς μ α θ η τ α ί ς άκουόμενα, δτ ι m0r rpdxcr 
* * ~ έθεάσασθε αυτόν άνερχόμενον εϊς τόν ούρανόν% 

όντως έΛεύσεται · κ α \ , Έ ν δεξιοί τού θ ε ο ύ καθ · 
εζόμενον, κα \ πάλ ιν ήξοντα μετά τ ή ς π α τ ρ ι κ ή ς δόξης 
δορυφορούμενον τ ψ α ύ τ ψ κεχρημένον σ ώ μ α τ ι , ίνα 
κα\ όφθή ύ π δ τ ώ ν έ κ κ ε ν τ η σ ά ν τ ω ν , κ α \ π ιστευθή 
ύπδ τών άπε ιθησάντων . Κ α \ δλως ίνα συνοπτ ικώτε -
ρον ε ί π ω μ ε ν , τ δ άναβεβηκέναι αύτδν , *ζί άλλο, ή σώ­
ματος ίδιον, κ α ι τόπου έξ ο ύ , κ α \ ε ! ς δν μ ε τ α β έ β η κ ε ; 
Σ ώ μ α τ ο ς ούν τ α ύ τ α π ε ρ ι γ ρ α π τ ο ύ , κ α \ τ ο ύ καθ* 
η μ ά ς , εί κα ί υπέρ η μ ά ς , κάν μ ή βούλο^ντο οί π α ρ ά ­
νομοι . ΕΙ καϊ μηκέτι Χριστόν κατά σάρκα γιτώ-
σκομετ.Ύ$ δηλούται κ ό π ω ν αύτδν ά π η λ λ ά χ θ α ι , κα\ 
π ε ί ν η ς καί δ ίψης , κ α \ δσα σαρκδς π ά θ η κ α \ ασθε­
νε ίας , κα \ π λ ή ν α μ α ρ τ ί α ς , η μ έ τ ε ρ α * Ο ύ γ ά ρ έτ ι 

D τοίς αύτο ίς π ε ρ ι π ε σ ε ί τ α ι πάθεσ ι , τήν Αφθαρσία* 
ά π α ξ ένδεδυκώς. 

ι η ' . 'Αμέλει έ π \ τ ή ς γ ή ς Λ ν , καλ το ί ς α ν β ρ ώ π ο ι ς 
δπτανόμενος κ α \ συναναστρεφόμενος , ή ν ί κ α έντδς 
τού Ιερού σ ω μ α τ ι κ ώ ς υ π ά ρ χ ω ν έδίδασκε, π ε ρ ι ε γ έ -
γ ρ α π τ ο . Ε ν τ α ύ θ α δέ π α ρ ώ ν ' , ούκ ήν κ α τ α τ α ύ τ δ ν 
κα ί έν τ ή Γαλιλαία σ ω μ α τ ι κ ώ ς * καίτοι π ά ν τ α π λ η ­
ρών , κα\ π α ν τ α χ ο ύ , κα \ υ π έ ρ τδ π ά ν ώ ς θ ε δ ς ώ ν , 
κα \ ώ ς έξδν ώδε ε ίπε ί ν α π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ς . * £ π ε \ π ώ ς 
κα ί πόθεν έ π \ τ ή ν Βηθανίαν μ ε τ ά γ ε τ α ι , ό λ έ γ ω ν 
τοίς μ α θ η τ α ί ς , Χαίρω dC υμάς Ira χιστεύο0 ψ\ ζ Β , δτι 
ούκ ήμην έκεΐ; τδ μ έ γ α έπ ι τελέσων ε κ ε ί ν ο μ υ σ τ ή -
ριον, τ ά τ ή ς κοινής και καθολικής α ν α σ τ ά σ ε ω ς τ τρο -

N i i i i p e qui ad 8 2 <^\lerain Dei sedeh, vcnturus 
•icnuo esi palerna gloria s-tipaius, eodem cum cor-
pore, u l eiiam a iransfixoribus conspk i a lu r , e i ab 
iucredulis credalur . Prorsus, u i verba ad compca-
diuin coufcram , ascensio ejiis nonnisi corporis 
p r o p r i a c s t , n imi rum de loco in locum Iransi l io. 
S n u i ergo hxc c i r cumscr ip l i corporis o l l l c i a , 
co rpor i s , i n q u a m , nobis s imi l i s , quauqnain nobis 
Miper ior i s , c t ianisi bi scelesli itoliivU Elsi jam 
diulim ClirUlum in carne non cog}io*cimu$i9. Q u i -
bus verbis s igui f ica iur , laboribus euin j am exein-
p m m , fame, s i t i , c l quibusl ibel carnie inf l r inHa-
l isque, excepio seaiper peccato, p m i a i i i b u s nosir is , 
ιΝυιι enim i i l ier ius in easdein passiooes u i c i d e l , 
posiquam sibi i i tdui i incorrupt ib i l i ia lem. 

18. Certe iu terra degens, e l ab bomiiiibus 
conspcclus, cuin iisque conversans, quo tempore 
in i r a lemplum corpora l i ie r exsistcns docebat , 
ccr ie l u n c , inquam , circuoiecribebatur. Jain dum 
ibi cssei , nequaquam eodem lempore in Galilaea 
qnoque corporal i lcr e r a l ; quaoquam si inul omnia 
(oiuplcbat , e l ubique e l super omnia Deus exs i -
bteus, alque, u l bic l ice i diccre , inc i rcumscr iplus . 
Peiude quontodo e l uadc in Bei i iauiain i r a n s i i l , 
( 4ui dixi t l iUciput is : Gaudeo propier vos nl credaiis, 
(juoniam ibi non eram Qui maguuin i l lud pai ra-

»Act. x , 4 i . 1 0 A c l . ι , I I . 1 1 U C o r . v, 16. 1 1 Joan . x i 9 15. 
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τέλεια, σ α φ ώ ; ώδε π ι σ τ ο ύ μ ε ν ο ς · όδωδό:α τδν τε- Α lun i s erai n iys ie r ium, iiiinc jam coinmtinis el uni-
τραήμερον έ κ τ ώ ν μ υ χ α ι τ ά τ ω ν κα ι αφανών του 
4δου χ ω ρ ί ω ν ώ ; ^ ώ ν τ α π ρ ο κ α λ ο ύ μ ε ν ο ; , και τ ο ι ; 
ζώσι τδν ήδη π ρ δ ς φΟοραν έπε ι γόμενον καί λ υ ό μ ε -
νον έ γ κ α τ α ρ ι θ μ ώ ν , έ ν α ρ γ ώ ς τού θαύματος τήν δ ύ -
ναμιν τού ζωοποιούντος τούς νεκρούς δ ιαδεικνύντος . 
Άλλ* ουδέ ε ν ταύθα ώ ν , ήδη κα\ έν Κ α π ε ρ ν α ο ύ μ ή „ 
έν έ τ έ ρ φ τ ό π ψ κ α τ ά ταύτδν σ ω μ α τ ι κ ώ ς έφα ίνετο * 
και όλως έν τ ψ δ ε ών τ ψ · χ ω ρ ι ω , ούκ ήν κα ι άλλα-
χ δ θ ι · τδν γούν ε ί ς ουρανούς ανιόντα ούκ οίδα ε ί τ ι ς 
φαί η , κ α \ νύν έτι σ ω μ α τ ι κ ώ ς ά ν θ ρ ώ π ο ι ς προσομι -
λοΰντα σ υ ν α ν α σ τ ρ έ φ ε σ θ α ι , εί κ α \ άλλως σύν ή μ ί ν 
ώς π ι σ τ ο ί ς κα\ ο ίκε ίο ις δ ια ιων ί ζω ν έστ ι , κ α τ ά τ δ 
ε π ά γ γ ε λ μ α · εί μ ή μέλλοιεν κα\ π ρ δ ς τ α ύ τ α π έ ρ ι -
τραχύνεσθαι οί αλλότριοι . Κ α ί ίνα μ ή τά πολλά διεξ-

versalis rcsuirecl ioi i is pra ludia osiendit. Feiontotn 
ql ialr iduanuin ex abdilis obscurisqne infeni i locis 
v ivom revoca l ; et vivcntibus eum, qni in p u l r e d i -
nem jain resolulus abibat , aduumera i ; v i m ejns 
moriuos vivificandi miraculo boc evidenler m o n -
sirat i ie . Sed enim duni bic cssel, jam non Capbar-
nauini aliove in loco, eodem lempore corporal i ier 
visebatur. Prorsus dxijn iu lioc toco^sset, alibt tn-
l e r im ΗΟΠ e ra l . E u m ig i ln r qui in cosios conscen-
d i l , liaud scio an quisquam d icc l eorporaliter ariliuc 
iuter homiues versari . Quanquam alio inodo nobis-
cum ceu fidelibus ac familiaribus perpeluo es i , 
secundum promiss ianem; niei forle in lioc eliain 
s lomacbari volent h i a i ide uoslra a l ien i . E l no 

ιόντες μακρδν ά π ο τ ε ί ν ω μ ε ν λόγον, ε ί π ε ρ έ ν σ ώ μ α - Β niulia pereequendo longii is sermotiem p r o t r a b a u » ; ui 
τος ή ν , έν τ ό π ψ ή ν κ α \ π ε ρ ι ε γ έ γ ρ α π τ ο . Τόπος γ ά ρ 
π έ ρ α ς έστ \ τοΰ περ ι έχοντος , καθδ π ε ρ ι έ χ ε ι τδ π ε -
ρ ιεχόμενον , κα ι π έ ρ α σ ι δ ι ε ίληπτα ι καθ* άς ορίζεσαι 
[ορίζεται ] σχέσε ι ς . 

ι β \ Δήλον ούν, ώς κα \ δ Χρ ιστδς , σ ώ μ α αληθώς, 
και ού κ α τ ά δόκησιν, φορών τ δ ή μ έ τ ε ρ ο ν , έν τ ιν ι 
τόπω ώ ν , ούκ ήν σ ω μ α τ ι κ ώ ς πανταχού · έξ ών 
π ά ν τ ω ν φανερδν , δτ ι π ε ρ ι ε γ έ γ ρ α π τ ο . Κ α ι εί μ ή 
τούτο δ μ ο λ ο γ ή σ α ι ε ν , τδν έτερον τρόπον έώσουσι, τή 
κ α κ ο δ α ί μ ο ν ι τ ώ ν Δοκητών πλάνη μαινόμενοι σ υ μ -
περ ιενεχΟέντες , έν φαντασία τήν τού Κυρ ίου σάρ-
κωσίν τ ε κ α \ σταύρωσιν όνειρώσσοντες. Μηδέ γ ά ρ 
είναι Χ ρ ι σ τ δ ν τδν σταυρούμενον έ φ α ν τ ά ζ ο ν τ ο , άλλ* 
αύτδν μ έ ν έ π \ τού δρους καΟέζεσθαι, δ ιαγελαν δέ 

Chrb tu s corporatus e ra t , uiiqtie in loco erat e i 
c i rcumscriptas . Nam locus l e imin i i sos t con i incu l i s , 
qualenus c o m i n e i , et le rminis coni inetur , secuu-
dum eas quibus p rx f in i l u r relaiiones. 

19. P a l c i igi tur , Gbr i s lum quoqne vere e l non 
apparetiier corpus nostrom ge&lanlem, a l : quo iu 
loco exs i s ten lem, non fuisse ubique corpora l i» -
tcr : quibtisex omiiibtia constal eum fuisse c i m i m -
scr ip lu in . Qaod si nol inl cor\fileri , a l ium n o d i m i 
n a r r a b u n l , infelici Docelarum errore fur ia l ibT 
abrepl i , pbanlasia l an lum coiiligisse Domiui i nca r -
ualioncm ei m i c i l i x i o n e m somii ianles . Nam C b r i -
sluin baud fnissc cr i ic i f ix i im iuiaginnl i sunt ; et*d 
ipsum quidcm in inonte gcdenlem Jiiilrcos , d e r i -

Ι ο υ δ α ί ο υ ς ώ ς Σ ί μ ω ν α σταυρούντας , δο*ξαι Χριστδν ^ s issc , ceu qui Siiuonem (Cyrenaeum ) cruciflgenles. 
έ σ τ α υ ρ ώ σ θ α ι . Ούκ έξ η μ ώ ν ούν Ισχε Χριστδς τδ 
π ε ρ ι γ ρ ά φ ε σ θ α ι , ουδέ π α ρ ά τδ ε ίκονίζειν η μ ά ς αύτδν, 
π ε ρ ι γ ρ α π τ ό ς έστ ι . Μακρά ούν ληρούσιν οί ανόητοι, 
κα ι ά π α ί δ ε υ τ : ι , κα \ πάσης ήμο ιρηκότες συνέσεως , 
και ο υ δ έ ν τ ώ ν μεμηνότων βέλτιον έχοντες . Ούκούν 
ού π ε ρ ι γ ρ ά φ ο μ ε ν αύτδν η μ ε ί ς · π ώ ς γ ά ρ τόν γ ε 
σ ω μ α τ ι κ ώ ς μ ή π α ρ ό ν τ α ; άλλά γράφομεν , ού καθδ 
π ε ρ ι γ ρ ά φ ε τ α ι , άλλά καθδ γράφεσθατ π έ φ υ κ ε σ ω μ α ­
τ ι κ ώ ς , Τν* έκδηλότερον φανή τδ τ ώ ν φωνών σ η μ α ι -
ν ό ρ ^ ν ο ν . Ο ύ τ ω ; κ α \ αί ε ίκόνες, ού καθδ π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ς , 
ά λ λ ά κ α θ δ γ ρ α π τ δ ς , γνωρίζουσ ι πάσιν αυτόν . Κ α ί 
γ ε χαί η μ ε ί ς ε ίκον ίζομεν , ούχ ή Λ ό γ ο ; κ α \ θ ε ο ς 
( α ό ρ α τ ο ς γ ά ρ κα\ ά ν α φ ή ; κα\ ά σ χ η μ ά τ ι σ ; ο : , ά π α γ ε « 

putarcnk Chr i s i i im crucifixisse (97-98). ^k)n ig i l i i r 
babei Ciir ts lus a nobis c i r cumsc r ip i i oneu i ; m c 
quia a nobis iroago rjus p ingi lnr sive sculp i lur , 
idcirco is esl circumscriptus. Valde i laque nugaii-
lu r bi s io l id i 8 3 e l i g n a r i , onmique tHlelleclu 
cassi , ncque fureulibus saniores. Nnn ergo n o s , 
inquam, C l i r i s l um circumscribirmis 4 quomodo euim 
id fierel, co corporal i ler non pracsente ? Sed euin 
deliucamue, non quatenus s i l circuwiscriplus. sed 
quatenus nalura sua ita £ o m p a r a l | i s c s l u l pnseit 
dcl inear i . S ic cn im jain vocabiilorum sensus clarius 
paiescet. Iia c l i am iconcs eum, υ ο η quatcntis c i r -
cu inscr ip lum, sed qualcuus dclinpari potcsl , ciiuctis 

π α ρ α φ ρ ο σ ύ ν η ς γ ά ρ τούτο γ ε , κ α ι τής ά π α σ ώ ν έσχά- D nol i i icant . Nosqtie adco i l lu iu ftgtiranius; non qna 
τ η ς άττονοίας ά ν ά μ ε σ τ ο ν ) , άλλ* ή άνΟρο^πο; κατά 
π ά ν τ α π ε φ α ν έ ρ ω τ α ι . Ούχ ώ σ π ε ρ τ ώ Α β ρ α ά μ ώ φ θ η 
>:α\ τ ο ι ς π ρ ο φ ή τ α ι ς έν εΓοει ά ν θ ρ ω π ο υ , άλλ*,δτι Ό 
Αόγος σαρξ έγένετο , καϊ ίσκήνωσεν εν ι\μ7ν. 
Κ α \ , t Ό Αόγος π α / ύ ν ε τ α ι , » ο έ σ τ ι , τήν καΟ' 
ή μ α ς σ ά ρ κ α π ε φ ό ρ - κ ε * κα \ , ι Ό ά ν α ρ χ ο ; άρχεται* · 

( 97 -98 ) Animadver ie insiguiier impiam Dacciariifii 
B^a Pbai i ias ias taruui labulam, l i a H i l scio an alibi 
u i e m o r a i a i n . Revera IMiaiiia.siasiai btimanam C b r i s i i 
n a i u r a i n i uegaiiles, ejns quoque passioi»em nc nceein 
rou*>ei|uenlt;r re j ic tebani : a tquei la l u d i l M i n d i propo-
i n o d u m ac male feriali banc quoquc Cyrcnsci sup-
•M>ft.iionem cxcog i i ave ru j i i ; uisi forlc ipsain a 
i t a n i c b o b i s quasi batcdes acccpcranl . Phanlas ia-
$ui5 S e v c r u s pa i r ia rcba Ai i i ioc l ieuus li!>ris co:»ua 

Vcrbum cst c l D c n s ; bacc ton in i ra i ioi ic invi»il)ilis, 
in taugibi l is , ct absquc forma esl ( a b s i l hoc, i n -
sanum quippeessei , c l si i :miw dciiHMilia p l c m i m ) ; 
sott quaieuus boino factus, iibiquc Itiit couspicuu?. 
Non s icu l Abra l iamo yhus esl alqtic propbelis iu 
hominis spcc ie , sed quia Vcrbiun caro facium eii, 

Jniianuni I la l ic . pnlsavcrat, c i cu ti Maii ic l iwis 
coiispirare dcmonst ravera l ; t\\\os Hbros nos par i i i i i 
e.licJintus Spicil. Rom. I. X . M e m lVcpral e l iam 
Tlieodosius palriarcba Alexa : :d r inus cnjfis scripta 
in Arabic is codicibus par l iu i riovimus. Ciimiji ie 
iiiliaarelici Armeniaa i quoque conlaminassftin, nif t i-
lat i sunl sapculo octavo a pai r iar t i ia Joamic Oznicns i 
ea p n r d a r a oralione, qu.e lypis l»P. M e c h i t a i i s l a -
ruii i Youci i i s aiilc bos aiiiio» juodi i t . 
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ei habilavil in nobh. El ι Verbum crassescil (99) » Α κα\ , < Ό άναφής ψηλαφάται · ι κα \ δσα τοιαύτα 

ήμ ίν π ά ρ α του Πνεύματος παραδέδοται κα\ πν-id eet noalratu oarnetu ges ia l . Ει c Qui est sine 
i u i t i o , tocipil. ι E t , c Qui inlangibi l is es t , l an -
gi tur : > e l quxcunque bujugmodi a Sp i r i l u edocti 
fuimus c i crcdimtis . Quamobrem c i rcumscr ip l io 
baud opera nos l ra e s i , sed ejus qui condescendere 
v o l u h , e l bumanaiiooe sua t enu iu i em nostram stht 
i n d u i i . EiBgiea autem a nobis fli, credenlibus v i -
del icel , approbaitlibtM, ac d i l igemibus , collatumqoo 
uobis binc befteQchun diserie pradicairt ibue, de-
nique divino amore Spir i luque ioapulsis, e l rerum 
dtspoiisaiive pro OOIMS geatirum meraeriain reco-
k i i l i b u s . 

. στεύετα ι . "Ωστε τδ μ ε ν , π ε ρ ι γ ρ ά φ ε σ θ α ι , ούχ ημών 
ένεκεν , άλλά τού συγκατελθάντος , και δ ιά τήν οίκο-
νομίαν τήν ή μ ε τ έ ρ α ν π τ ω χ ε ί α ν ένδύντος , τδ δέ 
ε ίκον ί ζεσθα ι , έξ η μ ώ ν τών τ α ύ τ η πεπιστευκδτων, 
κ α \ δεχόμενων κα \ ά σ π α σ α μ έ ν ω ν , κα ι τήν εντεύθεν 
ήμ ίν γ ε γ ε ν η μ έ ν η ν εύέργεσίαν κ α \ σωτηρ ίαν δια£-
£ήδην κ η ρ υ σ σ ό ν τ ω ν , κ α ι θε ίψ π ό θ ψ κα ί Πνεύματι 
α γ ο μ έ ν ω ν , κα \ ε ί ς τ ή ν τών οίκονομηθέντων υπέρ 
η μ ώ ν μ ν ή μ η ν ερχομένων . 

Perqnam ilaqile stolidum est , ven im quidem Ά π ό π λ η κ τ ο ν ούν κομ ιδή αληθώς σ ώ μ α μέν λέ-
corjfus affirmare, non lameii c i rcumscripl i im neqne β Y 6 t V f ο ύ π ε ρ ι γ ρ α φ δ μ ε ν ο ν δέ, ουδέ ε ίκονιζόμενον, οίον 
U^nrae capax, quale Cl i r i s t i corpits bi s tohit ia sua 
roitfingentes, reapse crassatam Verbtnn incarna-
luurque pehtegain. Jamque Hs soperest , ut inipo-
siorem quoque Cl i r i s tum appelleii l , prout ipsis cou-
seulanei Judaci eoleni, e l si quid adbiic iniquius est; 
qtiia quod sibi i ion aderal , lai iquam reapse adesset, 
aflSrinavcrii alque os l e i aa r i l . Calumnientur dein-
(cps etiatn resurrectionein, e tquotquol alia hnma-
n a i i o u U p r o nobisgesta SIHU inysieria : cuncla h x c 
apparettier facta i inaginenl i i r . Quid iade vcro cou-
< hidi lur? Nempe ut vel i s l i Verbum rnwi esse i n c a r -
nalum putare debeanl ; vel quod est i i icarnaimn, 
c i rcumscript i im non fuisse : ut prtore modo inere-
ihiKtas ipsorum *paieat, posleriore aulem delira-

τδ Χριστού σώμα πλαστογραφούντες τ α ί ς σφών αυ­
τών αβουλία ι ς, ώ ς άν τδ π ε π α χ ύ ν θ α ι κα\ σεσαρκώ-
σθαι τδν Αδγον άναιρεθείη. Εύκαιρον δέ αύτοίς καί 
πλάνον άποκαλε ίν , κατά τούς δμδφρονας αυτών 
Ιουδα ίους , κα\ ε Γ τι τούτου άνοσιώτερον, δτι δπερ 
ούχ ύ π ή ρ χ ε ν α ύ τ φ , ώ ς υπάρχον παρεδείκνυ κα \ μετ-
εδίδου, Συκοφαντείτωσαν λοιπδν κα\ τήν άνάστασιν, 
κα\ τάλλα δσα τ ή ς οίκονομίας υπέρ η μ ώ ν έξειργάσθη 
μυστήρ ια , π ά ν τ α έν δοκήσει π ε π ρ ά χ θ α ι φαντασιού-
μενοι . Έ κ δή τούτων τ ί συμβα ίνε ι ; "Οτι έδει αυτούς 
[μή] σεσαρκώσθαι τδν Αδγον δοξάζειν , ή σαρκωθέντα 
μ ή π ε ρ ι γ ι γ ρ ά φ θ α ι · ίνα έν έκε ίνψ τά τ ή ς απιστ ίας 
αυτών δ ε ι κ ν ύ η τ α ι , άλλ" ούκ έν τούτψ τ ά τ ή ς άνοίας 
μ ε τ ά τ ή ς α π ι σ τ ί α ς . Τ ί γ ά ρ άνοητότερον ή κτηνο-

incmum cum incredi i l i ia ie conjunclum. Qnfd eirim Q π ρ 6 π έ σ τ ε ρ ο ν τού λέγε ιν , σεσαρκώσθαι μέν τδν Αδγον, 
μή π ε ρ ι γ ε γ ρ ά φ θ α ι δέ ή ε ίκον ίζεσθαι ; Αύτο\ δέ πρδς 
ένδειξιν τ ή ς ασεβείας α υ τ ώ ν , τήν καθ* ύπόστασιν 
ένωσιν προχε ιρ ί ζοντα ι · π ρ δ ς ί τ ερον δέ τ δ πάν τού 
σκοπουμένου αύτο ίς ά φ ο ρ $ . Μίσει γ ά ρ τ ψ είς τδ 
άρχέτυπον τ ά το ιαύτα δρώσιν · ώ ς άν αναιρουμένης 
τ ή ς εΙκόνος, συναπόλοιτο κάκείνου ή μ ν ή μ η · επειδή 
τ ώ δντι βαρύς έστιν αύτοίς δ Χρ ιστδς κ α \ έν εικόνι 
βλεπό μένος . 

Δίκαιον δέ , ώς οιμαι, κάκείνο άν έρεσθαι τούς τδ 
Ιερατικδν κατεσχηματ ισμένους α ξ ί ω μ α , δτ ι ΕΙ διά 
τήν μ ίαν ύπόστασιν ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν φατε ήν προσ-
έλαβεν δ Χ ρ ι σ τ δ ς σ ά ρ κ α , τδ δέ ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν , ώς 

I) ipsos scripta, nbi ait verba Joannis ό Λόγος σαρξ 
έγένετο (Verbum caro faaum eti) siguiftVare τδ 
άδιαίρετον τής Ακρας ενώσεως, imeparabilem 
tnawgue unionem. Atque i ia reftilabaiiir Orieuta-
linm noiiiiit l lorum crassus e i i o r , qni ut narrat 
N i r s e» 1(Μ·. c i l . p. 420 , pessime aiebaiu Verbi 
divinam essenliaui conoretam in sinu Virginis 
inistie, ins la r aqua; cum gelu as i r ingi iur .non auiem 
bitiiianam ualuraiii fuisse assuiitplaui. Sed adversus 
lnrs r t iain Aibanasins iu fcermone niajor** de fide: 
Ούκ ε ί ; σάρκα άναλυθε\ς , άλλά σάρκα φορέσας · 
Verbum haud iw cnrnem retolutum, sed airnem 
getlatu. Tu in Cyr i l lus in f ragmeni is , q u » i»o» 
edi<tiunift, piOsptioueiici ad Aiexai idr inos : Ού 
κεκραμένος , ούκ άποσεσαρκωμένος · Verbntn ηοη 
concretum neque in cantem courenum. Deniq«»e 
noster Leo in epislola ad conc. Kplie». c « p . 2 : 
Nec Verbum atu t/t carnem aut in animam uliqua 
sui part$ convenum ctt. 

si t i l i ius a m magis bcl luinum, qnam dicere iucar-
ivatuni quidem Vcrbui i ) , nou lamen esge c i r c u m -
ecriptum aul Hgura pradi t t idi? A l i s i i ad impi i sui 
dogmatis denionsl ra i ionem, liypostaiieaiu unioneiu 
IN^lendtint : 0 4 8 e d e n i m a * i u e oiunino proposi-
me ipsis tcopus est. E len im odio arcbetypl liaec 
ajgtmt; iti sublata imagine, stmul pereat memoria 
arcfteiypt. Qutppe ipsis gravls rc rera Cbristus est 
in imaginc etiam speciatus. 

i f i qoum exis i imo boc quoqne ab i is s c i s c i t a r i , 
φΓι Aacerdotali suttl dignUale exornati : ncmpe 
<MI<HI s i ob uuicant bypostasini , inc i rcunucr ip tam 
dicit is i l lam quaiu Cbris tus assumpsil c a rnem; i u -

(99) Sunt baec et eeqtienlia Gr«g . Nnzianzeni 
r r rha in oral ioim 58, 2 , quneesl deNnla l i Donuni : 
*0 Αόγος π α χ ύ ν ε τ α ι , δ αόρατος δράται , ό άναφής 
ψηλαφάτα ι , ό άναρχος, άρχετα ι (sic bene apud 
Ni r rphorun i άναρχος , s?d deicrtus in editione N a -
r a n z e n i άχρονος, q u m t vo<abnbnn non saiis oppo-
ni iu r vocal»nlo ά,οχεται), δ Υίδς τού θεού υίδς 
ά / θ ρ ώ π ο υ γ ίνετα ι · Verbum crvssescii, invisibilis 
cerailur. intang bilit langUur, qui esl iine iniiio 
ineiiiit, Filius Dei fii hominis filius. l l i n c e i i a i u in 
ErcKisia» Aruipniac;c l iyuinario ii»e«l»io, l iy inu . 
»le S S P a l r i b u s N k a ' n i s lcgi iur : Verbum condema-
tur in carnem, q«se ipsa Nazianzeui d i d i o esl 
nupcr r e c i i a i a . Ga^eroqui Nersrs Glaiensis , A r m e -
l i ionu i i p a i r i a r r l i a , iu episiidis, q u a r i M i nos oxoer-
pta dedimu> Script. vel. ι . V I , a i l p. 423 : Yerbum 
cras$atum e*l; non lamen per mutaiionem, $ed per 
unionem. Quam docir iuaiu A n i i c u i i s iradiderat 
t)iiau) Preclus Gonautuit iopoli lai ius in epistola ad 
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πάντες οΤς τα α ι σ θ η τ ή ρ ι α τ ή ς ψυχής Ι ^ ω τ α ι σ υ μ - Α 
φωνούσι, χ α \ άόρατον έστι* τδ δέ άόρατον, χα ί άνα­
φές κα \ ά π ε ρ ί λ η π τ ο ν , κα \ τδ παν είπεΤν, άσώματον * 
τί δή ποτέ έστιν δ π ε ρ έ π \ τών τελετών τών παρ* ήμ ίν 
μυστηρ ίων ιερουργέ ιτε , οί ποσ\ν ά ν ί π τ ο ι ς , δ δή 
λέγετα ι , τ ο ί ς Ιεροϊς ε π ι β α ί ν ο ν τ ε ς ; Εί γ ά ρ ούχ ά π τ δ ν , 
π ώ ς σ φ α γ ι ά ζ ε τ α ι ; κα\ τ ί θύεται ;δ γ ά ρ μή έστιν 
όρατδν, ουδέ π έ φ υ κ ε θ ύ ε σ θ α ι , ουδέ σφαγ ιάζεσθα ι . 
Κ α \ τίνος άπτεσθε άναφ ούς , κα ι οποίου σ ώ μ α τ ο ς ; 
ΠοΓ δέ χωρήσε ι ύ μ ί ν τδ μετά χε ίρας φερόμενον, καί 
χε ιλέων είσω κατακλε ιόμενον κα \ περ ιγραφόμενον · 
δ κ α ι δδούσι λ ε π τ ύ ν ε τ α ι , κα \ έδεστδν γ ί ν ε τ α ι , ε ί γε 
άψαυστον δν ουδέ τέ θ ύ τ α ι ; ού γ ά ρ τδν Αόγον αύτδν 
καθ* αύτδν έδεστδν είναι ε ί π ο ι τ ε . 
f«lu!e es t?Res profeclo intaugibilis non i iumolatur : 
dicetis. 

Π ώ ς δέ και τδν θάνατον Χριστού κ α τ α γ γ έ λ λ ε τ ε , ή Β 
τήν άνάστασιν δ μ ο λ ο γ ε ϊ τ ε , και τά παραδεδομένα 
τοίς μ ύ σ τ α ι ς τού λόγου κ α τ ά τήν ίεράν έκείνην 
ν ύ κ τ α , καθ* ήν κεκΛνώνηκεν αύτοίς τών τοιούτων 
μ υ σ τ η ρ ί ω ν ; Έ ξ ών δείκνυσθε ώ ς π α ρ ά φ ρ ο ν ε ς , λέ­
γοντες δτ ι ουδέ ό Χριστδς αληθώς έαυτδν τέθυκε , 
σώματος π ε ρ ι γ ρ α π τ ο ύ μή υπάρχοντος* ούκούν ε α υ ­
τούς π λ α ν ώ ν τ ε ς παραλογ ί ζ εσθε , θύειν ύ π ο λ α μ β ά -
νοντες α μ ή λέγετε θύεσθαι . Π ώ ς γ ά ρ άν τυθε ίη τδ 
ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν , και άπτδν έσται ή έδεσθήσεται ; Έ ς 
ού δήλον δτ ι κα \ τά έ π \ τών μυστηρ ίων τούτων έν 
τοις ί ε ρ ο ί ς Εύαγγελ ίο ι ς π α ρ α δ ε δ ο μ έ ν α , και τάλλα 
π ά ν τ α δ ι α γ ρ ά φ ε τ ε κα ι α θ ε τ ε ί τ ε , οί ε ί ς τδ σώμα 
Χ ρ ι σ τ ο ύ άνέδην προσκόπτοντες * εί γ ε ουδέ σ ώ μ α 
κ υ ρ ί ω ς , άλλ* ε ίκόνα σώματος κ α τ ά τδν διδάσκαλον 
υμών δ ο γ μ α τ ί ζ ε τ ε . Διδ κ α τ ά τδν τ ή ς εΙκόνος λόγον C 
δν αύτοΛ ε ίσηγήσασθε , έξ ανάγκης ή σ υ γ κ α τ α θ ύ ε -
σ*;αι τ δ ν Αόγον ομολογήσετε διά τήν μίαν ύπόστασιν, 
Τ] δ ιά τ δ ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν εΐναι, κεχωρίσθα ι τού σ ώ μ α ­
τος , καΛ ουδέν πλέον άρτου κοινού κα\ οίνου ί ερουρ-
γ ή σ ε τ ε ή μέταλήψεσθε · σωτηρίας δέ ή αγ ιασμού 
μ ε τ έ χ ε ι ν , ουδέ ύπονοείν άξιον · 6 δέ π ιστδς ούκ ά π ο -
π λ α ν ά τ α ι · Πιστεύει γαρ δτι σώμα Χριστού έστι 
τόχαρά τοις άξίοις Ιερουργού μενον' κα \ έν χερσί 
συνέχ-ων π ε ρ ι γ ε γ ρ α μ μ έ ν ο ν οίδεν, έδηδοκώς τε α γ ι ά ­
ζ ε τ α ι , κα ι α μ α ρ τ ι ώ ν κ α θ α ί ρ ε τ α ι , κα ι βασιλείας ου­
ρ α ν ώ ν έπ ι τεύξεσθα ι διά τούτων ασφαλή τήν ελπίδα 
κ έ κ τ η τ α ι . 
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ctrcutftscriptum auiein , u i omnes quibus sani sunl 
animse sensus concedunt, itvvisibile s imul e » i ; quod 
vero inv i s ib i l e , iniangibile quuque es i e l iueom-
prehenstbile, atque, ut uno ve rbod icam, inoorpo-
r e u m ; q u i d , o r o , vos in noslrorum mysteriorum 
liturgta sacrjficatis, vos, inquain, qui i l lo l i s pedi-
bus (1), ii 1 proYerbium e s i , ad sacra arcediiis? 
Nam si illtid corpus non esl langibi le , qtioiuodo i i n -
mola lur? quidve demuin sacriftcalur? res euim i n -
vis ibi l i s neque sacrifieari neque iirunolavi poiesi (2). 
Quodiiain , quaeso, intangibile quodve demura c c r -
pus vos tangi l is? Quonam vobis a b l b i l , quod pnu 
inanibus l i a b e i i s , quod in l ra labia coneludil is c l 
c i r c u m s c n b i l i s , quod denlibus conui i iuu i l i i r , qiw>*i 
oaiu cerie Verbuni , qua Yerbum e s l , baud cdule 

Quomodo item C l i r i s l i quoquc mor lcm annun-
t i a l i s a u l resurreciionem conl i t en i iu i , eL i radi ta 
sermouis minis l r i s 1 3 in sacra i l ia nocte, qna illos 
boruui mysler ioruin fecil parlicipes? Quamobrem 
iusanire voscon&iat, dicentes ne C h i i s t u m quidcm 
seincl vere inmiolasse , curn corpus uou s i l c i r -
cumsoripium. Ergo vosinel ipsos crrore dec ip i i i s , 
sacriOcare exis l imanies , qnap reapse sacr i i l car i ue-
gatis. Nam quomodo secrificelur i i i c i rcun isc r ip luu i , 
vel idein langibile e r i l , autmanducabi lur? E x qu i -
bus apparct, vos i l la etiam quai de bis m y s i e r i i i 
in sacris Evangeli is sun l I radi ia* cum reli<;uis 
omnibus delere alque abolere , qui c i rca C h r i s l i 
corpus oinnino e r ra l i s , quoniam baud verc corpus 
esse, sed corporis in iagincm, jux la ve&lrum m a g i -
s l r u m , dogmai iza l i s . liacjue secundum i l lam in ia -
ginis ralionem quain doce i i s , necessario vos aui 
s i m y l cuin corpore immolar i Ve ibuu i , prupler 
uuicam byposiasim, con l i l eb i in in i ; aut qil ia Verbum 
inci rcumscr ip ium es l , id esse acorpore separaium : 
et jaui i i thi l uhra communem panem ac viuura 
i inniolabi l is aut par i ic ipabi i i s . Deniquc salutem aut 
sanclificationem vos istinc part icipare, id ue co-
gitare quidem licet. I lomo conl ra i idcl is ιιοα er-
r a l ; credii enim corpus esse Chrisli, quod apud d i -
gnot (3) saciificatur, et quando manibut unet, tcit 
eae circumicripluin, et comedent wnctificatur, pec-
calisque muudalur , e i caeloruiu regno propler baec 
se poti lurum luto coQtidii (4). 

*» L u c . i , 2 . 

(1) Nerope boc no i i«s imum proverbinm es l . 
{i) Uemitsa* sacrificio p. 69, adu. 2. 
(5) Sensu* d ic i ion i s est v quod i l l i indigni baud 

c redebani mysler io Eucbar is l ico , adeoijue nec r i l e , 
ftite ex ai i lbeul ica ac necessaria liturgiae furmnla, 
tousecravisse videi i tur . Ει vide siuiul DOVUIU de 

D Cbrigti corjwre in sancla Eucbarisiia prnescnlc te-
slimotiium. 

(4) Resp ic i l ad Chr i s t i verba Joan. v i , 5 5 : Qui 
manducal meam carnem et bibit meum san'juinemf 

liabel vilam oslernanu 
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ΑΝΤΙΡΡΗΣΙΣ ΤΡΙΤΗ. 

A N T I R R H E T I C U S T E R T I U S . 

8 5 Sed enim incredulilatis defensores, qui rejrum Α Άλλ* οί τ ή ς Απιστ ίας προασπ ιστα \ , κα ι τ ώ ν πάρα 
eti.un cnnclis perspicuarum eipervutgaiarmn accu-
ralas demonstraiiones requirunt , qi i i ne^oiium 
impie la l i s su;e faciunl , T e c l o m m Ecclesiae dogma-
lntn subversiouem ; aique ita ceu eloquenltum va l i -
dorumque dogtnalislarum gloriain apud eos, quos 
decipiunt, venanles, fciaiinn ac ab ipsa ver i ia le 
roarguunlur atque premuntur, ad inordinalas 
disceplaiiones c l inlcmp>esliva argumenia ver lun-
iu r , profanasque voeabulorum novitales concinnanl , 
siultasqtie c i inepias l ios i i l i adversus Cl i r i s tuni 
lingtta quncslioncs cominovent, c i rca fidein a se 
alijectam naufraganles I V , n i l i i l scicnles scd l an -
gtiemes, m sacra L i t l e n e a i u n t * · , c i r c a quxs i ionrs 
e l pugnas verborum. Qiiainobrem hobis se addubi-

π ά σ ί κ α τ ε ι λ η μ μ έ ν ω ν κα\ δεδημοσιευμένων Ακριβείς 
απα ι τούντες τ ά ς αποδε ίξε ις , επε ιδή μελέτην τής 
ασεβείας α υ τ ώ ν ποιούνται , τά δρΟά τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ; 
παρευθύνε ιν δ ό γ μ α τ α , τήν έκ τού δόξαι δεινούς τ ινα; 
κ α ί δρ ιμε ϊ ς είναι δ ο γ μ α η σ τ ά ς π α ρ ά τών έξαπατω-
μένων δόξαν θηρώμενοι , δταν ύ π ' αυτής τής άληθεία; 
έλέγχωντα ι κα ι π ι έ ζ ω ν τ α ι , πρδς έρευνας άτακτου; 
κα\ 'άποδείξε ις άκαίρους π ε ρ ι τ ρ έ π ο ν τ α ι , βέβηλους τε 
κενοφωνίας συντιθέασι, και πρδς ζητήσε ι ς μ ω ρ ά ς κ α ΐ 
απαίδευτους τήν Χριστομάχον γλώσσαν προίενται , 
π ε ρ \ τήν π ίστ ιν ά π ω σ μ έ ν η ν αύτοίς ναυαγήσαντες, 
μηδέν επ ισταμένο ι , νοσούντες δέ , κατά τδ Γ ρ ά μ μ χ 
τδ ίερδν, π ε ρ ι ζ η τ ή σ ε ι ς [περί ζητήσε ι ς ] και λογομα­
χ ί α ς . Έ ξ ών διαπορούσιν ή μ ί ν , Πόθεν ύμίν άνιστο-

lan tesexhibent ; atque unde nobis iiriaginum ratio Β ρ^ίσΟαι τάς είκόνας π α ρ ε ί λ η π τ α ί , κα \ ή τούτων 
προσκύνησις παραδέδοτα ι ; έλπίδι τ ο ύ , πρδς τδ άμή-
j^avov έντ ΐύθεν π ε ρ ι ω σ μ έ ν ω ν η μ ώ ν , τήν πα££ησίαν 
περ ια ιρήσε ιν . 

α'. Έ ξ ούν τ ή ς έ π α π ο ρ ή σ ε ω ς τού λόγου τδ άκδ-
λουθον ήμ ίν ένδιδόντος ά ν θ υ π ο φ έ ρ ο μ ε ν * Πόθεν ύμίν 
τών ε ύ α γ γ ι λ ι κ ώ ν βίβλων ή έφεύρεσις , κ α \ ή περ\ 
τ α ύ τ α ς ήν ποιείσθε προσκύνησις παραδέδε ικτα ι , δ τε 
σταυρδς , κα \ τάλλα δπόσα έν τ ή τών Χριστιανών 
Ε κ κ λ η σ ί α τ δ σέβας κα\ τήν προσκύνησιν άποφέρε · 
τ α ι ; Έ φ ' οΓς ώ ς πλε ίστα τραχυνόμενοί τε κ α \ χαλε-
παίνοντες νομοθετούσιν , ώ ς ο ύ κ έξδν τ ο ύ τ ω ν πυνθά-
νεσθαι ένεκεν, μ ή τοις αυτο ί ; ήμ ίν περ ιπέσο ι εν λό-
γο ις εύλαβούμενοι . Ε ί τα ώς ούκ ένδν αύτο ίς έτέρωσέ 

capta fucrit in ie r rogan l , et undo ipsarum Tenera-
tio Iradita ? sperantessci l icc i nobrs ad inci las reda-
cl is fidticiam defuiitram. 

1. Age rero , liujusinodi qnacstioni, conjsentaneo 
nos quoque sermone rcspondemu*. Umtenam vobis 
cvangclicorum l ibrorum inven l io , e i itla quam h\s 
adbibclis vencralio demonslrata fu i i , iiemqpie c rux 
et qusecunque al ia in C lms l i anoru .n Ecc lcs ia 
obscquio cultuque gandcnl? Qt ix cum audiuut, 
^xasperanlur phi r imt im, et cum i r a dciVniunl non 
esse de bis sc i schandum/ metuenies sc i l i ce l n e J n 
camdeni noLiscum conlroversiam iucidat i l . Deinde 
quasi atinnde non possinl evadere (nam quid aliud 

dicere queaiil?) ad iraditioneni confug iun l ; prout ^ π ο ι π ρ ο ΐ έ ν α ι , (τί γ ά ρ άν κα\ ε ιποιεν έ τ ε ρ ο ν ; ) έ π ι τήν 
homines solent carcere einissi qui ad spaiiosa e l 
libera foca decurfrmt, ntquc Eccles iam jam inde a 
pr imordi i s susccpisse scr iplam in i l l i s l ibr i s ac 
inanifcstalam gra i i am, respondenl. Por ro ,'si quis 
i s io rum increduli latem alque insipienl iam specle l , 
sane dicel opus esse ipsis scriptura a l ia , aliaque 
ntcunqiie dcmonslral ione, quae consignatam Evan-
geliia vcr i la tem aliestetur a iqueconf i rmei : rursus-
que buic sectrmlje scriplura3 o p u s « s s c a l i a , atque 
ita in ί ι ιΠηίηπη procedere. 

Scd boc sane ipsorum iocptiis concedamus. T r a -
ditiouem p r x i e n d u n l , quam in rebus sibi juctindis 
r i m babere v o l u n l , in moleslis autcm repudiare 
s i l agun t . A l q u i in cunctis i Jem subjeclum est, par 
(emporis ctirsus, auctoritas cadem. Sed quid quis- π θεσ ι ; ή α ύ τ η , κα \ ό χρόνος σύνδρομος, και τ δ γέρα , 
piam d i ca l hominibus , q«i neque faclis ncquc δμότ ιμον . Ά λ λ ά τ ί άν τ ι ς ε ίποι πρδς ά ν θ ρ ω π ο υ 
vcrbis credunt, nec quid loquantur v r l quid audianl μήτε 5ργω μήτε λόγω πειθομένους , μήτε & λέγουσι 

παράδοσιν αύτομολούσι · κ α θ ά π ε ρ οί τ ώ ν δεσμών 
άφιέμενο ι , έ π \ τδ άνειμένον επε ί γοντα ι κ α ι ελεύθε­
ρον, κα \ τδ ά π ' αρχής δεδέχθαι τήν Έ κ κ λ η σ ί α ν , τ ή ν 
γ ε γ ρ α μ μ έ ν η ν έν αύτοίς κα\ δηλουμένην χ ά ρ ι ν , προ-
ΐσχοντα ι . Ε ΐπεν άν τ ι ς π ρ δ ς τδ άπιστον κα\ άσύνετον 
αυτών ίδών, ώ ς άλλης αύτοίς δεήσει σ υ γ γ ρ α φ ή ; , ή 
δπωσούν ετέρας αποδείξεως , τδ έν έκείνοις άληθέ ; 
προσμαρτυρούσης κα\ βεβα ιούσης , κα \ τ α ύ τ η ετέ­
ρ α ς , κα \ ίέναι έπΐ -τδ άπε ιρον . 

Ά λ λ ά τούτο μέν τ α ί ς εκείνων ά β ε λ τ η ρ ί α ι ς π α ρ -
ήσομεν . Παράδοσιν π ρ ο χ ε ι ρ ί ζ ο ν τ α ι , ήν έ φ ' οΤς μέν 
ήδονται κρατύνε ιν έθέλουσιν, έ φ ' οΤς δέ ά χ θ ο ν τ α ι , 
άπαγορεύε ιν σπουδάζουσι. Κα ί το ι έν ά π α σ ι ν ή ύπό 

• M T i i n . ι, 19. '» I T i m . ν ι , 4. 
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μητε Α άκούουσι συνιέντας , τ ή ς δέ εαυτών ά π ε γ ν ω - Α 
κότας σ ω τ η ρ ί α ς ; " Ο μ ω ς δ' ούν δ τ ή ς αληθε ίας π α £ -
0ησιάσεται λόγος . Πρώτον δέ έκεΤνο ε ίπε ίν άξιον, 
δτι μ ά λ ι σ τ α έν τοίς π ε ρ \ θεοΰ λεγομένοις τε καί 
άκουομένοις , μετ* εύλαβείας τής προσηκούσης προσ-
ιέναι χ ρ ή , φόβω θ ε ί φ κατηρτ ισμένους · ε ί τα π ίστ ιν 
έν τούτοις ήγε ϊσθαι , κα\ π ίστ ιν τ ι μ ά σ θ α ι , και τα ί ς 
ψ υ χ α ί ς προεν ιδρύσθαι , κα ί έν εύθύτητ ι καρδίας τούς 
π ε ρ \ τηλ ικούτων λδγους ύποδέχεσθαι , κενών δέ κα \ 
μ α τ α ί ω ν ερωτήσεων ά π έ χ ε σ θ α ι , τους* τ ε γραώδε ι ς 
μύθους κα \ τ ά ς βέβηλους κενοφωνίας ε ίς τδ παντελές 
ά π ο τ ρ έ π ε σ θ α ι , ού πρόσεχε ιν δέ γενεαλογίαις α π έ ­
ραντοι . : , καθά τδ Γ ρ ά μ μ α τδ ίερδν δεδίδαχεν, αί ζ η ­
τ ή σ ε ι ς πσρέχουσι μάλλον, ή οίκονομίαν θεού τήν 
έ ν π ί σ τ ε ι , μηδέ ζητε ίν τήν διά τών σημείων κα ι 
παραδόξων έργων π ί σ τ ω σ ι ν κα\ άπδδε ιξ ιν , ή γούν 
άμφίβολον τήν γ ν ώ μ η ν έχειν π ε ρ ι τ ά κα ίρ ια . Ί ο υ -
δαίκδν τούτο τδ ε π ι χ ε ί ρ η μ α , ά π ι σ τ ω ν έστί τδ κ α ­
κ ο ύ ρ γ η μ α . Τίσ ιν f φη δ Κύριος , Ώ γενεά άχκττος, 
σημεϊον έζιζητει, καϊ σημεϊον ούδοβήσεται αύτη, 
άΛΧ ή τδ σημεΊον Ίωνα τον προφήτου; ούχ\ 
τοίς άπε ιθούσιν Ίουδα ίο ι ς , κα\ άε\ τ ώ ά γ ί ω δ ι α μ α -
χομένο ις Π ν ε ύ μ α τ ι ; Μηδ ' αύ π ρ δ ς περ ιέργους καί 
απα ίδευτους έρευνας ά π ά γ ε σ θ α ι , αί λογομαχίας καί 
λέσχην γεννώσι μάλλον, ή λόγον εΟχρηστον κα\ ώφέ-
λιμον · μ ή τ ε μήν π ρ δ ς άποδε ικτ ικάς άνάγκας λογι -
κ α ΐ ς ρ^θόδοις προαγόμενους δ ιά τών έντεχνων κα\ 
σεσ>φισμένων λόγων , έπ ί τ α ς τούτων καταφεύγειν 
π ι θ α ν ό τ η τ α ς , βιαίως πρδς συγκατάθεσιν τους άκροω-
μ έ ν ο υ ς έ π * γ ο μ έ ν α ς * Έλλην ικδν τούτο καί απ ίστων Q 
π α ν τ ά π α σ ι τδ έ φ ε ύ ρ ε μ α . Κ α \ γ ά ρ ώ σ π ε ρ Ιουδαίοι 
σ η μ ε ϊ ο ν α ί τ ο ύ σ ι ν , ούτω κα \ Έ λ λ η ν ε ς σοφίαν ζ η ­
τούσαν . 

β ' . 'Αλλ' ή μ ί ν γ ε , οΤς π ίστ ι ς τδ τ ι μ ώ μ ε ν ο ν , π ί σ τ ι ς 
ά ρ χ ή κα*ι υπόβαθρα " τ ή ς σωτηρίας η μ ώ ν τιθέσΟω, 
δθεν £ π \ τδν σκοπδν καί τδ τέλος τ ώ ν έλπ ιζομένων 
ε π ε ι γ ό ' μ ε θ α . Έ ι τε \ δέ ή π ί σ τ ι ς έξ ακοής , π ιστεύσαι 
δ ε ί π ρ ώ τ ο ν τδν προσερχόμενον δτι έστ ι θ ε δ ς , κα ί 
τ ο ί ς έ κ ζητούσ ιν αύτδν μισθαποδότης γ ί ν ε τ α ι * π ι ­
σ τ ε ύ σ α ι , ού ζ υ γ ο μ α χ ή σ α ι , άλλά π ίστε ι προσιέναι , 
τ δ ν τ η ς εύπε ιθε ίας μισθδν άπεκδεχόμενον. Π ίστ ι ς 
γ ά ρ ε σ τ ί ν άπλή λογ ισμών κα ι ά π ε ρ ί ε ρ γ ο ς σ υ γ κ α τ ά -
θ ε α ε ς · διδ π ίστε ι πρόσιμεν*τή χ ά ρ ι τ ι , τ ή έκ τοΰ 
θ ε ί ο υ Πνεύματος έπ ιπνο ία έντ ικτομένη τα ί ς τών π ι ­
ο τ ώ ν ψ ν χ α ί ς · πάσης α π ι σ τ ί α ς έλευθέραν τήν γ ν ώ - D 
μ η ν κεκτημένο ι , κα \ έν άπλότητ ι καρδίας απλώς 
κ α ι άβασαν ίστως τ ά τ ή καθολική Ε κ κ λ η σ ί α π α ρ α ­
δ ε δ ο μ έ ν α ώς έκ θε ίας έ π ι λ ά μ π ο ν τ α χάριτος δεχό­
μ ε θ α , π ά σ η ς τής έξ αμφιβολ ίας κηλίδος κα \ ^ύπου 
κ α θ α ρ ε ύ ο ν τ ε ς . Νόσημα γ ά ρ ψ υ χ ή ς κακών κάκιστον 
α π ι σ τ ί α , κα\ άσυνεσίας άρχή κα \ ά π ω λ ε ί α ς π α ρ α ί -
τ ι ο ν . "Εάν γ ά ρ μή αιστενσητε , φησ\ν , ουδέ μή 
σ\πττ\τε. "Η τε γ ά ρ α π ε ί θ ε ι α π ρ δ ς ότιούν ού σ υ γ -
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sciunt, e i de sua saltite desperanl ? Nihi lominus 
ver i la t is scrmo iiducia non caret. P r i m o ilaqtie 
inonere dignnm est, nempe ad ea maxime q n x de 
Deo dictintur e l audiuntur, debila cuin reveremia 
esse accedendum, divinoque l imore ins t rudos . 
Deinde oponere in liis uti duce fide, bonorein 
fidei babcre, camque animis inserere, et cum 
recltludine cordis doctrinam c i rca bas res excipere, 
fulil ibus ineplisque quaeslionibus abslinere, aniles 
fabuias profanaquo et vana vocabula omnino repu-
diare, neque genealogiis in terminal i s altendere, 
prout s a c r a Lillerae d o c e n t i e , qnae qtise*liones 
p r a s l a n l magis, quam Dei oeconomiam (5) q u » es l 
in fide : neque i i em 8 0 postulare u i per miracirla 
et prodigiosa opera conlirmatio fial ac demonsira-
tio : vet denique miuime babere nuiatiiem circa 
respr incipales senlenl iam. Judaicuni boc argumen-
tum est, et i i ic redulorum ma l i t i a . Quibusnam dici t 
Domipus : Ο generatio incredula! signum qucurit, et 
signum non dabitur ei, nisi signum Jonce proplieioc11 f 
nonne c o n l u m a c i b u » Judaeis et eancio semper 
resistenles Sp i r i l u i ?Neque iletn curiosis e l infice-
tis inqnisi l ionibus opo r l c l nos abr ip i , quce verbo-
rum conlentiones e l garrul i la lem polius geuerant 
quam proficuam ulilemque docir inam : neque d i a -
lecl icis melbodis ad demonslralivas coiiclusiones 
pergendo per artiflciosos capliososque sermones, 
ad boc genus persuasionum confugere, qua* ad 
consensum audienles violenler adigiint. Frorsus 
l ioc e i l in icorum est alqtie infideliuin invenium. 
Eienim s icu l Judaci sigiium pelunt, i la eihnici sa-
pienliam qux r i i n t l S . 

2 . Nobis vero, quibus ftdes in bonore e s l , fides 
ipsa i n i l i u m ac fundamenlum salulis nostrx con-
s l i tua lur , tinde ad scopnm Onemque speratarum 
rerum eonlendinnis. Quoniam vero ftdcs cx aitdim 
est, credere oporfoi prinio accedentem quod Dcus 
s i i , et quod inqnireiit ibus se remunerator s i l 1 9 ; 
credere, inquain, oportet, non resistere, sed cum 
fideaccedere, c i doci l i ta i isfr i ic tum percipere. Pides 
eniin eM l iber a ral iocinat ionibus c l incnriosus 
assensus. Ideo fide ad gral iam accedimus. qnae d i -
vino aiHanle Spir i tn iu animabus fidelium gignihir : 
cuni l iberam omni increduli lale mentem gerinius, 
e l in siinplicitate%cordi$ sincere ac sine ulla inqui-
s i imnc iraditas caibolicae Ecclesiie docirinas tan-
quam divina fulgeriles gral ia suscipimus omnein 
dubilai ionis n x v u m maculamque abslcrgenies. 
Morbus enim omnium pessimus incrcdul i las , i n s i -
pienliae i n i l i u m , et perdil ionis causa. S i cn im noi 
crediderilh, inquit S c r i p l u r a " , ne intelligelis qu i -
dem. E l e n i m increduliias nnllain pa l i l u r ve rx r c l i -

" I T i m . i , 4 . I T M a l t b . x v i , 4. ι β I C o r . i , 22 . »· Hebr . x i , 6. «· h a . v n , 9. 

( 5 ) G n r r n s Nioephori codex reapse habei non οί-
χ ο έ ο μ ή ν vel οίκοδομίαν, scd οίκονομίαν, ιιι al i i 
η ι π ' Γ ί codices nonniilliqiie Palres velercsque Irans-
i ^ t : o n e s ; quaiiqnam et il!a prior permullo* babot 

asiipulatores. Vide Rosenmfillernm a«l dictum 
Pai i i i l o c u m , qui m c r i l a Vulgaiam nosiram, i d 
c s l pr iorem, pra?fcrt. 
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gionis (Joclrinam pure excipere : dubilatio auiein Α χωρεί κ α θ α ρ ώ ς τδν λόγον τ ή ; ευσέβειας παραδέχε-
splendorem veri tai is obscurans, ceu nebuta qinedam 
eoli inlerct irrens, n o n s i n i l pure inleltectnm eorum, 
qui egent, i l luminar i . E s l ig i lu r explora lum, n i l i i l 
esse iirnrius ac lui ius quain i i i i l i uu i a fiJe ducere. 
Qtiaerere amem i n i l i i i n i l i u m , e l demon&lrationis 
demonslra i ioncm, quid aliud est quain fidei fidena 
qiiaercre? qua quidein re n ih i l insauiua esi magjsve 
r id i cu lum. Nunquain eniin babebi l bomo ubi con-
eislat suumque ra l ioc in ium defigal, s i quod inveu-
lum est, ad aliam cogalur inquisi t ionem. Ilaque 
poslea quam quanlum quisqne volel exquirendo se 
a i l r i v e r i i , ad fideiu deinum ceu ad lu lum pr iucipium 
confugieu Namque incredulis iu i i iOniti i in s i u l i i l i a 
procodel, e l nusquam coiis iaieul , sed in semciipsis 

σθαι · ή τε αμφιβολία τήν αΓγλην τ ή ; άληθεία; έπι-
σκιάζουσα, χ α θ ά π ε ρ τ ι νέφος ύποτρέχον τδν ήλιον, 
ούκ έφίησιν ε ί λ ικρ ι νώς τ ή ν σύνεσιν τών δεόντων 
αύγάζεσθα ι . Δήλον ου ν ώ ; ούδεν τής tik πίστεως 
αρχής βεβαιότερον ή άσφαλέστερον. Τδ δέ ζητείν 
αρχής αρχήν, κα \ άπόδειξιν αποδε ίξεως , τί έτερον 
έστιν ή π ίστ ιν έ π ι ζ η τ ε ί ν π ί σ τ ε ω ς ; τούτου δέ τί 
άνοητότερον ή καταγελαστδτερον ; Ού γ ά ρ έ ξ ε ι ποτέ 
ού στήσεται κα \ άπερε ίσε ι τδν λογισμδν, άε\ τοΰ 
έφευρισκομένου έ φ ' έτέραν ζήτησ ιν έπειγομένου · 
ώστε δσα άν χ ά μ ο ι τ ι ς ζ η τ ώ ν , έπ \ τήν πίστιν ώς 
ε ίς αρχήν ασφαλή καταφεύξετα ι . Τ ο ϊ ^ γ ά ρ άπίστοι; 
ε ί ; άπέραντον ήςει τ δ μ ά τ α ι ο ν , κα \ ούδαμού στή-
σονται, άλλ* ε ίς εαυτούς συντριβήσονται κα\ άπ-

conlerenlur alque peribunt propier suaai rui idcl i ia- Β ολούνται , δ ιά τ ή ν άπ ιστ ίαν αυτών και σκληρο-
lem et duruin cor (6). 

3 . Deinceps jam dicimus pingendi Ghr ie i i ac 
figurandi moreui baud a nobis inii i t ira cepisse, 
neque aelate nosira susceptuin, neque neoler icum 
esse inv f i i l um. Tcmporis auc lo r i l a l em babct pictu-
ra, ani iqui ia le coaunendalur, cvangelicce p r x d i c a -
i ioni c o t U n e a e s i ; idcirco venerabilis esl ac re l i -
giosa. Aique u l brcvius asseveraniiusque dicain : 
quia symbula fidci nastrae s u m bae visibiles itnagi-
nes, exque una cum fide ja in inde a pr imordi is 
cocslatt l , simulque c r e v e r u n l ; sequilur u l apo*lo-
licum 8 7 boc opus s i i , e l P a i r u m sigillo couGr-
maluut. S i c u l enim i l l i d iviuam religionem scripio 
nobis ob lu le ruul , i l a vicissim a p ic iu ra modiis quo 

καρδίαν . 
γ*. Έ ξ η ς δέ τ α ύ τ α λέγομεν , δτι τδ γράφειν ήτοι 

είκονίζειν τδν Χρ ιστδν , ούκ έξ η μ ώ ν τήν αρχήν είλη-
φεν , ουδέ έν τ ή καθ* η μ ά ς ή ρ κ τ α ι γενε£ , ουδέ νεαρδν 
τδ εφεύρημα* χρόνω τ ε τ ί μ η τ ί ι ή γ ρ α φ ή , άρχαιότητι 
δ ι α π ρ έ π ε ι , ή λ ι κ ι ώ τ ί ς έστι τού ευαγγελικού κηρύγμα­
τος * διδ κα\ αίδέσιμος κα\ σεβάσμ ια . Και ίνα συν-
τομώτερον κα\ βεβαιότερο ν ε ί π ω , επειδή σύμβολα 
τ ή ς π ί σ τ ε ω ς η μ ώ ν τ ή ; ά μ ω μ ή τ ο υ τά ίερά ταύτα 
θ ε ά μ α τ α , πάλα ι τή π ίστε ι και έξ αρχής συνυφςστηκε 
κα\ συνήκμασεν · αποστόλων έστ \ τδ εγχείρημα, 
Πατέρων τδ έ π ι σ φ ρ ά γ ι σ μ α . Ώ ς γάρ αύτο\ τδν τή ; 
θεοσεβείας ή μ ί ν ε ίσηγήσαντο λόγον , ούτω κα\ έν τψ 
μέρε ι τούτω , τδν τρόπον καθ* δν δ Σωτήρ έπι τής 

, - r ι ~ - r ' * 1 " j 
Servalor in terra conversa l iu e s i , ιιοιι minus quani γ ή ; άνεστράφη πολιτευόμενος , καθά καί διά τή ; 
ab evangelica S c r i p l u r a , conspicuus manifrsiusque 
fit. Α quibus idcm acl i i in est, quod tnulli egerunt 
qui res ol i iu praeclare gestas descripseruui , non 
l i b i i s solum conimendanies, veruin e i iam in labu-
lis exponeiilcs. l l t i jusiiiodi effaluin quoddain ab 
uno etiam luagistrorum Ecclesiae aud imus , quod 
ι nempe res belli fortiler gestas, e l b b l o r i c i sa?pe e i 
piclorcs reprasenlant, i l l i qtiidem oralione. exor-
nanies, hi vero in labulis expr imen tes» ι Quamob-
rein qui sc r ip lum a d m i l l i l , is necessario reprae-
eci i ia l iouein quoque a d m i u e l : nain si unum non 
recipit , ne a l le rum quidein. Jam quia quidquid es l 
a c i u m , ex inaui l i Verbi vita gesta fu i i , placuiique ei 

ευαγγελ ικής σ υ γ γ ρ α φ ή ς εμφανή x a l δήλα καθίστα­
τ α ι , ταύτδν τ ά χ α ποιου ντες , δ π ε ρ πολλο\ τών πάλαι 
τ ά ς άρ ιστε ίας ά ν α γ ρ ά π τ ο υ ; έπο ιήσαντο , ού μόνον 
έν βίβλοις άναταξάμενο ι , ήδη δέ καί έν πίναξιν άν-
ιστορήσαντες . ΟΤόν τ ι κα \ π α ρ ά τ ι ν ι τών διδασκάλων 
τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς άκούομεν , δτ ι c κα\ πολέμων αν­
δ ρ α γ α θ ή μ α τ α και λογογράφοι πολλάκ ι ς κα\ ζωγρά­
φοι διασημαΐνουσιν, οί μέν τ φ λ ό γ ψ κοσμούντε;, οί 
δέ τοϊς πίναξιν έ γ χ α ρ ά τ τ ο ν τ ε ς . > "Ωστε ό τήν σνγ-
γραφήν δεχόμενος, άναγκα ίως δέξετα ι κ*\ τήν ίστο-
ρίαν · εί γ ά ρ τδ έτερον ού δέξετα ι , ουδέ θάτερον δή-
π ο υ . Κα \ επε ιδή τδ πάν τής τού Αόγου κενώσεως 
ο ίκονομ ίαήν ήδη πραττόμενον , ευδόκησε κάν τούτω 

i ioc quoque modo divinam oecoiioiiitam benevole τ Ψ τ ρ ό π ω φ ιλανθρώπως-ca τ ή ς οίκονομίας έπι-

demons l ra re ; idcirco boc el iam descriptionis geuere 
opus fu i l , crassiore quidem sedlamen manifesiiore, 
6i inpliciorum rudiorumque bomii)um causa ; u l i i 
c i iam qui l i l le ras nescirent, quod per l i l l e ra luram 
ιιοα poteraiit, id visui obla lum recipereot, e l co in -
pcndiariam magis al<|ue evidentiorem rcruni n o l i -
tiam baurirent. Quod enim sxpenumero mens a 
sennonum audhu non percipit , visus veracius 
cxcipiens, clarius sibi in ierprc ta lur . S ic ejusmodi 
lioutines facilius recordanlur ea quae Chr i s lus eg i l 

(G) Vides pulcbram genuinx Cbrist iat iorum Gdci 
deg( r ipi ionein, uoslris i|uo«pie temporibus maxime 
idoneam. Legaiur aiitem divt quo<jue C y r i l l i i u s i -
g»»i$ bac super re locus, nobis ab ipso Nicephoro 

δ ε ί ς α σ θ α ι · διδ κα ί εδέησε τ α ύ τ η ς τ ή ς παχυτιρσ; 
γ ρ α φ ή ς , σαφεστέρας δέ Ομως, τ ώ ν απλούστερων τε 
κα\ άγροικοτέρων ένεκεν · ίνα κα \ οί μή είδότες 
γ ρ ά μ μ α τ α , δπερ διά τού λόγου-καθυστερίζονται, διά 
τής Οψεως άντε ι σαγό μενον έλοιντο, συντομωτέραν 
τε κα ί έκδηλοτέραν τήν τών π ρ α γ μ ά τ ω ν αυτών 
άλήθειαν κατανοώσιν. "Οπερ γ ά ρ πολλάκις 6 νούς 
ούχ εΤλε διά τ ή ς τών λόγων ακοής , ή δψις άπλινώς 
παραλαβοϋσα, σαφέστερον έφηρμήνευσεν . Είς άνά-
μνησιν λοιπδν ών δι* η μ ά ς δ Χριστδς έδρασε τε xa^ 

suppedilatus ίιι Apologelico majore, pag. Gr . 137. 
quem nos propriaiu qnuque iu sedem Iran^iulimus, 
nempe in explatiaiionetu C y r i i l i in Epi*f. ad Κυιο· 
p;«g. Lu t . 27, CUIII a lnol . 
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έπαθε £αδίως προάγοντα ι , καί θάττον ή δ ιά τ ή ς τ ώ ν & 
λόγων ύ φ η γ ή σ ε ω ς , δσω κα ί δψις άχοής θάττον ε ίς 
γνώσιν, χαί π ρ δ ς π ί σ τ ι ν ε το ιμότερα . Ο ύ τ ω ς ούν 
χ α τ ή χ θ η ά χ ρ ι χ α \ η μ ώ ν Γσον τ δ σέβασμα , τ φ π ρ ο -
δ ιηνυσμένω μ έ ν ά π ε ί ρ ω χρόνω βέβαιου μενον, τή δέ 
τ ώ ν π ι σ τ ώ ν Χριστ ιανών αξ ιοπ ιστ ία κα ί μ α ρ τ υ ρ ο ύ -
μενον καί π ρ α τ τ δ μ ε ν ο ν . 

& . Τ ί δήούν τδ λυπούν έστ ι , τ ή ς μ ν ή μ η ς τοΰ Χρί­
στου συνεχέστερον εντεύθεν προσγινομένης , καί τών 
ευεργεσ ιών χα\ μεγαλουργ ιών τ ώ ν ε ίς η μ ά ς π ε ­
π ρ α γ μ έ ν ω ν δμολογουμένων ; Ά λ λ ' οί τών παχών 
τ έ κ τ ο ν ε ς βασκαίνουσιν άνθρώποις τ ή ς σωτηρ ίας , 
ο ύ χ έαυτοίς μδνον, άλλά κα\ τοίς άλλοις τήν βασι-
λαίαν κ α τ ά τους Φαρισαίους εκείνους σαφώς ά π ο -
χλαίοντες , ών και τδν τρόπον καί τήν άλαζονείαν 
έζή>ωσαν. "Απαντα μεν ουν προσκυνητά καί σεβά- Β 
α μ ι α , όσα έ ν τ ή Ε κ κ λ η σ ί α τού θεοΰ παραδεδοται , έν 
γ ρ ά μ μ α σ ί τε κα ί ά γ ρ ά φ ω ς κε ίμενα , κα\ αγ ιάζε ι 
ψ υ χ ά ς και σ ώ μ α τ α , κα ί ουδεμία τοίς π ιστοίς π ε ρ \ 
τ α ύ τ α ά μ φ . β ο λ ί α . ΕΙ δέ τ ι ς ίσχνομυθών λεπτότερον 
π ε ρ ί α υ τ ώ ν διεξίοι, τοιάδε φήσει · ώς ή μέν ε υ α γ γ ε ­
λ ική σ υ γ γ ρ α φ ή λόγω παραδεδοται π α ρ ά τοίς έξ 
*ΡΧήΐ α ύ τ ό π τ α ι ς κα ι ύ π η ρ έ τ α ι ς τοΰ λόγου, τών 
θε ίων εκε ίνων κα \ ύπερφυών λόγων τε καί ενεργε ιών 
κ α ι δ υ ν ά μ ε ω ν , ά μόνου ήν και δράσαι καί διδάξαι 
τού ένανθρ ωπήσαντος Αόγου, καί π α ρ ά το ίς π ιστο ίς 
π ι σ τ ώ ς δεχθήναι , ού λόγω ψ ιλφ καί ε ίς αέρα π ρ ο -
χ ε ο μ έ ν ω , κα ί μ ικρά τήν άκοήν π ε ρ ι η χ ο ΰ ν τ ι , ώ ς 
π α ρ ο ύ σ ι δέ συγγίνεσθαι π ρ ά γ μ α σ ι ν , έξ ού τδ μ α κ ά ­
ριου ά π οφ έροντα ι . Ή δέ τών ίεροτυπιών τούτων 
Ι σ τ ο ρ ί α εκείθεν μέν ή ρ τ η τ α ι , κα ί έκ μ ι ά ς κα ί τ ή ς ^ 
α υ τ ή ς αρχής συνυφεστήκασι , π ρ α γ μ ά τ ω ν δέ τών 
α υ τ ώ ν μ ί μ η σ ι ς ούσα τ υ γ χ ά ν ε ι , ύπ* δψιν άγουσα τ ώ ν 
π ε π ρ α γ μ έ ν ω ν τήν δήλωσιν, καθά κα\ έν έτέροις 
δ ιεξρδ ικώτερον ήμ ίν ε ί ρ η τ α ι , κα ί τδ ά π α ρ ά γ ρ α π τ ο ν 
τ ή ς γ ρ α φ ή ς σαφώς παρ ίστησιν . 

ε*. Ά λ λ ά καί οί λόγοι αυτοί ε ίκόνες είσι τ ώ ν 
π ρ α γ μ ά τ ω ν , καί έπονται αύτοίς ώς αΐτίοις . Κα ί π ρ ώ -
τ ω ς μ έ ν τήν άκοήν είσδύοντα». · πρότερον γ ά ρ τ ά 
A ^ ^ r t t * * * * τ ω ν λεγομένων τοίς ένηχουμένοις π ρ ο σ -
π ί π τ ο υ σ ι · δευτέρως δέ δι* άναλογισμού έπ ί τήν τών 
δ η λ ο υ μ έ ν ω ν π ρ α γ μ ά τ ω ν κατανδησιν ό ήκουτισμένος 
έ ρ χ ε τ α ι . Ή δέ π ρ ώ τ ω ς καί αμέσως έ π ' αυτά τ ά 
π ρ ά γ μ α τ α , ώς παρόντα ήδη, τον νούν τ ώ ν ένορών-
τ ω ν προσάγε ι , κ α ί έ κ π ρ ώ τ η ς θέας καί έντεύξεως 
τ ρ α ν ή ν καί άπεξεσμένην τήν γνώσιν τούτων π α ρ - ^ 
έ χ ε τ α ε . Καί ίνα Πατρ ική φωνή προσχρήσωμα ι , ι "Απερ 
δ λ ό γ ο ς τ ή ς ιστορίας υ π έ γ ρ α φ ε , τ α ύ τ α γ ρ α φ ή σ ι ω -
π ώ σ α δ ιά μ ιμήσεως δείκνυσι . » Καθόσον ούν Ιργον 
λ ό γ ο ν δ;ενήνοχε~, κ α τ ά τοσούτον ή τού έργου μ ί μ η σ ι ς 
κ α ί όμοίωσις τ ή ς τ ώ ν λόγων άπηχήσεως π ρ δ ς τήν 
τ ώ ν π ρ α γ μ ά τ ω ν διοίσει έμφάνε ιαν . "Ωστε έ μ φ α ν τ ι -
κ ω ε έ ρ ο υ ς τ ο ύ ς λόγους καί σαφέστερους πολλάκις διά 

*» Matlh. χ ι ι ι , 16. 

(7) Abhinc per versus seplcmdecim usque ad m b a 
euw fitbat liiterix, L i t i n e fragnieuluiii dedil T n r -
r i anu^apud Caiii«iuui, lo in . c i l . p . 1 7 ; quuiu fert», 
I m i n u U l i s tamen srpe verlris, seqtior, prjMerq:iam 
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passtisque e s t ; c l quidem celerius quam sermone 
tiarrante fll, quanto visus audi lu celerior est ad 
compreliendendani n o i i i i a m , et praebendae fidei 
para i ior . Sic ig i lur ad nos quoque perveni l aequa-
bi l i ier baec veneratio, miii iensi lemporis lapsu s l a -
b i l i t a , pi a fldelium Cl i r i s t ianorum jusia credulitate 
les i i inoni i i in praximque sort i ta . 

4 . C u r ergo his i i iolesium est, quod ssepius 
Cbr is t i memoria b iuc refr icelur , quodque beneft-
cia ac magnalia ab eo erga nos paira la afQrmen-
lur ? Verum l i i malorum artifices, salulem b o m i -
nibtis i n v i d e n l ; nec s ibi lani i i tn , verum ' e l iam 
caHeris, more illorunfl Pharisaeortinr regniim mani-
fesle praecludentes, quorum mores atque stiperbiam 
a>iiiiitantur. Canc la igitur veiieraiionis religionie-
que instrumenta, quoiquol ίιι Ecclcs ia Dei i r a d i -
l ione teneiilur, sive picla sive secus, et anlmas 
noslras ac corpora s a n c l i l i c a n i ; et nulla est fnle-
l ibas circa ha»c dub i i a i io . Quod si quis subli l ius 
ni inuiiusque de h ia disscrere vel i t , ita eloquelur. 
Neinpe evangelica scr ip lura oretenus tradi ia fuit 
iis qui ab in i l i o v ide run l et m i u i s l r i fu re sermo-
nis, verborum, i n q u a m , divinorum, ac supernatu-
ral ium i l lorum opermn alquc prodigiorum, q u a 
soluiu facere poteratet docere bumanalum Yerbu in ; 
quae fideles fideliierexcipere, non ex nudosermone 
et iu aerem efluso, brevique circumsonante, polue-
r u n l ; sed e i iam coram rebus geslis inieresse, ex 
qtio beaii praedieantur u . Jam verosacrarum harum 
bis lor ia iniaginum i l l inc pendel, e i ex uno eodemque 
principio ulraque res c o n s u r g i l : ars auiem, faclo-
rumipsorum i m i l a l i o e s l , oculi» exhibens gesiarum 
rerum repraieeniaiionein ; s icul e i iam al ibi a nobis 
p ro l i s ius d ic luin f u i l ; e i quod p ic lu ra inculpubil is 
sit , deinonslratum. 

5. Imo ( 7 ) e l ipsi sermones imagines r e rum 
sunt, easqtie lanquam causas aubsequtinlur. E t 
pr imo quidein amli lum subeunt. Nainque aniea 
suni verboruiu, 8 8 i n 6 0 9 1 u i i , , i s pulsautur i u -
cur runt ; poslca per ra l ioc in ium ad rc rum s ig t i i i i -
ca la rum in lc l l ige iu iam ia q u f audit devenit. A t 
p ic iura s lat im sine ullo iuierinedio ad res ipsas, 
u l jain prajseiiles, meulein speclanl ium adtnovei, 
e l pr i ino in lu i lu occursuque perspicuam perfeclaui-
que reruin cogni t ionei» praabet. Aique u l P a i r U 
cujusdam dicl ione ular c qua? bialorica orai io na r -
rat, ea silenler p ic iura imilando ostendit. ι Quanto 
ilaque opus oratione praisianlius est, tanlo operis 
imi la l io et s imili tudo, oralionis^ soni lu i , quod a t t i -
net ad rerum deinouslraiioiiem, p r x s l a b i l . Qtiare 
manifeslior oraiio aique evideni ior sa?pe per bas 
picluras evadi l . Mul lol ies eniin ex seruiono dubia 

in exlreina periodo, in qua Turrianus legens men-
dosc συμβόλων ρτυ συλλαβών, loiam seeiieiuium 
s u b v e n i l . 
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qua>dam c l ambignitates par iunlur , diversique sen- Α τ ή ς το ιαύτης Ιστορίας γ ίνεσθαι . Πολλάκις γ ά ρ διά 
s u s i n anhnis eflici solcnl : quo fil u l mithi e l secum 
ipsi et adversus alios disseni ianl , verbisque pugnent, 
de d ic i i s ambigcntes : vertimiamen ea, quam rcs 
visibiles faciunl , fides procul onmi dubilal ione cat. 
Tanta veroesl uirinsqiie communio, u l in uno codem-
quc l ib ro , siculsanpe in anliquissimts char i is videre 
est, alternaiim res deliueelur, hinc quidein per sy l la -
bicam orationem, ittinc vero per basce imagines ea-
dein narralio exbibealur, quae ficbal l iue r i s . S i c u l 
ergo Ev.wigclii scriptura indeobl inelapud Cbris i ianog 
fidero, quin alia scr iplura aut oratioue iudigeat, 
qnae de ea teatetur eidemqoepatrocinelur , u i vene-
rauda et honorabUis habealur ; sic el iam d ivman im 
imaginuin delinealio, cum sit eailem a lqueevan-

τ ώ ν λόγων καί άπορ ία ι τ ινές κ α \ δ ι α μ φ ι σ β η τ ή σ ε ι ς 
τ ίκτοντα ι , κα\ φρονήματα διάφορα τα ί ς ψ υ χ α ί ς , ώ ς 
τδ ε ίκδς , φύονται · πολλοί γούν καί πρδς εαυτούς 
και πρδς έτερους δ ιαστασιάζουσι κα ί λογομαχούσι , 
π ε ρ ί τ ώ ν λεγομένων άμφιγνοοΰντες · ή δέ διά τ ώ ν 
ορατών π ί σ τ ω σ ι ς , άναμφίλεκτον πανταχόθεν κ έ κ τ η ­
τ α ι . Έ π ί τοσούτον δέ έν άμφοτέροις ή κοινωνία, ώ ς 
έν μ ι $ καί τ ή αυτή β ίβλψ , καθά πολλαχού έν ά ρ · 
χα ιδτάτα ι ς ίδείν έστι δ έ λ τ ο ι ς , π α ρ ά μέρος γ ε γ ρ α -
φθα ι , εντεύθεν μέν τδν διά τών. συλλαβών λ ό γ ο ν , 
εντεύθεν δέ τδν διά τής Ιστορ ία ; τ α ύ τ η ς , κ α ί τ ή ν 
αυτήν προδείκνυσθαι ύφήγησ ιν τ ή έν γ ρ ά μ μ α σ ι ν . 
'Ος ουν τοΰ Ευαγγελ ίου ή σ υ γ γ ρ α φ ή αύτόθεν έ χ ε ι 
π α ρ ά ΧριστιανοΤς τδ άξιόπιστον, ού π ρ ο σ δ ε ο μ ί ν η 

gclica scr ip l io , per se fidera facit, neque extrinseco 3 ετέρας σ υ γ γ ρ α φ ή ς ή λόγου του συνηγορήσοντος ή 
argumenlo egct, u i Evangeli i res repraseuiet, e l 
eumdem ac i l lud bonoreni impeiret . Quods i e x l r l n -
secum tesli inoniuin imago requirerel , quomodo a l i -
ler c i pal rocinar i possemus, quam invocala ab 
«vangelico scr iplo conOrmationc? S i ergo Evange-
li 11111 credc: i l ium auribus assonans, lanlopcre cst 
bonorabile (nam fides noslra ex auiiilu) pk tu raq iuc 
ipsi visui sensibusquc incidens, camdem i i i s t ruc l io-
IICIII nobis exbibel , bax , inquain, vel praevertei cc-
I r i l a i e ins l rucl ionem, quoniaiti visus apl ior esl 
pprsuaticnde quam audilus, vel cerie secundum 
gradnm non leuebit. A lque ita Evangelir inslar 
c r i i (8). 

προσμαρτυρήσοντος , πρδς τδ είναι αυτήν σεβασμίαν 
κα ί ένδοξον · ούτω καί ή τών θείων, ά π ε ι κ α σ μ ά τ ω ν 
γ ρ α φ ή , ή α υ τ ή τή ε υ α γ γ ε λ ι κ ή τυγχάνουσα , ο ίκοθεν 
τδ π ιστδν ε π ά γ ε τ α ι , κ α ί ούκ άν δεηθε ίη τ ή ς τ ώ ν 
έξωθεν αποδε ίξεως , σημάναί τε τά τού Ε υ α γ γ ε λ ί ο υ , 
καί τήν αυτήν έκε ίνψ τ ι μ ή ν ά π ε ν έ γ κ α σ θ α ι . Εί γ ο ύ ν 
έδείτο μ α ρ τ υ ρ ί α ς τ ή ς τών έκτδς , τ ί άν άλλο τ ι ς 
προεστήσατο, ή πάντοις τδν τού Ευαγγελ ίου λόγον 
βεβαιούντα ε ίσήγαγεν ; Εί τοίνυν τδ Εύαγγέλιον τ α ί ς 
άκοα ί ; τών π ι σ τ ώ ν ένηχούμενον, τοσούτου τ ι μ ά σ θ α ι 
άξιον (καί γ ά ρ ή π ί σ τ ι ς η μ ώ ν ές ακοής) , τ ά τή θ έ α 
αυτή π ρ ο σ π ί π τ ο ν τ α , καί δι* α υ τ ή ; τής α ίσθήσεως , τ δ 
ταύτδν τής δ ιδασκαλία; ήμ ίν π α ρ ι σ τ ώ ν τ α , ή π α ρ ε υ -

δυκιμί;σει τ ή ; διδασκαλίας τ ψ τ ά χ ε ι , διότι και δψις ακοής μάλλον τδ έ π α γ ω γ δ ν π ρ δ ; π ί σ τ ω σ ι ν κ έ κ τ η τ α ι , 
ή π ά ν τ ω ς ούκ έν δευτέροις τ ε τάξετα ι . Κα ί ο*>τω; έσται Εύαγγέλ ιον . 

6. Asier ius autcm, nanique e i bic dignusest qui Q ς'. 'Αστέριος δέ ( μ ν ή μ η ς γ ά ρ καί τούτον άξιούν τ ά 
nunc commemorclur , sive l s e s lquem isti magisirum 
i i iducunl , sive olius qui l ibe l (9); Aeler ius , inquam, 
nibi lominus in bxmorrboissse laudaiione (10), 
Biuilium voluulalemqtie mul ier is , quam crcdendo 
iu benefaciorem suum os lcndi i , magnopere admi-
rans, a i l consli lutain ab ipsa a*neam Cbr i s i i i inagi-
nein, evangelica) praedicalioni opem tu l i s sc ; i i a u l 
bauc irr idenles Ju«l:i?i s i inul e i e ibnic i conviuce-
rcnlur tauien ac pudeGerenl, quia veram esse du-
c l r inam illaut niauifcsiius palebat. Qtiam convicl io-
nem non ferenlesimpii quidam acDeibosles , reruni 
eubiude summa pol i t i , d ivipam s ia iuam, i ta Deo 
IIIIIC permi l icu le , dcjicere mol i l i sunt (14) : quod 
sane noslris quoque lemporibus ob pcccala uosira 

νύν δίκαιον [b])t ε ίτε δν αυτοί διδάσκαλον ε π ά γ ο ν τ α ι , 
ή δσζισοΰν έτερος , 'Αστέριος δ' ούν δ μ ω ; , έν τ ώ 
είς τήν α ί μ ό ^ ο υ ν έ γ κ ω μ ί ψ , τήν τε σπουδήν κ α \ 
προαίρεσιν τού γυνα ίου , ήν π ε ρ ί τήν π ίστ ι ν τ ή ν ε ί ς 
τδν ε ύ * ρ γ έ τ η ν έπεδε ί ξατο , ύ π ε ρ α γ ά μ ε ν ό ς φ η σ ι ν , 
δτι γε δή ό π α £ αυτής ε ίς τ ύ π ο ν τοΰ Χριστού χ α λ -
κουργηθε ί ς άνδριάς , ε ί ς συνηγορίαν τοΰ ε υ α γ γ ε ­
λικού κ η ρ ύ γ μ α τ ο ς Ι σ τ η κ ε ν , ώστε τούς τοΰτο κ ω μ -
ωδούντας καί κ α τ α χλευάζοντας Ιουδαίους τ ε κ α \ 
"Ελληνας, δι* αύτοΰ αληθώς τών κηρυσσομένυ>νέκδη- -
λότερον έκφαινομένων , ήττάσΟαι κ α ί κ α τ α ι σ χ ύ ν ε -
σθαι. Ο ύ τ δ ν ε λ ε γ χ ο ν ού φέροντες , τών κατά κ α ι ρ ο ύ ς 
κρατούντων άσεβων τ ε καί θεομάχων τ ι ν έ ς , π ρ δ ς 
καθαίρεσιν τού θείου α γ ά λ μ α τ ο ς , ούτω τ η ν ι κ α ύ τ α 

pcrpetralum videmus. C u m in ulr isque, lum p i c i u - θεού συγχωρήσαντος , ε π ε χ ε ί ρ η σ α ν δπερ δή κ α ι 
ra sci l icel lu in scr iptura, unuin idemque argumen- έφ ' η μ ώ ν διά τάς α μ α ρ τ ί α ς ημών όρώμεν γ ι ν ό μ ε ν ο ν . 
luiu cxsis ta l , resque ab i l l is signifieaUc per omuia 

3 9 simiJcs sint, quis sana nunte p rxd i lus aut so-

(S) Ncmpe ad dcmonstralioncm quod aUine l ,non 
a<l aii< lor i ia tem. Kecole p. 31, adu. 2G. 

(9) Hecole ρ . 80, cuui adnoi. 9 i . Natitque c l i l l ic 
riuo d i s l i n r l i A s l e r i i subiudicai i lur . Sed lamcn de 
his prol ixms d ic i a nobi^ non est opus, quandoqui-
ilciu cxs i a l P b o l i i Ampbi iocbiana qiiaislio^uof fuerint 
Atlerii, apud Combei is ium, l o m . c i i . p . z80 . 

(10) Qiiiudecim fere qui scquuniur versus, misit 
cx nis. Nicepboro Al l a t i u sad CoinbcQsium, qu i ed i -
d i i tom. c i l . p . 277. lb ideiu igitur Combefisius gra-
lulatur de Micepbori opere lanquam ibcsauro 

Έ π ' άμφοίν ούν τών γ ρ α φ ώ ν μ ι α ς καί τ ή ς α υ τ ή ς 
ύπαρχούσης ύποθέσϊο>ς, καί τ ώ ν ά π ' αυτών σ η μ α ι -

adbuc reposiio, sed lamen tnvonlo. 
( t l ) II;itio Chr is t i Domini s ladiam, dc qtia E » » s e -

bius, lltst. eccl. VI I , 18, ai i i eversam luisse a A l a x i -
inino aiunt, a l i i a Ju l iano. 

(b) Conibiriisius qui breve binc exrerplum, 
Pbolio sumplui i i , cd id i l , in Auct. ftibl. P P . ι . I , 
p. 255, ponii : 'Αξιούνται τδν δ ί κ α ι ο ν r id i t - t i le , 
conlra lextus scr ip i i ve r i l a i e in ; absurde aiilt*!!!^ 
conira nieuicin aucloris , qui As ie r imn , ncduin j u -
s iuni , sed dubix iidei ex i s l in ia l . 
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νομένων π ρ α γ μ ά τ ω ν εκατέρωθεν τ δ άπαράλλακτον Α 

κεκτημένων,, τ ί ς τ ώ ν νουν εχόντων κα \ σωφρονούν-

t w , έν οίς τ δ αδιάφορο ν ε ν υ π ά ρ χ ε ι , τδ μέν π ρ ο σ -

χυνείσθαι άν ά ξ ι ώ σ η , το δέ κ α τ α π ί μ π ρ α σ θ α ι ; Ε ί 

γάρ τ δ έτερον τ ί μ ι ο ν , κ α ί θάτερον έξ α ν ά γ κ η ; · ε ί 

δέού τοΰτο , ουδέ εκείνο τ ί μ ι ο ν κ α \ επε ιδή κ α τ ' 

ουδέν δ ιαφέρουσιν , ό τδ έτερον κ α θ α ι ρ ώ ν , τδ π ά ν 

Ευαγγελίου καθηρηκώς ε ί η . "Ο τ ή ς μαν ίας 1 ώ τ ή ς 

άπονο ίας ! Χριστού μ ν ή μ η κα\ δνομα π ρ ό κ ί ΐ τ α ι * 

τίνες ο ί κ α τ α σ τ ρ έ φ ο ν τ ε ς ; ά ρ α Χριστ ιανούς δνομα-

στέον; Ού μέν ο ύ ν Ιουδαίοι τούτο τολμώσι κα \ Έ λ ­

ληνες κ α ί βάρβαροι , εχθροί γ ε δ ν τ ε ς , κα \ τ ή ς κ α θ ' 

ημάς Ι ε ρ ά ; θρησκε ίας αλλότριοι , οΤς κ α \ ούτοι ά τ ε -

χνώς ώ ; Χρ .στομάχο ι συντετάξονται · ώ ς Ιουδαίο ι 

σχανδαλιζέσθωσαν, ώ ς Έ λ λ η ν ε ς μ ω ρ α ι ν έ σ θ ω σ α ν 

έπε ιδήπερ εσταυρωμένος ό Χρ ιστδς κηρυσσόμενος , 

ταύτδν δέ φ ά ν α ι κ α ι ε ικονιζόμενος , Ίουδαίο ις μέν 

Ιστι σκάνόαλον ,Έλλησι δέ μ ω ρ ί α . "Ωσπερ ούν ό λόγος 

ότου σταυρού και τ ώ ν τοΰ σταυρωθέντος υ π ο μ ν η ­

μάτων, το ί ς μέν άπολλυμένο ι ς μ ω ρ ί α έστ \ , το ί ς δέ 

σωζομένοις ή μ ί ν δ ύ ν α μ ι ς Θεού έ σ τ ι , κ α \ τ α ύ τ α γ ε 

άρα ω σ α ύ τ ω ς τδν σταυρδν τού XptTtqp κα ί τδ π ά ­

θος ή μ ι ν δ ιαγράφουσιν * εί δέ τάληθέστερον ε ί π ε ί ν 

έχ π ε ρ ι ο υ σ ί α ς , κα ί τ ά ς θεοσημ ιας χ α \ θ α υ μ α τ ο υ ρ -

γ ίας , α σ π ε ρ τ ερατουργών έδε ίκνυτο · κ α ί έν έπ* 

ά μ φ ο τ έ ρ ο ι ς έστ \ τδ τ ή ς τ ι μ ή ς α ί τ ιον , ή τοΰ Χριστού 

κένωσες . * 

C. Ο ί δέ γ ε φαύλοι κα \ τ ώ ν φαύλων έ ρ γ ά τ α ι , ύ π ' 
ά ν α ι σ / ν ν τ ο υ γ ν ώ μ η ς κ α τ α ι τ ι ώ ν τ α ι η μ ά ς , τή ά π λ ή 
π ίστε ι κ α ι τ ή παραδόσει τ ή ς καθολ ικής Ε κ κ λ η σ ί α ς 
τη ά γ ρ ά φ ω έπ ιστηρ ι ζομένους * άλλά 0ητέον αύτο ί ς , 
βτι μ ά λ ι σ τ α μέν ή άγραφος παράδοσις τδ ίσχυρότα-
τον π ά ν τ ω ν κ έ κ τ η τ α ι , κ α \ οίον κ ρ η π ί ς τ ι ς καί έδρα 
τών έ ν τ ή χρήσει τού βίου εστ ίν , ή τ ι ς έ π ί πλείστον 
δ ι ά ρ κ ε ι α σα πεπο ιωμένον £0ος κ α θ ί σ τ α τ α ι · τδ δέ 
έθος χ ρ ό ν ω μ α κ ρ ψ βεβαιωθέν , φύσεως ίσχύν λ α μ β ά ­
νει · φ ύ σ ε ω ς δέ τ ί ά ν ε ί η ίσχυρότερον ; Εί δέ δεί 
π ε ρ ι ε ρ γ ό τ ε ρ ο ν τούτου διτιλαβείν ε ίνεκεν , δ ρ ώ μ ε ν δτι 
ζ α \ τ 6 Εύαγγέλιον αύτδ ά γ ρ ά φ ω ς τό έξ α ρ χ ή ς π α ­
ρ α δ ε δ ο τ α ι . Ό γ ά ρ Κ ύ ρ ι ο ς κα \ θ ε δ ς η μ ώ ν έ π ί τδ σ ω -
τ ή ρ ι ο ν προελθών κ ή ρ υ γ μ α , ούκ έν γ ρ ά μ μ α σ ι τούς 
θ ε ί ο υ ς εκείνους χ α \ θαυμαστούς νόμους έξέθετο , ώ ς 
ί σ μ ε ν ά π α ν τ ε ς , ουδέ έν χ ά ρ τ η κα \ μέλανι τ ή ν ύ ψ η -
λήν ο Ο τ ω χ α \ σωτήριον διδασκαλίαν ένέγραψεν , ού 
π λ α ξ ι λ ιθ ίνα ις έ τ ύ π ω σ ε , χ α θ ά π ε ρ τδ παλαιδν ό χ α τ ά 
Mavsia νόμος δ ιεκεχάρακτο , άλλά ψυχα ί ς τ α ύ τ α 
έ ν α π έ θ ε τ ο , έν π ν ε ύ μ α τ ι κ ε χ α ρ α γ μ έ ν α κα\ σεσημα­
σ μ έ ν α , ού γ ρ ά μ μ α τ ι . Τοΰτο κα\ διά π ρ ο φ η τ ώ ν α γ ί ω ν 
π ά λ α ι προαναπεφώνητο · Αιδούς γάρ, φησι , νόμους 
μον είς διάνοιαν αυτών, καϊ έπϊ καρδίας αυτών 
επιγράψω αυτούς. *Α δή ύ π ' αυτής τ ή ς αληθε ίας 
Χ ρ ι σ τ ο ύ περα ινόμενα έ γ ν ω μ ε ν , χρόνοι ; δέ τ ισ ιν 
ύ σ τ ε ρ ο ν κα ί γ ρ α φ ή χ α ρ α τ τ ό μ ε ν α * μ ά ρ τ υ ς δ θείος 
Λ ο υ χ β ς Α π α ρ ά γ ρ α π τ ο ς , άν άρα δέχωνται τήν π α -

· » i e r e m . x x x i , 33 . . 
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br ias , i n quibus n i b i l d iscr iminis e s l , digoani 
uoum, qnod honoreiur ; alterum quod cotnhuralur, 
putaverii? Nam s i unum bonorabile es i , necesse 
est esse et aherum : s in hoc minime es i , ne 
i l lud quideni. E t quoniam haec ni l r i l diflerunt, s i 
quis alterum deslruat, lo lam Evangeli i summam 
deslrtjxerit. Ο vesaniam aique dememiam 1 
Cbr i s t i meniio nouienque i l l i c prosiant ; q u i -
nam bi siint qui destruunt ? Nuin Cbr is t iani 
appellandi ? Nego enimvero. Judafi hoc audent faci-
nus, pagaoi e iba rba r i , cum s in l hosles noslroque 
sacro cui lu a l i e u i ; quibus bi c l iam sine ulla du -
bi ia i ione , ulpoie Cbr i s t i bosles, anmimerabunlur . 
TaiKiuara Juda3i scandalizenlur, tanquam e l l iu i c i 
infa tueulur ; quandoquidem Chr is lus qui p r a d i c a -
lur crucittxtis, quod idem es l ac si flguralus d i c a -
lu r , Jud&is quidem scanrialum est, e i l in ic is auiem 
slul t i t ia . S i c u l ergo sermo de cruce e i de rebus 
crucifixi memorabilibus, perdil is bominibus s i u l i i -
tia e s l ; nobis auiem salvatis, virtus Dei e s t ; ha?c 
i tem Cbr i s t i cn icem passionemque nobis aeque 
desc r ibun l ; Imo majore , ut verius d i c a i n , vi ; 
necnon divina prodigia , quae U mirab i l i i e r opera-
tus est. Uiiaque est utriusque rei bonorandse cau -
sa, nempe Cbr i s t i extnanitio. 

7. H i aulem improbi et improbi la l is auc lores , 
impudente animo nos accusan l , qui in fide s iu i -
p l i c i , e l calbolicac E c d e s i » Iradilione non sc r ip la , 
l i nn i i e r persiamus. Sed respondendum esl i s i i s , 
Iradiiiouem potissime non *cripUn> prae ouiuibus 
esse v a l i d i i s i i n a u i , e l columusb basisque vice i<i 
viiae bumanx usibus f u u g i ; qua» diul issime durans, 
rcceptam consuetudincm cons i i i u i i : consiieimlo 
aulem longo lempore f i rmata, nalurae v im sumit . 
Qnid porro es l nalura validius? Quod si bujusce 
rei cauea exquis i i ius a l iquid d icendum e s l , vide-
mus ipsum Evangel ium pr imi lus absque scr iplura 
fuisse traditum. ISam Dominus ac Deus nosler cmu 
ad ealuiarem accessit prsedicationeni, non l i i l e r i s 
divinas i l las mirabileeque leges exposui l , u l o m -
nes s c i m u s , neque char ia e l atrameiuo tam salu-
brem docirinaiu sc r ips i t , non lapideis tabulis i n -
sculpsi t , s icut anliquitus Mosaica lex cbaraxata 
f u i l ; sed eam in animabus Deus i n s e r u i l , sp i r i lu 
efformataro et consignaiam, non l i l i e ra (12). Iloc a 
sanclts quoque prephelis ol i in prsedicium fuit : 
Dans enim, i n q u i l , leges wea$ in vtenlibut eorum, tl 
in cordibu* iptorum tcribam eas **. Quod sane ab 
ipsa veriiate Cbris to peractuin sc i inus ; posi a l iquol 
autem annos scr ip io el iam expreesum. Tesi is ine-
luclabi l is Lucas (s i tamen bunc i s l i admiuun t ) 
qui tradilionem Evangelio suo fundaroentuin prae-

( 1 2 ) V i d e i u r Niccpborus sumcre lianc scntcniiain ex Eusebi i Theophania l ib . m , 40, cujus vide G r x c a 
F r a £ i u e u t a t nobis nuper ed i la . 
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j a c t l , dum a i t : Quoniam mulli conmti sunt ordinare Α ράδοσιν ©Γα θεμέλιον του κατ* αύτδν Ιερού Εύαγγε-

narrationem , qua in nobit compleice tunl, rerum; 
$icul Iradiderunt nobU, qui ab inilio ipsi viderunl, 
$t minitlri fuerunt sermonii 

Ita quidem evangelisia. Yidere aulem est in 
sacris el iam S y n a x i b u s , eum peragilur divina l i -
l u r g i a , et al i is temporibus alia fiunl, non pauca 
uohis sine scripto i radi ia e i s l a b i l i i a , et ipsorum 
divinorum plurima can i i co rum. E ien im unde nobis 
sacrarum rerum ipsiusque viv i f ic i l igui veneratio? 
l i em Servaiorie Pascba quomedo coucorditer eadem 
die a C lu i s l i an l s omnibus celebralur, quanquani 
anliquiore lempore non i i a Oebal? Sacrum fldei 

λίου π ρ ο κ α τ α β α λ ό μ ε ν ο ς , oV ών σ υ γ γ ρ ά φ ε φάσκει * 
'Επειδήπερ ποΛΛρϊ επεχείρησαν άνατάζασθαι 
διήγησιν περί τών πεπΛηρορορημένων έν 'ήμιν 
πραγμάτων, καθώς παρέδοσαν ήμιν οί άπ? αρχής 
αύτόπται καϊ υπηρέτα* γενόμενοι τοΰ Λόγον. 

Τ α ύ τ α μεν δ ε υ α γ γ ε λ ι σ τ ή ς · Ιστ ι δε ίδείν κάν τ α ί ς 
ΙεραΤς συνάξεσι , κ α τ ά τήν θείαν λ ε ι τ ο ι φ γ ί α ν , ή κα \ 
έν άλλοις καιρο ίς ε π ι τ ε λ ο ύ μ ε ν α , ούκ ολίγα ή μ ί ν 
ά γ ρ ά φ ω ς παραδεδομένα κα\ κρατούμενα , κ α \ α υ τ ώ ν 
τών θε ίων φσμάτων τ ά πλε ίστα . Έ π ε \ πδθεν τ ώ ν 
Ιερών ή προσκύνησις , α υ τ ώ ν τε τών ζωοποιών ξ ύ λ ω ν ; 
τδ σωτήριο ν Πάσχα πόθεν συμφώνων κ α τ ά τ ή ν ή μ έ -
ραν τήν α υ τ ή ν π α ρ ά π ά σ ι Χριστιανσίς ε ο ρ τ ά ζ ε τ α ι , 
καίτοι έν το ίς χρόνοις τών αρχα ιοτέρων ούχ ώ σ α ύ -

S y m M u m uua voce conGler i quo t id i e , qtuenam Β τ ω ς τ £ λ ο ύ μ ε ν ο ν ; Τ δ ίερδν τ ή ς π ί σ τ ε ω ς σύμ€ολον 

ομοφώνως δμολογείσθαι εκάστοτε , πο ία γ ρ α φ ή π α ρ α -
δ έ δ ω κ ε ν , ε ί μ ή ά γ ρ ά φ ω ς π ρ ο ε ν ή ν ε κ τ α ι ; Τ ί δ* άν 
ε ίποι τ ι ς π ε ρ \ ά γ ν ι σ μ ώ ν κα ί ν η σ τ ε ι ώ ν , κ α ί δσσ 
προεόρτ ια κα\ μ ε θ έ ο ρ τ α , κ α \ έν αύτα ί ς δ ε ι κ ν ύ μ ε ν α 
π α ν η γ ύ ρ ε σ ι , τού τ ε τρόπου τ ώ ν θε ίων μ υ σ τ η ρ ί ω ν , 
καί τούτων τ ή ς μεταλήψεως , καί σωτηρίου β α π τ ί ­
σματος , καί τ ίνων άλλων δσα δ τ ή ς Ιεράς ε υ τ α ξ ί α ς 
έκδεικνύει δ ι ά κ ο σ μ ο ς ; Έ ώ μ ε ν λέγειν τ ά νύν π ε ρ ί τ ε 
λ ιτών κα \ προόδων έν τ ε καθωρισμένοις τόπο ι ς , ή 
κ α ί άλλως γ ι ν ο μ έ ν ω ν , Α δή έ χ τ ή ς άγραφοι» κ α \ 
άνωθεν μ έ χ ρ ι ς η μ ώ ν κατ ιόντα συνήθους π α ρ ε ι λ ή φ α -
μεν παραδόσεως, και π ά ν τ α τ ι μ ώ μ ε ν και π ε ρ ι έ π ο μ ε ν , 
κα \ ά σ π α ζ ό μ ε θ α κα\ κατέχομεν ουδέν έλαττον , ή τ α 

scr ip iura t r a d i d i l , cum anlea polius in l roduc lum 
fueri l? Qu id vero dicendum de 9 0 expiationibua 
et j f j uu i i s , de v ig i l i i s alque o c i a v U , et q u » in 
ipsis Γιuiit so lemui ia i ibus , deque divinorum m y -
sierioruro niodo,aique borum susceptioue» de sa lu-
lar i bapl ismale, e l nonnullis ali is quaecunque sacrae 
discipliuae ordo postulal? Mittamus mtnc dicere de 
l i lamts , et supplicaiionibus ad deflnila loca deduc-
l i s (15), vel quomodolibet a c i i s ; quae omnia ex non 
scr ipla e i anliqutlus ad nos delata consueiudiitis 
accepiinus i r ad i l ione , quaeque nibilominus in ho-
nore habemus et co l imus , veneramur, ac re l iue-
mus, baud secus quam Hla scriptis s a n c i l a ; quia 

l u l a u i rommque ratio ab aposlolico nobia magis- c $ v γ ρ α φ α ί ς ή μ ί ν ν ο μ ο θ έ τ ο υ μ ε ν α , ών α μ φ ο τ έ ρ ω ν τ δ 
terio manavit 

8. Quin (14) adeo leges quoque scripto ed i i a s , 
n ib i lo lamen ininus neglectas v idcmus , proplerea 
quod i radi l io et consueludo diversa v igeal . O m u i a 
enitn consueludo conltrmat, quiaopus poientius ser-
moneest. Quid aliud enim es l l ex ,n i* i scripia consne-
tudo? sicuti vicissim consuetudo, est lex non scr ip la . 
l loc facile extra res sacrasquoqiic videre est. Namque 
ct grammatici , si quando acc id i l ut a dominantc r c -
gula vocabulum aliquod in l ibro devict, et a l i ler se-
cunduni pravaleniem consueludinem scr ibaiur , tra-
ditiouem exctisanl lanquam regulam regulae. Quid 
ergo objicient d i c e n l i : Ego accepi α Domino quodet tra~ 

ασφαλές π α ρ ά τ ή ς αποστολικής διδασκαλίας ή μ ί ν 
π ε ρ ι γ έ γ ο ν ε ν . 

η ' . * Ορώ με ν δέ κα\ έν γ ρ ά μ μ α σ ι νόμους κ ε ί μ ε ν ο υ ς , 
παρορωμένους δέ τ ψ τήν παράδοσιν καΛ τ ά έ θ η έ τ έ -
ρως έχοντα έπ ικρατε ί ν . Πάντα γ ά ρ έθος έστί τ δ β ε ­
β α ι ο ύ ν , έ π ε \ κα\ τδ έργον λόγου έ π ι κ ρ α τ έ σ τ ε ρ ο ν . 
Τ ί γ ά ρ έστι νόμος, ή έγγραφον έ θ ο ς ; ώ ς α ύ π ά λ ι ν 
έθος άγραφος νόμος (e) · τούτο δ' άν £αδίως τ ι ς κ α λ 
έ π \ τ ώ ν θύραθεν ίοοι · κα \ γ ά ρ κα \ γ ρ α μ μ α τ ι κ ώ ν 
π α ί δ ε ς , βί που σ υ μ β α ί η τού κατάρχοντος κ α ν ό ν ο ς 
λέξιν τ ινά κατά γ ραφή ν π α ρ α τ ρ α π ή ν α ι , έ τ έ ρ ω ς £ έ 
τ ψ έθει κατακράτησα σαν γ ρ ά φ ε σ θ α ι , τήν. π α ρ ά δ ο α τ ν 
άν α ί τ ιάσο ιντο , οία κανόνα κανόνος π ρ ο ά γ ο ν τ ε ς , Τ ί 
ούν άποφανούνται π ρ δ ς τδν ε ίρηκότα , δτι Έγχ«> παρ^ 

d i d i r o f r u ^ T C n r n o n c o n t e m n e n l . a d E v a n g e l i i a l i i i n - V έΛαβον άπδ τοΰ Κυρίου, δ καϊ παρέδωκα Ο / Χ / Κ ; 
nos, id esl Cor in th ios , scribcntem : Laudo vos, fra-
tre$, quia euncta mea recordamini; et sicut tradidi 
vobis, tradiiiones retinetis**. A d thessaloniccnses 
auietn : Itaque, fratres, Uate, et relinele traditione», 
quat edocii [uittis site per sermonem slve per epi-
ttolam nottram * \ Exp l i cab i l auiein hscc luc id ius , 
regiae urbis pontifex mundlque himinare splenden-
l iss imum , magnus Joannes dicene : Ci t r? qtiia non 

Π ώ ς δέ ούκ άν δ ιαπτύσε ιαν , τ ώ ν μ α θ η τ ε υ ο μ έ ν ω ν ε ί ς 
τδ Εύαγγέλ ιον τοίς μέν γ ρ ά φ ο ν τ α , Κορίνθιοι δ έ ο ύ ­
τοι , Επαινώ δέ υμάς, άδεΛροϊ, δτι πάντα fiov 
μέμνησθϊ· καϊ καθώς παρέδ'ωκα νμιν, τάς παρα­
δόσεις κατέχετε* θεσσαλονικεΰσι δ έ , "Αρα ο υ κ , 
άδεΛροϊ, στηκετε καϊ κρατείτε τάς παραδόσεις 
άς έδιδάχθητε* εϊτε διά Λόγου, εϊτε δι έπιστοΛης 
ημών. Ά ν α π τ ύ ξ ε ι ε δ' άν τ α ύ τ α δ ιάφανεστερον , ό - τ τ \ ς ' 

»» L u c . ι , 4. e i 1 Co r . χ ι , * 3 . Μ i b id . n . J * Π TIICSP. ι ι , 14. 

(43) Haec quoque ati imadverlanl i l l i , qtii pias 
hujwsmodi Caihidicori im praxe.s petlibus trabimt. 

(14) Scqiientes versiis sfpiein eililt exstabant 
La i inc cx Tur r iano apud Cnnisiuiu toin. c i l . p . 18. 

(c) Senlentia? buic , quod consueindines i n s i a r 
lcgmii sint, discr i is verbis ;i8lipnl.imr Proc lus L·y c i u - 4 
in Miis ad Pla ionis Remp. Commentaf i i s , a p i u i u o s 
in Spicilegio Romano, i . Y l l l , p . 0*73. 



ANTIRRHETICUS IIT ADV. CONSTANTINUM COPR. 3 M 
βασιλίδος ί ε ρ ο μ ύ σ τ η ς , καί τ ή ς ο ικουμένης φωστήρ Α omnia per eptslolam tradiderunt aposlol i , sed qua> 
φαεινότατος, Ι ω ά ν ν η ς δ' ούτος έστιν ό μ έ γ α ς · τ ί λ έ ­
γων ; "Οχι ού π ά ν τ α δι" επ ιστολής παρεδίδοσαν οί 
απόστολοι, άλλά κα \ ά γ ρ ά φ ω ς · ομοίως δέ κάκείνα 
χα\ ταύτα έστιν αξιόπιστα* ώστε κα\ τ ή ν παράδοσιν , 
φησ\, τ ή ; Ε κ κ λ η σ ί α ; άξιόπιστον η γ ο ύ μ ε θ α . Π α ρ ά -
δοσίς έστι; μηδέν πλέον ζήτε ι . Τούτοις δμοια κα\ ό 
θείος Βασίλειος τ ψ Ιερψ Ά μ φ ω ο χ ί ψ έπ ιστέλλε ι , έν 
ι>ί; φ η « · f Τ ώ ν έν τ ή Ε κ κ λ η σ ί α π ε φ υ λ α γ μ έ ν ω ν 
δογμάτων καί κ η ρ υ γ μ ά τ ω ν , τ ά μέν έκ τ ή ς έγγραφου 
διδασκαλίας έχομεν , τ ά δέ έκ τ ή ς τ ώ ν αποστόλων 
«αραδόσεως διαδοθέντα ήμ ίν έν μ ύ σ τ η ρ ί ψ π α ρ ε δ ε -
ξάμεθα* ά π ε ρ αμφότερα τ ή ν α υ τ ή ν Ισχύ ν έχει π ρ δ ς 
τήν ε ύ σ ί β ε ι α ν κα ί τούτοις ουδείς ά ν τ ε ρ ε ί , ούκουν 
δστις κάν γόύν μικρδν θεσμών Ε κ κ λ η σ ί α ς π ε π ε ί -

dam el iam sine scr iplo . Sed e i IISPC e i i l la pareni 
iidem merenlur. Quamobrcm Ecelesiae quoque tra-
d i l ionem, inqui t , fide dignam judicanms. T rad i l i o 
cst? N i h i l amplius quacras (15). His s imil ia divus 
quoque Basilius sacro Ampbi lochio s c r i b i l , ubi 
a i l ( 1 6 ) : c Dogmatiim in Ecclesia cusiodi iorum 
ac docir inarum, pariem quidein a scr ipio magi -
s lcr io babemus, parlcm vero ex apovlolorum Ira-
dilione ad nos transmissa in myslerio excepinius. 
Qnnc ulraque eamdem vim iu religione babei i i . 
A ique his nemo coniradicet ; non, inquam, elianisi 
Ecclesia? leges lanlum a l imine salutaverit. Nam si 
forie ausimns non scriplas consiielitdiues ceu levem 
v im oblinenles recusare, imprudenles Evangel i i 

ραται · εί γάρ έ π ι χ ε ι ρ ή σ α ι μ ε ν τ ά ά γ ρ α φ α τ ώ ν έθών , Β jpsius summam pessumdabimus; iino vero ad 
ώς μή μεγάλην έχοντα τήν δ ύ ν α μ ι ν , π α ρ α ι τ ε ι σ Ο α ι , 
λάθοιμεν άν ε ίς αυτά τ ά κα ίρ ια ζημ ιούντε ς τδ Ε ύ ­
α γ γ έ λ ι ο ν μάλλον δέ ε ίς δνομα ψιλδν π ε ρ ι ι σ τ ά ν τ ε ς 
τδ κήρυγμα, κα \ όποια τ α ύ τ α δ έντυγχάνων σαφώς 
ιΓσεται. Ω σ α ύ τ ω ς κα ί δ θείος Έ π ι φ ά ν ι ο ς , έν οΓς 
%ερ\ τών προσφερομένων υ π έ ρ τών κεκο ιμημένων 
διαλέγεται, φησ\ν , δτι c Ά ν α γ κ α ί ω ς ή Ε κ κ λ η σ ί α 
τοΰτο επ ι τελε ί , παράδοσιν λαβούσα π α ρ ά πατέρων * 
τίς δέ δυνήσεται Οεσμδν μητρδς κ α τ α λ ύ ε ι , ή νόμον 
* α τ ρ ό ς ; ώς τ ά π α ρ ά τ ψ Σολομώντ ι ε ί ρ η μ έ ν α · 
Άχονε, υΙέ, Λόγους πατρός σου, xal pr\ άπωση 
ΰεσμούςμητρός σον · δείξας δτι ε γ γ ρ ά φ ω ς τ ε κα'ι 
άγράφως έοίδαεκεν δ Π α τ ή ρ , τουτέστιν δ θ ε δ ς , δ 

nuiimn uonien universam doclr inam redigemits. E t 
cnjttsmodi haec s i n l , qui experietur, aperle cognos-
c e l . ι S i m i l i l e r divus quoque Epiplianius de obla-
Hene pro morttiis dissereris, a i i : c Ncccssario 
Ecclcs ia boc faoit, i radi i ione a Pal r ibus accepia. 
Quis atiiem poteril matris consti lulum abolere, au i 
pair is legem? ut apud Salomonem dici tur : Audi, 
fiii, verba patris lui, ei ne repeltas mandala mutris 
lua>%7. Ubi dcmonstrat s c i l i c e l , lum scriplo lutii 
sine scr ip lo , docuisse Pa i rem id est Deum, ei U t i i -
genil i im e l sanctum S p i r i i u m ; niatrem vcro no-
siram Ecclesiani babere in se rcconditas leges, quas 
violare nefas (17). ι 

Μονογενής, καΛ τδ άγιον Πνεύμα* ή δέ μ ή τ η ρ η μ ώ ν ή Ε κ κ λ η σ ί α ε ίχε θεσμούς έν εαυτή κ ε ι μ έ ν ο υ ; μ ή 
δυναμένους καταλυθήναι * ι 

θ'. Ταύτα δή τών ίερών διδασκάλων τά λόγια* ών C 9 1 9. Ha?C ^unt quidem sacrorum magistrorum 
τί άν ε ίη σαφέστερον , ή πρδς εύσέβειαν εύπε ιθέστε -
ρον; *Αρ' ουν ούκ έδει τοίς άποστολικοίς κα\ Π α τ ρ ι -
κοίς ε ίξαι π ρ ο σ τ ά γ μ α σ ι ν ; ούκ έδει τ α ύ τ α εί μ ή τ ι 
άλλο έπα ισχυνθήνα ι , ώ ς έκ* π ν ε υ μ α τ ι κ ή ς προερχό­
μενα χ ά ρ ι τ ο ς ; ούκ έδει την* λιθίνην αυτών κ α τ α μ α -
λάξαι κ α ρ δ ί α ν , κα \ πάσαν α π ι σ τ ί α ς άφορμήν κα\ κ α -
κοήθειαν ψ υ χ ή ς ά π ε λ ά σ α ι ; *Αλλ'ο?γε αλαζονεία κα \ 
άπειθεία σ υ ζ ώ ν τ ε ς , τούς τού δικαίου δρου ; π α ρ α χ α -
ράττουσι , κα \ τούς θεσμούς τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς π α ρ α -
βραβεύουσχ, κ α \ έν όφθαλμοίς αυτών ή τ ι μ ω μ έ ν α τ ά 
άγια. Πόθεν ούν, φασ\ , κα\ ποίος νόμος ή μ ί ν είκόνι 
Χριστού προσκυνείν έ γ κ ε λ ε ύ ε τ α ι ; "Οτι μέν ούν π α ρ -
ώσαντο ήρνημένο ι τ ά Χριστ ιανών , τοιαύτα έξερευ-
νύντες , ε μ φ α ν έ ς * διδ ουδέ έδει τού πρδς αυτούς λό 

o racu la ; quibus sane quidnam aliud claritis e s l , 
atque erga religionem obscquemius ac i i i i ius ? Nonne 
ergo opor iu i l aposiolorum ac P a l r u m mandaiis mo-
rem gerere?Nonne ha?c decui l , si n ib i l a l ind, cerle 
revereri ceu de spi r i ia l i gralia mananlia ? Nonue 
bajc opor lu i l adversariorum lapideum cor m o l l i r e , 
alque omnem incrcduli tai is occasionein pravuraque 
habilum ex animis pellere? A l isti superbia e l con-
tuiiiacia i n n n l r i l i , reci i terminos convcl lunt , e l 
Ecclesiac consii tuia praelergrediuntur, resque sanc-
ias despectut babenl. Quainobreni aiunt : Qnaenam 
nos lex ad Cbr i s i i iniaginein adorandam adigii ? 
Quod itaque rem Cbris i ianain abnegaut ita interro-
gantes, exploratum est; unde nec eis rcspondendum 

γβυ· τ η ς δέ τ ώ ν εύγνωμονεστέρων και εύπε ιθε ίας ^ forel . Verumlamen ob Illorum qui meliore menle 
εγγύς ήκόντ ιαν ωφελε ίας τ& κα \ οίκοδομής ένεκεν , 
τοιαύτα π ρ δ ς αυτούς πάλιν λέγομεν * δτι γ ε πρώτον 

sunt , e l ad obedienliani propius accedunt, u l i K i a -
lcm e l aedificaiionein, insuper diciiuiis : ncippe 

PCOT. i , 8. 

(15) P r o i u l i i bunc Cbrysoslomi locum Nicephorus 
evbra i u A p o l . majore c i rca linem in testimoniis. 

(tC) ^ e n · p e c a p . 27, l i l i r i De Spiritu sancto, quera 
fia6tltus sc r ips i l ad Ampbilocbiuu*. 

H 7 ) E x s l ; i i bic iocus in bairesi Ar ianorum, id 
e s t55 , cap . 8. Sed vaide mi ror in odilione Lips iens i , 
cx P c i a t i u n a , ι. Γ, p. 912, i ia iuterpuiigi in Grae-
cis : Έό ίόασκεν δ Π α τ ή ρ , τουτέστιν ό θ ε δ ς ό μονο­
γ ε ν ή ς , κα ι τδ άγιον Πνεύμα ; cousequenierque L a -

tine il/idem dici : Paier? hoc e»t unigenitus Deu^ 
cum Spirim wncio. Quis unquam Uieologus d i x i l 
Pairenv utfigriMlum Dt i i tn? Moon« Πατήρ τουτέστ ιν 
δ θ ε ό ς , es l cousueiHm i l lud in Gnecis scr ipl is δ 
Πατήρ κα\ θ ε δ ς , Paler videlicei Deu$,.'u\ esi D*u& 
Pater? Μονογενής cerie est hiliut, ροκι qnein S p i r i -
tu sanclo addUo, lo la Tr in i l a s aJ> Epipbauio , ut 
par c s l , oominaiur . 
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p r i m u m , quod lex jubcns divinis Evangeliis c r u c i - Α μέν ό νόμος ό κελεύων τ ά τε θεία Ευαγγέλ ια κα\ τόν 
que obscquium exbibere , rebusque ali is q u « in 
noslra Ecclesia bonoranlur e l glorificantur, eadem 
C b r i s i i quoquc imaginem venerari admoiiel . 

10. Quaenara vero bujus legts nalura esi? Fides 
n i m i r u m , et crpdeniium in lc r io r ac sponlanea ad 
res divinas proc l iv i las , e l c i rca ipsas pia e l rec-
tissima cura ac s lud ium, necnon Iradila Ecclesiae 
diuturnoque lempoxe slubil i ta et permanens c o n -
suehido, prout paulo anle d ic lum est. Deiude na-
lu ra l i s quoque nobis insita Ie\ esl (praeter quam 
quod lex quoque scripta id jubei) u l prastanl ibus 
rebus congruus exbibealur bonor et venetalio. 
A lque lioc ex differentia quoque adoralioiuim co-
guosccre l i c e l . Namqtie cx imia e l omnium inaxima 

σταυρόν, καί τάλλα όπόσα έν τ ή κ α θ ' η μ ά ς Ε κ κ λ η σ ί α 
τ ι μ ά τ α ι κα\ δ ο ξ ά ζ ε τ α ι , δ αύτδς ούτος κα\ τ α ύ τ η ν 
προσκυνεϊν π α ρ ε γ γ υ ^ . 

ι'. Τ ί δέ τούτδ έ σ τ ι ν ; Ή π ί σ τ ι ς , κα\ τών π ι σ τ ώ ν ή 
οΓκοθεν κα \ α υ τ ε π ά γ γ ε λ τ ο ς π ε ρ \ τ ά θε ία δρμή , κ α \ 
ή π ε ρ \ α υ τ ά ευλαβής κα ί ευθύτατη προαίρεσις κ α \ 
σπουδή, κα\ ή παραδεδομένη τ ή Ε κ κ λ η σ ί α κα\ τ ψ 
μ α κ ρ ψ χρόνψ βεβαιωθεί σα κα\ κρατούσα συνήθε ια , 
καθά δή κα\ μ ι κ ρ φ πρδσθεν ε ίρητα ι · Επειτα δέ- δ τ ι 
κα ί φυσικδς νόμος ήμ ίν ενυπάρχε ι , κα\ μέν δή κ α ι 
δ έν γ ρ ά μ μ α σ ι κε ίμενος έγκελεύετα ι , το ί ς τδ κ ρ ε ί τ -
τον ένεγκαμένο ις τήν πρέπουσαν νέμε ιν τ ι μ ή ν κ α ι 
π ρ ο σ κ ύ ν η σ ι ν και τούτο μάθοι τ ι ς άν έκ τ ή ς τ ώ ν 
προσκυνήσεων δ ιαφοράς . "Η μέν γ ά ρ έ ξ η ρ η μ έ ν η κ α ί 

adora i io , uni utiiversali Deo reruinque omnium ^ π ά ν τ ω ν έπέκε ινα π ρ ο σ κ ύ ν η σ ι ς , μόνοι τ ψ τών δλων 
θ ε ψ κα\ π ά ν τ ω ν κατεξουσιάζοντι έποφείλεται κ α \ 
π ρ ο σ ά γ ε τ α ι ^ ο ί α ή έν λατρε ία θεωρούμενη κα\ π ν ε ύ ­
μ α τ ι · τ ώ ν δ* άλλων ή μέν καθ* ύπεροχήν κα \ τ δ 
α ξ ί ω μ α , ώ ς ή τοίς βασιλεύσι κα\ τοίς άλλοις άρχουσι 
π α ρ ά τών υπηκόων προσφερόμενη · ούτω γ ά ρ νόμος 
κεκράτηκεν άνωθεν · ή δέ τυρανν ική κα\ β ία ιο ; , ή 
τοίς δυσμενέσι κα\ τυραννούσι δέει κα ι α γ ω ν ί α π α ρ ά 
τών κατηναγκασμένων ακουσίως προσαγομένη · ή δέ 
κατά τ ι μ ή ν καί προαίρεσιν έκ πόθου και π ί σ τ ε ω ς 
π α ρ ά τών π ι σ τ ώ ν τοίς άγ ίο ι ς διά τδν τ ώ ν ά γ ι ω ν 
θεδν ν ε ν ε μ η μ έ ν η , ώς δι* εκείνων έ π ' αύτδν α ν α γ ό ­
μ ε ν η , άγγέλο ις τε θείοις , κα \ άνδράσιν Ι ερο ί ς , χαί 
ναοίς τ ι μ ί ο ι ς κ α ι σ κ ε ύ ε σ ι ν ή δέ σχετ ική κα\ ά σ π α -

Domino debetur ac reddilur (18), velul i i l ia qua? 
repuia lur fieri la i reul ico cul lu ac s p i r i l u . Re l iqua -
rum vero adoral ionum, al ia fll ob excelsum gradum 
ac d ign i ta lem, velul i i l l a quae regibus aliisque 
priucipibus a subdil is exbibelur . S ic enim ex omni 
a i i l iqui la te lex obi inui t . A l i a lyrannica est et 
coacta, nempe quae iracundis ac prapolentibus a 
t imore e l Irepidalione v i m patientium invi ie defer-
tur . A l i a cum bonorandi proposilo amauter e l cum 
iide a credenlibus, propler ipsoram sanclorum 
Deuin, i r i bu i lu r sanclis ceu per eos ad Deum re-
l a l a , necnon divis angel is , et sacris boin in ibus , 
e i auguslis templis vasisque. A l i a denique relativa 
et sa lu la lor ia , ex amico benignoque animo, fanii- σ τ ι κ ή , έκ φ ιλ ικής δ ιαθέσεως κα \ ε υ γ ν ώ μ ο ν ο ς , ο ί -

κείωσιν κα\ εύνοιαν το ίς ή γ α π η μ έ ν ο ι ς έ π α γ γ ε λ λ ο -
μ έ ν η . Κα\ δ π ω ς άν δ τ ή ς προσκυνήσεως έχοι λόγος , 
κα ί ώς άν τ ι ς γεν ικώτερον εΓποι , τ ρ ι σ \ τούτοις ή 
προσκύνησις χαρακτηρ ί ζεσθα ι π έ φ υ κ ε ν ή γ ά ρ πόθ ιρ , 
ή φόβω, ή νόμψ γ ινομένη όράται · διδ κα\ τοίς π ρ ο -
κειμένοις ήμ ίν τ ψ λόγο#> ε!ς έπ ίσκεψιν , οΤα δόξης λ α -
χούσι τής κρε ί τ τονος , κ α \ τδ σεβάσμιον ών ε ί ν ε κ ε ν 
μ ν ή μ η ν φέρουσι κεκτημένο ι ς , ε ίκότως έκ πόθου τ ή ν 
κ α τ ά τ ι μ ή ν προσκύνησιν νέμομεν , ού τήν κατά λ α -
τ ρ ε ί α ν , ά π α γ ε , ώ ς οί Χριστ ιανών ού κατά Χ ρ ι σ τ ι α ­
νούς κατεφλυάρησαν. 

ια ' . Εί δέ δεί καί τούς νόμους ε ίπε ίν , νομοθετε ί τ ω 
Π α ύ λ ο ς , *Απόδοτε πάσι, λ έ γ ω ν , τ ά ς όρειΛάς, τφ 
μέτ τύγ φόβργ, τφ δέ τ ή ν τιμήν , κα ί Οσα τ ο ύ τ ο ι ς 

l iari taiem ac benevolentiam caris honiinibus s igui-
i icans. Verum utcunque se babel adorationis ra i io , 
u l magis gcneral i ler loquaraur, ad baic i r i a genera 
adoratio red ig i lu r ; nam vel amore vel melu vcl 
lcge fieii couspic i lur . Quamobrem rebus, quas 
iioblra baclcnus adoraiio al t igi t , ceu digniiaie u ia-
jo te pracdiiis, e l vene ra l ione i» propler ea quae no-
bis conimeinoraitt 9 2 merenlibus, recte nos amore 
s i tmula l i bouorariam adoraiionem i r i b u i m u s ; non 
iHam bercle lalria», absi t ; ut is t iadversus C b r i s l i a -
nos indigno Cbris l ianorutn more migai i i i i r (19). 

11 . Jam si leges quoque recitare opus es t , en 
Paulum jubci i lem : Reddite omnibus debita, alii 
meium, ulii honorem** e l quoiquot alia cum bis 

enuniftral. Quod si Paulo non obediunt, ne Cl i r i s to 0 σ υ γ κ ά τ η ρ φ μ η τ α ι . Εί δέ Παύλψ ού π ε ί θ ο ν τ α ι , τ ά χ α 
quidein niorein g e r e i i l , qui Cxsa r i s imaginem bo« 
norar i maodavU. Eteni in nummo a leiitatoribus ei 
ob la io , ιιοιι a i i : Despuite , au i conculcate, aut 

M R o m . x i n , 7. 

(18) Recl issime Nicepborus cum seplimse synodi 
deiini i ioue a c i . 7, ubi bonoranda» quidem dicunlur 
imagines C l i r i s t i , Deiparae, et banctorum non tamen 
vefa laliia, quas tecundum fidem est, qucvque solam 
divinam naluram decet,Ού μην τήν κ α τ ά π ίστ ιν ημών 
άληθινήν λατρε ίαν , ή πρέπε ι μόνη τή θεία φύσει , 
l lu tc evidenlissime patei error (vel potiu» caluui-
nia) sectindi canouis Francoiordiensis , ab betero-
doxis lol ies catbolicis objecl i , iti quo contra re i 
ipsius veri la iem b x c sc r ibun lu r : Allala e$i m me-
dium quaestio de nova Urwcorum tynodo, quam de 

ουδέ Χ ρ ι σ τ ψ π ε ι σ θ ή σ ο ν τ α ι , τήν Καίσαρος είκόνα τ ι -
μάν π α ρ ε γ γ υ ή σ α ν τ ι · τού γ ά ρ νομίσματος π α ρ ά τ ώ ν 
π ε ι ρ α ζ ό ν τ ω ν υποδειχθέντος , ούκ ε ί π ε , Κ α τ α π τ ύ σ α τ ε , 

adorandis imaginibut Conslantinopoli (ΐιιιο Nicaea?) 
fecerunt, iti qua scripium habebaiur, ut qui imagi~ 
nibut sanclorum, ita ul deificce Trhtitaii, servitmi** 
aut adornlionem non impendcrent, anathema judica— 
rentur. 

(19) U l o l im nugabantur Iconomacbi, i i a e i i a m 
conseciil is temporibtis nsque ad nos, i r r i d e n i u i -
i i i imerUo ab betetodoxis ca i l io l ic i qua&i l a i r u c i 
c i i l t t im, ιιοιι aiaein l ioiiurariam (ul res esl) v e n e r a i ^ 
l ioneui sacris iaiagimbus uxbibca i i l . 
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ή χ α τ α π α τ ή σ α τ ε , ζ άτιμων τ ; και α ίσχρδν έ ρ γ ά -
σ α σ θ ε , κα ί το ι θ ε δ ς ών κα\ κατα π ά ν τ ω ν άνημμένος 
τδ κ ρ ά τ ο ς , ά λ λ \ 'Αζόδοτε τά Καίσαρος Κα.σαρι, 
χαϊ τά τον θεοΰ τφ Θεφ. Τούτο δε τί άλλο έστιν , ή 
τ ι μ ή ς ύπερβαλλούσης ένδειξις ; Ε π ί σ η ς γ ά ρ έ φ ' έ κ α -
τέρου τδν λόγον ώ σ π ε ρ τ ι νά νόμον π ρ ο α γ α γ ώ ν , ανα­
λ ό γ ω ς τ ά τ φ θ ε ψ π ρ έ π ο ν τ α κα \ τά Κ α ί σ α ρ : , ά π ο δ ι -
δόναι π ρ ο σ τ έ τ α χ ε , κα \ τ α ύ τ α ε ιδωλολάτρη κα\ *Έλ-
λ η ν ι · άλλ* ώ τ ή ς δυσσεβείας χα\ άπονοίας τ ώ ν 
Χ ρ ι σ τ ο μ ά χ ω ν Ι δ Χριστδς τ ή ν είκόνα Κ σ ί σ α ρ ο ; ούκ 
ή τ ι μ ω σ ε ν , οί δέ λεγόμενοι Χριστιανό·, τήν είκόνα τοΰ 
Χ ρ . σ τ ο ύ , μάλλον δέ αύτδν Χριστδν μ υ ρ ί α ι ς ϋβρεσι 
βάλλουσι · κα \ ά π α ν πονηρδν καΊ άτοπον κ α τ α π ρ ά τ -
τ ο » τ α ι , και ούτε ε ύ α γ γ ε λ ι κ δ ς , ούτε άποστολικδς λό­
γ ο ς , ή π ρ ά ξ ι ς κα \ παρα ίνεσ ι ς , εύ ποιείν αυτούς 
πετεε ικεν . 

ι β ' . Αύξεται δέ α υ τ ώ ν καί εντεύθεν τδ δυσσεβές 
μάλιστα* ε ί που γ ά ρ τ ι ς τ ώ ν εύσεβούντων , ώ ς έν 
τύττω προάγο ι π α ρ α δ ε ί γ μ α τ ο ς , δτι καΟάπερ έ θ ο ; κ ε -
κ ρ ά τ η κ ε ν ά ν ω θ ε ν , τ ά ς βασιλέων ε ίκόνας π ρ ο σ κ υ -
νε ίσθα ι π α ρ ά τ ώ ν υ π η κ ό ω ν , ψ δή κα\ οί καΟ' η μ ά ς 
ί ερομύστα ι κ α \ διδάσκαλοι, πολλάκις έν τοις εαυτών 
λόγο ις συνεχρήσαντο, ήδη δέ και ή κοινή τ α ^ τ η καί 
δ η μ ώ δ η ς ο!δε συνήθεια , ούτω δή καί τήν τού βασ ι ­
λ έ ω ς τ ώ ν βασιλευόντων κα'ι θεού τ ώ ν δλων είκόνα 
τ ι μ ά σ ύ α ι χ ρ ή , και πολλψ πλέον εύγνωμονέστερόν τε 
κ α ι σπουδαιότερον, ούκ ανέχονται άκού ·ιν ο! δείλαιοι, 
αλλά περ ι τραχύνοντα ι πρδς τ α ύ τ α κα\ ά ν τ ε π ε ξ ά γ ο υ -
σιν , δτ ι < Βασιλεύσι μέν άνΟρώποις το! ς καΟ' ή μ α ς 
κ α ί τ ώ ν έ π ί γ ή ς άρχε ιν λαχούσι, τούτο π ρ ο σ ή κ ε ι , ( 

Χ ρ ι σ τ ώ δε όλως ούκ έφαρμοστέον . ι *Αξιούμεν δέ 
τ ί ν ι τ ρ ό π ω ε ίπε ίν · εί μέν ώ ς τυραννικδν ά π α ν α ί -
νονται» παυέσθωσαν τ ή ς τυραννίδος οί βασιλείς , κα ί 
η μ ε ί ς γ ε στέρξομεν , τήν τ ι μ ή ν τ ώ Χ ρ ι σ τ ώ κα \ διά 
τ ώ ν ί ε ρ ο τ υ π ι ώ ν προσφέροντες έκούσιον κα ί ε υ γ ν ώ ­
μονα , άτυράννητόν τ ε κ α \ άνεπηρέαστον , τ ή ν π ίστ ιν 
τ ή ν ε ί ς αύτδν έ π ι δ ε ι κ ν ύ μ ε ν ο ι · εί δέ δή , ώ ς ουδέν 
α ύ τ ψ τ ώ ν ενταύθα κα ι έ π \ γ ή ς μετε ίνα ι δεδογμένον, 
α ύ τ δ ν , δ κ α ί μάλλον τ ή ς σφών αυτών αποπληξ ίας 
ίδιον, ά π ο π έ μ π ο ι ν τ ο , τ ί φα μεν η μ ε ί ς ; Ά π ε λ ά κ τ ι σ α ν 
τ ή ς Χριστού βασιλε ίας κ α θ ά π ε ρ πάλαι ό ή γ α π η μ έ ν ο ς 
Ι σ ρ α ή λ , δ ι έ ^ η ξ α ν τδν δεσμδν, άπέρρι*|αν τδν ζυγδν , 
•την ύ π ο τ α γ ή ν άπεσε ίσαντο , τ ή ς κατά Χριστδν π · -
στεως άνέδην έξάλλοντα ι , άπήρνηντα ι τήν Χριστού 
βασιλεία ν δμού κ α ί τδ τ ή ς οίκονομίας μυστήριο ν , 
ταίς Ι ουδα ίων άθυροστομίαις κατά τού Σ ω τ ή ρ ο ; 
μαινόμενων, έφάμιλλον και φ ί λ η ν τ ή ν γλώσσαν δ ι α γ υ -
μνάσαντες, οΓσπερ ώ ς δμογνώμοσι μονονουχί συνψδά 
^θέγγοντα ι · Ούχ έγομεν βασιλέα εί μή Καίσαρα* 
ε «ι τούτοις χαί ούτοι έ π ι τ ρ α χ ύ ν ο ν τ α ι , εφ* οΤς κ ά -
κείνοι τ δ π ρ ι ν έχαλέπαινον * ούτω γ ά ρ Χρ ιστψ β α -
βκαίνοντες, επε ιδή έώρων τά τελεσιουργούμενα 
μεγάλα χα\ ύ π ε ρ φ υ ή κα\ θεία τ εράστ ια , κα \ βασι ­
λέα καί θεδν όμού τών δλων αύτδν άποφαίνοντα , κα \ 
κηρύσσοντα, τ ί έλεγον ; Πάς ό χοιών έαυτδν βασι­
Λέα , άντιΛέγει τφ Καίσαρι. 

ιγ \ Τόλμησε:αν Γσωςοί πάντα τολμηροί χαί ά ν α ί -
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mboiicsluin qui l i b c l iadecorumvc fatise, qu.u.-
qtiam ipse Dcus e ra l et uii iversali poieslaie pr.u-
d i i u s ; scd Reddhe , i i i q u i i , quw sunt Cecsarii, 
Cwsari, el qttcc tunt Dei, Dto*9. l loc aulxni quid 
aliud est, nisi honoris ex imi i demoustraiio ? i E q u e 
oniui de utroque loqwiiur, ccu legem qiiauuiaai 
ferens, tfuin qua? Uco dcc<-n(, aualogice Caisari 
qnoque reddi m a n d a v i l , e l quidem idolorutn c u l -
lo r i et ethnico. Scd Iiem C h i i s t i bosliuin impieia-
teni s i i i iu! alque s iu l l i i i asn! Chris ius Caisaris hna-
ginein non del rones iavi i ; tii auleni Chr i l iani d i c l i 
i inagiiiem Chr i s t i , imo Clir i>lum ipsiun, iu i iumei is 
iajuri is pul&atu, nihilque pravum ot absurduai 1:011 
c o i n i n i l l u n t ; c l ncque sernio evangelicus ; neque 
praxis , neque adbor i a l i o , u l benc agant i is per-

! suadeal. 
12. A l i o quoque ex capite ipsomm impieias 

maxiiue ci iuui labhur . S i quis enini p i u s , exctrpl i 
velul i gral ia d i c a i , quod sicuti inos jam inde ab 
anliquo obt inu i l , u l reguin iniagines subdi l i veue-
rei i tur , qno videl icel exemplo sacndoies nosiri ac 
niagis l r i saepe in sermoiiibus suis usi sun l , quod-
quo couiniuitis et popularis coustieludo t i o v i l ; i i a 
prorsus Begis qiioque regum uiiiversalisque Dei 
imagiuem houorare o p o r l e i , mulioque benevolen-. 
tius atque s ludios ius ; audire uos haud pa l iun lu r 
b i mi>en, scd exusperauiur ad h x c aique respon* 
d e n t : c Uominibus quidem regibuscondiiione nosira 
p rxd i t i s , et terr icolarum dominai ioi iem sor l i l i s id 
conveni re , sed idem Cbris to accomniodari nc-
qui re . > A l eniin id cu r i l a s6 babeat, d ic i nobis 
rogamus. S i ipsi h o c , tanquam tyrannicum s i t , 
recusant , ergo c i i am reges a (yrannide cessem ; et 
nos quoquc acquiescemus, qui bunorem Christo in 
sacris e i iam figuris deferimus voli infarium alque 
benevolum, sine ulla coaclione et oflVnsa lidem no-
slrarn erga euin demonstrantes. Quod st forie, quusi 
Cbr is lus u i l i i l reruin lerrenaruiu c u r e l , ipsuin 
aversanlur, quod i l lorum vcsauia3 magis propriuin 
e>l, quid tum nos d i c imus ! Neiupe quod adversus 
C b r i s l i regnum recalci t ravorunt , vchi l oli-ι» i l lc 
dilecius l s r a e l , diruperunl viacula , jugum abjece-
runt, obedienliam rccusarunl , a Cbr i s i i fide impu-
denler profugcruut, C b r i s l i regnuni abnegaveruut, 

) siuiiilque incaniat ionis m y s i e r i u m , Judaeorum 
incoui inen l i or i couira Servalarem saevieniiuu. pa-
rein coiisuelamque linguani exercenles , quibus 
utpoie unanimis consona fere d i c u n l : NOH liabemus 
regem niti Cvtarem Eaindeni ob causam hi exa-
sperantur, atque iHiquondam tnolesle fercbant. S i c 
e i i im Cfarislo invidcntes, postquam peracia v ideranl 
magna e i superualuralia d iv inaqiw prod ig ia , quae 
eum regem Deumque si iuul universalem ostende-
baut ac praedicabani, quid lum aiebanl? Omnit qui 
$€ facit regem , Ccvsari contradicil11. 

9 3 15. Audebunl fortasse Ifi pcr ouinia i cmcra^ 

• Mai ih . x i n , 21 . »· Joao. x i x , 15 . 1 1 i b i d . Ά 
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r i i aique impudenles, dicero ipsum aflfirmasse : Re-
gnum meum non e$t hic N . Hoc i l l i s jucundum est 
e i g ra ium, nempe ut ipsum dominar i in terris non 
pa i iau lur , ut in hoc ei iam cum magistris suis, M a -
neie. prognat i s , conspirent. Pr inc ip io a l i i res l e r -
renas a l i r i b u u n l , non intellige nies, u l puto, pro sua 
inschia d i c l i ejus ac ceconomiae v i m . Quid enim s i -
gnificat breve boc C b r i s l i eflatum? Nempe quod, 
i n q u i t , non inslar borum terrenorum luor i a l i i i u i -
que r e g u m , teinporaneam brevemque gloriam te-
neni iu io , meum quoque regnum i i a se babel . E t e -
n im i l l o s , exigua hac n iu i ida i i a , atque u l feni flo-
res niarcescenle, gloria frui los, corrupl io deinde et 
mors curr ip i t : vel etiam plcbis luinul lus et conju-
rationes, digniiate spol iant , c l ignominia p l u r i -
lnisque ac di r is ca lamila l ibus i r re l iun t . V e r u m i a -
inen lerrenum n i b i l et bumi repens in me cernitur , 
secus ac in i t lorum T i l » cursu usuveni t ; non p o -
pulorum suffragia ct eleciiones, humanaeque sen-
teinias baud sine prsejudicio saepe erumpentes, n ib i l 
mi le decemenles, voluptaii suas aut ambi l ioni ser-
v temes , et quandoque indignura in principatu co l -
Unantes. Nu l l a d igui la l i s bujusmodi i n s i g n i a , quae 
eaduca e i lemporanea sun i , me exornant, non p u » 
purei coloris i i idumemani , iron corona gemmtta, et 

' frceptrum, et ih roni subl imr tas , et splendidi appa-
r a i u s ; iron currtis auro i l l i l i , e l publicae s l ipanl iuin 
pompae, et clypeaiorum atque baelalorum globi , e l 
acclamaniiuui p lausug , a l i i s quidem p r x v i i s , aliis 
sequenlibus; Don denique quidquid caducum et 
humanuin, qualia in hac terresiri polenl ia fieri so-
leut . Non esi bic ergo regnum meum. Yi l e quidem 
c s i quod apparet, exile quod cen i i tu r , exiguum 
tliscipii lorum numeruin babeo, e l quidein pauperiale 
e l arie piscaioria prorsus iugluriuin : sed perfeciis-
eiiuum et omiiia excedens, quod mente cogitatur : 
r rgis universalis aique omniuin Dei F i l ius siim, 
veiisstmuni ejus gerineu et splendor (20) : eamdem 

3 1 Joan. X V I I I , 56. 

(20) Α π α ύ γ α σ μ α , cujus ftallem occasione voca-
bu l i , non inul i le vcl injucundum u l puto e r i l , bic 
at lexere tbeologicum qiiemdatn locuni cuii i aucto-
r is operisqtie u u i i l i a . Mailbai i Caulacuxem, qui i m -
perialem quoquc digiitLalem brevi teinpore C o n -
s ianl inopol i tenui i , coimnei i tar iuni in Salomonis 
Sapiemiain incerla propemodum fama memorai 
Cava?us, ejueque codicem in A i l i oue motiie (ubi 
posi iemo uioiiacbalutii professtis esi Ca iuacuzenu») 
oxsuiisse i r a d i i , iudice Posseviuo. A i q u i ne lain 
louge bauc uui i i iam petanius, adeslcodex Vaiicanus 
bunus c i i i i iegei r i inus lul ioruin i 1 5 9 nou parvi 
nioduli , in quo is cuiiuueiuarius sub boc l i tulo 
coul inelur : '11 Σοφία Σολομώντος έξηγηθείσα π α ο ά 
τού ευσεβέστατου βασιλέως κυρού Ματθαίου τού 
Καντακουζηνού · Satomonii Sapientia α religiosissi-
mo imperaiore domino Matihao Cuniacuzeno expla-
naia. Prolec lo haud l o i e l i i icoiigruuiu, si Koma», in 
«jiia inbe ejusdem Mauhaei coiumeiiiariuui in Salo-
itionis Gai i t icum lUccardus Gr . i c e ei Lal i i te aiiuo 
i 0 « 4 vu lgavi i , nuiic ejusdeiu al iera ba:c lucubra* 
l io tlocta prorgus, gravis, moral is ac H»eologica, 
in lucem emi l i e re lu r . l i i l e h i u tamen caiis e n i 
iHuiiiullas e juspari icuiab in bis nosir isscbol i is iden-
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Λ σχυντοι φ θ έ γ ξ α σ θ α ι , ώ ς αύτος εΓρηκεν · Ή έμ}\ βα­

σιλεία ούκ Ιστιτ εντεύθεν· τούτο αύτοίς τδ τερπνδν 
κ α \ χ α ρ ί ε ν , τδ τ ώ ν έ π \ γ ή ς β α σ ι λ ε ύ ε ι αύτδν ούκ 
άνέχεσΟαι , ίνα κάν τ ο ύ τ ω τοίς διδάσκαλοι ς α υ τ ώ ν , 
τοίς ά π δ τοΰ Μ ά ν ε ν τ ο ς , δμογνώμονες φαίνοιντο* 
Αρχή έτέρφ τ ά τήδε προσνέμούσι , τ ά χ α ού συνιέντες 
οί ανόητοι, τ ώ ν ε ίρημένων κα\ ο ίκονομουμένων τήν 
δ ύ ν α μ ι ν τ ί γ ά ρ α ύ τ φ τδ βραχύ τοΰτο (δη σε ίδιον βού-
λ ε τ α ι ; "Οτι τοι , φησ\ν , ού κ α τ ά τούς γήινους δή τ ο ύ * * 
τους κα ί θνητούς βασιλέας , πρόσκαιρον κα \ σμικρδν 
κεκτημένους τδ κλέος , ούτω κα ί τ ά τ ή ς έ μ ή ς δ ι ή ρ -
τ ιστα ι βασιλείας , ούς μ ι κ ρ ά τ ή π ε ρ ι κ ο σ μ ί φ τ α ύ τ η 
κ α \ άνθεσι χόρτου ίσα μαρα ινομένη συνησθέντας 
δόξη, φθορά τδ λοιπδν κα ι θάνατος διεδέξατο* ίτι δε 
ούς κ α \ φρονήματα πλήθους , και γ ν ώ μ α ι δ ιαστασ ιά -

Β ζ ο υ σ α ι , τ ή ς τε άξ ιας άφείλοντο , κα \ άδοξία κα\ 
συμφοραίς ώ ς πλε ίσ τα ι ς κα ι χ α λ ε π α ί ς ύ π η γ ά γ ο ν τ ο · 
ού γ ά ρ τ ι τ ώ ν γη*ίνων κα \ χ α μ α ΐ ε ρ χ ο μ έ ν ω ν , έ π ' έ μ ο \ 
τ ε θ ε ώ ρ η τ α ι , δσα κ α τ ά τ ή ν εκε ίνων διαόείκνυται 
πρόοδον* ού δ ή μ ω ν ψ η φ ί σ μ α τ α κα ι χ ε ι ρ ο τ ο ν ί α ι , κ α \ 
γ ν ώ μ α ι ανθρώπε ιο ι προερχόμενα ι πολλάκις , κ α \ δ 
μ ή συνήνεγκε δ ο κ ι μ ά ζ ο υ σ α ι , άλλά τ ά π ρ δ ς ήδονήν 
κ α \ τδ φιλότ ιμον σ π ε ύ δ ο ν τ ε ς , ί σ θ ' δτε κα \ τδν ο ύ κ 
άξιον ε ίς τήνδε τήν αρχήν ε γ κ α θ ί δ ρ υ σ α ν ουδέ τ ι τ ώ ν 
έ π \ τ ψ ά ξ ι ώ μ α τ ι τ φ το ιούτφ συμβόλων, & δή φ θ α ρ τ ά 
τ έ έστι κα\ έ π ί κ η ρ α παρ* έ μ ο \ φ έ ρ ε τ α ι , ούχ ά λ ο υ ρ -
γόν τ ι χ ρ ώ μ α κα \ περ ιβόλαιον , ού στέφανοι λ ιθοκόλ-
λητοι , κα\ σ κ ή π τ ρ α κ α \ θρόνων ύψη κα\ λ α μ π ρ α ΐ 
π ε ρ ι φ ά ν ε ι α ι a ούκ ο χ ή μ α τ α χρυσοτόρευτα , κα\ τ ι μ α λ 

^ π ρ ο π ό μ π ιοι κα ι δημόσια ι , κα \ πλήθος άσπ ιδη φ ό ρ ω ν 
κα ί δορυφόρων, κα \ εύφημούντων κρότο ι , κ α ι τ ώ ν 
μέν π ρ ο π ε μ π ό ν τ ω ν , τ ώ ν δέ π α ρ ε π ο μ έ ν ω ν , ούδ ' δ σ α 
τ ώ ν (Ρευστών τούτων κα \ α ν θ ρ ω π ί ν ω ν , οία έ π \ τ ή 
π ε ρ ι γ ε ί φ τ α ύ τ η εξουσία ε ίώθει γ ίνεσθαι · ούκ έ σ τ ι ν 
ούν εντεύθεν ή έ μ ή βασιλεία* ευτελής τδ φα ινόμενον , 
ταπε ινδς τδ βλεπόμενον, εύαρ ίθμητον πλήθος μ α θ η ­
τ ώ ν ε π ά γ ο μ α ι , κα \ τ α ύ τ α π ε ν ή τ ω ν καί αλ ιέων τ δ 
άδοξότατον ύπερτελής δέ και π ά ν τ ω ν ύ π ε ρ α ν ε σ τ η -

l idem reoiiare. Atque in pr imis ex codicis folio 4 4 , 
ubi diu locuius aucior de Spi r i lus sancti a l l r i l u u » . 
deinde ad Cbris i t i ra his verbis progredilur : Τ ο ί ς 
αύτοίς δέ ή θεολογία όνομα σι κα ι τδν ύπερούσ ιον 
η μ ώ ν ανυμνε ί Σ ω τ ή ρ α , α π α ύ γ α σ μ α τούτον είναι τ ή ς 

β δόξης τού Ι Ιατρδς > κχ\ χ α ρ α κ τ ή ρ α τ ή ς υ π ο σ τ ά σ ε ω ς 
αυτού , κα \ είκόνα τ ή ς αυτού άγαθότητος φ ά σ κ ο υ σ α · 
έκ τούτων ευθύς τδ όμοούσιον α ύ τ ψ σ υ ν ε ι σ ά γ ο υ σ α , 
ώ σ π ε ρ δή κα\ τ ψ π α ν α γ ί ψ Πνεύματ ι * μ ία δέ ο ύ σ α 
π ά ν τ α δύναται , παντός Ιουδαίου στάμα έ μ φ ρ ά τ τ ε ι , 
κα \ τού π ω ς άλλως έπ ι χε ιρε ί ν θορύβουντος · ώ σ τ ε ε ρ 
γ ά ρ ό θεδς και Π α τ ή ρ ε ίς ών πάντα δύναται , ο ύ τ ω 
κα ι τδ πανάγιον Πνεύμα έν δν και μονώτατον, π ά ν τ α 
δύναται * και μ ί α ούσα κα ί μόνη ή τούτου σ ο φ ί α , ό 
προάναρχος Υίδς Αόγος, πάντα δύναται , ώς έν μ ι $ 
ουσία, καί κατά μ ιαν τήν αυτήν δύναμιν κα \ έ ν έ ρ -
γε ιαν * lisdem theologia nommibus iwsirum quotjue 
excelsum celebrai Seivaiorem, quem dicil esse spleu-
durem gloriic Paliis, et figuram subsianiiiv cjusy 

el imaginem bonilalis ipsiut. Atqus itinc recte r o n -
cludit con$ubs(aniialein eumdem esse, aque ac Spi^ 
riius sauciiu est. Cum hcuc una (lubnamia) « t / v 

omnia pvlest, el Judworum tel alterhtt cnjuitibei 
lurbarc comuitis, vs oppilat. Nam ticuti Deu$ Paier 
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τώς zb νοούμενον* τού π α μ β α σ ι λ έ ω ς κα \ τ ώ ν δλων Α 9 4 a c g lor iam bouoremque possideo : sum 

Θεού Υ1δς υ π ά ρ χ ω , κα\ γνησ ιώτατον γ έ ν ν η μ α και 
απαύγασμα, τ ή ν αυτήν έκε ίνω κα \ δόξαν κ α ί τ ι μ ή ν 
άποφέρομαι* δόξης γ ά ρ ε ί μ ι π α τ ρ ι κ ή ς κληρονόμος* 
χι\ ομόθρονος ών τ φ Πατρ \ , συ μ πάρεδρο ν έ χ ω τ ή 
έχείνου δόξη, τ ή ς βασιλείας τδ γ έ ρ α ς · εκείθεν μοι 
τδ (κισιλεύειν κ α \ κρατε ίν πάντων π ε ρ ι γ έ γ ο ν ε ν ούκ 
έστιν ούν εντεύθεν , ουδέ ω σ α ύ τ ω ς τοίς ενταύθα τδ 
έμλν έχει κράτος · ού π ε ρ ι γ ε γ ρ α μ μ έ ν η ν τήν έξουσίαν 
κέχτημαι· ού τούδε τού Εθνους, κα\ τώνδε τ ώ ν χ ω ­
ρών, καΛ τήσδε τ ή ς π ό λ ε ω ς , άλλ' αγγέλων κα\ ά ν -
0£ώπων κα\ π ά ν τ ω ν δμού ουρανίων κα ί ε π ι γ ε ί ω ν 
χα\ χαταχθονίων ε ί μ \ Δεσπότης κα\ Κύριος * c Κα ί 
ίμοί κάμπτει π ά ν γόνυ · ι κα \ π ά ν τ α ύπδ πόδας κ ε ί ­
ται τούς έ μ ο ύ ς , κα ι ούκ έστιν δ τ ή ν έμήν δ ιαφεύξε-

eniin pa ie rnx gloriae haeres; cumque in eodem 
Ihrono P a l r i assidcam, parcm ejusdem gloria? habeo 
regni inajeslalem. lnde mibi regnare atque omni -
bus dominari c o n l i n g i l . Non esl bic i laquc, neque 
simil is his bumanis rebus polcni ia mca esl : l i m i -
talam poteslalem non babeo. Non buju9 geniis, ne-
que barum regionum, neque htijns urbis, sed ange-
loruro e l hoiii i t iuii i omniunique s imul tcrreslr ium e l 
inferuorum princeps sum ac dominus , mibiquc 
flectilur omne genu , aique omuia pedibus meis 
subsunl, nequeest qu imeam roanum eflugial. Nam 
regni mei neque limes e r i l neque finis. Atqui hoec ν 
i l a , et non al i ler se babere , a fidelibus oinuibus 
creditur e l p rad ica lu r . Quomodo eniin Providentia 

τ ι ι χείρα· τ ή ς γ ά ρ έ μ ή ς βασιλείας ούκ έσται ούτε u erga res hujus unindi s i l , et quomodo nosirae viias 

όρο; ούτε τ έ λ ο ς . Ά λ λ ά τ α ύ τ α μέν ούτως κα\ ούχ 
έ:ε"ρως έχε ιν , π α ρ ά πάσι π ιστο ί ς καί π ι σ τ ε ύ ε τ α ι 
κα\ κηρύσσεται · έν τ ίν ι γ ά ρ τ ά τ ή ς Προνοίας τών 
έ-\ γής κε ίσετα ι , κα\ δ π ω ς τ ά η μ έ τ ε ρ α κα\ τής καθ* 
ήμας ζωής κυβερνηθήσετα ι δ ι ε ξ α γ ό μ ε ν α , εί μή έν 
τζ χειρί αυτού τά πέρατα τής γής; ούχ ώ ς θεού 
μονού, άλλά κ α ι ώ ς ύ π ' άνθρωπου τού αυτού, έξου-
σιαζδμενα κ α \ δ ιο ικούμενα , καθδ είρηται* άώσω 
ca έθνη τήν κΛηρονομίαν σον , καϊ τήν κατά" 
οχισίν σου τά πέρατα τής γής · καί , "Εσται Κύριος 

negolia adminis i reniur , nisi in manu ejus tint omnes 
fines teruv**! neque ut Deus tautummodo, sc.l 
e i iam quatenus homo es i , dominelur i l l i s e i mode-
re iur , s icu l i d ic lum est : Dabo libi gentet hasredi-
tatem luam, et pouetsionem luam terminos lerra's\ 
E t : Erit Dominus rex universiB terriu M . E l : Ecce 
rex libi venii tvus mansuelus, urbi Jerusalcm <li-
ctum es i , et justu$ et salvnns * · . E l : Regnabit Domi-
nusin medio tui*1. E l : Regnabil Dominus tn monle 
Sion ex nuuc ei utque in tacula *s. 

*1ς βασιΛέα έπϊ πάσαν τήν γήν κα \ , Ιδού ό βασιΛεύς σον έρχεται σοι πραυς, τή Ι ε ρ ο υ σ α λ ή μ ε ί ρ η ­

ται, καϊ δίκαιος καϊ σώζων κ α \ , ΒασιΛεύσει Κύριος έν μέσω σου · κα \ , Βασιλεύσει Κύριος έν δρει 
Σιων άπδ τον νύν καί είς τόν αΙώνα. * 

ι&*.Τίδ* ά ν ε ί π ο ι ε ν πρδς τδ ε ίρημένον , fci ΒασιΛέα Q 14. Quid porro dicent ad i l la verba : Regem cum 
ptta δικαιοσύνης δφεσθε; 'Αλλ' οί γ ε κα\ Ιουδα ίων 
άχειθέστεροι, ούκ ήβουλήθησαν συνιέναι τ α ύ τ α , οί 
τής Χριστού β α σ ι λ ε ί α ς έχτδς εαυτούς καθορίζοντες * 
ουδέ Π ε ρ σ ώ ν *ή ευγνωμοσύνη κα\ ή π ίστ ι ς εαυτούς 
χατήδεσεν, ή ν ί κ α βασιλέα τδν τεχθέντα Χριστδν π ε -
ρ«ίζήτουν · κ α ί τ ά ε π α γ ό μ ε ν α δώρα δστ ι ς ποτέ ήν 
(δήλου, κ α \ ού ένεκεν δδοιπορίαν τοσαυτην κα \ 
έκοημίαν έ σ τ ε ί λ α ν τ ο · οίδε γ ά ρ κα\ Περσών τδν τ ρ ό ­
πον β α ρ β α ρ ι κ ώ τ ε ρ ο ι κα \ άγνωμονέστεροι . Πέρσαι 
τήν π α τ ρ φ α ν δε ισιδαιμονία ν καταλ ιπόντες , έ π \ τδν 
πάντων Β α σ ι λ έ α κα \ Κύριον άπηυτομόλησαν, ' κα\ 
λ ε ο ν τ ώ ν δ λ ω ν χα\ έ π έ γ ν ω σ α ν κ α \ έκήρυξαν , αστέρι 
*δηγφ κ α ι δ ι δ α σ κ ά λ ω χρώμενο ι * ούτοι αποστόλων 
ΧΛ\ Π α τ έ ρ ω ν έ κ τού απε ίρου χρόνου κεκηρυγμένην 

justilia (21) vidcbitis*9^ Sed i s i i . J u d x i s conlunia-
c io res , noiuerunt boe in le l l igere , qut nempe a Dei 
regnosemei scquestrarunt. Neque Persarum ( ma-
goruin) probus animus ac fldes fais ptidorero incutit , 
quando bi ceu regem requirebant nalum C b r i s l u m ; 
c i adducia dont quisnam i l le esset demonstrabani, 
cujus causa lam longum iter e l peregrinationem 
susceperaiu. H i vero Persis sunt barbariores et du-
riores. Persae, patria superslitione omissa, ad o i n -
nium Regem ac Dominum sponte confugennu, 
Deumque uuivergalem agnoverunl e l confessi eunt, 
stella duce ac magislra us i . H i apostoloruui ac Pa-
trum ex Inflnilo tempore praedicatam tradiiamque 
reciam et inculpabilem fidem aboleveruni , novas 

ϊα^ π α ρ α δ ε δ ο μ έ ν η ν π ίστ ι ν όρθήν κα\ ά μ ώ μ η τ ο ν D contra sa luUrem incamal ionem doctrinac a d h x r c n -
ήθέτησαν, τ |} κ α ι ν ο τ ο μ ί α τ ή κατά τ ή ς οίκονομίας τ ή ς 
σωτηρίου π ρ ο ο θ έ μ ε ν ο ι · ουδέ Η ρ ώ δ η ς αυτούς π έ -
πεικε, τ ή ν ν ε ο λ α ί α ν έκείνην πρόωρον άποκε ίρων τ ώ ν 
νεογνών π α ι δ ί ω ν · τ ί να ζ η τ ώ ν , ή τ ίν ι βασκαίνων, ή 
ύχι τ δ ν ύ π ό τ ώ ν Μ ά γ ω ν βασιλέα κηρυσσόμενον, 
άστε έν τ φ στλήθε ι τ ώ ν Αναιρουμένων κα \ τδν ζ η -

les . Neque Herodes eos a sua sententia removit, 
qu i novum i l lum immalurumque nuper natorum 
populom s u c c i d i l ; quemnam q u x r e n s , aut cuiuaui 
invidens ? nonne regem a Magis praedicaium ? spe-
r tns scilicet in occisorum numero i l lum quoqne a 
se quxs i i um comprebensum i r i . Cu r plura opus 

u P s a f . την, 4 . w p 5 a l . n , 8. M P s a l . X L V I , 8 . " M a t U i . x x i , δ , ex Zach . i x , 99. 1 7 Sopb. m , 
1 U i c b . 7 . »· Isa. x x x i i i , 17. 

nm unus s i / , omrta potest, $ic etiam sanetus Spi-
ntMt qui unus omnino *if, euncla pote$l. Denique 
*tiam Sapientia hujus eum una tolaque sit, abique 
wio Filius, omnia potett; utpoie qui in unica 
ttbsianlia *«f, ti in una eademque viriule et opera-

tione venalur. 
(21) lu G r a c o quidem Nicepbori μετά δικαιοσύνης, 

a l in sacris Bib l i i s μ ε τ ά δόξης* cui consonal Yulga-
lus , in decore suo. 
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egl dicere, quibus universalis rex in sacris Evange- Α τοΰ μενον συλλαβείν φανταζόμενος ; τί δεί τάλλα 
l i is prsediratur Ghr is lus , e l a nobis credi tur? Magi 
arttcm, quol ibe l rege omisso, Cbr i s lum et praedica-
run l e i suflragto suo delegerunl. Hos ilaque cur 
Chris l ianos appelle*? Quisquis ha?c audierit , j u d i -
ctl. Cbr i s t i nomiiie audito daemones di f l t ig iu i t i ; is l i 
aulem in imagine p i c i u m , ο audaciam ?c scelu*! 
non mu(!o non rcverenlur s i cu l impuri daMnoiies, 
sed iudigniesinia etiam perpelrant. Et p r i s r i quidem 
vere C b r i s l i a n i , rd ig ionein prae cuucl is coleuies , 
umbras ipsas apostolorum ii iuha veneralione pro-
scqtiebanlur, quas i ransi lor ias l i c e i , magai benelicii 
loeo, et ^alulis argutiienluni censebaiit. H i vero ap-
petlaiiouc rnida C l i r i s l i a i i o rum prasdhi , domim ac 
magislr i aposiolorutn indigne imagii iei l i de j ic iunl . 

λέγε ιν , δι ' ών βασιλεύς τ ώ ν δλων έν τοίς ίιροϊς 
Εύαγγελ ίο ι ς κηρύσσετα ι Χ ρ ι σ τ δ ς , καΛ παρ* ημών 
π ι σ τ ε ύ ε τ α ι ; Ούτοι δέ π ά ν τ α παρωσάμενο ι βασιλέα 
τδν Χρ ιστδν κ α \ ά π ε κ ή ρ υ ξ α ν κα \ άπεψηφίσαντο · 
τούτους τ ί χ ρ ή καλεϊν Χ ρ ι σ τ ι α ν ο ύ ς ; π ά ς τ ι ς ούν 
άκούων κ ρ ι ν ά τ ω · τδ Χριστού δνομα δα ίμονες άκούον-
τ ε ς δ ρ α π ε τ ε ύ ο υ σ ι ν ούτοι κ α ι έ ν εικόνι γ ε γ ρ α μ μ έ ν ο ν , 
ώ τ ή ς τδλμας [ i la cod.] κα \ άνοσιουργίας," ού μόνον 
ούκ εύλαβούνται κ α τ ά τούς ακάθαρτους δαίμονας, 
άλλά κα ί τ ά π α ν α ί σ χ ι σ τ α δρώσι · κ α \ οι μέν πάλαι 
τ φ δντι Χριστ ιανο\ , άντ \ παντδς ποιούμενοι τήν εύσέ-
βε ιαν , και τ ά ς σκ ιάς αύτάς τών αποστόλων πολλού 
ήξίουν σεβάσματος , Ας δή και ύποδραμείσθαι , μ έ γ α 
ε ίς ε υ ε ρ γ έ τ η μ α καί σωτηρ ίας έτ ίθεντο πρόξενον · οί 

Qii ; ininm vero imago ab umbra, a disciptilo n ia- Β δέ γ ε ψιλής μ ε τ ε σ χ η κ ό τ ε ς τ ή ς κλήσεως , τού Κυρίου 
gister, a servis dominus dis tal , lantum peccaiis cae-
ler is h.vc i l lorum impfelas cotnparala diff^rt. U l 
auiem ipsoruin ma l i i i a lateal, neque impieias nia-
nifeslior flal, uefninetii pium i i i i t r rogare andent, 
qnorsuii! cjus veneralio lenda t , 9 5 Φ"& C b r i s i i 
bonorem audire tion sus i inem. F rus i r a ig i lu r C l t r i -
s i ianoruni iiouien j am usurpare merito aestiina-
bunlur, qui vim ejus e l p rax im omnimodis ncgant. 

κ α ί διδασκάλου τών αποστόλων ά κ λ ε ώ ; τδ ά π ε ι κ ό -
ν ισμα καταβάλλουσιν · όσω δέ σ κ ι ά ; ε ίκών , κ α \ μ α ­
θητού δ ιδάσκαλο; , κα \ δούλων ό Κύριος δ ι ή ν ε γ κ ε , 
τοσούτοι αύτοίς τδ ά ν ό μ η μ α τόίς άλλοις τών α μ α ρ τ η ­
μ ά τ ω ν π α ρ ε ξ ε τ α ζ ό μ ε ν ο ν δ ιενήνο/εν · ώς δ* άν ύ π ο -
κλέπτο ιτο αυτών τδ κ α κ ο ύ ρ γ η μ α , κα\ μ ή τδ δυασε­
βές περ ιφανέστερον γ ί γνο ι το , ού τ ί που τ ώ ν ε ύ σ ε ­
βούντων θ α ^ ή σ ε ι ά ν τ ι ν α έ ρ ε σ θ α ι , δ π η α ύ τ φ ά ν ά π τ ο ι τ ο 

τού τ ι μ ω μ έ ν ο υ τδ σέβασμα, τήν ε ίς Χριστδν τ ι μ ή ν άκούειν ού φέροντες · μάτην ούν τ ή ς Χ ρ ι σ τ ι α ν ώ ν 
προσηγορίας ά ν τ ε ώ η μ μ έ ν ο ι , ένδίκως νομισθήσονται , τήν δύναμιν κα\ τήν πράξ ι ν ύλοτρόπως αυτής ή ρ ν η -
μένοι . 

15 . Uevera si quis videret ex Judaeis aliquem awt ιε ' . Ε ί τ ι ς ίδοι πρδς τ ή ς αληθε ίας α υ τ ή ς , έ ξ 
f χ etbnicis a u l ex quolibel cu l iu boininem, C l i r i s l i Ι ο υ δ α ί ω ν τ ινά ή Ε λ λ ή ν ω ν ή ετέρας τινοσούν θ ρ η -
imaginem au l sancloruni , vel crucem aut Evangelia C σκείας , ε ίκόνι Χριστού ή τών α γ ί ω ν , σ τ α υ ρ φ τ ε ή 
aul al iud quidquam eorum qeae apud nos in bouore Ε ύ α γ γ ε λ ί ω ή έ τ έ ρ ω τ ώ ν χαθ* η μ ά ς τ ι μ ί ω ν , π ρ ο σ κ υ -
bunl , adorauteni, nonwe dicerel bunc ad fldein iro-
s i ra in accessisse, euraqiiedeinceps CUris t ianum ap-
pellarei? Quis i i a belluinus es l e l tnsanus, IU iioc 
y l i r o non falealur? Secus v e r o , si quein borum, 
qu i d icuniur C b r i s l i a n i , videat bumi presterneu-
lem C b r i s i i simulacruiM, au i quanil ibei ex dtclie r« -
bus» quo nomiiie IIIIHC apjwllabi l ? S i c u l erge pr io-
rem i l l u m , ver i l a t i obsequens, d ice l fidem nosiram 
a n i p l e x u m , ita a l lerum uegasee. Fande aulein au-
d i v m i u s , uiultos usque in bodicrRum d t e m , ex liis 
p ic i is b is lor i i s salulis suae occasionein naclos. N a m -
que binc res divinae incarnatiouis diecenies , re-
ceploque Evangel i i lumiue, ad ii ieulpabilem nosiram 
lidein dcducumur . X l i o d auiem ex terpi v i u ad 
modesles Deoque graios raores transisse sciraus. 

16. Tale qtiid conligisse uoviinus e ik i i i i tanclo? 
i l l i mulieW, c u i nomen l l a r i a , u i unum saliet t i , ex 
ιο ί , exetitplum ponamue non inconcini tain. Nainqiic 
auica diaboli l.iqueis i r re i i ta , ci ipiditatum oninium 
facta erat babUatuluin. A l ctun sacrae ocnlis t-jus 
occuri isset i i p ic iurse , diviirje i l l i i i c gralidts lumme 
i l l i ib l ra la , visa est non passionibus lautuin, v e i u m 
c i i an i ipsi i ialura; superior. l d quod angclicai viluc 
cjus bis ior ia deniouslral supra buuianam condi t io-
Dew peracUt (2w2j. 

ffil) Inlelligit Mccpborus prol ixam sanctas M.ir i ;c 
iEgypliacaj V i i a m a sancio Suphronio Gra;ce sc r i -

νούντα κα \ άσπαζόμενον , ά ρ α ούχ άν εΐποι ώ ς τ*3 
η μ ε τ έ ρ α π ίστε ι προσέθετο, χ α \ Χριστ ιανδν λ ο ι τ τ ο ν 
άποκαλέσο ι ; τ ί ς γ ά ρ έ π ι τοσούτον κ τ η ν ω δ ί α ς χ α \ 
άπονοίας προελήλυθεν , δς μ ή τούτο δ ι ο μ ο λ ο γ ή σ ε ι ^ ; 
τών νομ ιζομένων δέ Χρ ιστ ιανών εί θεάσοιτό τ ι ν α xh 
έχμαγε ίον Χριστού ή τ ι τών ε ίρημένων έτερον κ α ­
ταβάλλοντα, τ ί Αν βνομά σ ο ι ; ώ ς ούν εκείνον εΓττ*>τς 
τ α ί ς άληθε ία ις επόμενος , δ τ ι τ ή ν π ίστ ι ν f;jxu>v 
ήρέτ ισεν , ο ύ τ ω χ α ί τούτον, δτι τήν π ίστ ιν -f^pwLv 
ήθέτησεν . "Ισμεν γούν άκοή πολλούς μ έ χ ρ ι κ α \ σ ή ­
μερον τάς Ιστορίας τ α ύ τ α ς , ά φ ο ρ μ ά ς ε ύ ρ η κ ό τ α ς τ;τ;<ς 
σωτηρίας* τά γ ά ρ τ ή ς οίκονομίας τ ή ς θε ίας έ ν τ ε Ο Ο ΐ ν 
άναμανθάνοντες , κα \ τδν φωτ ισμδν τού Ε ύ α γ γ ε " λ £ ο * ^ 
είσδεχόμενοι, έ π \ τήν π ίστ ι ν η μ ώ ν π ο δ η γ ο ύ ν ι ο ε ι · τ τ ; ν 
ά μ ώ μ η τ ο ν · κα \ άλλους έκ βίου αίσχρού έ π \ xh σ ώ ­
φρον κ α \ Ηεφ φίλον μ ε τ α τ α ξ α μ έ ν ο υ ς . 

* ς \ Τοιούτον έγνωμεν χ α \ τδ κατά τήν δ σ ί α ν έ χ ε . ί -
νην γυνα ίκα ( Μ α ρ ί α δέ α υ τ ή τούνομα) , ώ ς έ ν & ^ τ ο ύ ­
τ ω ν χάρ ιν μ ι κ ρ ά π ρ ο σθ είναι ούκ άκομψο ν . Π ρ ό * τ τ ε ρ ο ν 
γ ά ρ τα ϊ ς άρκυσι τον πονηρού ζ ω γ ρ η θ ε ί σ α , *Tcdtv-CQ>N 
παθών γέγονε κ α τ α γ ω γ ώ ν . Ί ε ρ α ί ς δέ Ι φ - ε ο ρ έ α ι ^ 
έντυχούσα, καί θεία εκε ίθεν έ λ λ α μ φ θ ε ι σ χ χ ά ρ ι χ 
ώ φ θ η , ού π α θ ώ ν μόνον , άλλά χ α \ α υ τ ή ς « p u < x e a > , 
ανωτέρα . Δηλώσει δέ δ κ α τ ' αυτήν Ε σ τ ο ρ ο τ ά μ ^ ν ο 
α γ γ ε λ ι κ ό ; βίος, κρε ίττον ή κ α τ ά άνθρωπον ^ c ^ X t ^ a w 
σαμένην . 

p i am, quae exslat eiiani Laline apad Sar ium η ^ η ι ε 

A p r i l i . * 
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ιί'. Ταύτα κά\ π α ρ ά τοΓς Εξωθεν εύροι τ ι ς άν , Α 17. ldcm exl ra nosirant quoqnc roligionem c o m -

φ; ή χατά Πολέμωνα Ιστορία δ ιασημα ίνε ι , ή ς έν τοίς 
εαυτού έπεσι χ α \ ό μ έ γ α ς έμνήσθη Γρηγόρ ιος . 
Έξ ακολάστου γ ά ρ ε ίς τ δ σωφρονείν μεταθεμένος , 
τοβοϋτον έδείχθη τ ώ ν π α θ ώ ν ε π ι κ ρ α τ έ σ τ ε ρ ο ς , ώ ς δ ή 
χαί βανματα π ε ρ \ αύτδν άδεσθαι* ών έν τ ι δ έ π \ τή 
εταίρα. τελούμενον λέγετα ι . Τ ί ούν φ η σ ι ν ; Ουδέ 
είχων, άλλά Πολέμων έν είκόνι ύ π ε ρ κ ύ π τ ω ν έ σ ω -
φρόνισε τήν άκδλαστον · « άλλά κα\ σεβασμία , * φ η -
αίν. Άκουε, ουρανέ, κα \ έ νωτ ί ζου , γ ή , π ά ν τ ε ς 
άγγελοι, και τ ώ ν α ν θ ρ ώ π ω ν οι θ εδν κα ί τά θεού 
Ινβεως καί εύσεβώς τ ι μ ώ ν τ ε ς άε\ καί δοξάζοντες, 
Ιχϊτητε και θ α υ μ ά σ α τ ε μ έ γ α τ ι κα\ έξαίσιον, έ π ί 
nj τών άνομων άνα ισχυντ ία κα \ ά θ ε ί α . Τού Πολέ­
μων*; ή είκών σεβασμ ία , χ α \ τ α ύ τ α π α ρ ά τ ώ ν κ α θ ' 

perirc possumus, u l Polmnonis bis lor ia c o m p r o M t , 
cujus in euis carminibns maguus m e m i n i l Grego-
ritis (23). Namque ex inicmperante ad modesiiam 
tra«i>lalus, adco cupidi latmn victor evasit, ut mira 
ei iam de eo cananlur ; quorum uiium i lhid cst, quod 
ei cum merelrice accidisee dic i tur . Quid crgo a i l 
adversarins? Non i i uago , inquit , sed Polemon ex 
sua iinagine spectaus, modesiiatn imptnlicae fe-
niinse imp^rav i t ; c e i quidem venerabilis i l ia erat ι 
addi l (24). A u d i , cflelum; aures prrebe, lerra ; angcu 
oiiiues et vos honiines quo iquo l Dci im ct res divinas 
cgregie pieque col i i i s semper e l bouorai is , obstu-
pesciie et admiramini por len lum inagimm iu bortim 
impiorum impudeniia alque irrel igiosi tale . ΡυΙ<·-

<}μάς θεολόγων ή μ ί ν ύποδεδε ι γμένη , ή δέ τοΰ Χ ρ ι - & monis iniago venerabilis est, e l quideui dc thcolo-
στού είκών τ ί ; π ά σ η ς α τ ι μ ί α ς καί ύβρεως έ μ π λ ε ω ς 
ΤΟντίδυσσεβέστερον ή άνοσ ιώτερον ; Ά λ λ ά , φασιν , 
Έλληνος κα\ παρ* Έ λ λ η σ ι . Και π ώ ς ού λ ίαν άτοπον , ε ί 
μήχαΐή Χριστού ,παράΧριστ ιανοίς , ε ίπερΧριστ ιανο ί ; 
Έπειτα πάλιν ή ν ί κ α π ρ ο τ α θ ε ί η αύτοίς π α ρ ά τ ώ ν 
4ρβοδοξούντων ε ί ς συνηγορ ίαν τ ή ς αληθε ίας λόγος , 
ύχ' άναιδείας οί δείλαιοι στρεβλούσι κ α τ ά τδ δοκούν 
τάς τε τής θεοπνεύστου Γ ρ α φ ή ς , τ ά ς τε τ ώ ν μ υ σ τ -
•Γωγών τής Ε κ κ λ η σ ί α ς ζ ή σ ε ι ς , οίόμενοι τήν εαυτών 
κ>κο6οξίαν ές α θ λ ί ω ν κα\ ψευδών σ κ ε μ μ ά τ ω ν έ π ι -
«ουρείσθαι. Τ ο ύ τ ω ν γ ά ρ τ ά μέν άκρωτηρ ιάζουσ ι , 
τά δέ περιξέουσι κ α \ ύποτέμνοντα ι , κ α θ ά π ε ρ οί 
•Λί»; νόθους τ ώ ν στ ί χων όβελίζοντες , ή τ ά π ε ρ ι τ τ ά 
τών λίθων κ α ί ξύλων οί τ έκτονες . 

af. Τίνα ούν έ σ τ ι τ ά προτεινόμενα ; "Οτι ή γνώσις 
XVJ αρχετύπου δ ι ά τ ή ς εΙκόνος ή μ ί ν έ γ γ ί ν ε τ α ι . Έ τ ι 
Κ ; κα\ ή τ ή ς εΙκόνος τ ι μ ή έ π \ τδ πρωτότυπον 
ftioofvsi · ό π ο ί ό ν τ ι τ ψ μ ε γ ά λ ω Κασιλείψ κ α \ τ ή 
άληθεία δοκεί", κ α \ π ά σ ι τοίς έ££ο>μένοις τήν φρένα 
Ώνωμολόγηται · κα ι ουδείς π ω τ ώ ν σωφρονούντων, 
δράσεως ά γ α ν κ α \ ά μ α θ ώ ς πρδς τ ή ν ούτω λ α μ π ρ ά ν 
βλήΟειαν ά ν τ ω π ή σ α ι άπηνα ισχύντησεν , έως άν τδ 
ά^εον τούτο κ α ί μ ιαρδν δόγμα κ α θ ά π ε ρ τ ι λοιμικδν 
•tojpa, τ α ί ς ά ν θ ρ ω π ε ί α ι ς ψ υ χ α ι ; κ α τ ά τ ή ν Έ κ κ λ η -
ciav τού θ ε ο ύ ε ί σ ε φ θ ά ρ η . "Εχει δέ τ ά τοΰ Πατρδς 
ίν οίς πρδς 'Αμφ ιλόχ ιον τδν τού Ικον ίου έπ ίσκοπον 

gorum noslrorum sc t i ten l ia ; Cl i r i s i t aulcm i inago , 
quid? dedecore omni contumeliaqne redundal. Quo 
qutd irreligiosius aul scelesiius dic i poiesi? Sed 
e i b u i c i , aiunt, honiinis c l apud eihnicos. Quidui 
vero s i l absurdiss imuni , si C b r i s l i quoque imago 
apud Chris l ianos afcque non f W r i l venerabilts? 
Deindc adbuc cum i l l i s opponiiur ab orihodoxis 
comextus al iquis veri iat is palronus, impudentcr 
b i miseri ad suam sencentiam vi detorqucnt ttim 
i n s p i r a l x S c r i p l u r e , tum magistrormn Ecclesioe 
verba, exiglimantes pravam euam opinionem i n f e l i -
ci lms rtiendacibusqtie eommentis tueri . Ergo i l los 
couteitue par l im m u t i l a n l , par t im e r a Jun l e t suc-

£ c i d u n t ; s icwl i l l i q«i spnrios versus obelo confi-
guu l . aut s icul superfluilalcs lapidum vel l ignorum 
aediWc.nores fabri abradunt. 

8 6 Q u ; , , | i a m c r r ° a nobis argiimenla oppo-
i iu t i iur? itempe quod arcbelypi nol i t ia per imagi -
iietn Ίιι nobis giguitur. Insuper quod hnaginis bonor 
ad protoiypnm i r a n s i l ; quetnadmodum magno Ba* 
sil io ei ip*i vor i i a i i videiur , et omnes qui sana 
nieuLc sun l confucaiur : aeiuoque sobrius adversus 
tani splendidam ver i ia iem tam audacler ct insci lc 
oculos attollere ausus e ra l , donec impium boc e i 
abominabilc dogina, ceu pcslis quxdam buiiaiia> 
aniuias pcr E c d e s i a m Dei corr ipui t . Patr is auieui 
tcs i i inoi i ium in iis quae ad Ampbi locb ium k o t i i i 
cpiscopuni s c r i b i l , ita ad verbum se babet (25) : 

γράφει, έ π ι λ έ ξ ε ω ς ώδε · ι θ ε δ ν έκ θεού προσκυνούν- D f Deum ex Deo adorauies, proprietaiem persnna-
•ε;, τδ Ιδιάζον τ ώ ν υποστάσεων ομολόγου με ν , κα ι 
μένομεν έ π \ τ τ \ ς μοναρχ ίας , ε ίς πλήθος άπεσχισμένον 
την θεολογίαν μ ή σκεδαννυντες · διά τ δ μ ίαν έν θ ε φ 
κι'ι Πατρλ, κα'*. θ ε φ μονογενε! τήν οΙονε\ μορφήν 
θεωρείν, τ ψ ά π α ρ α λ λ ά κ τ ω τ ή ς θεότητος έν ιζομένην · 
W*i γ ά ρ έ ν Π α τ ρ \ , κα ι ό Πατήρ έν ΥΙφ · επε ιδή 
*αιούτος τ ο ι ο ύ τ ο ς οίος εκείνος, κάκείνος δ π ε ρ ο ύ τ ο ς · 
χαι έν τ ο ύ τ ψ τ δ έν . "Ωστε κατά μέν τήν ίδιότητα 
*ών π ρ ο σ ώ π ω ν , εΤς καλ εΤς· κατά δέ τδ κοινδν τ ή ς 
? ^ ε ω ς , έν ο ί α μ φ ό τ ε ρ ο ι . Π ώ ς ούν ε ί π ε ρ ε ις κα \ 

(23) C a r m . Χ , seu De virluie, ν . 703 seqq. De boc 
rolemonis exemplo iu syn . N i c r n a cna io , e i a 
«raacoCofdieiisibiis tuiprobaio, loqui l i i r Adrianus 1 
Mpa in c e l c b r i ad Caroluin Magmiin cp i s l o l a , 

rnm confilemur, simulqne in uno pr incipam mawe* 
IDIIS, duin ju imi l l i lud inem scissam band disperdi-
IMUS thcologiam; quia unain in l>eo Pa i re c i Deu 
Uuigei i i lo veJuti formam spectninus, paritale d iv iu i -
lutis unitain. Nain F i l ius in Pa i r e e s l , e l Pa ler in 
F i l i o ; quaudoquidem e l bic talis e s l , qualis i l l e . 
A lque ita ottuin si int . Qitamobrem singularitatc 
pcrsonarum sunt unus*et m i i i s ; cominiinioi ic au-
tem n a l u r x , uuum suni ambo. Quomodo ergo unus 
e l uitus, non sunt duo d i i ? quia rex dicitwr e i iam 

quain videi 
S i c nempe n i l G r o g » n u s v . Wo : Ταύτην ίδού· 

σα · κα\ γ ά ρ ήν σεβασμία . 
(2·>) L i b . De Spirilu $anctof cap. 18. 
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regis imago, non autem duo reges; nam neque po- Α ε ι ς , ούχ\ δύο θ ε ο ί ; δτ ι βασιλεύς λέγετα ι κα \ ή τού 
i n l i a s c ind i lu r , neque majcstas d iv id i t t i r . S i c u l 
cn im quae nobis imperat domtnalio et potestas, una 
<>sl; sic el iam nostra laudalio, tina es l , non plures; 
i»am delaiug imagini honor , ad protolypum iransi t 
("26). Qtiod ig i lur est hic apud nos imi la l ione 
imago, i i a i l l i c iiatura F i l i n s . Et sicut in opifir.iis gi-
mil i iudo babelur iu forma, i la in divina incompo-
hiiaque naitira ex d iv in i la l i s coniniunione uniias 
consurgit (27). » 97 Patris quidem Bas i l i i hxc 
Riini , ct quidem i i a pergpicua, ut ne rusl icanum 
quidem al iquem, aut de bajulorum genere, latere 
queant. Jam qiuenam conlra ab bis dicuntur? A i u i i l 
ba?c Basii i i iui dixisse de Tr iu i ta le loquenlem, n i h i l -
que hinc nobis eniolumenti ad qtiacsiiam rein con-

βασιλέως ε ίκών , και ού δύο βασιλείς · ούτε γ ά ρ το 
κράτος σχ ί ζετα ι , ούτε ή δόξα μ ε ρ ί ζ ε τ α ι , ' β ς γάρ ή 
κρατούσα η μ ώ ν ά ρ χ ή κα ί εξουσία μ ία , ούτως κα\ ή 
παρ* η μ ώ ν δοξολογία, μ ί α , κα \ ού πολλα\ , διότι ή τής 
είκόνος τ ι μ ή έ π ι τδ πρωτότυπον δ ιαβαίνε ι . *0 ούν 
έστιν ενταύθα μ ι μ η τ ι κ ώ ς ή ε ίκών , τούτο εκεί φυσι­
κώς ό Υίός. Και ώ σ π ε ρ έ π \ τ ώ ν τεχνητών , κατά τήν 
μορφήν ή όμοίωσις , ούτως έ π ί τ ή ς θείας χα\ άσυν­
θέτου φύσεως έν τή κοινωνία τ ή ς θεότητός έστιν ή 
Ενωσις. ι Κ α \ τ ά μέν τού Πατρδς το ιαύτα · κα\ 
ο ύ τ ω πάσιν ένδηλα , ώ ς μηδέ τών άγροικοτέρων ή 
τών βάναυσων τ ινάς , οΤμαι, δ ιαλανθάνειν. Τ ά δέ τών 
εναντ ίων ο π ο ί α ; Φασ\ τοίνυν, δτι πρδς θεολογίαν 
ε ίρητα ι τ α ύ τ α τ φ ΠατρΊ, κα \ ουδέν ή μ ί ν έξή π α ρ α -

O e r i : namque imago Patris d ic i ln r esse F i l i u s apud B κερδαίνειν εντεύθεν πρδς τδ ζητούμενον · ε ίκών γ ά ρ 
gacram S c r i p i u r a m . Sed i l l i co respondendum quod, 
c i iamsi ha?c n ih i l peninent ad Yorbi incarna l io-
nem, cur ftibilominus repudiaulur ? Nostis enim 
rem non jatn ad materiam laulummodo e l quod 
oculis s p e c l a l n r , l endere ; nam nequaquam honor 
propier intermediam materiam remque visam prae-
lietur. A l ioqu in oporleret ct i i iclani maleriain ab 
aliis qitidem bonora r i , ab aliig auiem coniumelia 
nffici; atque i i a quamlibe l imaginem ludibrio ha-
berelis . Scd plane constat voa hic e l iam , eodem 
inodo in proposila re vos gercre. N i s i enim scireiie 
C b r i s l u m ab imagine s ign i f icar i ; et qui praebenlnr 

lionores, ad eiut) r e fe r r i ; haud profecio l o l c o n l u -
jneli is saevirelis. Gravis quippe vobis eiiain i n itna- Q κα \ έν είκόνι βλεπόμενο; 
gine speclaltis Cbristus es l . 

τού θεού χαί Πατρδς ό Υίδς π α ρ ά τ ή Γ ρ α φ ή λ έ γ ε ­
τ α ι . 'Αλλ' άποκριτέον ευθύς, δτι εί ουδέν ανήκει 
τ α ύ τ α π ρ δ ς τήν τοΰ Λόγου σάρκωσιν , τ ί ν ο ; ένεκεν 
κ α θ α ι ρ ε ί τ α ι ; Οίδατε γ ά ρ σαφώς δτ ι ού μέχρ ι τής 
θέας μόνης κα \ τ ή ς ύλης ίσταται τδ γινόμενον · ουδέ 
γ ά ρ ή τ ι μ ή δ ιά τήν ύλην κα\ τήν θεαν προσάγετα ι . 
Έ π ε \ έδει πάσαν ύλην, π α ρ ά μέν τ ώ ν τ ι μ ά σ θ α ι , 
π α ρ ά δέ τών ύβρ ίζεσθαι , και ούτως άν ή τ ι μ ώ σ α τ ε 
πάσαν είκόνα. Ά λ λ ά δήλον δτι κα \ ενταύθα , κατά 
τδν αύτδν τρόπον έκδέχεσθε τδ προκε ίμενον . Εί γ ά ρ 
μ ή ήδειτε δτι δ Χριστδς δ ιά τ ή ς είκόνος δηλούται , 
και τ ά γ ινόμενα ε ί ς αύτδν αναφέρετα ι , ούκ άν τ ο -
σαύταις έβάλλετε ύβρεσιν . Ε π ε ι δ ή βαρύς ύμ ίν έ σ τ ι 

49. (Juid e r g o b i n c c o l l i g i l u r ? N e m p e , q u i a q u i b o -
noran l , confllenturse prototypo defrrre bonorem ; 
uecesse esi cos e i i am, qui jtnagines abolent, conse-

(2G) Adrianiis P P . in pr&dic ia cpis lola , Carol ino 
r«im l i b r o n n i scqtemiain qua» a i l : Conlra eoiqn\ 
4'icuni quod imagini* Iwnor in primam formam i p ro -
toiypum) transit, tla refulal : Qui huic contradicere 
voluerii, $ancli Basilii conlradtret expositioni, quem 
tutllum ex fidelibus credimm advertus eju* orthoda-
xam fidem expugnare. 

(27) Quaiiquam bic nonnisi deduabus ganctissima? 
T r m i i a i i s personig sermo est, altamen inlcmpestb-
vum baud arbi l ror doctrinam pulcberrimam ascribere 
dc IOIO eo myslerio ex Macar i i Cbrysoccphali jain 
S33pe a nobis landaio sermone in fesio Orlbudoxbc 
id esi ile sanclarum imaginum veneralioiw : Ή δ'έ 
γ ε αλήθεια ένα θεδν δμολογείν διδάσκει , μ ίαν φύσιν 
άναρχον κα\ αίδιον, έν τρισ\ν ύποστάσεσι Πατρ ί κα \ 
Ϋ ί φ κα\ ά γ ί ω Πνεύματ ι γνωρ ιζομένην · Πατήρ γ ά ρ 
έστιν Υιού γ εννήτωρ άγέννητος , ώ ς ούκ έκ τ ίνος · 
Υίδς , τού Πατρδς γ έννημα , ώς έξ αύτοΰ γεγεννη μένος· 
)1νεύμα άγιον . έκ τού Πατρδς έκπορευόμενον · τ ρ ί α 
π ρ ό σ ω π α · θεδς Ικαστον τέλειος κα \ αληθινός · ε ι ς 
τ ά τρ ία θ ε δ ς , δτι μ ία θεότης , μ ία δύναμ ι ς , μία ου­
σία, μ ία βούλησις, μ ία ένέργε ια 'άμέρ ιστος έν μ ε μ ε -
ρ ι σ μ έ ν α ι ; τα ί ς ύποστάσεσι , κα \ τα ί ς διαφόροις τών 
υπάρξεων ίδιότησι · μόνψ γ ά ρ τ φ Π α τ ρ \ , τδ ά γ έ ν ν η -
τον* μ ό . ω τ φ Υ ί φ , τδ έ κ τ ο υ Πατρδς άνάρχως κα \ 
σχρόνως και ά ϊδ ίως κα\ συνανάρχως γεγεννήσθαι · 
μόνφ τ φ ά γ ί ω Π ν ε ύ μ α τ ι , τδ άχρόνως και ο ιδ ίως κα\ 
συνανάρχως έκ τού Πατρδς έκπορεύεσθαι · Τ ζ ι α ς 
α π λ ή κα\ άσύνθετος · ουσία ύπερούσ ιος · φύσις 
Απερ ίγραπτος · δόξα ύπεράπε ιρος · δύναμις α π ε ρ ι ­
όριστος· ά κ α τ έ λ η π ϊ ο ν φώς* ανεξιχνίαστος άγαθότης · 

ι θ ' . Τ ί ούν τδ εντεύθεν συναγόμενον ; "Οτι ε π ε ι δ ή 
οί τ ι μ ώ ν τ ε ς δμολογοΰσι ν έ π ί τδ πρωτότυπον α ν α φ έ ­
ρε ιν τήν τ ι μ ή ν , α ν ά γ κ η κ α \ τούς καθα ιρούντας , έ κ 

κράτος άνυπέρβλητον · ' κάλλος άπερινόητον * β α ­
σιλεία απέραντος* εΤς κα \ μόνος θ ε δ ς , έν τ ρ ι σ \ τ ε ­
λ ε ί α ς τ α ί ς ύποστάσεσι λατρευόμενος , κα \ τ ρ ι σ ι ν 
άγ ιασμοίς έν μιςί κυριότητι άμερ ίστως κα ι ά σ υ γ χ ύ -
τ ω ς δοξολογούμένος· Docet ηο» veriia* unum confiteri 
Deum, unam tine itiiito ne sempiternam ΠΛ/ΜΓΙΙ·Μ. 
in tribus personis Paire, Filio etsaticto Spinluagni-
tam. Pater enim esl Filii aenitor ingenitus, quippe 
qui ex nullo etl. Filius, Patrit genitura, utpote ex 
ii>*o genilu$. Spiritus tancius ex Patre procedent ; 
ires personcc, unaquceque Deu$ per[ectu$ ac » f r m . 

Ρ Ha tres unut Ueu$, auia una deita$, una r t r m » , 
nna $ub»lantiaf una volunla», una operalio, iudivira 
ιιι distinctis personis. el differeniibus $ub$ntentia-
rum proprietaiibui. Solius enim ett Patris innatiri-
tm. Solius Filii, ex Paire tine initio, intemporali*. 
sempiterna, pari cnm digniiate, generauo. SoHu* 
Spiritus sancti, intcmporali*, sempUerna, pari iietn 
cum dignitate, *x Patre proeestio. Triniias s i m p / e x 
et incomposiia, substantia tupersubstatitinlh, nattAm 
inchcumscripla, mnjeslns plusquam infinita. vir u s 
Hlimiuita , incompv*hen*ibilii /ux , imcrutabilU t » o ~ 
nitasy pounlia insuperabUii, pulchritndo uiitiietiigi-
bilh, regnum sine ttrmino, unut solusque Deus^ it\ 
tribus perfeclit pertonis adoratus, trisagioqxe i n 
una dommaiione indivhe, inconfuteque collanHa-
tu$. (l)c Spiri l t is Haitcti processiouc e l i am a P i l i o v 

i rs i imonia Gtoeconim amiquorum c e r i i s s i i u a e i 
nova babes in nosira dispulatioiie pro d o g m a i t i o a 
parlicula Έ Κ reiinemla in senuoHe l e n i o s m n ^ V i 
Grcgori i Nysgcni de Oralione DomiDica.) 
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τον άχολ'-ύθου κ α τ ά τδ άπαρα ίτητον λέγε ιν , δτι Τήν Α quenier alque inevi tabi l i ler dicere, se conlutneliani 

in ipsum protolypum conferre ατιμίαν έ π \ τ δ π ρ ω τ ό τ υ π ο ν άναφέρομεν . Ε κ ε ί ν α δέ 
λέγουσιν ού τ ή θεολογία συνιστάμενοι , ( π ώ ς γ ά ρ , 
δν γε μ α κ ρ ά ν τδ τ ή ς θεολογίας μ υ σ τ ή ρ ι ο ν ; ) άλλ* ίνα 
χι\ αύτδ τ ή ς είκδνος τδ δνομα έκ μέσου π ο ι ή σ ω σ ι ν · 
ώ; μηδέ ε ί ς μ ν ή μ η ν δλως π α ρ ά τδν βίον toi · κ α \ 
τοΰτο μάλ ιστα έ π \ π ά σ η ς τ ή ς τδ άνθρώπειον είδος 
φερο ύσης · διδ κα \ ψευδωνύμους τάς ε ίκδνας τ ώ ν 
αγίων καλειν ε π ε χ ε ί ρ η σ α ν . Τ ά γ ο ΰ ν έ ν π α ρ α δ ε ί γ μ α τ ι 
είρημένα τ ψ θεοφόρψ , κ α κ ο ύ ρ γ ω ς κ α \ άνοήτως 
άποκρύπτειν μ η χ α ν ώ ν τ α ι ( τ ίνα λανθάνειν ή π ά ρ α -
λογίζεσθαι βουλόμενοι ; ) ώ ς τ ψ άθέψ αυτών άντ ιφε -
ρόμενα δ δ γ μ α τ ι . 'Αλλ' δτι μέν θεολογούνε τ ψ 
Πατρλ εκείνα π α ρ ε ί λ η π τ α ι , κα \ αύτο\ συμφήσομεν · 
εκείθεν δέ κα \ η μ ε ί ς ορμώμενο ι τ ο ι α ύ τ α λέγειν πρδς 

Sed revera haud 
i l lud d i c u o l , quia theologia s i n l f r e l i ; (qui enim Μ 
licret, a quibus lo lum ibeologia? niysler ium abcs l ? ) 
s e l ut ipsum imaginis nomen de med.o lo l l an t , 
adeo u l ne memorelur quidem in omui v i la ; alque 
i l larum praecipue imaginum quae bumanam fonnaii i 
pra3 se f e r u n l ; quare e l pseudonymas imagines san-
c lorum appellare ausi sun l . Quod igitur saucius v i r 
exetnpli catisa d i x i l , mali i iose et ins ipie i i ler celaro 
niuiut i i r (quasi vero aliqueni lalere possint aut f a l -
lere) lanquam impio dogmati suo conl ra r ia . Y e -
rumtamen quod de Deu verba faciens, d ic lum i l l i td 
adhibeal Pater, nos quoque assenl imur ; e l n ib i lo-
minus nos quoque i l l i nc occasionem capientes, it.i 

αυτούς έχομεν , δ τ ι π ε ρ δ Τ ί δ ς , χα ί το ι έν πολλοίς Β cura is l is l o q u i m u r ; nempe quod F i l i u s , elsi a l i i s 
έτέροις τ ή ς θεδτητος δ ι α π ρ ε π ώ ν α ύ χ ή μ α σ ι χα\ δο-
(αζόμενος, δ μ ω ς ώ ς ε ίκών τού θεοΰ κα \ Ι Ιατρδς , 
πολλψ πλέον τ ώ ν άλλων, κ α ι οίκειούται τ ψ ΠατρΛ, 
χα\ κ α τ ' ούσίαν έν ί ζετα ι · κ α \ δ ιά τούτο Ισοκλεά χα\ 
όμότιμον, κα \ τήν αυτήν τ ψ Π α τ ρ \ δόξαν κα \ π ρ ο σ κ ύ ­
νησιν π α ρ ά π ά ν τ ω ν ά π ο φ έ ρ ε τ α ι . Κ α \ γ ά ρ ή είς τδν 
Υίδν τ ι μ ή , ήγουν ή ε ί ς τήν ε ίκόνα, έ π \ τδν Πατέρα 
ώς ε ί ς ά ρ χ έ τ υ π ο ν άναφοιτφ. Ο ύ τ ω γ ά ρ πού φησιν 
αύτδς π ρ δ ς τδν Π α τ έ ρ α · Έγώ σε έδόξασα έπϊ τής 
γής. Καί πάλ ιν · Έφανέρωσα σου τό δνομα τοις 
άνθρώποις. Κ α ί · Νυν έδοζάσθη ό ΥΙός τον άνθρω­
που, χαϊ ό θεός έδοζάσθτ\ έν αύτφ. Κ α ί · Πάτερ, 
δόξασαν σον τόν ΥΙόν, Ινα καϊ ό ΥΙός σου δο-
ξάση σε. "Οτι δέ κα\ διά τ ή ς ε ίκόνο; γ ι νώσκετα ι τδ 

mul l i s d iv in i la t i s ornamenl is fulgct et c lar iQcalur , 
a l lamen quatenus Dei P a l r i s imago est, rnullo ma-
gis quam aliis dotibus e l c u m Patre sociattir, et 
subsun l i a l i i e r u i i i l t t r ; ideoque parern et aeqtie au-
guslam prorsusqoe eamdem ac Pater gloriam ac 
veneraliouem ab otnnibus consequi lur . Nam qui 
defertur F i l i o bonor, tanquam i inagin i , is ad P a -
irem ceu ad arcl ie lypum Iransgredilur . S i c ergo e l 
ipse aliquamlo P a l r i a iebai : Ego te clarificavi m 
ttrra * · . E l rtirsus : Nunc clarificalus est Filius 
hominis, el Deu$ clarificatus est in illo 4 1 . E l : Ρα-
ler, clarifica Filium tuum, ut et Filius clarificet 
te Quod vero ex imagine quoque cognoscaiur 
protoiypum, ipse i lem discipulis Servalor d i x i i 

ά ρ χ έ τ υ π ο ν , αυτός που πάλ ιν π ρ δ ς τούς μ α θ η τ ά ; δ ^ Si cognovissetU me, utique et Patrem meum cogno-
Χωτήρ έ φ η · ΕΙ έγνώκειτέ με, καϊ τόν Πατέρα μον 
έγνώχειτε άν, χαϊ άπάρτι γινώσκετε αυτόν. Κα ί · 
Ό έωρακώς έμέ, έώρακε τίν Πατέρα. Κ α ί · %Εγω 
έτ τφ Πατρί, καϊ ό Πατήρ έν έμοί έστιν. 

κ \ Έ π ε Ι ο ύ ν τ α ύ τ α ούτως έχε ι , τ ί δ* ποτε κα\ τ δ 
Ιερδν τούτο έ κ μ α γ ε ί ο ν , ώ ς ε ίκών τοΰ έ ν α ν θ ρ ω π ή -
σαντος ΥΙού, τ ή ν τε γνώσιν κα ί τ ή ν μ ν ή μ η ν αύτοΰ 
ή μ ί ν έ μ φ α ν ί ζ ο ν , μ ή κατά τήν οίκείαν άναλογίαν κα\ 
τ δ Ιδιάζον τού Αόγου (ού γ ά ρ ώ ς τ α ύ τ δ ν τ ή ουσία τ ψ 
Τ ί ψ , άλλ* ώ ς τδ έμφερές τού είδους αυτού διασώζον) 
τ ι μ η θ ή σ ε τ α ι κα \ π ρ ο σ κ υ ν η θ ή σ ε τ α ι ; έν ον αύτδ κα ί 
τ ο τ ι μ ι ώ τ α τ ο ν τών ε ίς δόξαν κα\ φανέρωσιν τ ή ς οί­
κ ο ν ο μ ί α ς αύτοΰ ί ερών συμβόλων · ίνα κα \ δι* αύτοΰ 
©ta6aivrj π ρ δ ς τδ άρχέτυπον ή δόξα. Εί μ ή που διά 
τ ή ν τ ή ς είκόνος χλήσιν οί όνοματομάχοι χαί τδν 
Ylbv τής Π α τ ρ ι κ ή ς ουσίας κα\ δόξης άλλοτριώσαιεν · 
κ α \ τήν λατρείαν κα \ τήν προσκύνησιν διέλοιντο, 
μ η δ ε μ ί α ν κοινών ία ν τ α ί ς είκοσι πρδς τ ά π ρ ω τ ό ­
τ ο κ α , δίδοντες. Συνηγορίαν ούν δ λόγος, ο ύ κ ά ν α ί ρ ε σ ι ν 
τ ώ ν προκειμένων έ χ ε ι . 

* α ' · Εκε ίνο δέ ή ού συνήκαν οί ανόητοι , ή έκόν-
τ ε ς α π έ κ ο ψ α ν , ώ ς τδ τ ή ς ε ίκόνο; δνομα, ού τ ώ ν 
£ατλ«**ς θεωρουμένων έστιν , άλλ* ομώνυμος φωνή 

τ ώ ν πολλαχώς λεγομένων * ή ς π ε ρ ι τής δια ι ρέ -
C3.e*»c, /.επτώς αύτδς ούτος ό Π α τ ή ρ έν έτ^ροις δ ια -

t i i w / i i , et amodo cognoscilis illum 4 > . E l : Qui r i -

det me, vdel Patrem u . E l : Ego in Patrtf et Palcr 
iw me esi 4 5 . 

20. Quae cum i ia se babeant , qu dni boc quoque 
sacrum s i m u l a c r u m , tanquam imago bumanati 
F i l i i , ejusqae no l i l i am ac menioriam nobis ingc-
rcns, qu id i i i , i n q u a m , secunduin naturalem pro-
priamque ra l ioc iu i i analogiain, hatid proieeio quasi 
ejusdem ac F i l i u s substanliae, sed u l s i iu i l i l i id i i ieni 
formse ejus servaus, honorabitur atque adorabilur f 
C u m e l boc ipsum sit unum et honorandissi inuin 
sacrorum syinbolorum, quasgloriam oeconomia? eju& 
no i i f i caQl ; ut sic per s imulacrum boc ad arc l ie-
lypum Iranseal g lor ia . N i s i forle propler imaginis 
appellal ionem, b i qui de nominibns cavi l la i i tur , 
F i l i u m a paierna quoque substanlia e l g lor ia a l i e -
n a n l ; e i 9 8 cuhuinadoral ioneinque d iv idun i , n u l -
lani imaginibus ad prolo iypa relai ionem conceden-
tes. Ergo Bas i l i i dicUim proposilo noslro prodesl, 
iuitlum obest. 

21 . Illud vero non intelligunt stulti b i , vel d.iia 
opera diss imulanl , imaginis vocabulum non cssc do 
s impl ic i ler quid s igni i icaul i t im niiincro ; sed homo-
nymuin , c l mult ipl icis signriicaiiouis : de qua d i s -
tiiicitonc subli l i ter a l ibi b ic Pa ler d i sser i l . E t 

· · x v i i , 4 . 4 1 Joan. x i n , 31. k t Jo.u». x v n , l . " Joan. x i v , 7. " Juan. x iv , 9. M Ibid. 10. 
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jnxta (juidem priorcm cni inl ia l ionem in naluraleii) Α λαμβάνε ι . Κ α τ ά μέν γ ά ρ τήν π ρ ώ τ η ν έπιβολήν, είς 
( t artiflcialem dividi : j u x i a aulem alierani c n n n -
liationem sive sulxl ivis ioncm, imagin tm ariifieialem 
fonuae esse, i nqu i i , et tiabiitis , et spe< i e i , nique 
rolor is . D i ran l ergo nobis, qua? r a l i o c o g a l , t i l alte-
rnm quidem sigtiificalitm admhtatmis, qnatemts na-
tural i ier consideraiur, et neressUitditiem ac re la-
lioitpm accuraie siTvare pntemns ; reliquam vero 
parti 'm, qu.r a r t i i i r ia lem sftustim speclat, repndie-
mtis? Quid? N«>nne ei ba»c relationetn ac necessi-
f udiiMMii, pro sua ratioi>e, incolumem retinelitirii ? 
Siquidem imagiuis ra l io , cea imagiuis shnplici ter , 
tiiroque S P H S I I par i lcr eodcnique gradti a cordatis 
i n l r i l i g i i u r , e i iamsi ad varios polest sensus adh i -
b c r i . Namque u i in rebus naluraHhus pure s ignif i -

φυσικήν χ α : τ εχνητήν διαιρεισΟα: · χ α τ ά δε τήν 
έτέραν , ήτοι ύ π ο δ ι α ι ρ ε σ ι ν , τ ή ν τ ε χ ν η τ ή ν είκόνα 
μορφής ε ίναι , φησι , κα\ σχήματος , ή είδους κα\ χρώ­
ματος . Αεγέτωσαν ούν ή μ ί ν τ ί ς δ ά ν α γ κ ϊ ζ ω ν τρό­
π ο ς , τ δ μέν έτερον τούτων δέχεσθαι , δ έπ ί τών 
φυσικών εΓληπται, κσΛ τήν τε οικειότητα και σχέσιν 
ακριβώς διασώζεσθαι ύπολαμβάνε ιν , το ό' αύ ίτερον 
μέρος β έ π ι ^ τ ώ ν τεχνητών ε ίρητα ι , ά π ο π ε μ π ε σ θ α ι ; 
τ ί ; μ ή και τ α ύ τ α τήν σχέσιν και ο ίκε ιδτητα κ α τ ά τδν 
ίδιον λόγον ά π α ρ ά τ ρ ω τ ο ν χ ε κ τ ή σ ε τ α ι ; χ α ί π ε ρ δ τής 
είκόνος λόγος, ώ ς είκόνος α π λ ώ ς έ π ' άμφοιν ίσως καί 
δ μ ο τ ί μ ω ς παραλαμβάνετα ι π ΐ ρ ά το ίς νούν εχουσι, 
εί και π ε ρ \ διάφορα τ ά σημαινόμενα κ α τ α γ ί ν ε τ α ι . 
*βς γ ά ρ έ π ί τών φυσικών ε ίλ ικρινώς τ δ έοικος καί 

ca i s imile e l n ib i l differens; sic e i iam i n rebus Β απαράλλακτο 1 / έχει · ούτως κα\ έ π \ τ ώ ν τ εχνητών . 
a r i i f ie ia l ib i i s , sectitidum speciem ac f o r m a m ; 
clianrsi ad na luram quod a l l i n e l , dilTereiUiam in 
ip-is dcnoiat : quo Nl ut unam eamdemqtie appel-
la l ionem parl tcipenl , sen sint bomonynia. Sed quia 
hoc vocabulurn de Verbi corporaiione proprie su-
m i i n r , dissimtilare id e l snbveriere n i l un lu r insani . 
Quandiu enim id eis mani r es lc ιιοιι advefsamr, 
tanquain pro ipsis elaret, el po ienl ia l i le r id voca-
bi i lnm posiiissct, sectari roagistrum shmitant. V e -
rum ubi repugnanlem senseiint, semper recusant. 

Sed tempns est, ul ad t»jns d ic l i considcraiionem 
acccdamus. Doctori ig i iu r dc Dei naltira i raciant t , 
scieniiquo F i l i u m coiinalurateni esse P a l r i alque 
ejiisdcin subslantia», el hyprtstas^os, id esl personas 
propr ic ia ln lar.lttiinno lo diff Teniem doi i t t io i i t i , 
quia n ulti itiuc quoquc Doi hostcs hatireliei :idver-
stis Uu ige i i i i i inajcslalcm cxorl t e ran l , ipsi , i n -
qtiant, opus fnit argumcnlnm sni im exemplo expo-
uore ac dcmonstrarc. Sotemus cnhn ex nosfris 
rebus snpoiiorcs res conjeciare; i«! q'io<! apml insp i -
ra lam quoque Scr ip inram viden; esl , neqne serius 
apud E c c l c s i x i lem doclores. Maui ctnu d i x i s s e i : 
Q i iomodo , si utuis ct unus s u n i , Patcr D c u s , e i 
F i i u s D u > , (piomodo, inquam, nou sunl dno d i i ? 
quasi ad dialogi niorein verba conformans; qnia , 
i i : q i : i i , rcx d ic i lu r ctiam regis imago ; nequc tanien 
ro^cs (!no s u u i ; nam m q u e polcntia sc i iu l i lu r , ne-

κ α τ ά τδ είδος καί τ ή ν μορφήν * εί καί τή φύσε* 
τδ διάφορον έν Ι α υ τ α ί ς ενδείκνυνται · όθεν κα\ τή 
προσηγορία μ ι ά κα\ τή α υ τ ή , δ μ ω ν ύ μ ω ; κεκοινω-
νήκασιν . Άλλ* επε ιδή τούτο π ρ δ ς τήν έ ν σ ω μ ά τ ω -
σιν τού Λόγου οίκείως λαμβάνετα ι , κατασιγάζτ ιν 
κα\ α ν α τ ρ έ π ε ι πε ιρώντα ι οί άφρονες . Έ ν θ α 
μέν γ ά ρ κ α τ ά τδ προφανές ουδέν αύτο ί ς έστι τδ 
προσιστάμενον , ώ σ π ε ρ έ π ' αύτοίς τυγχάνοντος κα : 
έ π ' εξουσίας κε tμ ivoυ , έπεσθα ι προσποιούνται τ φ 
διδασχάλιρ* ένθα δέ τ ώ ά ν τ ι π ί π τ ο ν τ ι περ ι τύχο ι εν , 
άε \ δ ιακρούονται . 

Άλλ* ώρα ήμίν έπ^. τήν τού £ητού χωρε ί ν ήδη 
έπ ίσκεψιν . Θεολογούντι δ* ούν τ ώ διδασκάλω, χ α \ τδν 
Υίδν συμφυά τ φ Πατρ \ κα\ τής αυτής ουσίας ε ίδότ ι , 

^ ίοιότητι δέ μόνη τή κατά τήν ύπόστασιν , ε ί τουν 
πρόσωπον , διακρίνΐσθαι δογματ ίζοντ ι , επε ιδή πολλοΊ 
χ α ι τών τηνικάδε Οεομαχούντων α ίρετ ικών κ α τ ά τ η ς 
τού Μονογενούς δόςης έπεφύοντο , έδίησε τ α ύ τ α δ ι ά 
παραδε ί γματος παραστήσαί τε και δ η λ ώ σ α ι · κα \ γ ά ρ 
έκ τών καθ* η μ ά ς τά υ π έ ρ η μ ά ς τ ε κ μ α ι ρ ό μ ε θ α , δ 
δή και έπ \ τ ή ς θεοπνεύστου Γ ρ α φ ή ς ίδείν lorctv, 
ούχ ήκ ιστα οέ κα\ έ π \ τ ώ ν δ.δασκά),ων τ ή ς Ε κ κ λ η ­
σίας . ΕΙρηκώς γ ά ρ , Π ώ ς ε ί π ε ρ εΤς κα \ εΓς ό Π α τ ή ρ 
και θ ε δ ς , και ό Υίδς καί θ ε δ ς , ούχ\ δύο θεο ί ; ο ! ο ν ε \ 
έν δ ιαλόγφ τδν λόγον ποιούμενος, "Οτι τοι, φ η σ ι . 
βασιλεύς λέγετα ι κα\ ή τού βασ ιλέω; ε ίκο '^ν κ α \ 
ού δύο βασιλε ίς · ούτε γ ά ρ τδ κράτος σ χ ί ζ ε τ α ι , 
ούτε ή δόξα μ ε ρ ί ζ ε τ α ι . Ε ί τ α ώσεί τίνος δ « α π ο ρ ο ύ ν -

qtte m:>jcstas in partcs d iduci lur . Deindc quasi j) τος , πόθεν τ α ύ τ α ούτως έχε ι ν δήλον, ώ σ π ε ρ κ α τ α -
a! :quis ambige ic l , quomodo Iiaec ita se haberecon-
hiar^i , ianqtia:ii confinnans exempli i l l ius a rgu-
int!)(tnti, coinniuni!)iis notionihus, quae apud omnes 
\ \ conresso sun i , utcns, ait : Quia imaginis bonor 
a ! p io io iypum iransit . Nainqueid de imagine nemo 
noti (Oi i i i i e iur; cunclisquc rai ione pracditis non cx 
doctriua lantuinmodo, voruai ctiam a natura htijus 
rci notio iinprcssa est. S ic absoluto cxcmpl i argu-
merilo, r c v o c i l deinde sormonom undediscesseral , 
« i i q u o : Q n o ! iluquft \vc. assimil .mlcr iaiago (bic 
v t ro t i i i i , nis^ v id i - l in i i in iina^ine qua? ari ifn i a -
l i i c r i ini iaf io . ( i i i pr.r se f c r l ? ) , id i l l i c naturaliter 
e(M( i i F i i i u s . Deiinle probe sciens sanctiis Pa i c r a n i -
ficialiuin imag ; num ab a r .bo iypis diiTcrcntiam, s i -

σκευάζων τδν τοΰ παραδε ίγματος λόγον, 5 t i τ ω ν 
κοινών εννοιών προερχόμενος κα\ &πασι σ υ ν ο μ ο ­
λογούμε νω ν , ε π ά γ ε ι · Διότι ή τ ή ς είκόνος τ ι ^ α ή 
έ π ί τδ πρωτότυπον δ ιαβαίνε ι . Τούτο γ ά ρ έ π \ π ά σ τ ς ς 
είκόνος ώμολόγητα ι , κα ί πάσι λογικοίς ούκ έ κ δ ι δ α ­
σκαλίας μόνον, ήδη δέ κα\ φ υ σ ι κ ώ ς , ή τούτου γ ν £ > -
σις έ μ π έ φ υ χ ε ν * ούτως άπαρτ ίσας τ ά τού π α ρ α δ ε ί ­
γ μ α τ ο ς , μετάγε ι λοιπδν τδν λόγον έφ* δ π 2 ρ ή κ - Τ 3 . τ > 
καί φ η σ ι ν "Ο ούν ενταύθα μ ι μ η τ ι κ ώ ς ή £ Ϊ χ ώ ν , 
ενταύθα πού , ή δήλον ώ ς έν τ ή έκ τέχνης τ ή ν μ ί ί Α ν ; — 
σιν ένδεικνυμένη εικόνι* τούτο εκεί φυσικώς ό ϊ*έό>ς_ 
Έ π ε ι τ α τών τεχνητών είκόνων τήν π ρ δ ς τ ά ά ρ χ έ τ \ * τ τ £ α ι 
διαφοράν κα\ οίκείωσιν ε ί δ ώ ; δ Π α τ ή ρ , πάλιν π ι ρ α ι -
δε ί γ μ α τ ι αναλόγως έχοντι πρδς τήν φυσικήν i i > c £ v t J L 
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τούτψ χ ρ ώ μ ε ν ο ς επ ιφέρε ι · Κ α ί ώ σ π ε ρ έ π \ τών , 
τεχνητών, κ α τ ά τήν μορφήν ή όμο ίωσ ι ς , ούτως έπλ 
τής θείας κ α \ άσυνΟέτου φ ύ σ ε ω ς , έν τ ή κοινωνία 
τής Θεότητας έστιν ή ένωσις . Σημε ιωτέον δέ δ π ω ς 
έπί τών τ ε χ ν η τ ώ ν , ού τήσδ* ή τήσδε εΓρηκε, τ ή ν 
κατά τήν μορφήν τού π ρ ω τ ο τ ύ π ο υ όμοίωσιν προσδι-
ωρισμένως, άλλά δ'.ά τού πληθυντ ικού α ρ ι θ μ ο ύ , έπλ 
πασών α π λ ώ ς τδν αύτδν ε ισήγαγε λόγον " ώ ς ε ί π ε ρ 
μή άπόσχοιντο τ ή ς άτοπου φιλονεικίας οί άναισχυν-
τούντες, έκβιασθήσονται μ ή ένα μόνον , άλλά χαί 
πολλούς υίούς άθέα>ς άναπλάττε ιν κα ί άνοήτως . 

κβ'. Τδ τοίνυν λεγόμενον , δτι ή τ ή ς είκόνος τ ι μ ή 
Ιπ\ τδ πρωτότυπον διαβαίνει , οία δή προσεχέστερου 
τώ έπι τής βασιλέως είκόνος π α ρ α δ ε ί γ μ α τ ι κε ίμενον , 
προηγουμένως έ π ι τών τ ε χ ν η τ ώ ν είκόνων έφ'ήρμο- 1 
σται, καί ούτως έ π \ τήν φυσικήν είκόνα εκε ίθεν 
μετέρχεται, και π ρ δ ς τήν θεολογίαν π α ρ α δ ε ι γ μ α τ ι ­
κές ανάγεται · το ιαύτης δέ μεταλαχε ιν τήν τ εχνητήν 
είκόνα τής πρδς τδ πρωτότυπον κ α τ ά τήν μορφήν κοι ­
νωνίας χα\ σχέσεως , ουδέν ήττον ή κ α τ ά τήν ό μ ω ν υ -
μίαν ένέφηνεν. *Ας γ ά ρ ού δύο, άλλ* ένα λέγεσθαι 
βασιλέα συνήνεκτα ι ( τ δ γ ά ρ έν έ π ' άμφο ίν δ ιαφαίνε­
ται) , ούτω δ ή , κα \ δ θαυμαστότερον κα ΐο ίκε ιότερον , 
μηδέ τ δ κ ρ ά τ ο ; σχ ί ζεσθα ι , μηδέ τήν δόςαν μ ε ρ ί ζ ε -
σθαι, δ έδήλου έ π \ τ ή ς φυσικής ή κ α τ ' ο ύ σ ί α ν ενωσις 
ιίκο*νος. Ι Ιώς ούν άτ ιμο ι κα\ ά π η γ ο ρ ε υ μ έ ν α ι π ρ δ ς 
Ιξάπλωσιν κα \ σαφήνειαν τηλικούτου π ρ ά γ μ α τ ο ς , τ ή ς 
βιολογίας λ α μ β α ν ό μ ε ν α ι ; Ό δέ αύτδς ούτος δ ιδάσκα­
λος, χ α ι έν τοίς κατά Σαβελλίου λόγοις , τήν π ε ρ \ τ ώ ν 
είρη μένων διάνοια ν λευκότερον ές ιπλο ί* « ΟΟοέ γ ά ρ δ 
κατά τ ή ν άγοράν τ ή βασιλική εικόνι έ νχτεν ί ζων , καί 
βασιλέα λ έ γ ω ν τδν έν τ φ π ίνακ : , δύο βασιλέας ομολο­
γεί, τ ή ν τε είκόνα κα\ τδν ού έστιν ή ε ίκών · ούτε εάν 
δεΐςας τδν έν τ ώ π ι νάκ ι γίγραμ'ΐ&νου -'.ττ , ούτος 
έστιν ό β α σ ι λ ε ύ ά π ε σ τ έ ρ η σ ε τδν ποωτό VJ ~*Μ ?ής τού 
βασιλέω; π ρ ο σ η γ ο ρ ί α : , μάλλον μέν ούν έ κ ε ί ν φ τ ή ν 
τιμήν έ β ; £ α ί ω α ; 0:ά της τούτου ομολογίας · εί γ ά ρ 
ή α χ ώ ν βασιλεύς , π / λ λ ^ ό ή που εικός βασιλέα ε ίναι 
χαί τδν τ ή εικόνι παρασχόμενον τήν αΐτίαν * άλλ* 
ενταύθα μέν ξύλα και ζ ω γ ρ ά φ ο υ τέχνη τήν εικόνα 
ποιεί φθαρτήν φθαρτού μ ί μ η μ α καί τεχνητήν τού 
ποιηθέντος^, εκεί δΐ όταν ακούσης ε ίκόνα, α π α ύ γ α ­
σμα νό · ι τ ή ς δοςης · τ ί δέ τδ α π α ύ γ α σ μ α , κα ι τ ί ς ή 
δόξα , αύτδς εύύύς ήρμήνευσεν ό Απόστολος έ π ­
άταγα* ν , Κα2 χαραχτίιρ τής υποστάσεως. > Τ ο ι α ύ ­
τ η ς δέ δ ιά π ά ν τ ω ν τής κατά τ ά ς είκόνας θεωρίας 
π α ρ α δ ε δ ε ι γ μ έ ν η ς , ώ ; τδ έο ικ ' ς έν άπασ· . κατα τδν 
Rtov δρον κ α \ λόγον έχούσχς · τ ί τδ ά τ . π ο ν τά τ ή ς 
τ ά ς ε ω ς αντ ίστρεψαντας ε ίπείν , δτι " β σ π ε ρ ή π α ρ ά 
τ ώ ν άαεβούντων είς τόν Υίον ύβρις πρδς τδν Πατέρα 
ώ ; ε ί ς άρχέτυπον αντ ίκρυ ς αναβαίνει * ο ύ τ ω και ή ε ί ς 
τ ή ν τ ε χ ν η τ ή ν τού Χριστού είκόνα παρ* αυτών προσφε­
ρ ό μ ε ν η α τ ι μ ί α , φ α ν ε ρ ώ ς ώ ; έπ' άρχέτυπον τδν Χριστδν 
α ύ τ δ ν α ν α φ έ ρ ε τ α ι ; Τί τούτων σαφέστερον ή έ κ δ η -

" Hcb r . ! , 5. 
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mulq i i e cum iis convenienliam, rursus lioc exem-
plo ad pbysicam imaginetn analogtam habtinie, 
u tensaddi i : E t s icu l i in a r l i i ic ia l ibus s iu i i l i ludo in 
forma fil, sic in divina inconiposilaque na iu ra , in 
comniuniooe divini la i is fUunitas. AntmadYertci iduin 
aulem, qnod non in liac vel 9 9 i l la arl if tcial i de-
li i t i ie d ixe r i l exsisiere proloiypi h i i i i i l i iudtnem, sed 
plnral i i iuinero, do CIIIICI»* *mipl ic i ier eodem modo 
locutus sit . Qtianiobrem nisi iuipudenles i s l i ab 
abaunln sua coulenl ioi ie ab&is ian l , cogentur j a m 
noii unum lanlummodo, vcrtim el iam plures l i l ios 
iinp\e slulleque couiingere. 

22. Quod e rgodic luu i est, uempe delaium i m a -
giui liotiorein ad proloiypttni i ransire , id ceu ac-
coimuodaiius regiae i inagiuU exempto quadrans, 
artiiiciaHbus appriiite iinagiuihus c o n g r u t l ; aique 
i la ad nalttraletn imagiaem i l l inc i ransi l i t , et ad 
sermouem de l)eo exempll inore i raduei lur . H a n c 
auiem a b a n i i i n a l i imagiiie baberi comaiuaionem 
eum proiotypo ac relationem, h a m l minus quam 
per bomonyuiian), ipse osteudti. S i c u l euiin non 
dwo, sed uiium esse rcgem cmicludii t i r ( i i amque 
uiiutn qnid ex anibobus apparel) ; i l a , quodel iain e s l 
mirabil ius e l i iu imins , iieqne poltmiiam sc indi , 
ueqi»c niHJestatem in panes abire p a l e l ; quod de-
monsirabai ιιι tiaiurali iinagine siibsianlhe uni ias . 
Cur ergo iitlioaorce s i n l e l rejiciendae iioagities» 
qua* a<l ex|)Osiimuem doclarationemque lanlas r e i t 

qual ises l de Drfi ualura i r ac la lue , assiimpi:e iuo-
r i m i ? I loui bic dor ior iu scrtiumt; eontra Sal>el-
Yuvn ("28) metitem suant de ro pr .edida lucidiug 
evolvi i : ι Neqnc ei i ioi qui in f >ro regakom i m a g i -
item i t i i i i t i i i r , r ege« ique d i c i i eum qui in l a b u U 
r^t, dutvs coniitetur reges, iinagiuctn videlicet, e l 
i l iuin cujus tsi Hnagn. Neqn« ei demonstraiis eum 
4jHt in i a l M i l a piclus cst, Ak\i : H i c e s t r e x , ideo 
prolotypiun appeUatione rtgiS spol ia t ; imo poiius 
bojmremei bac confessiowe confir ieal . Nam si iinago 
rex c s i , multo magis regem csse oporlet eum qui 
im;»-ini faciendse cansain dedi l . Verum bic qnidem 
ligua ti ar$ picloris iiitagiuem faciunl co rn ip l ib i l em, 
ai u l i c i a l t M n bominis corrupitbiUs i iu i ia i io i ie in ; i l l i c 
airif»-«i cum hnaginem audieris, splendorem gloriae 
cogi ia . Quis anlc i i i sit splendor, quaejc glor ia , ipse 

D r rc ie oxponil Aposiolns qui a d d i l : Et character 
' iubstantia: ejus · I lac undequaque de i inag iu i -

b » s i»xposiia •considcraiione. qiiac ehni l i lodinein i n 
ontnibus pro sua qu;eque doliuii ione ac ra i iono 
b a b t M i l ; cur s i l absurdum ordine inverso dicere, 
qnoil -sicitli impiorutn adversus F i l i u m iwjuria ad 
PairtMn wipoie arcbotypum rec ta ' i rans i i , sic adver-
sus anif icialom Cbr ib i i imagiiieitt ab isi is i l la luni 
dedccus, apertc ccu ad arclie:ypuni Gl i r i s lum refer-
lur ? Quid bis manifesiii is au l c.vidcntius ad v e r i l a -
l i s tulelam e l affirraalionom, \ c r » q u e doclrinaj et 

i i H i l n edi l ionc Garner i i , l . II, p . 102. 
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erclesiaslOse pia? l radi l 'onis? Quie, e i iamsi apprimo Α λότερον π ρ δ ; συνηγορίαν καΊπίστωσιν τής αληθείας, 

κα\ του όρθοΰ λόγου, κα \ τής εκκλησιαστικής κα\ 
ευσεβούς παραδόσεως ; Τ ί ς τών άγαν ασύνετων κα) 
άνοήτων ου συνήσει, δτι τήν τεχνητήν είκόνα, εφ* 
ή ς και τδ ζητού μενον π ρ ώ τ ω ς ώς έναγχος δέδεικται 

l i rb t s ac s lu l lus , non i u i e l l i g d iheopliorum B a s i -
' i t im arl if icialem ima„i i ien i v de qua principal i ler 
qnaestio, ut imper diximus, e ra l , ad declarationeui e l 
explauaiionem naiuralis iu d ivini ia ie imaginis , ceu 
propriuro e l perspiciimii e l idoneum exemplum pro -
lu l i>SH? Cerle qui bacc i i a se babere, u l modo ob-
eervanlur et i radi la f i i e run l , non putat , procul 
admo !um a sancii P a i r i s mente scopoque abesl , et 
a veritate dictorum i l l ius demenler prorsus aberra l . 

άποδέδοται , π ρ δ ς σαφήνειαν καί άνάπτυξιν τής κατσ 
τήν Οεολογίαν φυσ ικής είκόνος, ώς οίκείον κα\ έμ-
φανέστατον κα \ πρόσφορον δ θεοφόρος παράδειγμα 
π ρ ο η γ ά γ ε τ ο ; Ό γ ά ρ μή ούτω ταύτα ώς νυν τετήρη-
τα ι κα \ άποδέδοται Ιχε ιν οίόμενος, π ό ^ ω που της 

Πατρ ικής διανοίας κα\ του σκοπού ά φ έ σ τ η κ ε , κα \ τών αληθών αυτών άνοηταίνων δλοτρόπως διημάρ-
τ η κ ε ν . 

23 . Sedenim Cbr is t i bostes b x c d i ss imula t i f s , 
e i simplicioribus fucum facere volemes, lalere nos 
ipsorum acerbilatem et adversus veritatem pugnam g 
ex i s l iman l . Adeo i l lorum animae sun l obscuralae, ιιι 
etfcui maniieste d i c l a , e l vulgi no l i l i am non i u -
g icn l i a , ipsi in area ve lu l i abscondant; ex quo fll 
u l ipsomm mali l ia magts divulgetur. Deinde anobi* 
nlius invoceiur , sacro buic Patr i moribus 100 sen-
lenliaque eimil is , in tbeologicis *uis sermonibus, 
magnus Gregoritis (29) qui eodein modo de re 
eadem loqnitur . c E s l autem imago, quatenus con-
ftiil»laniialis; e l quia ex i l lo F i l ius es l , non ex hoc 
Pa ie r . Ha?c es l enim imaginis natura, m s i l imilat io 
a n h - l y p i , cujus imago d i c i l u r . Sed taraen h i c a m -
plius esl : i l l i c enim iminobil is (50) imago hominis 
mubi l i s ; bic imago vivenlis e l vivens (31), tnagis-
qne s imi l i s , quam Adajno Selbus, e l gignenti c u i -
l i be lquod geni lum est. H e c est enim s impl ic iu t i rC 
nalura, u l uou par l im s i n l s imi l i a , par l im aulein 
diss in i i l ia , sed toia lotius typus s i u l , atque idem 
poiius quam simile . » Ita p rad ic lus Pater. Quod 
auiem in eadem mente sit , i la cognoscemus. Nain 
cmn dicat taletn esse iinaginis na iuram, u i s i l 
arc l ie lypi imi ta l io , paiet eum de omni imagine s i m -
plicUer verba facere, l i t ita rem quxsi tam obtineal. 
E ien i in ex generalibus parl ial ia demonstrantur; 
alque bic esl opl imus et prxcipuus denionslraudi 
modus. Q»ai voro i l l i c . seqnuntur verba, denotanl 
ipsmn speclare pniissime banc sensibilem c l a r t i -
l icialem imagi i iem. Nam cuin addal , c Sed lameii 

κ γ ' . Ά λ λ ' οί Χριστομάχοι τ α ΰ τ α απόκρυψα μενοι, 
κ α ί τους απλούστερους παραλογίζεσθαι βουλόμενοι, 
λανθάνειν τήν εαυτών π ι κ ρ ί α ν κα \ τήν κατα τή; 
αληθείας μάχην ύποτοπάζουσι · τοσούτον έσκοτίσθη-
σαν τάς ψ υ χ ά ς , ώ ς τά σαφώς διηγορευμένα, κα\τ$|ν 
τ ώ ν πολλών γνώσιν μ ή δ ιαφεύγοντα ταμιεύσασθαι · 
ύφ* ών δή τ δ κακούργον αυτών πλέον δημοσιεύεται. 
Έ ξ η ς δέ ή μ ί ν δ τ ώ Ιερψ τ ο ύ τ ω Π α τ ρ \ δμότροπος καί 

όμόγνωμος καλεί σθω, έν τ α ί ς εαυτού θεολογίαιςδ 
μ έ γ α ς Γρηγόρ ιος , τ ά αυτά π ε ρ \ τ ώ ν αυτών διεξερ-
χόμενος · ι Ε ί κ ώ ν δέ, ώ ς ό μ ο ο ύ σ ι ο ν καί δτι τοΰτο 
εκείθεν , άλλ' ούκ έκ τούτου Πατήρ · αυτη γάρ 
εικόνος φ ύ σ ι ς , μ ί μ η μ α είναι τού αρχετύπου , κα\ 
ού λ έ γ ε τ α ι ; πλήν δτι κα \ πλέον ενταύθα · εκεί μεν 
γ ά ρ άκινήτως κ ινουμένου, ε ν τ α ύ θ α δέ ζώντος χαί 
ζώσα , χ α \ πλέον έχουσα τδ άτταράλλακτον , ή τού 
*Αδάμ δ Εήθ , κα \ τού γ ε ν ν ώ ν τ ο ς παντδς τδ γεννώ-
μ ε ν ο ν τ ο ι α ύ τ η γ ά ρ ή τ ώ ν ά π λ ω ν φύσις , μή τδ μέν 
έοικέναι , τδ δέ άπεο ικένα ι , άλλ* όλον δλου τύπον 
είναι, και ταύτδν μάλλον ή ά φ ο μ ο ί ω μ α . ι ΤΩδε μέν 
έχει τ ά τού Πατρός . "Οτι δε τ ή ς α υ τ ή ς έννοιας Ιχεται, 
ούτως ε ίσόμεθα* ε ι π ώ ν γ ά ρ δτ ι το ιαύτη ή της 
είκόνος φύσις , μ ί μ η μ α είναι τοΰ α ρ χ ε τ ύ π ο υ , φαίνε­
τ α ι π ά σ η ς είκόνος α π λ ώ ς τδν λόγον είσάγειν, ίνα 
διά τούτου σχή τδ ζ η τ ο ύ μ ε ν ο ν κα ι γ ά ρ έκ τών 
καθολικωτέρων τ ά μ ε ρ ι κ ώ τ ε ρ α δ ε ί κ ν υ τ α ι * κα\ ούτος 
τ ή ς αρίστης και κ υ ρ ι ω τ έ ρ α ς α π ο δ ε ί ξ ε ω ς δ τρόπος 3 

τ ά δέ ε π ό μ ε ν α , δείκνυσι μάλλον αύτδν πρδς τήν 
α ίσθητήν τ α ύ τ η ν είκόνα κα \ τ ε χ ν η τ ή ν άποσκοπε ίν 
έ π α γ α γ ώ ν γ ά ρ τ δ , c Πλήν δτι κ α \ πλέον ενταύθα,· 

(29) Orat. 4, cap. 20 , de Filio; seu 30 cd . Maur . 
p . 554. 

(30) Textus nosior bic άκ ινήτως , sed infra α κ ί ­
νητος . Miri imque est qtiod prior iecl io apud M a u -
r i i iam ediitoiieiu eodem luco v a r i a l , ακίνητος e l 
ά κ ι ν ή τ ω ς . 

(31) Quomodo Verbum seu F i l i u s s i i imago P a -
tr is , belle declarari v ideiur etiam ex iis qua? M a i i b . 
Caniacuzeutis ingeniose dicit in op. c i l . ins. Γ. 44, 
ad Sap. v i i , 26, dc Spir i l i t sanclo, qua3 ιυοχ , n l 
nos scripsinttis relro p. 93, ad F i l iu in transiert : 
Τ δ δέ είκόνα εΐναι τής αύτοΰ άγαθότητος , τ δ ά π α ρ ά λ -
λακτον καί ταύτδ τής ουσίας α ίν ίττεται · ουδέ γ ά ρ 
έστι δυνατδν είκόνα χαρακχήρος λαβείν έπ ί τού αορά­
του και άσχηματ ίστου και ακατάληπτου θ ε ο ύ · άλλ' 
αυτήν τήν κ α τ ' ούσίαν εκείνου μορφήν , ή τ ι ς ποτέ 
αύτη έστί · κα ι ώ σ π ε ρ τδ έν μορφή θεού λέγοντες 
νοούμεν κα \ . τδ έν ουσία θ ε ο ύ , ούτο* δ ή κ α \ τ δ έ ν ει­
κόνι · ε ί δ ε και τδν άνθρωπον έν είκόνι φαμέν ό ί δ η -
μιουργήσθαι θ ε ο ύ , άλλ ούχ α π λ ώ ς ό θεολόγος τούτο 
φησιν * επάγε ι γάρ* Καϊ άργέτωσαν τών. Οι\ρίων τϊ\ς 

γης, καϊ τών Ιχθύων r q c θαΛόσσης. καϊ τών *8-
τεινών τοΰ ονρανοΰ · ώ ς εντεύθεν δοκείν μηδέν ά)>ο 

D τδ κ ατ ' είκόνα θεού τυγχάνε ιν έν ή μ ί ν , ή τδ τών 
έ π ί τής γ ή ς ά ρ χ ε ι ν χ ρ ι σ τ ό ν τε ε ίνα ι κ α \ ώ ς έφικτον 
ά ν θ ρ ώ π φ έξομοιούσθαι θ ε φ ' Jam dictio, quod nempe 
*it imago bonitatis ejui> ea videlicel uniiatem *ub* 
stautiiv innuit. Neque enim imago aliqua charactt* 
ris inteltigi poetl de invisibili, absqne figura, ei 
incircumicripto Deo ; sed fignrm vocabulo intellig**' 
da esl i p i a substanlia, qucccunque ea demum e%l. £< 
ticuli cum dicimus (u( e$t apud Paulum) iit /ormn 
De\, inlelligimus in subslantia Dei; sic eliam cum 
dicimus <id imaginem. Quod si hominem quoque ad 
imaginem Dei crealum dicimut, hand tamtn hoc 
iinipliciier atheologo (Moyse) affirmalur ; uddit enim: 
E l doiui i ieni i i r besliis lerrac, ei m a r i s p i sc i lm*, t't 
cocli avibits ; iia ul hinc videatur, uil aliud ette 
nohlra ad imaginem Dei creutio, quam jnt imperan-
di anintulibns lerrce : bonumque et exopiabiU 
homini ui Deo ussimiletur. 
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Dei uaturain versanlis, comparativa dicl ione s igui -λογ'α, διά τ η ς συγκρ ι τ ικής φωνής έσήμανε , δ ιακρ ί -
ντς έχάτερον τού έ τ ε ρ ο υ · π ρ ο σ ε π ε ν έ γ κ α ς δέ τ δ , 
ι Έ/.εί μέν γ ά ρ ακίνητος κ ινουμένου , ενταύθα δέ 
ζώντος και ζώσα, ι τήν πρδς άλλήλας παρέστη σε ν ή ν 
έχουσι διαφοράν* ώς εί έλεγεν δτι Γδιον τ ή ς μέν τ ε ­
χνητής είκόνος, τδ άκίνητον κινουμένου · οίκείον δέ 
της φυσικής τδ ζώντος κα\ ζώσα* μ ε τ ά τ α ύ τ α κα\ 
α^τών τών φυσικών σύγκρισ ιν πο ι ε ί τα ι έ π ί τ ώ ν 
ασύγκριτων, τδν τού "Αδάμ και τού Σήθ π α ρ ε ν ε ί -
ρις λόγον, κα\ δσα π ε ρ \ τ ή ς τών απλών διείλεκται 
φύσεως * προσεκτέον δέ κάνταύθα , ώς δ Οεηγόρος 
ούτος τά τ ή ς θεολογία; έξα ίρων τ ψ είναι π ά ν τ ω ν 
έξΐ)ρημένην, διά τ ή ς τών πάντων αφα ιρέσεως , κα ι 
τ ιΰτα δή τ ά χε ιρόκμητα ού μόνον ούκ α π ο π έ μ π ε τ α ι , 
άλλά κα\ ώ σ π ε ρ άγάμενος αποδέχεται . 

κ δ \ Ό θεοφόρος Κύριλλος , δ τ ή ς μ ε γ ά λ η ς τ ή ς 
Αλεξάνδρου πρόεδρος, κα \ μ έ γ α ς διδάσκαλος, τοίς 
προάγουσι σ υ ν ε ι σ τ ρ ε χ έ τ ω κ α \ σ υ μ φ θ ε γ γ έ σ θ ω · τοιάδε 
τινά π ε ρ \ τ ώ ν προκε ιμένων φάσκων · ι "Ωσπερ άν 
εί τ ι ς ε ίκόνα δ ι α γ ε γ ρ α μ μ έ ν η ν άρ ιστα βλέποι , κα\ 
άποθαυμάζοι μέν τδ τού βασιλέως σ χ ή μ α , κα\ δσα-
περ έν έκε ίνψ φαίνετα ι , τ α ύ τ α και έν τ ή Γραφή 
δυνάμενος τε κα \ έχων όράν, είς έ π ι θ υ μ ί α ν έλθοι 
τού κα\ αύτδν ίδείν τδν βασιλέα, ε ίποι δ* άν ε ίκό-
τως πρδς αύτδν ή γ ρ α φ ή , Ό έωρακώς έ μ έ , έώρακε 
τδν βασιλέα · κα ι πάλιν · Έ γ ώ και δ βασιλεύς έν 
έσμεν, δσον ε ί ς ομοιότητα κα \ άκρ ιβεστάτην έ μ φ έ -
ρειαν · και πάλ ιν · Έ γ ώ έν τ ψ βασιλεί κα\ δ βασι 

l icavit , alterum abal lero discri ininans. T u m addens, 
c Hlic immobil is imagu hominis mobilis ; bic imago 
viveulis e l vivens, ι quam habent h » inter se diC* 
fereniiam exbibt i i l , quasi d i x i s s e l : Propr iu in qu i -
deiu arlif lcialis iinaginis es l , ut sit i inmobile 1110-
b i l i s ; proprium aulein iiuturalis u l s i i v i v c m i s 
viveus. P o s i b ; c c e i ipsoriuii pbysicorum compara-
lionem facii cum dissimilibus, de Adaino ac Seibo 
adnec-.iens sernionem, e l qusecunque de simpliciutu 
naiura d icuulur . Animadverlendum denique bic 
est safrum hunc doclorem, etiamsi a doctrina de 
Deo omnia subiuoveat, proplerea quod n i l i i l ad eam 
pertineanl, quia ipsa ab omnibus sejuncla es t ; a l -

B lainen h.vc manufacta adeo nou rejiccre, u l clianj 
perlibenler a d m i l i a l . 

24. Divus Cyr i l lus , magna? Alexandria? pracsul, 
magiiusqiie magisler, supradiclis accedalet cooso-
n e l , de proposito argumento ut sequiuir to-
qnens (32). « V e l u l enitn si quis imagfnem egregie 
piccam aspic ia l , in i rc larqi ie exleriorem rrgis c u l -
l i i m , duin quidquid ad ejus ornaiuni pert inei , i n 
tabula polesl aspicere, cupidus 101 ipsuiti 
quoque regetn videndi ; dicelqtie i l l i qtiodammodo 
pictura : Qui me vidi t et regem v i d i l . E t r u r s i i s : 
Ego c i rex unum sumus, quod a l l inet ad s i m i l i l u -
dinem et accuraiam stimmainque pa r i l a l em. E t 
a d l i u c : Ego in rege, e l rex in me est, qi ianli irn 
perliuet ad foriiise l iabi tum. Namqite i l l ius speciem 

λεύς έν έμο \ κ α τ ά τδ τ ή ς μορφής σχήμα · τδ γ ά ρ c prorsus gerit p ic lura , c l piclurae specics in i l lo v i -
ε'δος τ δ εκείνου π ά ν τ ω ς φορεί ή γ ρ α φ ή , και τδ τ ή ς 
γ ρ α φ ή ς είδος έν έκείνψ σώζεται · ο ύ τ ω ; έστι κα ι δ 
Τίδς · λ έγων · Ό έωρακώς έμέ, έώρακε τότ Πατέρα · 
και · Έ γ ώ χαϊ ό Πατήρ έτ έσμετ, *Αρ' ούν 
έπονται τοίς σοφοίς τούτοις λόγοις , ή ένθα μέν , 
ένθα δέ ο Ο , κ α \ ώς ή τού ενεργούντος ύποβάλοι 
πονηρά γ ν ώ μ η ; Ε ί μέν ούν βούλοιντο πε ίθε ιν η μ ά ς , 
ώς κ α τ ά τ ά ε ίρημένα τ ψ δ ιδασκάλψ, όμοούσιον τ ψ 
φύσαντι τδν Ή δ ν δοξάζουσιν, οία είκόνα δντα Π α τ ρ δ ; , 
κα\ βασιλέα μ ε τ ά τ ή ς καθ* η μ ά ς ή ν ύ π ί δ υ μορφήν, 
δμολογούντες τ ι μ ώ σ ι κ α τ ά τ δ προκε ίμενο ν ήδη 
π α ρ ά δ ε ι γ μ α · προσκυνείτωσαν συν ή μ ί ν τήν προσ-
κυνητήν αυτού είκόνα , μονονουχ\ κα\ αυτήν λέγου-
σ α ν *0 έ ω ρ α κ ώ ς έ μ έ , έώρακε τδν πάντων Βασιλέα 
χ α : Κύριον Τησούν τδν Χριστδν χα ι θ ε ό ν ' εί δέ ού 
τούτο δέχονται , ουδέ τδν Υίδν όμοούσιον τ ψ Πατρ ί 
δοςάζουσι , κα \ τ ή ς βασιλείας ά π ο ψ η φ ι ο ύ ν τ α ι , κα \ 
αλλότριους τ α ύ τ η ς τε κα \ τ ή ς καθ* η μ ά ς π ί σ τ ε ω ς 
εαυτούς σαφώς άποδείςουσι . 

κ ε ' . Τούτοις τοίς Οεοσόφοις Πχτράσ ι και δ πολύς 
τά θε ία κα ι θεοφάντωρ Αιονύσιος συνψδά φ ρ α ζ έ τ ω . 
9 "Οτι κ α θ ά π ε ρ έ π \ τ ώ ν α ίσθητών εικόνων; εί πρδς 
c> ά ρ χ έ τ υ π ο ν είδος ά κ λ ι ν ώ ς ό γ ρ α φ ε ύ ς είσορα, π ρ δ ς 

4 1 Joan. χ ι ν , 9. 4 8 Joan. x , 50 

(32) Exstat hic adaraussim C y r i l l i locus in Tlu-
tamro ejue, ι . V , pa r l . ι, p . 111. 

(33) Dioitystus, De eccl. hier. cap. 4, ι ι Ϊ 

cissim servatur. S i c es l e i F i l i u s dicens : Qui vidit 
me, vidit el Patrem meum4T. E l : Ego el Pater unum 
tumus 4 i . Num igi lur obsequuntur sapienlibus bis 
dicl iouibus, an aliqtiando quidem ul ique, aliquando^ 
secus, prout operaniis in eis dasmonis mala mens 
suggesserii? S i ergo voluerfnt nobis persuadere »e 
j t ix ia magislr i d i c l i i m , consubstanlialein G e u i l o r i 
F i l i u m exist imare, ceu Pa l r i s imagincm ; regemque 
eum cum assumpta nosira forma confitentes bono-
ran t ; sequitur ut j ux i a proposiium exemplum ve-
ncrentur iiobiscum ejus qnoqtie adorabilem im.igi-
nein, qtia? e i ipsa propemodum a i l : Qui t i d i i ine, 
v i d i l ounitum Regein ac Doininum Jesuin Cl i r i s tum 

) Deum. Quod si bunc cu l lum non ad i i i i t l i i n l , ne 
F i l i u in quidem P a l r i consubslartlialein ex i s l iman l , 
eique regnum polius abjudicant, seqne alienos ab 
bac nostra Q<le aperie demonsirani . 

25. His Ibeosopbis Patr ibus, i l le e l ia in in divina 
pliiritnus scienlia e l diTinarum rerum revelator 
Dionysius consona dical (53): c Si veluti in materia-
Hbus imaginibus fit, ad arcbetypam speciem pictor 

famin aond N'oepborum nostrum Iecl ionc, quara 
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indecl inabi l i ler aspiciat, nulla r e a l i a sensibil i abs- Α μηδέν Αλλο τ ώ ν ορατών άνθελκδμενος ή κ α τ α μ ε ρ ι -
t rac lus , pari imve abduclus-, ipeuni i l lum quemcun-
que p ing i l , si l i c e l d icere , d u p l i c a b i l , oslendetqiie 
ver i ia lem in s imi l i tud ine , arcbelypt im i n imag iue , 
utrumque in ulroqt ie , escepla s u b g i a n t i » d ivers i -
la te ; i la studiosa menle pictoribus p w d i t i s , con-
l inua et indeclinata suaveolenlis quodammodo e l 
reconditae pulcbri l i idtnis con iempla l io , indubium 
efticiel e i Deo s imi l l imt im s imulac r i im. ι N u m bis 
d ic l isobediunt inobedienlia? f i l i i , e i revereniur ibeo-
logos, e i maleriales patiuntur fleri imagtnes; fateti-
lurque c i r cumscr ip ium id quod s:rpe dupl icalur? 
adoranlque id , quod alUjrum ex a l lero den io i i s l ra i , 
k l es l figuraium e i i igirrang, s i cu l i nnnc a nobis 
Cbr i s lus Cbr i s i ique imago vencrabil is honoratur ? 

ζόμενος , αύτδν εκείνον, δστις έστ \ , τδν γ ρ α φ ό μ ε ν ο ν , 
εί θ έμ ι ς ε ίπε ί ν , δ ιπλασιάσει , κ α ι δείξει τδ αληθές έν 
τ φ δ μ ο ι ώ μ α τ ι , τδ άρχέτυπον έν τ ή ε ικόν ι , τδν έ κ ά -
τερον έν έκατέρψ π α ρ ά τδ τ ή ς ουσίας διάφορον · 
ούτως τοίς φιλοκάλοις έν νψ γραφεύσ ιν ή πρδς τ δ 
ευώδες κα\ κρύφιον κάλλος άτενής και α π α ρ έ γ κ λ ι τ ο ς 
Οεο^ρία, τδ απλανές δωρήσεται κα\ θεοειδέστατον 
ίνδαλμα. > Πείθονται τούτοις οί τ ή ς α π ε ί θ ε ι α ς υ ι / ι , 
κ α ΐ τ ι μ ώ σ ι τούς θεολόγους ; κα\ δέχονται εΐναι κ α ί 
α ίσθητάς ε ίκόνας ; κ α \ ομολόγου σι π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν τ δ ν 
πολλαπλά σ ιαζόμενον ; κα \ προσκυνούσι τδν δι* έ κ α -
τέ ρου* έκάτερον δεικνύ μ ε ν ο ν ; δ έστιν δ ε ικον ιζόμενος 
κ α \ τ δ ε ίκονίζον , ώς νύν π α ρ ' η μ ώ ν δοξάζετα ι δ 
Χ ρ ι σ τ δ ς κ α Ι ή Χριστού σεβασμία ε ί κ ώ ν ; "Η έκάτερον 

A n polius a l le rum ex al iero spernuitt, deboneslant- Β gt» * κ α τ £ ρ 0 υ έξουθενούσι, κα ι ά τ ιμάζουσ ι τδν Χ ρ ι 
qne Chr i s lum per ejus imaginem ? simulquc con iem-
nnnt hieropbantant qiioqiie doc torem; nobisque 
conf imtan l , se nul la ieni is recondiiam parl icipare 
pulchri tedinem, sed turpes esse e l impuros , e l c u -
j t is l ibel divinre formae expertes? 

26. I(a res se habere t idetur e l iam Alexandrino 
C l e m e n l i , in auo De legali Patchale tractatu (54) : 
t Vobui si aliciijns imago , haud prnesente arcbe-
l y p o , parem ac i l lud bonoretn referal : praesoiite 
atilein vo r i i a l e , imago ab hac i l l u s l r a l u r , s imi l i t t i -
dinc illa i i ianenlc, proplerea quod ver i ta iem s igni -
ficai. ι E l eanctorutn qtiidetn P a l r u m dic ia sunt 
IMTC. Observaiidtim autein es t , eos non l imi la te 
neque singulariter de l a l i imagine, vc l dc l a l i forma 
latilttrmnodo, sed dc omni absolute imaginecumdem 
siguifiratum \ i r tu iemque staluerc, servaiamque ad 
protoiypitm retationem e! co t iven icn i i an i , concor-
ttilvr affirmare ; id qtiod maiiifeslius oslendunt divi 
IVionysii r o r b a ; e t iamsi nonntiili Palres , propler 
lunc doiiiiuautein rousi ic l inlmem 1 0 2 regnm in».i-
ghies in publico propouendi e i v e u e r a n d i , regis 
exemptn nst sunt (35), lanquam prae caileris p rox i -
ι υ ί ο ' ο K ^ g i regum et Domino universal i , quoniam 
0'nnibiis in terra dignitatibiis rcgia major excel len-
tinrqtio o s l . S ic eiiini ct ora l ionis scrics posiul . i i , 
namqueex immdanis s i iprai i i i indana, cx bumil ibus 
ex<< Isiora quanttim l i c e l revelantur. Quod aniem 
qu;c iiunt crga imaginesad protolypum i r aus i l i an t , 
ex sacris quoque L i u e r i s facile comper i lur . 

27. Nainque e l bcaii Saiuu^lis bistoria bujns-
mo li a i iquid denotare v u l l . H i c enim etiatu anie 
conrrp i ionem , Deo a religiosa parenle promissus , 
s i a l i m in ί isci is cunsecralus fuit. Deimle Γ*• ftgι sa-
c iTdol io corain Deo sortitus, ei iani qtiatciius ?:«cor-
dos imago Dci erat. Idque nobis suadci qnod in Ps;»l-

(5 i ) E>t cx deperdiiis bic Cleiiientis A l e t . i r n r l a -
lus, quo l i l p r c l i o s i t i s lioc a Nicepiioro iuun; « 'x! i i -
bituin nobie Γ Γ ; Ι ^ Ι Ι Μ · Ι Ι ; Ι Ι Ι Η , ;tb i's d<iob:is diversutu, 
qtia* K I M I I tH anoiiymi « p t i s r n l o quodani apud p t »i : i -
\ i i i u i in Unmotogh, p. 55)9. !»c bor. open? l e s i s 
eral Eaicbiu: ; , liiu. ecct. l i b . v i , i J , ubi i iuc r al ia 

στδν διά τ ή ς είκόνος α υ τ ο ύ ; συνατ ιμάζουσι δέ κ α ι 
τδν ίεροφάντην διδάσκαλον, κ α \ τ α ύ τ η η μ ά ς βεβα ιώ · 
σονται , ώ ; ούδενΐ τ ρ ό π ω τού κρυφίου μετέσχον κ ά λ -
λους, αισχροί δέ είσι κα \ ακάθαρτοι , κα ι πάσης θεοει -
δοΰς έ μ φ ά σ ε ω ς ά μ έ θ ε κ τ ο ι ; 

κ ς ' . Ω σ α ύ τ ω ς δέ έχειν κα \ τ φ Κ λ ή μ ε ν τ ι έκείνιο 
τ φ Αλέξανδρειάθεν δοκεί , έν οΤς Περί τον νομικού 
Πάσχα δ ιαλαμβάνων φησίν · ι Ώ ς ε ί τ ίνος ε ί κ ώ ν , 
μ ή παρόντος μέν τού α ρ χ ε τ ύ π ο υ , τήν Γσην έκε ίνω 
δόξαν άποφέρετα ι , κα \ παρούσης τ ή ς αληθε ίας , κ α -
τ α λ ά μ π ε τ α / ή ε ίκών προς α υ τ ή ς , τ ή ς δμο ιώσεως 
εκείνης αποδεκτής μενούσης, διά τδ σημαίνε ιν τ ή ν 
άλήθειαν. » Κα \ τά μέν τών θεοφόοιον τ ο ι α ύ τ α . 

£ Έ π ι τ η ρ η τ έ ο ν δέ, Οτι ού δ ιωρ ισμένως ούοέ ί δ ι κ ώ ς π ε ρ \ 
τής τοιάσδε είκόνος, ή τούδε τού είδους μόνου, έπ*ι 
πάσης δέ απλώς είκόνος τήν αυτήν έννοιαν κα \ δ ύ ­
ναμ ιν παριστάνουσΊ, κα \ τήν είς τδ πρωτότυπον σ χ έ ­
σιν τε και ο ικε ιότητα δ ιασώζειν , σ ύ μ φ ω ν ο ς δ ί α γ ο -
ρ ε ύ ο υ σ ι ν δπερ έμφανέστερον δήλοι τά τ ώ θ ε ι ι ρ 
ε ί ρ η μ έ ν α Διονυσίου * εί καί τ ίνες τ ώ ν Π α τ ί ρ ν δ ι ά 
τήν ούτω τ η ν ι κ α ύ τ α έ π ι κ ρ α τ ή σ α σ α ν συνήθε ιαν , τ ά ς 
βασιλέων είκόνας δήμοσιεύεσΟαί τε και π ρ ο σ κ υ ν ε ϊ -
σΟαι, τ ώ κ α τ ά τδν βασιλέα συνεχρήσαντο π α ρ α δ ε ί γ ­
μ α τ ι , ώς τ ώ ν άλλων έ γ γ υ τ έ ρ ω τ ώ Βασιλεί τ«·>ν β α ­
σιλευόντων κα\ Κ υ ρ ί ω τών δλων, έπε ι τών έ π ί γ τ \ ς 
μείζον π ά ν τ ω ν κα \ υπερτερούν α ξ ί ω μ α * ο"τ<ο ν,αΧ 
τού ε ιρμού τού λόγου φέροντος · έκ γ ά ρ τών έ γ χ ο 
σμίων τά ύ π ε ρ κ ό σ μ ι α , κα\ τ ώ ν ταπεινρτέριον τ ά 

Π υψηλότερα καθόσον έφικτδν έ κ κ α λ ύ π τ ε τ α ι * δ?ι οέ τ α 
δρώμενα έν τα ί ς είκόσιν έ π \ τδ προ>τότυπον α ν α φ έ ­
ρεται , κάκ τών ιερών Γ ρ α μ μ ά τ ω ν συνιδείν όάδιον. 

κζ ' . Κα\ γ ά ρ ή κ α τ ά τδν μακάριον Σαμουήλ ι σ τ ο ­
ρία τοιούτον τ ι παραδηλούν βούλεται · ούτος γ α ρ 
κα\ πρδ ώοίνων, τ φ θ ε ώ παρά τ ή φιλοθέω ύ π ο σ χ ε -
6ε\ς μ η τ ρ \ , ευθύς έκ σ π ά ρ γ α ν ω ν α υ τ ώ ν ά ν ι έ ρ ω τ ο · 
ε ίτα ίερατεύειν λαχών τ φ θ ε ψ , ε ί κ ώ ν ήν θ ε ο ύ κ α \ 
καθ'^ ιερεύς · κα\ τούτο η μ ά ς έμπεδο ί τδ έν Τ α λ μ , ο ί ς 

CloiPoniis scripia nuuera t , Τδ π ε ρ \ τού Π ά σ χ α 
σ ύ γ γ ρ α μ ρ α , ΙΗ paschate oputeiilvm. 

('Λ) Vidc>is s i l t em C y r i i i u m Lomiucnl. in Jonr. 
opp. ι. IV, p. 228. D ; e i lNazianzeiiuin, o r a i . 4 , 8 0 . 
q i i discttias de Imc litw c i rca imagincs C a * s a m : u 
d i c i l . 
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άδόμενον Σύ Ιερεύς είς τόν αΙωνα χατά τήν τάξιν 
ΜεΛχισεδέκ • κα ί μέν δή κα\ ή του πανσόφου Π α ύ ­
λου δ.δάσκει φ ω ν ή , δτι 'Αρωμοιωμένος τ φ ΤΙφτού 
βεον, μένει Ιερεύς είς τό διηνεκές. Ούτος ούν ίε-
ρεύων, ε ίχόν ιζε θ ε δ ν * επε ιδή δέ οί έξ Ι σ ρ α ή λ κ α -
ταγτ,ράσ κοντά έώρων, έ ν α ί τ ί α ι ς τ ε μεγάλαιςέπο ιούντο 
Λ υ ς παίόας τούς αυτού , ήκον π ρ δ ς αύτδν Ανδρες, χα\ 
*η κ α ΐ ή τ ο υ ν βασιλέα καταστήσε ιν αύτο ΐς , καθά δή 
χάν το ι ς άλλοις κατεθεώντο γινόμενον έθνεσι. Τ ί 
ούν φησιν ή Γ ρ α φ ή ; Πονηρδν μέν ήδη κα\ α ύ τ ψ τ ψ 
π ρ ο φ ή τ η κα ί λίαν ένδίκως τδ αίτούμενον κατεφα ί -
νετο · τ ά δέ τού θείου χρησμού τ ίνα κα\ όπο ια ; 
Άκουσον, φησ\ν δ τών δλων θ ε δ ς , οία δή χ α -
λεπαίνων κα ί ό ρ γ ι ζ ό μ ε ν ο ; , τής φωνής τού Λαού 
χαβά άν ΛαΛωσι προς σέ, δτι ού σέ έζουθενή-
χασιν, άΧΧ ή έμέ. Φανερώτατα οδν κα \ εντεύθεν ' 
δε ίχνυται , ώ ς ή ε ίς τδν προφήτην έξουθένησις, άτε 
θείον α ν ά θ η μ α κα \ τ ά θεία έξεικονίζοντα, ώ ς έξ 
είκόνος έ π ι τδν θεδν ώ ; ε ίς άρχέτυπον διαβέβηκεν · 
ού:ως γ ε μ ή ν χ α \ έ π \ τών εύ γ ινομένων γ ινώσχομεν · 
άκούομεν γ ά ρ έν Εύαγγελ ίο ι ς τδν Σωτήρα θεδν πρδς 
τούς θεσπεσίους άποφαινόμενον μ α θ η τ ά ς * Ό δεχό­
μενος υμάς, έμέ δέχεται * χ α τ ά τ α ύ τ α δή ούν, τά 
είς τ ή ν Έ κ κ λ η σ ί α ν Χριστού α δ ι κ ή μ α τ α , τών τε 
ίεροτυπιών χ ά ρ ι ν , κα \ δή κα\ τών ανατεθε ιμένων 
καί Ι ερωμένων α ύ τ ψ σ ω μ ά τ ω ν , είς αύτδν τδν Χ ρ ι ­
στόν μ ε τ ε ν ή ν ε χ τ α ι . Τ ί ο ύ ν ; ού χαλεπαίνε ι χα\ αγα­
ναχτεί έν τούτοις θ ε ό ς ; Πάνυ μ έ ν ο υ ν - αναβάλλεται 
δ έ τ ή ν δ ρ γ ή ν , ώ σ π ε ρ έ π \ τοίς πάλαι» ούτω δή χ α ί 
έπ\ τοίς νύν ύβρ ιστα ί ς , χάν αύτο\ τ ή ς άφατου μ α κ ρ ό - ( 

θυμίας χαταφρονώσι κα\ άγαθότητος * εκείνο δέ π ώ ς 
ού συνιάσιν οί α ν ό η τ ο ι , δπερ ε ίς έλεγχον τ ή ς π α ρ α -
νοίας αυτών π ρ ό κ ε ι τ α ι ; έχρήν γ ά ρ αυτούς εκείθεν 
χειραγωγείσθαι έ π \ τήν τ ή ς αληθείας κα :άληψιν . 

χη ' . Τ ί δ ' ούν έστιν {δητέον; Εί μ ή ήδεσαν τ α ύ τ α 
ούτως έχε ιν Χριστ ιανοί , π ώ ς τδ ανέκαθεν τ ά π α ρ ' 
Έλλησι π ρ δ ς σεβασμδν κα \ θρησκείαν γνωριζόμενά 
τι κα\ τ εκτα ινόμενα , βδελυκτά ήγούντο κα ι κ α τ ά -
πτυστα; ζ ή λ ψ δέ Οείψ, χ α \ σπουδή π ά σ η χρώμενο ι , 
καθήρουν τε εύσθενώς έχ βάθρων αυτών χα \ δι · 
εφθειρον, π υ ρ ί τε παρεδίδοσαν, κα\ άλλως τδν δλεθρον 
αυτών εργαζόμενοι ήσαν . Τίνος ούν ένεκεν τ α ύ τ α 
έπρατταν; ή ούχ\ μίσει κα \ άπεχθε ία τ ώ ν δι* ούς 
εκείνα γ ε γ ό ν α σ ι ; Κ α \ γάρ "Ελληνες και α ν θ ρ ώ π ω ν 
τινών είκόνας διατυπούν δόξαντες, καθίδρυσαν άνοη- I 
τότατα θεοστυγών τ ίνων καί μ ιαρών κα\ έ π ' α ίσχρό-
ιητι βεβοη μένων , ή κα\ άλλως γέννα ιόν τ ι κα\ ε ύ -
«θενές κ α τ ά τδν βίον δ ιηνυκότων · έστι δέ ών κα\ 
δαιμόνων τ ινών παρ* αύτοίς θ ε ρ α π ε υ ο μ έ ν ω ν , ά δή 
κα\ είδωλα κ α \ φ α σ μ α τ ώ δ η π λ ά σ μ α τ α καλείν θεμ ι τδν , 
και πλάνης άνάμεστα . Εί ούν ούτω ταύτα έχε ι , π ώ ς 
ά δίκαιον τ ά καθ* η μ ά ς ά γ ι α διά τ ι μ ή ς ά π ά σ η ς 

" Ρ Μ Ι . C I X , 4. · · l l ebr . ν ι ι , δ . e l I Reg. ν ι ι ι , 7. 

(36) ld el ia in a Libanio narratur in frag-neiito 
insigui, quml nos edtdimus, oral iouis :ib eo striptui 
pro iemplis c lb iMcis ; quam in c d i i i s i i b r i s mi i i i la i i i 
fctteiicr anl€ bos annos siippleviinus ex qmnquc 
codicibus Va i ican i s , unoquc insuper l larburino, e l 
tllcro CbUiano, quibus iu omnibus, i i l c^l scp icm, 
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ι tnis c .milur : Tu es sncerdo$ in aternuin tecundum 

ordinem Melchisedec V l ; ncc i.ou sapientissiiui Pault 
vox : Asiimilutut Fiiio Dei, manei sacerdot in per-
peluum , 0 . Sai imcl i iaquc sacerdutio fungens y»Dei 
iinaginem ptae se forebal. Sed ctun Israeliiae buitc 
scuio pressum v i d e r e n l , gravibus autetii querelis 
adversus ojus liberos exposlularcm , vei.en;nt ad 
CIIHI inajorcs nalu , pcientes ul regein ipsis consti-
luerei , s i c u l a l i is iu geiujbus usiivciiirc ccrneLani . 
Quid crgo a i l Sc r ip iu ra ? l inprobuni hoc ipai pro-
p b e l * ju tc ineriioque postulaium visuiu es i . O r a -
culum vero Uei qualc ? Audi, i nqn i l universalis Deus 
a?gre fcrens alque ir . t tus, vocem populi hujut se-
cundum quod libi loquuulur; quiu non le spreverunt, 
sed me Aper l i ss iu ic ig i iur et binc deaionslraiur , 
propbela?, ceu rei Deo ob la ia ; , ac deilatem reprae-
senlamis, uinquam ex i m a g i : ^ ad Dcdin arcl ic iyptmi 
Iransisse couleinpl iun. IIoc ei iam in bene fat l is 
agnosciiuus. Audi iuus euim ia Evaugeliiu Sorvalo-
rcm Deum vcnerandis discipulis ueii i i i i i ianLcin : 
Qui recipii vos, me recipit**. Par i nioilo, q«ia? adver-
sns Uei Ecde.^iam peecaiiiur, propler sacras i m a -
giues, c i p iop ie r oblata Doo e l cnusecraia corpora, 
ad ipsum Cl i r i&ium devenhmt. Qnid crgo? Nou 
exasperahir i i idignalurque ad bax Deus? Ει v*dic-
menler quideiu; seil i rain di f ler i , ve lu le rga velcies , 
i ta ei iaiu «rga bodiernos olTeasorcs; quamvis b i 
ineffabilein i l l ius longanimiia iem coi i ie iu i iunl ac 
boni la iem. Iliud auleni qiioinodo non iniell iguiit b i 
ainenles, quod ad repreben&ioiiein vesanix ipsorum 
supra d ic iu in fuil ? Opor le re i enim ipsos moni io 
buc cKduci ad ve r i l a i i s comprebeusioiicui . 

28. Quid igitur dicendum es i? Nis i scivissenl bacc 
i la se babere C b r i s i i a n i , cur anl iqui lus ab ethnicis 
fabricala e l cu l in i ac vcneralioni proposita simula-
c ra , abominaiida judicabanl et despueuda? Certe d i -
vino zelo omnique coualu u ienles , convellebanl ea 
for l i le ra fuii-Janienlis ei corrunipebant, igni iradebant 
aliisque modis ex i l iun i i l lormu perpelrabanl (36). 
Cur ergo IKCC agebaui? nonne odio e l dt lesial ione 
deormii quoruiu cansa siinulacra e ranl eflecla ? 
Nainque e ibuic i , di im boiuimiin quuquc nounul lo-

1 r i i iu imagines ligurare v e l l c n l , dcdicarunl eas &u\-
l issime delesiandis quibusdatu e i aboininandis ac 
lurp i iudinc vitaj famosis, vc l iis cerie qui genero-
SUIII aliquod ac forle facinus, v j i a c o m i i e , edidis-
senl . E r a n l aliqua eliaui 1 0 3 siinulacra da»motiutn 
quoruiudain ab elbuicis cullorurn qu% idola et 
pbauta&tita figmeitta dicerc l i c c t , f iaudisqoc ple-
iiisbima (57). Quse cum i i a s i n l , quidni jus lum sit 

s t M a t t h . x , 4 0 . 

integrum i l l iba tumque» L i b a n i i id scr iplum depre-
bendimus. 

(57) Canlacuzenus ad Sap. x iv , 15. "Οτι μέν ούκ 
ήν ά π ' α ρ χ ή ς ή τών ε Κώλων θρησκε ία , τοίς τ ά ς 
Ιστορίας διίούσιν, όθεν ή εύρεσι ; αυτών ήρςατο , 
δεδ/)Λωται* δτι οέ ούκ έσται είς τόν α ίώνα , π ρ ο φ η τ ι -
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sacra noslra omni honore prosequt, ob fidcui n i -
in i rum ac religionem erga p rn io lypa , si certe liaec 
saltem digna cultu fateiuur? Nam quid Dominko 
corpdre honornbilius ac venerabilius? quod partici-
paium, eos qui cum fide suicipiunl, sanctificat (58) ; 
i n iiuogine aulein repraeseiilalum, devoliouis grai ia 
rep le l . S u n l itaque liacc veneranda e l honorabilia 
apud Cbrist ianos cum rcbus aliift sanctis. Sed eii im 
imp i i adversus ba»c lam invjcta, i l l ico occurrunl : 
c Neiupequod e l lmic i digna etbnieis op inan iu r ; ab 
ipsis cn im b a c adinventio p rocess i i ; Chr is l ian is 
vcro ita agere non l icere. ι Neque intel t igunl hoc 
ipsis potios adversar i , nobis autem plur imum pa-
i roc ina r i . C u r cniui e i iam C l i r U t i a n i res C h r i s i i a -
uorum non bonorabuut? E t quidem falsae crrorisqtie 
plcnae erant res e ibnicorum , noslras auiem veias 
esse vereque aclas scimus credii i iusque. E l quanlo 
ver i las fabitaie potior es l , lauto opor lere l sacroi uin 
nosi rorum curam diligentioretn esse ac ferventio-
rem. T a n l q w r c ig i lu r maier ia l ium im?ginum ra i io 
licle digna et>l, vel polius ftdetn sui fac i t , ut ad de-
monsiral ionem etiain atque evidentcm probalionem 
al iarum r e r u t n , et quidcin divinarura ac supema-
l u r a l i u m , ct ipsius aliLssimae ac supreuiae n a i u r x , 
ab insp i ra l i s Pa i r ibus assuinatur. Ergo ιιοιι ίιι re 
(heologica (antum imaginis bonor ad proloiypuin 
Iransit, sed in quibusl ibel ct iam q u x figuranlur, u l i 
deinonstralum es l . Quod si ita cst, saue convenieu-
l i s s imum e r i l Cbr i s l i an i s , inio debi lum , C l i r i s l i c i 
sanclorum iiuagtiiibus c u l u i m , ceu reapse colcndis, 
cxhibere . 

29 . Age vero s i s inipl icibus quoque et incompo-
s i i i s rebus flgurandi consueludo adbib i la e s l ; l an -
i i i inque est i iuaginis momenlura ac d ign i i as , u l in 
d iv ina quoque e l ineffabili ualura c e r a a l u r ; F i l i i -
que l i l ia lem ac pbysicam re la t ionem, qua Palrera 
substaittialiter reprsesenlans (59), flteidem initiuus 
et copulaiue, exprtinere ac demousirare queat; cu r , 
o r o , ad luec quoque coniposiia non poiissimunt 
asstimainr, ad composi iam, inquam, C l i r U l i bypo-
s las im? Qua ex re noliores nobis magisque fa iu i -
liartis fieni res salularis ipsius ad bomines adven-
ius , qtii composii i sunius et uiuteriales e i crassiores, 
ideoque egemus maie.rialibus congruenier sensibi-
libusque ins t rumenl i s , ceu nobismel consuetis ct 
maxiuie p r o p r i i s , ad inanifesliorem d o c l r i n a m , ct 
ad res quaisupra n o s s u t u exlensivam manuduciio-
uem. Quod si l»oc miniHie l i ce re t . neque decorum 
cxislimas&eot i nc ly i i Ecclesiae duces, jamdiu id 

κ ώ ς ε ίρηκε · προήδει γ ά ρ δτι τοΰ Γ ω τ ή ρ ο ς έ π ι φ α -
νέντος Χρίστου, κα\ τήν ήμετέραν φορέσαντος φύσιν, 
σ ύ μ π α σ α τών είδωλων κα\ έξ απανταχού γ ή ς κ α τ α ρ -
γηθήσετα ι λατρεία* Quod ab initio idolorum cullut ηοη 
txtiiutil, legenlibut hittoriat quibus eorum origines 
memoratuur, exploralum ftt. Quod autem haud ptr-
peiua fulura sit idololalria, propheticedixit. Nocerat 
emm fore ut SerMore Chrislo apparente, nottram-
que naturam gerente, totus inuniveno orbe idolorum 
cultu$ exiimguerelur. A ique lioc sappe sloinacliaiwr 
NUcphorus , quod lconoinacbi ueduui exsi iuclaui 
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Α ήχθα ι , π ίστε ι τή ε ί ς τ ά προ>τότυπα και σ ε β ^ σ μ ι δ -

τ η τ ι , εΓπερ δμολογούμεν αυτά σεβασμού ά ξ ι α ; Τί 
γάρ τοΰ Κυριάκου σώματος τιμώπερον (J σέβα-
σμιώτερον, δ καϊ μετεγόμενον τονς πίστει δεχο* 
μένους καθαγιάζει, χ α \ ε ίκονιζδμενον άποπληροΓ 
χ ά ρ ι τ ο ; ; διδ προσκυνητά κα\ τ ί μ ι α π α ρ ά Χριστιανοις 
μ ε τ ά τών άλλων ά γ ι ω ν · άλλ' οί ανόσιοι π ρ δ ς τ ά 
ούτως άναντ ίβλεπτα , ευθύς άνθυποφέρουσιν · c "Οτι 
"Ελληνες μέν τ ά Ε λ λ ή ν ω ν δοξάζουσι · παρ* έκείνοις 
γ ά ρ τδ-τοιούτον έ φ ε ύ ρ ε μ α * ΧριστιανοΤς δέ ούκ έξδν 
τούτο πο ιε ίν . · Κ α \ ού συνήκαν δτι τούτο αύτο ϊ ς 
μάλλον άντ ι τ ε τάξετα ι , συναγορεύσει δέ ήμ ίν ε ί ς τ ά 
μάλιστα · τ ί δή ποτε γ ά ρ μ ή κα\ Χριστ ιανο ί τ ά 
Χριστ ιανών τ ι μ ή σ ο υ σ ι ; καίτοι ψευδή μέν τ ά Ε λ λ ή ­
νων κα \ ά π α τ η ς έ μ π λ ε α , τ ά δέ η μ έ τ ε ρ α αληθή κ α \ 

^ αληθώς π ε π ρ α γ μ έ ν α έπ ι γ ι νώσκομεν κ α \ π ι σ τ ε ύ ο μ ε ν 
κα \ δσψ τδ αληθές τού ψεύδους α ίρετώτερον , τοσού-
τ φ έδει τήν τών καθ* η μ ά ς δόξαν σπουδαιοτέραν 
εΐναι και θερμοτέραν . Τοσούτον ούν τ ώ ν α ι σ θ η τ ώ ν 
είκόνων δ λόγος τδ άξιόπιστον ή αύτόπιστον κ έ κ τ η ­
τ α ι , ώστε κα ι ε ί ς παράστασ ιν κα \ π ίστωσιν έτέροιν 
σ α φ ή , κα\ ταύτα θε ίων χ α \ ύ π ε ρ φ υ ώ ν , κ α \ τ ή ς ά ν ω -
τ ά τ ω κα ι π ά ν τ ω ν έπέκε ινα φύσεως , π α ρ ά τών θ ε ό ­
λ η π τ ω ν παραλαμβάνεσθα ι . Ούκούν ούκ έ π \ τ ή ς θε*.-

. λογίας μόνον ή τής εΙκόνος τ ι μ ή έ π ι τδ π ρ ω τ ό τ υ π ο ν 
δ ιαβαίνε ι , άλλά κα\ έ π \ π ά ν τ ω ν απλώς τ ώ ν ε ί κ ο ν ι -
ζομένων ώ ς δε ίκνυται * χα \ εί τούτο ούτως έ χ ε ι , 
άξιολογώτατον άν ε ίη Χριστ ιανο ίς μάλιστα κα \ έτ>-
οφειλόμενον, τα ί ς Χριστού κα ί τών αγίων είκοσι τ δ 
σεβάσμιον ώ ς σεβασμία ι ς ν έμε ι ν . 

G 

κθ*. ΕΙ γ ά ρ έ π \ τών απλών και άσυνθέτων τ 6 
είκονίζεσθαι ε ίσενήνεκται , κα \ τοσούτον τδ τ ή ς ε ί κ ό ­
νος χρήμα τε κα\ αξίωμα, ώ ς κα ι έ π ι τ ή ς θε ίας κ α \ 
άπο^όήτου φύσεως συνεμφαίνεσθαι , κα \ τού T l o G 
τ ή ν υ ί ικήν κ α \ φυσικήν σχέσιν κ α θ ' ή ν π ρ δ ς τ 6 ν 
Π α τ έ ρ α ουσιωδώς ε ίκονίζων οίκειούταί τ ε κα \ σ υ ν ­
ά π τ ε τ α ι , π α ρ ι σ τ ά ν κα\ δηλούν δύνασθαι , τ ί π ο τ ά 
άρα μ ή καί έ π \ τ ώ ν συνθέτων τούτων μάλιστα π α ­
ραλή φ 0 ή σε τα ι, τ ή ς κ α τ ά Χριστδν , φ η μ \ , συνθέτου 
υποστάσεως ; έξ ού δή γ ν ω ρ ι μ ώ τ ε ρ ο ν ήμ ίν κ α ί ο ί -
κειότερον τ ά τ ή ς σωτηρίου αύτοΰ π ρ δ ς α ν θ ρ ώ π ο υ ς 
ε π ι φ α ν ε ί α ς κατασταθήσετα ι , συνθέτοις γ ε ούσι κ α ι 
ύλικοίς καί π α χ υ τ έ ρ ο ι ς , κα \ διά τούτο δεομένοις τ ώ ν 

D υλ ικών αναλόγως κα\ α ίσθητών , ώ ς συνήθων κ α \ 
ο ίκε ιοτάτων ήμ ίν , π ρ δ ς έκδηλοτέραν δ ι δ α σ κ α λ ί α ν , 
κα ι τών υπέρ ημάς άνατατ ικήν χ ε ι ρ α γ ω γ ί α ν . Εί δ έ 
ούκ έξήν τούτο, ουδέ πρέπον ώήθησαν οί κλεινο\τή»ς 
Ε κ κ λ η σ ί α ς καθηγεμόνες , προσδιέστειλαν άν κ α \ 

i do lo l a l r i am, sed revocatam Tel auctam ab o n b o -
doxis sacrarnm imagiuuni cul lor ibus c a l u m n i a r e u -
tur. Por ro quod nec semper nec ubique idola f u c r i n i , 
les taniurei iam al iquoiuuper lusiraiacoceani A u s i i a -
l is ineula?, ubi nullae idolorum ligurae apud i n c o i a s 
repertae sun i . 

(58) E n novum de C b r i s l i corpore ίο E u c l i a r t s i i -
cis speciebns prassenle lest i inoniuui . 

(59) Kecole Caiuacuzeni locurn pauloanle a u o b l s 
r c ! a l u m , p . 100, adn. 31. 
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κροαδιωρίσαντο, τούτων μόνων ύφελόμενοι τ ή ν π ρ ο σ - Α consl i l i i i ssenl ac dcfinissent, alque his veinMaiui-
jwvijffiv καΛ τ ί δει λέγε ιν π ρ ο σ κ ύ ν η σ ι ν ; μηδέ τ υ -
ΐΛυαβαι τδ π α ρ ά π α ν π ά ν τ η κα\ π ά ν τ ω ς έθέσπισαν 

ρύημα. 
λ'. 'Αλλ* αυτών γ ε Ινιοι κ α \ οΓχους Ιερούς έδεί-

μαντο, καί Ιερά κε ιμήλ ια έτεκτήναντο , έν οίς τ α ύ τ α 
εντυπούντες κ α \ δ ιαγράφοντες φαίνονται · ών κ α \ 
δντων κα\ γ ι ν ο μ έ ν ω ν , τδν τ ή ς ζ ω ή ς βιοΰντες δ ι ε τ έ -
λουν άπαντα χρόνον · ήδη δέ κα\ δροις κ α \ κανόσι 
βιίοις άναστηλοΰσθαι τ ά Χριστού έ τ ύ π ω σ α ν , κα \ 
μάλλον τψ ά ν θ ρ ω π ε ί φ εΓδει, δσψ κα \ τ ή άληθε ία προσ-
φκείωται, ή τ ψ τού α μ ν ο ύ , οί α ρ χ α ι ό τ ε ρ ο ι , οί τήν 
ίεράν και ά γ ί α ν ϊ κ τ η ν συγκεκροτηκότες σύνοδον 
Ο&όσοφοι π α τ έ ρ ε ς διδασκέτωσαν * ούς π ά ν τ α ς π α ρ -
ορώντες οί ανόσιοι , έ π \ τδν κορυφαίον τ ή ς αθεΐας τδν 

nem abrogasscni. Quid dico veneralionein 7 Nec 
ligtirandum quidem ulto niodo s imulacrum decre-
visser. i . 

1 0 4 30. Atqui secus, l iorum aliqui sacrasquo-
que «ides s l ruxerunt , e l sacra cimelia elaboraruut, 
i n quibus bas imagines ab eis impressas vel pu,.4:i 
conslat . Quas duin exstarent e l in dies fiereut, ipsi 
tolum absolverunl vilse cnrsuin . Janique et.ain de-
(initionibus d m n i s q u e canonibus proponi C b r i s l i 
imaginem typicam censuerunl ; e l buiuana quidem 
pol ius f o r m a , ceu veri ial t congruent iore , quam 
a g n i , l i e r i , pr isc i i l l i qui sacrain s a n i t « m q n e syuo-
dum sexlam celebrarunt a Beo insp i ra l i Pa i res , nos 
docebunl (40). Quos cunclos i r re l igiosi h i oegleciui 

δνσσεβή Εύσέβιον άποτρέχουσι κα\ ούς παρεπλάσαντο Β kabenles , ad corypbxuni irreligiositalie i iup i i im 
Eusebium confugiuul, e i alios quos sibi couGnxe-
r u n l pa i r e s , sceleris sui cupidinibus inOauuna i i , 
suinpi is e i iam a Maiiicbaeorum aique A r i a n o r u m 
pesie flgmenlis, eorunique par i icul is a l iquoi atque 
r e l i qu i i s , fycce omni aique impuri iate sca ieni ibus ; 
quos procul ab Ecclesias coeiu subinoios, et a d i -
vina gloria multo lempore anie exclusos, C b r i s i u i n 
s i inul i i i c i r cu in sc r i p ium, et a l ienum diversumqiie 
a paierna subsiaui ia censentes, sacrae synodi c x -
commuiiicarunt , tremendissubjectos anaibemaliuus. 
Sed nos , praeter d i c t a , bierophanlam C y r i U u u i , 
sermonis noslr i -/erilalisque pal ronum produceuies, 
videamus quonam haec de imaginibus coniroversia 
is l i s demuin evadet. M i r o r e n i m , o i s i buic ipai 

ώδε γ ά ρ φ η σ ι , τήν πρδς C sancto v i ro repudii i jbellum dent. Quippe is sic ait 

d iv i Apostol i ad Romanos Epis io lam comnientario 
explanans (41). c De semine Davidis natuin secun-
duni ca rnem, prxdes t i i i a lum ait F i l i u m Dei in v i r -
tuie, secuudum S p i r i l u m sanclif icaiionis, ex rcsur-
reclione n ionuorum. E ten im praedesiinamur e i iam 
nos filii, sed tamen non ex v i r tu te , sed lanquatn 
e x g r a l i a , bac appellalione digni l i a b i t i ; et tan-
quam eola Dei Pa l r i s voiunta te , hanc rem sor-
t i i i . Yerumenimvero Emmanuel i nu lmm abesi tit 
i i a se habeal. EUamsi enim de Davidis semiue e x s l i -
li t secundum ca rnem, atiairien virtute ac ver i ia ie 
nalural is F i l i u s e s l , per quein nos qiioque filii tffi-
c in iur . Siquidem vere d i c i i u r , quod ejus di ta l i S p i -
r i tu pcr sancium bap l i smum, iunc demiim c i t ra 
repreheneiotiem dici imis : Abba P a i c r . Igiiur sicut 
iinagines sun l erga a iche lypa , i la et rios per ado* 
plioneni f i l i i , erga euin sumus qui suapie naiura ac 
v i n u l e vcrequp Pa l r i s lesli inonio lalis e s l decla-
ralus (42). > 

Πατέρας, τ α ι ς οίκείαις δρέξεσι τ ή ς ασεβείας έκκαιό· 
μενοι, έκ τ ε τ ή ς Μ α ν ι χ α ί ω ν κα\ 'Αρε ιανών λ ύ μ η ς 
έραν.σάμενοι φ ά σ μ α τ α , κα ί τούτων μ έ ρ η τ ινά κα*ι 
τμήματα π ά σ η ς βδελυρίας κ α \ ακαθαρσ ίας άνά-
μεστα, π ό ^ ω που τοΰ τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς χορού κα\ τ ή ς 
θείας έκ π λ ε ι ό ν ω ν χρόνων άπεληλαμένους δόξης, 
ούς και τδ ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν έπ*ι Χρ ιστού , ώ σ π ε ρ κα \ 
τδ άλλότριον κα*ι έτεροούσιον τ ή ς τοΰ γεγεννηκότος 
ουσίας φ ρ ο ν ο ύ ν τ α ς , αϊ ι ερα\ σύνοδοι ά π ε κ ή ρ υ ξ α ν , 
φρικτοί; ά ν α θ έ μ α σ ι κ α τ α ζ ε ύ ξ α ν τ ε ς . "Ετι δέ π ρ δ ς 
τοίς ε ί ρ η μ έ ν ο ι ς , τδν Ιεροφάντην Κύριλλον τού καθ* 
ημάς λόγου χ α ί τ ή ς αληθε ίας ύ π έ ρ μ α χ ο ν π ρ ο σ τ η -
ααμενοι, ί δ ω μ ε ν πού ποτε ά ρ α δ τ ή ς είκόνος αύτοίς 
'*όγος έ κ β ή σ ε τ α ι · θ α υ μ ά ζ ω γ ά ρ εί μ ή άποστασίου 
γραφήν ά π ε ν έ γ κ ο ι ν τ ο 

Τ ω μ α ί ο υ ς τ ο ύ θείου *Αποστόλου ύ π ο μ ν η μ α τ ί ζ ω ν 
Έ π ι σ τ ο λ ή ν · Τόν γ ε μήν έκ σπέρματος Δαβίδ γ ε ­
γονότα, κ α τ ά ε τήν σάρκα ώρ ίσθα ι φησ\ν είς ΥΙδν 
θεού έν δ υ ν ά μ ε ι , κ α τ ά Πνεύμα ά γ ι ω σ ύ ν η ς , έξ ανα­
στάσεως ν ε κ ρ ώ ν * ώ ρ ί σ μ ε θ α μέν γ ά ρ κα ι η μ ε ί ς ε ίς 
ϋίούς, άλλ* ο ύ κ έν δυνάμε ι μάλλον, άλλ* ώ ς έν χ ά -
ρτος μ ο ί ρ α , τ η ς κλήσεως άξιου μενοι * κα \ ώ ς έν 
μ^ντβ θ ε λ ή σ ε ι τ ο ύ θεού κα \ Πατρδς τ δ χ ρ ή μ α κ ε ρ -
ίαίνοντες * ό δ έ γ ε Ε μ μ α ν ο υ ή λ ούκ Αν ώδε έχοι , 
πολλού γ ε κ α λ δ ε ί * άλλ* εί κα\ γέγονεν έκ σπέρματος 
τού ά α β ι δ κ α τ ά σ ά ρ κ α , κα\ ώ ς ε ί ς έ ξ ή μ ώ ν είς Υίδν 
λογ ίζεται θ ε ο ύ δ ιά τδ άνθρώπινον , άλλ' ούν έν δ υ ­
νάμει κα*ι ά λ η θ ε ί α κ α τ ά φύσιν Υιός έστ ι , δι* ού κα*ι 
ημείς υ ί ο π ο ι ο ύ μ ε θ α · ε ί π ε ρ έστ\ν αληθές ε ίπε ί ν , ώς 
τδ αυτού Π ν ε ύ μ α πεπλουτηκότες δ ιά τοΰ αγίου β α - ^ 

; π τ ί σ μ α τ ο ς , τότε δ ή , τότε κα \ ά ν ε π ι π λ ή κ τ ω ς φ α μ έ ν , 
'Αββά δ Π α τ ή ρ . Ούκούν ώς είκόνες πρδς ά ρ χ έ τ υ π ο ν , 
ούτω κα'ι ή μ ε ι ς οί κ α τ ά θέσιν υ ί ο \ , πρδς τδν φύσει τε 
καί δ υ ν ά μ ε ι χ α λ αληθώς έκ Πατρδς με μ α ρ τ υ ρ η μ έ ν ο ν 
είς τ ο ύ τ ο . » 

λα ' . Έ π ι σ τ α τ έ ο ν ούν α κ ρ ι β ώ ς , δτι γε τδ τ ή ς ε ί ­
κόνος π α ρ ά δ ε ι γ μ α , ούχ ώ σ π ε ρ έν τοίς έμπροσθεν 
έπως έ χ ε ι ό Τ ί δ ς πρδς τδν Πατέρα , ούτω κάνταΰθα 
π α ρ ε ν ή ν ε κ τ α ι , άλλ* ό π ω ς η μ ε ί ς οί θέσει κα \ χάρ ι τ ι 

(40) D e h o c d ix imus superius, ρ . 42, in adn. 
(4!) G r a U i l e t r . u r boc i iovmn sancii C y r i l l i Irag-

gjenluin e x e j u s Coinuicmar io in Ep i s t . ad Roma-
bjs , cujfts s e i l e s propria est posl pr i inum a nobis 

3 1 . Por ro accurale animadvertcndum esi i m a -
ginis exemplum , non u l in superioribus quotnodo 
F i l i u s se babel ad P a l r e m , i l a bic el iam profcrr i , 
sed quomodo nos adoplione e l grai ia i i l i i , ad euui 

i n nostra ediiione impressum , nempe ca;>. ι , 4 . 
(42) Sancti C y r i l l i iusigne e l k rarum de sacris 

iiuaginibiis exs ia i ics i imoniuin in ejus Conimeuta-
r iu a nubi» edito ad psalmum c x u i , lf>. 
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qui natura ac virt t i le F i l ius es l , nosmel babenuis : Α ulo \ t πρδς τδν φύσει καΛ δυνάμει ΥΙον Ι / ο μ ε ν , και 
alque itt demonstrelur, quo nos inodo digni facii 
iucr imus adoplione; neuipe sicut itnagiiies ad pro-
lolypa simplfci lcr c l i i idelcrmii ia ie se habenl ; ιιοιι 
aulem lanquaiu liujus vcl i i l ius persona? imagines, 
v d talis digui la i is puia rcgalis, sicut in prajce.Icuti-
bus. QuomcHlu auiein sc habcanl imagiucs ad pro-
toiypa , coiiuniines uoliones coromuiiisque i n i e l l i -
gcnl ia doceul, alqne apud oiimes sana n enle in -
s i ruc los in confVsso esi atque i i idubi iu lnm; qutppe 
q u t , nalura magis i ra , hane babctil i io l io; ie in . S i c 
ergo nos adopliuue l i l i i , ad eum qnt natura ver i -
tale ac v i r l u i e F i l i u s e s l , sumus. Naui^ue oinue 
cxetnphmi, ceu rcs cotiimuiiiter conlessa , ass i i in i -
lu r , u l cx notioribtis alquo dar ior ibus umbigua et 

έν αποδείξε ι του τρόπου καθ* δν ήξ ιώμεθα τ η ς 
υιοθεσίας * οτι ώ ; αί εικόνες προς τά π ρ ω τ ό τ υ π α 
ά π λ ώ ; κα\ άδ ιορ ίστω; ού τούδε τού προσώπου ε ίκών 
ή τησδε τ ή ; αξ ίας , οΤον βασιλικής κατά τ ά π ρ ο ­
η γ ο ύ μ ε ν α · τδ οέ Οπως Ιχουσιν αί είκόνες π ρ ο ς τ ά 
π ρ ω τ ό τ υ π α , αί κοιναί υπολήψεις κα ι Ιννοιαι π α ρ -
ιστώσι , κα ι πάσι τοίς σωφρονούσι σ υ μ π ε φ ώ ν η τ α ι και 
δ ιωμολόγητα ι , οίκοθεν τε και αύτοδίδακτον τήν π ε ρ ί 
τούτων γνώσιν κ ε κ τ η μ έ ν ο ι ς . Ούτως ούν ή μ ε ι ς οί 
κατά Οέσιν υ :ο \ , πρδς τδν φύσει και άληθε ία χαΧ 
δυνάμει · π ά ν γ ά ρ π α ρ ά δ ε ι γ μ α ώ ς π ά ν τ ω ς ομολόγου-
μενον π α ρ α λ α μ β ά ν ε τ α ι , ίνα έκ τών γ ν ω ρ ι μ ω τ έ ρ ω ν 
κ α ι σαφέστερων τά δ ιαμφιβαλλόμενα κ α \ ασαφή τήν 
π ί σ τ ω σ ι ν κ α ί πληροφορίαν δέξηται · δ ι τ τδς ούν έ ν -

obscina ildeui aique co 11 fi r ιχι :ι l i ο n e ιιι 1 0 5 acc i - β ταύΟα δ τ ή ς υίοθεσιας πρόκε ι τα ι τ φ Πατμι τ ρ ό π ο ς · 
piant. Dwplcx ig i lur a Paire bie proponilur ado-
piionis wodi is . A l iu s eitim naturalis verusque 
d ic i lu r , qui Deo Yerbo congrui t ; quique imo no 
adoplio quidem, sed filiaiio magis proprie dicendus 
e s l . A l i e r e s l inodus, peradoptiuiiei i i atque grat iam, 
qui nobis credeulibus mcr i io congrui i . Quoinodo 
ig i lur se babel poslerior iuodus ad priorein? u l 
imagines, i n q u i l , ad arcl ie lypum. Nam sicut itna-
ifinem ierreni tttlimut , i nqu i l aposlolicum oracu-
l u m , sic etiam imaginem c<zlesti$ feramut Id quod 
C( ipse bealus bic Cyr i l lus alibi manifesie ita disse-
reos dicit (45). c Cum animalis bomo ad i m p r o b i u -
lem decl inarei , e i adoplivi peccali propter omnii i io-
duiu carnis aflecmo) morbo l abo ra re l ; suatn ad d i -

κ α ι γ ά ρ δ μέν φύσει κα \ άληθε ία έστι τ ε κα\ ά γ ε τ α ι , 
δς τ φ θ ε φ κα ι Α ό γ φ προσωκε ίωτα ι , ή τάχα ουδέ υ ι ο ­
θεσία , άλλ 1 υ ίότης τούτο κυριώτερον άν λεχθε ίη · ό δέ 
θέσει και χ ά ρ ι τ ι , ή τ ι ς έ φ ' η μ ώ ν τών π ε π ι σ τ ε υ κ ό τ ω ν 
ε ίκότως ε φ ή ρ μ ο σ τ α ι . Π ώ ς ούν έχε ι ό δεύτερος π ρ ^ ς 
τον πρότερον ; ' ί ΐ ς αί ε ίκόνες , φησ ι , π ρ δ ς τδ ά ρ χ έ ­
τ υ π ο ν . Καί γάρ χαθύ ζην είκόνα τοΰ χοΖκοΰ έ&ο-
ρέσομεν, φησι τδ άποστολικδν λόγιον, οΰτω καϊ n / r 
είκόνα τοΰ επουρανίου ρορέσωμεν. *0 δή καλ 
αύτδς ούτος δ μακάρ ιος Κύριλλος έν έτέροις σ α φ ώ ς 
ούτωσ\ δ ιαγορεύων φησί · t Αιανενευκότος τού ζ ώ ο υ 
π ρ δ ς τδ π λ η μ μ ε λ έ ς , κα \ τήν ε ίσποίητον ά μ α ρ τ ί α ν έκ 
ττις ε ίσάπαν φιλοσαρκίας ή ^ ω σ τ η κ ό τ ο ; · τ δ π ρ δ ς 
θείαν είκόνα δ ιαμορφοΰν αύτδ , κα \ σήμαντρου δ ί κ η ν 

vinain i i i iagineii iconfori i ial ionefi i , inserlumque sibi ^ ά π ο ^ ό ή τ ω ς έντεθειμένον άπενοσφίζετο π ν ε ύ μ α , 
ins lar eigil l i Sp i r i i um d e p u l i l ; alque i i a cor rap t i -
bi l is ac deforniis appara i l . Postquam vero omniuin 
Crea tor resliUiera vo lu i l in inlegri taiem ac pu l -
cbr i ludiue iu velcrejn id quodoi im exciderat , imiuis i t 
i l e rum e i i l lum qui oIUu reoesseral divinum san-
ciumque S p i i i i u m , prxclare sic in supramundariam 
imagincm Itomittem coinuiii iaus, alquc i la euni cmu-
paraui- , u l pos>il per i l l ^ i u ad suani nos rofoniiare 
s i tui l i tuUii iein. ι Quod aaieni omniuin validius cbt, 
rursus idem magister a i l in foriiia De i«see F i l i w n . 
Euiudeinque UnagiDem et cbaraclereni sacra3 L ine ra i 
i J icuul Pa l r i s s u i . linagines auiein u i arckeiypa 
sun l . Quid ad baec respondebuol? Nonne hincdisct-

φθαρτόν τε ούτω κ α \ άκαλλές άνάπέφαντα ι * ε π ε ι δ ή 
δέ ό τών δ>Λ)ν γενεσιουργδς άνακομίζε ιν ήθελεν ε ί ς 
έδραιότητά τε κα\ εύκοσμίαν τ ή ν έν ά ρ χ α ί ς τ δ δ ι ­
ολίσθησαν, ένήκεν α ύ θ ι ς α ύ τ ψ τδ αποφοίτησαν ποτε; 
θείον τε και άγ ιον Π ν ε ύ μ α , μεταστοιχε ιούν εύ μ ά λ α 
π ρ δ ς τήν ύπερκόσμ ιον ε ίκόνα, κ α \ π ε φ υ κ δ ς κ α \ δ υ -
νάμενον δι* αυτού πρδς Ιδίαν η μ ά ς μ ε τ α ρ ρ υ θ μ ί ζ ε ι * 
έμφ έρε ιαν . · *0 δέ τούτων πάντων ί σ χ υ ρ ό τ ε ρ ο ν , 
πάλ ιν αύτδς δ διδάσκαλος έφησεν ν δτ ι έν μορφή Θεού 
υ π ά ρ χ ε ι ό Υιός. Είκόνα τ ε αύτδν κα\ χ α ρ α κ τ ή ρ α , 
φησιν ό ίερδς λόγος, τοΰ γεγεννηκότος . Αί δέ ε ί κ ό ν ε ς 
ώ ς τ ά α ρ χ έ τ υ π α . Τ ί π ρ δ ς τ α ύ τ α ε ίπο ι εν ; ά ρ α ο ύ χ 
Αν άπέλθοιεν εντεύθεν έληλεγμένοι κ α \ ή σ χ υ μ μ έ ν ο ι ; 

dent coarguii e l pude fac i i ! UuanlMm enim per i ine l jy Ό σ ο ν μ έ ν γ ά ρ ή κ ε ν είς τδν τ ή ς θεολογίας λόγον ά π ο -
. . · _ _ . . _ J ? Λ , f δέδωκε , φήσας είκόνα είναι τού γεγεννηκότος τδ>ν 

Υίδν, κατά τδ λόγιον · δσον δέ ε ίς τδ κοινδν κ α \ κ α ­
θόλου τοΰ τ ώ ν είκόνων τ ρ ό π ο υ , τή ε π α γ ω γ ή ύ π ο -
δείκνυσι , τ ώ π λ η θ υ ν τ ι κ ψ ά ρ ι θ μ ψ χρησάμενος κ α \ 
ε ι π ώ ν , ΑΙ δέ είκόνες ώς τ ά α ρ χ έ τ υ π α . Τ Α ρ α κ α ι τ α ύ ­
τ η ν τήν φωνήν έ π \ της θεολογίας έκλήψονται οί α ν ό η ­
τ ο ι , ίνα καί υιούς πολλούς, ήδη δέ κα\ π α τ έ ρ α ς ε ί α -
α γ ά γ ω σ ι , κ α \ πολυθεΐαν π ρ ε σ β ε ύ σ ω σ ι ν ; Ού γ ά ρ ή 
ε ί κ ώ ν , φησλν, άλλ ' , αί ε ίκόνες ώ ς τ ά α ρ χ έ τ υ π α , δ ε ε -

a d ibeologiai r a i i o i i c m , cam i r ad id i l dioeos i iua 
giuein esse Cen i lo r i s F i l i u m , j ux i a effauim. Quan-
iutn vcro a t i iue l ad cominunem rai ioueni , o i imem-
<jue iinagiiMJHi moduu i , id verbomm addilameii lo 
d e n o l a l , plural i uieus numero dicensquo, linaguies 
ault i in u i arcbciypa. Num e( boc vocabuiuiu ad d i -
vinae nauirae descriplioneni assumenl b i deuienles, 
u l plures j am iiltos pairesque inducaut, e i poly-
tbeismum profileanlur ? Nou enijn imago, dic i t , eed 

1 Gor . xv , 49. 

(45) Qu%rcndum e r i l per otium d« lioc C y r i l l i t r a c i u ; nam cerie apud iuts in C o m i u c n U r i i s e j t i s . 
deu) ad d ic lum Taul i locum uou occur r i i . 
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m; έν τούτω τί ,ν τε ομοιότητα χα ι τήν ο ί / ε ι ό - \ imagiRessunl u l arclieiypa ; sic s imil i ludinem simut 

: r ; x coi ivei i ieniiainqnc demonstrani . 

32. Qirid hoc manifestius aut evidcniius ad pro-
poskam nobis qua?siionem? Nis i forle i l l is excajcaia 
prorsus mens est, meniisque oculus obiftnebraius. 
QtHd ergo ad haec dioenl is t i ab adopiione d iv ina 
alieni? Num oculos conlra lam clarum luccii lemque 
\ e r i i a l i u splendoretn po ie rum obflrmare ? A u op-
ponenl vana et abominanda ex impuro suo Deoque 
odibi l i erucia ia corde deliraitienia ? A d m i i l u n i n c 
divini ius prolala verba , rtu m.igistrum rccusa i i l? 
S i tion aduiittuiif, jam biuc i is confici lur a C b r i s l i 
ov i l i alienalto. S iu adu i iuun l , a l terulrum de dnobus 
ticcesse c» t ; uempe ycl l innginuin ral ionem, prout 
sc habent ad archetypa, irobiscum confiteantur, a i -

If. Τί τούτων σαφέστερον ή έκδηλότερον π ρ δ ς τά 
ii; £ήτησιν ήμϊν προκε ίμενα ; εί μ ή τοσούτον π ε -
τ^ρωνται τδν νουν, κα \ τδ τ ή ς διανοίας αύτοίς έ σκο­
τιστεί δμμα. Τ ί ούν φαίεν πρδς τ α ϋ τ α οί τ ή ς υίοθε-
βίας ottoVpiot; άρα άντιβλέψαι δυνήσονται π ρ δ ς 
τήν &δ:ω Χαμπράν κ α ι διαφανή τ ή ς αληθε ίας αύγήν ; 
Ιγι ένφυπενίγκοιεν τ ά έκ τής βδελυρά; κα\ θεοστυ-
γούς αυτών καρδία^ έξερευγόμενοι ε ίκα ία κα ί μ υ ^ 
rapi ληρωδί,ματα; δέχονται τούτους -τούς θεηγόρους 
λόγους, ή παραγράφοντα ι τδν δ ιδάσκαλον; εί -μέν 
ού δέξονται, αύτόθεν αύ ΐο ί ς τδ τ ή ς Χρηστού π ο ί μ ν η ς 
^ΰοτριώόΟαιύπάρξειεν· εί δέ δέχονται , δυοΤν' ανάγκη 
(atepor ή τδν* τ ώ ν είκόνων λόγον ώς έχουσι πρδς τά 
αρχέτυπα, ω σ α ύ τ ω ς ήμ ίν συμφήσαιεν , κα ι διά τούτο qne t>b id Domiui quoque nnnginein aiquc sancio-
γ.ύ xfy/ «ού' Κυρίου είκόνα κα \ τ ώ ν αγ ίων μ ε θ ' 
ή[ών τίροσκυνήσαι καταδέςονται · ή τ ή ς υιοθεσίας 
χεριφανώς έ κ δ λ η θ ή σ ο ν τ α ι , ήν διά τού αγίου Πνεύ-
αιτος έν τ φ θ&ίφ λουτρφ π ε π λ ο υ τ ή κ α μ ε ν , ·κα\ μ ε τ ά 
Ι ο ν ί ω ν καί Ε λ λ ή ν ω ν τετάξοντα ι , ε ί π ε ρ ή ν fχουσι 
πρδς άλληλα χο ινων ίαν τ ε καί σχέσιν ού δ ιδόασιν 
οίχεται γάρ α ύ τ ο ί ς τδ θείον β ά π τ ι σ μ α , άνήρητα ι τδ 
χατ' είκόνα ε ίνα ι τού Κ τ ί σ α ν τ ο ς , έκπτωτο ι κα\ &π-
wepivoi τ ? ς Ι ε ρ ά ς τών Χριστού τέκνων αγέλης , τδ 
iowAv χρη μ α τ ι ο ύ σι · τοσούτον άπώναντο τ ή ς κατά 
ύ; Ιεράς ε ίκόνας ύβρεως οί ταλαίπωροι* ύ π ε ρ θ α υ -
ρύσαιτοδ* άν τ ι ς αυτούς κα\ εντεύθεν ε ί κ ό τ ω ς ε ί ς 
CJOV ήλιθιότητος κα\ άσυνεσίας έξέπεσον, άκόλου-
fouv ταίς άνοσιουργοίς π ρ ά ς ε σ ι , και τδ φρόνημα 
φτις. C 

λγ'. Προσποιούνται μέν γ ά ρ κα \ κ α τ α σ χ η μ α τ ί ζ ο ν -
"ΐι τδντού σ τ α υ ρ ο ύ τύπον τ ιμάν* τδ δέ π ρ ά γ μ α αύτδ , 
δπερ έστί τ δ σωτήρ ιον τού Χριστού π ά θ ο ; , τα ίς 
αληθείαις ά ν α ι ρ ο ύ σ ι . Π ώ ς γ ά ρ πε ίσετα ι ή σ τ α υ ρ ώ ­
ν ε τ α ι , κ α τ ά τ ή ν εκείνων π α ρ ά ν ο ι α ν , ά π ε ρ ί γ ρ α -
ττον άνε ιληφώς σ ώ μ α ; τ ί γ ά ρ άν ε ίη τδ έν τ ώ 
::υρώ καθ η λού μενον , ή τοίς ήλοις δ ιαπε ιρόμενον ; 
α \ ποϊ τ ή ς α ι χ μ ή ς οί δγκοι είσδύσειαν, εί μ ή πε-
ρνράγοιτο; ή κ ά ν τ α ύ θ α τδ τ ή ^ δ ο κ ή σ ε ω ς τ ο ϊ ; άδο-
ι'μοις έ π α χ λ ύ σ ε ι ε σκότος ; π ώ ς γ ά ρ ούκ αδόκιμοι 
'}ν νούν κα \ τ ή ν ψυχήν έσκοτ ισμένο ι , λαλούντες 
-^στραμμένα ; ά γ α θ ά ' γ ά ρ λαλείν ούκ ίσασι , 
πονηροί γε β ν τ ε ς , κα ί έκ τόύ πονηρού θησαυρού τ ή ς 

χχ^οίας τ ά π ο ν η ρ ό τ ε ρ α προφερόμενοι · ά ρ ' ούν ού ^ dis ihesauro praviora depromenles. Noune ilaquc 

rnin nobiscutii veuerari pa i i an iu r ; vel adopiioue 
divina niauife*le expel leulur , quam per sancium 
Spir i tu in in divino lavacro adepii fu imus , e i cum 
Judseis a iquee lhu ic i sco l locabui i lu r ; siquidcni quaiu 
babenl invicem prxdic t ic iuiagines communiunem 
relationemque no:i conccduM. P e r i l enim ipsis ba-
ptismus, desinuM csse j t ixla C r c a l o r U i inagiucm ; 
decidui et ejecii sacro Chr is i t Cliortim grege iu 
posterum e ran l . IIoc sibi e inolumenlum cx injuria 
adversus sacras iinagines curarunl mi sc r i . S u m -
inoperc aulem deniirari |i09 inerito binc possuinus, 
ifl quai i lum s iu l l i i i a i ainentiajque v e n c r i n i , conscn-
taneam improbis factis suis meatis quoquc senlein 
l iam babenles. 

1 0 6 S i rnuhml quidem falsoque os len lan i 
crucis lypum a s a l i O H o r a r i ; scd faclura ipsum, id 
cs l sa lularcm C h r i s l i passioncjn , revera aboleut. 
Quomodo cniin passus forcl a t i l c ruc i l ixus , j i ix ta 
i s iorum den ic i i l i am, si inci rcuinscr iptum corpus 
assumpsisse l?Quid cnim in cruce fuisset conflxuin, 
aul clavis perforaiuui? Quonam iauccae cuspidcs 
pen t l r a s sen l , nisi corpus fuissel c i rcumscr ip ium ? 
Nu:n binc e i iam bis inopinabil is i inpieiai is a luimiis , 
opinioliis |>hantasiio;v (44) oliundentur tentbraj? 
Quidni enim sint reprobi , qui menlem babenl a n i -
mamque oblenebratam, loquentcs perversa? bona 
enim loqui nesciuot, mali cum sint, ex pravo cor-

πεφώραται τ ά τ ή ς ασεβείας α υ τ ώ ν , δ π ω ς οί έχθρο\ 
τού σταυρού τ ο ύ Χριστού , τ ά μέν τού σταυρού 
τοεσβεύειν υ π ο κ ρ ί ν ο ν τ α ι , αύτδν δέ τδν τόπον τού 
σταυρού τ ο ί ς ί ε ρ ο ί ς χαρακτήρσ ι συνανορύττουσι καί 
ϊ ^ γκαταλύουσ ι ; 

λί*. Τ ί ούν φασΛν, οί βήματα δόλια κα\ δ-.εστραμ-
μί'να π ρ ο β α λ λ ό μ ε ν ο ι ; ι Τδν τύπον τού σταυρού προσ­
κυνούμεν, δ ι ά τ δ ν έκταθέντα έν α ύ τ φ . ι Δήλη δέ τού ­
των ή τε π α ρ α φ ρ ο σ ύ ν η κ α \ ή σκαιότης καθέστηκεν , 
ύς τδν μ έ ν τ ο ΰ άγ ιάζοντος τ ύ π ο ν βδελύσσονται ήδη 

deprchensa est i s lorum impieias , qnomodo videlicct 
i n imic i crucis C b r i s i i , crucem quidem venerari s i -
mu lan t , ipsum vero crucis typtim (45) cum sacris 
cbaracteribu9 sobrutint destruumque ? 

34. Q u i J eigo bi a inn l , verba dolosa et obliqna 
t f fui icnles?! T y p u m crucis ndoraiuus, propier i l luni 
qui in ea fuit exlensus.>Explorala a u l c m e s l l iorum 
amenlia e l improbi las , qnod ncmpe sanctificaniis 
lypum abominanlur ac despuunt, sanclif lcalum 

(44) L u d i t Nicepborus in vocabulis αδόκιμος et 
(όκησις, quo t l a?que i k r i L a i i u e non polcs l . 

P A T I I O L . G a . C . 

(45) Nempe Cbr i s t i imag inem, ex qua dcriva?;) 
v idc lur cructs ftgtira. 
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aulem bonorare videnlur (46). A tqu i quotuodo san-
c l i i ica l i i s lypus, id e s l c r u x , fuit, u l ipsi vo lu i i t , s i 
Cl i r i s ius vcre in corpore non esl passue? Hu ice rgo 
amentisc alque insania? ne respondere quidem opor-
tercl : respondere enim slul io j u x i a s l uh i i i am 
suam ve ta tmi r" . Sed enim propier hujus sermonis 
veri iatein asserendam, serieinque lcnendam, aique 
u l p icnl ior ibus pcrsuadcamus, i i a d ic imus : pr imo 
quidem cuncla q\ix in Ecclcsia Dei sun i , sacra esse 
ac sancta, uossci re e l c o n f l l e r i ; ideoque veueranda 
e i rcligiosa par i ier baberi a nobis atque honoranda ; 
nihilque « s s e in i is inglor ium au l i gnob i l e , ut j am 
al ibi dixiintis . Ncque l i c e l nobis fidelibus, neque 
iradii iones i l l o r u n i , qui doctriiKC nostrae an ics i -
gnani fuerunl , monent ut dist inclioiies ullas e i d is -
quisi i iones fac iamus , quid sit pr imuin vel secun-
dum, quid plus vel imnus bonorabile. Namque id 
omne ab inl idel iuni e l impiorum malitia esl : pula , 
s i boc adoravero vel secus , salvaboruc an scc iu? 
ineliusne hoc, au i l lud? Quod sane s u m m x elulltliue 
ao rudi la l is bo rum, qui IIUIIC la l ia quaerunt, i t id i -
c i u m est. Quid eniui respondebunt d i c e n t i : c S i le -
gem universam aliquis servavcr i t , i n ono autem 
mandaio offeiidal, facius est omnium r e u s " ?»Alque 
baec de legalibus a c l i b u s , vel e l iam de irreprehen-
gibi l i e i in legerr ima fide nos l ra . Non est ergo a no-
bis c i rca baec r ixandum, quoniam pari gradti bono-
tanda esse sancla , sacrorum Patrum canoaes d i v i -
j i i tus ed i l i praecipiunt. 

35 . Verumtameo propier s iul torum conitiraaciarn 
aique impudenl iam, paulo curiosius de hac re dis-
serendmn pntamus; ncutr i quidem rei ( c ruc i et 
imag in i ) bonorem neganles, sed quaieinis ex dis-
quis i l ioms consequenlia p r o v e n i l , pracsianiiam 
quamdain in ie r bas ipsas , brevi sermone s ia iuen-
l e s ; dicimus i taque, ut a s in i i l i i n i l i um Capia-
nius : I) Quouiaiu e l ipsa imago ejustnodi e e i ; 
imago C b r i s i i s i iml iu ido cjus es t , e l corpori ejus 
s imil is cst, figurainque corporis ejus nobis descr ibi l 
e l delineat, ac speciem denuntiai , e l modum aci io-
nis vel doclrinae vel passionis u l p lur imum i n i i -
tando significat. F ig t i ra vero crucis nulla parle s i -
mil is es l Corpori e jus , nibilqiie eorum quie d ix i 
oslendit . Quod aulcm sitntle esl a l i c u i , magis pro-
pinquum 107 6 1 cognalum esl e i v quam quod non 
est aimile, noiiusque i l lud propter s imi l i iud iaem 
e f l i c i l : ac proinde honoraiior est iinago C b r i s l i , u l -
pote niagis i i t i flniliina et noliop. (>um ig i iu r figura 
crucis apud nos &il in bonore et veneratione, erit 
bonorai ior et venerabilior Chr i s t i imago. II) P r a > 
terea imogo Cbr is t i prhnuin e l sine inedio s l a l i m 
et pr imo congressu speciem cjus nobis indicat e l 
rnemoriam afferl, siquidem eum, qtii efligialus est, 
i n fpsa efflgre la-iiqiinm in spteculo spectamus. C r u x 

" P r o v . x x v i , A. •» Jac . π , 10. 

^TRIARCIL-E CP. 423 
i χ α ι δ ιαπτύουσι , τδν ο* του αγ ια^ομένον τ ι μ ^ ν εδο-

ξ α ν χαιτο ι π ώ ς ή γ ί α σ τ α ι χατ* αύτοΰς , μ ή π ε π ο ν -
θότος τοΰ Χ ρ υ τ ο ΰ σ ώ μ α τ ι κ α τ ά ά λ ή θ ε ι α ν ; ττρδς μέν 
ουν τήν το ιαύτην παράνοιαν κα ί φρενοβλάβειαν, οΰόέ 
Αποκρίνεσθαι χρεών * c Μή άποκρίνου γ ά ρ άφρονι κατά 
τήν άφροσύνην αύτοΰ , > διδαακόμεθα. Δι* αύτδ δέ τοΰ 
λδγου τδ αληθές κα \ άκδλουθον, κα \ τήν τών ε π ι ε ι ­
κέστερων εύπε ίθε ιαν , τ α ΰ τ ά φαμεν * δτι πρώτον μεν 
πάντα τά έν τ ή εκκλησία τοΰ θ ε ο ΰ , ί ερά τε και ά γ ι α 
καί Γσμεν κ α \ ό μ ο λ ο γ ο ΰ μ ε ν κα\ δ ιά τ ο ΰ τ ο , π ρ ο σ κ υ -
νητά και σεβάσμια ομοίως παρ" ήμ ίν είσι κ α \ τ ί μ ι α , 
καί ουδέν άδοξον, ουδέν άτ ιμον , ώ σ π ε ρ δή κα \ έτέ -
ρωθι ήμ ίν λέλεκται ' κα\ ούκ έξδν ή μ ί ν το ις π ι ­
στοί ς* ουδέ τ ά παραδεδομένα π α ρ ά τών π ρ ο ε σ τ ώ -
των τοΰ κ α θ ' η μ ά ς λδγου επαγγέλλετα ι δ ι α κ ρ ί -

^ σεις τ ι νάς κα ι εξετάσεις ποιε ί σθα ι , οποίον δ ή π ρ ό ­
τερο ν ή δεύτερον, καί δτι τ ι μ ι ώ τ ε ρ ο ν ή Ατιμότερον* 
α π ί σ τ ω ν τούτο κα ί άνοσίων τ δ κ α κ ο ύ ρ γ η μ α * ώ ς 
Εί τοδε μέν προσκυνήσω, τδδε δέ ο ύ , σώζομαι ^ 
ού σ ώ ζ ο μ α ι ; κρε ίττον τούτο μάλλον ή ε κ ε ί ν ο ; 
δ δή κ α ί αύτδ τ ή ς Ακρας Αμαθίας κ α \ άσυνεσ ίας 
τ ώ ν νύν τ ά τ ο ι α ύ τ α έκζητούντων τεκμήριον* τ£ 
γ ά ρ φήσουαι π ρ δ ς τδν ε ί ρηκδτα , δτ ι ι Έ ά ν τ δ ν 
νδμον δλον φυλάξ^ τ ι ς , π τ α ί σ η δέ έν έ ν \ , γ έ γ ο ν α 
π ά ν τ ω ν έ ν ο χ ο ς ; · κα \ τ α ύ τ α π ε ρ \ π ρ ά ξ ε ω ν ν ο μ ι ­
κ ώ ν , ήπου γ ε τ ή ς ά μ ω μ ή τ ο υ και άκιβδήλου η μ ώ ν 
πίστεως* ούκ έστιν ούν ή μ ί ν π ε ρ \ τούτων ζ υ γ ο ρ ι α -
χε ίν , δπότε π α ρ α π λ η σ ί ω ς άλλήλοις τ ι μ ά σ θ α ι τ ά ά γ ι α , 
κα\ Πατέρων Ιερών θεσμο\ θ ε ο π ρ ε π ώ ς έ κ π ε φ ω ν τ ^ -

, μένοι διαγορευουσι . 
4 

λε' . Διά δέ φιλόνεικον κα \ άναίσχυντον τ ώ ν α ν ό η ­
τ ω ν , πεμιεργότερον τούτων ένεκεν δ ιαλήψεσθαι δ ε ί ν 
ψήθημεν* ούδενΐ μ έ ν τδ άδοςον π ε ρ ι τ ι θ έ ν τ ε ς , δ σ ο ν 
δέ έκ τής εξετάσεως τοΰ ακολούθου ανήκε ι , τ δ ύ π ε ρ -
φυές κ α τ ά τ ι γοΰν έν α ύ τ ο ί ς , ώ ς έν βραχε ί τ φ λόγτρ 
παριστώντες* λέγομεν τοίνυν ίνα έκ τού ομοίου τ ή ν 
αρχήν π ο ι η σ ώ μ ε θ α , επε ιδή τούτο κα\ ε ί κ ώ ν Α') " Ο τ ε 
ή ε κ ώ ν τοΰ Χριστού , ομο ίωμα αύτοΰ έ σ τ ι , κα \ τ φ 
σώματ ι αυτού π ρ ο σ έ ο ι κ ε , καί τδν τύπον τού σ ώ μ α ­
τος αύτοΰ ή μ ί ν υ π ο γ ρ ά φ ε ι , κα ί τδ είδος κ α τ ε π α γ -
γέλλετα ι , κα \ τρόπον π ρ ά ξ ε ω ς ή δ ιδασκαλίας ή π ά ­
θους ώς τ ά πολλά ά π ο μ ι μ ο υ μ έ ν η δια σημαίνε ι* δ δΑ 
τοΰ σταυρού τ ύ π ο ς , ούτε προσέοικεν αύτοΰ τ φ σ ώ ­
μ α τ ι , ούτε ουδέν τ ώ ν ε ίρημένων ή μ ί ν ύ π ο δ ε ί κ ν υ σ ι * 

) τδ δέ τ ιν ι δμοιον, τού μ ή ομοίου έγγύτερόν έ σ τ ι κ α Λ 
οίκειότερον, ώ ς διά τ ή ς όμοώτητος γ ν ω ρ ι μ ώ τ ε ρ ο ν 
εκείνο ποιούν κα ί διά! τ ο ύ τ ο - κ α \ τ ι μ ι ώ τ ε ρ ο ν - ή 
ε ίκών άρα τοΰ Χ ρ ι σ τ ο ύ , ώ ς οίκειοτέρα κ α ί γν***-
ρ ι μ ω τ έ ρ α , τ ι μ ί ο υ κα ι σ ε π τ ο ύ τού τ ύ π ο υ τοτ> 
σταυρού παρ* ή μ ί ν τ υ γ χ ά ν ο ν τ ο ς , τ ι μ ι ω τ έ ρ α άν a tx j 
κα\ σεβασμιωτέρα . Β ' ) "Ετι ή ε ίκών τού Χ ρ ι σ τ ο Ο , 
π ρ ώ τ ω ς κα\ α μ έ σ ω ς ευθύς τε κα\ έκ π ρ ώ τ η ς έ ν τ ε ύ -
ξ ε ω $ , τδ εΐδος αύτοΰ π α ρ ' ήμ ίν ε μ φ α ν ί ζ ε ι , κ α \ * r i ; v 
μ ν ή μ η ν έ ν τ ί θ η σ ι ν αύτδν γ ά ρ τδν ε ί κ ο ν ι ζ ό μ ^ ν ο ν έ .ν 
αυτή κατοπτρ ι ζδμεθα · ό δέ σταυρδς ούχ ούτ<*νς · 

( iG) U o c d k i l quia Iconomatl i i imngincm C b r i s U avcr$abanlur, crucem non Ileni , u i mox p a l c b l u 
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οτευρδνγάρ ένορώντες , πρώτον μέν π ρ ο ; τδ φαι - Α 
νόμενον τον νουν ά π ε ρ ε ί δ ο μ ε ν Επειτα δέ, τ ί έστ ιν , 
έννοουμεν9 χα\ π ώ ς ήγ ίαστα ι άναθεωρούμεν , xoj 
εαρά τίνος, χσΛ ούτω κατΑ δεύτερον λόγον, έ π \ τδν 
ατευρωδέντα και άγ ιάσαντα αύτδν μ έ τ ι μ ε ν τδ το ί ­
νυν πρώτως έπ ί τ ι μεταβαΐνον, κα \ π ρ ώ τ ω ς αύτδ 
γνώριμον ποιούν, τού δευτέρως τ α ύ τ α ποιούντος τ ι -
ριώτερον' ή ε ί χών Αρα τού Χριστού , τού σταυρού 
τιμίου δντως τ ι μ ι ω τ έ ρ α ύ π ά ρ χ / ι . 

Ε!τι Γ) παρά π ά σ ι τοίς νούν έχουσιν ώ μ ο λ δ γ η τ α ι , 
ϊ:ι :ο άγιάζον τού άγ ιαζομένου κρε ιττδν έστ ι · κα \ 
γαρ, Χωρίς χάσης άττιΛογίας, φησ\ τδ άποστολι-
χδν λογιον, τό ΜΛαττον ύχό tov κρείττονος εύΛογει-
ταΐ' εί τοίνυν τδ σώμα Χριστού τδν σταυρδν ήγ ίασε 
προ«ομιλήσαν α ύ τ φ προσηλούμενον, κ α \ ήμ ίν δι 
αυτού τδν άγ ιασμδν ένήκεν , δ δε σταυρδς δι ' αυτού 
ί,γίασται* ών δ ε τ ά π ρ ω τ ό τ υ π α τ ι μ ι ώ τ ε ρ α , καί αυτά 
τιμιώτερα * ε π ε ι δ ή δέ ά μ φ ω τ ύ π ο ι , κα \ δ τύπος τού 
άγιασθέντος σταυρού τ ί μ ι ο ς , δ τ ύ π ο ς ά ρ α τού ά γ ι ά -
«ντος σώματος , μ ά λ λ ο ν τ ι μ ι ώ τ ε ρ ο ς . Δ') Έ τ ι ό τ ύ π ο ς 
τής Ιχτάσεως τ ώ ν χ ε ι ρ ώ ν τού Χριστού κ α \ τού οχήμα­
τος ππτός έ σ τ ι ν δσω δέ διαφέρει σώμα σχήματος , τοσ-

χα \τά άπΓ α υ τ ώ ν διοίσει · ών γ ά ρ τ ά α ρ χ έ τ υ π α 
τιμιώτερα, κα \ α υ τ ά τ ι μ ι ώ τ ε ρ α · κα\ γ ά ρ τδ σχήμα -
Ια τδ σώμα , κ α ι ή έκτασις* ού μήν έμπαλ ιν τδ 
cuaa διά τδ σχήμα* κα \ τδ μέν σ ώ μ α , ουσία κα\ 
ντοκείμενόν έστι* τδ δέ σ χ ή μ α συμβεβηκδς κα \ π α ρ -
αχΛούθημα · δσιρ ούν ουσία συμβεβηκότος κ ρ ε ί τ -
τυν, τοσούτω κ α ι σώμα σχήματος , ή δσον ψυχή έ π ι - C 
στήμης * κα ι τ δ μέν σώμα έσχηματ ισμένον έστί τε 
καί λέγεται* σ χ ή μ α δέ σεσωματωμένον, ουδείς τών 
:ωφ&ονούντων έ ρ ε ί · ούτω γ ά ρ κα \ τδ σώμα κ ε χ ρ ω -
iivw λεχθείη ά ν , ούκέτι δέ χ ρ ώ μ α τ ο ς σώμα , ουδέ 
Ζράμα σ ε σ ω μ α τ ω μ έ ν ο ν κρείττονα ούν τ ά τού σώ­
ματος ήπερ τ ά τ ο ύ σχήματος * και εί τ ο ύ τ ο , άρα δ 
'ΐζος τού σ ώ μ α τ ο ς , τού τύπου τού σχήματος τ ί­
μ ε ρ ο ς (</). 

Έ τ ι Ε') δ σ τ α υ ρ δ ς απλούν π ω ς κα \ άποίκιλον 
ίμίν είσφέρει τ δ Χριστού πάθος* τοίς δέ άγρο ικοτέ -
ροίς μόλις ά ν κ α ι πάθους σύμβολον νοηθείη · τά δέ 
ίίρα μ ο ρ φ ώ μ α τ α , ού τδ πάθος μόνον ποικίλλουσι κα \ ρ 
ίεπτότερον δ ι α γ ρ ά φ ο υ σ ι ν , άλλ' ήδη και τά θ α ύ μ α τ α 
εα\ τά. τ ε ρ ά σ τ ι α , ά π ε ρ δ Χρ ιστδς έ ξ ε ι ρ γ ά σ α τ ο , 
πΑατύτερον κ α \ σαφέστερον ή μ ί ν διασημαίνουσι * 
τά τοίνυν τ ρ α ν ό τ ε ρ ο ν και έκδηλότερον ή μ ί ν τ α ύ τ α 
ύΓΛφαίνοντα, τ ώ ν άμυδρότερόν π ω ς τά το ιαύτα 
•τμούντων, τ ι μ ι ώ τ ε ρ α κα ι εύσημότερα.] ξ') Έ τ ι 
ί σιαυρδς π ά θ ο υ ς σύμβολο ν έ σ τ ι , κα\ τδν τρό-
%ν καθ* δν 6 π ε π ο ν θ ώ ς τ δ πάθος δ ιήνεγκεν 
Λ ε ι ν ί σ σ ε τ α ι · τ ί γ ά ρ έτερον βούλεται τ δ , ΎΑρον τόν 

" B e b r . ¥ « , 7 . ·» Mattb. ΧΥΙ , 2Α. 

(«) Deeem baec Nicephori brevia capihi la ex alio 
foJ re nos j a m proiulimus in Spicil. Rom* ι. X . 
Ccierotjui l i oc p r ac ipueq i i a r l um capilwlum, fuisse 
* brevtaiurc s c u Itbrario in cotlice i l lo socorditer 
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autcm non hoc f a c i i ; <uin r i i i i n crureni videmti*, 
pf imum quidem nicntein ad id quod apparcl iniei»-
d imus , dcindc cogiiamue quid s i l , c l quomodo 
saucliticala fueri i , e l a quo, contciuplaniur ; alquo 
ita secuirdo loco ad c n i c i f m m i , e i ad eum qui c m -
cem s a n c l i i i c a v h , transimus. Qtiocirca quod p r i -
mum i r ans i l ad al iquid, e i i l lud in prtmis manifc-
s lum e f f i c i l , bonoralius eo esl quod idem secuudo 
loco f a c i l : ergo C b r i s l i iinago bonoi a l ior crn.ce 
C h r i s l i , q u x alioqui houorabilis e s l . 

Deiude 111) cc r ium esl apud omnes qui mentis 
sunt conipotcs, id quod sanci if icai , sanclificaio v>m 
melins : Sine contradiaiouc en i ro , i nqu i l Apos lo -
lus 5 C , quod minut est, α meliore benedicitur: quani-
obrem corpusCbr i s t i crucem sanclif icavil cum cam 
let igi i c l in ea confixum fu i l , e l benediclioncui eo-
b i spe r banc inuias i t ; crux vero per ipsum sanc l i -
ficati es l : qi iorum auiem proio iypa bouoral iora 
snn i , e l ipsa~sunl inagis l ionuraia : quandoquidem 
vero uiraque figura est, c l ligura crucis eanc l i i i -
calae bonorala c s i ; figura ig i iu r corporis quod c r u -
cein sanciificavU, magis bonorala est. Rursus I V ) 
lypus exiensiouis manuum figuraeque Chrtgti vcnc -
rabiies sunt : quanlum aulem differt a figura cor-
pus, l an lum diflcrenl quaa ab eis profictecuniur : 
guorum eniiu arcbelypa in majore honore sun l , eo 
majore iu bonore ipsa e run i , siquidem figura pro-
pter corpus es i , e i extonsto; nou auiem, e c o n l r a r i o , 
corpus proplcr Jigurain : ac corpus quidem sub-
siantia e l subjectum es l , figura vero accidens sub-
sequensque : qnaalo igi tur subslantia praeslanlior 
est acc idenU, a o l quanio anima praesiantior est 
scienlia, lanlo corpna praBSUt figarae. A c ugura 
quidem esl et d ic i tnr quod figuratum est : figuram 
ve ro fac lum C J S C corpus , nemo sauae nienl is d i -
clurusest *,sic c i i i in c l corpus colose p rxd iUHi i d i c i 
potest, iKui auieiu corpue c o l o r , neque coJor cor-
pus; praestaiitiora ig i iu r qusc co rpo r i s , quaui q v « 
sunl figurx. Quod bi i l a c i l , lypus corporis bono-
rai ior cst lypo Cigiira?. 

Grux jn&uper V) simpliceni quodamntodo et sme 
varietale nobis paasionein repiasseiilat; a rusi ic is 
vero et a^reslibus vix in l c l l i g i lu r essc symbolum 
passienis : sacra? vero imagines non solum p.issio-
nem variaot et subtilius de sc r ibun l , sed etiaiu m i -
racula e i prodigia , q u « Cbr ie lus fecit, lalitis e i 
clarius nobis expr imuut . Uua) igiujr explanalius ct 
di lucidius ba?c nobis o s i e n d u n i , bonoraUora e i s l -
goificantiora sunt, quamquae obscnriue tec decla-
rant. Praeterea VI) crux passionis S)mbolum es i , 
et inodum quo .qu i passus es l , passioneui sus l inu i i , 
acnigmale signifioat. Quid enim aliud vnit s ign i l i -
care i l lud : TolU crucem luam et itquere me , T , 

• i l i a t u m , pa l c l cx ipsa F r . Tur r i an i L a i i u a in le r -
preiatione, qni eodem ms. IISIIS fucraL Sun i cn im 
iu Lat ino excniplari eadein quas i n iUn G r x c o m u -
tationes. 
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(jnaiu i l l i i n i qui conl ixus cs l l i i : ;o:e D o m i i i i , e l va-
u i l a l ibus i i i i in i l i na i i l ium r c m i s i i , paratum csse ad 
otnnia proptcr amorcm cjus susiinenda? S i c qui 

Ίιι carne Mia sligmatn C h i i s l i f e reba l , el in pas-
siotie glor iabalur iiiqtiicns : Mihi autem absit glo-
riari niti in cruce Domini nottri Jesu Christi M , c r u -

i l ixionem nobis, id esl passtoncm C h r i s t i , his ver-
)>is depingcbai. Iniago aulem es l i p s ins , qui passus 
c s l , expressa a imi l i l t i do ; qua» propric magis d i -
gniusque ipsum nobis repraseniat , quam ea figwra, 
1 0 8 ( I U J C cxier iora ct qua» C h r U l u m c i rcumslan l 
dcsignai . Iinago ig i l t i r quac ipsum Chrie tum uobis 
iJestgnal, diguior esi bonorar i , quam c r u x q u x pas-
stonis modtiin nobis demonstral . 

C l i r i s l i nomcn VII) tanquam bomonymutu de 
C h r i s l i imagine praidicalur : Cbris tus enim vocaiur 
ipsa iinago, s icu l rex vocalur ipsa iniago regis : de 
I T H C C auiem praedicari non poiesl , nenio enim cor -
dalus c rn tem ullo modo appcllabil Ghr is lum : 
quare qtiod par l ic ipa l ipsum nomen, sicut p a r l i c i -
pa l figuram c o r p o r i s , magis l ionoraiuin c s t , i l lo 
qood nihi l liortnu parl icipat : iiuago ig i lu r bonora-
l ior c s l , quam ligura crucis . V l l l ) G a u s a antccc-
d i l eflrctum, pracipueque causa efl iciens: quod au-
lem antecedil , iuagis bonoralum esl , quain id cui 
autccedi l . Quia ig i iu r causa llgitrac c ruc i ses l passio 
corporis C l m s i i , e l corpus esl principalis causa 
ligunc c ruc i s , sequiiur ut imago corporis C b n s l i , 
tan piam catisa cfiicieire i i gu ra crucis , l ionoraiior 
babcaUir. IX) I i«m quod alicujus causa facltim 
eel , iiifurius esi e o , propler quod factum est. S i 
fgilur crux propler corpus bo in in i facla es i , ne-
ccsse c s l u l e i iam ΐn horuin figuris inferiores pafles 
l e r a l flgura crucis . Nam quo ium anlecedenlia m i -
nora s u u l , ipsa-quoque minora bunt. Dcmonsl ra-
tuin igitur es i pluribus ra l iou ibus , quod, c l i amsi 
c rux vlvifica in bonore alioqui babealur, imago l a -
inen C b r i s l i , u l superioribus argumenlis coiifecuun 
est, bonofaiior esi : quare qui cruceiu honorare 
p ro l l l e lu r , Domii i i quoque imagiiiein honorabil : 
s in t e ro banc non honorat, mulio iuinus i l lum ho-
norabi l . 

P u M r e m o , X ) videmus inul i is in locis c i u c i l i -
xionem C l n i s t i in Smagiue pictam, et ut convenien-
tia rc i poscit, quae i l lo sc i l ice i modo acla fuit : v i -
dentus Cbr i s lu in pendcre , manusque extcnsas ac 
t lavis coniixas, qnibus salularis passio C l i r i s i i o m -
nibus miraculis ad in i rab i l io r , e l c x i e r i s , quibus 
salvi facii suums , principalior nobis dcpi i ig i lur . 
Quid igitur i i i im ic i cruCis Cl i r i s t i bic facicnl? N c -
cessc es l a l ic ru in ex duobus facere : aui adoranics 
c r u c e m , imaginem quoque odorare , nisi malint 
frusirar i professionem suain : aut dcii ioliculcs 
i iuaginem, s imul cruccm demolir i . Qui acloin se·· 

P A T I U A R C I L E C P . 4-3 

Λ σταυρόν σου , καϊ ακολουθεί μοι, ζ τον xaOrXw-
μένον τ ω φ<5βω Κυρίου , κα\ τοις του κόσμου μ ι -
τζίοις α π ο τ ά ξ α μ ε ν ο ν ; εύτρεπή είναι παν ότιοΰν 
υ π έ ρ τ ή ς ε ίς αύτδν ύπομένειν α γ ά π η ς ; ούτω δι; 
κα \ ό τά σ τ ί γ μ α τ α τού Χριστού έν τή σαρκΙ φίρων, 
κα\ μέγα έ π \ τ ψ πάθε ι αυτού φρονών, έφιλοτιμείτο 
λ έ γ ω ν Έμοϊ δέ μή γένοιτο καυχάσθαι, εί μτ\ kv 
τφ σταυρφ τοΰ Κυρίου ήμων Ίτ\σοΰ Χρίστου· την 
σταύρωσιν ήμ ιν διά τούτων υπογράφων, ήτοι το 
Χριστού πάθος · ή δέ ε ίκών αυτού τοΰ πάσχοντος 
έ κ σ φ ρ ά γ ι σ μ α κα\ ο μ ο ί ω μ α έστιν , οίκειδτερον δέ καί 
άς ιολογώτερον , τδ αύτ*5ν τ ι να δ ιαγρά^ον, ή τ6 τά έκτος 
καί π ε ρ \ αύτδν ύ π ο φ α ί ν ο ν άξιολογωτέρα άρα ή εί­
κών , ώ ς τδν Χριστδν αύτδν ήμίν έμφανίζουσα, του 
σταυρού τδν τρόπον τού πάθους ήμίν παραδει-

Β κνύντος . 

Τδ Χριστδς δνομα Ζ') όμωνύμως κα\ κατά τής 
είκόνος αυτού τού Χριστού κατηγορείται* Χριστδς 
γάρ κα\ α ΐ τή . λί-γεται · ώ σ π ε ρ κα\ βασιλεύς, ή χοΰ 
βασιλέως ε ί κ ώ ν κατά τού σταυρού δέ χατηγορεί-
σθαι τούτο α δ ύ ν α τ ο ν ούδεις γ ά ρ άν φαίη τών σω-
φρονούντων, Χριστδν-τδν σταυρδν ούδεν\ τρόπψ· δ 
τοίνυν έν μεθέξει κα\ αυτού τού ονόματος γέγονε, 
καθάπερ ήδη καί τ ψ τού σώματος τύπψ κεκοινώ-
νηκε , τού μηδενδς τούτων μετάσχοντος τιμιώτερον ή 
είκών άρα τού τύπου τού σταυρού τιμιώτερα. Η') 
Τδ αίτιον τού α ιτ ιατού προηγε ί τα ι · κα\ μάλλον το 
ποιητ ικδν α ί τ ι ο ν τδ δ£ προηγούμενόν τίνος, τιμιώ-
τεοον ού προηγείται* έπε \ ούν αίτιον τοΰ τύπου τον 
σταυρού, τδ πάθος τού σ ώ μ α τ ο ς τού Χρίστου, *ώ 
προκαταρκτ ικδν τδ σώμα τού τ ύ π ο υ , κα\ ή είχων 
άρα τού σώματος τού Χ ρ ι σ τ ο ύ , ώς ποιητικον αίτιον, 
τού τύπου τού σταυρού" τ ι μ ι ώ τ ε ρ α . θ ' ) Έ τ ι δ τίνος 
ένεκεν γέγονεν , έλαττόν έστιν εκείνου τού δΓ δ γέ» 
γ ο ν ε ν εί τοίνυν ό σταυρδς τ ο ύ Κυριακού σώματος 
ένεκεν, α ν ά γ κ η κα\ έν %οίς τ ο ύ τ ω ν τύποις, το 1)«-
τον τδν τύπον τού σταυρού άποφέρεσθαι · ών γαρ τα 
προηγούμενα έλάττονα , κα\ αυτά έλάττονα· δέδει-
κτα ι ούν διά πλειόνων, ώ ς κ α \ αυτού τού τύπου του 
ζωοποιού σταυρού τ ιμ ίου δντος π α ρ ! ήμίν, ή είχων 
τού Χ ρ ι σ τ ο ύ , κατά τήν τ ώ ν άποδεδομένων λόγων 
άκολουθίαν τε κα\ έξέτασιν , τ ιμ ιώτερα υπάρχει* 
δ τοίνυν τδν σταυρδν τ ι μ ά ν έ π α γ γ ε λ λ ό μ ε ν ο ς , τιμήσει 
άρα και τού Κυρίου τήν ε ί κ ό ν α · εί δέ ταύτην ού 
τ ι μ ά , ουδέ εκείνον πολλού γε κα\ δεί . 

Ε ι τα Γ ) δρώμεν έν πλείοσι τόπο ις :ήν τού Κυρίου 
σταύρωσιν έν είκόνι δ ι α γ ε γ ρ α μ μ έ ν η ν , και ώς το 
ε ίκδς έχει , ανάλογου τ ψ τού π ρ ά γ μ α τ ο ς καθ* δν π£· 
π ρ α κ τ α ι τ ρ ό π ω , εκκρεμές τε τδ σ ώ μ α , κα\ τά; χε*·*** 
ρας δ ιαπλουμένας , κα ι τοίς ήλοις διαπεπερονημενας* 
ύ φ Τ ών τδ π ά ν τ ω ν θαυμασ ίων θαυμασιώτερον, και 
τ ώ ν δι* ών σεσώσμεθα τδ κα ιρ ιώτατον , πάθος τ;μιν 
τού Χριστού τδ σωτήρ-,ον υπογράφεται* τί ουν προς 
τούτο οί έχθρο\ τού σταυρού τού Χριστού δράσειαν, 
α ν ά γ κ η δυοίν τδ έ τ ε ρ ο ν ή προσκυνούντας τδν σταυ­
ρδν, κα ι τήν είκόνα σ υ μ π ρ ο σ κ υ ν ή σ α ι , είπερ μΐ 
μέλλοι τ ά τής ε π α γ γ ε λ ί α ς αυτών διαπεσεϊσθαΓ 

" G a l a u ν ι , 14. 
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χαδαιροΰντίς τ ή ν ε ί κ ό ν α , συγκαταβάλλειν κα\ τδν Α cundiim etfgimt, ad cxtremtim crucem ipsain , et 
«ττβυρο'ν (e)* οί δέ γβ τδ δεύτερον έλόμενοι, τέλεον 
χιΐ τον σταυρδν αύτδν και πάσαν δμού τήν Χριστού 
οίκονομίαν ώς Ανοικονόμητοι π α ρ α γ ρ ά φ ο ν τ α ι , καΊ 
ιών έπηγγελμένων τδ ψέύδο; δημοσιεύουσιν εί γ ά ρ 
μετήν αυτοί; δπωσούν αληθε ίας , έδει προηγουμένως 
ήν είκόνα τ ι μ φ ν ώ ς πο ιητ ικδν α ίτ ιον , κ α \ π ρ ο -
ιγωγιχδν τού σταυρού* π ά ν γ ά ρ ο τίνος ένεκεν ε ί ρ η -
χιι, έλαττον εκείνου τού δι' δ γέγονε · κα'ι εί ό σταυ­
ρέ τιμητέος, ώ σ π ε ρ ούν κα\ έστι , μάλλον ή τον τού 
αΙτίου τούτου λόγον επέχουσα ε ίκών τ ι μ η τ έ α · κα\ 
γαρ ό σταυρδς διά τήν είκόνα γέγονεν , ούκ Ι μ π α λ ι ν 
τ; είκών διά τδν τύπον τού σταυρού* τ α ύ τ η ς γ ά ρ 
προηγουμένως δ ιαγραφόμενης και τ υ π ο υ μ έ ν η ς , συν-
δ;εγράφη και α ύ τ δ ς , τ ή τε στάσει τού όρθιου σ ώ μ α 

imiversam simul C l i r i s t i ueconomiam, ulpote hujus 
adversari i ,· delent ; e i sponsionis suae falsilalem 
palam faciunl . S i eniin vc l (ant i l lum verital is apud 
eos resideret, oponeret in pr imis iii)3gineni vene-
ra r i u l i causam cflicieiilcin e l auclr icem c r u i i s . 
Quidquid enim ab aliquoesse d i c i l u r , imnus esl i l lo 
a <|uo efficittir. Ει si crux vcnerflnda est, magis ho -
noranda est ea, quae causoe ralionem habe i , imago . 
Nam crux propler iiuagincm exs l i t i l , non versa vice 
imago propler crucis lypum. Imagine enim antea 
descripla e l figuraia, crux simul descripta est, cor-
poris erecto sialut , e l ulriusque manus exlensioni , 
conformata; necessario sc i l ice i et cousentance cor-
poris babilui ceu sequelam semei oslendens. N c c 

,-, χ α \ τ ή έφ* έ κ ά τ ε ρ α τών χ ε ι ρ ώ ν έκτάσει συν- ^ quisquam avero aberrabi t , dicens : quoJ D o m i n i 

αποτυπούμενος· έξ α ν ά γ κ η ς τ ε κα\ ακολούθως τ ψ 
βχτ,ματισμψ τ ο ύ σώματος ώ ς παρακολούΟημα συν-
βνσοαινόμενος * και ούκ άν τ ι ς άποσφαλείη τ ά λ η -
δοΰς λέγων, ώ ς δ γε τήν είκόνα τού Κυρίου τ ψ τοιψδε 
^όπφ διαχαράσσων, και εί μ ή βούλοιτο , κα \ τδν 
'.πον τού στκυρού συνδ ιαχαράξε ι ε · π ώ ς ούν ούκ 
^χδηλος διά π ά ν τ ω ν , τών Χρ ιστομάχων ή παραφρο-
rJvr, κα\ ή δ υ α σ έ β ε ι α ; τδν μέν γ ά ρ ώ ς τ ίμ ιον σέβειν 
-τοκρίνονται, τ δ δέ μάλλον τ ίμ ιον τέλεον δ ι α π τ ύ ο υ -
r.r άλλ' ού τ ψ σταυρψ τδ τ ί μ ι ο ν ν έ μ ο ν τ ε ς , τούτο 
τ*κοϋσι· π ώ ς γ ά ρ οί γ ε συγκαταβάλλοντες έν πόλ­
ε ι ς , και κ α τ α φ λ έ γ ο ν τ ε ς και συμπατούντε ς ποσ\ βε-
δήνοις κα\ ά κ α θ ά ρ τ ο ι ς ; άλλ ' ίνα μ ή δοκοί εν π ά ν τ α 

imaginem hoc niodo cbaraxans, el iamsi n o l i l , ijr-
pum crucis una cbaraxaver i l . Quidu i ig i lu r qua-

jquavcrsus conslet C b r i s l i bosl ium insania c l i m -
pielas? Nam crucero u l vcnerandam se colere s i -
niulant ; quod aulem tnagis cst venerabile, proisus 
ricspuuirt: Scd non quia crucem bonorcnt, id agunt; 
qnis e i i in* id credat ? siqurdem banc sa?pc dcjece-
r u n l , coiiibiisseruut, piof.uiis pedibus aiqno i l lo l i s 
conculcaverunt ; sed ne videantur cuncias f i i i id i i r s 
commovcre Ecclesia? religiones, divinum i i i ter inr 
i . b r i s l i lypi in i ( imagineir) opporlune imporli i t ie do 
medio lollere s l u d c n l ; 1 0 9 quoniam gravis c s l 
ipsis etiam in imagine speclaitis Cbr i s lus . Ve lu t i 

ix πυθμένος π α ρ α κ ι ν ε ϊ ν τ ά τής Ε κ κ λ η σ ί α ς σεβά- Q si quis naluralem ftodilalom volcns exlpuuarc , o r -
ϊματα, τδν θείον τοΰ Χριστού τύπον εύκα ίρως άκα ί - i iamenlorum lenociido seniet v c m i s l a r e l ; i ia b i 
ρως εκποδών π ο ι ε ίσ θ α ι προελόμενο ι , επε ιδή βαρύς crucis ncgoiium, ιιι boncslissiinum praelextuui, ι ιο-
iniv αύτοίς κα \ έν είκόνι βλεπόμενος · ώς γ ά ρ ε ί τ ι ς bis ob j ic iun l . 

ύ συσικδν α ί σ χ ο ς βουλόμενος ά π ο τ ρ ί ψ ε σ θ α ι , κομμωτ ικο ί ς καλλωπίσμασιν έ π ι μ ο ρ φ ί ζ ο ι τ ο , τδν τού 

~αυρού λόγον ώ ς σκήψιν ε ύ π ρ ε π ε σ τ ά τ η ν αυτοί προχε ιρ ί ζοντα ι . 
Τί δε δ ε ί περ ι τού τύπου τοΰ σταυρού λέ - 30. Quidporro de cru t i s lypo dicendum sr.pcresi ? 

Τ ι̂ν; αυτά τ ά π ρ ω τ ό τ υ π α , ώς άν τ ι ς φ α ί η , τού σταυ - Ipsa crucis pro lo lypa , ut appellarc l i c c i , veneranda 
Ρ&υ, τά σεβάσμια κα\ π α ρ ' ή μ ί ν τοίς π ιστο ί ς π ι σ τ ώ ς 
•φοσκυνούμενα, τ ί μ ι α και ζωοπο ιά ξ ύ λ α , καθυβρ ί -
^υσι και ά τ ι μ ά ζ ο υ σ ι ν αίσχρώς* τά γ ά ρ άρχήθεν κα \ 
~ Ρ * Χριστ ιανών !ν τε χ ρ υ σ ώ μ α σ : και ά ρ γ υ ρ ώ μ α σ ι 
**τεσκευασμένα, κα \ καλούμενα φ υ λ α κ τ ή ρ ι α , Α δή 
»αΊ κατ* αύχενος έ κ κ ρ ε μ α ν ν ύ μ ε ν α , κα\ π ρ δ ς τδ στέρ-

et :\ nobis fidelibus fidoliler adoranda, pretiosa e i 
viviftca l igna , deboneslaul lurpibusquc conluniel i is 
afOciunl. Namquc haec a Cl i r i s l iau is autiquii i t t 
aureis vcl argenleis tbccis reposila, quan p l iy lac ie -
ria voc i ian iur , quxqtie collo suspensa, e i in pcclus 
dcmissa gcstatnus Gbr i s l i an i (47), ob custodiam 

«ν καθιέμένα φ έ ρ ο μ ε Χριστιανο\ πρ^ς φυλακήν κα\ D lulelaniqnc vitJe nostra?, salulcmque animarum et 

2τφάλειαν τ ή ς ζ ω ή ς η μ ώ ν , κ α ι σωτηρίαν τ ώ ν ψ υ -
ϊύν τε κα\ τ ώ ν σ ω μ ά τ ω ν η μ ώ ν εντεύθεν γ ά ρ αύτοίς 
*α· τού^/ομα έ π ι κ έ κ λ η τ α ι , π ρ δ ς ία τ ρε ί αν τ ε π α θ ώ ν 
**Λ άποτροπήν τ ή ς τών ακαθάρτων δαιμονίων π ρ ο σ -
ίολη;, τ α ύ τ α κ ε κ τ ή σ θ α ι π ι σ τ ε ύ ο ν τ ε ς , έν οΤς δή κα\ 
: i · ά θ η Χ ρ ι σ τ ο ύ και τά θ α ύ μ α τ α , κα\ ή ζωοποιδς 
:ναστχσις ώ ς τ ά πολλά ε ικονιζόμενα δ ε ί κ ν υ τ α ι , κα \ 
•ο^των πλήθος ά π ε ι ρ ο ν π α ρ ά Χριστιανοϊς ευρ ίσκετα ι , 
*ί ταύτα π α ρ ά τοίς άνοσίοις λελόγ ιστα ι ; β5ελυκτά 

(ή Haclenus pen incba i inenioralum in p r a c c -
enie adnotat ionc cxcerpluui . 
(47) De hac p i a consueuidinc Icganiur capiml . i , 
L Ub. i , p . 78 ; e i l ib . n , p. 27 , magni opcri» <lc 

rme, auciore P . Crelsnro S. J . , quo sano cx opero 
itjicrsam o m n i SJPCUIO rdiriMiationun lam Orien-

corporum ; Iiinc cni in et notncn ipsis couuc i lu r ; e l 
ob cupidi la lum incdelam, e l i inpi i ror i iui i i icnrr i!»-
tiuni daiiuonuin avcrruncalioneut, brcc apud noe 
babcre credeules; in quibus C h r i s l i quoquc passio 
e l miracula et vivifica rcsurrcct io inscr la s u n l ; 
h x c , i n q u a m , l igua innumera apud Clir is t ianos 
coiuperiuntur. Quid vero i inp i i dc his j u d i c n n l / 
aliominanda putanl, qtiac suiu couscrvanda ; fu-
gieuda, quai sun l polius appclcuda. llxc i laquc 

taliu n qunm Occi lon ta l ium rcligioncm e rg i hoc 
salutis iiostra2 symbolum cognoscere l i ce i . Τ«Ί 
tiionumctilis dc crucc a Grclsero, ι . II» cd i i i s , a l i a t 

ιιι auguror, a inc c \ inss.codicibus profcrcinla de i i i* 
r^ps sun l . 
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έπ ι τήν Ιεράν τ ώ ν Ευαγγελ ίων σ υ γ γ ρ α φ ή ν , ώς δα ι - Α ccu quae daemonum nonntillorum aliorumque in>-
μόνων δή τ ίνων κα \ άλλων πονηρών μ ν ή μ η ν ε ίσφέ -
ρουσαν αίτ ιασόμενοι * άλλ' ού δι* εκείνα τ α ύ τ α , δ ιά 
δέ τδν θαυματουργήσαντα κα ι άπελάσαντα δαίμονας , 
καΛ νόσους καΟάραντα προδήλως αυνενήνεκται . 
Ουδέ τ ψ Ε ύ α γ γ ε λ ί ω συμπροσκυνηθήσετα ι · κα ι γ ά ρ 

παρ* η μ ώ ν προσκύνησ ι ς , εί καί α ί σ θ η τ ώ ς γ ίνετα ι 
π ρ δ ς α ίαθητά γε δντα τά ά γ ι α , άλλ 1 ούν γε εντεύθεν 
τ α ί ς νοεραίς έ ν ε ρ γ ε ί α ι ς , έ π ί τδν τούτων αΓτιον τδ 
σ έ β α ; ά ν ά π τ ο μ ε ν , και συμβολικώς τ α ύ τ α επ ι τελε ί τα ι · 
έ π ε ί π ε ρ ή γ ε προσκύνησις η μ ώ ν κα\ ή λατρεία έν 
π ν ε ύ μ α τ ι κα \ άληθε ία , κ α τ ά τδν τού Σωτήρος λόγον, 
κυρ ίως και αληθώς έστιν * ημε ί ς γ ά ρ δ π ρ ο σ κ υ ν ο ύ ­
μ ε ν , ο ίδαμεν ' αύτοι δέ δ προσκυνούμεν , ούκ ίσασι, 
τ ψ μ ή είδε να ι αυτούς τής θε ίας οίκονομίας τδ μ έ γ α 
μυστηριον . *** 

λ η ' . "Ετ ι φ α σ \ ν , δτι c Πρδ μέν τού πάθους Χ ρ ι ­
στού κ α \ τ ή ς αναστάσεως , Χριστδν π ε ρ ι γ ρ ά φ ε ι ς * τ ί 
δ* άν ε ίπο ι ς μ ε τ ά τήν άνάστασιν ; επε ιδή ούκ έν τοίς 
αύτοίς τ ά π ρ ά γ μ α τ α * άφθαρτον γ ά ρ λοιπδν τδ σώμα 
Χριστού , κα\ τήν άθανασίαν κ λ η ρ ω σ ά μ ε ν ο ν πού ούν 
σοι τ ά τ ή ς π ε ρ ι γ ρ α φ ή ς χ ω ρ ή σ ε ι ε ; κα\ π ώ ς π ε ρ ι ­
γ ρ α φ ή σε τ α ι τδ κεκλεισμένων τ ώ ν θυρών πρδς τούς 
μ α θ η τ ά ς ε ίσ ιδν , κ α ι μηδενΐ κ ω λ ύ μ α τ ι π ε ρ ι ε ι ρ γ ό μ ε -
ν ο ν ; » Τ α ί ς τ ό λ μ η ρίαις γ ά ρ τ ώ ν Δοκητών άνα ισχύν-
τ ω ς επόμενο ι , μηδέ έφάψασθαι χερσί τδν μαθητήν 
τ ή ς θ ε ί α ς π λ ε υ ρ ά ς κενολογούσι * κελευσθέντα δέ μ ό ­
νον σεαρά τού Σ ω τ ή ρ ο ς μ ή μέ / το ι κα \ τδ προσταχθέν 
ε ί ς Εργον έξενέγκαντα * κ α \ διά τ α ύ τ α μ ή τ ε δφθήναι 

proborum faciai ntentionein. A tqu i uon ptopler 
dnemones, sed propler miracula palrautem G h i i -
s luin daeinonesque expellcniem, e l iuorbos saitan-
lero, sine dubio scriptura i l la exarata (u iu Neque 
reapse Evangel ium una adorabi tur : eienitu nosl ra 
adorai io, e i iamsi sensibi l i ipr erga sensibilia fit, 
atiamen hinc intcl leclual i vi ail barum re rum 
auclorem cu l lum deferimus, nect i is i symbolicehacc 
f iunl . Quippe nostra adoratie c l la t r ia i n epi r i in 
ac ve r i l a i e , secundum Servalor i s verba, pr inc ipa-
liter vcreque Ot. Nos enim quid adoremus , sciuius. 
Isii vero quod nos adoramus, nesc iu i i i , quia ma-
gnum divinae oeconomia mysteriuin ignoraDi. 

58. lnsi iper aiunt : c A n i e Cbr l&l i quidem pas-
sionem ei re&urreclioncm Cl i r i s lum c i rcumscr ib i s ; 
quid vero dices posl reaurreclioneui ? etenim rcs 
noit eodem s u o l alaiu ; quippe incorruptibi le de in-
ceps C h r i s i i corpus es l et i m m o r l a l i u i e m adeptum. 
Quonara i laque lua c i rcuuiscr ip i io evadei? vc\ 
qnoroodo c i rcumscr ibe lur , quod clausis januis ad 
discipulos i n l r o i i l nullo obslaculo impcdi lum ? > 
S c i l i c e l , h i audaciam plianiasiasiarum ?equenlee, 
ne lacluffl quidem manibus a discipulo d iv innm 
lalus b la te ran l ; sed jiiasum id tanluiuiuodo a Se r -
valore, non lamen in operam rcni maiidaiam cou-
lul isse. Proptereaque neque visuin in corporc» 

σ ώ μ α τ ι , μ ή τ ε είναι σώμα τδ π α ρ ά π ά ν τδ σ ώ μ α . Ού- £ ncque i l lud corpus ullalenus fuisse corpus. Adeo-
τ**ς αύτοίς τ ά τών Ευαγγελ ίων άπ ιστα 1 Ά λ λ ά τούτο 
« ρ ώ τ * ν άκούσεται δ περ ι τ α ύ τ α δ ιαπορών , δτι ΈΙσ-
*Λ0ωτ9 φ ή σας , τ δ άπορουμενον έλυσα; * δλως γ ά ρ 
τ δ ε ί σ ε λ θ ε ι ν , κ α ι έξελθε ίν , ή μεταβαίνε ιν εντεύθεν 
έ κ ε ι α ε , ουδέν έτερον ή π ε ρ ι γ ρ α φ ή ς έστιν ίδιον * τδ 
γ α ρ έντδς θυρών γεγονδς , ούκέτι δέ κα\ έκτδς υπάρ­
χ ο ν , π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν π ά ν τ ω ς ε σ τ ί ν ούτω κα\ έ π ι τ ή ς 
Σϋττηριου αναστάσεως κατίδοι τ ι ς ά ν , τού λίθου τ ω 
τ α φ ψ ε π ι κ ε ι μ έ ν ο υ , έφ ' ψ τά σ ή μ α ν τ ρ α π ρ ο σ ε τ ε τ ύ -
π ω τ ο · άναστάν γ ά ρ τδ σώμα , ούκ ήν κα\ έν τ ψ τ ά φ ψ · 
έ ς ού τ δ π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν ε ί ν α ι , άκολουθείν έ π ά ν α γ κ ε ς · 
τ δ δέ έκ νεκρών άναστήναι , κα \ πυλών κεκλεισμένων 
εΓσω γενέσθαι , και ε ί τ ι τούτοις έτελείτο π α ρ α π λ ή -
σ ι ο ν , ού σώματος πρόεισι νόμψ, ουδέ τ ή ς καθ* ή ρ α ς 

i s l i Evangel i is d i s c r edun l ! A tqu i boc primurn au-
d i e l , qui de his ambig i t ; nempe cum d i x e r i s , 
introiit, dubium solv is l i . Prorsus enim in l ro i re e i 
exire , vel binc i l luc irangire, nonnisi c i rc t i iuscr t -
p l ionis proprium es(. Nam quod inlra jauuas c s i , 
neque jam exlra ronsist i t , c i rcumscr ip ium omoiuo 
es l . S ic e i iam in Servalorie resurreclione videre 
est, cum lapis sepulcro fuissei imposilus, e l s igi l la 
apposita. Nom rcstiscUaluin corpus, ja iu ιιοιι e r a l 
parher in sepulcro ; iuule idfuisse c i rcumscr ipunu , 
necessario concludi inr . P o r r o a morlujs resurgere, 
e l clausis janui$ in i ro i r e , e l quidquid hujusmodi 
peractum fuit, baii<l lege corporis proccss i l , uequc 
noslrsc materialis labilisque naiiira?. Quia e l anie 

ένύλου κα\ ξ υ σ τ ή ς φύσεως · έπει κα\ π ρ δ τού πάθους , D passionem, ίιι fluclibus ambulare conspcctus c s l 
κ α τ ά κυμάτων δ Σ ω τ ή ρ πεζεύων τεθέατα ι , άφη χε ι ­
ρ ό ς νεκρούς άνίστησι , κα ί τά)^λα ά π ε ρ έ θ α υ μ α τ ο ύ ρ γ ε ι 
β ι ± τού σώματος* και ού. δή που τ α ύ τ α φ α μ ε ν ίδια 
β ώ μ α τ ο ; , *ούδε ά σ ώ μ α τ ο ν τ ή ς γ ά ρ δραστηρίου κα \ 
α μ ά χ ο υ δυνάμεως ή ν , ή πάντα ε Γκέι* κα\ θαύματος 
λ 4 γ χ ρ , ούκ ίδιότητι έ π ρ ά τ ι ε τ ο σώματος * άλλ* επειδή 

κάλ)^ι τ ή ς αφθαρσίας λελαμπρυσμένον μετά τήν 
ά ν ά σ τ α σ ι ν γέγονε , κα ι ακήρατο ν , κα\ π ά ν τ η κ α θ α -
ρ ^ ν ο ν φθοράς κα\ π α χ ύ τ η τ ο ς , τ ή συνημμένη ά μ α 
ύπτοατατ ικώς κα\ άο ιαστάτψ φύσε ι , έξ ή ς τών υπέρ 
φ ύ α ι ν μετέσχε, τά υπέρ σώμα ένήργε ι , καί οία ε ίκδς 
c O / απλώς σιόματος , άλλά θείου καί άφθαρτου σώ-

Servaior , manus lac ln inorluos i t i sc i iare , c l q u x -
cunqne alia per corpus suum ni irabi l ia patravit . 
Neque ideo bxtc diciinus corporis propria , ncque 
ipsum sine corpore. Erant quippe baic if i icacis 
invicta-quc v i r lu l i so f l i c i a , cui uuiuia c c i l u u l ; XI\\IQ 

in i racul i rationem babebanl, noD au lcm propricfato 
ins i ia corpori i iebanl . Sed ubi inror r t ip l ib i l i ia l i s 
formosilate corpus i i lud post rcsurrccl ionciu cxur-
nali i in evahil , et inviolabi le , omniqno corruplcla 
et crassiiie iumiuno, cum copulaia sibf l.yposiatice 
insoparabili ua lu ra , r x qua supernaturales dules 
par i i c ipaba l ; (unc superiura corpoi is condi l ioni 
agebal, alque, ut par c r a i , prnpria ιιοιι s implici ter 
corporis, scd fiivtiii c i iiicorntjiifhttis corpoi is . 
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111 Cernchalur igi iur i ia naluraliter compara-
lus Servator, non huncn sicnt atitea cum oiunibus 
>ersabalur; sed Imjnsinodi visione dignis semet 
revelaus, crucis indicia oslendebal. Aique boc no-
b\b aflirmai (quod l ib rn ie r fidelilerque admiuimiis) 
riiviiium lalus Tliomas coulingens, elataque c l clara 
vocc exclamans : Dominut mcus el Deus meus 9 9 ! 
iiecnon sauciae mulieres purissimis pedibus pariter 
t i c i i s : sed e i i l l i demum itineris comiles, e i cor 
«n le i i s expc r l i , re icnl i s nibilominus i i i i c r col lo-
qtiendum ipsorum oculis ne agiioscercnt; quod ιιιυχ 
impedimcnluni in fraclione panis sublatuui fu i i . 
Ipse aulem cibo poluque uiebaiur , ei iamsi jani 
incorrnpl ib i le corpus era l : quae quhlein non in<li-
genlia al iqua, sed condcscensionis rai ione, e l per 
( iconomiam faciebal, u l idem ipse crcdcrclur , vc-
rumqne ac miniine pbantasiicuin resurreciionis 
iuysier ium ex i s l ima ie iu r . Quomodo aulem vidissent 
i l ivi discipuli de mcdio ipsorttmi sublaium , ct in 
ctfilos snbl imiler volanlcm, e l paicinae glorirc fa-
• inm consessorem , rursusque par i t c r -ven luru i iu 
juxla comkanl i t im supratmindauarum v i r lu imu 
voceiu, nisi corpus circuinscr iptum fuiseet? W l 
quid nmuino ni;>g.us Stepbauus, war ly ru i i i p i imus 
ac forl issimns, ίιι mcdio cer laminis sni s iadio, 
haudmi i l io posi Servnloris in ccctum ΠΗΙΗΙΙΙΙΙ , qu id , 
inqitam, v i d i l , pronl vidcrc oporkbat eum qui 
i;uil;i plonus e ra l grat ia , e i qu.ilciius st ipcrnaltira-
JiltT conlingorc puierat bomini nato? Noiiue in ca 
tfpccie, quam anlea apml nos pra» se lulerat, in 
drxtera paternx* gloriic staiilem spcclavit? Secus 
c i i in i qn i diccre poluissel : Vuleo cceto$ apertos, et 
Ftlinm hominit tiantem α dextris Vei * ·? Ilaec a 
d ivonu i i quoqnc P a i r u m nianifeslc doceniur sen-
lenti is , quas posiea r c c i u b i m u s ; ciiaiwsi veri lal is 
Evangeli iquc couviciaiorps discrftdenl, et Cbr i s lu in 
Ipstim propeniOtium cxpcllent , carncin e lossa d i sc i -
pulis osiet i lauiem, propterea qnod i l l i v idcbanlur 
Bibi sp i r i lum ccrnerc ; e l !»a?c omnia ex l ra corpus 
facia esse putabunt. Sed nos, rcrum barum v c r i i a -
lem prcedicanies, dicinuis , Chr i s ium qua ralionc 
condescensionis, btimanaiioncin - peregil , cadeni 
par i tcr c i r cumscr ib i , u i e x visu eliatn veriias nobis 
nmolcscerel . 

59. Quoifiodo ergo alia quidem mulala sunl , 
n.Μ η niortale faclmn esl immor ia l e , corritplibile 
;ipparuit fncorruplibi le , passibile <\d i inpassibi l i la-
i cm i r a n s i i l , c i rcumscr ip lum vero (ui aiunt) non cst 
factum incircumscriptum? Dicimus i iaq i ieCrca loreui 
i\b i n i i i o rcs buinansc natura» simul condidissc c l 
composuisse, veiuli iniel leclualcm v i m , ra l ionalem, 
bensualcni, concnp i s i i b i l cm , et quod praesiamius 
i l i c i i u r liberum a rb i l r ium, e l si qu id aliud osl Iiu-
fnsmodi. Et bonio de lerra sumpltis corporaliter 
lonnatus es l , fuilque corpns nccessario vislbile 
(Mimino et tangibile c l c i r cumsc r ip lum; nemoque 
nana menie inslr t icius, dicei corpus cssc i n r i r cum-

1 1 Joan. x x , 28. 6 0 A c i . v n , 55. 
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μέντοι καθ* δ ν τρόπον έττ ιχοριάζων τδ προτερον 
QLTZW τοις γούν άξ·οις τής τ ο ι α ύ τ η ; θέας εμφανι­
ζόμενος , τά τε σημε ία τού σταυρού παρεδείκνυ · κα\ 
τούτο η μ ά ς ό μ α θ η τ ή ς έ μ - ε δ ο ϊ , κα \ ε υ γ ν ω μ ο ν ώ ; γε 
καί π ι σ τ ώ ς δεχόμεθα, τήν Θείαν πλευράν έ π α φ ώ μ ε -
νος , μ έ γ α τε κ ε κ ρ α γ ώ ς κα\ λ α μ π ρ ό ν *« Ό Κύριος 
μου κα\ ό θ ε ό ; μου* ι κα\ τά σεμνά γύναια άχραντων 
ποδών εφαπτόμενα · πρδς δέ και οί σ υ μ π α ρ ο μ α ρ ­
τούντες , και τήν καρδίαν έκκαιόμενο ι , κα ι τούς 
οφθαλμούς έν τα ί ς όμιλήσεσι κεκρατημένοι π ε ρ \ τήν 
έπ ίγνωσιν , δ δή μετά την κλάσιν τού άρτου λέλυτα ι , 
(^οώσεώς τε κα\ πόσεως ή ν ε ί χ ε τ ο , κάν άφθαρτον ήν 
τδ σ ώ μ α · ά π ε ρ ού τώ δείσθαι τούτων , άλλά σ υ γ κ α -
ταβάσεως τ ρ ό π φ κα\ διά τήν οίκονομίαν έ π ρ ά τ τ ε τ ο , 
ίνα ό αύτδς εκείνος ών πιστευΟή , αληθές τε κ α ι μή 
φαντασία νομισθή τδ τής αναστάσεως μ υ σ τ η ρ ι ο ν τί 
δέ και έώρων οί θεσπέσιοι μ α θ η τ α \ , έκ μέσου α υ τ ώ ν 
αίρόμενον, κα \ π ρ δ ς ουρανούς μετάρσιον ά ν ι π τ ά ρ ^ · 
νον, δ συμπάρεδρον δόξης τ ή ς π α τ ρ ι κ ή ς έγένετο, κα \ 
πάλιν ωσαύτως έλευσόμενον, κατά τήν τών π ρ ο π ε μ -
πουσών ύπερκοσμίων δυνάμεων φωνήν , εί μή σ ώ μ α 
π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν ή ν ; ή τ ί ποτε δλως δ μ έ γ α ς Σ τ έ φ α ν ο ς , 
ό έν μάρτυσ ι πρώτ ιστος τε και κράτ ιστος , έν μ έ σ ω 
τών τ ή ς αθλήσεως α γ ώ ν ω ν ών , ού πολλψ ύστερον τ ή ς 
είς ουρανούς τού Σωτήρος ανόδου, έωράκει καθδ ίδε ίν 
έδει τδν τής τηλ ικαύτης πεπληρωμένον χ ά ρ ι τ ο ς , κ α ι 
χωρητδν ύ π ε ρ φ υ ώ ς ήν τ ή φύσει τ ή α ν θ ρ ω π ε ί α ; ή 
ούχι έν είδει έφθέντ ι έ π \ γ ή ς καθ* ημάς, τ δ ν έκ 
δεξιών τ ή ς π α τ ρ ι κ ή ς δόξης έστώτα θ ε ώ μ ε ν ο ς ; π ώ ς 
γ ά ρ α ύ τ ψ έξήν λέγειν · c θ ε ω ρ ώ τούς ουρανούς 
ά ν ε ψ γ μ έ ν ο υ ς , κα\ τδν Τίδν τού άνθρωπου έκ δ ε ξ ι ώ ν 
έστώτα τού θ ε ο ύ ; · Τ α ύ τ α και τών θείων Π α τ έ ρ ω ν 
σαφώς έκδιδάσκει τά δ ό γ μ α τ α , ά π ε ρ ε ίς ύστερον 
παραθησόμεθα · κάν ο ί τ ή ς αληθείας κα\ τού Ε υ α γ ­
γελίου δ ιαπιστώσιν ύ β ρ ι σ τ α \ , καί που κα ι Χ ρ ι σ τ δ ν 
αύτδν άποδιώσονται , σάρκα και δστέα τοις μ α θ η τ α ί ς 
δε ικνύοντα , έ π ε ι π ν ε ύ μ α π α ρ ' αύτοίς θεωρεισΟαι 
έδέδοκτο, και τ α ύ τ α έκτδς είναι οίήσονται σ ώ μ α τ ο ς · 
άλλ" η μ ε ί ς γ ε τ δ άψευδές τούτων κηρύσσοντες λ έ γ ο ­
μεν , δτι ψ τ ρ ό π ψ σ υ γ κ α τ α β ά σ ε ω ; ώκονόμηται , τ ο ύ τ ω 
κα \ περ ιγράφετα ι* ώ ς άν κα\ δι* δψεως ή μ ί ν τ ά τ ή ς 
αληθείας γ ν ω ρ ί ζ η τ α ι . 

λθ'. Π ώ ; ούν τά μέν άλλά μεταβέβλητα ι , τ δ * 0 ν η -
τδν γ ά ρ άθάνατον γέγονε , κα\ τδ φθαρτδν ά φ θ α ρ τ ο ν 
ώφθη , κα \ απαθές τδ παθητδν , τδ δέ π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν 
ούχ υπήρξε κα\ ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν ; Φα μέν τοίνυν, δτ ι τ ή 
φύσει τή ανθρωπε ία τά μέν έξ αρχής π α ρ ά τού Δ η ­
μιουργού συνέκτι-σται, κα\ συγκαταβέβληται , οίον τ δ 
νοερδν, τδ λογίκδν, αίσθητικόν τε αύ κα\ ό ρ ε κ τ ι κ δ ν , 
κα\ δ κρειττον ε ιπε ίν αύτεξούσιον , κα \ ε ί τ ι τ ο ύ τ ο ι ς 
π ρ ο σ ί μ ο ι ο ν κα\ ό άνθρωπος άπδ γ ή ς ληφθε ίς σ ω -
μ α τ ι / ώ ς δ ' .απέπλασται , κα\ σώμα γέγονεν δ π ε ρ έ ξ 
ανάγκης όοατόν τε υ π ή ρ χ ε π ά ν τ ω ς κα\ ά π τ δ ν κ α \ 
περίγραπτον · κα\ ούδε\ς τών λ'ΐγου μετεσχηκότω>ν , 
σώμα ε 'ντι φήσειεν ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν τ ά δ ε έςα,Οεν 
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και μ ε τ ά τήν κτ ίσιν έπ ισυμβέβηκε , κα \ οίον έ π ι γ ε - t 

ν η μ α τ ι κ ά τ υ γ χ ά ν ε ι , ά διά τήν άθέτησιν τ ή ς του 
Κτίσαντος εντολής έπε ισενήνεκτα ι · επε ιδή γ ά ρ τ ψ 
έξ α ρ χ ή ς π ε π λ α σ μ έ ν ω , τοίς κατά γ ν ώ μ η ν π α ρ ά του 
τ.λάσαντος, τ ά τ ή ς ζ ω ή ς άπεκέκρ ι το , έν\ δέ ν δ μ ψ τδ 
αίρετδν α ύ τ ώ κατ* έξουσίαν προύκε ιτο , ή τηρήσαντα 
τούτον τήν ά ν ω τ ά τ ω κα\ άγγέλοις έφάμιλλον δ ια -
κληρώσασΟαι μ α κ α ρ ι ό τ η τ α , ή άλογήσαντα τ ή ς χ ε ι ­
ρ ίστης κα\ ά θ λ ι ω τ ά τ η ς μο ίρας άποταχθήσεσθαι · ήν 
βή τ ή έ ξ α π ά τ η τού δφεως προελό μένος , τήν φθορά ν 
ευθύς κα \ τήν θνητότητα φυσικώς υ π ο δ ύ ε τ α ι , κα\ ό 
λν.πδς τών μυρ ίων π α θ ώ ν έσμδς έπε ιακρ ίνετα ι · ού 
γ ι ρ συνέκτ ιστα ι τ ώ π ρ ω τ ο π λ ά σ τ ω ή φθορά κα\ δ 
θάνατος , έ π ε ι ούκ άν τού τής ζ ω ή ς ξύλου εδέησε ν , 
δ π ε ρ έν μ έ σ ω τ ψ παραδείσω τέΟηλεν. Ό τοίνυν τού 
π λ ά σ μ α τ ο ς τοΰ εαυτού Κύριος , φ ιλανθρωπ ίας π ε ­
ριουσία , δι* οίκτον άφατον τήν τ ώ Οανάτψ ύπενη-
νεγμένην φύσιν , φθοράς άπαλ /άξα ι βουλόμενος, και 
είς τ δ έξ αρχής τής εύμοιρ ίας έπανασώσασθαι , σ ώ μ α 
τοιούτον άνειληφέναι ούκ άπηξ ίωσεν , όποιον δή ό 
κ α τ ά κ ρ ι τ ο ς έχων έ φ ά ν η , η μ ε ί ς τε πάντες οί τ ώ αύτώ 
κεχο ινωνηκότες σ υ γ κ ρ ί μ α τ ι , δ δή Ονητδν και φθαρτόν 
έστι- σ ώ μ α δέ δν , ούκ άν ειη π ε ρ ι γ ρ α φ ή ς ελεύθερον, 
έ ω ς άν ή σώμα* ε ιτα θανάτψ σ ω μ α τ ι κ ψ προσομ ι -
i r α α ς , ψ π ε ρ ούχ υπήρχε κ α τ ά χ ρ ε ω ς , άλλ* τδ υπέρ 
ήμ ιΰν άπετ ίννυε χρέος · ίνα τήν έν Α δ ά μ παράβασιν , 
έν έ α υ τ ώ έξ ιάσητα ι , κα \ τήν ή τ τ α ν ανακαλούμενος 
τ ή ς φ ύ σ ε ω ς , άναστήση τδν κείμενον · επε ιδή 
t Ά μ α ρ τ ί α ν ούκ έ ποίησε ν , ουδέ ευρέθη δόλος έν τ ψ 
σ τ ό μ α τ ι αυτού · · κ α τ ή ρ γ η κ ε μέν τδν θάνατον, κ α θ -
€ΐλε δέ τήν φθοράν, ζ ω ή κατά φύσιν υ π ά ρ χ ω ν αλη­
θ έ ς κ α \ αθανασίας π η γ ή , κρε ί τ των θανάτου κα \ 
φ θ ο ρ ά ς όφθείς · ή γ ά ρ σαρξ αυτού ούκε ιδε διαφθόράν, 
καταποθε ίσαν ε ίς νίκος κα\ άφανισθείσαν ύπδ* τού 
τδν κόσμον ν ικήσαντος , τή κρε ί τ τον ι και πανσθενε ί 
τού λόγου δυνάμει συντηρούμενη , κάν ήν πεφυκυ ία 
τού φ θ ε ί ρ ε σ θ α ι · ε ι τα ανέστη τ ρ ι ή μ ε ρ ο ς , κα'ι π ά ν τ α 
τ ά έκ τής α μ α ρ τ ί α ς έγκατασκήψαντα τ ή φύσει α ί -
τ ι ά μ α τ α και π ρ ο σ τ ρ ί μ μ α τ α δΓ εαυτού έκκαθάρας 
ά π έ σ μ η ξ ε ν , ώσπερ α π α ρ χ ή κα\ ά^όαβών τού καθ* 
η μ ά ς χ ρ η μ α τ ί σ α ς φ υ ρ ά μ α τ ο ς , λ α μ π ρ ό ν τε ούτω κα ι 
μ ώ μ ο υ παντδς άνευ , τδ ίδιον άποφήνας π ο ί η μ α , κα ί 
τ ά έκ τής οίκείας δόξης α ύ χ ή μ α τ α δωρησάμενος* 
ούτω γ ά ρ κα\ βαπτ ι ζόμενος , τήν ήμετέραν ενήργησε 
κάθαρσιν , δ π ά σ η ς έπέκε ινα καθαρότητος · τούτο δε 
κα\ πάλαι άν πεπλουτήκε ι , ε ί π ε ρ τδ α π α ρ χ ή ς κτ ισθε ί ς 
δ άνθρωπος τήν έντολήν τ ε τηρήκε ι τού Κτ ίσαντος · 
κα ί γ ά ρ έ π ' αθανασία πρδς τού Δημιουργήσαντος , 
κα ι τ ή πρδς τ δ κρείττον αναδρομή παρενήνεκτα ι . 

Και ταύτα η μ ά ς οί ημέτεροι διδάσκαλοι έ κ π α ι -
δεύουσιν · ε ίρηκε γ ά ρ που ό θείος Απόστολος · Αιά 
τούτο, ώσπερ δι ενός ανθρώπου ή αμαρτία είς 
τίν κόσμον εΙσήΛΟε, καϊ διά τής αμαρτίας ό θά­
νατος · καϊ οΰτως είς πάντας ανθρώπους ό θάιιι-

· ' l w . L I I I , 9 ,1 Potr . 11,22. «« R o m . ν , 12. 
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scriptmn. Exter iora aulem post creaiioncm super-
ve i i r run l , e i quasi adnata sunt, qua3 eci l icel posl 
vinlaium Creaioris praeceptum invccia fuerunl. Quia 
euftn condito pri inum l i omiu i , si modo ex Crea io -
r is scntetilia vixisset, v i i a erat adjudicala, ita tamen 
υ ι lege l a l a , l iberum i i ib i lominus esset eligendi 
a r b i l r i u m , nenipe ut vcl bac observaia altiasimam 
eiangclrs parcui nanciscereiur bouio bea i i lud inem; 
\ e l ea ncglecta, pessimam e l infelicissimam sorlem 
i n c i i r r e r e l ; quam postremam fraxide serpentis cum 
^elegissel, corrupleLu i l l ico et i talurali morta l i ia i i 
faclus esl obnoxius, c l reliqua innumerabil ium 
cupidi talum colluvies i n eum incubui l . Non eniiu 
una cum prutoplaslo corrupicla e l more creala 
f u i l ; atioqui ligno \Ux non cguisset, 112 Ψ'°<1 >" 
.medio paradiso v igcbal . lg i iur crealurae propriie 
Dominue, benignitai is abundant ia , misericordia 
ineffabili, subditam mor l i naturam corruplela l i -
berare volens, et in velorem fclicitaleni vindicare, 
t o rpusboc suscipere non recitsavii, quale e l l ioint-
i icm damnatum babere conslabal , nosque oumes 
qui eamdem daiiinalionem parl icipavimus, qnod 
siiie dubio morlale c l corruptibi lc est. Jam cum s i l 
corpus, cerie c i rcumscripl ione non ca re l , quandju 
turpns e i i i . Deindc corporalom experlus c s i mor-
l em, cui c&lcroqui ιιοιι c ra lobaoxius , sed debil i iui 
pro nobis s o l v i t ; ut faclam in Adamo iransgressio-
uci i i , in se ipso s a n a r c l ; ct ua lu re daumum repa-
rinis, lapsum bomiucm re levare l ; quoniam ipso 
Peccalum non fe.cil, nec invemus esl dolus in ore 
eju$ * l ; n ior lcm d c s i r u x i l , corrupiciaiu a t s l u l i i , 
cuin ipse s i l nalural i ler vereque v i i a , c i i m m o r i a l i -
iatis scalebra, superior mor l i et corrupl ioui visus. 
N;ini caro rjus non v i d i l co r rup l io i i cm, quaividencet 
absorpla fui l i n v ic tor iam, c l a niundi v i i l o r e do-
boliaia ; caro aulein a supcriore aique omnipolcuic 
V c i b i v i r iu ie conservata c s t , quanquain suapie 
nalura corruptioni essel ubnoxia (48). Deinde posl 
triduuin r c s u r r e x i l ; ct o n n c s qui ex peccaio iu 
i iaiarain incubuerant realus atqwe dc t i in icn ia , per 
se purgans abs lc rs i l , inchoai io ve lu l i <:l arr l ia no-
stri facius p lasmal i s ; splemliclain ita aiquc omni 
cr i ini i ia l ione l iberam creaturam suam tflicieii9, 
eique gloriae SUJB dccora largiens. Sic enim ct 

• baplizatus, nostram peregit purgaiionem, cuiii ipse 
supra oiiineni inundi l ic in essel. U aulcm ol im quo-
quc uon defuissei, si crealus ab iu i l io boino prav 
ccpliun Crealor is obscrvasset. Nam usque ad im-
morla l i ta lcm Iransiluutquc ad nicl iora , a Creaiore 
provectus fuissei. 

I L T C nos inagislr i no s l i i doceiu. D i x i l cnim a l i -
q inndo divus Aposlolus : Propterea sicut per unum 
livminem peccatum in mundum inlroivit, ei per pec-
camm tnor$, atque in omnet liomhies mon pertrans-
iii M . Ilx«c atiiiqtioruin etiain noniiullorinn sapien-

(i8) Hoc d ic i lu r ailvcrsus brcrosin» l ; c it Ti ip i icol .u um. 
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libus effalis conlinentur, m quibus scr ibi tur : quod Α r c C £tf\.X0e * τ α ύ τ α χ α ι Αρχαίων τίνων σοφα\ περι-
heus morteai ηοη fecerit, sed ad subeisiendum 
cuncia c reaver i t ; e l , quod salulares w n l mundi 
originee, iieque eis mortis pbarmacum insit " : e i , 
quod Detis bominem condider i l »d incor rup t ib i l i l a -
leni , invidia aulem diaboli m o r s i n mundum i n l r a -
ve r i l BLs consona P a l r a m quoque religionis no-
s i r * magistrorum voces prxdicant . Quodergo m a -
jore coniirmalione indigebai , id reapse ea pol i tum 
est. Non enim corpus oporlebai fieri incorporeom, 
ut essel e i iam inc i rcumser ip ium, quandoquidem 
non absque corpore bomo crealus f u i l : neque se-
rhis propler peccaium corpus ei acccssi l (49) : 
alioqui neque homo exsli i isset neque irausgressio. 
In quo enitn dernum peccalum pal ra lum fuit, n is i 

έχουσι ζήσε ι ς , καθ* άς γ έ γ ρ α π τ α ι , ότ ι ι Ό θεδς θάνατον 
ούκ έπο ίησεν , άλλ' έκτ ισεν ε ίς τδ είναι τά πάντα* 
κα ι σωτήριοι αί γενέσε ις τοΰ κόσμου, κα\ ουκ Εστιν 
έν αύτα ί ς φάρμακον ολέθρου · ι κα \ , δτι ι ' ί ) θεδς Ικ· 
τ ισε τδν άνθρωπον έ π ' αφθαρσία , κα\ φθόνω διαβόλου 
θάνατος ε ί ς τδν κόσμον είσήλθε *» τούτοις συνωδάχαι 
τών ίερομυ στων Πατέρων αί φωνα\ διαγορεύουσιν' 
δ π ε ρ ουν έδεΐτο βοηθείας τ ή ς κρείττονος , τοΰτο καΛ 
τ υ γ χ ά ν ε ι * ού γ ά ρ τδ σ ώ μ α έδει γενέσθαι άσώματον, 
Ινα ή κα ί ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν , έ π ε ί π ε ρ ούκ άνευ σώματος 
δάνθρο>πος δ ε δ η μ ι ο ύ ρ γ η τ α ι , ουδέ είς ύστερον διά τήν 
ά μ α ρ τ ί α ν α ύ τ ψ τδ σ ώ μ α π ρ ο σ γ έ γ ο ν ε ν ή γάρ άν 
ουδέ άνθρωπος , ουδέ π α ρ ά β α σ ι ς · έν τίνι γάρ δλως 
τά τής α μ α ρ τ ί α ς έ π έ π ρ α κ τ ο , άλλά τ ά περ ι τδ σώμα, 

i n corporisaf leci ionibus, quae jam in ipsum propler β ά π ε ρ ήδη διά τ ή ν ε ίσποίητον α ύ τ ψ άμαρτίαν είσ-
inol i ium peccatum in t ro ie i au l? fgitur renovalur ii> 
Cbr i s lo nalura c l sa lvalur . E t quod corpug Deus 
nssumpsi l , deiflcalur to lu in , in melius i ransmula-
lum, e l ineffabilibus orriamenlis co rona lum; nc 
fpi r i ia le dcinceps e ra l , alque omnem exsuperans 
inaicr ia lem lerrenamquc crassi l iem. Neque idcirco 
corpiis esse des i i l , sed corpus eese perseveravii, 
cu icui inodi demum id e s l , e i certe t i r cumscr ip l i i i i i . 
Non enim exterius provcnit neque ex peccalo cir-
cumscr ip i io , quomodu cormple la e l aliae passiones 
subinlrarunt , sed ea covporis est indigena.alque, n i 
ita d icam, baec esl corporis c i rcumsian l ia , e l ipsius 
lerminus aique ratio. Nam H 3 s» quis deliniat 
corpus t r ipl ic i quali laie constare, vel pbysicum, orga-

έφρησεν ; ούκούν κα ιν ί ζετα ι μέν ή φύσις έν Χριστψ 
κα ι άνασώζετα ι · κα ι δ π ρ ο σ ε ί λ η π τ α ι τ ψ θ ε ψ σώμα, 
τ εθέωτα ι μέν δλον, έ π \ τδ βέλτιον μεταστοιχε ιού με­
νον, κα ι τα ΐ ς ά ^ ή τ ο ι ς ε ύ κ λ ε ί α ι ς καταστεφόμενον, 
π ν ε υ μ α τ ι κ ό ν τ ε ή ν λοιπδν , κ α ι πάσαν υπερβαίνον 
ύλαίαν κα\ γ ε ώ δ η π α χ ύ τ η τ α · τ δ δέ είναι σώμα ού 
π α ρ ή τ η τ α ι , σ ώ μ α δέ μ ε μ ε ν η κ δ ς κάν όποιονούν κα\ 
δ π ω ς έχον, κ α \ π ε ρ ι γ ρ ά φ ε σ θ α ι π έ φ υ κ ε ν ού γάρ 
ές»#θεν κα \ έκ τής α μ α ρ τ ί α ς ή π ε ρ ι γ ρ α φ ή , ώσπερ ή 
φθορά κα \ τάλλα π ά θ η έ π ε ι σ ή κ τ α ι , άλλ* αύτόθεν* κα\ 
ώς άν ε ίποι τ ι ς ή τού σώματος ττερίστασις κα'ι 6 κατ* 
αύτδ δρος τ ε κ α \ λόγος · εί γ ά ρ τ ι ς δρίσαιτο τδ σώμα 
είναι τ ρ ι χ ή δ ιαστατδν , ή φ υ σ ι κ δ ν , δργανιχδν, δυνά­
με ι ζ ω ή ν έχον, ή τδ έ σ χ η μ α τ ι σ μ έ ν ο ν κα\ πέρασι 

-nicoin, int ima v i r lu tc v ivens; vel flguratumet ter- Q δ ι ε ιλημμένον , ά π ε ρ ο ί κ ε ί ω ς έ π \ τοΰ καθ ' ημάς λαμ-
miuis coniprcbensi tm, quae omnia noslr i corporis 
propria sun l , n ib i l aliud quam i l lud esse c i r c u m -
scr ip lu in significabit. 

P o i l resurreciionem igi tur a mortuis , C b r i s l i 
corpus, qaanquain deificaio sitnile tolum apparui l , 
n ibi lo lamen minas corpus r e m a n s i t : non eo im ad 
de i ia l i ssubs lan l iam est transforinaluin, N a m quod 
Cbr i s lus secundum earnem jam non agnosci lur < v , 
baud nobis signiflcat corporis cessalioncm aul d c -
postl ionem,sunt enim bae Man icbxoru in bal lucina-
l iones, sed quod corporalibus necessitalibus s i l 
excmptus, e l ex carnalibus affecliombus noslraque 
in i i nn i l a i e cxcesser i i , pula labore cx i l inere , s i l i , 
r.mie, pavore, e l si quid aliud est bujusmodi. c N o n 

βάνεται σ ώ μ α τ ο ς , ουδέν έτερον ή τ δ περιγραπτδν 
α ύ τ δ είναι χ α τ α σ η μ ή ν ε ι ε . 

Μετά γούν τ ή ν έκ ν ε κ ρ ώ ν Αναβίωσιν, τδ τοο 
Χριστού σ ώ μ α , καίτοι θεοε ιδέστατον δλον πεφηνος, 
μεμένηκεν δ μ ω ς σώμα* ού γ ά ρ ε έ ς τήν τής θίότητος 
ούσίαν μ ε τ α κ ε χ ώ ρ η κ ε · τ δ γ ά ρ μ η κ έ τ ι Χριστδν κατά 
σάρκα γ ι ν ώ σ κ ε σ θ α ι , ο ύ τοΰ σ ώ μ α τ ο ς ή μ ί ν υπαγορεύει 
τ ή ν π α ρ α ί τ η σ ι ν ή τήν ά π ό θ ε σ ι ν , Μανιχαίκδν τοΰτο 
τδ σκότος, άλλ* δτι τών σ ω μ α τ ι κ ώ ν αναγκών έξήρη-
τα ι , κα\ τ ώ ν σαρκικών π α θ ώ ν κ α \ τ ή ς ημετέρα; 
ασθενείας έκβέδηκεν , οΤον τού έ κ τ ή ς όδοιπορία; 
κόπου δ ίψης τε και πε ίνης κα\ δε ιλ ίας , καί ε Γ τι 
τούτοις παραπλήσ ιον . c Ούκέτ ι μέν γ ά ρ σάρκα, ούχ 

triiim jam caro csC, neque lamen es i incorporeus, 1) άσώματον δέ , άλλ' ο ί ς οίδε λόγοις θεοειδεστίρο^ 
>cd Γ Ο , quesn ipse s c i l , deil icati corporis niodo, » u l 
magiius praedicat Gregorius (50). Dciudc : c quod 
hoc corrupi ib i le indui debeal iucor rupt ib i l i l a te , ct 
moria lc fiori hmnorlale ι magnus docet Apos to-
fiis M . Sed corpus iucorporal i ia lc in s ibi induere, 
vcl creaLtiin fictri increatum, vc l c i rcumscr ip tu in 
a) i i icircufi tscriptioucm i ransmutar i , nondum ad 

σώματος , » κα\ ό μ έ γ α ς κηρύσσει Γρηγόριος . Είτα 
c "Οτι τδ μέν φθαρτδν τούτο ένδύσασθαι δείάφθαρ-
σίαν, χ α \ τδ θνητδν άΟανασίαν, ι ό μ έ γ α ς μυσταγωγ.ΐ 
Απόστολος* τδ δέ σώμα ά σ ω μ α τ ό τ η τ α ένδυσασθχι, 
ή τδ κτ ιστδν γενέσθαι άκτ ιστον , ή τ δ π - ρ ι γ ρ ι * " ^ 
ε ίς ά π ε ρ ι γ ρ α ψ ί α ν μετατεθήσεσθαι , οΟπω μέχρι κ ^ 
σήμερον ήκουστα ι · τούτων δέ τ ινα κα\ άσω;χάτων 

Sap. ι, 13, 14. e i Sap. ι ι , 24. ·» II Cor . ν , 1C. 6 β 1 Cor . χ ν , 55. 

(49) Animas ob priora pc^ca la , in corpora i m -
i n i u i c i qiiodammodo n-lcgai i , v.ma quoniindam 
pliilotopliu: iiin opiiiio fu : l . 

(.ri(l) Greg. Nazianz. orat. 40, n . 45 . Vidc etiam 
orat. 7, n . 21 . 
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Ιδνα, έ π ε \ κ α \ ά , γ ε λ ο ι κ τ ίσμα θ ε ο ύ , και τ φ ή ρ χ θ α ι Α !ianc usque dicm auditutn est. IIOBC pa r l im a i l r i -

buia , incprporeorum quoque sun lp ropr ia , quia et έσχον τ δ π ε ρ ι γ ρ ά φ ε σ θ α ι . 

augeli crealura Dei sunt, e l quaienus in i t ium b a -
buere, tempore sunl c i r cu in sc r ip i i . 

Dicendum est ergo, prout Cbr i s l i anorum profi-
le iur religio, sive calbolicaj e i a p o s l o l i c » Ecclesiae 
t r ad i l doc i r ina , Chr is tum Deum nosl rum posl r ed i -
l um in cuelos,et suain ad dexteram Dci P a i r i s ses-
sioneui e l collocaiionem, suscepiam conservavisse 
baud immi i iu l a in ua iuram, nullamque ex integra-
rutn numero parlem abjecisse : idetn enim corpns 
in eo con&crvatur, nection anima qua animatur, 
ralionatis e l iu ie l lec iual is , v o l u n u i i v a e i a c l i va , 
qua v u l l e l ge r i l r c rum oinniuiu providemiam et 
conservaLioiieni, u l divinitus i l a e l iam bumanitus; 

' Ρ η τ έ ο ν τοίνυν ώ ς ή Χριστ ιανών ομολογεί θεοσέ­
β ε ι α , ήτοι τ ή ς καθολικής κα \ αποστολικής Ε κ κ λ η ­
σίας έκδιδάσκει τδ κ ή ρ υ γ μ α , δτι δή δ Χριστδς κα \ 
β ε δ ς η μ ώ ν μ ε τ ά τ ή ν ε ίς ουρανούς άνοδον, κα\ τήν 
έ χ δεξ ιών τού θεού κα ι Πατρδς καθέδραν κα \ ίδρυ-
σ ιν , τήν προσληφθείσαν τ ε τ ή ρ η κ ε φύσιν άμε ίωτον , 
χ α \ ούδεν τ ώ ν έξ ών α ύ τ η χ α ρ α κ τ η ρ ι ζ ό μ ε ν η συν-
εστηκε μ ε ρ ώ ν ά π ο β έ β λ η κ ε ν αύτδ τε γ ά ρ τδ σ ώ μ α έν 
α ύ τ ψ δ ιασώζετα ι , ή τε ψυχή , ή έψύχωτρ # λογ ική 
κ α ι νοερά , θ ελητ ική τε κα \ ε ν ε ρ γ η τ ι κ ή , καθ* ήν 
θέλει κ α \ ε ν εργε ί τήν τ ώ ν όλων πρδνοιαν και συντή -

ρησ ιν , ώ σ π ε ρ θ ε ί κ ώ ς , ούτω δή καί ά ν θ ρ ω π ι κ ώ ς * Β advoeaius esi pro nobis apud Patreni faclus, no-
6lrain( |ueadiniuis lran5salulein, e l o l i l i um nobis re-
ruui exbibi i ionein. Iusuper ineaioriam r c l i n e l s a n -
cl iss ima i l la ci d iv ina ai i ima oiuninm quae Cbr is lus 
cuin boininibus in lerra vcrsans pro noslra salute 
egi l passusque cst : cognoscilque se byposlalice 
divi i io Yerbo u i i i l am , vidclque se coadorari cum eo 
lauquaui Dei an imam, e l non s implici ter an imam, 
ab omui ra l ioual i e l inlel l igenie crealt ira. N o v i i 
i i em se dc terra in coeltun conscendisse, rursusque 
cum P a l i i s uiajcsla^le venluram. Ergo in cculuin 
abire, et vicis^ini redire, quotl localem prorsus de-
sc r ib i l iraiLslationem, e l ambulaloriuin exbibel mo-
lu iu , bae 9 i i iquai i i 9 circums( r i p l i corporis opcraiioiics 

π α ρ ά χ λ η τ ο ς υ π έ ρ η μ ώ ν πρδς τδν Πατέρα γ ινόμενος , 
χ α ι τ ή ν ή μ ε τ έ ρ α ν οίκονομών σ ω τ η ρ ί α ν , καί τήν τών 
σ υ μ φ ε ρ ό ν τ ω ν ή μ ί ν περ ιπο ίησ ιν · μ ν ή μ η τε αύ τ ή 
π α ν α γ ί α εκείνη κ α ι θεία ψυχή τ ε τ ή ρ η τ α ι , τ ώ ν δσα 
έ π \ γ ή ς αναστραφε ίς ό Χριστδς κα\ άνθρώποις 
π ρ ο σ ο μ ι λ ή σ α ς υπέρ τ ή ς η μ ε τ έ ρ α ς ελευθερίας έδρασε 
τ ε κα ι έ π α θ ε * κα \ γ ι ν ώ σ χ ε ι , δτι κ α θ ' ύπόστασιν 
ή ν ω τ α ι τ ψ θε ίψ Α ό γ ψ , κα \ όρά ώς συνδοξάζεται καί 
σ υ μ π ρ ο σ χ υ ν ε ί τ α ι α ύ τ ψ ώ ς θεού ψ υ χ ή , κ α \ ούχ 
Απλώς ψ υ χ ή , ύ π δ π ά σ η ς λογ ικής τε και νοεράς 
κ τ ί σ ε ω ς · έτ ι τ ε , δτι έκ γ ή ς πρδς ουρανούς ά ν ε λ ή -
λ υ θ ε , κ α ι πάλ ιν μ ε τ ά τ ή ς π α τ ρ ι κ ή ς δόξης έλεύσε-
τ α ι ' εδ ούν άνιέναι ε ίς ουρανούς , κα \ πάλιν ίέναι, 
I δή τ ή ν τ ο π ι κ ή ν έκ παντδς υ π ο γ ρ ά φ ε ι μετάστασ ιν , Q esse noscunlur. Sedere au icm Cl i r i s tum ad dex-
κ α ι τ ή ν πορευ*τικήν παρ ίστησ ι κ ίνησιν , σώματος 
έ ν έ ρ γ ε ι α ι περ ιγραφομένου γνωρ ίζοντα ι * τδ δέ κ α θ -
έ ζεσθα ι αύτδν έν δεξιφ τού θ ε ο ύ κα ι Πατρδς μ ε τ ά 
τ ο ύ σ ώ μ α τ ο ς , ού τήν έν τ ό π ω δεξιάν ύ π ο λ η π τ έ ο ν 
ουδέ γ ά ρ άν σχοίη τδ ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν πώποτε δεξιάς 
ή α ρ ι σ τ ε ρ ά ς έμφασιν · άλλά τήν δόξαν κα \ τήν τ ι μ ή ν 
ομολόγου μ ε ν , καθ* ή ν δ Λόγος ώ σ π ε ρ Υίδς θεού κα \ 
θ ε δ ς προα ιών ιος κα\ τ ψ Π α τ ρ ι ομοούσιος, ούτω καί 
μ ε τ ά σαρκδς τ ι μ ά τ α ι κα\ συνδοξάζεται , και μ ίαν 
κ α \ τ ή ν α υ τ ή ν μ ε τ ά τού σώματος π α ρ ά π ά ν τ ω ν 
προσκύνησιν δέχετα ι , έπε \ κ α ί μ ί α ή ύπόστασις . 
Τεφρούσθωσαν λοιπδν τ ώ ν Χ ρ ι σ τ ο μ ά χ ω ν αί γλώσσα ι , 

tcram Dei P a l i i s CUIH corpore cuin diciinus, bauJ 
cogiiamus de dexlera loci parle : neque e i i im i n -
c i rcuiuscr ip lus Pa tc r babebi l uiiquain dexteia» aut 
sinislrae speciem ; sed gloriam boiioremque fate-
mur, qua Vcrbum, ulpole Dei F i l i u s ac Deus aule 
s x c u l a , e l P a l r i cuiisubstanlial is , Ua etiam cuni 
carae bonoralur e l g lonl iea tur , uuamque c l eam-
clein cum corpore ab outitibus recipit adoralionein, 
quaiidoquidem una esl hyposla&is. C in i s ilaque 
i iaiU C b r i s l i bosl ium lingux», ei ipsoruin cor.'a cxa-
rescani! alquc os loqucns iniqua advcrsus v e i i i a -
lem cui ic i is palam expo»i iam, opp i l emr ! 

και ξηραινέσθωσαν αυτών αί καρδία ι ΐ και έ μ φ ρ α τ τ έ σ θ ω πάν στόμα λαλούν κατά τ ή ς αληθε ίας πάσι 

διαφανώς προκε ιμένης άδικα 1 
μ'. Έ τ ι τοϊς ε ίρημένο ις προστ ιθέασι , δτι Γ έ γ ρ α - D 114 40. Adl iuc praedictis addtint : c Sc r ip l i im 

π τ α ι · · Ού ποιήσεις παντός ομοίωμα δσα έν τφ 
ονρανφ άνω, χαϊ δσα έν τή γή κάτω, καϊ δσα έν 
τοις νδασιν νποκάτω τής γής. Κα \ διά τούτο ούκ 
ίςον ε ικονίζε ιν τδν Χριστόν . » Τούτων δ ε τ ώ ν ^ητών 
τά προηγούμενα κα \ επόμενα · τ δ , Ουκ έσονται 
σοι Οεοϊ έτεροι πΛήν έμοϋ · κ α \ , Ού ποιήσεις 
σεαντω εΙδωΛον * κ α ι τ δ , Μή προσκύνησης αύτοΐς 
ουδέ μή Λατρεύσης αύτόϊς , ούκ οίδα δ π ω ς π α ρ α -
κρατούντες, έκόντες ή άκοντες άποκρύπτουσ ιν , ίσως 
τούς έλεγχους τής βλασφημίας όιαδιδράσκοντες · 
ουδέν δέ ήττον τ ή ίση βλασφημία και ούτως α λ ί -
δκονται · έπε Ι γ ά ρ έξήρται δ τού θεού φόβος έξ 

esi : iSon [acies ullius rei simulacrum, sive eorum 
quw suntin coelo desuper, sivequiv in terrti deorsum, 
iive eorum quw sunl in aquis sub terra * \ Idcoquc, 
tigurare Chr ibUim 11011 i i c e l . 1 l i i s praccedunl ac 
snbsequunlur alia effala : Non eruni Ubi d.i aiii 
incterme™. E l : Non\acie$ tibi idolum**. E : : 
Non adorabis deos alios, neque ipsis cullun: de-
fere$ T 0 . Nesc io , i i i qyau i , qiuiinodo scnnil c o i i i -
b u e r i n l u l volenles nolenlcs h.ec d i ss imuiar i i i t , l i . r -
tasse blaspbeiniai cr iminat ionem vitanles. N . l i i l a 
tainen niintis paris sic e l iam blaspliemiai rei i i o n i . 
Nam quia Dei t imorcm proe oculis babere des i -

Exod x \ , i . < R ib id . 3. Λ 9 Ibid. 7 · E v o d . x x i n , 24. 



m S. N I C E P H O R l PATRIARCILE CP. 423 
auiem bonorare videulur (46). A l q u i quoiuodo san- Α κ α ι δ ιαπτύουσι , τδν ίζ τοΰ άγιαζομένον. τ ι μ ^ ν 16ο-
(tificatus typus, id e s t c rux , f u i l , u l ipsi volunt , si 
Cl i r i s lus vere in corpore non es l passus? i l u i c e r g o 
amentia? alque insauia? ne respondere quidein opor-
l e r c l : rcspoinlere enim s lul io j u x i a s l u l m i a m 
suam vetauuir 5 *. Sed enim propler hujus sermonis 
veri iatem asserendam, serieinque lenendam, aique 
u l pientioribus pcrsuadcamus, i i a d ic imus : pr imo 
qiiidem cuncla qnx in Ecclesia Dei sunt, sacra esse 
ac sancia, uossci re et c o n f i l e r i ; ideoque vencranda 
e i rcligiosa par i ier haberi a nobis atque honoranda ; 
i i i l i i lque €sse in i is inglor ium au l i gnob i l e , u l j am 
al ibi dixi imts. Ncquc l i c e l nobis fidelibus, neque 
iradii iones i l l o r u m , qui doctrinac nosirae anlesi-
gnani fuerunt, monent u l distinctiones ullas et d is-

ξ α ν καίτοι π ώ ; ή γ ί α σ τ α ι κ α τ ' αυτούς , μ ή πεπον-
θότος τοΰ Χριστού σ ώ μ α τ ι κατά άλήθε ιαν ; προς μέν 
ουν τήν το ιαύτην παράνοιαν κα ι φρενοβλάβειαν, ουδέ 
άποκρίνεσθαι χρεών · c Μή άποκρ ίνουγάρ άφρονι κατά 
τήν άφροσύνην αύτοΰ , ι δ ιδασκόμενα. Δ ι ' α ύ τ δ δ έ τοΰ 
λόγου τδ αληθές κα ι άκόλουθον, κα \ τήν τών επιε ι ­
κέστερων εύπε ίθε ιαν , τ α ΰ τ ά φαμεν * δτι π ρ ώ τ ο ν μέν 
πάντα τά έν τ ή εκκλησία τοΰ θ ε ο ΰ , ί ερά τ ε και άγ ια 
κα\ Γσμεν κ α ί δ μ ο λ ο γ ο ΰ μ ε ν κα ι διά τ ο ΰ τ ο , προσκυ-
νητά και σεβάσμια ομοίως π α ρ ' ήμίν είσι κα \ τ ί μ ι α , 
καί ουδέν Αδοξο ν , ουδέν Ατιμον, ώ σ π ε ρ δή κ α ί έτέ-
ρωθι ήμ ίν λέλεκται ' κα \ ούκ έξδν ή μ ί ν το ι ς π ι -
στυίς* ουδέ τ ά παραδεδομένα π α ρ ά τ ώ ν π ρ ο ε σ τ ώ -
των τοΰ καθ* η μ ά ς λόγου επαγγέλλετα ι δ ιακρ ί -

quisi i iones fac iamus , quid s i i pr imuin vel secun- D σ £ ι ς τ ι ν ά ς κα \ εξετάσεις πο ι ε ίσθα ι , οποίον δ ή * ρ ό -
dum, quid plus vel mimis bonorabile. Namque id 
omne ab inl idel ium e l impiorum nial i l ia esi : puta, 
si boc adoravero vel secus , salvaborue an sccu*? 
ineliusne hoc, an i l l t i d? Quod sane summae s iu i t i i ia i 
ac ruditalis bo rum, qui nunc la l ia quaerual, i u d i -
c i u m es l . Quid eniin respondebuut d k e n i i : ι S U e -
gem universam aliquis se rvave r i l , i n ono auiein 
mandaio offemlai, facius est omoium reus"?>Alque 
baec de legalibus a c i i b u s , vel etiam de irreprehen-
gibi l i et in legerr ima Ade nos l ra . Non esl ergo a no-
bis c i rca bcec r ixandum, quoniam pari gradu hono-
randa esse sancia , sacrorum P a i r u m canones djvi -
j i i l u s edi l i praecipiunt. 

( 

35 . Verumlamen propier s luUorum coniuraaciarn 
aique impudeni iam, paulo curiosius de bac re dis-
serendum pniamus; n c u i r i quidem rei ( c ruc i et 
imagin i ) houorem neganies, eed quaienus ex dis-
quis i l ionis consequeiuia p r o v e n i l , p r x s i a i u i a m 
quamdam inter bas ipsas , brevi sermone s laiuen-
l e s ; dicimus i taqne, ut a s imi l i i n i l i u m Oapia-
inus : 1) Quoniain e l ipsa imago ejusmodi eet; 
imago C b r i s l i s imi l i iudo cjus e s l , e i corpori ejus 
s imil is c s l , figurainque corporis ejus oobis descr ibi l 
et delineat, ac speciem denunl ia i , e l modum ac i io -
nis vel doclrina* vel passionis u l plur imum i n i i -
lando significal . F i g u r a vero crucie nulla parle s i -
ui i l is es l Corpori e jus, nibilqtu? eorum q u « d ix i 

τερον ή δεύτερον, κα ί δτι τ ιμ ιώτερον ή ά τ ι μ ό τ ε ρ ο ν 
α π ί σ τ ω ν τοΰτο κα \ άνοσίων τ δ κ α κ ο ύ ρ γ η μ α * ώς 
Ε ί τόδε μέν προσκυνήσω, τόδε δέ οΟ, σώζομα ι ή 
ού σ ώ ζ ο μ α ι ; κρε ίττον τοϋτο μάλλον ή ε κ ε ί ν ο ; 
δ δή καλ αύτδ τ ή ς Ακρας ά μ α θ ί α ς κα \ άσυνεσίας 
τ ώ ν νύν τ ά τ ο ι α ύ τ α έκζητούντων τεκμήρ ιον* τί 
γ ά ρ φήσουσχ π ρ δ ς τδν ε ίρηκότα , δτ ι c Έ ά ν τδν 
νόμον δλον φυλάξτ} τ ι ς , π τ α ί σ η δέ έν έ ν \ , γ έγονε 
π ά ν τ ω ν έ ν ο χ ο ς ; > κα \ τ α ύ τ α π ε ρ \ π ρ ά ξ ε ω ν νομι­
κ ώ ν , ή που γ ε τ ή ς ά μ ω μ ή τ ο υ και άκιβδήλου η μ ώ ν 
πίστεως* ούκ έστιν ούν ή μ ί ν π ε ρ ί τούτων ζ υ γ ο μ α -
χε ίν , οπότε π α ρ α π λ η σ ί ω ς Αλλήλοις τ ι μ ά σ θ α ι τ ά ά γ ι α , 
και Πατέρων Ιερών θεσμο\ θ ε ο π ρ ε π ώ ς έ χ π ε φ ω ν η -

, μένοι διαγορεύουσι . 

λε ' . Αιά δέ φιλόνεικον κα ι άναίσχυντον τ ώ ν α ν ό η ­
τ ω ν , περ ιεργότερον τούτων ένεκεν δ ιαλήψεσθαι δει ν 
φήθημεν* ούδεν\ μ έ ν τδ άδοςον π ε ρ ι τ ι θ έ ν τ ε ς , δσον 
δέ έκ τής έ ξε τάσεω; τοΰ ακολούθου ανήκε ι , τδ ύ π ε ρ -
φυές κ α τ ά τ ι γούν έν α ύ τ ο ί ς , ώ ς έν βραχε ί τ φ λόγω 
παριστώντες* λέγομεν τοίνυν ίνα έ κ τού όμο ιου τήν 
αρχήν π ο ι η σ ώ μ ε θ α , επε ιδή τοΰτο και είκών* Α') Ό τ ι 
ή ε κ ώ ν τού Χριστού , ομο ίωμα αύτοΰ έ σ τ ι , χ α \ τ ψ 
σώματ ι αύτόύ προσέο ικ» , καί τδν τύπον τοΰ σ ώ μ α ­
τος αύτοΰ ή μ ί ν υ π ο γ ρ ά φ ε ι , κα ί τδ είδος κ α τ ε π α γ -
γέλλετα ι , κα \ τρόπον π ρ ά ξ ε ω ς ή δ ιδασκαλίας ή π ά ­
θους ώς τ ά πολλά ά π ο μ ι μ ο υ μ έ ν η δια σ η μ α ί ν ε ι* ό δέ 
τοΰ σταυρού τ ύ π ο ς , ούτε προσέοικεν αύτοΰ τ ώ σ ώ ­
μ α τ ι , ούτε ουδέν τ ώ ν ε ίρημένων ή μ ί ν ύποδε ίκνυσι* 

osiendit . Qnod au lcm simile esl a i i c u i , magis pro- Π τδ δέ τ ιν ι δμοιον, του μ ή ομοίου έγγύτερόν έ α τ ι κ α ι 
pinquum 107 6 1 cognalum esl e i , quam quod non 
est s imi le , noiiusque i l lud propter s imi l i iudUiem 
e i l i c i t : ac proinde honoralior es i iinago C h r i s i i , u l -
pole magis i t l i flnilima et noliop. C u m Igitur figura 
crucis apnd nos s i i Ία honore e i veneraiione, e r i l 
bonoral ior et venerabilior C l i r i s t i imago. II) Pra3-
terea imogo Cbr is t i pr imuin e l sine medio s l a l i m 
et prinM) congressu speciem ejus «ob is indicat et 
rnemorram affert, siquidem eum, qui efligialus e s l , 
i n ipsa effigre tanqunm in speculo speclamus. Crux 

οίκειότερον, ώ ς διά τ ή ς όμοιότητος γ ν ω ρ ι μ ώ τ ε ρ ο ν 
εκείνο ποιούν χα\ διά! τ ο ΰ τ ο « κ α \ τ ι μ ι ώ τ ε ρ ο ν ή 
ε ίκών άρα τού Χ ρ ι σ τ ο ύ , ώ ς οίκειοτέρα κστΛ γ ν ω -
ρ ι μ ω τ έ ρ α , τ ι μ ί ο υ κα \ σ ε π τ ο ύ τού τ ύ π ο υ τ ο ύ 
σταυρού παρ* ή μ ί ν τ υ γ χ ά ν ο ν τ ο ς , τ ι μ ι ώ τ ε ρ α ά ν ε ί η 
κα\ σεβασμιωτέρα . Β ' ) "Ετι ή ε ίκών τοΰ Χ ρ ι σ τ ο ύ , 
π ρ ώ τ ω ς και α μ έ σ ω ς ευθύς τε κα\ έ κ π ρ ώ τ η ς έ ν τ ε ύ -
ξ ε ω ^ , τδ είδος αύτοΰ π α ρ ' ήμ ίν ε μ φ α ν ί ζ ε ι , χ α \ τ ή ν 
μ ν ή μ η ν έ ν τ ί θ η σ ι ν αύτδν γ ά ρ τδν ε ί κ ο ν ι ζ ό μ ^ ν ο ν έ ν 
αυτή κατοπτρ ιζόμεθα * ό δέ σταυρδς ούχ ούτοκς · 

*% P r o v . χ χ ν ι , 4. " Jac . ι ι , 10. 

(40) l loc d k i l quia Iconomacbi imagincm Cbr i s t i arersabanlur, crucem non i i e m , ut mox p a l c b l u 
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πιυρονγάρ ένορώντες , πρώτον μέν προς τδ φαί - Α 
νδμενον τδν νουν ά π ε ρ ε ί δ ο μ ε ν Επειτα δέ, τ ί έστ ιν , 
ΙννοοΟμεν, και π ώ ς ήγ ίαστα ι Αναθεωρούμε ν , κα} 
εερα τίνος, χα ι ο ύ τ ω χατΑ δεύτερον λδγον, έ π \ τδν 
πευρωθέντα χ α ι Αγιάσαντα αύτδν μέτ ιμεν* τδ το ί ­
νυν πρώτω; έπ ί τ ι μεταβαΐνον, χ α ί π ρ ώ τ ω ς αύτδ 
ρώριμον ποιούν, τού δευτέρως τ α ύ τ α ποιούντος τ ι ­
μιώτερον* ή ε ίκών άρα τού Χρ ιστού , τού σταυρού 
τιμίου δντως τ ι μ ι ώ τ ε ρ α υ π ά ρ χ ε ι . 

Ε!τι Γ) π α ρ ά π ά σ ι τοίς νούν έχουσιν ώμολόγητα ι , 
ί:ι :6 άγιάζον τού άγ ιαζομένου κρείττόν έστ ι · χ α \ 
γάρ, Χωρίς πάσης άντ t Λογίας, φησ\ τδ άποστολι-
χδν λίγιον, τό ΜΛαττον ύχό tov κρείττονος ενΛογεϊ-
ra r εί τοίνυν τδ σ ώ μ α Χριστού τδν σταυρδν ήγ ίασε 
τφοσομιλήσαν α ύ τ ψ προσηλούμενον, κ α \ ήμίν δι ' 
αυτού τδν ά γ ι α σ μ δ ν ένήκεν , ό δε σταυρδς δι ' αυτού 
f j i a ra r ών δ έ τ ά π ρ ω τ ό τ υ π α τ ι μ ι ώ τ ε ρ α , καί αυτά 
Τιαιώπρα * ε π ε ι δ ή δέ Αμφω τ ύ π ο ι , και δ τύπος τού 
άγιασθέντος σταυρού τ ί μ ι ο ς , δ τ ύ π ο ς Αρα τού ά γ ι ά -
«ντος σώματος , μάλλον τ ι μ ι ό τ ε ρ ο ς . Δ') Έ τ ι δ τ ύ π ο ς 
τί;; εκτάσεως π ώ ν χ ε ι ρ ώ ν τού Χριστού κ α ι τού σχήμα­
τος «πτδς έ σ τ ι ν δσψ δέ διαφέρει σώμα σχήματος , τοσ-
ώ:ω κα\ τά άττ ' αυτών διοίσει · ών γ ά ρ τ ά α ρ χ έ τ υ π α 
:ιμ:ώτερα, καΛ αυτά τ ι μ ι ώ τ ε ρ α · κα\ γ ά ρ τδ σχήμα 
Ι'.ι τδ αώμα , χ α \ ή έκτάσις ' ού μήν Εμπαλιν τδ 
β&μα διά τδ σχήμα* χ α \ τδ μέν σ ώ μ α , ουσία κα ι 
ύποκείμενόν έστι* τδ δέ σ χ ή μ α συμβεβηκδς κα \ π α ρ -
εκλουβημα * ο σ ψ ούν ουσία συμβεβηκότος κ ρ ε ί τ -
των, τοσούτψ κ α ι σώμα σχήματος , ή δσον ψυχή ε π ι ­
στήμης ' χ α \ τ δ μέν σώμα έσχηματ ισμένον έστί τε 
t i l λέγεται* σ χ ή μ α δέ σεσωματωμένον, ουδείς τών 
τωφρονούντων έ ρ ε ί * ούτω γ ά ρ κ α \ τδ σώμα κ ε χ ρ ω -
σμενον λεχθείη ά ν , ούκέτι δέ χ ρ ώ μ α τ ο ς σ ώ μ α , ουδέ 
χρώμα σεσωματωμένον* κρείττονα ούν τ ά τ ο ύ σώ­
ματος ζ π ε ρ τ ά τ ο ύ σχήματος * κα ι εί τ ο ύ τ ο , ά ρ α δ 
'j-ζος τού σ ώ μ α τ ο ς , τού τύπου τού σχήματος τ ι -
ράτζρος (</). 

Έ τ ι Ε') δ σ ταυρδς απλούν π ω ς χ α \ άποίχιλον 
τμίν είσφέρει zb Χριστού πάθος* τοΤς δέ άγρο ικοτέ-
ροις μόλις άν χ α ι πάθους σύμβολου νοηθείη * τ ά δέ 
•ερα μ ο ρ φ ώ μ α τ α , ού τδ πάθος μόνον ποικίλλουσι κα\ 
ΐεπτότερον δ ι α γ ρ ά φ ο ΰ σ ι ν , άλλ' ήδη και τά θ α ύ μ α τ α 
χα\ τΑ τ ε ρ ά σ τ ι α , ά π ε ρ ό Χρ ιστδς έ ξ ε ι ρ γ ά σ α τ ο , 
πί ιτύτερον χ α \ σαφέστερον ή μ ι ν διασημαίνουσι · 
τά τοίνυν τρανότερου κα\ έχδηλότερον ή μ ι ν τ α ύ τ α 
ίποφαίνοντα , τ ώ ν άμυδρότερόν π ω ς τά τ ο ι α ύ τ α 
»:4λούντων, τ ι μ ι ώ τ ε ρ α κα ι εύσημότερα. ί ζ '*) Έ τ ι 
ί σταυρδς π ά θ ο υ ς σύμβολο ν έ σ τ ι , κα \ τδν τρό-
τον χ α θ ' δν ό π ε π ο ν θ ώ ς τ δ πάθος δ ιήνεγκεν 
υπαινίσσεται* τ ί γ ά ρ έτερον βούλεται xb,rApcv τόν 

" t t e b r . τ ι ι , 7. w Mal tb . χν ι , 24. 

D e e e n baec Nicephori brevia capihi la ex alio 
foj (c nos j a i n proiulimus in Spicil. Rom. l . X . 
Ccteroqui l i oc prac ipuequar tum capihi lu i i i , fuisse 
» b re t i j iu rc » c u bbrario in codice i l lo socorditer 
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autcm non boc facii; cuni mim cruccin Yidcniu& 9 

primuui quidem mciilem ad id quod apparcl tniet»-
d imus , dcindc cogiianius quid s i l , e l qtioutodo 
saoclit icala fucr i i , e l a quo, conlcmplaniur ; atqnc 
i la secuirdo loco ad c r u c i f m i m , e l nd emii qui crti-
cem s a i i c l i i i c a v i l , Iransimus. Quocirca quod p r i -
mum tran&il ad a l iquid , e i i i lud in prhuis maiiifc-
s lum e f f i c i l , bonoratias co esl quod id£m secundo 
loco f a c i l : ergo C b r i s i i imago l iQnoial ior crwcc 
C b r i s l i , quac aliuqui honorabilis cst. 

Deinde 111) c e i i u m esl apud oimics qui mentis 
sunl conipoies, i«l quod sanci i f icai , sancuficalo i*so 
melius : Sine conlradiciiouc e » i m , inquit Apos lo -
lus * 6 , quod minus estt α meliore benedicitur: q i iam-
obretn corpus Cl i r i s t i crucem sanclif icavii cum eam 
te l ig i l e l in ea ronOxum f u i l , e l benediciioncui no-
bis per banc inuuisit; r rux vero per ipsum saac l i -
ficati es l : quorum auiem proioiypa bouoraliora 
snnt, e l ipaa^sunl magis bonoraia : quaadoquidem 
vero Qlraque figura e s i , ct i igura crucis sanciifi* 
calae bonorala c s l ; Ggura ig i iu r eorporis quod c r u -
cem sanciiflcavit, magis bonorala es l . Rursus I V ) 
lypus extensionis manuum iiguraeque C h m t i vcnc -
rabiles sunt : quanlum auiem diflFert a ftgura oor-
pus, taqlum difforenl quaa ab eis proficiscuniur : 
quorum eniui arcbeiypa in majore bouorc sun l , e<> 
majore iu honore ipsa e run i , siquidem flgura pro-
pter corpus es i , e i ex icnsro; nou auiejn, e c o u t r a i i o , 
corpus propier iigurain : ac corpus quideni sub-
s iani ia e i subjecium es l , figura vero accidcns sub-
sequensque .* quaalo ig i iu r subslaol ia praeslanlior 
est acc ideuU, aut quanio anima praestaniior cst 
scienlia, lanlo corpge praBSUt figarsc. A c i5gura 
quidem esl e i d i c i m r quod figuraium es l : figuran) 
vero faclum c i s c corpus , nemo sause roeniis d i -
c lun i s esl ^s ic euiin c i corpus colose pra3diUMi) d i c i 
poies t , iiou auieiu corpue c o l o r , neque c ^ o r eor-
pus; praesianliora ig i lu r qu% co rpo r i s , quaui q v « 
sun l figurae. Quo^l bi i l a esl» lypus cotporie boi io-
ra i ior c s i lypo figiira?. 

Crux insuper V) s i m p l k e m qiiodamBiodo c l sifie 
varieiate nobis passionojn repraesenlat; a rus i ic is 
vero et agresiibus vix in lc l l ig i iu r esse symbplum 

( passienis : sacrae vero imagines non solum passio-
nem variaot et subtilius descr ibunt , sed etiatu roi-
racula e i prodigia , qu*e Cbr i s lus fecit, lalitis e i 
clarius nobis exprjmuitt. Uuac i g i u i r explanalius ct 
di lucidlus ba?c nobU o s i e n d u n l , bonoraliora e i s i -
goiacai i i iora auni , qnam q u * obscuriua tec decla-
rant. Prseierea VI) crux passionia S)mbolum est, 
e i inodum quo ,qu i passns est, paseionem sugtinuii , 
acnigmale signifioai. Quid enim aliud vtilt s ign i l l -
care i l lud : TolU crucem tuam et iequere wu ·Τ » 

Tii ta ium, patet e\ ipsa F r . Tur r ian i L a l i n a in le r -
preiaiione, qui eodein ms. IISIIS fucrat. S u n l enim 
in L a i i n o excniplari eadem qua; ίιι iUo Gncco m u -
laiiones. 
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qtiam i l luu i qui condxus cs l Liiuore D o m i n i , c l va-
ui la t ibus mtindi nat i l iuin r c m i s i l , paraluni esse ad 
oinnia propicr amorcm ejus siisi inenda? S i c qui 
Ίιι carne Mia sligmata C h r i s l i f e reba l , et in pas-
sione glor iabalur inquiens : Mihi autem absil glo-
riari nisi in cruce Domini nostri Jesu Christi ·* , c r u -

ifixionem nobis, id esi passionem C b r i s l i , his ver-
bis depingebal. Imago aulem es l ips ius , qui pnssus 
e s l , expressa s i n i i l i i m i o ; qna?. pmpr ie magis d i -
gniusque ipsum nobis repraseniat , quam ea figura, 
1 0 8 Φ 1 3 2 cxteriora c l quie Cbr i s lu i i i c i t cums lan l 
dcsignal . Iinago ig i l n r qua» ipsum Chr i e lum uobis 
designat, dignior est bonorar i , quam crux qu?e pas-
stonis moduui nobis dcmonsl ra l . 

C l i r i s l i nomcn VII) tanquam bomoirymum dc 
C b r i s l i ifnagine prsedicalur : Gbristus enirn vocaiur 
ipsa imago, s icu l rex focainr ip>a imago regis : de 
cruce auiem pradicar i ιιοιι po ics l . ncmo enim eor-
dalus crucem ullo inodo appcilabil Gbr is ium : 
quare qnod parlictpat ipsuni t iomcn, s i cu l par l i c i -
p a l figuram corport* , magis bonoral i im cs t , ί Ι Ιο 
qaod nihi l l ioruiu par l i c ipa l : iniago fghur bonora-
l ior e s l , qtiam iigura crucis . VIII) Causa antece-
d i i e lTicium, prxcipueque causa e f lk i eus : quod au-
lem autecedit, magis bonoralum est, quam id cui 
antecedil . Quia igi tur causa figiira? crucis esl passio 
corporis C b r i & i i , e l corpus es l prmcipal is causa 
ligune c ruc i s , sequitur u l imago corporis C b r i s l i , 
t anp iam causa efCciciis figura* crucis , bonoraiior 
babeadir*. IX) Iiem quod alicujus causa faclniii 
efil, inferius esi eo , propter qiiod factum esi . S i 
fgilur crux propler corpus Domini facla est, ne-
ccsse esl ut e i iam in l iorum iiguris inferiorespartcs 
feral flgura crucis . Nam quoi um anlecedenlia m i -
nora s u u l , ipsa-quoque minora sun l . Dcmonsl ra-
tuin ig i lur est pluribus ra l ionibt is , quod, c l iamsi 
C T U X vivifica iu Imnoic alioqui babealur, imago l a -
inon C b t f s l i , u l supcrioribus argumentis confecutm 
es l , bonotai ior esl : quare qui crucein bonorare 
profi letur , Doiuini quoque hnagiticm honorabil : 
sin vero banc non bonorat, imil io minus ίΠυιη ho-
norabi l . 

Poatreitio, X ) videmus inuhis in locis c r u c i l i -
xionem Cbr i s t i in iinagiue p i c i am, e l u t conventen-
Ua rc i posc i l , quae i l lo scilicet niodo acta fuit : v i -
demus Cl i r i s lu in pendcrc , manusqiie extcnsas ac 
cjavis confixas, quibus salularis passlo Cbr i s i i o m -
nibus miraculis admi rab i l io r , e l caeieris, quibus 
salvi facti sumus , principalior nobis dcpiugil t ir . 
Quid ig i lur int iuici cruCis Cbris l t bic facicnl? Ne-
tcssc es l a i i c n i m ex duobus iacere : au l adorautes 
c r i i c e i n , imagiuein quoque adorare , nisi mal in l 
frustrari professionem siiaai : au l dcinoliculcs 
imag ine i» , s iuiul cruccm demolir i . Qui antom so-

A T R I A R C H / E C P . 4*2 
^ σταυρόν σου, καϊ άκοΛονΰει μοι, ζ τδν καΟηλω-

μένον τ ώ φόβφ Κυρίου , κα \ τοις του κόσμου μ α -
τα ίο ι ς αποτάξαμενον ; ε ύ τ ρ ε π ή είναι π 5 ν ότιουν 
ύ π ί ρ τ ή ς είς αύτδν ύπομένε ιν α γ ά π η ς ; ο ύ τ ω δή 
κα ι δ τά σ τ ί γ μ α τ α τού Χριστού έν τ ή σαρκ\ φ ί ρ ω ν , 
κα\ μέγα έ π \ τ ψ πάθε ι αυτού φρονών, έφιλοτ ιμε ίτο 
λ έ γ ω ν Έμοϊ δέ μή γένοιτο καυχάσθαι, εί μή έν 
τφ σταυρφ τον Κυρίου ήμων Ίησοϋ Χριστού9 τήν 
σταύρωσιν ήμ ίν διά τούτων υ π ο γ ρ ά φ ω ν , ήτοι τδ 
Χριστού πάθος · ή δέ ε ίκών αυτού τού πάσχοντος 
έ κ σ φ ρ ά γ ι σ μ α κα ι ο μ ο ί ω μ α έστ ιν , οίκειδτερον δέ και 
άξ ιολογώτερον , τδ αυτόν τ ι ν α δ ι α γ ρ ά φ ο ν , ή τδ τ ά έκτδς 
και π ε ρ \ αύτδν ύ π ο φ α ί ν ο ν άξιολογωτέρα άρα ή ε ί ­
κών , ώ ; τδν Χριστδν αύτδν ήμ ίν έ μ φ α ν ί ζ ο υ σ α , τού 
σταυρού τδν τρόπον τού πάθους ήμ ί ν π α ρ α δ ε ι -

* κνύντος . 

Τδ Χριστδς δνομα Ζ') ό μ ω ν ύ μ ω ς κα\ κ α τ ά τ ή ς 
είκόνος αυτού τού Χριστού κατηγορείται* Χ ρ ι σ τ δ ς 
γάρ κα\ αυτή. λέγετα ι * ώ σ π ε ρ κα \ βασιλεύς , ή τού 
βασιλέως ε ί κ ώ ν κατά τού σταυρού δέ κ α τ η γ ο ρ ε ί -
σθαι τούτο αδύνατον* ούδεις γ ά ρ άν φαίη τ ώ ν σ ω -
φρονούντων, Χριστδν. τδν σταυρδν ούδεν\ τ ρ ό π ω · δ 
τοίνυν έν μεθέξει καί αυτού τού ονόματος γέγονε , 
καθάπερ ήδη καί τ ψ τού σώματος τ ύ π ψ κ ε κ ο ι ν ώ -
νηκε , τού μηδενδς τούτων μετάσχοντος τ ι μ ι ώ τ ε ρ ο ν ή 
είκών άρα τού τύπου τού σταυρού τ ι μ ι ώ τ ε ρ α · ϋ ' ) 
Τδ αίτιον τού α ίτ ιατού προηγε ί τα ι * κα ι μάλλον τ δ 
ποιητ ικδν α ί τ ι ο ν τδ δ£ προηγούμενόν τ ίνος , τ ι μ ι ώ ­
τερον ού προηγείται* έπε \ ούν, αίτιον τού τ ύ π ο υ τ ο ύ 
σταυρού, τδ πάθος τού σώματος τού Χριστού , κ α ί 

£ προκαταρκτ ικδν τδ σώμα τού τύπου , κα\ ή ε ί κ ώ ν 
άρα τού σώματος τού Χριστού , ώς ποιητ ικδν α ί τ ι ο ν , 
τού τύπου τού σταυρού* τ ι μ ι ώ τ ε ρ α . θ ' ) Έ τ ι δ τ ί νος 
Ενεκεν γέγονεν , έλαττόν έστιν εκείνου τού δι* 3 γ έ » 
γ ο ν ε ν εί τοίνυν δ σταυρδς τού Κυριακού σ ώ μ α τ ο ς 
ένεκεν, α ν ά γ κ η κα\ έν %οϊς τούτων τ ύ π ο ι ς , τ δ έ λ α τ ­
τόν τδν τύπον τού σταυρού άποφέρεσθαι* ών γ ά ρ τ ά 
προηγούμενα έλάττονα , κα\ αυτά έλάττονα· δ ε δ ε ι -
κτα ι ούν διά πλειόνων, ώ ς και αυτού τού τ ύ π ο υ τ ο ύ 
ζωοποιού σταυρού τ ιμ ίου δντος π α ρ ! ήμ ί ν , ή ε ί κ ώ ν 
τού Χ ρ ι σ τ ο ύ , κατά τήν τ ώ ν άποδεδομένων λ ό γ ω ν 
άκολουθίαν τε κά\ έξέτασιν , τ ι μ ι ώ τ ε ρ α υ π ά ρ χ ε ι * 
δ τοίνυν τδν σταυρδν τ ιμάν έ π α γ γ ε λ λ ό μ έ ν ο ς , τ ι μ ή σ ε ι 
άρα και τού Κυρίου τήν είκόνα* εί δέ τ α ύ τ η ν ο ύ 

^ τΐίΛά. ουδέ εκείνον πολλού γε κα\ δεί. 
D ' 

Ε ι τα Γ ) δρώμεν έν πλείοσι τόποις τήν του Κ υ ρ ί ο υ 
σταύρωσιν έν είκόνι δ ι α γ ε γ ρ α μ μ έ ν η ν , και ώ ς τ δ 
ε ικδς έχει , άνάλογον τ ψ τού π ρ ά γ μ α τ ο ς καθ* δ ν π έ -
π ρ α κ τ α ι τρόπω, εκκρεμές τε τδ σ ώ μ α , κα\ τ ά ς χ ε ί ­
ρας δ ιαπλουμένας , κα ι τοίς ήλοις δ ι α π ε π ε ρ ο ν η μ έ ν α ς * 
ύφ* ών τδ π ά ν τ ω ν θαυμασ ίων θ α υ μ α σ ι ώ τ ε ρ ο ν , κ α \ 
τών δι" ών σεσώσμεθα τδ κα ιρ ιώτατον , π ά θ ο ς ή μ ί ν 
τού Χριστού τδ σωτήρι,ον υπογράφεται* τ ί ο ύ ν π ρ δ ς 
τούτο οί έχθρο\ τού σταυρού τού Χριστού δ ρ ά τ ε ι α ν , 
α ν ά γ κ η δυοίν τδ έ τ ε ρ ο ν ή προσκυνοΰντας τ δ ν σ τ α υ ­
ρδν, κα ι τήν είκόνα σ υ μ π ρ ο σ κ υ ν ή σ α ι , "ε ί ττερ μ ή 
μέλλοι τ ά τ ή ς ε π α γ γ ε λ ί α ς αυτών δ ι α π ε σ ε ΐ σ β α ι * ή 

" G a l a i . ν ι , Μ . 
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χιβσιροΰντ.ις τ ή ν ε ι κ ό ν α , συγκαταβάλλειν κα\ τδν Α cundtim e l ig i tn l , ad exireinuin crucein ipsam , et 
ffraypiv (e)* οι δέ γ ε τδ δεύτερον έλόμενοι, τέλεον 
χαί τδν σταυρδν αύτδν και πάσαν δμού τήν Χριστού 
οίζονομίαν ώς Ανοικονόμητοι π α ρ α γ ρ ά φ ο ν τ α ι , και 
τών έπηγγελμένων τδ ψεύδος δημοσιεύουσιν ει γ ά ρ 
μετήν αυτοί; δπωσούν ά λ η θ ε ί α ; , έδει προηγουμένως 
φ είκόνα τ ιμφν ώ ς π ο ι η τ ι κ δ ν α ίτ ιον , κ α ι π ρ ο -
α^ωγιχδν τού σταυρού · π ά ν γ ά ρ δ τίνος ένεκεν ε ί ρ η -
ται, έλαττον εκείνου τού δι ' δ γέγονε · και εί ό σταυ­
ρέ τιμητέος, ώ σ π ε ρ ούν κα\ έστ ι , μάλλον ή τον τού 
αίτιον τούτου λόγον επέχουσα ε ίκών τ ι μ η τ έ α * κα ι 
γάρ 6 σταυρδς διά τήν είκόνα γέγονεν , ούκ έμπαλ ιν 
ή £ίχών διά τδν τ ύ π ο ν τού σταυρού* τ α ύ τ η ς γ ά ρ 
προηγουμένως δ ιαγραφόμενης και τ υ π ο υ μ έ ν η ς , συν-
δ-.εγράφη και α ύ τ δ ς , τ ή τε στάσει τού όρθιου σ ώ μ α -
«, · , χα\ τή έφ* έ κ ά τ ε ρ α τών χ ε ι ρ ώ ν έκτάσει συν-
«-οτνπούμενος- έξ α ν ά γ κ η ς τ ε και ακολούθως τ ψ 
δχηματισμψ τ ο ύ σώματος ώ ς παρακολούθημα συν-
βνσοιινόμενος · και ούκ άν τ ι ς άποσφαλείη τ ά λ η -
fcv; λέγων, ώ ς δ γε τήν είκόνα τού Κυρίου τ ψ τοιψδε 
"·ρ4πψ διαχαράσσων, και εί μ ή βούλοιτο , και τδν 
·*Τ*ΟΥ τού σταυρού συνδ ιαχαράξε ι ε · π ώ ς ούν ούκ 
ίχδηλ.ος διά π ά ν τ ω ν , τ ώ ν Χρ ιστομάχων ή παραφρο-
τ>Λ| χα\ ή δ υ σ σ έ β ε ι α ; τδν μέν γ ά ρ ώ ς τ ίμ ιον σέβειν 
-τοκρίνονται, τ δ δέ μάλλον τ ίμ ιον τέλεον δ ιαπτύου-
σ:ν άλλ' ού τ ψ σταυρψ τδ τ ί μ ι ο ν ν έ μ ο ν τ ε ς , τούτο 
τοιούσ:· π ώ ς γ ά ρ οί γε συγκαταβάλλοντες έν πολ-
h i ; , και κ α τ α φ λ έ γ ο ν τ ε ς και συμπατούντε ς ποσ\ βε-
δήλοις κα\ ά κ α θ ά ρ τ ο ι ς ; άλλ ' ίνα μ ή δοκοίεν π ά ν τ α 

i inivcrsam siniul C l i r i s t i OBCOiiomiain, utpoie hujus 
adversar i i , - «lolent; e i sponsionis suae falsiiatem 
palam faciunt. S i cn im vel i a n l i l l u m veritai is apml 
eos res idere i , oporierel in pri inis imaginem vene-
rar i u l i causam cfGcieiilem e l auctricem crucis . 
Quidquid eniin ab aliquo essc d i c i l u r , minus est i l lo 
a quo eiDcilor . Et si crux veneranda es l , magis ho · 
noranda est ea, qu# causae raiionem babe i , imago. 
Nam crux propter iinagincm exs l i t i l , non versa vice 
imago propler crucis lypiun. Imaginc enim antea 
descripla e l figuraia, crux simul descripla est, c o r -
poris erecto s ta iu i , e l utriusque manus extensioni, 
conformala; necessario scilicet e l consentanee cor-
poris babitui ceu sequelam semei ostendens. N c c 

β quisquam a vero aberrabi t , dicens : quod Domin i 
imaginem hoc modo cbaraxans, ctiamsi n o l i l , iy-
pum crucis una cbaraxaver i l . Quidui ig i lu r qna-
.quaversus constet Cbr i s l i l ios l imn insauia et i m -
pielas? Nam crucero u l vcncraudam se colere s i -
mula i i t ; quod aulem magis est venerabile, proisus 
dcspuiml: Scd non quia crucem bonorcnl , id agunt; 
qnis eniiiy id credal ? siqurdem banc sacpe dejece* 
r u u l , coiiibusserunt, profonis pedibns aiquo i l lo l i s 
couculcaveriinl ; sed nc videanlur cuncias ftindiius 
coinmovere Ecclesia? religiones, d iv imim i i i l c r i a r 
C b r i s i i lypuni (imagmem) opporlune importuue da 
medio lollere s t u d c n l ; 1 0 9 quoniam gravis rst 
ipsis e l iam in imagine speclalus C i i r i s lu s . Ve lu t i 

ix πυθμένος π α ρ α κ ι ν ε ί ν τ ά τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς σεβά- Q si quis naluralem focdilatein volens cxlpnuare , o r -
ί;χατα, τδν θείον τού Χριστού τύπον εύκα ίρως άκα ί - namentorum leuocinio seniei venus la re l ; i i a b i 
ρως εκποδών πο ι ε ίσθα ι π ρ ο ε λ ό μ ε ν ο ι , επε ιδή βαρύς crucis negolium, u l houcslissiinuiu praelexUiw, no-
i~tv αύτοίς και έν είκόνι βλεπόμενος · ώς γ ά ρ ε ί τ ι ς bis objiciunt. 

Ά fνσιχδν α ί σ χ ο ς βουλόμενος ά π ο τ ρ ί ψ ε σ θ α ι , κομμωτ ικο ί ς καλλωπίσμασιν έπ ιμορφ ί ζο ι το , τδν τού 
r*'jpou λόγον ώ ς σκήψιν ε ύ π ρ ε π ε σ τ ά τ η ν αύτο\ προχε ιρ ί ζοντα ι . 

Τί δε δ ε ί περί τού τύπου τού σταυρού λέ - 50. Quidporro de cru t i s lypo dicendum sr.pcresi ? 
Τ ι̂ν; αυτά τά π ρ ω τ ό τ υ π α , ώ ς άν τ ι ς φ α ί η , τού σταυ - Ipsa crucis pro lo lypa , ut appellarc l i c c l , venerauda 

*ά σεβάσμια καί π α ρ ' ή μ ί ν τοίς π ιστο ίς π ι σ τ ώ ς 
•^οσκυνούμενα, τ ί μ ι α κα ι ζωοπο ιά ξ ύ λ α , καθυβρ ί -
W i και ά τ ι μ ά ζ ο υ σ ι ν αίσχρώς* τά γ ά ρ άρχήθεν κα \ 
Γ ~ρί Χριστ ιανών Ιν τε χ ρ υ σ ώ μ α σ : κα\ ά ρ γ υ ρ ώ μ α σ ι 
πτεσκευασμένα , κ α \ καλούμενα φ υ λ α κ τ ή ρ ι α , ά δή 
iai κατ" αύχένος έκκρεμαννύμενα , κα\ πρδς τδ στερ­

εί :ι nobis fidelibus Gdeliler adoranda, prcliosa c i 
vivifica l igna , deboneslant lurpibusquc conlumeli is 
a f l ic iun l . Namquc b x c a Cbr is l iauis antiquiius 
aureis vel argenieis tbeas reposila, q u x phylac ie-
r ia voci tanlur , quxque collo suspensa, e i in pcclus 
dcmissa geslaimis Cbr i s l i an i (47), ob cusiodiam 

^ κ α θ ι έ μ ε ν α φ έ ρ ο μ ε ν Χριστιανοί π ρ ^ ς φυλακή ν κα\ D inielauiqMC vitoe noslra?, salulcmque auimarum e i 
ίσφάλειαν τ ή ς ζ ω ή ς η μ ώ ν , κα ι σωτηρίαν τ ώ ν ψ υ -
ϊών τε και τ ώ ν σ ω μ ά τ ω ν η μ ώ ν εντεύθεν γ ά ρ αύτοίς 
*αιτούνομα έ π ι κ έ κ λ η τ α ι , π ρ δ ς ίατρείαν τε π α θ ώ ν 
*ιι άποτροπήν τ ή ς τών ακαθάρτων δαιμονίων προσ-
^*ής, ταύτα κεκτήσθα ι π ι σ τ ε ύ ο ν τ ε ς , έν οΤς δή κα\ 
: i "«άθη Χ ρ ι σ τ ο ύ και τά θ α ύ μ α τ α , κα\ ή ζωοποιδς 
ϊνιστασις ώ ς τ ά πολλά ε ίκονιζόμενα δ ε ί κ ν υ τ α ι , κα \ 
Λ^των πλήθος άπειρον π α ρ ά Χριστιανοίς ευρ ίσκετα ι , 

ταύτα π α ρ ά τοις άνοσίοις λελόγ ιστα ι ; βό*ελυκτά 

(e) Ilactenus perl inebal inemoralum in p r a c c -
^ote adnotationc cxcerplum. 

(47) Dc l iac pia consueiudinc leganiur capiml . i , 
! I» l ib. i , p . 7 8 ; e i l ib . n , p. 27 , magni opori» de 
'«c^, auclore P . Greiscro S . J . , quo sane cx opern 
rMinerjsam o m n i sxculo Chrt.sliaiionim lam Or ien-

corporum ; binc enim e l nouicn ipsis couuc i lu r ; c l 
ob cupidi la lum mcdelam, et i inpi i rorum i u c u n c n -
l i um dsemouuin avcrruncal ionem, b x c npud noe 
babere credenles; in quibus C b r i s l i quoque passio 
e l miracula et viviHca rcsurrcc l io inscr la s u n l ; 
b x c , i n q u a m , ligita iumimera apud Christ ianos 
comperiuntur. Qtiid vero imp i i dc his ju i l i can l ? 
almminanda putant, quae sunt couscrvanda ; fu-
gienda, quaj sun l potius appelcnda. IIJCC i laquc 

l a l i i m quam Occi lenlal ium religioncm e rg i hoc 
salulis nosira» symbolum cognoscere licet. Τ»Ί 
inonumcnlis dc crucc a Grcisero , ι . II, cd i i i s , a l i a , 
ιιι auguror, a nic cx mss.codicibus profcrcmla dein* 
cops Stllll. 
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preliosa ligua igni admovent ceu materient i nu i i l cm Α τά φυλαχτά , καί φ ε υ κ τ ά τά α ιρετά ήγήσαντσ* αύτοίς 
ο*ν τοίς τ ιμ ίο ι ς ξύλοις , Α δή π α ρ ά π υ ρ \ δ ιαφέροντες , aique v i l e m ; utilloqne respectu dignain, fusiouc 

facta demonstrait l . A i c o iufaluaii sunt e l ob lene-
brat i , til qti;e ad cusiodi;»m lutel tinque viue suae 
deberent a n i p l e c i i , ba*c abjicianl e l des l ruam. 
Consi ini le quid facieiiies e i , qui muruip lu i i s s i inuui , 
e l numimontum l i rmi shnum b a b c r e l ; moxqtie 
sii:« cuslodiac saluiisquc incuriosus, id inronside-
rate ac s i t i l i t ss i i i ie 'd i : i i io l ie i i s , pervium se aggres-
Miribus suis exbiberet. Quid ergo biuc sequi iur? 
Nempo qtiod dum pancla ba?c ligna s i inul cunf tbe-
< is dcs i ruuni , par utr i i isqi ic re i bonor agnoseilur. 
Cur ergo, si sacr» b;cc vi landa e ran l , venerandis 
i 'gnis aut iqui lus Cbr is t iaq i annexuerui i l siinulque 
«• ' aboraruni? i E q u n m omuino sempsrque eet, d i c i 

ύλην άργήν κα \ άσημον καί μηδενδς έχομένην λόγου, 
διά τ ή ς χωνε ίας άποφαίνουσι* τοσούτον έμωράνθησαν 
κα\ έσκοτίσθησαν, δτι ά π ε ρ ε ί ς φυλακήν κ α \ ά σ φ ά -
λειαν τ ή ς ζ ω ή ς α υ τ ώ ν Ιδεί συνέχειν και π ε ρ ι έ π ε ι ν , 
τ α ύ τ α προύδωκάν τε κα ι καταλελύκασι . · προσόμοιόν 
τ ι ποιούντες , ώ ς ει τ ι ς τε ιχ ίον έκέκτητο ά σ φ α λ έ σ τ α -
τ ο ν , καί φρούριον έ ρ υ μ ν ό τ α τ ο ν , ε ι τ α τ ή ς εαυτού 
φυλακής άλυγήσας κα ι σ ω τ η ρ ί α ς , άνοήτως ά φ ρ ο ν έ -
στατα καθ ελών» εύάλωτον τοϊς έπιβουλεύουσιν έαυτδν 
π α ρ ε σ τ ή σ α τ ο · τ ί ούν εντεύθεν δ ε ί κ ν υ τ α ι ; δτ ι τ ώ 
συγκαθαιρεΐσθαι τ ά Αγια τ α ύ τ α άλλήλοις , τ δ έν α ύ -
τοις δμότιμον δ ιαφανώς γ ι ν ώ σ κ ε τ α ι · π ώ ς ούν ε ί 
φευκτά ήν τά Ιερά τ α ύ τ α , τ ο ί ; τ ι μ ί ο ι ς στελέχεσι 

" * ' η · * r - " * ' ~ 
:» nolus liis crucis C b r U t i bostibus, gravem ip&is συνεφήρμοσαν ol ΧριστιανοΊ τδ ανέκαθεν, κ α ι σ υ γ -
i\sse Cl i r i su i in in iinngine e l iam speclaium, ejusque κατεσκεύασαν ; άξιον δέ πανταχού τοίς έχΟροίς τού 
i i i i M i i o r i a m avjne niolestam atque Juda i i se i e i l in ic is , σταυρού τού Χριστού έ π ι λ έ γ ε σ θ α ι , δτι βαρύς έστ ι ν 
quibiis lOininode adnumerabuntur. ' αύτοίς ό Χριστδς κα\ έν είκόνι βλεπόμενος , κ α ι ή 
μ ν ή μ η δυσαχθεστέρα και βαρύτερα π α ρ ά τοσούτον, παρ* δσον Ίουδαίοις κ α ι ' Ε λ λ η σ ι ν , οΤς εύκα ίρως αύτο ι 
συ γ /.ατα ρ ιθ μη θ ή σο ντα ι . 

37. c A i q n i cum imaginibus C b r i s t i , a i u n l , quae* 
daui i i em alia dc aboiuinaiidoruin ac viiat idorum 
numero depinguniur , vcluti in imagine resurrec i io-
nis infernus conculcatus, e l diabolue infirmalus ac 
pulsus, et si quid esl bujusiuodi ; atque ita baec s i -
inul tacite adoraulur . Quauiobreiii ne C b i i s l i qwi-
dcni iiiiagiues adorare l i c e l . ι Cap iumur hic quo-
que rei ibns propri is s l u l t i . Quod eiitm uobis i i n -
propcrant , idem e l ipsi se opinar i demonslrant. 

λ ζ \ t Ά λ λ ά τ α ί ς είκοσι Χριστού, φασ\ , και έ τ ε ρ α 
τ ινα τ ώ ν βδελυκτών κα\ άπηγορευμένων συνδ ιαγρά-
φ ε τ α ι , οίον ώ ς έ π \ τ ή ς αναστάσεως δ $δης π α τ ο ύ -
μενος , καν διάβολος κ α τ α ρ γ ο ύ μ ε ν ο ς κα \ κ α τ α β α λ λ ό ­
μενος, κα \ ε ί τ ι τούτοις προσέοικε · λανθανόντως δα 
κα \ τ α ύ τ α συμπροσκυνε ί τα ι · δθεν ούκ έξδν ουδέ τ α ΐ ς 
Χριστού προσκυνε ίσθαι ε ίκόσιν . ι 'Αλίσκονται δ έ 
κα\ ενταύθα τοίς οίκείοις δ ικτύοις οί ανόητοι · δ γ ά ρ 
ήμ ίν έγκαλούσι , τούτο κα\ αύτοι δοξάζοντες δ ε ί κ ν υ ν -

Confi ienlur enim i n v i l i , imagiuutu bonorem ad C τ α ς · δμολογούσι γ ά ρ κ α \ άκοντες , δτι ή τών ε ι κ ό ν ω ν 
τ ι μ ή , έπ \ τ ά π ρ ω τ ό τ υ π α διαβαίνει- ε ί γ ά ρ διά τ ο ύ τ ο 
τ α ύ τ α ά π η γ ό ρ ε υ τ α ι , πολλφ μάλλον τ ά θε ία τ ι μ η τ έ α , 
ίνα ή τ ι μ ή έ π ι τδ πρωτότυπον άνέλθοι· έκ τούτου ο ύ ν 
τ ι ς κα ί λίαν έ μ μ ε λ ώ ς τ ε κ μ ή ρ α ι τ ο , δτι δ π ε ρ \ τ ο ύ 
σταυρού τού Χριστού έχουσι σκολιδν κα \ ύπουλον 
φρόνημα , και τ έ ω ς τοίς πολλοί ; ά π ο κ ρ υ π τ ό μ ε ν ο ν , 
ή ρ ε μ α π ω ς παραδηλούσι , κ α \ τοίς συνετωτέρο ις δ ι ά 
τούτων έκκαλύπτουσ ι · τά γ ά ρ έν χερσιν έ ξ α ν ύ ο ν τ ε ς , 
θ εού παρορώντος και συγχωρούντος , έν τοίς έ ξ η ς , ω ς 
τ \ ε ίκδς , και τδ άκόλουΟον τ ή ς εννοίας έχε ι , δτ ι ούδΑ 
Χριστδν έσταυρωμένον προσκυνήσουσιν, ά π ο φ α ν ο ύ ν ­
τ α ι , επε ιδή κα\ λτ^στα\ συνεσταύρωνται κ α κ ο ύ ρ γ ο ι , 
κα ι άνδρες ανόσιο ι · άλλ' ημε ί ς γε νήφομεν οί Χ ρ ι -

protoiypa i r anshe . Nain gi propterca hacc rcjiciHii-
n i r , n iuho magis divina s i m l bonoranda, u l honor 
ad ptoiotypui i i Irausgredialur. £ x bis facil l ime 
«|ui>qnc conj icict , eos suaiii adverstts ( 'bris t i c r u -
roni oMiquum si ibiralaiuque meniem, quam hacle-
IMIS intiltos cc l a run l , paulalim aperire, e l i is q u i -
i lcni qui paulo simt acuiiorcs rovelare. Nam si 
propohUmii suum sc rvaver in l , Deo dissiniiWante ac 
ponn iuen le , dcinceps u l par coiiscntaneuinque buic 
opinioni est, nc Cbr is lun i quidem cruciflxum ado-
r>luros denuntiabunt, quoniaiu lalrones quoque 
m a l u i k i ac scelcsl i bomuies uua crucif ixi sun l . Sed 
cn im nos quhicm C b i i s l i a n i sobri i H Q sumus, 

n«'que in b» lluas u l i s l i i ransrormal i . Quid enim jy στιανο\, κα\ ούκ ά π ε κ τ η ν ώ θ η μ ε ν κ α τ ' αυτού;* δ γ ά ρ 
προσκυνούμεν , ο ίδα^εν* τ ά γ ά ρ Ιερά σέβομεν οας 
α γ ι α , τ ά δε α ίσχρά εκείνα, ώ ς νεκρούμενα κ α . π α τ ο ύ -
μενα καλ βλέπομεν κα\ λογ ιζόμεθα* ού γ ά ρ τ ι μ ί ς ν 
αύτοίς π ε ρ ι τ ι θ έ ν τ ε ς , σ υ μ π α ρ έ γ ρ α ψ α ν οί φ ι λ ό θ ε ο ι , 
άλλά τδ αδρανές καί τδ έξαίσιον αυτών π τ ώ μ α 
παρ ιστάνοντε ς ' δ χαί ημε ί ς ά ν α θ ε ω ρ ο ύ ν τ ε ς , τ δ ν 
καταργήσαντα Κύριον δ ο ξ ά ζ ο μ ε ν , κα \ δ ιά τ ο ΰ τ ο 
μάλλον αυτού προσκυνούμεν τδ σεβάσμιον έ κ τ ύ π ω μ α , 
τ ώ ν δι* αυτού γ ε γ ε ν η μ έ ν ω ν ήμίν ά ξ ι α γ ά σ τ ω ν ε υ ε ρ ­
γεσ ιών , κα\ τ ή ς κοινής σωτηρίας τού γένους η μ ώ ν , 
ε ίς μνήμην ερχόμενοι* θ α υ μ ά ζ ο μ έ ν τε αύτ-^ύ τ ά μ ε ­
γαλε ία , κα \ τήν φιλάνθρωπον άνυμνούμεν σ υ γ κ α τ α -
β α σ ι ν ε ΐποι δ' άν τ ι ς έκ τού παρόντος , ήδη κ α \ το*ύ 
μέλλοντος κ α τ α σ τ ο χ α ζ ό μ ε ν ο ς , ώς ήξουσί π ο τ ε κ α \ 

auotcinus, sci iuus. Nain sacra colitnusutpole saucta, 
unp ia aulem i l l . s u l mor l ic ina c i conculcauda 
speclamus et judicaimis. Nou eniin u l bonoreni bis 
« i r cu inpone re i i l , una p inxerun i rc l igiosi an i l i ce s , 
sed u l miseram c l immensam eorumdem cladeiu 
denolarc i i t ; q u o l er uoe conlemplanles , Uominuiu 
i lebellalorem col laudamus; proptereaque rnagis 
augusttim i l l ius imagiuem vcnerainur, co l la iorum 
nobis ab eo insiguium beneficiornm, conununisquc 
himiai io generi d a l x salul is inemores; miramurquc 
ipsius inagnal ia , e i clenienCcnilaudamus condescen-
tiioiieiu. Dicet furiasse al iqnis , cx re prcesenii fu-
luram quoquc coujectans, devemuros cos laii(lcm 
lul bacrani Evangcl iorui i i Scr ip luram aociibamSain, 
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i%\ τ ή ν Ιεράν τ ώ ν Ευαγγελ ίων σ υ γ γ ρ α φ ή ν , ώς δα ι - Α ccu quae daemonum nonnuilorum aliorumqne ϊιιι-
μόνων δή τ ίνων κα ι άλλων πονηρών μ ν ή μ η ν ε ίσφέ-
ρουσαν αίτ ιασόμενοι · άλλ' ού δς* εκείνα τ α ύ τ α , διά 
οέ τδν θαυματουργήσαντα κα ι άπελάσαντα δαίμονας , 
κα\ νόσου ; καθάραντα προδήλως συνενήνεκται . 
Ουδέ τ ψ Ε ύ α γ γ ε λ ί ψ συμπροσκυνηθήσετα ι · κα \ γ ά ρ 
\ παρ* η μ ώ ν προσκύνησ ι ς , εί και α ί σ θ η τ ώ ς γ ίνετα ι 
πρδς α ι σ θ η τ ά γε δντα τ ά ά γ ι α , άλλ' ούν γ ε εντεύθεν 
ταΐς νοεραίς έ ν ε ρ γ ε ί α ι ς , έ π \ τδν τούτων αΓτιον τδ 
σέβας ά ν ά π τ ο μ ε ν , κα \ συμβολικώς ταύτα επιτελείται* 
έ π ε ί π ε ρ ή γ ε προσκύνησις η μ ώ ν και ή λατρε ία έν 
π ν ε ύ μ α τ ι κα ι άληθε ία , κατά τδν τοΰ Σωτήρος λόγον, 
κυρ ίως κα ι αληθώς έστιν * η μ ε ί ς γ ά ρ δ π ρ ο σ κ υ ν ο ύ ­
μεν , οίδαμεν* αύτοι δέ δ προσκυνούμεν , ούκ ίσασι, 
τψ μή είδε ναι αυτούς τής θε ίας οίκονομίας τδ μ έ γ α 
μυστηριον . 

λη'. "Ετ ι φ α σ ι ν , δτ ι c Πρδ μέν τού πάθους Χ ρ ι ­
στού κ α \ τής αναστάσεως , Χριστδν π ε ρ ι γ ρ ά φ ε ι ς * τ ί 
ο άν εΓποις μ ε τ ά τ ή ν άνάστασιν ; επε ιδή ούκ έν τοίς 
αύτοίς τ ά π ρ ά γ μ α τ α * άφθαρτον γ ά ρ λοιπδν τδ σώμα 
Χριστού , κα\ τήν άθανασίαν κληρωσάμενον* πού ούν 
σοι τ ά τ ή ς π ε ρ ι γ ρ α φ ή ς χωρήσε ιε ; κα \ π ώ ς π ε ρ ι -
γ ρ α φ ή σ ε τ α ι τδ κεκλεισμένων τ ώ ν θυρών πρδς τούς 
μ α θ η τ ά ς ε ίσ ιδν , κ α ι μηδενι κ ω λ ύ μ α τ ι π ε ρ ι ε ι ρ γ ό μ ε -
ν ο ν ; ι Τα ί ς τ ό λ μ η ρίαις γ ά ρ τ ώ ν Δοκητών άναισχύν-
τ ω ς επόμενοι , μηδέ έφάψασθαι χερσ \ τδν μαθητήν 
τής θε ίας π λ ε υ ρ ά ς κενολογούσι * κελευσθέντα δέ μό­
νον π α ρ ά τού Σ ω τ ή ρ ο ς μή μέ / το ι κα \ τδ προσταχθέν 
ε ί ς έργον έξενέγκαντα * κ α \ διά τ α ύ τ α μ ή τ ε δφθήναι 

proborum faciai mentionem. A l q u i uon propier 
daemones, sed propler niiracnla palrautem G b r i -
s lmn daemonesque expellenteiu, e i inorboa sauan-
tem, sine dubio scr ipiura i l la cxarata f u i l . Neque 
rcapse Evangel ium una adorabi tur : e ienim nostra 
adorai io, etiamsi seusibi l i tcr erga sensibilia fit, 
a l iamen h inc intcllectuali v i ai) barum reruni 
auclorem cultuin deferimus, nec uisi symbolice hacc 
flunl . Quippe nostra adoraiio c l l a l r i a i n epi r i l i i 
ac ver i ta ie , secundum Serva lor i s verba, pr inc ipa-
l i tcr vcreqwe G l . Nos enim quid adoremus , scimtis. 
Isti vero quod nos adoramus, nesciuni , quia ma-
gnum diviua? oeconomix roysterium ignoraot. 

Β 

58. lnsuper aiunt : « A n i e C b r i s l i quidem pas-
siouem e i resurrectioneni Cbr i s ium c i rcumscr ib i s ; 
quid vero dices posi resurrecdoneui ? etenim rcs 
non eodem suut s ia lu ; quippe incorruptibi le deiit-
ceps C h r i s l i corpus c s l et i m m o r t a l i u i e m adeptum. 
Quonam itaque lua circotnscr ipi io cvad t i? vcl-
quomodo c i rcumscr ibe lu r , quod tlausis januis ad 
discipulos in t ro t i l nullo obstaculo irnpcditum ? > 
Sci l ice t , b i audaciam pbanlasiaslartim feqtientee,. 
ne U c l u m qnidem rnanibiis a discipulo d m n t i m 
laius b l a l e r a n l ; sed jussum id tanlunuiiodo a Ser -
vatore, non tamen in operam reni niandaiam cou-
tulisse. Proptereaqae neque visum in corporc. 

σ ώ μ α τ ι , μ ή τ ε είναι σώμα τδ π α ρ ά παν τδ σ ώ μ α . Ού- g ncque il i t id corpus ullalentis fuisse corpus. Adeo-
τ * κ αύτοίς τ ά τών Ευαγγελ ίων άπ ιστα 1 Ά λ λ ά τούτο 
π ρ ώ τ ο ν άκούσεται ό περ ι τ α ύ τ α δ ιαπορών , δτι ΈΙσ-
* 4 0 ώ κ , φ ή σας , τ δ άπορου μενον έλυσα;" όλως γ ά ρ 
τδ ε ίσελθε ίν , χ α ι έξελθε ίν , ή μεταβαίνε ι ν εντεύθεν 
έχε ίσε , ουδέν έτερον ή π ε ρ ι γ ρ α φ ή ς έστιν ίδιον * τ δ 
γ ά ρ έντδς θυρών γεγονδς , ούκέτι δέ κα ι έκτδς υ π ά ρ ­
χον, π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν π ά ν τ ω ς ε σ τ ί ν ούτω κα\ έ π ι τ ή ς 
Σωτηρίου αναστάσεως κατίδοι τ ι ς ά ν , τού λίθου τ ώ 
τ ά φ ψ ε π ι κ ε ι μ έ ν ο υ , έφ* ψ τά σ ή μ α ν τ ρ α προσετετύ -
πωτο * άναστάν γ ά ρ τδ σώμα, ούκ ήν κα\ έν τ ψ τ ά φ ψ · 
ές ού τ δ π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν ε ί ν α ι , άκολουθείν έ π ά ν α γ κ ε ς · 
τδ δέ έκ νεκρών άναστήναι , κα \ πυλών κεκλεισμένων 
είσω γενέσθαι , κα\ ε ί τ ι τούτοις έτελείτο π α ρ α π λ ή -
σιον, ού σώματος πρόε ισ ι νόμψ , ουδέ τ ή ς καθ* η μ ά ς 
ένύλου κα \ £ευστής φύσεως · έπεϊ κα\ π ρ δ τοΰ πάθους , 
κατά κ υ μ ά τ ω ν δ Σ ω τ ή ρ πεζεύων τεθέατα ι , άφΐ) χε ι ­
ρός νεκρούς άνιστησι , κα ι τάλλα ά π ε ρ έθαυματούργε ι 
διά τού σώματος* κα\ ού. δή που τ α ύ τ α φ α μ ε ν ίδια 
σώματο ; , "ουδέ ά σ ώ μ α τ ο ν τ ή ς γ ά ρ δραστήριου κα \ 
άμαχου δυνάμεως ή ν , ή π ά ν τ α ε ίκε ι · κα\ θαύματος 
λόγω, ούκ ίδιότητι έ π ρ ά τ τ ε τ ο σώματος * άλλ' επε ιδή 
τψ κ άλλε ι τ ή ς αφθαρσίας λελαμπρυσμένον μετά τήν 
άνάστασιν γ έ γ ο ν ε , κα ι άκήρατον , κα\ π ά ν τ η κ α θ α -
ρεύον φθοράς κα*ι π α χ ύ τ η τ ο ς , τ ή συνημμένη ά μ α 
ύποστατικώς κα \ άδ ιαστάτψ φύσε ι , έξ ή ς τών υ π έ ρ 
φύσιν μ ε τ έ σ χ ε , τά υπέρ σώμα ένήργε ι , καί οία είκος 
ούχ απλώς σ ώ μ α τ ο ς , άλλά θειου κα\ άφθαρτου σώ-

i s l i Evangel i is d i s c r edun l ! A l q u i boc pr imum au-
diet , qui de his a m b i g i l ; uempe curo d i x e r i s , 
inlroiit, diibtum solv is l i . Prorsus enitn in l ro i rc e i 
exi re , vel hinc i l luc i ransire , nonnisi c i r c u m s c r i -
p l ionis proprium es(. Nam quod in l ra jauuas c s i , 
neque jam extra oonsistit, c i rcumscr ipiuin omnino 
es l . S i c e i iam in Servatorie resurrociione videre 
est, cuu» lapis sepulcro fuissei impositiis, et sigil la 
apposita. Nnm rcsuscitatum corpus, ja iu ιιοιι e ra l 
par i ier in sepulcro ; iinde idfuisse c i rcumscr ip tum, 
nec.essario concluditur. Po r ro a mortuis rcsurgere, 
e l clausis januis iu i ro i r e , et quidquid btijusmodi 
peractum fu i l , baiid lege corporis proccssit , neqnc 
n o s l r x maler ial is labilisque naiitra?. Quia e l anlc 

D passionem, in fluclibus ambtilare conspccms es l 
Servator, manus taclu morluos i i i s c i l a re , c l qnae-
cunque alia per corpus suum mirabi l ia palravi t . 
ISeque ideo b x c dicimus corporis propr ia , ncque 
ipsum sine corpore. E r a n l quippe hxc, cfiicacis 
invicur.quc v i r lu t i sof l i c ia , cui oiunia c e i l u u l ; Rque 
miracul i rationem babebanl, non aulem propr ic ia ie 
ins i la corpori Uebant. Scd ubi in ror rup l ib i l i i a l i s 
furniosilaie corpus i l lud post resurrcclioueiu cxur-
nalum evas i l , et inviolabi le , oniniqnc corruplcla 
ct crassii ic immunc, cum copulala sibF byposiaiice 
iuscparabili uatura, vx qua siipernaluralcs doles 
participabat; lunc superiora corpoi is conditioui 
agebal, alque, »l par e ra i , propria non si inpl ic i ler 
corporis , scd divi i i i c i incunuj)(H>ilis corpoi is . 
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111 Cerncbalur igi iur i u uaturaliter compara-
lus Servator, non lamcn sicut anlea ciim omiiibus 
\ e r s aba lu r ; sed liujusinodi visione diguis semei 
revelans, crnci» indicia ostendebal. Aique boc no-
hih af l innai (quod l ibcn ic r fidelilerque admitlimiis) 
d ivinum lalus Tboinas CQniingens, clataque e l clara 
vocc exclamans : Dominus mcus et Deus meus • · ! 
iiecnon sanciae mul i e re i purissimis pedibus par i ie r 
lac i i s : scd e l i l l i demum itinerig comiies, et cor 
nnlens experti , reientis nibiloniinus inter col lo-
qticndum ipsoruin ocuiis ne aguoscercnl ; quod inox 
impedimcRlum in fraclione pariis sublalum fui i . 
Ipse autem cibo poluque uiebatur, eliamgj jam 
incorrupl ib i le corpus erat : quae quideiu non i n . l i -
gcnlia al iqua, sed condusceusiouis raiione, et per 
(f.coiioiiriam faciebat, ut idetn ipse credcrelur, vc-
rtimqne ac minime pbanias i icum resurrectionis 
raiysierium ex i s l ima tc iu r . Quomodo auleiu vidissenl 
divi discipuli de mcdio ipsorMin sublaium , ct in 
«uilos subl imiler volaniem, e l palcrnae g l o r i x fa-
• »»111 consessorem, rursusqtie pari ier -venluruii», 
juxla comi lan l ium supratmirtdanarum v i r lu lum 
vocem, uisi corpiis c i rcuinscriptum fuiseel? VVl 
qnid onuiino mag . j i s Stepliauus, mar iyrum ptimus 
»c forl iss i imis , iu medio cer lamiuis sui s iadio, 
l i audmul io posi Servaloris in cocltim redi l t i iu .quid , 
inqitaui, v i d i l , prout videre opoi lebal euni qui 
lauta plciius era l gra i ia , et qu.tlcnus stipcrnaltira-
)>ti r cunliugorc poterat bomiui naio? Nonite hi ca 
spccie, quam anlea apud nos pras se tuterai, in 
dexlera paiermu gloriac staniem spcctavii? Secus 
c i i im qni diccre potuissel : Video coelos apertos, et 
Filinm kominis $tantem α dextris Vei β · ? Uaec a 
t l ivorum quoqtic Pa i rum nianifeslc docemur scn-
icn l i i e , quas posiea r cc i l ab i imis ; c i iamsi veritaiis 
Evangeli iquc conviciaiorcs discrGdcnt, e l C b r i s l u m 
ipsum propenio\ium expi l len t , carneut e l ossa d i sc i -
pul is os ie i i la i i lem, propieren quod i l l i v idcbanlur 
silrt spir i tum cernerc; e l baec omuia c x i r a corpus 
facia esse pulabunt. Sed uos, rcruni barum v c r i i a -
lem prsedicanies, dicimus, Cbris tum qua ralione 
condescensiouis, btimanaiioncm - peregil , cadem 
par i ier c i rcun i sc r ib i , u l e x visu el iam veriias nobis 
i tmoicscerel . 

59. Quoinodo ergo alia quidem mulala suni , 
uam niortalc factum esl immor ia l e , corrupiibi le 
apparui l incorrupl ib i le , passibile <id impassibil i la* 
i cm i r a n s i i i , c i rcuniscr ip lum vero (ui aiunl) non cst 
factiim incircumscriplum? Dicimus i laqneCrealorem 
ab in i l io res bumanac natura? simul condidissc c l 
composuisse, vetuli intelleclualcm viro, rationalem, 
bensualeni, concupisc ib i lcm, ct quod praesianiius 
d i i i l u r l ibenini a rb i l r ium, c l si quid aliud £sl l i u -
tusinodi. E l homo de lerra sumplus corporali ler 
lonnalus est, fittlqtie corptis ncccssario vis'd>ile 
cv.nnino ct langibile c l c i r cumsc r ip lum; nemoqnc 
f*ana menie instruelus, d i r c l corpus essc Inr i rcum-
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Α Έω 4 οατο δ' ουν ο μ ω ; τουχο πεφυκώς ό Ιωτηρ, ου 

μέντοι κ α θ ' δν τρόπον έπιχο>ριάζων το πρότερον 
απασι* τοϊς γοΰν άξίοις τής το ιαύτη ; θέας εμφανι­
ζόμενος , τΑ τε σημεία τού σταυρού παρεδείκνυ· κα\ 
τούτο ή μας ό μ α θ η τ ή ς έμπεδοί , κα\ ευγνωμονώ; γε 
κα\ π ι σ τ ώ ς δεχόμεθα, τήν θείαν πλευραν έπαφώμ*-
νος , μ έ γ α τε κ ε κ ρ α γ ώ ς κα\ λαμπρόν · c Ό Κύριος 
μου κα\ ό θεός μου* > κα\ τά σεμνά γύναια άχραντων 
ποδών εφαπτόμενα* πρδς δέ κα\ οί συμπαρομαρ­
τούντες , κα\ τήν καρδίαν έκκαιόμενοι , κα\ τοΰ; 
οφθαλμούς έν τα ις όμιλήσεσι κεκρατημένοι περί τήν 
έπίγνο^σιν, δ δή μετά την κλάσιν τού άρτου λέλυται, 
βρώσεώς τε κα\ πόσεως ή ν ε ί χ ε τ ο , κάν άφθαρτον ?jv 
τδ σώμα · ά π ε ρ ού τώ δεΐσθαι τούτων, άλλά συγχα-
ταβάσεως τρόπ^) κα\ διά τήν οίκονομίαν έπράττετο, 

Β ινα ό αύτδς εκείνος ών π ιστευθή , αληθές τε κα\ μή 
φαντασία νομισθή τδ τ ή ς αναστάσεως μυστηριον* τί 
δέ και έώρων οί θεσπέσιοι ρ α θ η τ α ι , έκ μέσου αυτών 
αίρόμενον, κα \ π ρ δ ς ουρανούς μετάρσιον άνιπτάμε· 
νον, δ συμπάρεδρον δόξης τ ή ς π α τ ρ ι κ ή ς έγένετο, ΥΙ\ 
πάλιν ωσαύτως έλευσόμενον, κ α τ ά τήν τών προπεμ-
πουσών ύπερκοσμίων δ υ ν ά μ ε ω ν φωνήν, εί μή σώμα 
π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν ή ν ; ή τ ί ποτε δλως δ μ έ γ α ς Στέφανος, 
ό έν μάρτυσι πρώτ ιστος τε κ α ι κράτιστος, έν μέσφ 
τών τής αθλήσεως α γ ώ ν ω ν ώ ν , ού πολλψ ύστερον της 
ε ίς ουρανούς τού Σωτήρος ανόδου, έωράκει καθδίδεϊν 
έδει τδν τ ή ; τηλ ικαύτης π ε π λ η ρ ω μ έ ν ο ν χάριτος, κα\ 
χωρητδν ύ π ε ρ φ υ ώ ς ήν τ ή φύσε ι τ ή ανθρωπεία; ή 
ούχ\ έν εϊδει -τφ όφθέντι έ π \ γ ή ς κ α θ ' ημάς , τδν έχ 
δεξιών τ ή ς π α τ ρ ι κ ή ς δόξης έ σ τ ώ τ α θεώμενος; πώς 

C γ ά ρ α ύ τ ψ έξήν λέγειν * < Θ ε ω ρ ώ τούς ουρανούς 
ά ν ε ψ γ μ έ ν ο υ ς , κα\ τδν Τίδν τού άνθρωπου έκ δεξιών 
έστώτα τού θ ε ο ύ ; > Τ α ύ τ α κα\ τ ώ ν θείων ΠατΙρων 
σαφώς έκδιδάσκει τά δόγματα , ά π ε ρ είς ύστερον 
παραθησόμεθα * κάν οί τ ή ς α λ η θ ε ί α ς κα\ τοΰ Ευαγ­
γελίου δ ιαπιστώσιν ύ β ρ ι σ τ α \ , κατί που κα ι Χριστόν 
αύτδν άποδκυσονται , σάρκα και δστέα τοίς μαθηταίς 
δε ικνύοντα , έ π ε ι π ν ε ύ μ α παρ* αύτο ϊ ς θεωρείσθαι 
έδέδοκτο, κα \ τ α ΰ τ α έκτδς είναι οίήσονται σώματος· 
άλλ* η μ ε ί ς γ ε τ δ άψευδές τ ο ύ τ ω ν κηρύσσοντες λέγο­
μ ε ν , δτι ψ τ ρ ό π ψ συγκαταβάσεως ώκονόμητα ι , τούτφ 
κα\ περ ιγράφεται* ώς άν και δι* δ ψ ε ω ς ήμίν τά τής 
αληθείας γ ν ω ρ ί ζ η τ α ι . 

λθ'. Π ώ ; ούν τά μέν άλλα μ ε τ α β ί β λ η τ α ι , τδ θνη-
^ τδν γ ά ρ άθάνατον γέγονε , κα\ τδ φ θ α ρ τ δ ν άφθσρ:'>ν 

ώ φ θ η , κα\ απαθές τδ παθητδν , τ δ δέ περίγραπτον 
ούχ υπήρξε καί ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν ; Φα μ έ ν τοίνυν, δτι 'I 
φύσει τή ανθρωπε ία τά μέν έξ α ρ χ ή ς π α ρ ά τού Δη­
μιουργού συνέκτισται , και σ υ γ κ α τ α β έ β λ η τ α ι , οίον το 
νοερδν, τδ λογικδν, αίσθητικόν τε α ύ καΛ όρεκτικον, 
κα\ δ κρείττον ε ιπε ίν αύτεξούσιον , κ α \ εΓ τ ι τούτοις 
προσόμοιον · κα\ δ άνθρωπος άπδ γ ή ς ληφθείς σω-
μ α τ ι / ώ ς δ ι α π έ π λ α σ τ α ι , κα\ σώμα γ έ γ ο ν ε ν δπερ έξ 
ανάγκης όρατόν τε υ π ή ρ χ ε π ά ν τ ω ς κα \ άπτδν και 
π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν · κα\ ούδε\ς τ ώ ν λ^γου μετεσχηκότων , 
σώμα ε * ν ι φήσειεν ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν * τ ά δ ε έξωθεν 

n Joan. x x , 28. 6 0 Λοί. v n , 55. 
ν 
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κα\ μ ε τ ά τήν κτ ίσ ιν έπ ισυμβέβηκε , κσΛ οίον έ π ι γ ε -
ν η μ α τ ι κ ά τ υ γ χ ά ν ε ι , Α δ:ά τήν άθέτησιν τ ή ς του 
Κτ ίσαντος εντολής έπε ισενήνεκτα ι · επε ιδή γ ά ρ τ φ 
ές Α ρ χ ή ς π ε π λ α σ μ έ ν ω , τοις κ α τ ά γ ν ώ μ η ν π α ρ ά του 
πλάσαντος , τ ά τ ή ς ζ ω ή ς άπεκέκρ ι το , έν\ δέ νόμω τδ 
α ίρετδν α ύ τ φ κ α τ ' έξουσίαν προύκε ιτο , ή τηρήσαντα 
τούτον τ ή ν ά ν ω τ ά τ ω και άγγέλοις έφάμιλλον δ ια-
κληρώσασθαι μ α κ α ρ ι ό τ η τ α , ή άλογησαντα τ ή ς χ ε ι ­
ρ ί σ τ η ς κα\ ά θ λ ι ω τ ά τ η ς μοίρας άποταχθήσεσθαι · ήν 
δή τ ή έ ξ α π ά τ η τού δφεως προελδμένος , τήν φΟοράν 
εύΟΰς κα \ τήν θνητότητα φυσικώς υ π ο δ ύ ε τ α ι , κα\ ό 
λοιπδς τ ώ ν μ υ ρ ί ω ν παθών έσμδς έπε ισκρίνετα ι · ού 
γ ά ρ σ υ ν έ κ τ ι σ τ ζ ι τ φ π ρ ω τ ο π λ ά σ τ ω ή φθορά κα\ δ 
θ ά ν α τ ο ς , έ π ε \ ούκ άν τού της ζ ω ή ς ξύλου έδέησεν , 
ό π ε ρ έν μ έ σ ω τ ώ παραδε ίσφ τέΟηλεν. Ό τοίνυν τού 
π λ ά σ μ α τ ο ς τού εαυτού Κύριος , φ ιλανθρωπ ίας π ε ­
ρ ι ο υ σ ί α , δ ι ' οικτον άφατον τήν τ φ Οανάτψ ύπενη-
ν ε γ μ έ ν η ν φύσιν , φθοράς άπαλλάξαι βουλόμένος, και 
εις τδ εξ α ρ χ ή ς τής εύμοιρ ίας έπανασώσασθαι , σ ώ μ α 
τοιούτον άνε ιληφέναι ούκ άπηξ ίωσεν , οποίον δή δ 
χ α τ ά κ ρ ι τ ο ς έχων έφάνη , η μ ε ί ς τε πάντε ς οί τ φ αύτώ 
κεχο ι νωνηκότες σ υ γ κ ρ ί μ α τ ι , δ δή Ονητδν καΊ φθαρτόν 
έστι* σ ώ μ α δέ δν, ούκ άν ε Γη π ε ρ ι γ ρ α φ ή ς ελεύθερον, 
έ ίος άν ή σ ώ μ α · ε ι τα Οανάτω σ ω μ α τ ι κ ψ προσομ ι -
λτ σας , φ π ε ρ ούχ υπήρχε κ α τ ά χ ρ ι ω ς , άλλα τδ υπέρ 
η μ ώ ν άπετ ίννυε χρέος · ίνα τήν έν Α δ ά μ παράβασιν , 
έν έ α υ τ φ έξ ιάσητα ι , κα \ τήν ή τ τ α ν ανακαλούμενος 
τ ή ς φ ύ σ ε ω ς , άναστήση τδν κείμενον · επε ιδή 
c Ά μ α ρ τ ί α ν ούκ έποίησεν , ουδέ ευρέθη δόλος έν τ φ 
σ τ ό μ α τ ι αυτού · ι κ α τ ή ρ γ η κ ε μέν τδν θάνατον, κ α θ -
ε ιλε δέ τήν φθοράν, ζ ω ή κατά φύσιν υ π ά ρ χ ω ν ά λ η -
θ»">ς κ α \ αθανασίας π η γ ή , κρε ί τ των θανάτου κα \ 
φθοράς όφθε ίς · ή γ ά ρ σαρξ αυτού ούκ είδε διαφθόράν, 
καταποθε ίσαν ε ί ς νίκος κα\ άφανισθείσαν ύπδ" τού 
τδν κόσμον ν ικήσαντος , τή κρε ί τ τον ι κα ι πανσθενεί 
τού λόγου δυνάμει συντηρούμενη , κάν ήν πεφυκυ ία 
τού φ θ ε ί ρ ε σ θ α ι · ε ι τα ανέστη τ ρ ι ή μ ε ρ ο ; , κα ι π ά ν τ α 
τ ά έκ τ ή ς α μ α ρ τ ί α ς έγκατασκήψαντα τ ή φύσει α ί -
τ ι ά μ α τ α κα ι π ρ ο σ τ ρ ί μ μ α τ α δι* εαυτού έκκαθάρας 
ά π έ σ μ η ξ ε ν , ώσπερ α π α ρ χ ή κα\ ά^όαβών τού καθ* 
η μ ά ς χ ρ η μ α τ ί σ α ς φυράματος , λ α μ π ρ ό ν τε ούτω κα \ 
μ ώ μ ο υ παντδς άνευ , τδ ίδιον άποφήνας π ο ί η μ α , κα\ 
τά έκ τ ή ς οίκείας δόξης α ύ χ ή μ α τ α δ ω ρ η σ ά μ ε ν ο ς · 
ούτω γ ά ρ κα\ βαπτ ι ζόμενος , τήν ήμετέραν ενήργησε 
κάθαρσιν , δ πάσης έπέκε ινα καθαρότητος · τούτο δέ 
και πάλα ι άν πε πλούτη κε ι , ε ί π ε ρ τδ α π α ρ χ ή ς κτ ισθε ί ς 
δ άνθρωπος τήν έντολήν τ ε τηρήκε ι τού Κ τ ί σ α ν τ ο ς · 
καί γ ά ρ έ π ' αθανασία πρδς τού Δημιουργήσαντος , 
και τ ή πρδς τ δ κρείττον αναδρομή παρενήνεκτα ι . 

Κ α ι τ α ύ τ α η μ ά ς οί ημέτεροι διδάσκαλοι έ κ π α ι -
δεύουσιν · ε ίρηκε yap που δ θείος Απόστολος · Διά 
τοΰτο, ώσπερ δι ενός άνθρωπου ή αμαρτία είς 
τόν κόσμον εΙσήΛθε, καϊ διά τής αμαρτίας ό θά­
νατος · καϊ οϋζως είς πάντας ανθρώπους ό Οά>α· 

1 1 Isa. LIII, D ; 1 Pe l r . ι ι , 22. " R o m . ν , 12. 
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scriptum. Ex le r io ra aulem posl crealioncni super-
ve iKTi iu i , e i quasi adnala sunt, quae sc i l i cc l posi 
violatum Creatoris praeceptum invecia fuerunt. Quia 
enlin condilo pr imum bomin i , si modo ex Crea io -
r i s senteniia vixisset, v i i a eral adjudicata, ita tamen 
ut lege l a l a , l iberum nibi lominus esset eligendi 
a rb i l r i um, nempe u l vc l hac observaia al l issimam 
etangcl is paretn nanciscereiur boino bea i i lud inem; 
vel ea ncglecta, pessimam el iitfelicissimam sorleni 
i n c u r r e r e i ; quain postremam fraude serpenlis cuni 
tdegissel, corrupleloj i l l ico e l ualural i n ior ia l i ta i i 
faelus esl obnoxius, c l reliqua innumerabil ium 
cupidi la lum colluvies i n eum incubui l . Non enim 
uua cum protoplasto coiruptcla e l mors creala 
f u i i ; alioqui ligno viiae non cguisset, 112 q " ° d «'» 
jnedio paradiso vigebat. Igiiur crealurae proprke 
Doniintis, benigni la i is abundant ia , misei icordia 
ineffabili, subditam mor l i naluram corruptela l i -
berare volens, e l in vetcreni fel ici lalem vindicare, 
l o r p u s b o c suscipere non rccusavit, quale e l l i o m i -
neni damnainin babere constabal, nosque omnes 
qui eamdeni daninalionem parl icipavimus, quod 
sine dubio mortale c l corrupl ib i lc es l . Jam cum s i l 
corpus, cerie c i rcumscripl ione non ca re l , quanJju 
corpns e r i i . Dcindc corporalem expertus es l mor-
le in , cui ca i c roqu i ιιοιι crat obitoxius, sed debilum 
pro nobis s o l v i i ; u l faclain iti Adamo iransgressio-
ncni , in se ipso s a n a r c l ; ct nalura? daiuiium repa-
raiis , lapsuni bomincin retevarel ; quuniaiu ipsc 
Peccalum non (ecil, uec invenius al dolm in ore 
eju$ 6 1 ; n ior lc i i i d c s i r u x i l , corruplc lam al s l n l i i , 
cum ipse s i l nalural i ler vcreque vi ta , e l i m i n o r i a l i -
la l i s scalebra, superior morti e l corrupl ioui visus. 
Nain caro i jns non v id i i co r rup l io i i c in , quaevidclicel 
absorpla fuit i n v i c l o r i a m , c l a niui idi viclorc dc-
bul la ia ; caro autein a supcriore aique omnipotentc 
V c i b i vir lute conservata cbt , quanquam suapte 
nalura corrupl ioni esscl obnoxia (48). Deindc posl 
i r iduuin r c s u r r e x i l ; e l o-.nncs qni ex peccato iu 
ual i i ram incubuerant realus aique del i i ine i i ta , pcr 
se purgans abslcrsit , inchoai io vclut i <il arrba no-
stri facius plasmatis ; splemlidam ita aiquc oumi 
cr i iui i ia l ione l iberam crealuraai suam tfliciens, 
eique gloriaa sua2 decora largiens. S ic enini ti 

) bapl iza lus , noslram pcregit purgaiioncm, cniu ipse 
supra oiiuiem mundi l ie in essel. U aulcm oli in quo-
que non dcfuissel, si crealus ab initio boiuo pra?-
ccpluin Crea lo i i s obscrvasset. Nam usquc ad i m -
niorlal i latem Iransitumque ad meliora, a Creaiore 
provcclus fuisset. 

I l ac nos inagislr i uosl r i docenl . D i x i l enim a l i -
quando divus Aposlolus : Proplerea sicul per unum 
huminem peccatum in mundum inlronil, α per pec-
catnm mon,atque in omnes liomines tnors pcrtrans-
iii * \ I IJJC ani iquoruni eliam noniiullori i in sapien-

(i8) l loc dicit i tr advcrstis Ir.crosiM* I-c . l r r i ip i ico!aruMi. 
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liUtiS effalis conl inentur , ia quibus scr ibi tur : quod Α τος δυ\Λθε · τ α ύ τ α και αρχα ίων τ ινών σοφαι π ε ρ ε -
heue mortem ηοη fecerit. sed ad subsisUndum 
c u n c u c r e a v e r i l ; e l , quod salutares w n l mundi 
origi i iee, ueque eis mori is pbarmacuin i u s i t 6 1 : e i , 
quod Deus bominem condideri l ad i nco r rup l ib i l i l a -
tein, invidia auleia diaboli m o r s i n rouodum int ra-
ve r i l ·*. H U consona P a l r u m quoque religioms no-
slrae magistrorum voces praedicant. Quodergo m a -
jore confirmalione indigebai , id reapse ea po l i lum 
es(. Non enitu corpus oporiebal i ier i incorporeum, 
ut essel e i iam inc i r cumscr ip ium, quandoquidem 
non absque corpore bomo crcalus f u i l : neque se-
rrus propler peccalum corpus ei acccssi l (49) : 
alioqui neque bomo exst i i issel neque irausgressio. 
l n quo enim demum peccaluin pa l ra lum fuit, n is i 

έχουσι ζήσε ι ς , καθ* Ας γ έ γ ρ α π τ α ι , δ τ ι ι Ό θεδς θάνατον 
ούκ έπο ίησεν , άλλ* έκτ ισεν ε ί ς τδ είναι τ ά π ά ν τ α -
κα \ σωτήριοι αί γενέσεις τοΰ κόσμου, κ α ι ούκ έστ ιν 
έν αύτα ί ς φάρμακον ολέθρου * ι κ α \ , δτι « Ό β ε δ ς Ι κ -
τ ισε τδν άνθρωπον έπ* αφθαρσ ία , κα \ φθόνψ διαβόλου 
θάνατος ε ί ς τδν κόσμον εΙσήλθε * ι τούτοις σ υ ν ω δ ά κ α ι 
τών ί ερομυστών Πατέρων αί φωνα \ δ ιαγορεύουσιν * 
δ π ε ρ ούν έδείτο βοηθείας τ ή ς κρε ί ττονος , τοΰτο κ α ι 
τ υ γ χ ά ν ε ι * ού γ ά ρ τδ σώμα έδει γενέσθαι Ασώματον , 
Γνα ή κα ι ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν , έ π ε ί π ε ρ ούκ άνευ σ ώ μ α τ ο ς 
δάνθροίπος δ ε δ η μ ι ο ύ ρ γ η τ α ι , ουδέ ε ίς ύστερον δ ιά τ ή ν 
ά μ α ρ τ ί α ν α ύ τ ψ τδ σ ώ μ α π ρ ο σ γ έ γ ο ν ε ν ή γ ά ρ Αν 
ουδέ άνθρωπος , ουδέ π α ρ ά β α σ ι ς · έν τ ί ν ι γ ά ρ δ λ ω ς 
τά τής α μ α ρ τ ί α ς έ π έ π ρ α κ τ ο , άλλά τ ά π ε ρ ι τ δ σ ώ μ α , 

in corporis affeciionibus, quae jam in ipsum proplor β α π ε ρ ήδη διά τ η ν ε ίσποίητον α ύ τ ψ ά μ α ρ τ ί α ν ε ί σ -
inolt lum pecealum iu i ro ie ran l? Igi lur renovalur i n 
Cbr i s io naiura c l salvalur . E l quod corpue Deus 
nssumpsi l , deiflcalur l o l m n , in inelius Iransmula-
lum, et ineffabilibus ornamcittis c o r o n a l u m ; nc 
Fpiritale dcinceps e ra l , alque omnem exsuperans 
maicrialetn lcrrenamquc crassi l iein. Neque idcirco 
corpus esse des i i l , sed corpus esse persevcravit, 
cuict i i inodi demum id e s l , et c e r l e r i r cumsc r ip lum. 
Non eni in exterius provcnit ncque ex peccato cir-
cumscr ip t io , quomodo corniptela e i aliae passiones 
subi i i l raruut , scd ea corporis esl i i idigena,atque,ttt 
ita d icam, baec esl corporis circt imsiantia , e l ipsius 
lerminus aique ra l io . Nain H 3 s i quis deiiniat 
corpus tr ipl ici qualitate c o n s u r e , vel pbygicum, orga-

έφρησεν ; ούκούν κα ιν ί ζ ε τα ι μέν ή φύσις έν Χ ρ ι σ τ ψ 
κα \ ά ν α σ ώ ζ ε τ α ι · κ α ι δ π ρ ο σ ε ί λ η π τ α ι τ ψ Θεψ σ ώ μ α , 
τ εθέωτα ι μέν δλον, έ π \ τδ βέλτιον μ ε τ α στοίχε ιού μ ε ­
νον, κα ι τ α ί ς ά ^ ή τ ο ι ς εύκλε ία ι ς καταστεφόμενον , 
π ν ε υ μ α τ ι κ ό ν τ ε ή ν λοιπδν , κα*ι πάσαν υπερβαίνον 
ύλαίαν κα\ γ ε ώ δ η π α χ ύ τ η τ α · τδ δέ ε ίναι σώμα ο ύ 
π α ρ ή τ η τ α ι , σ ώ μ α δέ μ ε μ ε ν η κ δ ς κ ά ν δποιονοΰν κ α \ 
δ π ω ς έχον, κα ι π ε ρ ι γ ρ ά φ ε σ θ α ι π έ φ υ κ ε ν ού γ ά ρ 
έξι#θεν κα \ έκ τής α μ α ρ τ ί α ς ή π ε ρ ι γ ρ α φ ή , ώ σ π ε ρ ή 
φθορά κα\ τάλλα π ά θ η έ π ε ι σ ή κ τ α ι , άλλ* αύτόθεν* κ α ί 
ώς άν ε ίπο ι τ ι ς ή τοΰ σώματος περ ίστασ ι ς και ό κατ* 
αύτδ δρος τ ε κ α \ λόγος * εί γ ά ρ τ ι ς δρίσαιτο τ δ σ ώ μ α 
είναι τ ρ ι χ ή δ ιαστατδν , ή φυα ικδν , όργανικδν, δ υ ν ά ­
μει ζ ω ή ν έχον, ή τδ έσχηματ ισμένον κ α \ π έ ρ α σ ι 

-nicom, int ima v i r l u l e vivene; vel flguralumet ler- c δ ι ε ιλημμένον , ά π ε ρ ο ί κ ε ί ω ς έ π \ τοΰ καθ* η μ ά ς λ α μ -
luinis coniprebensum, quae omnia noslr i corporia 
propria sunt, n i b i l aliud quaui i l lud esse c i r cum-
scr ip iu in eignificabit. 

Po*t resurreciionem igi tur a morluts , Gbriet i 
corpus, quanquam deiflcaio s i iui le totum apparui l , 
n ib i lo tamen minos corpus r e m a n s i t : non enim ad 
deitai isgubslantiam esl transforinalum. Nam quod 
Cbr i s lus secundum carncm jam uon agnosci lur · · , 
haud tiobis signiiicat corporis cessalioncin au l de~ 
pos i l ionc in ,8 iml enim h « Manicbaeorutn bal lncina-
tiones, sed quod corporalibus neccssitalibus s i l 
excmplus , e i ex carnalibiis affectionibus noslraque 
int i rmila ie cxccsseri t , pula labore ex i lrnere, s i l i , 
f.ime, pavorc, e l si quid aliud estbujusmodi . c N o n 

6 άνετα ι σ ώ μ α τ ο ς , ουδέν έτερον ή τ δ π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν 
α ύ τ δ εΐναι κ α τ α σ η μ ή ν ε ι ε . 

Μετά γούν τ ή ν έκ ν ε κ ρ ώ ν άναβίωσιν , τ δ τ ο ύ 
Χριστού σ ώ μ α , καίτοι θεοειδέστατον δλον π ε φ η ν δ ς , 
μεμένηκεν δ μ ω ς σ ώ μ α * ο ύ γ ά ρ ε ί ς τήν τ ή ς θεότητος 
ούσίαν μ ε τ α κ ε χ ώ ρ η κ ε * τ δ γ ά ρ μ η κ έ τ ι Χριστδν κ α τ ά 
σάρκα γ ι νώσκεσθα ι , ου τού σώματος ή μ ί ν υ π α γ ο ρ ε ύ ε ι 
τ η ν π α ρ α ί τ η σ ι ν ή τήν ά π ό θ ε σ ι ν , Μανιχαίκδν τ ο ύ τ ο 
τδ σκότος, άλλ' δτι τών σ ω μ α τ ι κ ώ ν α ν α γ κ ώ ν έ ξ ή ρ η -
τα ι , και τ ώ ν σαρκικών π α θ ώ ν κα\ τ ή ς η μ ε τ έ ρ α ς 
ασθενείας έκβέβηκεν, οΤον τού έκ τ ή ς όδο ιπορ ίας 
κόπου δ ίψης τε και πε ίνης κα\ δε ιλ ίας , κα \ ε ί τ ι 
τούτοις π α ρ α π λ ή σ ι ο ν . ι Ούκέτ ι μέν γ ά ρ σ ά ρ κ α , ο υ κ 

ΓΙΓΙ Ι Ι Ι jain caro est, neque lamen es l incorporeus, 1) άσώματον δέ, άλλ* ο ίς οίδε λόγοις θεοειδεστέρου 
>cd Γ Ο , queai ipsc sc i t , de i l ica l i corporis niodo, > u l 
tnaguus pra?dical Gregorius (50). Deiudc : c quod 
Iioc corrupt ibi le indui debeal i i i c o r r u p l i b i l i l a l c , c l 
inorialc fieri hninorlaie ι magnus docei Apos to-
l n s e * . Sed corpus incorporal i ta lcm sibi induerc, 
vtd cTcaiinn fiv.ri increa iu iu , vc l c i r c u m s c i i p l u m 
a ) i i ic i rcuniscr ip l ioueni i ransmutar i , nondum ad 

σώματος , » κα\ ό μ έ γ α ς κηρύσσει Γ ρ η γ ό ρ ι ο ς . Ε ΐ τ α 
c "Οτι τδ μέν φθαρτδν τούτο ένδύσααθαι δ ε ί ά φ θ α ρ -
σίαν, κα*ιτδ θνητδν άθανασίαν , · ό μ έ γ α ς μ υ σ τ α γ ω γ : Γ 
Απόστολος* τδ δέ σώμα ά σ ω μ α τ ό τ η τ α έ ν δ ύ σ α α θ α ι , 
ή τδ κτ ιστδν γενέσθαι άκτ ιστον , ή τδ π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν 
είς ά π ε ρ ι γ ρ α ψ ί α ν μετατεθήσεσθαι , ο ύ π ω μ έ χ ρ ι κ α \ 
σήμερον ήκουστα ι · τούτων δέ τ ινα κα\ α σ ω μ ά τ ω ν 

· · Sap. ι, 13, 14. " Sap. ι ι , 24. · • Η Cor . ν , 4C. e e I Cor . xv , 5α. 

(49) Animas ob priora pccca la , ia corpora i m - (.ri<») Grcg . Nazianz. o ra l . 40, n . 45. V i d c e t i a m 
m i i i i e i qiiodatinnoilo r H c ^ a r i , vana qiiorinndam o i a l . 7, n . 21 . 
p i i i lo iopbumii i opiiiio fu : l . 
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ίδια, έ π ε \ κ α \ ά , γ ε λ ο ι χ τ ί σ μ α Θεου, και τ ψ ή ρ χ θ α ι Α !ianc usque dieai auditum est. IIOBC part iui a i l r i -
ίσχον τ δ π ε ρ ι γ ρ ά φ ε σ θ α ι . bula , iocprporeorum quoque sun lpropr ia , quia et 

augelj crealura Dei sun l , e i qualenus in i t ium ba -
buere, tempore sunl c i r c u m s c r i p i i . 

Dicendum est ergo, proul Cbr i s l i anorum profi-
le i i i r religio, sive calbolicae e l aposlulicae Ecclesiae 
I radi l doc l r ina , C b r i s l u m Deum a o s l r u m p o s l red i -
luo i in Cuelos, e l suatu ad dexleram Dci P a i r i s ses-
siouctu et collocaiionem, suscepiam conservavisse 
bauJ in in i iuulaui aa iuram, aullamque ex integra-
rata nuaicro parlern abjecisse : idem eaim corpas 
ia eo conservaiur , necaoa anima qua animatur, 
ralioaatis e l ia le l lociual is , voluala l iva e i ac l i va , 
qua vult e i gerit r c rum oinaiuiu providenl iam et 
couservalionem, u l divinitus i la e l iam bumanitus; 

ρησιν, ώ σ π ε ρ Θεϊκώς, ούτω δή κα\ ά ν θ ρ ω π ι κ ώ ς * Β advoealus esl pro nobis apud Patrem faclus, no-

'Ρητέον τοίνυν ώ ς ή Χριστ ιανών ομολογεί θεοσέ­
βεια, ήτοι τ ή ς καθολικής κα\ αποστολικής Ε κ κ λ η ­
σίας έκδιδάσκει τδ κ ή ρ υ γ μ α , δτι δή δ Χριστδς κα ί 
θεδς η μ ώ ν μ ε τ ά τ ή ν είς ουρανούς άνοδον, κα \ τήν 
έχ δ ε ξ ι ώ ν τού θεού κα ι Πατρδς καθέδραν κα \ ίδρυ­
α ν , τήν προσληφθείσαν τ ε τ ή ρ η κ ε φύσιν άμε ίωτον , 
χαι ούδεν τ ώ ν έξ ών α ύ τ η χ α ρ α κ τ η ρ ι ζ ό μ ε ν η συν-
έστηκε μ ε ρ ώ ν ά π ο β έ β λ η κ ε ν αύτδ τε γ ά ρ τδ σ ώ μ α έν 
αύτψ δ ιασώζετα ι , ή τ ε ψυχή , ή έψύχωτρ # λογ ική 
χή νοερά , θ ε λ η τ ι κ ή τε κα\ ε ν ε ρ γ η τ ι κ ή , καθ* ήν 
θέλει κ α \ ε ν ε ρ γ ε ί τήν τ ώ ν δλων πρδνοιαν και συντή -

π α ρ ά κ λ η τ ο ς υ π έ ρ η μ ώ ν πρδς τδν Πατέρα γ ινόμενος , 
κ α ΐ τ ή ν ή μ ε τ έ ρ α ν οίκονομών σ ω τ η ρ ί α ν , κα\ τήν τών 
σ υ μ φ ε ρ ό ν τ ω ν ήμ ίν π ε ρ ι π ο ί η σ ι ν ' μ ν ή μ η τε αύ τή 
π α ν α γ ί α εκείνη κ α ι θεία ψυχή τ ε τ ή ρ η τ α ι , τ ώ ν δσα 
έ π \ γ ή ς αναστραφε ίς ό Χριστδς κα\ άνθρώποις 
π ρ ο σ ο μ ι λ ή σ α ς υ π έ ρ τ ή ς η μ ε τ έ ρ α ς ελευθερίας έδρασε 
τε κ α \ έπαθε * κ α ί γ ι νώσκε ι , δτι κ α θ ' ύπόστασιν 
ήν*υται τ φ θε ίψ Λ ό γ ω , κ α \ ορά ώς συνδοξάζεται και 
συμπροσκυνε ί τα ι α ύ τ ψ ώ ς θεού ψ υ χ ή , κα*ι ούχ 
α π λ ώ ς ψυχή , ύ π δ π ά σ η ς λογ ικής τε κα\ νοεράς 
κ τ ί σ ε ω ς * έτι τ ε , δτι έκ γ ή ς πρδς ουρανούς ά ν ε λ ή -
λυΟε, και πάλ ιν μ ε τ ά τ ή ς π α τ ρ ι κ ή ς δόξης έλεύσε-
τ α ι * εδ ούν ά ν ιέ να ι ε ί ς ουρανούς, κα \ πάλιν ίέναι, 

s l tan iqaeadminis t ranssa lu le in , e l u l i l ium nobis re-
ruui exbibi i ionem. Insuper memoriam r e l i n e l s a n -
cl iss ima i l la e l d iv ina aaiaia oaiainm quae Chr is lus 
cum lioinii i ibus i a lerra vcrsans pro aoslra salule 
eg i l passusque cst : cognoscilque se hyposiatice 
diviao Yerbo un i l am, vidclqae se coadorari cum eo 
taaquatn Dei animam, e i noa s impl ic i ie r aa imam, 
ab omi i i ra l ional i e l inlel l igeaie crealnra . Νυνί ι 
i le in se de terra i a coeluai conscendissc, rursusque 
cum P a l i i s aiajcsla^ie vea luraui . Ergo ia coi luai 
abire, et vicis&ini redire , quod localem prorsus de-
sc r ib i l Lran&lalioaem, e i ai i ibulaloriuin exbibel mo-
l iua , ba3,inquam,circun)S( r ip l i corporis operaiioiies 

l δ ή τ ή ν τ ο π ι κ ή ν έκ παντδς υπογράφε ι μετάστασ ιν , Q esse noscunlur . Sedere au icm C h r i s l u m ad dex-
κ α \ τ ή ν πορευ*τικήν π α ρ ί σ τ η σ ι κ ίνησιν , σώματος 
έ ν έ ρ γ ε ι α ι περ ιγραφομένου γνωρ ίζοντα ι · τδ δέ κ α θ -
έ ζ ε σ θ α ι αύτδν έν δεξιφ τού θεού και Πατρδς μ ε τ ά 
τού σ ώ μ α τ ο ς , ού τήν έν τ ό π ω δ ί ξ ιάν ύ π ο λ η π τ έ ο ν 
ουδέ γάρ άν σχοίη τδ ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν π ώ π ο τ ε δεξιάς 
ή α ρ ι σ τ ε ρ ά ς έμφασ ιν · άλλά τήν δόξαν κα \ τήν τ ι μ ή ν 
ομολόγου μεν, κ α θ ' ήν δ Λόγος ώ σ π ε ρ Υίδς θεού κα \ 
θ ε δ ς προα ιών ιος κα\ τ ψ Π α τ ρ ι ομοούσιος, ούτω καί 
μ ε τ ά σαρκδς τ ι μ ά τ α ι κα \ συνδοξάζεται , κα \ μ ίαν 
καλ τ ή ν α υ τ ή ν μ ε τ ά τού σώματος π α ρ ά π ά ν τ ω ν 
προσκύνησιν δέχετα ι , έπβ\ κα \ μ ί α ή ύπόστασις . 
Τεφρούσθωσαν λοιπδν τών Χρ ιστομάχων αί γ λ ώ σ σ α ι , 

tcrani Dei Pa l r i s CUIH corpore cuin diciaius, batid 
cogiiaaius do dextera loci parle : neque eaiai i n -
c i rcua iscr ip lus P a l c r babebi l uaquaai dexiurae au l 
sinisirae specieai ; sed gloriam bunoremque fau»-
niur, qua Ycrbua i , utpoie Dei F i l i u s ac Deus ante 
gaicula, e l P a l r i coasubsianlial ie , ita e l iaai ciuii 
carae boaoralur et g l o n l i c a l u r , uaainque c l eam-
deai cum corpore ab oamibas recipit adoralioneia, 
quandoquidem una es l byposla&is. C ia i s ilaqne 
fiaiU C b r i s l i hosl iuia lingiia!, ei ipsoraai cu r . a cxa-
reseant! alque os loqticns iniqua advcrsas ve r i i a -
lein canci is palam cxpo»i iam, opp i le ia r ! 

κα\ ξηραινέσθωσαν αυτών αί καρδ ία ι ΐ χα\ έ μ φ ρ α τ τ έ σ θ ω πάν στόμα λαλούν κατά τ ή ς αληθε ίας πάσι 

διαφανώς προκε ιμένης άδικα I 
μ'. Έ τ ι τοις ε ίρημένο ις προστ ιθέασι , δτι Γ έ γ ρ α - j) 1 1 4 40. Adbuc p rxd ic l i e adduat : c Srriplaai 

« τ α ι · · Ού ποιήσεις παντός ομοίωμα δσα έν τφ 
ονμανφ άνω, καϊ δσα έν τή γή κάτω, καϊ δσα έν 
τοις νδασιν νποκάτω τής γής* Κα ι διά τούτο ούκ 
ίςόν ε ίκονίζε ιν τδν Χριστόν . » Τούτων δ ε τ ώ ν £ητών 
τά προηγούμενα κα \ επόμενα · τ δ , Ούκ έσονται 
σοι Θεοϊ έτεροι πΛήν έμού · καΛ, Ού ποιήσεις 
σεαυτφ εϊδωΑον · κ α ι τ δ , Μή προσκύνησης αύτοΊς 
ουδέ μή Λατρενσης αύτοΊς , ούκ οίδα δ π ω ς π α ρ α -
κρατούντες , έκόντες ή άκοντες άποκρύπτουσ ιν , ίσως 
τούς έλεγχους τής βλασφημίας διαδ:δράσκοντες · 
ουδέν δέ ήτ τον τ ή ίση βλασφημία κα\ ούτως ά λ ί -
ίκονται · έ π ε \ γ ά ρ έξήρται δ τοΰ θεού φόβο; έξ 

esi : iVcm [acies uilius rei simulacrum, sive eorum 
qace suntin coelo detupcr, sivequv in terra deorsum, 
iive eorum quce sunl in aquis tub terra * \ Idcoqtit: 
tigarare Cbr i s lua i aoa i i c c i . ι l i i s pracceduai ac 
subseqaualur alia effaia ; Νυιι erunl Ubi di alii 

irwterme". E l : Non jacies tibi idolum*3. E : : 
Non adorabis deos alios, neque ipsis cullun: de-
fere$ , 0 . Nesc io , i aqyau i , quoaiodo s c a n l coh i -
bue r i i i l u lvo l en l e sao l en i c sb . ec dtss i iauiar i i i t , i*.r-
lasse blaspbeaiia» cr iu i iaa t ioaem vilantes. Nihilo 
taiaea niinus paris sic etiaa) blasplieaiiai rei l i u u i . 
Nam quia Dei l imorein proe oculis babere des i -

" E x o d x \ , l . ibit! Ibld. : · Exod. x x i i i , 24. 
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\ e r i M i i , rcvcrenti.imque e l obscquium erga san- Α οφθαλμών αυτών , v.a\ ή πρδς τήν ευαγή κα\ ά μ ώ -
c i a m e l inmiaculatain nostram fidem abjeceruni, 
ιιοιι vcrcn lur coeleslium, terreslrium ac mar ina-
rum rerum s imuhicris, Cbr i s i i comparalive adnu-
inerare s imi i l ac rmi i , i iullam inter imaginem 
DmuiiH ac Crca ior i s , et crealurarum ac famulo-
rum differenliam slaiuentes. Sed eniin ipsi p roul 
voluerinl r i x c n l u r . Nos aulem lam impi is bostibus 
icspondemus, ncriipc IKCC Juda?is priscis fuissc 
i iuperala. (Sic enim e i cum novis Jddaiis dissererc 
expedit.) E l q u i d e m jEgyptiacam nupcr i inpietalcm, 
divino mifii nec sine i i iaudii is prodigiis Israclilae 
f i f rgcra i i l . Por ro omniuin gcnl ium superslitiouem 
snperabal falsus culttts j E g y p l i o n i m (51) ; querum 
HebrxM innutr i i i moribus, prol ixum il lud servitulis 
icinpus exegerunl. 

Jaui vero ctiraj Deo eral migranlis populi liberlas 
aique salus, propler faclas palribus i l l o m m proiuis-
sioucs. Quamobrem ralione Deo digna ab i l la i r r c -
ligiositatc ac profanitate abducens, alque ad sui 
notitiain cullumqne converlens, niaudala illa ed id i l 
u l se solum agnosccrei.il omniuiu Deum ac Domi-
n u m , cougruememque cul lum p r x b e r e n l , neque 
consuetudimint memores, ad dediiam idolis regio-
nem revcr l i vcllent. A l bi oh suam vesatiiain mtra-
bi l iuiu i l lorum ac niaxiiuori i iu qua3 videraitl , paulo 
posl quam i l l inc discesser.mt, prodigiorum uegli- ' 
gemes, v i lu l i i i i i sibi iu dcserlo conflavcnint . V c l a - ' 

μητον η μ ώ ν θρησκείαν αιδώς και ευλάβεια , ού δε-
δίασι τοίς τ ώ ν έν ούρανφ κα\ γ ή ^ α ι ύδασιν δ μ ο ι ώ -
μασι τδ τοΰ Χριστού π α ρ ε ξ ε τ ά ζ ο ν τ ε ς σ υ γ κ α τ α ρ ι -
Ομείσθαι ο μ ο ί ω μ α , ούδενι τ ρ ό π ω ομο ιώματος Δεσπό-
του κα \ Κτ ίστου π ρ δ ς ομο ίωμα κ τ ι σ μ ά τ ω ν κα ι δού­
λων δ ιάκρισιν δίδοντες · άλλ' εκείνο ι ς μέν α ίρετδν 
κα\ πρόχε ιρον τδ φιλόνεικον · η μ ε ί ς δέ τοίς ούτω 
δυσσεβώς προτεινομένοις ά ν θ υ π ε ν έ γ κ ω μ ε ν , δτι π ρ δ -
τ ίρον ήδη π ρ δ ς τούς πάλα ι Ιουδαίους τ α ύ τ α vsvo-
μ ο θ έ τ η τ α ι · ούτω γ ά ρ δή π ρ δ ς τούς άρτ ιφανε ί ς Ι ο υ ­
δαίους τδν λδγον ποιήσασθαι ε ύ λ ο γ ο ν έ π \ γ ά ρ τ η -
ν ικαύτα τήν Α ί γ υ π τ ι α κ ή ν μοχθηρ ίαν Οείοις ν ε ύ μ α σ ι 
κα\ παραδόξοις θαύμασιν οί έξ Ι σ ρ α ή λ ά π ε δ ί δ ρ α -
σκον, Α ί γ υ π τ ί ω ν δέ ή πλάνη εθνών α π ά ν τ ω ν κ α κ ο -

Β δαιμονίαν ύπερέσχεν · ών έντραφέντες τοίς έθεσι , 
τδν μακρδν εκείνον χρδνον τ ή ς δουλείας διήνυον. 

"Εμελε δέ άρα θ ε ώ τ ή ς τών μετανισταμένο^ν ελευ ­
θερ ίας κα \ ο ω τ τ ^ ί α ς , διά τάς π ρ δ ς τούς π α τ έ ρ α ς 
ε π α γ γ ε λ ί α ς · τ α ύ τ η τοι θ ε ο π ρ ε π ώ ς τής αθεΐας εκε ίνης 
κα\ βοελυρίας ά π ά γ ω ν , κα \ π ρ δ ; τήν εαυτού γνώσ ιν 
έ π α ν ά γ ω ν και τδ σέβας, εκείνα νομοθετεί , ίνα μδνον 
αύτδν γ ινώσκωσι τών α π ά ν τ ω ν θεδν κα\ Κύρ ιον , 
κα \ τήν πρέπουσαν λατρε ίαν ά ν ά π τ ω σ ι , κα \ μή τ ώ ν 
κατε ιθ ισμένων μεμνημένο ι έ π \ την είδωλο μανού σαν 
γήν παλινδρομήσειν έλοιντο* οι γε ύ π ' άνοίας , τ ώ ν 
άς ιαγάστων έκείνο>ν τ ερατουργ ιών κα\ έξαισίων ώ ν 
ειδον θ α υ μ ά τ ω ν , εκείθεν έξαίροντες ούκ είς μ α κ ρ ά ν 
άλογησαντες , μοσχοποιούσι κατά τήν Ε ρ η μ ο ν ά π ε ί ρ -

bai iiaqne eis l cx , ullius inlerdicla* rei siinulacrtun Q γε ι ούν αυτούς δ νόμος, μηδενός που ποιεϊσθαι τ ώ ν 
faceie, coblcstiuin n imi rum, solis ac hinae e l reliqui 
asirorum numcr i ; lerrusir ium 1 1 5 a u l e m » jumen-
l o n n n , fcrarum, serpenlium, vola t i l ium, atque 
inonstroruni, quotquoi in aquis, tuari, fliiuiinibns, 
iunala i i l ia v i v u n l ; quae omnia iu barbarica regionc 
dfgentcs cul la atque adorata scicbnnt. Nainquc eum 
qui vcrc esl universalis Deus, iguoranles homines, 
fraude maligui daimonis deccpi i , creaiur.c pro C i e a -
lorc irreligujse se rv iebam: cujus cr iminis reos, 
iniiltos qui-que post annos objurgabal eos Deus per 

(51) Canlaruzentis rul Sap. xv, 18 : Ού γ ά ρ μδνον 
οί Α ιγύπτ ιο ι πάντα τά είδωλα τών εθνών έλογίσαντο 
θεούς, άλλά και τά ζώα τά ΙχΟιστα έσέβοντο · π ώ ς 
δέ έχθ ιστα τ α ύ τ α έστιν , αύτδς όείκνυσιν · άνοία γ ά ρ 
συγκρινόμενα , τ ώ ν άλλων έστ\ χείρονα · πάν γ ά ρ D 
ήλογημένον ζώον , κα\ Ανουν ε σ τ ί · συγκρινόμενα δέ 
τ ά π α ρ ά τ ώ ν Α ί γ υ π τ ί ω ν σεβόμενα , ούτως ευτελή 
τυγχάνοντα , έν ίκων κατά άγνωσίαν κα\ άναισΟησίαν 
τα άλλα τών ζ ώ ω ν μάλλον δέ χείρονα ευρίσκονται 
τών άλλων κατά άνοιαν σ υ γ κ ρ ι ν ό μ ε ν α · κα \ ούχ ούτω 
μόνον χ ε ί ρ ο ν α , άλλ' ουδέ άξια έστιν έπ ιποθήσεως 
OJOV έν ζώων όψει · πολλά γ ά ρ τών ζ ώ ω ν , εί κα \ 
ευτελή τυγχάνε ι , άλλ' ούν ήούνουσι τήν δψιν, εύχροά 
τ ινα κα ι ποικ ίλα υπάρχοντα , κα \ καλά πρδς τδ θ ε α ­
θήναι · τά δέ ού τ ο ι α ύ τ α , δεισειδή τ ι ν α , ώς έοικεν, 
δντα κα ί παντελώς τήν βψιν άλγύνοντα , κ . τ . λ. Διά 
τούτο τ α ύ τ α σεβόμενοι οί Α ι γ ύ π τ ι ο ι , δ ι ' ομο ίων , φ η -
Ό·\ν, έκολάσΟησαν ά ξ ί ω ; , μυών και βατράχων άνά-
πλεως γ ε γ ε ν η μ έ ν η γ η , καί διά πλήθους κνωδάλων 
καί ευτελών φάναι ζώων έβασανίσΟησαν · iVo/ι eniin 

-EgypiH eilinicorum idola toco dcorum habebani, 

aed aiiimalia deleslnbilia adorabaul, Quomodo luvc 

uulent (leieatubiliti essvnt, dimonslml ipse diccns : 

ά π ε ι ρ η μένων ο μ ο ί ω μ α , κα\ τών μέν έν τ ώ ο ύ ρ α ν ώ , 
ηλίου τε κα\ σελήνης κα ι τ ή ς δλ/.ης σύν α ύ τ ο ί ς 
ά σ τ ρ ψ α ς χορε ίας , τών δέ έ π \ γ ή ς κτηνών κ α \ θ η ρ ί ω ν 
και ε ρ π ε τ ώ ν κα\ πετε ι νών κα\ κνωδάλων, τ ώ ν έν 
τοίς ύδασι δε δσα έν θαλασσή κα\ ποταμο ί ς δ ι α ν η -
χόμενα τήν δ ίαιταν έλαχεν , ά π ε ρ ά π α ν τ α κ α τ ά τ ή ν 
βάρβαρον δντες , σεβόμενα τ ε κα\ προσκυνούμεν α 
ήδεσαν · τδν γ ά ρ δντως δντα κα\ τών δλων θ ε δ ν 
ήγνοηκότες Ανθρωποι, ά π α τ η δέ τοΰ Πονηρού δ ε λ ε α -
ζόμενοι , τή κτ ίσε ι π α ρ ά τδν Κ τ ί σ α ν τ α ά ν ο σ ί ω ς 

Inacnsatn enim comparata Λ / ι , $unt ccclerlt detc-
riom. Namque omne insentatum animal menle */-
mul carei. Porro qmc sEgyptii cotebanl, adeo vilia 
crunt, ul inscitia el slupidilate reliqua animalia tft-
perarent. Pejora ccrle cwieris comperiuntur, si illo-
rum demenliam spectemus; neque pejora tantiun. %ed 
ve digna quidem ullo affcclu quatenus animatium 
licjuuim gemnt. Mullaquippe animalia eisi per se 
vtlia, vi$a lamcn delecianl colore suo ac varielaie, 
pulclnamque mi speciem exhibent. At in ASgypio 
cuttie betluw, turpi genere sunl, el omnino spectuiore» 
cvnlnstanl, etc. Proplerea, inquil9 cullores harum 
sEgypiii, pavibns viotnlris merilo puniti fuere, mu-
ichque el ranis lerra scaluit, et α serpentium mutiitu-
dine letrorumque vitu animalium grave tuppliciuru 
periulerunt. Sui l tuni liunc ^Egypiiorum cul lum m o d o 
salso i r r i dcn l inodo deleslantur Juvcnalis , T h e o p b i -
lus, Lac iamius , Uicronyinus, Cyr i l l u s , aliique p a s -
siιιι auctorcs; quod iuc i i l o ab i is l i e r i , papyroru in 
piclurai dcmonslranl , quas cgo oum spccto ( « ' l e u i m 
Itis propc qnisquili is jam Europa ad nauscam a b u n -
dai) iiobileiu i l l a m c l tot sonilibtis ccfcbralaui i £ i g y -
piiorum sapicutiain valdc rc«iuiro . . 
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έλάτρευον* έφ ' οΤς κ α τ ε γ ν ω σ μ έ ν ο υ ς , κα\ πολλοίς Α propbetieam voceni : Ego sum Duminus^Deus tuu , 
όττερον έτεσι κατ ' / . ε ιδ ί ζε ι Θεδς δια προφητ ικής 
^ωνής, Έγώ είμι Κίριος ό Θεός σον, λ έγων , ό 
στερεών ούρανόν καϊ κτίζων γήν, ου αί χείρες 
Ικησαν πάσαν τήν στρατών τον ουρανού · καϊ 
ού παρέδειζά σοι του πορεύεσΟαι οπίσω αυτών. 
'Εγω άνήγαγόν σε έκ γης ΑΙγνπτον, καϊ θεον 
ηΛφ έμοΰ ού γνόπη, καϊ ό σώζων ούκ έστι πα-
ρέξ έμοΰ. ΔιΑ τούτων γ ά ρ αυτούς ε ί ς μ ν ή μ η ν εν ­
άγει τών άνωθεν νενομισμένων αύτοίς * απαγορεύε ι 
ουν τέως τήν τ ώ ν φαινομένων καί βλεπομένιον εν τ ε 

• i cens , cooli firmalor,terrw fvndalor, cuju* manus 
univenum cosli exercilum creaverunt: neque ego le 
docui ul alieno^ deos sequereris 7 l . Ego eduxi lede 
terra AZgypli, lu vero Deum prceier me neminem 
agnosces; nemoque, prwler me, esl qui salvet1*. 
l l i s verbis revocat eis in niemoriam mandala ipsig 
ant iquilus imposi ia . Ergo vela i interim i c r i m ap-
parcntium e l conspicuarum in coelo, lerra et aqu is , 
iaccre s imulac ra ; ne lor le , ignoralione rei mel ior is , 
vel repudialo Crcalore , cu l ium i l l i s adhibcrei i i . 

ούρανψ, και γ ή , κ α \ το ίς ύδασι , ποιε ίσθαι δμο-ιυσιν, ίνα μ ή αγνοία τού κρείττονος , ή αθετήσει τού Κτ ί 
σαντος, έκείνοις νέμωσι τήν προσκύνησιν . 

Τδ ούν προσταττόμενον , δτι Τόδε ού πο ιήσε ις , 
δννάμει π ω ς κα\ κατά τ δ σ ι ω τ ώ μ ε ν ο ν , ποιήσεις, 
έστ\, κα\ π ρ ο α γ γ ε λ τ ι κ ό ν έστΤ τών μελλόντων ποιε ί - Β 
βθιι προστάττεσθαι · τοιούτον γ ά ρ τ ι ήμίν ό λ^γος 
υπαινίσσεται · δ γ ά ρ λ έ γ ω ν , δτι Τούτων οίι ποιήσεις 
ομοίωμα, έ τ ε ρ ω ν τ ι νών ποίησιν τ ώ λόγ'φ προανα-
χρούεται· κ α \ βεβαιοί τούτο τ ά δσον ο ύ π ώ π ρ ο σ τ α -
χΟησόμενα, μονονουχ\ το ιαύτα έ π ι σ κ ή π τ ω ν , δτι Μ η -
δενδς ών έ γ ώ ού προστάξω πο ίησης ο μ ο ί ω μ α , άλλά 
τών άλλοτρίων άποστάντες σεβασμάτων , ο 
απεχθάνομαι κα \ αποστρέφομα ι , τοίς π α ρ 
σννταχθησομένοις προσέχετε , οΤς χ α ί ρ ω κα\ δοξάζο­
μαι* πρότερον γ ά ρ ά π ε ί ρ ξ α ς αυτούς τών ά π η γ ο ρ ε υ -
μένων διά τ ώ ν νομοθέτου μένουν, ύστερον τψ κατά 
τ^ν ποίησιν τ ή ς σκηνής έ π ή γ α γ ε ν · ώ σ π ε ρ γ ά ρ εί τ ι ς 
Ιθέλοι τ ώ ν εαυτού οίκετών ε ίς τδ μέλλον τ ιν ί τ ώ ν 
δοχούντι.,ν έ π ι τ ρ έ π ε ι ν ή έ γ χ ε ι ρ ε ί ν , τ ί π α ρ ε γ γ υ α ; 

•Γ- έ γ ώ 

έμού 

Qui ergo sic p r x c i p i i : cave hoc nominal im fa-
c i a s ; po icn l ia l i i c r quodammodo e l per p r a l e r i i i o -
nem, facies, iuquit , p rxdic i lque quod in posterum 
iieri pra?cipietur. E i e n i m bujusinodi al iqnid baec 
nobis verba innuunl . Nani qui dici t , la l ium nomii ia-
i im reruni non facies s i iuulacruni , al iarum al iquoi 
facluram ausp ica lur ; approbatque i l la quorum 
priecipicndorum nonduui lempus advenerat, i la 
propeuiodum jubens, nempe rei mil l ius quam cgo 
UOII mandavero, simulacrum facics; scd aliono abs-
luientes c u l l u , quem ego odi ei aversor, iis quae cgo 
aliquando prxc ip iam ciirain impendei is , quibus 
v ide l icc l ego gaudeo e i glorificor. P r i m o eniin eos 
rclrabens a probibi l is per logem, dciude taberna-
cul i ajdificaiioncin in l roduc i i . Ilatnl seeus, quam 
si quis al icui e servis suis oflicium aliquod impcrare 
volens aul commil lere , quid monei? Nempe ne 

Σήμερον τόδε μ ή π ρ ά ξ ε ι ν , μηδέ ά π α ί ρ ε ι ν π ώ π ο τ ε , bcdie boc agat, neque aliquo abeat, puta adagruin 
οίον είς ά γ ρ δ ν μ ή ά π ε λ θ ε ί ν , μηδέ είς άγοράν π α ρ -
ιμβαλείν · βούλεται γ ά ρ αύτδν εύσταλή τε και 
εύτρεπή τ ο ί ς έπ ι ταχθησομένο ι ς ύπάρχε ι ν , επε ιδή 
μέλλει κ α τ ά τήν ύστεραίαν ε ίς τήνδε τήν πόλιν τ υ -
χδν ή τήνδε τ ή ν χώραν ε κ π έ μ π ε ι ν τοιούτον τ ι υ π ο ­
τίθεται ή μ ί ν κα ι δδε δ λόγος έννοείν, δτι Ού ποιήσεις 
τι άνευ τ ή ς έ μ ή ς προστάξεως , ίνα ά π ε ρ αύτδς 
εντέλλομαι, τ α ύ τ α π ο ι ή ς και π ε ρ ι έ π ο ι ς · προστάττε ι 
γούν μ ε τ ά " τ α ύ τ α τ ψ ίεροφάντη θ ε δ ς τήν τε τ ή ς 
σκηνής π ο ί η σ ι ν , κα \ δσα τ ά π ε ρ \ α υ τ ή ν ή δέ ήν 
τών π α ρ α π ε τ α σ μ ά τ ω ν ή δ ιασκευή , Χερουβ ιμ ε ρ γ α ­
σία π ο ι κ ί λ ω ς έξυφασμένων , Τά δέ υπέρ τήν εν­
ταύθα κι€ωτδν, τίνα ποιήσεις; φησ\ , Χερονβϊμ 

ιιοιι cxca l , neque in foro consislat. V u l l enim ser-
vuin i l lum vacuum paralumque esse ad ea q n x 
posiea pra?cipienda suut : quoniain fulurum cst, m 
crasliua die in bauc urbeiti vel iu banc regionem 
eum miitat . Hujusmodi aliquid suggeril nobis prae-
sens quoquesermo u l cogi lemus; nempe, Sinejussu 
meo i i i b i l iacies, u l quae dcmiim cgo p r a c i p i a m , 
agas et observes. Mandal posl baec reapse hiero-
pbanlae Deus taberuaculi sedificaiionem, c i q u & -
cunque ad eam a l l inen i . Parapelasmalum nempe 
facluram, quae Cberubinos opcrepbrygio inlexlos 
babebant. Jamel arcm superpenendum, quid facies? 
i n q t i i l ; Cherubinos *cilicel aureos iornaiiles'1*. E t 

χρυσά τορευτά. Κ α \ ού5έ ε ίκόνας Χερουβ \μ προσ- ^ ne imaginis quidem noiuiue appellat Cberubinos, 
αγορεύει, άλλά ΧερουβΙμ ό μ ω ν ύ μ ω ς τα ί ς θε ιοτάταις 
και ύπερκοαμ ίο ι ς ούσίαις · κα ι Α δή θαυμαστότερον, 
δτι Ε κ ε ί θ ε ν , φησι , γνωσθήσομαί σοι. Τ ί δέ ενδοξό­
τερο ν ή τ ι μ ι ώ τ ε ρ ο ν , δθεν θεία επ ιφάνε ια γ ί ν ε τ α ι ; 
δεδοξασμένα δέ κα\ ή ν κα\ έλέγετο μ ε τ ά τών άλλων 
τών έν τ ή σκηνή τοσούτον, δτι ού π α ρ ά Μωσεί μόνον 
και Ιουδα ίο ι ς την ικαύταδεδόξαστα ι , άλλά κα \ Παύλω 
αύτψ τ ψ τ ή ς χάρ ι τος κ ή ρ υ κ ι · κα ί γε κα\ σεμνότερόν 
πως κ α λ ε ί ΧερουβΙμ δόξης κατασκ ιάζοντα τδ ίλα-
σ τ ή ρ ι ο ν π ε ρ \ ών έν έτέροις πλατύτερον ε ίρητα ι . 
Πρδς δέ γ ε τοίς ε ιρημένο ις , κα \ άλλαχόθι κ α τ ά τούς 

sed s impl ic i le r Cbcrubiuos, eodem prorsus vocabulo 
quoaugusla3 ilhe ac supraniundanac subslaniia? dc-
notaiUur. Quid aulem gloiinsius au l vcnerabiliug 
cbcrubinis e s l , unde divina apparitio liebat ? Cer ie 
i l l i adeo gloriosi eranl e l dicebaniur, cum ali is io 
labernaculo posil is , u l uona Moyse lantunvmodo t t 
i l lorum temporum Jtidteis IH bonorc babil i s i n l , 
verum eiiara ab ipsoPau lo cvangelica? graiiae prae-
cone 7 * . E l e n i m rcligiose nominat Cberubiuos 
gloria; akare obumbranles; dc quibus nos alio loco 
latius locu l i sumQs (52). Pra:ler bacleutis d i c i a , 

u Isa. X L V , 12. " Exod . x x , 2 . 7 8 E i o d . xxv , 18. 

(52) 1« Apologelico mojerc cap. 70 el soq. 

1 Hebr . i x , 5. 
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alibi quoque in eacra vetere lege, pari scopo mo- Α Ιερούς καΛ παλαιούς νόμους , τ ω όμοίψ σκοπψ και 
doque iradita a l ia , h i q o i curiosius scru lar i voleni , 
comper ieni ; nempc ubi idolorum el exilio&o dae-
inoni doiiariorum, Israelitis faclura inlerdici tur , 
quia hajc viianda eranl el abominanda. Secus au-
tem quidqnid oblalionum Deo foret l l f j o f f e m i d u m , 
id omne itnperalur. Sic eniin in Lev i i i co scr ipi iun 
c s i : Non facielis vobis manufacta, neque sculpli-
iia, neqve tiittlum erigelh, neque tapideam speculam 
tlaiueth in regione vestrn, ul ea adorelis. Ego eniin 
sum Dominus Deus vester T \ Hoec a u i c m , quiu V i n l 
lonformia verbis i l l i s , Nou fack*s tillum siinuracriun 
n r u i n tibi ve i i i a rum, quae in rec i la i i s re i ro Irgibus 
d i r i a s i im , qtiibus d i ie r reba lur ins t i iu lns ne t i i e r 

τ ρ ό π φ έκφερόμενα τοΤς έπ ιμελέστερον δ ιερευνωμέ* 
νοις έξευρείν έστιν, έν οΤς τών μέν αλλότριων κα \ 
τ ώ άλ ι τηρ ίω άνακε ιμένων δαίμονι , τοις έξ Ι σ ρ α ή λ 
ή ποίησις ά π η γ ό ρ ε υ τ α ι , έ π ε ί φευκτά τ ε ή ν και βδε-
λ υ ρ ώ τ α τ α ' τών δέ δσα ε ίς α ν ά θ η μ α θ ε φ έμελλεν 
έσεσθαι , δτι τε α ίρετά ε ίς μνήμην α ύ τ ψ κα\ τ ι μ ή ν 
υ π ά ρ ξ ε ι , τ α ΰ τ α συντέτακτα ι * ώδι γ ά ρ έν τ ψ Λ ε υ ΐ · 
τ ι κ ψ γ έ γ ρ α π τ α ι · Ού ποιήσετε ύμΐν έαυτοΊς χει­
ροποίητα, ουδέ γλυπτά, ουδέ σζήλην αναστή­
σετε, ουδέ λίθον σκοπόν στήσετε ir rg γ$ 
υμών, χροσκννήσαι αύτφ.^ Έγώ γάρ είμι Κύριος 
ό θεός ύμών' τ α ΰ τ α δέ ώ ς άνάλογόν έστι τ ψ , Ο ύ 
ποιήσεις πάν ομο ίωμα τ ώ ν ά π η γ ο ρ ε υ μ έ ν ω ν τ ο ί ς 

:ul piciaiem populas, qtiis ita bebes eei ttt dubitare άνόπιν ε ίρημένο ι ς νόμρις , έξ ών δή καλ ά π ε ί ρ γ ε ι 
queat? 

In Detiteronomio amem, de rebus Deo conse-
craudis toarc mandanlur : Qua die tran* Jordanem in 
rtgionem veneriiis, quam Dontinus Deus libi conce-
dit, iiatues ibi duos lupidei grande$, eosque dtalba-
bis, scribeique luper hii lapidibus terba omnia legi$ 
huju* ™. Deindepaulo post : Ει a*dificabi$ ibi altare 
lapidibus. iVon tanges eos ferro, lupidibus integrii 
α ificabii atlare Domino Deo luo, elevabisque illue 
Itolocausta Domino Deu tuo, el ad aliare Domini 
Deilui sacrificabh". Ει adhuc pos lea : Inscribesque 
lapidibusiiti* umversam hanc legem patcnlistime". 
ihvc periudc csse alqtie i l l ud , Fac ics labcruaculum 

τδν νέον π ρ δ ς ευσέβεια ν ποδηγού μενον λαδν, τ ί ; 
ούτως άνούστατοςδς δ ιαμφισβητε ίν έ π ι χ ε ι ρ ή σ ο ι ; 

Έ ν δέ τ ψ Δει^τερονομίω', τοιάδε π ε ρ ι ών τ ψ θ ε ψ 
άνιεροΰσθαι χ ρ ή προστέτακτα ι · rIf ar ήμερα δια-
6ήζε τόν Ίορδάνην είς ζην γήν, ήν Κύριος ό 
θεός δίδωσί σοι, καϊ στήσεις σεαυτφ δύο Λίθους 
μεγάλους, καϊ κονιάσεις αυτούς κονία, καϊ γρά­
ψεις έπϊ ζών Λίθων πάνζας τούς Λόγους τον νό· 
μου τούτου. Ε ί τ α βραχύ ύστερον ' Καϊ οίχοδομή· 
σετε έχει θυσιαστήριον έχ Λίθων · ούχ έ.'ΐβα-
λεις αύτοΊς σίδηρον, Λίθοις όλοκλήροις οίχοδο-
μήσεις τό θυσιαστήριον Κνρίφ τφ θεφ σου, ΧΑΪ 
άνοίσεις έχ* αυτά τά ολοκαυτώματα Κνρίφ τφ 
θεφ σου, καϊ θήσεις έχει θυσιαστήριον Κνρίφ 

c l tabernaculi snpellecliletii , uemiiiem eobrium Q τφ θεφ σου. Κα ί μ ε τ ά τ α ΰ τ α έτ ι* Καϊ γράψεις έπϊ 
conl radic iurum arb l l ror . A l i b i qnoque de rebus 
eibnicormn religiosis, i l a rursuscousiHulum fuit : 
Caveue unquam (uedns ineas cum ejus regionis in-
colis, ad quam lu ingrcdieris, ve scandalum tibi 
fiant. Aras eorum evertetis, cippos eorumconteretis, 
lucus corum iuccidctis, et deorum indigenarum scul-
ptilia igne combureiis. JSon enitn Deo alieno ser-
vieiis T S . A tqu i posi bacc jussa, nibi lominus Josue 
Nav i i i l ius pares nuniero i r ibuum Jsraelis lapides, 
posi Jordanis irausmissionem, Dei nutu lo l l i a 
bingulis i r ibubus imperavit , baud ignobiles neque 
conieuinendos, sed insignes futnros atque conspi-
c u o s 7 9 ; i i t s i n l vobis, i n q u i l , loco signi pos i l i , nun-
li ique s in l posleris selaiibus, prodigiorum boc loco 
divini lus veslr i < ausa edi lorum magnitudinem uot i -
ficanies, eorumquc memoriam per sxcula conser-
vantes. 5 t d ei ipsi Moysj lapideas labulas polire, 
lrgeiu Domiui recepluras, mandalum f u i i 8 0 ; qua? 
quanloperc fuerint bonorabiles, quanlaque glor ia 
exornaia?, quid opus es i i l i cc re? Quo etiaui Domimis 
descendisse dicUur , uicunque demum inlell igenda 
esl Domini dcscensio. Unde ei iam Moysis i l lus t ra-
balur facies, adeo u l ne adibi l is quidena jam spe-
c U n i i b u s flerel. Ncmpe ibi excudi opus e ra i quae in 
prioribus labulis scr ip la fueranl, qual i ler eac ex&i-
lc rani quas in monle digilus Dei sc r ipse ra l ; quarum 

τών Λίθων τούτων πάντα τόν νόμον τούτον σαφώς 
σφόδρα. Τ α ΰ τ α ώς τ ψ . Ποιήσεις τήν σκηνήν κ α ι τ ά 
κατά τήν σκηνήν, Ακόλουθα, ούδένα άν τ ώ ν σ ω φ ρ ο -
νούντων άντερεϊν ο ίμα ι . Κ α ι άλλοθι γούν π ε ρ ί γ ε 
τών έν έθνεσι σεβασμάτων , ούτω πάλ ιν νενόμ ιστα ι * 
Πρόσεχε σεαυτφ, μή ποτε διαθή διαθήκην τοις 
έγκαθημένοις έπϊ τής γής, εϊς ήν σύ είσχορενχι 
είς αυτήν, μή ποτε γένηται πρόσκομμα έν ύμιν * 
τούς βωμούς αυτών καθελεΐτε , καϊ τάς στήΛας 
αυτών συντρίψετε, καϊ τά άλση αυτών έκκόψετε, 
καϊ τά γλυπτά τών θεών αυτών χατακαύσετε 
πυρί * ού γάρ μή Χρυσκυνήσητε θεφ έτέρφ* 
Ά λ λ ά τούτων ούτως ά π ε ι ρ η μ έ ν ω ν δ Ναυΐδης Ι η σ ο ύ ς , 
Ισαρίθμους τ ώ ν φυλών Ι σ ρ α ή λ λίθους, π ε ρ α ι ο ύ μ ε ν ο ς 

D τδν Ίορδάνην , α ίρε ιν τούς Ανειλημμένους ά φ ' έ κ α ­
σ τ η ; φυλής , π α ρ ά θ ε ο ύ κελεύετα ι , ούκ άσημους ο ύ δ ν 
ά π ο π τ ύ σ τ ο υ ς , επ ισήμους δέ έσομένους κα ι π ε ρ ι · 
όπτους * Ί ν α υ π ά ρ χ ω σι ν ύμ ίν , φτ}σ\ν, ε ί ς ση μείον κ ε ί ­
μενοι · καΑ οίον άγγ*λοι τα ϊ ς μ ε τ έ π ε ι τ α εΐεν γ ε ν ε α ί ς . 
τ ώ ν τήδε γεγεν ι^μένων Ανωθεν αύτοίς τ ε ρ α σ τ ί ω ν 
δ ιασημαίνοντες τδ μεγαλείο ν , καί τήν μ ν ή μ η ν δ · / 
αΙώνος φυλάσσοντες - άλλα κα4 Μωσής αύτδς λ ι θ ί ν α ς 
π λ ά κ α ς λαξεύε ιν , νόμον θεοΰ δεξομένας , προστάτ— 
τετα ι * ώ ς δ' ούν τ ί μ ι α ι κα \ ^ . εθ ' οίας δόξης, τ ί χ ρ η 
κα\ λ έ γ ε ι ν ; Έ ν θ α καλ καταβεβηκένα ι τδν Κ ύ ρ ι ο ν , 
ή τ ι ς ποτέ έστι θεού κατάβασις λέγετα ι* έξ ώ ν κ α \ 

1 % L c v i i . χχνι, I . 7» D c u l . XXVII, 2 . 7 4 i b id . 5, 7. Τ 7 ibid. 8. w Exod. χχιιι, 5 2 ; D c o l . v n , 2 . *· 
iosue iv , 20. · · E x o d ; χχχιν, 1. 
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τΜωσίως δοξάζεται πρόσωπον, ώς μηδέ προσιτδν Α excipiendarum cum pcctatorcm populuni indi^num 
λοιπδν τοίς δρώσι γ ινόμενον, έφ ' ψ δή κχ\ έ ν τ υ π ο ΰ -
αβαι έδει ά π ε ρ έν τα ί ς π λ α ς \ τ α ϊ ς προτέρα ι ς έ γ έ -
γρσπτο, όποΐαι δή έκείναι ύ π ή ρ χ ο ν αί π ρ δ ς τ ψ δρει 
σχιδιασθείσαι κα ι θε ίω δακτύλψ γ ρ α φ ό μ ε ν α ι , άς δή 
μη άςιον είναι λαδν παρανομούντα κα \πάρο ινον ύ π ο -
5έξισ6αι κρίνας δ ν ο μ ο θ έ τ η ς , χ ε ι ρ ώ ν ά π ο ^ ί ψ α ς 
συνέτριψεν · ήδη δέ κα\ θυσιαστήριον έκ γ ή ς τε ή 

judicassct legisialor, mauibus abjeclas j;«m c o n l H -
v t ra t . Insnper ei a l lurc ex gleba ac lapidibtis m i -
niine elaboralis Deo exei iar i mandaiuni foi i ·» , i n 
quo offerri bolocausla \ex jut.ebat. Quiti porn> 
magiiiis lsaias elata voce, Sp i r i iu i i i s l r w H i s , c lama-
hnil Dieilla erit altare Domino in reyione ASgyptio-
rum, et tilulus juxia lerminum *jn«(55) bomno**. 

λ&ων άτμητων τ ψ θ ε ψ ποιηθήσεσθαι έ π ι τ έ τ ρ α π τ α ι , έ φ ' ψ άναφέρειν τ ά ολοκαυτώματα ένομίζετο. Τί 
δε 6 μέγας Η σ α ΐ α ς μεγαλοφών,ως έν Πνεύματ ι ά ν α κ έ κ ρ α γ ε ; Τή ημέρα εκείνη έσται θνσιαστϊψκν 
τφ Κνρίφ έν χώρα Αίγυπτίων, χαϊ στήΛη πρός τό δριον αυτής τφ Κυρίφ. 

'Αλλ' ενταύθα γενομένοις δ ιασκοπε ίσθαι άξ ιον , 
ο τι άν ήμίν τ α ύ τ α κατασημήνε ι ε · φαμέν τοίνυν , 
ώς επειδή π ά λ α ι δυσσεβών μάλ ιστα ύπήρχον Α ι ­
γύπτιοι δ υ σ σ · 6 έ σ τ ε ρ ο ι , κ*\ δαιμονίων ακαθάρτων 
Οιραπευτα\, τδν φύσει κα \ αληθώς ήγνοηκότες θεόν* ^ e l impurorum ctaoinottum famuli era 
ανθρώπων γ ά ρ μ ο ρ φ ά ς , κα \ μήν κα\ άλογων ζ ώ ω ν nalt ira Deuin ignoraules. E te i t i u Ιι ανθρώπων γ ά ρ μ ο ρ φ ά ς , και μην 
ποικίλους άνεστήλουν τ ύ π ο υ ς , κα \ ώ ς θεοίς π ρ ο σ -
εχννουν άνοηταίνοντες* κεκαθαρμένο ις τ ε κα ινοητο ί ς 
δμμασιν ό θεσπέσ ιος π ρ ο φ ή τ η ς π ρ ο ο ρ ώ μ ε ν ο ς , ά π ε ρ 
αντοίς έπ ιφανέντος τοίς έ π \ γ ή ς τοΰ π ά ν τ ω ν η μ ώ ν 
Σ«τήρος Χριστού σ υ μ π ο ρ ι σ θ ή σ ε τ α ι , φησιν , δτι τοΰ 
θείου και ε υ α γ γ ε λ ι κ ο ύ κ η ρ ύ γ μ α τ ο ς έπανθήσαντος , τδ 
της θεογνωσίας αύτοίς έπ ιλάμψε ι σέλας · κάκεϊνα 
μέν τά εναγή π ά ν τ α καθα ιρεθήσετα ι καί ά φ α ν ι σ θ ή -
σεται, άντε ισαχθήσετα* δέ κα\ άναστήσεται θεία θ υ ­
σιαστήρια χα\ ίερολ σηκοί, έν οΤς δ τε τού ζωοποιού 
σταυρού τ ύ π ο ς , κα \ τοΰ άχραντου Χριστού σώματος 
δ θεοειδής χ α ρ α κ τ ή ρ , έ μ π ρ έ π ο ν τ ε ς έν ιδρυθήσονται , 
διακόσμου ν τ ε ς τ α ύ τ α κα\ περ ιστέφοντες · κα \ δή ε ί ; 

.Sed huc proveclos considerare ιιοβ oportel , qnid 
b%c nobis siguificcDt. Dicinuis ergo, fjus rei c.n;-
sain fwisse, quod pras oitmibus falsi <ulins as -e i l i s 
^Cgypi i i potissimuni a vera religmiHi ab&raba tn . 

n<, veri i in «nap te 
ignoraules. E te i t i n hoi i i imim formas, 

e i quidem el iam i r ra i ional iu in bes i i awm vai ias 
propotiebanl figuras, easqiie ins iar deortfin siulii 
odoiabani (54). H 7 Pur i s auiem iHte lbdus sui 
ocul is divus propbcla pravtdens, qiiaMiatii i l l i s , 
apparenie in le r ra universali nosiro Servatore 
Cbr ie lo , confcrerMia csseni , a i i fore tti divina efllo-
rescenle Evangel i i p rad ica i ione , Del notiiiae o b -
or ia lur ipsis lumen. E t tlla qtiidem polluia otmiia 
purgentur ae des l ruaulur , succedat ai i lem d i v j -
norum al tar i i im ereci io , e i sacra delubra, in quibus 
vivilicae crucis typus, et in tmaculai i co rpo r i sCbr i s t l 
divinus cbaracier , splemiide coi locabunlur , a qui-
biis p r e d k l a loca ornamenlum accip iem alque co-

τούτοαύτοίς εύκληρ ίας τ ά π ρ ο η γ ο ρ ε υ μ έ ν α ήδη έ κ - Q ro i iam. Re aulciu vera baec feliciler ?ati« inia exi . inn 
βέβηκεν · ώ ς ούν άντ \ ξύλου ξύλον, καί άντ ι τε με­
νού; τ έ μ ε ν ο ς , κα \ άντ\ θυσιών Ουσίαι , κα \ άντ \ 
πάντων τ ώ ν ακαθάρτων κα ι βδελυκτών τ ά καθ* 
ημάς ά ν α τ έ τ α λ κ ε ν άγ ια , ούτως ά ν τ ί τ ώ ν μ α τ α ί ω ν 
έχείνων κ α \ μυσαρών στηλών , ώ ς οίκειότερον κα \ 
προσφυέστερον το ί ς προφητ ικό ί ς άρμόσασθαι λο-
γ ί ο ι ς , α ί π ά ν σ ε π τ ο ι τού Σωτήρος σ τ ή λ α ι , ήτοι τ ά 
προσκυνητά ε ίκον ίσματα δμοΰ τοίς άλλοις ίεροίς , 
κατ' Α ϊ γυπτον δλην, καθά κα\ άνά π ά σ α ν τήν οί-
χουμένην, κ ο μ ώ σ ι νύν πληθυόμενα καί τ ι μ ώ μ ε ν α · 
ούτω τοίνυν κ α \ οί δσιοι ά ν δ ρ ε ς , οί τ ά τοΰ θεοφόρου 
ύ π ο μ ν η μ α τ ί ζ ο ν τ ε ς , τ ά ς προκε ιμένας έξειλήφασι 
ζήσεις. 
* Εντεύθεν έ π ι τούς παλα ιτέρους τ ώ ν χρόνων ό 

babucrunl . Sicut ergo ligno l ignmn, delnbro deiu-
b rum, sacrificiis sacrif icia, iiMpuris quibusvc aiq^io 
abominandis sacra noslra succesecrunl ; ;ita pro va-
nis illts i iupurisqiie c ippis , u l propius atque natu-
ralius propbeiicis quadrarenl oracuiis , s anc i i s» ima 
Servatoris inoi iuuienla , id esl veneraodae ipsitis 

k imagines una cum ali is sacris rebus , per i E g y -
piuni (oiam necnon uuiversum o r b e m , abuudani 
niull ipl icatai e i hoiwriUus afifeclae. S ic neuipe qui 
ad i i i spi rauim propbelain coinmenia.i)tur sancii 
v i r i , p r x d i c l a verba intcliexerunt (55), 

H inc ad antiquiora (eirvpofa oralio noslra vcria 

λόγος άνε ισ ιν* ώ ς άν κατοψόμεθα τ ί τ ώ π α τ ρ ι ά ρ χ η £> tur, u l observemus quid pal r iarcha Jacobus cuin 

7ακώβ ε ί ς Xapόάν άπιόντ ι π ε π ρ α γ μ ά τ ε υ τ α ι , δς γ ε 
έπε\ ηλίου καταδύνοντος π ρ δ ς ύπνον έ τ ρ ά π ε τ ο , τοΰ 
άπηντηκότος χώρου λίθον ελών, π ρ δ ς τή κεφαλή 
τίθεται, έ νθα τ ά τ ώ ν έφυπν ίων τ εθέατα ι δψεων. Κ α \ 
είτα τοΰ ύπνου ά ν ε ν έ γ κ α ς , Κύρ ιος εΐναι ενταύθα, 
καί μ ή είδε ν α ι , έφασκε * φοδερόν τ ε έκάλει κα ί 
οίκον θ ε ο Γ ' , κα \ π ύ λ η ν ουρανού έφαντάζετο * κα \ δή 

Cbarras prouciscereiur egc r i l , qui solc occidenio 
ad somuum conversus, ex prseseme loco lapidem 
sumens, cervica! s ibi f c c i i , ibique somniormn 
visioncin experlus est. A c dcinde somno expergil i is 
Dominum eo locu babitarc, se iiiecio, d i x i l ; enm-
quo terribUem e l Dei domum appellavi l , e l co&li 
por ia in esse iniaginatus es l . Tun i Japideum cippum 

·» E x o d . xx , 25 " I s a . x i x , 19. 

(53) Hoc explicat Cyr i l lus in Comm. ad Is. Opp. 
I. I I , p . ^ 8 1 , nempe quod i E g y p i i conversio ad 
verutn Deuin ca5p<'nl c i rca urbem Rbinocolurain , 
qux e r a l tn cjus regni f inibus , id cst Paloistinae 

contermlna. 
(5i) flecole dicla nitpcr p . i l i , adiu 51 . 
(55) Kusebius Caesariensis ad btinc Isaia» locum, 

l l f i n topiore Cyr i lb i s a i l . U. opp. t. II, p . 294. 
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erigens, oleum cjus v e r t k i infudit. Ni im c igo baic A σ τ ή λ η ν τ δ ν λίθον στησάμενος, έλαιον κατά τού άκρου 
recusal Deus, u l his nefandis v ide iu r? N iquaquam, 
iiuo et perlibenler a d m i u i l ; quod ex oraculo pos i -
binc Ja iobo cdUo consiat : Vidi enim, i n q u i l , 
quanta Laban libi [ecerit. Ego sum Dominut Deus 
tuus, qui libi sumvisus in locoDei, ubi lu mihi lapi-
dem unxuli, el mihi votum vovisli 8 S . A d bscc quid 
magnus i iosicr sacerdos ait Gregorius (56)? ι J a -
cobus scalain quamdani phaiuasia v i d i i , alque 
angelorum ascensum, e i lapidem u n x i l m y s l i c e ; 
foriasse u i lapidem nosir i causa unclum(57) denola-
r e t ; e l Dei visionem appellavil eum Locum, in 
ejus qui apparuerat bouofeni. ι Ε ι alia qnae ib i 
Gregorius euconiia prosequilur. lla?c cuinatn non 
perspicuum faciunl , eaindam lapiduoi materiam, pro 

έ π ι χ έ ε ι . Τ Α ρ ' ούν α π ο π έ μ π ε τ α ι ταύτα θεδς , ώ ; τοίς 
έξαγ ίστο ις δοκε ί ; Ουδαμώς , άλλά και λίαν προσίε-
τ α ι · κα \ δήλον έξ ών α ύ τ φ κεχρημάτ ικε μετά ταύτα· 
Έώρακα γίιρ, φησιν f δσα σοι \a6ar ποιεί. Έγώ 
είμι Κύριος ό θε 'ς σον, ό όφθείς σοιέτ τόπφ θεον, 
ο\) ήλειφάς μοι έκεϊ στήΛην, καϊ ηΰζω μοι ιύχι\τ. 
Πρδς τ α ύ τ α τ ώ ν καθ* η μ ά ς ίερομυστών ό μέγας τί 
φησι Γρηγδρ ιος ; c Ι α κ ώ β δέ κλίμακα μέν έφαν-
τάσθη τ ινά , και α γ γ έ λ ω ν άνοδον , κα\ στήλην αλεί­
φει μ υ σ τ ι κ ώ ς · ίσω.: ίνα τδν υ π έ ρ ημών λίθόν παρα-
δηλιίΐΛΤ), κα \ είδος Θ*οϋ τόπω τ ιν\ προσηγορίαν 6*1-
δωσιν , ε!ς τ ι μ ή ν τού όφΟέντος. ι Και άλλα δσα εγ­
κώμια* ενταύθα διέξεισι · τ α ύ τ α τίνι ούκ εναργή καθ­
ίσταται , ώς π ε ρ \ τήν αυτήν ύλην, τών λίθων, φημ\, τών 

oraculorum divers i la le , modo Deograla in e i . i i ono- Β θεσπ ιζόμενων τδ διάφορον έκδιδάσκει , ώς τά μέντώ 
rabilem essc, ino !ο conirar i i s a d b i b i l a m , viiaiv-
daiu esse e l deleslabilein ? 

Qtiales vero quanlasque Salomouis sapientia ct 
opulei i l ia fecer i l , quas famosura i l lud coniinebat 
le i i ip lum, incorporeorum iiguras, volenlibus s tu-
diosc sc ru la r i pe rmiu imus , quoniam et al ibi nos de 
bis subli l ins i rac lavimus (58). i i isuper ei qtuocun-
que divo E z e c b i e l i " visa suu l e l revelala, ac 
diyino oraculo iiianjfesta. E ien i in c i rca parietes 
dcl incat i oeieiisique l e i n p l i , necnon circa ves i i -
bula, Cberubin i eranl scuipi i e i palma?, quas res 
sccunduni veraccs illas visiones (iguraue e i a n l 
corainque depictae : iu ier quas eiiam Sancta san-
c io ruu i , plettumque gloria Domini aedificimn vide 

θ ε ώ οίκ,εία κα\ τ ί μ ι α , τ ά δέ τοίς έναντίοις άνημ-
μ έ ν α , φ ε υ κ τ ά κα\ άπδπτυστα ; " 

Ό π ο ί α δέ κα ι οσα ή Σολομώντος σοφία καί δυνα­
στεία έξε ίργαστα ι , κα \ ά π ε ρ δ περιώνυμος εκείνος 
ε ίχε ναδς τ ώ ν ά σ ο ψ ά τ ω ν μ ο ρ φ ώ μ α τ α , τοίς βουλο-
μένοις φιλοπονίας έξερευνάν παρήσ ομεν , έπει κι\ 
ήμ ίν λεπτδτερον έν έτέροις π ε ρ \ τούτων διείληπται' 
προσέτ ι γε μήν κα \ οία τ ω θεσπεσίφ 'Ίεϊεχιήλ 
ώ π τ α ι και κεχρημάτιστσΑ, τάθεοπαράδοτα διασαφεί 
λόγια * κατά τε γ ά ρ τούς τοίχους κύκλω τού διαγρα­
φομένου κα \ παραδεικνΰμένου ν ε ώ , και τά θυρώ-
μ α τ α Χ ε ρ ο υ β ι μ ήν τά γ ε γ λ υ μ μ έ ν α , και φοίνικες, α 
δή κατά τάς άψευδείς έκείνας δ ψ ε ι ς , έτετύπωτό' τε 
κα\ προίστδρητο* έν οίς κα ι " Α γ ι α αγ ίων , χα\ πλήρη 

b a l ; unde c l pronus ib i huini procubui l : audivit- ό ό ξ η ς Χ υ ρ ί ο υ τδν οΐκον τ ε θ έ α τ α ι , οτε κα\ πρηνή; 

que contra exasperanlcui 1 1 8 domum lsrael i? . 
g iav i i e r inc lamar i , ut a suis iniqui la l ibus eine 
niora desinercnl, e l omni aclu quo Domini legem 
violanles, sacra ejus profanabanl; sicuti nunc eliam 
vidctuus ab bis hnpie fieri qui acerbius adbitc 
pcccani , c l sanclis i l l is sancliora lacdunl. Aique ex 
bis oiniiibus concludi iur , neque omnia quae de bis 
legalibus scr ipla feruuiur, rejicienda e$$e absotut<;, 
i xque oiai i ia vicissim adni i l ienda. Nam neque 
oi i i i i ia profana s iu i l e l despicabilia, ncquo -omnia 
rursus sancia e i venerabi l ia ; sed quac sint, et 

έ/είΟεν κ α τ έ π ι π τ ε ν · ήκουέ τε π ρ δ ς τδν παραπικρζί-
νοντα οίκον τού Ι σ ρ α ή λ , έμβριθέστερον άποφαίνε-
σΟαι, άπολήγε ιν ευθύς τών α ν ο μ ι ώ ν αυτών, καί τών 
δσα τήν δ ιαθήκην Κυρίου παραβα ίνοντες έβεβήλουν 
τά ά γ ι α · κ α θ ά π ε ρ δή κα\ νύν δρώμεν παρά τών 
άνομουντων π ικρδτερον , κα\ βεβηλούντων τά τών 
αγ ίων εκείνων ά γ ι ώ τ ε ρ α άθέως τελούμενα . "Έκ τού­
των δέ πάντων συνάγετα ι , ώς ούτε πάντα τά γε· 
γ ρ α μ μ έ ν α π ε ρ \ τών ούτω νομοθετουμένων άποπερ-
πτέον απλώς , ούτε π ά ν τ α προσδεκτέον · ούτε γαρ 
π ά ν τ α εναγή χαλ ά π δ π τ υ σ τ α , ούτε π ά ν τ α άγια κσλ 

qiiam ob causam, mamfesiius docebil oracuJum , σεβάσμια · άλλά δήλα άτινα κα\ ών ένεκεν ώ ; σαφ£-
(ietleoiii superne edi lum judic i Israelis e l ec lo 8 " . στερον έκδ ιοάξε ι , & τ φ Γεδεών τ ψ είς κριτήν ΙΆ 
Mandatum quippe i l l i fuit u l pairiun» Baalis allare τ δ ν - Ι σ ρ α ή λ κεχε ιροτονημένψ κεχρησμψδητα ι 4νω-
ejusque lucum deslrueret, aliudque a:diiicareL Dco, 
e l sacrificia i l luc ex lo lk re t v i i u l d r u i n , succisi 
luci lignis ulendo. Eodcni modo nos quoque , 
diviniore ac religiosiore Iege recepla, si quein alie-
nuiii a noslra senlcnl ia deprcbcnttcrimus rel igio-
sum r i l u m , bunc vt lut Judaiciim aut Barbaricum, 
<cu abomiiianduin dcteslainluiuque, onuii prorsiis 
sedulilale uienies, deslrucre, ceu alreuum, uccessc 
es l . Qua^ vcro ad Dei gloriaai favcnl, et salulai is 

«εν · καθαιρήσειν μέν γ ά ρ τδ π α ΐ ρ ψ ο ν τού Βάαλ 
θυσιαστήριον κα\ τδ έπ* α ύ τ ώ ά λ σ ο ; , έτερον δέ δεί-
μασθαι τ ώ θ χ ώ , και άνοίσειν θυσ 'ας μδσχων έκ τού 
διακοπέντος άλσους τ ώ ν ξύλων έπετρέπετο* κατα 
τ α ύ τ α 61 κα\ π α ρ ' ήμίν τοίς τήν θ ε ι ο τ έ ρ ι ν κα\ σ·-
βασμιωτέραν νομοθεσίαν δ ε δ ε γ μ έ ν ο ι ς , εί μέ*ν πον. 
άλλδτριον τ ή ς καθ* η μ ά ς δδςης φ ω ρ α θ ε ί η σεβασμι, 
οία τ ά π α ρ ά Ι ο υ δ α ί ο ι : , εί τύχο ι , κα \ βάρβαροι: , ώ; 
έβοελυγμένα και σ τ υ γ η τ ά , πάντως άν σπουδή στάνη 

8 1 Gen . x x x i , 12. " Ezech. X L I , i 8 . 8 B Judic. v i , 25. 

. (· G) Scil icet in oralione 28, n . 18. ~ phori codice p. 205. b. 
(57) Nempe άλε ιφέντα , i i l a i l Grogor ius , qnod (58) Iu Apolog«:iico iuajoro, cap. 69 . 

vocabuluin u i i i c i i tucndubo dccsi in Y a l i c m u Nice-
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χρωμένοις, καθαιρείν ώ ; Αλλότρια έ π ά ν α γ κ ε ς * Α δέ Α 
είς δόξαν ανήκει θ ε ο ΰ , καί δήλωσιν τ ή ς σωτηρίου 
οικονομίας πρόκε ιτα ι , έ π ε \ ήμ ίν δ ιαφέρουσ ι , σεβά-
σματος κα\ τ ι μ ή ς Αξια κρίνε ι ν , ούχ ώ σ π ε ρ παρΑ 
τών εναγών τα Αγια δ -απτύετα ι άθέως καί καθυβρί ­
ζεται · οί δή π ά ν τ α συγνέοντες κα\ σ υ μ φ ύ ρ ο ν τ ε ς , 
τοΰ καθαρού τδ ακάθαρτο ν , κα ί τοΰ αγίου τδ βέβη-
λον διορίζειν ού βούλοντα ι · ΕΙς γ ά ρ χαχότεχνον 
ψυχήν, σοφία θεού ούκ εΙσεΧεύσεται. Α ν ά γ κ η 
γάρ αύτοίς ή π ά ν τ α διά τ δ , Ού ποιήσεις πάν 
ομοίωμα, τ ά τ ώ θ ε φ φίλα κα \ οίκεία α π ό π ε μ π ε σθαι, 
4 διά τδ ποιήσεις, τ ά νομοθέτου μενα π ά ν τ α , κα ί 
τά τών άθεων κα ί α π ί σ τ ω ν σέβειν κα ι άσπάζεσθα ι , 
ΐύδεμιάς αύτο ί ς ύπολήψεως υγιούς ύπούσης χαί 
κρίσεως' ή δ π ε ρ αύτο ίς οίκείον καί έραστδν, 
πάσαν π ά λ α ι α ν κ α ί νέαν νομοθεσ ίαν , κ α τ ά τούς Β 
εαυτών δ ιδασκάλους , άθετε ίν . 

μα/, c Ε ί τ α έστω μέν τ α ΰ τ α ούτως έχε ι ν , φ α « \ , 
πού δέ σοι ενταύθα νενομοθέτηται ποιείν θεού 
ομοίωμα; ι Π ρ δ ς ούν τδ σκαιδν και ά π ό π λ η κ τ ο ν τ ή ς . 
ερωτήσεως, τ ο ι α ύ τ α φ α μ ε ν πρώτον μέν , δτ ι Έ ο ί κ α τ ε 
ταΰτα πυνθανόμενο ι , π ρ ο κ ά λ υ μ μ α τ ή ς εαυτών α π ι ­
στίας και δυσσεβείας προίσχεσθαι* ούχ δ π ω ς τ ι άξιόλο-
γον περ\ θ ε ο ύ λέγειν δόξητε , άλλ* ίνα τήν θε ίαν τού 
Σωτήρος ο ίκονομίαν συκοφάντησητε * ούδε\ς γ ά ρ 
ύμίν ενταύθα σαρκώσεως λόγος π α ρ ε ί λ η π τ α ι · έ π ε ι τ α 
δέ, δτι τδ άλλόκοτον κα\ παραφροσύνης έ π ί μ ε σ τ ο ν 
ύμό>;, έν τ ο ύ τ ο ι ς τ εκμηρ ιοΰτα ι* μάτην γ ά ρ Χ ρ ι -
ετιανοίς διαλοχδορείσθε, κα \ Α μήτε αύτο \ έδόξασαν, 
μήτε ύμείς άκηκόατε π ώ π ο τ ε κατα π τ ύ ο ν τ ε ς , έπ ί -
<λημα π ρ ο σ ε π ά γ ε τ ε , ώσε\ κα ί θεόν ψιλδν σαρκδς 
γεγυμνωμένον ε ικονίζε ι ν έπαγγελλομένοις • τ ίν ι γ ά ρ 
τών λογικής μετεχόντων φύσεως ού δ ιωμολόγηται 
σαφώς, δτι θ ε ο ύ ποιείν ο μ ο ί ω μ α ή θ ε δ ς , αδύνατον 
ώς αληθώς κ α ι ά ν ε π ι χ ε ί ρ η τ ο ν ; έ π ε ί ουδέ δρατδν τδ 
βείον ουδέ λ η π τ ό ν θεόν γ ά ρ ουδείς έώρακε πώ­
ποτε. Ούκούν ουδέ Μωσής αύτδς δ τοίς θείοις νόμοις 
ύπηρετούμένος, καίτοι κάτοχος τ ώ τ ή ς θε ίας ε π ι φ α ­
νείας γενόμενος έρωτ ι τ ε θ έ α τ α ι , δτι μ ή μόνον δόξαν 
θ ιού , ή τ ι ς α ύ τ φ παραδέδε ικται ή ν ί κ α τ δ δεδοξα-
σμένον πρότερον παρελήλυθε , κα ί τ α ΰ τ α τ ή π έ τ ρ α 
καλυπτόμενος , κα \ μδλις καθορ$ θεού τ ά οπίσθια -
τάχα τών μελλόντων τ ή ς έν σαρκΙ θεοφανείας τούς 
τύπους μυσταγωγούμένος · τ ί γ ά ρ φησιν δ χ ρ η μ α -
τίζων θεός ; Ού μή ϊδη τό πρόσωπον μου άνθρω- jy 
πος, καϊ ζήσεται. "Η ούχ\ κα ί τ ισ ι τ ώ ν π ά λ α ι , 
καθάπερ ά ν έ γ ν ω μ ε ν , τδ τοΰ π ά ν τ ω ν κατεξουσιάζον-
τος θεού άκοινώνητον δνομα τοίς π α ρ ' αυτών σεβο-
ρένοις ξοάνοις έ π ι γ ρ ά ψ α σ ι , κα ι τήν προσήκουσαν 
αύτφ μόνω άναθείσι λατρε ίαν , διά φωνής τοΰ μ ε γ ά ­
λου Ήσαΐου έπ ι πλήττε ι θεδς, Τίνι ωμοιώσατετόν 
Κύριον, λ έ γ ω ν , χαΧ τίνι όμονώματι ώμοιώσατε 
αυτόν; μή είκόνα έποίησε τέχτων; ή χρυσοχόος 
χμντύσας χρυσίον περιεχρύσωσεν αυτό; Κα \ 
σφόδρα γ ε δ ικα ίως απε ιλε ί τ ά ανόσια δρ$ν τ ε τ ο λ μ η -
κόσιν · ού γ ά ρ θεμ ι τδν οίεσθαί τ ι τών έν κτ ίσμασι 
τελούντων, φ κ α τ ά φύσιν ή δόξαν ή άλκήν ή κ α τ ά τ ι 

Μ Sap. ι , 4. " Joan. ι, 18. Μ E \ o d . ΧΧΧΙΙΙ, 20. 
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OBconomue indicium faciunt, quia nobie p rosuu i , 
haec bonore culiuque digna judicamus, secus ac 
b i faciunt impuri qui sancla impie despuunt cx 
conlumeli is a f l k i u m : qui quidem omnia confun-
dentes permiscenlesque, mundum ab imroundo, 
sancium a profano discr iminare nolunt. fiamque 
m tnaliliosam animam non introibit Dei sapientia **. 
Necesse quippe est, u l vel b i , propier i l iud nega-
l i v u m , non facies simulacrum, cuucla Deo chara et 
propria r e j i c i an l ; vel propier aifirmativum facies, 
consueia omnia albeis et infidebbus adorent et 
ampleclantur ; sine ulla videlicet opintonum j u d i -
ciique sanilaie. V c l denique, quod ipsis e tp ropr ium 
et jucundum est, lo lam veierem novamque legem, 
suis magistris obsequenies, deleanl. 

41 . c Age , s i n l i s l a , a i u n l ; ubinam vero l i b i lego 
const i iulum Γιιίι, u l Dei s imulacrum faceres? > 
Improbo buic slolidoque quaesilo i l a occur r i r aus : 
pr imo quidera, videri vos hanc quaeslionem, ob 
velandam incredul i ia lem impietaiemque vesiram 
commovere : neque ut a l iquid frugi de Deo loqyi 
ex i s l imemini , sed u ld iv inam Servaloris oeconomiani 
c a l u m n i e m i n i ; nul lam enira bic vos incarnai ioals 
rationem babetis. Deinde absurdiias vesira et 
demeniia omnimoda ex his coargui iur . F rus t r a 
enim Cbr i s l ian is coav ic iamin i , et r e i , quain uec 
ipsi cogttaruni, nec vos uuquam audistis, asper-
nanter l i tu lum imponi i i s , quasi s implicem Douin, 
carne n i ida ium, figurare se d i can i . Quis enitii 
raiionalisnaturae pariiceps non manifesle profiielur, 
Dei iacere imaginem, qua Deus es i , vere esse i m -
possibile vanique negoiium m o l i m i n U ? qnoniam 
neque vis ib i l i s est Divinitas neque comprebensi-
b i l i s : Deum enim nemo vidit unquam8T. Naro Moyses 
ipse, qui divinarum legum minisier fuit, quanquam 
divinac preseniia* ardenle deside.rio correptus, 
gloriam Dei lanlummodo v i d i i quae ei osieosa fuit 
cuin gloriosus Deus praeleriii, et quidem ipso i n l r a 
petraro incluso, qui nonnisi posleriora Dei vidi t , s c 
forlasse fulurae in carne apparitionis liguras edo-
c ius . Quid euim ait Dei o racu lum? A o n videbit 
faciem meam homo, et vivet". Nonne e l priscos 
aliquot, s icul i legimus, qui omnipotentis Dei i n -
commuHicabile nomen cultis a se staiuis inscri -
pgeranl, quibue et cultum eoli Deo debi i i im e x h U 
bebanl , per Isaiae magni vocera pbjurgal Deus, 
Cuinam astimilattii Deum, d icens , et cuinam 
timulacro similem e/fecitlis ? iVum imaginem ejus 
faciel arlifex, aut faber aurarius fuso auro illum 
inaurabU*9! > E l jusi issime 1 1 9 quidem minatnr , 
i l l ic i ta audenlibus. Non enim licet exis l imare q u i d -
quam esse in c rea l i s , cu i Deus sive nalura sive 
gloria sive vir ibus sive re al ia quavis aseimilar i 
queat. Nam gloriam meam, i n q u i l , alteri non dabo9 

neque virtules meat iculpiilibus'*. Quibus eolm 

8 9 Is. XLVI, 5. 1 0 Isa. XLII, 8. 
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^ i m i l i t csse queal i s q u i omnibus es l inv is ib i l i s , su- Α γούν άπε ικασθήσετα ι * Τήν γάρ δόζαν μου, φησ ν, 
praque orauem menlem et compreliensionein ? έτέρφ ού δώσω, ουδέ τάς όρετάς μου τοίς γΛν-
Quibusnam gimulacris manufactis, bumano ingenio χτοΐς. Τ ίν ι γ ά ρ προσεοιχώς είη ό πάσιν αθέατο;, 
arliflcioque elaboralie comparabi tur? παντός τ ε νου χ α \ π ά σ η ς ύπερέκεινα καταλήψεω;; 
Τ ίσ ιν όμο ιώμασι χ ε ι ρ ο τ ε ύ κ τ ο ι ς , άνθρωπίνο ις σοφίσμασι κα ι φιλότεχνη μασιν έκμεμηχανημένοις, πι-
ραβληθήσετα ι ; 

Chris i ianos iiaque haec scientes, et in divtnts rebns 
~bene eruditos, sanaraque nolionem arcanas ineflabi-
lisque na t i i r e habenles, nemo nisi furiosue c x i s l i -
mare poterit divinae natura imaginem velle l lgurare. 
Vobis ig i iu r increduli tal is novique Judaismi defen-
xoribus. verba Deum quidem nemo vidit unquam 
fiemper i n ore promptuque sunt. Verba tamcn 
^idimut Dominum; e l , cum illo manducarimu* ac 
bibimus'l,tl quxcunque alia summae condesccn-

Χριστ ιανούς γουν τ α ύ τ α ε ίδότας , ενωμένου; τε 
π ε ρ ι τά θε ία , κα \ ύ γ ι ά τήν διάληψιν περ\ τήν άπο£· 
όητον καί άνέκφραστον φύσιν κεκτημένους, μαινό­
μενων έστιν εΙκόνισμα θε ίας φύσεως γράφεσθαι* ύμίν 
μέν ούν τοίς τ ή ς α π ι σ τ ί α ς κά\ τού νέου Ιουδαϊσμού 
ύ π α σ π ι σ τ α ί ς τδ μ έ ν , θεόν ούδεϊ ς έώρακε Λώχοτε^ι 
γλώσσης κα\ π ρ ο χ ε ι ρ ό τ α τ ο ν τδ δϊ,'Εωράκαμετ tlr 
Κύριον, κα \ δτι συτεφάγομετ καϊ συτεχίομετ 
αύτφ, κ α ί τάλλα όσα τ ή ς άκρας συγκαταβάβεω; 

*ionis propria nobis sunl praedicala, cum vobis ^ ήμ ίν κ ε κ ή ρ υ κ τ α ι , λεγόντο>ν άκούειν ή πιστεύειν, 
ούό* όπωσοΰν ά ν έ χ ε σ θ ε , ώ ς άλλοτρίαν δέ χαΛ άπ-
η χ ε σ τ ά τ η ν ύμ ίν τήν φωνή ν άπαναίνεσθε* άλλ'εί Ε*ξεα:ι 
πυθέσθα ι κα\ ημάς , άποκρίνασθε* πού ύμίν xa\ 
πόθεν νενομοθέτητα ι , Ι κ τ ε νομικών θεσπισμάτω, 
ε υ α γ γ ε λ ι κ ώ ν τε κ η ρ υ γ μ ά τ ω ν , ή αποστολικών διδα­
γ μ ά τ ω ν , ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν δμολογείν τδν Χριστόν, καθδ 
π ε φ α ν έ ρ ω τ α ι κ α θ ' ημάς ά ν θ ρ ω π ο ς ; μήτε ποιείν, μήτε 
μ ή ν γ ινομένην είκόνα αυτού προσκυνείν, χαθάχερ 
νύν δ ο γ μ α τ ί ζ ε τ ε ; άλλά τούτο ούκ άν είπείν Ιχοιτε· 
ούδαμού γ ά ρ ύμ ίν ενταύθα δειχθήσεται · ώστε τήν 
περιστοιχ ίζουσαν υμάς ά π ο ρ ί α ν , τής ημετέρας νί­
κης γίνεσθαι περιουσίαν · εί μ έ ν ούν μή προύχεκο 
ύμίν ή τ ή ς καθολικής κα\ αποστολικής Εκκλησία; 

* rec i ianiur , audire eisque credere nul lo modo p a i i -
m i n i , sed u i i peregrinam absonamque vodem re-
pell i t is . Sed si Ircet inierrogare, responsum, quaeso, 
reddile . Ubinam vobis cous i i tu ium f u i l , sive a lega-

Tibus pnecepfre, sive a doctrina evangelica, vel 
apostolico magisterio, inc i rcumscr ip lu in confi ier i 
C b r i s l u m , quaienus apparatt apud nos bomo? 
neque porro facere imaginein ejus neque venerar i , 
i i c u l i nunc dogmatizaiis? Profeclo id affirmare 
non po ie r i i i s , neque ulk> argumenlo deroonsirare; 
i ta ut quae vos premit argamcntorum penuria, i n 
victoriae nostrae abundantiam cedal . E i i ams i ergo 
vobis IIOD consiaret calbolicae et aposlolicae E c c l c -

*iae anliquilue et ab in i l io constans (radil io, quod Q άνο>θεν κα \ έξ αρχής κ ε κ ρ α τ η κ υ ί α παράδοσις, δ 
est omnium validissimum argumemuin aique tui is-
« i m u m , nec non apostolicaa e i Pat runi voces, qua? 
rc i inere tradiiiones jubent, sive scriplas sive secus, 
quia par i u utroque genere tradit ionum vis ape-

- c l a t u r , attamen de duobus ambiguis i l lud omnino 
praevalcre deberet quod religiosius ett , e l fidei 
alqtie amori erga Cbr ie lum propinquius, quodque 
opthnus zeius, fervensque afleclus inspirat . Quod si 
u l r imque p res t aMior lneliorque ra i io pro C l i r i e l i 
Ecclesia stat, nos al ique longo intervallo v ic lor iam 
referemus. Quoniam ilaque impossibile est supraque 
vires , Deum raente comprebendere; cerie figurare, 
aupra omnem firiem est aique adeo impossibil ius, 
quia naluram aasiruiJare Deipraeler uaturam est, cum 

π ά ν τ ω ν έστ\ τδ ίσχυρότατον κ α \ άσφαλέστατον, αί 
τ ε άποστολικαι κα\ Π α τ ρ ι κ α ι φωναί, αϊ δή κρατεΐν 
η μ ά ς τ ά ς παραδόσε ι ς , δσαι τ ε έγγραφοι δσα* τε 
Αγραφοι διακελεύονται , οία έ π ' άμφοτέραις τήν αυ­
τήν θεωρείσθαι δύναμ ιν . Τδ γ ο ύ ν εύσεβέστερον τών 
έν άμφιβόλοις κε ιμένων κ ρ α τ ή σ ε ι πάντως, κα\ιδ 
δ ιαφερόντως ε ίς π ίστ ιν καί ά γ ά π η ν τήν είς Χριστδν, 
ή ν ζήλος ένθεος κα \ πόθος θ ε ρ μ δ ς παρίστησι, τήν 
οίκείωσιν έ ν δ ε ι κ ν ύ μ ε ν ο ν εί δέ κ α τ ' άμφω τδ κρά­
τος τ ή Ε κ κ λ η σ ί α Χριστού κ α \ τδ εύδόκιμον πάρ­
εστιν , ήμ ίν Αρα τήν ν ικώσαν έ κ πολλού τού περιόν-
τος άποίσεσθαι περ ι έστηκεν · έ π ε \ ούν νοήεαι μ«ν 
θ ε δ ν π ά ν τ η αδύνατον χα\ ά ν ε γ χ ώ ρ η τ ο ν , εικονίσει έέ 
άμήχανον έτι κα ι άδυνατώτερον , δπότε ουδέ φύ* ν 

«pec ies formaque nulia subs i l . E l e n i m ad quodnain D Θεού όμοιου ν , φύσιν έχον έστ ιν , είδους τε κα\ μορ-
exeraplar spectans ariifex iinaginem faceret ? Nunc 
vero quia Deum proprie vereqiie corporalum novimus, 
proslal pie voleniibus ad faciendam imaginem ea epe-
cies, ad quam Deue, servi Corma assumpia, semet 
i igu rav i i . Nam si quod cst invieibile et vere sine 
forma, ulpole incomprebensibile, nul l i rei eel s i ini le 
pinglque n e q u i i ; necessario quidquid est confor-
oiatum et vigibile, utpoie comprebensibiie, faleri 
o p o i t e i delineari posse et ass in i i la r i ; quod u l 
figurcrous, non est nobis opus mandalo. Non eniin 
eai boc in more fidelium, u i n i b i l nisi imperaium 
l a c i a n u Solen i polius nonnulla sponie ipsi conferrc, 

φής ύπούσης ώ ς ή κ ι σ τ α ' π ρ δ ς δ τ ι γάρ τις *ά 
άποβλέψας π α ρ ά δ ε ι γ μ α δ μ ο ι ώ σ ε ι ε ; νύν δέ θεδν 
σωματωθέντα κυρ ίως κα \ α λ η θ ώ ς έγνωμεν, πρό­
κε ι τα ι τοίς έύσεβείν έθέλουσι μ ο ρ φ ή είς δμοίοκην, 
ήν προσείληφεν δ τήν τού δούλου είκόνα μορφω­
μ έ ν ο ς · εί γ ά ρ τδ άθέατον κα\ άμο£φον τ φ δντι, 
ο*>ς άληπτον άνόμοιόν τε κ α \ ά γ ρ α π τ ο ν , ανάγκη τδ 
μορφωθέν τε κα\ θεαθέν, ώ ς καταληφθέν όμολαγεΐ-
σθαι γ ρ α π τ δ ν κα\ όμοιου μενον, δ ε ίκονίζε ιν ούχ άνα-
μένομεν πρόσταξιν · ού γ ά ρ έστι τούτο τοίς πιοΛίί 
ίδιον, π ά ν τ α έκ π ρ ο σ τ ά γ μ α τ ο ς π ρ ά τ τ ε ι ν · έστι γαρ 
ά και π α ρ ' έαυτοίς συνεισφέρειν, δσα τοίς θερμο-

Φ 1 Joan . χ χ 9 18 ; A c i . χ , 41 . 
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τέροις προσήκει μ ά λ ι σ τ α κ α \ σπουδαιότεροι ς ε ί ς \ 

φιλοβεΐαν τε και εύσέβειαν · έπε ι πόθεν τδ π ιστδν έν 

αύτοΓς δφθήσεται; 

- μβ\ Εί δέ κα\ νδμον τ ι ς έ π ι ζ η τ ο ί η , τόΰ λόγψ 
ιτροστάξαι, τδ έ ρ γ ω κ α τ ά ρ ξ α ι , π ρ δ ς άξ ιοπ ιστ ίαν 
βσφαλίστερον * κα\ τοϊς εύλαβώς π ε ρ \ τά θεία δ ια -
χειμένοις ούκ ά π ι σ τ η θ ή σ ε τ α ι τδ λ ε γ δ μ ε ν ο ν ίστό-
ρηται γ ά μ ώ ς Α ύ γ α ρ ο ς ό τ ώ ν Έ δ ε σ η ν ώ ν β α σ ι λ ε ύ ς , 
τέ παρά Χριστού γ ινόμενα θ α υ μ α τ ο υ ρ γ ή μ α τ α έκ -
πληττόμενος, π ό θ φ τε πολλψ καθελκόμενος , κα \ έν 
είκόνι αύτδν μόνον θεάσασθαι , αποστέλλει τ ινά ζ ω -
γράφον, ώστε τ δ είδος εκείνο τδ θείον δ ιαχαράξαντα , 
παρ* αύτδν κομ ί ζ ε ι ν ώ ς τάχ ιστα* τού δέ δ ι α μ α ρ -
τόντος τοΰ σκοπού , δ ιά τήν ύπερβάλλουσαν τού 
προσώπου χ ά ρ ι ν τ ε κα ι λ α μ π ρ ό τ η τ α , αύτδς τ φ ο ί -
χείψ προσώπφ όθόνην έ π ι θ ε \ ς , έ ν α π ο μ ά τ τ ε ι τ δ έαυ- ^ 
τοΰ ομοίωμα, κ α \ αποστέλλει τ ψ έρώντ ι τ δ ποθ θ ύ ­
με νον. 

μγ'. Ι σ τ ό ρ η τ α ι δέ κα\ τ ο ύ τ ο , δτ ι τού π ά ν τ ω ν 
ημών Σωτήρος Χριστού έν Βηθλεέμ τεχθέντος , ό τού 
Περσών έθνους τ η ν ι κ α ΰ τ α ηγεμονεύων , ευφυή τ ι να 
ζωγράφον έκε ϊσε εξέπεμψε ν , δστ ις τ ή ν τε τοΰ 
τεθέντος καί. τ ή ς τεκούσης είκόνα δ ι α γ ρ ά ψ α ς , ώ ς 
ιύτδν ήγαγεν . Ε ί δ έ τ ω καρδία άπ ιστος 1 Ουδέ Πέρσας 
παραδέξεται τ ο σ α ύ τ η ν στειλαμένους δδδν, δώρα τ ψ 
τιχθέντι βασιλε ί οία προσήκε κομ ίσοντας , ύ π δ αστέ­
ρος τε οδηγούμενους , κα ί δ π ε ρ τ ψ δντι περ ιδεές κα ί 
είς προυπτον έμβάλλον κίνδυνον, βασιλέα κηρύσσειν 
λαμπρώς τδν γ ε ν ν η θ έ ν τ α , έ π \ τ ή ς αλλοδαπής γ ε ν ο ­
μένους * εί δέ ού π ά ν τ α ά ν α γ έ γ ρ α π τ α ι κ α τ ά τήν £ 
εύαγγελικήν ί ο τ ο ρ ί α ν , ού π ά ν τ α π α ρ ά τούτο άπιστα* 
ουδέ γάρ τ ά άλλα· σημε ία Α έποίησεν ό Ι η σ ο ύ ς ά θ ε -
τητέον, πολλά γ ε δ ν τ α , ώ ς μηδέ χωρείν τδν κόσμον 
χχθέν γ ρ α φ ό μ ε ν α , επε ιδή ούκ ά ν α γ έ γ ρ α π τ α ι , φησ\ν 
i μέγας ε υ α γ γ ε λ ι σ τ ή ς Ι ω ά ν ν η ς · π ε ρ \ μέν ούν τ ή ς 
αοράτου κα \ ύ π ε ρ ο υ σ ί ο υ κα \ άλήπτου φύσεως , κ α \ 
<|ν όμοιουν Αδύνατον λέγετα ι , δτι Ούτε φωτήν αύ~ 
τον άχηχόατε, ούτε είδος αύτον έωράκατε' κ α ί , 
βεότ ουδείς έώρακε πώποτε, ούτε τις ανθρώπων 
tltiev, ούτε Ιδεϊν δύναται * διά τ δ ούτως έχειν α ύ -
ty, χα\ μ ή όράσθαι μηδέ άκούεσθαι , αλλ* έ ξ η ρ ή -
αθαι ταύτην κ α ί είδους π α ν τ δ ς κα\ φθόγγων* και μέν 
γε κα\ δτι ού πε ινάσει ουδέ κοπιάσει * Ουδέ έστιν 
έξενρεσις τής φρσνήσεως αύτον. Περ ι δέ τ η ς έν 
σαρκΙ θεοφανείας τού Αόγου, δτι ΕΙ μή ήλθαν καί D 
ίλάλησα αύτοις, άμαρτίαν ούκ εϊχον κ α \ δτι 
'Εωράχασι χαϊ μεμισήκασι καϊ έμέ καϊ τόν πέμ· 
ψαντά με9 τ ί δέ οί θεσπέσιοι μαθητα ΐ , φ α σ ί ν ; 
Ότ ι *0 ήν άπ' άρχής9 δ έωράκαμεν καϊ αϊ χείρες 
ημών έψηλάρησαν περϊ τον Αόγον τής ζωής. 
Καί δτι Έωράκαμεν τόν Ιίνριον, οϊτινες σνν-
ιφάγομεν χαϊ σννεπίομεν αύτφ, δ μ ε τ ά τήν έκ 
νεκρών άναβ ίωσιν γέγονεν * άλλά κα \ έκοπίασε κα \ 

C O N S T A N T I N U M C O P R . 462 
quae n imi rum maxime deceni ferventiorcs et siudio-
s ioresd iv in i amoris alque pietatis. Secus en i raqao-
modo ipsoruin iidelilas apparerel ? 

42. Quod si quis el iam legem demonslrari s ibi 
postulel , certe opere efficere, validius ad fideni 
iaciendam es l , quam verbis precipere . Jam vero i i s , 
qui pie ad res divinas incumbunt, id quod d i c l u r i 
sunms non orit incredibile. Narratur eniin A b g a -
rum Edessenorum rcgem, edita a Cbr i s lo prodigia 
admiralum, mullo amore 1 2 0 impulsum, u l sal-
tem in imagine eum speclarel , piclorem misisse qui 
vultum i l lum divinum pingeret, atque ad se ci l iss ime 
afferret.Cumque piclor scopo suo non essel pol i lus , 
propier eximiam vullus venuslalem atque splendo-
rem, a iunl Chr i s tum faciei siue Unleo appl ic i to , 
imaginem propriam deproinpsisse, remque oplaiam 
ad amaiorem regcm iran&misisse (59). 

43 . Narratnr insnper, universali nosiro Servalore 
Cbr i s io Bethlecmi naio, illuro qui gentis Persicae lunc 
sceptra lenebat, egregiurti i l luc amatidasse p ic torem, 
qui nal i piieri acmatr i s imaginemdescriberet, atque 
ad se adduceret. Agnolcant hoc corda incredula 1 Ne 
Persas quidem sibi pcrsuadebunt tanlum i l e r sus-
cepisse, dona nalo r rg i proui parerat laturos, s lel la 
ducenle ; quodque revera formidolosum erat, e l i u 
manifesium conjiciebal discrimeri*, regem palam 
praedicare naium in lerra sibi peregrina. Quod 
s i non omnia i n evangelica bis lor ia sunt scripta, 
non idcirco omnia sun l incredibi l ia . Nain neque 
alia prodigia, quae Jesue ed id i l , sutU neganda, 
cum tol fuer inl , u l ne mundus quidem ea caperei , 
quanquani non sunl scr ipla , u l magnus ait evange-
kista Joannes" . De invis ib i l i ergo et^upersubslan-
l i a l i et incomprebensibili nalura , et cujus imaginem 
facere impoesibile esl , dici tur : Neque voeem eju* 
audiuis, neque speciem ejut viditlis99; et : Deum 
nemo vidit unquam, neque ullus hominum scivil aui 
tcire potesl9k quia nempe Deiias i i a se babei , 
u i neque audiaiur, sed omni conepeciu ac son<» 
ex imatur ; neque i l em esuriet unquam nequti 
s i t ie t : Nec est inveiligatio sapientia ejus De Y e r b i 
autem in came appar i l ione : iVtst venh$em9 et eot 
allocutus essem, peceatum non haberent. Ei v i -
derunt, et oderunt me, iimulque illum qui miiit 
me". Quid aulem d iv i discipuli aiunt ? Quod fuit 
ab inilio, quod vidimut, et manut notlm conlrecla-
verunl, de Verbo vUas91. E l Vidimus Dominum, 
qui una manducavimut et bibitntu9*, quod po&t 
i l l ius a inorluis resurreclionem conl igi t . Sed et 
laboravi l , ex lege corporis , e l esurii t , e i s i t i v i l . E t : 
Misit Deu* Filium suum faclum ex muliere". Ε ι 
Deus apparuii in carne, e l passtis es l iti ea assum-

M Joan. x x i , 25. 9 9 Joan. v , 57. » I T i m . v i , 16. 9 9 Isa. XL, 28 . 
I. ·* A c l . x , 41 . ' · G a l . i v , 4 . 

9 9 Joan. x v , 2 2 , 2 4 . 9 T 1 Joan. i , 

(59) De Chr i s t i imagine ad Abgarum mi isa diximus ad A n i i r r h . I, 3G, p . 30, 37 , in adn. Legatar 
insuper Baroniue ad C b . an . 31, n . G l . 
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p l a , resurrexitqae ve ie racen tem petcalo nainram Α έπε ίνασε κα ι έδίψησε ν δ μ ψ σώματος, κα\ δτι 

reucrvans. απέστειΛεν ό θεός ttr ΥΙόν αύτον γενόμενον έκ 
και πέπονθε τ ψ π ρ ο σ λ ή μ μ α τ ι , κα\ ανέστη καινοποιήσας γυναικός- κ α ν θ ε δ ς έφανερώθη έν σ α ρ κ ι , 

αίήν παλαιωθείσαν ύ π δ τ ή ς Αμαρτίας φύσιν. 
44. S ic ergo et nos eumdem nobls assimilatum 

per oii inia absque peccato, juxia vivjficam et san-
ciissimatrt ejus speciem , assimilamiis e l figuranius 
adoramusque fideliter ac ve lu l i Deum decet, ut 
magna voce c lamal Dei Ecclesiae tradila ab aniiquo 

Hiivini ius consueludo. Quidni i g i l u r adoranda? 
fiunl e i bonorandae hujusmodi assimilaliones Τ T e m -
poris caiisa, d i c u n l ; qitta baad autiquiltts htijusmodl 
renerai io iradtta es i . Atqu i si lemporis cairsa baud 
venerandas imagines d ic i i i s , nos conira prepier 

μ δ \ Ο ύ τ ω ς ούν και ημε ί ς όμοιωθέντα ήμίν τδν 
αύτδν κ α τ ά πάντα χ ω ρ ί ς Αμαρτίας , κατά τδ φανέν 
ζωοποιδν κα\ πανάγ ιον ε ί δος , άφομοιούμεν χα\ 
ε ίκονίζομεν κα\ προσκυνούμεν π ιστώς κα\ θεοπρε-
π ώ ς , ώ ς μ έ γ α βο£ ή Ανωθεν ήμίν έν τή Εκκλησία 
ένθεος παραδεδομένη συνήθεια · πώς ουν ΟΊ προβ-
κυνητέα κα ί τ ι μ η τ έ α τ α ύ τ α τ ά δμο ιώματα; Διά τδν 
χρδνον, φασ\ν , δτι ούκ άρχήθεν ή τούτων προσκύνη-
σις παραδέδε ικτα ι * άλλ' ε ί γε διά τδν χρόνον ού 
προσκυνητέα , διά τούτο μάλλον προσκυνητέα· τούτο 

boc maxime venerandas contendimus. Namque haa Β γ ά ρ έξ αρχής ένορώντες γινδμενον Μανιχαϊοί τε κα\ 
ab Inilio fieri videnles Maniebaei atque A r i a u i (60), 
qu i fuerunl borum neoiericorum anlesignani , eas-
dein abotere sttidebant, adoranlesque, id est r e l i -
giosos boinines, vi luperabanl , et boram damnalioni 
subscribebant. Testes l ib r i sunt, qtios prae man i -
bus faoruni sacerdoles babent. Quod si neque suia 
Ipsismagistrie, neque noslris ver i la l i s p r x d i c a i o -
r ibus cedun l , neque quae propri is oculis v iden l , 
ad in i l l un l , quibasnam detneeps 121 annumerafidi 
s tn l patei. Sed etiamsi bis audilts ora sua occluduni 
b i profani , al lanien impmlentem senlentiam nou 
o i m i t u n l ; sed al ia magis adtiuc i r ra l ionabi l ia e l 
insana bis superaddotil. 

4 5 . N a m cuni atiquis ortfaodoxus eos alfoqnens c 
jequoni esse Hl d ivina syinbola iionoreiifti.r, d i c i i , 
quandoquidem insacris fedibuscollocaia, sacra flnnt; 
pariterque ifla quae in divfna ii i t i tsa vel aUbi fori« 
proposiia sunt, v c l in linteis vel i n aliis materiis 
p ic la ceu sancla c l coadoranda, a Cbrls l iante jam 
i n d e ab i n h i o confecia f u e r u n l ; quid a iun l tri , qui 
eanctum a polluio dtstinguere n o l u n l ? c Fe ra ram 
ac jumeir tonim e l aviuin e i a l i o n i m animalium ima-
gines ίιι t i i s p ic lur i s spec iamus; et sacra qi i idem, 
quaieuus sacra col imus, sed ιιοιι i l l a propler liaec. 
Jta e l cum C h r i s i i inraginem ?ideimis, rem gacram 
non i inagincm venerainur; rdeoqoe iie ex i r a hcec 
qoidem veneranda est imago. ι Sed l i c c l d i re re 
non eamdeni hi omnibus cerni ratiornem. Nam cas 

*Αρειανο\, οί τ ώ ν νύν δογματ ιζομένων έξαρχοι, χ«\ 
περιελείν σπουδάζοντες , τ ώ ν προσκυνούντων άτε εύ­
σεβούντων κατεψηφίζοντο , κα \ τήν τούτων έχειρο-
γράφουν καθαίρεσιν · κα \ μαρτυρούσα αί βίβλοι, ας 
μ ε τ ά χε ίρας οί τούτων μ ύ σ τ α ι φέρουσιν · εί δέ ούτε 
το ίς εαυτών δ ιδασκάλοις , ούτε τοίς ήμετέροις τής 
αληθείας πείθονται κήρυξ ι ν , ούτε άπερ οίχείοις 
δφθαλμοίς καθορώσι π α ρ α δ έ χ ο ν τ α ι , τίσι λοιπδν 
συγκαταρ ιθμηθε ι εν , ούκ ά δ η λ ο ν άλλά κα\ έν τούτος 
ά π ο ^ α π τ δ μ ε ν ο ι τ ά στδματα οί ανόσιοι, τής αναί­
σχυντου γ ν ώ μ η ς ού καθυφιάσ ιν * έτερα δέ άλογώτερα 
κα ι Ανοητδτερα τούτων έ π ά γ ο υ σ ι ν . 

με ' . Ή ν ί κ α γ ά ρ τ ώ ν εύσεβούντων τ ις αύτοίς δια-
λεγδμενο ; φήσει , δτι άξιον τ ι μ ά σ θ α ι τά θεία σόμ-
€ ο λ α , επε ιδή κ α \ έν το ί ς ί εροίς οίκοι ; άνακείμενα 
Ιερά ε ίσιν , ω σ α ύ τ ω ς κα ι έ ν τοίς κατά τήν θείαν 
τ ρ ά π ε ζ α ν κα\ έ τέρωθ ί που τ ο ύ Ιερού ύφαπλούμενα, 
κ α τ ά τε την έσθήτα κ α \ έν έ τ ε ρ α ύλη συνδιαγρα^ 
μενα , ώ ς Αγια κα ι συμπροσκυνούμενα αύτοίς, παρέ 
Χριστιανοίς τ δ έξ αρχής συνεξειργάσθησαν · τί φα-
σιν οί άναμέσον αγ ίου κα ί βέβηλου διαστείλαι ού 
βουλόμενοι ; ι "Οτι κα\ θ η ρ ί ω ν κα\ κτηνών χαί 
όρνέων κα\ έτερων ζ ώ ω ν ε ίκόνας έν αύτοίς θεώμεθα* 
κα ί τά μεν ίερά ώς Ιερά προσκυνούμεν , άλλ' ούχλ 
κ α \ τ α ύ τ α γ ε δΓ ε κ ε ί ν α · ούτω κ ά ν είκόνα Χριστού 
ό ρ ώ μ ε ν , τδ ίερδν, ού τ ή ν είκόνα προσκυνούμεν, χαί 
διά τ α ύ τ α ουδέ έκτδς τούτων προσκυνητέα ή είχών. 

leroruiu animalium formee baud pr incipalker alCari ^ Ε ίπο ι δ ' άν τ ι ς δτ ι ούχ δ α ύ τ δ ς λόγος έν 
θεωρε ί τα ι · τ ώ ν μέν γ ά ρ άλλων ζ ώ ω ν αί μορφαϊ, ού 
π ρ ο η γ ο υ μ έ ν ω ς πρδς τδ ε ί ς θυοχαατήριον ά ν α χ ^ ί ΐ 
κα \ προσκυνείσθαι γ ε γ ό ν α σ ι ν , ε ί ς κόσμον 6έ χαι 
ε ύ π ρ έ π ε ι α ν τ ώ ν έν οΤς συνεξειργάσθησαν υφασμά­
τ ω ν · ε ί τα ο ύ τ ω συμβάν τρόπο,) θεοφιλεΐ, κα\ σποοδ5 
τ ή π ε ρ ί τούς θείους οίκους τ ώ ν εύσεβούντο*ν, ανά­
θ η μ α ίερδν π ρ ο σ η ν έ χ Ο η σ α ν εί γ ά ρ προσκυνεί τις 
τδ ίερδν, ού π ρ δ ς τδ κτήνος ή τδ θηρίον προσεχών 
τούτο δ ρ ά · οίδε γ ά ρ ουδέν ά π ' α υ τ ώ ν όνήνααθαι' 
πρδς δέ τού Ιερού τήν τ ι μ ή ν άφορων , ουδέν πλέον 
τ ή ς δψεως εκείνους ν έ μ ω ν δ δέ τ ώ ν σεπτών μορ-

a d h i b i i * ^ u m , neque ideo ιιι adorenlur , sed ornatus 
oaosa tt decoramenl i lititeorum qnibus Sn tex i» 
sunt. Dcin sic a c c i d i l , religiosa rtnpetleule v i , e l 
piorum erga divinas sedes sitidk), u i haec ianquam. 
sacmm donarium oblata s i n i . Al tamen cum aliqnis 
rem sacrani colit , faaud de j imie i i io vel de fera co-
gitans id agit ; scit enim nib l l inde einolumenli 
l o r e ; sed rei sacra? bonoranda3 inlentus, n ib i l prae-
ter visionem formis i l l i s ferinis i inper tU. Sed enim 
sacrorum simulacrorum ra l io non i i a »e babei . 
C u r ? quia cum pcr se sancta sint, e l i n c m o m m 

(60) A d Arianos qttod a l l i ne t , iristar omnium 
est EiiHcbii senienlia a Nii-epboro in Iwc opere non 
sciuel mcmoraia. De Mauiclueis , u i l m i r u m ; nam 

sccfa* quo pejores sunt , eo vehemenlius ab o©m 
pia vcraj Ecclesiae consueiudine abborrenl . 
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χωμάτων σχοπδς ούχ ούτως έ χ ε ι · « ό θ ε ν ; άλλά δι* χ archelyporutn sanclorum refricent, c e » sacra uiia 

cum sacris adoramur ; neque c u m ipsis l a i i t um-αύτδ τδ άγ ια ε ίνα ι , κ α ί ε ίς μ ν ή μ η ν τ ώ ν α ρ χ ε τ ύ π ω ν 
Kfoiivat αγ ίων , ώ ς Ιερά τοις ίεροίς σ υ μ π ρ ο σ κ υ -
νοΰνται, καί ού σύν αύτοίς μόνον, άλλά κ α ί έκτδς 
των αγίων οίκων τ ι μ η θ ή σ ο ν τ α ι · σύ δέ του μέν δνου 
xal τού κυνδς κα ί τού χοίρου έν τ ψ ί ε ρ φ προσκυνών 
τάς είχόνας, ού δυσχεραίνε ις , τήν δέ Χριστού είκόνα 
αύτφ ίερφ κ α τ α π ι μ π ρ ώ ν γ έ γ η θ α ς ; κ α \ ού φρ ί τ τ ε ι ς 
τοιαύτα τολμών, δε'.κνύς μ ά τ η ν σ ε α υ τ φ τδ Χρι­
στιανός ε π ι γ ρ α φ ώ ν δ ν ο μ α ; τ ί ούν ε ίπο ιεν οί τήν 
διάνοιαν λελωβημένοι , κα \ τήν νοεράν ένέργε ιαν 
πεπηρωμένοι, π ε ρ ί τ ώ ν έν τα ϊ ς ιεραίς κ ιγκλ ίσ ι χ α ί 
ταίς κάλου μ έ ν α ις σωλέαις , τ ώ ν τ ε έν τοίς κίοσι κα ί 
πυλώσιν αύτοίς , τ ώ ν τ ε π ρ δ τού θείου θυσιαστηρίου 
Ιδρυμένων; ά ρ α κόσμου κα ί ε υ π ρ ε π ε ί α ς χάρ ιν τ α ύ τ α 

modo, \ e r u m euam extra sancias aedes in bonore 
e run l . T u vero asini et cants et suis in lemplo ado-
rans imagines, ιιοιι s lomacbar is ; C h r i s l i amem 
iinagincin una cum templo comburere gestis? neque 
haiic audaciam pe rhor re sc i s , qua demonsUas tn 
nomen l i b i Chr i s i i an i fruslra imponere? Quid ergo 
dicent b i ntente cap i i , e l intellectuali faculiale o r -
bat i , de sacris caelaiuris in cancellis , et i is quas 
vocaiuF soleac (61), e i io coluranis ac foribus ipsis, 
e i denique anie d iv inum altare posii is? Num ba?c 
ornalus e l p o m p » causa C b r i s l i a n i fabricaverunt, 
an poliue propr ia propri is aptantes ? gnari scilicet 
loca baec esse adoratiouis, ideoque u l adorarenlur 

οί Χριστιανοί έ τεκτήναντο , ή τά οίκεία το ί ς οίκείοις Β baic ib i configurarunt? 
έφαρμόζοντες ; είδότες δτι οί τόποι ούτοι προσκυνήσεώς είσι τόπο ι , κ α ί τού προσκυνεΐσθαι ένεκεν τ ο ύ ­
τοις ε ν ε τυπώσαντο ; 

μ ς \ Άλλά κ α ί δ ικα ίως μάλα δ προφητ ικός λόγος 
φ τούτων παραφροσύνη ν καί τήν παράνοιαν π ρ ο -
λαβών έστηλ ί τ ευσεν , δτι "Εδωκεν αύτοΐς ό Θεός, 
άρθαΛμούς τον μή βΛέπειν, καϊ ώτα τον μή 
άχούειν, ϊνα βΑέχο%·τες μή βλίχωσι, καϊ άκονον-
τες μή συτιώσι. Κα ί ΈπαχύνΟη αυτών ή διά-
rcia, καϊ έσκοτίσθησαν καϊ έμωράνθησαν τοΤς 
διαλογισμοί ς. Έξερευνώντες ε ξερευνήσε ι ς , ών 
ούτε έρευνα -ούτε αμφιβολία π α ρ ά Χριστιανοίς γ έ -
γονε πώποτε · κα ί ούτως εναργούς ύπαρχούσης καί 
δεδημοσιευμένης τ ή ς αληθείας π ά σ η τ ή ύφ* ή λ ί ψ , 
τοίς οίκείοις όφθαλμοίς καί τ ή έναργε ία αυτή ά π ο -

46. P o l reci issi ine propbelicus serino borum d c -
l i r i u m alque insaniam jamdiu v i lupe rav i i . Dedit ti* 
Deus ocutos ad non videndum, el aures ad non ati-
dicndum; ut videnles non videant, el audienles nott 
intelliganl E l : Incrastata cst illorum men$, 
obscurali $unt et infaluati in cogitationibus suis *. 
Disquirentes d isquirunl ea, quorum neqne quaesli<v 
neque antbiguitas apud Cbr is i ianos unqiiam r u i u 
C u m adeo sit perspicua e l universo orbe pervul-
gala ver i las , s tu l l i h i propri is oculis ipsiquc e v i -
denliae repugnanl, demonslrationesque rerum ipsis 
conspicuarqm et ob oculos posi tanim quaerunt. 

μάχονται οι α ν ό η τ ο ι , καί αποδείξεις τών βλέπομε- C Idem agenles ac si quis solem videns eois rccenier 
νων παρ* α ύ τ ο ί ς , κ α ί ύ π ' 6ψιν ή γ μ έ ν ω ν έ π ι ζ η τ ο ΰ σ ι · 
ταύτδν τ ι π ο ι ο ύ ν τ ε ς , ώ σ π ε ρ εί τδν ήλιον καθορών 
τις άρτι τ ώ ν έ ψ ω ν τ ε ρ μ ά τ ω ν άναθρώσκοντα, καί 
τών ηλιακών άκτ ίνων πανταχού τ ά ς βολάς κατα-
^πείραντα, β ιαποροίη ώ ς άρα ήμερα ένισταίτο · ή 
δάλασσάν τ ι ς ναυτ ιλλόμενος , ή π ο τ α μ δ ν π ε ρ α ι ο ύ -
μενος, κατά τούς δ ιάπλους άπόδειξιν έ π ι ζ η τ ο ί η , κα ί 
οΊαμφισβητοίη * εί άρα εστίν ύδωρ έν θαλασσή καί 
«οταμφ · κ α \ Α ούδ' Αν οί τοΰ φωτδς τούτου π ά μ π α ν 
άχειροι δ ιαμφιβάλλοιεν , ουδέ οί άγαν έκ κ ρ α ι π ά λ η ς 
χαρηβαροΰντες κα ί κατενηνεγμένοι π ά θ ο ι ε ν πολλάκις 
καίτά έστώτα κα ί μ η δ α μ ώ ς κινούμενα έν κύκλω π ε -
ριδινείσθαι οίόμενοι · ούτοι έκμεμεθυσμένο ι τ φ οίνω 
της απ ιστ ίας , κα ί κεκαρωμένοι τήν»ψυχήν τοίς ύλι-

finibus exorienlem, e l solar ium radiorum quaqua-
versus jaclus spargentem, dubilaret adbuc n u m 
dies adeseet. A u l mare qutspiam navigans, vel flu-
men t ranans , demonstrari s ib i i ransmissionem 
suarn poslularet, dubitaretque num aqua in m a r i 
ac flumine esset. E t cum ne bomines quidem pror -
sus lucis expertes de his 1 2 2 ambigani , neque 
crapula obrul i et abrepli hanc insaniam pal ianlur , 
qui lamen saeperes stantes et immobiles, c i rcumagi 
pulant , bi vino incredul i la i is ebr i i , animamquc 
gravati , maler ial ibus ve lu i i devinci i cupidi tai ibus 
inundanoque et ia l laci gloriolaB fuco e l carnatibus 
voluptatibus capt iva i i , pessima quaeque e l ca lami-
tosa expenuntur . 

χοϊς οΓακατασυρέντες π ά θ ε σ ι , κα ί τα ί ς περικοσμίο ις κα ί άπατηλα ί ς δόξαις κα ί σαρκικαίς ήδυπαθε ία ις 
αίχμαλωτιζόμενοι, τ ά π ά ν τ ω ν πεπόνθασιν άθλ ιώτερα καί χ α λ ε π ώ τ ε ρ α . 

μζ*. *Ετι μ ικρδν το ί ς ε ίρημένο ις προσθέντες ε ί ς D 47. S i pauca adhuc ad bujus sermonis d i squis i -
τήν τοΰ λόγου έξέτασιν , γνο ίημεν ε ί γ ε άρα προσ­
ηκόντως αύτοίς τδ τοΰ Χριστ ιαν ισμού έ π ι φ η μ ί ζ ε τ α ι 
δνομα· ίσμεν γ ά ρ ά π α ν τ ε ς δτι ώ σ π ε ρ ή τού Χριστού 
είκών έκ π α ρ α γ ω γ ή ς , τού Χριστού τό τε εΐδος κέ ­
κτηται , κα ί τήν προσηγορίαν αυτήν ε π ι φ έ ρ ε τ α ι , 
ούτω δή καί ό Χ ρ ι σ τ ι α ν δ ς , ώ ς έκ πρωτοτύπου 
ονόματος τοΰ Χριστού, τήν τ ε κλήσιν έλαχε κα ί τδν 

lionera addemus, saiis utique cognoscemus an his 
convenienler Ghnetianorum appellaiio a l i r i bua lu r . 
Quippe omnes scimns, quod sicuti C b r i s l i imago 
per derivationem, l um C b r i s l i speciem tenel , laru 
e l ipsam appellalionem g e r i l , sic e l iam Cbr is l ianus , 
tanquam ex proloiypo C h r i s i i nomine, e l appella-
tionem so r i i i u r e i mores, qui eum disi inguerc seu 

• U a . v i , 0 , 1 0 . e R o m . i , 21 . 

(61) De solea veicris Ecclesias cxslat erudiium Leonis A l l a l i i opuicu lum. 
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iWflliire, per imi la l ionem vilacque genus, quatenus Α τρόπον , καθ* δν δή χαρακτηρίζε ιν αύτδν διά μιμή-
i l c r i poiest, debenl. E x uno itaque ceu pr incipio ac 
rarfice, Christo scilicet, procedenles, cotniiiunionem 
relalionemque muluam conservani : et qoanquam 
substanlia modoque exsistcndi diflerre inter se no-
scuntur , nibi lomiuus eodem noiuine u iun lu r , et 
communis in ulraque re praedicatur C h r i s i i deno-
minat io . S i ergo la l is coromunio, idemque nexue 
ab bis re t inelurerga bomogeneum, atque ad bomo-
nyrntnn par honor redundal , sane his a l l r ibuatur 
Cl i r ie l i an i nomen. S in bis prorsus contraria faciunl , 
aique omni dedecore et iguoimnia obruun l Chris to 
aeque ac s ibi commune nomen e i mutuam re la l io-
nem, cur bi Chr i s l ianorum appellationem p a r t i c i -
pabua l? 

σεως κα\ πολιτε ίας ώ ς οΤόν τέ έστιν ένδείχ/υται· 
ώ ς έκ μ ιάς ούν αρχής αμφότερα ορμώμενα, χα\ 
οίον ρίζης τ ή ς αυτής προϊόντα του Χριστού, χοι· 
νωνίαν τ ε και σχέσιν τήν πρδς άλληλα διασώζουσι · 
κάν τ ή ουσία κ α ί τ φ τ ρ ό π ψ τής υπάρξεως, τδ διά-
φορον έν αύτοϊς έμφα ίνητα ι , δμως δ* ούν τού αύτοΰ 
μετέσχον ονόματος , κα \ δμωνύμως έπ ' άμφοίν ή τού 
Χριστού κατηγορε ί τα ι προσηγορία* εί τοίνυν ή 
το ιαύτη κοινωνία και ό αύτδς είρμδς παρά τούτοις 
πεφύλακτα ι π ρ δ ς τδ όμόστοιχον, κα\ ή πρδς τδ 
ομώνυμο ν τ ι μ ή έ κ ν ε ν έ μ η τ α ι , κατακληρούσθω κα\ 
έ π ' αύτοίς τ δ Χριστιανού δνομα * εί δέ απεναντίας 
τούτων π ά ν τ α π ρ ά τ τ ο υ σ ι , κα ι πάσης ατιμίας tal 
άδοξίας άποπληρούσι τ ά τε Χριστοΰ % κα\ εαυτοί; 

Β ομώνυμα *ε καί έν σχέσει τ ή αυτή θεωρούμενα, 
πώς άν αύτο\ τ ή ς Χρ ιστ ιανών μεθέξουσι κλήσεως; 

μ η ' . "Ότι δέ διά τούτο κ α \ ή πρδς τδ άρχέτυπον 
αύτοίς άθέτησις γ ί ν ε τ α ι , τ δ τού λόγου άκόλουθον 
κα \ ό τ ώ ν φαινομένων σκοπδς έννοείν δίδωσι * δι-
ί σ τ η σ ι γ ά ρ αυτών τήν ο ίκε ιότητα τήν πρδς αύτδ χα\ 
τ ή ν τ ή ς κλήσεως κοινωνίαν, ή τού συστοίχου και 
ομωνύμου π α ρ α ί τ η σ ι ς χ α \ έξουδένωσις· παραπλή-
σιον γ ά ρ τ ι πεπόνθασιν , ώς εί κα\ δύο τινές παίδες 
έξετάζοιντο , εί ένδς κα\ τού αυτού προστετυχήκα-
σιν* ών ό μέν έτερος άσινείς τούς πατρψους διασώζων 
χ α ρ α κ τ ή ρ α ς , και ά π α ρ α χ ά ρ α κ τ ο ν φέρων τού φύ· 
σαντος τήν έμφέρε ιαν , ε ίκότως άν νομισθείη ό γνη-
σ ιώτατος · δ δ ' αυ έτερος μηδέν τούτων επαγόμενος, 
ευλόγως άν νόθος κρ ιθε ίη κ α ι έκφυλος· νόθοι ουν 
και αύτο\ Χριστιανοί έν δ ί κ β νομισθήσονται, κα\της 
Χριστού κληρονομίας κα \ πο ίμνης έκκήρυχτοι* 
μάτην γ ά ρ μεταπο ιούντα ι , ουδέν αύτοίς προσήκον 
ή δ η , τού ονόματος · άλλ* ε ίς μ έ ν Αθέτησιν της τοΰ 
Χριστού ο ίκονομ ίας , μάλλον δέ είς δλεθρον τών ψυ­
χ ώ ν α υ τ ώ ν , σκήψις ή τοΰ α π ε ρ ί γ ρ α π τ ο υ πρόκειται 
φ ω ν ή . 

μθ\ Τ ί ούν άποφανοΰνται π ε ρ ι τών άλλων Ιερών 
έ κ τ υ π ω μ ά τ ω ν , αυτής τε τ ή ς πανάγνου Παρθένου 
κα ι Θεομήτορος, και τών άλλων αγ ίων τών άπ' 
αίώνος τ φ Θεψ εύαρεστησάντων ; μ ή τ ι γε άρα κα* 
ενταύθα τδ ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν α υ τ ώ ν προστήσεται; ή ·* 
θεότητος και άνθρωπότητος ύποστάντας αυτούς νο-
μοθετήσουσιν ; ούκ Ιστ ιν ώδε ε ίπε ίν συμπεριγράφ** 

dis t rabi , et unicam d iv id i personam ; e i conjuncla, D σθαι τήν θεότητα , ή τήν σάρκα διίστασθαι, κ α \ φ 

48. Quod auiem hujus rei causa archclypi quo-
qne destructio ab ipsis flat, r a l ioc in i i sequela et 
rerum qua? cernuntur inientio faciunt intell igere. 
Dis l rah i t enim i l lorum conjunctionem, nomini ique 
rommunionem, homogenei et horoonymi abnegalio 
et abjectio. S imi le quid pa i iun lu r , ac si de duobua 
pueris disquirerctur, u i rum ex eodem essent paire 
p rogen i i i ; quorum il le qui incolumia retineret pa-
i c rna l i neamen la , et indelebilem gererel cum 
gignenlc s i m i l i i u d i n e m , mer i lo sane reputarelur 
gcrmanissimus : alter vero u i h i l borum relinens, 
probabi l i ier nolbus judicare lur e i cxl raneus . N o l h i 
orgo e i b i Cbr i s i ian i jure credentur, e l Chr is t i haere-
«liiaie aique ovi l i expuls i . F r u s i r a enim s ibi a r ro -
gant nnllo modo ad ipsos peninens nomen : sed ad 
CRConomiaj C b r i s i i des l ruc l ionem, vel potius ad 
suarum an imanim ex i t iu ra , speciosum i n c i r c u m -

; s c r i p l i obj ic iunl vocabulum. 

49. Quid ergo dicenl de al i is sacris Ogural ioni-
bus, nempe e l ipsius sancliesimae Yi rg in i s Dei M a -
Iris , e l caclerorum sanctorum, qui omni aevo Deo 
placi ierunl? Num el iam bic incircumscript io ipso-
rum obslabit ? vel ex deUate et bumaniiaie con-
eiantes ipsos definieni? Non l i ce l bic profecto 
dicere deitatem una e i r cumsc r ib i , vel carnem 

pingendo aulc i rc i imscr ibendo dissolvi . A d alias i g i -
tur adinvenliones et prodigiosas ludiOcaliones 
commiscendas loquaces bi peccaiores converieniur . 
ISilii l enim bis magls gra lum esl et in more posi-
tum, quam ut ad abgurdos cogitalus impiosque de-
c t inent ; e l quidquid improbabile est ac Deo invisum. 
secienior . 

50. Quaenam auiem est islort im bac in re opinio? 
Quia nullaienus quod ul i le es l cognoscere valent, 
nequeul lam ra i ionem excogitare, quaesua? improbi -
u i i ac maleflcio patrocinelur, ad arbi tr ium suum 
atque ad propriae vesanis ingenium confugiunl , 
dicunique : c Quoniam Cbriet i cullus cxsufflatus est 

μ ίαν δ ιηρήσθαι ύπόστασιν , κα \ τ ά ηνωμένα έχ της 
γ ρ α φ ή ς ή π ε ρ ι γ ρ α φ ή ς διαλύεσθαι . Έ φ ' ετέρας εύρε-
σιλογίας κα\ αλλόκοτους έρεσχελίας οί άμαρτοεπειν 
είδότες, έκπεπορ ισμένας αύτοίς τετράψονται · ουδέν 
γ ά ρ ούτω φίλον αύτοίς κα \ προχειρότατον, ώς εις 
έκτοπους εννοίας κα \ άθεμ ίτους άποίχεσθαι , x*l 
πρδς π ά ν δτιοΰν τ ώ ν άδοκίμων κ α ι Θεφ μή άρε· 
σκόντων έκφέρεσθαι . 

v r . Ό π ο ί α δέ ή π ε ρ ί τούτων π α ρ ' αύτοϊς διάλη-
ψις ; Ε π ε ι δ ή ούδαμόθεν τδ λυσιτελοΰν συνιδείν δε-
δύνηνται , ή όντιναοΰν λόγον έ κ μηχανή σασθαι, τής οι­
κε ίας μοχθηρ ίας και κάκουργ ίας συνήγορον έιά τδ 
αύτόνομον, κα\ τ ή ς άλογίας αυτών χωροΰσι τδ ίδιαι-
τατον , καί φασιν δτ ι c Ε π ε ι δ ή τ ά τοΰ Χρίστου 
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διέρ^ιπται κα\ διαπέπτωχεν, άκόλουθον Αν εΓη κα\ Α et excidit, consentaneum es!, veneralionem «quoque 
τ α ύ τ α δή τΑ τ ώ ν Αγίων συνοιχήσεσθαι , κα \ μηδέ 
μ ν ή μ η ς τδ λοιπδν ήξ ιώσθαι π ώ π ο τ ε . > Καιρδς νυν 
ε ί π * ί ν · ι ΕΙ τδν οικοδεσπότη ν Βεελζεβούλ ά π ε κ ά -
λ ε α α ν , π ό σ ψ μάλλον τους ο ίχε ιαχούς αύτοΰ ; > 
Τ ο ι α ύ τ α γ ά ρ οί νυν Ιουδαίο ι τοίς π ά λ α ι τ ά ς γ λ ώ σ ­
σ α ς δανείσαντες αποφαίνοντα ι · εί γ ά ρ τ ά Χριστού 
ο ύ τ ω δ ιέθηκαν, τ ί ούχ άν κ α τ ά τ ώ ν α γ ί ω ν αύτοΰ 
π ο ν η ρ δ ν δράσειν έμέλλον ; Ά ξ ι ο ν μέν ώ ς αληθώς 
τ ή ς εκείνων π α ρ α ν ο μ ί α ς , κα \ τ ή ς ε ίς τούς αγ ίους 
τ ό λ μ η ς τε χ α \ θρασύτητος · αυτών δέ τών α γ ί ω ν τής 
ε ί ς Χριστδν Αφατου α γ ά π η ς τ ε κ μ ή ρ ι ο ν ίκανώτατον , 
κ α θ " ήν α ύ τ φ άνεκράθησαν, ούποτε χωριζόμενοι * 
κ α \ γ ά ρ ούν χ α \ χ α τ ά τήν ένΟάδε βιοτήν περ ιόντες , 
μ ά ρ τ υ ρ ε ς τ ώ ν π α θ η μ ά τ ω ν , χ α \ κοινωνοί τού ζωοποιού 
αυτού Θανάτου γεγόνασι , μ έ χ ρ ι ς α ίματος ά ν τ ι κ α τ α -
σ τ ά ν τ ε ς π ρ δ ς τήν ά μ α ρ τ ί α ν . Κ α ι νύν δέ τ ώ ν τήδε 
Απαλλαγέντες , μέτοχοι ώφθησαν τοΰ έφεστηκότος 
Αρτι κ α τ ά Χριστού δ ιωγμού καί τ ή ς ύβρεως * ήδη 
γ ά ρ κα \ τ η ν ι κ α ύ τ α σώμα σι ν αύτοίς υπέρ τοΰ π α -
•οντος ©V η μ ά ς σ ώ μ α τ ι , δ ιηγωνίσαντο κα\ ήνδρ ί -
σ α ν τ ο · δν υ π έ ρ τ ή ς κοινής π ά ν τ ω ν η μ ώ ν σωτηρ ίας 
άνέτλη θάνατον μ ι α η σ ά μ ε ν ο ι . Κα ι αύθ ι ς δμοια έ φ ' 
δμοίο ις πάσχουσιν · άνάλογον γ ά ρ τοΤς ά ρ χ ε τ ύ π ο ι ς 
τΑ ε κ μ α γ ε ί α , τ ά τ ή ς κοινής α τ ι μ ί α ς κα \ παρο ιν ίας 
συνδιαφέρουσι * καί πάλ ιν συμπάσχουσ ιν , ίνα κα \ 
συνδοζασθώσιν α ύ θ ι ς ' κ α \ πάλ ιν τ ι μ ώ ν τ α ι τ ή κο ι ­
νωνία τ ή ς α τ ι μ ί α ς . Κ α \ ίνα τ ή μ ν ή μ η τών μ α ρ τ ύ ρ ω ν 
συνησθέντες οί φ ιλομάρτυρες έ γ κ α λ λ ω π ι σ ώ μ ε θ α , 

sanctorum s imul desinere, neque j am deinceps 
nienlione dignam pu ia r i . > A i q u i nunc lemput c*t 
dicendi : c S i pairemfamiliag 123 Bee l iebul voca-
verunt, quanto magig domesiicos ejus (62)? Haec 
enim hedierni Jtida?i, linguas suas a priscis mulitau? 
tes dicunt . Nam si res Chr is t i i i a t rac iaverunl , 
quid malitiae adversus sanclos ejns non exproment? 
V i r e lioc dignum est i l lorum in iqu iu t e , e l in san-
ctos audacia ac prolervi ia le : s imul lamen esl cha r i -
la l i s suraina3 sanctorum erga Cbrislutn ind ic ium 
oppor luniss imum, qua sc i l ice l ei sun l d e v i n c l u 
nunquam d i v i s i . E l e n i m dum in hac vi la degerenU 
lestes passionum G l i r i s t i , sociiquc viviQcac ejus ne-
cis fueruni , peccalo usque ad murieui resistentcs. 

^ E t nunc ei iam lerrenis rebus exempi i , pariicipes 
vis i sun l conciialae nuper adversus Cbris tum perser 
cul ionis et conluineliae. Ecce e i i im e l l u n c c e r p o r i -
bus suis, pro eo qu i in corpore passus c s i , decerla-
runt forliterque se gesserunt; e i nunc ruwue paria 
par i de eaut*> pal ienlur (63). Namque imaginee 
parem ac arebelypa ignominiam perferum, rursusr 
que compaliunluT, u l denuo conglor i f lccnlur ; alque 
l i e rum bonoranlor i g n o m i n i » coinmunione. A i q u e 
i i l mariyruro roerooria exhi lara t i nos pbi lomariyres 
gloriemur, al iquanluUim i n boc eermone deinorari 
l i b e l : veluti bomines speclandi e l audiendi studiosi , 
curo jucundis gral iss imisque o b l e c u n l u r speclaculia 
aut musicis sonis, baud ab i is facile discesserint, 

βραχύ τ ι π ε ρ ι τ δν λόγον π ρ ο σ δ ι α τ ρ ί ψ ω μ ε ν · κ α θ ά π ε ρ £ etiamsi inlerdum necessaria negolia omiUenda sint. 
oi φιλοθεάμονες τ ε κα ι φιλακροάμονές τ ε έ π \ τ ώ ν Solent eninv ea quas visui audiluique pabulum pra> 
τερπνών καί ήδίστων αύτοίς θ ε α μ ά τ ω ν κ α \ ά κ ο υ - ben l , aroalomm senaus atlrahere, aegreque sopara-
σμάτων , ώ ν ούκ άν (*αδίως άπόσχοιντο , Ισθ* δτε κ α \ t>ilem aeum sui eflicere. 
τών Αναγκαίων αυτών κατα φ ρο νησα ντες · φιλοΰσι γ ά ρ π ω ς τ ά τ ή ν δψιν κα \ άκοήν έστ ιώντα , τ ά ς τ ώ ν 
έρώντων αισθήσεις έφέλκεσθαι , δυσαπόσπαστον τήν π ε ρ \ αυτά δμιλ ίαν ε ρ γ α ζ ό μ ε ν α . 

ν α \ Ούτοι τοίνυν οί άγ ιο ι Χριστού μ ι μ η τ α \ γ ε ν ό ­
μενοι, κα ι τ ή ε ίς Χριστδν άγάπτ] τ ή ν ψυχήν τ ε τ ρ ω -
μένοι, κα \κατ* ίχνος αύτοΰ δσον έφικτδν ά ν θ ρ ώ π ο ι ς , 
ίέναι προθυμούμενο ι , π ίστε ι τ ε έρηρεισμένοι κα ι 
τήν ελπίδα κεκτημένοι άπλάνητον , κα \ τών μελλόντων 
ώ ; παρόντων ήδη άντε ιλημμένοι , τών έπ ι ^ής Απάντων 
ώς έπ ικήρων κα \ φθαρτών κατεφρόνησαν * χ ρ η μ ά τ ω ν 
τε αδ κα\ σ ω μ ά τ ω ν αυτών ύπερόπτα ι γεγόνασι · τών 

51 . H i ergo sancti C l i r i s i i facti imitatores, e l erga 
Chr i s lum charitale penilus v u l n e r a t i , e l vesligia-
ejus qualenus homini possibile est , perseqtii ge-
siientes, flde n i x i , e l finnain spem retineuies, ac 
fulura tanquatn praesenlia capiantes, lerrena o n n i a 
ceu caduca e l corrupiibi l ia contempscrunt; d iv i t ia -
rtun quoque et ipsorum corponim negligenles fue-
runt, quia res coelesies ac subliiniores appclcbanl , 

επουρανίων γ ά ρ κα \ υψηλότερων έγλίχοντο , πολ ι - D conversaiionem in coelis agcndam oplanles . tdeo 
τείαν ούράνιον άσπασάμενοι * διδ π ά ν τ α σκύβαλα δ ιά 
τήν είς τδν Κτ ίσαντα ά γ ά π η ν , κατά τδν μ α ρ τ ύ ρ ω ν 
Ιξαρχον ή γ η ν τ α ι · ούτω τδν σταυρδν άράμενο ι , κα ί 
τήν πανοπλίαν άναλαβόντες τού π ν ε ύ μ α τ ο ς , τ φ θ ώ -
ραχί τε τής π ί σ τ ε ω ς φραξάμενο ι , καί τοΰ θυρεού 
τής ελπίδος δραξάμενοι , καί τ ή ν περ ικεφαλα ίαν τοΰ 
βωτηρίου περιβαλόμενοι · ώς δή τήν έξ ύψους δύνα-

cuncla ceu stercora pne Crealoris amore , jux ia 
mar lyrum summalem, arbitrabanlur a . S i c sibi 
(Tucem lolleules, e l anna luram iidei capienles, ct 
fidei lorica niunit i , sculuinque ftdei arripientes, ga-
lcam quoque salulurem sibi circumponenles, l a n -
qitam ex allo vires suscipienles, C h r i s i i passionein 
ajinulanlcs, foniter decertantes, i n v i c l i mi l i l e^ 

8 Ph i l ip . ι ι ι , 8. 

(62) Inc ip i l binc apud Niccpborum taudaiio mar-
lyriini, q u z ut i l i ie r conferclur cum il la Consian-
imi diaconi a nobis edila in Spicil. Rom. t. X , 
qoanqtte pras oculis babnis&e videlur Niccphorus, 
prcserlim quia in N i c x n a synodo, cui Nicepbo-

ru& quoqne inlerfuit, eermo itle Consiani ini c i u t u r . 
(63) Parem gemeniiani de m a n y r u m rel iquiis , 

quas Saraceui Thessalonicac v i o l a v e r a n l , scr ibi t 
Nicolaus palr iarcba in scrmone suo apud nos Spir 
cil. t. X , Pracf. p. 27. 
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roagni regis semet oslenderunt e i albleiae geuerosis- Α μ ( ν δεξάμενοι , κα ί τ ά πΑθη Χρίστου ζηλώσαντες* 
s i in i . S i c advcrsus errorera tropaea e r e x e r u o i , 
omnemque inacbinain i u i m i c i expugnarunl , cunclas 
e}u3 vires dissolverunt, omnia lela ejusdem ignea 
c x s l i n x e r u n l , et dominalum valtde d e s l r u x e r u n i : 
ctinctas minis i rorum diaboli moli l iones ac niinae 
despnerunt, quainlibet ipsorum s&vi l i am alque 
fraudem aspernati sunt, fortiter vir i t i ierque admo-
dum i l loruin ar i i f ic i i s obst i terunl . Vere firmam eX 
indecl inaiam erga Deum voluntalem gerebani, et 
inflictos cruciaius velui in alienie corporibus perfe-
ren ies , ac nalurae quodammodo o b l i t i , labores 
lolerabant ; pietatis stadium conl rapoly lbe ismi erro» 
rem decurremes, in ignero veluti rorem inailtentes, 
borrendissiniarum ferarura denies et rabiem baud 

εύσθενώς ά ρ ι σ τ ε ύ ο ν τ ε ς , Αήττητοι στρατ ιώτα ι του 
μεγάλου βασιλέως άνεδε ί χθησαν , κα ι άθλτιται γ ε ν 
ναιδτατοι · ούτω κατά τ ή ς π λ ά ν η ς έστησαν τ ρ ό π α ι α » 
καί πάσαν μΐέν μ η χ α ν ή ν τοΰ εχθρού έξεπόρθησαν , 
πάσαν δέ αύτοΰ τήν δύναμ ιν καταλελύκεσαν, π ά ν τ α 
τ ά π ε π υ ρ ω μ έ ν α βέλη αύτοΰ κατέσβεσαν , κ α ί τό 
κράτος καθείλον ν ε α ν ι κ ώ ς · π ά σ α ς δέ τ ώ ν υ π η ρ ε τ ώ ν 
τοΰ πονηρού τάς έπ ινο ίας κα \ ά π ε ι λ ά ς δ ι έ π τ υ σ α ν · 
π ά σ η ς αυτών ώ μ ό τ η τ ό ς τ ε κα \ έ π η ρ ε ί α ς κ α τ ε φ ρ ό -
νησαν, γεννα ίως κα\ άνδρ ικώς άγαν προς π ά σ α ς τ Ας 
μεθοδείας α υ τ ώ ν άντ ικαθ ιστάμενοι * έδραίον ε ί χ ο ν 
δντως π ρ δ ς θεδν κα\ άκλινές τδ φρόνημα , κα \ τ ά ς 
έ π α γ ο μ έ ν α ς α ΐκ ίας ώς έ π ' άλλοτριΌις σώμασι δ ι α γ ω ­
νιζόμενοι, κα ί ώ σ π ε ρ τ ή ς φύσεως έκλαθόμενοι , τ ο υ ς 

metuentes, ferri a c i e m , et ungularuro acumina, ^ πόνους δ ιήνεγκαν · τ δ στάδιον τ ή ς εύσεβείας κ α τ ά 
c a m i u m concisiones a u l laceral iones, anirara baod 
concidebant, supplicii ins l rumenl ig sponie ut de l i -
c i i s occurrebant, cuncta 1 2 4 eustinentes, omnia 
lo ie ran les , unura speclanlee , atque ad bravkftm 
supernae vocalionis fest inames, baud eondignae 
passiones bujus temporis ad fuluram quee revelabi-
l u r gloriatn exisi imantes. Sed bis omnibus resistcn-
tes, e i morie superata, pro Qde pugoantes, l y r a n -
n o n i m minis superiorfes v is i s u u l ; quia nomtne 
Doinin i roborabanlur, qaad coram gentibus regi-
bosque portabant. 

τ ή ς πολυθέου πλάνης έξανύοντες , π ρ δ ς τδ π ύ ρ ώ σ π α ρ 
ε ίς δρόσον έναλλόμενοι , θηρών φοβερωτατων μ ώ λ α ς 
κα ί θυμούς ού δε ιμαίνοντες , ά κ μ ή ν σιδήρου κα ι ο ν ύ ­
χων οξύτητας , σαρκών τεμνομένων και ξ ε ο μ έ ν ω ν 
ήφε ιδηκότες , ούκ έ τεθήπεσαν , έ π ι τά βργάνα δέ τ ή ς 
τ ι μ ω ρ ί α ς αυθαίρετοι ώ σ π ε ρ έ π \ τ ρ υ φ ή ν ξ ε σ α ν , 
π ά ν τ α στέγοντες , πάντα φέροντες , πρδς έν ά π ο σ κ ο -
ποΰντες , κα ί πρδς τδ β ρ α β ε ί ο ν τ ή ς ά ν ω κ λ ή σ ε ω ς 
έπε ι γόμενο ι , ούκ άξ ια τ ά π α θ ή μ α τ α τοΰ π α ρ ό ν τ ο ς 
καιρού πρδς τήν μέλλουσαν άποκαλύπτεσθα ι δόξαν 
ηγούμενοι * άλλά τούτων Απάντων κ α τ α τ ο λ μ ή σ α ν τ ε ς % 

κ α \ θανάτου κρε ίττους γενόμενοι , ύπεραθλοΰντες τής π ί σ τ ε ω ς , τ ώ ν απε ιλών τ ώ ν τυράννων κ α θ υ π έ ρ τ ε ρ ο ι 
ώφθησαν · έ π ε \ έ ν τ ψ τοΰ θεοΰ ονόματι έκρατύνοντο , δ π ε ρ ενώπιον εθνών κα \ βασιλέων έβάστασαν . 

Iia cruciaius foriUer tolcranies, majores vires 
sumcbant; ita persceulionibus ac pertculis co r ro -
borabantur. Ili t ic teniaiionibus ac tribulationibtis 
magis v igeban i , nullatenus minis inteii lai isque 
terroribus t c r r e f ac l i ; perseculorum rabiem egregie 
rclundebanl , capila imploru i» concidebant, super-
c i l i um atbeonim deprimcbant, furibundorum l o r -
inenta ceu ibcsauros preiiosos admi i len tcs , de l i -
c iarum polius quam poenas loco babenies. S i c 
erroris desiructores evaserum, angusiamque et 
moleslam viam terenles, mu l i i l ud in i inviam e i 
deserlam, ad spaliosain ac beaiissimam, quae ipsis 
crat ass ignala , requiei sedem pervcnerunt. l l i 
v ic tor ios i marlyres , in crucialuum camino excoc l i , 

1 Ούτω τα ί ς βασάνοις έγκαρτεροΰντε{ , έ π \ τ δ £ ω μ α -
λβώτερον μ ε τ ε ^ υ θ μ ί ζ ο ν τ ο · ο ύ τ ω τ ο ί ς δ ι ω γ μ ο ι ς κ α \ 
κινδύνοίς έ£0ώννυντ© · εντεύθεν ένεδυναμούντο τ ο ί ς 
πε ιρασμο ί ς κα\ τα ί ς θλίψεσιν, ουδέν τών ά π ε ι ) ο υ -
μένων ή πρΟσαγομένων δεινών -κάτεπτηχδτες · έ ξ -
ήλεγξαν τήν τών διωκόντων μανίαν εύτολμότατα , κα \ 
κεφάλας άνομων διέκοψαν, κα ί τήν όφρύν τ ώ ν ά θ ε ω ν 
κατέσπασαν , τούς τών δυσμενών α ί κ ι σ μ ο ύ ς ώ ς θησαυ­
ρούς πολυτίμους δεχόμενοι , τρυφήν μάλλον ή κδλασ ιν 
τούτους λογιζόμενοι . Ούτω τής πλάνης καθα ιρέτα ι γ ε ­
γόνασι , και τήν στενήν κα \ τ εθλ ιμμένην τρίβον έ λ ά -
σαντες , τήν πολλοίς άστ ιβή κα ι άνέμβατον , π ρ δ ς τ ή ν 
εύρύχωρον κα\ πανολβίαν, ή αύτοίς άπεκεκλήρωτο , κ α -
ταλύουσι λήξιν . Ούτοι οί καλλίνικοι μάρτυρες έν τ ή τ ώ ν 

alque u l aurum probaluin compert iac sp l end i ika l i , ρ βασάνων πυρώθέντες κ α μ ί ν ω , κα\ ώς χρυσίον δόκ ιμον 
sole sun l clariores, e l sidera fulgore superant. H i 
ob C b r i s l i confessionem consummati , ralionales 
perfectasque v ic l imas ei semel praebueruni, et sa-
crif icium Deo grai iss imum ac jucundissimum, et 
acceptabilem perHialionem beneque olentem odore 
spi r i lus , in bolocausium obtulerunl . Horum a lacr i -
tate ipsi angeli obsiupuerunl ; boruin ccr lamina su-
permuudiales vir lutes admirataB summopere sun t ; 
quia mortal i in corpore invisibiles bosles debella-
ruot , e l de adversariis suis v ic ior iaoi reiulerunt, 
invis ibi l ibus profligatis agminibus , iropsea eplen-
dida conira repugnanles slaluerunt . His gaudet 
D e u s e i glor i f icalur ; angeli quoque in coelis g r a i u -
laniut unaqne l a n a n l u r ; conl ra diabolue nec non 

ευρεθέντες κ α \ λ α μ π ρ υ ν θ έ ν τ ε ς , υ π έ ρ ήλιον λ ά μ π ο υ -
σιν, υ π έ ρ αστέρας αύγάζουσιν · ούτοι τ ή κατά Χ ρ ι ­
στδν Ο μ ό λ ο γ η τέλειουμενοι , θ ύ μ α τ α λογ ικά κ α \ 
τέλεια α ύ τ φ άνεδείχθησαν, και θυσία τ φ Θεώ φ ι λ α ι -
τ ά τ η και ε ύ ά ρ ε σ τ ο ς , και δεκτδν καλλ ιέρημα ε ύ -
ωδιάζον τήν όσμήν τοΰ π ν ε ύ μ α τ ο ς , ε ίς όλοκάρπωσιν 
προσηνέχθησαν · τούτων τήν π α ^ η σ ί α ν κα\ ά γ γ ^ 
λοι κατεπλάγησαν · τούτων τούς άθλους αί ύπερκο*-
σμιοι δυνάμε ι ς ύ π ε ρ η γ ά σ θ η σ α ν · δτ ι γ ε έν σ ώ μ α τ ι 
θ ν η τ φ τούς αόρατους δυσμενείς *έτροπώσαντο , κ α \ 
τήν κ α τ ' έ χθρων νίκην ήραντο , τ ά ς π α ρ α τ ά ξ ε ι ς κ α θ -
ελόντες τ ά ς αόρατους, κα \ τ ρ ό π α ι α λ α μ π ρ ά κ α τ ά 
τών αντ ιπάλων στησάμενοι* έν τούτοις Θεδς μ έ ν 
ευφραίνεται κα \ δ ο ξ ά ζ ε τ α ι άγγελοι δέ έν ούρανο ί ς 
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ινγχαίρουσι καί συνήδονται · διάβολος δέ τα ί ς ά π ο - Α aposiat ic* copioe ejus vuJ i iera is padefiunl, casum 
ετστικαίς όμού δυνάμεσ ι τ ρ α υ μ α τ ι ζ δ μ ε ν ο ; κ α τ α ι - suuin claden.que depioraalcs* 
«χύνεται, τ δ π τ ώ μ α καί ή τ τ η μ α εαυτών άποδυρό-
μενοι. 

ϋδτο ι δή oi σοφο\ κα \ πανεύφημο ι μάρτυρες* τρο* 
χαιοφόροι κ α τ α τ ή - π λ ά ν η ς ά ν α δ ε ι χ θ έ ν τ ε ς , π ύ ρ γ ο ι 
της καθ* η μ ά ς π ί σ τ ε ω ς ώφθησαν άκατάσειστοι , 
Αοι τ ή ς Εκκλησίας* κα ί έδραίωμα, . κ ρ η π \ ς τ ή ς ευσέ­
βεια; κα ι θεμέλιος άκαθα ίρετος , κλέος μ έ γ α η μ ώ ν 
τών π ι σ τ ώ ν κα ί έ γ κ α λ λ ώ π ε σ μ α , ώ ς φωστήρες λ α μ ­
προί καΊ νοεροί, φωτ ίζουσι τ ά π έ ρ α τ α · τ α ϊ ς άκτΓσν 
ιών α γ ώ ν ω ν κα \ τ ή ς π ί σ τ ε ω ς έ ν α π α σ τ ρ ά π τ ο ν τ ε ς . 
*fl π ί σ τ ε ω ς άκλινούς καί α γ ά π η ς ανέκφραστου , xaV 
ελπίδος άνενδυάστου \ ώ ψυχής γενναίας α γ γ ε λ ι κ ο ύ 
ταραστήματος I ώ φρενών υψηλών τε κ α ι ουρανίων, 
χαι π ρ ο θ υ μ ί α ς κα \ σπουδής , ν ικώσης τήν φύσιν κ α ί ^ 
4περιπταμέντις τήν κτ ίσ ιν \ Τ ί πρδτερον Θαυμάσο-
μεν ύ π ε ρ ε κ π λ η τ τ ό μ ε ν ο ι ; Τού ένισχύσαντος τήν δ ύ ­
ναμιν Θεού, ή τ ώ ν έλομένων τήν προαίρεσιν ; τών 
Θείων δ ω ρ ε ώ ν τ ά παράδοξα; ή τών α γ ί ω ν τδ μεγαλδ -
φυχον ; Α μ φ ό τ ε ρ α γ ά ρ καί φύσιν και λόγον ν ικώσιν 
ύπερβαλόμενα. Μετά τού Προφήτου βοήσωμεν · 
Τοΐς άγίοις τοις έτ τή γη αύτον, έθανμάστωσετ 
t Κύριος · navta τά Θελήματα αυτού έν αύτοΊς · 
επειδή κσΛ ουτο£ Θαυμαστδς έν αύτο ίς έστιν , δτι τ η ς 
κτίσεως π ά σ η ς ύπεραρθέντες , μόνω τ ψ κτ ίστη κ α ί 
δημιουργώ συνανεκράθησαν · ο ύ τ ω δή ούν γεγόνα-
σιν Ι σ ο π τ ρ α θεού άκηλ ίδωτα , κ α θ α ρ ώ τ α τ α , δ ι ε ι δέ -
στατα · τ ή ν θείαν δέ ακτ ίνα κ α θ α ρ ώ ς τ α ί ς εαυτών 

Sapienles hi ac celeberri im martyres, dd errore 
trn*mpha4ores eflecii , fidsi noRlrae inexpugnabile* 
Utrres exstrtertmi, Eccleeia* ceUinma» ac susienta-
oula, retrgionis baees e i immobile iundamentuui , 
glorio ingetis nostratuto fideliimi e l ornamenlum, 
Itrminaffia splenaHda et infcelteciualta inundi fines 
i ih iminair t , eortamtiHtm stiorum fideique radi is 
ftilgentes. 0 fliUsm invictam ! ο cbarttatem ineffabi-
kjir i l ο speim h idub iaml ο fortis animjc conslanl iam 
angelicam! ο exeelsarum meuiiuoi ccelesiiumque 
aiaci i ta le in alque vigorem, nalora raajorem, re 
creala superiorem! Quid prbis stupenies admirabi-
ninr ? For t i lnd in is datorem Deum, an fortiuni p r o -
positum? divinorum donorum praeetanliam, an 
sauctoram magfianhnitaiein? Uiraqi ie res eniui 
ftaltiram oraiiouemqne noslram excedU. C u m P r o -
pbela ergo exclamabimus: Sanctis qui tunt in terra 
ejm, mirificavit Dominus omnts woluntales suas in 
eit \ Quoniam et bic mirabi i is in eis e s l , quia supra 
omnein creauiram se extolleittes, uni creatori COIH 
di lor iqne suo adha?sertint. S ic itaque facti sunt 

* speculom Det immaculalum, pur iss inmm, l impid is -
eiinuirt; divinumqiie radium pure in suis pi i r iss imi» 
animabus excipienles, Dei imiiatores evaserunt ; 
quodqne Deos est suapte na lura , ipsi pat l ic ipai ioi ie 

χαθαρωτάταις ψυχα ί ς είσδεχόμενοι , τδ θεομ ίμητον Q e l gralia conseculi s tni l , facii i i imi rum Dei babHa-
κατεκτήσαντο · κ α \ δ π ε ρ θ ε δ ς φύσει , τούτο αύτο \ cnla , templa divina e l spleiul ida, joxta propl ie l icam 
μεθέξει κα \ χάρ ι τ ι άπηνέγκαντο , και υ π ή ρ ξ α ν θ ε ο ύ loeutioncm : Habiiabo in ei* ei inambulabo; et ips* 
καταγώγ ια , και ναοι ένθεο ' κα\ λ α μ π ρ ο ί , κ α τ ά τήν em«< mi/i i popuius, et ego Utorum Deum 5 . 
φάσκουσαν προφητ ικήν προαγόρευσιν · Ένοικήσω έτ αύτοΊς καϊ έμΧεριπατήσω· καϊ αύτοϊ ίσοτταί 
μοι είς λαόν, καϊ έγω Ισομαι αύτοΊς είς Θεόν. 

Ούτοι τοίνυν τδν α γ ώ ν α τδν καλδν καλώς ά γ ω ν ι -
σάμενοι, τήν π ίστ ιν τηρήσαντες^ τδν δρόμον τ ε λ έ -
σαντες, κόσμον κα\ κοσμοκράτορα ν ικήσαντες κα ί 
πατήσαντες, τήν καλήν τε π ρ α γ μ α τ ε ί α ν έ μ π ο ρ ε υ -
σάμενοι , κα ί άλλαξάμενοι τ ώ ν ούχ έστώτων κ α \ 
φόντων τά είσαεί δ ιαμένοντα, τοσούτοι^ άνδραγα -
θήμασι κα\ τηλικούτοις παλαίσμασι τών ά μ α ρ α ν τ ί -
νων στεφάνων οί άξιόνικοι τ ή ς αληθε ίας μ ά ρ τ υ ρ ε ς 
παρά τού άθλοθέτου θεού κ α τ η ξ ί ω ν τ α ι , κα \ Χ ρ ι σ τ ψ 
είς αίώνα συμβασιλεύουσι · Χ ρ ι σ τ ψ συγκληρονο-
μούσι, κα\ τδν τ ή ς αθανασίας δ ιαλαχόντες κλήρον, 
ζώσιν έν α ύ τ ψ ζ ω ή ν τ ή ν άκατάλυτον κα \ ά μ ή ρ υ τ ο ν , 
<^ωτ\ άίδίψ έναστραπτόμενοτ , τ ψ θε ίψ κάλλει έ ν -
αγλσΐζόμεν^ι, τ α ί ; άνω δ υ ν ά μ ε σ ι σ υ γ χ ο ρ ε ύ ο ν τ ε ς · κα \ 
τί γΑρ πλέον ή θ ε ώ συνείναι κ α \ τ ή ς εντεύθεν κ α τ α -
τρυφαν μακαρ ιότητος ήξ ιωμένο ι τ ή ς άνω δόξης τε 
κι\ λ α μ π ρ ό τ η τ ο ς ; εί γ ά ρ π ω ς κα ι δοκεί κεκρύφθα ι 
σΟτών νύν τ ή ν ζ ω ή ν , "Οταν ό Χριστός, φησ \ , φα» 
τερωΟΓι ή £ωή ημών, τότε καϊ αύτοι σύν αύτφ 
ρανερωθήσονται έν δόξη. Ό γ ά ρ τοι τ ώ ν μ α ρ τ ύ ­
ρων θεδς , θ ε δ ς ' Α β ρ α ά μ κ α \ Ι σ α ά κ κα\ Ι α κ ώ β , ού 
νεκρών, άλλά ζώντων θεός έστ ιν , ώ ς γ έ γ ρ α π τ α ι . Τοι -

H i ergo, praiclaro ceriamine pneclare decr r la io , 
fide s e r v a t a v cursu consummato, mnndo cjnsqqe 
principe debellato, egregio confecio negotiu, cadiica 
ac fluxa 125 c u m P^rpeiuis contmulanies, ob b x c 
v i r i l i i e r gesia, e l tania certamina, immarcuscibi l i* 
bus coronis v ic lo r ios i vcrltatifi tcslee a muneia r io 
ceriaminunfi Oeo digni babebuiuur, et cum Gbr i s lo 
« t e r n a l i l e r fegnabunl Cbr i s lo sc i l i ce l facli cobajre-
des, e i immor ia l i i a t i s itoriem adepl i , v ivun i apud 
enm vi iam incefcsabilem ac perpeluain, luce iminor-
tal i fulgentes, d ivina pulcbr i iudine venustail, cum 
snpernis poleslalibus choreas agUantes. Nam qnid 
majus esse potest, quain versari cum Deo, alque 
IIHnc beai i lale per i ru i , superna gloria dignos babi -
los aique splendore? Ei iamsi enim nitnc forle v i ia 
Hloruin obsdura videtur, al lainen : Cum Cliristus, 
inqui t , apparuerU vila nottra, tunc el ipti cum eo 
apparebunt in gtoria \ Namque mar ly rum Deus est 
Abrahami Deua e l Isaaci e l Jacobi , non nioruiorni i i 
sed vivenl ium Oeus es l , u l i scr ipium e * i T . l l aquc 
$anclorum unimce in manu Dei sunt · , neqno tinqnam 
cas l ange ldo tor ; e l qiianquam oculis bonim in s i -

•Psa l . X T , 3. » L e v i l . x x v i , 12 ; II Co r , v i , 16. · Coloss; m , 4. 7 L u c . xx 38 . 8 Sap . m , i . 
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pietii ium \ i e i suut mor i , c l r e p u U U est ca lami tas 'A γαρούν al τών άγιων ψυχαϊ kv χειρϊ βεον είσι, 
exi;us i l l o r u m ; et a nobis discessus, con t r i t i o ; i l l i 
i t ibilominus sun l in pace. Non euim mor lu i sunt, 
sed vivunt, et somnus potius quam mors est, mors 
iilortiui p re i iosa ; baud lerfa infossi, sed in coelum 
volaiti elaii (64). E i e u i m ex cor rup l ib i l i caducaque 
vi ia t ranslai i , in a l iam transierunl seneciulis exper-
tcui c i sempiiernam. Quamobrem in quoiidianis 
«;uiiicis uosir is , c i rca i l lud acroleleution cantici 
qnod byiuno suocinitur, congruum quid modulantes 
<cu ad vivenles in Deo sanclos : Benedicite9tpiritu$ 
ei unlnur jusiornm, Domino, diciraus, et quae ibi se-
qnunlur . A l q u i 111 ϊ canl icum Domini baud canerent 
in l c r i a al iena, e l a nostro sacro choro longissime 
abseules, si cerle sancli ab eis mor lu i pma-
renlur . 

Αλλότριας, κα\ τ η ς καθ* η μ ά ς Ιεράς ό μ η γ ύ ρ ε ω ς ώς 
Αγιοι έλογίσθησαν. 

52. Sed il la quidem priora fuerunl. Nunc vero 
i u suis sacris iinagitiibus easdem quas Christus 
persectttiones p a r l i c i p a n t , ejusdemque passionibus 
conformaniur , i i a u l pro duplici passione et iuju-
r i a , dttplicibus eliatu praemiis sint c o r o n a n d i : v i c i s -
simque s imul glorificabunlur secundo, lum in v i l a 
sc i l ice l martyres , lum el iam martyres in imagini-
bns. Propterea nos scieules eos Dei familiares esse 
ac asseclas ( i i s enim omnium Deus d i x i l : Jam 
non dico vo$ tervos, sed amicos9; e l , Dedil eh pole-
nalem filiot Dei fieri admiremar i l lorum erga 

καΛ ού μή ποτε α υ τ ώ ν αψηται βάσανο;, κάν έδοξαν 
έν όφθαλμοϊς τούτων\ τών αφρόνων τεθνάναι, χα\ 
έλογίσθη κ ά κ ω σ ι ς ή έξοδος αυτών , κα\ ή άφ' ημών 
πορεία σ ύ ν τ ρ ι μ μ α · οί δέ είσιν έν ειρήνη* ού τεθνήχασι 
γ ά ρ , άλλά ζώσι , κα \ ύπνος μάλλον τ ίμιος ή θάνατος, δ 
θάνατος αυτών έστιν · ούκ ε ίς γήν ύποδύντες, άλλ* 
ε ίς ουρανούς ά ν α π τ ά ν τ ε ς . Τ ώ ν γ ά ρ φθαρτών μετ-
αναστάντες κα \ έ π ι κ ή ρ ω ν , έ φ ' έτέραν βιοτήν μετ-
ετάξαντο τήν ά γ ή ρ ω τ ε κα ί μακραίωνα * διόπερ Ιν 
τοϊς δσημέραι παρ* ή μ ί ν φδομένοις, κατ ' εκείνο δή 
τ δ άκ^οτελεύτιον τού έφυμν ίου μέλους, ένχρμονιόν 
τ ι μέλποντες οία π ρ δ ς ζ ώ ν τ α ς έν θ ε ψ τούς Αγίους, 
ΕύΛογεϊτε, πνεύματα καϊ ψνχαϊ δικαίων, τόν Κύ-
ριον, λ έγομεν , κ α \ τά τούτο ι ς επόμενα. Εκείνοι 

Β γ ά ρ ούκ άν τήν ψδήν Κυρ ίου $σαιεν ώς έπι γής 
π ο ^ ω τ ά τ ω Ιστάμενοι , ε ί π ε ρ αύτοίς τεθνεώτες ο*. 

νβ ' . *Αλλ 'εκε ίνα μέν πρδτερον . Κα\ νύν δέ διά 
μέσου τ ώ ν ίερών ά π ε ι κ α σ μ ά τ ω ν αυτών, τοίς αύτοίς 
τ ψ Χ ρ ι σ τ ψ σ υ μ μ ε τ έ χ ο ν τ ε ς κοινωνού σι διωγμοί; κσΛ 
τοίς πάθεσ ι συμμορφούμενο ι , ώ ς έ π \ διπλοί; τοίς 
π α θ ή μ α σ ι κα \ όνείδεσι, δ ιπλο ΐς κα\ τοίς βραβείοις 
στεφθήσονται . Κ α \ αύθ ι ς συνδοξασθήσονται τδ δεύ­
τερον, κα \ έν ζώσι μ ά ρ τ υ ρ ε ς , κ α \ έν είκοσι μάρτν-

. ρες , το ιγάρτοι κ α \ ώ ς οίκείους θεού κα\ θεράπον-
τ α ς είδδτες * π ρ δ ς αυτούς γ ά ρ δ τών δλων είρηχε 
θ ε δ ς " Ούκέτι υμάς καΧώ δονΛονς, άΛΛά φίλους. 
Κ α ι , Έδωκεν αντοΐς έζονσίαν τέκνα θεου γετί-

— ( — # — / » — . . . w . ν . Β . _ · 

De«m cbar i la iem ac fidem, et supernis honoribtig cr^ai · ύ π ε ρ α γ ά μ ε θ α μέν τ ή ς ε ί ς θεδν αγάπης χαι 
eumulemus : teippla i l lormn ornemtis , ccrtamina 
celebremus, sacras reliquias veneremur, augustas 
i l lorum imagines cu l lu prosequainur : qi iandoqui-
dem vere honor imaginis ad prololyptim t r a n s i l ; 
e l bonor fidclibus conservis i r ibmus , indicium esl 
nostrae erga communem Dominum benevoleuiia?, 
n l a iun l Ecclesia3 magigtri . Hinc nobie firma spcs 
tidesque, sanctiQcalionem impelrandi , peccalorum-
que remiss ionem, ac molesliarum depulsionem 
naucisccndi . H inc videmus expelli dsemones, mor-
bos sanari , infirmitates fugari omnium qui ciun 
iide accedunt, sive spiritales sive corporeas , s i -
qutdem dedi l ipsis omniuro dotninator potesiaieni 

π ίστεως αυτούς , στεφανούμεν δέ τα ί ς άνωτάτω τι-
μαίς* γεραίρομεν αυτών τούς ν α ο ύ ; , τ ιμώμεν τούς 
άθλους, προσκυνούμεν τ ά ίερά λείψανα, κατασπα-
ζδμεθα αυτών τ ά τ ί μ ι α ε ικον ίσματα · επειδή ταίς 
άληθείαις ή τ ή ς εΙκόνος τ ι μ ή έ π ι τδ πρωτότυπον 
διαβαίνει , κ α ί ή π ρ δ ς τούς ευγνώμονας τών δμο-
δούλων τ ι μ ή άπόδειξ ιν έχει τ ή ς π ρ δ ς τδν κοινον Δε-
σπότην εύνοίας, φασ\ν οί τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς διδάσκα­
λ ο ι · εντεύθεν ήμ ίν ά δ ι σ τ ά κ τ ω ς ελπίζεται 
π ιστεύετα ι , άγ ιασμόν τε προσγ ίνεσθαι , κα\ αμαρτιών 
συγχώρησιν , κα\ λύσιν εύρίσκε ιν τ ώ ν δυσχερών 
ενταύθα όρώμεν ώ ς δαίμονες Απελαύνονται, χ « 
νόσοι θεραπεύοντα ι , κα \ π ά ν τ α δ ρ α π ε τ ε ύ ε ι τά πάθη 

ra lcandi supra serpenles e l scorpios, e i super omncs ry τ & ν π ίστε ι προσιόντων, δσα τε ψυχής κα\ δσα σω· 
in in i i c i vires, nec non morbuin quemlibet a?gritudi-
nemque sanandi Quo fil, ut, virtute a Sp i r i i u 
nccepta, miracti l is alque vir lu t ibus clarescant (65), 
gratian foulem in semel geslanles sanilai ibus abunde 
ad omnes scalur ienlem. Quid Igitur ad b » c d ic i l i s , 
° 1 2 6 eanctorum i u i m i c i ? Dignine sun l nectie, 
propler baec majora omni cogitatione aique ora -

. lione c e r i a m i n a , quas biimanaa naturce vires exce-
dere sc i inus , d igni , inqnam, ne sunl bonorari et 
glorificari ? praesertiiu quia e l de ipsis exs lanl pro-

» J o a n . xv , 15. 1 0 Joan. i , 12. 1 4 L u c . x , 19, 20. 

(64) Ergo non exspecialo univcrsalis judic i i die, Nicepbori ore, confessionein de miracul is inlerees* 
ut rpccmiores scbismalici d ic l i lant . sione sanctorum , praescrlim ob bominum saluiem, 

(65) E n Grxcac quoque Kccbibiie, patriarcliac sui patrari so l i l i s . 

ματος " έ π ε ί π ε ρ δέδωκεν αύτοίς δ τών απάντων χατ-
εξουσιάζων τήν έξουσίαν π α τ ε ί ν ε π ά ν ω δφεων xa^ 
σκορπίων κα\ έ π \ πάσαν τήν δύναμ ιν τού εχθρού, ΧΛΙ 

πάσαν νόσον θεραπεύε ιν κα \ πάσαν μαλακ ίαν . Διδ τήν 
ένέργε ιαν λαβόντες τού Πνεύματος , έν θαύμασι κα\ 
δυνάμεσι δ ιαλάμπουσι , τήν π η γ ή ν έν έαυτοίς τή; 
χάρ ιτος φέροντες βλύζουσαν π ά σ ι δαψΛώς τ ι 
Ι ά μ α τ α . Τ ί ούν π ρ δ ς τ α ύ τ α φ α τ ε , οί τών αγίων 
εχθροί; "Αξιοι διά τούτους δή τούς υπέρ νούν κα\ 
λόγον Αγώνας, κα ι ούς κρεϊττον ή κ α τ ά τήν άνθρω-
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« ί α ν φύσιν γ ι ν ώ σ κ ο μ ε ν , τ ι μ ά σ θ α ί τ ε κα\ δοξάζε- Α missiones, multo anle haud fallaeiter e d i l * : C /o -
β θ χ ι , ώ ς ά ν κ α ΐ αϊ π ε ρ ι αυτούς έ π α γ γ ε λ ί α ι , π ό £ -
(ΧιΐΟεν προύποσχεθε ίσαι τδ άψευδές έχοιεν · Τους 
Λοξάζοττάςμε γ ά ρ , φησ \ , δοξάσω, δ αληθής έφησε 
λόγος · τ ίνα τρόπον ; χα\ δι* έτερον γ ε , ώ ς π λ ε ί ­
στων και Αγαν υψηλών κ α \ λόγων κ α ί έ ρ γ ω ν , τδ 
άξιόχρεων τ ώ ν επα ίνων κα \ τ ή ς δόξης αύτοίς π α ρ -
ιστώντων · ού μ ή ν ήττον γ ε , κ α \ τούτων δή τών ί ε -
ροτυπιών ένεκεν , δ π ε ρ ήμ ίν σπουδάζεται τοίς εύσε -
βίσι χα\ φ ιλομάρτυσιν · αίδείσθε τούτων τούς Αθλους 
%α\ τ ιμάτε τήν μ ν ή μ η ν , τ ά ς άοιδίμους έκείνας άρ ι -
στείας ύπερεκπληττόμενο ι , ούς κα ι θήρες ήδέσθη-
σχν, καί τ δ π ύ ρ πολλάκις κ α τ α π λ α γ έ ν υ π ε χ ώ ρ η σ ε , 
καί σίδςρος περ ιθραύετα ί τε κα \ ά π α μ β λ ύ ν ε τ α ι , 

rificanies me , i n q u i l , glorificabo , verax oraculuin 
a i l " . Quo i d , inquam, modo? Nempe a l i ie rquoque 
plur i in is sublimibusque encomiis alque oper ibus , 
dignus cis Jaudum bouor ei gloria impendi tur ; 
neque lamen seoius per sacras i inagines, id quod 
nos religiosi ac pbilomartyres valde salagimus. 
Veneraruini crgo certamina, bonoraie memoriani , 
celcbria i l la facinora admirantes m a r t y n i m , quos 
ferac quoque erubueruni , quibus ignis saepe cess i t , 
ferrtnn infractum esl et oblusuni , poenales d i r u p i » 
snnt macliina?; e i sensu quodammodo lac la ele-
uienta, mar ly rum erga coitimuuem Doininum cba-
r . l a i e m , ceu conserva reveri ia sun l . 

χσΛ τά κολαστήρια π ε ρ ι ά γ ν υ τ α ι μ η χ α ν ο υ ρ γ ή μ α τ α , στοιχεία δέ ώ σ π ε ρ έν αίσθήσει γ ι νόμενα , τ ή ν πρδς 
τον χοινδν Δεσπότην εύγνωμοσύνην οία δμόδουλα δεδυσώπητα ι . 

νγ*. "II τούτο μέν ύμ ίν ού δοκε ί ; βδελύττεσθε δέ Β 53 . A n vero a l i ler vos ex is i imat i s? Aversamin i 
τάς τών Αγ ίων π ρ ε σ β ε ί α ς , δ ιασκάπτετε δέ τ ά ς τών 
θείων θυσ ιαστηρ ίων Ιεράς τ ρ ά π ε ζ α ς , ίνα τ ή ς φλογδς 
τών λε ιψάνων α υ τ ώ ν , κ α θ ά π ε ρ δ διδάσκαλος υ μ ώ ν 
Μαμωνάς έδρασε τε κα ι έδιδαξεν, έ μ φ ο ρ η θ ή τ ε ; Καί 
χαταχραίνετε αυτών τούς σεβασμίους οίκους, και 
πάσης δυσωδ ίας κα \ α ίσχρουργ ίας άποπληρούντες , 
καταμολύνετε κα \ βεβηλούτε τ ά ά γ ι α , ά μ α τοις ίεροϊς 
αυτών έ κ τ υ π ώ μ α σ ι , δι* ών α ί τε άρ ιστε ία ι κα'ι οί 
άοίδιμοι Αθλοι α υ τ ώ ν , ώ σ π ε ρ τ α ί ς βίβλοις, ούτω κάν 
ταίς εκκλησία* ς κ α ί τοίς π ί ναξ ι ν έ μ π ρ έ π ο ν τ ε ς άνά-
γραπτοι παραδέδονται * ώστε τούς άναθεωρούντας , 
rP*xj ζήλον τ ή ς θεομ ιμήτου αυτών π ο λ ι τ ε ί α ς δ ιαν -
ίστασθαΐ" κ α ί τ ώ ν β ίβλων αυτών τ ινας τ ψ π υ ρ \ παρα­
δίδοντες, κόνιν χαί τέφραν άποδείξαι δ ιηγωνίσασθε , 

auiem sanciorum preces , sulTodiiis augustorum 
a l la r ium sacras inensas, ut flamma ex borum r e l i -
quiis ardente , s i cu l i vester Mamonas feci l ac do-
cu i t , perfruainini ? E t venerabiles borum acdes 
conspnrcai is , omnique felore ac Uirpiludine opple-
l i s , sancta pol lui i is e l profanalis cum i l lo rum sa-
cr is caelaiuris, quibus mar iyruni res prxclare gesia-, 
e i celebria cer lamina, ceu fil in l ib r i s i i a in eccle-
si is ac tabulis splendide p ic ia exhibentur . Qtiiu 
adeo l ibr is e l iam al iquol talia conlinentibus ign i 
t radi l ia , cinerem favillamque hos efliciendos c u r a -
s t i s , ut sic etiam sanclorum memoriam fundiloe 
aboleretis. iaro vero qui ita adversus sauctos inso-
lescunl ( p r o i i i e x re praesenli, quieque v o l e i , aflir-

ί νακαΐ δ ι ά τούτων τ ή ν μ ν ή μ η ν αυτών τέλεον ά π ο - Q malionis veri la iein comperire p o l e r i l ) , quid ιιοιι 
σβέσητε · oE ούτω τ ώ ν α γ ί ω ν κατανεανιευόμενοι , ώ ς 
έχ τών π α ρ ό ν τ ω ν τ ά τού αληθούς τ εκμήρασθα ι τ ψ 
βουλομένω π α ν τ \ κα ίσυν ιδε ίν έξεστι * τ ί ούκ Iμέλλον 
τών δε ινών κα \ έ κ τ ο π ω ν είς αυτούς δράσε ιν, ε ί π ε ρ 
αύτοίς σ υ ν ή κ μ α σ α ν κ α θ ' δν χρόνον έν τήδε τ ή ζ ω ή 

erant acturi borremlum aique incredibile adversus 
sanclos, s i forte in ea tenipora incidisseni , quibiiu 
i l l i v ixerunt? Nonne lanto pejora pr&scni ibt i* e l 
d i r iora fccissenl, quanlo major borum erga veram 
religionem adversalio ce rn i tu r? 

έβιότευον; ά ρ α ουχί τ ώ ν παρόντων πολλώ χ ε ί ρ ω τ ε καί χ α λ ε π ώ τ ε ρ α , δσψ κα \ μ ε ί ζ ω ν αύτοίς ή υπέρ τ ή ς 
εύσεβείας ένστασις δ ιεδε ίκνυτο; 

νδ' . Ά λ λ ' ύποπλάττοντα ι μέν ούκ άσεβείν εις τούς 
ναούς, παραλογ ί ζοντα ι δέ εαυτούς, λέγοντες , δτι 
• "Αγιοί είσιν ούτοι , διά τ ά ς τελουμένας θυσίας, κα \ τ ά ς 
Ιεράς ε ύ χ ά ς κ α ί ε π ι κ λ ή σ ε ι ς , τ ά ς έ π ί τ ώ ν εδραιώσεων 
αυτών Ιερολογουμένας. > Ε ί τα π ώ ς ούκ ασύνετοι καί 
άπόπληκτο ι π ά μ π α ν , ού συνιέντες ώ ς κ α θ ' δλον τδν 
ναδν τού Αγιασμού δ ιαφοιτ$ χ ά ρ ι ς , καί ή τού αγ ίου 

5 i . Sed enim simulant se adversus templa i r r c -
ligiose non agere; sed ipsi s ib i fucum faciuni d i -
cenles : < Tsia quidein sancla esse, ob i l l i c peracla 
sacriGcia, e l sacras preces aique invocationes, quie 
in eoruni fundalionibus fiunt. > A l q u i quidni suni 
fatui slolidique omnino, cum non in l e l l igam s;m-
Clificalionis gral iam sanclique Spi r i lus pracseiuiam 

παρουσία Π ν ε ύ μ α τ ο ς ; ού γ ά ρ έκ μέτρου δίδοται τδ ^ ad toltim templum peninere? neque enim ad men-
Πνεύμα* ουδέ τδ μέν τού ναού μέρος τήν χάριν προσ­
άγετα ι , τ δ δέ τ α ύ τ η ς ά π ο λ ι μ π ά ν ε τ α ι * ή γ ά ρ δλσς 
ίερός τ ε κ α ι ά γ ι ο ς , ή δλος εναγής τε καί ακάθαρτος . 
Άλλά σύ γ ε , ώ φ ι λ α π ε ρ ί γ ρ α π τ ε κα ι μ ι σ ό μ α ρ τ υ ς , 
π ερ ι γράφων τδν άγ ιασμδν , τδ π ά ν αποστερε ίς άνοή-
τ ω ς , ψ τδ πλέον, εί χ ρ ή π α ^ η σ ι α σ ά μ ε ν ο ν ε ίπε ί ν , 
πρόσεστιν , ύφαιρούμενος · επε ιδή ταύτα και άλλως 
μετέχουσι χάρ ιτος · ώ σ π ε ρ γ ά ρ οί ναοι τήν τ ώ ν 
Αγίων έ π ω ν υ μ ί α ν δέχονται , ο ύ τ ω κα \ τ ά τούτων 
Απεικονίσματα, τήν κλήσιν αυτών διά τής έ π ι γ ρ α -

suram dalur S p i r i t u s 1 ' ; neque pars quidem templi 
gra l ia imbuitur , pars aulem hac dest i tui iur . Nam 
vel toluin sacrum esl e l s a n c l u m , vel profammi 
lo ium alque pol lu ium. A t tu, qui inc i rcumscr ip ium 
amas, et marlyres odio babes, dum sanctificatio-
nem ci rcumscr ib is , rem totam ins ipienier aufers, 
quia cui plus i n e s l , s i confldenier dicerc l i c e i , 
subt rahis ; quoniam baec aliunde e i iam grat iam 
pa r l i c ipan l . f iam s icu l lempla a sanclis rebus ap-
pcllal ionem accipiuot, ita c l sanciorum s imulacra 

, J IReg. ii,30. " Joan. m f 31. 
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nomen borum insoriplum gerunl, aique hoc san- Α φής φέρουσι, κα\ ταύτη Αγιάζονται * είδη πιστός σοι 
cl i f tcaniur ; si cerle credibil is l i b i minimeque mcn-
dax tesiis esl Cbr i s lus , qui v i m nominis gra l ia in-
que deda ra l dicens : In nomine meo dcemonia 
tjicieni65. E l qnae ib i sequentia scimus. E l : Qui re-
cipit prophelam in nomine prophelte, mercedem 
propheias accipiei. Et qui recipit jutlum in nomint 
jusliy mercedem jutti accipiet**. Qui ergo ad n>ar~ 
ly r i s lempltnn accurri t , ad imagiuem par i ler acce~ 
di t . LUraque opificia sunl et 1 2 7 * n ambobusgra-
l ia eadem. Insuper vero qut reltgiose accesser i l , 
saucUiicationem ob fidem propriam (66-67) conse-
qiietur. S i ergo sancla sunt lempla ac veneranda , 
tilcesse esl sancl i quoque boiniuis iinaginetn 
saneiam esse ac venerabi lem; nihilque hic profa-

ό Χριστδς κα\ άψευδέστατος μάρτυς , τήν έκτου ονό­
ματος ίσχύν κ α \ χ ά ρ ι ν δ ι ασαφών. Έν τφ ονόματι 
μου, λέγων , δαιμόνια έκβαΛονσι. Και Α τούτοις Γσμεν 
επόμενα . Καϊ ό δεχόμενος προφήτην έν ονόματι 
προφήτου, μισθόν προφήτου Αήψεται. Καϊ ό δεχό­
μενος δίκαιον είς δνομα δικαίου, μισθόν δικαίου 
Λήψεται. Ό τοίνυν τ φ ναψ προστρέχων τού μάρτυρος, 
κα\ τή είκόνι ωσαύτως πρόσεισι * κτίσμα κα\ ταύτα 
κάκε ϊνα , κα\ έ π ' άμφοίν ή χάρ ις ή αυτή · πλέον δέ ό 
π ι σ τ ώ ς προσιών έξει κατά τ ή ν οίκείαν πίστιν το 
άγ ιάζεσθα ι . ΕΓπερ ούν οί ναοί Αγιοι, κσΑ τά έν αύτοίς 
π ά ν τ α ά γ ι α κα ι σεβάσμια , ανάγκη καί τδν τού αγίου 
χ α ρ α κ τ ή ρ α άγιον είναι κ α ι σεβάσμιον, κα\ ουδέν 
ενταύθα εναγές και ακάθαρτου · εί δέ ταύτα καλείς 

num esse au l pol l t i lum. Quod si has profanas d ic i s , & ε ν α γ ή , ούκούν κα\ αί Έ κ κ λ η σ ί α ι εναγείς * κοινδς 
profeclo el ia in e c c l e s i » p r o f a n » s u n t : communem 
ei i i in e i per omnia diflusam constat esse sanci i i t -
ca l ionem. Al ioqu in imaginibus alia opus eesel san-
c l i f ica t io i ie , fundaliotie, p rec ibus , enc&niis a l i i s ; 
alleriusque advenluro Sp i r i lu s praeslolabuntur. 
Qnod si lu per unam r e m , alteram simul ever t i s , 
•uaniiesUiin te oslendis sanctarum rerum ininaicum, 
ot quidem furiosissimum bosiem atque acerbiss i -
iHi im, quia moleslissimi t ibi sun l sancl i e i iam in 
imagine spec la l i . Proplerea tu stibruia, proslernis , 
spolias t empla , quta sancla sunt. Nonne i i a tuo le 
les l imonio osoretn hoslemque sanciorum probas,? 
Dcmonsiras e n i r a , ei iaipsi n M l e s , suminam esse 

γ ά ρ *κα\ διά π ά ν τ ω ν φοιτών δέδεικται δ αγιασμός. 
Δεήσονται λοιπδν κα\ έτερου α γ ι α σ μ ο ύ , εδραιώσεων 
τ ε και ευχών κ α \ έ γ κ α ι ν ι σ μ ώ ν έτερων, κα\ άλλον 
έπ ιφοίτησιν έκδέξονται Π ν ε ύ μ α τ ο ς * εί δέ διά τον 
ένδς και τδ έτερον κ α τ α σ τ ρ έ φ ε ι ς , φανερδν σεαυτδν 
κ α τ έ σ τ η σ α ς , δτι έχθρδς ε ί τ ώ ν Αγίων , καί έχθρων δ 
δυσμενέστατος κ α \ π ι κ ρ ό τ α τ ο ς , επε ιδή βαρύτατοι 
σοί είσιν οί άγ ιο ι κα \ έν είκόνι βλεπόμενοι * άλλά 

.δ ιά τούτο άνορύττε ις , διά τούτο καταβάλλεις, διά 
τοΰτο άποκοσμε ι ς , δτι άγ ιο ί ε ί σ ι ν οί ναοί · ή ούχ\ 
σεαυτού κ α τ α μ α ρ τ υ ρ ε ί ς τ ώ ν α γ ί ω ν είναι δυσμενή 
κα\ π ο λ έ μ ι ο ν ; Δεικνύεις γ ά ρ κ α \ μή βουλδμενος, δτι 
τ ο σ α ύ τ η ή σχέσις κα \ ο ίκε ίωσις τούτων πρδς άλληλα, 

lioruiM in le r se relationem e i necessiludinem, aacri Q τού τ ε Ιερού οίκου, φ η μ ι , κα \ τ ώ ν θείων εικονισμά­
τ ω ν , δτι κα ι συγκαθαιρούνται άλλήλοις κα\ συνδιώ-
κονται , κ α θ ά π ε ρ κα\ τδ π ρ \ ν π α ρ ά Χριστιανοίς 
συγκαταρτ ι ζόμενα ήδη κ α ι έδοξάζοντο άμα. 

iieuipc lempli e l augustariim imaginum, quia nunc 
sitnul destrunntur et persecutionero experiunlur ; 
velut aniea a f hr is l ianis fabricala haec pariter fue-
ran l et bouorala . 

55 . Posiquam ilaque temel Cbr i s l o et sanctis 
infensissiinum ustendisl i , sequitur ut paria de s y m -
bolis qtioquc coelesiium e l incorporearuin v i r tu tum 
sentias atqtie loquaris . Nam C b r i s l i rebus sublal is , 
h * c quoque s imul auierri deslruique congruum e s l ; 
u l binc c i iam Marcionis Manelisque infidelitate 
alque aibeismo laborare coarguar ig , Veteremque 
ct Novam Scripturam ludibrio risuique babcre, p l c -
raque cx his delere et cxpellerc, loquenlem in ipsis 
Deum reprebendere : e l si n ib i l a l iud , cerle illos 

νε ' . Ό π η ν ί κ α ούν ώ φ θ η ς Χ ρ ι σ τ ο ύ κα \ τών άγιων 
δ έχθ ιστός , άκόλουθον τ α ύ τ α και π ε ρ ι τών συμβό­
λων τών ουρανίων κα ι α σ ω μ ά τ ω ν φρονείν κα\ λέγειν 
δυνάμεων · δτι επε ιδή τ ά τού Χ ρ ι σ τ ο ύ καταλέλυται, 
κα ι τ α ύ τ α συγκαταλελύσθαι και συγκαταβεβλήσθαι 
Αξιον · ίνα κ α τ ά φ ω ρ ο ς γ έ ν η κ ά ν τ α ύ θ α τήν M*pxfo>-
νος και Μάνεντος νοσών ά π ι σ τ ί α ν κα \ άθεΐαν, Πά­
λαιαν τε κα\ Νέαν Γραφήν κ α τ α μ ω μ ε ί σ θ α ί τε χ^· 
ά π ο σ κ ώ π τ ε ι ν ε ίδώς , άθετε ίν τ ε τ ο ύ τ ω ν πολλά χ«Λ 
άποσκορακίζε ιν , κα \ τδν έν α ύ τ α ί ς λαλήσαντα θεόν 

Cberubinos , qui auro puro duc l i l i formati fueruiit, *̂  δ υ σ φ η μ ε ί ν κα\ ε ί μ ή τ ι άλλο. τ ά γ ε χερουβψ 
Deo oinnium Domino jubenle , Moysisque oraculo 
< o n f l a l i , alque haud roinus aposlolicis verbis e T , 
bonoral i , l a i reu t ic i cuhus cum caeleris jus l i f l ca i io -
ncs, ccu symbola bujus regulaeque, v o c i t a t i ; de 
quibus latius al ibi quoque a nobis fuit d isputa lum. 
ήττον , κα\ π α ρ ά τ φ άποστολικψ λόγψ τ ι μ ώ μ ε ν α , κα \ δ ικα ιώματα λατρε ίας μ ε τ ά τών άλλων κα ι ώς συμ-

I βολα κα ί θεσμοί τ α ύ τ η ς κατονομαζόμενα , π ε ρ \ ών πλατύτερον κα\ έν έτέροις ήμ ίν δ ι ε ί λ η π τ α ι . 

56. Ni inc demum hoc l i b i adhuc adjeclum sufli- νς-'. Νύν δέ τούτο μόνον προστεθέν άποχρήαε ι σοι · 
ciat. Nerape, quod Judaeis ingratior et contuma- δτι επε ιδή κα \ Ι ο υ δ α ί ω ν εΐ άγνωμονέστερος xa^ 

εκείνα, ά δή χρυσ ίψ κ α θ α ρ ώ δ ιήλασται τε και « -
πο ίητα ι , θ ε ο ύ μέν τού π ά ν τ ω ν δεσπόζοντος προστε-
ταχότος , Μωσέως δέ θεοκλυτήσαντος συμπηγνύμενχ, 
δεδοξασμένα μέν κα \ σεβάσμια κα\ " Α γ ι α αγίων, κα* 
την ικαύτα κα \ δντα κα \ προσαγορευόμενα , ουδέν δέ 

e > Marc . χν ι , 17. · · Mat lb . x , 41, · ' I lebr . ιχ , 5. 

(66-67) U f i d e ; nam neqwe a sacris imaginibus sis nosiris actibus, ex in l imo animo pie sinccrcqne 
nequea lemplis proprie sanclificamur, sed a rcligio- el ici t is . 
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άπειθέστερος, τ ά θεία π ρ ο σ τ ά γ μ α τ α κ α τ α π α τ ώ ν και 
ώς παιδιάν λογ ιζόμενος , Χριστ ιανδν σε γ ινώσκειν ή 
χαλί ι ν ού θ ε μ ι τ ό ν . Ούς γ ά ρ μήτε αποστολική διδα­
σκαλία π έ π ε ι κ ε , μ ή τ ε νομοθετών και προφητών θε ­
σμοί έπηγάγοντο , μήτε αυτού θ ε ο ύ προστάξε ι ς έκδε ι -
ματούσι κα \ ε ν τ ά λ μ α τ α , π ώ ς Αν τ ή ς Χριστ ιανών 
μοίρας τ ι ς ύπολήψοιτο ; ΕΙ μέν ούν έξεγένετδ τ ιν ι 
Χριστιανδν σε πε ΐσαι γενέσθαι , ουδέν άν εδέησε τού 
«ερ\ είκόνων Χριστού κα \ τώ*ν αγ ίων λόγου · έ π ί -
στευσας γ ά ρ άν , δτι κ α ι έσαρκώθη κα ι έσωματώθη 
δ τού θεού Αόγος, και ένηνθρώπησεν έν άληθεία , καί 
ού δοκήσει και φαντασία * έκήρυξας δ" άν καλ π ε ρ ι ­
γραπτδν αυτού τδ σ ώ μ α , κα \ ουδεμία σοι π ερ ι τών 
τής π ίστεως η μ ώ ν Ιερών συμβόλων αμφιβολ ία · 
άλλά λόγψ μέν κα ι έπ* ά κ ρ ψ γ λ ώ τ τ η ς , τδ τού Χ ρ ι ­
στιανού σεαυτψ π ε ρ ι π λ ά τ τ ω ν έπ ιχρωννύε ι ς δνομα, 
ίργψ δέ οτ ι π α ν τ ά π α σ ι τήν τού Χριστού οίκονομίαν 
άπαναίνη, τ ά διά τών χε ιρών σου π ρ α τ τ ό μ ε ν α μ ε γ α -
*οφώνως μ α ρ τ υ ρ ε ί · ή μ ί ν δέ κα\ πάσ ιν άνθρώπο ι ς , 
οΤς ό φόβος Κυρίου έ μ π ε φ ύ τ ε υ τ α ι , κα \ τ ά θεία 
σίβειν κ α \ τ ι μ ά ν μεμαθηκόσι , κα \ έκ τ ώ ν Μωσαϊ ­
κών Σ υ γ γ ρ α μ μ ά τ ω ν , μάλλον δέ τών θεοπνεύστων 
βημάτων, εμφανές καθ ίστατα ι , δτι κα\ οί άγιοι άγ ­
γελοι γ ρ ά φ ο ν τ α ι και είκονίζονται · κα ι διά τ ώ ν ε ί ­
κόνων α υ τ ώ ν ώ ς ίερών θ ε δ ς ε μ φ α ν ί ζ ε τ α ι . Εκείθεν 
γαρ, φ η σ \ ν , γνωσθήσομαι σοι. Διδ προσκυνητα ί 
είσι και ά γ ι α ι * εί δέ αί ύπέρτατα ι ούσίαι κα* θ ε ώ 
πλησιάζουσαι ε ικονίζονται , δήλον ώ ς και αϊ ύ π ο -
βεβηκυϊαι δυνάμε ι ς ε ίκονισθήσονται , κα \ π α ρ ά X p t -
στιανοϊς ώ ς Ιερά κ α ι τ ι μ η θ ή σ ε τ α ι κα \ προσκυνηθή-
σεται γ ρ α φ ό μ ε ν α . 

ν ζ \ Ε π ε ι δ ή δέ ουδέν τ ώ ν άνοσίων κα ι έκτοπων 
αύτοϊς π α ρ α λ έ λ ε ι π τ α ι , δ μ ή κατά τ ή ς καθολικής 
Ε κ κ λ η σ ί α ς έκμελετώντες , πεφλυαρήκασί τ ε καί 
κατεπράξαντο* κα \ γ ά ρ κ α θ ά π α ξ έ π \ τ ή λύσση τ ή 
Μανιχαΐκή έαλωκότες , τ ά ς μάν ικας άπαμβλίσκουσι 
τής κ α ρ δ ί α ς ώ δ ϊ ν α ς · κα \ ώ σ π ί ρ μεμηνότες , τ ά ς τ ή ς 
αληθείας ε ϊκόνας κα\ τών αληθών τήν μ ν ή μ η ν ή μ ί ν 
δ ιασωζούσας , οί τού ψεύδους ύ π α σ π ι σ τ α ι , ψευδωνύ­
μους κατονόμαζε ιν ού καταπεφρ ίκασ ι , τοϊς α ρ χ έ τ υ ­
πο ις τδ ψεύδος ά ν ά π τ ο ν τ ε ς , ούκ ά π δ σκοπού ώ ή θ η -
μεν τ ά νύν ύποδραμόντα τοϊς προ^κτεθε ϊσι π ρ ο σ -
θ ε ϊ ν α ι ' εύσθενώς γ ά ρ δ π ω ς έξελεγχθείη αυτών τ ά 
τής ά π ο ν ο ί α ς κ α \ κακουργ ίας συλλήψεται · οί γ ά ρ τ ψ 
άγ ίψ δ ια μαχόμενοι Π ν ε ύ μ α τ ι , κ α ι π ρ δ ς πάσαν ύψ-
ηγορίαν άπαγορεύουσι , συγκατασβέσαι δ ιάτούτουτήν 
τε Χριστού μ ν ή μ η ν κα\ τ ώ ν α γ ί ω ν π ρ α γ μ α τ ε υ ό -
μενοι, κάν τούτψ τ α ϊ ς θεοπνεύστοις φωναϊς ά ν τ ι -
παραταττόμενο ι . 

ν η / . "Οπως γ ά ρ παΑαιγενές τούνομα, και τ ή ς άν­
θρωπου γενέσεως α υ τ ή ς πρεσβύτερον , μάλλον δέ 
κα\ ε ί ς τήν άνθρωπου ποίησιν ώ ς ήγούμενον π α ρ α -
λαμβανόμενον , μάθοιμεν άν σαφώς εντεύθεν . Τ ί 
φησιν 6 τ ώ ν δλων θ ε ό ς ; Ποιήσωμεν άνθρωΛον κατ' 
Bbcova καϊ όμοίωσιν ήμετέραν · π ρ ώ τ η (δήσις θ ε ο ύ , 

* E x o d . χ χ ? , 22 . Μ Gen . ι, 20 . 

\ C O N S T A N T I N U M C O P R . «482 
ι c ior cuii i sis , divina pracepta pedibus trahens et 

ludibr io babens, Cbr is i ianum te agnoscere aut 
appellare ιιυιι l icet . Quos enim neque aposiolicum 
magisterium persuadendo \ i n c i t , neque tegislato-
rum ac propbelarum decrela pormovent, neque 
ipsius Dei consi i luta e i mandala (errent, cur quis -
quam in Chr i s i i anonun partibus eos esse judice l? 
S i ergo acciderel , u l l ib i aliquis Cbr i s l i anum fieri 
suade re l , n ib i l sane ei opus est de Chr i s t i sancio-
rumque iinagtnibus loqui . Gredis enim iiicarnatuni 
esse et corporaium Del V e r b u m , vereque butna-
natum, e l n o n apparenier a lqaephanlas l ice . D i x i s l i 
e l iam c i rcnmscr iptum esse corpus ejus , neque 
ul lum l i b i est de noslrse fidei sacris symbolis du-
b ium. Nihi lominus susnmis tanlum labiis e l verbo-

' tenus C h r i s l i a n i l i b i s imuhnter appingis n o m e n , 
opere autem ipso C b r i s l i incarnationem a le 
prorsus negari , facla lua vebcmenli voce lestantur. 
Nobis vero cunclisque bomin ibus , quibus Domtni 
t imor es l ins iu is , quique res divinas colere e i ho-
norare docti sumus, ex Mosaicts quoque Sc r ipmr i s , 
vel poiius ex inspiral is a Deo oracul is comperitim 
esi sanctos quoque angelos pingi e l flgurari; per-
qite boruiri sacras imagines Deum manifeslari . 
Illinc enim, i nq t ik , innote$cam tihi · · . Sunt erga 
bae venerandse ac sancla3. Jam si altissiniae 1 2 8 
gubslaniiac et Deo proximae flguranlur, exploratum 
es l inferiores qtioque poieniias fore figarandas, 
alque a Cbr is l ian is ceu sacras bonerandas et iu 
picturis obsequio colendas. 

57. Sed n ih i l in ipium absnrdumve ab bis prae-
terinissuin f u i i , quod studiose adversus catbolicanr 
Ecclesiain non s in i roolili aut nugal i . Nam ex quo 
Manicbaea rabic sunl cor rep l i , maniacos fnnduni 
cordis abor lus ; et quasi i y m p b a i i , vefitatis ima-
g ines , id es l , quac verarum r e m m memoriam nobrs 
conse rvau l , bi falsi lal is defensores, pseudonymas 
appellare non verentur, arcbeiypis falsiiatem affin-
gentes; baud al ieoum proposilo tiostra a rb i i r a tmi r 
qua3 nunc menti succurrHni supradtctis adjongere ; 
magnopere enim haec coarguendx* illoriHn in^auiao 
maliliaeque proderunl . Nain qui divino resLsiimt 
S p i r i l i i i , qoamlibet e l iam orationis subl imi la iem 

1 a b n u u n l , C k r i s t i ac sancloruni memoriam boc 
in&li iuio suo conanles exsiinguere, sic c l i a in i n -
spirai is voeibus coniradicetites. 

58. Uuod priscum s i l hoc vocabu lum, ct ipsa 
boniinis crcatione anl iqaius , imo vero e l in homi-
nis creaiione tanqnam rei index adbib i lum, per-
spicue ex apquenlibus discimus. Qu id cnim d i x i l 
omnium Dens? Faciamus hominem ad imaghiem 
el timiliiudinem nostram" (68). Pr i ina h x c fui l 

(68) Reprebendilur hoc argnmenlum ab aurtore 
l ibroram Carol inorum l i b . i , 7; sed delenJi lur e l 

explanatur ab Adrsano P P . in cpislola celcbri apo* 
logelica ad Carolum i i r p . 
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volenlis naluram condere. Α τήν καθ* η μ ά ς ύποστήσαι βουλομένου φύσ ιν είτα 

Deinde posl prius dic lum : Et ftclt Deus hominem, 
ad imaginem Dei [ecit illum. E l dcinde : Genuil 
Adamus Sethum, ad imaginem et tpeciem j u a m " . 
Aique u l , al i is p rx i e rmis s i s , ea quae longo quidem 
lempore d i s l a n l , sed lamen justo vocabulo sensu-
que congruunl , in noedium afferamus, Paulum lo -
quentem audiamus : Sicut porlavimut imaginem 
lerreni, iia rcelestis quoque porlemut imaginem11. 
U l i q u e salis k&c esse j u d i c o , neque nobis opus 
esse longiore sermone ad rei proposilae deuion-
straliouem.Quae enim niajor auclor i iasquam Moy&is 
e l Paul i? Dican i ergo nobis bi qui ipsum boc voca-
bulum abnuun l , seque ab iinagine Dei longissime 
s u b m o v c n l , alque ab ejus gratiac par l i c ipa l ione , 

μ ε τ ά τ ά ε ίρημένα , Καϊ έποίτχσεν ό θεός τόν άν­
θρωπον κατ* είκόνα θεου έποίησεν αυτόν και 
έν τοϊς μ ε τ ά τ α ύ τ α · Έγέννησεν Αδάμ τόν Χή0, 
κατά τήν είκόνα καϊ κατά τήν Ιοέαν αντυν. "Ινα 
δέ τάλλα π α ρί ντε ς, τά τ φ μακρψ μέν δίεστηχότα 
χ ρ ό ν ψ , τ ψ δέ δρθψ συνηρ μένα λόγω κα\ ταϊς έν-
νοία ις , ε ίς μέσον θε ίημεν , οία παρά Παύλου λέγε­
τα ι άκουσόμεθα · φησί γ ά ρ , δτι Ώσπερ Ιρορέσα-
μεν τήν εικόνα τοΰ γοΧκοΰ, φορέσωμεν χαί τψ 
είκόνα του επουρανίου. Άλλ* άποχρήν οιμαι ταυ*.\, 
κα \ ού δεήσειν μακροτέρων ήμιν λόγων ε ί ; τήν τών 
προκε ιμένων ά π ό δ ε ι ξ ι ν τ ί γ ά ρ Μωσέως ή Παύλου 
άξιολογώτερον; Φραζέτωσαν ούν ήμίν οί και τούνομα 
ήρνημένοι , κα\ τού είναι κατ* είκόνα θεού ώς πο£-

- » Γ ' Ί ί » — 
si o m n i a , quae hoc noinine u tuntur , veneranda D ρω-ίτω ά π ο π ε μ π ό μ ε ν ο ι , κ α ι τής εντεύθεν άμέ6εχτοι 
euni e l bonorab i l i a , propicr eorum unde deducun-
lur d igu i l a l em, cur jam C b r i s i i et sanclorum ima-
ginibus ignominiam quaquavcrsus e l conlemptuin 
asperguul? Alque u l ex iubl imior ibus alque ab 
ipsa ibeologia oraiionera o r d i a r , F i l ius Dei ac 
Deus noster, cum Pa l r e suo Deus par i ier d i c l u s , 
lanquam ejus imago honoralur p r e l e r caHeras 
ejusdem appellalioues, et glorif icaiur : Qui e$tt i n -
quit P a u l u s 7 i , imago Dei inmsibilis (69). A ique boc 
potissimum vocabulo glortaiilur tbeologi e l gau-
dent. Sed i ionne , propier imaginis vocabu lum, 
F i l i u m quoque hosies Dei a palerna gloria e l un i -
la ie nalurae abalienabunt? Deinde , c l auguslus 

χάρ ιτος · ei π ά ν τ α τ ά τ ή ς προσηγορίας ταύτης μετ-
εσχηκότα , τ ί μ ι α κα\ ένδοξα, έκ τής ών παρήχθη­
σαν δόξης τούτο έ ν ε γ κ ά μ ε ν α , τ ί δήποτε ταίς τοΰ 
Χριστού κα\ τών αγ ίων ε ίκδσιν , έκ πάντων το άοο-
ξον κα\ άπόπτυστον , ά π ο ^ ί π τ ο υ σ ι ; Κα\ ίνα ϊ% τών 
υψηλότερων και τ ή ς θεολογίας αυτής τού λόγου χατ-
ά ρ ξ ω μ α ι , δ Γ16ς τού θεού κ α \ θ ε ό ς ήμώντώΠατρΙ 
συνθεολογούμένος, ώ ς ε ί κ ώ ν αυτού τιμάται μετι 
τ ώ ν άλλων προσηγορ ιών , κ α \ δοξάζεται. *Ος γάρ 
έστι, φησ\ν , είκών του θεοΰ τοΰ αοράτου' και 
τ α ύ τ η μάλλον οί θεολόγοι ένσεμνύνονται τή φ ω ^ 
κα\ συγχαίρουσιν . Ά λ λ ά μ ή π ο τ ε διά τδ της είκόνος 
δνομα, κα ι τδν ΥΙδν οί θεομάχοι τής Πατρική; Μ· 

angehis, imago Dei eel , speculum purum, imrna- Q ξης και συμφυ ΐας άλλοτριώσουσιν ; έπειτα δέ χα\ 
culatum, l impidrssioMHi. Idcirco bonorabilis ange 
lu s ; ilemque bomo, ulpote ad imagiaem Dei factus, 
et Dei imago appellaiu*. Proplerea in honore ba** 
beiur , ideoque ei iam libero arb i l r io po l le t , e l ab 
al i is differl an imal ibus , e l omnibus dominatur. 
Nam qualenus lantum creatura est e l an imal , n ib i l 
a cxler ts d i l l e r l . A l ioqu i ne conspicuum quidem 
oculis est , quid dicatur in hoinine ad imaginem 
D e i ; *ivo 1 2 9 menleil» quis putare v e i i l et au imi 
\ i i u reclricetn ac dominan lem, sive al iud quid 
in bomine cogilabile (70); siquidem ne hujus 
quidem archeiypum in numcro v is ib i l ium re-
rum est. 

Praelerea nostri quoque sacerdoies, quia s u -

θεϊος άγγελος , ε ίκών έστι τού θ ε ο ύ , Ισοπτρον ακραι­
φνές , άκηλίδωτον , δ ιε ιδέστατον . Διδ τίμιος ό άγγελο; 
χαλ ό Ανθρωπος κ α τ ' είκόνα θ ε ο ύ γεγενημένος, *ά 
ε ίκών θ ε ο ύ λεγόμενος · δ ιά τούτο τετίμηται χα* 
τ α ύ τ η χ ρ η μ α τ ί ζ ε ι τ δ αύτεξ ίε ίο ιον , καί τών άλλων 
δ ιαφέρων ζ ώ ω ν , κατά πάντων τ δ κρατεϊν έχει * έπε\ 
καθδ κ τ ί σ μ α κα\ Απλώς ζώο ν , τούτων ουδέν oUvtJ-
νοχε · καίτοι ουδέ δράται τ δ κ α τ ά τδν άνθρωπον 
κατ* είκόνα λεγόμενον · ε ίτε τδν νούν είποι τις τό 
τ ε ήγεμον ικδν κα \ ά ρ χ ι κ δ ν , ε ί τ ε τ ι άλλο τών περί 
αύτδν νοουμένων, ε π ε ι δ ή π ε ρ ουδέ τδ άρχέτυπον 
τούτου τών δρωμένων εστ ίν . 

νθ ' . "Ετι και οί καθ* η μ ά ς Ιερε ίς , έπε \ τών άνω 
permundial ium ordinum speciem e x p r i n m n l ; e i - ^ δ ιακόσμων καί τάξεων ά π ο τ υ π ο ύ σ ι τήν έμφέρειαν 
enim hos reprxsen lan l lum in sacris l i turgi is , lum 
in aliis dwinis quas celebranl hymnolog i i s ; pro-
plerea honorabiles babcnlur a vere piis atque mo-
desiis. E t reliqua Ecclesiae ordlnai io ac disposilio, 
coelestis aulae imitat io est ac figura. Iiem Moysis 
legislatoris tabeniaculutn, e l cuncla i l l i c contenla, 
coelesiium aliarumque creaiarum rerum resonantias 
quasdam ac s imil i iudines p r » se ferebant, sicut 
ab eo dispositum fuerat. 

Τ · C e n . v , 3 . 7 1 I C o r . xv , 49. f » H C o r . i v , 4 . 

(69) Animadverle ariditamenlum invitibilis, αορά­
του , quod non apud Nicepborum »olum, sed apud 
itltquol ciiatn codiccs legitur. 

είκονίζουσι γ ά ρ αυτούς κ α τ ά τ ε τ ά ς Ιεράς λειτουρ­
γ ί α ς , κα \ τ ά ς άλλας θείας υμνολογίας τάς παρ* αυ­
τ ώ ν τελουμένας · 6ta τούτο τ ί μ ι ο ι π α ρ ά τών εύσε-
6είν είδότων και σωφρονούντων · κα \ ή λοιπή της 
Ε κ κ λ η σ ί α ς δ ιακόσμησις κα\ ε υ τ α ξ ί α , τών ουρανίων 
είσιν ά π ο μ ι μ ή μ α τ α κα\ τ υ π ώ μ α τ α * κα\ ή κατα 
Μωσέα δέ σκηνή τδν νομοθέτην, κα*ι τ ά έν αύτ} 
π ά ν τ α , τ ώ ν ουρανίων κα\ τ ή ς άλλης κτίσεως άπ-
η χ ή μ α τ ά τ ινα κα ί ομο ιώματα έφερε , κ α θ ά π ε ρ αΐτψ 
δ ιατέτακτα ι . 

(70) Videsis Canlacuzcni quoque opinioncm apud 
nos , p . 100 adu. 31. 
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ξ*. Ή δ η δε και αϊ ίερα\ βίβλοι α ύ τ α ι , εικόνες είσ\ Α 60. Quin adeo snrr i ipsi l i b r i , hominum qui cos 

τών λόγων τ ώ ν σ υ γ γ ε γ ρ α φ ό τ ω ν · δι* αυτών γ ά ρ κα*ι 
παρόντες άε \ φθέγγοντα ι , κα ι κ α τ ά τοσούτον 

αυτοί; ώ κ ε ί ω ν τ α ι , ώς καί τών γ ε γ ρ α φ ό τ ω ν αυτών φ έ -
pciv έ π ' ευθείας τ ά ονόματα* ο ύ τ ω γ ά ρ ττιν ίεράν τού 
Αποστόλου βίβλον, 'Απόστολον όνομάζομέν · κ α ι τ ή ν 
τού Προφήτου, προφήτην ωσαύτως καλού μεν · κ α \ τ ή ν 

• τούεύαγγελιστού ομοίως. Κα \ τούς ίερούς οίκους, ούκ 
έν σχέσει πάντοτε λέγομεν ώ ς τούδε, άλλά τδ πλείον 
ασχέτως τόνδε φράζομεν δ μ ω ν ύ μ ω ς τψ έ π ι κ ε κ λ η μ έ ­
νω, διά τήν τ ή ς π ρ ο σ η γ ο ρ ί α ς κοινο^νίαν τ ε και οί-
χ η ό τ η τ α · ούτω δή κα ι τών έ π ι γ ή ς κρατούντων 
είκόνες, τοις ύπηκόοις τ ί μ ι α ι π α ρ ά τοσούτον, δτι κα\ 
«αρά Χριστού τ ι μ ή ς ή Καίσαρος ήξ ίωτα ι ε ίκών * κ α ί 
ονδέν άν εύροι τ ι ς δ πρός τ ι προηγούμενον φέρετα ι , 
δ μ ή δι* αύτδ εκείνο τήν εκείνου τ ι μ ή ν προσάγετα ι , 
•Ια δή τήν εκείνου έμφανίζον δ ιάγνωσιν . Εί τοίνυν 
πάντα ταύτα δ·* εκείνα τ ί μ . α , τίνος ένεκεν έκ π ά ν τ ω ν 
τά κρείττονος π ά ν τ ω ν μετεσχηκότα δόξης, π α ρ ά τ ώ ν 
Χριστομάχων ή τ ί μ ω τ α ι κα\ κ α θ ύ β ρ ι σ τ α ι ; Κ α \ ό μέν 
Τίδς ώ ς ε ίκών τού Πατρδς δοξάζεται · είκόνες γ ά ρ 
αμφότερα, κα ι εΤς ό έ π ' αύτα ίς λόγος, κάν τ ή ουσία τδ 
διάφορον έχωσιν * δ δέ μάλιστα αυτών τδ μανικδν στη­
λιτεύει κα \ άναίσχυντον , τούτο τοίς λεγομένοις προσ-
τεθήσετα ι ' ισμεν γ ά ρ ά π α ν τ ε ς δτι και φαύλοι άνδρες , 
τά τ ώ ν φαύλων και άνοσίων τ ε τ ι μ η κ ό τ ε ς , κα ι ε ίκδνας 
αύτοίς ε ί ς μ ν ή μ η ν ανέθεσαν * οία δή κα\ τού τρόπου 
αυτών ζ η λ ω τ α ι γενόμενοι , κα ι τ ώ ν πράξεων έρασταΊ, 
χαλ ώ ς ο ίκε ίων κ α ί όμοτρόπων περ ι έποντες δ ιετέλε-

scripserunl imagines sun l . Pe r hos quippe, i l lo rum 
auclores quanquam absenles perpeluo loquunt i i r ; 
lanlaque necessitudine eos a t l ingunt , ut s r r iben-
t ium ipsorum dlserie nomen gerant. S i c enim sa 
c rum Apostoli l ibrum , Aposloluni appcl lamus; ct 
Prophelae l i b rum, s imil i ter Propbelam v o c a m u s , 
pariqtte modo Evangelislae l i b r u m . Sacra quoqiie 
fempla haud oinnino cum relal ione ad aliqnero d i -
c imus, sed plerumquc absolute liujup tituluni dicr-
mns bomonymnm ei cu i letrplum ost dedirattint, 
propter appellaiiouis coinraunionem et necessilti-
dinem. S i c e i iam terrenorum pr incipum imaginer , 
lanlopere sunt subdil is bonorandue, quia e i C b r i -
slus Caesaris imaginem bonore dignaius est. Deniqtie 
nullam quisquam rem c o m p e r i e l , quae ad aliqu-d 
ut ad principale refertur, quae ob id ipsum non 
promereatur bonorem, quia i l l ius principalis ideam 
ob j i c i l . S i ergo hacc omnino dic lam ob catisam stint 
bonorabilia , cur is ia quas p rx te r caelera gloiiosa 
siint, a Cbr i s t i bostibus ignominia injuriaque aOi-
c i imtur? Et F i l i u s quidem u l P a l r i s imago bonoraiur . 
A i q u i imagines utraeque stutt, idemque de i i l r igque 
fil se rmo, quanquam substanlia differunt. Age vero 
quod prsecipue vesaniam istorum iinpudeniiamqito 
objurgat , addendum praedictis superest. Sa i i s 
omnes noviinue , pravos etiam bomines pravorum 
et impuroruro hominum res honore prosequi s o l i -
los, e l imagincs i l loruni niemoriae ded i ca r e ; quia 

σαν, ε ί τε αγνοία τού κρείττονος , ε ί τε αίρέσει τού ^ nempe mores i l lo rum semulantur, et gesla adamant, 
χ ε ιρονος . 'Αλλάπαρ 'Έλλησ ι , φασι , κα \ Ε λ λ ή ν ω ν , καί eisque ceu eibi famil iar ibus vitacqne consenlaneis 
τούτο τ ή ς εκε ίνων έμβροντησ ίας καΛ παρανοίας 
άξ ιον ' Αρα γ ά ρ ούκ έδει κα ί Χριστιανούς τ ά Χριστού 
σεβάσματος π α ν τ δ ς άξιούν, και τ ά τ ώ ν αγ ίων ά π ο -
σεμνύνειν τ ε κ α \ ά σ π ά ζ ε σ θ α ι ; ώ σ π ε ρ γ ά ρ αί τ ώ ν 
εναγών μ ν ή μ α ι βδελυκταί είσι καΛ Ακάθαρτοι , ούτω 
και α ϊ τ ώ ν Αγίων άσπαστα ι κα\ εράσμ ιο ι . 

s tuden l , sive mel ior is rei ignorantia , sive pejoris 
elecltone. Sed hsec, i nqu iun i , etbnica sunt e i apud 
clbnicos flunt, eaque i l lo rum stol idi la ie et insania 
digna sunt. A i q u i ego a io , nonne oportcrel e i iam 
Cbr i s l i anos , qusecunque ad Cbr i s tum ai l inent omni 
cultu d i g n a r i , i lemque res sanclorura magnificare 

a amplecii? Sicui enim impiorum monumenta abominanda sunl et pollula, ita sanciortim amplectenda 
alqoe amabilia. 

ξ α \ Τ ί ς γ ά ρ ού συμφήσε ι ε τ ώ ν νούν εχόντων, δτι 
ι ί τών φαύλων α ρ χ ε τ ύ π ω ν φαύλα τά ε ικον ίσματα , 
έξ ανάγκης κ α ι τ ά τ ώ ν Ιερών κα ι αγ ίων α ρ χ ε τ ύ π ω ν 
Ιερά τε κα*ι ά γ ι α τ ά ά π ε ι κ ά σ μ α τ α ; ε ί ς γ ά ρ έπ* 
άμφοίν δ λόγος , καθδ εΙκόνες · ε ί κα ι άλλως τ ά άπ* 

61 . Quis enira sobrius non concedel , quod si malae 
frugis archetyporum mahc sunt imagines , neces-
sario sacrosanclorum qnoque archeiyporum sacro-
sancUB imagines sunt? ldem enira de ulr igquesermo 
v a l e l , quatenus imagines s u n l ; etiamsi qtiae iis i n -

αύτών νοούμενα κα ι δηλούμενα, πολλήν εμφαίνε ι D le l l igunlur ac denolaiitur, miil laro immanemqne 

κ α \ άσυγκρ ί τως τ ή ν διαφοράν · άλλά δήλον ώ ς τ ά 
τού Χριστού τέλεον ήθετηκότες , κα\ τ ώ ν μ α κ α ρ ί ω ν 
εκείνων Ανδρών τδν βίον κ α \ τ ά ς ά ρ ε τ ά ς , τ ά τε αν­
δ ρ α γ α θ ή μ α τ α βδελυττόμενοι, κα \ έ π ι μόνη τ ή μ ν ή -

αυτών δυσχεραίνουσί τε κ α \ άχθονται · έ π ε ι κα ι 
π ά ν άγαθδν φευκτδν ηγούντα ι , κ α ι πάν φαύλον α ίρε-
τ δ ν , κα\ βαρύτατοι αύτοίς είσιν οί άγιοι κα ι έν ε ι ­
κόνι βλεπόμενοι. "Q τ ή ς α ν α λ γ η σ ί α ς ! ώ τ ή ς ανα ισθη­
σίας ! πάν έθνος τά τ ή θρησκεία προσήκοντα προσ­
ηκόντως τ ι μ $ καί π ε ρ ι έ π ε ι , νόμους τ ε κα\ έθη κα*ι 
τ ά ς άνωθεν αύτοίς παραδεδομένας έν τ ω βίω μ υ ή ­
σεις, άπαρατρώτους δ ιατηρε ί * μόνοι δέ πάντων 
Χριστιανοί, τ ή ς δι* ή ς σεσώσμεθα τού λόγου συγκα-
ταβάσεως, τά ούμβολά τε και υ π ο μ ν ή μ α τ α άνοηταί -

diflferentiam habent. Sed noiissimum est, bos qui 
C h r i s l o penilus vafe^dixerunt , beatorum quoque 
i l l o rum v i rorum vitam vir lulesque ct forlia f i c ino ra 
de les ta r i , ac vel sola ipsorum memoria exasperari 
et angi . Nam quidquid b o n * frngis e s l , v i iauduin 
censeut, malum 1 3 0 conira eligenduin, inolesl is-
simique ipeissancti sun l e i iam in imagine spjcta t i . 
0 s to l id i i a lem! ο s tnporem! Unusquisqne populus 
res sacro cu l lu i congruas congruenter honoral e i 
c o t i l , leges, ritus , tradiias ipsis anl iqui ius viiac 
agcndae doclrinae inviolatas custodiunt. S o l i o m -
ni i im Cbris t iani divinae, qua salvi surnus, indulgen-
liae synibola e l momimenla sfulle desp ic iun l ; quos 
ouorierei vebemeniius b x c colerc, qMani sua cscie-
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r o n ; quia e l vera? u l i l i l a t i s no i i l i am nos prra casteris Α νοντες δ ιαπτύουσιν · ους Ιόει πλέον ταύτα γεραίρειν, 
omiiibus pleniorem hausimus; quippe qui € l eese 
Deum, et omnium rerum causam csse conlinentera 
et ronservalr icem credimus. Hoc , inquam, nis i fac i -
m u s , nonne summum impietaiis aique atheismi 
culiuen lenemus t 

62. Diguum judico, idoneo nunc lempore, dicere 
e t iam qitodnam hi borainum genus s i n l , et cujus-
nara vitaa ac morum ; ac veluti calalogo exponere 
gtudia eorum e l occiipattones; quorum ex v i l a et 
rel iquis i n s i i i u l i s , dogmala quoque inc la rescen l ; 
namque ex fruclu arbnr cognasceiur. E rgo , u l cer-
n i m u s , plerique l ioruin nplla scienl ia a u l inst i tu-
tione imbu l i s u n i , alque ipta elemenlorum nomina 

ή τά εαυτών έτερους · έ π ε \ καί τήν γνώσιν των 
συμφερόντων, τ ώ ν άλλων απάντων πλέον είλήφαμεν, 
ώ σ π ε ρ ήμ ιν και δτι έστι Θεδς, και πανιών αιτία 
συνεκτ ική τ ε κα \ φρουρητική πεπίστευται · ταύτα 
π ο ί α ς π α ρ α ν ο μ ί α ς καί άθείας υπερβολών ούχ 
ύ π ε ρ α ί ρ ε ι ! 

ξβ ' . "Αξιον δέ ο ΐμα ι ένστάντος καιρού κα\ τούτο 
ε ί π ε ί ν , τ ί ν ε ; τ ε ούτοί ε ίσι , καί τής ποίας αγωγής 
κα \ β ιώσεως , κα \ ώ ς έν καταλόγω τινι τά τούτων 
άνακηρύξαι φ ρ ο ν ή μ α τ α τε κα ί επιτηδεύματα* ών έχ 
τού τρόπου κα\ τού βίου κα \ τής άλλης αναστροφή;, 
και τ ά τού δόγματος ε μ φ α ν ή καταστήσεται * έχ γάρ 
τού καρπού τ δ δένδρον γνωσθήσεται . *βς όρώμεν 
γ ά ρ οί πλε ίους αυτών γνώσεως ή παιδεύσεως τή; 

ignoran l , imo e l iam earum rerum siudiosos subsau- Β δπωσούν ήκ ιστα μεταποιούμενο ι , και τών στοιχείων 
n a n l alqne objurgaut, nam ditciplinam alque %a-

'pientiamimpii despicient, uti s c r ipUiM es i T I . Uudee 
ergo cum sint e i i g n a r i , in lemperanler i n c o n l i -
nenlerque iu omni v i l a degtint : nullumque nequi-
lise gcnus r ecusan l , su imei amaiores , pecuiiia? 
cup id i , vani , superbi, blaspbetni (71), contumace8 r 

ingra t i , profani , sine affectione ac f<pd«re, ca lum-
niaiores , incon i inemee , saevi, omnis bonas rei 
osores, p ro ie rv i , arroganies, voluplai is polius quam 
Dei aniaiores. Sedparva sun l baec, e l iamsi maxiine 
reprehensibil ia , apud eum qui liiijusoiodi catalogum 
eeribeiiduni susc ip i l . Addam eiiam , bos esse con-
viciaiores , immisericordes, juratores passim, per-

αύτών τ ά ς ονομασίας ήγνοηκότες , ήδη κα\ τους 
άντεχομένους μυκτηρ ίζουσ ι κα\ κακίζουσι * Uatdiiar 
γ ά ρ καί σοφίαν ασεβείς έξονθετήσουσι, γέγρα-
π τ α ι * α μ α θ ε ί ς δέ δ ντε ς κ α \ απαίδευτοι, άχολασία 
κα\ ασωτία π α ρ ά π ά ν τ α τδν βίον συζώσι * χαί ούχ 
έστιν δ μ ή τ ώ ν φαύλων αύτο ίς αίρετόν έστι, φίλαυτοι, 
φ ι λ ά ρ γ υ ρ ο ι , αλαζόνες , υ π ε ρ ή φ α ν ο ι , βλάσφημοι, 
ά π ε ι θ ε ϊ ς , αχάρ ιστο ι , ανόσιοι , άστοργοι, άσπονδοι, 
διάβολοι, α κ ρ α τ ε ί ς , α ν ή μ ε ρ ο ι , άφιλάγαΟοι, προπε-
τ ε ί { , τ ε τυφωμένο ι , φιλήδονοι μάλλον ή φαλόθεοι* ΟΛΑ* 
μ ι κ ρ ά τ α ύ τ α , κα ίτο ι μ έ γ ι σ τ α ε ί ς κατηγορίαν, παρέ 
τ ψ γ ε γ ρ α φ ό τ ι τουτων\ τδν κατάλογον · προσΟείην 
δ* άν δτι κα ι λοίδοροι κ α \ άνελεή μονές, πολύορχοι, 

juros , sacrilegos, pompalicos, vanae g l o r i a cupidos, ^ επ ίορκοι , Ιερόσυλοι, φιλόκοσμοι , φιλόδοξοι, πρδσυλοι, 
lerrenis rcbus addiclos, auiii ia ac meule efleniinatos, 
ebriosos, siupidos, stolidos, vesanos, caruales o in -
nino et ad infuna qua;que pronos : mundo et-mun-
dauis rebiis dev inc lus , veutri l an lum inservic i i tes , 
ct omnuim ad veii lrein per i inemium s ludiosos , 
uipole pecudales c l i r r a i iona l ium besliarum vi la in 
scmulanlea. S u n l praclcrea lurpes in occursibus, i n 
scnnone auiem e i converaaiione lurpiores : verbie 
pugnaces, i r acund i , con len l ios i , ju rg i i s gaudenies, 
ct aliena jura invadenles. Iidera tr ibunaiia lerunt , 
controversiarum l i l iumque fcludiosi; l ibe l lorum 
auclores i n i q u o r u m , quibus adversus p rox imum ab 
iniprobis s i raunlur calumniae; i i ieUi i i l ubi non se~ 
ve run t , congregant ubi non sparserunt , quodlibet 

ε μ π α θ ε ί ς τήν ψυχήν κα \ τ ή ν διάνοιαν, πάροινοι, 
π α ρ α π λ ή γ ε ς , παράφρονες , ανόητο ι , σωματικοί το 
πάν κ α \ [κάτω νεύοντες * κ ό σ μ ψ τε και τοίς έν τώ 
κόσμψ ήττώμενο ι , κα ι τ ή γ α σ τ ρ \ μόνη δουλούμενοι, 
και δσα π ε ρ \ τ ή ν γαστέρα σπουδάζοντες, οία κτη­
νώδεις κα ί τδν τών αλόγων ζ ώ ω ν βίον ζηλώσαντε;. 
Αίσχρο\ π ε ρ ι τήν έντευξιν , κα \ τήν όμιλίαν χαι 
συνουσίαν αίσχρότεροι * και τδν λόγον μάχιμοι, 
δργίλοι , φιλόνεικοι, μ ά χ α ι ς χα ίροντες , καί βίκαις 
αλλοτρίαις έπεμβαινοντες * τ ά δικαστήρια περιπο-
λούντες, φ ιλέριδες , φιλόδικοι * γραμματείοις φαυ-
λ ο ι ς , έν οΤς τών πλησίον α ί διαβολα\ παρά τών 
φαύλων συντ ίθενται , χα ίροντες * θερίζοντες οί μή 
έ σ π ε ι ρ α ν , κα \ συνάγοντε- ου μ ή έσκόρπισαν, wwv 

evangelicum mandatum abolenl , oroneni canonicam j> εύαγγελ ικήν έντολήν ά θ ε τ ο ΰ ν τ ε ς , πάσης κανονιχή; 
civilei i ique consl i lu l iouem negl igiun,omn€6pir i ta l is 
\ila3 genus abnuuut ac v i t upe ra iu , omue ecclesia-
s i icuin iriagisteriuni reprebendunt, cunclas apo i to -
lorum Palruniqne voces alque adjnonitiones de-
s p u u n l ; sacrosquo L i b r o s Doslroa ceu roagnopere 

T , P r o v . i , 2 U 

(71) Canlacuzenus in C a n t i c , ut nnam vel a l l c -
ram adbuc ex eo a i ic lor i la lem proreraui: Πάσα βλασ­
φ η μ ί α τήν φιλοδοξίαν αρχήν έσχηκεν · δπου γ ε κα \ 
δ π ρ ώ τ ο ; γενόμενος π α ρ ά θεού άνθρωπος , ίσος άκού-
σαι καταδεξάμενος γενέσθαι θ ε ψ , κα\ τ α ύ τ η τ ή 
συγκατάθεσε ι πρδς τδν "Τψιστον βεβλασφημηκώς ' , 
αυτήν τήν φιλοδοξίαν , τδ γενέσθαι ίσος θ ε ώ , Αρχήν 
έσχε τής παραβάσεως* Omnis blasphemia asuperbia 

κα\ έννομου θεσμοθεσίας ύπ^ρορώντες , πάσαν πνΣυ-
ματ ικήν πολιτε ία ν διακρουόμενοι κα ί κατονειδί^οντε;, 
πάσαν έκκλησιαστ ικήν διδασκαλίαν διασύροντε;, 
πάσαν άποστολικήν κ α \ Πατρ ικήν φωνήν κα\ νονδε-
σίαν δ ιαπτύοντες · τ ά ς τ ε Ιεράς η μ ώ ν βίβλου;, ώς 

inilium tumptit. Namque el primut Ιιοηιο η Dto 
creaivs, cum auditsel po$$e $e parem Deo fieri, ^ 
ttnc persuasione pernwlus adtertut Aitiuimum blet-
phemias reum se fecisset, iuperbiam9id eUUeoH 
ewvquandi ambilionem, iransgretsiouis succ originem 
hnbttit. Haieseon ccrie omniuin itiairem esse bupor-
b iam, d i c i l apud noe C y h l l u s , De TrinUate,C2V»l* 
cuui Atigusliuo in A d i u 
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μέγα τι βλάβος ά π ο π ε μ π ό μ ε ν ο ι , χ α \ τους έ ν τ υ γ χ ά - Α 
νοντας κα\ ασκουμένου; έν α ύ τ α ί ς , ώ ς Αγος τ ι έ κ τ ρ ε -
κόμενοι * πάσαν ευλάβεια ν καί εύσέβειαν καταχλευά-
ζοντες, τδ σχήμα τδ άποστολικδν βδίλυσσόμενοι, κα \ 
τήν ίερωσύνην καταχλευάζοντες · π ά ν σπουδαίον 
χχ\ άγαθδν δ ιωθούμενοι , κα \ π ά ν φευκτδν κα\ μ ο χ θ η -
ρδν άσπαζδμενοι * ούκ αναγνώσει προσέχουσιν, ού 
θείων Γραφών άχροατα ι γ ίνονται · π ώ ς γ ά ρ ; οί γ ε 
πάντα τ α ΰ τ α κ χ τ α μ υ σ α τ τ ό μ ε ν ο ι , κα \ π ά ν τ ω ν τ ώ ν 
λυσιτελούντων α μ ύ η τ ο ι , π ά σ η ς πανουργ ίας έφευρε-
τα>, ούκ ε ί ς ναούς θεοΰ σχολάζουσιν, ού π ί σ τ ι ν 
τιμώσιν, ούκ ά γ ά π η ν περ ιπτύσσοντα ι , ούκ ελπίδα 
χέχτηνται , ού προσευχή κ α \ νηστε ίφ προσκαρτε -
ρούσιν, ού παρθενίαν σεμνύνουσιν, ού σωφροσύνη ν 
άγαπώσι* π ά ν τ α τδν βίον α ί σ χ ρ ώ ς καταστρέφουσι , 
πάσης κ α κ ί α ς έ ρ γ ά τ α ι κα \ π ά σ η ς αρετής ύ π ε ρ δ π τ α ι · Β 
άπαν γάρ καλδν κα ι θείον κα \ αρετής εύ ήκον , σκηνή 
χα\ παιδιά παρ* αύτοίς λελδγισται , στυγητοΛ κα\ έχ θ ι­
στοί π α ρ ά θ ε φ τ ε κ α | άγγέλο ι ς κα ί άνθρώποις το ί ς 
εύσεβεστέροις και δρθώς βτούν ήρημένο ι ς τυγχάνον -
τες · τούτων κα \ δ βίος α ίσχρδς , κα \ δ λδγος σαθρδς 
κα\ χ α τ ά π τ υ σ τ ο ς , κ α \ πάσης άνοίας έ π ί μ ε σ τ ο ς . 

Τί τάλλα λ έ γ ε ι ν ; Πάντα οΓς δ μισδκαλος έχθρδς 
χαίρει, δ ι α π ρ α τ τ δ μ ε ν ο ι βιοτεύουσιν, ούδεις αύτοίς 
περ\ θανάτου λδγος ουδέποτε, ούδε\ς π ε ρ \ αναστά­
σεως ή κ ρ ί σ ε ω ς , κρ ι τούτε προσδοκώμενου μ ε τ ά δόξης 
τής π α τ ρ ι κ ή ς · τής ά ψ η τ ο υ τε κα\ φρικώδους κ α \ π ά ν τ α 
λόγον ύ π ε ρ α ι ρ ο ύ σ η ς , κα \ παντός δέους γεμούσης κα ι 
καταπλήξεως , ένθα κα\ άγγελοι μ ε τ ά φόβου πολλού 
παρίστανται κα \ ε κ π λ ή ξ ε ω ς · σάλπ ι γγος ήχούσης Q 
μέγα, κ α \ τ ώ ν π ε π ρ α γ μ έ ν ω ν ή άντίδοσις π ρ υ τ α ν ε ύ ε -
ται, κα\ έκαστος η μ ώ ν τ ψ πλάστη π α ρ ί σ τ α τ α ι , καθά 
έπραξε δ ι ά τού σώματος ε ί τε άγαθδν ε ίτε φαΰλον 
άποληψόρ^νος * ούχ α μ α ρ τ η μ ά τ ω ν είς συναίσθησιν 
έρχονται , ού π α ρ ά θεού σ υ γ γ ν ώ μ η ν αίτούσιν , ού 
παραίνεσιν σωτηρ ίας ψυχ ικής ένεκεν δέχονται . Τ ί 
γάρ έχε ι κακδν ή ψυχή μου , τ ψ τ ά συμφέροντα 
παραινούντ ι ; αποκρίνονται . Διά τούτο ουδέ βασιλείας 
ουρανών έ λ π \ ς , ουδέ λόγου π ν ε υ μ α τ ι κ ο ύ ανέχονται 
πώποτε • δντως έν τούτοις έστ \ κεκαλυμμένον τδ 
Ε ύ α γ γ έ λ ι ο ν Έν οίς ό θεός τοΰ αΙώνος τούτου 
έτύρΛωσε τά νοήματα είς τό μή έναυγάσαι αύτοις 
τόν φωτισμόν τον ΕύαγγεΜου. Αυτών δέ τούτων 
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quid noxium abj ic iunl , e i eos qut bos legunl usoque 
lerunt, ceu piaculum aliquod aversanlur : pietatem 
omnem 131 et orlhodoxiam irr ident , apostoiicum 
veslimenlum (72) vil ipendunt, e i sacerdoTmm sub-
sannant : oiune denique frugi bonumque renuun t , 
orane vi landum aique i inprobum amplectuntur : 
lecl ioni non vacanl , divinas Scr ip luras non auscul-
t a n l ; qui enim id facerent ? cum baec oronta odio 
babeant , e i omnis rei ut i l is s i n l i g n a r i , malitiae 
omnis adinveniores : lerapla Dei non f requeuia i i i , 
fidem non h o n o r a n l , cbar i ta lem IIOH sectanlur, 
speni non habent , neque ora l ioni neque jejunio 
dant o p e r a m , v i rg inualem non reverenlur (75), 
modesliam non d i l i g u n l : vifam universam lurp i l e r 
decurrunt, nequiiiae omnis operalores, v i r lu l i s c u -
jusl ibel conteroptores. Nam praeclarum quodlibet 
e i egregium et cum vir tuie actum , scenam ipsi ac 
ludibr ium repuiant ; Deo maxime odibiles et infensi 
nec non angelis e l bominum pienl ior ibus e l qui 
rec ic vivere in s l i l ue run l . Horum e i v i i a turpis est, 
e i sermo marcidus atque aspernabilis omniquc 
vesania plenus. 

Quid plura ? Quidquid hosii nostro v i r tu l i s osori 
placei , bi per omnem vi iam facliianf ; ntilla ipsis 
i non i s in eermone comrnemoratio, nulla de resur-
rectione ac judic io meniio , alque exspecialo cum 
palerna gloria j u d i c e , inenarrabil i profecto re ac 
tremenda, c l nullis verbis exprimenda, plena pavo-
ris et constcrnal ionis , cui ipsi angeli multo cum 
melu astabunl alque terrore, tuba gravi ler reso-
nanie, cum aciae vila3 remuueraiio fiet, cum unus-
quisque Creatori apparebil , proul in corpore egerit 
sive bonum sive malum recepiurus. I s l i , inquam , 
peccalorum suorum compunciione non tangunlur, 
veniam a Deo non petunt, nullam de saluie airimae 
adinoiiil ioneni admitlunt . Quid enim mali babet 
aniina mea , nieliora suggerenli? respondeni. P r o -
pierea ncque regnum coelorum sperant, nec s p i r i l a -
lcm aliquem sermonein boni unqoam consulunt. 
Vere his absconditum est Evangclium , In quibus 
Deus hujus sccculi exccecavit menlet, ne ipsit fulgeat 
illuminatio Evangelii Jam vero in ler hos ipsos 
qui sunl magis plebcii ac pedeslres, e l rei familja-

' · II C o r . i v , 4 . 

(72) Cbristue Dominns (Marc . v i , 9) praecepit D 
aposlolis ut essenl calceali saixlali is , e i ne indue-
reniur duabus lun ic i s . 

(75) Caulacazenus ad Sap. ι ν , 1, G r . i l a v i r g i n i -
taiem di laudal : Τ δ μ έ γ α χ ρ ή μ α τ ή ς παρθεν ίας δ ιά 
τούτων ε ξ υ μ ν ε ί , καί φησι* Κρείσσων άτεκν ία μ ε τ ' 
α ρ ε τ ή ς · ουδέ γ ά ρ ή έκ στειρωσεως άτεκνία μ α κ α ­
ριστή, άλλ* ή μ ε τ ' α ρ ε τ ή ς και λογ ισμού σώφρονος 
τών π α θ ώ ν ε π ι κ ρ ά τ ε ι α κα \ παντελής άμεθεξ ία · αθα­
νασία γ ά ρ έστιν έν μντΊμη α υ τ ή ς · τ ινές μέν τ ά ς 
διαδοχάς τών τ έ κ ν ω ν , άθανασίαν τού γένους κ ε κ λ ή -
κασιν · ο δ έ γ ε σοφδς ούτος αυτήν ταύτην άθανασίαν 
ηγε ί τα ι μάλιστα τήν δι ' άτεκν ίας κ α \ π α ρ θ ε ν ί α ς 
πολιτείαν θαυμαστώς άγαν κατορθωθείσαν άνΟρώ-
ποις · VirginUaiem, magnoe imtar r e l , Λί* verbh ex-
lollit: i neliui esi carere liberis ctnn viriule* iVam 
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cerle sterilitath causa liberit carere, haud ett re-
pulanda felicilas; $ed illa polius, tuadente lirlule, 
cupidiiaium conlinenlia, qua caste deliberamut con-
jugaii omni socielaie carere. Eienim immortaliiai 
ex huju$ rei memoria conficitur. El quamvit non-
nulti iitulo immorlalitatit appellanl liberorum $uc 
ceuionem; atlamen hic sapient immorlaliiatem cre-, 
dere mavuti virginale illud tine liberis vitie in&titu-
lumt quod hominet non sine vulgi udmiratione recie 
peragunt. Haec lamen non i l a sunl accipienda, quasi 
virgini ias hiimanye glorias causa s i l e l igenda; quod 
si l iere i , nev i rg in i l a s quidem ipsa plerumque lore l 
incolumis. Nam quo quisque hbini l iore , id eet 
modesliore, animo cst, eo lu l ius buic v i n u i i c o n -
s u l i l . 
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rie e g e u i , adeo u i ne nnius quidem diei propriuro Α ο* άγροικότεροι και χαμαίζηλοι κα\ τών αναγκαίων 
v ic lu in babeant, ex Ir ivi is aique gurgusliis collecti , 
tie ea quideoi qu;e anie pedes jaceul inlell igera 
queunl : cumqtie s i n l ebriosi ac pola lores , vest i -
gaut gemper alque odoraniar ubinam Hanl compo-
lationes e i coinessaiiones ad quas promplisshue 
c o t i v o l a n i ; u l ex c o i t v m s symbolas capienles, egc-
s la lem suam et angusiias solenlur . E x bis contingit 
circti iuforaneorum i l lud e l vi tandorum bomitium 
conQari c o n v e i i l i c u l u n i ; ubi sedilionibus novisque 
rebus ciendis gaudeni. Alque boram pluriroi m i l i l i a 
reduces sun i , in qua de peesimis cr ini inibus 132 c t 

deieslandis convic l i fuerunt; vel qoia jam anate 
exolela mi l i i a re nequeun l , albo exerci lus eunl 
expuncl i , e i ab annis cessare j u s s i . 

63. Quia vero c i l ingua e l opere sunt c o r r u p i i , 
piaeseiuibus l an l i im i n b i a n l , carni dedit i , ven l r i s -
que mancipia , Deusque i l l i s venier e s l , atque bacc 
inundana, e l qusecunqiie per ingluviem in venlrein 
iratisetnU , suminam csse fel ici ialem de t in iun t ; 
nullaque in re meliore spem defigunt, n ib i l celsius 
au l u l i l ius speclanlea. Divino aulem judicio in ege-
s u t e v e r s a n l i i r , rouliisque angusliis p r emun lu r , 
p r a s c n i m posiquain regia s l ipendia eos desli tue-
r t i n i , ex quibus victum in ann i s percipiebanl. Pro 
nienbiira iiaque c l pondere uecessariarum rerum e i 
v i c l u a l i u m , pre l imn veluli repcndenles, religionem 

Αποροι, κα ί ούδ 'άν η μ έ ρ α ς μιάς τροφής Ιδίας Ιπυ ι -
τ ί ζ εσ θ α ι εύπορίσε ιαν , έκ τών τρι66ωνκα\ των βαρά­
θρων συναγηγερμένο ι , ουδέ τά έν ποσ\τ ί ποτε έστι 
αυνιέναι Ισχύοντες, κα \ τ φ πάροινοι είναι κα\ φιλο-
π ό τ α ι , π ε ρ ι ε ρ γ ά ζ ο ν τ α ι κα\ περισκοπούσι συχνώςένΟα 
τε πότοι κα\ συσσίτια γ ίνονται , κα\ ώς ύπόπτεροι 
περιθέουσιν · ώ ς άν έκ τών παρατυγχανίντων 
έρανισάμενοι , τ ά τ ή ς ένδειας κα\ απορίας παραμυ-
θήσαιντο" έξ ών συμβαίνε ι τδν άγυρτώδη κα\ άπεν-
κτδν εκείνον συνίσταοθαι δμιλον* στάσεσί τε γάρχα\ 
καινοτομίαις άε\ χαίρουσιν · ών οί πλείστοι τών άπδ. 
στρατε ίας τυγχάνουσιν , έ π ' α ίτ ίαις φαυλοτάταις 
καί ά π η γ ο ρ ε υ μ έ ν α ι ς πεφωραμένο ι · ή ώς έξωροι 
κ α \ ύ π έ ρ α κ μ ο ι δπλιτεύε ιν ού σθένοντες, τών χατα-

^ λδγων έξώσθησαν τών στρατ ιωτ ικών , τών οπλών 
Α π ο π ε π α υ μ έ ν ο ι . 

ξ γ \ Ε π ε ι δ ή δέ κα \ λ ό γ ω και πράξει χατεφθαρ-
μένοι υ π ά ρ χ ο υ σ α τοίς παρούσ ι μόνον κεχήνασι, tjj 
σαρκ\ προσθεμένοι , κ α \ τ ή γαστρ ι έξανδραποδ:-
ζ ό μ ε ν ο ι , κα \ θεδς αύτοϊς ή κοιλία, και ταΰτα 
δή τ ά π ε ρ ι κ ό σ μ ι α κα ι δσα πρδς λαιμον χα\ 
γαστέρα χ ω ρ ε ί , ευδαιμονία ν είναι τήν άνωτάτω 
μετροΰσιν * έ π ' ούδεν\ δέ κρείττονι τάς ελπίδας 
Απερε ίδουσ ι , πρδς ουδέν τών υψηλότερων ή 
λυσιτελεστέρων βλέποντες · πένονται δέ θείοις 
κ ρ ί μ α σ ι , κα \ απορ ία πολλή στιέζονται, μάλιστα τών 
βασιλικών σ ιτηρεσίων αύτο ί ς έπιλελοιπότων, άφ' ών 
τ ά π ρ δ , τ δ ζ ή ν μ ε τ ά τ ώ ν δ π λ ω ν αύτοίς περιεγίνετο' 

*uam venlr is famuiatui addicunt bi amenles, topia μέτρο ι ς γουν κ α \ σταθμο ίς τ ώ ν αναγκαίων χα\ έδω-
potius dapum , quam recl i ludine dogmalum , eam 
Jance l i b ran le s ; amici quidein quandiu rebus vo-
l u p i a i i idoueis abundant, contempiores vero e l fiJei 
n o s t r » accusalores, si quid predic loru tn emolu-
mentorum desit. Pa r i enim voluniale iiioribusqtie 
8iint ibli e l quoiquol in eadem inl idel i ia ie s u n l , a l -
que i l l i o l i in ex i E g y p l i a c a servi lule l i b e r a i i , s i -
iituemqae i l i i s e l gcrmaiiam l inguam sensumque 
babenl : mauifcsleque i l loruin cuhus iml ic ia prie 
se ferentes, gi furie in s imilcs incidant cabimilaies , 
iiidlesle ferunt e l excandescunl. A ique ul i l l i ad-
versus lcgislatores ducesque suos sedil iosi fiebant, 
stiam ci rca carnes e i ollas sessioneui, pauisque 
a b u m l a u l i a m , coinineinorai i ies; sic e l bi impu-

δ ί μ ω ν τά ών ια ά π α ρ ι θ μ ο υ μενο ι , τήν αυτών πίστιν 
έ π \ τ ή τ ή ς γαστρδς θ ε ρ α π ε ί α έπικρίνουσιν οί άφρο­
ν ε ς · άδρότητ ι β ρ ω μ ά τ ω ν ή δρθότητι δογμάτων 
τ α ύ τ η ν ταλαντεύοντες · στέργοντες μέν οπόταν τών 
Αναγκαίων κα \ τών κ α θ ' ήδονήν εΐεν διακορείς, 
σχετλιάζοντες δέ και τήν κ α θ ' ημάς εύσέβειαν 
κατα ι τ ιώμενο ι , ήν ίκα άν τ ι τούτων άπολιμπάνοιτο' 
δμογνώμονες γ ά ρ κα\ όμότροποι , αυτοί τε κα\ οί τή 
ίση α π ι σ τ ί α κεκρατημένο ι , τοΓς ^ ιοτε τής Αίγυπτια· 
κ ή ς ά π ο π τ ά σ ι δουλείας γ ν ω ρ ί ζ ο ν τ α ι , έφάμιλλόν τε 
αύτοίς κα\ ίσοφυά τήν γλώσσαν κα\ τδ φρόνημα 
κεκτημένοι · κα\ σαφώς τ ή ς εκείνων θρησκείας ύ 
τεκμήρ»α φέροντες , έ φ ' δμοίο ις , ε ί π ο υ συμβαίηιτοΐς 
ά τ υ χ ή μ α σ ι χαλεπα ίνουσί τε κ α \ έπαλγύνονται * w« 

i b n l e r veritatis praiconibus Dominica?que docirina; Q ω σ π ε ρ εκείνοι τ ώ ν νομοθετών κ α \ αρχόντων χατεξ-
nunis l r i s maledicentes , sceleslissime b l a l e r a n l , 
propemodum cadem dicenies , q u x i l l i divorum 
propbelarum uni adversaules : Sermonem quem 
nobit lequimini in nomine Domiui, non audiemus; 
nam faciendo (aciemui quidquid ore pronuniiaveri-
mtis, tacrificando regince cceli, el libatione* l\bando% 

siculi el noi ftchnus, nec nonpatret nosiri, ei reget 
noslri, et principei noslrt in civitatibus Judce et 
exira Jerusalem. El re\>Lt\ pauibus sumus, el bene 
tiobu fuit, et maia non tumus experti. At postquam 
sucrificare de$ivimu$ reginte cceli, imminuti sumus 
omne$, el gladio (ameque defecimui. PraHerea hac 
iri regione diuiius non nwnebimutj ad Domini vocem 
umUtndam, sed IU yEgtjpium comntigrabimui, ncque 

ανίσταντο, τήν έ π \ τών κρεών κα \ λεβήτων καθέδραν, 
κα \ τ ώ ν άρτων τήν άφθονίαν ανακαλούμενοι * ούτω 
και ούτοι άπανα ισχυντούντες , κα \ τών κηρύκων της 
αληθείας κα\ τδν λόγον τού Κυρίου διακονουμένων 
καταβοώντες , άνοσιώτατα π α ρ α φ θ έ γ γ ο ν τ α ι , μόνον· 
ουχί τά αυτά λέγοντες ά π ε ρ εκε ίνο ι , τών θείων 
προφητών τ ιν ι άντ ικαθ ιστάμενο ι · Ό Λόγος or kAdm 

Λήσατε πρός ημάς τφ ονόματι Κυρίου, ον* 
άχουσόμεθα υμών · δτι ποιουττες ποιήνομετ 
πάντα τόν Λόγον, δς έξεΛεύσεταιέκ τοΰ σχόμαχος 
ημών, βυμιςίν τ# βασιΛίσσχ) τού ουρανού, *ώ 
σπένδειν αϋτχί σπονδάς, χαβά έποιήσαμεν ri/^C« 
καϊ οί παχέρες ή/ιών, χαϊ οί βασιΛεΙς ημών, ^fll 
cl άρχοντες ημών έν πόλεαν Ιούδα χα\ έξωΟ& 
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'/ερονσαΛήμ · χαϊ έπΑήσθημεν άρτων, χαϊ έγε- Α bellum patiemitr , tubtrqut sonitum non audiemut, 

νόμεθα χρηστοί, καϊ κακά ούκ εϊδομεν · καϊ ώς nee ρβηίι penuriam $entiemu$ , et itlic habilabi-
διεΛίπομεν θνμιώντες τή βασιΛίσση τον ούρα» mus τ \ 
νσν, ήΛαττώΟημεν πάντες, καί έν φομφαία καϊ έν Λιμφ έξεΛΙπομεν · έτι πρός τούτοις ού μή καθ-
Ισωμεν έν τή γή ταύτη πρός τό μή άκονσαι φωνής Κνρίον, δτι είς γήν ΑΙγύπτου εΙσεΛενσό-
μέθα,, καϊ ού μή Ιδωμεν πόλεμον, καϊ φωνής σάΛπιγγος ού μή άκονσωμεν, καϊ έν δρτοις ού 
μή χεινάσωμεν καϊ έκεΐ οΐκήσομεν. 

ξ δ ' . Το ιαύτα δή κα \ τ ά τούτοις π α ρ α π λ ή σ ι α έκ 
τ ο ύ πονηρού θησαυρού τ η ς καρδ ίας ά π ε ρ ε υ γ ό μ ε ν ο ι , 
χ α τ α φ λ υ α ρ ο ύ σ ι ν η μ ώ ν τ ή ς ορθής κα \ Αδιάβλητου 
δ ^ ξ η ς * φ ιλοτ ιμούντα ι δέ έ π ί τ ή τού Μ α μ ω ν ά θεο-
α τ υ γ ε ί π ί σ τ ε ι · β ύη με ρ ία ν τήν εκείνου άνοσιουργίαν 
έ π α υ χούντες * ώ σ π ε ρ έν τ α ύ τ η ένευθη νού μενοι, κα ι 
ά ρ ι θ μ ψ πλείονι τδν τε σίτον κ α \ τάλλα δπδσα τ ώ ν 

64. Uaec et his s imi l ia ex malo cordis tiiesauro 
eructanles , reclum noslrum et irreprebensibile 
dogma i r r i d e i i l , simulqtie Deo odibi l is Mamonae fide 
g lo r i an lu r : felicitalem jactanles esse nequitiam 
e jus , ulpolc ex hac bene n u l r i l i , e l abtmdanliore 
copia luni i r i l i c u m tmn necessaria alia redi iuenles; 
neque id acceplum bonurum omnium auctori Dco 

ε π ι τ η δ ε ί ω ν έξωνούμενοι · ούκ έ π ι τ φ θ ε φ τ ψ π ά ν - R referentes, neque vilae nos l r a provisori e i cura lor i 
τ ω ν α γ α θ ώ ν π α ρ ε κ τ ι κ φ , κα\ τ ή ς καθ* η μ ά ς ζ ω ή ς 
π ρ ο ν ο η τ ή κα \ κηδεμόνι τήν χάρ ιν άνατ ιθέντε ς . Τ ί 
χ ρ ή τ ά πολλά λ έ γ ε ι ν ; έπ ιλε ίψε ι γ ά ρ ή μ ά ς κ α ΐ δ χρόνος 
κ α ί ό λδγος τ α ύ τ α διεξ ιόντας * πόσαι γ ά ρ άν γλώσσαι 
τ ή ν τ ο ύ τ ω ν έξήρκεσαν έξε ιπε ί ν δυστροπίαν τε κα \ 
χ α κ ο ή θ ε ι α ν ; έξδν έ ν ά ν τ \ π ά ν τ ω ν ε ίπε ίν κα ί τδ π ά ν 
« α ρ α σ τ ή σ α ι , δτι ι Κ α κ ώ ν διδασκάλων κ α κ ά τ ά 
μ α σ ή μ α τ α , μάλλον δέ πονηρών σ π ε ρ μ ά τ ω ν πονηρά 
τ ά γ ε ω ρ γ ί α · ι Α γ ά ρ αυτούς δ τού Ευαγγελ ίου 
α ν τ ί θ ε τ ο ς , κα\ τ ή ς ευσέβειας έχθρδς κα ι α π ο σ τ ά τ η ς , 
4 σ π ο ρ ε ύ ς τ ώ ν ζ ι ζαν ίων έ μ ύ η σ ε ν , έν τοίς ά π ο £ ό ή -
τ ο ι ς εκείνου καί άνοσίοις τελισκομένους τελεστηρίο ι ς , 
τ α ύ τ α κα ι φ ρο νού σι ν * έ π \ τούτοις οί δύστηνοι 
στέργουσιν έναυξηθέντες κα \ τελεσφορηθέντες · 

grai iam rcddentes. Deflciet nos (empus aique o ra -
l io si la l ia persequemur. Nam quas linguae possenl 
boruoi perversi iaiem mali i iamque enarrare ? Sa i i s 
esl uuum instar omniuni ad universain rein det la-
randam dicere : c Malorum doclortim malae d o c l r i -
iwe; vel malorum seminum mala seges. ι Nam quas 
i l los Evangel i i adversarius , veras religionis bostis 
e l apos i a i a , z izaniorum eator, in arcanis suis scc-
lesiisque initiationibusdocuit,l iacc menle r e l i nen i , i u 
his l x t a n l u r miseri se consectaneos adolevisse. 
Accrb:e exiliosa3que ftpinae conl ra Eccles iam Dei 
euccreverun l , purum sincerumque pietalis scinen 
euffocanies. Hanc enim ob caasam eos diabolus ex-
c i i a v i l subulcos, opi l iones , bubulcos , barse, slabu-

π ι κ ρ α \ κα \ λοιμώδεις άκανθαι τ ή Ε κ κ λ η σ ί α τού Q lorum , capr i l ium , et cujuslibet bujus 1 3 3 genc-
θ ε ο ύ π α ρ α π ε φ ύ κ α σ ι , τδν καθαρδν κ α ι άδολον τ ή ς 
ε ύ σ ε β ε ί α ς καταλυ μαινόμενοι σπόρο ν · έ φ ' φ γ ά ρ 
α υ τ ο ύ ς συοφορβούς, μηλοβότας τ ε κα \ βοονόμους, 
τ ή ς συοβοσίας και τ ώ ν βοοστασίων και α ίπολ ίων , 
χαΧ τ ή ς άλλης συνήγε ιρε ν άλογίας κα ί άκοσμίας * 
ώ σ τ ε αυτούς κτηνώδε ι ς γ ε δντας κα\ αγρο ικ ίας 
ί κ α ν ώ ς έχοντας , κα ί θε ίας ήκ ιστα μετεσχηκότας 
γ ν ώ σ ε ω ς , ύ π η ρ ε τ ή σ ε ι ν αύτοΰ τοϊς άθέοις κα\ π ο ν η ­
ρ ο ύ ς έπ ιτηδεύμασι κ α ί θελήμασιν , έν τούτψ α ύ τ ψ τδ 
χ ρ ή σ ι μ ο ν ά π η ν έ γ κ α ν τ ο ' δ π λ ο ι ς γ ά ρ αύτοίς κα\ ό ρ γ ά -
ν ο ε ς έχρήσατο , ού βαρβάρους τροπώσασθαι , ούκ έθνη 
χ ε ι ρ ώ σ α σ θ α ι , ο ύ χ ώ ρ α ν τ ή ν πολεμ ίαν ύπόφορον π ο ι ή -
σ α σ θ α ι , ούκ άλλο ουδέν κατά τ ώ ν α ν τ ι π ά λ ω ν κ α τ ω ρ -
6α>κέναι * άλλά π ά ν τ δ ευσεβές, καθ* ών αυτούς έξ-

r is coliuviei a tque immUndi t ix , u( bi scilicet belluini 
plur imumque rudital is babenles , Deique not i l ia 
maxime al ieni , pravis ejus e l i r rel igiosis s ludi is ac 
voluntalibus subservirenl , in boc ei graliflcantes. 
Insiar quippe arroorum e i ins l rumenlorum his bo-
n i n i b u s abusus est , nou ad barbaros fugandos, 
gentes domandas, regionem hosiilem snb Iributum 
redigendam, aliudve quidquam adversus bosles bene 
gere i idum, sed ad pieiatem omnem , contra quam 
illos a r m a v i t , expugnandam : ut, lanquam arieles 
murales admovens, C b r i s l i Ecclesiam per cos qua-
l e r e i , e i symbola ac roonumenta salutaris Dorainl 
incarnat ionis , impie el furio«e admodum subverie-
r e l . Propierea templorum spoliallonem ac profa-

ώ π λ ι σ ε παραστήσασθαι · κ α \ καθάπερ μηχανάς έλεπό- D naiionem Mamonas ausus es t , et habilacula dac 
λ ε ι ς επαγόμενος τήν Χριστού Έ κ κ λ η σ ί α ν δι* αυτών 
έ χ π ο ρ θ ή σ α ι , τ ά τε σύμβολα και υ π ο μ ν ή μ α τ α τ ή ς 
σαττηρίου αυτού οίκονομίας , άθέως κα\ άγαν μ α ν ι -
χ ώ ς κατα στ p i ψ α σθαι · τούτων ένεκεν, ίεροσυλία 
έ κ ε ί ν ψ τετόλμηται χα\ τών θείων ναών βεβήλωσις · 
ο ί κ η τ ή ρ ι α γ ά ρ α υ τ ώ ν τά μοναστήρια π ε π ο ί η κ ε ν * 

inonum cx monasleriis elTcciC; stabula alque ster-
qui l inia in ecclesiis Dei s i a t u i i ; quorum fc»cinorum 
pars nostro adbuc tempore perdurat v is ib i l i s . Nou-
nulla denique sacra loca el iani auro conlra veu-
d i d i l ; idque inagnopere c lamanl F l o r i et Ca l l i s l r a l i 
appellala monasieria (74). 

Ι π π ο σ τ ά σ ι α δέ χαί κοπρώνας τ ά ς εκκλησίας τού θεοΰ κατεστήσατο · ων τ ά π ε ρ ι τ τ ώ μ α τ α , κα\ έφ ' 
η μ ώ ν αυτών διήρκεσε ν έπ ιχρονίσαντα* έστι δέ Α κ α \ χρυσίου άπέδοτο σεμνεία, και βοώσι μ έ γ α τ ά έπιόνυ-
μ α Φλώρου κα\ Καλλιστράτου μοναστήρ ια . 

" Jereni . XLIV, 46-19. 

(74) H o m m monasieriorum notil ia es l in Conttantinopoli Chri$tiaxa, l i b . iv , «d . Par is . p . 153, 
e l 156. 
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6 5 . Quod vero magnopcre Maroon» lempora Α ξε' . "Οτι δέ μ ά τ η ν έ π ι τοίς χρόνοις εκείνου έ γ κ α λ -

j a c l a n i , lioc eiiara i l lorum s l u l i i l i a et absurditate 
dignum est. P lur ima enim ab b is lor ic is oretenusve 
narranlibus audire est; sunl et al iqui adbuc su-
pers l i ies , ad hxc praedicanda serva t i ; ex quibus 
discere possumus qnaiia e l quanla lunc e» i ra 
d ivina conl iger in l mala . E x quo Mamonas iidei 
nostra? molesius esse. coepii, e i bene compositum 
Eccles iarum stalum oppugnare, lanquam divini lus 
itifiictae plaga3 e l casi igationes, morbi graviss imi 
e i flageila ; quorum mul t i lud ine , e l ca lami la lum 
magniludii ie pe r i c r r i l i nonnull i tunc praesenles, 
opporlunc, u l par eral,bisloriae iradere dignuin cen-
euerunl gencra quoque nialorum quae experl i sunt 
hujusmodi (75). Pestilenles mortes quae homiues 
coir ipuerunt , nemo potesl enumerare, quanlumque 
mimerum depastai s i n l ; quibus se sublrahens ie 
qui causa i l larum erat, p rocul regia urbe, casuum 
iniernecivorum me iu , pleruinque degebal. Nainque 
apud Niconiediam ejusque suburbia diversabalur, 
imo e l iam longe ul ler ius . De mul l i iud ine autem i n -
l l n i l a defunciorum, per l i t leras i i quibus urbis n€-
goiia coimnissa fuerant, i l lum edocebanl , mil l ibus 
plur i inis quoi idie numerat is , i i a ut sepulcra cor-
poribus lierent angusla , e l aquarum quoque re-
repUcula bis opplerenlur, e l quisquis alius cada-
veribus recipicndis locus e ra l idoneus; quorum 
pars ne sepulcro quidem Iradebanlur, sed prout 
se re* dabat abjiciebanlur, juslisque funebribus 

Β 

λ ω π ί ζ ο ν τ α ι , κα ι τοϋτο της εκείνων άβελτερίας καΛ 
άλογίας άξιον · πλε ίστα γ ά ρ κα \ Ιστορούνταν κ α \ 
λεγόντων έστιν άκουε ι ν · είσ\ γ ά ρ κα\ νυν έτι τ φ βίω 
περ ιλε ιπόμενο ι , κα \ οία κήρυκες τούτων δ ιατηρού­
μενοι . Δι* ών μαθείν τοίς βουλομένοις π ά ρ ε σ τ ι ν , δσα 
και οία τ ά έκ τ η ς θε ίας οργής έπέλαβε τ η ν ι κ α ύ τ α 
δεινά * έξ ού τ ά τής καθ* ημάς π ίστεως κ α θ υ β ρ ί ζ ε -
σθαι ή ρ κ τ α ι , κα\ τ ώ ν Ε κ κ λ η σ ι ώ ν έκπορθε ίσθαι ή 
ευστάθε ια , οΤαι θεήλατοι πληγαΊ , κα\ πα ιδε ία ι , καί 
π ά θ η βαρύτατα και μήνιδες * ών τ ώ πλήθε ι κα \ τ φ 
μεγέθε ι τ ώ ν συμφορών ύ π ε ρ ε κ π λ η τ τ ό μ ε ν ο ι , τ ώ ν 
τότε παρόντων τ ι ν έ ς , ε ύ και ρω ς χαί ε ί ς δέον χ ρ ώ μ ε -
ν ο ι , Ιστορία παραδούναι άξιον φ ή θ η σ α ν , κα \ τ ά 
είδη τών κακών ε ίς πε ϊραν αγόμενα το ιαύτα · δ μέν 
λο ιμ ικδς θάνατος δς τοίς άνθρώπο ι ς έπεπορεύετο , 
ούδ' άν τ ι ς έ ξ α ρ ι θ μ ή σ α ι τ ο , ε ί ς δσον πλήθος α υ τ ώ ν 
έ π ε ν ε ί μ α τ ο , έξ ού δή κ α \ διαδράς ό τ ή ς οργής 
α ί τ ιο ς , τ ή ς βασιλεο^σης π ό ^ ω θ ε ν ώ ς τ ά πολλά δέει 
τ ώ ν συμβαινόντων ηύλ ί ζετο · π ε ρ ί τε γ ά ρ τήν Ν ι κ ο -
μηδέων κα\ τά έν εκείνη π ρ ο ά σ τ ε ι α , τ ά ς δ ιατρ ιβάς 
έ π ο ι ε ί τ ο , κα ι τούτων έπέκε ι να π ο λ λ φ · τήν δέ π λ η -
θύν τήν άπε ίρονα τών έξοδευομένων γ ρ ά μ μ α σ ι χ ρ ώ -
μ ε ν ο ι , οΕ τ ά κ α τ ά τήν πόλιν ε π ι τ ε τ ρ α μ μ έ ν ο ι π ρ ά γ ­
μ α τ α , αύτδν άνεδίδασκον , χ ιλ ιάδων ώ ς π λ ε ί σ τ ω ν τ δ 
έφ* ήμερα ά ρ ι θ μ ο υ μ έ ν ω ν , ώ ς κα ι τούς τάφους στενο-
νωρείσθαι τοϊς σώμασι · κα ι τ ά τών υδάτων έκδοχεία 
υ π ε ρ π λ ή ρ η γ ίνεσθαι , κα\ ε ί τ ι άλλο χωρίον π ρ δ ς ν ε ­
κρού σώματος ύποδοχήν παρετύγχανεν · ών ένίους 

de&liluebantur. Non eniiu videre e ra l uuum mor- Q μηδέ τ ά φ ψ παραδ ίδοσθαι , άλλ* ώ ς άν τύχοι ά π ο £ -
luum in sandapila deduclum, scd tres vel e l iam 
quiuque, e l q u o l q u o l a ba ju l i s fer r i po ie ran t : quod-
que maxime insperalum era l e l lerrore plenum, i i 
qui morluorura sepuiluram curabani , praecedebanl 
illos ad l u m u l u m , repenle v i l a erepti , et quasi 
invicen) moriendo praevenientes. Adde bis terrores, 
e l borrewda prodigiosa phanlasmala , humanis au-
di l ibus menlibusque nova e i i i icogi i i la , quse noctu 
diuque visebaniur atque audiebanlur palam m u h i s ; 
e l pbaniasiae alque sonores supra capi ia apparen-
tes el e u i i u m iu len i i inan ies ; nomina el iam a l i -
(juaudo e i mimerus inox iuor i iurorum audiebanlur. 
EL baec quidein supra terram. Sed adbuc his pejora, 
quac anlea sub lerrain qoam circa terram fuere. 

^ ι π τ ε ί σ θ α ι , καί τήν έ π ' αυτούς όσίαν έ π ι λ ε ί π ε ι ν · 
ού γ ά ρ ήν νεκρδν ένα Ιδείν έ π \ σκίμποδος αγόμενου , 
τρε ί ς δέ ή πέντε τυχδν , κα\ δσους άν οί άχθοφορούν-
τ ε ς έκκομίζε ιν ήδύναντο · δ δέ παραδοξότατον κ α \ 
π ά σ η ς γέμον ε κ π λ ή ξ ε ω ς , έσθ* δτε οί έ π ί τ ή τ α φ ή τ ώ ν 
προτεθνηκότων σπουδάζοντες κ α τ ά τούς τ ά φ ο υ ς , 
εκείνους προέφθανον · ούτως άΟρόον ά ν α ρ π α ζ ό μ ε ν ο ι , 
κα ι ώ σ π ε ρ άλλήλοις τ φ θανάτψ προσεπεμβα ίνοντε ς · 
κ α \ τ ά έν τούτοις δ ε ί μ α τ α , ώ ς εξαίσια τε κ α ί τ ε ρ α ­
τώδη φ α ν τ ά σ μ α τ α , κ α \ ά ν θ ρ ω π ε ί α ι ς άκοαίς κ α \ 
διανοίαις ξένα κα \ άδ ιάγνωστα , ά κα \ ν ύ κ τ ω ρ κ α \ 
μ ε θ ' ήμέραν έωράτό τε καϊ ήκούετο ε ίς π ρ ο ύ π τ ο ν 
τοίς πολλοίς · φαντασ ιών τε κα\ ακουσμάτων υπέρ 
κεφαλής επ ιφα ινομένων κ α \ άπε ιλούντων τδν δλε -

Νοιι enim jam diul ius p e c p t o r u m magnitudinem D θρον^ κα \ προσηγορ ία ι δή τ ί ν ε ς , κα \ ά ρ ι θ μ δ ς τ ώ ν 
icl lus ferebat. Quanlum fnil lerrae moluum, Iremi-
ttiuin 1 3 4 e l concusbionum negol ium, horrenduin 
prorsus e l meniem pralionemque bumanam exce-
dcns ! Yidebaniur enitu lel lur is quai i fundamenta, 
eaque cardinibus concussa everl i e l d i s i rab i , nec 
jatn sedem suam nexumque tenere. Qua super re 
verbis parcendtuii censeo; namque ipsorum suin-
pluosoriun a?dtficionim,ei viilaruin omat iss imarum, 
luba v e l u t i , clumant ruinoe, quaB incolaruin op-
pressorum factae sunt sepnlluraB : ba3c euim sub-
versa lerrae ntoiu aedificia fecil^eis sepulcra u l i io 

δσον ο ύ π ω τεθνηξομένων έ ξ η κ ο ύ ε τ ο · κα \ τ ά μέν 
υπέρ γ ή ν τοιαύτα κα ί τούτων έτι χ ε ί ρ ο ν α , τ ά δέ 
πρ \ν ύπδ γ ή ν ή π ε ρ ι γήν · ού γ ά ρ έτ ι τ ώ ν ά σ ε β η -
μ ά τ ω ν τ δ μέγεθος έφερεν οποία τών μέν σε ισμών κ α \ 
βρασμών κα\ ά ν α τ ι ν α γ μ ώ ν τδ χ ρ ή μ α , ώ ς εξαίσιο ν 
καΛ νούν κα\ λόγον ύπεραίρον άνθρώπε ιον · ύ π ε φ α ί -
νετο γ ά ρ αυτής κατακλονείσθαι τά θεμέλ ια , κα \ έ κ 
πυθμένος άνατετράφθα ι άναβρασσόμενα κα \ δ ι ι σ τ ά ­
μενο , κα \ ώ σ π ε ρ αρνούμενα τήν εαυτών έδραν τ ε 
και σ υ ν έ χ ε ι α ν φ ουδέ λόγων ο ιμα ι δεήσειν · α υ τ ώ ν 
γ ά ρ τών πολυτελών ο ίκημάτων , κα ι τών κ τ ή σ ε ω ν 

(75) Reapse calamilates, nomlnatimquc pesi i len-
tias sub Copronyino s x v i e n l e s , passim biulor ic i 

Byzan l in i ttim edi l i lum inedi l i narrant Ει q u i d c m 
uobler ipse Nicepborus in Breviano bi^lur ico 
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τ ώ ν χ ε κ α λ λ ω π ι σ μ έ ν ω ν σαλπίζε ι μ έ γ α τ ά π τ ώ μ α τ α , Α divina. Aiqne h#c polissimum calamitar incubuil 
& τών ύποδόντων κ α ι π ε π ι ε σ μ έ ν ω ν έγένετο πολυάν- c i rca colles el eminenles locos, quas nuoc quoqae 
•pta* τ ά φ ο υ ς γ ά ρ αυτών ή Θεόκριτος δ ίκη έ π ι κ α τ α - circa regiam urbem rudera jacent. 
σεισθέντα τ ά δ ο μ ή μ α τ α έσχεδίασε · κα \ τοΰτο πολύ μάλ ιστα τ δ πάθος κατέσκηψε κ α τ ά τάς λοφιάς κα\ 
τ ά υ π ε ρ κ ε ί μ ε ν α χ ω ρ ί α , Α δή κ α τ ά τδ βασίλειον άστυ μέχρ ι σήμερον ερε ίπ ια βέβληνται , 

ξς*. Ού μήν ουδέ τ ά έξ αέρος δ ε ίματα έπηρεμε ί ν 66. Sed neque aeris lerrores, Creatore oflenso, 
ή έφησυχάζε ιν ύβριζομένου τοΰ Κτίστου ή ν ε ί χ ε τ ο · quiescere ac silere poierant. Videbantur enim lunc 
έδόκει γ ά ρ τοίς τ δ τηνικάδε άνθρώπο ι ς , τούς κ α τ ' 
ούρανδν Αστέρας έ π \ γ ή ς έ 4δ|δίφθαι α π α ν τ ά ς Ρ α γ ­
δ α ί ω ς , ούτω και συνεχέστατα τού αερίου π ά θ ο υ ς , 
ά ν ά τ ή ς ο ικουμένης ο ΐμα ι τ ά π έ ρ α τ α άθρδον έκκε -
χυμένου · δμοΰ γ ά ρ κα\ κατά ταύτδν οί τε τήν Έ ψ α ν 
οι τ ε τ ή ν Έ σ π ε ρ ί α ν δ ιε ιληφδτες ά π α ν τ ε ς λ ή ξ ι ν , κα \ 
τ α ΰ τ α χ ε ι μ ώ ν ο ς ώ ρ α και νυκτδς επ ιγενόμενης έ ω ρ ά -

bominibus de coelo sidera in lerram cum impetu 
omnia ruere , i la coni inenler aerea perlurbalione 
per universi orbis lerminos subilo diflusa : s imul 
enim eodemque lemporc l i im Or ien la l ium, luna 
Hespericarum regionum incolae, e l hieme e l noc lu v 

haec fieri videbant. Nec vcro quisquam, prout h i 
praeclari faciunt , cceleslia haec, nebulosos quosdara 

κ ε σ α ν - κ α ί μή τ ι ς ήμ ίν ενταύθα κ α τ ά τούς δεινούς JJ densosque vaporcs fuisse objiciat, quibus c i rca ter-
τ ά ρ ^ τ έ ω ρ α , καπνώδε ι ς τ ινάς αναθυμιάσε ις και π α -
χ ε ί α ς ά ν τ ι π α ρ α τ ι θ ε \ ς προβαλέσθω , ύ φ ' ών δ π ε ρ ί -
γ ε ι ο ς ύ π ο π ι μ π λ ά μ ε ν ο ς ά ή ρ , ε ί τα κατά τήν οίκείαν 
φοράν ύψδσε δίαιρδμενος, κα ι ε ίς τδν αίθέριον ύ π ε ρ -
εκχεδμενος χώρον , ύ π δ τε τ ή ς έκκαΰσεως μ ε τ α ­
βάλλων , τούς λεγόμενους αστέρας δ ι ά τ τ ο ν τ α ς , τ ά ς 
τ ε φ λ ό γ α ς , κα \ τούς δαλούς καλουμένους συνίστησι , 
κ ο μ ή τ α ς τ ε αΰ , κα \ π ω γ ω ν ί α ς , κα \ δσα το ιαύτα 
ύποφα ίνε ι ν πέφυκε σ χ ή μ α τ α · άλλ' ευ Γστω ώ ς κ α ι ­
νοτομ ία τότε π ε ρ \ τ ά στοιχεία γ ε γ έ ν η τ α ι · τ ά τ ε γ ά ρ 
μ έ τ ρ α κ α \ τήν ε α υ τ ώ ν τάξ ιν έ κ β έ β η κ ε , τδ π ε ρ ι αυτά 
π ά θ ο ς ένδε ικνύμενα , κα ί π ω ς έαυτήν ή κτ ίσ ι ς μ ι ­
μ ε ί τ α ι , ώ ς Αν μηδέ ενταύθα τοΰ π α θ ε ί ν άπολεί -
π ο ι τ ο , ή καλ κ α τ ά τ δ πάθος Χριστού τδ διά σταυρού 

ram aer refertus, deinde suo proprio cursu in alttira 
e lalus , et i n aelberis pertnislus regione, calora 
concepto, ha d ic la astra discurrcnl ia elTeccril, et 
faculas et tiiiones appellaios, comeias qiieque, et 
barbatos globulos, et quxcunque alia bujusraodt 
solent pbaenomena apparere; sed probe sciat 
novum revera al iqaid lunc iu elemenlis exst i l isse. 
E i e n i m modulo sol i lo aique ordine excesserun l , 
dclorem suuro ob eas res oslendenlia . Seque ipsa 
quodammodo nalura imi laba lur , u l ne tum quidem 
pal i o m i u e r e t , quae Cbr i s lo saluiarem passionera 
in cruce obeunte, Creatori suo ac Domino patienti 
compassa fuerat; quo lempore luminaria coelesiia 
invicem c o n c u m r u n t , lenebraeque insolitae e i i n -

τ δ σ ω τ ή ρ ι ο ν , τ ψ Χ τ ί σ τ η κα \ Δεσπότη συνέπασχε π ά - Q tempestivae, diurni luminis seriem inlerruperunt^ 
σ χ ο ν τ ι , ήνίκα φ ω σ τ ή ρ ε ς παραδόξως άλλήλοις συν- et peirae scissae sunt , e l palefacia sepulcra , et 
έ τ ρ β χ ο ν , κα \ σκότος ξένον κα \ άωρον , τδ συνεχές τοΰ mortui r ev ixe run t , e l quotquot al ia lunc conl ige-
φα>τδς τής η μ έ ρ α ς δ ι έ κ ο π τ ε , κα \ π έ τ ρ α ι δ ι ε ^ ή γ - runt , statum suum crealura novante^ 
ν υ ν τ ο , κα\ τάφοι ήνοίγοντο, κα\ νεκρο\ έξανίσταντο, κα \ τάλλα δσα συνέβαινε καινοτόμουμένης τ ή ς κ τ ί -

Τ ο ι α ύ τ α Ι γ ν ω μ ε ν κα \ πάλα ι κατά τ ώ ν άσεβων 
ά « ι λ ο ύ μ ε ν α κ α \ τ ε λ ο ύ μ ε ν α , δ π η ν ί κ α τ ά στοιχεία 
ύσεερόρια γ ί νο ι το , το ίς θείοις ύπηρετούμενα νεύ-
μ Λ σ ι ν άπ ιστήσε ι δ* ούδε\ς , ή δστις τήν άγνοιαν 
τ ώ ν τοΰ θεοΰ κ ρ ι μ ά τ ω ν ή ^ ώ σ τ η κ ε ν ήμ ίν γ ά ρ 
« ι σ τ έ ο ν το ι ς γ ε γ ρ α μ μ έ ν ο ι ς π α ρ ά τοΰ Πνεύματος , 
δ τ ι Ασεβείς πΧχχσβήσονται κακών. Κ α ί % Άμαρ-
τάτνττας διώξεται κακά. Κ α \ , Έν κακία avrov 
Αχοΐεϊται ό άσεβης. Κ α ί · Φυλάσσεται ύ άσ*6ής 
Βίς ήμέραν κακήν. Κ α ί · ΕΙς κόΛπον επέρχεται 
πάντα τοις άδίκοις. Κ α \ πρόκε ι τα ί γ ε ή Σοδομί ­
τ ω ν , τής θε ίας δ ρ γ ή ς δ ε ί γ μ α κ α \ π α ί δ ε υ μ α , έ φ ' ήν 
τ δ καταβάσιον π ύ ρ κατομβρήσαν , τ ά εκείνης ά π α ν τ α 
έ ν κύκλψ καταβοσκόμενον άπετέφρωσεν , ο!ς δμοΰ 
καΛ τών ομόρων τ ι νάς έκ βάθρων αυτών σ υ γ κ α τ -
αδήδοκε πόλε ι ς , ών είσέτι και νύν ώ ς φασι τ ε κ μ ή ρ ι α 
δ ι α σ ώ ζ ε τ α ι · κα\ τούτων γ ε πρότερον ή γ ε γ ε ν η μ έ ν η 
τ ψ κόσμψ έξ υδάτων έπ ίκλυσις , κ α θ ' ήν δ ύε τ ί ζων 
ε ξ α ί σ ι α , άπλετον ήφ ίε ι κατά τ ώ ν ή μ α ρ τ η κ ό τ ω ν , τ ώ ν 
ξ έ ν ω ν εκείνων κ α ι παραδόξων δμβρων τήν έκχυσιν · 
β ί ε κάτωθεν μέν αί πηγα ΐ τ ή ς αβύσσου π ε ρ ι ε ^ ή -
γ ν υ ν τ ο , ύπερθεν δέ τών ουρανών οί κ α τ α ^ ά κ τ α ι 

Ha3C sciraue o l im qtioque impiis Deum commina -
l u m , et reapse bis impacta fuisse, cum elemenla 
fines euos excesserunl, divinis obsequentia nulibus* 
Discredet auiem neino, nisi forie Dei j u d i c i o r u i a 
ignorantia laborat. Nos quidero Scr ip lu r i s a sancla 
S p i r i l u dictal is opor le l credere. Impii replebuninr. 
malis". E l : Peccantes penequenlwr mala71. E l ι 
Impiui in malitia tua peribil7e. E l : Reservalur ad. 
diem malamEl : In iirnwi converleniur cuncla 
iniquis Palam est conlra Sodomitas divinae i ra i 
demonslraiio e i co r rep i io , cura ignea pluvia descea-
dens , omnia regionis ejus c i rcula t im depascens. 
redegil in c iqe rem; quibuscura finitimorum quoque 
nonnullas urbes ignis absumpsit , quarum n u n c 
adbuc, ut aiunt, indicia supersunt. Quin et antea 
aquarum di luvium mundo supervenerat; quo lenw 
pore pluviale sine (kie coelum, immensam supra 
peccaiores insoli iaruin alque incredibi l ium aquarunt 
copiam e f fud i l : cum inferne abyssi fontes suu i 
d i r u p i i , superne autem coeli ca ia rac lx palefaclai 
s u n l , universis omnino pereunlibus, e l cunc l i a 
lerrai cacuminibus obrulis : unus aiitem juslus v i r 

M P r o v . x i i , 2 1 . " P rov . x n i , 21 . f « Prov . x iv , 32. T » P r o v . x v i , 10. 8 f P rov . x v i , 33^ Gr« 
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<uni l i»er is alque mulieribus arca lignea supra de Α δ ι ω γ ν υ ν τ ο , άρδην άπάντο>ν άπολλυμένων, καΛπαν-
laius incoluinis Γιιίι, alter veluti Ai lamus, Deo m i -
*cranfe, ne i iniversum hi terra humauum genus 
('eliceret. Quia ig i iur haud juxla naiurae cursum 
i l la evenerunl, non eniin fines suos coeleslia ser-
v a r u n l , n ib i l veiuit quin poslea in lerram ignis 
sulfurque a Doniino p lue re l , subHoqne omnia 
exurerenlur . Ul ique imminebal mauifeste irae ful-
men, nisi Dci nola praevaluisset 1 3 5 c lement ia , 
quae peccanlium poeuain sine dubio d i s l i i l i t , ipso-
rum poeniientiam exspectans. Sed enim roibi ho-
dierna peccala majora mul lo v idcnlur . Qnia prisci 
i l l i adversus creaturam insanieruni , b i conlra Do-
minum crea lu re rabiem suam conlumeliose ex -
prompseruni ; prirao quidem divinum corpus ex-

τδς οίχομένου τοΰ υ π έ ρ γήν έπαναστήματος · δίκαιος 
δέ μόνος άνήρ παισ \ν ά μ α κα\ γυνα ι ζ \ ν , έν ξύλψ 
υπέρ υδάτων φερόμενος δ ι ε σ ώ ζ ε τ ο , οΤά τ ις Αδάμ 
χ ρ η μ α τ ί ζ ω ν δεύτερος, Θεοΰ κατοικτείροντος, ώς άν 
μ ή π ά μ π α ν άπολίποι τδ γένος έχ γής τδ άνθρω­
π ε ιον. Έ π ε \ ούν ού χ α τ ά φύσεως άκολουθ?αν κά­
κεϊνα έ π ρ ά τ τ ε τ ο (ού γ ά ρ δήπου τούς οίκείους opou; 
τ ε τ ή ρ η κ ε τ ά μετάρσια) , ουδέν έκώλυε καί αύθις κατά 
γ ή ς βρέξαι Κύριον π ύ ρ κα\ θείον π α ρ ά Κυρίου, καί 
άθρόον άν άπηθάλωσεν ά π α ν τ α · και γ ά ρ ήπειλείτο 
σαφώς τ ή ς οργής τδ π ρ η σ τ ή ρ ι ο ν , εί μή τού θεού 
νενίκηκεν εμφανώς τδ φ ι λ ά ν θ ρ ω π ο ν , δς τήν τιμώ* 
ρίαν τήν κατά τ ώ ν άνομούντων έναργώς άνεβάΧ-
λ ε τ ο , άπεκδεχόμενος αυτών τήν μετάνοιαν. ' A A J A 

rrucianles crucisque acerba3 neci addicenies, deinde Β μοι δοκεί πολλψ μ ε ί ζ ω ενταύθα τ ά αμαρτήματα, 

adversus ejusdem corporis sacras itnagines debac-
cbanles . Quamobrem baud se cominere quie ia 
c lemema potuerunt Crea iore suo oflenso, sed do-
lorem insol i lum ob eam noviialem passa sunt. 
Mit iamus dicere quot c iv i l ia bella hae rerum vices 
adversus Chris i ianos conc i i a r in l , quae longam esset 
et operosissimum enarrare. 

έ π ε ί π ε ρ εκείνοι μέν ε ίς τήν κτ ίσ ι ν μεμηνότες πε.-
π α ρ ω ν ή κ α σ ι ν , ούτοι δέ κ α τ ά τοΰ Δεσπότου τής κτί­
σεως λελυττηκότες εξύβρισαν , πρότερον μέν τ6 θείον 
σ ώ μ α αίκιζόμενοι κα\ σ τ α υ ρ ώ π ι κ ρ ώ ς καταδιχά-
ζ ο ν τ ε ς , έ π ε ι τ α δέ είς τούς τοΰ σώματος Ιερούς έμ· 
παροινοΰντες τ ύ π ο υ ς · διδ ούκ έσθενε τά στοιχεία 
έφ* εαυτών κατηρεμε ίν ύβριζομένου τοΰ Κτίσαντος, 

πάθος δέ περ ί αυτά καινοτόμου μενα ύφίστατο τδ παράδοξον · έώμεν λέγειν οίους πολέμους εμφυλίους 
δ τρόπος ούτος κ α τ ά Χριστ ιανών ά ν ε ^ ί π ι σ ε , κα ι τάλλα Α λέγειν μακρδν άν ε ίη κ α \ έργωδέστατον. 

67 . Sed valde exsuhant b i bel luini ac s lo l id i , ξ ζ ' . Ά λ λ ά μ έ γ α κομπάζουσ ιν οί κτηνώδεις καί 
quasi prosperis successibus florenles, et super- δντως ανόητο ι , ώ ς δή τ α ί ς ε ύ η μ ε ρ ί α ι ς ένευθηνού-
b i u n l . A l enim quse lingua lemporum i l lorum pe- μενοι , κα \ βρενθύοντα ι · ποία γ λ ώ σ σ α τούς τηνι-
n u r i a m , e t e x p e n u r i a calamilates tragice narrabit? καΰτα λ ιμούς , κα\ τ ά ς έκ τ ώ ν λ ι μ ώ ν συμφοράς 
F u i l enim reapse fames omnium gravissima e l έκτραγψδήσε ι ε ; Λ ιμών γ ά ρ ήν ό δεινότατος κα\ πι-
a re rb i s s ima , qua; neque praesenlc hac jaui i n c i - ^ ^ " " ^ ^ e J . - C - A 

pienle , neque anliquis apud bistoricos memoraiis , 
minor e x s l i t i l ; alque i l lam quae Hierosolynii lanos 
obsessos c o r r i p u i l , prope exsequavit. Nain et i l l i c , 
ut narrant , fame pressac excruciataeque infelices 
malres parlus propri i carnes miserabi l i ler gus ia-
r u n l , nalura sui propemodum ob l i l a . Ει apud nos 
eadem calamiiate adaciae venl r i s sui feius m u -
Reres xrumnosae vendenies , cibum sibi ex visce-
rum suorum distractione curabant. A i u n l enim 
vix quinquaginla aureis I r i i i c i modium penuria 
premenle coemi poluisse. Ε ι i l l i c quidem bosl ium 
iucursio , diuturnae obsidionis spalium , u ib i s con-
c l u s i o , tanquam r e l i , ab exerci lu captae, calami-

κ ρ ό τ α τ ο ς , ούτε τού νύν εντεύθεν έναρξαμένου, ούτε 
τ ώ ν πάλα ι μνημονευομένων ή ίστορουμένων έλατ-
τούμένος , κ α \ μ ικρού τ ψ κ α τ ά τ ή ν Ίεροσολυμιτών 
συνενεχθέντι ποτέ παρισούμενος · κάκε ί μέν γάρ, ως 
ά ν α γ έ γ ρ α π τ α ι , τ ψ λ ι μ ψ π ι ε ζ ό μ ε ν α ι και στροβού· 
μεναι μητέρων αί δύστηνο ι , γ ο ν ή ς οίκείας σαρκών 
έλεεινώς άπεγεύσαντο , έ κ λ ε λ η σ μ & η ς έαυτήν ώσπερ 
τ ή ς φύσεως · κάνταΰθα τ ή αυτή στρεβλούμεναι μά· 
σ τ ι γ ι , τά έκγονα τής κοιλίας γ υ ν α ί κ ε ς άπεμπολοΰ-
σαι άθλιαι , τροφήν Ιδίαν τών σπλάγχνων έποιοΰντο 
τήν άλλοτρίωσιν · φασ\ γ ά ρ μόλις και είς πεντή­
κοντα χρυσούς τδν τοΰ σίτου έξωνε ίσθαι μόδιον ή 
απορία -συγκατηνάγκαζε · κάκε ί μέν τών πολεμίων 
ή έφοδος, κα \ τοΰ χρόνου τής προσεδρείας ή παρ-

talis cjus Cl inenarrabil ium malorum causa; erant. 0 ° λ * ή » δ συγκλεισμδς τ ή ς πόλεως ώ ς ύπδ δι-
Apud nos autem non Barbarorum incursio, non 
bostium advenlus, non valla ab adversariis c i r -
c i imjcc la , neque aUud quodlibet exler ius , sed of-
fensa Qdes, manifesle id efRcieluit. Nam qui apud 
nos regnabat apostala c l tyrannus, quovis inimico 
au l bosie per stiarn aposiasiam infensior e ra l e l 
asperior. Sed i l l i quidem suoruin adversus C b r i -
stum facinornm poBnas luerun i ; et bi noslr i paribns*" 
malis irrettti fueruii l : untis quippe idemqiie ab 
ambobus offensus fuerat. H x c divina? jnsliliae ira 
f u i l ; hanc Dci offensores mercedctn i l l inc referuni. 
Quae n ib i l consideranles C b r i s l i bos les , nolunl i u -
lell igere, quod s i c u l o l im Judaicus populus , ob 
Uanassis JutlaBorum regis adversus Dcum offensas 

κτύου περ ισχεθε ίσης τοϊς π λ ή θ ε σ ι , τ ή ς συμφοράς χα* 
τών π α θ ώ ν τών ά ψ η τ ω ν τδ αίτ ιον ήν · ενταύθα δέ 
ού βαρβάρων έφοδος , ού πολεμ ίων επ ιστασ ία , ού 
χάρακες ύ π δ δυσμενών έν κύκλψ περ ιπηγνύμενο ι , 
ουδέ άλλο τών έξωθεν έπ ιόντων ουδέν, τδ δέ κατα 
τήν π ίστ ιν αδίκημα π ε ρ ι φ α ν ώ ς διεδείκνυιο * ό γάρ 
ηγεμονεύων έντδς αποστάτης κα \ τύραννος, παντδ; 
εχθρού κα ι πολεμίου διά τήν αποστασία ν ό δυσμε­
νέστατος ήν χαλεπώτατος · άλλά κάκείνοι τών είς 
Χριστδν τ ο λ μ η μ ά τ ω ν τάς δ ίκας έτίννυον, κα\ ούτοι 
έ φ ' όμοίοις κακοίς έάλωσαν · εΓς γάρ ήν έν άμφο-
τέροις δ ύβριζόμενος · το ιαύτα μέν τά έκ τής θεία; 
δ ίκης μ η ν ί μ α τ α ' τοιαύτα δέ οί είς θεδν άνομούντες 
τά έπ ίχε ιρα εκείθεν κομίζονται* ών ουδέν άναθε»-
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ρούντεςοίχριστομαχοΰντες, συνιδείν ούκ έθέλουσιν, Α poenas io l i s quadraginta Λ Μ > Ι 8 dedft, et ploriinas 
δτι καθάπερ π ά λ α ι δ Ίουδαΐκδς δ ή μ ο ς , τ ώ ν Μα-
wtwj τφ Ιουδαίων βασιλεί ε ί ς Θεδν π ε π ρ α γ μ έ ν ω ν 
ιιρανομημάτων δ ίκας έφ* δλοις τεσσαράκοντα έδί-
δοσαν έτεσί, κ α ί π λ ε ί σ τ α δσα δεινά κα \ δυσφορώ-
τατα, χα\ ταΰτα καθ* ούς χρόνους οί έ π ' εύσεβεία 
χι\ δικαιοσύνη με μα ρτυρημένο ι ήγεμδνευον , ? π α -
ίχον* ούτω δή κα ι τ ώ ν δυσσεβημάτων κα\ άνοσιουρ-
γημάτων τοΰ έφ* η μ ώ ν Μανασσή ένεκεν , κ α \ π ρ \ ν 
μέν βαρυτάτην ήνεγκαν Χριστ ιανο ί τήν παιδε ίαν 
άνωθεν, ήδη δέ κ α ι ε ίς έτ ι κα\ νύν φ ί ρ ο μ ε ν , κα \ ούκ 
έν άπολήξαιμεν πα ιδευόμενο ι , έως ή μ ν ή μ η τοΰ 
δυσσεβούς έ π \ γλώσσης τ ώ ν δμοτρόπων ίστατα ι · 
5ι6 χαι νύν εύ καιρόν ε ίπε ίν · Καϊ ό Λαός ούκ άπ-

intolerandasque c a l a i O ' 4 ( ^ e s p e r l u l i l ; c i posiea 
e l i a m , regnanlibtis pi.ctate ac ju s i i l i a prineipihus 
i n c l y l i s ; i l a pari ter ob irrel igiosi taiem atquc ne-
quitiam Manassis n o s l r i , e l antea gravissimas 
C l i r i s l i an i exper lL sunr, co r r ep i ioncs , e i nunc nos 
perfer imus, n e d ^ flnis corr ipiendi e r i t , quandiu 
idius impi i m« jn l io in consecianeorum lingua per-
siabit . Quarei w i n c quoque lempestive dicetisr : ct 
populus nou es l connersus, donec clade percussus 
fuil; et Dontinum non requisiverunl 8 l . Eece enim 
ab or lhodoxia nostroruin dogmatuin, et Dei judic i i* 
damiiautur . Ε ι percul iunlur qu idem, non tamen 
convec iumur . 

κπραρη έως έχΛήγτ\$ καϊ τότ Κύριον ούκ έξεζήτησατ* άλλά τ ή ς εύθύτητος τ ώ ν η μ ε τ έ ρ ω ν δ ο γ μ ά ­

των, χα\ τ ώ ν τού θ ε ο ΰ κ ρ ι μ ά τ ω ν κ α τ α ψ η φ ί ζ ο ν τ α ς κα \ π λ ή τ τ ε τ α ι μ έ ν , ούκ άποστρέφουσι δέ . 

ξη'. β Ο δέ μάλ ιστα θρ ιαμβεύε ι α υ τ ώ ν τ ή ν άσέ- Β 68 . Denique quod vel inaxime i s lo rum impieta-
6aav, ούκουν εκών γ ε ύ π ε ρ β ή σ ο μ α ι . Ε π ε ι δ ή γ ά ρ 
έν ολίγοις τ ο ι ς πρδσθεν χρόνονς , τ ή ς έ π ' εύσεβεία 
γνωριζομένης, κα \ τήν αρχήν τ ή ν βασίλειον δ ι επού-

(Ρ» άξ ιοζήλωτδν τ ε κα ι ένθεον σπουδήν π ε ρ ί 
τήν χαθ' ή μ δ ς π ίστ ι ν έ π ι δ ε ι ξ α μ έ ν η ς , έξήγε ιρεν δ 
θεδς τδ π ν ε ύ μ α , κα ι θεοκρίτψ ψ ή φ ψ , τ ή ς π ό λ ε ω ς , 
τήσδε έφ' ή ς κ α κ ώ ς κα \ άθέως π α ρ ά τοΰ ήθροικό* 
τος ένίδρυντο, καλώς κα \ α ισ ίως έξώσθησαν * π ε ρ ν -
αλώμενοι οΐα π λ α ν ή τ ε ς περ ι ε ζήτουν θρησκείαν, ,καθ* 
ήν εΙκόνες κ α \ υ π ο μ ν ή μ α τ α τής Χριστού οίκονομίας 
ούχ εμφαν ί ζοντα ι* εύρίσκουσιν ούν δή τήν έ ρ ω μ έ -
νην έκ πλε ίονος τ ή ν Μανιχα ίων δή λ έ γ ω ά π ι σ τ ί α ν 
κ ι ι ά θ ε ΐ α ν , κ α \ τ ή δόξη τ ή εκείνων συν£δουσαν, 
χα\ τά κ α τ ά γ ν ώ μ η ν αύτοίς έ π ι τ ρ έ π ο υ σ α ν , κσΛ 

l e m palam faci l , id ego nolo sponle omi l i e r e . Nam 
qi i ia paueos ante armos, principis femina?, ortbo-
doxiae ornamenlo inclyiae, regale faeiigium tetien-
tis , roirum et d iv inum s ludium pro Qde noslra 
exserenlis, sp i r i l um Deus s t isci tavi i , aique b i sce-
l e s i i , edi io d iv in i lus decrelo, 1 3 6 e * h a c u r l ) e » 
quam male irreligioseqiie insederani , bene fe l i c i -
lerque pulsi fueruni ; errantes planeiarum more 
sectam religiosam quserebanl, in qua imagines 
inonuraentaqtie C h r i s i i incarnationis uon appare-
rent. lnveneruni aulem dilectam sibi jamdiu M a n i -
c b x o r u m incredulitatem et a l h e i s m u m , euacque 
sententiaB consoftam, placitisque faventem, eaque 
docentem quornm ipsi ja imi iu desiderio et amore 

ταύτα έ π α γ γ έ λ λ ο υ σ α ν ο ίσπερ ήδοντο κα\ έχαιρον C lenebanlur. Proplerea plerique t s lon im postqnam 
confessionem adamussim noslram j u r a l i fecerani , 
postremo vesaniae i l l i adbaeseruiH: i n qua depre-
hensi nonnulli eupremum suppl ic ium, prout leges 
jubeot, gladio animadversi subierunU 

69. Est aulem orantom m l s e r r i m n m , e l iuclo^ 
gemi iu , lacryiiHsque digfium, quod ab horum e p i -
nionibus aique verbU transversi agnntur biijn* 
lemporis sacerdoles* alque episcopi (76-77): ct qui 
debereni perditas oves revocare et iuspicere, uipote 
recia dexiraque sententia deerranies, et a mala 
bestia retrabere, bas conira per praecipilia e i ba -
ratbra inf idel iut is propellunt ; cum opor ie re i 

. „ , , polios maxiroa salutis adjumenta ab bis exspectare. 
πάσχουσι κ α \ τ ί σ υ μ β α ί ν ε ι ; Τουναντίον ά π α ν · ά λ ο - ^ Quid porro cum i i s ag i lur , vel quid acc id i l? C o n -
γώτεροι π ε ρ \ π ά ν τ α κα \ κτηνωδέστεροι κ α τ α λ η φ θ έ ν - i r a r ium penitus. C u m hebelioree s i n l magisque 
τες ύπ* ε κ ε ί ν ω ν άντ ιθηρεύοντα ι , κα \ μυούντα ι τ ά magislr is suis pecudei , ab bis poiius dec ip iun lur , 
άθεσμα, κ α \ τ ή χείρονι μοίρφ μεθαρμοζδμενο ι , ε ί ς e i i l l i c i i a doceiitur, deier ior i pa r i i se addicentes, 
τδν δ μ ο ι ο ν έχβ ίνο ι ς τοΰ βόρβδρου λάκκον τ ή ς πλάνης seque ac i l l i in coeni gurgitein prjecipiies r u u n U 

*λδ^^ωθεν - δ ι ά δή τ α ύ τ α οί πλείους α υ τ ώ ν τ ή ν καθ* 
ημάς ομολογ ία ν δλοτρδπως ά π ώ μ ο τ ο ν πο ιησά μενοι , 
εκείνη τ |) λύσοη) προσέθεντο τέλεον · άφ* ών κα ί 
πνες φ ω ρ α θ έ ν τ ε ς , τ ι μ ω ρ ί α ς τ ά ς έσχατα ς , Ας οί 
νόμοι κελεύουσ ιν , έτ ισαν τ ψ ξίφει παραδιδδμενοι . 

ξθ*. Τ ο ύ τ ω ν ο δή πάντων έλεεινδτατον, κ α \ θρήνων 
χα\ ο ί μ ω γ ώ ν κ α \ δακρύων άξιον * το ί ς φρόνημα σι 
χαι τοίς λ δ γ ο ι ς οί νύν Ιερείς υ π ά γ ο ν τ α ι κ α ί ε π ί σ κ ο ­
π ο ι ^ ) , κ α \ ο ύ ς έδει ώ ς άπολωλότα πρόβατα ε π ι ­
στρέφε ι ν κ α \ έ π ι σκέπτεσθα ι , δεξ ιάς κ α \ α ρ ι σ τ ε ρ ά ς 
ήμοιρηκότας γ ν ώ σ ε ω ς , κα\ τ ή ς τοΰ Πονηρού θ ή ρ α ς 
ά ν θ υ π ε ζ ά γ ε ι ν , κ α τ ά κ ρ η μ ν ώ ν τ ε κα\ βαράθρων τ ή ς 
απιστίας ω θ ο ύ μ ε ν ο υ ς , ά φ ' ών κα \ παρακερδαίνε ιν τ ά 
μέγιστα τ ή ς σ ω τ η ρ ί α ς τ ή ς εκείνων ένεκεν έξήν · τ ί 

•«Isi. i i , 15 . 

(/) I n l e U i g i l u r b ic Irene, qtiaB paulo posl C o p r o -
nymum r e g n a v i l , et sepiima ind i r l a geuerali sy-
iiodo l eonoch i s t a rum h x r e s i m damnandam c u -
ravit. 

(g) E f i i scopog complures, duosque etiam obtrusos 
pair iarct ias Anas tas iuoi et GonstaniMium, adulaios 

fuisse ( 'opronymo Iconoclasta?, qtiin eiiam pseudo^ 
syuodo Byzani iua eain baeresim confirmasst?, pcr -
spicue nar ra i Cedrenus ed. Pa r i s . ι. II, p . 465 . 

(76-77) Intellige poiius episcopos sub Leone A r -
meno i leruin facios lconoclaslas, quain illos pseutlo-
synodi bub Copronymo, de quibus luadod ix imus» 
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*ecum operum socios abducunl, e l tanquam e x i -
lialibus instrumenlis suarum adversus oribodoxos 
contumettarum aique injuriaruin u luniur . Quippe 
doni Sp i r i lus unciionem penitus abncganles, et 
sacram quamlibel canonicamque regulam abro-
ganles , atque ecclesiasticae omnis consli tulionis 
ordinalionisque o b l i l i , c ivi l ibus legibus aciibusque 
v i v u n t , et mundanis niagisiraiibus sunl o b n o x i i , 
c l victu , mor ibus , conversatione, j ud i c i i s , cunclis 
denique vitae ac t ibus , bis obientperanl ab iisque 
regunlur . Sed non est haec Jacobi p o r l i o , neque 
bujusmodi sun l or ihodoxorum dogmala ac senten-
l iae , neque lale vhae ipsomm proposi lum; i ino 
conirar ia o m n i n o , ac i l l i solent perdi l ionis opera-
tores, si cerle iuvicem conferre i i c e l , via pergunt. 
Alque ut summalim dicam, h i iniquilaiem omnem 
oderunt , v i rmtem omnem arabiunt , quidquid bo-
num esi bouoranl, egregia omnia adamant, omnem 
Deo placitam conversationein seclanlur : sanclam 
omnem reclamque doclr inam r e c i p i u n l , quidquid 
ad sacram Ecclesiam a i t ine l studiose r e c o l u n i ; per 
quae Deo appropinquant , aeternique regni ba?redes 
fiunt, apgelorum consorles, sanctorum godales; in 
oiuni demum r e , quod laudabile es l e l egregium, 
fac iunl . Quorum n i h i l adversarii agentes, ignominia 
replentur, divinisque judici is damnati in aeiernum 
eruut. 

70. Quia (78) vero a C b r i s l i bostibus nounulla 
}actaniur, quae mendacii parens i l l i s afflat, agesis 
cujusmodi h&c quoque sint consideremus. G lo r i an -
tur en im, propter illatam Cbr i s i o Ecclesiaeque con-
lumel iam, diulurnae v i t a spatia cum maximis 1 3 7 
volupiatibus Mamonse fuisse concessa, eumdemque 
felicitalis culmen altigisse. Sed e i viclorias de B a r -
baris e i egregia plurima facinora ei ascribunt , qtise 
sobrios homines ne audire quidem aequuro est. Sed 
ne forie aliquibus simplicioribus rudioribusque ea 
mendacia fraudi sint, coarguenda singula ύ nobie 
e run i , u l quanlopere s iul t i se ipsos inanibus bis 
sermonibus ludiUcentur, intelligant. Igitur cuncla 
i l l i u s perquam lurpia fuisse, eumque Deo, angelis 
ac religiosis bominibus exsecrabilem exs t i l i sse , 
mini ine est obscurum. Nam cum in omni se l i b i d i -
num genere miser bic volutaret , iisque corpus 
suum e i animam conspurcaret , quae Barbaris quo-
que e i etbnicis vetila sunt , longe pecudes ipsas 
foedilale superavit. A ique haec non pauci qui e i 
adminis l r i fuerunl e l adbuc v i v u n l , leslari pole-
r u n l ; nec non e l varia corporis incommoda quibus 
idem fuit obnoxius. Doloribus enini atque c ruc ia -

(78) Semientem sesquipaginae i rac lum a i i Peta-
vius se in Parisiaco Fbeopbanis codice invenisse, 
lanquam e i Micepuoro excerplum, quod idcirco i n 
calce posuit His lor ia rum Nicepbori in ediiione L u -
parea. Caeteroqui bic traclus in Theopbanis C b r o -
nico non legi lur , neque ad id perliuere p o l e s i , 

. qitandoquidein Tbcopbanes plene satisqne de Co-
proi iymo proprio in loco suisque verbis d i x i l . Fu i t 
llaque boc polius exlravagans aliqitod πάρεργον 

PATRIARCH/E CP. 604 
Α συγκατακρημν ί ζοντα ι , κ α \ συνεργούς ε π ά γ ο ν τ α ι , 

κα ι ώ σ π ε ρ όργάνοις τ ή ς α π ώ λ ε ι α ς αυτών κ α τ ά τ ή ς 
τ ώ ν εύσεβούντων σ υ γ χ ρ ώ ν τ α ι ύβρεως κ α \ κακώσεως* 
ώ σ π ε ρ γ ά ρ τ ή ς δωρεάς τοΰ Πνεύματος τήν χρ ίσ ιν 
τέλεον ήρνημένο ι , κ α ί πάσαν Ιεράν και κανονικήν 
θεσμοθεσίαν ήθετηκότες , κα \ π ά σ η ς τ ή ς ε κ κ λ η σ ι α ­
στικής εύκοσμίας κα\ τάξεως έπιλελησμένοι , πολι-
τ ικο ίς νδμοις κα\ π ρ ά γ μ α σ ι χ ρ ώ ν τ α ς κα ι άρχουσι 
τοΤς κοσμικοίς ύ π ο π ε π τ ώ κ α σ ι ν , έ π ί τε δ ια ί τη κ α \ 
β ίω κα \ πολιτε ία κα\ κ ρ ίμασ ιν , έν πάσ ι το ι ς κ α τ ά 
τδν βίον έ γ χ ε ι ρ ή μ α σ ι , τούτοις ύπε ίκοντες και διοι­
κούμενοι. Ά λ λ ' ούχ αύτη ή μ ε ρ \ ς τοΰ Ι α κ ώ β * ουδέ 
το ιαύτα τών εύσεβεία κόσμουμένων τ ά δ δ γ μ α τ α κ α ί 
φρονήματα · ουδέ το ιαύτη τών πεπολ ι τευμένων αύτο ίς 
ή 'α ίρεσις · απεναντ ίας γ ά ρ άπασ ι τοίς π ε ρ ι τών έ ρ γ α -

Β τών τής ά πωλεί α,* προκατε ιλεγμένο ις , εΓ γ ε έχρήν έκ 
παραθέσεως ταΰτα συμβαλεΓν, Γασι* κα \ ινα συλλαβών 
εΓπο ιμς π ά σ α ν μέν κακίαν καταμυσάττοντα ι , π ά σ α ν 
δέ άρετήν π ρ ο τ ι μ ώ σ ι , πάν άγαθδν γεραίρουσι , π α ν -
τδς καλού έρασταί ε ίσ ι , πάσαν θεά ρε στον πολ ι τ ε ίαν 
ά σ π α ζ δ μ ε ν ο ι , π ά ν τ α λδγον δσιον κα \ εύθή π ρ ο σ ι έ -
μενοι, π ά ν τ α τ ά τ ή ς Ιεράς Ε κ κ λ η σ ί α ς π ε ρ ι έ π ο ν τ ε ς · 
δ ι ' ών έγγ ίζουσι θ ε φ , κα \ βασιλείας άΐδίου κ λ η ρ ο ­
νόμοι άναδείκνυνται · α γ γ έ λ ω ν συμμέτοχο ι , α γ ί ω ν 
συνάριθμοι · έν άπασ ι τδ άξ ιέπαινον κα\ ένθεον 
άποφερδμενοι * ών ουδέν εκείνοι π ε ρ ι π τ υ ξ ά μ ε ν ο ι 
αίσχύνης έ μ π ί μ π λ α ν τ α ι , κα \ υ π ό δ ι κ ο ι - τ ώ ν θ ε ι ω ν 
κρ ιμάτων ε ίς α ίώνα γενήσονται . 

ο*. Ε π ε ι δ ή δέ καί τ ινα παρά. τοίς Χ ρ ι σ τ ο μ ά χ ο ι ς 
περιθρυλλε ϊτα ι ,άπερ αύτοίς δ τοΰ ψεύδους π α τ ή ρ 

^ έμπνεύσε ιε , φέρε κ α \ τ α ΰ τ α έ π ι σ κ ε ψ ώ μ ε θ α . Κ α τ α -
κομψεύονται γ ά ρ διά τήν ε ίς Χριστδν κα\ τ ή ν Έ κ ­
κλησίαν ύβριν , χρόνους μηκ ίστους κα ι π α ρ α τ ε τ α -
μένην ζωήν , κα \ βίον ε υ π α θ ή έ κ μ ε μ ε τ ρ ή σ θ α ι τ φ 
Μ α μ ω ν ά , κ α ί ευημερ ίας ε ίς άκρον έλάσαι , ν ί κ α ς 
α ύ τ φ κ α τ ά βαρβάρων κα \ α ν δ ρ α γ α θ ή μ α τ α ώ ς 
πλε ίστα έπ ι γράφοντες , Α το ί ς μέν σώφροσιν ουδέ 
είς άκρόασιν έρχεσθαι δίκαιον · ώ ς δ* Αν τ ώ ν Α π λ ο ύ ­
στερων ή αμαθέστερων τ ι νάς , τοίς έκ τ ή ς άπατης ά ν α -
πλασμοίς μ ή παραβλάπτο ιεν , τούτων δ ι ευθύνοντες 
έκαστα, κενοίς λόγοις εαυτούς φαινακίζοντας , τούς μ α -
ταιόφρονας άποφήνωμεν . "Οτι μέν γ ά ρ δ βίος έ κ ε ι ν φ 
πάναισχρος γ ε γ ο ν ώ ς , βδελυκτδν κ α \ θ ε ψ κ α \ ά γ γ έ λ ο ι ς , 
ά ν θ ρ ώ π ο ι ς τ ε τ ο ί ς εύσεβοΰσ ικαθ ίστη , ούκ άσυμφανές* 

D κα\ γ ά ρ είς τ ά σαρκδς π ά θ η κατασυρόμενος , τ ή ν 
τών άλογων ζ ώ ω ν παρήλασε κτηνώδίαν · το ί ς ά π -
ηγορευμένοις κα \ βάρβαροις κα\ "Ελλησι, κ α \ σ ώ μ α 
κ α \ ψ υ / ή ν ό δείλαιος έμμολυνόμενος . Κα\ τ α ύ τ α ούκ 
όλίγιστοι τ ώ ν ύ π η ρ ε τ η σ α μ έ ν ω ν ; α ύ τ ψ μ έ χ ρ ι τ ο ύ 
δεΰρο περ ιόντες άπαγγελλέτωσαν , μεθ* ών κα ι τ ά λ λ α 
Α π ε ρ ί τδ σ ώ μ α α ύ τ φ ά π ή ν τ α * ήδη γ ά ρ π ό ν ο ι ς 

codicis Pa r i s i ac i . Nos vero demum comperimus hoe 
fragmenlum i n duobue inedil is chronicis Y a t i c . , 
Georgi i nempe H a m a r l o l i , p . 1 8 9 , e i Joannis S i -
c u l i , p. 356. E l va r i a l quidem mediocri ier hoc 
excerpiuin in praedictis Cbronicis a noslro N i c e -
pbori toiius operis cod ice , cu i tamen unice nos 
adliyerenduin pulavi inus , ulpote inlegro e l i i u l l a 
cujusquam nianu inierpolato. 
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κοΛ άλγηδόσιν ά ψ η τ ο ι ; , οΤαείκδς τους ήλκωμένους Α l i b u s , qui explicari dicendo nequeiini excarnil tea-
πάσχε ι ν , βαλλόμενος, πονήρως κ α \ άν ιαρώς άγαν 
διέκειτο * κα ί τ ι να τ ώ ν μελών ύ π δ τ ώ ν ελκών ά π -
η χ ρ ε ί ω τ υ , κ α ί π ω ς κα\ σαρκίων τ ινών ά π ε ^ υ η κ ό τ ω ν 
α ύ τ ψ · συνεχέστατα δέ ύπδ τ ώ ν έριννύων έκδε ιμα-
τούμένος , π ι κ ρ ώ ς καί έλεεινώς τδν νυκτερινδν 
χρδνον διήνυεν, Γσως τοίς συγκε ιμένο ις έφυστερ ί ζων , 
αντεπεξαγούσης τ ή ς παρ* αυτού δ ιωκόμενης π ί ­
σ τ ε ω ς . Π α ρ ε ί σ θ ω τ ά νυν λέγε ιν τ δ τ ή ς δ ια ίτης αηδές 
τε κα*ι αίσχιστον · δπερ γ ά ρ άν προσάραιτο βρώσεως , 
ού τέλεον καταποθέν , π α ρ ά τούς έμέτους έφθανεν 
έκκρινόμενον · τδ δέ π ε ρ ι τούς ύπηρετουμένους ί τ α -
μδν κ α ι θηριώδες τοΰ τ ρ ό π ο υ , κα\ τ ή ς υπηρεσ ίας τδ 
βυσαχθέστατον , όποια άν τ ι ς ε ίπο ι τ ά φέροντα σ ώ ­
μ α τ α ; Μάστ ιξ ι γ ά ρ έκαστης πολλαϊς καταξα ίνων 

tus, cujusmodi ulcerosa corpora perpcli consenla-
neum est, male jerumnoseqne erat affeclus. E i e n i m 
nonnulla niembra ulccribus adesa erant, d i f l lueni i -
bus carnium parl ibus. Sed et perpetuo furiis per-
terr i tus, molesle noclurnum lcmpus miserequa 
traducebat, deliberaia fortasse consilia demorans, 
dum ei vexata religio ex adverso con9isterel . 
Omil to victus insuavitaiem ac lurpitudinem : q u i d -
quid enim cibi per fauces Irajecerai, i d s l a i im v o -
mil ibus excernebau Namqne il lam in famulos sae-
vit iam ac fer i ia iem, alque in exigcndi* obsequiis 
acerbi talem, qua3nam oppressa corpora dicere 
queanl? Caedebantur quolidie plagis mullis i l lo ru in 
terga ulna?que : neque feris carnivorig buinauiiis 

α υ τ ώ ν τ ά ν ώ τ α και τάς ώλένας , ουδέν τ ώ ν σαρκοβό- Β \ η e o s fiebal. Jam membrorum muli lal iones, ocu-
ρων θ η ρ ί ω ν φ ιλανθρωπότερον έ π ρ α τ τ ε ν , έκτομάς < 
μ ε λ ώ ν κα ί οφθαλμών π η ρ ώ σ ε ι ς , κα\ τ ά Αλλα δσα 
δε ινά κολαστήρ ια , κ α \ σφαγάς αδίκους ανδρών 
α θ ώ ω ν , κα ι τούς διά π υ ρ δ ς π ικροτάτους θανάτους , 
τί χ ρ ή κα \ λέγειν ; Οίς μέν βασκαίνων, ανδρείας καί 
Α ρ ε τ ή ς εύ έχουσιν * οΤς δέ τού έ κ π ρ ε π ο ύ ς και έ π ί 
ποσόν π ρ ο η γ μ έ ν ο ι ς έ π \ τδ εύχρηστον · π ε ρ ί γ ά ρ 
τ ώ ν τ ή ς εύσεβείας είχεκεν το ιαύτα κα \ τούτων χ ε ί ­
ρονα πασχόντων, ετέρας δεήσει σ υ γ γ ρ α φ ή ς κα\ τ ή ς 
κ ρ ε ί τ τ ο ν ο ς (Λ). 

ο α ' . Ε ί τ α π ρ δ ς τ ψ τέλει τ ώ ν κακών γενόμενος, 
κ α \ π υ ρ ε τ ώ ν δξύτησι καί φλογώσεσι κ α τ α π ι μ π ρ ά μ έ ­
ν ο ς , τής έκδεξομένης αύτδν γεέννης τήν φλόγα ε μ ­
φ α ν ώ ς προορώμένος κ α τ ω π τ ρ ί ζ ε τ ο , καί τού σκώληκος ^ 
τ ο ΰ ακοίμητου τά δ ή γ μ α τ α , σύντονόν τε κα\ γ ε γ ω ν δ ς 
έ κ 6 ο ώ ν ένδελεχέστατα · τ ή ς γεέννης τ α ύ τ α προαύλια · 
έ ν τ α ύ θ ε ν μ ικρά τ ή ς ασεβε ίας συναισθόμενος, τής έκ 
τ η ς παρ* η μ ώ ν π ίστεως έδείτο επ ικουρίας ( ί ) · έ π -
έ τ ρ α π έ τε τοίς παρεπομένο ι ς τών Ι ερέων , τ ά τ ώ ν 
Χ ρ ι σ τ ι α ν ώ ν προσ£δειν ίερά μ ε λ ψ δ ή μ α τ α * οί δέ 
π ρ ά 6 υ ( Ι ο ι άπαναίνεσθαι , ώ ς μ ή τ ε είδέναι μ ή τ ε άσαι 
π ώ τ ε ο τ ε , ε ί τ ε τα ί ς άληθε ία ις ούτως Ι χ ο ν τ ε ς , ε ίτε τήν 
ε κ ε ί ν ο υ κατο£0ωδούντες ω μ ό τ η τ α καί δυσμένειαν. Τοι -
α ύ τ α ι ς εύημερ ία ι ς , το ιαύτα ις εύπαθε ία ις έναναπαυό-
μ α ν ο ; , ύφ* ών δή Διοκλητιανόν τε κα \ Μαξιμιανδν 
αυντελεσθέντας άκούομεν, ούτω κακδς κακώς καί 
Α θ λ ί ω ς άπολλύμενος, καταλύει τδν βίον · τ εθνήκε ι δέ 
π λ ο ι ζ ό μένος σημείοις τ ισ\ν έκτδς τ ή ς βασιλίδος δ ι -

lorum excxca l i ones , ac reliqua id genus horrenda 
supplicia, iniquasque immerentium bomiuum caBtles, 
e i acerbissimas in flammis mor les , quid atiinet 
euarrare? quorum par l im for l i lud i i i i viriutique in* 
videbal , parl im glorine ac dex l e r i l a i i (79). Namque 
i i qu i , religionw causa, haec e l pejora passi stint, 
al iam poslulant et quidein ampliorem descriptio-
nem (80). 

' 71 . Postremo cum scelerum suorum lerminnm 
aitigisset, acutarum febrium ardoribus exaestnans, 
gehennae flammas, quae se mox exceptura? eranl , 
praevisione coniemplabalur, ac pervigil is i l l ius ver-
mis morsus presenl iebal , graves sine requie c l a -
mores edens; quae eranl gehennae quxdain in i t i a . 
Tum deinum impietalis suae sensu paulisper taclns, 
religionis nos l ra adjumenla pe tebai ; et cotntianti-
bus se sacerdolibus sacros Cbr i s i i ancrum hyiunos 
canere mandabat : qui taiiien i l l i co recusabaitl , 
nunquam se canere soli ios aienles, sive res i la se 
baberel, sive quia i l l ius exhorrescerenl crudeli ta-
lem e l i racundiam. l n bis ergo tautisque deliciis 
consli tulus, quibus ei iam Dioclel ianum ac M a x i -
niiatium immoriuos accepiipys, malus boino male 
alque infe l ic i lcr periens, viiae llnem nacltis est. 
Mortuns c s l aulem navigans al iquoi ex i ra urbem 
passuum mil l ibus , dum e Tbraciae regionibus re-

έ χ ο υ σ ι , τών έκ τ ή ς θ ρ φ κ η ς χωρίων παλινοστών,έν οΤς D verterelur, in quibus cum exerc i lu iueral . Nain 
ε κ σ τ ρ α τ ε ύ ω ν ετύγχανε · γ ή γ ά ρ ή πάντων μ ή τ η ρ τδν 
μ ια ιφόνον , α ίμασιν αυτήν άθώοις έκπλήσαντα κα ι 
μ ο λ ύ ν α ν τ α , έφ* ε α υ τ ή ς θνήσκειν ού παρεδέξατο. 
Πο ίας ούν άρα κατηγορ ίας κα \ ταλανισμοΰ ούκ ειεν 
Αξιοι , οί εκείνον μακαρ ίζε ιν άνοήτως ούκ αίσχυνό-
μ ε ν ο ι ! Ό δέ τ ή ς ζ ω ή ς αυτού π ά ς χρόνος ούκ ε ίς 
μ α κ ρ ό ν τ ι πάνυ δ ι ή λ α σ ε ν ού πλείοσι γ ά ρ ή οκτώ 
π ρ δ ς τοίς πεντήκοντα έτεσι β'.ούς(;'), ψ υ χ ή τε κα\ 

lerra oiunium maler bomicidam bunc, qui ipsain 
innocuis sanguinibus inundaverat ac pollueral , 
apud se mori non esl passa. Quam sunt ergo repre-
bcndendi ac ip iser i , qui insipienter i l iuin pnedicare 
bealum nou erubescuni 1 E l quidem v i l * e justem-
pus non adinodum prol ixum fu i t ; etemm annos 
baud plus LVIII nalus, auimam simul e( corpns per-
d i d i l ; et bos ipsos, Deo 1 3 8 permil ienie , baud 

(h) Morum Copronymi portentosam hnpiir i latem, 
Kenique s x v i i i a m , na i r an l passim Byzau l in i b is io-
ricf, aique in bis Ce<irenus tom. c i t . 

(i) Dirun» Copronymi ob i lum , amio imperi i 35 
ejusdemque morientis seram poenilentiam , legerc 
l i ce l apud C t d i enum, p. 467-ib'8. 

(j) Morluus Copronymus anno aeiaiis suae 58, 
imper i i 35. 

(79) De aulicis proreribns a Copronymp ncoi 
addiclis Nicepborus in Breviario ad an. 7(50. 

(80) Idcin Nicepborub op. c i i . ad an. 765. 
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fc l in tor exegit, quia <1tvinis benefinis fui l iudiguus. Α σώματ ι τέθνηκε * κα \ αυτά 

508 
γ ε τ α ΰ τ α θ ε ο ύ σ υ γ · 

Y e l , ιιι magis proprie dicauius, Deo lempus pro-
frrenie, jtisleque cousuleulc, ut hic el iam stiortiin 
facinortim poeuas pa r l im degustaret, moxque uon 
sine gravibus doloribus lurpissi inam v i iam abrt im-
perel, parala sibi a divina uUione snpplicia in 
pos lenim iminorla l ia c l sitie line ni iscr receplurus, 
acetbiores sc i l i ce i ac d i i i lu rn io ies , cuiu patre suo 
pwnaeque cobaerede, in gebenna crucialus perpes-
6 U I I I S . 

χωρήσαντος , ουκ εύδοκήσαντος · ανάξιος γ ά ρ τ ή ς 
π α ρ ά θεού ευεργεσίας · ή οίκειδτερον ε ίπε ί ν , α ν α ­
βαλλόμενου τδν χρόνο ν καΛ άξ ίως δ ικάζοντος , ίνα 
κάνταΰθα τών τ ε τολμημένων δσον άπογεύσασθα ι 
δ ίκας ε ισπραττόμενος , π ι κ ρ ώ ς κα \ όδυνηρώς τήν 
αίσχίστην ά π ο / ^ ή ξ η ζωήν , τ ά τεθησαυρ ισμένα α ύ τ ψ 
π α ρ ά τής θείας δ ίκης άποληψόμενος Ι ν τ ώ μέλλοντι 
αθάνατα κα \ απέραντα ό δύστηνος κολασθησόμενος · 
π ικροτέρας α ύ τ ψ και μακροτέρας ά μ α τ ψ πάτο** κα ι 
συγκληρονόμψ αύτοΰ, θεοκρίτως έν τή γεέννη τ ή ς 
τ ι μ ω ρ ί α ς έτο ιμασθείσης . 

οβ ' . Ά ς δέ έπ ιπλάττουσιν α ύ τ ψ ν ίκας , το ιαΰτα ί 
τ ινές ε ίσιν , ίνα μ ι ά ς τών κρατ ίστων έ π ι μ ν η σ θ ώ -
μεν (Χ). Ε π ε ι δ ή παρεσκεύαστο τδ π ρ δ ς δυσμα ί ς ή μ ί ν 
φκ ισμένον Σκυθικδν έθνος άμυνα σθαι, συναθροίζε ι 
δή ά π α ν τδ ύ π ' α ύ τ ώ στράτευμα · ε ίς χ ε ί ρ α ς τε το ϊ ς 
πολεμίο ις Ιών, οποίον α ύ τ ψ τδ τοΰ πολέμου τ έ λ ο ς 
κ α τ ώ ρ θ ω τ ο , μ α ρ τ υ ρ ε ί τ ά φαινόμενα * μέχρ ι γ ά ρ κα \ 
σήμερον τ ά κ α τ ά τήν 'Αγχίαλον καλουμένην πόλ ιν , 
κοίλα και πεδ ιάσ ιμα χ ω ρ ί α , ά τ ώ ν ά ν η ρ ή μ έ ν ω ν τ ά 
κώλα έδέξατο ύποδείκνυσιν · έργον γ ά ρ τ ή ς Σ κ υ θ ι κ ή ς 
μ α χ α ί ρ α ς , ά π α ν σχεδδν τ δ τ ώ ν ' Ρ ω μ α ί ω ν έ γ έ ν ε τ ο 
σ τ ρ ά τ ε υ μ α . Ε ί δέ τ ι μ ικρδν κα \ ού πάνυ άξιόλογον 
έδρασε, καθά γ ε ήμ ίν έκ τ ώ ν γ ε γ ρ α μ μ έ ν ω ν α ύ τ ψ 
π ρ δ ς τούς ένηυλισμένους κ α τ ά τήν βασιλεύουσαν, 
άναλεξαμένοις έγνωστα ι · έν οΤς πολλά κ α τ α κ ο μ π ά -
σα ; ό τοΰ ψεύδους υ π η ρ έ τ η ς και σύντροφος, πολλήν 
δέ τήν Οεομαχίαν έκ τ ή ς απε ίρου πολυορκίας έφ* 

lanlem deprebendil (namque hoc saepe faciunt Q ύβρει τού Κτίσαντος προβαλδμενος , ήν ίκα τδ έθνος 

72. Quas vero conOngunt ejtis victorias, eas l i n -
justiiodi sun i , e l unatn e maximis memoremus. 
Posiquam expedjiionem snscepii adversus occiden-
lalem noois Scythicum popiilum (81), universuin 
fiiiuin cont raxi i sub signa exerc i tum, eommis oque 
cum bostibus p r a l i o , quam felix fueiit belli cx i lus , 
publica sunt les i imonia . Nam nsque ad banc diem 
circa Ancbia lum (82) urbem, valles campique in l e r -
foclorum niembra dcmonstranl . Nam Scyib ic i s 
gladiis cunclus pene Romanorum exercilus c o n c i -
sus fu i l . Quod si exiguum aJiquod ncc gravioris 
plane moinei i l i eg i l , id quidem lcginms in ejus l i l -
teris ad reg ix u r b U incolas s c r i p t i s ; in quibus 
valde se j ac i a l hic meudacii famulus et sodalis, 
mitlliitn qttoque Dei odium in l in i l i s juramcni is ad 
Crea lor i s coulumeliain prolat is , prae se fert; cnm 
videlicet genlem i l lam adversus duces suos rebcl-

Scyihae, ulpote barbarico more i m b u i i , et duas in 
panes plerumque d i v i s i , si forte i l los voluntatibus 
suis obsisteutes cognover in t ) . Quas sediiio lunc 
acc id i l cum dominus i l lorura Sabinus, ad R o -
manos profugus defecil (83). Tunc ig i iu r geniis 
c iv i le dissidium et sedi i io, brevem Manionx rei 
bene gerendae occasionem ded i l . In ler im vero 
Or i cn l a l i um Barbarorum vel solam moi i i io i icm re-
fonnidabat; i i a u l in coticione d i x e r i i , sc non 
audere vc l conlra paucos i l lo rum cum univeiso 
«xerc i lu suo pugnain "conserere. Sed cuin apud 
ipsos more sol i io c iv i l i s commoius esl gladius, 
fcrriimque depar l ium diversilale decerncbai, aique 
in miitmiin ruebanl e x i l i o m , l a i roc ina l i poi ius 

π ε ρ \ τούς οί/.είους ηγεμόνας διαστασιάζον κατέλαβε · 
κα \ γ ά ρ τούτο πολλάκις ποιε ίν αύτοίς εύπετέ ς , ά τ ε 
βαρβαρικοί ς ήθεσιν έντρεφομένοις , κα ι δ ι χή τ ο ί ς 
μέρεσιν ώ ς τ ά πολλά δ ια ιρουμένοις , δταν αυτών ταΓς 
βουλαίς άντ ικαθ ισταμένους ίδωσιν · δ δή κα ι τ η ν ι -
καύτα ό τούτων κύριος έπιβουλευόμενος π έ π ο ν θ ε , 
Σαβίνος (Ι) δνομα ήν α ύ τ ώ , κα \ φυγάς π ρ δ ς * Ρ ω -
μαίους ά π ψ χ ε τ ο . Τότε ούν α ύ τ ώ ή τοΰ έθνους καθ* 
έαυτδ διαφορά καί στάσις , κ α τ ά βραχύ γούν ε υ δ ό κ ι ­
μ η σα ι π α ρ έ σ χ ε τ ο · τούς δέ π ρ δ ς ή λ ω ν ά^ ίσχοντα 
βαρβάρους και ε ίς μ ν ή μ η ν ίόντας Ιδεδίει μ ά λ ι σ τ α * 
ώ ς κα \ έ π ' εκκλησίας κηρύσσειν , μ ή θα££ε ίν κατ* 
ολίγους α υ τ ώ ν , τ ψ υπ* α ύ τ ώ ά μ α π α ν τ \ δ π λ ι τ ι κ ψ , 
ε ίς ταύτδν μ ά χ η ς ίέναι π ώ π ο τ ε * οπόταν δέ α υ τ ο ύ ς , 

q u a i i r m i l i l a r i more ceu i i icogniius A r m e n x pro*> D ο^τω συνενεχθέν, εμφύλιος διέλαβε μ ά χ α ι ρ α , κ α \ σί-
vincias invadens, caslella i l! ic ccpit consenl ieut i -
bus incolis. A r m e n i i atitem Syrique Cbr i s i i an i e r a n l ; 
nequc enim bosti pagauo iinqnam ipse occurr i s -
s e l ; quos e i iam (84), conlra daiam jurejurando fi-
dem, exsules IransluUi ad TlnaeiaB Qnes : cujus 

(81) Bnlga 
Breviar io . 

aros e l Ilunnos, ut a i l ideni Nicepborus 
111 

(o2) Ap»d Pelavium in dicio Nicephoro excerpto 
C n t c e ' Α χ ε λ ώ ν , meudose, i leniquc oinniiio aptul Ha~ 
mariolutu e i S i cu lu in . Ρι-lavius scr ipai l La i ine 
Acheloum, exisli inans i ia etnendare; sed vera leciio 
rst codicis nosir i Va i i can i 'Αγχίαλον, Anchialum. 
E i quidem vocabuli rcciam scripiurai i i babel Nice-
pliorns iu Brcv ia r io ad an. 7b3 t ubi ii ifclicem Go-
(•rouyini ad Aucbialuiu pugiiaui dcbcr ib i l ; pta?-

δηρος ήν δ δ ικάζων τών γ ν ω μ ώ ν τδ ά μ φ ή ρ ι σ τ ο ν , καΛ 
τήν έ π ' άλλήλοις έχειρούργουν πανωλεθρ ίαν , λ η σ τ ρ ι -
κώτερόν π ω ς μάλλον ή στρατηγ ικώτερον ώ ; λ ή σ ω ν 
ε π ι ώ ν τοίς τ ή ς Α ρ μ ε ν ί α ς χ ω ρ ί ο ι ς , τ ώ ν ε κ ε ί ν η ς 
φρουρίων α ίρε ί όμολογίφ τών προσοικούντων · 

ler aliam calamiiaiem apud eamdern A u c b i a l u m 
an. 706. 

(83) Sabini Bii lgarorum duris defeclionem a g<t:s, 
e l ad Copronymiit i l perfugium , narrai intpr c ^ i e -
ro s , nosier Nicepboms in Breviar io , ad an. 7 6 3 . 

(84) Nostc.r in Breviar io , ad an. 753. 
(k) De Copronymi modo v ic lo r i i s , modo v ic i s^ i tn 

chdibns Cedreniis l om. e i l . 
(/) Dc boc Sabino legatur Thcopfianes io Chrotu 

ad Copronymi aiinum i i , C h r U l i 756 
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clamat. Saraceni vero cuin incursionem cogno-ούγιρέχθρφ άλλοφύλψ ύ π η ν τ ή κ ε ι π ώ π ο τ ε , ο ύ ; καΛ 
μετανάστας, τών συγκε ιμένων έ ν ω μ ό τ ω ν λόγων τ δ 
άιφαλές ήθετηκώς , κ α τ ά τ ά έ π \ Θράκης χωρία^ 
«κοιηκεν* ών τ η ς π α ρ α β α σ ί α ς δ ί κ α ^ τ δ θ ρ α κ ι κ δ ν 
πέόον, ώς ο ΐμα ι , τ ι ννύε ι τ δ σήμερον . Σαρακηνοί δε 
έιτεί τήν εκείνου έφοδον ήκηκδε ισαν , άπδμο ιράν τ ι να 
δπλιτιχής φάλαγγος έπ ιθέσθαι α ύ τ ψ έκπέμπουσ ιν , 

vissent, quanulam gravis armaltira? phalangisobviam 
tnisertint, qnae qniuque mi l l i um numerum non 
excedcbat. Quorum advenlu cogni lo, fugam statim 
cum sequeme tnulti ludinc a r r i p u i l , e l neappropin-
quare quidem tllis es l ausus. Ilscc igitur fortia 
i l l ius facinora, et de bosttbus relala t ropbxa s tni l . 

£·;πεντχκισχιλίους άνδρας ο ύ π ω πλέον ή ρ ι θ μ η μ έ ν η ν ών τ ή ς δ ρ μ ή ς έπα ισθόμενο ; , φ υ γ ά ς αύτ ίκα ά μ α τ ψ 
έχομένω πλήθει ψ χ ε τ ο , μηδέ ώ ς πλησ ια ί τατα τούτοις γενέσθαι ο!ός τε ώ ν . Τοιαύτα μέν ούν τά εκε ί ­
νου ανδραγαθήματα, κα ί τ ά κατ* έχθρων σχεδ ιαζόμενα τρόπα ια . 

ογ\ Εί δέ χ ρ ή ν ίκα ι ς , καί άνδραγαθήμασι , κα ί 
χρόνων μακρών περιόδοις , κα ί τοίς άλλοις οΤς ή τού 

75. Qtiasivero alioqui oporleal v ic ior i i s streunis-
que geslis, r l longo imper i i periodo, atiisque rc-

χαρόντος βίου ευδαιμονία καί ε ύ π ρ α γ ί α γ ν ω ρ ί ζ ε τ α ι , R bits quibus hujns viue fel ici las prosperilasque 
χίπιν μετρείν, άλλά μ ή τ ψ θε ίψ καί άποστολικώ 
προσέχειν κ η ρ ύ γ μ α τ ι · εκείνα δέ τοίς τού θεού π α -
ριχωρείν κ ρ ί μ α σ ι ν , δς ού π ίστ ιν μόνον όρθήν, άλλά 
χι\ βίον ημάς κ α ί πυλιτε ίαν άρ ίστην καί ε ύ α γ γ ε λ ι -
κήν έπιδείκνυσβαι βούλεται · έκάτερον γ ά ρ τούτων 
διτέρου άνευ ν ε κ ρ δ ν , κα ί ό τ ψ ένί ελλε ίπων , κα ί τδ 
έτερον ζ η μ ι ω θ ή σ ε τ α ι · ών ουδαμώς τοίς άνοσίοις 
έμέλησε π ώ π ο τ ε * ότου δή χάρ ιν μ ή τούτον αφέντε ς 
έ^ιμμένον καί, κατεπτυσμένον , κα ί μηδ* δτι έ δ α σ ί -
λευσε, μηδ' δτι έστράτευσε , μηδ* δτι δλως γέγονε · 
ia\ ώ; μ ικρά τ ά παρ* αυτών έ π α ι ρ ό μ ε ν α λ ο γ ι ζ ό ­
μενοι, έπί τούς τ ά μεγάλα έν τ ψ βίω κατωρΟωκότας 
άκοτρέχοιεν, κ α ί ν ίκας άνά πάσαν τήν οίκουμένην 
« τ έ πάντων σχεδδν εθνών ά ρ α μ ί ν ο ύ ς , καί τ ρ ό π α ι α 

mdicatur , Odem religiosam m e l i r i ; e i n o n apostoli-
cai poiius docirinae allendere, i l la auleni Dei j u d i -
c i i s l39 permiUere, qui non fidem recia in l a n i u n i -
inodo sed et v i i am a nobis moresque optimos e l 
evangelieos pracslari vul t . Horum eniiu a l i c rmn 
s i n e a l l c r o mortuum est; e i qui tino des l i iu i tur , 
ahcrum quoque desiderabil : qi iarum reriun nuu-
quam improbie cura fuit. Qtiamobrcm cur non , 
boc omisso despectoqiie, quasi nec regnavcri l , ne-
que bella gesseri l , neque oinniuo v i x e r i l , atque u l 
exigua reputanles ea qnae i s i i extollunt, ad i l los 
i ranseanl qu i res magnas i n v i i a sua praeclare 
gesserunt, v ic lor iasque per universuin orbem de 
cunctis propemoduin popnlis re lu le runl , e l irupbuea 

w: ' έχθρων στησαμένους , πλείστον τ ε δσον δ ι α ζ ή - Q adversus bosles e rexerunt ; ditiqiie viveiites, e l in 
«ντας χρόνον, κ α ί εύπαθε ίας ε ί , μ έ γ α ήκοντας , κα ί 
w t i τήν αρχήν ένεγκαμένους τδ έπ ικλεές κα ί 
μΐγάλαυχον, ώ ς τήν εκείνων θρησκε ίαν καί ζ η λ ώ -
wi χαί μ ε γ α λ ύ ν α ι · θαυμάζε ι ν τ ε τ ά κατορθούμενα, 
η\ έχπλήττεσθαι , κα ί τδν βίον αίρείσΟαι κ α ί τδν 
tpowov · ώστε κ ά ν τοίς μέλλουσιν α ίώσι , τοίς ά π ο -
χεχληρωμένοις αύτο ΐς κα ί ήτο ιμασμένο ις σ υ μ π α ρ -
ιχολαύσαι δ ι κ α ι ό τ α τ α * κ α ί ί να τών πολλών ά φ -
ίχενοι, ολ ίγων έ π ι μ ν η σ θ ώ μ ε ν , τδν Άλέξανδρον 
ίνταΰθά μοι νόε ι , τδν Φ ι λ ί π π ο υ , τδν Μακεδόνα* 
μικρού πάσαν τ ή ν ο ίκουμένην παραστησάμενον , κα ί 
ταντα "Ελληνικά κα ί βάρβαρα έθνη χε ιρωσάμενόν 
u καί δουλωσάμενον * δς έν Γσψ πτηνο ί ς δ ιαθέων, 
τψ τάχει π ε ρ ι ή ε ι τήν σ ύ μ π α σ α ν , καί τδ σφοδρδν 

magiiam felicitatein e la t i , imperi ique i l lus i rem 
gloriam famamqne conseculi suni? i l a u l h o i u m 
religiouem e l acmulctnur e l magni i icemus; in i r e -
murque feliciier gesla, e i siupore prosequamur, 
eorumque vitam ac mores i m i i e m u r ; u i in futuro 
quoqtie saeculo paralam i l l i s sortem justissime con-
sequamur (85). Atque u l n iul l i s ornissis, paucos 
memoremus, Alexandrum bic Pb i l ipp i m i b i togi ia 
Macedonem, qui orbein prope universum obl inu i t , 
cunciosque Graecos ac Barbaros populos domui i 
sibique sub jec i l ; qui instar avis volans , celer i ler 
munduin d i scu r r i i , et vebementia ac velocitaie 
pardaleos speciem prx se ferebal. S ic enim i ion-
nu l l i in ierprcles locum i l lu in (Danielis **) exp l i -

δξύ^πον, τψ τής παρδάλεως ειδει τψ δρώντι ρ carunl, quia eiBcacius quarn humana spes aulu 
τροΰπεγράφετο · ο ύ τ ω γ ά ρ τ ισι τ ώ ν δ.δασκάλων τ ά 
ιετά τδν τόπον τ ε θ ε ώ ρ η τ α ι , έ π ε ι καί δραστικώτερον 
\ κατ* ελπ ίδας άνθρο>πίνας, τά κ α τ ά νούν α ύ τ ψ 
Ι^εραίνετο· ού γ ά ρ σχολαίον ε ίχε τδ δ ρ μ η μ α , άλλ ' 
ύςέξ επ ιδρομής ίών εΤλεν α π α ν τ ά ς · έτεροι γ ά ρ έ π ί 

Περσών δυναστε ίας τούτο έξε ιλήφασιν . 
"Η τδν Κ α ί σ α ρ α μοι φ ρ ά ζ ε τδν Αύγουστον, δς 

μίζον μ ε τ ' εκείνον τ ά εκείνου δ ιαδεξάμενος , κ α τ ά 
τήν αρχήν τ δ κλέος έκέκτητο , · έ π ε ί π ε ρ τ ά Μακεδό-

m a l , meniis suae cogi ia lus perficiebat. Non enim 
tarduin habebal impctum, sed lanquam uno cursu 
irruens cuncios devici t . A l i i lainen locum huuc de 
Persarura dynaslia iu le l lexerunl . 

Vol Cc-csarem mibi narra Angus l i im, qui majore 
spalio |K)st i l l um, dil ioneni ejus occupaiun, g lor io-
sum i inperiuiu sibi cous i i tu i t ; quaadoquideui Mace-

"Dai». v n , 6 . 

(35) Nempe el ia in Zuinglius in fidei suae confes-
*<<>ne ad Franeiscum I Gal l ia^regem, cum sanciis 
iiriusqoe TebUtnenl i bomiuibus collocai porlcnlose 

in paradisi scdibus Ilt irculem, Tbeseum, Socrai«*m, 
N i i i n a m , C a l o n e m , aliosquc al iqi ioi clbnicus r ebu* 
geslU cclcbros. 
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α ύ τ ώ π α ρ ε τ έ τ α τ ο , ε ίς δσον το πάν της Μαμωνά ζωής 
σχεδδν, συμπαρατε ινόμενον Ισχε τδ διάστημα · οιδα 
γ ά ρ ώ ς ούκ άν σε τδν ύβριστήν ή τοΰ Χρίστου άπο-

regnique lempus tam ei prol ixum fu i l , quani prope 
unWersum fuit vivendi inlerval lum Mamonae. 
Scio equidem C h r i s l i professionem l ib i ruborem 
iion esse i l la turam, quominus gra i i im babeas 
Herodis quoque infaiUicidiutn l a u d a r i ; idque 
unnm do le re , quod quaesitus i l l e , occisaruro 
numero non sit comprehenstis, sed fuga in A)gy-
ptum evaserit. Ecce c n i m seplem supra i r i g iu i a 
annis regnum Herodie, u l a i u n l , perduravi i . Mirare 
mib i el iam Albeniensem Timoi l i eum (86) qui bea-
tiis fortunam babui l in v i l a gerendarum rerum 
comi t em.Cur item Senacberimum nonjacias alios* 
que A s s y r i o n i m reges ? ut e i iam ad vetustiora 
hinc conver iamur ; e l posl i l los vel ante i i l o s ; N a -

γ ρ α φ ή δυσωπτ^ε ι εν · ώ ς χάριέν σοι κα\ τήν Ήρώδον 
παιδοκτονίαν άσπάζεσθα ι · έ φ ' έν\ δέ σε μόνον χαλέ· 
παίνε ιν και ά χ θ ε σ θ α ι , δτι μή κα\ δ ζητούμενος Ιν 
τοίς άνηρημένο ι ς σ υ μ π ε ρ ι ε ί λ η π τ ο , φυγάς δε άπώχετο 
πρδς τήν Α ί γ υ π τ ο ν , επε ιδή έ π τ ά πρδς τοϊς τριάκοντα 
ετεσι κ α τ ά τήν αύτοΰ βασιλείαν, ώς φασιν, Ηρώδης 
δ ιήρκεσε , θ α ύ μ α ζ ε μοι κ α \ τδν 'Αθηναίον Τιμδθεον, 
δς τήν τύχην ε υ π α θ ώ ν έν τ ψ βίω Ισχε συμπράττου-
σ α ν τ ί δέ ούχ'ι τ ψ Σεναχηρε \μ έγκαλλωπίζη, κα\ 
τοις άλλοις οί τών 'Ασσυρίων βεβασιλεύκασιν ; ίνα 
π ρ δ ς τ ά παλαιότερα εντεύθεν άναδράμωμεν μετ' 

• * ο 
bucbodonosornm ejusque regnum nonne admirabe- εκείνους δε κα\ υπέρ ε κ ε ί ν ο υ ς , τδν Ναβουχοδονίσορ 

κα\ τήν εκείνου δυναστείαν ούχ ύπερεκπλήτηι; 
δθεν κα\ σφύρα π ά σ η ; τ ή ς γ ή ς παρά τών λογίων 
τοΰ Πνεύματος έ π ω ν ό μ α σ τ α ι , τ ψ διαφθείρειν xa\ 
άπολλύειν α π α ν τ ά ς καθ* ών άν έπετίθετο. Μήδοιδε 
κα \ Π έ ρ σ α ι , έ π ε \ κα \ ήγ ιασμένο ι παρά θεοΰ χ»\ 
α γ ό μ ε ν ο ι , κα ι γ ί γ α ν τ ε ς ερχόμενοι χαίροντες άμα 
κα\ υβρ ίζοντες , ώ ς τδν θ υ μ δ ν τού άγιάζοντος άπο-
πλήσοντες , και Κύρος χ ρ ι σ τ δ ς δ τού θεού, δ; τούτων 
ή γ ε τδ δ ρ μ η μ α προσηγόρευτα ι , ούκ άν σεθαττονείς 
π ί σ τ ι ν έπαγάγο ι ν το ; Π α ρ ί η μ ι δέ τά πολλά δια τδν 
δχλον τών δ η μ ά τ ω ν . Ά λ λ ά φήσε ι ς , δτι τά έπ\ Θρά­
κης έπετε ίχ ισε φρούρια, κα \ ε ί μέγα σοι τούτο είς πί­
στιν , δίδου τδ κλέος τ ή ς π ί σ τ ε ω ς Τ ώ μ ο ι ς τισί τε χι\ 
' Ρ ή μ ο ι ς , κα \ τ ή ς μ ε γ ί σ τ η ς ' Ρ ώ μ η ς έννόει τ6 περι­
φανές κα \ έπηρμένον τ ή ς κ τ ί σ ε ω ς · ζήλου τήν θρη-
σκείαν ε κ ε ί ν ο υ , δς τήν μ ε γ ά λ η ν έδείματο Αλέξαν­
δρε ιαν, κ α ι τδ τού χωρίου θ α υ μ ά ζ ω ν εύθετβν, κα\ 
τοΰ έπ ικλύζοντος Νείλου τ ώ ν εκείνη τά δρια , τάς 
αναβάσεις τ ά ς ετησίους , κα \ ώ ς καρποδότην δοξάζων, 
τ ή ς π α λ α ι ά ς και δε ισ ιδαίμονος τών Αίγυπτίων ούχ 
άποσταίης π λ ά ν η ς . Ό Νίνος σοι τής ομολογία; 
ή γ ε ί σ θ ω , δς έ π ώ ν υ μ ο ν έ α υ τ ψ τ ή ν πόλιν ήγειρε τήν 
Ν ι ν ε υ ή , ή ς ή δδδς ή μ ε ρ ω ν τ ρ ι ώ ν τ ψ περιιόντι διανυ-
σθήσεται . 

ο δ \ Μετάβηθ ι εντεύθεν, ε ί σοι δοκεί, έπ\τούς χ « « 
τδν Ί σ ρ α η λ ί τ η ν λαδν ύ π ά ρ ξ α ν τ α ς βασιλέας, χ*1 Φ 
έ π ' αύτοίς εύημερ ίαν και τδν χρόνον στεριεργάζου" 
εΤς δέ σοι άντ \ π ά ν τ ω ν ά π ο χ ρ ή σ ε ι , κλέο; μεγα *^ 

ris ? quamobrem el iam malleus universa? lerrae ab 
oraculis Sp i r i lus deiiominalus f u i t 8 S , ad conterenda 
perdendaque omnia quibus ingrueret. Medi vero e l 
Pers3e, quaienus a Deo s a n c l i f i c a l i e v e l deducti , 
giganlesque advenientes cum gaudio s imul et con-
lumel ia , nempeul i ramsancl i l icant i s eoscomplerei i l . 
E t chr i s lus D e i C y r u a , qui i l lorum dqx crat, appel-
l a l u r " ; hic , inquam, nonne te celerius ad fidem 
perducel? M i i l o p l u r a , ne verborutn cumulus fial. 
Sed dices, Mamonam Tbraciae castella muris com-
munisse (87). A t quoniam l i b i boc ad fldem rel i -
giosam magiti momenli es(, tribue gloriam hujus 
fidei Romul is atque Reinis , 1 4 0 e l Roma» maximae 
cogita ce lcbr i ia lem, ct cxcelsum fundalionis ejus ~ 
decus. jEmula re religionem i l l i u s , qui magnam 
condid i l Alexandr iam, loci obslupesce oppor lun i la -
l em, Ni l ique arva i r r igan l i s incremenla anriua, 
eiimque u l fructiferum bonore proscquere, alque 
i i a a vc ier i s j E g y p i i o r u m eupcrs l i l iouis errore non 
aberis. Ninus l i b i capul professionis esto, qui suo 
nomine urbem Niniven e x c i l a v i i , cujus Iransilus 
t r i i im dierum i i inere demum perf lc icbalur . 

74. Trans i b inc , s i t ibi volenl i c s l , ad Israeli-
licae genlisreges, eorumque fel ioiutem et regnandi 
spaiium considera. Unus l i b i instar o m n i u m 
suiTiciet, decus enimvero ingens et g lor iam r e l i -
gionis babens! Est bic Jcroboamus servus e l re- jy α ύ χ η μ α προκε ίμενος π ί σ τ ε ω ς . *ίερο6οάμ ουτό; έστιν 
bcl l is . Poslquam enim Salomou propbelae Davidis 
i i l ius ex bac v i la mig rav i l , i l le ex jEgypto r ed i i l , 
nbi profugus antea latuerat. Tanta vero fortuna ac 
feliciiaie usus esi , ut genlem in duas parles secare 
po iue r i l , e l p lur imuin i r ibuuin numerum abducere, 
propriamqiie di l ionem ac regnum s ib i segregare, et 
regia praetoria staluere, alque a Dei cul lu populum 
abslrabere, dajmonibusque exi l iosis admovere, 
aureas vi lu las , loco sacrafi rel igionis, s tul ioruin 

•*Jerem. L , 25 . w Jerem. XXII, 7 . · • l sa . XLV, 1. 

(86) De celebri hoc T imo tbeo , discipuio suo , 
d iu ΙίκριΐΙυΓ Uocraies in orationis De pennulatione 
parie nova , quam noe Mediolani o l im La i i i i am feci -

δ δούλος κα\ α π ο σ τ ά τ η ς · ε π ε ι δ ή γ ά ρ Σολομών ό του 
προφήτου Δαβίδ πα ι ς τ ή ς ενταύθα ζ ω ή ; άπαλλατ-
τ ε τ α ι , έξ Αιγύπτου έπάνε ισ ι , φ υ γ ά ς έκείσε το πριν 
άποδράς · ε ί ς τοσούτον δέ τ ά τ ή ς τ ύ χ η ς χα\ τής ευ­
η μ ε ρ ί α ς α ύ τ ψ έπιδέδοται , ώ ς Ικανώς έχειν τδν λαδν 
διελέσθαι δ ι χή , χαί τ ά ς πλε ίστας τών φυλών έπ-
α γ α γ έ σ θ α ι , κα\ αρχήν ο ίκείαν κ α \ βασιλείαν ά ^ -
τ ε μ έ σ θ α ι , κα\ βασίλεια καταστήσασθα ι , κα\ τής 
π ε ρ \ θ εδν λατρε ίας τδν λαδν άπαγαγε ίν , *ώ 

mus alque i l l u s l r av i inus , quo lemporc litieraru 
( i irsus nnslr i l i roci i r lum posuiiniis. 

(87) Nicepborus in Breviar io , ad an . 755. 
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διίμοσιν δλεΟρίοις προσάγαγε tv , τ ά ; χ ρ υ σ ά ; δα- Α adorationi proponens. Quibus longe anlislabat , 

μάλεις τών Ιερών σεβασμάτων ε ίς προσκύνη-
σιν τών ματαίων άντ ιτεχνώμενος , ων μ έ γ α ύ π ε ρ -
έεχε, καλλιεργίαις τε κ α \ ε ύ φ ω ν ί α ι ς κ α \ τοίς 
ψβογγοις ύπερηχούν εύσημότερα · εκείνο δε τδ π ε ρ ί 
αεδαΰμα τδ έν σκεύεσι τοίς χρυσηλάτο ι ς ύ π ε ρ ά γ α ν 
Οαυμαζόμενον , χα\ π ρ δ ς έαυτδ τους πλανωμένους 
άνθέλκον τή πο ικ ιλ ία κα\ τ ψ μ ε γ έ θ ε ι , τ ή έ π \ τ ή ς 
Βιβυλωνίας είκδνι π α ρ ά τών τ ε κ τ η ν α μ έ ν ω ν ά ν τ ι π α · 
ραιιθέμενον τ ί δέ σοιού μ έ γ α ς Ό ζ ί α ς δ τ ο λ μ η τ ί α ς , 
ό τών υπέρ άξ ίαν άπτόμενος κ α ι διά τοΰτο λ ε π ρ ο ύ -
μενος;Μανασσή δέ σοι, ούκ έστιν δστις τ ώ ν άλλων 
παρεξετασθήσεται · πάντας γ ά ρ τούς έ π ' άσεβείσ. κα ι 
άδεότητι γνωριζομένους ύπερβαλέσθαι άν ιστόρηται , 
τάντων προσοχθ ισμάτων κα \ βδελυγμάτων έαυτδν 

pulcbri ludine operis, acclamaiionibus, e l barroouia 
musica resonanlius, prodigiuni i l lud luum (88) 
aureis ornameiitis permirum, et incauiorura oculoe 
varietaie ac magniludiue al l rabens, i i lud inquam 
Babylonicae s l a l u * ab arlificibus a?mulanler oppo-
s i l u m . Quis l i b i v ideiur magnus il le audax Oz ias , 
qui rem supra suam digni la iem a i l en i av i i , ideoque 
lepra percussus? Manasses aulem, te judice, nemo 
parem b a b c b i l ; bic eniin omnes impielate et 
atbeismo celebres stiperasse nar ra iur , qui oroni 
scandalorum alque aboniii iadonam geuerese subdi -
lo&que suos o b r u i l . A l q u i bo rum, a l ier annos quin-
quaginta, al ier vero quinque supra quinquaginla 
Judaic i populi tenuU imper ium. Irridebis aulem ac 

τε κα\ τδ υπήκοο ν ά π α ν ά π ο π λ ή σ α ς * τούτων δέ δ Β despues religiosum Jos iam, qui pielatis suae teslem 
μεν δυσΐ π ρ δ ς τοις π εντήκοντα έτεσιν , δ δέ π έ ν τ ε 
πρ^ς τοις πεντήκοντα κ α τ ά τήν αρχήν έ π \ τδ Ί ο υ -
δαίκδν φύλον, δ ιήρκεσαν βασιλεύοντες* κ α τ α μ ω μ ή σ η , 
εύοιδα, κ α ΐ δ ι α π τ ύ σ ε ι ς τδν θεοφιλή Ί ω σ ί α ν , τδν π α ρ ά 
θεφ έπ' εύσεβε ία μα ρτ υ ρου μ ε ν ο ν , και π ίστε ι τ ή 
ip8j τούς άλλ.ους ύπερ ίσχοντα , δτι άκλεώς τδν βίον 
χατέλυσεν, ύ π δ τ ώ ν ού πολεμούντων βληθεις , κα ι 
τοΰ πολέμου τδ άπιστον ού προορώμενος* εκείνων 
απάντων διά τε τούς χρδνους και τήν παρούσαν 
εύημερίαν ύ π β ρ α γ ά μ ε ν ο ς δέχου τ ά έθη , τδν τε τρόπον 
χαιτήνθρησκείαν τ ίμα* κατακρότε ι τα ί ς ε ύ φ η μ ί α ι ς , 
πεφανού τα ί ς ύ π ε ρ κ ε ι μ έ ν α ι ς δδξαις· μ ι μ ο ΰ τδν βίον, 
άσκάζου τ ά ς π ρ ά ξ ε ι ς , σπονδάς προσχέων τέλε ι κα ί 
τάς θυσίας, ένευφραίνου τα ί ς τελετα ί ς , κα\ τοίς σοίς 

Deum babui l , caeterisque recia iide antecel lui l , quia 
inglorius v i l am Onivil a nescio quo pugnatore vulne* 
ra ius , dum praelii per icula non salis cavel . I l lo -
rum omnium, regni spal ium praesentisque viiae 
felicilatem admirans, mores imi la re , e l v iuc genus 
ac religionem a m b i l o ; plaude, acclama, laudibus 
eximi is orna : v i l am seciare, f a c U aemulare, t iba-
liones denium ac victimas i t l is affer, gaude eis 
sacrificans, atque u l tuis baec adhibe, s i placet, 
adora, hymnis celebra, sacris r i i ibus cole, rcspon-
siones fal idicorum audi , interroga geomanlicos, 
engaslr imyibos consule. Quid al iud dicam ? curre 
ad daemones, a quibus magisier tuus agebatur, ut 
facilius sis fe l ix , u l pane vrnoque implear is , reque 

ταύτα πρόσφερε τ ε , ε ί σοι α ίρετδν, καί προσκυνεί κα\ G omni quam terra suppedilat, quaeque a terrenis ap-
&5αζε·τελού το ϊς μ υ σ τ η ρ ί ο ι ς , δέχου τάς ζήσε ι ς p e i i l u r . Filii hominum (magnus vobis inc lamal 
τών ^ ρ η σ μ ο λ ό γ ω ν , πύ.θου τών ά π δ γ ή ς φωνούντων, Duvid , ceu vocalissima luba, lanquara de specuia 
« ί ς έ γ γ α σ τ ρ ι μ ύ θ ο ι ς π ρ ο σ έ δ ρ ε υ ε · τ ί τάλλα λ έ γ ε ι ν ; ceteoque loco praedicaos), usquequo gravi corde? 
τρδιτρεχε τ ο ί ς δ α ί μ ο σ ι ν ο ί ς ό σδς δ ιδάσκαλο ;ήγετο* cur diligilis vaniiatem, et mendacium qum\lis%tt 
?να κα\ £άον ε ύ η μ ε ρ ή σ η ς , κ α ι πλησθής άρτων και οίνου, καί π ά ν τ ω ν οσα π α ρ ά τ ή ς γ ή ς έκδίδοται κα\ 
τοίς γηΐνοις σ π ο υ δ ά ζ ε τ α ι . Ttcl ανθρώπων , ό μ έ γ α ς ύμίν έμβοάτω Δαβίδ , οΓά τ ι ς σ άλπ ι γ ξ μ ε γ α λ ό ­
φωνος, ώ ς έ κ π ε ρ ι ω π ή ς κ α ί υψηλού ύ π η χ ώ ν τού κ η ρ ύ γ μ α τ ο ς , έως πότε βσρυχάρδιοι; Ίνα τί άγα-
*άτε ματαιότητα χαϊ ζητείτε ψευδός ; 

οε'. Μέγα τ ι τά παρόντα ύπολαμβάνοντες , κ α \ 
τοί; φθαρτοί ς κα \ . έπ ικήρο ι ς τδ π ά ν τ ή ς ζ ω ή ς π ε ρ ι ­
κλείοντες, π ό θ ε ν σοι ή μ ι κ ρ ά εκείνη έ φ ' ή μ έ γ α 
φρονείς ε υ η μ ε ρ ί α , κα ι δθεν σοι τ ά ών ια έ π η ύ ξ ε τ ο ; 
εί σοι ού τ ρ α χ ύ ς δ λ ό γ ο ς , άκούων έ π ί γ ν ω θ ι . Ό |xt-
^οχριστότατος κ α ι φιλοχρυσότατος τύραννος , τδ τοΰ 
Ζρυσού άνδράποδον , δ τδν Αύδιον εκείνον τ ή φιλο-
χρύσω μ α ν ί α ύπερβαλόμενος , κα \ θεδν τδν χ ρ υ -
οδν μ ε τ ά τ ή ς κοιλ ίας ηγούμενος * δ βαρύτατος 
ψορολόγος , κ α \ α π α ρ α ί τ η τ ο ς , τδν κλοιδν τ ώ ν ύ π ο -
νόρων ε ι ς δ τ ι μάλιστα κ α τ ε β ά ρ υ ν ε , συχναίς κα \ 
έτησίοις π ρ ο σ θ ή κ α ι ς τ ώ ν τ ελεσμάτων , τούς τ ή ς 
Τ*ωργίας Α π α ν τ ά ς π ι έ ζ ω ν καί άποθλ ίβων π α ρ α ν ο -

75. Grande al iquid i s l i ex i s l iman l csscf res pra?-
sentes, et corrupiibil ibus atque caducis lotum vila? 
negolium c i rc t i i i i c ludui i l . Unde, inquam, tibi parva 
i l l a , quam taniopere jactas, feliciias ? unde, quae-

0 so, slipendia eum comparasse puias? N i s i i i b l rao-
lesius esl sermo, audi et cognosce. C b r i s l i in imic is -
simus, auri amanlissimus lyrannus, pecnnhs mau-
c ip ium, qui L y d u m i l lum (89) auri insana cupidi-
laie vincebai; 141 aurumque ac venlrem loco 
Dei habiebat, exactor gravissimus e l inexorabi l i s , 
I r ibular iorum clavuin magis magisque aggravabal 
frequemibus annuisqne t r ibutorum incremeni ia , 
agricolas omnes pTemens et oppriraens injusiissime, 

M Paa l . ι ν , 3 . 

(88) V i d e t u r loqui Nicepliorus de aliqtm Copro-
Rjmo erecta ins igni slatua. 

(89) M i d a m scilicet, quod nomen impon i l Copro-
tymo Nicephorus e i U m in Breviar io, ad uu . 767, 

quo loco narrat lo lnm pene imperi i aurum ab i l lo 
in dBrarium suum congesium (uisse, spoliatis po-
pulis . Tbeopbancs cl i .nn Ckron. ed. Par i s . p . 5 7 5 , 
Coproiiyuiwin Mida; comparal . 
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adeo u l uno nnmmo aureo universa v i r i agricolae Α μ ώ τ α τ α , ώς ένδς χρυσίνου τήν περωυσίαν Ανδρος 

subsla i i l ia emi facile possel. ISovi ego ir ibulorunt 
catisa infelices homines oelsis procerisque a ibo r i -
bus nianibus t l l igai is suspensos, i la u l in aere diu 
ol ie penderen l ; alque banc acitrbam ν ioleiiiamque 
periulisse pODiiam, qnia publ ica tribtita solvendo 
non e ran i . T u vero non erubescis neque infra hn-
niuin te abdis, qui proxi inorum luoruiu v i lam devo-
ras, e l popularium carnes iino potius ipsas aniinas, 
levi atiri pondere vendis ; ac luas delicias lucrumque 
exi l iosum alienas calamiiales facis? 

76. Ideo lu imper i i d iu lu rn i l a le et fel ici lale glo-
r i a r i s ? Magnce l i b i videnlur res prxsenies, e l omni 
adinirai ione digiue? Conimove dcinceps coulra 

γεωργού Απασαν , ευχερώς άν τ ις έξωνήσστο· είδον 
έ γ ω γ ε τ ώ ν τελεσμάτων χάριν Ανθρώπους Αθλίους, 
δένδρεσιν ύψηλοίς τε και ε ύ μ ή κ ε σ ι , χειρών έξημ-
μένους εκκρεμε ί ς , ώ ς έ π ι τδν αέρα έπ\ πολύ μι-
τ ε ω ρ ί ζ ε σ θ α ι , κα ι τ α ύ τ η ν πικράν κα\ βιαίαν διαφέ­
ροντας τ ι μ ω ρ ί α ν , απορ ία τών δημοσίων φόρων · σΰ 
δέ ούκ α ίσχύνη και καταδύη τών πέλας τήν ζωήν 
έκκαρπούμένος , κ α ι τάς σάρκας τών ομοφύλων, 
μάλλον δέ ψυχάς α ύ τ ά ς , μικροίς σταθμίοις εμπο­
ρ ε υ ό μ ε ν ο ; · κ α \ τ ρ υ φ ή ν Ιδ ίαν , και χέρδο; έπιζή-
μιον, τ ά ς άλλοτρίας συμφοράς εργαζόμενος (w-i); 

ος^. Διά τούτο έ π α γ ά λ λ η τοίς χρόνοις κα\ ταίς 
εύημερ ία ι ς ; μεγάλα σοι τά παρόντα κα\ τού παντός 
θαύματος άξια ; Κίνει λοιπδν κατά τοΰ Κτίστου τήν 

Creaiorem linguam : armaias adversu$ Unigeni iuin Β γ λ ώ σ σ α ν δπλ ιζε κ α τ ά τ ή ς τού Μονογενούς δόξης 
exscre nianus : coniemne G b r i s l u m , quia in lerram 
ailveniens, bumi l i vil ique specic apparuit , alque 
oini i iuin pauperrimus, ncque babens ubi caput r e -
c l i i iare t , vnlpibus avibusque cgentior, brevem dis-
cipuloruin n u m e m m trabeus, aique bos egenos ac 
pauperes : morti lurpissimae ceu maleflcum son-
lcmque addici lo : i r r ide crucem alque passionein, 
qtiain tui causa sub i i l : prodigiis discrede, m i r a -
cula despue, ludibrio babe cum Judacig resurre-
ct ioncm, objurga discipulorum inopiam, sine pecu-
n i a , sine baculo, urva cutn lun ica quaquavcrsus 
emites aspernare; et pulcbros evangelizanlium pe-
des, infaustos exis l i ina : deride testes ver i la t is in 
doloi ibus e i adversilaie palienles : facullatuni 

τ ά ς χ ε ίρας · έξουδένου Χριστδν , δτι έπ\ γής έλθών 
τ α π ε ι ν δ ς ώ φ θ η κα \ ευτελής τδ φαινόμενον, κα\ πάν­
τ ω ν πένεστερος , κα \ ούκ έχων δποι τήν κεφαλήν 
κλ ίνη , α λ ω π ε κ ώ ν κα\ π ε τ ε ι ν ώ ν άπορώτερο;, άριθμψ 
βραχείς μ α θ η τ ά ς ε π α γ ό μ ε ν ο ς , και τούτους άπορους 
κα ι π έ ν η τ α ς · θανάτω τ ε α ί σ χ ί σ τ ω οΓά τινα χαχοΰρ-
γον και ύπεύθυνον καταδ ίκαζε* χλεύαζε τόν σταυρδν 
κα \ τδ πάθος , δ σού γ ε εΓνεκεν κατεδέξατο · ταίς 
θεοσημίαις ά π ί σ τ ε ι , δ ι ά π τ υ ε τ ά θαύματα, κωμφδει 
μετά Ιουδα ίων τήν άνάστασιν (ο), ύβριζε τών μα­
θητών τήν άκτησ ίαν , ώ ς άχάλκους κα\ άράβδους χα\ 
μονοχίτωνας π α ν τ α χ ή π ε ρ ι ι ό ν τ α ς εύτέλιζε,, κα\ τους 
ωραίους τών ε ύ α γ γ ε λ ι ζ ο μ έ ν ω ν πόδας αποτρόπαιους 
ήγοΰ · ά π ό σ χ ω π τ ε τ ώ ν μ α ρ τ ύ ρ ω ν τής αληθείας τ6 

omniuiu jacturain satinis prosequere, e i ad.quam- ^ δυσπαθές κα ί δ υ σ ή μ ε ρ ο ν τήν τών υπαρχόντων 
α π ά ν τ ω ν άποβολήν έ π ι τ ώ θ α ζ ε , κα\ τδ πρδς άπαν 
δεινδν αύτόμολον , τ ή ν κ α τ ά τ ώ ν κινδύνων και τοΰ 
θανάτου αύτοΰ τόλμαν δ ν ε ί δ ^ ε · διά τούτο σοι φευ-
κτο\ οI ά γ ι ο ι , έπευκτο \ δέ οέ δ ιώκοντες , δτι οί μέν 
ή τ τ ή θ η σ α ν , κα \ ουδέν τ ι τ ώ ν παρόντων άπώναντο· 
οί δέ τ ή ς ένυπαρχούσης δόξης ού διήμαρτον · 
αγνοείς γ ά ρ δτι έ τ ε ρ α μέν τ ώ ν Αγίων τά κατορθώ­
μ α τ α , τ ή ς δντως π ί σ τ ε ω ς κ α \ τ ή ς ελπίδος τής Χ«' 
αυτούς άξια , άΐδιον ώ ς αληθώς τ ή ν δόξαν χα\ τήν 
λ α μ π ρ ό τ η τ α κ ε κ τ η μ έ ν α κ α \ δ ια ιων ί ζουσαν τών 
διωκόντων δέ φαύλα τά έ ρ γ α κ α \ ανόσια , κα\ τής 
εκείνων άθεότητος ί δ ι α · ά μ ε τ ά τ ή ς μνήμης ίντών 
ευθύς ά π έ σ β η , ώ σ π ε ρ κ α π ν δ ς ' ύ π δ λαίλαπας *α· 

l i bc i perferendam molesi iam a lac r i l a l em, pf*ricula 
ipsamque inoriein lolerandi iiduciam vitupera. 
Idcirco l i b i v i land i v idenlur sanc i i , amabiles aulem 
perscculores ; q u i a i l l i quidcm succubueruut, n i h i l -
que rerum praesenlium lucra l i sunt ; a l h i posses-
eione gloriae non excideruui . Iguoras eniin alia esse 
sanclorum rccle facinora, vera iide speque p rou l 
ipsi jud icaul digna, sempilernam vere glor iam 
iplcudorciiuque perpeluuin co inparamia . A l perse-
cuiuruut prava sunl opera e l scelesta, e l ipsorum 
albeismo digna : quse cum eorumdeiu memoria 
s i u i i n i exs l inguunl i i r , ve lu l i fuinus a lurb inc ce-
Jcrr ime d ispe tg i iur ; quanquam ea l i b i in admi ra -

4ione su iu , qui praiseiilibus l an lum es addiclus, ^ χ ι σ τ α σκεδαννύμενα , κ α \ σοί γ ε θαυμάζεται τοίς 
i iul lai i ique reposiloruui dignis bonorum ίιι fuluro 
« v o spem foves. 

77 . R i su i Ubi esto sanctorum e l asceiarum v i r o -
r u m v i i a , qui in corpore angelicos e i sine carne 
inores demonslraut. Maledic corilinenlise, h u m i l i -
t a i i , mansueludini , si lentio, paiienliae, cbameuniae, 
patipertal i , so l i lud in i , mundi ntundauarumque re-
ruin Tugae, et al i is quibus Deus dclectaiur et gau-

παροΰσι μόνον π ρ ο σ η λ ω μ έ ν φ , κ α \ ουδαμώς των 
άποκε ιμένων έν τ ψ μέλλοντι τ ο ι ς άξ ίο ι ς αγαθών έν 
έλπίσιν ύπάρχοντ ι . 

οζ*. Γέλως σοι προκε ίσθω τ ώ ν όσίοιν κα\ ασκητών 
ανδρών δ βίος (ρ) , οΤς έν σώματ ι τ δ ά γ γ ε λ ι κ δ ν κα\4σ*ρ-
κονέπ ιδε ίκνυτα ι · διασύρε τ ή ν έ γ κ ρ ά τ ε ι α ν , τήν ταπει-
ν ο φ ρ ο σ ύ ν η ν , τ δ π ρ ά ο ν , τδήσυχον , τ δ μακρόθυμον,τήν 
χ α μ ε ΰ ν ί α ν , τ ή ν άκτησίαν , τήν έ ρ η μ ί α ν , τδ κόσμου 
κα\ τ ώ ν έν κόσμψ χ ω ρ ί ζ ε σ θ α ι , κ α \ τάλλα οίς βεδς 

(m-w) Copronymi avar i l i amet subditorum spol ia-
lioues memnral Cedrenus p. 4 6 i . 

(o) Ca*s:tris hujns impiclaiein ac prope atbeis-
ii ium non exag^cral bic Niccphorus, sed ςιιηι aliis 

bistoricis vere affirmal. 
(p) Singulare Coprouyini adversus mooacbos 

odium e i pcrseculioiiem na r ran l pass i in Byzaoliut 
b i s lo r ic i . 
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ιύίρεττείται κ α ι ήδετα ι · Ανοιγε τδ στόμα κ α τ ά τοΰ Α 
ίγγάιχον κα\ Αποστολικού σ χ ή μ α τ ο ς · άποβιάζου 
του; iv τω μονήρει δ ι α π ρ έ π ο ν τ α ς β ίω , τ ά ς π ρ δ ς 
θεδν άθετεϊν ομολογ ία ; , τδν βίον μ ε τ α ^ υ θ μ ί ζ ε σ θ α ι , 
το σχήμα μεταμφ ιέννυσθα ι , τδ μέλαν κα\ τ ρ α χ ύ και 
^ακώόες ίμάτ ιον ά π ο τ ί θ ε σ θ α ι , κα \ τδ λευκδν καί 
Χαμπρδν μετενδιδύσκεσθα». · δημοσίευε , έ π \ θεάτρο^ν 
«γε, καταγόρευε , πλέκε δ ι α β ο λ ά ς , α ίσχρουργ ίας 
επινοεί · οΤς εί μ ή βούλοιντο τ ώ ν πρδς Θεδν συνθη-
χων παραβάται γ ίνεσθαι , καχακρινέσθωσαν οί αθώοι 
χιι αναίτιοι * αμνημονεύτους ονόμαζε · έ π ε \ και 
Χρίστο;, τδ π α ρ ά σ ο ι , ώ ς Θεδς άΟετούμένος, ώ ς 
ψΜς δέ άνθρωπος προσαγορευόμενος · τ α ΰ τ α ό σδς 
Χρίστο; (σ) κα ι δ ιδάσκαλος , δ έ μ δ ς δ ιώκτης κα\ τ ώ ν 
τού Χρίστου , μάλλον δέ αύτοΰ Χριστού αντ ίθετος . 
ΕύτΐάΟειαν τ ή ν κ α τ ά τδν τήδε βίον ε π ι ζ η τ ε ί ς ; Π ί -
στιν δοκ ιμαζομένην , κα \ π ρ ά ξ ε ω ν τδ λ α μ π ρ δ ν κα \ 
«ερίοπτον, τ α ύ τ η βούλει π α ρ α μ ε τ ρ ε ί ν ; Έ ξ ε σ τ ί σοι, 
είπερ αληθε ίας δπωσούν πεφρόντ ικας , τ ή ν τ ώ ν 
πρεγμάτων έ π ε σ κ ε μ μ έ ν ψ φύσιν , τ ά τών δρων τ ή ς 
θεοσέβειας π δ £ £ ω π ο υ κε ί μενα , ώ ς σφαλερά κ α ί 
άπδπτυστα δ ό γ μ α τ α , κα ι τδν π ε ρ ι ψυχής φέροντα 
χίνδυνον, κ α \ τούς τούτων ε ί σ η γ η τ ά ς κα\ Πατέρας 
διακρού:σθα£ τε κα \ ά π ο π έ μ π ε σ θ α ι . 

οη'. Τών δ έ προβεβασιλευκότων π ι σ τ ώ ν , κα\ μ έ γ α 
τδ εύδόκιμον τ ή ς έπ* εύσεβεία σπουδής κληρωσαμέ -
νων, τήν τε όμολογ ίαν , κα\ ήν π ε ρ \ τήν οίκονομίαν 
τού Χριστού δόξαν ε ιχον , άποδέχεσθαί τε και ά σ π ά -
ζεσΟαι , κ α \ τ ο ύ τ ω ν περινοείν τ ά ς μ ε γ α λ ο π ρ έ π ε ι α ς 
τε καί λ α μ π ρ ό τ η τ α ς , και τδ θερμδν δ π ε ρ ι τήν 
αμώμητον κ α \ άκίβδηλον η μ ώ ν θρησκείαν έπεδε ί -
{ιντο,τήν τ ώ ν ορθών δ ο γ μ ά τ ω ν συντηρούντες φ υ λ α -
χήν κα\ α σ φ ά λ ε ι α ν · δ Κο>νσταντίνος δ Μέγας ενταύθα 
χροχείσθω, ο ί α δή κορυφή και ακρόπολις εύσεβείας 
ΡΑ προφαινόμένος · ί να έξ εκείνου τοΰ λόγου κ α τ -
έρςωμαι , έ κ ε ί ν ψ τούτου τ ώ χρόνο> κατάρξαντος , 
xai σκόπει ώ ς π ι σ τ δ ς τ ψ Θεψ κα\ φανείς και γενό­
μενο;, οΤα κ α τ ή ν υ σ ε ν άρξας · τήν μέν γ ά ρ τ ώ ν ε ί -
δώλων π λ ά ν η ν , φρούδον αύτ ίκα π ε π ο ί η κ ε · β ω μ ο ύ ς 

(σ) Conle r c ap . 80, ubi inlel l igcndam cognosces 
Uamottara seu avar i l i am et l u x i i r i a m , iu cujus s<s 
«isrinlinain i r a d i d e r a l Coproiiymtis. 

(90) Joannes Siculus ms. c l n o n . f. 165, b ubi 
η onacba iu , prseeerliiu ex Eu^-b i i Histcria eccl. 

Πόδες γ υ μ ν ο ί κ α ι το ίς αποστολικοί ; έ/ ιόμενοι. {Ιηδέν 
νεκρδν φ έ ρ ο ν τ ε ς · κουρά σύμμετρος , περ ιβολή τ ύ -
φον κ ο λ ά ζ ο υ α α , ζώντι τ ώ άκόσμω κοσμία , μικρόν τ ι 
τού χ ι τ ώ ν ο ς άναστέλλουσα, και δσον μή άναστέλλειν 
βάδισμα ε υ σ τ α θ έ ς · iVurfi pedes, opoitolica vesligia 
prementes, neque aliquid morlnum yereutes, lonsura 
congrua, vestis quce fnsium cohibel, zona inornatum 
homincm decens , qu<z tunicam aliquanlulum con-
trahit, qunntum gressui non impediendo satis exi. 
Purro e n a m l lai i iar toius in Chronico inediio posi 
longam m o n a s i i i a ; C3*!ibisque viiaa apologi;mi i l a 
concludil , p . 8U-90 : Ταύτα δέ έκ πολλών έρανισά-
μενος δ λ ί γ α ά ν α γ κ α ί ω ς συντέθεικα διά τούς έ π α π ο -
ρούντας π ό τ ε κ ? \ πού και πόθεν ή τών μοναχών 
ήρξατο δ ι α γ ω γ ή κα\ άσκησις κα\ τ ά ξ ι ς · πού τοίνυν 
είσΙν οί τ ή ν μοναδικήν πολιτε ίαν , μ ε τ ά τών άλλων 
τής α π ο σ τ ο λ ι κ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς θε ίων παραδόσεων και 
6 :ομών, ε ί κ ο ν ο μ ά χ ο ι δυσσεβως καί ά ν ο η τ ω ; άποβα>-
λόμενοι χα\ β ι α π τ ύ ο ν τ ε ς ; άρτ ιφανε ί ς Ι ο υ δ α ί ο ι , κα \ 
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de l : os dilata adversus angelicom et apostolictim 
indumenlum (00) : coge eoe qui in sol i iar ia vita ho-
norabi l i ler 142 v i v o n i , <*oge, inquam,profeesioMeni 
Deo faclam violare , vilas genus refingere, babi l t im 
i inmulare , n i g r a m , asp*ram laceramque veslem 
deponere, candidamque t*t splendidam induere : 
duc in publ icum, tn l i i f a n u i n i m p d l e , accusa, ca~ 
Inmtiiasnecie, t i irpiiudines excogila (91); ob quas, 
nisi vohmrin l volorum Deo oblatorum iransgtes-
sores f ier i , damncnlur hinocui e\ insonles : indignos 
memoria (92) appella, quandoquidem eiiara C b r i -
8lus, quanlum in l e e s l , d ivmiiate expundus s i m -
plex bomo appellalur. Haec Chrieius tuns atque 
magister, perseculor meus, e l C b r i s l i a n o r u m , imo 
potius ipse A i u i c l i r i s i u s . Volupia iem hujus viue 
quaeris? Sinceram fidem, et acluum puri la tem ct 
speciabililatem voluplale vig metir i? Profeclo po-
tes, s i q u o (eneris veri ta l is slndio, acluum conside-
rala nalura , qui a pietalis in Deuin finibus procul 
absnnt, hinc cognoscere quam s i n l fallacia ac de-
spieabilia ea dogmala, qua? animas per iculum 
crea rU; aiqtte i i a demum magistros borusn &c 
Palres repudiare e i abjicere. 

78. Secus vero, superiorum fidelium regum qtii 
niagiiiitn atqne laudabile pietalis s ludium habue-
r n i H , professioneiu e l de C b r i s l i incarnalione s e n -
len l i am recipe e l amplec lere ; alque boruin cogila-
inagniiiceiit iain atque spleudorein, nec non fervo-
rein quem erga itnmac.ulaiam omuique reprehen-
eione careniem religioncm noslram osleiiderunt, e l 
reclorum dogmatum cuslodiam alque observantiam. 
Consiamimis Alagnus bic proponalur , ceu culmei i 
et ara pieial is l i b i speclamlus ; ut cx eo sermonem 
auspicer, qui pari atque bic temporis ^patio dorni-
nains e s l ; e l vide quam fidelis l)eo visus s i l et 
e x s i i i e r i i , quamaque regni sui (emporo effecerit : 
aras ac iana, Ίιι quibus abominandorum dasmomim 
cultas peragebaiur , a fundaiiienlis evcr l i t , aacrif l-

κατά τδν άσεβη κα \ θεοστυγή μ υ σ τ α γ ω γ δ ν αυτών 
Κοπρώνυμον νέαν κα\ πρόσφατον ταύτην δ ο γ μ α τ ί -
ζοντες έξ άκρας μαν ίας τε καί άπονοίας κα\ αβελ­
τ η ρ ί α ς · μ ή νοούντες μ ή τ ε ά λέγουσι , μ ή τ ε περ ί 
τ ίνων δ 'αβεβαιούνται * ημε ί ς δέ τ α ί ς διδασκαλίαις 
τών αγ ίων Πατέρων επόμενοι , κα\ άρχαίαν τ α ύ τ η ν 
κα \ πάλα ιαν π ισ τεύομεν ύπάρχε ι ν * Pauca hac e 
mulih decerpen* nece*$ario congessi, propier eos qui 
nesciuut quando et ubi ct undenam monachorum tn 
stiluium asceiicum ordoque cceperit. Ubinam ergo 
funl Iconomachi, qui monatlicam vitam, un* cum 
cwieris apostofiaB Eccletia! divmis trudiiionibtts • 
impie slulieque rejiciunl ac despuunt? novi scilicvl 
Judivi, qni irreigioso Deoqne odibili duce Copro-
tiymo, notam hanc rteentemque sectom per sunwtnm 
insaniam , dementium , rudnaiemque excogilarunl ; 
uec quid dicani, tieque quid afftrment ynari. iVos 
auleni, sanctorum Patruindoctrinii obseqn»nte$t hanc 
utique aniiquam credimus ei α rehg.vnis primor-
diis deduciuin. 

(1M) Wdc p.tulo ubcrius narrat idem Nicepborus 
in Oreviario, ad an. 7(ft. 

(!>2) Probrosnm nomen a Copronymo monacbis 
impo.-ίιιιιιι αμνημόνευτο ι , immeiuorabiles, illaudaii. 



519 S. N I C E P H O R I P A T R I A R C H J E C P . 

u a ί ΐ ίοπιητ e i imital ioncs omnino ex te rminav i l , Α τε αύ κα \ τ ε μ έ ν η , έν οΤς 
Deique roborans confessionem, sacra lempla noslra 
cot id id i l et o r n a v i l , l iberal i la tem p lu r imam et 
-uagnanimilaiem erga ea exproroens, l iber la lem-
que e l flduciam Cbr i s l i an i s largi lus es l . Quin e l iam 
in religiosis a se fundilus aedificatis Deo lemplis 
sacra symbola magnx Dei oeconomia?, prodigiaque et 
cliviiia signa e i C b r i s l i sancloruinque ejus passio-
nes perspicue inagnisque impeneis depingendas c u -
r a v i i , idque el iam in sacris vasis al ibique bonora-
b i l i i e r eiTecil. Atque binc sacris aedibus ornatum e l 
p i i l cbr i iud inem c o n c i l i a v i l , d iv in i s imul mys ie r i i 
explicans edtsserensque v i m , e l speclalores ad re -
l igionis memoriam exci lans , eq plane niodo quo 
narranlur ab Evangel i is , quae sun l barum reruin 

520 
ών βδελυρών δαιμονίων 

έπετελε ίτο ή θεραπε ία , έκ βάθρων αυτών κατάστρε­
ψα με ν ο ; , θυσ ίας τε αυτών κα\ τελετάς πάμπαν έχ 
ποδών ε ρ γ α ζ ό μ ε ν ο ς , τ ά ς δέ πρδς θεδν κρατύνων 
ομολογίας , τούς καθ* η μ ά ς Ιερούς ναούς άνεστήσατο 
κα \ έφαίδρυνε , φ ιλοτ ιμ ία ι ς ώς πλείσταις κα\ μέγα-
λοψυχίαις ε ίς αυτούς δτι μάλιστα χρώμενος, χα\ τήν 
τε έλευθερίαν κα\ π α ^ η σ ί α ν Χριστιανοϊς έχαρίσατο* 
ού μήν δέ άλλά κα ί κ α τ ά τούς σεβασμίους οίκους, 
ούς αύτδς τ ψ θ ε ώ έ κ # θ ε μ ε λ ί ω ν άν ίστη · τά Ιερά 
σύμβολα τ ή ς μ ε γ ά λ η ς τοΰ θεοΰ οίκονομίας, θαύ­
μ α τ α τε κα\ θεοσημ ίας κα \ π α θ ή μ α τ α , προς δέ γε 
κα ι τά τών αγ ίων αύτοΰ , σαφώς κα\ πολυτελώς έξει-
κονίζων δ ιέγραφεν , Ι ν τ ε τοίς ίεροίς σκεύεσι χα\ 
έτέρο>θι π ρ ά τ τ ω ν τ ε τ ί μ η κ ε ν , εντεύθεν τε οίκων τδν 

les l imonia indelebil ia. Ipsa ilaque lempla magna Β καλλωπισμδν κα \ τήν ω ρ α ι ό τ η τ α εργαζόμενος, δμοΰ 
και τήν τοΰ θείου μυστηρ ίου έξαπλών κα\ διατρα-
νών δύναμιν , και τούς θεωμένους πρδς ευσέβειας 
ενάγων ύπόμνησ ιν · κ α θ ά π ε ρ υπαγορεύει τά Ευαγ­
γ έ λ ι α , και μ ά ρ τ υ ρ ε ς τούτων α π α ρ ά γ ρ α π τ ο ι , αυτοί 
τε οί ναο\ μ έ γ α καί δ ιαπρύσ ιον τήν εκείνου βοώντες 
δρθοδοξίαν , ουδέν δέ ήττον κ α \ είσέτι κα\ νύν δια· 
σωζόμενοι , τδν π ρ δ ς αύτοΰ κεχαραγμένων νομισμά­
των οί τύπο ι ( Γ ) · έντεΰθεν ούν δέχου τά κατορθώ­
μ α τ α οία κ α \ δσας κ α τ ά π α ν τ δ ς όθνείου άνεδήσατο 
ν ίκας · δ π ω ς τε α ύ τ ψ τ ά τ ή ς αρχής έπευρύνετο, καί 
τ ά τ ή ς ζωής εύ έσχε , κα \ δ χρόνος δσον είς άνθρω-
π ί ν η ς ζ ω ή ς μέτρον ί κανώτατος · κα\ τ ί χρή λέγειν 
οίος λ α μ π ρ δ ς και π ε ρ ί β λ ε π τ ο ; έν τ ώ βίω έχρημάτι-

, σ ε ν ; Εί δέ κτ ίσεων έργα θ α υ μ ά ζ ε ι ν σοι πάρεστιν, 
' δρα παρελθών τδ Βυζάντ ιον ε ί ς δσον αύτδ επήρε 

δόξης κα>. εύκοσμίας , τοσούτον αύξήσας κα\ καλ-
λ ω π ί σ α ς τε ίχεσί τε κα \ π ε ρ ι β ό λ ο ι ς , δσον έπιτήδειον 
δέςασθαι τ ά ' Ρ ω μ α ί ω ν βασίλε ια * τ ί δεί απαριθμεί* 
σθαι κ τ ι σ μ ά τ ω ν πλήθος κα\ μ έ γ ε θ ο ς , έξ ών πάντων 

• ύ π ε ρ ή ν ε γ κ ε ν , & μ ή τ ε τοίς δρώσι καταλήψεαθ«ι 
£φδια , μηδέ γράφουσι δυνατδν άνατάξασθαι; Καίτοι 
δδψ βαδίζων έ π \ τ ά κ ά τ ω , καΛ μάνθανε οία οί μετ* 
εκείνον εύθύτητ ι δογμάτων έμπρέψαντες έδρασαν* 
θέα μοι , εί βούλει, τδν θεοδόσιον, ίνα τδ συνεχές τού 
λόγου συμφυλαχθε ίη τ ή ς κ τ ί σ ε ω ς , έφ ' δσον τήν αυ­
τήν πόλιν Κωνσταντίνου έ ξ α π λ ώ ν κα\ άπευρύνων 
δ ιάστημα έμεγάλυνε , κα \ οία τ ά Ιερά, άπερ τδν αύτδν 
το ίς προλαβοΰσι τ ή ς ορθοδοξίας ζηλώσας τρόπον 

imniensaque voce or lbodoxiam ejus clamant (94) · 
Nequc secus, qui conservanlur adbuc cusorum 
1 4 3 ab eo numisinaiuni lyp i (95). K i n c res fe l i -
c i ie r geeias cognosce , qualesque et quanlas de 
exlraneis v k l o r i a s r e l u l e r i l , e l quomodo i l l i impe-
r ium excrever i l , e l t i t a prospera fuer i i , c l selaiis 
spaiium quanUim bumanae v i l » abuude conven i l , 
expleveri l . Quid opus esl d icerequam i l lustr is alque 
gloriosus quoad v i x i l e x s i i i e r i i Υ Quod si sedifica-
l ionuin opera admirari tibi placet, cerne in I ransi iu 
Byzan i ium in quaniam gloriam ornaiumque ex-
t i i l e r i i , lamopere augens, pulchr is moenibus se-
plisque, proul idoneum erat recipiendae regiae R o -
manorum s la i ion i . C u r enumerein aedificiorum 
nui l l i ludinem ac ntagniiudinein, quibus ex omn i -
bus summain es i gloriam adepius, quae neqne v i -
seniibus facile es l comprebendere, neque scriben-
libus possibile est exponerc. Perge porro, e l ad 
euqtiiora tempora veniens , disce qune posl i l lum 
reges reci i iudine dogmaluui praedili effecerinl. 
Specia m i b i , si v is , Theodosium, u l de aediflcils 
sermonem coni imiem, quanlum eamdem Conslan-
i ta i urbem ampliaverii^ac magnificaverit, e l qual ia 
templa, uipole eamdcm ac majores sui orlbodoxiae 
raiionem relinens, s i ruxeri t . Reputa aimorum n u -
inerum, qui l i b i maxime cordi esl et opiabi l is , 
regni ejus p ro l i x i l a i em, lu qui d iu lurn i la lem in boc 
mundo exoplas, e l f l u x a s r e s abstirdissime adamas. 

E i e n i m duobus supra quadraginla annis in rcgio [) έ δ ε ί μ α τ ο · λογίζου τδν άρ ιθμδν τ ώ ν χρόνων, ός σοι 
Ibrono rc fu l s i l . ' φίλος κα\Γ περισπούδαστος , τ ή ς εκείνου βασιλείας τδ 
μήκ ιστον , ώ φιλόχρονε συ κα \ φ ιλόκοσμε , κα \ τών 0εόντων έρών έ κ τ ο π ώ τ α τ α · δυσΐ γ ά ρ πρδς τόίς τια-
σαράκοντα έτεσιν ε ίς τδν θρόνον δ ιέπρεψε τδν βασίλειον ($). 

79. S e d c u r j am haec? Mirare , si cer le inel ioris 
rei discretione polles, avi ejus Theodosii Magni 
erga Deuin Deique fainulos revereniiam. Quod enim 
ci rca Se rva iohs noslr i incarnal ionem s ludium 
lidemque habebat, lum sacrae apud uos aedes ab eo 

οθ ' . Τ ί τ α ΰ τ α ; θ α ύ μ α ζ ε , ε ί σοι πεπίστευται τών 
άμεινόνων ή κ ρ ί σ ι ς , τήν τοΰ π ά π π ο υ τούτου Θεοδο­
σίου τού Μ ε γ ά λ ο υ , περ ί τε τδ θ ε ί ο ν και τούς του 
θείου θεράποντας ε ύ λ ά β ε ι α ν ήν γ ά ρ περ \ τήν τον 
Σωτήρος η μ ώ ν οίκονομίαν, σπουδήν κα \ πίστιν έχί · 

(94) Oe Gonsianl ini Magiti fcacris aediiiciis recole 
aduot. 74, ρ . 66. 

(r) Puia Magni Constanl ini minunos cum Labaro 
scu C h r i s i i nionograniipaie. Nummos loio orbe l l o -
uiauo diffiibos, iu quibus niaguus Conslaniinus ba-

b i lu oranlis cudi se j u s se ra l , memora l Eusebius. 
Vit. Consl. l i b . i v , 15. 

(«) L o q n i i u r de Tbeodosio M i n o r e , qul reapse 
anuis 42 imperavi l , e l Conslaminopol im mCBmbus 
a-diOciisque plurimis ampli i icavit . 
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κ τ η τ ο , οί τε ενταύθα ίερο\ οίκοι παρ* αυτού κ α τ α - Α asdificalse, lum eltam il lai in Oecidenle fundatae (97) 
σχευασθέντε ς , οί τε κ α τ α τήν Έ σ π ε ρ ί α ν (f) ιδρυμέ­
νο·, κηρύσσουσι* τ ά τε κατά Βαρβάρων ώ ς πλε ίστα , 
δεδωρημένα άνωθεν ν ικητήρ ια , αΕ βίβλοι π ε ρ ι α γ γ έ λ -
λουσιν* ών έν',ς διακούσας , εί μ ή σοι τά τής ψυχής 
π ε π ώ ρ ω τ α ι και άπηχρζ ίωτα ι α ίσΌητήρια , ε ύ γ ν ω μ ο -
νήσαις άν π ε ρ \ τάλλα τοΰ άνδρδς α ν δ ρ α γ α θ ή μ α τ α · 
εθνών γ ά ρ ποτε π ο λ ε μ ί ω ν είς πλήθος άξιολογυ')τατον 
σ υ μ φ ρ α ς α μ έ ν ω ν , και πόλεμον έπ*· α ύ τ ψ κινούντων 
κ α \ έπανατε ινομένων τδν φρικωδέστατον , ό δε οΤα 
τδν τρόπον φιλόθεος, καί τήν ε ί ς θε^ν π ίστ ιν θ ε ρ μ ό ­
τ α τ ο ς , δ π ε ρ ήν α ύ τ ώ τών βουλδυμάτων άριστον έ π \ 
τ α ί ς το ιαύτα ι ς συμβάσεσι , τ ή μεν έκ τών δπλων 
π α ρ α σ κ ε υ ή ήκιστα Οτό^όείν, κα\ τή έκ τών στρατευ­
μ ά τ ω ν μ ή έ π α υ / ε ί ν πολυπληθεία . τ ω μ ή πάνυ τ ι τδ 

depraedieant : Cuin e i i l l i adversus Barbnros cou-
cessas viclorias pluriinas l i b r i narrant. Qnarum 
rerum fei vel unain audies, nisi l ib i animi s e n s o 
prorsus obiusi sunt e l debi l i la t i , erga qitnque o«--
ic ra v i r i clara fadnora propensiore atiimo e r N . 
l losl i l ibt is aliquando populis magno numero c'u-
ctiinsepienlibus, belluinque alrocissini i ini intende -
Ubus, i l le ut more retigioso pradkt t s , e l tide ery < 
Dciun praefervidus, quod ei opi imum consilium b s 
coiitingenitbus esse solebar, nempe ut armorum ap-
paraltii minime coiifiderei, ncqtie de cxerciti i i iwi 
nui l i i ludine sese j ac ia re i , ncc inultinn seonritaiis 
iti v i rorum strenuitale collocaret, scd ad divinam 
polius opem sempor confiigerel, luno eii im ver«» 

α σ φ α λ έ ς ε ι ς τδ άνδραγαθίζεσθαι έχε ιν , έ π \ τήν θείαν Β ita se gessit, atque iuviclo buic adjnlorio coufisu-» 
δέ σ υ μ μ α χ ί α ν καταφεύγε ιν ά ε \ , τούτο και την ικαύτα 
π ο ι ε ί , ά μ α χ ο ν έξειν ταύτην έ π ί κ ο ύ ρ η μ α π ε π ο ι θ ώ ς · 
ά π ο α ζ έ λ λ ε ι ιοίνυν πρός τ ινα τών κατ* Αίγυπτον θεο-
φ ό ρ ω ν ανδρών, έ π ' έργοις παραδόξοις τ ε θ α υ μ α σ μ έ -
ν ο ν , ώ ; αύτδν ήκε ι ν π ρ ο τ ρ έ π ω ν , ώ ς Αν τα ϊ ς εκείνου 
ε ύ χ α ί ς έ φ ο δ ι α ζ ό μ ε ν ο ; , τ ή ς πρδς τούς αντ ιπάλους 
χ α τ ά ρ ς ε ι ε μάχης · ό δέ τήν μέν παρουσίαν ύ π δ ευλά­
β ε ι α ς άνεβάλετο , εύχήν δέ έ π \ τ ή βακτηρ ία καθ* ήν 
έ π ε σ τ ή ρ ι κ τ ο , κα \ τ ψ περ ιβολαίψ δ δή περιαυχένιον 
έ φ ε ρ ε ποιησάμενος , τ α ύ τ α ε κ π έ μ π ε ι π ρ δ ς θεοδόσιον 
π α ι δ γε π ι σ τ ώ ς τ ε κα\ εύλαβώς δ ε ξ ά μ ε ν ο ς , θοφ-
σ η α α ς τε έπ* αύτο ίς , τ δ μέν περιβόλαιον, άντί κό-
ρ ^ β ο ς ε π \ τής κεφαλής , κ α θ ά π ε ρ α ύ τ ψ έντέταλτο 
π ε ρ ι β ά λ λ ε τ α ι , τ ψ δέ βάκτρω άντ ι δόρατος τήν όεξιάν 

es i . Misi t c rgoad quemdain in JEgyplo Deo pleniim 
v i rum, qui mirabi l ibus operitins inc ly lu* e r a i , 
adhorlans eum u t a d se veni re l , qno illitis precibn* 
inamtdiictii* prajlium contra bostes c;»pesserel, 11!« 
auiem advf-fiiuin siitim roligiosi auimi causa d is lo-
l i t , 3ed posiqnam orasset super baculum cui iimi-
tebalur, superqne maphorium quod circa col lum 
geeiabat, n i i s i tea ad Theodosii im : quibus bic cinu 
fide e l religione snsceptis, iisque conilsus, m a p l i o -
rio qnidem pro galeacapnt ceujtisfiiis fueral invo!-
v i l , baculo aiHcm lancex loco dcxt r ram a r m a v i l . 
A c priinus ipse ex uuiversa acie sua pioeurrens, 
in bosics i r r n i i . Quod cum Barbar i vidissenf, in 
fngam s ia i im sunt versi omncs, seqitc nnilno pro-

, Γ i Γ t l ' I * ρ • 

x a O ο π λ ί ζ ε τ α ι , πρώτ ιστος δή ούν τού κατ* αύτδν γ menies magjtani inlernecionem sunl perpnssi, ot 
αχ^ρατιωτικού π α ν τ δ ς π ρ ο α φ ο ρ μ ή σ α ς , π ρ δ ς τούς 
ε ν α ν τ ί ο υ ς χωρεί* έ π ε \ ούν τούτον οί Βάρβαροι έθεά-
α α ν τ ο , αύτίκα δή μάλα οί γε πρδς φυγήν έτράποντο 
ά π α ν τ ε ς , ύ π ' αλλήλων τ ε βαλλόμενοι ε ίς μ έ γ α κ α -
xbv ολέθρου ήκον, καί τ α ύ τ α μηδενδς τών ά ν τ ι π α -
ρ α τ ε τ α γ μ έ ν ω ν , μήτε πλησιάσαντος μ ή τ ε βαλόντος * 
ο ύ τ ω ; ούν λαμπρδν τρόπαιον έν τ ψ τότε κα ιρώ κατά 
•τών δυσμενών έστήσατο* έξ εκείνου τοίνυν κα\ μ έ ­
χ ρ ι βίου π α ν τ δ ς , έ π \ τ ο ι ; θαυμαστοίς δπλοις κα\ 
ν ι χ ο π ο ι ο ί ; στεφόμενος υπέρ δ ιάδημα βασιλικδν έσε-
μ ν ύ ν ε τ ο , άντ ί παντδς όπλου τούτοις άει κοσμούμέ­
νος τ ε και χρώμενος* τ α ύ τ η ς τ ή ς παραδόξου ν ίκης 
ά π α ν τ α χ ό θ ι βεδοημένης , οί τήν Αλεξάνδρου προσοι-

quidciu neinine advt-rsario propinqtianl^ a u l f^-
r ienie. $ ic ergo tunc illustre tropncum dc hosiibus 
reporlavit . E x iHo igitur lcmpore pe romuem v i l a m 
his mirabil ibus ac 144 v ictr ic ibus armis pra^oin-
clus magis quam dnideiuale regio glor iabauir , \oca 
cujusvis armatnrse bis semper ornatiis, cisquu I U P I H . 

Hac mirabi l i vtcloria ubique famigenita, mngngp 
Alexandr i Hrbis incola? publrcuin festuin alque p;»-
negyrim singnlis annis bujus causa agiiabanf, qndd 
leoii ium appel labanl ; nam regi$ iconeiu depinxe-
ranl , cum ipsis armis quibus ol i in inci i ic lus fnemt 
«fligianlee ; quae res m i n i n i i l lnd quod ol im accidc-
r a i p rxd icaba l . 

χ ο ύ ν τ ε ς μεγαλόπολιν, πάνδημον έορτήν και πανήγυρ ιν άνά π ά ν έτος έ π \ τ α ύ τ η ήγον , και Είκόνιον 
« ρ ο β η γ ό ρ ε υ ο ν κα \ γ ά ρ τού βασιλέως είκόνα δ ιέγραψαν, αύνοίς δπλοις οΤς καθώπλιστο άν ιστορήσαντες , 

ϊ& ^ γεγονός περ \ αύτδν έκηρύσσετο θ α ύ μ α (ιι). 

π \ *Αλλ* ούχ ό σδς διδάσκαλος Μ α μ ω ν ά ς το ιαύτα , ^ 80. Sed non ita se gessit magisler tutis Manio-
ούδέ ευλάβεια καί π ί σ τ ι ς ήν έν α ύ τ ψ , Απηναισχύν-
τησε δέ κατά τ ε τού θεού μανε ί ς καί τ ώ ν Ιερών 
ανδρών, τών ώ σ π ε ρ α ύ τ ψ ανάθημα προσηκόντων* 
κ α \ τδ άποστοΑίκδν δή τούτο κα\ άγγελ ικδν τού μ ο -

nas, cui nec religio nec iidcs inera i , sed impndon-
lc r atque furiose conlra Deum sanctosque viro« 
agebat, qni aiiaihema apnd ipsmn c r a n l : aiqnn 
bunc aposiolicum aiigelicmnqiie monaslic;n viiii* 

(I) tnlellige apprime divi Paul i tempbim cxtra 
Uomae iiiurus decfeto seu lege Tbeodosii Seuioris 
^ b i i c a i a m . 

(«; Eaiudem !»onc narrationcm babemus diversis 
ferbis apud sanclum Sopbronium ( i n l l i s l o r i a 

P A T R O L . G R . C . 

saiwMornm C y r i e i Joannis Spicil. Rom. ι. IV , 
p. 237-210) e i alios Byzanl inorum rcnnu scrip o ios , 
qiios inter Hamarlolus ei S ic i i lus . 

(97) PutH basilicani Ostienscin, dc qua no$ d i i t i -
mus ia praTulione ad Sytmuacliuiii ora iorem. 
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habi lum aboronians, qui esl religioui epoitymus, Α ναστικού βίου σχήμα βδελυσσόμενος, έπώνυμονττ\ 

Λ Λ κ : β ; ι " ' / " ! - : * ^ ' ~ " ! ~ θεοσέβε ια ; , τδ άμνημότευτογ αυτοί; έπεγραψεν 
δνομα· ι Βδέλυγμα γ α ρ άμαρτωλω θεοσέβεια· »ok δέ 
ε ί ; α υ τ ο ύ ; τυραννίόι επ ιών ό τύραννο; έδρασε , τάς 
τε πρδς θεδν έ π η γ γ ε ) μ έ ν α ς αύτοΓς ομολογίας χα> 
συνθήκας άθετείν έκβ ιαζόμενος , κα\ τδ σχήμα τδ 
ίερδν άπο^ό ίψαντας , τδ τών λαϊκών μεταμφίσκεσΟαι* 
έτι δέ ούς και γυνα ιξ ί συζυγή ναι έξηνάγκασεν, έπί 
τε τ ή ς Ι π π ι κ ή ς άμίλλης αυτούς τε τούς μονάχους 
κα \ τ ά ς μονάζουσας σεμνάς ,παρθένους , κατα συ-
ζυγ ίαν συνδέων κα\ άγων έθριάμβευεν (ι·), άθεώτατα 
κα\ π α ρ α ν ο μ ώ τ α τ α , κα\ παρά πάντα τδν τών Χρι­
στ ιανών νόμον δ ιαπραττόμένος , κα\ τάλλα δπόσα δή 

nomen mouacbis immemorabiles itnposuit. EsL eniin 
religio peccalori dele&labilis. Quae vero adveisus 
illos lyrannice lyrai inus feci i , ditm proinissas Deo 
professiones abolere cogens, e l sacro babilt i abjecto 
laicalem induere ; insuper duin ex bis aliqtiot m u -
I>eribus copulari coegi l , e i iu ludis circcnsibus 
monacbos e l monasirias veuerandas virgit ies, b i -
nos i l l igans ptiblice I r adux i i , irreligio.sissime atque 
injitslissime e l conlra omnem Cbri&lianortuu legcm 
eic agens, e( quxcunque alia in cos feci l i l legi i ima 
et impia , majoris quam hic sennonis uegolium 

eei (98-99). 

και οποία ε ίς αυτούς κατεπράξατο άθεσμα και ανόσια, κρείττονος ή τού παρόντος λόγου έστ\ν έχδι 
ηγε ίσθα ι . 

81 . Sed age binc ad posteriores regee, s i lube l , Β "Αλλ* άγε δή εντεύθεν μετάβηθι, και τών μ· 
descende. Considera viiae aimos e l fe l ic i ia iem, 
quoniam l i b i fidei c r i l e r ium suitt vicioriae de bo-
slibu.% ct prasenl is muudi res i l lus l res . T u novae 
fldei, seu polius novi dissidi i aiquo in l ide l i ia l i s 
auclor , ingrati au imi c rea iu ra , e i lu iur iac inanci-
p ium, specia velercm Jus l in ianum, quam ferventer 
e l publice Yerb i iucarual i imagiites bouoraveri i : 
bic duodoquadraginia annis Roinanum jmperiuii i 
t enu i i . Quanta auiem adversus Barbaros fe l ic i la ie 
usus fuerit, plurimoe de i l l o e l g rav i ss imx bisioria? 
na r ran l , idqtie noium i is qui siudiose eos libros 
r cvo lvun l . De coudkis xdi f lc i i s glor iar is , eaque ad 
l idci tesliniouium assumis? A l i a quidein oni i l ie p lu-
r i ina ot ma&iina e l qncmvis uumerum excedenlia, 

ταγενεστέρων , εί βούλει, περιεργάζου τούς τής ζωής 
χρόνους κα \ τήν ε ύ π ά θ ε ι α ν , έπε ί σοι κριτήριο/ πί­
στεως αϊ κ α τ ' έχθρων ν ϊ κ α ι , κα\ τού παρόντος 
κόσμου σλ π ε ρ ι φ ά ν ε ι α ν ό τ ή ς νέας πίστεως, μάλλον 
δέ τ ή ς νέας κ α τ α τ ο μ ή ς κ α ί α π ι σ τ ί α ς , τδ τής αχα­
ρ ιστ ίας κ τ ί σ μ α κα \ τ ή ς ακολασίας άνδράποδον, τ',ν 
πάλαι Ίουστιν ιανδν π ε ρ ι ά θ ρ ε ι , δς δή θερμώς τε χα\ 
π ε ρ ι φ α ν ώ ς τ ι μ ή σ α ς τ ά τ ή ς ενανθρωπήσεως τού Λό­
γου ά π ε ι κ ο ν ί σ μ α τ α , τδν τεσσαρακοντούτην δυαν 
δεόντοιν χρόνον, κ α τ ά τήν 'Ρωμα ΐκήν αρχήν διετέ­
λεσε* τδ δέ ό π ω ς κ α τ ά βαρβάρων εθνών τδ εύόαιμον 
ά π η ν έ γ κ α τ ο , αι π ε ρ \ α υ τ ώ ν Ιστορία* πλεισταί τβ 
ούσα ι κα\ άξ ιολογώτατοι φ έ ρ ο υ σ ι , καί ίσα σι ταΰτα 
οί έντετυχηκότες έ π ι μ ε λ έ σ τ ε ρ ο ν . Έ π \ κτίσμασι 

i n q u i b u s magna f«»rmarum varietale et V e r b i i n - C μ έ γ α φ ρ ο ν ε ί ς , κα ι π ί σ τ ε ω ς τούτο παραλαμβάνεις 

caruai ionem et sanclorum certamiua depingenda 
cu rav i l , pcr sacra ni in i rum t c m p l a c l alia a-diiicia. 
U n n m l ib i pro oninibus salis c r i l , quud uoincn ba-
bct a sapieniia Doi V c r b i , lempluui . IIuc es l i i N r a -
cwlorum mirabi l iss i tuum, lo lo orbe fainigeraium, 
oiunium quoiquot io bis tor i is memorait iur, i m -
meusa ainpl i ludine, c l ex i iu ia pulcbri tudine, s i u -
peudissiinnm visuque digntssi inuii i . Heracl io auicui , 
i i l in lermcdios practermiuaniu% ne parem quidem 
iuvenire facile c s l . Quanlus ejus fueri l crga ba* 
res rcligiosas aiuur ac veneral io, magua voce prae-
dicant exci ia la ab eo templa; cnjus ei iam «ou ma-
iitifacias Sc rva lo r i* i iostr i C b r i s l i iiuagiucs lempus 
conservavii , quaruiu poiisstiiium amorc c l sludio 
a?suiabal; u l neque domo disccdcrot, ueque i l c r 
absquc il l is aggrcdi vellct , sed bis pcregiinat iu-
nis comii ibus ducibusquc tulis u lere iur . Preccs 
voro cjns ad purissiiuain dumiuam noslraai l)ci 
m a l i e m , saiiclnruin conimemoralio aique invocal io, 
q i i a n l x fucruni? Ne respirare quidein ab&que ba-
rnm usu ^olcbai . Qiia'uaiu purro fueriut res gesia: 
rj«is ob lianc lati lain fidcm ac rel igioneiu, 1 4 5 urbes 
uiquc provi iu i i t \ c la inabunl , q u x luuc i n Perbarum 

^Oft 99) Nieepborus ipse i« B r c v i a r i o , et passim 
B v i a n r i i i i b is tor ic i . 

\t) l .rgatur Tbcopbanes i n Chron. ad an. 757, 
φΐι : ιη exktr ibi tCcdrenuS p. 4GC. 

μ α ρ τ ύ ρ ι ο ν ; τ ά μέν άλλα σοι παρετέα πλείστα δσα 
και μ έ γ ι σ τ α κα ί αρ ιθμού κ ρ ε ί τ τ ο ν α , έν οίς πολυει-
δως κα \ πο ικ ίλως τ ά τ ε τ ή ς τού Αόγου ενσωμα­
τώσεως κα\ τών αγ ίων τούς άθλους ανιστόρησε, θείοις 
ναοίς τε και άλλοις δομήμασιν* έν δέ σοι άντ\ πάν­
των α ρ κ έ σ ε ι , τδ τ ή ς σοφίας του θεού Λογού έπ-
ώνυμον Ι ε ρ ό ν τούτο δή τών θ α υ μ ά τ ω ν τδ άξιάγίστον, 
δ άνά πάσαν τήν οίκουμένην βεβοημένον θαυμάζε­
τ α ι , π ά ν τ ω ν τών π ώ π ο τ ε μνημονευομένων *α\ ίστο-
ρουμένων, τψ άπε ιροπλασίον ι μεγέθε ι κα^ τώ ύπερ-
αίροντι κάλλει , παραδοξότατόν τ ε κα \ άξιοΟέατον. 
Έ ρ α κ λ ε ί ι ρ δ έ , ίνα τούς έν μ έ σ ω παραδράμωμεν, 
ουδέ παραστήσα ι #όάδιον * -όπόσος ό περ ί τά ίερα 
τ α ύ τ α σεβάσματα πόθος καί ή προσκύνησις , μ£Γ* 

1 σαλπίζουσιν οί παρ* εκείνου άναστάντες ναοί· ού χαί 
τάς λ ε γ ό μ ε ν α ; άχε ιροπο ιήτους τού Σωτήρος ημών 
Χριστού είκόνας ( Λ ) , ά χρόνος δ ι έσωζεν , ύφ* ών μά­
λιστα τ ψ πόθψ κα \ τ ώ σεβάσματ ι περιεφλέγετο' 
ώ ; μηδέ άπα ίρε ιν μηδέ κατάρχε ιν οδού , τούτων 
χ ω ρ \ ς , βούλεσθαι, άλλ' ώς συνεκδήμων κα \ ηγεμόνων 
απλανών περ ι έχεσθα ι* τών π ρ ε σ β ε ι ώ ν δέ τής παν­
άχραντου Αίσποίνης η μ ώ ν θ ε ο μ ή τ ο ρ ο ς , κ α ι τών αγίων 
ή μ ν ή μ η και ή έπ ίκλησ ι ; π ό σ η ; ουδέ άναπνείν αύτψ 

(χ) De C b r i s l i Domini imagine non m.iqiifan». 
quaiii secum circuutfcrebat Herac l ius intperaior, 
legesis Tiieopliaiieiu in Chron. ad ejtisdetu ilcracbi 
auiiuiii i w i . -
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ύπηνδσον τ α ύ τ α ς α ί τ ε ί ν οΤαι δέ αυτού αϊ π ρ ά ξ ε ι ς ; Α poicslate erant, sed fide i l l ins ac laboribns p l m i -
Μιτά τξ ; το ιαύτης π ί σ τ ε ω ς κα\ τού σεβάσματος, αί 
πόλεις χαι α ί χώραι κεκράξονται , αί δή ύπδ Πέρσας 
τηνικιϋτα τυγχάνουσαι , π ίστε ι τ ή εκείνου κα \ ίδρώσι 
πλείοσιν αποκαθίστανται , Τ ω μ α ί ο υ ς άνασωζδμεναι* 
τιύτας γαρ απροσεξία και (5αθυμία τών προσρξάν-
των, μάλλον δέ α μ α ρ τ ί α ή τ ώ ν πολλών, τοις έχθροίς 
ένεχ&ίοισε* χρόνος δε αύτώ υπέρ τ ά τρ ιάκοντα κ α τ ά 
τήν αρχήν δ-.ήλασεν έτη , κα \ ό π ά ς τ ή ς ζ ω ή ς α ύ τ φ 
£ίο: υπέρ τά τούτων δ ιπλάσια περ ι εγένετο · κα \ 
οΟτως οί τε π ρ ό τ ε ρ ο ι , κα \ οί καθεξής βασιλείς τε 
χα\ άρχοντες έ π ' εύσεβεία έ μ π ρ έ π ο ν τ ε ς , κα ί έβίο^σαν 
χαί τά καΟ' εαυτούς δ ι ψ κ η σ α ν τ ί π ρ δ ς τ α ύ τ α φ ή ς ; 
πού τά τού σού διδασκάλου; εΓ σοι δόξειε τά π α ρ ά 

niis recuperala» sunl , Roiiianisque saluti fuenni l . 
Uas enim incuria e l ignavia superinruni itnpcrato-
rum, imo potius multonun peccata, bosltbus p ro -
diderant. Spal ium quidem regtii ejus Ir icesinmm 
superavi l amiutn, vitic auleni universa) lenipus 
duplo majus. Aique i l a luin superiores, ium ctiani 
subseculi imperalores ac principes p ic la ie i l lus i res . 
et v ixerunl c l res suas adminis l ra run l . Quid ad 
ba?c ais? Ubiuam magislr i lu i res gesta*? S i vo l u f i -
r is quae l u in eo miraris cum bis lor i is contparaiv, 
quid fiet? g i i l l a pr&» oceano, qua? tu jac las pr.*e 
i l l i s reputabuntur. 

σού θ α υ μ α ζ ό μ ε ν α , μέτριρ π ρ δ ς τ ά Ιστορούμενα 

κρίνειν, τί σ υ μ β ή σ ε τ α ι ; σ τ α γ ώ ν π ρ δ ς ώκεανδν τ ά τ ή ς σής μ ε γ α λ α υ χ ί α ς π ρ δ ς εκείνα νομ ισθήσετα ι . 

πβ'. Άλλ ' εκείνοι μέν ούτε ευημερούντες τ ή τού Β 82. A l l amen i l l i quidem neque duni prospere ag»»-
καΟ' ημάς ευαγγελικού κ η ρ ύ γ μ α τ ο ς Ιστορία π ρ ο σ -

έπτσισαν, ούτε δυσπραγούντες χε ίρας κ α τ ά τ ώ ν Ιε­

ρών αγαλμάτων έ π έ β α λ ο ν ούτε γάρ τήν Χρ ιστ ιανών 

θρΓ,σκείαν τ ή φορά τ ώ ν τήδε π ρ α γ μ ά τ ω ν π α ρ έ β α -

λον· ούδαμού γάρ τδ έδραιον κ α \ στάσ.μον δ βίος 

έχων φα ίνετα ι , άλλοτε δέ άλλως μεταβαλλόμενος , 

κα\ ούποτε έν τοίς αύτοίς μένων , ποτέ μέν εύ τοις 

πράγμασι φ ε ρ ό μ ε ν ο ς , ποτέ δέ είς τουναντίον π ε ρ ι -

ισ-άμενος έ ω ; ό καιρδς τ ή ς αποστασίας έφέστηκε , 

κα'ι οι τής ευαγούς η μ ώ ν π ί σ τ ε ω ς κατήγοροι κα ι 

άποστάται, οία θήρες τ ίνες τ ή ν τού Χριστού πο ί -

μνην κ α τ α δ ρ α μ ό ν τ ε ς , άπαν τδ ευσεβές έ λ υ μ ή ν α ν τ ο , 

τ ο ύ ς τ ή ; ι ε ρ ά ; Ε κ κ λ η σ ί α ς αρχαιότατους κα\ Οειοτά-

τονς όρους κα \ θεσμούς , ά θ έ σ μ ω ς καί άνοσίως διά 

ren l , evaitgeiicae nustrse d o c i r i n x depiclis hisior iis 
iufensi fuerunl, neqtie adversa forurna ulenles nia-
nus sacris hnaginibus a i t i i l e m u l : itatu neqm* 
Chr is l ianoru in rc l ig io i icni praesentiuin i i ego i iomm 
cursui (omparabant. N i b i l c i i im slabile ac tirmuui 
vitam bauc babere constai , sed susdeque c o i i w r a , 
et nunquam in eodeui s laiu manere, e i iuotlo bnu» 
reni ger i , modo iu co i i l ra r ium vergere : domv. 
apostasise lempus superve i i i l , et bi pnrrc notiras 
i ldci calumniaiores et aposlalae, ceu fer;c q i ixdau i 
i n C b r i s l i ovile incurrenles, quidquid pimn esi c<n-
ruperuut, vetusiissimas sanclrc Ecclesias ac divinaH 
definitiones alque decreia i l l i c i l e iinpieque prop i r r 
peccala noslra subverlentes, jud ic ium suum, v c l 

τάς αμαρτ ίας η μ ώ ν κ α τ α σ τ ρ ε φ ό μ ε ν ο ι , τήν οίκείαν ^ poiius lurp i ludi i iem, Dei judicio pra-verlentcs. Α ι -

ϊ^ξαν ή α ίσχύνην ε ίπ* ϊν ο ίκειότερον, τ ή ς τού θεού 
προκεκρικότες δόξης · άλλά σύ μέν τήν π ίστ ιν τήν 
χ α θ ' ή μ ά ς δ ο κ ι μ ά ζ ω ν , άπ ιστος ώ φ θ η ς κα\ αδόκιμος· 
ού γ ά ρ δοκ ιμή έν τ α ύ τ η ε π ι ζ η τ ε ί τ α ι (απ ιστ ίας γ ά ρ 
τούτο),άλλά ψ υ χ ή ς άπλότης , κα\ λογ ισμών καθαρών 
σνγκατάθεσις ά π ε ρ ί ε ρ γ ο ς · τδν π ιστδν γ ά ρ τ α ύ τ α 
χιρακττηρίζειν έ π ί σ τ α τ α ι · η μ ε ί ς δέ άπ ιστ ίαν τ ώ δντι 
εξετάζοντες , κ α ι τα ί ς τών π ρ α γ μ ά τ ω ν έκβάσεσιν 
έπιστήσαντες , κα \ κ ρ ι τ η ρ ί ω άσφαλεί τ ή άληθεία 
χρώμενοι λ έγομεν , δτι δίά τήν τ ώ ν σών διδασκάλων 
άπιστίαν, κα ί τ ή ν ε ίς Χριστδν , κα \ τήν Έ κ κ λ η σ ί α ν 
ύβρίν πλε ίσται δσαι χ ΰ ρ α ι και πόλεις μεγάλα ι καΛ 
λαοί, οΤς τδ ε ί ς τήν καθ* η μ ά ς π ίστ ιν ευσεβές τ ε τ ή -

qui Ιιι quidem Udei nostra? «xp lo ra lo r infidelis et 
reprobus comperlus es. N^que eniin examen iu re-
ligione exquir i l t i r (boc enim incredul i la l i s officium 
e s i ) sed animac s impl ic i las , e l purat meiuis i n c i i -
riosusassensus (1-2). H a n c e n i m esse fldclis bominis 
geuutnam. notam , cxploral issimuin es l . Nos aulem 
iivfuleliiaiem revera consideranies, o i reruii i even-
libus meiiiein iu lendcnles , (ulo veritatis r r i i e r i o 
frcti dicinius, ob luoruni mag-slroni in i inp i^ ia iom, 
alque in Cbr i s t i Eccles iam injurias, proviur.ias plu-
rimas, urbesqtio tuagnas ac geutes, qnae fi.lei nos-
l r * pielaiein couservavcmnt , alque in liis pol iss i -
inmn propc occideiilein solem naliones, a no!>is dc-

ρητα ι , κα\ τ ο ύ τ ω ν μάλιστα τ ά πρδς ήλιον καταδυό- D fecerunl ( δ ) : quo faclum es l , u l jaindiu facta d i v i -

μενον πρόσοικα γ έ ν η π ρ δ ς άπόστασιν εΐδον · έξ s ione , Romanuin i inperhim debilHaluui sit alque 

ών ήδη π α ρ ά πολύ δ ια ιρούμενα , κεκακώσθα ι τ ά τής i i u m i i i i i l i i m . 

' Ρωμα ίων α ρ χ ή ς και ήλαττώσθαι συμβέβηκε . 

πγ*. Πολύ γούν τών έν τ ώ τότε ένακμασάντων 
ανθρώπων αϊ ψ υ χ α \ τδ σφαλερδν κ α \ επ ιβλαβές νο-
σήσασαι , κατακρ ίσεσ ιν α ίωνία ις παραδίδονται · π ρ ό ­
κειται ουν σοι τ ά τ ώ ν έ π ' εύσεβεία άρξάντων Ι ρ γ α 
τ* κ α \ κ α τ ο ρ θ ώ μ α τ α καΥ οί χρόνο ι , ε ί σοι ή π ί σ τ ι ς 

83. Multcc igi lur lioininuin tnnc vivent ium animrr. 
errore dcceplae et corrupisc ctim fue r in l , ηιιικ* 
:i«lerna dainnatioiie teneniur. T i b i vero (4) prostani 
i l l o r t i i i i , qui iucolumi pielale regnaruat , opcra e i 
prosperilaies e l anni : si q\»iden\ i i b i fide* i n bis 

(1-1) De bac Odei Cbristianae defimiione ac na-
i Q n , dixiiiHis, p . 8t>, adn. 6. 

(3) U f m narrai in ler c s i e ro s Zonara^, l ib . x v , 4, 
neitipeqiiod Bonian i , p o n l i i , H e G r e g o r i o ( i l l ) 1 p n ) p i « » r 
e»ii»am S S . unaginum a Graecis ad Francos d c f c -

oeriiil. 
( i ) Nnnc al loqnit i i r generatim sni lemporis Ic**-

notnachou Nicophorus ; vel ipsmn, taciio iio<niite 9 

Lfotzcm Arn icmi i i i hnp. bivreseob inbiaurato-
Ι ' . Ί Ι Ι . 
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eviilens magislra est : hxc lc pcr osnticm viam sa- Α έν τούτο ι ; παρέξετα ι σαφές δ ιδασκάλων, δδηγούντα 
lutarem dcducenl , si ccr lc aniinas sahis tibi cordi 
e s i . Horuni aemulare fidcm, spe erga Deum frcius, 
piosque e l opl imos aclus exse re , prnesenlia de-
spice, ad futura coniende, Deumqtie operuin exspecta 
j i is i iss imuin judieein , nc mnndanis l an lum rcbus 
dedhus, uiia cum iis qui haec ig i io ra in ; in i l lo h icxo-
rabi l i tremendoque j u d i c i o , gebeiuia» tradaris in 
perpeiutim pleciendus , ubi nemo esl rex au i idtota, 
dives aut pauper, amicns aut cognatus, qui a l ie r i 
opem ferre qt ieal . Umisquisque enim su is ] ,46 ° P e ' 
r i lms coarguelur , vel gior ia donandus, vel ignoni i -
uia noiandtis. Scd nisi prorsus infldeliiale es o b r u -
lus, dabis sedtilam operaui u l ex error is baratliro 
enaies, e i ad ver i la i i s rec i i im i i e r respicias. A i q u c 

σε πρός π α σαν όδδν σωτήριο ν , Ανπερ διά φροντίδος 
σοι ή τ ή ς ψυχής σωτηρ ία ποτέ γ έ ν ο ι τ ο , τούτων ζ ή ­
λου τ ή ν π ί σ τ ι ν , τ ή ε ί ς θ ε δ ν έλπίδ ι βεβα ιούμενος , 
και άποδέχου τ ά ς ευσεβείς κα\ άριστους π ρ ά ξ ε ι ς , 
κα ί τών παρόντων ύ π ε ρ ό ρ α , καί π ρ δ ς τδ μέλλον 
έ π ε ί γ ο υ , κα \ θεδν τών π ε π ρ α γ μ έ ν ω ν έκδέχου κ ρ ι τ ή ν 
δικαιδτατον, ίνα μ ή τοις έγκοσμίο ις μόνον ε ν α π ο μ έ ­
νων , το ϊ ςάγνοήσασ ι τ α ύ τ α κατά τδ άδέκαστον εκείνο 
και φρικωδέστατον κρ ι τήρ ιον , τ ή γεέννη σ υ μ π α ρ α -
ληφθής αθάνατα κολασθησόμενος · ένθα ούκ 2vc β α ­
σιλεύς κα \ Ιδ ιώτης ,πλούσιος τε και π έ ν η ς , ού φ ί λ ο ς , ; 
ού σ υ γ γ ε ν ή ς , δς έτέρω βοηθείν δυνήσεται* έκαστος 
γ ά ρ τοις Ιδίοις Ι ρ γ ο ι ς έ ξ ε τ α σ θ ή σ ε τ α ι , ή δοξασθησό-
μενος ή αίσχυνθησόμενος· άλλ' εί μ ή τοσούσον π ρ ο -

u l qnid s i l utile et luae ftdieUali cougruum, agno- B κατεσχέθης τ ή α π ι σ τ ί α , έκπονηθήσεται δέ σοι τ ή 
πλάνη καταδυέντ ι ποτέ ά ν α ν ή ξ α σ θ α ι , κα \ πρδς τ ή ν 
τ ή ς αληθείας άποσκοπήσαι ε υ θ ύ τ η τ α . "Ινα (y-t) σοι 
τδ λυσιτελούν και εύ γεγονέναι ύ π α ρ ξ η έ π ' εξουσ ίας , 
πρόκε ιτα ι άκούσαι δθεν τε κ α \ δ π ω ς τά τ ή ς α ι ρ ε -
σεως τ α ύ τ η ς , μάλλον δέ αποστασ ίας , τήν αρχήν κ α \ 
τήν πρόοδ^ν ε ι λ η φ ε ν ίνα σοι εύγνωστον γ έ ν η τ α ι , 
ώς ού βασιλικ" ν , άλλ' Ίουδαϊκδν τδ φρόνημα τ ο ϋ τ ο 
κα\ κ α κ ο ύ ρ γ η μ α (α)- πρδς γ ά ρ ταίς λο ιπαίς Α π ά -
σαις α ίρεσ ισ ιν , αί τ ή τού Χριστού Ε κ κ λ η σ ί α π * ρ ά 
τού Ε χ θ ρ ο ύ ένσπαρείσαι κα/ .ώς παρεφύησαν , χαΧ 

qu 
eccrc possis, audi porroundeet quomodo secta baec, 
v t l polius aposiasia , or lum alque progressiiui ce-
p e r i l : iieiupe ιιι perspcciiuii babeas, tion esse banc 
tegiam sed Judaicara scuienl iam ac maleflcium. 
Nam posl cseieras cunclas bxreses, quae in C b r i s l i 
Ecclesia ab bosio sala? inal.ua segeiein ex lu le run l , 
b x c quoqtie peraccrba irreligioec succrcv i l spina, 
qua\ i l lar i i in consorlio adjungintr, c i iu prscdiciis 
cenlesitua -ecumla numeraUir (o). E s l auleiu bn -
jusmodi . 
αύτη ή π ι κ ρ ά δυσσ:βώς συμπαρεβλάστησεν άκανθα · έκειναις γούν σ υ ν τ ε τ α γ μ έ ν η π α ρ έ π ε τ α ι , ε κ α τ ο σ τ ή 
δευτ**ρα τα ί ς προ / .ατε ιλεγμένα ι ς έ π α ρ ι θ μου μένη · έχει δέ ώδε* 

litvresis ι ι ι . Christiauocalegori sive Iconoclatta;. 

84. Cbr is l ianocalcgor i appellaii smit, quia C b r i -
« t i anos uni veroque Deo ,qu i iu T r i u i i a l c adora iur , 
cultmn deferenics, calt inntiaii suui quasi veneian · 
ilas Doroini nosl r i Jeeu C b r i s l i , ct iuinia< 'iil.ua? Do-
n>inne nosirae Deiparaj sanciisshnai, uec ιιοιι sancto-
rtim bominiim imagines, lanquani deos, elbnicoruin 
inore , latreuiica obscrvaniia co lan l . CuinqHe bi 
b x r e i i c i iinagincs ve lu l idola aboiuincntur, Cbr i s t i 
Ecclesise coni i tmdiam iu iu lc i u u t , tiim illas cver -
lendo, tutn bomtncs qui j u x i a i r ad i lnm ab in i i io 
Ghris i ianis moreui easdem veucrabanuir, d i r i s siq>-
pliciis pxcruciando. Por ro b x c planc Judaica Doo-
que odibi l is setUenlia es l . Age vero bujusce b.ere-
seos bauc prisci al tquoi origineb) fuisse I radi i i i i . 
V i r q u i d a m iu urbe T ibchadc ιιοιι iguobilis, Judaicas 
s e c l x a s scc la , a lquc i u i c r suos pupulares pr ;cci-
puus, cui cognonicu Tessaracoulapeclio e r a i ; b i c , 
inqiiaia , improbi dxMnonis i t ^ l ru ine i i ium faclus, 
quem lo l i im in se r e c c p c r a l , vc iK- ik i i s e l incanla-

C Α'ρεσις ρβ ' . Χριστιανοκατήγοροι ήγουν Elxoro-
χΛασταί. 

π δ ' . Χριστ ιανοκατήγοροι εκλήθησαν , έ π ε ί π ε ρ τ ι ΐ ν 
Χριστ ιανών λατρευόντων έν\ θ ε φ ζώντ ι κα\ άληΟινί;» 
έν Τριάδ ι προσκυνούμεν^) , κατηγόρησαν φ ά τ κ ο ν τ ε ς , 
ότι τα ί ς σεπτα ΐ ς είκοσι τού Κυρίου η μ ώ ν ' ί η σ ο ύ 
Χριστού , τ ή ς τε άχραντου Δεσποίνης η μ ώ ν κα \ π α ν ­
α γ ί α ς θ ε ο μ ή τ ο ρ ο ς , κα ι τ ώ ν αγ ίων ώ ; θεοίς κ α θ ά ­
π ε ρ "Ελληνες λελατρεύκασ ι , κα\ ώ ς είδωλοις δ ή θ ε ν 
άπεχθανόμενο ι , τήν Χριστού Έ κ κ λ η σ ί α ν α ί σ χ ρ ώ ς 
καθύβρισαν · τ α ύ τ α ς τ ε καταστρεψάμενο ι , και τ ο ύ ς 
σέβοντας κ α τ ά τδ παραδοθέν άρχήθεν Χ ρ ι σ τ ι α ν ο ί ς 
έθος, π ι κ ρ ώ ς α ί κ ι ζ ό μ ε ν ο ι . Ίουδαϊκδν δε κα·. Οεοστυ-
γές τδ φρόνημα · ούτω γ ά ρ φασι τών π ρ ε σ β υ τ έ ρ ω ν 

ρ τ ινές βλαστήσαι τήν αίρεσιν · ώ ς κ α τ ά τήν Τ ι β ε -
ριάδα (b) τών Ιουδα ίων τ ή ς θρησκείας υ π ή ρ χ ε τ ι ς 
γ ν ω ρ ι ζ ό μ ε ν ο ς , προύχων δέ έν τ φ κ α τ ' αύτδν έΟνει, φ 
έπιδνυμον Τεσσαρακοντάπηχυς · δργανον δέ τού π ο ­
νηρού τ υ γ χ ά ν ω ν δαίμονος, κα ι δλον αύτδν ε ί σ δ ε δ ε -
γ μ έ ν ο ς , φ α ρ μ α κ ε ί α ς και γοητε ίας οΤα τέχνην τ ι νΑ 
μ ε τ ή ρ χ ε τ ο · ούτος δυσμ-νής Χριστιανοίς καθ ίστατο» 

(5) Nempc bunc ordincm imiiierumqno habct in 
opusculo Dainasceui de IhTrcsibus; apud qiiem au-
t lorcm priora capi iul i vcrl ia eadcm sunl aique N i -
( rphor i . VtTUiiUamen Damasccnus pancis inox ver-
sibus rem absolvit. 

(tj-z) A b boc loco usquc axJ operrs fenuc f i i icm, 
r i i i d i l buim Niccpbor i Iracl imi cx Paris iaco codice 
l.equinins in adnatalionlbus ad S. Joan, Uauiasce* 
lium, De h<rreubut7 Opp. I. I, p. 115. 

( Λ ) Apud Leouirmnn κ α τ η γ ό ρ η μ α . 
(b) JdUaeuin bunc l c o n o r J a s i o r M n i corypha?mn n o n 

Tiberiade , sed Laodicea Syr i a? , o r iu i i i l i im <li< i i 
Tbeopbaues iu Chron. a d . C h r i s l i annuni 715, nec 
ιιοιι Ccdrenus p . 450. Meque lameu meiidiiut e s -o 
codicis Rotnani banc Nicepbori leclionem, d ^ i n o u -
s l r a i codex ParUiacus , i b i par i le r le i i r T i ^ e -
ριάόα. 

http://inal.ua
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xi\ :jj Χριστού Ε κ κ λ η σ ί α έβάσκαινε , κα ι δή έ π - Α 
rfpsi χιιρδν, καθ* δν έ π ι θ έ μ ε ν ο ς λωβήσαιτο τ ή ν 
ίύσεβ-».αν ευρίσκει τοίνυν του την ικάόε του φύλου 
τών Ι'αραχηνών κρατούντος τ ή ν εύχέρε ιαν , ψ Ί έ ζ ι -
&; ήν όνομα, οίκειούταί τ ε α ύ τ ψ κα\ οία είκδς 
ύ τής εύνοίας έπιδεικνύ μένος, τ ώ ν καταΟυμίων 
α£τψ τινα π ρ ο ύ μ α ν τ ε ύ ε τ ο , κα \ ά μ α ύπισχνού-
μενο;, ώ; είπερ τα ί ς αυτού ύποΟήκαις ε ί ξ ε ι ε , τ δ 
μακρδ ι̂ον έξει έν τ ή α ρ χ ή , κα \ τδν τρ ιακοντού-
ττ4ν iν αυτή διανύσειε χρόνον · δ δέ ά ν α π τ ε ρ ω θ ε \ ς 
τξ χου^ιητι , άτε τ δ ν άκόλαστον άσπαζόμενος 
fiov, κιΐ έπι μήκ ιστον τ ά τ ή ς φ ώ ο σ α ρ κ ί α ; (c) 
έ-εκτείνίαΟαι α ΰ τ ο π ρ δ ; ήδονήν αποδεχόμενος , τ ώ 
Κγω τού δυσσεβούς συνετι'Οετο · δ δέ ή ν , κελεύειν 
ο:·. τάχιστα τ ο ί ; άνά π ά σ α ν αυτού τ ή ν α ρ χ ή ν , 
τήν όπωσούν Ανεστηλωμένην ε ίκόνα, κ α \ δλως π α ν - ^ 
τΐ; ζώου ομοίωμα καΟαιρείσΟαι κα \ άφανίζεσθαι* 
C'.ioo).:xov δέ τού θεομάχου τ δ κ α κ ο ύ ρ γ η μ α , τδ*; 
δί/ον έγχρύψαντο; , ώ ; δή και λανΟανόντως διά 
:>ύ Τ.ΙΊ όμο'ωμα καΟαιρείσΟαι, συγκαταβληθήναι 
Ϊ Ι \ τή; καΟ' ή μ ά ; ί ερογραφίας τήν εύ/.οσμίαν · κα \ 
ϊ-ύ\ τοάνδσιον τούτο δ ό γ μ α π ε ρ ι ή γ γ ε λ τ ο , σ υ γ κ α θ -
ηοΐίτο, ευθύς τοις άλλοις όμοιώμασι κα\ ά γ ά λ μ α σ ι , 
ι α ι ό χ ι τ ά τας Χριστού εκκλησίας τ ώ ν ιερών ε ικο­
νισμάτων διάκοσμο; · τούτων γ ά ρ τ ά μέν άπέξεον , 
τΐ δέ κονίζοντες -έξηφάνιζον, έστι δέ α κα \ σύν α υ ­
τοί; το:; Ιεροίς οίκοις τε κα ι σκεύεσι και έσΟήμασι, 
τώπυρι παριδίοοσαν · και ταύτα χερσ\ βεβήλοις κα ι 
ένοσίοι; έτολμάτο · οί γ ά ρ ε ίς τούτο πεμφΟέντες , 
Χρ*.στομάχους Ιουδαίους και Σαρακηνούς τ ά δεδο- ^ 
γμενα π ρ ά τ τ ε ιν συνηνάγκαζον · Χριστ ιανοί δέ καίτοι 
^ ν ^ ο ύ μ ε ν ο ι κα ι βιαζόμενοί, τού τηλικούτου μ ι ά ­
σματος έφάψασθαι ούκ έπείθοντο* εντεύθεν φυέν κα \ 
ϊύςηθεν, τ ή "Ρωμαίων αρχή τδ κακδν έπεκώμασεν · 
^ τ ή ν λ ώ β η ν ού τών τυχόντων τ ι ν έ - , άλλ* αύτοι 
»:ςαντο τ ή ς ίερωσύνης οί έξαρχοι , πο ιμένες μέν 
ί ^ μ α ζ ό μ ε ν ο ι , λύκοι δέ τον τρόπον και τήν προα ίρε -
3:ν καθ ιστάμενο ι , ών ετύγχανε , κα \ δ τ η ν ι κ α ύ τ α τής 
Νικωλείας επίσκοπος ( α ) · τ ά α υ τ ά γ ά ρ τοίς θεομά-
/νς κ α \ φρονήσαντες κα \ δ ιαπραξάμενο ι , τήν τού 
βενύ καθύβρ ισαν Έ κ κ λ η σ ί α ν . 

ΟΓον δέ τέλος ό τής κ α κ ί α ς τ α ύ τ η ς ε ι σ η γ η τ ή ς , δ 
τ ί μ μ ί α ρ ο ς ούτος Ε β ρ α ί ο ς έδέξατο, παραδραμε ίν ού 
£χαιον · δ γ ά ρ Ίέζιδος εκείνος, ού πλείονας ή δύο 
α υ τ ο ύ ς π ρ δ ς μησίν έξ έπ ιβ ιούς , τού ζ ή ν κακώς D 

CONSTANTINUM COPR. 533 
l ioti ibus, ceu a r l i cuipiam , operain dabat : C b K -
st ianbqi ic infensus, ac i ivore adversus C b r i s i i E c -
clesiam exsRsluaus, lempus obse rvaba i , quo ad ve-
ram religionem vasiaudam aggrederetur. Naclus 
i iaque Saracenorum lunc pr incipis , citi nomiiii l e z i -
dus (G), facileni ani inum, conci l ia la sibi i l l ius fami-
l ia r i la ie , s iudium erga ipsuin, uti par erat, obieti-
dens , qiuedam eidem grala va l i c inaba lu r ; s i m u l -
qne p r o m i t l e b a l , si suggesliouibus suis moreni 
gcreret, imper i i longaivi ia lem, iricennalem scilicet 
in reguo d iu iun i i i a i e iu . Hic pro meulis suae levi la le 
in spem ereclus, quippo qui luxuriosae vilae i n d u l -
gerel , e i l ibcnier atnpleclerctur qua* ad l ibidinci t i 
propagandam c o n f c r r e n l , impti boniinis poslula-
l loni assensus es l , net.npe u l in tola «litione sua 
subdiiis sine mora mandare l , quamlibel ereciam 
i tnaginem, e l cujusvis animaiis expressam s i i n i l i l u -
dinetn dejiccre ac destruere (7). Diabolicum boc 
Dei hoslis eonsilium erat, qui dolum 1 4 7 celabai , 
qualenus oinni eversa efligie, omnem periude p i -
c i t i rammsacra rmn ornalum, tacilo ar i i f icio peestun* 
da rc l , Ubi profanum boc decreiuiti promulgaiuai 
fuit, una cum cxter i s i inaginibus e l s i a i u i s , mox 
per C b r i s l i ecclosias sacraruin quoque iconum de-
cor pros lernebalur , qnarutn alias eradebant, alias 
p i ihe re obli las delebant, alias deniqtie cuin i p s i i 
sacris a?dibus, vasis, e l vesiinienlis igui i r a d e b a n l : 
alqne b x c profanls impurrsque mauibus perpei ia -
b a u l u r ; namque hoslium C b r i s l i Judxorum ac S a -
racenorum opera adbibi la est; quia C b r i s i i a n i , 
quanquam vi coinpulsi , boc lan lum scelus auingera 
recusarunt. Jamvero id maluin sic orl i tm e4 au-
ctum, per Ronianorum9ubinde imperium grassalum 
e s i : cujus bibem non vulgareg a l i q u i , seil ipsiinet 
sacerdolii principes cou l raxe run t , nemine qtiidem 
paslores , re vera e l animo lupi , quorum in MU-
mero Nacoliae tunc epiecopus fu i l (8). IIi videlicet 
parem ac Dei bosies eetilentiara et operaoi pra? se 
ferenles, Dei Ecclesiac conlumeliosi exsii terunt. 

(c) M a t c apnd Lequinium φιλοσοφίας, 
ία) i t a na r ra t « t iam sauctus G e n n a u u s i , patriar-

4 * ^ , i n Onusculo apud uog Sfiicil. Hom. I . V H , 

(b? I r z i d u s calhdiatum tcnuH ab anno Chr i s t i 680 
»4 *>l$5. Y i d e Abulpbaragium Chron . S y r . dyuast. X , 
Μ pra>(iictos atinosl, nec non A r i de virif. le$ dates. 
(>KM1 a u t e i i i b ic d ic i lur lezidus iricesitno rogui 
1 t u s e roortuus, id innu i l fu<uin ei faclum fuisse a 
ί · Ι - ι ο a n u o regiii pr imo. 

17) M a l i i i i u e l u m vjnsque as^cclas sacrarum i m a -
: i»«nn infeusiss»mo!> liOiie» fuisse iiarrat Maraccius 

1 P r o ^ r o m u ad Coratium% cap. 22, p. 70 8eq. ltein 
r e fu ta t io i t e S u n c secuudae ρ . Μ seq., saiisqne 

f ^ » s i a i , e x y i r iu ia e i exemp!o Saracenoruni Giae-
^ q t i o i j t i e I I O I I I I U H O S imp^raiorcs, nec non cpisco-

Quera vero finem Hebrseus i l le scelestus, qui 
mali auctor fuerat, nactus s i l , s i leni io praeierire 
non l icet . E ten im lezidus i l l e , cmn ultra biennium 
lpensesque sex exinde supersiee non fu i s se i , male 

pos, errorem iltum contraxisse; quod mox N i c e -
pborus pariter t m i i i i l , i icmque in secunda Nica3ita 
dic lum iui t . Ipsi vero Saraceut parentes crroris sui 
babiiere Judaios. En igitur lconomacborum qiiasi 
slemnia aique prohapia, Juda^i, Mabumelaui , C b h -
siianocategori seu ipsi k o u o m a c b i . 

(8) E r a i b ic nomine Cousianl inus , dcque eo l o -
(piitur sancius Geriuaiius palriarcba in libollo suo 
De hceresibus a nobis edito Spicil. Rom. t. VII· Vi— 
dfRis ibi p. 58, cum nosira adnotaiione (fiujutce 
Patrologioe f. XCVIII, col. 7 7 ) · Janiquc nobis 
gradi lar i l ice l quod diiorum forl issi iuoiuin ad-
versus lcmiomacbos be l l au i rum, ( iermani n > 
gtianic Isaurico, c i Nicephori donunanlc A n n e i i o , 
st:ripta opiima ex Val icanis codicibns efferre co . i -
l i g c n l . 
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p e r i i l . Hujus vero filius (9) Wal idus nomine, in pa- Α άπο£<5ήγνυται · ό δέ τούτου υίδς , Ούλιδος τ ή ν προσ-

η γ ο ρ ί α ν , τ ή ν Αρχήν τ ή ν τού π α τ ρ δ ς διαδεξάμενος,οΤα ternum regnum succedens, prsestigiaiorem i l lum lan 
quam pairis seduclorem, acerbissima et in iman l 
nccemi i l t a r i jussit , quo nequiiia» stisedigna praemia 
rder re t . Tunc p?r Or icn le in Ecc lcs ia ornatum suuni 
tvcnperavit , et sacrarum imagiuiim inslaui-aiio sub-
secuta egt. Al tamen cuin bujus ainari i i i iJi i i is radix 
i i i Roinanain remp. jam fuibset ius i i a , ea subinde 
ipsum i l lum o rcupav i l , qui tunc imperium leuebal. 
F m i hic Lco (10) noiniiie ct moribus, qui quoniam 
paribtis ac barbarus ille inleniperanlis l ibidiuis s l i -
mulis compiingebatiir , furorc adversus roligioncm 
n i n o n s , augiisloriiin tci i iplonuii p ic iuram totam dc-
lcre s l u d i i i i . Cujiis principalmn Conslanlinus filius 
rxcipicns, inconci l iabi leor lbodoxis bellum ind ix i l 

τδν τεκόντα έ ξ α π α τ ή σ α ν τ α , π ι κ ρ ο τ ά τ ω κα'ι έ ςα ισ ιω 
Οανάτω άναιρεΟήναι τδν γ ό η τ α έπέτρεψεν , άξ ια τής 
κακίας τ ά π ί χ ε ι ρ α κομισάμενον · ευθύς δέ ή άνά τήν 
Έ ω Ε κ κ λ η σ ί α τδν εαυτής έστολίζετο κόσμον, κα ι τ*, ν 
κα ιν ισμδν τών Ιερών ε ικόνων έδεξατο * ά π α ς δε τής 
π ι κ ρ ί α ς εκείνης ή ρίζα τή ' Ρ ω μ α ΐ κ ή έμφυε ίσα π ο ­
λιτε ία , φθάνει κα\ μέχρ ι τού τότε κρατούντος* Α:*ων 
δέ ήν κα\ τήν προσηγορίαν κ α ΐ ^ ή ν διάΟεσιν, δς τοίς 
Γσοις τ ώ βαρβάρω τ ή ς ακολασίας κα\ φ ιλοσαρκίας 
κέντροις ν υ τ τ ό μ ε ν ο ς , έ π ι μ α ν ε ι ς κ α τ ά τ ? ς ε ύ σ ε β ε ί α : , 
τ ώ ν θε ίων ναών τήν ίερογραφίαν έξορύττε ιν έσπού-
δαζεν * ού' κα \ τήν άξίαν και τήν δυσσεβειαν δ υίδς 
Κωνσταντίνος δ ιαδεξάμενος , άσπονδον άνε^ό ίπ ισε 

» * 

symxbim (II) iiefariorum sacerdolum 1 4 g coegit, u χ α τ ά τ ώ ν εύσεβούντων τδν πόλεμον συνοοον 
impiumquu irreligiosilatis suae decretum edidi i (12), 

iiι saenc imagines oiunino auferre i i lur , quique eas 

colcriMil, vql ipsartim palrocininin verbis o ra rcn l , 

ιερέων άνοσίων συνεκρδτησε, και τδ άσεβες τ ή ς 
εαυτού άΟείας δόγμα έξέΟετο · τέλεον μέν τάς ιεράς 
είκόνας έξαφανίζεσθαι , τούς δέ προσκυνούντας ή τδν 

(9) Moavias videlicet , qui caliphatum susceptum 
paulo posi abdicavi l . 

(10) Leo Isauricus Jinperii i in adiit anno 717. Ergo 
a laz id i aelale parum abfu i l , qiio mcdio i i i ierval lo 

}' \ \ \ \ error sacris iinaginibiis iufesius vires cop i ra i in 
tomatio eiiam vel polius G r a c o i m p e r i o , u l supra 

d i \ i i ISirepborus. 
(11) Cop iouymi hanc synoriuni eptsconorum 538 

fnisse n a r r a l noster Niccphorns a d an . 755 . ciqiie 
Theodosium Epliesintim arcbicpiscopmn pra?fu i sse , 
KiibscrMienlibus irreligioso decrelo, proh pndor! ont-
n ibus ; quod eiiam ih foro fuil soleiuuilci ' prouit i l -
gntuni. Syuodi pr .Tri icla? bistoriam sic t radi l in 
Γ. ΙΗΌΙΙΝΟ adbuc tuediio Georgins Hamarlolus, rod . 
V a i . p . 188; nci: nou Jo. Siculus, c m l . V a l . p . 553 : 
Ό δέ γε τύραννος βασιλεύς τήν πόλιν έ ά σ α ς , τήν 
Νικομήόειαν κ α τ α λ α μ β ά ν ε ι / κ α \ έκεισε διέτριβε μ έ -
χ ρ ; πολλού* έπανε>0ων δέ σύνοδον συναθροίζει κατά 
τών αγ ίων εικόνων έν Βλαχέρναις , έν ή πολλά κ α τ ά 
τού Κυρίου και κατά τού Χριστού αυτών κενολογή-
σαντες οί ιερείς τής α ισχύνης , κ α \ τ ά ς μ ι α ρ ά ς χε ίρας 
ε ί ς ύψος άρα ντες κα\ άλαλάξαντες , έ β η ξ α ν τήν 
έλεεινήν έκείνην φωνήν λέγοντες * Σήμερον σωτηρία 
τ ώ κόσμω γέγονεν , δτι συ, βασιλεύ, έλυτρώσω η μ ά ς 
έκ τών ειδώλων, " β τ ή ς εσχάτης και τολμηράς α ύ -
θαδείας και άπονοίας κα \ βλασφημίας τών Χριστο-
μ ά χ ω ν και Ιεροκαπήλο>ν, και τ ή ς ακολάστου γ λ ώ σ ­
σης αυτών κα\ γ ν ώ μ η ς αγνώμονος · εί γ ά ρ ό τ ή ς 
ασεβείας πρώτάρχος ο ύ τ ο ς , αίτιος τής ειδώλων 
καΟαιρέσεως, μάτην άρα γέγονεν ή ένανθρώπησις 
τού Χριστού, κενή δέ ή τών αποστόλων διδασκαλία. 
Inijerutot tyrannus, rcijia urbe relicla, Nicomediam 

coinnlit, ubi dht'comnwratub est. Deinde iliinc 

discmlens, tynodum coegii advenus tancta* imagines 

ιιι [i((icherni$ , qaa in njnodo, episcopi ignomiuuv 

vitun mulia adversus Denm Chrislumque ipiornm 

vbh cttii *nnt; ium etiam impims eluus ttt cmlum 

manbm citm clamore. deploranda illa crepuerunt 

veibu : Hodie talus miuida fiicta csl, qn\a ln, intpe-
ta/ '»r , liberuHti tws c*x idolis. Ο sumnuv aiidaci(V le-
meiiialcut, demcnlinm ttlqne blasphemifim Cluisti 

hmlium el rem sacram pretio prodeitlium ! ο effre-

ntm ip&nmm linyumn, cl uicousul.um consilium! 

iVrti/i Μ hic impietalis dax et uucior, vaitsa fnii ido-

lorum destrnendorum, frmlra Chrisius homo factus 

ra ' , vana iicm apotiulorum doclrina (uit. D« bis tiiu 
iiitiituiiiqiie Nicepbonis iii Apologi»liro majo»<% Jam 
nti quis forie scandalinn paliat i ir , qtiod tam i iumc-
?;>s.i syiiodus lcoiioclasticuui errorein professa s i l ; 
i s , ψιχ'Μ», considercl caruisae bunc Coproiiynu 

roeium cunctis i l l i s aur lor i ia t i s noi is , q » a s nosUM" 
Micepborus in boc Apologetiiio, o a p . 25, i r i l m i l ve-
r a 3 C l orlbodoxie Nicaenai u , qu:e ni i i i i rum fui i ΟΡΠΙ· 
m e t i i c a , ltb(*ra, l e g i t i m c ι ongrog.i la, Uoutaiia^que 
Kcclcsi .c pnesidaiii imiu i l a . A t i c o n o c l a s i i r a I U V ge-
neralis fuit, ueque regulis canonicis r m m x M l a , ne-
qne lyrauui l imore l ibera, <-t ne p a l r i a n ba qind»Mi 
nllo pra^sidiMile dccnraia. Hoc lantuii i ex eo i l f p l o * 
raudo conveniu cognosc imu», n i a g u a i u h»nc fui>se 
in episcopaiu Graero c o r r u p i e l a m e i i n d i g u i i a w u i n . 

(12) U l r i i i u scriptuiii WUid h O i i o m a c b o i u u » , <nmd 
Nicephorus iti bis A n t i r i beli< is ar i icula i iu i i f f m a r 
v i l , pars fueril liiijus d c c r f l i , au alind q u o d h b t l , 
regia lameii auclorhaie iiuiiiqiM! couiposinnn. haud 
sulis scio. knnomacbort i i i i l ib r i men o ra i i i u r i t i 
Apologelico m a j o r e , i a p . 9, ei a l i b i . P o n o bus i n -
lercidisse, ni l i i i innn e s l ; quandoquidnn N i ui ae u 
synodi. a<t. 8, exsla i camm Περι τού μ ή κ ρ ύ π τ ε ι ν 
τ ινά Χριστ ιανοκατηγορικής α ίρέσεως β ίολον , κ α τ α 
τ ώ ν σεπτών είκόνων γενομένην , nnltum hccTeseo* 

ChritiiuHocategnrvrum udversv* *««ci«* hmjgiMes / i -
brum esse occuiiandum; δ ίον δοθήναι εν τ ώ ε π ι σ κ ο -
π ε ί φ Κωνσταντινοπόλεως, ίνα άποτευώσι μ ε τ ά λ ο ι ­
π ώ ν α ιρετ ικών β ί β λ ω ν , *ed tu epifrupio Lomianii-
uopoUo» deponen>ium % ul recoudatur cum c-arieru 

hareiicorum libris. Poeua vero iransgrtrssuiibi is 
praecepli decreia fu i l , episcopis qurdem, presbyier is 
ac diaconis, fiiuueris a l id i r a i io ; i n o n a « l n s ei l a i c i s 
excoiiimitnit-alio. E i g o pravonnn l ibrurui i i a Itoms 
secreiio ιιοιι apud HiMiiaiiaiiilaiilunitiiudo Eccles » m , 
verimi clit i i i i apud Orienlateiu in inore fu iL . A d R a -
manam aiiiem quod a t l ine l , insignc esl V i r g i l n a n -
l iqui grauiinalici a n.« edi l i ( A A . class. I. V , p . 4 1 ) , 
le*imioi i i i im ita loquenlis de geui i l iui i i lil»ris. Iluuc 

nwrtm ex npotlolicornm auctontate virornm Romana 
tenuii ac servavii Ecclesia, ul Chruiianorwn libri 
phitosophorum seposili α genhlinm scnplis liaberen-
tur, etc. Uocce *ubltliisime slaiuerunt, nc duaOus 

librarm composiiis % vna fidelium philotophorum ii-

bros, el aliera gentilium scripta coniiuerei; ue /J<J«T-

libu$ infidelia commiscenlet, nulla iliscreno ttner 

mtinda fierei ei immunda; ut ti qui$ vtllel geniiiia 

legere, semota habtrel. Ρrufeclo buic Ut ip i ic^ I t i b lm-
llieca; i n s t i l u l o i n taiiia iiunc redundattiia t i b n i r i i i n 
obieiiipeiare vix posMiinus : ex lub lainen iesi i iu<w 
niis sallciu paiel cailiolicx* Ecclchia.» r i i r a , qua i i i u c 
ii i i i ic (|u:dem o i u i l i i i , ίιιιυ bedulo ie4inei, u i p r a v o s 
noxio^qtie l ib rus , conira reclaui l idciu ac bu t iua 
u iorcs , a Cl i r is i iauorui i i libero e i iu<lidcreiu u ^ i .»c 
lectiouc, legibus c i a i ic lur i la lc sua r c m o v c a u 
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ίύρ αυτών λόγον πρεσβεύοντας , βασάνοις π ι κ ρ α ί ς Α ciirts cruciatibus ac suppliciis afficerenlur, c i i i u e u 
ΪΛ\ αίκίαις παραδίδοσθαι · έ γ κ λ η μ α τούτοις ε ιδωλο­
λατρίας έ π ά γ ω ν , δτι ώ ς θεοίς τ α ύ τ α ι ς τήν π ρ ο σ κ ύ ­
νησιν νέμουσι · το δε Ιερδν τού μοναστικού βίου 
τχήμα τέλεον άπελαύνεσΟαι κα\ καΟυδρίζεσΟαι, και 
ή μεταμφιέννυσθαι τ ή ν στολήν τούς μονάζοντας , 
ή ποιχίλαις τ ιμο^ρίαις καθυποβάλλεσθαι (e). " Ε γ ν ω -
σται ούν ύμ ϊν διά τούτων τδ Ίουδαικδν φ ρ δ ν η μ α , κα \ 
το Χριστιανικδν ούκ ήγνδητα ι κ ή ρ υ γ μ α · έφ ' ύ μ ί ν 
>ο»πδν κε ίται αύτεξουσίοις γ ε ο ύ σ ι , τδ άγαθδν κα ι 
σώ'ον, ή τδ φαύλον κα ι βλάπτον έλέσθαι . 

(e) Hadenus fragmentum apud Lequ in iun i . 

bis idololatriae inlendcns|, quasi imagines uti deos 
adorarenl . Sacrum praelerea monaslica* vila» ins t i -
lutum prorsus aboleri , et ludibrio haberi prrccepil , 
monacbosque au l vestem mnlare, aut vari is suppli-
ciis addici . Ergo ex bacienus dic l is exploralum vo-
bis esl Judaicae mentis boc fuissedogma: ium ctiam 
Cbr is l iana doclr ina cujusmodi s i l , non igi torai is . 
Y e s l r i ig i lur l iber i a rb i l r i i deliberalio e s l , u l rum 
bonum e l ul i le , an nialum et noxium cl igai is . 

Τ Ο Γ Ε Ν Α Π Ο Ι Σ Π Α Τ Ρ Ο Σ ΗΜΩΝ 

ΚΑΙ ΑΡΧΙΕΠΙΣΚΟΠΟΥ ΓΕΝΟΜΕΝΟΥ Κ Ω Ν Σ ΓΑΝΤΙΝ Ο ΥΠ ΟΑΕ ΩΣ 

ΝΙΚΗΦΟΡΟΥ 
ΛΟΓΟΣ Υ Π Ε Ρ Τ Η Σ ΑΜΩΜΗΤΟΥ ΚΑΙ ΚΑΘΑΡΑΣ ΚΑΙ ΕΙΛΙΚΡ1ΝΟΥΣ Ι1ΜΩΝ 

ΤΩΝ ΧΡΙΣΤΙΑΝΩΝ ΠΙΣΤΕΩΣ 
ΚΑΙ ΚΑΤΑ T Q N ΔΟΞΑΖΟΝΤΩΝ ΕΙΔΟΛΟΙΣ Π Ρ Ο Σ Κ Ε Κ Υ Ν Η Κ Ε Ν Α Ι . 

1 4 9 S. Ρ. Ν. NICEPHORI 
ARCHIEPISCOPI COJSSTANT1NOPOL1TASI 

APOLOGETICUS 
PRO I N C U L P A B I L l , PURA E T I M M A C U L A T A NOSTRA CHRISTIANORUM FIDK 

ET GONTRA EOS QUI PUTANT NOS IDOLIS CULTUM E X H I B E R E . 

α \ Κ α ι ρ δ ν είναι τ ψ π α ν τ \ π ρ ά γ μ α τ ι τδ Σολομών-
τειον ήμόχς εκε ί νο κα \ σοφδν έμπεδοί λδγιον, τδν βίον 
εντεύθεν £ υ θ μ ί ζ ο ν , κα ι στοιχειούν π ρ δ ς τδ εύ έχον 
καί λ υ σ ι τ ε λ ο ύ ν τδν ανθρώπε ιο ν , ώς άν μ ή π ά ν τ α 
6α/&{&οίεν ε ί ς τ ή ν τ ώ ν π ρ α κ τ έ ω ν έγχε ίρησιν , άλόγως 
κα\ ούκ έν κ α ι ρ ψ π ρ ά τ τ ο ν τ ε ς άνθρωπο ι , μηδέ π ε -
ρ ιπετώς κ α \ ούκ έν κόσμψ ε ίς τ ά κατά γ ν ώ μ η ν χ ρ ώ -
μενοι, π ο λ λ ο ί ς άδούλως τ ώ ν αδόκητων κα\ σφαλερών 
π ε ρ ι π ί π τ ο ι ε ν . Καιρός δέ , φησ\ , τονσιγςίγ, χαϊ και­
ρός τον JaUeir, το ίς κατε ιλεγμένο ι ς τ ψ πα ιδοτρ ι -
βούντι τ ψ λ ό γ ψ σ υ γ κ α τ η ρ ί θ μ η τ α ι , ινα μή μόνον έν 
δέοντι π ρ ά τ τ ε ιν, ήδη δέ κα\ λέγειν εύκα ίρως π α ι -
δευώμεΟα, άλλά μήν κα \ μέτρον είδέναι τ ώ ν έφ* 
έκάστψ ή μ ? ν π ρ α τ τ ο μ έ ν ω ν ή λεγομένων · ε ίπερ τ δ , 

i f E c c l e . ι ι ι , 7. 

Β 1. Tcmpus sniim esse cuique negoiio nflirmat 
nobis Salomonis i i lud sapiens oractilum (13), quo 
prasens v i la d t r ig i l i i r , bominesque ad recluin ct 
ul i le d i r igunl i i r , ne forie quidlibet audeant, i m -
prudenler e i iniquo lempore rem gerenles; atque 
i i a fortuilo et inordinalo consilro ulenles, tn i n -
speratos mullos ob inconsideranliam suam noxios-
que casHs i ncu r ran l . Tempiit, i nqu i t , lacendi et 
temput loquendi 9 1 itobis j am inde a pueril i ins t i tu-
l ione dinumeral i im es l , nt non solnm quod oporiet 
c i agere e i loqui lempeslive dicanuis, veruin c i i am 
jus luni moduluni in unoquoqtie negolio agendi vc l 
dicendi scianius. Siquidera in omni re modus , qwi 
s i i o p l i m u s , rectc adbiberi creditur, imo e l neccs-

(43) Tl ieodornsquoqne S l u d i l a , Nicepboro noslro 
co i i ion ipora l i s , opus siiuin conlra lconomaclios ab 

U'\c Salomouis senlcti i ia cxordi lur . Uom sanetns 
( iyr i l lus sermotiem suum qi i in lum pasrbnl*:?'. 
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s -vius videlur : i i a m mens in omnibus sapienler 
<l arci i ra l iss i ine observei aique d i s c c r n a l , nutu id 
quod repulalur aul ce rnhur , uii le s i l ne<; ne. II»s 
nos quoque ral iouibus d u c l i , uli l ibusqite ei sanclis 
monilionibus obsequenies, alque altis instiper d i v i -
narutn doclr inarum pnrceptis i m b u i i , operae pre-
t ium jud icav imus , qiiam opiime fieii po tes l , p ru-
denier e i cuui idoueo rai iucinio rerum lempora 
dis l i i iguere . Cnniquc sciamiis aliud <*sse si lenti i 
lunipus , alhiii s r rmociuai ionis , (ila n i itcquc insciie 
c l audactcr , uhi cuslodiam or i ponere opus e s l , 
l inguain i i i leuipernniei i i cxseramue; iu*que rtirsus 
cuni dicerc exptui i l , si lenlio ea prselcreamus, qua? 
nec rei iccre ncc iui ra detnimn sepluiu conlinere 
x q u u m esl), i d c i r c o , quaudoquideni in bas pcr tur-
bationes l i imc incir i i imis, c l commune adversub Dei 
Kcclesia in confla lun pericubim c e m i i n u s , gra-
vemque adco impieia i i s leinpestatem coutra caiho-
licas parles fervere ( U ) , atquc banc ca la iu i la lcm 
processu lemporis i i icrenienium acc ipe rc , mii ic 
l inguam commoveudatn calainmnque acucndum 
pulavimtis, ι ι ι ve lu i i infamis qua?dam columna ac 
Iropaeum, baerelicoruin scelus , futuris aslaitbtis 
nostra descripliooe palefacluui ostonielur , noster-
qne bic labor ad fidelium piorumqtie imc lam e l 
l irmamentum div i i i i lus evadat. Quanquaui reapse 
ne alio quidem lempore bac de re silentium lenui -
pius ( f o ) , ne lac i turni ia l i s c r imbia l ionem subirc-
m u s , ai imil l imenles datnnalionem 1 5 0 " s u n ~ 
pendentem qui doclrinae tradeadse praefecu, eam 
eubtrahmU. Ergo proposiia certamina aggressur i , 
i l iud primo quod ul i l i ss i iuum , imo tiecessariinii 
tn praeseuli reputavimus, paucis exponere conabi -
m u r , alque i l a i i i i l i u m facere , pro v i r i l i p a r i e , 
argumetui suscep l i , p roul or i noslro sermonein 
Deue s u p p e d i u v e r i l , cujus causa omnis baec i r a -
ctatio commoveiur, duoi propter ejue rectutn c u l -
tuin decerlamus. 

2. . Profeclo o p o r l e r e l , ο bomiues , qiiicutique 
ad extremam boram jam propinqualis , c l in quos 
ftaeculnrum (eriniai juxta apostolicuin d ic lum 8 8 j am 
devenerunl (generaliter enim cuncios a l l o q u i m u r ) ; 
vosque prsecipue qui per inconeiderantiam ei pro-
prije commodila l is amorem longius provecti dela-
psique estis ; oporieret, inquani ,u ib i l aliud medi la t i 
ac repulare, uis i exlreiuaiu i t l an ie i uiaximam diem, 
qna tiuiudi bujug fitiis e i i l , eamque u l i praesemem 
hpcciare ; nec uon magnam i l lam terribileniqite 
tubaiu i tnaginar i , desuper ad omniuiu aures clara 
voce tremendum quid e l i i ifausluin resouaniom : 
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Α « Π ά ν μ έ τ ρ ο ν Αριστον, ι καλώς έχειν ύ π ε ί λ η π τ α ι , τών 

δεόντων είναι δοκεί · έπ ιστατούντος έν πάσ ι του λογ ι ­
σμού συνετώς τ ε κ α ΐ έ μ μ ε λ έ σ τ α τ α , κα\ φιλοκρινούν-
τος άε \ τ ώ ν συνοισόντων, και μ ή , τδ δοκούν και 
φαινόμενον * τούτοις ούν και η μ ε ί ς ή γ μ έ οι, κα \ οΤα 
,δνησιφόροις κα \ εύαγέσι νουΟετήμασιν εΓκοντες, το ις 
τε Αλλοις τ ώ ν θείων διδαγμάτο>ν τταιδεύμασιν έντρε -
φδμενο·. , διελεσΟαι ώ ς άρ ιστα επ ιστημον ικώς τ ε και 
λογ ισμώ : φ καθήκοντα εύ νενομίκαμεν * κ α \ άλλον 
μέν είναι καιρδν σ ι ω π ή ς , Ετερον δέ διαλεξεο>ς ε π ­
ισταμένοι , κα\ μήτε ούτως ά μ α θ ί α ς ή αύΟαδείας 
έχοντες, ώς έν οΤς τιΟεναι φϋλακήν προσήκε τ ώ 
σ τ δ μ α τ ι , γλώσσαν Ασχέτως προΐεσΟαι. Μηδ* αύ 
πάλιν έςδν λέγε ιν , σ ιωπή π α ρ α τ ρ έ χ ε ι ν ά μή σ ι ω π ά -
σθαι μηδέ οδόντων εΓσω καΟείργνυσΟαι δικαισν · διά 
ταύτα τοίνυν είς τούσδε τούς θορύβους π ε ρ ι π ε π τ ω -
κότες τ ά νύν, κα\ τδν κ α τ ά τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς τού Θεού 
ποινδν ένορώντες έπαν ιστάμενον κίνουνον, κα \ πολύ 
μάλιστα τ ώ όρΟοδοςούντι μέρει περι^έον τ ή ς δυσσε -
6 : ίας καταΟεώμενοί τδ κλυδώνιον ε ίσα: ι τ δ κ α κ ό ν , 
έκ προσαγοιγής τε κα\ έ π \ προήκοντ ι τ ω χρόνιμ 
δεχόμενον τήν έπίδοσιν, νύν έπαφε ί να ι τήν γ λ ώ σ σ α ν 
κα\ π α ρ α θ ή ς α ι τδν κάλαμον δεΐν ώήΟημεν, ινα οίον 
στήλη τ ι ς κα\ θρ ίαμβος τών α ίρετ ι ζόντων τδ δ υ σ σ ε -
6έ,*, κα\ ε ίς δεύρο κα\ τα ι ς μ ε τ έ π ε ι τ α γενεα ΐς λο-
γογραφούμενον έ μ φ α ν ί ζ η τ α ι · ασφάλεια τ ε κ α \ 
έδρα ίωμα τ ώ ν π ι σ τ ώ ν και εύσεβούντων, Ο ε ο π ρ ε π ώ ς 
διαδεικνύηται τδ ε γ χ ε ί ρ η μ α · ούκούν ο .δέ άλλοτε 
π ε ρ ί τ ώ ν τοιούτοιν σ ι γ ή σ α ν τ ε ς , ?να μ ή γ ρ α φ ή ν 

ς σ ι ω π ή ς άπενεγκο ίμεΟα , κα\ ά μ α τήν έκ τού ύ π ο -
στέλλεσδαι τοις προεστώσι τού λόγου έπηρτημέντην 
κατάκρ ισ ιν ύφορώμενοι * μέλλοντες δέ τ ώ ν π ρ ο κ ε ι ­
μένων α γ ώ ν ω ν έ φ ά π τ ε σ θ α ι , πρότερον εκε ίνο , δ δ ή 
χρησιμο'ιτατόν τ ε και άναγκαίον έν τ φ π α ρ ό ν τ ι λ ε λ ό -
γ ι σ τ α ι , δ ιά βραχέων ε ίπε ίν π ε ι ρ α σ ό μ ε θ α , κ α \ ο ύ τ ω 
κατάρξα ι ώ ς οΓοί τέ έσμεν τ ή ς έν χερσ\ν υ π ο θ έ σ ε ω ς , 
θ ε ο ύ δίδοντος λόγον έν άνοίςει τού στόματος η μ ώ ν , 
υ π έ ρ ού ό π ά ς λόγος κεκ ίνητα ι , κα \ δι ' δν ε ύ σ ε ο ο ύ ν ­
τ ε ς τ ά νυν π ο λ ε μ ο ύ μ ε θ α . 

β \ Έ χ ρ ή ν ούν υμάς, ώ άνθρωπο ι , τούς π ρ δ ς τ ή ν 
ώραν τήν έσχατη ν έ λ ά σ α ν τ α ς , κα \ έφ ' ούς τ ά τ έ λ η 
τ ώ ν α ίώνων κατά τήν άποστολικήν (δήσιν κ α τ ή ν τ η κ ε 
(κο ινδςγάρ ήμ ίν δ λόγος π ρ δ ς α π α ν τ ά ς ; , δσοι τ ε τ ο ύ ­
των δι* άπροσεξίαν ή φιλαυτίαν τζό{.βω π ο υ Οέοντες 

D ά π ο π ε π τ ώ κ α τ ε , μ ή άν άλλο τ ι έν μελέτη κ α \ λ ο γ ι σ μ ώ 
τ ίθεσθαι , ή τήν τελευτα ίαν έκείνην κ α \ μ ε γ ί σ τ η ν 
ή μ ί ρ α ν , καθ* ή ν τούδε τού παντδς ήςε ι τ ά π έ ρ α τ α , 
κα\ ώς ήδη παρεστηκυ ίαν περ ιαθρε ίν , καλ τ ή ν p ^ -
γάλην έκε ίνην και φοβεράν προσεγγ ί ζούσαν έννοε ίν 
σ ά λ π ι γ γ α , άνωθεν ώ σ π ε ρ τ ρ α ν ώ ς τ α ί ς Α π ά ν τ ω ν 
άκοαίς ένηχούσαν φρικτόν τι καί έξαίσιον · μεθ* fAv 

Μ ι cor. χ, α. 
( Μ ) IfileUtge perserutionem adversus sacras ima-

gines a Leone A n n e n o in Nicepbori poui i l ica l i i 
rc i iovatam. 

(15) l i u i i n i , i i l a rb i i ror , miuoreni Apologeticum, 
qu . in no^ par i ier boc volumiite edidimus : iiuo et 
iiuiiqtiiort»* suas forlasse, qtias in Nic;L*aa secumla 
kynod?) i.ro satri& imaginibus dispuuiioneb anie ^ p i -

scnpalum babiiit, tcslc Ig in i io diacono iu ejus V i l a . 
c « p , 4. P r a i h T r a luiigam Nicepbori* uosiri d i s p m a -
lioneiu 4-tiiii iLMiiioniacbo i m p . Leone A r m e i i o l e ^ i -
mus editaui a Combtrtisiu, Origin. Conitnriinop, 
manipul. p. 150 s e q . ; atiamque brcviorem e j u s d e i n 
apud Gt-orgitim Uaii iarlolt iui in sc r ip ior ibus p o s t 
TJieopbauem. 
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τδν Απάντων Κ ρ ι τ ή ν χα ι Αεσπότην και τ ώ ν δλων Α poslqnam uiitnium Judex Dominusque e l univer-

salis Deus, n i i n bealarum spir i la l ium v i r l u l u m m u l -βεδν άπεκδέχεσθα ι , ά μ α τή πληθύ ΐ τών μ α κ α ρ ί ω ν 
χαι ασωμάτων δυνάμεων , μετά δόςης τ ή ; πατρ ικής 
ές ουρανών ώ ς δή κηρύσσετα ι κατερχόμενον , κα ί 
άςοντα ε ί ς κρίσιν σ ύ μ π α ν τ δ π ο ί η μ α , και α π ο δ ώ -
σοντα έκάστω καθά έβιότευσεν · εΓτε σαρκδς μόνον 
πάθε σι δούλου με νδς τ ι ς ύπενήνεκτα ι , καί μηδέν τ ώ ν 
δρωμένων λογισάμενος ύψηλότερον ε ίς γ ή ν άπονένευ-
κεν, είτε τ ώ π ν ε ύ μ α τ ι συνεπαιρόμενος , τοις μέλλουσι 
καί πρ\ν ένΟένδε μετανάστη να ι, ώ ς ήοη παρούσι , 
συνεγένετο, κα ι τ ώ Οείω πόΟψ πτερούμενος , τ ώ ν 
άνω λ ή ξ : ω ν τ δ μ α κ ά ρ ι ο ν κ α τ ο π τ ρ ί ζ ε τ α ι * προσέχε ιν 
τε έαυτοίς μ ά λ ι σ τ α , κα\ τών έν ήμ ίν ό ρ μ η μ ά τ ω ν 
και κ ινημάτοιν αίρεΐσΟαι τά βελτ ίω τε κα \ σ υ μ φ έ ­
ροντα* νήψει δέ νοδς, κα \ λογ ισμών καθαρότητ ι , κα \ 

l i i u d i t i e , cumque pai t rna g l o r i a , de eoelo sicut 
classicum cec iu i i ader i t , crealuramque oinnein iti 
jud ic ium adducel ; singulosque proui v i x e r i u l re inu-
ne rab i iu r ; lu in eum v i d e l i c e i , qui carnis lantum 
cupidilat ibus servi l i ier dcdims, uibi lqoe supra res 

"visibiles cogi ians , ad ler ram pronus i n c u b u i i ; l u m 
i l lum qui spir i lu £ i i r sum ela to , fnturis rebus ante 
ei iam quain binc in igrare l , ceu preseiuibus inenlem 
intetidit, divinique ainoris alis subveclus, superna-
rum slatiouum beatiiuditiem contemptotus e s l . H i s , 
iuqtiani, magis adbxrere , molusque nostros e i i n -
clinaiiones ad meliora atque utUiora oporleret d i -
r igere; menlisque sobr ie la ie , e l cogitai iouii in 

τών τής ψ υ χ ή ς ο μ μ ά τ ω ν εγρηγόρσε ι πάν ότιούν ε ί ς Β puri la le , nec noa vigilanle atitmas oculo.qii i tfqmd 
δίςαν Θεού χ α \ -εύαρέστησιν κατεργάζεσθα ι · κα ί 
συνελδντα ε ι π ε ί / δσα είς σωτηρίαν ψυχής ή κ ε , π ά ­
σαν σπουδήν τ ιθεμένους , διά τ ή ς τ ώ ν εντολών τ η ρ ή ­
σεως δ ιαπράττεσΟαι * δΓ ών προσάγεσθαί τ ε α ύ τ ώ 
χα\ οίκειού σθαι, τοίς τ α ύ τ α κατορθωκόσιν αξ ιοπρε ­
πώς π ε ρ ι γ έ ν ε τ α ι · μ ιμούμενους τ α ς φρονίμους τών 
παρθένων έκε ίνας , κα ί τ ά ς λ α μ π ά δ α ς δαψιλεί τ ψ 
έλαίω κ ο σ μ ο υ μ έ ν α ς ά ν ά π τ ο ν τ α ς , ώ ς δή ύπαντήσοντας 
ηύτρεπισ μ έ ν ο υ ς τ ψ ν υ μ φ ι ψ άωρΐ τών νυκτών ήκοντ ι , 
χάντεύΟεν άνενδύαστον κεκτημένους τδ εύελπ ι , ε ί ς 
τούς ορεκχούς εκείνους κ α ΐ ά ν α π ε π τ α μ έ ν ο υ ς τ ώ ν π α ­
τριαρχών κ ό λ π ο υ ς , τ ά ς μ α κ α ρ ί α ς έκε ίνας μονάς κα \ 
ά π , κ λ η ρ ώ σ ε ι ς , α ί τ ινές ποτέ- ε ίσιν , άνακλιθήσεσΟαι· 

ταύτα σ τ έ ρ γ ε ι ν , έν τούτοις άπασχολείσΟαι τδν νούν, ^ geiida , res nulla denique qutc caduca e l noxia 
xa\ μ η δ έ ν τ ώ ν επ ισφαλών κα \ βλαπτόντων περιερ- 1 " ! ! ~ e i * " Λ ~ ί " 
γά^εσθαι · Αν ούτω φιλοσοφώ μεν κα ί ούτω βιούν 
έλοίμεθα, κ α ι μελέτην θανάτου τήν παρούσαν ζωήν 
ήγώμεΟα, τευξόμεθα τ ώ ν παρά τού άψευδούς έ π η γ -
γελμένων, κ α ί τ ή ς ά π ο κ ε ι μ έ ν η ς . τοϊς τηρήσασιν 
αυτού τ δ ν λόγον, εύ οίδα, μακαριότητος · π ε ρ \ μέν 
ίή τούτων εί κ α \ βραχύς ό λόγος, δ μ ω ς ίκανώς κα\ 
άποχρώνχως Ι χ ω ν · ού γ ά ρ έ π ί πλέον διεξιέναι χ ρ ή , 
Ικύ μ ή τ ο ύ τ ο τ ώ ν πάνυ κατεπε ι γόντων τ ψ κ α ι ρ ψ 
πρόσεστι · π ε ρ ί δέ γε τ ώ ν νύν έπ ιφυομένων , π α ρ ά 
τού μισοκάλου εχθρού και άε \ τά καλά βασκαίνοντος, 
κσΛ τήν ε ι ρ ή ν η ν τ ή ς Χριστού π ο ί μ ν η ς μ ή φέροντος, 
χαΛτφ κ χ θ α ρ ώ τ ή ς εκκλησιαστ ικής άρούρας σ ί τψ , 
δν λόγος εύαγγελ ικδς και π α τ ρ ι κ ό ς εξέθρεψε τε κα \ 
ηύςησε, π α ρ ε σ π α ρ μ έ ν ω ν ζ ι ζαν ίων κα \ άκανθοφο- D auspicabimur. 
ρούντων ή δ η , κα\ τούς έ ν τ ή όδψ τού βίου π α ρ ιόντος» τοίς κέντροις τ ή ς δυασεβείας ανηλεώς κ α τ α τ ι τ ρ ώ -
σκειν ύ π α ρ ς α μ έ ν ω ν διαλεξόμεθα. 

Deo honoriiiciHn placilumque e s i , operari : alque 
ut conipendio dicatn, quidquid salul i aiiiinae coufcr i , 
id oinni sludio per divinasjegis observauliam exse-
qui : uam sic c o n l i n g i l , ut ad Dei f an i i l i a r i l a i en i , 
b i qui i i a se g e r u u l , pe rven ian l , sapieuies ilias 
u iu i i rum imi lao les v i rg i i t e s , suasque lampades 
copioso oleo in&lruclas accetideules, ut beue cout-
parali sponso occurrant intenipe»la noclis bora 
supervenienti : s ic nenipe ind«b iam spcn» foveniee, 
fore u l in oplal is i l l i s palemibbsque pa t r ia rcb ;«ram 
s in ibus , beatisque iUts sedibus et b w r e d i u u b u s , 
qusecuiuque demum e x eunt , recumbaHl. H a c , 
inqnam, bona dtligenda sunL, in bis mcns de i i -

sit 

curanda. Ilac «i IIQS sapienlia p r c d i l i fueriinus, et 
sic vivcre decrevcr imus, consequemur equidein 
pnuuissa ab eo qui non inenl i tur praiiuia, paralam-
que iis qui legtin ipsius observanl beai i iudi i iem. 
Sed de bis , quauquam brevi ier , salis jaiu verboruni 
effluxil : neque enim prol ixius disserenduiu e s l , 
qiiainloquidein sermoneui bujusmodi prajsens l e m -
pus ιιοιι magnoperc flagilal. Verum de subnatis 
zizaniia ac apinis, quas v i r iu l j s osor, semperque rei 
bonye invidens, e l pacem Cbr i s l i an i gregis mi i i i i i i c 
fcrens, inler p u r u i » ecclcsraslici agri i r i t i cu in , ab 
evangelico e l paierno verbo nu i r i l um ct auclum · 
s e v i l ; quas nempe spinai viam vhai tereuiibus c r u -
deles impi^lat is aculeos i i i f i gmi t , dispulal ioneiu 

γ*. Ό τ ή ς ευαγούς κα\ μόνης αληθινής η μ ώ ν τ ώ ν 
Χριστιανών θρησκε ίας λόγος ήδη πάλαι κατώρθωτο* 
κα\ παρά μέν τοίς σοφοίς τ ή ς π ίστεως η μ ώ ν ά ρ χ ι -
τίκτοσι κα\ τ ή ς αληθείας κήρυξ ι , τούς θείους δή 
λέγω κα\ θεσπεσίους αποστόλους, προκαταβέβληται 
ό θεμέλιος · ο ίάπερ έν τ ψ νόμω κα\ τοις π ρ ο φ ή τ α ι ς 
πρόπαλαι σ κ ι α γ ρ α φ ο ύ μ ε ν ο ; κα\ προχαρασσόμενος , 
δντος ακρογωνιαίου λίθου Χριστού τού θεού η μ ώ ν , 
κάν λίθος προσκόμματος κα \ π έ τ ρ α σκανδάλου , 
τοϊς νύν κατα σείει ν αύτδν πε ιρωμένο ις προκέηται · 
ήμίν δέ τοίς έ π \ τ α ύ τ η τ ή πέ τρα ώκοδομημένοις , ώς 

5. Sanctae noslra3, quae sola vera cst, Cbris t iano-
runi religiouis jamdiu recie fuerai conslitula do-
c l r i n a : namqtie a sapienlibus fidci noslraj a rch i -
lec l i s , verilatis<iue pracconibus, d iv is , inquam, c l 
exitniis aposiolis , pra»jaclum fundamenium c ra l : 
quam videlicet fabricaiu lex o l im e i p r o p b e i » 
adumbratani delirieaveraiit , angulari 151 ^ , l u , ° 
lapide Deo noslro Cbr i s lo : qui eisi lapis otfemli-
cul i et pelra scandali bis qui nunc eam quaiere 
a l l c i i l a n l , p r o s l a l , nobi» tainen super hanc peiram 
aidi i ical is , u i corypliaeus discipuloruiu Y c r b i , cum 
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bcallflcarctur a u d i i l 1 9 , lapts esl augu!aris, pre i io- Α τών μαθητών του λόγου ό κορυφαίος μ α κ α ρ ι σ μ έ ν ο ς 

8 ΐ ΐ 8 , in quem credentes nunquam coufur idc inur" . 
i E d i G c a l a es l autem sapientia: domtis lattquain 
auro e l lapidibus preiiosis , sacris divinisque dog-
ma i ib t i s , q u » ab inclytis coelUusque inspiral is 
Patr ibus nosiris elaborala fuerunt e i p r x d i c a t a , 
sive qui in s a c m i l l i s a divinitus congregaiis sy i io -
dis admirandi Deoque cbari bomines , divino acti 
e l convocali Sp i r i l u inc la ruerun l ; sive qui s ig i l l a -
l i m puris splendidisque mor ibus , verborumque e i 
menii& excelsilate p r a d i l i , sacras sedcs occupave-
run t , e i recluin ver i la i i s dogma apprime tenentcs 
gloriosi cxst i ierunt simulque falsi culms spinas 
radic i lus evulserunt, alque bacreiicorum ora , utpolc 
iuique contra coeluin loquentium ac mcdilanl iutn , 

ήκουε, λ ί θο ; Ακρογωνιαίος έντ ιμος , εφ* ψ π ιατεύον -
τ ε ς , ούποτε καταισχυνθησόμεθα · έπωκοδδμηται δέ 
τ ή ς σοφίας ό ο ί κ ο ς , ώ σ π ? ρ έκ χρυσού κα ι λ ίθων 
τ ι μ ί ω ν , τών Ιερών κα ι θε ίων δ ο γ μ ά τ ω ν , Α π α ρ ά τών 
άοιδ ίμων κα\ θεοφόρων η μ ώ ν Πατέρων έ κ π ε π ό ν η τ α ί 
τ ε κα\ έ κ π ε φ ώ ν η τ α ι , δσοι τε κ α τ ά τους ίερούς εκε ί ­
νους κ α \ θεολέκτους συλλόγους, θαυμάσιο ι κα \ θεο ­
φιλείς άνδρες, θ ε ί φ αγόμενοι Πνεύματ ι συναθροι -
σθέντες δ ιέλαμψαν, δσοι τε καθ ' εαυτούς κεκαΟαρ-
μένοι , κα \ λ α μ π ρ ο ί τδν βίον, καΛ ύψηλοι τδν λόγον 
και τήν βιάνοιαν, θρόνων ιερών π ρ ο κ α θ ε ζ ό μ ε ν ο ι , 
κα \ τού ορθού λόγου τ ή ς αληθε ίας , ώ ς ένι , μ ά λ ι σ τ α 
άντε /όμενοι έπέπρεψάν τ ε , κα \ πανταχού τ ή ς ο ι κ ο υ ­
μένης τής εύσεβε ίας τ ά δ ιδάγματα έ γ κ α τ έ σ π ε ι ρ ά ν 

consuta velut i obs i ruxerunl . I l inc una fides, Β Χ ε χ α \ δ ιετράνωσαν, τ ή ς ασεβείας δέ τ ά ς ά κ α ν θ α ς 
eademque apud omnes Cbris l ianos confessio con-
corditer retinebatur. Quid e i i im per consecuium 
omne elapsi temporis spatium, quantum quidem ad 
bonum firmumque buuianae vitae s ta lum, sive dog-
inala spectes sive a c l u s , qu id , i t iquam, inexplora-
m m au l indiscussum supererat? Ila sapienler e i 
benivole noslra omnia disposila fueranl per l e m -
pora providenlc Deo ; i l a iex priscis i l l i s data o l im 
eubsidio f u e r a l , ceu quidam opl imus paedagogus, 
per rudimenla quacdam informans pueriles adhuc 
et viribus impeiTectiores, alque ad Dei cognil ionem 
deducens; quia perfeclior doctrina bominibus ejus 
UJVI nondum erat idonea. T u m voro post lcgem 
datam, sancio S p i r i l u pleni propbelae vir ique Deo 

π ρ ο ^ ί ζ ο υ ς έςέτεμον , κα ι τ ώ ν α ίρετ ι ζόντων τ ά στό­
μ α τ α , ώς άδικάχν κατά τού ύψους λαλούντων κα \ μ ε -
λετώντων , ά π έ φ ρ α ξ α ν κα \ ά π έ ^ α ψ α ν · εντεύθεν μ ί α 
π ί σ τ ι ς κα\ ομολογία ή αυτή π α ρ ά πάσ ι Χ ρ ι σ τ ι α ν ο ϊ ς 
συνεκροτείτο και έ φ υ λ ά σ σ ε τ ο · και τ ί γ ά ρ έν τ ψ 
μ α κ ρ φ κα ι ά π ε ί ρ ω τού διελάσαντος χρόνου, δσον 
ήκεν είς εύεργεσίαν καί συντήρησιν τ ή ς ά ν θ ρ ω π ί ν η ς 
ζ ω ή ς , £ν τε δόγμασιν έν τε πράξεσ ιν , άνεξέταστον 
κα\ άδοκίμαστον ύ π ο λ έ λ ε ι π τ α ι ; ούτω σοφώς κ α \ φ ι λ -
α ν θ ρ ώ π ω ς τ ά π ε ρ ι η μ ά ς , κ α τ ά καιρούς τ ή ς θ ε ί α ς 
οίκονομούσης προνοίας , ούτως δ νόμος ε ί ς βοήθε ιαν 
πάλα ι τοΤς άρχαιοτέροις έδίδοτο, οία τ ι ς πα ιδοκόμος 
άριστος , ώ ς διά στοιχείων τ ι νών προσάγων τούς ν η -
π ιώδε ι ς έτ ι κα \ τήν έξιν ατελέστερους , και π ο δ η γ ώ ν 

• * * 1 ρ » · 
ai i la i i raulta ac varia morum prccepta dedcrant , πρδς τήν θείαν έπ ί γνωσ ιν , ώ ς τού τελειότερου λόγον 
prom Spi r i l i i s ipsis revelabat, ad audienlium pro-
fecium. Sed qtiia haec perficere bonio non polcrat, 
e i majore auxi l io indtgebai, impe l rav i l u l legis ac 
propbeiarum priuceps veniret. Quod enim impos$i-
biieerai in lege, i nqu i l Apohtolus , in quo per cat-
nem infirmabaiur, Deus Filium tuum miltent in 
similitudinem earnit peccati, et pro peccalo, dam-
navii in carne peccalum, ul legit juslificalio imple* 
returin nobii, qui nontecundum carnem ambutamus, 
tedsecundum spiritum • l e , , . P e c c a i i auiera priina ma-
laque proles idololalr ia f u i l , et cultus a Creatorc 
ad crealuras translatio. 

τοίς τ δ τηνικάδε τδ εύπαράδεκτον τέως ούκ έχοντος · 
ούτως οί μετά τδν νόμον τού θείου Πνεύματος κ ά τ ­
οχοι π ρ ο φ ή τ α ι κ α ι άνδρες θεόληπτοι , π ο λ υ μ ε ρ ε ί ς κ α \ 
πολυτρόπους τ ώ ν π ρ α κ τ έ ω ν έποιούντο τ ά ς ε ι σ η γ ή ­
σεις , καθά τδ Πνεύμα ενεργούν α π ε κ ά λ υ π τ ε π ρ δ ς τ ή ν 
τών άκουόντων βελτίωσιν · άλλ' έ π ε ί π ε ρ ούκ ί σ χ υ ε 
ταύτα τελειώσαι τδν άνθρωπον , έδει το δέ β ο η θ ε ί α ς 
τ ή ς με ίζονος , Ετυχεν άφ ίχθα ι τού νόμου κ α \ τ ώ ν 
προφητών τδ κεφάλαιον. Τό γάρ αδύνατον, φ η σ ι , 
τον rapov έν φ ι)σθέτ8ΐ 6ιά της σαρκός, ό θεός 
τόν έαντον Tlor χέμψας έν όμοιώματι σαρκός 
αμαρτίας καϊ περί αμαρτίας, κατέκρινε τήν 

άμαρτίαν έν τη σαρκΙ, ίνα τό δικαίωμα τον νόμον αΛτ\ρωΟϊχ έν ι\μΐν τοις μτ} κατά σάρκα περιχα-
τονσιν, άΧΧά κατά πνενμα. Α μ α ρ τ ί α ς δέ έκγονον πρώτον κακδν κα \ έσχατον ε ίδωλολατρία, κ α \ τ ή ς 
προσκυνήσεως ή μετάθεσ ις άπδ τού πεπο ιηκότος έ π ι τά κ τ ί σ μ α τ α . 

S i c Dei V e r b u m , paternae gloriae splendor, con- D Ούτως ό τού θεού Αόγος τδ τής π α τ ρ ι κ ή ς δ ό ς η ς 
descensione u sus , bencplacilo P a l r i s , et vivif ic i α π α ύ γ α σ μ α , συγκαταβάσε ι χ ρ η σ ά μ ε ν ο ; , ευδοκ ία τ ε 
Spiri tus cooperatione, paupertalc noslra iuduhis 
(neque enim ob ineffabUcm boni ia lem pati poterat , 
ιιι itianus suae faclura detr imenli im caperel), verus 
homo facius, eisi Cbr i s t i hosles minime id volunt, 
verusqtie idem Deus pleniss ime, absque pecca lo , 
per c m c e m , passionem, et resurrect ionem, mortis 
«os vinculis l iberavit , c l a peccali passionibus ex-
p e d i v i i , iuvisibi lem a dominai i i noslro lyranuum 
p*»l!cns, nosquc in antiquam prosperitaleui r c s i i -

π α τ ρ ι κ ή κα \ συνεργία τού ζ ω α ρ χ ι κ ο ύ Π ν ε ύ μ α τ ο ς , 
τήν καθ* η μ ά ς π τ ω χ ε ί α ν ύποδύς , (ού γ ά ρ έ φ ε ρ ε δι* 
άφατον α γ α θ ό τ η τ α , χε ιρδς ο ίκε ίας ζ η μ ι ω θ ή σ ε σ θ α τ . 
τδ π ο ί η μ α ) , κα \ άνθρωπος κ α τ ά π ά ν τ α , κάν οί Χ ρ ι -
στομάχοι μ ή βούλωνται , ώ σ π ε ρ δή κα \ θ ε δ ς ώ ν 6 
αύτδς π λ η ρ έ σ τ α τ ο ς , α μ α ρ τ ί α ς χ ω ρ ί ς έ χ ρ η μ ά τ ι σ ε , 
κα\ διά σταυρού κα\ πάθους κα\ αναστάσεως τ ώ ν 
δεσμών τ ή ς κατακρίσεως η μ ά ς ήλευθέρωσε, κ α \ τ ώ ν 
παθών τ ή ς α μ α ρ τ ί α ς ά π ή λ λ α ξ ε · τής καθ* η μ ώ ν 

u Ma. ib . χνι , 17. >n R o m . i x , 33. 9 , · 9 ί R o i n . ν ι ι ι , \ 4. 
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πλεονεξίας έκβεβληκώς τδν άόρατον τύραννον, κα\ Α lueus : nempe u l qui bunianam naluram ad exsis-
ι!ς το ά ρ χ α ί ο ν τ ή ς εύκληρίας έπανήγαγεν · ινα ό τήν 
φόσιν είς τδ είναι π α ρ α γ α γ ώ ν , κα\ τδ ευ είναι ύ π ε ρ -
βλύσει φ ιλανθρωπ ίας τ α ύ τ η χαρ ίσητα ι , κα \ τέλειος 
fi και Αρτιος ό κατά θεδν κτιζ<ίμενος ά ν θ ρ ω π ο ς · 
ταΰτα π ρ ο φ ή τ α ι άνωθεν προανακεκράγεσαν , από­
στολοι εύηγγελ ίσαντο , μάρτυρες άνδρισάμενοι έ π α ^ -
^ησιάααντο, οί τούτων όπαδο\ καί συνεργοί ,τής 
Εκκλησίας διδάσκαλοι είς μέγα κατευρύνοντες συν-
διηγωνίσαντο · διά τούτων π ά ν τ ω ν ούς ό θ ε δ ς έν τ ή 
Έχχλησία εαυτού Ιθετο , τά τ ή ς ζ ω ή ς η μ ώ ν έν πάσ ι 
πραγχατευσάμενος ήσφαλίσατο, ίνα οΤς τ ι μέλει τ ή ς 
σωτήριας τής ε α υ τ ώ ν , εντεύθεν έπ ι γ ι νώσκητα ι τ ά 
βελτίω τε κ α \ συμφέροντα* τ ί γ ά ρ άν ζ η τ ή σ α ι ς , 
ά ν θ ρ ω π ε , κάν τ ώ ν λίαν ή ς εξεταστ ικών τε κα ί 

lemlinn produxerat, idem ei felicem siatum bene-
voleutiae suae extiberanlia largiretur, e l creatus a 
Deo bomo perfecla incoltimtlaie irueretur. Haec 
o l im prophetae proclamaverant , aposioli posiea 
evaiigolizaverunl, mariyree fortiter professi s u n l , 
atqne bortini asseclae e l coop^ratores Eccl«?si:c m a -
g is i r i iDagnopere adamplianles s imul l u i i i siint. 
Per bos omncs Deus , quos in Ecclesia sua co l lo -
c a v i l , vilai uobis adjtimenta omnia Oriniler slabt-
l i v i i , ut quisquis salutis suse parumper curam gerit , 
binc quid melius niil iusque s i l cognoscat. Ouid 
enitn qureras, ο bomo, e i iamsi maxime curiosus 
aciiiusque ad mediiaiidum fuer is , quod uon 1 5 2 
i l i ico invenias sp i r i lu dijt idicatum e i palefacium ? 

θεωρητικών τήν διάνοιαν, και ούκ ευθύς άν κ α τ α - Β nonne babes Ibeologicc aUiludinem et dogmatum 
λάβοις κεκρ ιμένον καί πεφασμένον έν π ν ε ύ μ α τ ι ; ού 
θεολογίας τδ ύψηλδν κα\ έπηρμένον έν δόγμασ ιν ; ού 
τής θε ίας ο ίκονορίας τδν πλούτον τής χ ρ η σ τ ό τ η τ ο ς ; 
άλλά τ ώ ν τού θεού κ ρ ι μ ά τ ω ν τδ άνεξερεύνητον; 
άλλά τ ώ ν α ίρετέων τάς ύ π ο θ ή κ α ς ; ουχί τ ά ς τών 
φευκτέων α π α γ ο ρ ε ύ σ ε ι ς ; ή τών τοίς άξίοις ή τ ο ι μ α -
σμένων α γ α θ ώ ν τ ά ς έ π α γ γ έ λ σ ε ι ς ; και τών εύ 
βιούντων κα\ έν φόβο> θεού κα\ εντολών τηρήσει 
τήν μέλλουσαν δόξαν ά π ο κ α λ ύ π τ ε σ θ α ι ; τών τε α ί -
σ /ρώς κα ι άνοσίως δ ι α ζ ώ ν τ ω ν , τήν ήπε ιλημένην 
τ ιμωρ ίαν κα\ κόλασιν ; Κ α ι ινα μ ή το ίς καθ* έκαστον 
έ π ε ξ ι δ ν τ ε ς , τ φ λόγω ένδιατρίβοιμεν , ού π ά σ η ς 

subl imi ia lem? nonne divinac oecouomise 9ummam 
boni ta lem, judiciorura Dei profundi&aiein, rei ge-
rendae praecepla, fugieiuiua v e i i l a , paraiorum san-
c i i s hominibus bonornm promissiones, iis qui recte 
cum l imore Dei ac mandaiorum observantia v ixe -
r i n l gloriam in poslerum revelandam, conira vero 
lurp i ie r scelesteque viventibus pcenac alque suppl i -
c iorum inlenlas ininas? E l ue singula recensenies, 
verbis diutius iudulgcamus, nonne quamlibet a l io -
rum medilaiionein vel o p c r a m , inspiraloruin sa-
pieniiura sermones, divina pbilosopbia redundan-
tes, superanl ? 

θεωρίας κα ί π ρ ά ξ ε ω ς τά τ ώ ν θεοσόφων λ ό γ ι α , τδ φιλόσοφόν τε κα \ ένθεον κομώντα ύ π ε ρ α σ τ ρ ά -
πτουσ ι ; 

δ*. Τ ί ς ούν έτι χρε ία έ π ί κενοφωνίαις κα \ ζ η τ ή - C 
σεσιν έκτόπσίς εαυτούς έπ ι 4 ό0ίπτε ιν , κ α \ δόξας άνα-
χινείν τ ερατώδε ι ς , κ α ί πολύ τδ βλαβερδν νοσούσας 
και μάταιον ά ν θ ρ ω π ο ι ; έξευρημένας τοίς σφών α υ ­
τών δούλουμένοις πάθεσι κα\ θελήμασι , κατεφθαρ-
μένοις τδ σ ώ μ α και τήν ψυχήν , κα \ δ ιεστραμμένοις 
τήν γ ν ώ μ η ν κα\ τήν διάνοιαν, κα\ διά τούτο έκ 
πλείονος καλώς σεσιγηρτένας, κα\ το ίς δοκίμοις τ ή ς 
Ε κ κ λ η σ ί α ς ένδίκως άπεληλαμένας , κα ι ώς κονιορ-
τδν ύ π δ λαίλαπος όαδίως σκεδαννυμένας , και λήθη 
τοίς έραστα ίς τού καλού κα\ τ ή ς αληθε ίας π α ρ α -
πεμφθε ίσας , ώς λήθης δντως υπάρχουσας αξίας ; Ού 
δει τοίνυν ξέναις κα\ άλλοτρίαις φωναίς π α ρ α σ ύ -
ρεσθαι , κα \ ανδρών άσεβων διδασκαλίαις , τών χρό-
νοις πολλοίς πρότερον ύπδ συνόδων τών έκκλησια-

4 . Quid ergo jam opus erat vanis vocabulis et 
absurdis quauslionibus semel Iraderc, porientosas-
que opiniones ac valde noxias c i e r e , ab boniinibits 
excogitatas v i i i o r u m cupiditalumque suaruin man-
r ip i i s , aninio et corpore corrnpl is , e l sensuai suuni 
iittelleclumque distorlos habenlibus? H « n imi rum 
idcirco ορ'ιιιίοιΐ63 jamdiu si leiuio prcssae,et a p r o -
balis Ecclesise magislr is meri lo cxplos«e fueranl , 
atque u i femim a larbine facile dissipatie, e l ab 
Itonesti verique amatoribue obl iv ioni Iradilae, ceu 
mipse oblivione digme. Nou esi ergo c o m m i l l e n -
dum, ut percgrinis alienisque vocabulis abducamur, 
et doclr inis impiorum bominum decip iamur , qu i 
iuulios jam anle annos ab ecciesiasiicis syuodis IU 
bawetici e l reclai lidei bostes excominumcai i sunt 

στ-.κών ώς α ιρετ ικών κα\ αντ ιπάλων τ ή ς ορθής π ί - ^ ιΊ aiialhemalibus subditi : neque bis al tendamus, 
qui divinas Scripiuras ad suani Deo odibi lem sen-
leuliaiu v i perirabunt sed repcllamus insulsorum 
l iomui praesvigia; di i i euim nugan i i i r , se ipsos 
magis decipientes, quam illos quibus fucum facero 
p u l a i i l , et auscullauliuiu anrcs fruslra oblunduni . 
Sed revera vanitaies cSxTtiiiunt, c i in re gravissima 
er ranl qui bis quaesiionibus implicanuir : n i l i i l 
en impro gloria Dei agunt, sive ipsi , siveca:teri qui 
horutii errorem sequunlur, sed opiii ioiiein l a i i lum 
propriain improbe insipienlcrque cum iguominia 
sua coinprobare nt lunlur . Quaudiu i laquc impieias 
iuira suas caveas se con i inu i i , alta pax iu £c«lcbia 
Dei vcrsabalur ; e l quidquid orlboduxum aii orbo 

στεως έκβεβλημένοιν, κα \ τοις άναθέμασι παρ* αύ­
τοίς π α ρ α π ε μ φ θ έ ν τ ω ν ύ π ά γ ε σ θ α ι · ουδέ προσέχε ιν 
τδν νούν τοίς στρεβλούσι τάς θε ίας Γ ρ α φ ά ς π ρ δ ς τδ 
εαυτών θεοστυγές φρόνημα * άλλά χαίρε ιν φράσαν-
τ α ; τα ι ς τούτων τερθρε ία ι ς έκτρέπεσθαι * μ α κ ρ ά 
γάρ λ η ρ ο ύ σ ι , σφάς τε εαυτούς παραλογ ιζόμενο ι 
μάλλον, ή ο ύ ; φενακ ίζε ιν ο ίοντα ι , καί τ ά ς τ ώ ν 
προσεχόντων άκοάς ε ις μ ά τ η ν άποκναίοντες* δντως 
κενολογούσι και άποσφάλλονται ε ις τά κα ίρ ια οί 
τ ι ύ τ α έκζητούντες · ουδέ γάρ υ π έ ρ τής δόξης τού 
θεού κ α τ ε ρ γ ά ζ ο ν τ α ι , αυτοί τε κα\ οί τούτων έ ςακο-
λουΟούντες τ ή πλάνη · τήν δ ί ςαν δέ τήν ιδίαν συν­
ιστάνε ιν κ α κ ώ ς και άνοήτως έν τή εαυτών α: 3/ύνη 
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erat, fel ici ler conslanierque pcrsiabal : quodque Λ δ ι α γ ω ν ί ζ ο ν τ α ι · Εως μεν ούν ή ασέβεια είς τούς 

i n hoc rerum sia lu (ieri so le i , religio u l pur erat, 
c l tnorum &aiiclilas, et erga sacras aides cursr alque 
frequentia, simulque cukus , ubique in dies auge-
baniyr . Sed non poiera l ba?c aequo animo ccrnerc 
abyaei d raco , communis bosiis uatura nosira; et 
oppugnalor diabolus, qui bona» cuique rei lnv ide i 
aique adversalur. ldc i rco in paraia sibi vasa ina -
liiiacquc organa ee i i t s inuavi t , per quae subruere 
sincerae nosirai iidei arcein niacbiiiatus es i : quod 
ipeum oli in imiuisso serpeiile ad progeniiricis nos-
irae deceplionem faCli laveral . Quid ergo acc id i i ? 
Malum iuvalesc i l , et tmpieiaiig turbo excitaius e x -
lo l l i iu r aique itiQammalur, e i i inpi i boniines auda-
ciara sui i iut i t ; m a l i , iuquam, operar i i , v i landxque 

εαυτής ένδυσα φωλεούς ά π ε κ έ κ ρ υ π τ ο , ε ιρήνη βαθεϊα 
τ ή Ε κ κ λ η σ ί α τοΰ Θεοΰ ένεπολ ι τεύετο , κα \ παν όσον 
δρθόδοξον έν ευθυμ ία κα \ ε υ σ τ α θ ε ί ς καθιστάμενον 
διετέλει* κα\ δ φ ιλε ί έ ν τ ο ί ς το ιού τοις έπεσθαι , ευ­
λάβε ια , ώ ς τδ ε ί κ δ ς , κ α ι σ ε μ ν δ τ η ς β ί ο υ , κα\ ή περ\ 
τούς ιερούς οίκους σπουδή κ α \ προσεδρεία* οΤς 
άκόλουθον, κα\ ή π ε ρ \ τδ θ ε ί ο ν θ ε ρ α π ε ί α , εκάστοτε 
προσετίθεντο έ π α υ ξ ό μ ε ν α · ά λ λ ' ούκ έσθενε ταύτα 
φέρειν ορών δ δράκων δ βύθ ιος , ό τ ή ς φύσεως ημών 
κοινδς έχθρδς και πολέμιος δ ιάβολος , ό βάσκανοςτών 
καλών κα\ αντίθετος* διά τ ο ύ τ ο ε ί ς σκεύη αύτώ 
ήτο ιμασμένα κα\ ε ίς κ α κ ί α ς δ ρ γ α ν α χρηματίσαντα 
π α ρ α δ ύ ε τ α ι , δι ' ών έκπορθε ιν έ κ μ ε μ η χ ά ν η τ α ι της 
άκιβδήλου η μ ώ ν π ί σ τ ε ω ς τ ή ν άκρόπολιν * δπερ δή 

secue assecla?, lanquara ex adylis nescio quibus Β κα ι πάλα ι διά τού δ φ ε ω ς , π ρ δ ς τ ή ν έξαπάτην τής 

iucreduii tal is emergcnles, uudala ut d ic i lu r frome 
adversus dogmala noslra in acie s l e t e run l ; e i quaiu 
jamdiu in suhs auimis condiiaii) impielalie scint i l iam 
t o m i n u c r a n l , idoneo capio lempore , ceu solei 
ignh» ίιι aridani tnateriem incidens , nunc in ingeu-
lem Hamutam incendentes exlulerunt. 

προμήτορος έτεχνάσατο* τ ί ο ύ ν ; ά ν α π ν ε ί τδ κακόν, 
κα \ τ ή ς ασεβε ίας ή λαίλαψ έ π α ι γ ί ζ ο υ σ α είς μέγα 
α ίρετα ι κα \ ά ν ά π τ ε τ α ι , κα ί οί πονηροΊ π α ^ η σ ι ά -
ζονται · οί κακοί έ ρ γ ά τ α ι , οί τ ή ς κατατομής τής 
φ ε υ κ τ έ α ς , ώ σ π ε ρ έξ άδυτων τ ι ν ώ ν τ ή ς απιστίας 
προανακύψαντες , δ δή λ έ γ ε τ α ι , γ υ μ ν ή τή κεφαλή 

κατά τ ώ ν ίερών η μ ώ ν δογμάτων χο>ρούσι π α ρ α τ α τ τ δ μ ε ν ο ι · κα ι όπερ πάλαι έν τ α ί ς ε α υ τ ώ ν ψυχαίς τής 
Ασεβείας είχον έμφωλεύον έ μ π ύ ρ ε υ μ α , καιρού λαβδμενο ι , κ α θ ά π ε ρ π ύ ρ ε ύ κ α τ α π ρ ή σ τ ο υ ύλης έπι-
ί ρ α ξ ά μ ε ν ο ν , νύν ε ίς φλδγα μεγάλην έκκαύσαντες άνεδ,όίπισαν. 

5. Quis vevo jam digms vel fldci corruptorum ε \ Ά λ λ ά τ ί ς άν εντεύθεν ά ξ ί ω ς , ή τ ώ ν άθετούντων 
spi i i ia le tn perniciem deplorel, vel pro ver i ia le per- τήν π ίστ ι ν τδν ψυχικδν δλεθρον ά π ο δ ύ ρ α ι τ ο , ή τών 
seciii iouem paiientium calamitates salis tragice υπέρ τ ή ς ' α λ η θ ε ί α ς δ ιωκομένων , τ ά ς συμφοράς έχ-
expouai? Por ro operae prei iuin est, ut ego judico, τ ρ α γ ω δ ή σ ε ι ε ν ; "Αξιον δ έ , ώ ς έ γ ω γ ε ο ιμαι , μηδέ 
ne td quidem siletilio I ransiui i lcre , u l cuncl i 153 C τ ο ' ^ τ ο σ ι ω π ή π α ρ α τ ρ έ χ ε ι ν , ώ ς είδείεν άπαντες έξ 
agfioscaiil quali de radicc lales o r l i s i i i l surc i i lL οίας ό ί ζ η ς , οία έξέφυ β λ α σ τ ή μ α τ α * ούτοι γάρ , περ\ 
Isii en im, de quibus loquiuiur , quolquot nenipe vi la 
Uirpi abjectaque sun i , las r iv i et corruplo a n i i n o , 
iiieiiteuique perversajii atquo ad nialum pronaiu 
gereiues, bi inquatn liacleiius mul los , (|Uod iu 
ai i is sa-pe negoiiis a c c i d i l , latueraat : fraus enim 
occuliusque dolus pravos adbuc i l ioruin mores te-
gebaut : nomiullos lamei i , qui longa coftversalioric 
gesla eorum n o v e r a m , res baic luiniuie fugerat. 
Mittarmis alia commeworare quae ab scientibus 
e l ua i ra iu ibus audire l i c e i ; aique unde, e l ex 
quibugnam pravis sajvisqtwi operibus i n monasti-
euiu babi luiu eemcl Iransi iguraverini , citm aulca 
taici f u n s e n l , u i ad sacerdoiium e i ecclesiasiicos 

ών δ λδγος , οποίοι μέν τδν βίον αίσχροι και κατά-
π τ υ σ τ ο ι , ε μ π α θ ε ί ς τε κα\ δ ιεφθαρμένοι τήν ψυχήν, 
καΊ τδν νούν ένδιάστροφον έχοντες κα \ πρδς κακίαν 
εύπαρακδμιστον , πλείονας μέν ά χ ρ ι τού δεύρο, όπερ 
έν πολλοίς πολλάκις συμβαίνον εύρε ι ν έστιν, έλάν-
θανον · τδ γ ά ρ δολερδν τ ε κα\ ύπουλον κατεσχίαζεν 
αυτών έτ ι τήν κακοήθειαν * είσΙ δέ ούς κα\ έκ μα­
κράς τ ή ς ομιλ ίας ε ίς πε ίραν τών πεπολιτευμένων 
αύτοίς ά φ ι γ μ έ ν ο υ ς , ή κ ι σ τ α τ α ύ τ α δ ι έ φ υ γ ε ν έώμεν 
τάλλα λ έ γ ε ι ν , Α κ α \ είδδτων κ α \ λεγόντων έστιν 
άκούειν δθεν τ ε κα\ έξ οίων φαύλων τε χα\ 
σκαιών έργων , έ π \ τδ σχήμα τδ μοναχικδν, έν λαϊ-
κοίς τδ πρ ιν τελούντες , μ ε τ έ θ ε ν τ ο · δπως τε είς τήν 

ordines latenler k r epe ren i . Necesse ig i lu r e r a l , D ίερωσύ'^ην κα \ τούς εκκλησιαστικούς καταλόγους. 

qui moribus inhoiieetis vi landisqi ie e r a n t , eos 
coiisentaneas qitoque circa 6dem seaientiae ba-
bere (16-17). Soie l enhn lingua cuu» aclibus consen-
i t re , ut aherHlrum cx aliero deuoielur. Insuper et 
vana) gloriae cupidi erant, eamquc n m l i o a n i c affe-
ctabaHf. Ce r l e i l lorum consilia i ioiinullis manifesie 
explorala fueimul ; quia et hanc vocem ntisisse eos 
comperlum e s l , quod eiiain animam vendere pa-
r a i i cssenl , du innio lo licenler comessabuudi in 

(17) Porpbyri i is ipse ei lui icus Iiitjits rei veri lalom 
aguuscii iu suo ad uxoreiu M a n c l l a i n pra?claro 
gravibusqtic hententiis redundaitte opiiscuto. Sic 
cnim apud nos AA. class. ι. I V , p. 569. Τ ά έ ρ γ α , 
τ ώ ν δογμάτων έκαστου φ έ ρ 2 · ν π ί φ υ κ : τάς άποόεί-

λανθάνοντες ε ί σ ε φ θ ά ρ η σ α ν έδει τοίνυν άρα τδν τρό­
πον άσεμνον καί φευκτδν σχδντας , άναλδγονς κ ^ 
τ ά ς π ε ρ \ π ί σ τ ε ω ς κεκτήσθαι υπολήψεις · είωθε γαρ 
π ω ς άκόλουθον είναι τδν λόγον τα ϊ ς πράξε σιν, ι ν χ 
δι ' έκατέρου χ α ρ α κ τ η ρ ί ζ η τ α ι θάτερον · επομένως δέ 
τούτοις , κα \ δόξης κενής έράν · τούτο γάρ ήν αύτοϊς 
έκ πλείονος σπουδαζόμενον · και γ ά ρ εύφώρατα κσΛ 
έκδηλα τ ισι τ ά τ ή ς γ ν ώ μ η ς αυτών γέγονεν έν φ 
το ιαύτην άφιέντες φωνήν έάλωσαν, ώς εΓστερ & 0 1 

ξεις · natura comparatum e$t, ut cujtuque opera 
demonslraiiones propriorum dogmaium »ι'ιι'· * a n t 

ij5iiur j a c i a n l , seque ipso* faJ lu i i l , qui sine ceru* 
rvri isque dogmalibus houcsie se ponse vivere pu-
l a i i l au l dic l i lant . 
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xat τήν 4 υ / ή ν α υ τ ή ν α π ε μ π ό λ η σ α · . , π α £ £ η α α ζ ο - Α reg uui palatium vcnirent , iliic scilioel crapulari 

αίνους κ ω μ ά ζ ε ι ν ε ίς τά βασ ίλε ια , και ά μ α τδ 
γιστρίζεσθαι αύτοΓς εκείθεν ήλπ ικότες π ε ρ ι γ ε ν ή σ ε -
«Οαι, έ π ε ί π ε ρ ούτως είχον σκέψεως τε και γ ν ώ μ η ς έκ 
πλείονος* ά ν δ ρ ά ρ ι α γ ά ρ κ ρ ε α τ ρ α φ ή κ α \ άκρατέστατα , 
γαστριζόμενα και τ α ί ς Συβαρ ι τ ικα ι ς τ ρ α π έ ζ α ι ς ε ίσ-
άγαν π ρ ο τ η ρ τ η μ έ ν α , θ ή τ ε ς ώ σ π ε ρ τ ινές κα \ π α ρ ά ­
σιτοι μισθοφορούσι τ ή κοιλία * τΩν ό Θεός ή κοι-
Λία, χαϊ ή δόζα έν τή αίσχύνη. 01 κοιλιόδουλοι 
χα\ ταίς σαρκ ικα ί ς ήδοναίς α ί χ μ α λ ω τ ι ζ ό μ ε ν ο ι , σαρ­
κικών τ ώ ν θ ε λ η μ ά τ ω ν τυγχάνουσι * κα\ γ ά ρ το ί ; έκ 
τού δημοσίου σιτηρεσίοις αιτούνται , λ ι π α ρ ώ ς έύωχού-
μενοι * και τ φ βντι τ ά τής σαρκδς φρονούντες , 
και κατά σάρκα ζ ώ ν τ ε ς , κα\ τ ή δεσποίνη γαστρλ , 
ώσπερ άλλη Β ά α λ , γδνυ κάμψαντες ύ π ο κ α τ α -
κλίνονται * κάντεύθεν έκκαρπούντα ι τής α μ α ρ τ ί α ; 
οί τάλανες τ ά όψώνια * ε ίς τοσούτον κακού π ρ ο ΐ α σ ι , 
παθών έ ν τ ρ ύ φ η μ α τδ τής π ί σ τ ε ω ς εύρηκδτες κα ι -
νούργημα, ούτω τού θείου φόβου καλ τ ή ς εντολής 
κατολιγωρήσαντες * τ ή τε γ α σ τ ρ ι κα \ τ ώ λ α ι μ ώ χ α ­
ρ ισμένοι , κ α \ τ α ί ς δυναστε ία ις , ώ ς οίονται , άς ε υ ­
φραίνε ιν έν τα ί ς εαυτών κ α κ ί α ι ς καθά γ έ γ ρ α π τ α ι 
προήρηνται , καλ κατά τδν Οεομισή κα\ βέβηλον 
εκείνον Ή σ α ύ , δς βρώσεως μ ι ά ς ένεκεν τά πρώτο-
τόκια έ τ έρω άπέδοτο , τήν έλευθερίαν τ ή ς π ί σ τ ε ω ς 
κα\ τής Ιερωσύνης προύδωκαν , ουδέν ήττον * καί 
τών γε χ ά ρ ι ν τ δ άποστολικδν π ρ ο α ν α π ε φ ώ ν η τ α ι λό-
γιον, τοιούτοις κέρδεσι τ ά ς π ρ δ ς θεδν έ π η γ γ ε λ μ έ ν α ς 
αύτοίς συνθήκας κα \ τδ ευθύ τ ή ς ομολογίας η μ ώ ν , 

sperantes, quod ipsorum jamdiu votuin erat ct 
menlis molimen : carnivori liomtiuctili et intenipe-
r a n l i s s i m i , venlr i e l syhar i l ic i s niensis p ro r su» 
ded i l i , conviviorum u m b r a e i parashi , merccdem 
v c n l r i quaerenies : Quorttm Deus venier e*t, et 
gloria in ignominiu**. Vcntr is sui i i imi rum famuli , 
e l carnaliuni vol i iplal inn inancipia, carnales appo-
l i lus srquuii t i i r . Ecce ei i im bi publica impensa 
cibis a l imiur lauleque coi ivivanlur : et vere carua-
lia sapiemcs, ct secundmn carnem vivenles, domlno 
venlr i lanquain alteri B a a l , g e n u subinisso, obse-
quii im e x b i b e i i l ; aique binc hicrantur infelices h i 
peccaii opsonia, c l in tanlam calamitalem veniuiit, 

j j ut ct ipiditaiuni si iarum al imenium inveniant fidei 
novi la iew, divino thnore ac mandatis plane negle-
c i i s , ingluviei et veni r i indulgenles,nec non terrenis 
poiesiaiibus, u l p u t a n l , quibus gral i i icar i prout 
*criplum es i , n i a lue run l ; et more i l l ius Deo invis i 
prolanique Esau, qni pusillae escse causa, priinoge-
n i i i dignilalem al ier i vendidi t , fidei l iber ta i tm ac 
sacerdoiii prodidertini. Coni ra lios aposlolicuui 
quoque eiTatum edilum est , qui bujiismodi lucris 
i i i i l i im ab eis cum Deo foediis, e i cei.fessionis nos^ 
l r « recl i ludinein stultc e l inronslanler permtiia-
r u i i l . Vce itlis qui in via Cain nbierunt, ei errore 
Balaam mercede effusi sunl *k! Quaiuobruui opii i i ia 
regiaquc via incedere non ferentes, ve lu l i quidaiu 
ferocienles equi e i rreniim a»gre paiionies, in p r « -

άφρόνως καλ σφαλερώς δ ι α μ ε ι ψ α μ έ ν ω ν · Ούαϊ α ύ - C cipit ia diimosqne r u u u l , siit νι-Iuti obl i t i , neqiie 
r o / ς , δτι τ ή όδφ τού Κάιν έπορεύθησαν, καϊ τή 
χΛάνη τού ΒαΛαάμ μισθού έξεχύθησαν! Τοι -
γάρτοι τήν άρίστην και βασιλικήν ίέναι τρ ίβον ού* 
άνεχόμενοι, οία δή τ ίνες πώλοι αγέρωχο ι κα\ δυσκάθ-
εκτοι, έ π \ κρημνούς κα ι άκανθας φ έ ρ ο ν τ α ι , κα \ 
ώσπερ ε α υ τ ώ ν έκλαθόμενοι , μηό ' δτι τδ Ονητδν 
π-ρ ικε :μενο ι έννοούντες οί δείλαιοι* έφ ' οΤς άν δ ι ­
καίως μάλα ή Παρο ιμ ιακή (δήσις έπ ιστυγνάζουσα 
φθέγξαιτ'ο · Ώ οί έγκαταΛείποντες οδούς ευθείας, 
τού πορευβ7\ναι έν όδοις σκότους· οί εύφραινα-
μενοι έπϊ κακοΤς, καϊ χαίροντες έπϊ διαστροφή 

THurlalem coudii ionem heu miseri repftianics. 
Quibus sanc meri io ariOtiimodareiur l i i s te i l lud 
proverbiorum eiTaliun : 0 qui derelhiqiiunl vias rc-
clat, ut in vias teuebrosa* abeanl! Qui malitia gau-

' dent, el distvriix Iwtaniur moribus! quorum &em<lm 
obliqna*, et cursus lorluoii! Pcrplacet enim illis 
jucuiidumque eit el temelipsos et nlios α recta νια 
submovere, atque α jnsta senlenlia declinarer Sin 
antem, inqu i t , bouo iramiii hisisiere maluissenl, 
planns ene cnmperissent juslorum vias**. 

κακή' ώτ ul τρίδοι σκοΛιαϊ, ?αϊ καμχύΛαι αϊ 

τρογφΐαϊ αυτών έπείπερ ήδιστον αύτοΤς καϊ έπίγαρι τ ό μακράν ποιεΐσθαι έαυτι-ύς τε καϊ άΛΛους 
άπό οδού ευθείας, καϊ άΛΛοτρίους τής δικαίας γνώμης · εί γάρ έπορεύοντο, φησι , τρίνονς άγαθάς, 
τνρον άν τρί€ους τάς τών δικαίων Λείους. 

c \ Έ π ε Ι ούν κα ι αύτολ τοίς προφητ ικο ί ς έλέγχοις D 
ί λ ί σ κ ο ν τ α ι , άκούσονται ά τ ο ί ; δμόφροσιν αύτοίς 
'Ιουδαίοις π ά λ α ι όνειδιζομένοις έ λ έ γ ε τ ο · Όψις 
*όρνης έγένετο σοι, άπηναισχύντησας πρΊς 
χάντας. Τ φ δέ τ ή ς άναισχυντ ίας κ α κ φ φυσώμενοί 
τε κα \ δ ια ιρόμενο ι , κ α ι τά πρδς Κύριον άπειΟούντες, 
Έρονσί που πάντως * Άπόστα άφ" ημών ' οδούς 
σου εΐδέναι ού βουΛόμεθα. 'Αναιδεί προσώπω κα\ 
ά π η ρ υ θ ρ ι α σ μ έ ν φ υφ ιστάμενο ι , ώς άν φήσειεν ό σο-
φδς ό Α ύ σ ί τ η : , ό τ ή ς ανδρε ίας άκατάσειστος π ύ ρ γ ο ς 
κα\ ά κ α θ α ί ρ ε τ ο ς , τών έν τ ώ β ίω εύθηνουμένων 
άσεβων στηλ ιτεύων τδ μοχθηρδν κα\ ήλίθιον ' ίνα 
γ ά ρ τ α ύ τ α δ ι ' ών δρώσιν άνοσίως βεβαιώσωνται , 

1 5 4 6. Qnoniam vero et Ιsti propbr i ic is incre-
palionibiid sunl obnoxt i , audianl quid consenlaweis 
ipsorotu contuiTieliosis o l im Jtidacis d ic iu i i i fticrit : 
Frons mcrelricia libi e$l, impudenier cum omnibu» 
eguli,e. I l i vero impiideniias lumore inflali c l e l a l i , 
c i Oomiui jussa de l rec lantes , diserlo aliqnando : 
Recede α nobiz; via$ tuas cognotcere nolnmus*1, 
audaci eflroiiiique vul lu dicent; tit <Ie bis loqiieretur 
sapiens ille Ausi tes , firma e l expugnabilis f o r l i l u -
dinis (ur r i s , qni impiorum in v i u prospere agen-
l ium improbilat i s iol idi lat ique mal d i i i l . Ut cn i in 
hvc per ea q u x ipsi male aguul lirinentur, Dei l i -
niorcm a b j i d i i H i , canonicam quainlibct e l sacraia 

· · P l i i l i p , 1 1 1 , 19. n l « d . 11. · • P rov . n , J 3 «^cq. »· Jeren ' . 1 1 1 . 3. 9 7 Job x x u , 17. 
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coi is t i lu l ionem a doctoribus recle cum sanclo S p i - Α τδν μεν τού θεοΰ φΊβον άπώσαντο, πάσαν δέ χανο-

r i l u cdi iam aspernanhir, e l focdcris ci im Oeo apud 
sanclum aliare in i t i obl iviscnniur , confessionemque 
i l lam ej i i ram, cjua recilata (17*), sacram nncl ioncm, 
Deo ncscMOcur p e r m i i l t M i l e , recepcrnnl , e l sacerdoiii 
digniias ipsis C I I I H praecouin (18) collala fu i l . Aique u l 
smmuatiiii dicam , gloriosam nosiram iiic»lpalant« 
que fideui abj ic icnies , a magno se atquc indivis ibi l i 
Eeclesiae co rpo re , lanquam putrida e l corrnpia 
mcii ibra a b s r i m l u n l , e l in paries beierodoxorum t 

qni jamdiu adversus reclam docir inam pradianl i i r , 
i ranset t iu: qiiorutu pos!qiiam impiela iem damnave-
ran l (19), sa?pe etiam crmlel i ia lem e l lasriviam v i -
lupe rave ran i , postremo in idem ac i l l i perdil ionis 
b a r a i l m i m iuc ider i i i i l : nc i l lam quidenV, s i n ib i l 

ν ικήν κα\ ένθεον θεσμοΟεσίαν διδασκάλου εύ τεΟίΐ-
μένην διά τοΰ Πνεύματος άτιμασαντες, και τών 
συνθηκών Ας έν τ ώ Οείω Ουσιαστηρίω κα0θ3μολίγη-
σαν άμνημονήσαντες · τ ή ς τε ομολογίας, μεΟ'ή;, 
ούκοΐδα ό π ω ς , τούτο τού θεού παραβλίψαντος, άν-
αξίως έχρίσΟησαν, κα\ τ δ τ ή ς Ιερωσύνης αύτοϊς ίπι-
κ ε κ ή ρ υ κ τ α ι α ξ ί ω μ α άπαρνοι γενόμενοι· κα\ συλ­
λήβδην ε ίπε ί ν , τήν π ίστ ιν ημών τήν εύκλεα κα\ 
ά μ ώ μ η τ ο ν καταπροέμενο ι , τού μεγάλου κα\ ατμήτου 
τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς σ ώ μ α τ ο ς , ώς σεσηπότα κα\ διεφθαρ­
μένα μέλη εαυτούς ά π ο ^ η γ ν ύ ο υ σ ι , κα\ τή τών 
έτεροδοξούντων μ ο ί ρ α , κα ι πάλαι ποτέ προς τδν 
δρθδν λόγυν άσυνέτως μεμαχημένων προσέθεντο· 
ών πολλά μέν πρδτερον κατεγνωκότεςτήςδυσσεβείας, 

a l iud , vereuics sanciatn ac venerandam divina inspi- ^ πολλά δέ τής ά π α ν θ ρ ω π ί α ς αυτούς κα\ ασελγείς 

ratioue cmigrpgaiatii secundo synoduin in urbe 
Nicaia Bi lbyubc ine i ropo l i ; neque editam ab ea 
recemer sacram de l in i i i oncm. reci i ludine e t o r l b o 
doxia pleiiaiu , qu;c ipsorum auribus adbuc asso-
nat : quiu ei iam cliirograpba sua el viviflcse crucis 
lypos, qnibus ei decrelo subscripseranl (20), abne-
gaulcs. Kx nobis prodierunt^ $ed nor, eranl ex nobis; 

nam si fnisnenl ex nobis , nobiscum itlique perman-

tissenl (98), t la inarei boc loco divinilus gran !i voce 
luba ib( i()logi;e. Qtiid ergo? Necesse fuii illos, posl-
qnaiti confcssioiieui abjecerant, spi r i lu qiioquc sacr;c 
uncl ionis deincops p r iva r i , qtiia non licebat abne-
ganlibus fidesn, c i i in qua uticti fneranl , inuncribus 

κ α τ α μ ε μ ψ ά μ ε ν ο ι , ε ίς ταύτδν έκείνοις τής απώλειας 
π ε ρ ι π ε π τ ώ κ α σ ι βάραθρον · ουδέ τήν έκ θείας έπι-
πνο ίας κ ε κ ι ν η μ έ ν η ν ά γ ί α ν κα\ σεπτήν έν Νικαία 
τδ δεύτερον σύνοδον, ή τδ προύχον κατά Βιθυνούς 
έλαχεν , εί μ ή τ ι άλλο τ ώ ν π ά ν τ ω ν αίοεσθέντε;, και 
τδν παρ* αύτη έχπεφωνημένον Οειον δρον, και πάσης 
εύΟύτητος κα \ ορθοδοξίας γέμοντα έναυλον ήδη 
έχοντες , κα \ ούτω πυκνά .τοις ώσ'ιν ένηχούμενον, τά 
τε οικεία χ ε ι ρ ό γ ρ α φ α κ α \ τ ο ύ ς τύπους τού ζωοποιού 
σταυρού, ούς έν α ύ τ ώ κατεσημήναντο έςομνύμενοι. 
Έξ ημών έξή,Μον, ΑΛΧ ουκ ήσαν ί ξ ημών εί 
γάρ ήσαν έξ ημών, μεμενήκεισαν άν μεβ% τ1/<ώκ, 
ε ίποι άν ένΟέως ύποφωνούσα ή σάλπιγξ τής Οεολο-

mic i io i i i s fuugi. Quapmpler jnste admodtim , q u o - γ ί α ς ή μεγαλόφωνος . Τί ο ύ ν ; έδει λοιπδν αΰτου:, 
uiam ipsorinu perl inaciam atque iu^auabileiii mor-
bum sacra Ec tbs ixcognove ra t synodns (sa?pccnini 
i l l i obligala fido, loiies saiiclum Sp i r i l i im fefellisse 
c o n v i n i s i i i i i ) jus lc , inqnatn, sareniotio eos^xpul i t , 
atque onini suverdolali oilioio i n l e i d m t , scriptOjiie 
ileposiiionein i l lornm deolaravii , quippe qui a ca-
nonibns sacris disccsseranl. Ergo fnngi erga Dcnni 
sarerdolio p r n b i b i l i , circa anlam re^iam pcrpcluo 
versantur, ibiqne ibeairum sibi taii(|iiam reap^e 
6cc:iici pa ravcn i iu . Ibisarri legosvanosquecotivcii lns 
ce lebran l , ibi dramala impielal is quasi speclacula 
edunt, et res diviuas ludi loco h a b e n i ; et Servalo-
ris oir.uiiini Chris t i bumanam v i i a i u , comoediie i n -
slar ac r ih i t l na i r a l i repra?senlare non exbor re i i l ; 

ώ σ π ε ρ τήν όνολογιαν άπεσε ίσαντο , ούτωςάμοιρήσιι 
κα \ τ ή ς τού Πνεύματος χ ρ ί σ ε ω ς , ώς ούκ ένον τήν 
μέν π ί σ τ ι ν μεΟ' ής έχρίσθΓ 4 σαν παραγράφεσθαι, 
ένεργείν δέ τά τ ή ς χ ρ ί σ ε ω ς · τοιγαρούν καί μάλα 
ένΟέσμως, έ π ε ί π ε ρ τδ άνεπ ίστροφον κα\ άνιάτρευτον 
αυτών τής νόσου, ό ίερδς τ η ς Εκκλησίας έώραχδ 
σύλλογος (πολλάκις γ ά ρ τδ ττιστδν εκείνοι παρά­
σχοντες τ ή Ε κ κ λ η σ ί α , τ ο σ α υ τ ά κ ι ς τ ώ Πνεύματι τω 
άγίο> ψευδόμενοι δ ιηλέγχοντο) άποκηρύκτους τής 
ίερωσύνης πεπο ίηκε , πάσης α υ τ ο ύ ς άπρακτείν Ιερα­
τ ι κ ή ς καΟορίσας έ γ χ ε ι ρ ή σ ε ω ς · έγγραφόν τε αΟτων 
τήν καθαίρεσ ιν καταστησάμενος , ώ ς δή έκτώνίερων 
κανόνίον ο ρ μ ώ μ ε ν ο ι · έ π ε \ το ίνυν τού ίερατεύεινθεψ 
έξώσΟησαν, κατά δή τ ά βασίλε ια περιαγείρονται 

novique lestauienli sanguinem, quo fueriml ι e - Π σ υ ν ε χ έ σ τ α τ α , κα ι σκηνήν έαυτο ί ς ο!α σκηνικοί 
dempl i , proiaiium e x i s l i m a n l ; e isacr is i i icarnal ionis άποσχεδ ιάσαντες άπετέμοντο* ενταύθα τά τής π** 
symbolie , oesiro velul i erroris sui e l iu f ide l i la l i s , ρανομίας κα \ ματα ιότητος συγκροτούσι συνέδρια, 
p c r c i l i , fnriose i i i su l l an l . ένθα δή τ ά δράματα τ ή ς ασεβε ίας έπιδειχτιχώ; 

έκπομπεύουσ ι , κα \ τ ά τε θεία πα ί ζουσ ι , κα ι τήν τού π ά ν τ ω ν η μ ώ ν Σωτήρος Χριστού οίκονομίαν, χωμ-

1 Joan. ι ι , 19. 

(17*) Morem bunc, u l fidei formulam in ordina-
tione »iia reciiarent ( ut iiiinc etiam i i i ) novi ep i -
scopi, babes eiiaui in ea quam ror i i av i i Nicolaiis 
('•echis palr iarcba, i r l diximus Spicil. Hom., l . X , 
j n v i . p. 8. 

(18) l*ra?ronitim quo novus episcopus ab a rcb i -
diacoiio ptiblice mui l iabaiur , legitnr apud Goariuin 
in Gr . B i i . p . 302-304. Par ferc fiori sol i l imi in E c -
ciebia Galiicatia dedinius nus in upusculis v m ct ix 

monacbi Odoramni, Spicil., I. I X , p . 87, 89. 
(19) NitutrIIIII in praecedeiilibus synodis, quibus 

subsrr ipserani . 
(20) l)c boc inore prnpponcndi crucem in 

scripi ionibus episcoporum dix imus p . 6, in adn. 
Nos vcro el iam cbirograpbas, id e s l auiograplras, 
synodi ciijusdam Byzaniinas acre cud imut Scripi. 

\el* ι. IV . 



W ArOLOGETlCUS PRO SACRIS IMAGINIBUS. {,50 
φίίαν δραματουργούντες Οεατρικώς ού κ α τ α π ε φ ρ ί κ α σ ι , τδ τ ε α ί μ α τ ή ς κα ινής δ ιαθήκης δι ' ού έξηγο-

ράτΟηααν κοινδν ήγησάμενο ι , κα ί τ ώ ν Ιερών τ α ύ τ η ς συμβόλων, οία βακχεύοντες ώς έκ μέθης τ ή ς ά π α τ η ς 

xal απ ιστ ία ; , μ α ν ι κ ώ ς κατορχούμενοι . 

ζ. Έ π ε \ ούν άσεβειν αυτούς έδει κα\ λόγω κα\ Α 155 7 · Q»»a ig i lu r v e i b o e t o p e r e ipsos pec-

care opo r l eba l , quaecunque bis sacrilegis l ibcra πράγματι, δσα μέν αύτοίς α ίρετά τ ά πρδς θ ε δ ν 
όθετούσι, τή γλώσση ά σ ε λ γ α ί ν ο υ σ ι ν οσα δε δυνατά 
^εβ^λοις χερσι τά ά γ ι α χ ρ α ι ν ο υ σ ι ν ούτω γ ά ρ αύτοίς 
ήέτέρωθεν ή εκατέρωθεν , ή ένί γ ε τ φ τ ρ ό π ω π ά ν τ ω ς 
το εξαμαρτάνειν περισπούδαστον · διά τ α ύ τ α έ π \ τήν 
Έκκλησίαν τοΰ Χριστού κατεπανουργεύσαντο γ ν ώ -
μην,κα\έβουλεύσαντο, μάλλον δέ κατεπράξαντο , κατά 
τών αγίων αύτοΰ * ώ ς πολύ τό πλήθος τ ή ς τοΰ θεού 
μακροθυμίας κά \ τ ή ς ανοχής κα ι χ ρ η σ τ ό τ η τ ο ς · π ώ ς 
τήν κτίσιν μ α ι μ ώ σ α ν κα\ βρέμουσαν τ ώ ν Χρ ιστομα-
χούντων έ π ε ξ ι έ ν α ι τήν τόλμαν , πεδήσας ούκ ήν-
έσχετο; π ώ ς π α θ ε ί ν Α παθε ίν δ ίκα ιον , τά στοιχεία 
:α περικόσμια ουδαμώς συνεχώρησε ; τδ τόξον 
εντείνεται, κα ί κ α τ έ χ ε τ α ι , δ τοϊς τοΰ θανάτου σκεύε-
σιν ε τ ο ι μ ά ζ ε τ α ι ; ή τ ε θ η γ μ έ ν η κ α ι άστράπτουσα 
μάχαιρα, κα\ τ ά ήκονημένα βέλη ώ ς άφ* α ίματος 
τών ασεβών μεθυσύ*ησόμενα κα ι πλησθησόμενα, ούκ 
επαφίεται; οί φ ω σ τ ή ρ ε ς τδ φ ώ ς ού συστέλλονται, 
ουδέ τδν δρόμον έ π έ χ ο ν τ α ι , άλλ* ύπδ τής τού θεού 
ού ανθρωπιάς κ α \ χρηστότητος τ α μ ι ε υ ό μ ε ν α , ούτε 
ίελτίους τούς ηλ ιθ ίους ε ρ γ ά ζ ε τ α ι , ούτε είς συναίσθη-
«ν τών τ ο λ μ ω μ έ ν ω ν ά γ ε ι , αφορμή δέ μάλλον κα \ 
ύπόθεσ&ς τού δ ρ α ν άνοσίως έ γ γ ί ν ε τ α ι · τ ί ούν τ ι ς τών 
έχεφρόνων κ α ι νούν εχόντων , τδ άθεον σύνταγμα 
τοΰτο καλέσειε ; τ ί δέ άλλο γ ε , ή τδ Καϊάφα συν­
έδρων, κα\ τδν π ά λ α ι κατά Χριστού Ίουδαϊκδν δήμον 
μαινδμενον; κ α \ νύν γ ά ρ "Αρχοντες Λαών συν-
il0i\cavy κατά τοΰ Κυρίου καϊ κατά τοΰ Χρίστου 

sunt , lingua i l l u d i i n l ; qu.-ccnnque vero sub poie-
s la iem caJ tu i t , profanis imniibiis sancia pol lunni . 
S ic enim vel a l icrul ro vel u l roque , simliosissime 
peccant. Proplerea advcrsus Gbr i s i i Ecelesiam con-
s i l i i im improbum in ie run t , e l con ju ra r i i n l , vel 
potius impetum adversus sanctos ejus fecenml . Ο 
longanimitatis exubcrani ia in , et patientise ac beni-
gni ia i is D e i ! C u r crcaiurain freineuiem jamque 
ruentem adversus Gbristoniacbortim audaciam t 

freno re l inui t? Cur dignum contra bos seusuiu 
niundanis elemenlis sumere non permis i l? Arcus 
intendilur, et mox r e m i i l i l i i r , qui adversus necem 
merenles paraius est! l l e m fulgurans gladii acies , 
et exaculac sagil la: impionim sanguine mox iue-
briandae ac replendas, non vibranlur ! Slrllae lumen 
suuin non subl rabunt , neque cursum cob iben l l 
V e n i m ba»c omnia a Dei erga bomincs cbariiatH 
ac benignilaie diu di lata, neqtie slolidos bos emen-
dant, ueqtie ad.sceleriini snonim sensmit impellunt , 
s c l occasionem polius aique maienam peccandi 
mi i i i s l r au l . Quo ergo qnis nomine , dummodo cor -
dalus sit e l snna metiie pr.rditns , aibeum lmnc 
couveniuro (21) designet? Quo a l i o , inquatn, n i s i 
i i l Gaipbae synedrium , e l Judaicam adversns C b r i -
8 ( 1 1 0 1 furore o l im efleratam lurbam? Nam nunc 
etiam Convenerunt populorum principes advertin 
Dominum el ndvertus Clnhtum ejus M . E n denuo 

αντον. Πάλιν ί ερε ϊ ς κα \ Γ ρ α μ μ α τ ε ί ς κ α \ Φαρισαϊοι ^ sacerdoles e i Scriboe ac Pbar isa j i ; en rnrsus de 
v*\ - „ . . « Λ / Λ . , . —*- * eodem argmneii io consnlfaiiones : dcnuo Gbristus xa\ άλλα συμβούλ ια έ φ ' όμοίαις τα ί ς έγχε ιρήσεσι 
•άλιν Χριστδς κ α θ υ β ρ ί ζ ε τ α ι κα\ μ α σ τ ί ζ ε τ α ι ' ώ σ π ε ρ 
τδ πρότερον έν σαρκι π ε φ η ν ώ ς ό φ ιλάνθρωπος , ούτω 
χα\νύν έν ε ίκόν ι τυπούμενος ό μακρόθυμος . 

ι/. Σκοπε ίσθω γ ά ρ ακρ ιβώς τε καί έ μ μ ε λ έ σ τ α τ α , 
δτι καθόσον νύν τά ύβρ ιζόμενά τε και καθαιρούμενα 
χαρακτηρίζει τ δ ν Κύριον , κ α τ ά τοσούτον και αύτοι 
τού; σταυρώσαντας Ι ο υ δ α ί ο υ ς , κα \ τήν εκείνων 
μαιφονίαν π ε ρ ι φ α ν ώ ς είκονίζουσιν · ώ ς γ ά ρ εκείνοι 

Δημιουργδν άνελείν π ά ν τ α τρόπον έ κ μ η χ α ν ώ ν -
•αι, ούτω κα ι ούτοι τά εκείνου άπε ικον ίσματα έ ξ -
«τ*νίζειν, π ά σ α ν σπουδήν τ ί θ ε ν τ α ι · επ ίσης το?γα-
ρονν έπ ' άμφοΓν τ ά τ ή ς μ ι μ ή σ ε ω ς ακρα ιφνώς δ ια -
ίίίχνυται· ώ ς γούν έ π ι τοίς άνόμοις έκείνοις 

i l lud i lur et i lagcllalur, sicut o l im in carne \ i s i b i l i 
benignc 6e gerens , i l a nunc el iam in itnagine re-
praesenialus diu mul lum pal icnl iam retinens. 

8. Porro accurate snmmaqtic ai ieniione obser-
vandiim e s t , quod neinpc quaii lum i!lii*ae ntinc ac 
pessumdatx imagines, formam Domini cxbibont , 
l amum ei ipsi lcononiacbi Judaos olim crucifixores, 
et i l lorum facinus i iuernecivum manifesie reprnc-
sentanl. Namqiie ut Juda?i Creaiorem loi is viribns 
perimere connisi sunt , i la e i bi iconcs ejus onini 
opc ddc re s t i idcm. Apparet ig i iur iri ulrisque per-
ft»ctai imilaliottis imago. Ergo ut illorutn facinorum 
par ra l io conspicitur, sic eiiani personarum volun* 

'Λμήμασι τ δ εμφανές ήδη συντεθεώρητα ι , ούτω ρ lahiniqtie qualitalcs consentaneie videbuniur. Neque 
^ xcu και τ ώ ν π ρ ο σ ώ π ω ν κα\ τών γ ν ω μ ώ ν αί ποιό-
^*]τες, ακόλουθοι συναναφανήσονται · κα \ ούκ άν τ ι ς 
ταύτα έ τέρως έχε ι ν ο ίηθείς κρίνε ιεν , ε ίπερ όρθήν 
*α\ άδιά στροφό ν τών π ρ α γ μ ά τ ω ν τήν κρίσιν κ έ κ τ η -
wt, και τδν λογ ισμδν έ^όωμένονέχε ιν π ε π ί σ τ ε υ τ α ι * 
*δ γάρ ά π α ρ α ί τ η τ ο ν ό λόγος Ι ξ ε ι , π ά σ α α ν ά γ κ η , ε ί 

vcro quibquam baec a l i ler se babere jud icab i t , si 
modo recla et non distorla rerum discrelione 
p o l l e l , e i sana menie piacditus eredilur . Ora i io 
eii i in banc babebil ineviiabil i necessitaie conclusio-
n e i n ; si ccrte vernm esi , verba operum esse con-
seclanea. Wxe saiis ad i iupiori i in pcrversos p i a -

w P*al n , 2 . 

(:"·) L o q n i i n r vel de prima Ironomaoborum s.ynoilo sub Copronymo, vel potius de secunda sub 
Uone A r m c n o , dequibus nosdiximus p. 3, i; i a<ln. 
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vosqne morcs coropendio <lciilonslran«!os. Jamqtie Α γε ώς Αληθώς οί λόγοι τοίς πράγμασ-.ν Ι - ο ν τ α ι · 
terlio hoc malum adversiis coiiimunem Servalorem 
uostrum Chr i s ium exor lum esl . Nam praeler i l lud 
pr imum ac velul i archelypnm facinus (22), secundo 
jam e l ler l io (25) ab,his Judaeorum conseclancis , 
adversue sarra incarnationis syrabola idem pat ra-
tum fu i i . Nonue vero id l u r r i i l l i in campo Sennaar 
aedificatae, re einotvit ie comparabiiur? Gerle e i i l l a 
male struebalur, quippe quia contra Dei placitum 
ac voluntatem. Meri tu auiem tunc aedificantitim 
linguse confusa? fuerunt, uti Dei providum jam cen-
euerat consilium *, e i vocum apud cos consonaniia 
dissolula es l , 1 5 Θ , t a u l n e m 0 J a m proximi soda-
lisque sui Kiiguam inte l l igerel ; atque ifa susceplum 
opus di laberciur , operisque atictorcs per universum 
orbem dispergerentur. 

τοσούτον μεν ώς έν βραχεί τών άσεβων παρσστήααι 
τδ δύστροπον κα\ κ α κ ό η θ ε ς · κα\ τρίτον ήδη τοΰτο 
πάθος έ π \ τοΰ π ά ν τ ω ν η μ ώ ν Σωτήρος Χριστοί π:-
φανέρωται* π ρ δ ς γ ά ρ τ φ π ρ ω τ ί σ τ ω κα\ ώς άν τις 
ε ίποι ά ρ χ ε τ ύ π ω π ά θ ε ι , κα\ δεύτερον έτι, κα\ τρίτον 
έ π \ τ ο ύ τ ω π α ρ ά τών όμοτρόπων τοίς Ιουδαίοι;, δια 
τ ώ ν ίερών τ ή ς σωτηρίου αύτοΰ ενσωματώσω; 
συμβόλων, έ π ι τ ή ς καθ* η μ ά ς γενεάς ήνέγκιτο* ή 
ο ύ χ \ δ ή τ δ ν έ ν πεδ ίψ Σενναάροίκοοομούμενον πύργο; 
εύκαίρο>ς άν όνομάσε ι εν ; Τ $ κάκεΐνον κακώ; ωχο-
δόμητο, έ π ε \ ούδαμή ήθελε θεδς ουδέ ήδετο· χαλώ; 
δέ τών συνηγμένων αί γλώσσαι ενταύθα συνεχέοντο, 
καθά δή τδ θείον έκεκρ ίκε ι προβούλιον, κα\ διτ,ρείτο 
ήδη αύτοίς τδ ομόφωνο ν · ώς άνηκουστεΐν τού; 

^ πέλας τ ή ς φωνής τών δμογνωμονούντων Ικαστον, 
κα\ τ α ύ τ η διαλύεσθαι τ δ ε γ χ ε ί ρ η μ α , καί τούς δο­
νούμενους τ ώ έ ρ γ ω καθ* όλης γ ή ς διασπείρεσθαι. 

θ \ Ό δέ νύν τοίς νεωτερίζουσι τής Ασεβείας 
πυργούμένος κολωνδς, πολλψ δήπου άπευκτδτερος 

• κα ι άθεώτερος · ού πλ ίνθοις πυρ ί κατοπτωμέναις, 
και ά σ φ ά λ τ φ δομούμενος , φωναίς δέ παλιμφήμοις 
κα \ θεομάχοις σκέμμασ ι κ α τ ά τής δόξης τού Μονο­
γενούς τεχν ιτευόμενος , κ α ί τ ώ ν καλώς χα\ ένθέϊς 
ή γ μ έ ν ω ν κα \ ηνωμένων ε ίς μίαν όμολογίαν χ·Α 
σύμπνο ιαν π ί σ : ε ω ς , καθ* ήν συμβαίνομεν άλλήλ'.ις 
έν Π ν ε ύ μ α τ ι , τήν σ υ μ φ ω ν ί α ν διαλύειν κα\ σχεδαν-
νύειν έ κ μ η χ α ν ώ μ ε ν ο ς · ούς άν κα\ μάλα θεοφρίνως 
έν π ν ε ύ μ α τ ι κινούμενος ό μ έ γ α ς Δαβ\δ έπαράσαιτ% 

; quoniam vidi impietatem et ^ Καταπόντισον, Κύριε, κηταδΙεΛε τάς γΑ&σσας 
late *. Quia dilexerunt verba αυτών, Λέγων. "Οτι εϊδον άνομίαν χα\ άντιΧο-

γίαν έν τ\ι πόΧει, δτι ήγάπησαν πάντα ρήμαζα 
χαταπυντισμοΰ, γΛώσσαν δοΛΙαν διάτοντοό 
θεός χαΟεΛει αυτούς είς τέΛος, χαϊ τό ρίζωμα 
αυτών έκ γης ζώντων έκτΙ.ΙΛων μεταναστεύσει. 
Τ α ύ τ α οί νέοι Ί α ν ν ή ς κα\ Ί α μ β ρ ή ς , τής πονηρά; 
συζυγίας εκε ίνης ά π ε ι κ ο ν ί σ μ α τ α ' ή Ύμέναιος και 
"Αλέξανδρος, π ε ρ ι τήν άλήθε ιαν μάλιστα διασφαλ^'· 
μενοι · άλλη μοχθηρά τ ι ς κ α \ όμότροπο; εί; xaxkv 
ξυνωρ\ς περ ιβόητος , τα ϊ ς μ έ ν τού διαβόλου ήνίαΐί 
κατεζευγμένο ι , τ α ί ς εκείνου δέ χερσ\ν ήνιοχουμενοι. 
ή κ α τ ά τούς υίούς Κορέ συντεταγμένη φρατρία, οί 
τ ή ς κ α τ ά Χριστδν δ ι α θ ή κ η ς αντίθετοι, τά: δόλια, 
γλώσσας π ρ δ ς άντιλογίαν τ ή ς αληθείας, τφ ψ ^ · 1 

9. Ilaec antem a novaloribus exaggernla , lu r r i s 
ins ia r , impi i dogmatis m o l e s , mul lo detesiabilior 
esl e i i rrel igiosior : nequc laieribus cocl is et b i t u -
minc compacia, sed apostalicis Dcoquc repugnanli-
bus verbis, ac machinationibus adversns Unigen i i i 
g l o r i a m , eo consilio construi iur , ut bene composi-
torum , atque in una iidei confessione et concordia 
conjnnclorum, qua invicetn in sancto Sp i r i l u cou-
seni imus, oonsonantiam solvat atque dis j ic ia l . Q u i -
bus cerie ex Dei ins t inclu , et Spir i tu sanclo per-
motus magnus David maledicerel dicens : Demerge, 
«j divide linguat eorum 
conlradictienem in civitate 

dtmer$ioni$9 linguam dolosnnu Propierea Deut 
destruet evs in finem, et radicem ipsorum e terra t i -
venlinm exstirpatam ejiciet*. Iia so habent novi 
Janues e l Jambres (2£) , qui improbi i l l ius d i iumvi -
raius imagiues suut. Yel polius llymena>us e l A l e -
xander dicantur, qui a veritale pluri imnn descive-
r i u i l * . !H snn l alia quodanui>odo improba v i in 
praviiate concors biga celeberritua , diaboli babouis 
r e l i ga i i , et ejusdem manibus gubcruali , more ^ r i l i -
cet filiorum Goreconfl .ua sodal i ias , Gbr i s l i i c s i a -
menlo adversanlcs, dolosas linguas ad conlradiren-
dum vc r i l a t i mendaciler acuentes: haud jam p r i -
scum Moysem, e i figuratam il lam gcriptam legem 

in lapideis labulis exaratam violante^, propler qtiatn D προκαταθήξαντες · ού τ ώ Μωσή τ φ πάλαι, κ ^ 
fuere caligo e i lencbrae, e l l u rbo , et mons funians, 
ei luba? l e r r ib i l i i e r rlaiigcnies., e l cos qi i i acccdere 
au l atl ingcre vellent, abslerreules; sed ipsi Gbristo 
l e g i s l a i o r i , novao nobis c l divina* cousl i lul ionis a i i -
e to i i impudenter advcrsantur, l e g i , inquain , in 
animo tnenlisquc tabulis baud peiTunclorie sed pro-
funde inipressx, quac inlellecUialeiii Israelem i n i l i a i 

σκιο'ίδει κα\ έν γ ρ ά μ μ α σ ι ν ό μ ω κειμένιρ, κα\ τλας 
λ ιθ ίνα ι ς χαρασσομένω προσπτα ίοντες , δι' δ ν γ ν ^ ' 
κα\ σκότος κα\ θύελλα, κα\ δρος καπνιζόμενον, π-
σάλπ ιγγες φοβερδν ά π η χ ο ύ σ α ι . καί τούς ανιόντα; 
έκδειματούσαι κα\ ψαύοντας · άλλ* αύτώ Χριστψ ^ 
νομοθέτη , κα\ τήν νέαν ή μ ί ν κ α \ θεία ν θεσμοθεσίαν 
έγκαιν ίζοντ ι άνέδην ά ν τ ε π ε ξ ά γ ο ν τ ε ς , xa^ 

1 Gi-ιι. x i , 7. 1 P s a l . LIV, \0. 8 Psal . M . 6, 7. M l T i n i . u , 17. 

(22) Sc i l i ce l necis Cbr i s io il lat:r . 
(25) Neinpe anie e i posl Nica?uam ei iam syno-

duni renovata Icononiacborutn bxrcs i s , u t i i o s d i x i -
miift p. i , in adn. 

(24) l i a lectio communior Grftca 11 T i m . ι ι ι , 8. 

Sed mnlti etiam Graeci auclores apud Sclio!it' , !"* 
babeiit ciun vulg . L a l . Mambres, quarn leciionnii 
pcnes Gruecos qnoque fuisse auliqiiissimain, ilew"R* 
s l r a i textus Gotbicus Ulpb i l auus , qui e a m n t i ' ^ 
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πνεύματι τ υ π ο υ μ έ ν ω κ α ι πλαξ ι διανοίας ούκ έ π ι π ό -
Λαιον, άλλα κ α τ ά βάθος ένσημα ινομένω , κα \ τδν 
νοητδν Ι σ ρ α ή λ τελούντι καί μ υ σ τ α γ ω γ ο ύ , τ ι έ π \ τά 
χρείττι» κ α ι υψηλότερα · κα\ θεσμούς καθαιρούντες 
ές αυτών τ ώ ν ουρανών κατ ιόντας , κα ι τ ή ς τού βα-
βιλεως τών ουρανών ε ί ς κένωσιν καθ ιγμένου οικονο­
μία; ήμίν ε μ φ α ν ί ζ ο ν τ α ς τ δ μυστηρ ιον , κα\ τούς δι* 
ων ή κενωσις κηρύσσετα ι κα ι γ ν ω ρ ί ζ ε τ α ι τύττ .υς 
σ^γχαταβάλλοντες, κα\ δσον αύτοίς τδ κ α τ ά κ ρ ι μ α ή 
άποιτολική ψήφος γνωρ ίσε ι εν . Άθετήσας τις ropcr 
αίωσέως, χ ω ρ ί ς οίκτιρμών έπϊ δνσϊν ή τρισΐ 
pafzvcir άποθη\σκει· αόσφ δοκέίτε χείρονος 
άξι^ήσεται τιμωρίας, ό τδν Ylor τοΰ θεοΰ εικόνι 
5ίπ :ή χαταχατήσας γραφόμενον , χαί τό αίμα 
r/jc διαθήκης xoiror ήγησάμενος, έν ζ/ήγιάσθη, 
χαϊ τό ίΐντΰμα τής χάριτος έννδρίσας, έν φ δή ή 
τής είκόνος τ ι μ ή , έ π \ τδ ά ρ χ έ τ υ π ο ν αναβα ίνε ι ; 
Ούχούν έδονται τ ώ ν εαυτών πόνων τούς κ α ρ π ο ύ ς , 
οί τάλανες δρέψονται . 

Όράτε τήν έφ* η μ ώ ν Βαβυλώνα, καΛ τ ά έν αυτή 
παράνομου με να" πάλ ιν πρεσβύτερο ι Βαβυλώνιοι , 
χαί φ ρ ο ν ή μ α τ α Βαβυλώνια , και Χαλδαίκά σοβα ρεύ­
ματα, καΛ πάλιν έξήλθεν ανομία έκ Βαβυλώνος, έκ 
πρεσβυτέρων κ ρ ι τ ώ ν οί έδόκουν κυβερνάν τδν λαόν · 
χαι πολύ τ δ δμότροπον τ ά νύν τεκτα ινόμενα έ π ι -
δείχνυσι* χ α \ ούτοι γ ά ρ α ίσχρα ί ς έ π ι θ υ μ ί α ι ς κα \ 
πάθεσιν έ χ τ ό π ο ι ς σίστρηλατούμενοι , π ρ δ ς τδ συγγε ­
νές έφορμώσιν άνόμημα* κα \ χ α τ ά τ ή ς σεμνής 
Σωσάννης έ π ι μ α ν έ ν τ ε ς οία μο ιχώμενο ι , τή ς Ε κ κ λ η ­
σίας δή τού θ ε ο ύ , λ έ γ ω · ώς δή κα \ αύτο\ θρόνοις 
άλλοτρίοις έ π ι π η δ ω ν τ ε ς , καί πόλε ι ς τάς ύψηλοτέρας 
χατά πολλήν έςουσίαν δ ιακληρούμενο ι , και μισθδν 
τούτο τ ή ς ε ί ς θεδν βλασφημίας δ ιαμε ιβόμεν . ι , γ ρ α -
φήν μ ο ι χ ε ί α ς συντιθέντες έκενολόγησαν^ ειδωλολα­
τρία ν τ ή ς ά μ ω μ ο υ καΊ άσπιλου καταγορεύσαντες · 
και ήν ό ά μ ω μ ο ς Ά μ ν δ ς δ αίρων τήν ά μ α ρ τ ί α ν τού 
χ^σμου Χ ρ ι σ τ δ ς τ ώ ίδ ίφ α ι μ α τ ι περ ι επο ιήσατο , κα \ 
τής ε ί δ ω λ ι χ η ς πλάνης φυσάμενος ο'»ς αληθώς έαυτώ 
άγίαν και ένδοξον παρέστη σατο, μή Ιχουσαν σπίλον , 
ή μώμον , ή £υτ ίδα , συκοφαντούντες ούκ έφριξαν , 
ασΟένειαν α ύ τ ψ κα\ τδ αδρανές έ π ι φ η μ ί σ α ν τ ε ς , ώς 
ο>/. ίσχύσαντ ι ημάς τ ή ς τών ειδώλων μαν ίας λ υ τ ρ ώ -
σασθαι · τ ώ ν τε θείων αποστόλων τ δ κ ή ρ υ γ μ α , 
μάταιο ν χα\ ψευδομυθιας έ μ π λ ε ω ν άποδείςαι π ε ι -
ρώμενο: · κ α \ τ ά τών οσίων Πατέρων η μ ώ ν δ ό γ μ α τ α , 
κενά κα\ ά π ρ α κ τ ο ύ ν τ α καταστήσα ι βουλόμενοι* κα\ 
ούκ αύτο \ μόνοι δρώσι τ ά ά τ ο π α , άλλ' ήδη κα\ 
πάντας Χρ ιστ ιανούς σ υ μ π ρ ά τ τ ε ι ν κα \ συμφωνείν 
αυτών τ ή άθεότητ ι κ α τ α β ι ά ζ ο ν τ α ι , κα \ είδώλων 
ωσαύτως έπε ί νο ι ς ονόματι καλείν τ ά ίερά τής τού 
Σωτήρος η μ ώ ν οίκονομίας και σεβάσμια σύμβολα * 
κάν τ ά τ ο ύ τ ω ν νεαν ι εύματα τδ έν Δανιήλ Πνεύμα 
:έως α ν α β ά λ λ ε τ α ι , ή μ ε τ α μελή σε ι ν αύτοίς τών άθέως 
δ ρ ω μ έ ν ω ν , ή γούν εμβαθύνοντας έ π ι τ α ί ς το ιαύταις 
άνοσ ί ' , υργ ία ι ς , τ ή ; σφών αυτών Ορασύτητος κα ί 
άπονοίας α ξ ί α ς άποτιννύναι τάς δ ί κ α ς · θαυμάσαιτο 
V άν τ ι ς ε ί κ ό τ ω ς , ήλίκον αυτών τ ή ς κακ ίας τδ μ έ -
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(t ad nieliorcm cxcelsioremquc viiatn miroduc i : . 
H i abolent r i ius ex ipso coelo delapsos, qtii ccele-
slis Rcgis ad cxinamiioneRi scmet deinissi mysle 
r ium incarnai ionis nobis paleraciunt, lyposqtie ex i -
nai i i i ionis indices et p rxcon t s de inedio l o l l u n l , 
oi iuiia deulqtie perpetranl quae scntenlia apostolica 
daimial ioui a d d i c e r e l s . Μoysis legem irrilam quis 
faciens, sine miserntione duobus vel iribns testibus 
morilur : qnanto pejore puiulit paenn a/ficieiiduni 
es$e itlum, qui Dei FHium in veneranda i<na^MC 
concufcarit desrr ipium, qniqne ieslamenli saugni-
nem, in quo sanclificatus ftiit, pollulum judicuveril, 
et Spiritui graiicv contumeliam fecerit, quo cfl ici lur 
ut imaginis lionor ad arcbetypum snbvebaliir ? Man-

fj ducaiH iiaque bi niiseri suonim laboruin fructus , 
et a diviua j n s i i i i a dignuin sine dubio mainiprc-
l iuin refcre iu . 

καί π α ρ ά τ ή ς θε ίας δ ίκης άξ ια , εύ ο ιδα , τ ά π ί χ ε ι ρ α 

Videte Babylonem nostram , e l qua» patraurur iri 
ea iniquitales. itursus seuiores Babylonir , et Baby-
lonica a r rogant ia , c l Gbaldaicns fastus, rurstisquo 
e x i i l i i i iqui ias dc Bahylone; ex judicibus seuibus qi : i 
regere populmn videbantur. Corte quic nutic sti utni-
tur, i i iu l iam priscorum i l lorum prie ferunl s i -
mil i l i i iHuein . Nain et tsti , foedis cupidi lai ibus at^ 
surdisque passionibiis p e r c i t i , ad coiisimile fa r i -
nus ruunl , couiraquo pudicam Susa:main , D e i , 

C inquam, Ecclesiam , libidine adulierina exardcs-
c u n l . Quippc bi pa r i l c r alienis scdilius usurpat is , 
e l nobiiiotes civitales per p rxpo len i i an i inler sn 
s o r l i i i , atque banc blasphemite nicrcedem capic:<* 
les , accusaiionem 1 5 7 ^ t lu l l c r i i vaniloquio su > 
siruunt, innocenl i ct ininiaciilaias cr imen idolola-
tri;e objicienles : e l postquam innoceits Agnus qui 
l o l l i l peccata inundi Gbristus proprio sanguine eam 
a c q u U i v i i , ct idolico errore liberatam vere sibi 
aanciain gloriosamque exbibuit , non babentem ma-
culam, neque labem, neque rugam e , baud vercntur 
columniose infiruiuni imbecilluu-que Gbristum ap-
pellare, quasi eani ab idotica insania rediinerc non 
valuerit . Divonnn quoquc nposiolomm praeditaiio-
nem stul iam fabularumque plenam i i i t an lur osten-

^ de re , sunclorumque P a l r u m ncstrorum dogmata 
vana et fuiilia reddere sludctit. Neque ipsi (antuir-
modoabsurda b:ec agunl , scd )am omnes Gbris t ia-
nos cooperari c i consentire irrel igiosi tal i s u x co 
gunl , alque idolorum par i ier nomine sancla S tTva-
lor i s t ioslri incarnati e l augusia syittbola appellarr. 
Al tamen S p i r i t u s , qui in Danicle fu i t , hacicmis 
proerasi inal , vel scelermn pcenilemiam exspecinns, 
vel u l profuiidinx in his sacrilegiis n i c r s i , andactai 
suac alque vecordiaa digiias dcinum pcunas patian-
lu r . Merito autcm mira r i l i r e l iu quantuin n a l i \w 
excessiim miseria?que deveneriut, dmn qni videntur 
csse episcopi , lanquam tyranni sxv i s s imi acresque 
judices , cum supercilio in sacro throno resident , 

% H ^ b r . τ, 28, 29. · Ephcs . v , 27. 
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auperbia p l e n i , e l furiosum quid vesanumquc sp i - Α γεθο?ι *o>- ε ίς δσον άφίκετο άθλιότητο;, οπως οί 
ranies. Circinnstat auiem illos mi l i l a r i s ensiferorum δόςαντες Ιερείς ε ίναι , ώ σ π ε ρ ωμότατοι τύραννοι χα\ 
<Ί pJaudenliuin globus (25) , qui ni inanlibus magis π ικρο ί δ ικαστα \ , μ ε τ ά τ η ς οφρύος έπ\ σεμνού τού 
qiiam dognializanlibue famulatum pncbenl . βήματος π ρ ο κ α θ ί ζ ο ν τ α ι , φρονήματος γέμοντες, κι\ 
πνέοντες μανικδν τε κα\ ί μ π λ η κ τ ο ν · περ ι έστηκε δέ αυτούς στρατιωτικών ξιφηφορούντων κα\ παρακρο-
τούντων σ ύ ν τ α γ μ α , τοις άπε ιλουμένο ις μάλλον ή τοις δογματ ι ζομένο ι ς ύπηρετούμενον. 

Quin adeo boinines quoque crrcensium factionum "Ηδη δέ κα\ τούς έκ τ ώ ν έν τοίς δήμοις χρωμάτων 
praesidee , p rou l indecoro ipsorum collegio digmini τής Ι π π ι κ ή ς άμ ίλλης προύχοντας, καθάπερ ήν τή; 
est , assessores sibi e l magisleri i faulores compara-
runt : bis euim magis l r i s , l i i s defensoribus talia 
dogmata egeut. Por ro malam ίιι rem adjunguntur 
i l l i s , m in bujusmodi confusionibus e l col luvie fieri 
t o l e l , quoiquol culpie censurisqt iecauonicisdamiial i 
depos i i iquefncr t in t ,u ls ic peccalum per byperbolem 
in ipsis peccet. Neque ibeatrtcorunt ludorum sce-

άκόσμου α υ τ ώ ν συμμορ ίας άξιον, συμπχρίορους 
αύτο ί ς , συνηγορείν τ ή διδασκαλία προσεποιήσαντο · 
το ιούτων γ ά ρ δ ιδασκάλων, τοιούτων έδει κα\ τώ; 
σ υ μ μ ά χ ω ν , έ π \ τοιούτοις τοϊς δόγμασ ι · προσφθεί-
ρονται δέ αύτοίς οία φιλεί έν τ α ί ς τοιαύταις άταξίαις 
κα\ άκοσμία ι ς γ ί νεσθα ι , κ α \ μέρος τής Εκκλησία;, 
όσοι έ π ' α ί τ ία ι ς κανον ικαίς κα \ έγκλήμασιν Αλδντες 

nxque cl iorauloc, quos mimoe vulgar i sermone Β έξώσθησαν, ίνα γ έ ν η τ α ι αύτοίς καθ* ύπερβολήν 

nomi i ia ie mos e s l , buic p rac la ro sodalilio dcsunt. 
S111U e l iam de raupontitii c l a s s c , dequc tr ivi is et 
ganci?, his gercndis rebus assumpli ausi l iares , et 
quidquid c i rcu la lo r ium vel circuti iforaneam, vel de 
bajulorum C O B I U , ob augendam li irbam congregare 
poiueruut . Dcniqi ie ipsorum agmen stimmopere or-
na l uianiis ingens bominum q u f in mi l i l a r ibus or -
diuibus o l im fucrunt, qi ioruni a l i i praetervecia jam 
u la t c ac scneftcenles , a l i i c r imin i s alicujus a u l 
lu rp iu id in i s acti r e i , m i l i i a r i nuinero ejecti fuc-
r u n l ; quo ium p lu r imi ad anuquain i l lam sceteslam-
que docl r inam per i inenl , ob guam peiudalem insci -
i i a i n , uude et nunc iuere co l l ec l i , eamque prae cae-
leris capesftiveritnl: qui posiquam regiis stipeodiis 

άμαρτωλδς ή α μ α ρ τ ί α · ουδέ τών θεατρικών κα\ των 
ά π δ τ ή ς σκηνής οί προάγοντε ς , ούς μίμους τφ $Γ-
μώδει καλείν ε ίθ ισται λ δ γ ψ , τής σεμνής δμηγύρεως 
τ α ύ τ η ς ά π ο λ ι μ π ά ν ο ν τ α ι · έστ ι δέ ούς χα\ τών χα* 
π η λ ί κ ω ν , κα \ τ ώ ν έ κ τ ω ν τ ρ ι δ δ ω ν κ α \ χαμαιτυπείων 
έπ ικουρήσε ιν τοίς π ρ α τ τ ο μ έ ν ο ι ς συνεκάλεσαν, %}\ 
δσον ά γ υ ρ τ ι κ ό ν τ ε και άγελαίον χαι βάναυσον δχ)ο-
πο ιήσαντες περ ιαθρο ί ζο^α ι · κοσμεί δέ αυτών μά­
λ ιστα τήν π α ρ ά τ α ξ ι ν , και μέρος ούκ εύαρίΟμητον 
τών έν στρατ ιωτ ικο ϊ ς τ ά γ μ α σ ι τελούντων ποτέ, ων 
οί μέν άτε π α ρ η β η κ ό τ ε ς τ ή ν ώ ρ α ν καί άφήλι*Κι οί 
δέ έ π ' α ί τ ί α ι ς τ ισ \ π ε φ ω ρ α μ έ ν ο ι κα \ αίσχρδτησι, τής 
μοίρας τ ή ς ένοπλίου ά π ε λ ή λ α ν τ α ι , ών οί πλείονςτής 
π α λ α ι ά ς εκε ίνης και δυσσεβοΟς διδασκαλίας τυγχί-

p r i v a l i , unde ipsis praeler armoruiu apparaium , ^ νουσιν, έκ πολλής άγαν κτηνο>δίας και άλογίας, 
δθεν ήδή κα \ συνελέγησαν, τ α ύ τ η ς τών άλλων μάλ­
λον μεταποιούμενοι · οί ε π ε ι δ ή τών βασιλικών σιτη-
ρεσίων στερούμενοι , έξ ών α ύ τ ο ί ς μετά τής των 
δπλων π α ρ α σ κ ε υ ή ς και τ ά ε π ι τ ή δ ε ι α έπορίζετο, εί; 
άκρον π ε ν ί α ς και α π ο ρ ί α ς τ ώ ν αναγκαίων ίκοντο' 
ώστε βίς προ&πτον καί δε ίσθαι τ ώ ν παρατυγχανδν-
τ ω ν , κα\ τ ή ς έκ τών εράνων σ υ λ λ ο γ ή ς τά πρδςζωην 
έ π α ρ κ ο ύ μ ε ν ο ι , περχαθρούντες δ π ο υ πδτοι κα\ αθροί­
σ μ α τ α γ ίνοντα ι , έφ* οΓς ώ ς ύ π δ π τ ε ρ ο ι περιθέουσιν, 
ώ ς άν τ δ ενδεές κα \ π ι ί ζ ο ν εντεύθεν παραμυθήσων-
τ α ι · ούτοι δέ, ώ ς Γσμεν, ά π α ν τ ε ς , έθάδες τώνχειρόνω* 
υ π ά ρ χ ο ν τ ε ς , τοίς μέν κ α θ ε σ τ ώ σ ι ν Αε\ δυσχεραίνουβι, 
τα ί ς δέ χ α ι ν ο τ ο μ ί α ι ς χα ίρουσ ι , χ α \ νεωτέρων πρβ-

v ic iu t quoque s u p p c l c b a i , ad extremam inopiam 
egeslaieutque redacti era t i l , ita u l evideuier quavis 
re qnac in mauua inciderel indigereni, e l ex col le-
c i i s syuibolis v i la in sus ienlareul , circtiiuspicleiiiee 
sodulo ubiuatn convivia coeiusque fierent, u l i l luc 
proui iuscenvolare i i l , aique i l a egcslateiu ai igust ias-
que suas solarentur. l l i omnes, u i sciinus, p i jo i ibus 
sludere s o l i l i , p rxseniem rerum s la luu i setnper 
Oilerunt, convereionibus publicis g a u d e u l , rcsque 
novas af fcc lanl , ut ex b i t lumull ibus ac pe rmrba-
lionibus ul i le aliquid v i t « q u e uccessariiiii) expis -
eei i lur . Tal ibus ergo ducibus, lalique pbalange opus 
er.\i : sic euiro peseima quaevig alque turpissima 

I S S l>er Φ 8 0 * fiebanl. H c u l h tu ! episcopi , et D γ μ ά τ ω ν έ φ ί ε ν τ α ι , ώ ς δή έκ τ ώ ν τοιούτων αύτοίς 
p l eb t , el m i m i , c l reliqua fur iosomm (tirba, 111 θορύβων κα \ αταξ ιών , τ ά χ ρ ε ι ώ δ η χ α \ άναγχαί* 
nHUfQ conglobal i , Ecclesias dogmala pro auclor i la le περ ιγ ί γνο ιντο · το ιούτων ουν σ τ ρ α τ η γ ώ ν τοιαύη^; 
i r a c l a n l l Κ ε ι κα\ φ ά λ α γ γ ο ς · ούτω γ ά ρ ά π α ν τδ χ ε ί ρ ι ^ 

χ α \ αίσχιστον δι ' εαυτών έποιήσαντο · β α β α \ , βαβαί I ε π ί σ κ ο π ο ι , χ α \ δήμο ι , κα \ μ ί μ ο ι καΛ δ άλλος μανική 
όμιλος κ α τ ά τ α υ τ δ ν , τ ά τής Ε κ κ λ η σ ί α ς ε π ο π τ ε ύ ο ν τ ε ς μ ε τ α χ ε ι ρ ί ζ ο ν τ α ι δ ό γ μ α τ α . ' 

Εχ ψ ι ο igUur i i i iqua i i l a o l irroligiofta conflala Έ π ε \ ο ύ ν τ δ πονηρδν έκεινο κα \ άθεον έργαστή-
••sl o i l ic ina, rrsquc ipsis cuucla; sectmdc fluunl, e i ρ ι ο ν σ υ γ κ ε κ ρ ό τ η τ α ι , κα ί τά κ α τ ά γ ν ώ μ η ν πάντα ήδη 
IkcUftiaj uegolia pcr eosdein adni inis l rautur , betn 
« u r b x c e l quomodo Deus p a i i i u r ! Puslquatit pec-
catorum nos l roru iu iguis stitcensus e s t , e i in u a-
goaui Oaniniam i i i iqu i i a i i i in nosi rarum fornax exar . 

( ί δ ) Coftira episcoporum eleclioncs qurc pra»po-
lentia p i iuc ipum νρI populari f.ivore lurbisquc l i un l , 
cxs l an i graves in G r x c o cauonuiii syniagnuue b g f s , 

έ κ β έ β η κ ε , χ α \ διά χε ιρδς αύτο ίς τ ή ς Εκκλησίας 
υ π ά ρ χ ε ι τ Α π ρ ά γ μ α τ α , π ώ ς τ α ΰ τ α κ α \ τ ίνα τρόπον 
σ υ γ χ ω ρ ε ί θ ε ό ς ; Ε π ε ι δ ή τδ π ύ ρ έ ξ ε χ α ύ θ η τών ημε­
τ έρων α μ α ρ τ η μ ά τ ω ν , και έ π \ μέγα φλ,ογδς έπήρται, 

ν . gr. t i t . I, cap. 7, synodi Laodiceneie canon t3 f 

e l Nica^iuc sccuudx canoii 5. 



j£7 , APOLOGETICUS PRO SS. lMAGINIBUS. 
τών αδικημάτων η μ ώ ν ή κάμ ινος , κχ \ τ ώ ν έ γ κ λ η - Α sit, crimiii t imqtie poen s d m n a » jiiMilia» pcni l imi is . 

μάτων εύθύνας π α ρ ά τ ή ς δε(ας ε ίοτ ιραττόμεθα δ ίκης · 
κα\ κινδυνεύει τά τ ή ς Ιερωσύνης δημοτ ικώτερον 
μάλλον ή πνευματ ικώτερον δ ι ιθύνεσθαι · ψυχ :κο \ γ ά ρ 
δντες ού δέχονται τ ά του π ν ε ύ μ α τ ο ς , κα\ τοΓς βεβή-
λοις πεπ ίστευτα ι κα\ άνεΤται τά τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς 
μυστήρια * τ ί συμβέβηκε κα ι τ ί δράν ένεστιν ; έ π \ 
-.ής Μωσεως καθέδρας έκάθισαν οί Γ ρ α μ μ α τ ε ί ς και 
οί Φαρισαΐοι, τοις πάθεσι τ ή ς φιλοσαρκίας έ π ε ν τ ρ υ -

Τ ώντες, κα ί τ α ϊ ς κεναις δόξαις κα \ π λ ά σ μ α σ ι ' φ ι λ ό ­
τιμου μενοι , τ φ τε κ ό μ π ω τ ώ Φαρισα ΐκψ κ α τ α λ α ζ ο -
νευδμενοι, καΊ μ έ γ α φυσώντες τ α ί ς προεδρ ία ι ς , κα \ 
τψ καλείσθαι £αββ \ , κα \ τ ψ 6 γ κ ω κ α \ τ ή όφρύΐ τών 
Γραμματέων κατασοβαρευόμενοι · π λ ή ν γ ε δή , δτι 
εκείνοι μέν & τ ώ νόμω έ γ έ γ ρ α π τ ο , τ φ λαω διεσή 

per ie l i la lur ccrte sacerdolium ne populari tcr magis 
quam sp i r i i a l i l e r a i l i i i i i i i s l r c tu r : quippe cnm sin» 
carnales, ea q»irc sp i r ims suiU non iapinnt , profa-
nisquc boniiuibus crcdunlwr ac pc rmi t lun iu r E e -
clesiai mysleria ; posl ba>c, inqtiam , quiit cons -cn-
h im es t , quidve ccniere acc id i i ? Super caibedram 
Moysis sedertitit Scrihjae c l Pi iar isani , in carnaliuui 
afleclmim passioirbtis vnbtlanies, qni novis o p i n l o -
nibws figmentisque gmdiMi l , faslu Pbarisaico i n s o -
lescunt , scqtie priRias lenere sedos gtoriauiur et 
vocari r a b b i ; lumore scil icct el s u p e n i l i o Sc r iba -
n iu i snperbtentes. Nib i lomi i i i ig i t l i , quoo scripta lex 
coit l inehat , populo nnnt iabai i t ; eisi quae aiebatit , 
exsequi no l len t : undc e l Chris tus dicia nb i l l is i ieri 

μ α ι ν ο ν ά δέ έλεγον, π ρ ά τ τ ε ι ν ούκ ήθελον · διδ κα \ ^ n n n d a b a t ; facta imi tar i vetabmt Τ : i s i i vero neque 
tficunt neque operantur, qiue veriias i r ad id i t ; quod-
que omne conira e s i , dicio el factis gratiac repu-
gnant. Supcrcs i ergo consideiMiidini i i t rorum majur 
s i l culpa. Il inc blando sennonc utcntes, lanquani 
famil iar issimo a i i c i i i confidenler impuras illas i n * 
gralnsquc voces , v c l , ut aptius dicain, irrcligiosas , 
ex fteienle suo delestandoqne corde e ruc tan t : l i -
oiorc» vrrecuiiiTi et n iodes i i , jussa quantncius 
f i c i e n h s , ex vocatis in j u J i c l m i i b o i - i u i b u s , 
;il!os f o r n n addiicunt, alios ex Iribtmau rc!u<init, 
hetn fraudcm ! bem Impudetilinni! vel rccipiciulos 
cuin bcnevolentia , vcl cum ignominia d imi i i endos , 
et csetcra quuc vecord! i l lo e l Pharisaico (ri lm* 

δ Χριστδς τ ά μέν λεγόμενα ποιε ίν έκέλευεν, ά π η γ ό -
ρευε δέ τ ά π ρ α τ τ δ μ ε ν α · ούτοι δέ ούτε λέγουσιν ούτε 
πράττουσιν, Α ή αλήθε ια παραδέδωκεν · άντ ικρυς δέ, 
χα\ λόγω κ α \ π ρ ά γ μ α σ ι τή χάρ ι τ ι ά π ο μ ά χ ο ν τ α ι . 
Σχίπτέον ουν όποτέροις χ α λ ε π ώ τ ς ρ α τ ά ε γ κ λ ή μ α τ α · 
εντεύθεν οί εύφημούντες , ώ ς έ γ γ υ τ ά τ ω π ρ ο θ ύ μ ω ς 
τάς άσεμνους έκείνας κα ί δυσηχείς φ ω ν ά ς , ή δυσσε-
til; ε ιπε ίν οίκειδτερον, έκ τής δυσώδους α υ τ ώ ν κα\ 
μυσαράς καρδ ίας έςερευγδμενοτ , οί δορυφορούντες 
μετ' ευλάβε ιας κα\ συνεσταλμένου τ ο ύ φ ρ ο ν ή μ α τ ο ς , 
διακονούμενοι ώ ς τάχ ιστα τοϊς δ ι α τ ά γ μ α σ ι ν , ούς μέν 
τών ε ξ ε τ α ζ ο μ έ ν ω ν , ε ίς μέσους π α ρ ά γ ε ι ν , ους δέ 
άνθυπεςάγε ιν τού δικαστηρίου,, ώ,τής έ π η ρ ε ί α ς 1 φευ 

τής άνα ιδε ίας ! ή προσδεχθησομένους σύν βύμενε ία , ^ nali digna sunt. P r x l e r e a sanclos nosiros Patros 
ή εκπεμφθησομένους σύν άδοξία, και τάλλα δσα τού 
έμπλήκτου κα ι Φαρισαικού εκείνου β ή μ α τ ο ς ά ξ ι α , " 
άλλά καί τ ο ύ ς δσίους Πατέρας η μ ώ ν κα\ διδασκάλους 
τής Έκκλη-σίας κατευτελ ίζουσι κα\ φαυλίζουσ« , 
κατά μ η δ έ ν τών άλλων α ν θ ρ ώ π ω ν π ρ δ ς τ ε άρετήν 
κ ι \ τήν ε ί ς θ ε δ ν οίκείωσιν δ ιενηνοχέναι , άλλ* ώσεί 
τ ; ν ι κ α \ τ ώ ν πολλών Ινα , α υ τ ώ ν έτκαστον είναι π ε · 
ptθpυλλoΰvτfς^ ών και τάς Ιεράς Βίβ /ους ; αί τ ά ς 
ένθέους α υ τ ώ ν διδασκαλίας φέρουσιν , ύ π δ πόδας 
άγουσιν, ε ι ς βάθρων ύπηρεσ ίαν α ύ τ α ί ς ά π ο χ ρ ώ μ ε -

c i Ect les iu! niagislios vilipendunt atquc aspor^ 
naniur ccn n ib i l a cxter is hominibus , v i r iu tc et 
cum Doo familiarilate dif lerant , scd fauqtiam i inui i i 
e mul t i s , unuinquemqiie eoruui d i c i i l a u l (20) : 
quuruui ei iam sacros L i b r o s , qui diviuas ipsorutn 
'doclriiias con l i i i en t , pcdibiis · supponunt , iisque 
scabelli vicc uluti l t i r , quod esl i i i iquissimutn. S a -
pionies anlcm gemelipsi de i in iunl b i carnales pbi -
losopbi, ct a fauloiibus suis appcllari voh ia l tbeo-
lngi , cum s in l v a n i l o q u i , c l cb ry sos lo in i , cum sint 
cacosiomi. 

κενολόγοι, κα\ 

vot, τδ π α ρ α ν ο μ ώ τ α τ ο ν . Σοφο\»ς δέ χειροτονούσιν 
έχυτού; οί σαρκοφιλόσοφοι, κ α \ π α ρ ά τών σπουδαστών άξιούσι καλείσθαι θεολόγοι οί 
'/ρυσσστομοι οί αίσχρόστομοι . 

Σ κ ο π ώ μ ε ν δέ τ α ύ τ α δθεν κα \ ούτως · τ ή ν μέν κε - Videamns porro cur baec i la se babcant. P ru i cc -
>*ύουσαν έντολήν , Μή μέταιρε δρια αΐώηα ά ίθετζο D pium illucl i Ne trnnsferas terminos a-ientos quot p a -
ol πατέρες σου, ουδέ δσον ε ί ς νούν βαλέσθαι δόξαν tre* tui posuerunt*, ne in mentem quidem adiuiucn* 
τοίς άθλίo^ς. Πρδς δέ τ ά ς ε ύ α γ γ ε λ ι κ ά ς τού Κυρίου 
φωνάς, πρΑς δν και ή μ ά χ η κα\ τ ά τ ή ς 06ρεο>ς, π α -
ραπλησίως άσπίδ ι κ ω φ ή καί βυούση τά ώ τ α , καθά 
λέγεται , Τοις έχφδουσι τάς άχοάς άποδύονσττ. 
ΑΙ δή κ α \ τού ί ν α τ ώ ν μ ι κ ρ ώ ν τ ώ ν ήδη π ε π ι σ τ ε υ κ ό -
των σκανδαλίζοντος , ώ ς βαρυτάτην τήν δίκην κ α θ -
ορίζουσι λυσιτελεϊν α ύ τ ώ μάλλον όνικψ μ ύ λ φ κατ* 
αύχένος έ π η ρ τ η μ έ ν ω , Οαλασσίοις καταποντούσθαι 
τιελάγεσι. Τ ί ο ύ ν ; ούκ άν αύτοι δεινότερον π ε ί σ ω ν -

dum misc r i censent. A d evangelicas autem sci i tcn-
Itas D o m i n i , cui imo sunt adversi et i n j m i i , bacd 
secus obsurdescunt quam surda aspis quae suas au-
rcs, ut a iun l , advcrsus incaniai i l^s obs i ru i l 9 . Sen -
le i i l i a a i i le in brcc : Qni scandalizaverit umtm de 
pu$illi$ quijam crediderint »·, instar ρ α ' ΐ ι * gravis-
sima» s l a tu i l magis ei exped i rc , u l asinaria i n o U 
ro l lo appeusa in profundum inaris demcrgalur n . 
Quid ig i iu r ? Notinc i s l i gravius pui i ioniur , qui l a n -

T M a i i b . x x i i i , δ . 8 P ruv . x x n , 2 8 . · Psal . L V I I , O . 1 0 M a l l h . x v i u , 6. 1 1 ib id . 

(20) Quisquis bistoriam b x r e i i c o r u m panuuper consideret, sanclorum Pairur.i appiiutc conicmptura 
<^ud eo& comper i t l . 
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tam fraudulcntis pracsiigils c i rcumvenlam m i i l l i l i i - Α f a t ; τοσαύτην πληθύν μεθοδείαις άπατηλαίς χατα-

riincin decepcruut? ncqwc unum vcl a l l e iu in aut σοφιζόμενοι κα \ παρακρουόμενοι , ήτις καΛ έν ί :φ 
i r c e , sed quidquid hominnm sub Uomauo sceplro 
degil , pes i i len l inm s u o m m scrnimnii i i saniem re-
cjpere animis salagnnt ? C n r eii im hi alienis a n i -
mabnsparcercnt , q u i , suU ncgleci is , dc salulc 1 5 9 
prorsus desperam? M e i i i o equidein cum Scr ib i s e l 
Pbarisaeis auJicnt : V<r vobit, qui regnum calorum 
claudilit ante homines!nam tieque vot itthalin, nec 
iniro€uniet tinhis inttare " . S i c , oiunibue Eeclcsiac 
eubversis con&ueludiuibus, legibus ac mys l e r i i s , 
Tias Doni ini rcc ias d i s lo rquen l . Quod si eliam dc 
olioso verbo in die jud ic i i ratioiiem reddenius ! , \ 
qualem deinum dis lor iorum suortim intproborumque 
operum expcr ieo iur u l l ioneui? Siqi t idem inagna 

θαλάσσης άμμ ιρ παρε ικασθήσεται · ού γάρ Ινα, ή 
δύο, ή τ ρ ε ι ς , π ά ν τ α δέ άνθρωπον τδν ύπδ σκήπτροις 
• Ρ ω μ α ί ω ν , κατά ψυχήν τήν σηπεδδνα τών φθορο­
ποιών α υ τ ώ ν λόγων είσδέχεσθαι διασπουδάζουον 
π ώ ς γ ά ρ εμελλον αλλότριων ψυχών φείδεσθαι, ο: γε 
τ ώ ν Ιδίων ήφε ιδηκότες άπογνόντες παντάπασι ; Κα\ 
καλώς γε μ ε τ ά τ ώ ν Γ ρ α μ μ α τ έ ω ν και Φαρισαίων 
άκούσονται · Ούαϊ ύμίν δτι χΛείετε ΤΪ\Υ βασιλέων 
τών ουρανών έμπροσθεν τών ανθρώπων · ύμέϊς 
γαρ ούκ είσέρχεσθε, ουδέ τούς είσερχομένονς 
άρι'ετε εΙσεΛΟεΙν. Ούτω π ά ν τ α τής Εκκλησία ; χατα-
σείοντες έθη τ ε , κα \ νόμους, κα \ μυστήρια, τά; οδού; 
Κυρίου τάς ευθείας διαστρέφουσιν * εί δέ και υπέρ 

P a u l i nicns ad exleros qnoque nos jube l esse eine 8 α ρ γ ο ΰ βήματος λόγον ύφέξομεν έν ήμερα κρίσεω;, 
o0t*n*>ioue f l ; qi ioruin jus iam damnalionem iti su-
pcr ior ibus significavit . Prufeclo n i b i l non audere 
improbos , egregie d ic lum c s i ! A c c e d i m l demque 
4ii nieditiiii prolati e l octilis snb jec l i , knmanarum 
animarnni decipulae, l i b r i i l l o ru in , mul lo anle i c i n -
pore excogital i et in bunc usum parati (27). 

π ο ί α * ποτέ Αρα τών παρ* αύτο ί ς ενεργούμενων ένδια· 
στροφών κα ι πονηρών δ ι δ α γ μ ά τ ω ν ούκ οΓσουσι δίχην; 
δπου γ ε και το ίς Εξωθεν συντηρε ί ν τδ άπρδσκοπον ή 
Παύλου π α ρ ε γ γ υ φ μεγαλόνοια · ών ώς αληθώς τδ κα-
τ ά κ ρ ι μ α Ινδικον άνωθεν προεσήμηνεν · δντω; πάντα 
τολμώσι κακο \ , χ α λ ώ ς ε ί ρ η τ α ι * εΐτα είς μέσου; 

ή γ μ έ ν α κα\ ύπ* δψιν έκκε ίμενα , τ ώ ν ψυχών τ ώ ν ά ν θ ρ ω π ε ί ω ν τ ά Ο ή ρ α τ ρ α , α\ διά χρόνου σ·*/;.ο5 
προε κ μελετηθε ί σα ι αύτοίς κ α \ ε ί ς τούτο παρασκευασθε ίσαι β ί β λ ο ι 

10. Age vero, pneter i l l am priorem blaspbeniiam, 
;diam qtioque baud imnorem, nempe quod a Cbr i s lo 
incirc i tmscr iptum corpus assumptum f u e r i l , som-
tiiati t iuin instar, C b r i s l i hostes adjungmrt. : u l r am-
,|ue vero roborare n i l u i U u r , ex inveuloris palrisque 

ι'. Ε π ε ι δ ή κα \ πρδς τ ή πρότερα κατά Χριστού 
δ υ σ φ η μ ί α , κα \ έτέραν ούκ έ λ ά τ τ ω ταύτης , τδ άπε­
ρ ί γ ρ α π τ ο ν αύτδν άνε ιληφέναι σ ώ μ α , ώσπερ ονειρο­
πόλου ντες , οί Χρίστομαχούντες προσεπάγουσιν · 1, 
δή κρατύνε ιν ά π ο π ε ι ρ ώ ν τ α ι , έκ τών τού εύρετού ΧΟΛ 

:iposla*ia? penu, cunc lam dcicstabilis sui magisterii Q Πατρδς τής αποστασίας α φ ο ρ μ ώ ν , τδ πάν τής εν­
αγούς αυτών ε ίληφότες δ ιδασκαλίας* εκείνος γάρ τξ 
μέν προηγουμένη τ ώ ν ασεβειών παριστάμενος, φω­
νάς σ υ ν α γ ή γ ε ρ κ ε , π α ρ ά τε τών τοΰ Πνεύματος λο­
γ ί ω ν συγγραφε ίσας π α ρ α σ π α σ ά μένος , π ρ δ ; δέ και 
τ ώ ν μακαρ ίων Πατέρων η μ ώ ν σ ο φ ώ ς έκπονηθείσας, 
πρδς έλεγχον μέν τ ή ς τ ώ ν βδελυρών ειδώλων άπα­
τ η ς , κατηγορίαν δέ τ ή ς τ ώ ν άγνοούντων τδν ·τών 
δλων θεδν εθνών, α π ι σ τ ί α ς κα\ άπονο ίας παρατεμό-
μενος · Ας δή κ α κ ώ ς χα\ ά ν ο ή τ ω ς έξειληφώς, καί ώ; 
αληθώς ε ίπε ίν ε ίδωλικαίς μυσαρότησ ι τήν ψυχήν κ*· 
ταχρα ίνων τήν έαυτοΰ , τ α ί ς Ι ερα ίς εΐκόσιν εφήρμοσε* 
τ ή δ* αύ ε π ο μ έ ν η τδ κύρος δ ίδωσιν , έκ τής έμμα-
νοΰς τ ώ ν Ά ρ ε ι α ν ώ ν δόξης, κα \ τής Μανιχαίων λνΐ-
σώδους θρησκείας δ έκφρων ο ρ μ ώ μ ε ν ο ς . 

ια ' . Τούτοις π ρ δ ς σύστασιν τ ώ ν εαυτών οί γεν-

materiam sumenles. l l l e cntm qui giiperiori hajre 
seos bujus dramat i inlerfui t , dictioues a l iquol coa-
i c r v a v i i , p a n i m ex sanc l i Sp i r i l u s oraoulis st im-
plas, p a n i i n quoque ex i is quas beati noslr i Pa l rcs 
sapicuier c o n s c r i p s e m n t , ad inipurae idoloUina? 
« r r o r e m refelieudnm, nccnon e ibu icormi i , qui u u i -
Acrsalein Deum ignorabanl iucrcdul i la lem alque 
ii isauiaiu coarguendam; bas, inquam, dici iones i m -
prol)e slolideque decerpens, atque, u i vere d icam, 
tdolicis aboiMiiialiouibus semel hiquiiiaus , sacris 
iuiaginibus accommodavil (28). 1n posteriore autem 
bacrcseos dramale rem sanc iv i l , ex insauo A r i a u o -
rum « l o g m a i e , hemque ex l ianicbseorum fnrio^a 
Mipcrsl t l ione, materiain coufercus. 

1 i . l l i s tittmlur egregii i s l i documeMis ad snortiin Ο 
clogmaium confirmalionem. Quia enim n ib i l pcr sc 
(onficere queunt , propierca quoJ conira ver i la i i s 
nploudorein intendere oculos nequeiml, uon crubos-
< uni bomines qui iu sacerdotio coaei i l t iu v idciuur , 
t a i io rum e l quidem sceksiorvim alquc impurorum , 
peregrinas c l a Cbns l i ano rum meule n b h o r r c u l e » 
doctrinas admii lere . S i c Dei gloria amissa , buitia-

νάδαι ά π ο χ ρ ώ ν τ α ι δ ο γ μ ά τ ω ν · ε π ε ι δ ή γ ά ρ οίκείον τι 
χατασκευάσα ι ούκ Ιχουσιν (ουδέ γ ά ρ Αν πρδς τήν αί-
γ λ η ν τ ή ς αληθε ίας ά ν τ ω π ε ί ν δυνα ιντο) , ούκ αίσχν-
νονται οί έν Ιερεΰσι τ ε τ ά χ θ α ι νομ ί ζοντε ς , τών έν 
λαίκοίς τελούντων κ α ί τ α ΰ τ α βέβηλων κ α ι ακαθάρτων 
ξένα χ α \ έκφυλα τοΰ τ ώ ν Χριστ ιανών φρονήματα; 
δ ι δ ά γ μ α τ α παραδέχβσθαι · οδτω τ ή ς . τ ο ΰ θεοΰ δόξης 

1 1 M a l l b . x x i i t , 13. , β * M a i i b . χ ι ι , 36. 1 1 1 Cor . χ , 32. 

(27) In eecuudse ,?iicapii«s synoit» aclione onlava 
Jegiiur canon nonns Περ \ τοΰ μ ή χ ρ ύ π τ ε ι ν τ ινά 
νρ ιστ ιανοκατηγορ ιχής α ίρέσεως βίβλον : l)e ηοη ce~ 
lando (ibro quotibel hmrtitot Cliristiwios accuinn-
lium iid est lconomachornm ). 

(28) V ide lu r Nlcepliorus designare Copronymi 
l ib ruu i , qiiem w*pitnlatim iu sii|>ori(iribus re-
f u l a v i i ; vel ciqii9Yte pol iu* at ionyii i i IconomaclM 
Inctibralioueut. 
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άΐΛπεπτωκδτες, τ ή ά ν θ ρ ω π ί ν η μ α τ α ι δ τ η τ ι έξανδρα- Α nae s luUi l i t t captlvi abducl i sunt. ldc i r co imagine 
ποδιζόμενοι κατεσύρησαν · δ ιά τοΰτο τ ή είκόνι τή 
/ρύση καθ ά π α ς ύποκύψαντες , τή είκόνι τοΰ Χ ρ ί ­
στου προσκυνείν ούκ ανέχονται * άλλά τδν μέν πιο\ 
τών είδωλων λόγον, τ ί ς τ έ έστ ι , κα \ έ π \ τ ίσ ιν ε φ α ρ ­
μόζεται, κα\ τούτον π ρ ο φ α ν ή κα \ δεδημοσιευμένον 
υπάρχοντα, ούκ ο ΐμα ί τ ινα λανθάνειν τ ώ ν έ ρ ώ ν τ ω ν 
τού κρείττονος, κα \ μ ικρδν γούν έ π η σ θ η μ έ ν ω ν τ ή ς 
τών π ρ α γ μ ά τ ω ν φύσεως * ή δ& τ ώ ν σ υ ν τ ε τ α γ μ έ ν ω ν 
τούτω Ά ρ ε ι α ν ώ ν άθεότης , ά π ο κ ε κ ρ υ μ μ έ ν ο ν πο»ς κα \ 
ού πάνυ κ α τ α φ α ν ή τδν δόλον τ ή ς ασεβε ίας κ έ κ τ η τ α ι , 
χαί ταύτη ού ^αδ ίως το ίς πολλοίς καταλαμβάνετα ι * 
σεσοφυμένοις γ ά ρ τοίς (5ήμασι κα \ πολυπλόκοις έ π ι -
νο/αις είς τούτο αύτοΓς έκμε μ η χ α ν ή μ έ ν α ι ς , τ ή τών 
παραλογισμών άχλύ ϊ κα \ τ α ί ς έκ τ ώ ν τ ή ς ε ύ γ λ ω τ -

aureaseniei adorata (29), Cl i r i s t i imnginem venernri 
rion pa i iun lur . Sed enira de idolts qul sermo fleri 
s o l ea l , c l qtiibus debcai accommodar i , quia rcs 
perspicua esi e i pervulgata , neminetn latere arbi> 
tror qni modo sit reci i amaior, et rer i i in naluraui 
paruinper calleat. Te rum cognala bis Ar i anorum 
impietas, occulium fere nec salis animadverlendum 
dobim Irxreseos c o n t i n e l , ideoque haud facile a 
mul i i s i u l e l l ig i lu r . Etenim callidis vocabulis, e l com-
plicatis sensibus sludiose ad boc excogitatis, para-
logismorum nebula, Η garrul i la i is vcrsuta suasione, 
facile possunt simpliciores abripere atque in suam 
scntentiam perlrabere. Quamobrem pauca quxdam 
e i de ipso ( Leone vel Copronymo) e i de hujus ne-

τίας στροφών π ιθανότησ ι , συναρπάζε ιν κα\ ύ π ο σ ύ - Β gotii prasidibus; ad ignaroruin n o t i l i a m e l uti l i latem 
ρειν τούς απλούστερους έ π ι τδ ίδιον φρόνημα ίκανώς dicenda pu lav i . Quinam vero s in l ipsi l i b r i , e l c u -
Ιχουσι · διά τοΰτο μ ι κ ρ ά τ ινα π ε ρ \ αύτοΰ τε κα\ τών jusnam magisterii , dicere incipia in . 
αροεστηκότων ε ίπε ί ν , π ρ δ ς τ ή ν τών άγνοούντων είδησιν κα \ ώφέλε ιαν , άξιον ύ π ε ί λ η φ α · τ ί ν ε ς δέ αί 
βίβλοι α ύ τ α ι , και τ ή ς πο ίας δ ι δ α σ κ α λ ί α ς , έρών έρχομα ι . 

ιβ'. Τ ίς ούκ οίδε τήν θεομάχον τ ώ ν δυσωνύμων 1 6 0 Q" is ignoral Der in i in icam et i i if tustam 
Άρειανών άθεωτάτην αίρεσιν , ήν Α τ ή ς μ α ν ί α ς A r i a n o r u m impi iss imam hai res im, ab A r i o , cujus 
δντως ε π ώ ν υ μ ο ς "Αρειος έξεγέννησε , κ α \ τούς τδν 
μαινόλην τουτον\ κ α \ έκφρονα σ υ ν α π α ρ τ ί ζ ο ν τ α ς 
Οίασον; οί τ ή ν θεότητα τοΰ ζώντος κα\ ύφεστώτος 
*a\ ένυποστάτου θεού Αόγου άθετοΰσιν άνοητότατα, 
έτεροφυά τ ή ς τού θεοΰ κα \ Πατρδς ουσίας αύτδν 
άποφαίνειν π ε ι ρ ώ μ ε ν ο ι , κ α ι τ ή ς δόξης τ ή ς π α τ ρ ι ­
κής άποσχ.ίζειν ά θ έ σ μ ω ς οίόμενοι , κα \ τ ά ς τής δε-
σπότιδος φ ύ σ ε ω ς άσυγκρίτους ύ π ε ρ ο χ ά ς , 4π \ τήν τ ή ς 
δούλης κ τ ί σ ε ω ς π ε ρ ι π έ ζ ι ο ν τάξιν καταβιβάζοντες * 
ού μήν δέ άλλά κα\ τήν θείαν κα\ ύ π ε ρ φ υ ά τοΰ Λό­
γου συκοφαντοΰσι σάρκωσιν , και ώς έν σκιαίς κ α \ 
ψιλαίς φ α ν τ α σ ί α ι ς αυτήν πεφηνέναι άπ ισχυρίζονται 
φαντασιούριενοι, συ ,ψδά τή Μανιχαίκή λύσση, κα \ τοϊς 
άπδ τής τ ο ύ Βαλεντίνου βακχε ίας και αύτο\ δ ο γ μ α -
τίζοντες · τ ί ς ού μ ε μ ά θ η κ ε ν , ψ κα\ κ α τ ά βραχύ γούν 
Λόγου μ έ τ ε σ τ ι , κα\ ίστορίας είς πε ίραν ά φ ί κ ε τ ο , τήν 
τούτων κορυφήν και άκρόπολιν; Ό ' Κ α ι σ α ρ ε ύ ς δ' ούτος 
έστι δυσσεβής δντως Εύσέβιος, δς γ ε πολλά μέν κατά 
τής τού Λόγου θεότητος δεδυσφημηκώς πεφλυάρηκε , 
πολλά δέ κ α τ ά τής θείας τ ο ν Γ ω τ ή ρ ο ς οίκονομίας μα-
τσιοπονών δεόυσσέβηκεν * ου τά σ υ γ γ ρ ά μ μ α τ α μέχρ ι 
κ α ΐ τ ή μ ε ρ ο ν τών έξαγ ίστων αύτοΰ δογμάτων υπάρχε ι 
κατάπλεα * ού γ ά ρ "Αρειον μόνον τδν εαυτού διδα- j 
σκαλον, κ α ί τ ή , αποστασίας τ α ύ τ η ς ε ί σ η γ η τ ή ν , άλλ ' 
ήδη κα ι π ά ν τ α ς τ ο ύ ; είς τήν δόξαν τοΰ Μονογενούς 
προσκεκρουκότας ύπερβαλέσθαι έφιλονείκησε * κ τ ί -
σμασι γ ά ρ π ρ ο σ κ υ ν ώ ν , κα\ τ ή κτ ίσει τδ μόνω π ρ έ ­
πον θ ε ώ σέβας ά ν ά π τ ω ν ελέγχετα ι , λάτρ ι ς είδωλων 
εντεύθεν σαφώς έκδεικνύμένος, καθά και π α ρ ά τών 
έκκρ ί των τών θεοφόρων Π α τ έ ρ ω ν η μ ώ ν μ ε μ α ρ τ ύ -
ρ η : α ι * ά ν α γ κ α ί ω ς ούν κα \ οί προσκε ίμενο ι α ύ τ ώ 

(20) V e l Nabucliotlonosori vel Copronyin i . 
(50) Ά ρ ε ι ο ς ά π δ τού "Αρεος, Arius α Marle fu-

rtmu deo. 
(51) l l o c jatn d i x i l Nicepborus in Apologei ico 

ir.inore |>. 13. Ens tb i i Ariauistnum netuo evidcnlius 
deinonsiravit quam B . Monlfauconius in praefatione 
ad «*j*rs<lein Eu$eb:i Commeiitarios iu Psalinos. 

nomen furorem denotat (30), genitam necnon r e l i -
quum', qui huic lyinphalo suppettas f e r t , vesamim 
ehorum ? qui d iv in i ia iem viventis et subeisienlis ec 
in una persona Dei V e r b i sttikissinie abolenf, a l i c -
pura a Dei et P a l r i s subsianlia conantes oslendere, 
paterna ipsummet gloria segregandttm intpte a rb i -
l r a n l e s , c i Dominicalis naltira? inrotuparabiles s u -
bl imila tee , ad l iuui i lem servi l i s creamrae ordiuem 
deprmie.iues. Iitsuper divinam quoque et sup r n a m -
ralem V c r b i ca lu iunia i i tur incarnai ionein , eamqae 
unibrai i lem la i i imn et mere pbanlasticam demon-
* i r a r e Ι ι Ί Ι ι κ i n a m n r , M a n i c b a i c o f u r o r i p a r i a , necnon 
Vale i i t iu i iusania? , ipsi quoqtie tradetitcs dogmaia. 
Quis ιιοιι nov i i , si medo p a m m li t teraiora; a l i ig i t , 
e l b is loi i» ; l iuien sa lu t av i i , horutn coltimeti e i ar 
ceiti? Cxsar iensem, inquam, Eusebium, qui intilisa 
adversi isVerbi d iv in i la lem blaspbeinans nugalus e s i , 
muha ei ia in conlra divinam Scrva lo r i s incania t io -
neui delirans irreligiose locutus cs l : cujus scrtpla 
ad bunc usque diem deleslandis fjnsdem dogmalibns 
pleniwima sunl (51). Ipse enim non Ar iu in tantum 
modo magis ln im R u u m , et hujus apostasix aticto* 

ι rem, se<l r l alioe omncs, qui iu Unigeui t i gloriant 
p e c c a r i m l , superare con le i id i l . E len i in crealnras 
ai lorasse, e i debilom De<t sol i cultum roi c r c a t » 
exbibuisse accusaiur, idololalria? idcirco mauifesle 
ceuvictus, s i f i i l i ct iaiu e x i m i i aliquot Palres noslr i 
leslati srnil (32). Necesse esl i iaque u l e l iam ei 
adbaireiues ac discipul i se i i ie i i l iam niagisir i s ibi 
assumauf. I* oi i i in eos «luctiit Cbr is t i corpus piugi 
au l finjji nou posse, iilque omniuo pbaniastice sonw 

(32) ln carccre p o s i u i s , sa?vienie persrcuiioiic* 
Eacriiicasse diis dicius esl Euscbius l imore sup-
p l i c i i . Y ide Epipbanit im b x i e s . β 8 , 7 ; i i cm qiKu 
docle more suo bac fcuper re d i c i l Τΐ!Ι«·ιιιοιιϋ·ι$. 
Mem. eccL% ί. VIII , p. 661, in adiu 19 ad sancluiu 
Atbanas»ium. 
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niavi l (33). Quis aulem Euscbi i viccs iguoral ? imo Α κα\ μαθητευόμενο ι , τήν το"i διδασκάλου δόξαν άνα-
« i i t i i a m bae non cognifcB c l exploraia.» k i i m , c i iamsi 
rusiicus s i l o l plaue rmlis ? Nimi rum quingeiHOs 
ant" atmos ei pnnlo amplitis, iiiiinerosus i l le d iv iu i i i i s 
oongregaius cauus, sacra, itiquatu, Kicxx plenonnn 
Heo e l adinirabi l ium virnrum synodus, ouinia d iv iu i 
Spi r i ius i i i s l inc ln agens , Ariana* I m c s e o s lejiaccs 
I v c l r s i a expu l i t , cxcommnnicalos ipsos cum o m -
nibus barbaris exlraueisque 6tiis dogmalibus decla-
rans. E i s i vero Eusebius s i m u l i i a doc i l iu t c recl;c 
assensit i i d c i , latere s l i i dcus , hilitlo luinen minus 
ad suuin jngonimn rcversus c s t , vclui i soloni dis-
l o r l i raini s l a l im ac a dir igeule in r.uiUraviutn ii iaiiu 
scniel expcdivcruul . Q.iod ipsum fuc i i i av i i c l i am 
A r i u s , cujus mul i i s x a imis p o s l , quia dolosam cjus 
menlem nonnull i ignorabant , comiiici i iorai ioi iei t i 
faciendam ccnsebanl, porlinereipsum a.l oribodoxum 
C O P I I J U I exisi imantas. Veruni bo^Aloxamlr ina syno-
dus, canoii icis vincuHs i rre t iv i i , ncitiiiii licere saua 
fi.ie Cl i r i s i ianorum pruedilo, Eusebi i faceie coinme-
niora l iu i ie i i i , deiiuiens ( 3 i j . 

φερέσθωσαν · ούτος γ ά ρ αύτοϊς τό κατά Χριστδν 
σ ώ μ α , μ ή οΤόν τε ε ίνα ι γράφεσθα ι είσηγήσατο, ώς 
αληθώς φαντασιούμένος , κα \ ώνε ίρωξε * τίνα δέ τών 
Απάντων τά κατ ' αύτδν δ ιαπεφευγε ; μάλλον δέ τίνι 
ούκ ένδηλα κα\ κ α τ α φ α ν ή , κάν άγροικ ικός τις ή χαί 
ά π α ι δ ο τ ρ ί β η τ ο ς ; ώ ς πεντακοσίο ις πρότερον ίτεσι, 
κα \ μικρόν τ ι π ρ δ ς , ή πολυάνθρωπος εκείνη κα\ 
Οεόλεκτος ό μ ή γ υ ρ ι ς , ή κατά Ν ί κ α ι α ν , φημι , Ιερά 
τών θεοφόρων και θαυμασίων ανδρών σύνοδος, πάντε 
έκ Πνεύματος θείου κα\ κ ινούμενη κα\ πράττουσα, 
τούς άντεχομένους τ ή ς Ά ρ ε ι α ν ι κ ή ς αίρέσεως, τ ή ; 
Ε κ κ λ η σ ί α ς καθελούσα έξώθησεν , έκκηρύκτους αυ­

τούς σύν πάσι το ι ς έκφύλοις κ α \ δθνείοις αυτών 
δόγμασι καταστήσασα · κάν που Εύσέβιος μετά τοί 
πεπλασμένου ήθους τή όρθή συνετίθετο δόςη, λαν* 
Οάνειν βουλόμενο; , κα ι πάλ ιν ε ίς έαυτδν έπανιών, 
κ α θ ά π ε ρ οί έτεοοκλινείς τ ώ ν δ ρ π ή κ ω ν τής άντιπε-
ριελκού^ης χε ιρός έλευθερ ιάζοντες · όποιον δή τι 
καλ δ δυσδαίμων έσοφίζετο "Αρειος , ώς κα\ χρδνοι; 
πλείοσιν ύστερον, έ π ε ι τδ δολερδν τ ή ς γνώνης τισιν 

έ κ ί κ ρ υ π τ ο , και μ ν ή μ η ν αυτού ποιεισΟαι ήξίουν, τού τών ορθοδόξων χορού τ υ γ χ ά ν ε ι ν ύπώχμβάνοντες ' 
τούτους ή κ α τ ά τήν Αλεξάνδρου μεγαλόπολιν συνελθούσα σύνοδος , κανονικοίς δεσμοί ς υποβάλλει, 
μηδεν ι έξεΐναι τών εύσεβούντων Χριστ ιανών ε ί ς μ ν ή μ η ν Εύσεβίου ί ίναι καθορίσασα. 

Qtiid aineai diceinlum de aliis posi illos Deo ple-
Pal>ibi is , c l recl.e lidei ac doch inse luagisir is , 

quomodo for i i te rac vi r i l i te r admodum coittra butic 
errorein in .urgcnics lucianlesqiie decerlaverini ? 
(juoruin scriplos libros vel numerare non 161 sinc 

Τί δ' άν τ ι ; εΓποι περ ί γ ε τών μετ εκείνους 
θεοφόρων Π α τ έ ρ ω ν , και τής ορθής πίστεως κοΛ 
διδασκαλίας ε ισηγητών , ©πως γ ε ν ν α ί ω ς καιάνδριχώς 
άγαν , κ α τ ά τ ή ς πλάνης τ α ύ τ η ς ένστάντες καί άπο-
δυσάμενοι δ ιηγων ίσχντο ; ών τ ά συγγράμματα κα\ 

laul lo o i io ac le npoxe l i c e l . S ic igitnr tanlo jam τάς βίβλους, και άρ .Ομώ δ ιαλαμβάνε ιν , πολλή; άν 

icnipore extra Ecclesiae uoslrae sepium ejectus E a -
^ebius , bodie isl is doe l r iua! , ve l , u l verius d ica iu , 
htul i i l ia?, priuceps sedcl , alque hujus dogtnalibus 
\a lde gluriauiur c i exsultaia bi nii&eri, et buic ipsi 
consnlas a l iquoi adj iciuni sealenlias satis absurdas, 
i\ux net|iie cmn veritalc congruunl , nequc ipsas i n -
ler s e ; id ei i im es l fals i lal is propriuin. Aliquot eniiu 
integris l ibr is bacienus c a r e n l ; quos quideni e i P a -
i rum nouiine lauquaiu sua auc lor i la le aiitlenl i n -
s ign i r e , e i sux vaiiae sectaj auciores p r a N l i f a u i , 
quorum nugaloriaiu e l fulilein inrredul i ia ie in iu 
.subscqueutibus coargueiai is , &i Deo p l ac i i e r i i , l a -
borit |ue nostro faveri l opemque is l u l c r i l , qui l i n -
gtian; s c i l balbi i l ieni is e x p e d i r e ^ e l d i s s o l u l a alquc 

^ δεήσειε σχολής κα \ χρόνου · ο ύ τ ω ς μέν ο^ν τφ 
ά π ε ί ρ ω χρόνιρ, έκτδς τ ή ς καθ* η μ ά ς ιεράς αυλή; 
δ ι εό£ ιμμένος Εύσέβιος , σήμερον αύτοις τής διδα-
σ κ ι λ ί α ς , ή ματαιοφροσύνης ε ί π ε ι ν άληθέστερον, 
Ιξαρχος προκαθένεται Ν · κα \ το ι ς τούτου δόγμασι 
ρ έ γ α φρονούσι κα\ βρενθύονται οί ταλ?ίπώροι, καί 
α ύ τ φ γε τούτω κ α τ τ υ θ ε ί σ α ; χ ρ ή σ ε ι ς προτίθεντσ: 
τ ινας αλλόκοτους , μηδέ τ ή άληθε ία μηδέ άλλήλαις 
συμβαίνουσας · τοιούτον γ ά ρ τού ψεύδου; τδ ίδιον · 
ένίων γ ά ρ ολοκλήρων βιβλίων εως τού νύν ήμοιρηχδ-
τβς τυγχάνουσι παντάπασ ιν , υύς δή κα\ Πατέραί 
χειροτονεΐν ώ σ π ε ρ έξ έ π ι τ ά γ μ α τ ο ς ού δεδίασι, xat 
π ρ ω τ ά ρ χ ο υ ς τής φλυαρίας αυτών άνακη >ύσ:ουσιν · 
ών τδ ληρώδες κα\ φαύλον τ ή ς απ ιστ ίας , έν τοϊς 

i i i i i ru ia mrmbra corroborarc, n l c c r v i ins.ar claudus ^ μ ε τ έ π ε ι τ α έξελέγςομεν , εΓπερ εύδοκοίη Θεδς, και τψ 
ivangelizau- πόνω συνεφάπτητα ι κα\ συνα ίρητα ι , δς οιδε γλιοσ-f x s i l i a l , c i ptilebri pedes incoUuncsque eva 

l iuui saucla; Doi nosfri E c c b ' s i £ pacoin appareaot. 
Scd ad proposiuini veuianuis. 

έλαφο; ό χωλδς , καί οί πό?ες ωραίοι και άρτιοι τών 
ε ; .ρήνην οιαφαίνοιντο. Έ π ι οέ τδ προκείμενο-; ί ω μ ε ν . ' 

13. Quoni.un igitnr i l i i l i c i l^m consil iorum suo-
ruiu a l j i i e ardi iui i i cx i ium fore pnev idob»n i , nc 
b-sininu:]) laniwinmodo cx l ra Ecclesiam cons i i ln io -
rmii iluclritin fr» l i , iiirretiiiiila a muhis dicere vkle-
I O .Iiiι*, el scopo suo fnis i rahanhir , qnid agunl? v r l 
<;tior>um ipsoruui u.aiiii» evadi i? Turbi i lenlo c l 

σαν τρανούν μογιλάλου, κα\ τών μελών έπι^ωννυειν 
τά παρε ιμένα κα\ α^όιοστα, ίνα-έξάλληται ώσ"*Ρ 

εύαγγελ ιζομένων τής τού θεού ημών Εκκλησία ; ττ;ν 

ι γ \ Έ π ε ι ούν αύτοΓς δυσήνυστα έδόκει *Α 

δυσκατόοθωτα τά βουλεύματα, μή ποτε έ/. χδ'^,ί 
τής τών έξωθεν τής Ε κ κ λ η σ ί α ς διδασκαλία; ορμώ­
μενοι, απ ίθανα τοις πολλοίς λέγειν δόςαιεν, κα'· 
π ε ρ \ τδν σκοπδν, άπρακτήσαιεν , τ ί δρώσι ; καί πο? 
τ ά τής πανουργ ίας αύτοίς έξο ίχετα ι ; τ φ Οολερφ 

(53) Ιιι epislola ad L i c i u i a m , u l ilixitnus in adn. (5i) In rpi>tuli ejtis syuodi , ut ttem dixii»"S 
p. i 3 . 
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χαί πιχρφ τών α ίρετ ιζόντων ^ ε ύ μ α τ ι , τ δ γλυκύ και 
χεθαρδν της Αληθείας ν ά μ α παραμ ιγνύουσ ιν , δπερ 
χάλαι οί κακο\ χάπηλοι τδν οΤνον ΰδατι μ ίσγοντες 
όνειδίζονται · κα ι τών θεολόγων Πατέρων η μ ώ ν , οί 
τφ χόσμω τδ φ ώ ς τής αληθείας έπύρσευσαν, ζήσεις 
τινός τοΰ δλου σώματος τών βίβλων ά π ο σ π α ρ ά ξ α ν -
τις, τή εκείνων συγκατηρ ίθμησαν πλάνη · ή ουδέ 
σννείναιτάχα ίσχύσαντεςτήν έ γκε ιμένην τοις λδγοις 
διάνοιαν, ήν ίκα τήν λ ή μ η ν τ ώ ν τ ή ς ψυχής δ μ μ ά τ ω ν 
άποχαθήρασθαι ου προείλοντο, ή κ α τ ά τδ δοκούν 
επ' άπωλεία εαυτών τε καί τών ά π α τ ω μ έ ν ω ν , τ α ΰ τ α 
χροίσχόμενοί τε και παρεξηγούμενο ι , τδν λόγον τ ή ς 
αληθείας δολοΰσι κα ι κ α π η λ ε ύ ο υ σ ι , τ ψ χ α λ κ ψ τ δ 
Ιέλεαρ ένσκευασάμενοι , ινα τ ψ άξ ιοπ ίστψ τ ώ ν 
προσώπων, τούς απλούστερους τ ώ ν άκροωμένων 
βουκολούντες οί βωμολόχοι έ π α γ ά γ ω ν τ α ι , τ ψ κε -
χρυμμενω δόλο* τ ή ς ασεβείας π ε ρ ι π α ρ έ ν τ α ς · τ ά ς 
δέ εμφανώς κα \ ά ν τ ι ^ ή τ ω ς και εϊς γνώσιν απασ ιν 
έκχειμένας περιξέοντες κα ι περ ιγράφοντες , κα ι 
τοίς είς π ε ί ρ α ν αυτών άχθείσι δολίως άποκρυπτόμενο ' ι , 
ω τής τυφλιυσεως ! ώ τής π ω ρ ώ σ ε ω ς ! ούκ έγνωσαν 
ουδέ συνήκαν · διά τοΰτο έν σκότω βαθεί διαποραύον-
ται, και π ρ δ ς τ ά ς αύγάς τ ή ς αληθείας άναβλέψαι ού 
^&IC έξουθ ένησαν . 

ιδ\ Τί τ ο ύ τ ω ν τών ε γ χ ε ι ρ η μ ά τ ω ν χαλεπώτερον ή 
βλαβερώτερον; Τ ί τ α ύ τ η ς τ ή ς δ ια ιρέσεως δυσαχθέ-
σ:ερον ή ά π η χ έ σ τ ε ρ ο ν ; Πάλαι καλώς τεθνηκυίαν 
αιρεσιν, κ α ί φρουδον έκ τ ή ς τ ώ ν Χρ ιστ ιανών γ λ ώ σ ­
σης γ ε γ ε ν η μ έ ν η ν νύν άναζωπυρε ίν κα\ τεθηλέναι οί 
παράφρονες εκβιάζονται · τούτο γ ά ρ α υ τ ή ς τοΤς 
σπουδασταΤς έργον τ ε κα\ α γ ώ ν ι σ μ α · και τ ψ 
έχθρψ πάροδον τ ή ς καθ* η μ ώ ν έ π η ρ ε ί α ς διδόασιν, 
ινα δπερ π ά λ α ι συμμάχους κα ι ύπηρέτας τής 
εαυτού κ α κ ί α ς εύρηκώς α π ε τ έ λ ε σ ε , κάν διά τ ώ ν 
σταυρωσάντων τδν Κύριον ποιήσαι ούκ ί σ χ υ σ ε , 
τούτο έφ* η μ ώ ν αυτών ά π ε ρ γ ά σ η τ α ι · ήδη γ ά ρ κα\ 
νύν δ άνωθεν και δ ι ' δλου τ ψ τ ι μ ί ω α ι μ α τ ι Χριστού 
έςυφασμένος χ ι τ ώ ν π ε ρ ι ^ ή γ ν υ τ α ι κα \ μ ε ρ ί ζ ε τ α ι , 
χ ι ί τ δ κράτ ιστον τών έν ήμ ίν καλών , ή ε ίρήνη κα\ 
ομόνοια, λ έ λ υ τ α ι κα\ διόλωλε. Δεινδν μέν τά πάλαι 
ίστορούμενά τε κ α \ άκουόμενα, ή βασιλεία Δαβίδ 
καθ' ε α υ τ ή ν μερ ιζομένη κα \ σχ ι ζομένη , κα ί τών 
φυλών ή δ ιάστασ ι ς , θρασύτητ ι καί αύστηρία τοΰ 
έχγόνου γ ε γ ε ν η μ έ ν η , κ α \ Ι σ ρ α ή λ ά π ο τ ρ έ χ ω ν ε ίς 
τά εαυτού σ κ η ν ώ μ α τ α , κα ί Ί εροβοάμ έν σκή -
πτροις δ δούλος και αποστάτης ένθρονιζόμενος, τ δ 
παραδοξότατον · κα \ τ ή ς Ι ερουσαλήμ άντ ιδ ια ι -
ρουμένη Σ α μ ά ρ ε ι α , δθεν τ ώ ν κακών ή κ ρ η π ί ς 
καταβέβληται , κα \ δ λαδς άναπεπε ισμένος π ρ ο σ κ υ -
νείντή κτ ίσε ι π α ρ ά τδν Κτ ίσαντα , έ π \ τήν είδωλο-
μανίαν ά θ έ ω ς έξεκυλίσθη · δεινότερον δέ τ ά νύν 
τελούμενα καί δρώμενα , έ π ε ί π ε ρ ή Χριστού βασιλεία 
τέμνεται και δ ι ίσταται , καί τ ά μέλη τοΰ κατά Χ ρ ι ­
στδν σώματος και τ ή ς σύτής κεφαλής , καθ* έαυτά 
δ;αστασιάζει , κα\ τδ έθνος τό άγιον, τδ βασίΛειον 
Ι^άτενμα, ό Λαός δ ε ί ς χεριποίησιν έςαγγέλλειν τ ά ς 
6 ε ; ο ς ά ρ ε τ ά ς κ α τ ά χ ρ ε ω ς , κ α ί τ δ μ ε γ α λ ε ' ο ν τ ή ς θε ίας 
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amaro haereiiconim l i v u l o , dulccro al iqnam ac 
puram veriiatis venaui admisccnt, quain rem j a m -
diu malis caupouibus vinum aquae miscenl ibus 
cxprobranius , nempe ibeologorum Pat rum no-
s l roru in , qui mundo facem veritatis extuleruni , 
dicitonea quasdani ex lo io l ibroruin corpore a v u l -
sas. suo iuseruerunl e r ro r i . E l sive nou in ie l l igen-
les foriasse dici ionibus i l l is ins i lum sensum, quan-
doquidem l ippi ludinemocul is abstergere no lucrun i , 
sive suain e l decepiorum a se discipulorum exitiosain 
senleniiam sequeiiies, liaec insinuantes e l doccntes. 
bamo escam imponunt, u l persouarum aucior i la le 
simpliciores i l lusos in traiisversuin agant i s l i scurra?, 
occulio impie ia l i s dolo ronGxos. Ulas cacleroqui 
Pal r t im seulenlias, quae c larc , e l exl ra controvor · 
s ia iu , aiquc onmitim inlel leclui pa lenl , reseiant c i 
cirnumscribunt, et i is qui secuni consuesriml f ra i i -
i lulenier occul ian l , ο cnpciialem! ο nteniis cal i -
ginem ! iiequc quid agaul scnhuul aat i n l c l l i g m i l . 

- h lc i rco in priifnndis versnnlur tenebris, neque ad 
ver i ia i i s spletidorem respicere vobmt. S i enim no-
vissonl , nunquam Doininmn gloriat co i i icmpsis tenl . 

βούλονται · εί γ ά ρ έγνωσαν, ούκ άν τδν Κύριον τ ή ς 

14. Quid bis ausibus atrocius *rul nocenlius? 
Quid bac sccesstone ingraiins aut absurdius? Has-
resim prrcclarc ol im exs l i i i c l am, atque a Cbr i s t i a -
iiortim linguts excussam, nunc i ierum inflammari 
ac pulhilare c o g u n i : id enim omni ope conaluqae 

Q ir.olitiiittir ejus *studiosi ; atque inimico da?moni 
viam ad nos decipiendos ntui i iu iu , u l bos i l le s icut 
otiin adjtitoios ministrosque malitiie uiise nactus, 
quod pcr Dtniiini crucii iXorcs faccre non po tu i ( , id 
apud nos exscqnauir . Ecce enim lnnica preliosu 
Cbrls t i saogninn n vcrt icc ad i i iui in coulexla lnce-
ralur ac s« iml i l u r , c l qHod oplimutn bonorum 110-
s l r o r u i n , o l , p;«x et roncordia dissolvitur alque 
pe r i l . Gravia quidcm ea sunt quae in pr iscis fcrun-
lu r h i s ior i i s , regnum videlicet Davidis in cou l r a -
rias panos dixisuiu, Iributmi secessio, cnjns dura 
nepuiis ansieriias causa fui l Israel ad stia qmsquo 
labernacula retro ccdetts, Jeroboain C H I B ftccpiro 
famulus, rebellis insperalo proreus in l l i rono sedeiie, 
opposila Hierosolymie Samar ia , unde maloruii i 

D origo, e l populus adorare crea ieram p r x Creaiore 
edocuis, aique ad vesanum idolorum amorem i m -
pie devolulus. A l l a m e n graviora sunt q i i » nuucpa -
i r a r i videmus. Nam Cl i r i s t i regntim in partcs abi l 
d i s c i s sum; mentbra adversiis 1 6 2 Cbr is t i corpus, 
imo conlra ipsitui capul sedilionem c i e n i ; c l gen&{ 

*ancta, regale lactrdoiinm, populiu aequisUionh u , > 
Dei pnedicanda3 polentiai destinalus/ et magiio d i -
vin;c (uconoiitiai operi clara rcsonanliqne voce 
proclamando, l iberlalisque ac redempiiuii is bcne-
ficio conli lcndo, niinc in contrariuui v«reus tnagna-
que ex parte a malitia; ministris i l lectus, nul la m i -
l i l a l c auc lus , ct poslquam Oriem ex altotum v i -

u 1 P e l r . i i , 9. 
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s i tav i l iu lenebris adbue nianens, in mfideli-
taiis baralbruni d c c i d i l ; ingrato scilicct animo 
creatura?, novi vecordesque Judrci. Quantum porro 
in le r ulrosque i n l c i V t l , facile quispiam conside-
rando compwi i c t : i l l i enim propter rcs (errenas et 
bumiics , ac lemporal i nalura prredtlas nec pernian-
stiras, incons:antes claui l icaniiqi ie sctilentia fue-
l u n l ; i s l i vero ita se g e r u n i . c u m de rebus agalur 
« ( B l e s t i b u s , ct supcrno rcgno gloriaquc» his vis ibi -
l ibiis iion eomparanda ; siquidcnt luec nobis rccia 
fnles p romiu i t , diimmodo ctijusque opora i idci ipsi 
respondeani. 
τδ άντί^,όοπον · ταύτα δ : τών ουρανίων αυτών , κα ί 
άξια τ α β λ ε π ό μ ε ν α , εΓπερ ή μ ί ν ταΰτα π ί σ τ ι ς 
τών οικείων έργων τ ή ; π ί σ τ ε ω ς . 

S ic rcvera p r a s c m i le i rpore a c c i d i l , quo rcceus 
b ic e l i l legi t inms cooius (55), lanquam allera S a -
inar ia , a nova Jerusalem, id esi Ecc les i a , semet 
segregavi(,sedenlque conlunielio*i c l superbo cordc, 
c l aurcis v i lu l i s serviunt, id cs l secundx baic itlo-
lolairia?, avara? siwc c u p i d i l a i i , quia vanae mundi 
glorine cap l iv i s u u l : nequc abiiuunt f i c i i populus 
K p b r a i m ; tnontique S i o n , celscc v ide l ice l sub l i -
iniquc Ibcologise nostrae, adversa r i ; cui stiam ver-
borinn vani ta iem, v i lemquc et kumi repenlem do-
c l r i n a m oppouunt, qua imil t is f i icum facienles et 
illudentcs, sectimeas defraliuui i nba ra tb rum. Q u o l -
q u o l e n i u i s iupidiores sunt ac meute vo iub i l i , e i in 
(itle instabiles, e l prresenlibus lan lum i n i c u i i , 
inundiquc gloriam aflvciaulcs, alquc in boc mundo 
frlicilaiem suam con&iittienles, rebus bujiismodi 
ccu mancipia dev inc i i , b i Jerusalem deserunl, a l -
que ad aras r i d i c u l o r i n i deorum transcuut, c l l a -
irocinale i l lud subeunt saccrdolum ignoniiuia* an-
Irum, ibique puircscunt, subilam an in ix sna» pc-
Nlilentiam conlrahrnlee. Quisquis ex bis volucri t , 
i i ianum iuiiueribus i inp le l , nnimaro aulcm scelere 
omni et eoiitatmuationc ; vel excclsorum locorum 
iniqne faclus saccrdos, v e l d e x carua l i ia l i s As t a rLc 
gonu flectcrc non recusans : quos posiquam rete 
suo vcnaiores ceper in l , praemia proponmit, e i ju 
regio palalio provecliones c l amici l ias p r o i n i l i u n l , 
hplcudidam ipsis spem ostentantes plaudentesqiie 
laudibuscumulanl , e l lanquam familiares s ib i jam 
factos e l conscclancos deinceps benevolcnlia pro-
seqnuulur. 

45. Quotquot tanicn e conl rar io forti proposilo 
in vera religione perslanies, c l bonorum opernm 
seciatores, indeclinabilem ct finnam in bonesiale 
menlein lenenles, babuerc co i i l ewpru i , e i ejustnodi 
luduiu nnilo respeciu digntuii c n i H i c r u n i , uipolc 
fraude ac vani ia le scatenlem ; b i , inquam, v i i r a -
bun lu r , nolenlesque urgentur, o l velni i capi ivi 
quidam daumaliquc vinciunlur : qui s i ιυοχ s ia-
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Α ο ικονομ ία ; λ α μ π ρ ά τή φωνή και διαπρυσίψ βοαν 

κ η ρ ύ γ μ α τ ι , κα ί τήν χάριν τ ή ς ελευθερίας δμολογείν 
καί ά π ο λ υ τ ρ ώ σ ε ω ; , ε ίς τουναντίον περιετράπησαν, 
κα^ κατά πλείονας τοΓς τής κακίας ύπηρέταις δελεα-
ζ6μενοι, ώ ς ουδέν ωφελημένοι , ανατολή έξ ΰψους 
έπιακεφΟέντες οί έσκοτ ιαμένο ι , τ φ κρημνω τής 
Απιστ ίας π ε ρ ι π ί π τ ο υ σ ι , τ ά αχάριστα κτίσματα, οί 
νέοι ΊουδαΓοι κα\ αγνώμονες · δπδσον δ* άν τδ έν 
μ ί σ ω τούτων , κατίδοι άν τ ι ς διασκοπούμένος · δτι 
έκεΓνα μέν τών γή ι νων κα \ χ α μ ε ρ π ώ ν , και αρχήν 
εχόντων έπ ίκηρον , κα\ ή κ ι σ τ α υπομενόντων Ινεχεν, 
ε ίχε τ δ άμφήρ ιστον , κα \ τ ώ ν γνωμών έπρυιάνευε 

τ ή ς άνω βασιλείας τε κα\ λαμπρότητος , κα\ ών ούκ 
ευσεβής κ α τ ε π α γ γ έ λ λ ε τ α ι , συμπαρομαρτούντων ήδη 

Β Ούτω δή κα\ το ιαύτα τά παρόντα είναι συμβεβη-
κεν, ήν ίκα τδ καινδν τούτο κα\ άθεσμον άθροισμα, 
ώ σ π ε ρ άλλη Σ α μ ά ρ ε ι α , τ ή ς νέας Ιερουσαλήμ τή; 
Ε κ κ λ η σ ί α ς άπονοσφίζετα ι " κα>. κάθηνταί γε έφ1 

ύβρει κα \ υψηλή καρδ ία , κα\ ταΓς χρυσαϊς ηττώνται 
δαμάλεσι · τ α ύ τ η δή τ ή δευτέρα ειδωλολατρία, τή 
φ ι λ α ρ γ ύ ρ ω γ ν ώ μ η , οί τή μ α τ α ί α δόξη τού κόσμου 
δουλούμενοι · κ α ι λαδς τοΰ Έ φ ρ α ΐ μ χρηματίζειν ού 
καταδύονται , κα ι τ ώ βρει Σ ι ώ ν , τ ή καθ* ημάς Οψτλή 
κα ι ε π η ρ μ έ ν η θεολογία έπσν ίσταντα ι , τήν κενολογίαν 
α ϊ τ ώ ν κα ί τδ χ α μ α ι π ε τ έ ς κα ί έπισεσυρμένον άντεπ-
εξάγοντες φρόνημα , έξ ού πολλ,ους σοφιζόμενοι **\ 
παραλογ ι ζόμενο ι , έ π ί τδ Γδιον ελκουσι βάραθρον 
δσοι μέν γ ά ρ βλακώδεις , κ α ί τήν διάνοιαν εύπα-
ρά^οροι , τήν τε π ίατ ι ν αστήρ ικτο ι , καί πρδς τα 

C παρόντα μόνον κεχήνασι , κ α ί π ε ρ ί τήν δόξαν τοΰ 
κόσμου έπτόηντα ι , εύδαιμονίαν τά τήδε τιθέμενοι, 
εκείθεν ώς άνδράποδα α ίχμαλωτ ιζόμενο ι , τήν Ιερου­
σαλήμ άπολ ιμπάνουσι , καί π ρ δ ς τούς βωμούς τοΰ 
γέλωτος Γενται, κα ί τδ ληστρ ικδν έκ:ίνο άντρον 
υποδύονται τ ώ ν τής α ίσχύνης ιερέων * ενταύθα πν-
θόμενοι , κα ί τήν λώβην τής ψ υ χ ή ς έκ τοΰ παρα/ρήμα 
παραδεχόμενοι * καί δ βουλόμενος πλ,ηροΓ τήν χείρα 
ή τήν ψυχήν άγους π α ν τ δ ς κ α ί μιάσματος, ή τών 
υψηλών Ι ερε ί ς κ α κ ώ ς προχε ιρ ιζόμενος , ή τ | Άσ-
τ ά ρ τ η τής φιλοσαρκίας ύ π ο κ ύ π τ ε ι ν άναπειθδμενο; * 
ούς έπειδαν έντδς άρκύων οί θηρεύοντες λάβοιεν, 
άθλά τε προτ ίθεντα ι , κα ί τήν ε ί ς τά βασίλεια ύ^-
ισ/νούνται πρόοδον καί ο ίκε ίωσιν , λαμπράς α6το?.; 
ύποτείνοντες τάς ελπίδας " κατακροτούσί τε τα:; 

D ε ύ φ η μ ί α ι ς και γεραίρουσι , καί ώ ς οικείους ήδη είσ 
ποιούμενοι καί όμογνώμονας , τδ λοιπδν περιέπουσιν. 

ιε ' . "Οσοι δέ ανδρικοί τ ή ν γ ν ώ μ η ν σφριγώντε; 
π ε ρ ί τήν εύσέβειαν , κα ί ζ η λ ω τ α ί καλών έργων 

.ύπάρχουσιν , οία δή τδ άκλινές κ α ί έρηρεισμένον 
περ ί τδ καλδν έχοντες , ύπερόπτα ι τούτων έφάνησαν* 
καί μ ικρά τής ορχήστρας φροντίσαντες, ώς πολύ τδ 
άπατηλδν χ α ί είκαΓον εχόντων, βία περιελκόμδνοι 
και δκυΟούμενοι καί ούκ εθελοντές, καθάπερ δεσμι·^ 
τα ί τ ίνες καί κατάκριτο ι συλλαμβάνονται * **1 

1 8 L u c . ι, "38. 

'5;>) Q u o n i a n i pncsenti tcmpore d i x i t , i t i t cH igc Uononiru b o r u n i i r n p b m s y n o d u m sub Lcone Ar-
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ι!τα κατεγνωκότες αυτών τ η ς σκηνής , κα \ τήν π ε - Α tionem apud cos farerc noluer iul , eorumdemque 

Actas fabulas flocci feceriul , non idcirco i inprobi de πλαστουργημένην ε ίκαιομυθίαν ώ ς ύθλον βδελυττό-
μενοι, ούτω μέν τ ή ς τοΰ κακού φοράς ούκ άνίενται , 
αλλά διά τής π ρ ώ τ η ς π ε ί ρ α ς λόγων πιθανότησιν 
ύχοσαίνοντες οί έπηρεάζοντες κα \ Οωπεύοντες , 
δωρεών τε πλείστων ύποσχέσεσιν ύποκλέπτε ιν έ π ι χ ε ι -
ροΰσι, και πρό γε τών Αλλων χε ιρογραφέ ίν τήν ασε­
βειών τδ πλέον έκβιαζόμενοι , και τ ά χ ρ η σ τ ά έν 
ίπαγγελίαις δμοΰ κα\ τ ά δυσχερή έν άπε ιλα ί ς κε ί ­
μενα, δπότερον άν τούτων τ ι ς έλοιτο · ή ν ί κ ζ δ ' άν τδ 
££ραίον καί βεβηκδς τ ή ς π ί σ ί ε ω ; Γοοιεν, κα ί ώ ς 
δύδέν τών κατά γ ν ώ μ η ν άνύσε 'αν , έ π \ τ ά ς τών 
^βιωμένων έρευνας χωρούσι , γράφονται τε α υ ­
τούς έπικλημάτων, & μηδέ άκοή οί συκοφαντούμενοι 
Γ^ρεδέςαντο π ώ π ο τ ε · κα\ ούκ έν έλπίσιν έτι λοιπδν, 

sua iniqua persecuiioite r e m i t t t i u l : scd p n m o q u i -
dcni suasoriis verbis blandienles palpanlesque ct 
delinicntes , ' dononnn ctiain phi r imorum sponsio-
nibus subvei ierc l en lan i , prxciptieque ut i r r e l i -
giosaj formulx subscribanl (56) valde u rgea t ; 
bonaque proat i l lcnies , simulque mala ininai i les , 
i i lrt i t i i mal in l in ie r roga i i l . 1 6 3 Cogui la aiileu» 
fidci ( inniiate e l cous lan i i a , et sua volimlate f ru-
s t ra i i , ad vcleratoriun arlcs confugiunt, illosqwe do 
cr iminibus accusant, quae ne audiiu qnideni i i i no -
cui noslr i noverunt. Neque jam speag i iu r , ped poe-
narum infliclione. E x i n quippe vincula et dt i r iss imi 
sequuutur carceres, et fames e l gravissimae affli-

i u ' έν πείρα τ ά δεινά · τδ εντεύθεν γ ά ρ δεσμά καλ Β cliones : quonimdam el iam plagis dorsa ca?du»Lur, 
cpoupai χ α λ ε π ώ τ α τ α ι διαδέχονται , λιμοί τε καί 
δείνα» κακοπάθειαι · είσ\ δέ οί κα \ π λ η γ α ί ; τά νώτα 
χαταςεδμενοι , κα ι ού μ ι κ ρ α ί ς α ίκ ία ις ε κ τ ι μ ώ · 
ρούμενοι, τδ τελευταίον ύπέρορία ι ς μακρα ϊ ς τ ε κα \ 
άφορήτοις καταδ ικάζοντα ι , έν χωρίο ις ών τ ώ π ι κ ρ ψ 
ζιι δΰσοίστω, κ α ί πρδς τήν ζωήν τήν άνθρωπίνην 
τρα/ει και σκληριρ κα\ άπεστενωμέν ιρ , δοκούν έστιν 
α^τοΐς βιαζομένους τούς δε ινοπαθούντας άλώσεσθαΐ, 
τών συνεργούντων είς τούτο π ρ ο η υ τ ρ ε π ι σ μ έ ν ω ν · κ α ν 
γάρ παρεδρεύει άπόμο ιρά τ ι ς τ ή ς δημοσίας δυνά­
μεως αύτοίς, κ α ι ώ ς τάχ ιστα ύπηρετησομένων τοις 
δόξασι * ταύτα μέν οί τά π ρ ώ τ α έν έπ ισκδποις 
έχοντες, κα\ τ ή ς δρθής ύπερμαχούντες κα \ άντεχό-

et ι»οιι modicis vexali cruciaLibus longitiquo e l inlo-
lerabili exsil io inu l i an lu r , locis desliuati asperis ac 
vix ferendis, qui ob suam angusliam vel iisuitm b u -
manorum iucommodi ia lem e l molesi iam, videntur 
caplivorum animos cxpugnaiur i , addii is praeseriim 
qui eain rcm ins inuen t : e ienim pars quaedam p u -
blicae nnlUhe capiivos comi i a lu r , q u ® eorum v o -
lur. lal i subserviai. Ila?c pa i iun l i i r p r imar i i episcopi, 
qui or lbodoxam sentenuain forl i ter proptiguanl. 
Sut i l e l iain wmnu l l i post illos gradum lei ienies, 
parem cuin ipsis religiosam fidem fovenies pauci 
saue, sed i l a taraeu ut favilla sallem iu Ecclesia 
Dei supersit, qua» suo lempore d m n i s afflatibus 

μ^οι δόξης · ε :σ \ δέ κα\ οί μ ε τ ' εκε ίνου; τ ε ταγμένο ι , ^ splendidam cximiamquc faceni incenstira est, et i n -
αύν έχείνοις τ ή ς όμοτίμου μεταλαχόντες π ί σ τ ε ω ς , fideliialis tenebris obrulos ad sp in l a l em lucem de-
εΰαρίθμητοι μ ε ν , δσον σπ ινθήρα καταλειφθήναι τ ή duciura . U l nobis quoque propbeticas uswrpanli-
Έχχλησια τοΰ θ ε ο ΰ , εύκα ίρως Οείαις έπ ιφανε ία ι ς bus voces dicere l i cea t : iVtei Dominnt Sabaoth reli· 
a; πυρσών άναφθησομένους π ε ρ ι φ α ν ή τε και Εν- qmael nobis semen, quasi Sodoma (uhsemut et 
tcov, πρδς τήν λάμψιν τού Π ν ε ύ μ α τ ο : τούς έν τ φ Gomorrhm similes ι β . 
{όφω τ ή ; α π ι σ τ ί α ς κατε ιλημμένους καθοδηγήσοντας . "Ινα έξή κα ί ή μ ϊ ν τ α ϊ ς π ρ ο φ η τ ι κ α ϊ ς συμφθέγγεσθα ι 
9ωναίς· ΕΙ μ ή Κύριος ΣαααώΟ έγκατέΛιπετ ήμιν σπέρμα, ώς Σόδομα άν έγενήθημεν, καϊ ώς 
Γόμο££α άν ώμοιώΟημεν. 

t £ \ Τδ γ ά ρ δσον έν ίερωσύνη φέρει τ ά δεύτερα 
$ η φιλοψυ/οΰν κα\ μεταβαλλόμενον ό ρ ά τ α ι , κα \ 
τυ καιρώ κ α \ το ίς π ρ ά γ μ α σ ι συμμορφαζόμενον , 
και ρ ε τ α σ χ η μ α τ ι ζ ό μ ε ν ο ν , οΤόν φ α σ : τδν χ α μ α ι -
ϋοντα ^ α δ ί ω ; μ ε τ α χ ρ ω ν ν ύ μ ε ν ο ν και τ ή ό ρ μ ή τοΰ 
εινήματο; σύνδρομον Ιχοντα τ ή ν τ α χ ύ τ η τ α τ ή ς 

16. Pars auiem i l la cleri niiitore in gradu c o n -
s l i lu t a , vii:e sua3 conservaudae sludio vacillans con-
apici lur , temporique e l rertim cursui obsecundal 
seseque conformat, qnalem esse d icuul c l iamaleoi i -
lem (37), u l appareulis form;c var ic ia ie sibi occur-
rcnles fallat. S ic isti validioribus ceduul , baudsaue 

?^«εως, ώς άν λανθάνοι τ ώ πο ικ ίλω τ ή Γ θέας τούς D meiite lil>cra, sed v i premcii l i t im deducli : q i iorum 

ταρατυγχάνοντας · ούτως πρδς τδ υπερτερούν υ π ο ­
κύπτοντες, ώ σ π ε ρ ούκ έν ελευθερία γ ν ώ μ η : , άλλ' 
ΪΊ εξουσία τ ώ ν αγόντων γενόμενοι · ών τίνες έ π \ 
τοσούτον ε μ π ά θ ε ι α ς κα\ φ ι λ α υ τ ί α ; ήλασαν, κα\ οίον 
ix γηπιώδου; φρενδς ορμώμενο ι , κλυδωνιζόμενοί τε 
χαί περιφερόμενοι παντ'ι ά ν έ μ ω τ ή ς διδασκαλίας, έν 
τξ κυβεία τ ώ ν α ν θ ρ ώ π ω ν τ ή πανουργ ία πρδς τήν 
μεΟοδείαντής πλάνης , καθά γ έ γ ρ α π τ ^ ι * ώς δυοΐν τδ 
έτερον, ψυχήν ζημ ιωθήσεσθα ι , ή θρόνων έκπεσεϊσθαι 

" l s a . i , 9 . 1 7 Ephos. ι ν , U . 

<56) f lu ic fortntila? &cu eilicto Leonis A n n e n i 
ouu uotlel hulwcribere noslcr N i i e p l i o r u s , buUiin 
tcr^re jussus l u i i . 

aliqut niiuio sui amore et mol l i l i e franguii lur , ac 
puerileui propemodum nienlein geruni , agi tan-
lurque, et omii i venio doctrinac bar. i l lac fc runiur , 
in neqnilia bominuiu , in as ln l ia ad c i rc i iu ive i t l io -
ncm cr ror i s , s icu l i sc r ip lum e s i 1 T , i i a u l a l ier -
i i i ro i i sp ropos i io , neoipe u l v e l amnuB deir i inei i tum 
pal ianl i i r , vel sedibus cxc idan l , p i ius i l lud malle 
dicere aus in l , e l de sumiiia saluie pe r i c l i l a r i , qu in 
lauieu grave a l iquid se co in i« i t i c re pu i cn l . lla?c 

(57) Sic nppcllaMir ab bisioric'8 ny^aniinis et iam 
Leo Armenus propicr suam versutiaui c l bypocr i -
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qi iamis lacrymis digtia ! quaulo inoerore ac luctu Α προκειμένου, έλέσθαι τδ πρότερον, φάνα ι , τ ο λ μ ή σ α ι . 

riultiudant! Qnoil si boinincs h.rc ιιοη l uge ju l , 
ce i l e inai i imis creaiura e i maerebil e i tngeiniscei. 
Qtiali eitim juriicio stinl obnoxJi? < Nain si pacla 
in lc r ltoii<iiies in i i a , ι inqui l liiigna Iheologalis (58), 
c 0 IIS mediaior a s s i i i i i p i u s firm.tl, quanli dcittiiin 
perii ul i c s i , quas p r o m i s s i o i i c s I>«MI ipsi iVcimus, 
i;annn *.f<*|»itlietiJi v iola ioie» , neque p i H c a l o r i i m 
lantiiiiiitmdo reos fieri, vrruru c l iam rueml ic i i coraui 
ipsa ver i l iie c«i.trgui?»Paulns (niitlo niiuc dicerequol 
qu .n iaquc , Dei auuire d»wincius , pali se vtjle as-
&i*voravi»ril) i r ibula i iouibi is , persecutionibtis, p e i i -
iMil i s oiii i i i iuodis stistineiidi.s, qu<*m neqtie i t i ^ l an l i a , 
neque f i i iura , neque n r a t u r a alia a Dei cburiiate 
siqiarare potnisstH 1 8 ; laulus eral amoris f«?rviir ct 

κ α \ ε ί ς αύτδ τδ καίριον κ ι ν δ υ ν ε ύ ε ι , κα \ μηδέν τ ω ν 
δεινών πείσε σθαι δόξαι * τ α ύ τ α ποίων δακρύων ούχ 
Αξ ια ; π ο ί α ; κ α τ η φ ε ί α ς και θρήνων ούκ Ε μ π λ ε α ; 
κάν άνθρωποι έ π \ τούτοι ; ού κλαύσωνται , ά » ' ή γ ε 
κτ ίσ ις αυτή συνωδινήσει και συ στενάξει ή άψυχος · 
ποίας γ ά ρ ούκ είσιν υπεύθυνοι κ ρ ί σ ε ω ; ; t Ε ί γ ά ρ 
τ ά ς πρδς ά ν θ ρ ω π ο υ ; ομολογίας, φησ\ν ή θεολόγος 
γλώσσα, έμπεδοί θ ε δ ς μέσος π α ρ α λ η φ θ ε ί ς , π&σος δ 
κίνδυνος, ών πρδς αύτδν έθέμεθα τ'^ν θεδν σ υ ν θ η ­
κών , τούτων παραβάτας εύρίσκεσΟαι; κα\ μ ή μόνων 
τών άλλων α μ α ρ τ η μ ά τ ω ν , άλλά κ α ι αύτοΰ τοΰ 
ψεύδους υποδίκους ε ί ν α ι τή ά λ η θ ε ί α ; » Π α ύ λ ο : δε 
(έώμεν λέγειν δσα τή ε ί ; Χριστδν αγάπη συνδούμενος, 
φέρειν ά η σ χ υ ρ ί σ α τ ο ) , θ λ : ψ · ω ν κα\ δ ι ω γ μ ώ ν καλ 

ilauiiua ! aiiailieiua quoipie se l ier i a Cl i r i s to au- ^ κινδύνων παντοδαπών άνεχόμε^ος, δν μηδ* άν τά 

«lacier op l a i s ! i , levius sc id la luruul n i eba l ; i s l i 
ai i lem i»e siniphcetn qnLdeui coul i i inc l iam pro vera 
rdigioiu? perpeli vu l i i e r i i i i i . Sed bis oitiuibiis bouis 
omissis, luairriac la i i i t im iiiba>renl, c l vnliipinosis 
mcrs i p.iu.sioiiibus, iiiettiem rebus cupleslibus i i i i i i ime 
i i i i en i lu i i i : scque ita gerui i i , quasi JHOX doimun 
Miam vei ihni t*s>ri»l, vc l agros piiigtiesque posses-
«iones su.ts i i i tpeclur i , a^il amabiloii» vineain, au l 
«Jtiidqnid in agroes l opiabile e l arabdeac spali<isum, 
proveuieuiesque imle fiucttis fiequeiitibiia d ig i -
lorum mMtibus 164 coii ipuianles, vcl d< lerlos 
i:qiios mnlo>que colore opiinio <«t piuguedinc in s i -
$ne& i n v i s m i , niiutit perile a clotiiilorihus exer-

ένεστώτα ή ρέλλοντα ή κτ ίσις έτερα , τ α ύ τ η ς άφ-λ -

κειν δυνήσοιτο * τοσούτον τδ Οερμον τού φίλτρου 

καί δ ιάπυρον · κα\ ανάθεμα είναι τδ μετρ ι έτερον 

ά π δ Χριστού, εύχεσΟαι άπετόλμα · ούτοι δέ ουδέ 

μέχρ ι ψιλής ύβρεως υπέρ ευσέβειας κακοπαθήσα ι 

προείλοντο · άλλά τούτοις πάσ ι χαίρει ν ε ι π ό ν τ ε ; , τή 

ύλη μόνον παρακάθηντα ι , κα\ τοις τ ή ς φ ι λ ο σ - ρ κ ί α ς 

βεβαπτισμέν^ι πάθεσιν , ήκ ιστά γ ε τήν φρένα τοις 

άνω έρείδουσιν · ώς τάχ ιστα οϊκαδε άποδραμού μενοι , 

τ ά χ α τούς αγρούς κα\ τάς κτήσε ι ς τάς πολυτελε ίς 

έπισκεψόμενοι , ή τήν άμπελον τήν έ π ι θ υ μ η τ ή ν % ή 

τήν όση αύτοϊς γ ή θελητή, αρόσιμος τε κα\ ά ν ε ι μ έ ν η , 

και τούς εκείθεν πορισμούς , π υ κ ν α ί ; τών δακτύλων 

Ceui l t i r , b <-m»qtic decimant , e l epbippia lolerenl , Q κινήσεσι λογιστεύσοντες, ή τών έ κ λ ε κ τ · ν ί π π ω ν κ α ι 

C! qu i f io i iuier i t i n l idoiwi , boiiiu dmique ara ήμιόνων τδ εύχρουν κα'ι εύσαρκον κάτοψη 
Ιοπιιιι i i icoliiiue:ii siatuui c l ca?icrorum sive gre-
giim sive ani ie i i jpr i i in : neque i i icoi igri iuui d ixc-
r im , si pal l i i quuque et tunic.i», alioriuiiquti vc -
si i i i .e i i torui i i fimbrias e i oruaiueiiia reliqiia c*urare 
vidi ami i r ; alque, u l uno xvrbo d icam, teinporalis 
vanaiqiie glorii« snidiuiu ac pinnpant. Quippe ii ienlc 
baud beuc composila y amoie cadi icar i im l l i ixarum-
qne reruiii capii (naui qua quisque re capimr , eideai 
*»ervu), viiraui ac saluiarem i idei i i , id esi rem n r i x i -
ii>aiii, lemii pern i i i i a ru i i l . Sic is i i facillime i u i -
4|uorum i i i M t l i i b i r r c l i l i s m i i , non secus ac fene l a -
queis venainruiii capiuni i i r . C c r i e Ptfulo e * b»s ma-
.gis m i r a i i Ikerei qiiam Galalas , cur lam ci io a 

ψόμενοι , ε ί 

κα) .ώ ; το ί ς πωλοδάμναις ήσκήθησαν, τό τε πορεύσ ι -
μον και εύκάΟ-δρον έποχουμένοις , κα\ πρδς £ α σ τ ώ -
νην έπιτήδειον · ή τ ώ ν βοών τών άροτήρων τδ 
ευσταθές , και τ ώ ν άλλων θ ρ ε μ μ ά τ ω ν , δσα τ ώ ν νο-
μα ίων κα\ άγελα ίων δντα τυγχάνε ι · ούκ άκομψον 
δέ ε ίπε ίν , εί μ ή κα\ τής έφεστρίδος και τού χ ι τ ώ ν ο ς 
κα\ τών άλλων περιβολαίων δ ιασπουδασθήσεται τ δ 
εύπάρυφον κα\ φιλόκαλον · κα\ τδ πάν ε ίπε ί ν , τ ή ς 
παρούσης καί κενής δόξης τδ φιλότιμον κα\ φ ιλόκομ-
πον · οί φρενδς ούκ. έν καλώ γενόμενοι , τ ώ Ι ρ ω τ ι 
τών ούδαμή Ισταμένων κα\ (J-όντων σχεθέντε ; (ω 
γ ά ρ τ ι ς ή τ τ η τ α ι , τούτω κα\ δεδούλωται) π ίστε ι εύσε-
βεί κα \ σωτηρ ίω , μ ι κ ρ ά μεγ ίστων ήλλάςαντο * 

4r.uliiis per nos docirinis discesst*rini, e l daiis roeli- D ούτως οί γε 4όάστα τα ί ς π ά γ α ι ; τών π α ρ α ν ό μ ω ν 

i i s aiqnc a Palruin au< lo r i i a le d iv iu is sacris do-
f .uat i lxis , alque ab iulinito l e m p o r e s lab i l i la j am 
litvna ne coiisucludine e i lypo. Neque vero vel se-
i p i e u l i i i t n v c r l x i r u m i m M i i i i i c n i n l : Si quis vobis 
ertingelitateritt pwter id qnod accepi*lh9 anathema 
*// Tal is iiaque is lorum coi idi l io esl c l lanlo-
P ' r e calajuiiosa. 

έάλωσαν, ταύτδν πεπονθότε ; καθάπερ και τών ζώων 
τ ά ε ί ς άγραν άλώσιμα , τοίς βρόχοις τών θηρευόντων 
^ α δ ί ω ; σύλλαμβανόμενα * εί δε έξή Παύλιο θ α υ μ ά -
ζειν , έπ \ τούτοις μάλλον ή Γαλάταις θαυμάσετα ι ; 
π ώ ς ούτω τ α / έ ω ς μετατ ίθεντα ι έκ τών ά π α ξ ή μ ί ν 
παραδοθέντων, και άνωθεν τε κα\ έκ ΙΙατέρων κ α τ ­
ιόντων θείων κα\ ίερών δ ο γ μ ά τ ω ν , κάκ τής έ π \ 

^roovov ά π λ ε τ ο ν κ ε κ ρ α τ η κ υ ί α ; και διαμενούσης συνηθείας κα\ τύπου · ,άλλ ' ούδ' άν είς μνήμην τών μ ε τ ά 

τ ν ύ τ α ε ίρημένων ήεσαν · Εϊ τις υμάςεναγγε.λίζεται πυρ* ο παρεΛάβετε, ανάθεμα ίστω. Ά λ λ ά τ ά μ ε ν 

η.',^των το ιαύτα, κα'. ούτως ά θ λ ί ω ; έχοντα. 

ι * R o m . ν ι ι ι , 59. 1 1 Rnm. i x , 5. " G i l a i . ι, 6. 1 1 ib id . 9. 

(Ζ*) E \ s l a t senlentia b.ec in Ν zia r rii oralione quadragcsima, n . 8, qna» esl de baptismo* 
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f . ΈπΙδε τους προεστώτας τ ή ς Ασεβείας τδν λό- Α 17. Sed jaro ad hujiis hucrescos anlcsignanos con-

yev έχανακτεον · σκοπείν δε χ ρ ε ώ ν , εί μ ή κα ι τοίς 
Lhi; ωσαύτως άρμόσεται* επε ιδή τοίνυν κ α θ ά π α ξ 
•ξ; αληθείας άποσφαλέντε : , τοίς ε ίκαίοις αυτών λο -
yijuoi; τ/;νάλλως έπερε ιδόμενο ι , και δσον ήκεν α ύ -
νΧ: ύ: δύναμιν τα ψευδή σ υ μ π λ ά σ σ ο ν τ α ι , καθήκαν 
lir.a; έπ\ ζητήσε ις μ ω ρ ά ς κα\ αλλόκοτους, κα \ 
•A-J; γρχώόει: κα \ βρεφοπρεπε ί ς άνελίσσουσι, κ α \ 
π;λΰ τδ άσύμβατον πρδς τε εαυτούς και τήν ά λ ή -
'ί:ιν Ιχοντες, έξερευνώντες εξερευνήσεις ουδέν α ύ -
ΤΑζ προσήκουσας , μ ή τ ε Α λέγουσι νοούντες , μ ή τ ε 
τερι τίνων δ ιαβεοαιούνται , έ π ' όλέθρω δέ τ ώ ν έαυ-
τ£ν ψυχών κα\ τ ώ ν άκροωμένων έ ξ ε υ ρ η ρ έ ν α ς , δ π ω ς 

τή; οικείας ά πώλε ία ς μόνον, άλλα κάκε ίνων τ ή ς 
βλάβης αποτίσωσι ο ί κ α ; * ών τήν τε κακίαν κα ι την 

veriendus sermo e s l ; atqtie au al i is .qnoque s imi -
li ter quadrei , considerandum. Pusiquam iiaque a 
vcri late semel exciderui i t , vanis suis inentis con-
cepiibus temere f r c l i , seqne totos inemlaciis i m -
buerunl , s ln l l i s quaesiionibus ac peregrinis se i r a -
duut, fabiilasque aniles ac pueriles s l ru i i n i , ne-
que sccuiu ipsi neque cuni v c i i i a i e congrueiiies, 
s i ru tanles gcruiaiioues qna» n i b i l ad ipsos pcr-
(inenl , neque quod aitii t l i i i lcl l igeti les , neque 
quod a i f t rmai i l ; quxstioues, inquam, ad peruic icm 
suarum animanun e l a i id ienl iu i i i excogitalas, ut 
ιιοιι 6iia3 la i i lu iu perdi i ionis , vernm ei iam :·lioni 
d.uuiii poeiias d e n l : quoriun iua l i l i am c l ex i i ium 
sacra orarula jamdiu casligavertuit, quae ipsis jure 

ϊτιύειαν τά ιερά προανεκρούσατο Α ό γ ι α · άρμόσαιτο ^ optiiuo accoiniuodari q i i emi l , alque i la ft»rc se ba 
l>cui. C iu i i enim Evangeli i praeco, e l diviuart im re-
rum niagisier, pnrdiclorwm nia l i l iam iu s p i n l u 
p iwvid i s se l , propbetico prscciiiil ins l i i i c lu ihitrabunl 
inter vos lupi infe&ti, non parcentes gregi. Ει ex ΙΌ-
bis ipsis exnurgeui viri perversa loquentes, ut abdu-
canl discipulos posl se e e . Ilurstisqiie a l i b i a i l : Ejus^ 
modi (tdsi maghiri, operarii sttbduti, transfiguranies 
$* in aposiolos Chrisii. Nequeid mirum; ip$e enim 
Sulanas iransfigurat se in nngelum lucix. Xon est 
ergo mngnnm, si mini&lri quoque.ejus se i / i miiiuiros 
veluli }u*iui(V iransfignrani; quorum ftnii eril secun-
dum opera eorum i a . Noiuie Sp i r i ius , i n q u i i , d.serle 
a i l : Extremis iemporibus discedent quidam α fide, 

7:0 άντι; αύτοίς καν λίαν ένδ ίκως , o,oi π ω ; έχοντα· 
«τινίζα γάρ ό τοΰ Ευαγγελ ίου κήρυξ και τών θείο>ν 
ν-παγωγδ;, τών τοιούτων προεο>ρα τήν κακίαν έν 
Π ο :ατι , π ρ ο φ η τ ι κ ή προανεφώνησε χ ά ρ ι τ ι · δτ ι 
ίιταΛενσονται Λύκοι βαρείς εις υμάς, μή φειδό-
l>trei τον acyirtcu, χαϊ έξ υμών αυτών άναστή-
ccrtm άνδρες ΛαΙούντες διεστραμμένα, τού 
uzcxgr τους μαΟητίις οπίσω αυτών. Κ α \ πάλ ιν 
έιίμϋΟί πού φησ ιν , ότι 01 τοιούτοι ψενδοδιδάσκα-
kt, ίιγάται δόΛιοι, μετασχηματιζόμενοι είς άπο-
crc.lcix Χριστού- χαϊ ού θανμαστόν αυτός γάρ 
ι -</ramr μετασχηματίζεται είς άγγεΛον φωτός. 
Οι-' μέγα ούν εί χαϊ οί διάκονοι αυτού μετασχη· 

^'ζονταιώς διάκονοι δικαιοσύνης, ών τδ τέΛος Q erroris sjiirilibus atleudenles, etdociriuis dwmonw-
~ rnm, tn hypocrisi faUa loqueminm, conscienliam 

$uam caulerialum liabeniium t k . E l denuo : Novis-
limis diebns inslabnnt lempora atpera. Erunt enim 
hominet sui amuntes, cupidi, elali, superbt, WaJ-
phemi, parentibus non obedieiita, ingruli, hcetesti, 
iine «Ifeciione, infidi, crhmnalore*9 inconlincnle*, 
immites, siue benigniiate. proditores, protervi, Ut-
midi) voluplalum wayis quam Dei amatores, speciem 
qnidein pieiaiis liabenies, itd virlulem eju$ abne-
ganiei **. — Quemadmodum auiem Jannes atque 
Jambres Moijd adventiti $utily sic el isli vcritati repn-
gnant : corruptce menlis homhies, el rcprcbi circa 
fidem. Sed ullru non proficienl: ipsorum euim iwe-
nifeila eril cunctiiinsipienlia, sicul et illorum fuil * · -

trrmxara τά έργα αυτών. "II ούχι κα\ τδ Πνεύμα , 
ε φ . £ητώ; λ έ γ ε ι , δτι Έν ύστίροις καιροίς 
&οστί\σονταί τίνες τής πίστεως, προσέχοντες 
:ηύμασι πΛάνης, καϊ διδασκαΛίαις δαιμονίων, 
^ νχοχρίσει ψενδοΛόγων, κεκαντηριαομένων 

Ιδίαν σννείδησιν; Κα\ αύθ ι ς , δτι Έν έσχά-
ίιμέραις ένστήσονται καιροϊ χαΛεποί' έσον~ 

γάρ ci άνθρωποι φίΛαυτοι, φιΛάργνροι, άΛα· 
Ciec, υπερήφανοι, βΛάσφημοι, γονενσιν άπει-

αχάριστοι, ανόσιοι, άστοργοι, άσπονδοι, 
tao Λα, ακρατείς, ανήμεροι, άφιΛάγαθοι, προ-
fatii, χροπετεις , τετυφωμένοι, φιΛήδονοι μύΛ-

ϊ] φιλόθεοι, έχοντες μόρρωσιν ενσε€είας , 
ι'νδέ δύΓαμιν αυτής Ιφνημένοι. — *Ον τρόπον 

t;- Ίαννης καϊ Ίαμδρής άντέστησαν τψΜωσή, D Kmsusqi ie alio loco : Confiletntir se notse Deum, 
ί.τω χαϊ cxizoi άντέστησαν τ ή άΛηΰεία · άνΟρω-
'•"Λ κατεφθαρμένοι τύν νουν, αδόκιμοι περι πί-
α»" O.LV ού προκόψουσιν έπϊ πΛεΙον' ή γάρ 
*rfiu αϊτών έκδηΛος έσται πάσιν, ώς κάκείνων 
' . i ^ r o . Καί πά>ιν ΑλλαχόΟι · θεόν ό^ιοΛογονσιν 
«tirai, τοις δέ έργοις αρνούνται, βδεΛνρυϊ καϊ 
'^ί '^ε/ς, καϊ πρίςπάν έργον αγαθόν αδόκιμοι. 
& £έ καϊ συγχωροίη καϊ παρίδίΐ θεϊς προκό^ειν 
^εοεΓς, χαϊ ό Λόγος αυτών ώς γάγγραινα ι\μήν 

χαϊ άνατρέπουσι τήν τυ ι:ν πίστιν · ό μέν-
στερεός θεμέΛιος τού θεού έστηχεν έχων τι\ν 

faclit aulem negaiil, deleslabile*, inrreduli, ei nd 
1 6 5 qiwdvi* opu$ buHitm reprobiUi — Nam ii 
Deus sinal ditsimulelque impios progredi, scrmoeo» 
rum veluii cancer latiu$ serpet, cl quorwndam fidem 
bubverlel. Al lirmum Dei fundameulUiH Uoc liabel 
signaculum 5 Cogiwvil Donimus qui tunl ejus. E l : 
DUcedat ab iniquuate omnis qui nominat nomen 
DominiiB. E l : Mnli aultm liomines et seductons 
proficienltn pejus, errantes et inerrorem miucnles M . 
Qiiorum miscrcr i solere Dei im, el loi igai i i iui taiem 
suam erga eos osiendere, sciuius, i i a u i sero saliem 

" A c i . ι τ , 29 . " II Cor . χ ι , 15, 15. 
H T i m . π , 16-19. II T i m . 111, 15. 

I T i m . i v , ! , 2 . " I I T i m . 111, 1 5 . i e i b i d . 8 , 9 . " T i t . i , 16 , 
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resipisc^nles, meHoris frugis fiant. Porro bos, uti Α σφραγίδα ταύτην έγνω Κύριος τούς ίντας a i — 

jatn fideles bonosque et secnnilum C b i i s l u i n v iveu-
ues, e i pro Γβΐίμίοιιβ persecnlionem patienle?, pa-
licntirc eornm fnluciiequecausa approbal , quia i r i -
bulalionibus ininime fra i - i i , probatiores splendidio-
re^que apparebuut. Deimle observemtis, quomodo 

{ i l lorum t radi icai improbi la iem e i vesaniam Peirus 
diviiiissimcis discipulorum Servatoris an l i s les , 
iheologi^ apox, Ecclesiae basis e l l l rmamentum, 
i la loquens : Fuerunl et fnlsi propheia: tit populo, 
sicut el inler vos erunt falsi wagislri, qni perditio-
nh sectas inlroducenl, et qtti redemil eo$ Dominum 
ubnegnnies, vclox xibi exitium procuranles ; quorum 
iuxuriam sequenlur mulii; per qvos veritatis via 
bla&pltemnbitur, et in avariiia fictis verbis de vobit 

τού. Καί' Άποστήτω άπό αδικίας πάς ό όνομάζων 
τό δνομα Κυρίου. Κ α ί · Πονηροί δέ άνθρωποι καϊ 
γόητες προκόψουσιν έπϊ τό χεΤρον, πΧανώντες 
καϊ πΧανώμενοι. Έ φ ' οΤς τδν Θεδν χ ρ η σ τ ε υ δ μ ε ν ο ν 
ο ί δ α μ ε ν , τ ά τ ή ς μ α κ ρ ο θ υ μ ί α ς ένδεικνύμενον , ώ ς 
δψε γούν άνανήψαντας , άμε ίνους εαυτών φ α ν ή ν α ι · 
ώ σ π ε ρ ούν π ι σ τ ώ ν κα ι αγαθών και κ α τ ά Χ ρ ι σ τ δ ν 
ζ ώ ν τ ω ν , κα ι υπέρ ευσέβειας δ ιωκομένων τ δ έν 
υπομονή κα\ έλπίσ ιν ευσταθές δοκιμάζοντα* ώ ς μ ή 
έκκακούντας ταΤς θλίψεσι, δ ο κ ι μ ω τ ί ρ ο υ ς κα ί λ α μ ­
πρότερους γενήσεσθαι . Έ ξ η ς δέ κατοψόμεθα δ π ω ς 
αυτών στηλιτεύει τ δ μοχθηρδν κ α ι ά π ό π λ η κ τ ο ν , 
τ ώ ν τού Σωτήρος μ α θ η τ ώ ν δ πρόεδρος Πέτρος ό 
θε ιότατος , ή τής θεολογίας άκρώρε ια , τ ή ς Έ κ κ λ η -

negoiiubunlur. Quibus judicium jumdiu uon cessai, Β σίας ή κ ρ η π \ ς κα ι τδ σ τ ή ρ ι γ μ α , ώδ\ γ ε γ ρ α φ ώ ς · 

Έγένοντο δέ κα\ ψενδοπροφήται έν τφ Χαφ, ώς 
καϊ έν ύμΐν έσονται ψευδοδιδάσκαΧοι · οΊτινες 
παρεισάξουσιν αιρέσεις άπωΧείας, καϊ τόν άγο-
ράσαντα αυτούς Αεσπότην αρνούμενοι, έπάγον-
τες έαυτοΤς ταχυνήν άπώΧειαν · καϊ ποΛΛοϊ έξ-
ακοΧουθήσουσιν αυτών τοις άσεΧγείαις,δι' οΰς ή 
οδός τής άΧηθείας βΧασφημηθήσεται, καί έν 
ΛΧεονεξία πΧαστοΊς Ιόγοις υμάς έμπορεύσοντατ 
οϊς τό κρίμα έκπαΧαι ούκ αργεί, και ή άπώΛεΐΛ 

αύτών-ού νυστάζει.Καί· Παρεισέδυσάν τίνες άν­
θρωποι, άλλος τ ώ ν τού Χριστού μ α θ η τ ώ ν Ε φ η σ ε ν , cl 
πάΧαι προγεγραμμένοι εις τούτο τό κρίμα ασε­
βείς, τήν τού θεού ημών χάριν μετατιθέντες είς 

el perdilio eorum non dormilat*9. — El subinlroie-
runlquidamhomines, a i l a l i u s discipi i lorum Domin i , 
qui ol m in lioc judicium prcctcripli *unt, impii, 
graliam Dei nostri trantferentei in impietatem (39), 
unumque Dominatorem el Dominum nostrum Jesum 
Chritium neganies. Quos el iam deplorari a!> eo 
vidimus : Vce vobis qui in via Cain abiittii, el errore 
Daluam mercede effust sunt, et in eontradiclione 
Corw perierum*l'**\ Andiant veroquaede ipsis pro-
pbclictis sermo iu sp i r i lu proclauiavit : Tu scien-
tiam repntisli, a i l divus Oseas, ego quoque te repei-
lam qnominus sacerdotio fangarit wihi **. E l : L a -
queus (acii estis tit tpecula, el veluli qui terminot 

iramferuntve.— Super ipsos effundam quati aquam Q άσέ&ειαν, καϊ τόν μόνον αεσπότην καϊ Κύριοτ 

impetum meum Q i id aiitom admirabi l is A b b a -
r i i i u? Ο qui proximo suo propinat subtersionem 
lurbidam, eumque inebriai1 ul videal in tpelunci$ 
ipsorum crapulam dedecoris exgloriak%\ Bi-alus 
aulem Sopbanias : Sncerdoles eju$ polluuni sancta, 
iniqne agunl contra legem. Dominusaulem jutius in 
nedto ejus, el non faciet iuiquitatem. Mnne mane 
judicium ejn$, et non in conlen.ione iujus(itiamki. 
Insuper divus Zacharias : El noluerunt atiendere, 
et vulerunl amentcs lergutn, el ttures suas aggrava-
verunl tie audirent, corque sunm incrcdulum effece-
runl qitwinus legi meic obedlrenl Κι : Super 
paitores coticitatus e*t furor meus, el supcr agnoi 
vinitabo. Ει vUiinbit Dominus Deus omnlpolem 

ημών Ίησούν Χριστόν αρνούμενοι. Ούς κ ^ \ τ α > 
λανίζων δ αύτδς αποφαίνεται · Ούαϊ αύτοίς δτι 
τ ή όδφ τού Κάιν έπορεύθησαν, κοϊ τή πΧάν^ 
τού ΒαΧαάμ μισθού έζε/νθησαν. κα\ τή avrulo-
για τον Κορέ άπώΧοντο! 'Ακουόντων δέ ο ί α 
π ε ρ ί αυτών κα\ δ προφητ ικδς λόγος έν τ τ / ε ύ μ α τ ι 
προανακ ίκραγε · Συ έπίγνωσιν άπώσω, φ η σ ι ν δ 
θειος Ό σ η έ , χ άγω άπώσομαί σε τού ίερατενειν 
μοι. Κ α ί * Παγϊς έγενήθητε τ ή σκοπι^, καϊ ώς 
δίκτυον -έκτειαμένον έπϊ τό ιταβύριον, δ οί 
άγρεύοντες τήν θήραν κατέπτηξαν - καϊ έγένσι-το 
ώς μετατιθέντες δρια' έπ' αυτούς έκγεώ ώς νδωρ 
τό δρμημά μου. — Τί δέ 'Αμβακούμ ό θ α υ μ ά σ ι ο ς ; 
*Ω ό ποτίζων τ.'ν πΛησί'ν αύτοΰ άιατροπήν 

ijregem suum, domum Jud(vk*. Qni vann patcilis, el D θοΧεραν, καϊ μεθύσκων! δπως έπιβΧέψη έπϊ τά 
ove* derelinqnilis ! Ει adducam manum mean super 
pastore$ki. M i l l o reliqna uipoie acerbiora alqite 
graviora. Eosdeni aiiTem nonicii Domini floccif.tcitiii-
les inclyins quoque Malacliias roprc l icudi i , ct qua-
Iiier (piantum pie comuinaces ftiul o s i e u d i i : Quod 
niti au$culiaveriti$, atque i/ι cordibus vestri» propo-
sueriiis dare gloriam nomini meo, dicil Domuius 
imnipotens, mittam super vos nmlediclwiiem, ti 
benedictioni νεΚτω maledicam Ε ι qua? ibi seqtnin-

σπήΧαια αυτών πΧησμονήν ατιμίας έκ δόξη*;. 
Ό δέ γ ε μ α κ ά ρ ι ο ; Σο^ονίας* 01 Ιερείς αύτη*; βε€η-
Λούσι τά άγια, καϊ άσεδούσι νόμον ό δέ Κύριος 
δίκαιος έν μέσω αυτής, καϊ ού μί[ ποιήση άδιχον 
πρωΐ πρώΐ δώσει τό κρίμα αυτού, κα) ουκ είς ^ Γ -
κος άδικίαν. Έ φ ' ο Γ ς Ζ α χ α ρ ί α ς δ θεσπέσιος* Καϊ 
ήπείθησαν τού προσέγ,ειν, καϊ έδωκαν νώτον 
παραφρονούντα, καϊ τά ώτα αϊτών έδάρυναν τού 
μή ε'ισακούειν, καϊ τήν καρδίαν αυτών έταξαν 

u II Pe l r . ι ι , 1-5. »»·»· Jud . Α, I I . Μ Osee ιν, 6. *° Osee ν , I . " ib id . 10. ^ l l a b a r . ι ι , 1 5 . 
4 1 Soph. ι ι ι , 4 , 5. u Zacb . ν ι ι , 11. · • Zach . i , 3 , M Zv h . χ ι , 17. k T Malacb. ι ι , 

(39) l i a omnino Nioopliorus άσέβειαν, impielatem, ψ ίας . Nam lectio communis esl άσέλγε ιαν , lat . fnjrn-
s iv t rcapse iu sno codi»:c sic Irgcns, SXK έξ άβλε- riam. 
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tittdtir τού μή είσαχούειν τον τόμου μου. Κ α ί · Α lu r t r is l iora atque aspertora. Ει : Yo$ declinastis 
£jri τους ποιμένας παρωξύνθη ό θυμός μου, 

καί έχϊ τούς αμνούς έπϊσκέψομαι · χαϊ έπισκέ-
fsrai Κύριος ό θεός ό παντοκράτωρ τό ποίμνιον 
βύιον τίν οίχον Ίούδα' ώ οί ποιμαίνοντες τα 
μάταια, χαϊ οί καταΛεΛοιπότες τά πρόβατα! Καϊ 
Ιχάξω τήν χείρα μου έπϊ τούς ποιμένας * κα \ τ ά 
ίξξςώς άργαλεώτερα κα ι έ π ι π ο ν ώ τ ε ρ α . Φαυλίζοντας 
δαύτου; τδ δνομα Κυρίου δ άοίδ ιμος κα\ θεοειδής 
Μιίαχίας ε ξ ε λ έ γ χ ε ι , κα ι έν ποίο ι ; κα ι τ ίσ ιν ά π ε ι -
fcuJt δείκνυα». * Καϊ έάν μή άκούσητε, χαϊ εάν μή 
βίρθε είς τήν χαρδίαν υμών, τού δούναι δόξαν 
ώ όννματί μου, Λέγει Κύριος παντοκράτωρ, καϊ 
ΐζαζοστεΛώ έ^* νμάς τήν κατάραν, καϊ έπικα-
ταράσομαι τψ* εύΛογίαν υμών. Κ α \ & τούτοις 

α via, el mullos infirmastit in lege, et corrupistu 
ieilameulum 1 6 6 Levi, dicit Domiims omnipo-
ttnsk9. Valide de ipsis clamet propbclaruai vo«-a-
l iss imus, i l le igne et Serapbim uiaiiu purgalus, 
saceiilos atque propheta : Alienali menie stiut pro-
pter virntm, vacillaverunl prce sicertu ebrietale, et 
exerraverunt. Hoc e$t pha&ma. Maledictio comedet 
uiud eonsiiinm ; Iioc enim consilium propter avari-
tiam * · . — Saeerdotes non dueruiil: Ubi esl Domi-
nut ? Propbeia otnuii im coitipaiit:nti simus cfe iis 
a i l . El tenenies legem meam, ignorabant me;et 
pasiores impie agebant adcersus me β β . — Nec jam 
locus esl labernacnto meo : quia pastores tiulie 
egerunl, et Domirtum non requisiverum 8 I . E l 

έτίγεται α ν ι α ρ ό τ ε ρ α κα ι τ ρ α χ ύ τ ε ρ α · Καϊ ύμείς Β Multi paslores vineam meam corntperuni, conlami-
ΙξίχΛίνατε έκ τής οδού, καί ποΛΛούς ήσθενή-
caxe έν νόμφ, διερθείρατε τήν διαθήκην τού 
\tvt, Λέγει Κύριος παντοκράτωρ. Μέγα π ε ρ \ αυτών 
ίμβοίτω τών π ρ ο φ η τ ώ ν δ μεγαλοφωνότατος , δ τ ώ 
τΑρχι κα\ τ ο ί ς Σ ε ρ α φ Ι μ καθαιρόμενος ιερεύς κα\ 
τφο^ήτης· Έξέστησαν διά τόν οΊνον, έσείσθησαν 
έχό της μέθης τού σίκερα, έπΛανήθησαν τούτο 
ί*τι φάσμα · Λρά έδεται ταύτην τήν βουΛήν, 
mq γάρ ή βονΛή ένεκεν πΛεονεξΙας. 01 Ιερείς 
ονη είπαν Πού έστιν ό Κύριος; Τών π ρ ο φ η τ ώ ν 
ό εμπαθέστατος π ε ρ \ αυτών έρε ί · Καϊ οί άντεχό-
Ρ&οι τού νόμον μου ούκ ήπίσταντό με, χαϊ οί 
τοιμαίνοντες ήσέβουν είς έμέ, χαϊ ούχ έστι τόπος 

Γης σκηνής; Ρον ' ol ποιμένες ήφρονεύ-

navcrunt porlionem meam, partcm meam ileshUrabi-
lem ad invium desertum redegerum". Ε ι rursus : 
llem pastores,qui dupergunt perdunlque ovespascni 
mei! Proplerea hwc dicii Domntus adverius pasto-
rti populi mei: Vos ore$ meas dispersistis, eusque 
expulisiit, neque visilastii. Ecce ego ptenas α vobis 
reposcam tecundnm Hudiorum veHrorum pmvita-
tem. Ei ego recipvtm reliquot populi mei ex univer-
$is terra! in quibuseos disperseram locU,el tn fpso-
rum pascuum resiiluam, et augebuniur I lorum 
i inpur i la le i i i atque insipienliain publice prnclamai 
eximius quoqne subli inimn i l larum coelesiiuinqm; 
vis ioimm spectator Ezecbiel : Sacerdoies, i n q u i l , 
legem meam aboleverunt, sancia mea polluerunt, 

tmo χαϊ τόν Κύριον ούκ έξεζήτησαν. Κ α ί · Ποι· C profanum et impurum perhide ac sanctum rnuM-

Φ'ες χοΛΛοϊ διέρθειραν τόν άμπεΛώνά μου, 
ίμόΛνναν τήν μερίδα μου, έδωκαν μερίδα έπι-
ϊνμητήν μου είς ά€ατον έρημον. Κα \ αύθ ι ς · mQ 
ci χοιμαίνοντες χαϊ διασχορπίζοντες καϊ άποΛ-
Μττες τά πρόβατα τής νομής αυτών ! διά τούτο 
ϊόίε Λέγει Κύριος έπϊ τούς ποιμαίνοντας τόν 
hfo μου' Ύμείς διεσκορπίσατε τά πρόβατα μου, 

dumque habuerunl, el in medio ipsorum contami-
notu* fuxu. His poslremus a rccda l divinus deside-
l i o r u i n v i r , B a l y l o n i c a m boruii i mcntem, co r ru -
ptmnque jud ic ium bis verbis inseclans : Exiit 
iniquiias deBabylone, ex jtidicibus tenibut qui popu-
lum gubernare videbanlur**. \ix sunl ad is los e l de 
is l is sanctorum voces (40). 

*d ίξώσατε αυτά, καϊ ούκ έπεσκέψασθε αύτάΊδού έγώ έκδικώ έφ* υμάς κατά τά πονηρά έπιτη-
Ιάματαύμών· χάγώ είσδέξομαι τούς καταλοίπους τον Λαού μου, ού διέσπειρα αυτούς άπό 
^Άζ t q c γής9 χαϊ καταστήσω αυτούς είς τήν νομήν αυτών, καϊ αύξηθήσονται. Τούτων δέ τδ 
*Μ&αρτον και άαύνετον θ ρ ι α μ β ε ύ ω ν , ό τών ύ π ε ρ φ υ ώ ν εκείνων και ουρανίων θ ε α μ ά τ ω ν ε π ό π τ η ς , Ί ε -
^«ήλ ό θειότατος , 01 Ιερείς , έφησεν , ήθέτησαν νόμον μου, έβεβήΛουν τά άγιά μου, άνά μέσον 
tycv χαϊ βεβήΛσυ ού διέστεΛΛον, καϊ άνά μέσον ακαθάρτου καϊ καθαρού ού διέστεΛΛον, καϊ έβε-
^ίονμην έν μέσω αυτών. Έτ\ τούτοις ό τών ε π ι θ υ μ ι ώ ν ένθεος άνήρ , τελευταίος ε ίστρεχέτω , τήν 
Βιβυλώνιον α υ τ ώ ν γ ν ώ μ η ν κ α ι τ ή ν κ α τ ε φ θ α ρ μ έ ν η ν στηλιτεύων κρ ίσ ιν , κα\ δή και λ έ ξ ε ι , δτι ΈξήΛθεν 
**>μία έχ ΒαβυΛώνος, έχ πρεσβυτέρων κριτών ot έδόκουν χυβερνφν τόν Λαόν. Τοιαύται πρδς α ύ -

κσΛ περ \ α υ τ ώ ν αϊ τ ώ ν α γ ί ω ν φωνα ί . 
Τί ούν οί μ υ σ τ α γ ω γ ο \ τ ή ς πλάνης φ α σ ί ; Δοκώ D Quid p o n o e r r o r i s magiblri a i uu l ? Vicleor ei i im 

Τάρ μοι άκμαίον Ετι τδν π ρ δ ς αυτούς α γ ώ ν α π α ρ - mibi velilando adbuc advtTsus isios puguaro. ι Idti-
! ^ σ θ α ι . « Είδώλοις λελατρεύκαμεν Χριστιανοί , κα\ l is obsequium exbibuimus Cbr i s t i an i , usquc ad 
^λο μέχρι τ ώ ν τ ή ς Κωνσταντ ίνου βασιλείας χ ρ ό - reguanlis Cons ian l in i (Copronymi) lempora (41). ι 

ι Σφίσι τ ε αύτοίς , κα ι τοίς άλλοις Χριστ ιανο ίς S i b i aulem xque ac al i is Cb.risliauis omnibns boc 

^ M a l a c b . u , 8. α Isa. x x v m , 7. • · Jerein. n , 8. 1 1 Jerem. x , 20, 2 1 . 1 1 J c rem. x u , 10. M Jt:rem. 
1-3. " E z e c h . x x n , 26. M Dan. x m , 5. 

U0) Ytit«*lirrt IITC oinnia S S . Scripttirarutn l c -
^ o . i i ^ ad \ r . i i p « T a t i u n e i i i lcunuiuacboruin ep i -
^ioruii» McfpUurus c o u v c r i i l . 

(41) Qnippc i la miseri episcopi acclamavcriiist 
Coproi iynio absoltita iuipia >yitoio, ncmpti quod 
ipsos bic Constanlinus ab idclola i r ia l ibcras$el. 
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invisutncr imcn inipoiiunf. Obstapuil adbaec coelum, Α Α π α σ ι , τδ μύσος επιγράφονται- έξεστη δ ο·ιραν>; 
έ π ι τούτω , και σφόδρα έπι πλείον έφριςεν ή γή· τ | ; 

γ ά ρ τοιαύτα οισει ά χ ο ύ ω ν ; Πότερον της βλι-,,φ*. 
μ ί α ; τήν ύπερβολήν καταπλαγείη, ή τής αφροσύνης 
το ύ π ε ρ α ι ρ ο ν ; ούκ έχοντες δέ όθεν τής τοσαύτης 
ασεβείας καί τού ψεύδους παραστήαονται τδ 0-έρ-
ογκον , έ π ί τδ ά θ έ ω ; κα\ παρά πάν.α κανονικά 
λόγον άΟροισΟέν ύ π ' εκείνου θεοστυγέ; και άνί-ρον 
συνέδριον κ α τ α φ ε ύ γ ο υ σ ι , προσόμοιόν τι ποιούντε; 
φ π έ ρ ποτε τΧν καθ* "Ελληνα; παλαιτέρων τινές, ϊύ 
τδ , Αυτός ί^α, περιελκόμενοι , τψ διδασκάλψτδ γί. 
ρας έκνέμοντες · δ καί σύνοδον όνομά^ειν οί ανόητοι 
ούκ έγκαλύπτοντα ι · εί γ ά ρ έχρήν τούτο λέγειν, τής 
προφητ ικής φωνής , τ ί φησιν , άκουσόμεθα · Σύνοίνς 
άθετούντων, ένέτειναν τήν γΛώσσαν aviur ώς 

fide* prascaluil in / e r r a 5 6 . Fes i i vius aulein banc si ^ τόξον ψευδός καϊ ού πίστις ενισχύσει - kn\ :?,ς 

γής ·~ άστειότερον δ' άν τ ι ς αυτήν Κ ο π ρ ο σ ί ν ο / / * 
κ α λ έ σ α ς , ούκ άν άμάρτο ι τού πρέποντο;, διά τ6 wv 
συναγαγόντος φιλόκοπρον, ώς πολύ μέν τ& δυσιΙ»οε; 
έν τή φλυαρία τών λόγων αυτών συλλεξασαν, ζοάτΊ 
δέ άδικίαν ε ίς τδ υψος λαλήσασάν τε κα\ μελετή α· 
σαν, πολλά δέ κατά τ ή ς τού Μονογενού; οϊςη; Xi6-
υλακτήσασαν ών ούό 'αύτδς ό δι* εκείνων φΟεγ;όμε· 
voc Σ α τ α ν ά ς , πλείόν τ ι δυσφήμησα», τετόλμηχε, 
πλείστη ν δέ τ ώ ν τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς δογμάτων και τών 
καθ" η μ ά ς μυστηρ ίων ποιήσασαν τήν κατά^ι,σιν 
ούτως ή τ ή άσε β ε ία κα \ τ ψ ψεύδει συναΟλούσα φρα-
τ ρ ί α , σύνοδος π α ρ ' αυτών προσηγόρευται· ή ; δή τδν 
φορυτδν τών δογμάτων άσπασάμενυ ι , κα\ τω φΟορο-

•·1 lt rra velieincnter cohorruit . Quis euim liaec pa-
l ientcr audiai? fJlrnin bla^pbemias magniludinem 
ppr l io i rescal , an sliiliitiac exceLSiun ? Non babeu-
tes vero unde impieia lem taniam meiulaciiun(|ue 
confinneut, ad qtioddatn irreligiose e l conira 
omneui canonicam legul . im congiegatum ab illo 
(Copronyino) invisum l>eo profaiiumque synedi ium 
r o i i l i i g i u i i l ; s imi lc quid f.icientcs quod ol im ve ic-
res i iounii l l i e ibn ic i , effaio i l l i Ipse dixii adba*ren-
lcs boc bonoris geuus magislro i r ibucnlcs . Hanc 
itppellar*i syiiodiim s iu l i i ιιοιι crubesci inl : qiue 
r c r i e si i ia appellanda est, audiaintis quid dc ipsa 
propheia i l i ca l : Synotlus preecaricatorum; iittende-
ruiit linguam suam ul arcum , memtacium et non 

<iui* ni inci iparel Coprosynodtnn, baud indecore 
facerei prppler siercorcum convocamis s ludium 
imiliuuiqije ibi collectum s l i i l i o ru iu sermonum 
le lo ie in , uiullam qii6q<ie superbe loqueuiem med i -
tantemqiie i i i i q n i u i e i n , qu;c magnopcre contra 
U n i g c i m i gloriaui a l l a l r . iv i i ; qiiibus p< jora male-
d i c l a , ιιι: is qtiidem qui i l loruin ore loquebalur 
Sala i ias^erueia ic a u d c r c l ; eienim plur iu i i im Ecc le -
sia3 dogmaiibiis e l n ysteriis 167 nostris contra-
dieluiu U i i l . K i b i l o Lamcii minus boc impie ia i i et 
ineudacio faveus conci l iabulum, synodus ab ipsis 
ntnit upatur : cujus coetiosa decreia amplectenies, 
(Octriiia-que corrupielam sequenies, purae nosirsc 
et inculpabil i Qdei coii lumeliani inferre nou vercn- Q π ο ι ψ επόμενοι φ ρ ο ν ή μ α τ ι , ε ίς τήν καΟ' ή;ιά;καΟι 
ΙΙ ΙΓ bi vesaui, ιιοιι intelligentes quania adversus 
sanclos macbinai i suu t : quuniam Acuerunt linguam 
ruam sicui serpentis — Venenum aspidum $ub 
iablh eorum *B. — Quia verba oris ijtsorum iniqui-
tus el dolus B e . 

18. Qurc vero qualisqne sit nostra C l i r i s i i anorum 
cunfcssio, lempestivuni esi qnanlo brevius fieri 
poiesi , expouere. Nos i laque, prout l rad ideru i i l 
nobis bi qui ab in i l io speclalores mii i is l r iq i .e Verb i 
h i e n m l , e l qui posi itlos camdein docirir.am exce-
ρΐίπι ια ll ieologi ac div i doclorcs nostri(42), 

C r e d i u i u s i u unuin Deum Pa t rem omnipoienlein, 

ράν κα\ άκίβοτλον π ίστ ιν καΟυβρίσαι ού δεδίαιιν οί 
παράφρονες , ού συνέντε ; οσα κατά τών άγιων t€oj-
λεύσαντο* "Οτι ήκόνησαν γΛώσσαν aiwr ώσά 
δρεως.— 7^c ασπίδων ύπό τά χείΛη ιιντων,χαΐ 
άνομίαν δ.Ιην τήν ήμέραν άδικίαν iJcyicttTt: tj 
γΛώσσα αυτών, — "Οτι τά βήματα τού στΰραης 
αυτών ανομία καϊ δό.Ιος. 

ιη ' . Ό π ο ι α δέ η μ ώ ν τ ώ ν Χριστιανών ή όμο/ο,ίι, 
κα \ ή τ ι ς ποτέ έστι , κα ιρδς ώς οίον τε έπιτεμόμε cv 
φράσαι . Η μ ε ί ς τοίνυν, κ α θ ά παρέδοσαν ήαΐνοί α~' 
αρχής αύτόπτα ι καί υπηρέτα», τού Αογου, ο: τε μιτ 

εκείνους τά εκείνων δ ιαδεξάμενοι θεοφάνιορε; 
θείοι η μ ώ ν διδάσκαλοι, 

Πιστεύομεν ε ίς Ενα θ ε δ ν Π α τ έ ρ α παντοκράτορα, 
V i s i b i l i u m onmiiim e l i i iv i s ib i l i i iu i faclorem ac do- D πάντων δρωμένων κα \ αοράτων ποιητήν τε χαί χύ 

Μΐϊιιυιη, s incpr i i f t ip io , invis ib i lem, incomprelicn-
s ibi le in , i n i i uu l ab i l cm, i inmorla lem. E l in uuum 
Ποιηίηιιηι Jesum C b r i s l u m , F i l i u m ejusunicum, qui 
sine i n i l i o , ab x t e r n o , anle omnia sascula de P a i r i s 
siibslaulia effulsit. E i iu uuiiin Sp i r i t i im sai ic l t ini , 
tie Deo Palre procedeniem, et ciitn Patre Fi l ioque 
Deum diccndtim e l glorificanduni, u ipo ieex eadem 
)iaiirra constanieai etcoaelermiin. Trini ta tei i i bono-
ranies in bypostasibus scu personis, e l praidictorum 
litacuiqiiu discreias e l incoiifusas eas conservaiues, 

ptov, άναρχον, άόρατον, ά κ α τ ά λ η π τ ο ν , άναλλοίωτον, 
άτελεύτητον. Κ α \ ε ίς Ι να Κ ύ ρ ι ο ν Ιησούν Χρ.ετδν, 
τδν Υίδν αυτού τδν μονογενή , ά ν ά ρ χ ω ; κα\ ά/ρίνω; 
κα \ π ρ δ πάντων τών α ίώνων τ ή ς πατρικής ούαία; 
έχλάμψαντα* κ α \ είς έν Π ν ε ύ μ α ά γ ι ο ν , έκ τοΰ 
κα \ Ηατρδς προίδν , κα\ Π α τ ρ \ κ α \ Τ ί ψ συνβεολο-
γούμενόν τε κα \ συνοοςαζόμενον , ώ ς συμφυέ; καί 
συναΐδιον. Τρ ιάδα μέν δοςάζοντες ύποστάσεσιν ή:οι 
προσώποις , κα \ έ κ ά σ τ φ τών ε ί ρ η ρ ^ ν ω ν αμιγείς x ^ 
άσυγχύτους τηρούντες τ ά ς α φ ο ρ ι σ τ ι κ ά ; Ιδιότητας, 

" Jerem. ιχ , 2 . " P s a l . c x x x i x , 4. M P s a l . x i n , 3. 5 9 P s a l . x x x v , 4. 

(-V2) Aiii.s w r b i s prolixa fidoi con^ss io scr i l /mir a Niccpl ioro ad Leonein III ftoin. ροιιΐΐΓκβιιΐ 
Cvnai. L;ibb. ed. pr . , I. VII, col. 1210' st>qq. 
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ώ; ι£δαμώ; μ ε τ α π ι π τ ο ύ σ α ς ή κ ινουμένας . Π α τ ρ ι Α qnibus dis t ingminlur , proprielales, c rn «'csilur.'» 
μεν τήν άγεννησίαν κα\ τδ αίτ ιον τών ές αυτού ν έ -
μοντε,· ϊ ί ψ δέ τήν γ έ ν ν η σ ι ν Π ν ύ μ α τ ι δε τήν έ κ π ό -
ρ-υσιν καί ώ ς έξ αιτίου του Πατρδς , τδ τε γ ε ν -
νώμενον κα\ τδ έκπορευόμενον νοούντες ά π α υ γ ά -
βαντα, κα\ ώς φ ώ ; έκάτερον έκ φ ω τ δ ; προελθον , Ι ν 
όίτιρχόσμιον τ ρ ι σ ο φ ε γ γ έ ς κα \ τρισήλιον φ ώ ς μονάδα 
δέ ουαία καί φύσει προσκυνούντες , ε ίς έν ύπερου · 
;:ον χΛ ύπερφυέ* θεότητος ύψος συνιούσαν, τήν α υ ­
τήν άμ^ριστον κα \ άδ ιάσπαστον τ ή ν τε δόξαν κα\ τδ 
χράτο; κ ε κ τ η μ έ ν η ν έν ταυτοβουλία κα\ θελήσει, κα \ 
μια δυνάμει κ α \ ενεργε ία γ ν ω ρ ι ζ ο μ έ ν η ν , κα\ οία 
Γ,άντων βασιλίδα καί τών δλων δεσποτεύουσαν , 
τιρα πάση; τ ή ς ορατής καί αοράτου κ τ ί σ ε ω ; , ώ ς 
διδτιμόν τε κ α ί σύνθρονον, προσκυνουμένην τε κα\ 

nunquam ν · Ι mob i l i i a l em passu<as : P a i r i quid^m > 
innasivitatom c l eorum qui ex ipsn siint causal i ia-
lem : F i l i o nal iv i la lem : S p i r i i u i processionem : et 
ex Paire lanquam causa, luin gcniluni lum procc-
dcniem ercdenles exsp enduisse, ulmtnque u l lumrn 
d*1 Iumine; IIMUHI, supermitiidiale, iripHcit<»i* radian* 
ac lr ipl« 'X solare litmeo. Unita tcm aulom sul ieian-
ti^e tialur%qiie adorantes, iu uitam supersi i l is lan-
l i a l f in supcrqiieiratiiralpiit subliinitaleni congeslam, 
eadcmqne iit.llvisa et inseparabili gloria poiei<liaque 
fn i rn lem : in qua iil«M« coi ts i l imn, uuica volui i las , 
v i s e i operatiu uiiica agnoscilur : qua-que u l o m -
iiiuin tegiiia e l imiversalis dourna , ab omiii visibilT 
invisibi l ique nalura , u l p a r i bonoiv ihronoquc ligna 

λατρευομένην μ ίαν μέν γ ά ρ έν τ ο ι ; τρ ισ ΐ Οεωρούμεν & ai loralur ct cul ιι bouorai i i r . Ui ia in , inquati). lifr 

θεότητα, τώ ταυτ ίρ τ ή ; ουσίας έν ι ζομένην , τρεις δέ 
ύχοστάσεις έν τ ή μ ια θεότητι + τ ώ έτεροίω τών πε,Λ 
έχάπην ένυπαρχουσών ι δ ι ο τ ή τ ω ν , ά μ ε ρ ί σ τ ω ; δ·.α> 
ρο^με'νας· ούτε τδν Γίδν τ ή ς τού άγεννήτου Πατρός 
ουσίας άλλοτριούντε ; διά τήν γ ε ν ν η σ ι ν , ούτε τδ 
Ανεϋμα Πατρδς καί Υίού διά τήν έκπόρευσιν , ί ύ τ ε 
ΓΪγχυσιν ε ίδοτες διά τδ ένιαίον τής συμφυΐα; κα\ 
ατμττον, άλλ* έν τ ή κοινωνία τ η ς φύσεο>; τδ δ ιακε-
χριμένον ένούντες τού ιδιάζοντος · · Δ ια ιρε ί τα ι γ ά ρ 
άδιαιρέτω:. κ α ι συνάπτετα ι δ .ηρημένως · έν γ ά ρ έν 
τρισλν ή θ ε ό τ η ς , κα \ τά τρ ία έ ν τά έν οΓς ή Οεότης, 
^ τό γε άκρ ιβέστερον ε ίπε ί ν , Α ή Οεότης. ι Καθά 
μεμυστζγώγηκΐν η μ ά ς τ ώ ν θεολόγων ό κράτ ιστος . 

θεδν ούν τ δ ν Πατέρα σέβομεν, έξ οί) τά π ά ν τ α έκ 
μή δντων π α ρ ή χ τ α ι π ρ δ ς ύπαρξ ι ν · θ ε δ ν τδν Υίδν 
ίοςάζομεν, δι* ού τ ά π ά ν τ α γ ε γ έ ν η τ α ι , και πρδς ού-
:;ώδη δ ιαμονήν δ ιασώζετα ι · φεδν τδ Πνεύμα τδ 
if.ov π ρ ο σ κ υ ν ο ύ μ ε ν ; έν ψ τά τρ ία σέβοντες, ούκ7 ε ίς 
τρείς θεούς τ ή ν μ ίαν δ ι ιστάντες θεότητα , ίν ' έκκλ ί -
**>μεν τ ή ς τ ρ ι Ο ε Ι α ; , μάλλον δέ πολυθε ΐα ; , τδ ά θ ε ώ -
ta:ov και τ έ λ ε ι ο ν τούτων Ικαστον έ π ι σ τ ά μ ε θ α · ού 
Υαρ1κ τ ρ ι ώ ν α τ ε λ ώ ν έν τ ι ομολόγου μεν τέλειον * άλλ 1 

U τριών τ ε λ ε ί ω ν , έν ύπερτελές κα \ προτέλειον , ώ ς 
ζ τών θ ε ο μ υ σ τ ώ ν Π α τ έ ρ ω ν ε ίσηγε ί τα ι θεολογία, 
ούτε ούν τ ά ς υ π ο σ τ ά σ ε ι ς ώς φύσεις έκφυλους κα ί 
ε φ ό ρ ο υ ς , ά ν ι σ ό τ η σ ί τ ε κα\ άνώμαλότησι τέμνοντες 
^ροχειριζόμεΟα, ^άλλά διαιρούμε ν τ ψ λόγψ τών ίδιο· 

l i ibne spcctaiuus deilatem, <*ad< m subsianlia u n i -
l a m ; trcs ν«·ιο personas in uita «leiiaic, qiix* inha*-
re i i l ium singulis pnqi r ie la lmu diversi lale sine d i -
visione d i s i ing i i i iu i i i r . Neque F i l i n m ab ingen i i i 
Pn l i i s subsUnl ia alictiaiites propier g d i c i a i i o i i e i u ; 
neque Sp i r i t i im a Pa i re Fd io jiie prnpler proces-
sioupin : ucquc coiifiisionein ad i i i i i l c i i l cs propler 
Unit.ileiu i i id ivis i i t i l i ia lcmque nainr.x-, sed in c o i n -
uiunionc nalura^, id qtiod in unoquoquc d i s i inc ium 
esi, cotijungiiiius. c Dist inguilur cn im in l i s i inc ie , 
c l coujmigii i i r d i s i inc ie . Una eniin in tribus cst 
de i l t s , e i tres sun l i i i i u m , id nempe in quo est 
dei las ; vel u l accurattus diratn, qnae s iml doiias. » 

Q Ila enim nos optiiuus (bcologornm cdocnii (43). 
Deum iiaqite P a i r e m coli inns, a quo ouiuia ex 

i i ib i lo ad cxsis leudi im produr ia sun i . Deum F i l i u i i i 
gloriftcaimis, por qurm onmia facia suttt, e l eoruni 
snb laniial is si . ibilitas conservamr. Dci im itcui 
Sp i r i l um eancluin veueranmr. El duni ln ' s vene^ 
raniur, nou i n l r c s deos de i la l rm disrerni iut is ; ui 
i r i tbeismum v i d e l i c e i , seti potius 1 6 8 pnly(!tei-
smuin , qiuc res irrel igiosissima* lore i , viitMiiiis. 
A lque uiii imquemquc t'X ftiis perfcclinn csse S( \a U s 
Sed P X iribus pc i fcc l i s iiinmi* suptTpoiffchui i et 
pnvpetfeclnm Ωΐ, ut l l ieomy^ticoiuni P a l n n n iheo-
ltigia docet (44). Neqne crgu byposiases, quasi es-
senl natura? ex l ranex diffcrenlesqiic, iiia?quali(aio 
ct dissitmlitudine diviclciites* s is i imus, se I rattonc 

τ^των, π ρ δ ς τ ή ν ένάδα τ ή ς ουσίας συνάπτοντες , τδ I) proprietatttm disl inguimus, in uni talc gubsiatili:i! 
υπερβάλλον έ ν τούτο ι ς ή με ιονεκτούμενον ά π ο π ε μ -
τόμενσι. Τ δ γ ά ρ με ίζον ή Ιλαττον ώ σ π ε ρ έν τ ή 
ώσία θ ε ώ ρ ή σ α ε ο ύ ) ένδν, ουδέ έν τή Τριάδ ι κατά 
τήν ο υ σ ί α ν ή τ ή ν θεότητα , ίνα τ ή ν Ά ρ ε ι α ν ι κ ή ν λύσ-
Λ ν » «ξ ή ς κ α λ Λ ρ δ ς ή ν ή μ ί ν δ νύν πόλεμος , κ α τ α -
< έ σ ω μ ε ν * ο ΰ τ ε μήν ε ί ς μ ί α ν ύπόστασιν συγχέοντες 

ί η ν α λ ε ί φ ο ν τ ε ς , ά λ λ ά π ρ ο σ ώ π ο ι ; ύφεστώσι κα \ 
Χράγμασι χ α ί όνόμασι τδ διηρημένον συνημμένως 
ω τ ά τ ή ν ο ύ σ ι α ν ε ίσφέροντες , ίνα τήν Σαβελλιανήν 
ar^iav έ ξ α μ α υ ρ ώ σ ω μ ε ν · τ ά Αντίθετα κ α κ ά κα\ 

(4ο) In le t l ige Nazianzeuum , quo nemo snbtilins 
'umlque e o p i o M i i s tiitiltis in sennonibiis <!·· T n n i « 
Uie d i s s e r m l . M«*in ora i . 33. n. 16. S S . T r i n i ahs 
^ s o n a s d i c i l α ρ ι θ μ ώ δ ια ιρετά ; , και ού δ ια ιρετάς 

copttlamtis, n ib i l in bts ιι ajus iuiimsve esse cre-
denles. Nam niajus aui miims si<ut in substaniia 
videre non l i c e i , i l a nc in Tr in i l a te quidem quod 
a i l ine l ad si ibslanliani seti divini ta icm ; quod d u i -
mus nt Ar i anam vesaniam, rx qua c\ coutra quain 
tiobis br l l i im esl , exsiingiiainiis. Noque iu unam by-
poslasim ronfuiul i i in i i aul roinmisccmiis , sed p*r-
sonis subsistcuiibiiH, rehasque nc nominibuf>, di§-
l i iu ' l io i iem in subsiani ia ropulataiu aUirn amns, u l 
babelUAinnn i ; i rorem dcleamus. Uir i i iuque scilicet 

θεότητι · nnmero dhliuctas, divinitate nnn item. 
• (4i) Ύ π ε ρ τ ε λ ή ς r{ προτ .λε ιος :ipud divi im hhriiy* 

si i in . A w o p . Ue dir. nom. n , 10, cu?u &aii( l i Max.u . i 
Srhoti is . 
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tam oppositum quam coiicurretis. Α σύνδρομα τήν άσέβε ιαν , και συλλαδόντα είπείν, συν-

A i q u r , u l uno verbo dicaimis, conjungimus reitgio&c 
i l is l ingueii ies , e i disl inguimus Deo digna ralione 
lOpulanles. L lc i rco l i ts l i i icl t i iu bypostasibus, co in-
iuunioiie na lu re admiainus : quod aulcm subslaniia 
ac dei la lc unUura c s l , in persouis d is i i i ic iu in spe-
clamus : uhobique ii iaguuiii c l a i igu*ibsi imii i i ac 
bublune IbeosopiiiiC iio&iraj n ysterium iiicoluutiier 
ac rcligiosc reiiueute*. Sic adoraiores sam tisbiin;e 
e l swpersubsiamialis T r i u i l a l i s e l sph i lu c l v c r i i a i c 
cum simus, ipsam coli inus cnm sanci i ia le c l re-
c l i ludiue ih le i ,c i i i i ique piira e l iuculpabil i scntenlia 
cunt lis diebus v i l . r nosliae. 

\d. Iia inbac praecisa exai iaque Ibeologix ra~ 
l ionc fundali ac s l ab i l n i , coiisequeuler e l iam cou-

ά π τ ο μ ε ν δ ια ιρούντες εύσεβώς, και διαιρούμεν ouv-
άπτοντες Οεοπρεπώς · ταύτη τοι τδ μέν διηρημένον 
τα ί ς ύποστάσεσι , τή κοινωνία ένούμεν τής φύσεως* 
τδ δέ ήνωμε \ον τ ή ουσία κα\ Οεότητι; τη διαφορά 
γνωρίζον.εν τ ώ ν υποστάσεων, κατ* άμφω περ\ το 
μ ε γ α κα\ Οειότατον κα ι ύπέρτατον τής κα·)' ή;*ά; 
θεοσοφίας μυστηριον , εύσεβούντές τε χα\ ύγιζί-
νοντες · ούτω προσκυνητα ι τής παναγίας κα\ ΰπερ-
ουσίου Τριάδος έν π ν ε ύ μ α τ ι κα\ άληθεία ύπάρ 
χοντες , λατρεύομεν αύτη έν όσιότητι κα\ δικαιοσύνη 
π ί σ τ ε ω ; , έν καθαρά κα\ ά μ ω μ ή τ ω δόξη πάσας τάς 
ή μ ί ρ α ς τής ζ ω ή ς η μ ώ ν . 

ιΟ'. Ούτω δή π ε ρ \ τήν συντετμημένην ταύτην χαί 
άπέρ ι τ τον έρηρεισμένοι κα \ ήδρασμένοι Οεολογίαν, 

fileinnr uiium de consubslanl ial i subliiiiissimaque D επομένως όμολογούμεν κα*ι τδν ένα τής ομοουσίου 
T r i u i l a i e Dominum noslrum Jesuin Cbr i s ium, Dei 
F i l iu tn , Deum nos i r i im, paterna? gloria? splendorcin, 
lunien de luiuine, s in i i l l imam P a l r i imagi i iem, by-
posiaseos ejus cbaraclerem, incarnalum in ic r raui 
venisse, f .clumque bomiuein, oeconomiai i l lud pro 
nobis opus percgisse. Namque i n i f l a b i i i , ob suorum 
vigcctuiu niieericordiam clemeii l iamque, erga bo-
miiies amore commolus, non lul i t naturam nostram 
psrpetuo ssevi tyranni servi l io addiclam videre : 
sed Pa i r i s beneplacito, e l sanctissimi vivificique 
Sp i r i lus opera, quin a palerna gloria discederet, 
nequc suttin Deo digni im boiiorein ullalenus deoi i -
Huerei , ad voluutariam cxinanit iouein seinel de-
m i s i l : e l i i icar i ia lus de S p i r i l u sancto, et de sau-
otissima gloriosa vercque Deipara sempcr Yirgi i te 
Mar ia , cujus e i aniina t t caro anlca purgala fucral 
n Sp i r i l u ; aique bonto quod ad omnia canera, ex-
cepio peccato, appareus, mor la l i bac taitgibili et 
t i rcuuiscr ip la nalura indulus , atque uuus idemque 
ex ambobus efleclus, ncmpe ex deitate et huraa-
ni tale; perfeclus s imul usquequaque e i i i iunulabiHs 
manens in deitalc, pcrfcclusque siinUiier e l incon-
t e n i b i l i s in b u m a n i l a l e : cuin ea nobiscum diver-
gatis, A d a m i ' iraiisgressionem i i i i ioccniia sua c o i -
r ex i t ; peccati atiletn comiptela tn , voluniar ia <ar-
iiia passione, e l vivi i ica i i ior le , ac Deo digua 
resut rertiotie dcslruens, i imuorial i laieiH uobis lar-
gi ius est. Tert ia quippe die r e v i x i i , mort i inanu-

κα\ ύπερθέου Τριάδος , τδν Κύριον ημών ΊησοΟν 
Χριστδν , τδν Τιδν τού θ ε ο ύ κα\ θεδν ημών, τδ τη; 
π α τ ρ ι κ ή ς δόξης α π α ύ γ α σ μ α , τδ έκ τού φωτδς φώς̂  
τήν άπαράλλακτον τού Π α τ ρ δ ς είκόνα, τδν χαρα­
κ τ ή ρ α τ ή ς υποστάσεως α υ τ ο ύ , έν σαρκ\ έλη/.υΟέ,αι 
έ π ι τής γής, κ α \ τήν υ π έ ρ η μ ώ ν οίκονομίαν γεγο­
νότα καθ* η μ ά ς έπ ι τ ελέσα ι * άφράστω γάρ αύτδς δ*.ά 
σπλάγχνα ελέους και ο ί κ τ ι ρ μ ώ ν φιλανθρωπία κινού­
μενος , ούκ έφερε μέχρ ι τ έλους τήν ήμετέραν φύσιν 
τ ψ π ι κ ρ ψ τυραννώ δουλουμένην έφοράν * άλλ* εύοο-
κούντος τού Ι Ιατρδς , κα \ τ ο ύ παναγίου χα\ ζο>αρ-
χικού συνεργούντος Π ν ε ύ μ α τ ο ς , τής πατρικής δόξης 
μ η δ α μ ώ ς άπολε ιπόμενος , ουδέ τών οίκείων xal Osc-
π ρ ε π ώ ν α ξ ι ω μ ά τ ω ν κ α τ ά τ ι γούν έλαττούμενος, 
καθήκεν έαυτδν ε ίς κένωσιν έκούσκ,ν. Κα\ σαρχω-
θε\ς έκ Πνεύματος αγ ίου , κ α ι έκ τής παναγίας £/-
δόςου κα ί αληθώς Θεοτόκου Άειπαρθένου Μαρίας. 
κα\ ψυχήν και σάρκα προκαΟαρθείσης τώ Πνεύματι* 
κα\ άνθρωπος κατά πάντα χ ω ρ ί ς αμαρτίας πεφηνώ , 
τήν Ονητήν ταύτην δή κα ι φ θ α ρ τ ή ν , άπτήν τε χα' 
π ε ρ ι γ ρ α π τ ή ν φύσιν περιβαλλόμενο;, εΤς τε έξ άμ-
φοΐν προελθών ό αύτδς , έκ τ ε θεότητος και άνθρω-
π ό τ η τ ο ς · καί τέλειος κ α τ ά π ά ν τ α κα\ άναλ).οίω:(4 
μ ε μ ε ν η κ ώ ς Οεότητι, και τέλε ιος ωσαύτως και άτρε-
πτος ά ν θ ρ ω π ό τ η τ ι · καθ* ήν ή μ ί ν συμπολιτευιάμενν;, 
τ^ν μέν έξ *Αδαμ π α ρ ά β α σ ι ν , δ ιά τής έαυ-ον ανά­
μα ρτησίας εξιάσατο · τήν δέ έκ τ ή ς αμαρτίας φΟοράν, 
πάθε ι σαρκδς έκουσίω, κα ι θ α ν ά τ ω ζωοποιψ, Χ«· 

bias detrabens, fectnsque est primogenitus inor- D άναστάσει θ εοπρεπε ί κ α θ ε λ ώ ν , τ ή ν άφθαρσίαν ήμίν 
l n o r u m ; viamque ad immnr la l i l a i em bumana? na-
t u r x iuunieiis, invis ib i lcm bnsiem dc sua adversits 
rtos dominatiotic depul i t ; cuncia i l la lu iu facieiis 
tum eiiam paiiens qua? in sacris Ev.ingeliis scr ipla 
a uobis creduutur. Qua o p e r a ^ l antiqiiuin Adamui i i 
reforinavii , e tnos i ram renovavit naturam, 1 6 9 e l 

primtgeniaHi i l lam fel ici lalem redux i l . Ιιι coeiuiu 
deiniii i i a*suinpius, in par i apud Pa l rem ibroi io 
p r imi l ias raaesoe nosirae collocavit . S ic cni in nos, 
u l coiiipeudiose dicamus, iuagnum e i Teneraiidum 
divmae occonoinia? eonfilcnles asscrimus pcraclum 
rsse niys ier ium. 

έχαρίσατο · άνεβίω γάρ τ ρ ι ή μ ε ρ ο ; σκυλεύσας τδν 
θάνατον, κα\ πρωτότοκος έκ τών νεκρών έγένετο, 
όοοποιήσας τε τή ά ν θ ρ ω π ί ν η φύσει τήν ε ί ; αφθαρ­
σία ν όδδν, έξείλε τδν άόρατον έχθρδν τ ή ; χαθ' ημών 
δυναστε ίας · π ά ν τ α δράσας κα \ π α θ ώ ν , δσα έντα ; 
Ιεροί ; Εύαγγελ ίο ι ς κηρύσσετα ι κ α ι παρ* ημών πι­
σ τ ε ύ ε τ α ι · δ ι ' ώ ν τ ό ν τ ε π α λ α ι δ ν Α δ ά μ άνεπλάβατο, 
και τήν ή μ ε τ έ ρ α ν έκαινούργησε φύσιν , κα\ είς τδ έν 
άρχα ί ς τ ή ς εύμο ιρ ίας έπανεκόμ ισε , και αναληφθεί; 
ε ί ; ουρανούς, συμπάρεδρον τ ώ θρόνψ τώ πατριχφ 
τήν ά π α ρ / ή ν τού κ α θ ' η μ ά ς φυράματος έποιή^ατο · 
ούτω γ ά ρ , ώ ς συνοπτικώτερον ε ιπε ίν , το μέγα x ^ 
σε 'άτ ιμ ιον τ ή ; θείας ο ίκο \ομ:ας δμολογούντ:ς Τ :* 
γενήσθα(, πρεσβεύομεν μυστηρ ιον . 



APOLOGETICUS PRO SACRIS IMAGINIBUS. 556 
x\ Ei δέ χοη ΑΛ διεξοδικώτερδν π ω ς π ε ρ ι τούτου Α 20. Quoil si e l iam paulo copiohius bac snpcr re 

τού; έπ ιφυομένους , καί τ ι ν α ς καινοτομίας νύν 
χατά τής σωτηρίου τού Θεού Αόγου έπινοούντας 
ενσωματώσεως διαλαοείν, κ α \ αύΟ'.ς έρούμεν · δτι 
φύσει υ π ά ρ χ ω / θ ε δ ; δ μ ο ν ο γ ε ν ή ; τού θ ε ο ύ καί 
Πατρδ; ΊΓίό; κα\ Λό*γο;, δ π ρ δ α ιώνων έξ αυτού 
άφράστως κα\ άχρόνως γεννηθε ί ς , ούκ άποβαλών τδ 
είναι δ ή ν , φύσει θ ε δ ς , έν έ σ χ α τ ο ι ; τού αιώνος και -
ροίς φύσιν άνθρωπίνην ανέλαβε, και σαρκδς κα \ 
αίματος παραπλησίως ήμιν κεκοινώνηκεν . Ό Αόγος 
γάρ σαρξ έγένετο καϊ έσκήνωσεν έν ήμίν, ούχ 
απλώς σάρκα άνε ιληφώς , άλλά ψυχή λογική τε χαί 
νοερά έψυχωμένην · δ αύτδς εΤς Υίδς κα\ μ ε τ ά τήν 
σάρκωσιν υ π ά ρ χ ω ν ομοούσιος μέν τ φ θ ε ψ κα\ Πατρ \ 
χατάτην θεότητα , ομοούσιο; δέ κα\ ή μ ί ν κατά τήν 

ilisserenuuiii es l , propter suborienles adversarios, 
qui uoviiates quasdam coi i l ra salutarem Dci V e r b i 
iucarnalioi iem excogkanl , sic denuo sonnouen 
instituemus : Dcus suaptenatura cum cssct unigeiri-
tus Dci Pa i r i s F i l i u s e l Yerbum, i i le auie s;ecula 
ex ipso itieffabiliier e i iu lemporal i ler nalus, ιιοιι 
abjecia quaiu na lura l i i e r babebai divini ia te , ex l r e -
inis s x c u i i lemporibus, na luram bumanam susce -
p i l , e l can icm ac sanguinem aeque ac nos p a r l i c i -
pav i l . Nam Verbum caro [actum e$t9 ei habilavil 
in nobis, non carueni lanluinmodo assumens, veruui 
etiam auinia ral ional i iniellectualique an i ina lan i . 
ldein unicus Fi l ius posi i n c a r m l i o n e m el iam exsi-
slens, cor.subsianlialis quidem Deo P a l r i secundum 

ανθρωπότητα, φυλάσσων κα \ διασώζουν έν έκατέρα Β deitalem, sed nobis quoqueconsubsiantialis secun-
των συ νδρ α μουσών έν τ ή αύτη κα ι μ ι ά ύποστάσει 
φύεεων, κάν τ ή ενώσει , ά π α ρ α τ ρ έ π τ ο υ ς κα\ α μ ε τ ά ­
βλητους και άσυγχύτους τάς ένούσας αύτα ί ς φυσι ­
κές έν πο ιότησι δ ιαφοράς. Τούτο γάρ ή καινή και 
παράδοξος μ ί ξ ι ς τ ή ς κενωθείσης Οεότητος, καί τής 
χροσληφθείσης ά ν θ ρ ω π ό τ η τ ο ς , έξ ών ή καθ* ύ π ό ­
στασιν Ι ν ω σ ι ς ήμ ίν άποτελεσθείσα γ ν ω ρ ί ζ ε τ α ι * τ ί ­
κτεται γ ά ρ θ ε δ ς μ ε τ ά τού προσλήμματος , τδ π α ρ α -
δοξοτατον · δ λ ο ; γ ά ρ ών θ ε δ ς ό Λόγος, δλω άνθρώ-
χωήνωται, ε ί ς μ ίαν σύνθετον κατά ταύτδν συνελ-
8ών ύπόστασιν · διά τούτο και ή τεκούσα, κυρ ίως 
χαι αληθώς Θεοτόκος π ρ δ ; η μ ώ ν ομολογείται · δ 
γαρ άμήτωρ έ κ ΙΙατρός άνάρχως γεννηθε ί ς τδ π ρ ό -
τερον, ά π ά τ ω ρ έξ α υ τ ή ς προήλθε τδ δεύτερον · ού 
τή; θεότητος αυτού εντεύθεν ε ί ς τδ είναι αρχήν ' 
λαδούσης, ά λ λ ά με ίνας δ π ε ρ ή ν , δ ούκ ήν προσε ι -
Ιηφω; ψ κ ε ι ώ σ α τ ο * κα ι γέγονε μ ε σ ί τ η ς θεού κα \ 
ανθρώπων, έ κ α τ έ ρ α κεκοινωνηκώς τ ώ ν έτεροφυών 
ουσιών, Οεότητός τ ε , φ η μ \ , και ά ν θ ρ ω π ό τ η τ ο ; , τ ώ 
μοναοικψ του προσώπου συναπτόμενος · και γ ά ρ α5, 
ei; έν συνδρα*μούσαι φύσεις τδν ένα Χριστδν κα\ 
Υιδν και Κ ύ ρ ι ο ν α π ε τ έ λ ε σ α ν . Ε!ς γ ά ρ έξ άμφοίν 
τροελθών ν ο ε ί τ α ι Χρ ιστδς , κατά τε τδ νοούμενον κα\ 
τδ φαινόμενον ' τέλειος ώ σ π ε ρ κα\ αναλλοίωτο; μ ε -
μινηκώ; θ ε ό τ η τ ι , ούτω κ α ί τέλειος κα\ ά τ ρ ε π τ ο ς 
·|ίρηματίσχς κ α τ ά τήν α ν θ ρ ω π ό τ η τ α · α π α θ ή ς μέν ό 
εύτδς κατά τ ή ν θεότητα , δτι κα\ α σ ώ μ α τ ο ς , καθ* ήν 
-περφυώς έ τ ε ρ α τ ο ύ ρ γ ε ι τά θ α ύ μ α τ α , άφθαρτος τε 

duui bumanilalem ; relineas conservansque i u u l r a -
que coucurrenli tun ad eamdem ujiamque personam 
n a l u r a r u m , post faciam etiam uuio i iem, incoit-
verlibiles e i iniimitabiles alque iiiconfusas, quas 
ulr ique inbaercnl naturales qnali laluio differea-
tias. Ιιι hoc euitn versalur «ova et adrairanda 
misl io exinanitaB dei la i is et a s s u m p t » bumani ta-
U s ; uude ea quae peracia est in persona uniias a 
nobis cognoscilur. P a r i l u r enim (uiirabile d ic lu !) 
posl assumptam bumaui ia lem Dcus. Integcr cn im 
Deus inlegro bomini copulaiur , in unam coruposi-
tain convcniens personam atque subjectutn : quo 
fii u l eam qua» peperi i proprie verequo nos Deipa-

v rani confiieamtir. Nam qui sine matre e i s i ue in i l io 
' geuiius anlea fuerat, secundam ex i l la sine paire 

naiivit item sortiuis e s l ; non quod deiias ejus 
biuc iu i i i um exsisieudi sumpser i i , sed manens in 
eo qnod e ra l , quod non era l assumens, propr iui i i 
slbi f e t i i , iaclusque est incdiaior Dei c l bon i inum, 
uiramque panicipaas diversain naturam, dc i t a l cm, 
inquam, e i buinani la iem, quas tuiitaie personx 
copulavi l : nain duae s inml concurrentes nalura? 
unum effeceruni Cl i r i s tum ct F i l i u i i i ac Domiuum : 
unus quippe ex duobus procedere in te l l ig i iur 
Chr is ius , p rou l niente concip i iur e l visu ce rn i lu r : 
atque u l perfeclus et imniu lab i i i s perinaitens iu 
deiiate, i la perfeclus e i inconveri ibi l is exsistens in 
bumanilale : inipasbibilis idem d c i i a i e , uipoto 

ύσαύτως, α π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ς τε κα\ αθάνατος · π α θ η τ δ ς D e i iam incorporcus, ctijus v i supernaiural i miracula 
ίέ κατά τ ή ν Ανθρωπότητα* σεσωμάτωτα ι γ ά ρ , καθ* 
V φυσικώς τ ά π ά θ η διέφερε · κα \ θνητδς δ αύτδς , 
Τραπτός τ ε κ α \ π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ς , καθ* δ πέφηνεν εκ 
σπέρματος Δ α β ί δ άνθιρωπος · οίκειούται δέ τ ά τού 
£ίου ναού π ά θ η ό Λόγος , σταυρόν τε κα ι θάνατον 
χαι τάλλα δσα οικονομικώς δι* η μ ά ς π α θ ε ί ν κ α τ -
ν 'ωσε · τ ώ γάρ α ί μ α τ ι αυτού τ ψ τ ι μ ί ψ έξηγορά-
^ημεν οί π ε π ρ α μ έ ν ο ι τ ή α μ α ρ τ ί α , δ ι ' ού τδ μεσό-
«οιχον του φ ρ α γ μ ο ύ Ιλυσε τήν έχθρα ν έν τ?) σαρκ\ 
»ύτού, ά π ο κ α τ α λ λ ά ξ α ; τά επουράνια τοίς έ π ι γ ε ί ο ι ς , 
u l μίαν έ κ κ λ η σ ί α ν και π α ν ή γ υ ρ η αγγέλων κα ι ά ν -
βρώπων έν ο ύ ρ α ν ψ κα\ έ π \ γ ή ς κατασττ^σάμενος. 
Ε:; το ιγαρούν έστι τδ σ υ ν α μ φ ό τ ε ρ ο ν καίτοι πάσχων 
fcSiv ε ί ; Ιδίαν φύσιν, αύτδς λέγεται παθε ίν υπέρ 

P A T R O L . G R . CS. 

pairabat ; s imulquc incor rup i ib i l i s , i n c i r c u m s c r i ' 
plus et immortal is ; passibilis auiem huinaui la lc , 
ulpoie corporeus, sccuudum quara naiural i tor 
cruciatus p c r m l i i : ideui mor la l i s , ilguratng e l 
c i rcumscr ip lus , quatenus npparuerat de Davtdis 
s l i rpe boino. Proprias vero sibi facit leropli sui 
passioues Verbuni , crucciuque c l n io r i em, e l alia 
biijusmodi qua3propler nos disponsalive pali d igna-
luni e s l . Nam sanguinc ejds preiioso empl i sumus, 
qui pcccato eramus d i v e u d i l i , ab eoque rocdia 
ntaceria, iu imic i t i a scil icet , iu carne propria d is -
^oluta fu i i , qu>a reconciliavit ccBleslia ic r res l r ibqs , 
unautquc Eccles iam ac ccelum angelorum e i homi -
nura in coelo terraquc consii tui t . Unus ergo c s l 
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ex utroque consislerrs (Chr i s ius ) . Ε ι quanquam 

' i i i b i l passum e s l V e r b u m in propria natura, idem 
lamen pro nobis passum drcitur, non dei iale sed 
terrcna naiura (45). Nam propr ium ipsi es i , quod 
passionetn 1 7 0 per lu l i t corpus. S ic omui ιιι re, 
dmnae s imul naturae drgni la lem, et hutnana» pau-
pertalis humilitatem l e s l ans ; ne incarnatio cjus 
videretur phnnslas l ica . A l q u e u l Deus mansit 
bnmnnital i socialus, ita in dei la i is d igni ia ie u ib i lo 
et bomo Emmanuel . 

21 . Quandoquidem iiaqiie i n l r a justos rectac 
fidci lerminos i i a consis l imus, sic dogmata no-
s l ra teneraus. Nam duali latcm concurrenl ium 
in Cbr i s l o subs l an t i a rum, cum suis i d io -
maiibus (u i raque eniin perfecla et indeficiens 
siibstauiia esi) , praedicamus. l l le autcm, qui binc 
ad unilatem p e r s o n » , propler hyposiaticam unio-
nein, subslani ia l i ler fil concursus aeque a nobis 
proclamalur . Non secamus neque dlv id imus i n 
duos filios unum Dominuin Jesiiui C b r i s l u m , 
nenipe scorsum in bominem, el seorsum iu Deum, 
ac veluli in par tes ; idque u l furiosaui e lukamque 
bominicolae Nes ior i i divisionem excludamus. Neque 
rursus confundimus au l a l leramus, tanquam ad 
unicam naturain irabcutes, unicae personae uni la lem, 
sed iinpennistas servamus ambabus naluris inbae-
renies differentias, u l s l u l l i Eutycbct is syngeresiui 
deslruamus, necnoti e l iam Sever iauonunqui meri io 
Acepbali (46) d i c i i sun l . Namque ct b i niale. uniunt, 
e lNes tor ius impie d i v i d i l , i i a u l aequc peccaveriut 
c i r ca incarnai ionis ral iouem Eulycbes e i Ncstorius» 
ac c i rca drvini la l i s doctr inam Sabell ius c l A r i u s . 

22 . Gum ergo diias confilcamur perfectas in 
Cbr i s io nalura t , lu in ipsas pe r se , luro etiam quod 
a t l i ne l ad pbysicat earumdem qual i ta les , confiieri 
consequenier oporieblt iuharentes etiam ulr ique 
naiurae volunlaies e i operationes. Necesse enim 
est, quia d u » credunlur gubslanliae, duplices par i -
l c r i l larum pracdicare qualiiates. A l i i e r cerie ac-
curata i l larum perfeciio incoiuuiis csse non p o l e r i i . 
Nam sunl in na lur i s cba rac l e r i s l i cx , ncque e>t 
inveuire naluram voluniaie a u l operatione caron-
iom. Sicnt ergo, quaienus Deus, volebal e l opera-
buiur , i i a c i i a m , qualenus komo, volebat acque e l 
operabatur, tum in patrandis miracul i s , tuiii in 
nliis assumplai bumaniial is o f lk i i s . Haud lameii 
ti.cc invicem contraria c i a n l ; cedebanl eniin vl 

siibjiciebanltir assumenti, ea quac eranl assumpli : 
prorsus ut n ib i l fleri conlrar iu in repugnansque 
cx uni l is na tur i s , quan |uaiu d i v e r s i » , conspi-
rerc i t i r . Uoc inde probatur, quod quorum italurue 
diversa* sun l , eoruui ra l io quoque d i f fe r l ; id 
quod iu beierogeucis rebus apparel . Nccesse esl 
i laque, ut substantialcs volunla i i s operaiionisque 
qualilales differanl i n l e r se. Namque ex li is 

(45) Atqni st rPFpicias ad cdi lum a nobU L c o n -
l i i i in adv. Nesl . Scripl. V€i.% t. I X , p. 4 i 1 , \ i d e b i -
1·η· dit-€iidiiiu | O : i i i s Chrhivs pa$$tt$ ,n atrve, qiiain 
Vtrbum, e u \ Cei tc P e l i u s 1 E p i s i . ι ν , 1, dici l : 

PATRIARCH.E CP. 
Α ή μ ω ν , ού θεότητ ι , Αλλά τ ξ χοΐκη φίβει Ίδιον γαρ 

αυτού τδ πεπονθδς σώμα* διά πάντων τδ τ ή ; θείας 
φύσεως α ξ ί ω μ α , κ α \ τ ή ς άνθρωπίνης πτωχεία; το 
ταπε ινδν π ιστού μένος , ίνα μή φαντασία ή οικονομία 
νομισθή · κα \ μ ε μ έ ν η κ ε καθάπερ θ ε δ ; έν άνθρωπο-
τ η τ ι , ούτο> κα \ έν Οεδτητος άξιώματι άνθρωπος ου­
δέν ήττον έστιν · ά μ φ ω δή ούν ε ι ; ομού θεδς και άν­
θ ρ ω π ο ς δ Ε μ μ α ν ο υ ή λ . 

tamen miuus boino ts t . Aiubo itaque unus Detia 

κ α ' . Έ π ε \ ούν ούτως έν οροις τής εύσεβεία; 
Ιστάμεθα , ούτω περ ι τούτων δ ο ξ ά ζ ο μ ε ν τήν μέν 

δ ιπλδην τ ώ ν έ π 1 α ύ τ ω συνελθουσών ουσιών, μπα 
τ ώ ν ι δ ιωμάτων (τελεία γ ά ρ και ανελλιπή; τούτων 

^ έκατέρα) κ η ρ ύ τ τ ο μ ε ν · τ ή ν δέ έκ τούτων είς ενότητα 
προσώπου τ ή κ α θ ' ύπόστασιν ενώσει ούσιωδώ; γε-
γ ε ν η μ έ ν η ν συνδρομή ν ω σ α ύ τ ω ς έξαγγέλλομεν. Ού 
τ έ μ ν ο μ ε ν , ού δ ια ιρούμεν ε ί ς δυάδα υίών τδν ένα Κύ­
ριον Ίησούν Χριστδν , ε ί ς άνθρωπον ίδικώς καΛ εί; 
θ ε δ ν ίδ ικώς κα ι άνά μ έ ρ ο ς , ίνα τήν τού φρενοβλα­
βούς και άνθρωπολάτρου Νεστορίου ματαίαν διαί· 
ρεσιν καθέλωμεν · ούτε μήν συγχέομεν ή άλλοιοΰμεν 
είς ταύτδν μ ι ά ς φύσεως ά γ ο ν τ ε ς , τήν τού ένδς προσ­
ώπου μονότητα, άλλ' ά σ υ γ χ ύ τ ο υ ς κα\ άσυμφύρτον; 
φυλάσσομεν τ ά ς έν έ κ α τ έ ρ α φύσε ι προσούσας δια­
φοράς · ίνα τήν τού ματα ιόφρονος Ευτυχούς συνα:-
ρεσιν σ υ γ κ α τ α β ά λ ω μ ε ν , ά μ α τ ο ί ς π ε ρ \ Σευήρνν 
καλώς όνομασθείσιν Ά κ ε φ ά λ ο ι ς · κ α ί ούτοι γάρ συν-
αιρούσι κ α κ ώ ς , κάκείνος δ ι α ι ρ ε ί ασεβώς * ώστε 

C ταύτδν πέπονΟε π ε ρ \ τήν ο ί κ ο ν ο μ ί α ν Ευτυχής προ; 
Νεστόριον, δ π ε ρ π ε ρ \ τήν θ ε ο λ ο γ ί α ν Σαβέλλιο; προς 
τδν "Αρειον. 

κ^ ' . Τ ώ ν τοίνυν κ α τ ά Χ ρ ι σ τ δ ν δύο φύσεων τδλείων 
όμολογουμένων υ π ά ρ ξ ε ι τε κ α ι τ α ί ς κατ* αύτα; φυ­
σικά ίς πο ιότησι , συνομολογείν α κ ο λ ο υ θ ώ ; δεή«ι» 
κα\ τά κ α θ 1 έκατέραν φύσιν έ ν υ π ά ρ χ ο ν τ α φυσ:χα 
θελήματα κ α \ τάς ενεργε ίας · α ν ά γ κ η γ ά ρ διπλών 
π ιστευομένων τών ουσιών, δ ι π λ ά κ α \ ταύτα συγ-
κηρύσσεσΟαι* ουδέ γ ά ρ πο>ς έ τ έ ρ ω ς τ δ έν τελειότητι 
ά κ ρ α ι φ ν έ ; έν τ α ύ τ α ι ς π ε ρ ι σ ω ϋ ή σ ε τ α ι * έπε ίπερ χα­
ρ α κ τ η ρ ι σ τ ι κ ά ταύτα τών φ ύ σ ε ω ν , κ α \ ούκ Ιστιν 
έξευρείν φύσιν άνεθέλητον ή ά ν ε ν έ ρ γ η τ ο ν . "Οσπερ 
ούν καθ* δ θ ε δ ς , ή θ ε λ ε τε κ α \ έ ν ή ρ γ ε ι , ούτω καί καθ' 
δ άνθρωπος , ήθελε τε κα\ έ ν ή ρ γ ε ι , έ π ί τ ε τ ώ ν θεοση-

^ με ιών , έ π ί τε τών έτερων τ ή ς ο ί κ ο ν ο μ ί α ς πραγμά­
τ ω ν · ούχ ύπεναντ ία δέ τ α ύ τ α ά λ λ ή λ ο ι ς έκέκτητο, 
ύπε ίκε γ ά ρ και ύ π ε τ ά τ τ ε τ ο τ ο ι ς τ ο υ προσειληφότος 
τ ά τού π ρ ο σ λ ή μ μ α τ ο ς . "Ωσπερ ο υ ν ουδέν αύτώ πρδς 
έναντίωσιν κ α \ αντίθεσιν έκ τ ώ ν συνελθουσών φύ­
σεων, καίτοι εναντ ίων ούσών, τ ε θ ε ώ ρ η τ α ι · τεκμή-
ριον δέ, κα \ γ ά ρ ών αί ούσίαι έ ξ η / . ) . α γ μ έ ν α ι , xa\ ό 
τού π ώ ; ε ί ν α ι λόγος δ ιάφορο; , δ δ ή έπΛ τ ώ ν έτερο-
φυών δ ιαφαίνετα ι , α ν ά γ κ η κ α \ τ α ς κ α τ ά Οέλησιν 
κ α \ ένέργε ιαν ουσιώδεις π ο ι ό τ η τ α ς έ τ ε ρ ο ί ω ς έχε:ν · 
δι ' αυτών γ ά ρ κα \ τήν τών φ ύ σ ε ω ν έπ ιστήμην 

Clnisto in rarne passo. 

( ίυ ) Vi emr bie Imiere in vcirnl>ti'o N»ri-pbonis 
qu;i>i d i r a i >,me cerebro, qiiaiw{tiain a:ia fu i i Iftj-iS 
a^pcilaiiwcib c Uia . 

file:///idebi-
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μεταχειρι;ο*μεθα * έ π ε ί π ε ρ κα ί ών αϊ ένέργε ια ι αί Λ Φ δ ί δ quali tal ibus na lu ra ram quoqtte 
εδταΐ, xal αί φύσεις ομότιμοι · ούτως ούν κα\ ό τ ή ς 
χατα Χριστδν θεανδρικής ενεργε ίας καΟ' δν έν ή μ ί ν 
έχολιτεύσατο, άνακαθαρθήσετα ι τ ρ ό π ο ς , π ε ρ ι φ ρ α -
ατιχώςήδη νοούμενος, τ ή καταλλήλω κλήσε ι τ ή ς 
5υάδος τών φύσεων, τδ δ ιττδν έρμηνεύων τ ή ς ε ν ε ρ ­
γείας. Ό γαρ τ ή ς ενώσεως τ ρ ό π ο ς τδν τ ή ς δ ι α φ ο ­
ράς λόγον έν έ α υ τ ψ έχε ι σωζόμενον · τ α ύ τ η γ ά ρ άν 
δοίη τις κα\ ένεργείν έκατέραν μορφήν μ ε τ ά τ ή ς θ α -
τέρου κοινωνίας · ού τοίνυν μ ίαν θέλησιν κ α \ ένέρ-
γειαν έπί τής θε ίας ο ίκονομίας κηρύσσομεν , ά π ο -
βτεροΰντες τ ά θ α τ έ ρ φ τ ώ ν ουσιών προσπεφυκότα * 
tl μή μέλλοιμεν κα ι τήν φύσιν αυτήν τέλεον ά π ο -
«ευάζεσθαι, ώ ς Αν μ ή τ ά τού άνοήτου κα ι έμμανούς 
Άχολιναρίου ν ο σ ή σ ω μ ε ν συγκαθα ιρήσωμεν δέ 
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scientiam 
acquirimus : quippe quia quoruin eaedem ope-
raliones sunL , eorumdem quoque n a l u r » simt 
pares. S i c ergo modus qnoquc ibeandriese C b r i s i i 
operaliouis, qua nobiscum versans u lebalur , pc r -
spicuus fiet, quem per banc circuinloculioneit i 
consideravimus : uam mulua duarum naturarum 
appellalio, duplici talem operaiionis demonstra: : 
quia unionis modus diflcrentiae inodiini inro lumem 
in se conservai . Pa r i i e r quispiam coucedel , utrain-
que formani opcrari non sine allerutri i ts p a r l i c i -
pai ionc. Non ergo unam volunlatem et operaiio-
nem in d iv ina oeconomia prodicamus, quo facto 
sua ul r ique convenienlia oflicia eriperemus : fri 
certe perfcclam uaturam esseaslruimus, nedenien-

αύτψ xa\ τήν ά μ φ \ Σέργ ιον κα\ Π ύ ^ ο ν π ε ρ \ τ ή ν τού Β i j s foriosique roorbo laboremus 1 7 1 Apol l inar is : 
όρθοΰ Αόγου ά ν ε ν έ ρ γ η τ ο ν κα ι άνεθέλητον όφθείσαν 
βυμμορίαν. Κ α τ ά τ α ύ τ α ή μ ί ν τδ τ ή ς σ ε π τ ή ς κ α \ σω­
τηρίου οίκονομίας δοξάζετα ι μυστηρ ιον , δ κα ί νοού-
μενον κατά τ δ ν ε ίρηκότα θεοφόρον, ά ^ η τ ο ν μένε ι , 
χα\λεγδμενον άγνωστον . Δι* αυτής τοίνυν έ π ι σ κ ε -
φδέντες, σεσώσθαι ομολόγου μεν · κα ι μ ε τ ά π ά ν τ ω ν 
τών έν ήμίν ι ε ρ ώ ν σεδασμάτων , κα ί τά τ α ύ τ η ς ά γ ι α 
xsi σεβάσμια σύμβολα κα\ γ ν ω ρ ί σ μ α τ α τ ι μ ώ μ ε ν κα\ 
χατασπαζόμεθα, δ ι ' ών ήμ ίν καθ* ομοιότητα τ ή ς 
ευαγγελικής Ιστορ ίας κα ί άν ιστόρηται κ α \ σ η μ α ί ­
νεται, εί γε ε ί ς μ ν ή μ η ν η μ ά ς τ ή ς π ε π ρ α γ μ α τ ε υ μ έ ν η ς 
τώ Σωτήρι ύστέρ η μ ώ ν συγκαταβάσεως διανίστησι , 
χαθάπερ ά ν ω θ ε ν τ ε κ α ι έξ α ρ χ ή ς , πα ίδες π α ρ ά π α -
τέρων δ:αδεξά λ αενοι, εύσεβώς π α ρ ε ι λ ή φ α μ ε ν . 

κγ*. Τ α ύ τ α π ε ρ ι έ π ο ν τ ε ς , τδ κατά τ ι μ ή ν σέβας 
νέμομεν · ού μ ή ν τ ή ν γ ε κ α τ ά λατρείαν προσκύνησιν 
χροσφέρομεν f ά π α γ ε , ή μόνω π ρ έ π ε ι τ φ π ά ν τ ω ν 
χατεξουσιάζονπ θ ε ώ · π ά ν τ ε ς γ ά ρ , δσοι διδακτοί 
θεού έν π ν ε ύ μ α τ ι , Γσασι τδ έν σεβάσματ ι δ ιά-
fspov, κ α \ οπο ί α ν δεί κα\ τ ώ Χ ρ ι σ τ ψ κ α ι θ ε ψ 
ημών τ ή ν προσκύνησ ιν άποδιδόναι , κ α \ τ α ί ς ί ε -
ραίς ε ίκόσ: τ δ προσήκον έκνέμ*ιν σ έ β α ς , κα \ δ ν 
αυτών έ π ι τ δ ά ρ χ έ τ υ π ο ν τ ή ν τ ι μ ή ν άναφέρειν . 
Πρδς τούτο ι ς τ ι μ ώ μ ε ν τ ά ς σεβασμίας ε ίκόνας τ ή ς 
παναγίας ά χ ρ α ν τ ο υ δεσποίνης η μ ώ ν κ α \ αληθινής 
χροστασίας Ά ε ι π α ρ θ έ ν ο υ Θεοτόκου, τ ή ς κ α τ ά 
2άρκα τ δ ν Κ ύ ρ ι ο ν η μ ώ ν Ίησούν Χριστδν τδν θεδν 
έτπόρως κ α \ ά φ ρ ά σ τ ω ς και ύ π ε ρ φ υ ώ ς τ ε κ ο ύ σ η ς · 
ύσαύτως καλ τ ώ ν α γ ί ω ν α γ γ έ λ ω ν , κα\ τ ώ ν άλ -
«υν α π ά ν τ ω ν α γ ί ω ν τ ώ ν ά π ' αίώνος α ύ τ ψ ε ύ α ρ ε -
«τησάντων · ώ ν και τ ά ς μ ν ή μ α ς εύσεβούντες γ ε ρ α ί -
Ρ>αεν, κ α \ τ ά ς πρεσβείας έξχ ι τούμεν · ζώσι γ ά ρ έν 
θεώ , κ α ι ε ν ε ρ γ ο ύ σ α έν α ύ τ ώ , κα ί τοις π ρ ο σ τ ρ έ -
ρυσι κ α ι δ ε ο μ έ ν ο ι ς έπ ικουρείν κα ι βοηθείν τή 
ivouaij α ύ τ ο ί ς σταρά θ ε ο ύ δυνάμει κ α ι χάρ ι τ ι δύναν-

quicum excominunicabimug Serg i i quoque ac 
P y r r b i (47), nec operosam nec voluula l ivain ver i 
Verb i sodal i la lem. l l a nos de v e n e r a n d » c l sahi-
laris incarnaliouie niyslerio censemus : quod 
el iamsi forle intellectum si t , u l a i i v i r ibeopborus, 
manel ineffabile ; enarratum autem, manet adhnc 
incognitum. Y i s i l a i i ergo per praedlcUm incarna · 
t ionem, salvalos nos coi i l i ie inur : e l cum omnibus 
q u x apnd nos sunt religiosis rebus, veneranda 
quoque i l l ius symbola e i indic ia bonoramus e l amore 
prosequimur, per quae uon secus alque per evan-
gelicam bistoriam nar ra lur uobls et r ep rescn la -
tur et in memoriam revocatur quidquid a Se rva -

^ tore pro nobis acium f u i t ; s i cu l ab anliquo ei a 
religionis i n i i i o filii a patribus i r a d i i u m pie rere-
piinus. 

23 . Hoec syinbola nos adamantes, religioso quo-
que bonore prosequimur ; baud sane latrin; adora-
l ionem exhib^nleft, apage, quaesoli omnium Domina 
Deo congruit . Omnes emm, quolquot d o c i b i l ^ 
Dei s u u l i n ep i r i lu , saiie norunt quid i n cul lu in ter-
sit , e l qualem oporleai Cbr i s l o Deo nostro adora-
lionem exbiberc, et convenientem s imul venera-
l ionem sacris imaglnibus uon denegare, perquc 
bas bonorem ad archetypum cxlol lere . Praeter 
baec» venerandas qtioque imagines bonoranms 
sanciissima» e l immaculaiae Dominae nostrae vera^-
que tuielas semper V i rg in i s Deipara?, q u x secun-
di im carnem Doininum i ios l rum Jesum Chris tuni 

^ Deum, sine semine ineffabililer e l supematura i iu r 
p e p c r i l ; i lemque sanciorum angelorum, a l io rum-
quc omnium sanctorum qui omni temporc ei p!a-
cuerunl : quo rum el iam monumenla donisornarous, 
e l inlercessionem atiibiinus. Vivunt enira i u Deo, 
in ipsoque operantur, e i ad se conftigieolibus alquo 
implorantibus aux i l i a r i opemque ferre per ios i l am 
sibi a Deo vim gratiamquo poesunt (43). Age vero 

(47) H<uior!um Uomanu n in lor Monotholitas m i -
oime u u o i e r a r i cuin S^rgio ei Py r rbo a Sophronio 
liierosol. , a N ico l ao Constaniinop. , e l a libello 
Hnodico, dixi jara in Spicilegii Bom. praefaiione, 
L X , p . i t , N t m c eiiam Niccpborus pai r iarcha , e u i 
iecessorei t n o s .Sergium ct Py r rbum ui i Monoibc-

l i ias exsecratnr, de Honorio l a c e l ; quod eer lenou 
facere l , n is i i l la labe Uonorium immunem fuissc 
jud icare i . 

(48) Augustinus de Nebr idio , qui ad Deum p r x -
eesseral, Cenf. i \ , 3 : ι Nec eum arb i l ror obl ivieH 
roei. > Et contra Faas tum l ib . xx , 20 : c P o p u l i u 
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c<>iifti^i(Mie bac et flde qu idnam, oro, suliliiniua Α ται · ταύτης τοίνυν τής ομολογίας κα\ πίστεως τί 
vc l rcligiosius s i t? O r l e ιιοιι c s i alia praeter baiic 
fides, vc l c r i t , quani solatn apostol ims serino i»ovit 
l i . e m vocarc. Ue hac eni;ii a i l : Anlequam fides 
reniret, sub Lge tuztodiekamnr conclusi, in eam 
fidem qua: revelanla ernt. Qunmobran lex pcrda-
yogus nusier fuit ad CltrUtum, vt fiJe jitstificure* 
vtur. Onntcs enim filii l)A ealis per fidem Jesu 
C/vtsti. Quam $uut anchoram habemm animec 
tuiam ac firmam, et incedenlem usque ad inleriora 
telaminii, quo prcccurtor pro tiobis introivil Cltri-
*fw* e i - Quid ergo Ins oppoiieni rcl igionis hiistcs 
e l verilatisaccusalores? Nosadorai i i t is ,qnod sciinws ; 
ipsi qitod uos ailoramus, nesciuttl t H o l a adoranl 
C l i r i shan i . ι Ο audaciam! ο insau iau i ! quid bac 

δν ε ίη ύψηλότερον ή σεβασμιώτερον; Ουδέ γαρ 
έστιν έτερα π α ρ ά ταύτην π ίστ ι ; , ή όλως έσται, ήν 
6ή κα \ μδνην ό αποστολικό; λόγο; οίδε καλείν πί­
στιν · π ε ρ \ τ α ύ τ η ς γ ά ρ φησι · Πρό τοΰ δέ έλθείν 
τήν πίστιν, ύπό νόμον έ^ρουρονμεΟα, συγχε-
κΧεισμένοι είς τήν μέΧΧουσαν πίστιν dxcxa-
Λνρθήναι. "Ωστε ό νόμος παιδαγωγός ηρών γέ· 
γονεν είς Χριστόν, Ίνα έκ πίστεως δΐΗαιω&ώμετ' 
έΧθούσης δέ τής πίστεως, ούκέτι ύπό Λαιδαγω-
γόν έσμεν. Πάνΐες γαρ υΐοϊ θεου έσχε διά χ/· 
στεως "Ιησού Χριστού, ήν ώς δγκνραν έγομετ 
τής ψυχής άσραλή τε καϊ βεβαίαν, καϊ εϊσερ-
χομένην είς τό έσώτερον τού καταπετάσματος, 
δπου πρόδρομος υπέρ ημών εΙσήΧθε Χριστός. 

voce scelesiins au l irrel igiosins? Quanla s i i cerie Β Τί ούν π ρ δ ς τ α ύ τ α φήσουσιν , οί τής ευσέβειας 
fcrmonis 1 7 2 Worui i i absurditas, cognosci f.tcilc 
polest. Nain quia-, abjeclis qmc^id Deuin pertinent, 
n iunl Cbrist ianos cuhum idolis exbtbero ; et qnia 
h qut idula c o l i i , i i l quod u ib i l reapse esi c o l i l , 
ιιli scr ip lum e s l : E t i is qui naiura ιιοιι suni t l i i , 
s t ; r v b i r u n l e , » , e e r m o quidem i l lo rum id com-ludil , 
υ?, quaiidoqiiulem nos vivei i lcm vcruiuque Deitm 
adorainus, irtbil aliud diccre v iJeanlur , itisi Dci l in 
Doslnnn ιιοιι csse Dei im. 

εχθροί κα \ τής αληθε ίας κ α τ ή γ ο ρ ο ι ; ημείς γαρ 
προσκυνούμεν δ οΓδαμεν , αύτολ δέ δ προσκυνούμεν 
ούκ οιδασιν . « Ε ίδώλοι ; προσκεκυνήκασι Χριστια­
νοί, ι "U τ ή ς τόλμας ! ώ τ ή ς μανίας I τί ταύτης τής 
φωνής άθεώτερον ή δυσσεβέστερον ; ε ί ; δσον αύτοίς 
ά τ ο π ί α ς δ λόγος ε κ φ έ ρ ε τ α ι , συνιδείν έξεστι, Αεί 
γ ά ρ τ ά τής βλασφημίας αυτών ανιχνεύοντας , ούτως 
συλλογισαμένους άποφήνασΟαι · επε ιδή ΑΟετούντες 
τά πρδς τδν θεδν , λέγουσιν είδώλοι ς άναΟέσΟαιτο 

σ ί β α ς Χρ ιστ ιανούς , δ δέ είδώλοις προσκυνών , τοις μ ή ούσι προσκυνε ί , καθ* δ ε ί ρ η τ α ι · κα\ έδούλευσαν 
τοΤς φύσει μ ή ούσι Οεοις · συμπερα ίνε ι ό λόγος αύτοίς , επε ιδή θ ε ώ π ρ ο σ κ υ ν ο ύ μ ε ν η μ ε ί ς ζώντι χτι 
άληΟινώ , μηδέν έτερον όμολογείν α υ τ ο ύ ; , ή τδν θ ε δ ν ημών μ ή είναι θ ε ό ν . 

£ 4 . Jam vero udversus biijusmodi Dei liosms, κ δ \ Πρδς ούν τούς ο ύ τ ω ς θεομαχοΰντας , τί ετε-
qu ida l iud ;>b Ipsa veri laie dicendum s i l , nisi m C p o v ε ίπε ίν εστι π ρ δ ς τ ή ς α λ η θ ε ί α ς αυτής , ή τω 
n i m iiiaguu Davide l i u g u » co:ison€nl, Spiri t t i apud μ ε γ ά λ ω Δαβίδ σ υ μ φ θ έ γ ξ α σ θ α ι , τ ψ έν αύτφ λα· 
enm luquiutc c l c n l e i ? Dixit insipicn* in corde suo .-
Non e»t DCA***. Iiem : lnimicus improperavii Do-
miiiu · ν . E l ιιιοχ : Populiu insipiem irritavit nomen 
cjns. DciMO . Ei erit lempus eorum in ivcutum**. 
1 i .supcr ; FUii alieni memui sunt ei, el inveleraii 
tnn',ei clau licaverunt α $emUU « t i i » M . iVon est 
itlis commutatio, quia non limuerunt 0 i u m " . E l 
oMrcclavert int ipsi quoque D e o , dixeruniqtie : 
K u i n pu lc t i l Deus? te l comparare va lu i l l iber la lem 
populo suu? servilutc e i corrupiione eripere, e i 
•»x tenebrarum polcstate reiliiuere, aiquc in admi -
rabile luiiren suuin vocare ? vc l for lcm Igarc vasa-
<pie cjus dir ipere? anl i : i aUmn conscendeiv, ot 

λούντι Πνεύματ ι τά ς γ λ ώ σ σ α ς χ ρ ή σ α ν τ α ς ; Eher 
'δζρων έν καρδία αυτού · Ούκ έστι θεός. ' A U i 
κ α ί · Εχθρός ώτείδισε τόν Κύριον. Καί* Αη'ς 
άρρων παρώζυνετό δνομα αυτού. Καί* ΟΙ έχθμϊ 
Κυρίου έψενσαντο αυτόν. Κ α ί · "Εσται ό χαι-
ρ?ς αυτών είς τόν αΙώνα* Κ α ί · Χϊοϊ άΜΙότρκι 
έψενσαντο αυτόν, καϊ έπαΑααώθησαν καϊ έχώΛα-
ναν άπό τών τρίβων αυτών. Ούκ έστιν αντυς 
αντάλλαγμα, δτι ούκ έροδήθησαν τίν θεόν . Καί* 
ι Κατελάλησαν κα\ αύτοι τ ο ύ Θ ε ο ύ κ α \ ε 'πον Μή 
δυνήσεται δ θ ε ό ς ; ή ήδυνήθη έ τ ο ι μ ά σ α ι τήν έλευ-
θ ε ρ ί α ν τ ώ λ α ώ α υ τ ο ύ ; δουλείας τ ε κ α ι φθοράς άπαλ-
"λάξαι , κα\ λυτρώσασΟαι τ ή ς ε ξ ο υ σ ί α ς τού σκοτου* 

' τ ΐ ' - "· * 
rap i iv i la lem capi ivarc? l l x c vc r i l a l i s adversarii 1 y.*\ καλέσαι ε ίς τδ θαυμαστδν α ύ τ ο ΰ φώς * ή δ η " * 
ftluliiqiic bomiiies aiunt. V i r enim imipiem non 
louuoscet, ei stultus non in'e'(igci hcecee. Non c» im 

τδν ίσχυρδν κα\ δ ιαρπάσαι α υ τ ο ύ τ ά σ κ ε ύ η , ή α ν** 
βήναι ε ίς ύψος κα\ α ί χ μ α λ ω τ ε υ σ α ι αίχμα).ωσίαν; » 

Μ G a l a i . ι ι ι , £ 3 . β ι Hebr. ν ι , 19. · β G a l a i . ι ν , 8. " Psal . χ π ι , { 
4ί>. β P sa l . χν ι ι , 40 . * 7 P s a l . u v , 20 . β 8 Pbal . xc», 7 . 

e i Psal . L X X I I I , 1 8 . e l Psal . 

Cbris l ianns mcmorias niariyTiim religios:, so lcmui-
taie conrelebrat, e l ad e x c i i a n l a m iu i i i a l io i i em, e i 
u l mcf i l i s eonun ctuisocielur, atque οι;·Ιiitiiflius 
ac^uvciur. > Ει quidein loms lnc Angns i iu i locus 
m i l i U T legetur. Et in scrmone Jle b S . Perpelna <*l 
Fci icuaJe (280) de S S . utartyribtis : ι Mna tmi r 
ens, iniscrauiur nos : graml;iuiur e i s , prccati i i ir 
pru nobis. ι Doniquc d<; Slcpliano proloinartyre 
; « o r n i . 3 1 9 ) : « Oraiinuos ejus nmlia impo t r a iu , 
IIOM i;«iiieii omi i ia . Non ressaluiu e*l, oraunn e s l , 
Uwdil pu^ica Dcus per bicpbai iuni . S u u l vcrba 

oranl is S i epban i , etc. In cu ju s n o m i n e fadtba! 
auiequam carnAm 'deponercl, i n ejnsdem iioinini 
Γ:ιι·ΐιΐΐΐΙ i»r:Mionps i»jns 111 b e i i H i H n imprlroiilw*'. ι 
ll.i*c docior Ecclosia^ cx imius . F r u s i r » igi lur ·»« 
ligiu» niiper, u l aud iv i , ba»rt»iirae se« i * bo»·> 
«ran t i sancios cailiolic» in aiiivcn in>UMirrabai: U u ' l < 

n,uis? iiini) s a m i i le a i id i imi? S i a u i e n » aitililu i*a 
reiii, nianu qnoquo bmeiica ι - a r e r c e»»s Ι Ι Ρ < Χ · « . » * < ^ ' 

— Tcn ia io r bic Aug t i s i i uum, u l a r b i l r o r , ig«c 
rabai. 



m APOLOGETICUS PRO SACRIS 1MAOINIBUS IQ% 
Ταύτα οί τ ή ; ά λ η θ ε ί α ; αντίθετοι κα\ ανόητοι · ^ passi sutu admil lere d isc ip t i i ianr Domini , nc.jue 
Άτήρ γάρ δρρων ου γνόχτεται, καϊ ασύνετος ού 
σννήσει ζαύζα. Ού γ α ρ ηθέλησαν δέςασθαι παιδείαν 
Κυρίου, ουδέ τδ ούς αυτών ε ί ; θε ία παραβαλε ίν 
λόγια χαν. άκούσαι , ώ ; διά φωνής π ρ ο φ η τ ώ ν ό τών 
2).ων δ'.άκέκραγε θ ε ό ς · Μή ούκ Ισχύει ή χειρ 
μου τον ρύσασθαι; "// ούκ Ισχύω τού έξεΛέσθαι 
υμάς: Ιδού τή άπειΛή μου έξερημώσω τήν θά· 
Jluccav, καϊ βήσω ποταμούς έρημους. Κ α ι , Έγώ 
είμι ό εξαΛείρων τάς ανομίας σου καϊ τάς αμαρ­
τίας σου, καϊ ού μή μνησθήσομαι. Μακάριον 
δέ χα\ μόνον δυνάστην αύτδν δ ιά τ ή ς αποστολικής 
δ',όασκα/ίας σαφώς έκμανθάνομεν · Γοι δ 1 άν ήμιν-δ 
Μγο; δι* εύ στίβους ώ σ π ε ρ κα\ β α σ ι λ ι κ ή ; έ ρ π ω ν 
45ον, καί ο ψ ό μ ε θ α , εί δ ο κ ε ί , όποίά ποτ* άν ε ί η , Α 

aiirem suain divinis oractilis accommodare, e; 
audirft cpiomodo propbclarom vocc uuiversalis 
r l trnaveril Deus : Num manus mea non ralel eri-
ptre? num vos Iherare neqneo ? En ego increpntont 
mea desertum (aciam mare, ponam flumiun aridfi 
instar eremi*9. Prjeterea : Ego sum qui iniquiiales 
tnas et peccata delfo% quomm diutius non recorda-
bor19. Be.i imn aulem Sfr iu i i ique dyuaslam i l l nm 
••sse cx a p o s i u l i c a dorir i t ia inattifestu discimus 7 1 . 
Pi»rgat vern sermo nnslor Crita r o g i a q t i e via , atqne 
o l s c n e i i i i i s , si ita v ide lur , q u r e i i a m pasloribtis ac 
sarcrdolibus, q n i sub lege non lcgUime ν*ιν<·Ι>?.Μΐ, 
per s a t i c l n m qnemdam cxprobrat Dens. A i l eiiiui : 
Stcerdotes non dixernnl : Ubi est Dominus ? ei qui 

τοι; έννομο ι πο ιμέσ ι κα \ ίερεύσιν ούχ έννόμως Β privsuni teg\ mem, uon fioverunt me; et pa$tore$ 
ptGvrt, δια τίνος τών Αγίων εγκαλε ί θ ε ό ; · φησ\ 
γ » · 01 ιερείς ούκ είπαν , Ποή έστιν ό Κύριος" 
χαί cl άντεχόμενοι τού νόμου μου ούκ ήπί-
σταντό ρε ' καί οί ποιμένες ήσέδουν είς έμέ · 
χαί οί προφήται προερήτευον τή ΒάαΛ, καϊ 
έζίσω άνωρεΛούςέπορεύθησαν. Έφ* οΤς κα\ θ ϊ ίον 
χριτήριον δ ι α γ ρ α φ ό μ ε ν ο ν ίδείν έ σ τ ι , κα \ αύτδν τδν 
θεδν π ρ δ ς α ύ τ ο υ ; κριθησόμενον μονονουχί, κα \ έ μ -
βριθίατατα ττερ\ αυτών έντελλόμενον. άιέΛθετε είς 
τήσους Χεττιεϊμ καϊ ϊδετε, καϊ είς Κηδάρ άπο-

impie adversus me egernnt. Et prophttw propheta» 
bant Baati, tl inulitem deum seclubantur1*. Da 
quibus diviiHiin qnoque sei i leni iam scriplatn videre 
es i , ipsumquc Deuni de IribimaH propcnvo lum eos 
jnUicai i lem, c l gravfcsimis verbis mandantem : 
Tjan&ite ad insulat Chetliim, ei tidele; mitlilein 
Ceditr et considera'e, ae videie nnm talia facta tinl; 
num commutaveriHt gentes deoi suos, qui cvteroqui 
non svtit dii. Populus aulem mens mutavit gloriam 
suum in id, unde utititatem non tonsequeiur1*. 

στε'λατε καϊ νοήσατε, καϊ ϊδετε εί γέγονε τοιαύτα, ε\ άΛΛάζονται έθνη θεούς αυτών, χαί 
turci ούκ είσϊ θευί· ό δέ Λαός μον ήΛΛάζατυ τήν δόξαν αυτού , έξ ής ούκ ώρεΛηθήσονται. 

χε1. Τί δε δ ρ α π ε ρ ι τών δοκούντο>ν εν χά-ριτι πο ι - 2 ο . Q ias porro jam i i s , qni sub gratia suui , pa-
μί ων α π ε ι λ ώ ν έ π ι σ κ ή ψ ε ι ε ν ; ή ούχι σαφώς άκου- ^ sioribus minas i i i l en tab i l t Noune t la ro d ic«n iem 
CO.JXQI. Διέλθετε είς τ ά ; σ υ ν α γ ω γ ά ; τ ώ ν ε π ι σ κ ό π ω ν , 
Αεγοντος, κα \ ε ί ς τ ο ύ ; συλλόγους τών ίερε'ων ά π ο -
ο::Γ/.ατε κα': ί δ ε τ ε , εί έστήκασιν έν τή πάτρ<|>α π ί -
ε:ει · ει μ ή τ ή ν Ανωίεν κατιοΰσαν οί γε ε ί ; αυτούς 
ευσεβή όμολογίαν ήλλάςαντο , κα \ κατήγοροι αυτών 
αύτοέ* · και ε ί μ ή βούλοιντο, τ ο ί ; γ ε πράγμασνν 
είτοί; συναναγκαζόμενο ί τε και συνωθούμε*.οι φ α -
νίσονται* ουδέ γ ά ρ τών έςωθεν κατηγόρων ουδέ 
•ivtov έλεγχων δεήσοντα ι · κα'ι άποκριθήσονται κα \ 
ί;ο3σι · Κ α ι ήλ«αξάμεθα τήν δόξαν ημών. , κα\ ούκ 
iv-μείναμεν έν τή ομολογία η μ ώ ν , ούοέ τδ θείον 
ϊ ΐ τ χ π ε φ ρ ί ζ α μ ε ν θυσ ιαστήρ ιον , έν ώ τ ά ίερά κα\ 
«υαγγελ-.κά λόγ ια κ α τ ' αύ / ένος έφέρομεν έποχού-
r iva , ή τάς έν αύτοίς ενταύθα δεδομε'νας ήμίν συν-

aiiditiutus : Pcrgite ad episcoporum synagngas, 
m i u i i e ad sacerdolutn couvenium e i v i Je l e , num 
in avita fiile cons i i i e r in l , an polius deduclain 
u(\\\e ad ip^os coiifessioiiem mutaver in i , et ipsi 
sui s i n l acrnsalores. Et iamsi eniin no i in l , aclibua 
coacii coiupulsique, qualus s i n l apparcbunt, quin 
extrinsecis ac.cusaloribus nl loque argumeuio opus 
sit. Uespondebunl ergo dicenies : G lo r i am nosiratn 
iputaviuius, in coufessione noslra 11011 perseveravi-
ii ius, neque divinuiu rever i l i siimus allare, ubi 
sacra Evangel i i eloquia cc rv ic i imposi la geslavi-
mus (49) ; neque datas 1 7 3 i u l proinissiones 
observaviui i is ; sed i n cunctis pricvaricanies exer-
ravi imis , et a retta semila clecliiiaviiniis, e l ambiguo 

δ ;/.α; τ ε τ τ ρ ή κ α μ ε ν , άλλά π ά ν τ ω ν π ^ ρ α β ά τ α ι γ ε - ̂  aii iroo, alque in oiuiiibiis noblris vi is ineoiislanies, 
μ έ ν τ ε ς έ ξ έ σ τ η μ ε ν , κα ι τ ή ς οδού τ ή ς ευθε ίας s i n i l e s cvasinius mari procelLe pei flanlibiis veul is 
Ιςεκλίναμεν , κ α \ έσμέν δ ί ψ υ χ ο ι , ακατάστατοι έν jac ia io . Ila enim couiparaia c s l incredulitalia 

€ l h a . \,, 2 . Τ · Isa. X L I I I , 25 . " I T i m . v i , 15. T l Jercm. u , 8. " ib id . 10. 

(M) R»'iiis P S I bic Gr:rc?c Ecclesiac in consecran-
έκ ep i s rop i s , de q i o inemiiu ine ante bos :HIIIOS 
Ijpix i iupr iuiere P i io i i qu^sii<»i4<Mii A u pl i i lochia-
cant (GVi (|ii;p baud >'\ne v . r t c i i i l c nori iinn i i i co-
tne V a i . l e g i i u r \uiv l im lo : Φ ώ τ ο υ Κων ι ταντ ι νου -
ρ5/εω;. Τ ί ν ο ς χάριν τ ίθεται τδ άγιον Εύαγγέλιον τή 
χεφα/ή τού χε ιροτονημένου . Δ.ά τί έπ ι τ ή : κεφαλής 
^ε,'-εν ό ί ε ρ ε ΰ ; τ ιάραν , φ η σ ί ; Διότι τδν π ρ ο χ ε ι ρ ι -
(όμενον Α π ά ν τ ω ν κεφαλήν, κατά τ ή ; κεφαλής έδει 
?ην έςο·υσίαν S/ε ιν , και είδίναι δτι κεφαλή τών ά λ -
*ων προβαλλόμενο ; , κα\ α ύ τ δ : ύπδ κεφαλήν έστι τδν 

κοινδν α π ά ν τ ω ν δεσπότην κα\ έξουσιαστήν · άπολε -
λυμένη γάρ αυθεντ ία καί αυτόνομος, αφόρητος έστι 
κα\ χ α λ ε π ή , κ . τ . λ . Phulii Conslaiiiinopohtiini Cur 
smiclum Evangelium ctwili iiuponnlur ordinali. C?*f 
liarnm sacerdos in cnpile gerebat? Qttia cum aliquii 
vi sil capui oniutum oriiinaturx ovorlet supra caput 
ejm aluim tj&iare potesintem : ui quumiis ipse cn -
pm cwlcris pra>po*itus sit, repuiel se vicistim mb 
alio c pue es*e, tiomtno vidclieei univenatem poten-
latmn intbeitte. Eienim absoluta' uuctoritah woque 
hbcro }ur* uien*, ptrmolcita eit tl intolerando, etc« 
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porversilas, u i o ih i l s tab i le (irmumque habeal , ut Α π ά σ χ ι ς τ χ ί ς όδοϊς η μ ώ ν , και έοίχαμεν κλύδωνι 6χ-
sempervariet, atque hac Ulacagi ia la mule iur . Atqne 
•α summalUn dicamus, dum bominibus placere 
fiiudemiis, a Dci famulatu excidiinus ; nempe qnae 
ι eqiic cogitare neque dicere l i c e i , aQirinare ausi 
sumtis, Paul i s en ten t i a j n roenle e l opere r o n -
ir.-idiceutfs. Jam vero aequum essel c i consceia-
tHMiin, impeiidealem a Dco blaspbemiis nosiris 
vit idiciam praividentes, \\xc insuper addcre : 
nonipe qnod sepluplum ul i io dabi lur ite Cauio, de 
Lan ic rbo aulem septtiagtes scpt i i s , m i scr ip luc i 
e s i " . Qna in dielione nescio quid desMernri quis-
ptain considerans non i inmerito d icere l foriasse 
ind ica r i , forc ut qni pecrando progrediatur, majo-
rem pocnaa inensuram s l l recepturus. Nam Cainus 

λάσσης ά ν ε ρ ι ζ ο μ έ ν ω κ α \ όιπιζομένω· τοιούτον γαρ 
ή κακία τ ή ς Α π ι σ τ ί α ; , ούδαμοΰ τό έδραίον χαί 
βάσιμον έχουσα, άλλ' άε \ μεταπίπτουσα, χα\ άλλοτε 
Αλλως φερομένη κα \ μεταβάλλουσα· χα\ τδ δλον 
ε ί π ε ί ν , άνθρώπο ι ς άρέσαι σπουδάσαντες , τοΰ είναι 
θ ε ο υ δούλοι ά π ο π ε π τ ώ κ α μ ε ν · α μή θεμιτδν μηδ* 
έννοήσαι χ ρ ή , ε ίπε ίν ούκ άποναρκήσαντες, χα\ απ­
εναντίας ή Παύλω δοκεί κα\ φρονήσαντες χα\ διαθε­
μένοι . Δίκαιον δ 1 άν ε Γη καΛ άκόλουθον, προειδομέ-
νους τήν έ φ ' οΤς δεδυσφημήκαμεν , έπικρεμαμίνην 
ήμ ίν θεήλατον δ ίκην , κάκεϊνα τοίς είρημένοι; <?ροα-
Οείναι, δτι έκ μέν Κάιν έπτάκις έκδικηθήσεται, 
έκ δέ Α ά μ ε χ έ€δομηκοντάκις έ π τ ά , καθά γέγρα-
π τ α ι . Έ φ ' οΤς τ ι ς ένδέον τ ί συνΟεωρήσα;, ούχ άπει-

rei imper i l ia rudis, el mal i coargutione DOndum & κότως φ ή σ ε ι ε ν ώ ς τ ά χ α μέν τδ προάγον έν αμαρ­
τ ί α , έν μείοσι μέτρο ι ς τ ώ ν δικασμάτων χείσεται, 
διά τ ε τδ τ ή ς π ρ ά ξ ε ω ς Απειρον κα\ τδ άνεξέλεγχτον 
τοΰ κακού , έν αγνοία Ι τ ι κε ιμένου, έκ τού άπείρω; 
Ιχε ιν τδν δρώντα τ ή ς άδελφοκτονίας τού άγου;, χα\ 
οίον έν προθύροις τ ή ς α μ α ρ τ ί α ς έφαλλομένης · το 
δ 1 αύ έπόμενον , έν πλείοσί τ ε και είς τδ άπειροπΜ· 
σιον έκφερόμενον , δτ ι μ ε τ ά τήν έπίγνωσιν τού πε-
ρ α π τ ώ μ α τ ο ς τδ τ ο λ μ ώ μενον · δ π ε ρ παρεδήλου σα­
φ ώ ς , έ γ γ ύ θ ε ν τ ε καλ έν δφθαλμοίς προφαινόμενον 
τδ π α ρ ά δ ε ι γ μ α , κ α ι τα ί ς ψήφοις ταίς θεοκρίτο*ς 

admonitue, ignoranlia adbuc laborat, nec par r ic id i i 
saiis facinu* vel pro rei gravhate agnoecebat, pec-
caio tum pr imum ve lu i i in foribus apparenie. 
\terum quod subeeculuui est bomic id ium, majore 
atque jnfinita pcenae vindicta muhatum fuit, quia 
post noihtam peccari ausum es i . Ejus rei insigne 
exemplum o c u l i s e r a l propositum, et divino decrelo 
f i rmalum, signtim v idc l ice i a Deo impressum, ne 
quis euin occiderel qui geniemia fuerat danmalus, 
sed amaram poiius v i l am prol rahcreU 

βέβαιου μ ε ν ο ν , δ δή σημείον ήν π α ρ ά θεού διδόμενον, μ η δ α μ ώ ς αναιρεί σθαι τδν έν δίκη κολασΟησο*-
μ ε ν ο ν , ζήοτειν δέ μάλλον π ι κ ρ ώ ς συντηρούμενον. 

Par ia qiia»daui noslra quoquc aiiaie contigissc Το ιαύτα δή τ ινα και έν τοίς έφ ' ημών /ρόνοις 
videnius. Nam hunc errorem apud majores e i iam C συνενεχΟέντα όρώμεν · άλλά τούτων τδ μέν προτε-
nostros aliquando grassalum comperimus (50). V e -
tunUamen paulo levius i l lorum peccatum f e i l , ve-
iiiatiique el iam a Deo forlasse sperare po te ran i , 
aique aliqua etsi baud valde probabi l is apologiae 
rai io supcrerat, quod nomlum sat isa ib i cxploratinn 
wHellecitimque esset Ecclesiae dogma aique sen-
(eniia. Quod deindc evenil (neque enim negabimus), 
nobisque ipsis viveniibus maniiesie peraclum dc-
prebendiu i r : quia non pr ivai im in secrcla aJiqua 
vel exigua orbis parie, sed publice e i in mcdio 
communique Ibeatro angelorum et boiri inmn, o m -
iHcmquc, quotquot st inl ralionales c i scnsu prac-
d i tx ' , c r ea lu ra rum, coramqne Dco cuncla manu 
s\\.\ l cnc iUc, videnle alquc spectanie, ea qusc apud 

pov έ π ι τών προε ιληφότων συμβάν εύρηται* ήττον 
γ ά ρ άν ήν αύτο ίς τδ α δ ί κ η μ α , καί πως ήδη χα\ 
συγγνώμονα θεδν τών ήγνοημένων ήλπισαν Ισεσβαι, 
καί π ο υ κα \ α π ο λ ο γ ί α ς , κ ά ν μ ή λίαν ευπρόσωπο; 
περ ιστήσετα ι τ ρ ό π ο ς , ώ ς δ τ ι άνεξέταστον αυτοί; 
κα \ ού π ά ν υ κ α τ ε ι λ η μ μ έ ν ο ν τδ τής Εκκλησία; 
δ ό γ μ α κ α ι φ ρ ό ν η μ α · τδ δέ έ π \ τούτω (ούγάραν 
ά ρ ν η θ ε ί η μ ε ν ) , έ φ ' η μ ώ ν α υ τ ώ ν σαφώς έχβαϊνον 
κ α τ α λ α μ β ά ν ε τ α ι , δτ ι μ ή ιδία κ α \ έν παραβύττω χα^ 
μικρΐρ μ έ ρ ε ι τ ή ς ο ίκουμένης , άλλά δημοσία x d έν 
μ έ σ φ κα \ κο ινφ Οεάτρω ά γ γ έ / ω ν κα \ ανθρώπων, 
κα \ π ά σ η ς , δση τε λογ ική κ α ί αναίσθητος , κτίσεως, 
και θ εοΰ τού π ά ν τ α έν τ ή χ ε ι ρ \ περιδρασσομένου, 
έφορώντος κα \ κατοπτεύοντος , π ά ν τ α τά ώμολογη-

uos plane in confesso erant, abolevimue ( 5 i ) . Quam ^ μένα ήμ ίν ή θ ε τ ή κ α μ ε ν · διά δή τ α ύ τ α , κα\ περι των 
έ σ χ α τ ω ν ή μ ί ν δ κ ίνδυνος , κ α \ άπειροπλάσιον το 
κ α τ ά κ ρ ι μ α , δτι δή μετά τ ή ν πολλήν έκείνην εξ· 
έτασιν κα\ τήν άφατον Ι ρ ε υ ν α ν , άθλ ίως έάλωμεν, 
δόγματος ή μ ί ν ήδη λ α μ π ρ ώ ς τ ε κ α ι ώς έμφανω; 
ύ π ' β ψ ε σ ι ν έκκειμένου* δ π ε ρ δ ή τ δ κατά Ν έκαιαν, 
δ τής Βιθυνών προκαθέ^ετα ι Αε\ θεοσεβείφ στηί'1-
ζόμενον καλλίνικον άστυ , ε ύ α γ ώ ς άθροισθέν τδ δεύ­
τερον θείον συνέδρ ιον , ήτοι ί ε ρ ά κ α ί οικουμενική 
σύνοδος , πλε ίστα ι ς δσαις ψ ή φ ο ι ; έ κ τ ε τ ώ ν θεοπνεν 

ι b i c in summum nobis impendet d i s c i i m e n , ct i n -
finita pceua, quia posl i l lam lanlatn disquisi t ionem, 
c l ineCfabile e x a m c n , infeliciter peecavimus, dog-
maie lam fplendide jam perspicueque oculis nosirte 
proposilo : qtiod quidem dogma apud N i c x a i u , qtice 
cst Bitbynorurn Dei reclo cit l lu semper innixa 
i r iumpbalis (52) meiropolis , eancte adnnalus a Deo 
secuiuius couvenlns, sive sacra et 1 7 4 oectnneni( a 
tynodus, p lur in i i saur ior i la t ibus de d i v i i a S i r i p l u r a 

Λ G a l a l . i , 10. n G e n . i v , 24. 

(50) Nempe in priore bxreseos iconoclasticx aciu 
sit> Isaurico et Copronymo. 

(Bt) S t i l i i e l in secun artu sub Annen io . Nam 

bic ioqni i ingi i i i tur episcopi pracvaricatores. 
(52) Cur i r i i impbal i s N i c » a ? N i l i i l a l iud forlasse 

quam vocabuli etymologiam Niccphorus re»picit. 
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στων γραμμάτων καί Πατρ ικών δ ιδαγμάτων ο ρ μ ώ -
μενον, έπεκράτυ^εν * άξιολογώτατον δ' άν ε ί η , κα\ 
έποχρώντως είς πληροφορίας π ίστ ι ν , Ατε ο ίκουμε-
νιχδν δ ν , κα \ τ ψ έλευθεριάζοντ ι πλεονεκτούν έν 
άπασι, κα \ π ά σ η ς έκτδς υπάρχον διαβολής τε κα \ 
μέμψεως, κ α \ πάντων τ ώ ν άπεμφα ινδντων άνεύ-
δυνδν τε κα \ άκατα ι τ ία τον , Σνγκεκρότητο γαρ 
τοΰτο μάλιστα ένδίκως καϊ έννομώτατα· έπεί-
χερ ήδη, κατά τούς άρχήθεν τετνπωμένους 
βείονς Θεσμούς, προήγε κατ' αυτήν καϊ Λρο-
ήδρενεν, δσον τε τής εσπερίας Λήξεως, ήτοι τής 
χρεσδύτιδος ' Ρώμης, μέρος ούκ άσημον ών 
άνευ δόγμα κατά τήν Έκκλησίαν κινούμενον, 
Οεσμοίς κανονικοίς καϊ Ιερατικοίς έθεσι νενομι-
cpkvov άνωθεν, τήν δσκιμασίαν ού σχοίη, ή 
δέξαιτ' άν ποτε τήν περαίωσιν, ώς δή λαχόντων 
%ατά τήν Ιερωσύνην έξάρχειν, καϊ τών κορυραίωγ 
ir άποστόλοις έγκεχειρισμένων τό αξίωμα. 

Έ τ ι , χ α \ δπερ έχ Βύζαντος ήν ( ταύτδν δέ ε ιπε ίν 
της νεωτέρας ' Ρ ώ μ η ς τής νυν ενταύθα προκαθεζο-
μένης καί βασιλείοις ύπεροχα ί ς τ ά π ρ ώ τ ι σ τ α φερού-
σης π ό λ ε ω ς ) τών έν θώκοις ίεροϊς καθιδρυμένων 
ήγευ,ονούν κα \ τοίς τή ς αρετής έ μ π ρ έ π ο ν α ύ χ ή μ α -
σιν, ούτοι έ κ τ ή ς μοίρας συγκεκλημένοι τής εωσφό­
ρου, τών προεδρευόντων έν τοίς άποστολικοίς θρό-
νοις, τόν τ ε τόπον κα \ τδν λόγον τδν υ π έ ρ τ ώ ν θείων 
ημών δ ο γ μ ά τ ω ν ά π ο π λ η ρ ο ΰ ν τ ε ς , Ιερώτατοι ά ν δ ρ ε ς , 
βίο; και λ ό γ ψ έξε ιλεγμένοι , κα \ δσον συνήδρευε τ ή ς 
ν^ ' ήλίω σχεδδν κα \ πανταχόθεν γ ή ς συνε ιλεγμένον , 
πρδς ένα τ ε τδν τ ή ς αληθείας απευθυνόμενοι σκο­
τών, τδ σύμφωνόν τε αύτοίς κα\ δ μ ό γ ν ω μ ο ν , έκ 
τής άνωθεν έ π ι λ ά μ π ε ι χάρ ι τος ( Χριστδν γ ά ^ ε ίχε 
τδν τήν ε ί ρ ή ν η ν βραβεύοντα · ούτω γ ά ρ δή νόμος 
έκκλησιαστικδς άνωθεν έ γ κ ε λ ε ύ ε τ α ι , τ ά κ α τ ά τήν 
Έκκλησίαν τοΰ θεοΰ αμφίβολα κ α ί ά μ φ ή ρ ι σ τ α , 
συνίδοις ο ίκουμεν ικα ί ς λύεσθαι , κα ι δρ ίζεσθαι , συμ­
φωνία κα \ έ π ι κ ρ ί σ ε ι τών έν τοίς άποστολικοίς θρό­
νοι; δ ι α π ρ ε π ό ν τ ω ν α ρ χ ι ε ρ έ ω ν ) , εντεύθεν τήν πρ ιν 
τξς π).άνης σκοτόμαιναν ήλασαν · τ φ Πνεύματ ι δέ 
τφ ά γ ί ψ π ε ρ ι φ ρ α χ θ έ ν τ ε ς , κα ί τοίς δπλοις έναρμο-
αΟέντες τ ή ς εύσεβε ίας , κεφάλας έ χ θ ρ ω ν άνομων δ ι ­
έκοψαν τδ δέ έν Χριστ ιανοίς δ ιαιωνίζον κα\ ά ρ χ α ι ό -

τ 3 Ε κ κ λ η σ ί α διαφέρον δ ό γ μ α , κα\ διά τοΰτο 
αΐόε'σιμον κα ; - τ ίμ ιον τ υ γ χ ά ν ο ν , έ κ π ρ ε π ώ ς έ κ ρ α τ ύ -
ν ι ν τ ο , ουδέν νεωτερ ίσαντες , ουδέν καινδν ή π ε ρ ί ε ρ -
γον έπ ινοήσαντες · άνωθεν γούν κα\ έκ θείας έ π ι -
πνοός κ ινούμενο ι , τδ ασφαλές και άναμφήριστον 
κέκτηντα ι , τ δ κράτος τ ή ς αληθείας π ε ρ ι φ α ν ώ ς άνα-
δησάμενοι. Τούτο τδ δόγμα και οί μ ε τ ά τ α ύ τ α Ιερείς 
άπαντες, &τε θεόφρονες κα \ ορθοδοξία κ ε κ ο σ μ η μ έ -

SACRIS IMAGINIBUS. 59» 
Α Palrumque doelrina sumptis confirmavit. E l quitfcm 

lisec synodus summae auclor i la i i s est, alque ad 
plenam fidcm faciendam sufficiens, qaia et Obcti-
menica fwil, e l omnino l ibera, ct ex l ra oiunem ca -
lumniae reprebcnsionisque aleam posita, e i cujusvis 
alieui dftgmaljs, insons, culpaque carens : Elemm 
cekbrala fuit ja^uinime et in primls legitime : uam 
ucundum edita antiquitus divina deereta, prwemi-
nebal in ea prcBsidebatque ex cccidenlali fattigio, fd 
ext ex vetere Roma, pars non modica : sine quibus 
(Romnnis) uUum dogma, qnod in Eccle>ia venti-
latum, decretis canonicis ei sacerdotali consueludine 
fuerii antea raium, nunquam tamen probatum ka-
bebilur, neque in praxim deduceiur : quia ilti tacer-
dolii principatum goriiii tunt, eamqne dignitalem α 

" duobus coryphaeis apotiolis iradilam habtnt (53). 

PraMerca qurquid a parie B y z a n l i i , i d esl j u n i o -
r is Romae, quae nunc civitas in nostris partibus 
doininatur, et ob regalem digmlalem priuceps e s i ; 
quiquid , inquam, episcoporum sacris sedibus prsesi-
deol ium, vir tulumque gloria fuIgeRliuin e ra l , b i ex 
oriewVis regionibus couvocal i , e i occupaoi iym apo-
siolicas sedcs locum doclrinamqiie pro divinis 
nos l r i s dogmalibus bie leocntes , sacral iss imi ho-
mines , moribus et scientia pnccel lenles ; denique 
quoiqnoi propeinodum i n ituivcrso orbe ani is l i tcs 
erant, buc convocai i , unum omnes ver i la l is scopuni 

£ tpcclanles , concordiam suffragioniunque-consensum 
supcrn3B gratiaa radio i l lun i i i i a l i prae se tuleruut. 
l l a b u i i en im iste convenlus pacis s lalorem C b r i -
gluni. Profeclo jam inde a priscis temporibus i i a 
lex ncclesiastica jube t , nempe ut si qaa in Dei E c -
clesia dubia exci leniur autconlroTersia, eaper oecin 
menicas syuodos solvanlur ac deOniantuc« CUJII 
conscnsu et approbavlone lenenl ium aposlol ica» 
eedes ponl i f lcum. Uoc pacio superiores erroris le -
nebras discusserunt. Sancto auiem Spir i tu m u n i i i , 
e l verae religioriis armis ius l ruc t i , capiia impiomt i t 
bosi ium secuerunt : boc vero continuatuuj C b r i -
suanorum dogma, e l aniiquilate eccleaiastica po l -
lens, u i i par e r a l , confirmaveruoi, n ib i l aeoiericum 
invelientes, n ib i l novuin aut snperdaum excogi-

D latites. Suporne ilaque djvino aQatu permoti , C C J I 

Hilum, nec diul ius conlrover&ias obnoxiuin dogma 
boc babuerunl , splendidum veri tal is robur s ib imel 
circuiuponeiiies. Hoc idem dogma episcopi o m n c » , 
uipote Deum roente gerentes, et or ibodoxia ornati 
sitflragio suo ra lum babuerunt , piique impcraiores 

(55) Pror&us egregla sunt quac l i i c dicit Nicepbo-
rus ( iu :o et ore adversariorii i i i confiienda curat) 
o!) didCiTncndum quodnam s i l ai i t l ieiuicum conc i -
liutn aiquf* (Kciii i icii ieum ; ncmpe si legitimc con -
vocaidin fuer i t , si or lhodoxuin, si i ncu lpa ium, si 
rx iiuiversa E« clesia cougregaiii iu. Q u x auiein ad-
dii Nicepborus de siiprenia Komana? Ecclesi:c pr.e-
rcgMiva n«»n praesidcndi solum cecumeuicis con-
r ib i s , ve rum eiiain ea couf l r iuandi , i la n l sine 
iiiivs au5picio c l ̂ anclionc nulla (iogmalica dtTiuitio 

poremptoria fuiura sit nec pnblicae praxi propo, 
ncnda, quaitlumvis antea diu ventilata, et usu sn-
cer.lotali r a l a ; Uxc, i nqua in , lam diserlis v e r b i i 
asseri a Gneco palr iarcba vix cxspectasses : qua:ti 
nobilem coufossionein Mcephorus cuint i lal , causam 
privi lcgi i sacriqiie principalus Bomanae Ecclesi.»t 
dicens siifnmos duos apostolos P o l n m i a c Pauliiu» 
exsl i l issc. l l x c i i ronsidereni quornni interesl , c i 
qni abjeclx* obedienlue rationcm Dco redd i lu i i 
Sllllt. 
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t ec i a i i sunta ique adamarunt , et cunclus Cbr i e i i a -
norum populus a m p l e x u s e s l , in eoque perseverai ; 
e l interposittim i l l inc tr igi ir ia propemodum annorum 
spatium (54) conf l rmavi t ; nosque adeo nt reola re-
ligmtic pJenum admisitntiS, eique subsrripsimus, 
cx qno elecii e i 175 ·» eptscnpalibusscdibus con-
e i i t iu i fiiimus. Pnrca l vero nobis Deus , quod bos 
quoque sacros C H I O N C S romeiiipserimiis (55), et 
professioni inf iddcs e x s i i l i t u i i s , q i ionim censuras 
Jblasque scnlenlias in animabus nostns ger i inus , 
quia impiain profanamqiie doclr inam mente fovi-
imis. l l a f o r l a s s c , s i a sua crapula alqne i i ic redu-
li taie aliquamfo resipiscerent, sibique iniperanles 
ad veri iaiem respicerenl, i t a , inquam, foriasse lo-
quereiuur , suarum aii i inarum mala deploranles. 
^o$ in ler im reliquum seriuonem prosequatnur, e i 
proposilo argumenlo insislainus. 

26. Sacerdoles lui, inqutl S c r i p l u r a , induentur 
jmlUia'19. A l i c t i i vero sacenlotes quid? induenlrtr 
ignotuiiua, quia « idola adorare vo luu l . ι H;rc aiunt 
bomines sacerdotali scbemate ind i i i i , qtii C b r i s t i a -
num lamen dogma ejerartinl, e l idolicum p r x c i p i -
t ium maliterunl, in quod se ruisse ipsi inci pervul-
g a n l , afii quidcm ad veri lat is splendorem oculis 
connivcntes, a l i i atiiein i i ivol i inlar iatn cxc i i a l em 
passi, siquidem sacris imaginibus, srrul p i i omnes 
Gbri&liani proiHenlur et f a c i i i n l , ipsi quoque bo-
norein oitm d c i u b T i i n l ; quae nimirum corporali 
propier nos Dei Verbi bi tmanilaiem, visibiletn de-
pician.quc exprimunt ' , i lemque sanciorutn et c le-
ctorum ejusfonia facla e l cer iamina, (Jua? ob ipstiis 
amorcm conlra adversarios s t i s l inucnui l , dcnotanl. 
Qnibus imaginibus sancli luysler i i vasa derorc or-
nnia videni , itemque sacratn v e s l c m , quactiiHque 
i n divina exlendi l i i r mei)sa (56) vcl a l i i * locis , nec-
non peripctasmata atque tapeles iisdem dccora r i ; 
tmn el iam sacrutn leit-plum veiierandis l m i o r i i s 
depiclum, el circumquaquc bis coronatum. Quo-
niam vcro ad sarcrdotes (ncscio qnos vel quales) 
mihi s c i m o o t , tempcstive adniodiim eos in ier ro-
gaverim* quinam apud ipsos rcligiosi riius vel 
qnne sacra tnysleria s in l ? E l siquidem alias ee c « -
remonias babere dicant, e l divcrsa a noslris myste-
r ia , ipsi viderint . Quod ei babenl haec tpsa nostra 
vcre sublimia e i coeleslia, in quae cnm reverenlia 
nmlta nc veucralionc prospiciunt angel i ; cur quave 
ral ione, rum in i ra lcmpfi adyta stanles, ad titiiver-
salom Denm Pa i rem sacra verba siipra Eucba r i s l i -
eam bosliam recitai i les, aiutit : ι Aver icns nos ab 
idoloruin errore (nempe de Unigcni io (oqumitur) 

T l Psa l . c x x x i , 0. 

(5 i ) Nicawitim u goTwrale co: c i l ium anuo 787 
rebib»-aiutn scimus. Ergo Nir rpborus majorfin 
hm:C apotogctu:uin scnbebai anno r i r c i l e r 817, 
J.eonis Ara ien i i i iuperanlis qnii;to. Dixinti is ntiicm 
ρ . i l , adn. ! , miuo ivm opologi>licnni ediiuin fuisse 
(quasi qiiamdani ve l l i a i ionem) quitiqnennio a i i t . a , 
jd esl anno 813. 

PATRIARCILE CP. 600 
Α vot έτεεσφράγισαν , χ α \ βασιλέων ol ε^ρεββίς χα\ 

π ιστο ί ήρέτ ισαν χα \ ήσπάσαντο , χα \ ό συμπάς τώ» 
Χριστ ιανών λαδς π ε ρ ι ε π τ υ ξ α τ ο , χαί περιέπων ο\· 
ε τ έ λ ε ι , χ α \ ό π α ρ ι π π ε ύ σ α ς μιχροΰ τριαχοντούτης 
χρόνος , συλλαβών έβεβα ίωσε , χ α \ ημείς γε ώς πλή­
ρες εύσεβείας υπάρχον , άπεδεξάμεΟα χα\ χαΟυχ-
ε γ ρ ά ψ α μ ε ν , έξ ού τ ά ς τ ε χειροτονίας χα\ καθιδρύ­
σεις έν τοίς ίερατικοίς θρόνοις Εχομεν. "Ιλεως δέ ήμίν 
ε ίη Κ ύ ρ ι ο ς , ότι κα \ τών ενταύθα ίερώς τεθειμένων 
κανόνων κατε φρόνησα μ ε ν , κα \ τών «ομολογημένων 
αγνώμονες ώ φ θ η μ ε ν , ών τους δεσμούς κα\ το κρίμα 
έν τα ί ς εαυτών ψυχα ι ς φ έ ρ ο μ ε ν , άνοσίως κα\ άνιέ-
ρως φρονήσαντες · τ α ύ τ α τυχόν , ε ί γε τής μέθης τή; 
α π ι σ τ ί α ς ποτε ά ν α ν ή ψ α ι ε ν , κα\ εαυτών "γενόμενοι 
πρδς τήν άλήθειαν άποβλέψαιεν , τ ά ; ψυχικά; έκτρι· 
γιρδούντες σ υ μ φ ο ρ ά ς , ε ί κ ό τ ω ; εΓποιεν. Ήμεί ; δε 
έ π \ τδ έξης τού λόγου τ ρ ε ψ ώ μ ε θ α βαδιούμενοι, κι\ , 
τ ώ ν προκε ιμένων ήδη έχώμεΟα. 

κ ζ · \ « 01 Ιερείς σον, φησιν , Ινδύσονται ttxao 
σύντ\γ. Οί δέ αλλότριοι τ ί ; Περιβαλούνται αίσχύνην, 
επειδή t είδώλοις προσκεκυνηνένα ι δ'.ξάζο·.σι.>Ταύ:ι 
οί τδ ί ερατ ικδν προβεβλημένοι σχήμα, τ?> οέ Χ α · 
στιανικδν ήρνημένοι δ ό γ μ α , κα \ τδ είδωλιχδν άνθ-
ηρημένοι πτώμα* έν ξ) π ε ρ ι π ε π τ ω κ έ ν α ι διαθρυλλοΟ-
σιν, οί μεν αυθαίρετοι π ρ δ ς τ ή ν λάμψιν τ ή ; αλη­
θε ίας τδ όπτ ικδν ά π ο μ ύ σ α ν τ ε ς , οί δέ άκούσιον τήν 
πήρωσ ιν ύπομείνα^;τες · ε ί π ο τ ε ταίς ίεραί; είκοσι, 
καθά Χριστιανοίς άπασιν εύσεβούσιν ομολογείται χώ 
πράσσετα ι , και αύτο\ τδ σέβας προσφ^ροντε; ένεμον; 

αί δή τού σο>ματωθέντος δι ' η μ ά ς ^εοΰ Λόγον τά 
άνθρώπε ιον , όρατόν τε δν κα \ γραπτδν χαρακτηρί-
ζουσ?, κα\ τών άγ ιων και ε κ λ ε κ τ ώ ν αυτού τά; τί 
άνδραγαθ ίας κα\ τούς άθλου ; , ούς ύπερ τής εί;αύ:δν 
α γ ά π η ς κ α τ ά τών δυσμενών ένεστήσαντο διασημαί-
vouotv · ύφ* ών έώρων έ κ π ρ ε π ώ ς τ ά τής άγιστείας 
σκεύη περ ικοσμούμενα , κα \ τ ή ν ίεράν έσθήτα δση 
κ α τ ά τήν θείαν ύ φ ή π λ ω τ α ι τ ρ ά π ε ζ α ν κα\·τοίς άλλοι; 
τ ό π ο ι ; , Εν τ ε π α ρ α π ε τ ά σ μ α σ ι κ α \ προβλήμασιν έν-
αγλα ΐ ζομένην , τό τ ε ίερδν τ έ μ ε ν ο ς ίστορίαις σεμνοί; 
δ ι ε ιλημμένον , κα\ έν κύκλιρ τ α ύ τ α ι : περιστεφόμε^ν. 
•Επειδή δέ πρδς ίερείς ήμ ίν ούκ οιδα ώντινων χα\ 
οποίους ό λόγος, εύκα ιρότατα άν πυθοίμην αυτών, 
τ ί ς ποτε άρα ή παρ*αύτο ί ς τελετή έ σ τ ι κ α \ τά ίεροορ-
γούμενα μ υ σ τ ή ρ ι α ; Κα\ εί μέν έτέραν τινά έσχη-
κ έ ν ΐ ι μύησιν ε ίπο ιεν , κα \ άλλα μυστήρ ια τών χα(Γ 
η μ ά ς αλλότρια , είδείεν άν αυτοί · ε ί δέ ταύτα οή τΐ 
η μ έ τ ε ρ α δντως υψηλά κα ι ουράνια, κα \ είς ά μετ' 
εύλαβε ίας κα\ πολλού τού σεβάσματος παρακύπτ^-
σιν άγγελοι , δτου δή Ενεκεν κ α \ τ ί ; ό τρόπος , £·* 
μέν έντδς τ ώ ν άδυτων τού ίερού γενομένου: , πρδ; 
τδν τών δλο>ν θεον Πατέρα ίερολογούντας έπλτή τής 

(55) Ni'ii:pe !urjin:i;h:r, ιιι jam moiiuimus, lcono-
clast.i» rp i s rop i . 

(5G) ln< it antiiuennitt, l iu lo i gorns cuin dopif^* 
Servaioris imagiue , i»> qno suprr aram sacram rt" 
lonso C l i r i s l i coi-pus reponiitir. AMlim^nsionim C O R -
^ocralio scti bi-tifdirtio Ifjiiiur in (iraxoriMi, Eu-
t!iob>gio od. I i o m . anni 17Vj , p. 
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Ουσίας ευχαριστία λέγειν · < Ά π ο σ τ ή σ α ς ή μ δ ς τ ή ; χ duxl i uos ad cnguhioiiein lu i soluis, qui cs v e r i u 
κλανης τών ε ί δ ω λ ω ν δήλον δέ π ε ρ \ τοΰ Μονογενούς · 
κροσήγαγεν η μ ά ς τή έ π ι γ ν ώ σ ε ι σού τοΰ μόνου ά λ η -
OsvoO θεου κα\ Π α τ ρ δ ς , κτησάμενος η μ ά ς έαυτω 
kbv περ ιούσ ιον ι κα \ τάλλα δή δπόσα έκείσε τ ο ύ ­
τοι; επομένως ύμνείσθαι μ υ σ τ α γ ω γ ο ύ μ ε ν α ; 

κζ*. "Οτε δ' αύ πάλιν ληρψδοΰντας κα\ φρενδς έξω 
γενομένους, ώ ς έξεστηκότας τ ι νάς και έ μ π λ ή κ τ ο υ ς 
παραφθεγγεσθαι · « ΕΙ μ ή Κωνσταντίνος ή μ α ; τ ή ς 
είδωλομαν'ας έ,δόύσατο, Χρίστος κ α τ ' ούδένα τρόπον 
ώ?ελήσα·. δεδύνητα ι . * Π ώ ς τοίνυν όμολογούντες 
είδωλων ά π η λ λ ά χ θ α ι διά Χριστού, πάλ ιν είδώλοις 
χατά τ6 θείον ποοσκυνούσι θυσ ιαστήρ ιον ; Κα \ δτι 
μέν έκ τού π α τ ρ δ ς τού ψεύδους εμπνεόμενοι τ α ΰ τ α 
χεριλσλούσι, π α ν τ ί τ ω σαφές , ώς γ ε έμαυτδν π ε ί θ ω , 

Deus P a i p r ; ncquirens nos sibi populuin p c uliareoi 
(57), > alinque quoiquoi liis similia i l lo in l o c o , 
i n l r r opcrain sacrain posica cauuMliir? 

27. Cur voro deinceps nngantcs amentasqne 
cen lympbatici qtiid:uii et al lonit i b la lc raul? « N i s i 
nos Consianlituis (Copronymus) idolorum insania 
l i bc r a s sc l , Cliri^ttis nnllo modo pmdesse nobis 
potcral . ι Cur ergo, coufilenlcs Molis se l iberaios 
a C b r i s i o , idola rursus apud div imim allare ado-
r an l (5S) ? Profecla quod a mcndacii paire insptrati 
haic dic i i ient , nemini noit (il pcr>piciimn, u l mib i 
persuasum est , quia duo comraria siimttieqtie i n -

ΪΑ δύο τών εναντ ίων κα ι άλλήλοις είς άκρον μ α χ ο - Β vicem repugnaniia, falsitaiem nimirum ac veri taiem, 
μένων, τών τε ψευδών, φ η μ ι , κα \ τών αληθών , ε ίς 
έν τι ομολογίας φρόνημα ϊέναι οίόμενοι · έ π \ τοσού­
τον τά της άνοίας αύτοίς κα\ έ μ π λ η ξ ί α ς διήλασεν, 
ώς εαυτούς λεληθέναι , κ ενεμβατούντας έπ ί λογ ι ­
σμοί; ε ίκα ίο ι ς , κα\ άνηνύτοις έ π ι χ ε ι ρ ή μ α σ ι ν . Ε ί π ε ρ 
γαρ κατ ' ά μ φ ο > άλη^εύειν ά ν ο ή τ ω ; οΓοντα· , ώρα 
αυτοί; κα\ ψευδηγορ ίας κ α τ ά τού Ευαγγελίου οί'σειν 
γραφήν · τ ο ύ γ ά ρ Χριστού λέγοντος · Ού δύνασθε 
dvcl κυρίαςδονΛενειν, θεφ τε και Μαμωνςί · ούτοι 
έκ τών ο ικε ίων ορμώμενο ι δοξών, άναγκασθήσονται 
χσ\Χριστώ κ α ι τώ Μ α μ ω ν ά Κωνσταντ ί νφ δουλεύειν, 
εν έξ ά;«φο?ν, ώ σ π ε ρ οί τούς ίπποκενταύρους συν-
τιθέντες, άναπλάσσοντες σέβαΓ. Τ α ύ τ α τ ι ν έ ; , οί 
κατήγοροι τ;ών έπα ινουμένων , οί σκοτεινο\ π ε ρ \ τδ 

ipsi in eamdem confessionem concurrerc e x i s l i -
mant. In lantum deinenlia> ac s iupidi ial is venerunt, 
ut non scnt ianl vanis sc ral iocini is e i futilihus ar-
gttmeniis per vacuum aerem obambulare. Nam s i 
ittrubiqiie se vera dicere 1 7 6 siulte pu lan l , j am 
hinc poicr i in l falsiiaiis cr imen Evangelio ipsi i m -
pingere. Nam Cl i r i s i o diceute, Λ'οιι potestis duobm 
dontinis servire, Deo et Μαιηοηω'11**9; i s i i suis opinio-
nibusobeeqiiemcs, cogpniur C l u i - l o e l Maiiionx» (59) 
Constantiiio servhe, iinam ex duabus, velnl i i qui 
bippocentauros compoutinl , efforuianles r t l ig ionem. 
H;ec soilicei accusaiorcs liotnitiiitii latido dignoriiin» 
lencbrosi corain luce, conlra sapientiatn rurics. 
crcalurae ingratne, improbi jlaeiuoiiis plasmat.i , b i c , 

φω;, ot π ε ρ ι τ ή ν σ ο φ ί α ν α π α ί δ ε υ τ ο ι , τ ά α χ ά ρ ι σ τ α C j | , q , i a n ) f benefactoti repeiidnnt. Cougruel c<Tle 

χτίσματα, τ ά τού πονηρού π λ ά σ μ α τ α , το ιαύτα τδν 
εύεογέτην α μ ε ι β ό μ ε ν ο ι * αρμόσε ι γ ά ρ και αύτοίς 
*αΙλίαν ε ύ κ α ι ρ ω ς , ά π α ρ ά τ ή ς Οεηγόρου γλώσσης 
έχείνης π ρ ο α ν α π ε φ ώ ν η τ α ι * τά γ ά ρ π ά ν τ η α σ ύ μ β α τ α 
χαΑ α σ ύ γ κ ρ ι τ α , κα \ τ φ ά π ε ί ρ φ αλλήλων δ ιεστηκότα, 
καθόσον ηλίου μ α ρ μ α ρ υ γ α \ , πρδς τδν ά φ ε γ γ ή και 
ύποχθόνιον χ ώ ρ ο ν , εί κα\ μ ικρδν τδ π α ρ ά δ ε ι γ μ α , ε ίς 
ταυ:δν ίέναι ύπολαμβάνουσιν . 

Είτα π ά λ ι ν έρομένοις ή μ ί ν άποκρινέσθωσαν , π ό -
τερον τ ρ α π έ ζ η ' θεία παρ ίστασθα ι οίονται , άχραντους 
ιε και α ν α ί μ α κ τ ο υ ς Ουσίας ίερουργούντες , ή τ ρ α π έ ζ η 
δαιμονίων, κν ίσσα ι ς χα ιρόντων κα\ α ί μ α σ ι ; τοΰτο 
γαρ τα ίς α υ τ ώ ν δόξαις. μάλλον δέ οίκειότερον 

tempcslive i l l i s , quod olitn a diviuitns loquenle l i n -
gua illa dictum Γιιίι. Nain res i i iconcihabiles ct 
incomparabilfs e i inviccm iniinite dislanlcs, quati-
(utii sotis radii a tenebrosa stibterranea al>ysso, 
eisi lcve exemplum est, i n unum concttrrcrc e x i -
s i iu i au l . 

Deinde rursus inlerrogantibus nobis respondeanl* 
u i rum divinae se mensai aslare putenl, immaculaio 
incrueoioque sacri l ic io operara dantes, an mensae 
d x m o n u m ^ q u i nidoribus cruoribtisque gaudcni? 
l l oc euini senienlia3 ipsoruin, sive, u l uiagis proprie 

είπείν, ά β ε λ τ ε ρ ί α ι ς άκόλουθον φαινόμενον ά π ο - ^ dicanius, su i l l i t i » conseclaneum, discernereoporlel , 
λ ΰ σ υ θ α ι χ ρ ή , ναοίς τε Οείοις ή βωμοίς ειδώλων uiruin sacris templis au idoloruin ar is interesse ar-

b i i reu lur . P a r c a l sane nobis D e a s , qui dum-rHo-
rum opera arguiiuus, involuntari i i l lo rum fuligine 
sordidatnur. A l q u i ipsis quodnam superesi defen-

έπιχωριάζε ιν ύποτοπά^ουσ.ν · εύΐλατος δέ ήμίν γ έ ­
νοιτο Βεδς, τ ά εκείνων στηλιτεύουσι , το ίς εκείνων 
συγχραινομένοις , κα\ ούκ έθέλουσιν * άλ).ά πο ίας 
αύτοι; α π ο λ ο γ ί α ς έπ ινοηθήσεται τ ρ ό π ο ς ; τ ί δέ π ρ δ ς 
ταύτα φ ή σ α ι ε ν οί μ ι γνύντε ς τά ά μ ι κ τ α , οί τ ιθέντες 
το φώς σκότος κα \ τδ σκότος φ ώ ς , ών ή κοινωνία 
έμτχανος κ α \ άνεπινόητος ; Χριστού γ ά ρ ύπηρεσ ίαν 

r - w L i i c . λΥΐ , 13, 6 0 I I Cor . νι , Η . 

(;J7J K x s t . n l hxc \ι\ divi Oasilii l i i u r g i a , seu 
n»issa. Vid*i Etifboltigium, p. 70. 

(58) N«:mpe in piciis aut imcnsi is , siipra qn Ρ sa-
c n l i c j / U , nccnot) in c & u r s iiguris a i tmis urna-

sionis genus ? quid ccntradiceni bi qui bau i cobac-
reni ia m i s c e u l , qui lucem pro leuebris , pro luce 
lenebras poni tn l , quarum reruin coinii i t i i i io DKC 
fieri nec cogi iar i potcsi? Nam C b r i ^ l i fainuiaium 

libns. 
(59) Confcr in Euc!:o!og?o p. oG9, de Ecdcsia? 

ciicwuiis prcces, qua! i am .n var ia i iL 



m S. NICEPHORI 
e i cu l lum einmlque impurorum dxmonum consi-
siere posse, quis sana mcnie proHliuts dicere aus i l? 
Nam lenebri* solaris Iticis praseni iam nou patiun-
Uir. Veruii i l i ic el iain i l lorum impieUs animadver-
la lu r . I;i sacrarum a*(iium dedicaliouibus e( en-
raeniis, preces Deo a mi i i i s i ra iu ibus i l l i c saccrdo-
tibns siipplicalionesqiie l i un t , quibus poslulait l 
sanciissiiiMtui S p i r i l u m m i u i ad leinplum sanctiiU 
eandmn aeieniaque luce iinplendtun, alque u l i l le 
hibi boc lempliim ad babilaculuin dc l igal glor ixque 
labernaculum, divinis deiiique cl iar ismaiibus o r n c l , 
iiialoruni roinedium eflicial , dxmones binc expel la l , 
Sai ic iuiu sancloruni esse cons i i lua i . Qnas in le r 
prcces diviuo unguenlo in nonnullis templi locis flt 
unciio, ei s icrar tun sanclaruinque reliqmaruin re-
positio. Nuin ergo paria bis a coulraria» pan is bo-
minibttfi ex sui dogmalis nonna fiuiu? Nitin q u x bic 
sacra \ e rba dicunlur , e l q u x ab ipsis monslruose 
lmtrmuramuT, consona iovicem et consenlanea sunl? 
Kcq j i i s e s i i i a slulhie e i mente captue, u i eamdem 
a?Jcm e i fugatidis d.rmouibus aplam d ica l , e i si inul 
l iospil io recipiciulis? Ej indemsanctani , el exsfcrabi-
l cn i ? divini i in S p i r i m m ibi obumbrare , e i contra-
r ium s imul residere? quod reapse ab bis omnes 
ameiuiac vcsanixque fines pra?lergressis credi lur . 
Qtii profecio ue isla quidem impietale teiius cons i -
s iui i t , scd sam loruin el iam C b r i s l i a i b l c l a r u m , qui 
usquc ad saiiguiiiem d c c e i l a v c r u u l , sattclas sacras-
que reliqtiias iu consecralis allaribus reponere reeu-
sarunt : qtiorum eiiani iulcrcessioueni deepuutil et 
a b n m i n i , ex sui ti i i i i ir t im dogmalis tloctrina bujus-
nio< i : Visi sunt enim oculis insipienlium mori, et 
trsiiniata e$t afflictio exiius Ulorum, el discessio α 
tiobis exierminium. Al enim illi $unt in pace · · . Ila-
quc in boc universo agendi gencre infelices bos 
vauo crrore laborare, inanifcsle coinpertum est. 

1 7 7 l idein mib i videtuur iiomeu quoque Doinini 
n ih i l i pendere ac profanare, e l coniaminaios a l la r i 
panes oflerrc, duiu dicere audcnt : Mtnm Domi-
m conlaminata eslt et tuperposila illic dapet con-
temptce**, quod ani iqui i i t s I rgal is religionis sacer-
dolibtis e ip robra lnn i sciinus. Bene auiein ctim i l l is 
ngeiur, si quod o l im dicl t im fui l i^rael i , l a n l i i m 
audierint : Quousque clandicniis ambobus popiiti-
bus**! religionem il l is a t t r ibuc i i l r s , qui divinam 
lcgem parvi faeifiiilee, ad t lni i i i i iar t i i i i gnniium su-
perstitioncs properant; qua in re Samari ianorut i i 
praxipue i i i s l i l i i l i uu beclai i iur , qni ct Doii i i i iuio 
vcrcbaiUur , e i idola siinul sua colebaul ; inale 
4|tii-.lom. se I ha taiucn fortasse coleb.nil u l pro-
piHiut cii iquo c i i l i i iu i cxbiberenl . Isti vero confun-
deules ac pcrmisve.ncs, aiquo una conglobanies ea 
qua3 conjiigari e l coexsisierc ncq i cnu i , quod ne 
cogi la r i qni leiti sine siitii.ua blasplietuia potest, 
uniim cuoidcmquc bonor^m o l cul lum ulriusqne 

PATRIARCH.E CP. 604 
λ χαΛ Οιραπε ίαν , γ.χ\ Ακαθάρτων δαιμονίων είς ταν-

τδν συνιέναι , τ ί ς τ ώ ν έ ^ ω μ έ ν ο ν τον λογισμδν χβ-
χ τ η μ έ ν ω ν φάναι τ ο λ μ ή σ ε ι ε ν ; ουδέ γάρ σχότος ηλια­
κού φωτδς παρουαίανύφίατααθαι πέφυκε. Σκοπείσθω 
δέ κάνταΰθα τ ά τής ασεβε ίας αυτών · ^ν ταίς καθιε-
ρώσεσι κ α ί τοις έγκαιν ισμοϊς τών Ιερών οίκων, 
εΟχαι τ ψ θ ε φ π α ρ ά τών ύπηρετουμένων Ιερέων χα\ 
δεήσεις προσάγοντα ι , δ ι ' ών αίτουσι τδ πανάγιον 
Πνεύμα κ α τ α π ε μ φ θ ή ν α ι , κα\ άγιασθήναι τον οίκον, 
και πληρωθήναι φωτδς άιδίου · αίρετίσατ τε τον ναον 
ΐ ί ς κατοίκησιν . κα\ τ ί π ο ν σκηνώματος δόξης άπερ-
γάσασθα*, κοσμείν τε αύτδν τοίς Οείοις χαρίσμασιν 
ίατρείδν τε καθιστάνε ιν π α θ ώ ν , κα\ δαιμόνων φυγα-
δευτήριον, κα \ "Αγιον ά γ ι ω ν άναδείκνυσθαι · έφ'οίς ή 
τού θείου μύρου έν ένίοις τοΰ ναού τόποις χρίσις, χα\ 

Β τών Ιερών τών α γ ί ω ν λε ιψάνων κατάθεσις . Τ Αρ' ούν 
τούτοις κατάλληλον οί τ ή ς εναντ ίας μοίρας, το νιο% 

αύτοίς δογματ;ζόμενον τ ί θ ε ν τ α ι ; τ ά τε ενταύθα ίερο-
λογούμενα κα\ τά παρ* αύτοίς τερατολογούμενα, σύμ­
φωνα και ακόλουθα άλλήλοις καΟέστηκε; Και τίς ούτως 
Ικφρων κα\ άνούστατος, ώστε τδν αύτδν οίκον λέγειν 
δαιμόνων φυγαδευτήρ ιον , κ α ί δαιμόνων οίκητήρ.ον; 
άγιον τδν αύτδν , κα\ εναγή δε ίκνυσθαι ; ή τδ Ociev 
Πνεύμα επ ισκ ίαζε ιν έν α ύ τ φ , κα\ τδ εναντίον έχ;-
χ ω ρ ι ά ζ ε ι ν ; δ π ε ρ ούτοι π ά σ η ς άνοίας και φρενοβλα· 
βε ίας έπε κείνα προϊόντες δοξάζουσιν. Οί δέ, ουδέ 
γ ά ρ μ έ χ ρ ι τούτων τών ά σ ε β η μ ά τ ω ν έστήκασιν, άλλα 
γ ά ρ κα\ τ ά τών υπέρ Χριστού ή^ληκότων , και μέχρις 
α ίματος δ ι η γ ω ν ι σ μ έ ν ω ν α γ ί ω ν , άγ ια κα\ ίερά λεί^ 
ψανα έν τοίς καθ ιε^ουμένο ι ς Ουσιαστηρίοις χατα-

C τίθεσθαι π α ρ η τ ή σ α ν τ ο ' ών κ α \ τ ά ς πρεσβείας δια-
πτύουσί τε κα\ άπανα ίνοντα ι , κ α τ ά γ ε τδ παρ'αύτοΐς 
συγκροτούμενον δόγμα · "Εδοξαν γάρ χαϊ rvr kr 
όρθαΛμοΐς appdrtur τεϋνάναι, χαϊ έΛογΙσΟη χά*ω-
σις ή έξοδος ανζών, χαϊ ή άρ' ήμώτ χορεία 
σνντριμμα · οί δέ eictr έν είρήνχι9 διδ έν πάιι 
τούτοις οί δε ίλα ιο ι , Ανομούντες δ ιά κενής λαμπρώς 
έ^ωράθησαν . 

Οί αύτοι δέ μοι δοκού σι κ α \ φαυλίζε ιν κα\ βεβη-
λοΰν τδ δνομα Κυρίου , κα ί π ρ ο σ ά γ ε ι ν τ ώ θυσιαστή-
ρ ί φ άρτους ήλ ισγημένους , λ έ γ ε ι ν τε τ ο λ μ ά ν Τρά­
πεζα Κυρίου ήΛισγημέηχ έστϊ, χαϊ τα έΛιτιθέμετα 
βρώμαζα αύτοΰ έξουΟενημέτα. "Οπερ τ6 πρίν 
τοίς τ ή ς έν νόμω λατρε ίας ί ερεύσ ιν έγκαλούμινον 
ί σ μ ε ν πολλού δ' άν άξιοι φανούντα ι , εί )1ατά τον 
πάλα ι Ι σ ρ α ή λ εκείνον άκούσειαν · "Εως πότε χωΛσ· 
νείτε έπ' άμροτέραις ταίς Ιγνύαις; τήν θρησχείαν 
έκείνοις παραβαλλόμενοι , τού θείου νόμου κατολιγω-
ρήσασι , καί πρδς τ ά τών ομόρων εθνών άποτρέχειν 
σεβάσματα δια σπουδαίου σιν · ή τ ά Σαμαρειτών 
έγνώκεισανδιατ ίΟεσθαι , οί και τδν Κύριον έφοβούντο, 
κα ί τοίς θεοίς αυτών έλάτρευον^ κ α κ ώ ς μέν, δ^ως 
δ' ούν τ ά χ α π ω ς τοίς προσκυνουμένο ις ίδικώς την 
λατρείαν προσφέροντες . Ούτοι γ ά ρ συγχέοντες χαι 
συμφύροντες κα\ κατά ταύτδν άγοντες τά πάντη άανν-
δύαστα κα \ άσυνύπαρκτα , δ κα\ μόνον έννοείν ρλασφ1)' 
μ ίας τής ά ν ω τ ά τ ω , μ ίαν και τήν α υ τ ή ν δόξαν %α\ ·° 

" Sap. ι · ! , ·2. Μ,Ια , Ι ι . ι, 12. C 3 l l i R - g . χ ν ι ι ι , 2 1 . 
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605 AP0L06ETICUS PRO SACRISIMAGINIBUS. 606 
σέβα; αύτοϊς ά π α ι δ ε ύ τ ω ς κα\ άθέως προσάγεσθα ι Α imperite e l irreligiose adbibere volunt. Cor in lb i i a 
(Ιούλονται. Κσρινθίοις γ ά ρ άρτ ι τ ή ς τ ώ ν είδωλων 
άνανευσασι μ έ θ η ς , κα ι δτι σαρκικο ί ; ούσι κ α ί νηπ ίο ι ς 
Ιν Χριστψ, γάλα ποτ ί ζεσθα ι κα\ ού β ρ ώ μ α όεομένοις , 
χαρεξετάζεσθαι, πολλού γε κα\ δεί , διά τ ε τοΰ χ ρ ό ­
νου τδ έσχατον, κα ί τδ έν δόγμασι κα\ θεωρίαις Iσχνόν 
τι και κατεξητασμένον · π ρ δ ς δ ούχ οΤοί τ έ είσιν άντ ι -
τείνειν, ή απολογίας ήστινοαοΰν άφορμήν π ρ ο ί σ χ ε -
σΟαι,ή Έ β ρ α ί ο ι ς τ ή ς Ι ο υ δ α ϊ κ ή ς κα \ πατροπαράδοτου 
αναστροφής μεταποιουμένο ις , ώ ς χρε ίαν εχε ιν δ ιδά-
σκεσθαι, τ ίνα τά στοιχεία τ ή ς αρχής τών λογίων τοΰ 
θεού, δείσθαί τε γ ά λ α κ τ ο ς , ού στερεάς τ ρ ο φ ή ς . ΕΙ 
δέ τοσούτον έσκοτίσθησαν τοίς δ ιαλογ ισμοίς , κα ί 
έμωράνθη ή α σ ύ ν ε τ ο ; α υ τ ώ ν καρδ ία , κ α \ π ρ δ ς τ ά ς 
τού ευαγγελικού κ η ρ ύ γ μ ^ ο ς ακτ ί νας ά μ β λ υ ώ τ τ ο υ σ ι , 
χα\ τδ διαστελλδμενον συνιδείν ούκ ίσχύουσιν, έ π \ 

enim qui nupcr ab idolurum crapula resipuerai i l , 
c l carnales adhuc parvulique e rau l in C h r i s i o , el 
lacle poiius quam esca nu i r i r i e g e b a n t · * , compara~ 
r i bos longe esl absonum, tutn proplcr pos l remi im 
qnu vivtijtl tenipus, l um ei iam ob dogmaluin defje-
calam jam docir inain e( explora lam. Qua siiper re 
rcfragari niinime possunt, nrque ul lum defensionis 
oblenium prae se leudere. Neque Uem Hebrads 
comparari q u e u n l , paiernae couversalionis lenaci -
biis , i l a u l eos oporterci disccrc , quaenam essent 
elemenla exordi i sermouuui D e i ; e l i lem lac, non 
solidam escam, requirerenl · · . Quod si lanlopcre 
obscuratac sunl i l lorum cogiiatioues, ct infaluatum 
insipiens eorumdera cor , aique ad evangeiicx prae-
dicationis radios cxcu l iun t , et r en im d isc r imina 

τοίς είς άπε ιρον δ ιφκ ισμένο ι ς , καν πάσαν ύ π έ ρ α ν α - g agnoscere i iequeunl infinilc a nobis rcii;oiariitu 
βεβηκόσι σ ύ γ κ ρ ι σ ι ν , επε ιδή άνά μέσον αγ ίου κα ι 
βέβηλου δια στέλλε ιν ούκ ίσασιν, άκούσονται τ ί π ρ δ ς 
αυτούς δ τοΰ Ευαγγελ ίου ίερουργδς ά π ο φ α ν ε ί τ α ι , 
τήν έπαχλύζουσαν αυτών το ί ς ψ υ χ α ί ς παραδε ικνύς 
σχοτόμαιναν · "Οτι εί έστι χεχαΧνμμένον τό Εύαγ-
γέΧιονήμώτ, έν τοις άποΧΧυμένοις έστϊ χεχαΧυμ* 
μένον έν οϊς ύ θεός τον αΙώνος τούτου, έτύ-
ρΧωσε τά νοήματα τών άπιστων, είς τό μή 
έναυγάσαι αϋτοις τόν ρωτισμόν τής δόξης τον 
ΕναγγεΛΙον τού Χριστού · προσέτ ι δ ε , ού θέΛω 
(μας χοινωνούς τών δαιμονίων γενέσθαι · ού 
δύνασθε χοτήριον Κυρίου χίνειν χαϊ ποτήριον 
δαιμονίων ού δύνασθε τραπέζης Κυρίου μετέχειν, 
χαϊ τραπέζης δαιμονίων. 

Οϊήσονταί μ ε ίσως π ικρδν φανείσθαι κατήγορον , Q 
περιεργότερον τ ή ς πολυσχιδούς πλάνης τ ά ς π α ρ -
εκτροπάς ά ν ι χ ν ε ύ ο ν τ α · άλλ* ούκ άν τ ή ς αληθείας 
άφέξο>μαι, Ι ω ς δ τ ή ς σωτηρ ίας η μ ώ ν ά ρ χ η γ δ ς τ α ί ς 
γλωσσαλγίαις τ ώ ν άθετούντων βάλλεται κ α \ τοξεύε-
ται, έ π ι π λ ε ί ό ν τ ε ή Ε κ κ λ η σ ί α πολιορκουμένη κ α τ α ­
λαμβάνεται · Ζηλών γάρ έζήΧωχα τφ Κνρίφ * κ α ι , 
Ό ζηΧος τον οϊχου σου χατέραγέ με. Κ α ί · 01 
όνειδισμοϊ τών όνειδιζόντων σε έπέπεσον έχ* 
έμέ. ΑΙ τ ώ ν Αγίων ή μ ί ν φωναί συναδέτωσαν, φ ιλο-
πευστοΰντι δ έ μοι κ α \ τ α υ τ ί σαφέστατα φρά^ε ιν μ ή 
άπαναίνο ιντο · τ ίνος σ ώ μ α κ α ι α ί μ α Ιερουργοΰντες 
καταθύουσιν ; Εί μέν τοΰ Χριστού φήσουσι, τ ί ς άν 
αύτοίς π ι σ τ ε ύ σ ε ι ε τήν θαυμασίαν έκείνην κα\ σ ω τ ή ­
ριο*; ή μ ί ν ο ίκονομίαν Αναιρούσιν, ά π δ τοΰ ά μ α θ ώ ς 

aiqne omni comparalione majorum, qma nempe 
in l e r sancium et pol lulum disiinguere nesciunt, 
audiant quid eis Evangel i i sacerdos d i ca l , oflusam 
ip oruin animabus caliginera deinotisirans : Qnod 
ti e$i operlum Evangelium nostrttm, in iit qui per-
eunt operlum e$i. Nam deut hitjus sivculi cxcwca-
vii mentes infidelium, ui non fulgeat illit illumina-
tio Evangelii gloria Chritli··. Insuper : Xolo vot 
socios fieri damonlorum : nan poieilis caticem Do-
mint bibere, el calicem dccmomorum : non poleui* 
mens(c Domini participet ctte, ei menste doemonio-

Exis t imabunl me forlasse amarum accusalorem, 
curiosius i i iul i i f idi hiijus 6 i ror ie diver l icula per-
scrulantem. Setl lanien ver i ia l i s defensionem ιιοιι 
deseram, quaindiu s a l u l U noslrao auclor pra3vari-
canl ium dicacilate lanquam arcu fer i iur , e l E c c l e -
sia vehemenli i is obsidelur : Zelo enim telalus tum 
pro Domino **. E l : Zelus domus luas comedit we. Et 
opprobria expro' ranlium libi ceciderunl super me 
Sanclorum cffala mihi consona e run l . Po r ro m i b i 
Bcisriianti b i perspicue respondcre ue rccusenU 
Cujusnam corpus e\ sanguincm dtim sac rn opeVan-
tur inunolant? S i quidem C b r i s l i d ixer in t , quie i s l i s 
fidein adbibcat? qui mirab i lcm i l lam eabil . i rcin |ue 
incarnai ionem des l ruunl , dum iinperi le impieque 
ex i s t iman l , baud (ale corpus Verbuni assumpsisse. 

χα \άνοσ ίως δοςάζε ιν , μή τοιούτον άνειληφέναι τδν D quale noslruni e s l , vocabula i l la sua iuc i rcnmscr ip t i 
Αόγον σ ώ μ α , οΤόνπερ άν ε ίη κα \ τδ ήμέτερον , τ φ 
άπερ ι γράπτ ια κ α \ ά γ ρ ά π τ φ άσεμνώς άποσεμνύνον-
τες, κ α τ ά τ ο ύ ς Μαν ιχα ίων λή ρους φαντασ ιούμενο ι ; 
Εί δέ κα ί τοΰτο δώσουσι, π ώ ; ά μ α τδ αύτδ κα\ άνα ι -
ροΰσι κ α \ ίερουργούσιν ; Ά λ λ ' εύ είδότες ήτωσαν · 
δτι & δή α ύ τ ο ί ς κενολογείν άμαθαίνουσιν ε ίθ ιστα ι , 
ταΰτα ώ ς φλυαρ ίας καΛ ά τ ο π ί α ς άνάμεστα δ ι α π τ ύ ο -
μ ε ν ' ώ ς γ ά ρ παράνομοι άδολεσχίας ήμ ίν δ ιηγούν­
ται . *ΑΧΓ ούχ ώς ό νόμος Κυρίου. Καί* Ζι{τή-

et non l i i u i i a l i impudentcr jactantes, et pbantasuia 
secunduin Mauichacoruin nugas couGngeiiles. Quod 
si el iam corpits essc concedanl, quomodo i l lud e l de 
medio einiul loilunt, et sacr i l icanl ? Sed missos j am 
faciaiutis : c leu in i qtiae ipsi aptid iniperitos b la le-
rare solenl , ea nos ougarum e l absurdi la l is p le-
nissima despuiinus : nam itlpoie prnevaricatores 
nnras fabulasnobisnarrant . Sed hcvcnonsunt 1 7 8 
ut tex Domhii T 0 . E l i l lnd : Qnwres sapieniam a,ud 

n I Γ Λ Γ . i i r . 2 . · · H c b r . v. i 2 . · Λ 1! Cor . i v , 3 . · 7 I Cor . x , 20. III R< g. x ix , tO. " Psa l . 
L W I I I , 1 0 ; Joan. » , 1 7 . T e Psa l . CXVIIF , 85. 
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iihvrobos, el non inveuict71. E l : Abominaiio Domi- χ σεις σοφίαν παρά καχοΐς, χαϊ ουχ «ί ' /»Λ"·-·ο 

Κα{ · ΒδέΛνγμα Κνρίφ Λογισμός άδιχνς. Ι ο φ ώ ν 
λεγόντων ά κ ο ύ ο μ ε ν τ ί ούν τ,ρ\ς τ α ύ τ α φ ή τ ε ι d 
τών άπο/&όήτων μυστηρίων μέτοχος ; Ούοέ γ ά ρ άν 

fto, Kogitalio injusta , a . II.ic a sapieii l i i iui ore audi-
inti>. 0 l id ergo ad h;rc riicfl ίιιοίΓ.ιΜΓιπιη i l lc n iy -
s i iTiormu cognilor ? Neque cnim aliunde tonvineere 
IIIN-CI fos vana <!e corde tTi ic taul , o l coi i l ra r io 
s p i n i n cxs i imi i l . i i i Inqutiuhir : Cntix benediciionis 
cui benediciniH*, nonue comtuunicatiu sanguinis 
Dnmhii ? Ει p.mis quem fmngimtt*, nonne partiri-

pnlio coiioris ClnUti esl73 ? Qnw ergo parlicipatio 
JHsiiiia' cttm iiiiquUate ? qu(C communio lucit et 
lenebraruin? ι/inr cnuordia Clnisio cum Belial ? 
qmc ;!OHio est fideli cum -infidele? quie convemio 
templi Itei < um idulis 7 V ? Quii l au l f i i i sit idolinu ant 
i-iolnibyium, i|>s« deOiiiftl, nmipe diccns : Qnce 
im.tioluu! gsntes, divmoniis immolant el non Dco1*. 

# H:vc quideiu dle qui nobis deviiper porspicue 
π v r l . i v i l divino: u;t) oraculoni in doc l r inam. Nos 
\( ro a.l :t(iani d iv inorum apud nos i i iys le r iomin 
in i i ia ioucai v n b a tmuc !ra:.sferainus. Cuni D o m i -
i:ti* i ioMcr Jt* Ci»ri>ius Dcus, rclala d«» mor*e 
v i r i o r i a , ^plendidoqm» c i r c t o coulra infe iui tyran-
nulem iropa>o, g iaudi bcllua domila , (erlia dio de 
iiiortnis s u r r c \ i l ( d isr ipul is appareus m a u d a v i l : 
Euntes docele omnes genie$, baplizanles eos in wo-
mnte Puiris, et Filii, et Spiiihii sancti Coi i fcs l im 
i l l i pcr i i i rvcrsani ιριπιπ sol avpici l lerram dispersi 
f i m i , qno'S!v iiio eonini perveni l , el usque ad ter-
luinos ititin ! i ; p-(; iuui verba disct i r rc iunt . Sic isti 

lituu pKca lor r s , cos qtii rccenler cx faisa incre-

άλλοΟεν άρμόσασθαι χ ρ ε ώ ν τοις άπδ κ α ρ ο ί α ; κ ε , ο -
φωνοϋσι, κ ί κ του εναντίου άποφθεγγομένο ι ς π ν ύ -
μ α τ ο ; · Τό ποτήριον τ~\ςεύΛογΙας, δεύΛογονμεν, 
οΰχϊ κοινωνία τού αίματος τού Κυρίου εστί; Τόν 
δέ άρτον δν κλωμεν, ούγϊ κοινωνίατού σώματος 
τού Χριστού έστι; τίς ούν μετοχή δικαιοσύνη 
καϊ ανομία ; τις κοινωνία φωτϊ προς σκότος; τίς 
δέ συμρώνησις Χριστφ πρός ΒεΛίαρ ; τίς μερίς 
πιστίρ μετά απίστου; τίς δέ συγκατάΰεσις να^ρ 
θεού μετάεΙδώΛων; Τ ί δή δήποτέ έστιν είδωλον ή 
εί :ωλόθυτον, αύτδς δρ ιε ί τα ι , άλλ* ή , *Α Θύειτά έύνιχ, 

β δαιμονίοις Ούει καϊ ού θεφ, λ έ γ ω ν . 
Τ α ΰ τ α μέν ό τ ή ί άνωθεν ή μ ί ν τ ρ α ν ώ ς έ κ κ α -

λύπτων θ ε ο ρ η μ ο σ ύ ν η ; τήν μύησιν* η μ ε ί ς δέ εφ* 
έτέραν τών καθ* η μ ά ς μυστηρ ίων τ ε λ ε τ ή ν τ ώ λόγιοι 
κα\ νύν μ έ τ ι μ ε ν . "Οτε ό Κύριος η μ ώ ν Τησούς Χ ρ ι σ τ δ ς 
κα\ θ εδς τήν κατά τού θανάτου νί/.ην ά ρ ά μ ε ν ο ς , κ α \ 
τρόπαιον λ α μ π ρ δ ν κατά τ ή ς τοΰ φοου τ υ ρ α ν ν ί δ ο ς 
στησάμενος , κα \ τδ μ έ γ α χε ιρωσάμενος κ ή τ ο ς , 
τρ ιήμερος έκ νεκρών έ γ ή γ ε ρ τ α ι , το ις μαΟηταίς ε μ ­
φανιζόμενος ένεκελεύετο ' ΠορευΘέντες μαθητεύ­
σατε πάντα τά έϋνη, βαπτίζοντες αυτούς είς τό 
δνομα τού Πατρός καϊ τού Υίού καϊ τού άγιον 
Πνεύματος . Αύτ ίκα οί γ ε άνά πασαν δσην ή λ ι ο ς 
έφορά γήν έξεχύθησαν, ε ίς ήν ό φθόγγος α υ τ ώ ν 
έξελήλυθε, κα \ · ε ί ς τ ά π έ ρ α τ α τής ο ι κ ο υ μ έ ν η ; τ ά 

ritihlaiis tinda pauli^pcr omcrgebanl, sapena s e r - C β ή μ α τ α δ ιέδραμεν · ούτως οί τών εθνών αλ ι ε ί ς τ ο ί ς 
nionis vivos r a p o l » a n i . Γ.Ι pr i ini qtiidem ad pra;-
«('<·.ΙΓΟΜΟΙΙΙ οι ίni i i . t ι ionem l i i qni eranl ex c i r r u m -
i Uiono aconrrtMilck gratia! brnedifl iones p rx r ipuc -
r u i i . Q t i o l q i o l cnim ex Judaica turrediilitate 
r o n v r r s i , <Ί a palernit inoribiis reredentes inoleslo 
ju -o l iberal i f ihTuul , sub quo legi servicbanl 
quaudiu Ιϊιι«τ.ι· adb urebant, ntinc adoralionem in 
hpiri lu ac voritate pro l^gali 4)ra>bent oniniuin Deo. 
Tui!t οι qui ab eibnica si ipersl i l ione c l ararum 
ni .hue ro i rac i i fcerunt, idololatricam iiisaniam 
i l l ico dercl iq i ierui i l . A l i i a barbai i s e.l al isunlis 
e a n i s aiifugienlrs. do pia-poietitis ealeims diaboli 
framlo ΙΐΙκτ l i fucro. E \ quibns j n iinam ii«lei C O H -
1«1 s > i ο 11 r Η ι ooavcMiiontilms, catbolica C.lirisli Ecc lc -
sia forutala esl i»l congregaia. Ει qnidom omues :ul 
Tr i i i i l a l iN rogini int icm si imil a d d m l i , iu <\i bap l i -
xai i suni , neniinc insnpcr so og^eionle. Non cnim 
r t i i q t r a m ali i c o i n m t M i i o r a t c l i ce l i l lud coelo torra-
q;u' f.nni^< ra ium i ionicn. It;i<|iu'; d inys l r r ia nostra 
Ci»u prof.in ι ι ιυϋο i cuporn arce.Icnl, ncqiie sc u n -
q*i:uu parlicipassi» hupiirofuni diMnoninn COiita-
iMiuit iones ^uspicabiiui i ir . IdiOqne i n S p i i i l u Dci 
biqtieiilcs nou diconl auaibeina J c s u n i 7 r . Isti anleni 
nppr i i re ρι*οΓ:ιιιΐ e l incrediil*, h\ mi;ius iu homitic 
Cons l jitlui (Copronyiui), rerto in T i in i i a t i s no-

άρτι τής αλμύρας α π ι σ τ ί α ς άνανεύοντας , τ ή σ α γ ή ν η 
τού λόγου έ ζώγρησαν . Κ α \ πρώτοι μέν τ ώ κ η ρ ύ γ -
μ α τ ι κα \ τή μυήσει οί έκ π ε ρ ι τ ο μ ή ς π ρ ο σ δ ρ α μ ό ν τ ε ς , 
τάς τής χάριτος ευλογίας π ρ ο υ φ ή ρ π α σ α ν * δσοι γ ά ρ 
έκ τής Ιουδα ϊκής απ ιστ ίας έ π ε σ τ ρ α μ μ έ ν ο ι . τ ώ ν 
π α τ ρ ί ω ν έθών ά π α ν ι σ τ ά μ ε ν ο ι , κ α ί τής τού ζ υ γ ο ύ 
άχθηδόνος ήλευΟεριί>θησαν, κ α θ ' ήν τ φ ν ό μ ω έδού-
λευον έως τ φ γ ρ ά μ μ α τ ι παρεκάΟηντο, τήν έν π ν ε ύ ­
ματ ι κα\ άληθεία άντ\ τ ή ς ν ο μ ι κ ή ; λατρε ίας τ ώ Θ ε ώ 
τώ> δλων προσάγουσιν . "£πε ι τα οί έ κ τ ή ; Ε λ λ η ν ι κ ή ς 
δε ισιδαιμονία; , τών βωμών κα\ τής χν ίσσης ά ν α ρ π α -
C O ; A ? V O I , τή ς είδωλικής μανίας ευθύς ά π η λ λ ά τ τ ο ν τ ο · 
άλλοι τ ή ς βαρβάρου κα\ αλλόκοτου θ ρ η σ κ ε ί α ς ά π ο -
πηοώντες , τής τού κατεξουσιάζοντος έτι δ ιαβόλου 
έ π η ρ ε ί α ς έ ^ ύ σ Ο η σ α ν * έξ ών είς μ ίαν δ μ ο λ ο γ ? α ς 
π ίστ ιν συνιόντων ή τού Χριστού καθολική Ε κ κ λ η σ ί α 
ά π ή ρ τ ι σ τ α ί τε κα \ συγκεκρότητα ι · κα \ δή τ τρδς 
τήν τής Τριάοος όμοΰ π ά ν τ ε ς έπ ί γνωσ ιν π ο δ η γ ο ύ -
μενοι έν ή έβαπτ ίσαντο . ούοενδς ούδαμού π α ρ ε ι σ -
δύντος · ού γ ά ρ ούν θ έ μ ι ς ε ιπε ίν έστ ι , κατονο;.'αζο>· 
μενού έν τε ούρανώ κα ι έ π ι γ ή ς δ ν ό μ α τ ο ; ' ούτ ' ο ύ ν 
ποτε τοίς μ υ σ τ η ρ ί ο ι : η μ ώ ν ώς άνι-'ροις π ρ ο σ ^ λ χ ύ -
σονται, ούδ' ώς μετάσχοντες μ ι α σ μ ά τ ω ν τ ώ ν ά / α 
C άρτων δαιμόνων ύπολήψοντ α ί πόθεν. Κ α Ι δ ι ά τ α ύ τ ί 
έν Πνεύματ ι Θεού λαλούντες, ούκ ΙΊ ε^π^εν Ανά-

7 1 Ρ ι ο ν . χ η · . 0. 7 1 Prov. χν , 2ίλ 7 3 WCuv. x, Ιϋ . 
Χλνιι ι , 19. 11 I Cor. \ ι ι , 3. 

1 Cor. ν ι , 15, 10. 7 3 I C o r . x, 20. 7 S Μ U b . 
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O r n ' ϊησούν. Ουτοιδέ ol ά ν ι ε ρ ώ τ α τ ο ι κ α \ ά π ι σ τ ό τ α - Λ mine fuere bap l i za l i , quoil ipsos no*i a rb i l ror ne* 

galuros. Socus eniiu baud nobis opus esset nis το·., εί μ ή ε ί ς τδ δνομα Κωνσταντ ίνου , άλλ* ε ί ; τήν 
Τριάδα έβαπτίσΟησαν ( ο ι μ α ι δέ ώς ούκ άν ά π ο φ ή -
σειαν ή γάρ άν ουδέν έδεησαν ήμ ίν τών νυν αγω­
νισμάτων τ ι κα \ σ κ α μ μ ά τ ω ν , ούδ* άν δχλον ή μ ί ν 
πραγμάτων τοσούτον έ π ε σ ώ ρ ε υ ο ν ) , πόθεν αύτοίς ή 
τ.^ν ειδώλων παρείσδυσις , λεγέτωσαν ήμίν τ ρ α ν έ -

disceplai ionibus ac cer laminihus, iw<\in> nohis adeo 
negoliii iu fare*serent. Unde ipsis idnloruin o b l r u -
sio, dieaiit iiigenue. Quod si boc prof. ssionis s i g i l -
lum inlaciuni sim-erumqiiii ronsci vati l , cur i i l i s 
seiuper vcrsaiur in ore idolorum nomen ? 

στατα · κα \ εί τήν σφραγίδα τ ή ς ομολογίας τ α ύ τ η ς άσυλδν τε κ α ί άνεπιβούλευτον τηρούντες διατελούσι , 
πώς αύτοίς διά γλώσσης κα ι πρόχε ιρον τδ τών είδωλων δ ν ο μ α ; 

κη ' . Εί γ ά ρ ε ίς τδν θάνατον τού Χριστού β α π τ ι -
σΟέντας ουδέν Χριστδς δνίνησι, π ώ ς ούχ\ και 
Ιουδαίων ά γ ν ω μ ο ν έ σ τ ε ρ ο ι , κ α ί Ε λ λ ή ν ω ν ά π ι σ τ ό -
τεροι, κ α \ βαρβάρων ά θ ε ώ τ ε ρ ο ι ; ούδε\ς γ ά ρ 
τούτων ο ύ δ ε π ω τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς τού θεού κ α τ α γ ο -

28. Naui si baptizatis in C b r i s l i mor lcm n ib i l 
Cl i r i s i t i s prodeal , quidui s in l isti Judieis vecordio-
res, e i e lbu icU iuiideliores, e l barbar i8* ; r re I i# io-
siores ? Nemo enim ex bis Erclesiae D t i accnsaio-
rem se f:«ccre ausns esi . Iloc riijiisiianri impi r ia i i e 

ρεύσαι τ ε τ ό λ μ η κ ε . Τούτο πο ίας ά σ ε β ε ί α ; ύπερβολήν g ci i lmen noii exa?quat? qiue verba ii>sol»'iiiia? bujiis 
κ α τ α λ ε ί π ε ι ; τ ί ς ίκανδς λδγος παραστήσα ι τ ή ς 
άτοπίας τ δ μ έ γ ε θ ο ς ; τ ί ς γ ά ρ άν ε ίη άλλος , δσ-
τις α υ τ ο ύ ς έκ τ ή ς το ιαύτης πλάνης διά τού Ιδίου 
έξαγοράσειεν α ί μ α τ ο ς ; Π ώ ς άν αυτούς μ ή δτι γε 
ί π ι σ / ό π ο υ : , άλλ' ούδ'- Χρ ιστ ιανούς α π λ ώ ς τ ι ς ονο-
μάσειεν; άναγκασθήσονται ούν έτερον έπιζτ .τε ίν 
β ά π τ ι σ μ α , έν ψ τελεσθήσονται ή συντελεσΟήσονται* 
Άναστανρονντες έαυτοίς τόν Υίόν τοΰ θεου καϊ 
ζαραδειγματίζοντες, ε ί γ έ ποτε ά π α ξ έ φ ω τ ί α θ η -
σαν, έ γ ε ύ σ α ν τ δ τ ε τής δωρεάς τ ή ς επουρανίου, κα ι 
μέτοχοι έ γ ε ν ,Οησαν Πνεύματος αγ ίου . Ούτω ο3ν 
έτίρας μ υ ή σ ε ω ς χρήζοντες , κα \ ε τ έρας χρ ίσεως ήτοι 
χε ιροτον ία ; δεήσονται, κ α θ ά π α ς ήρνημένοι τ ά π ρ ό ­
τερα κ α \ ά π ο π ε μ π ό μενοι · π ώ ς γ ά ρ άν μεταδοιεν 

niagni l i idinei i i «letaioiisiratmιιt? 1 7 9 Quisi iam abus 
exs i s le l , qui islos ex lania culpa sanguiiie suo red i -
ma l ? Quis lios Cbr is i ianos , iieduiu episcopos, m i n -
cupe l? Cogenlur iiaque aliud quxrere bapt.j iua, 
quo iu i l i eu l i i r vel coi is t i i i iniei i i i i r , cruci[igen'.e$ 
sibimel Fil.um Dei elostentui habenies',n

1 pusiqtiain 
jam semcl i l l i i in ina i i fueranl, et ccelesic donuui 
guslaveraii t , sanciiijue Sp i r i l u s panb-ipes facti 
fueranl. S ic ergo nova in i i i a i io i ie indigcmcs , nova 
etiani unctione c l ordi i ia i ioi ie cgebunl, quia prio-
rem abnegaruul e i repudiaruni . Quomodo cn im 
i i i i i ia l iuneiu confereni, quam ipsi nou re i i iu ic r i i t i i ? 
\ \ 1 quomodo qui desuase ordiualioue deinUenint , 
baphzare aul dogmaia docere conieinleni ? Qui de-

μ υ ή σ ε ω ; , ή ν π ε ρ α ύ τ ο ΐ ο ύ δ α μ ώ ; διεσώσαντο ; ή π ώ ς C nique fleri poles l , u l dogma vcl baplisnia ab ils 

οί γε ε α υ τ ο ύ ς άποχε ιροτονήσαντες , β α π τ ί ζ ε ι ; ή 
δογματ ί ζε ι ν έ π ι / ε ι ρ ή σ α ι ε ν ; πόθεν α υ τ ο ί ; τδ δόγμα 
και β ά π τ ι σ μ α τδ εύπαράδεκτον σχοίη ή άξ ιόπ ιστον ; 

κ θ \ ΠροσΟείην δ' άν κάκείνο τοίς ε ί ρημένο ι ς , 
δπερ κ α ι αυτοί μοι οί π ά ν τ α π ε ρ ι τ ρ έ π ό ν τ ε ; και π ρ δ ; 
πάντα £αόΊως μεταβαλλόμενοι κα\ ούδαμού τό στά -
σιμον έ χ ο ν τ ε ς , σ υ μ φ ή σ α ι ε ν έπειδάν τ ι ς τών έκ τ ή ς 
η μ ε τ έ ρ α ς πίστεο»ς π ρ δ ς έτέραν θρησκείαν εκών ή 
βιασθείς μ ε τ ά θ ο ι τ ο , Εθνεσί τε άπ ίστο ι ς σ υ μ μ ι α ι ν ό -
μενος, κ α ι τ ώ ν έβδελυγμένων τής έδωδής άπογευό-
μενος, ή κ α τ ά τ ι γούν τών κ α θ ' η μ ά ς έθών π α ρ -
αμε ίψε ι εν , οι θείοι τής Ε κ κ λ η σ ί α ς θεσμοί κελεύουσιν, 
τούτον συναισθόμενον τ ή ς α μ α ρ τ ί α ς , κα \ μ ε τ α μ ε -
/όμενον έ φ ' οίς κακώς έ π ρ α ξ ε , προστρέχοντά τε έν 
μετάνοια τ ή Ε κ κ λ η σ ί α , καί τ ώ ν ά τ ό π ω ς κα\ άν -
οσίω; α ύ τ ψ π ε π ρ α γ μ έ ν ω ν έπ .στρέφε ιν έ π α γ γ ε λ λ ό μ ε -
νον, ουδών τού θείου νεώ ή κ ι σ τ α έπ ιβα ίνε ι ν , άλλά 
π δ ρ £ ω π ο υ τ ώ ν η μ ε τ έ ρ ω ν συλλόγων αύλ ίζεσθα ι , κα ί 
τής κο ινων ίας τών θείων μυστηρ ίων άπε ίργεσθα ι * 
Λα\ χρόνος έπ* α ύ τ ψ τ ε τ α γ μ έ ν ο ς άφώριστα ι , εως 
α* καοο ία σ υ ν τ ε τ ρ ι μ μ έ ν η κα \ π ν ε ύ μ α τ ι τ α π ε ι ν ώ -
σεο^ς, δ ιά θερμής κα\ επ ιπόνου έξομολογήσεως τών 
προε ιληφότων π α ρ α π τ ω μ ά τ ω ν τδ άγος ά π ο τ ρ ι ^ α ι τ ο · 
καί ο ύ τ ω τών α γ ι α σ μ ά τ ω ν τ ή ς μετοχής άξιο>0ήσε-
τ α ι , κ α ί τοίς π ιστο ίς συγκαταλεγήσετα ι · ε ί π ά τ ω σ α ν 
^ J V ή μ ί ν οί τοίς ε ίδώλοις προσκεκυνηκέναι φάσκον-
τ ε ; , ε ί βούλοιντο Χοιστ ιανοίς έναρ ίθμ ιο ι ε ίναι , τ ί ς 

Uad i iun i gra ium s i l au l liducia dignum ? 

29. Pracdiclis b o c e l i a m ad.lam, quod ipsi quoque 
co i t ccden l , quanquain oiutiia subverurc s o l i i i , 
scnlei i i iamque facile inutare, e l nullam cons tn i l ia i i i 
re i inere . Siquamlo aliquis ex lide nosira ad aJi.uj 
cuHniu spoule vel coacms Iransierit , et cum ini ide-
libus elbnicis sc conlai i i inaus, e l abomiuaudis escis 
guslal is , au l alio quolibel modo a nostro r i lu dis-
cesse r i i , venerandi Er.di?sia* canones, si bic pec-
caio suo compuuclus, c l malo ac iorum poenitens, 
ad Ecclesiam mtilaia menlc rod ie r i l , c l a pcrversis 
scelesiisque operibus snis sc recedere proHieaiur, 

® bunc, inquam, canoneslimina sacri lempli a l l ingcre 
ve ian l , sed procul cuHu noslro consistere vo lun i , e l 
divinoruin mysier iorum cominiiii ione arcer i : tem-
pusque ei rei definilmn es i , donec conl r i io co idc 
e l cum spir i ius bumi l i i a l e , pcr fcrvidam gemcbun-
daniqueprxter i la r i im culparum conressionem scelus 
o l u e r i i ; atque i ia sanclarum ren .m par l ic ipal ioni 
rest i i i iatur, ct canleris i idel ibusconsocieiur . Dicant 
ergo n o b i s , qui se idola adorarc a iuu l , si C b r i -
si ianis adiiumorari ve l in l , quisnaiii bis (ab icono-
uiacbi.s) resipiscendi modus, quodve lemporis spa-
liuin s i l »l : i luiui i i ; qui i iam pecral i confes^ioiiem 
s iu l c x c c p t u r i ; quibus canonibus oblcmperare do-

, e U c b r . v i , 0. 
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beanl ; quomodo flel i l l i s dogmaluni am actorum Α ποτε αύτοίς Αρα δ τής επιστροφής τρόπος χα\ χρί-
ob iguoranl iam τβΐ inal i l iaui vituperandorum cnr-
r e c l i o : ita u l sic explorentur, an digni sacro grege 
s i i i l . O r t e quamdiu Cbr i s tum oppiignarc non desi-
mint, procul sacris se p i i s absiblaui, atque u l taliida 
alque inuti l ia ovi l is C b r i s l i membra abscindanitir , 
nc forle sana quoque, e l in pra?clara confessione 
inco lumi ic r perstauiia , a coulaminalore auimae 
morbo pessmn denlur . 

νος δ ε δ ο κ ί μ α σ τ α ι ; τ ίνες ol τάς έξαγορεύσεις τής 
ασεβείας δεξάμενο ι ; ποίοις κανόσιν ύπήκουσαν; 
πόθεν αύτοϊς τ ώ ν άλόγως και ασεβώς δεδογμένων 
χ α \ π ε π ρ α γ μ έ ν ω ν ή δ ιόρθωσις ; Κα\ ούτω δοχιμα-
ζέσΟωσαν, εί ά ξ ω ι τ ή ς Ιεράς αγέλης τυγχάνοιεν 
Εως δ ' άν τοΰ χρ ιστομαχε ί ν ούκ άπόσχοιντο, πό|&όω 
που κ α \ έκτδς τ ώ ν Ιερών περιβόλων άποτρεχετω-
σαν, κ α ί ώ ς μέλη σεσηπότα κα\ άχρηστα τής ποί­

μνης Χρίστου άποτεμνέσθωσαν , μή ποτε κ α \ τά ύγ ια ίνσντα , κα \ π ε ρ \ τήν καλήν δμολογίαν έ^δωμέ-
νως ιστάμενα , τ ή ψυχοφΟδρω νόσω δ ιαλυμήνα ιντο . 

30 . Ci fc i aulem ido lon i in , e l eor um qui e n o r e λ'. Διττοΰ δέδντος τοΰ π ε ρ \ τών ειδώλων κα\τής 
abducti ea venerai i l i i r , duplex sit classis : mia q u i - έ π ' αύτοϊς τών πλανωμένων προσκυνήσεως λόγον, 
dcm i l loruui qui crassa maierial ique meiile prae- τ ώ ν μέν γ ά ρ δσοι π α χ ε ί ς κα \ ύλικο\ τήν διάνοιαν, 
d i l i , in eo tantum quod cemi tu r sub^islenles, n l - β πρδς τδ φαινόμενον μόνον εναπομένοντες , και οίδεν 
bilque ul ler ius cogilare valcnies, lapidibus l a n - πλέον έννοειν δυνάμενοι , α ύ τ δ μόνον λίθοις και 
tuiimiodo e i liguis e i reliquas inanitui maieriae 
tueiiiem imei ideuies , adorant; qu i vero ra l iona-
bil ius sapieniiusque cogi iare videul t i r , i i in elatuis 
babi lare v im qnamdam e x i s l i m a n l ; quam etiam 
deurum nomine appellant, s i cu l i e l i l la sigua, i m a -
gines dcorum voc i la reso len t : age vero, u l r i s borum 
novi idulonim cultores ascribendi sunt? S i r u s l i -
corum inore in deteriore classe se col locani , ad 
evidenlem amenliam belluinaroque stupiiliiaietn se 
d e m i u u n l . Quod si urbanius agentes classem a l l e -
ram c l igan l , lunc in suinmain impie la lem ac i r r e -
l ig ios i la lem incurrunt . Quaerendumque supcresl , 
u i rum masculinum roalinl dcorum genus, e l quidein 

ξύλοις κα \ τ ή λο ιπή ά ψ ύ χ φ Ολη τδν νουν προέχον­
τ ε ς ύποκύπτουσιν · οί δε δσοι δοκοΰσι λογικώτερον 
κα\ φιλοσοφώτερόν π ω ς επ ιβάλλε ιν, κα\ δυνάμεις 
τ ινάς ένοικείν τοις ξοάνοις δοξάζουσιν · άς δή χα\ 
θεούς, ώ σ π ε ρ κάκεϊνα εΙκόνας θεών καλείν είώθασι· 
ποτέροις δή τούτων οί νέοι τ ώ ν ειδώλων θεραπευτα\ 
π ρ ο σ τ ί θ ε ν τ α ι ; Ε ί μέν γ ά ρ άγροικιζόμενοι τή χείρονι 
μοίρα προσέχο ιεν , ε ί ς π ρ ο ύ π τ ο ν κτηνωδίας xal 
αβουλίας κατψχοντο · εί δέ δή άστείζδμενοι τής 
ετέρας μεταλαγχάνο ι εν , ε ί ς άκρον δυσσεβείας κα\ 
αθεΐας έ ξ ώ λ ι σ θ ο ν καί πότερον τ ώ τών άξενων 
είόει , κα\ τούτων ά π ο κ ε κ λ η ρ ω μ έ ν ω ς τ ιν \ , οίον Κρονψ 
καί Διι κα \ Ά π ό λ λ ω ν ι ; "Η τ φ τώνθηλε ιών , οίον Τέα 

sort i lo quosdam, Veluti Sa lu rnum, Jovem, A p o l l i - C x a \ "i\pa x a \ Ά ρ τ έ μ ι δ ι χ α ί ρ ο υ σ ι ; και εί τάξεις tv 
i i e m ; an poiius feimninum , ve lu l i Rbeam, Juno-
neui , D i a n a m ; i tem ex eorumdem deorum c lass i -
bus, u i r i im pr imam e l secundam, et ulrutn prae-
eni inenl iasquasdam.el l imi les , et digui lalum gradus, 
I S O a i l r ibuan t , u l , siquidem e t b n i c i s m m » forie 
prol i ie r i debeanl, praerogativas non ignorcn l . M i -
rar iauteui summopere opor ie l i l lorntii s lupidi latem 
qui nol iui i in le l l igeres i n i b i l a l iud , cerie quod u n i -
cuique rcligioni esi pectiliarc, et lemplorum ac sa -
< r i l n i o r u m divers i la le in , dcuiqtic imaginum quoque 
differeniiam. Nam sicuti ea qua? adoraulur, a i l r ibuta 
sua c i i r a oinnoin comparaiionem habenl (sunl eniin 
alia quidem div iua c l veneranda, alia vero daemo-
uiaca ci cxsccramla), i ia dicendum cs l locos quoque, 

αύτοίς π ρ ώ τ η ν κα\ δευτέραν θεών , κα\ ύπεροχας 
δή τ ι νας , καί μ έ τ ρ α , κα\ α ξ ι ω μ ά τ ω ν διαφοράς vipcv-
σιν · Γνα εΓπερ Έ λ λ η ν ί ζ ε ι ν α υ τ ο ύ ς δέοι, τών ύπερφ?-
ρόντων αυτοί μ ή ά π ο τ υ γ χ ά ν ο ι ε ν . Ύπεραγάσαιτο δ* άν 
τ ι ς τ ή ς αναισθησίας αυτούς, ώ ς συνιδείν ούκέΟέλου-
σιν, εί μή τ ι ούν άλλο, τδ γούν Ιδιάζον έν έχατέρι 
τών θρησκε ιών , τ ώ ν τε ναών , τ ώ ν τε θυσιών τδ εξηλ-
λαγμένον , κα \ τών ε ικον ι ζόμενων , δπόσον έστ ιτοδύ-
φ ο ρ ο ν δτι κ α θ ά π ε ρ τά π ρ ο σ κ υ νού μ ε ν α , τδ διφχι-
σμένον ά σ υ γ κ ρ ί τ ω ς ε ίσάπαν Ι χ ο υ σ ι (τά μέν γάρ θεία 
και σεβάσμια , τ ά δέ βδελυκτά κα \ ·δα ιμόν ια) , ού:ω 
δή κα\ τ ώ ν έν οίς ή θεραπε ία τ ο ύ τ ω ν τελείται τό"ων, 
προσέτ ι δέ κ α \ τού τ ρ ό π ο υ τδ αποκεκριμένον περι-
φ α ν ί σ τ α τ α κ έ κ τ η ν τ α ι * έκε ϊνα μ έ ν γ ά ρ , έπειοή 

ιι!ιί ru l l i i s peragitur, necnoii r i l u s , manifeslissime u σκοτεινά κα\ σκότους είσ\ν άξ ια , έν σκότιρ πολλάχι; 
iu ier se diflcrre. ftam qusc su i i l (encbrosa, e l digna 
lcnebris , plcrmnque in lonebris nguulur : iu sub-
le i raueis lUMiipe adytis antrisquc ini l iai iones fiimt: 
noslra vero, qtianduquitlcni in l inuii ic vulius Domiui 
incodiiuus, in i l lumiual io i ic d iv iu i splendoris ple-
naquc in lucc revelamur utysteria, quia lux simt. 

51 . Age vero, e i iam imagininn (quaudoquideiu 
i i i i i l i i f ldus e>t error , mullique apud cibnicos d i i 
dxMiionesque s uu l ) ncccsse c&t plurcs esso Tormas, 
e l figuras varias aique nui l l ip l ices , spccieque d i -
vorsas, inviconique dissimiles , ei ipsum i l lud rudu 
unicuiqiie Dco posilum siuuilacrum oportel diiTcrre. 
Apud nos aulcm Cbris l ianus quiim simpicx s i l e l 
iiuliviba ve i i las , quia uims CblChr i&lus , una qnoque 

ε π ι τ ε λ ο ύ μ ε ν α , ύποχθονίοις άδύτο ι ς καί άντροι; 
συγκατακλε ίε ι τ ά τ ε λ ε σ τ ή ρ ι α · τ ά δέ ημέτερα, 
επε ιδή έν τ ώ φωτ \ τού προσώπου Κυρίου πορευό-
μεθα, τ ψ φ ω τ : σ μ ψ τ ή ς θε ίας έλλάμψεως κα\ έν 
φωτ ΐ έκκαλύπτετα ι η μ ώ ν τά μ υ σ τ ή ρ ι α , δτι 
ε ίσ ι . 

λα' . Τών δέ ε ικον ιζόμενων, ή ν ί κ α πολυσχιδής ή 
πλάνη (πολλοί γ ά ρ παρ* αύτοϊς θεοί τ ε και δαίμονες), 
α ν ά γ κ η πλε ίους εΐναι κα ι τάς μορφάς , και τά έκτυ-
π ώ μ α τ α ποικίλα κα ί π ε π λ η θ υ σ μ έ ν α , κα ί τοίς είδεσι 
δ ιαφέροντα , και άνομοίων ανόμο ια , κ α ι τδ βρέτσς 
έκάστψ άλλόκοτον άνατιθέμενον · παρ* ήμ ίν δέ τοις 
Χριστ ιανοις απλής ούσης καί άσκεδάστου τής αλη­
θείας , επε ιδή εΤς έστιν ό Χ ρ ι ι τ δ ς , μ ί α τ φ είδει xal 
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ή τούτου ε ί κ ώ ; , χ α \ δ χ ά ^ α κ τ ή ρ όμοιος , έξ ένδς Α est imaginis ejus speoies, cbaracterque s i in i l i s «x 
αρχετύπου άε\ προερχόμενος* ώς φέρε ε ί π ε ί ν ά φ ' έ ν δ ς 
δακτυλίου πολλά γ ίνετα ι έ κ τ υ π ώ μ α τ α , εί κα\ τ α ι ς 
ήλ&χίατς έσθ* οτε και το ις τών τ ό π ω ν έν οΤς ένδι-
ητάτο ίδ ιώμασι , κ α τ ά τε τδ σ χ ή μ α καί τήν μορφήν , 
βραχύ τ ι π α ρ α μ ε ί β ε τ α ι , πληθύετα ι δέ εΤς κα\ ό αύτδς 
μένων ώ σ π ε ρ έκ μ ιάς λαμπάδος πολλών Αναπτομέ · 
νων, ένδς και τού αυτού π υ ρ δ ς μένοντος , τ ώ π ό θ ω 
χι \ τή π ιστε ι τ ώ ν δεομέ^ων τής εντεύθεν ωφελε ίας 

' χα ι χάριτος , τ ώ ν δέ θυσιών όπόσον τδ διάφορον, ουδέ 
παραστήσαι ^ φ ό ι ο ν τ ί ς γ ά ρ κοινωνία πρδς τήν κ α θ ' 
ήμ5ς άνα ίμακτον και ι ερωτάτην θυσίαν, τών μ υ σ α ­
ρών εκείνων κ α \ Ανοσίων βδελυγμάτων ; 

λβ*. Εί δέ ά π α ξ , ώς φασιν , είδώλοις π ρ ο σ κ ε κ υ ν ή -
χασι, π ώ ς ούκ άν αύτοίς δι* οργής οί προσκυνούμενοι 

ιιιιο arrfietypo semper procedens. Sicut , excippn 
cau a, ab« noannnlo plura i i un l cc lypa , q n a n q u a m 
ob ajlaies aliqua-.ido ct locorum in quibus versanlur 
idiolistuos, babi iu ei forma parum quid differum ; 
e( i i i u l i i p l i c a i u r q u i d i M f t , scd idern manel unumque 
stibjecium. S i c u i e i iam unus manel idemque ignis , 
c i i ams i ex una l a m p a d e mulLc aceendantur, smdio 
e l fiducia eorum qui ifla eycnt gralia et wti lnale. 
SacriOciurum vero quanta s i l diflerenlia, dcmon-
slrare prouum e s l ; eum nosiro enim i i icr t icnio e l 
sacral issimo sacriGcio, quaninaui babent ( O i n n i i i -
uioneiu drteslaiutae ilhc e( profanx aboa inationcs? 

52. Quod si scmel , u l i s l i a i u n i , idola adora* 
veriint, cur iis cul loies sui uon sint i nv i^ i , quia 

γένοιντο, δτι γ ε δή έν άλλοτρίοις ναοίς αυτούς Οερα- Β 111 «l ienis lemplis coluni? quontudo il loruni i r . ini 
πεύουσι; π ώ ς δέ οίσουσιν α υ τ ώ ν τ ά μ η ν ί μ α τ α ; 
χαλεπαίνειν γ ά ρ αυτούς ε ί κ δ ς , δτι ούς πάλαι ποτέ 
διέλαχον, ούκ άνιστώσι ναούς κα \ κα ιν ί ζουσιν , ήδα-
φισμένους γ ε δντας τ ώ ά π ε ί ρ ω χρόνφ κα ι είς γ ή ν 
χ α τ ε ^ ι μ μ έ ν ο υ ς , ών ουδέ Γχνη έν πολλοίς φέρετα ι · 
αυτόθι δέ ά π ο τ ρ έ χ ο ν τ α ς , σέβειν αυτών ά ν α γ κ α ί ω ς 
χοσμούντας τ ά ά φ ι δ ρ ύ μ α τ α , και τ ά ς π ρ έ π ο υ σ α ς 
αύτοΓς π ρ ο σ φ έ ρ ε ιν θ υ σ ί α ς · ε ί π ω ς α υ τ ώ ν , ώ ς !0ο~, 
και άπογεύαα ιντο , τδ στέαρ τών θυσιών αυτών έσθί -
οντες, κ α ι τ δ ν οίνον π ίνοντες τ ώ ν σπονδών α υ τ ώ ν , 
έμφυρέντες τ φ κ α π ν ψ κα ι τή κν ίσση, κα \ τοις έ π ι · 
βωμίοις λύθρο ι ς έμμολυνόμενο ι · ε Γ γε άνάσχοιντο 
τού δυσσώδους τών μ ι α σ μ ά τ ω ν , ά π ε ρ άε\ άνιαν οίδε 
τήν α ΐσθησιν , π ώ ς ούν ού φρίσσουσι καί ψυχήν και 

perferom? Pa r cst euini i l los exeandesccre, quod 
possessa o l im Icmpla, bi non exci iant renovaiitque, 
diulissiine jam diruta soloque exacquata, quorui i i 
n m l i o i u m nc vesi igia quidem niancn i . Ve l len i 
i laquc , ul i l luc se conferenies adorareni ncccssatio 
exornarcnfq'ie siniulacra eoruin, e i congnias i l l is 
boslias afferrent, s iquidem eas ui i mos fuii gusiare 
vel ienl , adipem vict i inarum edcnies, l ibationum 
vi iuini bibenles, immiscenles se fumo ac n i d o r i , e i 
aranun cruoribus ac labo i n q u i n a l i ; si lamen ferre 
polerunlsordium iiiartun feiorem, qui semper sensui 
niolesius cst. Quouiodo ergo infelices bi anii i io e l 
liiigua non pertaorrescuiit, res (am valido mnn i -
menio divisas, per summum scelus miscere aiqtic 

γλώσσαν o l δ ε ί λ α ι ο ι , τ ά τοσούτοις δ ιατε ιχ ίσμασι ^ coimeclere? Quomodo pei T t r c l Dcus in ju i ia lajsu*? 
διειργόμενα, μ ι γ ν ύ ε ι ν κα\ συνείρειν ά θ ε ώ τ α τ α ; Π ώ ς 
ούν οισει τ α ΰ τ α θ ε δ ς ύβρ ιζό μ έ ν ο ς ; Σκοπέ ιν δέ κα \ 
τούτο π ά ρ ε σ τ ι ν , ώς διπλούν αύτοίς τ ή ς κ α θ ' η μ ώ ν 
κατηγορίας τ δ α δ ί κ η μ α κα ί ό κ α τ ά τ ή ς εύσεβείας 
άγων, κα\ πολύ τδ φίλερι και άμφισβητήσιμον έκ τού 
ψεύοους π ρ ο ε ρ χ ό μ ε ν ο ς δ λ^γο ; αύτοίς έ χ ε ι , δπότερον 
δατέρου τ ώ ν ληριρδουμένων κρατήσε ιε . 

λγ. ' Κ α \ γ ά ρ εΓδωλον όνομάσαι τδ τού Σ ω τ ή ρ ο ς 
ημών Χρ ιστού χ α ι θ ε ο ύ σεβάσμιον ά π ε ι χ ό ν ι σ μ α , οί 
χρ ιστομαχοΰντες ού κ α τ η ρ υ θ ρ ί α σ α ν πρδς δέ κα \ 
Χριστιανών κ α τ α ^ α ψ ^ . δήσαι , δ τ : δή ώς θεοϊς τ α ι ς 
ίεραΐς προσήλθον είκόσιν, έ π \ τοσούτον π α ρ α π λ η ξ ί α ς 
χα\ άνοίας ή κ ο ν τ ε ς , ώ ς μ ή τ ε τ ώ ν προσκυ νου μένων 

Deniquc amii iadverlenduin cst, duplicem esse i l l o -
rum in bac sua advcrsus nos calumnia in iqui la lem ; 
primo qum conl ra reciuin dogma dcce r l a i t l ; i tcrum 
quia ora i io i l lorui t i mu l lum babel l i t is e l con i ro -
versiae ex falsilaie ipsa mananlis , u l ra deiKum u i r i 
fuiilitas pracsiel. 

53 . E i e n i m idolum appellare Servatoris nosiri 
C h r i s i i Dei venerandam iinaginem bi Chr is lomacbi 
IIOD e rubue run l ; i iemque nugis Christ ianos obtun-
dere, quod lariquain dcos sacras imagines c o l a n i ; 
stiiporc tanlo alque amcntia b i arcusaloies cor-
rcpt i , i i l neque cultarutn reruii i cognoscaul na l i i -

έπιγνώναι τδν λόγον, μ ή τ ε μήν τών προσκυνούντων ry ra iu , ueque colenlium imel l iganl senleni iani , quan-
;κατε ιληφέναι τήν γ ν ώ μ η ν , κα \ τ α ύ τ α φ ω τ \ δμο ίως 

διαφαινομένων εναργέστατα · δ μ ω ς δ* ούν ε ίς Ι ν α 
κρημνδν ασεβε ίας αυτούς εκατέρωθεν συνελαύνει τδ 
βλάσφημον. Η μ ώ ν γ ά ρ τών έ π ι τδν θεμέλιον α σ φ α ­
λώς ή δ ρ α σ μ έ ν ω ν τ ή ς εύσεβείας , όποια ή δόξα π ε ρ \ 
τούτων κ α \ ή προσκύνησις , φ α ν ε ρ ω τ ά τ η καθέστηκε , 
τοΓς γ ε ώ ς αληθώς σωφρονεΓν ή ρ η μ έ ν ο ι ς , κα \ τδ 
άκέραιον τού λογισμού διασώζουσιν · έστω δέ, αυτοί 
μέν ώς άλογα ζ ώ α , φασι , πεπλάνηντα ι , τ α ύ τ ί ν εΐναι 
τψ ά κ α θ ά ρ τ φ τδ άγ ιον ύπολαμβάνοντες · κα \ ούκ 
ο'δα δ π ω ς τδ αίσχος τού προσώπου αυτών άπον ί -
ι ίαιντο, μ έ χ ρ ι τέλους σ υ μ π α ρ ο μ α ρ τ ο ύ ν αύτο ι ; άνα-
π ^ τ ρ ι π τ ο ν τ ίν ι τ ρ ό π ω Χ ρ ι σ τ ι α ν ώ ν άλόγως κα ι ί μ α -
θ,λς ο ύ τ ω καταγορεύουσιν , ω σ α ύ τ ω ς έκείνοις π ε ρ \ 

quam bsec manifcsiissiine pa t ean l : interi iu lan ic i i 
ad unum 1 8 1 impielatis prascipilium sua i l 'os 
utr inqnc urge l biaspbeinia. Mobis qiiidem s u p r 
V I T ; T piolatis riiiidamenlo tule cons i i tu l i s , cujusniudi 
s i i bujus rc i seuteiitia e l qualis cuhus, explorai is -
sii iunn es i , i is cerie qui verc prtidcnlesque sapcre 
c i i raver iu i , e l iucolume rat iociuium rc l iuean l . Imo 
vero i i l i u l brula animalia e r ra i i i , i iupiiruin c i san-
ciuni pcrinde liabenies. Noc vidi-o, quouiodo banc 
lurp id id inem faiie sua eluent, pcrpciuo i i l i s i n O i * 
ctam c l adl iaTenleni . Quumodo s lul lc adeo alqtie 
impcr i ie Cbr i s i iauos accusani , quasi a?que ac i l l i 
c i rca r c r u m sacranim c i i l l imi i i isaniaut; id c o u -
jcclanles videlicetex sua pcrfidia <H»posiasia, alque 
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ex semeltpsis alici>a a»slina.anlcs? Certe baud magis Α τήν τών Ιερών άπομανηναι σεβασμιότητα, και τούτο 
v i l and i aversaiulique sunl ob i r rc l ig ionem, quairi 
ob faluilatem isitipidilalpiiiqiie iniscrabiles el infe-
l i ccs . Vana bac ne Juda i quidcm aul e ibnic i u l l i , 
qui alioqni sempt*r incprebens ib i l i iioslra? fulei 
obganii iuui , cf lui iverunl . 

παρά τήν οίκείαν άγνωμοσύνην τε και άθέτησιν, ίχ 
τ ώ ν καθ* εαυτούς σταΟμώμ:νοι τά αλλότρια · ou5iv 
τ ι μάλλον φευκτοί αποτρόπαιο*, τήν άαέβειαν, ή 
ελεεινοί και άθλιοι τδ άσύνετον κα\ άναίσ6ητον· 
τ α ύ τ α ούδ' άν Ιουδα ίων ή Ελλήνων τινές οι άει τής 
ά μ ω μ ή τ ο υ ή μ ώ \ π ίστεως καταφλυαρούντες έκενα-
λόγησαν. 

λδ ' . "Αλλά τά μ'·ν τούτων άτοπα τοσαύτα κα\ ού­
τ ω ς Ι χοντα · έμο \ δέ έπϊ, τούς έλεγχους τού ψεύδους 
κα\ τ α ύ τ η ίτέον, κα ι έκ τ ώ ν λογίων τού Πνεύματος 
οΤς πε ιθαρχεΐν παντ ί τ ρ ό π ω χρήναί φημι, ώς έχουα.ν 
δρθότητος ή σαθρότητος oi τών ματαίων λόγοι δοκι-
μαστέον · Οεσμδς τοίνυν αποστολικός ήμϊν δακε-
λεύεται μή παντϊ πιστεύειν πνεύματι, άλΙά 

ex Deosinl : quoniam nunc mulii pteudomagisiri, Β δοκιμάζειν εί έκ θεού έστιν, επειδή καϊ νυν χοΑ-

54. Aiqnc norinn absurditates baclenus iiarralae 
ita se habeul . Mib i vero ad falsitali* refulalionem 
alia qnoquc via i i iceilenJum cs i , aique ex oraculis 
Spi r i lus , quibus omnimode obedienduin es l , quid 
reci i quidve vi i ios i in borum scrmonibus s i l , aesii-
niandum. Hegula ergo aposiolica nobis praccipil : 
Ne omni spirilui eredamus, ted probemus, utrum 

inquit , prodierunt T 9 . Videatnus i l aquc , an e l ipsi 
S p i r i i u Dei a g a u i u r , c l conformia scniiant ac 
consoua bis qui in Sp i r i l u sunl Dei loculi : nam si 
bos diversa ab i l l is senlienies deprehendemus, ex-
ploralum nobis c r i l ipsos non Dei panes sed A n t i -
d i r i s t i scc i . i r i . A c pr imo, si l i b e l , veiusliores 
aelale in incdiuui producantur; deinde qui dignita-
libus per Ecclesiam eiuinueruut, bis adjungeulur. 
Scd cuuclis p rxeau i i l la quae universali ier proposiia 
su i i i e i publicaia a Sp i r i l u oracula. Quoniam Gbr i s l i 
Dei nos l i i ineflicaciam iufirmilaiemqiie accusanl , 
qtiasi homines abelbuico errore liberare non value-
r i i , vatiaque fueril crucis passio e i universa ab eo 
pcrat la incarnaiionis ra l io , fulilemque oslenderedi-
vinain pra?dicaiionem erroneo suo ral iociuio i ina-
git.aniur, e l falsiloquorutn l i lu lum veri iai is praconi-
l.us iinposueruiit . 

Λοϊ ψευδοδιδάσ κάλοι, φησιν , έξεληΛύθεισαν. 
"Ιδωμεν ούν εί έν Π ν ε ύ μ α τ ι θεού κα\ αυτοί άγονται, 
συνφδά τ ε φρονούσι κα \ σύμφωνα τοις έν Πνεύματι 
θεού λαλήσασι · κα \ εί μ ή ωσαύτως έκείνοις έχοντα; 
κ α τ α λ η ψ ό μ ε θ α , κα \ είσόμεΟα δτι ού τού θεοΰ είσιν, 
άλλά τού Α ν τ ί χ ρ ι σ τ ο υ · κα ι πρότερόν γε , ε ί δοκεί, οί 
χρόνω πρεσβύτεροι προαγέσθωσαν · εφεξής δέ οί τ} 
αξία κ α τ ά τήν Έ κ κ λ η σ ί α ν ηγεμονεύοντες , αύτοϊς 
έπ ι ζευγνύμενο ι έπαγέσΟωσαν · αυτών δέ τούτων τα 
κοινή πάσιν έκκε ίμενα κα\ δεδημοσιευμένα παρΐ 
τού Πνεύματος λόγια π ρ ο η γ ε ί σ θ ω σ α ν κα\ τούτων 
πάλιν έκ πολλών όλίγ ιστα · επε ιδή τδ αδρανές χα\ 
άνίσχυρον Χριστού τού θεού η μ ώ ν κατεψηφίσαντο, 

, ώς ούτε τής Ε λ λ η ν ι κ ή ς π λ ά ν η ς άπαλλάξαι κατίσ/ν:ι 
τους ανθρώπους , κα\ μ ά τ η ν τδ διά σταυρού πάθος, 
δλος τε δ τ ή ς οίκονομίας α ύ τ ψ πεπραγμάτευται τρό­
πος , μάτα ιόν τε άποφαίνειν τ δ θείον κήρυγμα έν τή 

ά π α τ η τών λογ ισμών φαντασιούμενοι , κ α \ ψευδομυθίας έ π ί κ λ η μ α τοις 
έγραψαν. 

55. Α^ο, psallal bcams I>avid divinam lyram pu l -
san^, quam Spir iu is ad l iunnoniain composuii : 
Quia Deus magnut Uominus, exceltns tl lerribilis, 
rex magnus sitj er umnem lerram Insuper : El 
rcgnavil Deu$ tuper gentes E l : Vacale ct » i -
dete, qnoniam ego sum Deus, et exultabor in gcnti-
bmy exnUubor in lerra M . E l : Nulum fecil Dominus 
saltr.are &num, in conspectu omnium gentium reve-
Invii juslitiam tuam E t : Viderunt onmes termini 
lerra! saiuiare Dei nostri e i . Qiioinodo ergo, e l 
q iumlonam , c l qnibus iu rehus Deus magnus 
siij>er imiversain lerram s i l , qui universalis Deus 
a^nostjlur, noitiiuque fecil saluiare suuro, et in 
conspeclu genlium revelavit jus l i l iam suam, bittc 
hi t - l l igcre l i ce l vore cmdatis , rcciamquo e l in i -
itiaic d is ior iam ad tradila d iviui ius oracula inen-
U M H dirigoniibus. Naiu si u l i Deus omiiiuo uit ivcr-
salis e l c iealor i i i i r l l ig i i t i r , jam otniiiiim donilnaiur 
rcxqiie esl . Qul domlnanw poiestaie aua sivcnlo M . 
— Quia in manu eju* sunt omnea fines lerra!8*. Et : 
Omitia seniunl ei 8 7 . S in Uivc foric dici i i i l t i r de 

τής αληθείας κήρυξιν έπ-

λε' . Ούκούν ψαλλετω Δαβ\δ δ μακάριος τήν Οείαν 
λύραν άνακρουόμενος ή ρ μ ο σ μ έ ν η ν έν πνεύματι· 
"Οτι θεός Jtέl'aς Κύριος, ύψηΛός τε καϊ φοδερΐς* 
βασιΛενς μέ^ς έπϊ πασαντίχν γήν. Κα\ μήν/fcd 
έδασΙΛενσεν ό θεός έπϊ τά έΘνη. Κα£· ΣχοΑάσατε 
καϊ γνωτε δτιέγω είμι ό θεός, καϊ ύψωθήσομαι^ 
τοΐς έΟνεσιν, ύψωΟήσομαι έν τή γή. Και* 'έιγτώ-
ρισε Κύριος τό σωτήριον αυτού, εναντίον τωτ 
εθνών απεκάλυψε τήν δικαιοσύνην αύτον. Κα\, 
Είδοσαν πάντα τά πέρατα τής γής τό σωτήριον 
τού θεού ημών. Πώς ούν καί π ό τ ε , κα ι έπ*ιτίσιθεδς 
μ έ γ α ς κα\ βασιλεύς μ έ γ α ς έ π \ πάσαν τήν γήν 6 τών 
δλων θεδς έγνωστα ι , έγνώρισέ τ ε τ δ σωτήριον αύτοΰ, 
κα ι εναντίον τών εθνών απεκάλυψε τήν δικαιοσύνην 
αυτού, εντεύθεν σ υ ν ι δ ε ι ν ί ξ ε σ τ ι τ ο ι ς γ ε αληθώς άρτιο-
φροσιν, ορθόν τε κα ί άδιάστροφον π ρ δ ς τά θεοπαρά* 
δοτά λόγια τδν νούν ά π ε υ θ ύ ν ο υ σ ι ν εί μέν γάρ ώς θεδς 
τών όλων απλώς κα\ Δήμιουργδς νοοίτο, ήδη πάντων 
βασιλεύει κα\ κατεξουσιάζε ι . *0 δεσπόζων έν τη 
δυναστεία αυτού τού αΙώνος · δτι έν rj} χειρϊ 
αυτού τά πέρατα τής γής. Κ α ί · Τά σύμπαντα 

" U o a n . ιν , I . 8 3 P sa l . xc iv , 3. · ' I b . X L V I . O . M P s a I . X L V , 11. " Psa l . x c v n , 2 . · ν ibid. 
e *P.^al . L \ V , 7, · · P.sai. xc iv , 4. 8 7 Psa l . 11. 
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δονλααύτφ. Εί δε ώς πρδς οίκείους τινάς κα\ άπο- Α pingulari aliqun grnio , eiqtte pccnliaiiior a d d h i a . 

χεχριμένως αύτω Ανατεθειμένους λέγοιτο , γ ινώσκον-
τάςτε αύτδν ε ίνα ι μόνον Θεδν αληθινών, κ α \ α ύ τ ώ 
μόνφ τήν λατρείαν προσάγοντας , λέγετα ι γ ά ρ κα \ 
χατά τούτον τδν τρόπον βασιλεύς τ ί νων κα\ θ ε δ ς ό 
θεδς, τούτο έ π \ τ ώ ν έξ α ί μ α τ ο ς Ι σ ρ α ή λ μόνων τδ 
ιαλαιδν έ γ ν ω ρ ί ζ ε τ ο , καθδ ε ιρητα ι · "Οτε διεμέριζεν 
ό Ύψιστος έθνη , ώ ς διέσπειρεν νΐονς 'λδαμ , 
ίστησεν δρια εθνών κατά αριθμόν αγγέλων θεου, 
ΜΙ έγενήθη μερϊς Κυρίου Λαός αυτφΛ) Ιακώβ, 
σχοίνισμα κληρονομιάς αυτού Ισραήλ. Κ α ί δτι 

πάντων τών εθνών έξεΛεξάμην υμάς. Κ α ι , 
λαός μου, οι πράκτορες νμών χαΛαμώνται υμάς. 
Κα\, Ημείς έσμεν Λαός σον, καϊ πρόΰατα νομής 
σον. Κα\ δσα τ ο ι α ύ τ α έν το ί ς ίεροίς λογίοις π ε ρ \ 
«ΰτών λ έ γ ε τ α ι , Α ούκ άν τ ί ς τού ί ί κ ό τ ο ς ά π ο τ ε ύ -
ξοιτο παραστατ ικά ι δ ι ώ μ α τ α φήσας , τ ή ς τ ώ ν άλ­
λων εθνών α π ι σ τ ί α ς κα ι αθε ΐας αυτούς δ ι ΐ σ τ ά ν τ α κ α ΐ 
άφορίζοντα, κα ι τ ψ θ ε φ προσοικειούντά τε χι\ προσ-
άγοντα · έ φ ' ώ ν ούκ άν τ α ύ τ α ^ θ ε ί η ποτέ που · οί 
γάρ εκείνων τ ώ ν εθνών βασχλείς , ή τ ε ύ π ' αύτο ίς 
τελούσα κατήκοος π λ η θ ύ ς , τ ώ άλόγιρ τ ή ς ψ υ χ ή ς 
επιτρέποντες , κα ι διά τούτο ώς άλογα ζ ώ α α π ο π λ α ­
νημένοι, τ δ ν μέν φύσει κα\ αληθώς ί ν τ α θ ε δ ν 
ήγνόησαν, τ δ ν Κτ ίσαντα κα\ δίδοντα αύτοίς πνοήν 
ζωής, κα\ τ ή ν έ π ' αύτόΤς τ ιθέμενον πρόνοιαν · έ π -
εγρίφοντο δε βασιλέα τδν Σατανάν , κα \ Οεοίς ώ ς 
έκαστοι κ α \ δαίμοσιν όλεθρίοις κατά διαφόρους 
δόξας σχ ι ζόμενο ί τ ε κα \ σκεδαννύμενοι προσκυνούν-
τες, θρησκε ίας ίδίας έαυτοίς ά π ε τ έ μ ο ν τ ο . Έ π ε \ ούν Q e ranl , uipole 'creal t i rn ejus et opif ici i rm; sed ncque 
ρύδέ ούτοι τ δ ν τών δλων θεδν βασιλέα ήδεσαν, ουδέ omnes genies, Israel s u m j n c q u e iiuiversa l e r r a , 
λαδς αύτοΰ κατ* οίκείωσιν έ χ ρ η μ ά τ ι ζ ο ν , καίτοι γ ε Jutkea; batid sauc apparcl prophetica ίιι ipsis o ra -
άλλως υ π ά ρ χ ο ν τ ε ς ώς κ τ ί σ μ α αυτού και π ο ί η μ α · cula exi lum babuissc. 
ούτε δε π ά ν τ α τ ά Ι θ ν η , Ι σ ρ α ή λ * ουδέ πάσα ή γ η , Ιουδα ία* ού τ ε θ ε ώ ρ η τ α ι έ π ' αύτοίς τ ά π ρ ο φ η τ ι κ ά 
έ*οαίνοντα λ ό γ ι α . 

qu:e ipstnn sobr.u veni in Deum agnofj-ii, ciqno uni 
cu lh im exltibet; islboc quoqun modo Oots dici tur 
Tex al iqi iormn ut Dtws, el qii idmn i l a n l im a solis 
lsraei i t is agnosrttbnhir , u l i scr ip lu i i i csj : 
Quando ditidebul Altissimux gente$, quando 
rabat filios Adam , comtllnU termhios populornni 
1 8 2 j"Xta numeruni angelornm Dei. Et fuit 
pomo Domhri populus ejus Jacob, funiculus luvredi-
tniis ejus hrael w . E l : Ex omnibus gemibus elcgi 
vos * f . Ει : Popule meits^ exuctores vesiri spvlitnit 
TOS · · . E l : Nos populus luus, el oves pascni tui M . 
K l qti:rciiiique hujiisir.otfi in saeris oraculis de i l l is 
scribnnfur ; quus incr im qnispiani ptiblicos quo-
dautmodo idioiismos d ica i , lnraeleiu a (aMeraiuni 

* gei i l iui i i incredul i ia lc c l ir religiosilale diseei nui les 
ac separanle% Deoqne famil iar i ier ad inotwi ics . 
Qiiod sane de rsiis dici ntiuqiiam poter i l . Namque 
i l larum getilium reges, e i Sibjecia ipsis nnih i lmlo , 
anitni incogilanlias ccdenies, idcoquc nt i r r a i i o -
nalia animalia aberrantes, veruni e l naiura l i ier 
Deum ignoraverunl , qui cos creaveral , Spir i tuquo 
vita? donaverai , e l providcnl ia sua regcbat : sibi 
auicni iniposucnint regem Saiaoain, deosque, u l 
singnHs l i b u i l , atquc exiliosos daMiiones, in variae 
sectas divisi :>c <!i«persi adorantcs, pectiliares s ibi 
religiones asc ivunnt l . Quouiaii) igi t i i r ne bi q u i -
dein Deinn omninm regem agnoveruni, neqne pu-
pulus rjus fainil iaris f u e n i i t , qni c;€leroqui ju re 

Λείπεται ούν π ε ρ \ η μ ώ ν τ ώ ν έξ εθνών πρδς τήν 
θείαν κ ε κ λ η μ ί ν ω ν έ π ί γ ν ω σ ι ν , ήτοι τ ή ς καθολικής 
xa\ αποστολ ικής Ε κ κ λ η σ ί α ς , τ ή ς απανταχού π ε ρ ά ­
των γής ύ π ε ρ η π λ ω μ έ ν η ς , κα \ τδν δ να θ ε δ ν κα ι τών 
όλων Δεάπότην βασιλέα μ έ γ α ν κα \ Κύριον συμφώνως 
ςμολογουσης κα ί προσκυνούσης , τ α ύ τ α και νοείσθαι 
κα\ λ ίγεσθαι " πότε δέ τ α ύ τ α ; "Οτε ήΛΟε τό πΛι\-
ρνμα τού χρόνου, ήγγικε δέ καϊ ή βασιλεία τών 

Superesl ig i lu r ιιι de nobis, qui ex e i lmic is ad Df t 
cognii ionem vora i i fuimus, id esl de catbolica et apo-
stolica Eccles ia , ad omnes l e m o fines di la tala , q u i -
que Denm uuuro e l oinniuin Dominum regcm iuagnuiii 
a c Dom i ιι α m co ncordi lor con Γι t em u r atque a do ra imis , 
IIJPC e l in le l l iga i i iur e( rec i ienhi r . Quando auteni 
ba?c ? C « m venil pleniludo lemporin, ei αρρτοριη· 
quavii regnnm coslorum, mitit Deu$ Fiiium mum 

ούρπ#·ώτ· ^έξαχέστειλεν ό θεός τόν ΥΙόν αυτού ο unigenkum, factum ex muliere, wque ac not homi-
τόν μονογενή , γενόμενον έκ γυναικός άνθρωπον 
ΧΟ0' ήΐιας, αμαρτίας έκτος πεζρηνότα. Κα ι συν-
εκάλεσε π ά ν τ α τ ά έθνη ε ί ς τήν εαυτού γνώσιν , κ α ί 
ε,όόύσατο η μ ά ς τ ή ς τού δυναστεύοντος εχθρού π ι κ ρ ά ς 
δουλείας· τ ό τ ε δή τότε καί η μ ε ί ς οί έξ εθνών, έξ ού 
λαού, λαδς θ ε ο ύ κ ε χ ρ η μ α τ ί κ α μ ε ν , κα\ π ε π λ ο υ τ ή κ α -
αενέν α ύ τ ώ τδ καινδν δνομα. Τοίς γ ά ρ δουλεύουσί μοι 
χληθήσεται δνομα κ α ι ν δ ν , γ έ γ ρ α π τ α ι · δ ε ύ λ ο γ η θ ή -
« τ α ι ε ί ς τ ο υ ς α ί ώ ν α ς , τ φ είναί τε ά π ' αυτού κα ί 
λέγεσθαι Χ ρ ι σ τ ι α ν ο ύ ς · κ α ΐ τ δ τ ή ς θεογνωσίας ήμ ίν 
ένήστραψε φ ώ ς · Έχειδή είς ρώς εθνών τέ θεϊκά 
<Γ*9 φησ ίν . Ούτως η μ ε ί ς δ λαδς ό κτ ι ζόμενος α ίνου-

nem, excepto peccato Μ . Vocavi lque oinnes gcnles 
ad sut cog i i i t i oncm, eripuilque nos dc hii iuict 
dynasla? amaro servi i io . Tunc cniinvero nos quoqiic 
cx e ibnic is o r iuud i , ex non populo populus Dei 
cvaeimiis, atque in eo nonieu iioviun adepli smnus. 
Nam u i ib i servicntes novo noinine appellabuii iur, 
scriptuin est M , qnod onmi aevo benedicetur , 
ncmpe ut ab eo simus dicamurque C b r i s l i a n i . E t 
quidem divina? notili.ne nobis lux oborta es t : Quo-
tiiam in tncem gentium te posui, inqni l Ila nos 
popnbis acquisilus laudaiuus Doiniuum cum Davido 
diccules : Qtiia rex nosier moguus Domlnu* ·*. 

· · Dent. XXXH,8 M Den l . x iv , 2 . f i Isa. m , 12. 9 1 Psa l . XCIT, 7. M G a l a i . i v , 4 . M l sa . LXII, 
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P A T R O L . G R . C . 



C19 S . N I C E P H O R I P A T R I A R C I L E C P . 15» 

Denmqiie nonlrum nobis inscr ibimus, e i Ecc les ix Α μβν τον Κύριον , μετά τού Δαβ\δ λέγοντες · Ό π β α -
capui confllemtir , quani t% gontibus sanguine 
suo redemil . Quia aoquis ivi i gibi nos populiini pc-
cul iarem, gemem saticlam, regale sacerdoliuin, iM 
anuutitiemus vi r lu les gloriainque ejus · · . Quia 
onfnes genies tiunc serviunt e i , e l benedicuulur in 
co omnes tribus lerrac, e l adoranl coram ipso omnes 
fami l ix geiuiutn. E l oronesgei t lesveniunleladoranl 
fo ra in ipso,el adoranleumomnes reges terrae. Nempe 
a pa l r i i s r i l ibus d i i sque , e l dominanle apud ipsos i r -
religioeilaie resi l iemes, aique ad purani irrepre-
riensibilemque conlugicnies promplissime ftdem. 
Qtiid crgo deb isex i s i imant i i , qni sancto repnguanl 
S p i r i l u i ? S i de J t idxis quidein h*c fuisse dicta, 
pro sua slubitia al l ir inaverint, a l : Notus in Jiir 
dmi Deus, el in hrael magnum nomen ejus 9 1 , 
l l l i c enim eo lempore, lum gens, lum cul lus , tum 
adoraiio erai c i rcmnscr ip la . Hierosolyiui* eniiu 
oportet adorare u l ol im lege jussuin e ra l . Idcirco 
illi cliam qui Babylonem captivi aliquando Iranslati 
fueruut ; Quomodo cantabimu*, a iebanl , eaniicum 
Vomini in lerra aliena, niul is pendculibus de salice 
organis M ? S i n , aeque delirantes, e lhnic i» velint 
banc gloriam Iribuere; at Evanuerunt in cogitalio-
liibut 1 8 3 e l 1 1 *» € i obtenebratum eit inilpiem i / -
loruin cor; quia cum Deum cognovisunt, uon ut 
Veum glorificavtrunt , aut grati erga etim f»ic-
r u i i i ; sed coram suarum manuum operibua bumi-
l i ter se prosiraveruut, et creaturam Crea ior i* loco 
a d o r a v e m n l , el «bominandi i impurisqiie daeuio-

σιΛεύς ημών μέγας ό Κύριος, κα\ θεδν πάντες 
αύτδν έ π ι γ ρ α φ ό μ ε θ α , κα\ τής Εκκλησίας κεφαλήν 
όμολογούμεν, ήν έκ τών εθνών τ φ ίδίψ αίμχτι έξ-
ηγοράσατο · δτ ι έκτήσατο η μ ά ς έαυτψ λαδν π«ριο\Α 
σιον, Ιθνος άγ ιον , βασίλειον ί εράτευμα, άναγγέλλειν 
τάς ά ρ ε τ ά ς κα \ τήν δόξαν αυτού • δτι πάντα τά έθνη 
νύν δουλεύουσιν α ύ τ φ , κα'ι ένευλογούνται έν αύτφ 
πάσαι αί φυλαι τής γ ή ς , κα \ προσκυνούσιν ενώπιον 
αυτού πάσα ι αϊ π ά τ ρ ι α ι τών εθνών, καί .πχντι τΑ 
έθνη ήκουαι κα \ προσκυνούσιν ενώπιον αυτού, %Λ 
προσκυνούσα αύτώ π ά ν τ ε ς οί βασιλείς τής γής. Τών 
μέν π α τ ρ ί ω ν έθών κατ θεών , χαί τής κρατούσης 
άθείας έπ* αύτοίς άποθρώσκοντες , πρδς δέ τήν χα-
Οαράν κα\ ά μ ώ μ η τ ο ν προστρέχοντες πίστ'.ν ώς πρ>· 

D Ουμότατα. Τ ί ουν π ρ δ ς τ α ύ τ α τοΤς τ φ άγίο#> διαμα-
χομένοις δοκεί Π ν ε ύ μ α τ τ ; Εί μέν περ ι Ιουδαίων εί-
ρήσθαι ταύτα ώ σ π ε ρ παραφρόνησα ντες εΓποιεν * a U i 
Γνωστός έν τ ή Ιουδαία ό θεός^ χαϊ kr τφ ΊσραήΧ 
μέγα τό δνομα- αυτού * έν τούτοις γάρ τηνιχαντα 
τό τε Ιθνος και ή λατρε ία κσΛ ή προσκύνησις « ρ ι -
γ έ γ ρ α π τ ο . Έν ΊεροσοΛύμοις γάρ δει προσχυνείτ, 
καθά πάλαι ν ε ν ό μ ι σ τ α ι · τ α ύ τ η τοι καί οί είς Βαβυ­
λώνα ποτε ά π α χ θ έ ν τ ε ς δορυάλωτοι , Πώς φσομετ; 
έ λ ε γ ο ν , τήν φδήν Κυρίου έπϊ γής αΧΧοτρίας, 
κωφών τ ώ ν οργάνων τα ί ς ί τ έα ι ς έκκρεμαμένων; Εί 
δέ δή τοίς π α ρ ' "Ελλησιν άμαθαίνοντες ύπολήψοντιι 
Αναθείναι τ δ κλέος· άλλ' Έματαιώΰιχσαν έν χο'ς 
διαΧογισμοίς αυτών, χαϊ έϋχοτίσΰη ή ασύνετος 
αυτών καρδία* .διότι γτόνζες τόν θεόν, ούχ ώς 

nlbus debi lum Deo c i i l lum obtulerunt · . Scd iu C θεόν έδόζασαν ή ι\ύχαρίσττχσαν · τοίς έργοις δέ-
bis aliae genles glorientur. Atqo i idola genli imi 
argfntum, e l auruni sini t , opera manuum houri-
IIIIIII, q u » neque loquenlar , nequc cerneru, neqne 
ella!emi$ movebnnli ir . 

Utidiqtte ergo ronf ic i inr , e i iamsi verhai is buslcs 
ixdin», nos Cl i r is i ianos vic i r ices parlcn tenerc. No-
bis enim p r a r i p i l Sp i r ims canrrc Duntino canlt-
cum i iovum, ιιοιι l l i c roso lymis snlum uequc in 
Juilaja, exiguis lerrai seciionibtis, scd in oi i iui loco 
ifom:; (-»iionis ejua Icvantes puras manus »crvi rc 
Dco i : i « a n c i h a l c e i j u s l i l i a . ^uo i i i am npparuii 

τών χε ιρών αυτών ταπε ι νωθέντε ς υπέκυψαν, χα\ tjj 
κτ ίσε ι π α ρ ά άκαθάρτοις δα ίμοσ ι τδ πρέπον θεφ σέ­
β α ς ανέθεσαν, Αλλά τοίς άλλοις τ α ύ τ α φιλοτιμήσονται 
Ιθνεσιν . Ά λ λ ά τ ά είδωλα τ ώ ν εθνών άργύριον χα\ 
χρυσίον , έργα χ ε ι ρ ώ ν Ανθρώπων* & ού λαλήσονσιν 
ουδέ δψοντάι, ούό' όπωστιούν κινηθήσονται . 

Πάντοθεν ούν σ υ ν ά γ ε τ α ι , κ ά ν μ ή θέλωσιν οί τής 
αληθείας έχθρο\ , η μ ά ς τούς Χριστιανούς τήννικώσαν 
ένέγκασθαι . Ή μ ί ν γ ά ρ κελεύει τ δ Πνεύμα {δειντώ 
Κ υ ρ ί φ ά σ μ α καινδν , ούκ έν Ίεροσολύμοις μόνον ονδέ 
έν τ ή Ι ο υ δ α ί α , μ ικρο ί ς τ ή ς ο ικουμένης τμήμασιν, 
άλλ' έν π α ν τ \ τόποι τής δεσποτε ίας αύτον έπαίροντις 
οσίους χ ε ί ρ α ς , λατρεύειν α ύ τ φ έν δσιότητι κα\ 

nobis ortens ex a l lo , deditque nobis populo suo s.i- ρ καιοσύνη * ήνίκα έπέφανεν ή μ ί ν ανατολή έξ ΰψους 
Jiilis rtolitiam in remissionem peccatnrum uosiro-
mii t . 1(a n o s , ulpotc populua ejtis j i ib i l . i l ioncm 
agnovciiinis, e i in lumine vuhus ejus ambulatiiiis, 
&pcr;mi<i*quc in c w « i i i i i u ' r s a oongr«gal io populo-
m m , tietpic esi apud Cbris i ianos Deus recens, scd 
mi i i in eoimbMiique Deuin aguoscimus. Ego en im, i u -
quii*, Deus i>rimu$,ei in fulurnm. Et : Exira te alium 
Deum MO/I novimttt, Deo dicitnus. A o / u m fecil />o-
mhivs $al\nare &uum, in conspeclu gentinm revetaxit 
jnMitiam tuam \ Q u x n a m porro II.TC s i l , Panlnm d i -
cfjttem amfi : Qui facius est nobis tapiertitt α D<>o 

κα) Ιδωκεν ήμ ίν τ ώ λαφ αυτού σ ω τ η ρ ί α ς τήν γνώσιν 
έν άφέσει αμαρτ ιών η μ ώ ν . Ο ύ τ ω ς ημε ίς - ώς λαδς 
αυτού , γ ινώσκομεν άλαλαγμδν , κα \ έν τ ψ φωτ\ τοΰ 
προσώπου αυτού, πορευόμεθα , κ α \ έλπίζομεν έπ' 
α ύ τ φ π ά σ α συναγωγή λαών , κα ί ούκ έστιν έν τοίς 
Χριστ ιανοίς % δ ς πρόσφατος , ά λ ν Ινα χαί τδν αύτδν 
άε\ θεδν γ ινώσκομεν · Έ^γώ γ ά ρ , φ η σ \ , θεόςζρώζος 
καϊ είς τά επερχόμενα, κα ι Έκ,τός σον ά\ΧΛον θεόν 
ουκ οϊδαμεν. Πρδς αύτδν \ί^ρ>εψ..\£γνώρισενolt 
Kir ιος τό σοιτϊιριον αύτον , ένα^ΙϋΤ τών έύνωτ 
άπεκύΛν^ε τήν διχαινσύνην αύτον* τ ί ς δέ α ύ η , 
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QiJXoy λέγοντος Ακουε , O c έγενήθη ήμιν σοφία Λ el justilia ei snnctificaiio et redempth *. E s l au -
άχύ θεου καϊ δικαφσύνη καϊ αγιασμός καϊ άπο-
Μτρωσις. Ό Ε μ μ α ν ο υ ή λ δέ ούτος έστ ιν . Εί_τοί-
wv οί έν α ύ τ ώ έν π ί σ τ ε ι δ ι κ α ι ο ύ μ ε ν ο ι , δ ι ' αυτού 
λελντρώμεθα* είόοσαν γ ά ρ π ά ν τ α τ ά π έ ρ α τ α τ ή ς γ ή ς 
τδ σωτήρων τού θεού η μ ώ ν * φανερδν δτι οι ά π δ κο ι ­
λία; λσλούντες κα ι ούκ ά π δ στόματος Κυρ ίου , α π ό ­
λυτον δέ ταις έ π ι τ φ Μονογενεί δυσφημ ία ι ς άνοιγνύν-
•ίε; τδ στόμα, έκ τού Α ν τ ί χ ρ ι σ τ ο υ λαλούσιν , ώ ς τ ώ 
μεγάλφ "Ιωάννη κα \ τ ή άληθε ία δοκεί* έτερο ίως γ ά ρ 
ή ώς αί τοΰ θείου Πνεύματος ζ ή σ ε ι ς , άφρονέστατα 
«αραφθέγγονται · οδτοι ούν ε ί μέν ούκ ήσαν ώδήν 
Κυρίου π ώ π ο τ ε , ή και γ ε ω ρ γ ο ι ς κα \ έμπόρο ι ς κα ί 
πλωτήρσι, π ά σ η τε αξ ία κα \ η λ ι κ ί α κα \ τ ύ χ η άνε ι -
ταί τε κα\ ε ξ ή π λ ω τ α ι , π ά ν τ ω ν Αμαθέστεροι κ α \ 

lein bic Emnia i i i i e l . S i ergo iti ipso jus l i f i ra l i fide, 
per ipsum redempli fuimns, v idcrunl onim oiiuies 
le rmini lerrae salularc Dci nosir i \ cxploratum es i 
eos qui aven l re suo loquui i i i i r non ab orc Dommi , 
solulumque balieui ad blasplirmias conira Unigeni-
tum os, lanquatn al> Au l i rh r i s iQ loqni m mugno 
Joanni 1 ipsiquc veri laf i videuir . A l i i c r cn im ac 
div in i Spi i i tus veiba sun(,)u aiul i issime b l a l e r a u l ; 
qui profecto niiiiquatn cauticuiii Domini c«ciin*ruiit , 
quod lame:i ab agricolis , mercaioribus, naii t is , et 
cuji isl ibei (Jigtiitalis, a q a l i s , e l comli i iouis Immi-
nibus cai i i t i i r ac ce lobra lur ; ideoque ΐ 11* pne rseieris 
nit lcs e l insipienles iner i io credenl i i r . Qiiainobrem 
ne saccrdoics quidem, t i l par est, vocabunl i i r ; ue-

άνοητότεροι έν δ ίκη νομισθήσονται * κα ι τ α ύ τ η ουδέ R que ul lum in eis sacerdotale vest igium, sed insciliae 
Ιερείς ε ίκότως κεκλήσονται , ουδέ ιερέως τδ ύστατον 
^ ι λ ί ΐ 1 3 1 » Αγνοίας δε κ α \ άλογ ίας , ού γ έ λ ω τ α δ φ λ ή -
σβνσιν, έ σ χ ά τ η ν δέ δ ίκην ά π ο ί α ο ν τ α ι ; εί δέ θεία λό­
για άτε Ι ερε ί ς έ π ι σ τ ε ύ θ η σ α ν , ούκ έφρόνησαν δέ 
ευνιέναι α υ τ ά . 'Αηήρ γ ά ρ άφρων ού γτώσεχαι, 
χαί ασύνετος ού σννήσει ταύτα. Διά τούτο δοκι -
μασθέντες ώ ς ού λαλούσιν έκ τού θείου Πνεύματος , 
έχ τού εναντ ίου Αρα λαλούντες όφθήσονται . 

λς-'. Προσαδέσθω δέ τ φ π ρ ο φ ή τ η τοίς ε ίρημένοις 
ακόλουθα, α ύ τ δ δή τδ έν θ ε φ ίδρύσθαι τήν Έ κ κ λ η ­
σίαν κα\ δ ια μένε ι ν ά κ ρ ά δ α ν τ ο ν Ό θεός έν μέσω 
αυτής καϊ ού σαλευθήσεται, βοηθήσει αυτή ό 
θεός τό προσπρωί πρωΐ. Κ ά ν μ υ ρ ι ά κ ι ς τών άνο-
μούντων α ί κακεργάτ ι δε ς ά π ε ι λ α ί , έπομβρ ία ι ς έν 

polios alqne insani t t ; i i a i t l e l risu digui s i n l , et 
eslremas pcenas d a l n r i ; siqtiidem divina oracuta, 
ipsis seu gacerdulibus counnissa, sano ingenio non 
valueruiU percipere. Nam Vir insipien.% non co-
gnoscet, et tiultus non intelliget hwc · . Ergo cum 
exploraluin stt, eos a d iv ino Spi r i tu insti i icios non 
loqui , a conirar io pcrmolos loqui couiperlutii e s l . 

56. Cnuai antein nobis propbela p r a d i c l i s c o n -
soua, nempe i» Deo iundafaiu E o lesiam manere 
iiitmobilem : Deut iu medio eju$,el non commovt-
bijur; adjuvabit eam Deus mane diluculo · . M i l -
lies licftl iniptormn Jiialeiicx.miriae iuibr imn iusiar 
i r rua t i l , ventique nequilia? graviort» iiupetu sp i re iu . 

ίσω κατασκήψε ιαν , κ α ι τ ά π ν ε ύ μ α τ α τής πονηρίας β lorreniesque impiela i i s filrepenle fluclu magnoque 
προαπνεύσειαν £αγδαιότερον, οί χ ε ί μ α ^ ο ί τε κ α χ λ ά -
ζοντες τ ή ς ασεβε ίας τ φ £εύματ ι κα \ μ έ γ α μ ο ρ μ ύ -
ροντες έ π ι κ υ μ α ί ν ο ι ε ν · τ εθεμελ ίωτα ι γ ά ρ έ π \ τ ή ν 
πέτραν τ ή ν Ασειστον , ή τ ι ς έστιν δ Χ ρ ι σ τ ό ς · Πάντα 
γάρ δσα ήΟέΛησεν ό Κύριος έποίησεν έν τε ού-
ρανφ καϊ έπϊ τής γής. ΑΙσχυνέσθωσαν οί π α ρ ά ν ο ­
μοι. Έ ς ή ς δ* άν είη κα\ τών άλλων θεοφόρων Ανδρών 
τάς φ ω ν ά ς , μάλλον δέ τού έν αύτοίς λαλήσαντος 
Πνεύματος , ε ί ς μέσους άγαγε ίν έξετάΓοντας · ώς άν 
γνοίημεν, ο : α , π ε ρ \ ών ή μ ί ν λέγειν πρόκε ι τα ι , φ θ έ γ -
γονται, κ α \ ε ί δή συνθέουσιν αύτοίς τών δι* εναντίας 
οί λόγοι, κ α \ νύν εμφανές κατασταθήσεται* άρκτέον 
ούν ε ν τ ε ύ θ ε ν . "Εσται, φησ\ν , έν τφ τϊπφ ού έββέθη 
αντοίς' Ού Λαός μου ύμέίς, εκεί κΛηθήσονται νΐοϊ 

niurmure volvanlur . Fuiidata esl euim supra i m -
molai i i pc l ran i , qui est Cbr i s ius . Omnia enimqua*-
cunque volnil Dowhw* (ecit in calo ei in lerra i 0 . 
Confumlaiittir imp i i . Iteltqimtti e«i ut al ioruui quo-
que deiferorum virorum eflala, vc i poiius loqueutis 
per eos Sp i r iu i s , in uiedium disquireiida foranms; 
ιιl videlicet cognoscamus, quid de nosiro pmposi io 
e loquaninr ; alque a l r u m adve r s i r i on in» sermoiifs 
c i i in eis ronspi re i i l , palam ftat. Ergo hiuc i i iu iu in 
1 8 4 capiamus. El eril, inquit , in locc ubi dittum 
eht eis : Vot nonpopuhit meu$t ibi filii Oei vitti vo-
cabuntur n . Quinam vero b i s i n l , e i de quib i i inan i 
propbelicus nobis scrmo loquatur, v i r qni boaiitu-
diiiibus i l l is dignits est habilus, cui clav«s repni 

θεού ζώντος. Τίνες δ' άν είεν ούτοι, κα ί π ε ρ \ τ ίνων , [) coelunnn lradita3 ftteriuH, Peirus fidei nosirjc ίιιιι-

ήμίν δ π ρ ο φ η τ ι κ ό ς ; πρόεισι λόγος, ό τών μ α κ α ρ ι σ μ ώ ν 
εκείνων ή ξ ι ω μ έ ν ο ς , κα \ τ ά ς κλείς τ ή ς ουρανών β α ­
σιλείας έ γ κ ε χ ε ι ρ ι σ μ έ ν ο ς , Π έ τ ρ ο ; τ ή ς π ί σ τ ε ω ς η μ ώ ν 
τδ έοραΟωμΑ κ α ί σ τ ή ρ ι γ μ α , διδάξει λ έ γ ω ν Ύμείς 
δέ γένος έχΛεκτόν, βασίΛειον Ιεράτευμα, έθνος 
άρον. Λαός είς περιποίησιν δπως τάς άρετάς 
ίξαγγείΛητε τον έκ σκότους ύμας καΛέσαντος εις 
τό θαυμαστόν αυτού φώς' οί ποτέ ού Λαός, νύν 
δέ Λαός Θεού' οί ουκ ήΛεημένο/, ννν δε έΛεη-
ΰ&τες. · Σ ύ μ φ ω ν α δέ τούτοις κα \ Π α ύ λ ο ς , ύ τ ή ; 
ι ΰ τ / ς χ ά ρ ι τ ο ς κα \ δόξης μέ ιοχος κα \ τών Χριστού 

• I G o r . ι , 50. · P*al . x c v u . 3. Τ \ Joa-i. ι ι , "22. 
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danieiitii in ct fu l i ru in docebil dicens : Vos autem 
gemis eleclum, regnle sacerdoiium, gens snncta, po-
pulus acquisitionis : vt virtnies anminticii* ejns, qtti 
de Ifiiebris rot vocavit in admirabile lumen snum. 
Qni aliquando non populus, nnnc autem populns Dei; 
qni non consecuti misericordiam, nunc amem miseri-
cordiam consecuii Ccmsona bis Paulua qaoquc, 
gratia? ejusdcin glomeque p a i l i c e p s , ClirisUqtit* 
ιι yr>lcriornm cusios, loqualur : Ut alenderet divi* 
lins gioriai SIHV in vaxis mi&ericordim. quw υηερα-
ri.vfi in gloriam nuatn u . yuos c t v o c a v i i ιιοιι solum 
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ex JudaRis , *«d ei iani ex getilibus. S i c u l e l iam χ μ υ ι τ η ρ ί ω ν τ α μ ί α ς , φΟεγγ ί ιΟω, "fra γνωρίση τότ 
iu Geea t l i c i l : Vocabo ηοη plebem meam, plebtm πΛούτον τής δόξης αυτού , λέγων, έ.τΐ σκεύη 
meam; el non dileclam, dilcctom. Ει eril intoco tibi έΛέους ά προη^Ιμασεν είς δόξαν αύτον. Ούς κα\ 
dictum exl ei$ : non plebs me« vo*, Mi vocabuu ur έκάλβσεν η μ ά ς , ού μόνον έξ Ιουδαίων, άλλά κα\ ε*ξ 
filii Dei vhi u . ε θ ν ώ ν ώς κα\ έν τ ψ ' Ι Ισηέλέγε ι* ΚαΛέσω τόν ού 
Λαόν μου, Λαόν μου · καϊ τήν ούκ ήγαπημένην ήγαπημένην καϊ ίοται έν τφ τόπφ οΰ έ/ /ή0η 

αύτοις · Ού Λαός μου ύμεις, αύτοϊ κΛηθήσονζαι υΙοϊ θεοΐ) ζώντας. 
Sie i t aqnc boo, sapieiiliunt miiml) magislrortim Ούτω μέν ούν τών σοφών τ ή ς οικουμένης διδασκά-

|iar praeclarissime censui l . Jani vero his i n v i w n i λιον ή ξυνωρίς μεγαλοφυώς τεθεοΥρηκεν άλλά του-
cuneona c i i c a propheiicas locutionns d icen i ihus , το>ν άλλήλοις συνωδά έ π \ τα ί ς προφητικαίς ^ήσεσιν 
reu ιι ΓΙΟ coJeinqtie sp i r i lu pe rmo l i s , nosque »x αποφαινομένων , ώ ς δή έξ ένδς κα\ τού αυτού πνεύ-
luda;is c l lmicisque vocalosad divini l u m i n i , rogni - ματος κ ινουμένων, κα ί η μ ά ς τούς έξ Ιουδαίων te 
•ionem, Uei esse populum genteinqne lcs ta i i l ibus , και εθνών πρδς έπ ίγνωσιν τού θείου φωτός κεχλη-

i n s c i l i * veierisque illiue iufidelilatts icnebris μένους , λαόν τε θεού και έθνος χρηματίζεινδιαμαρ» 
bbera ios ; quisquis conl rar ia dicere ansus fuer i l , τυρομένων , κα\ τού σκότους τ ή ς άγνοιας κα\ τή; 
iionite conirario spi r i iu cominotus loqui coargue- παλαιάς εκείνης α π ι σ τ ί α ς άπηλλαγμένους , ότάναντίι 
l u r ? Deinde rur&us idem bic Deo afflatus v i r a l iud, φάναι τολμών π ώ ς ούκ έ κ τού εναντίου Πνεύματος 
ίιι Sp i r i l u oraculum p r o i e r a l : E/ iponwfro ιιι jutti- λαλών γ ν ω ρ ι σ θ ή σ ε τ α ι ; Ε ί τα πάλιν ό αύτδς ουνς 
\α el in judicio ac veritate et misericordia, et gpontabo θεόληπτος ά ν ή ρ , έτερον έν π ν ε ύ μ α τ ι άναφθεγγΙσΟω 

letailti in fide, el Dominum cognoue* ι β . Quid ad χ ρ η σ μ ό ν Καϊ μνιχστεύσομαΐ σε έν δικαιοσύν\\% 

Uxc d i c cn l b i , qui diviiuc adversaniur ei reptigiiant καϊέν κρίματι, καϊ έν άΛηΟεία, καϊ ένοίχτιρμώς, 
volimtat i? Nam εί u l menic crassi ac materiales, καϊ μνϊμττεύσομαί σε έμαυτφ έν πίστει, χαϊ εχι-
liilerarqite intuereiiles, de Judaico populo proplw- γ>'ώση τδν Κύριον. Τ ί έρούόι πρδς ταύτα οί τψ θείφ 
tala b ; i c in le l l igan i , consuelo ei iam nunc mcmlacio άντ ιταττόμενο ι και δ ιαμαχόμενο ι βουλήματι ; ΕΓπερ 
abulemur . Est enim boc incredibi le : nani rcs Y«f> ώ ς π α χ ε ί ς κα ί υλικοί τ ή ν διάνοιαν, κα\ τώ 
Jotlaicui in anermim non persevcrani, neque usqne γ ρ ά μ μ α τ ι π ρ ο σ έ χ ο ν τ ε ς , π ε ρ ι τού δήμου τού Τουδαί-
in bodienuun diem ipsorum liberlas fuit in tubi iuis . *ού έκλάβοιεν τ ά προφητευόμε-να, τώ συνήΟει ψεύδει 
l ibiuant quippe regia ipsoruin s ia l io et tirbs spe- κα\ νύν άποχρήσοντα ι · άπ ίθανον γάρ κομιδή τ& 
clabil i» e l templum fauiigeratuni? Ubinam cul i i i s , ς χ ρ ή μ α τουτ ί · ού γ ά ρ ε ί ς τδν αίώνα τά Ιουδαίων 
e l legales r i lus , e i reliqua religionie pon ipa? in : κ ρ α τ ε ί , ουδέ μέχρι κα\ σήμερον αύτοϊς τά τής έλευ-
jam singula persequamur. Desiverunt omnia c l θερίας πεφύλακτα ι · πού γ ά ρ αύτο ι ς τ ά βασίλεια, ή 
evanuerunt. Non fuit ergo desponsala Deo in ai- τε περ ίβλεπτος π ό λ ι ς , κα \ ό ν ε ώ ς δ περιώνυμος; 
l e rnum Judaeoruin Synagoga, neqae licet propl ic- πού δέ ή λατρεία κα ί τ ά ν ό μ ι μ α κα \ ή λοιπή περι-
l ica dicia l iuic a^commodare. Necessario i g i l u r de 9 * ν ε ι α ; ίνα- μ ή τοίς καθέκαστον έπεξίοιμεν. 'Αλλ' 
ι ιονο populo deque C h r i s i i Eccles ia ha?c iniel l igere ο ίχεται π ά ν τ α , χ>\ φρούδα γ β γ ο ν ε ν ούκούν ού με· 
e l cxpl icare probum prudenlemque decel audi io- μνήστευται τ ώ θ ε ψ είς τδν α ί ώ ν α ή τών Ιουδαίων 
i -cm; qua3 quidem Cbr ie lo proco copulata es l , e i σ υ ν α γ ω γ ή , ούκέτ ι χώραν έχε ι έ π \ τούτοις τά προ-
4 oniuberualem perpetuuin in oorde suo spon9Uin φ η τ ι κ ά έφαρμόζεσθαι . ^Αναγκαίως ούν περ\ τού νέου 
b i i b e l , e i a m a l o r i i sui dilectione coinpungilur . A b λαού κα ι τής κ α τ ά Χριστδν Ε κ κ λ η σ ί α ς , ταύτα 
biijue ergo amorc in a*l€rnom nen recedet, neqHe νοείσθαι κα \ δέχεσθαι τόν γ ε ώ ς αληθώς ευγνώμονα 
ΐ)1 ω ιη qnemvis sectabhur. l n quibus verax facile κα\ συνετδν προσήκει ακροατή ν , ή χΑ τω Χριστώ 
comperienl prophelicuin oracwlum, u l i p s » rea cla» μνηστήρι νενύμφευτα ι , κα \ σύνοικον άεΐ τδν νυμφίβν 
inaul , et leslia esi Paubis egregius proniibus, ad έν τ ή εαυτής καρδ ία κ έ κ τ η τ α ι , κα ί τετρωμένζ τι) 
Cor io ib io rum Ecclesiaiu i la scribens : Despondi vos \y α γ ά π η τού έραστού* ούτ ' ούν τού π ρ δ ς αύτδν έρω:ος 
univiro virginem castam exhibtre Chrnio " . f l i i r - άποστα ίη ε ίς τδν α ί ώ ν α , ούτ ' άν οπ ίσω άλλοτρίρυ 
susque ad Epbeeios acribcus : Sic Chriilus ditexii τινός ποτε γένοιτο * έ φ ' ών δή χ α ι τ δ προ?ητιχ&ν 
Ecdaiam, et teipsum iradidit pro ea, ut ip$am άληθευόμενον λόγιον κατίδοι τ ι ς άν κ α λ μ ά λ α |1αδίως, 
purgaret lavacro aquw m verbo, ul exhibtret eamdem αυτά τε βοώσι τ ά π ρ ά γ μ α τ α , μ ά ρ τ υ ς δέ κα\ ΙΙαΰλος 
ιίbi gtariosam Eccletiam, non liabnitcm maculam 6 π ρ ο μ ν ή σ τ ω ρ ά ξ ι ό χ ρ ε ω ς , ώοί π ω ς π ρ δ ς τήν έν Κο* 
negue rugam nf.que alh/uid httjutmodi, sed nl $U ρ ίνθψ γ ε γ ρ α φ ώ ς Έ κ κ λ η σ ί α ν Ήρμοσάμην ύμας 
sancta ei immaculaia »\ Μ άνδρϊ παρθένον άγνήν παραστήσαι τ φ ίρ<· 
στφ. Κ α \ αύ πάλιν *Εφεσι^ς έ π ι σ τ έ λ λ ω ν δτι Οντως ό Χριστός ήγάπησε τήν ΈχχΛησίαν, καϊ 
εαυτόν δέδωκεν υπέρ αυτής, Ινα αυτήν χαθαρίση τφ Λουτρφ τον ύδατος έν βήματι, καϊ \ra xafa-
στήσχι αυτήν έαυτφ ένδοξον τήν ΈχκΛησίαν, μή ίχουσαν σπιΛον ή £ντΙδα ή τι τών xctoir 
των, άΛΛ' ϊνα j] άγια χαϊ άμωμος. 

Uuid a i t i s? Paulnin abrogatis , e l vaniloqtucn Τί λ έ γ ε τ ε ; Παραγρά-fεσθε Παύλον, χαίείκαιόμυ-
appeilalis euin q u i Cbr i s lun i babnil in se loqtten- Oov Αποκαλε ί τ ε , τδν Χριστδν έχοντα έν έαυτφ λβι 

" Otee ι ,9 ,<0 . »· Osce π , 19. " Η Cor . χ ι , «7 Kplies. ν , 25-27. 
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Ιούντα; ή πάντως αληθεύει κα ί συντηρε ίτα ι ή το5 Α leni ? Imo is verissiine loqu i lu r , conservalurquu 
Χριστού Ε κ κ λ η σ ί α , π α ν τ δ ς μύσους είδωλικού κ α -
Οαριόουσα, κα \ ψεύδεσθε ύμε ί ς ώ ς τ ο ύ ψεύδους ερα-
οταί, χα\ δπερ έστ\ν οίχε ιότερον ε ίπε ίν και άν.όλου-
8ον, λαλούντα έν έαυτο ίς τδν Ά ν τ ί χ ρ ι σ τ ο ν έχοντες · 
Έν δικαιοσύνη δέ δ π ω ς κα ι έν κ ρ ί μ α τ ι και cv έλέει . 
'Οτι έββνσατο ημάς έκ τής εξουσίας του σκό­
τους, χαι τ η ς δουλεία; τ ή ς φθοράς ή λ ε υ θ έ ρ ω σ ε ν 
Ότι θεές ήν, φησιν , έν Χριστψ κόσμον καταλ-
Λάσσων έαυτφ* μή λογιζόμενος αύτοΤς τά πα-
ραπτωματα αυτών. Πότε τ α ύ τ α ; "Οτε Ή φιλανθρω­
πία του Σωτήρος ημών έπεφάνη Θεου, ούκ έξ 
έργων τών έν δικαιοσύνη ών έποιήσαμεν, ά,Ιλά 
κατά τό αυτού έλεος έσωσεν ημάς διά λουτρού 
χαΛιγγενεσίας, καϊ άνακαινώσεως Πνεύματος 

C h r l s l i Ecclesia omni idolica abominaiione carens; 
vnsque pQlius meitlimttit mendacii ama lo re s , 

1 8 5 Q n o t i < l u e , n a g i s P r o P r i u m e l c o n 8 e n l a n e u m t , i c e * 
lu r , Ant ichr isuim habeiis in vobis loqi ie i i lem. Qno-
modo auteni io j u s l i l i a et judtcio e i miser icordia 
i l lml faclum d ic i lu r? Quia eripuil not de poieilate 
tenebrarum , e , et de corruptelae servilute l ibera-
v l l * · . Quoniam Deus erat, tnquit, in Chrhio, mun-
dum reconciHans sibi, non repuian$ illis delicta 
iptoTum * · . Quando baec lCum benignilas Servaloris 
nostri apparuit Dei, non ex operibus q\w nos in ju-
stitia Itcerimus, $ed secundum snam mhericordiam 
talvavit nos per lavacrum regeneralionis el renova-
lionis Spiritus sancti,quem e/fudit in nos nbuude 

ά)<ον, ού έξέχεεν έφ' ημάς πλονσίως διά Ιησού ^ per Jesum Chrislum Servatorem nostrum, vl ju-
Χρ-στού τον Σωτήρος ημών* Ινα δικαιωθέντες τή 
έ'είνου χάριτι, κληρονόμοι γενώμεθα ζωής αΐώ-
νίνυ. ΈιΛ τοσούτον γ ά ρ ύπερεπερίσσευσεν δ πλούτος 
τ ί Κ Χ Ρ ^ τ ό τ η τ ο ς αύτοΰ ε ίς η μ ά ς , ώστε διά τού οι­
κείου α ίματος άποχχτσλλάξα ι τ φ θ ε φ κα\ Π α τ ρ ι , 
έχχεπολεμωμένους δντας διά τών Αμαρτ ιών η μ ώ ν · 
oi γάρ π ρ έ σ β υ ς , ούκ ά γ γ ε λ ο ; , Αλλ' αύτδς δ Κύριος 
frcujjy ή μ δ ς · π ί σ η ν δ έ η μ ε ί ς Χαθαράν καί ε ίλ ικρινή 
προσφέροντες, τ ή ν θείαν πλουτουμεν έ π ί γνώσιν , 
χαι τής παρά θεού δικαιοσύνης ε ί ς τδν α ίώνα π ν ε υ ­
ματικούς δ ρ ε π δ μ ε θ α τούς καρπούς . "Ετερος ή μ ί ν 
τών μ α κ α ρ ί ω ν π ρ ο φ η τ ώ ν έ π ι φ ω ν ε ί τ ω έν π ν ε ύ μ α τ ι , 
>4γων· Έν τή ήμερα εκείνη, λέγει Κύριος , συν­
άξω τήν σνντετριμμένην καϊ τήν άπωσμένην „ r v .„ 
ύσδέξομαι, καϊ ούς άπωσάμην καϊ θήσομαι τήν uique in celernum Quid vero iu bis rursus 
σιητετριμμένην είς υπόλειμμα, καϊ τήν άπωσμέ­
νην εις έθνος Ίσχυρόν, καϊ βασιλεύσει Κύριος 
«V αυτούς έν δρει Σιών άπό τον νύν καϊ είς τόν 
οίώνα. Τ ί δ ή ούν πάλ ιν έν τούτοις δ προφητ ικδς 
ήμίν δ ι α σ η μ α ί ν ε ι λδγος, σ α φ έ ; άν ι ί η τοίς γ ε ώς 
αληθώς Αρτιο φ ροσι, κ α ΐ τ ά θεία θ ε ο π ρ ε π ώ ς , άλλά ρ ή 
έμπαθώς , π ε π α ι δ ε υ μ έ ν ο ς έκδέχεσθαι* ή μ έ ρ α ν το ι -
Τορουν είκότεος υποβάλλει νοεϊν, καθ 1 ήν ή βασιλεία 
τών ουρανών ή γ γ ι κ ε , κα \ ό τών ουρανών καί π ά ν ­
των κατ α κ ρ α τ ώ ν κα\ κυριεύων βασ ιλεύς , τοίς έ π ί 
γής έ π ι δ ε δ η μ η κ ώ ς προσωμίλησεν · "Ινα ποιήση τά αμφότερα έν, καϊ άποκαταλλάξη τά έν ούρανοίς 
*αϊ τά έπϊ τής γής διά τού σταυρού αυτού , τό μεσότοιχον τον φραγμού λύσας, τήν έχθραν έτ τή 
σαρχΐαύτον* καθά που τ ώ θε ίω ε ίρητα ι Παύλο). 

Ό τοίνυν τ δ σύντρ ιμμα η μ ώ ν ίώμενος , δ τ ά ς νό- \) Qui ergo noelrain contri t ioiiem sanal, qii i 110-

tli/icati graiia ip$ius, h(rrede$ (Biernce vilcc simus ·*. 
i u lanluiu eitini abundaverunl diviliae bonilal is 
ejus erga IIOS, u l propriosanguine nos Dco Pat r i re-
eoncifiaveril , qui peccalis nostris subjugati eraiuus. 
Nonenln i legalus, neque angelus, sed ipse Domimis 
salvavii nos. Porro tios fldem puram e l siucerau; 
cxhibentes, divinam scienliam adipiscimur, 01 j n -
slitiae qaasaDeo esi spirilales in pcrpetumn r a r p i -
mus frucii is . Sed e l alius bealorum propheiamm 
r lamei in spiri tu dicens : lu dis illa, dicii Domi-
nus, collignm contritam, et ejeciam recipiam, et ecs 
quo$ repudiaveram. Ponamque contrilam tu rem 
$uperslitem> et ejectam in genteni validam, el regna-
bit Dominiu tupereoi in nwnte Sion ex hucnunc et 

pro-
pbelis nobis s igni i ice l sermo, exploralum fici vcto 
prudentibus, et divina p rou l Deo dignnm est, non 
bumaiio affeclu, inlelitgere edoclis . Diem itaqih' 
fios, u i p a r e s i , cogilarc im>net, qua regmnn ctclo-
ruui appropii iquavii , -ei coelorum simul ahjtte o m -
niiitn rerum poiens dominatorqiie rex, cuin lernu 
mcolib vorsalus esl :(Jt faeeret utraque unutn, n 
reconciliarel c&lalia cum lerresiribu$ per crr.cem 
iuam. medium parietem macerios solvem, inimici-
liain in carne lua, s icu l al icubi divus a i l Pauliis , a . 

σου; η μ ώ ν βαστάσας κα \ μαλακισθε\ς διά τ ά ς Αμαρ­
τίας η μ ώ ν , δ κηρύξας α ί χμαλώτο ι ς άφεσιν κα\ τ υ ­
φλοί; ά ν ά β λ ε ψ ι ν , κα\ τοίς έν σκότει καί σκι$ θανάτου 
καθημένοις τ δ φώς ένιε ίς τ ή ς αληθούς γ ν ώ σ ε ω ς , 
αύτδς τ ή ν σ υ ν τ ε τ ρ ι μ μ έ ν η ν συνήγαγε · νοοίτο δ ' άν 
πάλιν ε ι κ δ τ ω ; π 5 σ α ψ υ χ ή έργοις χε ιρών ανθρωπίνων 
ταπεινού μ έ ν η κ α \ υ π ο κ ύ π τ ο υ σ α , κα \ τούτο ι ; τδ 
εξαίρετου κ α ί Ανακείμενον θ ε φ άνάπτουσα σέβα-
σ μ α · τδν γ ά ρ εαυτών Δημιουργδν κα\ Δεσπδτην, ούκ 
ήδτσαν οί π λ α ν ώ μ ε ν ο ι · ών οί πόδες όρθά βαδι^ειν 
ούκ ε ί δ ό τ ε ς , τα ί ς τραχύτησ ι κα \ σκολιότησι τ ή ς 
δ υ σ σ ε ί ε ί α ς π ε ρ ι π τ α ί ο ν τ ε ς , καί τοίς σκόλοψι τής 

siras ini ir ini tales por tav i i , e l propter nosira pec -
cala langui i , qui captivis remissionein pra;dicavii , 
ct caecis vieum, sedentibosque ίιι lenebriset u m b i a 
mori is Terae ecienliae lumen i m m i s i l , ipse cont r i iam 
(o i l eg i l . Considerei autem merito qtiacvis aninia , 
quas bnmanarum roanuuin operibus semel b o m i l i a i 
alque p roe lemi l , alque his Deo singulari ter debi-
lum bonorein t r ibui t . E i e n i m Creatorem suum ac 
Domlnum nesciebaut bi deerrantes, nec eorum 
pedee recie ambulare noveranl , aspcritaiibus atque 
obiiquitai ibus falsa? reiigionis impedl i i , peceali s u -
clibiis c o m p u n r l i , aflliclionc e l jeruiiura i r i i i Miis 

"IWmi. VI I I , 2 1 . « M l C o r . ν 19 . T h . ι ι ι , 4-7. " Micb . iv , 7. M r: \ ·. k 
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laborabant, qtiia |»:tcis t lcr ιιοιι cugnoscebaiU. S u n l Α Αμαρτίας π ε ρ ι π ε ι ρ ό μ ε ν ο ι , συντρίμμχτ ι κα\ ταλαι-

aulem bi generaiim universi populi in i idc l i la le π ω ρ ί φ έν τ α ί ς όδοίς αυτών π ε ρ ι έ π ι π τ ο ν τήν γαρ 
. a?gn alque c o n l r i U , quoa qi i idcui ejeclosai;quando 
• propicr suaiu ignorani ia i i i d i x i i . Sed p i M q i i a m 
' Dens ignorautiai lempora tlesprciens * \ omnosqiie 

ad pwni ienl iam adborlaus, n i ise i ius es i , recepiis 
1 qui ad ejus cogui l iu i icm per evaiigclicam praidica-

lioiiftm redibaul , eosque iu i i l ios adopiav i l , pro-
priumqiie popnfuui appc l lav i i , hinc gei i iem san-
elam vi validani eiTurn.avii ; qua? jam deinceps in 
ndigioiie ιιοιι c laudicabi i . Nam qui for leui a l l iga-
\ ie , is lyra i inum vidcl icc t spoliavit , et ev. iviaruni 
instar dclenlos ab i l lo v ic ior e r i p u i i , e l lanquam 
spolioruiii p r imi i i a s lalrones, merelnces , ac 
publicanos sibi de lcg i l , quoiutiitjs d iui ius bosl i l i 

όδδν τ ή ς ε ιρήνης ούκ έ π ε γ ί ν ω σ κ ο ν είεν δ1 άν ούτοι 
τ ά παντοδαπά τ ώ ν εθνών γένη , τή απιστία κατατρυ­
γμένα τε κα ι συνθραυόμενα, ούς δή και έξωσμένους 
ποτέ δ ιά τήν άγνοιαν ε ί ρ η κ ε ν επειδή τούς χρόνους 
τ ή ς Αγνοίας ύπερ ιόών δ θ ε δ ς , κα\ τήν μετάνοιαν 
πάσ ι π α ρ ε γ γ υ ώ ν κατώκτε ιρεν , είσδεξάμενος επι­
στρέφοντας ε ίς έ π ί γνώσιν αυτού διά τού ευαγγελικού 
κ η ρ ύ γ μ α τ ο ς , κα \ ε ίσεπο ιήσατο , και λαδν οίκείον κέ-
κ λ η κ ε , κα ι έθνος άγιον κα \ ίσχυρδν άπειργάσατο, 
ώ ; μ η δ α μ ώ ς έτι π ε ρ \ την θεοσέβειαν άσθενήσοντας. 
Ό γ ά ρ τοι ίσχυρδν πεοήσας και τδν τύραννον κατα-
λ η ΐ σ ά μ ε ν ο ς , ώ σ π ε ρ σκύλα τούς ύ π ' αύτδν Ιτι κατ­
εχόμενους λ α φ υ ρ α γ ω γ ώ ν δ ι ή ρ π α σ ε , κα\ οΛν πρωτό-

jugo a l l igal i Hiariereul. J ugu i» i laque percussoris λειον λίστας κα \ πόρνας και τελώνας έαυτώ έςελών 
coi i f iegt l , sibiqne s i c r a n haereiiitaiem, congrega-
lionom sanolam sepusui i ; cui e l iam iti anemuin 
(lomiiiabilur iu monle S ionis , nciupe in sua E c c l e -
6 i a , u l cuique pa le l . Noqne euim saeculiun u u -
qiiam I g Q desinel (GO), neqne fiuem aliquatjdu 
c ^ p i c i ; iuiu vcro qui iu s;vcu!o per siugului ge i i e -
ralione* vivenl boiuines, non desinem ccu Deuiu 
lTgcm suum cognoscere aiqne adoraie C l i r i s i un i 
Deutn nos l rum, oumciiiqtie idoTicam detestari abo-
miua i iouc i i i . Nobiscuiu eniui esi cuncl i s diebus 
usquc ad sieculi coi isumuial iuuci i i . Qui vero ba»c 
ιιοιι i i i l e l l i g u i i l , nugeniur saue auerua igi iomiuia 
perfusi ; se lamcn iucousulia luqui adversus C b r i -
s l i Eccie^iam sciant. 

Quod quideiu de proprio corde loquantur, e l t on -
i ra r in spiritu comiuol i b la ierenl , alius dtiifer lestis 

e i d ica l : Replela est univerta lerra tcicntia 
glorice Domini, sicul sunt aquw multw maris ope-
rienies E x i i i fama d m i i r advcntns, usque ad 
i f rmiuos mundi discurreiis. Capta es i universa 
gciiiiun» m i i l i i u i d o , repletaque fui l divina gloria 
«I s c i e n l i a ; i i a u l aqtiarum vis ceu mare inui idarel , 
i 1 e$l scai i i r ieul is graiiao affluetilia e i copia , in 
nbere cflusiottc dalorttm 6a ia i i Sp i r i ln s nniner i i i i i , 
qii ibus iu salutari b ip i i sn ia ie credeules ornanlur . 
Fortasse eniui d iv iu i lavacfi gra i iam verba luec 
iiobis i i i m i u i i i , iti quo i l l i i i n i i i a i i bominos peccali 

άνατέθε ικεν , ο ύ π ω δή ύ π δ ζ υ γ ά τού δυσμενούς κατ-
εσφιγμένους · τδν ζυγδν συντρίψας τού παίοντος, 
έ α υ τ φ είς κλήρος ίερδν κα ι συναγωγήν άγίαν νττελί-
πετο · εφ^ ούς Χα\ βασιλεύει ε ίς τδν αίώνα, έπί τί» 
δρος τδ Σιών τήν Έ κ κ λ η σ ί α ν αύτοΰ, παντί πον δή­
λ ο ν ού γ ά ρ π ε π α ύ σ ε τ α ι δ ά π α ς α ίών , ουδ' απολήξει 
ποθέν , μάλλον δέ οί τδν α ί ώ ν α καθ* έκάστην γενεάν 
βιοτεύοντες άνθρωπο ι , θ ε ό ν τε κα\ βασιλέα χα\ είδέ-
ναι και προσκυνείν τον Χριστδν κα\ θεδν ημών, χ« 
πάσαν είοωλικήν βδελύσσεσθαι μυσαρ^τητα' μεΟ' 
η μ ώ ν γ ά ^ έστι π ά σ α ς τ ά ς η μ έ ρ α ς έως τής συντέ­
λε ιας τού α ιώνος . Οί δέ τ α ύ τ α ού συνέντες, ληρεί· 
τωσαν ε ίς τδν α ίωνα κατχ ισχυνάμενο ι , κα\ γνώτωσεν 
κ α τ ά τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς Χριστού φ θ ε γ γ ^ ν ο ι άτσ-

C μ ί ; υ τ α . 

"Οτι ά π δ καρδίας λ α λ ο ύ σ ι , κα \ έκ τού εναντίου 
παραφωνούσι π ν ε ύ μ α τ ο ς , Αλλος τών θεοφόρων χα-
λείσθω χ α \ λεγέτω* ΈνεαΛήσθη ή σίγιζαϊα του 
γτώται χήτ δόξαν Κυρίου, ώς ύδωρ χοΛύ χατα-
χαΛύψαι βαΧάσσας. "Εξεισιν δ φθόγγος τής θε£ας 
ε π ι φ α ν ε ί α ς , δ ιαθέων τ ή ς οικουμένης τά πέρετα· 
σεσαγήνευται τ ώ ν εθνών ή π λ η θ ύ ς ή σύμπασα, χαί 
ένεπλήσθη τ ή ς θε ίας δόξης κα ι έπιγνώσεως· ώς δδωρ 
πολύ κατακαλύψαι θάλασσας , τδ υπερπλήρες xa^ 
Αφθονον τής ύπερβλυζούσης χ ά ρ ι τ ο ς , έν τή άνεΆατ-
τ ώ τ ω χύσει τ ή ς ε π ι χ ο ρ η γ ο ύ μ ε ν η ς τού αγίου Π ν · ϋ * 
ματος δωρεάς , ή ς έν τ ώ σ ω τ η ρ ί ψ βαπτισμιτιοί τζ-
πιστευκότες ήξίωντο* τ ά χ α γ ά ρ τήν τού θείου /ου-

inaculas e luun l . Nain i r ina inersione, qua supn*u»a2 ρ τρού χάρ ιν ό λόγος ήμίν υπαιν ίσσεται , εν ψ οί σω:·. 

T r in i i a t i s invocaiio persunas Ires e l supersub-
bUutial is dei lal is uni ia iem confneudo, meiguui i t r , 
puraque e l i ini i iaculala aqua obrul i cons^peuuii t i i r , 
igue Spi r i lus puri(ica(i , qui aulea inarinis veiul i 
t lucl ibns, propler doini i ia i i l is int ideli iai is sal^edi-
nem, himites e ran i . S ic enim veiereiti Adauiutn 
deponeules, novo ei sccuuduui C b r i s l u m coudito 
i i idu i i i i iu r . Nempe borum Evaugel i i vocaiioni ce-
icrr in ie obedieutiuiu alque acci i rreiHiuin muhi iud i -

ζόμενο». τ ώ ν έξ Αμαρτίας κηλίδων άποκαΟαί^ντα·. 
Τ ή γ ά ρ τρ ισσή καταδύσε ι , κ α θ ' ήν ή τής ύπερθεου 
Τριάδος έπ ίκλησ ι ς , τ φ τρ ισσώ τών υποστάσεων, Χ2· 
έν ια ίω τ ή ς ύπερουσίου θεολογείται Οεότητος, συγχ*-
τ α δ ύ ο ν τ α ι , κα \ τ φ κ α θ α ρ φ κα \ άχραντο) ύδατι ϊπ·-
κλυζόμενοι συνενθάπτοντα ι , τ ώ π υ ρ \ τ φ τού Ανά­
ματος ένχωνευόμενοι · θαλαττ ίο ις οί ώσπερ £ε:0ρο.,' 
τ ή άλμυρίδ ι τ ή ς κρατούσης πρ \ν απιστίας π α ρ ί « α -
ζόμενοι · ούτω γ ά ρ τδν παλαιδν Ά δ α μ άποτιθεμΓ.^ι 

5 k A c l . x v i i , 30. · · Mal tb . x x i , 31 . β · Isa. χ ι , 9. 

^60) S.eculinu intul l ig i i mundi aeiaiem, sive temporis periodum a Deo huic mundo attignali 
ctiiin paulo po&i consuininalio sxcu i i mcuioratur. 
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τδν νίον κα\ χ α τ ά Χριστδν κτ ιζόμενον ένδιδύσκον- Α i«etn imiumerabilein deuola l , q u * ma i i s quoqtiu 

ταΐ' ή τών τ ή κλήσει του Ευαγγελ ίου ώ ς τάχ ιστα 
δχειχόντων και συνθεόντων τήν πληθύν τήν άπείρονα, 
ή χαι τών έν θαλασσή μ έ τ ρ ω ν μ υ σ τ ι κ ώ ς . ύπεροίσε ιε · 
χατ' έχείνα δή Α τ ώ π α τ ρ ι ά ρ χ η Α β ρ α ά μ π α ρ ά Θεοΰ 
dua i ποτέ ύπεσχημένα έδείκνυτο , ώ ; έ π ι τοσούτον 
«εριουσίας τδ έπηγγελμένον α ύ τ φ σ π έ ρ μ α άφίςεσΟαι, 
άστράσι τοίς κ α τ ' ούρανδν κα ι μήν καΛ ά μ μ ω τ ή 
χατά γήν π α ρ ι σ ο ύ μ ε ν ο ν όύ γ ά ρ δή μόνην θάλασσαν, 
ήδη δέ καί δλην ήπε ιρον κα ι έ σ / α τ ι ά ν κ α \ ο ί κ ο υ μ έ ­
νην άπασαν άποπληροί · π ά ν τ ε ς γ ά ρ οΤα διδακτοί 
θεοΰ, και διά λουτρού π α λ ι γ γ ε ν ε σ ί α ς και άνακα ινώ-
σεως Πνεύματος αγ ίου κεκαθαρμένο ι , τή ς δόξης κα ι 
γνώσεως αυτού ύ π ε ρ ε μ π ί μ π λ α ν τ α ι , κα ι ού ποτε λό­
γον είδωλικδν κ ί ν έν σκια ίς γούν ούτε μυηθήσονται , 

niensuram myslice superabi i . Velut o l im palriarcbu* 
Abrahatuo a Deo spoudenle osteusum fu i i , fore u l 
in lanlain copiam promissutn ei seiuen excresoerei , 
u l coeli sideribus e i lerrai arenis c\a?quaretur | r . 
Rcapse uon mare lanlummudo, sed e l iolaiu le i -
rain ejusque ftnes alque universum munduui religio 
noslra reple i . Guncl i eniiu velui doeibiles l)ei 9 S , 
e l iavacro regeneralionis ac per sancluin Spir i iw.n 
r« jiiovaiioiiis pu r i i i ca l i , g l o i i a e l not i l ia ejus cou i -
pleulur , uullumqiie idolict i i i i vesi igium vel umbraiu 
r e i i i i e u i , neque uuqiiaui memorabunl . Scqui tur 
eigo m adversari i , impur i spir i ius operaiioue i u -
fonua l i , uugari j am i rus l ra adversus C b r i s l i Ecc le -
siant videantur. 

ούδ* όπωστ ιουνάποφθέγξαιντο* ούκούν τής τού ακαθάρτου πνεύματος ενεργε ίας άποπλησθέντες ο ίο ι* 

' εναντίας, ε ί κ ή φλυαρούντες κατά τ ή ς τού Χριστού Ε κ κ λ η σ ί α ς άλώσονται . 

Έτερος ή μ ί ν τ ώ ν θεοφόρων ά γ έ σ θ ω καΛ φ ρ α ζ έ τ ω · Β Al iu s adhuc nobis deifer in medium producalur 

Έπιφανήσεται Κύριος έπ' αυτούς, καϊ εξολο­
θρεύσει πάντας τους θεούς Γ ώ τ εθνών της γής, 
χαϊ χροσχννήσονσιν αύτφ έκαστος έκ τού τόπον 
ubrov, πάσαι ΜΙ νήσοι τών εθνών. Τ ί τούτων 
λευκότερον ή τράνέστερον , ώ ς μ ε γ ί σ τ η κα ι άγαν 
σωτήριος ή τού θεού:Λόγου έπ ιφανε ίσα πρδς η μ ά ς 
συγκατάοασις; Έ ^ ύ σ θ η μ ε ν γ ά ρ δ ι ' α υ τ ή ς , τ ή ς π ο λ υ -
Ιέου π λ ά ν η ς οί έξ εθνών , κ α ι γ ι ν ώ σ κ ο μ ε ν τδν μόνον 
άληθινδν θ ε δ ν κ α \ Π α τ έ ρ α , καΛ δν Επεμψε ν Ίησούν 
χριστδν, τ δ ν Κύριον η μ ώ ν κ α \ θεόν · Αλλ' ώς Εοικεν 
οί τήν Εμπληκτον έκε ίνην κ α ι θεοστυγή δ ιδασκαλία ν 
παραδεξάμβνοι , έν τ ψ ά φ ε γ γ ε ί ζόφω τ ή ς ά γ ν ω σ ί α ς 
έτι περ ιαλώμενο ι , τ α ί ς αύταΤς τ ή ς θεογνωσίας ούκ 
ένελάμφθησαν. Τ α ύ τ α κ α \ τήν Ιουδα ίων άνα ισχυν -

ei d ica l : Apparebil super eo% Dominui, dettmetqtnt 
omnes deos gentium terrv, et adorabunt eum nuut-
quisque de toco suo, cunclce insulm gemium u . 
Quid bis clarius atque l impidius , inax imi nciiipo 

inometii i fuisse e i apprime galuiarem Dei V e i u i 

v i s ib i lem ad nos descensuni? Per ipauin quippe l i -

berali firimus potytheismi errore quicuiique e ibu ic i* 

or lundi sumiis, atque unum vcruin Deuiu Pa i rou i 

agnosciraus, et quem is mi s i i Jesum C b r i s i u m , lb>-

ni inum itosirum ac Deum. Sed , u l videtur, qui fti* 

r iosam i l l am Deoqtie odibi lem doclr inam battse* 

runt, cajca adiiuc obscurtiate ignoraniias de l en l i . 

diviniE scieulia? splendoribus nondum su i i i i i l u s i r a n . 

Eflatuiit boc, Judaica* quoque i irpadentiai os oppi-

τίαν έ π ι σ τ ο μ ί ζ ε ι , κάν έθελήσειαν λέγε ιν , δτι γ ε C lat , s i ior te dicere v e l i n l , quod ipsis Babylone re-
άναχθέντων αυτών έκ τ ή ς Βαβυλωνίας , τ ώ ν εθνών 
d τήν π ί σ τ ι ν π ρ δ ς θ ε δ ν δεξάμενοι , ε ίς τδν έν Ί ε ρ ο -

σολύμοις ναδν τάς έν νό»1ω λατρε ίας προσεκόμιζον · 

to γάρ π ρ ο φ η τ ι κ δ ν λόγιον, έκ τόπου αυτού Εκαστον 

"ροσκυνείν π ρ ο τ ε θ έ σ π : κ ε · τούτο δέ ού τού νόμου , 

τή;δέ ε υ α γ γ ε λ ι κ ή ς διδασκαλίας ώ ς αληθώς έστ ιν , ε ί ς 

πάντα κ α τ ε υ ρ υ ν ο μ έ ν η ς τ ά π έ ρ α τ α · ήμ ίν γ ά ρ το ί ς 

έν π ί ? τ ε ι δεδ ικα ιωμένο ι ς Έπεφάνη ή χάρις τού 
θεού ή σωτήριος, παιδεύονσα ημάς, Ινα άρνη-
οάμενοι τ ή τ άσέδειαν καϊ τάς κοσμιχάς επιθυ­
μίας, σωφρόνως καί δικαίως καϊ εύσεβώς ζήσω-

\ μεν έν τψ νύν αϊώνι · προσδεχόμενοι τήν μα-
καρίαν έΛπίδα καϊ έπιράνειαν τής δόξης τού 
μεγάΛον θεού χαϊ Σωτήρος ημών Ιησού Χρι-

Tocal is , e lhn ic i i l l i qui (itlein erga Deum s iwcopc-
r a n i , ad leinpli i in quod Hierosolymis erat, legalem 
cultuin suuin dcferrenl . C o n l r a euiut, prophel ic i i iu 
oraculuiu i inumquemque de loco suo adoraturum 
p r o m i i i l i a v i l . M m i r u m bauddelege ibi 1 8 7 s c r m o 

est, sed de evangelica poiius doclri t ia , qiia^ a l 
omnes nitindi tenuiuos di la lala es l . Nobis eniin (i>'e 
jusl i i icat is Apparuit gratia Dei SalOatoris, eru-
dtens iios, itl abnegantes impielatein et gafculuriu 
desideria, sobrie et jitste ae pie vivamu» in priv-
sente tceculo, exspeclantet bealam spem et advenlum 
gloria: magni Dei et Sulvatoris nosirl Jetu Chfhli, 
quidedit semeiipsutn pro nobis, ul no$ redimerei 
ab onuii iniquitaie, el mundarei sibi populnm pra1-

στού, δς έδωχεν εαυτόν υπέρ ημών · ίνα Λητρώ* V stantem, teclalorem bonorum operum 3 · . Sod da> 
(Τηται ήJlάς άπό πάσης αμαρτίας, καϊ καθαρίση 
έαυτφ Λάύν περιούσιον, ζηΛωτήν καΛών έργων. 
Ά λ λ ά δ α ί μ ο ν ε ς μ έ ν , έπ ιφανέντος τού Σ ω τ ή ρ ο ς , κα \ 
τά θε ία έπ ι τελούντος θ α ύ μ α τ α , ήνίκα τ δ οίκείον 
πλάσμα κ α τ ώ κ τ ε ι ρ ε ν , έ π ε \ τδν έλαύνοντα ήδεσαν, 
έμάνθανον γ ά ρ ά φ ' ών Επασχον, χΛ ά κ ο ν τ ε ; έ π * 
ε β ό ω ν Τί ήμιν χαϊ σοϊ, Ιησού Υιέ τού θεού; 
ήΧΟες ώδε πρδ καιρού βασάνισα ι ημάς; Ή γ ά ρ 
τούτων τ υ ρ * ·ν\ς f ξεβάλλετο, κα ν . τδ κ ρ ά τ ο ; αυτών 

moiies quidein, Servalore iu lerr is voisanie , c l d i -
vina operante miracula , duiu crealura; su;e in'is«-
reretur, cutn jam praesentcm noscerent, id quo«l ι 
cladc propria d id i ce ran l , vel i n v i i i clainabaui . 
Quid nobis tibique Jesu Fili Dei? vntisti huc ont* 

lempu» torquere nos Reapse i l l o rum lyra tuu* 
oxpel i t iba iur , potenlia fundilus ever iebatur , «I 
ixspecialse ab ipsis poeiue ac gebeuua? sei i lenl iam 
jaui praesetuiebant, aique u i adhuc in iempes i^ea 

t f G i rn . x x i i , 17. »· Jaau. M , 45. » Sopb. n , I I . »· T U . ι ι , 11-14. 1 1 Mai tb . ? ι ι ι , 
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i:nicialti8 SIJOS d'*plorabanl. U l i vero in imic i c iuc i s Α δλοτρόπως κατεσε ίετο , καΛ τής έλπιζομένης αύτοίς 
C l i r l s t i nc ctun daemonibus quidcin ibpiiioniini verba 
libenter dicere volent, quaiiquatn jam sua? rtiinas 
experimetitum capieutes, ei$i notnliiiu affalim et 
perspicue, suam publicare cladem stne pudorovo-
lebant; i s t i au iem superiores se itforitui damnaiiot i i 
os lendunl , quasi melius quid e l a%quius de >e, quani 
i l l i , senllant : alque idci rco cum s i m crga eos 
benevolei i i issini i , non pal t i in i i i r dfcere regniim suum 
es>e dc le ium, neque ab ira adversus nos desisiwnl. 

κολσσεως καΛ γεέννης τήν όίκην προεπησθάνοντο, 
καΛ ώ ς αωρον α υ τ ώ ν Ι τ ι τήν βάσανον χατωλοφΰ-
ροντο * ούτοι δε οι έχθροΛ τού σταυρού τού Χριστού, 
ουδέ τοίς δαίμοσιν ε ίς τΑ τ ώ ν δαιμόνων συμφθέγγε-
cGat π ρ ο θ ύ μ ω ς Ανέχονται, καίτοι εκείνοι μέν είς 
πείρα'ν ήδη αυτών έληλυθδτες τού πτώματος, εί χαΛ 
μ ή καθαρώς ούτω κα\ λ α μ π ρ ώ ς , δημοσιεύειν αναί­
σχυντοι γε δντες τήν ήτταν έβούλοντο · ήναγκάζοντο 
δέ καΛ ούκ εθελοντές τ ή εξουσία τού έπιτάττοντος · 

οί δέ σεμνότερους τ ή ς αυτών εκείνων άποφαίνουσι καταδίκης* ώ ; τ ι πλέον κ*Λ εύγνωμονέστερον περί 
αύτού;-ή εκείνοι δ ιακε ίμενο ι , καΛ δια τούτο εύνούστατοι δντες αυτο ί ; , ού στίγουσι · καθτ^ρήσΟαι αυτών 
τδ κράτος λέγε ιν , ή τ ή ς καθ* η μ ώ ν ά π ρ α κ ί ή σ α ι μ α ν ί α ς , 

Et quia oninino necesse es l proplieiica oracula Κα\ έ-πειδή >εί τ ά ; π ρ ο φ η τ ι κ ά ς πάντως έκβαίνειν 
c x l t i m s o r l i i i , uiiusquisqne fldelium Deuni adora i Β ζήσε ι ς , τών π ιστών έκαστος προσκυνεί τώ θε(ό h 
de loco suo, quia Omnh terra adorel le s c r ip lum τού τόπου αυτού , δτι Πάσα ι) γή π{,οσκυη}σάτ(ύ-
esl S ic nos νιιΐι etiam gcnl iuui Aposiolus orarc 
in- omui loco, levanles purns manus, $ine ira ei d i -
tceptationibus Jam enim i l la unt loco dei ini la 
adoratlo cessavit, postquam is qui l i l l c r a i n dissol-
vi t , legeinque complevit , e l gra l iam nobis innova-
v i t , ui i iversi detmim DoHiinus, ad nos venit. Noime 
hxc c 11 m Samar i iana imi l ie rc loculum apparel? 
quod uititirum neque in monu hoc neque llieroso-
lymis adorabuh Patrem : $ed tenil hora, ei tmuc 
esl, quando vtri adoratoret adorubunt Pulrem i / i 
spiritu et veritate. Nam et Patcr tates quwrii, qui 
adorent eum. Spiriius t%t Deus, et eos qui adorani 

σάν σοι γ έ γ ρ α π τ α ι · ούτω βούλεται ημάς κα\ ο τών 
εθνών "Απόστολος προσεύχεσθαι έν παντϊ τόχφ 
έπαίροντας όσιας χεφας χωρίς όργης κα\ διαλο­
γισμών ' ήδη γ ά ρ ή έφ ' ένΛ τ ό π ω περιγεγραμμένη 
προσκύνησις λέλυτάι , δ π η ν ί κ α ό τδ γράμμα κα;«-
λύσας καΛ τδν νόμον π λ η ρ ώ σ α ς , καΛ τήν. χάριν ήμίν 
έγκα ιν ίσας , καΛ τού π α ν τ δ ς Κύριος παραγέγονεν · ή 
ουχί το ιαύτα τ ή γυνα ικ \ τ ή Σαμαρείτ ιδ ι διαλεγόμε· 
νος φ α ί ν ε τ α ι ; δτι Ούτε έν τ φ όρει τούτω οΰζε kr 
ΊεροσοΛύμοις προσκυνήσετε τ φ Πατρϊ, ά»ϋ ' έρχε­
τ α ι ώρα καϊ νύν έστιν, ντε οϊ άΛηΟινοϊ *ροσ*ν-
νηταϊ προσκυνήσουσι τφ Πατρϊ έν πνεύματι χα\ 

emn, ιιι spirilu el verilate oporlel adorare u . E leui iu Q άΛηΟείςί · καϊ γάρ ό Πατήρ τοιούτους ζητεί τους 
"~ ' ' * " προσκυνούντας αύτφ. Πνεύμα ό θεδς, καϊ τονς 

προσκινονντας αύτφ έν χνεύμιτι καϊ άΑη&εία 
δεί προσχμνείν. Πανταχού γ ά ρ έπιλαμπούσης ττ,ς 
αληθείας καΛ χάρ ι τος , ούκέτ ι χώραν έχει έν τοτω 
περιορίζεσΟαι ή προσκύνησες , ούόέ ίστασΟαι κα^^ 
τδ παλαιδν εκείνο .καί σκιώδες δ ιάταγμα* άλλ'ώσχερ 
τού Ευαγγελίου ό, λόγος άνά πάσαν τήν γήν έχχν· 
Οε\ς έ ςήχητα ι , ούτω κα\ τ ή ς δοξολογίας καΛ π /0?· 
κυνήσεο)ς ό τρόπος έκταΟεΛς ύ π ε ρ ή π λ ω τ α ι ' ή ̂ άχα 
π ω ς τόπος θεού των π ε π ι σ τ ε υ κ ό τ ω ν έκαστος· w 
ούτω γ α ρ Οεωρητέον τήν εαυτού ψυχήν σαρώσας ν·-* 
πολ ιτε ίας ένΟέου καΛ ά ρ ε ; ή ς , ήτο ιμάσατο Γ.Ο\: ΧΪ-

τ α γ ω γ ή ν τού Ι ΐνεύματος · τήν ύλην τε ύπιραναβα\ 
καΛ τ ώ ν . π α θ ώ ν κρε ί ττων γενόμενος , καΛ τών σχεοε-

diiTnso ubique ve i i i a i i s gra l iaque Iuiniue, non csi 
cur aniplius loco c i rc i in iscr ibaiur adora i io , ne>|iie 
ex norma i l l ius umbral i l i s pr«x*cepti perseveret. 
Sedsfcut Evaugel i i doclr ina per tinivcrsam lor ram 
dispersa sonui l , s ic etiam doxologi:v et adoral ionis 
ratio spatiis dilalata es l . V c l etiaai pulandum est 
Dei locmn esse hoiniuem qucmque. S ic enim imus-
quisque aniinaiu suam iuspicere debc t , qiiam 
luundans monbus egregiis aiqnc v i n u l e , bubilacu-
luin S p i r i l u i diepouil : nialci i;eque faclus swperior, 
et suarum cupid i la lum victor , alque bis d is l rahen-
tibus lemporaneis cur is nienle l iberala , incolam 
sic Dei Verbum babebi i , s icui i d ic lum esl : Tem-
plum Dei estis, et Spirilu* ejm habhai in vobit 3 1 

E t : Jnhabitabo tum iptii, eimulque inambulabo, | ) στων δή τούτων καΛ έ π ι κ ή ρ ω ν τδν νούν ά π ο λ - ε ^ ' 
eruntque mihi populus, el ego illorum Deut ero 
liLsulas vero genlium qi i idi iam aliud esse inteliigtMi-
lur , quaiu s icul i inysler iorum miuis t r i nos docue-
r u n l , genliuni Ecc l - s i i e miper co i i s i i iu la % , e l ex i n -
fideliialis salsediue emergcntes , a lquc i a De<» 
l i n i i i l a l e m capicutes? Jnre c i iam dicoro pussumtis, 
vurbis i l l is describi lias in mar ibus sparsas ac v i s i -
biles iusulas, quas geuies sine Oeo oliui viveuies 
i m o l e b a i i l . Nun enim continemis l c rnu lan luui -
niodo babilalores, 1 8 8 s e i ' in&"l^res el iam Scrva-
torts doclr ina suscepla, uuusquisquc imiversalem 
Deum adoral de loco stio Quan luquidem ergo 

νος , ένοικον ούτω τδν τού θ ε ο ύ Λόγον έςει, x*^ 
ε ί ρ η : α ι , δτ ι Γϊαος θεού έστε. καϊ τό Drsvp* 
αυτού οΐ^εί έν ύμίν καΛ, δτ ι ΟΙκήσω εν avW 
καϊ έμπεριπατήσω, καϊ έσονται μοι εις 
κηϊ έγώ έσομαι αύτοίς είς θεόν. ΑΙ νήσοι οέ των 
εθνών, τ ί άν άλλο νοηΟεΐεν, ή κ α θ ά π ε ρ ή;-ά; °* 
θείων μυσ:ηρ ίο ;ν έδίόαξαν είσηγηταΛ, αί τών έθνων 
Ε κ κ λ η σ ί α : ά>τι καΟιστάμεναι , καΛ τής αλμύρας 
α π ι σ τ ί α ς α ν ι κ ύ π τ ο υ σ α ι , καΛ π ή ς ι ν λαμβάνουσα: το 
θ ε ώ β ά σ ι μ ο ν ; Είποι δ' άν τ ι ς ε ίκότως καΛ τάς έν 
πελάγεσι κ ε ι μ έ ν α ς , τάς α ίσθητάς δή ταύτας νήσους 
τ ώ λ ό γ ω δ ιαγράφεσθα ι , Ας κχΛ έθνη κατώκουν χοχι 

1 5 P sa l . L X V , 4. ·» I T i m . ι ι , 8. Joan. ιν , 21, 23, 2 ί . s* l Cor . ι ι ι , 16. , e L t v i l . χχνι, 
I l C o i . ν ι , J8 . 
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άθεότητι συζώντα· ού γ ά ρ οί τ ή ν ήπειρον μόνον, νε - ^ Chr is lus ipse Deue noster, ipsa vc r i l a s , adoratoree 

verosnosesse decianti , io spiri tu ac verilate se- , μόμενοι, ήδη δέ χ α ί ούτοι τδν λόγον δεξάμενοι τδν 
σωτήριον, έκαστος προσκυνεί τ φ θ ε ψ τών δλων έκ 
τού τόπου αυτού. Έ π ε Ι ούν αύτδς δ Χριστδς και 
θεδς ημών ή αλήθεια, προσκυνητάς αληθινούς ή μ α ς 
άποφαίνει. έν π ν ε ύ μ α τ ι κα \ άληθεία προσκυνούντας 
αύτώ διά τε τών ευαγ γ ελ ι κών , διά τε τ ώ ν π ρ ο φ η τ ι ­
κών φωνών * εΤς γ ά ρ και δ αύτδς ό έν πάσα ι ς δ ιαλε-
γόμενο;· π ώ ς έπ ιφανέντος α υ τ ο ύ , τ ή ς εθν ικής 
αθεΐας ούκ έ ^ ύ σ θ η μ ε ν , χαί π ά σ η ς ε ίδωλικής βδε-

cundutn evangelicas prophelicasque voc«*s adoran-
ie.«; iinus cu im idemque in omnibtis loqiieus ; qu id -
n i , eo advenienle, ab P t b n i c a i r re l igiosi la le erepl i 
fu imi i s , omnisquc idoltae abominal ionis fac l i 
expertes, c l gcmiuii prorsus i l l ius adoratores! 
Mendares ilaqiii» sunl adversariorum eermones, 
a lquc hinc c o i u l a l cos couirar i i spirilu5 ore alque 
A n i i c l i r i s i i loqui . 

λυρίας Αμέτοχοι κατέστημεν , γνήσιοι κατά π ά ν τ α προσκυνητα\ αυτού γενόμενο ι ; ψευδείς ούν οί τ ώ ν 

δι 'εναντίας λόγοι* καΛ σαφές κάντεύθεν δτι έκ τού εναντίου π ν ε ύ μ α τ ο ς και τού 'Αντ ιχριστου λ α λ ο ύ σ α . 

Έπ ισκεπτέον δέ δποία κα \ έν τοίς μ ε τ έ π ε ι τ α έ α υ τ φ 
τε κα\ τή άληθεία κατακολουθούντι τ φ θεοφόρφ λ έ ­
γεται· Τότε ούν μεταστρέψω έπϊ Λαούς γΛώσσαν 
εΙς γενεάν αυτών, τον έπικαΛεΤσθαι πάντας τό 
δνομα Κυρίου, του δουΛεύειν αύτφ ύπό ζυγόν 
ένα* έ* περάτων ποταμών ΑΙΟιοπίας οΐσουσι Ου-
σίας μοι. Συναδέτω τούτο ι ; Η σ α ΐ α ς δ μεγαλο -
φυέστατος, ΑΙ γΛώσσαι, λέγων , αϊ ψεΛΛίζουσαι 
μαθήσονται ΛαΛειν είρήνην , καϊ μέν τοι καϊ 
τρανωθήσεται γΛώσσα μογιΛάΛου. Έ π ε ι κα \ 
γλώσσαις λαλήσουσι κ α ι ν α ί : , τδ θείον παραδέδωκε 
λόγιον. Τ ώ ν ούν λαών εκείνων τ ά ς γλώσσας αί μ ε -
μελετήκασιν ασεβείας ποτέ άνάμεστα φθέγγεσθα ι 
(δή^ιατα, π ρ ό ς τ ε ονομασίας κ α ι επ ικλήσε ι ς τ ώ ν α κ α ­
θάρτων δα ιμον ίων κατε ιθ ισμένα ι , τή ς ούτω μυσαράς 
διακαθαίρων μελέτης , έπ ιστρέφε ιν ύπ ισχνε ίτα ι 

Nunc videridum quidnam in subscqiieiilibue s i -
b i i n e i a c v c r i i a i i consenlaneiis deifer boiuo d i c a l : 
Tunc igitur reddaai popnds linguam in generaiionem 
ipsorum, ut omnes inoocent nomen Domini, ul ei 
uno sub jngo serviant. Usque α lerminis fluminum 
jElftiopia! mihi viciimas afferent s \ Uis consonet 
nobilissiimis Isaias : 'Lingna* , inquit , balbulienles 
pncem logui disceiil el muti Ungua expedietur ··. 
Nam quod novis loqiieulur l i i iguis , divinuiu i r a d i -
d i l oraculmn 4 0 . I l lorum itaque populoruui l i i iguas, 
quae oliui i iupieiai is plcna verba eructabant, n o m i -
uibusque ei invocationibus impuroruni daMiionum 
assuet* erani , (am deieslabtli praxi purgans cou -
versurum se spondel Deus, easque in cuuci is ge-
neraiionibus immunes fore ptirasqtte omui idolica 
professione; ita u l mtindtim alque inimaci i la l t i i i i 

θεδς, ώς έ ν πάσαις τ α ί ς γενεα ίς αυτών ανέπαφους ^ Deoque coiivenienlem ral ionalem cii l tum cxl i ibeanl 
κα\ α μ ι γ ε ί ς π ά σ η ς ε ίδωλικής έ μ φ ά σ ε ω ς γενησομέ 
νας· ώστε κ α θ α ρ ά ν και άμίαντον τήν τ ώ θ ε ώ προσ-
ήκουσαν λ ο γ ι κ ή ν προσφέρε ιν λατρε ίαν , δουλεύειν δέ 
αύτώ ύπδ ζνγ>*ν ένα λέλεκτα ι , ώ ; δήλου δντος , πολ­
λοί; ζυγο ί ς τ ή ν φύσιν τήν άνθρωπε ίαν τδ π ρ \ ν ύ π -
ενηνέχθαι. "Αλλοι γ ά ρ άλλοις θεοίς κατά διαφόρους 
δόξας κα \ θ ρ η σ κ ε ί α ς κατεζεύγνυντο , τή ζ ε ύ γ λ η τήν* 
ασεβείας στρεβλούμενοι * δτε δέ καθίκετο π ρ δ ς η μ ά ς 
έξ ουρανών δ λ υ τ ρ ω τ ή ς , τότε τ ή ς πολύζυγου τ α ύ τ η ς 
ήλευθέρωσεν άχθηδόνος, κα \ τδν εαυτού ζυγδν π ρ ο ύ -
θηκεν, π ρ ο ς τ δ κ α τ α π ε ι θ έ ς κα ι εύήνιον τ ή ς π ο λ ι ­
τείας τ ή ς ε υ α γ γ ε λ ι κ ή ς έφελκόμενος, "Αρατε, λ έ γ ω ν , 
τον ζυγόν μου δτι χρηστός έστι, καϊ τό φορτίον 
μον δτι έλαφρόν. Τούτον ούν τδν τ ή ς δικαιοσύνης 

P o r r o u l c i sub uno jugo s e m a i m i s diciuui es i , 
quia cousial , pluribus jugis bumanam aulca ualti-
ram fuisse supposilam : a l i i enim aiiis d i i s s ecun -
dum diCfcreiiles seclas ac religiones dedi i i crant , 
i inpielal is loris cpns l r i c l i . Ciun aulem vei i i l de 
coelo ad nos Redemplor , ituic bac jugori i iu m o l e s u 
varielaic nos expedivi i , suiiuiqiie jitgum o b l n l i l quod 
ad docil i laiein aique obediuuiiam evangelici i n s l i -
l u l i pe r l rah i l . Tollile, i u q u i l , jugum menm, quia 
suave est, et onut meum lcve 4 l . Uoc iiaque j u s i i -
tia* juguin a lacr i ler subemiics G.Seles, iu ver i ia le , 
s incei i iate fideque uua servimus i l l i , ei in boc l c -
lamiii* alque g lo r i amur ; edocli s c i l i c e l , Dunum 
«stf rtro CUIH porinverit jugum ab adoletcenliu 

ζυγδν π ρ ο θ ύ μ ω ς ύποτρέχοντες o l π ι σ τ ο \ , έν ά λ η - D Pa r «sl aniein niaguopfie adiuirari uuivursalis, 
θεία κ α \ ε ί λ ι κ ρ ι ν ε ί χ και π ί σ τ ε ι μ ι α δουλεύομεν α ύ τ φ 
χα\ έν τ ο ύ τ ψ άγαθυνόμεθα κα ι φ ι λ ο τ ι μ ο ύ μ ε θ α , δ ι ­
δασκόμενοι δτι Αγαθόν άνδρϊ δταν άρη ζυγόν έκ 
νεότητος. "Αξιον δέ ύπεράγασθα ι τού Αεσπότου 
τών δλων τδ μεγάλουργδν κα \ φ ιλάγαθον , δτι δή 
έπ\ τοσούτον αυτού δ έλεος κα \ ή χρη^τότης πλου -
σίως είς η μ ά ς ύπερεκκέχυτα ι , ώ ς εύβοκήσαι μέχρ ι 
τών έ σ χ α τ ω ν τ ή ς ο ικουμένης άφίχθαι τδ σωτήριον 
χ ή ρ υ γ μ α , κα\ δή κα \ έξ Αίθ ιοπ ίας κα \ έκ π ά ν τ ω ν 
περάτων γ ή ς σύμφωνος α ύ τ ψ α ί νο ; , κα \ δοξολογία 

Doiinui niagnificeiitiaui ac beniguilatcm, qnia c o -
piose a<leo misericordia ejus ac bonilas crga i:os 
fuer i l elTusa, ιιι u»que ;«d <*xtremos inundi fines 
sal i i larem voluer i l praelicaiioncui pervenire : i p i am-
obriMii ex ^ i i l i i - j p i a e f w u cuticiisquc iorr;n l i u i -
hiis laus ipsi e l perpetuus bymmis a cogi ios reu l i -
bus ipsuin uno ore «;xloIliiur. H * c isit furiosi 
aiidiaut, discani. | i io se S p i r i l u i s a m l o rcsis lere , 
duii) Ecolesiani Dei ca l i i i im iau lu r , sciaiilque se 
coul rar i i spir i ius iusl inctu loqu i . 

παρά τοίς έγνωκόσιν αύτδν ά κ α τ ά λ η κ τ ο ; α ν α π έ μ π ε τ α ι . Τ α ύ τ α οί φρενοβλαβείς άκουέτωσαν κα\ μανβα-

β Τ Sopboii. ιιι, 9, 10. 
1 Tliien. ιιι, 27. 

" Ib.u χ χ χ ι ι , 4. " I>a. xxxv , C. " Marc . x v i , 17. u M a l l b . XT, 29 . 
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νέτο>σχν, ότι τ φ ά γ ί ω αντ ιτάσσονται Π ν ε ύ μ α τ ι , 
δτ ι έκ τού εναντίου λαλούσι π ν ε ύ μ α τ ο ς . 

Sed et al lerius sanci i v i r i veiba audiauiiis : 
Gaude et loitare, fttia Sion, quia ecce veaio, et ha-
bitabo tft medio tui, ah Dominu* : tcietque quod 
Dominu* omnipotsn* mitil me ad U M . Quisuam 
auiem veniai , Joannes magnus ServaloriB nosir i 
p recursor c l amet : qui inissis duubus discipulis ad 
i i i lerrogaiiduni D o m i n u m : Tu es qui vtnts, an alium 
exspeciamut **? respouso accepio, publice d i x i l 
eum esse Agnum et F i l i u m D e i . 4 i . lusuper David 
quoqae i l t psallens : Denedlctus qui venil in no-
mine Domini * · . H ic auiem qui ven i l S c r v a i o r 
alumnis stiis sic loqtmur : Ubi duo siint vel tre$ 
in nomine meo congregati, ibi sum in medio eorum 
Κι : Vobhcum tum omnibus diebus utque ad con-
summalionem iceculi **. Sed e l alius succlamel 

;ς Χριστού "Εκκλησίας καταψευδδμενοι , κ?Λ ·; ώτϋσαν 

Α Έ τ ε ρ ο υ τών Αγίων λέγοντος άκουσώμεΟα · Tipxov 
χαϊ βύρραίνου, Ούγατερ Σιών, διότι Ιδού fpycpui 
χαϊ χατασχη>ώσω έν μέσφ σου, Λέγει Κύριος-
χαί χαταρεύξονται έθνη πολλά έπϊ τόν Κύριον 
έν μέσφ σου, χαϊ επίγνωση δτι Κύριος παντο 
χράτωρ άπέσταλχέ με. Τ ί ς ούν δ έρχ-ίμενος, 
Ι ω ά ν ν η ς δ μ έ γ α ς δ τού Σωτήρος ημών βοάτω 
δρόμος, άποστείλας δύο τ ώ ν μαθητών τδν Κύριο· 
ε ρ ε σ θ α ί ' Γ ύ εί ό ερχόμενος ή έτερον προσδοκά* 
μεν; κα\ δι* ών άκήκοε κηρύσσων αύτδν άμνδν κα 
Τίδν θ ε ο ύ . Και μήν κα ι Δαβ\δ δ άοίδιμος ψάλλων 
Ευλογημένος όέρχόμενος,έν ονόματι Κυρίον. Οίτο. 
δ έλΟώνΣωτήρ, τοις μύστα ι ς τ ο ι ς αυτού διαλέγεται* 
"Οπου εισϊ δύο ή τρεΤς συνηγμένοι έν τφ όνέματί 
μου, έχει είμι έν μέσφ αυτών. Κ α \ , ΜεΟ' ύμίν εϊμι 

propbeia : llabitabo cum iis el inambulabo ; eroque Β πάσας τάς ημέρας έως τής συντελεΐας τού αΙώνος. 
ipsit Deus, el ipsi 1 8 9 erunt mihi populusk9.— Con-
fugient deinceps gentet mulias, a i l prophelicuui 
aliud efialum, ad Domiuum * · . Quandonaiii baec? 
S ine dubio cum advenlus i)ei tempus aderit, e l 
confugienles ad euin c l ah i abun t : Domine, refugium 
factu$ es Hobit in generalione et generalione M . 11ΐ 
n imi rum Domini populus voca l i , in urbe Sioue 
habilabunt, id c s l Eccles ia ; quae gaudere ac lasUri 
jubeui r , dum filioruui suoruin inul l i ludinem ac 
nunierum cuncia excedeniem mi ra lu r . U i s consen-
tanea alius quoque v i r sanctus lanquaui ex Se rva -
toris persona clamabit : Evangelixare pauperibus 
mitit me M . Suadei auiem nobis ac pracdicat, Dci 
F i l i u m ac Deum n i i u i a Patre diepensalive secun 

Κ α ι δή κα \ άλλος έ π ι φ ω ν ε ί τ ω π ρ ο φ ή τ η ς · %Eru 
χήσω έν αϋτόΐς χαϊ έμπεριπατήσω · χαϊ έσομαι 
αύτοΊς θεός , χαϊ αύτοϊ έσονται μοι είς Λαόν. 
Καταρεύξεσθαι λοιπόν έθνη πολλά, φησ\ν ή προ­
φ η τ ι κ ή ρήσ ι ς , έπϊ τόν Κύριον. Πδτε τ α ύ τ α ; Τ Η φα­
νερδν, ώς δτε δ τ ή ς Οεοφανείας ε π έ σ τ η καιρδς, καϊ 
οί καταπεφευγδτες κράζουσι · Κύριε, χατα?νγϊ\έγ*-
νήΟης' ήμιν έν }*ενεφ καϊ γενε^ Ούτοι λαδς Κυρίου 
κεκλημένοι , κατασκηνούσιν έν τ ή Σ ιών , τή Εκκλη­
σία δήπου * ή και τ έ ρ π ε σ θ α ι χ α ι εύφραίνεσΟα*. προσ-
τ ά τ τ ε τ α ι , κ α τ α θ ε ω μ έ ν η τ ώ ν εαυτής τέκνων τδ 
π α μ π λ η θ έ ς κα\ Αριθμδν ύ π ε ρ ε κ π ι π τ ο ν άπαντα. Τού­
τοις Ακόλουθα κα\ τών Αγίων έτερος έκ προσώχβυ 
τού Σωτήρος κεκράξεται* ΕύαγγελΙσαοθαι χτνχοϊς 

dum bumaniUle in . E l cn i in pr imuin aposiolum alque ^ άπέσταλχέ με. Π ιστεύετα ι δέ παρ* ήμιν καιχηρύα-
poniiftccm conressionis nostrae bunc ipsum agno-
scit sermo aposlolicus nempe quud ad pereunies 
oves domus Israetis iuissus s i l 9 k . Sed quia missmn 
Redemplorem ac benefaclorem neque agnoverui i i 
neque rcceperunt, idcirco ad gentes rniuuntur d i -
s c i p u l i ; atque binc divinae noiiiiae jubar mundo 
i l lucesc i l , ac porro desiuimus muiidi elcmenlis sub-
esse, atqiie dsemotiiaca oppre»s ione sublevamur. 
Obsi ruaui r igitur otnneos, quo.l loqui iur adversus 
Deuin iuiqui ta 'em. S i enim loqnentes in S p i r i i u 
propbetas aposiolosque repel lu i i l , plane conslat 
i l lmn quoque quem bi evangelizanl ab iis r epud ia r i ; 
quod impie prorsus ab ipsis fieri comper lum est. 

σεται , δτι π ε ρ δ τού θεού Υ ίδς κα \ θεδς παρά τον 
Πατρδς αποστέλλεται ο ι κ ο ν ο μ ι κ ώ ς , κατά τδ άνθρώ-
πινον · πρώτον γ ά ρ απόστολου κ α ί Αρχιερέα τ ή ; ομο­
λογίας η μ ώ ν αύτδν δ αποστολικός έπίσταται λίγος, 
δς α π ε σ τ ά λ η μέν έ π ι τ ά άπολωλότα πρόβατα o:xw 
Τσραήλ . Άλλ* ε π ε ι δ ή τδν άπεσταλμένον λυτρωτήν 
κα ι εύεργέτην ούτε έ π έ γ ν ω σ α ν ούτε έδέξαντο. ταύτη 
τοι έ π \ τ ά έθνη οί μ α θ η τ α \ αποστέλλονται · κιντεΰ-
Οεν τό τ ή ς θεογνωσίας φώς έ π ι λ ά μ π ε ι τ φ κόσμι»», %Α 
τού ύπεζεύχθα ι το ις τού κόσμου στοιχείοις άπηλ-
λ ά γ μ ε θ α , κα \ πάσης δα ιμον ικής ενεργείας λελυτρω-
μεθα . Ούκούν έ μ φ ρ α τ τ έ σ θ ω π α ν στόμα κατά το^ 
θεού λαλούν άδικίαν · εί γ ά ρ τούς έν Πνεύματι U - ' 

Sed ue ipsum quidein ini l te i i ie i i i Deum Pal re iu D Πούντας προφήτας άναίνονται κ α \ αποστόλους, παντι 
immunem esse s iuu i i l , ad queui usque s iu l la i l l u -
rum calumnia p e n n e a i ; quasi is missionein a se 
decretain iufirma ralioue gesseri l , autiqiniiiiqiie 
tllud ac verutii consiliuin cassum evaseri l , siqnideia 
n i b i l uspiaia perilcere magni cousi l i i angeltis v . i -
luer i t . A i q u i iu refraclariorum caput blasphemia 
rec ida l . Ε ι si alium forle exspeclani Redemptorein 
(bavc esl entiii i l lorum elegaos e l praeclara senlen-

που δήλυν, ώς τδν εύαγγελ ιζόμενον παρ" αυτών άΟε-
τούσιν, δ δή ,κα \ δρώντες άνοσίως αντ ίκρυ; x * w -

φαίνονται · άλλ' ούδ' άν τδν άποστείλαντα Πάτερ* 
κα ί θ εδν άκαταιτ ίατον κ α τ α λ ί π ο ι ε ν έλάσει γάρ xal 
είς αύτδν τ ά τής δυσφημ ίας π α ρ ά λ ο γ α · δτι τε ή**5* 
νηκώς κατ* αυτούς π ε ρ ι τήν ιδίαν άποστολήν οείκνυ-
τ α ι · και κ α τ ή ρ γ η τ α ί γε ήν βεβούλευται άρχαίαν 
κα\ άληΟ.νήν jJoMir.v, ήνίκα ουδέν ούδαμόθεν έ Χ » ' 

1 1 Z a r h . ι ι , 10. u l l a l l b . x i t δ . *· Joan. ι, 5C. " Psal . c x v n . " M a i i b . V V I I I , 20. Mallh» 
X X V I I I . 20. " Z;\v\u n» 10. · · Z a c b . ι ι , I I . 8 1 Psa l . L X X X I X , 1. " Isa. L X I , 1. " l lcbr. HI» · · 
e » M a l l l i . W , 21. 
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ρα·νειν οίος τ ε έγένετο ό τ ή ς μεγάλης βουλής ά γ γ ε - Α l i a ) , bi cmn Jtnl^eis collocentur. Cur eni n ab li is 
1ος · έπι δέ τάς κεφάλας τών αθετούν των τδ βλά- differanl? si cerle litinc qi i i ven i l nullo moJo l i o -
σ?ημον· και εΓ που έτερον προσδοκώσι Λυτρο>τήν, uo ran l , «eque reapse advenisse, neque tiomhiibus 
τοντο γάρ αυτών τ δ κομψδν κα\ χαρ ί εν , μ ε τ ά Ί ο υ - profuisseputant. A d UIMIIII euini eiimdeiiique t c r -
διίων τετάζονται · τ ί γ ά ρ τούτων διοίσουσιν; εί miuuin blaspbemia? Inijns vesania pergi i . 
ρηδαμή μηδαμώς τδν έληλυθότα δοξάζουσιν, ή έπ ιφανέντα , μηδέ Ανθρώπους δνίναι · πρδς δν γ ά ρ κ α \ 
%b αύτδ τής βλασφημίας καταστρέφε ι τ δ άτοπον . 

λζ\ "Αγε δή μοι , ώ π ρ ο φ η τ ώ ν άρ ιστε κα \ μ α κ ά ρ -
τατε, καί νυν θεοκλυτήσας τορόν τ ι κα \ γεγονδς 
έμβόησον άνάκραγε δέ δ ιαπρύσιον , τ ί σοι τδ Πνεύμα 
ένηχοΰν άνωθεν προθεσπ ίζε ιν δ ι α κ ε λ ε ύ ε τ α ι . Φράζε 
δέ μοι, κα\ τδν γε λδγον θεοφρδνως άγδρευε · φήσαις 
δ' άν, εύ οίδα, τ ά θεία θεσπΊφδών · "Εσται έν τή 
*\μίρα εκείνη, λέγε ι Κύριος π α ν τ ο κ ρ ά τ ω ρ , εξολο­
θρεύσω τά ονόματα τών εΐβώλων άχό τής γής, 
nal ούκέτι §σται αυτών μνεία. Ά λ λ ά σο\ μ έ ν , ώ 
Οεηγόρε, ρ^στον κα'ι μυηθήνα ι τ α ύ τ α π α ρ ά θ ε ο ύ , 
&τε xfκαθαρμένψ κα \ σώμα και ψυχήν και διάνοιαν, 
άλλοις τε κ η ρ ύ ξ α ι , κα \ ταΤς μ ε τ έ π ε ι τ α γενεαίς Γραφή 
χαραδούναι, τών μ υ σ τ α γ ω γ ο υ μ έ ν ω ν τδ αληθές και 
ίύκάτοπτον · ήμά*ς* δέ έ ν τ α ύ ί α γενομένους , πολλή 
τις, ώς τδ α ίκδς , ή Απορία του λδγου περ ιστο ιχ ί ­
ζεται, τί π-ρδτερδν ε ίπε ί ν , τ ί δέ ε ίς τδ έ π ε ι τ α π α -
ραλιπείν. Τ£ γ ά ρ δή π ρ δ ς τ α ύ τ α κα \ φθεγξα ίμεθα ; 
τίς ίκανδς έ π ι τοίς προκε ιμένο ις λδγυις τού Πνεύ­
ματος, ή τ η ς αληθε ίας άς ίως άνυμνήσαι τδ ά π α ρ ά -
γραπτον ,κατΛ ά π ρ δ σ ι τ ο ν , ή τ ή ς σαφηνε ίας π α ρ α -
στήσαιτδ κ α θ α ρ δ ν κ α \ ε ί λ ι κ ρ ι ν έ σ τ α τ ο ν ; τ ί ς δέ κατά 
χρέος τ ώ ν ά^θετούντων στηλ ιτεύσαι τδ άσύνετον κ α ί 

37 . Age vero i u i b i , ο propbelaruiu optiiue ac 
bealissime , mmc quoque Deum invocans valida 
boanlique voce c l au i a ; initncnsum, hiquam, claina 
quidquid tibi Spir i i t i3 desuper resonans edicere j u -
bet, Eloquere m i b i , c l scrmouem luuiu diviuiiu-» 
iiifurmatum profer. Nam diviua sine dubio v a i i c i -
naberis. Erii die itla, a i l Domiiius oinnipoleus , 
disperdam nomina idolorum de terra , neqxu iihrum 
deinceps memoria tupereril * · . Sed cu im l ib i q u i -
dem , ο va tcs , fac i l l imum fuil a Doo i u i t i a r i , qui 
corpore anima ac meme purificalus fticras, idcoquc 
et aliis pra?dicare, e i f u i u r i s aftaiibus scr ipiam l i a -
dere rerum mysl icarum veritaiem e l evideul ianu 
Nos auteui bic demoranies, mul ta , u l par esi , per-
plexilas urg«il, quid prius s i l dicenduin , qitid iu 
poslerum reservandum. Quid enim ad baec eloqtie-
mur? Quis pole susccpla o r a l i o n c , Sp i r i lus sou 
veri la t is digne ceiebrare i i i f i i i i la in ei inaccessaui 
summitaieiu , vel uianiiestaiionis ejws purain alquc 
perspicuam iitiagtiieiti exbibr re? quis i r re l ig ioso-
r u m insipicntiain alque vecor.liaui satis coar-
guat? Nain quid es l bac doclr iua clarius a iqua 

άνόητον; τ ί γ ά ρ τούτων τ ώ ν λδγων φανερώτερον ή Q evidenlius? quid facilius. vel dignius d ic i po ies i? 
τηλαυγέστερον ; τ ί δέ εύθυεπέστερον ή άξ ιολογώτε-
ρον; Τ α ύ τ α κα \ τ ώ ν ηλίου μ α ρ μ α ρ υ γ ώ ν λ α μ π ρ ό τ ε -
ρον άποστ ίλβουσιν * ουδέν ενταύθα δεήσει λόγων 
ερμηνευτικών περιόδου μ α κ ρ ά ς , ού τ ή ς έν βάθει 
κειμένης δ ιανοίας έξερευν^ν π ε ρ ι έ ρ γ ω ς κα\ αν­
ιχνεύε ιν τ δ έπ ικεκαλυμμένον κα \ άδιάρθρωτον, ού 
μεταφράσεως τίνος διά κύκλων μ α κ ρ ώ ν έ κ π ε ρ ι -
•ιουσης χα\ έξαπλούσης τδ γριφοειδές κα \ έ π ι κ ε -
χρυμμένον τ α ί ς λέξεσιν, ουδέ κατασκευής κα ι συν ­
θέσεως β η μ ά τ ω ν π ρ δ ς άπόδειξιν τ ώ ν έ γ κ ε ι μ έ ν ω ν 
έπ ινενοημένης . Τδ γ ά ρ τού λόγου Απλούν κα\ εύθές 
κα\ ά ν α π ε π τ α μ ε ν ο ν , ού συγχωρήσε ι τούς μέν ούτως , 
τούς δέ έ τ έ ρ ω ς έκ περ ι έργου ζ η τ ή σ ε ω ς τ α ύ τ α έκδέ 

HJB res quippe solaribus radiia splendidiua eluce-
scunl . ISibil btc opus es l ber i i ieucmicorui i i senno-
BUIU longa per iodo, baud la ien l i s iu profundo s e u -
6U8 acruiar i curiose alqtie efTudere opariet o b r u -
lu in obsciiralumque Ibesai i rum, ueqtie meUipbrasi 
aliqua egomus q u x longo c i r cu i lu discurrens , d i -
n i o n u m ambiguilatein et lalebras evolval ; ueqiu? 
1 9 0 (icnique e icog i landa esl ars qtia*daii) c l \o-
cabulorum apta co inpos i l i o , ad bujiis arguniei>it 
dcnionsl ra l ionem. Natii t locirinai Inijua s impl ic i ias 
recii iudo alque evidemia , nou hint-i u l a l i i quidt-m 
s i c , a l i i vero al i ier curiose d isqui re i i ie i baic i u l e l -
l iganl , dumnque siuguli scopuui scqiienies, verUaiciu 

χεσθαι, κ α \ τιρ ο ίκε ίφ επόμενους σκοπψ, δ ιακρούε- D dispellabl, et propositoruiu vcrborum seusui viiu fa-
σθαι τήν αλήθε ια ν , άποβιάζεσθαι τε τών έγκε ιμένων 
ίητών τδν νούν , καλ άντ ιπερ ιέλκε ιν κακούργως , κα ι 
α ί χ μ α λ ω τ ί ζ ε ι ν π ρ δ ς τδ ίδιον θέλημα , δ νύν ποιούσιν 
οί τ φ κ ό σ μ ψ προστετηκότες , κα\ τοίς τού πονηρού 
κατεζευγμένο ι Οελήμασι. 

Πρδς ούν τ α ύ τ α τ ί ποτε άρα άκούσονται οί τδ τ ή ς 
ψυχής ό π τ ι χ δ ν π ε π η ρ ω μ έ ν ο ι , καί τάς άκοάς πρδς 
τάς τού θε ίου Πνεύματος ζήσε ις ά π ο φ ρ ά ξ α ν τ ε ς ; 01 
νόσφτοσαύτη αναλγησίας κεκρατημένοι και ήλιθ ιότη-
τος, οί τ υ φ λ ο ί , άναβλέψατε , κα \ , οί κωφο\ , ακούσατε · 
τ ί ς δέ έ π \ τοσούτον τετύφλωτα ι και π ε π ή ρ ω τ α ι , ή 
δν έ μ π ά θ ε ι α ν ψυχής τών άνωθεν ήμ ίν α ύ γ α ζ ο μ έ ν ω ν 
λ ί γ ω ν τ ή ν λαμπηδόνα ού προσδεχόμε ο ς ; τ ί ς δέ 

ciant, cuinque inaliiiose dislurqueaut, aif|:ie ad ptu-
priam voiuiilatetu violeuler a c c o m i i i o J c i i l , ( | uod 
iiunc bi niundani butiiincs , el inali du:iuo!iih a i b i -
Irio sulqugati , facidtil. 

Q U ; K (tuii i la se l iabeaol , qno jam sensu eruut hi 
qui visnalem auintat vim ubluderuul , aurcHpie ad 
d iv in i Sp riius voccs oppi lar ini i? qtii i iuio uiuporia 
ac htnUiUie inorbo prc iuunl i i r? He iu , c.eci, :t^pu:il<»/ 

c l s u r d i , audite ! Quis auioiii i la caccnl i i , e l visu 
rapms est, vel ob aitiiux* co»ruplela in , m d e s l h n » 
bcnnoii i i i i i uos i i i i i s l r a iu ium lampadeiii nnn re< i p i i ? 
Quis i la surdus el ii^ensilis, qui bas diviuas voce» 
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tain clare noliis atquc «lis»er:e iilolurtiui maleftctuin Α ούτω κωφδς και αναίσθητος ; ή δς τών θεοφθδγγων 
amiqi i i lus i i ic la i i iaui iuiu , qui» ea%, i i iquuin, inaieria-
lis crassi l inlinis teuebris iuipl icaius re j ic ia l , e l non 
potius ausculiarc ve l i l ? Ha*c v h i e l U e l , «t iainsi ho-
uiiues silere \ o l i n l , lapides lameu ipsi c lamabum , 
reruin evideniia compuUi . I luruin quippe dur i l i es 
aiiiiiue e i i i isensibi l i t&s, lapidum ipsorum dur i l i a in 
hnmiiemque naluram superal . (juodnani ergo Itis, 
glve in sua scnlenl ia laci ie porslaro v e l i n l , defen-
sionis geuus rc l iqmim e r i l ? sivi* pugnaciler lueri 
m a i i i i i , qux i i am excogilar i coulradici ionis ral io 
p o i e i i i adversus v e r i u i e u i ? Ecquis i l lorum menda-
ciis pa i roc inaus , boc ceriamen suscipiet? Ubinam 
iis i r ibuual ad banc disccplaiidaui causam stattic-
lur? q i i x i i am graviuiu ora lorum au l caii&idicorum 

τούτοιν φωνών, αϊ σαφώς τ ι κα\ δια^ήδην ήμ£ν 
τ ή ν τών είδωλων πανωλεθρίαν πάλαι άνεκράγεσαν, 
ύπδ το6 νέφους τ ή ς υλικής παχύτητος έπιπροσθού-
μενος , ού προαιρε ί τα ι γενέσθαι κατήκοος; Ταύτα 
κάν άνθρωποι σιγήσαι θελήσωσιν, άλλ' οΖ γε λίθο*, 
κεκράξονται , υπ" α υ τ ή ς τ ή ς τών πραγμάτων έναρ 
γε ίας κατεπε ιγόμενο ι · τούτων δ έ , ώς Ιοιχε, τ 
άπεσχληχδς τ ή ς ψυχής κα\ άνάλγητον, κα\ τών λί 
θων αυτών απέκρυψε τδ σκληρδν.καΐ άμείλικτον 
τ ί ς ούν αύτοίς fl στέργειν έν τούτοις βουληθείσί κοί; 
απολογίας τ ρύπος λελείψεται , ή άντιφέρεσθαι δδξα 
σιν, άντ ιλογίας έπίνοια κ α τ ά τ ή ς αληθείας έςευρε-
θ ή σ ε τ α ι ; τ ίνες αύτοίς ώ ς δή τοίς ψευδέσι συνηγο-
ρήσοντες , τουτονί τδν Αγώνα είσδύσαιντο; δποι δε 

eloquetilia versitlarn commenlorum inveulionein Β αύτοίς τδ δικαστήριον έν cji ταύτα διάθοιντο σχεδ;α-
expromens? qua^nam counexoruoi syllogismorum 
suasiones flexauimes e l conslringeules ? quaenam 
geomeiricanun dtuiionsiralionuui coaciiones, iheai-
1)H6 suig ex pr;«i»uiuplo t iuevi labi l i ter et sine effu-
gio · oiicludenics ? quis arbi ier aul judex peracultis 
ei higeiiiosissimiis, tpsis dicentibusscdens exainiua-
tor, e i i i i i ime ac sapientissime obtalorum argumen-
torum vi in cognoscerc valf i is , senlenl iam feret, 
quas iitiquas i l lorum pnestigias confirmel? Nemo 
bercle i la bardus cs l e i hisanus, qui perspicuis 
vocabu iU, quibns i n \ i c l e etiam ei sine conl rad i -
ctione, facia ipsa spleiididissime favent, advcrsari 
et obluctare u i l e i t i r . IVofeclo b i , u l sc&vum stium 
irreligiosumqiie dogma Nrmetur, nutlum prsesidiuui 

σ θ ή σ ε τ α ι ; ποίαι τών σοβαρών Ρητόρων κα\ λογο-
γράφων δεινότητες , τδ άγχίστροφον έν ταίς ενθυ­
μ η μ ά τ ω ν εύρεσ ιεπε ία ι ς έπ ιόε ικνύμενα ι ; ποίαι τής 
έκ τών συλλογισμών πλοκής πιθανότητες, το 1π· 
αγωγδν κα ι έφέλκον κατασκευάζουσα ι ; τίνεςγραμ-
μ ικών άνάγκαι δείξεων, τ α ί ς έκ τών ειλημμενων 
Οέσεσι τδ άφυκτόν τε και άπαραίτητον συμπεραι· 
νου σ α ι ; τ ί ς δ ια ι τητών τε κ α ι δικαστών δεινός τε κα\ 
άγχ ινούστατος , τών λόγων αυτών ακριβής εξεταστής 
προκαθεζόμενος , βαθέως κα \ σΰνετώτατα τών προ­
τε ινομένων τδν νούν ανιχνεύε ιν δυνάμενος, οίπι 
ψήφοντο ί ςάθέσμως αύτοίς τερατευομένοις βραβεύου-
σ α ν ; άλλ* ούδε\ς ούτως άσοφος κα\ απαίδευτο:, 
ούδεις ούτως άνούστατος κ α \ άλογώτατος, δς ταΐς 

compararc s ibi que i in l ; qui sceleslam vitae felici ta- C έναργέσι φ ω ν σ ί ς , κα \ ά μ α χ ο ν κα\ άναντί^ητον ix 
tein houeslae calamiia t i antefcrenies, incousul lo et 
coi i t ia sacerdolir diguitatem dedecus aique i g i o i n i -
niaui seiernani sibiinet iuu>serunt. Neino < erte eo-
ruin, qui p ievivcre deereverunl, i ia tniquam senliel 
au l decernet, sed ne s n * metiti quidem ta!e scelos 
unquam occurrere op iab i i . 

τή ς τ ώ ν π ρ α γ μ ά τ ω ν συνηγορίας 'ςανερώτατ» έ/ou-
σαις , π α ρ α τ ά τ τ ε σ θ α ι κα\ άντ ι τε ίνε ιν έπιχειρπτιε*. 
OJK εστίν ούν αύτοΐς ο ύ δ α μ ό θ ε ν , όθεν τδ σκιι^ 
κα\ άθεον δόγμα συστα ίη , έττικουρίαν πορίσασΟαί' 
άλλά τδ κ α κ ώ ς εν τ φ β ίφ εύημερήσαι» τοΰ χαλ·-ς 
δυσπραγήσαι π ρ ο τ ι μ ή σ α ν τ ε ς , άβούλως χαί άνιερω; 

αίσχύνην κα\ άδοξίαν αίώνιον έαυτοίς έ π ε τ ρ ί ψ α ν τ ο · τ α ύ τ α ουδείς τ ώ ν εύσεβείν ήρημένων ρή ότι γε 

φρονήσαι κα\ δογματ ίσα ι , άλλ" δτι μηδ* ώς έν νώ λαβείν ε ύ ξ α ι τ ' ά ν π ο τ ε . 
Quomodo ergo et quaudo et a quibus aboiniualti-

i iu iu idoluruin pestis invccla f u e r i i , primo quidom 
y\> evangelicis dic l is a u d i e u l , si cer lc eis creduti i . 
E t r n i m idulorum desiruclor , erroris ilcpulsor, ι ιο-
elerde poieslaietenebrarum redemptor, e l acorrup-

Πώς ούν κ α ; πότε κα\ π α ρ ά τ ίσ ι , . τών ρυσ?ρων 
είδωλο)·; ή πανωλεθρ ία γ ε γ έ ν η τ α ι , πρότερον μέντων 
ευαγγελ ικών λόγων άκούσονται , άν άρα πείθωντβι' 
κα\ γ ά ρ δ τ ώ ν ε ίδωλων κ α θ α ι ρ έ τ η ς κα ι τής πλάνης 
καταλύτης , ό λυτρωσάμενος ή μ α ς έκ τής εξουσίας 

lc la i i iecess i la le l iberator , v i L x n o s l n c aucior ,quique f) τού σκότους, κα \ τ ή ς δουλείας τ ή ς φθοράς άπαλλί-
ξας , τ ή ς ζιοής η μ ώ ν ά ρ χ η γ δ ς , ύ τ/ ,ν γνώσιν της 
αληθείας ήμ ίν χαρ ισάμενος Χ ρ ι σ τ δ ς δ Κύριος *»· 
θ ζ δ ς η μ ώ ν , πρός τδν τών δλων βεδν καί Ώα'.ϊμ 
τ ο . ά δ ε φ η σ ί · Πάτερ , έΛήΛνθετ ή ώρα, do&cor 
σου zor YUr, ίνα χαϊ ό ΥΙός σου δοξάσχ) οε' 
χαθώς Ιδωκας αύτφ έξουσίαν ηάσης σαρχ^' 
Xra πάν δ δέδωχαν αύτφ, δώσχι αύτοϊς Μ*' 
αύττχ δέ έστιν ι) αΐώηος ζωή, ίτα γιηύσκωσία 
τον μόνον άΛηϋινύν θεόν, χαϊ δν άχέστιιΛβς 
Ίησονν Χριστόν. Ε ί τα π ά λ ι ν · ' Ε φ α ν έ ρ ω σ α ccv 
τδ δνεμα τοις άνΟρώ.τοις. Κα \ αύθις* Ού *Ψ 
τούτων δέ ερωτώ μόνον, δ έστι τών .μαθητών. 

uobis veri ial ie noi i t iam coniul t l G b i i s l u s Dumiutis 
ac Deus nos l e r , cuin uuiversali Deo P a i r i suo sic 
loqt i i lur : Pater, tenil hora; clariftca Filium tuum , 
ut et FUius lutti clarificet te. Siculi dedisli ei pole-
itaiem omnis carnis, ul omne qnod deditli ei, det ei$ 
vilam. llmc est autetn vila wlerna, ul cognotcanl le 
iolam verum Deum , et quem mimti Jesum Chn-
itum · · . Deinde rurstis : Manifeslavi nomen tnnm lio~ 
minibui β 7 · 1 9 1 E l deuuo : Nvn prohis lantum roqo% 

fd cst pro discfptifis, ttd etiam pro iis, qui per r« r -
bam eorum in me credituri tunl , ut omnes unum 
lin ; ticut / u , Pater, tn we, ei ego in tc, ut et ip$i in 

Joaii . x \ n , 1-3. " ib id . 6. 
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AUA χαϊ περϊ τών πισζευόντων διά τον Λόγον Α nobh urium sinl : ut eredal miindut, quia tu me mi-
αύτών είς έμέ, tra πάντες iv ώσι, καθώς σύ, 
Πάτερ, έν έμοϊ, χάγώ έν σοϊ. Ινα χαϊ αύτοϊ έν 
ήμίν έν ώσιν · ϊνα ό κόσμος πιστενση δτι σύ με 
άχέστειΛας. Τ ί τούτων τών Ιερών λόγων π ρ δ ; τήν 
βείιν γνώσιν οίκειδτερ'ίν τ ε καΛ έ ν α ρ γ έ σ τ ε ρ ο ν ; ά ρ ' 
ονν ούχ έκβέβληται εντεύθεν ή πλάνη ; ού κ α τ α λ έ -
λυται τών δαιμόνων ή ε π ή ρ ε ι α ; ού διόλωλε τών 
είδωλων ή ά π α τ η ; ούκ οΓχεται τού πονηρού τδ κ ρ ά ­
τος; τίς ούτως ηλίθιος κα \ ανόητος, δς μ ή ούχ\ 
ταΰτα ούτως έχε ιν σ υ μ φ ή σ ε τ ε ν ; "Ινα γινώσκωσί 
σε τόν μόνον άΛηθινόν Θεδν> χαϊ δν άπέστειΛας 
Ίησονν Χριστόν. Αύτη ή φωνή τήν φύσιν τ ή ν 
άνθρωπείαν έκα ινοπο ίησεν , α ύ τ η τδν αέρα έκάθηρε , 
« ς πύλας τ ά ς ούρανίους ή μ ί ν ά ν ε π έ τ α σ ε , τ ή ν ε ίς 

ιisti Quid liis sacris dictis l>ei nol i l i t teff idenda» 
itiagta p r o p r i u m e s i atque evldeninis 1 Nonne tx i r ide 
depulsus c r r o r ? nonne exsnflhta dxmonti in i l l t i s io? 
nonite idolorum decepik) fundilus per i i l ? nont iedia-
I>oli poienl ia co r ru i l ? Quis ideo bardus ei iusipiens, 
m havc tta se bal>ere non coui i iea iur? Ul cogno$cant, 
i»iquam,/£ solum verwn Uenm% ei quem misisti Jesttm 
Chrislum. Vox"baic limnanatii naluram i n n o \ a v i l , 
luec aerem p u r g a v i i , <oeli j.ttitias tiobis pa le fec i l» 
batc in Sauc ia sancloruui nos i n l r o d u x i t , bomines 
atigelorum coniubcrnales ofleci i , medium par ic iem 
niaceria; ao lv i l , Pa i r em nobis ac Deum peccai i 
causa faciis liostibus reconci l iavt i . ManifeHavi no-
men iuum homimbus. Adde c i veliquum : Dispevdam 

τα Ά γ ι α τ ώ ν α γ ί ω ν ή μ ι ν ε ίσδρομήν προωδοποίησε, D nomina idoloruni de lerra , neqne uUa ipsorum me-
τούς ανθρώπους συνομίλους άγγέλο ι ς π ε π ο ι η κ ε , τδ 
μεβοτοιχον τ ο ΰ φ ρ α γ μ ο ύ λέλυκε, τδν Π α τ έ ρ α ήμ ίν 
χαί θεδν έ κ π ε π ο λ ε μ ω μ έ ν ο ι ς δι* α μ α ρ τ ί α ς ά π ο κ α τ ή λ -
λαξεν. Έρανέρωσά σον τό δνομα τοϊς άνθροΊποις. 
Πρόσθες κ α \ τδ λε ιπόμενον · ΈξοΛοθρενσω τά 
ονόματα τών εΙδώΛων άτιό της γής, χαϊ ούκέτι 
ίσται αυτών μνεία: ΕΙ ούν αληθή τ ά σωτήρ ια λό­
για, και ή τ ο ύ - θ ε ο ύ γνώσ ι ς και τδ δνομα π ε φ α ν έ -
ρωται, καί τ ώ ν είδωλων ή π τ ώ σ ι ς τεθριάμβευται* 
ού γάρ ενόν τ ή ν 'Αλήθειαν ψεύσασθαι · πρόδηλον 
δτι έκ τού εναντ ίου λαλούσιν οί ανόσιοι πνεύματος . 
Έξης δ* ούν ό τού Ευαγγελ ίου ε ί σ ή χ θ ω διάκονος, 
τώθείω τ ο ύ τ ω π ρ ο φ ή τ η συνεπηχών , ώ σ π ε ρ τ ώ α ύ τ ώ 
ενεργούμενος Π ν ε ύ μ α τ ι , δς δή π ε ρ \ της τ ώ ν ε ίδω-

nwria tupererii 8 9 . S i crgo vera smit Servnlorij i 
oracula, Deiquc no l i i i a e i i imncn it iaii ifesiaiuin es l 
r l cte idolis (r i i impbus rcpor ia i i i s ; neqoe enim 
Veri tas nicnt i r i p o i e s l ; cxplura iuoi c«t bos impios 
c o n i r a i i o s|>trilii cominoiue e loqoi . Dfit ide produ-
ca lur tn meil ioin w i u U i e r E v a n g e l i i , dtviiio bnic 
propl tc lavconsonai ts , ulpoie codem iti>pulsiis S p i -
r i m , qtii de i do lo iby io rum esu d< l in i ens , hicc ad 
C o H n l b i o s . s c r i b i l : Scimu* nikil e$$e idvlum in 
mitHdo, nuilnmque ai.um Deum eue, ρτωιετ unum *·. 
Atque. banc st inicnliam ubique fmnare n i l f l u r . Ne 
laineit vidcrelt ir adversus noia e i patentia nl iquid 
dicere(eranl cu im stmiHacra apud irreligiosos c l i n -
sipienics, eaqne appcllabauliir d i i ) ; i dd r rondd id i t : 

ioOuHDv δ ο γ μ α τ ί ζ ω ν βρώσεως , τοιάδε τ ι νά K o p t v - C Λα»ι ei$i sunl qni dicuntur dii, $he in ea>lo tite tit 
Ιίοις γράψει9 ΟΙδαμεν δτι ουδέν εϊδωΛον έν 
χόσμφ* χαϊ ούδ_ς\ς θεός έτερος, εί μή εϊς. Κ α ί 
τήν το ιαύτην γνώσιν μ έ χ ρ ι παντδς έκτείνεσθαι 
ι σ χ υ ρ ί ζ ε τ α ι · ίνα δέ μ ή δόξη το ίς έναργέσι και 
9*ινομένοις ά ν τ ι κ α θ ί σ τ α σ θ α ι · ήν -\άρ κα ι ξόανα 
χαράτοϊς ά θ έ ο ι ς κα\ άνοήτοις , κ α ι θ ε ο ί ώνομάζοντο· 
i i i τ ο ύ τ ο ' έστήγαγεν · δτι Εϊπερ είσϊ Λεγόμενοι 
kci, εϊτε έν ούρανφ εϊτε έπϊ τής γής, άλλ ' ούκ 
(ν π ρ ά γ μ α τ ι ουδέ έν υπάρξει ε ίσιν , άλλ' έν ψιλή τ ή 
τροσηγορία, χ α \ τ ώ λέγεσθα ι μόνον, ού τ φ είναι 

terra , non taii icn reapseei ve re , &ed innla ta i ihnn 
appellatioue e l vetbo l e in i sd i i s t i u t e i . Neque vi r i ims 
ullis po l l en l , qtUa lapidce s u u i e i I p n a c t ihrnioucs. 
Non sObim eaiui ccelesliiitn himiiHit ium majt*sla^ctu 
aique spleudorem admira i i suu l bom'n<'&, idcoque 
solem ac lnnam e i re l iqi ium s iderum cbomnt t n -
qiiaui dcos ad< r a v c r t i u l , sed e l in u r r a dsrn.oin'» 
qiiosdam, e i i ioiiniiUos boiuines l u r p i s s i i i s c u p i i i -
la i ib i is alque ar l ibus famigera tos , ' IKi l i luto boito-
tare et gb»ri lk a are s l t i l l iss ime vol t ieru i i l . 

ίεοί* ουδέ Ι σ χ ύ ς τ ι ς έν αύτοίς έστ ι , λίθοι δέ είσι. και ξύλα καί δαίμονες · ού μόνον γ ά ρ τ ώ ν έν ουρανούς 
φωστήρων τ δ λα μ πρδ ν κα \ δ ιαφανές κατεπ) .άγησαν Ανθρωποι , κα \ διά τοΰτο ήλ ίω τε κα\ σελήνη ν.ο\ 
ών άλλων ά α τ έ ρ ω ν τ φ χ ο ρ φ , ώ ς θεοίς προσεκύνησαν, άλλά δή κ α \ έ π \ τ ή ς γ ή ς δαίμονας τ ι ν α : , κ α \ 
ανθρώπων τ ο υ ς έν π ά θ ε σιν α ίσχ ίστο ις κα \ πράξεσ ιν ονομαστότατους , θεού προσηγορ ία τ ι μ ή σ α ι κα\ δο-
ςίσαι, ά λ ο γ ώ τ α τ α διενοήθησαν. 

Ο 38. Scd lia-c qnblou» G r a c i ac Harbari . Α uobie 
aulem pejfecie erudi l is alqiie in fidc i i rmal i s , ui i i is 

λη' . 'Αλλά τ α ΰ τ α μέν "Ελληνες τ ε κα \ βάρβαροι · 
•,μίν δέ τ ο ϊ ς τ ε λ ε ί ο ι ς κα\ βεβηκόσιν έν π ί σ τ ε ι , ε ί ς δ 
ούσει καλ αληθώς γ ι νώσκετα ι θ ε δ ς , δ έν Πατρ ι κα\ 
Υίώκα\ ά γ ί ι ρ Π ν ε ύ μ α τ ι , τ ή σεβασμ ί^ κ α \ ζ ω α ρ χ ι κ ή 
Τριάδι π ρ ο σ κ υ ν ο ύ μ ε ν ό ς τε καΛ δοξαζόμενος · κα'ι ούκ 
iv παρ* α υ τ ώ ν γνο ίημεν Ι τερον θ ε δ ν , ά π α γ ε . Διδ 
ουδέ λ ε λ ό γ ι σ τ α ι παρ* ή μ ί ν είδωλον τ ι εΐναι, ώ σ π ε ρ 
ώδέ ε ίόωλόΟυτον έν κ ό σ μ ψ * ούκούν έξωλόθρευται , 
ϊαθά δ έ δ ε ι κ τ α ι , τ ά ονόματα τών ειδώλων ά π δ τ ή ς 
Τή?* ή ο ύ χ \ κα\ σοφός τ ι ς π ό ^ ω θ ε ν . μεγαλοφώνως 
χροανακεκραγε λ έ γ ω ν , δτι Ούτε ήν έξ αρχής 

ualural is vercqne Deus agnosci t i i r , qui inP.-j treet 
F i l i o ct sa iHio S p i r i l n , veneranda et omiiit im v i v i -
i ica T r i u i l a i e , adorauir e i g lo r i i i c a iu r ; iteque pra>« 
l c r bas personns a i i i im Dci im i iovhnus; a b s i i ! P r o -
pierea ne aliqtiltl qnidem essf idohim cxi^iifr.aiuus, 
ncque IIOHI idoloibyt int i iu mitiido. Ιίτμο i!i prrsa 
s i i m , ιιι demonsiravhnus , dc l c r r a nomina UU Ιο­
ί u m ; nain c l qnidara aul iqt i ims magna voce atiic 
clai i iaveral : Neque ab iniiio idola fuernnt. iieqw: >n 

m J o a u . X Y I I , 2 0 , 21 . · · Zacb . x i t i , 2 . <° I C o r . M I I , 4. · ' i b id . 5. 
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perpeiuum erunl · · . Quandonam ergo haec ιιοιι e r u n l , Α βϊδωΛα, ούτε είς τόκ αίώνα έσται. Πότε ουν ουχ 

nisi n u n c V u m is adveni t , qui nos de idolie l ibera-
v i i ? Quid igi tur v ide lur lris qui i d o l o m m fecere 
inentionem ? S i quidem apud J i id sos d icanl has 
divinas cx i lum habuisse locu i iones , quanto magis 
apud Chr is l ianos? Na-n qnantum Judaeorum cultus 
supersi i l ionem eihnicorum superavit, lantum res 
uostrae supra Judaicas 9cse exlnlerunt , ac plane s u -
pcrbiant nobil i iaie sua alque praeslanlia. E teu im 
in ie r nostram in sp i r i iu adora l ionem, e l vesnntnn 
infldelium erga idola s tud i i i tn , media esi Jex J u -
daica. Quod si de Gra?cts ac Barbar is i g iu i r , quibua 
o l im divinae noti i iai jtibar non i l l i i x i l , qiiique impu-
roruni 1 9 2 daemonnro culiores e r a m , Ua rcvera 
vecordia atque insipienlia i l lorum se babebal. 

£σται , εί μ ή νυν ούχ Εστιν δτε δ ^υόμενος έξ είδω­
λων ή χ ε ; τ ί ουν δοκεί το ίς είδωλου μνήμην πιποιη-
μ έ ν ο ι ς ; εί μέν π α ρ ά Ίουδαίοις είποιεν τάς ττροφη-
τ ι χ ά ς τ α ύ τ α ς π ε π λ ή σ θ α ι φωνάς , παρά Χριστιανοί; 
πόσον ; Παρ* δσον γ ά ρ ή τών Ιουδαίων λατρεία τήν 
τ ώ ν εθνών δε ισ ιδαιμονίαν ύπεραναβέβηκε, τιάρα τοσ­
ούτον τ ά η μ έ τ ε ρ α τ ώ ν παρ" έκείνοις έξήρται, κα\ 
ύ π ε ρ ί π τ α τ α ι κ ε κ τ η μ έ ν α τδ ύπερφυές κα\ σεμνδτα-
τον · μέσος γ ά ρ τ ή ς καθ* η μ ά ς έν πνεύματι λατρείας, 
κα \ τ ή ς τ ώ ν α π ί σ τ ω ν είδωλο μανίας ό νόμος άπηώ-
ρηται · εί δέ παρ" "Ελλησι κα\ βαρβάροις, οίς το 
τ ή ς θεογνωσίας πάλαι ούκ ένήστραπτεφώς, δαιμόνων 
δέ Ακαθάρτων ύ π ή ρ χ ο ν θεραπευτα \ , τής εκείνων ώς 
αληθώς έμβροντησ ίας κα ι άπονοίας τό φρόνημα, 

Quamobrein C h r i s l i mar l j r e s , veri lat is pugiles v i - Β άνθ" δτου δέ δή οί Χρ ιστού μάρτυρες , οί άξιδνιχοι 

i i o r i o s i , imiuniera i l l a , qnae oral ione comprebeiidi 
neqiieunt cerlamitia ac labores loteraverunl , lalee-
que agones adversus idol icum errorem sust inuerum, 
quales humana nalura nunquam per tul isse t : q u i -
IHIS diaboli audaciamfregerunt, et lropa*a splendkJa, 
diviua adjuvanie gratia ac v i , de efferalis bestibus 
r epo r i a run l ; arasque e l fana facile ac fo r l i l e r , e l 
c i l r a ul lum laborcm diruerunt : qaapropler immar -
cescibi lcsquoque coronas a Deo cer iaminum judice 
juftle aduiodum consequi digni A ie run l . 

Quid vero et de admirandis i l l i s ac ceieberrimis 
v i r i s j u t l i c c n l , qtii iu asceiica sese cxercenles pa-
laeslra, hanc sibi jucundiorem esse p i i l a r t i n l , quam 
roundi suaviiaies alque delictas rc l iqui bomines ; 
aique biuc supernali tralhim qtioqtie i l lo rum ac 
roaxiinorum exsl i iere n i r a c u l o r u m operaiores? E t 
quotquoi eiiatu iu extremot lerras angulos recesse-
r i in t , ibique miindaui9 bis e lq i i o l i d i au t s v i i a l i s tn-
mul l ibus , v i ia in cxegorwni : deserlorumquc locormn 
sspe r i t a i i ac molcsiiaj in i rep id i occtirreuies , ceu 
eiue c:irne in corpore v i x e r u n l ; et angelicos niores 
senmlnnies, sic viue sua» stadinm inculpabiliter do-
c u r r e r n u i ; q u a r « e l ni i indi lumina otnttfs exs l i i e -
c n n i . Nam cujiisnam ope morbos bumana medela 
•usiipe rabiles sanaverui i i ? cujusnam ope dxmonia 
cen eervilta facile adinoduiu ac pro auc lor i ia le 
cxp t i l e run l? Num idolis i iumolando? an poiius 
Deiitn o ra iu lo , e l universalein Doniinuin Deumque 
colcndo, e l suis aclibus adjntorein iuvocando? Sane 
«il nobis vi vcrilaii ip^i v idc lur , v i r l u i e e i grai ia 
opcrjMiiispoieslaleniqtie suppedi lamis , ac tUscipulis 
d ic rn i i s ; EuiUes pratlicate dicente* qnia « p p r o -
pinqnavU regtium cvlorutM. Infirmo* curaie, lepro-
εοι uiHH(iaU,damohe$ ejicite E l tlla insuper : In 
wiwi/we meo dwmonia ejicient, linguis logueniur wo-
t i i , terpenle* (otleut e v . Verha t i ai i iem c o n l r a d i -
cewtibus quid supersi i , obs<uiH4in non ost. Nam bis 
oiuuia a t iduni ibus , ntpoie eOreni nd maledicendum 
F i l i u ore pr;uditis, c l s i in i l i ac gerinoiio P b a r i s x o -
ruu i iugenio iusiruclir», 11011 est arduum demmtiare, 

τής αληθε ίας άγο>νιστα\, τούς μυρίους εκείνους, χα\ 
ών ούκ &ν λόγος έφ ίκο ι το , άθλους καί πόνους δ\-
ήνεγκαν τηλ ικούτους Α γ ώ ν α ς , ήλίκους ούκ άν φΰσις 
Αραιτο Ανθρώπου, κατά τ ή ς είδωλικής πλάνης ένσττ-
σάμενοι · δΥ ών τού πονηρού τδ θράσος χατέλυσαν, 
και τ ρ ό π α ι α λ α μ π ρ ά , τ ή ς θε ίας συνεργούσης χάριτος 
κ α ι δ υ ν ά μ ε ω ς , κατά τ ώ ν δυσμενών άνεστήσαντο, 
τούς τ ε βωμούς κ α \ τ ά τ ε μ έ ν η άμογητ\ χα\ χρα· 
τ α ι ώ ς καθαιρούντες κα \ δ ί χα πόνου παντδς· έςβδ 
δή κα \ τ ώ ν στεφάνων τ ώ ν Αμαραντίνων παρα τοΰ 
άθλοθέτου θ ε ο ύ μάλα ένδ ίκως κατηξιώθησαν. 

Τ ί δέ δήποτε π ε ρ ί γ ε τ ώ ν θαυμάσιων εκείνων χι\ 
άοιδ ίμων ανδρών ύπολήψοιντο , οί περ \ τήν άσχητι-

, κήν παλα ίστραν έ γ γ υ μ ν α σ ά μ ε ν ο ι , ήδίω ταύττ,ν μαλ-
' λον ή τ ώ ν έν κ ό σ μ ψ τ ε ρ π ν ώ ν έτεροι τήν τρυφήν 

ηγούμενο ι , ένθένδε κ α ι τών ύπερφυών εκείνων χΑ 
εξαίσιων σημε ίων τ ε ρ α τ ο υ ρ γ ο \ γεγόνασιν; δσοι τε 
τ ά ς εσχατ ιάς τής γ ή ς κατε ιλήφασ ι , κα\ αύτοΰ τών έν 
μέσω θορύβων τ ώ ν β ι ω τ ι κ ώ ν δή τούτων άποπτάντες 
ηύλίσαντο, κα \ π ρ δ ς τδ τραχί ) τής έρημου κα\ δύσοι-
στον άπεδύσαντο , ώ ς άσαρκο ί τε έν σfύματι πο):-
τευσάμενοι , κ α \ ά γ γ ε λ ι κ ή ν πολιτείαν ζηλώσαντε;, 
ούτω τδ έν β ίω ά μ έ μ π τ ω ς έξήνυσαν στάδιον, ίΛ 
καΧ φωστήρες έν κόσμψ π ά ν τ ε ς έχρημάτισαν; έν 
τ ίν ι τ ά ς νόσους αί κρε ί τ τους ιατρείας ανθρωπίνως 
τυγχάνουσιν έ θ ε ρ ά π ε υ ο ν ; έν τ ί ν ι τά δαιμόνια ώσπερ 
άνδράποδα κ α τ ά πολλήν εύκολίαν κα\ έξουσίαν ά«-

^ ήλαυνον ; α ρ ά γ ε είδωλοΟυτούντες ή θεοκλυτοΰν:·ί, 
κα ί τδν τ ώ ν δλων Κύριον κ α \ θ εδν σεβοντες, Χ«̂ · 

άρωγδν έν τοίς π ρ α κ τ έ ο ι ς επ ικαλούμενο ι ; 'ύ ί ί̂ ^ν 

ούν ήμ ίν κ α \ τ ή άληθε ία δοκεΤ, τ ή δυνάμει καί χ«· 
ρ ιτ ι τού ενεργούντος , κα \ δεδωκότος έξουσίαν, x^ 
ε ίρηκότος το ίς μ α θ η τ α ί ς · Πν'ρενόμενοι xtyvcctTS 
Λέγοντες, δτι ήγγιχεν ή βασιΛε/α τών cv<an^r' 
άσθενονντας Θεραπεύετε, Λεπρούς χα9σ['(Ρ·* 

δαιμόνια έκϋάΛΛετε. Κ α \ , δ ι ι Έν τφ ovdpurlpov 
δαιμόνια έκδαΛούσι, γΛώσσαιςΛαΛήσευσι κε*'^ 
δρεις άρούσι. Τοίς δέ απεναντ ίας τής ά/η'Έ'·** 
ίούσιν, ούκ άδηλον δ τ ι κα \ υποληφΟήσεται· τ^ς 
γ ά ρ π ά ν τ α τολμώσι , καθάπερ τ α ί ς έπι τ ω 
δυσφημ ία ι ς απόλυτον εσχον τδ στόμα, ούτω χάντα^Λ 

Sap. χ ι ν , <3. " Mal tb . χ , λ e» MaiT. χν<, i 7 . 
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γείτονα π ω ; κα\ φ ίλη ν τ ώ ν Φαρισαίων τήν β (άνοια ν 
χεχτημένοις, ού χαλεπδν ά π ο φ ή ν α σ θ α ι , ώς έν τ φ 
έρχοντι τών δα ιμον ίων τ α ύ τ α δρώντες διεδειχνύοντο. 
Επειδή δέ τδν νουν αδόκιμο ν έχοντες , κα \ έφ* Α μή 
τροσήχεν άποφεράμενοι , ε ίκα ίο ι ς λογ ισμοίς έ π ι ν ή -
JOYTOI , ε ίκότως άκούσονται · Γεννήματα έχιδνών, 
ζως δύνασθε αγαθά ΛαΛειν πονηροί δντες; ΕΙ 
γαρ τίν οίχοδεσπότην ΒεεΛζεβούΧ άπεχόΛεσαν, 
χόσφ μάΧΧον τους οίχειαχούς αυτού; κ α θ ά π ε ρ 
6 σωτήριος έφη λδγος . Π ώ ς ούν τ ο ύ ς αυτούς κα ι ώς 
δέσποτας δυνατδν σ έ β ε ι ν , κ α \ ώς μ α σ τ ι γ ί α ς κα ι 
χαχούς δούλους δ ιώκειν κ α ι έ ξ ο ι κ ί ζ ε ι ν ; Αφ* ών 
έβέλουσιν. Τ Η ούτω γε χ α ί μερισθώσεται έφ*~έαυτήν 

Άλλά φανερδν δτι ώ σ π ε ρ τήν εύαγγελ ικήν π α ρ ­
ωθούνται ίστορ ίαν , ούτω δή κα\ τών ένθέως βεβ ιω-
μένων ή π ε π ρ α γ μ έ ν ω ν τοις ά γ ί ο ι ς , κα \ ά ν α γ ε γ ρ α μ -
μενων έν Βίβλοις ί ερα ί ς , τδ αληθές οί εναγε ί ς ούκ 
αποδέχονται. Ε ί δέ κα \ άληθεύειν δοκούσι τάς π ρ ο ­
φητικός π ρ ο α γ ο ρ ε ύ σ ε ι ς · φάναι γ ά ρ ψεύδεσθαι , μή 
δ* άν αύτδν τ δ ν διάβολον οΤμαι τολμήσαί ποτε* διά 
9ροντίδος αύτοΤς γ ι ν έ σ θ ω δεικνύειν , πού κα \ πότε 
τδ πέρας έδεξαντο . ΕΙ γάρ πρδς τδ μέλλον άπίδοιεν 
x i l άλλον π α ρέβε σθαι Χριστδν ύ π ο τ ο π ή σ α ι ε ν , μόνοι 
των έλπ ι ζομένων ά π δ ν α ι ν τ ο , κα \ τ ώ ν ύ π ε ι λ η μ μ έ ν ω ν 

εδελπι π ρ ο σ ή κ ο ν τ ο ς άποίσονται" δτι δέ κ α τ ά ­
φορτη σαντος ττρδς ήμδίς τού τ ώ ν δλων θ ε ο ύ , κα ί τ ή ν 
Βασιλείαν κ η ρ ύ ξ α ν τ ο ς τ ή ν ούράνιον, ή πολύθεος 
ήφάνισται π λ ά ν η , κ α \ εΓς Κύρ ιος κ α \ θ ε δ ς κ α ι βα­
σιλεύς π α ρ ά π ά ν τ ω ν σ υ μ φ ώ ν ω ς προσκυνε ί τα ι κα ι 
δοξάζεται, α ύ τ δ ς ούτος δ θείος π ρ ο φ ή τ η ς έν τοίς C 
μετέπειτα έ ρ ε ϊ , κα \ ουδείς τ ώ ν εύ φρονούντων άντ -
ερεί · Έσται γάρ Κύριος εϊς βασιΧέα έπϊ πάσαν 
ύινγήν· έν τή ήμερα έχείνη έσται Κύριος εΐς, 
tal τό δνομα αυτού έν, χυχΛούν πάσαν τήν γήν. 
Αιά τούτων γ ά ρ ή μ ί ν κα \ τών έξης ε ί ρ η μ έ ν ω ν , ού 
Jtivov τούς έ κ τού δήμου τού Ιουδα ϊκού δεξαμένους 
τδν λόγον τ δ ν εύαγγελ ικδν έν π ν ε ύ μ α τ ι π ρ ο ε σ ή μ η -
νεν, άλλά κ α \ τ ώ ν εθνών τ ά ς ά γ έ λ α ς , & ποτε ήγνόει 
"^ν α π ά ν τ ω ν Δεσπότην κ α \ Κ ύ ρ ι ο ν , ώς τής θεογνω­
σίας « ίσδέξοντα ι τήν α κ τ ί ν α , κα \ τ ώ ν ε ιδώλων δ ια-
ττύσουσι τ ή ν ά π ά τ η ν . Ποίος γ ά ρ δή τόπος τ ή ς τοΰ 
4ενύ δόςης άστολειφθήσεται , ε ί γε δή νύν μάλλον ή 
:ρδτερον αληθές τ δ , ΠΛήρης ό ουρανός χαϊ πάσα 
I Τη τής δόξης αύτον; Κ ά ν γ ά ρ τ ή ν Ε λ λ ά δ α , 
Άν τήν β ά ρ β α ρ ο ν ε ίπο ι τ ι ς , κάν ε ίς Ι τ α λ ο ύ ς κα ι D 
ερμανοΰς έ π ι δ ρ ά μ ο ι ' τ ω λόγω , Κελτούς τε κα\ 

ίρεττανοΰς, κάν ε ί ; Λ ίβυας και τήν Α ι γ υ π τ ί ω ν 
έρίκοιτο, κ α ν "Αραβας κ α \ Πέρσας έπέλθοι κ α \ 
Αιθίοπας, κ α ν Ι ν δ ο ύ ς κα \ Σ κ ύ θ α ς , και πάσαν έσχα-
••άν, κ α ι δλην ήπε ιρόν τ ε κα\ θάλασσαν, τδ τοΰ 
Χριστού δ ν ο μ α δοξαζόμενον κα\ προσκυνούμενον 
£*»ροι. Π ά ν τ α ς γ ά ρ τδ εύαγγελ ικδν σαγήνευσαν έ π -
τ,γάγετο κ ή ρ υ γ μ α - κ α ι ή τ ή ς σεβασμίας Τριάδος 
Τνώσις, δ ι ά τ ο ΰ φθόγγου τ ώ ν μαΟητευόντο*ν τ ά έθνη , 
τξ ύφ* ήλ ί ιρ ύ π ε ρ ή π λ ω τ α ι , κ α \ πανταχού τού ένδς 
οά μόνου αληθινού θ ε ο ΰ κα\ Δεσπότου τ ώ ν δλων 

SACRIS IMAGIXIBUS. 646 
Α qutul in principe da-moniorom liaec il los agere com-

pertum si t . Sed quia mentem iniproham gerentes, 
atque ad i l l i c i t a procurrenles , vanis cog i la i ion ibu* 
flticfuant, m e r i l o audient : Progenies viyerarutn, 
quomvdo polestis bona loqui9cum sitit mali ? Nam 
si pairem fumiUat Beelzebul vocaverunl, quanto tna-
gis domenicos ejus · · ? s icul ait Serva in i i s o r a l i o e i . 
Qu i ergo fieri polest u l i idem daemoncs et in domi -
norum loco coiaulur , et ut ma&tigia? servique ne-
quam pi iu ian lur domoqne exler tui i ieu 'ur ? S i c certe 
in scipsum divisus fuerit diaboli polenlatus. 

βούλονται κ α ι καταδεσμε ϊν κα \ συγκλείειν έ φ ' ο ίς 
ή τοΰ πονηρού δυναστε ία . 

Sed enim explora lum e s l , impios hos f i c n i i 
evangelicam re j ic iun l l i i s io r iam , i i a coelestis quo-
qne sanctoriim viiae et actuuui v e r i i a i e m , i n sacris 
L i b r i s scr iplam , min ime admit lere. Qnod s i pro-
pheticas praedicliones veraces exisi i roant , namqiie 
eas mendaces dicere ne diabolus qttidem , u i reor , 
a t i d e b i l ; ergo curae i l l i s sit dempnslrare ubinam ti 
quando bae exi tum naciaa s i n l . Nam si i s l i fuiurum 
lempus spectant , et aherum adfore Chr i s t um sus-
p ican lur , soli ipsi s i i e r a u m rem negani , ideoque 
desperantium pcenam mer i lo referenl . Quori auiem 
advenienle ad nos universali Deo, e l ccelesie regiuun 
pr»3dieanie , polylbeismi error sublaius fuerit, alqtie 
inius Doroinus e l Deus ac rex abomnibus concord i -
ler adoreiur e l glorificetur, idein hic divus pro-
pbeta in sequenlibus d i c e t , netnoque sana meiite 
prxdi tus 1 9 3 e i contradicet : Erit enim Oominu$ 
rex $uper omnem icrram. Die Ula eril Dominu$ 
unut, el nomen ejus unum, universam lerram cir-
cumient H i s v ide l i c e i nliisqtie dictis prapsignifi-
c a v i l nobis in s p i r i l u , non eos solum de Judaico 
populo qui evangelicam doclr inam admiseriiflt , sed 
e i iam ei lui icurum greges, qui oi i in communem 
regem ac Domiuum ignorabant , divinae scicnti.e 
radium rccepluros, et idolurum errorcHt abjeciuros. 
Nam quisuam locns divina gloria d e » l i l u e l u r , s i 
qiiidem iui i ic magis quam aulea verc d ic i lu r : 
Pieni tunl cceli ac terra gloria eju* ·* ? Nain si qni» 
Grseciam i io ininel vel Β a r b a r o n n u lerras, aut I la los , 
aut Germanos dicendo excurra t , vel ad Gallos , a u i 
B r i i an i io s 9 aut L i b e s , au tad i E g y p i i o r u m regiouem 
dcveniat, au l si Arabcs ei Persas adeat, ve! i E i b i o p e s , 
Indos, Scy lbas , e l quamlibe l mundi sive ler res i rem 
sive mar i l imam c x i r e m i l a l e i n 9 C b r i s l i nomen liyinuis 
celebrari alque adorari eomperiei . Ci incios eniNi 
populos evangelic.ic praedicalionis sagena cepi l : et 
vencrandae T r i n i l a l i s n o i i i i a , vooe i l lo rum qui geules 
e rnd iverun i , per universum orbem dilatala f u i i ; c l 
ubique unius ac solius ver i Dci ac Doini i t i univer-
salis versatur cogni l io : validaque vote oinnes po-
ptili cum Psalmis la c l aman t , posiqnani Dei po ion-
l iam e l ubique providain niagnittidiiicin fide d id i -
c c r i m i : Si ascendcro in for /uw, / « iliic es; ei $i 

e 
* M a l l l i . x n , 34. · · M a t l b . x , 25 . · 7 Zacb. x iv , 9. e * Pnvf . i i i i s^ . <*x lse. v i , o. 
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descendero in infernum , adet. Si sumpsero pennat Α έμπολ ι τ εύτα ι ή έπ ίγνωσις · χ Λ μέγα κ ι \ αύτώ 
mea% diluculo , et habitavero in extremis marit, i / - έμβοώσι μ ε τ ά τού* Ψάλλοντος, το κράτος κα\ τήν 
litc quoquc manut tua deducei me, el tenebit me π α ν τ ε π ο π τ ι κ ή ν αυτού-μεγαλε ιότητα καταμαθό>εί 
dextera tua · · . Quid bis verbis arcura l ins sit aique διά τ ή ς π ί σ τ ε ω ς · 'Εάν άναβώ είς τόν οϋρανόν, cv 
evidentius ob Dei c i i l l um i i is ini iandii i i i ? έχει εΐ' έάν καταϋώ είς r t V ςίδην, xdpsr έάν 
άναΛάΰοιμι τάς πτέρυγας μου κατ' δρθρον, χαϊ κατασκηνώσω εϊς τά έσχατα της θαΛάσσης, χα) 
γάρ έκεΐ 7) χειρ σου οδηγήσει με, χαϊ χαΟέξει με ή δεξιά σον. Τούτων τ ί άν γένοιτο σπουδαιότε» 
ρον. ή περ ιέανφστερον είς θεοσέβε ιαν ; 

59. Dicanl ergo nobis idolorum cul tores , u b i -
iiam foric s in t , c l apud quusnam idolorum faiia 
e i Mtiiulacra? ubinaiti iu i i ia i iones et mys l e r i a , ct 
bis iu i i ianics aique i n i i i a l i ? i ibinam ipsorum hie-
ropbatita?, e i coiisecranlcs au i consecrati, sacerdo-
les borntit r i t tmm, ct cbameuitae ct aniplopo-
des (Gt )? Ubii iam a»dtiuorum orrialus c i r c i tetnpla 
droruin ·*! dccoramenli sludinni (62), u l bene muti-
dalas aras aique delubra freqnentitis incolaul d « -
iiiomiin g l o b i , qni tencbrosa adyta obambulare 
SOICMII , cuu rc«p»c tenebris digni ac Ittcifugi, e l 
nor iurnar i im laiel>rarum serlalores? Ubinam i l lo -
rum ctnn populi frequenlia fcsli dteset boum pecit-
diimque imniolaifonos,? quaiidoquidem daeroones 
Inso sanguine gaudent, e l cruenlts delectaniur aris, 
et quod esl infcl ir ius pucrorum virorttmque ca?di-
IMIS (03). Ubiuaiu ctihus ab ipsis J t ipi ler , dconun 
veluti consul e l stipretnus i l le s i e rn i l i u s deus (64), 
qui lanquatn sieroore oblttits celebratur? Nis i forte 
adliuc n coprologis ttosiris bonoraiur , ctijits fabti-
losa ei inrredibi l is d ic i iu r genesls a modesi is , lu r -

λθ ' . Ούκούν λ ε γ έ τ ω τ α ν ή μ ι ν ο^τών είδωλων θερα· 
π ε υ τ α \ , πού ποτε ά ρ α καί π α ρ ά τίσι , τών είδωλων 
τ ά Ιδη και ά γ ι δ ρ ύ μ α τ α ; πού αι τούτων τελεταί κα\ 
μ υ σ τ ή ρ ι α , κα \ οί τ α ύ τ α τελούντες τε καί τελούμενοι; 
πού δέ οι παρ* αύτοίς Ιεροφάνται, οί ταύτα μυοΰντές 
τε κα\ μυούμενοι , οί ίερεΓς τε τούτων οί χαμχιενναι 
και άν ιπτόποδες ; πού τών νεωκόρων τδεύκοσμον περί 

^ τ ά τ εμένη αυτών κα ι φιλόκαλον, ίνα σεσαρωμένου; 
τούς βωμούς κα \ τά ανάκτορα καταλαμδάνοντα, 
συνεχέστερον έ π ι χ ω ρ ι ά ί η τ ώ ν δαιμονίων τά στίφη, 
οί π ε ρ ι τ ά τ ο ύ σκότους έμβατεύοντες άδυτα, ώ; τού 
σκότους αληθώς άξιοι , τού παραιτε ίσθαι τδ φώ; κα\ 
οίκείν άντρα ν ύ χ ι α ; πού αί τούτων έορται πανηγύ­
ρεις , οι βουθυτοΰντές τε κ α ι μηλοσφαγούντες, οί 
α ί μ ά τ ω ν προσχύσεσι χα ίροντε ς , κ α \ λύθροις έπιβω-
μίοις έ π ι γ α ν ν ύ μ ε ν ο ι , παιδοκτονίαΐς άνδροκτασίαι; 
τ ε , δ δή π ά ν τ ω ν άθλιώτερον ; πού παρ ' αύτοίς δ τι­
μώμενος Ζεύς , ό ύ π α τ ο ς τών θεών κα\ έξοχώτατο;, 
δ κοπροφόρος θ ε δ ς , ώ ς ε ίλυμένος κόπρψ άνευφη-
μ ο ύ μ ε ν ο ς ; εί μ ή ποτε άρα κ α ι τοις έφ ' ημών κοπρο-
λόγοις τ ε τ ί μ η τ α ι , δς τήν γένεσ ιν άπιστος μέν τοις 

pissima vero a s lu l l i s credihir , a malre occul ia lus , Q σωφρονούσι μυθολογούμένος, αίσχιστος δέ τοίς άνοη-
«ι supposiio vicc ejus lapide servalus, dacmonionim 
orrbestra Miiiisqiie incondhis e l garrul i la ie custo-
riiliis, ut laterel parricida 194 niius palrem filio-
rmn voralorcni . Mirabi lur euiii aliquis jam mul t i -
lornit^ fratides omii lenic tn , cujus abominandae e i 
illusoria* furre pra;sligia3. Avis cum voluerit b ic 
tleus ipsis Π ιΊ , cute htepida et a la ius , idque ei j u -
^i i i idius forlasse e r i l , nempe u l alis piunisque sit 
i i i s i r u c i i i s , qtio facilius bic munerosns amnta fe-
mina poi ia iur . Taurtis alias corniger a p p a m i l , de-
<oiis uiiguibiis longisqne aurUnis perornaius ; sicut 
c i :ilias deomm hircusfacl i is , ttl paribue vi t i i s con-
v b i t i s , e l modo sie inodo alius v i sus , pnvs i ig iU 
i i l n i i in i t i l iws; e l quidvis facile efTecltis, pro varrc-

ταίνουσι π ιστευόμενος , ύ π δ τ ή ς τεκούσης κλεπτδμε-
νος, κ α \ τ ψ άντιδοθέντι λίθ(ρ σoJζόμεvoς, κα\ δαιμο­
νίων όρχήστραις κα \ ήχοις δυσηχέσι τισ\ κα\ υθλοις 
φρουρού μένος, ώς άν λάθοι πατραλοίας παίς πατέ­
ρα παιδολετήρα · άγάσαιτο δ* Αν τ ι ς αύτον πεπαο-
μένον τής πολυμόρφου π λ ά ν η ς , ή ς τά τε φευχτά χα\ 
α π α τ η λ ά γ ο η τ ε ύ μ α τ α . "Ορνις αύτοίς ό θεδς δταν 
έθέλη γ ί ν ε τα ι , τδν χ ρ ώ τ α λάσιος κα\ κατάπτερο;, 
κα\ ίσως τούτο μδ).λον ή ν α ύ τ ώ χαριέστερον, πτε-
ροφόρον είναι τήν φυήν κα\ λαχνήεντα , ίνα τής ερω­
μ έ ν η ς ό γ υ ν α ι μ α ν ή ς μ ή ά π ο τ ε ύ ξ η τ α ι . Ταύρος άλλοτε 
κερασφόρος φαινόμενος, δ π λ α ί ; εύπρεπέσι χύ ούασι 
μακροίς έγκαλλωπιζόμενος , κ α θ ά π ε ρ κα\ άλλως θεών 
τράγος γενόμενος, ώ ς έ φ ' δμοίοις τοίς πάθεσιν 4λι· 

«· Psa l . c x x w n i , 8 t 9. 

(Gl) Sacerdotes Jn \ i s Dodona?L Hotncrus iri A c b i l -
•is invocaione Il iad. x v i , 2 5 5 : 

Σοϊ να!ουσ% ύχοψήται άνιζτδαοδες χαμαιενναι. 

l ' b i \ide>is Ileynii adnolalioties. M i l i o breviiatis 
<ausa alios auciores. 

(62) Erat boc in fanis oftlcium καλλυντών, qwasi 
atrientium, quorum nos tiliellum Mippl i i em ex 
i E g y p t i a papyro edidimus ιιι ΛΑ. class. t. I V , 
p . 445. 

(65) C i c c r o , l>e rep. m , 9. « M u l l i , tit T a u r i , 
G o l l t , POBM, boiumcs nnmolii ie e l ρ inu ct ttiis im-

D morlalilMis grai issimum es»e dHxerunt. ι Piura DOS 
ibi exempla in adn. congessinnis. 

(6i) Oblique Goprotiymuin fcrit Nicepboros ô-
cabulo boc κοπροφόρος. Nos Sierc i i l ium, aul Sier-
c i i b t m , vel S i e r c u l i t i m , dicendim) jiitiicaviimi*< 
S^lurnuiu L a l i n i iu ie l l igum, a l Nicephoru« Mc Jo-
vcm d e n o i a l , cujtis rcs gesix noiiores siint apud 
inylbograpbos, qtiaiu ιιι :iliqn:i cnarr.ilione egeant. 
Imo S. Angnsi inus De C. I). VII , 13, satis inmiU 
SaumiuMi quaiido<iue eumdfin fuisse aiqtie Jovfio. 
Cxle roqu i nos nc in siib^equenlibus quideiu fabulis, 
mpoie saiis iiotis apud Grarcos La(iuosqi'e poclas, 
deiaorabimur. 
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«χομενος, και Αλλοτε Αλλος δεικνύμενος, τ α ί ς μ α γ - ^ taie ac raulliludine cupidi la luin suarurn formas v;t-
γανείαις, φασ\, χρώμενος και π ά ν τ α £αδίως γ ινόμενος , 
πρδς τδ ποικίλον καλ πολυειδές τών παθών τάς μορφάς 
αυμμεταβαλλδμενος κα ι μεταπλασσόμενος , ύφ ' ών α ύ ­
τώ τδ αισχρουργδν κα\ ασελγές περ ιγ ί γνο ι το · είθε κα ί 
έλώπηξτδ είδος α ύ : δ ς κατεμορφάζετο · έξη ν γ ά ρ α ύ τ ψ 
πάντως που βουλομένω γ ε τδ δολερδν κα ί έπ ίκλοπον 
Ιχοντι · κα\ βάτραχος δ αύτδς ή μ ί ν έ γνωρ ί ζε το , 
(κφδόρων τέλμασιν ίλυσπώμενος , ίνα πολλοίς έ π ι -
βουλεύειν έ κ μ η χ α ν ώ μ ε ν ο ς μ ή φ ω ρ α θ ή , άντεπ ιβου -
λενδμενος π ρ δ ς τίνος · ούτω γ ά ρ άν α ύ τ ψ πλέον κα ί 
σπουδαιότερο ν σέβασμα , π α ρ ά γε τοίς άνοήτοις κα\ 
χ&Ί&<5ω που τ ή ς αληθε ίας άποπλανηθε ίσ ι , κα \ μ α -

rians atque commuians , u l sic turpi suo nlquc 
iutemperanli gcnio indulgerel . U l inam e l v u l p i i 
formam assumpsisset, quod ei sane licebat frarfdl 
omni Pl dolis assueto! Po i e r a l e l rana nobis appa-
re re , et l u l i faece i m p l i c i l u s , ut i i iuhis iusidius 
s t ruens , a nemine agnilus muluuiu dolum non pa-
lereiur . S ic enim ei di l igenl ior cultus furet adbi-
bi lus a stullis e l a veritalc longius e r ran i ibus , qui 
vanis fabulis gauden l , e l d;eiiioi»uni fallaciis c i r -
cumagiintur, meudacii auc io rum, nequiiia? opcra -
r iorum, e l iu suos errores quoiquol ipsis a l l c n d u i i i , 
pcrtrabere so l i lo rum. 

«ίοις άναπλασμοίς χαίρουσι , κα \ δαίμοσι λαοπλάνοις άγομένο ι ς , τού ψεύδους εύρετα ίς , κα \ τής κακ ίας 
έργάταις, κσΛ ε ίς τδ fatov τ ή ς ά π α τ η ς τούς πε ιθομένους περιέλκουσι π τ ώ μ α . 

Δειχνύτωσαν ή μ ί ν "Αρεα κα\ Διόνυσο ν, τδν μέν Β Demonslrenl nobis l l a r l e m ac Baccbum : i l lua i 
τοίς πολεμίοις έ π ι σ τ α τ ο ύ ν τ α , κα\ οργής κα \ θυμού 
χνέοντα · ίδιον γ ά ρ τδ θυμ ικδν κα \ όργίλον τοίς μ α -
χομένοις έ π α ύ ξ ε ι ν , και ύ π δ θνητών τ ιτρωσκόμενον , 
χιι δεσμωτών γ ινόμενον, χ α λ κ ψ κεράμο#> καί π ά γ α ι ς 
ιπιμοιχείαις , άλλου κατηθαλωμένου θεού ά γ ρ ε υ ό μ ε -
wv. Τδν δέ τ ή ς μ έ θ η ς έ ς ά ρ χ ο ν τ α , ώδίσι μέν άλλο-
*οτοις τοίς φαύλο ι ς κυοφορούμενον, ουδέν τ ι .μάλλον 
πλαττομέναις ή - /ελωμέναις , κα \ τ ι μ ή ν α ίσχράν καί 
άσχήμονα η ε ρ ι α π τ έ τ ω σ α ν μαινάδας δέ τ ινας β α κ -
χευούσας, κ α ι σατύρου; έν τ α ί ς κατ ' αύτδν έορταίς 
χτηνοπρεπώ>ς έξορχουμένους κα \ ά )λα δσα τ ή ς 
μέθης άξια, ο ί αληθώς μεθύοντες π ε ρ \ τδν άνδρόγυνον 
θεδν έπ ιμαενοντα ι . Π α ρ ί τ ω αύτοίς Έ ρ μ η ς τ ά χ α 
φίλτατος θ ε ώ ν , έ π ε ί π ε ρ αύτδν θεδν κερδωον δοξά 

quidem rebus bellicis prrcsideulein, i ru ac furore 
spiramein : es l enim ejus officium furias alque Ira-
cundiam pugnanlibus subdere : bnnc lanieu ipsum 
a« tnonatibus v i i b i e r a tum, caplum aulem e l aereo 
vase ct vineuiis adullero dignis ab alio fuligiuoso 
deo conelr ic iuiu . A l i e r u m vero ebii<ualis p r i n c i -
pem , absurdo par lu u l falui pulaut ed i tu in , fabu-
loso a»qtie c l r i d i c u l o , b u n c , inquani , (urpi atquo 
indecoro cultu prosequantur. Ma*nadas aoieiu 
quasdam baccbantes, Satyrosque in sui n u n i i n U 
festis belluiuo raore sallanics, e l quidvis aliud ebrie-
tate dignum bi vere cbr i i c i rca semivirum deum 
forunt. Prodcat in eorum conspecium Mercu r iu s , 
deorum forlasse ipsis char i ss imus , quia lucra l ivuui 

ζουσι, και έμπολα ίον Ιδρύουσι · κα \ ούτοι γ ά ρ καθά- C exis l imaut , Ct niercaiorem solenl eflingere. Eieni tu 
«ερ φιλοδοξία · ούτω δή καί φιλοκέρδεια κ α τ α π ν ί ­
γονται, κα ι έρμαιον αύτυίς μάλλον τ ή ύλη κα\ τοίς 
περικοσμίοις χα ίρε ι ν , ή π ε ρ \ τδ θε ίον ύγ ιώς δ ια-
χεϊτθαι σ έ β α ς . Μυθολογειτωσαν ή θαυμα^έτωσαν 
Όρακλέος τ ή ν κύησιν , καθ* ήν ώνομάσθη τ ρ ι έ σ π ε ρ ο : , 
χα\ τούς πολλούς εκείνους άθλους ά π α ρ ι θ μ ε ί τ ω σ α ν , 
έξ ών θεδς τ ο ί ς άθέοις νενόμισται . Παραγέσθω α ύ ­
τοίς ή φ ίλοπλος κ α \ φιλοπόλεμος θεδς 'Αθηνά , ή 

Αίγ ίδ ' ξχουσ' έρΙτιμο>;άγήραον,άθανάττ\ν τε «, 
χαί τήν Αλλην αυτής ένόπλιον σκευήν, ή δε ίμασι κα\ 
εκπλήξεσι ττάντοθεν έστέφάνωτο , έξαίσιον τοίς 
έρώσιν Ι μ π ο ι ο ύ σ α τδ δέος, £άστά τε έπιούσα τ ώ ν 
ϊ»>εμίων τ ά ς φ ά λ α γ γ α ς · οΤς μέν έπ ικουρήσειν , ών 

bi sictiti gloriae, i i a lucr i sludio suffocanlur, ma-
gisqtte u.ercuriale i l l i s videiur malc r ia e i ornauici»-
tis i r u i , quam in Dei r c l igonesanan i sentenliam 
babere. Fabulentur aique admirentur Herculia con-
ceQtuui , cujus causa appellatus fu i l t r inoci ia l i s : 
illos c l iam labores ejus raultos enumerent, ob quos 
deus ab aihcis es l cxistimatus. Producant i» ine-
dium armorum belliquc studiosam P a l l a d e m , quaj 
(rgidem habet pretiotnm , senii expertem , atque 
immorlalem, ca?leraihque a rmal t i ram, quacque pa-
voribus terroribusque undique c i n g i i u r , imniensam 
speciantibus incutieus me tum; facillime hosl i i im 
pbalangcs invadens; illoff adjuvans, quorum curam 

επετρόπευεν · ούς δέ άμυνε ίσθαι , άφ* ών ά π ε τ ρ έ - 0 g*ri t ; alios ulctscens*, quos aversaiur ; magno-
πετο · πολύ δ ' άν τδ μάχ ιμον κά\ σοβαρδν τοίς άλλοις 
θεοί;, οί τ ώ ν αντ ιπάλων έκήδοντο, έπ ιφέρουσα · 
πόθεν δέ ή μ ί ν ή τ α ύ τ η ς κύησις π α ρ α σ τ ή σ ε τ α ι , εί 
μή τ ψ β ο υ π λ ή γ ι τού π α ρ α π λ ή γ ο ς Διδς τήν κεφαλήν 
"Ηφαιστος κλυτοτέχνης εύτέχνως δ ιατέμοι ; κάν δ 
τεμών π ε ρ ι τήν ύπόσχεσιν τού π ε π λ η γ ό τ ο ς δ ι ή μ α ρ τ ε * 
τέκοι δ ^ α ν α υ τ η παρθένος εύπε ιθέστερον ,τδν Έ ρ ι χ θ ό -
νιον τδν δ ί φ υ ά , τέρας άλλο τών προτέρων γελοιωδέ-
στερόντε κα\άπιστότ«ρον* σοφδς π α ρ ' αύτοίς κα\ μ έ γ α ς 

pere gravilerque adversans aliis d i i s , qu i pro 
bosliuin partibus stant. Uudenam vcro b l i u s n a u -
viias contigisset , uisi ictu capul insani Jovis V u l -
cauus mirus anifex perite d iv is i ssa t , quanquain 
divisor a significaio promisso percussi c x c i d i l " . 
P a r i i auleni facilius ipsa virgo E r i c b l b o n i u m d i -
pbyem , porteuluin aliud phor ibus magti r id icu lum 
ct incredibi le . Sapiens apud eos et inagnus s i l S.»l-
motieus, conl ra deos superbiens, et in bac inferiore 
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reglone elrepilus c iens , novo excogilato loni tniurn Α 0 Σ α λ μ ω ν ε ύ ς , θεών χαταλαζονευόμενος καΛ κάτωθεν 
ac fulgurum arl i f icio. H i c lanicit suae adverius deos ύ π η χ ώ ν , κα\ ξένην έπινοών βροντών κα\ αστραπών 
f lo r ia i ion is mercedetn r c u i l i i , a Jove fuliniue i c ius . 

Rheam nobis deorum malrem osiendaul, ejusque 
Inbonefitas et lurpes in i i ia l iones atque mys te r i a , 
Jmpudicis passionibus a Pbrygibus lympbal ic i s fu-
riosisque celebrala . Atque horuio quldcin alios 
torpus gladiis h ic ide re , m crueni i dsemonibus 
195 suis se sisleutes insigniorem cul luui e x b i -
b e a n l : alios auiem iibia eis pracinenles e l raul-
c.enies, u l sic i i qui se i n c i ^ u m d e l i n i l i , facilius 
dolorem ferani , alque ad eam caedem inc i l en iu r , et 
hnpuris abominandisque aciibus frena r c l axen l . 
Neque omi l l an lu r Ccreris fabulje, ubi seminibus 
consecranlur niysier iorum s ia lula , e l noclu i i i i i i a - ^ 
tiones ac cseremoniaj i i u n i , res prorsus noc ted igux , 
quae vocanlur ce rea l i a , eleusiuia , aique niys ier ia , 
uc quis adinissus aique in i i i a lus arcana i l la prolanis 
revelel . Juuo speclabilur , pcdibus duplici incude 
a l l iga t is , mauibusque iusolubi l i ca icua cons l r i c l i s , 
sic de coelo suspeusa atque a Jove puniCa; quam 
poetiam propler zclotypiaui c i rca Herculem pat i iur , 
ψχο leinpore i l l i inarinam couc i l av i l p roce l lam; 
ru i e i iam ventis imperare c o n c c d u n l , somnoque 
dcuai fascinalum oppr imere , ne vigilans pe r i c l i -
l a n l i auxi l ie lur . Uudenam nog bccatxa c i einpusa?a 
absurda e l dcfonnia tcrrebynt pbantasmata? quaa 
vel solo visu a i lani los perlerritosque faciunt , duui 

μηχανουργ ίαν · άλλά τ ή ς πρδς αυτούς μεγαλαυχίας 
εδρεν άντέκτ ισ ιν ύ π δ Διδς κεραυνού μινος, 

Τήν 'Ρέαν ήμίν τήν τών Θεών μητέρα γνωριζέτω· 
σαν, κ α \ τ ά ς π ε ρ ί αυτήν άσεμνους κα\ άτίμους τε-
λετάς κα\ μ υ σ τ ή ρ ι α , έ π ' άσέμνοις πάθεσι παρά 
ΦρυξΙν ένθουσιώσι κα\ μαινομένοις αυτή προσφερο» 
μ έ ν α ς * και τούτων τ ο ύ ς μεν τδ σώμα τεμνομένου^ 
τοις ξ ίφεσιν , ίνα καθ.ημαγμένοι τοίς δαίμοσι *ρο-
φαινδμενοι , περιδοξότερον τδ σέβας άνάπτοιεν · τρϊι; 
δέ καταυλούντας αύτοίς και καταθέλγοντας, ώς έν 
κηλούμενοι ol τεμνόμενοι φ ό ν τ ο υ ς πόνους φίροιεν, 
π ε ρ \ δέ τ ά ς έκτομάς διεγείροιντο, κα\ πρδς ακάθαρ­
τους κα \ μυσαράς π ρ ά ξ ε ι ς όρμψεν . Τά κατά τήν 
Αήμητραν μυθολογούμενα μ ή παρείσθωσαν, θεσμούς 
μ υ σ τ η ρ ί ω ν συμμυούσαν τ ο ί ς σπέρμασι , τελείσθαί τ$ 
ν ύ κ τ ω ρ τοίς έορτάζουσι (νυκτδς γ ά ρ ήν άξια), καλεί-
σθαί τε Δημήτρ ια κα ί Ε λ ε υ σ ί ν ι α , κα\ μυστήρια,ώς μή 
δείν τ ινα τών τετελεσμένων, ή μεμυημένων, έκφορα 
πόιε ίσθαι τά τ ή ν τελετών το ί ς άμυήτοις . "Ηρα όφβή-
σεται δυσ\ν άκμοσιν έ ξ η μ μ έ ν η τούς πόδας, ytpjl δι 
π έ δ α ς άλυτους π ε ρ ι κ ε ι μ έ ν η , ούτως έξ ουρανού αίω· 
ρουμένη τε κα\ τ ι μ ω ρ ο υ μ έ ν η π α ρ ά Διδς, ποινήν ταύ­
τ η ν τίνουσα τ ή ς ε ίς τδν Ή ρ α κ λ έ α ζηλοτυπίας, ήνίκα 
α ύ τ φ τδν θαλάττιον έπανετε ί νατο κλύδωνα * fj χα\ 
άνέμοις έπ ι τάττε ι ν διδόασι, κ α ί ύπνω βάλλειν Θεδν 
γοητευόμενον, ίνα μ ή νήφων βοηθοίη τώ κινδυνειίον* 
τ ι * πόθεν η μ ά ς τ ά έκατα ία κ α \ έμπουσσαία έκτοπα, 

proceri laie videnlur cacteros excedcre,? H i quidem Q κα\ εί δεχθ[) έκφοβήσουσι φ ά σ μ α τ α , & και έχ μόνης 
le r r iculorum a u c t o r e » , e i serpeniinis nescio quibus 
capitibus p r$ ' l i l i> c u m s iuiulal ioue e l fabula sua 
cvancsceni. Adduca i i i e i adoraium fu lmen , e i a 
l i i lui ineo nuniioe combuslam ainasiam, quo lempore 
r ival is Juno Scraela? r.onsilium vel poiius ex i i ium 
ins inuavU, roodura siiggerene quo amalorem exc i -
p c r c t , ut graliatp ab eo reddUam haberei necem 
iul i t i iueam. Viden iu r b i mib i ve l le , ai certe adbue 
ipsis mpd^siia? vesijgimn aliquod bupeieai, meoiio-
i w m pinitf tr? v i t a n ^ p r » i a i i e r U et aboroinands , 
nefandipre ac turpipr^ rationp geuita? deae, feaiisque 
ubsuriji^ iufawibua culta?, cujus teteres deie-
stauie^ laspiv^an), scortum meri io Yocitavcre, vulgi 
prosi ibulum e i T i r ipeuro . Foriasse uobis etiam 

θέας τήν κ α τ ά π λ η ξ ι ν κ α \ τ ά δε ίματα έπιφέρονσι, 
κάν μεγέθε ι δέ δοκώσιν ύπερα ίρε ι ν οί τερατώδες 
φαινόμενοι , δρακοντείαις τ ισ ίν ένηρμοσμένοι χεφα-
λαίς , τ ψ π λ ά σ μ α τ ι κα \ τ ψ μ ύ θ ψ συνδιαφΟαρήσον-
τα ι . Είσηγείαθωσαν κα \ κεραυνδν προσχυνούμενον, 
κα \ π ρ δ ; τού κεραυνοβόλου θ ε ο ύ χαταπιμπραμένην 
τήν ερωμένη ν , ήν ίκα ή αντ ί ζηλος "Ηρα Εεμ&β 
συνεβούλευσε, μάλλον δέ έπεβούλευσε, τού έραστοΰ 
τ ή ς ομιλ ίας υποτ ιθεμένη τδν τρόπον , ίνα χάριν άντι-
λάβτ) π α ρ ' αυτού , τδν πρηστήρ ιον βλεθρον. Aoxovffi 
μοι κα \ αύτο\ παρήσε ιν , ε ί γ ε μ ιχρδν γούν χερ' 
αύτοίς σωφροσύνης έναυσμα ύπολέλειπται , ή μνήμης 
άξιούν τ ή ν π ά ν τ ω ν φεοκτήν κ α \ Αποτρόπαιον, φεν-
κτότερόν τε κα ί άσχημονέστ ιρον , κα ί γεννο>μένην *Α 

Dodooa^uiq nuin^q copHngenl , el querpum i l lam β τ ι μ ω μ έ ν η ν έορταίς έκτόποις κ α \ κατεστυγημέναις» 

vana r ^ n a n i e m , vaiibus qua? eloquaniur pro 
sirl i i lrio suo f U f g F W i l W * Rursaeque filaiuam quam-
daio aliti cpnsUtutaiu, ra^ £ueun> virga percui ieu-
lem uiusicp conce^lu re^oivaus, ne s u i u a deinceps 
mwia, s^d bene iuio lu t i l l i ia r iaw vpcalis ab ipsis 
e.xisiMu^lur. Dbij iam delpMci i r ipodis delirameiiia ) 
Uudenam ipsos P y i b i a atloqueiur, l imidos s lul tos-
que de$ipiens? IJbiHapi fpmU Cas la l i i iabulosaet 
i l lusoria speclra , ab iacol ia da?mouibus i l l i c cxsp i -
rala, et aeque ac venl i aur«eque reapse evanesoeniia? 
Ubi Dapbne l a i e b i l , quaeve banc lerra ceu mater 
siuu suo iniserans e x c i p i e l , u l a i n a i o r e m fuga v i -
lans casl i ia lem conserve l , e l arbor puellae Iiomo-
uyma illi suboascalur aniai* rel amissac so la l iuui? 

ή ς oi πάλα ι τήν α ίσχρουργ ίαν δπερεκπληττόμεναι 
μαχλάδα καλώς κατωνόμαζον , πολύκοινόν τε 1 Χ** 
άνδρεράστριαν . Τ ά χ α κα ί πάλ ιν τδν ΔοιδωναΛχήμ^ 
θεδν άναπλάσειαν , καί τήν δρύν έκείνην ύπηχούβαν 
τά μάτα ια , κα \ ταί^ προμάντεσ ι παραφθέγγεσθαι τέ 
δεδογμένα θεσπίζουσαν · χαλ π ά λ ι ν Ανδριάς Ιδρυμέ­
νος μετέωρος , κα \ (&άβδω π α ί ω ν τ δ χαλκούργημ*· 
κα\ τ δ άπηχούμενον έναρμόννον, Γνα μηκέτιάφννος 
άλλ' εΟφωνος ή πολύφωνος πρδς αυτών δογματίζη-
τ α ι . Πού τού Δελφικού τρίποδος τ ά φασματώδη λη· 
ρ ή μ α τ α ; πόθεν αύτοίς ή Ηυθόμαντ ι ς παραφθίγξε^ 
το , τούς δειλαίους κα\ άφρονας φαινακίζουσα; Π-ί·̂  
τ ή ς Κασταλίας π η γ ή ς τ ά μυθώδη κα\ απατηλά 
φ ά σ μ α τ α , π α ρ ά τών προσεδρευοντοιν δ α ι μ ^ · * 
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ύποπνεόμενα, κ α \ Ι ν ίσω πνοχ ϊ ς καΛ αύραις τ ώ Λ Ijbinam nunt Loxiae dei vatuinaiUift obl iqna ora* 

δντι λυόμενα; Π ώ ς ή Δάφνη κρυφθήσετα ι , χ α ι ποία ι u l a ν quibns qui creduut altilte atque ihsiprcntcr, 

γή ταύτην ώ ς μ ή τ η ρ τοϊς κόλποις κατελεήσασα imperia ipsa nescii p c s s i i m d a n l T l . 

δέξεται, ίνα φυγούσα τδν εραστή ν τήν σωφροσύνην δ ιασώσηται , κα \ φυτδν τ ή κόρη όμώνυμον α ύ τ ώ άνα-

δλαστήση, πρδς ψ υ χ α γ ω γ ί α ν τ ή ς άποτεύξεως τού ερωμένου π ε ρ ι γ ι ν ό μ ε ν ο ν ; Πού νύν τού Ασξίου flco3 

τού χρησμολόγου τ ά λοξότερα χ ρ η σ μ ω δ ή μ α τ α , οΓς οί πυΟδμενοι αγνοία κα \ άνοήτως αρχάς καταλύουσιν 

ήγνοημένας; 
μ'. Και ίνα τ ά λοιπά π α ρ ώ μ ε ν (τοίς γ ά ρ πλείστοις 

έπεξ:ούσι συμβήσετα ι κ α \ ή μ ί ν , τοίς έναγέσι κα \ 
ψδελυροίς συγκαταχραίνεσθαι κα ι μολύνεσθαι) , αύτοΰ 
που τδν π ε ρ ι τούτων π ε ρ ι γ ρ ά ψ ω μ ε ν λόγον, επε ιδή και 
ταύτα πάλα ι π ε ρ ι γ έ γ ρ α π τ α ι κα ί σεσ ίγητα ί · δήλον δε 
δπως κ α \ ©θεν, παραγεγονότος τ ώ κ ό σ μ ω τού διά 
τού προφήτου π ρ ο ε ι ρ η κ ό τ ο ; · ΈξοΛοθρεύσω τά 

40. Atqire ιιι reliqna praetereamos (nam si ρ ΐα -
r ima d i sc t i r ramos , nobis quoque cnm spurcis ejus-
inodi et aboininandis commaculari ac fifidari con-
lingei , ) l i ic ferme sermouem rfe bis concludcmus, 
quandoquidcm e l olhn hxc cer l is l i i i i i t ibi is c i rcu in-
scripta eranl e i s i leui io velata. Consiat amem qtio-
modo et tinde, supervenrente in Tntindom i i lo qirem 

ότόματα τώτ εΙδώΛων άπό τής γής, ούκέτι Β propbeld p r x d i x c r a l : Disperdam nomina idolorutii 
%σται αυτών μνεία · δταν ή τού σωτηρίου σταυρού 
χάρις δ ι έλαμψε , κα \ τδ θείον ά π α ν τ α / ό σ ε δ ιέδραμε 
κ ή ρ υ γ μ α , άρα γ ά ρ ού π ά ν τ α έχ ποδών γέγονε , κ α \ 
άπελήλαται , κα \ λήθης βυθοίς π α ρ α δ ε δ ο τ α ι ; εί μέν 
γάρ ε ίσ ι , δε ικνύτωσαν ποΰ κα\ π α ρ ά τ ί σι ταύτα* εί δέ 
ούκεΙσ \ν~(ούγάβεΙσ ι ) , τ ί μ ά τ η ν διαλοιδορούνται Χ ρ ι ­
στιανούς, έ π ι φ η μ ί ζ ο ν τ ε ς αύτοίς οί συκοφάνται κ α \ τ ή ς 
αληθείας κατήγοροι , & μήτε Εδρασαν, μ ή τ ε διενοή-
σαντο π ώ π ο τ ε ; εί δέ αύτοι πεπλάνηντα ι κα \ είοΛ 
& ι σ ι δ α ί μ ο ν ε ς , εαυτών κατήγορε ί τωσαν , εαυτούς 
ρωμείσθωσαν οί έξάγιστοι κ α \ δ ιαγελάτωσαν * ή γ ά ρ 
τού θ ε ο ύ Ε κ κ λ η σ ί α , άσπ ιλος κσΛ μώμου παντδς 
ελευθέρα τυγχάνε ι · άλλά σ ι ω π ά τ α ι τ α ύ τ α · σ ι ω π ή ς 
γάρ δ ν τ ω ς και λήθης βαθείας ά ξ ι α · ώ ς δφελόν γε κ α \ 
αύτο\ τ ή ν σ ιωπήν ωσαύτως έκείνοις ήσπάσαντο · 
"Ομοιοι γάρ αύτοΐς γένοιντο οί Λοιοϋντες αυτά, 
χαϊ χάντες οί αεχοιθότες έχ' αύτοίς · δτι σ ιγ$ν 

άμεινον τ*α\ λυσιτελέστερον, ή λαλείν δυσσεβώς καί 
άθέως, &. μ ή τ ε λέγειν μ ή τ ε έννοείν θ έ μ ι ς το ί ς γ ε ώ ς 
αληθώς α ρ ώ σ ι του κρε ίττονος . Τ ί ς γ ά ρ ούτως έ π \ 
ματαιότ*}τι βεδοημένος εστ ίν , δστις α υ τ ώ ν τούς ε ί -
κ α ί ο υ ς κ α ΐ ασύνετους άποδέξαιτο λ ό γ ο υ ς ; τ ί ς ούτως 
ήμο ιρηκώς α ίσθήσεως , κα \ παρενηνεγμένος τάς φρέ -
νας ; ουδείς ούτω κτηνώδης κα\ πάσης βοσκήματώ-
6ους άνο ιας άνοητότερος, μάλλον δέ ουδέ δα ιμονών-
τ ω ν ή έςεστηκότων τ ι ς , ώστε τών βληχημάτων αύτών^ 
και λη ρ η μ ά τ ω ν ά ν έχε σθαι * Αλλά ταΰτα μέν παίδες 
Ε λ λ ή ν ω ν π α ι ζ έ τ ω σ α ν , ο ί τ ε πάλα ι , κα \ οί π α ρ 1 ή μ ί ν 

de terra, neque illorum deincep* memoria eril f l

p 

cnm salnitfcre crocis gratia i l f u x i i , et divina qtta-
q u e v m i i s diflusa doctrina est , oumia idola pufsa 
fue r in t , ejeclaque, et oblivionis abysse i rad i ta . 
Nam si forle adbuc stint, demonsi r t r . l ubinam , et 
apcul quosuam supersint. ftuod si non s i i u t , uti 
rcapse non s u n l , cur fruslra con?icianlur G b r i s l i a -
R'IS , impiitanles eis per sycophaii l iam et ve r i i a i i t 
ca luninia in , qure neque fecenml neque tmquam 
cogitaverunl? S i n c o n t r a , ipsi pol ius errant 1 9 0 
c l supersttiione laboran t , ips i magis semei accu-
sent , semet reprehendani b i scdes t i atque de r i -
deanl . Nam Dei certe Eccles ia imroacnlala est et 

t extra omnem viiuperalionent posi ia . E l idola q n i -
1 deoi j am si leuiur , quae reapse silenik) allaqite o b l i -

vione digna eum. Ui inam rero e i bi si lentium *que 
ac i l la servarenl i Simile$ quippe fiani qni faeiunt ea, 
et omnes qui confidunt in eit " · E i e » i m silere 
mcl ius e s l aiqtte u t i l i a s , qoam imple scelesteque 
l o q n i , quae nec dicerti neqo^ mente agiiare l icet 
i i s qai meHorie frugie sunt studiosi . Qtiis entm l a m 
conffess» slulittiae eet, qui is iorum vanos stultosqne 
aernioueB aodire pa i ia lur? Qws» iuqHam, Ka ftensu 
carens, et mente subversusTNemo acko ballttinu» , 
e l omoi pecudea inscitia insipientfor, in>o ire arre-
pti i ius qttidem aliquia a i u ferioeas e s l , qu i istorvm 
balattis et deliramenla lo le re i . Verumia i i i cn I I M 
e i h n k i qurdem iueer iu t , tum o i i m , tum etiam qui 

νύν Έ λ λ η ν ι ζ ο ν τ ε ς * ή μ ί ν δέ τ ι μ ά σ θ ω Χριστδς ό θ ε δ ς β apud nos elbnicorum more v iv tHi l . Α nobis autcm 

ημών , κ α ι προσκυνείσθω έν άληθε ία κ α ι π ν ε ύ μ α τ ι , 
ώς θ ε δ ς δ μ ο ΰ χ ρ η μ α τ ί ζ ω ν κα\ άνθρωπος * προσκυ­
νείσθω δ έ κ α ι τ δ σεβάσμιον αύτοΰ άπεικόνισμα> 
προσκυνεϊσθαι χ ρ ε ώ ν , κα \ γ ρ α φ έ σ θ ω · γ ρ α π τ δ ν γ ά ρ 
Ας αληθώς καί π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν κα ι π α θ η τ δ ν , δ π ε ρ έκ 
τής Αγίας 'Αειπαρθένου θεοτόχου προσείληφε σ ώ μ α * 
ε ί π ε ρ κ α ί αυτή γ ρ α π τ ή τ ε καί π ε ρ ι γ ρ α π τ ή ε τ ύ γ χ α ­
να, κ ά ν μ ή θέλωσιν οί παράφρονες * ού χωριζόμενον 
δέ, κ ά ν γράφοιτο , τού συνηνωμένου α ύ τ φ κ α θ ' ύπδ-
στσΛ*ν Θεοΰ Αόγου, ώ σ π ε ρ ουδέ τ ά υπέρ η μ ώ ν ύ π ο -
μένον πάθη, Απ* αύτοΰ διέστηκεν * ουδέν γ α ρ τούτων 
«ρδς διάστασιν έν ιργήσα ι δύναται» 

colaUir C l r r i aue not ier , ntque in veritale e i s p i -
r i i u adpreiur, ceu Deus s i m e l et komo. Co la lu r 
etiam vcneranda ipsius imago , eo quo decc i co l i 
modo. DelineeUir u i i q u e , quia l incare rcapee est e. 
circumscriptum e i passibile quod ipse de sancla 
semper vipgine Deipara auinpsil co rpus , t i q u i d e n 
ipsa qiioque et l inearis e i c i rcum*cr ipia erat, velint 
nolii i t b i vesani. Neque taiuen corpus i l l nd , etiamsi 
pingaiur vel sculpaiur , ab ueito eibi bypoauttce 
Dei Verbo t c p a r a l a r , s i cu l i ne tum qt:idem eam 
pro nobia passtonein s u s t i m i i l , ab eodetn Verbo 
abia i t . N ihH enfm horum ad d4vi§iom;m a l iqv id 
conferl . 

* Ci rcsus . T e Zacb . x n i , « . u P sa l . c x m , 8. 
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41 . Sed liaec quidem bacienus. Deinde mysl icus Α ρ α ' . Αλλά ταΰτα μέν έπ \ τοσούτον* Επειτα δέ τών 
;>Iius i i s , qui ίιι lcgc e i uiitbra culi t im exercebani, 
diviuo perci lus Spi r i tu i ia i n c l a i n a b i l : iVo/i est wea 
volunlat erga vos, dicil Dominus omnxpolem: «a-
crificia uon recipiam de manibut vestris; ab ortu 
tnim tolis usque ad occatum nomen meum glorifica-
lur in cunciis genlibut, ei in omni loco suffitus offer-
lur nomini meo et pura victima; quia magnum est 
nomen meum ingeutibus, ah Dominus omnipotem n . 
Nonnc vide-lis quomodo expcl lun lur veicra , nova 
outcni nobis describtinlur ? Sacrificium et oblationcm 
uoluisti, maguus cau i l D a \ i d 7 \ L l : ΛΤοιι accipium 
de domo iua viiulos, neque de gregibus luis hircos 
E t : Neomenias vestras , ac solemniiaiei vestrm odit 
anbna inea, divus exclauia l Isaias 7 7 . l l i s verbis 

θεοπτών ά λ λ ο ; , πρδς τ ο υ ; έν νόμω κα\ σκιαΐ; λα­
τρεύοντας , τ ψ Οείω εμπνεόμενος κεκράξεται Πνεύ­
μ α τ ι · Ούκ έστι μου θέΛημα έν ύμίν, Λέγει Κύ­
ριος παντοκράτωρ9 Ουσίας ού προσδένομαι έκ 
τών χειρών υμών * διότι άπύ άνατοΛών ήΛίον 
έως δυσμών τό δνομά μου δεδόζασται έν τοίς 
έΟνεσι, καϊ έν παντϊ τόπω θυμίαμα προσάγεται 
τφ όνόματί μου, καϊ θυσία καθαρά* διότι μέγα 
τό δνομά μου έν τοίς έθνεσι, Λέγει Κύριος παν­
τοκράτωρ. Ό ρ ά τ ε ώ ς τ ά παλαιά έκβάλλεται, χα\ 
τ ά νέα ήμιν π ρ ο δ ι α γ ρ ά φ ε τ α ι ; θυσίαν γάρ καϊ 
προσροράν ούκ ήθέΛησας, δ μ έ γ α ς ψάλλει Δαβίδ. 
Κα ί · Ού δέζομαι έκ τού οίκου σου μόσχους, ουδέ 
έκ τών ποιμνίων σου χιμάρους. Και · Τάς νουμψ 

cruenla sacrificia se a v c r s m iiobis i n u u i i , e l men- Β νιας υμών καϊ τάς έορτάς υμών μισεί ή ψυχή 
siuni lemporumque iiitempesltvas observaiiones ac 
Ua i l i l i oncs . l laque hiuc e l iam coi i s la l , quod ptirum 
siucerumquc sac r i f i c ium, cu l imn neinpe in sp i r i lu 
ac v c r i l a l e , ja in in i roduxcra l uuivcrsalis D e i i s , quo 
gaudel ac deleclati ir . C u l i u m buuc universus orbis , 
tattquain i l l ius proprium eique g ia i i s s i iuum, oflerre 
n o v i i , velut odorem suavitaiis ubiquc consecrans. 
Quiuain ergo in p r x s c n l i iocus c r i l idolorum c u l -
*urx , e l ιιοιι polius Ulorum dclei ioni ouiiiimod.e ac 
dcslr t ic l ioni? Quid d i c i i i s ? I l is ne sacris verbis 
creditis? Nauiquc baec sutCciuul ob coitfundendaiii 
iraiigendamque incrcdul i la le in veslram alque dur i -
U e n i . A n e l alios vu l l i s imploreume diviuos vales 
ad biijus doc l r inx-pa i roc i i i ium? qut saite Cavebunt 

μου, ό θειος δ»ακέκραγεν Η σ α ΐ α ς . Διά τούτων δέ 
τ ά ς τε έναίμους θυσίας έκτρέπεσθα ι ήμ ίν αίνίττεται, 
τ ά ; τε τών μ η ν ώ ν και κα ιρών άκαίρους παρατηρή­
σεις τε κα\ παραδόσεις · δήλον τοίνυν κάντεύθεν, 
ώ ς τήν καθαράν και ε ιλ ικρινή θυσίαν τήν έν πνεύματι 
κα\ άληθεία λατρείαν προε ισκεκόμικεν δ τών δλων 
θ ε δ ς , ή δη κα\ χα ίρε ι κα\ ήδετα ι · ταύτην πάσα ή 
ύ φ ' ήλίψ οίκείαν αύτψ κ « \ φιλαιτάτην προσάγει* 
ο-δεν, ώς όσμήν ευωδιάς άνιερούσα εκάστοτε* πού 
ούν ενταύθα τόπον Ιξε ι τδ τ ώ ν είδωλων σέβας, χαί 
ουχί δή μάλλον άθέτησις π α ν τ ε λ ή ς κα\ αφάνεια; Τί 
λέγετες ΙΙείθεσθε το ί ; ίεροίς λόγοις τούτοις; Άπό· 
χ ρ η γ ά ρ κα\ τ α ύ τ α έκουσωπήσαι κα\ μαλάςαι τήν 
άπ ιστ ίαν κα\ σκληροκαρδίαν υ μ ώ ν · ή £ούλεσθε χα-

« t , I I -
epemquc ferenl baclcuus s c r i p l i s , niaiiifesiioreiii u λώμεν και άλλους τών Οεηγόρων είς τήν τών λόγων auicm V4>bis clTicieut vesaniaiu inipielalemque ve-
i i r a n i , e i gravioreiu niagisque excr i ic iaulcni poDtiaiu 
decoriteni. l i i ergo s icu i i comniunem babucrunl 
a Sp i r i i u aiDalaro gra i ia in atque sap ieu l ia iu , i i a 
eliain in dictatis salulis n o s l r x cauea a Deo o racu-
l is , concordes parique pede decuri<:iiies apparem. 

τούτων ά ρ σ ι ν ; Οί συλλήψονταί γ ε κα\ α^εργάσονται 
τοίς προπεπονηκόσιν , έκφανεστέραν δέ υμών τήν 
παράνοια ν κα\ δυσσέβειαν άποφανούσι^ βαρυτέραν 
τε κα \ έπ ιπονωτέραν τήν δ ίκην έπιψηφιούνταΓ 
κοινήν γούν ώ σ π ε ρ Εσχον τήνένηχούσαν αύτοίς παρά 
τού Πνεύματος δωρεάν κα\ σοφίαν, ούτω δή καν 

τοίς π ε ρ \ τής σωτηρ ίας η μ ώ ν διακονουμένοις αύτοίς π α ρ ά θεού λογίοις , όμογνώμονές τε καί σύνδρομα 
θ ίοντες δε ίκνυντα · . 

1 9 7 Agesis ig i lu r , alia quoque, praeter supra-
i c i ipta,deiferoruin v i rorum teslimonia conricctcmee, 
C l i r i s t i Eccles iam caluninia qual ibc l e l repreben-
eione l i b c r c m u s ; dogmata aulcm adversarioruni ve -

Είεν δή ούν, κα\ ε τέρας ταις ε ί ρημένα ι ς έπισυμ-
πλέκοντες τ ώ ν θεοφόρων ζ ή σ ε ι ς , τήν μέν τού Χρι­
στού Έκκλησ ίαν διαβολής ά π ά σ η ς κα \ μώμου παντδς 
ά π α λ λ ά ξ ο μ ε ν τών δέ δι* ε ν α ν τ ί α ς τά δόγματα, x i -

aania omni alque errore scalenlia reprxsenletnus. ^ σης έ μ π λ η ξ ί α ς καί ά π α τ η ς γ έ μ ο ν τ α παραστήσομεν* 
Advocetur itaqua ad sacrum buncconvcntum leaias, 
propbciarum vocalissimus, atqtie e loqualur , animae 
oculis, uipole divino carbone purgalus, intillo anle 
res fulutas cernens, dicatque : Erit in nuvistimi$ 
dicbut compicuus mons Domini, ei domut DeiJucob 
tn monlibu*, et elevabitur super colles, §t venient ad 
itlum omnes genies. El ibuntgentes multw eidicenl: 
Yenile ascendamut ad montem Domini, et ad domum 
Dei nosiri, el annuntiabit uobit viam suam, el am-
bulabimus in ea. De Sion enim exibit lex, et verbum 
Domini de JeruiaUm, el judicabii tn medio geniium 
mtllarum, et argttel gente* mullat Qnhiam vero 
sint h i novissirai dies, manifeslabil rursus beaius 

χαλείσθω τοίνυν πρός τδν ίερδν τούτον σύλλογον 
Η σ α ΐ α ς τών π ρ ο φ η τ ώ ν δ μεγαλοφωνότατος , καί 
συμφθεγγέσθω πό^όωθεν τοϊς τ ή ς διανοίας δφθαλ-
μοίς , ά τε . τήν ψυχήν τ ψ θε ίψ κεχαθαρμένος άνθραχ* 
τ ά έσόμενα π ρ ο ο ρ ώ μ έ ν ο ς , χ α \ λ ε γ έ τ ω · "Εσται έν 
ταίς έσχάταις ήμέραις έμρανές τό δρος Κυρίου, 
καϊ ό οίκος τού θεού Ιακώβ έπϊ τών ορέων, καϊ 
ύψωθήσεται υπεράνω τών βουνών, xal ήξουσιτ 
έπ' αυτόν πάντα τά έθνη, καϊ πορεύσονται έθνη 
ποΛΛά καϊ έρούσΐ' Αεύτε, άναδώμεν εϊς τό δρος 
Κυρίου καϊ είς τόν οίκον τού θεού ημών, χαϊ 
άναγγεΛείήμιν τήν όδόν αυτού, καϊ πορενσόμεθα 
έν αύτή' έκ γάρ Σιών έζεΛεύσεται νόμος, *<ά 

n Ma la ih . ι, 10, I I . f e P s a l . χ χ χ ι χ , 7. T e Ps.d. x i . : \ , 0. 7 7 Isa. i , 15. 7 1 Isa. π , Ϊ - 4 . 
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Λόγος Κυρίου έξ Ιερουσαλήμ- και κρίνει άνά Α Paulus ad Ilebrxos iia *cribcns iMullifariam mw/-
μέσον εθνών πολλών, καϊ ελέγξει έθνη πολλά. 
Τιπς δρα εΤεν αί έσχατα·, ή μ ε ρ α ι , σαφηνιε ί πάλιν ό 
μσκάριος Παύλος Έ β ρ α ί ο ι ς γ ρ ά φ ω ν ώδί · Πολνμε-
ρως καϊ πολντρόπως πάλαι ο θεός λαΛήσας τοις 
αατρασιν έν τοις προρήταις, έπ" έσχατου τών 
ήμερων τούτων έλάλησεν ήμίν έν ΥΙφ, όν έθηκε 
χληρονόμον πάντων, δι* ο δ καϊ τον ς αιώνας 
έποίησε. Κ α \ αύθις · Νύν δέ άπαξ έπϊ συντέλεια 
τών αΙώνων, είς άθέτησιν αμαρτίας διά τής θυ­
σίας αυτού περανέρωται. Κα ι πάλιν Γαλάταις 
έπιστέλλων · "Οτε ήλθ* τό πλήρωμα τού χρόνου, 
έξαπέστειλεν ό θεός τόνΥΙόν αυτού γενόμενον έκ 
γυναικός, γενόμενον ύπό νόμον, Ινα τούς ύπό 
νόμον εξαγόραση. Κ α \ Έ φ ε σ ί ο ι ς ωσαύτως * Γνω-* 

tisquc modit olim Deus loculut patribus per pro-
phetas, novissimc diebus istis locutu* etl nobis per 
Filium, quem consiituit hosredem unmrsorum, per 
quem fecii et stecula Ε ι i i e rpm : flunc autem 
temel in coutummatione swcuLorum ad deslitutiouem 
peccati per Itosliani siuim apparuil 8 0 . ttursusque iu 
Episiola aii Ga la i a s : Cum venil pleniiudo ttmpori$9 

misU Deuh Filium sunm factum ex muliere, factum 
lub lege, ut eos qui tub lege eranl redimeret*1. E l 
ad Epbesios s i m i l i l e r : JSoium [aciens nobis mysle-
rium valuniali* $uw, secunduin beneplaciium ejus, 
quod proposuil in eo, t/i dispematioue plenitudiuit 
temporum, instuurare omnia in C.hristo quwincaiU 
et qu& in terra suni6*. Quin e i iaai d ivus Pc t rus , 

ρίσας ήμίν τό μυστηριον τού θελήματος αυτού, Β Ecclesisc fulcrum, sic al icubi a i l : Non corruplibi-
κατά τήν εύδοκίαν αυτού, ήν προέθετο έν αντφ 
εϊς οίκονομίαν τού πληρώματος τών καιρών, άνα-
χεραλαιόχτασθαι τά πάντα έν τφ Χριστώ, τά 
έν τοις ούρανοίς καϊ τά έπϊ τής γής. Κα \ μήν 
χα\ ό θ ε ιος Πέτρος τδ τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς σ τ ή ρ ι γ μ α , 
ούτω π ο ύ φησιν · "Οτι ού ψθαρτοΊς άργνρίφ ή 
χρυσίφ έλντρώθητε έκ τής ματαίας υμών άνα-
στρορής πατροπαράδοτου , άλλά τιμ'φ αϊ ματ L 

ώς άμνου άμωμου καϊ ασπίλου Χριστού, προ-
εγνωσμένου μέν πρό καταβολής κόσμου, ρανερω· 
θέντος δέ έπ' έσχατου τών χρόνων δΟ ημάς 
τούς δϊ αυτού πεπιστενκότας είς θεόν. Κ α ί ό 
τά θεια α π α σ τ ρ ά π τ ω ν δ υίδς τή 5* β ρ ο ν τ ή ς , Παιδία 
έσχατη ώ>ρα έστϊ, φησί · καϊ καθώς ήκούσατε δνι 

iibus atgenlo vel uwo redempii esiis de vana veslra 
coinenaiwne palernce IradUionh, ted preiioso $αα· 
gninequasi agni immaculatiel inconlaminali Ckritti, 
prcecognili quidetn ante mundi conslitulionem, thaui-
(esiati autem noviisimis temporibus propter nos, quL 
per ipsum fidele$ sumus erga Deum*3. E l qui d iv iua 
fulgnral l o n i l r u i l i l ius : Filioli, novisslma hora est, 
i nqu i t ; et ucut auilt&tis quia AnlichriUus venit, et 
nunc Aiuicluisii mulli facii sunl, unde icimus quia 
notisiima liora est Sed bic quidem fliiem babeant 
novissinia . C u m ad metain quideni properanle aevo, 
aique ad occasum j an t vergente tempore, inundi 
linem proxime a i l igc r i i i ius , lunc dcmiim i l l i i s i r i a 
aique conspicuus mons D e i , domusque ejus pai i ter , 

ό 'λντίχρΜττος έρχεται, καϊ νύν Αντίχριστοι ^ in prospcclu fiel 
πολλοϊ γ-εγόνασιν, δθεν γινώσκομεν δτι έσχατη ώρα εστίν. Ά λ λ ' ώδε μέν τελευτάτω τά τών έσχα­
τ ω ν δτε μέντο ι π ρ δ ς λήξιν ιόντος τού χρόνου, κα\ προς δυσμαίς ώσπερ καταφοιτώντος τού κ α ι ρ ο ύ , ώ ς . 
εγγύτατο τ ώ τού κόσμου ά φ ί γ μ ε θ α π έ ρ α τ ι , τότε δή , τότε τδ εύκλεές κα\ περ ίοπτον δρος και οίκος τού 
θεοΰ, ούταυς εμφανής άναδέδεικται . 

Τί δέ &ή βούλεται δ .ασημαίνειν ενταύθα τ ώ θε ίω 
τούτψ πρ-οφήτη δ λόγος, ή δήλον ώ ς έ π \ θειότερά τε 
και υ ψ η λ ό τ ε ρ α η μ ά ς άντ ικρυς κ α λ ε ί ; δτο) πε ίθεσθαί 
τε κ α ι έ π ε σ θ α ι τούς τδ Πνεύμα παραδ ιξαμένους 
προσήκε ι μ ά λ ι σ τ α , μ ή μήν έτ ι τ ώ γ ρ άμ μ α τ ι προσ-
καθεδε ισθα ι καΐ-τοίς αίσθητοϊς κατασύρεσθα ι , ύψού 
δέ μ ά λ λ ο ν δ ι£ττε ιν τδν νούν, καί πρδς τά κ ρ ε ί τ τ ω 
ά π ε ρ ε ί δ ε ι ν κ α \ τελεώτερα τήν διάνοιαν, κα\ τ ώ ν 
γ η ΐ ν ω ν κ α ι χ α μ ε ρ π ώ ν ά π α ν ι σ τ α μ έ ν ο υ ς , έπέκε ινα 

Quii l au t emvu l l bic siguificare d iv in i bujus pro-
pbeia3 sermo, nisi quod nos ad diviuiora atque su-
bl imiora prorsus invitat? Cuinam item credcre alque 
ublemperare oporlct poiissimum eos. qui Sp i r i tum 
rcceperunt? Ilaud sane in l i i tera lioercre, e i *c<isi-
bilibus rebus abr ip i , seil alle polius menieui d i r i -
gere, et mclierc ac pcrfecliore in scopo cogilatioues 
defigere opus e s i ; et omissis lerrenis ac buiui re-
peiuibus, ad ea qiL-c apparcniibus superiora sunt 

τ ώ ν φ α ι ν ο μ έ ν ω ν ώ ς άρ ιστα έπανάγεσθα ι · δρος τοί- D ceu opl ima lendere. Mons crgo Doinini conspicuui 
νυν Κ υ ρ ί ο υ εμφανές ύποληπτέον , ώ ς έν συντόμφ 
ε ί π ε ί ν , τ ή ς Ιεράς Ε κ κ λ η σ ί α ς τδ περ ιφανές κα ί λ α μ -
πρδν κ α \ περ ίοπτον , κα\ όπερ αυτήν καταχρυσοί κα\ 
κ α τ α κ α λ λ ύ ν ε ι φαιδρώς κα\ μάλα κοσμίως τ ώ ν ε υ α γ ­
γ ε λ ι κ ώ ν δ ι δ α γ μ ά τ ω ν τδ διαφανές κα\ ύπΐρύψη>ον 
κα ί έ π η ρ μ έ ν ο ν έν δόγμαάι , και π ά ν ύπεραίρον ύψη-
λδν κ α ί μ ε τ ά ρ σ ι ο ν ψ τά ά π η χ ή μ α τ α κα ι κ η ρ ύ ­
γ μ α τ α δ ι α ^ ή δ η ν κ έ κ ρ α γ ε , κα\ τα ί ς Απάντων άκοαίς 
έ μ β ο ά δ ι α π ρ ύ σ ι α , τήν Ικφανσιν τίοΰ θείου μυστηρίου 
π ο ι ο ύ μ ε ν α * χρόνοις μέν αίωνίοις σεσιγημένου, φα-
ν ε ρ ω Ο έ ν τ ο ς δέ διά Γραφών ά γ ι ω ν τδ δέ έστιν ή τού 

exisi imandus est, u l summalim dicam, sacnc E c -
clesiae uobi l i las , n i lo r alque uiajesias, e i quaj cam 
inaurai a iqueorna i b i la r i l c r admodiim splendideque, 
evangelicarum doctriuarum pu i i t a s , dognialuniqtie 
all i tudo acsubl imi ias , omuia inquaiu bumanos lincs 
exccdemia, excelsa, e l sununa : quoruin soniius et 
prxdical iones diserie clamant, e i omniuiH auribus 
clarissiine inionant, d iv ini mys lc r i i inanifestalioneni 
facienles, aBiernis temporibus si leiuio prcssi , a 
sanelis 1 9 8 demum Scripturis noi i l ica t i . E s i a u -
lc in bax Servaloris noslri Jesu Gt i r i s i i incarnai io , 

* · H e b r . ι, I , t. ·•· H o b i . ix , 26. · ' G a l a l . iv , i. " Ephee. i , 9. " ι Po i r . i , \ $ , 19. ·* I Juan. 
l i , 18. 
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<P»m benigne hrnnam gencris u n m • a . c c p i . m os- Α ϊ ω τ ή ρ β ; ^ ώ ν Ί η σ ο δ Χ ρ ι , τ « 5 οίχονομί,, fjv 9 , W 
lenil i t , cum bonoraiD itide ser i i iorum uotitia ac spe. 
E l si φίοιη. adibiinns Evangel i i pr&conem, h.TC eum 
il icenlem a u d i e i m i e " : &$n enim accessittis ad Ira-
eiabilem monlem, Η accemibiletH igntm, el caVigmem 
ac procellam, H tubw sonum, et vocem verborum; 
auamqui auduruut excutaveruut st , ne eii fieret 
xerbum; non eninx toltrabanl qnod inlimabatur; led 

(vceisistis ad Sion montem, et civitalem Dei viven-^ σάκες παρητήσαντο μή προστεθήναι αντοιςΜ 
lU Jerusalem cmlettem, el muttorum mitlium ange-
Urum frequeniiam, et Eccleiiam primilivorum qui 
coMcripti fuwi in caeiis, el judicem omitium Deum, 
et ad spiriiui juttorum perfeetorum, el Testamenli 
Notri medialorem letnm, el tanguiuh atpertionem 
nuliu$ loquenlem quam Abel. S i c ig i lu r lum pro-

θ ρ ώ π ω ς π ε ρ \ τδ γένος έπεδείξατο τδ άνθρώπειον, 
κα ί τών εντεύθεν ήμίν πεφορημένων αγαθών τήν τε 
γνώσιν και τήν ελπίδα , κ α ι τίνι προσερχδμεθα τοΰ 
εύαγγελιστού τών τοιούτων άκουσδμεθα λέγοντος · 
Ού γαρ προσεληλύθατε ψηλαρωμένω ίρει, χαί 
κεκαυμένω πυρϊ, καϊ σκότω, καϊ θυέΛΛχι, χαϊ 
σάλπιγγος ήχφ, καϊ φωνή βημάτων, ής cl αχού· 

γον (ούκ έρερον γάρ τό διαστελλόμενον), άΧΙά 
προσεληλύθατε Σιών δρει, καϊ πόΛει θεου (ώ>· 
τος, 'Ιερουσαλήμ έπουρανίφ, καϊ μυριάσιν αγγέ­
λων πανηγύρει, καϊ Εκκλησία πρωτοτόκων έν 
ούρανοίς απογεγραμμένων, καϊ κριτή θβψ xfar-. 
των, καϊ πνεύμασι ξικαίων τετελειωμένων, χαϊ 

pheiictis eermo, tum etiam aposlolica pra?dic3tio Β διαθήκης νέας μεσίτη Ιησού, καϊ αΊματι pavxi-
meittem i ioslram ad coelestia erigunt, et qiitt s n n l 
i l l i c pulcbra cogilare et coniomplar i , alque incola-
rum i l lo ruw ac fel iciuw saociortim spectare c o n -
venlum hortantur, e l evangelica nolns insinuant 
atqtie noliftcaul divini lug fulgenlia ct insignia do-
pmaut. Domus De i , EccIesiaDei est videbcet, sicut 
videtur e l iam drvo Pauto in Epis lo la ad Tiniotbenm, 
ubi sciendunv ait : quomodo oporteat in domo Dei 
COnvtrsari, quie ett eectetia Dei vivi Tales sunt 
credenlium anima», doclr ina recla et optima vitaj 
roi ione pn rga ix , supremum Deum in se liabcules 
iHCol.ni), prout dictnm esl : Habilabo in tobit, el 
inambntabo, el ero ittorum Deut, et ipsi erunl mihi 
populu9*\ 

σμού κρείττον λαλούντι παρά τόν "ΑδεΧ · ούτως 
ούν δ τε π ρ ο φ η τ ι κ δ ς λ δ γ ο ς , καί τδ άποστολιχδν 
κ ή ρ υ γ μ α έ π \ τ α ουράνια τδν νούν ημών πτεροΐ, χ*\ 
τά έκεΐσε περινοεΖν κ α \ καταθεδσθαι κάλλη, %ι\ τήν 
τ ώ ν έναυλι^ομένων κα \ εύφραινομένων έν αύτύς 
α γ ί ω ν π * ρ ε γ γ υ $ περ ισκοπε ίσθαι πανήγυριν , κα\ τ ι 
ε υ α γ γ ε λ ι κ ά ή μ ί ν ε ίσηγε ιταν κα ί χατεπαγγέλλεται 
θεαυγή κα \ εύσημα δ ό γ μ α τ α · οίκος θεοΰ ή τοΰ 
θεού Ε κ κ λ η σ ί α δηλαδή, κ α θ ά δοκεΐ κα\ τψ θείι». 
Παύλψ Τ ιμοθέψ έπ ιστέλλοντ ι , έ ν οΤς είδέναι έφασχε. 
Πώς δει έν οϊκφ θεού άναστρεφεσθαι, ήτις έστϊν* 
Εκκλησία θεού ζώντος. Το ιαΰταν τών πεπιστεν.· 
κότων αί ψ υ χ α \ , διά λόγου δρθοΰ κα\ πολιτείας, 
αρ ίστης καθα ιρόμενα ι , τδν έ π \ πάντων θεδν Ινοαον 

έν αύτα ίς έχουσαι καθ* δ εΓρηται · %Ενοικήσω έν αύτοΊς, καϊ έμπεριπατήσω 9 χαϊ έσομαι αύτων 

θεός, χαλ αύτοϊ έσονται μοι είς λαόν. 

Sic n imi rum admirabil is domus in vorlrice inon- C Ούτω δή θεοειδής ών ό οίκος έ π ' άκρων τών δρέων 
t iui i i excclsorum aique in conicmplaiione prufici-
sccnl i i im fnnd.iia e s i , qiioriin^. menlcs e l cog i ia -
liones terrenis bumilibusque ^ehtis superslani, et 
a propbeiis sanciis alque apostolis i l lus t ranlur : 
rsuper quibus velul i fidei fundamentis Ecclesia Dei 
jcdiiri a ia Qriniler consis t i i . A d bunc iiaque montero 
itonmmque de longiuquo genies concurronlcs, p i o -
prmoduin publico consilio decernunl, ad iter \\U\c 
illuc suscipieuduin inv iccm bortantes, quandoqui-
(!eni jam nuDlianda ipsis crat via i ! la , qitani ingrcJ i 
saiagebanl. Qua'uam porro b;cc via s i l , ipsc Do-
ntitHis in Evangeliis clamat : Ego $um via et ve-
titu$ **. Ει : Xim Domini reclce, et semitie veriv β · . 
Ιιι qtiaia viaui se deduci snncti v i r i o l i m abuniver -

τ ώ ν υψηλών κα ι δ ιαβεβηκότων έν θεωρία καθίδρ> 
τ α ι , ών τ ά φρονήματα κα \ ν ο ή μ α τ α τ ώ ν επιγείων XJV 
τ α π ε ι ν ώ ν ύπερανεστήκεσαν, π ρ ο φ η τ ώ ν τε αγίων χα\ 
αποστόλων, λ α μ π ρ ώ ς δ ιαφα ινόμενα , έφ* ών ώ ; θε­
μελ ίων τ ή ς π ί σ τ ε ω ς ή Ε κ κ λ η σ ί α τοΰ θεοΰ οίκοδο· 
μουμένη έ π ε σ τ ή ρ ι κ τ α ι , Πρδς ουν τούτο τδ δρος xaV 
τδν οίκον πό££ωθεν οί έξ ε θ ν ώ ν έπειγδμενοι, μ* 
νονού σαφώς κα ι ε ί ς προβούλιον καθ ίσταντα ι , τήνέντ 
ταύθα άλλήλοις άνάβασιν δ ιακελει ιδμενοι , έφ' ψ 
άναγγελήσεσθαι αύτοίς τήν δδδν έκε ίνην , ήν έσπού-
δαζον καταλήψεσθα ι · τ ί ς δέ δή πάλ ιν έστ\ν ή οδό;; 
Λύτδς ό Κύριος έν Εύαγγελ ίο ι ς βοά · *Εγώ είμι ή-
οδός καϊ ή αλήθεια. Κα ί · ΑΙόδοϊ Κυρίου εύθείια 
χαϊ αϊ τρ/Coi αληθείς. Ε ί ς ήν κα ι δδηγείσθαι οί 

sali Deo precabantur ··•. Ilanc ilaque viam semilara- u άγ ιο ι , πάλα ι πρδς τδν τών δλων θ ε δ ν άνεκεκράγεσαν 
que salis planam ct facilem gentium Ecclcsia l c -

rens, ex (errena sua iuUdelilate ad sublimem assur-

ζί ΐ diviuae scienliai asccnsum e l supernam urbem 

Jerusalem, r sempiternam sanclorum metropolim ; 

aiqtie hinc profecta, praasenli decurso tempore, 

aabbaiizare e l reqtitescere fldc sua exspectat. Fac i le 

atiieni quivis cognoscel propbeiici [dicti veri iatem 

ac s iuceri talem. Nanique et i i i sacris domibus, id 

τ α ύ τ η ν ούν τήν όοδν κ α \ τήν τρ ίβον εύστ ιβή τε x»V 
εύεπ ίβατον ή έξ εθνών Ε κ κ λ η σ ί α διαστείχουσα, έχ 
τ ή ς χαμόθςν α π ι σ τ ί α ς έ π \ τήν ύψηλήν άναφοιτ^τής 
θε ίας έπ ι γνώσεως άνοδον, κα\ π ρ δ ς τήν άνω πόλιν 
Ι ε ρ ο υ σ α λ ή μ , τήν άκατάλυτον κ α \ τ ώ ν αγίων μη-

τρόπολιν , ένθένδε ίοΰσα καί τδν π α ρ ό ν τ α έξαννουσβ. 
χρόνον, σα^βατίσα,ι κα\ κ α τ α π α ύ σ α ι δ ιά π ίστεω: 
άπεκδέχετα ι • κατίδοι δ' άν τ ι ς κ α ι μ ά λ α εύπετώ,ν 

Μ II. br . x n , 18 S0. · · 1 T i m o i h . ι ι ι , 15. · Τ L e w l . Χ Χ Μ , Η; II Cor . ν ι , 16. Μ Joan. \ ι \ ( ;. Λ > Ivm. 
1U, 27. " i S a l . C X Y I I I , 35 . 
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χ α ί ουτω τ ή ς προφητ ικής £ήσεως τδ Απλανές τε Α esi divinis templhs, ubique t e r r^mm sparais, san-
κ α ι άψευ5έστατον · κα \ γ ά ρ καί έν τοίς ίεροίς οίκοις 
ήτοι το ίς Οείοις ναοίς , πανταχού τής οικουμένης 
κ α τ ε σ π α ρ μ έ ν ο ι ς , ά γ : α σ μ ψ τε κα\ δοξη έ κ π ρ ε π ώ ς 
ή γ λ α ΐ ι μ έ ν ο ι ς τε κα\ κ α τ ε σ τ ε μ μ έ ν ο ι ς , κα \ δρεσιν 
Αμφιλαφέσιν άπε ικασμένο ι ς , . κα ι ΰλαις βαθε ία ις κα \ 
εύθαλέσι πεπυκασμένο ι ς , καθαίρονται μέν α μ α ρ τ ί α ς , 

clificatione e i gloria decenler ornatffc &t bene i n -
s t rucl is , montibusque uberibus comparamlfs, acp ro -
iundis nemoribus densis e l frtrltcosis, purgatitur 
peccalis bomines, anima e i corpore sanciif l^aniur , 
divinaque omnes gral ia complenlur , qui reiigtaso 
cum aflecla accedunt. 

Αγιάζονται δέ ψυχάς τε κα\ σώματα , κα \ θε ίας ά π α ν τ ε ς άποπληρούντα ι τ ή ς χάρ ιτος οί π ό θ ψ προσιδντες 
άνθρωπο ι κα ι σεβάσματ ί . 

Έ ν τούτοις ούν έκ π α σ ώ ν γλωσσών τε και- γ ενεών 
π ε ρ ι α γ ε ι ρ ο μ έ ν ο ι ς εκάστοτε , τά θεία μυστήρ ια έκκα-
λ ύ π τ ε τ α ι π α ρ ά τ ώ ν Ιερών Αναγνωσμάτων και κ α τ ­
η χ ή σ ε ω ν , κα \ τδ σωτήριον θ υ μ α και παντδς τού κό­
σ μ ο υ καθάρσιον σφαγ ιαζδ μενον, τήν έκ τών ά μ α ρ -

i n bis ig i lur ex omnibus linguis familiisqtie i m -
dtqiie colleci is coelibus, divina mysler ia revc lan-
ttir per sacras leciiones e l caiecbeses : e l p<ir sa-
lnlar is bostia? universi imimli expialoriasacrif lctr tm 
l iberal ionem a peccalis , bominibus qui cum ilde ac 

τ ά δ ω ν αύτοίς έλευθερίαν , π ίστε ι κα ι λογ ισμών προσ- β menlis purilate i l lud parlicipant, collalum i r i i n 
τρέχουσι καθαρότητ ι κα \ μεταλαγχάνουσιν , ώμολό-
γ η τ α ι παρεχόμενον · έξ ών δή πληθυνομένων τ ε κα \ 
κ α τ ε υ ρ υ ν ο μ έ ν ω ν , τ ά τ ώ ν είδωλων τ ε μ έ ν η και οί 
^ * μ ο \ κρατα ιώς κατεσείσθησάν τε κα\ καταβέβληνται , 
ουδέ δσον ε ίδωλικής βδελυρίας ε ί ς μ ν ή μ η ν π ιστούς 
Ιεναι , παντδς εθνικού κα\ θνητού φρονήματος άνεπ ι -
δ έ κ τ ο υ ς είσαεί δ ιαμένοντας * Έχ Σιών δέ έξεΛεύ-
σεται γόμος χαϊ Αόγος Κυρίου έξ Ιερουσαλήμ. 
*Εκ γ ά ρ τ α ύ τ η ς τής α ίσθητής , οία τύπου ούσης τ ή ς 
Ανω Ι ε ρ ο υ σ α λ ή μ , δ θείος λόγος ε μ φ α ν ώ ς έξελήλυθε, 
π ά ν τ α διαλάβω ν τής ο ίκουμένης τά πέρατα* ενταύθα 
γάρ Απαντα τ ά τ ή ς σωτηρ ίας η μ ώ ν έ π ρ ά χ θ η μυστή­
ρ ι α · κατά τοσούτον δέ τού έν σκιαίς κ α \ έν γ ρ ά μ μ α σ ι 
κ ε ι μ έ ν ο υ ν ό μ ο υ , δς έν τ ψ δρει έκε ίνψ τ ώ Σινά δι ' 

coufesso est. Α quibus mul i ip l i ca l i s ampliatisque, 
idolorum fana e l arae fo r l i l e r concussne fuerunt 
alque proslraia», 1 9 9 ita u l Qdeles ne tnemoriam 
quidem idolica? abomiiiationis ro t inuer inl , c u i l i b c l 
ellinioae inorlal ique senlenfu-c impervi i seniper 
manenles. De Sion videlicet exibil lex, el Verbum 
Domini de Jerusalem 9 I . Namque ex bac malerial t , 
qu;e flgura esl supernx Jerusalem, dtvina doci r ina 
publicc prodii t , cunclosque occupavit mundi fities. 
l l l jc eniiti cuucla sahii is nostre peracta fiiere m y -
steria. Tantum aulem uuibrati l i i l l i e l l i l t e ra l i lfgf, 
q u * iu monle Sina per angelos dic la la ftiit, pra> 
siare baec nostra credi tur , quantum malenal ibus 
p r x s l a n l immalc r ia l i a . I l l inc sacri quoque aposloli 

Α γ γ έ λ ω ν λελάληται ύπεραν ίσχε ιν π ε π ί σ τ ε υ τ α ι , καθ* ^ gentcs c d o c l n r i , emissi sun l , u l planam il lam re~ 
δσον τ ώ ν υλικών ύπεραίρε ι τ ά ά ϋ λ α · εντεύθεν κα\ οί 
Upot Απόστολοι, τ ά έθνη ώς μαθητεύσοντες , έ ξ ε π ί μ -
φΟησαν έκπορεύεσθαι! , τ ή ν λείαν έκείνην κα \ εύθυ-
•εατην κα ί σωτήριον δδδν αύτο ίς άνακαθαίροντες · 
ΚαΧ χρινεί άνά μέσον εθνών ποΛΛών* 01 γ ά ρ άρτ ι 
τ ψ λόγψ τ ή ς χ ά ρ ι τ ε ς προσερχόμενο ι , κ α ν τδ δέον 
μ ε τ α μ α ν θ ά ν ο ν τ ε ς , τ ή ς πρ ι ν κεκρατηκυ ίας απ ιστ ίας , 
ύ π ' αυτής τ ώ ν π ρ ά γ μ α τ ο ς άληθε ία ; ε ίς συναίσθησιν 
ερχόμενο ι καταγ ινώσκουσιν , οίκοθεν τούς ελέγχους 
τ ώ ν ούχ έσίως π ε π ρ α γ μ έ ν ω ν έπ ιφερ ίμενο ι , κα\ α ύ θ -
α ίρετον τ ώ ν ά π ο ^ ή τ ω ν τήν γ ρ α φ ή ν δημοσιεύον­
τ α ς * ών συνετώς κα\ έχεφρόνως τδ βλαβερδν κα \ 
χ ινδυνώδες δ ιαπτύοντε ς , έ π \ τ ά κ ρ ε ί τ τ ω κα ι συμφέ ­
ρ ο ν τ α κα\ σ ω τ η ρ ί α ; έχόμενα τα ί ς σπουόα?ς χρώμενοι 

ct issimam ac salularem viam subseculuris perptir-
garenl . Et judicabit in medio geniium mullarum 
Nam qui jain ad gralia? doci r inam accosseruitl, ct 
quod iiecessarium crat didicerunt, dominaulem an -
lca i i i f ideli ialem, ipsa rcrum gcslartim veriiato 
convici i damnan l ; citjus rei in sc ipsis argumenla 
IwbciU vitam baud sancte prius aelam, sponla-
ncamque arcanorutn cr imir ium damnal ioncm d ivu l -
fjnul; quorum sapleuier sanoque cum judicio no-
cumenlum e l plenam pericul is aleam despicicrites, 
ad meliora e i u i i l i a ac salutifera, s ludio impcciso 
converlunlur . Quod aulem manuiaciurum idoloruni 
cura e l i iducia abrogala sit, e i adoralorum in l*i?sr 
dxmonuin cul lus aboli lus a conspeclu g l o r i x ac 

μετατ ίθεντα ι * δτι δέ ol π ε ρ ι τά χε ιροπο ίητα πόνοι v i r iom ewperfeincntis Servatoris, q»i confrcgi l 

TCJX ή έλπ ίς έξηφάν ιστα ι , κα \ τών δι* αυτών τ ι μ ω ­
μ έ ν ω ν δαιμόνων ή θεραπε ία κ α τ ή ρ γ η τ α ι , ά π δ προσ­
ώ π ο υ τ ή ς δόξης τ ή ς Ισχύος τού παραγεγονότος Σ ω τ ή ­
ρ ο ς , θραύοντος ώσπερ*κα\ κ α τ α ^ η γ ν ύ ν τ ο ς τ ά γή ίνα 
*α\ χοίκά φρονήματα τ ώ ν τοίς είδώλοις προσκε ι ­
μ έ ν ω ν , τ ά μ ικρδν ύστερον επαγόμενα τ ψ θεοφόρψ 
δ η λ ώ σ ε ι . Φησ\ γ ά ρ · Καϊ τά χειροποίητα πάντα 
ζαταχρύψουσιν, είσενέγκαντες αυτά είς τά σπή-
Λαια χα\ εϊς τάς σχισμάς τών πετρών, xal είς 
Τάς τρώγΛσς τής γής, άπό προσώπου του ρόδου 
τον Κυρίου, χαί άπδ τής δόξης τής Ισχύος αύ­
τον, δταν άνοστη θραύσοπ τήν γήν δι* αυτών 

velul i atque con l r iv t l lerret iasac luteas cogilationcs 
idolis dcdi torum, ea quse paulo posl subdi i v i r 
(ieifer dcinoiistrabunt. A i l eutm : El mamtfacta 
omnin ilola abuondent, deferentei in spelancas, el 
ytiravnm scissnras terrarqke voraginei, ρτω timore 
Bomini, ei α conspectu glorias et virium ejus, cum 
ad conlerendam terram conturrexerit E x b is , 
iuqoaii), j :u i i ( i l exploralum omnibus, q i i i certe 
n-cia sapore volenl , dirmoniacorum idolorum p c -
r a d i i m extermlniuni e l aboli t io. I lem qnau ib i sub-
scqi iui i tur , camdem seuientiain expr i inun l . A d d i | 
i iaque : Die illa projiciel homo abominationes suaj 

e i fsa. ι ι , 5. · • M i c b . i v , 3 . ·» Isa. n , 8-tO 
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«rgente.is aureasqut, quas olim ckara* habebal, dum \ γαρ ήδη τ: 5 σι ν ε ν α ρ γ ή ; κχθέστηκε τοί; ορθά φρονείν 
adorarcl ret ναηα$ ae vetperlilione* : durique saxi ήρημένο ι ς , τών δαιμονικών Αγαλμάτων ή τ ε άναίρ:-
caternat ingredietur, petrarumqae scissura$, α [acie σις και Αφάνεια* ωσαύτως δε κα\ τά τούτοις i iw-
formidinis pomini, el agloria (ortitudinitejus, cum μενα , τ ή ς αυτής έννοιας Ι χ ε τα ι . Ε π ά γ ε ι γ ο ύ ν Tg 
tnrrexerit conterere terram9\ γίιρ ήμερα εκείνη έχδαΑεϊάνθρωπος τάβδζλύ-
γματα αυτού τά αργυρά καϊ χρυσά, ά έπεθύμησαν προσκυνεϊν τοις ματαίοις καϊ ταΐς νυκτερίσι, 
τού εΙσεΛθεϊν είς τάς τρώγΛας τής στερεάς πέτρας, καϊ εϊς τάς σχισμάς τών πετρών, άπό 
προσώπου τού ρόδου Κυρίου, καϊ άπύ τής δόξης τής Ισχύος αυτού, δταν άνοστη θραύσω, τ\ρτ 
γήν. 

42. Jara si qnis exquiret, q t ixnam ilemum dies 
fiil, qua projiciel Ιιυιιιο abominaiiones suas argcn-
ti as aurcasquc, ma-iifesie coniperict illara esse, 
qua omnium Dominus in mtuidum venit, suoque 

μ β ' . Ζητήσαι δ* άν τ ι ς τήν ήμέραν δποία ποτ' άν 
ε ί η , καθ* ήν έκβαλεί Ανθρωπος τ ά βόελύγματα αύτοΰ 
τά α ρ γ υ ρ ά κα\ τ ά χ ρ υ σ ά , εύροι δ* άν και μάλα σα­
φ ώ ς ταύτην έκείνην είναι , έν ή ό τών δλων τ φ κό-

i. lvenlu fo r lcm all igans, cepitatque d i r i pu i l vasa R α ? ω ι ^ δ ε ό ή μ η κ ε Κύριος , δς αυτού τ ή παρόδψ δήσας 
i l l i o s , id est oppressos lyrai inide ejusdem bomiiies, 
u l i scriptum e s l 9 S . Idcirco a i l *. Anteqiiam puer 
scial appcllare patrem aul matrem, lollet virtutem 
Damasci% et spolia Samarifc, coram rege A$$y 
riorvm99. E r a u l aulcm h:c mclropoles Damascus c l 
Sania t ia , i l la quidcm Syriae lunc praisidens, e l 
S y r o n i m inipcrio pollens; h.xc aulem dccem i r i -
I i imn Israelc orii indarum socptrum lenens. Amba? 
rppr imc idololairicar, c l dialndi jngo subj>ria», totis 
«qjibus vir .bi isquc omni idolorum generi dcdiia?, 
snpcrstil ione diabotica prorsus iniplicitae, i la u l s«i 
lancuam palatiwm quoddam el donarium p r a c i -
ptium ac proprit im, diaboli poicslati cxbibuissent. 
P c r bas ergo urb<s mpoie rcgias, et mali i ia pra> 

τδν ίσχυρδν, ήχμαλώτευσε κ α \ διήρπασεν αύτοΰ τά 
σκεύη , τούς κεκρατημένους ύ π δ τής εκείνου τυραννί· 
δος δηλαδή, καθά γ έ γ ρ α π τ α ι · Διότι , φηο\, πρϊν ή 
γνώναι τό παιδίον καΛε'ιν πατέρα ή μητέρα, 
Λήψεται δύναμιν Δαμασκού, καϊ τά σκύΛα Σα-
μαρείας έναντι βασιΛέως 'Ασσυρίων. Μητροπό­
λεις δέ αύτα ι Δαμασκδς και Σ α μ ά ρ ε ι α , ή μεν Συρίας 
τδ την ικαύτα προκαθεζομ,ένη, και τήν τών Σύρων 
περ ιβεβλημένη δυναατείαν * ή δέ τών δέκα φυλών 
τών έξ Ι σ ρ α ή λ καταγόντων τδ γ έ ν ο ; έξάρχουσα * 
άμφότεραι δε άγαν κατείδωλοι , και τοις τού διαβόλου 
ζ υ γ ο ί ; ύποβεβλημέναι , δύναμ ίν τε κα\ κτήσιν πάσαν 
και ειδώλων ίδεαν π ε π ο ρ ι σ μ έ ν α ι , κα ι πλάνη κακο­
δαιμονίας μάλιστα έ ν ι σ χ η μ έ ν α ι , κα ι ώ σ π ε ρ άνάκτο-

M a i i t e s (anquam tolum rx pnrle propbclicus nobis C ρόν τ ι καί ανάθημα οίκείαν τ ε κα \ Ιδιαίτατον, τψ 
*crtno significavit, neinpe el c l l i i i i cum gcnuse l illos 
qui ex circumcisione crcdiderut i l . S ic nalus nobis 
piuT, cui pi ifrascrrc nostri causa p lacui i , d r p r x -
dai i i r c l atiferi boslis spolia ntquc pnlet i la luni ; id 
t»sl <!c niauu ejus n i p i l quidquii l ipsi stibjugaliitn 
devif ir i i i i rque impcrio cjus c r a l . I l iuc doctrinam 
2 0 0 S a m a i i i cxccpi( , palri is rcpudialis moribus 
Ifgiliinteqne r i t ibus. S ic Auiiocbia» incohc et cssc 
v.\ nomii iar i ittcriieritnl C l i r i s t i . i n i ' 7 , qtianquain ea 
ι ι ι b s in itlolico c r rorc famam babcrei c lar i ss imam, 
( i ali is imi l l i s i iuptobitale praccellerel. Naniqne 
apnJ ipsam ei Apottiuls fanum condiluin e ra i , e l 
i l l i c operaus iubabilanlis dxmonis cclebrala i l i u -
s io. (65). Nibi lomii ius Cbr i s i i an i congcsttim S a l a n x 

τού πονηρού άνατεθε ιμένα ι κ ρ ά τ ε ι * διά δή τούτων 
τών πόλεων οία έξοχων ούσών κα \ υπέρτερου σων έν 
κ α κ ί ι , ώς άπδ μέρους τδ π ά ν ή μ ί ν ό προφητικός χα-
τεσήμηνε λόγος, τής τ ε ε θ ν ι κ ή ς μοίρας , κα\ τών έχ 
περ ι τομής πεπ ιστευκότων · ούτως τδ γεννηΟεν ήμίν 
παιδίον, κα\ νηπιάσαι δι* η μ ά ς ευδόκησαν, καταληί-
ζεται κα\ αφαιρε ίτα ι τά σκύλα τού εχθρού και τήν 
δύναμιν * τουτέστιν άφήρπασεν έκ τής χε ιρδ ; αύτοΰ 
πάν τδ κατεζευγμένον α ύ τ φ κ α ι κ α τ ι σ χ η ^ ν ο ν χ*9' 
ών έδυνάστευεν * εντεύθεν τδν λόγον Σαμάρεια δε*· 
δεκται , άποσε ισαμένη τά π ά τ ρ ι α ΙΟη κα\ νόμιμα· 
ούτω Χριστιανοί καί εΐναι και όνομάζεσθαι οί τήν 
Ά ν τ ι ό χ ο υ έχοντες έ χ ρ η μ ά τ ι ζ ο ν , καίτοι πρό; τήν 
εί^ωλικήν πλάνην τδ άστυ περ ιφανέστατον , καΐτών 

ibes.i i irum p i u t l a r c d i r ip i icnui t , ct aurens argen- D πολλών έν κακία έπ ισημΊτατον · κ α \ γ ά ρ ούν περί 
teasqne slaiuas prost ravcruni . Sir. gci i l ium Apo-
siolus Cor imbios ad ver i la l i s coguiliuncni c o n v c r i i l , 
idque ita siguificavit ad cos scribens : Scilis quo-
niam cum genlet e$teti$, ad idola mula prout duce-
bamini eunies 9 \ S ic caplo ex ara argiiuienlo, bo-
miiies ei a rxded i los c i in cunciis supersi i i iosiores, 
convicit Aibenis A h i deniqtie al ibi aposiol i , 
g<Milcs iuter sc s o r l i i i , liosiis gazas, c l ibesauri 
ins lar captivos l iominei ad C b r i s l i p laci ium d i r i -
puerunl , d o m i n o p i e o n i n i u m la:iquam prscdx l iba -
meii iui i i e l pr imii ias a i tu len in i . Illo lemporc, 

αύτδ κα\ ίερδν τού Απόλλωνος ί δρυτο , κα\ ή εκεί­
θεν ενεργούσα τού έμφωλεύοντος δαίμονος έξαπάτη 
π ε ρ ί π υ σ τ ο ς , δ μ ω ς τδν κακώς έντεΟηααυρισμένοντού 
Σατανά πλούτον καλώς έσκυλεύοντο, κα ί τά χρυσά 
κα ί αργυρά δ ι ε ^ ί π τ ο υ ν α γ ά λ μ α τ α . Ούτω; δ τών 
εθνών απόστολος Κορινθίους πρδς τήν γνώσιν τής 
αληθείας ά ν τ ε π α ν ή γ α γ ε · κα\ τούτο δεδήλωκε γεγρα-
φώς ώδ\ πρδς αυτούς · Οιδατε δτι δτε έθνη i}re, 
πρδς τά εΙδωΛα τά άρωνα ώ ς άν ήγεσθε υπαγό­
μενοι. Ο ύ τ ω ; έκ τού βωμού , τνύς τού βωμού και 
κ α τ ά π ά ν : α δε ισ ιδαιμονεστέρου; δρών, είλεν Άθή-

, % !aafc ι ι ,20 , 21 . 1 1 Mattb. x n , S 9 . f i Isa. ν ι ι ι , 4. " A c l . χ ι , 26 . 9 9 1 Co r . x t i , 2. ' · A c i . xvn , 22· 

(6"i) Logcsis Libani t im dc gcnl i l ium lcmpl i s , cum noslro supplemculo , ncc uo:i edi ia in a nobis 
ilctn sancn Ar temi i n ia i iy r i s v i i am. 
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χαί άλλος άλλαχή τών αποστόλων, τά έθνη ^ seu die, ejecerunl id esl deleslandos jndicaruiit et 

«ιλαχίντες τοΰ εχθρού τα τ α μ ι ε ί α , χ α \ θησαυρούς 
τονς έ ίωγρημίνους ε ίς τδ εκείνου δέλημα δ ιήρπασαν , 
και τώ Δεσπότη τ ώ ν Ολων πρωτόλειον ώ σ π ε ρ κα\ 
άπαρχάς ήδη π ρ ο σ ή γ α γ ο ν κ α τ α τοΰτον δή τδν κ α ι ­
ρδν κα\ τήν ή μ έ ρ α ν έξέβαλον, τουτέστι βδελυρά 
ήγοΰντό τε κα\ δ ιέπτυον · εκείνα δή τά χ ε ιρόκμητα , 
χα\ τών διανοιών έςωστράκιζον · ώ ς μηδέ μ ν ή μ η ς 
βύτών άνέ'/εσθαι π ώ π ο τ ε , ήδη δέ και τήν ΰλην α ύ -
φ , κάν τών τ ι μ ι ω τ ά τ ω ν ο&σα ετύγχανε π α ρ ά τοΤς 
«ΟΑλοίς, διά φιλοθεΐας ύπερβολήν , π α ρ ε ^ ι μ μ έ ν η ν 
ταί χαταπεφρονημένην δεδόχθα ι , τήν δέ τ ώ θ ε ψ 
ftrfvcp πρέπουσαν θυσίαν άνατιθέναι · ούκούν τδ κ ί -
βδηλον κα\ ά π α τ η λ ό ν εκείνων ά π ο π ε μ π ό μ ε ν ο ι , έ π \ 
φ σ τ ε ρ ε ά ν π έ τ ρ α ν άναγκαίως κ α \ ά γ α ν εύκα ιρότατα 

conspuertinl mamifaclos illos deos, c l mente sua 
proierruerunl , adeo ut nc niemoriam quidem i l lo -
m m ulierius pal i qu i r cn l . Imry et eorum materin, 
eisi a mul i is preliosissima a?siimabaltir, propicr 
divini atnoris eminenl iam, abjecta ipsis e l contem-
pta fuit, unique Beo congruum sacri l ic ium obtu-
ler i iut . Itaqae i l lorum faUi la ie ac fallacia omissa, 
ad firmam peiram necessario c i lempesiive in p r i -
mis a cu r r e r i u i l ; qua? quidem Cbr is lus es l Deus 
nosler, u l nosirae iheologia; doclr ina percallet. A i l 
enrm qui comprehendit quatemis comprebensus 
f y i t 1 : Quomodo palres nostri omnes eamdem escnm 
spiritalem mnnducaverunl, et omnes eumdem poluni 
spiritalem biberunt. Dibebant enim ex spirilali se-

ήπείγοντο· ή δέ έστ ιν , ώ ς ό τής καθ* η μ ά ς θεοσο- Β qitente eos petra , pelra autem eral Climtus · . Qui 
οίας έξεπίσταται λόγος, ό Χριστδς και θ ε ό ς η μ ώ ν · 
φησ\ γάρ ό κ α τ α λ α β ώ ν δσον κατελήφθη · Ώς οί πα-
τάρες ημών πάντες τό αυτό βρώμα πνευματικόν 
iy*ycv, χαϊ πάντες τό αυτό πόμα πνευματικόν 
ΐΛίον · έπιναν γάρ έκ πνευματικής άχοΛονθον-
€ϊ\ς πέτρας, ή δέ πέτρα ήν ό Χριστός. Ό δ* αύ 
χεχχθαρμένον* τδ τ ή ς ψυχής δ μ μ α και δ ιαυγές έχων , 
ΊΒοϋ τίθημι* £ φ η , έν Σιών Λίθον προσκόμματος, 
ΜΙ πέτραν σκανδάλου · χαϊ πάς ό πιστεύων έπ' 
αίτφ ού χαταισχυνθήσεται. Τδ μέν , διά τούς 

vero purgaiuin perlucidumque animse oculum ba -
bebat : Eeee ponot iuqu i i · , in Sione lapidem oflen-
diculi, el pelram scandali; el omuis qui credil in 
illum, non confnndetur ; i l lud quidem propier 
oflensores, boc autem propier credentes. E t q u i -
dcm Moysem quoque scimus aliquaudo peira se 
occuluisse, vixque i l l inc sic la ieuiem po-ieriora 
Dei v i d i s s e K ; ac symbolicc obscura ba?c salutaris 
incarnationis ind i r ia edoctum fuisse. 

προσκεκρουκότας · τδ δέ, δ ιά τούς πεπ ιστευκότας · 
xal Μωσέα ί σ μ ε ν δή που τ ή π έ τ ρ α καλυπτόμενον , και μόλις προσβλεψαντα τ ά οπίσθια θ ε ο ΰ , εκείθεν 
αποχαλυπτόμενον, χ α \ τ α ΰ τ α συμβολικώς αμυδρά τ ή ς οίκονομίας τής σωτηρίου διδασκόμενον Α π η χ ή -
μετα. 

Και Δαβίδ δ θε ίος , έν π έ τ ρ α έαυτδν ήμ ίν ύψούμε - C 
>ον ε ίσ / εκόμ ικε · κα ι άλλα ά τ τ α πρδς τών ί ερών 
Λογίων έ κ π ε φ α σ μ έ ν α , κα ι μυστ ικώς τήν π έ τ ρ α ν 
ταύτην ήμίν ύποφα ίνοντα π ε π α ι δ ε ύ μ ε θ α , ής δή τ ά ς 
σχισμάς κα*ι τ ά ς τ ρ ώ γ λ α ς είσούονται, οί πρδς αυτήν 
*ατα?εύγοντες · άστινας δή ταύτας ύ π ο λ η π τ έ ο ν ; τ ά 
*£ :ης θεολογίας υψηλά κα\ ά π ό ^ η τ α , κα\ τής κατά 
Χριστδν ο ίκονομ ίας τ ά ένδότατα και ά π ο κ ε κ ρ υ μ μ έ ν α 
μνστήρια · δ τ ι έν α ύ τ ώ π ά ν τ ε ς οί θησαυροί τ ή ς 
ρύσεως κ α \ τ ή ς σοφίας απόκρυφοι · ά π ρ ώ τ α μέν 
(αφανή τοίς ά π ' αρχής α ύ τ ό π τ α ι ς κα\ ύ π η ρ έ τ α ι ς 
τον λόγου κ α θ έ σ τ η κ ε , δι* αυτών δέ κα\ ή μ ί ν , καθ* 
δ:ον έφ ικτδν , τ ο ί ς μ ε τ έ π ε ι τ α έ κ κ α λ ύ π τ ε τ α ι κα\ σο-

ύ π α ν ο ί γ ε τ α ι · δ π η ν ί κ α τών ταύτα ε ύ α γ γ ε λ ι ζ ο -
μενων, δ μ έ ν τ ή ς βροντής υίδς Ανωθεν εμπνεόμενος , 
χιι πρδς τ ά υ ψ η τ ή ς θεωρίας τδν καθαρώτατον κα \ D c e m pur iss imam suam et defaeoaiam nieuteni ex-

DIVIIS quoqne David in petra se ipsnm nobis 
o b i u l i i sublimaluin 8 . A l i a dciiique bujiisinodi in 
tlivinis Scr ip tu r i s relala mysi icc banc pelranuiobis 
dcmons t ran l ; ciijns scissnras aique caverr.as higrc-
diu iuur i i qui ad ipsain conftigiunl. Qiia»iiam p o n o 
h » sunt exisiimandae? Nempe ibeologi;» sub l i i i i i -
laies et arcana, et C b r i s l i incarnaiionis inl ima ac 
recondila mys l c r i a ; quia in ipso sunl omnes ibe -
sauri scienliae ac sapienliae abscondili * ; quae n»y-
s i e r i a , pri ino quidcm innoluerunt ipsis speciaior i -
bus verbi ac. n i in is l r i s T ; per ipsos ai i iem m>bis 
quoque, quanlum fleri polesi , posleris i l lorum re-
velanlur sapienierque apcr iun l i i r . S iquidem ex i is 
qui la l ia evangel izaverunl , loni t ru i quidem iilitis 
superne inspi ra lus , aique ad conlemplaiionis ap i -

έχηλίδωτον ν ο ύ ν Ανανηξάμένος, κα \ τά θεία ένθέως 
μ^ΰμενος, ε κ ε ί θ ε ν ήμ ίν τήν τού λόγου πρδς τδν 
τιτέρα συναΧδίον κα\ δμότ ιυον άπέστραψεν ύπαρξ ιν 
έν i p y j ε ί να ι τδν Λόγον, και π ρ δ ς τδν θεδν είναι , 
ti\ θεδν ε ί να ι δ ι α τ ρ α ν ώ ν κα\ έκπα ιδεύων σαφέστατα· 
ί « ε ί ; τ ά τ ή ς θείας συγκαταβάσεως , καθ* δσον 
•-εοάτής χ ά ρ ι τ ο ς ένελάμπετο , άφικόμενος β ά θ η . τού 
Ί»;;ού Χ ρ ι σ τ ο ύ τήν γέννησιν θεοπρεπώς ώ σ π ε ρ ή ν ε ίσ · 

ΤΤήσατο· ε ΐ εν δ* άν τ α ύ τ α , ε ί π ο ι τ ι ς άν, κα \ λίαν όρθό-
: ΐ : α , ε ίς Α έ π ε θ ύ μ ο υ ν παρακύψαι κα\ άγγελοι , ώς 
·%:ε κ α \ α ύ τ ο ι ; ά π ο κ ε κ ρ υ μ μ έ ν α και άβατα , κ α τ ά 

ki l iens, et d ivinis rebus divinitus in i i i a ius , i l l inc 
nobis Verb i cum Pa l re suo aHernilalem paremque 
niajeslaiem illucescere fec i l , in principlo esse V e r -
liiiui» el esseapud Deuni , e l Deum esse, declarans 
et manifeslissime docens. Q«i sane divinac conde-
scensionis ,quanium graua euui i l lusirabat , p io i iu i -
dilatem penelrans, Jesu C b r i s l i geueralioneni dignc 
2 0 1 ^ e o » prout reapseera i , enarravi i . Ui ique bac 
s t iu i , dicel al iquis, valde l e c l a . i n qux» dt*siderab;«nl 
c . iam aiigcli prospicere, nipote o i im ipsis quoque 
abscondila aique impervia, scd iduiieo dciuuui 

1 P b i l i p p . i n , 1 2 . » 1 Cor . x , 5. 3 B o m . I X , οΓ. k E x o ! . x x \ m , 52. * Pbal. x x \ i , Γ»; LX, 3. 
1 Colo>b. ι ι , 7 L"x. ι , 2 . 
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tempore d m n o jadicto perfecU e l roanifeslaia. 1η Α καιρούς δέ θεοκρίτως οίχονομούμενά τε καΛέκφαινδ-
has itaque s a p i e n l i » petraque mysiicus e l ineffa-
biles ri inas alque speluncas, qui per fidem intrat , 
meliorum sane rerum ac perfecliorum no i i i i am simul 
acquir i t , e l ad salutis viam deducilur , et prolcgi tur 
alquc cusiodi iur , ulpoie incoluiuis abs quovis ar-
dore e i corruplela malarum poles la ium, qua? pe-
netralia anima? cnncremanl ejusque v im agendi 
a d i i r u n l ; deuique varia ac mull i formia gralise dona 
s o n i t u r . A / i t enhn accedentium dalur itrmo sa-
pieniice, alii sermo scienlicc secwidum eumdtm 
Spintum. Alii fidts, aiii gralia sanitaium, alii ope-
raiiones virlutum, aliialia*. I la u l s u m m a l i m d i c a i , 
cimcta S p i r i l u m operari proprie i n singulis prout 
v u l l . H i n c porro ad niansiones i l las tmilias aique 

μενα * ε ίς τ α ύ τ α ς τοίνυν τής σοφίας κα\ τής πέτρες, 
τ ά ς μ υ σ τ ι κ ά ; και. ανέκφραστους £ωχμάςτεχα \ οπή-
λ υ γ γ α ς , δ ε ίσδύςδιά π ίστεως , τών μέν κρειττόνων κα\ 
τελεωτέρων τήν γνώσιν συνερανίζεται, κα\ πρδς τήν 
σώξουσαν ποδηγείται τρίβον, σκέπεταί τεκαΐ φρουρεί­
τ α ι , οία τηρούμενος άπδ πάσης καυστικής κα\ φθορο­
ποιού τών πονηρών δυνάμεων, τ ώ ν τ ά βάθη τής ψυχής 
δ ιασμυχόντων κα\ καταπιμπράντων,ένεργείας,ποιχί · 
>ας δέ κα\ πολυειδείς τ ή ς χάριτος διακληροΰται τας 
δωρεά;* ΎΩμέν γάρ τών Λροσιόντων χαϊ πιστευόν* 
το)Υ δίδοται Λόγος σοφίας, φ δέ Λόγος γνώσ&ύς 
χατά τό αυτό Πνεύμα · έτέρω δέ Λ ίσης, άΧΧφ δέ 
χαρίσματα Ιαμάτων, άΛΛφ δέ ενεργήματα δντά-
μεων, χαί έτέρκρ έτερα. Ώ ς συλλχδόντα είπείν πάντα 

diversas a Pa l r e paratas, propter eos qu i coiisen- Β ενεργούντος Ιδία έκάστψ. κ α θ ώ ς βούλεται * ένθένδι 

tatiee vocalioni suae vixeruut, pervenieu 

43. S ic i g i l u r qui o l i m vanitati obnoxii erant, si 
unquam auri splendore anlea perceliebantur, ac-
geniive nitorem mira r i solebant, ipsamque male-
r iam, et confecta ex his a s lu l l i s idola adorabanl 
[tiamquc iu lantam savitalem alque insaniain de-
Tcucrant, u l Dci religionem perinde baberenl ac 
vi l iss imorum animalium c u l l u m , s icu i i i n quodam 
S c r i p l u r a loco mnscam cognoscimus Dei instar ab 
Accanmensibus babi iam (66) ] ; deinde a nuindi 
roagisiris sacra doclr ina fuerunl e rud i l i , c r e l i d e -
ruulque quaecunque Deus praedicans snpernaluralia 
et maxima, magtiiiicenliamque divinae poienliae de-
mouslrans, dum regionein banc c i r cmui re i , niire 
operalus es l . Ilem qnaecunique Mem ceu bomo pro 
nostra l iberalione sponle pali voluit , humi l i l a lc ac 
v i l i i a i e pauperlal is nostrae indutws. E x liis conceplo 
Ιιι anlmabus suis l imore Domin i , ejusque inajesia-
tem e l magnaiium ejnsdem poleniiain a l lon i i i de-
mirantes, errorem quemlibet cum faslidio i r r i se runl , 
niaierial i vitiosoqne nieniis affeciti animas suas 
servaverunt immunes. Neqiie jam Dei loco c rea lu-
ram baberc volenlcs, neque nianuum sbarutn opera 
adorare, soli Dco cullum debilum deferre consli tue-
r u n l . Non ergo jam adorant au l co lun i , sed abomi-
nai i lur poiitis el repellnni da?iiiones, aiquc u l pia-

τε έ π \ τ ά ς μονάς έκε ίνας , τ ά ς πολλάς τε και διαφό­
ρους κα \ τ ψ π α τ ρ \ εύτρεπ ι ζομένας , διά τους τής 
κλήσεως αναλόγως πολιτευσαμένους άφίξεται. 

μ γ \ Ούτω τοίνυν οί π ά λ α ι ύποτεταγμένοι TJ με-
τα ιότητ ι , ε ί που τδ λ α μ π ρ δ ν τού χρυσοί ποτε χατ-
επλάγησαν , ή τδ διαφανές τοΰ αργύρου έτεθήπεσαν, 
αυτήν τε τήν ύλην κα ι τ ά Απ ' αυτής διειργασμένι 
τών άνοήτων είς προσκύνησιν [ ε ί ς τούτο γάρ σκ»δ-
τητος και φρενοβλαβείας κατώλισθον , έν ίσω xro 
κα\ θεοΰ σεβάσματ ι άφρόνως τιθέμενοι , κάν τ·ίς 
εύτελεστέροις τ ώ ν ζ ώ ω ν προσεσχηκότες * καθά χι\ 
έτέρωθί που τ ή ς Γ ρ α φ ή ς , μυ ίαν θεδν 'Αχχρών τι-
μωμένην άκούομεν ] · ήδη π α ρ ά τών διδασκάλων τής 

, ο ίκουμένης τδν λόγον κ α τ ή χ η ν τ α ι , κα\ πεπιστεύκχ· 
1 σιν δσα ώ ; θ εδς ό κηρυσσόμένος ύπερφυή καΠξιί-

σια, τδ μεγαλουργδν τ ή ς θε ίας δυνάμεως, ένδεικύμε-
νος τήν γ ή ν έκπερ ι ιών τ εθαυματούργηκεν · δσ» τε ύ ; 
άνθρωπος ό αύτδς, υ π έ ρ τ ή ς ελευθερίας τής ημετέρας 
εκών παθείν κατεδέξατο, τδ τ α π ε ι ν δ ν και ευτελές τή; 
καθ* η μ ά ς π τ ω χ ε ί α ς ά μ φ ι ε σ ά μ ε ν ο ς * ύ π δ δ ή τούτωντ^ν 
φόβον Κυρίου έν τ α ί ; ε α υ τ ώ ν ψυχαίς ώδίνοντε;, x»̂  
άπδ τ ή ς δόξης κα \ ίσχύος τ ώ ν μεγαλείων αύτοΰ ύπερ-
εκπληττόμενο ι , πάσαν μέν καταμυσαττόμενοι δι-
εγέλασαν πλάνην , παντδς δέ προσύλου και εμπαθούς 
φρονήματος ελευθέρας τάς ε α υ τ ώ ν ψυχάς διατήρη­
σαν · κα \ μ η κ έ τ ι θεοποιείν τ ή ν κτ ίσ ιν μανθάνοντες, 
μηδέ τοΤς έργοις προσκυνειν τ ώ ν χειρών αύτων, 
μόνψ δέ θ ε ψ προσφέρειν τ ή ν λ α τ ρ ε ί α ν προσήχουσαν 

culum aversantur, lolamquc idolorum religionem Ο ούτ* ούν προσκυνούσιν ή σέ6ουσι , βδελύσσονται δέ 
pessumdanl. Deinceps formidabilem i l luin ma-
gnamque Servaioris nos l r i adveniurn exspectant, 
cum universalis resurrcciionis lemporc non sine 
palerna gloria et sanclis angolis aderit, ut i n c r e -
dulos cotitumacesque conlcrat alqnc puuiat male-
riai ct mundanis affcciibus deditos; sccus vcro su -
premi Dei voluntatibus subjeclos, x i e r n i s del ici is 
regnoque diguos deinonslrci , famulos nempe swos, 
f t q u i adventum ejus dilexerunt. 
θελήμασι , τ ρ υ φ ή ς δέ ακήρατου κα\ βασιλείας άξιους 
αυτού τ ή ν έπ ιφάνε ιαν . 

κα \ άπελαύινουσι δα ίμονας , καλ ώ ς Αγος έκτρίπονται, 
και ά π α ν έκπορθούσιν ε ίδωλων τδ σέβασμα* εντεύ­
θεν τήν φοβεράν έκείνην κ α \ μεγάλην τού ϊωτήρο; 
η μ ώ ν έλευσιν άπεκδέχονται , οπόταν μέλλοι κατά Φ 
κοινήν πάντων άνάστασιν , μ ε τ ά τ ή ς πατρικής δόξηί 
σύν άγ ίο ι ς άγγέλο ι ς π α ρ α γ ί ν ε σ θ α ι , θραύσαι μέν x ^ 
κολάσαι τούς άπε ιθήσαντάς τε κ α \ τραχηλιάσ*ντ*;ι 
έ π ι ^ ε π ώ ς σχόντας πρός τε τ ή ν Ολην κα\ τά tV&' 
σ μ ι α , κα\ τοίς τοΰ κοσμοκράτορος ύπεζευγμενους 

Αναδείξαι τούς δουλεύοντας α ύ τ ψ κάι ήγχπηκ£"*» 

• I C o r . χ ι ι , 8. 

(66) Ucs saiis nola, neinpe idolum Beclxebub. 
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Ότι δε ol -εαύτα δεδιδαγμένοι , και πρδς τδ τ ή ς Α Quod aulem bomines bac docir ina i m b u l i , atque 

^γν«σίας άν ιπτάμενοι φ ω ς , τών μ α τ α ί ω ν κα ι 
ένειβθήτων πάμπαν άφέξονται , κα ι π ε π α ύ σ ε τ α ι ή 
χρδς τά άψυχα μανία , δ αύτδς η μ ά ς σεοφόρος έ κ δ ι -
Ιάξει, ούτωσ\ λ ί γ ω ν · Τά ώτα δώσουσιν άχούειν, 
xal ή καρδία τών άσθενούντων προσέξει του 
έχούειν, χαί αϊ γλώσσαι αϊ ψελλίζουσαι ταχύ 
ρα&ήσονται λαλεΐν είρήνην, χαϊ ούκέτι μή εϊ-
SMI τφ μωρφ άργειν· καϊ ούκέτι μή είπωσιν* 
dtenphai σου, Σίγα· ό γάρ μωρός μωρά λαλή-
ctt, χαϊ ή καρδία αύτοΰ μάταια νοήσει, τοΰ συν~ 
xiUiv τά άνομα, χαϊ λαλείν πρός Κύριον πλάνη* 
σίΓ. Ενταύθα μεν τ ά ώ τ α πρόσεχε ιν κα ι άκουε ιν 
ιών άσθενούντων, κα \ μέν γ ε και τ ά ς γλώσσας τ ά ς 
ψίϋιΐούσας τ α χ ύ μαθήσεσθαι λαλείν, δ προφητ ικδς 

ad divinae noliliae lucem sublat i , a vanis aiqwe i u -
sensaiis prorsus essent recessnri, et vesanus i na -
n imium idolorum ainor cessaiurus, idem nos doce-
b i l deifer bomo, i l a loqucns : Aures audiendo prv-
bebunt, et cor iufirmorum auscultamdo attendet, et 
balbnlientes linguie cito pacem loqui discent, nequs 
ulterius dkenl stullo ul imperel; neque item ampliut 
dicent, Servi tui sumus, sile. Nam stullus tlulta /o-
quetur, ei eor ejus vnna cogUabit, ul prava operetur, 
tl ad Dominum fraudulenter loqualur · . 2 0 2 Nic 
qiiidem fore ut aures in i i rmorum attendant, ncc 
non et baHiUiienles linguse loqtii cxpedile dtscant, 
piopbeiicus sermo prcecinit. Par i ter vero, moduro 
et iam quo confracta et luxala Crmabii ac reponet, 

προανακρούεται · τΑ παραπλήσια δέ τούτο ις , Β• band muHo post demonslrat. Quojnodo, inquam, 
u l τδν τρόπον κ α θ ' δ ν τ ά λελωβημένα κ α \ δ ι ε σ τ ρ α μ ­
μένε ^ωσθήσεται κα\ δ ιορθωθήσετα ι , ού πολλψ 
δπερον αποδε ίκνυα * π ώ ς δέ ταύτα έκβήσεταί τε 
χι ΐδιαπερανθήσεται; "Οτι rcc , φησΊν, ήξει ό θεός 
τίμώτ χαϊ σώσει ημάς · τότε άνοιχθήσονται όφθαλ-
φλ τυφλών, καϊ ώτα χωρών άχούσονται * τότε 
Vtixai ώς έλαρος ό χωλός, χαϊ τρανωΟήσεται ' 
'Λωσσαμογιλάλων δτι έφφάγη έν τή έρήμφ ύδωρ, 
χαί φάραγξ έν γή διψώση · κ α ί ή άνυδρος έστα^ 
eic ίΐη, χαϊ είς τήν διψώσαν γήν πηγή ύδατος 
krm. Ή δ η δέ κ α \ έτέρωθι τ ά τούτοις εφάμιλλα 
ψ\Ίΐ' Καϊ άχούσονται έν τή ήμερα εκείνη κωροϊ 
Λόγους βιδΜων, χαϊ έν τή σκοτία καϊ τή ομίχλη 

inec fient et ex i lum nancisccntur? Quiir, inquit, 
Deus noster veniet, et tahabit nos. Tunc aperientur 
oculi cffcorum, et aures surdorum audient. Tnne sa-
liet, ticul cervus, claudus; et balbuticntium littgua 
solvetur. Quia scaturiit in deserto aqua, et puteut ί α 
terra tiiienle; el quce erat arida, eril in slagnum, et 
in regtone sitiente font aqua erit Sed et al ibi s in i i -
l ia his d i c i t : El audienl die Ula surdi sermones libro-
rum, Η in tenebris aique caligine octtli caecorum vi-
dtbunt. Et exsultabttnt pauperes propter Dominum i*t 
ialtiia, el qui sine spe erattt homines, gaudio repU-
buntur Nonne iguur binc eui l ibei palet, bis d i -
ctioflibus subindicari nobis animae de l r imei i lum, c i 

έρθαΛμοϊ τυφλών βλέψονται, χαϊ άγαλλιάσονται c passiones, et falsain perversamque opinioneiu^ 
ΜΛχοϊδιά Κύριον έν ευφροσύνη, χαϊ οί άπηλπν 
epivot τών ανθρώπων έμχλησθήσσνται εύφροσύ-
"Ις· *Αρ% ούν ού παντ ί τ ω σαφές ώς διά τούτων τ ή ν 
ή; ψυχής λ ώ β η ν καί τ ά π ά θ η δ λόγος ήμ ίν ύ π α ι ν ί σ · 
«ται, χαί τήν ψευδή κα ί ένδιάστροφον δ ό ξ α ν ; ή ν 
uj περ> την άλήθε ιαν σκάζοντες , μάλλον δέ τέλεον 

αληθείας ά π ο π ε π τ ω κ ό τ ε ς , καί φύσει κα \ αληθώς 
θϊον άροούντες κ α \ άθετούντες , ot πάλαι κτηνώδε ι ς 
tn ανόητοι ά ν θ ρ ω π ο ι άντ \ τής υγιούς κα \ εύθυτά> 
% προείλοντο, χ α \ τήν πολύθεον έ νόσου ν πλάνη ν · 
^ γάρ δή που τ ώ ν σωματ ικών δή τούτων καΛ έν 
εΙίΛήσει προφαΐνομένων τήν πήρωσ ιν , κατά τήν 
•^χείρον α υ τ ώ ν έκληπτ/έον ά π ό δ ο σ ι ν τήν γ ά ρ 
Ινχποκειμένην αύτο ίς έκβασανίζων τ ι ς διάνοιαν, εύ-

qtiam reapse in veritaie claudicantes, tmo vero a 
vorilate omnino decidentes, e i naluralem v « m m q i t e 
Ocum iguorantcs ac iieganies> bel lui i i i qiiondam bo . 
mines et vecordes, saoa» et reciissiiiKB pra2tulerunl c 

et polyibeismi errore quasi morbo laborarunt. Non 
emm ba?c inlelligenda sunt de corporaliuin sensibi-
l iumque membroruin detrimento, juxta i s ton im 
vulgarem i rad i l ionem. Namque b » r e n l e i n bis locu^ 
tionibus sensum si quis vesl igei , facile admodum 
eomperielt b i s vocabulis describi animae morbos 
e l cortimoliones; si quidern ea corporalibus bia 
meiobris tanquam organis uteiie, inleriora h o m U 
Dis,et recondilam aique invis ibi lwn deliberalionem, 
parat, considerat, fac i i , perl ici ique, e l &uos demum 

?H και άγαν ε ύ μ α ρ ώ ς , διά τ ή ς τούτων ονομασίας D denudat impeius alqnc coiistlia. S ic ergo crrca re-
"ϊ τής ψυχής„ χαρακτηρ ι ζόμενα π ά θ η τε κ α \ κινή-, 
^•α · επειδή τ ο ί ς σωματικοίς τούτοις μορίοις όργά-

χρωμένη , Απερ άν κ α τ ά τδν έντδς άνθρωπον^ 
τδ κεκρυμμένον καί αφανές βουλευτήριον δ ιά­

ζεται , κα\ λογ ί ζετα ι , δρα τ ε , κα ι έξανύει , και έ κ -
Μλύπτει τΑ εαυτής δ ρ μ ή μ α τ α καί βουλεύματα · 
*for* ούν π ε ρ \ τήν θείαν δόξαν, ε ί πού τ ίνες έσφαλ-

ligioftam opinionem, si qui perver^am falsamque 
sibs opinionem conf iQxen i i i , e l ab agendi regula. 
abecraverint, caecutire c l c landicare , vel a l iqn id 
ai iud cx d ic l i s pal i non incongrue d iceu iu r ; e l iamsi 
neque visus neque gressus, neque al ia qu;evia fa* 
cubas laesa i l l is sit, vel secuuduiR meuiis perver-
siouciu inflex:». 

ρένην τε κα \ διεψευσμένην έχοιεν τήν διάληψιν, π ε ρ ί τ ε τήν τών πρακτέοιν διάσκεψιν ά μ α ρ τ ά ν ο ι ε ν ν 

^?λώττειν τ ε κα ί χωλεύε ιν , ή άλλο γ ε τών ε ίρημένων πάσχε ιν τ ι λέγοιντο άν ε ικότως, ούκ άν πάν-
·*Κ τής όψεως ή τής βαδίσεως ή άλλης ήστινοσούν ενεργε ίας σ υ μ π α ρ α 6 λ α π : ο μ έ ν η ς , κα \ τή τών λ ο γ ^ 
^ ν δ ιατιθεμένης π α ρ ε κ τ ρ ο π ή . 

Τούς τοίνυν έτι τ ή Απιστ ία κα\ άθεία κ ε κ ρ α τ η μ έ · Ilomines ilaqtie incrcdulus e i sinc Deo Scr ip lura , 

• Isa. x x r , ; , 3-6. »· Isa. xxxv , 4. 1 1 Isa, x x i x , 1SL 



BTf S. NICEPHOHI PATRIARCILE CP. K 2 
tacra descr ibh ; postca lameu medche grai iam sor- Α νους , τοιούτους ό Λόγος Ιερδς διαγράφε·.· δεξαρίένους 

δέ τ ή ς ιατρε ίας τήν χάρ ιν , προηγουμένως μέν ή£jka-
στηχυ ίας τή δυσσεβεία τ ά ς ψυχάς , έ£δώσθαίτε κα\ 

l i l o s ; l t a ιιι qua^aniea laborabant irreligione animui, 
conval i ie r in t , emendalrc fuerinl alque p u r g a l » e l 
caBcuiienies ex allieismo menlis i l lonu i i oculi i i l n m i -
na i i s in i . Μ ο χ pro fidei abiindanlia nibiioininus ipsa 
quoqim menibra fuissc sanct i f icala .el valetudinem 
optimam apprime consecuta, benequc ipsis eirca 
religionem elerga Deum rectiludineni fuisse. A d v e -
nienle enim Scrva lore , i i qui veri luminis orb i la lc 
olim Iaboranlem meniis oculum babuerant, nunc 

pcrspicue rec i i lud inem c e r n u n l ; e i iinusquisque 
i l luminatorum in menlis visuali v i , diclt : Oculi mei 
semper ad Dominum, quoniam ipse eoellel de laqueo 
pedes nieos P c l u n i itaque u l stit inlelleciuales 

N ocul i i l luminenlur , ne i inquamobdormiant in morle, 

δ ιωρθώσθαι , χ εχαθάρθα ι τε κα\ πεφωτίσθαι λημώντα 
έξ αθεΐας τ ή ς διανοίας τ ά δ μ ματ α · επομένως δέ τφ 
περ ιόντ ι τής π ίστεως · ουδέν ήττον κα\ αυτά δή που 
καθηγ ιάσθαι τά μ έ λ η , καί εύεξίαν άρίστην δτι μά­
λιστα πεπορ ίσθα ι , καλώς τε αύτοις έπ ' εύσεβεία χα\ 
τή π ρ δ ς θεδν εύθύτητ ι άποκεχρήσθα ί ' ήχοντο: γάρ 
τού σώζοντος, οί μέν. τήν πήρωσιν τού Αληθινού φω-
τδς νοσούντές ποτε κ α τ ά τδν νοούμενον δφθαλμδν, 
δρώσι καθαρώς ευθύτητα νύν · καί τών πεφωτισμέ­
νων τδ δπτ ικδν τ ή ς διανοίας έκαστοςλέγει* ΟΙόίθαΛ-
μοί μου διά παντός πρός τόν Κύριον, ou αυτύς 
έκσπάσει έκ παγίδος τους πόδας μου. Αίτούσι 

Deinde, qui anlea cordis aures oppilatas babebant, ^ γούν οφθαλμούς τούς νοερούς φωτίζεσθαι, ώστε μή 
ύπνώσειν ε ίς θ ά ν α τ ο ν ε ί τ α οί πρ\ν τής καρδίας έχον­
τες βεβυσμένα τ ά ώ τ α , παρέχουσιν ήνεωγμένα χαί 
ε υ ή κ ο α , εύηχον αύ ιού τ ή ν φωνήν κατακουτίζεσθαι 
τ ή ς αίνέσεως* ούτως αί ψελλίζουσαι τών μογιλάλιον 
γλώσσαι , αϊ ά σ η μ α κα \ ά κ α λ λ ή μεμελετηκυΐαί χοπ 
παραφθέγγεσθα ι , τ ά κ ω φ ά κα\ άψυχα θεού; δνομά-
ζουσαι , τράναί τε καί δ ιηρθρωμένα ι γενόμενοι, >.»· 
λείν ε ίρήνην διά π ί σ τ ε ω ς μεμαθήκασι , τδ μυστηριον 
τ ή ς Τριάδος έξ^δουσαι , κα \ , δτι Κύριος Ιησούς 
Χριστδς είς δόξαν θεού Π ατρός · αύτδς γάρ έστιν ή 
ε ιρήνη η μ ώ ν , κα\ τ ή ς ε ι ρήνης θεδς , κα\ τής ειρήνης 
αύτοΰ ούκ έστιν δριον. Ο ύ τ ω ς μελετάν νυκτδς χα\ 
ημέρας τοΰ θεού τ ά λόγ ια παρεσκευάσαντο, κα\).α-

eas jam praebenl paiulas e l acusiica v i pollentes, 
ad laudiHn Domin i resonantiam appt ime audien-
dam. S ic impediue balborum lingua?, q i i » inlionesla 
e l deformia o l im loqui salagebani, dum mulas et 
jnaniinalas res deos appcllabant, postea expedilae 
beneque arliculata? pacem loqtu per fidein didice-
r u n l , Tr in i ta i i s mysleri t im cauentes, et qnod Do-
minus Jesus Cbr i sms in gloria s i i Dei Pa t r i s . Ipse 
eniin esl pax uosira i a , e l pacis Deus, et pacrs i l l ius 
nullus est itnis u . S ic medilar i diu nocluqtie Dci 
Oractila i n s i i i ue run i , ejusque poientias loqui , e l 
in i rab i l i a e n a r r a r e . e l ralienale ipsi obsequiuu^ 
2 0 3 semper offerre, s i cu i i dictum est, nempe 

quod iCorde credilur ad jusliiam, ore aulem co.n- Q λείν τ ά ς δυναστείας αύτοΰ , κα ί τά θαυμάσια εχδι-
fessio fit ad salutem 1 B . Iia i l le ei iam qui ol ini cor-
dis grcssu claudicabat, nunc reclas decurrens o r -
bilas atque vias, desideralis&imo Servaloris amore 
inccnsus, tanqtiam s i l i anbelans cervus stiinmo ex-
sili t coulenlione. C a n i l i i aque : Quemadmodum de-
tideral cervus ad [ontes nquurum, ita desideral anima 
mea ad Deum [ortem vivum * · . S i c , u l sumii ia l i i i i 
d i cam, qui s i i i u n l , i i ad viiae e i imuio r l a l i l a l i s fon-
lem Ci t r i s lum ieslinant, cunctos vocautem, claraque 
iroce clamanlem : Qui sitii, venial ad me% ei bibut17, 
et baurire aquam de fonlibus Scrvalor is l ior tan-
tem 1 S . I l inc aniina salulare Dci s i i iens, Hgaiur et 
impioguai i i r , vigensque poslmoduni et ornala ap-
paret, pietate ac j u s l i l i a e i v i r tu le omni i lorens, 

ηγε ϊσθαι , κα\ τήν λογικήν α ύ τ ώ λατρείαν προσφέρειν 
εκάστοτε, καθ* δ ε ίρητα ι , δ τ ι καρδία μέν πιστεύετε 
είς δικαιοσύνην , στόματι δ έ ομολογείται είς σω:η-
ρ ίαν . Ούτως κα\ δ χ ω λ ε ύ ω ν ποτέ κατά τήν έγκάρ-
διον πόρευσ ιν , όρθάς π ο ι ή α α ς τάς τροχιάς χα\ ^ ς 
τ ρ ί β ο υ ς , πρδς τήν τ ρ ι π ό θ η τ ο ν άγ άπην τοΰ σώζοντος 
συμφλεγόμενος , κατά τδν διψητικώτατον ελαφον 
έξάλλεται συντονώτατα. Ψ ά λ λ ε ι γ ο ύ ν *0ν τρόχοτ 
έπιποθει ή έΛαφος έπϊ τάς πη)*άς τών ύδάτυν, 
ούτως έπιποθει ί) ψνχή μου πρός τόν θεόν τον 
Λσχυρόν τόν ζώντα. Ούτω συνελόντα φάναι, οί δι-
ψώντες πρδς τήν π η γ ή ν τ ή ς ζ ω ή ς κα\ τής αθανασίας 
επε ίγονται Χριστδν , τδν καλούντα πάντας, διο#ήδη ν 

τ ε κεκραγότα · Ό διψών έρχέσθω πρός ρ*» **· 

splcudideque adinoduin venustala. Certe baic omnia D πινέτω, ^cal άντλείν ύδωρ έκ τών πηγών τοΰ οωτη-
(le an imibus incrcdul i la le l iberat is , e l dc ian ia ρίου παρεγγυώμενον · εντεύθεν ή διψώσα τού θεου 
Deoque congrua, et digna largieutis l iberal i iate et ψυχή τδ σωτήριον κατάρδετα ι κα\ πιαίνεται, ευθα-
copia , imo poiius ejus erga boinines benignitaie, λής τ ε λοιπδν κα\ εύκοσμος διαφαίνεται · ευσέβεια 
dic i a3quius e s l . τ ε και δικαιοσύνη κα \ αρετή π ά σ η τδ εύανθές 
λαμπρδν κοσμουμένη ώς άρ ιστα * άλλά τ ά μεν τών ψυχών τ ώ ν δεδεγμένων τήν έκ τ ή ς Απιστίας έλευβε-
ρ ί α ν , το ιαύτα κα\ ούτω θ ε ο π ρ ε π ώ ς έ χ ο ν τ α , και άξίως τ ή ς του εύεργετοΰντος φιλοτιμίας χα;· 
ν ίας , μάλλον δέ φ ι λ α ν θ ρ ω π ί α ς , ε ίπε ίν δικαιότερον. 

Qood autem qut advenii auimaruin medi< us, cor-
poribus c l ia in curaiidis paraius a f fuer i l , demon-
s l r a l sanatorum innumerabilis muli i l t ido. Nam fnlc 
in beucfactorem suum aniino pur i i i ca l i , deindc s i -

Ό τ ι δέ ό παραγενόμενος τών ψυχών Ιατρός.**· 
τών σωμάτων ήκε θεραπευτής , δείκνυσι τών τεθε-
ραπευμένων ήπληΟύς ή αναρίθμητος * τή γάρ πίστει 
τ ή ε ί ; τδν εύεργέτην τάς ψυχάς καθαιρδμενοι. ί « · 

04 . 

s n l . \ χ ι ν , 15. 
" Is.t. χ ι ι , 3. 
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μένως σύνδρομα δέχονται κα\ τών σωμάτων οί χ ά - Α nuil recipiebanl corporum quoque aegroiantiuin ea-
μνοντε; τά Ι ά μ α τ α , ήν ίκα τά μεγάλα εκείνα και πο 
λυειδή έτελεσιούργει τ εράστ ια · τυφλοίς μέν γ ά ρ τδ 
βλέπε ιν τερατουργών έ χ α ρ ί ζ ε τ ο , λεπροίς δέ ένήργε ι 
τήν καθαρσιν , χωλοίς τ ά ς βάσεις έπηνώρθου κα \ 
χιτε£όώννυε· τούς παρε ιμένους και κατεσκληκότας 
τά μέλη, άρτιους καΐεύσταλε ίς γινόμενους άπέφα ινε · 
δαιμόνων ε π ί τ ι μ ω ν τ ά στίφη άπήλαυνε , κα \ τούς ύπ* 
αυτών δχλουμένους , τ ή ς α γ ρ ί α ς εφόδου άπήλλαττε* 
χι\ άλλοι; άλλα νοσούσι τήν £ ώ μ η ν π α ρ ε ί χ ε τ ο , και 
άπαξαπλώς πάσαν νόσον και πασαν μαλακίαν ώς 
θεος ύπεράγαθος τδ οίκείον κατοικτείρων π ο ί η μ α , έν 
τώ λαώ θεραπεύων διετελει* κα ι α μ α ρ τ η μ ά τ ω ν , τδ 
μείζον καΛ τελεώτερον (κα\ γ ά ρ έ π ' εξουσίας ήν 
αύτώ τ ώ ν ή μ α ρ τ η μ έ ν ω ν άνθρώποις ή ά φ ε σ ι ς ) , 

ni taies , quo lempore grandia il la ac mul i i formia 
operabalur miracula ; cax is enini visum proiligiose 

, largiebalur, leprosis purgatioiicii i faciebal, cl.iudis 
bases iustaurabat ac roborabal , paralyticos et 
mcmbris dissoluloe incolumes e l beue valenies ef l l -
ciebat, daemonuin agmitia objurgando pcllebal, et ab 
borum saeva ii icursione obsessos l iberabai , aliisque 
al i ier laboramibus vigorem indebal , 11 oinnino o in-
nem moibuin omncmque langiiorem, uti Deus be-
nigii issimus, qui suac creatura? imsereiur, in pupulo 
medicans versabatur. Peccaiojum deniquc, quod 
inajiis perfecliusqne opus esl (nainque in ojus po-
testale esl peccaia boininibus coudonare) , rcmis-
sionein largiens. S ic ftedcmptoris ac Se rva lo r i i 

τήν έλευθερίαν δωρούμενος · ούτως οί τού λυτρω- Β nos t i ί d isc ipul i , imilatores facli ineflabilis ejus be-
τού κα\ Σωτήρος η μ ώ ν μ α θ η τ α \ , μ ι μ η τ α \ τ ή ς 
άφατου αύτοΰ φ ιλανθρωπίας γενόμενο ι , έ π ε \ τήν 
δωρεάν τοΰ Πνεύματος έδέξαντο θαυματουργε ίν π α ­
ραπλήσια, τδν π ρ δ ς τή ωρα ία τού Ιερού προσαγο -
ρευομένη π ύ λ η προσεδρεύοντα χωλδν τελούσιν ά ρ τ ί -
ποδα· ίνα και έ π ' α ύ τ φ δή τούτω τδ προφητευόμενον 
έκπεραίνοιτο, ΈζαΛεΊται, φάσ/ .ων, ώς έΛαρος ό 
χωΛός. Κ α \ τάλλα π ά ν τ α διά τ ή ς ενεργούσης χ ά ρ ι ­
τος έπετέλουν έν τ ώ λαώ θαυμάσια οία, κα \ πρδς τήν 
Αληθινή·/ γνώσιν έπέστρεφον. 

*Α)λά τοίς μέν εύπειθέσι τε κα\ ε ύ γ ν ώ μ ο σ ι ν , ού ­
τως άνωθεν τ ά τής ελευθερίας παρεσχέθη · τοίς δέ 
άπειθούσι τ ή άληθεία , τ ί έδωκεν ό θ ε ό ς ; Πνεύμα 
κ α τ α ν ύ ξ ε ω ; , οφθαλμούς τοΰ μ ή βλέπε ι ν , και ώτα 

nigni la l is , poslquam Spi r i lus donum receperuul, 
similta iniracula perpetrandi, i l l um ad speciosam, 
u l i vocabatur, iemplt portaiu residentem claudmn 
sanis pedibus eflecerunl; m in boc ipso va i ic iu ium 
baberei e x i l i u n , quod a i l : Saliet, sicutcervus, clau-
dui*·. Aliaque oinuia per operaniera in se gra i iam 
efficiebani iu populo lanlopere n i i ra , u l bunc ad 
verain dociriuani couverierenL 

Jam verodoci l ibus quidem e l bouae voluntalis bo-
minibus i la snpentc l iberias exbibita f u i l . Incredti-
Iis autem adversus vcri taiem quid Deus co iuu l i i ? 
sp i r i ium compunctionis, oculos ut nou uMerent , 

τού μ ή άκσύε ιν . Ε π ε ι δ ή απεναντ ίας έκείνοις έν π ά - ^ auresut non a u d i r c n t , 0 · » 1 . Nam conira sensus suoa 
σιν ή λ θ ο ν . Α κ ο ή γ ά ρ ή κ ο υ σ α ν κ α ι ού συνήκαν, κα \ 
ρ έ π ο ν τ ε ς έβλεψαν καΛ ούκ ε ι δ ο ν έπαχύνθη γ ά ρ ή 
καρδία οτύτών, κα \ τσίς ώσ\ βαρέως ήκουσαν, κα ί 
τούς ο φ θ α λ μ ο ύ ς αυτών έ κ ά μ μ υ σ α ν . Καιρού γ ά ρ 
ένεστηκότος καθ* δν τδ ψεύδος έπέλαβεν , οί τδ π ρ \ ν 
τ«ό φ ω τ \ τ ή ς αληθείας κατηύγασμένο ι , έχοντες τούς 
τής δ ιανο ίας οφθαλμούς άπετυφλώθησαν , και τά ώ τ α 
τής κ α ρ δ ί α ς ά π έ φ ρ α ξ α ν , κα \ πρδς τήν ένέργειαν τ ή ς 
πλάνης π ρ ο σ κ ε / ω ρ ή κ α σ ι ν , ώ ς μηδ* αυτών τών προ­
φανή κ α ι δεδημοσιευμένην εχόντων τήν διάνοιαν 
π ρ ο φ η τ ι κ ώ ν λογίων, άκούειν άνέχεσθαι · τ ί γ ά ρ τ ώ ν 
ί η θ έ ν τ ω ν ή ^ηθησομένων σαφέστερον ή λευκότερον ; 
έχει γ ά ρ ώδε· Τάδε Λέγει Κΐροις ό θεδς ΊσραήΛ' 

seniper egerunl . Audi tu enim audienint , quin i n i e l -
l i g c r e n i ; videutes v idernnl , et nesciverunt. Crassa -» 
tum esl cor eorum, e l auribus gravjier audierunt, 
et oculos suos c o m p r e s s e r u n t I n s t a n i e enim l e m -
pore, quo mendacium se inlendi t , i i qui aniea ve r i -
talis lumine i l l u s l r a l i fuerant, nienlis oculos sponte 
propria sibi exca?caverunl , ct cordis aures oppila-
verunl , e l ad faciendain i i i iqui ia iem incubueninl , 
in l an lum ut uc perspicuaR quidem et pe rv t i l ga l» 
senleniia? propbeiica · oracula audire .paterenlur. 
Nam quid supradiclis vcl inox dicendis manifesiius 
atque l impidius? Etenim i ia se babent : Hccc dicit 
Domiitus Deus hraelis : tn die illa confidet homo Fa~ 

'Er r?j ήμερα έκε(>-χι πεποιθώς έσται ό άνθρωπος ^ ctori IUO, oculique cjus ad Sanctwn Israelis respi-
ixi τόν ποιήσαντα αυτόν ol δέ όφθαΛμοϊ αύτοΰ 
έπϊ τδν άγιον, τοΰ ΊσραήΛ έμβΛέ'ψονται · και ού 
μΐ\ χεποιβότες ώσιν ούκέτι έπί τσίις άδικήσαντας 
αίτοϋς, ουδέ έπϊ τοιςβωμοϊς, ουδέ έπϊ τόΐςέ^οις 
τών χειρών αυτών, ά εποίησαν cl δάκτυΛοι αυ­
τών άΛΧ έσονται πεποιθότες έπϊ τόν άγιον τοΰ 
ΊσραήΛ, καϊ κόψονται τά δένδρα καϊ τά βδεΛύγ-

ματα αυτών. Εί ούν τδ όπτικδν τής διανοίας αυτών 
ρή χ ά ν τ η έ π ε π ή ρ ω τ ο , κα\ τδ τ ή ; ακοής αίσθητήριον 
μή λ ί α ν Απεβέβυστο , έ ) έγομεν άν πρδς αυτούς , δτι 
Β ά ψ α τ ε κα ι Ακούσατε κ α \ προσέχετε τ ή ά λ η θ ε ί α , 
Χαέ τ ο ϊ ς λογ ίο ις τ ο ί ; θεοπ^/εύστοι; μ ή άπε ιθήσητε · 
vCv ε ί ς έσχατον π α ρ α π λ η ξ ί α ς έλάσασ ι , τ ί ποτε 

•» Ua. x x i v , 6. , e - f l B o m . χ ι , 8. " Ua. ν ι , 10. 

cienl. Keque confidenl ulteriui malivolis suii, ne* 
que aris, neqne opi/iciis matmum suarum, qum digitis 
suis fecerunt; led confiJent Sttnclo hraelii, et succi-
dent lucos 2 0 4 c t abominaiiones illorum u . N i s i 
ergo visualis nietiiis i l lorum vis omniiio cssel oblusa, 
et andiius scnsns uon csset ailfalim oppi la lus , u i i -
que diccremus i l l is : Cerni te , et auscullaie, alque 
atteudiie ve r i i a l i , e l inspiral is a Deo oraculib no-
l i l c discrederfi. Nunc vero ex l rewa vesania corre* 
pi is , qi i id i isquispiam dicet? n i ^ i l lud in Evangeliie 
relatum *% , quod si Moysem e l propbeias nou au-
diunt, ne si a nior tuisquidcm rcsurget aliquis, bunc 
audi iur i sunU 
f * l i a . x v u , 7, 8. n L u c x v i , 3 U 
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Αρα φα ίη τ ι ς αύτοίς , ή έκεινό γ ε δ έν Εύαγγελ ίο ι ς ε ίρημένον ε σ τ ί ν ; δτι εί Μωσέως καΛ τών προφητών 
ούκ Ακούουσιν, ουδέ έάν τ ι ς έκ νεκρών άναστή , άκούσονται αύτοΰ . 

Sed entni fios vana juiganles podeat; sapienles Α Ά λ λ * ούτοι μέν ε ίκή φλυαροΰντες έρυθριάτωβιν, 
auiem ac sobrios seqtium esl non dubilare, quod τούς δέ συνιέντας και νήφοντας πεπεϊσθαι άξιον, ώς 
jamdiu cessaveril alque aboHlus fuer i l absurdarum 
religionum er ror . Neque jam ulterius i i qui suum 
Dowinum Creatoremqiie agnoverunt, vitaeque A u -
clorem e l benefactorem, ob l o l lantaque mirabit ia 
confessi snitt, haud b i , i irquam, ad suum voni i ium 
teverientes, d icenl suipiJac e i insensatae mulaeque 
rei : Deus noster tu es ; 10 nos f ec i s t i ; tu viue no-
B l r e c u r s u m d i r i g i s ; l u i iobis doimnaris ; l u quid 
agendum, qa id secus, daces. Nain qurd bis misc-
r ius iMagisqtie devttandum ? Oportere auiem e x i -
srtmo, e l quidem admodum tempeslive, ad vocatio-
i t tm g rn i ium oratioiiein noslrani nirsus converlere, 
e i quid de hac re d ica i iheologus animadvertere. 

π έ π α υ τ α ι μ έ ν κ α \ κατήργητα ι τών ματαίων σιβασμέ· 
των ή πλάνη* ούκέτι οί τδν εαυτών έπεγνωκδτες 
Κύριον και Ποιητήν, κα \ τής ζωής αυτών άρχηγδν, 
εύεργέτην τε έ π \ τηλικούτοις θαυμασίοις δμολογή-
σ α ν τ ε ς , έπ ιστρέψαντες έ π \ τδν Γδιον Ιμετον, έρονστ 
τ ψ μ ω ρ ψ καϊ. άναισθήτψ κα\ κωφψ · θεδς ημών ε! 
σύ , και σύ η μ ά ς έ π ο ί η σ α ς , και τά ζωής πηδχλιου-
χεΓς τ ή ς η μ ε τ έ ρ α ς , κα \ άρχε ις ημών, καΛ είσηγϊ ΐέ 
π ρ α κ τ έ α , κα ι μ ή · τ ί γ ά ρ τούτων άΟλιώτερον ή etu-
κ τ ό τ ε ρ ο ν ; δείν δέ ο ΐμαι και λίαν εύκαίρως ϊή την 
τών εθνών παλινδρομήσαι τ ψ λδγψ κλήσιν, κα\ axi-
ψασΟαι οία τούτων ένεκεν δ θεολόγο; οΐιός ·ηδι· 
Χώρα Ζαδουλών καϊ γή ΝεφθαΛεϊμ, καϊ οί Αοιχά 

Regio Zabuion, et tcrra Nephtalim, et reliqui mari- Β ol τήν παραλίαν χαχοιχούντες καϊ xipar rcv 
timi tiliori* incolce, el lran$ Jordanem, partes gen-
tium Judwcc (07), popuius qui sedel in tenebris , ffla-
gnam lucem atpiciat.Quihabitalis in regione el umbra 
mortii, lux vobitoborta e s l u \ Jain vero propbel i -
corum borum verborum sapiens alqueinspiraius i n -
lc rprcs , t lare admcdumel splendidissime euucleans 
nobis ipsorum v i i n , e l praiil ictionum c x i i u m expo-
nens, Mallbaeus, inquam, divus aposiolns, qui uobis 
evangelicarn bistoriam coniposuii , ceu radicera 
quamdam ac fnndainenluin fidei noslrae prajaciens, 
et Servatoris nostri incarna i i palefaciens mygie-
r i u m , baec a i l : Cum audissei Jesus quod Joannei 
traditus estel, secesiil in Galilccam; reliciaque i V a -
zarelh, veniens habitavit in Capharnaum marvima, 

Ιορδανού, τά μέρη τών εθνών τής Ίου&αίας%ό 
Λαός ό καθήμενος έν σκότει, Ιδέτω φώς μέγα' ά 
χατοιχούντες έν χώρα καϊ σκιφ θανάτου, $ρώς 
άνέτειΛεν έφ" υμάς. Τ ώ ν προφητικών τούτων 
σεων ένθεος και σοφδς ε ξ η γ η τ ή ς , σαφώς άγαν χα\ 
εμφανέστατα δ ιαρθρών ή μ ι ν αυτών τήν δύναμιν, κα\ 
τ ώ ν προκηρυχθέντων δ ιατρανών τήν Ικβασιν, Μι:· 
θαίος δ θειος απόστολος , ό τήν εύαγγελιχήν ήμίν 
Ιστορίαν συνθε\ς, ώ σ π ε ρ τ ι ν ά ^ίζαν κα\ θεμέλιον τής 
καθ* η μ ά ς προκαταβαλόμενος πίστεως, χα\ τής του 
Σωτήρος η μ ώ ν ο ίκονομίσς Εκδηλον |κα\ καταφανές 
ποιούμενος τδ μ υ σ τ η ρ ι ο ν , τοιάδε έφρασεν* Άχον-
σας ό Ιησούς δτι Ιωάννης παρεδόθη, άτεχώ-
ρησεν είς τήν ΓαΛιΛαίαν · καϊ καταΛια^ εήν 

in finibus Zabuion et Nepihalim, ut adimplerelur u Ναζαρέτ, έΛθών κατφκησεν είς Καπερναούμ 
qnod diclum etl per Isaiam prophelam: Terra Zabu 
lon et lerra Nephlalim, lia maris irans Jordanem, 
Calitcua gentium, populus qui tedebat in tenebris, t ' i -
dii incem maynam; et tedeuiibut in regioneel umbra 
moriis, lux orta cst. Exinde ctepil Jesus prcedicare et 
dicere : Pceniienliam agiie, appropinquavil enim r#-
gnum coclorum **. 
άπό τότε ήρξατο ό Ιησούς κηρύσσειν χαϊ Λέγειν Μετανοείτε · ήγγικε γάρ ή βασιλεία των ον 
ρανών. 

Profecio quod propbeiicus sermo sive evangeli-
<us, nantque eodein uterquc r e c i d i t , l i is ver-
bis geuUiim ad veri tai is luccni conversionem s i -
g n i i i c a v e r i i , baud magnopere laborandum e r i l ut 

ααραθαΛασσίαν έν όρίοις ΖαδονΛών χαϊ ΝεφΟα· 
Λείμ · Ινα πληρωθή τό Ρηθέν διά 'Βσαίου του 
προφήτου, λέγοντος· Γή Ζαδουλών χαϊγή 
φθαλεϊμ, όδόν θαλάσσης πέραν τού Ίορδάτον, 
Γαλιλαία τών εθνών f ό λαός ό χαθήμετος tt 
σκότει εϊδε φώς μέγα, χαϊ τοις χαθημέτοις tf 
χώρα καϊ σκιφ θανάτου, φώς άνέτειΛεν αϋτοΊς' 

9 Οτι μέν ό προφητ ικδς λόγος , ήτοι ό ευαγγ £ Α Ι Χ ^ 
(είς ταύτδν γ ά ρ α μ φ ό τ ε ρ α έρχετα ι ) ,δ ιά τούτων εθνών 
πρδς τδ φώς τής αληθε ίας έ π ι στροφή ν είσκεχδμι«ν, 
ουδέ μαχροτέρων δεήσει πόνων τοις γε ώ; άριστα 

ϋ imel l igan l qui appriine volunt , neque oraculo- ^ νοεΤν έθέλουσι, και τών τ ή ς θεοπνεύστου Γραφής λο­
γ ίων ούκ ήμοιρηκόσι π α ν τ ά π α σ ι ν Γσασι γάρ οί ταύτα 
πεπα ιδευμένο ι , δτι έν χ ώ ρ α κ α \ σκι$ θανάτου οί τής 
εθνικής άλογίας έκάθηντο , οΓον έν σκότω βαέί! τής 
αγνοίας π ε π ε δ η μ έ ν ο ι ^ και τ ή άχλύΐ τής έμ*Ρ^ β» 
κατασκιαζόμενο ι , ατε τ ψ θ ε ί ψ φωτ \ τέως ουδαμώς 
περ ιαυγαζόμενο ι , τ ή ς είδωλο μαν ίας δέ τψ ζδφφ ^ 
ψυχάς καταμελαινόμενοι , δ δη θανάτου χαλεχώτερίν 
τε κα ί δυσαχθέστερον άν εΓη · ψυχής γάρ έ0* ν ^ 1 * 

rum inspiratje Scriplurae prorsus sunt ignari . 
Sciunt enim horuni p e r i i i , eihnica± stuliitia3 de-
diios bomines in umbra morl is sedisse, pro-
fundae velut ignoraniiae lenebris dev inc ios , [et 
peccaioruin caligine inunibraios, ceu noudum diviao 
lumine i l lus l ra los , et idolairia? nigredinc adbuc i u -
Tuscaios, quod bercle dir ius niorle est e i calani i lo-
eius. E s i enim uniraae mors , veraeque viiui o iun i -

" · Iaa. i x , 4, 2 . i e M a u b . i v , 12-17. 

(67) Ita es( ίιι Nicopbori cod i cc , etiamsi ι: * \ idcm Nicepboms conscntit in Maliba?i loco-
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βρος, και ζωής τ ή ς αληθούς παντελής άπότευξ ι ς . Α niotla p r iva l io . t i i s U a , i n q u i l , in ignoratuia* lene-
Ίϋύτοις ουν, φησ ι , τοΤς έν σκότω τ ή ς Αγνοίας οίκου -
«ν ή σωτήριος έπέλαμψε χ ά ρ ι ς , κ α ι ό τ ή ς δ ικαιοσύ­
νης άνέτειλεν ήλιος , τήν νύκτα τ ή ς αθε ΐας σκεδαννύ; · 
ι κ ρ φ ι γάρ κηρύσσων τήν μετάνοιαν, ώς άποστήναι 
μέν τής τών αρχόντων τοΰ σκότους εξουσίας , δ ι α γ ε -
λέσαντας αυτών τήν άσθένειαν κα \ α π α τ η λ ή ν ένέρ -
γειαν, καλουμένους δέ τ ώ φωτ ΐ τοΰ προσώπου Κ υ ­
ρίου πορεύεσθαι, τού λ έ γ ο ν τ ο ς · Έγώ φώς εϊς τόν 
κόσμοτ έλήλυθα · κα ί · Έ γ ώ είμι τό φώς τοΰ 
*όσμου. Κ α ( · Ό περίπατων έν τφ φωτϊ ού προσ-
ηόχτει. "Ινα προσερχόμενοι πρδς αύτδν φ ω τ ί ζ ω ν -
C3i, κα\ μή κατα ισχυνθώσι τ ά πρόσωπα · οία δή κα \ 
ό θείος εντέλλεται Παύλος, Ώς τέκνα φωτός , λ έ ­
γων, περιπατείτε, Ό γ ά ρ κ α ρ π δ ς τού Πνεύματος έν 

br is habilantibus Servatoris gralia refutsit , e l j u -
slil isc sol oburlus esl qui a lhcismi noctem d ispu l i i . 
C i r c u m i b a l ei»i:n pocnileniiam prxdicans , u l pole-
stati quidem principum tenebraniut se subdticerenl, 
in fmmla lem i l loruni fraudulentainque cfficaciam 
irridentes, vocai i autem ad vultus Doutini luinen 
dicentis : 2 0 5 Egolux ιιι mundum venite. Ε ι : Ego 
sum lux mundi,T. E t : Qui ambulat in lumine non 
o/fenditte. U l ad euni accedenles i l lumii ientur , ne-
que ipsornm vulius confiitidanlur. S i c u l eliam d i -
vus mandal Paulus : Ut fitii lucis, inquiens, am-
bulate Nam frucius Sp i r i ius (68 ) iu omni boni-
tale, j u s l i l i a , e l veri iale : u l probe in ie l l igere i i l , 
quomodo ad Deum se ab idolis converieriut , m 

ί»ση άγαθωσύνη κα \ δικαιοσύνη και άληθε ία . Συν ιέ - ^ Deo vivenl i veroque serv i renl , e l exspeciareut F i 
ναι τε έ μ μ ε λ ώ ς , δ π ω ς επέστρεψαν π ρ δ ς τδν θεδν 
ατά τών ε ίδωλων, δούλευε ι ν Θεώ ζ ώ ν τ ι κα\ άληθινω, 
χαί αναμένε ι ν τδν Υίδν αύτοΰ έ κ τ ω ν ουρανών , δν 
ήγειρεν έκ ν ε κ ρ ώ ν έξεστι δέ τ φ φιλοπόνως έν τοίς 
ίεροίς τούτοις λογίοις τδν νούν ά π ε ρ ε ί δ ο ν τ ι , τ ά π α ρ ­
απλήσια τδν θεοφόρον διιδείν, και άλλαχόθι που π ρ ο -
αγορεύοντα. ΦησΙ γ ο ύ ν "Εσται έν τή ήμερα εκείνη 
ή φίζρ τοΰ "ΙεσσαΙ, καϊ ό άνιστάμενος άρχειν 
εθνών · έπ' αύτφ έθνη έλπιούσι. Τ ή ς δή ούν ούτω 
λαμπράς καλ πάσι ν έκπύστου π ρ ο ^ ή σ ε ω ς , κα \ ε ί ς 
•ΰτ ί που τ ή ς οίκουμένης περ ιαγγελλομένης τ ά 
έσχατα, κα \ δ ιατρανούσης ή μ ί ν ε μ φ α ν έ σ τ α τ α , τδν 
έχ Πατρδς π ρ δ α Ιώνων έκλάμψαντα θ ε δ ν Α ό γ ο ν , έν 

l ium ejus de coelis, quem a morluis susciiavit . P o -
l e r i l ai i lem is , qui sedulo in sacris oraculis mentem 
def ixer i l , cognoscere, a l ib i quoque ab boc deifero 
viro s imii ia prcenuntiari : Eril die illa radix Jesse, 
et qui surgel ad dominandum genlibut; in ipso gen-
les sperabunl10 (69). Hujus ergo lam splendidi a l -
que omnibus paienlis v a i i c i n i i , quod ad usque e x -
trenios lerrse fines divulgaium est, quodque nobis 
nianifeslissime dc inons i ra l , effulgens anie s;ccula 
ex Patre Verbum Deum, extremis aulem sifctili 
lemporibus ex Oavidis feniore genitum secundum 
carncni , ne bos ipsos quidem incrediilos et oblusis 
auribus p rxd i los iguaros esse pulo. Quid enim bis 

τοίς έσχάτο ις τού αίώνος καιροίς έξ όσφύος τοΰ Δα- Q vocibus clar ius , ad demonstrandum ac revelandum 
C-.o φύντα τ δ κ α τ ά σ ά ρ κ α , ούδ' αυτούς ο ίμαι τούς 
έπειθείς και τ ά ώτα κατηχθ ισμένους άνηκόους τ υ γ ­
χάνειν τ ί γ ά ρ άν ε ίη τούτων τών φωνών έκδηλότε-
ρον, παραστν;σαί τ ε κα ί άνακαλύψαι κα\ τοίς σφόδρα 
άνοηταίνουσι, τ ή ς οίκονομίας τοΰ Σωτήρός η μ ώ ν τ δ 
μ υ σ τ η ρ ι ο ν ; *Ήδη γ ά ρ πρδς η μ ώ ν ώμολόγητα ι , ώ ς ή 
Εάναγνος θ ε ο μ ή τ ω ρ έκ τής £ ί ζης ΊεσσαΙ και έκ 
σπέρματος Δ α β ί δ κ α τ ή γ ε τδ γένος· έξ ή ς μ ε τ ά σ α ρ -
χδς ό Σ ω τ ή ρ τ εθηλώς άνατέταλκεν , ή π ε ρ δ ή θ εδν τδν 
αυτόν δμοΰ κ α ι άνθρωπον ύ π ε ρ φ υ ώ ς ή μ ί ν ά π ε κ ύ η σ ε , 
βιδ χαϊ κ υ ρ ί ω ς κα\ αληθώς Θεοτόκος υπάρχουσα πρδς 
ημών γ ν ω ρ ί ζ ε τ α ι · κα \ βεβαιοί τοΰτο ό παρθεν ικδς 

ipsis quoque demenlibus, incari iat ionis Servaioris 
nostri inysterium? Jam eniin apud nos in confcsso-
esi , purissimam Dei malrem ex radice Jesse D a -
vidisque semine genus snum deduxisse (70) , uude 
in carne Servator ceu flos esl o r l n s ; quae Deum 
simul et Tiomiuem supra naiiira» leges peperit); 
qaamobrem proprie vereque Deipara a nobis aguo-
sc i io r ; idque confirmat parlus virgineus,qui p ro r -
sus est iiieffabilis, quatentis novo in le r bomines 
moilo Gbrislus edilus parlu fuit, et lainen integram 
v i r g i n i t a i e m , posl par lum e l i a i n , parenlis suae 
cotiservavit. 

τόκος, τδ Α π α ρ ά γ ρ α π τ ο ν κεκτημένος έν ά π α σ ι , τοΰ ξένον ή κατά άνθρώπινον τρόπον τεχθέντος Xpio~:ou r 

xal άσυλον τ ή ν παρθεν ί αν , κα\ μ ε τ ά τόκον, τ ή ς γεννησαμένης φυλάξαντος . 

μδ*. ' Η λ ί κ η ν δέ τήν αρχήν δ ι α κ ε κ τ ή σ ε τ α ι , κα \ D Μ- Qnantum vero polenla lum sit obleiiturus 
οτω τ ρ ό π φ κ α τ ά ρ ξ ε ι εθνών, θε ίω κινούμενος δ α ύ - qualique modo gentibtis imperaturus, divino per-
τδς δ ι α κ ε κ ρ ά ξ ε τ α ι Π ν ε ύ μ α τ ι " Βασιλέα μετά δόξης molus b p i r i l u propbela idem clamabi l : Regem in 
δ £ ε σ 0 β · xal έγώ ήγειρα αύτοίς μετά δικαιοσύνης decore tuo tidebiiitai. E l : Ego suscilabo iilis cuiu 
βασιλέα9 xal πάσαι al όδοϊ αυτού εύθειαι, αυτός justilia regem ; el omnes νίω ejus reeta. lp$e adifi-

u J o a n . x i i , 46. " Joan. i x , 5. M Joan. x i , 9. M Epbe*. v , 8. w Isa. x i , 10. 1 1 U a x x x i u , 17. 

(H8) U a c o d . e i ynlgalus lcx lns G r x c u s spiriltig, 
aon lucis, ul vu lg . L a i . , ru i lainon favet iit Graens 
aliqtmi r o d i c i b n s varia leclio φωτός . 

U l i i u r Nicephoru», u l semper G r x c i P a l r r s , 
lex iu vulg: i to L X X inlerpret iui i . I.aiiuus vero v n l -
p l i i s it*nei HebraiGain lectionem posl Hieronymum. 
Nos quoque sequiuiur necessario in noslra i ransla-
lione g n s c o r u u i texluum Grascam edil ianem, quam 

qni forte non intell igunt, babentbonom in t e rp re i e r» 
Nobi i ium iu s ix i iua edii ione. Hoc seiuel l an ium 
tnonere opus f u i l , ne quis dissonaniias, cum i n c i -
dun l , admirehir . 

(70) In bac re demonstraiida vertatur Eu*cbift 
quoqiie G a » a r i e n s i s pr i ina quapstio evangelica » 
nobis ex Yal icano codice edita. 
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/fe*Hi tixintm mimm, ei capliriUlem pcpuli wui Α οίχοδομήσει τήρτ adJUrμον,χαΐ τήταΊχμα-ΙνσΙατ 
ipu cowttriH unt preiio el iine mumrikus, αύ Do- τού Λαού μον αύτδς επιστρέψει, ού μετά λύτρων 
miBftj exerciiuum 9 9 . Ε ι ror&os : Ego addvcam 
facem ad prir.cipts eorum, pacem ei sanitaiem ad 
ipsum 1 9 . Magnus prixcipatm eju$, ti pacis ip$iu$ 
xon e%i terminus. Super ikrono Datidi* palrit sui 
tedetrily ul illum recte eonitiluat, agaique cum juuitia 
etjudicio abhtnc et in aiernum tcmpu$. Zelus Do-
mini extrciluum kctc faciei " . Q u o d ergo Rex regum, 
e l Dominuf dominanl ium, regnalor regni sui in 
seiernum, per baee verba nobis denoieiur , qui cst 
Cbr i s lns Dcnt nosler, nemiiiero qui peractum apod 
nos incania i ionis wysler ium nover i l , comrad ic l a -
ruin puto. Ipse eniui evidcnter e s i , e i non alius, 
rex nobis s i isci la ius , justut salvificus, qui divinain 

ουδέ μετά £ώρ*»% είχε Κύριος σαβαώθ. Κα\ πά­
λ ι ν %Εγω άξω εϊρήπρτ έχΐ τούς άρχοντας αύτον, 
είρήνην χαϊ ύγείαν αύτφ· μεγάΛη ή αρχή αύτοι·, 
χαϊ τής εΙρήνης αυτού ούχ έστιν δριον* έχϊ rcr 
βρ/.vcv Αα€1δ τον πατρός αυτού χαθήσεται, τού 
χατορθώσαι αυτήν, χαϊ έπιΛαδέσθαι έτ δικαιο­
σύνη χαϊ χρίματι, άπό τον νυν χαϊ είς τόναΐάτα 
χρόνον. Ό ζηΛος Κυρίου σαδαωθ ποιήσει ταύτα. 
"Οτι μέν ούν ό βασιλεύς τών βασιλευόντων, χα\ Κύ­
ριος τών χ υ ρ ι ε υ ό ν τ ω ν , ό δεσπόζων έν τή δυναστείχ 
αυτού τού α ι ώ ν ο ς , δ ιά τούτων ήμίν εΐαενήνεχται, 
δς έστι Χριατδς ό βεδς η μ ώ ν , ούδένα τών τδ χαΟ' 
ή μα. ς έπεγνωκότων μυστηριον , άντερείν οιμαι* α> 

jus l i l i a ra nos docu i i . Ipse nobis est faciue, u l apo- Β τδς γ ά ρ άν ε Γη, « α ν τ ί που δήλον, χα\ ούχ έτερος, βι· 

i to l ice loquar : Sapiertlia α Deo el juttilia et tan-
clificatio el redemptio Qu i e l iani Dei c iv i ia ie in 
sd i l i c av i t , non lerresirem aliquain aHernaque eta-
b i l i u l c careniem, sed i l lam poiius fuiidameniis 
l i i xa in , quae Deo digna 2 0 6 i i i t e l l ig i lu r superna 
Jerusalem, cujus opifcx coudiiorque Deus, in qua 
priuiogei i i lor i im ccctesia, qui iu coeli sunl conscr i -
p l i , cum supcrnis i l l i s po iesUl ibus conversatur. 
Pupuli quoque t u i capl ivi ia te in conver t« j i ; cujus-
nain vero e l qt iomodo, audiendum e» l . Eramus 
cniui revera o l im no* boiuiues, Creaior is Domiui -
que nosir i ignar i , nostram cuin i l lo necessitiidinem 
abiieganies, e l ab ejus obsequio longe al ienai i 

σιλεύς έγηγερμένος δίκαιος και σώζων, δς τήν Οχίαν 
δικαιοσύνη ν ήμ ίν έγνώρισεν · ή αύτδς ήμιν έγενήβι;, 
άποστολικώς ε ι π ε ί ν άπό θεού χαΐδιχαωσύπ] 
χαϊ αγιασμός χαϊ άποΛύτρωσις. "Ος δή χα\ τήν 
πόλιν τήν τού Θεού ψ χ ο ό ό μ η σ ε ν , ού περίγε.όν τινα 
κ α \ τδ ήδρασμίνον ούχ είσαε\ κεχτημένην, έχείνην 
δέ μάλλον τ ή ν τούς θεμελίους Ιχουσαν, ήτις voofa 
Οεοπρεπώς ή άνω Ι ε ρ ο υ σ α λ ή μ , ής τεχνίτης xi^ 
δημιουργδς δ θ ε δ ς , καθ* ή ν τών πρωτοτόκων ή Έχ· 
κλησία τ ώ ν έν ούρανοίς απογεγραμμένων, ταις 
θε ία ις δμοΰ π α ν η γ υ ρ ί ζ ε ι δυνάμεσιν · επιστρέψει II 
οτι κα \ τήν α ίχμαλωσίαν τού οίκείου λαού* τίνος οη 
τούτο κα\ δ π ω ς , άκούειν π ά ρ ε σ τ ι ν ήμεν γάρ αλη­
θ ώ ς ποτε άνθρωποι , τδν μέν Ποιητήν ήγνοηχότες χα\ projner sluporem nostrum in peccalis, c l doiuii ian- r ? ^ w r . M _ . | w . „ . 

lein nobis diabuli dohini : supposili aulom bosli* ^ Κύριον , τήν οικειότητα τ ή ν πρδς αύτδν ήρνημένοι, 
jugo, ceu mancipia e l captivi ejus arbi t r io ded i i i , κα\ τού δούλευε ιν α ύ τ φ δ ιά τ ε τήν έξ αμαρτίας 
qui neinpe liberlate amissa, scrvire ipsi cogebamur. άναλγησίαν , κα\ τήν κρατούσαν τού πούρου χαβ' 
η μ ώ ν έ π ή ρ ε ι α ν , άποπεφοιτηκότες ώς π ο £ 4 δ ω τ ά τ ω · ύπενηνέγμεθα δέ τ ή ζ ε ύ γ λ η τού εχθρού, οία ήνδρα-
ποδισμένοι κα\ έζωγρημένο ι ε ί ς τδ εκείνου θ έ λ η μ α , οί τήν έλευθερίαν α φ η ρ η μ έ ν ο ι , κα\ δουλεύιιναύτφ 
ήναγχασμένο ι . 

Scd quia l ieri non poleral quin Deux clemenler 
crcaiuraiu suam respiceret, apparui l RedeiTiplor, 
cui ncqueiiiuueribus ueque prelio opus e ra l externo, 
sed scmetipsum cx inan iv i i , p re i ium dans redem-
piionis pro nobis omnibiis proprium sanguiuem 
vivificmn ac sa lu larem; e i passione ac cruce pro 
nobis lolerala, in a l lum conscendil , et capiivavit 

Ά λ λ ' επειδή ούκ ήν Θεού μ ή ουχί τδ οίκείον φιλ-
α ν θ ρ ώ π ω ς έπιδε ίν π ο ί η μ α , έπίφαίνεταιόλυτρωτήςι 
ψ γ ε ού δώρων ουδέ λύτρων εδέησε τών έκτδς, άλλ' 
έκένωσεν έαυτδν , λύτρον δεδωκώς άντ\ πάντων ημών 
τδ οίκείον α ί μ α τδ ζωοποιδν και σωτήριον · χα\ «ά· 
θος κα\ σταυρδν υπέρ η μ ώ ν άνατλάς , άνέδη ιίς&Κ, 
κα ι ήχμαλώτευσεν έ π ι σ τ ρ έ ψ α ς τήν ημών αίχμαλω·· 

converlcns captiviiaieni nos l ram; eripiens reapse D σίαν · ^υσάμενος δντως η μ ά ς τ ή ς Χαλδαιχής των 
uo» cbaldaira noxiorum da3inonuin poteslalc, bar-
bariquc intcl leclualis dynaslac manu eruetis; acqui-
siviique nos popolum pecul iarcin , eos vidclicet qui 
pcr i l iuminai ioi iem ac fldem sinceram reclainque 
ad ejus dominaluni confugcrii t t ; regnans imperans-
quc uobig per saecula. Discredct autem nemo, nisi 
qu i forle Judaica incredulitale e l impudeniia labo-
rat, abolitum i l lud gercns adbuc in anima vehim, 
litierscque crassitiem nonduin volens de corde suo 
ttbradere, ideoque in divina inys lc r ia nondum 
inlrospicere dignus. Quod s i quis diibitando dicat, 
propbeiicuin sermonein affirmare, fore homincm 
quemdam aui Judaeomm principaiutn ob i inea t , bic 

άλ ιτη^ ίων δαιμόνων εξουσίας , κα \ τής βαρβάρου 
τού νοητού δυνάστου χε ιρδς έξελών, κα\ έκτήσα:ο 
ή μ α ς λαδν περιούσιον , τούς δ ι ' έπιγνώσεως xal 
π ί σ τ ε ω ς ε ιλικρινούς και ορθής προσπεφευγότας αυ­
τού τή δεσποτε ία , κ α τ ά ρ χ ω ν κα\ βασιλεύων έ φ ' ή ^ · 
ε ίς τούς α ίώνας · ά π ι σ τ ή σ ε ι δέ ούδε\ς, ή δστις τήν 
Ιουδα ικήν ά π ι σ τ ί α ν και άναισχυντίαν νενέσηχ*Ί 
έτι καταργούμενονέν τή ψυχή περιφερών κάλυμμα, 
κα\ τδ π ά χ ο ς τ ή ς εαυτού καρδίας άποξύσαι μή 
ληθε\ς τδ τού γ ρ ά μ μ α τ ο ς , καί τ α ύ τ η γε ε ί ; τέ 6w 
παρακύψαι μυστήρ ια ουδαμώς άξιούμενος · εί Τα? 
τοι δ ιαμφισβητο ίη φάσκων , δτι δή βασιλέα τών χα^' 
ημάς τ ινα έ π \ τήν Ιουδαίων αρχήν προχειριαθησό-

· · U a . x u , 13. Μ fsa. L X , 17. »̂  U a . i x , 7. »· 1 Cor . ι, 50. 
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μενον, ό λόγος διασ-ημαίνοι, αχού σετ α ι πρός τε η μ ώ ν Α η irobis, imo ab ipsa veri lalc audiel , seenndmn 
ta\ τις αληθε ίας αυτής, ώ ς κατα τήν τοΰ Ιεροΰ 
Γράμματος παράδοσιν, μ ε τ ά τήν έκ Βαβυλώνος α υ ­
τών έπάνοδον, ουδείς π ω τών παρ* αύτο ι ; , βασίλειον 
φαίνεται, ή π ε ρ τδ π ρ ι ν οί κατ* αυτούς βασιλείς 
έχεχειροτόνηντο, δ ιάδημα καταδησάμενος , ή τοις 
σχήπτροις τοΰ βασιλικού α ξ ι ώ μ α τ ο ς έντεθρον ισμέ-
νο;, ούτω τοΰ τ ώ ν δλων θεού διά φωνής π ρ ο φ η τ ώ ν 
προΟεσπίσαντος · ύ π δ δ η μ α γ ω γ ο ί ς γ α ρ κα \ ί ερεΰσι 
τδ λοιπδν διατελούντες κατεδε ίκνυντο · δθεν δήλον, 
οτι ού τ α ύ τ η ν ήμ ιν εμφαν ί ζ ε ι τήν έ π \ Βαβυλώνος 
αίχμαλωσίαν δ λόγος · ε γνωσμένων ύφ* ών τε κα\ 
ότω τ ρ ό π ω οί τής Βαβυλωνίας ανάγκης ά π η λ λ α γ -
μένοι, έ π \ τήν Παλαιστίνην παλινοστήσαντες οπ ίσω 
άνεκομίσθησαν, καθά δή έν το ίς π ε ρ ί τούτων ίστο· 

ipsius sacrac Liilerac i rad i l ionem, post Judaeorum 
e Babylone rcdiCtim, ncMiiuem apud eos apparere 
qui regium diadema, qw> antea reges inaugura-
bantur, gestaverii , vel regalis digni ia i is sceptrum 
l e n u e r i l ; sic nUriinnu tmiversali Deo per prophe-
tarum vocem jam praifa io; sed sub populi rec lor i -
bus ac sacerdoiibus deindc rempublicam fuisse co-
gnoscimus. Unde rons ta i , haud dehac nobis c a p i i -
vi la tc Babylonica sarrum sermonem l o q i i i : cum s i i 
exploraium a quibus c l qua raiione Jud#i Babylo-
nica calamitale liberati in Pala?Minam posi l iminin 
redierint , s ieul in i l l an im rerum bislor i is perspicue 
descriptuin e s l . Quaniobrem <le lemporibus i l l is 
propbelica effaia intcll igere, non est ra i ioni con-

et patres nosir i nobis a a r r a v e r u n l , quibus ffr-
miter appriine in i t i i iu i t i r , h » c pradicainus , nempe 
nos esse iUos quos Deus de gentibus sibi adu-
navit, qui constamer iu eum speranies, r cdem-
p l i a Domino fuimus, quoft de invis ib i l ium in imico -
rum mauu er ipui t , e i a lenebrarum regionibus wor-
Usque umbra collegit ex or ie i i le c l occasu, aqtii-
lone e l ma r i , desei 10 e i inaquoso inc redu l i i a l i s loco , 
bostie nos i r i a r l ibus , errabundos o l i m , e i saltitari 
bus recta? rcligtonis flucntis pr ivalos , quibus gra i iam 
divinaingni l ioi i is desuper, benignilatis suse i if tbri-
btis, largiius est. 

ρουμένοις σαφώς ά ν α γ έ γ ρ α π τ α ι · διδ έ π ' έκείνοις Β senlaneuni. Quae vero e l seinms, et credimtie, 
έξειλήφθαι τ ά π ρ ο φ η τ ι κ ά λ ό γ ι α , λόγον ούχ έξει · Α 
δέ Γσμεν, κα \ π ε π ι σ τ ε ύ κ α μ ε ν , κ α \ ο ί π α τ έ ρ ε ς η μ ώ ν 
δ ιηγήσαντο 'ήμ ϊν , έν οΤς έδρα ίως μ ά λ α β ε β ή κ α μ ε ν , 
ταΰτα κηρύσσομεν , ώς η μ ε ί ς έ σ μ ε ν ούς έξ εθνών 
συναγήγερκεν , οί άκλ ινώς έ π ' αύτδν ή λ π ι κ ό τ ε ς , οί 
λελυτρωμένοι ύπδ Κυρίου , ο ύ ; έλυτρώσατο έκ χε ιρδς 
τών αοράτων έχθρων , κ α \ έκ τών χ ω ρ ώ ν τοΰ σκό­
τους κα \ τ ή ς τοΰ θανάτου σκιάς συνήγαγεν ά π δ ανα­
τολών, κα ι δυσμών , κα\ β ο ^ ά , κα\ θαλάσσης , έ ν έ ρ ή -
μω κ α \ άνύδρω τής α π ι σ τ ί α ς έκ τ ή ς τοΰδυσμενοΰς 
μεθοδείας π ε π λ α ν η μ έ ν ο υ ς ποτέ , κ α ι τ ώ ν σωτηρ ίων 
τής εύσεβε ίας ν α μ ά τ ω ν έστερημένους , οΤς τήν .χά­
ριν τής θεογνωσίας άνωθεν ή μ ί ν φ ιλανθρωπ ίας δ μ -
βροις ύ ε τ ί ζ ω ν δεόώρηται . 

*βς δ* ούν κ α θ ι ε ί σ θ α ι έ π \ τδν θρόνον Δαβνδ π α ρ ά 
τού προφητ ικού λόγου ό Σ ω τ ή ρ προαγορεύετα ι , ό 
θείος ά γ γ ε λ ο ς π ε ι θ έ τ ω τούς ανόητους ·' εί μ ή καλ 
α ύ τ ά ς τ ά ς Ιεράς των Ε υ α γ γ ε λ ί ω ν έξονδενώσουσιν , 
ώσπερ κ α ι τ ά ς άλλας τοΰ Πνεύματος ζ ή σ ε ι ς · δς έξ 
ουρανού κ α τ ι ώ ν , κα \ τ ή π α ν α χ ρ ά ν τ ψ κα\ Ά ε ι π α ρ -
θενομήτορι τδ τ ή ς κοινής παντδς τοΰ κόσμου σ ω ­
τηρ ίας εύαγγελ ι ζόμενος κεφάλαιον , τδν έξ αυτής 
τεχθησόμενον Σ ω τ ή ρ α π ά ν τ ω ν , Υίόν τε Υ ψ ί σ τ ο υ 
κληθήσεσθαι π ρ ο α ν ε φ ώ ν ε ι , κα\ τδν θρόνον Δαβίδ 
λήψεσθαι , κα ι τήν βασιλείαν Ιξε ιν τέλος ούχ Ι ξου -
σαν · άλλά μήν κα\ μ έ γ α ν Ισεσθαι τδν αύτδν κα ι 
μ ε τ ά τ ή ς προσληφθησομένης π ρ ο ε μ ή ν υ ε φύσεως " 
είδους αύτδν και δντα κ α ί προόντα , κα \ άε\ δντα , και 

Quod ergo sessurum esse super Davidis throno 
Servalorem a prophetico sermone praedicium fi ieri t , 
divus angehis bis insanis persitadeat; nisi forte sa -
cras quoque Evange l io ram, u l alias sancti Sp i r i i u? , 
loculiones contemnuni . Netnpe il le de coilo veniens, 
et immaculaiae semperqoe V i r g i n i M a i r i , communis 
lotius mundi salutis nunl ium stgniucai is , cum 
quem ipsa pari tura erat Servalorem omnium, F i l i u m 
A l l i s s i m i vocaium i r i proelamabat, et Davidie i b r o -
num occupaturum, regnumque 2 0 7 sine fine ba-
b i l u rum. Quin adeo luagnum ipsum futurum ci i iu 
nssumpta quoque naiura por tendi l ; sciens n imi rmn 
i l lum e i nunc e l anlea e l semper exs i s ien lcm, ma-
gnumque et sujer omnia Deum. Propterca rex 

μ έ γ α ν δ ν τ α , κ α \ έ π \ π ά ν τ ω ν θεδν δντα · το ιγάρτοι D regura» e l in mullas gcnles dominaiis , ei iam qua-
βασιλεύς τ ώ ν βασιλευόντων, κα\ άρχων πολλών εθ­
νών ό Ε μ μ α ν ο υ ή λ , κα\ ώς άνθρο^πος έχρημάτ ισεν · 
ύ π ε ρ ί δ ρ υ τ α ι γ ά ρ ουδέν ήττον , κα \ κατά π ά ν τ ω ν τό 
τε κράτος κα\ τήν ύπεροχήν κ έ κ τ η τ α ι , έν τοίς τ ή ς 
οεότητος κ α ί μ ε τ ά σαρκδς δ ι α π ρ ε π ώ ν πλεννεκτή-
μ α σ ι - κάν έ π τ ώ χ ε υ σ ε ν εκών τ ή θείφ συγκαταβάσει 
χ ρ η σ ά μ ε ν ο ς , τήν κ α θ ' η μ ά ς π τ ω χ ε ί α ν ένδύς , ώς άν 
η μ ε ί ς τήν εκείνου καταπλουτ ισθώμεν θεότητα · ούκ-
ονν π ά σ α α ν ά γ κ η , τδ τοΰ Σωτήρος η μ ώ ν Χριστού 
& & π ά ν τ ω ν ε ίσφέρεσθαι πρόσωπον * βασιλέως δέ 
Ανεαταμένου κα \ τοιούτου βασιλέως , άκόλουθόν π ω ς 
κ α \ α ύ π ρ ε π έ ; κα \ Αρχοντας ύ π ά ρ χ ε ι ν ανάλογους, 
Ι Ο ν η τ ε ΰ π ο τ ε τ ά χ θ α ι , και ούχ α π λ ώ ς , ά )λά πάντα τ ά 
έ θ ν η * π ά ν τ ω ν γ ά ρ Βασιλεύς έστι και Κύριος * ώ σ π ε ρ 

P l T H O L . G R . C. 

tenus bomo, Einnianuel c s l . JE(\ue enim eniinet, 
e l prae oninibns poieinia ac dig^iilaic pollef tuni 
d iv i i i i l a l i s luni car t i i saUribut is pra7diius;qiianquam 
pauper fu i l sponie, divina condescensione uiens, 
nostraqne iuopia indutus, ut ros d iv in i i a ie ipsius 
di iaremur. Prorsus i laque necesse est, Servatoris 
uoslr i G b r i s i i in runct is adessc persooam. Gumque 
rex taiilus sit consi i tulus, sequilur conveuicnsque 
c s l principes quoquc regni l i c r i consenianeos, e l 
genlcs essesubjeclas, nec quoiuodolibei , sed cunr las 
oinnino gentes; esl enim omnium rex a c D o i n i n u s , e l 
sicut oini i ium cum P a l r e i n coelo, i i a c l in l e r r a o m -
nium pariter Dominus praepolensque. Ideo dic luni 
e$l : El qni mrget ad dominandum gentibus, i * ipso 
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genltt tperabttnt | ώ , ve l in l uol inl Judaici dogmalis Α τών έν ούρανοίς μετά Πατρδς υπάρχων, ούτω χα\ 
bomines ; alioqui e l l l la qusc ab omni l ingua c a - N 
mintur re j ic ianl ac d d e a i i l , quncquc nobis regis 
person m exbibent, diccnle (Psalmista) : Ego autem 
conttitnius sum rex ab *o super Sion montem san-
einm eju* 1 1 ; e l : Poslula α me, cl dubo tibi gentcs 
lueredhalem tuam, et possexsionem luam termiiios 
lemv · \ J am vcro ad alias qw»que inspira l i v i r i 
bcu l ioues voiiiendum esl . Dic i t c:iim : Ego Dominus, 
qui in justitia te voeavi M . E l : Dabo le fccdus generis, 
el lucetn gentium, ut aperias ocxtlos circontm, et 
caplivo* de vinculis eruas, et de domo careeris *e-
denles in lenebrh 4 0 . Et rursus : Posui le foedus 
generit, sahttem usque ad terminos lerrce u . E l de-
nuo : Detti le faedvs generis, lucem gentium, ut ler-

τ ώ ν έ π ι γ η ς α π ά ν τ ω ν δεσπόζων κα\ κατεξουσιάζων 
διδ έ ^ ε θ η · Καϊ ό άνιστάμενος άρχειν έθνων, έχ" 
αντφ έθνη έΛπιονσι, κάν μ ή βούλωνται οί Ίου· 
οαιόφρονες, ώ ; άρα καΛ τ ά παρά πάσης γλώσσης 
£δόμενα τέλεον άποπέμψαιντο κα\ άθετήσαιεν, δι' 
ών ήμ ιν το τοΰ βασιλέως εισέρχεται πρόσωπον, λέ­
γοντος· Έγώ δέ κατεστάθην βασιΛεύς ύπ" αύτοΰ 
έχϊ Σιών δρος τδ άγιον αυτού' κα\ , Αΐτησαι 
πυρ" έμού, καϊ δώσω σοι έθνη τήν χΛηρονομΙατ 
σου, καϊ την κατάσχεσίν σουτά πέρατα της γης. 
Έ π \ δέ τ ά ς άλλας φωνάς εντεύθεν τοΰ Οεοφδρου 
ίτέον \ έρεί γ ά ρ · 'Ε)χο Κύριος ό καΛέσας σε «V 
δικαιοσύνη · κα ι , Λ ώ σ ω σε είς διαθήκην γένους, 
είς ρώς εθνών, άνοίξαι όρθαλμούς τυρΛων, έ{· 

ram consliluas, et Iwreditatem deserli pos$ideas *· . Β a j a^7v έκ δεσμών δεδομένους, καϊ έζ οϊκουρυΛα-
• Ul dicas vincti*: Appropinquat cito juslitia tua, et 

sqredietur in lucem ** saluiare luum, et in brachio 
meo sperabuni E l adhuc : Propter Sion non ta 
cebo, 41 propter Jeruzalem non negligam; doncc 
egrediatur ut lux jurtilia tua, et salutare meum tit 
lampas accendalur. Et videbunl gentes jusliliam 
luam, et regts gloriam tuam. El vocabh nomen tuum 
novum, proul Dominus itlud appellabit, erisque 
roronapulcluitudinis in manu Deilui, neque ulterius 
locnberit dertlisla ; lerra tita hand deserla di-
cetur v e . 

κής καθήμενους έν σκότει. ΚαΛ αύθις * Τέθεικάσε 
είς διαθήκην γένους, είς σωτηρίαν έως έσχατου 
τής γής. ΚαΛ πάλιν · "Εδωκα σε είς διαθήκην γέ­
νους ε}ς ρώς εθνών, τού άναστήσαι την γην, καϊ 
κΛηρονομήσαι κληρονομίαν έρημου. — λέγοντα 
τοΐς έν δεσμοί ς · Εγγίζει ταγύ ή δικαιοσύνη σου, 
καϊ έξεΛεύσεται είς ρώς τό Σωτήριον σον χαί 
εϊς τόν βραχίονα μου έΛπιονσι. Κα\ έτι;Λ/άΙ/ώ>* 
ού σ'ιωΛήσομαι, καϊ διά ΊερουσαΛημούκάνήσω* 
έως ού έξέΛθτι ώς ρώς ή δικαιοσύνη σου. χαϊ τό 
σωτήριον μουώς Λαμπάς καυθήσεται · καϊδψονται 

κ3νη τήν δικαιοσύνιρ- σου, καί βασιΛεΙς τήν δόζαν σον * καϊ καΛέσεις τό δνομά σου τδ xair 
νόν φ ό Κύριος ονομάσει αυτό, καϊέση στέρανος χάΛΛονς ίν γ/ισϊ Θεού σου, καϊ ονκέτικΛί[6ψ^ 
χατα.ΙεΛειμμένΊ\ · ή γή σου ού κΛηθήσεται έρημος. 

V i d e b i l auiem qi l ispiani , si relro ad imi l lo anti- C Κατίδοι δ' άν τ ι ς κάπΛ τ ο ι ς πρεσβυτέροις κα^ 
quk>ra tempora rccurret , gcn l i i im reposit.un in πολ>ω πρδτερον χρδνοις ά ν α δ ρ α μ ώ ν , ταςτώνεθνών 
omnium servalore ac rcdemplore Cbr i s i o spcm, 
jamdiu val ic in i i s proclamalam. S ic cuim e l Jacob 
palr iarcba, Judae tribui ben^diccns, a icbal : Non 
deficiei princfipt de Juda, nequedux de femore ejut, 
donec venial cui repwlum est ; et ip$e eril extpecta-
tio geiitium * & . Constai enim cx Juda or luui Domi-
IIUIII. S i ergo veri loqii t sunl sanctormn sermones, 
s icu l i reapse veriK)qui suiit, lemporibus siuguli suis 
propriuin ex i i um n a c l i , baud excident neque eva-
nesccnl, tjuia munimen flnnamenttimque ab evan-
gelicis effatis habenl. Venit enim completurus legem 
ac propbetas Do in inus ; nibi lque pra?terilum i r i 
denuntiavit, operatorem magis quam magistrum in 

προεναποκε ιμένας πρδς τδν π ά ν τ ω ν Σωτήρα κα\Αυ· 
τρωτήν Χριστδν έλπ.'δας, καΛ π ά ) α ι ήδη προανα· 
πε^^ωνημένας · ώδε γ ά ρ π ω ς καΛ Ι α κ ώ β ό πατριάρ­
χ η ς Ιούδα φυλή ν εύλογων έ φ η σ ε ν Ούκ έχΑεΊψει 
άρχων έξ Ιούδα, καϊ ηγούμενος έκ τών μηρώ)· 
αυτού , έως άν έΛθη φ απόκειται, καϊ αύτίς 
προσδοκία εθνών. Πρδδηλον γ ά ρ δτι έξ Ίού£* 
άνατέταλκεν ό Κύρ ιος . Εί ούν αληθείς οί τών άγύ*ν 
λόγοι, ώ σ π ε ρ ούν ε I σι ν αληθείς,» καιροΐς τοίς χα&· 
ήκουσιτδ οίκείον έκαστοι π έ ρ α ς δεξάμενοι , ού διαν­
οούνται ούτε δ ι α ^ υ ή σ ο ν τ α ι , τ δ ασφαλές και άδιά-
πτωτον π α ρ ά τ ω ν ε υ α γ γ ε λ ι κ ώ ν φωνών προσχτηαά· 
μενοι · ήκε γ ά ρ πληρώσων νόμον και προφήτες ό 

horum cousummalione eemeloetendene. Ergo falsus & Κύριος, ών μηδέν παρελεύσεσθα ι έως άν πάντα γέ-
non fnft gcntii im ad veram fnten» coucursus, ideo-
que milla po le r i l fraus diabolica a vocantis regis 
aiuore »e fide eas reirabere. Pul res i iaque c l i n -
validi sun l ulque omni mendacio e l impietate sca-
lent atlveraariorum sermoncs. Quod si quis ordincm 
quoque reqt i i re l , qualis esse solet tibi rcx e l sub-
d i l i , b inc videl icel d i sca l . Die ilta, i n q u i i , eril 
hrael ttrtins posl Auyrios el jEgyptios,\benedicttts 
i>i terra, 2 0 8 r M ' Dominus Snbaolh benedixeril 
i!nen$ : Benediclus eril populut meusiu Aujypio, el 

νητα ι έκήρυσσεν, αύτουργδς μάλλον ή διδάσκαλος 
π ρ δ ς τήν τούτων τελε ίωσιν έκφαινόμενος ' ούχουν 
ού διέψεΰσται ή τών εθνών ε ίς τ ή ν αληθή πίστιν 
ε ίσδρομή, κα\ τ α ύ τ η ουδέ ά π α τ η δαιμονική ένερ-
γήσε ιέ πόθεν , τ ή ς τού κεκληκότο,- βασιλέως άγάχηί 
και π ίστεως άπο^όηγνΰοα σαθροί ούν κα\ κατε^-
(5υηκότες, καΛ παντδς ψεύδους καΛ ασεβείας Ανάμε-
στοι τ ώ ν δι* εναντία, · οί λόγοι · εί δέ δή καί τάξιν 
έ π ι ζ η τ ο ί η τ ι ς , οία δή έ π ί τε βασιλέως κα\ τών 
υπηκόων πέφυκε διαδ^ίκvυσOαu εντεύθεν είσεται* 

" U-Λ. χ ι . 1 0 . Μ Psal. ι ι , 6 , Μ ibi-.i. 8 . 3 9 Ibid. Π. 7 . *ft Isa. XLIX, C , 1 1 Isa. X L I X . C . M 
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TQ ήμερα εκείνη, φ η σ \ ν , έσται Ισραήλ τρίτος Α in Assyriis, et fueredilas mea Itrael · \ Nam pnvdi -

έντοις %Ασα;υρίοις καϊ έν τοις Αιγυπτίοις, ευ­
λογημένος έντή γ . / ην ευλόγησε Κύριος Σαβαώθ, 
Ιέγων · Εύλογητός έσται ό Λαός μου ό έν ΑΙ-
γύπτφ κα'ι έν Άσσυρίοις, καϊ ή κΛηρονομία μου 
Ισραήλ · δ ιά γ ά ρ τούτων των άπηρι&μη μένων-, 
τώνκεκλημ ίνων εθνών ε ίς τδ κ ή ρ υ γ μ α ό λόγος π α -
ραδεδήλωκε τδ π λ ή ρ ω μ α · κατόπ ιν δέ τρ ίτος Ι σ ρ α ή λ 
τέταχται, έ π ε ι δ ή π ε ρ εί κα ι πολλψ άποθεν , κ α ι έξ 
αλλοδαπής κα ι βαρβάρου χ ώ ρ α ς ά φ ώ ρ μ η τ ο , π ρ ο -
φθάνει μέν δ Άσσύρ ιος κα \ π ρ ο α ρ π ά ζ ε ι τήν ε ίς Χ ρ ι ­
στδν π ί σ τ ι ν , σ ω μ α τ ι κ ώ ς έτ ι ν η π ι ά ζ ο ν τ α προσκυνού-
μενον, κα \ δώροις ίσαρ ίθμοις τών έ π ' α ύ τ φ νοου­
μένων κ α \ θεωρουμένων λόγων τ ά .γέρα δεχόμενον · 

c torum enumeraiioue, vocataruin genlium ad sa-
crain doc i r ina i» pleniludinem sermo propheiicus 
signiflcavit . Pos i remo loco, id esi lert ius, Israel 
col locaiur , quia c i i ams i inttlio eminus, e l ex al icna 
barbaraque regione profcclus est, nihilomiutis 
prapoccupal cum Assyr ins , praeripiique in C h r i s l u m 
fidem, corporai i tcr adhuc iufanlnlum adoraluin do-
norumque numero, iniel leclual ibas ejus ct coniem-
plativis ofliciis par i , affeclum. Secundus i E g y p l i n s 
succedi l , fugiemis advenlu supersi i i iosum errorem 
depellens. P o s l quem ic r l ius l s rae l , et quidem a 
prsedieanle yocaius , quemadmodum nobis i radide-
runt qui Evangelia scripsere apostoli D o m i n i . 

δεύτερος δέ Α ί γ ύ π τ ι ο ς υποδέχετα ι , τ ή καθόδω τού φεύγοντος τήν δεισιδαίμονα πλάνην άποκρουόμενος · 
μεθ* δν τ ρ ι τ α ί ο ς Ι σ ρ α ή λ πρόσε ισ ι , κ α \ τ α ύ τ α καλούμενες ύ π δ τού κηρύσσοντος, καθάπερ τ ά ίερά 
ήμίν άναταξάμενο ι παραδεδώκασιν Ε υ α γ γ έ λ ι α , τού Κυρίου απόστολοι. 

μ ε \ " Ο π ω ς δέ τρύτοις συγγενή τέ έστι καί έ φ - Β Age vcro his ailiuia atque aemnla esse apo-

άμίλλα τ ά αποστολικά δ ι δ ά γ μ α τ α , κα \ τήν αυτήν 
(•ισπερ ε ρ χ ό μ ε ν α τρ ίβον , ά μ ο γ η τ \ κατοψόμεθα * ο)ς 
άρχειν τ ε τών εθνών ήτοι τ ή ς έξ εθνών Ε κ κ λ η σ ί α ς 
δ Σ ω τ ή ρ , κ α \ έ π ' αυτήν βασιλ-ύε ιν π ιστεύετα ι , κ ε ­
φαλή τ έ έστ ιν α ύ τ η ; , κα ι δει αύτδν βασιλεύειν 
άχρις ου θή τούς εχθρούς αυτού ύ π δ τούς πόδας α υ ­
τού, κ α \ κληρονόμους άναδείκνυσι βασιλείας τούς ε ίς 
αύτδν ή λ π ι κ ό τ α ς , δ ιωμολόγηται · φήσει τοίνυν προε ισ-
δραμών τ ώ ν εθνών ό Απόστολος · θέλω δέ υμάς 
ειδέναι, δτι παντός ανδρός ή κεραλή ό Χριστός 
έστι. Κα \ πάλιν · "Ινα ό θεός τού Κυρίου ημών Ιη­
σού Χριστού ό Πατήρ τής δόξης δφη ύμίν πνεύ-
ρασορίας καϊ άπόκαλύψεως, έν έπιγνώσει α ντου, 
χερωτατμένους τούς όρΟαΛμούς τής καρδίας 
υμών, είς τό εΐδέναι υμάς τις έστιν ή έλπϊς τής 
κλήσεως αυτού, καϊ τίς ό πλούτος τής δόξης τής 
κληρονομιάς αυτού έν τοίςάγίοις, καί τί τό ύπερ-
(άλλονμέγεθος τής δυνάμεως αυτού είς ημάς τούς 
πιστεύοντας, κατά τήν ένέργειαν τού κράτους 
τής Ισχύος αυτού, ήν ένήργησεν έν τψ Χριστφ, 
έγείρας αύτδν έκ νεκρών, καϊ καθίσας έν δεξιςί 
αΐττον έν τοΐς έπουρανίοις υπεράνω πάσης d p -
γ,ής χαϊ εξουσίας χαϊ δυνάμεως καϊ κυριότητος, 
-αϊ παντός ό%*όματος ονομαζόμενου, ού μόνον έν 
τφ αΐώνι τούτφ% άλλά καϊ έν τφ μέλλνντι · καϊ 
ζάντα ύπέταξεν ύπό τούς πόδας αυτού, καϊ 
αυτόν έδωκε κεραΛήν υπέρ πάντα τή Έκκλη-
σίςι, ήτις έστϊ τό σώμα αυτού, τό πλήρωμα τού 

slol ica documeuia , eademque velui i via ins is lenl ia , 
facile cognosccmus; credi videl icei Servalorem 
genlibus, id c s i Ecclesiae genl ium, praeesse.ejusque 
c.tput essc, ac sine dubio oporiere eu;n regnare 
rioncc ponat inimicos suos sc.ibellum pedunt suo-
ΠΙΠ), e l rvgni hxredcs cfl iciai qui in eum sperave-
r i n l . Dicei i laqne pr imipi lar is ve i i i l i geniium A p o -
slolus : Volo vos $cire, omnis viri capul esse Chri-
slum™. E L rursiiS : (Jt Deus Domini notlri Jetn 
Cliritii, Paier glorw, det vobii Spiiitum sapieniiw 
et revelationh in agnitione ejus; illuminQlos oculos 
cordis ve$tri, ul scialis qtiw sil tpes vocaiionis ejus, 
el qua> divitiw gloria? hccredilalis ejus in sanciis. Κι 
qux &il supereminein magniludo virtutis ejus ιιι 
nos, qui credimus sectindum operalionem poteniw 
vlrlinis ejus, quam operalus e$l in Cliriito, tuscitan* 
illum α mortuis, el conniluem ad dexieram suam 
in talestibus, supra omnem principaium et poleslalem 
et virtutem ei dominationem, et omne nomen quod 
nominaltir non solnm in hoc svculo, sed etium in 
(nturo. Et omnia subjecil sub pedibus ejus, et iptum 
dedil caput supra omnem Ecclesiam, quce esl corpu* 
i sius, el pleniiudo ejus, qui omnia in omnibui adim-
plei * 9 . E i : Deus enm superexatlavit, deditqne 
ei nomen super omne nomcn, ul in nominedem omue 
genu flectatur cceleuium, lerresirium, et inferno-
ritm e *. Ε ι : ln ipso habllul omni* plenitudo divini-
lalh corpojaliler M . E l : Esiis in illo repleii, qui eU 

τά πάντα έν πάσι πΛηρούντος. Κα \ , δτι Ό θεός ^ caput omnis principatus el polestatis e t . E l detiuo : 
αυτόν υπερύψωσε, χαϊ έχαρίσατο αύτφ δνομα τό 
όπερ πάν δνομα, Ινα έν τφ ονόματι Ιησού πάν 
γϊνν κάμψη επουρανίων, χαϊ επιγείων, καϊ κατα-
χθονίων. Καί · "Εν αύτφ κατοικεί πάν τό πΛήρωμα 
τής θεότητος σωματικώς. Καί · Έστέ έν αύτφ 
πεχΛτ\ρωμένοι, δς έστιν ή κεραλή πάσης αρχής 
καϊ εξουσίας. Κα\ πάλιν · ΆΛηθεύοντες δέ έν 
ά\-άπτ\, αύξήσωμεν εις αυτόν πάντα, υς έστιν 

Veritatemautem (acientes in chariiale, crescamus 
in illo per omnia, qui esl capul Chritlug; ex qno lo-
tum corpus compactum et connexum per omnen 
juncturam subn{ini$tralionis, tecnndum operalionem 
in mensuram uniuscujusqy.e membri augmexlum 
corporit (acil i/ι adificaiiunem $ui in chariiate *3. 
Et i lei uin : Quia vir capul muiieris, ita el Christm 
Ecclesia; caj.ui 8*. 

ή χεραΛή, ό Χριστός, έξ οί πάν τό σώμα συναρμολογούμενοι* καϊ συμ€ι€αζόμενον διά πάσης 

·' 1<Λ. χ ι χ , 21 , 25 . 4 β 1 Cnr . χ ι , 5. 4 9 Epbcs. ι, 17-25. 5 β Pb iup . ιι, 9. 1 1 Coloss. ι ι , 9. " i b i d . 
1ν>. β 5 Epbes. ι ν , ι 5 , it>. * ν Epbcs ν , 25. 
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αφής τής έπιχορηγίας κατ' ένέργειαν έν μέτρφ ενός έκαστου μέλους, τήν αϋξησιν τοΰ σώματος 
ποιείται είς οίκοδομήν αύτοΰ έν αγάπη. Και πάλιν · "Οτι ό d r q p κεφαλή τής γυναικός, οντω κα\ 
ό Χριστός κεφαλή τής Εκκλησίας., 

Postquam ilaque capu te l in i t ium omnium oelen- Α Έ π ε ι ούν κεφαλήν κα ι Αρχήν πάντων άπέφηνετον 
d:t esse Chr is tum sacer Apostolus, regemque u n i - Χριστδν 6 ίερδς Απόστολος , κα\ βασιλέα τών δλων 
versorum demonstravi l , deiude inducit eumdem 
ι redenlibtis quoque in ipsum, largieniem regnum, 
ubi a i l : Itaqne regnum immobile iuscipienles, ha-
bemut gratiam, per quam $erviamn$ placentes Deo 
(um metu el revereniia M . E t : Gratiat agentes Deo 
Palri, qui idaneos nos fecit in partem tortis sancto-
rum in lumine; qui eripuil jwsde poteslale tenebra-
rum et iranslulit in -regmtm Filii dilcclionis sua*, 
in quo liubemus redemplionem, remitsionem pecca-
iorumUt autem filii shnul et fralrcs et baeredes, 
animadverlere debemus : Sicuii nunc revehium esl 
snnclis apostolis et propheiis in Spiritu, geniet eise 
QQQcoharedes el eoncorporales etcompariicipetpro-

άπυδείκνυσιν, είσάγε* αύτδν και τοις πεπιστευκόσιν 
α ύ τ ψ βασιλείαν χαριζόμενον , έν οΤς φησι · Αιό 
βασιλείαν άσάλευτον παραλαμδάνοντες ίχο-
μεν χάριν, δι' ής λατρευομεν εύαρέστως τφ θεφ, 
μετά αΐδούς καϊ εύλαδείας. Καί · Εύχαριστοΰττες 
τφ Πατρϊ τφ Ικανώσαντι ημάς εις τ ην μερίδα του 
κλήρου τών άγιων έν τφ φωτί · δς έ$ύσατο 
ημάς έκ τής εξουσίας τοΰ σκότους, καϊ μετ-
έσιησεν είς τήν βασιλείαν τοΰ Τίού τής άγάχης 
αύτοΰ, έν φ έχομεντήν άπολύτρωσιν, τήν άφεσν 
τών αμαρτημάτων. 'Ος δέ τέκνα , κα\ αδελφοί, χα\ 
κληρονόμοι οί αύτοι , προσέχε ιν δέον Ώς νύν d i -
εκαλύφθη τοις άγίοις άποστόλοις καϊ προρήταις 

vtissionis eju$ in Chritto Jesu per Evangelium, cujns Β έν Πνεύματι, είναι τά έθνη συγκληρονόμα,χαϊ 
factu$ sum minisier*1.—Audacivtautemscripsivabis, 
fratres, ex parle, lanqnam in memoriam vos redn-
cens, propter graliam quce data est mihi α Deo, ul sitn 
minisler Jesu Chrisii in genlibut, snnctificans Evange-
Hum, ut fiai oblatio genlium accepta, sanclificala 
in Spirilusancio **. E l deinde : Non enim accepislis 
spiritum servilulis ilerum ad timorem, sed accepislis 
spirilum adoplionis, in quo clamamus, Abba, Paler. 
Ipse Spiriius teslificatitr spiriiui no$lro,quod simiis 
filii Dei. Quod $i filii, el ha?rede$; haredes quidem Dei, 
cohccredes aulem Chrnti**. Elpoalea : Quiajam uon 
e$ servus, sed filius ei hwres Dei per Chrislum ··. 
Quibus verbis consonabil alius ibeologus : Dedit eis 
potestatem filios Dei ficri, his qui creduui in nomine 

σύσσωμα, καϊ συμμέτοχα τής επαγγελίας αυχου 
έν Χριστφ, διά τού Ευαγγελίου έγενήθην διά­
κονος. — Τολμηρότερον δέ έγραψα ύμίν, άδελφο), 
άπό μέρους, ώς έπαναμψν ι\σκων υμάς διά εήτ 
χάριν τήν δοθεισάν μοι ύπό τού θεον, είς τά 
εΧναί με λειτουργόν Ιησού Χριστού είς τά Ιθνη, 
Ιερουργούντα τό Εύαγγέλιον τού θεού · Ίνα χ£· 
νηται ή προσφορά τών εθνών ευπρόσδεκτος, 
ήγιασμένη έν Πνεύματι άγίφ. Καί ειτα • " θ α 
ούκ έλάβετε πνεύμα δουλείας πάλιν είς ρό6οτ, 
άλλ' έλάβετε πνεύμα νΐοθεσίας,έν φ κρόζομετ., 
Ά€6ά ό Πατήρ · αυτό τό Πνεύμα συμμαρτυρεί 
τφ πνεύματι ημών δτι έσμέν τέκνα θεού · εί δέ 
τέκνα, καϊ κληρονόμοι, κληρονόμοι μέν θεοΰ4 

ejus ·*. Adde l bis Evangel i i [quoque minister : Quia u συγκληρονόμοι δέ Χριστόν. Κα\ έπειτα · Ou 
ούκέτι εϊ δούλος, άλλά νΙός καϊ χληρονόμΰς 
θεού διά Χριστού. ΟΓς συνηχήσει τών θεολόγων 
Ετερος λέγων · "Εδωκεν αύτοΊς έξουσίαν τέκνα 
θεού γενέσθαι, τοις πιστεύουσιν είς τό δνομα 
αύτοΰ. Προσθείη δ' άν δ τοΰ Ε υ α γ γ ε λ ί ο υ Ιερουργός* 
"Οτι ύμείς έστε σώμα Χριστού καϊ μέλη έκ μέ-
ρους * έπρεπε γάρ αύτφ δΐ δν τά πά\ττα% χαι δι 
ού τά πάντα, πολλούς υΙούς είς δόξαν άγαγόηα, 
τόν άρχηγόν τής σωτηρίας ημών διά παθημάν** 
τελειώσαι · δ τε γάρ άγιάζων χαϊ οί άγαιζόμετοι* 
έξ ενός πάντες · δι' ήν αΐτίαν ούχ έπαισχντεχαι 
αδελφούς αυτούς χαλείν, λέγων · "Απαγγελω τό 
δνομά σου τοις άδελφοίς μου, έν μέσφ εκκλησίας 

νο$ ettis corpus Chrisli, el menibra ex parie — 
Decebai enim eum, propler quem omnio, ei per quem 
omnia, qui mullos filios in gloriam adduxerat, uu-
clorem salutis noslrcc crucialibus consummare. Nam 
et qui tanctificat et qui sanciificantur, ex uno omnes. 
Quam obcauiam non erubescil fratres itlos nominare 
dicens : AnnunUabo nomen tuum frainbus meis; in 
medio Ecclesia? laudabo le 6 3 . Ε ι rursus : Quos 
prasckit et privdetiinavil conformes fieri imagini 
Filii sui, u( sit ip*e primogenilut in mullis (ralri-
bus **. E l praeterea: In quo abundanlius volens 
Deus ottendere pollicitaiionis hairedibus immobilila-
tem consilii iui , interposuii jusjurandum; ut per 
dua$ res iminobiles, quibus impouibile etl menliri «ν υμνήσω σε. Κ α \ πάλ ιν * Ούς χροέγνω χαϊ *j# 
IX . . l!J L_L S t..-· ' — Λ - ~ _ ,.Γ. VJ^T. flflMV Deum, talidum solalium habeamus qui confugimui 
ttd lenendam proposilam tpem M . Ε ι adbuc : Dico 
Jetum Christum ministrum fuiss* circumcisiomt 
propter veritalem Dei, ad confirmandas promissiones 
palrum ; gentes autem super mitericordia glorificare 
Deitm, ticuli icriptum esi : Propterea confiiebor tibi 

ώρισε συμμόρφους τής εΙκόνος τού ΤΙού αϋτου, 
είς τό είναι αυτόν πρωτότοκον έν πολλοίς άδεΛ-
φοίς ' χαλ έπ\ τούτοις · Έν φ περισσότερον βου-
λόμενος ό θεός έπιδείξαι τοίς χληρονόμοις ΠΚ 
επαγγελίας τό άμετάθετον τής βουλής αύτου, 
έμεσίτευσεν δρκφ * Ινα διά δύο πραγμάτων άμε-

in genlibus, Domine, el nomini luo ptallam*§\Et ταθέτων, ένοίς αδύνατον ψεύσασθαι θεόν, lc%v-

e * Ilebr ι ι ι , 28. » e Colo^s. ι, i z , 13. 8 7 Epl.es. ι ι ι . 5 , 6 , 7 . " Rom. xv , ι 5 , 16. β · Roro. νιπ, 
15 Π . «· Ga la l . ιν , 7. fcl Joan. ι, 12. ·» I Cor . χ ι ι , 27. " l l c b r . n , 10-12. Roro. f i i i , » · 
M l lebr . v i , 17, R inn . xv, 0. 
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ράν παράκΛησιν έχωμεν ol καταφεύγοντες Α i n s i i p e r a i l : Ladamini, genles,cum populoejui. Item: 
κρατησαι τής προκειμένης έΛπίδος. Κα> πάλιν · 
Λέγω δέ Ίησούν Χριστόν διάκονον γζγενήσθαι 
περιτομής υπέρ άΛηθείας θεού, είς τό βεδαιώσαι 
τάς έπαγγεΛΙας τών πατέρων · τά δέ έθνη υπέρ 
έΛέους δοξάσαι τόν θεόν, καθώς γέγραπται · Αιά 
τούτο έξομοΛογήσομαί σοι έν έθνεσι, Κύριε, καϊ 
τφ ονόματι σον ψαΛώ. Κ α ί πάλιν λέγει · Εύφράν-
θητε, έθνη, μετά τού Λαού αυτού. ΚαΛ πάλ ιν λέγει · 
ΑΙνεΊτε τόν Κύριον, πάντα τά έθνη · επαινέσατε 
αυτόν, πάντες οί Λαοί. Κ α ι πάλιν Η σ α ΐ α ς · "Εσται 
ή ρίζα τού ΊεσσαΙ, καϊ ό άνιστάμενος άρχειν 
εθνών, έπ' αύτφ έθνη έΛπωύσι. Προσεκτέον δε έν 
τούτοις, δτι ού μδνον περ ι τών α υ τ ώ ν , άλλά κα\ τ ά 
αυτά φΟέγγεται τφ προφήτη ό ίερδς Απόστολος ' 

Laudate Dominum, omnes genles , collaudalt eum, 
omnes populi. E l denique Isaiae: Eril radixJestw, 
rt qui exsurget regere gentet, in ipso genles spera-
buni · · . In bis porro observandum es i , quod non 
modo de iisdem rebus, sed et eadem vcrba, quar, 
propbela, sacer d i c i l Apos lo lus . His vcro quae 
contradicet o ra l io? nam qui gratis conseciii i st ini 
ni iser icordiam a Domino, ex albeistuo ad Dei amo-
rem i r ans l a l i , i l r i n i in fide siantes glorif icai i l Deum, 
ιιοιι autem idololalra? s u n l , quidqit id insanis ebr i i s -
que videatur. Nam qaomodo bos pceuiiebii to l 
laulorunique quibus glor iamur donorum ? quando-
quidem digni babi l i fuere qui filii bxredesque Dei 
per fldcm fierenl, et corpus ac membra C b r i s l i 

χα\ πρδς τ α ύ τ α τ ί ς άντερε ί λόγος ; οί γ ά ρ ή λ ε η μ έ - Β sunl , e l aelernai gloriae s ludios ise imi; quomodo banc 
vot δωρεάν π α ρ ά θ ε ο ΰ , έκ τ ή ς αθε ΐας έ π ι τήν φιλο-
θεΐαν μ ε τ α τ α τ τ ό μ ε ν ο ι , εδραίοι τ ή π ίστε ι έστηκότες 
δοξολογοΰσι τδν θ ε δ ν , ούκ είδωλολατροΰσι, κάν μ ή 
δοκή τοίς έξεστηκόσι τ ε κα ι μεθύουσι · π ώ ς γ ά ρ 
αδτοίς μ ε τ α μ ε λ ή σ ε ι τ ώ ν έ φ ' οΤς αύχοΰσι μάλιστα 
ήλίκων α γ α θ ώ ν δ ω ρ η μ ά τ ω ν , έ π ε \ τ έ κ ν α θ ε ο ΰ κα \ 
κληρονόμοι διά π ί σ τ ε ω ς γενέσθαι ή ξ ί ω ν τ α ι , σώμα 
τε Χρίστου κα\ μέλη χ ρ η μ α τ ί ζ ο ν τ ε ς , οία δόξης τ ή ς 
άιδίου έ π ο ρ ε γ ό μ ε ν ο ι , ώστε τούτων άπολιπόντας τήν 
χάριν και τ ή ν λ α μ π ρ ό τ η τ α , ν τψ σκότψ κα \ τ ή πλάνη 
προσθέσθαι ; Εί δ* ούν και τ α ΰ τ α το ίς άνοσίοις ά ρ ­
δην ά π ή μ ν η τ α ι , άλλ' ήμ ίν γ ε π ε π ί σ τ ε υ τ α ι , κα \ τ ο -

oni i l lenles grai iam aique splendorem, ad lenebras 
erroremque revolventur? Quod sibaec ab bis p r o -
fanis omnino negantur, a nobis lamen creduuiur , 
in tanlum u l divinam Servaloris bcnigni la iea i 
admiremur , aperieque copQteamur, ipsiuti bonitaiis 
excessu pro suae potentiae copia, non eos l a n i u m -
modo qui prasonle adbuc vita u lebanlur , diabolt 
lyrannide per condescensionem liberasse ; verum 
el iam jamdin in iuferno deleulis , qui ol i in lempor i -
bus aibeisini intpietaiisque v ixe ran l , et nunc lene-
bris caecisque l o c i s , et caienis inexl r icab i l ib i i s 
lenebanlur, apparens Serva ior l iber la lem prxd icans 

σοΰτον δσον κα \ ύπεράγασθα ι τ ή ς θε ίας τοΰ Σωτήρος Γ l a r g i i u s e s l , e tdominan l i s boslis v io len i ix subi luxi l 

φ ιλανθρωπίας , όμολογείν τε σαφώς δτι γ ε υπερβολή 
χρηστότητος κ α τ ά τδ περ ιδν τ ή ς δ υ ν ά μ ε ω ς , ού τούς 
χατά τδν xffie βίον δ ιαζώντας μόνον τ ή ς τοΰ Πονηρού 
τυραννίδος σ υ γ κ α τ α β ά ς έξείλεν · ήδη δέ κα\ τοίς έν 
$δου κ α τ ό χ ο ι ς προγεγονόσι , και π ρ ι ν κ α τ ά τούς κα ι ­
ρούς τ ή ς Αγνοίας Αθεΐα κα \ άσεβείσ. συζήσασι, ζ ό φ φ 
τε και Α φ ε γ γ έ σ ι χωρίο ις σειραίς άναποδράστοις κ α τ -
ε ιλημμένοις , έ π ι φ α ν ε \ ς δ Σ ω τ ή ρ τήν έ λ ε υ θ ε ρ ί α ν κ η -
ρύξας έ χ α ρ ί σ α τ ο , κα \ τ ή ς τοΰ δυναστεύοντος Ε χ θ ρ ο ύ 
βίας ά φ ή ρ π α σ ε * κα ι τ α ΰ τ α διά μέν π ρ ο φ η τ ι κ ή ς 
γλώσσης Ανωθεν π ρ ο κ ε χ ρ η σ μ φ δ η τ α ι , ήν ίκα τ δ τοΰ 
Χριστού π ρ ό σ ω π ο ν εντεύθεν ε ίσάγετα ι Λέγοντος 
τοις έν δεσμοις· ΈξέΛθετε · καϊ τοις έν τφ σκότει · 
'ΑνακαΛύφθητε. Π ε π ρ ά χ θ α ι δέ ώ ς αληθώς κ α τ ά 

A lque baec a propbeiica jamdiu lingua pracdicta 
fueranl, cum persona C b r i s l i inducereiur vinciis 
dicenii* : Exiie; et tenebra* 2 1 0 incolentibu* : 
Reveiamini«\ Id aulem suo lcmpore demuin acc i -
disse, is qui apicem i n Chr i s t i discipulis tenei, 
na r rab i l dicens : Quia Christus semei pro peccaiu 
nostris morluus e$t}justu* pro injusiis; ul nos *A 
Deum adducerei; canie quidem exslinclus, viwfica* 
tui autem spiritu ; in quo et kis, qui in carcere 
erant, spiritibu* veniens prcedicavil, qui increduli 
fuerant aliquando e s . Quos ego ex is l imo de salulis 
mysier io edoctos, suscepiaque H e d e m p i o r i » pracdi-
catione, quanquam omni molu atque operaiione 
carentes, e i omnl agendarnm rerum spe deposita. 

καιρούς, ό τδ προύχον έν τοίς ίεροίς τοΰ Χριστού D ai lameu gratos huic l am splendido cximioque bc -

μαθηταίς λ α χ ώ ν ε ίσηγήσετα ι , φάσκων · "Οτι Χρι­
στός άπαξ περϊ τών αμαρτιών ή^ιών απέθανε, δί­
καιος υπέρ άδικων · Ινα ημάς προσαγάγη τφ 
θεφ, θανατωθείς μέν τή σαρκϊ, ζωοποιηθεϊς δέ 
πνεύματι · έν φ καϊ τοις έν φυΛακή πνεύμασι 
πορευθείς έκήρυξεν, άπειθήσασί ποτε. Ούς ο ΐμαι 
έγωγε τ δ τ ή ς σωτηρ ίας εύαγγελ ισθέντας μυστηριον , 
δ ε ξ α μ έ ν ο υ ς τ ε τού Λυτρωτοΰ τδ κ ή ρ υ γ μ α , και τ α ΰ τ α 
πεπαυμένους κινήσεως τε πάσης κα \ ενεργε ίας , 
πάσης τ ε τ ώ ν π ρ α κ τ έ ω ν άποιχομένης ελπίδος , ε ύ -
γνωμονουντας δέ π ε ρ \ τάς ούτω λ α μ π ρ ά ς κα ι μ ε γ ί -
στας ε υ ε ρ γ ε σ ί α ς , μ έ γ α τών άσεβων κατακεκράξεσθαι 

neficio, magnopcre impios objurgasse; tanquain 
si uua cum viveniibus injuria afficereniur; vel po-

J\MS eorum qui in Redemplorem blaspbemi erant, 
audaciam non ferenles. Prorsus eni in ob irapieta -
tis suae cumulum, ne animas quidem prasmoriuoruni 
ab idololair ia UberabunL Quapropler videtur mib i 
e l i l lo rum realus augeri , et majori u l par es l poena» 
obuoxius fieri . Sed eniui nos bis omfssis, qu i v ivo -
rum xque ac mortuori ini judicio damnantur, ad 
susceplum proposiunn revertcnles, reliqua perse-
quainur. 

οία δή τοις έν ζώσιν έξητασμένοις συνεξυβρι -
σμένους, μά)λον δέ τών είς τδν Έ λ ε υ θ ε ρ ω τ ή ν βλασφημουντών, τήν τόλμαν ού φέροντας · π ά ν τ ω ς γ ά ρ 

Μ R o i u . χ ν , Ι Ο - i i . ' Τ h a . x u x , 9 . Λ β l Pe i r . ι ι ι , 18, 10. 
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ασεβείας περιουσία , ουδέ τάς ψυχάς τ ώ ν προωδευκότων, ε ίδωλολατρείας έξωθήσονται* 6V δν μοι 
δοκεί καί αύξεσθαι αυτών τήν κατηγορ ίαν , κ α ί μείζοσι δ ί κ α : ; , ώς τδ ε ίκδς , ύ π ά γ ε σ θ α ι · ους δή κα\ ζώσι 
κ α \ νεκροίς υποδίκους γεγενημένους άπολ ιπόντες , τοΰ σκοπού τ ε τών έγκεχειρισμένων έπειλημμένοι, 
τ ώ ν έξης έ χ ω μ ε θ α . 

46 . N a m quatenus es l genl iu in rex, promissiones Α μ<τ'· Y ^ P 0 τ ^ ν ^ ν ώ ν βασιλεύς τοις βασιλευ-
subditis edici t , quasi quamdani remurieraiionem ac θησομένοις έ π ή γ γ ε λ τ α ι ποιήσειν , ώσπερ Αντέκτισίν 
prnemiuin fidei erga ipsum alque obedienl ia» ; quam 
rem audire operae prel ium eel . Facitl entm, i n q u i l , 
Dominu* Deus Sabaoth cunciit gentibus super monie 
hoc : bibtnt lajtiliam, bibent vinum, unguenlo / i -
ukntur i« monie i$to · · . Age vero, nunqaid borum 
spein f t fe l i i l ? l i no manifeste bis verbis sacra 
inys ler ia d iv ini doni graliaeque docemur; nempe 
prei ius i sanguinis Servatoris nos l r i Chr i s t i p a r l i c i -
pai ionem, et d i v i n i l a v a c r i sancl i f ica i ionem; quibus 
profeclo quid jucundius quidve d i v i n i u s s i l ad an imi 
l & i i i i a m e i i l l t iminationei»? I l inc denuo mandat 
i l l i s u l de vocanlis muniGcenlia hjeienlur, dicens : 
Lwiare, Heritii, qu(e non paris; erumpe et clama, 

τ ινα και άθλα τ ή ς πρδς αύτδν υπακοής τε κα\ πί­
στεως προστ ιθε \ ς , διαΧονσεσθαι άξιον. Ποιήσει γάρ, 
φησι , Κύριος ό θεός Σαδαώθ πάσι τοις έθνεσιτ 
έπϊ τό δρος τούτο · πίονται εύφροσύνην, πΐοηαι 
οϊνον, χρίσονται μύρον έν τιρ δρει τούτω. *Αρα 
τ ίνα τ ώ ν π ά ν τ ω ν δ ιαπέφευγεν ; δτι σαφώς.ήμίν δια 
τούτων , τ ώ ν Ιερών μυστηρ ίων τής θείας δωρεές 
τε κα ι χάρ ι τος προε ισήκτα ι τδ διδασκάλων · τής τε 
κοινωνίας τού τ ι μ ί ο υ α ίματος τοΰ Σωτήρος ημών 
Χρίστου , καΊ τοΰ αγ ιασμού τοΰ κατά τδ θείον λου-
τρόν · ών τ ί άν γένοιτο ε ί ς εύφροσύνην κα\ φωτισμών 
ψυχής χαριέστερον ή ένθεέστερον ; εντεύθεν προστέ· 
τ α χ ε πάλιν αύτοίς εύφραίνεσθαι έπ ί τδ τού καλούν­

τ α » ηοη parturis; quia plures filii deierice, quam ^ τος φιλόδωρον , λέγων · Εύρράνθητι, στείρα ή ού 
€)Η$ quas habet virum Jaui e l quirnam bona hi 
qui ad vocal ionis gratiam concurrer in l s i n l re la-
tu r i , faciie cognoscens qui l ibe i dicei : Tempore illo 
afftremur dona Domino Sabaolh lam α populo 
afflicto t% mitero, quam α populo magno; ex hoc et 
usque >it aiernum tempus T l . Dona auiem quaenam 
in le l l igan iur , '.iisi omnino laadis spi r i la ie sacr i l i -
c iww, e i ra l ional is cultus a cunctis qui sunl in 
Eccles ia populis Deo adbibhus ; quem il le velui i 
odorem suavi la l is exc ip i l ? Quod auleni ipsis gra-
t iam rcddhurus , donisque eos reniuueraiurus s i l , 
turstis dlci t : Adducum illos in monlem sancium 
meum, et jucundabo eos in domo oraiionis mea>; 

τίκτουσα, βήζον καϊ βόησον, ή ούκ ώδίνονσα^ 
δτι ποΛΛά τά τέκνα της έρημου, μάΛΛον ή τΐ\ς 
έχούσης τόν άνδρα. Ά λ λ ά μήν και όποια οί δια 
τ ή ς έν χάρ ι τ ι κλήσεως προσδεδραμηκότες άντεισοί-
σουσιν , ευσύνοπτα έρεί* Έν τφ χαφφ έχείηρ 
άνενεχΟήσεται δώρα Κνρίφ Σαδαώθ, έκ Λαού τε-
ΟΛιμμένου καϊ ταπεινού, άπό Λαού μεγάΛον, άπό 
τού νύν καϊ είς τόν αίώνα χρόνον δώρα δέ, τί 
άλλο νοηθεϊεν άν ή π ά ν τ ω ς ή τ ή ς αίνέσεως πνεύμα 
τ ι κ ή Ουσία, ή λογ ική λατρε ία π α ρ ά πάντων τών έν 
τ ή Ε κ κ λ η σ ί α εθνών π ρ ο σ α γ ο μ έ ν η τ ψ θ ε ψ , ήν ώς όσ-
μήν εύωδίας προσδεχόμενος ;"Οτι αύτοίς άντιχαριεί-
τα ι , κα\ οΤς άντ ιφ ιλοτ ιμήσετα ι δώροις, πάλιν λέγε·.· 

holocauila eorum acceptabilia erunl altari meo. Nam ς; ΕΙσάζω αυτούς είς τό δρος τό άγιόν μου, καϊ εν· 
domut mea, domus oralionis vocabitur cunctis gen-
tibu* f e . Por ro baud a rb i l ro r in lanlatn venisse 
insaniam novoruin juda izan t ium aliquos, ut puient 
praedictts verbts localem lantummodo apud l l i c r o -
solyma cultum denotari . N a m q u i s i t a s i l contumax, 
postquain ex persoua universal is Dei j . imdiu pro-
pbetse clamaveruut, i l l a immola lorum animal ium 
et carniuni aboliia esse ac repudiaia sacrif icia , 
bisque subsl i tu lnm ctiHum bonnnuin Deum invo-
cantium et in sp i r im sacrif icaniium? Quid mihi, 
inquit , tacrificiorurn vestrorum multitudo, ail Do-
minuif plenus sum; holocautla arietum, el adipem 
itgnorum, el sanguinem laurorum atque hircorum 
renuo* QuU emm hoec de manibus vestris requisi-

ρρανώ αυτούς έν τφ οίκφ τής προσευγ,ήςμον, 
τά όΛοκαυτώματα αυτών « α ί αϊ θυσίαι αιτώτ 
έσονται δεκταϊ έπϊ τό θυσιαστήριον μον' ό γόρ 
οϊκός μου οίκος προσευχής κΛηθήσεται χασι 
τοις έθνεσιν. Ούκ άν δέ ο ΐ μ α ι έ π \ τοσούτο μανίας 
τών άρτ ιφανών Ιουδα ίων έξοίχεσθαί τινας, ώστε 
οίε σθαι διά τούτων τήν έ φ ' έν ι τ ό π ψ έν Ίεροσολύ-
μο ι ς , φ η μ ι , π ε ρ ι ε ι ρ γ μ έ ν η ν λ α τ ρ ε ί α ν είσφέρεσθαι * 
τ ί ς γ ά ρ ούτως άνήκοος, έκ π ρ ο σ ώ π ο υ τοΰ τών δλων 
θ ε ο ΰ π ρ ο α ν α κ ε κ ρ α γ ό τ ω ν τ ώ ν προφητών , έκείνας 
μέν τ ά ς τ ώ ν ζωοθυτούντων κ α \ κρεουργούντων άπο-
κεκηρύχθα ι καί έκκεκρ ίσθαι θ υ σ ί α ς , τών δέ θεοκλυ-
τούντων κα \ ίερολογούντων έν π ν ε ύ μ α τ ι άντεισήχθαι 
λατρε ίας ; Τί μοι πΛήθος τών θυσιών υμών, Λέ-

r l l Τ · ? Neomeniae vero e l Sabbaia se jam nou pali D γει Κύριος; πΛήρης είμι · όΛοκαύτωμα τών κμ^. 
d e c l a r a t f i . S i c t i i eiiatn Psalmis ia sp i r i lu praeve-
niens scripsit : Sacrificium et oblationem noluisti, 
holocausta pro peccato non postulasti hemque : 
2 1 1 & non accipiam de domo tua vitutos, neqite 
ex gregibut luis kirco* T*\ E t : S i votuhses, sacrifi» 
cium deditum utique, holocausti* non deteclaberis 
Hpirhal ia vero proponi l sacr idcia , adlioriando : 

χαϊ στέαρ άρνών, καϊ αίμα ταύρων χαϊ τραγιά 
ού βούΛομαΐ' τίς γάρ έζήτιχσε ταύτα έκ τών χει· 
ρών υμών; Νουμην ίας δέ κα\ Σάββατα μηδέ αν-
έχεσθα ι . Ά ς δή κα\ δ ψάλλων έν π ν ε ύ μ α τ ι ύποφθας 
π ε ρ ι έ γ ρ α ψ ε , θυσίαν, λ έ γ ω ν , καϊ προσρορανονχ 
ήθέΛησας' όΛοκαυτώματα καϊ περϊ αμαρτίας ού* 
έζήττχσας. Κ α \ μ ή ν , ΚαΙ ού δέξομαι έχ τού οίκον 

· · Isa. xxv , 6. Τ · Isa. LIV, i. u Isa. XVIH, 7. » Isa. LVI, 7. " Isa. c, H . n i b id . 15. T l Psal. 
xxxix , 7 . τ · P s a l . XLIX, 9. T T Psa l . L , 18. 
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σου μόσχους , ουδέ έκ τών ποιμνίων σου χιμά- Α Immola Deo sacrificium luudis, et redde Aliissimo 
ρους. K j r i · ΕΙ ήθέΛησας, θυσίαν έδωκα άν, όΛο­
καυτώματα ούκ ευδοκήσεις. Τ ά ς π ν ε υ μ α τ ι κ ά ς δέ 
ε ίσηγείται θυσίας , θύσον τφ θεφ θυσίαν αΐνέ-
σεως, π α ρ ε γ γ υ ώ ν , καϊ άπόδος τφ Ύψίστφ τάς εύ-
χάς σον. Έκδηλδτερον δέ τοϋτο ή ε π α γ ω γ ή π α ρ -

ιυΐα tua 7 β . Manifeslius vero hoc s i s l i l u r i u s e -
qi ienlibus. Dum enim a i t , cunctis gentibus, bautl 
par i ia lem i l lam et regione quadam defiuilaui i s rae l i -
taruin synagogam, sed caihol icam e l onioi numero 
majorein his verbis designal E c c l c s i a m . 

ίστησιν · ε ί π ώ ν γ ά ρ πάσι τοις έθνεσιν, ού τήν μ ε ρ ι κ ή ν κ α ι έ ν χ ώ ρ φ καθωρισμένην τ ι ν \ τών ές 
Ισραήλ συγκεκροτημένην σ υ / α γ ω γ ή ν , τήν καθολικήν δέ και αρ ιθμού ύπερέκε ινα διά τούτων κατεσήμηνεν 
Έκκλησίαν . 

•Οτι δ έ α ϊ π ε ρ \ τδν βασιλέα τών εθνών συναγωγα ί 
καθαρώς τ φ κ α θ α ρ ψ προσομιλούσι , κα ι ή δδδς α υ τ ώ ν 
καθαρά ( ο ύ γ ά ρ δή μ ι ά σ μ α σ ι κα \ μολύσμασι τών 
είδωλικών θυσ ιών κ α τ α χ ρ α ί ν ο ν τ α ι ) , προσέχε ιν δει 
δ τι κα\ λ έ γ ε ι · Ού μή παρέΛθη έκεϊ ακάθαρτος, 

Quod auleat regis gentium congregaiiones puio 
puro adbxreau l , viaque i l la rum pura s i t , qtiando-
quidem ni i l la peste aui niacula idolicorutn s a c r i l i -
c iorum foedaiuur, animadverlere opor le l di im a i l : 
Non Iransibit iliuc impurus, neque erit ibi impuro-

ούδέ έσται έκεϊ όδδς ακαθάρτων · ol δέ διεσπαρ- Β rum semita; dispersi aulem ibunl per iUam T a u -
μένοι χορεύσονται έπ' αυτής. Ούτω δέ αυτήν 
κεκαθάρθαι κα ί ήγ ιάσθα ι δ τ ώ ν εθνών κήρυξ ά π -
ισχυρίζεται , ώ ς κ α ι ν α δ ν θ ε ο ύ κα ι οίκον χ ρ η μ α τ ί ζ ε ι ν 
θεού , κ α \ τ δ Π ν ε ύ μ α αυτού οίκείν έν αύτοίς · φησι 
γούν Οντως ό Χριστός ήγάπησε τήν 'ΕκκΛησίαν, 
χαϊ εαυτόν έδωκεν ύχέρ αυτής, Ίνα αυτήν άγιάση 
χαθαρίσας τφ Λουτρφ του ύδατος έν βήματι, καϊ 
Ινα παραστήσω αυτήν έαυτφ ένδοξον, μή έχου-
σαν σπΙΛον, ή ρυτίδα, ή τι τών τοιούτων, άΛΛ' 
Ίνα ή άγια καϊ άμωμος. ΚαΧ έ τ έρωθ ι · Καϊ έδωκεν 
εαυτόν ύχέρ ημών, Ινα Λυτρώσηται ήμας άπό 
πάσης ανομίας , καϊ καΟαρίση έαυτφ Λαόν πε-
ριούσιον 0)Λωτήν χαΛών έργων. Κα ί · Ό έγε'ρας 
τόν Χριστόν έκ νεκρών, ζωοποιήσει καϊ τά θνητά 

lopere autem ipsam esse pur i i ica la i i i e i sancliftca-
tam genl ium praeco afftrmai, ut ipsam et teniplum 
Dei esse et domum D c i , biijusque Sp i r i i um i n ea 
babitare dicat. Iia ChrUlus dilexil Eccletiam, seque 
pro illa tradidil, ul enm saitclificarel, mundans ta-
vacro aquas in verbo, ut exkiberet ipsam sibi glorio-
sttm, non habenlem maculam ntque rugam, neque 
aliquid hujusmodi, ted ul til saneta et immaculala e o . 
E l a l ib i : Εί dedil umtlipsum pro nobis, nf uct 
redimerei ab omni iniqitilate, et emundarel sibi po-
pulum peculiarem, seclatorem bonorum operum 1 1 . 
Et : Qui $usciiavit Chritium α morluii, tivificabit 
etiam morlalia corpora vettra ptr inhabilanlem in 
vobis Spiriium **. E l : Moytes quidem fidilis erat ιιι 

σώματα υμών, διά τού ένοικούντος έν ύμΐν Ηνεύ·4 tota domo eju$ lanquam famului in teslimonium 
ματος. Κ α ι · Μωσής μέν πιστός έν δΛφ τφ οΐκφ 
αυτού ώς βεράχων είς μαρτύριον. τών ΛαΛηθησο-
μέτων · Χριστός δέ ώς νΙός έπϊ τόν οίκον αυτού, 
οί οϊκός έσμεν ημείς. Κ α ι άλλαχόθ ι · Ούκ οίδατε 
έτι ναός θεού έστε, καϊ τό Πνεύμα τού θεού ol-
κειέν ύμΐν;ΕΙ τις τόν ναύν τού θεού φθείρει, 
φθείρη τούτον ό θεός · ό γάρ ναός τού θεού άγιος 
έστιν, οϊτινές έστε ύμεΐς. Κ α \ π ά λ ι ν Ή ούκ οϊ-
δατε δτι τά σώματα υμών ναός τού έν ύμΐν άγιου 
Πνεύματος έστιν; ού έχετε άπό θεού, καϊ ούκ 
έστέ εαυτών · ήγοράσθητε γάρ τιμής · δοξάσατε 
δ ή τόν θεόν έν τφ σώματι καϊ έν τφ πνεύματι 
υμών, άτινά έστι τού θεού· Φανερδν ούν έκ 

eorum quw dicmda erant : Christus vero tanquam 
filiui in domo ejus,qua? domus sumus not e a . Ε ι 
i l i b i ; JSeuilis quod lemplum Dei esli$, et Spiriin* 
Dei habiiat in vobis ? Si quit iemplum Dei violuve · 
ril, disperdet t i /nm Detu. Nam Dei Umpium sanc-
lum e$t, quod atis vos ·*. E t i terum : Ntsciti* 
quoniam corpora veslra templutn sunt eju$ qui in 
vobis est iancti Spirilut, quod α Deo habeii*, el non 
etlit vestri, quia prelio redempli? Glorifoale uiique 
Deum in corpore ve$lro et in spiriiu tetiro, qaa IUIU 
Dei E x p l o r a l u m itaque ex bis omnibus est, eos 
qui Chr i s lo crediderunt, Spir i tuiuque gralia? rece-
perunt per d iv ini lavacr i regeneralionem, lemplum 

τούτων π ά ν τ ω ν δτι οί ε ί ς Χριστδν π ε π ι σ τ ε υ κ ό τ ε ς , β Dei e l esse, e l i ta appellari dignos : consequenier-
xa\ τδ Π ν ε ύ μ α δεξάμενοι τδ τ ή ς χάρ ι τος διά τ ή ς του 
θείου λουτρού καθ άρσεως , ναδς θ ε ο ύ κα\ ε ίναι κα \ 
λέγεσθαι ή ξ ί ω ν τ α ι * ώστε έκ τού ακολούθου, οί κ α τ ά ρ -
ξαντες λέγε ιν είδωλοις προσκεΐσθαι , ναδς δα ιμον ίων 
πεφήνασιν " εί δέ ούκ έστι κοινωνία ν α φ θ ε ο ύ μ ε τ ά 
είδωλων, δήλον ώ ς ο! νυν τ ή ς ά π ε ι θ ε ί α ς υ Ιοί, έν οΓς 
τδ π ν ε ύ μ α τ δ εναντίον ενεργε ί , τ ή ς αληθε ίας κ α θ -
υλακτούσι, τ ψ Αγίψ άνθιστάμενοι Π ν ε ύ μ α τ ι , ε ίδωλα 
φάσκοντες Χρ ιστ ιανούς σ ε β α σ θ ή ν α ι , κα \ τδν ναδν 
δαιμονίων γ ε γ ε ν ή σ θ α ι τολμήσαντε ς άποφαίνεσθαι · 
οΤς είς έλεγχον τ ά ίερά πρόκε ιντα ι Λ δ γ ι α , φοβερά ν 
αυτών τήν δ ίκην π α ρ ά θ ε ο ύ καθορ ί ζοντα · ούτω 

que i l los qui bos idololalras dicere i i i e l i l u e r u n i , 
dacinoniim esse lejnpla apparei . Quod si non es i 
communio Dei cum idol is , constal bodiernos iuobe-
dientiae fllios, in quibus contrarius spiri tus opera-
l u r , verilatem al la irare sancio resisienles S p i r i l u i , 
dum a iuu i Glir is l ianoe i d o b c o l e r e , eosdernquc 
faetos esse dseinoiHiiii l empluin , c r in i tnar i avdenl. 
A d quoruin retiaaiioBein ditina exetant oracula, 
lerr tbi lem ipftss a Deo vindietam d e c e r « e n i i a . S ic 
ergo Ecclesiaj paranyjnpbus, banc conjungens co-
pulausque ni i rabi l i ter Cbris to sponso, idque vincti-
l i i iu e l copulam asiringens, corpes eeee Gbrts l i ei 
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luembra ei parle, ununique corpus esse uiullos Α τοίνυν τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς δ ν υ μ φ α γ ω γ δ ς , έπισυνάπτων 
( lc f in i l ; quandoquidem unum eumdemque paiura 
luysteriorum benedicliotiis par i ic ipamus, unilatem 
cum ipso per fidem adepl i . Moxque subl imi ex imia-
que doclrina declarans Hluminansque mysier ium, 
aub bmnani conjugii hnagiue, baec pergit dicere : 
Ita viri debent uxores suas diligere, ut corpora sua. 
Qui suam uxorem diUgit, se ip$um diiigit. Nemo 
enim unquam carnem suam odio habuil, sed nulrit 
ei fovet eam, tieut el Christut Ecclesiam; quia mem-
bra ί mus corporis ejus, el de ossibus ejus. Propter 
hoc relinquet homo patrem et 2 1 2 malrem \suam, 
el adhcerebit uxori SUCP, et erunt duo in carne una. 
Sacramentum hoc magnum eH; ego autem dico m 
Chrislo et in Eccletia s e . 

αυτήν και συνδέων τ φ μνηστήρ ι Χριστψ ένθβέβτατα, 
κα ι τδν σύνδεσμον έ π ι σ φ ί γ γ ω ν κα\ τήν συνάφειαν, 
σ ώ μ α είναι Χρ ίστου κα ι μέλη έκ μέρους, και έν 
σ ώ μ α είναι τους πολλούς διορίζεται · έπειδήταφ έξ 
ένδς και τοΰ αύτοΰ άρτου τ ώ ν τ ή ς ευλογίας μετέχο-
μεν μ υ σ τ η ρ ί ω ν , ένδτητα τ ή ν π ρ δ ς αύτδν λαχόντες 
διά π ί σ τ ε ω ς · κα ι ώ ς έν θεωρίας υψηλής κα\θεοειδοΰς 
τ ρ δ π ψ διασαφών και τ ρ α ν ώ ν τδ μυστηριον, διά της 
κατά τδν άνθρωπον σ υ ζ υ γ ί α ς , τοιάδε τινά διέξειαιν 
Ούτως όφείλουσιν οί άνδρες άγαπην τάς έαντώτ 
γυναίκας, ώς τά εαυτών σώματα · ό αγαπών τήτ 
εαυτού γυναίκα εαυτόν άγαπςί · ουδείς γάρ xors 
τήν εαυτού σάρκα έμίσησεν, άΧΧά εκτρέφει καϊ 
θάλπει αυτήν, καθώς καϊ ό Χριστός τήν Έκ­

κλησίαν · δτι μέλη έσμέν τού σώματος αύτον, έχ τής σαρκός αυτού χαϊ έχ τών όστέων αύτον * 
άντϊ τούτον καταλείψει άνθρωπος τόν πατέρα αυτού χαϊ τήν μητέρα, χαΧ προσκοΛληθήσεται 
Λρός τήν γυναίκα αυτού , χαί έσονται οί δύο είς σάρκα μίαν τά μυστηριον τούτο μέγα έστϊν, kyb 
δέ λέγω είς Χριστόν χαϊ είς τήν Έκκλησίαν. 

47. Ven iao i iiunc iniquitai is operalores alque Β 
deroonslreni quomodo et quibusnam inspirai ie ora-
culis Ecc les iam ab unione cum Chr i s lo sceleste 
t i ivcl lanl? quoiuodo cobaeredes et concorporalos 
C h r i s l i s imulacra ab infidelibus ctilta adorani? 
Quomodo ergo V£fum dicant, qu i falsiiati patroci-
nantur? Videant igi tur , nisi forie ipsum C b r i s l u m 
profanum quid et impurum propier vocatos i n 
ejusdem sorlcfi i et concorporalem communioneni 
ex i s l iman t ; vhieant, inquam, ne blaspbemiae c u l -
inen a i t ingani .Verum b i neque se obrui , neque, ut 
i l a d ican i , defodi sent iunl propria ignominia , dum 
loquentes in Sp i r i t a Dei sancios propbelas atque 
apostolos abrogant, eosque profanos velul i alque 
impios vates clamitant et magislros ex proprio 

μζ*. 'Πκέτωσαν ουν ot τ ή ς ανομίας έργάται, χα\ 
δεικνύτωσαν πόθεν τήν Έ κ κ λ η σ ί α ν , και έχ ποίων 
θεοπνεύστων λογίων , τ ή ς κ α τ ά Χριστόν ενώσεως 
ά θ ε μ ί τ ω ς διορίζουσι; π ώ ς οί συγκληρονόμοι χα\ σύσ­
σωμοι Χριστού ξοάνοις τοίς τ ώ ν απίστων σεβάσμαοτ 
λελατρεύκασι ; Πόθεν ούν τ δ αληθές άπενέγκοιντο, 
οί τ ψ ψεύδει συναγορεύοντες ; Σκοπείτωσαν δέ εί μή 
κα\ Χριστδν αύτδν , κσινόν τ ι κ α ι άκάθαρτον, διάτους 
συγκληρονόμουντας καΛ τ ή ν κ α τ ά τδ σύσσωμον χοι-
νωνίαν ήγήσαιντο , καί τδ δλον τ ή ς βλασφημίας αυτοί 
κληρονομείτωσαν* άλλ' ούκ έγκαλύπτονται , ουδέ 
καταδύονται έ π ί τή ε α υ τ ώ ν α ίσχύνη , τούς μέν λα·: 
λοΰντας έν Πνεύματ ι θεού μ υ σ τ ή ρ ι α προφήτας αγίους 
κ α ί αποστόλους π α ρ α γ ρ α φ ό μ ε ν ο ί τε καί διωθούμενοι, 
εναγε ί ς δέ τ ινας καί άνοσΓους προφήτας αύχοΰντες 

venlre loquenles. Quorum vitandos spurcosque ser- ^ καί διδασκάλους έκ τ ή ς Ιδίας άποφθεγγομένους χοι 
mones ad sui er ror is conQrmaiionem per i rabuni r 
Particept idolorum Ephraim potuil tibi scandala : 
irriiavil Chananaos, lcgimus 8 7 ; at Cbris l ianos ido-
lorum parl icipes iisque communicantes nusquam 
usque ad hanc diem a quopiaro d ic i audiviraiis, n i s i 
ab i is lantum, qu i adversus C b r i s l i gloriam e l con -
tra recte eum colenles atque adorantes rabie 
insaniuul . Neque id m i r u m . Mos est enim impiorum 
adversandi roelioribus, e i veritatcm depravandi, ut 
senlentiae suae improbi ia lem velare queani . D ic l t im-
que a sanctis v i r i s recte fuit, latentem mali t iam 
proclamata esse nox iorem. 

48. H i quippe palam propr iam impieiatem i m n -
quain osientare audenles, gravem suam adversus 
cu i lum nosirura mjuriam eubverenles, mallosque 
lalere putanies, quasi Cbr ie ium tton oflfendanl dum 
ejus divinae imagtni conlumeliam fac iunl , quid rao-
Liuntur? Quia sciunt nalura comparatum non esse, 
i i t ree ipsa? muientur , nomina auiem sa?pe indiffe-
reniiani prae se ferre, ad deoominaiionis differen-

λ ίας · ών τδ φευκτδν καί δυσώδες τών λόγων, της 
Ιδίας αυτών ά π α τ η ς π ρ δ ς π ίστωσιν επισύροντα». · 
Μέτοχος είδωλων Έφρα)μ έθηκεν έαυτφ σκάν­
δαλα · ήρέτισε Χαναναίονς, άνέγνωμεν • Χριστια­
νούς δέ είδωλων μετόχους κ α ί κοινωνούς ούδέκω 
κ α ί σήμερον παρ* ότουοΰν άκηκόαμεν , δτι μή μ ^ ν 
τ ώ ν κατά τ ή ς δόξης Χρ ιστού καί τών ορθώς σεβόν-
των καί προσκυνούντων α ύ τ ψ λελυττηκότων* χαι 
θαυμαστόν γ ε ουδέν · έθος γ ά ρ τοίς άσεβούσιν έπι-
βουλεύειν τοίς κρε ίττσσι , κα ί δολοΰν τήν άλήθειαν, 
ίνα τήν εαυτών κακ ίαν δεδογμένον αύτοίς χατασχιά* 
ζειν κρατύνωσι · κα ί καλώς γ ε είρηται άνδράσιν 
άγ ίο ι ς , δ τ ι λανθάνουσα π ο ν η ρ ί α , τής προχεχηρνγ-
μ έ ν η ς βλαβερωτέρα . 

μ η ' . Οδτοι γ ά ρ έκ τοΰ προφανούς πα^η^'-έζ 6" 
σθαι ουδαμώς υφιστάμενοι τήν άσέβειαν,τδ τής & 
τήν θρησκε ίαν η μ ώ ν ύβρεως ύπέρογκον ύπειδόμεν», 
λανθάνειν τ ε τούς πολλούς ,οίόμενοι, ώσπερ ου τω 
Χ ρ ι σ τ ψ προσκρούουσι , τδ θείον αυτού καθυβρίζον· 
τ ε ς ά π ε ι κ ό ν ι σ μ α , τ ί μ η χ α ν ώ ν τ α ι ; ώς τών μέν π ρ α ­
μ ά τ ω ν είδότες τδ μεταβάλλειν ού πεφυκότων, των 
ονομάτων δέ ώ ς τά πολλά τδ άδιαφορείν ένδεικνυμε-

Μ Kphes. ν , 2 8 - δ ? . · 7 Osee ι ν , {7. 
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νων, έ π \ τήν τ ή ς π ρ ο σ η γ ο ρ ί α ς χωροΰσι δ ι α φ ο ρ ά ν , 
χαί τδ τοίς δαιμονικοίς σεβάσμασιν άναχε ίμενον 
δνομα, τ ή τοΰ Σωτήρος η μ ώ ν Χρίστου κα ι θεοΰ σε­
βασμία είκόνι , οί τ ώ δντι τ ώ ν είδωλων έραστα\ άπο£-
0ίψαι ού κ α τ α π ε φ ρ ί κ α σ ι ν , είδωλον τ α ύ τ η ν ά π ο κ α -
λέσαντες, κα\ τούς τ ι μ ώ ν τ α ς αυτήν ώ ς θεμ ιτδν Χ ρ ι -
στιανοίς, ε ίδωλολάτρας κατονομάσαντες · ίνα ώ ς 
.παρακεκινημένην η μ ώ ν δήθεν τήν π ί σ τ ι ν φωράσαν -
τες, τ δ βεβηκδς κα\ έδραίοχ τ α ύ τ η ς τό γ ε έ π ' αύτοίς 

•παρασαλεύσειαν · έκδηλο ν εντεύθεν άποκυήσαντες τδ 
άνόμημα, τ ή ν τ ε ε ί ς Χριστδν βλασφημίαν άναισχύν-
τως κατασχευάζοντες , κα ι τ ή ς ορθής κα ι άψευδοΰς 
ημών δόξης άδεώς κα\ ά π η ρ υ θ ρ ι α σ μ έ ν ω ς κ α τ α γ ο -
ρεύοντες · άλλά τ ά μέν έθνη υπέρ ελέους δοξάζει τδν 
θεδν, και τ α ΰ τ α , τ ώ ν άρτ ι τ ή ς α π ι σ τ ί α ς ύπερκυψάν-
τοιν, κα\ τδν λόγον παραδεδεγμένων τ ή ς χ ά ρ ι τ ο ς · 
•υτοι δέ οί νύν λεγόμενοι Χριστ ιανοί , κα\ τούτων 
μάλιστα οΓς τ δ τ ή ς ί ερωσύνης έ π ι κ ε κ η ρ ύ χ θ α ι δοκεί 
αξίωμα, ού φρίττουσι τ ή ν ψυχήν , ού καταδεσμοΰν-
ταιτήν γ λ ώ σ σ α ν , ού δεδίασι τ ή ς δυσφημ ίας τ δ ύ π έ ρ -
ογκον, ε α υ τ ο ύ ς τ ε και τούς άλλους Χριστιανούς 
απαντάς, τ ή ν μερίδα τοΰ θ ε ο ΰ κα\ κληρονομίαν 
Χριστού, δ α ι μ ο ν ί ω ν α κ α θ ά ρ τ ω ν κληρονομίαν κατονο­
μάζει · καλ ε ί μέν έαυτοίς μόνοις τήν αποστασία ν 
και άσεβε ιαν έ π ε φ ή μ ι ζ ο ν , π ά ν τ ω ν άν α ν θ ρ ώ π ω ν 
ελεεινότεροι κ α ι βδελυκτδτεροι ένομίσθησαν - νΰν δέ 
χατά π ά ν τ ω ν α π λ ώ ς , τών τ ή ς άξιαγάστου η μ ώ ν κα \ 
αληθινής θ ρ η σ κ ε ί α ς μετεχόντων , τ ά ς άνοσίους γλώσ* 
σας κ ινήσαντες , π ώ ς τ ά έκ τ ή ς θείας ούκ οίσουσιν 
*ΡΥήί· δ ί κ α ι ς π ικροτάταες ύ π ο φ ε ρ ό μ ε ν ο ι ; Ά λ λ ' έ π \ 
τάς π ρ ο φ η τ ι κ ά ς φωνάς έπανακτέον τδν λόγον · τούς 
•3ν έκ π ά ν τ ω ν εθνών τ ε κα ι γλωσσών κα ι παοών 
γενεών, τ ο ύ ς έξ ά π ά σ η ς γ ή ς τε κα ι νήσων και θα­
λάσσης ύ φ ' έ ν \ βασιλεί τεθεί μένους , κα\ ένα Κύριον 
χα \θεδν κ α ί Αεσπότην είδότας τε κ α ι καλούντας κα\ 
«έβοντας, έ π ό μ ε ν ο ν άν ε ίη ένί γ ε ονόματ ι , κα ι τούτω 
τψ άπ ' εκε ίνου όνομάζεσθαι και γνωρ ί ζ εσθα ι · διό 
φησιν· Τοις $ονΛεύονσΙ μοι χΛηθήσεται δτομα 
vurdr, δ εύΛογηθήσεται έπϊ τής γής · εύΛογή-
νονσι γάρ τόν θεότ τοτ άΛη&ινόν. 

Τί πρδς τ α ΰ τ α φαίεν οί ανα ίσθητο ι ; τ ί δέ η μ ε ί ς ; 
"0:ι Χρ ιστδς δ Κύρ ιος κα\ θ ε δ ς η μ ώ ν , άνθρωπος γ ε -
Τονώς, π ρ ο α η γ ό ρ ε υ τ α ι δνομα δηλοΰν όμοΰ τ ώ ν συν­
ελθουσών φ ύ σ ε ω ν τ δ συναμφότερον, τ ή ς τ ε χ ρ ι σ ά -
σης θ ε ό τ η τ ο ς , τ ή ς τε χρ ισϋε ίσης ά ν θ ρ ω π ό τ η τ ο ς · 
ώστε μ ι α φ ω ν ή κα ι τών συνδραμουσών ουσιών τδ 
διχλοΰν, κ α \ τ ή ν έκ τούτων τού ενιαίου προσώπου 
χαθ' ύπόστασ ιν ένωσιν , ασφαλώς διαγινώσκεσθαι · 
εύλογου ούν τούς ε ίς τδ δνομα τοΰτο βεβαπτ ισμένους 
τε κα\ έσφραγ ισμένους , ά π ' αύτοΰ καλείσθαί τ ε π α ρ -
ωνύμως , κ α \ χ ρ η μ α τ ί ζ ε ι ν Χ ρ ι σ τ ι α ν ο ύ ς , τ α υ τ ψ 
πάντας γ ν ω ρ ί ζ ο μ ε νους κα ι καλουμένους ο ν ό μ α τ ι , 
καθάπερ οί τ ώ ν συνθημάτων τ ά ε π ι σ η μ ό τ ε ρ α γ ν ω ­
ρίσματα φέροντες* και τοΰτο ή μ ί ν τδ ίδιαίτατόν τ ε 
χαι οίκειότατον γ ν ώ ρ ι σ μ α τε κα\ δνομα, κάν οί τ ή 
ν^ϊί τ ήί ασεβε ίας βεβαπτ ίσμένο ι μή άνέχωντα ι · 
τούτου γ ε είνεκεν κα ι άγαν θ ε ο π ρ ε π ώ ς Ε κ κ λ η σ ί α 

S A G R I S 1MAGINIBUS. Θ95 
tiam procurrunt , e i diabolicis religionibus addiolaur 
noinenclaluram venerandae Servalor is nos i r i Gbr i s t i 
ac Dei imag in i , bi qui revera sunt ido lon im ama-
tores, acconimodare baud pcrborrescuni , idolum 
hanc appel laules; e l colenles eam r i le C l n isi ianos 
idololalras vociianles : tit, ceu sf perversam abbiuc 
fidem nostram invener in l , s iabi l i la teui bujits aiqoe 
cons ianl iam, quanlum in ipsis e s l , e v e r i a n l ; m a -
nifesiam binc parienles in iqu i ia tem, nempe et m 
Cbr i s lum i r revercnler blaspbemiam couflanles, e l 
rectum sincerumque dogma noslrum temere impu-
dentcrque nccusanlcs. A t q u i geiues quidem mise-
r icordiam Dc i co l l audan l , quanquam miper ex 
jnfldelilatc exs i l i e run l , g r a l ixque docir inam rcce-
peront. I<li amem qui nuuc d icunlur Cbr i s l i an i , 
maximeque i i qtiibus sacerdoii i t radila v idelur 
dignilas, non b o r r c n l animo, non lingua r igesctml» 
blaspliemine excessum non vereniur , dum se a l ios-
que Cbr is l ianos omnes, Dei porl ionem e l CSirisli 
baereditalem, daeiuomnn impurorum fatfredilalem 
appellanl . Jam eiiamsi sibi solis apostasia e l i r re -
ligionis famam imponcrent, omnium sane bomiiuini 
miserriuni et apprime deleslabilcs ex i s i imaren lur . 
Nunc vero cum adversus omncs oinnino admi-
randae noslrae veraeque religionis consories, impias 
Unguas commoverint , qui i ier i polesl u l divinam 
iram uon experiantur stipplictis acerbissimis addic i i ? 
Sed eiiiifi ad propbelica oracula convertemlus 
sermo es l . Igitur bomines ex cunci is gcnlibus ac 
linguis cunclisque s i i rpibus , morialf.s ex universo 
le r ra rum orbe, insulis aique inari sub uno rcge 
constitulos, unumque Dominum ac Deum e l p r i n c i -
pem agnoscenles, invocautes aique colenles, 2 1 3 
conscnlaneum ulique e r i l unico nomii ic c l qi i idcm 
ab i l lo principe derivalo appcllari alqne denoiari . 
Idcirco propbeta ait : Servii meis vocabiiur nomen 
novum, quod erii in terra benedictum ; benedicent 
enim Deum verum 

Quid i s l i ad baec s lol idi dicenl? Quid aulem nos ? 
Nempe quod Chris tus Dominus ac Deus noster, fac-
lus bomo, nomine appellaius s i i quod utranique 
uuilam nalurain par i ier s i g i i i i ka r e l , nempeet dei la-
leui ungeiiiem e l uuc lam bumau i i a i e in ; i la ut uno 
vocabulo e l concurrenl i i im subslantiarum dupl ic i -
las, e i facia ex his unicae personai byposlalica unio, 
siue dubi ial ioue dignosceretur. Consenlaneum i t a -
que e r a l , u l qui in boc nomine bapl iza l i e rau l e l 
consignal i , ab eodcin cogtiomen suuui der ivarenl , 
e l Cbr i s l i a i i i d i ce ren tu r , uno eodemque l i lu lo 
d is i rnc l i omnes aique appel la l i , ve lu l i i qui paci i 
alicujus certissima bigna pra? se fcrunt. Atque boc 
nobis niaxime proprium ac pecuiiare siguaculum 
nomcnque e s l , quanlumvis bi i rrel igionis crapula 
inersi audire ιιοιι pa l i an lu r . Uujus rei causa inira-
b i i i l e r adinodum C b r i s i i Ecclesia et esl e i d i c i l u r . 

*· Isa. Ι Λ i , 2 . 
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populusqtie a rq i i i s i l io i i i s , gens sancta, genus elec- Λ Χριστού έστι τε και λέγετα ι , και λαδς ε!ς περίηοίη-
t u m , regale sacerdoi ium, lincrcuiias inc ly ia D e i , 
portie D o m i n i , funiculus haerediialis e j u s , v i i i s 
Domuii Sabaolh , filii d i l e c l i , fraires germani , servi 
famil iar iss imi, leiupli im D e i , regni bderedes, voca-
lionis coelesiis pan ic ipes , ralionales oves summi 
pasloris . Quare e i v i r iu les ejus a i inuul iamus, qui 
vocav i l nos e lenebris in admirabiie lumen suum, 
Ueumqiie c l Regcin et Doni iuu 'u ,Crea lo re i i i , Serva-
lorem Redemptoremque nominamus et coni i lemur , 
ct quitlqnid praelerea a nobis in hymnis dici tur . 
S ic veri T r i n i i a l i s adoralores agu i i i , diaboiicam 
omneiu fraudem proierimus ac despuimus, omnem 
idolicum errorein odimus atque abominamur, ?l 

σιν, κα \ έθνος Αγιον, κα \ γένος έκλεκτδν, και βααί-
λειον ί ε ρ ά τ ε υ μ α , κ α ι κληρονομιά θεού ένδοξος, χα\ 
μερ \ ς Κ υ ρ ί ο υ , κα ι σχοίνισμα κληρονομίας αύτοΰ, 
κα \ ά μ π ε λ ώ ν Κυρίου Σαβαώθ , καί τέκνα ήγα-τημένα, 
κα \ αδελφοί π ιστότατο ι , καί δούλοι οίκειότατοι, και 
ναδς θ ε ο ύ , κα \ βασιλείας κληρονόμοι, καί κλήσεως 
επουρανίου μέτοχο ι , κα ί πρόβατα λογικά του άρχι-
πο ιμένος · διδ κα \ τ ά ς άρετάς αυτού εξαγγέλλομεν, 
τού καλέσαντος η μ ά ς έκ σκότους είς το 9 αυ μα στον 
αυτού φ ώ ς , θεόν τ ε κ α ι Βασιλέα, κα\ Κύριον, χα\ 
Ποιητήν, κα \ Σ ω τ ή ρ α , κα ι Λυτρωτήν έπιγραφόμεβι 
κα\ ομολόγου μεν , κα ι εΓ τ ι Ετερον πρδς ημών ανυμνεί­
τα ι · ούτω προσκυνηταΐ τ ή ς Τριάδος αληθινοί γνωρι-
ζ ό μ ε ν ο ι , π ά σ α ν δαιμονικήν πλάνην καταπατοΰμεν qui non ita se babenl e l conGienlur , ana lbemal i -

bus stibjicimus. Nos i ra i laquc confessio ejusmodi κα\ δ ι α π τ ύ ο μ ε ν , π ά σ α ν ε ίδωλικήν άπάτην μυσαττό-
es l . Sedjain ad i l lam conlra irreligiosos oralionera μεθα κα\ βδελυσσόμεθα, κσΛ τούς μή ούτως έχοντας 
a qua discessimus rever lamur. κα \ δμολογσυντας τοις άναθέμασι καταζευγνύομεν. 
Ή μέν ούν καθ* η μ ά ς ομολογία το ιαύτη καί ούτως έ /ουσα* ε π \ δέ τδν πρδς τούς ασεβείς λόγον, όθεν 
έξέβημεν , πάλ ιν μ έ τ ι μ ε ν . 

Α 9 . Quid ergo dici t is? Rex bic magnus maguifi-
c u s , cujus inagii i i iceul ia coelos exsupera l , cui 
oainiura reruin polesias es l , quique imperium s*mi-
pi iernuin o b t i u e i ; regno eniiu ejus nul lum es->c 
finem coii l i le inur q u o i i d i e ; angelorum Dominus, 
coeleslium, lc r res t r ium, atque iitfernoruni impera -
ΙΟΓ, universae crcalura? aucior , quique o m n i a ex 
non exslai i l ibus ad exsisleudtim p r o d u x i i ; quomodo 

μ θ ' . Τ ί ούν φ α τ ε ; ό βασιλεύς ούτος, ό μέγας, ό 
μ ε γ α λ ο π ρ ε π ή ς , ού ή μ ε γ α λ ο π ρ έ π ε ι α τούς ουρανούς 
ύπεράλλετα ι , δ κ α τ ά π ά ν τ ω ν άνημμένος τδ κράτος, 
κα \ τήν αρχήν κ εκτημένος άπέραντον * τής γαρ βα­
σιλείας αύτοΰ μ ή είναι τέλος δμολογούμεν όσημέραι, 
δ τών αγγέλων Κύριος , δ τ ώ ν ουρανίων, κα\ επιγείων. 
κα \ καταχθόνιων δεσπόζων , ό πάσης Δημιουργός τή; 
κτ ίσεως , χα\ π α ρ ά γ ω ν π ά ν τ α έξ ούκ δντων πρδς 

j am v d sallem aliquibus doininabilur? Defcctl a ^ ύ π α ρ ξ ι ν , π ώ ς έτι βασιλεύσει ή κατάρξει τινών; 

lanlo rege popubis, quein de perduellionis cr imine 
meritu quis accusabit, vacua sunl jam regia palatia 
<?i deserta, ailerius regis paries seqmjuiur. l luj i isce-
modi es l sediiiosorum honun ora i io , qu i C h r i s l i 
ivgno ideo forlas*c non subjaccn i , quia regeui 
babeii l Manionam. Age nobis d icau i defedionis bu-
jus modiim ; qu&ratur qux*natn fuer i l convcrsionis 
i s i ius causa ; si sponle quidem a dominanlis mauu 
popuius se subduxi i , uirunme quia i l lc dominari 
ne sc i r e l , an quia luer i eos ιιοιι possel. A i q u i is 
i h i qui iu regno suo dominalur a sajculo, qui ooelum 
lerrainque i inple i , cujus in manu omnes iiues l e r i x ; 
qui Deus ad salvauduiu d i c i t u r ; e l Ueus salutariuui 

Ά π έ σ τ ρ α π τ α ι δ τού τηλ ικούτου βασιλέως λαδς, ου 
δή λειποταξίου γ ρ α φ ή ν ε ις δέον τ ι ς καταχέοι, κενά 
λοιπδν τ ά βασίλεια κ α \ έ ρ η μ α καταλέλειπται, έτέρ*ι 
προσέθεντο βασιλεί- το ιούτος γ ά ρ ό τών άβασιλεϋτων 
λόγος, οί ούχ ύπδ τήν Χ ρ ι σ τ ο ύ βασιλείαν τάχα κεί-
σονται, έτέρωθέν γε κ α ι π ρ δ ς τοΰ Μαμωνδ βασι-
λευόμενοι · λεγέτωσαν δέ τ ή ς εγκαταλείψεως τδν 
τρόπον · ζ η τ ε ί σ θ ω τ ί ς ή α ί τ ί α τ ή ς μεταθέσεως * ει 
μέν εκών δ λαδς τ ή ς χ ε ι ρ δ ς άπέδρα τού έξουσιάζόν-
τος , πότερο ν ώ ς τοΰ ά ρ χ ε ι ν ούκ ισχύοντος, ή τον 
συ')ζειν ού σθένοντος .Κα\ μ ή ν δ δεσπόζων έν τή δυ­
ναστεία αυτού τοΰ αΙώνος, αυτός έστ:ν ό πλήρων 
τδν ούρανδν κα \ τήν γ ή ν , κ α \ έν τή χειρ\ αύτοΰ τα 

nos t rorum; e i ipse nalus est nobU Servalor D o m i - ^ π έ ρ α τ α τής γ ή ς · καί θ ε δ ς τοΰ σώζειν λέγεται, χα\ 
nus ; e l qui sa lve l , p r a l e r i l luu i , neino es i . A n quia 
ιιοιι p rov idc l , jiec Deo digne noslra liaac admin i s i r a l , 
bi i i ic recusani? A l q u i ipse esl qui o r i r i l a c i l solein 
buun» supra n>a!os et bouos, e i p lu i l super justos 
aique in jus ios ; qui dal lerras i inbrem maiu l inuui 
et seroi inum, qui da iescam omni ca ru i . E l , Pater 
meus, i n q u i l , utque modo operalur, et ego operor 9 9 . 
Quibus verbis curain Dei de 2 1 4 n o l ) i s providen-
tiamque suadel. A n rursus ceu uon magnum ncgaHl 
•dini t terc? A i q u i rex inaguus super univ<»rsam 
terram est, e l magnhudinis ejus non est f iuU. A o 
deuiuin quasi parl iale e l c i r cu iusc r ip ium babeai i i n -
per ium, ve! aliquo lcmpore de l in i l i im? A i q u i regno 
ejus noa erit l i n i s ; c l ipsi kflectittir oautc gonu 

Θεδς τών σωτηρ ιών η μ ώ ν · κ α \ .αύτδς έτεχθη ήμίν 
Σ ω τ ή ρ Κύριος , καί σώζων ούκ έτι πλήν αυτού* ή ότι 
ού προνοεί κα ι δ ιεξάγε ι τά τήδε θεοπρεπώς, τούτον 
ά π ή ρ ν η ν τ α ι ; άλλ' αυτός έστιν ό ανατέλλων τδν ήλιον 
αύτοΰ έ π ι πονηρούς κα ι α γ α θ ο ύ ς , κα\ βρέχων έπΐ 
δ ικαίους και αδίκους· ό διδούς τ ή γη ύετδν πρώιμα 
κα\ δψιμον, και διδούς τροφήν π ά σ η σαρκί. Κα\, Ό 
Πατήρ μου, φησ\ν , έως τον rvv εργάζεται, tal 
έγω εργάζομαι · τούς τής π ε ρ \ ή μας κηδεμονία; τε 
κα\ προνοίας ε ισάγων εντεύθεν λόγους. "Η ώ; ου 
μ έ γ α ν ού π ρ ο σ ί ε ν τ α ι ; άλλά βασιλεύς μέγας έπι πά­
σαν τήν γ ή ν έστι · κα\ τ ή ς μεγαλοσύνης αυτού w* 
Εστι π έ ρ α ς . Άλλ* ώς μ ε ρ ι κ ή ν ή περιγεγραμμένη 
περι*οεβλημένον τήν αρχήν , ή χρόνω π ε π ε ρ α σ μ ^ 

*' J u a n . ν , 17. 
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ttvi; ? Αλλά τ ή ς βασιλείας αύτοΰ ούκ έσται τέλος , Α coeleslium, lerrestr ium et i i i fernorum. Αιι poslreino 

quia in tc l icc iu indigea l? Atqu i hilelligenliae ejus xa\ α ύ τ φ κ ά μ π τ ε ι π ά ν γόνυ επουραν ίων τε κα\ ε π ι ­
γείων κ α ί καταχθόν ιων . "Η ώ ς τοΰ συνιέναι ένδέοντα; 
Αλλά τ ή ς συνέσεως αύτοΰ ούκ έστιν αρ ιθμός · ουδέ 

ίγνω τ ι ς νουν Κυρίου · εί δέ ώ ς ούκ έ π ι σ τ ρ ε π τ ι κ δ ν 
ή χη&εμονικδν, κα ι τ ί ς έστιν δ λέγων δ ιά φωνής 
αγίων, δ τ ι Ού βούλομαι τδν θάνατον τοΰ α π ο θ ν ή ­
σκοντος, ώ ς τδ έπ ιστρέψα ι αύτδν ά π δ τ ή ς δδοΰ α ύ -
ιού, κα\ ζ ή ν τήν ψυχήν αύτοΰ · κα ι έν τ φ με ε ίπε ίν 
τψ ασεβεί, θ α ν ά τ ω θανατωθήση , κα ί αποστρέψει ά π δ 
τής δδοΰ α ύ τ ο ΰ , κα \ πο ιήσε ι κ ρ ί μ α και δικαιοσύνην, 
χα\ έν προστάγμασ ι ζ ω ή ς δ ιαπορεύσεται , ζ ω ή ζ ή σ ε -
ται , και ού μ ή άποθάνη * π ά σ α ι αί ά μ α ρ τ ί α ι αύτοΰ 
Ας ή μ α ρ τ ε ν , ού μ ή ά ν α μ ν η σ θ ώ σ ι ν ; "Η ώς σοφίας 

noii cst i iumerus; nec quisquam novU nientcm 
D o i n i n i . Quod si fo i le Deum miuimc exorabilem 
necnos i r i sollichutn ex i s i imanl , quis, inqwam, prae-
ler i l l u m , sanctorum voce loquitur sic : ΝυΙο u l 
homo morle moriatur, sed converiatur potius a via 
sua, vivalque aiiitna ejus ; egoque ipse, qui aio i in -
pio, Mor ie morier is , idem dico, quod si converietur 
a via sua, recleque e l jus le agct, e i iu vil;c manda-
l is ambuiabi l , v i l a vivet e l non morie lur : onmium 
peccatorum ejus obl iviscar . Superesi u i .Deuin par lc 
aliqua sapienlioe vel just i l i ie des l i l i i l um arbitreu-
tur. A tqu i abyssum sapienli.c ejus vel connaturalis 

γοΰν κα\ δ ικαιοσύνης κ α τ ά τ ι γοΰν άπολε ιπόμενον ; D p o l i , I S scietitias quis mei ie lur? E l e n i m sapientia 
xai τ ίς έ ξ α ρ ι θ μ ή σ α ι τ ο τ ή ν άβυσσο ν τ ή ς σοφίας ή 
μάλλον α ύ τ ο σ ο φ ί α ς ; τ ή γ ά ρ σοφία έξέτε ινε τδν ού­
ρανδν, τ ή ν γ ή ν έθεμελ ίωσε κα ι ά π α ξ α π λ ώ ς π ά ν τ α 
εν σοφία έπο ίησεν . Ά γ α θ δ ς δ ' δτι έ σ τ ι , κα\ τάλλα 
π ά ν τ α οίς π α ρ ά π ά ν τ ω ν έξυμνε ί τα ί τε κα ι δοξάζε ­
τ α ι · τ ί δε ί τών υ π έ ρ έννοιαν κα ι λόγον τοΰ θκοΰ 
μ ε γ α λ ε ί ω ν έ φ ά π τ ε σ θ α ι , κα \ τ ώ ν ανέφ ικτων κ α τ α -
τ ο λ μ ^ ν ; Μ ή π ο τ ε λάθοιμεν εαυτούς άπονο ία κα\ δυσ-
βουλ ία το ί ς άσεβέσιν ω σ α ύ τ ω ς άνοητότατα π ε ρ ι π ί ­
π τ ο ν τ ε ς . 

Τ ί ν ι ούν δ ήθετημένος ή λ ά τ τ ω τ α ι και δεδέηται , 
γλωσσαλγε ί τ ωσ α ν και λεγέτωσαν · ίνα όκλάσας και 
ά π ε ι π ώ ν π ρ δ ς τήν σπουδήν κ α τ α π ρ ο ΐ ξ η τ α ι τήν άρ» 
χ ή ν μάλλον δέ , ώ ς δ η μ έ τ ε ρ ο ς λ ό γ ο ς , τ ίσ ιν ούχ 

ccelum ex lend i l , l e r ram fundavit ,cunciaque omnino 
in sapieiitia f ec i l . Qtiodque bonus s i l , e l ouuiia 
babeal, ob qtias ab omnibus celebraiur bymnis e l 
g lor i l ica iur , cur opus esl supra menlis aique o r a -
tionis v im Dei magnalia aulngere, e l impossibil ia 
audere? Ne forle iucami siulto consil io e i insania, 
, τψ ιβ ac i s l i i i u p i i , in insipieulise foveam incida-
mus! 

l l i c ergo repudiatus Deus qiianam re sit i m m i -
l iulus au l egeat, bi blalerones d i c a n i ; u l b i c igna-
T U S e l languidus ad ofl icium, abjiciai impe r ium. 
Quin poiius, u l nos d ic i inus , quibusnam non es l 

δπερήρτα ι κ α \ ύ π ε ρ α ν α β έ β η κ ε ; ποίος λόγος τδ ύ π ε ρ - C 8 u p e r i o r c i excelsior Deus? Qoae orai io cii lmen 
οίρον παραστήσετα ι τ ή ς μεγαλε ιότητος καί τ ή ς 
δυνάμεως τδ άπρόσιτον , ή τ ή ς εξουσίας τδ ά μ έ τ ρ η -
τον, κα\ τοΰ κ α τ ά π ά ν τ ω ν κράτους ά π ε ι ρ ο δ ύ ν α μ ο ν ; 
κα\ ίνα μ ή τοις ταπε ι νο ί ς τούτοις άποσεμνύνε ιν τδ 
ύψηλδν δ ο ξ α ν τ ε ς , κατασμ ικρύνο ιμεν τ ή ς κυρε ίας 
απάντων κ α ι δεσποτε ίας τδ ανέκφραστο ν , ή πάντα 
άπχραβλήτως τ ε κα \ ά σ υ γ κ ρ ί τ ω ς ύπερθρώσκε ι και 

ρίδρυται , κα \ πάσ ιν ομοίως άβατος τ έ έστι κα\ 
έληπτος, κ α ι ά π ο κ έ κ ρ υ π τ α ι ν ψ κα\ λόγω π α ν τ \ , οία 
δή πάντων έ ξ η ρ η μ έ ν η ορατών τε και α ο ρ ά τ ω ν , κα\ 
παντδς ονόματος έν τ ψ αίώνι τούτψ κατονομαζομέ -
νον κα\ έν τ ψ μέλλοντ ι , τ ώ ν τοιούτων ώς υπέρ η μ ά ς 
έφεξώμεθα· ε ί δ ε ούχ εκών δ έ κ κ ε χ ω ρ η κ ώ ς τδ ύ π -
ήχοον δή τοΰτο μετετάξατο , βεβίασται π ά ν τ ω ς , κα \ spouie gradu sno cedens, dicto ?iidiens faclus c s i . 

demonslrabil niagniludinis ejus, v i r lu l i sq i ie fiiiciu 
inleriiHiiuin, vel potcstalein i imiiensurabi lem, c l 
adversus omnes fort i iudinis vim i i i i i i i i l a u i ? Ε ι ne 
bis Iiumilibus verbis exoruarc excclsum puianiti.s, 
cxleiiueinus poltus uuiversalis dominatus poleu-
lalusquc iiufl.tbileii) d ign i ia len i , quiu incomparabi-
l i l e r e i ab»qtie ulla pari iale omnia i r a u s i l i l ei exce-
d i l , n i i i t lisque inaccCbsa e l uicomprcbeiis ibi l is e s l , 
omniquc nieuli ac serinoni impervia , ceu q u x e x l r a 
oiunein visibi lcm invisibi lemque rem c* l alque 
oinnc uoiuen sive in pr&senl i sive in iu luro sxcu lo 
noiuiuandi i in ; bis , i t iquam, dicendis, ceu faculiaie 
noslra niajor ibus, al>stineamus. Quod si baud 

τδ ήγε μονού ν τ ε τ υ ρ ά ν ν η τ α ι · κα\ τ ί ς ό τ ή τυραννίδι 
έπιθέμένος, κ α ί τδ κρατε ίν ά φ ε λ ό μ ε ν ο ς ; κα \ έσται 
έ τυοαννήσας εύσθενέστερός τε κα\ έπ ικλεέστερος , 
χ α \ τοσούτον δσον κα \ τδ τής ν ίκης υπερτερούν , κα \ 
τΑ 6V ών ά ν ή ν ίκη τδ περ ιδν 2χοι · έν μέν γ ά ρ τοίς 
ό^κυμένοις κα \ άνθρωπίνο ις , όπην ίκα τδ εναντίον καί 
μ ά χ ι μ ο ν τ ά π ρ δ ς τδν πόλε μον έξαρτύητα ι , κα\ ε ί ς 
αλλήλων χ ε ί ρ α ς ή κ ω ν τ α ι , τέλος τ ώ ν δπλων κα\ τ ώ ν 
π ό ν ω ν οί τ δ κρε ίττον άπενεγκάμενο ι ίσχουσιν, ή έν 
τ ή μΑχη κ ρ ά τ η σ α ντες , χε ιρώσασθαι τρεψά μενοι τδν 
άντ ίπαλον , έξ οΖ συμβαίνει σκύλων τε κα \ λαφύρων 
« ό ρ ο ν δτι πλε ίστον ένέγκασθαι , δπλων τε κτήσιν ώς 
μ ε γ ί σ τ η ν περιβαλέσΟαι , ή χώραν καταδηώσαι τήν 
π ο λ ε μ ι ω τ ά τ η ν , κα \ σφίσιν αύτοίς κατήκοον π ο ι ή σ α -
σθαι , χα \ δασμοφορεϊν ε ίς τδ λοιπδν τούς κ ε κ ρ α τ η μ έ -

utique vis ei illata f u i i ; ct qui princeps erat, sul» 
lyrannidem dec id i l . Qnis porro banc ly raun idcm 
a r r i pu i l , et i m p c r i u m i l l i ab>lnlii? Sine dubio qui 
(yrannus es l faclus, forl ior leliciorque es l , quaie-
nus quidem v ic lo r p rxva lu i t , e l comparandae v i c l o -
riae vires babui l . Nam c e i i c in bis visibil ibus e l 
burnanis, r u m ad pugnaiu aciemqtie res belli deve-
n i l , e l raanus conseruniur, fruclum armonnn alque 
laboruni bi qui superiores discedunl referiint, dum 
bosiem proelio v ic luni in capiivitatein r e d i g u n l ; 
uude scqui lu r prrcdae et mamibiar i ini copiosa adc-
p l io , armoruin quoque plur i ina accessio, vel b o s i i -
lis regionis depopulatio alquc in propi iaai dition/'i»i 
reduclio, sl ipendiorum in posteruin tcmpus violent.i 
indic l io Ui iqua in v i t i i s ct iu sc rv i lu lcm rcdac tu . 
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Quod autein ab invis ibi l ibus polesial ibus commo- Α νους ώ ς δούλου μένους καταβιάσασθάι * 6 & παρά 

ιυηι bellnm es l , a quibtis nobis baec conl ra Udem 
procella permiscelur, n ih i l borum sperat sibi bene 
eveniurum. Nou enim par est Hlius atque hujus 
belli molus : neque u l aliquam rem exlernam no-
stram bosiis acquirat , adversus nus consurgi l , sed 
u l nos peniitis toios, id est ralionales animas et 
reclr icem bominis mentem depopuletur sibique 
sub j i c i a i , persiwdeaique u l regem 2 1 5 appelle-
wus , Deumque confileamur i l l um qui Dei adversa-
rius es i , ejusque abominandis anima&que exi i ios is 
jussibus oblempcremus; ct ne ipse solus gehennae 
s i l addiclus, sed ct iam consorles suos in aeterniim 
tgnem seciim conjiciat. Id enim oflicium at> i n i l i o 
fuit invidi dxmon i s e l flagitiosi, nernpe u l nos pa 

τ ώ ν Αοράτων κινούμενος πδλεμος, ύφ' ών ήμίν ννν 
δ κατά τ ή ς π ί σ τ ε ω ς σάλος έπανασείεται, τούτον 
ουδέν έν έλπίσι κατορθωθήσεσθαι τ ίθεται · ού γάρ δή 
που τούτο τηλ ικοΰτον , ήλίκον εκείνου τού πολέμου 
τ δ κ ί ν η μ α · ούχ δ π ω ς γ ά ρ τ ι τών ημετέρων κα\ 
έκτδς , ό έχθρδς σφετερίσηται , καθ* ημών έπιφύεται, 
άλλ* δ π ω ς δλους η μ ά ς αυτούς , ψυχάς λογικάς χα\ 
τδν ηγεμόνα νούν καταληίσαιτο κα\ ύπδ χείρα άγάγοι, 
άναπε ίση τ ε βασιλέα καλείν, κα\ θεδν όμολογεΐν τδν 
άντίθεον, κα \ τοίς ψυχοφθόροις κα\ βδελυκτοίς είχιιν 
προστάγμασ ιν · ίνα δή μ ή αύτδς μόνος γεέννη χαχα-
δ ικάζοιτο , ήδη δέ κα \ τούς συγκληρονομήσοντας τω 
π υ ρ ι τ ψ α ί ω ν ί ψ συνεπαγάγο ιτο · τούτο γάρ έργον 
έξ αρχής τ ψ βασκάνψ κα\ άλιτηρίψ δαίμονι, τών 

ral is gencri uoslro boniscum livore irruene spol ie i , ^ ηύτρεπ ισμένων αγαθών τ ψ γένει τ ψ καθ 1 ήμάςφ^ο-
νερώς έπ ιόντ ι αποστέρησε ι ν , κα \ τού εαυτού συμμεθ-
έξειν π τ ώ μ α τ ο ς · ό τοίνυν αφηρημένος τδ ύπήχοον, 
γ ε γ ύ μ ν ω τ α ι τ ή ς α ρ χ ή ς κα ι άπεστέρηται τοΰ αξιώ­
ματος , κ α ι τ ή ς εξουσίας έκβέβληται - ψιλδν αύτφ 
μόνον έπ ιφημ ισθήσετα ι τούνομα, ή καλ αύτδ κατα τδ 
είκδς π ά μ π α ν οίχήσεται · συνενεχθήσεται δέ αύτω 
εντεύθεν ε ί ς τδ πενιχρδν κα\ άκαλλές τδ τής δόξης 
περ ιστήσεσθα ι · ού γ ά ρ μ ή υπάρχε ι κατήκοον, ούχ 
άν συσταίη τδ βασιλευθέν ουδαμώς· πόθεν; ού γάρ 
τοι έξει ών Αν κατάρξε ιεν · τοιαύτα οί κακοδαίμονές 
τ ψ δαίμονι χαριζόμενοι φ ι λ ο τ ί μ ω ς , οίονται τής Χρί­
στου κατανδρίζεσθαι β α σ ι λ ε ί α ς , κα^ τής καθ* ημάς 
κατανεανιεύεσθαι π ί σ τ ε ω ς , κα \ τών Ιερών ημών χα-

^ ταθέειν δ ο γ μ ά τ ω ν άλλά τ ώ ν θεολέκτων φωνών άκουέ-
τωσαν, δτι *0 μωρός μωρά ΛαΛήσει, χαϊ ή xaptia 
αύτον μάταια νοήσει. 

ν ' . Κ α ι τ ί τούτων άνοητότερον ή ματαιότερον; 
κενά γ ά ρ τ ψ δντι κατά Χ ρ ι σ τ ο ύ έμελέτησαν, χα\ μά­
τ α ι α αυτών τ ά βουλεύματα κ α \ διανοήματα, καιφρε-
νδς άλογου κα\ Αλλόκοτου κ υ ή μ α τ α , κα\ μωρίας ώς 
αληθώς κα \ σκαιότητος, μάλλον δέ αθεΐας καί ασε­
βείας τ ή ς άπασών έ σ χ α τ η ς έπέκε ινα , ών ού Οεμιτόν 
τ* κάν γούν μόνον ε ίς νούν έπ ιένα ι άνθρώπω δόξα­
ζε ι ν άνοητότατα, κα \ δρ$ν τ ά άνοσιώτατα, είς τοΰτο 
ασθενείας κ α \ ά κ λ ε ι ί α ς τ ή ν τ ώ ν δλων ύποβιβάζειν 
αρχήν · οΖ τ ί Αν γένοιτο ά τ ο π ώ τ ε ρ ο ν ή άθεώτερον; 
Ά λ λ ά καινή τ ι ς , ώ ς έοικε, κ α τ ά τ ή ς Χριστού βασιλείας 
π α ρ ά τών άνομούντων άνέφυ γ ρ α φ ή · δέον γάρ αυτήν 

e l sua> ruinae socios facial . Jam vero ts cui subdUi 
erepi i sunt, pr tncipaiu spoliatus est, e i d ign i -
latc prrvaiua, atqae omnino poieslate seclusus. 
Nudum i l l i superest nomen; vel boc ipsum, u l par 
e s l , prorsus evanescel. Ergo bujus gloria ad mise-
r iam deforuiitalemque rec idel . U b i eu im non est 
stibdittis, ib i ne regem quidem consislere uecesse 
est. Cur? quia blc quibus impere l non babcbl l . 
S i c i s l i ca lamiios i dxmoni largi ler faventes, putant 
adversus C h r i s l i regnum fo r l i i e r gerere, nostrajn-
que iidem v i r i l i i e r oppugnare, nosque a divinis 
depellere dogmatibus. Al l - i inen divini i t is inspiratas 
audianl voces : Stultus stulta loquetur, el cor ejus 
vana coyiiabil **. 

50. Quid autem boc insanius aut slul t ius? Vana 
vere adversus Cbr i s lum m e d i i a i i snn l , stultaque 
ipsorura consil ia fuerunt e i cogilaiiones, inentis-
que rai ione carentis et ab9urda3 par lus , veraeque 
fatuilai is , imo mal i l i a atbeismo summaque impie -
late major : quorum nul lam partein, ne in mentom 
quidem homini , recipere l i ce t , Ua u l stul i issime 
pulet, et scelesiissiine c o m m i i l a i , ad laniain inf ir-
mitalem e l dedecus supremum Dei doininaiuin de-
primere. Qua quidem re quid absurdius esse polest 
aique irrel igiosius? Sed nova quaedam, ut v ide lu r , 
adversus C b r i s i i regnum ab bis iniquis o r i iu r accu 

sai io. C u m enim in Cbr i s lu in oporleret celsiores ^ τα ί ς άπασών ύψηλοτέραις καταγερα ίρε ι ν τιμαίς, είς 
quosque congerere honores, tn exlremam poiius 
ignominiain ac v i l i l a le in eumdem delrabere non 
erubescunl, u l ei detracta quae Dco congruit d ign i -
la le , minorem demonslrent, diviitisque q u a l i i a t i -
bus spolient, 6implicemque bominem unumque de 
nobis esse staluant, atque uuiversali qua3 ipsi inest 
potestale depellant. Iu lanlani scil icet improbitatera 
aique irrel igiosi talem is loruin dogmaia consectaneo 
cursu dcvcnerun l ! Sed b i rudes aique slol idi non 
cogilarunt , quomodo baec i l le sit passurus, qui for-
lem a l l igav i i , ejusque vasa d i r i p u i l , atque a furore 
couira nos compescuit. Quomodo qui invis ibi lem 

έσχατον άδοξίας κ α \ . εύτελε ίας περιέλκειν ού χατ-
ερυθρ ιώσιν , ίνα τδ προσδν ώ ς θ ε ψ αξίωμα περιελό-
μενοι, ήττημένον αύτδν π α ρ α δ ε ί ξ ω σ ι , κα\τών θείων 
πλεονεκτημάτο>ν ά π ο γ υ μ ν ώ σ ω σ ι , κα \ ψιλδν αύτδν 
άνθρωπον καλ τών κ α θ ' η μ ά ς δντα καταστήσωνται, 
κα \ τής ένούσης αύτώ κατά π ά ν τ ω ν εξουσίας ύπερ-
ορίσωσιν * είς- τ ο ι ι ύ τ η ν άτοπ ίαν κα ι άθεΐαν τά-παρ 
αύτοίς δ ο γ μ α τ ι ζ ό μ ε ν α , κατά τδ άκόλουθον περιέστη-
σαν · άλλά π ώ ς τ α ΰ τ α πείσεται» ού συνήκαν οί Αμα­
θείς κα \ ανόητοι · δ τδν ίσχυρδν δήσας κα\ διαρπάσας 
αύτοΰ τ ά σκεύη , κ α \ τ ή ς κ α θ ' η μ ώ ν λύσσης άπείρ-
ξας , π ώ ς δ τδν άόρατον α ίχμαλωτεύσας τύραννον, 

, 0 l s . χ χ ν ι ι , 6 
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X J \ καθελών τδ δυσάντητον κράτος , άντεσυλήθη πάλιν Α capl ivavi l tyramium, e l forntidabilem de lev i l 
ήττώμενος; Έ ξ ατονίας άρα π ε π ο ν θ ώ ς τοΰτο, ή κ α τ -
ολιγωρήσας τοΰ π ρ ο σ κ τ η θ έ ν τ ο ς , κ α \ τ α ΰ τ α ϊτά 
τοσοότοις Ιδρώσι κ α \ π ά θ ε σ ι ν , ίνα μετά τοΰ δύνα-
βθαι παραιρήσωνται αύτδν , κα \ τ ή ς προσούσης π ε ρ \ 
ημάς κηδεμονίας κα \ προνοίας α ύ τ ώ ; Κενδς ουν α ύ τ ψ 
ό άγων κ α τ ' αυτούς , κα \ μ ά τ η ν ή π ρ δ ς τδν ά ν τ ί π α -
λον δ ιαμάχη έξήνυσται* τ ά χ α που και δευτέρων 
αγώνων α ύ τ ψ δεήσει , και π ρ ά γ μ α τ α έξε ι , κα \ φρον­
τίδων τ ώ ν π ρ δ ς έχθρδν ούκ απολήξε ι , κα ί ποτε κα \ 
άλλης α ύ τ ώ μελήσει σαρκώσεως, καΛ σταυρδν άλλον 
κα\ πάθος* έκδέξεται* έξ ού συμβήσεται άνάλογΌν 
τούτοις έξε ιν κα ι τήν θ ρ η σ κ ε ί α ν εί γ ά ρ κ α τ ή ρ γ η κ ε 
τήν είδωλολατρίαν Χρ ιστδς , κα \ τοΰτο υ π ή ρ ξ ε ν ή μ ί ν 
ψυχών Ιατρε ία , εΐτα έπανήκεν ανάπνευσαν τδ βλα-
βερδν, ε τ έρας α ύ θ ι ; θ ε ρ α π ε ί α ς δεήσεται* δ π ε ρ δή Β sns sp i r i lum suippsi l , &J!a denuo medicina opus 
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lentiam , spoltaius fuer i l vicissimque devicins? 
Num debili taie sua id passus, aul acquisilse rei nc-
gligentia, et quidem post lot sudorcs alque c ruc i a -
tus? Pat ie lur , i t iquam, spoliari se cum poientia, 
sua quoque erga nos cura ac providentia ? Vant im 
itaque fuit ejus cerlamen, fruslra contra adversa-
r ium pugnam suam consummavit. Foriasse et a l i is 
opus ei e r i l cerlaminibtis, et negoi iumei facesselur, 
neque a soHiciludinibus ob bosiem suum cessabi l ; 
et de al ia cogi tabi l aliquando incarnalione, ei c r u -
cein a l iamacpassionem e x c i p i e i ; ex quo conlingef, 
υ ι bis analogum quoque c i i l lum sit babi lurns . Nani 
s i des t rux i l idolola l r iam C l i r i s i u s , idque nobis fuii 
animarum medicamen; poslea vero baec peslis r u r -

έπ\ τών κ α τ ά τδ σ ώ μ α νοσημάτων εύρείν έστιν * ώ ς 
εί τ ις Ια τρών τήν παροΰσαν έξιάσασθαι νδσον τοΰ 
χάμνοντος βούλο ιτο , κεράννυσι μέν τ ή νόσω κατάλ­
ληλα φ ά ρ μ α κ α " εΐτα δ έδδκει άλεξητήριον , π ε ρ ι τ ρ α -
πέν εI τ ύ χ ο ι γέγονε δηλητήριον, ώ ς ουδέν τ ι #$ον, 
χείρον δέ μάλλον σχούσης τ ή ς δ ιαθέσεω , " άναγκα ίως 
ούνάγωνιάαει κα \ δ ιασπεύσει , έτέροις έπ ι χ ε ιρήμασ ι 
μεθοδεύων δ ιαθε ίνα ι τ δ ί α μ α * εί γοΰν καί τούτων μ ή 
έπιτεύξοιτο , προσθείη δήπου κα ι έ τ ε ρ α , και ε ί ς 
άπειρον τ ή ν πε ίραν κενώσε ιεν , έστι δέ λοιπδν ούκ 
ίατρεία τδ δρώμενον , άλλ' απορία κα\ άτευξ ία , κα \ 
τής τού νοσούντος κακοπαθε ίας έ π ί δ ο σ ι ς · τδν αύτδν 
τρόπον κ α ί τ ά κ α τ ά τήν τού Σωτήρος ημών οίκονο­
μίαν Χ ρ ι σ τ ο ύ δ ιαχλευάζοντες , διορίζεσθαι οί άθλιοι 
βούλονται, ώ ς ουδέν ούδαμή ένεργδν ή βεβηκδ ; έχειν * 
αύ:ήν δ ιανοούμενοι . Παίζετα ι ούν π α ρ ' αύτοίς τ ά 
καθ* η μ ά ς μυστήρια* κα\ τών έ π \ σκηνής ουδέν, ώ ς 
έοικε, δ ι ενήνοχεν . 

Η μ ε ί ς δέ> τα ί ς άληθείαις χρώμενο ι , κα \ τής τ ώ ν 
π ρ α γ μ ά τ ω ν αυτών π ίστεως κα\ δυνάμεως άυτεχδμενοι 
λέγομεν · Τ ο σ ο ύ τ ω περ ιέστα ι τ ψ ν ι κ η τ ή τοΰ τυράννου 
χα\ τοΰ θανάτου Χρ ιστψ τά τής ν ίκης · ώς ήδη κα\ δ 
δράκων ό π α ν ώ λ η ς έξ α π λ η σ τ ί α ς κα\ α ύ τ ψ προσβάλω ν 
τψ Χ ρ ι σ τ ώ , κ α \ τ ώ φαινομένψ έ π ι δ ρ α μ ώ ν , έ π ε ί π ε ρ 
οίονε\ δέλεαρ α ύ τ ψ προύβάλετο τδ άνθρώπινον , κα ι 
μόλα έλπ ίσας θηράματ ι ώ σ π ε ρ τ ιν \ π ε ρ ι τ υ χ ώ ν κ α τ -
εδηδοκέναι τδ π ρ ο σ π ε σ ΐ ν , τ φ ά γ κ ί σ τ ρ ψ π ε ρ ι π ί π τ ε ι δε-
λεασθείς τ ή ς θεδτητος , κα\ οΰς π ά λ α ι λαφύξας κατα* 

e r i t ; id quod in corporalibus morbis c o m p e r t u m e s l ; 
curo &i quis mediciispraeseniem niorbum argrolanlig 
sanare vcl i t , consentanea j i iorbopl iarniaca p rop ina l ; 
deinde acc id i l , u l quod remedium videbalnr» a l i -
quando perversum iiat aique mor l i fe r i im» qui» 
nempe nibi io m e l i o r , imo pejor s i l aegri s t a iu s ; 
necessario Itaque aesiuabit medictis e l saiis agei, 
aliis molit ionibus studens componere medicinam. 
Quod si ne ita quidem scopo pol iau i r , addel a l ia , 
alque in infinitum exbauriet 2 1 6 experimenla . 
Sed jam debinc quod tti, non esi medela, sed 
ambiguilas e laberra t io c l aegri doloribus incremen-
l i i n i . Pa r i ruodo Servaloris quoque nostri C h r i s l i 
incarualionem irrideii tcs bi mise i i delinire vo lun l , 
n i b i l omnino eflicax aut slabile babere ipsam e x i -
si imanies. Lud ib r io Uaque habentur ipsis noslra 
mysteria, nibilque a scenicis rebus, ut videtur , d i -
s i au l i a . 

Αι ei i im nos, veri lat is usum habenles, et reruin 
geslaruin fidei ac v i r i n i i adbxrentes, dk imus : Adeo 
sua constal v ic lor ia (yranni morlisque v i c l o r i 
C h r i s l o , u l j a m exil iosus draco, insaliabilem suam 
voraci la lem in Cbr i s lum ipsum inlemlens, e l in 
praesenlem irrueos , poslquam velu l i esca ipsi 
objecta est huinanilas, isque cupide ceu praedam. 
quanidam nactus vorare p u l a v i l , in bamum dcilai is 
decepius i p c u r r e r i l ; e l quos oliin liguriens ingitrgiia-
veral , difllculiate c ibi praefocatus, hiviius evomucri i . 

πεπώκε ι , π ρ δ ς τδ δυσάντητον άπαυδήσας τής θοίνης, D Proplerea bomines, qu i anlea praeda eranl obvia et 
xal ούκ έ θ έ λ ω ν ά π ή μ ε σ ε . Τ α ύ τ α τοι κ α ι ο ί πρ \ν πρδς 
θήραν έ τ ο ί μ η ν και έδωδήν ήδίστην α ύ τ ψ ύ π ε κ κ ε ί μ ε -
νοι έλαβον έξουσίαν π α ρ ά τοΰ τον κόσμον ν ικήσαν­
τος, καλ τ ή ν ύπερήφανον κα ί δυσμενή καθελόντος 
τοΰ Πονηρού δυναστείαν , πατε ί ν ε π ά ν ω δφεων κα\ 
σκορπίων, -καΐ έ π ί πάσαν τήν τοΰ Ε χ θ ρ ο ύ δύναμιν * 
Αλλά κ α \ Αξουσιν έν ά γ κ ί σ τ ρ ψ τδν δράκοντα, ά φ -
άψουσι δέ φορβειάν π ε ρ \ £ίνας αυτού , δήσουσι δέ κρί-
κον έν τ ψ μ υ κ τ ή ρ ι αύτοΰ , και ψελλίω τδ χείλος αύτοΰ 
διατ ρήσου σι · κάν οί τα ί ς π ά γ α ι ς τ ή ς πλάνης συνει-
λημμένοι , τ ψ δεσμώτη καί τ ε τ ρ η μ έ ν ψ και μ α σ τ ι γ ί α 
τδ σέβας , ώ ς αυτοί φ α σ ι ν , άνοήτως π ρ ο σ ά γ ω σ ι ν 
δντως ούκ έφρόνησαν συνιδείν ή συνιέναι οί τάλανες · 
διά τοΰτο τ ή ς άληθε 'ας καταλαζονεύοντα ι , τολμώσί 

gratissinuis cibus draconi , poieslaiem acceperum, 
abeo qui mundum devici t , stiperbamque e l sa:-
vam diaboli poleutiain des l rux i l , cakaml i serpenics 
e l scorpiones onmeiDque iu in i ic i v i m . Sed et bamo 
draconein al l rabent , capis i rum lihulan.que naribus 
ejus in j ic ien l , armil laque labiuin cjus pc i fod ieu i ; 
qt ia i i lumlibel b i erroris sui laqueis capli capiivo 
e l perforato et masligiae cu l i t im, ut ipsi a iuu l , 
gtolide exbibeanU Vere non cogi laveruni sapere eι 
intelligere infeliccs b i . Ideo adversus veri iaiein i n -
solescunl , atidenlqne quae nec barbaris neque 
Graecis audenda forenl . Quid dicent, ubi audierirn 
quoc in Evangeliis noster d isene Rcx c l paslor <!;»-
ntavil : Oves mece vocem meam auJiunl, ei ncmo 
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rapii easde mann mca"*! E t qnod Pa le r dederit Α τε Α ούδ' Αν βχρβάροις ή Έ λ λ η σ ι τολμητέα είναι· 

«i poleslaiem in omnem carncm**? Ε ι , omnia quae 
habel Pater, liabel et F i l i u s " ? Nam meaomnia, i n -
quit , tua $uni; et tua, mea, et in hi$ clarificatus 
sum 9 V . Namque Uii igeni lum cuncla sui Pa t r i epa r i i -
cipare credimus. Qnoniodo ergo clarificaius est, 
si viclus ac ininoratus ? Quoniodo polcsiaie spoliaUis 
fuer i i , qui Pa i r i s majcsiaie ornatur, consorsque e s l 
iiiiiversae polculbc ejus? Hacc Domini bostes non 
cons ideran l , quia sub alio degunl saeculi bujus 
pr l i ic ipe. Hoc enim ipsis vale l idotorum adoralio, 
nempcjam inde ab in i l io auscepla evangelicoe doc-
iriiwe coni radic l io . Nos vero imnquam defatigemur 
ipsorum vesauiam alque s tol idi la lem debellate. 

τ ί φήσουσιν άκούοντες οία έν Εύαγγελίοις δ ημέτερο; 
δ ι α ^ ή δ η ν βασιλεύς και πο ιμήν διακέκραγε* Τάχρό-
βατα τά έμά τής φωνής μου ακούει, χαί ουδείς 
άρπάσει αυτά έκ τής χειρός μου; Κα\δτι δ Πατήρ 
δέδωκεν αύτψ έξουσίαν κατά πάσης σαρκδς· και 
π ά ν τ α Οσα έχε ι δ Πατήρ , Ιχε ι και δ Τίός· ΓΑ γάρ 
έμά πάντα, φησι , σά έστι, καϊ τά σά έμά, καϊ όε· 
δόξασμαι έν αύτοΐς. Μετείναι γάρ τω Μονογενεί 
πάντων των τού Πατρδς πεπιστεύκαμεν · πως ούν 
δεδόξασται, εί νεν ίκητα ι κα\ ή τ τ η τ α ι ; πώς δέ ττ,ς 
εξουσίας άφήρητα ι , ό έν το ίς πατρικοίς έναγλαΐζί-
μένος άξ ιώμασι , κα\ συμμετέχων τής κατά πάντων 
ένυπαρχούσης εξουσίας α ύ τ ώ ; ταύτα οί τοΰ Κυρίου 

εχθροί ού λογ ίζονται · ύφ ' έ τέρψ γ ά ρ τελούσι τ ώ τοΰ αιώνος τούτου άρχοντ ι · τοΰτο γάρ αύτοίς βούλετα*. 
τδ είδώλοις προσκεκυνηκένα ι , τδ έξ αρχής ώδίνουσι κ α τ ά τοΰ ευαγγελικού λδγου τάς αντιθέσεις · ημείς 
οέ ούκ άν ποτε άποκνήσαιμεν θρ ιαμβεύε ιν αυτών τδ έ μ μ α ν έ ς κα\ τδ έμβρόντ^τον . 

Quid ergo a i l Serva ior? Qui per januam intrat, Β Τ ί ούν φησιν δ Σ ω τ ή ρ ; Ό εισερχόμενος διάτχ\ς 
paslor est. Ει cum oves propria* emiserit, ante ipsat 
vadii, et oves eum trquuniur, quia sciunl vocemejus. 
AVienum aittem iion srquuntur, quia vocem tllius non 
noverunt; ideo aliemtm non seciiuilur, sed ab eo / u -
(jiunl, quia non noverunl vocem alienorum ·*. Dein 
r i i rsus: Ego snm o*t>um; per me si quis iuiroierit, sal-
mbitur, et procedet, ei pa$cua inveniel · · . Quid 
auiein bi vesani ? Pasiorem liujusmodi, a*grolum ac 
riebilem, et pasloralis a r l i s imper i lum csse voluut, 
vel infiriiiis ad dirigendas oves v i r ibus . e l vel eo 
rtivilo aul el iam prodenie grcgem a lupo discer-
pinni ftiisse. F rus i r a auiem opponi osl ium videiur , 
quod nullani pra*stet secur i la lem , she quis inlret 
sive cxeat, n i l i i l ejusdem sa lmi conferens. A l q u i 

θύρας, ποιμήν έστι· καϊ όταν τά Ιδια πρόβατα 
έκβάλη, έμπροσθεν αυτών πορεύεται, καϊτάχρί* 
βατα αύτφ ακολουθεί, δτι οϊδασι τήν φωνψ αυ­
τού · άλλοτρίφ δέ ού μή άκολουθήσωσιν, άΧΧα 
φενζονται άπ' αυτού, δτι ούχ οϊδασι τών άΧΙο-
τρίων τήν φωνήν. Ειτα πάλ ιν · Έγώ είμι ή βύρα' 
διέμούέάν τις είσέλθη, σωθήσεται καϊ έξελεύσε-
ται καϊ νομήνεύρήσει. Τ ί δέ οί παράφρονες; τον 
μέν τοιούτον πο ιμένα , ή ^ ω σ τ η κ ό τ α καί άτονον, χι\ 
α π ε ί ρ ω ς τής π ο ι μ α ν τ ι κ ή ς ε ίσάγουσιν έχοντα, ή άσθε-
νεία τού δ ιέπειν τά π ρ ό β α τ α , ή ακουσίως διηρπά-
σθαι ύ π δ τού λύκου, ή έθελοντήν καταπροέσθαι τδ 
ποίμνιον · μ ά τ η ν δέ , ώ ς εο ικεν , ή θύρα προβέβληται, 
ούδαμόθεν τδ ασφαλές έχουσα · ούτε ε ί τ ις είσελεύ-

i la uugari e l loqui , qualem popnain snppliciumve C αεται δι ' αυτής ή έξελεύσετα ι , ε4ς τδ σώζειν οίατε 
non mer f lu r? Dcintle : Ego sum pastor bonut, et 
cognosco ove$ meas, et recognoscunt me mew, et ani-
mam meam pono pro ovibus I l is autem ulr inque 
blaspbemiae dtfodi ior fovea, qui et C h r i s l i paslo-
ris s imul , e l ovium Iguoranliam, stulle accusant. 
Uiscredenl cnini prorsus i l l i , animam pro ovibus 
ponerc sc d icemi , u l vel omnino nullani iuisse pas-
sionem ejus 2 1 7 staluant, vel simulatam et pban-
lasl icam ;vanuinqiie drama ab Evange l ion im auc-
loribus composiium affirmabum. H i aulem nonnisi 
i l l on im demeHti;e aique impie la t i s fruclus sun l . Ei 
Cbris l i i s quidem a i l : Et alias ove$ hitbeo, qua> non 
iuni ex hoc ovili; et illat oporlet n:e adducere, ct 
vucem meam audienl, et fiet unum ovile et umts 

υ π ά ρ χ ο υ σ α · τδ δέ τ α ύ τ α φλυαρείν κα\ λέγειν, ποίας 
κολάσεως και ά π ω λ ε ί α ς ούκ οΓσει δίκη ν ; ΕΓτα· 'JSjta 
είμι ό ποιμήν ό καλός, καϊ γινώσκω τά έμά, χαϊ 
γινώσκομαι ύπό τών έμών, καϊ τήν ψυχήν μου 
τϊθημι υπέρ τών προβάτων. Τοις δέ γε έκατίρωθεν 
έν τούτοις ό τ ή ς βλασφημίας περιορώρυκται βόθρος, 
όμοΰ τε τού ποιμένος Χριστού κ α \ τ ώ ν προβάτων τήν 
Αγνοιαν άνοήτως καταψηφιζομένο ι ς · διαπιστήσοναι 
δέ που πάντως α ύ τ ψ , κα ι τήν ψυχήν υπέρ τών προ­
βάτων τ ιθέναι λέγοντι · ίνα ή μηδόλως γεγενησθαι 
τδ σωτήριον Χριστού πάθος δογματ ίσωσιν , ή ώς πα-
ραπεπλασμένον κα \ φ α σ μ α τ ώ δ ε ς παραφανέν, χαί 
ε ίκή συντεθείσθαι δραματουργού μενον παρά τών 
έξηγησαμένων ήμίν τ ά Ε υ α γ γ έ λ ι α , είσηγήσωνταΐ' 

pa .</or , e .Hiconl ra , illas etiani qua3 ei cognilas et D τ α ύ τ α δέ τίνων άλλων, ή τ ή ς εκε ίνων άνοίας χα\ 

άσ-βε ίας ά ξ ι α ; κα \ δ μέν Χριστδς λ έ γ ε ι · Καϊ άΧΛα 
πρόβατα έγω. άούχ έστιν έκ τής αυλής ταύτης' 
χόκεΐνά με δει άγαγειν, καϊ τής φωνής μον άχού-

σουσι% καϊ γενήσεται μία ποίμνη, είς ποιμψ* 
Οί δέ κα\ τών ήδη δι ' έ π ι γ ν ώ σ ε ώ ς τ ή ς πρδς αύτδν 
συνηγμένων , τής εξουσίας καί οίκειότητος έξείργε*/ 
φιλονεικοΰσι, κα\ τ ψ τ ή ς πλάνης α υ τ ώ ν άρχηγώ δια-

congrcgala? sunt, ab ejusdem dilione et famil ia-
ri 'ate arcere ni luntnr , e l ad erroris sui ducem 
dubolutu traducere. Diceret aulem li is quoque 
Cl i r i s lue , qui Judxorum vesania laborant : Vos 
non creditis, quka non estit de ovibut meis. Oves 
Uifiv vocemmeamaudiunt, el cognosco eas, el sequun-
tur me. Et ego vitam asternam dnbo, et \n wternnm 

9 1 Jmt i . x, 27. M Jaan. xvu , 2. 9 3 Joan. x v i , i a v i Joau. \ \ u , 10. " Joan. x, 2. , # ibid. 9. 
• M i / u U l i . M Joan. x, 10. 
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&>λω περιποιούμενοι μετοχετεύε ιν * φα ίη & Αν κα\ Λ η ο η peribunt; neque eat quhqvam rapiet de wiem 
ζφδς αυτούς δ Χριστδς τ ή ν Ιουδα ίων νοσοΰντας μ α -
νίαν · Ύμεϊς ού Λίστεύετε ' ού γάρ έστε έκ των 
χροδάτων τών έμών' ζά πρόβατα τά έμά της 
ρννής μον ακούει, καϊ γινώσκω αυτά, καϊ άκο-
ΧονβούσΙ μοι · κάγώ ζωήν αΐώνιον δίδωμι αύτοΊς, 
χαϊ ού μή άπόΛωνται είς τόν αίώνα , καϊ ούχ 
άρχάσει τις αυτά έκ τής χειρός μον · ό Πατήρ 
μου δς δέδωκέ μοι, μείζων πάντων έστι, ού" 
δεϊς δύναται άρπάζειν έκ τής χειρός τού Πατρός 
μον. Έγώ καϊ ό Πατήρ έν έσμεν* Ούτοι δέ τά Ι ο υ ­
δαίων δντως κα\ φρονούντες κα ι πράσσοντες , το ί ς 

mea. Paiermeus qui mihidedit, major omnibus est, 
et nemo rάρετε de manu Patris mei potetl. Ego et 
Paur ujium $umus · · . 11i vero Judaeorum dogmala 
e i opcra reapse hahentes, blasphemjarum suarum 
lanqiiam lapidibus Cbr i s lum iinpeltint. S ic en im, 
quanli im in i p s i s i s t , Cbristuin deminuunt, e iun ive r -
sali poleslaie spoliant, ei jam gradu dejecttim de-
ceronnt, evangelica quoque, inler a l ia , mendacii 
insimulanles oracula : pa l r i autem ipsorum A n l i -
cbristo gloriam t r ibuunl e l v ic tor iam, Iropaei iitslar 
splen<lidi f proprium ei statiienles e x i l i u m . 

τών δυσφημιών λδγοις οία λίθοις καταλεύουσι , βάλλοντες τδν Χριστδν * ούτω γ ά ρ , τδ γ ε έ φ ' έαυτοΤς, 
χατεψίλωσαν μέν τδν Χριστδν , κα ι τού κ α τ ά πάντων άφείλοντο κ ρ ά τ ο υ ; , κα ί τδ ήττον άπενέγκασθα ι ήδη 
χατεψηφίσαντο, τ ά τε άλλα και τ ά τ ώ ν Ευαγγελ ίων ψευδή τ ιθέμενοι λ ό γ ι α · τ ω δέ Πατρ \ αυτών τ φ Ά ν -
τιχρίστψ τ δ κλέος διδόασι κ α \ τά ν ικητήρ ια , τρδτταιον α ύ τ ώ λαμπρδν- τδν ίδιον στησάμενοι δλεθρον. 

να'. Ή δ η δέ κα\ τδν Πατέρα χαί. τών δλων θ ε δ ν , Β 31 . Sed jam ipsi quoque P a i r i et omnitim Deo, 
χ α τ ά τ δ ε ί κ δ ς , βεβιάσθαι άποφανοΰντα ι , και τής τών proui verisimile est, vim ii .fcrre cerncnlnr, eumqtie 
απαντών δεσποτε ιας άλλοτριώσουσι, συνδιηρπάσθαι 
τ ώ Τ ί ω τ ή ς εξουσ ία ; αύτδν ε ίαηγούμενοι · ε ί π ε ρ δ 
νίός φηαιν, Έγώ καϊ ό Πατήρ έν έσμεν. Συμβα* 
σλεύει δέ τ ψ Πατρ \ είς τούς α ΐώνας ' και τδ Πνεύμα 
έψτ.ύσθαι τ δ άγιον τδ έν άποστδλοις φθεγγόμενον, 
ΪΓ.ε\τώ υ.έν ενέπνευσε λ έ γ ε ι ν "Οτιέφ^ύσατο ημάς 
έχ τής εξουσίας <ού σκότους, καϊ μετέστησε* 
εις την βασιΛείαν τού ΥΙού τής αγάπης αυτού, 
έν φ έγομεν τήν άποΧύτρωσιν , τήν άφεσιν τών 
αμαρτημάτων · δς έστιν εικόϊν τού θεού τού αο­
ράτου , πρωτότοκος πάσης κτίσεως · τ ψ δέ ένή /ησε 
γράφειν *ΤμεΊς δέ γένος έχΛεχτόν, -βασίΛειον 
Ιεράτενμα, έθνος άγιον. Λαός είς περιποίησιν, ^ 
Ιπως τάς. άρετάς έζαγγέίΛητέ τού έκ σκότους 
υμάς χαΛέσαντος είς τό Οανμαστόν αυτού ρώς · 
οί ποτέ ού Λαός, νύν δέ Λαός θεού" καϊ οί ουκ 
ήΛεημένοι, νύν δέ έΛεηΟέντες. Μεθ ' ών δ εύαγγε-
λικδς λόγος , "Οτι τό φώς έν τή σκοτία φαίνει, καϊ 
ή σκοτία αυτό ού καΤέΛαΰε, βοά. Οί δέ τού σκό­
τους άξιοί , ό>ς οΓονται, κα\ έόιώχθη κα\ κατελήφθη · 
είκή ταύτα ε ί ρ η τ α ι , κα ί άδολεσχεί ό λέγων τούς έκ 
τού σκότους ε ί ς τδ θείον και θαυμαστδν κεκλήσθαι 
?ώς · κα\ τδν ού ποτέ λαδν νύν λαδν χ ρ η μ α τ ί ζ ε ι ν 
θεού· και τούς ούκ ήλεημένους , ήλεημένους · μ ά τ η ν 
άρα, ώς lotxe, τδ τού Χριστού α ί μ α καταβέβληται , 
κα\ λύτρον υ π έ ρ η μ ώ ν ε ίσενήνεκται , καθά π ιστεύο-
ρεν καί κηρυσσομεν · ούτως αυτούς ε ίς βυθδν ά π -

generali potent.au velle dejirere, dum una cuni 
F i l i o spoliaium poteniia asserenl. S i quidem F i -
lius a i l : Ego ei Paler unum sumus ; regnaique 
ciuii Pai re iu sseriila. Dic< nt c l ia io S p i i i i u i n sanc-
tiim mendaciier aposiolis cs.se l o c i u u m ; di;m alH 
quidem iuspiravit diccrc : Qnoniam eripuii not de po-
testale lenebrarum, et iransiulit in regnum Fiiii ditec-
tionit stuv, in qiro habemus redemptiouem el remis-
tionem peccalorum; qui e$t imago Dei invisibilis, pri-
mogenilus omnis creatura* alieriits autem atiribws 
i i i sonui l diceus : Vos genus elecium, regale sacerdo-
titim, gens sanela, populus acqui&iliomt, ul virtutes an-
nunlietisejus qui de tenebris vos vocavil in admirabile 
lutnen sunm. Qui olim non populus, ntttic autem popu-
lus Dei.El.qui olimexlra m seiicordhm, nunc aulem 
miiericordiam*adepti V Quibtis consonal evangclicus 
sertuoclajnaiis: Qitia lux in laiebrit lucei, et lenebras 
eam non comprehenderunt *. Ve rum bi qui lenebria 
digni sunl , lnceia fugaiam fuisse puianl e l cornpre-
beusam. F n i s l r a ha*c dicla fuere, a i u m ; ei nngatiir 
qui d i c i l eoe qui in lenebris eranl , in a«ln irabile 
luinen fuisse vocates; e i i l lum <μιί populus no:i 
crat , nunc popnluin csse Dei ; et qui loiige erant a 
miae r i co rd ia , faclos ei proximns. Frns t ra , u i vidc-
tur, C b r i s l i sanguis fusus c s i , e l p rc l ium pro nobis 
daiuu», s icul i credimus e l p rxd icamus . Sic eos in 
perdil ionis baralbrinn blasphema e l irrel igiosa doc-

ωλείας δ τ ή ς βλασφημ ίας κα \ δυσσεβείας κατωθε ί Β i r ina prae«ipiies da l . Pra?ierea deiloquerum al ler , 

^γος · έ π \ τ ο ύ τ ο ι ς τών θεηγόρων άλλος, ε ίς τόνδε 
τδν πόνον συνε ισελάσας , συλλήψεταί γε εύ μά>.α τοίς 
προκεκηρυγμένο ι ς , τοιάδε τ ι νά λέξειεν · "Εσται έν 
ιαϊς ήμέραις έχείναις καϊ έν τφ χαιρφ έκείνφ, 
καΛέσονσι τήν ΊερονσαΛήμ θρόνον Κυρίου, χαϊ 
σνναχθήσονται έτι οπίσω τών έπιθυμημάτων 
riJc καρδίας αυτών τής πονηράς. Το ιαύτα μέν δ 
θείος π ρ ο φ ή τ η ς · πολλάκις δέ τών τοιώνδε λόγων προ-
δ<ηυκρινημένων, ούκ έγο>γε οΐμάι παλινοστήσαντας 
ι π ί τ α ς α ύ τ α ς εξηγήσεις ίεσθαι* άλλά τ ά γ ε είς τδ 
έπειτα α ύ τ ψ £ηθησόμενα, ούκ άν εκών ύπερβήσο-

buic item laboti inierveniens, ita pra*dici»s opem 
fe re t : Eril diebtts illis el lempore itlo, totabnnt 
Jerttsalem soltuni Domini, el comjfegabuntur adlme 
post de$ideria pravi cordii ipsorum v . H a e divus 
propbela. Sed ciim sa?penimiero jam cjusmodi l o -
ciiliones explanaverimus, baud exisi i ino ad easdem 
explical ioi ies eese redeuiiduni. Qnanqiiam ea qn.t; 
inferine ab eo dieenlur, baud pra ter i rc v e l i m ; si 
qnidem ea nobis mul l am par iuni ver i ia iem propo-
silo argnmenlo idoneam, necnon namralem co-
gnaiionem c l concordiam denioiistrai , qnae quidem 

• • ^ a o . x , 26-30. 1 Coloss. ι ι , ΐ δ - l o . * I P c l r . u , 9, 10. 1 Joan. i , R. * Jercm. m , 17. 
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Riibi i l i ler ammailvcrieni lo cognoscerous : quaienus Α μαι · πολύ γ ά ρ ή μ ί ν ώδίνει ταυτηνΐ τήν άλήθειαν 
nempe 2 1 8 D ^ i s , e l quibusnam per lempora c u - πρδς τήν τών προκειμένων ύπδθεσιν, τδ συμφυές χαι 
ram siiaui peculiarem impendori l , e i quaenam novi-
lae seu ii isiauratio fcrcndarum deiuccps Jegum , 
qure vcteribus Pmniores eranl ftiiura), muiloque po-
liorem lainrai u i i l i i a i e m , e l ub ina i» aliquando bac 
Icgcs s ign i l i cand* forcnt, qualique v i r tu lc magi-
s ler ium ipsarum .essel perageudmu. 

52. Sic nutem se l iabci locus propbeticus : Ecce 
dies oenienl, tiii Dominu$,et feriam domni hruelhet 
domui Juda f&Ju* novum ; nun tecundum fadusqnod 
pepigi eum paltibus eontin, die qua apprehendi mannin 
eorum , ut educerem eo$ de lerra jEgypiu El ipsi 
ηοή permanserunl in faedere meo; et ego eos neglexi, 

όμόγνωμον , & δη κσΛ Ισχνώς κατοπτεύοντες είσδ-
μ ε θ α . Τ ί ποτε άρα β ε δ ς , και τ ίσ ι κατά καιρούς διά-
Οοιτο, κ α ί τ ί τών έκκε ισομένων νόμων τδ καινδν χα\ 
άπεξενωμένον , κα \ τ ώ ν π ά λ α ι νενομισμένων έπι-
κρατέστερον, κα \ πολύ δέ πλείονα φέρον τήν δνηβιν, 
και δποι ποτέ τά τ ώ ν νόμων ένσημανθήσεται, χα\ 
οποία δή δυνάμει τδ ύ π ' αυτών διδασκάλων πρό-
εισιν ; 

vfi'. "Εχει δ έ ώ δ ε · Ιδού ήμεροι έρχονται, φι\ρ\ 
Κύριος, καϊ διαθήσομαι τφ οϊκφ ΊσραήΛ καϊ τφ 
οϊκφ Ιούδα διαθήκην χαινήν, ού κατά τ\ρτ δια-
θήκην ήν διεθέμην τοις πατράσιν αυτών, έν 
ήμερα έαιΛαδομένον μου τής χειρός αυτών έξ-
αγαγείν αυτούς έκ γής ΑΙγύπτου · καΧ αύτοϊ ούχ 

ait Dominus. Quia hoc e$t firdtis quod feriam cum B Ξέμειναν τή διαθήκη μον, καϊ έγώ ήμέΛησα αν-
domo Itratlh posl dies illos, dicit Daminut, dans 
tege* meat hi menlem eorum, et in corde eorumdem 
seribam illa* : et ero eit in Deum, et ipsi eruiti milii 
iu populum. Neque suum quisque civein docebit, nt-
que item quisque (ralrem tuum, dkens : Cognotce 
Dominum ; omnei entm cogno*cenl me, α pano ad 
magnum : quia propiliabor iniquilaitbut eorum, ei 
peccali ipiorum ulierius non recordabor · . Uac le -
m i s S p i r i l i i s sancl i inlerpres . Quis porro baec in^p i -
ra la ιιοιι aud i i l oracula? Ubique lerrarum ac pelagi 
deiferorum vi rorum c c r i i i i n r prnedicalio difftisa. 
Quis i ia insipiens e i s lol idus, ut Sp i r i lus oracula 
peusi nou babeai, ar l i s aulem diabouca? iuveniis 

τών, φησϊ Κύριος. "Οτι αύτη ή διαθήκη ήν δια­
θήσομαι τφ οϊκφ ΊσραήΛ μετά τάς ημέρας εχεί-
νας, <ρησϊ Κύριος, διδούς νόμους μου είς τψ 
διάνοιαν αυτών, κα\ έπϊ καρδίας αυτών γράψω 
αυτούς, χαϊ έσομαι αύτοΊς είς θεόν,, καϊ αυτοί 
έσονται μοι είς Λαόν , χάϊ ού μή διδάζωσιν έχα-
στος τόν ποΛίτην αυτού, χαϊ έκαστος τόν έ&εΛ-
φόν αύτον Λέγων Γνώθι τόν Κύριον δτι πάντες 
είδήσονσί με άπό μικρού αυτών καϊ έως μεγάΧου 
αυτών * δτι ΪΛεως έσομαι ταίς άδικίαις αυτών, χαϊ 
τών αμαρτιών αυτών ού μή μνησθώ Irt. Και h 
μέν τού Πνεύματος ύ π ο φ ή τ η ς τοιαύτα. Τίς δέ τών 
Οεοπνεύστων λογίων τούτων ά ν ή κ ο ο ς ; Απανταχού 

a l l enda l? Quania reprebcusione ac puniiioue digni Q γ ά ρ γ ή ς κα \ θαλάσσης, τ ώ ν θεοφόρων ανδρών όρα-
s i n l , d i ca l al iquis eoruiu qui recie loquendi eum 
sludiosi . Quid bis dic l is reclius aut evidenl ius? 
Nouue binc coarguitur s iu!iorum vanitas? Noune 
cloctrina nos l ra , u l tcclas p ie la l i consoiia, binc 
deii ioi is iral t i r? Nonne novum foedus nobis atile 
proclamavi i , quod saluiare Verbtnn vis ibi l i ter 
apparens i radid i t? Noune vila3 secundum Deum 
agendx ral ionem in aniecessuin e x p o s u i l ; et qnod 
ea.n suscipieni ium illuslranda? nieiites forent e i 
i l luminandae; e l quod denique ad Odein accedeiH 
l i i i m corda vcterepeccali macula mundanda essent? 
in qu ibusc l i am divi i iam legem scriptum i r i p r a n u n -
t i av i i . Nonue vc le rcm bominem depositum i r i , 
spiriltique renovaiidum prwscr ipsi l? Nonne nostram 

τ α ι κατεσκεδασμένον τδ χ ή ρ υ γ μ α ' τ ί ς δ έ ούτως ασύν­
ετος και η λ ί θ ι ο ς , ώστε παρ* ουδέν μέν τίθεσθαιτά 
τού Πνεύματος λ ό γ ι α , τοίς έ χ τ ή ς μεθοδείας δέ του 
διαβόλου έξευρημένο ι ς π ρ ο σ τ ί θ ε σ θ α ι ; ποίας ούκ άν 
εΐεν κατηγορ ίας και κολάσεως άξιοι, λεγέτω τις τών 
έρώντων τ ή ς τού λόγου εύθύτητος · τ ί τούτων ευθΰ-
τερον ή τ η λ α υ γ έ σ τ ε ρ ο ν ; ί ρ ' ούκ ελέγχει τών ανόη­
τ ω ν τήν μ α τ α ι ό τ η τ α ; άρα τ δ ν καθ* ημάς λόγον ώς 
εύσεβείας έχόμενον ού σ υ ν ί σ τ η σ ι ν ; ού τήν καινήν 
δ ιαθήκην ήμ ίν προανεβόησεν, ήν δ σωτήριος Αόγος 
ε π ι φ α ν ε ί ς π α ρ α δ έ δ ω κ ε ν ; ού τ ή ς κατά θεδν πολιτείας 
τούς νόμους προϋποτ ίθε τα ι , τ ώ ν τε δεξομένων τάς 
δ ιανοίας καταυγασθήσεσθαι κ α \ φωτισθήσεσθαι, χα\ 
τών προσελευσομένων τ ά ς κ α ρ δ ί α ς , τοΰ παλαιού 

cuin Dco familiariLalein propinquiialemque de l i - D ^ύπου κα\ τ ή ς α μ α ρ τ ί α ς Αποκαθαρθήσεσθαι; χα(Γ 
ueat, i l a u l simus ejns populus e l sancla baereditas, 
l iberamet per seiuelipsamoblalam Dei cognilioiiem 
l iabi lur i ? Nonne exbibel Doum graiis i i idulgeiUem 
peccaiis nosir is , e l in iqui la l t im i ios l ranun oblivio-
uem dcrnoiieiraluruiii? Noune niisericordiam et be-
l i igni la iem quam in nos ge r i i , proclamavi l ? Noune, 
quod rei oinnis capui e s l , ut summali in d icam, 
tacra*. noslras fidei fiindaiueuia e i fulcra s l a b i l i v i i ? 
U i s pSaudere, et felicibus cadem coronare sitlTragiis, 
IJSliesimum sit . Namque hac impicta i is doprimiint 
fiupereiliuni, e l impudenl ium ora obs i ruunl . V e r e 

Ας και έγγραφησεσθα ι τδν θείον νόμον προανεχήρυ· 
ξεν * ού τδν παλα ιδν άνθρωπον άποθ ή σεσθαι, χαί 
τδν νέον τδν άνακαινούμενον έν πνεύματι προΟχ· 
έ γ ρ α ψ ε ν ; ού τήν πρδς θεδν ήμ ίν οίκειότητα διατυποί 
κα\ ε γ γ ύ τ η τ α ; ώ ς είναι α ύ τ φ λαδν και κλήρον άγιον, 
αύτόνομον κ α \ α ύ τ ε π ά γ γ ε λ τ ο ν τήν θείαν γνώαιν 
έξειν προΰποφα ίνων ; ού προίκα χρηστευόμενον ϊτ\ 
τ α ί ς ά μ α ρ τ ί α ι ς η μ ώ ν , κα ι άμνηστ ίαν έπί ταίς άνο-
μ ί α ι ς η μ ώ ν ένδειξόμενον, τόν τε έλεον χα\ την 
φ ιλανθρωπία ν ήν π ε ρ \ η μ ά ς κέκτηται προαναχέχρ»* 
γ ε ν ; ού τδ κεφάλαιον π ά ν τ ω ν , ώ ς συνελόντα · ί«ίν, 

' J c r e m . χ χ χ ι , 31*54 
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τής ίεράς η μ ώ ν π ί σ τ ε ω ς τ ά τ ε βάθρα κ α \ τ ή ν κ ρ η - Α decuit oraculorum borum medialorem esse aique 
*ίδα προΰπε σ τ ή ρ ι ξ ε ; τ α ΰ τ α χ α τ α χ ρ ο τ ε ί ν κ α \ τα ί ς 
άμείνοσι στεφανοΰν ψήφοις , π ά ν τ ω ν άν ε ίη δ ικαιότε-
ρον τής γ ά ρ ασεβε ίας καθα ιρε ί τήν όφρΰν, κα\ τ ώ ν 
άναισχυντούντων ά π ο φ ρ ά τ τ ε ι τ ά σ τ ό μ α τ α · δντως 
ίόει τούτοις κα\ ύ π η ρ ε τ ή σ α σ θ α ι κ α \ διακονήσασθαι, 
τδν καλώς κα\ άξ ίως τ ώ ν προφητών προσαγορευ-
θέντα τδν συμπαθέστατον , ά φ ' ών έπεόείκνυτο τδ 

mmrstrum, enm qui rectc digneque propbelartim 
diclus esl miscraiuissimus propler suam ad iucluiu 
lacrymasqtie proclivi iatem ; qui Deo agniius Γιιίι 
ante eiiatn concepiionem, e l in ipsa vulva sancl i -
ficalits. Quid enim sacra i l la aniina clomentius <il 
purius? 

πολυπενθές κα\ φιλόδακρυ · δς Ι γνωστο τ φ θ ε φ κα\ 
πρδ πλάσεως, κ α \ έκ μ ή τ ρ α ς ά ύ τ ή ς ήγ ίαστο · τ ί γ ά ρ τ ή ς ί εράς εκείνης ψ υ χ ή ς συμπαΟέστερον ή κ α -
δαρώτε ρον ; 

Άλλ' έ π ί τήν τ ώ ν προηγορευ μένουν ά ν ά π τ υ ξ ι ν , 
εύκαίρως καί δή τ ρ ε ψ ώ μ ε θ α · Ιδού ήμέραι έρχον­
ται, φησϊ Κύριος, χαϊ διαθήσομαι τφ οϊκφ ΊσραήΛ 
καϊ τφ οϊκφ Ιούδα διαθήκην καινήν. Ή μ έ ρ α ι δέ 

Sed ad proposhorum dictorum cxplanaiionem 
tempus est ut convertamur. Ecce dies venhini, ait 
Dominus, et feriam domni israelh, el domui Juda: 
fosdus novum \ Dies null i a l i i in tcl l igi debcnt, 

OJX άν έ τ ε ρ α ι ύποληφθε ίεν , ή άσπερ έσχάτας τών g nisi quos casieri propbcias exlremos fore dorcwl 
προφητών έτεροι έκδ ιδάσκουσιν , εί κα ι άδιορίστως 
ένταΰθα εΓρηται, κ α θ ' 1ς δ τοΰ θεοΰ Λόγος άνθρώ-
ποις σαρκ\ προσωμίλησεν · έ π \ συντελείφ γ ά ρ τ ώ ν 
αιώνων τ ό τού Χριστού μυστηριον πεφανέρωται* 
τούς τε νόμους και τήν δ ιαθήκην ήμ ίν τήν καινήν 
είσηγήσατο · έ π ε \ γ ν ω ρ ι ζ έ τ ω σ α ν ήμ ίν οί απεναντ ίας 
ήμίν και τ ή άληθείφ Ιστάμενο ι , χρόνου έτερον κα \ 
του προφητ ικού τουτουΐ λόγου μεταγενέστερον , κα \ 
διαθήκην άλλην έ μ φ α ν ι ξ έ τ ω σ α ν , κ α \ η μ ε ί ς γ ε σ ι ω π ή -
σομεν. Έ ο υ ς 8' Αν παραδείξάι ούκ ίσχύσωσιν (ού γ ά ρ 
τοι δυνήσοιντο), τ ά η μ έ τ ε ρ α κρατε ί τωσαν , καί δ τ ή ς 
αληθείας λόγος πα££ησιάσα ιτο · οίκος δέ Ι σ ρ α ή λ 
*ι\ Ίουδα , τ ίνες άν είεν έτεροι , ή οί γ ε τ φ κ α θ α ρ ω -
τάτφ ν φ κ;αθορ$ν ώς έφικτδν ά ν θ ρ ώ π φ θεδν δύναιν-

(eliamei mdefintie hic dicttim esi) qitibus Dci V c r 
bnm inier homines cum carne versatum esi . In sai-
culorum enim flne, C h r i s l i mysler ium nianifesiatum 
est, legesque ab eo nobis cuin novo foedcre allaiai 
fuere. Al ioqu i ostendant 2 1 9 nobis adversarii tum 
i toslr i lum veri tai is , tempus aJiud, e l boc prophetico 
oraculo posierius, e l foedus aliud ostendani ; quo 
facto, nos tacebimus. Sed quandiu id deu.onstrarft 
neqneunt (neque sane unqnam polerunt) senlemi ι 
nosira s i e t , ti ver i la i i s docl r ina sese alacr i tcr 
atlollat. Doroui vero Israelis atque J u d « , quinam 
a l i i erunt, quam qui menle pur iss ima Deutn per-
videre, quaRium homini licet, poteruni, et cum 
pura sinceraque fidei confessione ad eum accedere f 

το, χα\ κ α θ α ρ ά και ε ίλ ικρινε ί εξομολογήσει διά π ί - C S k emm proprie Israel atque Judas dcsignabnntur; 
στεωςαύτφ προσερχόμενοι ; ούτω γ ά ρ Αν οίκειότερον 
Ισραήλ καλ Ι ο ύ δ α ς άποδοθέίη · εί κα \ π ε ρ \ τ ώ ν 
ψιλαίς π ρ ο σ η γ ο ρ ί α ι ς τ έ ω ς έ π ι κ ε χ ρ ε ω σ τ η μ έ ν ω ν , τ η ­
ν :χάδε δ λόγος π ρ ο ε ν ή ν ε κ τ α ι , ώ ς μ ή δόξαι τ ά τ ή ς 
επαγγελίας δ ιαπεσε ίσθαι τής πρδς τούς π α τ έ ρ α ς τοίς 
έτι σαρκικοίς , κα \ τ φ τ ή ς π ε ρ ι τ ο μ ή ς φιλότιμουμένοις 
σημείψ- κ α θ ά κ α \ δ Σ ω τ ή ρ τή γυνα ικ ι τήΦοιν ικ ίσση 
προσδιελέγετο · Ούκ άπεστάΛην, εί μή είς τά πρό­
βατα τά άαοΛωΛότα οϊκον ΊσραήΛ. r Q v άπογνόν-
:ων, έ π \ τ ά έθνη λοιπδν, πρδς ούς ή ε π α γ γ ε λ ί α τών 
πατέρων κ α ί ή ευλογία μ ε τ α κ ε χ ώ ρ η κ ε ν . 

Εί δοκεί δέ και ε ίσαύθις , δ τ ή ς καινής δ ιαθήκης 
λειτουργδς, δ βαστάσας τδ τοΰ Χριστού δνομα ε ν ­
ώπιον ε θ ν ώ ν και βασιλέων, δς δή Αγαν εύφυώς και 
ευκαίρως κ α \ ε ίς οέον, τοίς θείοις τούτοις χρησμο ί ς 
Εβρα ίο ι ς γ ρ ά φ ω ν , αύτα ίς λέςεσι συνεχρήσατο, κ α -
λείσθω κ α ι νύν χ ρ ε ι ω δ έ σ τ α τ α , κα\ ε ίς μέσους 
άγέσθω, καλ άμφοίν ταίν διαθήκαιν συμβάλλων κα\ 
όοκιμάζων τ ή ν δύναμ ιν , λ ε γ έ τ ω · ΕΙ γάρ ή πρώτη 
εκείνη ήν άμεμπτος, ούκ άν δευτέρας έζητείτο 
τόπος' π ώ ς οδν ούκ ά μ ε μ π τ ο ς ή π ρ ώ τ η ; "Οτι τοι% 

φησν/, ό νόμος ούδεν έτεΛείωσεν, έπεισαγωγή δέ 
κρείττονος έΛπΙδος, δι ής έγγίζομετ τφ &εφ. 
Ούκοϋν 6VA τοΰτο δευτέρας εδέησε κα\ τ ή ς κ ρ ε ί τ τ ο ­
νος, ή ς π ά ν υ τδ χρε ιώδες κα\ άναγκαϊον είς τδ σ ώ -
ζεεν τ δ ν Α ν θ ρ ω π ο ν , κα \ δικαιοΰν τδν διά π ί σ τ ε ω ς 
τ ·ρο* ιρχόμενον , κα \ τ ώ ν Αρχαίων π λ η μ μ ε λ η μ ά τ ω ν 

ei iamsi bominuin nudis lan ium appellationibtis 
addicloruin, boc loco serroo fecil menliouem, t»« 
fort« promissiones patribus faclae excidisse vide-
renti ir i is qui adhuc carnales erant, et c i rcnmcisioi i is 
gloriabamur lessera. S i c u l ei iatn Servaior Pkoe-
nissse mulier i d i c i l : iVo/ι tum missus n t i i ad evc* 
quce perierunt domut Uraeli* 7 . Quibus delrectanli* 
bus, poslea ad gcnles, ad quas pairum promissid 
et benedidio spectabat, t rans i i l . 

Sed, si placet, rursus novi foedcris min i s t c r , 
qui Cbris t i noinen corani gcnlibus regibusijue l u -
l i i , quique egregie* oppido e i lempesiive e i ex r c i 

1 usn, bis ipsis oraculis, dum ad Hebra?os scr iberr t , 
ad l i t ieram usus e s i ; i s , inquaip, minc quoque op-
portunissime invoceiur , atque in rnediura adduca-
tur, dum ulriusque foederis v im in ler so comparat 
e l dijtidicat, diceus : Nam $i prins illud culpa va-
couel, non uiique secundilocu* inquirereiur*. Quid-
ni vero ctilpabile i l lud prius? Quia, i u q u i l , nihil ad 
perfecium adduxil Ux 9 : iutroduciio vcro nu-lioris 
spei , pcr quam proximamus ad Deum. Igilur se-
cundo foedere, e i quidcni mcliore, opus f u i l ; cujus 
prxc ipua uti l i ias e l necessiias esi ad »alvandum 
bomii icm, e l i l lum justificanilum qui cum fide acce-
d i l , et vcierum delictonim douandam emundalio* 

• J e r t m . x x i , 31 . T M a i i b , x v , 24 . • I lebr. \\\\, 7. · Hebr. v n , 19. 
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uem. Eral auiem baec evangelicae legisblionis nu- Α χαρίζεσθαι τήν άπόνιψιν ήν δ" Αρα οτδτη τής εδαγ· 
per gra i ia efflorcscene. Por ro rernin bis in lerve-
nienl ium qiiania esl d ivers i ias ! I l l ic enim sacer-
dolcs munera oflerebanl, cruenlasque pro se ipsis 
e l pro ignoramiis populi v ic i imas , qua» peccala do-
lerc nequibam; namquc in exeinplo adbuc el um-
bris ministrabanl coeleslium rerum, s i cu l i Moysi 
oraculum Γιιίι ed i ium. H ic autem diversum n i i n i -
sterium inlerveni t , atque iocomparabi l i ler melius, 
lanlo melioribus cum promissionibus, quanto ab 
uinbra veriias d i s l a l . Etenim nosler pouiifex, auctor 
apostolusque confessionis noslrae Cbr i s ius Deus 
nosier, seinel pro peccantium ealuie seipsum offe-
rens sacr i i icaluin i inmolalumque in carne, manei 
in icleruutn pontifex, sedelque ad Dei dexieram 

γελ ικής θεσμοθβσίας ή έπανθήσασα χάρις, χα\ τών 
έν τ α ύ τ α ι ς μεσ ιτευσάντων τδ διενέγχαν όπόσον · δτι 
έχε ι μέν οί Ιερείς προσέφερον τά δώρα, χα\ τάς 
ένα ίμους θυσίας υπέρ τ ε εαυτών, χαί τών του λαοΰ 
Αγνοημάτων · α ι π ε ρ ούχ ήδύναντο περιελείν αμαρ­
τ ία ς · έν ύ π ο δ ε ί γ μ α τ ι γ ά ρ έτ ι κα\ σκιαϊς έλάτρευον 
τ ώ ν επουρανίων, καθά Μωσεί κεχρημάτισται· εν­
ταύθα δέ δ ιαφορωτέρας τ ετύχηκε λειτουργίας χα\ 
ά σ υ γ κ ρ ί τ ω ς άμείνονος έ π \ κρείττοσι ταίς έπαγγε-
λ ί α ι ς , καθ* δσον σκιάς ή αλήθεια. Ό γάρ τοι ημέ­
τερος ά ρ χ ι ε ρ ε ύ ς , δ Ι ξσρχος κα\ απόστολος τ ή ; ομο­
λογίας η μ ώ ν Χριστδς δ θ ε δ ς ημών , άπαξ υπέρ της 
τών Αμαρτωλών σωτηρίας έαυτδν άνενέγκας, Ιερευ-
θέντα τε κα\ τυθέντα σαρκ ι , μένει είς τδν αίώνα 

deinceps exspecians, donec poivantur iut i i i ic i ejus ® ά ρ χ ι ε ρ ε ύ ς , έκάθισέ τε έν δεξιοί τού θ ε ο ύ , τδ λοιπδν 
ftcabellum pedum ipstus. Uuica enim oblalione per-
feci l in perpeliuim sanclificalos. Tesiis porro nobis, 
inqtt i i , Spiritus sanciua. 

Seil b i impur i » t q u e profani , Spi r i ius oracula 
audire uou suslinenC, muliainque tmnmodi l iam 
atque fetorein ex aboiniuando corde suo eructanies, 
veri ta i i occentam, ne Cbr i s lum quidem qtiidquam 
pericciste, iieqtie eos eese «anc t i t i ca ios qui gra i ia 
digni fuerunt. S i c sane jud icen l , et qitidem adiuo-
duin reeie. duin ex &uo impuro sp i r i iu eloquumur, 
Μo/i juxta fosdut quod pepigi cum iliorum patribu$, 
quo tempore manu opprehenios ettuxi, inquit , eos 

έ κ δ ε χ δ μ ε ν ο ς , ε ω ς άν τεθώσιν οί έχθρο\ αυτού ύχο-
πδδιον τ ώ ν ποδών αύτοΰ · μιόΐ γ ά ρ προσφορά έτε-
λείωσεν ε ίς τδ δ ιηνεκές τούς άγιαζομένους. Μαρτυ­
ρεί δέ ήμΤν, φ η σ \ , τδ Π ν ε ύ μ α τδ άγιον. 

'Αλλ' οι γε εναγε ί ς κ α \ βέβηλο ι , τών τοΰ Πνεύ­
ματος ουδαμώς ανέχονται λογ ίων , πολλήν δέ τήν 
άκαθαρσίαν και τδ δυσώδες έκ τ ή ς βδελυράς καρδίας 
ά π ε ρ ε υ γ δ μ ε ν ο ι , κ α τ α ^ α ψ ψ δ ο ΰ σ ι τής αληθείας, 
μ ή τ ε Χριστδν τετελε ιωκέναι μηδέν , μήτε καθηγιά-
σθαι τούς ήξιο>μένους τ ή ς χ ά ρ ι τ ο ς · ούτως ούν νοοίντο 
κα \ λίαν εύστόχως , έκ τού ακαθάρτου άποφθεγγί-
μενοι π ν ε ύ μ α τ ο ς , ού κατά τήν διαθήκην ήν δι-
εΟέμην τοϊς χατράσιν αυτών, έν ήμερα έχιΛαβο» 

deierra ASgypii uaec ai i t iquitds, taciie velut i , ^ μένον μου τής χειρός αυτών, έξαγαγειν αυτούς 
veierie fu;deiis cessalionem innuebant, quod ipsum 
Ubi i l a ru i i i quoque contr i l io s ig i i i l i c av i i . Quo te in-
pore euiiu JSgypdaca lyrannide Israel ereplus fue-
r a l , lapideis labulis lex incidebaiur, inons fumans 
apparebal , lerroresque max imi desuper obj ic ie-
b a n i u r ; cujusmodi opus erat erga rudem populum 
e i bis lerr ici i lamentorum 2 2 0 elemeulis indigen-
l e m ; i l a u i qui nyper peregriua regione excesse-
r a n i , a barbarica m o n i m perversilate averterentur, 
alque ad Dei cogniiionem dirigerenit ir , e lhuica su-
persii l ione deposita. E l labularuin quidem lapidea-
rum usu, saxei i l lo rum cordis sacer eermo dur i i iem 
rigoreuique denoiabat. Idcirco cn im et durae ce rv i -
cis populus, nervique fer re i ins ia r cor habens, atquo 
oinui coiiUiina< i « et pervicaciae deditus increpaiur . 
νεΰρον σιδηρούν έχων τδν τ ρ ά χ η λ ο ν , κα \ π ρ δ ς 
ώνειδ ίζετο. 

C u m auiem nos Dominus ac fleus de poteslate D 
tyranni improbi l iberaiurus advenit, et peccaiorum 
nostronim pigum depulsurus, n ib i l hujuamodi ter-
r iculorum in le rveuh . Salui is qnippe uostr«c opera-
tor, i c r r am obambulans, miiia\\\t et bumiKs corde, 
sinc ullo lun iu l in ac pavore, mansueludinem imo 
prae $e ferens e i affabil i ialcm, sali i larein in syua -
gogig doclr inam dic iabal ,omniquc bencficiorum ge-
iir.rc cos qui se aodire vc l l em cumulabai , non le -

έκ γής ΑΙγύ.ττου. Τ α ύ τ α Ανωθεν ήρεμα πως, τής 
π α λ α ι ά ς δ ιαθήκης τήν π α ύ λ α ν προύπηνίο^ετσ· 
κ α θ ά π ε ρ κα\ τ ώ ν π λ α κ ώ ν τδ παλαιδν έδήλου τδ σύν-
τ ρ ί μ μ α · δτε μέν γ ά ρ τ ή ς Α Ι γ υ π τ ι α κ ή ς τυραννίδος 
ό Ι σ ρ α ή λ άπηλλάττετο , π λ α ς \ λιθίναις ό ν<5μος έν-
ε χ α ρ ά τ τ ε τ ο , κα \ δρος έοε ίκνυτο καπνιζόμενον, xoi 
δε ίματα εξαίσια διεφαίνοντο Ανωθεν * οία είκδς τους 
έτ ι ν η π ι ώ δ ε ι ς , κα\ στοιχε ίων διά τούτο δεδεημένους 
μορμολυττδμενα · ώ ς τούς ά ρ τ ι τ ή ς αλλοδαπής άτ> 
αν ισταμένους , τ ή ς β α ρ β α ρ ι κ ή ς μεταπ/άττεσθαι δυσ­
τ ρ ο π ί α ς , κ α \ π ρ δ ς θεογνωσίαν μετα^δυθμίζεαδαι, 
τήν έθνικήν δεισιδαιμονίαν Αποδιδράσκοντας' τ{ 
τ ώ ν πλακών τυχδν π α ρ α λ ή ψ ε ι , τ ή ς λιθίνης αυτών 
καρδίας τυποΰντος τοΰ λδγου τ δ σκληρδν καί άτί-
θ α σ σ ο ν τ α ύ τ η γ ά ρ κα \ λαδς σκληροτράχηλος ,*^ 

πάσαν άπε ίθε ιαν κα\ τ ρ α χ ύ τ η τ α ε ύ παρ άφορος ών 

# Ο τ ε δέ ό Κύριος η μ ώ ν κ α \ Θ ε δ ς , τής έξονσία; 
τού πονηρού τυράννου έλευθεροΰν ήμελλε , κ ι \ τον 
ζυγού τής α μ α ρ τ ί α ς η μ ά ς έ ξ α ι ρ ή σ ε σ θ α ι , ούδεν ίχιί-
νων ώ φ θ η τερατουργούμενον * δ γ ά ρ τήν σωτηρίαν 
πρυτανεύων τήν ή μ ε τ έ ρ α ν , έ κ π ε ρ ι ι ώ ν τήν γήν» ο 
πράος κα\ ταπε ινδς τήν καρδ ίαν , θορύβων καί δέους 
παντδς ά ν ε υ , τδ ε π ι ε ι κ έ ς δέ μάλλον έπιδειχνύς χ*ϊ 
εύπρδσ ι τον , έν τα ί ς συναγωγαίς τδν λδγον έδίδααχ» 
τδν σ ο π ή ρ ι ο ν , κα \ π α ν τ ο δ α π ώ ν ευεργέτημα^* 
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χατεπίμπλα τους ε ίσακούειν έ θ έ λ ο ν τ α ς , ού νόμους ^ ges scriplas iradebat, ηοη l e m e hujus vis ibi l i s ρ β -
γραπτούς δ ιετ ίθετο , ού γ ή ς τ ή ς δ ρ ώ μ ε ν η ς και πα* 
τουμίνης έ κ ν έ μ ω ν σ χ ο ι ν ί σ μ α τ α , ουδέ τ ι τών έ π ι -
χήρων τε κα \ φ ό ν τ ω ν κληροδοτών ε ίς κ α τ ά σ χ ε σ ι ν , 
άλλα βασιλείαν έκήρυσσε τήν ούράν ιον , κ α \ πλούτον 
άναφαίρετον έ χ α ρ ί ζ ε τ ο , κα\ χαράν εύηγγελ ί ζετο 
άνεκλάλητον , πάσάν τε νόσον κ α \ μαλακίαν έν τ φ 
λαώ έθεράπευε , κα \ π ά ν τ α π ο ρ ί ζ ω ν δσα ήν τ ή ς θε ίας 
φιλανθρωπίας το ις π ί σ τ ε ι προσερχόμενο ι ς , π α ρ -
έχεσθαι άξ ια . Τ ί χ ρ ή λ έ γ ε ι ν ; Πνεύματος χορηγ ίαν 
άφθονον έπιδαψιλευό μ ε ν ο ν , δ ι ' ών α π ά ν τ ω ν ή χ ά ρ ι ς 
και δύναμ ι ς τού ενεργούντος κα \ δωρουμένου έδε ί -
Χνυτο. Διδ κα \ προηγορεύετο · Ού χατά τήνδιαθή-
χην ή ν διεθέμην τοϊς χατράσιν αυτών. Τ ά γ ά ρ 
τοι τής ε υ α γ γ ε λ ι κ ή ς νομοθεσίας έξης ε π ά γ ε ι , Αι-

dibusque calcaia? portiones ftiniculis d iv ideba t , 
n i b i l lemporale e l fluxum ad possidendum trade-
bat, sed coBlesle praedicabat regnuin, et inainieai-
biles opes largiebalur , gaudium ineflabile annun-
tiabat, omnemque morbum alque languorem in 
populo c u r a b a l ; omnia demum pras iabat qusecun-
que a divina benignilate i i s qui ad fidem aeccssia-
senl praeberi dignum erat. Quid dicam Spir i tus c o -
piosam submiiiistrationera ab eo datam? quibus ex 
oinnibus gratia vir lusque operantis alque donaiii is 
demonslrabalur. Idcirco e l iam p r » d i c e b a t : flton 
juxta. fcedus quod pepigi cum Ulorum patribus. N a m -
que evangeficam legislal ionem deinde sttbinferl : 
Dans leges meas in mentem eorum, et in corde 

δον ς νόμους μου εϊς διάνοιαν αυτών, χαϊ έπϊ Β eorumdem scribam Wa$. Gralise leges non sun l in 
χα<δΙας αυτών επιγράψω αυτούς. 01 νόμοι τ ή ς 
χάρ ιτος , ούκ έν χ ά ρ τ η και, μέλανι · οΤόν τ ι κ α \ δ 
Απόστολος α ΐν ίττετα ι λέγων · Ή έχιστοΛή ημών 
ύμείς έστε, εγγεγραμμένη έν ταίς χαρδίαις 
υμών · χαϊ φανερού μενοι δτι έστέ έΧιστοΛή Χρι­
στού, δισχονηβεισα ύφ' υμών, εγγεγραμμένη 
ού μέΛανι, άΧΧά Πνεύματι θεού ζώντος' ούχ έν 
χ,Ιαξϊ Λιβίναις, άΛΧ έν χΛαξϊ χαρδίας σαρχίναις. 
Ού γάρ έ ν άψύχοις ύλαις έγγρά^ρονται , άλλ* έ π ι ταΤς 
διανοέαις τ ώ ν λογικών δακτύλφ θεού και καλάμω 
τυποΰνται τ ψ Πνεύματ ι · τ ώ ν έν άληθεία κα \ ε ίλ ικρ ι -
vcla τ ο ύ τ ω ν π ε ρ ι ε χ ο μ έ ν ω ν , και ψυχήν κα\ νούν έκκαθ-
αίροντες · ουδέν γ ά ρ έγγραιρον δ ημέτερος π α ρ α δ έ -
δωκε ν ο μ ο θ έ τ η ς · π ρ ά γ μ α σ ι γ ά ρ , ού γ ρ ά μ μ α σ ι , κα ι 

cbarta aique alramenlo, sictit etiam ApoMoIus innuit 
dicens : Epistola nottra vot esiis, scripia in cordi-
bus vettrk; mamfetiali quod silit Christi epistola, 
minulrata α nobis, scripta non alramento, $ed Spi-
ritu Dei vivi, non in tabulis lapideit, sed in labn-
lis cordit cartrexs Non enim in inan imi n i a -
ler ia ecr ibui i lur , sed Dei d ig i lo , e l Spir i tus calaino 
i m p r i m u i i i u r , in ra l ional ium horoinum meniibas, 
ver i la le ac sincerilate i inbulorom ; eoeque animaiti 
ac menlem purificant. INibil enim seriptum legisla-
tor noster i r a d i d i l ; nam faclis , non l i i l e r i s , v i r t u -
tibii8,non cbaracieribus, divinae leges ceu ad osten-
sionem Spiri tus in animabns stabiliuirtnr. S ic in 
i l l i s evangelica praesigniQcabantur charisniata. 

δυνάμεσιν , ού χ α ρ ά γ μ α σ ι ν , ol θείοι νόμοι ώ ς έν αποδείξει Πνεύματος ταΤς ψυχα ί ς έγκαθίδρυνται · ούτως έν 
έκείνοις τ ά ευαγγελ ικά προδιεσημαίνετο χ α ρ ί σ μ α τ α . 

Ή ο υ χ ί τ α ύ τ α έστιν ή καλή τ ε και γόν ιμος γ ή , C Nonne h&c est pulcbra e i fertilis i e r ra , pube-
ή ε ύ θ α λ ή ς τ ε κ α \ εύ καρπός ά ρ ο υ ρ α , ή τδν θείον 
ύ π ο δ ε ξ α μ έ ν η σ π ό ρ ο ν , οπην ίκα δ σπε ίρων εξήλθε 
χ α τ α β α λ ε ί ν τού λόγου τ ά σ π έ ρ μ α τ α , ή κ α ρ π ο φ ο ­
ρούσα ε ί < τρ ιάκοντα και έξήκοντα , κα \ δή κα\ ε ίς 
έκατδν , δ ρ^γ ιστον κα\ άκρότατον ; τούτων ακρ ι ­
βείς τ ώ ν ν ό μ ω ν υ π ο γ ρ α φ ε ί ς κα\ μ ύ σ τ α ι , οί θείοι 
απόστολοι ώ φ θ η σ α ν , κρείττονος ή κ α τ ά Μωσέα τ ή ς 
θεοπτ ίας τ ε και υπηρεσ ίας τ ε τ υ χ η κ ό τ ε ς · οι δή κα\ 
θ α ^ α λ έ ψ φ ιλοτ ιμούντα ι τ ψ φρονήματ ι λ έ γ ε ι ν θεού 
έσμεν συνεργοϊ τοις χιστεύουσι* θεού γεώργιον, 
θεού οικοδομή έστε. Ε ί ούν τ α ύ τ α αληθή , ώ σ π ε ρ 
δή κα\ ε ί σ \ , π ώ ς ού κατερυθριώσι τ ώ ν αποστολικών 
κα\ π ρ ο φ η τ ι κ ώ ν φωνών καταφλυαρείν οί π α ρ ά φ ρ ο ­
νες, ώ ς τ ή ν τού θ ε ο ΰ οίκοδομήν κατασκάψαντα χει· 

scens e i frucluosum arvum, quod d ivmum excepu 
semen; cum salor e x i i l ad prpjiciendum docirinas 
semina? terra haec i r ig iu l a e i s exag in ia , imo et 
centuni reddi i , qui est raaximus e i summus frucltis. 
Haruin accural i leguin scr iplores ac raiuisiri e x s i i -
lerunt divi aposlol i , ad polioretii quam Moyscs Dci 
coniempiatioiiein e l minisiertum e l a l i ; qui eli.itu 
animosa senlenlia glorianlur dicere : Dei sumus 
adjutora apud credenles : Dei agricultura, Dei 
adificatio e*tis " . Quod si haec vera sun i , s i c u i i 
reapse sunt, quomodo non erubescunt adversus 
aposlolicas propbeiicasqne voces nugari l i i vosani, 
quasi Dei apdificium Ani i cb r i s lu s subfossum occu-
paverit , praedium vastaveri i , v ic lor iam com i l l i s 

ρώσασθαι τ δ ν άντ ίθεον , κα \ καταληΐσασθαι τδ γ ε ώ ρ - ^ operans retulerit ? Deinde : / n cordeeorum icribam 
γ ι ο ν , κ α \ διδόναι τ ψ ένεργούντι δι* αυτών τΑ 
ν ι κ η τ ή ρ ι α ; δντως τών οίκείων γ ε ω ρ γ ί ω ν Αμήσουσι 
τά δ ρ ά γ μ α τ α οί δείλαιοι · ε ί τ α , Έχϊ χαρδίας α ύ ­
τώ*· έχιγράψω αυτούς. Ε ν τ α ύ θ α τ ώ ν τά ε υ α γ γ ε ­
λ ικά δ ε δ ε γ μ έ ν ω ν ε ν τ ά λ μ α τ α , άντ \ π λ α κ ώ ν λιθίνων 
τ ά ς κ α ρ δ ί α ς , κ α θ ά π ε ρ τ ι νάς λ α μ π ρ ά ς κ α \ δ ιαφανείς 
σ τ ή λ α ς ύ π έ θ ε τ ο , κ α θ ' Ας οί θείοι νόμοι ο ύ κ ' έ ξ έ π ι -
1 Γ ° λ ή ί έ γ χ α ρ ά σ σ ο ν τ α ι , άλλά διά βάθους ειαδύονται 

illas. H ic i l lorum, qui evangelica pr*ecepla recepe-
r u n l , prp labulis lapideis, corda ceu splendidas 
quosdam limpidosque cippos proposuit, in quibns 
divinai Uges baud in 2 3 1 supeificie cbara.xaniur, 
sed alto penelranl , ad usque ii i l tmas cordie p l i ca iu -
ras meanies, u l indelebiles diulurnasque consorveu-
tur, et in omne aL-vum tucoliimes maneani. l l i n c 
unicuique, s i modo v c l i i , inlel l igerc Jicel quanta c s l 

1 1 I! C o r . ιιι , 8. 1 1 I Cor . ι ι ι , 9. 



719 S. NICEPHORI PATRIARCH £ CP. 7 » 
legum diversi las , Innlura nsseclarum dislare digni- Λ διικνούμενοι ε ! ; τά μυχα ί τατα τ ή ς καρδίας π υ κ τ ί α , 
iftiem. Iu hoc igitur nos foederc cons i i iu t i , aique 
in ipso confirmari c l cnslodir i Hducialiier c rcden-
les, Dei popuhis cese gloriamur, et Dcum lanqu.im 
rcapse Dcuni nosirum nohis i t iscr ibereel fldenler fa-
l e r i , e l revclaia facie, puro corde, rron ntiianle 
sen l fn l ia , palam proclaiuaniiis. 

έν οίς άνεξάλε ιπτα συντηρείται δ ια ιωνίζοντα, καί τ φ 
παντ ι χρόνιο άνάλωτα διαμένοντα* ένθα συνιδείν 
πρόσεστι τ ω βουλομένω π α ν τ \ , δτι πα^δσον τών 
νόμων τδ δ ιάφορον , π α ρ ά τοσούτον κα\ τών κ α τ -
η χ η μ έ ν ω ν τδ ά ς ί ω μ α διενήνυχε* κατά τ α ύ τ τ ν υν 
ημε ί ς έστηκότες τήν δ ι α θ ή κ η · / , κα\ :ν αυτή έ σ τ η -

ρ ίχθαι κα\ φρουρεϊσθαι π ιστεύοντες , λαδς θ ε ο ΰ χ ρ η μ α τ ί ζ ε ι ν ήξ ιώμεΟα, κα\ θ ε δ ν τδν θεδν η μ ώ ν έπ ι -
γράφεσθαι κα \ δμολογείν θ α ^ ύ ν τ ω ς κα\ άνχκεκαλυμμένω π ρ ο σ ώ π φ , κ ι \ καθαρή καρδία καί 
ά ν α μ φ η ρ ί σ τ φ τ ή γ ν ώ μ η άποφαινόμεθα . 

b i ergo prius i l lud foedus non caruit ob dictas 
caiisas reprebensione, profeclo opor ic l i rrepreben-
sibile e l oinnino iuculpabile, imo i l l i t s i r i laina ac 
nobilitate, sunimaequc gloria» eorona o rna lu in , n o -
vuin foedtis posl i l lud vrtus v ide r i , ceu quud ouinfa ^ 
innovaveri l ac perfecerit, quodque bonoruii i capm 
es l , jus t i i iam aique salttteui nobis asserueri i . F a -
cessanl i iaquc b i qtii frustra peccant, alque ab 
o n u i i blaspbemia inepiiisque desiiiattt , osque o b -
sl rualur i l lorum qui adversus salulem nosiram i u -
jus ia loquuolur. Quod si a calumnia non cee>atit 
pielal is busles, quairant buie seclaiu coni rar iaf i i , et 
secum capiia confcraut, aique bujus iuvenioreui ac 
legislaioreiu s ibi ce rna iu , a quo e n o r i s a n a n i s 
in i i i en iur , qui fere e s l bujus inodi : Qui advertalur 
el exioltilur tupra omnequod diciiur Deut, aul quod 
coliiur. Cujut esi adventu* tecundum operaiionem 
Satunas, tn omni virtule,, signii alque prodtgiit men-
dacxbui, et in omui teduciwnc iniquuaiu iit qui 

ΕΙ τοίνυν ούκ ά μ ε μ π τ ο ς τών δ ιαθηνών ή ττρώτη, 
δ ι ' Ας ε ίρηται α ί τ ί α ς , χ ρ ή δήπου τδ ά α ε μ π τ ο ν κα\ 
κατά π ά ν τ α τρόπον άδιάβλητον, μάλλον δέ τδ εύκλεές 
κ α \ έπ ί ση μον , καί τδ δόξη κ α τ ε σ τ έ ^ θ α ι , τ ή άνω-
τ ά τ ω · τ ή " μ ε τ ' έκείνην άποφέρεσθα ι , ώς λο.πδν 
καινοποιούσαν κα\ τέλειου σαν , κα\ τδ κεφάλα ον 
τ ώ ν α γ α θ ώ ν , τήν δτκαιοσύνην κα\ σωτηρίαν ήμίν 
βραβεύουσαν · έ^όέτωσαν ούν οί άνομούντες δ ιάκε · 
ν ή ς , κα \ βλασφημίας πάσης π α \ τερθρε ίας παυσα-
σ θ ω σ α ν , κα ι έμφραττέσθω π ά ν στόμα λαλούν κατά 
τ ή ς σωτηρίας η μ ώ ν άδικα* εί δέ ταύτην ούκ άφιασι 
μ έ μ ψ ε ω ς οί τ ή ς εύσεβείας πολέμ ιο ι , ζητε ί τωσαν 
έτέραν τ α ύ τ η ν άντ ίθετον , κα \ έφ ' έαυτοίς συντιθέ-
τωσαν , κα ί τδν τ α ύ τ η ς εύρέτην κα \ νομοθέτην δ ια-
σκοπείτωσαν, έξ ο υ τ ά τής π λ ά ν η ς ά π ό ^ ό η τ α μ υ η -
θ ή σ ο ν τ α ι · δστις ποτέ έστιν ούτος, Ό αντικείμενος 
καϊ ύπεραιρόμενος έπϊ πάντα Λεγόμενον θεόν ή 
σέδασμα* ού ή παρουσία κατ' ένέργειαν του 
Σατανά , έν πάση δυνάμει, σημκίο/ς καϊ τέρασι 

pereuni. Quem Dominus interficiet tpimu ori» fiit, Q ψεύδους, χαϊ έν πάση άπατη της άδικας έν 
t\ adventu iuo deslruci Nos auiein adeo ubuu-
danler , inio reduiidanier, divina sciemia gralis 
d i l a v i l , i i a ut (iduciali ler s icu l i p r x d i c i u m est, 
dtcamus : Non doctbunl unu&qui*que citem tuum, 
nec iinguli fralrem $uum, dicentet : Cognoue 1)υ-
mwum u . Ει mule boc sc ieui? Qniacuncti, inquit , 
erunt doctbilei Dei ft*. E l : Qucccuuque laciiii, 
vmniu ad Dei gtoriam facite Ει en causa : Quia 
icieni α parvo ipsorum Hblfue ad magnum 

τοίς άποΛΛυμένοις · δν ό Κύριος άναΛώσει τ# 
πνεύματι τού στάματος αυτού, χαϊ χαταρ^σεχ 
τ ή επιφάνεια αύτον. Η μ ά ς δέ τοσούτον ή χάρ ι ς 
φ ιλοτ ίμως κα\ έκ περιουσίας , τής θείας έ π ι γ ν ώ σ ε ω ς 
τήν δωρεάν κατεπλούτ ισεν , ώστε 0αρκούντως, χαθΑ 
κα\ π ρ ο κ ε κ ή ρ υ κ τ α ι , λέγειν · Ού μη δχδάζωσ^ 
έκαστος τόν ποΧίτην αυτού, χαϊ έκαστος τόν 
άδεΛφόν αυτού, Λέ\·ων · Γνώθι τέν Κύριον. ΚΛ 
πόθεν τούτο ε ίσοντα ι ; "Οτι, φησιν , έσονται πάν­

τες διδακτοί θεού. Κ α \ , Πάν δ τι άν ποιήτε, πάντα είς δόξαν θεού ποιείτε. Κα\ τδ α ίτ ιον · 
"Οτι πάντες είδήσονσί με άπό μικρού έως μεγάΛον αυτών. 

Edormite c rapulam,ebr i i , a vmo unpieialisveetrae, Έ κ ν ή ψ α τ ε , οί μεθύοντες , έξ οίνου τ ή ς α σ ε β ε ί α ς 
et auscullftle proplielae valide clareque clainanti : υ μ ώ ν , κα\ ένωτίσασθε τού προφήτου άχούοντες 
qnia non unus aul duo, vel servus aul l iber , vel Β μ έ γ α κα\ λαμπρδν έκβοώντος * οτι ούχ εΓς ή δ ύ ο , 
d ivesa t i l paiiper, vel princeps4Mft siibftitus, vel rex ή δούλος ή ελεύθερος, ή πλούσιος ή π έ ν η ς , ή Α ρ -
uia privaius, v i l omuiue hic au l i l l c , sed omnes, 
i r q u i i , cognosccul me, a parvo usque ud magimm. 
Quein vero cognosccni? Creatorcm Dominuinque 
omnium, qni dedi l ipsis sp i r i lum vitse, cnralorem 
conservatorcruqiic omniuui , benefactorem qui sa-
pieniia sita gubernal oinuia ac d i r i g i l , qui omnibus 
exsisienliam e( incoiumilaiem siippedital. Nequa-
quam alicnos dcoa cognosceul, manuum suarum 
opil icia uon adorabunl, non dtccul lapidi au l ligno : 
Τ α nos creasli :*sed ine oiuues cognosceni ; a parvo 
ad magiium me cognoscent, non auiem ignorabuut: 
neqce diabolum' adorabunt , nequc creauira? !oco 

χων ή α ρ χ ό μ ε ν ο ς , ή βασιλεύς ή Ι δ ι ώ τ η ς , ή α π λ ώ ς 
ό δείνα κα\ ό δείνα, άλλά π ά ν τ ε ς , φησ\ν , ε ίδήσουσί 
μ ε , άπδ μικρού αυτών έω^ μεγάλου α υ τ ώ ν . Τ ί ν α ; 
τδν Ποιητήν και Αεσπότην α υ τ ώ ν , τδν δοντα α ύ τ ο ί ς 
πνοή ν ζ ω ή ς , τδν κηδεμόνα, τδν συνοχέα τοΰ π α ν τ δ ς , 
τδν εύεργέτην , τδν έν τή σοφία αύτοΰ κυβερνώντα 
τά πάντα κα ι διεξάγοντα , τδν πασι τδ είναι χαΛ τδ 
εύ είναι δ ω ρ ο ύ μ ε ν ο ν ' ού θεούς αλλότριους γνωριοϋ-
σ ι ν , ού τοίς έργοις τών χε ιρών αυτών προσκυνή-
σουσιν, ού μ ή εΐπωσι τ φ λίθψ καί τ φ ξ ύ λ φ - Σύ ή μ ά ί 
έ π ο ί η σ α ; · άλλ' έμέ πάντε ς είδήσυυσιν , άπδ μ ι κ ρ ο ί 
ϊως μεγάλου αυτών έμέ είδήσουσιν, ούκ άγνοήσου— 

1 3 11 ΤΙΗΝ*. u , 1 9. u Jc rc in . x w i , 21. '* Joan . ν ι , i 3 . ' · I Cor . x , 31 . 1 7 J e r cu i . xxx i , 54. 
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σιν , ουδέ τ φ διαβόλφ προσκυνήσουσιν, ουδέ τ ή κ τ ί - Λ Creatoris cu l ium exliibebunt : aed qu i per i n i n i -
σει π α ρ ά τδν κτ ίσαντα τδ σέβας άπονε ίμαιεν * άλλ* δ 
ενεργών διά τών υπηρετούντων α ύ τ ώ ά π ο φ θ έ γ γ ε τ α ι , 
ίνα το ίς ούτω λαμπρο ί ς καί διαφανέσι τη ς αληθείας 
λόγοις , τήν οίκείαν ψευδηγορίαν κα\ πλάνην ά ν τ -
αναστήσωσι · π ώ ς γ ά ρ έξήν τούς τήν καινήν τ α ύ ­
τ η ν \ δ ιαθήκην πολλώ τ ή ς π ρ ο τ έ ρ α ς ύψηλοτέραν 
δεξαμένους , ϊπ\ τήν τών ματα ίων άπολισθήσαι π ρ ο σ ­
κύνησιν ; ;ΙΙάντες ούν ειδήσουσί μ ε , φ η σ ί ν ώσπερ 
γ ά ρ δ αίσθητδς ούτος ήλιος πάσαν δσην έφορφ κ α τ α -
φ ω τ ί ζ ε ι γ ή ν , ούτως δ τ ή ς δ ικαιοσύνης ήλιος Χ ρ ί ­
στος ό θ ε δ ς η μ ώ ν πάσι τ ά ς τής θεογνωσίας ακτ ίνας 

stros suos operalur , is loquetur ; ut lam splendidis 
limpidisque verilatis sermonibus falsi lalem snatn 
aique errorem opponanl. Qui enim fieri possrt, ut 
qni uovttin boc fajdiis m»rlto exerlsitis priore a d m i -
ser i in l , ad vanitalum revolvantur cu l ium ? Omnes 
ilaque me cognoscent, iuqi t i i . Sicut enim sensibi-
lis bic sol universam quam speclat terram i l l u -
nt inal , ita justiliaa sol Cbris i t is Deiis nostcr cunci i s 
divinae noiilwe radios per Evangelium inceudit , 
nostrumque omnimn menles i l luminavi t , et divina 
sciemia graliaqne complevit . 

δ ιά τού Ευαγγελ ίου εξέλαμψε, κα \ τ ά ς διανοίας π ά ν τ ω ν η μ ώ ν κατηύγασε , τ ή ς θε ίας έ μ π ι μ π λ ώ ν γ ν ώ ­
σεως τε καΥ χάριτος . 

Τ ίνες δέ ειεν ούτο ι , ε ίπάτωσαν αυτοί* εί μέν γ ά ρ Β Quinain vero s in l b i , dicant ips i . Nam s i in par-
τήν ήμετέραν έλθοιεν, τ ή άληθεία και ήμίν σ υ μ φ ή -
σ α ι ε ν , ώ ς οί τ φ τού Χριστού κα\ θεού η μ ώ ν κ α τ -
εσφραγισμένοι και έπ ικεκλημένοι ονόματ ι · εί δέ τήν 
ένα . τ ίαν πορεύσονται , σαφώς τού ακαθάρτου π ν ε ύ ­
ματος ή ενέργε ια · διδασκέτωσαν τούς αμαθε ί ς κα \ 
απαίδευτους οί έν τ ώ Ιερφ π α ί δ ε ς , αυτεπάγγελτο ι 
ήκοντες έφ 1 οΤς τ α ύ τ α συνεπεραίνετο , Ώσοηνά έν 
τοις ύψίστοις, έκβοώντες · εύΛογημένος ό ερχό­
μενος έν ονόματι Κυρίου. Κατα ισχυνέτωσαν αυ­
τούς Ε λ λ ή ν ω ν πα ίδες , δ κα\ θαυμάζε ιν ά ξ ι ο ν , οίαν 
σπουδήν έποιούντο, τ ή ς Ίήσού ομιλίας έρώντες , κα ί 
τούς αύτου μ α θ η τ ά ς άγειν ώς αύτδν ίκετεύοντες · 

tes naslras concedetit, cuni veritaie nobisque sinni l 
conseitlb-ni, qnippe qui Cbr is t i D i nosl r i s igi l lo 
s igj ial i , 2 2 2 ejueque noruiue appellal i eumoe. S i 
vero in coii l rar tai i i parlein abeaut, liap.c est maoi-
fesla impi i f i spir ihis operatio. Doceanl bos igna-
ros rtidesqite in teinplo pneri , na lura l i l e r ve lu l i 
cr t idt l i , dum ea fierenl: Houinna inexceUis, c l a -
manlos ; benediciut qui venil tit namin* Domini »3. 
Pudorem ipsis iucu t ian i e ib i i i t o ru in pueri , qui m i -
rui i i est qi ianiuin sluditun prae se lulerhit loquen-
lem Jesum audiendi, i l a u l discipulos quoque ejus 
rogarent u l se ad iUutn deducerenl. Judatcum i i a -

τδν μέν ούν Μουδαίκδν δήμον διά φωνής π ρ ο φ η τ ώ ν g q » e poptilum universalis Deus gravissime accusa-

δ τών δλων θ ε δ ς έν α ί τ ί α ι ς μεγ ίστα ι ς έποιε ίτο λ έ ­
γ ω ν "Εγνω βοϋς τόν κτησάμενον. χαϊ δνος την 
φάτνην του κυρίου αϋτού' ΊσραήΛ δέμεούκ %γνω9 

καϊ ό Λαός με ού συνήκεν · ώς δή τήν άλόγοις ζώοις 
κτηνωδ ίαν , τήν εκείνων άβελτερίαν κα\ άλογίαν 
έωρακώς παρελαύνουσαν * η μ ά ς δέ έφ* ούς Ανωθεν 
τδ τ ή ς γνώσεως δώοον κ α τ α π ε φ ο ί τ η κ ε ν , έν εύκλη-
ρίαις τ ε καί εύλογίαις τ ιθε ί ς , τδ άσύνετον εκείνων 
κα\ άλογώδες δ ιωσαμένους , είδήσειν αύτδν έναργώς 
π ρ ο τ ε θ έ σ π ι κ ε · κα \ . βεβαιοί τού λόγου τδ α σ φ α λ έ ς , 
τής αληθείας έ μ φαινόμενης τοϊς π ρ ά γ μ α σ ι ν αύτοίς 
τδ ά π α ρ ά γ ρ α π τ ο ν · αίσχυνέσθωσαν λοιπδν οί το ίς 
ψευδέσιν έπερε ιδόμενο ι , κα \ άνοσίως ΧΛ\ ά μ α θ ώ ς 
τής τών Χριστ ιανών κατακεκραγότες ορθής ύπολή-

bal dicens : Cognovii bo$ potsessorem stuim, et 
dtinut prccsepe domini tui; lsrael atrtem me non 
cognovit, el populus me netcivit19; quasi niniiriiiii 
cernerel i r ra i iona l i t im aj i imanl ium belbiiuo inge-
nio, inftciiiam borum aiqne veeordiam esse g ra -
viurem. Nos autem, q n i b » s superne donum scieniia? 
snpervei i i l , inbeaia sorie ac benediciioue reponen?, 
quia s luhi t ia iu i l lorum inenlisque aberralioneiu 
repulhuNS, nos, inquain, ipsuin cognituros, p<:r-
spicue praedixit. F i r m a l aulem verborum i iule lebi-
lis verilas quas facta ipsa c o m i l a l u r . Pudca i dein-
ceps illos qui falsitali in i t i l i in iu r , impieque i l q u e 
iu^cienter Gbr ia l ia i io rum a l l a i r an l reclam senten-
liatti. Plena eniin est univerta terra cogniiione Do~ 

ψ ε ω ς · ΈνεχΛήσθη γ ά ρ ή σύμχασα γη τού γνώ- ^ mini * · . fil: Plenum eti coelum acierra gloria ejut1 

ναι τόν Κύριον καϊ χΛήρης ό ουρανός καϊ ή γη 
ΐής δόξης αυτού. Πανταχού γ ά ρ τ ή ς οίκουμένης 
ά π ά σ η ς τ ά τής ευαγούς η μ ώ ν φδεται π ί σ τ ε ω ς . 

Τά δέ έ π ι τούτοις τ ώ π ρ ο φ ή τ η . επαγόμενα , τήν 
τού θεού άνέκφραστον φ ιλανθρωπίαν , κα ι τδν ά ν -
εξιχνίαστον πλούτον τ ή ς χρηστότητας αυτού ήμ ίν 
προμηνύε ι . "ίΛεως έσομαι ταις άδικίαις αυτών. 
Τί τούτων ύψηλότερον ή σεβασμιώτερον ; Τ ί τούτων 
"ήδιον ή χ α ρ ι έ σ τ ε ρ ο ν ; Παρδν γ ά ρ κολάζειν καί τδ 
γεέννης άπευρύνε ιν στόμα, μυρ ίας τε και άνυπο ί -
στους ε π ά γ ε ι ν π λ η γ ά ς , θανάτους τε έξαισίους κα \ 
παραδόξους, έ π \ μυρίοις και άπε ίρο ι ς τοίς π α ρ α π τ ώ -
μασιν ούκ ή π ε ί λ η σ ε ν , ούκ έκόλασεν, ού προσέταξε 
μέγα δια στη να ι τήν γ ή ν και άρδην κ α τ α π ι ε ί ν &παν-

Ubiquc eniin in inundo sancia uoslra celebralur 
flde^. 

Age vero qux pra3dictis propbeia ad j ic i l , ea inef-
fabiietn Dei beuignitalein, e l itiscruiabiles d iv i l i as 
bouilal is ejus srgoiflcanl. Propitiabor iniquilalibu$ 
eorum **. Quid bis verbis exicl&ins^aui veaerabi-
l i u s ? Quid dulcius aut gral iosins? Nam cum pos-
s i l puii ire, e l gehenua; os dilatare, plurimasque et 
iniolerabiles plagae impoiiere , mories liorrendas 
atque improvisas, propusr sexcenta, imo innuiuera-
bil ia peccata; al iamen non c s l comminatus, ιιοιι 
puiMvit, non i inperavi l lerrae utdebisceret cunclos-
qne omnino absorbere l ; sed cjus erga bomines 

" I L i t l l i . x x i , «J , ? l i ia . i , 5. i e Isa. x i , 0 . u Habac. ι ι ι , 5. " i o r e iu . x x x h 54. 



783 S. NICEPHORI PATRIARCHA CP. m 
benigoitas pr<£Taluil. Propitiabor eaim, inqui t , tnt- Α τ α ; , άλλα ν ικά τδ φιλάνθρωπον. "ΙΛεως γάρ ίσο-
qttiiatibu* torum. Nos vero qui talia exper i i smnus 
o.t c r e d i m u s , vicuwiale siroul et eucbari&ticum 
bymi ium Senralor i nostro canimus, et grat iarum 
actioneia quoiidie oflerimue, cantanles aique p&al-
lcnles : Quit ioquttur potentias Domini, audkas 
faciet omne$ laude$ ejus " ? Quis aniiuntiare mise-
ricordias ejus ac mirabi l ia sa l i s valeat? Quse l i n -
gua lnagnHudinem beneflciorum ejus digne e loqua -
l u r ? quae era i io excogitari possit magni l i id in i 
datorum ab eo bonorum par? Atqu i non solum 
non pun iv i i neque gehennae i radidi t , sed indulgena 
fu i l in iqukal ibua nos l r i s ; itno quod c u n d a excedit, 
c l o r a i i onem omnem exsuperal , mysier ium sa lu ia-
r is incarnal ionis nobis operalus est. C u r aoiera vel 
quomodo? Non pun iv i l , sed punilue e s i ; non pla-
gani intul i t , sed plagatus esl ipse in dilecta domo. 
Dorsum suum dedi l in verbera , et geuas suas ad 
alapas. Pos i rcmo lurpisstniani cn ic i s necem exce-
pit , ignoruinia coniempta, secum ernci conGgens 
scriptam adversus nos chirograpbuiu, ut nos pec-
cato eriperet, et de poteftlaie tenebrarom l ibera re i . 
Idem ilaque sacerdoe et v i c t ima , idera immoiane 
i iostr i causa, sacril icatue s imul e l offerens Deo P a -
i r i populum peculiarem. H i n c nos de dominatu i n i -
in ic i redempit fu imus , Patremqoe per F i l i u n i 
ftgnovirous, e l genuini T r i n i l a t i * adoraleres exs t i -
tfinus. A l enhn qui ab ejusmodi grai ia sunt a l ien i , 
hortim omniuin ob t i l i , auresquc et cordis oculos 
ad tam venerandas amabilesqtie res claudentes, 

μαι, φ η σ ι , τάις άδικίαις αυτών. Κα\ ημείς οί 
ταΰτα και παθόντες και π ι σ τ ε ύ σ α ν τ ε ς , τον έπινί-
κιον δμοΰ και χαρ ιστή ριον τ ψ σεσωκότι αίνον xa\ 
τήν εύχαριστ ίαν προσφέρομεν εκάστοτε , άδοντες 
ΧΛ\ ψάλλοντες · Τίς ΛαΛήσει τάς δυναστείας 
Κυρίου, άκουστάς ποιήσει πάσας τάς αΐνέσεις 
αύτοΰ; Ύίς ίκανδς άναγγε ίλα ι τ ά ελέη αύτοΰ κα\ 
τά θ α υ μ ά σ ι α ; ποία γλώσσα ε π α ξ ί ω ς τοΰ μεγέθους 
τ ώ ν ε υ ε ρ γ ε τ η μ ά τ ω ν φ θ έ γ ξ α ι τ ο ; ποίος λόγος έξΐν-
ρεθείη τή μεγαλε ιότητ ι τ ώ ν κεχαρισμένων ήμίν αγα­
θών π α ρ ι σ ο ύ μ ε ν ο ς ; άρα γ ά ρ ούκ έκόλασε μόνον 
ουδέ γεέννη παραδέδο>κεν, ί λεως δε έγένετο τσίς 
άδ ικ ία ις η μ ώ ν , ή κα\ τδ π ά ν τ ω ν έπέκεινα κα\ πίοα 
λόγου π α ν τ δ ς , μυστηριον τ ή ς σωτηρίου οίκονομίας 

Β ή μ ί ν έξε ιργάσατο · π ώ ς δέ, κα ι τ ίνα τρόπον; ούχ 
έκόλασεν , άλλ* έκολάσθη , ούκ έπήνεγκε τήν πλη-
γ ή ν , άλλ' έ π λ ή γ η έν τ ψ ο ίκψ τ ψ ά γ α π η τ ψ · τδν νω· 
τον αύτοΰ έδωκεν ε ί ς μ ά σ τ ι γ α ς , κα\ τάς σιαγόνα; 
αύτοΰ ε ίς ρ α π ί σ μ α τ α . Και τέλος τδν διά σταυρού 
αίσχιστον είλετο θ ά ν α τ ο ν , α ίσχύνης καταφρόνησα;, 
έν α ύ τ ψ προσηλώσας τδ κ α θ ' η μ ώ ν χειρόγραφονι 
Γνα η μ ά ς έξέληται τ ή ς α μ α ρ τ ί α ς , κα\ τής εξουσίας 
τοΰ σκότους ελευθέρωση · αύτδς γοΰν και Ιερεύ; 
κα ι ίερείον, αύτδς κ α ί θύων καλ σφαγιαζόμενος υπέρ 
η μ ώ ν , κα ί θυόμενος και π ρ ο σ ά γ ω ν τ ψ Θεώ κα\ Πα­
τ ρ ί λαδν περιούσιον · εντεύθεν η μ ε ί ς τής κχταδυ-
ναστείας τοΰ Ε χ θ ρ ο ύ λελυτρώμεθα , κα\ τδν ΙΤατέρα 
δι* Υίοΰ έ π έ γ ν ω μ ε ν , και προσκυνητσΥ γνήσιοι τής 
Τριάδος άναδεδείγμεθα · οί δέ δωρεάς ταύτης άλλο-

quidquid deroum voltint adorem et colant. Quod C τ ρ ι 0 ι , π ά ν τ ω ν τούτων λήθην λαβόντες, και τά ώτα 
deinceps deifer propbeta subjicil» quale quanium-
que es t ! Et peccalorum eorum ulteriu* non recor* 
dabor Hoc loco mens 2 2 3 • a c i l l e l , multaque 
perplexilate laborat , inuluinque polius si lentlum 
praop ta l , quia ad intxtr icabi lera divinorum j u d i -
c io rum labyrintbum deveni l . U n i c u m vero per-
plexi ia t i suae ex i lum reperit, ut neinpe cum inef-
fabil ium rerum gpectatore e i utysta d i c a t : Ο alti-
tudo divitiarum et sapientim et icientim Dei! quam 
itncrutabilia sunt judieia ejus, et investigabile$ viat 

και τούς οφθαλμούς τ ή ς καρδ ίας πρδς τά ουτω 
σεπτά κα \ ά ξ ι ά γ α σ τ α κ α κ ώ ς άπομύσαντες , δ τι %&\ 
βούλονται προσκυνείτωσαν κ α \ σεβέσθωσαν · τ6 δέ 
έξης τ ψ θεοφόρω προσκε ίμενον ήλίκον κα\ δσον; 
Καϊ τών αμαρτιών αυτών ού μή μνησθώ ετι. Έν 
τούτοις ίλ ιγγ ιάσας δ νους, κα \ άπορ ίφ πολλή συσχί-
θ ε \ ς , και άφθεγξ ίαν μάλλον χ α \ σιωπήν προτιμή-
σας, π ρ δ ς τδ άδιβξίτητον τών θε ίων κριμάτων ήχιστα 
έφικνούμένος · μ ίαν δή τ α ύ τ η ν και μόνην τών άπο­
ρων έξεύροι άν μ η χ α ν ή ν , τ ώ τ ώ ν άπο^|5ήτων θεατ} 
κα \ μύστη συμφθεγγόμενος · mQ βάθος πΛοντον ηα\ 

ανεξιχνίαστοι αϊ 
*/*···! 
σοφίας, λέγων , καί γνώσεως θεου ! ώς άνεξερεύτψα τά κρίματα αύτοΰ, καϊ 
όδοϊ αύτοΰ ! 

53. Haec nobis Servalor per divinam sacri lava- D νγ*^ Ταΰτα διά τ ή ς θεογενεσίας τοΰ θείου λουτρού 
c r i generalionem largitiw e s l , ίιι quo pleoa pnrga- 6 Σ ω τ ή ρ ήμίν έχαρίσατο , (&ύψιν παντελή κα\ χάθαρ-
l io losiralioque animaruin fii, e i a peccatis l ibera-
l i o . Ha» ego voces p lur imi facio, bas amplector et 
a m o ; qeia m i h i dulce est alque jucundum hag 
inente revolvere, e l bis cogitandis alacritate r ep l e -
r i , et oonsolaiorium pecealoram invenire pharma-
cum, et ad bonam spem er ig i , e l desperalionem 
abjicere, Deique benignitatem ae misericordiam 
cognoscere. Eten im delictorum oblivionem nobis 
repnesenlani, et misericordem aique indolgeniem 
Dominum Creatoremque demonstmnt ; atque ut 
brevi ier dicam salutis nobis daiorem suadenl esse 

σιν τ ώ ν ψυχών έχοντος, κα \ τών αμαρτημάτων έλευβε-
ρίαν είσφέροντος · ταύτας έ γ ω γ ε τάς φωνάς, πολλού γ* 
Αν τ ι μ η σ α ί μ η ν , τ α ύ τ α ς περ ι πτύσσομαι κα\ ασπάζο­
μα ι , ώ ς ή δ ύ μοικβΛ χ α ρ ί ε ν ε ί ς μνήμην τούτωνίεαΟαι. 
κα\ τ α ύ τ α ς άναλαμβάνοντα προθυμ ίας πληροΰσθβι,^ 
κα\ π α ρ α μ υ θ ί α ς τών ή μ α ρ τ η μ έ ν ω ν εύρίσκειν φ ' 
μ α κ ο ν , κα\ πρδς χρηστάς έπανάγεσθαι τάς ελπίδα;, 
κα \ καταφρονείν ά π ο γ ν ώ σ ε ω ς , κα\ μανθάνειν θεον 
φ ιλανθρωπίαν και έ λ ε ο ν άμνηστίαν γ ά ρ τών πε-
π λ η μ μ ε λ η μ έ ν ω ν ήμ ίν ύποτ ίθεντα ι , ίλεών τε Χ** 
συγγνώμσνα τδν Αεσπότην κατ Ποιητή·/ διαδει-

Μ Peal . cv , 2 . " Jerem. x x x i , 34. 1 1 R o m . χ ι , 33. 
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χνυουσι · κα\ τδ π α ν ε ί πε ί ν , σωτηρ ίας ήμ ίν χορηγδν Α nostrum legislatorem. f f x c s m i f legis noslrae ae 
τδν ήμέτερον νομοθέτην ε ίσηγοΰντα ι * το ιαύτα τοΰ 
καθ* ή μ ά ; νομού χ α \ νομοθέτου τ ά ε π α γ γ έ λ μ α τ α κα \ 
διδάγματα · εί δέ τ ι χ ρ ή μουσουργουντα , τδν λόγον 
Ικιχρωννύειν τε κατ καταποικίλλειν ώ ς μ ά λ ι σ τ α , 
χαί ταίς πλείοσι τ ώ ν θεηγόρων διαχοσμείν φ ω ν α ί ς , 
χαθάπερ είκόνα καλήν τε και έ κ π ρ ε π ή οί εμπε ιρότατο ι 
τών ζωγράφων άποφαίνειν έκμηχανώμενο ι , ύλαις τ α ί ς 
φαιδροτέραις και χ ρ ώ μ α σ ι τ ώ ν διαφανεστέρων εύ 
μάλα τήν έπ ιφάνε ιαν έ π α ν θ ί ζ ο ν τ ε ς , έξωραΐ^ουσί τε 
κα\ άγλαΐζουσιν , ώ ς άν τδ έμφερές είς τ δ ακρ ιβέ ­
στερο ν δ ιασώζοιτο * κα \ γ ά ρ διά τ ώ ν ε ί κ ό ν ω ν , τ ώ ν 
αρχετύπων ή μ ί ν ή γνώσι ς έ γ γ ί ν ε τ α ι . Κα ι άλλος τ ώ ν 
θεόληπτων κ ε κ λ ή σ θ ω , τοίς προηγορευκόσι σ υ μ φ ρ ά -
δμων έσόμενος, κ α ι δ ή και ά φ ί χ θ ω άνά τδν ίερδν του-

legislatoris praeepla et tfocttinae. Quod si forle 
oponet poetico prope irtore orationent colorare ct 
p lur imum variare, muhisqire deftoquorum viroruit i 
omare vocibus, veluti pulcbraro decoramque imagi -
nem per i i i ss imi pictores e ih ibere curau i , maier i is 
quanium fieri polesi spleitdidis, cotoribus c lar i ss i -
mis cgregie labulain animanles, venasianiqtie et 
cxbi laraot , ut s i ini l iuido accural ior flat; eienim 
ex imaginibus archelypa nobis i i tno iescu t i l ; alius 
ilaque inspiratorum virorum advocetur, qoi prse-
dic i is consonans fiat, veniat scilicet in sncnun 
deiferorum borum coetum, e l hoc d iv iuom siadiniu 
ingrediatur, simulque agonem peragal, cenflciaiquo 
pietalis diaulon i l le myst icarum mirarumqtie v i s io -

τωνίτών θεοφόρων τδνόμιλον , κα ι ε ίσερχέσθω τουτ \ Β num et coelestium poiestalum spe&alor ac niysta, 
το θεοειδές στάδ ιον , κα ι συνδιαφερέτω τδν α γ ώ ν α , 
χα\ συνεξανυέτω τ ή ς εύσεβείας τδν δίαυλον εκείνος 
6 τών θεομύστων κα ι παραδόξων εποπτε ιών , κα\ τών 
κατ* ουρανούς δυνάμεων θεωρός τε και μ ύ σ τ η ς , κα\ 
χροσχείσθα» το ι ς προπεπονηκόσιν ε ίς τδν οΐκον τής 
«οφίας, τ ω ν έξαγίστοιν θρ ιαμβεύων τδ δυσσεβές κα \ 
χαράνομον, δ π ω ς μηδέ αύτδς τού θείου τούτου 
συλλόγου ά π ο λ ι μ π ά ν ο ι τ ο , συνηχήσει δέ καθάπερ 
πλήκτρω τ ψ θείω κρουόμενος Π ν ε ύ μ α τ ι , κα\ άγαν 
άστείως τ ο ί ς ίσοκλεές λαχούσι τδ χάρ ισμα Οεοφάν-
τορσι,κα\ δή κα\ λέξε ι · Τάδε Λέγει Κύριος* Ιδού 
έγώ Λαμβάνω πάντα οίκον ΊσραήΛ έκ μέσον τών 
εθνών, οΌ εΙσήΛθοσαν έκει, καϊ σννάξω αυτούς 

fialque additamentum iis quae aniea ίιι s ap iemia 
domo elaboraia fuere, deque horum deteslandortini 
impietate ac nequiiia triumpbet, ut ne ipse quidem 
in boc sacro collegio desiderelur, imo assonet, p le-
c l ro velul i ulens divino S p i r i l u , auaviter admoduin 
caeteris parem gral iam s o r l i i i a vatibus, a lquedicat . 
Ha>e ail Dominut: Ecee ego capio unhersam domum 
Israelis ex medio gentium, ad quas venerant, et 
congregabo eos ex cuncllt fimlimu ipnorum, $1 in 
regionem hraelii reducam, faeiamque eo$ populum 
in terra mea ei in moniibus ltraeln Quod ilaque 
divus bic -propbela, divitia permolue gra i ia , cou i -
munis nosl r i Servaloris Cbr i s t i i i icarnaiionis bis 

άπό πάντων τών περικύκΛω αυτών, καϊ είσάξω ^ verbis perspicue niysler ium d e ^ r i b a l , neminem 
αυτούς είς τήν γήν τον ΊσραήΛ, καϊ δώσω αυ­
τούς είς Μθνος τή γή μον, καϊ έν τοις δρεσιν 
ΊσραήΛ9 ,δτι μεν ούν ούτος δ θείος προφήτης θεία 
χινούμενο^ χ ά ρ ι τ ι , τ ή ς τοΰ πάντων Σωτήρος η μ ώ ν 
Χριστού ο ί κ ο ν ο μ ί α ς , διά τούτων ή μ ί ν τών λόγων 
έναργώς στροϋπογράφει τδ μυστηριον, ούκ οΐμαί τ ι να 
τών νουν εχόντων άντερείν · συμπνεύσε ιε γ ά ρ κάν­
ταΰθα τοΖς προε ιληφόσι , και τ α ύ τ η μηδέ πολλής 
δείσθαι τ ή ς τών π ρ ο κ ε ι μ έ ν ω ν άνακαθάρσεως , κα \ 
συχνής τ η ς διά λόγων α ν α π τ ύ ξ ε ω ς , πολλάκις τ ώ ν 
τοιούτων κ α \ ομοίων έν τοίς έμπροσθεν δ ιεξοδικώ-
τερον προεξητασμένων · άλλ' επε ιδή τ α ΰ τ α Ιστορικώς 
έξε ιλημμενα, τ φ κατά σάρκα Ι σ ρ α ή λ εφαρμόζετα ι , 
ώς άν μ ή τ ίνες τ ώ ν νΰν παραδεδεγμένων τήν τοΰ 

menle p r a d i i u m conl rad ic lurum puio. G o m p i r a n i 
enim curo prsccedeniibus, qeque opus e r i i rauha rei 
proposiiae declaralione e i conlhiua per oommenia-
rios explanalione, quia raulla alia buju&modi i a 
superioribus diffusius expos iu sun l . Sed quia baec 
secundum historicum sen&um accepla, carnali 
Israeli congruunt, ne qui forte eorum, qui nunc 
Judaicas roenlis crassUiom adoptarunt, adversui 
pra?dicta impudei i ierse ado l l an i , ofllcii noslr i esse 
judrcavimus, vesligia ubique sacrorum Ecc le s i a 
magislrorum calcantes, conl ra insanas sloltasque 
vecordiurn qiiasl iones insorgere ac tficere, quod 
ba3c umbral i l ia ipsls e l flguraliter scripla fuerint. 
Nanique e l ipsis d i v i n s I^rovidenliai c i i ra semet 

Ιουδαίκου φρονήματος π α χ ύ τ η τ α , π ρ δ ς τήν τ ώ ν D revelabat. Reapse aulem vereque h a c in salutari 
προκεκηρυγμένων Απαναισχυντοίεν άλήθε ιαν , ε ί ς C b r i s l i Domini ad res bumahas deinissione cora-
δέον κ ε κ ρ ί κ α μ ε ν , έν πάσι κ α τ ' ίχνος τ ώ ν ιερών τ ή ς (flebantur. Abundanter enim in nos suai erga borai-
'Εχκλησίας διδασκάλων βαίνοντες , πρδς τ ά ς άνοή- nes benignitatis scalcbras effudit. 
τους κ α \ μ ω ρ ά ς τ ώ ν ασύνετων ζητήσε ι ς άνταναστήναι και φάνα ι , δ τ ι π ε ρ ώς έν σκιαίς κα\ τύπο ι ς 
^ροδιεγράφετο τ α ΰ τ α κ α \ έ π ' έκε ί νο ι ς · κα ί γ ά ρ κα \ έ π ' αυτούς τ ά τ ή ς θείας Κηδεμον ίας δ ιεδε ίκνυτο · 
τψ δντι δέ κα \ κατά άλήθειαν, έ π \ τ ή ς σωτηρίου τοΰ Δεσπότου Χριστού συγκαταβάσεως έπεραίνετο · 
πλουσίως γ ά ρ Ιφ* η μ ά ς τά τ ή ς φ ιλανθρωπίας αύτοΰ ύπερεξέχεε ν ά μ α τ α . 

νδΓ.Συνήξε γ ά ρ η μ ά ς , τουτέστι τδν νοητδν *Ισραήλ, 54. Congregavit quippe nos, id eat inlellectualeiu 
κα\ τ ή ς κ α τ ά τδν π α τ ρ ι ά ρ χ η ν ^Αβραάμ ε π α γ γ ε λ ί α ς Israelemyetproii i issionislSSft Abra l iamo pairiarciue 
τέκνα χ ρ η μ α τ ί ζ ο ν τ α ς , κα \ έλυτρώσατο η μ ά ς διά τοΰ f a c l * filiofS, perque suam crucem de in imic i manu 
σταυρού αύτοΰ έκ χε ιρδς Έ χ θ ρ ο ΰ , κ α \ διά τοΰ ε ύ α γ - eripuit , et Evangel i i pfsedicaiione ex diverais re-
γελικοΰ κ η ρ ύ γ μ α τ ο ς έκ τών χ ω ρ ώ ν συνήγαγε , και gionibus col legi i , alque in hrae l i s l e r r a , ij.uas C h r i -

Ruch. x x x v i i , 2 1 . 
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cii Ecclesia prout Deo d igmim esl iutel l igelur, Α είς τ ή ν γ ή ν Ι σ ρ α ή λ , ή τ ι ς ή Εκκλησία Χρίστου θεο-
cnadunavit, moiii ibusqiie al le slruclis ac tnysiicU, π ρ ε π ώ ς νοηθήσεται , συνεισήγαγε , κα\ δρεσιν αν-
dogmaiibos sci l icei Iheologia? siibliniibue, commu-
n i v u . Qnae clarius i n sequenlrbus doceb i l : El prin-
ceps unu$t inquil» erit ilbrum omnium rex; neque 
erunt diutiut dum gentes, neque deinceps sctndentur 
in regnu duo^. 

55. Quis adee rtidis et ineiptens, qui non c o n -
btnsiirus s i l e l coufessurua, perspicue luec e l l i i n -
pide in s i a iu nosiro Cbr is l iano elucesccre? Neque 
Zorobabeli propbelicam acconimodabit qiiisquam 
«iiciiouem, si inodo niei iorum seciari volei suflra-
fcium. Ille euim post capl ivorum, id esl Judaeorum, 

ψκισμένοις κα\ μυστ ικο ί ς , τοίς δδγμασι τοΤς ύψηλοίζ 
τ ή ς θεολογίας, δ ιησφαλίσατο · σαφεστερον δέ ταΰτα, 
τ α ε π α γ ό μ ε ν α διδάξει · Καϊ 'άρχων εϊς, φησΙν, 
έσται πάντων αυτών είς βασιΛέα, καϊ ούκ έσον­
ται έτι είς δύο έθνη, ουδέ μή διαφεθώσιν ουχέπ 
είς δύο βασιΛεΙας. 

νε*. Τ ί ς οΰτως ά μ α θ η ς ν.αΧ ανόητος, δ ; ού συν-
θήσοιτο κα\ συνομολογήσειεν, εμφανώς ταύτα και 
άπεξεσμένο>ς, έ π ι τής καθ* ή μ ά ; διαπρέπειν χατα-
σ τ ά σ ε ω ς ; ού γ ά ρ έπι* τδν Ζοροβάβελ τήν προφητι-
κήν μετα^δυθμ ίσε ι ε £ήσιν, εΓπερ τών άμεινόνων 
ταίς ψήφοις έθελήσειεν Ιπεσθα ι · εκείνος γάρ μετά 

l iabylone redi lum, ιιοιι fui i l iberati nirper servi ime ^ τήν έκ τ ή ς Βαβυλωνίας τ ώ ν δοριαλώτων, τουτέστι 
populi cousl i lulus rex, sed dux populi la i i lum genfr τών Ιουδα ίων , έ π \ τήν εαυτών άναδρομήν, τοΰ άρτι 
siiae prxerat ac moderabalur. Quamobrem ei dictio-
neiii hanc accomniodare, non e r i i ral ionabile. Rex 
porro verus pr incipal i ier vereque es l omnium 
noslrum regnalor ae dominalor Cbr i s lus Deus 
nosler , qui incominutabtleui babet pr iuc ipa lum, ct 
gloriam qua: auferri ιιοιι p o i e s l ; sicitt propbettca 
vox a i l : Tn in iempiternum sedes, nos autem per* 
imut t n e v o " . Sumua autem ei nos subjeci i ,e t snb 
miico rege f unctt degimus; solum ipsum revelaia 
facie, et conslanie corde Deum ac Doii ihuim confi-
tenles pnedicauiesqtie. Propierea ne dis t incl io 
quidem au l diversi las subjectorum ei utla est ; jain 
enim baud al ius a l i i regi obtemperat , ne hinc 

της δουλείας άνειμένου λαού βασιλεύς ουδαμώς 
κεχειροτόνητο * δ η μ α γ ω γ δ ς δέ ών έξήρχε κι ΐ έζρυ-
τάνευε τδ δμόφυλον · δ ιδπερ έΐς αύτδν ταύτα άνατί-
Οεσθαι, λόγον ούχ Ιξε ι · βασιλεύς δέ, αληθινός κυ­
ρίως κα\ αληθώς δ π ά ν τ ω ν βασιλεύων και κατεξου-
σιάζων Χριστδς δ β εδς η μ ώ ν , δς βασιλεύει έφ' 
η μ ά ς είς τούς α ίώνας , καθεδούμένος έν τοις Ιδίοις 
θώκοις , κα ι άμετάβλητον κεκτημένος τήν αρχήν, 
καί τήν δόξαν άναφαίρετον έχων · ή φησιν ή προ­
φ η τ ι κ ή φωνή ; Σύ καθήμενος είς τδν αίώνα, χαϊ 
ήμεΊς άποΧΙύμενοι τόναΐώνα. ΎποτετάγμεΟα δέ 
ημε ί ς α ύ τ ψ , κ α ΐ ύ φ 1 έν\ βασιλεί τελοΰμεν άπαντες· 
αύτδν μόνον ά ν α κ ε κ α λ υ μ μ έ ν ψ προσώπψ και θα#α· 

giosas opiniones d iv i s i , ad absordos detestatidosque 
cul lus diecorditer dissecentur, atque ad idolorum 
scandala incl inentur . Q u i e n i m id fierel? slquideni 
tinura solumque nalura euapte Deum ac regem 
•-•gtioverunt e i adorare edocli sunt. Manifesiabit 
auieui baec nobis evidcniius stibsequene d i c i i a : Et 
mundabo eot9 eruntque mihi populut, et ego illii 
Deui »·. 

forte in plures diversasque senlentias et iit i r r e l i - £ χ { ω τή καρδία θεδν κα \ Κύρ ιον δμολογοΰντές τε χα\ 
κηρύσσοντες · διά τοΰτο, ουδέ δ ια ί^εσις ουδέ διάστασις 
τών ύ π δ πόδας τ εθε ιμένων α ύ τ ψ · ουδέ γάρ δν έτι 
άλλος άλλψ βασιλεί κατήκοος ε ί η , δπως μή εντεύ­
θεν πλείονας κα\ διαφόρους δόξας και δυσσεδειις 
φρονήματα διεσχοινισμένοι, π ρ δ ς άτοπους θρησκείας 
κα \ α π ε υ κ τ α ί α ς κατασχ ιζόμενο ι δια^ηγ^υωντίιι, 
και πρδς είδωλων άπονεύοιεν προσοχθίσματα' ι*ος 
γ ά ρ , ε ί γ ε τδν Ινα και μόνον φύσει θεδν κα\ βασιλέα 

έγνώκε ισαν , και προσκυνείν έδ ιδάχθησαν; Σαφηνιε ί δέ ήμίν ταύτα πάλιν καταφανέστερον προ7.ών δ λόγος* 
Καϊ καθαριώ αύτούς% χαϊ έσονται μοι είς Λαον, χαϊ έγώ έσομαι αύτοΊς είς θεόν. 

Qois porro luundaris, e l quinam raundati, facile 
cuguoscemus, si aposlolicas voces audiemus, q u i -
bus res Servaloris noslr i Gbr i s i i docemur : quia 
Vurgationem per teipsum fecit ptccatorum noslro-
rum , 0 . E l quia , Sic dilexit Ecclesiam, tl seiptum 
iradidil pro ea, ut illam tanctificaret, mundant 
lavacro aquoe in verbo11. E l al ibi : Extpectante* 
bentam spem el manifettationem gloria magni Dei 
et Servatoris noitri Jesu Cfiristi, qui dedit semet-
ipfmpro ttobis, ut no i redimeret ab omni iniquiiale, 
et mundaret sibi popuium acceptabilem, tectatorem 
boiurum operuniEt rursus : Si enim sangui$ 
taurorum atque hircorum, et cinis vitulu! asperim 
in<iuinatoi tanctiftcal ad emundationem carms, 
quanio magig sanguit Chriili, qui per mlernum Spi-
fitum semeiiptum obiulU immaculatum Deo, emu ι · 

Τίς δ καθα ίρων κα\ ol καθα ιρόμενο ι , συνιδιί* 
£φδιον τών αποστολικών φωνών διακούουσι, δι' & 
διδασκόμεθα π ε ρ \ τού Σ ω τ ή ρ ο ς η μ ώ ν Χριστού, δτι 

n Καθαρισμον δι εαυτού έποιήσατο τών άμαρτώτ 
ημών. Κ α \ δ τ ι Οΰτως ήγάπησε τήν *Exx.Wlar 

χαϊ εαυτόν παρέδωχεν υπέρ αυτής. Ινα αυτίρ 
άγιάση, χαθαρίσας τφ Χοντρφ δια τού ΓδαΓος 
έν ρήματι. Κ α ι άλλαχόθι* Προσδεχόμενοι τ^ 
μαχαρίαν έΛπίδα χαϊ έπιφάνειαν τής δόξης t o v 

μεγάλου θεοΰ χαϊ Σωτήρος ημών Ίησον 3ζρ<-
στοΰ, δς έδωκεν εαυτόν υπέρ ημών, Ινα Λυτρώ* 
σηται ημάς άΛό πάοης ανομίας, χαϊ χαθαρΙσ\\ 
έαυτφ Λαόν περιούσιον, ζηΛωτήν χαΛών έργω»·. 
Κα ι αύθ ι ς - ΕΙ γάρ τό αίμα ταύρων χαϊ τράγων 
καϊ σποδός δαμάΛεως Ραντίζρυσα τούς κεχοι-
νωμένους αγιάζει πρός τήν τής σαρκός καθαρό* 

· Τ Excch . χχχν ι ι , tt. « Barucb ι ι ι , 5. »· E x c r l i . x x x v i , 25-28. 1 0 Hcbr . ι, ο . 1 1 E p h t s . ν, 25. " T i t . u,l?» 
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τητα, χόσφμάΛΛον τό αίμα τού Χριστού, δς διά Α dabii conscieniiain noslram α mortuh operibus, ad 
liΓεύματος αΐωνίον, εαυτόν άνήνεγχεν άμωμον 
τφ Θεφ, χαβαριεϊ τήν συνείδησιν ημών άπό 
νεκρών έργων, είς τό Λατρεύειν θεφ ζώντι χαϊ 
ιϊΛηθινφ ; Κ α \ , Τ ό αίμα Ιησού τού ΤΙού τού θεού, 
χαθαρίζει ημάς άΛό χάσης αμαρτίας. Ό τοΰ 
ϊωτήρος μ α θ η τ ή ς γέγραφεν · Τ φ η μ ε ί ς έ κ κ α θ α ρ -
δε'ντες τήν πάλα ιαν ζ ύ μ η ν , νέον έν α ύ τ ψ γ ε γ ό ν α μ ε ν 

$erviendutn Deo viventi ac vero ** ? Ε ι : Sengui* 
Jesu Filii Dei emundat ito* ab omni peccnio ·*, d i -
scipulus Servaloris s c r i p s i l ; quo nos purif icaii a 
fermenlo veierc, nova in ipso niassa exs is i imus. 
Deinile : Et servut meus David, princeps in medio 
illorum;et patlor unn* crit omninm; Dnvdqne 
tervu$ mtus princeps eorum in perpeinnm erilr 

φύραμα, Ειτα* Καϊ έ δούΛός μου Ααδϊδ, άρχοιν έν μέσφ αυτών, χαϊ χοιμιχν εις έσται χάντων9 

χαϊ ΑαόΊδ ό δούΛός μου άρχων αυτών έσται είς τόν αίώνα. 
Ούτω τοΰ θείου π ρ ο φ ή τ ο υ δια/^Ίήδην προανακε -

χραγοτος, κα \ τδν Χριστδν κα\ θεδν η μ ώ ν τδν έκ 
Δαβ\δ χ α τ ά σάρκα βεβλαστηκότα διά τούτων ή μ ι ν 
χαταδεικνύντος, ουδέ Ιουδαίους αυτούς , τούς ά π ε -
ριτμήτους καρδία κα1' παρανομείν ε ί ω θ ό τ α ς , ε ίς 
το3το σκαιότητος τ ρ ό π ω ν κα\ φαυλότητος εννοιών 
έχπεπτωκέναι έχρήν, ώστε ά ν τ ω π ή σ α ι π ρ δ ς τήν 
ούτω λαμπράν κα\ διαφανή τ ή ς αληθε ίας αύγήν · 
ίχδιασθήσονται γ ά ρ δυεϊν έλέσθαι τδ έτερον, ή κατά 
τών προφητ ικών άνέδην άπαυθαδίζεσθαι Ρήσεων, 
ή βασιλέα κ α ι θεδν τ ώ ν δλων διομολογείν τδν Χ ρ ι ­
στδν, κα\ δούλειον α ύ τ ψ ύποφέρειν τδν αυχένα , κ α ί 
μεβ* ημών κχταδέξασθα ι τήν προσκύνησιν · μ ή τ ι - γ ε 
τούς μ ά τ η ν τοΰ Χριστού έαυτοΐς έ ,πιφημίζοντας 
δνομα, και ούκ έν δίκη ά π ' αύτοΰ κεκλήσθαι άξ ιοΰν -
τ ι ς · ο? γ ε τ ή ς ευθείας δδοΰ παρεχθέοντε ς , κα ί 
ταίς σκολιά-τησι και τραχύ τ η σι τοΰ ψεύδους έ π α γ α λ -
λόμενοι · ως ε ί κα ί μ ή Ιουδα ίων όφθείεν ά π ι σ τ ό τ ε -
ροί τε και α γ ν ω μ ο ν έ σ τ ε ρ ο ι , τών ίερών τούτων ά ν -

S ic divo proplieia diserle proclamanle, C l i r i -
stumqtie Deum nosi rum, ex Davide secmidtim car-
nem or l i im demoiislranie, ne Juda?os quidem, quan-
quam corde iucircutncisos e i peccare soli los, in 

g laulain moris scasvilalem, meiilisqtie pprversitaiew 
devenire oporieret, ut caecutirent couira lam c l a -
rum limpidumqiie veri lai is 2 2 5 fnlgorem. Cogen-
tur enim ex dunbus a l lenun e l igere ; nempe vel 
proplieticia iinpttdeuter resisiere d ic i i s , vel r*»gem 
ac Deum oi i ini i im faieri Chr t s iu i i i , e i servatn c i 
cervicem eupponere, ac nobisrmn adoralioncm 
suscipere : netluni frtisira C b r i s l i s ibi uomen i n -
scribere, iiijusleque ab eo denominari ve l l e ; qui 
profecto a recia via aberrant, e l per abrupia alqne 
aspera falsi ial is incedere gaudenl. Qua i vero non 
sic videanlur incrediil ieres, Jud;eis et ingraiiores, 
dtim bas sacras audire voces reutiuni, e l conlra 
aposlidicampracdicalionem seiiiumaiiiiiKeobHiruup.t, 
ac propbetica delere n i luntur oracula , ab - ipea 

ηχουστοΰντες φ ω ν ώ ν , κα \ πρδς τδ άποστολικδν κ ή ρ υ - C nibiloiuiuus, ver i la ie jugula l i . Iiifrenein eero ig i lu r 
γμα τής ψ υ χ ή ς μ ε μ υ χ ό τ ε ς , τ ά α ισθητήρια χα \ τ ά π ρ ο - e l Cbr is lomacbam vinc ien l l inguam, el pudorc 
φητικά παραχαράσσε ιν έπιχε ιροίεν λόγια , υπ* α υ τ ή ς gtiflundenltir, aique a s a c r a noslrai confessionis 
τής αληθείας ά γ χ ό μ ε ν ο ι · τήν άχάλινον όψέ γοΰν και obtrccialioite recedenl. 
Χριστόμάχον πεδήσουσι γλώσσαν, κ α \ α ί σ χ ύ ν η ν περιβαλοΰνται , κα\ τ ή ς κατά τ ή ς Ιεράς η μ ώ ν ομολογίας , 
Λαοστήσονται δυσφημίας . 

Λεγόντων γ ά ρ ήμ ίν αύτο\ , τ ί ς ποτε άρά έστιν ό 
τώ προφήτη βασιλεύς κηρυσσόμένος; Εί δέ δή Α π -
αναίνοιντο, δεδιότες μήποτε άρα τών αληθών ά π τ ό -
μενρι είς έσχατον κινδύνου άφ ίκωντα ι , ώς βασιλεί 
χαι θ ε ψ π ρ ο σ π τ α ί ο ν τ ε ς , θα^όούντες ημε ί ς τ ψ έν 
τώθείψ π ρ ο φ ή τ η λαλούντι Πνεύματ ι , και τα ί ς έννοίαις 
τή; θεοπνεύστου Γραφής πανταχού εύθυβόλως επό­
μενοι άποφανούμεθα , δτι γε δή ό τ ή ς δόξης Κύριος , 

Dicanf, euim nobis quisiiain bic s i i a propheia 
proclauialqs rex ? Quod $i respoudere no l in l , vc-
rcnies iie forle veritatem ai t ingei i l rs in exireuiuiH 
pericubun se conj ic iaui , ceu iu regein ac Demn 
iucur reu ies ; coofidenics nos luquenli p<»r dlvum 
propbet.im S p i r i i u i , e l clivintiiis i n s p i r a l * S c r i p l u -
ras seiisibus ubique reole obsequenies diremus, 
quod gloriae rex, unigeuii i is Dei Pa i r i s F i l i u s , in 

ό Μονογενής τού θεοΰ κα ι Πατρός Υιδς, έν τοίς ο prnpria dei lal is fulgen» digni ia le , nulloqiie modo 
Ιδίοις τής θεότητος δ ι α π ρ ε π ώ ν α ύ χ ή μ α σ ι , κα\ κατ* 
ούδένα τρόπον τής θε ίας υπεροχής έλαττούμενος, ουδέ 
ο υπήρχε ν άποβαλών , είσω δέ τών οίκείων κα\ κατά 
φύσιν προσόντων αύτψ καθιδρυμένος πλεονεκτημάτων , 
cY οίκτο ν άνέκφραστον καθήκεν έαυτδν είς κένωσιν,καΐ 
είς τδ τών π ο ι η μ ά τ ω ν μέτρον καταπεφοιτηκέναι ούκ 
άπηξίωσε, τ ή ν τοΰ δούλου μορφήν ένδεδυκώς, ίνα τδ 
"ρδς δλισθον άπωλε ίας τ ή τοΰ εχθρού άπατη άπο-
νενευκδς γένος , είς τδ έν άρχα ί ς μεταστο ιχε ίωση, 
*α\ άποσεμνύνη τ ή ; εύμο ιρ ίας , κα \ σχοίη τήν μέθ-
εςιν τής έ νού σης α ύ τ ψ λ α μ π ρ ό τ η τ ο ς , κα \ τ ή κατά 
την θείαν φύσιν ενώσει δοξασθή τδ ημέτερο ν · έπε \ 
οίν καθ* η μ ά ς γέγονεν , έξ όσφύος δέ κ α : ^ ί ζ η ς τοΰ 

divina excelsilale detuiinil i is , neqtie quod erai abji-
ciens, sed iu suis naluralibus boitis conslatiter 
consisieiis, clenieutia ineffabili demis i l se ad c x i -
nai i i l iouem, servi forma induius, u l ad rui i iam 
proclive fraude in imic i buinaiiuiii genus, ii) a t i i i -
qiiain reslilueret decoris prosperilatem, conserva-
reiqiie baerenlem ei d igni la ie in , e l facia uuioue cuai 
d iv iua , ree n o s l r » gloriosaB evadereut. Postquam 
ig i lur faclus esi bomo nobis s imi l i s , de femoro 
alqtie radice palr'iareb;c Davidis proredi i oiduie 
n a i i v i u t i s ; et quoniain David rex e ra l , idcirco e i 
C h r i s i u s , quanquam ideui essei naiura l i icr Detie, 
e l una cuni carue eodeiu decore polesiatis univer-

M i l eb r . lx . 13. " 1 Joan. i , 7. " E i e c b . x x x v n , 24. 



στδ ; , καίτοι θ ε δ ς ών κατά φύσιν ό αύτδς, και μετι 
σχρκδς τδ αύτδ τής κ α τ ά πάντων εξουσίας και αρχή; 
περ ιβεβλημένος α ξ ί ω μ α , βασιλεύς τών δλων διχαίως 
άν μάλα καλοίτο · βασιλεύς γ ά ρ κα\ Ιστι χαΛ ονομάζε­
τ α ι · τοιγάρτοι Δαβίδ, καθ* δ άνθρωπος προσηγδρεν-
τ α ι · καί δούλος, ού καθ* δ θεδς κατωνδμίσται· 
π ά ν τ ω ν γ ά ρ έστι Δεσπότης και Κύριος, δια δέ το 
π ρ δ σ λ η μ μ α κα\ τήν δούλην φύσιν, ήν φιλάνθρωπος 
ών εκουσίως π ρ ο σ ε ί λ η φ ε ν ουτο; ούν δ έκ σπέρμα-
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talie dominalusque exornalus, re \ omnium justtsst- Α γ ε ν ά ρ / ο υ Δαβίδ προ.^ρχετα* γενεαλογούμενος, J ie i -
me appellabi iur . Nam rex est revera et i l a nomi - λεύς δε κα\ Δαβ\δ κε /ρημάτ ικε* ταύτη τοι x i U Χρι-
natur. Quamobrem Davidis filius, quaienus bomo 
est ac servus, non quatenus Deus denoininatt i r ; 
est enim omnium princeps ac Dominus ; eed nb 
assumptam humanam naturam, quam sponle ob 
suaui erga bominee char i la lem a s c i v i t ; bic de 
Davidis semine secundum carnem genus dueens, 
prinreps nosler esl e l e r i i in saecula; ipseqtie 
aelernus esl rex, cujus exaculae e l ardenles sagiliae 
in corde inituicortiin bonira infigeniur. 
τος Δαβίδ κατά σάρκα τδ γένος κ α τ ά γ ω ν - ά ρ χ ω ν η μ ώ ν έστι κα \ έσται ε ίς τούς α ίώνας , κα\ αύτδς έστιν 
δ αίώνιος βασιλεύς, οδ τ ά ήκονημένα κα\ άποστίλβοντα βέλη έν καρδ ία τουτων\ τ ώ ν έχθρων αύτοΰ. 

Nam eiiamst hi conlumaces resistani , atlamen Κ ά ν γ ά ρ ούτοι τραχηλ ιώντες άποτραχύνωντιι, 
David eos convincal i l a psal lens: Et tedebit Do- g άλλ* δ γ ε Δαβίδ αύτδς π ε ι θ ί τ ω ψάλλων αυτούς* Καί 
minut rex in celernum Ε ι : Regnabit Dominus in χαθιειτατ Κύριος βασιΛεύς εϊς τόν αίώνα τον 
tcecula. Deus tuus, Sion, in generaiionem ei genera-
tionem E l : Dixit Dominut Domino meo : Sede α 
dezlri* meis, donec ponam inimicos tuo$ tcabellum 
pedum tuorum '*. Non es l ergo probabile, vel poiius 
est impossibile, u l baec Salatbielis filio convenian l . 
Quippe bic neque insignia regni assuinpsit, neque 
diadeina adeplus est, sed ducalum tanlummodo seu 
pr$feciuram populi gessil : idemque h i c , ulpoie 
par nobis botno, morte interceplus f u i i , ejusque 
ducalus finem uactus est. Neque regnum iiaque 
apud Judxos e x s l i t i i , neqne Davidis geiius in eo 
manifesium fuit. Secus vero regnal ilta qui de 
Oavidis semine secundwn caniem est, ftlius autem 

αΙώνος. Κ α \ , ΒασιΛεύσει Κύριος είς τόν αίωτα · 
ό θεός σον, Σιών, είς γενεάν χαϊ γενεάν. Και, 
Είπεν ό Κύριος τφ Κνρίφ μον * Κάθου έχ δεξιάτ 
μον, έως &ν θώ τους εχθρούς σου ύποπόδ ιόντων 
ποδών σου. Ούκ εύλογον ούν , αδύνατον δέ μέλλον, 
τ α ΰ τ α τ φ τού Σαλαθιήλ έφαρμό^ε ιν · ού γέρ δή τί 
τ ή ς βασιλείας έδέξατο σύμβολα, ουδέ έμ*μοίρ»:ο 
διαδήματος, τήν ήγεμον ίαν δέ διέπων κα\ στρατ­
η γ ώ ν τοΰ λαού δ ιετέλε ι · αυτός τε ούτος οία δή γεγο-
νώς καθ* ημάς άνθρωπος , Οανάτω διεκόπη, καϊ τί 
τ ή ς ηγεμον ίας τέλος ά π ε ί λ η φ ε ν · οΟτ' ουν παρα 
Ιουδα ίο ι ; βασιλεία, ουδέ τ δ Δαβίδ γένος κατάδη-
λον · βασιλεύει δέ δ έκ σ π έ ρ μ α τ ο ς Δαβ\δ το χ&τχ 

Dei Pa l r i s unigeniius idem gp.cunduin divini tatem. C σάρκα, Τ ίδς δέ τοΰ θ ε ο ΰ κα ι Πατρδς μονογενή; 
N o n n e b i s paria divus quoque Gabriel sanclissimae 
purissimaeqne V i r g i n i , cum ei animos adderel, 
loquebalur? Ne timeai, Maria, invenitti enim gra-
tiam apud Deum. Et concipies in utero, el parie$ 
filium, et vocabit nomen ejut Jesum. ttic eril ma-
gnus, 226** Filiu* Altitsimi vocabitur;et dobil ilti 
Dominui ihronum Daviuis patri$ eju$, et regnabit su-
per domum Jaeob iit utcula, ei regni ejut non erit 
finis E s l Uaque omnino verius, m ad Doininnm 
ac Deum noslrum baec referantur, cujus pr inc ipa-
tns atque potentatus sempiterniis, gloria incossabi-
l i s , ntillo tempore aot quomodolibet inlercidenda 
aut minuenda, sed in inf lni ium mansura. Sicit t 
itaqne regem dominutnque omninm bi miseri noii 

δ αύτδς κ α τ ά τ ή ν θεότητα · ή ούχ\ τά παραπλήσια 
κα ί δ Θείος Γαβρ ιήλ τ ή π α ν ά γ ν ω κα\ παναμώμω 
ΠαρΘένψ, έπε \ αυτήν π α ρ ε θ ά ^ ν ε , προσδιελέγετο; 
Μ ή φοβού, Μαριάμ* εύρεςγάρ χάριν χαρά ΓΟ) 
θεφ, χαϊ συΛΛήψη έν γαστρϊ χαϊ τέξχι vldv, χαϊ 
χαΛέσεις τό δνομα αύτον Ίτ\σούϊ· ούτος έσται 
μέγας, χαϊ υΙός ΎψΙστον χΛηθήσεται' χαϊ δώσει 
αύτφ Κύριος τόν θρόνον Λαβϊδ τού πατρός αύτον, 
χαϊ βασιλεύσει έπϊ τόν οϊχον Ίαχωδ εϊς τους 
αΙώνας, χαϊ τήςβασιΛεΙας αυτού ούχ έσται τέΛος. 
Ούκοΰν π ά ν τ ω ς άληθέστερον , ε ί ς τδν Κύριον χα\ 
θεδν η μ ώ ν τ α ΰ τ α αναφέρε σθαι , ο ί ή άρχή *ά ^ 
κράτος άΐδιον, κα \ ή δόξα α κ α τ ά λ υ τ ο ς , ούδεν\ χρ6*>> 
ή τ ρ ό π ω ή ά μ ω σ γ έ π ω ς δ ι α κ ο π τ ό μ ε ν η ή έλαττου-

agnoscunt, ita ne paelorein quidem eumdem sc i cn l , D μ^νη , άλλ' είς τδ άπε ιρον δ ιαμένουσα · ώς ουν βασι-
quia abs regno s imnl et ovi l i semei separarunl, λέα τδν τών δλων Αεσπότην Χριστδν οί βείλαιοι ού 
Chrislianosque caluranianlur e a m d « m cum i p i i s γ ινώσκουσιν, οΰτως ουδέ π ο ι μ έ ν α τδν αύτδν είσοντα·, 
senleniiaro fovere. *μου κ α \ τ ή ς βασιλείας κ α \ τ ή ς π ο ί μ ν η ς αύτον σφάς 

τ ε αυτούς άλλοτριώσαντες , κα \ Χριστιανών τά αϊύ 
έχείνοις δοξάζειν καταγσρεύοντες . 

'Αλλ' οί γ ε τ ή ς ά π ε ι θ ε ί α ς υ ίο \ , ώστε μή «fa 
άντ ιλογ ίαν ίδοιεν, π ά σ α δέ αύτο ί ς περ ια ι^σετ» 
π ρ ό φ α σ ι ς , ουχ έτερου του διακούσονται, ή 
Χριστού έν Εύαγγελίο ις φάσκοντος · Ύ.γώ είμι0 

ποιμήν ό χαΛός, ό τήν ψνχήν τιθεϊς υπέρ τ& 
προβάτων, χαϊ γινώσχω τά έμά, χαϊ γινώσχομ* 
ύπό τών έμών · χαϊ ά\ΙΛα πρόβατα έχω, ά oit* 

Sed inobedientiae fllii, ne forie de contradicendo 
cogitent, neque ulla ipeis ansa remaneal, satis eet 
ut Cbrislum audiant in Evangeliis dicenlem : Ego 
ium pastor bonut, qui animam pono pro ovibut. Et 
cognatco mea$, et α mtti cogno$cor. Et aliax oves 
habto, qum non $unt de hoc ovili; et illa$ me opor-
let adducere. Et voeem meam audienl, et fitl unUm 
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εστίν έχ τής αύΛής ταύτης, χύχεινά με δει Κ ovile el unus pcntor". Quis adeo veri lat is hos l ia* 

Qnis lantopere Chr is t i ejusque sermonum adversa-αγαγειν, xal τής φωνής μον άχούσονσι, χαϊ 
χενήσεται μία ποίμνη, ε?ς ποιμήν. Τ ί ς ο ύ τ ω ς τ η ς 
αληθείας Αντ ίπαλος ; τ ί ς ούτως Χρίστου χ α \ τ ώ ν 
Χριστού λόγων Αντίθετος κα \ πολέμ ιος , ώστε ά ν ε ρ υ -
ίριάστως προς τΑ ευαγγελ ικά δ ι δ ά γ μ α τ α άντιτε ίνε ιν 
και δ ιαμάχεσθα ι ; έκ δή τούτων φανερδν Αν γένο ι το , 
ώ; ού πρδς ανθρώπους , π ρ δ ς αύτδν δέ τδν Ποιητή ν 
χα\ όλων γενεσ ιουργδν , τδν πόλε μον ή ρ α ν τ ο · έπ*ι 
τούτοις φησί * Αιαθήσομαι αύτοΊς διαθήκην είρή-
της, χαί διαθήκη αΐώπος έσται μετ' αυτών. 
Φύαίτατόν τ ι κα*ι οίκειότατον χ ρ ή μ α θ ε ψ τ δ τ ή ς 
ειρήνης δώρον καθέστηκε * καΛ τούτο σαφώς ήμ ίν 
ϋδειχεν δ Σ ω τ ή ρ , ήν ίκα έ π \ τ δ πάθος αυθαίρετος 
έςφχετο τδ έκούσιον, τδν υπέρ η μ ώ ν ύποίσων δ ιά 

rius atque h i i m k u s , ut impudenler velit adversus 
evangelicam doclr inam invebi ac decertare ? E x 
d t c l i i cerle palam fit, neqtiaqtiam ab his conlra 
hoimitee, sed contra Creaiorem ipsum e l rerum 
ornnium auciorem bellum esse susceptum. Praeier-
ea d i c i l : Disponam ipsis pacis foedui, el sempiier-
num paclum cum eis eritKl. Res cbarissima et 
apprime Doo congrua est pa i i s donnm. Idqiie n ia-
nifeste oslendi i Skrvator , cum ad voluniar iaui 
passtonem proprio in s i i nc iu a b i i l , necem pro no!)is 
cruenlam in cruce subiens, cum Juda?oruiu furens 
mul l iu ido dolos impie conlra i l lum s l rux i t . Quando 
igi tur hinc ad Pa l rem abiturus erat, dabatque d i -

σταυροΰ κα\ α ίματος θάνατον, δπδτε κα \ Ιουδα ίων R gcipulis mandala,ut fleriateslatoresolet, videbalque 
φονώντες τδ Αθροισμα τούς δόλους κατ* αυτού ά ν -
ο σ ί ω ς έ ξ ή ρ τ υ ο ν έ π ε ί ούν ένθένδε ώ ς τδν Π α τ έ ρ α 
βπιέναι έμελλεν, έ π έ σ κ η π τ έ τ ε τοίς μ α θ η τ α ί ς , οία 
είχδς τδν διατιθέμενον ' βούλεοϊθαι, έώρα τ ε π ε ρ \ 
ταύτα άλύοντας κα\ απορ ία ι ς περ ιστο ιχ ι ζομένους , 
χαί δή κα\ ορμώντας δ ιαπυνθάνεσθαι , δποι αύτοίς τ ά 
τοιάδε μέλλοι έκβή σεσθαι, παράκλησιν τ ώ ν αηδών 
τή τοΰ | Ιαρακλήτου ε π α γ γ ε λ ί α σοφώς έ χ α ρ ί ζ ε τ ο · 
κα\ ε ί τα τ ψ τ ή ς ε ίρήνης οΤάπερ κ ρ α τ ί σ τ ω κα ί 
ιςα ιρέτψ κατεπλούτ ι ζ ε δωρω · κα ι γ ά ρ δή κ α \ 
χροσεπήγεν * ΕΙρήνην άφίημι ύμιν,είρήνην τήν 
ίμήν δΊδωμι νμιν. Ε ν τ ε ύ θ ε ν αύτοίς λοιπδν τ α ί ς 
χρείττοσιν έ π α γ γ ε λ ί α ι ς τ δ θορυβούν τ ή ς ψυχής 
κατέστελλεν, ού σ υ γ χ ω ρ ώ ν ε ίς τδ δειμαλέον άπονε -

eos snper his lurbalos , e l perplexi ial ibos pnlsalos, 
jamque etiam inlerroganles, quonam bic ips i j forent 
evasura, trisiiliae solamen promissione P a r a d e t i 
gapienier suggerebal ; mox aulein pacis opi imo et 
eximio donodilabat . Nainque a d d i d i l : Pacem relin-
quo vobis, pacem meam do vobis**. Hoc paclo tpsis 
spe meliore proposita lumuliunt animac sedabai, 
DOn sinens ad paVorem coiislernatioriemque defle-
ciere , eed e i c i l a b a l conforiabatque ipsorum 
mentes, atque ad flduciam foriitudinemque verte-
bat, in fide erga se s labi l iens, ne passicniis fu lu re 
i r i s t i l i a e i ignominia scamlalizarenlur, sed invic lam 
flrmamqiie crrca ipsum fldem baberetil, qui mi racu-
lis mul l i s atqiie virUil ibue, stiam dehalis poientiam 

νευκέναι κα \ ^ θ υ μ ο ν , δ ιήγε ιρέ τε κ α \ π α ρ ε θ ά ^ υ ν ε ν C ac magnitudinem sa?penuinero palam fecerat. 
αυτών τ ά φρονήματα , χαΧ ε ί ς τ δ θ α ^ α λ ε ώ τ ε ρ ο ν και εύσθενές μ ε τ ε ^ ύ θ μ ι ζ ε , πρδς π ίστ ι ν τήν πρδς αύτδν 
έχαλεέφων, ώ ς Αν μ ή το ίς έ κ του π ά θ ο υ ς σκυθρωποίς κα ι άδόξοις συμβαίνουσι σκανδαλίζοιντο, άκλό-
νητον δέ κα\ έρηρε ισμένην π ε ρ \ αύτδν τ ή ς π ί σ τ ε ω ς έχοιεν έδραν, τδν έν πολλοίς τέρασι κα \ δυνάμεσι 
τδ τ η ς κατ ' αύτδν θεότητος κράτος κα ι μεγαλείον έκφανές πολλάκις πο ιησάμενον . 

νς·*. Κ α τ ά τ α ΰ τ α τοίνυν, έν τ ψ ίδίοι α ί μ α τ ι , δ π ε ρ 56. S ic ilaque proprio sangiiine, qnem piol inns 
όσον οΟπω έκχε ίν κατά τ δ πάθος τδ σωτήριον έμελλε, in sa lular i passione fusurus erat, noviim nobis 
καινήν ή μ ί ν δ ιαθήκην τήν τ ή ς ε Ιρήνης δ ι ε τ ίθε ι . 
Έχείπερ ένθα διαθήκη, φησ\ν , θάνατον ανάγκη 
ρέρεσβαι τον διατιθεμένον. Ό μ ο ΰ τε τήν χάρ ιν 
δι* α υ τ ή ς έ γ κ α ι ν ί ζ ω ν , κα ι τ ά έκ τοΰ σταυρού κα ι 
τής ζ ω η ρ ύ τ ο υ πλευράς αύτοΰ άναβλύσαντα το ίς 
ά ν θ ρ ώ π ο ι ς α ίών ια κα \ άνελάττωτα αγαθά ύ π ι σ -
ρ ο υ μ ε ν ο ς · ο ύ τ ω γ ά ρ κ α ι τ ψ διακονώ τ ή ς κα ινής 

testanienlum pacis disposuit. Quia ubi testametUum 
i n q u i l , ibi mort intercedat teslatoris ueeesse est **. 
S i m u l gra l iam per leslamenium renovans, e i sca-
lurientia de cruce suoque lalere, quasi viia? fouie, 
hominibus teterna et nunquam minuenda bona pro-
mittens. S i c enim e i iam n o v H e s l a m e n l i ministro 
videtur . Nam cum qtiibusdam procis normam con-

δ ι α · ή κ τ ) ς . δοκεί · δπην ίκα γοΰν τισι τδν τής ευχής Ο dere aggredcreiur, sic aiebat : !)euspaci$, qui edu-
νφαένειν ή ρ χ ε τ ο λόγον, έφασκε ταΰτα · Ό δέ θεός 
r*?C *1ρήνης% ά άναγαγών έχ νεκρών τόν ποιμέ­
να τών προβάτων τόν μέγαν έν αίματι διαθήκης 
vkaricv, τόν Κύριον ημών Ίησούν, καταρτίσαι 
ΐ'μάς έν παντϊ έργω άγάθφ. *Ή ούχ\ μάλλον 
*ύτ6ς έστ ιν ή ε ιρήνη η μ ώ ν , δ μεσ ί της θεοΰ κα\ 
ανθρώπων , δ:* ο& τάς καταλλαγάς έ σ χ ή κ α μ ε ν , 
Ίϊς π ρ ο ς τδν Πατέρα , έκπεπολεμωμένο ι διά τήν 
άμαρτ ίαν ; Ε ί τ ιπε ιστέον τ ψ λέγοντι , Χριστός έστιν 
ή είρήνη ημών, ό ποιήσας τά αμφότερα έν, καϊ 
τό μεσότοιχον τον φραγμού Λύσας. τήν έχθραν έν 
Γ § σαρχΐ αύτον, τόν νόμον τών έντοΛών έν 

χ\1 dc tnortuis paslorem magnum oviunt, in sanguine 
lettamenli aterni, Dominum noitrum Jesum, aptet 
vos in omni opere bono Nonne esl ipse potius ρ x 
uoslra , medialor Dei e l bominum, per qucm recon-
ci l ia l ionem babuiinus cum Pa l re , cum bosles essu-
DIUS ob peccalum ? S i quidem dicenti credetiduiu 
es l : Chvistus ett pax noilra, quifecU utraque unum; 
et medium parutem macerto iolvens, inimicitiam 
in carne i t i a , legem mandatoram decretit evacuans, 
2 2 7 u l duo* condal in temet in unum novum homi-
nem, pacem faciens, et ambos reconcilians Deoin uno 
corpore per crucem, periment inimiciliam in temet-
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ipso. Et veniem» ecanqelizavit pacem vobU qui long$ χ δόγμασι χαταργήσας · ίνα τούς δύο χτίσ$ έτ 

έαυτφ είς ένα xatror Ανθρωπον, ποιών είρήνην, 
χαϊ άποχαταΛΛάξη τούς αμφότερους έν Μ σώ­
ματι τφ θεφ, διά τού σταυρού άποκτείνας τψ 
έγβρανέν αύτφ · χαϊ έΛθών εύηγγεΛίσατο ειρή-
νι\ν ύμΐν τοΐς μακράν, χαϊ εϊρήνην τοίς εγγύς-
δτι δι' αντού έγομεν τήν προσαγω^ν οί 

Ή δ η δέ κσΛ έτέρωθί ς>ησιν · %Εν φ ευδόκησε 

fnistu, et pacem iis qui prope. Quoniam- per iptum 
hnbemus accessnm ambo in uno Spiriiu ad Palrem **. 
T u m **l ali*.i a i i : In quo complacuit omnem pleni-
ludinem inhnbitare ; et per enm reconciliare gmnia 
in i >*um, vacificnn* pet tmqninem crucit ejus, « i te 
qn(r in terru, sive qiuv in caelit M . 
αμφότεροι έν ένϊ Πνεύματι πρϊς τόν Πατέρα, 
παν τό πΛήρωμα χατοικήσαι, χα) δι% αυτού άΧΟκαταΛΙάζαι τά πάντα είς αυτόν, είρψοχοιή 
σας διά τού αίματος τού σταυρού αυτού, εϊτε τά έπϊ τής γής, εϊτε τά έν ούρανοίς. 

Nos ig i iur eiiiu qui paceiu nobis composti i l , e l Η μ ε ί ς μέν ούν τδν τήν ε ίρήνην ήμίν δεαθέμενον, 
orienlia indebona doi iavi i , e l cogiiovimus e l sem- κα\ τ ά έ ξ α υ τ ή ς αγαθά δωρού μενον, έπεγνωμέν τε 
per sciemus, regeinqne ac Douiinuiu uosl rmn ado- και είσαελ ε ίσόμεθα, βασιλέα τε καί Κύριον ημών 
ranlc> glori i icainus; qua in re e l i iunc dr l ie iamur προσκυνούντες δοξάζομεν · οΓς κα\ νύν έντρυφώμει 
ei sanclificamiir, et spe <*ff rintur meliora e l perfc- ^ καί ά γ ι α ζ ό μ ε θ α , κα\ έν έλπ ίσ ιν έχομεν, κρειττόνων 

ratia coiisequendi. l i i aii lem qui boc τε και τελεωτέίρων τ ή αυτού έπιτεύξεσθαι χαριτι· c l iora ipstus g r a 

lesiaiuenii im n i l i i l profuisse migaiitur, recenlius 
a l ind exspeclenl , ei bujns fuluro auctori (diaboio) 
adlia?reaiil : quandoquidem ei nuuc ei suntii t r i -
buiiiit cn l iu i i i , ιιι item in fuluro SJBCUIO, s o r l i s e i pa-
raia?el aoostaficig s i imil poteslaiibus ipsi fianl pnr-
ticipes. S i eitiui aures^d audieiidum, ornlosqtie ad 
videndiiiu h a b e m i l , et sobriam ad i i i ie l l ig^ndii in 
menlem, ut iqueromprehei i r ieret . i t ·quori-ubi Deus me-
d i a i o r e i reconci l iai »res i , i b i abeos iab i l i i a paxbona, 
aeierna el iudissolubilis es t ; neqtie fruslranea, neque 
imiiiintitft unqjiam e r i i . P toplerea neque riigcidiim), 
i iequeseditio, neque regni d i v i s i u ; neque ii qu i t a in 
nu in i i s digni dotiis fi ierinM 9 a<l dnnii i ial ioiiein aliam 

οί δέ γ ε έκ τήσδε τ ή ς δ ι α θ ή κ η ς κ α τ ' ουδέν άπονα· 
σθαι ματαιολογούντες , έ τέραν καινοτέραν άπεχδε-
χέσθωσαν, κα\ τ ψ δ ιαθησομένψ προσκείσθωααν' 
επε ιδή καλ νύν α ύ τ ψ τδ ο ίκετ ικδν άπονέμουσι εέ-
6σς , ίνα καλ κατά τδν προσδοκώ μενον αίώνα, τω* 
ήτο ιμασμένων α ύ τ ψ καλ τ α ϊ ς συναποστατιχαί; δννά-
μεσιν , αύτοι συμμετάσχο ιεν · εί γ ά ρ ήν αύτοίς ωτα 
άκούειν , κα \ όφθαλμολ τού βλέπε ιν , κα\ νήψις τού 
συνιέναι , κάν συν|}σθοντο, ώ ς ένθα Ηεδς μεοίπ;; 
κα\ δ ιαλλάκτηςι κα \ ή π α ρ * αύτοΰ βραβευόμενη 
ε Ιρήνη , Αγαθή κα \ α ίών ιος κα \ ακατάλυτος, ούδ* 
Απρακτήσοι , ούδ 1 έλαττουμένη φαίνοιτο ούχ έτ: 
ποθέν" διδ ουδέ δ ιάστασις , ουδέ διαίρεσις, ουδέ βι-

eepcrfugx translerenl . PugnaB enim e i belli ac l u - C βιλείας μερ ισμδς , ουδέ οί τούτων τών μεγίστων 

m i i l l i i $ i d opus c s l . Ergo bhtc quoque coarguunlur 
^ u i l o q n i e l CbrisiiaiioriiH) religioui uugaciter ob-
loquenles. S i lean l deinceps scque occulanl b i , q u i 
^mliisaima e i ab ouuii ratione abborreniia cogi-
t an l . Quid eii i iu jam dicere aueini , si cerle audie-
n i U qu.c posiea deifer bomo d ic i i : Ponam enini, 
in j u i l , sancta mea in medlo eorum in perpeiuum, el 
erU habitatio mea cum ipsis, et ero ip$i$ Deu$, el 
tpjt miht populus 

Quoriimnam causa liaec dicta fueriinl ? Scrutatnini 
Scriplurai, oli in Ju<la?orum popnio dixit Deus : hac 
miil qutr testimonium ptrlribenl de meiS. Quaniobrein 

ήξιωμένοι δωρεών, έτερα ά ρ χ ή μετατάξοιντο • μάχη; 
γ ά ρ τοΰτο κα\ πολέμων καλ^ιταξιας έ ρ γ ο ν δείχνυν-
τα ι ούν κα\ έ κ τούτωνκενολογοΰντε ς . κα\ καταφλοι-
ροΰντες μ ά τ η ν τ ή ς Χρ ιστ ιανών θεοσεβείας· φιμού-
σθωσαν λοιπδν καλ έγκαλυπτέσθωσαν , αμαθέστατα 
καλ άλογώτατα διανοούμενοι · τ ί γ ά ρ άν χα\ είπείν 
Ο α ^ ή τ ε ι α ν ; ε ί π ε ρ ακούσεtaν τ ώ ν εφεξής είρημένων 
τ ψ θεοιρδρψ; θήσω γάρ, φησλ, τά άγιά μον έν μέσφ 
αυτών είς τόν αίώνα, χαϊ έσται ή χατασχήνυβίς 
μου έν αύζοίς, χαϊ έσομαι αύτοίς θεός, χαϊαντοί 
έσονται μοι Λαός. 

Τίνων ένεκεν τ α ύ τ α λ έ λ ε κ τ α ι ; 'Ερεννάη τάς 
Γραφάς , τ ώ πάλα ι τών Ι ο υ δ α ί ω ν δήμω ίλεγεν ό 
Σ ω τ ή ρ * αύται γάρ είσιν αϊ μαρτυρονσαι χερϊ 

s i forie bi vesani vellenl el iainniim Ik>bra*oruiu sen* D εμού - ώς ε ί γε τ ά τών Ε β ρ α ί ω ν πρεσβεΰσαι 

t e u i i a m l i M i e r e , iis*|iie propbetiras voces accouimo-
dare, s i a i im aiidieul j a m desenas esse ^uda;orum 
rcs sacras. Non eniui eranl xiertup, se I i imbra po-
lius ac lignra iiostrariiiu verc saiiclaruiii reriiin ; illae 
aiitem subinlranle verilale, (iitcm naclue s i i n l ; no-
8!rae in tvl?rnuin s l an i , finnan» intjiiobilenique s i a i io -
nem l iabmites isuoienim stipra incoiuussaiu petram 
fuudatx. Dicani iiaque uobis bi qui Sp i r i ius d ic i i s 
repiignant, quomodo, rebus sanciis in medio no-
S l i i in perpeiuum a Deo posii is , da^inonuai i iupu-
roruin fieri possil adoraiio. Nam qum communio 
luci$ eum tenebru ? aut quai conventio templi Dei 

νύν έθελήσειαν οί ανόητοι, κάκείνοις τάς ^po-
φητ ικάς άναθείναι φ ω ν ά ς , έ τ ο ί μ ω ς άκούσονται δτι 
γε ήδη τά Ιουδα ίων έ ξ η ρ ή μ ω τ ο άγ ια · ον γαρ ήν 
α ιών ια , σκιά δέ μάλλον κα\ τ ύ π ο ς τών χαθ' ήμάί 
και δντως αγ ίων έ χ ρ η μ ά τ ι ζ ε , κ α \ τέλος τής αληθείας 
έπεισελθούσης άπε ίληφε · τ ά δέ ημέτερα «ίς τ ο ν 

α ίώνα έατηκεν , άκλόνητον καΛ έδραίαν τήν ίαμ^νήν 
έ χ ο ν τ α 4 τ εθεμελ ίωτα ι γ ά ρ έπλ τήν άσειστον. Αε-
γέτωσαν τοίνυν ή μ ί ν οί τ α ί ς τοΰ Πνεύματος 
0ήσεσιν άπομαχόμενο ι , π ώ ς τ ώ ν Αγίων έν 
ημών δι ' αίώνος π α ρ ά Θεού τεθε ιμένων, δοψ**ίων 
άκαθάρτοιν ένδν 1 γεγονέναι προσκύνησιν ; 7Vc Γ^Ρ 

· · Kphes. n , i i - l 7 . Μ Coloss. ι, 10. % Τ Κ/οιΙι. ΧΧΧΜΙ, 2υ . " Joan. ν , 39 . 
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tctvu>via φωτϊ πρός σκότος; f) τίς συγκα- Α cum ulolit **? Sed gentes quidem sanciiOcanteui 
τΜεσις ναφ Θεου μετά εΙδώΛων; Ά λ λ ά τ ά μέν 
Ι6νη έπέγνωσαν τον άγ ιάζοντα · έπε ι μετέσχε τ ή ; τε 
0ίίις γνώσεως κα\ τοΰ εντεύθεν ά γ ι α σ μ ο ΰ , ώ ς δηλοί 
ta επαγόμενα ώδέ π ω ς fχοντα · Γνώσονται γάρ τά 
ίθνη ότι έγώ Κύριος ό άγιάζων αυτούς* οί δέ γ ε 
τον θείου ήμοιρηκότες α γ ι α σ μ ο ύ , άγους δε παντδς 
χα\ ακαθαρσίας τ ά ς εαυτών ψυχάς άποπλήσαντες , 
χαι παρενηνεγμένοι τδν λογισμδν, τόν τε άγ ιάζοντα 
θεον δεδυσφημήκασι, και τους άγ ιαζομένους τ ή καθ* 
εαυτούς έναγεί γ ν ώ μ η άνοήτως καί δυσσεβώς α ν ά ­
γεις ωσαύτως είναι διαθρυλλοΰσε. 

ν? .Τροπονδέ , δν αγ ιάζοντα ι οί μεμο ιραμένο ι τ ή ς 
χάριτος, δ σοφδς ή μ ί ν πάλιν δ ιαπερανεί Παύλος -

agtiovemtit, qtiouiam divinam noi i i i am par i ic ipa-
r u i i l cum conscutauea huic sanclificalione. m pa-
lam l i l iu sequenlibus q\*v. i l a sei ial ieni : Cogvosccnt 
enim gentes,quia ego Domintt* tunclificans eas 
H i vcro divina cxperlcs sanciifiralioiie/piarnlo au -
lem quolibel atque impuri ia ie plenas auimas ha-
beitlrs, rai iocinio el iam eversi, cum s a m i i f i c a i i -
lemDeuiu blasphemani, iiini e l ipsos sanmificalos, 
pro sua iinpura coitscicmia, s i u k e e i impie immun* 
dos esse s imi l i i e r d i c t i i a n l . 

57. Modum autem quo parl icipcs graiine sancl if i -
caniur , sapieus nobis drDuti Paulus :Qui enim >ancii* 

Ότεγάρ άγιάζων, φησ\, καϊ ol άγιαζόμενοι, έζ ^ficatetquisanctipcantur^exunoomnei^.EiWl^Q 
ενός ζάντες. Έ ξ ών μαθείν πάρεστ ιν είς οίαν κο­
ρυφών αγαθών δ ια τ ή ς το ιαύτης ενώσεως τ ε κα ί 
κοινωνίας τους π ε π ι σ τ ε υ κ ό τ α ς άνήγαγεν , δθεν αύτοίς 
Μ τού άγιασμοΰ π ε ρ ι γ ί ν ε τ α ι · δ τε γάρ ά γ ι ά ζ ω ν 
Χρίστος, κο£ οί Αγιαζόμενοι , οί πεπ ιστευκότες α ύ τ φ , 
Ιχ του θεοΰ τών δλων κσΛ Πατρδς ά π α ν τ ε ς · και δ 
μεν αγιάζει ώς κ ε φ α λ ή , και τ ή ς σωτηρ ίας άρχηγδς , 
χαι παντδς α γ ι α σ μ ο ύ παροχεύς κα ι Κύριος · οί δέ 
αγιάζονται τ ή μεθέξε ι τ ή ς χάρ ι τος αύτοΰ καινό· 
αοιούμενοι, διά τ ή ς τοΰ θείου λουτροΰ αναγεννήσεως 
αύτδν ένόιδυσκδμενοι · "Οτι δσοι είς Χραττόν έβα-
χτΐσβι\σαν, Χριστδν ένεδύσαντο. Τόύ δέ έξ ένδς 
ήρτήσθαι δτι συμβα ίνε ι , κα ι δ π η ευδαιμονίας κα\ 
μαχαριάτητος πρόεισιν ώ σ π ε ρ αίτιολογίαν προτ ιθε ι ς , 

quidem, ceu rapul , sanctiiirat, e i saltiiis auclor, e l 
omnis sancl i ia l i s prsebitor ac Dominus; bi autem 
saitclificaiilur panic ipai ione graiiae renovaii , per 
divini lavacri regetinrationeui ip^iim sfl">i jji.liiciites : 
Quoniam quatquot in Chriiio baptizaii $unt, Chri-
slum sibi indueruni**. Quod auiem ex ιιιιο pendere 
conlingat, e i qualemis fulicitate ac bealiiaie quis 
profieial, causain ejus rei qtiodammodo ponens, tu 
j i i n i i a l necessiiudiitem, quamdant, eosque fraier-
nitaie « s s e donatos, add i t : Quamobrem non e m -
besat eotoppellare fratre$. dicem : Nunliabo nomen 
tuitm frairibu$ mei$, inmedio E(cUsia laudabote "· 
Ua eos bonoraus, et soperioribus homiuis conri i-
l ioui ltoHoribus eos corotians. Quid eniin boc d i v i -

ώς είς άγχιστείαν ο ιάπερ συνάγεσθαι κα\ πρδς ά δ ε λ - C nins vel beatins? Cur atilein s i n l fralres, ronslat. 
?οτη:ος αυτούς ήξ ιώσθα ι κλήσιν ε π ά γ ε ι · Δ** ήν 
akiav, ούκ έπαισχύνεται άδεΑφούς αυτούς 
καΧείν Λέγων · "ΑπαγγεΑώ τ δ δνομά σου τόΐς 
άδε,Ιφοίς μου. έν μέσφ ΈκκΛησίας υμνήσω σε. 
TaJ-ij δοξάζων αυτούς , κα\ κρείττοσιν ή κατά άν -
βρωπον στέφανων τ ι μ α ι ς · τ ί γ ά ρ τούτων θειότερον 
ξ μαχαρ ιώτερο / ; Κα\ τδ αίτιον δήλον, δθεν κ ε χ ρ η -
ματίκασιν αδελφοί · έπειδη γ ά ρ θ ε δ ς ών , τήν καθ ' 
ί,μας περι£αλέσθαι ταπε ινότητα ούκ άπηξίωσε δι* 
άπειρίαν οίκτου και άγαθότητος , ίνα η μ ά ς τη εαυ­
τού άνυψώση π τ ω χ έ ί φ , εντεύθεν τδ κα\ αδελ­
φοί κα\ τέκνα ύ π ά ρ ξ α ι πεπλουτήκαμεν , ώς αύτ ίκα 
ερεί · Ιδού £ γ ώ καί τά παιδία, α μοι έδωκεν ό 
βεύς · έπεϊ ούν τά παιδία κεκοινώνηκε σαρκός 
χαϊ αίματος, καϊ αυτός παραπΛησίως μετέσχε ' 
rur αυτών. Τούτους τοίνυν τούς Χριστδν ένδεδυμέ-
νονς, καί παρ* αύτοΰ ήγ ιασμένους , αδελφούς τε κα\ 
tsxva νομισθήναι καταξ ιωθέντας κατά τδν άποδεδο-
μενον τρόπον , π ώ ς ού καταπεφρίκεσαν οί δείλαιοι , 
είόωλων προσκυνητάς όνομάζειν *, Έ κ δ ή τούτων συν-
«ράν ίξεστιν , ού τ ά τ ή ς ύβρεως διά τήν κοινωνίαν 
% τε άδελφότητος κα\ τ ή ς υίοθεσίας άναβέβηκεν · 
όαερφάναι ού θεμιτδν , δέει τ ή ς είς τδν Πρωτότοκον 
δμοΰ κα\ Πατέρα δυσφημίας τοίς είδόσι θ ε δ ν , εί μ ή 
αίσθήσεώς τε κα ι νού παντάπασ ιν άπολιμπάνοιντο* 
«ωπη γάρ μάλλον τ ά πολλά τών έκ τής Χρ ιστομά-

Nam quia Dciis cum eesel, nosira circuuiriari l i u -
mi l i ia ie ι ιο ι ι c s l dcdignatus p iop lcr i i ifniilait! suam 
cleiiieiitiain ac Itoiiiiaiem, u l nos panpcriate sua 
exlol lerol , binc adepii siiinus ui c l fraires e i l ilii 
d icamur : u l ac iu l iun dicel : Ecre ego ti pueriquos 
mifii Deus dedit. Quin ergo pneri coinmumcavtrunt 
carui el tanguiui, ei ipse umililer pariicipavU endem **. 
Hos iiaque Cbr i s io iudulos, ab eoque pra^dicia ra -
lume saii( l i l ic »(os, quomodo nos perburrescmit i n -
felires b i , idolorum adoraloies appclSarc? Ετ b i s , 
porro pervidere l i ce l , qiioiiam liai-c conluii ieli ;r cva-
se r i i , prnpier frateriuiaiis coi iui i i iniourm aique 
adopliouis ; qnod sane dicere lum l i c e l , l i iueniibus 
adversus priuiogeniium siimil aique patrtin b l i -

1 spbemiani, si cerle Deuiu agnoscuni, neque srnsu 
ac mente prorsus destiluiinlur. Nam si lemio j o i u s 
pleraqae quaB a Chr is iomarhorum lingua scaienl , 
ceu nequissima ei absurdissima prwlerennda sum. 
Nam qui negant f ra ierni la l is cum Chr i s lo v incu-
l u m , e l a dignilate adopiionis exc iderum, neque 
Cbr i s lum sibi unquam inri i ierunl , proul ipsi scmcl 
produnl , Hiidenam ba?c d i s t e rcve l exper i i i possim. 
vel sanctificationis consequi gral iaui? Nam si ad 
barnm rerum negalioticni i iu n i i bun t , baud meliora 
sa i icncc ul i l iora reperienl . H.uc sunt vecordia; i l l o -
ruii) ac vaniiacis delirameula e i quasi balalus. 

4 M l C o r . v i , i 3 . M Ezech. x x x v n , 28. »« l l . -br . n , t ) . 
14. 
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χου γλώσσης αυτών πρό ισχομένων , ώς βλαβερωτάτων κα\ ά τ ο π ω τ ά τ ω ν π α ρ α π ε μ π τ έ ο ν · οί γε γαρ ήρνη-
μένοι τ ή ς άδελφότητος τήν κατά Χριστδν Ινωσιν , καί του τ ή ς υΕοΟεσίας δ ιημαρτηκότες αξιώματος, κα\ 
Χριστδν ή ουδαμώς ένδυσάμενοι π ώ π ο τ ε , ή κ α \ άπεκόυσάμενοι , κ α θ ά γ ε αύτοι περ ι εαυτών απο­
φαίνονται , πόθεν άν σχοίεν τ α ΰ τ α κα\. μαθε ίν , κα\ παθε ί ν , κ α ι τ ή ς τοΰ άγ ιασμοΰ έπιτεύξεσθαι χάριτος; 
ε ί γάρ πρδς τήν άθέτησιν έκκεκλ ίκασι τούτων , σχολή γε άν τών χρηστών τ ι κ α \ όνησιφδρων ελοΐντο · 
το ιαύτα μέν τ ά τής εκείνων άλογ ίας κα\ ματαιότητος ληρ«ρδήματα κα \ β λ η χ ή μ α τ α . 

58. Nos vero ad rem uos i ram veniatniis, e l qui Α ν η \ Η μ ε ί ς δέ τήν ή μ ε τ έ ρ α ν έ ρ χ ώ μ ε θ α , κα\ τών 
adbue cx bierophai i iarum numero iioininamlus su -
peresl , is eacnim liunc et bene ordinaium in l ro -
duca i cborum, et coronidis instar imponaltir d i -
v iniuie aedilicaise domui , et ftapieiilise redem per l i -
c i a l , decore adoiodum et mire s l r t ic iam, pulchre-
que a Sp i r i i u compaginalam alque exornaiam. 
CoHSudei haque cuiu auiea deceriauiibi is bic quo-
que eacros labores excipiens, ac s ig i l l i i n s i a r pr;e-
d ic i i s apponaiur, bonio, inquam, Dei , desideriorum 
\ i r , grat iarum Spi r i lus ibesniirus, allorutn a rca -
norutn revelator, reconditaruin rerum scrulator, 
Barbaroruin magisier, ferari im temperaior : for» 
lasse bic bodieritorum quoqiie impioruui hel lui -
tiam e l efferalam incredul i ia i i s molliet seii lentiain. 

ίεροφαντών δ λε ιπόμενος τδν ίερδν τούτον κα\ εΟρν-
θμονε ίσελαυνέτω χορδν, κα\οΓα κορωνΐς προσχείσθω 
τ ψ θεοτεύκτω δ ό μ ω , κα ι σ υ ν α π α ρ τ ί ζ ε τ ε τδν οίχον 
τ ή ς σοφίας * μάλα έ κ π ρ ε π ώ ς κα \ ένθέως δομούμε* 
νον, κα\ κ α λ ώ ς τ ώ Πνεύματ ι άρμοζόμενον καΛ κο­
σμούμε νον * συνιδρώσει τε τοίς προηθληκδσι, τών 
ί ερών πόνων άντε ιλημμένος , και k ώ σ π ε ρ σφρεγ\ς 
έ π ι κ ε ί σ θ ω τοίς ^προεκτεθειμένοις , ό τού Θεού άν­
θ ρ ω π ο ς , ό τ ώ ν ε π ι θ υ μ ι ώ ν άνήρ , ό τ ώ ν χαρισμάτων 
τοΰ Πνεύματος θησαυρδς, δ τ ά βαθέα έκκαλυχτο*-
μενος και α π ό κ ρ υ φ α , δ τών ά π ο ^ ή τ ω ν εξεταστής, 
ό τών Βαρβάρων π α ι δ ε υ τ ή ς , δ τ ώ ν θ η ρ ί ω ν σωφρο­
ν ιστής , ίσως ποτέ και τουτωνι τ ώ ν άνοσίων τήν 
θηριώδη κα\ ά π η γ ρ ι ω μ έ ν η ν τ ή ς α π ι σ τ ί α ς χατιμα· 

Adesto i u q u e , 6 propbetarunt ppj-videitiissinie, ^ λάξειε γ ν ώ μ η ν . Δεύρο δή ούν , ώ προφητών θεωρη-
τ ικώτατε κα\ δ ιορατ ικώτατε , έκ Βαβυλώνος κι \ τής 
βαρβαρ ικής βχθης άν ίσχων , ώ ς δή συνέσει χα\ σο» 
φ ία τ ή άνωθεν εμπνεόμενος , προαγόρευε ήμίν άχερ 
σοι αί νυκτερίναι τ ώ ν θείων ε π ο π τ ε ι ώ ν άψευδεϊς 
θεωρ ία ι , κ ε κ α θ α ρ μ έ ν ω τ φ ή γ ε μ ο ν ι κ ψ , κα\ άπεξε-
σμένω τ ψ θ ε ω ρ η τ ι κ ψ έντυπούμενα ι , εύκάτοπτον παρ­
έσχον τ ώ ν αληθών τήν έμφάνε ιαν , κ α \ τετρανω-
μένη τ ή γλώσση κ α \ δ ιαλεύκψ φ ω * ή , τδν ήμέτερον 
προανακήρυσσε Βασιλέα κα\ Κύριον , άπέραντον τήν 
αρχήν και τ ή ν δόξαν κεκτημένον αίώνιον, κα\ των 
άσεβων κα\ άβασιλεύτων κατάθραυε τήν άπδνοιαν 
δ ι α ^ ή δ η ν γ ά ρ έμβοήσε ιας , εύ ίσμεν , οπότε όνειρο-
πολούνττ τ ώ Χαλδαίω τ ά δ ι α π ε φ ε υ γ ό τ α τών μεθ-
υπν ίων δψεων έκφράσε ιας , και τ ώ ν άπορουμένων τις 

Babylone et ex barbarica ora prodietis, e l prout 
prudei i i ia eapienliaqite superna inspirar is , uarra 
nobis q«i;e ub i nocltiruae diviuaruin vUiout im baud 
fallaces contemplalioues, defa?cata iri menie, l i i n p i -
doque iiuellectu imprcssertint, patenieinque prae-
buerunl verarum reruui revelaiiouein ; tuui expe-
d i la l ingua, claraque voce, nosirum val ic i i ia rc 
Regem ac Doiutnum, imperium s ine i lne gloriamque 
leneiiiein aeleriiam; aique ita impiorum e l c o n i u -
maciuin vecordiaui infringe. Diserl is enini verbis , 
u l scio, clamasli cunt somii ianl i Cbaldspo dilapsas 
oblivione somuii visiones exposuisti , e l dubiorum 
gobiliones fecisii , baec prouunl ians : Eterii in diebut 
regum illorum, mscitabit Deus cosii regnum, 2 2 9 

* * · — ^ τ—- — Τ Γ " r - - r ~ -
quodin (Blernumnon dmipabiiur; regnumque ejui ^ λύσεις προσάξε ιας , το ιαύτα προαναφαίνων 
alteripopulonon retinqueiur, El comminnet frangetque 
omnia regna, et ipmm in aternum vergtabit B f . E t 
postea. Videbam in visione noctis, el ecce in nubibus 
cozli veniens quidam, qui utque ad Antiquum dierum 
pervenit, et coram oblaiut ε»/, ei ip$i daius est p r m -
cipatus, el honor, et regnum; et omnet poputi, Iri-
but, lingyte ipsi servient. Polentia ejut poienlia 
ccierna quce non prmeribit, el regnum ejut non de-
nruetur »·. 

ένώχιογ αύτον χροσφέχθη, xal αύτφ εδόθη ή άρχή χαϊ ή τιμή, χαϊ ή βασιΛεΙα, χαϊ χάντες ol Jacl, 
φν.Ιαϊ, γΛώσσαι, αύτφ δονΛεύσονσιν ή έξονσία αύτον έζονσία αΐόη'ίος, ήτις ού χαρεΛενσεται, 
χαϊ ή βασιλεία αύτον ού διαφθαρήσεται. 

Καϊ 
έσται kr ταΐς ήμέραις τών βασιλέων έχίίνωτ, 
αναστήσει ό θεός τον ουρανού βασιλείαν, ήτις 
ε\ς τούς αΙώνας ού διαφθαρήσεται · χαϊ ή βασι­
λεία αυτού λαφ έτέρφ ούχ ύχολειφθήσεταιΦ χαϊ 
λεχτννει χαϊ λιχμήσει χάσας τάς βασιλείας, 
χαϊ αυτή άναστήσεται είς τούς αΙώνας. Και μετ­
έ π ε ι τ α · Έθεώρουν έν όράματι τής νυκτός, χαί 
Ιδού μετά τών νεφελών τού ουρανού ερχόμενος 
ήν, χαϊ έως τού Παλαιού τών ήμερων έφθασε, χαϊ 

Ει baic quidem propheta. Horum vero deiestan-
dorum qualia ? P r i i uum quidein mendacii iraducunt 
d iv in i Spir i tus oracula. Deinde Pa i rem quoque 
Deutn in propriis operibus scienlia ac pncvisioue 
dest i lulum inducunl . Insuper Uuigeni l i regnum 
(lissoluium aiunl , ceu quod pcrpciuum manerc non 
p o i u e r i l ; quod ne ab in i i i o quidem ipsi t radi luni 

^ Τ ά μέν τού προφήτου τοιαύτα · τ ά δέ τών έζαγί-
στων ό π ο ι α ; Π ρ ώ τ α μέν ψευδή τ ά τοΰ .θείου Πνεύ­
ματος είκαιολογούσι χ ρ η σ μ ω δ ή μ α τ α · έπειτα δέ χα\ 
τδν θεδν Πατέρα π ε ρ ί τ ε τ ά οικεία έργα τήν τε 
έ π ι σ τ ή μ η ν κα \ πρόγνωσιν , είσφέρουσι διαμαρτά 
νοντα · έ π \ τούτοις δέ κα\ τήν τού Μονογενούς βασι­
λείαν δ ι ε φ θ ά ρ θ α ι . ώ ς δ ιαρκε ίνε ί ς α ίώνα μή έξισχύου-
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wv * ή μηδέ τήν αρχήν α ύ τ φ δεδόσθαι , μήτε , 
μήν ύπδ γλωσσών κα\ φυλών προσκεκυνήσθαι , ή 
δεέουλβΰσθαι, λαδν τε δ ιακεκτήσθαι και δ ιηρπάσθαι 
τω τυράννησαντι, κα ι συλλήβδην ε ίπε ί ν , απεναντ ίας 
iv άπασι τ φ π ρ ο φ ή τ η διανενόηνται * ταΰτα δ* άπαντα 
μικροίς συνειληφότες ^ ή μ α σ ι , μεγ ίστην τήν βλασφη­
μία* χατά τής θε ίας έ τεκτήναντο δόξης , είδωλολα.-
τρίαν άθέως κα\ δυσσεβώς , τήν Χρ ιστ ιανών θεοσέ­
βεια ν άποκαλέσαι τολμήσαντες , κα \ το ιαύτην δόξαν 
άλλοις τε καί έαυτοίς έπ ικλώσαντες * π ώ ς δε ού 
χατεπτήχασιν ουδέ κ α τ ε π λ ά γ η σ α ν τήν ψυχήν , π ρ δ ς 
τά ούτω σαφή κα ί άναμφ£ \εκτα π ρ ο π ε τ ώ ς άντιβλέ-
τοντες, οί γ ε κα ι άναιδεί π ρ ο σ ώ π φ και π ε π ω ρ ω ­
μένη καρδία υφ ιστάμενο ι , κ α τ ά τ ή ς τοΰ Σωτήρος 
άπηυθαδίσαντο δ ό ξ η ς ; άλλά πόθεν αύτοίς τδ θεοστυ-
γέ; τούτο κα ι άτοπον π α ^ η σ ι ά σ ε τ α ι δ ό γ μ α ; εί μεν ' 
γαρ απλώς τήν αρχήν κα\ τ ή ν βασιλείαν τού τών 
όλων θεοΰ δ π ρ ο φ η τ ι κ δ ς προανεκήρυττε λόγος προσ­
διορισμού δ ί χα , έπεφύησαν άν άκρατέστερον και 
Ορασύτερον τ ο ί ς τών ορθών τ ή ς εύσεβείας δ ο γ μ ά ­
των έπε ιλημμένο ις , έκ περ ι έργου λέσχης τ δ μάταιον 
χ«\ άπόπληκτον τ ώ ν λόγων αυτών έ π ι τ ε ι χ ί ζ ο ν τ ε ς · 
χι'·. ώσπερ οί έ π ί τ ι θ ή ρ α μ α καταθέοντες , τ ή ς τών 
είρημένων άπλότητος κ α τ α φ υ ό μ ε ν ο ι , μ ε μ ε τ ρ η μ έ ν η ν 
πω; καΛ π ε π ε ρ α σ μ έ ν η ν τήν Χριστού βασιλείαν ε ίσ -
ή γ ο ν εί δέ τ ή βασιλεία πρόσκε ιτα ι τδ αΙώνιος 
χι\ άφθαρτος, κ α \ τδ ού ποτε παρελεύσεσθαι , τ ί δή 
χο:ε ούκ έ π ι τ ε θ ή σ ε τ α ι αυτών τ ή αθυροστομία χαλινδς, 
ίπως άποφραγε ίη πάν στόμα κ α τ ά τού Βασιλέως τ ώ ν 
αιώνων λαλούν ά δ ι κ α ; δ γ ά ρ τοι βασιλεύων τδν ^ 
βίωνα και έ π ' α ι ώ ν α καί έ τ ι , ούτ ' άν ποτε τ ή ς α ρ χ ή ς 
ια\ τής δόξης ά φ α ι ρ ε θ ε ί η , ούτ ' άν ό ύπδ χε ίρα και έγνω-
χω; αύτδν λαδς , έ τ έ ρ φ πρόσθοιτο βασιλεί * ουδέ γ ά ρ δ 
χρείττων, ο& έστιλήψονται, έστιν ή δλως έ σ τ α ι · 
οΟχούν ού τ ε τ υ ρ ά ν ν η τ α ι , ουδέ δ ι ή ρ π α σ τ α ι , ουδέ τ ή ς 
εξουσίας έκβέβλητα ι · δ ιά τούτο ουδέ τδ ύπ* α ύ τ ψ 
τελούν άπαν ε ίδώλοις πρόσεισ ιν , ή δοίη τδ προύχον 
?φ δαίμονι · θ ε δ ν γ ά ρ κα ι Κύριον τ ώ ν δλων, τδν 
πάντων η μ ώ ν Ε ω τ ή ρ α Χριστδν έπ ι γ ι νώσκε ι , κ α \ 
αύτφ προσκυνεί · Αύτφ γάρ κάμπτει πάν γάνυ 
ί.τυνρανίων χαί επιγείων χαϊ καταχθόνιων, χαϊ 
ζασα γλώσσα εξομολογείται, δτι Κύ; ιος Ιησούς 
Χριστές είς δόξαν θεού Πατρός. Ά μ ή ^ . Φ α ν ε ρ δ ν ουν 
xsl εντεύθεν δτ ι έ κ τοΰ εναντίου πνεύματος λαλούσιν 
*ί Χριστομάχοι, ώ ς α ν τ ί π α λ α καί αντ ίθετα τών τοΰ 
•«ίου Πνεύματος λογίων φθεγγόμενο ι . 

νθ \ Σκοπε ί τωσαν δέ κάκείνο οί άβασίλευτοι , δτι τδ 
βασιλεύς δ ν ο μ ά ούκ έστι τ ώ ν α π ο λ ύ τ ω ς κα \ ασχέτως 
λεγομένων, τ ώ ν πρός τ ι δέ, κα \ τών έν σχέσει θεωρου­
μ έ ν ω ν ού γ ά ρ ά ν ν ο η θ ε ί η βασιλεύς , τ ώ ν βασιλευο-
μένων ά ν ε υ · ουδέ ά ρ χ ω ν , τών αρχομένων δίχα* 
ένάγκη γ ά ρ έτερου τ ώ ν π ρ ο σ η γ ο ρ ι ώ ν τούτων τ ε θ ε ι -
μένου, συνεισάγεσθαι κα\ θάτερον ώ σ π ε ρ δή ανα ι ­
ρουμένου συναναιρείσθαι · ούτω γ ά ρ τ ά τοΰ είδους 
τών ονομάτων τούτων μεταλαχόντα , άλλήλοις ο ι -
ζειούνται ώ ς τ ά πολλά κα\ συνδέονται * ώς μήτε 
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l fuer i i , neque ipse a linguis ac lribuTuus adoratus 
fueri l ipsique sc rv i i um, neqiic populum possederii 
ly ra imo pr io r i e rep ium, alque u l brevi ier d icam, 
conl ra r ia ouinia propheia? ccnsent. Haec omnia pau-
cis verbis comprehendenles, maximam blasphe-
miam adversus divinam glor iam ins i ruxerunt , ido-
lo la l r iam inipie ac scelesic Cbr i s i i anon im rel igio-
nem appellare audentes, hancquecplnionem s ib i c l 
a l i is conlrabenles. Quidni vcro cohorruerunl a l -
que animo ationito fueruul, dum bis tam man i -
feslis e l indubiis lemeresese opponerent? qui sane 
impudeuie facie ct canco corde perstanlrs , comra 
Servalor is gloriam s e m d a i tdac ie rex lu le r tu i i . Sed 
Uiidenam ipsis pro hoc Deo odibi l i absurdoqm*. 
dogmale fiducia ? Nani si s impl ic i ie r priiu-ipaiuin 

* ac regiitim u i ive r sa l i s Dei proplieiicus scrmo fuis-
sel val ic inalus siue peculiari definii ione, insurge-
ren l sane ferocius alque audacius comra reclortnn 
rel igioi i is dogmalum seclalores, curio a ga rn i l i i a l e 
vani iatem et faluilatem sermouum suorum exagge-
r au i e s ; ac v e h i l l i i qtii in praedam involant, d ic lo-
rum verborum simplicitatem occupantes, demensum 
ac l i i n i l a lum Gbris lo regnuin assignassenl. Sed 
enim quia regno addi ium est epilhetum aeiernum e i 
incorrupl ib i le , et quod non s i l Iransitotii im ; quid 
ni j am inipotietur loquaciiat i eorum frei ium, nt 
obsiruaturomne osadversus regem sx ru lo ru in i n i -
qua l oquens?Nam qui regna la sseculo et in saecu-
lum c l uj l ra , nunquam sane pr incipalu gloriaque 

, sua spoliabitur , neque populus ei subjcclus ejusque 
noi i l i a imbulu* , regi a l i c r i semel addicet. Nequo 
enim melior , cui adbsereanl, uspi im esl vel o m -
niuo e r i i . Ergoneque ulla lyrannide oppressus fnit 
ncque direplus, ncque poiesiate dcjeoins. Propter-
ea nec quisquaitt in ejus dil ione degen.s, ad idola 
accedit, au l da?moni primas a i i r i b t i i l . Nam Dcum 
Domiuumqiie omitiuin rerum Cbr is lum S rvaioreni 
agnoscil , eumqiie venerai i ir . Ipsi enim fleeiitur omue 
genu cosfeslium, terrestrium et infernorum, et omnte 
lingua confitelur quod Dominut Jesn$ Utri$tu$ in 
gloria ett Dei Pairis. Amen 9 1 . H iuc el iani (it crgo 
exploraium Cbr is lomacboscoui rar io sp i r i l u afllalos 
fa r i , quia contraria scil icet et repugnaolia d iv in i 
Spi r i lus oraculis e loquunlur . 

59. l l lud quoquc considerenl contumaces, nomen 
rex non essc de vocabuiortim nuinero q u x absoluie 
e i laxo sensu d ic i in lu r , aed ad peculiare al iquid rc-
fer r i , e l c u m relaiione spectari, PHou enim i n l e l l i g i -
lur rex sine regnalo populo, nequc prajses sine p r a -
fectura. Necesse quippees i , a l le ru l ro ex his vocabu-
l is posi io , comprehendi e l a l ierum ; quo pereinplo, 
al iud simul periu Namquc b x c nomiua 2 3 0 ^ 
genussun l , u l i n v i c e m fainii iaria plermiique s i u l e i 
copulala ; i l a u l ncque boc sine i l lo cogi le iur , neque 
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i l l n 1 v i c t s i im sine boc consistere queat. S i ergo ve- Α τοΰτο χ ω ρ ί ς εκείνου νοείσθαι, μηο 1 αυ έ κείνο τού-
races smu propbetis ganctis f a c l * a sanclo Spi r i lu 
revHaiiones, s i ru i i reapse veraces suu l , CbrisltJft 
Deus nos l e r in ipsis rex appellalus, prorsus aliquo-
TUIII rex es l , nempe eoriim qui in ips ius diiione sunt. 
Naiitque u i i fteus et ouininm crealor , omnium rex 
cst : ip*e enim regnat a dit ione sna sempilerna, 
? l omnia ei se rv i i in l . Begnum ejnt regnum omnium 
sccculorum, et dominario iphiui in omni generatione 
£t gtneraiione e a . Quaifiiius anlcin nos ei credinms 
oumque agnosciiuus ol> sinccram de ipso confes-
sionein, nosler quidcm qni Cbr i s l i an i sumus, rex 
r s l : nos eii iui poputns ejus pecul iar is , regale sa-
ccn lo i ium lirrrediias x i e r n a , aiqne , u l compendio 
d icam, electa v t l u l i e l spi*ciali>sima ejtis possessio. 

του άνευ συνίστασθαι · εί τοίνυν αληθε ίς αί παρά 
τοΰ Αγίου Πνεύματος τοΤς άγ ίο ις προφήτα ι ς γενόμε-
ναι θεοφάνειαι , ώ σ π ε ρ ούν είσιν αληθείς, δ Χρίστος 
κα \ θ ε δ ς η μ ώ ν βασιλεύς παρ* αύτοίς προσαγορευό-
μενος, π ά ν τ ω ς τ ινών έστι βασιλεύς , τ ώ ν βασιλευ­
μένων δ ή π ο υ · ώς μεν γ ά ρ Θεδς και γενεσιουργός 
τ ώ ν α π ά ν τ ω ν , π ά ν τ ω ν έστι βασιλεύς · αύτος γάρ 
έστιν ό δεσπόζων έν τ ή δυναστεία αυτού τού αιώνος, 
κ α \ τ ά σ ύ μ π α ν τ α δούλα α ύ τ φ έστ ι , κα ι Ή βιισιΛεία 
αύτον βασιΛεία πάντων τών αΙώνων, καϊ ή δέ­
ση οζεία αύτον έν πάση γενεφ καϊ γενεί}.. Ιϊ 
π ιστών και έ π ε γ ν ω κ ό τ ω ν αύτδν, δ ιά τ ή ς ε ί ς αύτδν 
αληθούς ομολογίας , η μ ώ ν έστ ι τών Χριστ ιανών βα· 
σιλεύς * η μ ε ί ς γ ά ρ έσμεν λαδς αύτοΰ περιούσιο;, 

Nostra? res ergo, qui divina gral ia orihodoxi s u - Β κ α \ β α σ ί χ ε ι 0 ν ί εράτευμα , κα\ κληρονομιά αίώνιος, 
miis , ita 9β habeni ; ideoqiie opporlune adiiiodiini 
e icongrur i i l e r i radi la divina oracirla, tanlam nobrs 
lestiii ioiiioriirn uubctn suppediiart i i i i , fide dignorum 
itsquequaqiie, e i arrbam praebeiiiiuui : qita? nobis 
quident veritatis ai i iaioribus, el qui d iv in i Sp i r i lus 
Hliislratnur ac ntaiitiduchmir cbarismattbus, beue 
temperataiit e l harmouicain ac jucundain sacro 
t u i i i a c divini tus itispiratortim ifogmalum noslro-
rumsyntphoii iam ronc inun t : secus vero, istorum qut 
apoeiaiico impulsu moveniur , vesaniam alque s i n -
porem e l impias ac fraudulenias nugas dispelii int 
ex adulierinis cogitaiibus o r i a s ; e lquas i scripia in 
cippo irreligionem ipsorum manireslissiine expo-
nun l . S ic deinde quaqueversus conv ic l i , ceu ab er- . 

καί συλλαβόντα ε ίπε ίν , ώ σ π ε ρ εξα ίρετο ι κ α ι οίχειό-
τατον α ύ τ ώ κ τ ή μ α · τ ά ούν η μ έ τ ε ρ α τών εύσεβούν­
των τ ή θε ία χ ά ρ ι τ ι , το ιαύτα κα \ ούτως έχοντα, χαί 
κ α τ ά τ α ΰ τ α εύκα ίρως άγαν και αρμοδ ίως οί θείοι 
παραληφθέντες χ ρ η σ μ ο ί , νέφος ήμ ίν τοσούτον μαρ­
τύρων περ ιέστησαν άξιόχρεων έν ά π α σ ι κα\ έχέγγυον 
ώστε ήμίν μέν τοίς τών αληθών έραστα ίς , χ α \ τοις 
έκ τοΰ θείου Πνεύματος έλλαμπομένο ι ς τε κ α \ χειρ* 
αγωγουμένο ι ς χαρ ίσμασ ιν , εύρυθμον κα ι έναρμό» 
νιον και με μου σωμένη ν τ ώ ν ίερών κα \ θεοπνεύστων 
η μ ώ ν δογμάτων ά π η χ ε ί ν τήν συμφων ίαν a τ ώ ν δ έ ΐ χ 
τ ή ς άποστατ ικής ε μ π ν ε ό μ ε ν ω ν δ υ ν ά μ ε ω ς , τήν τε 
παραφροσύνην κα\ άποπληξ ίαν κα ι τά άΟεσμα αυτών 
καί α π α τ η λ ά θρ ιαμβεύε ιν λ η ρ ή μ α τ α , έκ νόθων τ« 

roris spir i tu €X:«giiaii, longe a divino coslti atque ~ κα \ κιβδήλων διανοιών άναβρασσόμενα, και οία στή-
nostra Cl i r is t ianori ini aula pellanlur. λην ά ν ά γ ρ α π τ ο ν τήν δυσσέβειαν αυτών εμφανέστατα 
φέρειν · ούτω λοιπδν πανταχόθεν έληλεγμένοι , έκ τ ο ύ τ η ς πλάνης π ν ε ύ μ α τ ο ς ενεργούμενοι , πό^όω τού 
θείου χορού και τής καθ* η μ ά ς τών Χριστ ιανών αυλής άπεληλάσ θ ων . 

Age vero quia omiie maluin iuquieium osl et 
infreue, e i in suo s lam permanere nequ i l ; sed 
lotigius semper procedeus , cuisus sui requiein 
ιιοιι i n v e n i l ; velul i flnviale fltienlum fervens ct 
cxundans ripasque superanft, cum declivem cur -
vtitiiqne Uicmn naciini i fuer i i , imllaiemi^ impe-
U\* ejus eiiiiMis cootiuel i i r , e l obvium quidlibet 
facile ab**ipil secuiiiquc feri : i la pusiquam in a l i -
quain nbrep>eril an taum, qu;e semel bono (spir i -
l u ^ i iu i i i iu i i i l eu i i se t i i , baiid aule a depascendo 
coiisuuiendoque dCdiuel, douec in exiremum e x i -
l imu projecerii . Sicut in bac quoque re usuve-
nit. Eccc cu im postquam ba?c peslis bodienio-
ruiii impiorum cclerrime animas pervasit, ad i n -
creduliialts qnoque atque a Deo alicnaiionie prai- D διικνούμενον ψυχαΐς έγκατέσκηψε , κα \ πρδς δλισθον 

Ε π ε ι δ ή δέ τδ κακδν άστατο ν τέ έστι κα\ άσχετον, 
κα\ μένε ιν έφ* εαυτού μ η δ α μ ώ ς άνεχόμενον · άεΐ Ιϊ 
προΐδν, κ α \ στάσιν τής φοράς ούχ εύρίσκον," κανα­
πέ ρ ^είθρα π ο τ ά μ ι α π λ η μ μ υ ρ ο ΰ ν τ α κα\ ύπερβλύ-
ζοντα κα \ τ ή ς δ / θ η ς ύ π ε ρ χ ε ό μ ε ν α , όπην ίκα τινδς 
υπτ ίου κα*ι πρανούς έπ ιλάβητα ι χ ώ ρ ο υ , ούτε τής 
0ύμης pαγδαιως έπ ισχεθήσετα ι -προχεόμενα, καί τδ 
προς τυχδν άπαν (&αΟίως άε \ παρασύρεται κα\ 
συνεφέλκεται · ούτω γε ήδη καθ* Ας άν έφερπύση 
ψ υ χ ά ς , κ α θ ά π α ξ άπογνούσας τ ή ς τοΰ αγαθού μ ε τ -
ουσίας, ούκ άν πρ \ν άπόσχοιτο έπινεμόμενον και 
καταβοσκόμενον, έως άν είς ολέθρου άπο^ ίψε ι ε π έ ­
ρατα · όποιον δή τ ι κάνταΰθα συμβέβηκε* χα\ γ ά ρ 
κάν τα ί ς τ ω ν δυσσεβούντων τούτων ώς τάχιστα 

n p i i i u m impul i t . Nam dolosas pr imum linguas 
miversiis C l i r i s tum exacueiUcs, nul lam vesani;c 
suae satieiatem s e m i u n l ; neque a calutnnianda 
Cl i r i s l i anor i im pieiale cessanl, imo quotidie iuore-
CBenium malitiic capiunt, iia u l pejora prioribus 
posieriora sint, mul lani syropl ia iuiam conlra an i -
niata Sp i r i lu s lempla contexentcs, neque calenus 

α π ι σ τ ί α ς κα \ άφιλοθεΐας α π ή γ α γ ε · τάς γάρ δόλιας 
γλώσσας κ α τ ά Χριστού πρότερον καταθήξαντες, 
κόρον μέν τ ή ς ε ίς αύτδν παροιν ίας ούκ ϊ σ α σ ι ν oCo* 
αύ τής Χριστ ιανών θεοσεβείας καταγορεύοντες ά π ο -
λήγουσιν , έπίδοσιν δέ μάλλον εκάστοτε τής χακίας 
ποιούμενοι , ώ ς άν χ ε ί ρ ω τών προλαβόντων τά επεια-
ιόντα γ ίγνο ιντο , πολλήν συκοφαντίαν κατά τών έ μ -

Psal c x u v , 13. 
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^ύχων του Πνεύματος ναών έξυφήναντες , ού μέχρ ι j 
τούτου έστησαν · ήδη δέ κα\ χ α τ ά τ ώ ν άψυχων ναών, 
βείων δ* δ μ ω ; , τ ά ς άνοσίους χε ίρας καθώπλισαν · οί 
•μ τφ δντι ναούς δαιμονίων τ ά ς σφών αυτών ψ υ χ ά ς 
άτοφαίνοντες, ά π δ τού δοξάζειν είδώλοι ς ώ ; θεοίς 
ζροσιέναι, ίνα κάνταΰθα τδ π ρ δ ς εύσέβειαν αύτοίς 
άχοινώνητον μαρτυρούμενον διαφαίνοιτο · ούτε γ ά ρ 
κοινωνία φωτ\ π ρ δ ; σκότος, ώ ς ουδέ συγκατάθεσ ις 
ναώ θεου ,μετά είδωλων, και ώστε μ ή έν λδγοις μ ό ­
νον τά τής βλασφημίας αύτοίς έξέρποι , άλλ* ήδη κα\ 
εν πράγμασιν έξανυόμενον αυτών καθοράται τδ κα­
κούργημα, κα ι μηό ' ακοής μέχρ ι περιΟρυλήται τδ 
δύσφημον, άλλά κάν τ α ί ς α π ά ν τ ω ν δψεσι· β λ έ π ο μ ε -
νον προκέηται. 

ξ'. *Αρ* ούν κατεψεύσαντο μέν κα\ κατηγόρευσαν 
τής θείας κα\ ά π ο ^ ή τ ο υ - δ ό ξ η ς τε κα\ δ υ ν ά μ ε ω ς , ^ 
τής τε τών Οεοπνεύστων, κα ι τ ή ς τών θεολόγων 
χατεφλυάρησαν δ ιδασκαλ ίας , δρώσι δέ ών έκενολό-
γησαν ήττονα, ή καθυφιάσι τοίς βλασφημουμένοις 
έχδείξαι παρ ισούμενα τ ά π ρ α τ τ ^ μ ε ν α , ή ού λίαν 
ύχεραίροντα; Ού μεν ούν · άλλ* έν φ τδν π α τ έ ρ α τού 
ψευδούς διάβολον πάλα ι άπολειπόμενον και ή τ τ ώ μ ε -
νονίγνωμεν, τοΰτο νύν προστιθέμενον όρώμεν κα\ 
έπαυξδμενον · τ δ π ρ ι ν γ ά ρ έν λόγοις μόνον τδν κ α τ ά 
τής Εκκλησίας άρασθαι πόλε μον τούς άσεβούντας 
χαρασκευάσας, κ α \ μ υ ρ ί α ς δσας α ιρέσε ις έν τοίς 
Χριστιανοίς π α ρ ε ν ε ί ρ α ς , έν τ ψ νύν ού λόγοις μόνον, 
ήοη δέ προσθε \ς κα*ι τδ λε ιπόμενον, και έργοις α ύ -
τοις χατά τ ώ ν θείων δόμων κα\ τών άλλων Ιερών 
Αναθημάτων έξεβάκχευσε , τ ά πρδς καθαίρεσιν τού { 
εόσμου και τ ή ς ε υ π ρ ε π ε ί α ς α υ τ ώ ν , κ α τ ε ρ γ ά ζ ε σ θ α ι , 
ώςάνδι* α μ φ ο τ έ ρ ω ν τδ ε ίς κακίαν περ ιφανές ά π ο -
φέροιντο · τ ο λ μ ώ σ ι γούν οί έξάγιστοι κατά τών Ιερών 
χει θείων τ ύ π ω ν κ:Ά συμβόλων τής σωτηρίου τού 
θεού Λόγου ο ίκονομίας τε κα\ σαρκώσεως, και τδν έν 
τοίς άγίοις ο ί κ ο ι ς έπ ιχε ιρούσιν άπαγλα ΐζε ι ν δ ιάκο-
5μον, κα \ κ α θ α ι ρ ο ύ σ ι τ ή ς ίστορίας τδ άγ ιον , τ ά 
αεμνώς τ ε τ υ π ω μ έ ν α άποξέοντες άνοητότατα. "Ω τ ή ς 
χανίας! ώ τ ή ς τ ό λ μ α ς και τής αναίσχυντου γ ν ώ μ η ς 1 
"Απερ ήδη Χ ρ ι σ τ ι α ν ώ ν οί ευσεβέστεροι καί φιλόθεοι, 
ίο ανέκαθεν ι ε ρ ε ί ς τε , φ η μ ι , κα\ βασιλείς , δσοι τε τ ώ ν 

τέλει, κα ι τ ώ ν άλλων οί π ε ρ \ τήν εύσέβειαν Οερ-
μοτεροί τε κ α \ σπουδαιότεροι, δ ι α π ύ ρ φ πόθω και π ί ­
πτει θερμή τ ή ε ί ς Χριστδν κα\ τούς αγίους κ α τ α -
ολεγδμενοι , έ κ π ε π ο ν ή κ α σ ί τε κα\ ανιστόρησαν · ] 
αγάλματα θ ε ί α και ίερά, έν οΤς καθίδρυσαν τ ψ θ ε ψ 
τών δλων σ η κ ο ί ς έντυπωσάμενοι , καθ* δ έκαστου τών 
τυπουμένων ό λόγος επέβαλε ν , ού φρίττουσιν άν-
ορύττειν κ α ι κ α τ α π α ί ζ ε ι ν οί δείλαιοι · κάν ήπείθησέ 
τις αύτοίς έφ* οΤς κακώς κα\ άθέως δοξάζουσι, πρός 
τδάπηχές κ α ί δυσφορώτατον σχετλ ιάζων του λόγου, 
d μή άθεελ αύτουργούντας τά τοιαύτα έώρα · ώστε 
αυτούς ε ίς βεβα ίωσ ιν τών άθέσμως λεγομένων, τ ώ ν 
δρωμένων έ χ ε ι ν τδ π α ρ ά ν ο μ ο ν π ώ ς γ ά ρ ούκ ελέγ­
χονται φ α ν ε ρ ώ ς τ φ δντι ε ίδωλολατρούντες ; άναι-
ϊχυντως ο ύ τ ω ς κ α τ ά τών τού θεού οίκων έπ ιμα ι νό -
μενοι, ώ ς έ τ ε ρ α θρησκεία μυσταγωγούμενο ι και 
τελούμενοι, ή τ ί ς ποτέ έστ ιν , αύτο\ ειδείεν άν , και 
τδν Κύριον η μ ώ ν Ίησοΰν Χριστόν τδν έπ \ πάντων 
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, subsistunt; sed jam conlra inanimata quoque tem* 

pla , e l lamen divina , manus a r m a r u n l ; qui reveiu 
dxmoniorum tcmpla animas suasesse demonstrant, 
dum existimant ad idola lanquam ad deos ac< e-
dere ; u l id c l iam ipsohim a rcc la religione al iena-
l ionem lesle lur . Neque enim es l commnnio lucis 
cum tenebris, nec consor i iam templi Dei cum i d o -
l i s . Adeo ut non verborum tenas blaspbemia i l l o -
rum serpal, sed jam operibus quoque peragi nequ i -
lia i l lurum spectelur; neque auribus lanlnmmodo 
infamia i l lorum insonel , sed c l omnium oculis 
conspicieuda p ros l e l . 

60. Ergone negan l e l incusant divinam arranam-
* que majestalem atque polenl iam, e l tum inspirato-

riuii l um e l iam ibeologorum aspernanii ir d o c l i i -
nas, faciunt (amen minora d ic l i s , aut negligunt 
dcnionsirare paria blaspbemiis facta, vel non 2 3 1 
oppido majora? N i b i l minus. Sed quod a patre 
meudacii diabolo omissum o l i m , vel lenue fuisge 
scimus, imnc demum adjeclurti videmus e l cun iu-
lai i tm. Nain cum antea adbe l lum conlra Eccles iam, 
nonuisi verbis gerendum, impios comparasset, p l u -
rrmasque hacreses in le r Cl i r i s l ianos scvissei , boc 
demum lempore non verbis l a n i u m , sed quod deerat 
adjcclo, faciis quoque ipsis conlra divinas aedes 
aique alia sacra donaria bacchalur , i l lorum orna-
lum atque splendorem pessumdare studcns ; i ta 

, ut ulraque re mal i i ia is torom coargualur. Furui i t 
ig i iu r b i lveiandi con l ra sacros divinosque lypos ac 
sywbola salutaris Dei Yerb i ceconomia» et i t i cama-
tionis, et sacra in templis ornamenta n i lun lu r de-
Hirpare, impressas in al tari historias delcnt, scul -
p i i l ia sancta siull issime abradunl . Ο furorem f ο au -
daciam et impudentem animi senleul iau i ! Qnas 
Cbribl ianoruni pientissimi e i re l ig ios iss imi , sttperio-
ros, inquaii) , saterdoles acreges, e tqnicunque d i -
gnilaie ftilgebani, caeterique quotquol pielale fer-
vemiores erant et siudiosiores, iiiflaiMiijalo amore 
calidaque in Cbris tum Ode sanctosque succcnsi, 
elaborartinl atque hislori is ornarunl , iinaguncnlas, 
inquani, pias sacrasque, e i o m n i u m Dco in deliibris 
a so ad i i i ca l i s scuipserunt, p rou l r a l i o ctijusque r r i 

\ r e p r a i s e n l a i » fcrebal, nou perborrescunl hi mtscri 
siibfodere e l i l ludere. Et vix quisquam pravas esse 
laniopere hnpiasque i l lorum opiniones crederei,et 
iniotcrabtlem potius vcrbornni (;uibus u lunlur pra-
vitatem aversaretor, nisi ipso op<re baec scelera 
palranics c c r n e r e i ; iinde sequi lor u i Η verbormn 
nefandorum lesletn habeaul opcrotu iii>probiiatom. 
Qui i l i i i euiin evidenter co i iv inrunlur esse idolola-
trae? dum i l a impudcnler coulra Di-i teinpla f i i r i i n i , 
quasi ipsi a l le r i roligioni sint i n i t i a i i , imo conse-
c r a i i , qu:v cnjiismodi s i l ipsi n o v e r i n i ; e i quasi 
Dominum nosirum Jesum Cbr is ium snpremuin 
Deuin abncgaveriul , m ex Iiis consequeniia ex i s l i -
inare s u a d c n l ; quasi deuique f ius l ra Cbris t ianorum 
nonicn rc l inean l : f a l s i i au eniin innituntitr , sola 
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Vpsis suprrslite ct quasi applcla appellalione, quia Α έξομνύμενοι, ώς τδ άκόλουθον έννοεϊν δίδωσι, 

και μάτην τοΰ τών Χριστιανών ονόματος μετα-
ποιούμενοι · τ φ ψεύδει γάρ έπερείδονται, ψιλή; αύ 

syllabarum formamservant, sigmiicalus vim nega-
runi; spurii enim sunl, el alieni a vora re suis ip-
sortun operibus deroonslranlur. Angcbtinl auiem 
pcssimimi illorum facinus, quae ex corumdcin ausi-
bus consequi solcnl. 
ήρνημένοι * νόθοι γάρ κα\ αλλότριοι τοΰ πράγματος 

τοις τής προσηγορίας έπιπολαζούσης, και ώσπερ 
έπικεχρωσμένης, κα*ι τήν μόρφωσιν τών συλλαβών 
Ιχουσι, τήν δέ δύναμιν τήν ά π ' α υ τ ώ ν δήλου μένην 

διά τών έργων αυτών άποδείκνυνται · αύξει δέ αυ­
τών τδ άνοσιούργημα, δπερ έπόμενον συμβαίνει άπδ τής έγχειρήσεως αυτών γίνεσθαι. 

Ci . Quia cnim in Cbrisii iinagiuibus (igura quo-
que vivific;e crucis simuj pingiiur, ilestrmnu banc 
eliam isli qui nibiloniinus circa id siitmlaiiUT se 
geruntjCt secruccm vcnerari mciiiiuiuur; cnm re-
vera conlra ulrumquc (litm imagiucni tuni ciiam 
crucem) rabies illonira cxardoscai. Cur enim alteri 
l an lum irasci Yideanlur, cum ulraque ab eodetn 

ξα'. Ε π ε ι δ ή γάρ ταίς ίεραίς τού Χρίστου είκοσι 
κα\ ό τύπος τού ζωοποιού σταυρού συνδιαγράφεται, 
συγκαθαιρούσι κα\ αύτδν ήδη οί περ\ τούτο κατα-
σχη ματ ιζόμενοι, και πρεσβεύειν τά τοΰ σταυρού 
προσποιούμενοι, τώ δντι γάρ επίσης τά τής μανίας 
αυτών κατ* αμφοτέρων έξήπται , κα\ εί που τψ 
έτέρω δοκούσιν άπεχθάνεσθαι, εΓπερ έξ ένδς καΐτου 

Chrislo sanclificata drpcndcul? Simililer violaul 1 1 αυτού αμφότερα καθαγιαζόμενα ήρτηται · έν τούτοις 
sacra qnoquc cimclia, qnibtis sanrla aique viviiica 
Cbrisli pcrfieiuniur nyslei ia. lnsuper et Yfsliipeuia 
quolqtiot ejusnjo li snnciis bisloriis dccore cxor-
nanlur. hcm evasigelicorum voluminum vencrauda 
opercula ; ilaque cl ipsuni Evangclium pessurndanl. 
Quid enini aliud vidcre est, nisi evacualum ab ip-
sis cl dissoluium Evaiigclium ? Nam in quo ditTerenl 
inlus scripta, ab exteiius bi torialiier efliciis, cum 
mens (7-2) eadem idcmque argiimcntum jn uiraque 
re speclQlnr? Und$ Πι ιιι, si nniiin vencrab le sii, 
allerum acquc sil venerabile; vtl uirunique dcpe-
Tire ncccssc csi. Ecce enim mulla ccrninuis vone-
raiida bujiisrcmodi volumitia, ctquiilem poramiqua, 
quaj longo jam lempore a religiusis piisque boini-
liilms elaborata esse conslal, qnae 2 3 2 explicita 
parlim quidoin calligrapbica periib, dhinne nos 
btstorix doclriuas edoccnl; pariiin vero picloria 
arie rasdem nobis res reprxseiuaBl. Neque tanien 
illud magis quaiu isuid preposilum arginuenlum 
dotnonstral. Unus quippe csl ulriusque rei sermo, 
cl ab ulraque salularis Pei Verbi incarnali magiste-
riuni el memoria fu. Natri quae verbis in sciipia pne-
dicanlur lectione, eadem eiiain oculus ex pkiarum 
bisloriarum inspcUione colIigit.Ergo si quis pariem 
aufeiet, loliim desiruxcril. Nain ex parlihus loinni 
conflalur. Quod si quid borum pcrlurbal insauos, 
ipsoruinque aUonilam pulsai menicm, eslo scanda-
luut ipsis, quod illa quidciu levioribus scripluris 

άπτονται κα\ τών Ιερών κειμηλίων, έν οΤς τα άγια 
κα\ ζωοποιά τού Χριστού επιτελείται μυστήρια · ετ; 
και τής έσθήτος δση ταίς σεπταίς ταύταις ιστορίας 
σεμνώς περιστέλλεται* πρδς δέ κ α \ τών έν ταίς 
εύαγγελικαίς βίβλοις προσκυνουμένων πτυχτίων 
καταλύουσι γούν τδ Εύαγγέλιον · καί τί γάρ έτερον 
ένοραν έστιν, ή κενούμενον παρ' αύτοίς καί λυόμε-
νον τδ Εύαγγέλιον ; έν τίνι γ ά ο διοίσει τά έντδς γε-
γραμμένα , τών έκτδς ίστορουμένων, τής τοιαύτη 
εύνοίας κα\ υποθέσεως έπ' αμφοτέρων θεωρούμενης; 
Διά τούτο εί τδ έτερον τίμιον , καν θάτερον τίμιον, ή 
άλλήλοις αυνοιχήσεται, πασα ανάγκη. "Ηδη δέ ορώμεν 
πολλχ τών σε£ασ;χίων βίβλων τούτων: , καί γε κα'ι 
τών αρχαιοτέρων καί τω μακρφ χρδνψ παρ* ευσε­
βών και φιλόθεων ανδρών έκπεπονήσθαι μαρτυρου-
μένων, άπερ αναπτυσσόμενα, έν μέρει μέν διά τής 
καλλιγραφικής ευφυΐας, τά τής θείας ιστορίας ήμίν 
εμφανίζει διδάγματα · έν μέρει δέ διά τής ζωγρα­
φικής εύτεχνίας, τά αυτά ήμίν παραδείκνυσι πρά­
γματα* κα'*. ουδέν τι μάλλον τόδε ή τόδε διασημήνε'.εν 
εΤς γάρ έπ' άμφοίν ό λόγος, και δι* αμφοτέρων τής 
σωτηρίου τού Θεού Λόγου οίκονομίας ή διδασκαλία 
τε και άνάμνησις γίνεται * Α γάρ ό λόγος διά τής τών 
γεγραμμένων έκήρυξεν αναγνώσεως, ταύτα και δψι$ 
διά τής τών ίστορου μένων έντεύςεως συμπαρ εδειξεν 
εί ούν τδ μέρος καθέλοι τ ις , τδ δλον έσται καθηρτ-
κώς · έκ τών μερών γάρ τδ δλον · εί δέ τι τούτων 
έπιταράττει τούς άφρονας, κα\ τήν άπόπληχτον 

a.loribusque cbaraxantur, ba?c aulcin crassioribus ρ αυτών κατασείει διάνοιαν, σκανδαλιζέτω αυτούς, δτι 
lincis figurisque pinguiUur; imillaquc materix in τά μέν λεπτοτέραις ταϊς γραφαίς κα\ τοί; χρώμΛ-
bis diversilas cst. σιν έγχαράττεται, τά δέ παχυτέραις καί ποινιιλω-
τέραις ταίς γ ρ α μ μ α ί ς και τοίς σχήμα σι χρωματουργούμενα διαγράφεται, και πολύ τδ κατα τήν ύλην 
έν αύτοϊς διηλλαγμένον εμφαίνεται. 

62. Quod si curiusius iuda^andiim csl, hac po-
lius quam il la pra-valerc v idebunlur ; quia illa nudi-
tum lanlummodo p u h a n l , hanc aul«ni visum quoque 
a l i r a b u n l ; c i i l la quidcm celeri ler , ba?c autem 
ocius proposi larum rerum nol i i i am exbibcn l : imo 
vero visus promplior est c l persuasu facilior; quan-
doquideni c l ipse audilus a visu pra?veniii so!ci. 
Porro quac audiendo didicimus, oblivio lempnic in-

ξβ'. Εί δέ τι χρή περιεργότερον έπελΟείν, ό̂ ίίή-
σεται ταύτα μάλλον εκείνων έν τισι πλεονεκτούσα, 
δτι τά μέν τήν άκοήν μόνην επάγεται , τά δέ χα\ 
τήν ίψιν έφέλκεται, κα\ τά μέν ταχύ , τά δέ θάττον 
παρέχουσι τών προκειμένων τήν διάγνωσιν osw 
κα\ δψις ακοής συντομωτέρα τε κα\ εύπειθεστέρα * 
έπε ίπερ κα\ τδ άκουστδν ύπδ τού ορατού πεφυ*/ε 
φθάνεσθαι, κα\ τά μέν έξ ακοής ήμίν μαθητευόμενα. 

(72) ln codice εύνοίας, sed malo scril»cre εννοίας. 
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κχ\ λήθη τω χρόνω Ι π ι λ α β ο ύ σ α ώ ς τά πολλά διέκοψε Α ducla plemmqtie io terc ip i l c i obgcura i ; qua> anirrn 
πως και ά π η μ α ύ ρ ω σ ε , τά δέ ύ π ' δψιν προκε ίμενα , 
μονιμώτερον μάλλον τα ί ς ψυχαίς ένσημαίνετα ι , κ α ί 
τοι; παθητικοΐς μ^ρεσι τα ϊ ς άντιλήψεσι τών α ισθη­
τών έναποτιθέμενα · κ α \ Ι τ ι έπ ι πλέον ταύτα εκείνων, 
δτι κα\ σοφοί»; κα \ ί δ ι ώ τ α ; χ ε ι ρ α γ ω γ ο ΰ ν τ α , ουδέν 
ήττον δνίνησι · και ή τ ι ; αγρο ικ ίας ή άστειότητος 
έχει, ομοίως μεθέξει τ ή ς γνώσεως · κα \ δτι πλέον 
είσάγουσιν έπ ί τδ μυστηριον τ ή ς φιλάνθρωπου τοΰ 
Σωτήρος η μ ώ ν συγκαταβάσεο)ς · πολλάκις γοΰν τδν 
δγροικον δ ιαφεύγε ι τά τής αναγνώσεως , πα ιδεύσεώς 
τε δντα έκτδς , κα\ τ ώ είναι γ ρ α μ μ ά τ ω ν άμΰητον • 
ώςο 'ν έπ \ τοΰ άκροωμένου τού λδγου, ούκ άχρι τ ή ς 
ακοής π ε ρ ι γ ρ ά φ ε τ α ι τών έκφωνουμένων ή δύναμις 
(πρόεισι γ ά ρ έ π ι τά π ρ ά γ μ α τ α μεταβαίνουσα τών 

visui sunt objerta, ca siabil ius animis inqt t i iuunlur , 
quia ad paibeiifns parles adjuvamibtie R P U S l>us 

trausm'(lu:t(ur. Pnc lc rca baec i l l i s plus baln n l , 
quod sapieiilos s imul ft idioias perecllem!*, 
irque oninibiis pro3unt; e l sive qtiis ruslieug sivc 
urbariiis, j iarctn uo l i l i am par l ic ipat . Cerle brce ad 
beuigni Ser ra tor i s nos l r i buni i l i ia i i s my;rc t iu in 
magis magisque admovent. Qnippe rudee homines 
srrpe prauereunt leciiones, quia carcnl erudi l ione, 
et l i t le rarum sunl expertcs. S i r i i l ergo niidilo ser-
mone, baud aurium tomis audiiarum reriiui vis ε : -
s t i i , eed dtelorum signiflcatio in aclus prodire f ac i ! , 
i ia e l iam specialas iu pic l i i r ts Itistoria?, baud in vr-
visqali latittim permanent; sed iransfert mox r t 

λεγομένων ή δήλωσες) ,ούτως ουδέ έ π \ τών θεωμένων Β niamiducit conspeclaruin rernm objeftio mei i lcm 

τα ίστορούμενα, μέχρ ι τ ή ς όρατ ικής δυνάμεως τάς 
δψεις ίστησι · μ ε τ ή γ α γ ε γ ά ρ ή Ανήγαγε ν ευθύς τών 
φαινομένων ή έντευξις τού έντυγχάνοντος τδν νούν 
έπι τά υπερκε ίμενα ή προηγούμενα , ού συγχωρούντα 
τοΓ; σύμβολοtς τήν ίεράν έναναπαύειν έ ν έ ρ γ ε ι α ν 
άποδετών α ι σ θ η τ ώ ν τ ο ύ τ ω ν κ α \ συγγενών και συν-
τρδφΐι>ν, έ π ί τ ά νοούμενα κα ί ά π ' αυτών π α ρ α δ η -
λούμενα, προάγοντα ή αναφερόντα * διδ κα\ ώς αυτά 
τις ένορών τ ά π ρ ά γ μ α τ α , διά τούτων προσεπεκτε ί -
νεται, κα\ ώ ς παροΰσι δ ι ά τ ω ν συμβόλων συγγ ίνετα ι , 

aspicienlis ad subliuiiora e l p r i i i c ipn l ia , qwa? n<>;i 
s int inl in symbolis sacram deuiorari «f l ioaciani ; 
$ed a sensibi l ibusbis el naturalibus ac qi tof idianN, 
a.l i iuel leciual ia ab ipsis manife«lala deducunt vi 
cei i fcru i i i . Quare homo haud s^cus quam si res ip-
e::8 speelarcl , ab bis a l l r n b i l u r , c l lanquam pnrscn-
libus per symbola adt*sf, el coropungitur, atqtic a 1 
boni ia iem inflecihur , 41 suaviiate replciur , e l siia»u 
ammaiu recreal , tneliusqiw qnara anlea e l babeic 
se cx i s l i i na l et esse atfecbtm. 

xa\ κατανύττετα ι κα \ ά γ α θ ύ ν ε τ α ι , κα\ θυμηδίας έ μ π ί μ π λ α τ α ι , κ α ί παρακαλε ί τα ι τήν ψυχήν , ΧΛ\ 

κρείττονος ή ττρ\ν οίεται είναι έξεώς τε κα\ κ α τ α σ τ ά σ ε ω ; . 

ξΐ'. Είς συνηγορίαν ούν τοΰ ευαγγελικού λόγου 63 . Ha?c ars ttaqiie ad evangelica* rfocirinse sub-

τδέξ αρχής π α ρ α δ ε δ ο τ α ι , κα \ π α ρ ά τών τής αυτής Q sidinra jam inde ab in i l i o tradiia Γιιίι ab rjiisdom 
θρησκείας κα \ π ί σ τ ε ω ς , Χριστ ιανών, φ η μ \ , ούτω τής 
θείας οίκονομ-ησάσης έπ ιπνο ίας καί χ ά ρ ι τ ο ς , ίνα 
έκάτερον διά θ α τ έ ρ ο υ συν ιστήται βέβαιου μ ε ν ο ν Αλ­
λήλων γ ά ρ fyovcat, κα\ ώς έκ μ ιάς αρχής προϊόντα, 
το παρ έαυτοΖς εκάστοτε χρήσιμόν τε κα\ επωφελές 
παριστάνουσιν · δοικεν ούν κατ* ουδέν ό τού Ε υ α γ γ ε ­
λίου λόγος , τούς* ανόητους τούτους ώφεληκέναι · ή 
γαρ άν κ α ρ π δ ς εύπε ιθε ίας και συνέσεως έν αύτοίς 
εύρητο, ώς λόγος δέ μόνον α π λ ώ ς τα ϊς άκοαις αυτών 
προσπεσών κ α \ μ ι κ ρ ά π ε ρ ι σ ά ν α ς , δμοΰ τ $ πληγέντ ι 
α(ρι συνδιαλύεται , ούκ ε ίς βάθος καρδίας δ ι ικνού-
μενος κα\ ε ίσδυόμενος, ουδέ π>αξ\ διανοίας έ ν τ υ π ο ύ -
μενός · μάτην λοιπδν αύτοίς δ ιαπρεσβεύεται ή έ π ι -
κεφήμισται τδ Εύαγγέλ ιον , μάλλον δέ τών ε ύ α γ γ ε -

religioHis ac fidei aseeclis, Cl i r i s i ian is s c i i i c e l ; sic 
divino operanle insl inctu e l graiia, u l alterum a l -
lcro vebeiTMMiliue finnarelur. I»vicem enim coba;-
ren i , e l qnia ex uno principio prodeunt, suatn v i -
ciesiin opem utilitatemque i i i ipc r i iun iur . Y i d e l u r 
iiaque sermo evangelicus n i l i i l bis iosanis prodcssc: 
al ioqui doc i i i i a i i s aique inlellfgentiae fruciinn a l i -
qnem percepissent. %ed enim ceu niidus scnno i p -
soruin aurcs prdeleriene, parumqne Vtll iVans, ttna 
cuin aere percuaso dissolvi iur , haud in pendral ia 
coidis receplu i e l abdittis, neque meniis tabulin 
iinpresstis. H inc i i l u l fru>(ra ipsi Evatrgeliurri l o 
neanl ct f amigc rem; nam violatorum poiius E v a n -
gelii doguiaunn rei fiun(, couseqiieiuerque impcn-

λικών δ ο γ μ ά τ ω ν fvo/ot γ ενόμενο ι , τήν εντεύθεν D dens suppliciuin iion effugieiU : convii icuii tur cnini 

επηρτημένην ούκ έκφεύξονται δίκην * π ε φ ώ ρ α ν τ α ι 
γάρ πανταχόθεν καθαιρέτα ι τού Ευαγγελ ίου τ υ γ χ ά -
νοντες· τούτου δέ τ ί άν γένο ιτο άσεβέστερον ή ά θ ε ώ -
τερον; Ούτω τοίνυν δρώντες , δήλοί ε ίσι τήν ε ίς Χ ρ ι -
^τον και τούς άγ ιους νοσούντες άπέχθε ιαν , άσπονοον 
τη\ άκατάλλακτον τήν πρδς αυτούς άνελόμενοι μά-
χην· κα\ τούτο παντ \ τ ώ κα\ κατά μικρδν γούν σωφρο· 
νεϊν έθέλοντι συνωμόλόγηται · κα\ γ ά ρ δυσχεραίνον-
τε; κα\ άλύοντες , κα\ έ π ' αυτή δέ μόνη τ ή τούτων 
μνήμη , ε ί που ίδοιεν αυτών γραφήν κα\ άφομο ίω-
σιν έπεί ίσασι κα ι αύτοι δτι τά ε ίς αυτά δ ρ ώ μ ε ν α , 
επ\ τά ε ικον ιζόμενα φ έ ρ ε τ α ι · ώ σ π ε ρ δή και τών 
Οεωμένων ό ν ο υ ς , πρδς τά ένσημαινόμενα άπερε ί -
δεται* και ούκ άν έβδελύτσοντο, ούκ άν καΟήρ·)υν, εί 

undiqiie Evangeli i essecorrupiores; qt ioquid scelt;-
siius esse poicst au l i rrel igioeius? Sic crgo agenies, 
produnt se Cbr i s t i et s anc lomm osores, dirinuque 
c l i inplacabile bellum adversum boe suscopissc, 
Quam rem, quisqiie 2 3 3 v o , e i paul isp«r sapere, 
coi i f ibbiUir . I l l iqnippeasgreferu i r te l excaudescum, 
si quam videni Chris t i e i sancioium piciurani au i 
i inagine iu ; qiioniam sc iunl , quaa bis l ionorii ice 
fiuiil, ad ipsos repracsculaios devcn i rc ; s i n i i c t iam 
spcctaii l ium mens, ad signiiicatain rem h i c i i i i i b i i . 
P ro i sus bi neque aboininareniur imaginos neque 
dcMruerenl , n U i bosi i l i iu arcbeiypa auimo csserif, 
c i hanc i l l i s u l i l i i a l c m i i tvidcrenl . P ro vir ibus riiitii 
deccriant, otnncin lapidcm, u( d ic i so l c i , movciKcs 
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κάκεί νοις τής 

tanl : re enim vera gravis cst ipsis Cbr is lus in 
i inagiuc etiam epeclatus. Nain prae ocuus liabere 
e i speclare rem odiosara, e l iit memoriam revocare 
quod oculis demonslralur , grave sine dubio e * i ; 
idcoque sedula datur opera, u l res niolesla renio-
vealur. 

ω φ ε λ ε ί α ; έβάσκα ινον δ ιαγωνίζονται γ ά ρ , ώ ς οίοι τέ 
είσι , π ά ν τ α λίθον κινοΟντες, δ δή λέγετα ι , κα \ πάντα 
π ' ρ ο ν έ κ μ η χ α \ ώ μ ε ν ο ι , τ α ύ τ η ν έκ ποδών ποιείαΟαι* 
επε ιδή τα ί ς άληθείαις β α ρ ύ ; έστιν αύτοίς δ Χρίστο; 
και έν είκόνι βλεπδμενος · τδ γ ά ρ υπ* δψιν έχε ιν χα\ 
καθοράν τό γε ά π α ς ά π η χ θ η μ έ ν ο ν , εις άνάμνησίν τε 

ίέναι τού άπ* αύτυύ δηλουμένου , βαρύ τ φ δντι έστι , κα\ διά τούτο περισπούδαστος αυτού , οΤα λυπούντος, 

ή α π α λ λ α γ ή . 
Atque bo ium verba sunt, propcmodum discrie 

t lamanthun : Intidiemur juslo, quia incommo-
dus nobis ett, et operibus rwstris conlrarius, 
cl improperal nobis peccata legit; di/famat deliclu 
i.iscipliiKC notlrcc. Nuntiut §e scieniiam habere Dci, 

Κα\ τούτων έκείναί είσιν αί φ ω ν α ι , δ ια£ ,ήόην 
μονονου/ \ δ ι ά κ ε / . ρ α γ ό τ ω ν Ένεδρεύσωμεν τόν δ:« 
xaior δτι δύσχρηστος ήμίν έστι, καϊ εναντιονται 
τοίς έργοις ημών, καϊ όνειδίζει ι^ιίν αμαρτήματα 
νόμον έπιφημίζει ήμίν αμαρτήματα παιδείας 

tl filium Domini $e nominat. Factut eil nobit in β ημών έπαγγέΛΛεται γνώσιν έχειν θεού , καί 
coarguiionem cogUalionum nottrarum; gravis est 
nobis elinm ad videndum, quoniam dissimilii est aliis 
vita ipsius, el diversce tunl ν'ιω ejus. Tunquam nugm 
(tstimati sumut ab illo, et abslinei $e α viis nosirit 
lanquam ab immundtiiis. Heatum dicit finem juslo-
tum, ei gloriatur patrem $e habere Deutn. VldetimHS 
an sermonts ejui veraces $int, el tentemus quai ren-
lura tint illi. Nam *i juslus filius Dei est, sutcipiei 
illum, et Uberabii dt manibut contiarhrum. Conlu-
melia ti iormento exploremus illum, ut mansuetudi-
nem ejus cognoicamus, tt ejuidan palie:itiain pro-
bemui. Tttrpi morle damnemxit eum; enl enim in-
tpectioejus exejusdem teimonibut. llac cogitnverunl 
et erraveruni, ueque tacramenia Dei scwerunt, ne-

παίδα Κυρίου έαυτδν ονομάζει* έγένετο ήμίν είς 
έΛεγχον εννοιών ημών βαρύς ήμίν έστι καϊ βΛε* 
πόμενος' δτι ανόμοιος τοίς άΛΛοις ό βίος αύτον, 
καϊ έξηΛΛαγμέναι αϊ τρίδοι αυτού · είς κί€δτ\Χον 
έΛογίσθημεν αύτφ, καϊ άπέχεται τών οδών ήμων 
ώς άπό ακαθαρσιών μακαρίζει έσχατα δικαίων, 
καϊ άΧαζονεύεται Πατέρα θεόν εϊδωμεν ει οί Αύ· 
γοι αυτού άΛηθείς είσι, καϊ πειράσωμεν τά εν 
έκβάσει αυτού* εί γάρ έστιν ό δίκαιος ΥΙός θεοί), 
άντι.Ιήί'εται αυτού, καϊ ρύσεται αυτός έκ χειρός 
άνθεστηκοτων* ν€ρει καϊ βασάνφ έξετάσωμεν 
αυτόν, ίνα γί'ώμεν τήν έπιείκειαν αυτού, δοκι· 
μάσωμεν τ)\ν άνεζικακίαν αυτού· θανάτφ άσχή-
μονι καταδικάσωμεν αυτόν έσται γάρ αντφ έχΐ' 

que mercedem justiinv adamarunl, neqne antimave- (] σκοπή έκ Λόγων αυτού. Ταύτα έΛογίσαντο καϊ 
runl pramium irrepreheniibilium animnrum. Quo-
mum Deus creavil hominem inextermiiiabilem, et ad 
imag ncm sempilernitaih tuw (ecit illum19. I l x c a l i -
quoi uovi e lbnic ismi asseclx, et Ju.laica.» impic la l i s 
a?mulalores, cain iisque cerlanles congereudis i u -
jus i iss imc conlra justum asperrimis ct molestissi-
mis cuutumeuis, odio adversus i l lum tumentes, 
iino vero pulos Judxos opcribus suis sen»el compro-
banles. Quoniam ig i lu r justus c i sanclus esi D o m i -
ims, acquius esl dicere, i\xc ad Cbr is lu in mertlo, 
e l non a l i l e r , referri debere. Ipse enim cs i jusio* 
ι tim fulcruin, u l i scr ip lum es i , capul e i pr imii i .e 
cnjusvis jus t i , jusl i t idi omnis fone, e l lol ius s anc i i -
i icaiionis p r x b i l o r : Qui mani[e$iutu$ etl twbis ex 

έπΛανήθησαν' ά.τετύφΛωσε γίιρ αυτούς κακία 
αυτών, καϊ ούκ έγνωσαν μυστήρια θεού, ουδέ 
μισθόν ή)*άπησαν όσιύτητος' ουδέ έκριναν γίρας 
ψυχών άμωμων δτι ό θεός έκτισε τόν άνθρωπον 
έπ' αφθαρσία , καϊ είκόνα τής ίδίας άΐδιότι\τίς 
έποίησεναύτόν. Τ α ύ τ α τ ίνες οί τού νέου Ελληνι­
σμού , κα\ τήν τ ώ ν πρ ιν Ιουδα ίων παρανομ ίαν έζη-
λ ω κ ό τ ε ς , και φιλονεικούντες εκείνων χαλεπώτερα 
κα\ δυσαχΟέστερα είς τδν δίκαιον δ:αΟήσειν άοικώ-
τατα , μίσει τ ώ είς αύτδν τήν ψυχήν έςοιδαίνοντες , 
μάλλον δέ αυτόχρημα Ιουδαίοι διά τών έργων αυτών 
άναδεικνύμενοι* έπε \ ούν δίκαιος κα\ δσ ιοςό Κύριος, 
δικαιότερον άν εΓη λέγειν ώ ς βίς Χριστδν ταΰτα δι­
κα ίως , κα\ ώς όύκ άν άλλως ε ίπε ίν έξεστιν άνσφ·Ρ £ -

Deo Patre, juslilia, sanclificatio et redem.lio e e . D χαι* αυτός γ ά ρ εστ ίν ό τών δ ικαίων στηριγμδς χαΟ' 
ά γ ε γ ρ α π τ α ι , κα\ κεφαλή κ α \ α π α ρ χ ή παντδς δικαίου, κα \ π ά σ η ς δικαιοσύνης π η γ ή , καί παντδς ά;υσμο} 
χορηγός · "Ος έφανερώΟη ήμίν άπό θεού Πατρός, δικαιοσύνη, καϊ αγιασμός, καϊ άποΛύτρωσις. 

lljec oli in sapie i isquid . in i , qni futniam adversus 
Domimim nostrum ac Dcuin ab istis i n v i d b m e l ra-
biem emifius prsevidebal, ceo provideiitissiuitis, e l 
ad inlell igeiidum alque sapiendtim facililate supcrne 
ias l ruclus , praecinebal rccte e l l iquido, . stimniam 
is tonun lua l i l iam divulgane. Quid enim non e ran l 
ac lur i bi miser i , cum in tanlum vani la l is malitiae-
que venissenl , d iv in i l imor is et religioais iu Deum 
iuconsiderale prorsus o b l i l i , i l a u l ex pra?seniil>iis 
evidens flat, quod si ipsis vivere coutigissct qno 

Ταύτα τ ώ ν πάλαι σοφών τ ι ς , τ η ν ε ί ς τδν Κύριον 
η μ ώ ν κα\ θεδν έ σομένη ν παρ* αυτών βασκανίαν 
κα\ λύτταν πό^,όωΟεν άναθεωρών , άτε διορατικώτα· 
τος , κα \ τδ είς σύνεσιν και νήψιν δεδεγμένος όξύρ-
(5οπον άνωθεν , προανεκρούσατο εύστόχως τε καί 
ά π ε ξ ε σ μ έ ν ω ς , στηλιτεύων αυτών τήν τής κικίας 
ύ π ε ρ β ο > ή ν τ ί δέ ούκ έμελλον δράσειν οί τάλανε,* 
τών ε ίς φαυλότητος τρόπον κα \ μοχθηρίας ήκοντων, 
τού θείου φόβου και τής εις θ εδν εύσεβείας παντά-
πασιν ήφειδηκότες κα\ άλογήσαντες ; ώστε εναργή» 

Μ Sap. 11, 12-23, ·° I Cor . ι, 50. 
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ϊ% τών παρόντων κ α θ ί σ τ α σ θ α ι , ώ ς εΓπερ αύτοίς Α lempore Cbr is lus bumanaltis, lcrrai incolis sccuu-
ifsi:o ένακμάσαι καθ* δν χρόνον ό Χριστδς ένην-
ίρώπηκώς τοίς έ π ι γ ή ς κ α τ α σάρκα δπτανδμενος 
ίυνεπολιτεύσατο, πολλώ τ ώ ν την ικαύτα Ιουδαίων 
εκτοπώτερα είς αύτδν δ ι α π ε π ρ χ χ έ ν χ ι κα\ ά π ε υ κ τ ό -
τερα* άλλ' έπει π ε ρ \ αύτδν οΰτως καταπράξασθαι 
τοΰ χρόνου μή ένδόντος δ ι η μ α ρ τ ή κ α σ ι , κατά τής ε ί -
κϊνο; έκχέουσι τ ά ς δ ρ γ ά ς κα ι τ ά ς μήν ιδας · κ α θ 1 ή ς 
έπ-.λυττήσαντες τ ά τ ή ς ά θ ε μ ι τ ο υ ρ γ ί α ς ενδείκνυνται · 
καί μοι δοκοΰσιν ευθαρσώς άγαν δ ι α κ ε κ ρ ά ξ α σ θ α ι , 
ώς ΕΓ γε τούς τών π α τ έ ρ ω ν κατε ιλήφαμεν χρόνους , 
άπεπλήσαμεν άν ά π ε ρ αυτοί παραλελο ίπασι , τδ μέν 
γενναίον ημών κα\ εύσθενές τής ε ϊς τδν δίκαιον τ ι -
αωρία; ανδρείως διαδεικνύντες , τδ δέ ασθενές έκε ί -
\m κα\ άναλκι διελέγχοντες* αύστηροτέρα ις α ίκ ία ι ς 

uum carnem visibi l is conversabatur, mullo ab.sur-
diora adversus euni commisisseitl atque ind igu io ra ! 
Sed quia conlra ipsum i la agero, tempore pro l i i -
benle, nou polucrunt, uunc con l i a ejus iinagiitriti 
iras cflundunt alque furorein, in quain samai tos 
facinora hnpia pa l ran l . E l i i i ibi videninr audacler 
clamilare, quod sl palrum lempora 2 3 4 occupas-
semtrs, explessemus uiique qtiidquid ipsis omise-
run l , noslram simul slrenuitalem roburqisc in op-
primemlo forliter juslo deinouslrautes, c l i l lorum 
debili latcm e l t imid i la lcm coargucules; ncir.pt; 
asperioribus crucial ibus aique injuriis Cl i r is tum 
afficieiitcs, atque i la palribus inibeci l l i ta l is alque 
ignaviae crimen impingcsiles, quasi n ib i l oinnino 

τι υβρεσιν αύτδν μετερχόμενοι , ώστε κα ι διαμο>- ° V( 1 paruni adverstis Cl i r i sUun egeriut. Qnare jani 
μείσθαι τής αδρανε ίας αυτούς, κα \ ^αθυμ ίας προσ- lcmpus est, u l flagellalus ab liis e l coii lunioli is af-
επάγειν έ π ί κ λ η μ α , ώς ή ουδέν όλως ή μ ικρά ε ίς feclus Cbr is lus d ica i eis : Filii eslis homicidarum; 
αύτον δεδρακόσι · διδ και νΰν κα ιρδς τδν μαστ ι γού- el νο$ impfele mensuram patrum vestrorum · ι . 
μενον κα\ ύβριζόμενον λέγειν πρδς αυτούς, δτι ΥΙοί έστε τών φονευτών, καϊ ύμείς αναπληρώ­
σατε τό μέτρον τών πατέρων υμών. 

ξδ\ Αυτών δ έ λεγόντων άκούε ιν , τδ ε ίς Χριστδν 
έχθο; ώ δ ι ν ό ν τ ω ν βαρύς ήμ ίν έστιν δ Χριστδς και έν 
είχόνι βλεπόμενος·- τ ίσι τούτους ά π ε ι κ α σ τ έ ο ν ; φασ\ 
τίς πζρδάλεις φυσικήν τ ι να Ιχε ιν πρδς τδν άνθρω-
ι»ν δργήν, κ α \ ώ ς πεφύκασ ι μάλ ιστα τοίς δφθαλ-
μοίςτών α ν θ ρ ώ π ω ν έφάλλεσθαι* οί τοίνυν καταπα ί -
ίοντες τής μ α ν ί α ς τοΰ θηρίου , έν χ ά ρ τ η είκόνα π ρ ο -
όεικνύουσιν ώ ς ά ν θ ρ ω π ο ν τδ δέ ύπδ τής άγαν ορμής, 

64. Ipsos auleni diccntes audimus, duin suum in 
Chr is lum odium p a r i u n l : Gravis c s l nobis Cbristus 
iu iniagine eiiain speciaius. Quibusnam b i conipa-
randi s i in l ? Aiunt panlbeias, na lora le iu quamdam 
adversus bominem gererc i ram, et in boimnum 
praecipue oculos insi i i fo . Qni ergo vo lun i ferae fu-
rori i l ludcre , iu cbar la ohj iciuui ei buminis veluti 
i iguram; i l la aulem magno cum impeiu ceu bomi -

ώς άνθρωπον σπαράσσε ι τδν χ ά ρ τ η ν , κάκεί δείκνυσι C ^era i b a r i a m d i lacera i , ibique suum bomin isod ium 
το μισάνθρωπον · ωσαύτως κα\ ο ύ τ ο ι , έν τή είκόνι 
Χριστού τδ μ ισόχρ ιστον έπ ιδε ίκνυντα ι · επε ιδή γ ά ρ 
τιροσψαύσαι α ύ τ ο ΰ τ φ μή παρε ίναι σωματ ικώς ούκ 
Ισχύουσιν, Ι χ θ ε ι τ ψ ε ί ς αύτδν έπ ι τήν είκόνα π α ρ -
δίλεως δικην έφάλλονται σπαράσσοντές τε κα\ δ ια-
*?θείροντες· ώ σ τ ε ή κατά τ ώ ν ομο ιωμάτων αύτοΰ 
|**νία, άπόδε ι ξ ι ν έχει τού θεομάχους αυτούς εΐναι , 
Χ Λ κατά Χ ρ ί σ τ ο υ έπανηρήσθαι τδν π ίλεμον* ούτω 
μέν ούν τ ά Χ ρ ι σ τ ο ύ καί Χριστιανών έξουδένο>ται 
παρ* αύτοίς κ α \ κατέστραπτα ι , 10η τε και νόμοι κα\ 
μυστήρια, κ α \ ή άνωθεν κεκρατηκυ ία παρά Χρι-
στιανοίς π α ρ ά δ ο σ ι ς , κα\ άρχαιότητ ι διαφέρουσα, 
ΧαΛ διά ^ ο ύ τ ο τδ αίδέσιμον π α ρ ά τών εύ φρο-
νούντων Ε χ ο υ σ α · άλλά τ ί ς τών επ ι ε ικών και φ ι -

demoiisirat. S ic ct bi C h r i s l i odium adversu3 cjus 
iniagincm expromui i l . Qnia enim cum altingere 
corporaliler praBsenieni nequeunt, udio ejus i n -
st iuct i , coutra ipsius imaginem panlbera? hislar i n -
s i l i u n l , lacerantes alque corrumpcnies. Quo fit, ut 
furor adversus ejns sinmlacra oslendai bos esse 
Ibeomacbos, et Cbristoquc bullum indixissc. Adeo 
Cbr is l iCbr is l ia t iuru inquc res ab his «pernui i tur pcs-
sumque danlur, morcs legcsque ei sacrainenta, t i 
a l i ius recepla ac relenta apud Chrisi ianos i radi i to , 
aul iqui ia le sua nobilis, kleoque apud recla inenu; 
praidiios veucrabilis. Jau) quisiiam pjus, Dci amaiis, 
e i rccla religione iiinulrtltis non graviier ingeini-
scat et lugeal, cum sacras acdes divinaque al iar ia 

AoOiojv και εύσεβε ία τεθραμμένο^ν, ού μέγα κατοι- D violaia videat et suffossa, suoque ornalu spoliala ? 
Ι^ΰξειε κ α ι θρηνήσε ι εν ; οπόταν τούς Ιερούς ο ί κ ο υ ς , 
*αΙ τά θ ε ί α θυσιαστήρια δρα καθυβριζόμενα κα\ 
διορυττόριενα, και τδν εαυτών άποβάλλοντα κό ­
σμον θ υ σ ι α σ τ ή ρ ι α ή τ ι μ ω μ έ ν α κα\ κ α τ α β ε β λ η μ έ ν α , 
xal χ ερσ ι βεβήλο ι ς καταχραινόμενα , κα\ γλώσσαις 
θεομάχοις α ί σ χ ρ ώ ς δυσφημούμενα* καί ώς άν τ ι ς 
ίδοι έ π ' ε ύ θ α λ ο ύ ς κα\ χλοαζούσης κα\ δ ιωραΐσμέ-
νης πόας τ δ διηνθισμένον καί εύχαρι τής κόμης 
ά π ο κ ε ι ρ α μ έ ν η ς , ή τ ώ ν κ α τ ' ανθηρούς λε ιμώνας 
βρυόντων τ δ ε&χρουν κα ι πολυειδές τ ή ς ποικιλίας 
τών άνθοφορούντων τοίς δρεψαμένοις περ ιηρημένον , 
ούτω κ ά ν τ α ΰ θ α θεάσοιτο σύν τ φ κόσμψ , και τδν έν 

al tar ia , inquam, dchoneslata c l dejecla, profauisquc 
manibus impiata, et Deo boslibus liuguis lurp i ie r 
maledicla . Y e l u l i si quls cernai in germinanie e l 
vircnlo venustaque berba flondam ejus gralamquci 
conMun deseciam, vc l iu floridis bor l i s s i i rgemiuiu 
calicuin coloratain variamque speciem a decerpcn-
libus demessain : sic bis e l iam una cmn ornaln 
scslimaliouem quoque e l inemoriam subtraciaui . 
c E tcnim nulla lcmpl i ral io babelur quod simulacr. i 
non ornatur, ι ut quidam esacris religiosisquc botui-
n i b u s d i x i l " . Quare non absurde aliquis dicat, bx*c 
mstar 'meiuis csse sacris templis, e lmaxiuie propria, . 

· · M a l l h . x x i i i , 31. e > Isidor. Pelus. Epist . l ib . i v , 75. 
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ηοη sccus ac sacrificia et preces, el reliqna in ipsis Α αύτοΓς ύπεξα ι ρου μενον λόγον τε κα ι τήν μνήμην. 
ι Ναού γ ά ρ λόγος ουδείς , δν ού στέφει ά γ α λ μ α . » "Ως 
τ ι ς τών πάλαι Ιερών κα\ φιλόθεων ανδρών Εφη^εν 
ώστε ούκ άν τ ι ς άπε ικος άποφα ίνο ι το , δτι γ ε λόγος 
τ α ύ τ α τοίς ίεροίς ναο ίς , κα\ τδ ίδιαίτατον, κα \ καθά· 

fieri sol i ta . SeJ contra lios profajios nemo nielius 
ijnam sacer Psalmisla prccabilur : Domiue,\n civilaie 
lua (stipcriiaiii iiiiiuetis Jerusalem ) imaginem illo-
rum (id cst, nic: i :oi iam ipsoruui) ad nihilum rc4i-
ges**, quatnloqui lem tuingincitt luain atque mtMiio-
riain ex aulibus luis ac v i ia : consucludine delere 
Minluerunl . Insuper idtiin adbuc c a n a l e i , praseu-
(es lias noslras deplorans calamilales : Ο Deus, non 
vencruiu genlcs ia Iiuere l i l a iem l i ia tn , scd gctiiibns 
^co rd io r e s c l iufensiores, e i qui adversus sancios 
mos maleftcio superare illas conteii J u u i ; qui babt-
lιιm quidcm sacerdotalein gc ren lc j , scd lamcn l u -
iMim sub velk-rc celantes.coiiiaminavcrunt sanctuin 
itium , ct a l i a i i a lua , Domine \ i i l u t u i n , dcfonuiiate 
ac dedecore tvplever iml . 

π ε ρ αι θυσίαι καί προσευχα\ κ α \ τ ά έ π ' αύτοίς πάντα 
τελούμενα* άλλά τούτων μή άλλος τ ις ή δ Ιεροψάλτης 
κατευχέσθω λέγων* Κύριε, έν τι\ χόΛει σου (τήν 
άνω Ιερουσαλήμ έ μ φ α ν ί ζ ω ν ) τήν εικόνα αντ^ν 
(ήτοι τήν μ ν ή μ η ν αυτών) έζονδενόχτεις. Επειδή 
τήν σήν είκόνα κα\ μνήμην έκ τών σών οίκων χι\ 
τ ή ς σ ή ; πολιτε ίας έξαφανίσαι δ ι εσπούδασαν προσ-

- αδέτω δ» αύτδς τάς ημετέρας κα ι νύν έφ* η μ ώ ν έφ-
ε?τηκυ ίας έκτραγωδών συμφοράς · Ό θ ε δ ς , ήλΟοσαν 
ούκ Εθνη μέν είς τήν κληρονομίαν σου , άλλ' οι γε 

Κ τιυν εθνών άσυνετώτεροί τε κα \ δυσμενέστεροι , καί 
τ ή κατά τών αγ ίων σου κχκουργ ία παρελάσαι τούτου ; σπουδάζοντες· ώ ς έν προσχήματ ι μέν ίερωσύνης 
έχοντες τδ φαινόμενον, κωδίω δέ τδν λύκον έγκατακρύπτοντες* έμ ίαναν τδν ναδν τδν άγιόν σου, κα\ τά 
θυσιαστήρια σου, Κύριε τών δυνάμεων, άκοσμίας κα\ α τ ι μ ί α ς έπλήρωσαν . 

C5. Sod viiieamus, si placel , qu'i*nam liac iu re 
s i l is l is scopus, quajve causa, cur in lan lu i» male-
ficii alque irrcl igioi i ie dcvcncr in l . A i n n i ip*i alte-
uos deos 60 adoravisse, stiam daiunaiues idulola-
n i a m . Deinde palinodiam velmi canenles ne v i -
«Ieanlur sibi conlr.ulicere in iis q u « anlea inale 
rgeraul , alquc ita ignominiam 2 3 5 damnumque a 
6e removeaul, audent, quod ne amcules quidcm, 
«licere; gloriam neinpe atque bonorem potius sacris 
n; libus l i inc co i i c i l i a r i , cen ei idolis ip ias purgave-

ξε ' . Ά λ λ 1 Γδωμεν, εί δοκε ί , τ ί ς αύτοΓς δ έ π \ τψδε 
λόγος ; κα\ τί ποτέ έστι τδ αίτ ιον , ϊπ\ τοσούτον αυ­
τούς άνοσιουργίας κα \ άφιλοθεΐας έξοίχεσθαι · φασ\ 
γούν αύτοι άλλοτρίοις θεοις προσκεκυνηκένα ι , είδω-
λολατρίαν εαυτών καταψήφισα μενοι * ε ί τα ώσπερ 
παλινωδίαν ποιούμενοι τ ω δόξαι γνο^σιμαχήσαι , έφ ' 
οΤς πρότερο ν κακώς δ ιαπεπράχασ ι , κα \ τ α ύ τ η οίισθαι 
τδ αίσχρδν κα ί επ ισφαλές ά π ο π έ μ π ε σ θ α ι , τολμώσιν 
Α ούδ' άν οί έξεστηκότες παραφθέγγεσθα ι · δόξαν καΛ 
τ ι μ ή ν μάλλον τοις οΓκοις τοις Ιεροίς εντεύθεν περι-

r iut , horumqiie ignomiitiam abraserim el c luc r iu l , C ποιεϊσθαι, οία ειδώλων καθαίρεσιν έ ρ γ α ζ δ μ ε ν ο ι , κα\ 
morbuin itiorbo revera sananles, et majore quam 
nniea nequiiiai lapsu rucntes. Namqtio ut quihque 
pcccans, ad dtTcnsioiitiin pvomptus est, i la quisquc 
ineligio«ii& ad se jusliAcaitdum paralus. Dleniin 
I ie ia i is subcnnles peisonam, iinpiel.Kij* t i ib i lomi-
rns facicui dcnudaii l , duin sancluui no.>lrtiin cul inin 
oppiignaii i . Nam lalero inuhos n i o l i u i i l u r , qno 
ι 'jxai opiniunein propulscn l , ncscicntcs graviores 

atquoacerbiorcs incurrcre poenat. Dicc l foiiassc 
atiqnis iu lcr bos inoderaiior ad impielatem, facilem 
aiquc speciosam pr;vleudens excusaiioncin :U Nos 
de niedio tollendas curamus imagines, ue qni for-
lasse simpliciores ac rus i i : iores , id qitod opus est 
ι .esciemes u p o i e ineFtidil i , < irca i i iauimeii i u;aie-

το έν αύτοίς αίσχος άποξ-Όντες ήδη κα\ έκκαθαίροντες, 
κακώ τδ κακδν δντως έξιώμενοι , κα\ με ίζονι ή πρό-
τερον / α κ ί α ς όλισθήματι π ε ρ ι π ί π τ ο ν τ ε ς · ώ ς γάρ 
π α ς ό Αδικών είς άπολογίαν έτο ιμος , ο ύ τ ω κα\ πάς 
δ άσεβων, ε ί ; δικαιολογίαν πρόχε ιρο ; · επ ιε ικε ίας γάρ 
ύποδύντες προσωπείον , τδ τής ασεβείας παρεγύμνω· 
σαν πρόσο>πον, κατά τής ευαγούς η μ ώ ν θρησκεία; 
Αποδυσάμενοι* λανΟάνειν γ ά ρ τούς πολλού; μηχα-
ν ώ ν τ α ι , ώ ς τ ο ύ βλάπτοντο; τήν δόξαν άποσείονται,. 
ούκ ε ίδότε; ώ ; βαρυτέρα ι ; και π ικροτέραις εαυτούς 
ύπάγουσι δ ίκαις* ε ίποι Αν τ ι ς τών παρ* αύτοίς με-
τρ ιωτέρων είς άσέβειαν, εύάφορμόν τ ε κα\ εύπρόσ-
ωπον τήν άπολογίαν πλαττόμενο- , ώ ς Έ κ μέσου 
ποιείν σπουδάζομεν τδ τών είκόνων χ ρ ή μ α , όπως 

r i m i errcnt, ίιι bac meiilem sisicnies, i i ihi lqi ie pra> ^ μ ή τίνες τών απλούστερων κα\ άγροικοτέρων τδ δέον 
άγνοούντες ώ ; αμαθέστεροι , ίσα θεοί ; ταύταις προσ-
ίο;εν, πρδς τήν ύλην τήν άψυχον άποπλανώμενοι, 
κα \ μέχρ ι τ α ύ τ η ς τδν νούν Ιστάμενοι , κα\ ουδέν Οπερ 
τ ά όρώμενα φανταζόμενοι . Πρδς δν φαΐεν άν οί τής 
εύσεβε ία ; υπέρμαχο ι , ώς Εί μέν σεμνώς περ.έσ:ελ-
λ ε ς , κα \ τ ψ άνήκοντι τ ρ ό π ψ ά π ή μ α ν τ α διετήρεις τα 
ά γ ι α , ε ίχεν άν σοι ποσώς το πιθανδν ό λόγο;* έχρήν 
δέ κα\ διδάξαι καί χε ιραγοίγήσαι τούς άμαΟαίνοντας ί 

ώστε τήν δέουσαν προσνέμειν τ ι μ ή ν , και μή ταρ% 
τού έφαρμόζοντο ; ά ξ ι ώ μ α τ ο ; άποφέρεσθαι* ά/λ* ου­
δέν σοι τούτων δ ι α π ε π ρ α γ μ ά τ ε υ τ α ι * εί γάρ έώρας 
ούκ ε ύ π ρ ε π ώ ς τ ιρ ίώμενα , Ιδει σε τδ εικός ποιουντα 

ΐι·ι· rcin visam iinagiiianles. » Cu i r c c i x religionis 
«irfuiisores d i c c n i : S i (u pie lemct gcrores, c l con-
\euiente rationc iucoli i iuia sancla scrvares, babe-
»cl credibi l i la iem aliquam senno lui is . Nainque 
wporlcrci docere ignaros ae raanudueere, i i a ut de-
bi ium exbiberent bonorem, neque extra bonesli 
ι flicii digniiatrsque fiaos exr i i r re ren l . Sed uibi l 
I oruii i a le i i t . Nam si cernercs baud convenienlcr 
hoi iorar i iinag :nes, oporteret rectiore modo eas bo-
noi arc . Non enim quia rudes male, u i boc concoda-
mus, rebus sacris utuulur , idcirco eas (onlemni 
u quum est. Nam ncque quia coclum nounul ' i e l 

€ | P s a l . Ι Λ Χ Ι Ι , 20. ·* P s a l . L X X V I H , 1. 
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*ιμήσαι· ού γαρ π α ρ ά τδ κ α κ ώ ς τούς α μ α θ ε ί ς , ινα 
χαι τοϋτο σ υ γ / ω ρ η θ ε ί η , το ίς Ιεροϊς προσιέναι , ταΰτα 
ήτιμώσθαι δ ίκα ιον ουδέ γ α ρ επειδή τ ίνες ούρανδν 
τ· κα\ τα κατ ' ούρανδν κακώς έσεβάσΟηααν, τ ώ 
Κτίατη κατεξανιστάντες τήν κτ ίσ ι ν , διά τοΰτο ά τ ι -
μιστίον τά τοΰ Θεοΰ π ο ι ή μ α τ α · άλλ' υβρ ί ζε ι ς α ί -
3/ρώ:, συγκλών κα\ δια£,δηγνύς κα\ ύπδ πόδας τ ι -
6ε'ιςτά : εβάσμ ια · ούκ έ μ π ί μ π ρ α β χ ι τήν ψυχήν , π υ ρ \ 
παραδιδούς; ού συμφλέγη και κ α τ α τ ή κ η τδν νουν · 
ti\ χιίρας ά θ έ σ μ ω ς προτε ίνων έ π \ τδ θυσιαστήριον 
VJ καταναρκας; Ύ φ ' ών έληλεγμένος εί , ώς είς 
Ιπιστρέφη τ ή ς αθε ΐας · και δ μεν τ ή ς εκείνων σκαιό 

ζς*. Ό δί γ ε τής αληθείας λόγος ^ ω τ \ ομοίως τοις 
ε/ί:ροσι δ ιαλάμπε ι · τ ά γ ά ρ σεμνά ά π ε ι κ ά σ μ α τ α , 
βΥών αί μ ν ή μ α ι τών αγ ίων ήμίν έ γ γ ί ν ο ν τ α ι , Ιερά 
τί είσι, κα\ τούς τά άγ ια π ε ρ ι έ π ο ν τ α ς ί 'νίν^τι , κα\ 
χάριτος ά ν α π ι μ π λ ά σ ι ν · ώ σ π ε ρ κα\ τών εναγών 
εναγή κα\ άγους άποπληρούντα · επ ίσης γάρ αύτοίς 
τα τοΰ π ρ ά γ μ α τ ο ς έχει · τ ι μ ώ σ ι τοιγαροΰν τούς θείους 
©ίχους , ούκ α ίσχους άποπληροΰσι , κ α θ ά π ε ρ τιν*ι 
τών θεολόγων Π α τ ί ρ ω ν η μ ώ ν π:φιλοσόφητχ· . ένΟεέ-
στατά τε κα\ υψηλότατα * είς δσον δέ παρανομ ίας 
χαι άτοπίας ό λόγος αυτών κα \ τδ ε γ χ ε ί ρ η μ α α ί ρ ε ­
ται, κα\ εντεύθεν κατάφωρον ποιησόμεθα * εκείνο 
πρώτον έπελθόντες τ ώ λ ό γ ψ , όπερ ούδ' αύτοι , ώς γε 
οιμαι, ά ρ ν η θ ε ί ε ν , εί μ ή δλοτρόπως κα\ φρενδς κα\ 
νοΰ τοΰ καθήκοντος πό 4όόω γεγόνασι . Φ α μ έ \ τοίνυν 
ύς ό κατά Μ ω σ έ α νόμος δίδοται π α ρ ά θεοΰ τοίς 
άνθρώποις , ο ιονεί φ ρ α γ μ ο ύ μεσότοιχον π α ρ ε μ π ε -
σών, δ ιε ίργων κα ί δ ιορίζων τ ά πάντη δ ιωκ ισμ ίνα 
κα\ είς άπε ιρον ά φ ε σ τ η κ ό τ α , κα\ άπδ μέν τών χ ε ι -
ρόνωνκα\ βλαβερών τ ή ς τών ψευοωνύμων θεών 3δε-
λυρίας κα\ μ α τ α ι ό τ η τ ο ς ά π ε ί ρ γ ω ν , μεταν ιστάς δέ 
χΛ μετάγων έ π ι τ ά κ ρ ε ί τ τ ω κα\ άσυγκρ ί τως υψη­
λότερα , τήτ* τ ο ΰ δντως δντος θ ί ο ύ έπ-γνωστν ε ί τ -
ηγοόμενος* έ φ ι ε \ ς δέ τε'ως τοις τδ τηνικάδε τάς τών 
«λόγων ζ ώ ω ν θυσ ίας , διά τό τ ώ ν νομοθέτου μένων 
ασθενές, κα ι ά ε \ π ρ δ ς τ δ χείρον έ π ι ^ ε π έ ς , κα\ π ρ δ ς 
το ζοκ>θυτείν π ά λ α ι προειθισμένον , εκείθεν τε μ ε -
« ^ υ θ μ ί ζ ω ν έ π ι τδ εύπε ιθές κα\ εύήνιον, ίνα κατά 
?ριχύ πρδς τ ή ν τ ώ ν τελεωτέρων έςιν κατεΟιζόμενοι, 
μετανασταίεν έ π \ τδ άμεινόν τε και Οεοειδέστερον. 

Άλλ' έ π ε ί ό νόμος ουδέν έτελείωσεν, όργήν δέ 
μάλλον τ φ παραβεβάσΟαι κατε ι ρ γ ά ζ ε τ ο , ού διά τδ 
ςορτικδν τ ώ ν ν ο μ ι ζ ο μ έ ν ω ν , διά τδ μοχθηρδν δέ τών 
παραβαινόντων (ήσΟίνει γ ά ρ διότι πάντε ς ύ φ ' ά μ α ρ -
-αν δντες έ τ υ γ χ α ν ο ν , προήγετο δέ προς τήν τής 
αμαρτίας δ ι ά γ ν ω σ ι ν , έξ ού ήλέγχετο τδ ασθενές τής 
?^σεως, κ α \ τδ πρδς κακίαν εύόλισΟον), έδείτο λοιπόν 
"Γ-υ τελειούντος κα \ μετάγοντος έ π ι τδ βίλτιον · τοι-
γάρτοι τδ αδύνατον τού νόμου έν ψ ήσΟένε ι , ό θ εδς 
τ;>ν εαυτού Υίδν π έ μ ψ α ς , κατέκρινε τήν ά μ α ρ τ ί α ν · 
ΔεδιχαιώμεΟα γάρ έν Χριστφ διά πίστεως. Τούτο 
γαρ έτελε ίωσεν ή χ ά ρ ι ς καταπεφοιτηκότος έπ ι τ ή ς 
Τή% τοΰ Α ό γ ο υ , κα\ διά σ α ρ κ ' ς άνθρώποις προσομ ι -
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Λ coilestia male vencrali eunl , Crca tor i opponcnics 

crealuram, proplerea deprelianda sunt Dei opcr. i . 
A t e n i m lu turpiter violas, conterens confringensque 
et pedibus calcans sacras res. Nonnt? l i b i u r i l u r 
anima, duin sacra cremas? non l ib i in l lammaiur e l 
culliqucscri mens? el dtim impic manus altari i u -
fi;rs, non obstupcscis? Hinc fit exploratum ic v i -
lioso circnlo iu temet rccidere, aique ut cancm ad 
proprium voini luin r c v c r l i . E t i l lorum quidem i i n -
probitas ac s lu l l i l i a ita se habet. 

έαυτδν έπανήκε ι ς , κα \ ώς κύο>ν έ π \ τδν ίδιον έμετον 
τητος καί ματαιότητος τρόπος τοιούτος. 

GG. la ier iai porro veritatis ratio, ccu Iux, c o r -
daiis bominibus explcndesci l . Nam sunctae i m a -

B gines, quibus saurtorum uiciuoria nobis refricatur, 
e l sacroc sunl , et cos qui sanclas has res co l iml 
jnvani gratiaqnc cumulant. S i c u i e conlrario i i n -
puroruni res impur;u simt, ct impur i la lc bomiiios 
obrutnit. Par enim rei ulr iusquc cflectus. I loi ioraii t 
i iaquc sacras a;des imagincs, non i g i K i i i i i u i a i i i qu i -
uant, sicut quidam ibcologortjm Pa l rum subl i ia i ic r 
divinitusque pbilosopbaius est (75). Quam vcro xit 
impia atquc a!)surda istoriim o ra l io , hinc qnoqns 
palefacici i i i is ; i l lud anie omnia dteentcs, qnod ne 
ipsi qui i lem, u l pwlo, uegabimt, nis i fo»le corde ac 
mci i lc a rotto prnrsus υίΓκίο rccesscniut . Dicimus 
ilaqip; Moiaicam Irgciu a I>eo dalam fnisse l i omi -
nibus, u l cssel tanquain parics interpositus secer-
iieus aiquc dislingnons quae quaqueversiis sparsa 

C c ran i et iuGuite d i s l an l i a ; aique a dcter ior ibus , 
noxi is , f.ilsiquc nominis diis abominationis e l vaui -
taiis averleiis, iransfcrens auiein alqucconvcrtene 
a J mcliora et incomparabil i lcr excclsiora, vcrique 
Dci no i i i i am eifoccus. Et permil lens quidcm He-
b rx i s inLoriiii irualioualiMin animaliuin sacr i i ic ia , 
p r o p t T It-gi subdilorum infinii taleni, et coutinuaio 
ad pejus proc l iv i ta tcm, ncciioii propter veterem 
vicl imas iiumolandi morem ; sed lamen ea ralione 
conforinans ad obcdienliam 2 3 6 a c ^ o c i l i i a l c m 9 

ui pedcientim ad pcrfeciiora profilenda e x c i l a i i , 
ad ineliorcm diviniorcmque vivendi ralionem imnni -
la rcnlur . 

Sed quoniam lcx u ih i l absolulum effecil, sed iram 
polius ob Iransgressioues operata esl , non propter 

D maudatorum gravitalem, sed ob iransgressorutii 
m a l i l i a m ; in l i rma enitn c r a t , quia omnes sub 
peccaio erant, ipsa autem ad peccahim dignoscen-
dum ducebat, unde naltirsc inflrmiias coargncbatur, 
et ad peccanduni procl ivi tas; idroque cgeltai bomo 
perficienlc se, e l ad meliora t radi icenlc ; proplerea 
quod erat impossibile legi, in quo infir i i iabalur , 
Dcus F i l i u m suum mitiens, pcccalum comlenwavir. 
Justificati enim futmus in ClirUto per fidem \<\ 
enlin perfecil gra l ia , Yerbo in lerras advenienic, 
et pcr carncm cum bominibus convcrsanie. H i n c 

Rom. v j . 

(73) F o r l a » s e io!eIIigilur idem Isidorus Pclusiola , paulo anle laudatus. 
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ile pcccalo redeiupti fuimus, et omni diaboliro Α λήσαντος, εντεύθεν Αρα λελυτρώμεθα τ ή ς αμαρτίας. 
errore ac fraude e x p c d i l i , aique ah adoranda 
Crealor is loco creaiura re i ract i , c l ipsum solum 
omnium Deum vencrari cdoc l i , eique congruum 
cultum famulalumqne exhibere. Igiit ir Cl i r is t i graiia 
ndigiosam in nol>is perTeclionem et cunitiluin i n -
novavi l , lcgis dcfcclura supplens. Non veni, t t iquil 
C h i i s l u s , tolvere legem, icd adimptere · · . Jam id 
fTMod per i i c i l , quanlum superci id quod perficitur, 
)emo non videt. Sine dubio enim quod esi delerius 
: meliore bencdiciiur % \ et i l io quod ininistrai 
uce l leu l ius esl id quod dignitaie p r x e m i n e i , 
^ i ia i iunn s r i l i c e l pnes la l operi auctor, <?t d o m d 
'rcli i ieetus, e l lulo flgulus. Quia , Lex per Moyscn 

daia esl, gratiu el verita* per Jesum Clmslum fucta 

κα\ π ά σ η ς σατανικής πλάνης κα\ μεθοδείας άπηλ-
λ ά γ μ ε θ α , κα \ ήλευθερώμεθα του προσκυνεΐν τ ή χτί­
σει π α ρ ά τδν Κ τ ί σ α ν τ α , α ύ τ ψ δε μόνω τ ψ τ ώ ν δλων 
θ ε ψ προσκυνείν δεδ ιδάγμεθα , κα\ τδ π ρ έ π ο ν αύτψ 
προσφέρειν σέβας κα\ τήν λατρε ίαν* ούκούν ή έν 
Χ ρ ι σ τ ψ χ ά ρ ι ς , τήν ε ί ς εύσέβειαν ήμ ίν τελειότητα 
κα\ άπαρτ ισμδν έκαινοποίησε , τδ έλλελοιπδς Απο-
πληρούσα τού νόμου* Ούκ ήλθον γ ά ρ , φησ\ν δ 
Χριστδς , καταΑύσαι τόν νόμον, άΑΛά χΛηρα>σαι. 
Τ δ δ έ τελειούνδσον πρδς τδν τέλειου μενον ύπερίξει, 
π α ν τ ί που δήλον* δτι χωρ \ ς πάσης ά ν τ ι λ ο γ ί α ς , το 
Ιλαττον ύπδ τού κρε ίττονος ευλογείται , κα \ τών Ιν 
αύτοίς δ ιακονησαμένων τδ έν άξ ιώματ ι δ ι ενεγχ ίν ' 
καθ* δσον ό πο ιητής τού πο ιήματος , ή ό κατσακευά-

rsl;qui ηο» $ibi filios fecit ηοη ex sa»gnimbu$ Β σας τού ο ίκου , κα\ ό κ ε ρ α μ ε ύ ς τού π η λ ο ύ · Ότ», 
ueque ex voluntate camis, ud ex Deo geuilot in Ό νόμος διά Μωσέως εδόθη, ή χάρις *<*1 ή άΛή· 
Spiritu. < 1 unal Joannes magna v t : r i la lU vox · · . θεια διά Ιησού Χριστού έγένετο' δς ημάς kn* 
χνάκτατο, ούκέζ αΙμάτων καϊ σαρκός θελήματος, άΛΧ έκ θεού γεννηθέντος έν Πνεύματι, Ιωάν­
ν η ; βοάτω ή μεγάλη τής αληθείας φ ω ν ή . 

G7. Cur ρο ι το haec ditf imis? Quia noiupt\ si lex 
r s l sancla, juxta PauJi divinam locuiioncin · · , e l 
inandaftim sat i r i i i iu , quae alioqui tnulio graliae i n -
ferwra vidcmus, gralia. ipsa qiianta e s l ! E l si lcx 
prsstat idololaliiae,gratia qiuw legem lo»g<i s i iperai , 
quomodo uunc ad idololalriam revolvdt i r ?Quomo*Io 
quipoles ia iem a<cq>crunlfi l io£ Dei i i c r i , u l o lo l a t i i » 
criminalionem perferont? Nolu^runi s l i d i i i n l c l l i -
gcte u l bcne agennt . Isl i inibi videntur simije qwid 

ξ". Πρδς ούν τ ί ταύτα φ α μ ε ν ; "Οτι, 'εϊ ό νόμος άγιος, 
κατά τήν Παύλου θεο£}ημοσύνην, κα\ ή εντολή αγία, 
& πολλώ τ ή ς χάριτος δράται καταδεέστερα , ή χάρις 
α υ τ ή πόσον! Και εί δ νόμο ; τής ε ιδωλολατρίας ύπερ-
ανώκισται , ή χάρ ι ς ή π α ρ ά πολύ τοΰ νόμου ύπεραν· 
εστηκυία , π ώ ς είς είδωλολατρίαν παρενεχθήσεται ; 
Πώς δέ οί τής υίοθεσίας τήν χάρ ιν έ π ' εξουσίας 
ε ιληφότες , ε ιδωλολατρίας γραφήν άπο ίσοντα ι ; Ούκ 
ήβουλήθησιιν οί ανόητοι συνιέναι τοΰ άγαΟύναι* 

agere liomii.L, qu ide imnidams Uaclai is eleHieiUis, c άλλά μοι έοικασι παραπλήσ ιόν τ ι ποιείν , καθάπερ 
vera quidem esse falcreiur luin igm*m itnn aquam, 
exirctna cujusque r c i , e i qual i ia i ibus invii oni 
coulrar ia poncns. E l aquae quide u c a l o n m a i i d i -
taieiuque l i i b u e r e l ; igni ai i iem fr igidi ia:ciu atqtie 
l i i i in id i la lcm ass iguare l ; mcdiiun tuter bo:c aercm 
i i i l roduccre l cal idum simul ct bumidum. Dcindv.' 
pulans se borum quaiilalcs ex:uninare, sceunduni 
qiiod iuvicem congruunl vel di^sidiMil, ra l iocina-
re iu r iusche et ins ip icnlcr , non sinnn ctiique pro-
prumi i r ibucns, sed in uuutn idcmqiio congerens 
res rcpugnanies e i insociabiles, ct qti;€ al leruir i 
extreuio siiut propria , ad aherum irabeus, u l u a 
lines rei intermcdiac cvcurrens, ignis qualiiates 
aqua; aUribucns , calorem e l a r id i ia lcm aquam 

εί τ ι ς περ \ τών έγκοσμίων δ ιαλαμβάνων στοιχείων, 
δμολογοίη μέν τ ά λ η θ έ ς · τό τε π ύ ρ κα\ τδ ύδωρ άκρα 
τ·.θε\ς και αντ ικε ίμενα τα ί ς ποιότησι * κα\ τ ώ μίν 
τδ θερμδν και ξηρδν έκνέμων , τ ώ δέ τδ ψυχρδν και 
ύγρδν α π ο κ λ ή ρ ω ν μέσον δέ τούτων έκατέρου τών 
άκρων άνά μέρος μετέχοντα τδν αέρα είσαγηοχώς, 
Οερμόν γε δντα και ύγρόν * έ π ε ι τ α έξετάζειν αυτών 
οίόμενος τ ά ; π ν ι ό τ η τ α ς , καθ ' άς τε κθινο>νοΰσιν άλ-
λήλοις ή δ ιακέκρινται , συλλογίζοιτο ά μ α θ ώ ς κα\ 
άπαιδεύτως , μή τδ έκάστω προσδν φυσικώς άποδι-
δούς, άλλ' ε ί ; έν καΥ ταύτδν ά γ ω ν τ ά π ά ν τ η αμιγή 
κα\ άσυνδύαστα , και τά θατέρψ τών Ακρων άφωρι-
σμένως ένυπάρχοντα, έπ ι τδ έτερον τούτων μετάγων* 
ύπερόρια θέων τού μεσ ιτεύοντος , τ ά ς τού πυρδς 

csse exis l imans. Quia ig i l i i r qui lal ia ageret r isu D ποιότητας τ ψ ύδατι δ .δούς , θερμδν κα\ ξηρδν τό 
dignissimiid forel , manifesla Ίιι re sensibilique 
e r rans ; b i qui divinse gratia? idololatriam Ogge-
run l , quanlo magis sui i l r id ic t i l i , vtd potius qtiauia 
impictale aique albcisino scalere ineri lo c iedenlur , 
«IUIII baud in parte a l iqaa , scd Lu re polissinia, 
quaque nulla e&i siibUaiior, sai iciam iioslram et 
inimaculatam religioiieiu bcdunl? Sed , ο divina 
itUio quam nib i l laJet, n ib i l cu rnnnp i l , quaeque o m -
nia pe rv ide t , omnia observans vis ibi l ia e l i n -
lel leciualia l ο abyssus diviuorum judiciorum ine-
narrabil is 1 ο Dei paticntia et longanimilas inscru-
t a l i l i s ! 2 3 7 Quousque, qua3SO,iram tuam adversus 

ύδωρ είναι δοξάζων · έπε ι ούν ό ταύτα ποιών καταγέ-
λαστος , έ π \ τ ψ προφανεί τής α ίσθήσεω; άποσφαλ-
λόμενος , οί έ π \ τ ή ς θε ίας χάρ ιτος είδωλολατρίαν 
ε ί σ ^ γ ο ύ μ ε ν ο ι , πόσψ καταγελαστότεροι , μάλλον δέ 
πόσης δυσσεβείας κα\ αθεΐας ούκ έμπλεοι δικαίως 
άν νομισθήσωνται , ούκ ε ίς τδ τυχδν τών πραγμάτων, 
π ε ρ \ αύτδ δέ τδ καιρ ιώτατον κα\ μεθ* δ οΰκ έστι 
τών δντων ύπερφερε 'στερον, τήν ε υ α γ ή κ α \ ά κ ί β δ η -
λον ημών Ορησκείαν π ρ ο σ π τ α ί ο ν τ ε ς ; άλλ' ω θεία 
δ ίκη αλάθητε κα \ αδέκαστε κα\ παντέφορε · και 
π ά ν τ α εποπτεύουσα δρατά κα\ νοούμενα! ω βυθός 
κ ρ ι μ ά τ ω ν θείων ανέκφραστος ! ώ θεού μακροΟυμία 

Μ U k t t l i . ν , 17. «Τ Hebr. τ ι ι , 7. w Joan. ι, 17 ,13 . 6 · Rotn. v n , l i . 
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κα\ ανοχή ανεξερεύνητος ! πού ποτε Αρα τήν κ α τ ά Α itnpios cohibens, pracsenlia lolerabis? quandonain 

peccantium in lo facitiora mer i lo judicio perse--τών άσεβων δργήν τ α μ ι ε υ ο μ έ ν η τ ά νύν ύ π ε ρ τ ί θ ε σ α ι ; 
χότε δέ τ ώ ν π ε π λ η μ μ ε λ η μ έ ν ω ν είς σέ παρ* αυτών 
μετέλθοις δ ικάζουσα τ ά τ ο λ μ ή μ α τ α ; 

ξη' . "Ακουε, ουρανέ , κα \ ένωτ ίζου , ή γ ή , κα \ ή 
κτίσις ή σ ύ μ π α σ α , πρόσεχε * ό νόμος Α γ ι ο ς , καί ή 
εντολή α γ ί α , κα*ι δ ικα ία , κα \ α γ α θ ή · καλώς · ά λ λ ' ε ί 
γε ταύτα ά γ ι α , τ ά γ ε αμυδρότερο ν π ω ς κα*ι μ ε τ ρ ι ώ -
τιρον, και ώ ς ύ π δ π α ρ α π ε τ ά σ μ α τ ι τ ψ γ ρ ά μ μ α τ ι κα\ 
ταίς σκιαίς τ ή ν θείαν γνώσιν ή μ ί ν ύ π ο φ α ί ν ο ν τ α , ή 
χάρις πόσον ά γ ι ω τ έ ρ α κα \ θεοετδεστέρα, ή δ ιά του 
θεού Αόγου ε ί ς η μ ά ς γ ε γ ε ν η μ έ ν η ; ά σ υ γ κ ρ ί τ ω ς τδ 
ύπεραναβεβηκδς του νόμου έχουσα έ κ τ υ π ώ τ ε ρ ό ν τε 
χα\ ένθεέστερον , τήν τ ή ς Τριάδος ή μ ί ν φανέρωσιν 
έν πνεύματι κα \ άληθεία έκπαιδεύουσα, κα ι τήν είς 
τον ένα κα\ μόνον θεδν αληθή και ε ίλ ικρινή μυούσα 
χ ι \ διατρανούσα γνώσίν τε κα\ προσκύνησιν , άνα-
γεννώσα δέ ε ί ς ' υ ί ο θ ε σ ί α ν διά τού Πνεύματος κ ρ ε ί τ ­
τονα, καί βασιλείας ουρανών ελπίδα σαφώς κ α τ ε π -
αγγέλλουσα* άλλ* οί τ ή ς χάρ ιτος εχθροί ε ίδωλολα-
τρίαν τ α ύ τ α π ά ν τ α άπέφηναν · το ιαύτα γ ά ρ τ ή ς 

.εκείνων π α ρ α ν ο μ ί α ς τ ά ά τ ο π α ! Ούτως ε ίς άβούλητα 
χα\ μάταια έξ αθλίων σ κ ε μ μ ά τ ω ν κατενηνεγμένο ι , 
λογισμού του πρέποντος δ ι α μ α ρ τ ά ν ο υ σ ι ν ! Έ τ ι ό 
νόμος σκιάν έχων τών μελ) όντων α γ α θ ώ ν , ούκ αυτήν 
τήν είκόνα τών π ρ α γ μ ά τ ω ν , κατ ' ένιαυτδν τ α ί ς α ύ -
ταίς θυσίαις άς προσφέρουσιν ε ίς τδ δ ιηνεκές , ουδέ 
ποτε δύναται τούς προσερχόμενους τελε ιώσαι · έ π ε ι 
οίκ άν έπαύσαντο προσφερόμεναι · άλλ' δ νόμος 
άγ ιος , κα \ τ α ύ τ α μ ή δυνάμενος τούς π ρ ο σ ε ρ χ ο μ έ - ^ erat, id esi gralia et vcr i las , quai \wr 

queris ? 

C8. A n d i , eoelum ; auribus percipe, lerra ; et u n i -
versa crealura, allende. Lex sancta, et mandaium 
sanc lum, jus lum bomimque. Recte. A l q u i s i ba»c 
s a n c a sunt, quae obscurius e l arcl ius , et lanquam 
sub velo littera e l umbris divinam nol i t iam nobis 
aegre oslendinit , quanio sanclior diviniorque erit 
gratia, q u x nobis a Deo Verbo confertur? incom-
parabil i ier legi snperior, evideniiusqiie e l sublimius 
T r i n i l a l i s nobis inanifesialionem in spi r i lu ac ve r i -
lale fariens, e l unius lantummodo Dei veram since-
ramqiif tradens edisserensque noii i iam nlquc cii l lunt, 
aiqnc in meliorem regenerans per Sp i r i lum adoptio-
nem, regnique conlorum spcm aperlc anmintians. Se I 
graiiae bosies cuncia ba?c idololalria? ins iar tradu-
cun l . Tanta qnippe est improbitalis i l lorum absur-
dilas I S ic in inconsiderala e l vana ex ii ifelicibus 
consil i is delapsi, a debiio ra l iocinio dce r r an l ! l n -
guper lex umbram fulurorum bonoriifii gcrcns, non 
propriam rerum imagmem, annuis ipsis sacriftciis, 
quae perpelua offerebanlnr, utinquam polu i i obla-
lores perieclos efliccre; quarc e l incessanior fiebani. 
Sed lamen lex sanrta e r a l , elia<iisi assccla* suos 
baud peifioere polorat. E t n i a n d a m m saiicttun, e l - i 
t i iubram laulum tonebat ful i i rorum, nou propriain 
rerinn imaginem. R»»s vcro ipsa*, qtiar<im lex t iuibia 

νους τελειώσαι." κα ι ή εντολή α γ ί α , καίτοι σκιάν 
είχε τών μελλόντων ούκ αυτήν είκόνα τ ώ ν π ρ α γ μ ά ­
τ ω ν α υ τ ά δέ τά π ρ ά γ μ α τ α ών δνόμος σκιά, τ ο υ τ ­
έστιν ή χάρ ι ς κα\ ή αλήθεια , ή τ ι ς διά Ι η σ ο ύ 
Χριστού έγένετο , τ ί 5σται , οί νέοι Έ λ λ η ν ε ς γλωσσαλ-
γ ε ί τ ω σ α ν ε ίτα ό νόμος ουδέν έτελε ίωσεν , άλλ' άγ ιος · 
Χριστδς δέ, δς μ ι ά προσφορά τετελε ίωκεν ε ί ς τδ 

Chr is tum contigere, quid s i n l , novi ethuici blate-
rent. Doiinle lex nibi l porfecii , se«l san<ia lau.eu 
e r a l ; Cln is tus aulom qui tina oblalione constim-
m a v i l in sempiiernum sanciificalos (is enim fidei 
noslnc esl cnustimtnalor, in queni respicimus T 0 ) ; 
Cbr is t i i s , iuquaui, qtiid? l l m i c novi Judaei c ruc i -
figaiil . 

διηνεκές τούς άγιαζομένους ( α ύ τ δ ς γ ά ρ δ τής π ί σ τ ε ω ; η μ ώ ν τ ε λ ε ι ω τ ή ; , είς δν άφορώμεν ) , τ ί ; Οί 

Αρτιφανείς Ιουδαίοι άνασταυρούτωσαν. 
Τά δε έξης ό π ο ι α , σκοπήσωμεν . Ά λ λ ' έ π \ τάς 

Παύλου φωνάς πάλιν ήμ ίν ί τέον , κα\ ήλίκον τών έν 
νόμψ Ιερέων κα ι τών π α ρ ' αύτοίς ίερευομένων, τδ 
τής καθ* η μ ά ς λατρε ίας ύπερτενές τε κα\ προφερέ -
στατον, ώ ς ένι μάλ ιστα κ α τ α θ ρ ή σ ω μ ε ν . Οί έν νόμψ 

C a l e r a quae si t i l vidcamus. Sed enim ad Paul i 
locutiones redfiitidiiin e s l ; e l legis saceniolibus 
eorumque ministeriis qtiaitto stiblimior s i l el excel-
lenlior culius noster, q i iaulum l i c c l , a cmra ie con-
teniplemur. N n n cons l i lu l i sub lege sacerdoics, 

καθιστάμενοι Ι ε ρ ε ί ς , έ π ε \ κα \ αύτο\ περιέκειντο D qnoniani e l ipsi c i rcunidal i e ran l , utpole homines. 

άσθένειαν άνθρωποί γε δντες , ούχ υπέρ τού λαού 
μόνου, ήδη δέ και υπέρ εαυτών τάς νενομισμένας 
Ουσίας προσέφερον. Ό δέ ημέτερος άρχιερεύς και 
απόστολος τ ή ς ομολογίας η μ ώ ν , ούκ έχει α ν ά γ κ η ν , 
ώσπερ εκείνοι, πρότερον καθ* ήμέραν υπέρ τών 
ίδιων α μ α ρ τ η μ ά τ ω ν τούτο ποιείν , έ π ε ι τ α τών τού 
/αού · τούτο γάρ έποίησεν ε φ ά π α ξ έαυτδν άνενέγκας , 

ί κ α ΐ έ κ ά θ ι σ ε ν έν δεξιά τ ή ς μεγαλωσύνης έν τοίς ού · 
ρανοίς* πρόδρομος υ π έ ρ η μ ώ ν είσελθών είς τδ έσώ-
τερον τού κ α τ α π ε τ ά σ μ α τ ο ς , άρχιερεύς ε ίς τδν α ίώνα 
γενόμενος κ α τ ά τήν τάξιν Μελχισεδέκ. Και οί μέν 
πλείονες δντες ύπήρχον , τ ψ τ ψ θανάτψ δ ιακοπτομέ -

inflrmiiate, non pro popnlo solo sed e i i am pro se 
ipsis legalia sacrificia offorcbanl n . Nostcr vero 
pomifex e i confessionis nostrx aposlolus , non 
babcl noccssitalcm sicui i l l i , prius quolidie pro 
suis peccaiis boc facere, deinde pro populi . Hoc 
cnim fecil semel se ipsum oiTerendo, scditque ad 
dexlcram majcslalis in coelis, precursor pro nobis 
ingressus in inler ius labertiaculum, ponlifex seter-
nus faclus secundum ordinem Melcbisedcc 7 *. Kt 
i l l i quidem plures erant, quia morte probibcbanlur 
penuancre; ipse aulem quia manel in acterniiiu # 

in l ransi l ivum babet saccrdotium, urnle salvare iix 

7 · Ilebr. x , 14. 7 1 Hebr. v, 2, 3. 7 1 Hebr. v n , 2 7 ; v i , 20. 
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perpetuum polcsl aceedentes per ipsmn a.I D.Mim T a . Α νους κωλύεσθαι όιαμένειν · δ δ έ γε διά τδ μένειν είς 
L i i l l i quidem exemplart c l umbrae deserviebant 
c o l e s i i u m , et per annum in l ro iba i i i in sancia cum 
sanguine alieno ; b ic autein nielius sortilus c s l m i -
n i s i e r i u m , quanlo meiioris lcs iameul i medialor 
r s i n , bonorumque fuluromin pontifex, propier 
majus ct perfectius labernaculii in non manufactum; 
neque pcr sairguiuem bi r rorum ei v i tu lorum, sed 
per propriom sanguiiicm in l ro iv i t semel in Sancla 
sancioruin, aelerna redcmplione invenla Idcm 
euim eral el sacerdos ei v i c i ima . A lque i l a nobis 
revelavil sancia, coclesies januas cunctis apericns, 
gradibifes, facile adibiles, i m o e l penelrabiles effi-
c i o s . 

Quania csl itaque personartun diifcretUia ·, 
C b r i s l i sc i l icel e i Aaronis , qui iuvicem prorsus 
d i s lan l ! el iuler quos iinmeiisum infinil i imque est 
in ierval lum ! Ibi 2 3 8 animalium ir ra i ional ium 
sanguis oflerebalur, liic agni i inmaculai i , qui l o l -
l i l mundi peccalum, sanguis offerlur. Insuper foede-
rum quoque et labernaculi differenlia e s l ; i l la 
enim eranl temporalia, e l manufacla, el aevo con-
suiuenda, nec ullam s iabi l i la lem babentia, atque, 
u l n i l i i l laceain, jam aui iquala sum c l viela , ideo-
quc eiiam abolila : bxc autem ncqtie nianufac a nec 
lemporalia, scd perpctua ac sempiierna,renovala 
sempcr ei receniia, ccssanlia iitinqiiain, neque 
nunuemla vcl corri i inpcnda. Superesl u l difleraul 

τδν α ίώνα , Απαράβατου Εχει τήν Ιερωσύνην, δθεν 
σώζειν ε ί ς τδ παντελές δύνατβι τους προσερχόμενου; 
δι* αύτοΰ τ ψ Θεψ. Κα \ οί μ ε ν όποδε ίγματ ι κα ί σκι$ 
τών επουρανίων έλάτρευον, και κατ* ένταυτδν είσήρ-
χοντο ε ίς τά άγ ια έν α ί μ α τ ι άλλοτρίω* ό δέ διαφορω· 
τ έρας τ ε τύχηκε λε ι τουργ ίας , δσω χα \ κρείττονος δια­
θήκης έστι μ ε σ ί τ η ς , άρχ ι ερεύς τε τών μελλόντων 
Αγαθών, διά τής μείζονος κα\ τελειοτέρας σκηνής ον 
χε ιροποίητου , ουδέ δι* α ίματος τ ρ ά γ ω ν κα\ μόσχων, 
διά δέ τοΰ Ιδίου α ίματος είσήλθεν ε φ ά π α ξ είς τά 
"Αγια τών α γ ί ω ν , αίωνίαν λύτρωσιν εύράμενος . Ό 
αύτδς γ ά ρ ήν κα\ Ιερεύς κα\ ίερείον · κα\ τ α ΰ τ α ήμίν 
απεκάλυψε τά ά γ ι α , τ ά ς πύλας τ ά ς ούρανίους άπα-
σιν άνοιγνύς, βατά τ ε , και ευπρόσιτα , κα \ είσιτητά 

Β ποιησάμενος. 
"Οσον ούν τ ώ ν προσώπων τδ έξηλλαγμένον , Χρί­

στου τε κα\ τών περ ι τδν *Ααρών, τ ώ ν πάντη δι-
ψ κ ι σ μ έ ν ω ν ! κα\ ών τδ έν μέσω είς άπε ιρον έκβαίνον 
κα\ αόριστον , κα\ τών θυσιών τδ διάφορον! Έχεί 
μέν γ ά ρ ζώων άλογων α ί μ α ε ίσενήνεκτο, ενταύθα δέ 
τοΰ ά μ ω μ ο υ αμνού τοΰ αίροντος τήν άμαρτίαν τοΰ 
κόσμου προσφέρεται · πρδς δέ, και τ ώ ν διαθηκών 
κα\ τ ή ς σκηνής τδ διεστηκός · τ ά μέν γ ά ρ χειροποίητα 
τε ήν και πρόσκαιρα , κα\ τ ψ χρόνω διακοπτόμενα, 
κα\ ήκ ιστα στάσιν έχοντα , κα \ τδ π ά ν είπείν, ήδη 
πεπαλα ιωτα ι κα\ γ ε γ ή ρ α κ ε , τ α ύ τ η τοι κα\ ήφάνιστα·/ 
τά δέ ού χε ιροποίητα ουδέ π ρ ό σ κ α ι ρ α , άΐοια δέ καί 
αίώνια κα\ άε\ κα ιν ι ζόμενα κα \ νεούμενα, κα\ οΟ 
ποτε άπολήγοντα , ουδέ πεφυκότα μειονεκτείσθαι καί 

cultus etiam e l victimae : namque crassiores Q φΟείρεσθαι · ανάγκη λοιπδν διενηνοχέναι και τήν 
eraut e i carnales, el laii(|uam in iiguris res fuluras 
e l ipsam veri ia lem iu antecessum cbaraxaules de-
bcribciiiesque, necdutn perfcclioncm adepbe. Nos i i a 
a 111 ' i i i sacra in spi r i lu ac veri iale pcracla, p»*rfi-
c i u n l eos qui offeninl Deo sacri l iciuni laudis, per 
qua* sinc pausa clauianl , Abba Pa lc r 7 \ Nain si 
1'uissci, inquit, perfettio in Lev i t i co sacerdolio, po-
pnlus euiiii ab co lcgeiu accipiebat, j am optis ηυη 
crat al ium j u x l a ordinem Melcbiscdec exsurgere 
sacerdolcui. Quoniain lex n ib i l perlecit , scd i t i -
noduc l io c s l n ie l ioi is spci , per quam Deo ap-
propinquainus T 7 .Neque sacri l icia vel oblaiiones 
poierant secundum couscicniiam adoralorcm per l i -
t t r e . Deinde, sanguis quidem laurorum e i b i rco-

λατρείαν κα\ τ ά θ υ ό μ ε ν α * τά μέν γ ά ρ παχύτερα τε 
ήν κα\ σαρκικώτερα, κα\ ώς έν τ ύ π ο ι ς , τών μελλόν­
των κα\ τής αληθείας προχαρασσόμενα κα\ διαγρι-
φόμενα, κα\ ου π ω δεξάμενα τ ή ν τελείωσιν · τά δέ 
ημέτερα έν π ν ε ύ μ α τ ι κα\ άληθεία τελούμενα, τελειοί 
τους δι ' αυτών προσφέροντας τ ώ θ ε ψ θυσίαν αίνέ-
σεως, δι ' ών ά ν ε π ι λ ή π τ ω ς κεκράςονται , 'Αββί δ 
Πατήρ . Ει μέν γάρ ήν τελείωσις διά τ ή ς Λευίτικής 
Ιερωσύνης, φησ\ν (ό λαδς γ ά ρ έ π ' αύτη νενομοθε-
τητο ) , ούκ ήν έτι χρε ία κατά τήν τάς ιν Μελχισεοέκ 
Ετερον άνίστασθαι ίερέα · ότι ό ν ό μ ο : ούδεν έτελειω-
σεν, έ π ε ι σ α γ ω γ ή οέ κρείττονος ελπίδος* δι' ής έγ-
γ ί ζομεν τ ώ θ ε ψ . Ούδ' αύ αί Ουσίαι κα\ τά δώρα 
ήδύναντο κατά συνείδησιν τελε ιώσαι τδν λατρεύοντα. 

rum, e l ci i i is v i u i l υ inquiual is aspersus, saucti- D Ειτα τδ μεν αΤμα τ α ύ ρ ω ν κα\ τ ρ ά γ ω ν / α \ σπ'νδδς 
l icanl quod al l inct ad carnis cmuiidai iuneni , Sed 
Cbris t i sanguis purgans a morUiis operibus con-
scieii t iain, ob serviendum Doo vivonl i ac vero, 
quid deiiium ab ini inicis cssc exibl imabilur T S ?iNum 
neque saticlilicans neque purgaus? Prorsus aude-
btini dicerc bi i inpuram consciciiliaut gerenlcs, c l 
ίιι uiori is operibus versaules : Sangnis ejns super 
uos c l super lilios noslros. I l ac i s l i dicuiit i : l 
a g i n t l ; n o s aulem ad reli<piaiu scrmonis paitem 
pcrg.tinus. 

7 3 I l i ibr. v n , 2Γ>-25. 
" ucbr . i x , 13,15. 

7* l l c b r . VI I I , 5, G. 7 i i l l cb r . 

δαμάλεως τούς κεκοινωμένους όαντ ίζουσα, άγιάζουσι 
πρδς τήν τ ή ς σαρκδς καθαρότητα . Τδ δέ αίμα Χρι­
στού καΟαΙρον συνείοησιν ά π δ νεκρών 2ργων, εις το 
λατρεύειν θ ε ψ ζώντ ι κα\ άληθ ινψ , τ ί παρά τοίς 
έχΟροίς λογ ισθήσετα ι ; 'Αγιάζον μέν ουδαμώς ή **-
θαίρον; τολμήσουσι δέ πάντο>ς που φ ά ν α ι Ακάθαρτο! 
γ ε ζντες τήν συνείδησιν, κα\ νενεκρωμένοι τοις έρ-
γοις τυγχάνοντες . Τδ α ί μ α αυτού έφ ' η μ ά ς κα\ έπ\ 
τά τέκνα η μ ώ ν ταύτα μέν ούν εκείνοι κα\ tppil^* 
τ ω σαν και πρασσέτωσαν , ημε ί ς δέ πρδς τά έςής τον 
λόγου ίωμεν . 

ι ι , I I , 12. 7 0 ί ί ο ι η . ν ι ι ι , 15. " l l ebr . νιι , I I , · 9 * 
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ξθ'. Είχε μέν ούν, φησ \ , καί ή π ρ ώ τ η σκηνή δ ι - χ C9. Habeb*i itaque, inqui l , prius qnoqne lcs ia -

χαιώματα λατρείας · τ ί να τ α ΰ τ α και ο π ο ί α ; Λυ^νίαν 
είχε κα\ τ ρ ά π ε ζ α ν , κα \ τ ώ ν άρτων τήν πρόΟεαιν · 
τί δ έέλέγετο ; Α γ ί α . Ή δέ καθ* ή μ ά ; σκηνή τ ί ς 
ουσα;τί παρά τοίς έχθροίς τ ή ς έν Χ ρ ι σ τ φ χάριτος 
λέγεται; ' β ς μέν ούν άμε ίνων πολλώ εκείνης έστ\ κα\ 
ίερωτέρα. Τ ί άλλο γ ε ε ίπε ίν χ ρ ή , ή καθ 1 δσον τών 
τύ-εων κα\ τ ή ς σκ ιάς ή αλήθεια , κα \ τών μεσιτευσάν-
των τδ διοίσον έν ά ξ ι ώ μ α τ ι ; τ ί δέ π α ρ ' αύτοίς ονο­
μάζεται; Ούχ α γ ί α , φεΰ τ ή ς βλασφημίας ! άλλ' εναγής 
κα\ ακάθαρτος* ουδέ δ ι κ α ι ώ μ α τ α λατρε ίας Ιχουσα, 
άλλά φάσματα ειδωλολατρίας · τοιαύτα γ ά ρ τών Οεο· 
μάχων γλωσσών τ ά τ ο λ μ ή μ α τ α , οί γε ουδέ τών ίσων 
γερών τω νόμω τήν χάριν άν τ ιμήσαιντο , τών α ίσχ ί -
σιων δέ πάντων και βδελυρωτερων · καίτοι εκε ί μέν 

menlmn culias jusiiiir;tiitiuos. Qu&nani vero hae et 
quales? Luceruai i i babebal, e l incusatti, et panetn 
proposilioiiHiu. (JtiomoJo nulciu appellabanlur ? 
Nin i i rum sancla . Nostrutu vero labernaeiilum quod-
nam esl? quomodo ab i i i i i i i ic i s graliai Cbr i s l i 
dci iominal i i r l Nempc longe iuelius illo e l sacra t ius . 
Quii l enim aliud dicere opor lc l , uisi quanlum figu-
ris e l umbris veriias, e l i l l i s qui s i inl inlcrmedii i l le 
qui d i v i d i l , dignilate prseslal? A l q u i ab bis laber-
naculum nostrum quoinodo appeliaiur? Profeclo 
baud sai icluin, prob blaspliiMiiia! sed piaculare 
alque i m p i m i m ; ncquc jusi i tuai ioncs culiiis ba-
b rc , scd idolotatrise spcciem. l l i sunl Deo bos i i -
liurn l iuguaium ausus, quai ue pa i i quidem cum 

μεσίτης κα\ υπηρέτης δ δούλος κα\ θεράπων Μωσής, Β | e g e bonoro gral iam afliciunt, seil inier iurpis^iMia 
έ7ταύ0α δέ δ Μ ω σ έ ω ς δεσπότης κα\ τών δλων Κ ύ ­
ριος, ό τών Αγίων λε ιτουργδς κα\ τής σκηνής τ ή ς 
αληθινής, ήν έστηξενό Κύριος , καί ούκ άνθρωπος* δ 
χάκείνα νομοθετήσας ώς θ ε δ ς , κα ί έν τούτοις μεσ ι -
τεύσας δ αύτδς ώς άνθρωπος κα\ καθ ' η μ ά ς γενό­
μενος· κακεί μιέν άρχ ιερεύς Α α ρ ώ ν τε κα\ οί περ \ 
Ααρών, ε ν τ α ύ θ α δέ αύτδς ό Κύριος η μ ώ ν Ι η σ ο ύ ς 
Χρίστος, ό πρόΰτος κα\ μ έ γ α ς άρχιερεύς π α ρ ' ήμίν 
όμολογούμενός τε κα^ π ιστευόμενος · και λυχνία μέν 
έχεί έκ χρυσού κατεσκευασμένη , τοίς Ιτ ι έν σκιά κα\ 
νόμω προφα ίνουσα ' ενταύθα δέ τδ φώς τδ άληθινδν 
το είς τον κόσμον έρχόμενον, δ ύπδ τ ή ς σκοτίας 
διώκεται μέν , ού* καταλαμβάνεται δέ · άλλά φωτίζει 

atque abominaiula repulant . Atqui iIIΙο quidcm 
mcdialor e i miuisler e ra l faimilusqiic c l servus 
Moyses, bic aulem Moysis berus, e l omnium Do-
minus, e l sanctaruni rcrum minis lcr vcriquc l a -
beruaculi , qtiod Doini i i i is , non bomo, s l . i l u i i ; qui 
e l i l l ic Irgem l u l i i , e l b i cmcd ia lo r esl ideiu faclus 
nosiri s imil is bomo. Et i l l i c pontifex Aaron et 
Aaronis sl ipalores, bic aulem ipse Dominus Jesus 
Cbris l t i s , primus magmisque ponlifcx prout nos 
coiiii temur el credimus. Ει i l l i c quidem h i rcn ia «x 
auro confccla bominibus iu umbra ac lege vcr-
fcaiiiibus pia^luceiis ; bic auiem lux vera quac in 
iuiiinUim advenit, qnam lonebr.c q u i l c i n porse-

πάντα άνθρωπον ε ί ς τδν κόσμον έρχόμενον, κα\ κατ- Γ quunlur , ιιοιι lanieii coinprcbtMiduiil, sed i l l i i i i i inat 
~....LY~. _· ι . . - \ » . » _ a * 4 ι : ι ανγάζει τους έν τ ψ φ ω τ ι πορευομένονς, και τή 
λάμψει τής χ ά ρ ι τ ο ς · τ ρ ά π ε ζ α εκεί μεν ςκ ξύλων 
άσηπτων δ ι ε ι ρ γ α σ μ έ ν η , κα\ χ ρ υ σ ί φ κ α θ α ρ φ περ ιαλη-
λιμμένη, ενταύθα δέ έξ ύλης μέν τής π α ρ ' ήμίν 
τιμιωτέρας, υπ* αύτοΰ δέ τοΰ θείου θύματος καΟ-
αγισζομένη, κ α \ τ ψ ά γ ι ψ λ α μ π ρ υ ν ο μ έ ν η Π ν ε ύ μ α τ ι , 
έν \ τά τής έν π ν ε ύ μ α τ ι κα\ άληθεία λατρε ίας έπ ι τ ε -
λ;ίται μ υ σ τ ή ρ ι α * ποιοίτο δ ' ά ν τών π ιστών έκαστος 
τήν εαυτού καρδ ίαν δτι μάλιστα σαρώσας κα\ δ ιακα-
βάρας ,πνευματικήν τ ρ ά π ε ζ α ν ίνα ήκοντα τδν Λόγον 
καθαρώς ύ π ο δ έ χ η τ α ι , νοερώς αυτή έναναπαυόμενον 
χα\ μυστ ικώς έσθιόμενον · κα\ άρτος δπου μέν ό 
άζυμος έ π \ π ι κ ρ ί δ ω ν παραλαμβάνετα ι , τοίς ποηφα-
γειν κατά τδ Π ά σ χ α τδ τυπ ικδν π ρ ο σ τ α χ θ ε ί σ ι ν , οΓά-
περδψψ τ ι ν \ τ ή π ό $ ήδυσμένος · δπου δέ ό έξ ούρα- JQ bcrba coiul i ius . Ilic auleui deccndens e coelo V e r -

U I . I I C M I Ijo.uiiiem \cn ien lc in in muiiduai , splcndel-
qtie aii i l iul .uil ibiis in Iucc ac sploiulorc gratia?. 
Monsa i l l i ccx lijjnis iu ipui i iuilibtis cou icc la , auroqwu 

piiii* i i l i l a ; Irc ox nialuria qiiidtiin apud nos pro l io -

s ioic , sed qu;u ab ip^a divina victiuia sanc l i l i ca lu r , 
etsanclo uradiaUir Spi r i tu , in qua my.-leria adura-
tionis i i i s | ) ; r i ln 2 3 9 tXC vcr i la lc confiunl. Porro ct 
uiiusquibque li-lclmiu la< ere potcst sp!rilalem mcn-
saiH cor s i ium, si inodo accuralissiine everral ac 
purget, ui supcrveiiieiis Verbii in pure r e c i p i a i ; 
quod in lc l lecuia l i ier ia ipsa roqnicscal , e l mysl ice 
tfianducclur. Ει pauis qnidcin i l l ic azymus cum 
laclucis suiuebalur ab iis qui b o b a m edcrc iu 
typico Pascbalc jubebanlur, ccu obsonio quodam 

νού καταβάς Λόγος , κα \ τροφήν αθανασίας πρόξενον 
τοις άνθρώποις δονούμενος , δι* ού ζ ω ή ς τής αιωνίου 
μετέχουσιν · δς τδ καθ* ή μ α ς έν έ α υ τ φ άνεζύμωσε 
φύραμα, κα\ πρδς τήν Ιδίαν λ α μ π ρ ό τ η τ α τής Οεότη-
τος ά τ ρ έ π τ ω ς μετεκεράσατο · κάκε ί μέν ζώων άλο­
γων Ουσία τ ά σφάγ ια , ών τδ α ί μ α περ ιε^όε ί το τοίς 
πιρούσιν ή ο η , και προς σώματος άγνισμδν κα\ κ ά -
θαρσιν κατεσκίδνατο, κα ί τοις βουθυτούσ-ν ή μηλο-
σ^αγούσιν, άφα ιρέματα είς δ ικα ιώματα άπετέτακτο · 
ενταύθα δέ τδ υ π έ ρ η μ ώ ν σφαγιαζόμενον καλλ ιέρημα , 
ού τ φ ά χ ρ ά ν τ ω και τΐ|^ί';> α ίματ ι σφραγ ι ζόμεθα , κα\ 
πάσης κηλίδος κα\ (5ύπου παντδς ψυχής τ ε κα\ σώ­
ματος καθαιοόμεΟα; Εί τοίνυν τά σύμβολα ά γ ι α , 
πώς αυτά τά π ρ ά γ μ α τ α , ών εκείνα σύμβολα, ούκ έκ 

bum cibuin i inmortali latis daloiem bominibus sup» 
pedilans, por qucui vi iaiu ajicrnain participant. 
Idem inassani nosl iain ferinentavil, e l ad proprium 
div in i la l i s spleiidoiciu in i iuuiabi l i lc r t r ans lu l i l . E t 
i l l ic quidciu bruiorum aniuial iui i i immolal io et 
cxdes , quoi uii i sauguis ablamibus i r r o r a b a l u r , 
alque ad corporis pui i l icaiionem e l cmuiulalionein 
a&pergi solebal, c l sacrilicaulibus boves aut oves, 
parles quae jus i i i ica i iouum oilicio fungcrcnlur, dari 
jtibebalur. l l i c aulem inunolata apud uos prseclara 
>icliuia cujus purissimo preliosoque sanguiue oonsi-
guainur, ct omni ruga at- macula aiiiii?:i» torporisquo 
pcrgamur. Si ergo syinbobi sancla, qni.lni I O S ip^.»', 
quarum il la sunl &>ynibola, ιιυιι binl oiu;:iuo bacia-
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l iorcs alque sanciiores ? Sed quoniam non intel lexe- χ παντός ί ερώτερα πολλψ καί ά γ ι ώ τ ε ρ α ; Αλλ* επειδή 
runt insipientes, neque dicere sciunl quaenam com-
munio Cl i r i s lo cumBe l i a l , a u l l u c i cum tenebris, vel 
qua* convemio lempli Dei cutn idolis (nondum 
enim stncera nostrae fidei, lradila?que nobis a pa-
ir ibus dogmatuin rec i i lud in is , e l inspiraOe Sc.ri-
pturae scruiandae cura ipsis fuil) , idci rco idol ium 
non vereniur noslram medeke ofiicinam appellare. 
Sed pedem referenles rursus ad labernaculum 
veniamus. 

Pos l a l ierum, i n q u i l , velum labernacuhtm e r a l ; 
in quo, pra3ler castera, e ran l el iain arca, et p rop i -
t i a lo r ium, ipsa quoque de impul r ib i l ibus lignis fa-
b r i ca l a . A u r o aulem purissimo erant cooperia, et 
Sanc ia sanclorum appellabanlur. Nos l rum vero 

ού συνήκαν οί ασύνετοι , ουδέ Γσασιν είπείν τ ίς κοι­
νωνία Χ ρ ι σ τ ψ π ρ δ ς Βελ ίαρ , ή φ ω τ \ πρδς σκότος, ή 
τ ί ς συγκατάθεσις ναψ θεού μ ε τ ά είδωλων (ο&πωγαρ 
αύτοίς τ ή ς τ ε ευθύτατης η μ ώ ν π ί σ τ ε ω ς , κα\ τής 
π α ρ ά τ ώ ν π α τ έ ρ ω ν η μ ώ ν παραδεδομένης τών δογμά­
των δρθότητος , καί τ ή ς τ ώ ν θεοπνεύστων Γράφων 
έρ&ύνης έμέλησε) · διά τοΰτο είδωλεϊον τδ καθ* ημάς 
ίατρείον φάναι ού δ ε δ ί α σ ι ν έ π \ δέ τήν σκηνήν πάλιν-
δρομοΰντες κα \ ε ίσαΰθις ο ί χώμεθα . 

Μετά δέ τδ δεύτερον κ α τ α π έ τ α σ μ α , φησ ι , σκηνή· 
έν ή τ ά τε άλλα, κα ί μήν καί ή κ ιβωτδς καί τ6 ίλα­
στήριον , έκ ξύλων μέν ά σ η π τ ω ν κα \ α υ τ ά διεσκευα-
σμένα · χρυσίω δέ τ ψ κ α θ α ρ ω τ ά τ ψ περιεκέχρωστο, 
"Αγια δέ α γ ί ω ν έ λ έ γ ε τ ο · ή δέ καθ* η μ ά ς , τών Αγίων 

labernaculum Sancl is i l l i s eanclorum sanclius est Β ά γ ι ω τ έ ρ α τε καί ένθεεστέρα, κ ιβωτδν μ ε ν τήν τον 
ct divinius, e l arcae quidem loco tanclissimnm et 
vivificam Servaloris nostri Cltritli carnem conli-
net (74); qtiae ab arca i l la veluti l ignis i m p u U i b i l i -
bus denotabatur, quibus nobis iinpeccantia l an -
quam in umbra s igni f ica lur , e l quod ad imtnor-
tali talem impassibi l i lalemque translati sumus; 
quatidoquidem uni l i Verb i v i r l u i e , quod morlem 
desl ruxi t , et corruplelain abs tul i t , ad inferorum 
regiones semel coniercns, apparui i mor i i super ior ; 
e l in corrupl iv is locis p o s i l a , incorrupt ibi l i ta l is 
gloriam i n d e r e l u l i t ; nt auro ve lu l i splendidissimo, 
d iv in i ia le snbstanliali ier u n i l a , cooperta atqtie 
i l lustrata. P rop i l i a lo r ium i lem nobis ipsum C h r i -
s lum Dcns Pater p o s u i l ; ipse enim esl propi i ia i io 

Σωτηρος ημών Χριστού ΛαναγΙαν καϊ ζωοχοών 
σάρκα φέρει, δ ι ' εκείνης ώ σ π ε ρ έν ξύλοις άσήπτοις 
τ υ π ι κ ώ ς πάλιν δ ι α γ ρ α φ ο μ έ ν η ν , έξ ών ή μ ι ν τδ κατ' 
αυτήν άναμάρτητον ώ ς έν σκιά δ ιασημαίνεται , χα\ 
τδ πρδς άφθαρσίαν κα\ ά π ά θ ε ι α ν μεταπεπλάσθαι, 
δπην ίκα τή τοΰ συνηνωμένου Αδγου δυνάμεβ, τούτον 
θάνατον καταργήσαντος κα\ τήν φθοράν καθελοντος, 
τοις τοΰ άδου χωρίο ι ς προσομιλήσασα, θανάτου κρείτ-
των ώ φ θ η , κα\ έν τοίς φθοροποιοίς γενομένη τόποις, 
τήν τ ή ς αφθαρσίας ά π η ν έ γ κ α τ ο δ δ ξ α ν χρυσίω 61 
ώ σ π ε ρ τ ώ δ ιαφανεστάτψ , τ ή ουσιωδώς συνημμένη 
θ ε δ τ η τ ι , κ α τ α κ α λ υ π τ ο μ έ ν η κα ί λελαμπρυσμένη· 
ίλαστήριον δέ πάλιν ή μ ί ν , αύτδν τδν Χριστδν δ θεδς 
κα \ Πατήρ έθετο · αύτδς γ ά ρ έστιν δ Ιλασμδς ημών 

• r Ρ '* » · * — Γ " » -tr 

nosira. S i c e n i m Pater nos di lexi t , mis i ique F i l i u m u ούτω γ ά ρ δ Πατήρ ή γ ά π η σ ε ν η μ ά ς , καί απέστειλε 
suum propi i ia l ionem pro peccaiis nostris. Sed quid 
baee, apud mente corruptos, e i animam peccato 
roortiiain gcrentes? Reverenlia ac m c l u , et de 
rebus sanciis silentio, honor saepe prreslandus est. 
Ipsi lamen pro consuela sua loquantur audacia. Age 
Tero, nobis ad hunc locum provec l i s , non a l ienum, 
visum esl addere huic sermoni , etsi i d nonnulli 
paulo exl ra proposilum i ier i pmabunt, pauca quae-
dam videlicet de iis qnse in labernaculo erant dis-
serere; q u » insipionlium vecordiam c l hnpielaiem 
coarguent , fidelibus auiem e l ver i i a l i s suppelias 
ferre apparcbi l . 

70. Diclum esl ig i iu r ab Aposlolo supra arcam 
Cberubinos exstiiisse gloriae, propi l ia lor ium obum-
Lrantes. C u i contradicens alicujus oral io i i a d ice t : 
Quid ais, 2 4 0 0 Paule? l i i sunl Cberubin i? Quos-
nam bos csse ai idimus? num i l los , qui principem 
c l Deo proximum, beatorumque e l supcrfoeleslium 
gnbernatorum sor i i t i sun la Deo gradum ei o r d i n c m ; 
υ ΐ justc admodura egregium gloriae i r ibu lum i l l i s 
reddalur, ceu Deo proximis, c l pr incipal i tcr indc 
fulgeutibus e i imtnalerial i i l lo et eximio splendore 
ornai i s? M i n i m e gcni ium dices. Qu id ergo erunl? 
S i l ib i volenti est, dic aperle e l borum fac nobis 

τδν Υίδν αύτοΰ Ιλασμδν π ε ρ \ τών Αμαρτ ιών ημών 
άλλά τ ί ταύτα π α ρ ά τοίς κ α τ ε φ θ α ρ μ έ ν ο ι ς τήν γνώ-
μην , και τήν ψυχήν τεθνηκδσι τ ή α μ α ρ τ ί α ; ΑΙδοί 
και φόβω τή πρδς τ ά άγ ια σ ιωπή τά πολλά τιμητεον 
αυτοί γ ά ρ τ ά φίλα κα ί συνήθη τ ή ς τολμάς φθεγ-
γ έ σ θ ω σ α ν ενταύθα δέ γενομένοις ή μ ί ν , ούκ άκαιρον, 
ώ ς γε οΤμαι, νενδμισται π ρ ο σ δ ι α τ ρ ί ψ α ι τ ψ λόγω, κάν 
τισι παρεκβατ ικώτερον είναι δδξειε, κα ί μικρά τινα 
τ ώ ν κατά τήν σκηνήν χάριν δ ι ε ιπε ίν , ά π ε ρ είς έλεγ-
χον μέν τ ή ς τών άνοήτων άλογίας κα \ δυσσεβεία:, 
συνηγορίαν δέ τοίς π ιστο ίς κα ι τ ή άληθεία δαπα­
νε ίτα ι . 

ο \ ΕΓρηται τοίνυν τ ψ Ά π ο σ τ δ λ ψ , ύπεράνωθεν τής 
D κιβωτού ΧερουβΙμ είναι δόξης κατασκιάζοντα το 

ί λ α σ τ ή ρ ι ο ν πρδς δν άνθυποφέρων διαπορήσειεν ό 
τοιόσδε λόγος και έρεί* Τί φής , ώ Π α ύ λ ε , Χερουβίμ 
είσι τ α ΰ τ α ; Ό π ο ι α δέ εκείνα άκούομεν ; ά τήν πρω-
τ ίστην τε κα\ προσεχή θ ε ψ , καί τ ώ ν μακαρίων χαί 
ύπερουρανίων δ ιακόσμων, διέλαχε π α ρ ά θεού τίξιν 
τε κα\ ά π ο κ λ ή ρ ω σ ι ν , ίνα δή δ ικα ίως μάλα κα\ άξιό-
λογον τδ τής δόξης αύτοίς π ε ρ ι ά π τ ο ι τ ο γέρας, ά « 
δή πλησια ί τατα θ ε ώ ούσι, κα\ τ ά π ρ ώ τ α εκείθεν έλ-
λαμπομένο ι ς , κα\ τ ή ς άθλου εκείνης κα \ ύπερφώτου 
καταγλαίζομένοις λ α μ π ρ ό τ η τ ο ς ; Ού μέν ούν εΓποις 

Hebr. ι χ , 5. 

(74) Ειι carnem C b r i s l i dicit Niccpborus, quam adhuc bodicrui baireiici d icunl panem csse, cl car-
nis figuram. 
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ftv. Τί δ* άν ε!εν; ε ί σοι βουλομένω γε ε ίναι , φ ρ ά ζ ε 
σαφώς, κα\ τδν γε π ε ρ \ τούτων ήμιν ώς άρ ιστα δ ια-
TtOst λόγον, τδ π α χ ύ τής διανοίας τ ή ς η μ ε τ έ ρ α ς κα\ 
ύλιχδν χα ι χ ά τ ω βριθον, έ π ι τ ά ά π λ ά και θεία ώ ς 
έφικτδν ή μ ί ν ά ν ά γ ω ν θ ε ά μ α τ α , άφ* ών σοι ή μέχρ ι 
τού τρίτου ουρανού αρπαγή κα \ άνάβασις μυήσασα 
παρέσχετο* ή τ ά χ α κα\ θειότερόν τ ι Μωσέο>ς κα\ 
ύ}τ/ότερον παραδέδειχεν , Α κα\ τοίς σοίς θεοσόφοις 
φοιτηταίς έναυγάσας καταλέλο ιπα ; π ρ δ ς ένθεεστέραν 
διοασ/.αλίαν, τών τήν γνώσιν τών τηλικούτων χο>ρείν 
Ιςισχυόντων; λέξαις γ ά ρ ώδέ π η , εύ Γσμεν, ώς οί 
θείοι Χερουβ \μ , αύτδ μέν δτι ποτέ είσι τήν φύσιν 
άνείδεοί τε ύπάρχουσι , και ανθρωπε ία ήκ ιστα κ α θ -
ορασθαι φύσει πεφύκασι* δυνάμεις δέ δ μ ω ς είσ\ν 
ασώματοι κα ι π α ν ά γ ι α ι , π ε ρ \ θεόν τε ίδρυμέναι και 
τά πρώτα έκ θεού έλλαμπόμενα ι , και λειτουργοί τ ή ς 
πρώτης λ α μ π ρ ό τ η τ ο ς , νοερά π ν ε ύ μ α τ α , ή π ύ ρ οίον 
οΌλον κα\ άσώματον · Ό ποιων γ ά ρ , φησι , τούς 
άγγέ Χους αυτού πνεύματα, καϊ τους Λειτουργούς 
αύζού πύρ ρΛέγον. Κοινώς γ ά ρ τ α ύ τ α καί ομοίως 
χασών τών ουρανίων καταφάσκετα ι δ υ ν ά μ ε ω ν αί τ ή 
φύσει τή εαυτών , τδ άνώλεθρον και άθάνατον τή τού 
δημιουργήσαντος κέκτηνται χ ά ρ ι τ ι · τά καθύπερθεν 
ί έ τ ή ς κιβωτού ύ π ε ρ ι π τ ά μ ε ν α , & τοίς σκιάσμασι τών 
πτερύγων κ α τ α π υ κ ά ζ ε ι τδ ίλαστήριον, υλικά μέν είσι 
τήν ούσίαν κα\ σώματα · έκ χρυσού γ ά ρ τού καθαρω-
τάτου διεσκεύασται , σφυρήλατα δέ κα\ έκτετορνευ-
μένι, κα\ χερσιν άνθρωπε ία ι ς σοφία τ ή άνωθεν κα \ 
επιστήμη τού τ εκτηναμένου , εύ μάλα έκμε μηχανή -
μένα, ές ευφυών τε κα\ εύτέχνων δ ιησκημένα τών 
ίοςασμάτων. 

Προσθείης δ* άν λ ιπα ίνων τδν λόγον εύμούσως 
άγαν, δ τ ι εκείνοι μ έ ν , οΤς κυρ ίως τούνομα πρόσκε ι ­
ται, ουσία ι ε ίσ\ νοερά ί τε κα\ νοητα\ , έκ τής ύπερου-
σίοο κα\ τών δλων π α ρ α κ τ ι κ ή ς α ί τ ίας άΐδιον κα\ 
νοεραν τ ή ν ζ ω ή ν κεκτημένο ι , ουσιωδώς τ α ύ τ η ς έν 
τώ νοείν μ ε τ α λ α χ ό ν τ ε ς , κα\ δυνάμε ι ς νοεραΐ καί ένέρ­
γειαι ένυπόστατοι , κα \ νόες είσ\ν ύπερκόσμιο ι , άύλία 
και άπαθε ία κα ι ά σ ω μ α τ ό τ η τ ι νοούμενοι, κα \ νοούν-
τες ύπερκοσμ ίως π ά ν τ α α π λ ώ ς κα \ ένοειδως τ ά π α ρ ά 
θεού έ λ λ α μ π ό μ ε ν α , δμοΰ τε κα\ κατά άθρόαν έπ ιβο -
λήν · άλλά κ α \ πολυομμάτους αυτούς είναι π α ρ α δ ε ­
δοται, τ ψ π ρ δ ς θ ε δ ν έστράφθαι , και τ ά προσεχώς 
αΰτοίς εκε ίθεν έκκαλυπτόμενα α μ έ σ ω ς κ α τ ο π τ ε ύ ε ι ν 
απλοί δέ δντες κα \ άνείδεοι, μορφής και σχήματος 
είσιν ύ π ε ρ έ κ ε ι ν α κα \ άμέθεκτοι* ο ί α δ έ δή άΰλοι κα\ 
ασώματοι νοούμενοι , τδ άδιάστατον έχουσι κ α ί άν -
αφες, άποσόν τε κα ι ά μ έ γ ε θ ε ς κα\ άπήλικον, κα\ διά 
τζϋτα φθοράς είσιν άπηλλαγμένο ι , κα ί τού ήλλοιώ-
σθαι κατά τ ι γοΰν π ά μ π α ν καθαρεύοντες · τά δέ κ α τ ά 
τήν σκηνήν καθιστάμενα χ ρ υ σ ό τ ε υ κ τ α , ούτε νόες 
ιίσΐν, ούτε νοερά, ούτε νοοΰσιν, ούκ αίσθήσεως μ ε τ -
ε*χουσιν, ούτε ουδέν τούτων ε ί σ ί · ζο)ής δέ τ ή ς ό π ω -
Μΰν δυνάμεως τε καί ενεργε ίας ήμο ιρήκασ ι , σώματα 
δέ είσι κ α ι ένυλα, εί κα\ τ ή ς κάθαρωτάτης κα\ 
διαυγούς ύλης τυγχάνε ι τδ έ λ α σ μ α ' σώματα δέ δντα 
έξ ύλης κα ι είδους π ε π ο ι η μ έ ν α , ε ίκότως και μεμόρ-
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Α accoralam expositionem, crassam nostram tneiitem 

ac malerialem ac deorsum vergeniem, ad siniplices 
diviuasque, quantum nobis l i ce i , deducens coniem-
p la i iones , a quibus l ib i usque ad le r l ium coelum 
raptits et ascensio in i l i a lo c o n l i g i i . A n forlasse 
e i iam divinius a l iquid quam ipsi Moysi ac suhl i -
niius osiensum fui l , quod e l d iv in i l u s edoclis d i -
scipulis luis irradians rel iquisl i ad excellentius m a -
gisterium i l lo rum, qui la i i la rum rerum cogniiionem 
caperc valenl? Dicesenim boc ferme modo, ut non 
dubitamus, nempe sacros Cberubinos, ideo quod 
sine specie sunt , bumanae ni inime nauirae esse 
ronspicabi les . Ε ι lamcn polenlia*. sunl incorporeae, 
sanclissimne, Deuin circuinslanies , et p r imi lus ex 
Deo eflulgenles, prim.x lucis m i n i s l r i , intelleclualea 

B s p i r i l u s , vel ignis vc lu l i immaterialis et incorpo-
reus : Qui facis , i nqu i l Psa lmis la , angelos luos, 
$piriiu$ ; el mini$tro$ tuos, ignem urenlem 7 , \ C o m -
muni ler enim boc parique modo de coeleslibus 
cunci is polentiis i l i c i h i r , qua? nalura propria ut 
immoriales s i n l et i n i e r i i u i non obnoxiae, a C r e a -
loris beneiicio babenl. l l l i au lcm quae arcae super-
vo lan t , e i alarum suarum umbra propil iatoriuin 
obvelant, malerial is utique sunt stibstaulia? c l cor -
poris . Namque auro pui iss imo conslanl , nialleo 
lornoque e i bumanis manibus, euperna sapienlia 
atquc arte adjuvante, opl i ine elaboral i , egregiis e.l 
bene deductts laminis fabr icai i . Ideovar i i s quoqne 
forinis prsedili creduntur . 

ελασμάτων · διδ πλείοσι δ ιαφοραίς τετυχήκασι τ ώ ν 

C Addes e i i a i n , u l oral ionem eleganler f a rc ias , 
Cbcrubinos i l los , quibus proprie boc nomen inbae-
ret, substaniias esse intellectuales ct inlel l igibi les , 
quae cx suprema e i oirinium auclr ice causa, sem-
pilernam et mlellectualem vitam babent, subs lan-
l i a l i i c r banc ipso intelligeiidt actu acc ip ien les , 
v i r iutos intellecluales, vires cobyposia l icas , men-
lcs supramundanas, quae immaleriales , impassibiles 
e l incorporeac esse i n l e l l i g u n l u r , qnu?que u l i ra 
muiidauos fines iuielliguut omnia s impl icher et sub 
una specie cunc la , qu.e ex Deo cffulgenl , eodera 
lempore unoque meutis i n l u i l u . Sed el multis ocu-
lis i n s l ruc l i i raduntur, quia nempe ad Deum respi-
c i u n l , e l qua? ipsis contincnter inde revelanlur , 
imiTiediale coniemplantur. C u m auiem simplices 

^ s i n i et absque specie , cuilibet forma) ac figurae 
superiores sun l ejusque incapaccs. Qualenus autem 
immaleriales incorporeique imell iguntur , dime:t-
sione carenl et sunl i inpalpabiles, quan l i t a l em, 
magui ludinem, qual i ia iem nullam babenl , idcoque 
corn ip l ib i l i l a i i s c x p e r l e s , et omni mutabili taie 
imniunes. Αι i l l i qui cons l i lu l i sunt in tabemaculo 
Gberubini auro elaborati, neque menles suut, ne-
que intellcctuales, nequc cogi tao l , neque sensum 
babeban l , nibilque borum sun l . Ilem v i ia et v i 
quavis aique eflicacia c a r e i i t ; sed corpora sunt 

Psal . c i u , 4 . 
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nia ter ia l ia , el iamsi i l lo i uni lamina de purissima Λ φωτσα κα\ έσχημάτ ιστα ι , δθεν φθοράς και άλλοιώ-
spleudidaqu* maleria est. H i ergo ciim s in l co r - σεως ούκ ήλευθέρωται · τ δ δ ε τρ ιχή διαστατδν Ιχον:α, 
pora , nialeriaquc ct forma cotislent, nierilo e l π ε π ο σ ω μ έ ν α είσ\ κα ί δγκοις κα ί πηλικότησι διειλημ-
conformantur ct figuraulur, uude Πι ut mqtie μένα τυγχάνουσιν. 
absque cor rup i ib i l i l a ie et inutabil i iale sint. Cumqi ie Iriplicein babeanl d imens ionem, quaniilaie 
p red i i a s u n i , et mole ac qual i ia ic comprcbei iduuiur . 

Praeterea in sanci iss imis Cberublnis e i iam nioiiis "Ετι έν τοίς άγ ιωτάτο ι ς Χερουβ ιμ κα\ χίντσίς 
e s i ; inovenlur enim diim 2 4 1 i i i ic l lecl iun exer- έστ ι · κινούνται γ ά ρ π ε ρ \ τάς νοήσεις ενεργούντες, 

cent, el in an:ando Dco conl incutcr conslaulcrque 
giite pausa agitanlur, ct ad Deum indccl iuabi l i ic r 
tenduiif, et clivini radii splendotvfc absqne intermc-
dio ct cx primigenio fonle suscipinii l : tiuu etiam 
quia invicem concurru i i l et recedmii, atque ad i cs 
sibi subjectas prodeunt, providcudi cau a e l beiui-
facicndi. Namquc e i egonles siii rcspiciunt , et 
i i i a n u i l M c u n l dirignntquc ad divina nc subli i i i iora. 
Cit-lcroquiii c l slabilcs in seinctipsis suui , quaiemis 
cons l i lu l i sun l in itmnoltili ad Deuiu tespeclti, et 
a suo cx imio Imbilu constanliaquc non discediint, 
sod in eodem semper inauent i i t v a r i a b i l i bono 
atque versatilur. A t vero bis mah r i a l i b u s ne.pie 
niolus inost, ncque processus sive i u i f l l e c i t i a l i s 

vsivo sensibilis, neqne i n c l i n a i i o a<! ;<ii<,wul, v t l 
impelus aul voluulas ; scd inlr.ni>i:ivi s u t t Η im-
mobi les ; aique ut inoveaniur, a l i e u i s v i n b n s i m l i * 
*eni. S i a n l ig i iur ubi cOiistiimi ( ue iuu ie l cniio<uii: 
neque banc ipsain stalmiiem i p s i g[bi curan jn t ; 
suu l eniin inaiiiines r l siue seusu, e i bomiiie i ud i -
genl qui se s la iua l e l l i u u e l , tii>ictimpie is «leiiimn 
volet. Jam vcris Cberubinis .senuo quoqiie incs l : 
nain reapse smu seriuonales, ιιοιι quomodo noster 
sermo e3t, physico v i la l i sp i r iu i , pcr vocis organa 
prodiens ar l icula lus , c l aeris pcnussione forinaltis, 
atque ad audieii l iuin sensJim ac susccpiioncni de-
l a l u s ; scd qqia ipsi immalur ia les , i i i composi l i , 
simplices, incorporei, inter se invicem circumagiin-
l u r , e l imiluo cogiiaiiones agnoscunl, e l sermoue 
lacito inier se iniel l igibi l ius coimnunicanl quam 
al io quoque exieriore seruioue l i l . 

A l i s l i uosir i qnia suni ex aurea lamina, et e.xa-

nimi maieria i rral ionalique coiis tani , h r a ionalci 

su t t l ; c i s i dc bis ral iocinar i velimus, i r ra i ionabi-

κα\ κιρ\ τδν θείον έρωτα συντεταμένως κα\ α^εζώ; 
τδ άεικίνητον Εχουσι κα\ άκατάληκτον , κα ι τήν προ; 
θεδν έφεσιν ά π α ρ ί γ κ λ ι τ ο ν κέκτηντα ι , κα\ τάςμαρ-
μ α ρ υ γ ά ς τ ή ; Οεαρχικής άκτϊνος αμέσως και πρώτο· 
φανώς υποδέχονται · τ ω τε είς αλλήλους χο>ρειν XTJV-

χύτο)ς και άποχωρε ϊν , προϊεναι δέ καί έ π \ -.άύτ;ει-
μ έ ν α , προνοίας τε κα\ τού εύεργετε ϊν εΓνεκεν * 
έ π ι σ τ ρ ε π τ ι κ ο ί γ ά ρ είσι τών κατα δε εστέρων, χιι 
χ ε ι ρ α γ ω γ ι κ ο \ κα \ άνατατ ικο \ πρδς τ ά Οειδτερα και 
υψηλότερα* άλλά κα\ α τ ά σ ι ; έν αύτο ι , έστ ι , τώ ΐορΰ-
σΟαι κα\ έστράφΟαι π ρ ο ; Θεδν ά π ^ ρ ε γ κ λ ί τ ω : , ν.ι\ 
τ ή : εαυτών Οεοειδούς £ςεο;ς καί μονιμότητο; ·̂ή 
έςίστασΟαι, έν τ α υ τ δ τ η τ ι δ έ μένειν περ ι τδ ταυτίν κ-1 
άει ωσαύτως S;,ov άγαθδν περ ιχορεύοντας * τοις οέ 
ούο* δπωστιούν μ ί τ ε σ τ ι κ ινήσεως, ούτε έ π ί :ι πρό· 
οδος, ούτε νοητή, ούτε αίσΟητή έν αύτοΓς έστιν, ούίέ 
έφεσις , ουδέ δ ο μ ή , ουδέ βούλησις* α μ ε τ ά β α τ α δε μάλ­
λον και ακ ίνητα , και τής έτερων δεόμενα πρδς το 
κινεΐσΟαι δυνάμεως* έστασι γούν έφ* ούπερ ΐδρνταί 
τε και ά π ι τ έ τ α κ τ α ι , μηδέ π α ρ ' αύτοΓς τήν τοιαύττν 
Εχοντα σ τ ά σ ι ν άψυχα γε δντα και αναίσθητα, τού δέ 

C ίστάντος κα \ άπερείδοντος έφ ' δπερ άν νεύοι αΰτω 
τά τής βουλήσ ,ω ; δεήσοντα ι · κα\ μήν και λδγος Ιν 
έκείνοις έστ\ν, έ π ε ί π ε ρ λογικοί είσιν, ούν οΤόσπερ 
δ ημέτερος , έκ τού έν ήμ ιν φυσικού και ζ(»>τιχοΰ 
πνεύματος , διά τών φωνητ ικών οργάνων προϊών καί 
βιαρΟ ρου μένος, τή π λ η γ ή τε τού αέρος τυπούμένος, 
κα\ δ ιαβι€αζόμενος πρδς άντίληψιν τ ή ί τών άκουαν· 
των αΙσΟήσεως, άλλά τ ώ άΰλους εΐναι, κα\ άσυνθέτους, 
κα\ απλούς τε κα \ ασωμάτους περ ιχωρε ϊν έν άλλή-
λοις, κα \ τ ά ς αλλήλων έγκατοπτεύε ιν νοήσεις, καί 
κοινωνείν τ ώ λ δ γ φ δ ιά σιγής έναργέστερον ή ό πίς 
προϊών λόγος. 

Τά δέ επειδή χρυσήλατά έστι , και ύλης άψυχου και 
άλογου μετέσχηκεν , άλογα τέ είσι, κα \ τδν περί λογού 
λόγον έ π ' αύτοίς ποιεισΟαι, άλογον · κάκείνοι τής 

ies iios videawur. IIU divinaui luccm aiHuenter D Οεαρχικής φωτοοοσίας άφθόνως έν μχτουσία γινέμί 
participanles , ad divinam specicui c l imilal ionein 
qiianlum licet coi iformanlur , alque ad s i in i l i l ud i -
ticm ilivint a rcbe iypi intcl lccluali ter sublimique 
tr.(».iο se iu l c i id i in l . Isi i vcro sj lomlorcin i l lum l a n -
luuiinodo par l ic ipaul , qucm ipsorum babcl niatcria, 
dissimilcin lameu l iabcnl ab archctypo iormam. Et 
in i l l is notnen ipsum, emincnl iam scicmia^ null i 
crcakt; sccuiidaiu demoiistral , necnon reduiidan-
tcin sapienliam (75), propler jibercni cx divino fonle 

(75) S. Augiisl inus De diversis qua>*t. l ib . n , 3 t 

cxplanans i lbid 1 C o r . x n , 8 : A / i i dalur 
sermo sapkntice, alii sermo tcieniuv, a,t : c ln | | . f . 
luinibug soiel discerui a sapicmia scicuLia; in I) ο 
niiicin non stinl bac duo, scd i i iui iu . ΪΛ m lioini i i -
bus quidein b « c i la discerni probabil i icr sulem, tu 

νοι, προς τδ Οεοει5ες κα \ Οεομίμητον ώς έφικτον άπο-
τυπούντα ι , κα\ πρδς τδ έαφερές τ ή ς θείας cp/ετυ-
π ί α ς νοητώς κα\ ύπερκοσμίως εαυτούς άνατείνουσι· 
τ α ύ τ α όέ λαμπρότητος μόνης τής εκ τής ύλης ένου-
σης αύτοΓς μ ε τ ε ι λ ή φ α σ ι ν Ανόμοιων δέ έχουσι τήν 
πρδς τδ άρχέτυπον ομοιότητα · κάκείνοις δήλοι τού-
νομα το υ π ε ρ π λ ή ρ ε ς τής γνώσεως κα\ άνελάττωτον 
κα\ τδ ύπερβλύζον έν αύτοϊς έν σοφία , εκ τής πολν-
χύτου καί π η γ α ί α ς φωτοχυσίας , έξ ών καΐ τδ θεωρη-

sapioniia pcrliheat a<l inieliecti iui a?(t;nionm, 
srifntia vero ad ca quai scnsilju* rorporis cxp^i-
i in i r . Sod licet alius aUaui differenliam prolcrjf, 
ni^i lamen divcrsa esscni, non sic ab Apobiuiu 
l iugucremur. > 



772 APOLOGETiCUS PRO 
τικδν αυτοί; πρ^σεστιν, έπ\ τδ πάσης έπέκεινα θεω­
ρία; κα\ γνώσεως υψος, θεοειδώς άνατεινομένοις , 
χα\ τοΰ θείου κα \ ύπερκάλλου φωτός άε\ καταπίμ-
κλ'ανται · εντεύθεν κα\ μύησις αύτοίς πρώτως έναυ-
γάζεται τών παρά τής Οεαρχίας έπι τά προνόου μενα 
προϊόντων επιστημονικών λόγων, έν μεΟέςει τε τής 
Οεουργικής γνώσεω; ώς θεμιτδν γινόμενοι, πολλά 
τών θείων και υπέρτατων γινώσκουσιν ύπερκειμέ-
νως, κα\ τροφή αύτοίς έστιν ή τών απλών και μα­
καρίων φωτο'^ανειών έλλαμψις, προσεχώς αύτοι; και 
πρώτως έκ τής ύπερφώτου άκτΐνος έναστραπτούσης· 
ήδη δέ τήν πασών ύπερτάτηντών ύπερκοσμίων νόων, 
άτε θεοειδέστατοι, διακληροΰνται ταξιαρχίαν δθεν 
κα\ θεολογικής επιστήμης παρά τής Οεαρχικής ύπερ-
ουσιότητος έν μετουσία πρώτως γινόμενοι, έπί τούς 
μετ' αυτούς έξης διαπορθμεύουσιν έξαγγελτικοί 
γοΰν είσι τής θείας σιγής, έκφαίνοντες έν έαυτοις 
τής ύπερουσίου κρυφιότητος τήν άφΟεγξίαν · ύμνοΰσί 
τε άκαταλήκτως και άσιγήτως τήν Οείαν αγαθότητα, 
τ6 σεβάσμιον εκείνο και τρισσοφαές τής θεολογίας 
μελψδημα. Τά δέ , δτιπέρ είσι χειρόκμητα, ψιλής 
μέν μόνη; μετείληφε τής προσηγορίας, μυήσεως οέ 
και γνώσεως και τών άλλων απάντων, α είρηται, 
ού τί που μετέσχηκε* πρδς δέ, κα\ είκόνες είσ\ν 
εκείνοι τής θεαρχίας, τδ κρύφιον και αφανές φώς έν 
έαυτοίς έμφανίζοντες, κα\ πρδς τδ θεοειδές ώς θεμιτδν 
άφομοιούμενοι, κα\ τήν δλην τού θείου φωτδς ακτίνα 
θεοειδώς είσδεχόμενοι · τούτο έν μεΟέςει υπάρχοντες 
επομένως, δπερ κατ' ούσίαν έστ\ τδ μετεχόμενον προ­
ηγουμένως · φώτα δεύτερα φιλανθρωπότατα κα\ άγα-
θοειοή, του πρώτου φωτδς άμαρύγματα άχραντα καί 
άκηλίδωτα, τδ έμ^ερές τής πρωτοφανούς Οεοειδείας 
άγαθοπρεπώς άποφερόμενοι · κα'ι δή και γ.νώσκουσι, 
ότι μή τά καΟ' εαυτούς νοητά μόνον, ήδη δέ κα\ τά 
έν αίσθήσει ούκ* αισθητώς άλλά νοητώς, κατά τήν 
οίκείαν τής ένούσης αυτοί; τού Οεοειδούς δυνάμεως 
έπιστήμην, άΰλως κα\γνωστώς αύτοίς έπιβάλλοντες· 
τά δέ χρυσόκμητα, είκόνων είκόνες είσιν άμυδρότε-
ριι καΛ άνομοιότεραι, κα\ παρά πολύ τού παραδει­
γματικού αίτιου άπολειπδμενα · Γσασι δε ουδέν δτιούν 
πώς γάρ τοιαύτα γε δντα, και ούτως έχοντα; καν 
σφόδρα ή άπεξεσμένα κα\ έκτετορνευμένα, κα\ μαρ-
μιρυγάς διαφανείς και λαμπηδόνας ταί; περιαστρα-
πτούσαις στιλψεσιν άποπέμπωσι* πόθεν ουν σοι 
ταΰτα καΛ τίνος ένεκεν είρηται ΧερουβΙμ, κατ' ού-
ίί'.α τρόπον τών ουσιωδώς ένυπαρχόντο^ν ταί; ύπερ-
κοσμίο.ς μετεσχηκότα δυνάμεσιν; 

Ούκ έμδς, φημί, ό λόγος, ουδέ παρ* έμοι πρώτω ή 
τοιαύτη προσηγορία τούτοι; έξεύρηται η έπιτέΟειται · 
Μωσίως έσ-τ\ τού θεόπτου κα\ νομοθέτου ή φωνή, 
κα\ πάλαι προανιστόρηται, και μαρτυρουμένην Ιχει 
διά τών Ιερών Γραμμάτων τήν πρεσΟ'υγένειαν, και 
τδ πρδς άξιοπιστίαν εύπαράοεκτον εί δέ χρή τά-
ληθίστερον φάναι, θεού τού προστεταχότος τώ 
οίκείφ θεράποντι, ήνίκα τή; σκηνής αύτώ τής πα­
λαιάς εκείνης διετύπου και παρεδείκνυ τήν σύμπηςιν 
επειδή γάρ τών κατ' ουρανοί; κα'ι τών άνω δια­
κόσμων, αμυδρά τινα μιμήματα και άπε:κάσμ:::α 

S A C R I S IMAG1NIBUS. 774 
Α luminis (liiTusioiiem; unde vis conlcmplandi c o n i i i , 

(}u.v ad oinnin.oike llicoriae ac ecieniise al l i t i i i f i i ie in 
miιif ice e x ' e n d i u i r , divinaque p u l c h e r r i m a Une 
completur . U i n c ipsis e i i a m iJlticet prnnitus i t i i t i a -
l io a divina p o l e n i i a , ad pra»cognilionem proceden-
l i u m i l l inc sapicuiit im docl i i n a r u m , ac Ibeuigiia? 
scieniia» parlicipcs p r o u l fas c s l effecli , divina 
mulla ct excelsa subi imi ler c o g u c s r i i n i ; cibnsqiic 
i l l is c s l siu pl ic ium bealaruuiquc i l lu in inai ionum 
splemlor, qui proximc ipsis ct primilus ex superuo 
radio illucesc.il : alquo i la excelsuiu s t i p e r m u n d i a -
l i u m m e n l i u m , ccu l)«.*o p l u r i i m i m s i m i l c s , gradum 
l e i i c n l Unde ei ibeologiese scienlirc a sublimi l)ei 
esseulia parl icipcs in primis f a c l i , eaiudein ad iufra 
se posiios deferunl . S u n l ergo div ini s i leni i i m a n i -

^ iestalores, dum iu se ipsis paiefaciuul supreini 
omnium arcaui ineiTabilem n a i u r a m ; diviuaiuqtie 
boniiatein inressaii ler resonanierqwe sacro iilo 
celc l iranl iheologiae irisagio l i y m n o . At cniin l i i 
nosiri ceu nvuiu facii , uudam solamquc 2 4 2 

babcnl appellaiioneto, millaque consecralione aut 
s c i r n l i a al i isve, quae dicia? s m i i , doiibus p o l l c u l . 
Insuper i l l i , supreiiKU poieslai is imagiiies s u u i , 
arcaiiam e l i i ivisibuoin lucein iu i>e (iemoiislraules , 
e l divina? i l l i q u u a d ficii polt*st a s s i i i i i l n l i , lo lmiiquc 
divini fulgoris radium m i r c iu se rccipienic;s : 
idqac i i i n i l conbeqiw nU:r por i m i l a i i o u c i i ) , qu<ul 
i l le esl pi inc ; pati l t*r alquc esboiui»liicr qui COMI-

munical : n i inirum suul luinina sccuuda, hominihu 
^ ainauiisMina, upcciei opiiina^, primaria3 lucis fplcn-

dores pnri i m n i a c u l a i i , s i i i i i l i l u i i i n e i i i cuiii pri ina 
splciKlontissima spccic cgregic praa se frrentos. E l 
quhl f iu c l iaui aguoscuul se itou sua solum i n l c l -
l c c i u a l i a , v c r u m c i i a i n ser.sibilia ctsi uon seusji i i -
l i i c r coinpn beinlcrc , pro b;«rcnle sibi d i v i n » v i r -
l u l i s s c i c n t i a , i m i n a i c r i a l i l e r ( l init illc< l u a l i l c r 
relais a^uii is . A l bi ex auro f a c u , imagines s u i i l 
i i i iaginiun evauida? prorsus et diss nii lc^, u i u l l u m -
quc ab cxeinplari caitsa dissidciues. iNiliil itaque 
sciunt. Qui eniin possenl, ciun lales s iut , atque 
ila SQ habeaiil? E l i a m s i valdc s i i n l elaboraii alquc 
ρ ) l n i , luciilosqite splcndorc3 e l fulgores si i n t i l l a i i -
l ibus radiis e m i U u n l . Undc i g i l u r e l quaiu ob reui 
bi d i c l i sunt a le C b e r u b i n i , siquidem millo 

D subslaiuiali modo supermundiales illas poienlias 
p a r l i c i p a i i l ? 

Mon est incus bic s«;rnio, nequc a me primo talis 
appellalio bis excogilata i u i l aUpie i m p o s i i a . Moysis 
esi Demn viJenl is c l legUialoris ha»c vox , oliiti 
i u v c n l a , c l a sacris L i i t e i is lcsl inioaitnn a u l i q u i i a i i s 
b a b i M i s , quae lidom ei facWe f a c i i m l . Qnou »i v« rins 
direi idum c s l , D f i vox esi p r o p r i o faiuuio i i iandanlis , 
qno loinporc p i i s c i i l l ius iabernaculi doline:»bai ei 
a iqucdui i ionstrabai scdi i ic ium. Nainqni.» cu>lo»iium 
aliqwol ordi i iu i i i cvajiidas quastlai:i imiial ioi ies ac 
iniiiJi-MilfS s i ini l iui iupi^ fignris cxprrs<as taborna-" 

cul:i;:t h a b i i b a l : Cr.,i ctini, i i .qui l , ul omniu (ncias 
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jnxla exemplar libi in monte ostensum • · ; u l se Α σκιοειδέσι τ ύ π ο ι ς προβεβλημένα Ιφερεν ή σχήνη· 
Cherubinorura quoque Dominum cotumunis Deus 
d e m o n s l r a r e l ; e l quemadmoduin absque ullo i n -
lermedio ac p r imi lus i l l u m i n a i i , minis ier ia in coele-
stibus i amulan te rexb iben i , e l beneficos divinae Pro-
v iden t i * fluxus caileris infra se posilis coniinunicatit, 
oodem modo in bis quoque lerreslr ibus per i m i i a -
lionem i l lorum quibus ass imi la i i lur , divina i ndu l -
geutia faeiitaluni comper i lu r . Hoc a legislaiore 
r i i r a lum fuit, bac ral ione opi i iemii i i l lud fui l o r d i -
tiatttm. l l l i nc enim visiones is exripiebat, qui Dei 
videndi compos fiebai. Jam eii im ei commissa e ra l 
adiuii i is lrandi fjopuli cura , ducalunique genlis et 
p r inc ipa lum gerebal. Scr ip tum esi Uaque in edi i i s 
post arcam condiiani waitdalis, apud sacrmn L i b r u m 

"Opa γάρ, φησι , ποιήσεις πάντα ν.ατά τόν τύπον 
Τόν δειγθέντα σοι έν τφ δρει. "Ινα ούν κα\ τών 
ΧερουβΙμ όφθείη Κύριος δ τ ώ ν δλων θεος, κα\ 
κ α θ ά π ε ρ αύτοι αμέσως και π ρ ώ τ ω ς έλλαμπόμενοι, 
τ ά ς λε ι τουργ ίας εν τοις ύπερουρανίοις οίχετιχως 
άποπληρούσι , κα ί τάς άγαθουργούς τής θείας 
Προνοίας προόδους τοις μ ε τ ' αυτούς διαπορΟμεύουσι, 
κατά ταυτά και τοις έ π \ γ ή ς μ ι μ η τ ι κ ώ ς ύπδ τών 
άφομοιουμένων αύτοίς , θεία οίκονομειται συγχατα-
βάσει γ ινόμενον · τ α ύ τ η τ ώ νομοθέτη έκπεποιήσΟαι, 
τουτ ι δή τδ φ ιλοτέχνημα δ ιατέτακται ' · εκείθεν γαρ 
τ ά ς θεοφανείας ό τ ή ς θεοπτ ίας ήξ ιωμένος ύπεδέχετο* 
ήοη γ ά ρ έγκεχε ίρ ιστο πρδς τήν τού λαού κηδεμονίαν 
ύπηρετήσε ιν , τήν τού λαού ήγεμον ίαν κα\ προστασίαν 

oui Exodi (Egressns) ΓιΙϊοηιιιι Israelis Itliilus est, Η πεπ ιστευμένος . Γ έ γ ρ α π τ α ι τοίνυν έν τοις μετά τήν 
sic praecipiente Deo : Facies el propiliuiorium de 
auro mnndo : duos cnbilos el dimidium habebil 
lotigiiudo ejus, el cubiium ac semissem latitudo. 
Duos quoque Cherubinos aureo* producitles facies, 
eouiueimpones utrique lateri propiiiaiorii. tiet Clte-
rubinns unus in hoc lalere, et Cherubinut item untts 
in altero latere propitialorii. Facie», inquttm, ambos 
Cherubinos super laiera illius. Et exlendcnt Cheru-
buii alat suas desuper, obumbrantes propitialorium; 
et ipsorum vullm mutuo respicient. Pones au em 
propitiatorium stipev arcam, et in arca lesiimonia 
quce libi dabo. lllinc ego libi innoletcam, tibique 
loqnar de propitialorio, de tnedio Cherubiuornm duo-
rum qui super arcam lextimonii erunl, juxla oiunia 

κ.βωτδν δ ι α τ ε τ α γ μ έ ν ο ι ς , κατά τήν κάλουμένην τή; 
Εξόδου τών υ ιών Ι σ ρ α ή λ ίεράν βίβλον, ώδέ πω; 
θεσμοθετούντος θεού · Καϊ ποιήσεις ΙΑαστιψιοτ 
επίθεμα χρνσίον καθαρού · δύο πήχεων χαϊ 
ήμίσεος τό μήκος αυτού, καϊ ϊΐήχεως καί ήμίαονς 
τό πΛάτος αυτού · καϊ ποιήσεις δύο Χεροι&μ 
yj νσά τορεντά, καϊ έπιθήσεις αυτά, έξ άμ?οζί· 
ρ,ίον τών κλιτών τού Ιλαστηρίου ποιηθήσίνται · 
ΧερονβίμεΤς έκ τού κλίτους τούτου* χαΙΧερον-
€\μ εϊς έκ τον δευτέρου τον Ιλαστήριον χαϊ 
ποιήσεις τυνς δύο Χερουΰϊμ έπϊ τά δύο χΑίτη 
αϊτού · έσονται οί Χερονδϊμ έκτείνοντες τάς 
πτέρυγας αϊτών έπάνωθεν, συσκιάζονζες τας 
πτέρνξιν αϊτών έπϊ τό Ιλαστήριον χαι τά 

qnee mandabo per le filiis hraelis 8 I . i» πρόσωπα αυτών είς άΛΛηΛα είς τό ΙΛασιή-
ριον έσονται τά πρόσωπα αυτών Χερονδϊμ · καϊ έπ νήσεις τό ίΑαστ7]ριον έπϊ τήν κι€ωτίν άτι*· 
θεν καϊ εϊςτήν κι€ωτόν έμδαΛείς τά μαρτύρια άέάνδώσοι · καϊ γνωσθήσομαί σοι εκείθεν, χα\ 
ΑαΛήσω σοι άνωθεν τού ΙΑαστηρίου, άνά μέσον τών δύο ΧερονΟμ τών δντων έπϊ τήςκιδωτοίτώ 
μαρτυρίου , κατά πάντα δσα έντείΛωμαί σοι πρός τους υΙούς ΊσραήΛ. 

Aures pandanl su rd i , menlem adverlanl amcn-
tes. Dei hx suni voces atque 2 4 3 niandala. Neque 
esl qnod d ican l : Moysis boc fui l opus, buniaiiiis 
cogi ia lus , ar l i s nostne opi f ic ium; natn Deo volenie 
ac prsecipienie id aclmn f u i l . Q H I S dubilct ? Videant 
sane mi l l i im bic esse x n i g n i a , u ib i l obscurum, 
n i l i i l obliqtium vel in allegoriis pos i lmi i . IIί inaui -
mes seusu vaci t i , prorsus immobiles , ex i i ianimi 
alque i r ra l ional i tnatcria compaci i , cx la lu ra lantum 
c l spbudore liKiierioeqiie puritale ei a r i i i i c i s sa-
pieatia pra:stantes; b i , inquam, eadem qua sanclis-
&i ni C b u n i b i i i i , viva3 sc i l i ce l , aci ivai el perpotno 

moveiiles poleutiac, appellalionc ab univcibal i 
Dco donali fuere : ιιοιι Gbcrubinorum icones, ιιοιι 
e.imililudii)es, non cxpressas figuras appel lavi l , sed 
eodem prorsus nouiine usus esl duni p i x c i p c r e l 
Deus, puroqite e l diserlo vocabulo Cbeiuii t i ios no-
m i i i a v i l . Pudorem inouliat inrredulis , recusani i -
bu^que vcr i l a i em d ic lorum scctar i , Cbcr i ib inorum 
nomeii sepiics boc loco usurpalum ei pronui i l ia luni , 
r i bonoiabi l i apud inspiratam Scr ip lura in nu-

Άνο ιγνύτωσαν τ ή ν άκοήν ot αναίσθητοι , προσ-
εχέτωσαν τδν νούν οί ά ν ο ή τ ο ι % ' θ ε ο ύ φωναι ταΰτά 
έστι κα ι εντάλματα ούκ Ιχουσιν ε ί π ε ί ν , δτι Μωσέως 
έστ \ τδ ε γ χ ε ί ρ η μ α · άνθρώπινον τδ επιτήδευμα, 
τέχνης έργον τής καθ* η μ ά ς τ δ αποτέλεσμα, θεές 
έστιν ό π ρ ο σ τ ά τ τ ω ν , θ ε δ ς ό κελεύων · τ ίς δ αμφι­
βάλλων ; Σκοπέ ίτωσαν δτι ουδέν ενταύθα αίνιγμα, 
ουδέν ασαφές , ουδέν π λ α γ ί ω ς έμφαινόμενον, ή έν 

^ άλληγορίαις έ κ κ ε ί μ ε ν ο ν , τά ά ψ υ χ α τ α ύ τ α , τά αναί­
σθητα , τ ά π ά ν τ η ακ ίνητα , τ ά έξ ύλης άψυχου καί 
άλογου έκμε μηχανή μένα , τορεία δέ μόνον και στίλψει 
τ ή ς θέας και ύλης καθαρότητ ι και του τεκτηναμένοΰ 
σοφία δ ιαφέροντα, τ ή ς αυτής το ί ς άγιωτάτοις Χε­
ρουβείμ, τα ΐς ζώσαις κ α \ ένεργούσαις κα\ άεικινή-
τοις δυνάμεσι , προσηγορίας ό τ ώ ν δλων θεδς 
ής ίωσεν · ούκ είκόνας ΧερουβΙμ, ούχ ομοιώματα, 
ούκ έ κ τ υ π ώ μ α τ α , άλλά τή ομωνυμ ία χρησάμενο; ό 
εντελλόμενος θ ε δ ς , καθαρά κα\ τρανή τή νω ν?Ι 
Χερουβ \μ κατωνόμασε · δυσωπε ί τω τούς άπειθείς 
κα'ι αγνώμονας τή άληθεία τών λεγομένων έπεσθαι, 
έ π τ ά κ ι ς ενταύθα τ ώ ν Χ ε ρ ο υ β \ μ τούνομα παραληφθέν 

Exod . χ χ ν , 40. 8 1 ib id . i7 . 
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x i \ έκπεφωνημένον , κα \ τ ψ τ ι μ ί ω κ α τ ά τήν Γ ρ α φ ή ν Α mero (76) in s ign i tum; iit t i im pronunliaiHis suniii»* 
φ θεόπνευστον ά ρ ι θ μ ψ , κα \ τοΰτο δεδοξασμένον 
ίνα διά τ ε τ ο ΰ έπηγγελκότος τδ ά π α ρ α ί τ η τ ο ν , δ ιά τε 
τοΰ αριθμού τδ έ π ί σ η μ ο ν , άμφοτέρωθεν Ιχο ι τδ π ρ ά γ ­
μα τδ ά π α ρ ά γ ρ α π τ ο ν · εί ουν τ ά Χριστ ιανών π α ρ -
αιτοΐντο οι άθλιοι , τους γ ο ΰ ν ' Ιουδα ίους μ ι μ ε ί σ θ ω -
σαν, μήποτε κα ι αυτών δφθείεν άπιστότεροί τε κα \ 
άγνωμονέστεροι · ούοαμοΰ γ ά ρ π α ρ ά Ίουδαίοις τ ε -
τόλμηται είδωλων ονόματι τ α ΰ τ α περ ιυβρίσθαι , 
καίτοι πολλάκις τοΰ θείου σεβάσματος άλογήσαντες , 
είδώλοις έ ξαπατώμενο ι λελατρεύκασι · π ά ν τ η δε 
παρ' αύτοίς τ α υ τ ί τ ί μ ι α κα\ προσκυνητά και σεβά­
σμια · καί τοσούτο) σεβάσμια , ώς μηόένα τών Αλλων 
δ;ει κα\ ε ύ λ α β ε ί α τ ώ ν αγ ίων προσιέναι * πλήν γ ε δή 
δτι είς μέν τήν π ρ ώ τ η ν σκηνήν, διά παντδς είσήεσαν 
οί ιερείς τ ά ς λατρε ίας έπ ιτελούντες · βατά γ ά ρ ήν 
ταύτα τοις πολλοίς κα \ ευπρόσιτα · τ ά δέ μ ε τ ' 
έκείνην, άστιβή πασ ι κα ι άψαυστα, δτι μ ή μόνον 
έφείτο τ ψ άρχ ιερε ί ε φ ά π α ξ τού ένιαυτοΰ ε ίσ ιτητέα 
είναι τά νενομισμένα έ π ' αύτοίς έπ ιτελέσοντ ι . 

Εντεύθεν αί π α ν ά γ ι α ι δυνάμεις θείοις π ρ ο σ τ ά γ -
μασιν είκονίζονται · εντεύθεν τής το ιαύτης κλήσεως 
ομωνύμως τοίς άρχετύπο ι ς ά γ ί ο ι ς , τ ά π ρ δ ς τδ 
Ιλαστήριον ύ π ε ρ ι δ ρ υ μ έ ν α τ ε τ ύ χ η κ ε χρυσοτόρευτα * 
καί είκότως προβέβληντα; τών α τ ύ π ώ τ ω ν οί τύπο ι , 
καί τών α σ χ η μ ά τ ι σ τ ω ν τ ά σ χ ή μ α τ α · ώ ς θεμ ιτδν 
φάναι, κ α τ ά τούς θεοσόφους η μ ώ ν Π α τ έ ρ α ς κ α \ 
κλεινούς τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς κ α θ η γ ε μ ό ν α ς , αδυνατούσης 
τής καθ* η μ ά ς αναλογίας α μ έ σ ω ς έ π \ τ ά ς νοητάς ν _ „ 9 

άνατείνεσθαι θεο>ρίας , κ α \ δεομένης οίκείων καί ̂  inlermedio comprebendendas, egeaique propr 

auclori la te , Itim numeri nobi l i la le , res h x c titrinque 
s i l i t tviolabilis. S i ergo Cl i r i s i i anor i im insiittita b i 
miseri rcspuunl , Judacos sallem imi l cu l t i r , nc forie 
bis quoque increduliores appareanl ei coniinuaoio-
rcs. Nunquam ei i im nnsi sun l Jud;ri Cliprubii ios 
idolorum nomine dcboneslare, c i iamsi divinnc reli · 
gionis soppe o b l i l i , idola errorc decepii ro i i i r t t i : i t . 
H i , inqtiain, bonorabtles omnino apud cos v c n e -
randique f u e n i n l ; hno adob venerabiles, ut i i m U n -
l ium neiuo mctii ac rd ig ione ad II.TC sancia aoce-
d e r e i ; namqsuj in priorem qnideiu labcrnacul i 
partem ingredicbaulur sempcr satenlotcs nd sacia 
fnci(Mula, quia pars hxc adibi l is crat nvjl i is nu 
facilc patcns. Vcrumia incn peuctralia posl iilaut, 
nullo pet'c c r l c a i i poteranl, nisi qnod ponhl ic i 
niaximo seaicl in anno ad legales r i ius i l l i c exse-
quendos ingrcdi l i ceba l . 

συμφυών αναγωγών» αί τ ά ς έφ ικτάς ήμ ίν μορφάς 
προτείνουσι τ ώ ν αμόρφωτων κα ί ύπερφυών θ ε α μ ά ­
των · τοΰτο γ ά ρ τ ή ς θείας άγαθότητος , κα \ τ ή ς 
περ ι ημάς π α τ ρ ι κ ή ς κηδεμονίας , τ ά ς τ ώ ν ύπερουρα-
νίων δυνάμεων έντυπωτ ικο ί ς συμβόλοις έκφαίνεσθαι 
μακαρ ιότητας , τδν ήμέτερον Ανάγουσι νουν, τή κατ* 
αύτδν ύλα ία χ ε ι ρ α γ ω γ ί ά χρώμενον , έ π ι τήν τ ώ ν 
οίκείων ώ ς έφικτδν μ ίμησ ίν τε κα\ θεωρ ίαν . t Ά λ λ ά 
δεδόσθω π α ρ ά θ ε ο ΰ μέν τήν κλήσιν τούς έ π ι τ ή ς 
σκηνής ΧερουβΙμ ε ίληφέναι , πόθεν αύτοίς τδ τ ή ς 
δόςης έπ ;φημ ισθήσετα ι χ ρ ή μ α ; > "Οτι γ ε δή πρώτον 
μεν θεού ή πρόσταξις · δσα δέ έ π ή γ γ ε λ τ α ι θεος κα ί 
πεπο ίηκ» τ ί μ ι α · ουδέν γά,ο ε ίκή ουδέ μάτην τών π α ρ ' 
αύτοΰ τ ι π ρ ό ε ι σ ι · τούτο δ 1 άν εύροι τ ι ς κα\ κατά τ ή ν D vel facit, id esl venerabite : n i l i i i enim f. u^lra au i 

Idco sanciissiouc ha; potemiae divino mnndato 
figuranlur. Idcirco eodem sanclorum arcliefypnruni 
nomine appeJlantur, bi qui snper prop i i i a lo r imn 
eons l i ln l i sun l aurei Chc r i t h in i ; mcr i loqnc iiobfc 
exbibeiuur rerum forma carentium forma?, e l non 
figuralarum fignra?. I ia m recte dicendum s i t , 
sccundum edocios a Deo Pa i res nosiros, inc ly tos-
que Ecclesiae ducos* quod cum s i l impoicns pro-
porl io nosira ad inlellecluaies Iheorias absquu 

iis 
et .naiuralibus i i l i roducl io i i ib t i s , qua? coniprchen-
sibiles nobis exbibenl forinas olijeciorum sinc 
figiira ac supernatura l i i im; es l iitiqtie boc divinas 
bonilatis paternwqne erg.i nos providentiis benc-
ficium, u l sopercoelesiium poieMaium figur.-lie 
in tymbolis meutem nostram suslollentibus dc -
inonsi rc l beai i tudines, materiali manin!uctiono 
ulendo ad suarum propi ie la tum imi ia l ion . ni ct 
conletr.plaiioneni. c A l c n i m , inquiu i i l ; i t l \ers;.r i . 
coucedalur sanc l a l ^ rnacn t i Cbcrubiuos a l>»<> 
stiain accepi>.sc a p p d l a i o i K M i i ; im CUMII UHIUMI ip^i» 
gloria^ inajcslas a i l r ibue l i i r ? ι P t imo h c i l K c l , <;ιιϊ.ι 
Dei prascepiuiu est ; quidqnid aulem iuaudal Deu$ 

κοσμογένε ιαν ίστορου μενον · El6s γ ά ρ , φησιν , ό 
θεός. χαί Ιδού πάπα χαΛά Λίαν. Έ π ε ι τ α π ώ ς 
ου δεδόξασται τ α ΰ τ α , δθεν έπ ιφαίνετα ι θ ε δ ς κα\ γ ι -
ν ώ σ κ ε τ α ι ς τ ί γ ά ρ τής θείοις επ ιστασ ίας περ ιδοξό-
τ ε ρ ο ν ; ή τών καθ* οΟς ο ίκονομικώί έπιφοιτςί τόπων 
εύκλεέστερον ; πόθεν τδ δρος τδ Σινά δεδόξασται, κα ι 
φο6ερδν κ α ι άπρόσιτον άναοέοεικται ; π Τ ς ήκουε 
Μ ω σ ή ς τής Οεοστιβοΰς έ π ι ψ α ύ ω ν γ ή ς · Ό τόπος έν ζ> 
έστηχας γϊ\ άγια έστι ; τών γή ινων κα \ σαρκικών 
άτ ϊολύεσθαι προσταττόμενος , Α έδήλου τά τε άλλα, 

vanuin ab eo procedit. IJoc compcrire quivis pnlcsl 
in ipsa cosmogonia expressuai : Vulit cu i in , i nqu i i , 
Dcus; et ccce omnia emnt vaide bona**. Lfeinda* 
quidni sint b i glor ios i , un !e Deus e l apparct r i 
agnosci iur? Quid cniui divina s t i l i onc g!miosius? 
vel (}tiid i l l u s l i i u s lor is in qnibus ipse ca (pia vu't 
la l ione residei? Undenain Sina i monti g lor ia , ct 
reverenlia , 2 4 4 alque acccdendi inienficiit» con-
(laia fnii? C u r Moyses, duin l e i ram a D ο c a l o i a » ) 
coHiiugnret, a i id i i l : Loru* in qtto consisiis, terra 
stuicta csl ' 3 ? jussns si iuul lcrrenis cartiajibtrsqu^ κ α ί τ ώ ν υποδημάτων ή άφαίρεσ:ς 

s e m e i e x s p o l a i e ; quud intcr aiia ostendi t , caiccamentonun d e d a r u n . 

· · Gen. i , 31 . · · E x o d . m , 5. 

Π1>) D ic i l S<p:enarium, iu sacris Bib l i i s celcbrc, do qno ppni l iar i te r scr ips i l P h i l o . 
P A T K O L . C R . C . 2 5 
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71. Cur, ui alia prxiermiliamuf, l l i e roso lymo- Α o a \ Π ώ ς , ίνα ταλλα π α ρ ώ μ ε ν , τ ά κατά τήν 

Ι ε ρ ο υ σ α λ ή μ σεβάσμ ια , έν οΤς έπιδημήσας δ Σωτήρ tu ia w n c r a n d * s m u l o c a , i u quibus divereant Ser -
valor βι i l l a inagna divina opera fecit, et pag-
lionein pro nobis per iul i t , cur , inquam, omnibus 
amabilia e l exoplafissima sunl? Quod autem nomen 
quoque quibosdam rebus iraposi lum, nobil i taieni 
i inpert i r i qeeal e l grat iam, audiainus Dominum in 
Evangeli i» dicenteni : Qui rtciplt propheiam in ηο· 
mine pruphsuz, mercedem propheta* acciptel. El qui-
cunque propinauerii uni ex ki$ puMh aqua frigida 
poculmn,tanlum tn nomint ditcipuli, amen dico vobit, 
no* amiliet mercedem ι lurm " « Ergo e i i am Cberu-
bini dutn idem ac i l l i coelestes uomen gerunt, glo-
r iam qooque eorumdem par l tc ipani . Discan i bi 
profani et rudes conl rac iam ex v i nominis gratiam 
aique efficaciam. S i c enim el iam sacra apod nos 
teropla aique aediflcia gloriosa sunt e i venerab i l i a , 
quia Deo dicata, e i quia nomen ejus in his invo-
calur , s imul i l l i c comilanle sanctoruin reposila i n 
iie memoria . l l l u d quoque animadvertenduro quod, 
s i Ula quoque deteriore loce posi ia , nempe in 
priore tabernaculi parie, Sanc ia nibik>minue d k » -
banlur , cum al ia inieriue recondita S t n c l a eanclo-
r y m voc i t a r eo lu r , basc q w il l ie coezeitiebant et 
connumerabantur, quanto meliore ioeo habebuntur 
f t in gloria e run i? Quod i i i gnomta i s tueredee bis 
conlradiceni , j a m superesl iliift u l ne Moysis qu i -
dein faciero glorif icaiam ex is t imem. 

Cuinam erge credendum ? Moysine ac Paulo qui C 
P e i videndi digni babhi sun t , et quibus sublimis 
theologiae mysteria concrediia fueruni , an istis qui 
«x ihno loquunlur adulierina et maie oleni ia de l i -
ramenla, et e i spuria meoie projecios insanorum 
(Tcpiltium lemerarios aborlua ? S i engo Paulo iion 
credunt , i l a de bis d i sse ren l i , utpoie C b r i s i i a n i ; 
si ue Moysi quidem, lanquam H e b r x i ; si deniqiie · 
itec ipsi Deo, u l Graeci a t i l B a r b a r i ; imi l io bis 
oiunibus irreligiosiore* e l sine Deo s u n l . H;cc an-
tein ceu per compendium disseruitiuis. J am etiim 
nonnulli ex bis a fide apostai is , poslquain baec ad 
exemplum imagiuis Servalofis noslr i a piis as-
sumpta fuerunl, convicjar i s imul ti despicere bi 
Deo odibilcs non d i s l o l c r u n i , maledicla muha effu-
lientes, et onini i r r i s ionum e l coniumeliarum ge-
nere res a Deo mandatas obrucniee. S i ergo famu-
lorum iigurae, d iv ino rum, inquam, Cherubinoruia , 
nam e l b i Dei faniuli c i creaiorae apud inagnum 
Apoelolum cunclQsquc rccla rd ig ioue i inbulos b a -
ben iu r ; s i , i a q u a m , bi pra?diclis modis gloriosi 
sun l e l d i c u u l u r , d icaia uobis amenics i s i i cur 
Amuium rcgnaioris, qui e i iam Cberubinorum do-
uiiaug Cfcl, e l uuiversa? crcaiae rei domina lor , sacra 
i;nago rt*probabilur aut conlemnelur * imo poiius 
vtii in imnore summo nc gloria non babebitur ? 
I r o r T i o q t i i dfltittnii majori objeclo houoretn snb-

τ ά ς τε μ ε γ α λ ο υ ρ γ ί α ς έχε ί νας τ ά ς θε ίας έπετέλει, χαί 
τά π ά θ η υ π έ ρ η μ ώ ν ή ν ε γ χ ε , κ α \ πάαιν έπέρα-
στα χ α ι τ ρ ι π ό θ η τ α ; δτι βέ χ α \ τοδνομα προτχεί-
μενδν τ ι σ ι , δύναται εύχλε ίας μεταδιδοναι, χα\ 
χάρ ι τος f άκούομεν του Κυρίου έν Εύαγγελίο:ς 
λέγοντος · Ό δεχόμενος προφήτην είς Brcpa 
προφήτου , μισθότ προφήτου Λήφεται · χαϊ ό 
δεχόμενος δίκαιον εϊς δνομα δικαίου, μισβίτ 
δικαίου Λήψεταΐ' καϊ δς έάν ποτ ίση era ro> 
μικρών τούτων ποτήριον ψυχρού pcrcr άς 
δνομα μαθητού, αμήν Λέγω ύμΐν ού μή facUa\\ 
τδν μισθύν αυτού. Ούκοΰν και τ α ύ τ α μετασχον:» 
τ ή ς κλήσεως , και δόξης τ ή ς έ π ' αύτοϊς χεκοινώνηχι· 
μανθανέτωσαν οί αμύητο ι κα\ απαίδευτοι τήν έχ τής 
δυνάμεως του ονόματος τοΤς κεκλημένο ι ς μετειληα-
μένην χ ά ρ ι ν τ ε κ α \ ένέργε ιαν · ο ύ τ ω γ ά ρ οί sap' 
ή μ ί ν θείοι ναο\ κα \ οίκοι , περίδοξοι και σεβάσμιοι, 
δτ ι θ ε φ άνιερώθησαν, κα \ τδ δνομα αύτον έ?π· 
κέκλητα ι έν αύτοϊς , σ υ μ π α ρ ο μ α ρ τ ο ύ σ η ς ήδη xal 
τ ή ς τ ώ ν έν έ κ ά σ τ φ τούτων ά ποτε ταγμένη ς τ£ν 
Αγίων μ ν ή μ η ς * έ π ι τ η ρ η τ έ ο ν δέ κάκείνο ώς,ε!τά 
έν μείοσι κ ε ίμενα , τ ά κ α τ ά τ ή ν πρώτην βχηνήν 
φ η μ ι "Αγ ια έλέγετο , τ ά μ ε τ ' αυτήν δέ ένδοτίρά γε 
δντα κ α \ "Αγια Αγίων λεγόμενα , οΤς συνυπήρχε ταΰτα 
κα ι σ υ γ κ α τ η ρ ί θ μ η τ ο , πόσον έν άμείνοσι χείσετει χα\ 
δοξασθήσετα ι ; ε ί δέ οΕ τ ή ς α ίσχύνης κληρονόμοι 
π ρ δ ς τ α ΰ τ α Αντιλέγοιεν, ώ ρ α αύτοίς μηδέ τδ Μωσέως 
πρόσωπον δεδοξάσθαι δοζάζε ιν . 

Τίν ι ούν π ε ι σ τ έ ο ν ; Μωσε ί κα\ Π α ύ λ φ τοίς θεο-
π τ b ς ή ξ ι ω μ έ ν ο ι ς , κα\ τ ή ς υψηλής θεολογίας τα μυ­
σ τ ή ρ ι α π ε π ι σ τ ε υ μ έ ν ο ι ς , ή τοΤς έκ τής κοζρίας 
παραφθεγγομένο ι ς κ ίβδηλα κα\ όδωδότα λτρήματα, 
και τά έκ νόθης διανοίας ά π ο τ ε τ α γ μ έ ν α τών άλογων 
ψόφων έ π ι σ φ α λ ώ ς ά μ β λ ω θ ρ ί & α ; ε ί μέν ούν OJ 
πείθονται Π α ύ λ φ , ούτω τά π « ρ \ τ ο ύ τ ω ν διεξιόντ., 

' ούχ ώς Χριστ ιανο ί · εί δέ ουδέ Μωσεί , ουδέ ώς 
Ε β ρ α ί ο ι · εί δέ ουδέ θ ε ψ α ύ τ ψ , ούδ' ώς "Ελληνες 

ή Βάρβαροι , πολλώ δέ τούτων έτ ι δυασεβέστεροι χα\ 
άθεώτεροι* τ α ΰ τ α δέ ώ ς έν β ρ α χ ε ί διεξήλθομεν 
ήδη γ ά ρ τ ώ ν άποστατούντων τ ι νές τ ή ς πίστπβ:, 
έ π ε ί π ε ρ ε ίς π α ρ ά δ ε ι γ μ α τής τού Σωτήρος ημών 
εικόνος π α ρ ά τ ώ ν εύσεβούντων και τ α ΰ τ α παραλαμ* 

ρ βάνετα ι , συγκαθυβρίσαι και συνεκφαυλίσαι οΟχ 
Α π ώ κ ν η σ α ν πολλάς μέν δ υ σ φ η μ ί α ς αυτών χατα-
χέοντες , π α ν τ δ ς δέ μώμου κ α \ άδοξίας τά παρά 
θ ε ο ΰ δ ι α τ ε τ α γ μ έ ν α , οί θεοστυγεις άποπληροΰντε," 
εί τοίνυν τά τών ο ίκετών έ κ τ υ π ώ μ α τ α , τών θ5ίω\ 
ΧερουβΙμ, λ έ γ » (δοΰλα γ ά ρ θ ε ο ΰ κ α \ αυτά καί κτί­
σ μ α τ α π α ρ ά τ ψ μ ε γ ά λ ω 'Αποστόλφ , κα \ τοίς εύ«-
βείν είδόσιν Απασι, κ α τ ά τους ε ίρημένους τρόπο-ί 
δεδοξασμένα τέ έστι κα \ λ έγε τα ι ) , ε ίπάτωσαν ήμίνοί 
ανόητο·., π ώ ς τοΰ Δεσπότου τ ώ ν δλων, δς κα\ τάν 
Χερουβ ίμ έστι Κύρ ιος , χ α \ π ά σ η ς κατεςουσ:άί^ 
τής κ τ ί σ ε ω ς , τδ Ιερδν ά π ε ι κ ό ν ι σ μ α παρε*υδοχιμη-
θήσετα ι ή π α ρ ο ρ α θ ή σ ε τ α ι ; μάλ / .ονδέ , πώς ού δ^ξης 

α % Μαίιΐι. χ, \ \ . 
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Ιτι·ιής μεγ ίστης ά ξ ι ω θ ή σ ε τ α ι ; δ ρ α 6 τήν τ φ Α trabil ncqtie i i l i im sallem qui*minori coiivcnit exbi 

μείζοη έποφειλομένην άποστερών τ ι μ ή ν , και μηδέ 
-.ήν τ ύ έλάττονι προασκούσαν έ π ι ν έ μ ω ν , π ό σ η ; 
κατηγορίας ούκ Αξιος ; π ώ ς τ ή ς έσχατης άβελτερ ίας 
ούχ άνάμεστος; τ α ΰ τ α ο ύ δ ' ο ί γε ν η π ι ώ δ ε ι ς τήν 
φρένα κα\ τήν γ λ ώ σ σ α ν ψελλίζοντες, κα \ δρθά λ α ­
λείν ούκ είδότες διενοήσαντο · τδ δε κα\ α τ ι μ ί α ς 
σκάσης άποπληροΰν, ούδ' Αν οί λ α μ π ρ α ς μ ε λ α γ χ ο ­
λίας νδσψ έαλωκδτες έδρασαν · καίτοι οί θείοι Χ ε ρ ο υ -
αμ, απλοί τε δντες και Αδλοι, Ανείδεοί τε χ α ί ασχη­
μάτιστοι και διά τοΰτο ασώματο ι , κα ί τοπιρ α ίσθητψ 
περιγράφεσθαι ώ ς ασώματο ι φύσιν ούκ έχουσι, καθά 
xal πρόσθεν ή μ ί ν λ ί λ ε κ τ α ι · εί γ ά ρ που έν σ ώ μ α τ ι 
τούς θείους αγγέλους άκουσε ιέ τ ι ς δράσΟαί π ο τ ε , 
μή αν άλλο τ ι ύπολήψοιτο, ή τδ γε τοίς έν οΤς είδε σι 
πρδς τας έγκεχε ιρ ισμένας διακονίας τοίς έ π \ γ ή ς τ ά ς 
επιστασίας ποιο ίντο , τ ώ άγνωστους ήμ ίν είναι τήν 
φύσιν, συμβολικώς σχηματ ι ζόμενους φαίνεσθαι · 
καθ* δ κα\ έν τ ό π ω είναι , τ φ μή έτέρωθί που χ ρ η -
σμ^δούντας κατ* αύτδν ένεργείν λ έ γ ο ν τ α ι , δ π ε ρ 
μ4νη τή θεία κα \ ύ π ε ρ α γ ν ώ σ τ ω πρόσεστι φύσει* Α 
ούο ούτω τ ώ λ*όγω τ ή ; α υ τ ώ ν άσωματότητος λυμα ί ­
νεται* μηδέ γ ά ρ άν οίεσθαι χ.οήναι θηριώδεσί τ ισι 
κα\ κτηνοπρεπέσι μορφαίς ή όρνιΟείαις πτεροφυ ία ι ς , 
τών ύπερκοσμίων δυνάμεων τήν ούσίαν χ α ρ α κ τ η ρ ί ζ ε ­
σ α ι · δ μ ω ς δ* οδνθε ίο ι ς νεύμασιν , έ π ε ί π ε ρ τοΰτο θ ε δ ς 
έβούλετο, ού π ά ν τ α έν δφθαλμοίς κούφα κ α \ (&φδ'.α, 
εγράφησαν τ ε κα\ ε ίκονίσθησαν. 

Χριστδς δέ δ θ ε δ ς η μ ώ ν , δ τήν ή μ ε τ έ ρ α ν π τ ό ί -

Let , quaniam mereiur repreliensionem ? Quidni h 
summa nequitia p lc t i i i s s i i ? Hicc neque anitno imbe-
c i l l i s c i lingua imped i i i s , neque rcc ie valentibus 
loqui , in mculem venit . Vcrumcnunvero conlumelia 
quoque omni h;cc aificere, M nc manifcsiae qwidem 
insaniac moibo laborai.les facereul. Auamen sacri 
C b c r u b i n i , ctim smiplices sint ct immateriales, siue 
specie ulla aut figura, ideoque 2 4 5 iucorporei • 
loco seusibili circHinscribi suapte naiura nequeunj, 
sieul antea jam dix imus . Nain si quandoque Ui cor-
pore divos angelos apparuisse aliquis audier i l , o ib i l 
aliud arbi t re lur , nisi quatenus tali cuni specio ad 
sibi eommissum ministeriuin inctimbebant, lernu 
iucolis consulendo; propierea quod invis ibi l i uatura 

1 p n e d i i i ; symbol i ra sub figura conspiciendos se da-
banl . Qua raiione el iam in loco, qualenus non al ibi 
oracii luin reddunt aique operantur, exsislere di* 
cuntur ; nam ubique esse, solius diviuae e i otnui 
nnl i ikc ifiipcrviae Dei nalurai propriuni est (77). l d 
lamen quoinimis aiigeli sint incorporei , non ve la l . 
Nec cerle oportei c x i s i i m a r e , ferinis quibusdain 
belluinisve f o r m i s , vel aJalis avibus, supermmidia-
l ium vir iut tun subsiantiam esse expi imendam. Ε ι 
tamen divinis nulibtis, quia Deue sic v o l u i i , cuju* 
ί ο conspectu omnia facilia ac levia videnttir, et p i c i i 
fuerum angeli et H c d . 

Cbrislus vero Deus noiier, qui pauperlaltfn no* 
χιίαν άμφιεσάμενος, και τδ παχύ τοΰτο κά\ ύλικδν £ slram sibi induil, atque banc crassara matefialeffr-
φορέσας τδ ά π δ γ ή ς σαρκίον , τδ σ ώ μ α τ ή ς τ α π ε ι -
νώσεως η μ ώ ν , κα \ τήν τοΰ δούλου μορφήν ένώσας 
έαυτφ, φ θ α ρ τ ή ν τε ούσαν κα ι γ ρ α π τ ή ν και π ε ρ ί -
γραπτήν φ ύ σ ι ν , π ώ ς ού γραφήσετα ι κα\ π ε ρ ι γ ρ α φ ή -
σιτα ι ; κασ ' 8 ουν πέφηνε καθ* ή μ α ς άνθρωπος , κα \ 
έν σώματι τ ο ι ς έ π \ γής π ε φ α ν έ ρ ω τ α ι , κα \ σ υ μ π ε π ο -
λίτενται, κ α \ γ ρ ά φ ε τ α ι , κα ι ε ικον ίζετα ι , ούδενδς τδ 
χαράπαν έπινοουμένου τ ρ ό π ο υ , τοΰ δυναμένου τήν 
άπαξ ένωθε ίσαν α ύ τ ώ καθ* ύπόστασιν σάρκα, έκ 
τοΰ γ ε γ ρ ά φ θ α ι , άποδ ι ιστ^ν ή διορί^ειν αυτού τ ή ς 
θβότητος, κ ά ν μυρία ληρωόωσιν οί π α ρ ά φ ρ ο ν ε ς · 
ποίος γ ά ρ λόγος τούτο συναναγκάσειεν ; έ π ε ι ουδα­
μώς γε φύσιν ί χ ω ν έπ ιδε ι χθήσετα ι •· ή ούτω γε και 
παθοι άν δ λόγος παθούσης τής σαρκδς , και π ε ρ ι -

quede lerra sumpiam geslavi l caruwculam, eorpa i , 
inquani, humi l i i a l i s noslrac, scrvique fonna i» s ibi 
u n i v i t , co r rup i ib i l em, de l inea iam, et c i r cua i sc r l -
ptam, cur non pingelur aut c i rcumscr ibemr? Qu*r 

lenus ilaque apparui i s imil is nobis bon>o, ίμ 
corpore i i icolis terraj conspiciendum se ob ta l i l , e i 
conversatus est, uiique pingi iur et f iguralur, cuiw 
niillus raodus cog'uari p<issit, quo unila ei senvW 
liyposiatice caro, piclunp. causa , scparari ac d iv id i 
a divinitaie valcat , quanl i i iuvis s l u l l i bi in in f in i -
tum de l i rem. Nain quac ratio id cogei? Profecio id 
Ueri na lura l i lc r posse, mii iquam demoiis lrahi i t i r . 
A u l sic oporicrct sattc Verbum pa(i carnc paiictm», 
e l bac circumcisa c i m n n c i d i , ct co tmnor i , e l alia 

τμτθε ίσης σ υ μ π ε ρ ι τ μ η θ ή σ ε τ α ι , κα\ ^ ν τ ε θ ν ή ξ ε τ α ι , D bujusmodi, qux passibilis morlal isque nalurre suu i 
και τάλλα δσα τής π α θ η τ ή ς κα\ θνητής έστι φύσεως , 
δια τήν ένο>σιν πε ίσ?τα ι · δ ν τί άλογώτερον ή άσε-
δέστ ιρον ; ή καινού ργείτωσαν έτέραν π α ρ ά τήν 
ήμετέραν α ύ τ φ ανειλήφθαι φύσιν, ινα έν ούδεν\ 
αύτψ κο ινώνησα ντες , άνέλπ ιατα αύτοίς καί ά ν ε π ι -
χείρητα τ ά τ ή ς σωτηρ ίας γένοιτο* ή φασματώδη κα\ 
π ι π λ α σ μ έ ν η ν τήν οίκονομίαν κατά τούς Μανιχαίων 
λήρου^, οΤς έξηκολούθησαν, δογματ ι ζέ τωσαν οί 
π α ρ α π λ ή γ ε ς , τέλεον αυτήν άποσκευαζόμενο ι · τ ί δ ε ; 
ούχ\ π α ρ ά π ά σ ι Χριστ ιανοίς τοΤς εύσεβείν είδόσιν, 
έ ξ ο υ τ ά τ ή ς θείας επ ιφανε ίας κα \ σωτηρίου οίκονο-

propria , p rop l t r unionem pal ie lur . Quo quid esso 
jioie L i r ra i ionab i l ius , aui i r r e l g i o s i u s ? Y c l sibi 
imagiuenuir ab eo suiuplam diver>ain a nostra 
na luran i , ut tiullalcnus cum eo comimin ican ies , 
dcsperata ipsis e i impossibil is salvaiio flai. Y e l 
pbanlasiicain ac siinujalain, j ux l a Mauitb.vnrunr 
deliraineiita, qnibus obscquuti lur, d i c m l fulsse i n -
carnatioitein pro. sua iusauia, eamque dcwum per-
negenl. Qu id? Nonne apud oiunes oribodoxos C h t i -
si ianos, j am iode a diviuse kppari i ionis salularisqna 
incarnal ionis pr imordi i s , p ingi tur Cbristus ac tigi-

(77) Angas l ihus eerm. n . 1 5 ) : « Ul t ra loros spaiio requirat . Ubique inviaibil is e l infieparabHiter 
«orpora lo i e s i d i v i u i i a a ; nemo eam lanqtiam iu adeel. > 
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r a i u r , ot facta e l ipsa veri las ostendtinl? Id lesta- Α μ ^ ; ένήρκτα ι , γράφετα ι χ α \ ε ίκονίζεται , ώς δηλοΰ-
ι η r e i i am pra-leriti l e m p o m longitudo, et i n n u -
mera l u m ari if lcum ium opificiorum muii t tudo, 
omnium oculis objecta pie oppido e l summo cum 
decore, l an ium maniiesie non inclamans cuncto-
rum auribus, Scrvatoris erga nos patralam bo-
nitatem, et tncarnaiionis cjus et coudcscensiouis 
osiendens m y s l e r i u m , iieque secius docens quam 
*acrnm E v a n g e l i u m ; luin et sanctorum clara l a -
r inora et admiranda ccr la inina ipsorum pranlicans, 
et eorum qui baec abolenl perversum animum et 
incrcduli iatem publice vituperans. Cuncia enim 
compicua tum intelligentibu*, et recla hisqui scien-
tiam invenerunl M . 

Quis vcro lam miser esi e l animo caecus ac elo-
l idtis , u l buic tain c l a r a l impidiss imxque veri lat i 
conlradicere v e l i l ? Quomodo, poslquam lalem ap-
pellalionem ( imagin i s C b r i s l i ) pictura b a b e l , non 

•sit venerauda e i glorificanda ? Haud quippe absur-
•dum s i i banc C b r i s i i tiotnine indigitare, velul i C l i e -
fubinos i l los . Quaeuain ra i io s ic eam denomiiiare 
v c l a l ? Namquc ibi speclaulibus Gbr i s i i iiomen oc-
c i i r r i l , e l 2 4 6 ipsam fornix ejus s imi l i iudinem 

-habet, qiiantutu pielnris mantis ingcuio suo el a r i i s 
p i e io r i i i adjumentis consequi poles l . Nobis vero 

-€tiam aurei Gberubini juxia aposiolicam vocein 
bonorandi s t u i l , et de bis serino brevis et c i r -
ctiniftcriptus boc loco conclndelur . Yerum ii le de 

•We e lu l l i s Itomtntbus adbuc abundans et vigeus £ 
ul ierhis prorcbetar . Nam m i r a r i valde meriioque 
b i cquoqne l i ce l demenliae atque insaniue magni iu-
tfinem, quod neque ipsa faciorum natura e l ' e v i -
denl ia , neque res aputi omnes concordiier in con-
fes&o, et in comnvuni eensu mluime ambigua» ιιοιι-
t lum i l l i s necessarium cousensom stiaserunl. Nam 
si quid reciae sententiae iis inessel, ct si ignorautiaj 
cra&sUudinem perrumpere possent, necesse forol 
tx aperle paieni ibus, e l sub omii i in i i sensum ca-
denl ibus , dc proposito boc cogi laules , veri la ieui 
agnostere , et opiuionem rcclam amplecti . S ienl 
ca i in delineatioucs viderc esl mtil lo dcleriores non 
arclictypis tanit im, vcrum eiiam colora t i i p i c tu i i s , 
ei D splendidis vividisque t inclur is decus babemi-

σιν αυτά τ ά π ρ ά γ μ α τ α κα\ ή Α λ ή θ ε ι α ; μαρτυρεί οι 
κ α \ τ δ μήκιστον τοΰ διελάσαντος χρόνου, ή τε άπει­
ρος τών ε ίκονισάντων κα ί ε ίκονισθέντωνπληθύς ύπ' 
δψιν πάντων έκκε ιμένη εύσεβώς μάλα κα\ ευπρεπέ­
στατα , μονονού σαφώς ταίς Α π ά ν τ ω ν άκοαίς έμβοώσα 
τ ή ν τ ε π ε ρ ι η μ ά ς τοΰ Σ ω τ ή ρ ο : Αγαθότητα γεγενημέ-
νην, κα\ τ ή ς οίκονομίας αύτοΰ κα \ συγκαταβάσεως 
διατρανούσα τδ μυστηριον , κ α ι ούόεν ήτιον ή το 
ίερδν διδάσκουσα Εύαγγέλ ιον , τ ά ς τε τών αγίων άρι­
στε ίας, κ α \ τ ο ύ ς άξ ιαγάστους άθλους αυτών κτρύτ-
τουσα, κα\ τ ή ν τών άθ ετούντων τ α ΰ τ α άγνωμοσύνην 
κ α \ άπ ιστ ίαν ε μ φ α ν ώ ς στηλιτεύουσα* Πάντα γάρ 
ενώακα τοΊς συνιονσι, καϊ ορθά τοις εύρίσχονσι 
γνώσιν. 

Β Κ α ι - τ ί ς ούτυις άθλιος κα\ π ε π ω ρ ω μ ί ν ο ς τήν ψν-
χήν κα\ ηλίθιος, ώ ς ά ν τ ω π ή σ α ι π ρ δ ς τήν ούτω λαμ-
π ρ ά ν κα\ δ ιαφανεστάτην ά λ ή θ ε ι α ν ; πώς δέ άρα 
το ιαύτης προσηγορ ίας τ υ χ ο ύ σ α ή γ ρ α ϊ ή , ού τιμία 
και ένδοξος; ούδεν γ ά ρ ά π ε ι κ δ ς κ α \ τούτο Χριστόν 
όνομάζεσθαι κ α θ ά π ε ρ εκε ίνα Χερουβίμ · τίς γάρ 
λόγος δ τοΰτο κωλύσων τ ψ έ π ι γ ε γ ρ ά φ θ α ι μάλιστα; 
Χρίστος γ ά ρ τοίς έντυγχάνουσιν άναγινώσκεται τοΰ-
νομα, καί τοΰ είδους τδ έ μ φ ε ρ έ ς έχουσα, καθ' δσον 
ή χε ιρ τού γ ρ α φ έ ω ς τα ί ς ε ύ φ υ ΐ α ι ς και ταΐς έκ τής 
τέχνης τ ή ί γ ρ α φ ι κ ή ς έπιδόσεσιν απευθύνεται · ήμίν 
δέ κα\ τ ά χρυσότευκτα Χ ε ρ ο υ β ι μ , κατά τήν άποπο-
λικήν φωνήν τ ι μ η τ έ α , κα \ ό π ε ρ \ τούτων λόγος 
βραχύς τε κα\ ε ύ π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ς ών ένταυθοί περιγε-
γράψετα ι · ό δέ π ε ρ ι τών άμαθα ινόντων έτι σφρι­
γ ώ ν και έ π α κ μ ά ζ ω ν έ π ί τ δ π ρ ό σ ω προενεχθήσεται* 
έ κ π λ α γ ε ί η γ ά ρ άν τ ι ς κα\ σφόδρα γε είκότως αυτών 
κάνταΰθα τ ή ς άνοίας κα\ αφροσύνης τδ μέγεθος, ώς 
ούδ' αυτή τών π ρ α γ μ ά τ ω ν ή φύσ ι ς κα\ ή ενάργεια, 
κα\ τ ά π α ρ ά πάσι σ υμφ ώνως όμολογούμενα, καΐταϊς 
κοιναίς έννοίαις τ δ άναμφ ίλεκτον Ιχοντα, το δέον 
αυτούς συνιδείν π έ π ε ι κ ε ν · ε ί π ε ρ γ ά ρ αύτοίς δογ­
μ ά τ ω ν εύθύτητος μ ε τ ή ν , διασχούσι άμαθίας τδ 
π ά χ ο ς , έχρήν έκ τ ώ ν έ ν α ρ γ ώ ς προφαινομένων χα\ 
τα ί ς αίσθήσεσι π ά ν τ ω ν ύ π ο π ι π τ ό ν τ ω ν , συλλογισα-
μένους π ε ρ \ τ ώ ν π ρ ο κ ε ι μ έ ν ω ν , έπεγνωκέναι τάληθή 
κα\ δοξάσαι τ ά εύθή · ώς γ ά ρ κάν ταίς σκιαγρα-
φίαις ίδείν ένεστιν, αί μ ή τ ώ ν αρχετύπων αυτών 
μόνον, ήδη δέ κα\ τών κεχρωματουργημένων, καί 

bus, i i a si iuv iccm oppoitamus Gberubinos qui D τα ίς διαφανέσι τ ή ς εύχροίας βαφαίς διηνθισμενω·>, 

i c l i i . v c (antum spec i aa lu r , c l analogia quadain 
u l e n l e i cogitemus, cos unibrain lantuin babore 
k g a l e m r non auiein ipsarum reruni i concm, e i l a -
meti bonorabilcs esse e l sanctos juxta apostolicam 
d o c l r i n a m , cur non inagis hxc qnae pltira con t i -
ne i i t , sacra tioslra, inquain, q n * ipsam veri la lem 
i u Μ gcetaut, cnr non multo bouorabil iora e l glo-
r iosiora s in l ? Snd bi s l u l l i , ne pari qn idcm, ac i l la 
veifira bonore digiiantur. Adeo absunl a mclior is 
ttlilltque senienlise dcleclu ! qtiandoquidem c i iam 
conirar loruin absurde polius gnudcnt optinnc. II» 
utHiiruui, sli iUitra sua el errore pra^pcdiii, compa-

κα\ π ρ δ ς τήν έμφέρε ιαν τοΰ πρδς δ γέγονεν άχρ··-
6 ώ ς έξε ιργασμένων , πολλψ καταδεέστεραι οδσαι 
τυγχάνουσ ιν , οΰτως έκ παραλλήλου θεμένους τά 
σχέσει θεωρούμενα, κα \ ώ σ π ε ρ αναλογία τινί χρ&-
μένους, έννοήσαι δτ ι σκιάν έχοντα τοΰ νόμου, oix 
α υ τ ή ν τήν είκόνα τ ώ ν π ρ α γ μ ά τ ω ν , τ ίμ ια δέ ταίτε 
κ α \ Α γ ι α κ α τ ά τήν άποστολικήν είσήγησιν, πώς εδχ\ 
μάλλον τ ά τδ πλέον έχοντα, τ ά π α ρ ' ή μ ί ν ίερά, οι\· 
μ\, & τήν ο^ΐήθειαν α υ τ ή ν πεφόρεκε, διαφερό'ΛίιΚ 
τ ι μ ι ώ τ ε ρ α τε κ α \ ενδοξότερα; άλλ* οί ματαιόφρο^ 
ούοέ τ ή ς ίσης έκείνοις άςιοΰσι τ ιμής · τοσοντβ» 
δ:ουσι τήν τοΰ κρείττονος κα\ συμφέροντος έκλογ1** 
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πε πιστεύΑαι, έ π ε \ καί τ ή τών εναντίων έκτόπως Α rai idi sun l iis qui profunda nocle asperain e l ar-
κ/.εονεκτούσιν αίρέσει · έοικασι γ ά ρ oi τ ή ματα ιό -
τητι χα ί τ φ ψ ε ύ δ ε ι χ α τ ι σ χ η μ έ ν ο ι , τοίς έν σκδτω β α · 
Οει τραχε ίάν τ ι να xat προσάντη χ α \ πολλαίς όκάν -
Οαις χα \ σκόλσψι κατεστορεσμένην louatv δδδν, οΤς 
συμβαίνει άπε ίρο ι ς τοίς έχ τ ώ ν δ ι α π τ α ι σ μ ά τ ω ν τ ή ς 
άΓ/εψίας κινδύνοις , χ α \ άνηκέστοις όούναις π ε ρ ι π ε ί -
ρεσΟατ · ούτω γ ά ρ χ α ι αύτο\ τ ή άχλύΐ τ ή ς α π ι σ τ ί α ς 
ομού χαι άμαΟίας π ε ρ ι π ε σ ό ν τ ε ς , κα ι πλείοσι π ρ ο σ -
χ·ίμμασι ουσφημιών χ α \ ύβρεων , ών χ α τ ά τ ή ς τού 
Σωτήρος οίχονομίας ώ σ π ε ρ λίθους οί τάλανες βάλ · 

duam mullisque spinis sudibusque referlara l c ru i . i 
v ia in , quibus ulique usuvenil ut inGuitis prolaben-
tis csecilalis periculis et intolerandis doloribue 
aifliganlur. S ic e l i s l i incredul i la l is . inscilianque suae 
caligine c i rcumfusi , pluraque offerulicula blasphe-
niiarum e i i i i jur iarum incur ren le s , quae ip*i tau* 
qnam lapides cnntra Servalor is huinanalionem 
jaciunt , peccaii aculeis aniinas suas, uipoie qui a i 
reclissiina vera3 religionis dogmata caecutiuni, sine 
dubio vulnerant. 

λονσιν έναλδντες, τα ί ς άχ ίσ ι τ ή ς α μ α ρ τ ί α ς , τάς ψ υ χ ά ς , ο ίάπερ πρδς τ ά ε υ θ ύ τ α τ α τ ή ς εύσεβείας άποτυ» 
φλώττοντες δ ό γ μ α τ α , π ε ρ ι φ α ν ώ ς χατατ ι τρώσκοντα ι . 

72. Sedenim de rcbus Moyeis aliorumque p r l* 
scorum, bacienus; aique ad alia mul l is pos l saecu-
J i s , Judanorum rebus floretitibus, insignia ntine 
transeo. Gloriosutn fui l Saloinonis lcmplum ; q u u 

οβ\ Άλλά τ ά μέν χ α τ ά Μωσέα, χ α \ τ ά τών π α ­

λαιών εκείνων π έ ρ α ς έ χ έ τ ω * έ π ι δ έ , τ ά πολλοίς ύσ­

τερον χρδνοις κατά τήν Ι ο υ δ α ί ω ν περ ιφάνε ιαν ε π ί ­

σημα νύν ε ιμ ι · δεδοξασμένος δ Σολομώντος ν ε ώ ς , 

πώς γάρ ο δ ; έ π ε \ θ εού οίκος και αύτδς κα ι δ ι ά τ α γ ­

μα, και ήλίκος εκε ίνο ; τού σοφού και κρατίστου δ 

παμποίκιλος και διαβόητος δόμος · κα ι τ ί γ ά ρ ή Σ ο -

λομώντος έ ρ γ ο ν ; φ ιλοτ ιμ ία γ ά ρ κ α \ πολυτελε ία κ α \ 

άναλώμασι πλε ίστο ις δσοις ά π ο χ ρ ώ μ ε ν ο ς , τ ή ς έπ* 

αύτφ εύκλε ίας κα \ δόξης ώ ς άριστα μ ε τ ε π ο ι ε ί τ ο τών 

σκουδασμάτων * ε ί τα ε π ε ι δ ή εκείνος καθήρητο , δ 

μετ' εκείνον άν ιστάμενος , δόξη κα ι λ α μ π ρ ό τ η τ ι οί -

κοδομίας τε είνεκεν, και τών άλλων δήπου π ε ρ ι φ α ­

νέστερος διεφαίνετο · δηλώσει δέ και δ προφητ ικός 

ταύτα λόγος· ΜεγάΛη γάρ, φησιν , έσται τ) δόξα 
του οίκου τούτου ή έσχατη υπέρ τήν πρώτην · 

Β 

nngel? quoniam e l Dei domus e r a l , e l eo jubcnla 
aedifieaium. QuaJe, inquam, fu i i snpienlis poleutisr 
gimiqtie regis ornalissi tmim e l ceftfberriiiiuin ajdi-
Acium? Qtiomodo -enim al i ler se baberel Salomonis 
opus? Munil icent ia enim e i opibus e l impensa piu-
r ima i i l ens , ad famae suae glori&que digna sludia 
iocumbebal . Deinde vetcre boc des t ruc io , i l lud 
quod poslea susci ialum f u i i , gloria e l slruciurae 
majestate caileris i l l t i s i i i t i s visum e s i ; quam reiu 
propbeiicus sermo i e s l a b i l u r : Magtta enim, i n q u i i , 
erii gloria domus hujus uovisiima, pra illa priort. 
Et hoc fit loco pacem daba, ait Dominus omwipo-

xal έτ τφ τόπφ τούτφ δώσω ειρήνην, Λέγει Κύ* C ^ns, el pacem aninae ad acquisilionem emni adu 
ptCQ παντοκράτωρ, καϊ εΙρήνην ψυχής εις περι-
ποίησιν παντϊ τ φ κτίζυντι τού άναστΐχσαι τόν 
vacv τούτον. Ε ί ρ η κ ώ ς τοίνυν ό θειος π ρ ο φ ή τ η ς 

τψ σ υ γ κ ρ . τ . κ ψ τού λόγου χρησάμενος σ χ ή μ α τ ι , έδ ί -

δαξεν ημόΐς^ έπ ιψηφ ι ζόμενος κα\ τήν τού προτέρου 

οίκου Ινδοξον ύ π ά ρ / ο υ σ α ν διασκευήν · επε ιδή γ ά ρ 

τότε π ε π α ρ ψ ν η κ ε και ε ξήμαρτεν είς τδν κτ ίσαντά 

tx χα\ εύεργετούντα θεδν ό π ά λ α ι Ι σ ρ α η λ ί τ η ς λαδς , 

των δοθέντων α ύ τ ψ διά Μωσέως κα^ολ ιγωοήσας 

θεσμών, π α ρ ά ν ο μ ο ν δέ βιοτήν κα ι θ ε ώ άπάόουσιν 

τ ή : ν ε ν ο μ ι σ μ έ ν η ; άνθτ,ρημένος, λ ε λ ύ π η κ ε τ ή ν Οείαν 

δίκην, τ α ύ τ η τοι κα\ τ ά έκ τής άνωθεν οργής δ ι ­

έφερε δ υ σ χ ε ρ ή , κα\ δίκας τών ή μ α ρ τ η μ ε ν ω ν έδίόο-

σ α ν πολέμιο ι γ ά ρ κ α τ ά διαφόρους επιόντες χρόνους, 

αύτάνδρους τ ά ς πόλεις αυτών άνήρπαζον · ύπδ β α ρ -

Οάροις γούν έχθροίς γ ε ν ό μ ε ν ο ς και τ ώ ν π α τ ρ ί ω ν 

έθών μεταν ιστάμενο ι , τήν άλλοτρίαν νέμεσθαι οί 

ίορίληπτοι κατεόικάζοντο · ύστάτην ούν τ ι μ ω ρ ί α ν 

έςέτισαν, οπότε επέστησαν Βαβυλώνιο ι , κα\ ή π ε ­

ρίοπτος ε κ ε ί ν η καί πολυθρύλητο ; πόλις .πορΟουμένη 

κατεστ^απτο , τ ά τε περ ικαλλή αυτής κα\ κ ρ ά τ ι σ τ α 

δώματα β α ρ β α ρ ι κ ο ύ πυρδς έγένετο π α ρ α ν ά λ ω μ α , 

τ ά τ ε βασίλε&α κα \ δ π ε ρ ι ώ ν υ μ ο ς τού Σολομώντος 

νεώς σ υ γ κ α θ ή ρ η τ ο , κα \ τΑ παρ* αύτοίς Αγία ν π δ 

χερσ\ βεβήλοις τ :> ; έχθρων διέφερε το* θείας δέ φ ι λ ­

ανθρωπίας τ ε τ ^ χ η κ ό τ ε ς οί ί α λ ω / . ό τ ε ς , κα ι τούς 

J VJOCV καΟωρισμ:νους έ π ' αύτοίς έξανύσαντ ι ς τ ή ς 

pcaiili, ob hoc iemplnm tuscitaudum**. S ic ergo lo« 
cutus divus p ropbe la , coiuparaiiva diccndi iigura 
usus, docu i l nos, confirmans prioris quoque leuipli 
gloriosain fuissc sir t ici t i ram. Po^tquam enim i n -
sani i i pcccavilque adversus Cr.ealorem bentfacio-
remque Dcum priscus |>opulus Israelilicus , d a u 
ubi a Muyso constiiuta negligeas, viiaeque iiiiquaa 
gemis Deoqiie absouuui pro legali 2 4 7 elegit v 

t i ivinam co.itrisl . ivit jus l i i i a in , ideoqtie superuae ira) 
molesios expcitus cst cfleclus, c l paanas peccato-
rnm l u i i . IIos(c> etiim divcrsie. iugrueules teinpo-
ribus urbes cum incolis d i r i p u e r u i . U Quapropler 
sub barbaris bos t ibuacons l i lu i i , e l a pairi is r i l ibus 
submoi i , alienam rcgioucm babilare capi ivi coacti 

D stiut. Supretnas ilaque paMia^ d c d c r u i i i , cum eo* 
imasere B a b y l o n i i , et couspicisa tila faaiosaquc 
urbs posl cxpiigualionem eversa Γιιίι 9 cjusque pul-
(ber r ima e i opiima ajdiiicia barbarici ignis praida 
fuonml , i.l re^ia pa la i ia , ct siobile Salomunis leni-
plum biinul p e i i e r c , cjusqno rcs sacrac prufanis! 
bostiiitii iiiadibiib dislracl;e s u u l . Vcrumiamei i diviua | 
impeiraia clcinemia captivj, poslquam superuc ip sU 
p r x l i u i l a jaui exegerant capi ivi lu t ig leiupora, VIIH 
culis su i i l emiss i , l iberlalemquo deauo receperunl, 
e i pal r iuiu gohun iucoIuni«s recu| ieraruul , pro-
prtisqiie ducibus aique pr inc ip ibns , j ux l a prarviat 
propbefias usi s m i l ; q<io lempore e i Zorobate l 
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Salatbielis filius , e l Jesus i iem Josedeci (iiius qui Α α ι χ μ α λ ω σ ί α ; χρόνου ; , ά ν ί ε ν τ ο τ ώ ν δεσμών, καί τη j 
magnus velal i poulifex dtcebalur, populo cum i m -
perio p r se r an l . Tunc igitur bis a Dco per propbe-
*U*am Toccin mandatutn f u i l , tti omni sludio et 
a lacr i ia lc e l urbem excUarenl , et lemptum con-
fitruercul. Et qaidem i l l ico ac sine mora res con -
i t i iuo decursu perflciebalur, quia e l teuiptis favebat, 
«1 Persanun l&cra l i tas opcs suppeditabal , et a?di-
l icantium sludia calebant, ccu qui nuper charani 
pa l r iam receperant. Tcmpfum crgo i l lud i la absolu-
inm f u i i , aique u l unieum genlis in aduiiratione 
o r a l , alque ad id ex universo orbc Judai-i conflue-
4iani, ibique eacrificia fiebant, e l u i i iversx rc l i -
gionis cii l lus iutra i l lud conclmlebatur, sic Moysis 
4oge sancientc. Qua» atitcm ibi peragebanlur, 11011-

έλευθερίαν ε ίσαύθις κατεπλουτ ίζοντο , καί προς το 
π α τ ρ φ ο ν άνεσώζοντο έδαφος, καί ήγεμδσιν οικείοι; 
καΛ Αρχου σι κατά τ ά ; προ άγουσας έ π ' αυτοί; προ­
φητε ίας άπεκέχρηντο , ήν ίκα καί ό τού Σαλαθιήλ 
Ζοροβάβελ, καί ό τού ' ϊωσεόέκ Ι η σ ο ύ ς , ό; μέγας 
άρχ ιερεύς έλέλεκτο, τού λαού έξάρχοντες ήγεμό-
νευον · τούτοις ούν τ η ν ι κ α ύ τ α π α ρ ά θεού διά τής 
προφητ ικής φωνής προσετέτακτο , σπουδή χρησα- | 
μένους καί προΟυμίαις , καιν ίζε ιν κ α ι άνισιάν τήν ' 
τε πόλιν και τδν ναδν άναδείμασθαι · καί δή αντίκι* 
τά προσταττόμενα αμελλητ ί κατά καιρούς έπεραί-
νετο, έξ ών δ τε καιρδς συνε ισήνεγκεν , ή τε Περ­
σών μεγαλοψυχία πεφ ιλοτ ίμητο , δ τ ε τών περί τήν 
οίκοδομίαν σπουδαζόντων π ί ν ο ς , ο ία δή Αρτι της 

i»isi animaliHni brutorum caedcs e r a n l , san^uiuis Β π α τ ρ ώ α ς καί φίλης επ ιβαινόντων γ ή ς · άλλ' έκιΐνος 
«f lus io , aspersoriae purificalioncs , cinis vimlae in-
4|iiinaios mnndaiis. Etenini crassai liueraeserviebant, 
iioa amem spir i la l is conletnplationis curam lunc 
g ^ r e l m i i . Mibilo lanicn roinus lcinplo i l l i bonor 
deferebatur. 

μέν ούτως άπήρτ ιστο , κα\ μόνος ών ό οίκος έ.0αυ-
μ ά ζ ε τ ο , κα \ π^δς αύτδν οί απανταχού γ ή ς συνήεσαν, 
και έν α ύ τ ώ τά τών θυσιών έ π ε τ ε λ ε ί τ ο , και τής 
θρησκε ίας άπάσης ή λατρε ία π ε ρ ι ε γ έ γ ρ α π τ ο , εΰτω 
τού δ ιά Μωσέως νόμου θεσπίσαντος* τά δε περί 

αύτδν τελούμενα, ζώων αλόγων σφάγ ια , κα\ πρόχυσις α ί μ α τ ο ς , και άγν ισμοι π ε ρ ι ^ ό α ν τ ή ρ ι ο ι , κα\ 
σποδδς δαμάλεως τούς κεκοινωμένους περικαθαίρουσα · π α χ ύ τ η τ ι γ ά ρ έδούλευον γ ρ ά μ μ α τ ο ς , ού θεω­
ρ ία προσείχον την ικαύτα του πνεύματος , καί δ μ ω ς δεδόξαστο. 

73. Nos l ra anlem cum talia laii laque s i n l , quanti ογ ' . Τ ά δέ έφ* η μ ώ ν όποια κα ι δ π ω ς έχοντα, τί 
a!> bostibus ver i la l i s aestimenlur, rursus coireidcre- ποτε άρα π α ρ ά τοις έχθροίς τής αληθε ίας νενόμι-
nins. C u m ei i im lempus adfuil , quodiv ina Servatori* σται , κα ί αύθις έ π ι σ κ ε ψ ώ μ ε θ α · ή ν ί κ α γ ά ρ ό χοίρος 
noelr i Cbr i s t i grai ia apparerel, e l lempltun sanctum ς Ι φ έ σ τ η κ ε , καθ* δν ή θεία τού Σ ω τ ή ρ ο ς ημών Χρν· 
itanclortim a crucifixoribus dissolulum es l , et post στού χάρ ι ς έπέφανε , κα ι ό ναδς δ τ ώ ν Αγίων άγιος 
t r iduum resurrexit , e lot i iversus divinaebumaiiai io-
i i i s peraclus fui iscopus, praeteriei uutque vclera e l 
subiuducia sutit nova, recessi l umbra , successil 
ver i ias r.rani eniin illae ftgtira omnes e l praesi-
gnificaliones; lum dilapsum e s l l e m p l u m , desi i tg lo-
r i a , finem etillus accepi l , pereropla fu i l sacrificio-
rtun lex, bri i torum aniinal iom sublata: sunt v i -
riiroap, ccssavi l sanguinls elfusio, evanuit fuaii 
nidorisqtie insnavitas; atque u l oimiia s imul dicam, 
prisca il la auli( | i iata sunl et senio confecla. Quod 
attlem aniiquatiii* e l vc tcrasc i l , quo dosinal explo-
ra lum e$i. I l i r i lus , quandoqaidem uova iimr.olalur 
l iog l ia , loco omniuin e l prse onmibus suliimiucta, 

π α ρ ά τ ώ ν σταυρούντων έλύετο, κα \ τρ ιήμερος πάλιν 
άν ίστατο , κα ι π ά ς δ περ ι τήν θείαν οίκονομίαν δι-
ε π ε π ρ α γ μ ά τ ε υ τ ο σκρπδς, π α ρ ώ χ η κ ε δέ τά παλαιά 
καί άντε ισήχθη τ ά ν έ α , παρήλθεν ή σκ ιά , έπεισήλ-
θε δέ ή αλήθεια (τύποι γ ά ρ τ α ύ τ η ς εκείνα ετύγχανε 
π ρ ο μ η ν ύ μ α τ α ) · ο ίχεται μέν δ ναδς, πέπαυτα ι οέ ^ 
δόςα, πέρας ε ιληφεν ή λατρεία, δ ι εκόπη τών θυσιών 
δ νόμος, τών άλογων ζώων π ε ρ ι η ρ έ θ η τά θύματα, 
Ι σ τ η τών α ι μ ά τ ω ν ή χ ύ σ ι ς , ήφάν ιστα ι τού καπνού 
κα ί τής κνίσσης τδ αηδές , καί τδ πάν είπείν τά 
παλα ιά πεπαλα ίωτα ι καί γ ε γ ή ρ α κ ε * τδ δέ παλαιού-
μενον κ α \ γηράσ/ .ον , ούκ άδηλον οποί προσήγγιχε* 
τ α ύ τ α έ π ε ί π ε ρ τδ καινδν σφαγ ιάζετα ι θύμα, έναντι 

nc preltosus sanguis i m m a n i l a i i agni pro omnium D π ά ν τ ω ν καί υπέρ π ά ν τ α άντεισαγόμενον, και το αίμα 
vffusus salute oflerlur, h i , iitquatn, r i lus j am si len-
l i o prcii iut iuir e l cvanucrunt. Qiiod si b x c vciera 
jam d t M r u c l a , tamcn gloria abundant, i l la qua? 
K C C D n J u m r e r c n l e m gral iam vcri latcmque snnl , 
qniditi s i n l i l lustr iora , niiiUoque magis gloria e l ve-
neralioneprseslaulia? At idololalrica; iusauiae ρ ι ί ι ι -
cipee, fiaudc sna ct vecordia p c r c i l i , ue comparari 
quidem bnec citm i l l is voluni pto stia s l u l l i i i a , sed 
r o n l n a verilaie prorsus divcrluot» alque ad propri i im 
«?l di leclum miMulacii errorcin inconsideraiuissinn; 
in ipuUi f e ru i l i i r . De nnslr iseni in ttMiiplis quid opus 
ent vorba facere, qiiam ea s in l plirritna c l maxiiua? 
tftioriiiu MOMHHtla e l pubbri tmline c l tnolc priscum 
ll lwd smperare 2 4 8 t»*sfttnlirr oa qna2 oculis suli-
|»?cla sna l , c i hi l o i o tcrrarum orbe dispcr^a : qno-
IWJII si qtjis uniticro comprcbcndcn! inulliludinriti * 

τδ τ ίμ ιον ,τού ά μ ω μ ο υ αμνού υ π έ ρ τής απάντων 
σωτηρίας ε ισφέρεται προχεόμενον, σεσιώπηται καί 
κ α τ ή ρ γ η τ α ι · άλλ* εί τά καταργούμενα δόξης 
Εμπλεα, τ ά κ α τ ά τήν άνατείλασαν χάριν και άλή­
θειαν, ή τ ι ς τά παλαιά εκείνα κ α τ ή ρ γ η κ ε , πώς ούκ 
εύκλεέστερα καί πολλφ μάλλον δόςη κα\ σεβάσματι 
διαφέροντα ; οι δέ τής είοωλομανίας έξαρχοι, τή 
εαυτών ά π α τ η καί άγνωμοσύνη αγόμενοι , ουδέ πα-
ρατίθεσθαι Ικε ίνο ι ς δοςάζουσιν άνοηταίνοντες, ά)λ 
έκ δ ιαμέτρου τής αληθείας άποσφαλλ'μενοι ίεντ;ΐ, 
καί πρδς τήν οίκείαν καί φίλην τού ψεύδους πλάνη-
σιν άβουλοτατα κατωθούμενοι φέρονται · ναοί γάρ οί 
παρ* ή μ ί ν , τ ί χ ρ ή καί λ ί γ ε ι ν ; ώς μέν πλείστοι, ώςδέ 
μέγ ιστο ι , ών τίνες και κάλλει καί μεγέΟει, τού πα· 
λα-.ού εκείνου ύπεραίρουσι , μαρτυρε ί τά όρώμενα, 
κα: εν π ά σ η τή ύφ ' ήλίω έπ* α π ε ι ρ ί α κατενρυνόμε-
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μενα* ώ ; ε Γ τ ι ς ά ρ ι θ μ ψ δ ι α λ α δ ε ί ν τ δ πλήθος αυτών χ velit , maris arenam se numerare tncaulum senliet, 

vel flucluanles undas receiisere. Quaii la autem gra-
tia et sancl i iale copiose affltienierque fulgeani, id 

έθελήσειε, λάθοι Αν έαυτδν τήν έ π ί θαλάσσης ψ ά μ -
μον ά π α ρ ι θ μου μένος , ή τ ώ ν κ υ μ ά τ ω ν ε π ι ώ ν τήν 
έπχνάστασιν · χάρ ιτος δέ δπδσης κσΛ αγ ιασμού δ α -
ψιλώς δ π ω ς κ α \ πλουσίως μετε ιληχότες βρύουσιν, 
ουδέ παρεξετάζε ι ν δλως έκε ίνψ θεμ ι τδν · κα\ τ α ύ τ α 
δηλοί τών π ρ α γ μ ά τ ω ν ή Αλήθεια · τ ά δέ ούτως έν-
θεα, κα\ τ ώ ν ένδοξων ενδοξότερα, κα ι τ ώ ν θ α υ μ ά ­
σιων θ α υ μ α σ ι ώ τ ε ρ α ήγνδησαν παντελώς · π ώ ς κα\ 
τίνα τρόπ*ν ; επε ιδή άνά μέσον αγ ίου κα \ βέβηλου 
c$ διέστειλαν, ουδέ συνήκαν δτι ούτε συγκατάθεσ ι ς 
ναω βεοΰ μ ε τ ά ε ίδωλων, ουδέ κοινωνία φ ω τ \ πρδς 
σκότος- Αιά τούτο περιεδάλοντο άδικίαν καϊ άσέ-
Csiav εαυτών, καϊ διενοήθησαν καϊ έλάλησαν έν 
πονηρία, άδικίαν είς τό ύψος έλάλησαν · ώ ς ού-

ne coinparari quidem anl iquo i11 i l icet. A lqne hoc 
rerum verilas osiendtt. Verum hi lam ex imia , et 
gloriosis glorios'iora,ac mirabil ibus mirabi l iora igno-
ranl prorsus. Gur vcro, au l quomodo? quia in ie r 
sanclura e i profanum non disl ingmint , neque i n i e l -
l iguut nullam esse conveniionem Dei lemplo eum 
idolis , neque luci cum lenebris cormmiii ionem. 
Idcirco obru i i sunl iniquitale aiqite impietale sua, 
cogilaverunt et locuti tunt nequiiiam, iniquilalem 
eontra excelsum lccuii $unln-**: n ib i l magis iu 
inundo quain turpein volupial is morbum exspiran-
les, vel litigua impudenter in idolormn atnore i n -

δέν τι μάλλον τ δ έν κ ό σ μ ψ άδόξως νοσουντες φ ι λ - Β santentes; cu i l ibe l auiein bonesto consilio aures 
ήδονον,ή τδ έν 'γλώττη άκόσμωςληροΰντες 'φ ιλε ίδωλον 
καθάπαξ δ έ ' π ρ δ ς π ά ν δτιούν τών καλών τ ά ς άκοάς 
άποφράξαντες, ουδέ τών ευαγγελ ικών β η μ ά τ ω ν κ α τ · 
ακούειν ανέχονται , δι* ών τοίς Φαρισαίοις , νομ ικών 
παρατηρήσεων ένεκεν , κ α τ ά τών Οεσπεσίων έ γ χ α -
/ούσι, μ α θ η τ ώ ν , έ π ι π λ ή τ τ ω ν ό Σ ω τ ή ρ έλεγεν · 
ονκ άνέγνωτε έν τφ νόμφ, δτι τοίς Σάδβασιν οί 
Ιερείς έν τφ ίερφ τό Σάδβατον βεδηλούσι. καϊ 
άταίτιοί είσι; Αέγω δέ ύμίν δτι τού Ιερού μείζων 
έσΓ2*·ώόε.[Πρδς δέ ·] Αέγω δέ ύμίν, δτι καϊ άνδρες 
Νινευΐται άναστήσονται έν κρίσει μετά τής γε­
νεάς ταύτης, καϊ χαταχρινούσιν αυτήν, δτι μετ-
ενόησαν είς τό κήρυγμα 7 ω τ ά , καϊ Ιδού' χλέον 
Ίωνά ώδε. Πρδς δέ , δτι Καϊ βασίλισσα νότου 

omuino opptlatiles, ne evaogelica quidem verba au-
dirc sus l iuenl , quibus Pbarisaeos cum divis dUcipu · 
l is propler legalcs observaliouee exposlulanles S e r -
vator increpabat, dicens : Aui uon legittis tit Itge, 
quod Sabbatis sacerdotes i/ι templo Sabbalum violanl, 
el lamen sine crimiue tunl ? Dico auiem wbi$, quia 
templo major est Uic · · . I iem : Viri Nixivii* $urge» t 
iu judicio cuin generatione itla et condttnnabunt 
eain, quia pcenilenliam egerunl in pnedicaiione Jonm; 
et ecce plus quam Jonas liic. l l e m : Dico vebii, quia 
regina austri turgtt in judicio adversus genera-
tionem haxc, el condemnabit eam; quia venit m / fni-
bus lerwaxdire tapienliam Salomauit; et ecce plxi 
quam Salomou hic " · 

έγερΟήσεται έν τή χρίσει μετά τής γενεάς ταύτης χαϊ κατακρίνει αύτήν9 δτι ήλθεν έχ τών περάτων 
r/Jc γής άκούσαι σοφίαν ΣοΛομώντος · χαϊ Ιδού πλέον Σολομώντος ώδε. 

οδ\ Παρασημαντέον δέ πρώτον , δτι πλέον ώδε Q 74. Ιιι p r imis aiitem aniinadvcrtendum es l , d i -
έφ' έ κ ά σ τ ψ τών ε ίρημένων τ ρ ό π ω ν προσκε ίμενον , 
ού τοπ .κήν τ ι να παρίστησιν Ιννοιαν, άλλ' δσον ύ π ε ρ -
αίρει κ α ί ύπερ ίδρυτα ι τ ά νέα κα\ π α ρ ά του Σ ω τ ή ­
ρος η μ ώ ν Ι η σ ο ύ Χριστού ο ίκονομούμενα, κα\ ά σ υ γ -
χρίτως τ δ πλέον έχοντα τών τε κ α τ ά Σολομώντα 
τεθαυμασ^ιένων, καί τ ώ ν έν τοίς άλλοις παλα ιο ϊ ς , 
καί τα ϊ ς τ ώ ν π ρ α γ μ ά τ ω ν ύπεροχαΤς, έν άμείνοσι 
μσκρψ κ ε ί μ ε ν α διαδείκνυσιν · ών τδ ύπερανεστηκδς 
x i i έξηλλαγμένον προσεχώς εΓρηται · δ ιά τούτων 
γάρ ήμ ιν τ ά θεία τ ή ς οίκονομίας μ υ σ τ ή ρ ι α παραδε ­
δοται, τ ά ουράνια το ι ς έ π \ γ ή ς έ κ κ α λ ύ π τ ε τ α ι , τ ή ς 
υιοθεσίας ή χάρ ι ς π ρ ο έ ρ χ ε τ α ι , κα ι βασιλεία ουρανών 
έντδς η μ ώ ν γ ί ν ε τ α ι , πάσα ε ίδωλική κα ι δα ιμον ική 
άπατη πάντοθεν απελαύνετα ι · καί τ ί γ ά ρ άλλο, ή 

ci ionein plut hic smgulis bis effatis adjectam, baud 
localem aliquaiu noiionem p r « ferre, sed deno-
tare polius quaiiiuui prscstutil a lqueexcel lant uovje 
ree a Servalore noslro i e su Cbr i s io buinanalione 
sua peracia*, quamque siut incomparabiles p r x m i -
rabil ibus i l l is quae sub Salomone cx ler i sque ve ie r i -
bus exs l i l c run l : quani deuique eas superent p ra -
gmaiicis pra^rogativis, de qnarum praestanlia e i 
oobil i iate saepediclum est. A b bis eniin nobisd iv ina 
iucarnal iouis mysleria suut i r a d i l a , coeleslia l e r r i -
genis revelaia, omnis idolicus e l diabolicus er ror 
undique profligalus. uuid aliud demum, nis i Deui 
cum bominibus versans ? quo quidem quiduam ina-
jus au l exceUius fieri potesi ? Quod si de loco eliaui 

οτι θεδς μ ε τ ά α ν θ ρ ώ π ω ν ; ου τ ί άν ε Γη μείζον κα \ D quis cog i ie l , quinam melior au l d ivinior quam ille 
ύψηλότερον; εί δέ κα\ τόπον τ ι ς ύπολήψεται , τ ί 
κρείττον κ α \ ένθεέστερον, ένθα θεός έν σαρκϊ παρα­
γίνεται ; ών ουδέν τά παλα ιά εκείνα δ ιεκέκτητο π ώ ­
ποτε ' άλλά κ α ί π ε ρ το ιαύτα γε δντα , τών θαυμασ ίων 
όπόσον ε ίπε ίν θαυμασ ιώτερα έστιν άμήχανον , ά π α ρ ά 
τοί; ε χθρο ί ; τού Ευαγγελίου όποια νύν λελόγι-
οται κα\ κατωνόμαστα ι · πάλιν αύτο\ Οεομαχείτω-

(Jbi Deus incarne adest (78-79)? Quoru i» n ih i l prisca 
illa babuerunl? Sed quauquaiu ba3ciia se habent .c t , 
mirabil ibus mirabi l iora , u l i la d icam, s imi ; iucrcdibile 
lauienesl , quoiquanlaqueabEvangcI i i boslibus nunc 
cxcogitata fueriut et jactala. Saue bi rursus Dcimi 
oppugnen(,bi incarnationis i i iys ler iuui Iudibrio b a -
beaol , l i i salulis nostr;u capul conlcninauL atquo i r -

1 7 M P i a l . LXXII, 8. · · Ma l tb . x n , 5. · • i b i d . 4 1 , 42. 

(78-79) Vides bic ei iaiu Nicepbori lesi i iuouium de Cbris t i cartie ΰι nostris l enp l i s sub EucbaristiGO 
^ t l ) c»nserva la . 
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Sal.i l l ifelis filius, c 
magnus vclu l i poiit' 
§>eno prserant . T< 
t i r a m Toccm ma 
« lac r i t a t e et urh 
struereul. Et q i 
ihitio decursu ρ 

•ei Persanun 1 
ficanii i im s lu 
pa l r iam rece 
i i im f u i i , a' 
o r a l , atque 
Jtaut, ibiq 
gionis cn ' 
4egc snnc 
i»isi ani 

qu ina i ' 

noa n» 

d e f c 

α ύ τ * 

XKSTB(WPAlU^^^ t^vte κωμωδεί-

7 » 

jaaywv.Zi και ά π ο ν ο υ ς , τήν τε γ ν ώ μ η ν καΐάπι-
m.r>J"tlU%\ ζατακτησάμενοι · εί γ ά ρ τ ά παλαιά εκείνα 

/ 

ά ς ί ω ς ούν και λίαν 
^ j ^ " * ^ ^ * ' ^ ' ^ xai γενεά ά π ι σ τ ο ; κ α \ μοιχαλις ν ο μ ι κ ή . 

' , · · ^ j . J- i » / ' * ^ ώ ; δή φίλην κα \ άοελφήν τ ή ς τών Φαρισαίων 

. , , > · ·"* '^ ον*ή ^/aJtiJrf «ρογενέατερα τ ί μ ι α , π ώ ς ούκ ί δ ε ι ταύτα ψήσον 

- •' Ik^ilit,Jlly ""'^ reiti* i v i r x a a ^ a t τ * ν έ α καθ* η μ ά ς , τήν π α σ ώ ν άμείνιο τε 

' " ' " r ' ί ^ ' * ^ ^ ' / ^ ^ ' *ΐΧ ^ ° ? ^ ο ε σ τ έ > ο α ν , δ ό ς η ; τ ε κ α ί τ ι μ ή ς άςιωΟήσε-

" i " ' J ' " t " ' . , / / ^f* 0ijSt.iatur, ffOat; δ π ε ρ ήδη π α ρ ά τών εύσεβούντων έπαςίω; 

' '' , , . - ^ ' ^ ' i;tfv(w,* δ μεν οίκος εκείνος δ π α λ α ι δ ς , ο ύ τ ω θείοις δεδόμη-
J'"[χ·· **·'•'•''J των άνσσεσωσμένων ούκ ε ύ α γ ώ ς π α ρ ε ω ρ α μ έ ν ο ς . 

^ ; r . ^ r jpserium Η "Ιδωμεν δέ τ ί ποτε άρα τ ώ τών όλων θ ε ω τδ πνν 

«πί 
ρ ύ 

*f 
ιι 

I 

uin>$ wteuJil. Q*Nfsttt vtrohxt Pauas wemo-

Ι*»** η** deserta eti, e l V o $ 

iomnmtu^ proptcrea re 

lteiten 

ldiuiii(m>>'P'rlerramel <w 

έπ* έ ρ η μ ί α κα\ κατηδαφισμ^νον καθορώντ ι κείμενον 

δοκεί · μ έ γ α κ α τ α κ ε κ ρ α γ ε ν Ι ο υ δ α ί ω ν , ήμεληχδη 

περ ι τήν δόμησιν · έ π ε γ κ α λ ε ί δ ιά τού προφήτου · 

άπειλαίς χ α λ ε π α ί ς καταζεύγνυσ ι · και όποια 6TJ 

τ α ύ τ α ; ολίγων έ π ι μ ν η σ θ ή ν α ι καταλελοιπόσι ύ 
π λ ε ί ο ν α , ούκ ά π ω τ ά τ ω σκοπού νενδμισται* γε1-

γ ρ α π τ α ι γ ά ρ ώ δ ί · Αιά τοΰτο τάδε Λέγει Κύριος 
παντοκράτωρ · άνθ* ών ό οϊκός ρον έσι\ν έμ\\· 
ρος, ύμεις δέ διώκετε έκαστος είς τίν οί­
κον αύτον, διά τοντο άνέξει ό ουρανός άχό 

" JA , α ι Λ \ σ ν ' ^ - » - ~ j. - — 
frtkit'^ iriticui** ei $vpervmum,$t*nper δρόσου, καϊ ?} γη ύ.τοστεΛεϊται τά έκρόρια αν-

γ#*9*ΐ****{**^*( φ,ι humn$,el supcrhomine$% τής · καϊ έ.τάζω fioppafav έπϊ τήν γήν, καϊ έ.τί 

J n * , * * „er omnet Ir.bores manuum τά δρη, κα\ έπϊ τόν σϊτον, καϊ έπϊ τδν οϊνον, χαϊ 
ft fn/xr J** ' ·. Zvrobabel filiit* Stiltil/iielit de έπϊ τό έΛαιον, καϊ δσα εκφέρει ή γ ή , χαί έ.τ! 

}' ^ . r.r,Mt Josedcci sacenlos magmii, C τούς ανθρώπους, καϊ έπϊ τά κτήνη, καϊ έ.ιϊ πόϊ~ 

τας τούς πόνννς τών γειρών αυτών · καϊ ήκννϊΒ 

ΖορυβάδεΛ ό τού ΣαλαΰιήΛ έκ ρνΛής Ιούδα, χαϊ 

Ιησούς ό τού Ίωσεδέκ ό Ιερεύς ό μέγας, *<ά 

πάντες vl κατάλοιποι τον Λαού, τής φωνής Kvpicv 

τού θεού αυτών, καϊ τών Λόγων *Αγγα;ον ui 

προφήτου , καθ* δτι έζαπέστειλεν αύτύν Κύριος 

ό θεός αυτών πρός αυτούς · καϊ έφοβήΟη ό Ααός 

ά.ιό προσώπου Κυρίου, καϊ ειπεν Άγριος * "Λ^-
γελης Κυρίου τφ Λαώ έ; ·ώ ειμί μεΟ' ύμών,Μρι 

res>mr*"- *" joiedcci sncenlos magnn 

nifrW-'1 ' e / M , voeeM Domini Dei sui, et 

# om»» r r l ! q 9 U i ^ ticHl e n m l>jmi»"* D e u * 
^λ9!Ι^ρ^9Ιψ€ populn* α facie Donmii. 
trt0rin* *Ί{0'' f^mti Uumini ad populum cgo 

pj tix,t ^n*d-c\p0m'mu*> Ei stncitaiii Dominus 

infHupM(t Μ ' ,:,;; SrJitlnelit de irlbn Jnda>; 

$ΜΠ\*Μ Ί Υ . • Afn Josedect sacerdolts mngni; 

η»*"! ν*"""* Ρ ° ! η ώ ; β ί m r i ' S i l SU"1' 
u$ ιιι 

xttl ttWW 

doiuo Domiiti omnipoteiiiis. 

Κύρΐ'Χ Τ ϋ πνεύμα Ζοηοδάυελ τού ΣαλαΟιήΛ έκ φυλής ΊονΡα, καϊ τό 

ύ '/ωσεδέχ τού ιερέως τού μεγάλου, καϊ τύ πνεύμα τών καταλοίπων πάντων τ ν KvfW' . , 

~νειψα , fitw καϊ έποίουν τά έργα έν τφ οϊκφ Κυρίου παντοκρι'ιτορος. 
) £lCI) 

.liov, *α ^ ( | | . j s l \ s i ioni i i i i i i i is , e i :ul i c m -
A W ' u i l l X ' ' j b ( i s m i „ ; e iiiienial-j! f u c n i n l , s imu l -

pli °l'uf S | ^ 0 5 j e : i naviier ijirunibentilms alia p ro -
q H i ! i - ' 1 1 , 1

 | | | C vcro qiiMuam c<>iilingel bis qui 
iiiis^a · ^ sala^unl, " l vasiare po l iusac 
« • ^ ^ ' ^ j H e H i . q i i a j splcmliilf?, o rnMe, r e l i - i o -

l !esf , , < ? r i ! condiia? neqne imum ic inp l i iu i , 
scq»c ' l l t

 r j j . | l 0 J 1 jiind lemplmn cmewiis v i -
* C i l "'"'eferiinn. sulliiibus e l panibng focaciis, 
c l i n ' , S Γ · loribus redolens, quod Iiilcra3 servieu-

e J i p i $ ip ie niw 

n ^,i is tcx'ws τ ώ ν L X X μ ά / κ ι ρ α ν , e l iam 
(80) w|J™. p 0 e qiiem si*i|innniir Syrus ι·ι Arabe. 

j; i r ineliu* ncciUiiem cui i i l l e i i r . et Cba ld . ; 
if ini * ! f l » : c v:>rie»alis causaMi erudi lam reei-

*Αλλά τοίς μέν πάλα ι , και ^αΟυμούσι περι τ?>νο'-

^ κον , ταύτα ή π ε ί λ η τ α ι · και σπουίάζουσι περι α"*τδν 

ίκανώς , εκείνα ά π ή γ γ ε λ τ α ι · νύν δέ, κα \ τί συμβήσ*-

τ α ι , τοίς οίκοδομεΐν μέν ού σπουδάζουσιν, έκπορΟεΐν 

δέ και κ α ί α ι ρ ε ί ν έπε ι γομένο ι ς , ά διαπρεπώς χαί 

κοσμίως και εύσεβώς έστηκε ; κα \ ούχ Ινα οίκον, 

απε ίρους δέ τ ώ πλήΟει κα ι άριΟ^δν ύπερεκβαίνον-

τ α ς , ού τδν έναίμοις άνειμένον θυσίαις κα\ λιδαν»· 

τοΤς κα ι τοίς έσχαρ ί τα ι ς , και λ ι π α σ μ ά τ ω ν κνίσσεσι 

τ ε θ υ μ ι α μ έ ν ο ν , καί τοίς τιρ γ ρ ά μ μ α τ ι δουλεύουσι x«i 

lai S . Hicronymiis in rommentario ad Affid Joenai 
<ii. V lel bic divi Angust ini d i c inm serm. 5> u .5: 
Di Jttdworum codicibxt eerii nliquid cofiouiM, 
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βιρχικοίς έτι κα ι τών γή ινων άντεχομένοις ve^ Α 
νεμημένον, άλλά τ ο ύ ; τα ί ς έν π ν ε ύ μ α τ ι λ α τ ρ ε ί α ς 
κσΛθυσίαις α ί ν έ σ ε ω ; αΓς χα ίρε ι θ ε δ ς εύωδ ιάζοντας , 
Χαί τοίς έν Πνεύματ ι Θεού άγομένοις κα \ τ ώ ν ουρα­
νίων μεταποιούμε /οι; άποκεκληοωνένους · εί δή ούν 
έχείνοις τ ο ι ; έ π ' έλάττοσιν έαλωκόσιν απε ιλε ί και 
χαλεπαίνει θ ε δ ς , τ ο ι ; έ π \ μείΓοσιν ά μ α ρ τ ή μ α σ ι 
χι> προσκρούσμασι π ε φ ω ρ α μ ε ν ο ι ς , π ώ ς ούκ όργ ι -
:0τσεται άμυνούμενος , πλείοοί τε κα\ χ α λ ε π ω τ έ ρ α ι ς * 
•j-iyiyot ταΐς καταοίκαις ; τούτοις γ ά ρ π α ρ α π λ ή σ ι α 
ζιΊ δι* έτερων αγ ίων π ρ ο φ η τ ώ ν , τών τής θ ε ρ α π ε ί α ς 
οϋ θείου οίκου χατολ ιγωρούντων , δ τ ώ ν , όλων κ α ­
τ ι τ ί θ ε δ : , ύφ* ών δηλούται πεπεόήσΟαι μέν τών 
νεσών τάς ώόίνας, άγονον δέ τήν γην εφοράσθαι , 
Οορβους τε επαλλήλου ; έπεγηγ. ·ρΐ)αι , κα\ δύναμιν 
ύσ:ύτως κολάζουσαν, και £ομφαίαν αναιρούσαν, οΤα Β 
βνμδαίνει κ α τ ά τ ε στάσιν έμφύλιον κα\ πολεμίων 
ί̂ οοον γ ίνεσθαι · ε ύ κ α ί ρ ω ς τούτοις κα\ ό π α ρ ο ι μ ι α -
ζ^έποιμώξειε λδγος · ι "Ω οί εύφραινόμενοι έ π \ κ α -
*>ίς,κα*ι χα ίροντες έ π ι διαστροφή κ α κ £ ! ι 

οε'. Έ π ι δέ τδν κολοφώνα τ ή ς Οεομάχου δόξης 
ίΟ:ών ά π ι μ ε ν · τ ί δέ δή τούτο έστ ιν ; δτ ι τδν Κύριον 
% &ίη> τδν Χριστδν και θ εδν η μ ώ ν , τού τ ή ; Οεότη-
τοςάφαιρούσιν αξ ιώματος , κα \ δόξης τ ή ς π α τ ρ ι κ ή ς πε -
ριφανώς έκβάλλουσι ,ψιλδν δέ μόνον κα\ τών κ α θ " η μ ά ς 
4/0ρωπων Ινα καταλ ιμπάνουσι · κατ* ούόένά τ ρό -
τονήμας διά τ ή ς Οε·ας ενανθρωπήσεως αυτού ώ φ ε -
Α:,σθαιή σεσώσΟαι κ η ρ ύ σ σ ο ν τ ε ς ή τ ή ; παλα ιάς αράς 
έτηλλά/Οαι, καί τής τού διαβόλου πλάνης και δυνα­
στείας ήλευθερώσθαι , τ ή ά π α τ η δε τ ή π ρ ό τ ε ρ α 
ϊεζρστήσΟαι, και τ ψ τών είδωλων προσκε ίσθαι C 
Γίβΐσματι, κα'ιτήν τού Κτίσαντος ετι νοσείν ά γ ν ο ι α ν 
:ο:ο·3τ:;> γ ά ρ ζόφω τ ή ς ασεβείας πάλιν έπ ισκοτ ί ζον -
τα:, όπο*τε δή πρδς τδ α ύ χ μ η ρ δ ν τού κατά τδ 
άπερίγραπτον φαντασιώδους όκνήσειαν, ίνα καΟάπαξ 
•ής σωζούσης ομολογία : άποσφαλλόμενοι , ένί γέ τ ω 
τρόττιο ε·ς τδ τής εύσεβε ία ; κεφάλαιον ε ς α μ α ο - ά ν ω -
ζ:, χα\ τ ρ ι ώ ν ε ν ή γ ά ρ ουκ είδεναι, ή ού 3ουλη0ήναι, 
ή ού οεδυνήσθαι σώζειν * ών έκαστον, εί τ ι ς α ύ τ ψ 
~ οάπτοι , τ ώ τ ή ς Οεότητος μεγαλε ίω λυμαίνεται * ένί 
γ'Ον *.ούτων ήττώμενος . ού Ηεός · αυτά δε ουδέ μέχρ ι 
**ς τού Μονογενούς ύβρεως τδ β", άσφημον π ε ρ . ί σ τ η -
- Λ ήοη δε κα \ προς αυτόν τον ϊτΛ πάντων θεδν xx \ 
Π.τέρα, έτ ι τε κα \ ε ί ς τδ Πνεύμα τδ άγιον, ε ίκότως 
ί ι ο ρ α ν ε τ α ι * ότι ό μέν ευδόκησε ν έ π ι τή σ ω τ η -
ν'ω τού Λόγου συγκαταβάσε ι , τδ δέ συνήργησε · 
μεαένηκε δέ και ή ε ύ . ο κ 'α τού Ηατρδς α δ ό κ ι μ ο ς · 
ά>:έργητος δέ κα\ ή συνεργία τού Πνεύματος · 
έσ:«ε3ται δέ κα ι τδ άποστολίλδν κ ή ρ υ γ μ α · ταύτα δέ 
χι'ι ψιλώς εις νούν παραόεχεσθαι , αθε ΐας έστι τ ή ς 
ά.ωτάτω, μήτ ι j i κ α ι ομολόγησα ι και διδάξαι. 
Ός ' . Πολλών δέ δ «των τών εντεύθεν αναφαινομέ­

νων άτοπων (και γ ά ρ π ά μ μ ε γ α κα\ ύπεραίρον τδ 
^3σέβημα), ολίγα ε ίπόντες , τ ά πλείονα καταλείψο­
υ ν εΐ γ ά ρ σώζειν α γ ν ο ε ί , ή κ ι σ τ α αν έκ μή 
tawv π α ρ ά γ ε ι ν ή π ί σ τ α τ ο · ε! δέ- ού π α ρ ή γ ε ν , 
uik α γ α θ ό ς · εί μ ή γ ά ρ ί σ ω ζ ε ν , ουδέ π α ρ ά γ ε ι ν 
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libus et adliuc carnalibug e l lerrei iorum amore 
deviuciis t radiium e r a l ; sed lempla noslra sp i r i l a l i 
cu ln i , sa<:rifiriis laudis, quibns Deus gaudet, redo-
l e n l i a ; qu;w Spir i tu uei niaii i iductis, ct cuilestiutn 
reruin sttidiosis sunl as?i<;nata. S i ergo Juda-iis i l l is 
mii iora piTcantibiia i rasciuir ni i i ia i i i rque Dctis, 
quidni liis qni in gravioribns poccatis c l offcnsioni-
bns deprebensi sutif, iraitis ohor e r i i , et plures 
alque arerbionts piiiiias i tnponci? S i m i l i l e r per 
alios quoqne sanclos prophelas, clivitiae tlonius uit-
niblori i i in uegligeiiles universalis Deus objnrgat, 
unde patefii i i iqmdilos esse niibuitii p a r t u s , terram 
fieri s l e r i i cm, t i i i imlius populares coiif lari , vitn s i -
in i l i le r p i P i i e u l c m , gladimu ca?d<>itlem, ciijiismodt 
fieri solcnt in soditionc t i v i l i et l iostii im incursu. 
l l i c opportiitie proverbia l i i quoque sermo i i igemi -
s c e i : c O q u i gatidelis in lualis , e i kelamini in iniqua 
pcrversiotie · • ! » 

75. Sed jam ad columen irreligioRac ipsontm sen-
tenli.B veniaimts. Qfiodnam vero boc eni? Nemp* 
quod Dominiim gloria? Cbr is tum ac DLMIIII nosipum 
diviui la t i s digniiate spolrniit, paiernaqiie gloria 
aperle expellunt, s implicemque lUii i i i ini i iodo l i o u i i -
ueni , uiiiimque de nostro i i i t iueni , esse s i i n i n l ; i iul lo 
motlo nos α d i i i n a cjns biituaiiaiione adjuios ueqne 
saivatos pr j ' i l i ranies , au l amiquainvalediclioni sub-
ductos, cl diabulieo errore ac domiualiotie l ibera-
los, sed priore sediictione adbtic i r re i i ios , aique 
idoluniui < ultui addidos, dentqne Crcalor is ignora-
l i o n e adlmc 2 5 0 laborautes. II<>jtrsmotli ei i i iu te-
i icbris i iup i t ' i a l . 6 ri irsus obi iu ibra i i l i i r , ciiin c i rca 
i i i iscrani im ir» u i i i M r i p i i pl iai i iasiaiu l i i c a n l i i r , u l 
οιιιιΓιιιο a s a l u l a n Π iei professioue dcv i i , ui ioat iquo 
nindo advcrstis V<T;C lidei siiintMaui pcrc t i t i l ; e i 
q u i d i M i i c i i i l i u s u n o , iKMiipc C l i r i a l n i i i aul nesci-
vissi>, aut n o i u i . s i c , a u l ι ιοιι poiuissc s i l u i e u i con-
Γ'.ΐΊ-ο; qi ior i i in quoilSibel dc C l u i s i o proi i inuic lur , 
is <]iiitlom iu d iv in i l a i i s n o j c s i n o l a N l u u r . Nam hi 
cx liis imo dtrsiihialiir , Dcus nou i M . l l i t c aulem 
i l i r l a ne in Uni^uni io quidcjn ipso blaspbcmiain 
s is t i inl , SLMI a d i p s i i m siipt»!ihiiK^D«'iitii Palrei i ) , 
(jiiin t l iam ad sancliini Sj ) i r i i i in i , proul consfiilaiieuiri 
<*si,exciirriiiil . Quia l^ahi qiiideui j- lac i iU salnlaris 
Vcrb i a<l boitiitics i nc l ina l io , SpinUis a i i lcm ci co-
Ojicraiusosi. Ftiissol ve roPa l r i s bciit*plai*iliuii n p r o -
b a l i i m , i in fllrax aii^em S p i r i m s c o o p n a i i o , dciiique 
e l aposiolica p r^d ica i io exs i in t i a . ΓΟΓΓΟ IIJJC ν· 1 

hi i i ieuleii i la i i i i i iui i iodo admiue ie , ΜΙΙΙΙΙΙΓΙ albeismi 
fo rc i , iieilum coiifiieri aul doeere. % 

70. i a i n cum iuulia binc appareanl absurda (est 
e i i im maxiii ia et sutniiia i inpiclas), paucis dic i is 
plura oni iuei i ius . Nain si salvare nesci i , iuiilto m i -
niis ox non exstsietitibus produccre s c i v i i . Quod si 
IIOO p r o d t u i i , m bonus quidem e.M. Si cniui i>on 
ealvavii, ii^qne producere euin oporiuii; qua cniiu 
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rideant, bt contumeltis dicondis semel oblectenl. Α σαν, αύτοΛ τδ μυστηριον τ ή ς οίκονομίας κωμωδεί-

τωσαν , αύτοι το κεφάλαιον τής σωτήριας ημών 
δ ιαφαυλιζέτωσάν τε καί χλευαζέτωσαν , αύτο\ της 
ύβρεως άπολαυέτωσαν · ε ίδωλικής γ ά ρ πλάνης τας 
εαυτών ά π ο π ι μ π λ ά σ ι ψυχάς · ά ς ί ω ς ούν και λίαν 
ένοίκως, και γενεά άπιστος κα\ μοιχαλ'ις νομισθή-
σεταί , ώς δή φίλην κα\ άδελφήν τής τ ώ ν Φαρισαίων 
άναισχυντ ίας και άπονοίας , τήν τε γ ν ώ μ η ν κα\.άπι­
στίαν κατακτήσαμενο ι · εί γ ά ρ τ ά πάλαια εκείνα 
κα\ προγενέστερα τ ί μ ι α , π ώ ς ούκ έδει ταύτα ύήφον 
ένέγκασθαι τά νέα καθ* η μ ά ς , τήν π α σ ώ ν άμείνω τε 
κα \ προφερεστέραν , δόξης τ ε κ α \ τ ι μ ή ς άςιωΟήσε· 
oOat ; δ π ε ρ ήδη π α ρ ά τών εύσεβούντων έπαςίως 
μεν οίκος εκείνος δ παλα ιδ ς , ο ύ τ ω θείοις δεδόμη-

l&icnini itloliro errorc animas suas r c lWlas g c r u n l . 
Ui^ncig i i i i r atqnc justissinie generatio incredula e l 

adtiltiM-a repuiabuiif ur , i i lpnloquiai i i tram fraiernaii i-

ήΜΐ·Phaii*airae iu;pudeii i ia?ctamenlia?scutemiamet 

i i i r i ed i i l i i a i c i i i l iabenl . Nain si velera i l la c l pejora 

boiu»rabili-i ( V i v , cur ιιοιι oporltH noslra luec uova 
siilJV^giiiiii o l . i i iore iudius alque pr.TAtanlius, e l 

jiloria aiquc lionon» digtia cuuseri, qualcm rcapse 

ιιιι·ι iii» a vere rdigiosis boniiiiibus coiiSeqmnilur ¥ 
I· 1 i.1«I qnoquii ai i iuiadvcrlere par esl , neinpc vclus 

i l lu . l toinpliiin ita *iiνin:s nulibus fuissc X'<liOcaluin, 

c i i an iM a salvaiis bniinnibiss ma!e U negtigcbaliir. 
δή κα\ τ - τ^χηκε · y.x/.-Iv^ δε σ/.οπείν άς ιον , ώς δ 

τα ι νεύμασι , καίτοι πρότερον παρά τών άνασεσωσμένων ούκ ε ύ α γ ώ ς π α ρ ε ω ρ α μ έ ν ο ς . 

S p ' C l n i n i s n u l e i i i quid universali Deo deserium [\ "Ιδωμεν δέ τ ί ποτε άρα τ ώ τών δλο^ν θ ε ώ τδ πρ.ν 

htimiqiie pntgtraiujii vetus ittud 249 ' i i i l t iemi v i -
deainr. Valde o l ju rga l JudaOS, el, cuin segnibus 
ad ;t kdincaiidiim c\po<tulatpr«ipbelae voce, gravesque 
winas iu l e i i d i i . Qurcirain veroliifc? Paucas meino-
rasse, pluribus rel ict is , non nlienum scopo fucr i l . 
Sie cni in scripluui e s i 9 1 : Quamobrem ha*c dicil Uomi-
nus omuipoiens : quia domus mea deserla eU,el vo$ 
fistinatjs unusquisque in domum tuam, propterea re-
iviebii coefum rorein suum, ei ierra germina sua stib-
irahet. El iidducam gludium (80) super lerram et «w-
per monles, cl super iriticum, el tvper vinum, et super 
oleum, el quatcuuque profett humttt, el supcr liomints, 
et super jumenio, tt sttper omnes lcbores maiiuun 
res'rarnni. El audivil Zurobabet ftlim Salulliielit de 

έ π έ ρ η μ ί α κα ι κατηδαφισμένον κ α θ ο ρ ώ ν τ ι κείμενον 

δ ο κ ε ί · μ έ γ α κατακέκραγεν Ι ο υ δ α ί ω ν , ήμεληκδσι 

π ε ρ \ τήν δόμησιν • έ π ε γ κ α λ ε ί διά τ ο ύ προφήτου · 

άπε ιλα ίς χ α λ ε π α ϊ ς καταζεύγνυσι · κ α ι οποία δη 

τ α ύ τ α ; ολίγων έπ ιμνησθήνα ι καταλελοιπόσι τά 

π λ ε ί ο ν α , ούκ ά π ω τ ά τ ω σκοπού νενδμ ισ :α ι · γε"-

γ ρ α π τ α ι γ ά ρ ώ δ ί · Λιά τοΰτο τάδε Λέγει Κύριος 
παντοκράτωρ · άνθ' ών ό οίκος ρου Λσζ\ν ίρ\\-
ρος, ύμείς δέ διώκετε έκαστος είς τίν οί­
κον αύτον, διά τούτο άνέξει ό ουρανός axb 
δρόσου, καϊ ή γή ύποστεΛείται τά έκφόρια αυ­
τής ' καϊ έπάξω βομραίαν έπϊ τί\ν γην, καϊ έχϊ 
τά όρη, καϊ έπϊ τόν σϊτον, καϊ έπϊ τον cJvor, χαϊ 
έπϊ τό έΛαιον, καϊ δσα εκφέρει ή γη, χαι έ.τί 

tribu Juda\ el Je$n$filiux Josedcci sacerdos magnus, C τους ανθρώπους, καϊ έπϊ τά κτήνη, καϊ έ.ιΐ .τά*-
et omiiis reliquu* populus vocem Domini Dei sni, el 
verba Agga*i propiieta?, &>cut mhit eum Ujmnius Deu$ 
ipsornm ad eo$, timnnqne populn* α facie Domini. 
El dixii Aggwus r Suniius Dotniui ad populum cgo 
ium apud v<>s, dicii Doininus. Ei siucitavil Dominus 
spirilniH Zorobaie i%, filii SulwhieH* de liibu JuiUv ; 
itemqit* spiiilnm Jesu filii Josedeci sacerdotis mtigui; 
eiipirtuni reliqni univerxi populi; el ingiyssi sunl, 
el [aciebant opus in domo Domiui omuiputeulis. 

τας Τούς πόνννς τών χειρών αυτών * καί ήκι^νυΐ 
Ζορυ€ά€εΛ ό τού ΣαΛαύι!}Λ έκ ρνΛής Ίονδα,χαϊ 
Ιησούς ό τού Ίωσεδέκ ό ιερεύς ό μέγας, *ώ 

πάντες vl κατάλοιποι τού Λαού, τής φωνής Kvplcv 
τού θεού αυτών, καϊ τών Λόγων Άγγαίον τίν 
προφήτου , καθ* δτι έζιιπέστειΛεν αυτόν Κύριος 
ό θεός αυτών πρός αυτούς ' καϊ έφοβήβη ό Ααός 
άπό προσώπου Κυρίου, καϊ εϊπεν \\γγα7ος " Άγ· 
γ:·Λος Κυρίου τφ Λαώ έ;*ώ ειμί μεθ' υμών. Λέγει 

Κύριος · καϊ έ^ή'/ε/ρζ Κύρι ς τό πνεύμα ΖοηοδάϋεΛ τού ΣαΛηθιηΛ έκ φυλής Ιούδα, κοϊ τό 
πνεύμαΊησνύ τού Ίωσεδέχ τού ιερέως τον μεγάΐον, καϊ τό πνεύμα τών καταλοίπων πάντων τ ν 
Λαού, καϊ εισήλ'ίον καϊ έποίουν τά έργα έν τφ οϊκφ Κυρίου παντοκριϊτορος. 

Alqttc bac qiiideui priscis l i c i n i i i i i l i i i s , c i ad tcm- Ά λ λ ά τοίς μέν πάλα ι , και (5α0υμούσι περι τόνο*· 

pli OJIIS signib«is minai inlei i laPj! f u c n n i l , s imu l - & κον , ταύτα ήπε ίλητα ι · και σπουξά^ουσι περ: αύτδν 

qiK» a l i l l i i i l postea naviler innimbeul ib t is alia p ro - ίκανώς , εκείνα ά π ή γ γ ε λ τ α ι · νύν οέ, κα \ τί συμβήσε-
niissa su . i l . >unc voro ([uiduam ccn t i i igc l bis qui 

;u!eo :i'(lili<are nou salagunl , u i vasiare po lmsac 

dcsmiern fcslinuitl , qtui: splendidi*, o n i M e , re l i^ io-

seque fneraiil comli ia? neque ntiiitii lc inplntn, 

8cd i i i n u i i i e r a ; non illitd templiiin cmen l i s v i -

c t imis re ier imn, sufliiibus et panibus focaciis, 

id ip isque itidoribus redoleus, quod Iutoiae servieu-

e l A g g . i , 9 14. 

(80) C»a»oiis l cx ins τ ώ ν L X X μ ά / c t p a v , eWum 
\n V a i c n i i o , queni 6i*qiiiiiilur Syrns <fl Ar;tbs. 
A - L a i . vnlg. uittliuft >icaUiteui cui i i l l ebr . et Cba ld . ; 
rvj' * b*cli'»rii? c i v:>riefalis caiisatn eru l i ia in feci-

τ α ι , τοίς οίκοδομείν μ ε ν ο ύ σπουδαίουσ·.ν, έκπορΟιίν 

δέ και καΟαιρείν έπε ι γομένο ι ς , ά δ ιαπρεπώς xi^ 

κοσμύος και εύσεβώς Ιστηκε ; κα \ ούχ !να οίκον, 

απε ίρους δέ τ ώ πλήΟει κ α ι άριθ^ιδν ύπερεκβαίνον-

τ α ς , ού τδν έναίμοις άνειμένον Θυσίαις κα\ λιβαν»· 

τοις και τοίς εσχαρ ί τα ι ς , κα ι λ ι π α σ μ ά τ ω ν κνίσσεσι 

τ ε θ υ μ ι α μ έ ν ο ν , και τοίς τ φ γ ρ ά μ μ α τ ι δουλεύουσι χαί 

lai S . Hioronymns in rommentario ad Xffftx loeaa 
V lel bic divi Angus l im d ic ium scrni .5 , u.5: 

Ut Jttdworum codieibxs eeni nliquid coanonitur. 
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οαρχιχοίς Ι τ ι χ α \ τών γη ΐνων άντεχομένοις ν ε - Α tibus et adbuc carnalibus e l lerrei iorum amore 
νεμημένον, άλλά τ ο ύ ; τα ι ς έν π ν ε ύ μ α τ ι λ α τ ρ ε ί α ς devinciis Iradilnm e r a l ; sed lempla noslra spir i ta l i 
καίθυσίαις αίνέσεως αις χα ίρε ι θ ε δ ς εύωδ ιάζοντας , c t i lm, sacrif ir i is latidis, quibus Deus gaudet, redo-
ΥΛ\ τοίς έν Πνεύματ ι θεού άγομένοις κα \ τ ώ ν ούρα- l e u l i a ; qtias Spir i tu Uei mai i iui i ic i is , c l coilestimn 
νίων μεταπο ιούμε JQ:; άποκεκληοωχένους · εί δή ούν reni in sludiosis suiit assiguala. S i ergo Judftis i l l is 
έχείνοις τοίς έ π ' έλάττοσιν έαλωκδσιν α π ε ι λ ε ί κα\ mii iora pfccaii i ibtis i r a s r imr ni i i ia l i i rqi ie Dens, 
χα/,επαίνει θ ε δ ς , τοίς έ π \ μείΓοσιν ά μ α ρ τ ή μ α σ ι qnidrti his qni iit gravioribus peccalis et offensioni-
κα\ προσκρούσμασι π ε φ ω ρ α μ ε ν ο ι ς , π ώ ς ούκ όργ ι - bns doprebensi smit, i ralus ol lor etif, et plures 
αΟίσεται άμυνούμενος , πλείοοί τε κα\ χ α λ ε π ω τ έ ρ α ι ς alque acerbioros puiiias imponei? S i m i l i l e r per 
υτιαγάγοι τ α ί ς καταοίκαις ; τούτοις γ ά ρ π α ρ α π λ ή σ ι α alios qunque sanctos propbelns, clivtnae doiiius mi -
και δι* έτερων αγ ίων π ρ ο φ η τ ώ ν , τ ώ ν τ ή ς θ ε ρ α π ε ί α ς nis ler ium negligenios miiversalis Deiis objurgal , 
"j-j θείου οίκου κατολ ιγωρούντων, ό τ ώ ν , δλων κ α - unde paiefil impedilos esse mibiimi parlus, terram 
τ ι6 '4 ®*>Ji> ύ ' / ω ν δηλούται πεπεόήσΟαι μ έ ν τ ω ν fieri sterilem, t i i i i iul i i is poptilares conflari, v im s i -
ν:?ών τάς ώόίνας , άγονον δέ τήν γήν εφοράσθαι , mili ter pt iuiei i lc i i i . gladium csedi»nlcm, ciijusniodi 
θορύβους τε επαλλήλους έ π ε γ η γ ί ρ Ό α ι , κα ι δύναμιν fieri solenl in sedilioite t i v i l i e l boslhim iucursu. 
ώσιύτως κολάζουσαν, και £ομφαίαν αναιρούσαν, οια Β Hic opporltme prpverbialis quoque scrmo ingemi-
ωμβαίνει κ α τ ά τε στάσιν έ μ φ ύ λ ι ο ν ' κ α \ πολεμίων scel : ι O q u i gaudelis in uial is , e l laitaniini in iniqua 
ί'τίοόον γ ίνεσθαι · εύκα ίρως τούτοις και ό π α ρ ο ι μ ί α - p c r v e r s i o n e · • ! » 
α^εποιμώξε ιε λ δ γ ο ς · ι "Ω οί εύφραινόμενοι έ π ι κ α -
χ>ίς, γ.α\ χα ίροντες έ π ι διαστροφή κ α κ £ ! ι 

οε'. Έ π ι δέ τδν κολοφώνα τ ή ς Οεομάχου δόξης 73. Sed jam ad columen irreligioMD ipsornm sen-
«ύτών ά π ι μ ε ν τ ί δέ δή τούτο έστ ι ν ; δτι τδν Κύριον l e n l i * veuianius. Qtiodnam vero boc e*l? Nempe 
% ^ ί η > τδν Χριστδν κ α ι θ εδν η μ ώ ν , τού τής Οεότη- quod Dominiim gloria? Cbr is tua i ac Deuin noslpum 
τοςάραιρούσιν αξ ιώματος , κα>. δόξης τ ή ς π α τ ρ ι κ ή ς πε - d iv iu i l a l i s dignitate spol ianl , paternaquc gloria 
ριφανώς έκβάλλουσι , ψιλδν δέ μόνον κ α \ τ ώ ν κ α θ ' ή μ ά ς apertc expellmit, s impliceaiqne laitntmmodo b o m i -
άνΟρώπων 2να καταλ ιμπάνουσι · κατ* ούδένά τ ρ ό - nein, uiii i i i ique de nostio nttitiero, esse s i i i u i i l ; tiulto 
τον ημάς διά τ ή ς θε ίας ενανθρωπήσεως αυτού ώ φ ε - liiodo uos a tlivina ejiis butiiatiaiiotie adjnios uet|iie 
λ :,ιθαι ή σεσώσΟαι κηρύσσοντε , ή τ ή ; παλα ιάς αράς salvalos pran!irait.tes, aut aniiqua* maledictioui sub-
έτηλλάχΟαι, καί τής τού διαβόλου πλάνης κ α ι δυνα- ducios, e l diabolico errore ac dotuttialioite l ibera-

Γΐείας ήλευθερώσθαι , τ ή ά π α τ η δέ τή πρότερα los, sed priore secliiclione adbuc irrel i los , alque 

αεζρατήσθαι, και τ ψ τών ειδώλων προσκε ίσθαι C idoloruiii cullii i addbtos, denique Crcaior is ignora-
« β ί σ μ α τ ι , κα : τήν τού Κτίσαντος ετι νοσείν ά γ ν ο ι α ν lione adhuc 2 5 0 laI»oraiHea. Ilnjusiiiodi euim te-
ΐοιούτ:;! γ ά ρ ζόφω τ ή ς ασεβείας πάλιν έ π ι σ κ ο τ ί ζ ο ν nrbris impieial .s rursus obi imbranlur , i-ιιιιι c irca 
tai , οπότε δή πρδς τδ α ύ / μ η ρ δ ν τού κατά τδ niisiiram i in-irruniscripU plianiasiain n i c a n h i r , u l 
άπερίγραπτον φαντασιώδους όκνήσειαν, ίνα καΟάπαξ οιιιιιίιιο a sa lu lan fi.lei proressioiie devi i , u i ioal iquo 
τής σωζούσης ομολογ ία : άποσφαλλόμενοι , ένί γέ τ ω inodo advcrsus vtrrus lidei suiiunaiii | Μ · Ι Χ Ο Ι Ι Ι ; e i 
VATM ε;.ζ τδ τής ευσέβε ιας κεφάλαιον έ ς α μ α ρ τ ά ν ω - qnidrni C i r i lms uno f iiempc Cbnaluni aul ncsci-
ffi, Y.I\ TJOUTJV ε ν ή γ ά ρ ούκ είδέναι, ή ού βουληΟήναι, viss<>, aut i io lu is ie , anl ιιοιι pohiissc s i h i i c m Con-
f ού δεδυνήσθαι σώζειν · ών έκαστον, ει τ ι ς α ύ τ φ fyrre; q imri im quodSibel de C l u i s i o pronui i l ie l i i r , 
r ρ.άπτοι, τ ώ τής θεότητος μ ε γ α λ ε ί φ λυμαίνεται · έν\ is <|iiiloiii in d ivini l : i i i s ui:ijcstaie la;«l i lur. Naui si 
γ -0ν τούτων ήττώμενος . ού θεός · αυτά δέ ουδέ μέχρ ι CX liis tino «tt?s»tititaliir, Uiius uou i»»t. Ha?c aultfiil 
*.ής τού Αίονογενούς ύβρεως τδ βλάσφημον π ε ρ ι ί σ τ η - d i r l a ne i» Uni^oii i ιο quiduiii ipso blaspbciuiain 
c.v, ήδη οέ και πρδς αύτδν τδν έ π ί πάντων θεδν κα\ s is tui i l , sed ad ipsiim supr«muKKDtMit i i Palrein» 

Πιτέρα, Ι τ ι τε κα ι είς τδ ΠνεΟυα τδ άγιον, ε ΐκότως q u i m liain a«I saucluiii Spi r i i i in i , -^ ro i i l ftuiseiiiaiieiiiii 

άιδρανε τα ι · Οτι ό μέν εύδόκησεν έ π ι τή σ ω τ η - ί » ι , e x f i i r n i i i l . Quia P a i r i quideni j l a r n i l balularis 
[ω τού Λόγου συγκαταβάσε ι , τ δ δε συνήργησε · ^ V r r b i ad liomiiics i iuTniatio, SptriUis a i i lcm c i co-
μεμενηκε οέ κ α ι ή ε ύ . ο κ ί α τού Πατρδς αδόκ ιμος* opcraius csi . F i i i ss^l ver« Patris bei i rp lanl iun ri'pro-
i / : έργ» τος δέ και ή συνεργία τού Πνεύματος · bahmi . int fflrax au^ein SpiriiusciMipttraiio, diMiique 
εσ;.ε3ται δέ κα \ τδ άποστολίλδν κ ή ρ υ γ μ α · ταύτα δέ e l aposiolica pru*ilir:ilio e x s i i m l a , Porro lia;c v»:I 
χαι ψ ιλώ; είς νούν π α ρ α δ ε / ε σ θ α ι , αθε ΐας έστ\ τ ή ς m nieiiiem laniumniodo ad iu i l i e i e , wnii ini albeismi 

ί ω τ ά τ ω , μήτ ι ^ ε και όμολογήσαι κα\ διδάξαι . fo rc i , neduin cotifiieri a« l doeere. % 

'ος ' . Πολλών δέ δ<των τών εντεύθεν άναφαινομέ- 76. Jam ciun uiiilta binc appareani absnrda (eet 
vt.,v ά ΐόπων (και γ ά ρ π ά μ μ ε γ α κ α ι ύπεραίρον τδ eni i i» inaxima et sutiima iuipielas), paucis diciis 
^3σέβημα), ολ ίγα ε ίπόντες , τ ά πλείονα καταλείψο- plura omiuemi is . Nam si saWare nesci i , ntiilto m i -

>·ίν* t: γ ά ρ σώζειν α γ ν ο ε ί , ή κ ι σ τ α άν έκ μ ή ims cx ιιοιι exstsieui ibtis producere s c i v i i . Quod s i 

&ντων παράγε ι ν ή π ί σ τ α τ ο · ε! δέ- ού π α ρ ή γ ε ν , noo p rodux i i , ιΐϋ bouus quitlem e.\l. S i cuini non 

*Αέ αγαθός* ε ί μ ή γ ά ρ ί σ ω ζ ε ν , σύδέ π α ρ ά γ ε ι ν sa lvavh, iieqne producere euui o p o r i u i l ; qcia ci t i iu 
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rc proder i l produclo, Mlsi salvel? Quod si non esl Α δεήσεται · έν τίνι γ ά ρ δνήσει τδ παραγόμενον , 

bonus, ne Deus qnidem, neque aliud quidvis c r i l . 
f i am prodticere, boni officium es l . Quomodo auiem 
<;ui s i lvare neecit, iguorau l ix infirmiialetn v i l a b i l ? 
A u l in quo diflcrel a crcaiur is , si al iquid ignora l? 
Ivenitn non solum Deus nou e r i l , scd e i crealurib iufe-
rior vulebitur, siquidem propheiae e i a l i i v i r i i n c l y i i , 
iiJuUa praeseuiia et fuiura superno luiuine cognove-
r t i n i ; quibus hominibos, si cerie ignoravit , prorsus 
i n i n o r e r i l . E i si cum Deo P a l r i F i l i u s Deus d ica l : 
Meaomnia, lua sunt el (ua mea; et clarificalus tum 
inei**l;$\ forle al iquidde reruiusmuma ignorel , ne-
ccsse esi id a Patre quoque ignora r i ; quod quidcm 
l-rie cavterie abMirdttm est e l i r re l igiosum. Deiudc, 
V4>1 naturaliier soientia care l , vel ab alio quovis pcr 

εί ρ τ) σώζετα ι ; εί δε Αγαθός ουκ έστιν, ου­
δέ θ ε δ ς · ούδ' άν τ ι τών Αλλων γνοίη · τδ γάρ 
π α ρ ά γ ε ι ν , Αγαθού · π ώ ς δέ άγνοών σώζειν9 τδ 
τ ή ς αγνοίας δ ιαφεύξεται πάθος ; τί δέ διοίσει τών έν 
κτ ίσμασιν , εί αγνοεί τ ι ; ού γ ά ρ μόνον ού θεδς, 
άλλά κα ί τ ώ ν κ τ ι σ μ ά τ ω ν φανείται καταδείστερος · 
εΓπερ προφήτα ι κα \ Ανδρες δσοι θεοκλυτήσαντες, 
πολλά τών δντων κα\ έσομένων άνωθεν ένελάμφΟί}-
σαν · ώ ν , εί ούκ οΐδεν, έλαττωθήσεται πάντως · zel 
εί πρδς τδν θεδν κα\ Πατέρα ό Υίδς κα\ θεδς λέγει, 
Τά έμά πάντα σά έστι, καϊ τά σά έμά, καϊ δε&ξα-
σμαι έν αύτοΊς · αγνοήσει δέ τ ι τών δλων, άναγχτ, 
κα ι τδν Πατέρα ήγνοηκέναι , δ τ ώ ν άλλων εστίν άτι 
πώτερόν τε κα \ άθεώτερον * έπε ι τα φυσικώς εστί­

ν ιιι fuii i i la spolialus. S i ab alio qnidem violenter Β ρ η τ α ι τ ή ς γνώσεως , ή π α ρ 1 έτερου τήν στέρησιν τΑ 
>cieniia privaltis ftiit, erit i l l ea l ius aniinosior c i f o r -
l io r . S in na lura l i l e r iguorat, nutiquam posiea eciei . 
Nam qua3 nalural i ier alicui i n s w i l , per se quidcm 
exsis ieni ia , non exterius iuvecta, non mulaii t con-
geitila. Es( qttippe naiuraj propriutn, u i in pbysicis 
qualitalibus s i l immulabi l i s . Igil t ir minquam ipsis 
>pes saluiis er i t , nisi in alio fuerit repostla. Nam 
qui nunc salvare nesc i l , neque in pos lemm s c i e l . 
Quomodo ergo innocentes erunt e l iinpunes, dum 
w Agnetartjm impiam baeresim incidcrunt,qtit pu iau l 
nescisse C h r i s l u m lioram ac diem, quo imiversi 
liujus orbis flnte eril 9 4Τ qtiod quidem ob suata bw-
manitaiem tesiandam Senrator divit ditcipulii a ie-

θών έ -χεν ; εί μέν π α ρ ' άλλου βεβίασται ήρπασαί-
νος τήν γνώσιν , κα ί έσται δ άφηρηκώς άλχιμώτερϋ 
τ ε χα\ εύσΟενέστερος · ε ί δέ φύσει αγνοεί, ονΐ: 
ε ίσεταί ποτε · τ ά γ ά ρ φύσε ι τ ι ν \ αύτόθεν προσόντα, 
κ α θ ' έαυτά γ ε δντα, ούκ έ ξ ω θ ε ν έπεισιόντα, ο) με­
ταβάλλει σ υ μ π ε φ υ κ ό ι α · φ ύ σ ε ω ς γάρ ίδιον άμε:ΐ«ώ* 
τως έχειν έν τοίς φυσικο ίς ίδιώμασιν * ούκούν w 
ποτε αύτοίς τ ά τ ή ς σ ω τ η ρ ί α ς έλπισθήσεται, ιΐ μή 
έν έ τέρω κε ίσετα ι* δ γ ά ρ νύν ούκ είδώς σώζειν, 
ουδέ έν τοίς έπε ι τα ε ίσε τα ι · π ώ ς δ* ούν έςουαιτο 
άκαταιτ ίατον κα\ άνεύθυνον , τ ή τών λεγομένων 
Ά γ ν ο η τ ώ ν Ανοσία π ε ρ ι π ε π τ ω κ ό τ ε ς αίρέσει, ο! δοξά-
ζουσιν άγνοείν τδν Χριστδν τ ή ν ώραν τε χα\ ήμερανν 

bal; vel prodere dielulii, quia baud utile ipeis em c χαθ* ήν τούδε τού παντδς ήξει τ δ πέρας; δπερτ· 
id audire ac rescire; quoniam baud a?qua scieciiali 
fueranl, ei majora capacilaie sua discere v o l e b a n i ; 
v c l q o i a prudomer mabi i l s imuiarese nescire, quani 
scientiam fassus et lamen celaus, eos c o n l r U i <re; 
vel deniqne aliud q»id u t i l i l e r e i prout Deum dece-
bal animo versans. Nam cerie ipsc cum Dcus c$*ei 
vi Verbum alque Sapientia, rerwni ouinium oxjilo-
ra iam babebai n o l i i i a m . Nit autem in i rum, si hi 
magis i rossuos Arianos in runcl is scqiicntr^, iu bac 
quoqoe iiDpictate assectatilur. Nam praiUT a l i a i 
iuipieiates, baec quoque grandis i l loruin ine l i^ io -
Btlas es(,quod de iguorantia Clir is tuui accusanf. 

κ α τ ' αύτδν άνθρώτ^νον π ι σ τ ο ύ με νος δ Σωτήρ, τοίς 
θεσπεσίοις μ α θ η τ α ί ς έ λ ε γ ε ν , ή τ φ μή συμφέρειν 
αύτοίς άκούσαι κ α ΐ ά ν α μ α θ ε ί ν αναβαλλόμενος, ώς ού 
δεόντως δ ιαπυνθανομένο:ς , κα ι μείζονα ή κιδ' έκ­
τους μαθητ ιώσιν , ή ο ικονομικώς σχηματίσαμε^; Α 
είδέναι δόξαι μάλλον, ή ε ίδότα κα\ άποκρυψάμενον 
λυπείν , ή έτερον τ ι χ ρ η σ ί μ ω ς κ α \ θεοπρεπώς οίκο-
νομών · έ π ε \ θ ε δ ς ών ό α ύ τ δ ς κα \ Αόγος κα'ι - ^ i a , 
πάντων είχε τήν γνώσιν · ουδέν δέ θαυμαστδν, εί ^ 
πάσι τοίς διδάσκαλοι; ^ ύ τ ώ ν το ί ; Άρειομχνίταιςέπό-
μενοι , καν τούτω τ ώ ά σ ε β ή μ α τ ι επακολουθήσω»:' 
μ ε τ ά γάρ τοι τ ώ ν άλλων α υ τ ώ ν δυσσεβημάτων, m 
τήν άγνοιαν ΙτΧ Χριστού καταγορεύουσιν. 

77. Quod si salvare scieue, lameo noluit , i n v i - D. 0 ζ*. Είδε ε ίδώς σώζειν ονκ ήβουλήθη, βασκανία; 
diae ipsi passionem aspergnnt, qutul priore vittutn 
«nulto es ta i rocius . Quomodo i i cm Dens e s i , si quid 
pa i i a iu r? 2 5 1 ^ a : n passioni conscclanea esl miila-
i i o : qui veru tmi la lur , iden» c l sialus divtir-itale.u 
4 \ p » r i c l u r . Quotitodu auiem Deu3, qui diversus lit? 
^ u o d ei nobii l salvare, cur cx uon exsibloiiie pro-
i l i i x i i ? nam quos salvare no lu i l , ne producere qu i -
4lcm debuit. Nam si producit quideai , sed iiou sal-
\ a i , quasi facii pocnilenlia i la se gcrenb, ccni ra i iue 
ipsc sibi videbilur . Quomodo i d , inquain? Nain s l 
4 roducero, boni p rop i ium es i , i<I ipsutu e i sa lva re . 
N n i i cornmipero C4 perdcre, baud houi oflicium 

srd ina l i . Cou i ra r i un aniem bono uialiun es l . 

• 3 J t»an . x v i i , 10. ·* M.cl i l i . λ χ ι ν , δ ΰ . 

πάλ ιν αύτώ π ά θ ο ς π ρ ο σ τ ρ ί ψ ο ν τ α ι , τού προτέρον 
πολλώ χαλεπώτερον · κα \ πώς θ ε δ ς , εί πάτχειπ; 
τ ώ γ ά ρ πάσχε ι ν , κ α \ τ ρ ο π ή π α ρ έ π ε τ α ι · τή δε τρο-ή 
π ά ν τ ο ; ; καί άλλοίο)σιν π ε ί σ ε : ι ι · καί πώς θε^ς ^ 
άλλοιούμενον; εί δέ ούκ ήνουλήθη σώ^ειν, πύ; 
π α ρ ά γ ε ι έκ τού μ ή δντος ; ά γ ά ρ ού βούλεται σώ* 
ζ ε ι ν , ουδέ π α ρ ά γ ε ι ν έδει · εί δέ παράγει μεν, OJ 

σώζει δέ, ώς έκ μ ε τ α μ έ λ ε ι α ς ε ι ς τούτο ελΟών, ενάν­
τιος αύτδς έ α υ τ φ φανε ϊτα ι * κα \ πώς ίστ: τούτο; 
εί γ ά ρ τ δ παράγε ι ν αγαθού , κ α \ τδ σώζειν δήχβν' 
τδ φθ&ίρειν γ ά ρ κα \ άπολλύειν , ούκ αγαθοί, έλλβ 
κακού · αντ ίκε ι τα ι δέ τ φ ά γ α θ φ τδ καχόν · * ν 

δε και τδ αύτδ και κατά ταύτδν τά αντικείμενα 
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σννυπάρξαι, αδύνατον · π ώ ς ούν έσται π α ρ ά θ ε ψ , Α 
ίπυ γε ούδ' έν τοίς γενητο ί ς τούτ ' άν εύροι τ ι ς ; 
ττολλοίς γ ά ρ τδ ευδόκιμου έν άμφοτέρο ι ς π ά ρ ε σ τ ι , 
χιΛ εργα^ομένοις τ ι νά και έπ ιμελομένο ις , κα \ ε ί ς 
»b σώζειν κα \ δ ιαμένε ιν τ α ύ τ α , τα ί ς σπουδαίς χ ρ ω -
-^νοις κα\ τ α ί ς εύσθενειαις · εί μ ή κα \ τούτων τδν 
Πον έλαττώσουσι * π ώ ς δέ κα ί αίτ ιος τ ώ ν αγαθών 
crfldi\ άν, εί τδ πρώτ ιστου τ ώ ν αγαθών τδ σώζειν 
ί,Ο βούλεται ; έτ ι εί ού βούλεται σώζε ιν , ούοέ π ρ ο ­
νοεί · τίνων γ ά ρ άν ε ίη πρόνοια , ούκ δντος τού σ ω ­
ζόμενου ; τ ώ ν γ ά ρ ένεκα του , ή πρόνοια · εί γ ά ρ 
προνοεί, σώζειν ού βουλόμενος, έαυτώ άντ ικε ίσεται · 
τν3το δέ ουδέν έτερον έατι λέγε ιν , ή οτι ά βούλεται 
ού βούλεται · ε ί τα εί ού προνοεί , ούοέ αγαθός έστι · 
και ε ί ο ύ κ ά γ α θ ο ς . μεθέξει τ ι τών δντων αυτού, κα \ 
ταύτη ουδέ α ί τ ι ο ; έσται τών δντων · εκποδών ούν ή Β 
πρόνοια" προνοίας δέ ά ν η ρ η μ έ ν η ς , π ώ ς άν συσταίη 
τα ανθρώπε ια ; και ε ί τ ι ς κτ ίσις έτερα έστ ιν (ουδέ 
γαρ τάξις έν τοίς Ούσιν έστα ι , ή α ρ μ ο ν ί α ή σ υ μ μ ε ­
τρία έπ ι τεθήσετα ι ) , πόθεν τών γ ινομένων ή εύτακτος 
γ.Λ ανάλογος δ ιαδοχή, προνοίας ούκ ο ύ σ η ς ; π ώ ς δέ 
ο: σπουδαίο: μέν όοξα'σθήσονται, οί φαύλοι δέ κολα-
<$ήσονται; κα\ π ώ ς τ ά ά μ α ρ τ α ν ό μ ε ν α έλεγχθήσετα ι , 
άποδεχθήσεται δέ τά κ α τ ο ρ θ ο ύ μ ε ν α ; άργούσι νόμοι 
χαι τά θεία δ ικα ιωτήρ ια" ο ίχεται δέ βασιλεία και 
γεεννα,ή μ έ ν ο ι ά τούς χρηστούς , ή δέ διά τούς π ο ν η ­
ρούς εύτρεπ ισθε ίσα · ή ούτω γ ε ούτε άγαθδν δ φ θ ή -
βεται καλ έπα ινεθήσετα ι , ούτε κακδν γνωσθήσεται κα \ 
χαταγνωσθήσεται* σύγχυσιςούν καλ αταξία τ ψ παντί* 
είδε φαίεν πρόνοιαν ε ίναι , εί μ ή ό π α ρ ά γ ω ν προνοεί , ^ 
ένάγκη έτέραν α ίτ ίάν αυτής διδόναι, κ α θ ' ήν τ ά δντα 
χρονοούμενα δ ιεξάγετα ι* κα \ ταύτην ή δμοίαν 
έχείνω ή άντ ικε ιμένην * και εί όμοια , ουδέ άλλης δει * 
ιί δέ α ν τ ι κ ε ί μ ε ν η , ανα ιρετ ικά δέ αλλήλων τά ά ν τ ι -
κείιιενα,' κα \ Αλλήλοις μ α χ ό μ ε ν α , πώ% τών δντων 
οτήσεταί τ ι ή σωΟήσετα ι ; και τ ί διοίσει τ α ύ τ α τ ή ς 
ΪΙανιχαίων άθεότητος , δύο άθέως ε ίσηγουμένων 
άοχάς; ε ί δ ε και είόως κα\ βουληΟεις ούκ ήδυνήΟη 
uaZ2i% ή τών φυσικών-έξεων κα\ ενεργε ιών ατονού­
σαν τούτο π έ π ο ν θ ε , και Εσται τών άλλων π α θ ώ ν 
i παθέατερον · ή ΰφ* έτερου του πάντο>ς άπε ίργο ι το , 
χι\ τ ε τυράννητα ι , κα ι ή τ τ η θ ή σ ε τ α ι τήν ίσχύν, κα ι 
ίνίαιδ κωλύων εύσθενέστερός τε κα\ περ ικλεέστε -
ρος · κάκείνος μάλλον όμολογείσθω τήν θείαν απο­
συρόμενος δόξαν, κα \ τδ βλάσφημον ά π ε ^ ό ί φ θ ω εις D 
>:φα*άς τών Χρ .στομάχων · τδ γ ά ρ μή δύνασθα ι , 
c!> θεού · κα ι ε ίργέσθω μ ή τού σώζειν μόνον, άλλά 
γε και τή; άλλης θεοπρεπούς δόξης, δπερ αύτο ί ς 
ίνσσεβώς έσπούδαστα ι . 

οη'. Τά μέν ούν έκ τ ώ ν άθεσμών λόγων αυτών 
?ν>4μενα, π α ρ α ν ο μ ί α ς κα \ αθεΐας π λ ή ρ η , ώς έν συν-
"'ί;ιφ ε ίπε ίν , τ ο ι α ύ τ α · ίνα μή τοίς πλείοσιν ένοια-
"ρίβοντες, και αυτοί συμπαΛανομούντες φαινοίμεθα · 
ταύτα γούν π ζ ρ έ ν τ ε ς , κα\ πρδς τδ τών έμέτων αυτών 
ίηδές καιδύσφορον δυσχεραίνοντες , έ π ι τήν τ ώ ν ά λ η -
' Ί ν δογμάτων ε υ θ ύ τ η τ α , κ α ι τ δ τ ή ς αληθείας φώς 
a-ανεύωμεν · όμολογούμεν ούν κα\ μεγαλοφώνου κ η -

SACRIS IMAGlNiBUS. 791 
Porro circa uiiam eamdemque rem , eodemquo 
momento conlrar ia s imul coexsislere, impossibile 
est. Quomodo aulcin in Deo fiet, quod ne in crea-
turis qutdem comperire eel? Mt i l i i s enim placct 
u i rumque , et facerc scilicet et curam facii gerere, 
et salvandi conservaudique causa sludia expromunt 
et vires. Nis i iorte his etiam inferiorem F i l i u m d i -
cunt. Quomodo demum causa bonormn dicc iur , si 
praecipuum bonori i in, id esl salvare, n o l i l ? Prai ierea 
si non v o h salvare, ne providus quidem e s l ; nam 
quibus proridebi t , si salvandus desi i? Nain provi -
deni ia , in aliquem necessario lendit. Por ro si p r o -
videi nolcns salvare, ipsc sibi adversabiiur. Hoc 
autem ni l i i l a l iud e r i l , nis i qtiod vult, i iolle. Tum 
nisi p rov idc l , bonus non es i , neqae curn re qna-
libet sua commuuicabi l , adeoque ne cansa quidum 
rerum eri t . Sublala ig i iu r providentia esL P r o -
videnlia vero sublala, quontodo res bmnaiiae con-
sislenl? E t si forie alia crealura s i l , nequc re-
rum exsis iemium ordo, neqne banrionia neque 
symmetria accede l ; umlenam reruin ordinaia et 
analoga siicccssio, providenlia sublata? Quomodo 
frugi bomines gloria douabiintur, mali auiem poena 
aQicienlur? et peccala redarguenlur, recie facta 
commendabuiuur? Vanae fient leges e i diviuum 
I r ibuna l ; pe r i l regnuin e l gebenna, illud bonis, 
hatc autem mal is parala :neque jam bonum aliquid 
videbitiir ac laudabiiur, neque mahiro quidquam 
censebilur aut damnabitur. Confusio ilaque, et 
ornnium rerum cinnus. Quod si d icanl esse p rov i -
deni iam, utique s i Creaior non providet, necesse est 
aliam causain ejus p r o v i d e n l i » assignare, a qua 
rpsprovidenteradminis i reniur . Alque hanc catisam, 
vel s imilem esse Creator i , vel con l ra r iam. S i s imi -
lis es l , j am aliera non esiopus : sin conirar ia , con-
traria autem invicem pc r imun l et ropugnanl, quo-
modo quidquam in rcrum nalura subs is l^ l aut >al-
vabi lur? Quid porro ba?c diflferenl a Manicb;vorut<i 
aibeismo, qai duo impie i nvebun l principta ? Quod 
si Deus scicns e l volens non po iu i l salvare, boc 
quidem ei acc id i l vcl physicaruin v i r ium e i eiTn-a-
c i « i inpole i i i i a , alque i l a pise c x l e r i s iui irmus 
e r i l . V c l ab alio prorsus prohibetur, ac lyrannide 
urgelur, alqi ic ita minor v i r ibus er i t , e l e o m a quo 
probibeiur roriiorem alque i l lustr iorem esse consla-
b i l . Sed eniin illutn poiius divinam obtinete niajc-
sialein coniiieamur, blaspbemia aulem in capui ho-
si ium C b r i s l i r e c i d a l . Namque impolenlia in Dco 
n o n c s i . Al ioqu iu nun a salvando solum probibebU 
lur , sed e l reliqua Deo congrua glor ia , quod i s l i 
i inpic contendi inl . 

78. Q u x i laquc ex impiift borum sermonibus con-
gequunlur, nequiiiae e l i r rc l ig ios i ta t i s plena, c o m -
pcudio velul i dicta, ba?c s u n l ; ne si diuiius i is 
i iuinoremiir , nos quoque cum ipsis pcccarc v idea-
itmr. Ha ic ig i lu r j a . i l omiUenles , et vomitus ipsoruui 
insuaviiaiem molesliaii iqiie dbominantcs, ad v c r o -
rum dogmalum rect i lu finowi verilalisque Inmcn 
convcrlaniur. ConAlcaMir itaqu-*, ct magsia voce. 
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praedicamus, Chr i s lum suaple nalura Deum e l Dei Α ρύσσομεν, ότι κατά φύσιν θ ε δ ς έστιν αληθώς ό Χ ριστδς, 

F i l i n m ; q i ad crea l i i ra r i i in modulutn 2 5 2 
exitniam suani boni la lem sc deniisit , scieiisque c l 
YONMIS :«c poiens fcalvare, reapse nos salvavit , e l 
riiabnlica f ra i id f i c r i p m l . uoliisqiu» diviiia* nnliliae 
d c i t t i u i inr-^tius e>l; cni 1*11|tie >il Pa i r i s snp ; en-
l i a , ourt ind noti sc i l : ommtr.n siijuhlrm r*t 

c r ^ a l o r , nullaqtie «jiis creatura P%\rn ejiistlem 
co^ni i onetu i»sl. f)eut t»ni»n , inqnil Sc r iph i ra v 

utpitnlin hua Irrrani (uvditvil, p-rnvil radoi pm-
tleniia sita ·*. E l omi-.ia ρ orstis sapieuior IWi l · · . 
A i q u c : / / / ipxo *unt ihetaitri omnes sapienluv el scien-
tiw uhseouditi 9 1 . Ipsu sapieulia» daior , ip^e oinnctn 
ra i ion i lcm nauiram s u u i l i l i c ι vi pna farh sapien-
leii», quia sapiefi iu: ejns- a/que i n lel l i ^ rn li.e ιιοιι esl 

κσΛ θεού Υ ι ό ς · κ α θ ί κ ε τ ο δ έ είς τδ τών ποιημάτων 
μετρον, δι* ύπερο*ολήν άγαθδτητος · κα\ είδως καί 
βουλόμενος και δυνάμενος σώζειν, έσωσε»/ ή«αα; κα\ 
τ ή ς δ ιαβολικής π λ ά ν η ; ε οξύτατο , καί τής θεογνω­
σίας τδ δώρον ήμΤν έ /αρ ίσατο · σοφία δε ων τοΰ βεού 
κα\ Πατρδς , ήκ^στα άν τι τών δλων αγνοήσει·· 
τών δντων γ ά ρ πάντων πο ιητής έστ ι , και ουδέν 
τ ώ ν ύ π ' αυτού π ε π ο ι η μ ε ν ω ν , έκτος τής γνώ­
σεως αυτού κε ίσεται* Ό θ3-)ς γ α ρ . φησ\, rrj croVg 
έθεμεΛίωσε τήν γήν, ήτοίμ'ΐσε δέ οΰρανονς tr 
φρονήσει, και πάντα απλώς έν σοφία ε ποίησε. Και, 
Έν αντφ πάντες cl θησαυροί τής σοφίας χαϊ 

τήςγί'ώσεως απόκρυφοι. Κα \ αύτδς έστιν 6 τής 
σοφίας χορηγδς , κα \ πάσα*/ λογικήν τή σοφοκοώ 

inimiMus e e . Qiioi l s i ipscniel a i l : Omnia qna cun- Β δυνάμει σοφίτων φύσιν, δτ ι τ ή : σοφίας και τής 
qne hab,i / W r , mea snnt f · ; c i : Sicul uovil we 
Paier, ego qnoqne ipsnm agnutco; ei uemo notit 
1'alrem nisi Filitu 1 ; qu i , inquam, inaxiuia oinnium 
novi t , cerie nil i 1 n i i i ioni in reri im ignnrabi l . N a i n -
que a l i ie r exislhitare am credcre, I H W blaspbcipiiin 
lanlii i i inio.Io o s l , sed eitam impossibile. Q Γι ergo 
omuia aiiiequaiu fi.tiit nnv i i , .'» ciijusriaiu roi s i i e u -
l ia cxclui le tur? Ergo ctiaiti talvare, ei qn idnn in 
pr imis s c i i . Hinr. aboinmbus, qtit Oeum cognosnmt, 
i ina voco coucordi icrqi ie Si»rvaiori.« noiiieti c i 
a t l r ibu i ln r . !d quippe stgnifirat Jesn qtioqne noiiiei», 
qiind ox tei vcri ia .e v im liru>iIndinenMiiie a » c | i i l . 

συνέσεως αυτού ούκ έστιν αριθμός· εί οέ αυτό; 
έστιν ό λ έ γ ω ν . δτι Πάντα δσα έχει ό / 7 ( ϊφ , 
έμά έστι * κα \ Καθώς ό Πατήρ γινοχτκε' ρε, *ά*ώ 
γινώσκω αύτδν, καϊ ουδείς οϊδε τον Πατίρα εί 
ό ΥΙός · τδ μείζον α π ά ν τ ω ν ε ίδώς, σ/ολή γε έν τι 
τών έλαττόνων άγνοήσειε · τ δ γ ά ρ μή ούτω χα\ χατέ 
τ α ύ τ α κα\ φρονείν και δοςάζε ιν , πρδς τω βλασφημώ 
κα\ τδ αδύνατον Ι/ει* ό το ί νυν πάντα είόώς τΑ 
γ ε . έ σ ε ω ς , τ ί ποτε άρα έστ \ν έςω τών πάντων! 
ούκ ε ί σ . τ α ι ; ούκούν και τδ σώ^ειν κα\ προ* γε τών 
άλλων έπ ίστατα ι · ένθεν π α ρ ά πάσι τοίςθεον ειδόίΐ, 
συμφιόνως κα\ δμοφρόνως τδ Σωτιφ σ·/ομα αντω 

άποκεκλήρωται* τούτο γ ά ρ και τδ Ίηοονς δύναται , έκ τής τών π ρ α ^ μ ά ^ ω ν αληθε ίας τήν δύναμιν χα\ 
βεβαίωσιν δεξάμενον. 

Quod MUUMII s;»lvare scions, ve l i i eiiatn revcra C "Οτ ιδέ ε ίδώς σώζε ιν , κ α \ βούλεται σώ^ειν, Τ*Λ· 

£alv;tre, ί,Ι liis ρι-rsita leanl pr i i ini in v c r l n : Oniuia 
quncimqne voluit Domimis, fscii in ccelo et in terra *. 
Dcmde, q u i a Pa l r i s a i i i i q u a u i veramquo volmita* 
l c n » , q n r s a l v a n d i e s l , ex>e<u'ni> i v - l i u a g n i i*ou-
hili i Angf l i i s , w i j i i s - v o l u i t i a s n i l t i l a Pa i r i s vobttiiaic 
diir-ri, i m o i p c p o i i u s i l l a v n l u n i a s c s l , s i r u t 
ei iaui s:»pii'inia c i V I M U S e l s i in i l ia . Qujdni ptiiut 
\ i da i i i a r>u :u e i -;.lvaro f u i l d i m n i : Auhhinn mcnm 
α me ipso pouo ; ei potestalem /u /vo iitrum snmfndi 
eum*1 Paslor bonus sum, qni nuioiam pro ovibus 
pono \ Qtiouto U\ a i . iUMii , u i s i s a l v a i , 11 > 11 tt v u l i 
nmrienr p r c c a i o t i s , sed u l c o i i v i M l a f n r a v i a s*ia 
p r a \ a , ei v i v a l 5 ? Μ 1*0 s a l v . i r e voli*n<, s i i n u l p r n -
v ide i . E g » p r o v i d o i i i i . 1 u s q m » a I r x i r e m a , rnnve-
n i r i i K T ι ν ι i i u i i - u i q u e , p o r l i n ^ i l . I I d e m o M S i r a l ' 
S c n s u s i p s ^ , C l < o i t . o i i i l : « H O I H S l e \ c l r a l i o c i n i n n i , 
q u o res cousider · i i tes, i l laru :i onUnalMii l i a r n i o u i -
caniipie d i spo^ i i iouen i cog i i<»$t i t i ius , s l h i m q n i e l 
n io lum. imde cousciilanee Crea lor i s iiiagniiii.iiui*tu 
| iy m i H ( T b r b r a m u s . Qutnl vcro scicns voleusqiie 
g a l v a r p , i d >\\uu\ p o s s i l , q u i s e s l ita f n i i i i s n s a i i l 
meii ie t ; q ) i i i s , c i i i ic redi i l i la i . s crapula uu>rsus, n l 
noii rr*?dai? Ι ' Ι Ι Ί Ι d i c e u i u M i a i i d i . i l : Clnisium Dei 
ticnl snpieniitiH, iia ti virluietn *. Ει : Μaqnus tlu-
tninu* no$ur, $1 inugmi cinus ejus T . hii : Udus no-

· ' f':f»v. rrr If). · · Ρ af. r n i , f 4 . ^ C O I I K C . n . R. 

θέτω αυτούς πρώτον μέν τ δ . Πάντα δσα ήΰέΛηοττ 
ό Κύριος, έπ?1ησεν έν τφ ούρανφ καϊ έΐ τ\\ 
έπε ι τα δε. δτι τήν τού Π α τ ρ δ ς βουλήν άρχαίαν άλη-
Οινήν, ή τδ σώζειν έστ\ , π ε π λ ή ρ ω κ ε ν δ τής μεγάλης 
βουλής "Αγγελος ού ή βουλή κατ* ουδέν τή ; του Πχ· 
τρδς διενήνο/ε · μάλλον δέ α ί τ δ ; εκείνη τυγχάνωνεί-
τ ι ν . ώ σ τ ε ο δή κα\ σοφία και δύ α μ ι : και τα πιρατ)ή· 
σια · π ώ ς δέ ο ύ / έκνύτιον ε-χε τδ σώζειν β λ:γων' 
Τήνψυν.ήν μου άπ'έμαυτού τίθημι. καϊ t&v-
σ/αν έχω πά^ιν .XaCch- υντήν ; ό παρήΐ'ό κοτ 
Λ:ς, ό τιθες τήν ψυχ·}ν υπέρ τών πρ<,€άτ*ν 
π ώ ς δέ, εί μή έ σ ω ^ ν , ού θέλει τδν θάνατον :ον 
Αμαρτωλού, ώς τδ άποστρέφε ιν a J w V έκτης ι6ον 
αυτού τ ή ς πονηρας και ζην α υ τ ό ν ; Λ:δ σώζειν βου-

1 λόμενος, Χ'Δ προνοεί* ούκούν κα'ι πρόνο.ά εστίν 
άχρι και τών εσχάτων αναλόγως έφ* Ιχάστω ο:-
ήκουσα · π α ρ ί σ τ η σ : δέ και ή ι ί^Οησις αύτη. και 4 
Εμφυτος έν ήμίν νόμο; κα\ λόγος, καΟ' δν τοίς ο σιν 
έπ:6άλλο. 'τες κατανοούμεν τήν έν αύτοίς εντα/τον 
και έναρρόνιον τάς ιν κα ί Οέσιν και κίνητ.ν, εί ω ν 

αναλόγως τού γενεσιουργού τδ μεγαλείον άνυμνούντε; 
δοξά^ομεν · δτι δέ ε ί δώ . και βουλόμενος σώζειν χαί 
δύναται , τ ί ; ούτως έ μ μ α ν ή ς xx\ απίπλτκτος. ^ · 
απ ιστ ίας μέθη ^ β α π τ ι σ μ έ ν ο ς , ώστε μή πϊΐδε^* ι ί 
άκ^ύων τού λέγοντος , Χριστόν θ*οϋ ώσπερ σο?&> 

· *Γ .^ ! . rxTw, Γκ · , .Ι , ·ηι«. . w i , Ι ο . *Joan. ^ * ^ 
t. Ν . ι; ι, Μ . 4 ! ' - Ό Γ . ι , ' χ ί . ? Psal. cuvi , 5. 
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» 1 APOLOGETICUS PRO SA€WS IMAGINIBUS. 8 » 
οΰτωδήκα) δύναμιν, Ka\ Μέγας ό Κύριος ημών, Α *ter9 Deus $α'νο· faciendi·. Ει : Dominus fonit et 
καϊ μεγάΛη ή Ισχύς αυτού* Κ α \ , Ό θεός ημών ό 
βεύς τού σώζειν* Κ α \ , Κύριος κραταιός καϊ δυνα­
τός. K i \ , θείς τών δυνάμεων. Κ α ι , Ιδού ό θεός 
ημών μετά Ισχύος έρχεται. Κζι,'Ο βραχίων αυτού 
μετά κνρείας. Κ α ι , Μή °ύκ ισχύει ή χειρ μου τού 
ρνσασΟαι; Κ α \ , Μή ούκ ισχύω τού έξεΛέσΟαι 

potent*. Ε ι : Detis tirtntum , β . Ει : lCcce Deits voster 
cum [orlitudinc rewt Kl : Brachium [hniiui cnm 
poltniia u . E l : !S'um manns ntca non yoLc*' eriperef 
El : Nonne possum Itberare ros *·? E i : QtO fecit 
lerram vinbut suis, qui consiiuxit orbem supientia 
i // Λ , et prudenlia *na c&lnm exiendii u . 

υμάς; Και , Ό ποιήσας τήν γήν έν τ ή ίσχύ'ι' αυτού, ό κατόρθωσα ς τήν οίκουμένην έν σοφίφ 
αυτού, καϊ έν τή φρονήσει αυτού έξέτεινε τον ούρανόν* 

Πω; ουν σωΟήσεται τδ, Πάντα δΐ αυτού έγένετο, 
εί μή σώ^ειν δύναται ; εί γαρ σώζειν μή δύναται, 
ούδε ποιείν έκ μή δντο; τά πάντα . Κα\ τδ, Πάντα 
δι' αυτού καϊ εις αυτόν έκτ'σθησαν · καϊ αυτός 
έστι προπάντων · καϊ πάντα έν αντίο σι νέστηκε. 

Qiiommio igiiur sil incolume illml : Ontnia pcr 
ipsitm facla ittnt , e , nisi pnlesl 6a!vaie? Nam si $al-
varc ncqiil , lioque <ax hiliilo oiimia la<eie. Ει iilml: 
Omninper ipsnin el in iftso condila suM. Ει : Ipseest 
unU omiiifi.lA : Ontniu in ipso consltint ! *. Qunimido 

Πώς δέ φέρει τά πάντα τώ £ήματι τής δυνάμεως ρ ilem porial onniia νι-ι h«i vir.nlis suaj ui>i sal-
αύτού. σώζειν μ ή δ υ ν ά μ ε ν ο ; ; π ω ς δήσει τδν ίσχυ-
ρον, και δ ιαρπάσε ι αυτού τ ά σ κ ε ^ η ; τί οέ ό μ α κ ά ­
ριος κα\ μόνος δ υ ν ά σ τ η ς ; τ ί ς ούν τ α ύ τ α έστιν , άλλ' 
ή δν ό άγγελος μετά τ ώ ν πο ιμένων ή μ ί ν ε ύ α γ γ ε λ ί -
{εται, "Οτι έτέγθη ύμΐν σήμερον Σωτήρ, δς έστι 
Χριστός Κύριος ίν πόλει άαδίδ; Ού γ ά ρ πρέσθνς, 
ούκ άγγεΛος, άΛΛ% αυτός ό Κύριος έσωσεν ήμας, 
δς κα\ οίδε και βούλεται κα\ δύναται σώζειν ή μ δ ς · 
ταύτα μέν ή μ ί ν και ομόλογείσθω και π ε π ε ι σ θ ώ , και 
ιΐς τδν ά π α ν τ α χρόνον έπικρατύνεσΟαι ηύχΟω · π ώ ς 
β* ούν, ίνα τ ώ ν . πολλών άφέμενοι λόγοιν μή π έ ρ α 
τοΰ μέτρου φ ε ρ ώ μ ε 6 α , οί α π ε ν α ν τ ί α ς τ ή ς τών ιερών 
δογμάτων εύΟύτητος Ιστάμενοι , κα \ τ ή ς προσπαΟείας 
τ ώ ν π ε ρ ι κ ο σ μ ί ω ν τ ψ ο ί σ τ ρ φ νυττόμενοι , έ π \ τδ τ ρ α χ ύ 

Vare potesi? qMOii to Ιο fotlcin a:I ^ a l . i ' , ijns.jιι»» 
vasa liiripiei ? Qnis ille bcalus s»olii»qii«t dyuasla? 
Qui<, i i i q n a i i i , liic esl, nisi qiifiii augHits i-iim p a -
euiribus n>.bis i iuni ai : Qnia naiu* 2 5 3 e s l hocie 
vobis Saioator, qiti e*i Cknnait Dominus, m tiviiald 
bacidh , Λ ? Λ ο ι ι euim leguius, v.on auyelnt, sed ipse 
DomhuiM ralvavil tws 1 9 ; qui t?l sril e i vnlt e l poiest 
nossalvare . IIa;c nos coi i l i ioainur ei crei laimis, el i u 
oimie leinpus Urma apud ιιοβ esse pret einur . Q c o -
iiM)ilo ergo, t»e per niuJta verba discuiriMiies ex l ra 
debitos lines feraiuiir, bi sacrormu dogmaluiii r o -
ciilMdini adversaiitnr, el afleclus erga res inundanas 
oesiro p e r t i i i , ad i r ro l ig ios i ia i i s asperam ardiiam* 
quc viam vcsanc se I ra i isni ler i ini? Tales enim $unt 

τίς δυσσεβε ία ; κα \ πρόσαντες . έξε κ ώ μ α σαν ; Αύται £ via> operatitinm iniqua e r ; quia niti eredideriiit, w« 
γαρ al όδοίείσι τών συντεΧούντωντά άνομα% δτ ι , 
"Εάν μή πιστεύσητε, ουδέ μή συνήτε γ έ γ ρ α -
τται · δ ι ά τοι τούτο κα \ αύτο\ μ ή π ιστεύσαντες , ού 
σννήκαν του κατά Χριστδν μυστηρίου τήν δύναμιν , 
χαι ότι Εγγύς σου τό £)ήμά έστι τής πίστεως, 
ir χφ στόματί σου καϊ έν τ ή καρδία σου · ούκ 
ήόουλήθησαν · άλλ* Έδωκεν αύτοΊς ό θεός πνεύμα 
*ατανύξεως, οφθαλμούς τού μή βΛέπειν, καϊ 
ώτα τού μή άκούειν. Διδ ούκ έπέγνωσαν δτι χο>ρις 
«ίττιω; αδύνατον εύαρεστήσαι θ ε ψ . Πιστεύσαι 
γάρ δει τόν προσεργόμενον θειρ δτι έστι, καϊ τοις 
ϊιζητούσιν αυτόν μισθαποδύτης γίνεται. 

βτ*. Έστι τοίνυν πιστις, φησ\ν , έΛπιζομένων 
ϊζάστασις* πραγμάτων έλεγχες ού βΛεπο^νων 

imeliigeiis 1 1 q i i idem, prout scr ip lum esl. Ρ ιορ Ι ι τβ . ι 
c l bi i|?iia ιιοιι r red i i le runi , mys lc r i i C b r i s i i v i r l u -
lem ιιοιι i i i ie l lexer i iu! . E l qui.t Prope esl libi verbutn 
fidei, in ore luo ei in corde tuo " . Sed noltie-
rui i t . Porro dedii illn Dominus spiritum compun-
ctioni», ocnlot nt non videani, et auret ul non 
andiant Ideo uon coguoverunl , impossibile eese 
slne fide placere Deo. Credere enim opoitel acce-
denltm ad Deum, quia e*l, et quod inqitirentibus te 
remuneralor sii n . 

70. Eit i iaque pde$, inqt i i l Sc r ip in ra , tperanda-
rum tubitaniia rerunt, argnmentum nuti apparen-

έΑλ'όσοι μέν Π ν ε ύ μ α τ ι θεού ή γ μ έ ν ο ι , έρηρεισμένον b lium**. Sed qi i icunqiic Sp i r i l u Dei a c l i , (irinaniquo 
•Κκαι βεβηκότα τδν νούν πρδς πάν ότ ιού ν τών άρ ί -
»των έχοντες , άθλον ώ σ π ε ρ άριστείον ευγνωμοσύνης 
τήν πίστιν δεχόμενοι , Πίστει νοούσι κατηρτίσθαι 
ιούς αΙώνας ρήματι θεού, είς μή έκ φαινομέ-
rur τά βΛεπόμενα γεγονέναι, καθά τ ώ μ υ σ τ -
εγιβγψ « ό ν τοιούτων δοκεί. Πίστει γ ά ρ , ε ίρηκεν , 
Ά6ελ π α ρ ά θ ε φ δίκαιος έ μ α ρ τ υ ρ ή θ η , ο ί τ ε π ε ρ \ 
Νώε κα\ ' Α β ρ α ά μ κα \ Μωσέα * κα ί μετ* εκείνους 
οί χατ% εκείνους άγιο», τ α ύ τ η τψ θιψ εύηρέστησαν · 
ί νο ί μέν βασιλε ίας κ α τ η γ ω Λ σ α ν τ ο , ε π α γ γ ε λ ι ώ ν τε 

e l 8'abilem ad omne opus optimum rneuiem bal>en-
les, agonale velnl i bonae vobmiai is pneminm fidrm 
babenle^, Fide ititellignitt aptata eue sacula verbo 
Dei, ul exhmsibilibut visibilia fierenl**; s icul barum 
reruin uiagisiro videtur. F ide ei t im, i n q n i i , ' A b o l 
Dei les i i i i ionio juslus fuif, itentque Noe et A b r a b a -
i)iuj et Moyses ; et posl i l los a l i i x q u e sancii eadcin 
hae flde Deo p lac i t e ruu l ; quorum al i i rcgua expu-
guaTerori l , protuissa sttnl adcp i i , vi fgui, fV»ris l n l -
lisque euperiores evaser i iui . A l i i lapidail sunt, 

e P>al. L \ v i t , 2 1 . • P s a l . x x u i , 8. "· ib id . 10. 1 1 Isa. \L , 10. M Ps>t. L X X X V M I , H . " Isa, L , 2 . 
m i » . χ , 12. «« Joan. ι. δ . ' · Coloss. i , 1(5, 17. " I M i r . », 5. 1 8 l . u c ιι , I I . , f Isa. L X I I , 0 . 

: , W a * . i , scc. L X X . » , I s a . v n , 9 . " P e u l , x x x , 1 i ; R >m. x , 8. t s l s a . v i , 9 ; l l o »ι, x i , S'. 
w Ucbr. x i , 6. " Hebr . x i , ! . u i b i d , δ . 
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rttur, ot facta et ipsa veri las oslendnnl? Id tesia- Α μία* έ νήρκτα ι , γράφεται χα\ είκονίζεται, ώς δηλού-
i n r e i i am p r x i e r i t i lemporis longi iudo, et i n n u -
mera l u m a r i i6cum lum opi f ic ionim m u h k u d o , 
omnlom oculis objccla pie oppido e l smnmo cum 
decore, tantiim niantfesie non inclamans ctincto-

• r u m auribus, Scrvator is erga nos patralam bo-
nitatem, et incarnationis cjus e l coudescensionis 
ostendens mys te r ium, neque secius docens quam 
*acrnm Evange l i t im; luin et sanclorum clara f a -
r inora ct arimirnuda cerlamina ipsorum praedicans, 
et eorum qui b x c abolenl perversurn animum et 
incrcdul i la tem publice viluperans. Cuncia euim 
contpicua $um intelHgentibu$f et recia hiiqui uien-
tiam invenerunt ·*. 

σιν αυτά τ ά π ρ ά γ μ α τ α και ή Αλήθε ια ; μαρτυρεί 6ε 
κ α ι τ δ μήκιστον του διελάσαντος χρόνου, ή τε άπει­
ρος τών ε ίκονισάντων κ α \ ε ίκονισθέντωνπληθυς ύπ' 
δψιν πάντων ί κ κ ε ι μ έ ν η εύσεβώς μάλα και ευπρεπέ­
στατα , μονονοΰ σαφώς ταΐς Απάντων άκοαϊς έμβοώσα 
τ ή ν τ ε περ ι η μ ά ς τοΰ Σ ω τ ή ρ ο ; αγαθότητα γεγενημέ-
νην , και τ ή ς οίκονομίας αύτοΰ κα \ συγκαταβάσεως 
όιατρανούσα τδ μυστηριον , κ α \ ούδεν ήττον Ι) τδ 
Ιερδν διδάσκουσα Εύαγγέλ ιον , τ ά ς τε τών αγίων άρι­
στε ίας, κ α \ τ ο ύ ς άξ ιαγάστους άθλους αυτών κηρύτ-
τουσα, κα\ τ ή ν τών ά θ ε τ ο ύ ν τ ω ν τ α ύ τ α άγνωμοσυνην 
κ α \ άπ ιστ ίαν ε μ φ α ν ώ ς στηλιτεύουσα* Πάντα γάρ 
ένωπκα τοίς σννιονσι, χαϊ ορθά τυις εύρίσχανσι 

γνώσιν. 
Quis vcro lam miser esl e i animo caccus ac 810- ^ Κ α ι τ ί ς ούτοις άθλιος και π ε π ω ρ ω μ ί ν ο ς τήν ψν-

l ldus , ut buic (ain clarae l inipidissimxque veritati 
coni radiccre v e l i l ? Quomodo, poslquam taletn ap-

-pellalionem ( imagiu i s C b r i s l i ) piclura b a b e l , non 
• s i l venernuda et glorificanda? Haud quippe absur-
dum s i i banc Cbr i s i t noinine indigitare, velul i Cbe -
mbinos i l los . Quaenam ra l io sic eam denomiiiare 
ve l a l ? Namquc ibi speclaii l ibus C b r i s i i nonien oc-
t t t r r i l , e l 2 4 6 H , S A , N fonwa! ejus s imil i iudinein 

-habel, qnanium pic tmis manns iugcnio suo e l a r i i s 
φ κ Η ο π » ; adjumcnlis consequi po les l . Nobis vero 
*€tiam aitrei Cherubini juxla apostolicani vocem 
bonorandi s u n l , e l de bts sermo brevis et c i r -
cuniecriptiiB boc loco concludelur . Verum il le de 

χήν και ηλίθιος, ώς ά ν τ ω π ή σ α ι π ρ δ ς τήν ούτω λαμ· 
π ρ ά ν κα\ δ ιάφανεστάτην ά λ ή θ ε ι α ν ; π ώ ς δε άρα 
το ιαύτης προσηγορ ίας τυχούσα ή γ ρ α ? ή , ού τιμία 
κα ι ένδοξος; ούδεν γ ά ρ ά π ε ι κ δ ς κ α \ τούτο Χριστόν 
όνομάίεσθαι κ α θ ά π ε ρ εκε ίνα Χερου^ ίμ · τίς γάρ 
λόγος δ τούτο κωλύσων τ φ έ π ι γ ε γ ρ ά φ θ α ι μάλιστα; 
Χρίστος γ ά ρ τοίς έντυγχάνουσιν άναγινώσκεται τού-
νομα, κα ι τού είδους τδ έ μ φ ε ρ έ ς Ιχουσα, καθ* δσον 
ή χε ιρ τού γ ρ α φ έ ω ς τα ί ς ε ύ φ υ ί α ι ς κα\ ταΐς έκ τής 
τέχνης της γ ρ α φ ι κ ή ς έπιδόσεσιν απευθύνεται · ήμίν 
δέ κα\ τά χρυσότευκτα Χ ε ρ ο υ δ ι μ , κατά τήν άποστο· 
λικήν φωνή ν τ ι μ η τ έ α , κ α \ δ π ε ρ \ τούτων λόγος 
βραχύς τε και ε ύ π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ς ών ένταυθοί περιγε-

*W« s tul l i s bominlbus adbuc abundans et vigens Q γράψετα ι · ό δέ π ε ρ ι τών άμαθαινόντων έτι σφρι-

ultertas provelietar. Nam mi ra r i valde meri ioquc 
hiequoque licei denientiae atque insaniae magniui -
oinern, quod neque ipsa faciorum natura e i ' e v i -
denlit, neque res apud onines concordiier in con-
fesso, et in commnni eensu itifniinc ambigua, ιιοιι-
thim illis necessarium consensum suascrunl . Nam 
ei quid r e c i a senteniiae iis inessel, e l si iguoraniias 
crassitudinem perrunipere possenl , necesse forel 
«x aperle paienl ibus, et sub omni i i i i i sensum ca-
deni ibus , dc proposilo boc cogilanlei», veritaiem 
agnosrere , el opinionem rcclam ampleci i . S i c u i 
enitn delinealioncs viderc est niul lo deleriores non 
.irchelypis tanlnm, vcrum eiiam coloratie p i c l u i i s , 
ei ο splciulidis vivitlisqite l inc lu r i s decus babenti-

γ ώ ν κα\ έ π α κ μ ά ζ ω ν έ π ί τ δ π ρ ό σ ω προενεχθήσεται· 
έ κ π λ α γ ε ί η γ ά ρ άν τ ι ς κα\ σφόδρα γε είκότως αυτών 
κάνταύθα τ ή ς άνοίας κα\ αφροσύνης τδ μέγεθος, ώς 
ούδ' αυτή τών π ρ α γ μ ά τ ω ν ή φύσις κα\ ή ένάργε:β, 
κα\ τ ά π α ρ ά πάσι σ υ μ φ ώ ν ω ς Ομολόγου μενα, καί ταΐς 
κοιναίς έννοίαις τ δ ά ν α μ φ ί λ ε κ τ ο ν έχοντα, το δέον 
αυτούς συνιδείν π έ π ε ι κ ε ν · ε ί π ε ρ γ ά ρ αύτοίς δογ­
μ ά τ ω ν εύθύτητος μ ε τ ή ν , διασχούσι άμαθίας τδ 
π ά χ ο ς , έχρήν έκ τ ώ ν έ ν α ρ γ ώ ς προφαινομένων χαί 
τα ί ς αίσθήσεσι π ά ν τ ω ν ύ π ο π ι π τ ό ν τ ω ν , συλλογισα-
μένους π ε ρ \ τ ώ ν π ρ ο κ ε ι μ έ ν ω ν , έπεγνωκέναι τάληθή 
κα\ δοξάσαι τ ά εύθή * ώς γ ά ρ κάν ταίς σκιαγρα-
φίαις ίδείν Ινεστ ιν , αί μ ή τών αρχετύπων αυτών 
μόνον, ήδη δέ κα ι τών κεχρωματουργημένων, καί 

I)ii5, i ia si invicem opponamus Cberubiuos qui D τα ίς διαφανέσι τ ή ς εύχροίας βαφαίς διηνθισμενωΛ 

rclai .vc u n i u m spec i a i i l u r , ct analogia quadam 
utentee cogiicmus, cos unibrain laitittm babcre 
b«galeii i r non autein ipearnm rerum i concm, e i l a -
men bonorabilcu esse e l sanctos j t ix la aposiolicam 
d o c l r i n a m , cur non magis ba.»c q»ia? plura f o n t i -
netit , sact-a tiostra, ioqnain, qtia! tpfcam ver i la lem 
i u Μ gcetanl, cirr non niullo bonorabil iora et glo-
r ios iom s in l Τ S«id bi s lu l t i , ne pari qu idcm, ac i i la 
veiera bonore digtiantur. Adeo abeunl a mcl ior is 
MtilUque senlei i t ix dclec lu ! quandoquidem c i i am 
conlrarlorutn absunle polius gaudcnt optronc. I l i 
n imirmu, sdi l t i t ia sua et crrore prappcdili, comp)-

κα\ π ρ δ ς τήν έμφέρε ιαν τού πρδς δ γέγονεν άχρ·.-
6 ώ ς έξε ιργασμένων , πολλφ καταδεέστεραι ουσαι 
τυγχάνουσ ιν , ούτως έκ παραλλήλου θεμένους τλ 
σχέσει θεωρούμενα, κ α \ ώ σ π ε ρ αναλογία τινί χρ#-
μένους, έννοήσαι δτι σκιάν έχοντα τού νόμου, σ£χ 
αυτήν τήν είκόνα τ ώ ν π ρ α γ μ ά τ ω ν , τ ίμ ια δέ ταντα 
κ α \ ά γ ι α κ α τ ά τήν άποστολικήν είσήγησιν, πώς εόχΐ 
μάλλον τ ά τδ πλέον έχοντα, τά παρ* ήμίν ιερά, φη* 
μ\ , & τ ή ν Αλήθειαν α υ τ ή ν πεφόρεκε, διαφερόνιοΚ 
τ ι μ ι ώ τ ε ρ α τε κ α \ ενδοξότερα; άλλ* οί μχταιόφρονκ 
ουδέ τή ς ίσης έκείνοις άςιπύσι τ ιμής · τοσούτο» 
δ:ουσι τήν τού κρείττονος κα\ συμφέροντος έκλογην 
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πε τιστεΰΑαι, έ π ε \ καί τ ή τών εναντίων έκτόπως Α randi sunt iis qui profunda nocte aspepam e l ar-
π/εονεκτούσιν αίρέσει * έοίκασι γ α ρ oi τ ή ματα ιό -
τητι καί τ φ ψ ε ύ δ ε ι *ατ ισχημένο ι , τοίς έν σκδτω βα-
Osl τραχεϊάν τ ι να κα\ προσάντη κα\ πολλοίς όκάν -
θαις κα\ σκόλσψι κατεστορεσμένην ίούσιν όδδν, οΤς 
συμβαίνει άπε ίρο ι ς τοίς έκ τ ώ ν δ ι α π τ α ι σ μ ά τ ω ν τ ή ς 
Αβλεψίας κινδύνοις , κα \ άνηκεστοις δόύναις π ε ρ ι π ε ί ^ 
ρεσΟαι · ούτω γ ά ρ κα ι αύτο\ τ ή άχλύΐ τ ή ς α π ι σ τ ί α ς 
ομού και άμαΟίας π ε ρ ι π ε σ ό ν τ ε ς , κα ι πλείοσι προοτ-
κ^μματτι όυσφημιών κα \ ύβρεων , ών κ α τ ά τ ή ς τού 
Σωτήρος οίκονομίας ώ σ π ε ρ λίθους οί τάλανες βάλ · 

duam inultisque spinis sudibusque referlara lcrw.4 
viatn, quibus ulique usuveni l ut i n i i u i l U prolaben-
l i s ca?citalis periculis e l intolerandis doloribu* 
affliganlur. S ic e l i s l i incredul i la l is , insc i i ixque suae 
caligiue c i rcumfnsi , pluraque offerulicula blaspbe-
niiarum e i injuriaruni i ncu r ren les , quae ip*i lan~ 
quam lapides cnntra Servalor is buinanalionem 
jaciunt , peccati aculeis auimas suas, uipote qui a i 
reclissima verae religionis dogmala caecuti imi, sine 
dubio vii lnerant. 

λουσιν έναλόντες, τα ί ς άκίσι τ ή ς α μ α ρ τ ί α ς , τά ς ψ υ χ ά ς , ο ίάπερ πρδς τ ά ευθύτατα τ ή ς εύσεβείας άποτυ* 
φλώττοντες δ ό γ μ α τ α , περιφανούς κατατ ι τρώσκοντα ι . 

οβ\ 'Αλλά τ ά μέν κατά Μωσέα, κα\ τ ά τών π α - 72. Sedenim de rcbus Moysis aliorumque p r l* 
λαιών εκείνων π έ ρ α ς έ χ έ τ ω * έ π ι δ έ ι τ ά πολλοίς ύσ- scorum, baclenus; a lque ad alia inull is pos l saecu-

J i s , Juda^orum rebus floreuiibiis, itisignia nune τερον χρδνοις κ α τ ά τήν Ι ο υ δ α ί ω ν περ ιφάνε ιαν ε π ί ­
σημα νύν ε ί μ ι · δεδοξασμένος δ Σολομώντος ν εώς , 
πώς γάρ ο δ ; έ π ε \ θ εού οίκος κα\ αύτδς κα \ δ ι ά τ α γ ­
μα, και ήλίκος εκείνος τού σοφού κα\ κρατ ίστου δ 
παμποίκιλος κα\ διαβόητος δόμος · κα \ τ ί γ ά ρ ή Σ ο -
λομώντος έ ρ γ ο ν ; φ ιλοτ ιμ ία γ ά ρ κ α \ πολυτελε ία κ α \ 
άναλώμασι πλε ίστοις οσοις ά π ο χ ρ ώ μ έ ν ο ς , τ ή ς έπ* 
αύτφ εύκλε ίας κα\ δόξης ώ ς άριστα μ ε τ ε π ο ι ε ί τ ο τών 
σπουδασμάτων * ε ί τα ε π ε ι δ ή εκείνος καθήρητο , δ 
μετ* εκείνον άν ι στ άμε νος, δόξη κα ι λ α μ π ρ ό τ η τ ι οί-
κοδομίας τε είνεκεν, και τών άλλων δήπου π ε ρ ι φ α ­
νέστερος δ ιεφαίνετο · δηλώσει δέ και 0 προφητ ικός 
ταύτα λόγγος· ΜεγάΛη γάρ, φησ\ν , έσται ή δόξα 
τον οίκου τούτον ή έσχατη υπέρ τήν πρώτην · 

Iranseo. Gloriosuin Γιιίι Saloinotiis l cmplum ; q u u 
npgel? quoniam e l Dei domus e r a l , e l eo jubcnla 
aediOcalum. Quale, inquam, fuit snplenlis potentis* 
siniique regis orualissi i i t imi e i celeberriuiuui a*di-
Acium? Quomodo -enini a l i ler se babcrel Sa iomoni i 
opus? Mnnii icei i t ia eniiu c l opibus e l impetisa piu-
r ima ulens , ad fa 11133 auae gIoria?que digna studia 
jncumbebat. Deinde vetcie l ioc des t ruc io , i l lud 
quoU poslea susci ia ium fu i i , gloria et slrueturac 
majesiaie cacleris i l lus l i t i i s visum e s i ; quam reiu 
propbelicus sermo l e s l a b i l u r : Magna euim, i n q u i i , 
erit gloria domus hujus uovUsima, prce illa priore. 
El hoc tn loco pacem daba, ait Dominus ommpo-

xal έτ τφ τόπφ τούτω δώσω εϊρήνην, Λέγει Κύ- C & pacem aniniie ad aequititioncm emni adir 
picc παντοκράτωρ, καϊ ε\ρι\νην ψυχής εις περι-
ζάησιγ παντϊ τφ κτίζοντι τού άναστΤχσαι τόν 
raor τούτον. Ε ί ρ η κ ώ ς τοίνυν ό θειος π ρ ο φ ή τ η ς 
τφ σ υ γ κ ρ . τ ι κ ψ τού λόγου χρησάμενος σ χ ή μ α τ ι , έδί-
δαξενήμάς έπ ιψηφ ι ζόμενος κα \ τήν τού προτέρου 
οίκου ένδοςον ύ π ά ρ / ο υ σ α ν διασκευήν · επε ιδή γ ά ρ 
ποτε π ε π α ρ ψ ν η κ ε κα\ έξήμαρτεν είς τδν κτ ίσαντά 
% κα\ εύεργετούντα θεδν δ π ά λ α ι Ι σ ρ α η λ ί τ η ς λαδς , 
τών δοθέντων α ύ τ φ διά Μωσέως κ α ι ο λ ι γ ω ^ ή σ α ς 
θεσμών, παρά· /ομον δέ βιοτήν κα ι θ ε ώ άπάόουσιν 
τ ή ; ν ε ν ο μ ι σ μ έ ν η ; ά ν θ τ ρ η μ έ ν ο ς , λ ε λ ύ π η κ ε τ ή ν Οείαν 
δίκην, τ α ύ τ η τοι κα\ τ ά έκ τής άνωθεν οργής δι­
έφερε δ υ σ χ ε ρ ή , και δίκας τ ώ ν ή μ α ρ τ η μ έ ν ω ν έδίδο-
σ α ν πολέμιοι γ ά ρ κ α τ ά διαφόρους έπιόντες χρόνους, 
αύτάνδρους τ ά ς πόλεις αυτών άνήρπαζον · ύπδ βαρ-
βάροις γούν εχθροί ς γενόμενοι , κα \ τ ώ ν π α τ ρ ί ω ν 
έθών μεταν ιστάμενο ι , τήν άλλοτρίαν νέμεσθαι οί 
ίορίληπτοι κατεό ικά ΐοντο · ύστάτην ούν τ ι μ ω ρ ί α ν 
έςετισαν, οπότε επέστησαν Βαβυλώνιο ι , και ή π ε ­
ρίοπτος εκε ίνη κα\ πολυθρύλητος πόλις -πορθουμένη 
κατέστ^απτο , τ ά τε περ ικαλλή αυτής κα\ κ ρ ά τ ι σ τ α 
δώματα βαρβαρ ικού πυρδς έγένετο παρανάλ(υμα, 
τ ά τ ε βασίλεια καλ δ π ε ρ ι ώ ν υ μ ο ς του Σολομώντος 
νεώς συγκαθήρητο , κα ι τ ά π α ρ ' αύτοίς Α γ Λ ί»πδ 
χερ«\ βεβήλοις τώη έχθρων δαφέρετο* θείας δέ φ ι λ ­
ανθρωπίας τ ι ^ χ η κ ό τ ε ς οί έ α λ ω ^ ό τ ε ς , και τούς 
^Ί'ΛΖΊ ζαΟωρισμινους έπ* αύτοίς έξανύσαντ ι ς τ ή ς 

ficanli,ob hoc templum mscitaudum*'. S ic ergo l o -
cutus divus p r o p l k i l a , comparajivu diccndi iigura 
usus, docu i i uos, confirmaus prioris quoque leuipli 
gloriosam fuissc s i ruc iuram. Po^lquam enim in -
sani i i pccc.iviique adversus Crealorem beuefacio-
reinque Deum prisctis populus Isracli i icus , d a u 
sibi a Muyso consitiuta negiigens, viiaeque i i i iqu» 
gemis Deoque absonuui pro legali 2 4 7 e ^ g i t t 
tiiviuaui cu i i i r i s l av i i jus i i t i a i i i , ideoque superna? iras 
inolcslos exp&tus cst cflectus, c l pcaiias peccaio-
rum l u i i . Hos(c> enim diversie ingrueutes lempo-
ribus urbes cum incolis d i r ipueru i . l . Quapropier 
sub barbaris bos i i buacons l i l u i i , e l a pahi is r i l ibus 
submol i , alieuam regiouetn babilare capi ivi coaci i 

D s i i n l . Siipremas itaque punias dedc ru iU , cum eoa 
imasere B a b y l o n i i , et couspicua i l la faiuosaquc 
u ibs posl cxpugualioncin eveisa f u i l , cju&qnc pul-
(ber r ima e l opiiuia aidii icia barbarici iguis piaida 
fucrunt, <t n ^ i a pa la i ia , et nobiie Saloiuonis tc i i i -
plutn fciiinul pc r i e r c , tjusqno rcs s ac rx prufanisl 
l iosiimu manibiib disiraclan sun i . Verumiaui tn divina | 
impeirata cletnemia cap i iv i , poslquaai fupenio i p s U 
prxf iu i la jam exegeranl capi iv i la t ig leiupora, v i i i -
culis s i m l emissi , l ibertalemqua deauo roceperuii i , 
e l patriuin gohun iucolum^s recuperaruui, pro-
priisque ducibus atque pr inc ip ibns , j nx l a prsrviae 
propbelias usi s n u l ; quo tempore ei Zurobate l 

M A ^ ' i u . 
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Salatbielis filius, c l Jesns item Josedeci ii l ius qui Α α ι χ μ α λ ω σ ί α ; χρόνους , ά ν ί ε ν τ ο τ ώ ν δεσμών, καί τηi 
magnus veluli potilifex dicebalnr , populo cum i m -
perio p r se ran l . Tunc igi inr l i is a Dco per proplte-
4i ram T O C C I I I mandalum f u i l , t i l omni sludio et 
a iac r i i a lc e i urbem exci tareni , et lemptum con-
struereuL Et qnidem i l l ico ac sine mora res con» 
l inuo decursu perflciebalur, quia e l tetupiis favebal, 
<ii Persan im liberali ias opes suppedhabal , et aedi-
ticamium stndia calebant, ccu qui nuper cbaram 
pa t i i am r e c q » e r a n t . Tcmphim crgo i l lud i la absolu-
tnm f u i i , atque u l unlctim genlis in aduiiraiione 
ora t , alque ad id ex universo orbc J u d x i conllue-
4*am, ibique eacr i f ida fiobant, et universa: ruli-
gionis CIIUIIS in l ra illtid concludubatur, sic Moysis 
4egc sancienic. Qttsc autcm ibi peragebanlur, 11011-

έλευθερίαν ε ίσαύθις κατεπλουτ ίζοντο , καί πρός το 
πατρώον άνεσώζοντο έδαφος, και ήγεμδσιν οικείοι; 
κα\ Αρχου σι κ α τ ά τάς προαγούσας έ π ' αύτοϊς προ­
φητε ίας ά π ε κ έ / ρ η ν τ ο , ήν ίκα κχ\ ό του ΣαλαΟιήλ 
Ζοροβάβελ, κα \ ό τοΰ ' ϊωσεόέκ Ι η σ ο ύ ς , δ ; μέγας 
άρχ ιερεύς έλέλεκτο, του λαού" έξάρχοντες ήγεμ;· 
νευον · τούτοις ούν τ η ν ι κ α ύ τ α π α ρ ά θεού δια της 
προφητ ικής φωνής προσετέτακτο , σπουδή /ρησα· ' 
μένους κα\ προΟυμίαις , καιν ίζε ιν κα ί άνισταν τήν ' 
τε πόλιν και τον ναδν άναδε ίμασθαι · και δή αΰτίκχ' 
τά προσταττόμενα αμελλητ ί κ α τ ά καιρούς έπεραί-
νετο, έξ ών δ τε καιρδς συνεισήνεγκεν , ή τε Περ­
σών μεγαλοψυχία πεφ ιλοτ ίμητο , δ τ ε τών περι τήν 
οίκοδομίαν σπουδαζόντων π ί ν ο ς , οΓα δή άρτι της 

uisi aiiimaliHni brutorum cicdcs e r a n l , sanguiuis Β π α τ ρ ώ α ς καί φ ίλης επ ιβα ινόντων γ ή ς · άλλ' εκείνος 
fffiteio, aspersoriae purificalioncs , cinis viiuhe ιιι-
<|iiinaiosmumlaiis. E l en im crassx l i i l e r a serviebant, 
uon niiiem epiritalis conlemplationis curatn luuc 

rebam. Mibilo tanicn roinus teinplo i l l i bonor 
deferebatur. 

μέν ούτως άπήρτ ιστο , και μόνος ών ό οΐκος έΟαυ-
μ ά ζ ε τ ο , κα \ π^δς αύτδν οί α π α ν τ α χ ο ύ γής συνήεσαν, 
και έν α ύ τ ώ τά τών θυσιών έπετελεΐτο , καί τής 
θρησκε ίας άπάσης ή λατρε ία περ ιεγέγραπτο , δΰτω 
τού δ ιά Μ ω σ ί ω ς νόμου Οεσπίσαντος* τά δέ περι 

α ύ τ δ ν τ ε λ ο ύ μ ε ν α , ζώων αλόγων σφάγ ια , κα\ πρόχυσις α ί μ α τ ο ς , και άγν ισμοι περ ι^όαντήρ ιο ι , καί 
σποδδς^ δαμάλεως τούς κεκοινωμένους περικαθαίρουσα · π α χ ύ τ η τ ι γ ά ρ έδούλευον γ ρ ά μ μ α τ ο ς , ού θεω­
ρ ί α προσείχον τ η ν ικαύτα τού πνεύματος , καί δ μ ω ς δεδόξαστο. 

7 5 . Nostra antem cum talia laniaqiie siut, quaoti ο γ \ Τά δέ έφ* η μ ώ ν όποια χ α \ δπως έχοντα, τ: 
ab l ioslibiis ver i la l i s aestimentur, rursus coireidcre- ποτε άρα π α ρ ά τοίς εχθροί ς τ ή ς αληθείας νενόμι-
mns. Cura ei i im lempus adfuit, quodivina Servalori*. σται , κα ι αύθ ις έ π υ κ ε ψ ώ μ ε θ α * ήν ίκα γάρ ό χειρός 
tiostri C b r i s l i grai ia apparerel, e l lemplinn sanctum q έφέστηχε , καθ* δν ή θεία τού Σ ω τ ή ρ ο ς ημών Χρν· 
eanclorum a crucif i tor ibus dissoluium es l , c l post στου χάρ ι ς έπέφανε , κα ι ό ναδς 6 τών αγίων άγιος 
t r iduum res t i r rexi l , et universus divinae Immanaiio-
nis peraclus fui iscopus, praeteriei uutqne velera e l 
subiuducta sunt nova, recessi l umbra, successit 
ver i ias ; .n rani enim ilbe itgurae omnes e i praesi-
giiiOcaiioneft; tum dilapsum esl lemplum, des i i tg lo-
l ia , finem cntius accepi l , pereropta fu i l sacrif icio-
r i i i i i l cx , bn i l o rum aniinal iom sublata? sunt v i -
n i m a » , ccssavi l sanguinis elfusio, evanuit fuini 
nidorisqi ie itisnavitas; atque u l oinuia shtMil d icam, 
prisca i l la anli({nata sunt et senio confecta. Quod 
niiteiu an i iqua l i i r e l veterascil , qno dcsinal explo-
ralUMi r s i . I l i r i lus , quandoqaidem uova inm.olalur 
l i o s l i a , loco omniuin e i prse oiunibtis suhimlucia, 

π α ρ ά τ ώ ν σταυρούντων έλύετο, χαί τριήμερος πάλιν 
άν ίστατο , κα ι π ά ς δ π ε ρ ι τήν θ ε ί α ν οίκονομίαν δι-
ε π ε π ρ α γ μ ά τ ε υ τ ο σκρπδς, παρ^ρχηκε δέ τά πάλαια 
καί άντε ισήχθη τ ά ν έ α , παρήλθε ν ή σκιά, έπεισήλ-
θε δέ ή αλήθεια (τύποι γ ά ρ τ α ύ τ η ς εκείνα ετύγχανε 
π ρ ο μ η ν ύ μ α τ α ) · οΓχεται μέν δ ν α δ ς , πέπαυται οέ \ 
δόξα, πέρας ε ίληφεν ή λατρεία, δ ι εκόπη τών Ουσιών 
δ νόμος, τών άλογων ζώων π ε ρ ι η ρ ε θ η τά θύματα, 
Ι σ τ η τών α ι μ ά τ ω ν ή χ ύ σ ι ς , ήφάν ιστα ι τοΰ καπνοί 
κα ι τ ή ς κνίσσης τδ αηδές, κα \ τδ πάν ειπείν τα 
παλα ιά πεπαλα ίωτα ι κα\ γ ε γ ή ρ α κ ε · τδ δέ παλαιο-υ* 
μενον κ α \ γηράσ/ .ον , ούκ άδηλον δποι προσήγγι*** 
τ α ύ τ α έ π ε ί π ε ρ τδ καινδν σφαγ ιάζετα ι θύμα, !ναντι 

»c preliosus sanguis iminaculai i agni pro omnimn D π ά ν τ ω ν και υπέρ π ά ν τ α άντεισαγόμενον, και το αίμα 

fffusus salute oflerlur, h i , iuquaui , r i ius j am si leu-
l i o proti i i inii ir e l cvanuerunl . Quod si ba?c vctcra 
jam des i ruc ln , tamcti gloria ahundant, i l la q u x 
^ccυnι!uI1ι re icnle in gral iain vcri latcniqae snnl , 
qnidni sttit i l lustr iora, iiiiiHoque magis gloria e l ve-
tieralioneprsestanlia? At idolo la l r icx insaiiiae p r iu - ' 
cipes, fiamlc stta e l vecordia p c r c i i i , ne comparari 
qi i idcm bnec cum iltis voli iui pro sua s l u l i i i i a , sed 
r o n l n a verilaie prorsus divcrlunt , alque ad proprimn 
f»t di lechmi mt»ndacii errorein inronsideraiuissinie 
tnipi»4si ferualnr. Dc noslris enim t « m p l i s quid opus 
tiHtvcrba farere, qtiam ea s in l plirrinia c l niaxiuia? 
tfnoriMii i ioi i i iul la e l pub-hritudine c l tnolc priscum 
4llntl Hnperiive 2 4 8 l e s , n n l , r T o a Ί , ϊ ί 1 β oculis suh-
|*?cta s u u i , c i i n l o t o lciTanin» orbe dispcr.-.a : quo-
I « I I I qnis numcro coinprcljni-lcrii inMliilndinnii ' 

τδ τ ίμ ιον ,τού ά μ ω μ ο υ αμνού υ π έ ρ τής απάντων 
σωτηρίας ε ισφέρεται προχεόμενον, αεσιώπηται καί 
κ α τ ή ρ γ η τ α ι · άλλ* εί τά καταργούμενα οόξης 
έ μ π λ ε α , τ ά κ α τ ά τήν άνατείλασαν χάριν και άλή­
θειαν, ή τ ι ς τά παλαιά εκείνα κ α τ ή ρ γ η κ ε , πώ; w* 
εύκλεέστερα κα ί πολλφ μάλλον δοξη κα'̂  σεβάσματι . 
δ ιαφέροντα ; οι δέ τής είοωλομανίας έξαρχοι,'Πΐ 
εαυτών ά π α τ η καί άγνωμοσύνη αγόμενοι, ού€ε πα-
ρατίθεσθαι έκείνοις δοξάζουσιν άνοηταίνοντες, &*> 
έκ δ ιαμέτρου τής αληθείας άποσφαλλ'μενοι Γεντ;ΐ, 
καί πρδς τήν οίκείαν κα\ φίλην τού ψεύδους π/άνη-
σιν άβουλότατα κατωθούμενοι φέρονται * ναοί γαρ οί 
παρ* ή μ ί ν , τ ί χ ρ ή κα\ λέγε ιν ; ώς μέν πλείστο:, ώς& 
μέγ ιστο ι , ών τίνες κα\ κάλλει καί μεγέΟει, τοΰ πχ 
λαιού εκείνου ύπεραίρουσι , μαρτυρ : ί τά δρώμενα, 
κα: εν π ά σ η τή ύφ ' ήλίω έ π ' απειρία κ α τ ε υ ρ υ ^ ' 
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μενα * ώ ; tX τ ι ς ά ρ ι θ μ φ διαλαβείν τδ πλήθος αυτών ^ v e l i l , maris arenani se mimerare incautum senliet, 
Ιθελήσειε, λάθοι Αν έαυτδν τ ή ν έ π ι θαλάσσης ψ ά μ -
μον άπαριθμούμενος , ή τ ώ ν χ υ μ ά τ ω ν ε π ι ώ ν τήν 
επινάστασιν · χάριτος δέ δπδσης καΛ άγ ιασμοΰ δ α -
ψιλώς δπως κ α \ πλουσίως μετε ιληχότες βρύουσιν , 
ουδέ παρεξετάζειν δλως έκείνω θεμ ι τδν · κα\ τ α ύ τ α 
δηλοϊ τών π ρ α γ μ ά τ ω ν ή αλήθε ια · τ ά δέ ούτως έν-
θεα, κα\ τ ώ ν ένδοξων ενδοξότερα, κα ι τ ώ ν θ α ύ μ α -
οίων θαυμασιώτερα ήγνδησαν παντελώς · π ώ ς και 
τινα τρόπ*ν ; επε ιδή άνά μέσον αγ ίου κα \ βέβηλου 
εύ διέστειλαν, ουδέ συνήκαν δτι ούτε συγκατάθεσ ι ς 
ναω θεοΰ μ ε τ ά ε ίδωλων, ουδέ κοινωνία φ ω τ \ πρδς 
σχότος· άιά τοϋτο περιεδάΛοντο άδικίαν καϊ άσέ~ 
ΰειαν εαυτών, χαϊ διενοήθησαν καϊ έΛάΛησαν έν 
χονηρία, άδικίαν είς τό ϋψος έΛάΛησαν · ώ ς ού-

vel fluciuanies undas recensere. Quanta autem gra-
lia et sancliiate copiose affluenterqtie fulgeanl, id 
ne comparari quidem ani iquo i l i i l icet. A iqne hoc 
rerum verilas os iendi i . Verum hi lam ex imia , e i 
gloriosis gloriosiora,ac mirabilibus mirabi l iora igno-
rani prorsus. Gur vcro, aut quomodo? quia in ie r 
sanclum e i profanum non dislinguuut, neque in t e l -
l igimt nullam esse coriventionem Dei templo cum 
idolis , neqae luci cum lenebris comimi i i ionem. 
Idcirco obru l i sunl in iqui la le atqiie impietaie sna, 
cagitaverunt et loculi $unt nequitiam, iniquitaletri 
eonlra excelsum lccuti tunl"-**: n ib i l magis in 
mundo quain lurpem volupial is morbum exspi ran-
les, vel lingua impudenler in idolortim amore i n -

δέν τι μάλλον τδτ έν κόσμψ άδδξως νοσουντες φ ι λ - Β s a n i c i i l e s ; cu i l ibe l autetn bonesto consilio aures 
ήοονον,ήτδ έ ν γ λ ώ τ τ η άκδσμως λη ρου ντες 'φ ιλε ίδωλον 
χαθάπαξ δέ π ρ δ ς πάν δτιούν τ ώ ν καλών τ ά ς άκοάς 
άποφράξαντες, ουδέ τών ευαγγελ ικών β η μ ά τ ω ν κ α τ · 
αχοΰειν ανέχονται , δι* ών τοις Φαρισαίοις , νομ ικών 
παρατηρήσεων δνεκεν , κ α τ ά τών Οεσπεσίων έ γ ζ α -
/ούσι, μ α θ η τ ώ ν , έ π ι π λ ή τ τ ω ν δ Σ ω τ ή ρ έλεγεν · 
ουκ άνέγνωτε έν τφ νόμω, δτι τοίς Σάδδασιν οί 
Ιερείς έν τφ ίερφ τό Σάββατον βεβηΛούσι, καϊ 
drahioi είσι; Αέγω δέ ύμίν δτι του Ιερού μείζων 
ίσζϊνώδε.[11ρ^ς δέ ·] Αέγω Μ ύμίν, δτι καϊ άνδρες 
Νινευϊται άναστήσονται έν κρίσει μετά της ιε· 
nat; ταύτης, χαϊ χαταχρινούσιν αυτήν, δτι μετ-
ενόησαν είς τό κήρυγμα Ίωνά, χαϊ Ιδοίτ πΛέον 
Ίωνά ώδε. Π ρ δ ς δέ , δτι Καϊ βασίΛισσα νότου 

omuino oppilantes, ne evangelica quidein verba au-
dirc sustineni, quibus Pbarisaeos cum divis discipu · 
lis propler legales observalionee exposlulantes Se r -
vator increpabat, diccns : Aut uon legitti* tit itgt, 
quod Sabbalis sacerdotet in templo Sabbalum violatu, 
el tamen sine crimiue tunl ? Dico auiem vobis, quiu 
templo major esthic * · . Item : Viri Nimviite surgti l 
iu judicio cum generatione uia et condemnabunt 
eam, quia pcenilentiam egerutu in pratdicalione Jonm; 
et eca plus quam Jonas liic. I lem : liico vebis, quia 
regina ausiri turgtl in judicio adversui genera-
lionem hauc, ei condemnabit eam; quia venit Λ fini-
bus itrras-aadire uapientiam Salomanii; ei ecce plu* 
quam Salomon hic ··. 

έγερΰήσεται έτ τή χρίσει μετά τής γενεάς ταύτης χαϊ κατακρίνει αυτήν, δτι ήΛΟεν έχ τών περάτων 
της γής άκοϋσαι σοφίαν ΣοΛομώντος · καϊ Ιδού πΛέον ΣοΛομώντος ώδε. 

οο'. Παρασημαντέον δέ π ρ ώ τ ο ν , δτι πΛέον ώδε Q I ' 1 p t imis aulem auimadvertenduni e s l , d i -
έ?' έκάστφ τ ώ ν ε ίρημένων τ ρ ό π ω ν προσκε ίμενον , 
ού τοπ.κήν τ ι ν α παρίστησιν έννοιαν, άλλ' δσον ύ π ε ρ -
βίρει κα\ ύ π ε ρ ί δ ρ υ τ α ι τ ά νέα κα \ π α ρ ά του Σ ω τ ή ­
ρος ημών Ι η σ ο ύ Χριστού ο ίκονομούμενα, κα\ ά σ υ γ -
χρίτως τό πλέον έχοντα τών τε κ α τ ά Σολομώντα 
τεθαυμασμένων, κα ί τ ώ ν έν τοϊς άλλοις παλα ιο ί ς , 
κα\ ταις τ ώ ν π ρ α γ μ ά τ ω ν ύπεροχαΤς, έν άμείνοσι 
μακρίρ κ ε ί μ ε ν α διαδείκνυσιν · ών τδ ύπερανεστηκδς 
x ^ εξηλλαγμένον προσεχώς εΓρηται · δ ιά τούτων 
ϊΑρ ήμιν τ ά θεια τ ή ς οίκονομίας μ υ σ τ ή ρ ι α παραδε ­
δοται, τά ουράνια τοϊς έ π \ γ ή ς έ κ κ α λ ύ π τ ε τ α ι , τ ή ς 
υίοθεσίαςή χ ά ρ ι ς π ρ ο έ ρ χ ε τ α ι , και βασιλεία ουρανών 
έντδς η μ ώ ν γ ί ν ε τ α ι , π ά σ α ε ίδωλική κα \ δα ιμον ική 
άπατη πάντοθεν απελαύνετα ι · καί τ ί γ ά ρ άλλο, ή 

cl ionem plus hic smgulis bis effalis adjectam, baud 
localem aliquain noiionem p r x se ferre, sed deno-
lare potitis qnaii ium praestoul alqueexcellant uovje 
rea a Servaiore tioslro Jesu Cbris to butnanaltonc 
sua peractae, qtiamque s in l incomparabiles p r x m i -
rabilibus i l l i s quae sub Salomone caelerisque ve le r i -
bus exsi i lcrunt : quaiu deuique eas superenl p ra -
gmaiicis pr i t rogal iv is , de quarum praeslaiUia e i 
oobil i late saepedicium est. A b bis eniin nobisd iv ina 
iiicarnattotiis mysteria suu i t rad i ia , coelcstia l e r r i -
genis revelata, omnis idolicus et diabolicus e r ror 
undique proAigaius» Quid al iud demum, nisi Deu* 
cuin bominibus versans ? quo quidem quidnam ma-
jus au l excelsius fieri polost ? Quod si de loco c i iaui 

δτι θεδς μ ε τ ά α ν θ ρ ώ π ω ν ; ού τ ί άν ε Γη μείζον κα \ D quis cogilet , quinam melior au l d iv in ior quaiti i l le 
Οψηλότερον; εί δέ κα\ τόπον τ ι ς ύπολήψεται , τ ί 
/ρε!ττονκα\ ένθεέστερον, ένθα θεός έν σαρκϊ παρα­
γίνεται ; ών ουδέν τά παλα ιά εκείνα δ ιεκέκτητο π ώ ­
ποτε · άλλά κ α ί π ε ρ το ιαύτα γε δντα, τών θαυμασ ίων 
όπόσον ε ιπε ίν θαυμασ ιώτερα έστιν άμήχανον, ά π α ρ ά 
τοί; εχθροί; τού Ευαγγελίου όποια νύν λελόγι-
οται κα\ κατωνόμαστα ι · πάλιν αύτο\ Οεομαχείτω-

(Jbi Deus incarncadcsl (7S-79)? Quorum nih i l pri6ca 
i l lababuerunl? Sed quaii(|uaui ba3ciia se babcn t , c t , 
mirabi l ibus n i i rabi l iora , u l i la dicam, suni ; incrcdibile 
l amenes( ,quoiquanlaqueabEvangc) i i boslibus U U D C 
cxcogi la la fuerim ei jactala . Saue l i i rursns DCIIIH 
oppugneni ,bi incarnationis mysier ium ludibrio b a -
beaot, bi salulis liostnt ' capul coalenmajii atquo i r -

e T M Psa l . L X X I I , 8. · · M a l i b . x u , 5. »• ib id . 4 1 , 42. 

(78-79) Vides hic el iam Niccpbor i lestimonium de C l n i s l i t a i i i e in noslris i c n p l i s sub E.jel iar is t icn 
^ t l j conservata. 
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rideant, l i i conlumelt is dicendis semet obleclenl . Α σαν, αυτοί τδ μυστηριον τής οίκονομίας κωμωδεί-

τωσαν , αύτοι τδ κεφάλαιον τ ή ς σωτηρίας ημών 
δ ιαφαυλιζέτωσάν τε καί χλευαζέτωσαν , αυτοί τής 
ύβρεως άπολαυέτωσαν · ε ί δωλ ικής γ ά ρ πλάνης τάς 
εαυτών ά π ο π ι μ π λ ά σ ι ψυχάς · ά ς ί ω ς ούν καί λίαν 
ένδίκως, καί γενεά ά π ι σ τ ο ; καΛ μοιχαλίς νομισθή-
σεται , ώς δή φίλην κα \ άοελφήν τ ή ς τών Φαρισαίων 
άναισχυντ ίας καί άπονοίας , τήν τ ε γ ν ώ μ η ν καί,άπι­
στίαν κατακτήσαμενο ι · εί γ ά ρ τ ά πάλαια εκείνα 
καί προγενέστερα τ ί μ ι α , π ώ ς ούκ έδει ταύτα ψήφον 
ένέγκασΟαι τ ά νέα καθ* η μ ά ς , τ ή ν πασών άμείνω τε 
κα ι προφερεστέραν , δόςης τ ε κ α \ τ ι μ ή ς άςιωϋήσε· 
σθαι ; δ π ε ρ ήδη π α ρ ά τών εύσεβούν:ο>ν έπαςίως 

I^icnim itlolico errorc anijnas snas rcferias gcrunt. 
Di j i i i ^ ig i i i i r atqne justissime generalio i n c r e d u l a e l 
adullera i rp i i i abuniur , u ipotoquia inicam fraiernain-
tpwPhaii>aic;v in ;pu«Ie i i i ia3ct amenl ia?sc i i te i i l i amcl 
i i i r i e d u l i i a i i M i i l i a b e i i t . Naiu si v e l c r a i l l a e i p o j o r a 

b o i m r a b i l i » fueiv, cur u o n o p o r l e l tioslra b:ec nova 
Μ»ίΓί *:< <*ΐ ιι ιιι o l a i i c r e uudiiis alque p r a \ > t a m i i i s , et 
g l o r i a aiquc Itoiion* iligtia ccuseri , qualom ivapse 
i n n i i i » a v n e n d i g i n s i s b o i i i i i i i b u s c o i i S e q u i i i i l u r 1 

l i l ad i|iio.{iii! aniiiiadvcrtere par es l , neiupc velus 
i l ! n I h M i i p l u n i i t a « l i u n i s i iul ibi is fnisse X i i i i i c a l u m , 

e i i a i n s i a salvalis ltonsiniI>us inale U negligcbali ir . 

δή καί τετΰχηκε · κάκείνο δε σ/.οπεϊν άςιον, ώ ς δ μεν οίκος εκείνος δ π α λ α ι δ ς , ο ύ τ ω θείοις δεδδμη-

τα ι νεύμασι , καίτοι πρότερον π α ρ ά τών άνασεσωσμένων ούκ ε ύ α γ ώ ς π α ρ ε ω ρ α μ έ ν ο ς . 

S p c l c i m i s auteiti quid universali Deo deserium U "Ιδωμεν δέ τ ί ποτε άρα τ ώ τ ώ ν δλων θ ε ώ τ δ πρν 

Iiumiqiia progiraluiu vctus irtud 2 4 9 in luemi v i -
de.nur. V;ilde oljurgat Juda*os, cmn segnibtis 
ad aMlincandtim c \po« tu la t propbcttt voce, gravesque 
iitiuas i n l e i i d i l . Quftirai» v e r o l i i e ? Paucas nieii io-
rasse, pluribus re l ic l i s , non alienuin scopo fucr i l . 
S ic c i i in iscr ip t i i in e s l 9 1 : Quamobrem ha*c dicil Domi-
fins omuipoiens : quia domus mea deserta est,et vos 
fcslinalis unusquhque in domum $uam, propterea re-
itnebii coefum roreni suum, el ierra germina sua snb-
irahet. El iidducam glndiunt (80) tuper lerram et $u-
per wontes, ei super iriiicum, el tuper vinum, et super 
oleum,el quacnnque profett humnttet superhominet, 
€t super jumenlo, el super omnes labores manuuw 
resirarum. El uudivil Zorobabel ftiius Salalhieli* de 

έ π ' έ ρ η μ ί α και κατηδαφισμ ίνον καθορώντι κείμενον 
δοκεί · μ έ γ α κατακεκραγεν Ι ο υ δ α ί ω ν , ήμελτ,κοσι 
περί, τήν δόμησιν · έ π ε γ κ α λ ε ί διά τού προφήτου · 
άπε ιλαίς χ α λ ε π α ί ς κ α τ α ζ ε ύ γ ν υ σ ι · καί οποία δή 
τ α ύ τ α ; ολίγων έ π ι μ ν η σ θ ή ν α ι καταλελοιπόσι ύ 
π λ ε ί ο ν α , ούκ ά π ω τ ά τ ω σκοπού νενδμισται · γέ-
γ ρ α π τ α ι γ ά ρ ώ δ ί · Αιά τοντο τάδε Λέγει Κύριος 
παντοκράτωρ · άνθ' ών ό οίκος ρου έστϊν έρ\\-
μος, ϋμείς δέ διώκετε έκαστος είς τίν οΓ-
κον αύτον, διά τοντο άνέξει ό ουρανός άχο 
δ{ όσον, καϊ ι) γή ύ.τοστεΛειται τά έκρόρια αί* 
τϊ}ς ' καϊ έ.τάζω βομραίαν έπϊ την }·η>\ καϊ hl 
τά δρη, κα\ έπϊ τόν σίτον, καϊ έπϊ τόν cb'cr,*dt 
έπϊ τό έΛαιον, καϊ δσα εκφέρει ή γ η , χαϊ εχϊ 

tribn Juda>, el Jesns [tliux Josedeci sacerdos magmii, C ζόύς ανθρώπους, καϊ έπϊ τά κτήνη, καϊ έπί .τά*-
ei omiiis reliquui populus voceni Domini Dei stti, el 
verba Aggai propheia!,$icnl mhil euni Duminus Deus 
ipsorum ad eos, limnitque populim α facie DominL 
El dixit Agrjo?u$ · Sunints Dumini ad popnlum ego 
sum apnd m«, dict Domhius. El su.sciluvit Doniiiins 
spiritHiu Zorubui eis, /i/ii Sahn/iieHs de tribu Judit»; 
%'>e)uqnt> sphilmn Jesn filii Joscdeci sacerdolis magni; 
elspirluui reliqui univer*i populi; el ingresii sunl, 
el fuciebaut opus ι/ι domo Dumini oniuipuieuiis. 

τας Τούς πόνους τών χειρών αυτών · καϊ r\xw<?B 
Ζορο€ά€εΛ ό του ΣαΜύιήΛέκ φνΛής Ιούδα, χαϊ 
Ιησούς ό τού Ίωσεδέκ ό ιερεύς ό μέ)Ός, 

πάντες υΐ κατάΛοιποι τού Λαού, τής φωνής Kvpicv 
τού θεού αυτών, καϊ τών Λό^-ων %Αγγα?νν ην 
προφήτου , καθ* δτι έξαπέστειΛεν αύτϊν Κύριος 
ό Θεός αυτών πρός αυτούς * καϊ έφο€ήβη ό Μς 
ά.ιό προσώπου Κυρίου, καϊ είπεν Άγγαίος'ΆΤ' 
γεΛος Κυρίου τφ Λαίο έ-χο ειμί μεΟ' ύμΰν,Μτε1 

Κύριος · κ« ί έ£ήγείρε Κύρι-ς τό πνεύμα ΖοροδάυεΛ τού ΣαΛαΟιί\Λ εκ φυΛής Ί'Λδσ, χ(*ϊ τό 
πνε ύμα Ιησού τού Ίωσεδέχ τού ιερέως τού μεγάλου, καϊ τό πνεύμα τών καταΛοίπων πάντων Τιν 
Λαού, καϊ εισήΛϋον καϊ έποίουν τά έργα έν τφ οίκφ Κυρίου παντοκράτορος, 

Alqtie ba? quideiu priscis b(imiiii l i i i$, e i ad l e in - 'Λλλά τοίς μέν πάλα ι , καί ^αΟυυούσι περίτ ? >νο-
pli opiis s ignibns iiiina! inleiual-u f i m r u i i l , s i n i i i l - ^ κον , ταύτα ή π ε ί λ η τ α ι · καί σπουοάζουσι περί 
quc a I i l lnd postea naviier iar i imbci i t ibus alia p ro - ίκανώς , εκείνα ά π ή γ γ ε λ τ α ι · νύν δέ, καί τί συμβήσε-
missa s i n i l . >uuc vcro qii idiiain conl ingel bis qui 
:\t'eo ad i l j ra re ιιοιι salagiint, nl vasiare p o l m s a c 
desiniere f « ' s i inc i i l f qna: .splcndidc, ori ihie , re l i^ io-
scquc fucrai i l comli ia? neqiic uiiuin lcmplnu», 
Fed i i i n i i u i e r a ; nosi illtid lempluin crueniis v i -
c t imis re ic r ium, suil i i ibus e l panibus focaciis, 
id ip isq i ie nidoribus redolens, quod liiterae servieu-

" A g g . ι, 9 W . 

(80) GraiiMis tcxius τ ώ ν Ι Λ Χ μά /Γ . ιραν , e l iam 
in l«*Mu Va i rano, <ftient scqi i i i i i i i i r Syrus <*i Arabs . 
A- L a t . v i i lg . iiieliafr hicciluicui c i im l lebr . et Cba ld . ; 
CVj' $ Ιι·«ΐί·.>ίί!5 c l var ieial is causatu eru l i i am reri-

τ α ι , τοις οίκοδομεΐν μέν ού σπουδάζουσιν, εκπορθεί 
δέ καί καΊαιρε ίν έπε ι γομένο ι ς , ά διαπρεπώς ti\ 

κοσμίως καί εύσεβώς έστηκε ; κα \ ούχ Ινα οίχον, 
απε ίρους δε τ ώ πλήΟει κα ι αρ ιθμόν ύπερεκβαίνον-
τ α ς , ού τδν έναίμοις άνειμένον θυσίαις καί λιβαν«· 
τοις και τοίς έ σ χ α ρ ί τ α ι ς , καί λ ιπασμάτων κνίσσεσι 
τ εθυμ ιαμένον , καί τοίς τιρ γ ρ ά μ μ α τ ι δουλεύονσί χαέ 

lai S . Hioronymus in rommentario ad Af?g«i 1°*"* 
V lei bic divi Augus l in i «licinm serm.5, » · 5 : 

De Jndworum codicxbnt ceni aliquid cofiicuiW* 
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σαρχικοίς Ι τ ι κ α ι τών γή ινων άντεχομένοις ν ε - Α libtis e i adliuc carnali lms e l lerrenorura amore 
νεμημένον, άλλά τ ο ύ ; τα ί ς έν π ν ε ύ μ α τ ι λατρείαις deviuclis i raditum erat; sed lempla nostra spir i ta l i 
καίθυσίαις α ίνέσεως αίς χαίρε ι θ ε δ ; ε ύ ω δ ; ά ; ο ν τ α ς , cu l lu , sacrifiri is lamlis, qtiibus Deus gaudei, redo-
καί τοίς έν Πνεύματ ι Θεού άγομένοις κα ί τών ούρα- l e u l i a ; qu:c Spir i tu Dei tuaiimluctis, ct coi lesl iuin 
νίων μεταποιούμε ;οις άποκε κ λ ή ρ ω ν ε ν ο υ ; · εί δή ούν reruin sltidiosis su i i l assignala. S i ergo Jud;iiis i l i is 
εκείνοι; τοίς έ π έλάττοσιν έαλωκδσιν α π ε ι λ ε ί καί iuinora prrcai i l ibns i rasr i tur ini i ia l i i rqi ie Deiis, 
χαλεπαίνει θ ε δ ; , τ ο ί ; έ π ί μείΓοσιν ά μ α ρ τ ή μ α σ ι quidni liis qni iu gravioribus peccalis et nffuiisionU 
καί προσκρούσμασι π ε φ ω ρ α μ ε ν ο ι ς , π ώ ; ούκ όργ ι - bus doprebeusi sunt, i ralus oltor e r i i , el plnres 
αΟήσεται άμυνούμενος, πλείοοί τε καί χ α λ ε π ω τ ί ρ α ι ς alque arerbiorus pibiias i i i ipnnei? S i m i l i l e r per 
υπαγάγοι τ α ί ; καταοίκαις ; τούτο ι ; γ ά ρ π α ρ α π λ ή σ ι α alios qiioqut» sanclos propbelas, divinre tlomus mi-
καί δι* έτερων άγίο>ν π ρ ο φ η τ ώ ν , τ ώ ν τ ή ; θ ε ρ α π ε ί α ς nis tci iutn iiegligeiiios iiniversalis Deus objtirgal, 
yj θείου οίκου κατολ ιγωρούντων , δ τ ώ ν . δλων κ α - undc paiefit impedilos esse mibitim parlus, l e r r am 

τιβοα θ ε δ : , ύ φ ' ών δηλούται πεπεδήσΟαι μ έ ν τ ω ν ficri s ler i lem, lui i iul i i is populares coni lar i , v im s i -
v u w v τας ώ δ ί ν α ; , άγονον δέ τήν γήν εφοράσθαι , niil i ter p in i ie i i icm, gladiimi cxdonleui , ctijusiiiodi 
θορύβους τε επαλλήλου ; έπεγηγ ;ρ ί )α ι , καί δύναμιν fieri solenl in seditionc c iv i l i e l bosliuih incursu. 
ύσ :ύτω; κολάζουσαν, και £ομφαίαν αναιρούσαν, οΓα Β Hic opporlune proverbialis quoqtie sernto ingemi-
ομβαίνει κ α τ ά τε στάσιν έ μ φ ύ λ ι ο ν ' κ α ί πολεμίων scel : ι Ο qui gaudelis ίιι lual is , el lajtaiuini in iuiqua 
εϊοδον γίνεσθαι · εύκα ίρως τούτοις και ό π α ρ ο ι μ ί α - pcrvers ioiKS 1 1 ! ι 
α^έπο ιμώςε ι ε λ δ γ ο ς · c "Ω οί εύφραινόμενοι έ π \ κ α -
*>ίς, κα ι χα ίροντες έ π ι δ ιαστροφή κ α κ ή ! > 

οε'. Έ π ί δέ τδν κολοφώνα τ ή ς Οεομάχου δόξης 75. Sed jam ad columen irreligio&B tpsortim een-
αϋτών ά π ι μ ε ν τ ί δέ δή τούτο έστ ιν ; δτι τδν Κύριον lenli.B veniainus. Qiiodnain vero boc etit Nempo 
τή;δ£ξης τδν Χριστών καί θ εδν η μ ώ ν , τού τ ή ; θεό τ η - qtiod Dominum gloria? Cbristuiu ac Deum noslpum 
τοςά?αιρούσιν αξ ιώματος , καί δόξης τ ή ς π α τ ρ ι κ ή ς πε - d iv iu i l a i i s digniiaie spoltani, paleritaqtic gloria 
ριψανιοςέκβάλλουσι ,ψιλδν δέ μόνον καί τών κ α θ ' ή μ ά ς aperle expellt i t i l , s impliceinqiie taiiititumodo Ιιοιιιΐ-
4/Ορώ π ω ν Ινα καταλ ιμπάνουσι * κ α τ ' ούόένά τρό - nc i i i , umitiiqite «le nostro mii i iern, esse si t i i int ; iuitlo 
τον ημάς διά τ ή ς θε ίας ενανθρωπήσεως αυτού ώ φ ε - modo nos a d i t iua ejus buiuatialiotie adjulos ueque 
*φθα: ή σεσώσθαι κηρύσσοντε -, ή τής παλα ιάς αράς salvalos pradirantes , au l auliqita? malttdicltoiit sub-
έττλλά/Οαι, καί τής τού διαβόλου πλάνης και δυνα - ducios, e l diabulieo errore ac domitialioiiti l ibera-

σ:·ίας ήλευθερώσθαι , τ ή ά π α τ η δέ τ ή πρότερα los, sed p i iore setliiclioue adbuc i r re l i ios , alque 
χεζρατήσθαι , και τ:ρ τών είδωλων προσκε ίσθαι C idoloritm c-itlctii atldirtos, deiiique Crca lor is ignora-
^εβάσματι, κ α . τ ή ν τού Κτίσαντος ετι νοσείν ά γ ν ο ι α ν lione siilliuc 2 5 0 laboranlfte.• l lnjusii iodi eniin te-
το·.ούτ:·> γ ά ρ ζόφω τ ή ς ασεβείας πάλιν έπ ισκοτ ίζον* nobris t u t p i c i a l . s ru is i i s obui i ibra i i ldr , r i i u i c i rca 
ται, δπότε δή πρδς τδ αύχμηρδν τού κατά τδ ιιιist;ram i m i r t u m s c r i p t i plianiasiam u i c a n i i i r , u l 
έπερίγοαπτον φαντασιώδους όκνήσειαν, ίνα καΟάπαξ οιιιιΓιιιο a saluiari Γι lei professione devi i , ιιιιο ;iliquo 
τή ς σωζούσης ομολογία : άποσφαλλόμενοι , ένί γ έ τ ω IIHMIO atlvcreus vcr;c lldei auiuiuaiii ptM*ccii i ; e i 
'.'Λζω ε ί ς τδ τ ή ; ε ύ τ ε ^ ε ί α ; κεφάλαιον ε ς α μ α ρ ι ά ν ω - qtiidrin c i r ibns uno , nempc Cl i r ia lnin aul ncsci-
ci , Y.2\ τ ρ ι ώ ν ε ν ή γ ά ρ ούκ είδεναι, ή ού 3ουλτ /ήνα ι , viss<% aul t i o l u i ^ s c , aul ιιοιι poiuisNe K ^ l u t c i i i con -
ήού δεδυνήσθαι σώζειν · ών έκαστον, εί τ ι ς α ύ τ φ f c r r e ; «ριοπιιιι quoilLbet dc C l n isio p i O i i i i m i c l u r , 

τ. ρ . ά π τ ο ι , τ ώ τ ή ς Οεότητο; μ ε γ α λ ε ί ω λ υ μ α ί ν ε τ α ι · ένί is q i i i . l o n i iu t l i v i n i l a l i s m:«ji'sl:iie laidmir . Nam si 
γ Ό ν - . ο ύ τ ω ν ή τ τ ώ μ ε ν ο ς . ο ύ θ ε ό ς · αυτά δε ουδέ μέχρ ι CX iiis ιιιιο d i r a i i l i i a l n r , Dou* nou i s l . Ila?c auitfiu 
•ής τού Μονογενούς ύ β ρ · ω ς τδ β;.άσφημον π ε ρ . ι σ τ η - d i r l a ne in Uni^eui io q n i d i M t i ipso blaspbciuiain 
s ν , ήδη δε καί πρδς αύτδν τδν ϊτ\ πάντων θεδν καί Sistmil , sed ad i p M i m s u p r c m u K ^ D f i m i Pa l re in , 
Π . φ α . έτι τε κα ί ε ις τδ Π^εύαα τδ άγιον, ε ίκότως qnini- l ia i i i adsa i ic lmi iSpi r i i i i i i i , ^ r*Hi l lo i i so i i i . i i i e in r i 

αφοράνε ται · ότι ό μέν εύδόκηαεν έ π ι τή σ ω τ η - *«si,excnrrii i i l . Patr i q i i i d e m \ΊΜ-iiil balularis 
ρίω τού Λόγου συγκαταβάσε ι , τ δ δέ συνήργησε · V r r b i ad boiiiincs i n i l i n a i i o , Sptriitis a i i lcni c i co-
•υεμενηκε δέ καί ή εύ οκία τού Πατρός α δ ό κ ι μ ο ς · oporaiusesi . Fuissol vero Pi i l r i s benrplacitiuii n p r o -
ίνε.έργητος δέ καί ή συνεργία τού Πνεύματος · ba l i im , nit-fllrax auiein SpirihisCfMipiM-aiiii, diMiique 
ίτ ,εσται δέ καί τδ άποστολιχδν κ ή ρ υ γ μ α · τ α ύ τ α δέ el apostolica prwdicalio e i s i i i i c l a . POITO ba?c v r l 
xai ψιλώς είς νούν π α ρ α δ ε / ε σ θ α ι , αθεΐας έστ\ τ ή ς ίι» mcii lein laii l i i iuti iodo adni i t le ie , siintiii i a lbe i imi 

ά.ωτάτω, μήτ ι καί όμολογήσαι καί διδάξαι . fo rc i , neduiu couli ieri au l docere. * 

Ό ς ' . Πολλών δέ δ^των τών εντεύθεν άναφαινομέ- 76. Jam cuin ini i l ia binc appareaul absurda (est 
vtuv άτοπων (καί γ ά ρ π ά μ μ ε γ α καί ύπεραίρον τδ euim maxima e i sumina impieus) , pauciH dic l is 

^σσέβημα) , ολίγα ε ίπόντες , τ ά πλείονα καταλείψο- phira omiuenms. Nam si salvare nesci i , iuiillo m i -
'μΊ- εί γ ά ρ σώζε ι ν α γ ν ο ε ί , ή κ ι σ τ α άν έκ μ ή inis νχ ιιοιι exsisieniibtis producere s c i v i i . Qnod fti 

6ντων π α ρ ά γ ε ι ν ή π ί σ τ α τ ο · ε! δέ· ού π α ρ ή γ ε ν , noo produxii, m bontis quideui CAI. $1 cnim noa 

ουδέ α γ α θ ό ς · εί μή γ ά ρ Ι σ ω ζ ε ν , ουδέ π α ρ ά γ ε ι ν sa lvavi l , neqiie producere eutn oporluil; qua cuiiu 
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re proder i i proJuclo , ntsi salvel? Quod si non e*t Α δεήσεται · έν τίνι γ ά ρ δνήσει τδ παραγομενον , 
bonut, ne Deus quidein, neque al iud quidvis e r i i . 
Mam producere, boni officium es l . Quomodo auiem 
<;tii s i lvaro neecil , iguoraulia? mfirmiia iem v i tab i l? 
Ai i t in quo diflerel a crcaiur is , s i al iquid iguorai ? 
Ε <?nim non solum Deus non e r i i , sed e l crealurib i n i V 
rior v idebi lur , siquidem proplieiae e i a l i i v i r i i n c l y i i , 
tiiulla praeseutia e l fii iura superno luiuii ie cognove-
n m i ; quibus hominibus, si cerie ignoravit , prorsus 
minore r i t . E i si CHIII Deo P a l r i F i l i u s Deus d i c a l : 
Meaomnie, ina suni el lua mea; el elarificalui tum 
inei***;s\ forle al iquidde reruni siinima iguoret , i ie-
ccsse esi id a Pai re quoque ignora r i ; quod quideai 
prne ca*terts absurdtim esl e l irrebgioaum. Deiude, 

naturaliier scienlia care l , vel ab alio quovis pcr 

εί ρ ή σώζετα ι ; εί δε άγαθδς ούχ έστιν, ου­
δέ θ ε δ ς · ούδ' άν τ ι τών άλλων γνοίη · το γάρ 
π α ρ ά γ ε ι ν , Αγαθού · π ώ ς δέ άγνοών σώζειν, τδ 
τ ή ς αγνοίας δ ιαφεύξεται πάθος ; τί δέ διοίσει τών έν 
κτ ίσμασιν , εί αγνοεί τ ι ; ού γ ά ρ μόνον ού θεδς, 
άλλά κα \ τ ώ ν κ τ ι σ μ ά τ ω ν φανείται καταδεέστερος · 
εΓπερ προφήτα ι καί. Ανδρες δσοι Οεοκλυτήσαντες, 
πολλά τών δντων κα\ έσομένων άνωθεν ένελάμφΟη-
σαν · ώ ν , εί ούκ οιδεν, έλαττωθήσεται πάντως · ν.9>. 
εί π ρ δ ς τδν θεδν κα\ Πατέρα ό ΥΙδς καΛ Θεδς λέγει, 
Τά έμά πάντα σά έστι, καϊ τά σά έμά, καϊ δεόΥξα· 
σμαι έν αύτοΐς · αγνοήσει δέ τ ι τών δλων, άναγκ] 
κα \ τδν Πατέρα ή γ ν ο η κ έ ν α ι , δ τών άλλων εστίν αν 
πώτερόν τε κα \ άθεώτερον · έπειτα φυσικώς εστί­

ν ιιι fuii i l la spoliattis. S i ab alio qnidem violenicr Β ρητα ι τ ή ς γνώσεως , ή παρ* έτερου τήν στέρησιν τ» 
>cieniia pr ivalus fu i i , e r i i i l l ea l ius aniino&ior e l fo r -
i io r . S in naiuraHier ignorat, nunquam postea sc io i . 
Nam quae naturali ier alicui insunt, per se quidein 
e\sisteuti:i , non exterius invecia , non mutant con-
geiiita. Es( qtiippe namra; p ropr ium, m in pbysicis 
quaiitalibus s i l immulabi l i s . Igitur iiitnquam ipsts 

salui i t e r i t , nisi in alio fueri l reposila. Nam 
qni nunc salvare nescit, iteque in posienim s c i e l . 
Quomodo ergo innocentcs e run l e l iittptines, dum 
iti Agneiarum impiani haeresiin inc idcn in i ,qu i pu i an l 
nesciese Chr i s tam horam ac d iem, quo univerai 
hujus orbig flnte erit 9 4 ? quou qoidem ob stiam !m-

θ ώ ν έ τ χ ε ν ; εί μέν παρ* άλλου βεβίασται ήρπασμί-
νος τήν γνώσιν , κα\ έσται δ άφηρηκώς Αλκιμιοτεps' 
τ ε κα \ εύσΟενέστερος · ε ί δέ φύσει αγνοεί, OJ); 
ε ίσεταί ποτε * τ ά γ ά ρ φύσε ι τ ινι αύτόθεν προσόντα, 
καθ* έαυτά γ ε δντα, ούκ έξωθεν έπεισιόντα, οί με­
ταβάλλει συμπεφυκόχα · φύσεως γάρ ίδιον άμεηπτώ-
τως έχειν έν τοϊς φυσικοίς ίδιώμασιν * ούκούν ώ 
ποτε αύτοίς τ ά τής σ ω τ η ρ ί α ς έλπισθήσεται, εί Η 
έν έ τέρω κε ίσετα ι · δ γ ά ρ νύν ούκ είδώς σώζϋ*. 
ουδέ έν τοίς Ι π ε ι τ α ε ίσετα ι · π ώ ς δ' ούν Ιςοναιτο 
άκαταιτ ίατον καί άνεύθυνον , τ ή τών λεγομένων 
Ά γ ν ο η τ ώ ν άνοσίφ π ε ρ ι π ε π τ ω κ ό τ ε ς αίρέσει, οί δοξά-
ζουσιν άγνοείν τδν Χριστδν τ ή ν ώραν τε χαί ήμέραν, maniiatem teelandam Serralor divit (Uecipulis aie 

bat ; vel proderc d i fUi l i t , qtiia baud ul i le ipeis erat Q καθ ' ήν τούδε του π α ν τ δ ς ήξε ι τ δ π έ ρ α ς ; όπερ τδ 
idaud i re ac rescire; quoniam haud a?qua scisci ia t i κ α τ ' α ύ τ δ ν ανθρώπινο ν π ιστού μένος δ Σωτήρ, τοίς 
fneranl, et majora capacilate sua discere v o l e b a n l ; θεσπεσίοις μαθητα ι ς έλεγεν , ή τ φ μή συμφέρειν 
Tel quia prudouler ma ln i i s imularese nest i rc , quani αύτοίς άκούσαι καί άναμαθε ίν αναβαλλόμενος, ώ ; ^ 
scientiam fassus θΐ lamen celans, eos con l r i&t t r e ; δεόντως δ ιαπυνθανομένοις , κ α ι μείζονα ή καθ'έ»-
vel denique aliud qoid u t i l i l e r e l proul Deum <lece- τούς μαθητ ιώσιν , ή ο ικονομικώς σχηματισάμενο; μή 
ba l animo versans. Nam cerie ipsc cum Dcus es>el 
<>l Verltum alque Sapienl ia , roruin omnium oxplo . 
ratam babcbal no t i i i au i . Nit auiem in inuu , si l i i 
i t iagislrossnos Ariaitos in runclts seqnrnicsf, in bac 
quoque in»pc ta l e asscctaulur. Nam pr ; f lcr a l ia i 
itnpiclates, ha?c quoque gramlis i l luruiu inel i c i«>-
ei».as esl,qtiod de ignoranlia Christuui accusani. 

είδέναι δόξαι μάλλον, ή ε ίδότα και άποχρυψάμενον 
λυπειν , ή έτερον τ ι χ ρ η σ ί μ ω ς κ α \ θεοπρεπώς οικο­
νόμων · έ π ε \ θ ε δ ς ών ό α ύ τ δ ς καί Αόγος και ϊοοι*» 
πάντων ε! /ε τήν γνώσιν * ουδέν δέ θαυμαστδν, εί Μ 
πάσι τοις δ;δασκάλοι; αυτών τοίς 'Αρειομανίταις ί"^ 
μενοι, καν τούτω τ φ ά σ ε β ή μ α τ ι επακολουθήσω^·.' 
μετά γάρ τοι τών άλλων α υ τ ώ ν δυσσεβημά:ων, » ί 
τήν άγνοιαν έπ ί Χριστού καταγορεύουσιν. 

77. Quod si salvare sciens, tamen nolujt, i nv i -
<iiae ipsi passionem aspergtint, quod priore v i i ium 
inulto es la t rocius . Quomodo i lem Deus e s i , si quid 
pai ia tur? 2 5 1 ^ a i l ) P^ssioui consccianea est mula 
l i o : qni vero tmi la iur , idem ct slalus diver>i(a(eu 
«xpor i c iu r . Quoiuodu auiem Deus, qtii divereus l i l ? 
tyiod si uolni l salvare, cur cx uon exsisleiue pro-
«luxil? nam quos salvare no lu i i , ne producere qt i i -
<!etn debuit. Nam si producit quii ie.n, s e i uon sal-
va i , quasi facii pocnilenlia i ia se gcreiis, ccn i ra i ius 
iosc sibi videbi lur . Quomodo i d , inquaiu? Nam si 
4 roducerc, bont propi ium es i , i<l ipsum e l sa lva re . 
>am corrtmiperc C4 perdcre, baud boni o f lk ium 
c ^ , s< d ui.-ili. Con i ra r i uii auicm bouo nialam es l . 

* 3 Joan . . \ M I , 10. • · M . i l l l i . χ χ ι ν , δ ΰ . 

D. οζ». Ε ί δ ε ε ίδώς σώζειν ονκ ήβουλήθη, Ρασχανία; 
πάλιν α ύ τ ώ πάθος π ρ ο σ τ ρ ί ψ ο ν τ χ ι , τού προτέρου 
πολλώ χαλεπώτερον · κα\ π ώ ς θ ε δ ς , εί πάτχειτ1.; 
τ ώ γ ά ρ πάσχε ιν , καί τ ρ ο π ή π α ρ έ π ε τ α ι * τή δε τρ*^5 
π ά ν τ ω ς καί άλλοίοισιν πε ίσε τα ι · καί πώς θεδς 'Λ 
άλλοιούμενον; εί δέ ούκ ήοουλήΟη σώίειν, 
π α ρ ά γ ε ι έκ τού μ ή δντος ; & γ ά ρ ού βούλεται 
ζ ε ι ν , ουδέ π α ρ ά γ ε ι ν έδει · εί δέ παράγει μεν, ο* 
σώζει δέ, ώ ς έκ μεταμέλε ιας ε ι ς τούτο έλθών, έναν-
τ ίος αύτδς έ α υ τ φ φανε ϊ τα ι* κ α \ π ώ ς έστι τούτο; 
εί γ ά ρ τδ παράγε ιν α γ α θ ο ύ , κ α ι τδ σώζειν δήπου * 
τδ φθείρειν γάρ . κα \ άπολλύειν , ούκ άγαθο-, Aue 
κακού · αντ ίκε ι τα ι δέ τιρ ά γ α θ φ τδ κακόν · 
δέ καί τδ αύτδ καί κ*τά ταύτδν τα αντ ικε ίμενα^ 1 1 
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συνυπάρ ξχ ι , αδύνατον · π ώ ς ουν έσται π α ρ ά θ ε ψ , Α 
έ.του γε ούδ' έν το ίς γενητο ίς τ ο ύ τ ' άν εύροι τ ι ς ; 
πολλοίς γ ά ρ τδ ευδόκιμου έν άμφοτέρο ι ς π ά ρ ε σ τ ι , 
xxl εργαζομένοις τ ι νά και έπ ιμελομένο ι ς , και ε ί ς 
*δ σώζειν κα ι δ ιαμένε ιν τ α ύ τ α , τα ί ς σπουδαίς χ ρ ω -
^ν<κς κα\ τ α ί ς εύσθενείαις · ε ί μ ή κα \ τούτων τδν 
Πδν έλαττώσουσι · π ώ ς δε κα ί α ίτ ιος τ ώ ν α γ α θ ώ ν 
irflsfy άν, εί τδ ποώτ ιστον τ ώ ν αγαθών τδ σώζε ιν 
cj βούλεται ; έτ ι εί ού βούλεται σώζε ιν , ουδέ π ρ ο ­
νοεί · τίνων γ ά ρ άν ε ίη πρδνΟια, ούκ δντος τού σ ω ­
ζόμενου; τών γ ά ρ Ενεκα του , ή πρόνοια · εί γ ά ρ 
προνοεί, σώζειν ού βουλόμενος, έ α υ τ φ άντ ικε ίσεται · 
τ νότο οέ ουδέν έτερον έστι λέγε ιν , ή οτι & βούλεται 
ού βούλεται" ε ί τα εί ού προνοεί , ουδέ αγαθός έ σ τ ι · 
καί είοΐ/κ αγαθός, μεθέξει τ ι τών δντων αυτού, κα \ 
ταύτη ουδέ α ίτ ιος Εσται τών δντων * εκποδών ούν ή Β 
πρόνοια* προνοίας δέ ά ν η ρ η μ έ ν η ς , π ώ ς άν συσταίη 
τ ί ανθρώπε ια ; και ε ί τ ι ς κτισις έτερα έστ ιν (ουδέ 
γάρ τάξις έν τοίς Ούσιν έστα ι , ή α ρ μ ο ν ί α ή σ υ μ μ ε ­
τρία έπ ι τεθήσετα ι ) , πόθεν τών γ ινομένων ή εύτακτος 
Ϊ.Λανάλογος δ ιαδοχή, προνοίας ούκ ο ύ σ η ς ; π ώ ς δέ 
ο· σπουδαίο: μέν δοξασθήσονται , οί φαύλοι δέ κολα-
σθήσοντατ; κα ί π ώ ς τά ά μ α ρ τ α ν ό μ ε ν α έλεγχθήσετα ι , 
άποδεχθήσ,εται δέ τά κ α τ ο ρ θ ο ύ μ ε ν α ; άργούσι νόμοι 
« ι τά θεία δ ι κ α ι ω τ ή ρ ι α · ο ίχεται δέ βασιλεία κα \ 
γεεννα,ή μέν δ ιά τούς χρηστούς , ή δέ διά τούς π ο ν η ­
ρούς εύτρεπ ισθε ϊσα · ή ούτω γ ε ούτε άγαθδν δ φ θ ή -
βεται καλ έπα ινεθήσετα ι , ούτε κακδν γνωσθήσεται κ α \ 
χαταγνωσθήσεται* σύγχυσιςούν καί αταξ ία τ ώ π α ν τ ί · 
είδε φαίεν πρόνοιαν ε ίναι , ε ί μή δ π α ρ ά γ ω ν προνοεί , 
ανάγκη έτέραν α ί τ ίάν αυτής διδόναι, καθ* ήν τ ά δντα 
χρονοούμενα δ ι ε ξ ά γ ε τ α ι · κ α \ ταύτην ή δμοίαν 
έχείνω ή άντ ικε ιμένην * και εί όμοια, ουδέ άλλης δεί · 
ιί δέ α ν τ ι κ ε ί μ ε ν η , ανα ιρετ ικά δέ αλλήλων τά Αντι­
κείμενα,* και άλλήλοις μ α χ ό μ ε ν α , π ώ ^ τών δντων 
στήσεταί τ ι ή σ ω θ ή σ ε τ α ι ; κα ι τ ί διοίσει τ α ύ τ α τ ή ς 
Μανιχαίων άθεότητος , δύο άθέως ε ίσηγουμένων 
αρχάς; ε ί δ ε και είόως και βουληΟε\ς ούκ ήδυνήΟη 
αϋσαι, ή τών φυσικών-Εξεων κα \ ενεργε ιών άτονου-
Ονν τούτο π έ π ο ν θ ε , κα\ έσται τών άλλων π α θ ώ ν 
i παθ ίστερον · ή ύ φ ' έτερου του πάντο>ς άπε ίργο ι το , 
γ.ι\ τ ε τυράννητα ι , κα ι ή τ τηθήσετα ι τήν ίσχύν, κα ι 
ί-ταιό κωλύων εύσθενέστερός τε και περ ικλεέστε -
ρος' κάκε ί νος μάλλον δμολογείσθω τήν θείαν ά π ο -
ϊερόμενος δόξαν, κα\ τδ βλάσφημον ά π ε ^ ό ί φ θ ω είς D 
νιφαλάς τών Χ ρ . σ τ ο μ ά χ ω ν ' τδ γ ά ρ μ ή δύνασθα ι , 
c> θεού · κα ι ε ίργέσθω μ ή τού σώζειν μόνον, άλλά 
Τε και τ ή ; άλλης θεοπρεπούς δόςης , δπερ αύτο ίς 
ίυσσεβώς εσπούδασται . 

οη'. Τά μέν ούν εκ τών άθεσμών λόγων αυτών 
Τεμενά , π α ρ α ν ο μ ί α ς κα \ αθεΐας π λ ή ρ η , ώς έν συν · 
τόμψ ε ίπε ίν , τ ο ι α ύ τ α · ίνα μ ή τοίς πλείοσιν ένο ια-
V βοντες, κα\ αύτοι συμπαρανομούντες φαινοίμεΟα · 
'.αυτα γούν π - ρ ί ν τ ε ς , κα\ πρδς τδ τών έ μ έ : ω ν αυτών 
έ^οές καιδύσφορον ουσχεραίνοντες , έ π ι τήν τ ώ ν ά λ η -
Τιν δογμάτων ευθύτητα , καΛ τδ τ ή ς άλτ θείας φ ώ ς 
ϋ'<αν:ύωμ:ν · δμολογούμεν ούν κα\ μεγαλο^ώνως κ η -

S A C R I S I M A G I N I B U S . 7 Μ 
Porro circa unain eaindemquc rem , eodeinque 
momento conlrar ia s in iul coexsistere, impossibilc 
es l . Quoinodo auiem in Deo fiot, quod ne in crea-
turis quidem comperire es l? Mtihis enim placc l 
u i rumque , et facerc scilicet et curam facii gererc, 
et salvandi conservandique causa siudia expromuni 
e l vires. Nis i forle bis etiam inferiorem F i l i u m d i -
cunt. Quomodo demum causa bonorum dicc iur , si 
praecipuum bonorum, id est salvare, no l i t ? Praiterea 
si non v u l l salvare, ne providits quidem e s i ; nam 
quibus providebit, si salvandus desi i? Nain provi -
deni ia , in aliqnem necessario tendit. Por ro si p r o -
v i d c l nolens salvare, ipsc sibi adversabiiur. Hoc 
aiitem ni l i i l a l iud er i t , n is i quod vult, tiolle. T u m 
nisi providel , bonus non es l , neqne cum re qna-
libet sua communicab i l , adeoque ne causa qu idun 
r<»riim eri t . Sublata ig i iu r provideni ia est. P r o -
videutia vero sublala, quomodo res buinaiiae con-
sistenl? E l si forie^ alia crealnra s i l , neqiift re-
rum exsisJcnlium ordo, neqne barmoii ia neqne 
synnnetija accede l ; iiiidenam rerum ordinata e l 
aualoga suceessio, providentia sublaia? Quomodo 
frugi bomines gloria doiiabunlur, niali auiem poena 
aOTicienlur? e l peccala redarguenlur, recie facta 
commendabuniur? Vanae flenl leges e l d ivinum 
i r i b u n a l ; perit regnum e l gebenna, i l lud bonis, 
hmc autem roalis parata m e q u e j a m bonum al iquid 
videbi iur ac Iaudabiiur, neque mahim quidquam 
censebilur aut damnabitur . Confusio i iaque, et 
omnium rerum cinnus. Quod ei d ican l esse p rov i -
deni iam, ul ique s i Grealor non providel , necesse est 
aliam causam ejus p r o v i d e n l i » assignare, a qua 
rpsprovidenleradminis t reniur . Aique hauc causam, 
vel s imilem esse Creator i , vel conl ra r iam. S i s imi -
lis es l , jam altera non esiopus : sin coni rar ia , con-
Iraria autem invicem per imunl e l ropngnanl, quo-
modo quiilquam in rerum nalura subsislct aut sal-
vabi lur? Quid porro ba?c diiTerent a M a u i c l i a w u i i i 
aibeismo, qai duo impie i nvebun l principia ? Quod 
si Deus scicus e i volens non po iu i i salvare, boc 
quideiu ei acc id i l vc l pbysicarinn vi r iu in e i effica-
ciac inipotemia, alque i l a prae ca»ieris ini irmus 
erit. Ve l ab alio prorsus probibetur, ac lyrannide 
urgeiur, alqiie Ua minor v i r ibus er i t , e t eum a quo 
probibetur forliorem alque i l lus l r iorem csse consla-
bit . Sed enim i l lum poiius divinam oblinete niaje-
sialem conlileainur, blaspbcmia autem in capui ho-
s i i i i i i i C b r i s i i r ec ida t . Namque inipoientia in Dco 
n o n e s i . Al ioqu in non a salvando soltini probibebi-
tur, sed e l reliqua Deo coogrua glt>ria, quod i s i i 
tinpic con lend i in i . 

78. Qnau i laquc ex impi is borum sermonibus cou-
sequumur, nequiiiae e i i r rc l ig ios i ta t i s plena, c o m -
pcndio velnti dicta, ba?c s u n l ; ne si diulius i is 
i iunioremur, nos quoque cum ipsis peccarc v idea-
mi i r . I l a i c ig i lu r j a . i l o iu i l lenles , et vomitus ipsoruui 
insuaviiaiem niolesiiaiitqiic abomliiantes, ad ve ro-
πιιι ί doguiaiuin r^ctitu linoui verilalisque Iumcu 
cunvcrlamur. Coi»Atei:iir ifnqu»', ct niagna vote. 
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praedicamns, Chris tum stiaple nalura Denm e l Dei Α ρύσσομεν, δτι κατά φύσιν θεός έστιν άληθώςδΧριστδς, 
F i l i u m ; q i ad c rca tu ramm moriulum 2 5 2 0 , i 

exnniain swani bonitafem sc «lemfstt, sciensque c l 
VOIODS :«c potens salvare, reapse nos sa lvav i i , e l 
diabidica fr.tmlt» c r i p n i l . iioltisi|m* < 1 iνiηa- noihiae 
cJr.iitim inr^iuis ; tMimqiie >il Dei P a l i i s s:ip ;en-
l i a , ml i i l i i i i i n n o tion sc i l : omniu u siijuiclcm «'«l 

' cn -a lo r , uiillaqMe »jus creaitira extta ejusdem 
co^ini oneui »»si. ΙΜΓΙΙΙΙ , inqtiil Scr ipi t i ra , 

snpientia sna lerrani fnnthtvit, p<>rnvit rcelot pnt-

(leiiliu suti 9 \ E l o n n i a ρ orsits sapienior fwit t e . 
A t q i i e : / / / ipxo *u/if Ihetaiui ontnes sapitnliir et tcien-

li(V (ihstontliti * 7 . Ipse sapieutbu riator, ipse oinncni 
ra t io imlrm i ia iurain s n n i l i l i c a vi *na facil sapien-
leii*, quia sapifii i x « j u s a i q n c iutcll igeniiai ιιοιι est 

x a \ θεοΰ Υιός · κ α θ ί κ ε τ ο δ έ είς τδ τών ποιημάτων 
μέτρον, δι* ύπερβολήν άγαθότητος · και ειδως καΑ 
βουλόμενος και δυνάμενος σώζειν, f σωσεν ήαα; κα\ 
τ ή ς διαβολικής π λ ά ν η ; έ οξύτατο , κα\ τής θεογνω­
σίας τδ δώρον ήμ ίν έ /αρ ίσατο · σοφία δέ ώντού θεοΰ 
κα\ Πατρδς , ήκ ιστα άν τι τών δλων άγνοήσειε · 
τών δντων γ ά ρ πάντων πο ιητής έστ ι , και ούδεν 
τών υπ* α Οτου π ε π ο ι η μ ί ν ω ν , έκτος τής γνώ­
σεως αύτοΰ κ ε ί σ ε τ α ι · 'Ο θζ)ς γ ά ρ . φησ\, τjeo?'q 
έθεμεΛίωσε τήν γήν, ήτοίμησε δέ ουραίους tr 
φρονήσει, και πάντα απλώς έν σοφία εποίητε. Και, 
Έν αυτφ πάντες cl θησαυροί τής σοφίας χαϊ 

τής γνώσεως απόκρυφοι. Και αυτός εστίν δ της 
σοφίας χορηγδς , κα \ πάσαν- λογικήν τή σοφ*,::οιΰ 

niiiiicrus e e . Quml si ipscmel a i l : Omnia qnacnn- Β δυνάμει σοφίζων φύσιν, δτ ι τ ή : σοφίας και τής 
que hab.t Vmer, mea snnl · · ; e i : Sicul novit tue 
Paier, ego quoqne ipmm agnutco; ei nemo novit 
Palrem ιι/ii Filhn 1 ; qu i , iuquam, maxiiiia oinniuin 
«ov i t , certe n ih i l niiuoruin r en im igttnrabit. N a i i i -
que al i ier exisli iuare anl credrre , non blaspbcqiiiin 

lariluiiiuiodo os l , sed e i iam impnssibile. Q Γι ergo 

omnia aiifequam i i i n t novit, a ctijiisiiaiu rui seien-

tia exchide inr? Ergo ctiain *alvart», ei quid<?in in 
pi imis s c h . Hinc abomnibus , qni Deum cognosriMit, 

uiia voco tOiicordilerqiie S r rva lo r i s noiiieii c i 

at lr ibui l i ir . Id qtiippe si^iiificai Jesir qtioqne noineii, 

συνέ σε ο>ς αυτού ούκ έστιν αριθμός* εί δέ αύτδ; 
έστιν ό λ έ γ ω ν , δτι Πάντα δσα έχει ό / 7 σ φ , 
έμά έστι · κα \ Καθώς ό Πατήρ γινο>σκε' ρε, 
γινώσκω αυτόν, χαϊούδείς οϊδε τδν Πατίρα εί 
ό Υίός · τδ μείζον α π ά ν τ ω ν ε ίδως, σ/ολή γε δν τι 
τών έλαττόνων άγνοήσειε · τ δ γ ά ρ μή ούτω χα\ χατέ 
τ α ύ τ α κα\ φρονείν και δοξάζειν , πρδς τω βλασφημώ 
κα\ τδ αδύνατον έχει * ό το ίνυν πάντα είοως χρδ 
γ ε . έ σ ε ω ς , τ ί ποτε άρα έστ\ν Ι ςω τών πάντων δ 
ούκ ε ί σ - τ α ι ; ούκούν κα\ τδ σώζειν κχ\ 'πρό γε των 
Αλλων έπ ίστατα ι · ένθεν π α ρ ά πάσι τοί ; θεδν fiife, 
συμφώνως κα\ δμοφρόνως τδ Σωτιφ δνομα αύτω qiMid ex rei vcnta e νίιιι lirmi|ndineiu<iue a i c p i l 

άποκεκλήρωτα ι - τούτο γ ά ρ κα\ τδ Ίησοΰς δύναται , έκ τ ή ^ τών π ρ α γ μ ά τ ω ν αληθε ίας τ ή ; δύναμιν χα\ 
βεβαίωσιν δεξάμενον. 

Quod aui f in salvare soicns, ve l i l e i iam revora C "Οτ ιδέ ε ίδώς σώζε ιν , κ α \ βούλεται σώζειν, ιτει-
salvare, i . l bis pcrsua leani pr iumni v r r b a : Omnia θετω αυτούς πρώτον μέν τδ , Πάντα δσα ήΟίΙηοττ 
qu(rcunqne volnit Dumiiins, feclt ι« coslo et in lerra *. 
DiMiide. quia Pa l r i s aii i iquaui veramqio volnnla-
leu», qti ι· salvatidi i»si , ex>ectiaiis <»>! magni r o u -

Atigi-lna, «iijus v o l i m i a s n i l i i l a Pa i r i s volnniaie 
d i l T r i , i m o ip<<* p o i i u s il la v n b m i a s s i m i 
ei iain s ap i iMt l i a c l v i r lus e l s imi l ia . Quirlni m i u i 
v n l i n i a r u n ei - .Ivaro Γιιίι d i i -c in i : Aunhum meatn 

α me ip&<> poiw; ei \wle*lnlem Ihiluo iteritm snnn>ndj 
enm31 Ραλ /or bonus sitm, qui animam pro ovibtts 

potio \ QIIOIIIO lo aiii«»iii, n i s i salvai, IMIHI vull 

nioiiem* prccaiori<, sed n l COIIVCI l a u r a via s i a 

prava, et vivai a ? I<lco salv.tie vub'ii^, siuuil pro-

vide i . E*g > providiinii ι usqin» a>l r x l r o m a , ronve-

ii lri itcr rt'i uiiirtiiqiit*, por l ingi l . II demoustrat 

SCiisus ips»', Ol < o i t . e : i i I n o b i s (c\ cl ratiociniuni , 

quo r*s coitsider « m e s , i l laru :i ordiual »m ItaniHtiii-

caniqnc dispusiiioiiein cogii<»st''uiiiis, sl ι Μ nic| ·ιι; e l 

n io lmi i . nmle consrtilauee Crea lor i s iiiagnthi.iini*ni 

hj miis cclidiramiis. Qimd vcro scicns voletisc|iie 

salvatr , id *\iuu\ possil , q u U cs l i la fuiiostis au l 

meiiie r.qttus, c i increiltili iai.s crapiil . i HMMSUS, ui 

JIOJJ crnilat? « Ι Ι Ί Ι d i r e u i c u a u d i i l : Clnistum Dei 
ticnt tapienitim, iln el virluiem *. Ει : Μatpius ϋυ-
winus nusta, cl mugnu ciriu* ejus T . fct : Ueus no-

ό Κύριος, έπ?ίησεν έν τφ ούρανφ καϊ έν τ [ι γί ' 
έπε ι τα δ έ . Οτι τήν τού Π α τ ρ δ ς βουλήν άρ/αία/άλτ]· 
Οινήν, ή τδ σώζειν έστι , π ε π ά ή ρ ω χ ε ν δ τής μεγά'.ης 
βουλής "Αγγελος ού ή βουλή κατ* ουδέν τή; τον Πι· 
τρδς οιενήνο/ε · μάλλον δέ αί τδς εκείνη τυγχάνωνέσ· 
τ \ ν , ώσ-ερ δή και σοφία κα\ α μ ι : και τά πχρατ/,ή· 
σια · πώς δέ ο ύ / έκ>ΰσΐον ε ' / ε τ5) σώζειν ό λ:γων* 
Τήν&υνήν μον άπ' έμαυτού τίθημι. χα\ έζον 
σι αν έχω πά ' / Ϊ · .έα6*β/Γ υντήν ; ό ποΐ;ΐψ' ό xor 
ΛΧς, ό τιθε ς τ'ην ψυχην υπέρ τών πγ,ξάζ*τ' 
π ώ ς δέ, εί μή έ σ ω ζ . ν , ού θέλει τδν θάνατον '.ον 
άμαρτ(ολού, ώς τδ άποστρέρε ι ν αύτ'^ν έκτης cioa 
αύτοΰ τ ή ς πονηράς χα\ ζην αυτόν ; Λ·.δ σώ^ ιν J r / J -
λόμενος, και προνοεί * ούκούν και πρόνο-.ά εστίν 

άχρι και τών έ σ / ά τ ω ν αναλόγως έφ' Ιχάστ': 1 0 :" 
ήκουσα * παρ ίστησ ; δέ κα\ ή ο ί:0ησις αυτή. χβ'· * 
Εμφυτος έν ήμιν νόμο ; κα\ λόγος, καΟ' δν τοίς ο σιν 
έπ;6άλλο>τες κατανοούμεν τήν έν αύτοίς εύτακτον 
και έναρμόνιον τάς ιν κα \ Οίσιν και κίνηΐιν, ες ων 
αναλόγως τού γενεσιουργού τδ μεγαλείον άνυμνοΰντε; 
δοξάζομεν · δτι δε ε ί δ ώ . κα\ βουλόμενος σο'ίζειν χα\ 
δύναται , τ ί ; ο ύ τ ω ; έ μ μ α ν ή ς κλ\ απίπλτχτος. Ζ Λ · 
απ ιστ ίας μ ί θ η β α π τ ι σ μ έ ν ο ς , ώστε μή σςεΐΟεσβα·.; 
άκυύων τ^ύ λέγοντος , Χριστόν θ*αϋ ώσπερ ao?**r> 

ί ? ' . r \! . \ ι, "Κ ·* Ji'»a». * \ ι, 15. 'Joan. 5, 1·»; 
7 Ps . i l .C\L^,5-
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»1 APOLOGETICUS PRO SA€WS IMAGINIBUS. 892 
οντωδήηάϊ δύναμιν. Κα\ Μέγας ό Κύριος ηρών, Α Deus ta!vo$ faciendi*. E l : Dominus forth ti 
καϊ μεγάΛη ή Ισχύς αυτού* Κ α \ , Ό θεός ημών ό 
Βείς τού σώζειν. Κ α ι , Κύριος κραταιός καϊ δυνα­
τός. K i \ , θείς τών δυνάμεων. Κ α \ , Ιδού ό θεός 
Ίψώνμετά Ισχύος έρχεται. Κ α ι , Ψ0 βραχίων αυτού 
μετά χνρείας. Και, Μ ή ούκ ισχύει ή χειρ μου τού 
ρνσασΟαι; Κ α \ , Μ ή ούκ ισχύω τού έξεΛέσΟαι 

poient · . Ει : Deut rirtnium , β . Ει : ICcce Dcus voster 
cmn [urliiuiline rewt l l . E l : Brachiuin Dumiui citm 
poieniia l i . Et : Λ'ιιπι manns mea non polcv eriperef 
Ει : Noime postum liberare ro$ "? Ει : Qu> fecit 
lerram viribug $ni$, qui consliuxii orbem sapieniia 
$ua, et pruitfuiia $ua ccelimt exiendn u . 

υμάς; Και , Ό ποιήσας τήν γήν έν τ ή ισχύΐ αυτού, ό κατορΟώσας τήν οίκουμένην έν σοφία, 

avrcv, καϊ έν τή φρονήσει αυτού έζέτεινε τόν ούρανόν. 

Πΰ;ούν σωΟήσεται τδ , Πάντα δι αυτού έγένετο, 
εί μή σώζειν δ ύ ν α τ α ι ; εί γ α ρ σώζειν μ ή δύνατα ι , 
oJOi ποιείν έκ μ ή δντο ; τ ά π ά ν τ α . Κα\ τδ , Πάντα 
IC αυτού καϊ εις αυτόν έκτ'σΟησαν · καϊ αυτός 
ίστι προπάντων · καϊ πάντα έναύτφ σι νέστηκε. 

Quoinodo ig i iur s i l incoIuMie i l lud : Onmia pcr 
ipsiiM faclu $Hni * · , uisi p n i r s l salvare? Nam Η s a l -
varc ι ι ΐ ' φ Γ ΐ , iicque «·χ ni l i i lo oiiuiia fareie. Ε ι i i l n t t : 
Omniaier ipsnm et in ipso condita SUHI.VA : Ipaeest 
unie ΟΜΠίΛ-'Kl : Oinnia ili i/wo cnu&tmit ! * . Qiionmdo 

Πώς δε φέρει τ ά π ά ν τ α τ ώ £ ή μ α τ ι τ η ς ό υ ν ά μ ε ω ; β iiem por ia l oi imia vt»rbo v i r .u l i s sua? 1 7 , ui>i sal-
αοτοΰ. σώζειν μ ή δ υ ν ά μ ε ν ο ; ; π ώ ς δήσει τδν ϊσχυ-

ρδν, και δ ιαρπάσε ι αυτού τ ά σ κ ε ύ η ; τί οέ ό μ α κ ά ­

ριο; και μόνος δ υ ν ά σ τ η ς ; τ ί ς ούν τ α ύ τ α έστιν , άλλ' 

ή ον ο άγγελος μετά τ ώ ν πο ιμένων ήμ ίν ε υ α γ γ ε λ ί ­

ζεται, "Οτι έτέχβη ύμίν σήμερον Σωτήρ, δς έστι 
ϊμστός Κύριος έν πόΛει Ααδίδ; Ού γ ά ρ πρέσδνς, 
ον* άγγεΛος, aXV αυτός ό Κύριος έσωσεν ήμας, 
δς κα\ οίδε κα\ βούλεται καί δύναται σώζειν η μ ά ς · 

ταΰτα μέν ή μ ί ν και δμολογείσθω και π ε π ε ί σ θ ω , κα ι 

είς τδν ά π α ν τ α χρόνον έπικρατύνεσΟαι ηύχΟω · π ώ ς 

δ* ούν, ίνα τ ώ ν . πολλών άφέμενοι λόγο»ν μή π έ ρ α 

τού μέτρου φ ε ρ ώ μ ε θ α , οι α π ε ν α ν τ ί α ς τ ή ς τών ιερών 

δογμάτων εύΟύτητος Ιστάμενοι , κα \ τ ή ς προσπαθε ίας 

τ ώ ν π ε ρ ι κ ο σ μ ί ω ν τ ψ ο ί σ τ ρ ω νυττόμενοι , έ π \ τδ τραχύ 

Vare polesi? quoino Ι ο f o r l c i i i a l ^ab i ' , e ju s . ju i i 

vasa «tiripiei ? Quis illt* bcaius SOIIIM|II«* dyuasla? 

Qui<, i i iqnam, bic es l , insi «(111*111 aiig«*ii!s ruin p . i -

sioribus i i"bis ntinl ai : Quia uaius 2 5 3 e s t boi ie 
vobis Salvalor, qui etl Clinxiii* Dominus, iit tiviiald 
Davidi* Μ ?Λ*ο; ι cnim legntus, von aiigelHS, ted ipse 
Dominu* ralvuvii tws 1 9 ; <|iii <Ί >cil e i v<;h c l polest 

nos salvare. I1;KC nos coi i l i ieainnr ef creilatutts, et t i i 

omne lempus l inna apud nos esse pre< emnr. Q c o -

modo ergo, ne per imi l la verba discnrreuies ex l ra 

debitos lines ferainur, bi sacrorinn dogmaluiii re -

d i l M d i u i adversai i lur , e l afleclus erga res niuinlanas 

oesiro p e n i i i , ad i r re l ig ios i ia i i s asperam ardiiam* 

quc vjam vesane se i ranstulcrniu ? Tales enim sunt 

τής δυσσεβείας κα\ πρόσαντες έ ξ ε κ ώ μ α σ α ν ; Αύται^ vuv operanlinm imqua **\ quia nisi crediderili*, ft# 
γαρ αί όδοίείσι τών συντεΧούντωντά άνομα · δ τ ι , 
%Εάν μή πιστεύσητε, ουδέ μή συνήτε γ έ γ ρ α -
τπιχ - δ ιά τοι τούτο κα ι αύτο\ μ ή π ιστεύσαντες , ού 
σννήκαν του κατά Χριστδν μυστηρίου τ ή ν δύναμιν , 
και δτι Εγγύς σου τό φήμά έστι τής πίστεως, 
έν χφ στόματί σου καϊ έν τή καρδία σου · ούκ 
ήδουλήθησαν · άλλ* "Εδωκεν αύτοίς ό θεός πνεύμα 
*ατανύξεως, οφθαλμούς τού μή βΛέπειν, καϊ 
ώτα τού μή άκούειν. Διδ ούκ έπέγνωσαν δτι χο^ρις 
πίστεως αδύνατον εύαρεστήσαι θ ε ψ . Πιστεύσαι 
γαρ δει τόν προσέρχόμενον θεφ δτι έστι, καϊ τοίς 
εχζητούσιν αυτόν μισΟαποδότης γίνεται. 

ctf. Έστι τοίνυν πίστις, φησ\ν , έΛπιζομένων 
ύχόστασις4 πραγμάτων έΛεγχος ού βΛεπο^νων 

iwelligeiis u qnidem, pront scr ip lum est. P rop l r rea 
c l bi qtiia 11011 rreditleri int , inys lcr i i C b r i s i i v i r l u -
lem ιιοιι iuiellexerittit. Et qui.i Prope esl libi verbutn 
fidei, in ore luo ei in corde tuo " . Sed tiolne* 
r t in l . Por ro dedii illis Dominus ipirilum compun-
cliouh, ocnlot ttl non videani, et auret ul non 
audtant " . Ideo uon cognovemnl , impossibibi esse 
sine fide placere Deo. Crcdere enim oporlet acce-
deulini ad Deum, quia est, et quod iitqnirentibus se 
remuneralor sii 

7 0 . Esl i laque fides, i n q i i i l Scr ip tura , speranda-
rum lubtiantia rerum, nrgnmenium non apparen-

άλλ%δσοι μέν Πνεύματ ι θεού ή γ μ έ ν ο ι , έρηρεισμένον ^ l\u\ntl. Sed quicuiiqtic Sp i r i l u Dci ac(i , firiuainquo 

τεκσΛ β ε β η κ ό τ α τδν νούν πρδς πάν δτιούν τών αρ ί ­
στων έ χ ο ν τ ε ς , άθλον ώ σ π ε ρ άριστείον εύγνο>μοσύνης 
τήν π ί σ τ ι ν δεχόμενοι , Πίστει νοονσι κατηρτίσΰαι 
ιούς αΙώνας ρήματι θεού, είς τό μή έκ φαινομέ­
νων τά βΛεπόμενα γεγονέναι, καθά τ ώ μ υ σ τ -
ε γ ω γ φ τ ώ ν τοιούτων δοκεί. Πίστει γ ά ρ , ε ίρηκεν , 
*Λ6ελ π α ρ ά θ ε φ δίκαιος έ μ α ρ τ υ ρ ή θ η , οί τ ε π ε ρ \ 
Νώε κ α \ Α β ρ α ά μ κα\ Μωσέα * κα\ μετ* εκείνους 
εί x*V εκε ίνους ά γ ι ο ι , τ α ύ τ η τψ θεψ εύηρέστησαν · 
ων οί μ ^ ν βασιλείας κατηγων ίσαντο , ε π α γ γ ε λ ι ώ ν τ ε 

et giabilcm ad omue opus opiifimm inputem baben-
tes, agonale velntt bona* volutilaiis pncniinin Culem 
babenle.«, Fide inlellignnt npiala ene sacula verbo 
Dei, 11/ exiitthibilibus tisibilla fiereitt**; sicut baruni 
rer i im magistro videiur . F i d c c u i m , inquit , Abo l 
Dei les i i i i iouio jtisttis Γιιίι, iteiiique Noe et A b r a b a -
nuiA e l Moyses ; e l posl i l los alti a*que eancti eadcm 
hae flde Deo p lacueruut ; quorum al i i rcgna cxpu-
gnaveront, promissa siiut adcpi i , Μ ign i , fpris I R I -
lisque 8ttperiore9 evascruni . A l i i lapidatl sun l , 

• P ^ l . L X V I I , 2 1 . f Peal . x x m , 8. »· ibit l . 1 0 · 1 1 fsa. X L , ! 0 . 1 1 Ps-tl. L X X X V I M , I I . n Isa, L , 2 . 
N J.TK111. χ , 1 2 . 1 1 Joan. 1, δ . 1 1 Coloss. 1, «H, 17. 1 7 IM»r . r, 5. 1 8 l .uc. 11, 41. · · Isa. L X I I , 9 , 
" P r . i v . 1, 1 9 sec. L X X . 1 1 I S J . ν ι ι , 9 . " P e u l . χ χ χ , Η ; R M U . x , 8 . " Isa. M , 9 ; Wo ο. x i , 8 . 
" l l c b r . x i , 6 . " l l e b r . χ ι , i . M i b i d . 5 . 
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£Λ3 S. NICEPHORI PATRIARCHiE CP. 8C4 
Ihgel lat i , c l ptr omne asperi lalum experimeti lum Α έ π έ τ υ χ ο ν , πυρός τε και Θηρών χα\ πολί*μων χρ : τ -

i rnduc l i , i u v i c i i manserunt, Gnnique in fide comperU 
s i u i . Por ro neque proraissa reiuliescnt neque j u -
stiiiae te t t imonium babtiissenl, n is i credidissent β τ · 
Fide inare dividi tur , *ol s is t i iur , flttmen suspendi-
lur , nioenia sponte c o r n u i n l , et quidquid atiud fkie 
audimus recle effectuin. Qu i vero in coiilrariiiiii 

t ransversi , c l in in f i l e l i l a l i s lubr icum a b d u c l i , 
longu a sancli tale depuls i , et ab bujus perfeclione 
prorsus devii sun l , b i tnuquam parmli flucluant, et 
omni venlo doctrinx circumfernnlur, in niquitia 
hominum, tti ailulia ad circumvenlionem errori$, tn 
vanilaie sensus sui ambuiante*, ieuebris obscuraium 
habentes intellectum, et aliennli α vila Dei, per igno-
ranliam quce esl tn illit, propter cwcitalem cordis 

τους ώφθησαν · ol δέ λιθαζόμενοι κα\ μ ά σ τ ι ζ α ν 
κα \ δ ιά π ά σ η ς τών δυσχερών πε ίρα ; άχΟέντες, άν-
άλωτοι δ ι έ μ ε ι ν α ν , χ α \ εδραίοι π ε ρ \ τήν πίστιν έδ·ί· 
χθησαν · κα \ τ α ύ τ α , ούδέκομισάμενοι τήνέπαγγελίαν, 
ούκ άν δικαιωΟέντες ή μαρτυρηθέντες , εί μή έπί-
στευσαν · τ α ύ τ η θάλασσα τέμνεται , ήλιο; ίστατα:, 
π ο τ α μ ό ς α ν α κ ό π τ ε τ α ι , κα ι τε ίχη αυτόματα χατ2-
σείετα ι , δσα τε Αλλα διά π ίστεως άκούομεν χατορ-
θούμενα · οί δέ γ ε τ ώ τού εναντίου περ:ελχδμε·<οι, 
κ α ι είς α π ι σ τ ί α ς κατασυρέντες δλισθον, μαχράν τε 
ά γ ι ω σ ύ ν η ς άπεληλαμένο ι , κα \ τής έν ταύ:τ| τ·-
λε ιότητος όλοτρόπως δ ιημαρτηκότες , Ώς rfaia 
κλυδωνίζονται, καϊ άνέρφ παντϊ «εριρέμηαι, 
έν τ ή κυ€εία τών ανθρώπων, έν aavovffy 

ipiorum , β . Quamobrcm iieqne ad ildei un i la iem Β Λρύς χήγ μεΟοδείαν τής χΛάνης, έν ραχαιίχψ 
του νοδς αυτών περιπατοΰντες, έσκοτι^ί-

να τήν διάνο/αν, καϊ άπηΑΑοτριωμένα της 

δόζης του Θεου, διά τήν άγνοιαν τήν cvcar tV 

αυτοίς, δια τήν πώρωσιν τής καρδίας aiw. 

Διδ ουδέ ε ίς τήν ενότητα τ ή ς π ίστεω; κατηντ^κα;:. 
τ ή ς έπιγνώσεο^ς τού ΥΕοΰ τού θεού, κατ' εκείνο.·; 
τσύς ά π ε ι θ ή σ α ν τ α ς τήν γ ν ώ μ η ν δντες χαί τήν διά· 
Οεσιν* οις ώ μ ο σε ν δ θ ε δ ς , μ ή είσελεύσεσθαι είς ττ / 
χ α τ ά π α υ σ ι ν αυτού διά τήν άπείΟειιν αλτών δι­
κα ίως δ ' ούν π α ρ ά τ ψ τού Σωτήρος χαταγνωσΟή-
σονται μ α θ η τ ή δίψυχοι κ α \ ακατάστατοι έν πάσαι; 
τ α ΐ ς δδοίς αυτών · κλύδωνι έοικότε; θαλάσσης άνε-
μ ι ζομένω κα\ (5ιπιζομένψ · οΤς δή χα\ ταλαιπωρεί· 

pcrvcnerunt agni i ionis F i l i i Dei , m o r « i l lorum i n -
tTtidulorum meule e l auimi babi lu , quibus j u r a v i l 
Dcns ιιοιι esse ingrcssuros in rcquic i i i ejns , f pro-
pier stiam im redul i ia lem. Mer i l o itaque a Serva-
toris discipulo damnabuiuur ceu doplices ai i imo, 
mconsiaate* iu omitibus vits suis ; proccll.e tiiaris 
t imi les v in t i s ag i la l i e l convuUi * · . Qmbitg e i iam 
semei aiDigerc e l ltigere ac plorare m a n d a v t i , 
risumqiw; iu l i ic tum, e l gaudium in l i ieii t iam coa-
te r i c r c " . Sed lamen baud propier istorum infide-
l i la tem aique impieiaie in fidea not l ra repreheiide-
tur , neque propierea «acrae Scripiurae dceereo43e 
s u n l . 

οθαι κα \ πενθείν κα\ κλαίειν προστέταχε , καί τδν γ έλωτα μ ε τ α σ τ ρ ο φ ή σε σθαι ε ί ς πένθος, χα\ τήν χαράν 
ε ίς κατήφειαν · ά λ λ ' ο ύ π α ρ ά τήν Απιστ ίαν αυτών κα \ άσέβειαν ή καθ* η μ ά ς ριωμηθήσεται π£Λίς, ουδέ 
παρά τούτο αί Ιερογραφίαι φευκτέα ι . 

80. Sed quia Scr ip tu ia! sacrosanclae suu l , e l 6dcs C 
nosira re t la alquc irreprebciisibilhs, i s l i anteni ad 
vcr i la i i s luiucn rcspicere Jegrc q iHmui , ceu oculis 
lacsi ad radiotum splendorcs, e l attribus la!>oran(cs 
ad sonorcs ac s i repi ius i»eiupcr moiesie se balii.Mil, 
propierca damnali sunl et a CUrisl ia t ioruin i i u m i r o 
exclu&i el a l i cn i . 2 5 4 S e t I HQ horuin ir^didiias 
i l a r ius adbnc oslc i idaiur , si iulio nosiro ac se rmoic 
vx auc lo i i i a i c prolata oraculorum aposloli consar-
c ina lo . Nain qni onmibus omnia factus est, dum 
fidelium vi lam ord ina l , gicut alia oi imia qna?cunquc 
vitain saluiemque gappedilant adbibui l , i ia ei iam 
ex ci l iorum nsu s imi l i iudi i iem sittnctis, mores 1H0-
rum aique ins i i i u i a coinplai ia t ; quomiuus bis 
absurde uieiUes, in malum c x i l u m vergant , cmn 

π ' . Ά λ λ ' επε ιδή ίεραί τ έ είσι κα\ αγιαι, κα'. ή 
π ί σ τ ι ς η μ ώ ν ορθή κα\ άμο>μητος , αυτοί δε ^ ς · 5 

φώς τ ή ς αληθείας άναβλέ^α ι χαλεπαίνουσι, χχθάπερ 
οί τας δψεις λελωβημένοι πρδς τά λαμπρέ TOJ 

άπαυγασν.άτο>ν, κα\ οί τ ή ν άκοήν κεκαχωμένοι ^ ; 
τούς ήχους κα\ τούς ψόφους άει δυσχεραίνονίΐ, διά 
τούτο κατάκριτο ι και τ ή ς Χριστ ιανών μοίρας εχπαν 
τοι κα\ αλλότριοι * δε ικνύσθω δέ τά τής Αττιστι̂ ς 
αυτών σαφέστερο ν , μεταχε ιρ ι ζομένο ις ήμίν, τδν / ν 
γον πάλιν έκ τής τών αποστολικών λογίων συμΟάλ-
λουσι παραθέσεως · ό γ ά ρ τοι τοίς πασ; πάντα γινί-
μενος, τδν τ ώ ν π ι σ τ ώ ν ρυθμ ί ζων piov, καΟάπιρ 
τάλλα π ά ν τ α δσα πρόξενα ζ ω ή ς και σωτηρίας 1/β· 

μενα ε ίσηγήσατο, ούτω δή κάκ τής τών εδωδίμων 
χ ρ ή σ ε ω ς , συμβ ιβάζων έςομαλίζε ι αυτών τά τε ft0r4 

baec impcrfeci ioribus, inkque recentcr i.nbutis ^ κα\ τδν τρόπον · ώς τό γε μ ή είς δέον χρήστ)«χ, ψ; 

κακού π έ ρ α ς ήκε ι ν , ήνίκα τ α ύ τ α τοί ; μέν τελεωτέ-
ροις κα \ ά ρ τ ί ω ς πρδς τήν π ίστ ι ν διακείμενοι; τ τ ν 

εύαγγελ ικήν , σκανδάλων γ ίγνοιτο αφορμή ι α ν 

άπόλλυσθαι μέλλοιεν οί δι* ούς Χριστός απέθανε · 
τοις δέ π ε ρ \ ταύτην άσθενεστέροις , έμποδών Ισται ο 
πρδς τήν τελε ιότητα , κα\ τού μ ή κεκαθάρθαι τδν 
λογισμδν σαφής ένδειξις · ά δή συνέβαινε tr/Λαντα 
τοίς έκ π ε ρ ι τ ο μ ή ; πεπ ιστευκόσ ι , καί Ιτε περ̂  Ή 

Ρ ρ ώ μ α τ α έ κ τ ω ν Μωσαϊκών όρμωμένοις 0εσπισμάτι»^ 

cvai igcl ica, 8«aiidaIon»ni occasio ftmti, wude bi 

ptuciuil proplcr quus Cbr i s ius iiiorliiiis e>i; aiqne 

adbuc iul i rmioribus i iupcil imenio forenl ad perfe-

i: l ionem, meiUemquc corain nondum salis punfira-

lain prorsus oslendcreul . Quwi qdidcm in iis uwi-

veniebalqm decircuaicis ioi ie cretl iderani, alqtte at^-

buc ciborttiiidisiiticlio!ieiB,Mo«iakCorumiiMii(utorHni 

; bnniii quodanuuodo obscrvabanl. A i l igitur : Scio 
el coufido in Doniino Jetu, nihil etse inquinatum pcr 

e t I lcbr . x i , 40. »· Ephes. iv , f4,17,18. " P s a l . I C I V , 11 . · · Jac . i ,C-8 . 3 ! Jae. ν , I . 
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ταρατετηρημένως π ω ς διακείσθαι · φησ\ τοίνυν · 
Οϊδα καϊ πέχεισμαι έν Κνρίφ Ίησον, δτι ουδέν 
toivov δι* αύτδ, εί ρ ή τφ λογιζομένφ τι κοινόν 
είναι, έκείνφ κοινόν. ΤΩΟε δέ π ω ; έχε ιν , εύ έ ξ ε π ί -
οτατο κα\ τδ εύαγγελ ικδν λόγιον τδ φάσκον · "Οτι 
cv τά εισερχόμενα εις τό στόμα κοινοί τόν άν-
θμοχον. Έ ώ μ ε ν λέγειν τ α νύν α τ ω Θεσπεσίψ 
ίχχαλύπτεται Η έ τ ρ ω , δ π η ν ί κ α τέσσαρσιν έ ξ η μ μ έ -
νην άκροις καθ ιε μένη ν άνωθεν τήν δθόνην τ εθέατα ι , 
οωνής α ύ τ φ έκπε π ο ι η μ έ ν η ς , άναστάντα και Ούσαντα 
φαγείν τ ώ ν εν α υ τ ή · κα\ τδν άποφήσαντα , έ π ε \ έδό-
κει οί ακάθαρτα είναι , κα ι τ ώ άσυνήθει ά π ή χ θ ε τ ο , 
χεχρ ηματ ίσθαι π ά λ ι ν , μηδέν τούτων κοινούν, ά θ ε δ ς 
διεκάθσρεν. 

Έ κ τής ούν τούτων π α ρ α θ έ σ ε ω ς , σκοπε ί τω τ ι ς 
οποι αύτοΓς ακαθαρσίας κα\ μώμου τά τού κ ε κ ι β δ η -
λευμένου σύτών δόγματος εκφέρεται · εί γ ά ρ τά μέν 
γαστρδς είσω χωροΰντα , και διά τών έκ φύσεως δ ια -
πεπ 'ασμένων τα ϊ ς ά π ο κ ρ ι τ ι κ α ί ς δ ν νά με σιν έ κ χ ω -
ρούντα κα\ έκκρινόμενα πόρων , ούκ ά ν τ ι ς τών ιερών 
διδαγμάτο»ν έν μεθέξει γενόμενος , κα ι τ ή ς τών αλη­
θών καταλήψεως ούκ ή μ ο ι ρ η κ ώ ς , κοινά ούτε μήν 
ακάθαρτα λογ ίσα ιτο , τό γε ήκον έ π \ τ ή ιδία α υ τ ώ ν 
φύσει* κεκοίνωται δέ μάλλον κα\ μεμόλυνται τήν ψ υ -
χήν, δ κοινόν τ ι τ ώ ν είς βρώσιν ή μ ί ν π α ρ ά θεού 
ί τε ιμένων ο ίόμενος , τδ αδρανές εθελοντής νενοσηκώς 
της π ί σ τ ε ω ; , κα ι χωλεύων π ε ρ \ τήν τ ή ς αληθε ίας 
ιϋρεσιν, ά π δ τοΰ δ ι εψευσμένην τ ή ν π ε ρ \ αυτών δό­
ξαν Ιχειν», κα\ ε ίς δ ιακρίσεις ίεσθαι * & τδν τύπον 
τού Κυριακού σ ώ μ α τ ο ς ήμ ίν εμφαν ί ζε ι κα \ τδ 
άπείκασμα, και βίς μ ν ή μ η ν ά γ ε ι τ ή ς θε ίας κα\ σ ω ­
τηρίου α-τού σαρκώσεως , ε ί τ ι ς κοινά ήγήσα ι το , 
πώς ού κοινωθήσεται κα\ βεβηλωθήσεται τήν ψυχήν 
και τδ σ ώ μ α , έ ξάγ ιστός τ ε κα\ ακάθαρτος εντεύθεν 
χρηματίσειεν, ουδέ έν ίσω τοίς ε ίρημένο ις ταΰτα τ ι -
&ε'ς, άλλ* έν χείρονι πολλψ μοίρα» π ο ι ο ύ μ ε ν ο ς ; ε ΐ τ α 
c* τ ι ς τοις κεχρημένο ις έκείνοις μολυσμοΰ τίνος ή 
α φ θ α ρ σ ί α ς π ρ ό σ τ ρ ι μ μ α οΓσειν τολμήσειεν , α ύ τ ψ 
έπιγράψειε τ ψ Κτ ίσαντ ι κα ι πρδς υ π α ρ ξ ι ν έκ μ ή 
δντος παρενεγκόντ ι άναθε\ς τά μ ω μ ή μ α τ α · δ το ί ς 
προσεοικόσιν α ύ τ ψ τ ώ Δ η μ ι ο υ ρ γ ώ τ ώ ν α π ά ν τ ω ν , 
<αθ* δ πέφηνεν άνθρωπος καθ* η μ ά ς , ίεροίς και 
τόλμα ν κ α ι τήν ύβριν προστρ ίψαιτο , ούκ άδηλον 

"Οτε τοίνυν ο ί π ε ρ \ τ ά β ρ ώ μ α τ α διεσφαλμένην 
τήν γ ν ώ μ η ν κ ε κ τ η μ έ ν ο ς ούκ έξω μ ώ μ ο υ κ α ί α ί τ ι α -
μάτων κείσονται , οί περί. τδ κεφάλαιον αύτδ τ ή ς 
π ίστεως προσκρούοντες θ ε ψ , τ ί μ ή ούχ\ τών δεινών 
π ε ί ι ο ν τ α ι ; ούκούν τ ά μέν ά γ ι α , καθά π ρ έ π ε ι , πάσης 
τ ι μ ή ς π α ρ ά τ ώ ν εύσεβούντων ε ίκότως άξιωθήσοντας ' 
οί δέ άνοήτως π ε ρ \ τ α ύ τ α σκάζοντες , εναγε ίς και 
ακάθαρτοι έν δ ίκη νομισθήσονται , κοινούντες & δ 
βεδς έδόξασε, κ α \ α π ε ν α ν τ ί α ς τών αποστολικών 
δογμάτων ερχόμενοι · κα \ ό μέν δ ιακρινόμενος , έάν 
f α γ β . κατακέκρ ιτα ι · διότι μ ε τ ά διακρίσεως π ρ ο σ ­
ερχόμενος , π ώ ς ούκ άν απίστου χε ίρων λογισΟείη ; 
εΤτα. π ά ν τδ μ ή έκ π ί σ τ ε ω ς , α μ α ρ τ ί α έστ \ , κα \ 
I ;cv μ έ ν β ρ ω μ ά τ ω ν είνεκεν · δτι ού π α ρ ά τήν τού 

) SACRIS 1MAG1NIBUS. $06 
Α ip**m, wtii ei qui exUtinat qnrd iaquinatum tirc, 

illi inquinatnm tti * · . S ic aat tm rem sc baberc, 
egregie nos docct evangelicum quoqtre oraculum 
dicetis : Quod non qtue iniranl per o$ coinquinant 
hominem **. MiUamtis nunc diccre qua; divo Pe i ro 
s iu i i revelaia, cuni qtiaiuor suspensum anguli* 
deniissum ad &e v i d i l l in ieum, voce s imul asso-
nanio, ιιι snrgens occiderel e l ninnducaret quae 
erant. Eoque renuenle, quia i l la v idrbaniur i n . -
munda, e l ab insueio cibo ipsc abborrebal ; denuo 
oraculum rcspondisse, n lh i l bortim essc iuquina-
h im qnas Peu» piirificaverat 

HSB prolatis attcloritalibos, considetet unusqnis-
D que quonam iimminriiiiae c l probri , riogina ipsonmt 

adullcriiKim provebalur . Nam si qua» in v e n l m n 
inferunlur , e l deinde per fabricains a uattira secer-
nendo idoneos , cxciint secemunuirque meatus, 
nemo sacris docirtnis tmbtilus, e l vertiatis I:OM 
ignarue, inquinata e i i inu unda ex i s i imab i i , qnod 
ad ipsOrum natiirani a l i i n e l ; sc I cjus it iqtii i iatur 
polhia el foedalur ai i tma, qui a l iquid inqtiinaiitui 
fftse pu la l uobis a Dco permis9oruni, vo lunlar ia 
sc i l i ce l Cdei laborani inf l rmita l f , e l \n vcrhate 
veaiigaiida ckndicane, propierea quod falsam gerit 
de bU opbfttoiiem, ei eiborum distinctione dittra-
b i l u r . Jaro v«ro q n « Dominiei corporis imaginem 
nobis exbibent, alque in memoriain ditinae sa lula* 
risque ejus iiieafnalioftta inducunt, ea si qul t 

C i n q u i n a u pulel, quidi i i ipse inquinabi tnr ac sor-
didabiiur anima et corpovc, impttrusque et piacula-
ris biuc fiel, qai nt parem quidem, ae dictis cibh, 
botiorem a l l r i b u i i , ec«l inulto pejore loco pon i t ? 
Deinde, si quis i l l o n i m nstii inqtiinamenhun aliquod 
aut impttriialetn a i l r ib i iere audear, ipsi id intputa-
bii Crca to r i , et c\ qui ex nibi lo res eduxit probrum 
facieli C t r l e qni congruas t r e a l o r i ^ o m u i u m , qua-
lenus boum apud nos appanMi, sacras ct iuculpata* 
in^tgincs laedil, quanlo se andacix e i injuriac c r i · 
mme obstrijtgal, baiid esi ambigttuni. 

ά μ ω μ ή τ ο ι ς μορφώμασι π ρ ο σ π τ α ί ω ν , δποι ποτέ τήν 
ε ί η . 

S i ergo qui erroneam circa escas opinroucm 
^ g f r u n l , hand probro r t culpa carenf, is i i qtii ίιι 

iidei smi>ma Deiim Isedunl, quid non pai ienlur ma-
lorum? Superesl tlaque u i res saucta», prout decel , 
omni bonore a piis bominibus jnre mcri ioqi ie 
babeamur. Qui vero slulte in bis claudicant, pro-
l am iinpuriqne vicissin» repulabuntur, quia i n q i i i -
nani quae Ueus glor i f icavi i , e i aposlolicis advcrsamur 
dogmal ibus» E l q«i dieeernii qtiidem, manducal U -
men, damnatur,qnia cum discretioiiis conseimnia al-
l ingeus, quidui iwfid^H deterior habuaturt Deiude , 
quidquid ei fide non cst, peecaium eat; et qtiod q u i -
dem ad escas a i t ine i , non rei maudttcaiae 2 5 5 n * 
tura, sed manducantis i l l iberaiHas, f i fldei defectux 

• • R o m x i v , 44. " Mat i l i . xv, i l . « Ac». x , 11 st<\. 
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x s l i m a l n r . N i l i i l ab oniversali Creatore pro«hicltrm Α έδηδεσμένου φύσιν , αλλ* δτι τού έδηδοκότΟς τδ άν· 
ftiit, quod onini lattde ηοη s i l j i i gnum, ?.pud oos cerle 
qui saiiam reclamque de rebus semen r,iam babent. 
Igi lur i i iqi i inal t i i i i a l iquid a Deo fac ta i» , ex is ihna ic , 
sloiidissiiuuin e s l , si quideui oinnia tona valde quas 
ab eo creaia sut i l . Quod vero nd dogmala ai t i t iel , baiid 
ccr ie ex ev:tngelic:e doctrinac consideratimie, qiue 
irreprebensibilis esl ct sacra ac d iv ina , sed c i 
borinii vecordii im s i u l i i i i a ei conlumacia , incrct lu-
l i l a l i s cr imeu cognosci iur . Qu«»iiiafii i laque band 
cum ftde ad sacra acccduut, peccan l , c l coiilautina-
lum exts i imai i l , quod saircluii) e s l , Mciique ct 
idolo ibyi i appellari qtiemii , quia iuter sanclum ei 
p r o f a u i i i u dihl.ngnece nesciuiit. Non crgo propicr 
irn-bgiosoriun IIM r e i l u l i L i i c n i trpudiaii<kc sunl sa-

ελεύθερον και π ε ρ \ τ ή ν π ίστ ιν άδδκιμον δοκιμάζεται · 
ούδεν γ ά ρ π α ρ ά τού Δημιουργού τών δλων παρήκται , 
δ μ ή τού παντδς επαίνου έστ'»ν άξιον, παρά γε τών 
απλανή κα ι εύθυτάτην π ε ρ \ τά δντα κεκτημένων 
τήν διάληψιν* τδ γούν βέβηλδν τ ι τών π α ρ ' αύτ ύ 
γ ε γ ε ν η μ έ ν ω ν οΤεσΟχι, άπόπληκτον κομιόή , ειτ.ζο 
π ά ν τ α καλά λίαν τά π α ρ ' α ύ τ ώ δεδημιουργημέ α · 
δαον δέ δογμάτων χάρ ι ν , δτι ού π α ρ ά τήν ίστορίαν 
τ ή ς ευαγγελ ικής διδασκαλίας (αβέβηλος γ ά ρ έστι χαΥ 
ίερά καί ενθεος) , άλλά π α ρ ά τήν τ ώ ν άνοηταινόντι«.ν 
άλογίαν και άπε ίθε ιαν , τδ έκ τ ή ; α π ι σ τ ί α ς αμάρ­
τ η μ α κ α θ ο ρ ά τ α ι · έπε \ οδν ούκ εκ π ίστεως τοί; 
ίεροίς προσίασ ιν , ήμαρτον , κοινόν τε τδ άγ.ον ε/ο 
γ ίσαντο , τ α ύ τ η τοι κα \ μάλα προσηκόντως ειοιολο-

crai ieoiies. Isii auiciu lidem quidem inuMdciu ιιι- 1 ) θύται άν αύτοι καλοί ντο, άνά μέ>ον αγίου κα\ £εβή-
veliaut*-, uos lalem cer lc usque ad prjpsentcm dicm 
nestinius. QUIIIHII vero dugtnala cscis nnl i s taui , 
laula e i i l i» a l i en i l r a re pcccaiili tun danmaiionis 
d ivers i las . Ergo alnl i ra l i mcr i lo sun l e l divinis 
rcbiJs exr!u>i; quia quod iuile es l cognoscerc no-
ΙΙΙΙ*ΓΙΙΜ(, e l Dci bosies leputabunuir . 

λου διακρίναι ούχ οΤοί τε γενόμενοι · ούκ άρα ουν 
διά τήν τών δυσσεβών άπ ιστ ίαν π α ρ α ι τ η τ έ α ι αί ίερ> 
τ υ π ί α ι · π ίστ ιν δέ άπιστον αύτο\ είσηγείτΟωσαν · 
η μ ε ί ς γ ά ρ μ έ / p t και σήμερον ούκ ίσμεν* ό πόσον δέ 
έν τοίς δ-ίγμασι και βρώμασι τδ δ ιηλλαγμένον, τοσ­
ούτον δήπου και τών π ε ρ \ τ α ύ τ α άμαρτανόντων, 

τδ διάφορον τ ή ς κατακρ ίσεως* έκκήρυκτοι ούν ε ίκότως κα\ τών θείων έ κ π ε π τ ω κ ό τ ε ς , ώ ς τδ συνοίσον σνν 
ιδεί ν ούκ έΟελήσαντες, κα \ Οεοστυγείν λογισθήσονται . 

8 1 . Dndiqiie ig i iu r demonslraium e s i , quod bi 
e lu l i i l i . c suo! rud iU i i squc causa iuUdeles s i m i , inv-
probaque ineiac c l profana prjediti, quodqtie longe 
a O b m i i a n o r u m p i e u i e absunt, e i in congregalio-
nem Dotmni uipoie corde inc i icunic i s i ιιοιι i n i r o -

π α ' . Δέδετκται ούν διά π ά ν τ ω ν , ώ ς έξ άλογ£ας χεί 
άμαΟίας άπιστοι τέ ε ί σ ι , κα \ τδν νούν αδόκιμοι ΆΖ\ 
βεβηλωμένοι τυγχάνουσι , καΊ πό,ό,όω τής Χριστιανών 
θεοσεβείας αύλίζονται , κα\ ο'ις ά π ε ρ ί τ μ η τ ο ι τή καρ­
δία ε ίς συναγωγήν Κυρίου ούκ είσελεύσονται * προς 

ibui t l . Sci l icet conira oinuia itiipudemer andentes, Q πάντα γ ά ρ άπανα ισχυντούντες , κα \ τδ μέτωπον 
e i x r e a m fronlem stalueules, corque i i icredulum 
praduri i iuqi ie opponeu l i s , bostes Cbr i s i ianoru in 
eflecl i , i rad i l i s superite luin scr ipio lum aine sc r i -
pto, decreiis ac i nys i e r i i s , amlaoter et omni r u m 
vecordia resUicnlcs , alqtie oimiiuin ad pie ia lcm 
conduceiitium coniempiorca semeloslendeii ies . Non 
eniin eot evangelicuui, ιιοιι aposiol icuin, uon pro-
pbe lUi in i oraeuluin conv ic i t ; non iis reverentiain 
i i icnti t inl Pa l run i e l Ecclesia?. niagistroruii i sentcn-
t i a i ; ιιοιι alitul quodlibei a S p i r i i u proveuieus ma-
g i i l e n u m etuei idavi l , nou P a l r u m seit spiritalii i tn 
«€0 carual i i i in adiiionitioncs i n i l i g a r u i i l , non ipso-
rutu ititiUiftiilo sacrorum teniploruii) ubique l c r r a -
ruin diffnsa, anliquitale el 6anclilatc i iobi l ium , non 

χαλκούν θ έ μ ε ν ο ι , κα ί τήν καρδίαν ά π ε ι θ ή χ α Ί ά τ · · 
ράμονα τάξαντες , πολέμιοι Χριστ ιανοίς κατέστησαν, 
το ί ς άνωθεν παραδεδομένοις κα\ εγγράφως χαι 
ά γ ρ ά φ ω ς τεθείσι θεσμοίς κ α \ μυστηρ ίο ι ς έν αύτοίς 
αύθαδεία και άπονοία πάση μαχόμενο ι , και πάντων 
ύ π ε ρ ό π τ α ι τ ώ ν ε ίς εύσέβειαν ήκόντων δεικνύμενοι* 
ού γάρ ε ύ α γ γ ε λ ι κ δ ν , ούκ άποστολικδν, ού προφητι­
κών αυτούς π έ π ε ι κ ε λόγιον, ού τά δ ό γ μ α τ α τών Πά­
τερων και διδασκάλων τής Ε κ κ λ η σ ί α ς αυτούς διδυσ-
ώ π η κ ε ν , ούδ* ότιούν Αλλο τ ώ ν τού Πνεύματος δι­
δ α γ μ ά τ ω ν προΐδν νενουθέτηκεν, ού Πατέρων πνευ­
μ α τ ι κ ώ ν κα\ σαρκικών παραίνεσις κατεμά /ας : ν , ούκ 
αυτών τ ώ ν θείων ναών ή πληθύς Απανταχού γής 
ύ π ε ρ η π λ ω μ έ ν η κα ι άρχα ιότητ ι και άγ ιότητ ι έπιπρε-

sacroruui vasortnii iueiiarrabilis luiinerus e l inscru- D πουσα, ού τών ιερών σκευών τδ ε ίς πλήθος άφατον 

tabilis, qua? sacris bujusutodi flguris dccore ort ian-
l u r , n o n xdi f icani ium au l poasessoruin luin bdes, 
lu iu crga Demii a i u o r , vel oflerenlium sludium 
pe rmov i i ; quae omiiia cui ic lorum obtutui expohila 
e i p a u m i a , vocem quodamiuodo claram diser lam-
quccu i i i l un t C l u i s i i cdeb raa l i a liUfitanaliouis iwa-
gnuai veueraudiimquc iuys i c r ium, amorisque oiga 
enm c l ftdei seilulilatcin aiquc fervorem. Quod vero 
pne c;t'teris in i rum esl .nulla COA It*inporis pro l ix i las , 
s i i . i l . i l a l iud, p e n n o v i i ; a quo (ameii omnia vim ac-
cipcre ae s l a b i l i t i , ualura coinparaluiii esl . INam 
ocii i igeulorum jam aiiuorudi l e m p u 9 p n t M e r i i l , «x 
quo basr. i radi la M i n l e l i n Y a l u c r u n i , quidquid bi 
uequam bomincs iiupic inbaniaul. 

xa\ άνεξερεύνητον ταίς ί ερομορφίαις ταύταις έκπρε-
π ώ ς έ γ κ α λ λ ω π ι ζ ό μενον, ού τ ώ ν δε ι μαμένων ή χτη-
σαμένων ή τε π ί σ τ ι ς κα\ δ πρδς θ ε δ ν πόθος, και τών 
προσενηνοχότων κατήοεσεν ή σπουδή, ά π ε ρ άπσνπ 
ύ π ' δψιν π ά ν τ ω ν π ρ ο κ ε ί μ ε ν α τε κα\ προφαινόμβνα, 
μονονουχΧ φωνήν άφιάσι τρανώς κα \ δια^όήδην κη­
ρύσσοντα τ ή ς Χριστού οίκονομίας τ δ μέγα τε χαι 
σεβάσμ.ον μυστηριον , χα \ τ ή ς ε ί ς αύτδν αγάπης xai 
π ί σ τ ε ω ς τδ σπουδαίον κα\ Οερμόν · δ δέ πχντ«ν 
μάλιστα θ α υ μ ά ζ ε ι ν άξιον, ώς τού χρόνου το άπειρνν 
αυτούς , ε ί μ ή τ ι άλλο,ού κ α τ ί π λ η ξ ε ν , ιρ πάντα χρα-
τύνετα ι κα\ ίσχύν λαμβάνειν ευρ ίσκετα ι φύσε^ ; * ή ν 

γ ά ρ όκτακοσιετηρΛα νύν π ο ιών τή παρακμή τ^Ρ ' 
ελαύνει δ χρόνος, έξ ο& τ α ύ τ α κα\ παραδεδοται κ»^ 
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ζ;κρχτηκε, κ α \ τδ κράτος εχει μί*χρι ·;ής τούδε του π α ν τ δ ς π α ρ α τ ά σ ε ω ς · κάν έ κ θ έ σ μ ω ; έ π ' αύτοίς έ π . -
ιιαίνωνται οί παράνομο ι . 

πβ'! Τ Α ρ α γ ά ρ ού σαφή ί τ . ιύτα μαν ία καΛ έ μ π λ η - Α 82. Nonnc, i t iquam, b x c e&l laanilesta ijtsaiiia et 
ξ!α; τ ί γ ά ρ φήσουσι π ε ρ \ τών ήδη προβεβ ιωκότων , 
έν9ένδε τε άποιχομένων ; α ρ ά γε π ά ν τ ε ς είδωλολά-
τραι γ ε γ ό ν α σ ι , κα \ τ ή ς σωτηρ ίας τέλεον ά π ο π ε π τ ώ -
κασι ; π ώ ς ούν άληθεύσει Χριστδς π α ρ ' αύτοίς ή 
αλήθεια; ή π ώ ς α ύ τ ψ πε ισθείεν ε ίρηκότ ι , ΠοΛΧαϊ 
μοναϊ παρά τφ Πατρί ; ήτοι πολλαΐ α ξ ι ω μ ά τ ω ν 
διανομα\ ή διαφοραί · ώ ς γ ά ρ πολλαι βίων αιρέσεις , 
ούτω κα\ τ ώ ν βεβ ιωμένων έκάστυ4> ή άντ ίδοσις , 
άξίαις τ α ί ς άμο ιβα ί ς έ π ι μ ε τ ρ ο υ μ έ ν η π α ρ ά τού έ ξ -
ιρευνώντος τ α ύ τ α , κα\ τ ά κ α τ ' άξ ίαν άπασ ιν έ π ι ν έ -
μοντος · κα \ πολλάς άν σχοίη κα\ διαφόρους τ ά ς 
άποκληρώσεις κατά τήν μέλλουσαν μακαρ ιότητα · 
άλλ' ίσως και τ α ύ τ α οί π ά ν τ α άπιστο ι ώς λήρον 
άποπεμψάμενοι δ ιαγράψονται · π ώ ς γ ά ρ οί γε ε ίς 

amcniia ? Quid enim dicem de jam mor lu is , e l b i n c 
profeciis? Num idololalrai cunc i i fucrunl , e i a sa-
luie foiidilus cxciderunt? Quomodo ig i lu r verax 
c r i l apnd cos Chr i s ius qui esl ipsa v c r i i a s 7 Ve l 
quomodo ei credeui d i c e n l i : Mulioi upud Palrem 
mansionei sunl 8 8 ? id esl raulUB diguilaluui d i s t r i - ' 
buliones : e l i la v ivenl ium ei iain unicuique fiel re-
muneral io, coogruis praemioruio gradibus demensa 
ab eo qui ba>c i o q u i r i i , et pro suo singulis meri lo 
r e i r ibu i i ? multajque^runt c l divcrsa» in fuiura bea- ^ 
l i lndine assignationes. 2 5 6 haec <I"oque i o r -
lasse bi omniuo iuiideles ceu nugas repuJiantcs 
circumscribent. Quomodo euim nos l r i bouiines iu 
boc aevo extremo, e l quasi vilae mundanae l e r m i u o , 

αύτδ τού αίώνος τδ έ σ χ α τ ο ν , καί οίον τδ τ έ ρ μ α Β quique prioribus valde sun l inferiores, quomodo, 

ήκοντες τδ τού βίου, π α ρ ά πολύ τ ώ ν προε ιλη-
φότων έ λ α τ τ ο ν ο ύ μ ε ν ο ι , τήν άπε ίρονα τών μονών 
εκείνων πληθύν ά π ο π λ ή σ ο υ σ ι ; πού τ ά άθλα τών 
ήδη έ π ' εύσεβεία μέχρις^ α ίματος δ ιηγων ισμένων 
έκνεμηθήσεται κα ί οί στέφανο ι ; οΤμαι κα ί Ι ο υ ­
δαίων γε αυτών π α ί δ ε ς , μ έ γ α έ π ' αύτοίς έ π ι κ α γ χ ά -
σουσι κα\ γελάσονται , κα ι τ ώ ν άλλων εθνών οί άκούον-
τες · άπαντες γ α ρ τήν εαυτών θρησκείαν κρατύνε ιν 
σπουδαίου σ ι , κατά τδ γ ε γ ρ α μ μ έ ν ο ν "· Ei άΑλάξον-
ται έθνη Θεούς αυτών; χαϊ ούτοι ούκ είσϊ ββοϊ, 
καϊ ούχϊ έθνος πρός βεόν αύτον. Μόνοι δέ 
ανθρώπων Χριστιανοί, (εί δει Χριστιανούς καλείν , 
ονόματος γ ά ρ μόνου, ού π ρ ά γ μ α τ ο ς Χρ ιστ ια ­
νών μ ε τ α π ο ι ο ύ ν τ α ι ) , τήν , τ ώ ν Χριστ ιανών πίστι,ν ^ 
ύπάρχουσαν, ά θ ί ω ς κα \ αύθαδώς έκπολιορκούσιν οί 
δείλαιοι, κα \ τ α ύ τ η ς τά ίερά σύμβολα καθαιρούσιν 
άνιέρως οί avoatot · άλλ' ώ θεοστυγέστατε καί ά θ ε ώ -
τ α τ ε , άκουέτω π α ς δ κ α τ ά τ α ύ τ α φρρνών καί ούτω 
δοξάϊων, ούτω σε δεί · π ε ρ \ τδν Δημιουργδν δ ιακε ί -
o6at; εκείνος δι* άφατον αγαθότητα έκ μ ή δντος ε ίς 
τδ είναι π α ρ ή γ α γ ε , κα\ πεσόντα σε ύπδ τήν ά μ α ρ ­
τίαν πάλιν άνέστησε , π ά θ ε ι σαρκδς θ α ν ά τ ψ π ρ ο σ -
ομιλήσας, κα \ τδν αΓσχιστον ύπέμε ινε διά σέ θάνατον · 
Μ^ΧΡ1 Τ*Ρ θανάτου , θανάτου δέ σταυρού , έαυτδν 
έκένωσε , κ α \ τδ α ί μ α τδ οίκείον έξέχεεν · ίνα σε δι ' 
α ύ τ ο ύ . έ ξ α γ ο ρ ά σ η τδν π ε π ρ α μ έ ν ο ν τ ή α μ α ρ τ ί α , ίνα 
κατάλυση τ ά είδωλα χαΧ τ ή ς ε ί δ ω λ ι κ ή ς σε άπαλλάξη 
μ α ν ί α ς κα \ π λ ά ν η ς , κ α \ τ ή ς τού εχθρού τυραννίδος 

i o q u a m , iunumeraiu i l lam mansionum inuh i iud i -
nem rcplebunt? Ubiuaui praemia atque curouaj i is 
qui pro vera rcligione usque ad saiiguiueiti decer-
la run l dabuntur? A r b i i r o r Judxos ipso* r isum c a -
cbinnumque eJaluros, i iemque alias quaecunque 
id aud ic r im genies. C u u i l i eniiu proprium cu l iuu i 
lueri salaguiti , p r o u l scr ip lum esl : JSummulubunl 
yente& deot *uo* ? etiamsi ki noy siul dii, neque ea 
gen$ ad deum tnum perliueat S o l i boiniiiutti 
C h r i s i i a n i , gj lamea Cbr i s i i an i appellaadi s u i u , 
uam soluio uomeu, non rem Cb i i s l i auo rum babeni, 
so i i , inquau), Gdoin Cbris t ianorum audacter impie-
φ ΐ β oppngnani infelieos b i , e i cjusdem sacra s y m -
bela irreligiose aboleni h i scelesi i . Sed, ο Dei odiu 
dignissime i r rd ig ios i s s imt j , audiai quisquis i i a 
senlit aique opinatur , s iccine erga Creaiorem te-
nielgerere opor ie l? l l l e ineflabili boa i la ie ex ιιοει 
exstanle le ad exsisleniiam produxit , leqne peccaio 
prolapsum re levavi l , passione caruis su;e ntorlcui 
obiens, e l turpissiutum paliens auppl ic ium; eie i i iui 
usqne ad mor lem, morlem aulcm crucis , scipsum 
ex i i i an iv i t , suumque sangninem f u d i l ; u l le pcr 
l iui ic redimeret peccato o b s i r i c l u m ; u i idola de-
glrueret , leque idolica insauia e l crrore c i iu i in ic i 
lyrannide l i be ra rc l , ct corruplela rcvocatuni salva-
r e l , alqne in aii l iquain nobi l i la iem rcs i i iue re i . H x c 
adversus Salvalurem audes? I l lc pro te ρ a i i l a r , Ui 
eum coii iumelia afficis? Ille cruci figilur, m ei con-

έλευβερώση, κ α \ τ ή ς φθοράς ά»/ακαλούμενος σώση, D viciaris? (Jiiid inter tc et crucifixores in ie res l? Ιιι 
κ α λ τ ή ν ά ρ / α ί α ν ευγένε ια ν δω ρ ή σ η τ α ι / το ιαύτα κατά 
τοΰ σεσωκότος τ ο λ μ ά ς ; εκε ίνος υπέρ σου πάσχε ι , κα\ 
σύ υ β ρ ί ζ ε ι ς ; εκείνος σ τ α υ ρ ο υ τ α ι , κα \ ob όνβιδ ίζε ις ; 
τ ί σοι τ δ διαφέρον τών σ τ α υ ρ ω σ ά ν τ ω ν ; τ ί δέ τών 
θεοκτόνων δ ι ε ν ή ν ο χ α ς ; τ ί δέ ού μάλλον έ π \ κακ ία 
π α ρ ή λ α σ α ς ; εκείνοι ά π α ξ κατεδίκασαν, κα \ σταυρώ-
σ α ν τ ε ς άπεκτόνασ ι , συ δέ παρδν προσκυνείν τδν εύερ-
γ έ τ η ν , κα \ ομόλογε ιν τ ή ς τηλ ικαύτης ευεργεσ ίας τδ 
μ έ γ ε θ ο ς , κ α θ ' έκάστην ή μ έ ρ α ν σταυροίς και όνειδί-

* Joan. xiv, 2 . *· Jerem. n, 1 1 . 
V A R L E L E C T I O N E S . 

• Ο ύ τ ω ς έδει. 
P A T R O L . G R . C . 

quo diflfers a Dei occ i so r ibus 9 l iuo vero quidni 
lu il los mali i ia s u p c r a s ? l l l i semel condcmnaverunt, 
et cruci fixum interfeceruut; tujcuui adorare bene-
factorem debeas, e l lani i beueficii magniludit iciu 
coni i le r i , qaol idie crucifigis, coav i c i a r i s , -dcteriora 
de i l lo senliens : magis tu eum infeslis vocibus, 
quam i l l i l ap id ibus , i m p c l i s ; nibitquu ex maximo 
absurdfe c l i r r e l i g i o s i s , faccre aut diccre aut pec-
care adversns Dcum omittis. 

2(i 
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ζ ε ι : , τ ά χ ε ί ρ ο , α φρονών κ α τ ' αυτού , κα \ π α λ ι μ φ ή μ ο ί ς βάλλεις φ ω ν α ί ς , ή εκείνοι τοϊς λίθοις, και ουδέν 
ό τ ι τ ώ ν ά π η χ ε σ τ ά τ ω ν κα\ ε ίς ασέβεια ν ή κοντών, πράσσων και λ έ γ ω ; κα\ παρανομών εις θεδν κατα-
λέλο ιπας . 

Egregie vero ittngnus qtioqtic laaias vesirarum 
auintarum r x c i t a i e m deeci ipsi l dicens : Nescie-
runl sapere, obscurati »unt oculi eorum ne tideani, 
tl nt eorde intelligaul**. Locuiiqne mtit iniquitatem, 
et cqnlumncet fuerunt, el in cordibus suh terba ini-
qna mediiati sunt * \ Cer le b i diun tolam Servatoi is 
noslr i Chr ie l i incarnat ionis ra l iouem conte imiuul 
ac pessnmdanl , idololalras revera senict ostendtinl. 
Nos vero qui recte e i pic i l l i credimus, ct ivs d i -
Yinas proul riccei revercniur , e l (raditas amiqui tus 
nobts sacrag iconcs boiioranii is , et congrna vcnera-
lioue dignas p t i l ami ig , quia s a n c l » eum , c l quia 
l iorum objuciorum bonorem ad arclietypos referi-
IUIIS, niliit mjurrosam de ipsis cogilare uiiquam 
pa i i e i iu i r ; qtiare irecdebitum il l ie obseqniuin st iblra-
benms. E ien im cuui fideet Adncia adsanclos accedi-
i n u s ; quamobretn iteqiie i d o l o l a l r a , prot i l a iun l i s i i 
Di*oodibiles c l inftdcies, merlto appe l l ab imur ; scd 
cum magno ver i ia i i s nos qnoque exclainemHS niagi-
*tro, qitoniam Verr magnumist pieletisiacramentum; 
Deus apparuit in carne, jttttrficalm est in tpiritu, r i -
iu$ etl atigelit, pradicatus ett in gentibus, creditnt ett 
in mundo, assumptu* ett i n gloria · · . Ha»c s i visi Γιιο-
r imus pro nostra sacra e i irreprebensibil i fide digne 
praeliali, Deo g r a l i a i q u i d a l xermoucm peteniibns 
ιιι apcri i ione oris ipsortitti. S i n poihis peraecuiio-
nem pal ieinur , pulcbrum est cnm Chr i s io p a i i , ct 
(nisl fortc grandiloqucit i ia esi) sa i ic iora in nostro-
r u m vestigia inagisiroruin 2 8 7 posse calcare. A d 

Α Ά σ τ ε ί ω ς δε μάλα κα \ δ μ έ γ α ς 'Πσαΐας τήν πή-
ρωσιν τ ώ ν ψ υ χ ώ ν υ μ ώ ν προδ ιέγραψε λέγων* 01 χ 
έγνωσαν φρονήσαι, δτι άπημανρώύησαν τον 
βΛέπειν τοις δφθαΛμόίς αυτών , χαϊ voqcai tjj 
καρδία αυτών, χαϊ έλάλησαν άδικίαν, χαϊ ήπεί-
Οησαν% χαϊ έμελέτησαν άπό χαρδίας αυτών Λό­
γους αδίκους · άλλ' οδτοι μ ε ν , ούτως τήν ολην τον 
Σ ω τ ή ρ ο ς η μ ώ ν Χριστού οίκονομίαν έξουδενονντις 
κα \ π λ ύ ν ο ν τ ε ς , ε ίδωλολάτρας τ ψ δντι έαυτοΰ; άπο-
δεικνύουσιν * η μ ε ί ς δέ οί π ε ρ \ τ α ύ τ η ν ύγιώς ΥΛ\ 

εύσεβώς δ ι α κ ε ί μ ε ν ο ι , κα ι τ ά θε ια θεοπρεπώς σέβο-
μ ε ν , κα \ τ ά ς άνωθεν ήμ ιν παραδοθείσας ίερογρα-

• φ ί α ς άποσεμνύνομεν , κα \ τ ή ς προσηκούσης τιμής 
άξιου μεν* δτι Αγιαί είσι , κ α \ τήν τών προο-
κυ νου μένων τ ι μ ή ν τοίς ά ρ χ ε τ ύ π ο ι ς άνάπτομεν* έφ 

^ ύβρει δέ έννοείν τ ι π ε ρ \ α υ τ ώ ν ούδ' δπωστιούν αν· 
ε χδμεθα · διδ ούκ Αν ύ φ ε λ ώ μ ε θ ά τ ι τ ή ς προσηκούσης 
αύτα ί ς σεβασμιδτητος · έκ γ ά ρ π ίστεως κα\ χληρο-
φορίας τοίς Αγίοις π ρ δ σι μ ε ν , κ α \ διά τοϋτο, ούδε εί-
δωλολάτραι κ α τ ά τούς θ ε ο σ τ υ γ ε ϊ ς κ α \ απιστία χατ· 
ισχημένους ε ίκδτως νομισθε ίημε 'ν , άλλά μετά τού 
μεγάλου τ ή ς αληθε ίας κα \ η μ ε ί ς έκβοώμεν μνΓ.-
α γ ω γ ο ΰ , δτι * Ομολογουμένως μέγα έστϊ τό της ευσέ­
βειας μυστηριον * Θεός έρανερώθη έν σαρχΐ, έδ/· 
χαιώβτχ έν πνεύματι, ώφθτχ άγγέΛοις, έχηρύχθ^ 
έν έθνεστν, έχισχεύθη έν χόσμφ, άνεΛήφθη 
δάξη. Τ α ύ τ α εί μ έ ν δ φ θ ε ί η μ ε ν υ π έ ρ τής χαθ* ήμά: 
ι εράς κα\ Αμωμήτου π ί σ τ ε ω ς ά ξ ί ω ; διηγωνισμένοι', 
τ ψ β ε ψ χάρ ι ς τ ψ διδδντι λόγον τοίς αίτούσιν Ιν 

gloriani ipsius Cbr i e l i ver i Dei n o s t r i , ct sontta? Q ανοίξει του στόματος αυτών * ε ί δέ κα\ διωχθείημεν, 
rjusdeiii Ecclesiae honorem. C u i quhlein Cbris tu 

'dcbeiur oinιι is g lor ia , b o n o r , a d o r a l i o , cnm con-
regnauie P a l r e , et sancl issimo viviflcoque ipsiut 
S p i r i m , nuuc et semper, ct per saecula s x c u l o r o m . 
Amej i . 

καλδν τ ψ Χ ρ ι σ τ ψ συνδιώκεσθαι , εί μ ή που μέγα τοΰτο 
ε ίπε ί ν , κ α τ ' ίχνος Ιέ να ι τοίς ί ερο ί ς διδασκάλοις ημών 
άξιούμενοι · ε ί ς δόξαν αυτού Χριστού τού αληθινό-
θ ε ο ύ η μ ώ ν , κα \ τ ι μ ή ν τ ή ς Αγ ίας Εκκλησίας αύτον* 
φ π ρ έ π ε ι π ά σ α δόξα» τ ι μ ή * α \ προσκύνηση, έμ« 

τ ψ συνανάρχψ Π α τ ρ \ , κα\ τ ψ π α ν α γ ί ω κα\ ζο>οποιψ αυτού Πνεύματ ι , νυν κα \ ά ε \ κα ι ε ί ς τούς αίών«ς 
τ ώ ν α ιώνων . Α μ ή ν . 

P R 0 G E M 1 U M A D S O B S E Q U E i M E S X X V I A U -
C T O R I T A T E S . 

Decurso propter nosiram inimaculalam since-
ramque fidem s iadio , c l aiidaciuro conira vcr i la ie in 
conviela v a n i l a i e , vcrae roligioui» defensorero g la-
dio Spi r i lus inepiraiis vocibus a ru iav i inu» , u l iuvul 

X P H -ΠΡΟΟΙΜΙΟΝ ΤΟΝ ΥΠΟΚΕΙΜΕΝΩΝ 
ΣΕΩΝ Κ φ . 

Τδ περλ τ ή ς Αμωμήτου κ α \ ειλικρινούς ή ρ ν 
π ί σ τ ε ω ς έξανύοντες στάδιον, κ α \ τδ τών άπ*νΟ«&-
ζομένων π ρ δ ς τήν Αλήθειαν έξελέγχοντ ις ματαιον, 
τδν τ ή ς εύσεβείας π ρ ο α σ π ι σ τ ή ν , τ ^ μαχαίρα τοΰ 

nerabilis inaucal , i i i i e r i m dum i inp i i spicula falsi- ^ Πνεύματος τ α ί ς θεοπνεύστοις φωνα ΐ ς καθαπλίσεμιν, 
taiie contineiuer jaciunt , e i loquacilat ie jaculis re* 
r ta in lidei doctrinara appelunu Quoniam vero 
iiiodus nobis proposilus fu i l , ac veluti data rcgula, 
qua opOrlcl religiosos lioniines ficlei nosine magi-
Moi i i im facerc, c l cum sacra pietaie sacra uosira 
imc ia re dogmala ; banc quoque, h iquan», regulain 
l.onis ac scdulis fcrvidigque religiouis amatoribue, 
quam (ieri poiest breviss ime, expouemus, Uim ex 
inspiratis Scr ip lur i s exccrpla iacienles , tum eliatu 
c selecierum alque i l lusir ioruin Pa t rum nusirorum 

M Isa. X L I V , 18. »· Isa. u x , \Z4 · · 1 T i m . m , 16. 

ώ ς Αν Ατρωτος δ ιαμένο ι , τ ώ ν δυσσεβούντοιν ταίς 
άκίσι τού ψεύδους σ υ / ν ώ ς βαλλόντων, καί ταίς fo-
λίσι τ ή ς γλωσσαλγ ίας κατατοξευόντων τδν όρθοντής 
π ί σ τ ε ω ς λ ό γ ο ν επε ιδή δ έ κ α \ τρόπος ήμίν πρόκειται, 
κα \ οίον κανών νενομοθέτηται , καβ* χρήτψτής πί­
στεως η μ ώ ν προσφέρε σθαι λόγψ τους επ ιε ικε ίς ts\ 
μ ε τ ' εύλαβε ίας ΙερΑς τ ά Ιερά η μ ώ ν μεταχε ιρ ιζ^* 
νο-υς δ ό γ μ α τ α , κα \ τούτον τοίς φιλοκαλοι; * ε ν 9& 
πόνοις κα\ θερμοί ς π ε ρ \ τ ή ν εύσέβειαν ώς lw 
λιατα σ υ ν τ ο μ ώ τ α τ α έκθησόμεθα , έχ τε τών 
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πνευστών Γ ρ α φ ώ ν κάνταΰθα έραν ισάμενο ι , έκ τε Α tlociriiii.4 b a t i r i c u l i s , qwa; &iui memoruc c i μ ο -
: ή ; τών έκκρ ί των κχ \ ε ύ σ η μ ο τ έ ρ ω ν Πατέρων ημών* 
δ.δασκαλία; άρυσάμενο ι , π ρ δ ς ύπόμνησιν κ α \ ώ φ έ -
λ$ιαν τών ε υ π ε ι θ ώ ς τ ε κα\ έ μ μ ε λ ώ ς τούτοις έ ν τ υ γ -
χανόντων χ ρ η σ ι μ ε ύ σ ο ν τ α , κα \ χ ρ ή σ ε ι ς τ ινάς τψδε 
τω γ ρ ά μ μ α τ ι διά βραχέων ύποτεθε ίσθα ι έσπουδά-
ααμεν, δ π ω ς μ ή ταύτδν το ίς άπε ιθούσ ι τή άληθεία 
πάθοιεν εκείνοι γ ά ρ τού ψεύδους δντες έ ρ α σ τ α \ , 
κα\ π ρ δ ; τούς έλεγχους τής αληθε ίας άε \ δυσχεραί-
νοντες, οί μέν τ ή α π ι σ τ ί α , οί δέ τ ή ά μ α θ ί α π ρ ο κ α τ ­
ειλημμένοι, τ ψ τ ή ς δυσσεβείας όλέθρψ π ε ρ ι π ε π τ ώ -
κασι · τ ο ί ; γ ά ρ ε α υ τ ώ ν θελήμασι δουλούμενοι, τήν 
Ιδίαν δδξαν έκ πολλής άγαν αβουλίας καί άλογ ίας 
συνιστάνειν π ε ι ρ ώ ν τ α ι , κα ι τά σαφή κ α \ δρ*)ά τ ή ς 
εύσεβείας δ ό γ μ α τ α , έφ ' & μ ή προσήκεν έκ π ε ρ ι έ ρ γ ω ν 

feclui ( lot t l i ler sUidioseqtie*leg<»]ilium proftiiura ; 
neti pe a i iquoi atieioriiales Iiuic lucubra i io i i i bre-
vi ier subiieciere curavi inus, ne io r le i i l c in i is qtiod 
ineredulis usuveniat. 111 ί euim u l p o e mrndaci i 
aiuaiores, e i ad vc r i i a l i s oppugnaiioneui semper 
Gxasperat i , a l i i i uc redu l i i a l e , a l i i inscitia occu-
p a l i , i n impielat is ex i l i um decideruul . Nain propri is 
voluntalibus obsequenles, eenienliam suam incon-
siderantia multa alque absurdilale conGnnare n i -
luntur , e l perspicua ac reeia verae religionis do -
g roa la , ad iucongruos seneus curiosis vanisq t i i 
quaeslionibus delorquent. Unde e i iam palres pto-
prios s ibi del igui i i , e i magislros cons l i i uun i cos, 
qui impieia i i s e l aibeisnii propugnaiores o l im fue-

xx\ φαύλων ζ η τ η μ ά τ ω ν π α ρ ε υ θ ύ ν ο υ σ ι ν δθεν κα \ D r u n l , aique a calhol ica Eccles ia quam longissimt* 
πατέρας ιδίους χειροτονούσι, κα\ διδασκάλους π ρ ο -
καθίζουσιν, οί τής ασεβε ίας κ α \ αθε ΐας π ρ ο α σ π ι σ τ α ι 
χάλαι γ ε γ δ ν α σ ι , κα \ τ ή ς καθολικής Ε κ κ λ η σ ί α ς ώ ς 
πο££ωτατω ε κ σε σο 6η μενοι τ υ γ χ ά ν ο υ σ ι ν ά θ ε ΐ α ν γ ά ρ 
τήν εκείνων α ιρεσ ιν , οί καθ* η μ ά ς θεολόγοι ένθέως 
οδηγούμενοι κ α τ ω ν δ μ α σ α ν , ούς συνηγόρους έχοντες 
κατά τής Ε κ κ λ η σ ί α ς ήνδρ ίσαντο ' οί δέ χρηστο ί ώ ς 
εΰπειθείς κα ι τού Ευαγγελ ίου μ α θ η τ α ι , μ ή π έ ρ α 
τ.ύ δέοντος προς π ι ρ ι ε ρ γ ο τ έ ρ α ς έρευνας ά π ο φ έ -
ροιντο, τού καρδ ία ά π λ ή παραδεχθήνα ι δεδεημένου 
τής π ί σ τ ε ω ; λόγου · π ί σ τ ε ω ς γ ά ρ ίδιον ά π ε ρ ι έ ρ γ ω ς 
ττρδς τδ π ι στ ευόμενον π ρ ο σ ό ν τ α , ά π λ ή τ ή γ ν ώ μ η 
χα\ ορμή α υ θ α ι ρ ε τ ώ συντ ίθεσθα ι , ού μ ή ν άποδεί -

submoli fuerunl . Namque atbeisim nomine ibeologi 
n o s l r i , d i v i n i l u t i n s t inc l i , i l l o r u m haeresim nomi · 
na run t ;quo$ i s l i ayxi l iares babenles , coulra Ec -
clesiam vires aumpserunt. P i i autem, utpole do-
ciles Evangel i i d i s c ipo l i , cav tan i ne ohra debhiitit 
ad cur io i io ree veaiigalionet e x c t i r r a n l , quoniam 
fidei doctrhia corde s impl ic i recipi se posiulat. E s i 
etiiui i idei p ropr ium, u l incuriose ad credendum 
i i tc t imbal , menle s i m p l i c i , spoiilatnOque impciu 
coneentiat, ιιοιι deuionstraliones exqu i ra l , non de-
nique verboruin cerlani i i i ibus n i h i l u i i l i l a t i s baben-
libus, scd de i r imemuin poi iu* non inodicam animai 
p a r i e n t i b u » , i inmoretur (81). Hoc est Inrreiicoruiii 

ξεις έπ ι ζητε ϊ ν , κα \ λ ο γ ο μ α χ ί α ι ς ε ι ς ουδέν χρήσ ιμον Q s l u d i u i n ; boc elbuicorutu a r l i f i c imn, qui vani lo-
συντελοΰσαι;, μάλλον δέ βλάβος ού μ ικρδν τ α ί ς 
ψυχαίς έντ ικτούσα ι ς , συντρίβεσθαι* τούτο α ιρετ ικών 
Ανθρώπων τδ ε π ι τ ή δ ε υ μ α · τούτο Ε λ λ ή ν ω ν τδ τ έχνα ­
σμα, ο! ματα ιολογ ία ι ς κα\ λέσχαις άηδέσι πονούμε-
νο· , πολλής φλυαρ ίας εαυτούς τε κα \ τούς πέλας 
άποπληρούσιν , ε ι κ ή τδν α έ ρ α ( πλήττοντε ς , τ ή ς δέ 
Αληθείας δλοτρόπως ά π ο τ υ γ χ ά ν ο ν τ ε ς · τδ γ ά ρ τοι 
(υγομαχε ίν τ ώ ν δμολογουμένων κα ι φαινομένων 
είνεκεν, δπόσης άνοίας κ α \ άβελτερ ίας άξιον, ουδέ 
έξειπείν έστιν · εύγνωμΟνέστερον δέ οί χ ρ η σ τ ο μ α θ ε ί ς 
«ροσαγόμενοι κα \ εύπε ιθέστερον , ευήκοον ο ύ ; π α ρ -
ε / έ τωσαν τοΤς δ ιδάγμασ ι του Π ν ε ύ μ α τ ο ς , τήν π ε ρ \ 
τών τηλ ικούτων παρα ίνεσ ιν δέξασθαι * π ίστ ι ς γ ά ρ 
μόνη τ α ΰ τ α χ ω ρ ε ί , λογ ισμούς Ανθρωπίνους ά π ο κ ρ ύ -
πτουσα, κα\ δ πρδς τά θεία τ ώ ν έ κ θ ύ μ ω ς π ε ρ ι αυτά 

qneoli is e l injucuuda loqiiacilate seinel defaiigau-
les, inul la seipeos. migaci la ie e i proxinioa c o m -
plenf, frustta aerem verberanies , a veritaie auiem 
prorsue abbor re i i l e i , Namqtie ob luc la r i advorsu i 
evidenlia e i eoofessa, quiDla* t i l d o m c n t i * ct r u -
SiiciUHM offician, diei aequit. A l enim l ibeniius qni 
s u n i b o n s rei cap id i et dociltcs attendeuies, faci-
lem aurem prasbeani Sp i r i l na magisterio, alque iti 
rebns Uojwemodi admonitionem admiiiaitl. Nam 
gola ftdea ha?c r e c i p i l , bttmana ra i ioc iu ia devi iant , 
e l Hlorum iu i ru t dixinama re rum a^nor, qui ad 
la l ia cx aniuio i i ieuuibuf t l ; vl docililaiis sua» qnasi 
pariuiM niuUiplicetn me tMi l f r u c l o m ; ab eo qui U&t 
reddere cmn usura s c i l , i i isignes rciribu(H>nes, m 
eperani, idoneo teuiporc recepmri . 

δ ιακειμένων ένθεος έρως , ίνα κα \ τών τής εύπειΟείας ώδ ίνων πολύχουν ά μ ή σ ω σ ι τδν κ α ρ π δ ν , π α ρ ά του 
ταύτα έ π ι μ ε τ ρ ε ί ν ε ίδότος, εύκλεείς τ ά ς άμο ιβάς ώ ; ε ύ έ λ π ι δ ε ; ε ύ χ α ί ρ ω ς άποληψόμενοι . 

EJC τον χαζά Ίωάνντ\ν άγιον ΕναγγεΛΙου. — D 2 5 6 **ι*Φ Evangelio tceunium Joan-
Τίκουσεν δ Ι η σ ο ύ ς δτι έξέβαλον τόν ποτε τυφλδν 
έξω* κχ \ ε ύ ρ ω ν αύτδν ε ί π ε ν α ύ τ ώ · Σύ π ιστεύε ι ς ε ίς 
τδν ϊ ι δ ν τού θ ε ο ΰ ; Ά π ε κ ρ ί θ η εκείνος κα\ ε ίπε · Κ α ί 
τ ί ς έστ ι , Kof wf, ί να π ι σ τ ε ύ σ ω ε ί ς αύτον ; Ε ί π ε δέ 
α ύ τ ψ δ Ί η σ ο υ ς , Κ α ί έ ώ ρ α κ α ; αύτδν , κα ι δ λαλών 
μ ε τ ά σου, εκείνος .έστιν . Ό δέ έφη · Π ιστεύω , Κύριε · 
χ α \ προσεκόνησεν α ύ τ ψ . 

* · Joan. ι χ , 55-58, 

uem k*. — A u d i v i l Jcsus, qnod eum qui anlea cac* 
CIIS f u e r a l , ioras cjecisscnl : e l cnni itivenissel 
eum, d i x i i ei : Τιι credis in F i l i u m Dei ? Reepondi i 
i l l e e t d i x i l : E l quis est, ο Dominc, u l credam in 
eum ? D i x i i aulcm ei Jesus : £ t v idie i i eum : c i qut 
loquitur lecuin, ipse es l . l l i e vcro a i l : Credo , Do-
miue. E l adoravit cum. 

^81) Vides egregiam fidei calholica? denuhionoi;), contra perfersam bxre i i co rum libertaiem. Ilu!u 
Kajusmo l i infra in P . i l n i m aur ior i la i ib i i s invcuies. 
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quia o l i in d i x i l Isaias : Excaecavil oculos eorum, c l 
induravU cor eorum, ut iton videant ocu l i s , e i uon 
in ie l l iganl corde, e l coiiferhHrtur, et satiem eos. 
Ilaec d i x i l k a i a s , quando v k l i i gloriaro ejus, et lo-
cuius e s i de eo. Verumtamen e l ex priucipibus 
inuh i crediderunt in e u m ; sed propter Pliarisaeos 

Nnon confitebanlur, ne exi ra Synagogam fcrent. D i -
lexerum enim gloriam botniRom magis quam gto-
riaui D e i . 

Ex eodem 4 *. — Credi t i s in Deum, c i in me c re -
tli ie. 

Suncti apo$loli Pauli ex Epitiola ad Romano*. — 
O c d i d i l AbraUani Deo, e l reptilatunt esl ipsi ad jus t i -

δτι π ά λ α ι ε ΐπεν Η σ α ΐ α ς 4 Τετύφλωχεν αυτών τούς 
οφθαλμούς , κ α ι π ε π ώ ρ ω κ ε ν αυτών τήν χαρδίαν, 
Γνα μ ή Γδωσι τοΤς όφθαλμοϊς , κα \ νοήσωσι τή καρδία, 
κα \ έ π ι σ τ ρ α φ ώ σ ι κα ι ίάσωμαι αυτούς. Ταύτα είπεν 
Η σ α ΐ α ς , δτε ε ίδε τήν δόξαν αυτού κα\ έλάλησε περ\ 
αυτού * δ μ ω ς μέντο ι κα \ έκ τών αρχόντων πολλοί 
έπ ίστευσαν ε ί ς αύτδν , άλλά διά τούς Λαρισαίους 
ούχ ώμολόγουν , Γνα μ ή άποσυνάγοιγοι γένονται* 
ή γ ά π η σ α ν γ ά ρ τήν δόξαν τ ώ ν ανθρώπων μάλλον, 
ή π ε ρ τήν δόξαν τού θ ε ο ύ . 

Τοΰ αντοΰ. — ΙΙ ιστεύετε ε ίς τδν θεδν, κα\ εις 
έ μ έ π ι σ τ ε ύ ε τ ε . 

Τοΰ άγιου αποστόλου Παύλου έκ της χρός 
'Ρωμαίους Έπι&τολής.— Έ π ί σ τ ε υ σ ε δέ Αβραάμ 

l i a iu . Operanti aulero merces non hnputatur secun- β τ ώ θ ε ψ , κ α ι έλογίσθη α ύ τ ώ ε ίς δικαιοσύνην τφ 
duin g r a l i a i » , sed secondmn debitttm. Nonoperant i 
a u i e n i , sed credeni i in eum qti i jthjtifical impiu t» , 
repulalur Qdes ejtisad fus i i i i a i t i . S icut e l David d i c i l 
bcaiiludrnem boiuinis, cu i Deosacceptofen j u s i i i i am 
siue operibus. Reati quoruin remissae suni imqtnta-
lee, c tquo run i lec tas i in ipecca ta . Beatus v i r c u i irou 
imptt iaTeri l Dominus p e c c a l u m 4 · . Et rursus; Quse 
lu i en i ex flde e$4 jus i i l i a ,b i e diei l : Ne dixcr is iu 
oorde luo, QIIIS anceudet in coplum? id e s l C l . r i s l u m 
dedueere. Aut quis desccndet iu nbyssum? boc esi 
Cbr i s lum a morluis revocare u . Ει rttr$u$ : Corde 
quideiu credrUir ad j u s l i t i a m , orc anietit confessio 
i i l ad salulem V . Ei rurtus, dt cibh dhserens ait : 
Qtua qui d iscerni i , t i inandacaverit, daiunaius es l , 

δέ έ ρ γ α ζ ο μ έ ν ω ό μισθδς ού λογίζεται κατα χάριν, 
άλλά κ α τ ά δφε ίλημα* τ ώ δέ μ ή έργσζομένφ, w-
στεύοντι δέ έ π \ τδν δ ικα ιοΰντα τδν άσεβη, λογίζεται 
ή π ί σ τ ι ς αυτού ε ίς δ ικαιοσύνην * καθάπερ χαι AaSlS 
λέγε ι τδν μ α κ α ρ ι σ μ δ ν τού ά ν θ ρ ω π ο υ , ψ δ θεδς λο­
γ ί ζ ε τ α ι δικαιοσύνην χ ω ρ \ ς έργο>ν · Μακάριοι ων 
Αφέθησαν σί άνομία ι , κ α ί ών έπεκαλύφθησαν ai 
ά μ α ρ τ ί α ι · μακάριος ανήρ ψ ού μ ή λογίσηται Κύριο; 
ά μ α ρ τ ί α ν . Καϊ πάΛιν * *1ί δέ έκ πίστεως δικαιοσύνη, 
ούτως λέγει* Μή εΓπης έν τ ή καρδία σου, Τίς άνα· 
βήσετα ι ε ίς τδν ούρανδν ; τουτέστ ι Χριστόν χαταγα-
γ ε Τ ν ή , Τ ί ς καταβήσεται ε ί ς τήν άβυσσον; τουτέστι 
Χριστόν έ κ νεκρών ά ν α γ α γ ε ι ν . Καϊ πάλιν Καρδία 
μέν π ιστεύετα ι ε ί ς δ ι κ α ι ο σ ύ ν η ν , στόματι δε όμολο-

quia ιιοιι ex ftde : ©mne autem qirod non esl ex C γεΤται είς σ ω τ η ρ ί α ν . Καϊ πάλιν , περϊ ίρωμαίω»* 
ikle, pcccaiuin esi ' 

Ejutdem ex Epnfl* ad Corinthio$. — Ut fidee 
itosira non s i i ίιι sarpieiiMa k o m i n u m , sed in virtute 
Dei u . 

Ejuidem ix EpiHola ad Hebraoi. Non auiem 
nou sunius (vublraclkmig (ΜΗ) in perdiuoi iem, ecd 
fidci in acquiftitioBem a i i i t n £ — E s i auiem fidee 
speramiiiBi subslanl ia , « « i v i c U o reram non appa* 
rentium ( S i ) . Ln bac t n i m »«6limonitMTi ceiisecuii 
4unt senioraa. F ide inUll ig i i i iMs aptata eese saeeula 
verbo D e i , u l ex inv i s ib i l ib iw visibHJa flerent. F ide 
copiosiorem bosliaaa A b e l , quamCaJn , obtuIUDeo; 
pf r qtiam teelimonium coneecuins e s l esse jastus, ® π ρ ο σ ή ν ε γ κ ε τ ψ θ ε ψ , δ ι ' ή ς έ μ α ρ τ υ ρ ή θ η είναι δίκαιος, 
tesiimonium perbibente muneribtte « j«s Deo ; e i per μαρτυρούντος έ π \ τοϊς δώροις αύτοΰ τού θεου * χα> 

i l l am defuocms adhuc loquitur . F ide Henocb i rans- δι* αυτής αποθανών , έτι λαλείται * πίστει Ένώχ μ*τ· 
l a l u s e s i u l i ionv idere t morlem ; e l non invenfe- ε τέθη τοΰ μ ή ΙδεΤν θ ά ν α τ ο ν , κ α \ ούχ εύρίσκετο 

διαλεγόμενος, φι\σίτ · "Οτι. δ διακρινόμενος, έάν 
φ ά γ η , κ α τ α κ έ κ ρ ι τ α ι , δτι ούκ έκ πίστεως* πάν δέ δ 
ούκ έκ π ί σ τ ε ω ς , α μ α ρ τ ί α ε σ τ ί ν . 

Τοΰ αύτοΰ έκ τής προς Κορινθίους ΈπιστοΛτ^· 
— Μ να ή π ί σ τ ι ς η μ ώ ν μ ή ή έν σοφία ανθρώπων, 
άλλ* έν δυνάμει θ ε ο ύ . 

Τοΰ αύτοΰ έκ τής πρδς Εβραίους ^ΕπιστοΛ^ζ 
— Ή μ ε Γ ς δέ ούκ έσμέν υποστολής είς άπώλειαν, 
άλλά π ίστεως είς περ ιπο ίησ ιν ψ υ χ ή ς · έστι δέ πίστις 
έλπ ιζομένων ύπόστασις , π ρ α γ μ ά τ ω ν έλεγχος ού ^ε ­
π ο μ έ ν ω ν έν τ α ύ τ η γ ά ρ έμαρτυρήθησαν οί πρεσβύ­
τεροι* π ίστε ι νοοΰμεν κατηρτ ίσθα ι τούς αιώνας p"V 
μ α τ ι θ ε ο ύ , ε ίς τδ μ ή έκ φαινομένων τά βλεπόμενα 
γεγονέναι * π ίστε ι πλείονα θυσίαν "Αβελ παρα Κάιν 

4 1 Joan . χ ι ι , 39-43. 4 1 Joan. x i v . 4 · 4 1 R o m . ιν, 
23 . % Τ I Cor . ιι, 5. l l eb r . χ 9 59. 

(82) S ic ad l i i ^ r a m legebal in Itala vetere A»i-
KUBiinus, serm. 126, n . 3 , i iemqne Deptcc. merit. 
el remit* Ub. i * , 50, ubi Mauritti edrioras s ic admv-
l a u l : «Nos l r i tuss. constanter babeul iperantium » 
S i c a b Angusi ino c i i a l i i r i r a c l . in Joan. L X X U , 1 ; 
ti xcv , 2 . Gr;cce c s l έλπ ι ζομένων , quod ciiui s i l 
verbmn medii ini , ab ali is acuve accipiebalur (tpe-
ranlium), ab aliis passive (sperandarum u l V u l g . ) . 

3*8. 4 4 R o m . x , 6, 7. 4 · ib id . 10. 4 1 Ron». iw # 

I 

Siba te r ius deniquii par i ier af l i rmal , IH PaoJi codi-
c i S a n g e r m . e l Cla rou iom. legi tperaniium. H° 
vero u i aui iquam halani huc loco cum Angnslino 
sequerer, oflicio i iUerprelis coa»iu§ sum; eteiim 
apud Nicepboruni in codice Γ. 142, Paiiluu liocloce, 
vi f. 146, Basil ius iiifra apud nos p . 262, inierpwi-
g iu i i anie, non posi , π ρ α γ μ ά τ ω ν , nempe vocabuluoi 
rerum ad sequeus coinu.a rcfei unt. 
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διότι μετέθηκεν αύτδν δ θ ε δ ς · π ρ δ γ ά ρ τ ή ς μ ε τ α -
θέσεως αύτοΰ μ ε μ α ρ τ ύ ρ η τ α ι εύηρεστηκέναι τ φ θ ε φ * 
χωρίς δέ π ί σ τ ε ω ς , αδύνατον εύαρεστήσαι * π ιστεύσα ι 
γάρδε ί τδν προσερχόμενον τ ψ θ ε ψ δτ ι έστ ι , κα ι τοίς 
έκζητοΰσιν αύτδν μ ισθαποδότης γ ί νετα ι · π ίστε ι 
χρηματισθεις Ν ώ ε π ε ρ \ τ ώ ν μ η δ έ π ω βλ επομένων» 
εύλαβηθε\ς χατεσκεύασε κ ιβωτδν ε ίς σωτηρία ν του 
οίκου αύτοΰ · δι* ή ς κατάκρινε τδν κδσμον, κ α \ τ ή ς 
κατά π ίστ ιν δικαιοσύνης έγένετο κληρονόμος · π ίστε ι 
καλούμενος "Αβραάμ, ύπήκουσεν έξελθείν ε ίς τδν 
τόπον δν έμελλε λαμβάνε ιν ε ί ς κληρονομίαν, κα ι 
εξήλθε μ ή επ ισταμένος ποΰ Απέρχεται*" π ίστε ι π α ρ -
ψκησεν ε ί ς τ ή ν γ ή ν τ ή ς ε π α γ γ ε λ ί α ς ώ ς άλλοτρ ίαν , 
έν σκηνοίς κατο ικήσας μ ε τ ά Ι σ α ά κ κα \ Ι α κ ώ β τών 
συγκληρονόμων τ ή ς ε π α γ γ ε λ ί α ς τ ή ς α υ τ ή ς · έξεδέ-
χετο γάρ τήν τούς Οεμελίους έχσυσαν πόλιν , ή ς τ ε ­
χνίτης κα \ δημ ιουργός 6 Θ ε ό ς ' π ί α τ ε ι κα ι αύτη Σά££α 
δύναμιν ε ίς καταβολήν σ π έ ρ μ α τ ο ς έλαβε , κα \ π α ρ ά 
χαιρδν ηλ ικ ίας έτεκεν , έ π ε \ π ιστδν ήγήσατο τδν 
ί π α γ γ ε ι λ ά μ ε ν ο ν διδ κ α \ άφ' ένδς έγεννήθησαν, κα ι 
ταΰτα νενεκρωμένου , καθώς τ ά άστρα τοΰ ουρανού 
τδ πλήθος, κ α \ κ α θ ώ ς ή ά μ μ ο ς ή π α ρ ά τδ χείλος τ ή ς 
θαλάσσης ή α ν α ρ ί θ μ η τ ο ς .· κ α τ ά π ίστ ιν άπέθανο,ν 
ούτοι π ά ν τ ε ς , μ ή λαβόντες τάς ε π α γ γ ε λ ί α ς , άλλά 
κό£{&ωθεν αύτάς ίδόντες κα ι ά σ π α σ ά μ ε ν ο ι , κα \ δ μ ο -
λογήσαντες δτι ξένοι κ α ί π α ρ ε π ί δ η μ ο ί είσιν έ π ι τ ή ς 
γη ς · οί γ ά ρ το ιαύτα λέγοντες , έμφανίζουσιν δτι π α ­
τρίδα έπ ιζητοΰσι · κα ι ει μέν εκείνης έμνημόνευον 
α? ' ή ς έξήλθον, είχον Αν καιρδν άνακάμψαι · νυν δέ 
κρείττονος ορέγονται , τουτέστ ιν επουρανίου · διδ ούκ 
έχαισχύνεται αυτούς δ Θεδς, θ ε δ ς καλεί σθαι αυτών · 
^τοίμασε γ ά ρ αύτοίς π ό λ ι ν π ίστε ι προσενήνοχεν 
Αβραάμ τδν- Ι σ α ά κ π ε ι ρ α ζ ό μ ε ν ο ς , κα \ τδν μονο­
γενή προσέφερε ν ό τ ά ς ε π α γ γ ε λ ί α ς άναδεξάμενος, 
πρδ; δν έλαλήθη δτι έν Ι σ α ά κ κληθήσεταί σοι σ π έ ρ ­
μα, λογισάμενος δτι και έκ νεκρών εγε ίρε ι ν δύναται 
ό θ ε ό ς · δθεν αύτδν καί έν παραβολή έκομίσατο* 
πίστει π ε ρ \ μελλόντων εύλόγησεν Ι σ α ά κ τδν Ι α κ ώ β 
χα\ τδν Έ σ α ΰ · π ίστε ι Ι ω σ ή φ τελευτών , περ ι τ ή ς 
εξόδου τ ώ ν υ ίών Ι σ ρ α ή λ έμνημόνε,υσε, κα \ π ε ρ \ τών 
όστέων αύτοΰ ένετείλατο* π ίστε ι Μωσής γεννηθε ί ς 
έχρύβη τρ ίμηνον ύ π δ τών π α τ έ ρ ω ν α ύ τ ο ΰ , δ-.ότι 
εΐδον άστείον τδ παιδίον καί ούκ έφοβήθησαν τδ διά­
ταγμα τοΰ βασιλέως · π ίστε ι Μωσής μ έ γ α ς γ ενόμς -

ήρνήσατο λέγεσθαι υίδς θυγατρδς Φαραώ, μάλλον 
βόμενος συγκακουχεϊσθαι τ ψ λαώ τοΰ θεού , ή πρόσ-
καιρόν έχε ιν α μ α ρ τ ί α ς Απόλαυσιν * μείζονα πλούτον 
ήγησάμενος τ ώ ν Α ί γ ύ π τ ο υ θ η σ α υ ρ ώ ν , τδν όνειδ(-
σμδν τοΰ Χριστού · Απέβλεπε γ ά ρ ε ίς τ ή ν μ ι σ θ α π ο -
δοσίαν π ί σ τ ε ι κατέλ ιπεν Α ί γ υ π τ ο ν , · μ ή φοβηθείς 
τδν θυμδν του βασιλέως · τδν γ ά ρ άόρατον ώ ς όρων 
έ*αρτέρησε" π ίστε ι πεπο ίηκε τ δ ί ΐ ά σ χ χ κα ί τήν πρόσ-
χυσιν τού α ί μ α τ ο ς , ίνα μ ή δ όλοθρεύων τ ά π ρ ω τ ό ­
τοκα θ ίγη αυτών · π ίστε ι διέβη τήν Έ ρ υ θ ρ ά ν θάλασ­
σαν ώς διά ξηράς · ή ς πε ίραν λαβόντες ο ί Α ιγύπτ ιο ι 
κατεπόθησαν π ίστε ι τ ά τε ί χη Ι ε ρ ι χ ώ έπεσε κυκλω-
Οεντα έπ ι έ π τ ά η μ έ ρ α ς · π ί σ τ ε ι ' Ρ α ά β ή πόρνη ού 
συναπώλετοτοίς άπε ιθήσασι , δεξαμενή τούς κατασκό­
πους μ ε τ ' ε ί ρ ή ν η ς · και τ ί έτ ι λ έ γ ω ; έπιλείψει γ ά ρ 

SACRIS I M A G I N I B U S . 813 
, batur, 2 5 9 < l u , a (ranstuhi ilhim Deus : anle enim 

iranslattonem auam lesltmonium babuit placuisse 
Deo, Sjne Ade au4ein impossibile est placere Deo. 
Creilere enim oporlel aceedcnlem ad Deum quia 
est, ei inquirentibus se reiiuineralor sit. Fide Noe, 
re&pouso accepto de iis quae adbac noa videbanlur, 
luetucnsaptavil arcam in salulem domus suae, per 
qnam damnavil muodtim ; et juslilia?, quac per 
fidem esi, bseres esl insliiutus. Fide vocaius Abra-
bara obedivil in locum exire, qucm accepiurus eral 
in hxredilaicin; ei exiil, nescicns quo irel . Fido 
demoratus esl in terra repromissionis, lanquani in 
alicna, in casuKs babilando, cum Isaac et Jacob 
coba?rectibu8 r^promissioois ejusdem. Exspeclabat 
eiiim fiindaitteiila babenlciti riviialem, qujus arlifex 

ί et comlitor Dous. Ff*lo e! ipsa Sara slerilis vir iu-
lem iu eonceplionein scininis a«:cepit, e l pra?ier 
lewpus aalaiis peperii; quoniaru fidelem credidii 
esse euin qtii rcproniiseral. 1'ropier quod et ab 
uuo orla esl (el quidem emorlui vjgorie viro), 
(anquain sidgra coeli multiiudo, et eicularena qtia? 
est ad oram marjs, inuumerabilis. Juxta fidem de-
functi snnl omnes isl i , noti acceplis repromissio-
uibus, sed a longe eas aspicionies ei salttianles, ei 
coi>iUeiilcs se pcregrinos ct bospiiescssc supcr ler-
rain. Qni enim baec dicunt, siguiOcaul se palri.im 
inquirere. Ει si quidein illius nteiuinissenl, de qua 
exieranl, babebant utiquc tempos revenendi. Nuuc 
aulem meliorein appeiunl, id est coeiesiem. Ideo 
non confuiKiitiir Deus vocari Deus eoruui; paravii 
etiiui illis civitatem. Fide oblulil Abrabaui Isaac 
cum lenlaretur, et unigeniium oiTerebai, qui suscc-
peral repromissiones : ad qiiem dicium fuerat, quia 
in Isaac vocabUur tibi aeuieu : arbilrans qtiia c l a 
morluis susciiare polens esl Dcus; uude eum el in 
par.tbul.itn accepii. Fide ei de futuris benedixii 
I^aacus Jacobo el Ksau. Fide Josepb moriens do 
oxUu niiorum Isracl memoratus esl , ei dc ossi-
bus suls mandavii. Fide Moyses, nalus , occuilaius 
esl mensibus tribus a pareniibus suis, eo quod vi-
dissent elegaiuem inf.micui, ci non liniurrunt re-
gis edictum. Fide Moyses grandis faclus, nohiii so 
dici filiuin^ fiii« Pbaraonis; magis cligeus affligi 
cum populo Dei, quaiu lemporalis peccaii babcre 
iucuudilatem ς ntajores divltias a?siiinans ihcsauris 
iEgyplioruin improperiuin Cbrisu; aspiciebal cuim 
iu EefiinneratioiieiR. Fide reliquil ifigyptuiu, uon 
vcritu3 aiiiuiosilatem rcgis : iovisibilem enim lan-
quam videns susliuuit. Fide celebravil Pascba, «l 
sangiiinis ellutiioiiciii, ne qui vastabal primogeni- > 
lo», langereleos. Fide Iran&iit mare Rubrum lan-
quain per aridam lerram : quod experti iEgyp i i i , . 
absorpli snnl. Fide muri Jertcho corruerunl, posi-
qiiaro diebus aeplem circuaidali fuerant. Fidc Ra- . 
bab tnereirix non periil cntii incrcdulis, excipiens 
exploralores cum pace. Et quid adbuc dicam ? Dc-
ficiet cnim tnc lempus enarrantom de Gcilcou, Ba-
rac, Samson, Jepble, David, Saiuuclci propbeii» : 
qui pcr (idctn dcbellarunl ngna, opcrali luut ju 

V 
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* i i i a m , n«Iepii sunt rcpronrissioncs, obturaveriiiU Α διηγούμενον ό χρόνος , περ \ Γεδεών, Βαράχτε, 

κα\ Σαμψών , κα \ Ι ε φ θ ά ε , Δαβίδ τ ε , χα\ Σαμουή), οΓ.ι teonmii, cxn inxcrun t impeltim ignis, effugertuil 
:i<ieni gladi i , convaluerunt de fnfirmitate, forfes 
facli snrit in bello, caslra verlerunt cx terorum. A c -
reperunl tnttlieres de rcst irrccl ione mortuos suos. 
A l i i autem dis lcn i i s n n l , non suscipientes redem-
p i i o n e n i , ut nreliorem invenircnt restirrectionem. 
X\\\ vero Iudibria e l vcrbera expe r t i , insuper e l 
"vincula e tcarcercs , lapidati suni , sccti sun i , tentali 
suu l , i i i occisione gladit mor l i i i snnl : c i r cu ic run t 
in meloti*, in pcllibus caprinis , tgentce, angustialt, 
a i H i c i i : qtiibus dignus non era i utundus : in so l i iu* 
dinibus erranlcs , in montibtts et speluncis, in ca -
vernis 2 6 0 terne. E t h i omnes tesiimonio fldei 
prosaii , non acrcperutit rcproitmsionem : Dto pro 

χ α \ τ ώ ν προφητών · οί διά πίστεως κατηγωνίσαντο 
βασιλε ίας , ε ίργάσαντο δικαιοσύνην, έπέτυχον επαγ­
γελ ιών , έφραξαν στόματα λεόντων, Ισβεσαν δύναμιν 
πυρδς , ίφυγον στόματα μ α χ α ί ρ α ς , Ινεδυναμώθηκαν 
ά π δ ασθενείας, έγενήθησαν ίσχυρο\ έν πολέμψ, πάρ­
ε μβολά ς έκλιναν άλλοτρίων * έλαβον γυναίκες έξ 
αναστάσεως τους νεκρούς αυτών * άλλοι δέ έτυμκα-
νίσθησαν ού προσδεξάμενοι τ ή ν άπολύτρωσιν, ίνα 
κρείττονος αναστάσεως τύχωσιν · έτεροι δε εμπαιγ­
μών κα\ μαστ ί γων πε ίραν έλαβον, έτι δέ δεσμών χλ 
φυλακής , έλιθάσθησαν, έπρ ίσθησαν , έπειράσθηιαν, 
έν φόνω μ α χ α ί ρ α ς Απέ θανόν, περιήλθον έν μηλωταίς, 
έν α ίγε ίο ις δέρμασ ιν , ύστερούμενοι , θλιβόμινοι, χα-

nobis melins aliquid proridente, u i non sinc nobis Β κουχούμενοι , ών ούκ ήν άξ ιος δ κόσμος * έν έρημίαις 
lonsiimmarendir 4 8 . πλανώμενοι κ α \ δρεσιν κ α \ σπηλαίοις κα\ταίςδχαίς 
τ ή ί ϊ ή ί ' ΧΟΛ οδτοι π ά ν τ ε ς διά τ ή ς π ί σ τ ε ω ς μαρτυρηθέντες , ούκ έχομίσαντο τ ή ν έ π α γ γ ε λ ί α ν τοδββοί 
π ε ρ ί η μ ώ ν κ ρ ε ί τ : ό ν τ ι προβλέψαμε νου, ίνα μ ή χ ω ρ ί ς η μ ώ ν τ ελε ιωθώ σι. 

Ejntdem ex Epistola ad The$talonicense$. — lla- Τοΰ αύτον Λρός Θεσσαλονικείς. — Άρα Μ, 
que, fraires, Mate; el toneie Iradidones qnas edo- Αδελφο\, σ τ ή κ ε τ ε , κα \ κ ρ α τ ε ί τ ε τάς παραδόσεις, 
t i i fuisiis s i re per acrmonem sive per epislolam 
no*lram * · . 

Ejuidem ex Epistola ad flebrwos, de incredulit.— 
qiiadraginta Qnibiis autem infensns fuit qnadraginta annis? 

Nnnne i l l i s qni peccaverunl, quorum membra ceci-
dertint in dcser lo? Quibus vcro ju rav i l nou intro-
ituros iu requiem ipsius, tiisi i l l is qni increduli fue-
r u t i t ? E l videmus no*i poltirssc icapse i i i l r o i r e , 

Ας έδ ιδάχθητε , ε ίτε δ ιά λ ό γ ο υ , είτε 6V επιστολής 
η μ ώ ν . 

Τον αύτον έκ τής αρύς 'Εβρα'ους ΈχιστοΛης 
χερϊ άχειβούντων. — Τ ί σ ι προσώχθισε τέσσαρα-
κοντά Ι τ η ; ούχ\ τοΐς α μ ά ρ τ η σ α σιν, ών τά χώλα 
έπεσον έν τ ή έ ρ ή μ ω ; τ ί σ ι δ έ & μ ο σ ε μ ή εΐαελεύσεσθαι 
ε ίς τήν κατάπαυσιν αυτού , e l μ ή τοίς άπειθήεΜί; 
κα \ βλέπομεν δτ ι ούκ ήδυνήΟησαν είσελθείν δι* ά π -

propier inrredti l i laiein · · . — T i m e a t n u s ergo ne C στίαν . Φοβηθώμεν ουν μ ή π ο τ ε καταλειπομένης έχβγ-
fortc rol icia pollicitatjone iu l rocundi in requiera 
fjtis, exisi imetur aliquis ex vobis deesse. Etenim 
el nobis nt inl iainm c s l , quemadinodum et i l l i s : sed 
non proftiit i is senno aud i lus , qutppe non a d m i -
Mis (83) flcfe ctim i l l i s qui audieruii l 

EjHgdem ex Epistola ad Romanon. — l is quidem, 
qut, seriinduiii pat i rnl iam boui operis, g lor iam et 
Irotioreui e l incorr i ipi ionem quxrun t , v i l a aeierna. 
l is a i i ic in qui sunt ex conleiuione, et qu i non ac-
i/jicscunt veritati , credunt aulem i n i q u i i a t i , Ira et 
indignaiio, i r ibu la l io et angustia i n omnem aniniam 
bominis operantis malum 

Ex Jsaia propheta. — Nis i credideritie, non i n -
telligeiis. Ε ι adjecit Dominus loqui ad A c b a z , d i -
« c n > : Pete l i b i signum a Domino Deo luo, sive i n -
lornc sive superne. E t d i x k Achaz : Non pelam, e l 
i o n lenlabo D o m i m i m . E t d ix i t : Aud i l e ergo, 
«'oniiis David : nunquid parum vobis e s l rooleslos 
e>?e bomiuibtis, qnia molesl i estis et Deo m e o " ? 

Ex llubacuc. — J i is tum autem ex fidc v i v c l **. 

Ex Proterbm Salonwnis. — Eleemosynse e l fide-
l i ia ics ie non deseranl **. — Abomii ia t io Domiuo 
labia mcndacia : qui aulem Odelitnr ag i i , ptacct 

M Ι Ι Ι Ϊ ΙΙΓ. χ ι , 1 - 4 0 . *· II Tbess. n . 1 i . · · Ilebr. ιιι 
β β Isa. Μ Ι , 9-15. β» Habac. ι ι , 4 . · 8 P m v . m , 3. 

γελ ίας είσελθείν ε ίς τήν κ α τ ά π α υ σ ι ν αυτού, δοκήτις 
έξ ύ μ ω ν ύ σ τ ε ρ η κ έ ν α ι · κ α \ γ ά ρ έ σ μ ε ν εύηγγελισμένοι, 
κ α θ ά π ε ρ κάκείνοι* άλλ' ούκ ώφέλησεν δ λόγος της 
άχοής εκείνους, μ ή συγκεκερασμένους τή πίστει τοίς 
άκούσασιν. 

Τον αύτοΰ έκ τής χρδς 'Ρωμαίονς "Exiorc^ 
— Τοίς μέν καθ* ΰπομονήν Ι ρ γ ο υ αγαθού, δόξαν χα\ 
τ ι μ ή ν κα \ άφθαρσίαν ζ η ' ο ύ σ ι , ζ ω ή αίώνιος* τοί; 
δέ έξ έρ ιθε ίας , κα \ άπειθούσι μέν τή άληθεία, «ι0ο· 
μένοις δέ τ ή αδ ικ ία , θυμδς κ α \ όργή κα\ θλίψις χ^· 
στενοχώρια έ π \ πάσαν ψυχήν άνθρωπου τού κάτεργα-
ζομένου τ δ κακόν. 

Ήσαϊόν προφήτον. — Έ ά ν μ ή πιστεύσητε, ουδέ 
μ ή σ υ ν ή τ ε · κ α ι π ρ ο σ έ θ ε τ ο λαλήσαι Κύριος τφ'Αχα^ 

^ λ έ γ ω ν ΑΓτησαι σεαυτψ ση μείον π α ρ ά Κυρίου τ*ν 
θεοΰ σου ε ίς βάθος ή ε ίς ύ ψ ο ς · κα\ εΐπεν "Αχεί* 
Ού μ ή α ί τ ή σ ω , ο ύ δ έ μ ή π ε ι ρ ά σ ω Κ ύ ρ ι ο ν και ειχεν 
Ακούσατε δ ή , οίκος Δ α β ί δ · μ ή μικρδν ύμίν αγώνα 

π α ρ έ χ ε ι ν άνθρώπο ι ς , κα \ π ώ ς Κυρίω παρέχει: 
Αγώνα; 

%Α€6ακούμ προφήτον. — Ό δέ δίκαιος, *x «*· 

στεως ζήαετα ι . 
Έκ τών Σολομύϊττος Παροιμιών. — %bitnW' 

ναι κα\ π ίστε ι ς μή | έκλε ιπέτωσάν σε . — Κα\ Ρ^* 
λ υ γ μ α Κ υ ρ ί φ χε ίλη ψευδή, δ δέ πο ιών πίστεις δεχτδς 

17-19. 1 1 Hcbr . ι ν , 1,2. 

(83; Nic»»p o r . s Irgrbat συγκ»ρασμέ ο·»ς, ncn τυγ · /?κ :ρασμένος ιιι vulg^l".:> Lat inus . 
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παρ α ύ τ ψ . KaX χάΛιν Έλετ^μοσύναις κα \ π ίστεα ιν Α e i · · . J/em. EleenoosyuU e l ftdtliUtibug purgaitttir 

άποκαθαίρονται αμαρτ ία* . 

Τοΰ έν άγίαις Πατρός ημών Ίωάννον τον Χρυ­
σοστόμου, έχ τοΰ εις τον ΕύαγγεΛισμύν Λόγου (α) . 
— Α π ε σ τ ά λ η Γαβρ ιήλ , δεικνύς τδν έν θρόνψ κα\ έν 
τψ σ π η λ α ί ψ · απεστάλη ό σ τ ρ α τ ι ώ τ η ς , βοών τδ τού 
βασιλέως μ υ σ τ η ρ ι ο ν μυστηριον γ ν ω ρ ί ζ ο μ ε ν · ν π ί σ τ ε ι , 
ουκ ερευνώμενον π ο λ υ π ρ α γ μ ο σ ύ ν η , μυστηριον π ι -
στιυόμενον, ούχ έρμηνευόμενον , μυστηριον π ρ ο σ κ υ -
νούμενον, ού ζυγοστατούμενον , μυστηριον θεολογού-
μενον, ούκ έρευνώμενον , μυστηριον όμολογούμενον, 
ού μετρούμενον. 

Τοΰ αύτοΰ έκ χ ής ερμηνείας της χρός Τωμαίους 
Επιστολής ·%*Πδέ έχ πίστεως δικαιοσύνη ούτως 
Μέγει, ι και τ ά έ ς ή ; πρόκε ι τα ι α ν ω τ έ ρ ω . — "Ινα 

peccala * \ 
Sancti PalrU nostri Joannii Chry$o$tami ex UT-

mone Μ Annnnliationem. — l l i s s a s est Gabriel 
tH indicarei euui, qui e l in tbrono sii t iul e l i n spe-
kinca e r a i : missun esl mitea u i regis myster ium 
pervulgarei : my&ieriuin quod fide agtioscitur, neti 
cur iosi la le perreei igatur : inysterimn credendii in, 
I IO» scrntanduoi : mys ie r ium adorjftdtM), ROII s ia-
lera pei idendum: mysler ium quod a divioa doctrina, 
uon ab examine accepiuius : luyslcriuun quod con* 
(Hemur, D O B meittnur. 

Ejmdem ex urterprclatione EpisloUe ad Romanos, 
ad illa verba ( cap . x , C ) : ι Jutiuia aulem, qum eil 
ex fide,tic dicit. > — Ne J u d x i diccreut, quouiodo 

μ)) ε ίπωσιν Ιουδα ίο ι , Π ώ ς δυνάμεθα τήν μείζονα Β po&tiiniua inajorem jus t i i i am iuvenire, qui iuiiioretii 
δικαιοσύνην εύρε ίν , τ ή ν έ λ ά τ τ ω μ ή εύρδντες ; βεί -

χνυσιν δτι κουφότερα ή δδδς ή δ ιά π ί σ τ ε ω ς , τ ή ν δ ιά 

λόγων απα ιτούσα πίστιν έν καρδ ία · ε ίδως δέ δτι τ ή 

πίστει πολλάκις δ ι χ μ ά χ ο ν τ α ι λογ ισμοί , κα ι δεί αυ­

τούς νεανικώς άποκρούσασθαι , ε ί π ε τ δ , Μή ε ί π η ς έν 

τή καρδία σου, άντ \ τού , Μηδέ έννοήσης άμφιβαλε ίν , 

κσΛ είπείν κ α τ ά σαυτδν, ΚαΛ π ώ ς τούτο δ υ ν α τ ό ν ; 

Τούτο γάρ π ί σ τ ε ω ς ίοιον, τδ τήν κ ά τ ω πάσαν άκο-

λουθίαν άφέντας , τδ υ π έ ρ φύσιν ζητε ί ν , καί ά π δ τ ή ς 

του θεού δυνάμεως ά π α ν τ α παραδέχεσθαι . 

Τον άγιον ΙΐνρίΛΛον Αλεξανδρείας,έκ τής είς 
τό αυτό φητύν ερμηνείας (6). — 'Ορίζετα ι χρησ ί -

μως κα\ δ π ω ς άν γένοιτο πρδς η μ ώ ν ή π ίστ ι ς , ει τ δ 

άμώμητον Εχο* π α ρ ά Θ ε ψ , και τό γ ε δή λίαν εύ π ε -

ιιοιι invenimus, os iendi l faciliorem esse fidei viani , 
qiue vidclieet verbis adbortando lidcm cordc i t n e n -
daiu expel i t . Gmnque probe sc i re l , fidei sacpe ad -
versari cogiiationes nostras, easque v i r i l i l e r esse 
e i p r U e i u b s , a i l : Ne dicas in corde luo, 1d est ne 
cogiiaiioue l i lubes , Deque apud teipsum dicas, 
Quomodo es l u\ pos&ib||e? 2 6 1 Naiu i u , e ' ofliciuui 
e s l omni humanoruin ra l iocinioruui sequela oruissa, 
supcrnaturalia quaerere, alque a Dei poicnua o m -
uia admiuere . 

StiHcil Cyrilli Alexandrini, ex interprelalione Ep'%-
*/o/rt? ad Romano$,ad itla verba (cap. x , 6): ι J*-
sliiiaauttm,quaul ex file,$icdiclt (84-85* .»—Uti -
l i l e r de l in i l , t ujosmodi osse debeal lides noslra , c»l 

ποιησθαι δ ο κ ε ί ν τδ μέν γ ά ρ ένδοιάζειν δλως κα ι C ii«iupe n ibU reprekensibile i a Dco esse credal , scd 

καταδονείσθαι φιλεϊν ε ί ς αδρανή δ ιψυχ ίαν , ά π ^ β λ η -
τον παντελώς · περ ι τ τδν δέ ίσως κα \ τών δτ ι μά).ιστα 
σφαλερωτάτων τ δ χρήνα ι π ε ρ ι ε ρ γ ά ζ ε σ θ α ι τ ά καί 
λόγου π έ ρ α π α ν τ δ ; , νού τέ έστι τού καθ* ή μ ά ; έν 
άμείνοσι · π ώ ς γ ά ρ άν εΐεν εμφανή τά ά π ο ^ ό ή τ ω ς 
παρά θ ε ο ύ τ ε χ ν ο υ ρ γ ο ύ μ ε ν α ; κα ι μήν καί καρδίας 
όφθαλμδς τ ί ς άν ε ίη τοσούτος, ώς καταθρήσαι δύνα · 
σθαι θ ε ό ν ; μάλλον δέ , τ ί ς ά ρ α συνήσε*, κάν ε ί τ ι ς 
Ιλοιτο λέγε ιν κα\ άφηγοίτο τά πολύ λίαν υ π έ ρ η μ ά ς ; 
Ό μέν γ ά ρ Κ ύ ρ ι ο ς ή μ ώ ν Ι η σ ο ύ ς ό Χριστδς , Νικοδήμψ 
ποτέ τούς π ε ρ \ τ ή ς π ν ε υ μ α τ ι κ έ ς αναγεννήσεως π α ρ -
ετίθες λόγους , κα ι δή κ α ι έ φ α σ κ ε ν "Αμήν, αμήν 
Λέγω ύμίν, έαν μή τις γεννηΟή άνο)Οεν,ού δύ­
ναται είσεΛΘείν είς τήν βασιΛ&ίαν τού θεού. Ε ί τα ^ 
τούτοις προσ^τ ίθε ι τ ά εφεξής* συνιέντος δέ αυτού 
παντελώς ουδέν, τότε δή τότε Χρ ιστδς , τ ή ς τ ώ ν εν­
νόων ίσ /νότητος ώς ά π ω τ ά τ ω τ ιθε ι ς τ ή ς άνθριόπου 
διανοίας τ δ πάχος , Ε Ι τά επίγεια εϊπον ύμίν, φησ ι , 
καϊ ού πιστεύετε, πώς έάν ε ϊ . τ ω ύμίν τά έπονράνια 

oiiui ia recl iss iui t ab eo fleri. Nainqttc ouinino in 
dubio v e r s a r i , imbecillaqiie an i iu i pt*rplexiiaU». 
spoule uulare , deleslanda rcs e s i . V ide lu r 
supervacii imi e l valde periculosum, si qui* cxi&it * 
mel oporlere sc ru la r i ea q u x e l prorsus ineffa-
bi l ia sui i l e i inlel lcctuin iio&lruui siiperant. Q>ii>* 
luodo euim appareani quaj Deus arcana rai iouc 
-operatus es l ? losnper cunl is oculus quis u n l u s s i i , 
u l Deum consptcari queal? Iuio veroquis i i i le l l iga t , 
si quem forte d icen lcm euarrantemvc i a qua; mo-
dtflum uosirum exceduut, audial? Naui Dumimis 
nosier Jesiis Cbr is tus , de sp i r i l a l i regeueralioiie 
CIIIII Nitodeino disserens aiebal : Amen, amen dho 
cobis, n i i i qui» denuo imlu$ fueril, non iulrabil t;i 

regnum Deis*. T n m e l q u x ibi seqqiinlur , adjocii . 
Cui t i vero Nicoi lcmus u ib i i prorsus i n l e l l i g c r c i , 
luno demum C b r b t u s , biiHiaiia? iue i i l i s Iwibelndi-
iiem longe abeuse ab inlell igendi sub l i l i l a le decla-
raus, a i l : Si terrena vobi* loquenti, non credilit, 

P m v . · ι ι , ·" Prov . xv , 27 . · • Joan. ι ι ι , 5. 

(8i*85) l lunc C y r i T i lorum ego iu ln l i Grrrre Π 
l ^ i i ue iu partem Laiinat i i p . 2 7 volui i i in isquo C y r i l l i 
ίιι Patibim coinnietiiarios ed i i l i . 

(Λ) EII N irep l ior iK pervHus lns e l gravis auclor 
Cbrysosiomo vimlical bauc bomi l i am, qi iam M o n t -
f.»iic«»iruis Opp. t. II, p. 796, audacler, n l solel , d i c i l 
eiuaino cssc spur iu i i i ; dubitanle modeslius COIII* 

i»<»fisio Bib. conc. ι . V I , p. 347. E r r a v i l quoquc 
(>er. Vos»iti9v qni cam iuter G r t g o r i i Tuaunialurgi 
scr ipla rol locavi l opp. p . 2 5 · 

(b) Tolns qui sequilur C y r i l l i Iracius a^ies* 
dus e r i l editis a nobis roii imeiilariorttm ^ Τ α Ί 
lYliquiis ad eaiu Paul i Ep i s lo l a iu , ρ . 40. 
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quomodo,*i dixeio vobis ca>le$tia, credUii? T u m 
perrexi l dlcere : Amen, amen dico vobis, quod tci-
mu$ loauimur, el qnod t4dimu$ testamnr, ti tetti-
momum nosirum nemo rgcipU. Sunt ergo inscru-
labi l ia , quae alitora noltis sun l . Nam s\ vere d ic i l t i r , 
ea ipsa q u x in manibus sun l , v ix a nobis, tifi s c r i -
plum es i , comprebendl ; qmdni necessarinm git 
opinari , in i ls q u » rat iocinhim nosi rum ettperanl, 
muho u i i l i s s imam esse fideni, ntillo e i amine co -
milar.tc, nnlla vnna a d b i b i u vestigajioiie ? Namque 
in bis ivbus prudentia praecipuum ornamrntum 
osl (8b). 

Ejutdem ex tecundo libro 'Dialogorum cnm Her* 
mia. — Qiiod semel fide susctptum ftrii, andaciori-
bus r.on e&t scruiandii iu vesligationibiw. S l c u l e n i m 
^pes rc i visne, non est spes ; c ieni in quod qufcque 
v ide l , c u r j i m cxspecle i? i ia e i iam (ides vesiigata, 
et cui inquirendum nih i l suporcst, fidei loco ha -
I enda non est, prout de *pe supra diximus : etenim 
quod (ide a?s i imalur , explorai ioui prorsus non est 
obtioxiuin. 

Sandi Joanms Ckrysostomi tx inlerprelatione 
Epistola nd Romano* (87). — Ei autem qui potent 
*>%t vo% cnnfirniare jnxta EwangetUim meum el pra?-
dicntioncm JC»*M Ckrhtr, ttiltndnm rttelatimem.my-
tifini temporihu* (rternis laciii ; nunc autem mam-
/esM/t per Scripturas propheiicas tecundum prcece-
pti:m celerni Deu ad obediiionem fidei per gentet 
omnes. Duiu ait pradica i ionem Jcsu C b r i s t i , 1d 
<**l qiiam ipsc pr . tdicuvit , rem esse fltle dignam 
^ r t n o ostendit. Quippe evargelica doginata, prae-
dica i io i l l i u* sunt, nori cominenlum noelrum. E t 
quidem nc imui , inquit, ante nos boc mysterium 
inno iu i l . Ol iu i cerie prneiiiiilnni faerat; IUJBC au-
'fvn per propbclicas Scr ipturaspaicfaciutncst . Ilaud 
qi iur metue, 2 6 2 n e f o r 1 e * , e K e discedas : boc 

^ i cn im ipsa lcx v u l i , boc ani iqui lus prrcnuntiavit. 
G I Y C ilaqne i t iqt i i ras, cur nuuc res innol t ie r i l . 
tjuippe ita Dei uiandato acluin e s l , neque de hoc 
inysbTio curiose vesliganduni, sed obediendmn 
omnino es l . Obcdicnl iam eniin postulat fldcs, tiou 
cnr iosi la te in , praeserrtm cum Deus jubea i . 

Ejttsdcm ex interpretalione Epitlotw II ad Thet-
?alonicen$e$. — Ilaque, fralres, ttale, el lenele iradi-
ihnes qua$ edoeii esiis tive per termonem $lve per 
• pulolam nonram. Hhic constal non orania (aposto-
IOS) per epistolam iradidisse, sed eUam siDcscripio. 
.Eque tameu lum baec l u m i l la fidcm merenlur . 
<iuamobrem tradii ioi iem quoque Ecclesia2 flde d i -
μ ι ^ ι η ccnsemus. Tradi t io es l , n i l i i l awplius quarras. 
< A-terum bic signilicat mullos fuisse in flde la -
baiites. 

P A T R I A R C H i E C P . $A 

Α πιστενσετε;προσετίΟει δέ τούτοις %\μ}\τ, άμ\\νΛέ\ω 
ύμΐν, δ οϊδαμεγΛαΛονμετ, καϊ δ έωράκαμεν μαρτν-
ρονμετ, καϊ τήν μαρτνρΐάν ημών ο υδε\ ς Λαμβάνει, 
Ούκούν Αβασάνιστα τ ά υ π έ ρ η μ ά ς · ei γάρ έστιν 
αληθές δ τ ι π ε ρ τά έν χερσιν εύρίσκομεν μετά £ίας 
κατά τδ γ ε γ ρ α μ μ έ ν ο ν , π ώ ς ούκ άναγκαΐον έννοείν, 
ώ ; έν γε τοΤς υ π έ ρ λδγον, χ ρ η σ ι μ ω τ ά τ η λίαν ή πίστις, 
ούκ ακολουθούσης έρεύνης , ού ζ η τ ή σ ε ω ς είκαίας έπ-
ε ν η ν ε γ μ έ ν η ς ; συνέσει γ ά ρ τ ά τοιάδε τών πραγμάτων 
τ ι μ ά τ α ι λαμπρώς* 

Του αυτόν,έκ τοϋβ'βιβΜοντών πρδς 'ΕρμεΙαν 
ΑιαΛόχων. — Ού δεί τδ π ίστε ι π α ρ α δ ε χ θ έ ν , θρισυ-
τέρα ι ς ώ σ π ε ρ έκβασανίζειν έ ρ ε ύ ν α ι ς · π ίστ ι ς γ ιο 

Β ούκέτι τδ ζητούριενον ώ ς γ ά ρ έ)π1ς βλεπομένη, 
ούκέτ ι έλπ \ ς (δ γ ά ρ βλέπει τ ι ς , \ \ κα\ υπομένει;) 
ούτω π ί σ τ ι ς έρευνωμένη , κ α \ ο δ κ έχουσα τ δ άζήτητον, 
π ίστ ι ς ούκ 3Γν εΓη· κατά τδν Τσον έλπ ίδ ι λ δ γ ο ν το 
γ ά ρ π ίστε ι τ ε τ ι μ η μ έ ν ο ν , βασάνου π ά ν τ ω ς ελεύθε­
ρον (c). 

Τού αγίου Ίωύννον τού Χρυσοστόμου, έκ της 
ερμηνείας τής πρδ ς9 Ρωμαίους %ΕπιστοΛί\ς% -
δέ δυναμένφ υμάς στηρίξαι, κατά τό Ενάγ]%Λ((!ν 
μον καϊ τό κήρυγμα Ιησού Χριστού, κατα d-το 
κάΛυφιν μυστηρίου χρόνοι ς αίωνίοις σεσιγν,μέ-
νου, φανερωθέντος δέ νύν διά Γραφών προφητι­
κών κα€ έπιταγήν τού αΙωνίου θεού, είς ύζαχοήτ 
πίστεως είς πάντα τά έθνη (d). Ε ι π ώ ν τδκήρογμχ 
Ι η σ ο ύ Χριστού, τουτέστιν δ αύτδς έκήρυξεν , έδειξε 

^ τδ άξιδπιστονό λδγος · αυτού γ α ρ τδ κ ή ρ υ γ μ α , φησιν, 
ούχ η μ έ τ ε ρ α τ ά δ ό γ μ α τ α ε υ α γ γ ε λ ι κ ά έ σ τ ι . Και ού-
δεν \ , φησ ι , τ ώ ν π ρ δ η μ ώ ν έγνωρίσθη τούτο τδ μυστη­
ριον. Πάλαι μέν γ ά ρ προώριστο , έφάνη δέ νύν δια 
Γραφών π ρ ο φ η τ ι κ ώ ν * μ ή ούν δε ίσης άποστήναι τοΰ 
ν4μου · τούτο γ ά ρ βούλεται δ νόμος, τούτο άνωθεν 
προέλεγε . Μή ούν περ ι εργάζου διά τ ί νύν έφανερώθη' 
τούτο γ ά ρ κ α τ ' έ π ι τ α γ ή ν τού θεού γέγονε , κα\ ού 
δεί πολυπραγμονε ίν τούτο τδ μυστηρ ιον , άλλ* ύπ 
ακούειν · υ π α κ ο ή ς γ ά ρ ή π ί σ τ ι ς δεΓται, ού περιερ-
γ ί α ς , μάλιστα δταν θ ε ό ς ε π ι τ ά τ τ η . 

Ίού αυτού έκ τής ερμηνείας τΐ\ς πρός θεσσα-
Λΰνικείς δευτέρας * 'ΕπιστοΛής. — Άρα ovr, 

^ άδεΛφοϊ ] στήκετε καϊ κρατείτε τάς παραδόσεις 
άς έδιδάχΰητε είτε διά Λόγου, εϊτε 6ι* επιστο­
λής ημών. Ε ν τ ε ύ θ ε ν δήλον , δτι ού πάντα δι ' επι­
στολής παρεδίδοσαν, άλ'λά κα \ ά γ ρ ά φ ω ς · ομοίως δέ 
κα \ τ α ύ τ α κάκεΤνά έστιν άξ ιόπ ίστα · ώστε κα\ τήν 
παράδοσιν τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς άξιόπιστον ηγούμεθα· 
παράδοσίς έστι , μηδέν πλέον ζήτε ι · δείκνυσιν έν-
ταύθα πολλούς όντας τούς παρασαλευομένους. 

1ο6) Nolo bic rope«cre q»:R jam dix i in adnola-
i one :»d C y r i l l i lex inm loroo p i x d i c l o (Opp. Cy-
t>.li nw. eitl. ι. VII, cul. 844). Ca»lci-oqui 
V H i i c m u u i i i i s inciilcaiidiiin esl in bac grassanie 
jiuslroruiii l e inpomii r itreligiusitate , qua mul i i 
gfiiuinaiii fidfi Cbiibtiana? iiolioneui luenie ab>k*i -
g u i n i . 

(/·) A u d i a m hoc et seqttenlia bodierni psendo-
t l n e l o g i , qui Glirist iai iaiu tidem liuuiaiio pror>«s 
la t iocinio aiquc indagini stibdiiani vobinl . 

(d) Ad K o m . x v i , 2o- C 20. A l q u i in ediiionibui 
r t i i e Gbrysosionii hoiuilias u?que ad buiic i«« u l 1 

li.c«ni i>on p - rvc i i iuu i . 
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Τοΰ αυτού έκ τής . τρ .ν *Εΰραίους ερμηνείας, 

είς τό, ι Πάτ -V/p άρχιερεύς έζ ανθρώπων Λάμδα-
νό^ιενος, » κα ι τά έξης . — Διά τούτο τήν π ίστ ι ν 

παρελχβομεν, ινα μ ή ά ν α γ κ α ζ ώ μ ε θ α μ υ ρ ί α ς έπ ιένα ι 

αιρέσεις, κα ι π ρ ά γ μ α τ α έ / ε ι ν άλλ' δ π ε ρ άν ή προσ-

Οείναι ή άφελεϊν τ ι ς ε π ι χ ε ί ρ η σ η εκε ίνης , τοΰτο νόθον 

είναι ν ο μ ί σ ω μ ε ν κ α θ ά π ε ρ γ ά ρ ο ί τ ο ύ ς κανόνας δ ι -

ίό/τες, ούκ άναγκάζουσι μ υ ρ ί α μ έ τ ρ α π ε ρ ι ε ρ γ ά -

ζεσΟαι, άλλά τδ δοθέν εκείνο κ α τ έ χ ε ι κελεύουσιν, 

οΰτω κα\ έ π \ τ ώ ν δ ο γ μ ά τ ω ν . 

SACRIS IMAGINIBCS. 826 
Α Ejusdem α interpretatione Epistola; ad llebrwes, 

ad Μα verba (cap. ν , i) : c Omni$ enim pontifex 
ex Itominibui asmmplus, > o i rel iqua. Proplerea 

fiuVni suscepimus, ne per innumcras cogaiuur i n -

cedere lisereses, e l molesli is v e x a r i ; sedquod fldci 

quis vel adde reve l deirahere volnerit , id nos spu-

r ium cxistinteinus. Nams icu t i i qui regulas I raduul , 

non cogui i lu t mensuras iiinumerabiles exquiramus, 

sed quud ab ipsis i rad i lum est, tenere nos j u b e n l : 

sic etiam in dogmalibus usuveni l . 

Τού έν άγίοις Πατρός ημών ΒασιΛείου, έκ της 
είς τόν ριε' ψαΛμόν ερμηνείας ( e ) . — Έ π ί σ τ ε υ σ α , 
διό έΛάΛησα.'Εγώ δέ έταπεινώθην σφόδρα' έγώ 
δέ είπα έν τη έκστάσει μου, Πάς άνθρωπος ψεύ-
σττ\ς. Πίστ ις ήγε ίσθω τών π ε ρ ι θεού λ ί γ ω ν π ί -
στις ή υπέρ τάς λογικάς μεθόδους τήν ψυχτ^ν ε ίς 
συγκατάθεσιν Ιλκουσα* π ί σ τ ι ς ούχ ή γ ε ω μ ε τ ρ ι κ α ί ς 
άνάγκαις , άλλ* ή τα ί ς τού Πνεύματος ένεργε ία ι ς 
γινομένη. Καϊ μετ' όΛίγα · Α ν ά γ κ η γ ά ρ έκαστης 
μαθήσεως ανεξέταστους είναι τ ά ς αρχάς τοΓς μ α ν -
θάνουσιν , έπε \ άμήχανον τούς π ε ρ \ τά ς π ρ ώ τ α ς ζ υ -
γομαχούντας, δυνηθήναι όδψ και τάξε ι προελθεΓν ε ίς 
τδ τέλος · κα \ τούτο Αν μάθοις παρ* αυτών τ ώ ν 
έξωθεν εί γ α ρ μ ή συγχωρήσε ιας τ ά ς π ρ ώ τ α ς ά ρ -
χα; τώ γ ε ω μ έ τ ρ η , άμήχανον αύτδν τ ά εφεξής σ υ μ ­
πέρανα σθαι · κα \ τ ή ς α ρ ι θ μ η τ ι κ ή ς δ τοΤς π ρ ώ τ ο ι ς 
χα*, στοιχειώδεσιν έν ιστάμενος , τ ή ν ε ίς τδ πρόσω 
έδον δ ι α κ ό π τ ε ι · ομοίως δέ κ α ί αί ίατρεκαι άρχαΊ 
ίατροΤ, άναπόδεικτοι · κα ι όλως έν δπο ίψ δήποτε έπ ι -
τη ιεύματι τ ώ ν όδψ κα \ τάξε ι προϊόντων έ π ι τδ τέλος, 
αδύνατον τ ώ ν π ρ ώ τ ω ν υποθέσεων αποδείξε ις έ π ι ζ η -
τειν,άλλ* α ν ά γ κ η τάς τ ώ ν λογικών τεχνών α ρ χ ά ς άν-
εξετάστως παραδεξάμενον , τδ έκ τ ώ ν ύποτεθέντων 
άχόλουθον έν τοις εφεξής έ π ι β λ έ π ε ι ν * ούτω δή ούν 
κ χι .δ τ ή ς θεολογίας μυστηριον τήν έκ τής αβασά­
νιστου π ί σ τ ε ω ς ε π ι ζ η τ ε ί συγκατάθεσιν . Πιστεύσαι 
f ip δεΤ, φ η σ \ ν , δτι έστι θ ε δ ς , ού ζητήσαι ουδέ ζ υ -
γομα/ήσαι τ δ τ ί έστι* κ α \ δ λ ω ς εί ή π ί σ τ ι ς έλπ ι ζο -
μένων έστ \ν ύ π ό σ τ α σ ι ς , π ρ α γ μ ά τ ω ν έλεγχος ού 
ί ' . ε -οαένων , μ ή φιλονείκει ίδειν ήδη τ ά μακράν 
ά π ο / ε ί μ ε ν α , μηδέ τ ά έλπ ιζόμενα αμφίβολα κ α τ α -
στήση; , δ ιά τ δ μ ή αυτών δύνασθαι κατά την γνώσιν 
έφάπτεσθαι * τ α ύ τ α μέν ούν καθ* δλου π ε ρ ι π ίστεως 
διά τούς λογομαχοΰντας , κα\ έν (δήμασι κενσΫς έχον­
τας τήν ε λ π ί δ α . Καϊ μετά βραχύ · " Ο λ ω ; δέ ή άνευ 
πίστεως έ π \ τ δ λαλείν ερχόμενη ψυχή , διά κενής 
ληρήσει, κατ* ούδενδς υποκε ιμένου τδν λόγον π ρ ο -
άγουσα· ά ρ χ ή τοίνυν λόγου έμφρονος , π ί σ τ ι ς ί σ / υ ρ ώ ς 
τξ καρδία τού λαλούντος έν ιδρυμένη . 

Τού αύτον έκ τών κατ' Εύνομίου, έν οΐς καϊ 
πόθεν ή απιστία δεικνύει. — Εύθείαι αί όδοϊ 
Ενρίον, *α\ δίκαιοι πορεύσονται έν αύταίς · οί δέ 

Sanai Patrii notln Dasilii ex inlerprelaiione in 
pialmum c x v . — Credidi, propter quod loculus 
tum, ego aulem humiliatui $um itimts. Ego vero dixi 
in excestu meo: Omnis homo mendax. Fides sermo-

B nibus, qui de Deo flnnl, p r x e a l . Fides , quai animum 
ad assepsionem irabi t magis, quani logicse me-
ibodi . F ides , quoe non geotiielrica necessitate, sed 
Spir i lus operalionibus confic i lur . Et paulo post. 
Necesse esi cn in i , disciplinae cujusvis pr incipia abs-
que examine a discenlibus ad in i l i i ; cuin i ier i non 
possii , u l i i qw c i rca pr inc ip ia l i l igau t , via e i o r -
dine proccdere valeani ad Gnem. Idque vel ex ipeis 
disc.iplinis l i b i discere l i c e l . Etenira nisi hoinini 
geonietrae pr ima concesseris p r inc ip ia , is ca q u » 
scquuulur concludere nequi l . E l qui a r i t b m e l i c * 
pr incipi is e i elenieMis conlradici t , viam ad u l i e -
r io ra in le rc ip i t . S imi l i t e r au le in nc a medicis quidem 
itscdiciiia? pr inclpia possunl demonstrari . E l omninu 
in qualibel profeesione, quaevia e i ordine ad fiuem 
piocedat, p r imarum proposil ionum demousirationes 
ηυιι queunt i o q u i r i : sed necesse est, nt a r i i um r a -
l ionc inn ixarum principi is sine probal ionc adi i i i s -
sis, i dquod ex ja in posilis conseclaueum es l , i n bis 
q u x deinde sequunlur insp ic ia lu r . S ic enimvero 
e l iam IbeoIugioD myster ium, assensttm ex fidc inex-
I lorala r equ i r i i . C r e d c r e e a i m opor le l , i u q u i i , qund 
Deus s i l ; non qua-rere, neque cum conteutione ox-
I eudeic quid s i l . Prorsu6,s i lides esl spcranl iumsub-
s ian i i a , convicl io rerum non appareii l ium (87-89); 
ue couiendas jam videre qua? proeul suul reposita : 
iicquc ea quac spcrault i r , anibigua esse s laluas , 
prupUTca quod nondiiiu eoruui cognilionein a i i i n -
gere polueris. El paucis inlerjectis. Omai i io aniina 

ρ quae c i l r a fidem loqui aggredi iur , i i ian i le r gar r ie i , 
quandoquidem ad nul lum subjeclum verba 8ua re-
fert. ln i t ium ig i iu r sennonis prudcni is est, (idtisin 
corde loquenlis Gnni le r insidens. 

Ejusdem ex libris Adversus Euuomium 8 9 , e e

f ubi 

unde sii iucrcdutiias oslendil.— VitvDomini reita; 

ct juiti in e'u ambulabunt : impii auiem in viis pla* 

·»·** L b. v. 

(e) I>asilin a^sorit banc bomiliani Nicephoru^, 
qcam uiorosi aHqmU c r i l i c i band geiuiinani e^sc 
iiiri-baui, tiinle Π (larnorius ips-im in Appeudirc, 
l . I, < cavit EanrJem ego iu coJict? qimquo dc-

r i i n i sa*ruli Rasilio imcr ip larn Ifgcbam. 
(87. N9) D«; boc l cx iu dixiinus r c l r o , p. 2b8, in 

a n. {eol. 8 !o , not. 82). 



« 7 S. N I C E P H O R I P A T R I A R C H J E C P . 

fti* 2 6 3 offendunt · \ Quodque lniruni esi , ex q u i - Α ασεβείς έν ταίς εύθείως χροσχόχτουσι1 

itng utititalem capiunt qui sana fldc stint, ca i is 
nocenl qui morbost eunt, et qussl iot i ibus oiiosUqtie 
dispulal ionibus occupai i lur . Malit iose aulem c u r i o -
seque de Deo quaeslionem instituere, i i iorbuni eese 
aninue, pra?serlim si s ludio incredulo fiai, cuncl is 
esi explora luiu . Nain s i sauciissimo ipsi Deo in i i s 
quje ad ipsum speclant, non c redun l , quuiiiodo ejus 
propbel is apostolisque atiscultabunt, cum in divinie 
Scr ip tur i s de i l lo et de speraturis in eu ndem loqium-
l u r ? £ / paulo pott : Quarris non ut fideui,sed ut i u -
fidelitaieiu invcnias. i i oc verum est, prout sc r ip lun i 
fn i l : /ft malignam animam non inlroibil tapien-
titt — Creiidit Abraham Deo, et repulalum ttX 
vli ad jutiitiam · ? , Oeique amicus appellalus f u i l . 
Amicus Dei beaius Abraham dicius fuit et es l , a m i - Β ίχλήθη. Φίλος θ ε ο υ ό μακάρ ιος -Αβραάμ είρητα. 

£ 8 
χαϊ τδ 

θ α ύ μ α . Αφ* ών ωφελούνται οί τ ή π ί σ τ ε ι ύγ/ιαίνοντες, 
ά π δ τούτων βλάπτονται οί νοσοΰντες, π ε ρ ι ζητήσεις 
και λογομαχ ίας ά ρ γ ά ς , ώ ς ε ΐπεν δ Απόστολος , ασχο­
λούμενοι * δτι δέ ψ υ χ ή ς νόσημα έστ ι τδ κακώς κα\ 
π ε ρ ι έ ρ γ ω ς ζητε ί ν π ε ρ ί θ ε ο ύ , κα ί μάλ ιστα μετά 
α π ι σ τ ί α ς , πάσ ι φανερδν · εί γ ά ρ α ύ τ φ τ φ παναγ ίψ 
θ ε φ τ ά π ε ρ \ αυτού ά π ι σ τ ο ύ σ ι , π ώ ς τ ώ ν προφητών 
ή αποστόλων αυτού άκούσουσι λεγόντων έν θείαις 
Γ ρ α φ α ί ς τ ά π ε ρ ί α υ τ ο ύ , κα ι τ ώ ν ε ί ς αύτδν μελλόν­
των έ λ π ί ζ ε ι ν ; Καί μετ' ολίγα- Ζ η τ ε ί ς ίνα εύρης , οJ 
π ί σ τ ι ν , άλλ' ά π ι σ τ ί α ν τούτο Αληθές κ α τ ά τδ γεγραμ-
μένον · ΕΙς χαχότεχνον ψυχήν ούχ είσελεύσεται 
σοφία.—'ΕχΙστευσε δέ 'Αβραάμ τφ θεφ χαί Αίο-
γίσθη αύτφ είς δικαιοσύνην, χαϊ φίλος θεού 

• ιΐ8 propier fidem, fldes propier exbibi ia iu Deo obe-
rficnliam. T u ve ro iu i in i cu* propler infldeli taiem et 
ndversus Deum contumaciam. Gredidi t Abraba iu 
Dco, c redid i i u l ipse, non credidit u l nos. P r o p i e r -
ea i l ie amicus , nos auiem i n i m i c i . l n i m i c i Domtni 
menti t i suni e i , ve lu l i scr ip ium est 

Sancti Patris notlri Gregorii Theologiex$ermone de 
sancto bapihmate. — Nam si bominum pacta Deus 
iUermedius adbibilus firmat, quantuni pertcuium 
cst, si non a l iorum taniummodo peccalorum, sed 
niendacii etiam apud ipsius veritatis i r ibui tal rei 
agamur? Et nonnullh inlerjectis : N i h i l adversus 
auimae tuae salutem capiiose comminiscere, n i l i i l 

xa\ έστ ι , φίλος δ ιά π ί σ τ ι ν , φίλος δι ' ύπακοήν θεού · 
σύ δέ έχθρδς δι* Απιστίαν κ α \ π α ρ α κ ο ή ν θ ε ο υ * έπί-
στευσε δέ Α β ρ α ά μ τ φ θ ε φ , έπ ίστευσεν ώ ς αύτδς, 
κ α ι ούκ ή π ί σ τ η σ ε ν ώ ς ύ μ ε ί ς * δ ιά τούτο αύτδς φίλος, 
ύ μ ε ί ς δέ εχθροί * οί έχθρο \ Κυρ ίου έψεύσαντο αυτά, 
κ α τ ά τδ γ ε γ ρ α μ μ έ ν ο ν . 

Του έν άγίοις Πατρδς ημών Γρηγορίου τοΰ θεο-
λόγονείς τό β ά χτίσμα λόγου. — Εί γ ά ρ τ ά ς π ρ δ ς ά ν -
θ ρ ώ π ο υ ς ομολογίας έμπεδοί θ ε δ ς μέσος παραληφθείς, 
πόσος δ κίνδυνος , ών π ρ δ ς αύτδν έθέμεθα τδν θεδν 
συνθηκών, τούτων π α ρ α β ά τ α ς εύρίσκεσθαι , κσΛ μή 
μόνον τ ώ ν άλλων Α μ α ρ τ η μ ά τ ω ν , άλλά και αύτοΰ 
τοΰ ψεύδους υποδίκους είναι τ ή ά λ η θ ε ί α ; Καϊ μετά 

machii iare. Nam licet al i is fucum fecerimus, nobis T i r a . Μηδέν σ ο φ ί σ η , μηδέν τ εχνάσβ κατά τής εής 
q i i d e m ipsis id nunquam poteriinus. Gerle ad- σ ω τ η ρ ί α ς * κάν γ ά ρ τούς άλλους παραλογιζώμεθα, 
\crsus semelipsuin ludere periculosum nimi* es l e l 
felolidum. Et non multo pott (90) : Quae scr ipia 
Siint, mihi observa, per lemporum nui la i iouem, 
immoius permatiens i n r e mininie mutabi l i . 

Sanctl Cregorii Nyssa ephcopi ex libro De ho-
mini$ opificio, eap. 23 (91). — Namque e i Abrabaiu 
e l a l i i pa i r i a r cbx , bona quidem videndi cup id i l a -
lem babuerunt, neque a coelcsli patria quxrenda 
(^ss.truut, u l a i l Aposlobis ; uibiloimitus ejus graliae 
consequendic in spe adliuc versanlur. Deo pro no-
bis melius aliquid providente, ul non tine nobis con-
iunnnnrentur n . S i ergo i l l i dilaiionem pcr fenin l , 
qii i procul per solam iLlem atque spoin bona vi«k>-
r tmi e l d i lexer i in l , prout teslaiur Apostolus ; qu d 
I l u n s c nobis facere opor tc l , quibus forlassc ue 
mr l io r i s quidem condilionis spes, ob v i iani suam 
piu*teritant, superest? Sciei idum vero cst Grega-
r.um iu x u (92) Gapi iu lo , iiicredulitateni cuii i 
auis auiaia* uiorbis connumerasse, eaiuqne bru lo-
tum iiapelus sittiilcm dixissc, i u lamen u l c i iam 
ra i ioc i i i i i ope augeaiur. 

η μ ά ς γ ε αυτούς ού δ υ ν η σ ό μ ε θ α · ώ ς τό γ ε καθ* 
έαυτοΰ π α ί ζ ε ι ν , λίαν επ ισφαλές κ α ι ανόητον. Καί 
μετ' ού χολλά · Φύλασσε μοι τ ά γ ε γ ρ α μ μ έ ν α , έν 
καιροίς τρεπτο ί ς ά τ ρ ε π τ ο ς μένων π ε ρ \ άτρέπτου 
π ρ ά γ μ α τ ο ς . 

Τοΰ έν άγίοις Γρηγορίου επισκόπου Ρίύσσης 
έκ τών εις τήν τοΰ άνθρωπου κατασκευήν τε-
φάλαιον Kf. — Κ α ι γ ά ρ οί π ε ρ ι τδν Άβραέμ 
π α τ ρ ι ά ρ χ α ι , τοΰ μέν ίδείν τ ά Αγαθά τ ή ν έπιθυμίαν 
έσχον, κα \ ούκ άνηκαν έ π ι ζ η τ ο ΰ ν τ ε ς τήν επουράνιο/ 
π α τ ρ ί δ α , καθώς φησιν δ Α π ό σ τ ο λ ο ς , άλλ' όμω: ϊι 
τ φ έλπίζε ιν έτι τήν χάρ ιν ε ί σ ί · Τοΰ θεου περί 
ημών χρείττόν τι προβλέπαμε νου, Ινα μή γι^ζ 

Ο ημών τελειωθώσιν. Ε ί ούν εκείνοι φέρουσι τήι 
άναβολήν, οί πόρ^ωθεν δ ιά μόνης π ίστεως και της 
ελπίδος ίδόντες τά αγαθά κα\ άσπασάμενοι , κιθως 
μαρτυρε ί δ Α π ό σ τ ο λ ο ς , τδ ασφαλές τ ή ς τών έλπισθί.-
τ ω ν ά π ο λ α ύ σ ε ω ς , έν τ ψ π ιστδν ήγήσασθαι τον 
έπαγγει/^άμενον, Οέμενοι* τ ί χρή π ρ ά τ τ ε ι τούς πολ­
λούς ή μ ά ; , οις τυχδν ουδέ ή πρδς τδ κρεΐττον Αλτττς 
εκ τών βεβ ιωμένων ε σ τ ί ν ; Ι σ τ έ ο ν δέ δτι έν τψ $ 
κ^^αλαίψ φ η σ \ , τήν ά π ι σ τ ί α ν μ ε τ ά τ ώ ν λοιπών ων 

e l Osee χ ι ν , 10. " Sau. ι , 4. ·" R o m . ιν , 5. " Ps .1. i . x i x , 16. 0 5 Jlebr. x i , 40. 

(90) Imo longe infra p. 126. 
(91) lu c d . cap. 22. 
(92) In c d . cap. 18. I. 1, p. 93 G . Nolanda est 

aule iu Nicepbori leci io άπ ιστ ίαν , incredulitaieni; 

i l cuh r i in ediiione Gregorius l o q a l u r pot iosdcin , 
qiiam boiuo babel connminem cuin bclluis, sed > 
incn auclani e i iam a rationis opc. 
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A P O L O G E T I C U S P R O S A C R I S L V l A G f N I B U S . 
άπηριθμήσατο τ η ς ψυχής π α θ ώ ν , σ υ γ γ ε ν ή είναι τή τών άλό ;ων ό,^μή, αύςχ /ομένων (e) δέ τ ή τ ώ ν λ ο γ ι σ μ ώ ν 
συμμαχία. 

Του αύτοΰ χεφάλαιον χδ*. — Ά λ λ ά μ ή ν χ α \ έκ Α Ejusdem cap. 24 (95-94).— Profeclo nos quod sa-
%ΪΪ θεου τ ά π ά ν τ α , τ ή ς Γ ρ α φ ή ς λεγούσης άκούον- cras Li t ie ras affirmantes audimtis, id omne a Deo esse 

crediinus : quomodo aulem in Deo fuerinl , quia id 
ra l ioms nostras v im superat , inqii i readuiu IIUII 
jtidicamus : ctmcia Oeo esse possibilia credenies, 
nempe e l quod 2 6 4 n o n exs ia l creare, et creato 
qualiiates pro suo l ib i lo inserere. E x quo consen-
tanee exisl i inainus, suffecisse exsisteniibus rebus 
ad exsistenltain auam obtinendam, divioae volun-
lal is v i m . A i q u e i l a s i etiam crealarura rerum re-
forniaiionem eidem potesiati aiiribuauros, n ih i l nos 
quod a vero abborrcat credemus. 

Saneli Patri* nostri Dionym Alhenarum episcopi 
ex libro iv De dhinis nomutibm, cap. 24. — In 
sciettiia vero peccanies Scr ip tura d i c i l eoe, qui 

τ ι ς π ε π ι σ τ ε ύ χ α μ ε ν , κ α \ τδ π ώ ς ήν έν τ ώ θ ε ψ , τδ 
υπέρ τδν ήμέτερον λόγον ε ί ν α ι , ούκ άξιοΰμεν π ε -
ριεργάζεσθαι , π ά ν τ α τ ή θεία δυνάμε ι χ ω ρητά π ε π ι -
σ:ευκότες· κα \ τδ μ ή δν ύ π ο σ τ ή σ α σ θ α ι , και τ φ δντι 
π .δς τδ δοκούν ύποβάλλειν τ ά ς πο ιότητας · ούκούν 
ακολούθως αρκούν η γ ο ύ μ ε θ α το ίς ουσι π ρ δ ς τήν έκ 
τού μή δντος ύπόστασ ιν , τ ή ν τού θείου θελήματος 
δύναμιν* ούτω κα\ τ ή ν άναστοιχείωσιν τ ώ ν συνεστώ-
των είς τ ή ν αυτήν άνάγοντες δύναμ ιν , ε ίς ουδέν έξω 
τού είκότος τήν π ίστ ιν παραληψόμεΟα. 

Τοΰ «V άγίοις Πατρός ημών Αιονυσίου έπισχά-
χου "Αθηνών, έχ τού περϊ θείων ονομάτων Λόγον 
δ*, χεφάΛαιον κδ~. — Έ ν γ ν ώ σ ε ι δέ άμαρτάνοντας w _ 

χαλεί τ ά λόγια τούς π ε ρ \ τ ή ν άληστον τού αγαθού D

 c i r c a e a m q U i B | a t e r e i , 0 n poie*i, boni cogniiioneiii 
γνώσιν, ή τ ή ν ποίησιν έξασθενοΰντας , κ α ι τούς ε ί 
δίτας τδ θέλημα κα \ μ ή πο ιουντας · τούς άκηκοότας 
μεν, Ασθενούντας δέ π ε ρ \ τήν π ί σ τ ι ν ή τήν ένέργε ιαν 
τοΰ αγαθού, και άβούλητόν τ ισι τδ συνιέναι τού ά γ α -
θΰναι κ α τ ά τ ή ν π α ρ α τ ρ ο π ή ν ή τ ή ν άσθένειαν τής 
βουλήσεως. 

Τού αγίου Αθανασίου έχ τοΰ Λόγον τοΰ χατά 
τάν φρονούντων τά Σαμοσατέως , χαϊ περί πί­
στεως, δτι εΐς ό Χριστός. — Χριστδν γ ά ρ ευθέως 
εξελθόντες έκήρυξαν οι απόστολοι σ υ μ φ ω ν ώ ; τ',ν 
ΤΡιν τού θ ε ο ύ . Καϊ μετά τινα · Τ ί ς χρε ία ζητε ίν 
ζ ζ ι λ ο γ ο μ α χ ε ί ν ; π ιστεύε ι ν συμφέρε ι και σέβειν κα \ 
προσκυνείν. Καϊ μετά βραχέα * Ού ζ η τ ώ π ώ ς 
παθητδς κ α ι π ώ ς Απαθής δ α υ τ ό , · π ώ ς θ ε δ ς καΛ 
π ώ ; Α ν θ ρ ω π ο ς , μή τ δ π ώ ς π ε ρ ι ε ρ γ α ζ ό μ ε ν ο ς , κα \ C 
τδν τρόπον α ν α ζ η τ ώ ν , ε κ π έ σ ω τοΰ προκε ιμένου ή μ ί ν 
άγαθου· π ιστεύε ι ν γ ά ρ π ρ ώ τ ο ν χ ρ ή κα\ δοξάζειν · 
δεύτερον Ανωθεν τ ή ν σύστασιν τούτων α ί τ ε ίαθα ι , 
κζι μ ή κάτωθεν τ α ύ τ η ν πορ ίζεσθα ι . Έν δέ τφ δεν-
τέρφήτοι τρίτφ%% κατά 'Αρειανών Λόγφό αυτός 
Πατήρ φησιν Ό τ ι ουδέ εί Απορε ί τ ι ς ζ η τ ώ ν π ε ρ \ 
θ ε ο ύ , οφείλει και άπ ιστε ί ν τοίς γ εγραμμένο ι ς* β ίλ-
τ.ον γ ά ρ άαορούντας σιωπφν κα ί π ιστεύε ι ν , ή άπ ι -
στείν δ ι ά τ^ μ ή άπορείν (/"), 

Αυτάρκη ο 'μα ι τ ά ε ίρημένα πρδς ύπόμνησιν* ού 
μέγα δέ ε ί π ε ί ν , κα \ πληροφορίαν εΐναι τοίς φ ιλ -
ακροάμοσ: τών θε ίων , κα ι π ρ δ ς εύσέβειαν έ π ι θ υ μ η τ ι · 
κώς έχουσι* δύναιτο δ' &ν τ ι ς τών π ι σ τ ώ ν κα ι έχε 

aui aclionem i i i ibec i l l i sua l , quique gciuru-volui i la-
lent e l non f a c i u n l : qui audHrertwt quidem, sed 
inftrmi sunt i n fide vel boni exeecutione. Qnia 
etiahi a l iqui nolunt i i t lel l igere ut bene agani , ob 
perfersionem acilicet aat debilitalera vo lunta i i s . 

Sancti Ailianatii tm $trmone advertAs asurlat Aar-
re$eot Samotaieni, $i dt fideqmtd unu$ »tf C A r i - , 
s /ui · · ' . — Chrls tum protinus indc digressi pra»di-
caveruni aposioli coiwordi ter F i l i i i i n De i . Et 
uoniiullii inlerjecili. Quid opus esl q iwre re verbis-
quc conteiulere TCredcre pr.estat, colerc etadorare. 
Ει paulo po$t: Non qux fo quomodo idem passibilis 
fuerit e i impas i b i l i s ; quomodo Deus, et quomodo 
bomo; ne, dum modmn vesligo, ct ral ionem i n -
quiro, a proposiia nobis bcaii tudine exc idam. C r c -
dere enim pr imum oportel e l i la censere, deinde 
barum rerum probai ioncm desuper i m p l o r a r e , 
non autein repetere eam desub (95). / n ucundo 
autem contra Arianos $ermone idem Pater aii: Nec 
si c i i l in qnxrendo de Deo aqua 1ia?retv idcirco 
debet Scripturac non credere : siquidein pra*siat 
baea i l au lcss i l c iec ic redere , quam ιιοιι c redercquia 
b;e»ite>mis. 

QIUU liactcuus diximns» ea nieniorialis ius iar 
suOic iu iU: neque difl lculler ani rmaver im, salis esse 
ad persuadendum i is , qui l ibenler divina audiunl , 
veraeque religionis sludio tcnei i l i i r . P o l c r i i aulc iu 

φρόνων φιλοπόνως τ ά το ιαύτα έξερευνών, πλείους Q ( | U i s q i i c fidelts e i prudens, seduio banc maieriani 
μ α ρ τ υ ρ ί α ς έκ τε τ ώ ν θε ίων Γραφών , έκ τε τ ώ ν Ιερών scrulaus, plura lesiimouia ex diviuis Scr ip lur l s atq«ic 
πόνων τ ώ ν θ ι η γ ό ρ ω ν Πατέρων η μ ώ ν σ υ ν α γ ε ϊ ρ α ι , C \ deiluquorum P a i n i u i nostroruin upiTibus coaccr-
προτρεπ^ύσας τ^ άπλοϊκδν τού τρόπου τής π ί σ τ ε ω ς , v.n%qu;e ad sioiplicem fiJei r a i i j i i i u i i t iortdi i i i i r , 
κα\ σπανοόργευτον έν συνειδήσει α γ α θ ή έπιδε ικνυ- iugeiiii i iaieiu tua i cousc ieu i i i bona suadeul i» 

Rfapse δεύτεροι · ·* Cf . epis l . 4, ιι. 5, aii Sorap. 

αυξανομένων, si cerlc (e*) Videtur emoinlanduui 
rpferlur ai) άπ ιστ ίαν . 

(() i\ e utio.ic V c u . Atl tanasii , ι . I. p . 598, ά π ο -
pzi-j. S . d la:i)fii i!>i q loquc co.i i i iuiuior lcr.lio μ ή 
άπορείν adtjoLilur. 

(03 9 i ) l . i ed. cap. 25. 
l^bj Tciliaiu rragiticuit biijns Α baua>iaui parii-

culaui touservavcral eliam Nicelas in ratena sna 
ins. ad Lucani , u l vides in fragineniis All iai iasiania 
quai nos posi Cyr i l l u in edidiums, p. 5 S l . NUJ:C vcro 
Ni rcpbcrus l ibr imi quoqiic Aibanasi i i io iu i i i a l im 
iudicat uiiile Nicetas bausftral. Idcm locus parti in 
c-iialnr eiiam iu Paiioplia V.aicana (do qua nos alibi 
loqucuiur) <|i»a:biiuiic 9. 
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roclorum dogmalum sinceritate lenere; quippo qui Α μ έ ν α ; , τ ή εύθύτητ ι τών δρΑών δογμάτων προσφέρε-
perfeclam laborum linjiisniodi mercedem ab nni- α θ α ι , αΰτοτελε ϊ ; τούς μισθούς τών τοιούτων πόνων 
versali Servalore ac Domino Cbr i s io vero Deo είδότας άπολήψεσθαι , π α ρ ά τοΰ π ά ν τ ω ν ημών Ι ω τ ή ρ ο ς 
noslro sine dubio consequemur. *»Λ Δεσπδτου Χριστού τού αληθινού θεού η μ ώ ν . 

advenlu 
δ 

ΤΑΔΕ Ε Ν Ε Σ Τ Ι Ν ΕΝ T t f A E T f l Β1ΒΛ£. 

2 6 5 TITULI CAPITDLORUM 

parlim Ap&iogetici tnajoris, partim Antirrhetici tertii, intcrjecta tacuna. 

4. De cognoscendo lcmpore ac modulo agendi α'. Περ ι τοΰ καιρδν κα \ μέτρον είδέναι άριστον 
alqire d icemli . β τών π ρ α τ τ ο μ έ ν ω ν ή λεγομένων . 

2 . Adhor i a i i o ad cogilaudum de sectindo Chr i s t i β \ i\ip\ τοΰ έν ν ψ έχειν τ ή ν δευτέραν Χριστού 
n lu . έλευσιν, παραίνεσις» 
De iradita ex in i l i o a divis aposlolis fide. γ ' . Περι τ ή ς ίξ αρχής κα \ έκ τών Οεσπεσίων 

αποστόλων παραδεδομένης π ί σ τ ε ω ς . 
4. Non opor l« re senteniiae prodigiosas corarao- * · , " 0 τ · ούδε ί δόξας ά ν α κ ι ν ε ϊ ν τ ι ρ α τ ώ σ ε ι ς ματαίοις 

vere a sl i i l l ie boimmbus excogilaias. άνθρωπο ι ς ΐ ξ ε υ ρ η μ έ ν α ς , 
5. F ide i d i s l r m torea quales fuer in l ; ubi de pro- e

r - " £ P* τ ω * άθετησάντων την π ι σ τ ι ν δποιοί ε ίσιν 
faiio moiiacbo Anlot i io . εν ψ κα ι περΥ του μοναχού κα \ άνιέοου Αντωνίου . 

6. De iransgi essoribus episcopis ac sacerdoiibus, C Περ \ τ ώ ν π α ρ α β α τ ώ ν ε π ι σ κ ό π ω ν κα\ ί ιρέ*ν 
ct a nMiMSlerto Dci expuUis . καί του Ιερατευειν θ ε ψ έξωσμένων . 

7. De falsi i iomii i is syaodo, sive Caipbas synedrio. C τ ή ς ψευδωνύμου συνοδού, ήτοι του Καϊάφα 
συνεδρίου. 

8. Qnod sccundam passtonem C h r l M i S perlnterit * η ' . "Οτι δεύτερον πάθος έδέξατο Χριστδς ύπδ τών 
a Jndaica? meittis boraimbus 'm propria imagine. Ίουδαιοφρόνων διά τ ή ς είκόνος αύτοΰ · % 

9. De negaiore C l i r i s t i A n l o n i o , e l hoste Cbri&ti θ ' . 1Ιερ\ τοΰ άρνησιχρίστου Α ν τ ω ν ί ο υ , xal τοΰ 
Joamife, et i l io rum secla. μισοχρίστου Ι ω ά ν ν ο υ , χ α \ τ ή ς συμμορ ίας αυτών. 

40. l)e irrel igioso Conslantino cognomento M a - ι'. Περί τοΰ δυσσεβούς Κωνσταντίνου τούλεγομέ-
tiHina. νου Μ α μ ω ν ά . 

11. Qiiod praedicli bomines dogmata habenl A r i a - c ια ' . "Οτι έχ τ ώ ν Ά ρ ε ι α ν ώ ν κα ί Μανιχαίων δόγμα-
ΙΙΟΓΙΙΙΙΙ t l Mauicbaeorum. τίζουσιν. 

12. Eusebium jam inde ab ini t io iuisse Arfanum, ιβ ' ."Οτι Εύσέβιος Άρε ιανδς ήν έξ αρχής και έξαρ-
e l patrmu snorum pr inc ipem. χος τών π α τ έ ρ ω ν αύτου . 

43. Quod libros sani toru in Pa t rum adul leraver inl . ιγ'. "Οτι τ ά ς βίβλους τ ώ ν Αγίων Πατέρων έ νό­
θευσαν. 

44. De i ieoler iconim Jtid&oriitn b f a ^ h c m i a . ιδ ' . Περι τ ή ς δυσφημ ίας τών άρτ ιφανών Ιου­
δαίο) ν . 

45. De persecnlionein passis ob oribodoxain 11 ι ε ' . Περ\ τών δεδ ιωγμένων διά τήν δρθόδοξον πίστιν 
fidem cpiecopis ct sacenloi ibus. *| επ ισκόπων κα\ ίερέων. 

16. De l iypocr i l is , e l leinpori se conformaniibue, ις'. Περ \ τ ώ ν ύ π ο χ ε κ ρ ι μ έ ν ω ν κα\ τ α ς καιροί; 
siinilitndo chama?leoriiis. σ υ μ μ ο ρ φ ω μ έ ν ω ν π α ρ ά δ ε ι γ μ α τού χαμαιλέοντο;*. 

47. De calumniaul ibus , qtiod usque ad Constan- ι ζ ' . Περ\ τών βλασφη μουντών, δτι μέχρ ι Κων-
tinuui (Coprouyimiiii) idola adoraveri i i l C b r i s i i a n i . . σταντίνου είδώλοις ποοσεκύνουν ol Χριστιανοί . 

48. Expos i l io lidei or i l io l o x * de Tr in i l a te . ιη ' . "Εκθεσι ; ορθοδόξου π ίστεως π ε ρ \ Τριάδο; . 
49. De C b r i s l i inrarnalione. ιθ ' . Περι τ ή ς έ ν α ν θ ρ ω π ή σ ε ω ; Χριστού . 
20 . De italuraruni duarmn unione sub una κ*. Ι1ερ\ τή ς κ α θ ' ύπόστασιν τ ώ ν δύο φύσεων ένώ-

l iyposlas i , e l in allr ibti t is differeiilia. σεως, και τής έν τα ί ς ποιότησι δ ιαφοράς . 
21 . Adversus Nestorimu ct Eu iycben . κα'. Κ α τ ά Νεστορίου κα \ Ευτυχούς . 
22 . De iinione inconfusa, et disl inclione inse- γφ. Περ\ ενώσεως ά σ υ γ χ ύ τ ο υ , ' κ α \ διαιρέσεως 

parabil i , de opcralionibus ao voluuiai ibus. Β άχωρίστου , κα \ ενεργε ιών κα\ θελημάτων . 
23. Quod oporieal venerari C b r i s i i i inagiucii i κ γ ' . Περ\ τού δείν προσκυνείν τήν είκόνα Χριστού, 

scciiniUiin reverentiam, non scciindii i i i lalr taui . . χ α τ ά σέβας, ού μήν κατά λατρε ίαν . 
24. De i is qui d icunl Cbr is l ianos idola adorare. κδ*. Περ\ τών λεγόντων είδώλοις προσκεκυνηκέναι 

τούς Χρ ιστ ιανού : . 
25 . Quid d ic lu r i essent, semet ipsi deploranlns, κε ' . Τ ί άν ε ίποιεν θρηνούντες εαυτούς οί παραπε-

Japsi cpiscopi e l sacerdotes, resipisceutes ad poftni- π τωκότες επίσκοποι κ*\ Ιερείς άναπαλαίσαντες πά-
lei i t iaui . λιν είς μετάνοιαν. 

26. Quomodo sacra symbola conculcavcr i i i l , et κς-'. "Οπως τ ά Ιερά σύμβολα έ πάτησαν , κα\ τά 
qiiomodo wysiagogia? verba i r r i t a feccrint. τη ς μυσταγoJγίας δ ιεφαύλισαν λόγ ια . 

27 . Qucd ιιοιι siue blaspbeniia jud ican l Con^ lan- κ ζ ' . "Οτι βλασφημούντες δοξάζουσν Κωνσταντίνον 
li i tum (Copronymum) eripnisse eos cx idololatr ia , |5ύσασθαι αυτούς ε ίδωλολατρείας , κα \ Χριστδς ουδέν 
Cbr i s lu i» n ib i l prodesse posuisso, iino uoxium ώφελήσαι δεδύνηται , άλλά μάλλον κα\ αίτιος έγένετο. 
fnissc. 

28. !r.dignos csse vocari Cbri .nl ianos, ncdum κ η ' . "Οτι ουδέ Χριστιανοί Αξιοί είσι καλείτθαι, 
cpisropos. μ ή ότι γ ε επίσκοποι . 

20. Deposilio c l r jcc i io canonica et Ingilima κθ ' . Καθαίρεσις κα\ αποβολή κανονική και !\νο-
iratisgrf:ssoruin ep iscoporu i» ac .sacerdoiiim. μος τών παραβάντων ε π ι σ κ ό π ω ν κα\ ίερέων. 

30. l»ciiioiJ5tralur pci>picuc q i ix s i l vcncraiio λ'. Περ\ διαφοράς είδωλων κα \ είκόνων. 



833 APOLOGETICUS MINOR PRO SACRIS IMAGINIBUS. 
Αα'. Ά π δ ί ε ί ς ι ς εναργής προσκυνήσεο>ς εΙκόνος Α erga iinaginem C b r i s l i , e» simili t t ido propomtur 

Χρίστου, κα\ π α ρ ά δ ε ι γ μ α σφραγίδος έξ α ρ χ ε τ ύ π ο υ . fcii>illj «x a n l i e l y p o d e r i v a l i . 
λβ'. Περι τών φησάντων είδώλοις προσκεκυνη- 52. De i is qui d icun l idola (nos) adorare. 

χέναι. 
λ γ \ Περί τών τολμησάντων δνομάσαι τ ή ν εικόνα 53. De audenlibus C h r i s l i imagioem appellare 

Χριστού εΓδωλον. ido lum. / 

flaclenut iummaria eap\tulorum Apologelici majorit. Ob nmitsnm anlem niembranam desiderantur 
reliqna tummaria non Apologelici nolum , verum 2 6 6 f t u i m toiius Antirrheiici primi ac secundi; 
Urtii vero non nonnUi pauca postrema supertuut in ultimo codicis [olio, ul infra. 

. . . Θαυματουργήσαντος έν τ ή £άβδω κα \ άνα- 79. . . De inonaclio mira faciente cum virga 
δολαίφ αυτού . pallioque suo. 

π*. "Οτι ό Μαμων&ς τους μονάχους . γυνα ιξ ί συν - 80. Quod Mamonas monachos cum feminis c o -
ιζεύγνυε. pulabal . 

π α ' . Περ \ ευσεβών βασιλέων έν εύθηνία κα \ π ο - 81 . De rcligiosis regibus qui ie l ic i le r longacveque 
λυχρονία β ιωσάντων . v ixe run l . 

πβ ' . *Οτι ά π δ τ ή ς Χρίστου παρουσίας , ή Έ κ κ λ η - 82. Qnod a C l i r i s l i adventu Ecclcs ia prisca i n -
σία τούς Αρχαίους θεσμούς καΛ ορούς ά π α ρ α τ ρ ώ τ ο υ ς s t ih i la e l decrela inviola la scrvaver i l , usque ad 
χατείχε , μ έ χ ρ ι τού άποστάτου Μ α μ ω ν ά · Β apostalatn Maii ionam. 

π γ . Ό τ ι ού βασιλικδν, άλλ* Ίουδαΐκδν τδ κακούρ- 83 . Quod ιιοιι fueiit regiuni , sed Judaicum, boc 
γηΐ*α τής α ίρέσεως . e bxreseos c i i m c n . 

π δ \ "Οτι έξ Ιουδα ίων κ α \ Σαρακηνών ένέσκηψεν 84. Quod a Judaeis ae Saracenis provenerit baee 
ή αποστασία α ύ τ η ε ί ς Λέοντα κα ι Κωνσταντίνον τους aposiasia ad impcralores Leoi iem e i Cot is lanl inum 
λριστοδιώχτας βασιλε ίς . . Cbr i s l i perscculores. 

Τ Ο Υ ΟΣΙΟΥ Π Α Τ Ρ Ο Σ ΗΜΩΝ 

ΝΙΚΗΦΟΡΟΥ 
ΠΑΤΡΙΑΡΧΟΥ ΚΩΝΣΤΑΝΤΙΝΟΥΠΟΑΕΩΣ 

Α Π Ο Λ Ο Γ Η Τ Ι Κ Ο Ι Μ Ι Κ Ρ Ο Σ 
Π Ρ Ο Σ Τ Η Ν Κ Α β Ο Λ Ι Κ Η Ν Ε Κ Κ Λ Η Σ Ι Α Ν Π Ε Ρ Ι Τ Ο Υ Κ Α Τ Α ΤΟΝ Σ Ε Π Τ Ο Ν 

ΕΙΚΟΝΩΝ ΠΑΛΙΝ ΝΕΟΥ ΣΧΙΣΜΛΤΟΣ (α) . 

S. Ρ. Ν. NICEPHORI 
PATRIARCHJE CONSTAJHTlNOPOLlTAXt 

APOLOGETICUS MINOR 
AD C A T H O U C A M E C C L E S I A M D E N O V O P R O P T E R V E N K R A B I L E S I M A G I N E S 

E X O R T O SCHI8MATE. 

(ANG. MAI. Diblxoth. nov. t. IV , p. 4.) 

α'. Ε π ε ι δ ή ή α γ ί α τού θ έ ο ΰ Ε κ κ λ η σ ί α έν τ ψ Οε- C . 2 6 7 * · Quouintn sancta Dei Ecclesia ϊιι apostolo-
ρελίψ τών Αποστόλων και π ρ ο φ η τ ώ ν ασφαλώς κα\ ηιιιι ac propbeiacum fmidamenlo securo firmiterque 
ίρηρεισμένως έ σ τ η κ ε ν , δντος ακρογωνιαίου λίθου consis t i t , angulari ejtis exststenle lapidc Chr i s lo 
Χριστού τοΰ αληθούς Θεοΰ η μ ώ ν , κα \ πάσ ι τοίς ί ε - vero Deo n o s l r o , cunolisque sacris ac dfvinie do-
poi; κα\ θείόις δόγμασι κεκόσμηται κα\ κεκαλλώ- ginalibus exorualur e l vcnusla lur , neque utla 
πισται, κα\ ουδαμώς ουδεμία απολογία ή άντιλογία tibivis vel defensio vel coul radic i io cirea reclam 
«pV τής κ α θ ' ή μ α ς δρθής κ α \ Αμωμήτου π ίστεως noslram irreprelienstbilemqtte fidem e l cul iuni in 

(β) Toles t i la lus ita se habet in codice , exrepto in codice scr ib i lur σχήματος pro σχ ίσματος , qnod 
^ « i b u l o μικρός , quod nos addimus, m bmic Apo- a l lerum rcapsc scrilienduin erat ; agi iur enim nonde 
fogeiiewn ab i l lo longe majore distinguatuus, qui in novo idiemaie, scd dc $chi$mute, u l ipse s l a i im M i -
*oc pariier vohimine noslro edi lur . Mcudose lamen ccpborns di<:cl. 
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ipsa fit; p r o p l c e a c i rca liodiernas novitales η ο η - Α λατρε ίας έν α υ τ ή υ π ά ρ χ ε ι (b), b\a τοΰτο T*.Q\ 

nu l lon im cle ecclesiastico c o c i u , qui se a comtmmi 
Eeclesiae corpore aba l i enaru iu , defensionem banc, 
uonnullis rogant ibus , proul c s l iti in f rasc r ip l i s , 
cxpon i imis . 

2 . Quod ilaqtie jam inde ab ini t io anliquilosqtic 
ex aposloloruui P a i r u i n q u e t r ad i l ione , sanclnruui 
ioiaginum ex&jsleuiia e i veneralio ad liadieriiain 
usque diem p e r s l i l c r i i , prrcdicaul a lquc leslai i l i r r 
e l amiquae ecclesi ;c , e l sacra vasa a piis regibus 
aliisqtie C l i r i s l o devolis adorna ia , q u x in «acr ls 
veucrandisque locis fiicre reposita, u l cum reliquis 
sacris rcbus bonorarenlur . EvideHtissimum auleiu 
e l s inceris thnmn tesi imon t im c s i i l la rua i i iuagi -
nutn, quae in eaiicl i a l lar is soleie cnm wnerandis 

τών νΰν κενολογου μένων π α ρ ά τ ίνων των του ιερα­
τικού λόγου άπαλλοτρ ιωσάντων εαυτούς τοΰ κοινού 
τ ή ; Ε κ κ λ η σ ί α ; σ ώ μ α τ ο ; τ ο ί ; έρωτώσι την άπολο­
γ ί α ν τ α ύ τ η ν , ήν τά ύ π ο τ ε τ α γ μ έ ν α φέρε ι , προτίθεται. 

β'. "Οτι μέν ουν έξ αρχής καλ άνωθεν έ κ τ ε αποστο­
λ ικής και Π α τ ρ ι κ ή ς παραδόσεως , ή τών σεπτών εί­
κόνο» ύπαρξ ί ς τε κα \ προσκύνησις μέχρ ι τού δεΰρο 
ή λ θ ε , κηρύσσουσι κα\ μαρτυρούσιν α ί τ ε όρχαίιι 
Έ κ κ λ η σ ί α ι κα\ τ ά Ιερά σκεύη , π α ρ ά τ ε βασιλέων ευ­
σεβών καί έ τερων φιλοχρίστων κατασκευασθέντα, δτε 
έν .τόποις Ιεροίς κα ι σεβασμίοις κατετάχθησαν τοΰ 
μ ε τ ά τ ώ ν λ ο ι π ώ ν Ιερών προσκυνείσθαι · σαφέστατο*/ 
δέ τούτων κσΑ άψευδέστατον μαρτύρ ιον τ ά έν τ*ί; 
σωλίαις τοΰ αγίου θυσιαστηρίου . μ ε τ ά τ ώ ν τιμίων 

crucibus sunt repos i la ; : tllae insupcr quae in s ine i i s Β σταυρών σ υ γ κ ε ί μ ε ν α · ού γ ά ρ έ τ έ ρ ψ τ ρ ό π ω έν τον-

forU)us januisqiie eoJeni modo sunt insciilpla?. 
Comprobant baruin cuUiim sexlae quoquc synodi 
cnnones, in quibtts b a n i m piclura veuerabilis d i -
c i t u r ; quod ipsum Η alia deroum saiiclorutn P a -
Irum scripta afllrmant. 

3 . Quamobrem superiore tempore bas compe-
r icns sacras iniagincs in bonore baberi L c o , patcr 
Cons lanl in i qui adversus Servatoris quoque Del 
nos l r i incarnal ionem insan i i l , bas everierc conaiiis 
c s l . Weo e l saticue memunae Ger ina i i uu i , bajus 
regiac urbis ponliflcewi, sacerdotaii d ign i ia ic cxpu-
l i l , uipoie ipsius pravae opiutoni advereaulem. Quaiu 
rem s i quis accuraiiue valt cognosccre , ejosdem 
sanctissimi anUstitie scripta legat. S i c Haqtie per- ' 
turbalam impius Consianl inus Eccles iam offeiidens, 
vebcmentius adversus rec ia dogmala nostra k ive-
hens, neque jam episcopo apod regiam urbcm exsK 
s i en i e ; iiainque el Anastas ius , qui posi sanctum 
Cerinanum episcopus f n i l , ob ie ra t ; imperatpr, i n -
qi iam, neque seii ioris Romae pon l iQce , nequca l i e -
ritis cujusvis sttbtimis sed i s , j t ix la ccclesiasi i ram 
rcgulam, appel la lo , impise suae volunta i i obse-

(b) S. Nicephori prol ixa V i i a ab lanai io riiaroito 
scr ipia exsiat apud Bollaiulianog M a r l . l om. II, 
ρ . 2&5 seq. La lu te , Gncce autem ex codica Y a ( . 
ubAl la l io conimmiicata, p. 704 seq. Ibt cap .4 , n . 26, 
reapse d ic i lu r , domila jain lceiioclaftlaruiii I tares i , 
pacem in Ecclesia fuisse duin Nicepboriis epistopa-
l u m in i r e i» sed camdeiu pattlo posi Lcoue Aruieito 
rcgnaute i t irbalain, deiiuoquc in partea dnas scis-
SAIII Eccles iau», ortbodoxorum v u l d i c e i ct lcono-
c las larum. Videlur ilaque baeo. orai io sub i is in i i i ie 
conscr ipla . Porro q i i a m d i x i , Nicepbori V i i a legiinr 
a ine in Y a l . (odicc saecnli fetiuc i i iu lcc i iu i , cujus in 
inargi r ibus perscribtuiiur pulcbris atqoe qnadiat ls , 
etai Mf ιι magnis liiterie gloseas o p l i i n * perfrequon-
l e s , e l quidem in ph iua pagina l e x l . ώ δ ύ ς , gb t^ . 
καιρδς τοκετού, — l e u . κ α τ έ τ ρ υ χ ε ν , gloss. κ α τ -
ε π ό ν ε ι , — l e x t . κατόπ ιν , gloss. κατόπισθεν , κατοπ ίσω, 
— lext. Α π α ρ α ί τ η τ α , g l o w . έ π ι τ α τ ι κ ά Α ούδεί : δύνα­
τα ι φυγε ίν , — l e x i . καθεϊναι , gl«s>. χαλάσαι , — 
l c x l . προείλετο, gloss, ήγάπησεν , ήθέλησεν, — Ι«*χΐ. 

το ις άνετέθησαν , εί μ ή π ρ ο σ κ υ ν ή σ ε ω ; έ ν ε κ ε ν Ιτι δέ 

κα\ τά έν τοίς άγ ίο ις θυρίοις κ α : πυλώσιν Ιεροίς τψ 

αύτιρ τ ρ ό π ψ τετ υ π ω μένα · συ νί στη σι δέ τ ή ν τούτι* 

π ρ ο σ κ ύ ν η σ α κα \ τ ά έν τοίς κανόσι τ ή ς Αγίας ς' 
συνόδου, σεπτήν γ ρ α φ ή ν τ α ΰ τ α διαγορεύοντα (c)- Ui 
δέ κα\ έτεραι άγ ιων Πατέρων περί αυτών συγγρι^α!. 

γ*. "Οθεν κ α ι έν τοίς προλαβούσι χρόνο-.ς εύρ^χώς 

τ ά ς αύτΑς ίεράς είκόνας προσκυνουμένας ό τότε 0ι-

σιλεύσας Λέων, δ π α τ ή ρ Κωνσταντ ίνου , ό χα\ χατί 

τής οίκονομίας τοΰ Σωτήρος η μ ώ ν θ ε ο ΰ μανείς, ταύ­

τ α ς έπε ιράθη καταστρέψαι · διδ κα \ τδν έν όσια τ{ 

μ ν ή μ η Γερμανδν τδν αρχ ι ερέα τ α ύ τ η ς τής βασιλίδος 

πόλεως τού ίερατικοΰ α ξ ι ώ μ α τ ο ς έξήλασεν, ώ ; άν-

τ ι π ί π τ ο ν τ α τ ώ χακοδόξφ αύτοΰ φ ρ ο ν ή μ α τ ι · και εί 

τ ι ς άκριβέστερον π ε ρ ι τούτων μαθείν έθέλει, έν-

τ υ γ χ α ν έ τ ω το ίς σ υ γ γ ρ ά μ μ α σ ι τοΰ αύτοΰ δσιωτάτου 

άρχ ιερέως (rf)- ούτω σαλευομένην τ ή ν Έκκλησίαν 6 

δυσσεβής Κ ω ν σ τ α ν τ ί ν ο ; κ α τ α λ α β ώ ν , σφοδρότερον 

πνεύσας κ α τ ά τ ώ ν ορθών η μ ώ ν δ ο γ μ ά τ ω ν , και μήτε 

Ιερέως έν τ ή βασιλευούση πόλει τυγχάνοντος (ξδΐ) 

γ ά ρ κα \ Αναστάσ ιος (*), δ μ ε τ ά τδν δσιον Γερμανδν 

ί ερατεύσας , έ τ ελεύτησεν ) , μ ή τ ε πρεσβυτέρας Τώ-

(ί) « Ρ Χ ^ ρ έ α π ρ ο σ κ α λ ε σ ά μ ε ν ο ς , μ ή τ ε έτερον Θρ4-

κ α θ ά π ε ρ , — lex t . άφασίαν , gloss. άφων ίαν , — leii . 
α τ ό π η μ α , gloss. ά π ρ ε π ε ς , — l e x l . έδαιδι ιην (εοι-
δ ί ι ι ν , ) gloss. έφοβήθην, — l e x l . άποιχομενου, gtoss. 
παρερχομένου , απερχομένου e ic . 

-~.Γ - {ήNempe hoc d ic i iu r i n canone Trnllaao 8J , 
pacem in Ecclesia fuisse duin Nicepboriis cpiscopa- n ubi S S . imaginea d k u u l u r σ ε π τ α ί , tenerebilet. 
.— ^ A ^ A ^ Λ * ω ι „ ι η« . . Λ Α · < | | | < " · " (rf) lutelligc ftandi Germaui epistoias de hoc ai-

f uiiiemo quae recitanlur in N i c a u a aecunda synodo. 
mellige i iem a nobis edi lum in SpicU. Rom. i .YII, 

cjtisdeiii ( ieni iani opbbculum, ubi cap. 40 c i seq. 
ILOIHHIISI» rcfulaniur. 

(e) Vi i l e lu r Nicrpborus siwe contumcli:i appdiare 
Anaslasi i t in, (pianquam buncpai r ia rcbam Mlis con-
&UI, si nou au imo cerle opera e l simulatiune h-
Visse l iuuoi i iacbis . Num e rgoaHterdc eo exieiiraa* 
bal Nircpborus? Certe Ίιι G n c r o n i i H l lei ixtf Awa-
stasii nomen legi lur , qna snpcr l e dispulai Cup«;nis 
j» Pa i r . CoitsUitiJMopoliiante. A l i a m e n Anasa>inin 
u l l c < u i » » n a ( h i i m usque ad obi lum d a m u a l E p l n « -
nfuis climiiogiaptnift * n»e cdiiws Script. ul. •· *fl» 
v. 1)1)27 » r q . I.em TboopliaNes i i i C b r o n k o . 

(I) Konii i iu Niccpborus iu aua cnm Leonfc Ane. 
i uq i . tlispuiaiiono ( Y i i . t » p . 6, n . 41,) dicilτδπρωτό-
βλητον τών αποστόλων έ δ ο ς , primaw aucstoivrBHi 
seaem (vel firmamcntum au i baiim). Iio eitia) e*!ii»it 

κάρκε· λέγετα ι δέ κα\ έ π \ ε ί ρωνε ίας , — ΐι?χι. ά π ί -
τευς ι ς , glosf. αποτυχ ία , — l c x i . ά τ ε , gloss. ώ σ π ε ρ , 
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νου τοΰ οίουόήποτε χατά τον έκκλησιαστικδν κανόνα, χ qnens, vel poiius lyrannica superbia utens, diviin 
τφ οίκείψ δυσσεβεί Οελήματι επόμενος , μάλλον δέ 
τυραννική Αλαζονεία χρω με νος, και του θείου νόμου 
καταφρόνησα;, δια τών ύπ* αύτοΰ άναιδώς συναθροι-
οθέντων ά ν ιέ ρω ν Ιερέων, δσον ήν έπ' αύτψ, τήν 
τούτων καταστροφήν κατειργάσατο, τολμήσας δ 
άθεο; είδώλολάτρας τούς Χριστιανούς Αποκαλέσαι * 
χαι δογματίσας έν τψ δρω τού τοιούτου Ανίερου 
c θροίσματος (σ), μή προσκυνεισθαι τού λοιπού Ιεράς 
είκόνας, μήτε βλως κατασκευάζεσθαι* κα\ επειδή τδ 
χαχδν άρχήθεν ούχ Ιστη έφ* έαυτψ , έπηκολούθησε 
χαι τά έξ Ασεβείας δόγματα * τάς τε γάρ πρεσβείας 
τών αγίων τής Εκκλησίας έξέβαλε, κα\ άγια λείψανα 
χα\ βίβλους Ιεράς πλείστας κατέκαυσε, και τούς μή 
χχταδεχομένους τούτο τδ άθεον δόγμα διωγμοΐς κα\ 
αίχίαις και βασάνοις πολλαϊς έτιμωρήσατο. Β 

δ\ ΕΙ δέ δεί κα\ έκ τών εναντίων περ\ τούτων 
πίστωσα σθαι, μαρτυρούσι και αί χρήσεις αϊ λεγόμε-
ναι Έπιφανίοο* κα\ γάρ εκεί ό Έπιφάνιος, ώς 
προσχυνουμένας αύτάς παρά τών Χριστιανών όρων, 
έχειράτο τήν τούτων Αναίρεσιν πο ι ή σα σθαι (Λ)· δπερ 
ούτι έν τοίς χρόνοι; έκείνοις ευσεβείς βασιλείς, πρδς 
ους τδ γράμμα δοκεί φέρεσθατ (ι), τδν περί τής 
καταστροφής αυτών λόγον έδέξαντο t ώς δηλοΰσιν αΧ 
τε ύπ* αυτών κτισθείσαι έκχλησίαι, κα\ τά Ιερά εί-
χονίσματα τυγχάνοντα · πρδς τούτοις κα\ αί έν Κύ-
πρω έκκλησίαι βοώσιν (/), δτι οί τοιούτοι λόγοι ούκ 
ηκούσθησαν πώποτε· άλλ* ουδέ οί έκ τής Κυπρίας 
νήσου ορμώμενοι, ών έστιν δ έν άγίοις Παύλος, δ 
γεγονώς τών ενταύθα άρχιερεύς χα\ Κωνσταντίνος 

Irgc (Oiiteinpla , per colledos a scmel profanos 
episcopos, quantupi in ipso fuil, sanctarum i inagi-
nιιin fecil abolitionem, aususque est hic albeus 
idolelalrarum nomine Chrislianos appellare; ei do-
gmaiico hujusmodi profana? synodi canone definire, 
non psse in posterum veneraudas sacras imagine* 
neque oiiinino fabricandas. Et quia jnaluin boc in 
suis iniliis conlineri non potuit, eonsecutae sunl 
aliae insuper irretigiosa? sanctiones; nempe el in-
vocaiiones sanctorum ab Ecclesia exclusit; san-
clasque reliquias ei sacroe libros pltirimos combus-
8 i l ; et bomines, qui boc impium dogma nolueruiit 
admillere , perscculionibns, crucialibus , poenisque 
multis affecii. 

4. Quod si oporlet ex contrariis quoque 
argumeniis-idem conflrmare, testes adsunl ilkeeliam 
qua? Epipbanii dicuntur aiicioriiates. Namqite, ut 
ibi legitur, Epiphaniue, videns sacras imagines a 
Chrislianis bonorari, conattis cst eas abolere : ei 
tamen nec Hlis tcmporibus religiosi iinperatores, 
ad quos id scriplom mitli fidetur, hanc de aboleu-
rifs imagtnibus sentenliam admisertint, uii demon-
slranl condila? ab iis ecclesia? , et superstites sacra* 
iconee. Insuper Cypri etiam ecclesia? clamant, ser-
mon?s Epipbanii ejasmodi nusquam csse audiio*. 
Sed ne illiquidera, qni ei insiita Cypro sunt oriuudi, 
quos inler esi sancttia Paulus nosirae urbis arcbi-
epi8Copus,et Constanlinus qai fuit ejus lnsute item 

' » » ΓΛΓ · Λ r « ' ' 

δ γιγονώς χατά τήν αυτήν νήσον αρχιεπίσκοπος, u archicpiscoptis t *apiettlcs clarique viri, dogroalum 
άνδρες σοφο\ καΛ έλλόγιμοι, κα\ τά δόγματα τού 
αγίου 'Επιφανίου του τής νήσου προεδρεύσαντος 
επισταμένοι, ούκ ήνέσχοντο τού αύτοΰ Πατρδς είναι 
τάς χρήσεις, Ας έν τψ ψευδοσολλόγψ οί συναθροι-
σθέντες αύτψ προσήγαγον έν τούτοις δ θεδς μή 
άρεσκόμενος, εύδόκησεν έπιτελεσθήναι τήν έν Νικαία 
τδ δεύτερον ζ άγίαν και οίκουμενικήν συνοδον, ής 
ή κάταρξις κατά λόγον και έκκλησιαστικήν Ακολου­
θία*/ γέγονε παρά αρχιερέων τδ τηνικαύτα κινηθείσα* 
Παύλος γάρ δ προμηθείς άρχιερεύς του Βυζαντίου 
δρω·; οτι οί αρχιερείς, οί τε τής πρεσβυτέρας "Ρώμης 

AlUliii» πρωτόβλητον. AlCombeffsius, qui pauio anie 
pr.tdicUJtt disptilalioitem edideral, babei τοΰ πρω­
τοκλήτου, qna* eaeteroqni leciio merito illi suspecia 

1ex Yalicanus Viia» Nicephori ha-
^ — Allatiae 

videiur. Reante codex r 

I el πρωτοκλητον, non τοΰ πρωτοκλήτου 
\ero vel Ua legens, telrecie cinendans, πρωτόβλητον 
I ro πρωτόκλητον nialuit. Est eniui ιιοιι insolila in 
• •dicibos permuiaiio litierarnm BelK,propler imiK 
lainearuindem in prisco fccribeiidi usu siinUiiudinem, 
ut mecuiii auiiquarii aciunt. Ει CombeQsiana qoi-
deni leclio τοΰ πρωτοκλήτου inaana esl; seqtiiiur 
tn\m inox κορυφαίου, Πέτρου; πρωτόκλητος aniem 
Aitdreat, ιιοιι Pelnu. Verunilaiiten inler πρωτόβλη­
τον (qood malo) el πρωτόκλητον, nullae iragoedio» 
MIDI agendae, quia perinde lere e»l dicere primam 
tedem, ac primam apptllalam tedem aui ba$im. 

(σ) Uabiu Γαίι CousUoliiiopoli I I A C lconoinacbo-
rom εjnodu» anno Goprooyuii reguauiis 13, ui ait 
Tktnqibaties, ejus^uc ιιοιι scmel meiuiitil nosier Nir 
tepboru» iu subsequeniibiis scripiis. Acia *j«is ab*>«. 
bU iiiicrcideruul. Alia konoinuctiotuai i;i caUiui 

que sancti Epiphanii, insulae prasulis, probe gnari, 
non ttilerunt Pairis ejiisdem aucloriuies esse, quas 
ei bujus pseudosynodi auclores ascripserunt. Q«io» 
cum Deo displicui»$ent, placuit eidem aecundain 
Nica?« fieri aynodtitn qita? est sanctoram oecumeni-
canim seplima; cujua origo rationabililer et 86-
cuudum ecclesiasilcam formnlam a titnc exsisien-
libus potiiificibui cominota fuit. Nam Patilus pra*-
dictus , · Byzaiiiii potiilfes, fidens alios pomiiices, 
neinpe tain iHum scHioris Romae, tiim aliaroiii se-
diuin, eacerdotii sni dignilaii non cominunicantes , 

regia urbe tynodae anno 815, sub Leone Arinrno 
. fuii. Vit. S. Nicephori, cap. 5, μ. 35, vel eliam 10, 
1 i i . 63; cap. 12, n. 73. 

(A) Hanc sancli Epiphanti aucloritatem bis sibi 
objicil etiam aaoctus Joannes Djiuaseeiins De SS. 
imag. oral. I, n. 2; ct orai. n, n. 18, ulroquc auleiu 
ιιι loco dicii liciiliam , oiqne ab liaerciicis supposi-
lam ; cujtie tamen scrioii in Nica*na qnoqne u syn-
odo act. 6; Lab. I. YU, col. 475, ineniio fii. l l i i -
que dubitari ucquil de Laiina Epipbaoii epislola ia-
ler Hierouymianas 51, cujns in calce illa esi f.inii-
gerala de velo picto narmlio. Sed et adest ctiain 
Nicepbori ad praidicla re»pousio; pneier a îiis Ic4 
auciures qui ίιι cadeui alea versaii suttl. 

[i) NeiMpe Gneca cpislola ad TbcodosW-n M a -
guuiii, quam essc geuuiiiam ncgal inlcr cxierm 
eliam Lcqninitis ad pratdiclain Uainasceui oraiio-
ttein 2, n. 18. 

(j) HuciOdem iililnr argmnciUo Damasccuusioc 
cii., nenipequod Cypriaca l^pipbauii ccclcsia 8ac«ia 
ploua i;u:iginibu9 el. 
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ipsa fit; p r o p l c e a c i rca bodicrnas novilales ι ιοη- Α λατρεία; έν αυτή υπάρχει (6), διά τοΰτο π.ρΐ 
mi l lo rum de ecclesiasl ico c o c i u , qui *e a communi 
Eccleeiae corpore a b a l i e n a n i i i i , ilefensiouem hanc, 
nonnullis rogau i ibus , proul e s l i u i a f rasc r ip l i s , 
cxponimus . 

2 . Quod ila<|ue jam inde ab i n i l i o antiquilusquc 
ex aposiolorum P a i r u i n q u e i r a d i l i o n e , sanciaruui 
infiagiuuin exsis le i i i ia e i veueralio ad bodieruaiii 
usque diem p e r s l i t c r i i , pncd icau l a iquc tcslanlitr 
et aniiquae ecclesi ;c , ct sacra vasa a piis regibus 
aliisque Cbr i s l o d e v o l U adornata , q u x in eacris 
veuerandisque ioeis fnere rcposi ia , t i l cuni reliquis 
gacri3 rcbus bonorarentur. EvideM.ss i i i i i i i t i au lem 
et sinceris*immn t e s l i n i o n n m ca i i l la rua i iuiagt-
num, quae in saucti altaris soleis CIIHI wneraudis 
crucibus swut repositae : Hlae insnpcr quae in sanelis Β σταυρών σ υ γ κ ε ί μ ε ν α · ού γ ά ρ έ τ ί ρ ψ τρδπ*μ έν τού­

τ ω ν νύν κενολογουμένων π α ρ ά τ ίνων τών τού ιερα­
τικού λόγου άπαλλοτρ ιωσάντων ε α υ τ ο ύ ; τού κοινού 
τ ή ; Ε κ κ λ η σ ί α ; σώματος τοίς έρωτώσι τ ή ν άπολο­
γ ίαν τ α ύ τ η ν , ήν τά ύ π ο τ ε τ α γ μ έ ν α φέρει , π ρ ο τ ί θ ε τ α ι . 

β'. "Οτι μέν ουν έξ αρχής γ.ύ άνωθεν Ι κ τ ε αποστο­
λ ικής και Π α τ ρ ι κ ή ς παραδόσεως , ή τών σ ε π τ ώ ν εί­
κόνο» υ π α ρ ξ ί ς τε κα ί προσκύνησις μέχρ ι τ ο ύ δεΰρο 
ή λ θ ε , κηρύσσουσι κα\ μαρτυρούσιν α ί τζ άρχαίαι 
Έ κ κ λ η σ ί α ι κα\ τ ά ίερά σκεύη, π α ρ ά τε βασιλέων ευ­
σεβών καί έ τερων φιλοχρίστων κατασκευασβέντα , δτι 
έν .τόποις Ιεροΐς κα ι σεβασμίοις κατετάχΟησαν τοΰ 
μ ε τ ά τ ώ ν λ ο ι π ώ ν ίερών προσκυνείσθαι * σαφέστατον 
δέ τούτων κσΛ άψευδέστατον μαρτύρ ιον τ ά έν τύ; 
σωλίαις τού άγιου θυσ ιαστηρ ίου . μ ε τ ά τ ώ ν τιμίων 

forUws j anu i sp ie codcm modo suut insciilpta?. 
Comprobaut barum cu l i i im sexLe quoque synodi 
canones, in quibus barum pictura venerabilis d i -
c i t u r ; quod ipsum Η al ia deraum saiicioruui P a -
Irum scripla af l l rmanl . 

3 . Quamobrem superiore Iftmpore bas compe-
r icns sacras imagines in bonore baberi L c o , paicr 
Cons lan l in i qiri adversus Servaforis quoque Del 
nos l r i incarnal ionem insan i i l , bas evei ierc coitaius 
c s l . Ideo e l sanclse memurias G e r i n a i i i n n , bnjns 
regisc urbis poi i l i f lcem, sacerdotatl dignitatc cxpu-

uipoie ipsius pravae opinioui adversauleiit . Quam 

το ι ς άνετέθησαν , εί μ ή π ρ ο σ κ ν ν ή σ ε ω ; έ ν ε κ ε ν Ιτ ι δέ 
καί τά έν τοίς άγ ίο ις θυρίοις και πυλώσιν Ιεροί ; τψ 
α ύ τ ψ τ ρ ό π ω τ ε τ υ π ω μ έ ν α * συνίστησι δέ τ ή ν τούτων 
προσκύνησιν κα\ τ ά έν τοϊς κανόσι τ ή ς Αγίας ς' 
συνόδου, σεπτήν γ ρ α φ ή ν τ α ΰ τ α δ ιαγορεύοντα (c)' έχι 
δέ και έτεραι αγ ίων Πατέρων πε^Λ αυτών σ υ γ γ ρ α ^ α ί . 

γ*. "ΟθενκαΙ έν τοίς προλαβούσι χρόνοις εύρτ^κώς 
τ ά ς α υ τ ά ; ίεράς είκόνας προσκυνουμένας δ τότε β ι -
σιλεύσας Λέων , δ π α τ ή ρ Κωνσταντ ίνου , ό κα \ κ α τ ι 
τ ή ς οίκονομίας τοΰ Σωτήρος η μ ώ ν θεού μανε ί ς , ταύ­
τ α ς έπε ιράθη κατάστρεψα ι * διδ κα \ τδν έν όσια τ ] 
μ ν ή μ η Γερμανδν τδν αρχ ιερέα τ α ύ τ η ς τής βασιλίδος 
πόλεως τού ίερατικοΰ αξ ιώματος έξήλασεν, ώ ; άν-

rem ei quis accnrai ius v a l i cognoscere, cjnsdem τ ι π ί π τ ο ν τ α τ ώ κακοδόξψ αύτοΰ φ ρ ο ν ή μ α τ ι · και εί 
saacl iss imi anlistitie sc r ip la lega l . S i c i laque per- τ ι ς άκριβέστερον π ε ρ \ τούτων μαθείν εθέλε ι , έν-
lurbalam impius Consianltuus Ecclesiani offendeus, 
vebcmenlius adversus rec ia dngmala mwira tove-
liens, neque jam episcopo apud regiam nrbcin exsh-
s iente; natuqiie e l Anaeias ius , qui post sanctum 
Germai ium episcopus fu i t , o b i e r a l ; i inperalpr , i n -
q i iam, neque seuioris Romae pont i f ice , neque ahe-
rius cujusvis sublimis sed is , juxta ccclesiasiicam 
rcgulam, appellato, impiae s u x vo lun ia i i ol»se-

(6) S. Nicephori proltxa Vi(a ab Ignalio diarono 
scripta exalaV apud Bollaiulianos M a r l . tom. II, 
p . 295 seq. Lal t i te , Gnece auiem ex codica Y a i . 
sibAllatio conimMntcaia, p . 704 seq. Ibt cap .4 , n . 26, 
reapse d ic i iu r , domila jain lceiroclafttartiiii liu»re.bi, 

τ υ γ χ α ν έ τ ω το ίς σ υ γ γ ρ ά μ μ α σ ι τοΰ αύτοΰ δσιωτάτου 
άρχ ιερέως (d)- ούτω σαλευομένην τ ή ν Έκκλησ ίαν δ 
δυσσεβ*;ς Κ ω ν σ τ α ν τ ί ν ο ; κ α τ α λ α β ώ ν , σφοδρότερον 
πνεύσας κ α τ ά τ ώ ν ορθών η μ ώ ν δ ο γ μ ά τ ω ν , καΛ μήτε 
Ι ερέως έν τ ή βασιλευούση πόλει τυγχάνοντος (ήδη 
γ ά ρ κα \ Αναστάσ ιος (*), δ μ ε τ ά τδν δσιον Γερμανδν 
ί ερατεύσας , έ τ ελεύτησεν ) , μ ή τ ε πρεσβυτέρας ' Ρ ώ -

(/) αρχιερέα προσκαλεσάμενος , μ ή τ ε έτερου Ορό-

χ α θ ά π ε ρ , — lex t . άφασίαν , glo&s. άφων ίαν , — l ex l . 
α τ ό π η μ α , gloss. ά π ρ ε π ε ς , — l e x l . έδαιδειην (εδε-
δίειν,) gloss. έφοβήθην, — l e x l . άποιχομένου, gloss. 
παρερχομένου , απερχομένου e ic . 

(c) Nentpe hoc d ic i iu r in canone Trullano 8 2 , 
pacem in Ecclesia fuisse di im Nicepborug cpiscopa- _ ubi S S . lmaginea d k u n l u r σεπτα ί , tenerabilti 
l u m i n i r e i , sed camdetii paHlo posi Lcone Armeuo 
rcgname turbalain, deiinoquc in parte* duas scis-
sam Ecc les ia in , orlbotioxoruin vtdelicet <t lcono-
clastaruin. Videlur ilaque baeo. orai io stib iis in i i i ie 
conscr ipla . Porro qiiaiu d i x i , Nicepbori V i i a legilur 
a ine in Y a l . codice saccnli feime uudcci i i i i , rujtis iit 
margipibus perscribi i i i iur pulcbris atque quadiat ls , 
e u i i i f i i magnis bttcris gloseac opl in»* peiTre<|ucu-
l e s , e l quidem in pr ima pagina t ex l . ώ δ ύ ς , g b i ^ . 
καιρδς τοκετού, — l e u . κ α τ έ τ ρ υ χ ε ν , gloss. κ α τ -
ε π ό ν ε ι ,— l e x l . κατόπ ιν , gloae. κατόπ ισθ ιν , κατοπ ίσω, 
— lexI. Απαραίτητα , glo*e. έ π ι τ α τ ι κ ά Α ούδεί ; δύνα­
τα ι φυγε ίν , — l e x i . καθείναι , gluss. χαλάσαι , — 
l c x l . προείλετο, glos*. ή γ ά π η σ ι ν , ήθέλησεν, — l«*xl. 
κατηφε ίας , glos». στυγνότητος, — i tx l .T t ; apa ,g loss . 
Οαυμαστικώς χα \ π ν ε υ μ α τ ι κ ώ ; , ούχ ύ π ο κ ρ ι τ - . κ ώ ς 
άνάγνωθι , — l«xl . ώ τάν , gluSb. ώ σ ύ ε τ α ί ρ ε , ω μ α ­
κ ά ρ ι ε - λέγεται δέ κα\ έ π \ ε ί ρωνε ίας , — ι·?χι. ά π ί -
τ ευς ι ς , glus?. αποτυχ ία , — i t M . α τ ε , gl«Kvs. ώ σ π ε ρ , 

(ύ) lntelligc sancti Germani epistoias de iioe ar-

f uiiiemo quae rechantur in N i c a n a Rccunda synodo. 
mellige iiein a nobis edilum in Spicil. Rom. i . Y I I , 

rjustleiii ( iermani opbbculum, ubi cap. 40 c i seq. 
ICOIHM'Lisias rcrulaiuur. 

(e) Y i d e i u r N i c c p b o n i s sine conlunic l i» appcllare 
Anastauiutn, quaiiqtiam buncpal r ia rcbam sali» con-
s i a l , s i non auimo cerie opera ei simulaiiurie /a-
Vijige Ixuiomacbis . Num « r g o a H t e r d e eo exieiima-
bai Nucpborus? Certe iu Graccorum l l e u m Aaa-
slasii nomen legi lur , qna swper i c dispuiai Cupcrue 
in Patr. Coi isUiniMopol tUinU. A l i a m e n Anas:a<iom 
n l lcoihiinac.biiiu tisqoe ad oli i tum damual Epl»<r-
iuius c l i rouogiapl i i iaa me ediius Seript. ul. I. l i l , 
v. i)y27 »rq. I.em Tbt.OpbaHcs i u CUroutco. 

(I) Uoinuui Nicopboi i is iu sua cum Lei>nfeAne. 
Ι ι ι ιρ . dispuiaiionc ( Y i i . c;»p. 6, n . 4», ) d i c i l τδ πρωτό­
βλητον τών αποστόλων έδος , primam auottolvrvtu. 
seaem (vcl firmamentum M I batim). Ita eniiu e<iitiil 
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νου τοΰ οίουόήποτε χ α τ ά τδν έκκλησιαστικδν κανόνα, Λ qneus, vel potius tyrannica superbia ulcns, divin» 
τφ οίκείω δυσσεβέί Οελήματι ε π ό μ ε ν ο ς , μάλλον δέ 
τυραννική Αλαζονεία χ ρ ώ μ ε ν ο ς , χ α \ τοΰ θείου νόμου 
καταφρονήσας, διά τ ώ ν ύπ* αύτοΰ άναιδώς συναθροι 
βθέντων άν ιέρων Ιερέων, δσον ήν έ π ' α ύ τ ψ , τήν 
τούτων καταστροφήν κ α τ ε ι ρ γ ά σ α τ ο , τολμήσας δ 
Αθεος είδώλολάτρας τούς Χριστιανούς άποκαλέσαι · 
και δογματίσας έν τ ψ δρψ τοΰ τοιούτου άνιέρου 
c θροίσματος (σ), μ ή προσκυνείσθαι τοΰ λοιποΰ Ιεράς 
είκόνα;, μήτε δλως κατασκευάζεσθα ι · κα ί επε ιδή τδ 
χακδν άρχήθεν ούκ Ι σ τ η έ φ ' έ α υ τ ψ , έπηκολούθησε 
χα ι τά έξ ασεβε ίας δ ό γ μ α τ α * τ ά ς τ ε γ ά ρ πρεσβε ίας 
των αγίων τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς έξέβαλε, κα \ άγ ια λείψανα 
χα\ βίβλους Ιεράς πλε ίστα ς κ α τ έ καύσε , κα ι τούς μ ή 
χχταδεχομένους τοΰτο τ δ άθεον δόγμα δ ιωγμο ί ς κα \ 
αίχίαις χα ι βασάνοις πολλαϊς έ τ ι μ ω ρ ή σ α τ ο . 

δ*. Εί δέ δεϊ κα \ έκ τ ώ ν εναντ ίων π ε ρ \ τούτων 
πιστώσασθαι, μαρτυρούσι κ α \ αί χ ρ ή σ ε ι ς α ί λ ε γ ό μ ε -
ναι Έπιφαν ίου* κα \ γ ά ρ εκεί δ Έ π ι φ ά ν ι ο ς , ώ ς 
προσχυνουμένας άύτάς π α ρ ά τ ώ ν Χριστ ιανών όρων, 
έπειράτο τήν τούτων άναίρεσιν ποιήσασθαι (Α)* δ π ε ρ 
ούτε έν τοίς χρόνοι ς έκείνοις ευσεβείς βασιλείς , πρδς 
ούς τδ γ ρ ά μ μ α δοκεί φέρεσθατ ( ι ) , τδν π ε ρ \ τής 
καταστροφής αυτών λόγον έδέξαντο , ώ ς δηλοΰσιν αί 
τ ι ύπ* α υ τ ώ ν κτισθείσαι έκκλησία ι , κα \ τ ά Ιερά ει­
κονίσματα τυγχάνοντα · πρδς τούτοις κα \ αί έν Κ ύ -
πρω έκκλησίαι βοώσιν (/), δτι οί τοιούτοι λόγοι ούκ 
ηκούσθησαν πώποτε* Αλλ* ουδέ οί έκ τ ή ς Κ υ π ρ ί α ς 
νήσου δ ρ ρ ύ μ ε ν ο ι , ών έστιν δ έν άγ ίο ι ς Π α ύ λ ο ς , δ 
γιγονως τ ώ ν ενταύθα άρχ ι ερεύς χ α \ Κωνσταντίνος 

Ι«-15·5 < ouieinpla , per collecios a scmel profanos 
episcopos, quanlum in ipao f u i l , saaclarum imagi-
ntnn fecit abo l i t ionem, aususque es l hic albeue 
hlololalrarum nomine Chrisl ianos appel lare; e i do-
gmatico hujusmodi profana? synodi caaoae deflnire, 
non esse in poslerum venerandas sacras imagines 
neque oinnino fabricandas. E t quia jnalum hoc i n 
suis ia i t i is conl iaer i non po tu i t , eonsecutae sua l 
aliae insuper i r re t ig ios* sancl iones; nempe el i a -
vocaliones sancloruni ab Ecclesia exc lus i l ; sau-
clasque reliquias e l sacroe libros plurimos combtts-
* i t ; et bomines , qui boc impium dogma noluerunt 
admil lere , perseculionibns, c ruc i a l i bus , poenisque 
multis affecit. 

4 , Qaod s i oporlet ex contrariis quoque 
argumeniis-idem confirmare, tesiesadsunt Hkcetiam 
qtiae Epipbani i d icuniur aucioritafes. Namque, ut 
ib i legi lur , Epiphanius , videns sacras imagines a 
Cbris t ianis b o n o r a r i , conatus c s i eas abolere : e i 
tamen nec Hlis temporibus religiosi i inperalores , 
ad quos id scr iplom mitt i videiur , hanc de abolea-
dfs imaginibus senlenliam admiserunl , uti demoti-
stranl condiue ab i is ecclesiae , e l supcrstites s a c r » 
icones. Insuper C y p r i etiam eccleaia? c l a m a n l , ser -
monrs Epipbani i ejusmodi nusquam csse aoditos. 
Sed ne i l l l quidera, qui e i inetila Cypro suut oriuadt, 
quos inter est sanctus Paulus noslrae urbie a rcb i -
episcopus,ei Goiistaminus qiti fuit ejus lnsulae item 

, - 4 - ' - " » ΓΛ Γ - » ~ ρ ~ l 1 » ~ - » · 
h γ ι γονώς χ α τ ά τήν αυτήν νήσον Αρχιεπ ίσκοπος , u arcbiepiscoptis * sapieutcs clarique v i r i , dogmatum-
άνδρες σοφο\ κα\ έ λ λ ό γ ι μ ο ι , κα ι τ ά δ ό γ μ α τ α τοΰ 
αγίου Έ π ι φ α ν ί ο υ τοΰ τ ή ς νήσου προεδρεύσαντος 
επισταμένοι, ούκ ήνέσχοντο τοΰ αύτοΰ Πατρδς είναι 
τχς χ ρ ή σ ε ι ς , Ας έν τ ψ ψευδοσολλόγψ οί συναθροι-
σθεντες α ύ τ ψ π ρ ο σ ή γ α γ ο ν έν τούτοις δ θ ε δ ς μ ή 
άρεσχόμενος, εύδόκησεν έπ ιτελεσθήναι τήν έν Ν ικα ία 
τδ δεύτερον ζ Αγίαν καί ο ίκουμενιχήν συνοδον, ή ς 
ή κάταρξις κατά λόγον %α\ έκκλησιαστ ικήν Ακολου­
θία*/ γέγονε π α ρ ά Αρχιερέων τ δ την ικαύτα κινηθείσα* 
Παύλος γ ά ρ δ π ρ ο μ η θ ε ί ς άρχ ι ερεύς τοΰ Βυζαντίου 
δρών Ατι οί αρχ ι ερε ί ς , ο ί τε τ ή ς πρεσβυτέρας ' Ρ ώ μ η ς 

A lb l i ua πρωτόβλητον. AlContbeflstus, qui paujbante 
pr.tdicUJw dispiiUlionem ediderai , babei τοΰ π ρ ω - . 
τοκλήτου, qna* esteroqui leciio inerito i l l i suspecia 
vMelur. Reanse codex Valicanus Vitsn Nicephori l i a -
Itel π ρ ω τ ό κ λ η τ ο ν , noa τού πρωτοκλήτου . Allat ius 
\ero vel.Ua legens, velrrecie emendans, πρωτόβλητον 
| ro πρωτόκλητον n ia lu i l . Est eii im ιιοιι in>olila in 
• odicibu* perrouiauo l i t ierarum B e i K , propter n u i h 
taineariiifttdem in prisco tcribendi usu si inUiiudinei», 
uljnecuni aui iquar i i sc iun l . Ε ι CombeQsiana qo i -
rfem leci io τοΰ πρωτοκλήτου insana e s l ; seqiihur 
ttaim mox κορυφαίου, Π έ τ ρ ο υ ; πρωτόκλητος aniem 
Andreas, ιιοιι Pelrue. Verunilanien inier πρωτόβλη­
τον (quod Dialo) e i πρωτόκλητον , nullae tragoedia» 
MIDI agcndac^ qi i ia pcriiide fere e»l dicere primam 
udem, ac primam apptltalam $edem aut ba$im. 

(Q) H a b i u fuii Coiielanliuopoli b*c lconoinacbo-
rom i f i todu» anno Gopronymi regnaulis 13, u l a i l 
Tktwpbanes, ejusque ιιοιι seiuel wieiniiiit nosier N i r 
i cp l io rus in subsequeMibus scr ipi is . Ac i a «jus abo-. 
b u iutcrcideruui . A l i a kodomucUori ia i in. c adau 

que sancti E p i p h a n i i , insiilae prasu l i s , probe gnar i , 
non luleruni Pa i r ie ejiisdem aucloriiaies esse, quas 
ei bujus pseudosynodi auciores ascripserunt. Qua* 
cnin Deo dieplicuifsenl , placuit eidem aecundain 
Nicsea? fleri synodnm quae est sanctorum oecuiiieni-
can i in sep l l ina ; cujua origo rationabililer ot se-
cimdum ecclesiasilcam formulam a tunc exsisten-
l ibus pontificibui commota f u i l . Nam Patibia pra?-
dictiis ,•* B y z a m i i pomi fe s , Mdens allos |H>mi(iccs, 
nempe l u m i l luin scHioris Romae, M m aliarmn se-
d i u i n , eacerdotii rai dignitali non cominunicantes , 

regia urbe synodue anno 815, eub Leone A r m r n o 
. fu i l . Vit. S . flficephori, cap. 5, μ. 35 , vel el iam 10, 
1 ιι. 6 3 ; cap. 12, n . 73. 

(A) Hanc sancfi Epipbani i auclor i la lem bis s ibi 
obj ic i l etiam sancius Joannes Daniasceiins De SS. 
imag. o r a l . I, n . 2 ; ct o r a l . n , n . 18, ulroquc auleiu 
ιιι ioco d i c i i nc i i l i am , oiqne ab baereticls supposi-
lam ; C U J I I S tainen scr io i i in N icxua qnoqtie ιι s y n -
odo act. 6; L a b . Ι . Y l l , co l . 475, mentio fli. U i i -
que dubi lar i nequi l de L: i i ina Epipbanii episiola i a -
ler Hierouyinianas 51 , rujus iti calcc i l l a es i fami-
gerala de velo picto nana t io . Sed e l adesl c i ia in 
Ni< epliori ad p rad ic l a r e»poas io ; pneler a!it* lc4 
aaciures qui iu cadeiu alea versaii suat. 

{i) Nempe Gneca episiola ad TbcodosWni M a -
gi ium, quaui esse geuuinaiii ucgal i a l c r cxteros 
tfliaiu Lcqninius ad p rad ic lam Uainasceui o ra i i o -
aeiu 2 , ιι. 18. 

(j) Hocfodein iu i iu r argitincnlo DamasccausioG. 
c i i . , aca ipeqi iod Cypriaca l^pipbaaii ccc lc i ia sac«ia 
plcua i:u;igiiiibus et. 
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ponlif icalum abd icav i l : alque in pr imis imperalores, 
seposko rnetu, conveniens, ut mult i ei rei praesen-
tes et adbuc tn vivis agenles tes tanlur : Ego, iuquif, 
tiec usque ad hoc tempus recla conscieniia f u i ; e l 
IIUIIC vobis omnibus denuntio, me, dominanie ha?-
r e s i , et a reliquie sedibus excomrounicalum , ve-
s t rum baud diutius episcopum esse posse. Quibus 
d i c l i s , paulo post niorbo correptus, mortem o b i i i . 

κ α τ ' αύτδν ά ρ χ ι ε ρ ω σ ύ ν η ς , άναθέμασι και κ α σ α ι -
ρέσεσι καθυποβάλλοντες , παρητήσατο τδ τ ή ς ί έ ρ ω -
σύνης Αξ ίωμα· κα\ π ρ ώ τ ο ν μεν τοίς τ ε βασιλεύσι 
π α τ η σ ι ά έντυχών έλάλησε, ώς πολλο \ τών έτι περ ίοπ­
των αύτόπτα ι γενόμενοι μ α ρ τ υ ρ ο ύ σ ι ν , ort Κ α \ Ι ω ς 
του νύν ούκ όρΟήν συνείδησιν έχων δ ι ε τ έ λ ο υ ν Αρτι δέ 
πάσιν ύμΤν δ ιαγορεύω τ ή ς α ίρέσεως ε π ι κ ρ α τ ο ύ σ η ς . 
Αναθεματιζόμενος ύπδ τ ώ ν λο ιπών θρόνων, ε π ί σ κ ο ­

πος υμών ctvat ού δύναμαι* τούτων λαληθέντων μετ* ολίγον τή νόσφ συνεχόμενος, έπ ιλαβόμενος τού θ α ­
νάτου (k). 

5· P o s l bunc i u q u e s anc l s memorias Tarasius 
ad sacerdotalem ibronum promotus, e l ejus a?ta-
l is imperaloribus restitit e l senalul univursoque 
urbis populo proteslalus es t , nisi ptibl ca fides 
s ibi fierel, fore ut oecumenica 2 6 9 &y»odne c « n -
Iraberelur lum praeseniium in urbeni, tum e i i am 
re.iquarum sedium episcoporum, ob uovum bunc 
errorena in Ecclesia corrjgendum , a se nunquam 
ponliflcalum adiuissum i r i . Accepla vero . cjti* 
rei a cuncl is flde, sic demum palriarcba facltis est. 
T u m Dco adjuvanle scopum eei conseculus, e l syn-
odus legiiioie e i secundum canones Γιιίι celebraia, 
pra?seniibus etiam legai is , l i l ier isque synodicis a 
rcl iquaruoi sedium primal ibu* acecplis. Decre lum-
que ab universa synodo condiium f u U , aique al> 
universo orbe r ecep iu in , cui etiam imperalores 
subscripserunt. De qua defuiiiioite baud ]am c u -
riose qqaerendum est. Nam s i cu l reliqme sancla? 

e\ Μ ε τ ά τούτον ουν δ έν αγία τ ή μνή^ιη Τ α ρ ά σ ι α ς 
π ρ ο τ ρ α π ε \ ς ε ίς τδν Ιερατικδν θρόνον έ ν έ σ τ η , τ ο ΐ ς τ ε 
βασιλεύσι τότε κα\ τ ή σ υ γ κ λ ή τ φ χα\ π α ν τ \ τ ώ λαψ 

g τ ή ς πόλεως λέγων , δτι Ει μ ή πληροφορίαν λ ά β ω τοΰ 
γενέσθαι σύνοδον οίκουμενικήν συνευρ ισκομένων ήδη 
κα ι τ ώ ν λο ιπών θρόνων, Γνα τδ καινοτομηθέν σφάλμα , 
έν τ ή Ε κ κ λ η σ ί α δ ιορθωθή, ε ίς τήν Ι ερωσύνην έ μ α υ -
τδν ούκ έπ ιδ ίδωμι* κ α \ π α ρ ά π ά ν τ ω ν τ ά τ ή ς πληροφο­
ρ ίας δεξάμενος ούτω προεχε ιρ ίσθη ά ρ χ ι ε ρ ε ύ ς (/} * 
κα ι θεοΰ συνεργε ία ε ίς π έ ρ α ς έκβεΤηκε, καλ σύνοδος 
έννόμως κ α ι κανονικώς έτελέσθη , σ υ ν ε υ ρ ε θ έ ν τ ω ^ και 
τ ο π ο τ η ρ η τ ώ ν , κα \ γ ρ α μ μ ά τ ω ν συνοδικών τ ώ ν εν τοις 
λοιποίς θρόνοις τήν άρχ ιερωσύνην κ ε κ τ η μ έ ν ο ι · κ α \ 
δρος ά π δ συνόδου εδέχθη (/*) π α ρ ά τε οίκουμέντ^ πάστ ; , 
έν φ κ α \ οί βασιλεύοντες σύμψηφοι γεγόνασι* κ α ι τδν 
τοιούτον δρον ού χ ρ ή π ε ρ ι ε ρ γ ά ζ ε σ θ α ι · κ α θ ά π ε ρ γ ά ρ 
α ί λο ιπα ί ο ικουμενικά ι έξ ά γ ι α ι σύνοδοι όρους οι­
κείους έξέθεντο, κσΛ ούδε\ς π ε ρ ί τούτων ά ν τ έ π ε σ ε ' 

sex synodi deiiuitiones suas e d . d e r u m , quin a l i - C X a \ ol κ α τ ά καιρούς γ ά ρ βασιλεύοντες τ α ί ς ψ ή φ ο ι ς 
quis i i s c o n l r a d i c e r e l ; ct ejus lemporis irape-
r a t o r i s , sacerdoulibi is senlenliis obsequeutes, cas 
admiserunl alque Grn ia run t , nemoque oriho-
doxus posi promulgaiionem dubium aliquod com-
i n o v i l , sed tauquam a sancli Spi r i lus sigillo rou-
i t i ia Cbr i s l i an i oumes quac pronwlgala sunl re-
ceperuul; s ic e i iam praedicls synodo seplimai con-
l i g i i , cujus decrelum laaquara divinae gralise forile 
c d i l u u i , in cunctis orbis Guibus admiesuro es i . 
A l ioqu i vetereiu c l praiexsislenieni io Ecclesia i r a -
di l ionein ea defiailio conQrmabal* i i ihi lque peculiare 
vel iiovutii slatuebai. Proplerea exlra oinnem dubi -
taliouein synodica Hla detinilio obftervari a Cbr i s t ia -
nis oiiiuibus jnre meriioque debei. , 

6. U a c ilaque fausie ac divii t i lus absoluta syn -
o d o , qui demceps ad episcopaliis digtiitatem pro-
tnoli fuerui i t , ftecreio i l l i l ibeuier propria manu , 
secundum antiquitus (radilaiu Ecclesiai consuelu-
d ine in , sua quisqiie prseposila c r i t c t , subscripse-
tui i t : quos iuler nonnull i sun t , qui bodie se de 
corpore Ecc le s ix avnlseruiU et abal ieaarunl , alque 
ita lal is iu i l la synodo aiiatbeiivalibus aemet sabje-

(k) Cop^ose ba?c ex Tboopbane Cnpenis in P a i r . 
Co i i s i aminopol i i a i i i s , i lem Epbraemius cbronogra-
pbus v, 995b-9979. 

(/) ΓΝ ι Ιιi I Cupems dc bac egrcgia Taras i i apud 
populiini protesiaiiuue, ame suscipiemluin episcu-
patom. 

(/') Cod . secunda manu ετέθη. 
(Μ») Considcrenl b;cc aosuon im quoquc lcmpo-

τ ώ ν Ιερέων επόμενοι , κ α \ άπεδέξαντο καί έ κ ρ ά τ υ ν α ν · 
κα ί ουδείς τ ώ ν όρθοδοξούντων μ ε τ ά τήν έ κ φ ώ ν η σ ι ν 
[ ε ί ς ] άμφισβήτησ ιν κ α τ έ σ τ η , ά λ λ ' ώ ς έκ Πνεύριατος 
αγίου σφραγισθέντων τ ώ ν έκφωνηθέντων π ά ν τ ε ς οί 
Χριστιανοί έδέξαντο, ούτω κ α \ έ π \ τής ε ίρηρ ι ένης ζ' 
συνόδου έπηκολρύθησεν, κα \ ώ ς έκ θ&Ιας χ ά ρ ι τ ο ς δ 
δρος αυτής εκδοθείς αποδεκτός γέγονεν έν π α σ ι ν το ι ς 
π έ ρ α σ ι ν άλλως τε δέ / κα\ Αρχαίαν κσΛ π ρ ο ϋ π ά ρ χ ο υ σ α ν 
έν τ ή Ε κ κ λ η σ ί α παράδοσιν άνεκαίνισε κα \ έ κ ρ Α τ υ ν ε , 
καλ ίδιον ουδέν έκαινοτόμησεν * ένεκεν τούτου α ν α μ ­
φ ι σ β ή τ η τ ο ; κ α τ ά πάντα τρόπον δ κατ* αυτήν δ ρ ο ς φ υ -
λάττεσθαι π α ρ ά τ ώ ν Χριστ ιανών δ ικα ίως ο φ ε ί λ ε ­
τ α ι (m). 

ς-'. Τ α ύ τ η ς ούν τ η ς Ιεράς συνόδου α ίσ ίως καλ Οεο-
π ρ ε π ώ ς τελεσθε ίσης , οί μ ε τ ά τ α ΰ τ α ε ί ς ί ε ρ ω σ ύ ν η ς 
α ξ ί ω μ α π ρ ο χ ε ι ρ ι σ θ έ ν τ ε ς , τ ψ ύ π ' αυτήν έ χ τ ε Ο έ ν τ ι 
δ ρ ψ στέργοντες Ιδιοχείρως κ α τ ά τήν παραδεδομΑνην 
Αρχήθεν συνήθειαν τ ή Ε κ κ λ η σ ί α , τους ο ίκε ίους σ τ α υ ­
ρούς, προτάξαντες («) υ π έ γ ρ α ψ α ν ών είσι κ α \ ν ΰ ν ' 
οί εαυτούς τοΰ τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς π λ η ρ ώ μ α τ ο ς έ π ο £ -
[δήξαντες κα\ άπαλλοτριώσαντες κ α \ τ ο ί ς έν τ ή α υ τ ή 

rnm iconomacbi ; v ldean l , 'qumnodo gcneralis s y n -
odi auclor i la iem despiccre queau l , quin s i m u l e i 
ca:teras cecumeDicas a?qne iufirmas j u d i c e n i ; quo 
faclo, fides Gbrisl iana corni i t . 

(tt) E n inorem apud nos adnuc vigentem, n l *φ ί -
scopi siibscripiionibus suis cr i iccm prarponani. E x -
s lanl atileili Ccnicil . I. VII, col . 55, cunressio b<cc e i 
subscripiiones episcoporuin ab baeresi rcversoni i i ru 
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συνόδω άναθεματισμοϊς εαυτούς καθυποβάλλοντες · Α ceronl. Est aulem deinilionis lenor liic. ι Gredenies 
έχει δέ τΑ εκτεθέντα ούτως* « Πιστέύοντες είς Ενα 
θεδν τδν έν Τριάδι ύμνούμενον , τ ά ς Αγίας είκόνας 
άσπαζδμεθα · κ α \ οί μ ή ούτως έχοντες , Ανάθεμα 
Ισιωσαν · κ α ι οί μ ή ούτως φρονούντες , π ό £ £ ω τ ή ς 
Εκκλησίας έκδ ιωχθήτωσαν · η μ ε ί ς τ ή α ρ χ α ί α θεσμό-
θεσία επακόλουθου με ν η μ ε ί ς τούς θεσμούς τ ώ ν Π α τ έ ­
ρων φ υ λ α τ τ δ μ ε θ α · η μ ε ί ς τούς π α ρ α τ ι θ έ ν τ α ς ή ά φ α ι -
ροΰντας, έκ τ ή ς καθολικής Ε κ κ λ η σ ί α ς ά ν α θ ε μ α τ ί ζ ο -
μ ε ν ημε ί ς τούς μ ή ούτως έχοντας τ φ άναθέματ ι κ α -
θυποβάλλομεν* τοίς έκλαμβάνουσι τ ά ς π α ρ ά τ ά ς θε ίας 
Γραφάς ζήσε ι ς τ ά ς κατά τ ώ ν είδωλων ε ί ς τ ά ς σ ε π τ ά ς 
εΙκόνας, ανάθεμα* τοίς ά π ο καλού σι τ ά ς Ιεράς ε ίκδνας 
είδωλα, α ν ά θ ε μ α , ανάθεμα (ο).» Τ α ΰ τ α οί ά ρ τ ί ω ς ε α υ ­
τούς τής Ε κ κ λ η σ ί α ς Αποσχίσαντες καθωμολδγησαν 

unum 2 7 0 Deum in Tr in i i a te celebraium, sancias 
imagines a d m i u i m u s ; et qu; a l i ie r se habeat , 
anatberoo s in t ; et qui a l i ie r aeniiunt, procul Eccles ia 
prolerreantur. Nos quidem veieres regulas seqi i i inur ; 
IIOS P a l m m decrela custodimus; nos, eos qui quid-
quam addiderint a u l abstuler ini , de catholrca Ecclc-
»ia excommunicamus; nos, qui alio aniroo s u n t , 
anaiheraati subjicimus. Anaibema i l i i s qui l o c u -
tiones in d y i n i s Sc r ip tu r i» contra idola d i c l a s , de 
ganclis iroaginibus volunt inlel l igere. l l l i s qui sa-
cras imagioes idola appel lant , ana thema, ana-
ihema. > U a s , i n q u a n i , formulas h i , qtii adversus 
Eccles iam nuper schisma fecerunt, professi fueraiu 
per suas subscriptiones. Quod si nunc confessioneui 

δ ιάτων οίκείων υ π ο γ ρ α φ ώ ν κσ \ εί αρνούνται τήν δμο- Β suam negant , i i scriplas manu propria cruces coi;-
λογίαν α υ τ ώ ν , τούς Ιδιόχειρους αυτών σταυρούς π α -
τοΰσι, καΧτοίς προκε ιμένοις άναθέμασιν εαυτούς κ α θ -
υποβάλλουσι, καλούδαμώς έν τ ή Ε κ κ λ η σ ί α ίστανται * 
ϊπύ δέ κ α \ τδ δ ό γ μ α τ ή ς π ί σ τ ε ω ς έν ψ έχε ιρο-
τονήθησαν ήρνήσαντο , άνΑγκη αυτούς κ α ι τ ή ν χ ε ιρο -
τονίαν Αρνήσασθαι , κ α \ ε ίναι κ α θ η ρ η μ έ ν ο υ ς , ώ ς 
έτεροδιδασκαλοΰντας* κα \ διά τοΰτο ο ύ χ ρ ή αυτούς ε ίς 
διαλέξεις ή ε ίς άντιλογίας π ρ δ ς ί ερατ ικδν Ανδρα 
έρχεσθαι (ρ) * ή γ ά ρ συζητών μ ε τ ' αυτών π ε ρ \ δο­
γμάτων εκκλησιαστ ικών , τοίς αύτοίς άναθέμασι έ α υ ­
τδν περ ιβάλλε ι . Αύξει δέ αυτών τ δ έ γ κ λ η μ α , κ α ι 
μείζων ή κατάκρ ισ ι ς γ ί ν ε τα ι , δτι ού νεωστί έ π ι γ ν ό ν -
τες τά ζ η τ ο ύ μ ε ν α , άλλ' έκ πλείονος χρόνου π ρ ά γ μ α έν 
τή Ε κ κ λ η σ ί α κεκυρωμένον ίδόντες κα\ υπόγραψαν 

culcant , seque supradicl is anaiheraatibus suppo-
nunt, alqne oronino iu Ecclesia non sun i . Quia yei ο 
e l fidei dogma in quo ordina l i fuere, negarunf , 
•eqoitur u*. saara quoqae ordinai ionem oegaver int , 
sintque deposit i , ceu alienae doctrioae m a g i s l r i ; 
ideoqae non licet eos ad col loquium vel disceptaiio-
nem cum viro quolibet sacerdoiali adi i i iuere : secus 
e n i m , qui cum bis de ecelesiasticis dogmatibus dis-
pu laver i l , i isdem ee anaihematibus iraplicat. Por ro 
crimen i l lo rum augebi t , graviorque damnaiio fiet, 
quia non nuper qua»slionein banc noveruut, sed 
rera multo anle lempore in Ecclesia dei ini tam, c u i 
etinm st ibscripsere, cognoscentes, eponte sceleri 
consenserunt; et quidein magislroruin 2 7 1 dognia-

τες , εκουσίως εαυτούς τ ή π α ρ α ν ο μ ί α έ π έ ^ ι ψ α ν * *- l icorum locum in Ecclesia lenenle9, et iu hoc magis 
xa\ ταύτα διδάσκαλοι τ ώ ν τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς δ ο γ μ ά τ ω ν 
χρηματ ίσαντες , κα \ έν τ ή το ιαύτη διδαχή χρον ίσαν-
τες· κα\ έ τ έρως δέ καθηρημένο ι τυγχάνουσι π α ρ ά τ ώ ν 
θείων κανόνων, ώ ς π α ρ α σ υ ν α γ ω γ ά ς π ο ι ο ύ ν τ ε ς , κα \ 
τας βασιλικές άκοάς διοχλούντες (α) · τέλεον δέ αυ­
τούς αποκλε ίε ι τ ή ς π ρ δ ς εκκλησιαστ ικούς άνδρας 
ομιλίας, κ α ί τοΰ Ιερατικού συλλόγου έκβάλλει , και 
έτερα μέν τ ι ν α , έξα ιρέτως δέ τ ά έν τ ή Αγία ο ίκου-
μενική ς ' συνόδω έ γ κ ε ί μ ε ν α , κ α θ ώ ς εμφαίνετα ι έν τ ή 
συνοδική επιστολή Α γ ά θ ω ν ο ς π ά π α τ ή ς πρεσβυτέρας 
Τ ώ μ η ς ( Γ ) * έχε ι γ ά ρ ώδε· ι "Οστις ποτέ τών ίερέων 
τά έ ν τ ή ομολογία τ ή ς η μ ε τ έ ρ α ς μετρ ιοτητος π ε ρ ι ε χ ό ­
μενα Αμα ή μ ί ν ε ίλ ικρ ινώς κήρυσσε ι ν ε π ι θ υ μ ή σ ε ι , 
περί τή η μ ε τ έ ρ α αποστολική π ί σ τ ε ι , ώ ς δμόφρονας , 

terio diu versa l i . A l i o etiam l i lu lo a diviuis canoui -
bus exauclorantur , ceu qui conciliabula fecerint, 
et regiis auribus molesti fuer in i . Posiremo eos ab 
ecclesiaslicorum consor i io excludunl , e i sacerdolali 
coeiu e j ic iunl , alia qua?dam, nominaiimque ea quae 
in sexta oecumenica synodo ferunlur, s i cu l i appa* 
re i ex synodica epislola Agaibonis Romae aeuiori» 
papae, quse ita habei . c Quotquot sacerdutes, ea 
q u $ in poslra? l iumUitai is coufessione coiUinentur , 
nobiscum sincere predicare voluerint circa nos i ram 
apostolicam fidem ; bos ut parem nos l r e senleiiiianj 
geremes , consacerdoies, et commin i s i ro s , e l ejus · 
dem fldei consor ies ; atque u l s i inpl ic i ie r dicamus, 
ut spir i iales f ra l resei coepiscopos nostrps recipimtis, 

ώ ς σνν ιερ ι ί ς , ώ ς συλλειτουργούς , ώ ς τ ή ς α υ τ ή ς π ί - ^ Eos vero qui i l a conflteri no lun t , ceu calbolicae et 
στεως, κα \ ίνα απλώς ε ί π ω μ ε ν , ώ ς π ν ε υ μ α τ ι κ ο ύ ς 
αδελφούς κα \ συνεπισκόπους η μ ώ ν δεχόμεθα · τούς 
δε ταΰτα συνομολογείν μ ή θέλοντας , ώ ς εχθρούς τ ή ; 
χαθολικής καί Αποστολικής ομολογ ίας , ένοχους είναι 
κρίνομεν τ ή ς α ίων ίας κατακρ ίσεως * ούτε δέ τούς 
τοιούτους π ο τ έ έν τ φ συλλόγω τ ή ς η μ ε τ έ ρ α ς μ ε -

apostolicx coufeesionis hosles , aclernae da iuna i ionu 
reos esse judicamus. Neque bos uuquam ad nostrai 
bumil i ta l is c o n s o r l i u m , niei emejidatos, adini t ie-
imis. Neque vero qtiispiam p u i e i , uos quidqiiai i i 
eoruin transgredi , qnaj a majoribus i r adha accc-
pimus. } 

τριότητος, εί μ ή δ ιορθωθέντας , άναδεξόμεθα* 
ελάβομεν π α ρ ά τ ώ ν π ρ ο η γ η σ α μ έ ν ω ν η μ ά ς . » 

(ο) E x s i a i ba3C formula iisdetn plerumque verbis 
iasyuodo fttc.ed. l*ab. p. 575. 

(p) l i a et mox cap. 9. Reapse recusavi l Nicepbo-
ms dispuiare cuin lconomacbis. ( Ignal .diac. in Vita 
ejus cap. 6, 4 1 ; e i 9. 5 4 ; 10, 01.) De dogmaie iu 
CKoineuicis conc i l iU jam deiinito. 

PATUOL. G R . CF 

μηδέ παραβήνα ι η μ ά ς τ ι^ έξ αυτών ύπολάβο ι , δ π ε ρ π ^ · 

(α) E x canouibuft 11, et 12. Aut iocbcn is , q i ; i 
s un l in P b o i i i byntagmate apud nos Spicil* rom, 
l . VII . p . 200, 201. Gonfcr ib idem, p . I i 4 . « E x s i a i in concilio sexio oecumeuicu ed. L a b , 

, co l . 690. 

2 T 
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7. Majori autem illos damnationi obnos ios , d i - Α C- Μείζονι δέ αυτούς καταδ ίκη δ έ σ μ ι ο υ ς , χαέ 
vinseque irae merentcs conslituunt, e l ne salular i 
quidem poeuifentia dignos oslendtuit, ea.quac imindi 
lumen Joui iues , qui regiae urbis sedem ornav i t , 
Cbrysos iouius , i i iqi iam , in Epi&lolae d iv i aposloli 
Pau l i ad Epbesios explanalione jampridem d i x i t , 
quae i la se b a b e n l : « N i b i l adeo polerit Ecclesiara 
sc indv ie , u l dominandi amor. N i b i l ita Deum exa-
speiat, quam si in Ecclesiam scbisina invehatur. 
E i i ams i nos innumerabil ia bona fecerimus, n ib i lo -
m i m i s , si iniegriiateui ecclesiaslicani imi l i laver i -
n i u s , batid leviores poenas dabimus quam i i qui 
ip.siiiii C b r i s l i corpus c;esim v io la run t : ba»c enim 
ca-des saluli itiundo fu i l , elsi praHer caedeulium 
volunlate in . Scbisina auiem ui i l i t a lc i i i nul lam, de-

θείας οργής ένοχους καθ ίστησι , χαί ουδέ μετανοίας 
ή σωτηρ ίας άξιους γενέσθαι άποφαίνε ι και τά παρά 
του Ιωάννου τοΰ τ ή ς οίκουμένης λ σ μ π τ ή ρ ο ς , καί 
τδν τής βασιλίδος κοσμήσαντος θρόνον τοΰ Χρυσό· 
στόμου έν τή ερμηνε ία τ ή ς π ρ δ ς Έ φ ε σ ί ο υ ς Ε π ι σ τ ο ­
λής τοΰ θείου αποστόλου Παύλου π ρ ώ η ν λεγόμενα, 
περ ιέχοντα ούτως ( ί ) ' ι Ουδέν ούτως Έκκλησίαν 
δυνήσεται διαιρείν , ώ ς φ ιλαρχ ία · ουδέν ο ύ τ ω ς παρ­
οξύνει τδν θ ε δ ν , ώ ς τδ Έ κ κ λ η σ ί α ν διαιρεθήναι · 
κάν μυρ ία ώ μ ε ν έργασάμενο ι καλά , τ ώ ν τ δ σώμα 
αύτοΰ δ ιατεμόντων ούκ έλάττονα δώσομεν δίκην οί τδ 
π λ ή ρ ω μ α κατατεμόντες τδ έκκλησιαστικόν * εκείνο 
μέν γ ά ρ έ π \ κέρδει τ ή ς ο ίκουμένης έ γ έ ν ε τ ο , κα\ εί 
μή άπδ διανοίας το ιαύτης · τοΰτο δέ ουδέν ουδαμώς 

i r inientuin plur i i i iuin alTerU Hasc a nie d ic la sun l Β τ^ χ^σί^ον £ χ ε ι > ^λλά βλάβην πολλήν · τ α ΰ τ ά μοι 
ηοη prasulibus l an lum, verum ei iam subdil is . V i r 
auiem quidani sanctus, eCfuium pro lu l i l specie au-
dax, sed lamen p r o l u l i i ; nempe nen ia r ly r i i quidem 
sanguitie boc peceaitnn e lu i . Dic enim mibi", cur 
m a n y r i u a i lu facis? nonue ob gloriain C b r i s l i ? C u r 
ergo Ecclesiam subruis,j>ro qua v i lam suaiu Cbr i s ius 
projecil ? A u d i sic Pauluin Joquen lem: Non sum 
dignus voxari apoitolus, quoniom persecutus sum 
Eccletiam Dei, eumque depopulatus *. Non esi baec 
miuor l a b c s , quam quae ab i imnicis in fe r lu r ; imo 
mul lo major. llxc enim splendidiorem fac i l E t c l e -
fiiain, i l la vcro etiam coram inimicis perfundil cam 
pudore , cum a propriis filiis oppuguatur. Grande 

ούχ\ πρδς τούς άρχοντας ε ίρηται μόνον, άλλά καί 
π ρ δ ς τούς αρχόμενους . *Ανήρ δέ τ ι ς άγ ιος είπε τι 
δοκούν εΐναι τολμηρδν , πλήν άλλ* δμως έφθέγξατο* 
ουδέ μαρτυρίου αΤμα ταύτην φησί τήν ά μ α ρ τ ί α ν εξ­
α λ ε ί φ ε ι * ε ί π ε γ ά ρ μοι , τίνος ένεκεν μ α ρ τ υ ρ ε ί ς ; ού 
διά τήν δόξαν τοΰ Χ ρ ι σ τ ο ύ ; π ώ ς τήν Έκκλησίαν 
πορθε ίς , υ π έ ρ ή ς τήν ψυχήν αύτοΰ π ρ ο ή κ α τ ο δ Χρι­
σ τ ό ς ; "Ακουε τ α ΰ τ α Παύλου λέγοντος δτι Ούχ ειμί 
άξιος καλείσθαι απόστολος, διότι έδΙωξα τήν 
Έκκλησίαν τού θεού χαϊ έπόρθουν αυτήν, Ούχ 
έστιν αύτη έλάσσων ή βλάβη τ ή ς π α ρ ' έχθρων, 
άλλά πολύ μ ε ί ζ ω ν * εκε ίνη μέν γ ά ρ κ α ι λαμπρότερα ν 
ε ρ γ ά ζ ε τ α ι , α ύ τ η δέ ταύτην καί π α ρ ά το ίς έχθροίς 

«n im erroris indiciuin p r » se ferunt, qui in ea ge- κατα ισχύνε ι , δταν ύπδ τών Ιδίων τέκνων πολεμείται 
ni t i aique n u l r i l i , ejusqtie arcana edoc t i , p e r v e r s o C μ έ γ α γ ά ρ δ ε ί γ μ α Απάτης είναι παρ* αύτοίς τδτού< 
ΙΪΙΟΧ judicio n i u l a l i , repenle ee in bosi ium agmcii 
conj ic iunl . Haec a nie dicia sint adversus eos 
qui facile se consociani facienlibus in Eccleeia 
echisma. > Hactenus magislec. 

2 7 2 8* Q u ° d & i ^ o r l e · ·- scbismatici dicunt se 
haclenuR idololalriam comniisisse, ido lo la i re mique 
ei tet imeiUur, et s i m caiecbumeui, nequaqiiam vero 
cuiu Cl i r i s l ian is misceantur. Naui cerle boc ipsis 
proderU, si tonsil ioruui suorum aciuumque siuliilise 
tos popniteai; i u ei iamsi rem suam ιιοιι bene ges-
seriut, saliem ipsoruin poeiiiieuiiaiu Ecclesia sus-

τους 
γεννηθέντας έν αυτή κα\ τ ρ α φ έ ν τ α ς κα\ τά άπό^0ητ» 
αυτής μ ε μ α θ η κ ό τ α ς , άκρ ι τους * τούτους μεταβαλλό­
μενους, εξα ίφνης τά τών έχθρων αυτήν διατιθεσθαι* 
τ α ΰ τ ά μοι πρδς τούς άδιαφόρως δίδοντας εαυτούς 
τοίς σχίζουσι τήν Έ κ κ λ η σ ί α ν . > Κ α \ τ α ΰ τ α μέν 4 
•διδάσκαλος. 

η \ ΕΙ δέ όμολογοΰσιν είδωλολατρήσαι π ρ δ τοΰ παρ­
όντος καιρού, ώ ς είδωλολάτραι κρινέσθωσαν, κα\ 
έστωσαν κ α τ η χ ο ύ μ ε ν ο ι , κα\ μετά Χριστ ιανών μή 
μ ιγνύσθωσαν * Αρκέσει γ ά ρ αύτοίς κα ί τούτο εί με-
ταμεληθε ίεν έφ* οΤς άβούλως έ μελέτησαν τ ε χα\ 
έπραξαν · ώ σ π ε ρ εί μ ή τ ά κατ* αυτούς οίκονομηθή-
ναι , και τήν μετάνοιαν α υ τ ώ ν π α ρ ά τ ή Εκκλησία 

c i p i a l . Uuod si ίιι eadem b;rresi pcrs laul , e i a l iquol D δεχθήναι* εί δέ διαμένουσιν έν τ ή αυτή αίρέσει, καί 
foriassc alios rudiores ac s implicioies abdu^ere 
poluerit i t , sisedilioneni feccrini , lurbasque conflave-
r i u i ; bi plane exi ra sacra Ecclesiac sepia s u n l . 
Quod si e i oppido pauci in orlbodoxia reclaque 
pielate perinaneat, bi suu( Ecclesia , e i auctori-
i;is aique poieslas ecclesiasticorum decrcioruin 
i u bis remanei ; c i iamsi mala pa i i propter veram 

ίσως και έ τ ερου ; τ ινάς αμαθέστερους κα \ άπλουστέ· 
ρους δυνηθώσιν άποβουκολήσαι, κάν δχλαγωγήσωσι 
κα\ πλήθος συνάγωσιν , έξω τών ίερών τής Ε κ κ λ η ­
σίας περιβόλων είσίν* ε ί δέ κα\ πάνυ ολίγοι έν τ ή 
ορθοδοξία κα'ι εύσεβεία δ ιαμε ίνωσιν , ούτοί είσιν 
Ε κ κ λ η σ ί α , και τδ κύρος κα\ ή προστασία τών 
εκκλησιαστικών θεσμών έν αύτοίς κείται* καν χχκο · 

4 1 Cor . Χ Ύ , 9. 

* cd . C l i rys . α κ ρ ι β ώ ς . 
V A R I i E L E C T I O N E S . 

Ν Ο Τ . Ε . 

[*) I lotni l . U f in cdilione Moniiauconi i , ι. X I , p . Sb'. 
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«αθησχι αύτοίς υπέρ τ ή ς εύσεβείας δεήσοι · δπερ Α religionem ipsos opor tuer i l ; quod quidem aner-
έ«τ\ν είς κ α ύ χ η μ α aiiovtov, κ α \ ψ υ χ ι κ ή ς σωτηρ ίας 
τρόξενον δτι ουδέ συζητήσε ι ς π ε ρ \ τών Ιερών ε ίκό­
νων ποιείσθαι δει* ού γ ά ρ π ρ ο σ φ ά τ ω ς ανεφύη τδ 
περ\ αυτών δ δ γ μ α , άλλ' έκ πλείονος χρόνου ζ η τ η ­
θέν, τήν κύρωσιν π α ρ ά τ ή ς συνόδου έλαβε * κα \ π ά ν 
γάρ ζήτημα δογματ ικδν έν τ ή Έ κ κ λ η σ ί φ τοΰ θεοΰ 
αναφυέν, μετά ζήτησιν συνοδικήν κα \ έκφώνησιν 
πέπαυται, άμφιβολίαν δέ τήν οίανοΰν ούκ επ ιδέχετα ι " 
ούτως γάρ έ π \ τ ώ ν λο ιπών αγ ίων κα \ ο ικουμενικών 
συνόδων γέγονε . 

θ'. Περ\ δέ τ ώ ν ασεβώς δογματ ισθέντων π α ρ ά τοΰ 
Κωνσταντίνου, καλώς έχε ιν δοκεί μ ή έξείναι έ κ κ λ η -
σιαστικφ ά ν θ ρ ώ π φ ε ί ς έξέτασιν κα\ δοχ ιμασίαν α ύ ­
τοΰ έρχεσθαι · τ ώ ν γ ά ρ έν τοις άνοσίοις σ υ γ γ ρ ά μ μ α -

nani gloriam auimaeqtie salutem ipsis confert. 
Reapse ne conlroversia quidem deinceps de san-
c i i s imaginibus fieri debel. Non cn im dogma de 
ipsis, nuper natutn e s t , scd jamdiu disptitando 
l ib ra lun i , .ralutnque a synodo babi ium es l . Porro 
omtiis quaesiio dogmalica quae in Ecclcsia Dei o r l a 
fuer i l , post examen synodicuin laiamque pnblice 
semenl iam, des i t t i l ; ncque poslea qtiamlibel dub i -
talionem p a i i l u r . S ic enim ct in caueris sanclis 
atque oecumentcis synodis actum est. 

9. Age vero de impiis Constantini (Copronymi) 
conetituiis, rccte d i c i v idelur non licere ecclesia-
s l ico homini examen e l animadversionem de i is 
inst i luere. Nam relalarura in profanis ipsius scr ip l is 

σιν αύτοΰ έ μ φ ε ρ ο μ έ ν ω ν χ ρ ή σ ε ω ν , τάς μ έ ν τ ω ν α ί ρ ε - Β auc tor i la lum, aliae quia luereticos auciores babem, 
τικών ούσας, παντελώς ά π ο π έ μ π ε σ θ α ι · τ ά ς δέ ούκ 
εύαγώς ύ π ' αύτοΰ νοηθεί σας , άπρακτους κα ι ά ρ γ ά ς 
άποφαίνει ν · έάν δέ έκ τούτων τών χ ρ ή σ ε ω ν , τ ινά 
βιβλία π ρ α κ τ ι κ ά ευρέθησαν π ε ρ \ είκόνων τ ι δ ιαγο-
ρεύοντα, διά τ ή ν ε ί ς τδν εύσεβέστατον βασιλέα η μ ώ ν 
ίτληροφορίαν, δέχεσθαι τ α ύ τ α d τήν Έ κ κ λ η σ ί α ν κα ι 
έπιλύεσθαι· ε ί δέ ούκ έξαρκέσει τ ά τ ή ς πληροφορίας 
διά τών έν τ ή Ε κ κ λ η σ ί α ί ερατ ικών ανδρών, ούτοι 
τψ έκκλησιαστ ικψ έθει κα\ κανόνι έπερειδό μενοι , 

•σύνοδον ο ίκουμεν ικήν αποκαλούνται * ώστε τούς τών 
λοιπών θρόνων αρχ ιερε ί ς κα\ Ιερείς έ π \ τή τών τοιού­
των βιβλίων εξετάσε ι κ α \ δοκ ιμασία , κα ι τά δοκοΰντα 
έπινεύσειτοΰ θείου Πνεύματος π ε ρ \ αυτών έ κ φ ω ν η -

pror$us sun l abjiciendae; alia? vero ceu nou boqo 
sensu ab i l lo iniellecioe, inuliles 2 7 3 e t Qiiosae r c r 
pulandse sunt. Quod s i dcmuni in barijm auctoriiatum 
numero synodales a l iquol l ib r i comperl i fuere,qui de 
imaginibus aliquiddicjereni, faos u l piissimo inipera-
lor i nostro (Cpnsiantino Irenes) galis flerel, E c c l e r 
sia admjsil et explicavlt . Quod si Boasoriae soluiiones 
npn suflGciebant, per ecclesiasiicos viros iaclae, h l 
qujdem ecclesiaslica con$i i£ tudine regulaque f r e l i , 
oecumenicain synodum couvocajrunl; ita u l et r e l i -
quarum sediura poniiflces ac sac/erdotes borum 
librorjun examen e l inquis i l ionem peragerenl, et 
quod \ i s u m fuissel, Spir i tus sancti nulu de ips i* 

θήναι* δτι ά ν α γ κ α ί ω ς κα \ νύν φυλάττοντα ι κα\ ^ publice proi iunl ia reni . E l c u i m necessario nunc 
κρατούνται οί τ ή ς αγίας ς-' συνόδου κανόνες , ούς ά φ ' 
ού χάριτι τ ο ΰ θείου Πνεύματος έξεφωνήθησαν, ή 
Εκκλησία παραλαβο ΰσα βι ' αυτών τ ά τ ώ ν ίερέων 
μετέρχεται κ ρ ί μ α τ α ' υπέρ γ ά ρ τ ά έκατδν είκοσι 
έτη (ί) έν αυτή δ ιαπρέπουσιν οί τοιούτοι κανόνες , ο*>ς 
εί μή έν τή Ε κ κ λ η σ ί α , έ χ ρ η μ ά τ ι ζ ο ν , πλε ίστην δσην 
(ημίαν ύ π έ μ ε ν ε ν , ούκ ολίγων σφαλμάτων έν τή 
ίερωσύνη Ανεύθυνων δ ιαμενόντων * κα\ τδ άξιόχρεων 
τών ε κ θ ε μ έ ν ω ν αυτούς τό τ ε πλήθος κα ι τδ Αξιόπι-
στον τ ώ ν π ρ ο σ ώ π ω ν πάσι Χρ ιστ ιανο ΐ ς ε μ φ α ν έ ς κ α θ ­
ίσταται * ο? τ β γ ά ρ κ α τ ά τδν χρόνο ν εκείνον ί ε ρ ώ -
τατοι π α τ ρ ι ά ρ χ α ι , κα ί έτεροι έως τ ώ ν διακοσίων 
xa\ τεσσα ρ ά κ ο ν τ α ε π ι σ κ ό π ω ν , οίκείους κανόνας 
εκφώνησα ν τ ε ς διά τ ώ ν ο ίκε ίων υ π ο γ ρ α φ ώ ν δηλούν-

ei iam observanlur et v igenl sanclie synodi s e x l » 
canones; quos, ex qjuo cum d iv in i Spir j ius gra i ia 
proinulgati fueruni , Ecclesia adu i i s i l , perque eos 
saqerdotalia judicia exercet. Nam plus cenlmn et 
yigint i j am annis l i i babenlur in honore canunes, 
qii oisi i n Ecclesia e x s i i l i s s e n l , plurimuin ea 
passa esset de t r imenui in , quia c u l p s muliac in 
c(Biu sacerdojali $ine remedjo poenave mansissjeot, 
Jam et digni iat i l lorura qoi eot condideruni , e i 
mulli.uido atque auclpr i ias personaruni, Chris l iani$ 
omnibus explorata e s l . Nam et qu i lunc erant sa-
cra i i ss imi palr iarcbai , e l a l i i usque adjccxL episcopi, 
lanquam $uos bos canones pronunliasse, propriis 
subscriplionibus deinonstrant. Qyibus cojisentiens 

ται ·οΤς σ ύ μ ψ η φ ο ς κα\ συνεργδς γ ε γ ο ν ώ ς ό την ικαύτα Β e i cooperans factus is , qu i lunc eral imperalor 
βασιλεύς Ί ο υ σ τ ι ν ι α ν δ ς e , κα \ αύτδς π ε ρ ι τήν εύκλεα 
κα\ ά μ ι υ μ η τ ο ν η μ ώ ν θρησκείαν ευσεβών, διά τής 
ίδίας υ π ο γ ρ α φ ή ς δε ίκνυτα ι . 

ι'. Π ώ ς ο ύ ν [ού] βλάσφημον, κα \ παράνομον , τήν 
τοσαύτην τ ώ ν ιερέων π λ η θ ύ ν μ ή άποδέχεσΟαι, κ α ί 
άντ\ ένδς Ιστορικού λ ο γ ί ζ ε σ θ α ι ; τ ά γ ά ρ π ρ δ α υ τ ή ς 
γεγονότα ίστορούντες λέγουσιν , δτι σεπτα\ ύπήρχον 
o i ε ί κ ό ν ε ς , κ α \ οτι Χριστιανοί κατησπάζοντο α ύ τ ά ς · 
ού γ ά ρ Γδιον τότε τύπον παρέδωκαν , άλλά τ ά ί^το-

• c o d . ε ύ σ ε β ώ ς . d cod. τ α ύ τ η ν . « Rhinotnietns. 

( f ) H i n c cognosciinus naialem hujusscr ipl i a i i iuun. 
Nam quta T r u l l a n i canones anno 691 edi i i fiaerunt, 
additis n u n c baud plus 122, consurgi l annus 813, 

Justinianus, et ipse quoque de i l lus i r i irreprebensi-
bilique dde nosl ra se pic sensisse propria subscr i -

pl ione 'declara i . 

2 7 4 10- Q i i i J u i ergo Wasphemum aique impium 
s i i , lalein laoiunjquc episcoporum numerum nou 
suscipere, e l alicujus instar b is lor ic i uon repu? 
lare? Duni enim qua;aiUe synodum exsliterunt uar-
r a iu , vcnerabiles fuisse imagines a i f i rman l , e i 
apud Cbrist ianos in honore babiias. Non eniiu 

quo impen i im i n i i l L c o Armei i ius novaj perseniii i j-
nis ancior. Era t amem is auuus cpiscopaius Nico-
pbor i ociavus inccplus. 

file:///isum
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proprium exemplum proposuerunt, sed nar ra ia et Α ρου μενα κα \ έ ζ ω γ ρ α φ η μ έ ν α καθορώντες (*), ΤΛ$ 
αυτών έξεφώνησαν, οίκοδομήν τ ή ς Εκκλησίας χαί 
τ ή ς χάρ ι τος πλατυσμδν κα \ π ρ ο τ ί μ η σ ι ν κα\ Ιμφα-

pic la spectantes , de ipsis senleniiam l i i l e r u m v 

ad Ecclesiac aedificationem , gratia3 ampl i f ica i io-
nem et exaltal ionem. Kd demonstrant primariae 
sedes, et qui per ea lerapora fuerunl impera-
lores ac sacerdoies imaginibus c e r i a i i m honorem 
deferentes. Quod si nonnull i vaniloqui a iun l , a l iquo l 
posl sexiam synodum annis canones il los fuisse 
editos, n ih i l h inc ecclesiaslicae doclrinae deperit. 
Non enim interjeclum tempus veiat , quominus h i 
d icanlur sextac synodi canones. Causa enim horum 
conslruendorum fuit, quod nec quinta nec ipsa 
sexia synodus canoues edideranl . Propierea u i i l i i e r 
imo neccssario bos compegerunl, atque ad comtnu-
nem Ecclesiae ul i l i tatem promulgarunt. U i vero, 

νίζουσι τούτο ol προάγοντε ς θρόνοι, κα\ οί χχτ' αυ­
τούς βασιλε ί ; κ α \ Ιερείς ομοίως δοξάζοντες· εί ίϊ 
λέγουσί τ ίνες κενοφωνοΰντες , δτι μετά χρόνους τινάς 
τ ή ς έκτης συνόδου γέγονεν ή τών κανόνων τούτων 
έκφώνησις , ούδε\ς περ \ τούτο τ ή ς Εκκλησίας λόγος 
δ ι α π ί π τ ε ι · ουδέ γ ά ρ ό έν τ φ μεταξύ χρόνος χωλύιι 
αυτούς καλεί σθαι κανόνας τής έκτης συνόδου * το γαρ 
αίτ ιον τ ή ς τούτων αθροίσεως γέγονεν , επειδή ούτι ή 
Αγία ε' σύνοδος, ούτε α υ τ ή ή ς' κανόνας έξέθεντο· f= 
διά τούτο χ ρ η σ ί μ ω ς κα \ άναγκα ίως συνήχθησαν, χαί 
τούτους έξεφώνησαν , π ρ δ ς κοινδν τ ή ς Εκκλησίας 
δφελος * ουδέν δέ ούτε τ ψ ά ρ ι θ μ ψ ούτε τή αξία έλλεί-

sive condenlium nutnerum species, sive dignitalem, Β πούσι , άλλάπλεονάζουσ ιν · έ ν γ ά ρ τ ή ς'άγίασυνόκ* 
nequaqtiam inferiores sunt, imo polius superanl . 
Nam sextae synodi palres C L X X c i rc i i e r fueruni ; 
canonum aulem editionem ducenl i et quadragima 
cpiscopi fecerunt. 

11 . Jam de sacrarom imaginum veneralione 
auctorilates roitlta? sanctorurt P a i r u m pio nostro 
imperatori oblatae faerunl , q i i « indubitatam ildem 
legenlibus faciebant; quan im intcgra volumina 
eynodos habuit, p roul i i qui ei imerfuerunt, 2 7 5 
atque adbuc euperstml, vere les lanlur . Porro Euse-
bius PamphHt in mtiUis scriptis suis apparel putus 
Ar ianus , tum noiuinal im in Hla epistola, i u qua 
sacras imagines ve ta t , manifeste deprehendilur 

π ε ρ \ τούς έκατδν έβδομη κοντά ύπήρχον Πατέρες, 
έν δέ τ ή τ ώ ν κανόνων εκθέσε ι , διακόσιοι τέσσαρα* 
κοντα . 

ta ' . "Οτι κ α \ π ε ρ ι τ ή ς προσκυνήοεως τών Ιερών 
είκόνων χρήσε ις πολλα\ προσηνέχθησαν τψ εύσεβεί 
η μ ώ ν βασιλεί τ ώ ν αγ ίων Π α τ έ ρ ω ν , δι' ών έδει τήν 
πληροφορίαν π ά σ ι τοίς έντυγχάνουσιν άνενόοίιπον 
γενέσθα ι , ών τ ά ολόκληρα β ιβλ ία ή σύνοδος είχεν, 
ώ ς οί τ ώ ν ευρεθέντων έν α υ τ ή περιόντες σύν i j 
άληθε ία μαρτυρούσιν . "Οτι δέ ό Ιΐαμφίλου Εύιέβιος 
έν πολλοίς σ υ γ γ ρ ά μ μ α σ ι ν αύτοΰ δείκνυται Άρειανδς 
γνήσιος , άλλά κα \ έν αυτή τ ή επιστολή αύτοΰ (Ρ), 

F i l i u m D c i dicere secundi ordinis Deura, et c rea lu- £ έν ή τήν τ ώ ν Ιερών ε ίκόνων άπαγόρευσιν ποιείται, 
r an i , Pair isque eerviim. Par i terque humanam for-
m a m , quam Domimis ac Deus nosler nos l r i causa 
assumpsit, coucreiam esse cum ipsitis d iv in i la ie , 
loiamqee immuia lam eense l ; quae prorsus ca iho-
Jica) Ecclesiae senlenliae adversantur. Conslat auteni 
e i a l iquol post ejus obitum annis a nonnall is P a -
i r ibos synodico decreio ceu A r i a n u m Ecclesia 
c jecium, seque ac alios baereticos; increpitis etiam 
i l l i s qo i horum faciebant commeraorationem. Ergo 
quivis Cbr is t ianus ortbodoxus judicet, nani s i i in 
Eccles iam admiliandus b ic , qa i Cales adversus 
Servaiorem nostruai C b r i s l u m Deam eflfbiivit : 
quanquam idcm part im etiam laudatur, t e l t i l O r l -
genes atiique niuUi exi ra Eccles iani pos i i i . Quae 

ευρ ίσκετα ι σαφώς τδν Γίδν τ ο ύ θεού δεύτερον U-
γε ιν θεδν κα \ κ τ ί σ μ α κα \ ύ π η ρ έ τ η ν τού Πατρός* 
ωσαύτως δέ κα\ τήν ά ν θ ρ ω π ί ν η ν μορφήν, ήν Ιλαβεν 
δ Κύριος και θ ε δ ς η μ ώ ν υ π έ ρ η μ ώ ν άνακεχράσθιι 
τ ή κατ ' αύτδν θεότητ ι , κα \ μεταβεβλήσθαι δλην οΥ 
δλου δοξάζει · Απερ είσ\ν εναντ ία παντάπασιν τώ 
τ ή ς καθολικής Ε κ κ λ η σ ί α ς φρονήματ ι · φαίνεται & 
κα \ μ ε τ ά χρόνους τ ινάς τού θανάτου αύτοΰ χαρά 
τ ί νων Π α τ έ ρ ω ν συνοδικώς (χ) ώ ς Άρειανδς της 
Ε κ κ λ η σ ί α ς έκβαλλόμενος, μ ε τ ά έ τ ε ρ ω ν ομοίως αι­
ρετ ικών , έ π ι τ ι μ η θ έ ν τ ω ν κα\ τ ώ ν τ ά ς μνήμας αυτών 
έπ ι τελούντων . Κ ρ ι ν ά τ ω ούν π ά ς Χριστιανός τών 
όρθοδοξούντων εί δεκτός έστιν έν τή Έκκληση 
ούτος τ ά ς το ιαύτας βλασφημίας κατά τού Σωτήρος 

fcitm i la se habeanl, nemo eano consilio praeditus, D ή μ ω ν Χριστού τοΰ θ ε ο ΰ έ κ χ έ ω ν · εί δέ τι κα\ έπαι­
νε! Ecclesisc anxietatcm damnel , vel crihiinationem 
cclpnmque fn capiti eorum rejectam qui ee sponle 
ab Ecclesia sepnrarua l ; quamdiu cerie, Deo pe rn i i l -
teote, haec adversus ejiis consii tuia caiionemque 
«edi t io perseferal . 131 auleni superius d ic ium eei , 
eynodum oecumenicam E c c k s i a couvocare eolet ob 
quamHbet coiuenlionem de medio tollendam, pa-
cemque cum Dei placito slabil iendam per sa?ctila 
sa^culoruin. A ineu . 

νε ίται , κ α θ ά π ε ρ Ό ρ ι γ έ ν η ς κα \ Αλλοι πολλοί τών έ£ω 
τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς δντων · τούτων ούτως εχόντων, ού-
δε\ς τών εύ φρονούντων ούτε άπορ ίαν καταψηφιείτα 
τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς , ούτε έ γ κ λ η μ α κ α \ Αμάρτημα έχ\ 
τ ά ς κεφάλας τ ώ ν εαυτούς εκουσίως τ ή ς Εκκλησίας 
άποσχ ιζόντων · εί θεοΰ συγχοιρήσει έπιμένοι τά της 
δ ιαστάσεως κατά τδν εαυτού θεσμδν καί κανόνα' ώς 
δ' ανωτέρω ελέχθη, σύνοδον οίκου με νικήν επικαλεί­
τα ι ή Ε κ κ λ η σ ί α πρδς τδ πάσαν φιλονεικίαν εκποδών 

(?<) Sr i l i cc t in Tni l lano canone82 imperalum Γιιίι, 
IM C b r i s l i bmnaiia ligura symboticai agni fonnic 
subKlilucrelur, quaiu supcnorcs Cbr i s i i au i , ccu 
Cbr i s i i typuni, catesius venerali fucrani. 

(v) Menipe illa ad Consiaiuiam L i c i n i i uxorem, 
qusc niemoratur in conc i l . Ν N i c . nc l . 5, col. 365. 

(x) Nimiru in ιιι synodica conci l i i A l c x . cpistolx. 
L a l i . Concil. 1.1, co l . 544. 
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ν-νί'σββι, χ α \ τήν ε ίρήνην χάρ ι τ ι κα\ ευδοκία Θεου βραβευθήναι έν αυτή ε ί ς τους αΙώνας τών αΙώνων. 
Α μ ή ν . 

Ε Τ Ε Ρ Α ΑΠΟΑΕΙΞΙΣ Π Ε Ρ Ι ΤΩΝ ΑΓΙΟΝ ΕΙΚΟΝΩΝ. 

2 7 6 ALTERA DEMONSTRA1 

Τδν ένα Χριστδν ομολόγουμεν άόρατον κα\ δρατδν, 
άκατάληπτον κα\ χ α τ α λ η π τ δ ν , ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν κα \ 
π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν , α π α θ ή τ ε κα \ π α θ η τ δ ν , Αγραπτον κ α \ 
γ ρ α π τ ό ν κα\ άναθεματ ί ζομεν τούς εναντίον φρο-
νουντας , δμόφρονας κα \ συνίστορας, ύ φ ' ών ό τ ή ς θε ίας 
ενανθρωπήσεως λόγος κ α τ ά φαντασίαν γεγονέναι κα\ 
δόκησιν έδοξάζετο * δ ιά τ ή ς Αναιρέσεως τ ή ς είκόνος 
τού Χ ρ ι σ τ ο ύ κα \ Σωτήρος η μ ώ ν , έναναιρουμένης κα\ 
τ ή ς αληθέστατης αυτού κα\ θεοφόρου σαρκδς κα \ 
μ ο ρ φ ή ς · δ ιχώς γ ά ρ νοούμενον πάν τδ μ η δ α μ ώ ς ε ί -
κονίζεσθαι πεφυκδς , ή ώς μ ή δν, ή ώ ς δν μ έ ν , 
ή χ ι σ τ α δέ καταλαμβανόμενον , ώ ς άόρατον τ ε κ α : 
κ ρ ύ φ ι ο ν , δπότερον Αν τ ι ς έ π \ Χριστού τού π ά ν τ ω ν 
η μ ώ ν θ ε ο ύ κα\ Σωτήρος δοξάσει, ούκ άσεβης φ ω ρ α -
θήσετα ι προδηλότατον; Τδ μέν γ ά ρ , τδ μ ή γεγονέναι 
κ α τ ά άλήθε ιαν Ανθρωπον τδν Ε μ μ α ν ο υ ή λ διαδεί-
κ ν υ σ ι · τδ δέ, γεγονέναι μέν , έξεστηκέναι δέ τών 
Ανθρωπίνων Ιδιοτήτων, κ α \ τήν προσληφθείσαν 
άποβαλέσθαι σάρκα, κ α ι π ρ δ ς τήν θείαν άκαταλη-
ψ?αν, π ά ν τ η τε κα\ αύθ ι ς άναδραμείν * δ π ε ρ άλλό-
τρ ιόν έστ ι π α σ ώ ν τών θεοπνεύστων Γ ρ α φ ώ ν , αί κα \ 
π ά λ ι ν αύτδν έληλυθέναι (φασ \ ] κρ ιτήν δηλονότι τών 
δλων κ α τ ά τά αυτά κα \ ωσαύτως θεαθησόμενον, δν 
τρόπον εθεάθη τοίς μ α θ η τ α ί ς αυτού κα\ άποστόλοις 
ε ί ς ουρανούς αναλαμβανόμενος * τής δέ Μανιχα ΐκής 
δόξης κα \ δυσσεβείας τδ τοιούτον έστιν άνά με στον 
φρενοβλαβούς * κα\ π ε ρ \ αυτού τδ τού θείου Δαβίδ 
προσφθέγγετα ι λόγιον τ δ φάσκον, *Εν τφ ήΛΙφ 
έθετο τό σκήνωμα αύτον, τήν άποβολήν κα\ ά π ό -
θεσιν α ίν ι ττόμενον τού Κυριακού δηλαδή κα \ θεο­
φόρου σώματος . 

1 Act . ι, 11 . ' P sa l . xvin, 6. 

Ο DE SANCTIS IMAG1N1RUS. 

Unuin Chr is tum conGiemur invis ibi lem et v i s i b i -
l e m , incopiprebaneilein et eomprehensibilem, i n -
c . rcumscriptum et c i r cumscr ip lum, impassibileia 
et passibilem, non delineandum s imul et delinean-
duin . Analbemat izamus autem consecianeot et 
conspiranles qui contrar iam sentenliam ge run t , 
a quibus divinae incarnationis ra l io existimatur 
pbansiasiica *t pu ta i iva ; a qnibus Uem cura 
jmaginis Chr i s l i Servatoris noslr i aboli l ione, ejus-
dem pari ler verissima e l dcifera caro et fonna 
destruitur. Nam cuin dupl ic i ler a l iquid ceu m i -
nime flgurandum ex i s i imar i p o s s i l ; nempe vel 
quia nul lum es t ; veJ quia esl qnidem, sed tanien 
comprebendi nequit, ulpole invisibi le e l a r canum; 
ulrumlibet in Cbr i s lo omniuoi noslrorum Deo ac 
Servaiore quispiam existiroeC, nonne manifesiis-
sime impius e r h T N a m prima quidem opinio de-
rooDSlrarei Emroanuelem baud vere factum b o m i -
n e m ; ahera faclum sane bominem, sed u m e n extra 
huroanas proprieiates fuisse, elj assumptam carnetn 
abjecisse, atque ad divinam incompreheusibilitatein 
rursus omnino rediisse. Quod cuncl is omnino i n -
spiral is Scr ip lur i s alienurn es i , quae eliara denuo 
eum reversurum a i u n i , judicem scil icet codem 
modo conspicuum, quo visus fu i l discipulis aique 
aposlolis cum i n coelum assumereiur *. C o n i r a -
r ium quippe commenium manicbaea doclr ina et i a -
saoa impieiaie sca ie t : dequo divi Davidis rec i la lur 
ab bx re l i c i s dictum i l lud : In tole potuit taberna-
eulum suum 1 ; quibus verbis deposilionem alque 
abjectionem Domioic i deiferique corporis innui 
d i c u n l . 
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ΤΟΝ 

ΝΙΚΗΦΟΡΟΥ ΤΟΥ ΟΜΟΑΟΓΗΤΟΥ 
ΚΑΝΟΝΩΝ ΊΊΝΕΣ. 

NICEPHORI CONFESSORIS 
ALIQUOT CANONES \ 

t. Oporiet nionacbos jejunare die Mercur i i et Α 

Veneris Sepluagesimac ( 1 ) : e i ubicunque fuerint, 
easeuni comedere posl prsesanclificalorum solul io-
i i em. Ever t i t hic canon Jacobi dogma, et Te i r ad i -
ia rum haeresim. 

II. Die Dominico sine impellente necessitate aut 
f i non oporiet i ter facefe. 

III. Apocalypsin P a u l i , e l ea cjuafr dicunlur bron-
tologia, et selenodromia, au l calandologia, suaci-
pere non oporter, profana enim omnia . 

I V · Apocalypsin Esdraeet Zosimac, et duo sancii 
Ceorg i i n ia r ty r ia , et sanctorum mar ly rum Ceryc i 
(Cyr ic i ] e l Juliltse, l ibrumque M a r c i e l successoris 
[Diadocbi] suscipere non oportet. Hejicienda baec, 
i ion admiitenda. 

V. Monacbi in poenis exsistenies, ad communeiii B 

fralr ibus cibum e l precalionein admiuendi sun i . 
Participes e l iam esse debeut benedictionis, id es l , 
i r u c t i , s imul cum eorum confessione. 

V I . fnlesialo morienl ium piae largiliones pro 
ipsis facta? suscipiendse sun l , siquidera vivenles eo 
animo iuerint , ut i i a praesiarentur. 

V i l . S i quis infirmus sit , et sancium baptisma, 
feai.ciuraque babi lum requira i , dare ei eine mora 
bporiet, nec gratia esl deneganda. 

Y l l l . S i quis ad annos v ig in l i e i deinceps diaso-
lu le e l in luxu vixeri t , deinde studiosus apparueri l 
t irtuT.s, non est ordinandus. Sacruin enim impol -
i t i luni est. Q 

I X . Non oportel operari bebdomade diacaenesimi, 
beque Sabbato apolysimi cancre imniacula lum, 
beque dics Jovis observaro. 

X . Bigaimis non coronatur, sfed in eo puuietuf * 
b tann i s duobussacra non participet myster ia . 

X I . Tr igamus anivis quinque emendelur, et sic 
adinittatur. 

Α'. "Οτι δεί νηστεύεϊν τούς μοναχούς τ ϊ } Τετράίί 
τ ή ς Τυροφάγου , χα \ τή Παρασκευή . Κα \ μετά την 
τ ώ ν Προηγ ιασμένων άπόλυσιν έσθίειν τ υ ρ δ ν , OTWJ 

άν εύ^εθώσιν . Α ν α τ ρ έ π ε ι δέ δ κανών ούτος τοΰ 
Ι α κ ώ β τδ δ δ γ μ α , Χαι τήν τ ώ ν Τ ε τ ρ α δ ί ω ν αίρεσιν. 

Β ' . "Οτι ού δεί δδοιπορέίν Ανευ ανάγκης ή βίας έν 
Κ υ ρ ι α κ ή . 

Ρ . Τήν άποκάλυψιν τοΰ Παύλου, κ α \ τά λεγόμενα 
βροντολόγια , κα \ σεληνοδρδμια , ή καλανδολόγιχ t 

ού χ ρ ή δέχεσθαι · βέβηλα γ ά ρ π ά ν τ α . 
Δ' . Τήν ά π ο Χ ά λ υ ψ ι ν Έ σ δ ρ α κ α \ Ζ ω σ ι μ ά , κα\ τά 

δύο μαρτύρ ια τοΰ Αγίου Γεωργ ίου κα\ τών αγίων 
μ α ρ τ ύ ρ ω ν Κηρύκου κα \ Ί ο υ λ ί τ τ η ς , κα\ τήν βίβλον 
Μάρκου κα\ διαδόχου * ού χ ρ ή δέχεσθαι . Απόβλητα 
γ ά ρ , κα\ ού δεκτά . 

Ε ' . Τούς δντας έ ν έ π ι τ ι μ ί ο ι ς μοναχούς χρή 9ν*~ 
εσθίειν κα\ συνεύχεσθαι . Μετέχε ιν δέ κα \ ευλογίας, 
ήγουν κατακλαστοΰ , ά μ α τ ή αυτών εξομολογήσει. 

CJ*'. Χ ρ ή δέχεσθαι τ ά ς εύπο ι ίας τών άδιαθέτως τε-
λευτώντών τ ά ς υ π έ ρ αυτών γ ι ν ο μ έ ν α ς , εΓγε χα\ 
ζ ώ ν τ ε ς ά ρ α προθέσεως εΐχον τόΰ ούτω ταύτας τε-
λεσθήναι . 

Ζ ' . Έ ά ν τ ι ς ασθενής ή , κα \ έ π ι ζ η τ ή τδ Αγιον βά­
π τ ι σ μ α , ή τδ άγ ιον σ χ ή μ α , χ ρ ή διδόναι ανυπερ­
θέτως , κα \ μ ή κωλύε ιν τήν χάρ ιν . 

Η ' . Έ ά ν τ ι ς έν ασωτ ία έζησε μ έ χ ρ ι ς ετών εΓχοσι, 
κα \ έ π έ κ ε ι ν α , ε ί τα μ ε τ ά τ α ΰ τ α φανή ποιών έργα 
α ρ ε τ ή ς , ού χ ρ ή αύτδν χειροτονεί σθαι . Τδ γάρ ίερδν 
άμόλυντον. 

θ \ Ό τ ι ού δε ι έργάζεσθαι τ ή ν εβδομάδα της 
δ ιακαινεσίμου ουδέ τ ψ Σαββάτω c τ ή ς άπολυσίμου 
ψάλλειν τ δ ν Αμωμον d , ουδέ τ ά ς π έ μ π τ α ς φυλάττειν, 

Γ . *0 δ ί γαμος ού στεφανοΰται , άλλ' έξει έπιτίμιον 
τδ μ ή μεταλαβείν τ ώ ν άχραντων μυστηρ ίων έτη δύο. 

ΙΑ' . Ό τ ρ ί γ α μ ο ς έ π ι τ ι μ ά σ θ ω έ τ η π έντε , κα\ ούτω 
δεχθήτω . 

* Διαδόχου. b Δ ιακαινησίμου , hoc est, bobdomada P. iscl ial is . H V R D . c Ά π ο λ υ τ ί μ ο υ , boc est, 
feabbato iu Alb i s . H A R D . d l loc est, psaliiium c x v n i : Deati immaculaii. HARD. 

(*) Ex jure Grccco* (M*NSI , Concil. t. X I V , 
p. 119.) 

saiis fel ic i lcr vc r l i Sepluagetimw, i l lam enim qttM' 
. , quQijebimam reddeiidam esse Altatitis, De bebdouud. 
(I) Monilob lcclorcs vcl im voccm τυροφάγος uon Giajc. p. 1422. sentit ct demonslrat. MA^SI. 
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Itf. Ό χειρισάμενος τδν «αυτού π α τ έ ρ α , κα\ Α XII · Q " i pulsaveril palrem suum et spontc o c c i -

άποχτείνας εκουσίως, τ ά τοΰ φόνου έ π ι τ ί μ ι α τελέ­
σει έτη τριάκοντα πέντε . 

Ι Ρ . Κατά περίστασιν κα\ μοναχδς λιτδς β α π τ ί ζ ε ι , 
ωσαύτως και διάκονος κατά περ ίστασιν β α π τ ί ζ ε ι . 

1ά'. Έάν κατά Αγνοιαν πληθυνθή ά ν τ ι μ ί ν σ ι ο ν , 
ού μολύνεται. Ό γ ά ρ άγ ιασμδς έν α ύ τ ψ έστ ι . Τδ 
γάρ ίερδν, μιαρδν ού γ ίνετα ι . 

ΙΕ'. Οί άπδ παλλακίδος κα \ πορνε ίας κα\ άπδ δι-
γάμων κα\ ά π δ τ ρ ι γ α μ ί α ς τ ικτόμενοι π α ί δ ε ς , έάν 
φανώσιν άρετάς έ χ ο ν τ ε ς , κα ί είσ\ν άξιοι ί ερωσύνης , 
χειροτονείσθωσαν. 

Χρή τ ά ά β ά π τ ι σ τ α ν ή π ι α , έάν εύρεθή τ ι ς ε ί ς 
τόπον μ ή δ ν τ ο ς Ιερέως , β α π τ ι σ θ ή ν α ι . Εί βαπτ ίσε ι δέ 
χαι ό ίδιος π α τ ή ρ , ή οιοσδήποτε ά ν θ ρ ω π ο ς , μόνον 
ίνα έστ\ Χ ρ ι σ τ ι α ν δ ς , ούκ έστιν α μ α ρ τ ί α . 

ΙΖ'. "Οτι ού χ ρ ή μεταδιδόναι το ίς λαμβάνουσι 
τόκον, ή συνεσθίειν α ύ τ ο ί ς , έπ ιμένουσι τ ή π α ρ α ­
νομία. 

derf i , annis i r tginla quinque degei in pocnis bo-
midda» . 

XII I . E l i a m siinplex monachus ex causa bap l i za l , 
u l e l diaconus. 

X I V . S i a t i l i in ins ium per ignoranl iam implettim 
sit , non po l lu i lu r . Sanciiii<:aiio eniin in eo esU 
Sacruiu e i i i i u , impurum uon e f lk i lu r . 

X V . Qui ex concubina e i scor lo , et ex bigamis 
e l trigamis nal i sun l , s i v i r iu l ibus p r x d i l i appa-
ream, e l s i i u sacerdoiio digni , ordinenlur . 

X V I . Infanles non bapiizalos oporlet, si quo loco 
reperialur quis , ubi non s i i sacerdos, b a p i i z a r . 
Quod si vel pater , aut quilibet alius, modo s i i 
Cbr i s l ianus , baplizet , peccalam non commiu i t . 

X V I I . Usurani accipieiitibns non sunl elargienita 
sacrainenla : n e c c u m persoveraulibus in iniquilato 
communi le r cibus sumendus. 

A P P E N D I X 
AD CANONES NICEPHORI P A T R I A R C I L E . 

(Ex Soppl. Mansi, tom. I, pag. 805.) 

Sancti N icep l io r i Consianimopol i tani palriarcbae, 
elorihodoxse de veneralioneeanclarum imaginum fl-
dei coufessoris egregii , canones,quos in var i is synodis Q 
*uis roi ididi i ex jure Graeco Romauo excerptos de-
dii Labbeus l o m . I X , pag. 387, Veueiae edi l ionis . 
Sed i-uiii ib i i i i u l i l i et b inc inde excerpli coiupa-
r e u i l ; idee integriores i l los in nova, si quseador-
nareiur, Col lecl ione Conci l iorum oplarunt buc-
e^qne habere erudi i i : neque res era l dcplorata , 
ciim plura essent volumina excuaa, unde col l igi 
poiuisteni, e i i n easdem Collecliones referr i . Sed 
hunc laborem Veueius Labbei editor c l suppte-
menioriini auc lor refugil . Hunc ejus defectum bic 
«uppJeiidiiin d u x i , canones il los exbibens integr io-
res ei iiumero majores, quales ex ins. codice v u l -
gavit Coieler ius Munument. l o m . I I I , pag. 445. I l is 
vero adjicere visum est canones nonnullos, quos 
llr-rnieiiopiilits in sua canonum epiiome se rvav i i , D 
iis lamen detractis , quos jam Labbeus d e d i l ; ex 
quibiis umnibus caelerisque, quos ex Jure Graeco · 
v > «iuano Labbeus corras i t , in iegra , quanttim ficri 

4 O i u i i t col leci io canonum Nicepl ior i palriarcbae in 
Cullcciionc Conc i l io rum babeaiur. Quanquam vero 
in iis, qtios ex Coielerio i i i fer ius exbibeo, canones 
qoidam o c c u r r u n l , quos par i ie r babes apud L a b -
beuin repei i los , omillendos lamen non censui, 
lum ne Col lec l ionem canonum Nicepbor i , quam iit 
*eleri codice Colc ler ius of fendi i , io aliquo n i i -
nuerem, cun i etiain in gral iain accural ior is versio-
ftis a CoLelerio adornalae. Cole le r i i vero nolas 
s<ljicicndas minime ccnsui , quod n i l i i l plerumquc 
aliud ferant, quam i i id ic iu i i i p lu leo iu in , cx quibus 

canones II1 i ex t rac i i sunt, et quiivam cxslcnt cdi t i 
in Jure Graeco Romano e l a l i b i ; qu i vero se p i i m u m 
eruente prodant. Caeterum obscuros iilos r i lu s , q»l 
in bis canonibus l anguniur , si quis nosse voluerit , 
adeat Goar iu in iu Euchologio, e l Cangium i n G l o s -
sario G r a c i i a t i s . I l is vero canonibus suli jungil 
Cotelerius epislolam S . Nicephori patrxarchai et 
confenoris, quam inscripl ionem in ms . codice rc -
p e r i l ; quae sane epislola canonicas responsioncs 
ad interrogationes cnjtisdam exb ibe i . Diu l i i u l i um-
que luesi anceps, num banc pariter in ineam banc 
col lecl ionem referreni, veritus ne f<»rlc non N i c c -
pbori Conslantinopoli lani pairiarcba?, scd poiius 
doctoris cujusdani p r i v a l i , nempe S . Tbeodori 
Sludi(a3 sanciio babenda sit, cum reipsa inler 
epistolas S . Theodori a S i rmondo ediias locuin 
suum vind ice i . Veruni omnia sedttlo perqnireudo 
jam tandem comperisse me arb i l rof episiolam banc 
piane abnegatidam esse Nicephoro, et Tbcodoro 
Sluditas asserendam. Id mib i indicare visa esl pe-
riocba i l la qua epislola c laudi lur : Ucec quidem 
tibi, lanquam unanimi, et coliaboralori no$ provi-
ribu$ explicuimus. Tu vero lute (ratribus, qui te 
inierrogaverunt, tradita, e lc . Isia quidem aequalis 
sunt ad xqualem, qualis profeclo erat Melbodius 
monacbus (cui inscripta ba3C cpis lola in ler opera 
Theodor i Sluditaj legitnr), erga euiudem Tbeodo-
ruin S t u d i i a m , nulla vero digni ia l is a?quatio i n l c r -
cedere inter Alctbodii im e l Niccpborum poterat; 
quarc ca neglccla ulpoie bominis p r iva l i moni l ioi ie , 
ιιοιι canonica episcopi sanctione, rc l iqua cx Cotc lc -
rio danius. 
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S. N I C E P H O R I C O N S T A N T I N O P O L I T A N I , C O N - Α ΤΟΥ ΕΝ ΑΓΙΟΙΣ ΝΙΚΗΦΟΡΟΥ ΚΟΝΣΤΑΝΤΙΝΟΥ-
F E S S O M S , C A N O N E S 

Εχ ecclesiasticix ConstUutionibu$ ipsiut et sanctorum 
Patrum cum eo conyregatorum collecii. 

ΠΟΛΕΩΣ, ΤΟΥ ΟΜΟΛΟΓΗΤΟΥ, Κ Α Ν Ο Ν Ε Σ 

Έκ τών εκκλησιαστικών αυτόν διατάξεων χαί 
τών σύν αύτφ άγιων Πατέρων. 

(MAZVSI, ConeiL t X I V , ρ. 523.) 

I. S i per ignoranl iam anii tninsium lo lum fucrit , 
non a m i l l i t sanclificationem, neque profanura flt. 

II. Bigaraus non co rona iu r ; quin potius censu-
rani habel non percipiendi immacuiala sacramenla 
dtiobus ann is ; trigamus vero annis quinque. 

III. Oui ex necessilaie ad breve lempus in E c -
clesise Nartbece mansionem fecerit, non condemita-
l u r : qtiori si manserh d i u , ipse quidem cum poenis 
pccnitentialibus ej ic ieiur , templum vero q u * saa 
sun l rec ip ie l . 

I V . Inleslaio mor i en t ium, pise largi l ione* el JJ 
oblationes pro ipsis faclae suscipiendae sun t ; si 
quidem in vita proposi lum babuer in l , ut ita ese 
praeslarentur* 

V . S i A n n u n l i a l i o incideri t i n magnam Quin tam, 
Vel magnam Parasceven, non del inqui inus, si lunc 
v innm e i pisces sumpserimus. 
• V I . Qui in monachorum praepositum benedictus 

c l consecratus fuit, eslque presbyter, lectoreiu ac 
subdiaconum in proprio roonaslerio ordinat . 

V I I . S i quis usque ad annos v ig in l i et u h r a , in 
Iuxu e l l uxur i a v i x e r i l , deinde vero v l r tu l i s opera 
facere cogniius fuerit, non oportet euin o r d i n a r i . 
Quodeniim sacruni est, impollutum e&sedebet. 

VII I . Qu i ex concubina, aut diganais vel trigamis 

A \ Έ ά ν κ α τ ά άγνοιαν πλυθή άντ ιμ ίνσιον · , ο ύ κ 
άποτ ίθετα ι τδν ά γ ι α σ μ δ ν , ουδέ βέβηλον γ ί ν ε τ α ι . 

Β ' . Ό δ ί γ α μ ο ς ού στεφανοΰται · άλλά κ α \ ittxxt-
μάτα ι μ ή μεταλαβείν τ ω ν ά χ ρ α ν τ ω ν μ υ σ τ η ρ ί ω ν έ τ η 
δύο * ό δέ τ ρ ί γ α μ ο ς έ τ η π έ ν τ ε . 

Γ ' . *0 έξ α ν ά γ κ η ς έ π ' ολίγον χρδνον έν τ ψ ν ά ρ * 
θηκι τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς κ α τ α μονή ν π ο ι ή σ α μ ε ν ο ς , ο ύ 
κατακρίνετα ι · έάν δέ χ ρ ο ν ί σ η , αύτδς μέν μ ε τ * έ π ι -
τ ι μ ί ω ν έ κ β λ η θ ή σ ε τ α ι , ό δέ ναδς ά π ο λ ή ψ ε τ α ι τ ά 
ό ίκε ϊα , 

Δ ' . Τ ώ ν άδιαΟέτως τ ε λ ε υ τ ώ ν τ ω ν , χ ρ ή δέχεσΟα* 
τ ά ς υπέρ αυτών γ ινομένας ε ύ π ο ι ί α ς · εΓγε κ α \ ζ ώ ν τ ε ς 
πρδθεσιν εΤχον τοΰ ούτω τ α ύ τ α ς τελεσθήναι . 

Ε \ Έ ά ν φθάση δ Ε ύ α γ γ ε λ ι σ μ δ ς τ ή μ ε γ ά λ η 
Π έ μ π τ η , ή τ ή μ ε γ ά λ η Π α ρ α σ κ ε υ ή , ούχ ά μ α ρ τ ά -
νομεν οίνου την ικαΰτα μεταλαμβάνοντες κα ί Ι χ θ ύ ω ν . 

5* · Ό Λ Χ Ω Ν 6 ^ χ ή ν ηγουμένου πρεσβύτερος <ϋν , 
χε ιροτονεί άναγνώστην κα ι ύποδιάΧονον έν τ ή ί δ ί α 
μονή . 

Ζ ' . Έ ά ν τ ι ς έν ασωτία έζησε μ έ χ ρ ι ς ε τ ώ ν ε ί κ ο σ ι , 
ή κα ί έ π ί κε ίνα, εΐτα Φ&νή ποιών έργα ά ρ ε τ η ς , ού 
χ ρ ή αύτδν χε ιροτονείσθαι . Τδ γ ά ρ Ιερδν Αμόλν»ντον 
είναι δε ί . 

Η ' . 01 ά π δ παλλακίδος ή δ ι γ ά μ ω ν ή τ ρ ι γ ά μ ω ν 
nati sun t , modo vitain e i b i b u e r i o l sacerdotlo C τ ικτδμενο ι π α ί δ ε ς , έάν άξιον ίερωσύνης έ π ι δ ε ί ξ ω ν -
d ignam, o rd inan lur . 

I X . Div ina comiminio tradenda est segrotanii in 
periculo m o n i s , e i iamsi c ibum sumpserit . 

X . Oporlet salutaiionis causa genu fleciere dic 
bominico , ct per totam Pentecos ien ; non lamen 
consuetas genuflexiones facere. 

X I . Nou peccat, qui pro i r ibus hominibus unam 
consecraioblat ionem, au l unam accendit candelam. 

X I I . Quod non oporieat in prece Scevopbylacii 
seu sacrar i i iacere consignaiionem euper sacnim 
ca i icc in . 

XI I I . Non oporlet sine aqua cal ida presbytcrum 
missam cclebrare, nisi in magna necessilaie, e l s i 
nullaienus ejusmodi aqua reperialur . 

X I V . Monachum qui habitum abjecerit, e l poeiea 
convcrsus est, oporte i i l e rum vesiiinento mona-
cba l i , quod exuit , induere, absque precibus coo -
siiiuiis. 

X V . Oportel u l sanclimoniales in sanclum al lare 
i i igredianlur et accendant cereum et candelam, 
ilhidque orneni ac ver ran l . 

X V I . Non debenl monacbi magna Parasceve (al. 
Quadragesima) opera agricuhurae exercere, eo rum-
qne prsetexlu soiverc jejuniuro, sumendo vinum ct 
idetiui. Hajc enim sunt gulae ins t i lu ta . 

τα ι βίον, χειροτονούνται. 
β ' . Δεί μβταδιδδναι τής θε ίας κοινωνίας τ ψ <άσ6ε-

νοΰντ ι , άποθανε ίν κ ινδυνεύοντ ι , κάν μ ε τ ά τ δ γ ε ύ -
σασθαι βρωσεως . 

Γ . Χ ρ ή χάρ ιν ασπασμού κλίνειν γδνυ έν Κ υ ρ ι α κ ή , 
κα ί έν δλη τ ή Πεντηκοστή * ού μήν τ ά ς έξ έ θ ο υ ς γ ο -
νυκλισίας πο ιε ίν . 

ΙΑ' . Ούχ Αμαρτάνει τ ι ς υπέρ τ ρ ι ώ ν α ν θ ρ ώ π ω ν μ ί α ν 
προσκομ ίζων προσφοράν , ή μ ίαν Απτών κανδήλαν*. 

1Β\ "Οτι ού χ ρ ή σφραγίδα ποιε ίν έν τ ή εύχϊ} τ ο ΰ 
Χκευοφυλακίου β , έπλ τδ άγ ιον ποτήρ ιον . 

Ι Γ ' . "Οτι ού χ ρ ή Ανευ θ ε ρ μ ο ύ λε ιτουργήσαι π ρ ε -
σβύτερον, ε ί μ ή κ α τ ά πολλήν περ ίστασ ιν , κ α ι ε ί ο ύ -

® δ α μ ώ ς ευρ ίσκετα ι θ ε ρ μ δ ν . 
ΙΑ' . Τδν άθετήσαντα μοναχδν τδ σ χ ή μ α , κ α \ π ά ­

λιν έπ ιστρέψαντα , δεί π ά λ ι ν ένδυε ι ν αύτδν ήν ά π -
εδύσατο μοναχ ικήν στολήν, χ ω ρ ί ς τ ώ ν τ ε τ α γ μ έ ν ω ν 
ε υ χ ώ ν . 

ΙΕ ' . Δεί τ ά ς μονάζουσας είσιέναι ε ί ς τδ Αγιον θ υ ­
σιαστήριον , κα \ ά π τ ε ι ν κηρδν κα \ κανδήλαν, κ α \ 
κοσμείν αύτδ κα\ σαροΰν. 

Ι<7'. Ού χ ρ ή τούς μοναχούς τ ή μ ε γ ά λ η Π α ρ α ­
σκευή ' έργα γ ε ω ρ γ ι κ ά μετ ι ένα ι , και προφάσει τ ο ύ ­
τ ω ν ε ί ς οίνον καταλύειν κ α \ έλαιον. Τ α ΰ τ α γ ά ρ γ α -
σ τ ρ ι μ α ρ γ ί α ς είσ\ν ε π ι τ η δ ε ύ μ α τ α . 

«/* πλυνθή άντ ιμήτ ιον . 1'* αί. σκεύοςυλακείου . f al. τεσσαρακοστή. 
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ΙΖ'. Διά τ ρ ε ί ς α ί τ ιας έ ? : ί τ α ι τ φ μοναχψ τής Λ X V I I . Tr ibus de causfe monacbo l i ce l a euo rece 

Ιδίας άναχωρείν μονής · έάν ή ό ηγούμενος α ίρετ ι 
χό; · έάν είσοδος γυνα ικών ε ίς τήν μονήν γ ί νητα ι · 
χα\ έάν παιδ ία κοσμικά έ ν τ ψ κοινοβίφ μανθάνωσιν . 

ΙΗ'. Ά τ ο π ο ν γ ά ρ τ ά έν τ ή μονή π ρ α τ τ ό μ ε ν α , δ ι ' 
αυτών δημοσιεύεσθαι . 

Ι θ \ Τούς δντας έ ν έ π ι τ ι μ ί ο ι ς μ ο ν α χ ο ύ ς , χ ρ ή 
συνεσθίειν τοΤς λοιποις κα \ σ υ ν ε ύ χ ε σ θ α ι · μετέχε ιν 
ίέ κα\ ευλογ ίας , ήτοι κατακλαστού , ά μ α τ ή αυτών 
εξομολογήσει* 

Κ'. TJJ τών α γ ί ω ν αποστόλων νηστε ία , κ α ί τ ή τού 
αγίου Φ ι λ ί π π ο υ , χ ρ ή τούς έν *τή μονή καθήμενους 
μοναχούς, τετράδος κ α \ π α ρ α σ κ ε υ ή ς ά π α ξ π ρ δ ς 
Ιττιέραν σιτείσθαι · τούς δέ εργαζομένους , μ ε τ ά τήν 
Ικτην γεύεσθα ι ώ ρ α ν , κα*. ε σ π έ ρ α ς δε ιπνε ί ν . 

ΚΑ'. Έ ά ν φ θ α ρ ή μονάστρια ύ π δ βαρβάρων ή 
άταχτων ανδρών, κ α \ ή ν ό προτού βίος α υ τ ή ς ά μ ε μ -
πτος, ε ίς τεσσαράκοντα η μ έ ρ α ς έ π ι τ ι μ ά τ α ι · ε ί δέ ό 
Ερώην αυτής βίος με μολυσμένος ή ν , τ δ τ ή ς μο ι ­
χείας έ π ι τ ί μ ι ο ν έκπληρο ί . 

Κ Β \ Ό τδ μοναχικδν ένδΰς σ χ ή μ α , φόβω στρα* 
τεία; ή . άλλη τ ιν ι πανουργ ία , ώς δήθεν τούτου 
καταγελών» κα \ τούτο μ ε τ ά τήν ανάγκην ή τήν ύ π ό -
χρισιν αποθεμένος , ε ί ς τεσσαρακοστός τρε ί ς ή μ ε ­
ρων έ π ι τ ι μ ά τ α ι , κ α \ ούτοι τ ή α γ ί α πρδσεισι κοι ­
νωνία. 

Κ Γ . Μοναχού πρεσβυτέρου νέου μοναστρ ία ι ς υπ­
ηρετούντος, κα\ μεταδίδοντος αύτα ί ς , ού χ ρ ή κ ο ι ν ω ­
νεί ν έξ α υ τ ο ύ . 

dere monas ie r io ; si pra^posiius liicreticus s i l ; s i 
nmlicres in nionasleriuui i u i r o e t i n l ; e l ei puei i s x -
culares m coeuobio edoceii lur. 

X V I I I . Absurdum enim eel et a l iont im, qtiae ifl 
niouaslerio gerunlur , per tales publ icar i . 

X I X . Monacbi poenis censurisque subjecli , una 
cmn reliquis cibttm stnnere, ac precari « lcbent ; 
atque ei iam pariicipets esse Eulogiie e i C u i a i l a s i i , 
1ioc est panrs fracti e i b c n e d i d i , e i imi l cuin eoruui 
coiifcssioHft. 

X X . Iιι ji»juiiio son<Hortini apoetolorum, ei jejunio 
sancli Pbi l tppi opor ie i u l mona cbi q ui in monas-
terio vesideni , per feriaequarias et sextas semel ad 
vesperam cibum s u m a n l ; qui vero opera faciunl , post 

® boram sextaro edani , e igns ten i , ac vespere coeiient. 

X X I . S i monialis a barbaris vel pelulanlibus 
v i r i s v i i i a l a fuerit, esique vita ipsius praecedene 
inculpata , quadragiitta dierum jKBuam b a b e l ; sin 
vero pr ior ^ i t a impura f u i l , adulterii censuram e l 
pcenitentiam e i p i e l . 

X X I I . Qui monaobalein babi lum induit me la 
militiae, aut per a l iam quamlibet asu i l i am, ut s c i l i -
c e l i l lum deridens, eunideinqne post neceasiiatem 
au l s i tmilal ioi iem deponit , trrbus dierum quadra-
geeimis poni lur , a lq ue s ic ad « a c r a m comrounio-
nem accediL 

X X U l . Non accipienda est eommunio ex mona-
cbo presbyiero juveiie , qni moniaHbus nihi is l rat , 
easque comtitunioue imper i i tu r . 

C 
ΚΑ'. "Οτι ού χ ρ ή τδν ήγούμενον τδ κουκούλιον X X I V . Monas ie r i i preposi lus ci icullam a d i sc i -

τοΰ μαθητού έκβάλλειν , και δ ιώκε ι ν αύτδν . 
Κ Ε \ Τδν άθετήσαντα τ δ άγ ιον σ χ ή μ α , κ α \ μ ή 

διορθούμενον, ού χ ρ ή ύ π δ στέγην Αγειν , ή χαίρε ιν 
λέγειν α ύ τ ψ . 

RQ"*. *Εάν τ ι ς ασθενής ή , κα \ έ π ι ζ η τ ή τδ άγιον 
βάπτισμα, ή τδ Αγιον σ χ ή μ α , χ ρ ή διδδναι Α ν υ π ε ρ ­
θέτως, κ α ι μ ή κωλύειν τήν χάρ ιν . 

ΚΖ' . "Οτι ού χ ρ ή λε ι τονργήσαι πρεσ6υτερον μ ο -
ναχδν άνευ μανδύου. 

ΚΗ' . Τούς Αδηλα π τ α ί σ μ α τ α έξομολογουμένους, 
τ ή ς μέν κοινωνίας Απε ίργε ιν δεί τδν δεχόμενον την 
εκείνων έξομολόγησιν · ε ίς δέ τ ή ν έκκλησίαν αυτούς 
είσέρχεσθαι μ ή κωλύε ιν , μηδέ θρ ιαμβεύε ιν τ ά κ α τ ' 

ρυΙο non auferai, neque eum expellat, 
X X V . S i quis sacrum babituin projeccrit , nec 

emendaverit se, non oporlet eiikn ad lec lum a d m i i -
tere, neque A v e ei dicere 

X X V I . S i quia in l i rn ius si t , e i sanclum baptisma, 
vel sacrum babi lum reqitirat, dare sine mora opor-
l e l , nec gral ia est impedienda. 

X X V I I . Quod non opor iea l presbyterum motia-
cbum sine mandya sive pal l io sacrum facere. 

X X V I I I . Eos qui occulia delicta confitentur, 
debet quidem a communione arcere qui eoruui 
suscipi i coiifessionem; non lamen impedire quiu 
ecclesiam higredianlur , neque ipsos ipsorumque 

αυτούς· άλλ' ε π ι ε ι κ ώ ς τούτους νουθετείν , τ ή μ ε τ α - ρ res Iraducere; sed leni ler eosdeni admonere, ut 
νοία προσανέχειν κα ί π ρ ο σ ε υ χ ή · κα \ οίκονομείν τ ά 
προσήκοντα τούτοις έ π ι τ ί μ ι α , κ α τ ά τήν έκαστου 
«ροαίρεσιν. 

Κβ ' . Μοιχο\ κ α ι κτηνοβάται κα\ άνδροφδνοι, κα \ 
οί τοιούτοι, έάν οίκοθεν τήν Ιδίαν έξομολογήσο>νται 
άνομίαν, άδηλον τοίς πολλοίς έτ ι τυγχάνουσαν , τ ή ς 
κοινωνίας μέν κεκώλυνται 8 , κα ί τά έ π ι τ ί μ ι α δέχον-
' ε ι · ε ίς τ ή ν έκκλησίαν δέ ε ίσερχδμενοι , Τστανται 
Ι^ΧΡ1 τ ή ί τ ώ ν κατηχουμένων ευχής · έάν δέ δήλα τ ά 
τούτων ωσι π τ α ί σ μ α τ α , τότε λοιπδν κ α τ ά τδν έ κ κ λ η -
ίιαστικδν θεσμδν έκπληροΰσι τ ά έ π ι τ ί μ ι α . 

1 I U o a n . 10. 

' α/, κωλύονται. 

poenitenlise ct o ra i ion i iniendant, necnon poenilen-
l iam i i l i s convenienlem juxta uniuscujusque propo-
siuira modcrar i . 

X X I X . A d u l l e r i , besl iarum in i lores , bomicida?, 
et s imiles peecaiores, cuin scelus suum proprio 
motu confessi fuerint, a comniuirione quidem arce-
t ) i in tur , ac pceniientiaB mul iam acc ip ie i i l . Ιιι ec-
clesiam aulem ingressi siant usque ad oralionem 
Catecbnmenoruin. Quod s i publica s in l eoruni de-
l i c ta , tunc deinceps juxta ecclesiasiicam legera 
poenilcnliam peraguni . 
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X X X . S i laicus lapsus suos sponle confessus fue- Α Α' . Έ ά ν έξομολογήσηται λαικδς b τά εαυτού 

r i l , dispensalionein adhibere poiesl qui confessio-
nem r e i i p i l . 

X X X I . E x episcopi permissione, el iam presbyier 
sui iropegit im faeil, seu solemnein crucis i i if txioncm. 

X X X I I . Usurani accipienlibus non sunt danda 
eacraiueiila, ueque c i im iis oporlet convivere quan-
diu in in iq i i i ia ie perseveravoriaL 

X X X I I I . Oporiei monaciios jejunare quarla feria 
hebdomada? lac i ic in i i ac Parasceve, et po»l Pra> 
sai ici if icaiorum finem dimisslouemque caseum co-
medere, ubicum bab i iaver iu l ; ad eversionem do-
gmatis Jacobi , aique baereseos Tetradi tarum. 

X X X I V . S i quis coucubina ulens, non v u h atU 
i l l am relinquere, aui bcnediciione donar i , et cum 

σφάλματα έχ προαιρέσεως, δύναται ποιήσαι οίκονο­
μ ίαν δ δεχόμενος. 

ΛΑ'^ Κ α τ ' έ π ι τ ρ ο π ή ν τού επ ισκόπου ποιεί σταυρο-
πήγ ιον κ*\ πρεσβύτερος* 

ΛΒ' . "Οτι ού χ ρ ή μεταδιδόναι τοίς λαμβάνουσι 
τόκον, ή συνεσθίειν αύτοίς , έπ ιμένουσι τή παρανο­
μ ί α . 

Α Γ . Δεί νηστεύει ν τούς μοναχούς τ ή Τετράδι τής 
τυροφάγου, κα\ τή Παρασκευή · κα \ μετά τήν ΙΙρο-
ηγ ιασμένων άπόλυσιν έσθίε ιν τυρδν ί , ο π η i άν έπι 
χωρ ιάζωσιν · ε ίς άνατροπήν τού δόγματος τοΰ Ια ­
κώβου, κα\ τ ή ς τ ώ ν -Τετραδιτών α ίρέσεως . 

ΑΔ'. Ε ι τ ι ς παλλακήν κεκτημένος , ού βούλεται ή 
καταλιπε ίν αυτήν , ή εύλογηθήναι κα\ μ ε τ ά Ιεροΐο-

sacramenti r i lu eam babere, nou oporlet recipere Β γ ί α ς έχειν , ού χρή δέχεσθαι τά π α ρ ' αυτού προσφε­
ρόμενα τή εκκλησία, ής τούς θείους θεσμούς διά 
τ ώ ν έργων κατα φρονώ ν ένυβρίζε ι . 

ΛΕ ' . Έ ά ν μοναχδς τδ άγιον αποθεμένος ογήμε 
κρεωφαγήση κα\ γυναίκα λάβη , δει μ ή επιστρέφοντα 
τούτον, άναθέματ ι καθυποβληθήνα ι , κ α ί άκοντα τέ 
μοναχ ικά ένδυθήνα ι , κα \ μοναστηρ ίω έγκατακλα-
σθήναι . 

A C ^ . Ού δεί τδν ά π α ξ πορνεύσαντα χειροτονείσαι, 
εί κα \ τού πάθους ά π έ σ τ η · φησ\ γ ά ρ δ μέγας Βα­
σίλειος, ι Εί και νεκρούς άν ιστά δ τοιούτος, Ιερανς 
ού γενήσεται k . i 

ΛΖ' . Ό Απόστολος λέγων , Ε ί τις άδεΛφος ονο­
μαζόμενος # πόρνος1, τψ τοιούτφμηδέ συνεσθίειν, 

qusc ab ipso e r c l e s i » offerentur* cujtis divinas san-
ci iones opcribns c o n l e m i i i l cotuumetiaque afficil. 

X X X V . S i monacbus, sanclo babilu deposilo, 
carnein comederi l , nxoremque duxerit , oportet 
etim, converi i uolenlem, aualberoali s u b m i u i , e i 
inv i i i i i n mouas l icU veslibus indui , alque in mona-
bierio concludi . 

X X X V I . Qui vel semel fornicalus es l , nequaqtiam 
ordiuelur , lamelsi a vitio abscesserit. A i t quippe 
magnus Bas i l i u s : c L i c e l bomo bujusmodi morluos 
sus r i l ave i i l , sacerdos non fiel. > 

X X X V I I . Quaiido Aposlolus d i c i l : Si quit frater 
nominalut sit fornicalor, cum ejusmodi nec cibum 
iumeie*; non quem il le et i l le fornicanlem n o v i l , Q ούχ δν δ δείνα κ α \ δ δ ε ί ν α είδε m πορνεύοντα λέγειν 

δοκεί, άλλά τδν όνομαζόμενον, ήτοι πάσ ι γ ινωιχ ί -
μενον · τ ά γ ά ρ άναισχύντως π λ η μ μ ε λ ο ύ μ ε ν α , πλείονα 
τήν τ ι μ ω ρ ί α ν έφέλκετα ι . 

Ε Κ ΤΟΝ ΚΑΝΟΝΟΝ 

Του παναγιωτάτου Νικηφόρου πατριάρχου Κων­
σταντίνου πόΛεως καϊ οίκουμενικού, έκ τών έχ-
κΛησιαστικών τούτου συντάξεων. 
Κ α ν . Α' . Τ ά ς εκκλησίας τ ά ς ύ π δ αίρετικών έν-

θρονιασθείσας, παρακελευόμεθα ώ ς ε ί ς κοινό ν olxov 
κατά ανάγκην είσιέναι κα \ ψάλλειν, πήξαντας έν 
μ έ σ φ σ τ α υ ρ ό ν έν δέ τ ψ θυσ ιαστηρ ίω , μήτε είσέρ-
χεσθαι , μ ή τ ε θυμ ι$ν , μήτε εύχήν έπιτελείν, μήτε 
κανδήλαν ή λύχνον ά π τ ε ι ν . 

CJT'. "Οτι δεί τδν άθετούντα μοναχδν τδ άγ»ον 

v ide lur d iccre , sed nominaluin, sive cunci is cogni-
l u m . Nani quae impudenler commiuunlur d e l i c i a , 
inajores poenas a i l r a b o n l . 

E X G A N O N I B U S N I C E P H O R I 

Sanciiitimi Pairiarcha* CP. el oscumenici, ex ipiiut 
* eccleiiattias constUutiombus. 

C a n . I. l n ecclesias ab ba?relicis inlhroit izatione 
dedicaias, ingredi ex necessilale, velul in commu-
nes aedes, e i in i is flta in medio cruce psallere 
p e r m i u i m u s ; non lamen in altare ingredi , l l ius 
adolere, precem peragere, nec candelam aul lucer-
nam accendcre. 

V I . Monacbum qui sanclum babi lum deposuit, 
ru rsusqueconver i i lu r , oporlct a fralribus in oflicio D σχήμα , κα\ πάλιν επ ιστρέφοντα , κατηχείσθαι ύπδ 
i n s i i i u i , non tamen per Caiecbeses, aed prout 
unicuique suppedilalur ex verbis D.omini. Sed e l 
psallere opor ie i compunctivuni canonem obliqui 
toni, ac ponere ipsius vesles in a l l a r i sub sacra 
mensa, u i cnm babilus sumi tu r ; aique posl E v a n -
gelium missae monasieri i piaepositus debei euin 
tondere, et bab i lu induere, absque ul la e x c l a -
mal ione . 

I X . E x sacerdote qui quan i s sexlisque feriis non 
je junal , communicandiim non est , quamvis or lbo-
doxusesse v idca lur . E ien im ex parle pie agere, ct 
ex parle inquinar i , profanum impurumque cs(. 

f I Cor . ν , I I . 
4· αί. κοσμικό,-, ι ul. τυρδν χαι ώ ά . i αί 

τών αδελφών τά δέοντα, άλλ' ούχ\ έκ τών Κατηχή­
σεων , άλλ' έκαστος έξ ών ε π ι χ ο ρ η γ ε ί τ α ι ύπδ τοΰ 
Κυρίου λ ό γ ω ν κα\ ψάλλειν τδν κατανυκτικδν κανόνα 
τοΰ πλαγίου ήχου · κα ί τ ιθέναι τ ά Ιμάτ ια αύτοΰ έν 
τ ώ θυσιαστηρίψ ύποκάτω τ ή ς α γ ί α ς τραπέζης, ω; 
έ π \ τού σχήματος · κα \ άπδ τοΰ Ευαγγελίου τής 
λε ιτουργ ίας κουρεύειν αύτδν τδν ήγούμενον * taX 
ένδύειν τδ σχήμα μηδέν έκφωνοΰντα. 

θ'. Τδν μή νηστεύοντα Τετράδα κ α \ Παρασχβοήν 
Ιερέα, ού χ ρ ή κοινωνείν έξ αύτοΰ, κάν ooxjj ορθό­
δοξος είναι · τδ γ ά ρ έκ μέρους εύσεβείν, I* 
μέρους κοινοΰσθαι, βέβηλον. 

δ π ο υ . k w / , γ ίνετα ι ( Π γ έ ν η τ α ι . 1 ab est ab α/. " e/.ot&. 



861 CANONES. 862 
Ι ζ \ "Ον. δει τους εργαζομένους μονάχους τή Α X V I . Quod oportcal moAacbos qui per sanctam 

Quadragesim&m opera facinnt, hora nona parum 
pauis sumere, vespcre autem coenare. 

X V I I . Non debeul monacbi magna Quadragesima 

αγία Τεσσαρακοστή τήν 6' ώ ρ α ν γεύσασθαι άρτου 
Ρραχέος, κα ι τή ε σ π έ ρ α δε ιπνε ίν . 

ΙΖ'. "Οτι ού χ ρ ή έ ν τ ή Αγία Τεσσαρακοστή τούς 
μοναχούς έργασίαν ποιείν , κα \ προφάσε ι τοΰ έργου , 
καταλύε ι ν είς οίνον κα ί έλαιο ν · τ α ΰ τ α γ ά ρ γ α σ τ ρ ι -
μαργίας ε π ι τ η δ ε ύ μ α τ α . 

1Θ\ Πόσα κεφάλαια έκβάλλουσι τδν μοναχδν άπδ 
της μονής ; Πρώτον μέν , εί έστιν δ ηγούμενος α ι ρ ε ­
τικός · δεύτερον, εί έστιν είσοδος γ υ ν α ι κ ώ ν έν τ ή 
μονξ · τδ δέ τρ ί τον , έάν πα ιδ ία μανθάνωσι κοσμικά 
έντψ κοινοβίφ · άτοπον γ ά ρ τοΰτο, τδ δημοσιεύεσΟαι 
τά έν τή μονή καλώς π ρ α τ τ ό μ ε ν α * ώ ς φησι τδ 
Εύαγγέλιον · Μ ή σαΛαΙσητε έμπροσθεν υμών , 
otarev ποιήτε. 

Κθ*. Τήν Τεσσαρακοστήν τ ώ ν αγίων Αποστόλων , 
ήτοιτήν ν ή στ ι μον αυτών , χ ρ ή νηστεύειν , Τετράδι κα\ 
Παρασκευή, τ ο ύ ς εργαζομένους , έως ώ ρ α ς έ κ τ η ς , 
xx\ ούτως γ ε ύ ε σ θ α ι , κα \ τ ή ν θ ' ώραν άρ ιστάν · 
ώααύτως δέ κ α ι τοΰ αγίου Φ ιλ ίππου , ώραν έκτην 
γεύεσθαι, κα \ ε σ π έ ρ α ς δε ιπνείν · τούς δέ έν τ ή μονή , 
επαξ έως ε σ π έ ρ α ς . 

NC7*. Έ ά ν πρεσβύτερος έστιν , ή διάκονος, ή ανα­
γνώστης καθηρημένος , *αι εύρεθή μοναχδς , ευλογεί 
τήν τράπεζαν. 

S<7*. Έ ά ν τ ι ς άθετήση τδ άγ ιον σ χ ή μ α , κ α \ ού 
διορθοΰται, τ ή ν δέ όρθοδοξίαν κ ρ α τ ή , ού χ ρ ή τδν 
τοιούτον ύπδ σ τ έ γ η ν Αγειν, ούτε συνεσθίειν * ή χα ί* 
ρειν λέγειν. 

Τού πατριάρχου Νικηφόρου. 

Ό δημοσίου κ λ ο π ή ς έαλωκώς π ε ρ ί τ ά κ α φ α λ α ι ώ -
δηχλέμματα, ο ύ χ Ιεράται * άλλά κα\ δ ΙερωθεΙς , κα \ 
τφτοιούτφ π ε ρ ι π ε σ ώ ν , καθα ιρε ί τα ι . 

Τού αυτού. 
ta άντ ιμ ίνσ ια , έ ν θ α άν χρε ία γένητα ι τούτων , 

έχωλύτως π α ρ α π έ μ π ο ν τ α ι , κα\ ού περ ι γράφοντα ι έ ν 
τήδε τή ενορία ή έκε ίνψ , ά λ λ ά κ α \ ύπερόρ ιαγ ί νοντα ι , 
Χαθά κα\ τδ θείον μύρον . Καλοΰνται δέ ούτως , ώ ς 
άντιπρόσωπα κ α \ α ν τ ί τ υ π α τ ώ ν πολλών μ ίνσων, 
των καταρτιζόντων τήν άγ ίαν κα ι Δεσποτικήν τ ρ ά π ε -
C*v. Κυρίως δέ έ π ' έκείναις τών τ ρ α π ε ζ ώ ν τ ίθεν ­
ται. Ας καθ ιέρωσις ούχ ήγ ίασεν . 

| "Ο ι& τον πατριάρχου Νικηφόρου. 

Αεί τάς μονάζουσας είσιέναι είς τδ άγιον θυσιαστή­
ριον, κα\ ά π τ ε ι ν κηρόν κ α ι κανδήλας , κα \ κοσμείν 
τον ναόν · κ α τ ά περίστασιν καΛ μ Ο ν α χ δ ς λιτδς β α π τ ί ­
ζει. Ωσαύτως κ α \ δ ιάκονο; . Κ α \ λαίκδς δέ, έάν 
«ύρεθήείς τόπον , μ ή δντος ι ερέως . 

Τού αυτού. 

Έάν γ υ ν ή γέννηση , κα\ έστιν έν κινδύνψ τδ π α ι ­
δίον, άπδ ή μ ε ρ ω ν τριών ή πέντε * τδ μέν παιδίον 
φωτισθήτω, άλλη δέ γ υ ν ή β ε β α π τ ι σ μ έ ν η κα\ καθαρά 

operre incumhere, ac operis p r&iex lu solvere j e ju -
nium per v inum e i o leum. Haic enim gnlae sunt 
inventa · . 

X I X . Quot causao monacbtfm e monaslerio exire 
cdiupel l i i i i l? P t imo qiiidem si pra-positns l iaToi icus 
s i l : secundo si monasier i i ittirotlus imil ier ibus 
pe rmi l l a l i i r : l e r l i o denique quando ludiis l i t l e ra -
rins in coenobio pueris saecularibus a p c r h u r ; boc 
euim absufrJum es l , quae in monasterio praeclare 
agumur evulgari ; s i cu l Evangel ium dicit : Nolile 
tuba canere anle t>oi, cum bene facitis k . 

Β X X I X . Quadragesima seu jejunio sanciorum 
aposlolorum opor le l operarios nionachos iu Teiradc 
ac Parasceve jejunare usque ad horam eexlam, 
posleaque edere , bora vero nona prandere; e i 
consimil i modo Quadrage&ima e l jejuniu sancl i 
P b i l i p p i , hora sexla guslare, ac vesperi coenare; 
eos aulem qui i n monasterio mauserunl , seiuel ad 
vesperam comedere. 

L V I . S i deposilus presbyler adsit, aut diaconus, 
aul lec ior , c i monacbus invemi is fuerit, h ic bene-
dictionem mensae f ac i l . 

L X I . S i quis abjeceril sai icluii i bab i lum, nec 
cmeiidalnr, reclam vero fidcm lenei , noo oponet 
bujusmodi honiinem lec io donafe, ncque cum i l lo 

Q vesci , a u l A v e c i d iccre . 

Nictphori patriarclios. 

Qui publ ic i furti conviclus esl in furlis c a p i i a l i -

bus, ad sacerdolium nou a d m i u i l u r . Quin el iani 

sacerdolio ini i ia tus , si lale criinen inc idcr i t , depo-

n i lu r . 
Eju&dem. 

A n l i m i n s i a ci t ra prohibitionem , i ibicunqiie fue-
r i l Its opus, i n i l l u n l u r , nec vel bac vel il la regione 
c i rcumscr ibuntur , sed in aliam quoque provi i ic iam 
iransferuntur, s i c u l e l gacrum unguei i lum. S ic au-
lem appellanlur, velut opposila e l respondenlia 
inul l is i l l i s mensis (quid unliminsia. Missus a / i | 
reddunl) , quae sacram e l Domiuicain ineiisam 
absolvuni . Propr ie vero, mensas illas s tgni i icani , 
quas cousecraiio uon sauc l i i i cav i l . 

X I V . Nicephori patriarchce 8 . 

Monachas sacrarium ingredi opor le l , e l cereos 
atque candelas accendere, templumque ornare. In 
periculo sitnplex etiam nionachus bap l i za l . S i m i l i -
ter c i diacouus. Quiu c t iam laicus, si reperlus i n 
loco fuer i l , absenie sacerdote. 

Ejuhdem. 

S i mulier peperit, et infans iu pcriculo est, a 
Iribus aut quinque diebus, puer quidem per ba-
ptisinum i l l umina lu r , sed al ia mulier bapi izala ΛΙ 

· Idcm est cum canonc iii prioris Colleci ionis . k M a l i b . v i , 2 . · Canonis bujus pars prior cxslat supra 
ω ι Col lcci . can. 15. 
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immda lac iab i l eum. Maie rau tem ipsius ciibiculum Α θηλάσει αυτό · ή δέ μ ή τ η ρ αύτοΰ μή είσέλθη βίςτέν 

κοιτώνα, εις δν τδ παιδίον άνάκειται, μέχρι τών μ' 
ή μ ε ρ ω ν , έως άν καθαρθή τελείως, και λάδηξύχήν 

non ingredi lur , in quo puer j ace i , usqiic ad qua 
«fragesimum diem, dum purgala sc i l i ce l inlegre 
fue r i i , et preces a saoerdole impelraveri t , nec om-
niiio pueruin auingei . 

Ejutdem. 
S i adnlia mnlier facta Cbr is l iana posl tiniim vel 

cfuos vel qiioicumque dies usque ad sepletn, s ibi 
congueia v ide r i i , in domo sua communicab i l . E c -
clesiam vero uou ingredielur , donec purgata fuer i l . 

Nicephori archiepiscopi Conslanlinopolitani. 

Quod oporteai jejunare monacbos quar la T y r o -
phasi feria, e i in Parasceve, ac posl prasanclif icala 

π α ρ ά τοΰ Ιερέως, μ ή τ ε μήν άψηται τοσύνολον αυτού. 

Τοΰ αύτοΰ. 
Έ ά ν τελεία γυνή γενομένη Χριστιανή μετά μίαν ή 

δύο, ή δσας δήποτε η μ έ ρ α ς μέχρ ι τών έπτά, Γδη τι 
Εθιμα α υ τ ή , έν τ ψ οΓκψ αυτής κοινωνήσει. Είς δέ τήν 
έκκλησίαν ού μ ή ε ίσέλθβ, έως ού καθαρισθξ. 
Νικηφόρου άρχιεχισχόχου ΚωτσταντίνονχόΛΗχ;. 

"Οτι δει νηστεύε ιν τούς μοναχούς τή Τετράδι της 
τυροφάγου κα \ τ ή Παρασκευή , κα \ μετά τήν τώ» 
Προηγ ιασμένων άπό)υσιν έσθίε ιν τυρδν, δπου έν caseum comedere quocunque in loco reperiantur. 

H i c auiein canon "Jacobi dogma et Te l rad i la rum ρ εύρεθώσιν . Α ν α τ ρ έ π ε ι δέ κ α \ ούτος δ κανών τοΰ 
liaeresim ever l i t . Ι α κ ώ β ο υ τδ δόγμα κα \ τήν τ ώ ν Τετραδιτών αίρεσιν. 

SANCTI NICEPHORI CP. 
BREVIARIUM H1STORICUM 

D E R E B U S GESTIS P O S T MAURICII IMPERIUM. 
RECOGNOVIT E M M A N U E L B E K K E R U S . 

ILLUSTRISSIMO VIRO GULIELMO VAIRIO FRANCUR PROGAKCBLLARIO, 

DIONYSIUS PETAVIUS Β SOCIETATE JESU SALUTEM. 

Quo pr imum lerapore magislratus ampliss imi dignitalem adeplus es, V i r Illust r iss i rae . cotnmunis hic 
omii iuui sensus fuit, non initius l i i t e r a m m inco lumi ia i i qiiam imperi i saluti esse prospeclum. Eienioi 
quod de civilat ibus a P la lone d ic lum es i , mullo U\ magis ad art ium suidia disciplinasque perlinet. lem 
eas demiim felices fuluras, cum aut sapientes praeessenl au l sapientum 111 i ipsi qui preessenl aucloriuie 
rcgerenlur . E a popro tc sapieniia bominem esse qualem consli luendis c iv i ta t ibus adhibendam PIM 
censu i l , jamdudum publica qusedam populi vox ac constans lol ius regni fama ce tebravi l . Quod ipsum adeo 
leve non est ιιι in eo d iv in i l a i i s a l iqu id inesse vetere e i l proverbio c o n l r i l u m . Idem vero multo certio* 
cum anieacta v i i a oiunis , l u m , u l nonduin ab alieno suffragio discedaUir, gravissima de le principum 
jud ic i a comprobarunt , quoruin a l ler amplissi ini te coneili i principein fec i t , a l l e r ab unius proviuci* 
cura totius ad regni moderaiioneni converti t . Scd hic postremo quanlum sapientiic iu;e cum regiw 
malre ir ibueret oslendit , cum ambo le u l l i in i s ο G a l l i * finibits exc iverun i , qucm formidoloais lemport-
bus in quadaro velut huperi i specula co l locaren l , siquidem pacaio mari i ranquil loque coelo faciie cuifis 
gubernaiori creditur , ^el mediocr i ier perito, i u periculo nemo es l qui ουιι eum, si potesl , ascUcat, queiu 
«c ient i ss imura prudenlissimuinque cognori t . 

l u quo unum esl roinime pranereundum, quod ad hoc negoltum mui lum interesse scniio. Nam pleri-
que qui prodeese sapientfa sua poblice student, operosam i l l am duntaxat ac rebus gerendis eierduiMi 
adbibeni , eam >ero qua? i n l ib r i s docir inisque cerni tur , lanquam c ivUai ibus inu l i l e in ferialie uoiuimbus 
r e l i nquun i . T u vero sic ul ramque admirab i l i i e r complexus es, u i cum neino traciai idarum reruoi oiajore 
pe r i i i a si t , lu in usu l i t terarum ac pbilosophiae stddio bis lemporibus aniecellas. 

l l a n c eniro primus in ler Gal los , u l i l lc quondani in Graecia Socrales , langueniem in scbolisab oiios* 
conlemplatione morum ad ut i lUaiem usuinque transtulisti . T u m ea mooimenUs mandasti plurimis, qu«* 
tiiis e i dicendi civibus tuis et vivendi l i b i e i i am ac rel iquis exempla pra3scriberes. Quibus in libris na 
v i r l u i i s luaj imaginem express is i i , ut cos una ve lu l pignora obsidesque Gal l is traderes; ut quae lua fuuira 
essei rei publica; gerendai r a l i o , lanquain ex praeloris edicio cognoscerent neque earo unquaai licere 
credereol , quani tuie l i b i itnposutsscs, personain detrabcre. Quod quidein pauci s bis tnensibos, ti q B 0 

praeesw ei luuueri coepisti, egregie est a le perfec ium; neque quisquam d u b i u t , cttjusmodi bsc i « l u 

buut, quin brevi per le bujus imperi i salus const i iu i ac leguurauclor i las recuperari possit. 
Hac lu graviorc cura s imul ac pcrfunctus eris e i majora i l l a regui negolia sapienier explicaris, b»ul 

4eadbacc nos t ra , nec miuus tainen ad bene bealequc viveudum necessarta , coi iver le», ac liuertf11"' 
luaruin balu b r i l a l i dignilal ique consulcs. V e u i l cn im n i ib i iu inenlcm, qui luus anle paucos diet par 
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arae audihis partim ab aliU exceplus sermo fuerit, cuin tu illud profilebare, niliil tibi graiius unquain 
eistiliste bonis arlibus artiumqtie peritis, neque in posierum, quo major sublevandi esscl facullas, ulla 
in re defiilunira. 

Qoamobrem ut ejus vocis consiliique meminisses, tanqaam admonilorem allegavi Nicephorum no-
strum, qui tibi cum privalira sui lum communi nomine lilierarum palrocinium deferrel, simnl eiiam 
rogaret, quod in iis iractandis profltendisque nostra socielas elaboret, pariein ut ad eam aliqnain sollici-
lodinis hujus benevolenliseque transferres; ul iis quibus soepe jaclaia esl tnolesliis perfuncla non tam 
tpsa conquiescerc possil, quam el Ecclesiae officiis omnibus et doclrinarutn sludiis vigiliis laboribus-
qoe suis cominodi aliquid afferre. De me vero quod pracipue poslulem nihil estt nisi m andaci» 
io le inierpellaudo meao &ic iguoscas ul amori erga le voluulatique faveas. Vale. Luieitai Paris. 0 Kal. 
Sept.a.D. 1616. 

D . P E T A V I I AD L E C T O R E M P R J E F A T I O . 

Nicephori ep i lomen , quam bic t ibi damus, candide et erudite Lec tor , accepimusa R . P . Jacobo S i r -
rooado, qoi eam Ronue ex veteri exemplar i descripsit . De auctore porro ipso exetat Phot i i in Bibl ioibeca 
peraoooriOca m e n l i o , qoa et epi tonen istam magnopere commendat, et bac una Jucubrai ione judicat 
noo profocasee roodo superieres quamplurimos sed longo etiam intervallo superasse. De al i is vero 
reuette ab eo roonimenlis neverbo quidem m e m i n i t . E x quo dubia v ider i potesl coinmunis sentenlia, 
qoa cnro hoc N k e p h o r o scr iplorem ejusdem nominis alterum confnndii , cujue edi lum est Cbronicon 
U U M olim a m o l l i s , G r a c e e i iam a Scaligero. E len im -cum inter Cpol i lanos ponlifices Pboi ius eodem 
iaCfaronico numerelur , credi potest non hocesse ab eo Nicepboro profeclum qui l um, cum ista Pbol ius 
seriptU, e v i i a discesserat atque έν ά γ ί ο ι ς , ut b ic loqui lur , boc etsl sanciorum numero era l adjunclus. 
Yerum fteri poiest u l ad Cbronicon Nicepbor i recenlier i l la manus adjecerit. Utcunque res babel, nt l i i l 
etsecansa3 v ide lu r quin Nicepborus noster pal r iarcha i l le eit qui es l i n i l lo Cbronico ordine 78. De 
qoo ibidem ha?c produnlur : Νικηφόρος ό άσηκρήτ ι ς μονάχος γ ε γ ο ν ώ ς έτη θ ' . Κα \ έξεβλήθη ύπο τοΰ 
αβεβουςΛέοντος τοΰ Ά ρ μ ε ν ο υ . QuseLal ine boc significaut : Nicephorut α tetretit monackus tedit α. 9, et 
ibimpio Leone Armeno in exsilium ejeclut e$t. Nam et unicus bic anle Pbotiura patriarcha Cpolitanus 
fuit, ut ab i l lo oemo alius intel l igi potuer i l , et inter tanctos non Graeculorum assenlaiione solum sed 
eiiaro communi Ecclesiae suffragio receptus e s l : hujus euim memoria a L a l i n i s 5 Id. Maias , a Graecis 
4 Non. Jnnias ecclesias i ic is esl consecrata labi i l i s , postquam a Leone Armeuo iconoclasta perdit issimo 
redactos in ordinera a. D . 898, exs i l i i 14, felicitere vivis excessit. Quocum praecipua Theodoro S u i d i i » 
*iros»Bciistimo far. iUaritas in iercess i l . Posiremo unura admonendus es f N icephor i , quod penes nos f u i i , 
ipographum pass in» mendoeum ac depraYatum fuiese, nosque, ut tolerabilem scnsum eliceremus, p l u r i -
ΠΗΙ» in mierpre u n d e laboratse : v e m m ex ea lege qoam ol im nobis imposuimus, n ih i l nos in coniexiu 
ipso niuiasse, praeter leviesima quaedam omninoque manifesta, atque i n omnibus Pythagorico decreto 
paruisse, quod ex S y o * w i Dioiie ianquaiii ex Soloni» labulis boc loco proferendum est, digtium sane 
qnod crii ici omaes aiue oculos babeaoi, ad idque conalus ac litcubraliones accommodent : Πυθαγόρας 
Ηνησάρχου ΣΑμιος έ π ι γ έ γ ρ α π τ α ι τ ψ ν ό μ ψ , όστις ό νόμος ούκ έ $ τοΤς βιβλίοις έ π ι π ο ι ε ί ν , Αλλά βούλεται 
Ηένειν αύτΑ έ π \ ττ)ς προ>της χετρος, δπο>ς ποτέ έσχε τ ύ χ η ς ή τ έ χ ν η ς . 

ΠΡΟΘΕΩΡΙΑ. 
Ex omnium impera lorum numcro neminem reperies qui aut difficiliora qaam Heraclius fempora 

naciog sit aut p lura praesianiioraque br«vi adeo spatio perfecerit. Eadem vero illa (empora non magis 
olim bellorum tumul i ibus erant quam hodie narratione ipea sunt atque annorum serie per lurbala . Hoc 
tnim ci i ra inv id iam dici po ies l , nul lum huc usque chronicon, annales nullos exstiiisse, in quibus ιιοιι 
illa arapostere descripta sint, alque ex anoorum vel aniicipatione vel trajeclione v i l i i al iquid adbseseriu 
Eqnidem quanlum in ill ie pa r l im erueiidis par t im emendandts operaB posueriin, mib i ipse snm c o n -
*w : quanlum porro coosecutus fuerim, malo i d al iorum judicio relinquere qnam in oralione mca 
ponere. 

Auclores vero ac duces adbibui cum alios plerosque, luro Cedrenom ac Tbeophanem, cnjus Gneca 
DODdum in hanc diem vulgata penes nos habuiinus, l o m Alexandr inum Ghronicon sive Fastos Siculos, 
quoshoc anno P . Maltbaeus Raderus, v i r cura pr i inis erudilus, in lucem edid iu R o r u m aycior i la te freii 

modo qaid nt oquoque imperalor is auno gestum sit acci iraie dis t inximus, verum eliarn, quod caput 
^ 1 , cuinam essel Juliano anno tr ibuendum, qua anni modulaiione annales nostri omnes ac clrronologioe 
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nituntur. Quo quidem nos par l im ind ic l ionum, qnas duo Hli poateriores ascribunt, exacta r a i i o , partuu 
annorum nolae velnt manu deduxertini. Sunt hi luiue solisqne c y c l i , ac paschalum e l feriarum cbaracle~ 
r i s mi . Quorum melbodus u l facilis est, sic incredibilem ac prope necessarium babel usum, ut hislortas 
niunimemum ac lcmporum δ χ η μ α dici meri lo po.ssit. Ejtismodi c i i im sun l ut siue i is in aiinortim designa-
tione plurimuin abcrres, imo el iam piignanlia secum niinimcque cobxrcnt ia loqnare; aut si lamen recie 
aliqiia digesseris, in ca fortuilo incurr isse, non ceno animi judicio delegisse videare. A c cuin diversisex 
init i is iitiperalorum in Fas i i s desrripla s in l lempora, nec ab eodein quo anni Jul iani capile Grxcorum 

findiclioives annique repetanmr, necesse c s l eumdeni unum amium aliquid e duobus Jul ianis decerpere. 
Quod nibi annos i l los , ad quos velut ad regulam quamdam bis lor iam exigis , certis nol is ac vesiigiis 
dis l inxer is , nonne, m paulo anle d i x i , ar iolari ac divinare saepius oportebit ? dici v ix poiesl qtiolies Imjus 
tx doclrinie vel conLeuipiu vel dissimulaiione peccainm sit ab hominibus eruditis , ut vel eorum casus 
admonere nos debeat nt in iraclandis anl iqi iorum lemporibtih ad eum omnia veluii ad normarn exigaitlur. 
Quod nc quis graiis a nobis affirmari putel, uno id in exemplo alterove pericli landum es l , ex iis prae-
serl im qtue cum ins i i lu lo noslro necessario conjunela sun l . A c pr imum quod ad indictioues aliinet, 
quibus hacc uosira u l et recenliores omnes Graecorum bistoriaB noialae sunl , videamus quid de illarum 
eporba magni* illis alque omni doclrinae genere referiis in Annalibus dispuietur. S i c ig i tu r anoo 
C b r i s i i 562, Jusi iniaui 56, s c r i b i l Barouius, omissis deinceps consulibus, qui nul l i fere noianlur , se 
indi r l ionibus tisiirum ex melbodo cxemploque Cassiodori . In quo itlud monendum, ait, quod etti numt-
ret Cassiodoru* ab incflrnatione, not vero α nalali Domini, unus idernque annus Domini e*t, cum notm 
tantum menses iniercedanl ab incarnationit umpore usque ad natalem iptius diem, e lc . Verum «i α mnm 
Seidembri more majorum numerare cotperis indiclionet, (unc fiet ut non eadem tit indiclio anni ab inctr-
naiione numerali el ejus qui exordiiur α $epienli nalali Domini. Stvpe enim opui erit ut vnius numtro 
crescat annus α nalali Domini notatus. Sicque hic ipse anuut Domhii quingentesimus texageiimtu t*cu*d*i% 

sub consulaiu Basilii vicies semel, indulionit decima: ab incarnalione Domini, idem sit mdiciionii undt-
cinur α nalalis lempore. Quamobrem cum hoc anno (Chris t i 562) indiclio decima α Caaiodoro ponatur, 
undecima ponenda α nobit enel, ipsa incipienle α mense Septembri ejusdem anni quingentesimi secundi 
incarnationii Domini, qui deducitur usque ad vicesimam quinlam mensit Martii anni hujus, α quo Umport 
pcsiea texagesimut teriiut incipit numerari. Ua?c ille perplexa sane ac prorsus incx t r i cab i l i a . Qui annos 
C b r i s i i ab incarnaiioue pulare insii iutint , i i numerandi ab eo anno sumunl exordium qui aerae Cbrisliaiue 
prinms esl e l cyclo nolalur solis 9, lunah 2, indiciione 4. l i a enim Gassiodorus ad annos ab incarnalione 
jubel addere 3, u l iudictio cujusvis anni reperiatur. Ig i lur annus primus incarnalionis noiandus es( 
i i idiciione*quarla, qua e l serae GbrisiianaB primus signalur annus. Quod insuper ex decemiiovennali cyclo 
e i Domiuica pascbalis die i l l ius anni probalur, quam in exemplum tuethodi sna3 idem Gassiodorus aflert; 
qui est aimus Gbr i s l i 562. Huuc enim amiuni duodecimum numerat cyc l i deccranovennalis, quo Pascba 
incidisse scr ib i i in diem nonum A p r i l i s . Quse onines noiae confluunl in annutn C h r i s i i 562, qui cycluoi 
solis babtiil 11, lunse i 2 , indicl ionem 10. L i i l e r a Dominicalis A , neomenia pascbalis Mar t i i 22 , quartade? 
oima, Apr i l i s 4, feria l e n i a . Ergo Apr i l i s nono Doroinica pascbalis fuit. 

Igitur si annus aerae ChrisliaDae quingemesiimis sexagesimus secundus, pra?ditus fuit cyclo solis I I , 
lunae 12, indictionis 10, et primus annorum G b r i s l i noiaiur cyclo solis dec imo, lunae secundo, iodi? 
c i ionis quario, e l qui hunc proxiiue praicessit, ryclos babui l solis uonum, l u n s p r i m u m , ipdidioflie 
ter l ium. 

C u m aulem veteres computistae annos Gbr i s i i ab incarnatione numerarenl , eamque conferrent in pri-
mani annum acrae Cbrislianae, i idem nalalem C b r i s l i post menses exactos novem impuiabaot eidetn 
anno desinenli , Decembris vicesimo quin to ; u l incarnaiio in eumdem cum nalal i Jul ianum annom 
caderel . A l poslea nalalis Chr i s t i i ranslalus es l in annum anlecedenlein, qu i proxime GhrisUanan 
pra?cessil aerain, i i a u l anni jGbris l i ab nalal i proiicisci coeperipl, quia pr imus pclavo die posl n i u -
lcm ini i t . 

Jam vero quod ad indicl ionem spectat, ea ex Or ien la l ium insl i tu lo ab Septembri mense coepit exor* 
dimn ; e i qui boc seculi sunt, quamor anie mensibus indiclionem puiare coepenint quam qui abKalendis 
Januariis eam auspicaii s u n l : nunquam autem ab Seplembri incuples i l lu in elegere Septembrem, qui 
nonus esset ab Kalendis Januari is , unde al iorum indic i io processi l . De quo vide quaa in undecimo libro 
de Doclrina umporum, c. 40 , d i x i . 

Quamnbrcm oinnee illj qui a Seplembri indiclioues numerant, Gtirist i i in ex vulgari compulo incarnaium 
esse censeut indicllone l c r l i a , na ium vero imlict ioi ie quar la . A l vetores computis ts , qui anno primo 
acraR bodicrnse Gbr i s i i incarnatiunem ac nalalcm par i ler afTigiinl, incarnalioni quar lam indictionera 
assignanl, nalali qu in iam. Quod si ab Januario vel ab octavo K a l . Apri les indicl ionis i n i l i um repeiant, 
incarnaium nattinique d icunl vel indicl ione l e r i i a , a « n o i l lo qui aerae Ghr i s t i ana primura annum 
proxime pra»cessit, vel quar ia , si in pr i inuin ipsum &r?c Gbnslianas ntrumque conj ic ianl . 

E x bis evidens est non recle i l lud usurpari , rios, qui ab natali numeramus annos C h r i s t i , in eumdenj 
oiim Cassiodoro qui ab incarnalione pula l annum concurrero, si quidem Cassiodorus incarnalionoa 
C h r i s l i s tatuii in anno pr lmo sene Ghrisliana?, indiciiorie quarta ineunte, si ab oclavo K a l . Apriliscom? 
puiare indicliones i n s l i i u i l , nos aiitem in anno antecedenlc indici ione labenle ter l ia , s i indicliwpip 
epocbam dcfigiinus in Kalendis Jaiiuariis aut in Mar t i i die vicesima qu in ia . 
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Denique annus il le qui a Cassiodoro poni lur ab incarnalione qtiirgentesimus sexagesimts sccundus, 
mb consulalu Bas i l i i vicies semel, indictioiie decima notalur lam ab bis qui indieliones a M a r i i o , 
quam ab al i is qui ab Decembris die 25 aut Kalendis Januari i seqtieitiibus ordiunlur . Yerum priores a 
Kalendis Ja i iuar i i s ad 8 Kalondas Apr i les i i idicl ionem adliuc l e r i i am pulabant. Goncurrebanl aulem 
ambo in eamdein indictionem quar iam, ipso die incarnalionis , Mar t i i 25 , a quo scHicel Cassiodorus 
annum C b r i s l i numeral quingenlesimum sexagesimum ^ecundum. 

Non igi tur eodeni anno iisdemque oonsnlibtis ambo baec ini t io conveniunt, incarnalionis sri l icet et 
nalalis Demin i . Qui enim a natali fncipitint, boc est 25 Decembris, eornm epocbam non sequiinlur qui 
>b incarnaiione, boc es l 25 M a r l i i , numerani , sed ir ibus niensibus amever lunt ; ut e l Gracci amii plus 
wmisse, q u i , quod vel pueri no run l , indicliones suas ol im a 25 S-piemhris , postea vero a Ka lend i s 
exorsi sunt. Quod poslerius, ut alios o m i u a m , Gregorius Κ ε ρ α μ ε ύ ς Taurominitanus arcbiepiscopus i n d U 
cat homilia ε ις τήν αρχήν τ ή ς Ίνδ ίκτου ή τ ο ι του νέου έτους . 

CaHetum quod de indir t ionum epocha d i x i , meminisse cum primis oportet cos qui Graecorum bislorias 
altingnnt, dum imperalorum annos simul e l cum indicl ionibi is e i cum annis Julianis comparanl . Nam 
qni a Ka tendU Jamiar i i annum ineunt, id quod bodierni scriplores faciunl , annum queni l ibe i ea i u d i -
ciione notare debenl quoR ex Gpoli lana roelhodo a Kalendis Seplembris anui auterioris in i l ium babui l , in 
(|unm Ju l i an i anni pr imerdiuin i n c i d i l , non ab ea qnac eodein anno nonnisi 8 ver iemibus iuensibits 
inchoatur. T u m vero s i qui imperaiores exeunte aliquo anuo Juliano imperium auspicaii sun l , non ab 
iis rognominar i bunc annum, std ab anlecedentibus par est, qui majore anifr partc adbuc iinperio prae-
fuetunl. 

Ha?c levissima qnidem sunt, sed a quibnsdam minus animadversa ; ex qno H e r a c l i i , u l ini t io prafifatus 
snm, annort im ordo labefacialus esi, siquidem prinius illiws aniius indici ione Cpolitana coepit 44, a. 
C. 610, Octobri mense, ut ex Tbeopbane, Gedreno aliisque coiistare polu i t .Quare anno sequenlo, eadem 
indiclione labenle aut ineunie Romaua , numerat i primiis Herac l i i debuit, cura aiitecedeniem majori ex 
parte P b o c a 8 occupassel . A l i l l i Herac l i i secimdnm G b r i s l i 611 s ignarunl . Ita pr i imis ejusdein i inpera-
toris annus trimestri spatio circumscriptus est. Quam labem cum bomines e rud i l i facile deprehendisscnt, 
i iaemendare sunt aggressi u l annis Phocae nonnisi 7 a l t r ibut i s pro oc lavo , qui in G h r i s l i 610 i n c i d i i , 
Heraelii \ inscr ipser in l . Sed i l lud erat erroreni corrigere vel veter ipoi ius novtim astruere : nam e i Pliocae 
8 adimere con l ra bislorise iidem es(, quem eonslai 8 solidos annos, binis excepiis inensibiis, implesse, 
uli plufibtis posiea Uemonslrabiinus. Sed e i Gous lamini Manassis i d versus indicat , 

έ φ ' δλοις έτεσιν δ κ τ ώ β ιώσας , τυραννήσας . 

etne s ic quidem insequentium annorum v i i i a sublata sunt. Nam Herac l i i pr imus , si Romanam i n d i c l i o -
nem sequare, ad 44 majori ex pane refereudiis eat. Secundus i l em cum 44 cnpulandus, cum ex i l l a 
menses integres 9, ex bac tres sibi soltimmodo v ind ice l . A l ioqu i e i Phocae 4, qui sesquimense fere l l e -
nclianam epocbam sequilur , anno quo coepit 602 Iribuendus f u i t , quem i idem i l l i M a u r i c i i 20 meri lo 
mmcuparunt. 

P a r hui<* et aflinis error in Jus t iu iani annos iisdem de causis i r r e p s i t , quod annis C h r i s i i sWe J : i -
Hanis tam ind ic i iooum ini t ia quam imper i i annorum epocha? perperam i l l iganlur . Grealus es l Jnsl inianns 
imperator Kalendas A p r i l i s indici ione 5, a quo die tempus imper i i i n u m e r a l u r , u l es l in Alexandr ino 
Cbronico : as l ipt i laniur et Tbeophanes ac Marcel l inu* in Gbrooico . Annns erat C b r i s l i 527, quo ind ic i io 
5 Seplembris anlecedentis anni inchoaia decurr i t . Hujus imperatoris a . 5, ut esl apud Tbeopbai iem 
Alexandr. C b r o n . et a l ios , indic i tono 40 ingens Gpoli lumullus ab Anastasi i nepotibus exc i i a iu r , quem 
iidcm ilU fusissimc describniU. Annus bic in annalibus es i Cbr i s i i 534 ; id quod etiam Calvis ius seculus 
f i t . A i e n i i u cum ind i r i i o 40 nounisi a. 531 Septembri mense inier i t eademque a. 582 propagata sit , ne-
cefse c s i sedilionem i l lam boc posieriore anno, si qnidem Julianos seqiiimtir, contigisse. Quod et fer ia-
rom cbaracteres confirmant in A l e x . Gbronico ubi 778 boc anno Januar i i 46 Parasceve fuisse s c i i b i l u r , et 
teqiieuli die Sabbaium, inde 48 die Ltomiuicain. IIoc vero non al ier i quadral quam 552 anno, cyclo solis 
9 bissexl i l i , Ui le ra Dom. D . 

Ab boc fonte in aiios ejtisdem imperaloris annos dcrivata suni v i i i a . Sed insigne hoc est pra? ca3leris. 
Anno Jus i in iani 49, i n d k l . 9 adbuc labenle, accidit Pascl ia i i s δ ιαστροφή, ut scribi t Gcdrenus 
ac Tbeopbanes. Ilujus veiba subjiciam : Et facius est lerramoiut magnus Cpoli et evenio die 
loncto PaicluE, el coepit vulgus abninere α carnibui meme Februario die 4 . Imperator autem prie-
cepit alia hebdomada carnem apponi; et omne$ carnium vendiioret occiderunt el apposuernnt, ei nemo 
tdebal aut emebat. Porro Pasclia [actum e*l ut imperalor jussil, et invenlus esl populus jejunans hebdomadc 
nperflua. Ex quibus co l l ig i iu r populum prxf ixum ab imperalore termini im bebdoinada solida pravenisse . 
In annalibns conferinr boc i u a. G . 545. Verum eequeuli planc coutigi l 546, Jus i in iani 49 nondum evolulo 
(quud ipsiim scr ipior ibus h n p o s i i i l ) , incb<»ala jam indict . 9. In quo vehemculer hallucinantnr qui au l 
erroreni i l l i im Jusl iniano Inbuunl , a u u i l l a m omiiiuo Pascbalis διαστροφήν accidisse scribunt, u l i Cedrenus, 
Tbeopbanes e i a l i i , qu i secum ipsi perspicue pugnanl. Eteniin si ex imperaioris praescripto, qiiod ca -
noni coiisenianeiim fuisse mox osiendemus, Pascba celebralum e s l , nulla ejus |)rofccto διαστροφή f u i i , 
sed τής Αποχρεωσίμου έ ο ρ τ ή ς π 1 ι ι η ΐ 3 Χ 3 ΐ , quam vulgus inrperil i i in cum quariadecimanis conira canonem 
inicrai Februar i i 4. Hoc ctiiui anno cycjus lun»2 fu i l 45, cyclus solis Romanus25 , l i t . Dom. G , concurremes 
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eive Epactrc solis 7, novilunium pascbale 10 M . i r i i i , lerminus vero K a l . A p r . ; qurc cuii i concurrenlibm 
dan l feriam 1. Qnare prorogandum tempus ex cannne, e i A p r i l i s 8 Pascha celebrandom, u l scivit Jusl i-
uianus. Rursufc ex eodem M a x i m i coinpulo lerminos τ ή ς παρε ισβάσεως τ ώ ν Αγίων νηστειών sive τής άχο-
κ ρ ε ω σ ί μ ο υ εορτής Februar i i 4, quae cum προσθετα ϊς totiilem e i concurrenlibus nullis dal feriam 1; proin-
rieque «lilTundeiidiis dies in 9 Feb rua r i i . CIIDI ig i lu r populus anie legi l imum temptis in ipsomet lennini 
jejunium sive quadragesimam ?el polius πεντηκονταεκτήν incboasset Febr . 4, celebralurus Pascha R i l . 
A p r i l i s , J i i s i i i i i auus e d i x i i ue ante 8 Apr i l i s agereiur. Ilaqoe bebdomadem unam ad 8 soleiunes adtldii; 
qua religiosisbimn plebs interrumpere j t j t inium nolui i et oblalas carues respui l . CxMerum in bujus exyb-
calione loci mirifice aberral Josopbus Scaliger (1. 4 de Emenda l . Temp .} , cuin apud Cedrenuia pro Δ, 
boc es i 4 F e b n i a r i i , 1Δ, boc est 14, r e sc r ib i l , ei 53 dies jejunasse populum alque ab esu caniiom absii-
nuisse s c r i b l i , cnm cx consueludine 46 tantuin dies jejuoio s i n l a i t r ibu l ! . Ve rum ex M a x i m i compuio, 
quein ipse in calcein l ib r i «ui conjeci l , manifeste convinc i lur . Maximus eniin ad e r u e n d a m ^ v άποχρΕώσι-
μον έορτήν indsigari pr imo jubei cyclos soiis ac lunae ex lunari periodo, tum concurrentes. llaec cura 
προσθετούς , si ullae snnt, c l τή ποστ ια ία dant feriam. Q u o d s i in le rminum ipsum Dominica dies incurrit, 
riilTuiidendiim esse diem in sequenlem Dominicani , ut in Pascbale (ieri solet. A d d i l usum ψηφισμου in a. 
Herac l i i 51, qui es l C b r i s l i 641. 

Hoc u i planius in le l l igas , sc i lo Graecos Qtiadragesimae jejunimn a Dorainica, quam nos Sexagesims 
vulgo d ic imus, incboare so l i los ; quod quidcm ex N a x i m i compnlo colligiraus, ubi ή Αποχρεώσιμος εορτή 
56 diebus anle Pascba c e k b r a i u r . Atque ident apud Alb inu in F laccum legi lur l i b . de DivimsOff. c de 
Sepiuag. Iits vcrbis : Crceci proximam hebdomadam,id est sexagesimam, sanciificanttuo jejunio, cUnanulri 
auctore TelesphorQ papa sequenlem, id est quinquage$imamt qui constituil 7 hebdomadarum jtjunium aate 
Pascha. Cujus ins l i iu t i ea ral io es l . Graeci die Dominico e l Sabbalo non je junanl , exceptu Sabbalo inagno, 
ex prsescripto veleris canonis , qui esl in le r apostolicos 6 5 ; cui quidein usus occideoial is Ecclesix der<h 
gavit. Igi iur quemadinoduro sancia Romana E c c l e s i a , q u a τήν τεσσαρακοστήν i u i i a Domiaica qu* Quin-
quagesiinam sequiiur, quaiernos riies adjecii e i relro jejunium proinovi i ad feriam 4, quam capai jejuim 
rituales l ib r i veteres appe l lan l , u l Ghr i s l ian i 40 dies solidos τ ή ν νενομισμένην Αποχήν nou modo χρεών 
vernm ei iaui c ib i omnis observent, propierea quod a Dominica 40 ad Sabbaium sanclum dies eaoi 42, 
de quibus 6 Doraiiticis άνηστεύτοις exemplis 36 dunlaxa l residui sunt ( i d e o quaieroi i l l i dies extra orit-
nem arrogandi), i l a G r a * c i , qui Sabbaiis peraeque ac Dominicis non j e junan i , proiodeque de 36 diebus 6 
alios atii saheui 5 deierpuut , 10 dies ex aniecedenlibue repetunl et ameriores hebdoinades duas adjitiuni, 
ex quibus Domiuic is duabus lolidemque Sabbatis expunclis 10 sunt Απόσιτοι dies, adeo u l universae &πο-
κρεώσιμο ι dies s i n l 56 , απόσιτοι vero 40 vel 41 . E x bis palet Cpolitanmn populum non 53 dies pro 46, 
u( pulat Scaliger, sed pro 56 legitiinis 63 a carnibus abelinuisse. l d ipsum et ex Graecorum horologiodi* 
d i c i m u s ; idque insiiper, Dominicam QuinquagesiiDac vocari ab i is τήν Κ υ ρ ι α χ ή ν τ ή ς τυροφάγου. Causam 
addunt hoc scbolio : Ε ί δ έ ν α ι χ ρ ή δτι τ ή Τετράδι κσΛ Παρασκευή τ ή ς τυροφάγου μετα τήν θ' έσθίομεν τυρδν 
χ α \ ώ α διά τους Ί α κ ω β ί τ α ς κα \ Τετραδ ί τας , κ α τ ά τδν κανόνα του έν άγ ίο ις Π α τ ρ δ ; η μ ώ ν Νικηφόρου Κων­
σταντ ινουπόλεως . Qiiamobrem ante magnam quadragesiuiam inollius laxiusque jejuuium est. Idcirco Do^ 
min ica iu quadrageeiniae vocanl π ρ ώ τ η ν τ ώ ν νηστειών ήτοι τ ή ς ορθοδοξίας. A lque hoc ununi exempluo 
seciar i is ac τής τεσσαρακοστής osoribus, st os ul lum babe rc t i l , cum si lenl io pudorem incutere pomii, 

Nunc antequam ad Nicepbor i b r c m r i u i n aggrediar, l ibct boc loco cbrunologica synopsi priores Ilcraclii 
dni i iaxat annos comprebendere , i n quibwe polissimnm il luslrandis operapi posuimus , ut bislorica serid 
perspecla iaciliufl quae a nobts dispulamla sunl lector i n i e l l i g a i . 

S Y N O P S I S C H R O N O L O G I C 

Amo Domini 610, Indict. 13, Phocat 8, cyclo lunce 
3, so/ii 5. 

Hoc anno Sergius patriarcba Gpoliiauus crealur 
A p r i l i s 18, Sabbaio magno. 

Heraclius a Grispo Pbocye genero et senatu Cpo-
li tano l i l l e r i s evocatus ex Afr ica Pbocam oppr imi t , 
e l ex a. D . Non . O c l . imper ium auspicatus est, In-
idici . Cpo l i 14 j am incboala . Moxque Eudociarn A u -
guslam uxoreia ducit . 

Sancius Joannes Eleemon Alexaudriae episcopus 
eaJiem boc aiino creaius putatiir . 

A. D. 611» Indiet. 1 4 , fleraclii 1, cyclo luiuc 4, 
solii 4. 

Heracl ius Januari i 14 die cousulalum i n i l . 
Persa? Maio mense Syr iam infestanl, Apameam 

£1 Edessam occtipant. 

H E R A C L I I A N N O R U M 18 . 

Epipbania Heracl i i filia nasciltir JuJii 7, fer. 4( 
quae eadem Eudocia d ic ia . 

A, D . 612, Indict. 15, Heraclii 2, posl Reraclii co*-
iulalum, cyclo utrobique 5. 

Heraclius junior , qui e i Consiant inus , nascilor 
in suburbano Sopbianorum Mai i 3 . feria 4. 

Eudocia Heracl i i uxor mor i iur A u g . 13, Dominic*. 
Epiphania Herac l i i l i l ia i npa la i io coroualuraSer-

gio Oclob . 4, Ind ic l . 1 Cpol i l ana . 

Λ. D. 613, ludicl. 1, Heraclii 3, po$t ejus cou 2, 
Her. jun. 1, cyclo solis et lunae 6. 

Ileraclius j im io r Januari i 22, feria 2 eoronaior. 
A. D. 614, lndict. 2 , Heraclii $en. 7 , pott eos.S, 

Heraclii jun. 2 , cyclo luna iolisque 7. 
Heracl ius Mart inam sororis (iliam duc i l uxorcm, 
Pcrs33 Pamascuro expugnanl 
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A. D. 615. Indkt. 3 , Reraclu $en. 5, pott co$. 4 , Α Heraclius Persidem ferro Qammisque poputalur, 

fugieniemque Chosroen persequitur. In Albania de-Ueractii jnn. 3 . cyclo uirobique 9. 
P e r s x Judsatit i n potesialem reriigunt, Hieroso-

lymam capiunt, sanciam ac vivificam crucem in 
Pcrs idem transferunl Junio mense. Cbriel ianorum 90 
mi l l i a pe r imui i l , Zachariain pair iarcham abductint. 

Cons lan l inus aher ex Martina nasc i lu r et in 
l i lacbernis a S^rgio bapl izatur . 
A. D. ftil, Indict. 4, Heraclii 6, post cos. 5, Hera-

clii jun. 4, cyclo utrobique 9. 
Saes a Chosroe missus i E g y p l u m Alexandriam et 

Afr icam occupal , lnde ad Chalcedonem osque cum 
copiis profoctus cum Heraclio pac i sc i lu r , ejosqtie 
legatos sccum in Orienlem ad Ghosroen deducit . Α 
quo miserrime necatur. 

S . Joanucs Ε λ ε ή μ ω ν anfii bujus in i l io mor i tur . 
S . Anaslasi i is Persa in Sais casir is militans 

Ghr i s i l anam fldem aiupleci i tur , indeque Hierosoly-
main pergens monacbum profileiur. 
A . D. 617, lndict. 5, Heraclii 7, po$l co$. 6, Hera-

clii jun. 5. 
He ra t l i u s junior K a l . J an . in i lo consulaiu C o u -

s tan t i i ium frairem, Mariina? F . , Csesarem creai . 
Persae Garlbaginem expugnani . 

A . D . 618, Indict. 6, Hcraclii 8, post cos. 7, Hera-
clii jun. 6 · 

L e g a l i ab Hcracl io rursus ad Gbosroen missi re 
io rec ia redcunl . 

Augus tomenseCpol i sporlularum largitionea sub-
laiae. 

niuin hiemat. 
A . D. 624, Indict. 12, Heractii 14, post cos. 13, 

Heraciii jun. 12. 

Heraclius Sarbazanem et Sarablane am C b o s r o i i 
duces, necnon e l Sainum ir ibus praeliis snperat. 
lude bieroem in Albania traducit. 

A . Z>. 625, Indict. 13, Heracln 15, posl cos. 14, Ile~ 
raclii jun. 13. 

Heracliua Martio mense per Syr iam ad Tigri i t 
perveni l . Inde daiis ad Gpolitahos l i i l e r i s cum Sar-
baraxa puguat. Mul la in eo praelio snpra humanas 
vires strenue acforf l ier ed id i i . Supervenieuie nocle 

Ρ ac p r a l i o d/rempto Barbar i f i ig iuni . 

A. D. 6 i 6 , Indict. 14, Beraclii 16, poU co*. 15, 
Ueraclii jun. 14. 

Gbosroes tot cladibus exacerbatus conscripils ex 
omni bominum condiiione copiis earum partem 
rum Sarbaraza duce Cpol i in m i t i i i , pariem al iam 
Saino duci Iradil et adversus Heracl ium objicit . 

Avares a Sarbaraza sol l ici lat i Gpolim obsidenl. 
Sed bcalse Virginis ope liberala urbe Barbari peno 
omnes intereuipit. 

Herac l iu s , qui i r i fa r iam exercitum div isera t , 
Turcorum auxi l ia cont rabi l . Qui eruptione in P e r -
sidem facta reversi poslea ab Heracl io pcrburoanl-
ler excepli sunt. 

Saesa Tbeodore, Heracl i i fratre, vicius exsegri lu-
A . D. 619, Indict.J, Heractii 9. pou ejut co$. 8, c dine antmi mori tur 

Inier im Sarbarazas Gbalcedonem obsidere pergit. 
Ueraclii jun. 7. 

A v a r e s in Tbrac iam i r rumpunl e i i l leclum per 
spem impelrandae pacit l l e rac l ium rircumveniunt. 
Chaganus cum ingeni i praula reverl i tur . 
A . D . 620, Indict. 8, Htraelii 10, potl ejus cot. 9, 

Heraclii jun. 8. 
C u m Avar ibus pax composiia. Persae A m y r a i n 

cap iuu i . 
A. D. 621, Indtct. 9 , Beracln 9, post ejus co$. 9, 

Heraclii jun. 9 . 

Heracliuft ex Europa copias in Aeiain iraneporlat . 

A. D. 

A. D . 627, Indict. i^Heracln 17,post co*. 16, He-
raclii jun. 15, cyclo lunat 1, $oli» 20 . 

Cbosroes Razatem ducem for l iss imum adversus 
Hcrac l ium mi t l i t , qui cuin Turc i s ίιι Persidem in-
gressus ab iisdein deseritur, anno jam niiperi i i n -
clio.ao 18 cum Ind ic l . 1» 

HUic regione omnt Iong«» laleque vasiaia , Decem-
bris demum 12 die, Sabbaio, Razaiem cum exerci iu 
suo fnaditus delet. Moxque fugieniem Gbosroen 

. . Λ » . ... ι * Λ perseqnitiir. 
ι, Indict. 10, Ueracln 13, pott ejus cos. 9, . n M Q r . . a m ... I Q . n U j m 

Heraclii jun. 10. Α · D t 6 " 8 , I n d i c t > *t ntracln 18, potl cos. 16, Iff-
Sanctue Anasuaiue Per&a roariyrium o b i l i n raclii ju*. cplo $olU*l9 lunm*. 

Perside D Gboeroes fugiens Merdasen fllium spreto Siroe 

Herac l ius celebralo Paschate A p r i l i s 4 in O r i c u - «uccessorcm deaignat. 
lem prof ic isc i lur , re l ic la Bono palrtcio et Seityo 
Gpoliian^e urbis custodia. 

Inde cum Persarum ducibus in Annen ia e i Per -
side pugnai . 

Appeiente bieme exurciltt per b ibe rn i diuiisao 
Cpol im reve r i i iu r . 
A. D. 623, Jndicl. 11, Beraclii 13, post co$. 12, 

Heruclii jun. H . 
Beraclius l l a r l i o uieuse celebralo ad Nicomediain 

Pascbale contra Persas cum Marl ina conjuge pcr -
r c x i l , remissis Cpol i in l i b c r i s . 

Sarbarus a Ghosroe iti B i lbyn ia in tuissus e vesli* 
gio revocaiur. 

PATIIOL,. G R . C . 

Ob id Siroe luajore itaui fllio ac Perearum pr iu -
cipibus conspiraniibtts captusac miserabil i ler occU 
sus esi FeBr . 28 die. 

Siroes ab Heraclio pacem impel ra t ; qtii liiterws de 
rebus ascgeslis ad S Ρ Q C m i i l i l . E x 15 Mai i ipsa 
die Penlecostes in ecclesia perlecia?. 

Kodem amio Heraclius Cpol im rever l i lu r , eoqne 
sacrosanclaiii Domini crocem i ranspor la l . Quam tti-
seqneuie verc profectus Hierosolymia restitnit. 

Posiremo ne quid praBtereamus quod ad i l lus i ran-
dam banc bis lor iam p e r i i n e a l , Hetac i i i l iberos, 
quoruui quidem apud scriplores mcnlio fii, boc luco 
iu!j:c!cmii9. 

2Θ 
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Α lor, ae filias sallem duas. Nicepborus cnim p. 257 

BVratfiuin, dom adboc in Perside moratur, duo* 
amitisse filios lotidentqnl filias narral. Quare ot 
mascalos airibot Fla?ium ac Tbeodosium esse sus-
picemor, filias sallem ab AognsUna ei Mailina di-
•enas oportel esse, com bas ipsas aliquando posie* 
teropore Angueias appellaias esee scripseril p. 513. 

Ad bos oinnes adjiciendus est tiaiuralis filiui 
Joaones cognonenio Atalarichas, de qao p. 20 5. 

Sed jam ab lleraclii imperatoria historia opertm 
Prarter fetos alios etiam soscepisse liberos ? ide- nosiram in hisioricnm ipsum iransferamtis. 

******* \ 18 16 et 254. 
l Heradins titt CoostanUnosjenior Ν i -
( ecph. p. 6 15. 

Coostaotinus. Ctdremu et Tlteopha-
. nes. 

Ilj-tma ( HeracMos. Fiiceph. p. 17. 21 
1 DaTid I 

Martina 1 

TOr E/V Λ/70/Χ ΠΑΤΡΟΣ HMQN 

Ν Ι Κ Η Φ Ο Ρ Ο Υ 
ΠΑΤΡΙΑΡΧΟΥ ΚΠΝΣΤ ΑΝΤΙΝΟΓΠΟΑΚΠΣ 

ΙΣΤΟΡΙΑ ΣΥΝΤΟΜΟΙ 
Α Π Ο ΤΗΣ ΜΑΥΡΙΚΙΟΥ ΒΑΣΙΛΕΙΑΣ. 

SANCTI NICEPHORI 
PATRIARCILE CONSTANTINOPOL1TANI 

BREVIARIUM HISTORICUM 
D E R E B U S GESTIS P O S T I M P E R I U M MAURICII 

D. ΡΒΤΛΥΙΟ S. J . IKTERPRETE. 

1-3 [*η· 602]. Mauricio imperatorecaeso, Pbocas β Μετά τήν Μαυρικίου του βασιλέως Αναίρεσιν fw 
parricidii hujue auclor imperium invadit. Sub quo κΑς, έπε\ ταύτην διειργάσατο, τής βασιλείου Αρχής 
UfiUB caUmilates Cbrisiianls rebus illatie sunt, ut επιλαμβάνεται * ου δή άρξαντος έπ\ τοσούτο χαχώ-
lioc vulgo jaciarelur ab omnibui, Pereas foris σεως Χριστιανούς1 ήλασε τΑ πράγματα ώς παρ* 
Bomanum imperium vaetare, Pbocam vero inius πολλοίς $δεσθαι (1), δτι Πέρσαι μέν τήν 'Ρωμαίω\ 
mulio iit deteriora facere, nec a Romaois diutius Αρχήν έκτδς κατεπήμαινον, Φωκάς δέ ένδον ytipt 
Uta ferri poleranl. Igitur qui tum Africae praeranl, τούτων έπραττε. Ταύτα ούκ Ανεκτά 'Ρωμαίοις εγί· 
ea reaudacioree facti quod longissimo intervallo ab νετο· διδ οί περ\ τήν Λιβύην (2) τηνικαϋτα ήΤ1" 

VARLE LECTIONES. 
1 Χριστιανών! 

PETAVU NOTiE. 
(1) Ός χαρά χοΛΧοΐς Ιβεσθαι. Eadem fere defectionem HcracliumHeracliiimperalorispatreiB, 

verba suniapad Tbeopbanem (p. 248 C. ed.Paris.). r Africae praefcctuni, cujns lum lcgaius erat Gregoras 
Hujtie luriae mores prae caeteris elegamissimis ver- ^ palricius. Sed quod Nostcr ambonim liberoe p»n 
sibus expreesil Consianlinus Manassee. jore ad epem imperii nrissos Cpolim assent, Beia-

(2) άίό ol XBpl τήν Λι6ύί\τ. Addunl Theopba- clium mariiimo Nicetam lerreelri ilinere, C M J 

net/ Zonaras, Consianlinus el al i i a scnatoribus paciione illa ut qui prior perveniseet ^pennm 
tptoqite adeo Prirto Pbocai genero tolliciiaium ad «btiiieret, tameisi aatipulatorem babei cum loeo-
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μονεύοντες , ατε τ φ μ ε γ ί σ τ φ βιαστή μ α τ ι τδ θαρσειν Α » r b e disiarent quodque a 

R 7 8 

Mauric io , ducatuin 

έχοντες χ α \ Αμα π α ρ ά Μαυρικίου τ6 τ ή ς στρατηγίδος 
αρχής έγκεχε ιρ ισμένοι (δύο δέ ήστην άδελφώ, Η ρ ά ­
κλειος κα \ Γρηγόρ ιος ) , ούτοι κοινή βουλευσάμενοι 
τους υ ί ε ί ς εαυτών π ρ δ ς τδ Βυ£άντιογ. έκπέμπουσ ιν 
άστυ ,άλλήλοις συνθεμένοι ώ ς τδν προφθάσαντα τούτον 
τ>ς βασιλείας,εΐ δύναιτο, έπ ιλήψεσθαι . Κ α ι Ήράκλε ιον 
μέν τ ο υ · Η ρ α κ λ ε ί ο υ πα ϊδα Ανδρών πλήρωσα ντε ς (5) 
πλοΤ έ ξ ί π ε μ π ο ν , Ν ικήταν δέ τδν Γρηγορίου υΐδν Ιπ* 
π ι κ ή σ τ ρ α τ ι $ πολλή περ ιβαλδντες δ ιά τ ή ς η π ε ί ­
ρου άπέστελλον. Δες ι$ τ ε τ ύ χ η χρησάμενος Η ρ ά ­
κλειος , κα \ πνεόμασιν έπ ιφορωτάτο ι ς Αναχθείς , 
φθάνε ι Ν ικήταν εύπλοίας 1 (4) ε ίς Βυζάντιον , κα \ 
ήδη τ ή πδλει προσεσχηκώς έπέλαζε . Κρ ίσπος (5) δέ 
(τοΰ Φ ω κ ά δ έ ήν ο ί τ ο ς γ α μ β ρ δ ς , δπην ίκα δέ k (6) τδν 

obi inueranl (erani i l l i germani duo Heraclius e i 
Gregorius), [an. 610] communicalo consilio flltos 
suos Byxan i iu i i /m i t t i n i t . l t a porro intcr eos c o n -
venerat u l qui pr ior perveniseet, imperinnt, si 
possei, ar r iperel . Ergo Heracl ium Heracl i i filiuni 
cum supplemento classiario e l navibus mi l lunr , 
Nieetam Gregori i filiuni cum ingeniibua equiium 
copiis lerrestri i t inere conlendere jubenL H e r a -
clius vento ac forluna secundamibue Gpulim anle 
Niceiam pe rven i l ; jamque ad urbein appulsus pro-
pius accesserat. E r a i in ea imperaloris gener G r i s -
pus praefectue u r b i , v i r i n l c r palalinos poiens e i 
Pbocae ob recenlem injuriam infensus : quippe 
ejus imaginem dejecerat, qnam contrariarum f;»-

τοΟ υ π ά ρ χ ο υ τ ή ς πδλεως θρδνον δ ιέ πε ι ν έλαχε , κα \ β c l ionum bomines juxta imperalor iam appinxerant. 

μ ε γ ά λ α έν τοΓς βασιλείοις δυνάμενος) , έπε ι ά π η χ θ ά -
νετο Φωκά ώς δή περ ιυβρ ισμένος * (7) ύ π ' εκείνου 
τ υ γ χ ά ν ω ν τ ή ς οίκείας είκόνος καθαιρέσεως ένεκεν, ήν 
ποτε οί τ ώ ν αντιθέτων χ ρ ω μ ά τ ω ν (8) δημδτα ι τ ή του 
Φωκά συμπαρέγραψαν ε ίκδνι , δδλω αύτδν μ ε τ ή ρ χ ε τ ο , 
κα\ πονείν μέν υπέρ αύτοΰ πλαττδμενος έπε ιθε κ α \ 
Ή ρ ά κ λ ε ι ο ν έπ* άπωλε ία εαυτού ήκειν ά π ι σ χ υ ρ ί ζ ε τ ο , 
συνήργει δ* δ μ ω ς Ή ρ α κ λ ε ί φ κα\ τ φ δντι τ ά υπέρ 
αύτοΰ ε ί ς μάλιστα έ π ρ α τ τ ε ν . 01 ουν περ ι Φωκάν 
θεασάμενοι κα\ δσον πολιτικδν εαυτών στασιάζον * 

Ergo i l le dolo imperatorem c i rcumveni l . Naui 
buic ipsius cauea laborare se persoadei, e l Hera-
c l ium euani in perniciem venisse confirmat. Inte-
r im vero Heracl ium adjuvat, eique omnibus in 
rebus commodare siudef» Accedebal et c iv ium in 
epeeiaculis alque iinperatoris discordia . Jamqne 
Prasina faclio viciuis Basilica? Cttsar i i aedibus ignem 
admoverai ; et tunc advenienlem Imperatorem pa-
lam celebrare ausa, poslquam ioslanles Herac l i i 
exercitus v i d i l , 5 re l ic io Pboca privaios eonventus 

1 τδν 1 πλοΤα Pelavius . 
-Ρ i . e. edi i io Parisiensis. 

1 εύπλοήσας Pe lav ius . 
«έστασίαζον Ρ . 

V A R I i E L E C T I O N E S . 

* τδ την ίκα Petavius. A n δς τηνικάδε ? 1 παρυβρισμένος 

P E T A V I ! N O T i E . 

pbane (p. 240 A) Zonaram, vix est i u credam. C 
Quameniir. ridicula Nicetse condi i io ! cui per squa-
lentee arenosoxque i rac ins inHnilo propemoduin 
circoitn peienda Cpolie f u i l ; ntsi hunc fortassis 
non i n Afr ica ttim fuisse, sed Alexandria profe-
c ium dixer i s . Vennn ne eic qnidem sine navibus 
urbem adirc po luer i l . A d d i l Tbeopbanes Oclobr i 
mense solfisse Herar l i inn ex Af r i ca , anno, u l p u -
lat, abo rbecond i l o6 I02 ,Chr i s l i vero 602, Oetob. 4, 
feria 2, i nd i c i . 14. Vcru in non sccunda feria, sed 
prima polius iue r i i Ociobris quar lo , cyclo solis 3, 
i i l e r a Dom. D . Eoiendandas igi lur ex Alexandriuo 

Cbronico , quod nuper R . P . Raderus noster ed id i l . 
Gujtis baec verba s u n l : Τούτω τ φ έτει (9 scilicet 
Phoca») ύ π ε ρ β ε ρ ε τ α ί φ , κ α τ ά 'Ρωμα ίους Ό κ τ ω β ρ ί ω , 
γ*, ίνδικτιώνος ιδ ' , ήυ.έρα ζ \ αναφαίνονται πλοία 
ικανά κατά τδ Στρογγυλον καστέλλην, έν οΓς ήν κα\ 
Η ρ ά κ λ ε ι ο ς δ υίδς Ηρακλε ίου . Ergo Oclobris 3, 
feria 7 Heracl i i classis appuli l ad casicl lum R o i u n -
d t im. A t Tiicupbaiies πλοία καστελλδμενα vocat, «ν 
l i oc est, u l Paulus Diacomis, I. x v a i , r e d d i d i l , u 

catlellutai sive turrita* naves. Proinde Oclobris 
qua r io fui i feria p r ima . 

^3) Άτδρώτ χΛηρώσαντες. F o r i e πλοΤα pro 
σελοΐ * nain πληρώσαι aliqiie n , pro eo quod eei 
ins i ruere copns, insoletifc es i , nisi accusaiivus fiub-
audialur* 

(4) ΕύχΛοΙας. Quod ad Niceiam epectal, r ide 
n i i m de eo accipieuda s iu i duo i l la dtsi icba qua? 
s u n i Anhol. I. i v , c. 1. 

(5) ΚμΙσχοςδέ. Huic Domenliam filiam lyrannus 
axore io dederai, queni patricimn e l comi iem excu-
b i l o r u m a i l fuisae Tlieopbaues. De appellaiione ipsa 
π ι ι ι ί in i r i l ice scriplores discrepeut (Prisc*um emiii 
Tbcopbanes , Zo^.aras, Nirephorus t a i b x t i aliiqne 

nominani) , ego Crispum cum nosiro ac Cedreno et 
Georgio Syncello rescribendiim puto. In Anthoi. 

I. i v , epigramma quoddam exslat ε ίς ε ίκόνα Κ ρ ί -
σπου , quo ipsmn a magiiiHceniia prasdical, e i a m -
pliseima qiixqiKf ab imperaiore vove l . 

(6) *Oxr\rlxa δέ. De senletitia prnpeiiioduin 
c o n s u i : verba ipsa depravaia. V i ^ e an verutn s i i 
τδ την ίκα δ έ . 

(7) Ώς δή χερίδρισμέτος. Gonligi t boc a. 
Pbocac 5, Gbrist i 607. Yide Zoi iaram e i Tbeopba-
nem. 

(8) 01 τών αντιθέτων χρωμάτων, Prasinos i n -
l e l l i g i l , qn i Phoce in i i io faveranl e l ad oblinendnm 
iinperiuin adjutores fueraut: sed postea coniume-
liose iti eimi mul ia fecenint e l d ixc run i , in eosqiie 
vicissi in lyranmis omni S33vilia baccbalus eai . 
S c r i b i l Theopbanes a. Gbr i s i i 609 CircensibHg 
ludis haec in eum jaclasse Prasinos, πάλ ιν ε ίς τδν 
καΰκον έ π ι ε ς , πάλιν τον νουν ά π ώ λ ε κ α ς . Hoc esf, 
ιιι iuterpretatur Diacouus, iterum in gabaiha bibini, 
iterum tentum perdidisti. Quibus inc^nsus ille m u l -
los ex eis in ie r fec i l , ac posiremo Prasinos ouuies 
ed ix i l μ η κ έ τ ι πο ) ι τ εύεσθα ι , in cuium e**e numero; 
qtiod Diacomis militare reddidi l . Vel pulins idem 
esi πολιτεύεσθαι ac publicutu in re publica ntuiitis 
gerere. Quo sensu forsilan miliiare a Paulo usnrpa-
lum e s l ; qiiomodo et receutior aeias iuili tare d i x i i 
pro eo quod esl lunctimi^s aliqtias gerere, u l tifli* 
ciales, scnb;e, apparitores, e i c , qui logalam ittili -
l i am obibanl . E x iiS inmaia senleniia Veiiel is 
i lb i iu i iv i sse posiea eunslai . Ideo posl cjns necem 
Yenelu in banduni seu vt^xillum in t irco couibii>luiii 
e*i , u i in Alexandrino Chronico legimus. Porro boc 
loco πρασίου , u i erat in scbcdis, reliqunnus. 
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habere i n s t i l u i l . Dum ha»c aguniur, Pbolias q u i - Α (ήδη γ ά ρ ο! του πρασιου χρώματος δημόται τ ο ί . 
dam, cujus uxori imperalor stuprum obiulera l , 
cum magna mil i tum manu in palatium irrumpens 
Pbocam i l l ico comprehendit . Quem exulum impe-
ralorio c u l i u , ac pulla vesie c i rcumdalum, reduciis 
posl (erga mauibus v inc lum e i navigio imposi lum 
ad Ileraclium deducit. Quo il le conspecto : c l tane, 
i n q u i i , infelix , reinpublicam administrasl i ? > 
Gui i la Pbocas respond i l : c T u vcru melius admini -
s irabis . t l g i l u r hunc e vesligio, cumadbuc in navi 
essel , gladio plecli jubct, deiiide mul i l a r i , et 
dexlrain manuiu ab bumeris ampuiar i , lum vi r i l ia 
excidi atque e cotitis suspendi, i laque cadaver per 
urbem t iac iuni in foro quod Buvis d ic i lnr igne con-
cremari . Idem in Douienlioium Pliocae fratrem e l 

π ε ρ \ τήν Καισαρίου (9) τδ π υ ρ έφήπτον χαι τον 
έπηλυν βασιλέα άνευφήμουν ), ε π ι κ ε ι μ έ ν ο υ ; δέ 
αύτοίς χ α ρ τ β ρ ώ τ α τ α κα \ τους έχ τών Η ρ α κ λ ε ί ο υ 
σ τ ρ α τ ε ύ μ α τ ο ς είσιδόντες, ' καταλ ιπδντες αϋτδν έ φ ' 
έαυτοις γ ίνοντα ι . Φώτιος δέ τ ι ς (10) τοΟνομα, δ ς 
π α ρ ' αύτοΰ είς τήν σύζυγον έπιβουλευθείς ποτε κ α -
θυβρίζετο , ε ίς τ ά βασίλεια συν πλήθει σ τ ρ α τ ι ω τ ώ ν 
έ π ι τδν Φωκάν αύτ ίκα Τ κατέσχε , κα\ τ ή ς β α σ ι λ ι κ ή ς 
αύτδν ά π α μ φ ι έ σ α ς έσθήτος, περ ί ζ ω μα μέλαν α ύ τ φ 
περ ιθέμενος , τ ά ς χε ίρας π ε ρ ι η γ μ έ ν α ς ε ί ς τ ο ύ π ί σ ω 
άποδεσμήσας , κα \ πλο ίφ έμβαλών π ρ δ ς Ή ρ ά κ λ ε ι ο ν 
δεσμώτην ά π ή γ α γ ε ν . "Ον Ιδών Η ρ ά κ λ ε ι ο ς έ φ η -
ι Οΰτως , Αθλιε, τήν πολιτείαν δ ι φ κ η σ α ς ; ι Ό δ έ , 
ι^Σΰ μάλλον, εΤπε, κάλλιο ν διοικε?ν μέλλεις . · Ε ύ θ υ ς 

Bono&umacLeontiumfisci qua?storem morlis stippti- Β ούν αύτοΰ τδν διά ξίφους έτι πρδς τ φ π λ ο ί φ δ ν τ ι · 
c ium decernil . Atque ba?c in bunc modum gesla sunt. καταψηφίζετα ι θάνατον · έ π ε ι τ α α κ ρ ω τ η ρ ί α ζ ε σ θ α ι , 
χεροΐν τε δ ιξ ιάν άνωθεν έκ τοΰ ώμ ια ίου άρθρου έκκόπτεσθαι και τ ώ ν αιδοίων* έκτέμνεσϋα ι 
κα\ κοντοϊς άναρτάσθαι , ούτω τε τδ σώμα συρεν κατά τ ή ν τοΰ Βοδς ( 11 ) λεγομένην άγοράν 
τ ψ π υ ρ \ κ α τ α π ί μ π ρ α σ θ α ι , Δομεντίολδν τε τδν Φωκά άδελφδν κα\ Βόνωσσον κα \ Αεόντιον τδν τ ώ ν βασιλικών 
χ ρ η μ ά τ ω ν τ α μ ί α ν τδν αύτον τ ψ Φωκά συνδιαφέρειν κίνδυνον π ρ ο σ έ τ α τ τ ε . Κ α \ δή τ α ύ τ α οΰτως α π έ β α ι ν ε . 

Poslca Sergius urbis palriarcha ac reliqtia e m u m Σέργ ιος δέ α ύ τ ί κ α δ τής πόλεως πρόεδρος κσΛ ό 
imi l l i ludo c i im omui oflitio ac gralulal ioue He- λοιπδς ταύτης δμιλος συν π ά σ η ευγνωμοσύνη Ή ρ ά -
racliuin iu i ra moenia rec ip i i . Qui quidem C r i s -
puin ad capessendum imperium cobortabatur : 
ueque eniin se i l l ius usurpandi graiia venisse dice-
ba l , sed u l a Pboca eoruiii qu;u iu Mauricium ac 
Maur ic i i liberos coinnnscral , facitiorum poenas 
xepelerel . Sed abnueiue Grispo landem Heraclius 
imperator a senalu populoque proclainalus 6 es i , * 
e l ab ipso pairiarcba coronalus. Quibus peractis 
Grispuni ducem eligetis nul i la r ibus copiis , quae in 
Gappadocia e ran l , pra?posuit. [an. 611] Sub haec 
cuiu j am de Persarum io Romanos expeditione 
faaia porcrebuisse l , Heraclius Gpoli solvens ad 

κλειον έντδς ε ίσδέχεται . Κα\ αύτδς Κρίσπον ε ί ς τ ή ν 
βααίλειον άξίαν π ρ ο ΰ τ ρ ε π ε · μηδέ γ ά ρ τ ή ς β α σ ι ­
λε ίας ένεκεν αύτδς έληλυθέναι έφασκε, τ ί σα σ θ α ι 
μάλλον 9 Φωκάν τ ή ς ε ί ς Μαυρίκιον και τά Μ α υ ρ ι ­
κίου τέκνα π α ρ α ν ο μ ί α ς . Ό δέ ούκ έδέχετο. Τέλος ύ π 6 
τ ή ς συγκλήτου βουλής κα ι τοΰ δήμου Η ρ ά κ λ ε ι ο ; 
βασιλεΰ; α ν α κ η ρ ύ τ τ ε τ α ι , κ α \ τ δ ν βασίλειον (12) π α ρ ά 
τοΰ προέδρου 1 0 περ ιβάλλετα ι στέφανον. Κ ρ ί σ π ο ν &έ 
στρατηγδν αποστέλλει χειροτονήσας τ ώ ν έν Κ α π π α ­
δοκία έ κ σ τ ρ α τ ε υ μ ά τ ω ν . Έ π ε \ δέ ή φ ή μ η διέθεεν ώ ς 
Πέρσαι έ π ι ' Ρ ω μ α ί ο υ ς στρατεύουσιν , Η ρ ά κ λ ε ι ο ς έ κ 
Βυζαντίου ά ρ α ς π α ρ ά Κρίσπον κ α τ ά τήν Κ α ί σ α ρ ο ς 

Y A R I J E L E G T I O N E S . 

Τ Φ. είσελθών (s. ε ίσδραμών) αύτ ίκα ? · δν τος? · δέ μάλλον ? 1 0 παρ* αύτοΰ π ρ . Ρ . 

Ρ Ε Τ Α Υ Ι Ι N O T J E . 

(9) Τοις περϊ rr\r Καισάρων. Iiicenderant et 
aniea p t x i o r i u i u , quo biia; factionis bomines a 
Pbuca viucios ad necem er iperem. Zouaras Theo -
pbanes e i a l i i . F u i i Gpol i nobilis basilica Gsesarii 
l i i u l o , vel vicus fortassis huju6 noni i i i i s , in quo 
labcma? e i sediiicia quaedam, quae Jusi ioiani lempore 
touf lagrarunl . Tbeoplianes a. Jus i in iam 36 : Τούτψ 
τ ψ έτε ι μ η ν \ Ό κ τ ω β ρ ί ψ , ήμερα δ*, ίνδικτ. ι', εσπέρας 
βαθείας γέγονεν ε μ π ρ η σ μ ό ς μ έ γ α ς έν τοίς Καισα-
ρείου, έως τ ή ς λεγομένης Ό μ φ α κ ε ο ά ς δλα τ ά 
εργαστήρ ια κ α \ οί πυλώνες έως τού Βοός. Stippien-
duiii ex cedreno κ α ί έκαύθη δλα τ ά έ ρ γ . l i lem C e -
dreiius ol πυλώνες τοΰ Βοός scribi t . Apparet τά 
Καισαρίου vel π ε ρ ί τήν Καισαρίου vicina fuisse 
a i u p U cuidatu bdsilicu! εργαστήρ ια aediliciaque id 
genus a l i a ; quas posl mcemlii ini i l lud inslaurala, 
«ienuu sub l l e r ac l i i adveiiUiui inceiisa s u n i a Bonoso 
quodani, qu i , ut es l in Alex. Chronico, μ ε τ ά τδ β α -
A i i v αύτδν π ΰ ρ πλησίον τ ώ ν Καισαρίου ίιι luga 
l i i ie rempui* e&l. 

(10) Φώτιος δέ τις. Zuuaras, ( lcdrenus, e lc . 
P in i i i i i u i i i hiinc appellaiit, Chron. Alex. P b o i i u m , 
queiii a i l furaiorem inisse τών Ι ΐλακιδ ίας , u\ uai 
uuiuus Piacidiana; . Cujus uiuueriu iuei i i i iu l Tbeo-

pbanes loco proxime c i l a t o , necnon et c a r a t o r b 
τ ώ ν Μαρίντς , q u x A r c a d i i i i l ia uobi l i ss in ix l i i t i l o 
ins igni tur . Utriusqiie dorous in regioue 1 Cpoi . c e n -
eenlur . In eodem i l lo cbronico legimus P b o i i u o i 
cuin Probo palr lc io Phocam ex aede MichaeJis a r -

" cbangei i , q u x in palaiio e ra l , absiraxisse τή ς* τ ο ΰ 
αύτοΰ μηνός , διαφαούσης η μ έ ρ α ς , δευτέρας , hoc e s i 
6 Oct. ier ia 2 . Sed pro ς-' stibstiuieiiduiii esl ε ' · 
nam si ejus mensis 3 feiia 7 fuit, ui paulo a m e 
dixerat , utiqiie feria 2 ejusdem 5 die fueri l . 

(11) Κατά τήν του Βοός. Zouaras : Τδ δέ δ υ σ τ η -
νον σώμα καυθήναι κατά τδν Βοΰν, ένθα ήν κ ά μ ί ν ο ς , 
ώς λ έ γ ε τ α ι , έκ χαλκού κατεσκευασμένη , σ χ ή μ α 
Βοδς έχουσα, ή π ε ρ έκ Περγάμου κεκόμ ιστο , έξ τ \ς 
κα ι δ τόπος ώνόμαστο . Ε ι « 1 ιιι regione 11 C p o l . 

(12) Καϊ τόν βασΙΛειοτ. Una cuii i Fab ia , quae, 
ιιl a i i Gedrenus, Eudocia posiea dicla e&t, conjuge. 
Tbeoptianes p . 250 G : Είσελθών δέ Η ρ ά κ λ ε ι ο ς ε ί ς 
τά βασίλεια έστέφθη ύ π δ Σεργίου π α τ ρ ι ά ρ χ ο υ έν τ φ 
ε ύ κ τ η ρ ί ω τοΰ αγίου Στεφάνου έν τ ώ π α λ α τ ί ^ . Έ σ τ έ ­
φθη δέ τή αυτή ή μ ε ρ α και ή μεμνηστευμέ*νη α ύ τ ψ 
Ευδοκία ΑΟγουστα, κα \ έλαβον αμ^δτερο ι π α ρ ά 
Σ ιργ ίου τοΰ πατρ ιάρχου τ ο ΰ ; στεφάνους τοΰ γ ά μ ο υ . 
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π^λιν την ικαύτα τυγχάνοντα προσπορεύεται ώς δή Α Cr i spum, qui GaeKare* timi erai , coti leiidit , u i cuni 
α ύ τ φ πζρ\ τ ώ ν κοινών ένεκεν βουλευσόμενος Κ α ι eo de republica consiliuin caperet. A l ille morbum 
δς μεν νοσείν π ρ ο ι ε π ο ι ε ί τ ο , και τδν βασιλέα συχνώς 
ήκούε ι» ώ ς και διελο.δορείτο α ύ τ ψ · Η ρ ά κ λ ε ι ο ς 
δέ τδ δ ρ ά μ α συνήκε, κα \ τήν ύβριν δμως ήνεγκε , κα\ 
ήδη έκαιροφυλάκει . *Αλλ' έδοξεν τ έ ω ς γνησιώτερδν 
π ω ς διαλέγεσθαι περ ί τού δείν ποιείν υπέρ αλλήλων 
τής πολ ιτε ίας χάριν . Ό δέοΤα έ π ι τ ω θ ά ζ ω ν ούκέξδν 
βασιλεί έφασκε κ α τ α λ ι μ π ά ν ε ι ν βασίλεια κ α \ τ α ί ς 
π ό ^ ό ω έπ ι χωρ ιάζε ι ν δ υ ν ά μ · σ ι ν . Έ ν τούτοις τ ίκτετα ι 
π; . ΐς (13) τ ώ βασιλεί Η ρ ά κ λ ε ι ο ς , δν δή κα\ Κ ω ν ­
σταντίνο ν ώνδμασε . Τ ό τ ε δ ή π α ρ α γ ί ν ε τ α ι κα ι Ν ι κ ή ­
τ α ς ό τήν άξίαν πατρ ίκ ιο ς πρδς τ6 βασίλειον άστυ . 
Λ·.ά τούτο Η ρ ά κ λ ε ι ο ς ε ί ς τδ Βυζάντιον έπάνε ισ ι , κά \ 
Ν ικήταν συν τ ι μ ή μ ε γ ί σ τ η καί περ ιφανε ία ώσπερ 

s imulabal ; et sa?pe eliaru audiebaliir oum impera* 
lorem conviciis incesserel. Noc Hcrac l ium ejus 
consilia lalebaut : sed dissimulare in presens con-
lumeliam statuii et opportnnttm leinpus exspcclare. 
Inleri in vero cum eo pac i ike co l loqui , horiarique 
ut ad opetn reipublicae ferendam mutuis se oj.ibus 
adjuvarenl. Grispds vero quasi deridens < Non 
l i ce i , inquit, pr incipi e palatio discedereel i n i o n -
ginquis exercil ibus degere. > lulerea Heraclio 
[an. 612] imperaior i filius nascitur, qneui Constan-
l inuin nomiuavit, eodemque tempore Nicelas pa t r i -
c i u s ^ d urbem veuit . Quare Heraclius eodem rever-
l i t u r , ibique Nice ian i , tanquam germanum fra-

άδελφδν γνήσιον κα'ι δμδτ ιμον δέχεται , καθδ ήν α ύ - i rem alque i inperi i par l ic ipeni , magno cum honore 
τοίς ήδη συντεταγμένον έκ Λιβύης άπαίρουσιν . Κ α ι 
Κρ ίσπος δέ ε ί ς Βυζάντιου ήκεν ώς τ ή είσδδψ Νικήτα 
συνησθησδμενος. Σ κ ή π τ ε τ α ι δέ Η ρ ά κ λ ε ι ο ς τ ψ θ ε ί ψ 
λουτρώ τδν υίδν καθαγνίζε ιν ,υ ίοθετείσθαι "(14) δέ α ύ ­
τον ύπδ Κ ρ ίσπου . Ό δέ έπ \ τούτοις ε ίσέρχεται είς τά βα-
σΓλεια. Ηράκλε ιος δέ άθροίσας τούς έκ τ ή ς συγκλήτου 
βουλής α π α ν τ ά ς κα\ τήν άλλην πληθύν τού άστεος ,άμα 
τίυ προέδρψ Σ ε ρ γ ί ψ , ε ίπε ίν λέγεται π ρ δ ς αυτούς · « Ό 
βασιλέα υβρ ί ζων τ ίν ι προσκρούει ; ι Τούς δέ φάνα^ 
ι Τ ψ θ ε ψ τ ώ π ο ι ή σ α ν τ ι αύτδν βασιλέα, ι Κα\ Κρίσπον 
π ρ ο τ ρ έ π ε ι ν δ έ 1 1 αύτδν άποφαίνεσθαι τδ δοκούν δρθώς · 
τδν δέ ούκ είδότα τ δ δ ρ α μ α τ ο ύ ρ γ η μ α λέξαι μηδέ φιλάν­
θ ρ ω π ο υ τυχε ίν δ ίκης τδν έ π ί τοιούτω άλόντα τολ-

ei magnifieenlia rec ip i l . S i c eniui inter eos conve-
nerat, quo l e m p o r e e i Africa proficiscebanlur. Sed 
ei Crispus Bysanl iu in perveni l , u l de adveiilu N i -
celae gratulareiur. Heracl ius vero cum filium suum 
divino lavacro lingere ac Crispo suscipieiidinii dare 
velle simulassel, e i is ob eam caiisam in palalium 
vemsset, universo senatu ac reliqua c m u m m u l i i -
tudine collecia, una cum palriarcba 7 Sergio bunc 
in uiodmn eos allocuius d ic i iur : < Qm imperaior i 
conluuieliam facit, apud quem offendii? ι C u m i P i 
ad Detim periinere respondissenl, qui imperaiorem 
ipsum fecit , i iuperalor Crispum horlatus est u l 
quid s ib i jus lum vidcretur, pronuntiarei . Qui doli 

μ ή μ α τ ι . Κα \ τδν βασι /έα άναμιμνήσκειν αύτ^ν ^ uescius, lanti sceleris conviclum oinni a?q«o a l -
ο ία έν Καισαρε ία έ π ι τ ή νδσψ κατεσχηματ ίσατο , que humaiio judicio iadignum esse palam aese-
κ α \ ώς τδ τής βασιλείας κατευτελ ίζε ιν α ξ ί ω μ α ψετο , rui t . T u m imperator omnia ei in memoriam re-
κα ι ώς ε ί ; τήν βασίλειον αρχήν π ρ ο ύ τ ρ ε π ε . Κα\ ά μ α vocal , qiuB Caesareae de morbo eimulaveral , quem-
λαβδντα τόμον (15) κατά κό^0ης τούτον πα ί ε ι ν , κα\ admodum imp^ratoriam majestalem coniemnere 
είτα ά γ ο ν τ α , ώς Γαμβρδν ούκ έπο ίησας , φίλον π ώ ς ac minnore se eo faclo p u i a b a l , ulque ipsum 

V A R L E L E C T I O N F . S . 
1 1 βουλευσάμενος Ρ . " υίοτεθείσθαι Ρ . ι β δέ προτρέπε ιν ? 

P E T A V U ΧΟΊΑ. 

(13) Τίκτεται πα7ς. Cedrenus l e r l i o die M a i i a. 
Ileraclii 2 oaialem i l l ius consignat. A d d i i T l i e o -
plianes ind ic l . 1 5 , u t e l Pau lusDiaconns in Miscella. 
In quo aberravit Selbus Calvis ius , dum id tn an-
miiii conj ic i l C b r i s l i 611. S i indicl iones a. C . 312 
ooepere Sept. 24,anno 610, Heracl i i pr imo, i ncboa i» D 
esi eodem Sepiembri 14 mdic l io , quae usque ad 
bepiembreni a . 611 duravit , quo 15 siiccessit. Ideo 
Constantini bujus orlus i n c u r r i i in a. C . 622, mense 
Maio, labente adbuc iodicl ione 15. Acced i l feriae 
cliaracter ex Alex. Chronico, ubi nalus sc r ib i iu r 
iu suburbano Sophianorum, Mai i 3 , feria 4. Quippe 
r y c l u i e ra i solis 5, l i t iera dom. A . Proinde Mai i 3 , 
feiia 4. Ideo corrigeadus Tbeophaues, qui 5 iiauun 
scribit . 

(14) ΥΙοθετέισΟαι. Non est adoptare, sed e sac ro 
fonte suscipere. Iia postea Nicepborus naster de 
l l i i n i i i s agens : Κα ί τάς εκείνων γ α μ ε τ ά ς αί τούτων 
αυτών τ ψ θε ίψ λουτρφ έτεκνώσαντο σύζυγοι . 

(15) Λαΰόντα τόμοτ* Cedreiius : Κα \ τά ποδς 
Ήράκλε ιον γενόμενα έ γ γ ρ α φ α αυτού κ α τ έ χ ω ν δ ρα-

que l ibro eoulinebanlur τ ά έ γ γ ρ α φ α αυτού, boc esi , 
u l verba ipsa prae se feruric, iiuerae quas ad Hera-
c l iu in ipse cum aliis senatoribus dederal, quibusqne 
ad invadendum imperiuui i n c i l a r a l . Tametsi de 
l ibcl lo mal ini accipere quo accusalionis capiia c i i -
minaque coinprehensa .Etenim soleinne id fuit, u i 
qu i , ab iinperalore praj^eriiui, reus arcesseretur, 
ejus genas accusaiiouis l ibello sc i iba verberare l . 
Nicepliorus nosler iu litie bujus liistoria?, de C o a -
eiai i i ino palr iarcba loquens, quem Goprouvnius iu 
ordinem redegi t : Σ υ ν ε κ π έ μ π ε ι δέ τ ινα α υ τ φ τών 
βασιλικών γ ρ α μ μ α τ έ ω ν κομ ίζοντα έν γ ρ α μ μ α τ ί ω 
δσα κ α τ ' αυτού . Α π ε ρ ε ίς έπήκοον τού άθροισθέντο; 
έκείσε λαού άνέγνω, π α ί ω ν α ύ τ ψ κατά κ ό ^ η ς έφ* 
έν\ έκάστψ τών κατηγορουμένων , ldem narrat in a. 
Copronymi 27 Tbeopbanes. Por ro Herac l i i verba 
perperam bic conccpla, u l et apud Gedrenum, apud 
Zuuaram i U legunlur : "Οσα ώ ς γ α α β ρ δ ν ούκ έ π ο ί η ­
σας , ουδέ ωίλον άν ποιήσοις π ο τ έ . Sed eineridauduui 
ε ις γ α μ β ρ ο ν , u l e i boc loco : Qui tocero Pliocai 
non prceniteris fidem, qui tandem milii praesiabis ? 
socero eniiii legeiidum, ιιοιι geuero : alioqui γαμβρον 
ποιε ίν nova loquendi ralioue e r i l ideui ac geiieruin 
se prurLere. Po ie^ l e l ex Nicepbori Cedreni ac 
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antea ad capiendum imper ium borialus fnerai. Α άν π ο ι ή σ ε ι α ς ; » ΕύΒύς δ ' u έπιτρέψαι είς κληρικού 
tfuibus d ic l i s volumen capiens eo malam ejus 
percussit, aique i l a coropellans : · Qui socero 
fldem non praesiil isii , qui tandem amicopraesiabis? ι 
Sla t im in c l e i i c i formam tonderi j u s s i l , pa l r ia rcba 
solemnem oralionem reci lanle . Inde ad Cr i sp i m i -
iites egressus sic eos affalus esl : c Crispus papa 
huc usque miuislros vos habui l : nos vero bodie 
doineslicos vos i inperi i galclliles facimus. > l isdem 
i i isuperfrumenti im antiuum adjecit, ac primos biler 
tnilitares ordines censcri v o l u i l . Qui propensissiinis 
auiinis imperaiorem excipienles fausiis eum acc l a -
maiioii ibug cum reliquo populo proseculi sun l . 
Secunduio qua: Crispus in monaslerio, quod C h o r a 
dici tur , ioclusus posi annum in eo loco diem 
o b i i l . Heraclius Tbeodorum fratrem suum, qui Β α υ τ ο ν 0 \ π ε ρ \ 
secundum posl imperalorem locum dignilatis o b l i - σ ι ν ) , Ι τ ι κα ί ι β 

i iebal (Curopalaleu appellare vulgo in g palatio 
soIeM) iiemque Pbi l ipp icum Maur ic i i imperalorte, 
cujus sororem duxerai , afl inem, lunc temporis 
cler ici babitu deionsum, ei imperio quod antea 
Crispus adminis lraveral praefecil. Phil ippicus cum 
aliqnaiilo leinpore supervixissel iupr i lur , e l in 
egregio ac religiosissiino leiqplo sepe l i l i i r , quod 
Cbrysopoli condideral . 

Mon mulio posi haec elapso lempore, imperaloris 
coujut Eudocia comit ial i morbo ioter i i t . Gujus 
duin corpus afferiur, plerisque, u i assolei, ad »pe-
claculuip confluenlibus , forle cout igi i ut puella 
quxdam sursum e solario prospiciens (ancilla bajc 
eral cujiisdani e civibus) i n aercm incaule despue-
r e i . Cmnqtie sputuio in prelipsas illas vesles l e -
inere decidisaei quibus iuiperalricis corpus obvo-
luiura erat, qui pompam prosequebaniur, i r a per-
c i l i correpiam i | lam iucendio datnqam. ha scele-
ra l i homiiies conira jus fasque barbarico r i l u i m -
peralricis funeri pareutarunt. l idem vero i l l i dum 
a n c i l l * domioam idem ad supplicium requi ru t i i , 
i l la re c o g n i u 8e subduxit , nec eam deinceps 
posiea quisquain v i d i l . Haec per i l lud tetnpuft apud 
palalimn gesia sunl, 

σ χ ή μ α τήν κεφαλήν άποκείρασθαι , και τ6ν Ιεράρχην 
τ ά νενομισμένα έ π ι τ ή άποκάρσει έπιφθέγξασθαι. 
Ε ξ ε λ θ ό ν τ α δέ αύτδν τοίς μετά Κρίσπου στρατιώταις 

έ π \ λέξεως ώδε ε ί π ε ί ν ι Ό π ά π α ς Κρίσπος (16) υπ­
ουργούς υ μ ά ς Εως τοΰ νυν εΤχεν, ημείς δε σήμερον ol-
κειακούς τ ή ς βασιλείας ύ π η ρ έ τ α ς . »Προσθείναιδ! αύ­
τοίς τ δ έ ξ έ θ ο υ ς 1 1 σιτηρέσιον, πρώτους τε καλείσβαι 
κα ι έν τοίς σ τ ρ α τ ι ω τ ι κ ο ι ς τ ά γ μ α σ ι ν αυτούς τε Ευμενέ­
στατα δεξα μένους τδν βασιλέα έπευφημήσαι άμα τ} 
Αλλη πληθύΤ. Μετά δή τ α ΰ τ α Κρίσπον είς τ6 λεγδ-
μενον τ ή ς Χ ώ ρ α ς (17) π*ριείρχθαι σεμνείον, δς 
ζήσας ένιαυτδν αύτοΰ έτελεύτησεν. Ηράκλειος ϋ 
θεόδωρον τδν εαυτού άδελφδν, τήν μετά βασιλέα 
πρώτην Αρχήν κεκτημένον ( κουροπαλάτην & 

τ ά βασίλεια καλείν ειώθα-
Φιλ ιππ ικδν τδν Μαυρικίου tw 

βασιλέως γαμβρδν έ π ' Αδελφή γεγονότα , τηνικαύ­
τ α δέ είς κληρικού ( 1 8 ) σχήμα άποκεκαρμένον 
τήν κ ό μ η ν , ηγεμόνα τ ή ς ύ π δ Κρίσπον πρώην 
Ιθυνομένης αρχής ε ξ έ π ε μ π ε . Φιλιππικδς II έπιβιους 
χρόνον ύστερον έτελεύτα , κ α \ πρδς τ φ ύπ* αύτοΰ 
δομηθέντ ι περ ικαλλε ί άγαν κ α ι σεβασμίψ ίερω 
κατά Χρυσόπολιν δντι τ α φ ή παραδίδοται. 

'Ολίγου δέ χρόνου (19) δ ι ιππεύσαντος νόσψ επι­
ληψίας ή τοΰ βασιλέως γ α μ έ τ η Ευδοκία ληφθείσα 
έτελεύτησεν. Έ ν ψ δέ τδ τ α ύ τ η ς σώμα έξεκομί{ετο, 
κα \ πολλών ώς τδ είκδς έ π \ τ ή '6έα συ^εόντων, συν-
έ π ε σ ε κόρην τ ινά Οπερθεντών ύπερψων διακύψασεν 
(θεράπαινα δέ ήν αύτη τών Αστών τίνος) άποπτΰυιι 
ώς 1 Τ τδν αέρα αφύλακτα κ α ι τδ περίττωμα , β χ*τΐ 
τ ή ς πολυτελούς εκείνης έσθήτος περιενεχΟήναιήτο" 
τ ή ς βασιλίδος νεκρ&ν περ ιέστελλεν · έφ' φ οί 
τήν έκφοράν περ ιοργε ί ς β β γενόμενοι συλλαμβάν'Λίίί 
τε αυτήν καί τδν διά π υ ρ δ ς κατεδίκασαν Θάνατον, 
έντάφιον ούκ εναγές , β α ρ β α ρ ι κ ψ νδμφ χρησάμενοι, 
^ή έκδημία τής βασιλίσσης ά θ έ σ μ ω ς συμπαραπέμ-
ψαντες οί ανόσιοι.» Περ ιεζήτουν δέ οίγε κα\ την W-
σποιναν τής οίκέτιδος, ώ ς κα\ α υ τ ή τδν ίσον διάΟοιν-
το κ ί ν δ υ ν ο ν ή δέ δήπου α ίαθομένη τδν δλεορον 

δ Γ α π έ ^ ε υ γ ε ν , ούτ ι δ ρ α θ ε ί σ α ε ί ς τ δ έ π ε ι τ α π ώ π ο τ ε . Κ α \ τ α ΰ τ α μ έ ν ά μ φ \ τ ά β α σ ί λ ε ι α ώδέ π ω ς εϊχΐ. 

V A R l i E L E C T I O N E S . 
η ^ omiuendum. 1 1 έτους Ρ . »· κα \ δέ? 1 7 ε ί ς ? cf. ρ . 12 Β . 

» · τόν? " π ε ρ \ δ ρ γ ή ς Ρ . 

ΡΕΤΑΥ1Ι Ν 0 ι \ £ . 

" π ε ρ ί π τ ω μ α Ρ : corr. Pelavius. 

Gcorgi i Sypcel l i verbis alius elllci sensus, nnnirum D 
t leracl iui i i Grispi (iliam ol im ambiisse e i ab eo re-
pudiaium, de quo ininus ronslare video. In Alex. 
Chron. scripuun est i u d i c l . 1, Deceiubrig 5, feria 3 , 
Grispum ip c lencum delonsum. Fac lum boc esl 
epdem anno 012, i nd i c i . 1 jam incboala . 

(16) *0 πάπας ΚρΙσχος. Observanda haec appel-
lationis fonnula. Papaiti vocai , ul opinor, quod in 
c le r ic i iw a|toiisus essct. Al ioqui solis poni i l ic ibus 
papa? noxici i a l l r ibu tu in . 

(17) Τό Λεγόαεγοτ τής Χώρας. Proprium nomen 
esl Χ ώ ρ α ς . G''dreuus : Ποιεί ούν αύτον κληρικδν, κα \ 
| ν τ ή μονή τ ή ς Χώρας περ ιορ ίζε ι , u l e l aptid S y n -
pelliin». l ioc rsi in Chorte monaiterio clundit. Nt;c 
^ c l c X y l a u d e r bolum vertcre jubei.' Tbcopbaiivs iu 

a. 3 Copranymi monasleri i bujus meminil . 
(18) ΕΙς χΛηριχον. Tbeoph. a. 4 Phocae. 
(19) ΌΛίγουδέ χρόνου. Anno fleraclii 2 ffiOri-

l u r Eudocia , uti scribuni Ccdrenus e l Tbeophan», 
qui diein atque lndictioneui adnotal , Augu^i 
indict . 15. P r o i n d e a . 612, non aniecedeuii, e i ^ 
pcram chronograpbi . Conscn t i l Alex. Chrontcw* 
quod ad indictionem at i inel , nec de die multniii 
discrcpat : Τ ή ιγ* τού Αυγούστου μηνδς , τής 
ιε ' Τνδικτιώνός, ή μ ε ρ α π ρ ώ τ η . S i Augusci 13, ^ 
i i i iuico die o b i i l , plane boc amio 612, cyclosolisa. 
l i i le ra Doin in . A . qui anno superiore inortuara 
sc r ibunl , bis eam peperisse ιιοιι animadverieruui, 
ncquo anle Octobrem anni 610 Heraclio n u p s i ^ 
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Τά δ4 αύ έτέρωσε ώς f l , έτελείτο οΟτω συνέβαι- Α Q"» vero a l i i* in parllbus accidisse narraniur. 

νιν. Έ ν τινι τ ώ ν ε π α ρ χ ι ώ ν " (χώρα δέ ή τ ι ς ποτέ 
έστιν, ούδαμή βίς τδ νυν παραδεδοται) ήν τ ι ς έν 
εκείνη π ε ρ ι φ α ν ε ί ς κομών 1 1 εύπορία τ ι βίου λ ά μ ­
προς, ου τδ έ π ώ ν υ μ ο ν Βιτουλίνος ε τύγχανε , τήν δέ 
άξίαν ήν κανδιδάτον ' Ρ ω μ α ί ο ι ς Μ κ ικλήσκειν έθος. 
Τούτψ γυνή τ ι ς χ ή ρ α έν γε ιτόνων δ ιακε ίμενη χαλε-
πώς έψερε τδ γ ε ι τ δ ν η μ α · Αμφισβητήσεως γ ά ρ α ύ ­
τοίς μεθορίων γ ή ς ένεκεν συμβαινούσης δ Βιτουλίνος 
τοίς παισίν τοίς αύτοΰ ένεκέλευε μ ά χ η έπ ιένα ι το ίς 
δμορουσι, κα \ οίγε Μ £οπάλοις ένα τών τ ή ς χ ή ρ α ς 
νιεων άναιροΰσιν . Αδτη άνελομένη *· τδν ήδη τ ε θ ν η -
χδτα υίδν ή μ α γ μ έ ν ο ν τ δ άμφίνον ** (20) ε ί ς Β υ ζ ά ν -
τιον ώς Ή ρ ά κ λ ε ι ο ν Γκέτο, κα ι έ π ε \ προϊόντα είδεν, 
είσδραμοΰσα τοΰ χαλινού τοΰ ί π π ο υ έ φ ' ψ έπωχε ί το 

boc modo seue babenl. l n suburbano quodain loco, 
cujus nomen hactenus compertum non 9 ^ i -
tulinus quidam erat homo e l digni lale et opibus 
i l lus i r i s , ex eo genere quos candidaios Bomani 
appellaresolent. Huic vicina qusedam mulier hab i -
laba i , quae v ic in iam i l l am moleste ferebal. Quare 
cum de flnibus or la inter illos esset conlrovers ia , 
Vi iu l inus servos suos pugna vicinos Ulos aggredi 
J u b e l ; qui cura fustibus unum ex viduae flliis i n -
teremissent, i l l a sublato mor lu i corpore vestcm 
ejus ad imperatorem ferens Byza iu ium advolat, 
ibique procedeniem eum observans a c c u r r i l , e l 
equi cui insidebal frena manibus arripiens, uuaque 
filii eui vestem oaiendens, ha?c ad cuoi vociferata 

εφάπτεται , κ α ί Αμα τδ τοΰ παιδδς έσθημα έπ ιδε ι - e s l : c S i c filiis lu is , imperalor , evenial , n is isangui-
χνΰσα σύν βοή προς αύτδν ά π ε φ θ έ γ γ ε τ ο * ι Ούτω γ έ ­
νοιτο τοίς σοίς τέκνοις , ώ βασιλεύ, εί μ ή τδ α ί μ α 
τοΰτο, δ σοι δε ίκνυμι , αύτ ίκα ένδίκως τ ιμωρήσε ιας .» 
Τών δ* ούν π ε ρ ί τδν βασιλέα δορυφόρων έπ ιόντες 
πλήττειν ή π ε ί γ ο ν τ ο * βασιλεύς δέ διεκώλυσε, κ α \ τ ή 
γυναικί μ η κ έ τ ι τολμών προσιέναι π α ρ η γ γ ύ η σ ε ν , 
έπεξιίναι δέ τ ά τ ή ς δ ί κ η ; δπηνίκα άν α ύ τ ψ δεδο-
γμένα ε ί η . ' φ χ ε τ ο ευθύς . Μή δ ίκης τυχδν ώλολύ-
ζ ε τ ο Μ (21) τ δ γύναιον . Χρόνος δέ δ ιήρχετο , κα ι δή δ 
τδν φόνον έ π ι τ ρ έ ψ α ς , δεδιώς και αύθ ις τήν γυνα ίκα 
τοΰ άνηοημένου ένεκεν βασιλέα έπ ικαλε ίν , τ α ύ τ η τοι 
είς ΙΚιζάντιον εΓσεισι κα\ δή ε ίς τδ δημοτικό ν έαυτδν 
*γκαταμ(γνυσι . Κ α ι ι ππ ικού αγώνος τελουμένου 
τούτον βασιλεύς έν μέσο ι ς δημόταις κατιδών τ ψ 

nero h u n c , quem ostendo l i b i , subiude legibu* 
ulcisceris. » Concurrenl ibus praMorianis et muliei i 
verbera intcntanlibus, imperalor probibui i , alqne 
ullerius accedere v c i u i l : ee, cum visuro esset, de 
causa cogniturum. Quo dic io rece&siu At mul ier 
ciun jus suum "hon impel ra re l , in gcmitus ac l a -
memaiiones solula es l . lnde aliquanlo lemporia 
elapso, verilue parr icida ne iterum fefnina de filii 
caede imperatorem inierpel lare l , Byzant ium con-
tendit ac se mul t i tudini civiura immisce l . F o r i e 
lum equeslre certamen celebrab&lur, cum illutu 
imperator i n media concione poputi coniuitus pne-
iecio u rbU mandat, ut suspectuin bomiuem iu ous-
todiam conjiceret. Deinde nuiliere accersi ia da 

έπάρχψ ε π ι τ ρ έ π ε ι τ ή ς πόλεως φρουρά καθε ιργνύνα ι C perpe l raU caede accuratius i n q u i r i l . A c demun 
τδν Οποπτον . ΕΧτα τδ γύναιον μ ε τ α π έ μ π ε τ α ι , κα ι τ ά 
τής μ ια ιφον ίας άσφαλέστερον άνηρεύνα. Κελεύει 
τοίνυν τδν Βιτουλίνον · · ύ π δ τ ώ ν (22) πα ίδων τ ώ ν 
αύτοΰ ίση ν ύποσχείν τ ψ ά ν η ρ η μ έ ν ψ τήν τ ι μ ω ρ ί α ν , 
κα\ αυτής · · εκε ίνης ωσαύτως κτε ίνεσθαι . 

Η ρ ά κ λ ε ι ο ς δέ τδν υιδν (23) Ήράκλε ιον , ταύτδν 
δέ ε ίπείν Κ ω ν σ τ α ν τ ί ν ο ν (διώνυμος γ ά ρ ών ε τ ύ γ χ α ν ε ) , 
παρά του ί ε ρ ά ρ χ ο υ τ ψ θε ίψ λουτρψ κ α θ α γ ν ί σ α ς 

quain inonis poenam exsi incius 1 0 ^ l a n -
viduae filius pertuleral, eamdem in Vi tu i inu iu de-
cernit , eumqne ab bujus l iberis eodem modo intcr-» 
Aci p rxc ip i t . 

Sub baec Heraclius Olium Heracl ium sive C o u -
staiit i i ium (duplicieniin noroine diclus est), cum a 
palr iarcba -divino lavacro expialus e s se t , uluis 

V A R I i E L E C T I O N E S . 

1 1 ώς ) δ σ α ? " έ π ι χ ω ρ ί ω ν Ρ " κ^μώντων Ρ « ^ Ρ ω μ α ί ο υ ς Ρ . β · οί δέ Ρ . β β άφελομένηΤ η ά μ φ ί ο ν 
Pelavius. " ώλόλυζε ! · · Βουτηλίνον Ρ . μ ε τ ά ? , β κα ί ύ π · α υ τ ή ς ? 

P E T A V l l N O T i E . 

(20) Τό άμφίτοτ. Scbedarum puram puiam leci io-
nem expressinius, etsi non dubiiantus quiu άμφ ιον 
subt l i iaendum sit . Qua voce in ier cseieros usus eel 
Macaiius Horo . 1 : Καί άιχβιασθή έκ τ ή ς θεόττ^τος 
ά ^ τ ι τ α ά μ φ ι α ουρανίου κάλλους. 

(21) Λίή CUT\Q τνχότ. Ε ι hic e l a l ibi passira de-
fecia a l i q u o l par l icu l i s ac copulis o ra l io . Id quod 
•emel admoiiere satis est. 

(22) ΤΟΥ BitovXiror. Variant scbedae in buius no-
ntiuis sc r ip i ione , ut nescias Vi iu l inus i ie an Belule-
nus au i Veiule ims Latine q u a d r e l Quippe Β l i t i e -
raiu vurie x l a s i l l a prouui i t iav i l , de qua re a l ib i 
disptiiavimus. 

(23) ΉράκΛειος δέ τόν vlor. Tbeopbane* 
(ρ. 24b C) : Τ ο ύ τ ψ τ ψ έτει μην \ Ό κ τ ω β ρ ί ψ δ' , ίνδ. 
α \ έστέφΟη Ε π ι φ ά ν ε ι α ή θυγάτηρ Η ρ α κ λ ε ί ο υ ύπδ 
ί ίργ^ου πατρ ιάρχου Αύγούστα έν τ ψ εύκτηρ ίψ τοΰ 
αγίου Στεφάνου έν τ ψ π α λ α τ ί ω . Τ ψ δέ Δεκεμβρ ίψ 

D μ η ν \ κε*, τ ή αυτή π ρ ώ τ η Ινβ., έστέφθη Η ρ ά κ λ ε ι ο ς δ 
υΐδς Η ρ α κ λ ε ί ο υ ό νέος, δ κα \ Κωνσταντ ίνος , ύ π ο 
Σεργίου π α τ ρ ι ά ρ χ ο υ . A l Chron. Alex. Epipbaniaiu 
coronaiam asser i l eadem indict . 1 e i O c i . A, f^-
r ia A, scd Gonsiant imim uonnisi anno scquenti 613, 
Ja i i i ia r i i 22, feria 2. Necessario eo quod d i x i anno, 
l y i - l o s o l i s 6, l i i l e r . dom. G. ex quo die in acl is 
ascribi coepit annus priinus Heracl i i jun ior i s . H ic 
locua qu iaad bujus bistoriae δ ιάρθρωσιν magnopere 
pert inel , bic subjiciendug. Κ α \ ά π ' α υ τ ή ς τ ή ς κ^' 
τοΰ Ιανουαρ ίου μ η ν δ ; ε π ε τ ρ ά π η γράφεσθαι μ ε τ ά 
τδ (έν ονόματι) βασιλε ίας τών θειοτάτων η μ ώ ν δε ­
σποτών κα\ μεγ ίστων ευεργετών Φλαβίου Η ρ α κ λ ε ί ο υ 
τού ευσεβέστατου έτους γ ' , καΛ μετά τήν υπατε ίαν 
αυτού έτους β', κα\ Φλαβίου 'Ηρακλείου νέου Κ ω ν ­
σταντίνου τού θεοφύλακτου αύτυυ υ Ιού έτους α', τών 
αίωνίων Αυγούστων κα\ αυτοκρατόρων. 
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*nu sacro ex fonle suscepit, s ial imque cum alia Α ά γ χ ά λ α ι ς τ ή ς Ιεράς κολυμπήθρας έδέξατο. Αύτ ίκα 

βέ α ύ τ φ τ ή ς βασιλείας Αξίας τά σύμβολα τάλλά τε imperii signa e i ornamenla conlul i t , lum hnposilo 
diademaie coronavit , e l imperatorem p r o c l a m a v i i ; 
filiam vero Gregoriam nomine Niceiae palr ic io de-
tpoiidit , eidemqiie arc l ior i j am iiecessitudine con-
j u n i l o auratam slatuam equesirem supra columuas 
p o g i i i i i i i foro. Hoc illa inodo Gpoli gesla sunt. 

κα\ τδ δ ιάδημα περ ιθέμενος έταιν ίωσε κ α ι βασιλέα 
άνε ίπε . Τήν θ υ γ α τ έ ρ α δέ (24) Γ ρ η γ ο ρ ί α ν τούνομα 
Ν ι κ ή τ α τ φ 9 1 τ ή ν άξίαν π α τ ρ ι κ ί φ ε ίς γ α μ ε τ ή ν κ α τ -
η γ γ ύ η σ ε ν * ού" δή κα\ τ α ύ τ η τ ψ βασιλεϊ με ιζδνως 
οίκειωθέντος τον ανδριάντα κεχρυσωμένον κ α θ ύ -

πεοθε κιόνων έ φ ι π π ο ν κ α τ ά τήν τοΰ φόρου (25) λεγομένην άγοράν άνέστησεν . Κ α ι ο ύ τ ω μ έ ν τ α ΰ τ α 
έ ^ ρ ά τ τ ε τ ο . 

Αι Ghosroes Persarum rex ingentescopias conlra Χοσρόης δέ (26) δ Περσών βασιλεύς στρατ ιάν ώς 
Romanos i m m i s i l , quibus Sa i ium ducem pra?fecil πλε ιστην άθροίσας έ π \ "Ρωμαίους έξέπεμψεν ' , ή γ ε -
^an. 616]. Hic Alexandr iam conlendens, urbe per μόνα τ ώ ν Περσικών (27) Σαΐτον χε ιροτονήσας δυνΑ* 

1 Ν ικήτα τοΰ — πατρ ικ ίου Pelavius . 

V A R I i E L E C T I O N E S . 

P E T A V I l N O T i E . 

(24) Τήν θυγατέρα δέ. Qu&nam basc Heracl i i fllia Β M a r i i i feriam 2 fuiaee d i c i l ; nem|>e cyt lo 0, l i i l e ra 
Gregoria ? Eudocia quidem noi inUi duos Heraclio 
1'beros pe^er i i , Epipbaniam c l Heracl ium j i tniorem, 
siquiduin ind ic i . 14, a. C . 010, cuni Eudocia , quam 
HiUea deypoaderat, nuplias Heraclius i n i i l . Eadem 
Indic l . , sed a . 611. Ju l i i 7, na*ciliir Epipbania , ut 
eliam Alexand. Chron. habcl . Indic l . 15, a. 612, 
na tu ies t Heraclius juuiur . Eudocia quarlo poslea 
inense mori l t i r . Epipbania porro eadem e i Endocia 
vocala, Alex. Chron. leste, quam Heraclius T u r c a -
rinu pr inf ip i despouderat, Emendaiidiis ig i lu r bic 
locus, e l Ν ι κ ή τ α τοΰ τήν άξίαν πατρ ικ ίου lrgendiiut. 
Givgoriai t i Nicelae τοΰ Γρήγορα filiain Gonslaii l ino 
i i l io adbuc iufanli despondiu Quod ex p . $4 19 b u -
jus l ibr i perspicuum t&l. 

(25) Τον φόρου. Insigne hoc forum pr:e caeieris 
f«iii. Iιι descriplione Gpoliiana? urbis 4 fora nuiite-
r a n l u r ; iuler quae Gotislanlinianutti nominaii in cen-
*eiur, r eg ioneoe i 8. Tbeodogianum iletn regione5, 
in qua e i porius Prosfoi ianns, quein ά π δ τής προσ­
φοράς deducunl nonuul l i . Vide num ex co iioinen 
i l lud ob l inue r i l , quod foram respicerel. Thoopba-
ues iu a. Gopronymi 43 : Ανήλθε ν δ βασιλεύς έν τ φ 
φόρφ σύν τ φ Κωνσταντ ίνω τ ψ άνιέρψ προέδρψ. 
Guropalaies l i b . De Off.: Κ α τ ά μέν τήν π ρ ώ τ η ν τοΰ 
Σ ε π τ ε μ β ρ ί ο υ , τοΰ πατρ ιάρχου μ ε τ ά λιτανείας κα ι 
τ ώ ν αγ ίων είκόνων είς τυ πορ^υροΰν κ ιόνιο ν π α ρ ά γ ε · 
νομένου, έφ ' ού δ σταυοδς ισταται , δ πάλαι φόρον 
έκαλείτο, απέρχετα ι δ βασιλεύς. Cedreuug ίιι C o n -
t>:anlii>o : Κ α Ι τδν φόρον έκτισε μ ε τ ά γ ε τών δύο μ ε ­
γάλων εμβόλων, και έν α ύ τ φ τ φ φόρφ κίονα μονόλι · 
θον κα\ δλοπόρφυρον έστησεν. Fu ru iu boc ig i lur 
Gonslanlinianutii Γιιίι, 

(26) Χοσρόης δέ. Qnae de Saito narranlur boc loco, 
vix et>i ιιι cerlaiu ii» in anuurum ordiue sedem a l -
i r ibuas. E u i i i m Gedreuuft anuo l le rac l i i 12 Sa i lum 
biinc, qtiein £ ά η ν appellal , a Gbosroe missiim ad 
Gbalcedonem exerci ium adduxisse ac cum impera-
lore collocutum esse s c r i b i l , cum eodein anno 
Pascba abHerac l io celebralum essel. Quodquidem 
in magtiis i l l is Annalibua confe r lu r in annum G b i i -
s l i 621. E r a l indicl io 10, non 9, u l i l l i c scr ipium 
r s i . Apud Theopbaneni de Sae lfgaiisque iribus in 
Orienie in missis verbuui nu l l i i i i i . Alexandrinutn 
Chrouicon colloquium boc cum Sae alque Heracl i i 
legaiionein ad Cbosroera uoia l i t i d i c l . 4 , elsi i n d i -
c l iunis 3 leimna prsefixum s i l . Subj ic i l eniin : Τούτψ 
τ ψ έ τ ε ι ε π \ Σ ε ρ γ ί ο υ π α τ ρ ι ά ρ χ ο υ Κωνσταντινουπόλεως 
ά π δ τ ή ς α' εβδομάδος τών νηστε ιών ίνδ ικτ . δ ' , e lc . 
bed mul ia ordiiie suo luxaia e l alieuis l i l u l i s sub-
ncripia suut in eo chronico. Proinde lo ius bic lo -
t'U* τούτω τ ψ έτει έ π \ Σεργίου πατρ ιάρχου , c i c . 
ρ . 882 ad' iudict . sequetiiem refereudus es l , «JIIJC 
C>1 4, Ucracl i i 0, Ghr i s i i 616, sujuidcm p. 888 Hal 

Domin . G . ig i lur a. G. 616, i nd ic l . 4 , Herac l i i 6 Saes 
caslra ad Gbalcedoiiem app l icu i i , e i 6 amiorum 
procbronismtts a chronographis e i b i s io r i c i s coiu-
missus es l . Nam quod i l l i a. Heracl i i 12, G b r i s t i 621, 
imo, u l posiea demouslrabiinus, 622, ea cnniigisse 
volunt posl Pascha, faUtim inde conv inc i lu r quod 
anuo Heracli i I I copias Roir.aiioriim in A s i a m ex 
Europa Iranslalae punt. Αι i l lud ameSaa? colloquiiirn 
legatosque iiiiss<>s (ieri non po ln i l , u l ex Nicephoro 
nosiro evidens esi : nonduni eiiitn Heracl i i is expc -
ditionem adornarai . Saiie qna? de Sai lo d ix i inus , 
diu anie Heraelii profei l>onem ad Ghalredonein cum 
imperalore iransegisse, asiipulalorom habeni Geor -
gium Syi icc l lum, ex quo Grdrenus is ia i r a i i s i u l i t , 
sed nomii ium, de qua niox dispuiabimus, aftiuiiaie 
dccepliis aJieno lempore reddidit. 

(27) "Ηγεμόνα τών Περσικών. Σάίν hunc appel-
l a l Gedreuus e i Alex. Chronicon. Cave a u i « m c«iin 

Ρ allero confundas, quem Σάην postea vocai idem 
' Gedrenus ac Tbeopbanes, Paulus Diaconus Sa ib in . 

Quae Doiniiiuni afDnilas miri l ice cbrouograpbis alque 
aniialiuiii scripioribiis imposui l . Proinde s i r habeu», 
quinque oiauiino duces aGbosroe coutra H e r a d i u m 
missos. Pr i iuus esl Σ ά η ς , quem Sa i l i im appellal 
nosier , a quo Alexandr ia i £pypu i8 atque omnis 
Orieus vaslalus esl . Uic quod Heraclium vivum ad 
Gbosroeui non adduxissel , deiracia cule iniscrrirae 
per i t l , anle omneiii Heracli i expedii iouem, cnjua 
ille legalos ires e Bi ibynia in Pcrsideiu secuiu ab-
d u x i l . Secundtis esi Sarbarus. de quo crebra dein-
ceps menl io . Idem bic Sarbanazas a C^dreno ei 
Tbcopbane vocaiur a. 13, e l Sarbaraxas, qui ad 
oppugiiaiidam Gpolim missus in i l inere revocalur a 
Gbosroe, jubelurque copiis cuin Sarabtaiua conjun-
cl is cum Heraclio puguare. Ter i ius esl S.»r iblan* as, 
de quo meiniuil Gedrenus ac Tbeopbaiies a. Hera-
c l i i 14. Uuar ius est Sais , cujus ineui i i ierui i i iidem a. 

n 14, l o e l 16 quo pusireino anuu viclus ab Herarlio 
D cx mcerore a iq«e segriiudine moriuus esi» E jusco r -

pus invetcraluui e l in Persideiu a l la iu iu Cbusroes 
piur i i i i is conluineliis affecit. Quiit lus e&l Razales, 
qui a, 17 ab Heraclio cajsus es l . F n f l a l ierms di i -
cis nienlio a Leon l io , qui S. Joannis Ε λ ε ή μ ο ν ο ς vU 
lam ed id i l , quem i» Kasiuiezum vucal , a quo va-
blata scr ib i l loca sancia : verum Sarbaru id a i l r ibuunl 
caue i i . Sub jprhuo i l lo Sae mililasse S. Anabiasiuin, 
ac c.uiii eo Chalcedonein veuisse ibidemque Gbr i -
sl iai iain fidem amplexuin castra r c l i q u i s s e , in 
Annalibus scr ipium esl a. G . 621, l i r r h c l i i \i. Sed 
CUIII a. 616 l l e r a d i i 6 comparandum i s iud esse 
patilo aiuc evidci i lc r osteiisiuii c s i . U u i uianyris 
vi la in prodidi l SIIIICOII Melapbrasles, i la de ejus con-
versioiic sc r ib i l : t E r a i entui c i quidaui fraler ge-
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μεων. Ουτο; έ π \ τήν 1 Αλεξάνδρου (28) άφορμηθε'ις " 
ταύτην τε άνά κράτος είλε κοΛ τήν δλην Αίγυπτον 
ήνδραπόδισε καΛ τήν έφαν άπασαν μοϊραν κατεδήου 
χβΛ δορυαλώτους ώ ς πλείστους ή γ ε κα \ άλλους ά ν -
ήρει, ούδεμιά φειδοί είς αύτοΰς χρώμένος . Τ α ΰ τ α 
τοίνυν ούτω διαθεμένος ε ίς τ δ έ π ε ι τ α π α ν σ τ ρ α τ ι ς 
χατά τήν Καλχηδόνος πόλιν ήει κα \ περ ι εκάθητο 
ταύτην χρόνον έπίσυχνον, ήξίου τε βασιλέα ε ίς όμ ι -
λίαν οί λόγων ίκέσθαι . Κ α \ δή βασιλεύς είσήκουε κα \ 
ώ; αύτδν δ ιεπεραιοΰτο , βασιλική δορυφορία τε κα \ 
Φομπή χ ρ ώ μ ε ν ο ς . Κα \ αύτδν ίδών Σαίτος έξανέστη 
τε τής καθέδρας και πρδς τούδαφος έαυτδν ά π ο ^ ί -
ψας προσεκύνει · αυτός τε έκ τοΰ άκατ ίου , έν ψ έ π -
έπλει, τδ χ α ί ρ ε α ύ τ ψ προσεφώνει κα\ δωρεαίς ή μ ε ί -
6ετο. ΤΟδε " π ρ δ ς αύτδν ΣαΊτος έ λ ε ξ ε ν ι Έ δ ε ι μέν , 
ώ βασιλ&ΰ, τ ο ύ ς ' Ρ ω μ α ί ω ν τ ε κα \ Περσών βασιλέας 
μήτ* διίστασθαι τ α ί ς γ ν ώ μ α ι ς , μ η δ ' δπωστιοΰν ά λ -
λήλοις άντ ικαθίστασθαι , ε ίς φιλία ν τε κα\ συμβάσε ις 
Ιέναιώς π ρ ο θ υ μ ό τ α τ α * δ π ε ρ ήδιστον τε κα ι εύχαρ ι 

M A U R i C I U M G E S T I S . 8 9 » 
Α vim occupala, i E g y p l u m unitfereain in servi iu lem 

redegi l ; aique tnde lotura Orieutera vas iavi i , 
plerisque cap lh i s abduciis, reliquis sine ntisera-
lione ulla crudelUer occis is . Quibus confeciis, 
deinceps cum omnibus copiis Gbaicedonem con-
l e n d i i , e l eam diutuma obsidioue c i n x i l . Interim ad 
colloquium iiuperatoreiti invi ta l ; qui ejus vuluula l i 
cedens, u l ad ipsuin pergercl , cuui regio comitani 
et apparaiu Bosporum i r a u s i n i u i l . \ \ Hunc s i i i iu l 
alque Sai ius conspexi i , e solio surgeus e i bumi 
pruvoluius imperaiorem adorav i i ; qui e lerahd quo 
veclus fuerat vicissim eum saluiat et inuneribus 
prosequitur. T u m Saiius bunc iu moduai exorsus 
c s t : c Romanorum quideai ac Persaruin principe* 
oporlebal neque anjmis a se iuvicem disjunclos 
esse, ueque ulla in re dissidere, sed amici i iam iuler 
se ac foedus quam lubenlissime conjungcre. Quo J 
cum veieribus o l im fu i i , l um omnibus hoc tempore 
boininibus jucundissimuin e s l ; eaque res e l i r anqu i l -

V A R l i E L E C T I O N E S . 

1 αφορμισθεις Ρ *· ώδε δέ ? 

P E T A V H N O T J E . 

nere et commi l i io : arobo autcm relai i in ni imerum 
exerchus S a i n , venerunlque usque ad inc ly iam 
Clialcedonem. Cum auietn divinus l leracl ins i r r u -
piione facla i n Persidem conlra Sain retraxisset, 
rursus Persa red i ium aggressus esl et in suain re-
gionem vebemenii sludio es l reversus. Exerci iura 
auleiu Pers icum re l iqui i Anasiasit is , » e ic . Paulo 

46 Heracl i i coepit C b r i s l i 625. Quod si a. 47 ejusdem 
imperaloris passusesl . a. G . id acc id i l 626 au i 627. 
l i a uon annos 7 sed i i i i i im aui al ierum exogii in 
monaslerio. A u l st oinnino ctitn priore il lo Sae 
Cbalcedonem per rex i i , a . 616, Herac l i i 6, Gbr i s io 
noinen dedit, a c 6 2 l , Herac l i i 11, au l insequetili a 
Cbosroe inleremplug esi ; id quod ego veris i iui l i i ig 

feroposk*a, 10 hunc Heracl i i ani ium fuisse tnenio- C arbitror. Poslremo miniine praclereunduin L u l b e -
rai, quo i l le Hierusolymam prolVctus iu tnonasie-
rium rcceplti* es i , ubi 7 amiis irangaclis demum a. 
Hrraclii 17 passos esi . Quae quidem neque cum An-
nalibus neque cum rei veri laie couse i i l iunl . l u 
primis CIIIII annus numerelur Heracl i i 10, quo is in 
moiiaeteriura admissus es l , Riale cuiit a. G . 621 
compoiiitur: l l e rac l i i quippe 10 coepil a. 619 i n -
«iicl. 7, perveniique ad Ociobrem a. 620, biennio 
antequam ffcraclius in Oi ie i i tem pergerel aul cuin 
ullo Cbosrois duce coufl igerei , adeoque 4 annis 
posl Saa* digres&um, imo posl ejus ob i i um. B e s l a l 
ui sub allero p«ue δ μ ω ν ύ μ ω Sai slipcndia frceril, 
cum p r x s e n i i i i Sais, ιιυη baes aul S i i t u s a M e i a -
plirasle nomi i ie iu r . Veniu i obslat quo I posl Saas 
necem non Sa i s , sed Sarb irus vel Sarbarazas in 
Biihyiiiaiu exe rc i ium eger i i , unde a GliOaioe revo-
raius (um Heracl io cer tavi l , siquidetn, auciore 
Tbeopbaiie ei Paulo Diacono, Cbosroes a. 13 He 

raui chmuologi Se ib i Calv is i i insigue de l i r iu in , 
qui ad a. G . 621 uo ia l Gbosroen Auasiasmm iu 
Asiaui misisse, qui Ghalcedoneni oppugnarei : seJ 
Anastasimii magno impcraioris bono, relicta sn-
perslil ione g c n l i l i , sachs Gbrist iauis in i l ia iu i t i , et 
poslea eiiam manyr io coronaium. Gujus rei lesittiu' 
aiTeri Gedrenuin. Qno u ib i l fingi pulesi ineplius, cum 
Auasias ium ex liroue ducem faciat. Sed neqiie de 
Anasiasio apud Gedrenum verbutn i i l l u i i i ; e i Saes 
Porsaruui dux a . Heracl i i 6 Gbalcedonem perve-
n i i , ιιοιι ulique abseule, u l iste Hngjl , l l e r ac l io . 
Sed sexcenia sniit cjnsgeneris in isia Glnono l tg ia , 
quani qui scr ips i l ucque Gedrenum noque al i i im 
Grseciim ulltun scriplorem v i d i l , sed pleraque ex 
i l l i i s i r i s s i i i i i ca idinal is Annaiibu$ hausia uullu j u -
dicio dererpsi l . 

(28) Ούτος έπϊ τήν ΆΛεζάνδρου. Tbeopbuies 
ac Gedrenus iisdeiu uterque verbis anno id Hera-

radii Sarbaiiazam cum copiis iu Uoi i ianiain , u l a i i D c l i i 6 couligisse n a r r a u l , proiude Gbrist i b !5 vel 
Gedrenus, immis i t . Sed e vesiigio revocaius esi , 
cum Heraclius in Persidem irrupissel , cu i sese i i i -
leritn Sais ob jec i i . Rnr&iiu a. 16 l l e rac l i i Gbosroes 
bifartain pa r l i l i s copiis Sarbaruin cum 50 mill ibus 
Cpolitn tn i s i l , caHeros duce Sai adver^us Heracl iuin 
opposuit, a qm» vicius Sais ac profligalus est, cutn 
inierim Sarbaras Gbalcedoiiem oppugnare i ; qua 
in obsidione pers l i t i l , nec cum Heraclio deiuceps 
coogressus e s i . TbeopbauisacGredeni verba miriOce 
cuui Melaphrasle conveniui i l . Τούτψ τ ψ έτε ι , ait 
Tbeoptianes, Χυσρδης δ τών Περσών βασιλεύς νέαν 
έπΐΗήσατο στρατε ιαν , στρατεύσας ξένους τ ε κα ί π ο -
λίτας κα\ ο ίκέτας , έκ παντδς γένους έκλογήν πο ιού-
1«νο;, κα \ ταύτην τήν έκλογήν τ ψ Σάΐν παραδούς 
ατρατηγψ. Melaphrablch vero, c GUIII adolesceulias, 
inquii, a juiem ja iu ai l ingerel , e l rex Gbosroes no-
vum exerciluin ιιι Perside cull igerei , ipse quoque 
unu a l i i i refcrlur iu uuuieruiu l i ru i ium. > Annus 

6 1 6 ; quod Fn primis observaiiduin es l . Nam e l bic 
iinaiane quanium cbrouograpbos ralio f u g i l , cmu 
Joanuis Alexandrini Eleemonis aunos alque obi lum 
dcscr ibunl . Quem Nicepborus in Cbronico sedisse 
anuos 10 asserit. itaque a. G . 620 decessisse bunc 
in Annalibus legilur y et eodem anuo Nicelam pa-
Iriciuin ab Heraclio inissum Alexandrina) Ecclesiae 
pecunias in i iscum redigere voluissc. Po r ro , L e o n -
l io teste, priusquam Alexandria in bosliuni poie-
slaient v e n i r e l , a Nicela Gpol im abduclus in i i i -
nere o b i i i . \ e n i n i qui potui i Miceias i n ea urbe 
proviuctaque pecunias coliigere, quaui 5 jaiu aunoi 
Persae in poleslaleni baberenl ? qiiare meiacl i iO-
itisiuug eblai inoruiu 5. Quod si Joamies ab lleraclu» 
Alexandrinae Ecciesias p r s f e i l u s e s l , quod ideiu 
LeouliuK p r o d i i , u l id auno ejus priiuo ia r l inu s . l , 
uuiiuisi 6 aiiuus eam ecclesiam adiuiuibiraic po iu i l . 

file:///enini


821 S . N I C E P H O R I P A T I U A R C H J E C P . 892 

l i latem tilae atque opli inarum legum instilutionera Α άνθρώποις τοίς πάλα ι κα \ νυν τ υ γ χ ά ν ε ι άπασιν , -
afferl, e l ad id quod de imperio adhuc euperesl 
luenduro roagnopere pertinet. Neque enim ignoramus 
nullutn unquam imperium fore, quod cuin duobus 
i l l is conferri possi l . Alque i l lud nefas esse duco, 
inler quos prudenlia alque consilio roulua bene-
volemia c l amici t ia confirniari possi l , eos arma 
sibi iuvicein inferre ac sul jecios s i l i i populos sine 
causa delrimeutis afficere. E x quo quid landem 
accidei? n l i i i h u m si concordiam inler vos pacem-
que slabii ieriHs, ulr ique caneiis bomiuibus mulio 
fe l ic iorese l lo lo vitae tempore majori iu splcndore 
e tomnium admiralione e r i l i s , ac laborem i l lum 
curamque cum quiete e l o l io comnuilabi i is . S iu his 
conlempiis ac rejeclis paceni longe praeslanlissttiium 
bonum repudiare malueri t is , n ih i l ea rcs, rnibi 
credite, vobis u i i l i ia t i s airerel. Sed 12 C l l r n 

si i lem niutuo in vos aniinuni ac discordiain sus-
ceperhis , quamplurima vobis bella, quod ipsura 
immane ac delestandum es l , conscieceiis. A c lum 
sudoris e l laboris, u l apparet, plurimuni capielis, 
lum corporum ac pecuniaruin innuroerabilium j a -
ciuram facieiis. E l , m uno verbo dlcam, summa ca-
lamiia le belli nobis islius exi lus cons iab i t ; cujus-
niodi in prxsenl ia intueri poleslis : nam a quo 
lempore Romanum imperium ingressus sum, a l ro -
cissima quujque vidit ac perpessum es l . Qiianiobrem 
reliquum e r i i u l rerum publicarum vestrarum infe-
licissimus s i l slalus ac deploralissimus. ι His d i c i i s* 

ε ίς u τε τ ή ς ζ ω ή ς τε τ ή ς ε ύ χ τ έ α ς χ α \ ε ύ γ ν ω μ ο ν μ έ -
νης α ί τ ιώτατον , κα \ τ ψ περιόντ ι τ ή ς εξουσ ίας · σ υ μ -
παραμένε ι ν δε τδ τ ή ς συμβάσεως μέγεθος . ΚσΙ 
γ ά ρ Γσμεν ώ ς ή χ ι σ τ α τα ΐς έξουσίαις δή u (29) τ α ύ -
τ α ι ς εφάμιλλος πολιτε ία φανε ίη άν π ώ π ο τ ε . 06 γ ά ρ 
δσιον, παρδν έπ ιφροσύνη και ευβουλία χρωμένους το 
εύνουν κ α \ φίλιον ε ί ς αλλήλους κρατύνασθαι , δπλα 
χατ* αλλήλων αΓρεσθαι χ α \ π η μ α ί ν ε ι ν ούχ έν δ ίκη 
κα\ κακούν τ δ ύπήχοον . Έ ξ ών τ ί συμβαίνε ι ; Ε ί 
μέν τδ δμδγνωμον κα \ ε ίρηνιχδν θήσεσθε , εύδα ί -
μονά τε έχάτερον υ μ ώ ν τ ώ ν άλλων α ν θ ρ ώ π ω ν μάλ­
λον ύπάρξα ι , ζη*ωτούς τ ε χ α \ άξ ιαγάστους ε ί ς τδν 
άπαντα βίον δείχνυσθαι · εΓ; τε τδ άμοχθον καΛ ε ύ -
θυμον δ πδνος δέ ύμ ίν φροντ ις *· π ερ ιστήσετα ι . Εί 

Β δ* αύ γ ε τ α υ τ ι μεθ ι έμενο ι , κα ι ήλίκον οίον άγαθδν 
ε ίρήνην εκποδών ποιήσασθαι έλέσθε , Τ · κ α ι ούδεν δτι 
δνησιφόρον λογίσασθαι ύμ ίν οΐσον, δυσμένειαν δέ τήν 
ε ί ς αλλήλους κα ι τδ έχθιστον άνθηρημένοι , πολέμων 
μέν ώ ς π λ ε ί σ τ ω ν , δ π ε ρ ά π η χ έ ς *· χ α \ ά π ώ μ ο τ ο ν , 
παρα ίτ ιο ι γ ενήσεσθε , Ιδρώτα τε κα \ πόνους ώ ς τδ 
είκδς άνελέσθε ' · μεγ ίστους , πολλά δέ σ ώ μ α τ α π ρ ο -
Ιέμενοι δαπανήσετε , χ ρ η μ ά τ ω ν τεάνάλωσιν ώ ς π λ ε ί -
στην πο ιήσεσθε , κα\ ά π α ξ α π λ ώ ς ε ί ς μ έ γ α κακού τδ 
τού πολέμου ύμίν π έ ρ α ς ήξε ι . Ο Γα δή κα\ νύν όράν 
ύμ ίν πάρεστ ιν , ά φ ' ών έ γ ω γ ε είς τ ή ν ' Ρ ω μ α ί ω ν ε Ι σ -
βαλών γ ή ν , τ ά δεινότατα είδε κα\ π έ π ο ν θ ε ν . Ε ν ­
τεύθεν ούν λελείψεται τά τ ώ ν πολιτε ιών ο ικτρότατα 
κα\ άθλ ιώτατα διακείσεσθαι . > Τ α ύ τ α δ ι ώ μ ν υ τ ο 

jusjiirandum insuper adjecil, magnopere studere se r

 λ έ ϊ ω ν αύτδς κα\ ώς έν σπουδή τ ίθεσθαι τ ά ς π ο λ ι τ ε ί α ς 
u l Roiuaui ac Persae pacis in ie r se foedus in i r eu l . 
A d baec imperalor ita facturum se po l l i ce iu r ; sed 
eoruin quae jurejtirando conl l r i i ia ia eranl fidein a l i -
quam faciendaui esse d i x i l , i isdem i l l i s sponle 
Cbrosroein assetisurum. A l Saiius : c S i m i b i , i n -
quit, credi i is , lepalo* mecum ea de re ad Cbros-
roem m i u e i i s : nec dubilo quin ad meam scnien-
l iam accedat, i ia lamen si et nobiscuin foedus so-
cietis e i iu posierum pacem firmam ac sii iceram 
custodiatis. · 

Heraclius blanda hac oratione delinitus prolixe 
omnia perfecturura se esse promis i l . Iia consilio 
habi io, vebemenier ea ree pairiarcbae ac magi-
elraiibus placui l , eique promovendae opera omnis D ετο ιμότατα τε καί σπουδαιότατα * κα\ ο ις έβουλεύετο 
adbibi la . Quarc 13 legali i l l ico decernuntur, τούτων π έ ρ ι συνέπραττόν τε μάλιστα κ α \ συνήνουν 
Olynipius pra2torio etLeontiue urbi praifecius, A n a - 6 Ιερομύστης τ ε κα\ ol έν τ έ λ ε ι * · . Κ α \ δτ ι τ ά χ ι σ τ β 
elasius majorif lenipli,quod Sopbiae appellatur, OBCO- 0 l διαπρεσβευσόμενοι u έξελέγοντο , Ό λ ύ μ π ι ο ς 
nuroue, cuui bie Sai lus , abduclis a Gbalcedone μέν (31) δ τήν τ ώ ν υ π ά ρ χ ω ν τ ώ ν π ρ α ι τ ω ρ ί ω ν δ ι -

Ρ ω μ α ί ω ν τ ε καί Περσών ε ίς τ δ τ ά σ υ μ β α τ ή ρ ι α 
ήκε ιν . Τ α ύ τ α επ ι τ ελή (30) πο ιήσε ινδγε έ π ή γ γ ε λ τ ο , 
κα \ ώς τών δμωμοσμένων τ ά π ι σ τ ά δοίη προσφέρε ιν , 
δτι γε δή τ α ύ τ α τ ψ Χοσρδη βουλομένψ α ί ρ ε τ έ α ε ί η . 
c Ε ί τ ι ούν μ ο ι , φ η σ ι , πε ίθεσθε , έχο ι τε α ύ τ ί χ α 
δή Μ μάλα τούς ώ ς Χοσρόην πρεσβευσομένους Μ 

τούτου έκητ ι ά μ α έμο\ έ κ π έ μ π ο ι τ ε . Π ε ι σ θ ε ί η δ* άν 
μοι κσΛ αύτδς , εύ οΐδα, ε ί ς τούτο γ ν ώ μ η ς καθιστά­
μενος . Σπείσεσθε με θ* υμών , κα \ τ ή ν ε ίρήνην τδ 
λοιπδν ές τδν ά π α ν τ α χρδνον βεβαία ν τε κα ι ακραιφνή 
καταστήσεσθε . ι 

Βασιλεύς δέ Η ρ ά κ λ ε ι ο ς έ π ε ι τούτ ' ουν έπέπε ιστο , 
τ ψ προσηνεί κα \ θελκτηρ ίψ τ ώ ν λόγων συνηδόμενος 
κα \ κατακηλούμενος , ύπέσχετο ε ίς ά π α ν τ α πράσσειν 

V A R L E L E C T 1 0 N E S . 

1 δή Peiavius, δεί Ρ φάνη κάν Ρ : cor rex i l in margine Petavius. " τε ύμίν κ α \ 
41 

, ν ε ί ς ] έτ ι Pelavius . 
ή φροντ<ς? * 7 έλεΐσθε? Μ α π η ν έ ς Petavius. % % ά'νελείσθε ? *· έ π \ τέλει Ρ": c » r r . PeUvius . 4 1 π ε ί θ ι σ θ α ι 
έχο ιτε , αύτ ίκα δέ — έ κ π έ μ π ο ι τ ε ( π ε ι σ θ ε ί η — καθ ιστάμενος) , σπείσεσ6ε? 4 1 πρεσβευσαμένους Ρ . Μ ό έ ν 
τ . Ρ " διαπρε«»6ευσάμενοι Ρ 

P E T A V I I N O T i E . 

(29) ΈξονσΙαίζ δβ7. Mendosa bjec sun i , u l alia 
pleraque. L c g . δή e l φαίνοιτ ' Αν π ώ π ο τ ε . 

(50) Tavru έχι τέλει. Neque b x c lauiora : ex 

quibus laroengermanum scnsuia odorari s iudui rou» . 
(31) "Ολύμπιος μέτ. lidetn plane recensejitur i n 

Alex. Chron. in epislola Heracli i ad Cbrosrven. Α ι 
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έπων άξίαν, Αεόντιος δε δ τής πόλεως ύπαρχος, Ά να- Α copils, recessil ei in Persidem profectus et l . Ac 
στάσιός τε δ τ ή ν οίκονομίαν τοΰ μεγ ίστου Ιεροΰ, ψ 
σοφία δ θείος λδγος έ π ώ ν υ μ ο ν , τ ώ ν π ρ α γ μ ά τ ω ν 
πεπ ιστευμένος* τούτους παραλαβών Σαΐτος κα \ άρας 
έκ Καλχηδόνος δ π ί σ ω άπήλαυνε κα \ π ρ δ ς τ ά Π ε ρ ­
σ ικά ή θ η έχώρε ι · κα ί έως μέν τ ή ς Τ ω μ α ίων επ­
έβαινε γ ή ς , δ ιά τ ι μ ή ς ή γ ε κ α \ θ εραπε ίας ήξίου, τ ή 
Περσική δέ έμβαλών πέδας τ ά ς έκ σιδήρων αύτοίς 
περ ιθέμενος δεσμώτας π α ρ ά Χοσράην έκδμισε . Χ ο -
σρδης δέ έ π ε ν έ γ ν ω ώς Σαίτος Ήράκλε ιον ώ ς βασιλέα 
ε ίδε τ ε κα \ τ ε τ ί μ η κ ε ν , άλλ' ού δορυάλωτον ελών ώ ς 
αύτδν ή γ α γ ε ν ( έ ν τούτω γ ά ρ α ύ τ ψ τ ά τ ή ς ελπίδος 
ώνειροπολείτο και έ κ ε ι τ ο ) , μ ε γ ά λ α τε έ π ' α ύ τ ψ ή γ α -

quandiu iter per Romanum iinperiuin Γιιίι, legaios 
omni honore ac cultu prosequebatur : s imul atque 
vero Persarum fines a i i i g i l , ferreas catenas injiciens 
ad Chosroem deduxi i . Q u i ubi comperi l Heracl ium 
a Sai io imperaiuris loco babiium e l bonoralum, 
non ad se lanquam captivum abreplum, quod jara -
dudum somniabat aique animo praeceperal, vehe-
menter in eum commolus es l , ac poslremo delracla 
pelle e l ulre ex illa facio acerba ac violenia morie 
damaavi l : Romanoruiu vero legalos seorsim quain 
diligeiilissiit i is cusiodiis habilos tuiseraiiduui in 
inodum afflixit. 

νάκτε ι κα \ τέλος ε ί ς άσκδν α ύ τ ψ άπέδειρε τήν δοράν, π ικρδν α ύ τ ψ καί βίαιον κατ α στ ή σας τδν θ ά ­
νατον . ΊΡωμαίων δέ τούς πρεσβευτάς Ιδία δ ιαστείλας ώ ς έκαστο ν φρουραίς άσφαλεστάτα ι ς άπέθετο καΛ 
έκάκου τ ά μ έ γ ι σ τ α . 

Τ α ΰ τ α ού μ ι κ ρ ώ ς ην ία τδν βασιλέα κα ί έ π ε τ ά - Β Augebanl baec imperaloris ani inum el inagnopere 
ρ α τ τ ε ν . Έφ* οίς κα\ λ ιμδς την ικαΰτα τ ή πολ ιτε ί$ 
ά π ε φ ύ η βαρύτατος · ού γ ά ρ ή Α ί γ υ π τ ο ς αύτοίς τδ 
λ ο ι π δ ν έ π ε σ ί τ ; ζ ε ν , έξ ού κα ι τ ά πλε ίστα (52) τ ώ ν 
β α σ ι λ ι κ ώ ν έπελελοίπε ι σ ι τηρεσ ίων . Έ ν τούτοις κα\ 
νόσος λο ιμώδης τοίς έν τή πόλε ι έπ ισκήψασα θανάτψ 
τ ά π λ ή θ η τά έν αυτή δ ι έφθε ιρεν . r Q v α π ά ν τ ω ν ένε­
κ ε ν πολλή δυσθυμία και απορ ία τ ψ κρατοΰντ ι π ε -
ρ ι ε κ έ χ υ τ ο . Κ α \ οίχεσθαι διά τ α ΰ τ α (33) πρδς Λιβύη ν 
Ρουλό μ έ ν ω ή ν . Κ α \ αυτόθι χ ρ ή μ α τ α τ έ ω ς π λ ε ί σ τ α , 
χρνσάν τε κ α ι Αργυρο ν κ α \ λ ίθων τούς τ ι μ ι ω τ ά τ ο υ ς , 
π ρ ο ύ π ε μ π ε ν ώ ν ούκ όλ ίγ ιστα καταίροντα κλύδωνι 
μ ε γ ί σ τ ω π ε ρ ι π ε π τ ώ κ ε ι κα ι τοίς ποντ ικοίς ^ε ίθροις 
β ρ ό χ ι α γ έγονεν . Τ α ΰ τ α τοίνυν τών πολιτών αίσθό-
μ ε ν ο ι , ώ ς δυνατά ήν α ύ τ ο ί ς , δ ιεκώλυον. Ό γοΰν 

lerrebant. Accedebal e i famis acerbiias, qme sub 
idcm lempus impcriuiu Uomanum invas i l , cui i i n i -
b i l antplius frumeuli ex jEgyplo subveberelur ; ex 
quo iuiperaloria? aimonai [ a i i . 618 ] uiagna ex parte 
suppressae sun l . Sed eLpesii lens morbus lo la urbe 
grassaius magnaiu civiuut muli i ludinein absuiup.sit. 
Quibu* ex incommodis iinperalor summura in moe-
roreni ac desperalioueni redaclus est. Jamque n t i -
grare iu Africam cogilabat, e l tuagnain opuin 1 4 
v im aurique e l argenii copiam ac geiiiiuartiin eo 
praemiserai. Quarum rerum baud exigua pars cum 
jam appellerel , ingenl i coorta lempeslale naurragio 
p e r i i l . Haec cum cives animadverlissent, quoad '.n 
ipsia s i lum e ra l , impediebanl. A c deinum pairiareha 

Ι ε ρ ά ρ χ η ς (34) έ π ι τοΰ ίεροΰ τούτον καλέσας δρκοις C imperaiorem ad lemplum vocans jurisjurandi r c -
έν ταΰθα περ ιεδέσμε ι ώ ς ήκ ιστα τ ή ς βασιλευούσης 
έξ ίατασθα ι . ΟΓς ε ίξας τ ά ς μέν παρούσας τ ύ χ α ς ά π -
ωλοφύρετο , τ ά ς δέ γ ν ώ μ α ς τ ά ς αυτών και ούκ εθελον­
τής έστεργε . 

Χρδνος δέ τ ι ς π α ρ ώ χ ε τ α * κα\ δ τών ΟΟννων (35) 
τού έθνους κύριος το ίς ά μ φ ' αύτδν άρχουσι καί δο · 
ρυφόροις ά μ α είς Βυζάντιον είσήει , μυείσθαι δέ τ ά 
Χριστιανών βασιλέα έ ζ ή τ ε ι . Ό δέ α σ μ έ ν ω ς αύτδν 
ύπεδέχετο, κα \ οί ' Ρ ω μ α ί ω ν άρχοντες τούς Ούννι-
κους ά ρ χ ο ν τ α ς και τ ά ς εκε ίνων γ α μ ε τ ά ς αί τούτων 

ligione obs t r i nx i l , nou se ab url>e regia discessurum. 
Quibus ille cedens, tametsi praeseniibus uitseriis 
ingemisceret, eorum lamen volunla l i vei invitus 
paruit . 

Pos l baec al iquanlo leinporis elapso, Hunnoruni 
rex curo proce.rum suorurn ac salel l i iuin e l ipa lu 
Byza i i i i i i i n pe iven i l , e l ab impera^ore Cbr i s l i an i t 
sacrie in i i i a r i se p e l i i i . Quo libeuler excepto, H u n -
norum principes a Romanis principibue e i i l lorum 
conjuges ab borum conjugibus de sacro fonle sus- . 

αυτών " τ ψ θε ίψ λουτρψ έτεκνώσαντο σύζυγοι , ΐ) cepl i s u n l . lnde i l los omnes divinis myslcr i i s 

*· αυτών ] α5 ? 

V A R L E L E G T I O N E S . 

PETAYII NOTiE. 

Cedrenut 70 ex magnalibus profeclos asser i t : sed D scriplores de ejusmoJi l l e rac l i i consilio legere me-
|» rpera in . Expuitgenda eniin l i t iera o, u l e l apud - : - : 

Tbeopbanem, qme numerum i l l um apud Grecos 
Indical. Anasiasius porro in eodem Cbronico π ρ ε ­
σβύτερος κα ι σύγκελλος nomiualur . 

(32) -Έξ ον χαϊ τά χΛέϊστα. Chronicon Alexan 
drinum : Τ ο ύ τ ω τ ψ έτει ά π η τ ή θ η σ α ν οί κτήτορες 
τών πολ ι τ ικών άρτων διά γ ρ α φ ή ς καθ* έκαστον νο­
μίσματα γ*. Κ α \ μ ε τ ά τδ παρασχε ίν π ά ν τ α ς ευθέως 
τφ Αυγούστψ μηνΐ τής ς· ' ΐνδικτιώνος άνηρτήθη 
τελείως ή χορηγ ία τ ώ ν αυτών πολιτ ικών ά ρ τ ω ν , l i a -
qu* iud i c l . 6, a. H c r a d i i 8 , mense A u g u s l o , hoc 
r.*\ Chris t i 6 1 8 , aimona stipprcssa es l . 

(33) Kal οίχεσθαι διά ταύτα. N i b i l apud alios 

(34) *0 γοΰν Ιεράρχης. Causam aperi l b a c b i -
s l o r i a , quam caMeri diss iniulai i t , cur jurejurando so 
populo Heraclius obsirinx<Til. De quo Tlieopbanes 
anno Heracl i i 1 2 : Πιστά δούς τ ψ λεω ώ ς σύν αύτοίς 
μ έ χ ρ ι θανάτου άγων ίσητα ι κα\ ώς τέκνοις οίκείοις 
τούτοις συναρμόσηται . Paii lus Diaoonus : Jummenia 
dnm populo, quod cum ipsit usque ad mortem foret 
cerlalurui el lanquam propriii filiit adha>$uru$. 

(35) Καϊ ό τών Οΰννων. De l l n i i t o r u i i i adveulu 
lacenl Gedrciius ac Theopbanes. Sigebertus a. 623 : 
Heraclius imperator Hunnis confatJeratur. 

http://proce.ru
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in i l i a loS de donis regiis ac dignilal ibt is affecit : Α Ούτω τε τ ά θεία μυηθε ί σι δώρο ι ; βασιλικοί^ χαι 
quippe duci ipsi palricialug houoreoi de iu l i t , et iu 
l luunoruiu regiouem humanissime d i m i s i l . 

[an. 619 ]. Post ha?c Avarum priuceps legatos de 
pace ad l l e rac l iu in m i s i l ; quibus magnopere ga-
visus douis illuiti remuneratus es l , ad eumque v i -
cissiui legaios deslinat, Aibanas ium palr ic ium e l 
Gosniam qnasslorem, qui 15 v o l u n u i e m suani re-
nu i i l i a ren i . Αι Avarus amic i l ia io simulans, mulla 
blaude et btimane cum iis loculus, Romanoruin 
se amicum dsse pe rsuas i i , et ad imperalorein 
l i iei iudi foederis gral ia veiuurum esse p romis i l . 
Lega l i ig i iu r ad imperalorem reversi de i l l ius in 
Romanos benevolentia certiorem eum facimiU Quibus 
pluriuiuni deleclalus ad Heracleam urbdin, quein-
admodutn inter eos ronvenerat, regi Avarum oc-
onrrere decrevi i . Prranissoque scenico apparatu, 
n i m equesire certamen ad eutn suscipienduin pa-
raret ac splendidam ei veslem et ipsius comii ibus 
f r r r s i , Selyinbriain pervenit, ibique commoraiug 
es l . Tr iduodeinde Gbagaitus cum Avarorum itigenti 
mi i l l imdine Heracleam conlendit . Ibi parte suoruro 
d» lec la , quidquid roborts e ra l , per salius ac si lvas, 
quae longis muris imminent , c l am diss ipar i ac per 
condensa montium pergere jubet, ut imperatore a 
lergo circuuivento, medium ipsum ejusque c o m i l a -
lum omnem in potesialem baberent. Sens i i ha?c 
Heraclius e l inopinaia re nec mediocri ler perculsus 
purpuram e x u i i ; ac v i l i deiritoque babitu, quo p r i - c χωρήσειν τά λάσια (58), ώ ς άν κ α τ ά νώτου τοΰ βα-
•a lus esse viderelur , indutus, et coronam regiaui σιλέως γενόμενοι , αύτδν τε μέσον και τούς 

V A R L E L E C T I O N E S . 
u τ ο ύ τ ω ν ! 4 Τ αποφέροντας Peiavius . Μ τήν ο ύ ν θ υ μ . ? *· τε abundat. 

P E T A V I I N O T J E . 

(36) Μετά δέ ταΰτα καϊ ό τών Άβάρων. C e -
drenus ac Tbeopbanes a. Heracl i i 9 Avares produnl 
in Tbrac iam i r rup i s se , tolamque illam ab iis Ira-
gcediam excitatatn. Erat a. C . 619 , i n d i c l . 7. Con-
ira Chron. Alex. p. 890 indict . 9 a. Ueraolii 11 e l 
posi ejus consulalum 12. Scd falsum indiciionis esse 
tiuitum nemo ιιοιι v ide i . Neque enim cum i i id ic t . 9 
aunoque Heracl i i 11 convenii aunus posl ejusdein 

άξ ιώμασ ιν έφιλοτ ιμήσατο · τ ή γ ά ρ άξια τοΰ πατρι­
κίου τον ήγεμδνα τούτον % · τ ε τ ί μ η κ ε , χαι «ρδς τά 
Ούννιχά ήθη φιλοφρόνως ε ξ έ π ε μ π ε . 

Μετά δέ τ α ύ τ α και δ τών \Αβάρων (36) τοΰ Ιθνους 
ή γ ε μ ώ ν έ π \ συμβάσεσιν ώ ς Ήράχλε ιον έπιχηρυ-
κεύετα ι . Έ φ ' ψ λίαν ύ π ε ρ α γ ά μ ε ν ο ς δωροις αύτον 
ήμε ίβετο , και δή κ α ι έ π ε μ π ε ν ώ ς αύτδν αγγελιαφό­
ρους , Άθανάσιον τδν π α τ ρ ί κ ι ο ν , ε ί τα μετ' αύτον 
κα\ Κοσμάν xry άξ ίαν ήν δή κ υ α ί σ τ ω ρ χ (36*) χα-
λοΰσι , τδ τ ή ς βασιλέως γ ν ώ μ η ς α ύ τ ψ άπαίροντας Μ . 
Ό ' "Αβαρος δέ τ ά π ρ δ ς φιλίαν ύποκρινδμενος , αί-
μύλα τε κα\ ε π α γ ω γ ά π ρ δ ς αυτούς άποφθεγγόμενος 
ύ π ή γ ε τ ο , ώ ς φίλος ε ίη ' Ρ ω μ α ί ο ι ς , κ α \ ήχειν ώς 
βασιλέα έ π \ σπονδαίς έ π ή γ γ ε λ τ ο . Οί δή χαί ανα-
ζεύξαντες τ ά τ ή ς εύνοίας εκείνου εύδηλα βασιλεί 
έποίουν. ΟΓς άγαν ύπερηδόμενος βουλεύεται ε!ς τήν 
πδλ ιν Ή ρ ά χ λ ε ι α ν (37), καθά ήν αύτο ίς συγχείμενον, 
τ ψ *Α6άρψ συμβαλε ϊν . Τήν θ υ μ ε λ ι χ ή ν α σχενή* 
π ρ ο δ π έ μ π ε , κα \ Ι π π ι κ ή ν άγων ίαν έ π ι τ ή δοχή αύτον 
τελείν ε ύ τ ρ έ π ι ζ ε , στολήν τε α ύ τ ώ λ α μ π ρ ά ν χα\ τοίς 
συνομαρτούσιν Ι κ δ μ ι ζ ε ν . Ε ί τ α κ α τ ά τ ή * Σηλυμδρίαν 
πδλ ιν ά φ ι γ μ έ ν ο ς η ύ λ ί ζ ε τ ο . ΤρισΛ δέ ύστερον ή μ έ ρ » ; 
δ Χαγάνος σύν π λ ή θ ε ι πολλψ τ ώ ν Ά β ά ρ ω ν άμφ\ 
ς ή ν Ή ρ ά χ λ ε ι α ν π α ρ ή ε ι , Ά π ο δ α σ μ δ ν δέ τ ινα τών οί 
επομένων , οί άλκιμοί τ ε κ α ι μ α χ ι μ ώ τ α τ ο ι έτύγχανον, 
άπολεξάμενος , κ α τ ά τ ά υ π ε ρ κ ε ί μ ε ν α τ ώ ν μαχρών 
λεγομένων τ ε ι χ ώ ν λοχμώδη τε κ α ι ά μ φ ι λ α φ ή έχπέμ-
ψ α ς , σχεδάννυσι κρύβδην κ α τ ά τ ώ ν τ ε *· έχεί δρών 

Ghronico legunlur . In φ ι ο et iam characier feri* 
subditur : Τ ο ύ τ ψ τ ώ έν ιαυτψ , μ η ν ι Δαισίω, χατά 
"Ρωμαίους Ιουνίου ε', ήμερα π ρ ώ τ η , Juni i 5 , f e m l . 
Hic es l annus G b r i s l i 623 , cyclo soUs 16, Uu. 
Dom. B , proiude Junti 5, feria 1 sive Dominica. 

Verum Cedreni ac Tbeophanis senlentia longe 
ver io r est. Etenim a. Heracl i i 13, i nd . H t sWe 
C b r i s l i 623, Heraclius Cpol i 15 M a r i i i proiectus ia 

runsulaluin 1 2 ; muiloque minus quadral quod sub- D Orienlem , 20 Apr i l i s in Persidem cum copiis suis 
! : ·.. » M ι n .Λ—Λ— : . . · : _ . : - . . . ingressus e s l , u l s c r i b i l Theopbanes , loioque boc 

attno Cliosroen irisecuttis demum in Albania bie-
m«in i raduxi t . Q i a r e Cpoli Junio mense non fuil. 
Sod et Avaruui i i la pr ior i r rup l io ac perlidia anie 
ezpeilttioiiem Heracl i i c o u l i g i t , u l etram Nicepho-
rus uosler asser i l . Quod ad Alex. Chron. atliuet, 
quod ex variis auctoribus cenlonis iusiar concinna-
ι ιι ιιι est, vel ralio ipsa persuadet παρεχβολήν liauc 
de Avaru in grassatione alieno loco posiiani a-l ind. 
7, Heracli i vero 9 aimuin per i inerc . Uudo pro Λιι· 
σίου ε' legenduui omuino Δαισίου γ ' : nimirum a. (*. 
619, vydo solis 12. IU. Dotu. G , ideoque Juuii 3, 

(36") Κυαίστωρα. Quxs lo rem sacr i palatii. Vide 
Noi i l i a iu i inper i i . Quod sequitur par i ic ipiuin α ί ­
ροντας, vitiu ιι sonai . fo r l . αποφέροντας . 

(37) Πόλιν Ήράκ,Ιειαν. E a esl Per i i i i lu is , ut ail 
Procopius, 1. 1 De bello Vandalico, in Pro|ioiinw 
s i l a . 

(38) Χορήσειν τά λάσια. Dcpravalus bic loous. 
Nec divinarc necesuc c s l . 

i' i c i l , a 22 Januarri ejasdem .indictionis anninn esse 
leracl i i jnnior is 11» u l anno solido consul fuerii 

auiequain nascereiur. Scr ip imu est in eoduiu Gbro-
nrco, p . 878, ex a. d . Oclobris 7 indiol . 14, quo 
Hcractius imperiuin auspicalus esi, usque ad Ja-
ttu««rii 13 ejusdem indicl innis publicis aciis sub-
ecripitim esse a. 1 imperi i dnn iaxa l , et a 14 die 
inensis ejusdem deinceps ad Decembrein exeunlein 
i n d i c l . 1D ineuntis addiluni : c E l coiisulalu ejus-
deiu religiosissimi nosir i p i inc ip i s . ι Qnare anuis 
eequenlibus, puta Heracl i i 2 e l l n d i c i . 15, ab J a -
nuario niense nuineratiis esl a. 1 post coiisulalum 
l l e r a c l i i . An i io vero Heracl i i 5, i n d i c l . 1, Jauuario 
iiieiise, coepil a. 2 post Consiilalum Heracbi . Qu »d 
qtiidem anuo G . 6 l 3 re^pomlei. Quo eodeni auuo, 
ut idem Glironicou r c fen , a 22 Januarii iu a c i U pu-
blicis , posi soteiuue carnteii in nomine Domini, e t c , 
itissit Ueraclius ascr ibi I leracl i i j i iniuris a. 1. 
Itaque a. 11 i n c u n i l ιιι a C. 623 i m l . 11, l l e r a -
cl . i vero senioris imperi i a 13, e l posl ejus consu-
la.um 12. Ex bis ά σ ύ γ χ λ ω τ τ α conslat cssc quai in 
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αύτδν άποληψόμενο ι , σχοϊεν εύχε ίρωτον . Τούτου · · Α cubilo alligans, s tai i in indecore se in fugam couj i -
Ήράκλειος α ί σ θ ό μ ε ν ο ς , καί ού μετρίως τ φ π σ ρ α · 
λόγω κ α τ α π λ α γ ε \ ς , τδ ά )ουργδν άπαμφ ιέννυτα ι 
Ι ι θ η μ α ' οίκτρδν δέ τ ι κα\ π ε ν ι χ ρ ό ν , ώ ς αν ιδ ιώτης 
τοίς έντευξομένοις φαίνοιτο , περ ιβαλόμενος ένδυμα, 
τδν τε στέφανοντδν βασίλειον τ ή ώλένη π ε ρ ι α ψ ά μ ε -
νος, άγεννώς π α ρ α χ ρ ή μ α ε ί ς φ υ γ ή ν έ τ ρ ά π ε τ ο , κα \ 
μδλις πρδς τ δ Βυζάντιον δ ιε σώζε τ ο . Οί δέ Ά β α ρ ο ι 
συν θ υ μ ψ κ α τ ά τήν δ ίωξιν έπετ ίθεντο , κ α \ π ρ δ ς τ δ 
τής πόλεως δ "Έβδομον (59) καλοΰσι καταλαβδντες 
ίίρύσαντο. Ένθένδε τ ε σκεδάννυνται Αχρι χα\ ε ίς 
τήν τού Βαρνύσσου (40) π ο τ α μ ο ύ γ έ φ υ ρ α ν , κα ι τ ά 
τήδε χ ω ρ ί α π ι κ ρ ώ ς κατελη ίζοντο , κα \ τδν 1 1 *Ρω-
μαίων δμιλον Αφειδώς έκεράΐζον , τήν τε βασιλικήν 
έσθήτα καί τ ά ς στολάς παραλαμβάνουσι , πρδς δέ κα\ 

c i l ; vixqwe fuga Byzan l ium eel elapsus. A v a r i fu-
gienies animosius insecuii ad campum usque, qui 
ex adverso 1 6 urbis est notnine Sepl imus, ibi ca-
slra posuerunt. Inde ad Barnyssi fluminis ponlem 
usqne dispersi c i r cumjeda loca populari e i per Bo-> 
tnaiiorum eacdes impune grassari [an. 616] . Inler-
ea c.Tlera imperaloria vesiis in pob-staiem bosi ium 
redacta, ca3leriqne i l l i quos paraverant a in ic lus , 
Ciim sceuico omni inglrumenlo ei i is qui" ea perfe-
rebanl . Tandem cum inflni ia capi ivorum mwlt i iu-
tliue ad suos l imiles regressi sun l . Comperiuui esl 
ex capi ivorum qaorumdain qui fur i i in aufugerani, 
cotistanti relal ione, ad ducenla e l scplnagiuia mil l ia 
caplorum utriusqiie sexus iiumernin pcrvenisse. 

τά θυμελικά δργανα κα \ τούς δ ιακομίζοντας Απαντάς . Πλείστον δέ δσον λαδν ήνδραποδισμένοι δορυ · 
άλωτον άγοντες π ρ δ ς τ ά σφέτερα απεκόμ ισαν · ε ί ς έβδομήκοντα δέ i e κα \ διακοσίας χ ιλ ιάδας ανδρών τι κα\ 
γυναικών, κ α θ ά π ε ρ ένιοι τών άλόντων διαδράντες άλλήλοις συνωδά έφασαν, ό άρ ιθμδς αύτοίς ά π α ς συνήνεκτο. 

Ήρακλε ίψ δέ, τών κοινών α ύ τ φ π ρ α γ μ ά τ ω ν έ π \ |} A l l leracl ius in lanta publicarum renun dif l icul-
τοσούτο δυσχέρε ιας κα \ ανωμαλ ίας ή κοντών, ού μήν 
ούδε τά οικεία εύ θέσθαι φροντ \ς έγεγόνε ι , άλλ* δγε 
πρδς π ρ ά ξ ι ν άθεσμον , κα ί ήν ' Ρ ω μ α ί ω ν ά π α γ ο ρ ε ύ -
ουσι νόμοι , Ιδών τδ πρδς τήν άνεψιάν (41 )Μαρτ ίναν 
ήσπάσατο κήδος. θ υ γ ά τ η ρ αυτή Μαρίας τ ή ς αυτού 
έτύγχανεν α δελφής , π α τ ρ δ ς δέ Μαρτίνου , δν Μαρία 
πρδ Εύτροπίου γ α μ έ τ η ν έκέκτητο . Κ α ι δή δύο υίε ϊς 
έξ αυτής τ ί κ τ ε ι , ών τδν μέν Φλάβιον, τδν δέ θεοδό-
σιον προσηγόρευσεν . Ή δίκη δέ έθρ ιάμβευε τδ 
άθέμιτον, και τού μέν .πρεσβυτέρου παρε ιμένον 
Ιδείκνυ τδν αυχένα ώς μηδετέρωθι έπ ιστρέφεσθαι 
οΤόν τε ε ίνα ι , τού δ' αύ νεωτέρου τήν άκουστικήν 
άφήρητο α ίσθησ ιν κα \ κ ω φ ΐ ν ήδη άπέφα ινε . Δι -
ήλεγχον δέ αυτού μάλιστα τδ άσεμνον συνοικέσιον έ π ι 

late e i varietale nibi lo melius p r iv^ i i s consuluif. 
Quippe facinus ingens contra jus omne ac Uoma-
norum leges aggressus, Mariae sororis flliam M a r i i -
nam sibi mal r imonio conjunxi l , Mar l ino palre na-
l am, cui Mar ia anle Eu i rop ium nupseral . E x bac 
Hbcris duobus susceptis, a l ier i F lav io , a l le r i Tbeo-
dosjo nomen iinposuit . Sed lam nefandum scelus 
divina jus l i l ia pcrseqii i lur : liorutti eniui i iberuiri 
seniori coitum Ua dissolulum esl u l alio lorqueri 
lion possei, junior erepio audiendi sensu penilus 
obsurdutl . A l lurpes Htes et iubonesias niiplias 
Prasina pol iss imum faclio per Circenses ludos 
agi labal , approbaulibus conira e l favenlibus a l i i s . 
Sergius porro Cpoli ianns 1 7 patriarcba l i t ler is 

ταίς Ι π π ι κ α ί ς άμ ίλλα ις κσΛ οί τού πρασίου δημότα ι C suis vebeinentius instabal , ut Ulam cum muliere 
χρώματος , συνήνουν τε έ π ί ταύτη (42) κα ί σ υ ν έ π ρ α τ -
τον. Σ ί ρ γ ι ο ς δέ δ τ ώ ν Βυζαντ ίωιτ ι εράρχης γ ρ ά μ μ α -
σιν αΐιτδν λ ι π α ρ ώ ς έγκβίμένος ένουθέτει τήν προς τ δ 
γύναιον τούτο κοινωνίαν άνήνασθαι . Ό δέ α ύ τ ώ 
άκελογεΐτο , ώ ς Εύ μέν έ χ ο ι 1 1 τά π α ρ ά σο\ λεγόμενα · 
δ γ ά ρ σοι χρέος ώ ς άρχ ιερε ί κα ι φ ί λ φ , ήδη άποδέ-
δωκας· έ φ ' ή μ ί ν δέ τδ λοιπδν κε ίσεται τ ά τ ή ς π ρ ά ­
ξ ε ω ς . Κ α τ ά δέ τδν αύτδν καιρδν δ ιεπ ιπράσκοντο τ ά 
φόρου το ί ς βαρβάροις έ ξ ε ν ε μ ή θ η . 

Αύθις ούν επ ιστρατεύε ι (44) Χοσρδης δ τών Ι Ι ε ρ -

socieiafein abj icenu. A d baec imperalor i l a reepon-
d i l : ι Recie lu quidem omnino dicis : quod enim 
e i palr iarcbam e l amicum decel , quoddam velmi 
debi lum reddid is l i . Sed nosl r i e r i l a rb i i r i i faclis 
ipsis pracstare quod Jubes. » P e r idem lempns ec-
clesiarum ihesaitri dis traci i s un l e l I r ibul i nomine 
in barbaros d iv i s i . 

τών εκκλησιών (45) κε ιμήλ ια» και ε ίς ά π α γ ω γ ή ν ** 

»· τούτους Ρ : cor r . Peumue. 
margo : cf. ρ . 25 b. 

Αι Cbosroes rursum contra Romanos exerci tum 

V A R L E L E C T I O N E S . 
1 1 τ ώ ν Ρ ·* δέ] γ ά ρ ? διακόσια Ρ • · έ χ ε ι ? β % έ π α γ ω γ ή ν Ρ , γ ρ . ύ π α γ ω γ ή ν 

P E T A V I I N O T i E . 

(59) "Εβδομον. Suburbanum est Cpoliianae urbis , D (42) Έπϊ ταύτη. Divinandum nobis hic Γιιίι , rrt 
a m i l i a r i om nuinero d i c l u m , quod 7 lapide ab urbe 
disiaret . O i e r u i n deesse quidpiam in ie r (χδλις et 
πρδς τδ πεδίον suspicari possunius, u l pr imo i m -
peraior is fugam ac r ecep ium, inde Barbarorum 
advenium i n Sepl i imim descr iba l . 

(40) Βαρτύσσον. Barnyssiun perpeluo vocai flu-
• K i n i , qucra c a i e r i Barbyssen vel Barbyssum ap-
pe l ian i . 

(41) Τό προς τήν άτεψιάτ. Mclacbronismiis esl 
anuori ini ferme 7, siqiiidein Mar l inam d u x i l a. i i n -
per i i 4, C b n s l i 614. Vro quo perperam in margiue 
p. 41 ab uperis 616 nola lu iu . 

ex vitiosa leciione commodi a l iquid sensus ernerc-
l u r . Ctim Prasina f ic i io Berac l ium exagi iare l , baud 
dnbium quin Vencla pro eo s i e l e r i l . Igi lur έ π \ τ α ύ τ η 
co r r . Γοι tassis ol Ε ν ε τ ο ί . 

(45) Διεαιχράσκοντο τά των εκκλησιών. U l 
Avaribue i r ibula penderentnr. Nam missis ad Cba-
ganuin legalis eum sibi reconci l iavi l . Κ α ί στοιχήσαν-
τ ε ς π ά κ τ α ύπέστρεψαν οί πρέσβε ι ς έν ε ι ρ ή ν η . 

(44) Αύθις ούν επιστρατεύει. Melachroii isiniis 
es l a i i i ior i i iu 5. Odrenws ac Tbeophaues a. 5 l l c -
racl i i l l ierosolymilai i ;e urbis άλωσιν referunl, i n -
dic t . 5. Eb l btc a C . 615. A l Chron. Alex. indic t . 
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titiilens, Sarbarum el dncem prefeci t , qui Or ieme Α σων βασιλεύ; κατά 'Ρωμαίων, Χάρβαρον ήγούμε-
p e r t a s u i o salularis crucis v iv i l ica ligna in sancti t 
locis occupal [an . 615], Modesto lunc Hierosolymo-
rum ecclesiam gubernanle. Quin Persae longius i n -
euper progressi Cbalcedouem properabanl. Heraclius 
Persis eodem leinpore e l Avar ibus infestamibus, 
cum una e l fame e l pesl i lenl ia respublica premere-
l u r , Sergium patriarcliam curo magislratibus aique 
omni populo convocans, filios suos eorumfidei com-
m i l i i l [an. 622],ei Bonom patricium rerum adminl -
s i ra l ion i preucil. Hioc Euxino mar i navigans per L a -
xortim provinciam in Persidem irrumpere coualus 
es t ; ubi ex M a n i n a conjuge filius nascitur (hanc 
eutm secum adduxerat), quem Ileraclium nominavi l . 

vov (45) τ ή ς στρατ ιάς έχπέμψας , δς χατιίήον χάεαν 
τ ή ν άνατολιχήν χ ώ ρ α ν . Καταλαμβάνει δε τών αγίων 
τ ό π ω ν τ ά ζωοποιά ξύλα του σωτηρίου σταυρού, 
Μόδεστου (46) την ικαύτα Ιεροσολύμων προεδρεύον­
τ ο ς . Παρεσκευάζοντο δε οί Πέρσαι χα\ ήκείγοντο 
μ έ χ ρ ι ς έλθείν · · ε ί ς Χαλκηδόνα. Ό ουν Ηράκλειος (47) 
έχ τε Περσών χ α \ Ά β ά ρ ω ν θορυβούμενος, αμα χζι 
λ ι μ ψ π ι ε ζ ό μ ε ν η ς τ ή ς ' Ρ ω μ α ϊ κ ή ς πολιτείας κα\ λοι-
μ ι κ ψ θανάτω φθε ιρομένης , προσεχαλείτο Σέργιόν τε 
τδν τ ή ς πόλεως πρόεδρο ν , έτ ι τε καί άρχοντας 1 4 χε\ 
τδ λοιπδν τού λαού μ έ ρ ο ς , και παρατίθεται αύτοές 
τούς π α ϊ δ α ς , κ α \ 9 1 Βώνον τδν πατρίχιον έγχειρίζιι 
τ ά ς τών π ρ α γ μ ά τ ω ν δ ιο ικήσεις , και άπάρας διά τοΰ 

Y A I U i E L E C T I O N E S . 

• • έλθε ί ν μ έ χ ρ ι ς ? *·· δέ κα\ τούς άρχοντας? , Τ κα\ om Ρ . 

Ρ Ε Τ Α Υ Π N O T y E . 

2 , Heracl i i 4 , boc est C l i r i s t i 614. Ε ι cbaracterem 
anni btijus add i i , nempe 28 die mensis Ociobr is 
Sabbalum fuisse, quo sacra lancea Hierosolymi» 
allaia eei . Jam vero u i Oclobria 28 Sabbalnm sit , 
annus esse debuii Ghristi 612, i n d i c l . 1, Heracl i i 3, 
cyclo solis 5, l i l i . Dom. A , atil cerie anno 618, 
i n d i c l . 7, Heracl i i 9, cyclo soli* I I , nenlrum ind . 2 . 
Quare meiiduin loco esi i l l o . Moii i i imus aniea per-
lurbalos nontiunqiiam ac eede sua dimolos esse 
ai i i iorum e i indiciiontim l imlos in illo Chronico . 
Idem ei buic loco comigissc necessc eai. l iaque eic 
rescribendum censeo p. 880 : Ί ν δ . β' δ \ με τά ύ π . 
Η ρ α κ λ ε ί ο υ Αυγούστου τδ γ ' . και άπο κβ ' τού Ι α ­
νουαρίου μηνδς γράφετα ι βασιλείας Η ρ α κ λ ε ί ο υ νέου, 
Κωνσταντίνου έτους β'. Ί ν δ . γ ' ε', μ ε τά ύ π . Ήρα-" 
κλείου Αυγούστου τ ο δ ' , elc. Moxqne : Τούτω τ ψ έτει 
π ε ρ \ μήνα 'Lov iov , eio. usque ad ba?c vcrba : Και 
παρασκευή γυνα ικών . Ρ . 882. rurs i is : Ί ν δ . δ* ς · ' , μετά 
ύ π . Ηρακλε ίου Αυγούστου τδ ε'. Τούτψ τ ψ έτει έ π ι 
ϊ ε ρ γ ί ο υ πατρ ιάρχου άπδ τ ή ς α' εβδομάδος τ ώ ν ν η ­
στε ιών , Ινδικτιωνος δ*. Quai poslrema verba ίνδι-
κτιώνος δ* coujecttiram tioslrain af l i rmaii l . Sed ilte 
feri;t cbaraclcr p. 882,qtio 28 Octobris feria 7 uoia-
h i r , cum s i l per&picue falsus, tiniug lilierac mulalioue 
re^iii t ieiur si pro κ η ' ι η ' , boc es l 18, scr ibalur . Naiu 
a . C . 615 iud . 4 jam incboaia una cuin Heractii 6, 
cyclus solis 8, l i l . Dom. E t ideo Ociobris 18 feria 7. 
Ghfonicon auiem cuni reliqtiias Hierosolymiiani ex -
cidrl eodem oraiionis filo perlexeret, nou nece»se ha-
buit novae indictionis anmque l i lu lo eam abminpere. 
Sed cum ideni Seplembris 14 indiclione adliuc 3 
no la i , plane i i idicl ionis in i i iu in ιιοιι a K a l . Sept., 
u l Scaliger , I. De Emend. v, monet, sed a 24 d u c i l : 
alioqui τ ε τάρτης dicendum fu i i . Quidquid s i l , cer-
lum esl l l ierosoiyma capla a. C . 615, i nd i c i . 3, 
anuo Ileraclti 5, Sigeberlus ad amiuii i hoc refert 
6 1 7 ; sed quod bieimiuin in lcrdum addere sulet , 
auniie ejus 17 nosier esl 15. 

(45) Σάρδαρον ήγούμετοτ. Α Sarbaro caplam 
nrbeiu i l lam eese conseni i i e i Chron. Atex.% l ameui 
id RasiuUzo Leoni ius i r i b u i i , u l anlea uoiavimus. 

-(46) Μόδεστου. Iino Zacbar ia , u i Gedrenus Theo-
pbaues aliique omnes asserunl. l)e qua re paulo 
posi ageiinis. 

(47; *0 ούν Ηράκλειος. Pr i ina barc est Heracl i i 
in Orieniem exped i i io ; cujus ceriuin annum defl-
nire operas pre i ium esl ad l le rac l i i b i s ior iam. C c -
Uremis ac Tbeopbaues a. Heracl i i 11 i ransporlaios 
aiiun <x Europa in Asia in exerci lus . Αιιιιυ deinde 
aequenii, boc e»l Ueraclit 1 2 , cclebralo Paschaic, 

posiridie sub veeperain contra Persai profectnm, 
re l ic la Bono palr ic io e l S«rg io pairiarchx Cpoli-
tanae urbis cuslodia. E l quidem annus ille duplici 
cbaraclere nolaius es i . P r i m u s esiapud Cedreoum, 
qui a. Heracl i i 12 Sep l . 3 feriam 5 a i l fuisse, quo 
die Slepbanus quidam Alexaitdrinus de Saraceno* 
rum imper ia noniiulla p r x d i x i l . Al ler apud Tbeo-
phanem repcr i lur eodem anno Hcraclii 1), rum 
a i l : Τούτψ τ ψ έτει μην \ Ά π ρ ι λ λ ι ψ δ', Ίνδ. γ'. π -
λέσας δ βασιλεύς Η ρ ά κ λ ε ι ο ς τ ή ν έορτήν τοΰ Πίζχι 
ευθέως τ ή δευτέρα εσπέρας εκίνησε κατά Περσίδος. 
A p r i i i , i nqu i i , nieuse, die 4 , Pascba fuii. Sed «|U«'J 
in nuslro codice esl Ί ν δ . γ ' , melius in Miscella ind. 
10. Hunc annum C b r i s i i 621 AnRaiium aoclor alii-
que viilgo cbronologi numeran l , e l quidem ille in-
dict. 9, a. Heracui 12. Ve ru in cum aiiuu^ Henciii 
11 cuui iud ic i . 9 coeperii a. d . 620, anno6i l cum 
i n d i c l . 10 iucboaliis es l 12. Quare nou 12 llerarlii, 
sed 11 convenil Pascba anui 621. Jam a C 6*11, 
oyclo solis 1 4 , l i u . doro. 1), Sepl . 5 feria 5, qyi 
e ra l anno l le rac l i i ιιοιι 12, sed I I . Eodem anno cytli 
pascbaiis e ra i annua 14, novilti i i iuiii pasclule ιιι 
K a l . A p r . , lerminu*» pasclialis p r id . Id Apr., Do-
minica . ldeo diffundendus dies in xm Kal . Maias. 
Ergo 19 A p r . Pascha celebratuin. A( 4 die Sabba-
lum fu i l . Idem e i ex Maximi monacbi compulo coi-
liges , quem iis lemporibus scr ipsi l . Nam cjdo 
luna? 14 Iima 14 A p r . 12, cyclits eolis 9, epacue 
solis 3 ; quas adde regutaribus τής ποστιι ίας, boc 
esi 5 : l iun l 8. Proiude feria 1 Apri l i s 12; el 
ύπέρβασιν Pascba rejicienduui in 19. Non igi'*" 
eiiiiidein in aiinunt Julianum a m Heraclixni imperii, 
quod ab Oclobr i inense, u i anle moiiuiinus, iucboa-
l u r , duo i l l i Theophanis ac Gedreui ctiaraclores io* 
cu r run l , sed Gpuliianum dun laxa l . Quorum priuiu* 
Sep l . 3 a. 621 irtbueiidus est , a l ier , idemque pa-
eehahs, a. 622, cyclo pascbali 15, cyilo solis ex 
meibodo Gpolilana e l Max i i i i i compuio 10. Termi* 
nus paschalis A p r i l i s 1, coi tcurrenle» 4 cuin regu» 
lar i 1 dam feriaro 5 Apr i i i s 1. Unde Aprilis 41)^; 
minica Pas thai i s . Apud ^Lalhius vero cyclo soHs lo 
l i i l . D o m . C , eodeui lunae tyclo leruiinus pascb^ 
e i Pascha iisdem i l l i s diebus. 

l u Alexandrino Chronico p . 892 scripium esl, ij* 
d i c i . 12 , Heracl i i 14 e i poai ejus coosulaluiu 
Heracl i i junior is 42, Heraclium cum liberis ei co«-
juge profeciuin 25 M a r l i i , e i ad Nicomediaoi ?** 
ftcha celebrasse; eecuadum quod remissislibris ctim 
M a r i i n a conjnge p t r r e x i l . Debueral Pascbaiis cl»* 
rac iere iu , u i iu levionbus aolel, ascribere.Ιηιεηι» 
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Ευξείνου (48) έπε ιράτο διά Ααζ ικής είς τήν Πέρσι - Α Indidein porro legatos cum donis ad Turcarum p r i n -
χήν είσβαλείν · κ α θ ' ήν τ ί κ τ ε τ α ι (49) α ύ τ ψ υΐδς έκ 
Μαρτίνης τ ή ς γυνα ικός ( με6* εαυτού γ ά ρ ταύτην 
ήγετο ), δν κα\ έπωνόμΓ;σεν Ήράκλε ιον . Ε ν τ ε ύ θ ε ν 
αποστέλλει δωρα π ρ δ ς τδν β β Τούρκων κύριον , έ π \ 
συμμαχία τ ή κ α τ ά Περσών συγκαλούμένος · δ δέ δε-
ξάμενος ύ π έ σ χ ε τ ο συμμαχήσε ιν . Έ ν · · τούτψ ήσβείς 
Ηράκλε ιος ώ ρ μ η σ ε Η Χ \ αύτδς πρδς α ύ τ δ ν , κ ά κ ε ί -
νος (50) τ ή ν τού βασίλέως παρουσίαν άκηκοώς συν 
πλήθει Τ ο ύ ρ κ ω ν πολλών τ ψ βασιλεί ύπηντ ίαζε , και 
άποδάς τού ί π π ο υ (51) τ ψ βασιλεί κατά γ ή ς προσκυ­
νεί . Έ π ο ί ε ι δέ τούτο χαί δ σύν α ύ τ ψ π ά ς δχλος. Ό 
5έ β ισ ιλεύς τδ υπερβάλλον τ ή ς τ ι μ ή ς θεασάμενος 
έδήλου α ύ τ ψ ώ ς εί τ ά τής φ ιλ ίας α ύ τ ψ βέβαια ε ί η , 
κα\ έποχού μενον π λ η σ ι ά ζ ε ι ν , και ά μ α τέκνον ίδιον 

cipem rieslinai, quibiis eum ad belli contra Pergas 
1 8 societaiem a l l i cc re l . H i s i l le accepiig anxi l io 
ftilnrum se pol l ic im* est. Ea re gavisus Heraclius 
ad i l lum ipse per rex i l [an. 625]. Qui adesse impera-
torem audiens cum magna Ti i rca rum inanu obviam 
prncessit, e l ex equo desilieris hunii se coram i l lo 
prostravii . Idem et uuivergi ejus coroites fecertint. 
Imperalor laniiun sibi ab i l l i s honorem exhiberi 
vidcns, duci eortim gignifical, s i flrmam ac since-
ram amicii iatn inire ve l le l , eqno el iani vecius ac -
cederel, filium insuper etimdem apprl lans. Jta de-
muin ad imperaioris complexum admisRus es l , qui 
detractam gibi coronarn Turcae capiti i inposut i . 
Cumqne bunc ad convivit im itivitasgel, omnia con-

άποκαλών. Ούτως ούν ούτος ασπάζετα ι τ ψ βασιλεί . β v iv i i vasa aique utensilia cum regia veste et inau-
*0 δέ δν περ ι έκε ι το στέφανον τ ή ς κεφαλής λαβών τ ή 
τού Τούρκου κεφαλή περιέθετο , συμποσ ίασα ; τε α ύ τ ψ 
πάντα τ ά ε ίς ύπηρεσ ίαν τοΰ συμποσίου σκεύη ά μ α 
χα ι στολή β α σ ι λ ι κ ή · · κα ι ένωτίοις έκ μ α ρ γ ά ρ ω ν 
κεχοσμημένοις δωρείται α ύ τ ψ . Ω σ α ύ τ ω ς δέ κα\ τούς 
περ ι αύτδν άρχοντας β 1 τοίς δμοίοις ένωτίοις αυτο­
χε ιρ ία έκόσμει . ΕΤτα δεδιώς μ ή τ ά αυτά τ ψ Άβάρω 
κα\ παρ* εκείνου πε ίσετα ι , επ ικρατέστερα δ* α ύ τ ψ 
και τ ά τ ή ς συμβάσεως α π ε ρ γ ά ζ ε τ α ι · • , παραδε ίκνυ-
σιν α ύ τ ψ τ ή ς Θυγατρδς Ευδοκίας ε ίκδνα, έφη τε πρδς 
αυτόν · c Ή ς ήνωσεν η μ ά ς δ θ ε δ ς , σέ τέκνον έμδν 
άπέδε ιξεν . Ί δ ο ύ δ ή α ύ τ η θυγάτηρ μού έστι χαί ' Ρ ω -

r ibus ex margari i is ei donavi l . Dedi l el inaures aliag 
principibus qni etim comilabanlur , quas manu sua 
di largi lus es l . Post baec, ver i lus ne idem quod 
Avarus foceral contra ge lenlaret , foedus isttid 
firniioribus viuculis aeiriiixii. Nam Eudocise filiat 
iniaginein demonslrans biinc in modam alloqti i i i ir : 
c Cnm pri inum nos Deus ronc i l iav t i , filium le meuin 
esse vo lu i l . E n ig i lur e i flliam meam e l Roinannrmn 
Ai igus lam, quam, si me adjuveris e i contra bosles 
auxi l ium dederis, uxoreni l i b i spondeo. t A d haec 
barbarus iniaginis pulchri l i idine et ornalu in ar-
cbeiypi ainorem impulsus, eo ad firmandam socie-

V A R l i E L E G T I O N E S . 
M τ ώ ν Ρ . »· έ π \ ? *·στολήν βασιλικήν Ρ : corr . Peiaviug. · ' τούς — άρχοντας Pelavius , τοίς — άρχο, ι . 

σι Ρ · · ά π ε ρ γ ά σ ε τ α ι ΐ 
ΡΕΤΑΥ1Ι ΝΟΤΛ1. 

§i sana leciio eei, boc Pascha in n. d . 624 i n c u r r i i , C 
cyc lo solis Romauo 17 b i s s e x i i l i , l i i l . Dom. G , 
ierm. pascb. ν Id. Α ρ . , feria 1, Dom. Pascb. x v n 
K a l . M a i a s , boc esl A p r . 15. Ex meibodo vero 
M a x i m i c y d o solis 12 , concurrenles 7 cmn regn-
lari 9 A p r . , boc esl 2 , dani feriam 2 in lerni ino. 
E rgo 15 A p r . Pascba. vermn falsum omnino C b r o -
nicoi i i l l t id es»e ex eo validigsime probalur, quod 
H e r a d i u s a. imperi i 14 Cpoli esse ιιοιι p o i u i i ; tooc 
enini anno eum in Albauia biemem tradt ixissel ; 
apveUnie vere, motis ex Albania cautrig, u l a i l Tbeo-
plianeg, in Persidem erupi l , loioque deinceps auno 
CQIII Choerois durJhns pugiiavit. 

Ne «liuiiii* difleram, i l a proreus exis l imo, Pascha 
Hlud tat Chronico coininemonilum celebralum ab 
Uerac Hi> ease a. imperi i 15, i n d . 11, C b r i s l i 6.τ3 : 
quo anno ryc lo solis Cpoli lano I I , lunu: 16 l e r i n i -
«08 Pagch . 21 M a r l i i . Concurreules 5 cum προσθε-
τα ίς 4 danl feriain 2 iu (ennino. Ideo M u u i i 27 
dotninica pasclialis. ldem conveDil apud La l inos 
cyclo golis 16 l i l l . Ποιη. B . Atque boc quidem D d ix i autio comig i i 
anno, a i ic iorc Tbeopbane, He rac l i u s , qui aimo su- l X O V **' 
periore Cpol im biemaiidi causa cx Armenia re-
d i e r a l , M a r i i i 1 5 , iud. 11 contra Chosroen egres-
rag est. Uuod ai i lem 25 M a r i i i profeclna io C b r o -
nico legt iur , facile ι um Theopbane coticiliari pole&l. 
Qtiid 8i euim pro u ' scr ips i l Tbeopbaueg κ ε ' ? quid 
ε» in i t i t iere aliquanlisper moraius est? au i N i c o -
iftedia ipso die Aiintuiuai ioi i is profeciug le r i io iude 
dle Pascha velebravil . 

Pos l i emo ex his omnlbug apparel pri inam Ilera-
c l i i profe* l ioneni in Orie i i iem accidia&c a. C . 622 * 
U t n u l i i 13, indiiC. 10. 

(48)'Atfdjpac ™v Ευξείνου- Prochronismns 
esi a. ferc i r i m n . quae enim eequiiniur nou anuo 
i l lo quo prinimn profecius es l Herac l ius , imper i i 
v i d e l i c e i l 3 , sed 16 coul igernnl , m esi apud Cedre-
ni in i ac Tbeopbanem, ctiin Cbogroes saepe ab Hera-
cl io viclug , ingentibus undiqiie conflaiig copiis, ea-
rum parlem Saino pracfecto i r ad id i l el adversus 
iiuperaiorem opposuil , al ieram cum Sarbaro Cpol im 
m i s i l , u l CUIII Hunnis occidenla l ibus , quos Avares 
vocant, ac Sclavinis e l Gepfdis urbem oppugnare l : 
Heraclius conira i r i fa r iam exerci iu dis ir ibuto f.ir-
lem unam ad urbis praBsidiinn submiui t , eeciindaui 
Tbeodoro Tralre duce Saini copiie objeci l . Ipge cimi 
l e n i a Lazorum regioiieni a d i i i , Turcorumque sive 
Ghazaruiii auxuia cont rax i l . F i e r i quideni poiest 
u i anlea a Turc is auxil ium posiular t l et ad eos ipse 
p e r r e x e r i i . , anno giquidem expedilionis pr imo 
έστράτευσε μετά πλοίων διά τού Ευξείνου Πόντου, a i l 
Gedrenus, ac sibi T i i r co r i im copias ad junx i l . Sed 
congressus itlc ci ini eoriim principe nonnisi eo qno 

(49) Τίκτεται. Hera r l i i liberos liabes in προθεω-
ρία brevi labula descripjos. Heraclius ?ero isie ι·ι 
Ι , , . ζυπι ιη regone natus pl.»ne a Gonsiani ino dis-
lii igueiidiis e>l , qui diu ante Gpoli ex Mar i ina gus-
cepius e s i , ιιι »uo loco demouslrabi lur . De anno 
n iu i l expli iralum b-itieinus. 

(50) Κάκεϊνος. Zebeel C l i azan im dux ab i isdcm 
gcripluribuh miiictipatur, qui p t r Gaspias poi ias in 
Peibidem i r r i i p i i . Uude redeiinii ex Lar ica Hera< lius 
o c c n n i i , luuique se inutuo perbutiiaiiiier accept^* 
runf. 

(51) Καϊ άχοΐάς τοΰ Ίππου. Tbenpbanes, ρ . 
264, Α. 
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lalem propensior faclus eei. Slalim igilur Tnrca- χ μα ίων Αύγουστο,. Ε Ι ούν συναιρείς μοι κσΛ βοηθεί; 
r i i m copias 1 9 cum duee imperaiori i r a d i d i l . Q u i -
buscum in Pcrsidem irruens oppida subveri i t alque 
ignis delubra prosternit. Horum in uno Ghosroia 
s imulacrum reper i l divino habi lu conseeralum. 
Nam tn hujiis leclo lanquam iu coelo qnodam s e -
dcntem se eol locaverat . Expressa» circt im eranl 
fii lgurum ac solis e l lunae species, circumatante 
angelorum lurba . Praeter hnec, macbioa e ra l qua 
ftiliniu», cum ve l l e i , aul pluviaR roitierel. IICH: de-
tesianiluni nionslrum conspicatus Heraclius lnimi 
de j i c i l e l in pulvereni cotnntiniiit . Postquam Gho-
sroes cum alia omnia c o m p e i i i , lum Turcas ab He-
racl io in socieiaiem leceptos, de bis ceri ioreni per 
litteras Sarbar i im reddi i , ac qtiam celerr ime ex 

χ α τ ά τών έ χ θ ρ ω ν , ε ί ς γυνα ίκα δ ίδωμί σοι αυτήν, ι 
Ό δέ τ ψ χάλλει τ ή ς εικόνος κ α \ τ ψ περι αυτήν 
κ δ σ μ ψ τρωθε'ις έρωτ ι τού α ρ χ ε τ ύ π ο υ έτι μάλλον ϊκ\ 
τ ή σ υ μ μ α χ ί α έπέκε ι το . Ευθύς ουν Αρχοντα κα\ πλήθος 
Τούρκων τ ψ βασιλεί παραδίδωσι* σύν αύτοίς τε είς 
τήν Οερσικήν ε ίσβαλών τάς τε πόλεις καθήρ:ι χα» 
τ ά π υ ρ ε ί α δ ιέστρεφεν. Έ φ ' ένδς δέ τούτων (52) εύ· 
ρητα ι Χοσρόης έαυτδν θεοποιήσας . Έ ν τ ή τούτου 
στέγη έαυτδν καθ ή μενον ώς έν ούρανψ άνεστήλωσεν, 
ά σ τ ρ α π ά ς και ήλιον κα \ σελήνην συγκατασκευάσας, 
αγγέλους π ε ρ ι ε σ τ ώ τ α ς α ύ τ ψ , και βροντήν διά μηχι-
νής ποιείν κα ι ύειν οπόταν θελήσειεν. Τούτο τ6 βδέ-
λ υ γ μ α θεασάμενος Η ρ ά κ λ ε ι ο ς ε ί ς γ ή ν κ α τ έ ^ ε 
και ώ ς Μ κονιορτδν διέλυσε. Χοσρδης τοίνυν (53) 

Romanorum Onibus ad se rever l i jube l e i l ieracl io ^ άκουσας τ ά τ ε άλλα π ά ν τ α κα \ ώς Τούρκοι συμμε· 
χούσιν Ή ρ α κ λ ε ί ψ , δήλα έποίει π ά ν τ α διά γραφή; τφ 
Σ α ρ β ά ρ ω , και ώ ς τ α χ έ ω ς προς αύτδν έχ τής Τω-
μα ΐκής άναζευγνύναι κα ι Ή ρ ά κ λ ε ι ο ν άμύνατΰιι ' 
μηδέ γ ά ρ δύνασθαι τ ψ πλήθε ι τ ψ εκείνου άντικιδί-
στασθαι . Τ δ δ έ γ ρ ά μ μ α π ε ρ ι τ ρ α π ε ν Ή ρ α κ λ ε ί ψ εγχει­
ρ ί ζ ε τ α ι . Ό δέ τούτο άναγνούς τ α ύ τ α μέν έξηφάνι-
σεν, έτέραν δέ γ ρ α φ ή ν ώ ς άπδ Χοσρδου σκηψάμινος 
τ ψ Σαρβάρψ) εκτ ίθεται **, τ ή εκείνου σφραγίδι σημη-
ν ά μ ε ν ο ς , έχουσαν ο ύ τ ω ς · ι Ό Καίσαρ Τωμαίων 
φιλίαν μ ε τ ά Τούρκων έσπείσατο κ α \ είσήλθε μέχρι 
τού Άδορυαδιγάνου (54) καλουμένου τόπου , κα\ ότι 
π ε μ ψ α ς στρατ ιάν κ α τ ' αυτού Μ αυτόν τε κα\ τοΰ; 
Τούρκους δ ι ώ λ ε σ α , οί δέ περ ιλε ιφθέντες έφυγαν. 

copias snas opponere : neque eiii in se i l l ius exerc i -
titm si i*ii i iere posse. Haec porro liilerae in i i iuere 
mlercrplse ad Heractiuii) delalae s u n l ; quibiis i l le 
pcr lcci is e l suppressis aliaft tanqiiam a Ghosroe 
tuissas supposuit, e l i l l iuss igi l loobsignaiag ad Sa r -
barurn misi t , quibus ea conlinebaniur Romanoruin 
imperaiorem cmn Turc iga in ic i l i am in i i s see l Adorya-
riiganurntisquepervenisse, qtiem tnisso a se exerci lu 
c i i iu Turcisesseprofl igatum, reliquosfugasibiconsa-
luisse. Quamobrem bor la r i ne ex Romanorum agro 
exerc i lum iransportel , sed Gbalcedonem obsidere 
ac Romanos capere pradarique pergat. Quibus 
acceptis l i i teris Sarbarus eodcm in loco subs l i t i l . 
Μ ή ούν ά π ά ρ η ς έκ τής "Ρωμαίων γ ή ς , άλλά τ ή Χαλκηδόνι προσέδρευε , ' Ρ ω μ α ίου ς α ίχμαλωτεύων χαί 
ληΤζόμενος. > Κα\ Σάρβαρος μέν τδ γ ρ ά μ μ α δεξάμενος τ ή ς προσεδρίας εΓχετο. 

2 0 [an. 1Η6] A l A b a r i dissoluta j am pace, e i - 01 δέ Ά β α ρ ο ι (55) έ π ε \ τ ά ς σπονδας διέλυσιν 

V A R L E L E G T I O N E S . 

· · ώ ς ] ε ί ς Pe lav iu t . e i έ ν τ ί θ ε τ α ι ? · · κ α θ ' αύτοΰ Ρ 

P E T A V I I N O T i E . 

(52) Έ_φ% ενός δέ τούτων. Gazacum urbem Ge- C *7 pugnaese id imperatorem sc r ibun t , ιιι Cbosroi 
drenus ac Tbeophanes vocant; ubi e l Groesi ibe- terroiem objicerei, qtio is Sarbartutt a Byzaniii ob-
. « . . M < > » c e A r » . i A . Γ. .- .Ο. δ ' ^ ' " " u . . i . . . i . i u i « » : . — eidione revocarel . Etenim si boc tatitopere sludebal 

Heraclhis , quid at l inebai revocatum cuindein com-
meni i l i i s l i i l e r i s relinere? eed n imi rum ante Afft-
r icam cladem ac solutam Byzaut i i obsidionem re-
lrab«!re Sarbaritm vottiil, ' ne a duobus polcnlissioiis 
exercitibus upprinieretur. ldem ubi feliciier ad ur-
bem gesta onmia cognovi l , a l i r i u s niagna ex parie 
Gbosrois viribus , ne cum recemibus Sarbari copiis 
instaurandum ceriamen essei , u i i l lu au l levi dome-
sl ico periculo ad Gbalcedoneui commorari passus 
esi . Ilaque qua? a Gedreuo ac Tbeophane narmoiar, 
ea alieno lempore usnrpaia ad etiperioreg anuos 
referenda s i m l . Longe gravior esl Consiantini M -̂
nassis in hac bistotia laps i i s , qu i Cbosroea >H 
Byzamium usque exer< i ium dt ix isse , quem quidcni 
per dtire* suos absenlcni omnia gessi&se <ou$ia'. 
Porro l i l icrae deiuceps alias a Ghosroe missaseia 

sauros asservaios fuisse t raduni . Hujus bis lor iam 
desc r ib i l Joannes Tzelzes G b i l . 3 , H ih i . 60, qui et 
ex Pisidae Heracliade bos iambog produci l : 

Κ α ί τ ι ς π ρ δ ς αύτδν ούρανδς τού Χοσρδου 
ΜηχανοτευχεΖς έ ξ ε π ο μ β ρ ώ ν τ ά ς δρόσους. 
Γέρον Συρακόσιε ν ύ ν γ ε ω μ έ τ ρ α 1 
Ό γ ή ν άνασπών μ η χ α ν ή τ ή τ ρ ι σ π ά τ ψ 
Βοών δ π η ά β ώ , κα \ σαλεύσω την χθόνα. 
ΈςΙ παρασπςίν τούς ασάλευτους δρους 
Ή τ τ ώ γυνα ικδς μηχανα ϊ ς εύμηχάνο ι ς . 

Ιη 5 ver^u corr . δ π α βώ . 
(55) Χοσρόης Tolrvr. Bis a GbosroeSabarus vel 

Sarbanazas in Bi tbyniam missus ac revocaius (quod 
a m e a nobisobservatumnecessariohoc locorepeien-
dum est), primuui a. Hcrac l i i 13, cum irruinpenie in 
Pereidem Heraclio redire i l l ico jussus es t , secimdo 
a. 16 cjusdem H e r a c l i i , quando et Gbalcedooem D Romanis inlerceptas Sarbaro<|ue i r a d i u s na rn i i 
oppugnav i i ; nec indc digreSbUft e s l , tamelsi cx 
Avarun i ι lade ingcns daiii i iuin ac uioerorem cepissel 
Ό δέ Σάρβαρος , a i iGedrenus , έ π ι τούτοις άχθεσθβ\ς 

β μ ω ς τήν Χαλκηδόνα π α ρ α κ α θ ή μ έ ν ο ς ού μετέστη , 
άλλ' αυτού έχε ί μα σε, πρα ιδεύων τά περατ ικά μ έ ρ η . 
Gausam lani perl iuacis itioru: nullus bistoricorunt 
afferl prseier buuc Nicepliorum : sane eniin i iclo 
i l lo Gbosrois mandalo vel i i i v i m s s u h s i i i i l . A l ei . i in 
l u i b a n i Gedrenus ac Tbeopbancs , dum a. I leracl i i 

Tbeophaues e l Gedrenus. Verum eae ιιοιι ad Sar-
barum scriplaa , sed de eo necandu ad (Olleg»" 1 

Gardaricbam dalao fuerain. 
(54) Άδορυαδιγάνου. Androegani nominarefi* 

deninr i idem i l l i scr ip lo ies , cuiu iraduut Cbaiaros 
per Gaspias portas in Androegae regioueiu erupiio* 
i icm lecisse. 

(55) ΟΙ δέ "Αδαροι. Rursus Avarcs a Clwsroe 
so i l i c i l a l i ad urbem adveniunl . QuoJ a. C 6io 
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(κα\ γάρ Ηράκλειος, icp\v Πέρσας έκστρατεύσχι, Λ «nim Ueraclius priusquam in Persas excrcilum du-
δώροις πρδς αυτούς τ α ύ τ α ς έβεβαίου , υποσχόμενος 
παρασχε ίν αύτοίς νομ ισμάτων μυρ ιάδας ε ίκοσι , 
ομήρους αύτοίς δεδωκώς ένα τ ω ν υΙών Ι ω ά ν ν η ν 
τούνομα, δν δή κα\ *Αταλάριχον έκΑλεσε, νόθος δέ ή ν 
α ύ τ φ έ π παλλακής , κα ί Στέφανον άνεψιον α υ τ ο ύ , 
υιδν Μ α ρ ί α ς τ ή ς αδελφής αυτού κα \ Εύτροπ ίου < β , έ τ ι 
δε κσΛ Ί ω ά ν ν η ν έτερον, υΐδν Βώνου τού π α τ ρ ι κ ί ο υ , 
καλ αύτδν έκ παλλακής α ύ τ ψ γεγονότα) . Κ α ι αύτο\ 
εκστρατεύοντες τ ψ τ ε ί χ ε ι τού Βυζαντίου πελάζουσιν , 
ευθύς τ ε π ά ν τ α έ ν ε π ί π ρ ω ν τάπροάστε ια» Κα ι ώ σ π ε ρ 
άναμερ ισάμενο ι έκάτεροι τδν Θρακικό ν Βόσπορον 
Πέρσα ι μέν τούς τής Άσιάτ ιδος μοίρας καθήρουν, 
Ά β α ρ ο ι δέ τδν έ π \ Θράκης διέφθειρον χώρον . 'Αλλή-
λοις τ ε λόγοις · Τ (56) οί "Αβαροι μ η χ α ν ή μ α τ α τ ε ι χ ο -

cere l , imincribus ad eos missis i l lam firmaverai, 
atque insuper ducenla bis nunimorum mi l l ia p romi -
eerat, obsidesque dederal Joannem cognomenio 
Atataricum naluratem l i i i u w , e x coitcubhia naiun?, 
e l Siepbanum consobrinuin Maria? sororis filium, 
e i E u i r o p i u m , necnon e l Joanncm a l l en im Boni pa-
i r i c i i i i l i u m , eumdcmque spurium e l ex pellice sut-
ceplum. Sed Barbar i expedhione f a c u caslra ad 
Cpoliui adinovenl, ibique suburbana omnia incendio 
v a s U n l . Iia diviso iu ie r se ve lu l T l i r ac io Bosporo, 
Persae AskUicum i u n i l c m , Avares Xbraciai t i infe-
stabant. l idem ad muros expugnandos macbinas l a -
bricaverant, lurres sc i l ice l ligneas et les ludiues ; 
quas cum nioenibus admovissent, repeme divina 

μ ά χ α έ τ έ κ τ α ι ν ο ν πύργο ι δέ ήσαν ξύλινοι χ α \ χελώναι Β v i r lu ie dissoluUe sun l , obtr i i i s qui ίιι i l l is erani 
τ ά κ α τ α σ κ ε υ ά σ μ α τ α . Και έ π ε \ προσήεσαν τ ψ τε ί χε ι 
τ ά β ρ γ α ν α , θεία δύναμις έ ξ α π ι ν α ί ω ς τ α ύ τ α διέλυσε 
κα\ τούς έν αύτοίς τ ώ ν Ά β ά ρ ω ν μ α χ η τ ά ς δ ιώλε-
σεν · · . Ε π ε ι δ ή δέ και Σκλαβηνά π λ ή θ η οί "Αβαροι 
έπεφέροντο κα ί είς σ υ μ μ α / ί α ν έ χ ρ ώ ν τ ο , δεδώκεσαν 
δέ α ύ τ ο ί ς σημείον ώς ήνίκα άν ίδοιεν πυρσούς άνα-
φ θ έ ν τ α ς ε ί ς τ δ Βλαχερνων π ρ ο τ ε ί χ ι σ μ α , τδ καλούμε­
νου Π τ ε ρ δ ν , ευθύς ά μ α τοίς μονοξύλοις άκατίο ις κ ά -
κε ίνο ι έ π ε ξ ί ο ι ε ν , ώ ς π λ ο ΐ μ ψ άναφανέντες τήν πόλιν 
κ ρ ά τ α ι ώ ς θορυβήσουσιν, αυτοί τ ε αδείας λαβόμενοι 
έκ τ ώ ν τ ε ι χ ώ ν άνατρέχοντες έντδς τ ή ς πόλεως γ ένων-
τ α ι . Αήλα ούν τ α ύ τ α Βώνψ τ ψ π α τ ρ ι κ ί ψ έγένοντο , 
καλ α ύ τ δ ς δ ιήρε ις μέν κα \ τρ ιήρε ι ς άρμόσας , ε ίς τδν 

Avaruin propugnaloribus. E r a n l in crourodem 
exerci lu Sclavinoruin auxil iares copiae bcne nuiliae, 
quas i l l i secum adduxeranl ; quibns e l signum de-
derant, o l cum accensas faces ex Blachernarum 
munil ione conspextssent qnam A l a m nancupanl , 
elai iui acluari is lembis irrutnperenl , e i remigio ad 
urbem subvecli luimil tuin ac ivrrorem injicerent, 
per qoem nullo probibeiae, ipsi de muris tmbilo 
impeiu facio urbeni invaderenl . Quibus ad Bonum 
2 1 patr icium perlatis, mox biremibus ac i r i r emi -
bus ins l ruc l i s armisque disposilis ad eum locum 
u n d e s i g n u m ai lo l lcndum era i elagsem d i r i g i i , eo-
demqne lempore biremes con l r a r i umad Jiltus appl i -

χ ώ ρ ο ν έ ν ψ τδ σημείον έδέδοτο, καθοπλίσας π ρ ο σ ώ ρ - Q CaU fade facibus ereclis signum dari jube i . Hoc 
μ ι σ ε ν , ωσαύτως και π ρ δ ς τήν ά ν τ ι π έ ρ * άκτήν τ ά ς 
δ ι ή ρ ε ι ς έ π έ λ α σ ε ν , δ ιαφρυκτωρε ίσθαί τ ε ευθέως έ π -
έ τ ρ ε ψ ε ν . "Οπερ δή οί^Σκλάβοι θεασάμενοι έκ τού 
π ο τ α μ ο ύ τού καλουμένου Βαρνύσσου άφώρμουν κα\ 
κ α τ ά τ ή ς -πόλεως ήεσαν. ΑΙ δέ έπεκδραμοΰσαι κα \ 
ε ί ς μέσον αυτούς άπολαβουσάι έκ τού εύβέος έ κ τ ε ι -
νον , κα \ α ίματν πολλψ τδ θαλάσσιον ύδωρ έφοινίσ-
σ ε τ ο . Έ ν τοίς π τ ώ μ α σ ι ν ούν τ ώ ν άναιρεθέντων κα \ 
γ υ ν α ί κ ε ς Σκλαβηνα\ κατεφαίνοντο. Ά λ λ ά τ α ύ τ α οί 
Β ά ρ β α ρ ο ι θεασάμενοι κα ί τ ή ς προσεδρίας ά π ε ι π ό ν -
τ ε ς π ρ δ ς τήν αυτών άνεζεύγνυον. Ό δέ άρχ ιερεύς 
τ ή ς πόλεως σύν Κωνσταντ ίνψ τ ώ βασιλεί ε υ χ ά ρ ι σ τ η -

ubi Sc lav i conspicali sun i , e fluvio quem B a r n y s -
stim vocant recla ad urbem navigiis ferunlur. Α ι 
nosir i ebviain progressi in inedium receptos e l c i r -
cumvenlos opp r i tmu i l , lanlaquc csedes bosl ium 
f a c U est u l mare ipstmi purpureo colore l ingereiur . 
Inler caesorum cadavera Sclavinje quoque mi i l ie ivs 
inventae sun l . Quae cum oinnia Barbar i conspcxis-
eenl, obsidionis ac monc pertajsi in palr iam iv-
ver lun iur . T u m palr iarcba c i i roCons lan l i i i o impn-
r a l o r e a d d i v x Vi rg in i s templum, quodin Blacbcruis 
e ra l , progressi ingenles Dco graliag persolvurn, 
ibideinque murum ad hujas lempli prsesidium « d i -

V A R L £ L E C T I O N E S . 

· · Εύτροπίου Pelaviue, Ε ύ τ ρ ό π ι ο ν Ρ . · Τ αλλήλων τε ε γ γ ύ ς Pelavius. Μ διώλεσαν Ρ . 

P E T A V H Ν Ο Τ . € . 

Tulgo . i r ibonnt . V e r o m seqnenti potius anno qua-
d r a i , u l ex Alexandrino Chronieo consiaf, in quo 
dnplex ejtis eharacier i r ad i lu r . E l e n i m i n d i c i . 1 4 , 
l l e m c l i t 16, posl ejus consutaium 15, Heracl i i vero 
jemorie 14, menee M a i o , die 14, feria 4 t α υ τ ή τ ή 
α γ ί α Μ ε σ ο π ε ν τ η κ ο σ τ ή , scholaB conira Joanneoi b i s -
muiH sediiiOHe cofweniise dicuui i i r . Duo baac, ni -
t n i m m feria 2 Mati 14 e l 25 dies a Pascha ie , quae 
e s l Μεσοπεντηκοστή, nounisi euin a. C . 626 compa-
m r i poesun l , cyclo lunai 19, eolie aptid Cpoli lanos 
e l ex Maxiroi metbodo 14, le rminus pascbalis 
A p r i l i s 17. Concurreniee sive epaclae aolis 2 cum 
r rgutar ibus 5 τ ή ς ποστ ια ίας daul feriam 5. Quare 
21) A p r i l i t Doiitiuica pagchalis, l i l tera Ε apud U o -

P A T A O L . G R . C . 

manos,GTclo solis 19. Qutnquagesima irtde di rs , 
hoc cst Π ε ν τ η κ ο σ τ ή , 8 J u n i i . A t 25 sive Μεσοπεν­
τηκοστή Mai 14, feria 4 , n l e s l in Glrroii ico. 8 -
quunlur lol idem al i i cbaracieres. P r i o r p. 896, nf»i 
29 Juui i Dominica faiese prodi iur , alier p. 901, nbi 
Augus l i 2 dies feria 7 noiaiur. Igi iur lrtlera Dom. 
E . Quod ad bis ior iam Gpolilanae obsidionie at l tnei 
ac l ibe ra ikwis ejuedem B . Virginie upe ac pa l rodn io 
Bervaiw, pluribus ea narrarmrr in i l lo Cbrenico 
iiemque apud T b e o p b « n e m e l Cedrenum. 

(56) 'ΑΛΛήΛοι* te Χόγοις. F o r l . Α λ λ ή λ ω ν τε έ γ . 
γ ύ ς . Alex. Chronicon : Κ α ι πάλ ιν τ ή έξης έστησε 
πλήθος μ α γ γ α ν ι κ ώ ν ε ί ς τ δ αέρος εκείνο τ δ π ο λ ε μ η θ έ ν 
π α ρ ' αυτού σύνεγγυς αλλήλων, e ic . 

29 
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4 l i r a n l . Runc in modum ab Avaribus res ad Cpolim Α ρ Σου ς λιτάς τφ θ ε ώ προσέ?ερον έν τψ ναφ τη; 

gfcsta est. 
τε ίχος · · ευθύς δωμησάμενοι (57) τοΰ Ιεροΰ εκείνου 
ούτω π η είχε ν . 

Inier im Chosroes ubi "adesse jam I leracl ium a i -
q\ie ad regiain accedere comperi i [an. 627], unum 
ex ducibus suis, Rusalem nomine, v i r a m strenuum 
ac bell i per i lu in , adversus eum raittit, qu i ac!c 
contra impeValorem disposita anle ordmes suos 
procedcns solus solum ad cerlamen provoca l . H e -
raclius cum nemiui suorum ad hoc praeliuni auda-
ciae salis esse videret, conlra barbarum ipse p r o -
gredilur . l l le ut eralsagi i tandi pe r i lu s , 22 emisso 
spiculo sunima imperaiorie labia pe r s t r inx i t ; inde 

θεομήτορος τ ώ έν Βλαχέρναι ; ίδρυαένω Αφικόμενοι* 
ναού φρούριον κατέστησαν . Κα\ τά μέν Άβάρων 

Μαθών δε Χοσρδης (58; Ήράκλειον πλησιάβεντί 
το ϊς βασιλείοις Περσών ε κ π έ μ π ε : κατ' αύτοΰ βτρατ-
ηγδν τ ινα Τ υ ζ ά τ η ν δνομα, γενναϊον δντα χει 
έμπε ιρον τ ά π ο λ έ μ ι α . Ούτος έλθών τφ βασι)̂ Ζ πα­
ρατάσσεται , κα\ τής οίκείας αφορμών (59) φάλαγγος 
μόνος πρδς μόν(ρ *· προύκαλεΤτο· διαμάχεσθαι. Ηρά­
κλε ιο ; δέ έ π ε ι όύδένατού οίκείου στρατού προθύμου-
μενον έπεγ ίνωσκεν , α ύ τ δ ; έξήει κατά τοΰ βαρβάρου. 
Ό δέ ώ ; τήν τοξικήν έμπε ιρος δίστον ήφ(ει, χα\ 
άκρων χε ιλέων τού βασιλέως καθήπτετο · είτα χα\ 

ulio directo imum pedis la lum detereit. Heraclius ^ άλλον δίστον εξέπεμψε , κα \ τδν σφΰρον Τ Ι του χοδΤ» 
έπέξυσεν . Αύτδς δέ Η ρ ά κ λ ε ι ο ς τ ψ Γππψ έπήει, χαί ' · 
τ ι ς τών αυτού δορυφόρων πρόφθασα ; τών ώμων™ 
'Ρυζάτου ξίφει ά π έ τ ε μ ε , κ α ι αύτδν πε&όντι 6 
βασιλεύς κατηκόντισε κα\ ευθύς τήν τούτου κεφιών 
ά π έ τ ε μ ε . Έ π \ δέ τ ή ν ίκη τ α ύ τ η προθυμία; 6 τών 
' Ρ ω μ α ί ω ν στρατδς π λ η σ θ ε \ ς , αίσθόμενος τήν τον 
βασιλέως πα^,δησίαν, κατά Περσών έχώρουν σνντο· 
νώτατα , κα\ άνά κράτος ήττηθέντας έδίωκον κα\ 
πλήθος αυτών πολύ ά π έ κ τ ε ι ν α ν . 

01 δέ Περσών άρχοντες (00), έπε \ διεγνώκί&ανώ; 

oquo in eum i n v e b i i i i r ; cumque e praetorianis q u i -
«lain gladio Kusa*cc Iiumcrum amputassel, cadenleni 
hunc imperaior jaculo c o n f i u i , ac subinde capul 
praecidil. Uac v ic lo r i a Roman i alacriorce f a c l i , e i 
imperaioris audacia coaf i rmai i , magno impelu in 
Persas i r r u i r e e l fundi lus profligaioe fugieniesque 
persequi, inmimeros eoruiu inlerficere. 

Po&l ha?c Persarura principes, ubi Rouianoruni 

VARIiE CECTIONES. 
»· κα \ τεΤχος? Τ · μόνον P e l a v i i u : <vide indicem, ν . π ρ ό ς . 7 1 ^ o σφυρόν? 7 , κ α ί Pelavms, ή Ρ . " tto 

ώ μ ο ν ? 

PETAVII NOTifi. 

(57) Ευθύς δωμησάμενοι.15, Heracl i i a . 4 7 , C 
a i l Chroii. Alex., quu anno mor i iu r egregius i l le 
proptignalor urbis Buntis pal r ic ius Maii 11. 

(58) Μαθών δέ Χοσρόης. A n n o Hemc l i i 17, n l 
-ail Tbeopbanes ac O d r e u u s . i n d i c i . 15, Razales 
(aliie Razasies) dux a Gbosroe m i u i i u r , v i r b e l l k o -
M I S ac s l remnts , qnocuiu secuiido ex i iu pugnalutii 
Decembris 12. Tbeophanes : Τ ή δέ δωδέκατη τού 
Δεκεμβοίου μηνός ήμερα Σαββάτου έκροτήθη ο π ό ­
λεμος . Ecee tibi cbaracier anni hujus, queni l rus i rn 
Cbr i s i t 626 faciunl . F u i l oi i im baud dubie 627 
cyclo solis Roiuano 20 , l i l . do in . D , ideoque 12 
Decenibritt Sabbaium. 

(59) Καϊ τής οίχείας αφορμών. Cedrenus : 4 ί α \ 
προπηδήσας π ά ν τ ω ν δ βασιλεύς άρχοντι μ ε γ ά λ ψ 
τ ω ν Περσών συναντφ, κα \ τ ή τού θ ε ο ύ δυνάμε ι καί 
τής Θεοτόκου καταβάλλει τούτον. Vide lur iu i i i i e iv 
cuiu alio quam cura duce l laza ie iinperaiorein pu-
gnasse : i iam Razalem proxime lanquain a l ie rum 
ab άρχοντ : i l lo i io iu iual . A l uobiscum fucil Tbeo- ry 
pbanes. 

(00) 01 δέ Περσών άρχοντες. De pr incipum con-
spiraiione comra Qiosroen ejuaqqe nece Cedrenua 
e l Theopbanes accuraie scripseruul . E x s l a l iu 
Alexandrino Chronico Herac l i i ad Cpol i lauos ep i -
j l u l a de rebua a se gesiis deque Cbosrois miserabil i 
casde; quani annales ac^hrouologia i oumes conj i -
c i u a l in a. C C27 : i u qu<» cuui Iheopbane ac C e -
drciK) coi ibe i i i ium, ^ u i id auuo subschbuni H c r u -
c l i i 17. Ver iu i i t i i l i i ipst secum pugnanl e i annos 
-iluos in uiiuin leinere Conlui idui i l . Id quod ego ne-
cesbariis ral ionibus coavincai i i . Quip(»e H e r a c l i i l 7 
aisdeiii aucluribuu imperalur cum Turc i s Persidem 
ingrewus e s i : sed ab iis posiiiiuduin deserlus cum 
l i axa ie Cbosruis duce secuiido Marie conf l ig i l . Iude 
Ghosroen iugieiileni perse<|iieits oini i ia ca:de alquc 
iiiceiiduj v a ^ u i . Qua iu excursione Nalalem C b r i * l i 

celebral in asdibus Jesdim, Lumina r ium vero festnm 
Jul i . iu i sequonlis aimi i n Da^mgerde. Paulo posi 
Chosroes a filio necalur. Pugi iatui i i esl ctun Rataie, 
ι ι ι a l i leex Theophane uionnimtis, Dec. 12, Sabbalo, 
a. 627. Jam Heracl i i a. 17 cu in ind . 15 coepil a. 
626. Quare nonuisi a. sequcmi , l le rac l i i 18, iodici. 
1, cuin Razale debellaium, De r . 12. Atque ul iwl-
lus lergiversandi t>il locus , lestera dabimus Hera-
i H u m ipsum in epis io la quam ad Cpoliianosscrip-
s i l , ubi pr lmuni Februar i i 24 τ ή ς ένισταμένης 
π ρ ώ τ η ς ίνδικτιώνος, inchoala 1 i / /d\ , dynaslas oui-
n«»s e i salrapas ad Siroem reticto Cbosroe defecisse 
n a r r a l , poslri i l ie Siroom iuat tguraium, Cliosroeni 
vero 28 ui^wsis ejusdem a Olio necaitini. Addit 
itisuper cbaracterem bujus anni p . 917, com ait 
A p r i l U 5 Domiuicam fuisse. A c c e d i i e i Cbronicon 
ipsu i i i , iu quo l l c r ac l i i baec epislola leg i iur .« Anno, 
i nqu i i , 18 imperi i Herac l i i , posl ejus cos. 17,elib 
i inp. Herac l i i j u n . Cons lau l in i i i l i i ejus, 15 Maii, 
iud . 1, ler ia 1, ipsa Peulecosles die, lecix snni 
i i i l ene ex suggesiu in 6anciissima Dei Magna ec-
elesia missa3 ex Orienle ab Hcrac l io . Hxc omnia 
nul l i a l ier i quaui 628 C h r i s l i anuo accommodati 
pussuul . Cyclo soiis ex meibodo Maxhn i 16, epail# 
solis 5, cyclo l u n e 2 , lenuinus pascbalis 25 Martii. 
Regularis bujua die 1 cum concurrcnlibus 5 Μ 
fcriam 6. Unde M a r l U 27 P a s c b a , l i u . Dom. B, 
cyclo eolis Komano 2 1 , adeoque 15 Maii Peuie 
cusie. Ideo, u l in i l io d i x i , duu ann i in unumpef' 
peram conlract i . Apud Tbeopbaiiem sul> eodetu a. 
17 i u s c n p l u i n efel : Τ ή δέ θ' τού "Οκτωβρίου μη­
νάς, ιε ' ίνδ. κατέλαβεν είς τήν χ ώ ρ α ν Χαμαηθά, χε· 
δ ιανέπαυσε τδν λαδν εβδομάδα μ ί α ν . Eadeiu Uabel 
i*l Cedrei i tu . Quibus verbis novus i l e rac l i i aiiKiu. 
l ioees l 18, cuiu indict . 1 prajligi d e b u i l ; quiieaim 
ιιοιι v idel anlc Or lobr r iu a 15 ad 1 iiidiciionfw 
irai ibi luui cese fuctuui ? 



j)3 DE REBUS POST MAURICIUM GESTIS. 910 
ο τών Τ ω μ α ί ω ν βασιλεύς υπέρ τ ή ς εαυτού πολ ιτε ίας Α imperatoreni vi i l issenl pro tueinlo impcrio ne vikc 
τήςοίκειας ζ ω ή ς κατεφρόνησε , μ ε τ ά Σειρόου τού 
υΙού Χοσρόαν βουλεύονται Χοσρόην άνελε ϊν 7 * , μ έ γ α 
περ\τής οικείας πολιτε ίας καταφρονήσαντα . Τούτον 
ουν έ φ ' 7 8 ένι τ ώ ν βασιλ ικών οΓκων κατέκλε ισαν , 
χα\ τροφήν ούκ έδίδοσαν, προύθηκαν δε -χρυσδν κ α \ 
ίργυρον κα\ λίθον πλε ίστον , λέγοντες* t Τούτων 
απόλαυε οΤς κ α τ ε μ ά ν η ς κ α ί δ π ε ρ ή γ ά π η σ α ς κ α \ 
συνήγαγες. > Κ α Ι . ο ύ τ ω λ ιμώττοντα έπελθδντες 
άνείλον. Σειρόην δέ τον τούτου υί^ν βασιλέα Περσών 
άνηγδρευσαν δς ευθύς προς Ή ρ ά κ λ ε ι ο ν δ ιαπρε» 
σδεύεται, δώρα τε έ ξέπεμψεν ώ ς σ π ε ί σ α σ θ α ι 7 · 
αύτψ. Γράφει δέ π ρ δ ς αύτδν (61) ένούσθαί τ ε ά λ λ ή -
λ α ι ς Τ Τ τ ά ς ύπ* αυτών πολ ι τ ε ίας κα ί ε ίρήνην π α ρ ά 
θεού ά σ π ά ζ ε σ θ α ι , ώ ς έκάστην π α ρ ' έαυτήν 

qiiidem suae parcere [uu. 628], dc Chosrois nece, 
qui imperiuui suuni adeo con le imic rc l , cmn S i roe 
ejus fllio consi l ium c a p i u n l ; quem deinum in tina 
ex regris ftdibus co i i t ludunl , e l cibo onini sublraclo, 
auri e l argetili ac lapillorurh viiri i i iaximam coram 
eo proponunl, alque iis voc ibus insu l lan l : t Fruero 
i i s agedum, quoruin insana cupidine flagrasti, quae-
que amasti taniopcre alque col legis i i . > Iia faine 
ei ieclum posiremo irrueides i n l e r i i c i u n l . T u m S i -
roen ejus loco Persarum regem prontmi ianl . Qui 
s l a l i m legalis ad Heracl ium niissis munera ad eum 
piacandum o b l u l i l . A d d i d i l insuper l i l l e ras , quibus 
l i o r u b a l u r u l ambo invicem imperia conjungerent 
e l concessa a Deo pace fruereniur, ea lege u i u i r u m -

ήσυχάζειν. Τ φ αντέγραφε κα \ Η ρ ά κ λ ε ι ο ς , τέκνον τόν ^ que suis se bnibus Conlinerel . A d ha?c Ueraclius re-
ϊειρδην καλών, κ α \ ώ ς ούκ ήν α ύ τ ψ ποτε κ α τ ά γ ν ώ -
μην βασιλέα τής εαυτού δόξης έ κ π ε π τ ω κ έ ν α ι · διδ 
οίίδέ Χοσρόην. Ά λ λ ' εί κα\ πλε ίστα και κάκ ιστα 
Τωμαίοις κα \ Πέρσαις έπεδε ιξεν , "Εσπευσα άν , 
ίφασκε, π ερ ισωθέντα , εί κα\ τ ά μάλ ιστα ε π ι κ ρ α ­
τέστερος έ γ ε ν δ μ η ν , ε ίς τ ή ν αυτού άποκαθ ιστάν 
βασι)είαν. θ ε δ ς τήν εκείνου πρδθεσιν έ γ ν ω κ ώ ς μ ε τ -
ήλΟεν α ύ τ ψ άξ ίαν τήν δ ίκην , ώς μ ή τών π ο λ λ ώ ν 7 β 

γενέσθαι κατάλυσιν , ήμίν νύν τήν ένωσιν π α ρ α σ χ ό -
μενος. Περί τε τ ώ ν ζωοπο ιών ξύλων ών εΐλε Σ ά ρ β α ­
ρος έξ Ι ε ρ ο σ ο λ ύ μ ω ν , λ ι π α ^ ώ ς έπέκε ιτο ε π ι ζ η τ ώ ν · 
δδεύπέσχετο δώσειν, ε ί π ε ρ α ύ τ ώ κατάφωρα γένοιτο . 
Περί τε τών π ρ ε σ β ε υ τ ώ ν ούς Σαΐτος π ρ δ ς Χοσρόην 

s c r i b i i , 2 3 filium appeilans Si roen, nulli seunquam 
pr inc ip i i inperiuin eripere voluisse nequc ips i adeo 
Gbosroi . c Qui lainelsi quarnplurima in Persas 
aeque ac Homaiios scelerate coininiser i l , l ibenler 
uihi loimrius, aiebat, sospilem eumaique inco lumcm, 
l i co i hi potesiate haberem', iinperio suo res l i iu issem. 
Sed Deus, qui i l l ius consilia cognorat, dignas in 
eum poenas c o n s i i l u i i , ne ab eo p lur imi suis rebus 
ever tereulur ; idcmque nobis paccm ac concordiam 
coucessi l . c Adjeci l praHerea c i condii ionem banc, 
u l vivifica l i g u a , qtiae Sarbarus ex Hierusolymis 
i r ans lu le ra i , sibi redderenlur, eique r c i admodum 
instal>al. Qua3 Sirocs reddiluruni se proiuisit , s i 

απήγαγε δόλψ, ώς Αεδντιος μέν κοινψ θ α ν ά τ ψ έ τ ε - _ uspiain invenire possel. De legaiis vcro , quos S a i -
λευτα, τους δέ άλλους Χοσρόης ξύλδις έκτεινε ν , 
αίσθόμενος αύτδν Ήράκλε ιον ε ί ς τήν Περσικήν 
είσβαλόντα. 

Ευθύς ουν Σε ιρόης έτελεύτα , κ ρ α τ ε ί δέ τ ή ς βασι­
λείας Περσών (4>2) Καβόης , δστ ις μ ε τ ' ού πολύ τ έ -
θνηκε. Μεθ ' δν βασιλεύει Περσών Ό ρ μ ί σ δ α ς , δς χ α \ 
αύτδς δ ιαπρεσβεύετα ι π ρ δ ς Ή ρ ά κ λ ε ι ο ν , τδν τε ίδιον 
υίδν.σύν χ ρ ή μ α σ ι κα \ δώρο ι ς πολυτ ιμήτοις π ρ δ ς 
αύτδν άπέστε ιλεν . Έ σήμαινε δέ διά γ ρ α μ μ ά τ ω ν 
τάδε · c "Ον τρόπον λέγετε τδν Θεδν υμών δοθήναι 
γηραιψ τ ιν ι ά ν θ ρ ώ π ψ Σ υ μ ε ώ ν ε ί ς τάς ά γ κ ά λ α ς , 
ούτω; κα\ τ δ ν δού'λόν σου τδν υίόν μου δίδω μ ι ε ί ς 
τάς χείρας σου . Γνοίη δέ θ ε δ ς δν 7 · σεμνώς π ο ι ή σ ε ι ; 

lus fraude circunivenios ad Gliosrocn perdux. rat, 
i i a sfgnificavil , Leoni iu in i ia tural i ex i lu v i lam fi-
nisse, cx ie ros Gbosroen fustuario necasse, cum p r i -
mum Uerac l i i iu Persidem irr t ipi ionem audissei. 

Pauto posl S i roe mor luo, Caboes Persarum i m -
perium o b i i n e i ; quo iterum non longe posiea de-
funcio Hormisdas succedit. Qui quidem legatos et 
ipse ad Heraotium raillens , filium suuin cum pe-
cuni is ac muneribus exquis i l is ad eumdem al legal . 
Porroejusmodi l i t ie rarum senlenlia f u i l : c Queinad-
inodum Dcum vcdtrum d ic i i i s seni cuidam Si ineoni 
in ulnas da ium, i l a ego servum l u u m , filiuiu 
ineum, luas in mantis corumiuo. Nor i t Dens quam 
lu i l lu in boneste sis babi iurus . > Hunc imperaior 

YAR)v£ L E C T I O N E S . ^ 

H άνελείν τδν υπέρ εαυτούτής? Τ · έν? τ · σπείσασθαι PeUvliis, πβίσεσθαι Ρ. 7 7 άλλήλοις. Ρ. 
τειών? 7 · δν. δσα! 

P E T A V I I N O T i E . 

πολι*-

(61) Γράφει τβ χρός avror. E x s i a i io A l e x . 
Chronico Iragmenluiii episiolas Si rois ad Heracliuin 
cuiu hac inscrtpiione : Acabala Sadasace Heraclio 
clemeiiiissiino, « i c . 

(62) Κρατεί δέ τής βασιΛείας Περσών* Gaboes 
isld Dii&quuui iu Persaruin regnum iitiniero cen-
seiur. Suspicor errore Nicepbori facuini u l ejus-
dem nomina duo pro divereis regibus baberen lur : 
Siroes euim Acabala diclus, quod Gaboi sindle 
« t u Nibi io r le Adeser S i ro is l i l ius alio notniue 
Cabocs s i l nuncupalus. A c reguui qutdein is lorum 

D sucoessio a Tbeopbane i l a descr ib i lur . 
Siroes Adeser, menses 7 . 
Sarbarazas, queiu Barazam vocai Cedreous , inUr-

f^cio Adeser, menses 2 . 
Boraue, Gedreuo Baram Ghrosrois filia, mcnses 7. 
l lonn i sdas , auuos 11. 

A b iis Nicepborus uosier lungc diversus a b i i i , qa i 
posl Siroen Gaboen receiisei, binc Hormisdam, po-
siremo Sarbarum. Sane couiuainis basc opiuio esl 
l lo rn i i sda iu u l l in ium oiuniuin iu Pcrside reguas&e 
Gui Sigeberlus annuiu uuum d u n l a i a l a l i r i b u i i . 
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2 4 «^c ip iens nmgno in lionore babu i i , e l posl Α α ύ τ ώ . > Ό δέ δεξάμενος μ ε γ ά λ ω ς έτ ίμησε , χα\ 
i loimisda? mor iem ad Persariijn imperiura evex i l . 

Intenm Sarbarus, audila Cboerois , e l S i ro i s , et 
C i b o i * , e l Ilormisdac morie , e Homanonim Anibus 
i c e c d i i , ac p< r l i l ieras se apud I leraol inm excusa t : 
non sponlc sc quae contra Romanos ege ra l , sed ex 
ejus a quo miseus era l voluulaic fecisse. Orare 
proiude u l ad eum luto venire posset aique in ejus 
gerviiuie et ob&equio degcre. Quod s i (idem impe-
n i o r sibi dare v e l l e l , venlt irum se aiebat , m a -
gnaaique opum vim secum ex Pcrside delalurum ad 
ea iustauranda qu.c in Romai iornm imperio va -
s lasse l . Dum Iia?c aguntur, H o r m i s d » filius suorum 
it isidiis oppr imi lu r . Sarbarus ab imperalore Persa-

ε ίτα τελευτήσαντος 'Ορμίσδου βασιλέα Περσών 
έτ ίμησε 8 β . 

Σάρβαρος δέ άκουσας (63) δτ ι Χοσρδης κ α \ Σ*ι-
ρόης, Καβόης χα\ Ό ρ μ ί σ δ α ς έ τελεύτησαν , έκ -rij; 
Τ ω μ α ί ω ν ύπενόστει χ ώ ρ α ς , γ ρ ά φ ε ι τε άπολογίαν 
π ρ δ ς Ή ρ ά κ λ ε ι ο ν , ώ ς ούχ . ε κ ώ ν , άλλά γ ν ώ μ η τού 
άποστείλαντος έ π ρ α τ τ ε ν ά π ε ρ ε ί ς Τ ω μα ί ο υ ; πε-
πο ίηκε , παραγενέσθα ι δέ αύτδν έ ζήτησε χα\ ώς 
δούλον παρ ίστασθα ι . Λδγοις τ ε π ί σ τ ε ω ς π α ρ ά βασι­
λέως βεβαιωθε ίς ήκε ιν προς αύτδν κα \ χ ρ ή μ α τ α έκ 
Περσίδος διδδναι ύπισχνε ΐτο , δι* ών πάλ ιν καινί-
ζοιντο δσα άν αύτδς έν χ ώ ρ α τ ή Τ ω μ α ί ω ν κατεστρέ· 
ψατο. Έ ν τούτο ι ; επ ιβουλεύεται κα \ αναιρε ίται ό 
υίδς 'Ορμίσδου, κα \ Σάρβαρος π α ρ ά βασιλεΐ τ Ι ; ν β ι 

ru in regnuin impel ra l , ca lege u l quidquid de R o - Β Περσών αρχήν έξαιτε ϊ . Ό δέ έδίδου, κ α ι Αλλήλων 

itianorum imperio a Persis occuparetur , i i i legrmn 
redderei . Ila pace ^onsi i tula Barbarus ^ g v p l u m 
ulqtie Orieniem universum Romanis r c s l i i m t , de-
uac t i s Persaruai p rxs id i i s vivifica ligna ad irnpera-
4oreni m i u i l . Heraclius Nicelae l i l iu in ad pa i r i c i a -
tuin p romove l , ejusdemque Qliam Nicen Tbeodosio, 
quein ex Mar i ina suscepcrat, matr imonio co.iijun-
git . Gregoriam porro Nicelae fiUain e Peniapol i 
addttctam Gonsiantino Romanorum imperalori co -
pu la t ; quaiH adbtic vivo parente iltius dcspou-
dera l . 

2 5 Sub idem tcmpus [an. 6 3 1 . ] e i i E l b r i b o (regio 
hxc esi felicis Arabias) emerscre Saraceni ac vicina 

συνετίΟεντ> π ά ν τ α τά έκ Τ ω μ α ί ω ν ύπδ Π έ ρ σ α ι ; γε­
νόμενα Τ ω μ α ί ο ι ς άνασώζεσθαι . Ε ι ρ ή ν η ς τε βραβευ­
θείσης τήν τ ε ΑΓγυπτον κα \ πάσαν τήν άνατολικήν 
γ ή ν Τ ω μ α ί ο ι ς άποδίδωσι Σάρβαρος · · , τούς Ακεϊσε 
Πέρσας έξελών, τ ά τ ε ζωοπο ιά ξύλα πρδς βασιλέα 
στέλλει . Η ρ ά κ λ ε ι ο ς δέ Νικήταν · · υίδν Σαρβάρου 
πατρ ικ ίου αξία έ τ ί μ η σ ε , Ν ίκην τ ε τ ή ν θυγατέρα 
αυτού θεοδοσίω τ ψ έκ Μαρτ ίνης υ ί ψ αυτού γαμετήν 
π ε π ο ί η κ ε . Γρηγορ ίαν τ ε τήν θ υ γ α τ έ ρ α Νικήτα έχ 
Π ε ν τ α π δ λ ε ω ; έ ν έ γ κ α ς β ν Κο>νσταντίνψ τ ψ βασιλεί 
Τ ω μ α ί ω ν ζ ε ύ γ ν υ σιν * ήν δή και προμνηστευ σάμε-
νος ήν περιδντος έτ ι τού αυτής π α τ ρ δ ς . 

Ύ π δ δέ τδν αύτδν καιρδν (64) έκ τού Αίθρίβου 
λεγομένου ** Σαρακηνο\ διεφαίνοντο ( χώρα δέ τούτο 

loca facia i rruplione populali sun l . Heraclius porro C τ ή ς εύδαίμονος Α ρ α β ί α ς ) κα\ τ ά έκεΓσε χ ω ρ ί α προσ-
E-udociam filiam, quam Turcor i im pr iucipi paclus 
^ r a i , ad eum Byzautio profici&ci jubet. Sed cuni 
de Barbar i caede ailaltnn es&et, eadeni iinperaJoris 
matidato rever ikur . Dumque adbue Heraclius in 
Perside mora lur , duo ejus i i l i i tolidemque filUc 
dicm obeunl. Ipse vivifica ligna i l a n l i erant, cum 
pr i inum capia sunl , obsignala secum deferens, H i e -

πελάζοντα ληΐζεσθαι έπεχε ίρουν . Η ρ ά κ λ ε ι ο ς δι 
τήν θ υ γ α τ έ ρ α Ευδοκία ν τού Βυζαντ ίου έξι έ ναι έ π -
έτρεψεν ώ ς τ ψ Τούρκψ ταύτην κατεγγυήσας* χαί 
επε ιδή έγνωστο δτι σ φ α γ ή δ Τούρκος άνήρητο 1 · , 
ταύτην ύποστρ ίφε ιν έκέλευσεν. Τ π ά ρ χ ο ν τ ι δέ 
Ήpακ>είq> έν τ ή Περσική έτελεύτησαν αύτψ δύο 
υίοι κα \ θ υ γ α τ έ ρ ε ς δύο. Αύτδς δέ λαβών (65) τά 

Υ Α Μ , Ε L E C T I O N E S . 

• • έ π ο ί η σ ε Pelaviu*. 1 1 τ ή ν . τών Ρ . και μ ε τ ' αλλήλων Pelavius . 
omiseo Σαρβάρου . · ν ένέγκει Ρ . · • γενομένου Ρ . · · άναιρε ιτο Ρ . 

ϋάρ€αρος Ρ . Μ Ν ι κ ή τ α Petat ioi , 

P E T A V l l N O T J E . 

(65) Σάρβαρος δέ άκουσας. Hic tluis Per>ici D 
belli f i i i i . In qito m y u i c n m itlud accidissc narrant 
Tbfophanoe Zonaras e l a l i i , quod ut i 6 dicbue 
lmmdiig a Deo fabricaius est ac 7 q u i e v i i , i i j cum 
6 lolos annos Ileraclii ie cum Cbosroc pugnasset, 
7 laadem opiatum c i bello ttuem impos i i i l . C o n -
stanliniis Manasses : 
Έ ν έξαμετρώ τοιγαρούν ηλίου π ε ρ ι δ ρ δ μ ψ , 
Τ ή ν Περσικήν κα ι Μηδικήν Η ρ ά κ λ ε ι ο ς έ κ τ ρ ί ψ α ; , 
Καλλίνικος άνέζευξεν έ π \ τήν Βυζαντ ίδα . 

NitmeranfNr vcro anni iUi 6 ab a. 42 Uerac l i i , 
C h r i s i i 622 post Pascba, iwquc ad a. \0, C b r U l i 
628 inewii i rm. 

(64) Ύχδ δϊ τον avtdr xatpJr. Zonaras (fe 
Mnrbometo : Ύποστρέφοντ ι δέ τ ώ βασιλεΐ τούτψ έκ 

ραν α ϊτών ε ίς κατοίκησιν , κα\ έλαβε . A d annnm 
pertinet Heracl i i 48, C b r i s i i 628, quo e Perside 
victor Cpo l im rcgressug est, sed i ionduoi lamea, ut 
opinor, Arabcs Roiuanori i in imperio infesli fuenml, 
sed anno poslea l e r l i n , ut paulo posl dicelur . 

(65) Χντδς δέ Ja6or. Αιιιιο imper i i sui 19, »it 
Ccdrenug ac Tlieophanes , appetente Yere Gpoli 
profecuis Herad ius Hierosolyinain preiiosa ac vivi-
l i rn cruois Hgnu sflcnm d e l H l i t , ά π α γ α γ ώ ν τά τίμια 
κα\ ζωοποιά ξύλα> ΗΙ ^ u i l u r Theopttanes. l i ^ 
Grneei scriplores amnes ex legtttma forinula sin-
cl iss imam C b r i s u crucem appelUre saleni, atqne 
hiter alios Nicepborus in C h r o n k o : Κα \ ό ζωοχοι^ 
σταυρός τοΤς ιδίοις τδποις ά π ο κ α τ έ σ τ η * qiifni *i 
loctim Jeacbimus Gamerariii9 ex Lu tbe r i pisirino 
inul la rontra sancise crucis r.uHtim non miniis s i o i i ^ 
qtiaiu i inperi le dispt i la i , e i τ ίμ ιον qnidcm voraH 
incunqiio pal i tur ζωοποιδν vefo ncfas esse p«n'-
Idquc inepiUsima ral ioctnalione, sed iai^ia 



913 DE REBUS POST MAUtttCiUM GESTIS. $H 
ζωοποιά ξύλα έσφραγ ισμένα , κ α θ ά π ε ρ ε λ ή φ θ η σ α ν · \ Α rosolyiuam perrexi l , e i MoJesto pairiarclia? ejusquc 
δναμείναντα π ρ δ ς τά Ι εροσόλυμα άφίκετο , και 
Μοδέστω (66) τ ω ά ρ χ ι ε ρ ε Ι κ σ Λ τ ψ αύτοΰ κλήρω τ α ύ τ α 
ύπέδε ιξεν . 01 δέ τ ή ν σφραγίδα σώαν έπεγ ίνωσκον* 
κ α \ ώ ς ανέπαφα κα \ αθέατα βέβηλοι ; κα \ μιαιφόνοις 
χερσ\ τ ώ ν Βαρβάρων δ ι ε τ η ρ ή θ η σ α ν , εύχαριστήριον 
φδήν τ ψ θ ε ψ ανέθεσαν. Τ ή ν τε κλείδα τ ή ν έπ* 
αύτοίς δ Ι εράρχης με ίνα σαν π α ρ ' α ύ τ ψ ή γ α γ ε , κ α \ 
άνοιγέντα Μ προσκυνούσιν ά π α ν τ ε ς . Ύ ψ ω θ έ ν τ ω ν 
δέ α υ τ ώ ν έκεΐσε ευθύς ε ί ς τ δ Βυζάντιον δ βασιλεύς 
έξέπεμψεν . Ό δέ Σέργ ιος δ τοΰ Βυζαντ ίου Ι εράρχης 
έκ Βλαχερνών (ίερδν δέ αί Βλαχέρναι τ ή ς θ ε ο μ ή τ ο ­
ρος) λιτανεύων ύπεδέξατο , κα \ π ρ δ ς τήν μβγ ίστην 
έκκλησίαν ά γ α γ ώ ν τ α ύ τ α ανύψωσε. Δευτέρα δέ ή ν 
ί νδ ικτ ιών ήν ίκα τ α ύ τ α έ π ρ ά τ τ ε τ ο . 

Μ ε τ ' ού πολύ δέ κα \ Η ρ ά κ λ ε ι ο ς πρδς τδ Βυζάν - Β 
τ ιον έ χώρε ι , ύ π δ πολλής ε υ φ η μ ί α ς κα\ δόξης ύ π ε ρ -
βαλλούσης π α ρ ά τ ω ν έκείσε δεχθε ί ς . Τεσσάρας δέ 
ή γ α γ ε ν ελέφαντας , ούς δή κα\ ε ίς τούς ι π π ι κ ο ύ ς 
α γ ώ ν α ς έθριάμβευσεν έ π \ τ ή τ ή ς πόλεως τέρψε*. 
Η μ έ ρ α ς δέ έπ ιν ικ ίους έπ* ευφροσύνη πάση δωρεά! ; 
φ ι λ ό τ ι μ ο υ μένος έπετέλε ι . "Επειδή δέ ήν ελών τ ή ς 
ούσέας τ ή ς Μεγάλης εκκλησίας , έκέλευσεν έ κ τοΰ 
βασιλ ικού ταμε ίου .αυτή τε κα ι τ ώ κατ* αυτήν κ λ ή ­
ρω ε τ ή σ ι α χ ρ ή μ α τ α π α ρ έ χ ε σ θ α ι . Κ α \ μ ε τ ά τούτο 

' π α ρ α σ κ ε υ ά ζ ε ι Κωνσταντινον τδν υίδν ύ π α τ ε ΰ σ α ι , 
Ή ρ ά κ λ ε ι ο ν δέ τδν ά π δ Μαρτ ίνης Καίσαρα π ρ ο χ ε ι -
ρ ί ζ ε τ α ι . 

Ο ύ πολύς δέ χρόνος (67) έν μ έ σ ψ , κ α ι Σαρακηνοί 
τ ά « ε ρ ί τ ή ν Ά ν τ ι ό χ ε ι α ν κατέτρεχον . Ευθύς δέ Ή ρ ά · Q cbenum agrum populabundr pcrcnr r in i l .Quare Ilera-
κλεςος (68) συν Μαρτ ίνη γυνα ικ \ κα \ Ή ρ α κ λ ε ί ψ τ ψ cKuecum Marl inaconjuge e l R e r a d i o filio ru r s i in i J i i 

V A R I i E L E C T I O N E S . 

• T έλείφθησαν Ρ . • · αυτής Ρ . , άνοίγοντα Ρ : c o r r . Petavius . 

PETAYU NOTiE. 

clero mousl ravi l . A b Hs iutegra adbuc sigua depre-
bensa sunt, iutelleclumqne sai icl issima baec ligna 
neque profanis ac pellul is manibus at i reclaia , ue-
que ab i l l i s penhus conspecia ; eoque noinine gra -
tiae Deo ac laudes persolulae. Tu in palr iarcba c l a -
vem, q u x a p n d se remanscral , domo deferens, adu-
raniibus universis loculum a p e r i i . P o s l baec ercc ia 
i l l i c cruce iuiperaior eam i l l ico B y z a n l i u m r e m i i i i i . 
C u i Sergius palria,rcha ex Blacbernis , quod l e in -
plum Dei mai r i s cst, cum Kizn i i s obviani proccssi i , 
c l ad maximam ecclesiam deducens ibidein i l lam 
e rex i l . Hasc oinnia indictionc secuuda coui ig tv 
runt . 

Pauto post verd Heraclius Dyzanl ium redicn* 
cum faasia omniuin acclamatione atqtie ingcnl i 
magulflcenlia a civibus recepiue es l . Qualuor 2 & 
Ulum elephanii vehebanl ; qnos insuper ad populi 
volupiatem ludie circenstbns i r a d u X i l . lude solem-
nes ob victoriath dies celcbrans munera ingeulia 
largitus est. Quod autem Magnae ecclesiae bona 
usurpavcrai , quotanms buic ejusque clero cenat i i 
ex fisco pectutiam nanterari jues i l . Inde Cons lan i i -
w i m fHium consirieift fac i l : Heracliutn r c ro ex 
Martrna geni ium Caesareua c rea l . 

[AB. 631 . ] Aliqnanto poet lempor* Saracem A n i i o -

xacrilega stiadere conlendit. Sexcei>la ennt bujus 
g r n e r i s in i s l l s scholi is ab tasano capile virulenie 
s c r i p l a . 

(66) Καϊ Μοδέστω. Slodeslum Hierosolymorum 
C| i t copum fuisse excidri tempore Nicephonis noster 
a s ^ r i i ; ca?leri propemoduin onines Zacbariam no-
m i n ini. Tiieopbanes l i i cn i banc apiissime conipo-
s i i l bis verbis : Είσελθών δέ δ βασιλεύς έν Ίεροσο-
λ ΰ μ ο ι ς , κα\ τοΰ πατριάρχου Ζαχαρίου τελεΟτήσαντος 
μ ε τ ά τ δ έλθείν αύτδν έν Παλαιστίνη ά π δ α ι χ μ α λ ω ­
σ ί α ς , τού δέ αγίου Μόδεστου κα\ άρχ ιμανδρίτου τ ή ς 
μ ο ν ή ς τού αγίου Θεοδοσίου του κτίσαντος τήν 
ά γ ί α ν *Αναστασίαν κα\ τήν άγίαν Βηθλεέμ ώς έμ· 
π ρ - σ θ έ ν τ α άπ6 τ ώ ν Περσυν , τότε ούν χειροτονεί _ , ...,. ..„ 
δ βασιλεύς τδν άγιον Μόδεστον π α τ ρ ι ά ρ χ η ν . QU.L» " b u i i . Srgebertus a. 635 SaracenU a i l Svr ia in iu 
o u m i a a Miscelbe auciore ac Cedreito pra^tcnnissa 
a>l banc bis lor iam peropporiuna sun l , alqne elsi 
nou i i i b i l v i i ia ia s i n l , boc lamen signiflcaul Zacba-
r i ι;» paulo posl redUum e Perside in Pala?slina 
«Jeft incium, eique subrogalum Modeslum a rcb i -
m a i i d r l i a m . Nicepborus i n Chronico £acliariac 
i r i b i u l . annos anle urbis άλωσιν 2 2 , &Jude»:o 
\ e r o annuin 1 , Tbeopbanes Zacbarias annoa 
f ι lo lum 2 2 , Modcsio 2 ; idemque Modesli i n i -
l i u m conferl in anmuii I leracli i 2 2 , cuiu lanieii de 
• J«IS creaiione a. 19 iiieniiouein feccr i l . Alevaudr i -
i r u n Cbrof i icon a. Pbocuc 7, i nd i c l . 12 , l i ac io 
Uierosolyiuoruin episcopo morl i io sufleclum es>e 
Z a c b i r i a i n s c r i b i i , Cpoi i tane Ecclcsiae presbylc-
ru:n e l vasorum custodeiu. E s l bic a. C . 6UJ. a 
quu ad 630 atini sunl 2 2 ; qno annus Hcraclii cuepil 

21. QuareZaohar ias , poslquam in sedem res i i lu lng 
es l , aiioos Α vel 5 superstes f u i l ; f a l sumqi ieomnim» 
es l Niccpbor i Chronicon. 

Ύψωθέττων δέ αυτών. Sigt i if irai ς vosiigm 
Cpobin iranshaia esse τ ά ζωοποιά ξύλα. iml ic t . 2 . 
prochronismus e.sl aiiuoruin fero 6 . siquideiu a. 
duniaxal Uerac l i i 24, u l auclor esl Tbeopbanes ac 
Cedreiuis, irausporlaia ab iinperalore sauclissiina 
ac viviflca cn ix es i .Syr iacis i-ebus plaue desp«Maiis; 
e s l b i c a.vC. 654, i n . i i c l . 7. B.8 igjtur Cpol iu i ad 
ver ia crux es i , p r i imim a. Uerac l i i 19, s i inul aiqao 
e Perside recepla est, nnde ab Iler.iolio iransl.Ma, 
ab eodem deuno posl anuos 6 ad urbein remissa; ai 
Nicepbortis i i lrauiqiie Iraiislalioiicm promisciie ba-
b u i i . Stgebertus a. 635 SaracenU a i l Svr ia in i u -
rehUniibiis , Heracliua rrneeiu sanclam Uoinini a!» 
Jerusalein Cpol iui u a n s i u l . i . Uao auno plus d i c i i , 
eed revera a i inusfui i 65t . 

(67) Ού χοΛυς δέ χρόνος. Heraclii 22 , C l i r i su 
631, Arabes a Koraams deficiutii ob rogaai »ive 
donaiivuui ab imperaloris euuur.lio cuoi eunuiuielia 
deaegalum. Tbeopb. -Sigeb. a. 633. Eodcm a. m o n -
tur exsecrandus ille Macboit t«tes die Juni i 17 ; 
sucocssii Abubeclier , qui a. I leractii 23. iudii l . 5, 
Pala ie inaiu vas iav i l . A . vero t le r . i r l i i 2 i mor i i i i r , 
in I. 7, cum reguassel, a i i Tbeophanes, a. 2 . C n -
dreiiiis ad lit i n e n ^ 6. Succedi i O.uarus, a φ ι ο 
Basira akt-que iirbes expugnaiae. 

(68) Ευθύς ΉράκΛειος. Eodem I leracl i i a. 34 
Tbuodurus l lerael i i fraicr ab Otnaro \ i i i c i i u r , inda 
Kmcsaui ad i inpetatoicni f " g ' i . Cu i sutCCSiOr daltUi 
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Orientem proGciscitur. U b i e l Theodoro fratri suc-
reusu i l , chim a nonnullis delato, qiiod p r o p i e r M a r i i -
nain in imperaloretn probra conjiceret, ac saepe ϋίικί 
usurparel {Psalm. L ) , peceatum ejus corara ipso 
esse seinper. Ihinc ig i lu r Cpol im [a.n. 634J m i l l i t 
< uni l i l l e r i s ad Cons lan l inum fllium, quibus jube-
bal ut i l lum in concione produclum atque in o r d i -
ncm redaclum lanquamin cusiodia baberel . Deiude 
Tbcodorum aerarii p r iva i i c o m i t e m , cognomenlo 
T r i l h u r i u m , duccm Orienl i p r x f i c i l . N a m Sergius, 
q u i Nicetae tempore prsefuil, boc niodo per iera l . 
Saraceni camelum pclle denudanlea in banc Ser-
gium inc luduu l ac consuuul . Ila desiccata peJle, 
iina e l qu i iuclusus e ra l , coniabescens paulal im 
iuiserabil i m o n e confecius e$4. Quippe boc i l l i 
c r imen objecerant, aiictorem 2 7 Heraclio fufese 
ut ne Saracenis e Roraanorum Gnibus egredientibui 
penni i leret triginta auri l ibras, quse i l l i s q u o i a n n u 
pensitabaritur, mercibus permutatas ex i ra impe-
r iuin Iransferre; ex qtio factum essei ut Romanum 
l imitem vasiarent. Heraclius porro Taeodorum ve-
l u i i cuin Saracenis puguam commil le re . Qui dis-
posii is insidiis paucisque ad velitandum pramiss i s 
sensiin Romanos i n d u c u n l , domec qui i n insidiis 
crant repeute i u eos i r ruunt , e i in medio inler-
ceplos plerosque lam railiies quam duces intcr-
ficiuut. 

Eoi lem (eir.porc Mar ia Herac l i i eoror pecuniis 
ad Avarorum cbagaitum miesis Slephanam fiiium 
receprt. Quibus muneribu* i l leelus Avarus A n t o -
niai ium irtagislrum i n c i i a l , u l et ipse s i iui l ibus 
donie reKquos, qiioe babebat obsides, reeuperaret; 
quod ita faclum est. 

Sub idem fere tempus Cubralus Organae conso-
brinu% Hunnogundurorum doniinus, cdRlra A ? a -
ro rum cbaganum reiiel lal 9 populumqne omnem, 
quein ab ipso acceperat, coruumeliose habilum pa-
i r i i s sedibns expelli t . fgule legaiione ad I leracl ium 
missa pacem cum eo c o m p o n i l , quam ad finem 
usqiie viia? sua» conservarunt. Nam et munera ad 
ipsum Heraclius misl t et pairiciatum detulit. 

2 8 Interim v c r 0 ditm a d h u c m Orienle versatur, 
Joannem Barcscnx ducem e l i g i l , e i adverstis Sa ra -

P A T R I A R C H i E C P . · 916 
Α πα ιδ ί πρ*ς τοίς τ ή ς Α ν α τ ο λ ή ς χωρίο ι ς έπεξήει . Αυτό­

θι δέ γενόμενος θ ε ο δ ώ ρ ψ τ ψ ά δ ε λ φ ψ ο ρ γ ί ζ ε τ α ι * έπεψι-
θυρίζετο δέ τ ισι λοιδορείσθαι αύτδν τ ψ βασιλεί Μαρ-
τ ί νης ένεκεν, λέγοντα δτι Αμαρτ ία αυτού ενώπιον αυ­
τού διά π α ν τ ό ς . Κα \ αύτδν είς·ΒυζάντΜ>ν αποστέλλει, 
γράψας τ ψ υ ίψ Κωνσταντ ίνψ τούτον έ π ' Αθροίσμα­
τος λαού άτ ιμήσαντα ; ώ ς · · έν φρουρά κατέχει ν . 
Σ τ ρ α τ ή γ ό ν τε Ανατολής ε κ π έ μ π ε ι θεόδωρον τών 
βασιλικών χρημάτο ιν τ α μ ί α ν , τδ έπ ίκλην Τριθύριον. 
Σέργ ιος γ ά ρ ό κατά · · Ν ι κ ή τ α ν τελευτφ τ ρ δ π ψ τοιφδε. 
Κάμηλο ν οί Σαρακηνοί άποδε ίραντες τούτον έγκατα-
κλείουσι τ ή δορφ κα\ έ π ε ^ α π τ ο ν . Τ ή ς βύρσης ουν 
κατεσκληκυίας συναπεξηραίνετο και δ έ ν τ δ ς · 1 άπο-
μαρανθε ί ς π ι κ ρ ώ ς δ ιώλετο . Αίτ ίαν δέ α ύ τ φ έπήγον 
ώ ς αύτδς παρεσκεύαζεν Ήράκλε ιον μ ή συγχωρείν 

Ρ Σαρακηνοίς έκ τ ή ς Τ ω μ α ί ω ν γ ή ς έκπορεύεσθαι τάς 
συνήθως π α ρ ε χ ο μ έ ν α ς αύτοίς τ ρ ι ά κ ο ν τ α χρυσίοο 
λ ίτρας δι* ε μ π ο ρ ι κ ή ς αμο ιβής έ κ τ ή ς Τώμε ΐχης 
πολ ι τε ίας ε κ π έ μ π ε ιν * εντεύθεν τε αυτούς άρξαι τ\ 
Τ ω μ α ί ω ν λυμαίνεσθαι χ ώ ρ α . Έ κ τούτου παρήγ­

γε ιλε (69) θ ε ο δ ώ ρ ψ μ ή συμβάλλείν π ρ δ ς μάχην 
Σαρακηνο ί ς . Οί δέ προλοχήσχντές τ ε · * ολ ίγο ι ς τισΐν 
άκροβολισάμενοι Τ ω μ α ί ο υ ς ύ π ή γ ο ν τ ο 8 · . Είσπί-
πτουσι δέ αύτοίς οί έκ τ ώ ν έ ν ε δ ρ ώ ν έ ξ α π τ ν α ί ω ς , κ α \ 
μέσον άπολαβδντες πολλούς έκτείναν στρατ ιώτας τε 
και άρχοντας . 

Κ α τ ά δέ τδν καιρόν εκείνον Μαρία ή αδελφή Η ρ α ­
κλείου χ ρ ή μ α τ α πρδς τδν χαγάνον Ά β ά ρ ω ν έπεμψε 

£ κ α \ τδν υίδν Στέφανον ά π έ λ α β ε . Τοις δέ τοιούτοις 
δώροις ήσθε\ς δ "Α.βαρος ήρέθισεν Άντων ιανδν μά-
γ ιστρον , ώ ς κα\ αύτδς π έ μ ψ α ς δώρα άπολήψεται 
κα\ τούς άλλους ούσπερ κατε ϊχεν ομήρους . Και δή 
κα ι έγένετο ούτως . 

Ύ π δ δέ τδν αύτδν καιρόν έπανέστη 'Κούβρατος ό 
άνεψιδς Ό ρ γ α ν α δ -τών Ούννογουντούρων (70) κύ ­
ριος τ ψ τ ώ ν Ά β ά ρ ω ν χ α γ ά ν ψ , κα\ δν ε ί χε παρ ' αύτου 
λαδν περ ιυβρ ίσας έξεδίωξε τ ή ς ο ικε ίας γ ή ς . Διαπρε-
σβεύεται δέ π ρ δ ς Ήράκλε ιον και σπένδεται είρή-
νην μ ε τ ' αυτού , ή ν π ε ρ έφύλαξαν μ έ χ ρ ι τέλους τής 
εαυτών ζ ω ή ; · δώρα τε γ ά ρ α ύ τ ψ έ π ε μ ψ ε και τή 
τού πατρ ικ ίου αξία έ τ ίμησεν . 

Έ ν φ δέ έν τοις άνατόλικοίς μέρεσι διέτριβεν 
Η ρ ά κ λ ε ι ο ς , Ί ω ά ν ν η ν τδν Βαρκαίνης (71) στρατ-

V A U L E L E C T I O N E S . 

· · ώ ς . τ έ ω ; ? · · μ ε τ ά ? f l δ έντδς κ α ί ? · · τ ε . τ ε κ α ί ? ·* έ π ή γ ο ν : ο ? 

P E T A V H N O f i E . 

r s i Baanes e l Theodortis sacellarius, a quo Arabes D 
Ivleesa Damascum usque fugali . Tbcophaues e l 
Cedreims. 

(69) ΈΧ τούτον ααρήγιεώε. Hc rac l i i 25 , iisdem 
nucioribus, Baanes ac Tbeodorus Herac l i i duces a 
Saracenis v incuniur , 25 Jt ihi ieria 3. in Tbeopbane 
nos i ro . Sed Augus l i pro J u l i i , ex Mi>cella ivs(-r i-
t>i*ndum. A c c i d i i hoc a. C . 6 3 4 , r y c l o solis 27 , l i t . 
l)t»m. B . Sed iiondum l l e rac l i i a. in ie ra l 25 , c i im 
iidbuc 24 decnrrerel cum ind i c i . 7. 

(70) Τών Ονκτογοννδούρων. CoiislanliniMi P o r -
phyrogen. I. u Ue Themai. Ούννογουνδονρους a i l 

vocaios fuisse Bulgaros. 
(71) Ίωάττην τότ Βαρχαίνης. Tbeopliancs Κ 

Cedreuus a. 27 inissum nar ranl ab iinperalore 
Joanneni duccm cognoniento K a r i t a r a (Tbeopliancs 
Κ α τ α ί α ς ) , Osroenae prxfec lum, qui Chalccdoneni 
(leg. Cbafcidem ex Miscelta) ad Jadiini Omari du-
cem profeclns cenlum nii l l ia i iuuunoruin pollicil"* 
es i , ne L i ipbra lcm i r a n s i r e l . Quod quia imcio 
i iup^ralore feceral, relegalus es l , eique successor 
daius est Plolemaeus, sed al ium ab boc Joanne 
opor ie i i l l um cssc de quo Nicepborus boc loco. 
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η γ δ ν προχε ιρ ίζετα ι κα\ π έ μ π ε ι κατά Σαρακηνών τών Α ccnos qui /Egyptnm ocnipal ianl imt t i l . Quibnscum 

commisso p r x l i o csedilur έ ν Α ί γ ύ π τ ψ · οΓς συμβαλών π ί π τ ε ι κα \ α υ τ ό ; . "Ετ ι 
δ* Μαρίνος ό τ ώ ν θ ρ α κ ι κ ώ ν έκστρατευμάτων ή γ ε -
μ ώ ν σ υ μ μ ί ξ α ς αύτοίς ή τ τ ή θ η , πολύν δέ στρατδν 
ά π ο β α λ ώ ν και αύτδς μόλις ά π ο σ ώ ζ ε τ α ι ·*. Μ ε τ ' εκε ί -
νον προβάλλεται στρατηγον Μαριανδν κουβικουλά-
ριον π α ρ ά Τ ω μ α ί ω ν τήν άξ ίαν , κα\ π έ μ π ε ι έκείσε, 
π α ρ α γ γ ε ί λ α ς ώς άνακοινοΰσθαι Κ ύ ρ ω τ ώ Α λ ε ξ α ν ­
δ ρ ε ί α ς Ιεράρχη, κα ί ώ ς άν κοινή βουλεύσοιντο τά 
π ρ δ ς τους Σαρακηνούς διάθοιντο. Κύρος δ έ ή ν δεδη-
λ ω κ ώ ς βασιλεί σπείσεσθαι έ π ι τελέσμασιν ' Α μ β ρ ω 
τ φ τ ώ ν Σ α ρ α κ η ν ώ ν φυλάρχω , δ δή και υ π ά ρ χ ε ι δι ' 
έμπολα ίου συνεισφοράς έσήμαινε , τά δέ τ ώ βασιλεί 
π α ρ ε χ ό μ ε ν α α δ ι ά π τ ω τ α μ έ ν ε ι ν κατεγγυηθήνα ι δέ 
α ύ τ ψ Ευδοκία ν τήν Αύγοΰσταν ή μ ίαν τών Ουγατέ-

unaque c l Mar imis 
Thracia? exerci l ibus pra;feclus a Barbaris v i n t i l n r , 
e l inull is suorum amissis aegre ipse servatus csr. 
P o s l i l lum Marianus cubicularius dux e l ig i lu r , cuui 
niandalis u l communicalo cum Cyro patriarcba 
consitio ambo inler se de Saracenico bello dcl ibera-
r e n l . E l e n i m Cyrus imperalor i s ignil icaveral cmr 
Omaro Saraceuoruiu p r iuc ipe , interposila iribu» 
paclione, conveuir i posse, quod ipsum millo cano 
nis deir imenlo mercibus indicerelur . A d ba?c de-
sponderi barbaro Eudociam Augtisiam oporicre, aut 
jmpera lor i s filiarum aliam quampiam. Hoc euim 
tnodoad divinum lavacrum accessurum bominem, 
e l Chr is l ianum baud dubie fu lurum. Cyro quippe 

ρ ω ν τού βασιλέως ώ ς εντεύθεν κα \ τ ώ θε ίω λουτρώ Β Oinarus ejimque exercilus fldei p lur imuin babebanl, 
β α π τ ι σ θ η σ ο μ έ ν ψ κ α \ Χ ρ ι σ τ ι α ν ώ χρηματ ίσοντ ι . Έ π ε ί -
θ ε τ ο γ ά ρ "Αμβρος τ φ Κ ύ ρ φ κα ί δ τούτου στρατός · 
κ α \ γ α ρ ή γ ά π ω ν αύτδν λ ίαν. Κα \ τούτων Η ρ ά κ λ ε ι ο ς 
ούδενδς ήνε ίχετο . Ε π ε ι δ ή δέ κα \ Μαρΐανδς τ α ύ τ α 
έ ξ η π ί σ τ α τ ο , δ ι ίστατο τ ή ς τού Κύρου γ ν ώ μ η ς , κα \ 
α ύ τ ψ στρατδς ικανός. 

Τ ο ύ τ ψ τ ψ χρόνψ άνέζευξε πρδ,ς τά οίκεια Η ρ ά ­
κ λ ε ι ο ς , και ηύλίζετο έν τ ψ π α λ α τ ί ψ τ ώ καλουμένφ 
τ ή ς Τερ ίας (72)· έδεδίει γ ά ρ έπ ιβήνα ι θαλασσή» 
π ο λ λ ά τ ε άξιοΰντες οί τε άρχοντες κα\ οί τ ή ς πόλεως 
έν τ ή πόλει είσελθείν έπειθον ουδαμώς · Έ ν δέ τ α ί ς 
έ ο ρ τ α ί ς μόνους τούς υίούς ε ξ έ π ε μ π ε · · , κα \ αύτο\ 
έ π ι τ ε λ ο ύ ν τ ε ς έν τ φ Ι ερφ τήν θε ίανλε ι τουργ ίαν ευθύς 
π ρ δ ς αύτδν έξήεσαν. Ω σ α ύ τ ω ς κα \ τούς Ιππ ικούς 

quem et impense amabant. Sed baec Heracl io m i -
iiirae pfactierunl. Qua3 ubi omnia Marianus coni-
p e r i l , a Cyro dissentiens e l cum Saracenis confl i-
gcne oum ingenli numero mi l i l um occubui l . 
συμβαλών Σαρακηνοίς π ί π τ ε ι τε αύτδς κα\ σύν 

Sub bacc Heraclius ad urbem reversus in pala l io , 
qnod Hierinc d i c i lu r , mansi l : neque enim mari so 
comimuere audebal. Gumque e l magislraius e l p r i -
mores c iv ium ins la ren l u l in urbem ingrederetur, 
persuadere 2 9 n o n poiuerunt. A c p e r fesfos diee. 
filios duntaxai mi t lebal , qu i sacris iii templo e i 
more perfectis s iat im ad ipsum revc r l eban l ; i i i -
demque posiquam Circensibus epeclaculis imecr 

α γ ώ ν α ς ήν ίκα έ θεώ ντο , πάλιν π ρ δ ς τδν π α τ έ ρ α C fneranl, s t a t i n ad parenlem redibanU Igilur cun 
ά π ε χ ώ ρ ο υ ν . Έ ν φ δέ δ ιέτριβεν έκε ίσε , ά γ γ έ λ λ ε τ α ι 
α ύ τ ψ ώ ς δ υίδς αυτού Ά τ α λ ά ρ ι χ ο ς κα\ Θεόδωρος 
δ τ ή ν άξίαν μάγ ίστρος , Θεοδώρου δέ τού βασιλέως 
αδελφού υΐδς , σύν άλλοις τ ισ\ν έπιβουλεύειν α ύ τ φ 
ήμελλον · καλ τοϊς μηνύσασι πε ισθε ί ς τούτων 
τ ά ς β ίνας κ α \ τάς χε ίρας έξέ τεμε , κα \ 'Αταλάρ ι -
χον μέν ε ί ς τήν νήσον τήν λεγομένην Π ρ ί γ κ ι -
πον ( 7 3 ) έξόριστον ε ξ έ π ε μ ψ ε , θεόδωρον δέ π ρ δ ς 

i l l i c cons i s i e re l , nuiUiaturo ei es i Ala ta r icbam 
filiura et TheodOrum roagisirunr, Tbeodori fralr is 
filium, cum ali is quibusdam conlra se conjnrasse. 
Qtiarum rerum i m l i c i U s credens nares i l l i s c i tua-
iiue pnec id i l . A l a l a n c b u s in insulam nomine P i i i i r 
cipum deporlalnr , Tbeodoms v e r o i n insulam Gau-
doiuelelen. Gujus insuto duci mamlal ut, cum ad 
pervenissei, unuin ei ex pedibus amputarei . Eadem 
e l in omnes facinoris conscios poena decerni lur . 

ποδών άφελέσθα^ 
τ ή ν νήσον τήν · · Γαυδομελέτην προσαγορευομένην , 
έ π ι τ ρ έ ψ α ς τ ψ έκείσε δουκ\, ήν ίκα π ρ δ ς αύτδν κατ σλάβοι, κ α \ τδν έτερον τ ώ ν 
Κ α τ ά τ α ΰ τ α δέ κα\ τούς συγγνδντας αύτοίς τ ά τ ή ς επ ιβουλής έ τ ιμωρήσατο . 

Χρόνου δέ Ικανού διελθόντος παρασκευάζουσιν Deinde longo posiea tempore praefeclus u r l i s * 
οί τ ο ύ βασιλέως άρχοντες τδν έπαρχο ν ώ ς συναγα- magislratuiiin hortalu, mullts in unum coacl is na-
γ ε ί ν πλε ίστα πλοία κα\ έχόμενα άλλήλοις έξάψαι D vibus e l i n v i c e m al l igai is , Trelo quod Anguslias ν υ -
ώ σ π ε ρ γεφυρώσε ι · Τ τδν πορθμδν τού καλουμένου canl ve lu l ponlero injmigit, ac ramis arboriun e i 
Στενού , κλώνοις · · τε δένδρων κα \ φυλλάσιν έ κ α τ έ - fciliia u l r inqn* lalera praetendil, υΐ praiereunl t 
ρωΟεν δ ιατε ι χ ί ζ ε ι ν , ώ ς μηδέ δράσθαι παριόντ ι τήν nusquam mare prospicerelur . Quod opus cum ce* 

Y A R L E L E C T I O N K S . 

·* γρ. δ ιασώζεται margo Ρ . · • ε ί σ έ π ε μ π ε ? · · τήν o m . Ρ . · Τ ώστε γεφυρώσαι ? · · κλόνοις Ρ . 

P E T A V l l N O T i E . 

(72) Της ΊερΙας. Vtde niim eo periineat cHsli-
i l i o i i i l lud cx Aut t i . I. i v , c. 3, Ε ί ς είσοδο ν Ί ε ρ ε ί α ς . 

Τούτον Ιουστ ιν ιανός Αγακλέα δε ίματο χώρο ν . 
Τ δ α τ ι καί γ α ί η κάλλος έ π ι κ ρ ε μ ά σ α ς . 

Neque enim aJccdcm Β . Vi rg in i s periincrf» videiur , 
u l inierprcs assoril , sed ad palai ium mar i l i i iMim. 

Ejusd^m pala l i i memiiiit e l Tbeophaues in a. i2 
Copro i ty t iu , ubi ronci l iabubim adversus sanct^s 
iina^ines in llierne palalio cclebratum refcrt. Scd 
c l Niccphorus noster in linc bisiortac. 

Π 3 ) ΤήΥΧε^μένητΠρΙγκιποΥ. P r inc ipum insula 
in Proponl idc siia est. m 
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l e i r i m c perfcclnm essel, impcrator eqno per niare Α θάλανταν. ΚσΛ δή τ δ έργον ε ί ς τάχος προύχώρε ι , κ α ί 
l i o q u a m per continenlem invectus, ad sinus quem 
Pbidal iam vocanl l iutis I ransmil l i t . Nec secundum 
nram mnr i i imam ambulans per Barnyssi 3 0 f l u m l " 
nis ponlem Byzanl ium ingressus est. Quibus perao-
lis Hcrac l ium C;osarein imperalor io diadeinate co-
rorial . 

Indiciione duodccima Sergi i is Cpoii lanus pa l r i a r -
ctaa mor i iu r ; et quia P y r r b u m Hcracl ius amabat, 
adeo u l frairem appellaret, quod imperaloris soro-
rem e sacro fonte susceperat, simu) quod eumdem 
Sergi i famtliarero fuissc cum eoque vixisse cogno-
rat, in i l l ius lorum subs l i i t i i i . E( jam Cyrus A l e x a n -
drinus anlistes Cpol im accitus ab imperatore a l i -
quanto antea venerai . I lunc enira maguopere c r i -

δ βασιλεύς ί π π ε υ ς δ ιά θαλάττης ώ σ π ε ρ διά τ ή ς η π ε ί ­
ρου χ α τ ά τ ά ς ά κ τ ά ς του λεγομένου κόλπου Φιδα-
λ ίας " (74) έπερα ιούτο , ούτε τδν παράκτ ιον χώρον 
π α ρ α μ ε ί ψ α ς διά τ ή ς γ έ φ υ ρ α ς του Βαρνύσσου ποτα­
μού πρδς τδ Βυζάντιον ε ίσήε ι . Κ α ί μ ε τ ά ταΰτα 
Ήράκλε ιον τδν Κα ίσαρα στέφει βασιλέα. 

Κ α τ ά δέ τήν δωδεκάτην ίνδικτ ιώνα (75) έτελεύτα 
Σέργ ιος δ τοΰ Βυζαντίου πρόεδρος . Κ α \ έπειδ.ήπερ 
προσέχε ιτο (76) Η ρ ά κ λ ε ι ο ς Π ύ ^ ψ ά δ ε λ φ ό ν τ ε έκά -
λει , ώ ς ήνίκα τ ψ θ ε ί ψ λουτρψ έφωτ ί ζετο ή τοΰ 
βασιλέως αδελφή χερσιν έδέξατο, κα \ ά μ α ψ κ ε ι ω μ έ -
νον Σ ε ρ γ ί ψ κα \ συνδιαιτώμενον έγ ίνωσκε , τούτον 
αρχ ι ερέα τοΰ Βυζαντίου άνηγόρευσεν . Ή δ η δέ χ ρ ό -
νοις τ ισ \ (77) πρότερον Κΰρον τδν Α λ ε ξ α ν δ ρ ε ί α ς 

ninabatur, quasi £ ) g y p t u m omnem Saracenis pro- Β πρόεδρον μετάκλητον ε ί ς Βυζάντιον ή ν π ε π ο ι η κ ώ ς , 

didissel . Tunc ig i lu r de bis crimtnibus coram fre-
qtienli populi concionc disserui l . A t Cyrus de bis 
omnibus seipsum p u r g a v h , asserens, s i suis c o n -
fciliis fides babila esset et Saracenis t r ibula per 
mercaluram ac commercium asstgnala, cura ipsos 
quietcm acluros, l um n ih i l de bis quse imperatori 
praeslari solcrent peri turum fulsse. Debinc alios 
tjus cr iminie auciores accusat, seque fruslra de bis 

και έν α ί τ ία μ ε γ ά λ η εΐχεν ώ ς τ ά τ ή ς Α ί γ ύ π τ ο υ π ά σ η ς 
Σαρακηνοίς προέμενον π ρ ά γ μ α τ α . Τ η ν ι κ α ΰ τ α δέ περ ί 
τ ώ ν α ί τ ιαθέντων έ π \ πλείστου άθροισθέντος τοΰ τής 
πόλεως έπεξήε ι δήμου . Ό δέ άπελογεΐτο ώ ς ουδα­
μ ώ ς τούτων ένοχος καθε ιστήκε ι , ώ ς ε ί ή βουλή αύτοΰ 
προύχώρε ι και τοις Σαρακηνοϊς δι ' έ μ π ο λ ή ς τ ά τ ή ς 
φορολογίας π α ρ ε ί χ ε , κα \ έφ* έαυτοΤς ήσύχαζον 
κα ι τά τ ψ βασιλεί παρεχόμενα ού κ α θ υ σ τ ε ρ ί ζ ο ι τ * . 

V A R L E L E G T I O N E S . 

· · Φαιδαλίας Ρ : corr . Pelavius . % Ηύ£(&ψ PelavUig : Ρ enim Σ ε ρ γ ί ψ . 

P E T A V I ! Ν Ο Ί \ Ε . 

(74) Κόλπου ΦαιδαΛΙας. Phidal ia !eg. cum S l e - C 
pbano de IJrbibus voce Γυναικόπολις . F u i t ba?c 
Fyzan l i s uxor, u t ib idem Siepbanus na r r a t ; in A n -
t i io l . 1. i v , c. 4 . . , 

Ί μ ε ρ τ ή Φιδάλεια δάμαρ Βύζαντος έ τ ύ χ θ η ν , 
Ε ί μ \ δέ Βου πόλεως δώρο ν άεθλοσύνης. 

(75) Κατά δέ τήν δωδεκάτην Ινδικτιώνα. Indi-
c i i o baec a. 638 incboala es l , l l e rac l i i 29 . Quare a. 
Chid ejue obilus noia lur iu magnis Annalibus, ciitn 
?*eilisset a. 28, die 2 1 , u l esl in Chromco Nicepbo-
i i . S r d falso : nam ab eo coustal l leracl ium esse 
l o r o u a i m n . E r g o ejus i n i l i i i m in Annatibus noiaiur 

C . 608 ind ic i . 11, Pbocae 6, adeo u l 32 annos ei 
Ecc les i e praefueriu Vefuin Tbeopbanes 29 sedisse 
lan ium asserit. Qua ratieno auiJv C l t r i ^ i i 610 epi-
ecopaium i n i i l , Pliocae impcraforis u l i i m o ; ullimtie 
\<ro ejus annus incu r r i l in 638, ind . I I , Heracl i i 
28. Alexandrinum Chronicon, p . 875 annum i l l um, 
qno Sergius pairiarcba crcattis est, mult ipl ici cba* ry 
ra i tere dcsignal , siquidem M a r i i i 20, fcria 6 mor-
tuiiiii esse re ier i Tbomaiu ill ius anie iessorem; qui 
22 meiisis ejtisdcin sepuliusesl Domiuica die. Postea 
vero A p r i l i s 8 , i t id ic l . 13, Sabbato magno, Sergium 
crealuiu po i i l iMic i i i . Subjicit e l aliuin ferise cba-
raclerem, Oclobris 3, iudict . 14 Sabbalum fuisse, «le 
i | i i o supra dispuialuiu us i . Annus ille prucul dubio 
C l i r i s l i c s i 610, cyclo snlis 3, l i l . dom. D. ldeo 
M a n i i 20, feria 6, e i 22 Duminica . Cyclus luuac 3, 
teruiinus pascbalie .13 A p r i l i s , cyclus solis ex 
Maxi iu i meibodo 26, concurrenies siveepaclae solis 
3 , quae cum regularibus diei dan l fcriam 2 . Quare 
Pascba Apr i l i e 19, et Sabbalum magnuin 18 <>j"fc-
dein. Unde in Cbrouico pro 8 rescribenduui 18. Kx 
bac observalione supeiiorum pair iarcbarum serieiu 
iibdem iu Annahbus corr igas» \ e l n l i cum Tboniuf 
priinus aiiutis coinparaiur cum a. 606, Pbocui 4 . 
lu quo sulTragaioresquidein, quod ad Phocac annum 
mii i ie t , babeni TbeopbaueuA ac Cedreuuui, sed 

uirumque errore lapsuro. Nam cum Tbeepbaaes 
TbomaB tres annos tr ibual et a . 4 Phoca? p r imum 
fiUius numerel , Sergii pr imimi duobus annis accono-
modat, 7 e l 8, longe raelius iu AUx. Ckronit* 
Cyriacus e vivis excessisse diciltir Octobris 29 , 
die Sabbati, curalumque funus i l l ius p o s l r i d i e , 
O o m i n k a . F u i l bic annus 607, cyclo solis 27 , l i u 
dom. B . indict. 1 0 , Pbocae 4 pene absolulo. 
Sequeoli a . 607 , Pboex 5, indict. 10, post cos. 
Phocae a. 4, Januar i i23 , creatus esl Thoinas . S e d i l 
itaqiie a. 3 . Nicepborus in Chronico t r ibu i l a. 3 1 » . 
5. Sed imerregni epaiium eomplexusesi . Α ι ve ro 
corrigendum rursue Cbronicon, dura Pbocae quo 
rreaius esl Tbomas, i n d . 10, n o l a l pos lconsu ia ium 
PbocaB 5, aiquidem Phoca3 primus incboa lu r ; ex 
eodera Chronico, indict. 6, Nov. 25 , Dominica , curo 
die 23 , feha 6 iuauguralus esset a Cyr i aco . A n m i a 
est C . 602, cyclo solis 23, l i l . dom. G . anno 6 0 3 t 

Sud. 6, Pbocas consulaium in i i t . Ergo anno 6 0 4 , 
Pbocaj 2 , ind. 8 nunterari coepit poai cjus consu la -
tiiui 1. AIIIIO deinde 605, Pboca3 3 , ind. 8 aumis fui l 
posl ronsi i la l i i iu 2 . Ilaque a . 606, Phoca5 4 , ind . 9, 
os l ab ejus consulalu 3 ; annus vero 607, Pbocac5, 
i u d . 10, posl ejue consuUtum ordinft 4 est. M a l e 
Ig imr iu GKBCO iudicU 9 et 10 bis i teralur τδ γ ' . 
paulo acturatius a nobis excussa sunl, u l e i i l l o -
runi temporuin bistoriae e i lucuieiiussiino G b r o -
nico aliqua ex parte consulereiur. 

(76) Καϊ έπειδήπερ προσέκειτο. Non d u b i t a ^ i -
imis pro Σ ε ρ γ ί ω Π ύ ^ ψ resi i luerc in La t ina nos l ra 
li i lerpretatioue': cer ium est cni in P y r r b u m Sergio 
successiese a. I leracl i i 29 , Gbr i s i i 659. C u i Tbeo-
pbanes a. 3as&ignal, Nicepbprus in Cbru i i i co a. x% 
meiiges 9, die« !). 

(77) "ΰδ)\ δέ χρόνοις τισίν. Tbeopbancs a . 
23 l l e rach i : Κατηγορε ί τα ι δέ 6 Κΰρος έ π ί του 
βασιλέως ώ ; τδ χρυαίον τής Αίγύπτου τ ο ί ; Σ α ρ α κ η ­
νοί ; δούς, κα\ ά ,το ιτε ίλα; μ ε τ ' οργής τούτον μ ε τ -
ε π έ μ ψ α τ ο . 
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Άλλους· τε τοιαύτα έπητιάτο πράξαντας, χαι αύτδν Α tiisimolsri conieudil. Conlra imperator geniilem 

illutu ac Dei botlem nppellare, qui adversus Cbii-μάτην όπερ τούτων εγκαλούμεvov Ισχυρίζετο. Ό δέ 
"Ελληνα τδν Κύρον άπεχάλει ώ; Έλληνι κα\ 
Οεομάχω καί κατά Χριστιανών ψρονούντι τψ 
"Αμβρψ τψ τών Σαρακηνών φυλάρχψ συμβουλεύ-
σαντα τήν τοΰ βασιλέως κατεγγυηθήναι θυγατέρα· 
Έν * τούτοις ούν άγανακτήσας κατ' αύτοΰ, κα\ 
άναιρήσειν απειλών, τψ τής πόλεως αύτδν υπάρχω 
ώς αίκισομένω παραδίδωσι. 

Μετά τοΰτο έδικαίου τδν υίδν Ήράκλειον ύπατεΰ-
σαι, Δαβίδ δέ * κα\ Μαρϊνον (78) τούς υΙούς αύτοΰ 
Καίσαρας άνηγόρευσεν, Αύγουστίναν δέ καί Μαρτί-
ναν τάς Θυγατέρας Αύγουστος. Χρόνου δέ διελθόντος 
νόσω ύδερική περιπίπτει, κα\ όρων τδ πάθος δυσία-
τον (έπ\ τοσούτο γάρ έπεξετείνετο, ώς χαί ήνίκα 

alianos conspirassel, ei de imperaioris filia Sarace-
nomoi principi Omaro despondenda consilium de-
dissel. inter hsec eonura illura exatperalus, ei in-
lerfeciBrum se rainilans, prafecio urbis lorquendum 
ac cruciaodum iradidil. 

3 1 Posiea vero Heraclium filinm consulem facit, 
Davidem el MarinumaliosliberosCa3saresappell.il, 
Augusiinara et Mariioam ftlias Augtisias. Inde inter-
cutis aquae morbo correplus cum desperatum bunc 
•emirei (nara usque adeo invalueral, ul quoties 
meiere vellel, veniriculo aeserem imponerel : et-

άπουρείν ήμελλε σανίδα κατά τοΰ ήτρου έπετίθει * Β e n j m dislorlum pedendum urioam sursum in iaciem 
έστρέφετο γάρ αύτοΰ τδ αίδοίον, καί κατά του προσ­
ώπου αυτού τά ούρα έπεμπεν · έλεγχος δέ ήν τούτο 
τής παρανομίας τής εαυτού, υπέρ ής ταύτην δίκην 
νστάτην έξέτισε τοΰ είς τήν άνεψιάν τήν οίκείαν 
γάμου), διαθήκας ουν έξετίθει, ^>στε Κωνσταντίνον 
χαί Ήράκλειον τούς υ ίου ς αύτοΰ βασιλείς όμστί-
μονς είναι* και Μαρτίναν τήν αύτοΰ γυναίκα τιμά-
•6αι παρ' αυτών ώς μητέρα καί βασίλισσαυ. Έχ 
τούτου λοιπδν (79) έτελεύτα ζήσας έτη έξ κα\ έξή-
«οντα, ένδέ τή βασιλεία διανύσας έτη τριάκοντα 
μήνας τεσσάρας ημέρας έξ. Θάπτεται δέ έν τώ ίερφ 
τών πανευφήμων Αποστόλων, καί τρισιν ήμέραις 
άσκεπες, ώσπερ ήν διατάξας έτιπεριών, τδ ύποδε-
ξόμενον αύτοΰ τδ σώμα διετέλει μνήμα ·, περικα-
θημένων αύτψ ευνούχων υπηρετών. 

Μετά τοΰτο Μαρτίνα ή Αύγούστα έκκλησιάσααα 
και τδν περι τδ Βυζάντιον λαδν, τάς [τε] διαθήκας 
Ηρακλείου ύπεδείκνυ, ώς περί αυτής κα\ τών τέκνων 
διέθετο. Ό δέ παρών άπας δήμος Κωνσταντίνον καί 
Ήράκλειον τούς βασιλείς έπεζήτει· ή δέ ήγεν αυτούς, 
κα\ άμα διελογίζετο νομίζουσα άτε * βασίλισσα τά 
πρώτα είς τήν βασιλείαν φέρεσθαι. Τινές δέ τοΰ 
συνεστώτος λαού άνεφώνουν πρδς αυτήν δτι Σύ 
μέν τιμήν έχεις ώς μήττ[ρ βασιλέων, ούτοι δέ ώς 
βασιλείς και δέσποτα ι. ΈξαΙρετον δέ έδίδουν γέρας 
Κωνσταντίνω ώς πρώτψ είς τήν βασιλείαν κατά 9 

τήν ήλικίαν έκ παώος προχειρισθέντι. < Ουδέ γάρ 
Βαρβάρου · ή αλλοφύλων πρδς τά βασίλεια εισερχο­
μένων, & δέσποινα, · έφασκον, € δύνασαι ύποδέχε-
efai ή λδγοις · άμείβεσθαι, μηδέ δοίη Θεδς έν τού* 

emiltebal; quod in perpelrali sceleris argumenlum 
atque wcestos pceoam infliclum esi, quod consobri-
nara suam in malrimoniara accepissei), igiiur lesia-
meRlum edidit, quo Cunslanlinum et Heraclium 
fiiios 8U08 «quo jure haeredes imperii consliloil, 
adeo ul ulerque Marlinam conjugem suamtanqtiam 
mairero el iwperalricem coferel. Qtiibus ordinatis 
poetremo landein morilur, selaiis anno exaetoscxa-
geskne eexio |an. 641], iinperii tricesimo, qnarto-
qoe iasuper mcnte ei die seiio. Sepuiius est in ce-
leberrimonun Aposloiorum umplo, ac iriduo aper-
tum aepulcruni maustt, ol ipaa supersies adbuc 
jueseral, mintelris enomhis circuonianlibus. 

Inde Marlina Augusla Byzaniinum omnem popu-
lum convocans, Heraclii lesiameniuin alqtie exlre-
main de &e liberisque tuis voluntatem aperil. Cum-
que populue frequene Connanlloom el ileraclitira 
impcralores poscerel, utrumqiie eoram adduxit. Ac 
primum unquam habeitae regni 8 8 moderaretur, 
pro imperairlce segerere cogiubal. Sed noimuUi e 
lnrba ad earn clamariuil: ι T&i olimperalorom ma«-
tri babendes hOAoresl, bis lanquam impcratoribus 
ac dominis. · Aiqm tnierim Coneianiino priraai 
deferebant atpote et setaie majori ei ad imperitim 
jam lum a pueritia premolo. t Neque eaiiu, aie-

n banl, Barbaris aui exlernis adveriui regiain hw»c 

respondere verbis. Avortal Beue «t eo Romanorura 

VABIiE LECTIONES. 

1 άλλους Peiavius, άλλως Ρ. * έπί ? * τε Ρ. · γρ. σήμα inargo Ρ. 
Petaviui, καί Ρ. · Βαρβάρων Peiavius. * λόγους Ρ. 

P E T A Y U NOTiC . 

• άτε P c i a v i m , ούτε Ρ . Τ κ α τ ά 

(78) άαβΙΛ Μ χαϊ Maptror. Anno Beraclii 1% 
Cbrisii 630, ind. 4 , Nov. 7 (corrigendus Theopba-
nes, duni Ueraclii 21 nomerat) naiws eel Heraclio 
iaOHenle Mliug, quem Gedrenus Pavidero vocai. 
fiademque die Congunliuo Ueraclio ttuo nastilur 
Ilerarliue, qiii a. sequenti iud. 5, Nov. 3, a Sergio 
baptir.alns eal in Blacbernia. 

(79) Έκ τούτον Λοιπόν. Obiit Heraclius, Inquii 

Tbeepbanee, ind. 14 Moriio mense, die 11, cum 
imperassel annos 30 menses 10. Αι Noster a. 
50 menses 4. dies 6. Sed ei a. ejus primue ab 
Ocl. 7 numeratus esl, ind. 14, a. C . 610, ai anjea 
probalum eat9 moriuusque esi a. 641 Marih 11, 
imperafil a. 30 mensee 5 dies 5. Ac f>\ amioa 
66 vixil, imperare coppii asiaiis 35. 

http://MarinumaliosliberosCa3saresappell.il
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res publica dedttcalur. > l i a imperatoribus felicher Α τ ω τάξεως τ ή ν ' Ρ ω μ α ΐ κ ή ν έλθείν πολιτε ίαν . ι ΚαΛ 
precaniea recesserunl. Quibus audi l i s impera l r ix 
suuin in palal ioin se contu l i l . 

E x quo deinceps Conslanlinus imperare coepil. 
A d bunc Plii lagrtus rerum pr iva larum comes deiu-
l i l , Heraclio palre adhuc xg ro i an l e , apud P y r r b u m 
palriarcbara pecunias esse dcposiiag, ut Marl i iue 
imperatr ici consulereiur, ne forte a Constaotino 
intperalore privigno e patalio exlurbaia inopia l a -
boraret. Imperaior itaquc Pyr rbum arcessens num 
i la se res haberel scisci laius est. Qo i a Pbi lagr io 
convicius commiseas pectinias licet invtius i r ad id iu 
Sed Conslartiinus cum diuturno morbo confliclare-
tur, ac propter aeris iniemperiem Cbalcedone in pa-
la i io , quod ipse construxerat, babi lare l , Pbi lagr ius 

κατήρχοντο άνευφημουντες τούς* βασιλε ίς . Ταύτα 
άκούσασα π ρ δ ς τδ ε α υ τ ή ς ά π ε χ ώ ρ ε ι παλάτιον. 

Έ ξ ού κα ι Κωνσταντ ίνος τ ή ς βασιλείας ή ρ χ ε . 
Προσαγγέλλει δέ α ύ τ φ Φιλάγριος , δς ή ν τών βασιλι­
κών χ ρ η μ ά τ ω ν τ α μ ί α ς , ώ ς άσθενούντος τού πατρός 
Η ρ α κ λ ε ί ο υ χ ρ ή μ α τ α Π ύ ^ ω τ φ άρχ ι ερ εί π α ρ α τ ί θ ε -
σΟαι Μαρτ ίνης τ ή ς βασιλίσσης ένεκεν , ώ ς μ ή ποτε 
αυτή ύπδ Κωνσταντίνου τού βασιλέως κ α \ προγονό ; 
έκ τ ώ ν βασιλείων διωθουμένη χ ρ η μ ά τ ω ν καθυστε-
ρίζοιτο. Ό δέ Πύ££ον μεταστε ιλάμενος δ ιεπυνΟάνετι 
εί ούτω ταύτα έχοι. Π ύ ^ ο ς δέ ύπδ Φιλαγρ ίου δ ιελεγ-
χδμενος προεδ ίδουκαι ούκ έθέλων τά χ ρ ή μ α τ α . Έ π ε Ι 
δέ νόσω χρονία Κωνσταντίνος συνείχετο κ α \ άκρα-
σίας αέρων ένεκεν έν Χαλκηδόνι δ ι έ τ ρ ώ ε ν έν τ ψ ύπ* 

afleclam ejue valetudinem animadveriens, ac p r o - R αυτού κτισΟέντι π α λ α τ ί ψ , Ιδών Φιλάγριος άρρώστω; 
pediem obiturum suspicans, Heracli t im e l M a r i i -
nam vehemetilcr formidabat, ne quid ab i is mal i 
paterelur. Quare Conelanl ino 3 3 cons i l ium dal ut 
nd exercil i ig scriberet, u l i post obitam euam l ibe-
roram suornin curam gererent, neque injnriam i U 
inferri ipsi aut itnperio extrudi sinerent. Quo con* 
t*i!io gavisws Conglanlinug Valentinum Pbi lagr i i 
a rmigenim ctim l i i l e r i s c s ie r i sque ad eam rem no-
cesgariis ad ca$lra m i t t i t ; aique ineuper pecunias 
ad vicies cenlena quinquaginta t r a d i d i l , pneterea-
que aedecim nummort im m i l l i a , quibvs mili larea 
copias adducerel u l posl Cons lan i in i mor lem llap~ 
linae ejusque i i l i i s resislerenli Igitur Cone lan i inus , 

αύτδν δ ιαχε ίμενον , κα \ έλπίσας τάχ ιον άποδιώσαι , 
έδεδίει Ήράκλε ιον κα\ Μαρτ ίναν ώ ς αύτον κακώσον* 
τ α ς * · . Έ κ τούτου Κωνσταντ ί νψ συνεβούλευε γρά-

- φειν το ϊς στρατευομένοις ώ ς τελευτής συμβαινούσης 
α ύ τ ψ ά ν τ ι λ α β έ σ θ α ι 1 1 τών τ έ κ ν ω ν α ύ τ ο ΰ , κ α \ μή 
συγχωρε ίν άδικείσθαι (80). μηδέ τ ή ς βασιλε ίας δι-
ωθε ίσθαι . Έ φ ' οΤς ήσθε\ς Κωνσταντ ίνος Ούαλεντίνον 
τδν Φιλαγρίου ύ π α σ π ι σ τ ή ν , τ ά τ ε γ ρ ά μ μ α τ α κ α \ τήν 
λο ιπή ν τού π ρ ά γ μ α τ ο ς έργασίαν έ γ χ ε ι ρ ί σ α ς , π ρ δ ς το 
στράτευμα εξέπεμψε , δεδωκώς αύτψ χ ρ ή μ α τ α συντε-
λοΰντα ε ίς ποσότητα αρ ιθμού μυρ ιάδων π έ ν τ ε δ ι α ­
κοσίων 1 1 κα \ έτ ι μ ύ ρ ι α ναΧ έξακισχίλ ια ν ο μ ί σ μ α τ α , 
ύποθέμενος πε ίθε ιν τούς τού στρατ ιωτ ικού κ α τ α λ ό -

cum o c t o e i vigint i annos cum patre imperassel et Q Y<W μ**Α τ ελευτήν Κωνσταντ ίνου α ν τ ι κ α θ ί σ τ α ν τ α ι 

ccntuni ac tribus diebug supervixisset, mori iur , 

Poai quem imperaior Heraclios ippe l l a iu r , quo-
cum communiier Mart ina imperium admiiitslrabat. 
tlle vero siaiiro palr ig coronam, quam cura eo ge-
pul iam Consianiius Glius ab ecclesia exporiaverai , 
quaeque gepluaginta aur i l ibr is aestimabatur, Deo 
in eadem EccJesia con&ecraviL T u m C y r o m Atexan-
driae palr iarcbam i n sedem reeiituit . Pb i lagr ium 
vero delonsum i i i S e p i a caglellum, quod ad O c c i -
denten altera ex parle Hercul i t columnig adjacet 
in L i b y a , re legavi i ; caeterog quampluriftiog, quos 
amicos ejug atque adniinietros reper i i , verberibus 
alquealiigguppUcKgaffecit.Haecubi Valeni inug P h i - jy Έ τ ε ρ ο υ ς τ ε πλε ίστους , ούς εύρε φίλους κ α \ ύ χ η ρ έ -
U g r i i armiger accepi l , mi l i la re t copias 3 4 contra τ α ς α ύ τ ο ΰ , π λ η γ α ϊ ς κ α \ έ τέρα ι ς α ΐκ ία ι ς ή μ ύ ν α τ ο . 
Mart inauiet ejus ftlioecommovei.lndeCbalcedoneiu ΟύαλεντΙνος (83) δέ δ Φιλαγρίου υ π α σ π ι σ τ ή ς τ α ύ τ α 

V A R L E L E C T I O N E S . 
1 0 κακώσαντας Ρ : cor r . Petavius. 1 1 άντιλαβούσαι Ρ . t e πέντε κα \ δ ι α κ . ? ' · τ ε . μέν τοΰ? 

Μαρτ ίνη κα\ τοΤς τέκνοις α υ τ ή ς . Συμβασιλεύσας(81) 
δέ τ ψ π α τ ρ \ έτη δ κ τ ώ Χα\ ε ίκοσι, κ α ί έ π ι β ι ο ύ ς είς 
τήν βασιλείαν έτι η μ έ ρ α ς έκατδν τ ρ ε ί ς , έ τ ε λ ε ύ τ η σ ε . 

Μεθ ' δν αυτοκράτωρ τ ή ς βασιλείας αναγορεύετα ι 
Η ρ ά κ λ ε ι ο ς , ψ συνελάμβανεν ε ίς τ ά τ ή ς βασιλε ίας 
π ρ ά γ μ α τ α κα\ ή Μαρτ ίνα . Ευθύς ούν τόν τ ε 1 1 π α ­
τρδς (82) στέφανον , δν κα\ συνέθαψαν α ύ τ ψ κ α ί ό 
υίδς Κωνσταντίνος τοΰ ναού έ ξ ή ν ε γ κ ε ν , τ ι μ η β έ ν τ α 
μέχρ ι χρυσίου λ ι τρών έΟδομήκοντα, τ ψ θ ε ψ προσφέ­
ρει έν τ ψ Ι ε ρ φ , Κΰρον δέ τον πρόεδρον Αλεξανδρε ίας 
τ ψ οΐκείψ θρόνψ άποκαθ ίστησ ι . Φιλάγριον δέ ά π ο -
κε ίρας έξόριστον ε ί ς τδ Σ έ π τ α ς λεγδμενον φ ρ ο ύ ρ ι ο ν , 
προς ήλιον δύνοντα κατά [ τ ά ] θάτερα τ ώ ν Η ρ α κ λ έ ο υ ς 
στηλών π ρ δ ς τ ή Αιβύη κ ε ί μ ε ν ο ν , π α ρ έ π ε μ ψ ε ν . 

P E T A V I I Ν Ο Τ Λ . 

(80) Άοιχ€ΐσθαι. Deesl, u l opinOr, τον υίδν a u l 
aiinile quidpiam. Monebat Pbi lagriug u i i ttlio suo 
prospicerei . 

(81) ΣνμβασιΛβύσας δέ τψ πατρί. Nalug es l , ut 
antea noiavi imig, i nd . 15 , M a i i , 5 a. 612 . Coronalns 
vero eo<lein a., i nd . i , Dec. 2 5 . Imperavil curn 
palre a. 28, posl pareniis obitum menseg 4. A l 
ISicephonis nosler euperfixisge a i l dies dun taxa l i03 . 
Quare mortuus esl Jun . 22 a. (<. 641, iud . U . 

C o n i P n l i u n l scriplores ad unum omncs clani illorn 
veneno a Mar l ina e l Py r rho pair iarcba gablalum. 

(82) Ευθύς ούν τόν τ8 πατρός. A d i Ccdrenum. 
(83) ΟύαΛεντΊγος δέ. T o i a ha2C Valentina bieta-

ria singiilarem bunc auclorem babet. Apt id Theo-
pbanem e lCedrennnt nominatus reper i in r Valfn-
l inug, cum i i a narmnf, ind. 4 seuaium HeracKnni 
ac Mar l iuam cuin Valonlino rcpudiasse. 
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α ί σ β ό μ ε ν ο ; τ δ στρατιωτικών χ α τ ά Μαρτίνης χ α \ τών Α occupans, quasi Conelanl in i Kberis auxi l io f i lu rus , 

τ έ κ ν ω ν αυτής έ τάραττε · μεΟ' ών τήν Χαλκηδόνα i n e a urbe commoralur . At Heraclius ftrmala pra> 

κ α τ α λ α μ β ά ν ε ι ώς τοίς τέκνοις Κωνσταντίνου έ π ι χ ο υ - sidiis urbe apud omnee tese purgare, alque ita d i -
ρ ή σ ω ν , και αύτοΰ δ ιέτρ ιβεν . Η ρ ά κ λ ε ι ο ς δέ τ ή ν τε oi i lare , Heracliura Cons lan l in i fllium incolumem 
7τό ) ιν έν τ ώ άσφαλεί ε ί χ ε , κα \ πάσιν άπελογε ίτο ώ ς manere, quem et salvum ac valenlem indicabat, 
Η ρ ά κ λ ε ι ο ς ό υίδς Κωνσταντίνου άπήμαντος δ ιαμένει ejosque in le r im curam lanquam filii sui gcrebal. 
χαλ π ά σ η υγε ία , κα \ σώον-ύπεδε ίκνυ , και ά μ α ώ ς Cujus rei fidem facere studens de s a l a U r i i l lum 
τ έ κ ν ο υ γνησίου περ ιε ίχετο . ' K a \ τοΰτο έπιστοΰτο τ ψ fonle suscepil . A d liaec Pyr rho palr iarcha prasenle 
έ κ τοΰ σωτηριώδους βαπτ ίσματος άγκάλαις δέξασθαι . vivifica ligna langens juravit neqtie pcr se Con-
Κ α ι συμπαρόντος Π ύ ^ ο υ τοΰ τ ή ς πόλεως Ιεράρχου sianttiii tllios neqne per aliiun quetnlibei oflensnrum 
τ ώ ν ζωοποιών ξύλων ή π τ ε τ ο , κα \ δ ιώμνυτο ώς ούτε esse : Valenti i iuni vero docebal insidiari i isdein a U 

©V αύτοΰ ούτε δι ' έτερου τά τοΰ Κωνσταντίνου τέκνα que in\perium usurparo velle. Quam u l opii i ionem 
βλαβήσετα ι . Ούαλεντίνον δέ άπ ισχυρ ί ζ ε το δείκνυε ιν oinuium animis altius impr imere l , Heraclio sectim 
ώ ς επίβουλεύσαντα αύτοίς κα ί τ ή ς βασιλείας έ π ο ρ ε - adduclo ad Valeni inum I ra j ic i l , ibique jurejurantfo 
γ ό μ ε ν ο ν . Ό ς δέ ε ίς πλείονα u π ά ν τ α βεβαιώσηται , rursum Grmare volgi lse quam amicissiii ieesse erga 
συλλαβών μ ε θ ' εαυτού Ήράκλε ιον πρδς Ούαλεντίνον [j Heracl ium affeclum. Sed Vatenlinus admil lere ι ιο-
π ε ρ α ι ο ύ τ α ι , κα\ πάλιν έβουλεύετο δ ιό μ νυ σθαι κα\ l u i l . Quatnobrem reversus imperalor omnia aptid 
πε ίθε ιν αυτούς ώς φιλοστόργως δ ιάκε ιται π ρ δ ς populum exposuit. C u i ille fidem adbibens in V a -
Ήράκλε ιον . Ούαλεντίνος δέ ούκ έδέχετο άλλ' ά π - lejtfinum maledicia conjiciebat. 
έ π ε μ π ε . Κ α \ δή ύπενδστει χα \ διηγείτο π ά ν τ α * τοίς τ ή ς πόλεως . Οί δέ έπείθοντο και Ούαλεντίνον έδυσ-
φήμουν. 

Τ ή ς τ ρ ύ γ η ς δέ έπιλαβούσης, οί τής πόλεως αίσθό- P o s l h x c p e r vtndeaiiae lempora, cum cives an im-
μενοι ώ ς ό μ ε τ ά Ούαλεντίνου στρατός τούς τ ε ά μ π ε - adverUssenl viles suas a Va len i i i i i exerci iu vastari 
λώνας α υ τ ώ ν διαφθείρει κάκείνους ού συγχωρε ί neque s ibi i n ulteriora iran&ilum p e r m i l l i , adver-
έκείσε πςραιούσθαε , συνίστανται Π ύ ^ ω βοώντες eus Pyr rbum coilione fa^ia Heracl ium Constanliui 
στέφε ιν Ή ρ ά κ λ ε ι ο ν τδν Κωνσταντίνου υίόν. Π ύ ^ ο ς i i l i t im coronare jubenl . Pyrrbus vero, populari i l lo 
δέ την τ α ρ α χ ή ν κα\ τήν στασιν τού λαού περ ιαθρή- tnmgl luac sedilione perspecla ,contra jaciabat non 
σας άπελογε ί το ώ ς ού διά τούτο αύτο\ στασιάζουσιν, idcirco rebellasse i l los , sed u l Valeni ino 3 5 in»pe-

άλλά Ούαλεντ ίνψ τήν βασιλείαν περ ιπο ιούντα ι . "Ετι C r ium assererent. Inslanie nibilomifuis plebe rem ad 
ούν ε π ι κ ε ι μ έ ν ο υ τού δχλου δήλα ποιε ί βασιλεί imperaloreoi defe r l ; qui l le rac l ium palrueleut suuiu 
ά π α ν τ α . Ό δέ συλλαβόμενος (84) τον άνεψιδν Ή ρ ά - slalira ad lemplum adduxi l , ibique cum Pyr r l io 
κλε ιον ευθύς έ π \ τδ ίερδν έχώρε ι , κα ί ανέρχεται ά μ α ambone conscenso Heracl ium ιιι coronarel borlatue 

Uj(>fa> τ ψ ά μ β ω ν ι , κα\ π ρ ο τ ρ έ π ε τ α ι στέφε ι ν Ή ρ ά - e&f. Tum popubis urgere imperaiorem u l id omni 
κλε ιον . Οί δέ δχλοι τδν βασιλέα έβιάζοντο τδ έργον ralione perficcrelur. Quod deinum Ileracl i i patris 
έ π ι τ ε λ ε ί ν . Ό δέ λαβών έκ τ ή ς εκκλησίας τδν τού corona e lemplo dci rac la praesliiit. S l a l i m ilnque 
π α τ ρ δ ς Η ρ α κ λ ε ί ο υ στέφανον τ δ έργον έπλήρου . muialo nomine eum qui coronaius e ra i Cons tami-
Ε ύ θ ύ ς ουν τδν στεφθέντα Κωνσταντίνον ol δχλοι num appellaut. Sed quidquid eral plebis v i l i s s imu '» 
μετονομάζουσι . Τδ ούν άχυρώδες κα\ άγροικωδέστε- e l abjecl issimum, manibus contra Pyr rbum anna i i s 
pov τού λαού κ α τ ά Π ύ ^ ο υ τ ά ς χε ίρας ώπλιζον , κα \ in leniptum ingredi lur , et cum Judxnr i i in a l io rmn-
πρ^ς τδ Ιερδν γενόμενοι ε ίσερχονται επαγόμενοι quc inudelium lurba in sarrar iuin i r rumpit . Ac .c imi 
Ε β ρ α ί ω ν κα\ άλ)ων χακοδόξων δμιλον έν τ ψ Ουσία- mappam a l iaris conscidissei e i religiosissiniuui l o -
στηρίψ. Κ α \ τ ή ν μέν ένδυτήν δ ια^όηγνύσ ι , κα ί τδν cuiu iurpi ter contammassel, abrepiis lempli c l a v i -

Ιερδν χώρον α ίσχρώς κ α τ ε ^ δ ύ π α ι ν ο ν , τ ά ς τ ε κλείς ^ biis alque α conlo subfaiis sine morc lota urbe per-

τ ώ ν πυλών λαβδντες έ π ι κοντού ά ν ή ρ τ ω ν , κα \ ούτω vagaiqr. Haec ubi Pyr rbus comi>eri(, sequeuli 
τήν πόλιν ά θ έ σ μ ω ς περ ιήεσαν . Π ύ ^ ο ς δέ τ α ύ τ α nocie in lempiura ingredi lur . Ibi sacris oinuibtis 

μαθών τ ή έπ ιούση νυκτ ι i v τ ώ ί ερψ π α ρ α γ ί ν ε τ α ι , salutal is , ac deiracio homcral i e l iu sacra meusa 

κα\ πάντα τά ιερά α σ π ά ζ ε τ α ι , κα ι τδ περ ικε ίμενον depostld : ι Νοιι sacerdolio, i nqu i l , me abdico, sed 

αύτώ ώμοφορον περ ι ελών τ ή U p | Αποτίθεται τ ρ α - con lumac i populocedo. > Inde fur l iai egressus apu.l 

YARIiE L E C T I O N E S . 

u έ π \ πλείονΤ ' 
P E T A V H Ν Ο Τ , Ε . 

(84) Ό δέσνΧΧαβάμετος. Diecedit bic a cacleHs brem iiujns a. 641, ind . ί ο , dcsincre videntnr. 
Nos i e r , q u i ab l leraeleoua e l Marl ina l l e r a r l i u m , Magnopere vero in bac bistoria Tbeopbanes ba l -
qn i ConsiaiiH dLclHS e s i v asseril imperaiorem esse bfciuauir, in cod. loieus. qui Cons ian l . eiiindem 
f . ic lu iu . Couslat enim a senalu abrogaium Hcra« cum Hcracleona facil : Μετά δέ Ήράκλε ιον , a i l , 
cleona? i n i p c r i u m , eumdemque ampii iai is narilms έβασίλευσε Κωνσταντίνος ό υίος αυτού δ λεγόμενος 
I U I I I m a l r e , r u i l ingua pracisa c r a i , relegaimn. Ή ρ α κ λ ε ω ν ά ς , μονοθελητής κα\ αύτδς , έτος έν . ΚαΛ 
l inporavi l Rcracleonas mcnses 6, qui ίιι Dcccm- φ α ρ μ ά κ ω ύπ6 τών οίκείων άνηρέθη . 
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religiosieeimain quamdam femmam del i tu i l , et op- Α ^ ζ η , φ ή σ α ς · c Τ ή ς Ιερωσύνης μ ή άφιστάμενος άπο-
por iuni ia iem nactus Gbalcedonem navigavi i . De 
cwjus adveniu s imul ac monachi qui erant ac-
ceperunt, de iis quae ab Heracl io imperatore ac 
Sergio palr iarcba vulgata eraiUsuperduabus C b r i s i i 
voluuiaiibus et actionibus percontali s u n l , quarum 
pairont ac defensores eranl Maximus 3 6 a c Tbeo-
dosius, qui luro iti Afr ica versabanlur. Haec aunl 
quae Pyr rbo pcr i l lud lempus acciderunl . 

τάσσομαι λαψ άπε ιθε ί .» Ε κ ε ί θ ε ν ήσυχη έξελθών παρά 
μ ι $ θεοσεβεστάτη γ υ ν α ι κ ι κ ρ υ φ ή κατήγετο , χα ί χοί­
ρου ευθέτου λαβο μένος π ρ ο ς τήν Χαλκηδόνος Μ ά π -
έ π λ ε ι . Ού τ ή ν έλευσίν τ ίνες τών μοναζόντων έκείσε 
άκηκοότες π ε ρ \ τών εκτεθέντων π α ρ ' αύτου πάλα ι , 
Η ρ α κ λ ε ί ο υ " τού βασιλέως κα \ Σεργ ίου τού τής 
πόλεως Ι ε ρ ά ρ χ ο υ , ένεκεν τ ώ ν δύο έ π \ τού Σωτήρος 
Χριστού θ ε λ η μ ά τ ω ν κα\ ενεργε ιών άνηρεύνων , ών 

προασπ ιστα ι έτύγχανον Μάξιμος κα\ Θεοδόσιος δντες έν Α φ ρ ι κ ή ς Κ α ί τ ά μέν κατά Π ύ ^ ο ν ο ύ τ ω πωςέσχεν. 

lu ter im dum Yalenl in ian i Ghalcedone morantur, Έ π ε \ ούν τούς π ε ρ ί Ο ύ α λ ε ν τ ί ν ο ν , Τ ή Χαλχηδών 
l leracl ius et Mar l ina , ne amplius suburbana ρορ ι ι - ε ίχε ν , άναγκαιοτέρως Η ρ ά κ λ ε ι ο ς κ α \ Μχρτ ίνά , ώς 
larentur, pacem cum eo facere ac jurejurando fir- μ ή έ π \ πλείον τ ά έκεΤσε προάστε ια βλάπχοιντο, ένω-
mare coguutur. Adjecta eidem e l comi l i s excubilo- θήναί τ ε α ύ τ φ κα\ δρκοις τ ά π ρ δ ς αλλήλους 0έ· 
r u m , ut Romani vocant, digntlas, cum ea praeserlim Β σ θ α ι 1 · · κα\αξία αύτδν έ τ ί μ η σ α ν ή ν ' Ρ ω μ α Ι ο ι χαλσΐσι 
condilioue, α ι de bis pecuniis, quas a Gonslaniino κόμητα έξκουβιτόρων , κα ι μηδ ' όλως έγκαλείίθα: 
acceperal, a neroine appellareiar, utque qui cura eo 
erant milites praemiis aflicereniur, sed et David 
Caesar creareiur ac Tiber ius vocareiur. Η13 i l a 
confectis, Paulus Majoria ecclesiae oeconomus pa-
i r i a rcba Gpolitanus e l ig i lur , Oclobr i mense, tndi-
ctionis decimaequinlae. Ig i lor Conslantinus In S ic i l i a 
a servis guisdolo inbahieis inlerfeclus annoexple lo 
imper i i sui vicesimo sepi imo mori tur . 

π ε ρ \ ών π α ρ ά Κωνσταντίνου έδέξατο χρημάτων, 
φ ιλοτ ιμηθήναι δέ χ ρ ή μ α σ ι το ίς συνελθούσιν αύτψ 
σ τ ρ α τ ι ώ τ α ι ς , στεφθήναι δέ χ α \ Δαβίδ τδν Kalsxpx 
κ α ί μετονομασθήναι Τιβέριον . Κα\ τούτων ούτω τε-
λεσθέντων π ρ ο χ ε ι ρ ί ζ ε τ α ι Παύλος (85) , οικονόμος 
γεγονώς τ ή ς Μεγάλης εκκλησίας , άρχ ιερεύς Κων­
σταντ ινουπόλεως , κ α τ ά τδν Ό κ τ ώ β ρ ι ο ν μ ή ν α , της 
πεντεκα ιδεκάτης Ινδικτ ιώνος . Κωνσταντ ίνος ούν έν 

Σικελία (86) ύ π δ τών Ιδίων υ π η ρ ε τ ώ ν δόλψ φονευθείς έν τ ψ λ ο υ τ ρ ψ , ήδη έν τ ή βασιλεία είκοστδν" έβδομον 
άνύσας έ τ ο ς , έτελεύτα. 

HuicGonslanl inos fllius succe i s i l . Quo imperiam Μεθ* δν Κωνσταντ ίνος δ υίδς τ ά τ η ς βασιλείας 
ineunle Saracenorum princeps mgenlem classem εγχε ιρ ί ζετα ι σ κ ή π τ ρ α . Κ α \ τούτου άρξαμένου (87) 
adversus Gpol im m i l l i l , praeposilo duce quem e l C ευθύς ό τ ώ ν Σαρακηνών ηγούμενος ναύς πλείστες 
fldissimum habebatet belli haud expertem, Gbaleu κατασκευάσας κ α τ ά τού Βυζαντίου ε κ π έ μ π ε ι , ^γζ-
eorunt l inguanominalum. H i c a d Byzanl i i suburbana, μόνα αυτών έ π ι σ τ ή σ α ς , άτε π ιστότατον κα\ τά TO-
eumque locum quem Hebdomum vocanl , classero λ έ μ ι α έ μ π ε ι ρ ο ν , κατά τήν εαυτών διάλεκτον Χαλεν 
appel l i l .Contra quem Constanlinus cum37 ingenli δνομαζόμενον · δς αναχθε ίς προσωρμίζετο έν προ· 

Y A R L E L E G T I O N E S . 

·• qnidni Χαλκηδόνα? an Χαλκηδόνος πόλ ιν?cf . ρ . 40 24. *· έ«* Η ρ α κ λ ε ί ο υ ? 
ΟύαλεντΙνου Ρ . 1 8 posl θέσθαι deesse videlur έζήτουν aat έβουλεύοντο. 

P E T A V I I N O T J E . 

Ι Τ Ούαλεντίνον PeUTiui, 

(85) Προχειρίζεται Παν Λος. Tbeopbanes e l Ce -
<11 enus aiiuo ab Heracl i i morle allero P y r r b u m e 
>ede dejeclum ac Paulum ejus loco stiffecliim 
;»siruuitt, Ociobr i mense, i n d . 4 5 ; quibus e l diserle 
Nosier assenliiur. Quare a. C . 644, eodem quo 
Ilet-aclitts obi i t , ejecliis esl Pyr rhus , ' i ion 642, u l 
r s l in Ai tna l . ninpe ind . 45 i n i i i a. 644 Sepiem-
b r i . P o n o cum non anle abrogalutn Heracleonae 
i m p e i H i m boc a c c i d e r i i , qui quidem mensibus 
senis imperavi l , facile mib i persuadeo 6 iilos n icn-
scs ιιοιι essc a Gonalariltni Heracli i fllii, sed ab Hera -
c l i i ipsius obi iu numcrandoe, ita u l c u m Goosiani ino 
i hbus tuerisibus e l diebus 43 i inperar i l , ex Herac l i i 
lestamenlo. Ilaque boc ipso a . circa Ju l ium mensem, 
Heracleona pulso, Gonslans imperium auspicaius 
. s l . Expendendum vero i l lud ai lenl ius quod s c r i -
b i l Zonaras, Heracleonam boc anno decemiem 
luisse. Hoc s i verum es l , naius e s l c i r t a a. G . 632, 
J ierac l i i 22. A l uul la bujus rei apud bisloricos 
iuenlio. Anno quidem 630, ind . 4 , Nov . 7, naiue 
in Orienle ex Mar l ina conjuge David, eademque die 
Heraclius Heractri juuior is sive Gon&lanliui (ilius 
q u i poslea Gonslaus esl dicius. P o l u i l ig i lur bac 
nomii i i i in s imil i ludiue deceplus Zouaras Borac l iu iu 
i>tum Heraclii senior isel Mariinae l i l ium pu ia re .Mih i 
vero dubium IIOM esi quin Hcracleonas l le rac l iu* 

il ie s i l , qitem Noster p . 17-20 i n Laxiea oalua) 
refer i , a. sci l icet Herac l i i 42 vel 46, qui luro, ccn 
i n ordinem redaclus es t , annos babtiil fermR 
46 vel 20 . Au t cer le Gonsianl inus al ler Beradit 
Qlius ex l l a r l i i i a , quem a . Herac l i i quinlo nalBm 
esse Cedrenus ac Tbeophanes scr ibunL Nequc 
enim is cum Heraclio confundi potest, qoi iii ipsa 
expedilione natiis e t l In L a x i c a , a l lqnol annis po$i 
Cons la i i l inum l l a r l i n » filium quod foruase verius 
e s t : Ua enim iniperare coeperil a . selaiis 26. Alqui 
p lur ima hic ab Heracleona dicla faclave narraoiur, 
q u » « g r e a l ier i quam ei q « i v i r i l e m aHatem aui» 
g e r i l accotnmodari possint. 

(86) Κωνσταντίνος ovv έν Σι*εΛΙα. 4ngen§ \fc 
annorurc biaius e s l . Quare asierisco nolandvu 
bii i ic locum e x i s i i m o : neque enim adeo supiauto 
fuisse Nicepborum arb i i ror u i aonoruoi 27 resge* 
slas ne l i l l e r a quidem al l iger i t . 

(87) Καϊ τούτον άρζαμένον. Constanlinui 
goiiaius CooManlei i i excipi t . Gujus lemporibas 
Saraceni Afr icam e l Or ien iem vaslant. N * l u c 

tameu anle atuiuin bnjus imperi i quinlom w 
Tbrac ia in navigarunl . Qno anno ab A p r i l i wensc 
ad Seplembreui itsque continoo pugoaittin e§», 
capia Gyzico ibidetu bieinarut i l . 
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αστείοις του Βυζαντίου , κατά τδν παραθαλάσσιον χ navium numero coniendi l , c l per frequenlia quoi i 

τόπον τδν καλούμενον "Εβδομον. Τούτον *· α ίσθό- diauaque ceriamina belluin a verno tempore ai 
μένος Κωνσταντίνος ά ν τ ι π α ρ α τ ά τ τ ε τ α ι κα \ αύτδς 
βτόλφ μ ε γ ά λ φ . Ύ φ * ών πλε ίσται ν α υ μ α χ ί α ι έκαστης 
ημέρας έγ ίνοντο, του πολέμου συγκροτουμένου ά π δ 
τοΰ εαρινού μέχρι φθινοπωρινού κα ιρού . Χ ε ι μ ώ ν ο ς 
21 έπιγινομένου δ τών Σαρακηνών στδλος δ ι α π ε ρ α ι ω -
Οε\ς έν Κ υ ζ ί κ φ ώ ε χ ε ί μ α ζ ε , κα \ πάλ ι ν έαρος α ρ χ ο ­
μένου εκείθεν άναχθε \ς ω σ α ύ τ ω ς τοΰ διά θαλάττης 
ι«)λέμου εΓχετο. Έ π τ ά ούν έτεσι (88) τοΰ πολέμου 
διαρχέσαντος τέλος ουδέν πλέον δ τ ώ ν Σαρακηνών 
ήνυ σε σ τ δ λ ο ς , άλλά πολλούς τ ε άνδρας μάχ ιμους 
αποβαλόντες κα \ δε ινώς τραυματ ισθέντε ς κα\ χ α λ ε -
τ.ώς ηττημένοι ύπενόστουν πρδς τά οίκεία καταίρον* 
•.ες. Προς δέ τοίς πελάζουσι (89) τοΰ Συλλαίου γ ε -

lempore ad 
auluiAnum usque perduclum es i . Appeienle li ieme 
Saracenoram classis irajeclo mar i C y z i c i hiemavit, 
ac rursum primo vere instauravit. I lunc in modum 
seplem lolos annos bellum l e n u i l . Tandem vero 
Saracenorum copiae cum nib i l promoverent, quam-
plurimis soorum amissis, iisdemque forl issimis, nec 
paucis grav i le r vulnerai is , aegre superali in patriam 
reversi sunt. Verum in ipso redi lu dum adSyllaeuni 
mare propius acceduni , vebemenlia veniorum ac 
fluclibus obrul i ad unum omnes per ieruni . Sarace-
i iorum princeps, audiia suapclassiscalamiiaie, lega-
los ad Constani inum m i l l i t , qui annua Ir ibuiorum 
paciioac pacem cuai eo compouerent. Imperator 

νόμενοι ύ π δ σκληρών π ν ε υ μ ά τ ω ν κα\ θαλασσίου Β kis exceplis audilisque qure proxime re lu l imus , 
κλύδωνος καταληφθέντες π α ν σ τ ρ α τ φ διώλοντο. Ό 
U τών Σ α ρ α κ η ν ώ ν (90) βασιλεύς τδ τοΰ στύλου-άκου­
σας δυστύχημα πρέσβε ι ς αποστέλλει πρδς Κωνσταν-
ιι»ον ώς σπε ισδμενος πρδς αύτδν έ π \ τελέσμασιν 
ένιαυσίοις. Ό δέ τούτους δε ξά μ ε νος και τά δηλω­
θέντα ά κ η κ ο ώ ς σ υ ν ε κ π έ μ π ε ι αύτοίς Ι ω ά ν ν η ν τδν 
χατρίκιον , τ& έπ ίκλην Π ε τ ζ ι γ α ύ δ ι ο ν , πολυπε ιρ ία 
και φρονήσει δ ι α φ έ ρ ο ν τ α , ώς τ ά έ π ι τή ε ίρήνη δ ι α -
Άίχθησόμενον · δς πρδς τ ά τών Σαρακηνών γενόμενος 
ήθη συμβαίνει τε αύτοίς δρκοις τήν ε ίρήνην βεβα ιω-
σάμενος έ π ι τ ρ ι ά κ ο ν τ α έ τ ε σ ι ν , ώστε παρέχεσθαι 
Τωμαίοις ύπ& τ ώ ν Σαρακηνών άνά έτος ποσότητα 
χρυσίου τρε ί ς χ ιλιάδας άνδρας τε α ίχμαλώτους π ε ν ­
τήκοντα κα\ ί π π ο υ ς π ε ν τ ή κ ο ν τ α . Τ α ΰ τ α άκηκοότες 

Joannem pai r ic ium cum i l l i s r emi l l i t cognoinenlo 
Pe lz igaudium, v i rum U3u rerum ac prudemia i n s i -
gnem, ut pacem cum Saraceno cons i i iuere i . Qui 
cum ad Barbaros venissel , t r iginla annorum indu-
cias cum eis paclus es l , e t . ulr inque jusjurandoin 
acceplum. Pacis condiiiones bae fuerunl : u i i Sa ra -
ceni Roinanis Iria aureorum ini l l ia penderenl, cap-
tivoruro hoininum capila quinquaginta, tolidem 
equorum. Quae ubi ad Occidentales barbaroe per-
l a l a sunt, Avar t im scilicet ducem aliosque principes 
qui ultra cosad Occidenlem babilant , 3 8 m u n e r a 

cum legaiis ad imperaiorem m i i t u n l ac pacem po-
s t u l a n l ; quibus imperator assetisus cst. h a deinceps 
tain i n Oriente quaro Occidenle a l i i ss ima pax ac 

xalol πρδς τ κ έσπέρ ια οίκοΰντες μ έ ρ η , τουτέστιν δ C tranquill i las fu i l . 
των'Αβάρων ή γ ε μ ώ ν κα\ οι έπέκε ινα άρχοντες τ ώ ν π ρ δ ς δύσιν π α ρ α κ ε ι μ έ ν ω ν ε θ ν ώ ν , διά πρέσβεων 
δώρα τ φ βασ ιλε ί στείλαντες ε ίρήνην έζήτησαν · έφ ' οίς ε ιξαντος τοΰ βασιλέως ε ίρήνη τδ λοιπδν κα\ γ α ­
λήνη έν τε τ ο ί ς έψοις έν τε τοίς έσπερίο ις έβραβεύετο . Κ α \ τ α ΰ τ α μέν ούτως ε ί χ ε . 

Αεχτέον δέ ^ δ η π ε ρ \ τ ή ς τών λεγομένων Ούννων Nunc de Hunnorum, i i l vocanl , ac Bulgarorum 
χαί Βουλγάρων αρχής x a \ καταστάσεως αυτών . prtmordiis diccndum esl , quoque modo in iis sedi-
Qtp\ τήν Μ α ι ώ τ ι ν (91) λ ίμνην κ α τ ά τδν Κ ώ φ η ν α bus cousl i tu l i sun l . A d Maeoiidem paludem j u x i a 

1 τούτου ? c f . p . 15, 17. 

V A R h K L E C T I O N E S . 

PETAVII N O T i E . 

(88) Έχτά οίν έτεσι. S c r i b i l Tbeopbanes e l 
Cedrenus a. Cons ian l in i 9 Mardailas L ibanum inon-
lem occupasse, lanluraque Barbaris injecisse ter-
rorem Ui pacem i l l i co a Romanis peiierint. Ja in 

2uod7 lotos annosbic nosler Innui l obsessain es.se 
polim, idem Cedrenus ac Tbeophanes aflirmare 

Tidenlur. V e r u m sub ejue impcrio Coi i s lan l in i non-
nisi anno 5 i n Thrac iam dclati su i i l eodemque 
aono coiifectum es l ope divina bellt im. Quare cum 
ambigue loquanlur i l l i , de lolo belli teinpore, 
qnod eiiam subConstanie gestum es l , par esl an -
norum numerum accipi . Etenim a. ejus 26 Cbalce-
donem appuUi maxiina inde praeda pot i i i sunl , a 
quo lempore ad a. Pogonal i quinti i in anni sunl 
septenL A l q u i c l ia in a. Cotislanlis 21 et deinceps 
« p i u e in Thraciain navigarunl . Ergo i l a Torsitan 
componenda res est, u l , quanquam plures aimos 
bellmu lenuerit, tamen nonnisi sepl iesCpol im usqtie 
populabundi pervenerinl . Insiguis bic annus C o n -
•Utiiiui quinlus fui l G r x c u l i , u l v o c a n l , ignis 
Hiificio tum reperio, ctijus auctorcin perbibeiit 
Cullinicuiii queiudain, arcbi lcctum I le l iopol i ianum 

e Svr ia ; qtio poiissimum Barbar i profligati sua i . 
(J9) Πρός δέ τοΊς χεΛάζονσι. Syleum i iner 

Lycian urbes e l Painphyliae iiutnerat Constnnl imis 
D Purpbyrog. I. ι i)e Them. a Vulcan io ediio. S le -

pbanus : Σύλειον πόλις Φρυγ ίας διά τ ή ς ει δ ιφθόγ ­
γ ο υ . Τ ινές δέ Π α μ φ υ λ ί α ς . Adverte per ε ι , noti per 
ac-scribendum. 

(90) Ό δέ τώτ Σαρακηνών, A c c i d i l boc a. C o n -
s lan l in i 9, cuin Samceni a Mardait is L iban i m o n -
l i s insessoribus premerentur. Sed qiiml ad i r i b t i l i 
suminam per t inei , longe a Nicepboro discedit Tbe<*-
pbanes, dinn a i i έ γγραφον γενέσθαι ε ίρήνης μεθ* 
όρκου λόγον έ π ι συμφώνου ετησίου πάκτου π α ρ έ χ ε ­
σθαι τή Ρωιχαΐκή πολ ι τε ία π α ρ ά τ ώ ν Ά γ α ρ η ν ώ ν 
χρυσού χ ιλ ιάδας ' τ ξ ε ' , κα ι άνδρας αΙχμαλώτους η ' 
χ ι λ ι ά δ α ς / και ί π π ο υ ς ευγενε ίς ν \ Imraauis peneiia-
U o ; a l CedrenuR χρυσίου χ ιλ ιάδας ι ' . 

(91) Περί τήν Μαιώτιν. His alHnia de Bulgarie 
nar ra l Tbeopbanes p. 296 — 8. S i ib j i c i i Gonslan-
l i n i adversns eos expedi l ionein . Hujns πα ρε κ βολής 
La i i nam inierpreial ionem ex Miscelta Pait l i Dtacoiit 
pelere quivis potest, qui plerisque i u l ibr is Theo« 

http://es.se
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Copbinem fluvium si la es l magna Bulgar ia , e l quae 
Gotragorum gens d ic i lu r ejusdem cuin tllis gcneris. 
Porro Conslantiui lempore, qui in Occidenle o b i i l , 
Guraius quidain genlium i l larum princeps ex liac 
v i i a discedens quinque iilios r e l iqn i l , quibus hoc 
lestamenlo prxcepi t , tie seorsiin a se invicero ha -
b i l a r e m , quo i inperiuin commimi concordia s l ab i -
l i rent . A l i l l i paternis mandaiis uegleclis paulo post 
sejuncii suni , adeo u l suam quisque populi partem 
abducerei. U o n i m primus Basianus ex parenlis 
praecepto pal r io in solo in hanc usque diein c o n s l i -
l i t . Secundus Coiragus iransinisso Tanai horurn ex 
adverso sedes posui i . Qiiarlt is irans Is l rum pene-
Irans, in Pamionia , quse minc sub A v a r o n i m po-
teslale est, foedere cum babilaioribus inito domic i -
l iuin collocat. Quinlus in Kavennalem Penlapol im 
delaius ac Bninai iorum veciigalis lacius es i . Deni -
quc terlius Asparuch noiuine Danaprin e l Danaslrin 
3 9 flumiua (rajiciens ad Danubium consedil , ubi« 
locuin ad babiiaiidum idoneum occupavit, quem sua 
lingua Ogluiu appellant, accessu diiTicilem e l b o s l i -
bus inexpugnabilein; cujus anler iorasi lus asperiiaie 
e i puludibu, muni ia sunt, poster ioraprerupl is r u p i -

P A T R I A R C I L E C P . 932 
Α ποτά μον καθ ίστατα ι ή πάλα ι καλούμενη μεγάλη 

Βουλγαρία κ α \ οί λεγόμενοι Κ ό τ ρ α γ ο ι , ομόφυλοι 
αυτών κα\ ούτοι τυγχάνοντες . Έ ν δε τοις Κωνσταν­
τίνου χρόνοις δς κ α τ ά τήν δύσιν έ τ ε λ ε ύ τ α , Κουράτός 
τ ι ς τοΟνομα κύριος γενόμενος τ ώ ν φύλων τούτων τδν 
βίον μεταλλάξας π έ ν τ ε καταλ ιμπάνε ι υΙούς, έφ ' ο!ς 
δ ιατ ίθεται μ η δ α μ ώ ς τ ή ς αλλήλων άναχωρισθήναι 
δ ια ί της , ώ ς άν διά τ ή ς προς αλλήλους εύνοίας τ ά τ ή ; 
αρχής αυτών διασώζοιτο. Ούτοι μ ι κ ρ ά τ ή ς πατρικής 
φροντίσαντ.ες π α ρ α ι ν έ σ ε ω ; ολίγου παρψχηκύτος χρό­
νου διέστησαν α λ λ ή λ ω ν , έκαστος αυτών τοΰ λαού 
Γδιον μέρος άποτεμνόμενος * ών ό μέν π ρ ώ τ ο ; Βα« 
σιανδς Μ (92) υίδς λεγόμενος κ α τ ά τ ά ένταλθέντα 
α ύ τ ώ π α ρ ά τοΰ π α τ ρ δ ς έν τ ή προγον ική γ ή διέμεινε 
μέχρ ι τοΰ δεΰρο, δ δέ δεύτερος λεγόμενος Κότραγος 

Β τδν Τάναϊν περα ιωθε ί ς ποταμδν φκησε τούτων αντι­
κ ρ ύ , δ δέ τέταρτος τδν Ί σ τ ρ ο ν π ο τ α μ δ ν διαδας έν 
Παννονία τ ή νύν ύ π δ Ά β ά ρ ο ι ς κ ε ι μ έ ν η , αύλίζεται 
ύπόσπονδος τ ψ έ γ χ ω ρ ί ψ έθνει γ ε ν δ μ ε ν ο ς , 6 δ* πέμ­
πτος κατά τήν Τ α β ε ν ν η σ ί α ν πεντάπολιν Ιδρυσάμενις 
ύπόφορος Τ ω μ α ί ο ι ς έγένετο. Τούτων δ λο ιπ ί ς τρίτος 
άδελφδς δνομα Ά σ π α ρ ο ύ χ τδν Δάναπριν κα\ τον 
Δάναστριν (95) ποταμδν π ε ρ α ι ω θ ε ί ς π ε ρ ι τ>ν Πστρον 

· · υΐδς Βασιανδς Τ 

V A B L E L E C T 1 0 N E S . 

P E T A V I I Ν Ο Τ Λ . 

pbanem ad verbum reddi i , p ra se r l im poslerioribus, 
u l ex iisquse sparsim exscripsimus couslare poiest. 
flain priuribns iu libris longe diversus aTbeopbane 
Diaconus c s l ; id quod alio loco deiuonslrabiuir. 

Ibid. Mn l i a suni bac in lopographia perperaiu a 
Tfieopbaiie descripta .Pri imini A i c l iiigeuiem fluvium 
asseril cum Tanai misceri aique in Mxoitdetn de-
currere : sed aniea rursus a Tauai dlduciuin G o -
pbiiieiu vel U m - c v e l excipere (nain ambigiie loqui-
lur ) , alque in P o n l i i u m exouerare sese, ad Necro -
pyla e l Κριού πρόσωπον . Sun l lia?c i fgro l i veleris 
soinnia. A i e l idem esl ctim Kba S innaiiae Asiaticae 
i«g<:iiii saue ttuvio, quem Edel ab accolis Tartar is 
bodieque nouiitiari rtsferunl, ab ali is Volga. A l is 
i iequeci im T.»uai ni iscel undas. neque in Moeotidem, 
sed in i iy rca i ium pelagus evolvi iur . Sed e l i a l sum 
Tanain ab lbericis Pyl is au i Gaucaso fluere. Quod 
vero iiioitblruiii bic procreal, CUIII ab A l e l i s et 
Tanais divor l io exinde Gopliinem Ίιι Κριού π ρ ό σ ­
ωπον derivai? qtiasi Rba iraus Tanain elapsus, 
ini iumeris peiielrults amtiibus, ac Tauricam Cber-
sonesuin, quain la ia es l , emensus in Pun l i cum 
decurrai . lnaudi ia plaue s u u l i s l a . A l cniin Theo-
pbani condouaiida eo uiagis bicc osci lanl ia , qnod 
e l iu bisLuriarum sc i ip lonbus aliis plerumque vel 
lides liac iu pa i ie vel di l igeulia desiderari soieal . 
Sed nuiuo in buc i raciu deliueando luculeniius e r ra l 
quam qui accuralissimiis e i l iabvlur a noiuii i l l is e l 
baberi volutl Aniiuianus. U ic I. 22, sic P o m i -
cam il lam regioueui uarraiiuiiu sua delonnal 
u l aliaui ex"aiia repenie fecerii . In priinis Eux inuu i 
a i l S i y i b i c i arcus in speciem gciuiuis cormbus 
in l l ecn , quod verum es i . Quod aulem cxlre iua 
hujus arcus duus es>e Bosporos asseril , Ciuuue-
j i u i u c l Tbrac iu iu , boc vero perabbuiduiii es i . 
A d d i l euiudcm Eux iuum Maioiidis paludibus ad 
Or ie i i l cu i daud i , quud aeque άνιστορησίαν boiiiinis 
p rod i i . Quis adeo guogra[ibia3 rudis ,qui in Scyibico 
l i lo arcu uescial nervi iasiar As ia i i cu in esse l i l l u s 
a Uosporo ad Colcbos Pbasiuque lXuvium ? A c 
cum, ui idem loquitur, Scylbicus arcus c c i rcuiudu-

c i i s j i i ir inque inirorsus pandts e i paAalis coraibus 
effigiem lunae decresceutis oslendal , « e d i e U i e m 

ρ recla et rotunda regula divideuie, > pr imiim corau 
ab ora Tbraciaa in Κριού μέτωπον desiuere y inde 
regulae ins iar exleuio Cher>onesi h l i o r e alierum 
coruu aliquautum supra Ci i i i tuer i i i i i i Bosporuin 
inchoari , indidemque procul ad Colcbos e l Pbasin 
usque porr ig i , Ma3olidem porro Euxino Pon lo pror-
siis ad sepieii lriouem ii icumbere? Quae omnia poe-
larum eleganiissiuius Dionysius δ π ε ρ ι η γ η τ ή ς aurcis 
versibus cec iu i l . Reliqua apud eumdem Amiuiauuui 
non minus r id icula , ve lu l cum a Carambi proiaon-
lor io i nah l imam oram, cujus Halys iu i i iuu i esl, 
nervi speciein exbibere d i c i i duu^us arcus summi-
ia l ibus i m p l i c a i i . A i q u i longe aule Carambiu ille 
norvus i n c i p i l , nenue l l a ly s fluvius ei prumontorio 
adeo vicinus c s l . Mi t io atia peraeque absoua, qoaeiu 
bac Pun l i e l in i E g y p i i cborograpbia e l in aliis 
fenue ouinibus cotninatere solel . A ique u l ex Tbeo-
pbanis lan i lu rb ida d^scriplione l iqu id i uicunque 
al iquid e x p n m a U i r , magnaiu il le Bulgariam ad 
Mjeolidis paludescis Tauain c o n s l i i u i t , ubi lazyges 

D e l Roxolani .uiique Scyibie quondain vel S*r-
malae, i iui ic Moscbovilie 4 vel minores Tar l a r i IIUH-
cupai i . 

^ (9i) Βασιαγός νΙός. Var i e hujns nomen conci-
p i lu r , u i e i palr is , ψι\ Crobaius a Theopbaue dici-
l u r , lilius vero Balgaigan vel Baigaiau. 

(U3) Tor Aarujipir καϊ Aarowrpir. Cedrenos 
in a. Copronyuii 23 lluvius illus conjuiiclim uomi-
na l , Daiiubiuin, Κούφην , Dai ias i r iu e i Daiiaprin. 
Κούφην versimile es l Copbineui esse, de quo pjulo 
amea. Jornandes, De rebut Geticis, c Scyibia, io-
q u i i , Gerin ui;e lerra: coii l i ins eo lenus ubi Isier 
o n i u r anuiis , vcl slagnum di la la lur Mysianum, 
teudeiis usque ad fluiuiua T y r a m , Danabirutu ei 
Vagosolam magiiunique i l luui Uanaprmti. > paulo 
posl : c Aule» vero, qui suni eoruui foriis imi 
qni ad Poni icum mare c u r v a n l u r , a Danasiro 
exicnduuiur usque ad Danaprum; quas (lumiua 
i i iu l l is maiisiouibus ab inviccui abaunl. > J&ui 
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©ίχίζεται, τόπον πρδς οίκησιν έπ ιτήδε ιον , "Ογλον τ ή Α bus ac salebris lanquam muro val lantar . I locmodo 
σφών χαλούμενον φ ω ν ή , καταλαβόμενος , δυσχερή τε divisa genie acdiss ipa la , Cliazaroruin nauoex inle-
xx\ άνάλωτον π ο λ έ μ ι ο ι ; υ π ά ρ χ ο ν τ α * ασφαλής τ έ rioriBcryIiaprofecta ,qua3Sarinalisvicinaesi,excur-
έστ ι 1 1 τά μέν έμπροσθεν τή τ ε δυσχέρεια κα \ τ ω siones tmpune faciebai. A lque i ia gra*sanles i rans-
τελματώδης είναι τ υ γ χ ά ν ω ν , τ ά δ' δπ ισθεν κ ρ η - dtrctis copiis u l l ra E u x i n u m mare p e r v e n i u n l , ubi 
μνοίς ά β ά τ ο ι ς τ ε τ ε ι χ ι σ μ έ ν α M . Ούτω τοίνυν τού έθνους Bajanum in suaiu potcslaiem redigunl ac sl ipendia-
διαιρεθέντος και σκεδασθέντός , τδ τ ώ ν Χ α ζ ά ρ ω ν r ium faciunt. 
φΰλον άπδ τού ενδοτέρου τ ή ς Βερυλίας (94) λεγόμενον " χ ώ ρ α ς ώ ς πλησίον-τών Σ α ρ μ ά τ ω ν φ κ η μ έ ν ω ν 
πλείστης * 4 αδείας εντεύθεν έπέτρεχον . Τ ά το ιαύτα π ά ν τ α κατέδραμον χ ω ρ ί α τ ή ς υπέρ Πόντον τούτο 

Εύξεινον γ ή ς κα ί θαλάττης έ π έ ρ α σ ε · μεθ 'ων κσ \ Βαϊανδν ύπεξούσιον ποιησάμενος ε ί ς ά π α γ ω γ ή ν "* 
φόρων κατέστησε. 

Κωνσταντίνος δέ , επε ιδή ί γ ν ω ώ ς το σκηνώσαν Constantinus postquam comperi l ab ea genle, 
τ ο ν " Ί σ τ ρ ο ν έθνος τ ά πλησιάζοντα τ ή ς ύ π δ ' Ρ ω - quae ad Danubium babitabal , Roinani imper i i 
μαίωνάρχής χ ω ρ ί α καταθέον δ ιαφθείρειν , έπεχε ίρε ι , l i imiem v a s l a r i , mil i taribus copiis in Thrac iam 
στρατδν δπλίτην έ π \ τήν θ ρ α κ ώ α ν διαβιβάσας χώραν , ρ traductis adoruataqne insnper classe ad reluudendos 
έτι τε κα\ στδλον δ π λ ί σ α ς , κατά τού έθνους ώς ά μ υ - i t lorum impetus progredi iur . Bulgar i vero eque-
νόμενος n ώ χ ε τ ο . 01 δέ Βούλγαροι τών τε Ι π π ι κ ώ ν s t r ium ac navaliuni copiarum multitudinem conspi-
χ ι ί πλω ΐμων τ ά π λ ή θ η θεασάμενοι κα \ τ ψ α ίφν ιδ ίψ* · c a l i , subiiaqoe re nec opinaia perculsi , ad inun i -
κ»\άνελπίστψ κ α τ α π λ α γ έ ν τ ε ς πρδς τ ά εαυτών δχυ - menta sua conftiguint. Ιιι quibtia cum qnatriduo 
ρώματα έφυγον, τέτρασιν ή μ έ ρ α ι ς έκείσε ύπομε ί - t i iansisseni , neque ob loconim asperitaiem Romaui 
ναντες ·κα ι τ ώ ν ' Ρ ω μ α ί ω ν μή δυνηθέντων αύτοίς grope manum consercre posseni, confinnali an i -
πολέμω σ υ μ μ ί ξ α ι διά τήν δυσχωρίαν τού τόπου , niis e l alacriores facti sun l . lnter haec impera-
άνελάμβανόν τ ε αυτούς κα\ προθυμότεροι έγένοντο. ΙΟΓ ex pedum aegriludine acr ior i dolore pe rc i i i i s ' 
Ό δέ βασιλεύς νόσω ποδαλγική συσχεθε\ς χαί όξυ- Α <1 urbem Mesembriani curandi corporis g ra t i i 
παθήσας έ π \ Μεσημβρ ίαν (9δ) τήν πόλιν ά π έ π λ ε ι 4 0 delalus est, cum anie ducibus suis aique exer-
θίραπείας ένεκεν , προστάξας τοίς άρχουσι κ α \ τοίς ctiibus mandassel ut in muni l ionis obsidione perge-
λαοίς προσεδρεύειν τ ψ δ / υ ρ ώ μ α τ ι κα \ δσα π ρ δ ς r e n i , et quas ad gentem i l lam propulsandam p e r l i -
άμυναν τού έθνους κατεργάσασθαι . Φ ή μ η δέ τ ι ς nerent , omnia pcrf icercnl . Verura cum fiigerc 
έδέδοτο1· τδν βασιλέα φεύγε ιν μηνύουσα, δι ' ήν θορυ- imperalorem fama pervulgasset, consternali nostri 
βηθέντες ούδενδς διώκοντος συντόνως έφευγον* 0 . Ot C passis manibu* fugiunl, quibus couftpectis Bulgari 
δέ Βούλγαροι έπ ιδόντες έπεδίωκον κ α ρ τ ε ρ ώ ς , κα\ velienieulius fugienlinin lerga premere , e l qnos 
δαους μέν τ ο ύ λαού κατελάμβανον άνήρουν, πλε ί - assequi poleranl c x d e r e , plerosque vulnerare. 
στους δέ κα \ έ τ ρ α υ μ ά τ ι ζ ο ν . Περαιωθέντων δέ τού c u r a Danubium Iransiissenl, e l ad Barnam, 
Ί α τ ρ ο υ 1 1 έ π \ τ ή ν λεγομένην Βαρνάν (96) πλησίον q , i a e prope Odyssum e i eminenliora i l la medi lc r -
Όδησσού κ α \ τ ο ύ υπερκε ιμένου μεσογαίου, τδ ίσχυ· ran<»a es l , pervenissenl, cum eum locnm undiqne 
pov κα\ ασφαλές τού τόπου πάντοθεν έκ τε τού π ο - e\ a fluvio et a rvgionis asperilalc muni lum aniinad-
ταμοΰ κα\ τής α γ α ν δυσχωρίας θεασάμενοι ενταύθα ver lerenl , ibidem cas l i a mela l i s tui l . Sed e l S c l a -
σχηνοΰσι. Κ ρ α τ ο ύ σ ι δέ κα \ τών [ έγγ ι ζόντων] π α ρ - vinorura genicm, qua» i l l i c in propinquo degebat, 
φκημένων Σκλαβηνών εθνών, καί ούς μέν τ ά πρδς j n poiestalem redigunl , ac pariem suorum in eo 
Άβάρους π λ η σ ι ά ζ ο ν τ α φρουρείν, ούς δέ τ ά πρδς l imite qui Avares respiciebat c o l l o c a n l , afios 
Τωμαίους έ γ γ ί ζ ο ν τ α τηρείν έπ ιτάττουσιν . Έ ν τού - Romanorum (inibus ob j i c iun l . Quibus rebus auc l l 
τοις Ισχυρωθέντων κα\ αύξηθέντων , τά έ π \ Θράκης a t que confirmali Thracrae oppida locaque omnia 
χωρία τ ε κ α \ π ο λ ί σ μ α τ α καταδηοΰν έπεχε ίρουν . Τ ψ populanlur. Qnare imperaior aunua pensilaliono 
βασιλεί δέ ανάγκη ήν τ α ύ τ α δρώντι έπ\ τελέσμασι promissa pacem cum iis facere coacius es l . 
"ρος αυτούς σπένδεσθα ι . D 

Ούτως το ιγαροΰν είρ-ηνευούσης πάντοθεν τ ή ς S i c ig i lu r , pace ubique per Romanum iinperium 

V A R L E L E C T I O N E S . 

1 1 τέ έ σ τ ι . γ ά ρ έστ ι} " τ ετε ι χ ισμένος? β ι λεγομένης ? " μ ε τ ά π λ ε ί σ τ η ς ! *· υπαγωγή ν Ρ . β« π ε ρ \ 
τόν! , Τ ά μ υ ν ο ύ μ ε ν ο ς ! " α ί φ ν ι δ ί ψ ? 1 9 .δ ιεδέδοτο? u έ φ υ γ ο ν ! , ι τον " Ιστρον! 

P E T A V I I N O T J E . 

Danaelrns ab incolis Borysll ienes d i c i l u r , ut (94^ Της ΒερυΜας. Ilanc Berzeliam vocai Tbeo-
idem les la lur , e l bodie Dnieper appellaiur, quocum pbancs, a l i i B t r z i i i a m . Sed corrupia suul qua2 
t.xho a quibusdam Oanaprus conf i indi lur , in le r aequunliir . ' ' . » , . , . 
quem e l I s l rum Danasirue est, u i Ammiai i i ia pro- (95) %Ex\ Μεσημβρίαν. Ρ . Diaconus m Misccl la 
dil I. x x x i ; i d quod anle nos Orle l ius observavi l . perperam meridiem v e r l i l , cum s i l p ropnuiu urbis 
Sed quianam Danaslrus i l le b i l nondum l ique l . i iomeii . ^ . . , . 
Forsiian idem esi cum T y r a Ouvio, Cupbis vero (96) Bapvav. Barna ct Odyssna fttosix ι ι ιΓβιιοπι 
cuin Ax iace , vel t on l r a . urbes. 
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consl i t t i ia , Monotbe l i l amm baeresis, quae jatn Uim Α "Ρωμαίων βασιλείας ή τών Μονοθελητών δυσσεβής 
ab Heraclio imperalore coeperal, nnjora i n dies 
incremenla capiebat , adeo ut Eccleaia calholica 
schismate divideretur [an. 680]. Quas ob ree 
Gonstanifnus generaks cenci l ium i n d i c i l , quo q u i n -
que priores oecumenicae synodi comprobaue et duae 
i n Chr is to Oomino 4 1 voluniates lotidemque ua-
turales acliones rccepuo s u n t ; decreluraque i l l am 
cuni divinitate perfecla, l um perfecla nilti looiinus 
boininis natura conslare. Contrariae vero baeresis 
auclores analhemaie damnanlur . Hunc in roodum 
rel iquum vitae lenipus ία otio ac pace transigens 
impei a lor decimo seplimo imper i i annu excessit t 
v i i a ; cujus corpus in regia sanctorum apostoloruiu 
basil ica aede sepultum est. 

R e l i q u i l imper i i successorem Just in iamim filium, * 
qui j am sexdeoim annos at l igeraL Atque l i i c impe-
r ium nacius [au. 685] quae a parenta suo de pace 
ac reliqua rei publ icaordinal ione cooslituta fueranl, 
oinnia perver i i t , unaque et initain cura Bulgaris 
pacein dissolvi l . I l inc equilibus ad Tbraciae loca 
missis conlra Sclavinos proflcisci lur fan. 688J. E l 
Tbessalouicam usque progrediens, quamplurit i i is 
i l l i c Sclavinorum genlibus pa r l im beilo, pa r l im de« 
di i ione io potestalem acceplis, easdcui in Opsiciana 
quam vocant regione per Abydum translalas c o l l o -
c a l . E x quibus ad triginta mi l l ia a rma iomm eduxi l , 
eumque peculiarein mi l i l em appel lavi l , cu i Gebu* 
lum cx nobil ioribus quemdain p reposu i l . A lque 

α ίρεσ ις έ χ ρ α τ ύ ν ε τ ο , ήδη τών ά φ ' Η ρ α κ λ ε ί ο υ τοΰ 
βασιλέως χρόνων λαβοΰσα τ ή ν α ρ χ ή ν , κ α \ σχίσμα 
ή ν π ε ρ ι τήν καθολικήν Έ κ κ λ η σ ί α ν . Ταΰτα διαγνούς 
Κωνσταντ ίνος (97) σύνοδον οίκουμενικήν συγκροτεί , 
ή τ ά ; μεν προλαβούσας π έ ν τ ε α γ ί α ς οικουμενικά; 
συνόδους έ κ ύ ρ ω σ ε , κα \ τά δύο έ π ί τοΰ ** Σωτήρος 
Χρίστου θ ε λ ή μ α τ α κα \ δύο φ υ σ ι κ ά ς ε ν ε ρ γ ε ί α ς , τέ* 
λειον αύτδν έν θεότητ ι καί τέλειον έν άνθρωπότητι 
δ ιατρανώσασα, κα ι τ φ άναθέματ ι τούς τ ή ς αίρέ?εως 
άρξαντας π α ρ α π έ μ ψ α σ α . Ούτως έν γ α λ ή ν η κ α ι είρη-
ν ική καταστάσε ι τ δ λοιπδν τ ή ς ζ ω ή ς δ ιατελέσας τφ 
έ π τ α κ α ι δ ε κ ά τ φ έτει τ ή ; βασιλείας αύτοΰ έτελεύτα. 
Κ α ι κατατ ίθετα ι αύτοΰ τδ λείψανον έ.ν το ίς βασιλείοι; 
τ ώ ν α γ ί ω ν αποστόλων μ ν ή μ α σ ι . 

Κ α τ α λ ι μ π ά ν ε ι δέ ε ίς τ ή ν βασιλείαν υίδν Ίουστι-
νιανδν έκκαιδέκατον έτος τ ή ς ηλικίας ά γ ο ν τ α , δς τής 
βασιλείας έπ ιλαβόμενος τ ά τοΰ π α τ ρ δ ς τής είρήνης 

ένεκεν κ α \ τής άλλης πολ ι τ ικής ευταξ ίας βραβευ­
θέντα δ ι έστρεφε . Μ έ θ ' ών λύει κα ι τήν προς τν^ς 
Βουλγάρους γενομένην ε ίρήνην . Ι π π ι κ ά δέ στρα­
τ ε ύ μ α τ α πρδς τοίς β ρ α κ φ ο ι ς δ ι α γ α γ ώ ν χ ω ρ ί ο ι ς χατά 
τ ώ ν Σκλαβηνών ευθέως ώ ρ μ η σ ε . Μέχρι δε θεσ-
σαλονίκης έκδραμών π ό λ ε ω ς , πολλά τ ώ ν έκείίε 
Σκλαβηνών γ έ ν η τ ά μέν π ο λ έ μ ψ τ ά δέ δμολογία 
π α ρ α λ α β ώ ν , ε ίς τήν τοΰ Ό ψ ι κ ί ο υ (98) λ ε γ ο μ έ ν η 
χώραν διά τ ή ς Αβύδου δ ιαβ ιβάσας κατέστησεν . Έξ 
ών στρατεύει άχρ ι κα \ έως** τρ ιάκοντα χιλιάδας 
λαδν, ούς έξοπλίσας λαδν έκάλεσε περιούσιον , άρ-

his fretus pacein cura Saracenis a parente iuilaro Q χοντα αύτοίς έκ τ ώ ν ευγενέστερων έπ ιστήσας Γε-
dls&olvit. A d baec slai ionem i l lam nu l i l um, quae in 
Libauo monle j am lum ab anl iquis leroporibus 
posiia fucrat, iude delrabi t . l g i l u r exercito contra 
itlos acto Sebastopolim pervenit. A l h i prodiu l i s 
ex adverso copiis pacem quidem *e, quanlum in sese 
f u e r i t , 4 2 inlegram servasse dixerunt. Quod s i 
Rotuani eam violare cupiant, Deum de cr iminis 
i l l iue aucloribus judicaturum, sed Justiniano bellum 
magis opianle [an. 681], i l l i foederie labulas e 
sublhni vexillo suspensas pra?ferri anle se jubeiit , 
alque rla contra Romanos prooedunl ; quos in fu-
gam conjicinnt, sed e l peculiaris i l le ScJavorura 

βούλον τούνομα. Ε ί ς ούς θ α ^ ή σ α ς λύει τήν πρδς τούς 
Σαρακηνούς π α ρ ά τοΰ π α τ ρ δ ς γ ε ν ο μ έ ν η ν είρήνην, 
μεθ ίστησι δέ κα \ τούς έν τ φ δρει τοΰ Αιβάνου λο-
χ ώ ν τ α ς έκ παλαιού χρόνου δ π λ ί τ α ς . Εκστρατεύει 

δέ κ α τ ' α υ τ ώ ν , κα \ κ α τ ά τήν Σεβαστόπολιν γίνεται. 
Κ α \ αυτοί δέ έκστρατεύσαντες β ν π ρ δ ς αύτδν παρα­
γίνονται · κ α \ τ ά μέν τ ή ς ε ίρήνης φυλάττεσθαι βέ­
βαια παρ* αυτών έφασκον, εί δέ βούλοιντο διαστρέ­
φε ι ν Τ ω μ α ί ο ι , θ εδν κ ρ ι τ ή ν τών α ί τ ί ω ν γίνεσθαι. 
Ιουστ ιν ιανού δέ μάλλον τ ή ς μ ά χ η ς · · αίρουμένου, 
ούτοι τδν τ ή ς ε ίρήνης έγγραφον λόγον ,έφ' υψηλού 
άναρτήσαντες σημείου προάγε ι ν έκέλευον, χα\ δή 

" τ ο ύ om Ρ . Μ έ ω ς . ε ί ς Τ 

V A R I A 5 L E C T 1 0 N E S . 

γρ. έ π ι σ τ ρ α τ ε ό ι α ν τ ε ς margo Ρ . 

P E T A V I I Ν Ο Τ Λ . 

τήν μ ά χ η ν ? 

j(97) Ταΰτα διαγνονς Κωνσταντίνος. S c x i a D (98) Τον Όψικίου. De Opsicianolbcroaieabunde 
synodiis coacla sub Agatbone babita es l a. 13 i m -

Ser i i (^onsianlini Pogonati,1rt auclor esl Cedrenus, 
icfpboius in Gbrotiico, c l a l i i . Tbeopbaues ad a . 

12 l e f c i l . Qui int»upiir p . 301 — 2 ul i imo a. Pogo-
nai i prolixe de synodi hujus lempore d i spu ia l , 
qua3 boc loco discuicre mini ine necesse e s l . U l ad 
6 synodum redeam, baud dubiuni es l quiu a. G . 
680 iucboata s i l , ind . 9, N o v . 7 die, Auiiaqiie s i l 
atino sequemi. Quo, u l referl Anastasius, 17 F e -
bruar i i Domiuica Γιιίι, cycia solis 18, l i i . dom. F . 
in actis 6 synodi notalur bic anutis Gons lamini 27, 
qnud reliquos palrc adbuc supersitie impe ra r i i . 
Onolus vero bic posl Constanlis obi ium fuerii ceno 
rieOuiri posscl, s i de inensc ac dic conslarel q»o 
Cuu&ums viverti desiit . 

disputat Gonstaiuinus Porphyrogeneia a Vulcanio 
ed i tus ; sub qtiocomprcbensi Bi tbyni , M y s i , Pbryges, 
Dardani, Troes. 'Οψίκιον L a i i n a vox esi , quare 
Obtcquianit nonnuuqiiam reddiinus : sign>fica( 
ei i im τούς προπορευόμενους έμπροσθεν τού βασιλέως 
έ π \ ευταξ ία κα \ τ ι μ ή . Ideo cuiues i is pra-erai, nou 
σ τ ρ α τ η γ ό ς . Inde verbum δψικεύε ιν . Joauues Cliui^-
c » s G r x c e nondum ed iu i s , qu i e$t penes R. Ρ · 
Pronlonem Ducaeum, ίιι Κ λ ι μ . α* · Είδον γάρ τινας 
φεύγοντας κα\ ακουσίως τ ψ βασιλεί προσερχόμενου-» 
κα \ α π α ν τ ώ ν τ α ς π ρ ο σ ε ρ χ ο μ έ ν φ , κ α \ τούτω λοι**ν 
έ κ ο υ σ ί ω ; δψικεύοντας , κα \ έν τ ώ π α λ α τ ί φ αύ·Φ 
συνεισελθόντας. 
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νατϊ Τ ω μ α ί ω ν έχώρουν. Ot δέ ε ίς φυγήν έτράποντο . Α populiis (ita enim voeabatm) ad Saracenos .de i ic i i , 
quibuscum Homanos communiler cafdebaut. Ib»c 
ilaque inodo sese advc i s i s gci.lem i l lam imperaior 
gcs s i i . 

Καί δ κληθείς περιούσιος τών Σκλάβων λαδς τοΤς 
£;ρακηνοίς προστ ίθετα ι , κα\ συν αύτοΓς Τ ω μ α ί ο υ ς 
dvjpouv. Έ ξ ού πλειον προσκτησάμενοι θάρσος, 
κλβιόνως τ ή ν 8 6 Τ ω μ α ί ω ν αρχήν έλυμαίνοντο. Κα ι 
υ μέν προς τδ έθνο; ούτως π ω ς έσχε. 

Εί; δέ τάς πολ ι τ ικάς αρχάς καθ ίστα άνδρας ά π η -
νεις καί ωμότατους . r Q v ήν Στέφανος ευνούχος Πέρ­
σ η ς ταμίας τών βασιλικών (99) χ ρ η μ ά τ ω ν , κα\ 
πολλά" τούς ύπδ χε ίρα α ίκ ι ζόμενο ; άχρ ι καί ε ίς 
τήν μητέρα Τομστινιανού τήν τδλμαν έ ς ή ν ε γ κ ε , 
μάστιγας αύτη έν σχήματ ι (I) ώ σ π ε ρ τούς παϊδας 
οί γραμματ ιστα \ έ π ι θ έ μ ε ν ο ς . θεδδοτον δέ τ ινα μο-
vayj>v, έγκλειστον τδ πρδτερον κατά τά θ ρ α κ φ α τού 
Στενού λεγομένου πύρου γεγονότα , τών δημοσίων 
λογιστήν (2), δν τδ δημώδες λογοΟέτην καλούσι, κ α θ - Β ac sol i lar iam yi lam duxcra l , p i i b l i a aerani pracjfer 
ίστηοιν, δς υπερβολή ώμότ ητος ού τούς ύ π ' αύτδν c ium cous l i l u i l , quein logotbeiam vujgo jauactipanl, . 
μόνον χ ρ ή μ α τ α έ π ρ α τ τ ε , μετεώροις σχοινίοις ά ν α ρ - Qui per summam crudelitaiem non .mpdo .a subjer 
τών κα\ άχ^ύρο ιςπερ ικαπν ίζων , άλλ* ήδη κα\ έτερους c i is s ibi pecunias exigebai, quos sublaiis fyujbus. , 

cxtensos palearum fumo qruciabal, sed eliaai ajios,. 
i l lus l rcs viros proscribcbal ac poenis inlolerabil ibus 
nccabal . 

CaHerum Leonl ium quenn|am pal r ic ium, ^enerp 
lsa i f r icum, qui Ori^nlalib.us copiis praefuerai, imi | l i s 
rehHs praechre ac ci im laude gestis insignem, 4 3 -
Jusliuiantis lotis iribtis annis in cuslpJia babuecal, 
euinque posloa «liiiiissimi Gr&ciae praeppsiierai 
eadem dic Byzanl io cedere coacluni. A d buqq 

J.mi voro civi l ibus wagUira i ibus offeros homi- .· 
nes ac crudelissimos praife<;it [an. 6 9 3 ] ; quqruqfct 
uniis Siepbanqs . f i i i i spado,genece. . ^ r ^ a , , fisei,, 
pisrfeclus, qui subjcclos sihi, oqinqs ijiajjnis £onJUi-. ; 

meliis alficiebat, adeo u i vel .Jqsiiuiani, inal^ejn a « r l t > 

dacia i l l ius appelerel, eique verjjera, quemaduiOr Λ 

dum pueris elcineniari is n iagis l r i splcnt, imenlaret,,. , 
ldem porro Tbeodoium quemdam monacbi io i , q u L 
prius in Tbraciae i inibus ad fi e i i apgusliaa jn£Jtis«uu„. 

περιφανέστερους άνδρας δημεύων x a \ αφόρητους 
ποινάς έττιφέρων άπέκτε ινεν . 

Αεόντιον δ ί τ ινα πατρ ίκ ιον έκ τ ή ς τ ώ ν Ί σ α ύ ρ ω ν . 
όρμώμενον χ ώ ρ α ς κα \ σ τ ρ α τ η γ δ ν γενδμενον τού 
ανατολικού (3) καλουμένου στρατεύματος , ευδόκιμόν 
τε πολλοίς πολλάκ ι ς γενόμενον, ύποφρούριον τρ ισ \ 
χρόνοις καΛ αύτδν Ιουστιν ιανός έποίησεν · ε ί τα τ ή ς 
φρουράς >ύσας στρατηγδν τ ή ς Ελλάδος προβάλλεται , 
αυθημερόν ά ν α γ κ ά σ α ς τού Βυζαντίου ά π α ί ρ ε ι ν . Πρδς C qoidam ex amicis inlempesla nocle veQJtiiil, Paulus., 

δν γίνονται φ ίλο ι τυγχάνοντες Αωρον · · τ ή ς νυκτός 
ΙΙαύλός τ ι ς μοναχδς τ ή ς Καλλιστράτου μονής υπάρ­
χων, αστρονόμος τ ή ν έτΛστήμην, κα\ Γρηγόριος 
μοναχδς κ α \ η γ ο ύ μ ε ν ο ς έν τ ή Φλώρου μονή , Κ α π -
παδόκης τδ γ έ ν ο ς , ώς προπέμψοντες . Αύτδς δέ ίδών 
ένεκάλει λ έ γ ω ν , ώ ς Μάτην μοι τ ά τ ή ς βασιλείας π ρ ο -
εμαντεύσασθε· νύν γάρένθένδε αποχωρούντα τδ τέλος 
με τής ζ ω ή ς π ι κ ρ δ ν καταλήψετα ι . 01 δέ τής δδού 
είργον, β έ β α ι α παρεχόμενο ι ώς εί μ ή δκνήσε ιεν , τ ή ς 
εξουσίας κ ρ α τ ή σ ε ι ε ν . Τούτοις πε ισθείς ευθύς επ ικο -
μίζων τ ι νάς τ ώ ν ύτρηρετών έτ ι τ ή ς νυκτδς έφ ιστα -
μένης και δ π λ α άνελόμενος ε ίς τδ πρα ιτωριον άνεισιν 

n imirum iiionacbus ex Gal l i s l ra i i coeuobio asi rolo*, 
giae dedilus, e l Gregorius monachus F l o r i mopat 
slerio praTeclus, genere Gappadox. Qui cum eum 
adiissenl velut honoris causa deducluri , a i bic i l lo^ 
inluens : F r u s l r a , i nqu i i , mib i in^perium vai ic inal i 
cs l is : nanc enim ex bac urbe digressum acer))u^ 
me vilae exi lus manet. I l l i discessu p rob ibere , 
cerloque pol l icer i , nisi jg^iavo e l inef l i . animo es^q 
vel le l , omnino imper i i compoii : m t fore. Qpjbus t 

verbis commolus il le cum al iquol servorum nianu . 
armalns noctu clam ad praeiorium ascendil . I jbi 
cum adesse imperalorem significasseni, cui a l iquul 

ήσυχη. Κ α \ σημα ινόντων ώ ς τδν βασιλέα παρε ίνα ι i l l i c negolii gerendum essei, pra?lorii praifectus^aper-
έν τοίς έκείσε π ρ ά ξ α ι τ ά κ α τ ά γνώμ»\ν, δ τού π ρ α ι - l i s janois o c c u r r i l ; queni i l l ico manibua ac ged ib i^ 
τωρίου · · ύ π α ρ χ ο ς ύ π ή ν τ α δ ι α ν ο ι γ ν ύ ς τ ά ς . π ύ λ α ς . · 8ν Β COHBlriiixit. Turri intro peneirans Leoutius cus lodia^ 
αύτίκα χ ε ί ρ α ς κα ι πόδας έ πέδη σε ν . Έ ν τ δ ς δέ γ ε ν ό - omnes l ibe ra l , et, armalis omnibus, ad forum pro-

V A R U E L E C T I O N E S . 

M τ ώ ν Ρ . t T κ α ί πολλά] δς πολλά? ·* άωρ ί? w πρα ιτώρίου Petavius : π ρ α ί ι ω ρ ο ς Ρ . 

ΓΕΤΑΥΙΙ ΛΟΤ^Ε. 

(99) Ταμίας τών βασιΛικών. Sacc l lar ium vocal 
Tbeopbant*s ( ρ . 306 D). Ιουστιν ιανός δέ , inqnit, ε ίς 
τά τού π α λ α τ ί ο υ κ τ ί σ μ α τ α έπεμελε ί το , και έκτισε 
τδν Ιουστ ι ν ιανού τρίκλινον λεγόμενρν κ α \ , τ ά τού, 
παλατιού π ε ρ ι τ ε ι χ ί σ ^ α τ ά , κα\ έπέστησεν έπε ίκτην 
Στέφανον τ δ ν Πέρσην Σακελλάριςν αυτού . Egiegni in 
iwii i u s l t n i a n i opus i l l u d , qnoda Gonslaulino M a -
nassis ce lebra lur versibns (3868-3872). Qnod jn a. 
cjue 0 confe f l TbeopbanVs, qui f i i i l C b r i s i i iJ93. , 
Quo auiio ecl ipsis sohs conligit μ η ν \ * Τ π ε ρ β ε ρ ε τ α ί ω 
ε' ή μ ε ρ α α ' , ώρα γ ' , boc esi Ociobris 5, feria \ \ 

P A T R O L . G R . C . 

bora 5, oyck) lunae 10, sofre 2 . Sigeberlns fruslra 
,a. 695 raiu.accidisse refert, bieiuiio post. 

(i) Μάστιγας αύτη έν σχήματι. lntenlassc so-* 
lutn scy i i^am, non e i a m veriieraese ex boc loco 
v i d e i u ^ A l Tlieopbaoes al Gedrenns δι ' άβτνών 
μαστ ί γώσα ι i radunl , boc esl babenis seu loris ceci^ 
Uisse. , · ; „ · • ; , » . > .r. · · · · 

<2) Τών δημοσίων Λογιστήν. Tbeopbanes γεννι* 
κδν λο^ρθέσ^ν voqal . . , 

(3) %ΑνατοΛικον. Dc boc tbemale consule qia^ 
babel Porpbyrogeniius. 

30 
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gredi lur , undo pcr lo lam urbcm dissipaios clamare Λ μ ε ν ο ; Λεόντιος π ά ν τ α ; τ ο ύ ; καθειργμένους έλυσε κσΛ 
jobet i i l ad Sopbias teniplum Gbri*l ia t i i omiies con- δπλίσας έ π \ τον καλού μενον φόρον έξώρμησε, κά-
v r n i r c n l [an. G 9 i ] . Quo Uinuiliu muhiUido omiiis κ£Ϊθεν σκεδαννύμενοι ° άνά π ά ν τ α μέρη τ η ; πόλεως 
couciia ad bapijsiuriuui frcqucns adveiiit. Leontius βοή κοάζε ιν έκέλευσε π ά ν τ α ς Χριστιανούς ε ί ; τδ 
cum motiacbis e i al i is amicis C i l l in icu in lunc ίερον τής Σοφίας π α ρ α γ ί ν ε σ θ α ι . Έ ξ ών πάν τδ 
urbis an i i s l i i em a d i i , ac descendeie 4 4 c ° n l i t e l πλήθος θορυβηθέν σπουδή πρδς τδν λουτήρα τής 
ad poptituiti clamare : ι Haec esl dies qtiam fcci l Ε κ κ λ η σ ί α ς ήθροίζετο. Ό δέ σύν τσίς μοναχοϊς κα\ 
Domii ius . > Populus vero J t is i i i i ia i io malcdicebal . έτέροις τ ώ ν φίλων πρδς Καλλίνικον τδν τηνικαύτα 
P o s l barc i inivprsi in Hippodroimii i i conf lminl ; ί εράρχην τ ή ς πόλεως έρχετα ι , κα ι β ι ά ζ ε τ α ι κατελ-
ir.oxqnc ut dies Hluxit, Jus l in ianum ad eos produ- θείν και φωνήααι π ρ ο ; τδν λ α ό ν ι Α ύ τ η ή ημέρα 
runt . Ga te r i im vocifcranlc plebe u l in imperalorein ήν έποίησεν ό Κ ύ ρ ι ο ; , ι Τδ δέ π λ ή θ ο ; Ίουστινιανδν 
gladio aniiuadverieretur, Leoul ius pro sua cum ejus έδυσφήμε ι . Κα\ ο ύ τ ω ; άπαντες έ π \ τδν χώρον τ ή ; 
pa l r eCons lan l ino amic i l i a viiac pepcrch, scJ lingua . Ι π π ο δ ρ ο μ ί α ς ώχοντο . Η μ έ ρ α ς δέ επ ιγενόμενης έκ· 
nc uaso tnuli laium in Cbersonam urbem d c p o r l a l , ^ φέρουαιν Ίουστιν ιανδν πρδς αυτούς . Κ α ι τής πλη-
amro cjns imperi i exacto dcciuio Leontius impcra - Ούος βοώσης βασιλέα ξ ίφος δ ιαδέχεσθαι , Αεόντιο; 
lor a popiilo salitialtis e s l . "Qui IUOX Slepbaiium β τού α ίματος αυτού φεισάμενος διά τήν π ρ ο ς Κων-
euirucbuiti e l Tbcoi losium monacbum, ob ca mala σταντίνον τον π α τ έ ρ α αυτού ά γ ά π η ν , τ ε μ ώ ν τήν 
qn:c perpessus ab iis fueral, etiam invito impera- γλώτταν και τήν plvn (4) έν Χερσώνι τ ή πόλει έξ-
lore, comprebendil , e l pedibus alligaios ac per ώρισε , δέκατον ήδη έ τ ο ; έν τή βασιλεία διανύσαντα. 
nrbein ad l iovis foruin a i i raclos igue couibussil . Λεόντιος δέ ύπο τού πλήθους βασιλεύς αναγορεύεται. 
Η·:ί! Cpoli per cos dies accider i rni . Στέφανον δέ τδν εύνού/ον καί θ ε ο δ ό σ ι ο ν 4 1 τδν μονα-

χον , 'δι ' ήν ύπέμε ινε π α ρ ' αυτών κάκωσιν , κα\ άκοντος τού βασιλέως συλλαβόμενοι κα\ τ ώ ν π,δών 
έξαναρτήσαντες διά χρόνοιν συρέντας προς τήν καλούμενη ν τού Βοδς άγοράν π υ ρ \ παραδεδώκεσαν, 
Κα\ τά μέν έν Κωνσταντινουπόλει ούτω διέκειντο. 

Α Ι ιιι Af i i ca Carll iago Romani aniea iutpi i i i i c i - Ή δέ υπ* Ά φ ρ ι κ ή ν Καρχηδών π ρ ώ η ν ύ π δ Τ ω · 
vilas a S i r a c c n U expuguulur [an. 090]. Quu audilo, μαίοις τελούσα τότε ύ π δ χε ίρα τών Σ α ρ α κ η ν ώ ν γίνε-
Leoui iu* Romanas ouincs navos insirt i i l , ac praj- τ α ι , π ο λ έ μ ω π ι ρ ' αΟτοίς ληφθε ίσα . Τούτο διαγνοΰς 
ί*» (ο Joauue palr icio v i i o bel l ius rebus experlo, Λεόντιος ά - α ν τ α τ ά Τ ω μ α ϊ κ ά έξώπλισε πλόΐμα, 
Gartbagincm contra Saracenos i n i l l i l . l l i e cuiu eo στρατηγδν τε έ π ' αύτοίς Ίωάννην τδν πατρ ίκ ιον 
pei veins^cl, Sar i c tMi is , qtti ibi»!em crai t l , iti fugaiu Q έμπε ιρον τ ώ ν πολεμίων προχε ιρ ισάμενος π ρ ο ς Καρ-
v r r n s , urbeiii i l lain Romana* di i ioni res i i lu i t , c;i?le- χηδόνα κατά τών Σαρακηνών έ ξ ε π β μ ψ ε ν δ ; έκείσε 
raqin» i l lms ι·· gicmis oppida a Barbarorum svrvi iule παραγενόμενο ; τούς μέν έν αυτή τών Σαρακηνών 
vimlicaus, el mi l i l a rc prxs id iuui iiuponens, ibidem π ο λ έ μ φ έ τροπώσατο , τήν δέ πόλιν Τ ω μ α ί ο ι ς άν· 
IiiiMiitMii i r a t l i u i l . Yenin» Saracenoriim ρ'iuc<*p<, ea εσώσατο, κα\ τάλλα πάντα τά έκείσε πολ ίσματα τ η ; 
re 4 5 nHijpert:» , majori conira ouni b t l l i intde c l τοΰ ΙΟνου; απάλλαξα; εξουσίας καί στρατον δπλίτην 
apparaiu cot i lcml i l . Quo ei loannem ciiui omni quaj προς φυλακήν εν αύτοίς έγκαταλε ίψας αυτού διεχεί-
sii | ierer.il classn Ruuiai ioruii i c x p r l l i l , e l Gar lbagi - μ α τ ί ν . Ό δ ε τ ώ ν Σαρακηνών βασιλεύς τ α ύ τ α μεμα-
neiu cttiu vichi is oppidis in poie^niem recipit. Οηκώς πλείονα x&\ αυτού εκίνησε πόλε μον , δι ' ού 
Qnaro Jiiauncs inde solvens ad imperalorcm re-ver- κα\ τδν μέν Ίωάννην σύν x<f π ε ρ ι ό ν τ ι * 1 α ύ τ ώ Τ ω -
l i i i i r . Scd cum ad Creiani insulam appulissel, du^um μ α ί κ φ στόλφ ε ξ ώ θ η σ ε , κα\ τήν Καρχηοόνα πα 4όα-
c i i i i i l i l i i T i i c o i l r a cmii sediiio ac lumullus or i lur , λαμβάνει πόλιν** και τ ά π ε ρ \ αυτήν πολ ίσματα . Ό 
cuni e l alioqui pudor i l luin ac mcius offcrre se iinpe- δέ Ι ω ά ν ν η ς άφορμήσας πρ^.ς βασιλέα άνήγετο , έν δέ 
ratori p tobibcrel . Quaiitobreui Lcon i iu in niull is in τ ή νήσω Κ ρ ή τ η γενόμενος ύπό τε τών αρχόντων καί 
cti:n eontumeliose tliclis abjicimil [an. 097], ejusque τού στρατ ιωτ ικού πλήθους έστασιάζ'ετο, κ α \ ούδα-
loco Ap>iinariiin e l iguul , qui lumCur ic io :a rum copiis ^ μ ώ ς βουλή θ ε\ ς α ισχύνη κα ι δέει κατεχόμενος πρδς 
p r ae ra l e Gibyraoiarut i i rrgione, quem drungarium βασιλέα παραγενέσθαι . Διά τούτο Λεόντιον μ έ ν δ υ ^ -
Uouiani Tocanl , cunidemquc Tiberhim cognominant. φημούντες ά θ ε τ ο ύ σ ι , ψηφίζονται δέ Άψίμαρον 
lnltTea in urbo peslilenlla laboratum c s l , q u x δνομα, στρατού άρχοντα τ ώ ν Κουρικ ιωτών (5) τυγχά-
qualuor niensibus ingenlem v im bominum absum- νοντα τής ύπδ Κ ι β υ ^ ί σ ι ω τ ώ ν χ ώ ρ α ς , δν δρουγγάριον 

T A R I i E L E G T I O N K 5 . 

u σκιδαννυμένους? % ι θεόδοτον? " π α ρ ό ν τ ι ? u πάλ ιν Τ 

P E T A V I I K O T i E . 

(4) Τ ή ν γΛώτταν καϊ τηνptra, D« Hngiia ΡΟΙΙ- ob l i i un im sc Deo vovere l , r e spond i l : ΕΙ φεισομαι 
s r n l i l e l Tbfopbaiica. Sed GiHislanliiius, Zonaras, τούτων τ ι νδς , αύτ ίκα καταποντ ισθε ίην ώ δ ; . Aique 
GiMlreuus e l aUi nasiim d n n u x a l auiptiiauini assc- boc ab i l lusu i ss imo Baiou io aule nos auiuiad-
l i i i u , quod vcriiis pulo. Naisi e l poslra loculus ira- vers-itn. 
d iu i r , el i i iUT r a i e ras mfar ia vox ojus audiia e s \ (ο) Τών Κουρικιωτών. Dc Ibemate GibyrrbawHa-
tum in lumpcslale iiiunitus ui injuriai'ucn oainiutit runi adi Constanl . Porp i t r rog . 
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Τωμαίοις καλειν ΙΌος, Τιβέριον αύτδν επονόμασαν- Α Ρ*ϋ» Apsimarus vero cum classe sua Byzanl iun i 

Έν δέ τ ψ μεταξύ νδσος λο ιμ ική τ ή πόλε ι iuvcclus ad locum quciudam l i l t o r i p r o x i m u m , 

ίπίσχτ,ψε κα\ πλήθος λαού έν μ η σ ι τ ί τ ρ α σ ι δ ιέφθε ι - quem Sycas appellanl, ex adverso urbis a p p u l i l . 

ρεν. Άψίμαρος δέ σύν τ ω συνόντι α ύ τ ψ στόλω ε ίς Itide conlra oppidanos aliquandiu pugnans, po* 

βυζάντιον αναχθείς Αντικρύ τής πόλεως έν Συκα ί ς siremo corruptis Blacbernarum inuricustodibus c o -

λεγο^ένω παραθαλασσίω χ ω ρ ί ω προσορμ ίζετα ι . Έ π ι rumque praefecds, dolo urbem iugressus e s l ; unaque 

χρ;νονδί τινα πόλεμυν συμβαλών τοις έν τ ή πόλε ι , cum eo irruinpens exerci lus c iv ium bona d i r ipu i t . 

τέλος τούς ύπο u τού τε ίχους Βλαχερνών φρουρούς Leonl iu in p o r r o , ler l io quam imperare coeperat 

κα\τού; τούτων άρχοντας ύ π ο ? θ ε ί ρ α ς δόλω ύ π ' α ύ - anirt), coniprebebdens, amputatis naribus, in Delmal i 

τον παραλαμβάνει τήν πόλιν . Και δ σύν αύτψ στρα- mouas ler ium, u l ib i privatus agerel, includit . 

τος είσελθών τά χ ρ ή μ α τ α τ ώ ν πολιτών δ ι ή ρ π α σ ε . Λεόντιον δέ χε ιρωσάμενος τρίτον έτος έ ν τή βασ ιλε ί ς 

δ.άγοντα τήν f i va αύτου έξέτεμε , κα \ έν τ ώ καλουμένω τ ή ς Δελμάτου μοναστηρίω ήσυχάζε ιν προσ-

έταξε. 

Και ούτω μέν τ α ύ τ α έ π ' αύτοίς συνέβα ινεν Ί ο υ - Qax diini gerunlur , Juslinianus Chersona? degcns 

στινιανδς δέ έ π ε \ πρδς τή Χερσώνι δ ι έ τ ρ ι β ε , συχνό- ρ ci i in de recuperando imperio crebro sermocinare-

τερον δημηγορών ώς πάλιν κρατήσε ι τ ή ς βασιλείας l u r alquc audacius agercl , ejus loci iucolae 4 Q 

έ π α ^ η σ ι ά ζ ε τ ο . ut δέ ώδε πολίται κίνδυνον έαυτοΤς pericnlum sibi ex ea re v e r i l i , de i l lo in tcr l i r iemio 

υπονοούμενοι έβουλεύσαντο αύτδν άνελειν ή δ ε σ μ ώ - a « i vinolo ad Aps imarum penlucondo consi l ium 

την πρδς Ά ψ ί μ α ρ ο ν ά ν α π έ μ π ε ι ν . Αύτδς δέ τούτο ineuffl. Αι ipse, ubi boc illos agiiare compcri t , inclo 

αίσθδμενος εκε ίθεν δ ι έφυγε , κα\ είς τδφρούρ ιον τύλε- rugiens ad cas le l lum, q u o l Doros appd la lu r eslque 

γόμενον Αδρός w (6) π ρ δ ς τ ή Γοτθική κείμενον χώρα »" Gotl i iae l imil ihj is posi tum, sese rcc ip i l [au. 702]. 

άπέδρασεν. ΑΙτε ί δέ τδν Χάζαρον *· ήγεμδνα ( Χ α γ ά - " Undc Cliazariiut i luccm (Cbaganos ipsi^ i l los i i un -

νους δέ τούτους αύτοι καλούσιν), ώ ς αύτδν π α ρ ά γ ε - cupani) , ut ad se venire l rogai . Qui prccibus cjus 

νειθαι . Ό δ έ τ ή α ί τ ή σ ε ι ε ί ξ ε , κα ι αύτδν μ ε τ ά τ ι - addm-tus magno coin honore cumdem excip i ! , et 

μής έδέξατο, κ α ι ' φ ι λ ι ω θ ε ι ς α ύ τ ώ τήν εαυτού άδελ · con l rac i acum eoamic i l i a sororem suam Theodoram 

φήνβεοδώραν κάλου μένη ν ε ί ; γυνα ίκα έ ξ ίδοτό. Ό uomine, roiijugem I rad i l . Quare, i l lo permi l len le , 

δέ τή αυτού συναινέσει έν Φαναγόρη έλθών σύν αυτή Phanagoram veniens, ib i cum uxore sua moraiurt 

διέτριβε. Τ α ύ τ α διαγνούς Ά ψ ί μ α ρ ο ς έν ίκ - ι το συ - es l . Q u » cnnr Apsrmarus audiesel, Cbaearum p r i n -

χνώςτδν τών Χ α ζ ά ρ ω ν άρχοντα έκλ ιπαρών , π λ : ι - τ α cipem assidue so l l ic i laba l , opibiis inuUis ac mune-

δέ χ ρ ή μ α τ α κ α ι δώρα ύπ ισχνε ι το , εί ζ ώ ν τ α Τουστι- C ribus promi-s is , ut au l vivum Jusi in ianum ad sese, 

νιανδν ή τ ή ν κ ε φ α λ ή ; αυτού έ κ π έ μ ψ α ι . Ό δέ τα ι ς aut capui cjus mi l l e re» . Qui freqtienlibus Aps imar i 

πολλαίς ε ί ξ α ς παρακλήσεσιν ύπέσχετο τούτο π λ η - precibus coiniuolns, fac iurum seqt iod rogaius e ra l 

ρουν. Π έ μ π ε ι ούν άνδοας ε ις φυλακήν αύτοΰ κ α θ - recepi l . Ilaque ccr ios bomines ad ejus cuslodiam 

εστάναί, τ ψ μ έ ν προσχήματ ι ώ ς μ ή ύπδ τών δ μ ο φ ύ - al legal , per spcciem nc genl i l ium suorum insidi ig 

λων έ π ι β ο υ λ ε υ θ ε ί η , τ ψ δντι δέ φυλάσσειν , ώ ς μή oppr imerelur , revera aulem id ipsum cavens ne 

άποδράσαι π ο τ έ προασφαλιζόμενος . Κελεύει δέ τ ψ uiiquara ο manibus suis effugere possel . Tu in uni 

άρχοντι τ ώ ν ομοεθνών , φ κ ε κ ο μ έ ν ψ δέ Ίουστ ιν ιανώ cx genlis sua3 ducibus, quocum Jusi iniano farai l ia-

δ*/τι ,έτι δέ κ α \ TJ) άρχοντι τ ώ τού Βοσπόρου τού r i las e r a l , necnon e i Bospori Scy tb ic i p r x i e c l o 

Σκυθικού, έ π ι τ η ρ ε ί ν ήνίκα αύτοίς επ ι τρέψε ι άνελειν jubet, u l s imul alque mandasset, qnatn p r imum ei 

αύτον ώ ; τ ά χ ι σ τ α . Τ α ύ τ α δέ μηνύετα ι Θεοδώρα π α ρ ά v i lam cr iperen l . IJaec ad Tbeodoram a quodam 

τίνος τ ώ ν τού π α τ ρ ό ς ο ίκετών. Ή δέ τά τ ή ς έπ ιβου- palris sui domeslico perlaia s u n l ; q u « s la i im v i ro 

>ής τ ψ άνδρ \ ά ν β τ ί θ ε ι . Κ α \ αύτδς τδν οίκείον εκείνον suo insidias aper i i . Qui quidem Cbazaro i l lo tami-

τδν Χάζαρον κ α λ έ σ α ς κα\ άπ ιδ ιάσας μ ε τ ' αυτού l i a r i suo ad se vocalo, remolis a rb i l r i s , euio laqueo 

αγχόνη π α ρ έ δ ω κ ε . Τ ψ α ύ τ ώ δέ τρότ.ο) αναιρεί κα \ praefocal, eodemque modo Bospori pncfccl i i in i n -

τον Βοσπόρου ά ρ χ ο ν τ α . Ευθύς δέ 'θεοδώραν τήν γ α - i c r l i c i l . 4 7 ^einde Tbeodora conjuge ad palrein 

μετήν π ρ δ ς τ δ ν π α τ έ ρ α ε κ π έ μ π ε ι , αύτδς δέ ά π ά ρ α ς remissa, solvens T o u i i n , qui Jocus ad inate s i lus 

είς Τόμ ιν (7) καλούμενον παραθαλάσσιον χωρίον es l , perveni l , ubi nave conscensa cuin nonnullig 

χατήλθε. Κ ά κ ε ί σ ε νηι έπ ιβάς σύν έτέροις τ ισιν άν - al i is t i l lus legonsad Symbolura usque ad Cbersonajn 

δράσι κ α \ τ α ύ τ η ν k 7 παραπλεύσας ήλθε μ έ χ ρ ι Σ υ μ - urbem appellit. Quo cum natem ad porluiu apa. i-

V A R I i E L E C T I O N E S * 
4 % έ π ί ? i 5 Ααράς Peiavius . w Χ α ζ ά ρ ω ν ! 4 7 τήν ά κ τ ή ν Peiavius. 

P E T A V I I N O T i E . 

(6) Τό Αεχόμεγον Αόρος. Daras Tlieophanes, longo inaris i r ac lu secerni lur . Narn boc no» l rum a 
Cedienus e i P a u l u s Diaconus legnnl , iiaque r c s i i - C immer io Bosporo e l ab ilia urbo non longe abessu 
luendnm v i d e t u r . necesse es l , q t iosec lanculum Justiniauus s i i b d v i i i , 

(7) ΕΙς Topir. <Jua3 s i l hacc Tomis nondum com- aii leauam boriam sive piscatoriara scapliam coiw 
peri. Neque en i in oppidum iilud c s i inferioris srcndereu Tbeopbanes (p. 512 B). 
Mysia: O v i d i i exs i l io celebre, quod a Pbanagoi ia 
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ru isse l , cer lum Ίιοηι 'ηοηι ο comilaui ad nrbem Α ^λ&υ τή πόλει πλησ ίασα ; Χερσώνι . Κ α ι προσορμί» 

αας τ φ έκείσε λ&μένι π έ μ π ε ι ένα τών ετα ίρων ίιΑ destinat, ex qua Barasbacurium ejusque fralroin ad 
se una cum Sotiba e l a l i s qu ibu«dam e l i c i i ; qu i -
buscum solvcns, e l cum locum quem Ne< ropyla 
vocanl praeierveclus, ad Istrum perveni l . lnde ad 
Terbelin Bulgarorutn in ea regiune principem quem-
dain ex suis Siepbanum m i l l i i , aux i l ium pelens, 
u l in imperium ejus opera res l i iuere tur ; ad idque 
cum alia quamplurima lum ftliam suam eonjugem 
promiuebat . l i i s acceptis Barbarus Jusiiniano omuia 
cumulale de tu l i l ; eunique inagno cum bonorc susce-
p i i , lum omnibus qui secuin e ram annal i s ad urbem 
con tend i l ; quam ir iduo loto castris ad Blacberno-
rum murum posiiis ob&edil, inslante imperatore ut 
a civibus in urbcm rcciperelur . Sed i l l i cuin igno-

τ ή π ό λ ε ι , χάκε ίθεν Αγει π ρ δ ς αύτον τον Βαρασβα-
κούριον καί τδν τούτου άδελφδν τδν τε Σολιβάν χχΛ 
έτερους τ ι ν ά ; άνδρας . Κ α ι σύν αύτοίς έκπλεύσας , 
τά λεγόμενα Νεκρόπυλα παρελθών , π ρ δ ς τδν Πστρον 
ποταμδν π α ρ α γ ί ν ε τ α ι . Ε κ ε ί θ ε ν ε κ π έ μ π ε ι τ ώ ν συν-
δντων τ ι νά Στέφανον π ρ δ ς Τέρβελιν κύριον δντα 
τ η ν ι κ α ύ τ α τών έκείσε Βουλγάρων, π α ρ α κ α λ ώ ν συλ-
λαβέσθαι α ύ τ ώ ώστε τδν τ ή ς βασιλείας άπολήψεσθαι 
θρόνον, άλλα τε πλε ίστα δώρα υποσχόμενος κα \ τήν 
εαυτού θυγατέρα ε ί ς γυνα ίκα α ύ τ φ δω σε ι ν έ π α γ γ ε ι -
λάμενος . *0 δέ προθύμο>ς έν πάσιν ύ π ε ϊ κ ε , κα ι 1ου-
στινιανδν σύν τ ι μ ή μ ε γ ά λ η έδέξατο, κα ι ά π α ν τ α τδν 
ύ π ' α ύ τ φ λαδν δπλ ίσας σύν α ύ τ φ έ π \ τήν βασιλεύου-

minia l u rphc r r emi l tu i i l . Tandem noctu cum pau- Β σαν φ χ ε τ ο . Προσεδρεύει δέ τ φ τε ί χε ι Βλαχερνών έπί 
cis per aquaeduclum i r rep i i , atquc urbem fnvadit, 
iuoxqire Blacbernorum palaiium occupat. Heracl ium 
verb Aps imar i f ra l rem, ex pracfecio Or ieu la l ium 
copiarum, cum aliis dncibus e l saiel l i i ibus ejus pro 
nioenibus ipsis e palibulo suspcndi l . Apsimaruiu 
deitide, septimo quam imperarc cccperai anno, 4 8 
unacu in Leontio comprebcusum ferreis compcdibus 
vi i ic tum ίιι carcerem conj ic i l . Pos i baec equesire 
certamen celebrans, al ierum ad dcxiran», al ieruiu 
ad s in is l ram bora? spalio nbjici adque pedes suoe 
proculcar i , inde in Cynegio capul amputari j t i s s i l . 
Sub ha?c Bulgarorum principem Tcrbc l in ev l ra 
B lad ie rnorum mccuia s ia l iouem babcnie.n omii i 
bonore ac munificciuia proscculus, deu.um ad euin ^ 
\eniens impcralor iain veslein circumdedii ac C;esa-
rem appellavh. Ncque bis conienius, sed ad c o n -
sessum insuper adui i l lcns , adorari secuin a populo 
v o l u i l , ac posircmo tnl ini i ls rnuneribus d o i u i u m in 
palr iam re ims i l . Cal l in icus p a l r i a r c b a , quod in 
Leoirt i i inauguratione probrose quaidam in impc-
ratorem jaclassel , oeulis orbatus Roiuara deporia-
lus c s l . Cnjns i i i locuui C y n i i n subs l i l u i i , qui in 
urbeAmas i r ide inclusain i\c solUariain vi lam coluc-
r a l ac de impcrio rccuperando prxd ixcra t . Sed 
nulhw interx-a •c^dium in cives ac sa-Vuiae modus. 
Nai» pherosquo ad magisiralus evebens subindeal i i s 
gubntissi& in le r f i c i cba l ; nonnullos ad convivium 
inviiaus incauios opprimebai ; alios in culeuin insu-

τρ ισ \ν ή μ έ ρ α ι ς , άς ιών τούς τ ή ς πόλεως είσδεχθήναι 
αύτδν βασιλέα . 01 δέ α ί σ χ ρ ώ ς υβρ ίζοντες ά π έ π ε μ -
πον . Ό δέ νυκτδς ε ίσδύεται σύν ολίγοις τ ι σ \ κατά 
τδν τ ή ς πόλεως ά γ ω γ δ ν , κάντεύθεν παραλαμβάνει 
τήν πόλιν , και π ρ δ ς βραχύ σκηνούται έν τ φ παλατ ίφ 
Βλαχερνών. Ήράκλε ιον δέ τδν άδελφόν Ά ψ ι μ ά ρ ο ν 
στρατηγδν τού ανατολικού στρατού γενδμενον κα\ 
τούς άλλους ά ρ χ ο ν τ α ; κα ι ύ π α σ π ι σ τ ά ς αυτού πρδς 
τ φ τε ίχε ι έ π \ ξύλου ά ν ή ρ τ η σ ε ν . Ά ψ ί μ α ρ ο ν δέ συλ­
λαβών έβδομον έτος έν τή βασιλεία δι 'ανύσαντα, έτ ι 
δέ κα \ Αεόντιον σιδήροις πεδήσας κατέσχεν έν είρκτή* 
μ ε τ ά δέ τ α ύ τ α ί π π ι κ δ ν έπ ι τελέσας α γ ώ ν α , θάτερον 
μέν έκ δεξιών θάτερον δέ έξ αρ ιστερών π ρ δ ς τοίς 
ποσιν αυτού πατε ίσθα ι (δίψας έ π ι ώ ρ α ς βραχείας t 

μετά τ α ύ τ α ε κ π έ μ π ε ι έν τ ψ καλουμένψ Κ υ ν η γ ί ω (8)-
τ μ η θ ή ν α ι τ ά ς κεφάλας . Τδν δέ Βουλγάρων άρχοντα 
Τέρβελιν έξω τείχους Βλαχερνών σκη^ούμενον πολλά 
φ ιλο φρόνησα με νος, τέλος παραγενόμενος π ρ δ ς αύτδν 
χλανίδα τ ε περιβάλλει βασιλικήν κ α \ Κα ίσαρα ανα­
γορεύε ι , κα ι συμπάρεδρον πο ιησάμενος πρόσκυνεϊ-
σθαι σύν α ύ τ ψ ύ π δ τού λαού έκέλευε , κ α ι πλείστα 
παρασχόμενος δώρα π ρ ό ς τ ά εαυτού ε ξ έ π ε μ π ε . Καλ-
λίνικον δέ τδν τής πόλεως ί εράρχην , ώ ς δυσφημή-
σαντα αύτδν έ π \ τή τού Λεοντίου α ν α γ ο ρ ε ύ σ ε ι , τ υ · 
φλώσας έν τ ή Τ ώ μ η ε ξ έ π ε μ ψ ε , Κύρον άντ* αυτού 
ε ίς τήν ίερωσύνην προχε ιρ ισάμενος τδν έν Ά μ ά σ τ ρ ι δ ι 
έγκλειστον γενδμενον, προσημαίνοντα α ύ τ ψ έκείσε 
παριόντ ι τήν τ ή ς δευτέρας βασιλείας κατάστασιν · 

108 in proiondom mergebal. E l , u l u n o v e r b o dicam, D Πολύν τε φόνον κα \ κάκωσιν έν το ί ς ύπηκόοις 
o m n i i o soos cradel i la le ac feritaie bacchalus es l . 
P e r idem lempus e Chazaria Tbeodoram conjugem 
e l T iber iu in flliuiu arcessi l , elsque imperalur iam 
coronam impon i l . Posi i n i l a cum Bulgaris pace 
dissolula itmumeras lerra mar iqne copias i n T b r a -
c iam i ranspor ians» ad 4 9 Ancbia l i im Urbein bolli 
molein couver l i l . U b i duin Romaui pabitlandi causa 
incauiius dissipanlur, repente supervenieus Balga-
TU6 coinplures o c c i d i l , alios capiivos abducit. 

έποιε ϊτο · τούς μέν γ ά ρ είς άρχοντας προβαλλόμενος 
α ύ τ ί κ α έτερους δ π ι σ θ ε ν έ κ π έ μ π ω ν άνήρει , ούς δέ έν 
δε ίπνψ συγκαλών δόλφ άπέκτε ι νεν , άλλους έν τ ψ 
βυθψ σάκκοις έ μ β α λ ώ ν ά π έ ^ ό ι π τ ε , καΛ συνελόντα 
ε ιπε ίν , ώ μ ό τ η τ ι πολλή κα\ θηριώδει γνώμτ^ πρδς τδ 
ύπήκοον δ ιακε ίμενος . Έ ν τούτοις δέ μεταστέλλεται 
ά π δ Χαζαρ ίας θεοδώραν τήν εαυτού γ α μ ε τ ή ν κα\ 
Τιβέριον τον έξ α υ τ ή ς τεχθέντα α ύ τ ψ υίον, και 
στέφει αυτούς ε ις βασιλέας . Μετά τούτο λύει την 

P E T A V I I ΚΟΤΑ. 

(8) Έν τ&χαΛονμένφ ΚυνηγΙω. AliscellaB aucior nbi caiabulum e ra l e l ferarura clausura. Yido Co-
1. xx vuanum unimiuum iii;cr-pi'claiue es l . Lomis duiuiu iu C p o l i . 
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πρδς τούς Βουλγάρους ε ίρήνην , και στρατεύματα Α Jnsliniantis cum Anc l i i a l i conclnsus ac Iridbum ob-
πλείσταδιά τε γ ή ς κα\ θαλάσσης πρδς τοΤς θρικοΟοις sessus essct, noclu landem conscensis navibus aulti-
ρέρεσι δ ιαγαγών πρδς τή Ά γ χ ι ά λ ω πόλει ώ ς πολε- g i l ac Byzantium evadit. 

μήσων αυτούς παραγ ίνε τα ι . Ά φ υ λ ά κ τ ω ς δέ τού λαού π ρ δ ς τ ά έκείσε πεδία έ π \ κομ ιδή χδρτου σκεδαννυμένου 
έπιπίπτουσιν αθρόως οί Β ο ύ λ γ α ρ η καΛ πολλούς αυτών w δ ιαφθε ίρουσ ι , πολλούς δέ καΛ αΙχμαλώτου* 
είλον. Και Ίουστ ιν ιανψ έν τ ή πόλει Ά γ χ ι ά λ ω άπολειφθέντ ι έ π \ τρ ισ\ν ή μ έ ρ α ι ς προσεδρεύουσιν, Ό δέ 
νυχτδς ναυσ\ν έ π ι β ά ς φυγή εκείθεν άπέπλευσεν και ε ίς Βυζάντ ιον έ π α ν ά γ ε τ α ι . 

Έ ν τούτοις δντων τών π ρ α γ μ ά τ ω ν δ τ ώ ν Σ α ρ α - [ Λ η . 704 J Duiu hrcc adversus Bulgaros geruntnr, 
κηνών βασιλεύς λαον πλείστον δπλίτην ε κ π έ μ π ε ι , Saracenorum rex ingenlem exerci lum cum Masal-
ήγεμόνας αύτοίς έπ ιατήσας Μασαλμάν κα ί Σολυμάν mane et Solymane ducibus ad Tyana obsidenda 
χατά τήν αύτοΰ M διάλεκτον καλουμένους , ώς τ ά init t i t . Qui multts ad eam urbem pra?liis gesiis, 
Τύανα τήν π ό \ ι ν πολιορκήσοντας. Οί δέ έκείσε π α - murorum insuperpar le macbrnis disjecla, ctitn n i l i l l 
ραγενόμενοι, πολέμους πλείστους συνάψαντες, μέρος amplius proflcerent, discessum parabanl, cum ecce 
δέ τοΰ τε ίχους έκ τ ώ ν πρδς τε ι χομαχ ίαν οργάνων ingens rus l icorum e l agricolarum manus a Jusif-
χαταβαλόντες κα\ πλέον ούδεν Ισχύσαντες ά ν ύ σ α ι , ^ niano ad solvendam obsidionoin mi t l i tu r . Qnos 
άποχωρείν π ρ δ ς τ ά οίκεϊα έβούλοντο. Έ ν φ έ κ π έ μ - Saraceni inermes conspical i , impelu facto, par l im 
πει Ιουστινιανός π ρ δ ς τ ή μεσογαία-κα\ πλείστον λαδν gladiis obtmncant 9 pa r l im capiivos abducunl . 
Αγροικόν τ ε κα ι γ ε ω ρ γ ι κ δ ν άθροίσας π ρ δ ς τ ά Τύανα Quo successu audaciores reddi l i coeplaa T y a n o n i m 
άφικνείσθαι έκέλευσεν ώ ς τ ο ύ ς πολιορκουμένους έ π - obsidioni perl inacius iusistunt. A l oppidani , neees-
αμυνόμενος " . Τ ο ύ τ ο υ ς άοπλους οί Σαρακηνοί Οεασά- sar iarum reruin inopia f rac l i , nec ttllinn ab imp*5-
μενοι δρμώσι κ α τ ' α υ τ ώ ν , κα ι τούς μέν ξίφει άνεί- ralore subsidium nac l i , dedil ionem faciunl et ad 
λον ,τούςδέ α ι χμαλώτους συνέλαβον. Ε ν τ ε ύ θ ε ν Oap- Saracenorum insl i lu ta iranseunK E x i l l o lempore 
Ιαλεώτερον δ ιατεθέντες τ ή προσεδρία 1 1 Τυάνων ε ί - plurimunv ea res bosiiitm auimos erexit , u l Rotna-
χοντο. Οί δ& α π ο ρ ί α δ α π α ν η μ ά τ ω ν τών π ρ δ ; μάχην norom 5 0 agroa prsedalionibus ae populationibus 
άπειπόντες, τ ή ς τε π α ρ ά βασιλέως βοηθείας ούκ impune vexarenl , cum nulli salis v i r i u m ad resi-
εύπορήσαντ£ς, ομολογία εαυτούς τοίς εχθροί,- π α ρ - Slcndum essel. Po t l remo i r ig in la ferc boiniiium 
έδοσαν κα\ πτρδς τ ά e t τ ώ ν Σαρακηνών ήθη άπψχοντο\ globus Cbrysopolin usque (quod oppidum exadverao 
Έ ξ εκείνου λοιπδν πλε ίστη τοίς έχθροίς π α ^ η σ ί α Byxan l i i ad o r i cn len i solem ad inare s i lum esi) 
έδίδοτο ά δ ε ώ ; τ ά ς Τ ω μ α ί ω ν καταληΐζεσθαι χ ώ ρ α ς , perruinpi i i t l , e l oppidanis omnibus Jugulalis nav i -
ούδενδς τούτοις Ισχύοντος άντ ι τάττεσθα ι , καί Μ τ ινα giis igneiu in j ic iunl . 
τούτων άποδασμον βίς τρ ιάκοντα άνδρας περ ι ιστάμενον άχρ ι Χρυσοπόλειο; κατελθείν , παραθαλάσσιο* 
χωρίον αντ ικρύ Βυζαντίου προς ήλιον άνίσχοντα ίδρυμένον, κα \ τούς μέν αύτδσε ο ίκήτορας ά π ο σ φ ά -
ξαι, τας δέ πορθμ ίδας έ μ π ρ ή σ α ι ναύς 

Ιουστινιανός δέ έ ν μ ν ή μ η έχων π ε ρ \ τής γ ε ν ο μ έ - Q [ Α η . 709.] Juslinlanus iu le r i a i , delalionis isliux 
νης α ύ τ φ π ρ ο ς Ά ψ ί μ α ρ ο ν π α ρ ά τ ώ ν έν Χερσώνι memor, qua apud Apsintarum a Clujrsonilis tn pe r i -
διαβολής, ν α ύ ς πολύ πλε ίστας κα\ διαφόρους συν- eulum adduflliis fueral , classem mul ia ru iuac diversi 
αγείρας, έμβ ιβάσας π α ρ ' αύτοΰ άχρ ι ς ε ίς έκατδν generis navitim i n s l i l u i l , i n quam cenluin fcre m i l -
χιλιάδας αρ ιθμόν ανδρών, ε ί δ ό τ α ς f V έ κ τ ε τ ώ ν στρα- l ia hominum imposui l , par i im ex mili taribus o r d i -
τιωτικών κ α τ α λ ό γ ω ν , έτ ι δέ και τού γεωργ ικού κα\ nibus, par l i in ex rusl ica plebe a u l opificum iurba , 
τών βαναυσικών τεχνών τ ώ ν τε έκ τ ή ς συγκλήτου par l im denique ex senalorio ordine reliqui.sqne 
βουλής και τού τής πόλεως δήμου, Στέφανον δέ τ ινα civibus. His omnibus Slepbanmn pa l r ic ium coguo-
πατρίκιον τ δ έπ ίκλην Ά σ μ η κ τ ο ν 8 5 τού τοιούτου nienlo A s m i c l u m dacem praeposuil, cum mandalis 
στόλου η γ ε μ ό ν α προβαλόμενος · 6 ε ξ έ π ε μ ψ ε , προστά- « I CbersonaB ac Bospori vicinarumque praBfeclura-
ξ^ς πάντας τ ο ύ ς έν Χερσώνι κα\ Βοσπόρφ κα\ τούς rum populos omnes gladiis conlicerel , Eliatn vero 
τών άλλων αρχοντ ιών λαούς ξίφεσιν ά ν η λ ω κ έ ν α ι , ex praeioriauis, qtii ίιι couii talu c r a l , C b m o i K e 
Όλίαν δέ τ ώ ν αύτοΰ δορυφόρο ι σύν α ύ τ φ ά π ιόντα praeficerel, tbidemque Bardanem qiieindaiii A r m e -
άρχοντα Χερσώνος έγκαταστήσα ι , έτι δέ κα\ Βαρ- Hum exsulein re l inquere l . His acceplis , Slepbanus 
δάνην Ά ρ μ έ ν ι ο ν τ φ γένει έξόριστον έκείσε καταλ ι - Poni ico mari ία i l lam regionem iwvecius jussa int-
πείν. Στέφανος δέ διά τής Ποντικής θ α λ α σ σ ή ; πρδς D peraloris exsequilur : paucoe jtivencs capl ivorum 
τά έκείσε π ε ρ α ι ω θ ε ί ς τά προατεταγμένα έπλήρου , loco ίιι mil i les suos d i v i d i l . DUIIUUI Cbersona: p r x -
μειράκιά τ ινα ολίγα τ φ συνόντι α ύ τ φ λαψ ώς δήθεν fccluni e i Z u i l u i u c iv i la t i s principeni nliosquc i r i -
αίχμάλωτα π : ρ ι π ο ι ή σ α ς . Τον Αούνον δέ τον Χερσώνος girita c i r c i l c r ex illusirioribiLS 51 cum uxoribus 
άρχοντα κα \ Ζωιλον πρωτοπολ ίτην λεγόμενον κα \ e l liberis yincios ad Jus i i i i i a i i i u i i m i i l i l , a l ios 
έτερους άνδρας τεσσαράκοντα , τ ώ ν εμφανέστερων Gbersona? facile priucipes numero sepleni ligueig 
δεσμώτας σύν γυναιξ ί κα\ π^να\ π ρ ό ς ' ίουστινιανον verubus alligantf ad igueiu assavi i . Gaeleraium 

WIUJE L E C T I O N E S . 
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parro urbium primorcs ad vigimi forme ίιι fembutii Α Επεμψεν, άλλους τβ τ ώ ν πρωτευόντων Χερσώνο; 
Ανδρας έ π τ ά ξυλίνοις όβελοίς προσαρτήσας έ π \ πυρδς iinponens et ingentes ex eo lapides alligans in 

tuare depressn. Sed Jusl iniauiis ob servaios juvpnos 
luollius (\\\x mandavcral alquo l i u n i a n M i s a Ste-
pbano peracia puianj», quain pri i i iuni butic a ! ee-
revocai . Qui iude, u i eral jussus, solvens ineii i i ie 
Ociobr i ingriieuie maxima l c m p i ^ i a i c n a u f r a g i u i n 
pas~us esl , in quo Iria ferc el s c p i u a g i i i l a mi l l ia 
submeiya .suul. Qtiorum radavera ab A m a s h i d e ad 
Horaclcaii i u±qw\ in:iris a*st*>s abr ipu i l . J i i s l iu ia i ius , 
bis accrp i i s , r.<;u modo iribiJ do lu i l , S P J ctiam ma-
gnopere gavi-us c s i , aJeo u l al ieram c l iam claesrm 
inslruerc alquc codcm niiuero ve l le l . Sed i l larum 
provi i ic iar t im priuclpcs ca re perlata di l igcnler , 
qtiod i» ipsis f t i i l , sesc inu i i i u i i l , ct ad Cbazarcs 

δ ι ώ π τ η τ ε . Τούς δέ τ ώ ν έτερων προστατεύοντας πο-
λ ι σ μ ά τ ω ν Ανδρας Αχρι κα ι ε ί ς είκοσι ά κ α τ ί φ εμβα-
λών και προσδήσας λίθους [τε] τούτω πλείστους τώ 
βυθώ -αραδέδωκεν . Ιουστ ιν ιανός δέ φιλανθρωποτε-
ρον τον Στέφανον δ ιατεθέντα π α ρ ά τ ά διατεταγμένα 
α ύ τ ώ νορίσας διά τήν τών μ ε ι ρ α κ ί ω ν περιποίησιν, 
σπουδαιότερον έπανήκειν π ρ δ ς αύτον έκέλευσεν. 
Αύτδς οέ κ α τ ά τ ά προσταχθέντα εκε ίθεν άπάρα; 
μηνδς Ό κ τ ω β ρ ί ο υ ισταμένου χ ε ιμών ι μ ε γ ά λ ψ ΥΛ\ 

ν α υ α γ ί ψ π ε ρ ι π ί π τ ε ι , ε ί ; τ ρ ε ι ς κα ι έβδομήκοντα χι­
λιάδας τών καταποντ ισθέντων άρ*θμηΟέντων, ώ ν τ α 
π τ ώ μ α τ α ες 'Ααάστριδος πόλεως μέχρ ι ς Ή ρ ζ κ λ ε ί α ; 
ύπδ θαλάσσης ά ι :ε£όίπτετο . Έφ* οίς ού λυπηθείς . 

legalos m i U t i n l , u l ad sni cuslodiam eorumque ^ άλλά λίαν π ε ρ ι χ α ρ ή ς γενόμενος Ι ο υ σ τ ι ν ι α ν ό ς , πάλιν 
qu i supercranl sahitcm prcs id ia s i ib in i l l e reu l . II;cc 
i ib i Jusl iniauus compcr i l , Georgium palr ic i t im e l 
Joanncm pra fcclum tirbis aliosquc principcs cttin 
trecemis circi ter hominibus desl inal , iisque Duniim 
ac Zoi lum commendal , quibits tn imperium reeiitu-
tis Hc l i am ad se perdu(vrenl . lgi tur curo Cberso-
neui appul i sscnl , opjiidani Georgimn sohim cum 
principibus, quos seciim adduxcrat, 5 2 inbcm 
i n l r o m i U u n l . lude por i i s occlusis euinucm Gcur-
gium ac Joannem gladiis obtruocant, mil i les qtii 
ex i ra muios re l ic i i c r au i , cumque i is Duntjm ac 
Zoi iu tn , pcr Giiazaros, qui illuc prrcsulio veuerani, 
nd Cbaganiui) i r i n s m i u u n l ; qnos Barbari in i i iuere 

βούλεται έτερον έκείσε έ κ π ί μ π ε ι ν στόλον. 01 δέ τών 
χ ω ρ ώ ν τούτων άρχοντες τής φ ή μ η ς αίσθόμενοι έ ι υ -
τ'.ύς δτη δύναμις ήσφαλιζοντο, προς δέ τούς Χαζά-
ρους 6 7 δ ιαπρεαβεύονται ώστε έ π ι φυλακήν τούτων 
λαδν άποστέλλειν καΛ περ ισώζε ιν τούς έν αυτοί; 
περ ιλε ιφθέντα ; . Τ α ΰ τ α Ιουστ ιν ιανός μεμαθηχώς 
Γεώργιον τδν πατρ ίκ ιον αποστέλλει κα ι Ιωάννη* 
τδν τ ή ς πόλεως υπάρχον σύν έτ ίρο ις άρχουσι κοΑ 
στρατώ ά / ρ ι τρεακο7ίο)ν ανδρών, παραδούς αυτοί; 
τδν Δοΰνον και Ζι..ΐλον, ώστε άποκαταστήσαι αυτούς 
τ α ί ; ο ίκε ία ι ; ά ρ χ α ΐ ς , ΤΙλίαν δέ άγαγε ίν ώς αυτόν. 
Τούτων έν Χερτών ι π χ ρ α γ ε ν ο μ ί ν ω ν οί τ ή ς πόλεω; 
μόνον Γεώργιον κα\ τούς αύν αύτώ άρχοντας άξιοΰσιν 

i n l c r R c i u a l . Neque bis conlc i i l i Cbcrsonila» piobra Q έντδς γενέσθαι τ ή ; πόλεως· ού γεγονότος τάς μέν 
ία Jusi iuiantnn ac niale lic*a coii j iciunt , ejusque 
loco Bardanem qucmdam cxsulem imp^raloretn 
salutanl . Quare Jusliuianits inajorcm in moduni 
cxacerbalus pr imum in Helisc filios, qui adbuc ma-
lernis in ulnis gcs iaLaniur , sa?viliain excrce i . Tuni 
ejus uxorcm cuquo siio, ludo genere, lo io cofpore 
defprmissimo, per v im nupi i i i I rad i l . A l i a rursug 
niagita classe confecla Maurum pair ic tum pra i fec i l ; 
qui Gbcrsonem ftinditus dclere ac cives omnes 
nullo discrimine inlerricor^ jnssus irajeclo inari 
impigre rern aggressus es l . Sod i n mnpeules ro-
peulc Gb;«zari urbem ab exi l io v ind ican l . B.irdanes 
\ e r o ad Gbazarorum principem confugil . Iuler iui 
Maurus p a l r i i i u s , cum no«{uc ob&idionem urgcre 

possel ncc red i ie ad hitperaiorem a u d e r d , cnm ^ τούτου π ρ ο χ ε ι ρ ι σ ά μ ε ν ο ; Μαΰρον τον π α τ ρ ί κ ι ε 

πύλας έ - ' αυτο ί ; Εκλεισαν, Γεώργ ιον οζ και Ιωάν­

νην ξίφει άναιροΰσι . Τούς δέ έ ςω τοΰ τε ίχους άπο-
λε ιφθέντας σ τ ρ α τ κ υ τ α ς , έτι δέ κα \ τον Δοΰνον και 
Ζωΐλον τοίς έκχίαε προσεδρεύουσι Χαζάροις πα-
ραδοντες τ φ Χ α γ ά ν ω π α ρ ί π ε μ ψ α ν , ούς παραλαβόντες 
ο! Χάζαρο : κατά τήν όδδν ί κ τ ε ι ν α ν . Οί δέ τής πόλεω; 
Χερσώνο ; Ίουστινιανδν μέν α ί σ χ ρ ώ ; δυσφημήσαντε; 
καθύβριζον , Βαρδάνην δέ τδν έκείσε δντα έξόριστον 
ε ις βασιλέα εύφήμουν . Τούτων αίσθόμενος Ιουστι­
νιανός και μείζονι Ουμώ έξαπτόμενος τ ά μέν Ηλία 
τέκνα τ ώ μ η τ ρ ώ ψ κ ό λ π φ φερόμενα αναλίσκει , τήν 
δέ αυτού γ υ ν α ί κ α τ φ ί δ ί φ μ α γ ε ί ρ ω ζευχθήναι ήνά-
γκασεν , Ί ν δ φ τ ψ γένει και ολφ δυ σε ιδεί τυγχάνοντι. 
"Ετερον δέ πάλιν μ έ γ α ν στόλον αποστέλλει , ήγείσθ* 

Cl iersoui l i s conspirans Jus i in ianuin pari ier com i l l is 
r r j i c i l , o l Bardanom iinperatoreni proclamat, qtiem 
iui i la lo Homine Pb i l ipp ic innap i i c i l an l . T i i m eumdein 
per legalos a Ghazaro reposctntl. Qui ceiilttm aurcis 
v i i i i i m a Ronianis exactis de Bardanis saluie j u s -
jnrai idum dedi l . l n l c r ba?c Jus i i i i ian i i s , 5 3 elapso 
jaui lempore, prodiluin se ab i l l i s suspicans, c i i am 
it im a Terbeli Bulgarorum rcge auxilitnn pos lu l a l ; 
a quo ir ibus fernic nii l l ibus a c c e p l i s , copiisque 
omnibus unacum Obsequianis (rajecHs, in co campo 

προστάξας τήν μέν πόλιν Χ ε ρ σ ώ ν ο ; καταστρέφεσθοκ 
κα\ α π α ν τ ά ς τούς έν αυτή αφειδώς κατακτεϊναι . Ό 
δέ π ρ δ ς Χ ε ρ σ ώ ν α π ε ρ α ι ω θ ε ί ; τοΰ έργου εΓχετο. Aaoy 
δέ Χαβάρων έ ςαπ ι να ίως έπ ιπεσόνζος ή μέν r.6h; 
π ε ρ ι ε σ ώ ζ ε τ ο , Βαρδάνης δέ ώς τ6ν κύριον Χαβάρων 
φ υ γ ά ς ωχετο . Μ α ΰ ρ ο ; δέ δ π α τ ρ ί κ ι ο ; προς μέν τήν 
πολιορκίαν ά μ η χ α ν ή σ α ς , παλινοστείν δέ προς Ίου-
στινιανύν δεδ ιώς , συμφωνε ί τή πόλει Χεραωνιτων. 
Κα\ Ίου:τιν · .ανον μέν ά π η ν α ί ν ο ν τ ο , Βαρδάνην» 
ώς βασιλία ε-Ιφήμουν, Φ ιλ ιππ ικδν αύτδν μετονορ 

Y A R I i E L E C T I O N E S . 
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σαντε;. Κ α \ π ρ δ ς τδν Χάζαρον δ ιαπρ-οβεύοντα ι Λ quvni Dawalryn voca;it caslra mctari Ipsn 
τοϋτον πρδς αυτούς άπεσταλκένα ι . Ό οέ δρκοις 
ΙμπεδοΓτδ 'Ρωμαίκδν πλήθος π ε ρ \ Μ τ ή ς Βαρδάνου 
σωτηρίας χ ρ ή μ α τ α αυτούς π ρ α ξ ά μ ε ν ο ; , κατ* άνδρα 
έκατδν νομίσματα ε ί λ η φ ώ ς . Ιουστ ιν ιανός δέ χρόνου 
παρερχομένου ύ π ώ ^ τ ε υ σ ε ν ώ ς κα\ π α ρ ' αυτών ήΟε-
τημένος εΓη. Διά τοΰτο α ίρε ί τα ι Τέρβελιν τδν ά ρ ­
χοντα τιόν Βουλγάρου κα\ την ικαύτα συμμαχε ί ν 
αύτψ. Ό δέ π έ μ π ε ι π ρ δ ς αύτδν άνδρας ώ ς τ ρ ι α χ ι -
λίους, ούς δεξάρενος συμπερα ιοΰτα ι αύτοίς , κα\ ά μ α 
τω τοΰ Ό ψ ι κ ί ο υ λεγομένω στρατώ είς τδκαλούμενον 
πεδίον τοΰ Δ α μ α τ ρ ύ (9) ίδρύσασθαι π α ρ ε κ έ λ ε υ σ ε ^ 
Αύτδς δέ τούς τε άρχοντας έαυτοΰ κα\ στρατδν οπλ ί ­
τη ν έτερον παραλαβών πρδς τοις ΙΙοντικοΓς εξέδρα με 
χωρίοις , άχρ ι παραθαλασσίου κ ώ μ η ς Γιγγλίσσου 

c ι ι m ducibus aliaque ar iualorum manu ad Poniieya 
fi ies occur i i t Ginglissu n nsquc, mar i imiun i yicsim, 
u l t?c liis qu.c ad Cliersonam gt;sta fuerant cer l i 
qu i i l p i an compcrire possel. Ubi aliqnatiltini cou:-
iuoralus, ciim tjusmndi naval«*s copias Byzamiu*» 
ctim imperalore P l i i l ipp ico navigantes T i i i i s * e i , 
Damal ryn ad rxe rc i inm redii t . Pbi l ippicus siire 
pugna urboin ingrediuir [an. 702], ac s i a i i n Heliam 
cum arnia iur is fcontra J i i s l i iuamun i n i u i i . Q u i 
omnibus qui cum Jusliniano cratit , data fide, v i lani 
ac saltitem concessit, Bulgnris vero u l sino fratide 
ad suos red i rcn l p c r m i s i l . T u m Jus i in ian i capui , 
scxlo anno quain impe ia rc secundo coeperal, pmv 
c i d i i e l ad Pbil ippictmi m i l i i l . Hoc* i l le accepio iu 

ονομαζόμενης, ώστε άναμανΟάνειν οία τά έν Χ ε ρ - Β Occideniem Romam usque pcrferra jtibet. imie 
σώνι α ύ τ ώ έ π ρ α γ μ α τ ε ύ ε τ ο . Έ π \ χρόνον δέ τ ινα 
έκείσε δ ι α τ ρ ι ψ α ς , κα\ Οεασάμενος τδν τοιούτο»; 
στόλον σύν τ ώ Ψ ι λ ι π π ι κ ώ βατιλεύοντι πρδς Βυζάν ­
τιον κατα ίροντα , πρδς τδν καταλε ιφ Οέντα α ύ τ ώ λαδν 
κατά τδν Δ α μ α τ ρ ύ παλινοστεί . Φιλ ιππ ικδς δέ πολέμου 
έκτδς ε ίς τ ή ν πόλιν ε ίσήε ι , κα\ αύτ ίκα ΤΙλίαν σύν 
οπλίτη λαώ κατά Ιουστ ιν ιανού αποστέλλε ι . Κα \ α ύ ­
τδ ; τ ώ μ έ ν συνόντι Ίουστ ιν ιανψ πλήθει δρκοι'ς τά 
τής σ ω τ η ρ ί α ς έβεβα ίωσε , καί τδν τ ώ ν Βουλγάρων 
λαδν σώους έ π α ν τ κ ε ι ν ύπέσχετο , αύτοΰ δέ Ι ο υ σ τ ι ν ι α ­
νού τήν κεφαλήν έκτέμνε ι , ήδη έτος έκτον άνύσαντος 
έν τή δευτέρα αύτοΰ βασιλεία, και πρδς Φιλ ιππ ικδν 
ε κ π έ μ π ε ι . Ό δέ ταύτην δεξάμενο ; πρδς το ι ; έ α π ε -

Maurus pair icius et Joanncs e schola pa la i iua , 
coguomcnlo S l r u l b i i s , conira T i b c r i u m Just in ia i i i 
filium missi s t i n l ; quein i n teniplo castissiinac D c i 
Mai r i s , qtiod in Blacbernis c s t , ad a ram, quo illo 
confugeral, r epcr imi l . Eo igitur Joauncs inumpe i i s 
sacrse mensse 5 4 ncqiiidquaiu b&rcnleu i a b l i n i t , 
n ib i l nequc loci rcligione ueque Anasta.iuC i l l i i t t 
ayiai lacrymis eominolns : aderal enii» pjei icu l i cura 
ncpoie pariiceps ac s o i i a . T u m in eo loco qni CaU 
fimcorum d i c i t u r , pecmlis rnore jugulaium in 
sanclorum A n a r p y r o m i » , quos Paiilinas nnuctipant, 
lemplo sepeliri jubenl . Gum eo cowprcbenstis p a -
r i l c r Barasbacurius caeierique Jus i in iani duccs, e i 

ρίοις τ ό π ο ι ς άχρ ι ' Ρ ώ μ η ς άπέστελλε . Μαύρον δέ C ad ui i i im gladio c x s i . 
τδν π α τ ρ ί κ ι ο ν και Ί ω ά ν ν η ν τδν βασιλικδν δορυφόρον, έπ ίκλην ΣτροΰΟον, κατά Τιβερίου τοΰ υίοΰ Ίου^τ ι* 
νιάνού έξέττεμψεν, δν καταλαμβάνουσιν έν τ ψ θυσ .α^τηρ ίψ καταφυγόντα τοΰ ίεροΰ τ ή ς πανάγνου 
θεομήτορος τού έν Βλαχέρναις δ ν τ ο ς , έν ώ ε ίσπηδήσας Ίοιάννης άφελκεται τ ή ς Ιεράς έξημμένον 
τ ρ α π έ ζ η ς , μ ή τ ε τά έκ τού θυσιαστηρίου εύλαβηΟε\ς μήτε τοις π'/λλοΤ; δάκρυσιν 'Αναστα ι ίας τ?^ς αύτου 
μ ά μ μ η ς ε ι ξ α ς · π α ρ ή ν γ ά ρ και αυτή τ ώ έ γ γ ό ν ψ σύγκινδυνεύουσα. Κ α \ τούτον ε ί ς τήν καλούμε -
νην (!0) τουν Καλλινίκων ζώιον άλογων δ ίκη ν μαχα ίρα άποσφάττουτ ι ν , έν τ ψ ίερώ τών θείων Α ν α ρ ­
γύρων τ ώ ν χαλουμένο>ν τών ΙΙαυλίνης ταφήνα ι προστάςαντε ς . Μεθ ' δν συλλαμβάνονται κα\ Βαρασβα-
κούριον κ α ι τούς λοιπούς Ιουστινιανού ά ρ χ ο ν τ α ς , κα ί π ά ν τ α ς ξ ίφε ; άναιρούσι . 

Φ ι λ ι π π ι κ ^ ς δε άσέμνωςκαΊ | 5αθύμω; τά βασίλεια " [Αιι. 712.] Pos l ba?c Pl i iuppicus i inperium Ui rpU 
διέπων έ φ α ί ν ε τ ο , τ ο ύ ; δέ έν τ ή έ κ τ η {Μ) ο ικούμε - l c r ae nrgligenter adiniuislrat , e l cos Pai res q u i 
νική συνόοψ Π α τ έ ρ α ς άναΟέματι καΟυπεβαλε, τ ά Ίιι soxla asciinienica synodo couvcuerant anaibcniale 
π α ρ ' α υ τ ώ ν ευθέως δογματισΟέντα δύο τοΰ Σ ω τ ή ρ ο ς conde.itnat, quas ab i is de duplici Cbr i s t i Doiuint 
θελή;χατα κ α \ ενεργε ίας μ ή αποδεχόμενο; , συλλή- γ, \ o lun la lc el acliunc decrcta erant improbans. 

9 9 υ π έ ρ ; 9 9 ^ήν βασιλείαν ; 

V A U i ^ L E C T I O N E S . 

P L T A Y H N O T J E . 

(0) Κατά τόν Ααματρύ. Gotisiant. Manass* 
4072-3. 

(10) Τούτοι· ele τι\ν χα,Ιουμένην. Tbeopliancs 
(ρ . 3 1S C ) : κα\ λαβόντες τδν πα ίδα έ π \ τδ άνω τών 
καλλ ιν ίκης π α ρ α π ο ρ τ ί ψ , ubi i . n l . leg. Καλλιν ίκων. 
C a l l i n i r i v i d « u l u r «»sse 40 mariyres , qi iorum in bo-
uoiv.ni T i b e r i i u Maur ic i i socxr l i-iupluiii cOiididii. 
Goii.staii l inns M.MiabSes 3 i S 5 . Scd t;i S. Ga l l i n i c i 
templiMi Cpo l i f t i i i , quod a. Jus l in iaui 31 lenne 
mcnu c o r r u i t , auclure Tl icopbanc. Qtiod ad 40 
m a r i y r c s a i l i n e l , eineiulandus obiler i i is i^nis locus 
Ι · ι Geoponicon, ubi borum mariyruin incni io l i i , 
qn i in vulgat is codicibus iuciidosiis t»sl. Κάκείνο δέ, 
inq i i i t c . dc Prognosiici!» p. 1), έκ τταρατηρήσεώ; 

τ ινές φασιν , δτι ά - δ τ ή ς έβδομης τοΰ Μαρτίου α η -
νδς εο>; τ ή ς ιο αύτοΰ μηνδς ειωΟεν έ π \ τδ ψυχροτε -
ρον τρέπεσΟαι δ αήρ · κατ* έκε ίνας γ ά ρ τ ά ; η μ έ ρ α ς 
καΛ οί μύριοι μ ά ρ τ υ ρ ε ς τοίς παγανο ί ς παραδοθέντες 
ήΟλησαν. Gorrigenilum vcro , ιιι ίιι duobus ins. 
l)!i<Hhcc;c l l lus i r i s s . Gard . j o i c u s x n»pp«ri , οί τ ε τ -
ταράκοντα μ ά ρ τ υ ρ ε ; τοις πάγο ι ς παραδοθέντες έ μ σ ρ -
τ ύ ρ ^ σ α ν . Nam ΓΙΙΙΙΙ μ', ln>c esl 40, sc r ip ium e s s i i , 
l ibrarhis μυρίους e>sc c r rd id i t . 

( 1 ! ) Τούς 6έ έν τ\\ έκτη. Anno primo Pb i l i pp i ; i 
Banlau is pseudo>ynodum banc coactain eciii» l 
Tltcopbancs, ιιοιι aiiuo secimdo, u l \ulgo C)IF(M:O-
giaph i . 

ι 
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Qua in re adjulorem nactus esi Juaiineni Gpol i ta-
l ium palr iarcham et Germauuni G y z i c i mei ropol i -
tanum aliosque lam sacerdoles quam senalores 
p lu r i inos . 

Inter h*c Bulgarorum exercitus Bospori T l i r a -
c\& acocfas :subita erupiione nec oplnanies aggressi 
f n n i . T u m plerisqiie captivis ac copiosa supelle-
c l i i e cotnparata animosiores fac i i , ad usque tuurum 
urhis qui corilinentem respicit dispersi , sub ipsam 
portam quam Ai i ream vocant e s c u r r i i i i i . Iude re-
grossi T h r a c i A locn pra» lationibns infesla babue-
m n l . Accessit ad barc niala Baraccnor i im incurs io , 
qui pcr Romanos agros longius evagati e l usque-
quaqne diffusi p lu r imum damni boiuinibus ac pe-
CorHwis 55 ininleri iut . G »pta tum ab i is Medea 
t o m nonnnilis oppidis. Inler im P b i l i p p i c u s 
f d e b r a l o ttrbis nalal i aiquc equeslri spnciaculo 
dalo, cum anii< is epultmi praibuisset, ineridiaiirfi 
causa secessif. Quo tcn poro faclis btinc in modiim 
frnhlits oppressus e s l . Gcorgius cognomeiilo Bu ra -
γ[πΐ9ί pa*rfdits ct Obsequianis ropiis prsrfccius, 
p i r i l lud tempiis m Tbrae ia e ra l praesidii c insa, 
fpio eain pfGYineianr a B u l g a r o n i i n incursione de-
feiitlercl. H i c Igitur T i lcodor i p M r i c i i , cui Myacio 
tinguoineh erat, consilro Rufuin qucindaui ex officio 
stio emn exigtia inanu Byzant ium in i l t i i , ut qua* 
f o i i l r a PbHrpprcnm mol t l i fueranl perfueret. Iltc 
lepeitli l io impei i i ad palaiium advolans i inperalorem 
t loimientem offendil , slalimqtie a somno excHaimn 
:ul Hippodromum deducir, ubi oculis i l lutn p r i r a v i l 
«IIHO ejus imperi i secundo. Posiridif», eum Pen le -
cosles festtim agereliir, tmivcrsa populi n iu l l i ludo 
a»J sn rn im d iv in i Vcrb i lcmpluin confluens A r l e m i u m 

P A T R I A R C U . E C P . 952 
Λ πτορα εύρίσκων Ίωάννην τδν την ικαύτα τής πόλεως 

αρχ ι ερέα κα\ Γερμανδν τδν Κυζ ίκου (12) μητρόπο­
λη την κα\ έτερους Ιερείς κα ι συγκλητ ικούς πλεί­
στους 

Έ ν τούτοις τ ώ ν Βουλγάρων ο π λ ί τ η ς όμιλος 
αθρόως τούς έν τ ώ θ ρ α κ ι κ ώ Βοσπόρφ οίκούντας 
έ π ε ι σ π ί π τ ε ι · κα \ λαδν πλείστον κα \ σκεύη ούκ ολίγα 
π α ρ 1 αυτών προσκτησάμενο ι , αδείας δέ αύτο ΐ ς προά­
γε ν ο μ έ ν η ς , και π ρ δ ς τ ψ χερσα ίψ τε ίχε ι τ ή ς πόλεως 
σκεδάννυνται, άχρ ι κα \ τ ή ς Χρυσής κ α λ ο ύ μ ε ν η ς π ύ ­
λης προεκδραμόντες . Ε κ ε ί θ ε ν ύπονοστήσαντες πολλά 
τ ά έπ ι Θράκης χ ω ρ ί α καταληΊζονται . Μετά δέ ταύτα 
κα\ τδ τών Σαρακηνών έθνος τήν · · ' Ρ ω μ α ί ω ν κ α τ -
έθεον χ ώ ρ α ν , κα\ τά πλε ίστα μέρτ; δ ι εκτρέχοντες 
πλε ίστην δσην βλάβην α ν θ ρ ώ π ω ν τ ε κα \ κτηνών 

^ έποιούντο, τήν τε Μήδειαν 8 1 κ α \ έ τερα πολ ίσματα 
συμπαραλαμβάνουσι . Φ ιλ ιππ ικδς δέ γενέθλιον (13) 
τ ή ς π ό λ ε ω ; ήμεραν έπ ιτελέσας και άμ ιλλητήρ ιον τώ* 
ί π π ω ν α γ ώ ν α έπ ιδε ιξάμενος , ε ί τα τούς φΓ/.ους συμ· 
ποσιάαας ε ίς υπνον κατά τδν μεσημβρ ινδν τ ή ς ημέ­
ρ α ; καιρδν έ τ ρ ά π ε τ ο . Συμβαίνε ι δέ γ ε α ύ τ ώ τ ά τ η ; 
επ ιβουλής ε ν τ ε ύ θ ε ν Γεώργιος τ ι ς δνομα , τδ έ π ί κ λ η ν 
Βούραφος, π α τ ρ ί κ ι ο ς τ υ γ χ ά ν ω ν κα \ τού Ό ψ ι κ ί ο υ 
στρατού η γ ο ύ μ ε ν ο : , πρδς τή θ ρ φ κ η τ η ν ι κ α ύ τ α έ π ι -
δημών φυλακής ένεκα τής χώρας διά τήν τ ώ ν Βουλ­
γ ά ρ ω ν καταδρομήν , γ ν ώ μ η Θεοδώρου τού π α τ ρ ι κ ί ο υ 
τδ έπ ίκλην Μυακίου π έ μ π ε ι τ ώ ν υ π η ρ ε τ ώ ν τ ι ν α , 
Τ ο ΰ φ ο ν δνομα, σύν ολίγοις στρατ ιώτα ι ς π ρ δ ς τδ 
Βυζάντιον τά πρδς τήν Φιλ ιππ ικού έπ ιβουλήν έ π ι τ ε * 

Q λέσοντα* δς αθρόως κ α τ ά τ ά βασίλεια έπε ισπ ί τ τ τε ι , 
και τδν βασιλέα καθεύδοντα καταλαβών έξαν ίστησ ί τε 
τού ύπνου κα\ π ρ δ ς τδν τού Ι π π ο δ ρ ο μ ί ο υ εξάγε ι 
χώρον , κακεία? αυτού τ ά ; δψεις ά π ε τ ύ φ λ ω α ε , δ εύτε -

1 0 τήν . τών Ρ . 6 1 Μίδε ιαν ; 

V A U I . i : L E G T I O N K S . 

P E T A V U Ν Ο Τ Λ : * 

(12^ Γερμανδν τόν ΚνζΙκον. Falsuin oimiino 
sa i ic i i ss imi in i v i rum Gerinaiuun G y z i c i epifcupiitn 
lmic bynodo subscripsiese, o U i idem apud T i i eo -
pbanem legi inr (p. 320 B ) . Vcrius- exis i i ino Gc r -
iitannm ipsiini sede sua puls i im, u l cum Gyru a 
TucophaHC conjuDclus s i t ; sed άνακόλουθον ίιι 
Draiionc tunc e^-ii^ 

(13) ΦιΛίΛ.τικδς δε ιενέΟΛιον. Di f l lc i lU aiJuio 
i)\\n\ e l inex i r i ra ln l i s b;uc lempoi is noia, quaui od 
u i . u i u b i s l m i c i omncs rereruul . Tbeopbancs iu 
:«nno 2 Pbi l ipp ic i (p. 320 ima) : Διετούς χρδνου τ ή ς 
βασιλείας Φιλ ιππ ικού έν τούτοις π α ρ α ο ρ α μ ό / τ ο ; , 
και του γενεθλίου επιτελουμένου ι π π ι κ ο ύ , ΙΙρασίνων 
ν ικησάντων , έοοςε τ ώ βασιλεί τ ώ Σ α € 6 ά τ ω τ ή ; ν' 
καβαλλάριον μ ε τ ά δοχής και οργάνων είσελθείν καί 
λούσασθαι είς τδ δημόσιον λ ' ,υτροντοϋ Ζευξ ίππου . ΐ ί ΐ ο . 
^.πριιΐΐΜ* : τή δέ επαύριον , ήγουν τή ν ' , σωρευθέντος 
τού λ α ο ί ε ί ς τή*' Μεγάλην Έ κ κ λ η σ ί α ν έστέφθη Α ρ τ έ ­
μ ιος . E i g o S.ibbalo P«Miiecoslcs γενέθλιον τ ή ς π ό ­
λ ε ι ς , q»od per^picue Nicrphonis i r a d i l . Ιιι Mcuo lu -
gio Gra?cormn.ad 11 M . i i uoi«iliir τ δ γενέθλιον τ ή ς 
Κωνσταντ ινουπόλεως . .Oporlei jg i lu r IHLC anno Pen -
ieco6iep in Ma i i 12iuc»di$sc. Attmisa Fasioni!i i .cuu-
diloribus Cbr ia l i 713 s i a l u i l u r , i n d . i i , t yc lo limaj 
I I , (yclQsolih C p o l i U u o 17; e p a c U sulis b , buia 14, 
A p i i l i s l o r qua: CUHI coiieurrtiulibiu» d a l f o t i a m 7. 
|deo p o ^ U i d i c l G ejusdtiuuicusu»Pau>cb4v cyclo solis 

Romano 22, l i i . Α ; Penlecoste vero Jun i i 4 , longe 
pos l 42 M a i i . Sed ueque anie hiiuc anntim, p r e l e r -
qnam a. 612, Pcnlecoste in Mai i 12 i n c u r r i l , neque 
posi , nisi lat i l i i in a. 726, ut ex Bedae ac Dionysif 
cyclis iulel l igcs. Proinde falstnn τά γενέθλ ια Grpo-
I I S H in Sabbalum anit? IVntecos ien ii ici«lrre, ιιι 
asseri l falso Setbus GalVisius : atioqui Pascba 24 

D M a r l i i csso debui l , quod es l ab^iirdjssnmrm. Qitod 
vcro Thcopl i meni leslem nomi i i a l , saiis quod iu i l io 
d i c l u i u e s l usteudil se osciiaiilet ' admo Uitu in i l -
h ts l i i ss i in i Baronit Annalibni, qnse cbroiiologia: 
itlius unica seges es l , sc r ip lorum luca percurrere. 
l l l i c cnim Sabbatutn fuisse d i c i l u r ctijus nosiridie 
P« i i ( ecos ie fue rU, quod e i iam Zunaras ac G e d m i u s 
doceul . Gueierum Tbeopbanis isie Jocus iisdeiu i a 
Annalibui ex Aliscella perobscure reddiuis esi : 
c Gircoque na la l i l io , iuqui t , cum Pras in i vicissenl .» 
Nec miiius Gra»ca ipsa perplexa : quuruui lamen 
seiisus est is qnein ex Nicepboro Bosiro coll igimus, 
nalali nrbis cquestre cerlameu esse comnnssmii. 
Sed quoio demum auiio dala i l la ua la l i l i a suui? si 
ι ι ιb is re vera ΓΚΤΙΙΙΙΙ, de Penl tcos le faUuin . Yide 
igiuir an P h i l ppi r i ipsius natalis dies l u e r i l , q«»i 
c i im al iquoi dicbus pusl tiataleni urbis incidissel, 
J i i u i i vtdelicel 5, ambo i l l i dies i n unum ab ii isio-
ricis lemerc coitflaii sunU 
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pov έτος (14) έν τή βασιλεία διάγοντα e t . Τή έ π α ύ - Α Philippici noiarium (quem Laiinl a eecreiis no-

minaiii) imperalorem proclamat, eidemque Anasla-ριον ήμερα ( ήν τ ή ς . Πεντηκοστής ε ο ρ τ ά σ ι μ ο ς ) 
αθροισθείς δ τ ή ς ν πόλεως ά π α ς δήμος πρδς τδ ίερδν 
τοΰ θείου Λόγου τ έμενος άναγορεύουσιν ε ίς βασιλέα 
'Δρτέμιον Φιλ ιππ ικού (15) γ ρ α μ μ α τ έ α , οΟς τ ή Ι τ α ­
λών φωνή καλού σιν ά σ η κ ρ ή τ ι ς , έπονομάσαντες α ύ ­
τδν 'Αναστάσιον. Ό λ ί γ ω ν δέ ή μ ε ρ ω ν διελθουσών 
Γεώργιον, κα ι τούτον έξόριστον έν θεσσαλον ίκη πέμπουσ ιν . 

s i i nomen unponi l [ a n . 7 1 3 ] . Paucis inde diebfis 
elapsis, Thcodoro patricio ac Georgio oculos eruutft, 
huncque ipsuin Tbessalonicam i n exsilUim de-
por l an l . 

τυφλού σι θεόδωρον τδν π α τ μ ί κ ι ρ ν , , ωσαύτως . κα\ 

Αναστάσιος δέ δ ι ' ε π ι μ ε λ ε ί α ς τ ά πολεμ ικά π ρ ά ­
γματα ε ίχε , κα ί άρχοντας Ικανούς π ρ δ ς τάς τούτων 
διοικήσεις καθ ίστα . Αίσθδμενος δέ δ τών Σαρακηνών 
βασιλεύς βουλάς έκίνει ώς κ α τ ά τής Τ ω μ α ί ω ν χ ώ ­
ρας στρατευσδμενος. Αποστέλλε ι δέ πρδς αύτδν 
Δανιήλ τδν π α τ ρ ί κ ι ο ν , ά π δ τ ή ς Σ ι ν ω π ι τ ώ ν δ ρ μ ώ μ ε · 

Αι Anasiasipg loius i»i bellicas res incumbefe 
coepit, e l ad eariin) aclniiuistraJiojiem uuc.es ae pra> 
feclos quam plurimos cor i s l i lu iu Qua», 5 6 0 1 1 m Sa -
racenomm pr incipi comperia forent, nova subinde 
consilia moli lus adversus Roiuanos expedi i icnem 
comparal . A d quem imperator Danielem pat r ic i inn , 

vov πόλεως, υπάρχον τ η ν ι κ α ύ τ α τ ή ς βασιλίδος ύ π ά ρ - β urbis praefecluin, e Sinope, ubi l u m morabalur, de-
χοντα, ώ ς δήθεν τ ά τ ή ς ε ίρήνης έπ ικηρυκευσόμενον , 
τψ δντι δέ διοπτευσόμενον οία αύτοΓς τ ά κατά Τ ω ­
μαίων έξηρτύετο · δς έ π α ν ή κ ω ν έ π ή γ γ ε ι λ ε μεγ ίστην 
(σεσθαι τού έθνους διά τ ε Ι π π ι κ ώ ν κα\ πλο ΐμων 
στρατευμάτων τ ή ς Τ ω μ α ι κ ή ς πολ ιτε ίας καταδρο-
μήν. Ό δέ άκουσας έκάστω τ ώ ν έν τή πόλει ώς ·* 
cf τις τ ώ ν αναγκα ίων εύπορήσει έ π \ τρ ι ε τή χ ρ ό -
νον διαρκούντων α ύ τ ψ , μένε ιν , δ δέ τούτων υστερών 
ού άν βούλοιτο ά π ο τ ρ έ χ ε ι ν . Τ ά δέ τ ε ί χ η τ ή ς πόλεως 
έπιμελέστερον καιν ίζε ι κα\ τά π ο λ ε μ η τ ή ρ ι α δργανα 
διασκευάζει , πλε ίστα δ α π α ν ή μ α τ α τ ή πόλει αποθε­
μένος, και έ τερο ι ; οΤς άνηκε ' π ρ δ ς πολεμ ίων έφοδον 
ταύτην κατοχυρώσας . Φ ή μ η ; δέ γενομένης ώς ό τών 
Σαρακηνών στόλος ά π δ Αλεξάνδρου β ν πόλεως έπ\ 

s i ina i , perspeciem impeirandse pacis, re ipsa auiem 
u l omnem Ulius conira Romanos apparalum explo-
raret. Qui reversus geoiem i l lam cum ingenli equi-
la lu classeque maxima parare Romanorum in fiues 
expedii ionein nunt ia l . Quibus audi i i s , imperator 
oronibus qui in urbe e r a n l , qui quidem necessarios 
sumplus ad i r iennium baberenl, maueiidi polesla-
lem fac.it» r e l iqu i s , quibus lanlum npn suppeiercl , 
abire quoquovel in l p e r m i u i l . Ipse muros di l igen-
lins reficere, macbinas ad bellum comparare, ne-
cessarias omnes copias in urbe congerere, caelerjs 
quibus contra bosl ium iinpctits opus erat mmiire 
i l l am alque inslruerc. In ler im cum jaui n i inor per-
< rebui§sel Sarac^norum classein cedendse ad ija-

τδν α * Φοίνικα παρεγένετο ν α υ π η γ η σ ί μ η ς (1υ) ξυλής C vium fabricam cupressinx maleria? causa~Alexau-
κυπαρισσίνης e e ένεκεν, εκλέγεται σκάφη ταχυπλόΐ -
μα, στρατόν τε έν αύτοΓς έγκαταλέγε ι έκ τών τ ή ς 
χώρας τού καλουμένου Ό ψ ι κ ί ο υ , κα\ πρδς τ ή νήσω 
τή Τ δ ο ω αποστέλλε ι . ΚάκεΤσε άθροισθήναι κα\ άλλα 
'Ρωμαικά πλό ΐμα συνέταξε. Τούτοις ηγεμόνα έ φ -
ίστησιν Τωάννην διάκονον τ ή ; Μεγάλης Ε κ κ λ η σ ί α ς 
χα\ τ ώ ν δημοσίων φόρων λογιστήν, δν λογοθέτην 
γενικδν οίδε καλεί ν ή συνήθεια, υπάρχοντα έμφρονά 
τε χ α \ έμπε ιρον καθιστάμενον , δστις τδν ά π α ν τ α 
παρέλαβε στόλον. "Ος πρδς τή Τ ό δ ψ γενόμενος και 
τά εντεταλμένα ά π α γ γ έ λ λ ω ν καταπε ιθε ί ς εύρισκε 
χαι πρόθυμους πρδς τδν δ ιάπλουν υπάρχοντας τούς 
«υνειλεγμένους α π α ν τ ά ς . Μόνοι δέ οί παραγενόμενοι 

d i i a in Phoenicem irajicere, i iuperaior expedila na-
vigia colligens in ea conl rac lum ex Obsequiana re-
gione exerc i lum impou i i , e l ad Rbodum insuiaiii 
i n i i i i l : co reliquain Romanorum classeui coi ive-
nire jube l . Summae deinde rei Joaunem pra?lic i i 
M.ignae Ecclesia: diacomnn e l curatorem pnblicn-
rum vecl igal iu in , queni generalem logoLbeiain ap-
pellare vulgo solenl , v i ru in prtideiUeui e i , 57 1 I 1 U ^" 
larum reruin experienlia pvjc.lilum. Uic uuiversu! 
classi prxposi ius cuin Rl iodum venissel , qua; iu 
maudalis habebalexposui i . A d b x c asseniieiuibiis 
oniuibus e i ad navigandum paral is , soli Obsequiani 
profeclioneui i l lam iiteluebant. Qui landem sedilione 

V A U L E L E C T J O N E S . 

· · δ ιάγοντος; ήν δ έ ή τ ή ς ; ·* πόλει ε π ι τ ρ έ π ε ι ώ ς ; an δ έ τ α τ τ ε ν ΓΙ ΙΊ Ι P e l a v i o ; β ν ά π δ τ ή ς Α λ ε ξ ά ν δ ρ ο υ ; 
tf. ρ. 72 7. β 4 * τ Ο ν ] Γ . τήν Peiavius . Μ ν α υ π η γ η σ ί μ ο ι ς ξύλοις κυπα4οισσ:νοις Ρ . 

P L T A Y I l Ν Ο Τ . Ε . 

(14) Δεύτερον έτος. Paulus Diaconus annum 1 
oouni et 6 menses Phi l ippico i r i b u i l . Rel iqui duos 
annos. Manasses 4108 : δυσι γ ά ρ μόνοις έτεσιν 
έγεύσατο τού στέφους.' Zonaras praeler amios duos 
abquoi menses addi i . Theopbanes a. 2 menses 9. 
Chronicon Cleric. a. lo l idem, i n . 8. 

(15) Άρτέμιοτ ΦιΜαπικού. Constanlinus 4113. 
(16) ΈΛΪ τόν Φοίνικα νανπηγησίμοις. Depra-

^aius hic locus, quod imerpreiaiioue ipsa expriuiere 
siudnimus. Vera cnim leclio geni i ivum postulabal 
ναυπηγησίμωυ. c Barbarr, iuqui l , ad ca?dendaiu 
maic.tuii profccli . > Qiiaui leclionem indical Z o -
aaiab \h Ana5labiu ; Μαθών δέ δτι έξ Αλεξανδρείας 

έπ ι Φοινίκην πλοία προσώρα ισαν , Γνα ξύλα εκείθεν 
κομίσωνται ν α υ π η γ ή σ ι μ α . L b i Pbociiici ιιιι csse vult 
rrgiouem il lain ad (|iiam Saracei i navigaruul . A i 
CIIIII >ic«»pborus τδν Φοίνικα scnba l , pi i lavimiis :ul 
ejus nopiinis opp i ium ibiviumque perlinere, q>«i 
Uliodo insulai viciuus cs t ; de quo Slepbanus. T u 
viilo an i l a res i ih ien la s i l in lcrpre la i io nosira : 
€ CUIII jam ruiuor percrcbuissel Saraceiioruin clas-
sem caedendaruiti ad tuivium fabrieam cuprcssuum 
causa in Pbueniciam ira j ic isse . » Tbeoplianes etiani 
τδν Φοίνικα scr ips i l (τήν Φοίνικα ed. Par i s . ρ. 3 2 i 
C e l 1>). 
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fccla eo progressi su i i l ut malediclis in Anaslasiutn Α τοΰ Ό ψ ι κ ί ο υ στρατού τήν το ιαύτην δδοιπορίαν δε· 
imperatorcm conjectis Joannem ipstnn diaconum 
gladio perenterinl . Ea re facia lola classishuc i l lnc -
q\ip d i s s ipa la , s inguli in pa l r iam suani rcvcrs i 
s t ini . A l rvbellium copiae, dum et ipsne quoquc pa-
i r iam repetiiut e l ad A d r a m y l l i m u applicanl , i l l i c 
forte Tl icodoshim quemJam publicorum vecl iga-
l ium exaclorem i i ive t i iunl , qti ieluin bontinetn ac 
p r iva imn, eumque ad capesscnduni impcr iu iu bo r -
l an iur . l l le fuga elapsus in inonle deli luit [an. 715]. 
Sed accurreuies ac v i in inferenles iniperalorem 
saluiant ac secum perducuul . 

I I i c ubi Anastasius comper i l , Byzanl io n iuni l io -
nibus firmalo, Nica?a in B i ihyn iam profectns e s l . 
Ibi oiiiiitbns se p rxs id i i s i n s l r u x i l . In ler i in T b c o -
do:«ii cop>ie Obsfquiauuii i omuciu exercii t i in ac i n u l -
las i iegoiialori i in naves occupanl ; nioxqiie, u ipau lo 
anie relaitim e s i , ad inar i i i iuam stal ioucm Cbryso-
poliiana? mbis appl icanl . Inde oppugtiarc eaui ag-
grossi sex niensibus in obsidioue pc r s i s iun l . Qticc 
dum geruuii ir , Anaslas i i cfassis ad navale (id urbis 
porlui nonteii esi) a p p d l i l . Tbcodosiana *58.*cro 
classis l iberain ea re facullalein nacta iu T l i r ac iam 
uavigans cam provii iciaiu ob l i nu i l . Post ba*c quo-
ruii idam prod i i ione , quos pretio co rn ipe ra t i l , pcr 
porlam qu;c BKicbernartnn d i c i l u r in urbciu i n -
grossi su iu . Tiitn sequeitli nocle per c iv i i im domos 
grassati magnaui i is vaslitateui inferunl . Tbeodo-

δοίκεσαν. Στασιάζουσιν ούν έξ αύτοΰ, κα\ τον μέν 
βασιλέα Άναστάσιον έόυσφήμουν , Ίωάννην δέ τον 
διάκονον ^ομφαία άναλίσκουσιν. Εντεύθεν λοιπδν of 
στόλοι σκεόάυνυνται , καΛ π ρ δ ς τ ά οίκεΐα απέπλευ­
σαν έκαστος . Αύτο\ δέ έ π \ τήν εαυτών ανιόντες κα\ 
πρδς τδ Ά δ ρ α μ ύ τ τ ι ο ν γενόμενοι έκείσε εύρίσκουσι 
θεοδόσιόν τ ινα δνομα, τών δημοσίων φόρων πράκτορα, 
ά π ρ ά γ μ ο ν ά τινα κα ι ίδ ιώτην τ υ γ χ ά ν ο ν τ α , και πρδ; 
τήν τής βασιλείας άξίαν προτρέπουσιν . Ό δέ φυγά; 
ώχετο και ε ί ; δρος κ α τ ε κ ρ ύ π τ ε τ ο . Αύτοι δέ έπιδρσ-
μόντες κα\ β ιαχάμενοι βασιλέα τε άναγορεύουσι χα\ 
μ ε θ ' εαυτών άγουσα 

Ταύτα 'Αναστάσιος μ ε μ α θ η κ ώ ; τδ μέν Βυζάντιον 
ήδη προκατοχυρώσας εν τή πόλει Ν ικα ίας τής χατά 

Β Βιθυνίαν εξέρχεται , . κάκεΓσε έαυτδν κατασφαλίζεται 
Ό δέ μ ε τ ά Θεοδοσίου σ.τράτδς συλλαβών άπαντα τνν 

τού Όψικ ίου στρατδν κα\ πλε ίστα σκάφη εμπορικά, 
και κατά τδ ήδη και πρόσθεν ε ίρημένον πσραθιλισ-
σ ίω χ ω ρ ί φ Χρυσοπόλεως π α ρ α γ ί ν ε τ α ι . Έκειθέν τ* 
έ φ ' έκαστου τοις έκ τής πόλεως πόλεμον προσέβαλαν, 
έ π \ μησί τε έξ τά τής μ ά χ η ς δ ιήρκεσε . Καί ό τού 
"Αναστασίου στόλος πρδς τ ώ ν ε ω ρ ί ω τής πόλεως χ ι -
λουμένω λ ιμέν ι κατα ίρε ι · · , δ δέ τού θεοδοσίο-j ετό-
λος αδείας έπιλαβόμενος δ ι α π ο ρ θ μ ε ύ ε τ α ι πρδς τά 
θ ρ ^ κ ώ α , χ α ι τούτων έκράτησεν . Έ π ι προδοσία δέ 
τ ι ν α ; ύποφθε ίραντες διά τ ή ς π ύ λ η ς τ ή ς καλούμενης 
Βλαχερνών τήν πόλιν ειλον, και νυκτδς επιγενόμενης 
ε ίς τούς οΓκους τών πολ ι τών ε ίσδραμόντες μεγίστην 

sius ρο ι το urbaiios omnes magisiralus cuui Ger - Q αύτοΓς βλάβην ε ίργάσαντο. Τούς δέ έν αύτξ άβχ*ν-

niauo palr iarrba ab urbe d i m i i l i l , u l qu:c gesia 
e ranl ad Anaslas ium perferreni. Is acccpla lide 
u ih i l se mali passuruin, nioiiachoruin babi iu ve^ l i -
lus ad Tbeodosiii iu se c o u t u l i l , a quo uullo aiio 
malo affeclus Tlicssalonicam deporlalus es l . 

Dnm assidiue bunc in niodnm conlra imperatores 
conjuraiioiies exsislutit , dumqueinvatesceule ly ran -
i i idc imper i i s ialus ac rei publicae negligilnr ac 
patilaiini in delcrius p ro lab i tu r , una e i l i i leraruin 
s l n d i i roslingui alque inlercidere c t rpcrnnt , ncc 
tuinns disciplina m i l k a r i s pe>sumdari. Ila faclum u l 
R niaimm imperiuui bellis impiiiie laccsseretur, ac 

ας ά μ α Γ ε ρ μ α ν ώ τ ώ την ικαύτα ι εράρχη τή ; πό­
λεως αποστέλλει ώ ς τ ά π ε π ρ α γ μ έ ν α α ύ τ ψ (17) πι-
στωσόμένος · 7 Ά ν α σ τ α σ ί ψ . Ό οέ τούτους ήδη λόγον 
{ τ η σε ν ώς μήτε τ ι κακδν π ά θ η , και τδ μοναχιχ^ν 
περιβαλόμενος σ χ ή μ α πρδς θεοδόσιον ψ / ε το . Ό δε 
έτερον μηδέν βλάψας κατά τήν θεσσαλονίκην έξόρι­
στον έπεμψε ν . 

Έ π ε Ι ούν π υ κ ν α \ τ ώ ν *• βασιλέων επαναστάσεις 
έγένοντο κα\ ή τυρανν\ς έκράτε ι , τ ά τε τής βασι­
λείας κα\ τ ή ς πόλεως κατημελεΓτο κα\ διέπιχτε 
π ρ ά γ μ α τ α , έτι μήν κα\ ή τ ώ ν λόγων ήφανίζ«το - ε ί · 
δευσι ; κα\ τ ά τ α κ τ ι κ ά δ ιελύετο. Έ ξ ών συνέβαινε 
και τ ο ύ ; π ο λ ε μ ί ο υ ; τ ή ς τών "Ρωμαίων κατατρέχει* 
άδεώς πολ ιτε ίας , φόνοι τ ε πολλο\ κα ι άπαγωγα\ χσ^ 

caedes passim promrscue ei abdiicliones boininii in ct D πόλεων αλώσεις . Ε ν τ ε ύ θ ε ν κχ\ οί Σαρακηνοί όρ· 
urbium eversionee fierent. [-\n. 716] Acccs s i i ad bo-
ruin ipalorum cumulum Saraccuorum i r rnpt io , qu i 
conlra rcgiam urbcm lerrestri expedii imie facta 
iiifntiias equilum ac pediium copias ex su«)jeclis 
eibi gci i i i luis collegerant. Eodemque tempore clas-
sein ingenlcin ni i l lc ocl i i tgcnlarum navium eirci ter 

μ ω σ : κ α τ ' αΰτης τ ή ς βασιλευούσης, διά τής ηπεί­
ρου στέλλοντες έκ διαφόρων εθνών τών ύτΛ χειρ* 
Ι π π ι κ ά τε κα ι π ε ζ ι κ ά σ τ ρ α τ ε ύ μ α τ α αριθμού κρείτ­
τονα. Ω σ α ύ τ ω ς */α\ στόλον πολύν απέστειλαν άχρι 
κα \ είς χ ιλ ίας όκτακοσίας ν α ύ ; , ηγεμόνα τούτων τινά 
κχταστήσαντες Μουσαλμάν τ ή σφών διαλεχτώ χα· 

· · κα .ήρε ι Γ , Γ. κατήρε Pelavius . 

V A U L E L E C T 1 0 N E S . 

π ιστωσάμενος Ρ : corr . Pelarvitis. πυκνα\ κ α τ ά τ ώ ν ; 

P E T A V H ΝΟΤ.Έ 

(17) Ncque bic locng v i l i o c a r e i . Legcndii in forte 
δι* αύτων π ιστωσόμενος . Magislraius omncs ima π ιστωσόμενος . Magislraiu 
n i i t i (jermano palri'*rcba Nicasam de«!uci juhoi , u l 
iis conspcciis Auaslasius caplain c^sc Cjwl i i i i b t i -

r c l . l l a Tbeopbance (p. 525 C ) . Por ro eodem h<* 
anno, Angns i i 11, Germanus e C y z i r o iMiislaiwj 
f i i c r . i l . Uic fui l Anas ias i i fiuis, qui iinpcravii a. 1 
m . 5. 
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λούμενον. Ταύτα μαθόντες oi στρατιωτικοί χ αϊ πο- Α m i s c r a n l , duce Musalinano : itaeuim gcntili eiim 

l ingua vocabanl . Quibus rcbus cogui i i s , tam m i l i l i a 
pranfecti quam civiles magis l ra lus , cum Tbeodo-
si i 5 9 i iuper i l iam animadverlerenl neque lani is 
boslinm vir ibus suslinendis parem essc sc i ren l , 
inslare alqiie bo r l a r i c<Bperunl m iinperiosese ab-
dicaret ac luto se in ordinem cogi palerelur. Ni*c 
coudil ioncm abnui l i l l e , sed anno imperi i ver lenie 
sponle se abdicavit . Indc de successore deligendo 
consil ium ineunt, ac lum forle Leo palr ic ius obla-
t u s e s l , Orienlal ibus copiis ea lempestale praefe-
c ius . Η ί ς i g i i u r , ut imperatores soletu, solemni 
pompa susceplus Aurea porla Byzan l ium ingredi lur , 
atque in Majore Ecclesia imperalor iani coronani 
a c c i p i l . 

Όδβ τών Σαρακηνών λαδς πλείστα τ ώ ν Τ ω μ α ί ω ν ^ [An.717.] A l Saraceni multis Ramanorum oppidis 
χιθελών πολίσματα καταλαμβάνε ι τήν Πέργαμον κα- eversis, Pergamnm instipcr occupani ; quam cum a l i -
λονμένην πόλιν , και ήδη τ ή ς πρδς αυτήν πολιορκίας quandiu obsedissont, bancob causam in suam pote-
ιίχοντο. Κα\ τ α ύ τ η ν αίρουσιν έξ α ί τ ί α ; τοιάσδε· "Εκ stalein redigunt. Oppidani furore quodam niali dae-
τινος δαιμόνιακής (20) έπινοίας Τ · οί τ ή ς πόλεως monis correpti praegnanlem puellam, quae lum p r i -
Ινδονπρωτοτόκον κόρην λαβόντες εγκυμονούσαν κ α ι , nium uterum f e r eba l , j am vicinai i i parlui conse-

πρδς τδ τεκε ίν έγγ ί ζουσαν , κα \ τ α ύ τ η ν τε άν- c a n l , ac delractum ulero feium in aquas caldario 

λιτικοί άρχοντες και τήν τού Θεοδοσίου άπε ιρ ίαν , κ α ι 
ώ; ούχ Ικανώς Ι χε ι τ ά π ρ δ ς τούς πολεμίους ά ν τ ι κ α θ -
ίστασΟαι, έφίστανται α ύ τ ώ παραινούντες τήν βασ ι ­
λείαν παραιτήσασθαι κα \ άβλαβώς ίδ ιωτεύσαι . Κ α ι 
αύτδς ΰπεχώρει , ένιαυτδν Ι να (18) έν τή βασιλεία 
δαρκέσα;. Ε ι τα είς ψήφον έληλυθότων τού βασιλεύ­
οντος ήρέθη · · Αέο>ν δ π α τ ρ ί κ ι ο ς (19), την ικαύτα 
στρατηγδς ών τού τών Α ν α τ ο λ ι κ ώ ν λεγομένου στρα­
τού. Κα\ ώς ήν έΟος βασιλεύσι, διά π ρ ο π ο μ π ί ο υ δο-
χής διά τής Χρυσής καλούμενης πύλης ε ί ς τδ Βυζάν­
τιον είσελαύνει, κ α \ έ ν τή Μεγάλη Ε κ κ λ η σ ί α γ ε ν ό μ ε ­
νο; έκείσε- τδν τ ή ς βασιλε ίας άνεδήσατο στέφανον. 

έτεμον και τδ έν αυτή βρέφο ; άραντες έ π ί λέβητας 
δδατι έψούσιν, έφ ' ού οί πρδς τδ πολεμείν τοίς έ χ -
δροις παρεσκευασμένο ι τ ά ς χε ιρ ίδας τ ώ ν δεξιών 
χειρών κ α τ ε β ά π τ ι σ α ν . Ε κ ε ί θ ε ν τε τά έξ οργής τού 
θεού κατελάμέανεν · αί γ ά ρ χε ίρες έφάπτεσθα ι 
δΰλ'^υδιείργοντο, και άπρακτούντων οί πολέμιοι τ ή ν 
*4λιν είλον α μ α χ η τ ί . Ε κ ε ί θ ε ν άραντες οί Σαρακηνοί 

percoqiiunt; debino mil i les omnes dcxtrae manus 
digiios in vas i l iud immergunl . Yerum lam iimuane 
faunus repenle divina i ra conscquiinr : nam neque 
manus couireclare arma poiueruui , e l cessanlibus 
i l l i s , bosies tirbe sine prselio p o i i i i sun i . Hinc pro-
fccti Saraceni ad fauces Abydi alqtie in Tbrac iam 
posireiuo dclal i suut. Nec paucis i l l ic oppidis sub-

ίτρδς τ φ στενώ τ ή ς 'Αβύδου καταλαμβάνουσι κα\ είς Γ acl is , regiam ad urbcm eonlendunl . Quam cum 
τά έτΛ Θράκης ά ν τ ι π ε ρ α ι ο ύ ν τ α ι . Κα\ πλείστα τ α ύ τ η ς operibus einxissent , irederfm 6 0 l o t o s i »enses in 
έ'.όντες π ο λ ί σ μ α τ α έ π \ τήν βασιλεύουσαν άφίκοντο, 
xa\ χάρακα τ α ύ τ η περιβάλλουσι , κα\ τ ή ς πολιορκίας 
είχοντο,τρισκαιδεκαμηνιαίον χρόνον έ ν τ ή προσεδρία 
διανύσαντε;, Β έ α ς μ η χ α ν η μ ά τ ω ν ώ ς πλε ίστας π ρ ο σ -
ίνέγκαντες. Έ ν τούτψ καταλαμβάνε ι και δ τ ώ ν Σα­
ρακηνών σ τ ό λ ο ς , ού ήγε ίτο Σολυμάν ονόματι \Αρά-
6ων φωνή κ α λ ο ύ μ ε ν ο ς . Έ ν ψ δέ τών ύπδ τδ Βυζάν­
τιον πόρων άνήττοντο, αί κατόπιν ίούσαι ναύς , ο ιάπερ 
νωτοφυλακούσαι κ α ι φόρτψ πολλψ βεβαρημένα ι ! κ 
τε στρατ ιωτών π λ ή θ ο υ ς καί δπλων , κα\ ά μ α μικρού 

obsidiotie pers i s tun l , e l varia ad eaiu macbiuarum 
gencra comparani . Iiilnr ba;c Saracei iorum classis 
advcni i , cujus dux era i Solyman Atabice d ic lus . 
A c dnni poslremo naves Byzaut i i frei i im superanl 
e l a lcrgo sequuntur, ulpote magna mi l i l un i v i a l -
que armorum otiusfce, dumque levi aura reflanle e l 
adverso maris i inpctu repellenle tardius itavtganl, 
imperaior, ea re animadversa, bircmes conscetidil , 
et per mcdiam classem elapsus numero circi ter 
viginti succendii . Caeleraj uaves ad Tbrac ium Bos-

VABIiE LECTIONES. 

· · ευρέθη Ρ . δα ιμον ιακής α ι τ ίας lemma nous Pelavianoe. A n έ π ι π ν ο ί α ς ? 

P E T A V I l N O T i E . 

(18) *Enavror ira. Iia Nicepborus in Chronko 
in ' 0 μ ά : ι χ ρ ό ν ω ν , M.txi ini Chronico subjecia, cum 
Tbeophane. Α ι Zonaras e l Cedreuus auuos dtius. 
& d c l Manasses 4181 : έτέσι μόνοι ; έν δυσ\ γ ευσά-
με.ος τού κ ρ ά τ ο υ ς . 

(19) Aibjy ό πατρίκιος. De hujus i n i l i o , sicut e l 
d»* a i u i o T u m q i i b u s imp.eravil ituinero , non eadetn 
srripiores s c n t i n n i . Tbeopbanes anno ejus imper i i 
ullimo, έβασίλευσεν ούν, ait , Λέων άπδ κ ε ' τ ο ύ Μ α ρ ­
τίου μηνδς' τ ή ς ιε ' ίνδ. έωςβμηνδς Ιουνίου ιη ' της 0' 
ίνδ., βασ ιλεύσας έτη κδ' μήνας β' η μ έ ρ α ς κε ' . S i ι η -
•i ici . 15, M a » u i 25 itnperiuin tcepi l , anuiis eiat 
Chrisl i 717, d e s i i l q u e a . 7 l l , J u u . 18, ind. 9. Ila<|tic 
imperavit a . 24 i n . 2 d . 24. Cedrenus Zonaias . 
Chronicon Cferic. Al i ique annos loiidem assign.uil, 
Αι r^iiccpborus m Cliron. a. 2a m. 5 d. 11. Scd c l 

D Tbeopbanes ex C a r d . Joieusae Biblioth. prascise a 
25. A c c e d i l e i Conslanl inus bis versibus : 

*Βς δ* έ π \ χρόνους είκοσι τού κράτους άπολαύσας 
Σύν άλλοις π έ ν τ ε δυσσεβώς, ή μάλλον τυραννήσας . 
Nos cuin i l lustr issimo Annalium scr iplore Leonis 
exordiutn a. 716 consi i lu i imis , cum ex Gregor i i P . 
episiola j am lum ab l n d . 14 eumdctn imperasse 
cons lc l , unaque Nicepbori Chronico, quod ad,iuipe-
r i i lempns ai l inet , l ibeniius asseniiinur. 

(iO) "Εκ τίνος δαψοηακης. Ejusniodi por lcnla 
Gnoeiicorum e l Eucb i i a rum ac Maniclurorum con-
suennlo peper i l . De quibus Epipbanius. Sed c l P s e l -
his l Περϊένεργ. δαιμ. ρ. 22, ed. novas, aberud i io 
viro Gi lber io Gauliuino amico noslro docl iss imi* 
l ioi is nuperrimc locup le i a l* . 
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•porum advecia? ad Sosihenlura portum appl icanl , Α πνεύματος άντ ιπνεύσαντος κα\ τού ^ε ίθρου , ε ί ς τού-

e l ibidem biemanl . Quo lempore lara aspcra vis 
hiemis fu i l , u l pras ηΐτίαιΠ copia centehis diebus 
videri l e r r a n o n potnerit. E x q u o Saraceni homitiuin 
aique equorutn, camelorum item ac jumenlorum i n -
genteinnumerum amil tont . Ihsequenlevere [an.718] 
altera nt rsum ex iEgypto classis appulit Sophiaho 
duce, frameuli atque armorom copiam ingentem 
advebens; ac paulo post al ia r t irsum ex A i r i c a 
cum armorum apparatu atque annona submissa 
es i , cui lezldus qutdam Safatettus imperabai . H i 
cum paralum a Komanis , u i fernnt, ignem atque 

•incendiuin metucrent, B y z a n l i i frelo ob trajiciendt 
despt»nuionem relicto ad B y l h i n i a m applicaut, 
6 1 aique alier P u l c h i i - ag r i , a l ler Satyr i por lum 

πίσω" άγεσθαι β ιαζομένου, σχολαιότερον έπέπλεον . 
Τ α ύ τ α ς ό βασιλεύς θεασάμενος διήρεσιν έ π ι β ά ς καί 
δ ιέκπλόυς πο ιησάμενος π υ ρ \ κατέφλεξεν , ούσας τδν 
άρ ιθμδν είκοσι. Ό δέ λοιπδς Απας στόλος τ ψ · θ ρ α ­
κικοί προσπλεύσας Β ο σ π ό ρ φ τ φ λ ιμέν ι τ φ καλουμένψ 
Σωσθενε ίω προσορμ ίζετα ι , κα \ αυτού δ ιεχε ίμαζεν . 
Έ ν φ συμβέβηκε χ ε ι μ ώ ν α μέγ ιστον γ ε ν έ σ θ α ι , ώστε 
μ η δ α μ ώ ς γ η ν όφθήναι έκ πληΟύος τ ή ς κατενεχθείσης 
χιόνος ά χ ρ ι ς ε ίς τ ά ς έκατδν η μ έ ρ α ς · έξ ού πλήθος 
ούκ ολίγον "«-ανδρών τε κα\ ί π π ω ν κ α \ κ α μ ή λ ω ν καί 
λο ιπών ζ ώ ω ν άπέβαλον . "Εαρος δέ επ ι γενομένου έπι* 
καταλαμβάνε ι κα \ έτερος τ ώ ν Σ α ρ α κ η ν ώ ν στόλος 
πλείστος έξ Α ί γ ύ π τ ο υ , ού ήγε ί το Σοφιάν δνομα άρ­
χ ω ν , φόρτον άγων έν α ύ τ ψ σίτου τ ε πλείστου κσΛ 

capit . i E g y p l i i vero , qui una cum i is navigabant, δ π λ ω ν . Ό λ ί γ ο υ δέ διελθόντος χρόνου κ α \ έτερος έφ-
noctu lembis qui navibus adhaerebant conscensjs, 
Byzant ium confugiunl , et imperatoris noinen faustis 
acclamationibus prosequunlur. Quibus rebus a n i -
malns imperaioT tncendiarias naves adver&us illas 
ciasses immit t i t , atqoe universas igne Cbnsumil . 
E x quo ingenlibus spoliis d i ta t i , IHorum armis ac 
commealu i n suag nates imposi lo , ad hnperaibrein 
redeuut. 

ίσταται στόλος έκ τών περ\*Αφρικήν αναχθε ίς , δπλων 
τε πολλών κα \ δαπάνη μ ά τ ω ν κ α τ α γ έ μ ω ν , ου ύπήρ-
χεν ή γ ε μ ώ ν Ίέζ ιδος Σαρακηνών T t δνομα. Ούτοι, ώς 
φασ ι , τήν έκ τού έ σκευασμένου π α ρ ά Τ ωμα ίο ι ς 
πυρδς ύφορώμενοι βλάβην, τδν ούν 1 9 Βυζάντιον πό-
ρον άπογνόντες τοίς π ρ δ ς Βιθυνίαν μέρεσ ι προσ-
έσχον, δ μέν π ρ δ ς τδν καλούμενον λ ι μ έ ν α Καλού 
αγρού, δ δέ πρδς τα ί ς ά κ τ α ί ς τού n λεγομένου Σα­

τύρου . 01 δ' έν αύτοίς ε ίσπλέοντες Αιγύπτ ιο ι νυκτδς τούς ένεστηκότας λέμβους τ ώ ν νηών είσβάντες πρδς 
τ δ Βυζάντ ιον ήκον κα ι τδν βασιλέα εύφήμουν . Έ φ ' οΓς άναθαρσήσας δ βασιλεύς πυρφόρους ναύς κατά 
τ ώ ν τοιούτων στόλων ε ξ έ π ε μ ψ ε , κα\ πάσας αυτών τάς ναύς ένέπρησεν . Ε κ ε ί θ ε ν λαφυραγωγήσαντες 
κ α \ έκ τών υπαρχόντων αύτοίς δπλων κα\ δαπάνη μ ά τ ω ν καταφορτ ισθέντες π ρ δ ς βασιλέα ύπέστρεφον. 

Per idem tempus Sergius patricius, Sici lbe dux , Τ ο ύ τ ψ τ ψ χρόνψ Σέργ ιος δ π α τ ρ ί κ ι ο ς , δ τής Σικε-
e i qui in Occideute e ranl , ignari q u & a d Byzafttium Q λ ίας στρατηγδς , κα \ 61 τ ά Έ σ π έ ρ ι α οίκούντες , τά περί 
accideranl , alque imperatoris rebus in tauta bo- τδ Βυζάντιον κα\ τδν βασιλέα άπογνόντες τής γενο-
ftlium incursione desperalis, quemdam ex appari- μένης τών πολεμίο>ν χάρ ιν κ α τ ' α υ τ ώ ν εφόδου, ίδιον 
l ione Sergi i imperatorem constituunl, Gregor i i co-
gnomento, Ono inagn l i i l l i um, qxiem, mulato nomine, 
Tibet i t im appellanl. Hts auditis, imperalor Pauluin 
patr icium Sicilra? praeficit, quein fidiim sibi e l c o n -
junctum babebal ac rei belltcae per iCum, eumque 
conlra Bas i l ium mi t l t l . Hujus adventu Sergius ad 
Longobardos confugit. A t Pautus insdlaribus c o n -
gregatis imperalorrs episiolas leg i t ; quibus con-
i i rmat i imperatorl fel ici ler acclamanles, Bas i l i um 
et electos ab eo magislratus vinclos offerunl. P a u -
lus, Georgio quodam e l aliis in lerfeci is , eorum ca-
pita ad tmperalorem u i i t t i l , eacteros Gft verberi-
bus atque iguomiii i is affectos, nonnullos ctiam a m -
puiatis uaribus, extra fines imperi i relegai. Sergius, 

στέφουσι βασιλέα τών υ π η ρ ε τ ώ ν τ ι να Σεργίου Βασί­
λειον τούνομα, υίδν γεγονότα Γρηγορίου τ δ έπίχλην 
Όνομαγούλου , Τιβέριον αύτδν όνομα σα ντε ς. ΤοΟτο 
άχηκοώς ό βασιλεύς Παύλον τδν π α τ ρ ί κ ι ο ν στρατηγδν 
Σικελίας προβάλλεται , άτε π ιστδν κα ί οίκείον υπάρ­
χοντα και τ α κ τ ι κ ώ ν έ μ π ε ι ρ ο ν , και π ρ δ ς Βασίλειε* 
ε κ π έ μ π ε ι . Ούτινος έκείσε καταλαβόντος Σέργιος 
φ υ γ ά ς εκείθεν ο ίχετα ι κα \ πρδς Αογγοβάρδους γίνε­
τ α ι . Παύλος δέ έ ν Τ · τ ή νήσψ λαδν περιαθροίσα; τέ 
βασιλέως άναγινώσκει γ ρ ά μ μ α τ α , δ ι ' ών είς πίστω-
σιν έλθόντες τόν τε βασιλέα εύφήμησαν κα\ Βισί-
λειον κα ι τούς ύ π ' αυτού προχε ιρ ισθέντας άρχο/τι; 
δεσμίους α ύ : ψ π α ραδ έδωκα σι ν . Ό δέ , τούτους παρα­
λαβών Γεώργιον τινα κα ί έτερους άνείλε, και τούτων 

accepta lide, ad Paulum reversus tsl. Inde pacatus 0 ίάς κεφάλας πρδς τδν βασιλέα α ν έ π ε μ ψ ε , τους έέ 
in Occidenie stalne rerum ac tranquil l i ias futl. άλλους σύν π λ η γ α ί ς κα\ ά ίκ ίά ι ς π ο λ λ α ί ς , ών δέ χι> 
τ ά ς (Ιίνας έ κ τ ε μ ώ ν , ύπερορία ις π α ρ έ π ε μ ψ ε . Σέργιος δέ, τ ή ς εαυτού σ ω τ η ρ ί α ς λ ό γ ο ν α ί τήσας , προς τδν ΙΙαΟ-
λον έ κ ο μ ί σ θ η . Ε ν τ ε ύ θ ε ν τ ά τ ή ς Ε σ π έ ρ α ς π ρ ά γ μ α τ α έν ε ίρήνη κα\ ησυχία κ α τ έ σ τ η . 

Secuiivlum b « c imperatori filius nasc i lu r , cui Μετά τούτο τ ί κ τ ε τ α ι υίδς τ ψ βασιλεί , δν ώνΟμσ« 
CoDeiaiithii «o inen imposuit. Decima qui i i l a inse- Κωνστανΐ ίνον . ί ί εντεκαιδεκάτή δέ τού έπεισιό/το;(2·) 

V A B l i E L E C T I O N E S . 

Τ Ι ολ ίγων Ρ . " Σ α ρ α κ η ν ό ς ; cf. ρ . 65 10. " ουν. ύπδ? cf. col . 957 C . 9 . n τού Om. Ρ . 7 8 δέ τδνέν. 

P E T A V I ! KOTJE. 

($1) Πεντεκαιδε.κάτζΐ δέ νου ε ί σ ί ώ τ Γ ς . Tbcoi»bancs ρ . 554 Β . 
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μηνδς Αυγούστου π ά ν τ α τ ά τε Ι π π ι κ ά κα \ πλό ίμα Α quenM.s. inen6i3 «Aqgufli Saracenorura . equilaius 
:ών Σαρακηνών· έ κ σ τ ρ α τ ε ύ μ α τ α τής βασιλευούσης 
βκεχώρουν, πλε ίστας ναύς άποβαλόντες ύπό τε ζ ά λ η ς 
tj\ άνεμων ά γ ρ ι ω ν καταληφθε ίσας , κα \ πολλών μέν 
ιι; τάς νήσους άχρ ι και ε ίς Κύπρον σκεδασθεισών., 
έτερων δέ κα\ αύτάνδ^ων τ φ βυθψ παραδοΟεισών. 
Αρτέμιος δέ έν θεσσαλονίκη εξόριστος ών πάλ ιν 
πειράται τ ή ς βασιλείας έ π ι κ ρ α τ ή σ ε ι ν , κα\ έπεχε ίρε ι 
τοιάδε π ρ ά τ τ ε ι ν Γράφε ι πρδς Σισίννιον πατρίκ ιον τδ 
έπίκλην 'Ρενδάκιον, πρδς τ ή τών Βουλγάρων δ ιατρ ί -
δοντα χ ώ ρ α π α ρ ά βασιλέως την ικαύτα άποσταλέντα 
ώς Αν .συμμαχ ίαν παρ* αυτών κ α τ ά τών Σαρακηνών 
λήψοιτο, δ π ω ς α ύ τ ψ τά κατά γ ν ώ μ η ν συμπράξε ιεν , 
άναϊΒείσοι δέ κα ι Βουλγάρους συνεργήσειν α ύ τ ψ . Ό 
δέ τούτο ύπέσχετο . Γράφε ι δέ κα \ πρδς Νικήταν τδν 

omnis.et Qlassie, ab urbe disqedi i , amissis « a v i b u s 
quamplnrlmis, quas, | £ m p e g u s ac venioruiiv .Hiipe-
lus disjecerai. Haru iu quq&dam per.insulas dispersae 
ad Cypru in usque dissipaiae sunt, aliae cuni ontiii 
siipplemento deinersae. Inler im Ar lemius ThessaJo-
nicse exsulans de occupando rursutn imperio Hova 
consil ia n io l i t u r ; .qnod (μιηο in juodum aggreesu* 
est. Dalis ad S is inn ium palr ic ium cognomonio 
Rhendacitim lU(eris, qui lum forte apud Bulgaros 
era l aux i l i i contra Saracenoa ioipetramli causa,ab 
imperaiore mis^sus, buiq i g i i u r per litteras su?det 
ut se conalibus $uis adjulorem pra?berei, eed nt 
Bulgaros in consjlii sociejalero pelJ icere l ; quae oro-
nia u l i pos lulara l faclunjm se esse p romiu i t . E a -

μάγιστρον τδ έπ ίκλην Ευλιν ίτην , έν Κωνσταντ ίνου- Β dem (Je re ad NicetanMDagislruin cognoroenlo X y -
χόλει υ π ά ρ χ ο ν τ α , έτ ι δέ κα\ πρδς Ί σ ώ η ν πατρ ίκ ιον 
xa\ τού λεγομένου βασιλικού Όψικ ίου ηγεμόνα , κα \ 
θεοδδσιον (22) τδν πρώτ ιστον τών βασιλικών γ ρ α μ ­
ματέων καθ* ούς έβασίλευε χρόνους γενόμενον, κα \ 
Νικήταν έπ ίκλην "Ανθρακα Αρχοντα τ ε ι χών , παλα ιάς 
φιλίας ά ν α μ ι μ ν ή σ κ ε σ θ α ι , και έτοίμους είναι συντρέ­
χ ε ι α ύ τ φ κα ι τήν πόλιν άνοιγνύναι καί ώ ς βασιλέα 
ννοδέχεσθαι . Τά γραφέντα ούν ευθύς τ ώ βασιλεί δια-
γ ινώσκεται , κ α \ τούς τά γ ρ ά μ μ α τ α δεξαμένους χ ε ι -
ρούται κ α \ π λ η γ α ί ς α ί κ ί ζ ε τ α ι , καί αυτοί δμολογούσι. 
Καί Ν ι κ ή τ α μέν τού τήν άξίαν μαγίστρου κα\ θεο-? 
κτιστού τ ά ς κεφάλας έ ξ έ τ ε μ ε , τούς δέ άλλους ού μ ι -
χρώς α ΐκ ισάμένος κα\ δη με ύ σας έξορίαις ά π έ π ε μ -

l in i lem Cpolim s c r i b i l , necnon ad Isoea pa l r ic ium 
imperalori i Obsequii p r s f ec lum, et ad Tbeodosium 
noiar iorum quo imperabal lempore pri tmceriuin 
faclum, i lemque ad Nicelam cognomenio A n l b r a -
cem murorum praefectum. Quibus l i l l e r i s pro ve-
ler i farailiariiale rogalsif) i ut maiure subsidie esse 

ve l in l , 6 3 a 4 Q u e urbem aper ia iu , ac p ro impera-
tore se rtcipianl. Hi$(wniiiJbug ad imperaiorem 
perlatis, quolquol eas l i t ieras acceperanl, compre* 
beusi elflagellisaffecii . Nee i l l i f a c | u m inficial i s u n l , 
Ergo Nicelae magis i ro e l Tbeoci i s io capila praeci-
duniur. C x i e r i male mul ia i i e l proscr ipi i e x i r a flnes 
imper i i releganlur. A r l e m i u s cum Sis imi io patr icio 

ψεν'*. Α ρ τ έ μ ι ο ς δέ ά μ α Σισιννίψ τ φ π α τ ρ ι κ ί φ καί ^ e l Bulgarie l l e rac l i am perveuil cum lembie, quos 
τοίς Βουλγάρο ι ς μ έ χ ρ ι ς Ή ρ α κ λ ε ί α ς καταλαμβάνε ι , 
σύν α ύ τ ο ί ς δέ κα ί ά π ε ρ ή γ ο ν " έν θεσσαλονίκη ακά­
τια* μονόξυλα δέ αύτο\ προσαγορεύουσι . Γράφε ι δέ 
Βουλγάροις δ βασιλεύς ώ ς τήν ε ίρήνην μάλλον ά σ π ά -
σοιντο κ α ί τούς εχθρούς προδοίεν. Οί δέ ε ίς άπολο­
γίαν κ α τ έ σ τ η σ α ν συγγνώμων αίτήσαντες καί τά πρδς 
είρήνην ύπισχνούμενοι . Κ α ί τδν μέν Ά ρ τ έ μ ι ο ν σύν 
τ φ ά ρ χ ι ε ρ ε ί θεσσαλονίκης καί άλλους πλείστους δε -
σ μ ώ τ α ς π ρ δ ς βασιλέα π έ μ π ο υ σ ι , κα ι Σι σι νν ίου τού 
πατρ ικ ίου τ ή ν κεφαλήν έκτεμόντες ωσαύτως στέλ-
λουσιν, ούτως τε πρδς τήν εαυτών άπεχώρουν . Ά ρ ­
τέμιον δέ σύν τ ψ άρχ ι επ ισκόπψ παραλαβών έν τ ψ 

Tbcssalonicam subdiaera / i l , quae.llli monoxyla ΥΟ-
canl . Impera to r spr ip i i^ , l i i i e r U Biilgaros admonel 
ut bello pace/ιι anieponaut e i kosies suos sibi i n 
polesiatem tradaol . ad excueaiLonein convers», 
veoiam deprecaptur e l pacero firmam fore p o l l i -
cenlur . Mox A r i e m i u m cum Tbessalojiicae praesule 
aliosque plufimos y inclo^ a(J imperaiorem mi l lun t , 
una cum Sis inn i i pa l r ic i i capite, quod ei praecide-
r a n t ; alque i i a in pa t r iam r^yersi eunl . Imperaior . 
A r i e m i u m et archiepiscopum in polestatem babens t 

a m b o b u § ψ Gynegip capul ampu.uri jubet , tnm 
equeslri spectacuio dato earumdepi cap i ia conio 

λ ε γ ο μ έ ν ψ Κ υ ν η γ ί φ ά π έ τ ε μ ε ν . Τ π π ι κ ή ν δέ άμιλλαν ^suspensa per H i p p o i l r o ^ q a ^radiici, Rel iquos. o m -
έπ ι τελέσας τών άποτμηθέντων τ ά ς κεφάλας διά τού nes verberibus csesos paribus ^nipulaujs e l publica 
Ι π π ο δ ρ ο μ ί ο υ έ π \ κοντψ άνηρτημένας η έ ξ επόμπευε . tis bonis relegat. 

Τούς δέ άλλους π ά ν τ α ς α ίκ ισάμενος κα\ τ ά ς pίνας αυτών έκτεμών κ α \ δημεύσας ύπερορίαις κατεδ ί -

κ α σ ε . 
Τ α ύ τ α ούν κ α τ α π ρ α ξ ά μ ε ν ο ς προσκαλείται Γ έ ρ μ α - 1> [Απ . 720.] Haec ubi facla, Germanum paii iarcham 

V A R I i E L E C T I O N E S . 

T e π α ρ έ π ε μ ψ ε ν ; " f. ε ίχον Petavius. " ά π η ρ τ η μ έ ν α ς Ρ : cf. ρ . 5 12, 55 12,-42 4. 

P E T A V H ΚΟΤΑ* 

no la r i i . Vide n o l . imp. Cassiodorus 1. ι Var^ + : 
c Pa ie r enim Candidalus sub Valenliniano pr iut ipe 

f essil i r i l i un i e l notarii landabil i ier d ign i ia iem. 
lonur qni lunc dabalur egregiis, dum ad iwperiale 

secreiuin lales consie l eligi in quibus reprcbcu-
sionis v i l ium nequeal invenir i : ilaqr.e ό π ρ ω τ ο α σ η -
κ ρ ή τ η ς esl πρώτ ιστος τών βασιλικών γ ρ α μ μ α τ έ ω ν . 

(22) Θεοδόσιον. Tbeopbanes Tbeoc i i s lum hunc 
appellare v idc in r , ai<no Lconis 5, π ρ ω τ ο α σ η κ ρ ή τ η ν , 
boc « a l pr i ini im a secrelis. Imo eiiain pai»lo posl 
M c e p h o r u s Tlieoctistum eunidem apptdlal. F u e n i n l 
Γ ρ ο Κ nelariormn ordines 5 : a i i i no lar i i i r i b u n i , 
i r t b u n i s praHoriams sequali; alir d o m e s l i c i , qui 
iu ipe ra io r i a secrelts eraut; l e r l i i i i iferiorcs i r i hu iu 
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accersensquinla e lv i ce s imaMar l i i i nens i s /md lc l i one χ νδν τδν τ η ν ι κ α ύ τ α αρχ ιερέα π έ μ π τ η κα ι εΐκάδι (23) 

5, ipso die Saluliferae C h r i s l i Resurrec l ionis , (>4 ί ° 
i r i buna l i qnod Novemdecim arcubi lorum d ic i iu r , 
Constanl inum (ilium imperalorem corona i . 

Neqtte vero prxteremidtim ost, quid ad The ram 
e l Tberasiam Cret ic i maris insulas sub idem l em-
pus acciderit. Nam ineunte a?siate fiiiniilse e i opacx 
nebutae vis ingens e profundo maris e r a p i l , cx qtia 
longe laieqtie densalus aer i n ignem e x a r s i i , qucm 
lapideae moles subsccutae cunri Miera (quam vocaut) 
insula coabierunt. Hanc insulam, a l e l ambas illas 
qoas d ix i imis , Tbcram ac Tberas iam, eodem modo 
ex a l lo entersisse forunl [an. 726]. Ca?lcrutn lania 
fu i l crunipenlinm lapidum copia, u l t o l u m i l l u d mare 
cousiernerei , indeqtie Abydum usque c i As ia t i c i Ut-
lo r i so ram ejicerelur. Quorum ei iam lapidtun ardore, 
quoquo delali e ranl , ita niaris unda concalueral u l 
ne adiuoiis quidem inauibus susl iner i posset. 

H i s , u i aiunt, acceptis imperator band dubia d i -
vinae irae iudicia repulang, quibus de causis e \ c i -
taia essenl anxius cogi labal . E x quo demtim de 
oppugnaitda religioae ac sacris im:iginibiis ever-
tondis consi l iuiu cepisse d i o i l u r , quasi ob earuni 
collocalionem ciadoral iot iem tanla ilia prodigia con-
ligissent, perperam omnino i s i u J imerprc ta ius ; 
a lquee l i am populum ad suain scntenliam iraducere 
conaius es i . Quainobrem plerique cala ini ia lem E c -

τού Μαρτίου μ η ν δ ς , τ ή ς τ ρ ί τ η ς Ινδ ικτ ιώνος , τή σω* 
τ η ρ ί ω του Χρίστου άναστάσε ι , έν τ φ τριβουνχλίψ 
λ ε γ ο μ έ ν φ Δεκαεννέα άκκουβίτων (24), στέφει τ δ ν 1 · 
υϊδν Κο>νσταντίνον είς βασιλέα . 

Οίον δέ κατά τους χρόνους (25) εκείνους περι τας 
νήσους τής τε θήρας κα\ θ η ρ α σ ί α ς καλούμενος συμ-
βέβηκ ιν , αί πρδς τ φ Κ ρ η τ ι κ ψ π ε λ ά γ ε ι κε ίνται , πα-
ραδραμείν ούκ άξιον, θέρους ώ ρ α ς ένεστηκυ ίας συν-
ηνέχθη τδν Οαλάττιον βυθδν πλείστον δτ ι καπνώζη 
άτμδν έξερεύγεσΟαι, έξ ού έ π ι πολύ πυκνούμένουτςν 
αέρος π ύ ρ έξαφθήνα ι , κα ι μ ε τ ά 'τδ π ύ ρ λίθους συ-
στήναι , ένωΟήναί τε τ ή γ ή Μ τ ή Ί ε ρ £ καλούμενη νή­
σω (26), ήν δή κα ι αυτήν φασι τ φ δμο ίω τρ>πφτο3 
βυθίου άναδοΟήναι χ ώ ρ ο υ , κ α θ ά π ε ρ κα \ τ ά ς Ρηθείσας 

Β λόγος θ ή ρ α ν κα ι θηρασ ίαν νήσους. Τ φ ά πει ρω δέ 
πλήθε ι τών άναδιδομένων λίθων άνά π ά σ α ν κατεστο-
ρέσθαι τήν έ κ ε ί ν η ν 8 1 θάλασσαν, ένθένδε τ ε άφικέσΟαι 
ά χ ρ Γ ς Α β ύ δ ο υ κα\ τ ή ς Ά σ ι ά τ ι δ ο ς παραθαλάσσιου. 
Ύ π ε κ κ α ί ε σ θ α ι δέ τδ προσπελάζον (δείθρον ώς μηδέ. 
θ ιγγάνε ιν αυτού τ ι να ίκανώς έχε ιν . 

Ταύτα φασι ν άκούσαντα τδν βασιλ ία ύπολαμβάνειν 
θείας δργής είναι μ η ν ύ μ α τ α , κα ι ή τ ι ς α ί τ ία ταύτα 
κεκίνηκε δ ιασκεπτεσθαι . Ε ν τ ε ύ θ ε ν λο ιπδν κατά τής 
εύσεβείας ίσταται κ α ι τών Ιερών ε ίκονισμάτων με-
λ ε ΐ α " τήν καθαίρεσιν ώς έκ τών τούτων ιδρύσεως τί 
και προσκυνήσεως γεγονέναι οίόμενος τδ τεράστιο/, 
κακώς ε ί δ ώ ; . Έκδιδάσκειν δέ τδν λαδν τδ οίκείον έπ­
εχε ίρε ι δ ό γ μ α . Πολλοί γούν τήν ύβριν τ ή ς Εκκλησίας 
άπωλοφύροντο . Διδ δή κα \ οί τήν Ε λ λ ά δ α κα\ τάς 

clcsiai lugebanl [an. 727). A l qui pe rGraedam e l C Κυκλάδας νήσους οίκούντες ού προσιέμενοι τδ δνσσέ· 
C y c l a d a s £5 hab iUbaul , dogina tmpiuni exsccrat i , ab 
i inperaioie deflciuntr, maximaque classe comparata 
Gosmant sibi impcratorem praf tc iuni .Quoddum Aga l -
lianus quidaui ex i l l ius ducibus an imadvc r l i l , plane 
de cjus salule desporans, u i e ra l armaius, se in 
profundiiin niaris i m i n i l i i l . Cosmas una cum Sle -
pbano compiehcnsi el capii«i i runcal i sunt. 

ludc a*siate sequenli rursiuii Saracenorum equiles 
i i i Boinanorii iu lincs iiicursiouein f ac iun l , Atucra et 
M^via ducibus. Qu i , ad Nica?am Bilhyniac melropo-
litn posilis c a s l r i s , aliqtiauio leinpore obsidione 
tent.iia, re iufecla demum reversi s u i i l . 
νην 

β η μ α π ρ δ ς τδν βασιλέα δ ιαστασιάζουσι , κ α ι πλείστον 
στόλον άθροίσαντες Κοσμάν τούνομα έφ* έαυτοίς βα· 
σιλεύουσι. Τών δέ π ε ρ \ αύτδν αρχόντων τ ι ς 'Αγαλλια* 
νδς δνομα, τ α ύ τ α θεασάμένος κα\ τ ή ς σωτηρίας αυ­
τού άπογνούς , σύν τή πανοπλία έαυτδν τ ώ βυθφ παρ-
έ5ωκε. Κοσμάς δέ (27) και έτερος τ ι ς Στέφανος συλ­
ληφθέντες τ ά ς κεφάλας ά π ε τ μ ή θ η σ α ν . 

Τ ψ δέ έπ . γενομένψ θέρε ι πάλ ιν ι π π ι κ ά στρατεύ­
μ α τ α τών Σαρακηνών πλε ίστα τ ή ς Τ ω μ α ί ω ν αρχής 
κατέθεον, ών ήγούντο ' Α μ ί ρ α ς κα ι Μαυιας ονομαζό­
μενοι Σαρακηνοί · κα ι καταλαμβάνουσι πρδς τήν προ-
καθεζομένην τής Βιθυνίας πόλιν Νίκα ιαν καλονμέ-

Ε π ί 8 % τ ινα χρόνον τ ή ς πολιορκίας έχόμενοι , τέλος άπρακτο ι ά π ε π έ μ π ο ν τ ο . 

VAUIiE L E C T I O N E S . 

" στέφει τε τόν? · · τ ή γ ή sus tu le i im. an τήν γ ή ν (τήν έ κ τ ω ν λίθων σ υ σ τ ά σ α ν ) ; ·«· έ κ ε ί σ ε ! an εκείνη; 
1 1 μελετών Ρ . 8 1 καθεςομένην Ρ : corr . Peiaviug. 8 f c κα \ έ π ί ? 

P E T A V I l N O T i E . 

(25) Πέμπτη καϊ εϊκάδι. Tbeophanes : Τούτψ D άκκουβίτων έπαυσεν , κα\ τήν τούτων έξοδον τ φ 
Λ 5ΤΡ» ( ΐ . Μ ΐ ι . ί ι ι \ ν ' ΠΑ*.* π τ ω χ ο ί ς δέδωκεν. Quaj i ia reddidi i Paubis Diacoo. 

I. x v i : c Scd e l saucla C b r i s i i iiaiivitate absquc 
i l la (corona) proccssil in Ecc les i am, ila ul etiaffl 
prandia, qu;e ex more Uui i l iti 19 accabilitMis, ce$-
sare r»i-erei f e i cormii cxpcnsas egenis iribueret. > 

(25) Κατα τούς χρόνους. Α. Leonis 10; de quo 
?ide Tbeopbatietn, boc esl Miscellam etCeilrenum. 

(-26) Τή Ίερςί κα,Ιονμένη »·ι}σφ. Slrabo 1. ι. Οβ 
Tbera βΐ Tberasia P l iu ius , I. ι ι , c l Seueca xi Λβί. 
QlHVtt. 

(27) Κοσμάς δέ. Iud ic i . 10, Apr i l i s 18 virlus est 
Cosmas, a i i Tbcopbaites a. Lconis 10. 

τ ψ Ιτε ι (Leuuis 4) Ινδ. γ ' , τή ήμερα τού Πάσχα', 
έστέφθη Κωνσταντίνος ύπδ Λέοντος του πατρδ* αυ­
τού έν τ ψ τριβουναλίψ τ ώ ν ιθ ' άκκουβίτων . F a c i i i m 
id a. 720, cyclo l u i i x 18, cyclo solis Cpolilauo 24. 
TeruiiiiMS pa^cbalis 29 M a r u i , c i im qua προσθεταί 4 
e l o.oiicurreiUes 1 (malo eniin ap»id Scaligerum in 
M a i i m i Bo la esl Α pro Δ in ulraqtic ed i i iouc) dan l 
fer. 6. Idco Pascha Mart i i 51 cyclu sulis Uomano 1, 
l i i . Duiu. F . E n a l igitur ISicephorus, vel lcgenduiu 
π ρ ώ τ η και τρ ιακάδ ι . 

(21) άεχαεη*έα άκκουβίτ(θ>\ Tbcopbanesin a. 51 
Ju* l i r i i au i ; "ιϊστε τά έξ έθους γεν^ν.ενα άριστα ιθ ' 



9Γ5 DE REBUS POST 
Μετά oa τ α ΰ τ α δ βασιλεύς αθροίζει πλείστον λαδν 

τίς πόλεως π ε ρ ί τ α βασίλεια, καί συγκαλεί τδν τότε 
τής πόλεως αρχιερέα Γερμανδν , και συγγράφε ι ν 8 * (28) 
χατι τής / .αθαιρεσεως τών είκόνων τών αγ ίων ή ν ά γ -
χσίεν.Ό δέ παρητε ί το κ α ι τήν ίερωσύνην όπέβαλεν , 
λεγωνώς "Ανευ οίκουμενικής συνόδου έγγρχφον π ί -
e:iv ούκ έ κ τ ί θ ε μ α ι . Ε κ ε ί θ ε ν έ π ι τδν πατρ ικδν οίκον 
γενδ/ενος αυτού τδν τής ζ ω ή ; βιοτεύων διετέλεσε 
χρόνου. Μετ ' αύτδν δέ προχε ιρ ίζοντα ι άρ / ι ερέα Ά ν α -
στάσιον, κληρικδν τής Μεγάλης Ε κ κ λ η σ ί α ς τ υ γ χ ά -
νοντα. Έ ξ εκείνου τοίνυν πολλοί τών εύσεβούντων, 
οσοι τω βασιλείω ού συνετίΟεντο δόγμ .τ^ ι , τ ι μ ω ρ ί α ς 
τιλείστας κα\ α ίκ ισμούς ύπέμενον . 

Έν <ρ δέ ούτω τ α ύ τ α έπράττε το , ε κ π έ μ π ε ι ό βασι­
λείς προς τδν τού έθνους τών Χαζάρων ήγούμενον, 
χιι τήν αυτού θυγατέρα μ ε τ α π ί μ π ε τ α ι και τ ώ υ ίψ 
Κωνστσντίνω ε ίς γυνα ίκα κ α τ η ^ γ ύ η σ ε . Χρόνου δέ 
ρ·:αξύ (29) παρελθόντος σεισμδς ενσκήπτε ι κατά τδ 
Βυζάντιον. μεθ ' ού κα\ πόλεσιν έτέρα .ς και χώροις 
Ισχυρώς έ π ι φ ύ ε τ α ι . Κα\ ήδη άλλους τε πολλούς ο ί -
X O J ; κ α \ ίερούς ναούς κα \ στοάς αθρόως έ π ι κ α τ α -
βίλλει, έκ π ρ ώ τ ω ν βάθρων αυτών έστιν ο ύ ; τούτων 
ανάτρεψα:, κ α ί τδν θείον ν α δ ν Μ δν τ ή ; αγ ίας Ε ι ρ ή ­
νη; επώνυμα 1 / καλούσι κζτέσε ισεν , δς πλησ ια ί τατα 
τής Μεγάλης Ε κ κ λ η σ ί α ; ίδρυται . Μεθ ' δν κα : ό Ά ρ -
χιδίου τού πάλαι 'Ρωμαίο^ν τά σ κ ή π τ ρ α ιθύνοντος 
άν£ριάς, δς κ α τ ά τδν λεγόμενον Ξηρ ίλοφον" 7 κ α θ -
ύπερθε τοΰ γλυφαίου ίδρυται κ ίονο: , κατά γ ή ; ά ν ω ­
θεν έ ^ δ ι π τ ο Διέμεινε δέ τά τού σάλου άχρι και ε ίς 
Ιςω τ ε ι χ ώ ν αύλιζόμενοι είς καλύβας κατέμενον . 

Λέων δέ μ ε τ ά * · τέσσαρα κα\ είκοσι (50) έτη τ ή ς 
βισιλείας μεταλλάττε ι τδν βίον ύδέρω χ α λ ε π ώ π ε ρ ι ­
σ σ ώ ν , δ ιάδο/ον δέ τής αρχής (51) τδν υίδν Κ ω ν -
οιαντίνον κ α τ α λ ι μ π ά ν ε ι . Ά ρ τ ά β α ζ ο ς (52) δέ, δ ; γ α μ -
βρδς Κωνσταντ ίνου έ π ' αδελφή ύ π ή ρ χ ε ν , ά μ α τ φ 
Γ ^ ρ ι ό ν τ ι · · λαψ ( σ τ ρ α τ η γ δ ς δέ τού Όψικίου λαού 
έτύγχανεν), χΛ το ίς δυσίν υίέσιν, ών δ μέν έτερος 
Νικήτας Οάτερος δέ Νικηφόρος έκέκλητο , κατά τδ 
λεγόμενον τού Δορυλαίου πεδίον ηύλίζετο . Και δή 
τυραννίδα ευθύς κ α τ ' αυτού μ ε λ έ τ α , τδν τού π ε ν θ ε -
ρού θάνατον πυθόμενος * κ α . δρκοι ; τδν ύπδ χε ίρα 
ε ί τ εδεσμε ι λαδν αύτ ϋ μέν εύνουν έσεσθαι, έτερον δέ 
εις βασιλέα μ ή δέχεσθαι . Κωνσταντίνος δέ, τής βασι -

MAURICIUM GESTIS. 9Μ 
Α Post h%c imperaior , ingenli c lv lum numero i u 

palatium co l lec lo , una e l Germanum palr iarcbam 
advocal : iwin aptid eum vcbememius ins ia i u l de 
sacris imagiii ibiis everteudis scr ipUim aliquod face-
re l . Quod i l le r cuu i l , e l episcopam cessit [an. 730]. 
c Neque eu i in , ι i n q i i i l , t sinc genera4is cotici l i i 
aucior i la ie itllutn religioms dogiua scriplo c o m -
m i i l o . > Ergo cum se palernam in domum recepis-
ee l , i l l i c n l i q u m n , viiae lempus excg i l . Hujns i n 
locuin Anasiasius snbs i i l i i i lu r , Ecclesiae M.ignai cle-
r icus . D e i n c e p s £ g ilaque n iu l l i s lmliosi p i e l a l i s , 
qni imperaiorio dogmaii asseniir i no l ebam, vari is 
poenis alque igiiotniuiis aiTecii s t in l . 

Dui i i IIUJC aguulur, imperator legatos ad Cbaza-
ruin priucipera m i t l i t , qu i ejns l i l iam pe i e r en i , 

Β qtiatn Coiistauii i io filio despondi l . lulerjecio deiudo 
aliquaulu lempore, Byzaul tum lerrse inotu concus* 
suui esl [an. 732], quo e l alia» urbes ac loca uon 
luinore impeiu quussata suut. A c tum aedes aliae et 
ecclesiae ac poriicus dejeclx, et ex tpsis fundamen-
lis qua?daiii earutii subversa?; l i i in quae sanctae Ire-
ues iiomiiie dedicaia e ra l coticidit , ftaud longe a 
Majoie Erc lcs ia s i i a . ΡυδΙ bauc e l Arcad i i quondam 
imperaturis siimilacriui) c o r r u i i , quod in X e i o l o -

N pbo (boc ei loco iiomeu es t ) supra c x l a l a m co-
lui i i i ia iu erecium c s l . E t ad anituin usqtie ΐ€Π3Β i l ld 
moius perseveravi i ; cujus metu plerique urbc pro-
gresai exl ra mceuia iu iugiirtolis maiicbant. 

έ '/taυ τδν δλον · διδ πλείστοι τ ή ς πόλεως προϊόντες καί 

C [Αι ι .741. ] Leo quarlo e l vicesii^o tmperit sui anno 
ex uqua iu ic rcme mor i iu r , Consianl ino filio succes-
soie imperi i rel icto. Ar labazns vero imperaloris 
geucr (Cons i an l in i is sororem in malrinioti io babe-
b a l ) euin iis qui de poptilo superfuoranl ( erat enim 
Ob>:equiaiioriiin dux) ac duobus i i l i is 6 7 W»°ela e l 
Nicepboro iu DorylaM campo s la l ionem babebal . 
l i i e , audila soccri morie , de iuvadenda' lyrannide 
consii i i im cap i l . Quare populum omnem q i i rm in 
potesiaie babebal sacramento a d i g i i , fidos sibi ac 
benevolos fo re , uec aherum huperalorem rccepiu-
ros .Consta i i l i i ius , s i inulaique imperi i compos iactus 
e s i , c u m delecia exercrlus pane exl ra urbem in 

V A B I i E L E C T I O N E S . 

·» ύπογράφε ιν re lav lus . · · γ ρ . νεών margo Ρ . I T γ ρ . Αόφον margo Ρ . · · μετά add. Petaviits. · · π α ρ -
όντ ι ! cf . 82, 7. 

P E T A V H N O T i E . 

(28) Καϊ σνγγράρειν. Hoc conl ig i l Theopliani a. 
Leonis 13, nobis 14. Dcpnsitus esl vero S. G e i m a -
nus i . i nua r i i die 7, a i i Tbeophanes, i nd i c i . 15, fe-
ria 5 . Sed perpcrani pro i c r i i 7, aulcer te Jauuarii 3 
^ e u d i i u i . E r a i < ychis solis t l , l i i t . hom. Α ; qtio die 
i i i d K l u i i i sacris iiiiagiiiibus s i len l ium, ut loi jui lur 
T luophanes , ab ba.'reiicuruiu linjus lemporis bigni-
fero c l exsecrando Loui ie . Sed i i Germauiis a. 14 
in. 5 d. 7. A c Januarh 22 sutTeclus ei es i A n a s i a -
S i U S . 

itO} Xporcv δέ μεταξύ. Anno Leonis 24, O c l o -
b ( i 9 11), ind . 9. feria 4, bora 8 vi l ieincns ille iori;n-
l u u l u s acc i i l i i , u l scr jbi l Tbeophancs. l nd i c i i o 9 

D coepi ia . C . 710, cyclo so l i s21 , l i t . Dom. B . Ua O c l . 
2G leria 4. 

(50) Τέσσαρα χαϊ είκοσι. L e g . μ ε τ ά τέσσαρα κ α ί 
ε ίκοσι . Vide qnifi supra disptilavimus. A d d i l Theo-
pbaues : "Ετος ήν ά π δ μέν κτ ίσεως κόσμου κ α τ ά 
"Ρωμαίους ,ς ·σμη' ά π δ 'Αδάμ , κατά δέ Α ί γ υ π τ ί ο υ ς 
ήγουν Άλεξανδρε ίς ,ς 'σλβ' , ά π δ δέ Φιλ ίππου κ α τ ά 
Μακεδόνας 4 α ξ γ \ 

(31) Αιάδο/.or δέ της αρχής. Eodem a. 741 Sn-
d i c i . 9, Jun i i 18, Coi i s iau i i in is i iuperium capessiu 

(32) Άρτάδαζος. Arlabasdui i i huuc Theopbaiies 
appellai, de quo ftisius agn . 
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camparacui C ra s sonome i i esi egredilur , simulque Α λε ίας κρατήσας , άπόμοιράν τ ινα στρατού έπιλεξάμε-
Artabazo mandat u i ad se Venlat , quo inler se de 
proputsando hosle deliberent. Nec minus i l le sira 
tponte maturabat, ut et consil io inieressel et euro 
imperio p r iva re i . Inler im Conslant inus , audila l y -
rannidis fama, cum insuper Vise rum patricium i n 
occur&u ipso a conirar ia faclione peremplum esse 
cognovissei , quae more imperaior i i exefcitus ins l ru -
cia v e n i e b a l , propere digressus ac sal iHl consulerts 
ad Oriental ium regionem confuglt , q u l humani ler 
euin excipientes cunr jurejnraudo fidem insuper 
obi t r ingunt , se ad mortem nsque nullum pro eo 
periculum esse deireclaiuros . M o l contamelrosas Ια 
Ar labazum voces ac convrcia jaclant . A d ba?c S l s i n -
n i u m p a l r i c i u m eum Tbracensibus c o p i i e , qutbdft 

νος τ ή ς πόλεως έξεισι , κ α ι τδ πεδίον δ Κράσος (53) 
προσαγορεύεται καταλαμβάνε ι , καΛ ' Α ρ τ α β ά ζ ψ έσή-
μαινεν ήκε ιν πρδς αύτον , ώ ς άν ά μ α τών πολεμίων 
χάριν βουλεύσοιντο .Ό δέ ήδη ώ ρ μ α κ α \ βουλής ένε­
κεν, άλλά κ α ι τ ή ς βασιλείας αύτδν καθαιρήσων. 
Κωνσταντίνος δέ, τ ά τ ή ς τυραννίδος π υ θ ό μ ε ν ο ς , χσ\ 
Β ί σ φ ο ν (34) τήν άξίαν πατρ ίκ ιον π ρ ο σ υ π α ν τ ή σ α ν τ α Η 

κ α ί τ ψ ξ ίφει τών αντ ιπάλων πεσόντα αίσθδμενος, 
κ α ϊ ώς τδ βασιλιχδν έσχευασμένους στρατδπεδονε ίσ · 
ιδών α ύ τ δ 9 1 , πρδς τ ή χ ώ ρ α Α ν α τ ο λ ι κ ώ ν · · καλούμενη 
φ υ γ ά ς 'ένθένδε ά π ι ώ ν τήν σωτηρίαν τήν ε α υ τ ο ύ περι-
επο ιήσατο . Κ α ί αυτοί εύνοικώς ύποδεξάμενοι ένωμό-
τους α ύ τ ψ συνθήκας δε δω κε σαν ώ ς μ έ χ ρ ι ς αίμιτος 
υ π έ ρ αυτού άνελέσθαι τδν κίνδυνον, κα ι Άρτάβαζον 

p r s e r a l , ad suafr paiteB pertrahuii t , coHalisque in Β α ίσχρώςδυσφημουντές καθύβρ ιζον .Μεταστέλλοντα ι Μ 

unum v i r ibus , conl ra Artabazum proceduni. Narti 
Theopbanes cognomewto MortotiUs, qu i magisUrH* 
digniiateno gerebal e i B y r a n l i i imperatorig paries 
agebat , ad Ar tabazum defecerat, eumqee 6 8 
imptraiorera sa lo tavera i , e l Byzant i ls persuarferai 
CoasUnui t i iu» esse m o r i u t m i . Idera Nicephorura 
flliaro, qui l u m in Tbracia* copias regebat, ad sese 
advocal e l ad urbis euslodiani cum bis quos secutn 
babebat mi l i l ibas d i s p o m l : qni ex officib imperato-
ris e ran t , par t im caecilale, par i tm altts poenis ac 
couUimeliis afficiU Arlabaxas tnlerim cum suis ad 
urbem a c c e d i l , cujus adveoiu sanclorom rniaginea 
i l l tco r e s i i t u i » sunU Hunc pone seculus Consfanti-

γούν κα ί Σισίννιον τδν πατρ ίκ ιον σύμφρονα καθίστων 
Αμα τ ψ ύ π ' αύτδν στρατηγούμένψ τ ώ ν θρικησίων 

" λεγυμένψ ·* λαψ, κα\ άπαντες κατά 'Αρταβάζου όμως 
' έχώρουν. Θεοφάνης δέ δν Μονώτιον έκάλουν , τήν τοϋ 

μαγ ίστρου άξίαν δ ι έπων κα\ τήν βασιλέως χρείαν είς 
Βυζάντιον ά π ο π λ η ρ ώ ν , ' Α ρ τ α β ά ζ ω προσετίθετο χα\ 
βασιλέα άνε κ ή ρ υ τ τ ε , κα\ Βυζαντίου ς άνέπειθεν ώς 
Κωνσταντ ίνος τ ε θ ν ή κ ε ι · 1 . Τδν δέ υίδν Νικηφόρον 
τούνομα κ α τ ά τήν θ ράκη ν τότε στρατηγούντα μετα· 
π έ μ π ε τ α ι , κα ι σύν τ ψ π ε ρ ι αυτδν σ τ ρ α τ ώ πρδς φν-
λακήν τ ή ς πόλεως έγκαθ ίστησ ι . Τ ώ ν βασιλικών δέ 
υ π η ρ ε τ ώ ν ούς μέν ά π ε τ ύ φ λ ο υ · 1 , ούς δέ κ α ι έτέρως 
κ α τ ή κ ι ζ ε . Κ α ι Ά ρ τ ά β α ζ ο ς ευθύς τ ψ συνόντι άμα λαψ 

nus Cbrysopol in o c c u p a l , navale ex adverso Cpolis ^ τ ή πύλει έφ ίστατα ι , κα \ αύτ ίκα τ ώ ν Αγίων ανέστη τά 
in A s i a po&Uuiu. U b i ^ a u l u l u n commoraltfs fegre 
d i l u r , e i ad urbem A m o r i a m hlemau A n n o inse-
queuli A r l a b a z u i . a l ierom e fiKie Nicetam Arirtenio-
rum ducem t n i u i t , Nicephorum vero imperatorem 
coronat. Ipse iit Ae iam cera copiis ^ r a j k i l , quam 
cuni populaiiootbus io fe sum haberel , Gonstantinus 
obviaro e i ad Sardes oecur r i t ; e l signie col lai is 
longe superior i u i t . I ia exerci lu i l l i u s t a potestaiem 
redaclo , omnibus quoque impediMtends pmilus est. 
Anabazus C / z i c u m pr imo , inde Gpotim fuga pel i i t . 
N i c e u s ejus filiut acietiv in Co i i s l a i i l inam c o n v e n i l , 
qui ad Modrinam oommiaeo praelio Nicetam cum 
magua ni i lut i in eiragc v i c lum k i fugam conjicit . 
Magna deinceps imper i i Boman i calamiias 69 f u H > 

Ιερά άπε ικον ίσμάτα . Τούτου δέ κατόπ ιν Ιών Κων­
σταντίνος τήν Χρυσόπολιν κάλουμένη ν καταλαμβά­
νει* έπίνειον δέ τούτο αντ ικρύ Βυζαντ ίου πρδς τή 
Ά σ ι ά τ ι δ ι γ ή δ ιακε ίμενον . Κ ά ν τ α ύ θ α βραχύν διατρί-
ψαςχρόνον ύπενόστει , καί π ρ δ ς τήν πόλιν ήν Άμορίαν 
καλούσι δ ι ε χ ε ί μ α ζ ε . Τ ψ δέ έξης έ π ι γ ε ν ο μ έ ν ψ ένιαυτψ 
τδν έτερον τών υΙών Νικήταν στρατηγδν τού καλου­
μένου τών *Αρμενιακών στρατού Ά ρ τ ά β α ζ ο ς απο­
στέλλει , τδν δ' αύ έτερον Νικηφόρον ε ί ς βασιλέα 
στέφει . Ε π ι σ τ ρ α τ ε ύ ε ι δέ κ α τ ά τής τ ώ ν 'Ασιανών χώ­
ρας , κα \ τ ά εκείνης χ ω ρ ί α έπημα ίνετο · Τ πικρώς. 
Κ ά τ α ε π ι τ ί θ ε τ α ι Κωνσταντίνος κα ί π ρ δ ς τάς Σάρδεις 
ύ π α ν τ ι ά ζ ε ι , π ο λ έ μ ψ τε α ύ τ ώ σ υ μ μ ί ξ α ς κραταως 
έτροπώσατο, ' τόν τβ ύπδντα λαδν δουλωσάμενος τήν 

cuin baec de imperio ac dominalu contenlio C h r i - D τ β ύπούσαν αύτοίς άποσκευήν είσποιησάμενος/Αρτά-
elianos in c ivi le bellum conjicerel .Qua» enim quam-
que airocia i l l i s temporibus evenire s o l e n l , u l vel 
ipsa nalura suimet obl i ia videaiur ac sibi ipsi bel -
lum inferat, caeteraque q u » dici min ime uecesse 
est, baud pauci experieniia d id iceruni . Hoc niodo 

βαζός δέ φ υ γ ά ς π ρ δ ς ^ήν πόλιν Κ ύ ζ ι κ ο ν καταλα6·ον, 
κάκείθεν άποπλεύσας έ π ι τδ Βυζάντιον φχετο . Νική­
τ α ς δέ δ αυτού υίδς κατά Κωνσταντ ίνου τήν δρμήν 
έποιε ίτο . Ό δέ πρός τ : χο>ρίον α ύ τ φ μάχη προσβο­
λών , Μωδρινήν τ ή έ π ι χ ω ρ ί ψ φωνή προσαγορευόμε-

V A B l / C L E C T I O N E S . 

· · προύπαντήσαντά Pe lav ius . ·* αυτούς ? ·* τ ή χ ώ ρ α τ ή τ ώ ν * Ανατ . ? · · μεταστειλά}χενοι? Η λεγο­
μ έ ν ω ν : · · τ εθνήκο ι? · β έπετύφλου Ρ : cf. ρ. 5 5 2 Ϊ . · ' έλυμαίνετο? 

P E T A V I I K O T . C . 

(Ζ5)ΤέπεδΙοτδ Κράσος. Α . Copronymi 2 ineunie (34) Καϊ ΒΙσφοτ. C o r r u p u haec »unl , ei *t 
27, ind . 10. Proinde anno 752, i:on soperiore, Tbeopbane (p. 347 D) casiigaoda. 

l o u i i g i i quod boc loco narra lur . 
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vov, αύτδν μέν Νικήταν έτρέψατο, τού δέ συνόντος Α superalis boslibus Gon&lanlinus Uajccto in Tbra-
λαού πλείστους Αναιρεί. Ε ν τ ε ύ θ ε ν έν μ ε γ ί σ τ α ι ς συμ-
φοραίς τα τών Τ ω μ α ί ω ν δ ιέκε ιτο , δπην ίκα εί (55) 
παρ** 8 εκείνους π ε ρ \ τήν τ ή ς αρχής άμιλλα ν τδν 
έμφύλιον Χριστ ιανο ί ; άνέ£0ιψε πόλεμον . Οία γ α ρ 
καί οσα συμβαίνειν τοις τοιούτοις ε ίωθε τ α δεινότα­
τα , ώ ; κα\ τήν φύσιν έαυτήν έπιλανΟάνεσθαι κα \ 
καθ* εαυτής ίστασΟαι (κα\ τ ί γ ά ρ · · τάλλα λ έ γ ε ι ν ; ΐ , 
πολλούς άν έν π ε ί ρ α καθεστηκένα ι . Έ ν τούτοις κ α θ -
υπέρτερ^ς (56) Κωνσταντ ίνος γενόμενος πρδς τ ά 
θ ρ α κ ι κ ά π ε ρ α ι ο ύ τ α ι 1 χ ω ρ ί α , κα ι τ ψ τ ε ί χ ε ι προσ- , 
εδρεύων τ ή ς πόλεως διεκώλυσε τήν τών αναγκα ίων 
c ίσφοοάν. κα\ έκ τούτου έν μ ε γ ά λ η ήν ή πόλις ά ν ά γ κ β , 
ώστε τού μεγίστου λ ιμού τούς Βυζαντ ίους κατατε ί -
νοντος τούς πολλούς μέν συνέβαινεν διαφθείρεσθα*, 
άλλους υ π έ ρ τε ιχών εαυτούς Ι ξ ω £ ίπτε ιν β ιαζομένους . 
Οί δ έ και δώροις έπειθον τούς έ π ι τών π υ λ ώ ν φύλα­
κας κρύβδην έξιέναι τ ή ς πόλεως . Κωνσταντίνος δέ 
α π α ν τ ά ς ευμενώς έδέχετο και περ ιεπο ιε ί το μ ά λ ι σ τ α . 
Αύθ ι ς ούν Ν ι κ ή τ α ς επ ιστρατεύε ι κα\ μέχρ ι Χ ρ υ σ ο -
π ό λ ε ω ς παραγ ί νε τα ι . Κωνσταντίνος δέ πάλιν αύτώ 
ε π ι τ ί θ ε τ α ι και κατά τήν Νικομηδέων καταλαμβάνε ι 
π ό λ ι ν , κα*ι αύτδν μ έ ν χ ε ι ρ ω σ ά μ ε ν ο ς σιδήροις έδέσμει , 
Μαρκελλίνου δέ τού συνόντος α ύ τ ψ άρχ ι ερέως τ ή ς 
Γ α γ γ ρ η ν ώ ν μητροπόλεως τήν κεφαλήν έ ξ έ τ ε μ ε . 
Κ ά κ ε ί θ ε ν έπανελθών παραλαμβάνε ι τδ Βυζάντ ιον . 
' Α ρ τ ά β α ζ ο ; δέ άποδράς π ρ δ ς τήν έν Βιθυνία Νίκαιαν 
πόλ ιν δ ιασώζετα ι , κα\ τ ά ς έν αυτή άνέπε ιθεν ώ ς 

ciam exerci lu ras i ra ail urbem posuU ; et ne quii l 
imporiar i possei , diligenlissime adi lus otnnes i u -
lerclusi t . Quae res lanla in c i v i l a l i rcruin otnnium 
tnopiam a t l u l i l , u l ingravescenle in dies fame ple-
rique consumpl i , a l i i e muro prec ip i la re sc coacli 
s in f t , a l i i posiremo porlarum custodibus prel io cor-
ruplis furl im ab urbe distesserint. Qui ouines a 
Conslantino bumaniier susccpli aique bonoriflce 
babi l i sunt. Pos i Iwec Niceias rarsum exerci lu 
collecto Cbrysopol im conlendi i . Huic Consian-
l inus obviaiu procedens ad Nicomediam i lera io 
v ic lum ac capium in vinculis babuit. MarceJlino 
vero ex ejus c o m i i i b u s , Gangrenorum ar th iep i -
seopo, capui absc id i l . Indc rediene Cpol in ob l inu i i . 

) Artabazns fuga iit B i i b y n i a m dilapsus Nicaeam per-
vqnit. U b i cuin se delecliis babeudi causa ac con-
irabendi mi l i l i s veniese d icere t , paucis irididem 
colleclis i n 7 0 quoddam castellum [an. 743J, quod 
Pusantis d i c i lu r , se conjicH. Gonsiani iuus, misea 
ad eum persequendum exerci lus p a r l c , poslremo 
redaclum in poteslatem cum filiis viuctoa omnes 
Circensibus ludis solemni pompa iraducit . Nec 
inullo posl Sis innius patr icius, conjurationis in 
Conslantmum et affieclaia? lyrannidis conviclus , ocu-
l i s p r i v a lu s est. Eadem poena io Ar labazum e l l i l ios 
decerni lur . 

ή κ ο ι 1 στρατολογήσων κα'ι δύναμίν τ ι να εκε ί π ε ρ ι ­

βαλλόμενος . Έ ς ών ολίγους στρστ ιώτας προσλαβών έ π \ τδ φρούριον τ δ λεγόμενον Πούζαντ ις ά π ι ώ ν έ γ -
κ α τ α κ λ ε ί ε τ α ι . Κωνσταντίνος δέ άπόμοιράν ε ίς δίωξιν αυτού έ κ π έ μ ψ α ς αύτδν τε χ ε ι ρ ο ΰ τ α ι , κα \ σύν τοϊς 
υ ί έσ ιν αυτού, δ ε σ μ ώ τ α ς έ π \ αγώνος ί π π ι κ ο ύ έλκων θρ ιαμβεύε ι . Ού πολύ δέ τδ έν μ έ σ ω , καΛ Σι σί ν νιος ό 
ϊ τστρ ίκ ιος τυραννίδα έφωράθη κατά Κωνσταντίνου μ ε λ ε ί ή σ α ς , έφ* ή δ ιαγνωσθείς τούς οφθαλμούς έκκό-
π τ ε τ α ι . Μετά τ α ύ τ α δέ και 'Αρτάβαζος κα\ οί αυτού υίο\ τ ή αύτη τ ι μ ω ρ ί α ήκίσθησαν. 

Τ α ύ τ α ούτω τά τής Ιδίας αρχής διαθεις Κ ων στα ν - C Hunc in modum constitutig rcbus i m p e r i i , COII-
τ ί νος μ ε τ ά χρόνον ού πολύν κατά τήν χώραν Σα- s lanl inus paulo posl iu Saracenorura flnes expedi-
ρ α κ η ν ώ ν εκστρατεύει , ών έίλε πόλιν Γερμαν ίκε ιαν 

, τ ή ς Εύφρατησ ίάς χ ώ ρ α ς . 
*"* κ α ί καθ* ούς τόπους (57) τδ φθοροποιδν ε π -

εφΟετο π ά θ ο ; , ά π α ν α ν θ ρ ώ π ω ν γένος έπινεμδμενον 
δ ι ώ λ λ υ έ τε και άρδην έξηφάν ιζε . Δ ιεσώθη δ* άν τ ι ς 
θε ίς ι π ά ν τ ω ς ζουλήσει , δστις ώς π ο ^ ω τ ά τ ω τούτων 
τ ώ ν χ ω ρ ώ ν άπέδρα . Έ π ε τ ε ί ν ε τ ο δέ τά τ ή ; φθοράς 
μ ά λ ι σ τ α π ε ρ \ τδ Βυζάντιον. Τεράστ ια δ* ούν κ α \ 
δε ί μ α τ α έξαπ ίνης έ φ α ί ν ε τ ο ' τύπο ι σταυροειδείς (58) 
Ι ν τ ε τ α ί ς τ ώ ν ανθρώπων στολαίς και τ ώ ν ίερών 

l ionem agit. A b bis Germaniciain Euphratesiae pro-
v i u c i x urbetu cap i l . 

* * * [ A n . 7A7J ac quibus in locis peslilentia 
grassata es i , hominuin oinnegenusad inleruecionein 
exs i i i ix i t : pauci dunlaxal divino beneficio servaii 
sun l , qui quam longissime ex bis locis recesserunt. 
Praecipue vero Gpoli vis i l la morbi s x v i i i . Pe r quam 
osleula quxdara ac prodigia repenle visa s u n l ; et 
crucis effigies part im i n prival is bominum vestibue, 

r par i iui in sacris apparui l , eaderoquein januis ac po-

1 περατούτα ι Ρ ; τε ίχε ι Petavius pro 

V A B I i E L E C T I O N E S . 
M ε ί π α ρ ' ] οί υ π έ ρ ; et mox ά ν έ ρ ρ ι ψ α ν ; · · γ ά ρ ] δ ε ί ? άν] ο ι μ α ι ; 

τ ά χ ε ι . προσεδρεύει Ρ . * οίκοι Ρ : co r r . Peiaviue. 

P E T A V I I N O T i £ . 

(35) ΌχητΙχα εί. V i i iosa suni quae deinceps se- D l in i m , ind . 12 inennie. Theopbanes. 
q o u n i u r . Nos i ia veri imus quasi scripluro essei δ π . 
ή π α ρ ' έκείνοις π ε ρ \ τ ή ς ά ρ . άμιλλα τδν έ μ φ . , e lc . 
Q u i d «ibi deiuceps v e l i l , Thcopbaiite verba decia-
r a n l a. Goii&iaul. 2 : Ό δέ άοχέκακος διάβολος το ι -
α ύ τ η ν κατά τ ώ ν Χριστ ιανών εν τοίς χρόνοις τούτοις 
ή γ ε ι ρ ε μανίαν και άλληλοσφαγίαν, ώστε τέκνα κ α τ ά 
γ ο ν έ ω ν κα\ αδελφούς κατ* αδελφών συγκινείσθαι 
Αφε ιδώς ε ίς σ φ α γ ή ν , καν ανηλεώς έμπυρ ί ζ ε ι ν τ ά ς 
άλλήλο ι ς υπάρχουσας στάσεις τε κα\ ο ικ ίας . 

(50) Έν τούζοις καΰνπέρτε^ος. Αιιιιο l lonslan-

PATROL. G R . C . 

(37) Καϊ καθ* οϋς τόπους. Mauca e l depravala 
sunl quae sequunlur. Pestis baec a. 745 e l sequenli , 
b o c e s l lo la i n d i c l . 14, lenuit , Cons lan l in i 4. 

(38) Τύποι σταυροειδείς. Tbeopbanes (ρ . 555 Α ) : 
Αύτ ίκα γούν ήρξαντο αθρόως τε κα ι άοράτως γ ί ν ε ­
σθαι σημε ία έν τε τοίς τών α ν θ ρ ώ π ω ν Ιματίοις κα ι 
ε ί ς τ ά τ ώ ν εκκλησιών Ιερά ενδύματα , σταυροί τ ί ν ε ς 
ελαιώδεις πλείστοι . Sigeberlus a. 748 : « l u veslrbus 
bomimitu e l in \e.\\& ecclebiarum appareoi crucicuLe 
quasi oleo designalae. » 

31 
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xiibue censpecCa. Quibus rebus perculsl ac conaterniti 
bomrnum animi ad imminenlem cladem alque ex i -
tium pertinere non dubitabanl. Tanta vero l e r ro rb 
magniludo fuit m a aensibus a l ienai i var ia t sibi 
species alque imagines offerri, sequecnm peregrmis 
et <k(brmibHs bominibus i ie r fecere e i colloqui 
pu tarenl ; quos ubi tanquam nolos sibi sa lulaverani , 
alque, i u moris est, 7 1 t n v ' a s , ^ « invicem occnr-
san l ibus , uei ia ia oflSeia praesliteranl, eadem illa 
aliis poslea referebant. l i s alque ali is i d genus 
speciris exagitati plerique infesiis in se g lad iU i n -
currebanl . Atque eo posiremo res addocia est ut 
paueis eupereiUibus, eum morienl ium numeroparee 
este non possenl neque eorum eepelire eorpora au l 
jusla persolvere, qnasdam macbiuas conficerent ac 
jumemis imponerent. Horum doreo instratis asse-
r i b u s , pesiquam ad locum quemdam capacem ac 
vasium perveneranl, laxata machina i l a pleraque 
cadavera sine more ac temere congerebant. Beinde 
e i i am plauelra ad efferendos moriuos pra? jamento-
rt im inopia soccollabant. A c demum sepuicra ipsa 
defcceruni. Quare ct cisternas exsiceatas mortuo-
nun corporibas complebant, e l agros proscindebanl, 
et vineas aique bortos fodiebant, quibus practer 
sul i ium ad lumulandam innumerabilem corporuui 
struein abutebanlur. E x quo acc id i l u l aedes qu . im-
pluriinac peniius obstructae atque iuterclusa?, fuer im. 
T e n u i l ea mal i vis ad annmn usque , quo verlcit le 
magnaex parie r e m i e i l , ac pati laiim u i exoi la la 
i n i i i o fueral, i l a landein pesii iera lues desiit, QUSR 
omuia prudenlibiie v i r i s ad i ram Dei speclare haud 
dubie videbanlur, cuui perftdue alque hnpius p r i n -
ceps, caueriquc qui scelerato iltiug dogmali e»nse i i -
seraitt, vtolare sa^ras imaginea per eurnmam eesenl 
Kcclesto igaoii imiam aggreesU 

7 2 Po*i h a e € ig i lur desertaflt urbem ae pene ad 
vaslUatem redaetam evocatts noris ci t tbus frequen* 
U l , qitoe mnlique ex provinci is alqne insal is R o -
mauo nomini gubjeclis excivera*. Eodemque *em-
pore classetn adversuj Saracenos n i i i l f t , cui C i -
byrrhaOi ieornm ordinum ducem praeposuil. H;cc 
cum Cyprum afpul i sse l , codem et Saracenorum 
navates copia? Alexandria profetlje sun i . Qtiaruiu 
udventu comperlo, di ix nosier, incursione eubiia 
concrematis o m u i b u s , quidquid opum in iis e ra l 
o b d n u i l , fusisquc penilus boslibns, Cpol im regres-
MJS c s i . 

P A T R l A R C H i E C P . 97 i 

Α έσθημάτωνέπανέτβλλον , τχΓς θύραις τε ωσαύτως Μ\ 

τοίς τών θυρών σ τ α θ μ ο ί ς , Α δή φαινόμενα φρίχην 
μ ε γ ά λ η ν και άπορίαν πδσ ιν ένέτ ικτεν ώ ς παραχρήμα 
τδν δλεθρον μηνύοντα Ισε σθαι, "Ωσπερ δε έςε στη κό­
τ ε ς (39) τ φ δέει οί Ανθρωποι κα \ φαντασιούμενοι έδό-
κουν αύτοίς ώ ς ζένοις τ ι σ ι συνοδεύε ιν κα \ είδεχθίσιν 
Ανθρώποις , κα ι ε ι τα ώ ς γ ν ω ρ ί μ ο υ ς δήθεν τοίς έντυγ-
χάνουσι προσαγορεύοντες , κα \ τ Α π ρ δ ς τ ή ν δδδν 
ώ μ ι λ η μ έ ν α έτέροις ί π ε ι τ α Αφηγούμενοι κα ι Αλλοις 
φάσμασί τ ισ ιν έκδειματούμενοι εύρουν * ξίφεσιν 
Αλλήλους τ ι νάς βάλλοντας. Κ α ί δή ούτω τ ά πλείστα 
έξέβαινεν \ Έ ν ούδεν\ δ* otoi τε ήσαν οί π ε ρ ι σ ω σ μ έ ­
νοι τ ώ ν άπο ιχομένων τ α φ ή παραδιδόναι τ ά σώματα 
κ α \ τ ή ν δσίαν Ι π ' αύτοίς πο ι ε ϊσθα ι , δλιγοστο\ μόλα 
πλείστους • άγαν έκκομίζοντες . Διδ μ η χ α ν ά ς εκ τίνος 

Β περ ινο ίας κατεσκεύαζον ά π α γ ό μ ε ν ο ι , το ί ς άχθοφό-
ροις ζώοις σανίδας έπ ιστρωννύντες κ α \ έπ \ μέγα τι 
χωρίον άπευρύνοντες τδ μ η χ ά ν η μ α Φ ούτω τε τά 
πλε ίστα τών π τ ω μ ά τ ω ν άκόσμως και ώ ς Αν Ιτν/εν 
έπετ ίθεσαν . Ή δ η δέ κα \ ά μ α ξ α ι π ρ δ ς τ ή ν έκφοράν 
τού πλήθους τών νεκρών φορούμε να ι υ π η ρ ε τ ο ύ ν , τών 
υποζυγ ίων αύτα ίς μή έπαρκε ίν έτι δ υ ν α μ έ ν ω ν . Έπι-
λελοίπασι δέ ε ί ς Απαξ κα\ οΓ τάφοι , ώ σ τ ε καί τάς 
άνυδρους τών δεξαμενών νεκρών έμπλησθήνα ι σωμά­
τ ω ν . "Λρουραι δέ άνετέμνοντο κ α \ α μ π ε λ ώ ν ε ς δι· 
ωρύσσοντο κα\ κ ή π ο ι δ ιεσκάπτοντο π ρ δ ς τήν τ^ν 
α π ε ί ρ ω ν σωμάτων τ α φ ή ν καινοτόμου μενοι . Έ ξ ών 
συνέβαινε τούς πλείονας τ ώ ν οίκων κατακλείστους 
π ά μ π α ν γ ίνεσθαι . Παρέτε ινε δε τδ τ ή ς θραύσεως 

Q μ έ χ ρ ι ς έν ιαυτου, κα \ έξ εκείνου ένεδίδου τ ά πλείστα, 
και κ α τ ά μ ικρδν , ώ σ π ε ρ τήν αρχήν ηύξανεν, οδτΛ» 
δέ · κα\ έ λ ώ φ η σ ε ν ή φθορά. Τ α ύ τ α έκρ ίνετο τοίςόρΟά 
φρονείν είδόσιν έκ θείας έ π ι σ κ ή π τ ε ι ν ο ρ γ ή ς , ήνίκα ό 
τότε άθέως και δυασεβώς κ ρ α τ ώ ν , κα \ δσοι αντφ 
συνήνουν τ ψ άθέσμψ φρονήματ ι , τά ς χε ίρας έπαφεϊ-
ναι κ α τ ά τ ώ ν αγ ίων άπε ικον ισμάτων ε ίς ύβριν τής 
τού Ηεού Ε κ κ λ η σ ί α ς τετολμήκαστν . 

Ε ν τ ε ύ θ ε ν τοίνυν άνοίκητον σχεδδν ήδη γεγονυίαν 
τήν πόλιν ταύτην κατοικίζε ι , έκ τών χ ω ρ ώ ν καί τών 
νήσων τής ύ π δ ' Ρ ω μ α ί ο ι ς εξουσίας λαών πλήθη 
μ ε τ ά γ ω ν . Ύ π δ δ έ τούτον τδν χρόνον στόλον έκπέμπιι 
κ α τ ά τ ή ς τ ώ ν ϊ α ρ α κ η ν ώ ν χ ώ ρ α ς , ού ήγε ί το δ τηνι­
καύτα στρατηγών τ ώ ν * Κ ι β υ ^ α ι ω τ ώ ν καλουμένου 
στρατού. Κ α θ ο ρ μ ί ζ ε τ α ι δ έ δ στόλος κ α τ ά τήν Κύπρον 

jy νήσον. Έ ν θ α α ύ τ ί κ α μάλα κατα ί ρε ι έκ τ ή ς Αλεξάν­
δρου πόλεως και τ ώ ν Σαρακηνών πλό ίμον . *Απερ ό 
στρατηγδς προαισθόμενος έ ξαπ ι να ίως ε ίσπ ίπτε ι χατ' ^ 
αυτού , π υ ρ ί τε διαφλέξας τ ά ς ναύς τΑ α ύ τ δ ν σφετε­
ρ ίζετα ι ά π α ν τ α , και κ α τ ά κράτος έλώ \ τούς πολε­
μίους π ρ δ ς Κωνσταντίνον ύπενόστε ι . 

V A U I i E L E C T I O N E S . 
1 έώρων Peiavius. * έξέβαινεν. ούδαμού? • πλείστοι Ρ . · δη? 

ΡΕΤΑΥΙΙ N O T A S . 

τ ο ύ ? 

(39) "Ωσπερ δέ έξεστηχότες. Idem Tbeopbanes : 
Γενόμενοι δέ έν έκστάσει ένόμιζον ξένοις τ ισι κα \ 
βριαροίς προσώποις συνοδεύειν, οί κα\ α π α ν τ ώ ν τ α ς 
ώς φίλους δήθεν προσαγορεύοντες διελέγοντο. A d d i l : 
Σημειούμενοι δέ τά π α ρ ' αυτών λεγομένων Ισχατον 

( ΓΟΓΙ. τών παρ* α ύ τ . λεγ . έ κ α σ τ ο ν ) έξηγούντο. ' ϊώ· 
ρων δέ τούς αυτούς καί ε ίς οίκους είσερχομένονς, 
κα\ τούς μέν τού οίκου α ίωρούντας , τούς δέ ξί?*| 
τ ι τρώσκοντας . Συνέβαινε δέ τ ά πλείστα τών saf* 
αυτοίς λεγομένων γίνεσθαι ούτως καθώς είδον. 
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Μιτά τ α ΰ τ α τ ίκ τε τα ι (40) τ ψ βασιλεί υ!δς , δν Α Secundum eas v i d o r i a s imperalor i fifius nasc i -

Αέοντα 'έπωνόμασε. Την ικαύτα κα\ έν Συρία, σεισμδς 

μέγας γ ί ν ε τ α ι , κα ι δλεθρος εκείθεν έφίσταται μ έ γ ι ­
στος. ΑΙ μέν γ ά ρ τ ώ ν εκε ί πόλεων έ π \ 8 μ έ γ α ή γ η 
π ε ρ ί α υ τ α ΐ ς έχανεν , αί δέ π α ρ ά μέρος τούτο π ε π ό ν -
θεσαν. "Αλλαι τ ώ ν υψηλών άποκινηΟείσαι χ ώ ρ ω ν 
πρδς τ ά υποκε ίμενα πεδ ία σύν τοίς τε ίχεσ ιν α ύ ­
τοίς κ α \ « Ικήμασι σώοι * κατεσύρησαν , μ έ χ ρ ι σ η ­
μείων έξ κα\ 1 0 τ η ς ο ίκε ίας μεταστάσαι Ιδρύσεως, ή 
μ ι κ ρ ψ προς . "Ηδη δέ τ ίνες έφασαν τήν γ ή ν θεάσα-
σθαι τήν κ α τ ά τήν 1 1 Σ υ ρ ία ν Μεσοποταμ ίας ($αγείσαν 
έπ\ σ η μ ε ί ο ι ς δυο βυθών έτέραν άναβράσαι κάτωθεν 
γήν ώ σ π ε ρ αμμώδη κα \ λευκοτάτην , συναναδοθήναι 
δέ τ α ύ τ η ήμίονον θήλειαν ά ν θ ρ ω π ί ν η φωνή τήν τ ώ ν 
Α ρ ά β ω ν . κατάλυσιν (41) προαναφωνούσαν. Ού πολύ 

tor, qiiem Leoncm appellavil . Quo lempore veln^ 
mei i l i lerra* molu Syr ia concussa e s l , magnaqttM 
exiude claries consecuta. Quasdam euim i l l i c urhfs 
lerra in immensam vorag inea ctr.cumqiiaque d - l u -
scens absorbuit , alias cx parlc d i s j e c l x , nomiull ic 
ex cdilioribtis locis i» plana eubduciat cum moBui-
bus ipsis aUpic aedii ici is , ac sine rwina c prepri is 
sedibtis ad ecxluui usquc mtlliare e l eo atnplius 
translaia?. Nec dt fuere qui in Mesopolatnia Syrias 
vicitia visam a se ler ra i i i d i cc ren l , ctiro ad duo l u i l -
i ia r ia biaiu va&lissiuio pulefacta aliam ve lu l ex a l in 
terram cftundcrel, areme insiar lenuem maximeq'it» 
randidam. Addebanl e l mulam indidem erupisse, 
7 3 Φ 1 * bumano termoue A r a b i c i i iuperii cladem 

γ ά ρ τ δ μ ε τ α ξ ύ , κα \ τ η ς ύπερέκε ινα έρημου έθνος g prsedicerel. Nec longo inlerjeclo lempore esuperlori 

έ π ι φ υ έ ν π λ ή θ η τούτων πολλά ά μ α χ ε ι δ ι εχε ιρ ίσατο . 

Μ α τ ά δή τ α ΰ τ α (42) στέφει Κωνσταντ ίνος τδν υίδν 
Λέοντα ε ί ς βασιλέα, κ α ί ενβύς κ α τ ά Σαρακηνών εκ­
σ τ ρ α τ ε ύ ε ι . Κ α \ γενόμενος κ α τ ά τ ή ν Μελ ίτη να ίων 
π ό λ ι ν , τ α ύ τ η ν πολ ιορκ ίφχ ΐλε , λαδν πολύν δορυάλωτον 
κα ί πλε ίστα σκύλα εκείθεν ά π ε ν ε γ κ ά μ ε ν ο ς . Έ ν 
τούτερ δέ έτελεύτα ή Μαρία ή Αύγοΰστα ή αύτοΰ 
γ α μ α τ ή . "Οπερ δέ μ ε τ ' δλίγον συνέβαινε μ ν ή μ η ς 
Αξιον , ού παραδραμε ιν δίκαιον. Συνηνέχθη γ ά ρ τ η ­
ν ι κ α ύ τ α θ έ α μ α φοβερδν κα \ τεράστ ιον ξένον έξ 
α ε ρ ί ο υ γενέσθαι σ υ μ π τ ώ μ α τ ο ς , δ π έ ρ π ε ρ ι λύχνων 
ά φ ά ς κατάρξαν διά π ά σ η ς έφαίνετο νυκτδς , έ κ π λ η -
ξιν κνα\ δέος μ έ γ α τοίς θεωμένο ις έ μ ποιούν ά π α σ ι ν . Q VidebaiHer eninn astra omnta ordiue euo ac sia 

Iwie deserlis gens nova repeitlina impresstaie roaxi-
mas i l iorum oopias pene aine ullo cerlamtue eon-
c i d i l . 

[ A n . 750 · ] H i s confeci isrebusConaxi i l inufi Leonem 
ΜΜΙΙΙΙ imperatorein ooronat, Μ s i a i i m conlra Sarace-
nos proticisci lur . Moxqneu l Meli lenen a l i i g i l , ob§es sa 
erbo aiqtie capia tngentera capl ivorain « q u e ac 
spolinrmu v im r e p o r U i . Acc id i t iafcertm Btariat A * -
gusU: conjugis i l l ius «b i l t i s . Α α ο ο quid meatoria 
digiium exs l i te r i i , pranertre fttfae exis t imo. T n m 
euim horrendtim quwldaai in aere monstriiHi a lqu« 
i m i s i l a l i lerroris asper tnn ea i ; idqwe circa vespe-
rain exorsum tota nocle detueeps apparuit, ei co i i -
Ineiiiium animos i n e r e i i b i U metu ac smpore percu-

Έ δ ύ χ ε ι γ ά ρ αύτοίς ώ ς ο ί αστέρες ά π α ν τ ε ς τοΰ τ ε τ α γ ­
μ έ ν ο υ αύτο ίς ουρανίου χώρου π α ρ *' ιούμενοι *· 
κ α τ ά γ ή ς έφέροντο. Οί δέ περ ί γε ιο ι γενόμενοι άθρδον 
δ ι ελύοντο , ήκ ιστα τήν οίανούν βλάβην ποιησάμενοι 
π ώ π ο τ ε . Φασι δέ πολλο\ ώ ς διά π ά σ η ς τ ή ς ο ίκουμένης 
τ δ τοπούτον έξαίσιον διεδεικνύετο θ έ α μ α . 

Κ α \ τ ά μέν τών αστέρων έν τούτοις ώ φ θ η , χρδνου 
δέ τ ί ν ο ς δ ιψχηκότος (45) Αναστάσ ιος ό τού Β υ ζ α ν ­
τ ί ο υ έτελεύτα Ιεράρχης . Κωνσταντίνος δέ κ α θ ά π α ξ 
κ ρ ο ς τήν ΰβριν τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς ίδών κα ί π ρ δ ς τ ή ν 
ε ύ σ έ β ε ι α ν ήδη ά π ο μ α χ ό μ ε ν ο ; , ώ ς ύ π δ τού άγοντος 
mxnhrj εναντίου π ν ε ύ μ α τ ο ς κινούμενος, σύνοδον It^ 
ρ έ ω ν αθροίζε ι (44) οκτώ κα ί τρ ιάκοντα χα\ τ ρ ι α κ ο -

t ionc dissolula in l e r ram docidere, alqnc nbi propo 
iHarra a l l ige ran i , nulle cejusquam daniiio d i s t lpa r i . 
Hoc lam inimane prodigium plerique lo io pasvim 
orbe visum esse memoranl . 

l A n . 753.] F o s l HlUd eiderum portetilum aliquanio 
lewpore Aflasiasias Cpolitanu^ patriarcha m o r i l o r . 
Consiani inas wbi semel se ad E t c l e s i * conlumeliam 
ac pielaiis oppugna t io««m a c c m x i l , tanqnam afflain 
ImpulHttque eonl rar i i sp i rkns abrepuis , co&lom 
tpiscoporum col l tg i l octo et trigmta 7 4 i ramtro 
«tipra irecentos. C u i Tbeodosius Ephesinus a r cb i -

V A R l i E L E C T I O N E S . 

• ά π ί . δλαι κατεπόθησαν κα \ έ π ( ? · σώαι ? cf. σώαν ρ . 25 , I I . * κα ( . ά π ό ? Μ τήν τής κατά τήν ? 
n π α ρ α κ ι ν ο ύ μ ε ν ο ι ; 

Ρ Ε Τ Α Υ Η Ν Ο Τ Λ . 

(40) Μετά τανχα τίκτεται. Januari i 25, indict . 3 , 
o a s c t l a r L e o . a. d . 750, a. Copronymi 9. 

(44) Tqr τών 1Αράβων καζάΛυσιν. Tbeopbancs 
h o c borr ibde prodiginm eodem inodo desrr ibi t , 
e o d e m anno Coproi iymi , Sigeberms a. C h r i s i i 753. 

(42 ) Μετά δή ταύτα. Ind ic i . 4, anno Copronymi 
1 0 , ifHo die fVniecosles» Leo ab Anaslasio comna-
t u r v Cbr i s t i 751. 

( i | 3 ) Χρόνου δέ τίνος διφχηχότος. Α. f.opro-
n y m i 13 m o r i m r Anaslasius, ο ίκτ ίστω π ά ) ε ι τ ώ λε -
γ ο μ ά ν ψ χορδάψψ, κόπρον δ ιά στόματος έ μ έ σ α ς . 
T h e o p b a n e s ( ρ . 559 Α ) . E r r a l ig iu i r Tbc^phanis 

D codex al ler , qni Anastasium obiisse referl lempore 
pestitefUije sive imf ic i . 3 , qui fu i i Gopronymi 9. 

(44) Σύνοδον αθροίζει, i u i i l hdcc pseudosynodfis 
cx a. d . iv l d . Febr . e l usque ad vi Id. A u g . cele-
braia e«i , ind ic i . 7, a. d . 754. Deqna Tbeopbanes : 
ΈπανελΘών έν τ ή πόλει σύνοδον συναθροίζει κ α τ ά 
τών α γ ί ω ν εικόνων έν Βλαχέρναις , έ ν ή πολλών πολλά 
κατά τού Κυρίου κενολογήσάντων οι Ιερείς τ ή ς α ί -
σχύνης καί τάς μ ι α ρ ά ς αυτών χε ίρας ε ίς ύψος ά ρ α ν ­
τες και άλαλάξαντες δ^όηξαν τήν έλεεινήν φωνήν , 
λέγοντες · c Σήμερον σωτηρία τ ψ κόσμο) γέγονεν , οτ* 
σύ , βασιλεύς έλύτρωσας η μ ά ς έκ τ ώ ν ε ιδώλων. > 



975 S. MCEPHORI PATRIARCILE CP. 976 
cpi*copus praeluil. Urbis po rm pra*sulem Cons lan- Α σίους 1 8 τδν άρ ιθμδν τυγχάνουσαν. · Τ α ύ τ η ς έξήρχε 
l i num quemdam, qui monachi babitmn praeferebal, 
ex Syllaja? urbis episcopo consiiuri t . In eo conci i ia-
biilu (hlei canonein condiderunl de sacris imag in i -
bus everlendis, cui ab omuibtte i inpio cunsensu ac 
nefario subficriplum e s l ; eaque rcl igio oiitnis pue-
r i l i l e r in foro anatbemale damnata. Eadem e l i n 
Germanum Cpol i lanuiu palr iarcbam dicta eenleulia 
esl e i Georgitun Cypr ium e l Joannem Daitiascenuin, 
coguomcMilo Mansur. 

Θεοδόσιος "δ τ ή ς 'Εφεσίων πόλεως αρχιεπίσκοπος. 
*Αρχιερέα τε τ ή ς πόλεως Ανακηρύσσει Κωνσταντ ί -
νόν τ ινα τδ τών μοναχών σ χ ή μ α περιβεβλημένων, 
έπ ίσκοπον δέ τ ή ς τοΰ Συλλαίου πόλεως γεγονότα. 
"Ορον δε π ί σ τ ε ω ς εκτ ίθεντα ι , έν φ ύπεσημήναν:ο 
ά π α ν τ ε ς κ α κ ώ ς κα ι δυσσεβώς συμφρονήσαντες , την 
τών Ιερών ε ικον ισμάτων καθαίρεσιν έκφωνήσαντες , 
κα\ ώ σ π ε ρ νηπ ιωδώ* (45) έ π ' Αγορά; τ α ύ τ α άνεθεμά-
τ ι ζον . Μεθ* ών 1 4 κα \ Γερμανδν τδν α ρ χ ι ε ρ έ α τού 

Βυζαντίου γεγονότα*, Γεώργ ιον τε τδν έκ Κύπρου τ ή ς νήσου ο ρ μ ώ μ ε ν ο ς κα ι Ί ω ά ν ν η ν τδν ά π δ Δαμα­
σκού τ ή ς Συρίας τδ έπ ίκλην Μανσούρ. 

His rebus postremo perfeciis Conslautinns op- Τ α ύ τ α ε π ι τ ε λ ή 1 β πο ιήσας Κωνσταντ ίνος ή ρ ξ ε δο-
pida per Tbrac iam exelruxi t , in quibus Syros e l με ίσθαι τ ά έ π \ Θράκης π ο λ ί σ μ α τ α , έν οΤς οίκίζει 
Armenios collocavjt, quos ex Melileneiisiuii i urbe ρ Σύρου ς κα\ Α ρ μ ε ν ί ο υ ς , ούς έκ τε Μελ ι τηνα ίων *ό-
ac Tbeodosiopoli t rans l t i l e ra l ; iisqtie necessaria λεως κα\ Θεοδοσίου πόλεως μ ε τ α ν ά σ τ α ς πεποίηκε, 

oiunia l iberalissime largilus est. Uaec oppida dum 
adbuc aediiicaolur conspicai i B u l g a r i , Iribiita ab 
imperalorc pos lu l au l : quo renuenie i l l i exercitu 
collecio Tbrac iam depopulanlur, ac propcmodum 
ad Longos usque inuros excurrunt. Sed occurrente 
imperatore couimissoque proelio in fugam coujecti 
s u i i l , curoquc eos acrius insequereiur , qtiam p l u -
ri tni e Bulgaris in le r fec i i . Deinde ingeniibus terra 
marique copi i sconl ra eosdem imperalor profecius 
eet. Giassis ipsa quiiigentarum iwinero naviuin 
Euxiuo 7 5 , n a r * navigans ad Islrmn applicuit." 
Inde Bulgarorum agros incendio vas ia re , ini inme-
rot in c a p i i v i u i e m abducere. Imperaior ipse ad 

Afarcdlas, quod castellum prope Bulgarorum iines C σ α ν κ α * βορυαλώτους ούχ ολίγους είλον - αύτδς δέ 

positum es t , acie congreseus barbaros in fugam 

c o n v e r l i l , ac bene niullos in ier fec i i . H i s cladibiie 

accepl is ,Bulgar i de pace legatos n i i U u n i obsideeque 

lil>eros i r adun l . 

μ ά χ η συ μ μ ί ζ α ς αύτοϊς κ α τ ά τ ά ς λεγομένας Μαρκέλ­
λας (φρούριον δέ τούτο π λ η σ ι α ί τ α τ α Βουλγάρων κεί-
μενον) ε ί ς φ υ γ ή ν έτρέψατο κα*ι πολλούς αύτάν 
έκτεινε ν . Ε ν τ ε ύ θ ε ν εκείνοι τδ ήττον άπενεγκάμενο* 
π ε ρ \ ε ίρήνης δ ι επρεσβιύοντο , έκ τ ώ ν οίκείων τοκε­
τ ώ ν ομήρους προέμενοι t e . 

"Ετι πρδς τούτοις ουδέ εκείνο νύν παραδραμείν 
άξιον. *Ορα ένέστηκε (46) φθ ινοπώρου , κα \ έν αυτή 
χε ιμέρ ιο ν γ ίνετα ι τδ κ α τ ά σ τ η μ α κα \ τ ψ δντι χρνε-
ρδν κα \ δρ ιμύτατον , ώ ς ξένην τ ινά κα ι έξαίσιον τοίς 
τ η ν ι κ α ύ τ α δρώσιν άποτελέσαι τ ή ς ύ γ ρ ά ς ουσίας έχ 
τ ή ς π ε ρ \ αυτήν σύμβασης π ή ξ ε ω ς τ ή ν θέαν, -ούχ έν 
τοίς γλυκέσιν ύδασι μόνον, άλλά τ δ δή παρσδοξοτε-
ρον, κα \ κ α τ ά τ ή ς ά λ μ υ ρ ά ς ίσχυσαν ποιότητος, χαί 

Sed neque i l lud quod eodem terapore con i ig i l 
praetermiucndum e » l . Ineunte autumno immanis 
bieins e l acerrima vis frigoris f u i l ; ex quo aqua 
omnis in glaciem durala e i as t r ic ia contueniium 
oculos borreudo alque inua iUlo speciaculo perier-
r u h . Neque boc in dulcibus duntaxai aqu i s , sed 
quod admtrabilius es l , e l iam in salsis ac mar i ipso 
con l ig i l . A c cum in al i is orb i f terrarum plagls, luni 

i a i is quas ad septenlriones j a c e n l , asperrimo gelu jy έν άλλοις μέν π λ ε ί σ τ ε ς τοϊς άνά τ ή ν οίκουμένην τό-
omnia concreta « u n l . Quo adeo cons l r i c lum et i n - π ο ι ς , ούχ ήκ ιστα δέ τ ά τ ε υπερβόρε ια κα\ προσάρ· 
duratum mare es t , ut ad cenlum fere mi l l i a E u x i - κτ ια καταπήξαν δεινότατα. Έ π \ τοσούτο δέ κατιπν-
num pelagusobriguerit . Eadem vi euperiores amnes κ ν ο ύ τ ο 1 9 κα \ δ ιεπήγνυεν ώστε τήν ύπερπόντιον τον 
ac maxirai mel ior i cx par t t coaluerunt ; tum ina r i - Ευξείνου θάλασσαν έ π \ σημείοις εκατόν που ά^-

V A B L E L E C T I O N E S . 
1 1 f. τρ ιακοσίων Petavius. i k δν Ρ . 1 8 ε π ι τ ε λ ή Petavius, έ π \ τέλει Ρ . • · μ ι κ ρ ο ύ . μ έ χ ρ ι ? Ι Τ κα \ε ί ς πεν-

τακοσίας? 1 8 προ ι έμενο ι? " κατεπύκνου τ ε ? 

P E T A V U Ν Ο Τ / Ε . 

(45) Καϊ ώσπερ νηαιωδώς. Tbeoph. : Κα ι τή κ ζ ' 
τού αυτού μηνδς . Augus l i , άνήλθεν δ βασιλεύς έν τ ψ 
φ ό ρ φ σύν τ ψ Κωνσταντ ίνω τ ω άν ιέρψ προέδρψ κα \ 
τοίς λοιποίς έπ ισκόπο ι ς , κα \ έζεφώνησαν τήν εαυτών 
κακόδοξον αΐρεσιν ενώπιον παντδς τού λαου. 

(4b) "Ωρα έτέστηχε. ludict . 4 , a. Copronymi 25 

uotat Tlieopbaues (ρ . 305 Α). Verttm curo prNwn» 
Copronyini cceperil ind. 9, C l i r i s l i 741, con8iil*5 
ejnsdcm in a. quadrare 763 Hid. i , adeo ut borri* 
bil is baec bienis ind . 2 , Octobri mense inc l io iu siu 
Videndtim ilaque nuin b x c lempeslas in a. 765 rc-
j ic ienda s i l . 

τά ε ί ς τ ή ν χρε ίαν αύτοίς ανήκοντα φιλοτίμως 
δωρησάμενος . Τ α ύ τ α τοίνυν οί Βούλγαροι ώς έπο-
λίζοντο θεασάμενοι , φόρους ήτουν π α ρ ά βασιλεί 
δέξασθαι . Τού δέ μ ή δε ξ αμέ νου οί γ ε στρατευ-
σάμενοι τά έ π \ Θράκης χ ω ρ ί α κ α τ έ τ ρ ε χ ο ν , κα\ μι­
κρού ' · τού μακρού καλουμένου .τείχους έπέξέθεον. 
Ό δέ άντεπεξήε ι καλ συμβαλών π ο λ έ μ ψ ε!ς φυγήν 
έτρέψατο, κ α ί έδίωκεν άνά κράτος , κα ί πλείστους 
Βουλγάρους άνείλε . Μ ε τ ' ού πολύ πλο* κα ι πεζξ 
κατ* αυτών έστράτευσεν . 01 γοΰν τ ά ς ναΰς έχοντες, 
άχρ ι και πεντακοσίους Ι Τ άρ ιθμδν συντελούσας, διά 
τού Ευξείνου έκπλεύσαντες κ α ι π ρ δ ς τ ψ Ίστρψ 
γενόμενοι π ο τ α μ ώ χ ώ ρ α ς τ ε - Βουλγάρων έπ ίμπρα-
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κρυστχλλωθήναι κατά τδ π έ λ α γ ο ς , ε ΐ τα κ α ι τούς Α tima omnis ora , qua Mosembriam et Metleam 111 bes 

υπερκε ίμενους μέγ ιστους δτ ι μάλ ιστα κα ι πλε ίστους al lui t , tiubeuitte in proTundum gelu, ad ( r ig inla us-
π ο τ α μ ώ ν , και έτ ι τού , β έ π \ Μεσημβρ ίαν κα ι Μ ή - que cubiios in s i l ic is soliditalein induruil. A d baec 
δειαν πόλιν αρχομένων παράκτ ιον χώρον τ ώ π ά γ ε . erainpenie n iv i i im hicredibi l i copia, in al tum exag-
συναποπετρωθήνα ι , διά βάθους χ ω ρ η σ ά σ η ς 1 τ ή ς gerala 7 6 glacies ad viginli alibs cubilos sublaia 
τ ο ι α ύ τ η ς π ή ξ ε ω ς άχρ ι καί ε ί ς τρ ιάκοντα π ή χ ε ι ς , έ π ί -est. Unde i la inarc cum conl ineni i ora coa lu i l , ut 
τούτοις άφατου κ α τ α ^ α γ ε ί σ η ς χιόνος ε ί ς ύψος δ ιαρ - u i m i i i ab a l i c ro sccrelum esset vix quisquara dis-
Θήναι τ δ κρύος ύπερανεστηκδς τ ή ς ε π ι φ α ν ε ί α ς μ έ χ ρ ι cerueret. S ic ig i lu r quidquid aquae obvereum B o -
π η χ ώ ν που άλλων ε ίκοσι , καί π ω ς συμφυήναι τ ή r e a ? fui l velul ίιι solutn conrersum pedibus solidum 
ή π ε ί ρ ω τήν θάλατταν ώ ς μηδέ δ ιακρ ίνα ι £αδίως i i e r consi raverat ; nec ulla pars ejus, praecipue ad 
π ο τ έ ρ α ετέρας άποκέκρ ι τα ι . Ούτω τε ά π α ν τ δ π ρ δ ς (Jbazanijn fiuee ac n i ih imarum Scylh ia ; nalionuin, 
άρκτον ή π ε ι ρ ω θ έ ν ύδωρ πεζεύε ιν κ α τ ά νώτου συν- U O n a u l bominuiu gressibus, au l pecudum ac j u -
ε χ ώ ρ ε ι το ίς βουλομένοις , β ά σ ι μ α τε ή ν τά εκείνης " menlbram palebai . Ergo in icrc lusum per illud leair 
ά π α ν τ α , δσα τε έν τα ΐ ς τών Χαζάρων γ ή ς μεθορία ις p u s navigalionibus Pon l i cu in mare f u i l . l uded ie -
κ α \ τοίς . πλησιοχώροις Σκυθικοϊς έθνεσι, κα\ ούκ άν- bus a l iquol i i i ler jecl is , iminanis i l la glaciei inolcs 
θ ρ ώ π ο ι ς μόνον, άλλά κα\ κτήνεσι κα \ ζώοις έτέροις Β vartas in crustas diflindtiur, qua? al l iss i inorum ino i i -
γ ε ν ό μ ε ν α · άπλωτον δέ ήδη εντεύθεν γενέσθαι τ ή ν ttum specie in i inmensum exsirucla? sun l . Hartiiu 
Β ο ν τ ι κ ή ν τότε θ ά λ α τ τ α ν . Ή μ έ ρ α ι ς δ έ τ ι σ ι δ ι ι π π ε υ ο ύ - atulssc nonuulb i abscissxque panes ventorum i m -
σα ι ς κ α ι δ άπλετος εκείνος τού π α γ ε τ ο ύ δλκδς peiu ad Dapbnusiain, caslelluui in ora Pon l i ca m u -
ε ί ς δ ιάφορα σ υ ^ ή γ ν υ τ α ι τ μ ή μ α τ α , ά π ε ρ είς τοσού- nUiss iu ium, ejectae sun l e l ad E u x i n i potili fauces 
τον ύψοςάνέσχεν ώ ς δ ρ η δοκείν ε ίναι ύπερύψηλα . impubae; ubi conferlas ac slipaUe, occupalis Bo-
Τ ο ύ τ ω ν ά π ο ^ α γ έ ν τ α μ έ ρ η τ ι ν ά κα \ τ ή β ία τ ώ ν gpori angusiiis e i oppleiis , conlinentes ambas, T b r a -
π ν ε υ μ ά τ ω ν σ υ ν ω θ ο ύ μ ε ν α π ρ δ ς τε Ααφνουσίαν φ ρ ο ύ - ciam videlicei eum A s i a , conjunxerunl, adeo u l n l -
ρ ιον δ ν τ ι τ ή ς Ποντ ικής μ ο ί ρ α ς , έρυμνότατον τ υ γ - tro citroque pedibus utagis i i c r quam navibus pale-
χ ά ν ο ν , έξοκέλλουσι κα \ άχρ ι τού στομίου τού Ευξείνου - ret . lude rtirsum expulsaeperPropontidem Abyduiu 
κ α τ α ^ έ ο υ σ ι * συστραφέντα δέ πρδς έαυτά , και τδν usque dissipake sun l . C s l e r u i i i lani ionge laleque se 
αυτόθ ι ·στενδν πόρον τδν μ ε τ α ξ ύ 1 4 π ο ρ θ μ ώ ν π λ η ρ ώ - glacies diffudil u l uiare i l l i c esse nemo suspicari 
σ α ν τ α , τάς εκατέρωθεν η π ε ί ρ ο υ ς , τήν τ ε θ ρ ^ κ η ν posset. Horum rragniitiuiii unuiti ad arcein Cpolis 
καλ τήν Ά σ ι ά τ ι δ α , άλλήλαις συνήνωσαν , ώ ς έξ έ κ α - i l l i suu i tiiurum Ua coucussi l , u l q u i inlue eranl 
τ έ ρ α ς πρδς θατέραν π ε ζ ή μάλλον ή πλοΐ δ ιαπερα ιού - agilal ione i l la quaierenl i l r . I l inc 7 7 Irifariam d i -
σθατ. έξείναι τ ψ βουλομένψ. Ε κ ε ί θ ε ν συνωθούμενα C \ jsum ad ulrainque arcis parleni oram omnem oc-
ά ν α τ ή ν Ο ρ ο π ο ν τ ί δ α μ έ χ ρ ι Α β ύ δ ο υ έξεχύθησαν , ή π ε ρ cupavt l , ea aititudiue quae urbis moenia irauscen-
δή ουδέ θάλασσα εΐναι τδ λοιπδν ύ π ω π τ ε ύ ε τ ο . Τ ο ύ - dere l . Ilaque nonnul l iper consiralos crus larum 
τ ω ν έν άποσπασθέν τ ή άκροπόλει τού Βυζαντίου aggeres adversum ίιι l i l tus , nbi casiellum i l lud quod 
π ρ ο σ α ρ ά σ σ ε τ α ι , κα ι τδ αυτόθι τε ίχος-περιέσεισεν ώς GaJaten vocai i l si tum esl , ex arce transmiseruut. 
κ α \ τούς ένδον οίκούντας συμμετασχε ίν τού σάλου. Haec omtiia ingenieni c i v i l a i i ineluiu aflerebanl : 
Καλ τούτο τ ρ ι χ ή διαιρεθέν π α ρ ' έ χ ά τ ε ρ α μ έ ρ η τ ή ς quippe ο ο ν ο boc et inustiaio speilaculo consieraatt 
Ακροπόλεως τ ά ς άκτάς έ μ π ί μ π λ η σ ι . Τ δ δέ υψος α ύ - alque ίιι gemilus e i lacryitias solul i recedebant. 
τ ο ί ς τ ώ ν της πόλεως τ ε ι χών ύπερανέστηκε , δι ' αυτών τ έ τ ί ν ε ς έξ ακροπόλεως π ρ δ ς τδ α ν τ ι κ ρ ύ , Ιν 
οΓς τδ Γαλάτου 1 4 (47) λεγόμενον ίδρυται φρούριον , π ε ζ ή δ ιεπεραιούντο . Τ α ύ τ α έκπληξ ιν μ ε γ ί σ τ η ν τοίς 
τής^ πόλεως ένεποίε ι · τ ψ π α ρ α δ ό ξ φ γ ά ρ κ α ί άδοκήτψ τ ή ς θέας έν α π ο ρ ί α γενόμενοι θρήνοις καί δ ά ­
κ ρ υ σι πλείστοις συνεχόμενοι ένθένδε άπηλλάσσοντο. 

Χ ρ ό ν ω ν δέ ούκ ολίγων (48) διελθόντων, Σκλα- Nec loiigo post haec inlerjeclo leiupore, S d a v i n i 
β η ν ώ ν γένη τ ή ς εαυτών μεταναστάντα γ ή ς φυγάδες pa i r i i s i inibas c x l o r r e s E u x i n u r o l r a j i c i u n l , quonim 
δ ι α π ε ρ ώ σ ι τδν Εύξεινο ν . Συνετέλει δέ α υ τ ώ ν τδ ^ imiuertrs ad octo Μ ducenla mi l l i a pervcnissc d i c i -

π λ ή θ ο ς ά χ ρ ι και ε ί ς άρ ιθμδν οκτώ κα \ διακοσίας χ ι - l u r . H i ad fluvium (quem Ar lanau i nominant) con-
λ^άδας . Κ α ί π ρ δ ς τδν ποταμών δς Ά ρ τ ά ν α ς καλε ί τα ι scderuni . 
α υ τ ο ί κατοικ ίζονται . 

V A R l / E L E C T 1 0 N E S . 

· · τ ό ν ? e l poslea έ ρ χ ό μ ε ν ο ν ! " βάθους τ ε χ ω ρ . ? , 4 ε κ ε ί ν η ^ cf. ρ . 64 12. ** μ ε τ α ξ ύ τ ώ ν π . ? 1 4 τδ 
Γ α λ . Pc i av iu s , τ ώ ν Γ α λ . Ρ . vel Γαλατών Pe la^ ius . 

ΡΕΤΑΥΙ1 Ν Ο Τ Λ : . 

(47) Αι* αυτών τέ τίνες. Theopbanes (ρ . 565 D) : Tbeophanes a. I r ibn i l Copronyuii 22 ind . i . U b i et 
Δ-.δ π ά ς δ βουλόμενος ά π δ Σοφιανών είς τδν άγιον cbaraclcr ismtis feriu; : naiu Juni i 50 fuisse rcferl 5 
Μ ά μ α ν τ α κα \ είς τ ή ν πόλιν καί ε ίς Χρυσόπολιν ώ ς fe t i am. Convc i i i l boc a. C . 705 cyclo solis 16,. l i u 
ο·.ά ξηράς έβάδιζεν , e lc . Βυιι ι . Π, aunu Copronyini 23 ja in ineunle, ex a. d. 

(48) Xporur δέ ούκ όΛίγων. A l q u i vcbcmeii icui χ ιχ C a l . J u l . ; vcniui ad 22 boua pars rjus belli peu» 
Ula iu hieuiciu nioius bic Bulgaricus p r i c t o ^ n . Qucin t iuc i . 
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[ A n . 763.] Dumba3cagunlur,npudH»nnoselBulga-Α Τ ά δ έ t e χ α τ ά τούς Ούννους χα ί Βουλγάρους 

ros isla couligerunt. Foedere i l l i i n i e r se coBStilulo, έ π ρ ά τ τ ε τ ο τήδε · Ούτοι τά πρδς αλλήλους συνθεμένοι 
Xereasibus, quorum in domiuaiu e ran l , interfeclis, τους μέν έχ Ξηράς (49) τήν κυρείαν τ ή ν έπ* αυτούς 
ducem sibi Telesiuin nomiue prseiiciunl, arroganlem κεκτημένους κτείνουσιν , η γ ε μ ό ν α δέ έφ* έαυτοις χαθ-
(tominem ac juveni l i audacia ferocein, qu i , collecta ιστάσι Τελέσιον δνομα, άνδρα σοβαρδν κ α ι τδ έχ 
militutn manu, v ic ina Romanorum loca e l casiel la νεδτητος θράσος ά μ α έπ ιδε ικνύμενον . Ο υ τ ο ; λαδν 
hosli l i ter populalue es l . Constaiuinus ejus audaciam συναγε ίρας δπλ ί την κα ι μάχ ιμον τ ά πλησιαίτερα 
ac violemiain auimadverlt-iis bippagogas naves ad τ ώ ν "Ρωμαίων χ ω ρ ί α κα\ φρούρια κ α τ έ τ ρ ε χ ε χαρ-
oclingenlas coraparat, quas cum equi la lu comples- τ ε ρ ώ ς . Ού τδ θρασύ κα\ αδθαδες Κωνσταντ ίνος θεα-
set per E u x i n u m m a r e i n Islruin t m m i l l i l . Ipseeum σά μένος ναύς ί π π α γ ω γ ο ύ ς άχρ ι κα\ ε ί ς τ ά ς όκτα-
alio exerc l lu Anch ia lum pcrveni l , ad quain ei Τ ο - χοσ ίας κατεσκεύασε , κα ί τ α ύ τ α ς ί π π ι κ ψ στρατφ 
lesius 7 8 C l , n i Sc lavinorum a u x i l i i i haud pewu- π λ η ρ ώ σ α ς διά τού Ευξείνου π ρ δ ς τδν Ί σ τ ρ ο ν έξ-
tendis o c c u r r i l . ibique praelio vicUie ία fegam ver- έ π ε μ ψ ε ν . Αύτδς δέ στρατδν έτερον ε π α γ ό μ ε ν ο ς πρδς 
l i l t i r . Mul&i utriusque gemis bofUium in acie c e s i , 'Αγχίαλον πόλιν π α ρ α γ ί ν ε τ α ι . Καθ* δ ν " Τελέσιος 
ncc pauci el iam e primoribus capti . Hac vie ior ia εξέρχετα ι έχων ε ίς σ υ μ μ α χ ί α ν κα \ Σκλαβηνών ούχ 
poiitus imperatOT B y z a n l i w n r e v e r l i l t i r ; caplivoe Β ολίγα π λ ή θ η . Κα \ η τ τ η θ ε ί ς μ ά χ η ε ί ς φ υ γ ή ν έτρά-
tMin*esiii populum ac Cjrcenses p rac ipue faciiones π ε τ ο . Πλείστοι δέ τ ώ ν πολεμ ίων ά φ ' έκατέρου μέ-
ad neceni d i v i d i l . E d u c l i ig i lu r ex i ra nmros qui ad ρους π ί π τ ο υ σ ι , κ α \ άλλοι ούκ ολίγοι κα ι τ ώ ν έπιφα-
Cbcrsaeum speclant ad unuin c a s i sunU Ilorura spo- νεοτέρων έ ζ ω γ ρ ή θ η σ α ν . Ούτω τε τού πολέμου xpx-
l ia Circensibus ludis gpecUnle populo eolemiii τ ή σ α ς π ρ δ ς τδ Βυζάντιον Κωνσταντ ίνος φ χ ε τ ο , χα\ 
pMinpa i raducla sunt. Ια quibus aurea ijuo labra, ούς έ π ή γ ε τ ο τών έ ζ ω γ ρ η μ έ ν ω ν τοίς τε πολίταις χα\ 
qtue in S i c i l i a facia e ran l , singula ocl iugei i laram τοίς έκ τ ώ ν λεγομένων χ ρ ω μ ά τ ω ν δ η μ ό τ α ι ς ώς άναι-
i ibrarum pondere publice proposuil . ρήσειν αυτοχε ιρ ία παραδίδωσιν . ΟΙ δέ λαβόντες *ξω 
τείχους τού πρδς τ φ χ ε ρ σ α ί ω κ ε ι μ έ ν ψ , Τ άνείλον. Κ α ι τούτων τ ά λ ά φ υ ρ α τδν ί π π ι κ δ ν α γ ώ ν α θεώμενος 
έθρ ιάμβευσεν . Μεθ* ών κα\ δύο χρυσοί λουτήρες , ο2 έν τ ή νήσω κατεσκευάσθησαν Σικελ ία , δημοσιεύον­
τ α ι , όλκήν χρυσού Αχρ ικαΙ ε ί ς δκτακοσίας λ ι τ ρ ώ ν * 9 έκαστον ά γ ο ν τ α . 

Bulgari Teiesi i infelicitaid cognila buno per *e- 01 δέ Βούλγαροι τ δ δυστυχές Τελεσίου θεασάμε-
di l ioeem Qpprirounl, e l Sabino cuidam ex docibus νοι τούτον τε στασιάσαντες κτείνουσι, κα ί κύριον 
suis impertum delerunl . Qui siioul alque rcbus po- αυτών καθιστώσιν ένα τ ώ ν έν αύτοίς αρχόντων τυγ-
l i tus es i , pacem ab imperalore per legaios consian- Q χάνοντα, ψ Σαβίνος ύ π ή ρ χ ε ν δνομα* δς ευθύς τέ 
ler p e l i l . Quae rea Bulgaros non parum offendii; κύρος δεξάμενος πρδς βασιλέα δ ιαπρεσβεύεται ,ε ίρή-
magnamque ex ea re moleetiam capienies ob eam νην αυτού α ι τούμενος βεβα ιότατα . Βουλγάροις δε 
causam obsislebant, quod se sqbilo in Romauori im ούκ ήρεσκε τδ πραττόμενον * άλύοντες γ ά ρ έν τούτψ 
servilutem venluros credereul. Sabiuue boruro in - ίσχυρώς άντέλεγον, σίόμενοι ώ ς Ύ ω μ α ί ο ι ς αύτίκα 
sidias mfikieiw fugam arripit , geque ad impera lo rea δουλωθησόμενοι . Τούτουςδεδιώς Σαβίνος φυγάς πρδς 
r ec ip i l . IUe inissis al iquoi expedil is , eoruai coojti»- βασιλέα φ χ ε τ ο . Ευζώνων δέ ά π ο σ τ ε & α έ ανδρών 
ges e l cogiiatos e laiebria eductot ad Sabi iKim ^ ινας τ ά ς γ υ ν α ί κ α ς αυτών κ α ΐ τ ο υ ς ανγγενείς κε-
perduci l . l u l e r im Buigar i , muia i i san imlg , legatogde κρυμμένους εύρων π ρ δ ς Σαβίνον ά γ ε ι . Έ ν τούτοις 
pace ad iioperalorem desUnaiU. Qai, rejeclis 7 9 μεταμεληθέντες οί Βούλγαροι κα \ αυτοί πέμπουσι 
boruro precibus, s U U m in eos exerci lum moveL π ρ δ ς βασιλέα τούς τήν ε ίρήνην α ΐ τ ή σ οντ α ς . ' Όδ έοοχ 
Barbar i oaonligejug quo undiqwe c iuc l i sun l , aogu- έδέχετο, άλλ' ευθύς κ α τ ' αυτών έστράτευσεν. Οί 
s l ias mun iun l . Horum princeps fide accepta cum **« δυσχωρίας τού π ε ρ \ αυτούς δρους άνέφραττον. 
ducibMS sois ad irop«ra4orem p e r v e a i l ; qui bis ex- Κ α ί τ ο ύ τ ω ν * κύριος τ ά π ι σ τ ά π α ρ ά βασιλέως λαίώ* 
cj^plis» assidenl* Sab ino , turbulenUM animos et σύν τοίς άρχουαιν αυτού π ρ δ ς βασιλέα παραγίνεται, 
odium i l lud in Sabiauai exprobra t i* , ac poslremo D Αύτδς δέ τούτους δεξάμενος ά μ α Σαβίνω σ υ μ « ρ -
pacem eis copcessil,. «δρεύοντι ώνείδισε τ ή ν άταξ ίαν · · κα \ τ δ μίσος δ xe** 

Σαβίνου έπεδε ί ξαντο , κ α ι εέρηνεύειν, αΰτοίς σαν-
ετ ίθετο . 

I l x c indlctione pr ima sunl facla. P o s i quaa impe- Τ α ύ τ α κ α τ ε π ρ ά τ τ ε τ ο κατά τήν π ρ ώ τ η ν ίνδιχτιώνα. 
r a io r i filius nasci lur* quem Niceiam nomwiavil . *Έτι κα \ υΙδς τ ί κ τε τα ι τ ψ βασιλεί , δν Νικήταν ώνό· 

T A R I i E L E C T I O N E S . 

" κα*ι add, Pelaviua. *« ο ϊ ? κειμένου Pelavius . η λ ί τ ρ α ς ? · · άξίαν Ρ : co r r . Petavins. 

P E T A V I I N O T i E . 

(49) Τους μέν έχ Σηράς. Tbeopbanes : Οί δέ notavi l Orle l ius . E l quidem a. 18 Mnpcrii sui Cn-
Βούλγαροι έπαναστάντες έφόνευσαν τούς κυρίους pronymiis in Macedoniam cum arniis profeclus esl 
αυτών τούς άπδ σειράς καταγόμενους , e ic . Apud adversiis Sclavinos. Quarecui i i Sclaviui Macedoiiiam 
Stepbanuin Σίρες έθνος Ηράκης υ π έ ρ τούς Βυζαν- teueretil, fieri po ln i l u l et eoruni gnuiles c Sins 
τ ^ ς . Αι Siraj Maceilonia! locus esl , u i cx L i v i o profecii B u l g a r i » dominai i s i n l . 
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μ α σ ε ν . Ύ π δ δέ τδν αύτδν χρόνον στόλος τών Σ α ρ α - Α Sub iitem leuipus Saracenorum cktssta ex A f i i t u 
χ η ν ώ ν έξ Α φ ρ ι κ ή ς ά π ά ρ α ς χ α τ α τήν νήσον Σικελ ίαν 
π α ρ α γ ί ν ε τ α ι · τδ δέ έν αυτή στρατ ιωτ ικδν γ ε ν ν α ί ω ς 
Αντ ιταξάμενον τούτους μηδέν τ ή ς ελπίδος ή ν υ χ δ τ α ς 
Α π έ π ε μ ψ ε . 

Κ α τ ά δέ τήν τ ρ ί τ η ν ίνδ ικτ ιώνα ε ισέρχετα ι Κ ω ν ­
σταντ ίνος ε ίς Βουλγαρίαν τ φ τδν άρχηγδν αυτών κα-
τ α σ τ α θ έ ν τ α ύ π δ Σαβίνου Ούμαρον δνομα τ ή ς α ρ χ ή ς 
μ ε τ α σ τ ή σ α ι Βουλγάρους, άνε ιπε ίν δ' έν αυτή Τδχτον 
άνδρα Βούλγαρον τού Βαίανού άδελφδν. Οί δέ Βούλ­
γ α ρ ο ι φυγάδες έν τα ί ς ύλσις τοΰ ποταμού τού "Ιστρου 
ά π φ χ ο ν τ ο . Ούκ δλίγοι δέ αυτών κατακτε ί νοντα ι , 
μεΟ' ών χα ί δ Τόκτος ά μ α τ φ άδελφψ Βαίανφ αναι ­
ρε ί τα ι , κα ι έτεροι . Ά λ λ ο ς δέ τ ι ς άρχων αυτών , δν 
δνομάζουσι Κ α μ π α γ ά ν ο ν (50), έν Βάρνη προσφυγείν *· 

solvcns in S ic i l i am perveui i . Scd mil i lar ibus p r a -
sidi is quae i l l ie erant slrenue resistentibus, i r r i lo 
coualti redierui i l . 

[ A u . 765.] i m l i d i o n e deindc ler i iaGonslanl inus i i t 
Bulgariam exerci lum d u c i l , quod Umaro , quem Sab i -
nus diicpm praefecerai, imperio exuto Bulgari Toc lu iu 
genere Bii lgarmn Baiani fralretn ejus loco subs l i -
luissenl . Qui sub adventum imperaioris ad sallus 
Isiro propinquos confugii inl . Nec pauci lauieii i n l e r -
fecli snn t ; in ier quos ei Toctus cum fralre Baiano 
aique aliis compluribus occ id i lur . Al ius i tem ex 
eorum ducibus , quem Campaganum vocant, cum 
Barnam fugissel ac jam evasisse videretur , a ser-

ώ ς έδδχει π ρ ο σ ρ ύ ε σ θ α ι , ύ π δ τ ώ ν Ιδίων δούλων άν- vis suis peremplus es l . Quo lempore Bulgariae 
ϋ ρ έ θ η . Τδτε δή χ α \ Βουλγαρίας ύ π δ Τ ω μ α ί ω ν π υ ρ ί -
κ α υ σ τ α ώ ς πλε ίστα χ ω ρ ί α γέγονε κα ί διδλωλεν. 

*1?δη δέ ή ασέβεια τοΰ κρατούντος έ π α £ £ η σ ι ά ζ ε τ ο , 
κ α \ π ά ς εύσεβούντων 9 1 κα ί θ ε φ προσανακε ιμένων δ 
βίος έχλευάζετο κα ί δ ι εσκώπτετο , μάλιστα δέ τ ώ ν 
μοναζόντων (51) τδ ίερδν έκΟέσμως έδιώκετο τ ά γ μ α . 
Τούτων γ ά ρ τούς τήν εαυτών δμολογίαν φυλάξαντας 
κ α ί έ π ι τοΰ οικείου δ ιαμε ίναντας σχήματος κα ί τ ψ 
άνοσίω αυτών άνθεστηκδτας δδγματ ι πο ικ ίλα ις βασά-
νοις κα \ διαφόροις α ίκ ία ι ς παρεδίδοσαν, κα ι ών μέν 
τήν γενε ιάδα α φ ε ι δ ώ ς ά ν ε π ί μ π ρ ω ν " , ών δέ τ ώ ν 
τ α ύ τ η ς τ ρ ι χ ώ ν β ία ά π ο σ π ώ ν τ ε ς άφήρουν. Κεφάλας 
δ* άλλων τοίς ίεροίς π ί ναξ ιν , έν οΤς τών α γ ί ω ν τ ά 

magna pars a Bomanis igne vastala alque bosli l i ter 
populala es l . 

8 0 ' n l e r ' , a e c imperatoris impietas multo inso-
leuli i is efferri, ac religiosorum bominum e i conse-
cratorum vita ouinis irrideri ac ludibr io baberi . 
Sed in sancla monacborum collegia praeeipne v is 
i l la baccbaia es l . Qui enim ex i l lorum ordine in 
suscepta professione persislerenl , ac vila» SUTR c u l -
lum el ins lhutum conslantius relincrent, atque i l -
lo rum sacrilego dogmali repngnareni, vari is poenis 
e( exquisit is tormenlis subjecli sunt. A l i i s barba 
flammis exitsia, aut cum ea parle i raberei t iur , vio-
tenler evulsa ; al l is sacrarum (abularuro, qtiibue 

έ κ τ υ π ώ μ α τ α έκεχάρακτο , διέθραυον πα ίοντες . Κα ί Q sanclorum efflgies l i i s r r i p t » erant , itlfeu capha 
μέντο ι κα ί οφθαλμούς τούτων δ ιώρυττον καί των 
μ ε λ ώ ν έ τ ε ρ α τού σ ώ μ α τ ο ς έξέκοπτον ά π α ν θ ρ ώ π ω ς 
οί δείλαιοι . Κα \ ά π α ν ώ ς ε ιπε ί ν τ δ ευσεβές διωθεΓτο 
κ α ί ά π η λ α ύ ν ε τ ο , κ α ί ώσπ*ρ Ε λ λ η ν ι σ μ ο ύ δευτέρου 
Χριστ ιανο ίς έ π ι φ υ έ ν τ ο ; π ά σ α μ η χ α ν ή κακουργ ίας 
έπενοε ί το , δι ' ή ς τούς κ α τ ά θεδν ζ ή ν αί ρου μένους 
έ π η ρ ε ά ζ ε ι ν κ α \ π η μ α ί ν ε ι ν έσπούδαζαν. *Η8η δέ τ ο ύ ­
τ ω ν ένίους π ρ δ ς τ δ τ ή ς οικείας άπωλε ίας καθε ίλκο-
σαν βάραθρον, καί τ ψ δυσσεβεί αυτών εΐξαν θ ε σ π ί -
σ μ α τ ι ή β ία έλκόμενοι ή ά π α τ η αποσυρόμενοι ή 6 ω -
π ε ί α ι ς ύποκλεπτόμενο* ή χ ρ ή μ α σ ι δελεαζδμενοι ή 
σ τ ρ α τ ε ί α ι ς τ ώ ν α ξ ι ω μ ά τ ω ν φιλότιμου μενοι , ή έ τ έρα ι ς 
παλ ιντρόπο ι ς τ ο ύ Πονηρού μεθοδείαις τήν Απάτην 
ε ί σ δ ^ μ ε ν ο ι τ δ επάγγελμα τε ήθέτουν κα \ τ δ σε -

diffracia suui , tionnuNerum ocul i snflfossi, a l i i al i is 
corporis pariibas crudelissime muir tal i . Ila pb ' ia le 
omui ac retigtone pu l sa , et gemHi superslitione 
denuo velul introducta , scelerum machinse ouines 
admolae sun l , quibus eanciis bominibus insultare ac 
nocere studebant. E x quo facliim est ut nonnullos 
ineamdem secum perniciem alque e x i i i u m irabe-
r e n l ; qui i l lorum tinpto dogmaii ccssenin l pa r l im 
dolo c i rc t imvenl t , partfm adulatioue decepi i , aut 
pecnniarum il lecebra cap i i , a u i magisirai i i tun spe 
ae pracfei lu ra rum inil i tari t im i n d i i c i i ; au l atiis de-
niqoe nefarii boininie insidiis ac fraudibus i r r e l i l i , 
ejuFala profeseione ac reVigioso i l lo c o K u depo? i t» , 
ex altonsis iti eomatos mtuali wml , . alquc ad la ico-

μνδν μεταμφιεννύμενο ι στόλισμα κ θ μ ή τ α » α ύ τ ο \ άντ \ Ο n i m speeiem iraductt cutn uxoribtis el iam coptilali 
κ ε κ α ρ μ έ ν ω ν διεδείκνυντο, καί ε ίς λα ϊκών σ χ ή μ α s u n l , e l 8 1 eanim ee coiHuberniis i l l igarunl . Quod 
ευθύς μεσηρμοζοντο , γυνα ιξ ί τ ε όμιλβίν κσΛεδέχοντο ab Hlis eo animo procerabatur, α ϊ ea re, qi iai i i iun 

V A K l i f i L E G T I O N E S . 

M π ρ ο σ φ υ γ ώ ν ! 1 1 π ά ν τ ω ν μέν τ ώ ν εύσ.Τ Μ έ ν ε π ί μ π ρ ω ν ? 

P E T A V I I N O T i E . 

(50) Καμπαγάνον. Theopbanes Paganum no-
m i n a l . 

( 5 1 ) Μάλιστα δέ τών μοναζόντων. Anno Copro-
njnai 26, Gbr i s l i pracipae 7 6 6 , indictione 4, qno 
iu sancUftsimQs monacbos ncfaudus ille saeviil, et 
per Hippodromum ignominiose iradtixit . Ab boc 
< onsceleraiissinio tyranno ejusque profligaiissinio 
parcnte Isaurico Leone nuperi isi i sacrarum i n u -

ginum eCfraclores cum anieniia perfldiam hanserunl , 
iisque magistris aique aucloribus glorianlur. E x 
bormn faclione vaniseiimie ille M c c p b o r i scboliastes 
Gamerarius muUa in sanclissimas illas religiouee 
eartimque defcueorem acerrinfmn Joamieiii Dama-
sceiium furiosis iHis in Goinmenlar i is evomuit , in 
quibus quot syllabae, lol idoin vclnugae vel blasplie-
inkt! suu l . 
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i n ipsis erat, Deo ignoininiam faceroni ct Lcclcsiae Α ^ ^pb; αύτα ί ς ήσπάζοντο συνοικέσ.ον. Έ π ρ ά τ -
d igni la lcm ni inuereni . 

[ A n . 7G6.] Pos l l i f fcS lephanum quemdam compre-
bendtinl, v i rum sanctum ac retigiostim, habilu moua-
c l inm atque anguslo luguriolo inclusum ad radicefc 
niontis n i ax imi , quem vulgo Sanc l i Auxen l i i nomi -
n a n l . l l u i i c ig i iur sacrilegi bomiiies impielat is accu-
sant, quod niultos deciperet, quoe scil icct ad bujus 
vilae gloriam conlemnendam impelleret, eoque addu-
ceret u i dorrio sua, cognatis ac pr incipum palati is 
re l ic l i s , sese ad monasticum viiae genus iransferrent. 
01) id verberibus mi i l l i s affectum c l carcerc damna-
l u m , postremo tandem resie pe<libus all igata, a pa-

τετο γοΰν τ α ΰ τ α , ώς Αν δ ·ά π ά ν τ ω ν άύτός- τε ό τών 
δλων Θεδς τδ γε έ π ' αύτο ίς ά τ ι μ ά ζ η τ α ι κα ι τά της 
Ε κ κ λ η σ ί α ς κ α θ υ β ρ ί ζ η τ α ι τ ί μ ι α . 

Έ ν τ ε ΰ θ ε ν συλλαμβάνονται Σςέφανόν τ ι ν α , άνδρα 
δσιον και θεοφιλή τ υ γ / ά ν ο ν τ α , μοναστήν δέ τ φ σχή­
ματ ι κα\ π ε ρ ι ε ι ρ γ μ έ ν ο ν έν ο ίκ ιδ ίφ στενωτάτω πάνυ 
υ π ά ρ χ ο ν τ α , ύ π δ τήν τοΰ μεγ ίστου δρους Ι δ ρ υ μ έ ν ο ν 1 1 

άκρώρε ιαν , δ καλούσι τού Όσ ιου Αυξεντίου λδφον. 
"Εγκλημα τε εύσεβείας έπάγουσιν α ύ τ ώ οί ανόσιοι, 
ώ ς πολλούς, φ α σ ί ν , έ ξ α π ι τ α διδάσκων δόξης τής 
παρούσης καταφρονδίν οίκων τ ε κ α ί συγγενείας 
ύπερορ^ν καί τ ά ς βασιλείους α ύ λ ά ; α π ό σ τ ρ ε φ ε σθαι 
κα ί π ρ δ ς τδν μονήρη βίον μ ε τ α ^ δ υ θ μ ί ζ ε σ θ α ι . Καί 
διά ταύτα π λ η γ α ί ς πλε ίστα ι ς α ίκ ισάμενο ι κ α ί δεσμω-

l a l i o a d Bovis usque forum &ll rac lum niiserrimo Β τήριον οίκείν κ α τ α δ ι κ ά σ α ν τ ε ς , τέλος σχοινίοίςαύτδν 

disccrpserunt. Cujus corpus in eum locuni queui 
Pelagi i sepulcra noininanl , lanquam malefici cujus-
dam, ab j ic iun t : i l luc enim el prufauorum geni i l ium, 
el eoruni qui capi la l i supplicio damnal i esscnl , 
cadavera deporiabanli ir . H i u c ini iumeros tam e 
magislral ibus quam ex ordine m i l i i a r i , quod sacras 
imagines adorassenl, lanquam majeslalis conviclos 
vari is crucia l ibus necaol . Ilaqne a l i i diverso roorlis 
genere con$umpti alque inaudiiie supplici is affecli, 
a l i i ex l ra i inper i i fines relegati. Nec ea re conlen-
lus imperaior jurejurando insuper £ 2 subjeclos 
s ib i omnes astringere v o l u i i , nullaua se deinceps 
sanci i cujusquam imaginem adoraiuros esse. T u m 

κ α τ ά τούς πόδας έξάψαντες κα ί τ ώ ν βασιλικών 
άφορμήσαντες περιβόλων, μέχρ ι τ ή ς λεγομένης τού 
Βοδς αγοράς έλκύσαντες δ ιέσπασαν , κα ί αύτοΰ τδ 
σώμα έν τοίς καλουμένο ι ς τάφο ι ς (52 ) . τών Πελαγίου* 
ώ ς κακούργον οί δυσσεβείς ά π έ ^ ι ψ α ν * αυτόθι γάρ 
τ ά τε τ ώ ν εθνικών ά μ υ ή τ ω ν σ ώ μ α τ α καί τών έπί 
θανάτω ά π η γ ο ρ ε υ μ ί ν ω ν τελευτώντων έξεπέμπετό . 
Πλείστους τ ώ ν τ ε 1 1 έν τέλε ι κα ί τού στρατιωτικού 
υπευθύνους κ α θ ι σ τ ώ ν τ ε ς , προσκυνείν ί ερα ί ς είκοσι 
κ α τ α ι τ ι ώ μ ε ν ο ι , ώ σ π ε ρ έ π ί καθοσιώσει άλόντας δι-
έφθε ιραν , ούς μέν διαφόροις θανάτοις παραδίδοντες, 
ούς δέ τ ι μ ω ρ ί α ι ς ξέναις καθυποβάλλοντες , πλήθη τε 
ά π ε ι ρ α ύπερορ ία ι ς π α ρ α π έ μ π ο ν τ ε ς . Έ φ ' ο!ς δρκοις 

urbis pa l r ia rcham narranl qui v iderunl saluiaribus Q βεβαιούν έβουλεύσατο ά π α ν αύτοΰ τδ ύπήκοον ώς τδ 
λοιπδν είκόνι μ ή προσκυνείν α γ ί ω ν τ ι νά , Φασι οεχαί 
ώ ς τδν τ η ν ι κ α ύ τ α τ ή ς πόλεως αρχ ι ερέα θεασάμενοι 
ύψωσαντα τ ά ζωοποιά ξύλα δμωμοκένα ι μ η δ ' αύτδν 
είναι τ ώ ν προσκυνούντων τ ά ς ί εράς ε ίκόνας . Τοιαύτα 
τών άσεβούντων τ ά τ ο λ μ ή μ α τ α . 

Τ ψ δέ α ύ τ ψ έτε ι (53) επ ιστρατεύε ι Κωνσταντίνο^ 
κ α τ ά Β ο υ λ γ ά ρ ω ν , καί π α ρ α γ ί ν ε τ α ι σύν τ ψ παρόντι 
λ α ψ ε γ γ ύ τ α τ α τ ή ς Βουλγάρων γ ή ς , κα ί σκηνούται 
π α ρ ά τήν λεγομένη ν εμβολή ν Β ε ρ ι γ ά ν ω ν . Πλόΐμον δέ 
έξοπλίσας συντελούν π ε ρ ί τ ά δισχίλια κα ί εξακόσια 
σ χ ά φ η , ναυτικδν δέ πλήθος κα ί στρατιωτικδν έκ τε 
τ ώ ν πλο ίμων στρατηγ ίδων κα ί έ τ ε ρ ω ν χώρων έμβα-
λών έν αύτοίς απέστε ιλε ν , ώστε γενέσθα ι περί τε 
Μεσημβρ ίαν καί 'Αγχίαλον τ ά π ο λ ί σ μ α τ α καί προσ-

lignis ίιν a l ium sublaiis jurasse se e,x corum nu-
inero non esse, qui sacrosancias imagines adora-
r e n i . E o usque sacrilegoruiq boiQiuum iinpielas 
provecia es l . 

Eodem aijuo Conslanl inus , conira Bulgarosexpe-
di l ione facta, cum suis ad i l lorum l imiles perveni l , 
vi prope eum locum qui Beriganoruin Embolp d l -
c i l u r consedi l . A d bacc ins l ruc ia classe b i i mil ie ac 
sexcenlorum navigiorum, et clasaiariis supplemen-
l i s ac mi l i l ibus , quos pa r i im ex navalibug prasfeciu-
i is , parl,im ajiis ex locis conl raxera i , iroposilis, M e -
seinbriam e l Ai icb ia lu in ad BuJgaroruin ilnes nav i -
gare juss i i . Quibus rebus consternaii barbari , aique 
equi lum e l i iavium mul l i lud iue l e r r i l i , cum impera- j) πeλάζε tν Βουλγάροις . Έ ν τ ε ΰ θ ε ν ούν περικτυπηθέν-
lore d^ condUioaibus agunl^ Sed cum classis ad i l - τες οί Βούλγαροι τότε , τδ ί π π ι κ δ ν κ α ί πλόΐμον θεασά-
l i i ia maris lillUb conslitisset, quod imporluosus bic μενοι πλήθος , ε ί ς συμβάσε ις τ ψ βασιλεί έτράποντο. 
locus e l navigaolibus dSflicilis essel, subito coorlus Έ π ε ι δέ τ δ πλόΐμον πρδς τα ί ς ά κ τ α ί ς έκςίνης τής 
a stipleniriotio vebeiwene venlus eversas navcs a l - θαλάσσης κ α θ ω ρ μ ί ζ ε τ ο ( ά λ ί μ ε ν ο ς γ ά ρ δ τόπος και 

YAR!<£ L E C T I O N K S . 
Μ Ιβρυμένφ? Μ Πελαγίων ρ . 84, 20 . κακούργου? " πλείστους δέ τ ώ ν τ ε ? 

P E T A V J I XOTJE. 

(52) Έν ΤΌΐς καΛονμένοις τάφοις. Pelagii se-
pulcra qnse fuerim declaral Tbeopbanes in Hisiorin 
Gonslantini patriarchee : Τ δ δέ σώμ,α έ ν ι ψ α ν ε ί ς τ ά 
Πελαγ ίου σύροντες αυτό · ένθα π ρ ώ η ν μέν ύ π ή ρ χ ε ν 
δ τ ή ς α γ ί α ς μάρτυρος Πελαγ ίας ναδς , δν ό θεομισής 
καταλύσας κα ί τάφ^ν καταδ ίκων π ο ι ή σ α ς , τά ΙΙελα-
γ^ίου έκάλεσεν^ 

(53) Τφ δέ αύτφ έτει. Α. Copronyni i 24, iiidicb 
4, Jauuar i i 21 y conlra Bulgaros m o v i i , aii Theo* 
pbanes. Bevera annus ejus imper i i Γιιίι 25, Cltrisii 
760. A b ca expedilione lurp i le i ' r ed i i l Julir 17. Iiuto 
Augus i i 2t lolam hanc iFagocdiam coalra orlho-
doxos ac pr;i!cipuc moRacbos c x c i l a v i l . 
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τοϊ; πλέουσι δυσφορώτατος ), π ν ε ύ μ α βίαιον κα ί χ que ad l i l lus afflictas confregit, nec exiguain veclo-
σχληρδν κ α τ ' α υ τ ή ς πνεύσαν ( βορέας δ' ήν ά ν ε μ ο ς ) rum mult i iudi i iem fluclus oppressit. Inter h a c Ire-
τ ά ς τ ε ναύς πρδς τ α ι ς άκτα ίς π ε ρ ι τ ρ έ ψ χ ς συνέτριψε pidaniibus omnibus jussi ab impcratore dticcs prae-
χ α \ π λ ή θ η τ ώ ν ε ίσπλεόντων ούχ δλ ίγα τ φ 0οθίω κ α τ - focalorum corpora dispositis in mari retibus e x c i -
επόντ ισεν . Έ ν τούτοις άγαν θ ο ρ υ β η θ έ ν τ α , β τδν βασι- pere ac s e p u l l u r a iradere. Quibus perfeclis C p o -
λ έ α κελεΰσαι τούς άρχοντας δ ικτύοις περ ιβαλε ίν τήν Νm reversus es l . 
θάλασσαν, ώ ς άνελέσθαι τ ώ ν ά π ο π ν ι γ έ ν τ ω ν τά σ ώ μ α τ α κ α \ τ ή γ ή παραδιδόναι , ούτω τ ε πρδς τ ά βα ­
σ ί λ ε ι α απόστρεψα ι. 

Έ τ ι δέ πνέων κ α τ ά τής ε ύ σ ε β ε ί α ς 9 1 τ δ ίερδν τ ώ ν 
Ν α ζ η ρ α ί ω ν σχήμα καθύβρισεν . Ε υ θ ύ ς γ ά ρ αγώνα 
ί π π ι κ δ ν έ π ε τ έ λ ε ι , κα ί τ ι ν α ς τούτων ε π ι τ ρ έ π ε ι έν 
μ έ σ φ τ ψ θεάτρψ διέλκεσθαι κ α \ αυτών έκαστον 
γ υ ν α ί κ α μονάστριαν π α ρ ά χε ίρα φ έ ρ ε ι ν πολλών τε 

8 3 Exinde fervenle adhuc re l ig ionisodio sacrum 
Nazaraeorum cul luoi conlumeliose babu i l . C o m m o -
dum equestre certamen dederat, cum ex i l lo grege 
t e r los bomines iradtici per Hippodromutn jube l , 
adjuDcia cuique rouliere monacba, quam prebensa 

π α ρ ά πλήθους τ ώ ν θ ε ω μ έ ν ω ν ύβρεων αύτοίς κ α \ έμ - ̂  manii c ircuraducerel . A l q u e Η muUis a speclanie 
π τ υ σ μ ά τ ω ν , οία π ε ρ ί τδ δχλώδες και άγελαίον σ υ μ - populo coutumeliis ac sputis e l iam dehonesiati, c u -
β α ί ν ε ι ν ε ί ω θ ε , κ α τ α χ υ θ έ ν τ ω ν , ο ύ τ ω τδν άθεσμον Juso iod i ab incondita forenstque plebe par es l fieri, 
εκε ίνον και αίσχιστον διήνυσαν δίαυλον. Μετά δέ - infando i l lo ac lu rp i curr iculo perfuncli sun l . Sub 
τ α ΰ τ α άνδρας τ ι νάς τ ώ ν έν ύπεροχα ί ς κα ι ά ξ ι ώ μ α - baec primarios quosdam ac prec ipuarum d i g n i l a -

σιν έ γ κ λ ή μ α σ ι βαρυτάτο ι ς συκοφαντών υ π ά γ ε ι ώ ς 
ε ί ς τ ή ν αρχήν α ύ τ ψ έπιβουλεύσειν π ε ι ρ ω μ έ ν ο ϋ ς . 
Τ ο ύ τ ω ν δ* ήν Ά ν τ ί ο χ ο ς (54) μέν δ τ ώ ν δημοσίων 
π ρ α γ μ ά τ ω ν τ ά ς υπομνήσε ι ς α ύ τ ψ δ ιακομίζων (λο­
γ ο θ έ τ η · / δέ τοΰ δρόμου τ ή ν άξ ίαν οι περί τ ά βασί ­
λ ε ι α καλούσι) . Θεοφύλακτος δέ έν το ίς π α τ ρ ι κ ί ο ι ς 
κ α \ σ τ ρ α τ η γ ο ί ς δ ιατελών, έ τ ι μήν κα\ άλλοι τ ώ ν 
π ε ρ \ αύτδν άσπιδηφόρων κ α \ δορυφόρων τ υ γ χ ά ν ο ν ­
τας , π ρ δ ς δέ κ α ί τ ο ύ τ ω ν έχτδς έτερο ι . Μετ ' ού ** 
πολΟ τ ή ν δμοίαν ε π ι τ ε λ ώ ν άμ ιλλαν δ ε σ μ ώ τ α ς έν-

lum boroinee a i roeiss imiscr ini inibus per caluinniam 
aggred i ln r , affeclatum ab i is imper ium causalus, 
seque illorura insidi is appe l i lum. E x i is Anl iochus , 
magisicr memoriae (quem magis i ra lum logoibeiain 
cursus appellare solent), necnon Theopbylacius, dux 
e l patr icius, cum a l i i t plerisque e sculatorum e l 
proieclorum numero aique ex al i is ordinibus. Quos 
omnes iisdcm circensibus speciaculis vincios c i r -
cumdux i l . Postera luce Cons lan l innm e l S l ra ieg ium 
fralres morle damnavi l , ac eubittde in Cynegio, loco 

τ α ΰ θ α περ ιελκύσας έ θ ρ ι ά μ β ε υ ε , κα \ τή έ ξ η ς Κ ω ν - C urbis i i a d i c l o , capul i l l is abscidi juss i t ; aliorura 

σ τ α ν τ ί ν ο ν μέν κ α ι Σ τ ρ α τ ή γ ι ο ν αδελφούς υ π ά ρ χ ο ν τ α ς 
θ α ν ά τ ψ χατεδ ίκασε , κα\ ήδη τούτων τ ά ς κεφάλας 
έν τ ψ λεγομένψ τ ή ς πόλεως , Κ υ ν η γ ί ψ ά π έ τ ε μ ε ν , 
άλλων δέ αύ τούς " · οφθαλμούς έξέκοψε. Καλ τ ή 
ύ σ τ ε ρ α ί α π α ρ α σ κ ε υ ά ζ ε ι τ ώ ν οίκείων τ ι νάς Κ ω ν σ τ α ν ­
τ ί ν ο υ τοΰ τ ή ς πόλεως ά ρ χ ι ε ρ έ ω ς δρκον *° κατ* α ύ ­
τ ο ΰ (55) έξυφήναι χ α τ η γ ο ρ ί α ν , δ ιελέγχε ι δέ φανερώς 
ώς παρ* αύτοΰ άχηκοέναι π ά ν τ α τ ά π α ρ ά τ ώ ν π ε ρ ί 
Ά ν τ ί ο χ ο ν κα ί θ εοφύλακτον μ ε λ ε τ ώ μ ε ν α . Κα ί ευθύς 
εκείνον μέν έξόριστον έν τ ή Ί ε ρ ί α , ούτω καλουμένου 

oculos e r u i l . Pos i r id ie Conslaiutno pairiarcbae ac-
cusalores subornat quosdam ex ejus famil iar ibus, 
qui A n l i o c b i ac Tbeopbylacli consilia audiese se de 
8 4 e o jurejurando Grmarunl . Slatira ig i lu r in H i e -
riam poniifex relegaiur (esl boc imperaloris pala-
t ium e regione Cpolis ad subsolanum posi lum), 
liiuxque Nicelas , sanciorum Aposiolorum ecclesia? 
presbyler, eunucbus, in ejus locum subs l i lu i lu r . A l -
que haec omnia Augusio mense indici ione quarla 
conligerunt. 

βασ ιλ ικού παλατ ίου 4 1 Αντ ίπερα πρδς εύρο ν άνεμον τού Βυζαντ ίου κε ιμένου , π α ρ έ π ε μ ψ ε , Ν ι κ ή τ α ν δέ (56), 
π ρ ε σ β ύ τ ε ρ ο ν τ ή ς τ ώ ν *Αγίων Αποστόλων εκκλησίας , εύνοΰχον, προχε ιρ ί ζ ε τα ι Αρχιερέα. Τ α ύ τ α δέ π ά ν τ α 
έ π ρ ά τ τ ε τ ο κ α τ ά τδν Αύγουστου μ ή ν α τ ή ς τ ε τ ά ρ τ η ς ίνδ ικτ ιώνος . 

Μ ε τ ' ού πολύ δέ μ ε τ α π έ μ π ε τ α ι Κωνσταντ ίνον , D Nec longo posi leuopore Gonslanltuum arcessi lum 

V A R I i E L E G T I O N E S . 

** Οορυβηθέντες Ρ . 9 1 ασεβείας Ρ . 9 9 ούς μ ε τ ' ? * 9 αυτούς Ρ . 4 · ένορκον P c u v u i e . 4 1 χαλουμένω 

ίασ ιλ ικψ π α λ α τ ί ψ — κ ε ι μ έ ν ψ ? qu.niqiiani e i iam supra (ρ . 50, 3 ) : ά χ ρ ι Χρυσοπόλεως κατελθε ίν , π α ρ α θ α -
άσσιον χωρίον — κεί μενον . 

P E T A V H N O T i E . 

(54) Τούτων δέ ήν 'Αντίοχος. Eosdein recensei 
Tbeophanes e l Paulus Diaconus. Λογοθέτης τού 
δρόμου dic i tur bic a Nicepl ioro δ τ ώ ν δημοσίων 
π ρ α γ μ ά τ ω ν τ ά ς υπομνήσε ι ς δ ιακομ ί ζων , qaod ma-
gistri memoriae proprium era i . Q u i , u i esi in no-
i u i a i tnperii Or ienia l i s , adiioiaiiones d i c i au boc 
eei scr ipiurag breves, quibus ca coiUi i ieniur qua? 
priticipis nomiue s la luu i i lu r aut conf i rmai i lnr . Se<l 
f i precibus respondel, hoces i , responsa d ic l a l qinc 
priuceps l i b d l i s supplicibus ded t r i l . A d baec diplo-
tn.ua ad currei idum nominc pr incipi» v t l magistri 
ofliciorum dare uiuucris ejusdein fu i i , a quo λογο­

θέτης τού δρόμου diclus e s l . O x l e r u m apud T l i e o -
pbanem Coi i s i an l inus , nou Anl iocbus , palr ic ius 
d i c i l u r el λογοθέτης τού δρόμου. Gujus fraier S l r a -
legins spaibarius e l domesiicus exci ibi torum. 

(55) "Opxor κατ' αυτού. At igusl i 30, i iul ic t . 4 , 
Gonsla i i l iuo palr iarcbai t im abrogai ό ομώνυμος 
GoiiSianli i ius, einnque pri i t i i im in l l i e r i a m , iude id 
Pr inc ipum iu.sulain deporla l . Tbtwpbauex. 

(56) Νικήταν δέ. Novembris 16 die, ind. 5, 
ceias ab ituperalore ad palr iarcb dcm j>edein cv^. 
clus c s l . ldcm. 

http://tn.ua
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e t i n iect icam impot t lum ad ecclesiam m i l l i l , uoa- Α κα\ Αποστέλλει π ρ δ ς τδ Ιερδν φορείψέποχούμενον (57). 
que cum eo quemdam ex domesiicis noiar i i s cutn 
accusalionis l ibel lo. Qtiem is frequenti concione te-
gerisad singula capi la patriarcbaegenis infligit. Ita 
i n atnbonem productus iu ordinem redigi lur , novo 
iu i e r im poniiOce criminationes ejusmodi ad aram 
perlegetiic. Sequenti diq. per eqiwsires ludos, quos 
ex more frequeniabat , Constanl inum in asellum 
i m p o s i i u m , sefla in posieriorem jumenti parieni 
obversa, i raduci coram imperat, et ab universo po-
pulo raalediciis ac spntls appeii , pauloque post i n 
itrbis Cynegio capile t runcar i . Hoc at i e ra i p r s c i -
etim, in Mrlio e subl imi suspensum es l . iWJiquum 
cadaver per urbis plaieas funibus i r a c l u m in P e -
lagiorum, ut vocani , sepuiluram abjeelum. 

Σ υ ν ε κ π έ μ π ε ι β ί τ ινα α ύ τ ψ τ ώ ν βασιλικών γραμμα­
τ έ ω ν κομίζοντα έν γ ρ α μ μ α τ ί ψ δσα χ α τ ' αυτού * άπερ 
είς έπήκοον 4 β τού άθροισθέντος έκείσε λαού άνέγνω, 
π α ί ω ν αύτδν 4 1 χ α τ ά κ ό ^ η ς έ φ ' έν \ έκάστψ τών 
κατηγορουμένων . Κ α \ ούτως έ π ί τού άμβωνος άν-
ενέγκαντες καθαιρούσιν , τού νέου πατρ ιάρχου πρδς 
τ ψ θυσ ιαστηρ ίψ τ ά το ιαύτα α ί τ ι ά μ α τ α ύπαναγινώ-
σκοντος. Κ α ί τ ή έξης τήν συνήθη α ύ τ ψ Ιππικήν 
άγων (αν ε π ι τ ε λ ώ ν ε π ι τ ρ έ π ε ι αύτδν έπ* δνου προσ-
ι ζηκότα , τ ή ς καθέδρας α ύ τ ψ π ρ δ ς το ι ς δπισθίοις τού 
ζώου π ε ρ ι τ ρ α π ε ί σ η ς , κ α ι έκε ίσε δ ιέλκεσθαι κα\ ύπδ 
τούλαού παντδς δυσφημε ίσθα ί τ ε κα\ καταπτύεσθαι . 
Ε ΐ τα μ ε τ ' ού πολύ έν τ ψ τ ή ς πόλεως Κ υ ν η γ ί ψ τήν 
κεφαλήν αυτού ά π ο τ μ η θ ή ν α ι π ρ ο σ τ έ τ α χ ε , κα\ τήν 

μέν έν τ ψ κάλουμένψ Μιλίω (58) έξαρτηθε ίσαν μετέωρον φέρεσθαι , τ δ δ* αυτού σ ώ μ α σχοινίοις δια-
σύρουσιν * 4 άνά τ ά ς λεωφόρους τ ή ς πόλεως ε ί ς τήν τών Πελαγ ίων (59) κ α λ ο υ μ έ ν η ν τ α φ ή ν έ ξ έ ^ π τ ο ν . 

| Α η . 7 6 7 . ] Indictione poslmodum qutnta ex imbr ium β Π έ μ π τ η δέ Ινδικτ ιώνι άβροχ ίας επικρατούσης 
inopia squalore ac siccitale 8 5 laboralum est, adeo 
u i ne ros quidem ultus ex aere suppeterei, sabstdenii-
bus adhaec fonl lum aquis, qaa ex re facltim est u l 
esbaustis receptaculie balnea? conttcescerenl. €011 · 
Bianlinus ea re animadveraa inslaurare nqt iedu-
c lum i l lum i n s l i l u i l , quem Valenlinianue imperalor 
o l im exs l roxera t , sed Avares postea Herac l i i l e m -
poribus everterant. Ergo plurlbus ad id ejus opiiicrt 
gnaris ex toio imperio contractis, rmiltisquc ex sera-
r io publico impensis pecaniis, l an lo operi fiuem 
imposu i l . Sed cum aur i mirara in modum in i l lo 
C b r i s d bosle cupidilasflagraret, noYum sese Midam 
exb ibu i i e i auri im oinne iu ibesauros suos condidt l . 
Unde coactia ad Ir ibul i pensitationem violenier po-

α ύ χ μ ώ δ ε ς κ α \ ξηρδν γέγονε τδ κ α τ ά σ τ η μ α , ώς χα\ 
α υ τ ή ν άπολελο ιπένα ι Μ τήν άέριον δρόσο ν , έτι χα\τ* 
π η γ α ί α ύποστέλλεσθαι ν ά μ α τ α , ά ρ γ ά τ ε μένειν εν­
τεύθεν κ α \ τ ά λουτρά τ ώ ν έκδοχείων κενών ύπαρ-
ξ ά ν τ ω ν . Έ κ τούτου βουλεύεται (60) Κωνσταντίνος 
τδν τού ύδατος δλκδν άνακαιν ίζε ιν δν Βαλεντινιανδς 
ό βασιλεύς κατεσκεύασεν , ύ π δ δέ Ά β ά ρ ω ν έπϊ τών 
Η ρ α κ λ ε ί ο υ χρόνων τού βασιλέως καταστραφέντα. 
Κ α ί πλε ίστους άνδρας τ ε χ ν ί τ α ς ε ί ς ο ίκοδομήν εμπεί­
ρου ς έκ τ ή ς ύ π δ Τ ω μ α ί ω ν αρχής συναθροίσας, 
πολλά τε δα π α ν ή μ α τ α αύτο ίς έκ τ ώ ν δημοσίων χρη­
μ ά τ ω ν προσαναλώσας . ο ύ τ ω τ δ τοιούτον έργον διετέ­
λεσε. Φιλόχρυσος δέ ών δ μ ισόχρ ιστος νέος Μίδας 
Κωνσταντ ίνος άναδε ίκνυται , κα ί τδν χρυσδν άπαντα 

pulis , surama frugum ac pecorum vilitas f t i i l , usque C αποθησαυρ ί ζε ι . Έ ν οΓς συνέβαινεν έν τ α ί ς τών φδ-
e o u t l r i t i c i modi i s exag ima , bordei sepluagiHla 
nummis eingnfts addieti s i n l , acpleraque ex iguoad-
niodum prei io cons l i i e r i n l . Quod ipsum ad agro-
rum fert i l i ialem e i rcrum copiam Iraheniibug im-
per i l i s , prudeniiores qniquo bominie lyrannid i e i 
avariiiae ac crudel i la i i i r ibuebanl . 

ρων π ρ ά ξ ε σ ι τ ώ ν φορολογουμένων βιαζομένων εν-
ώ ν ω ς τά τ ή ς γ ή ς κ α ρ π ή μ α τ α κ α \ γ ε ν ν ή μ α τ α διαπι-
πράσκεσθα ι , ώ ς τ ώ νο μ ία μ α τ ι έξήκοντα μοδίονς 
σίτου δ ι α γ ο ρ ά ζ ε σ θ α ι , κρι&ής δέ έβδομήκοντα, x r i 
π λ ε ί σ τ α άγαν βραχε ία πάνυ ά π ε μ π ο λ ε ί σ θ α ι ποσότητι. 
"Οπερ τοίς μέν άνοήτοις ευφορία τ ε τής γής και 

π ρ α γ μ ά τ ω ν εύθηνία ένομίζετο , τοίς δέ ε ί φρονοΰσβ τυραννίδος κα \ φ ι λ ο χ ρ η μ α τ ί α ς έργον κα \ άπανθρω-
π ί α ς νόσος έκρίνετο. 

Ι Α η . 768.] Indiciionc deinde sepiima Conglaiti ino Κ α τ ά δέ τήν έβδόμην Ινδικτ ιώνα τ ίκτεται υΐδς 
filhig nasci tur ,qnem A i U b i m u m nomtnal . Sub idem Κ ω ν σ τ α ν τ ί ν ψ , δν έκάλεσεν Ά ν Ο ι μ ο ν . Ύ π δ δέ τδν 
lempusNiceias palr iarcba calbolicae Ecclesise aedifl- αύτδν καιρδν (61) Ν ι κ ή τ α ς δ τ ή ς πόλεως πρόεδρος 

V A R L E L E C T 1 0 N E S . 

** ΰπήκοον Ρ . Μ α ύ τ ψ Ρ : cf. ρ . 7 9. % % δ ι α σ ύ ρ α ν τ ε ς ? an διασυρέν? % β έπ ιλελο ιπέναι? 

P E T A V H N O T i E . 

(57) Φορείω έποχούμενον. Tam enim cr i ide l i l c r D 
imperatons jtissu vapnlarat , u l hrcedere non pos*el. 
De ojns καθαιρέσει a<: a<eusatione Theopbanes. 

(58) Τφ καΛονμέτφ ΜιΛίψ. A d i Si i idam e l C n -
ropalaten sive Codinum. iEd iOclum quoddam Cpo l i 
fu i l signie vari is ornatum. Quod e l M i l l i a r i u m 
anreum in noli t ia d i c i i u r , regione i Cpo l . 

(59) Τών ίΙεΑαγίων. Tbeopbanes (ρ . 5 7 2 C e l D) . 
(60) Έχ τούτου βουλεύεται. Fac l t im boc a. 

Consianl iRi 27. 
\*'A) Ύπό δέ τόν αυτόν καιρόν. Tbcopbanes 

(ρ . 573 D) : τ ψ δέ αύτώ έτει Ν ι κ ή τ α ς ό ψευδώνυμος 
π α τ ρ ι ά ρ χ η ς τάς έν τ ψ π α τ ρ ι α ρ χ ε ί ω είκόνας τού 

μικρού σεκρέτου τ ή ς τροπικ^ής έξυλογραφίας ούσης 
κ α τ ή ν ε γ κ ε ν , κα \ τ ώ ν λοιπών ε ίκόνων τ ά πρόσωπα 
έχρ ισεν . Ηio secrela προόδων οίκοι vocantor a W-
cepboro, hoc esi proressimm, qiios προκένσονς 
x i a s i l la nominav i l au l προκέσσους . Quae vox lam 
procestionem ipsain quam tiatxonem sigiiiftcal. lu* 
qtie πρόκεσσος τ ώ ν Βλαχερνών rn A l e x . Chroo. 
pro *uburbano, . e l πρόκεσσον πο ι τσασθα ι , boc esl 
procedere, apud Tbeophanein e l al ios. CuropalaW 
tiTlos dics quolannis reeensel, quibus impfraiores 
cx i r a palai ium procedebani e i in pairiarchk) per-
noctnbanl in κελλίοις , boc est cellttlis quibusdaw. 
Uai sunl forlasse quas προόδων οίκους appellani»t« 
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τ ι ν ά μέν τών έκ χρόνου δ ιαφθαρεντα " τ ή ς Κ α θ - Α cia quanlam, quae vetusiale collapsa fueranl, instau-
ο λ ι κ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς ανακαιν ίζε ι κ τ ί σ μ α τ α , τ ά ς τ ε έν 
τ ο ί ς έκείσε ίδρυμένοις τ ώ ν προόδων οίκοις , 4 ς Τ ω -
μα ϊο ι σεκρέτα χαλοΰσι , τό τε μ ικρδν δόμημα και τδ 
μ έ γ α , τοΰ Σωτήρος κα ί τ ώ ν αγ ίων ούσας διά ψ η φ ί ­
δ ω ν χρυσών κα ί κηροχύτου Ολης (62) ε ικονογραφίας 
ά π έ ξ υ σ ε . Κωνσταντ ίνος δέ τούς τ ώ ν Σκλαβηνών 
αποστέλλε ι άρχοντας , κα \ ανακαλε ίτα ι τούς έ π ι * f 

πλε ίονος χρόνου παρ* αύτο ίς α ί χμαλωτ ισθέντας 
Χ ρ ι σ τ ι α ν ο ύ ς ά π ό τε " Ιμβρου κα* Τενέδου κα ι Σ α ­
μ ο θ ρ ά κ η ς τ ώ ν νήσων, σηρικοίς ·* ί μ α τ ίο ι ς τούτους 
ά μ ε ε ψ ά μ ε ν ο ς , τδν άρ ιθμδν δντας άχρ ι δ ισχ ιλ ίων κ α \ 
π ε ν τ α κ ο σ ί ω ν , κα ι π ρ δ ς έαυτδν ά γ α γ ώ ν κα \ μ ι κ ρ ά 
λ ο ι τ ο έκαστος . 

Τ ή έβδομη Ινδικτιώνι (6δ), κ α τ ά τδν 'Απρίλιον Β 
μ ή ν α , τ ψ ά γ ί ψ σαββάτψ στέφει Κωνσταντίνος τήν 
έ α υ τ ο ΰ γυνα ίκα Εύδοκίαν Αύγοΰσταν, κα\ τ ή ε π α ύ ­
ρ ι ο ν τ ώ ν υΙών αύτοΰ τούς μέν δύο Χριστοφόρον κα\ 
Ν ι κ η φ ό ρ ο ν Κ α ί σ α ρ α ς , Ν ι κ ή τ α ν δέ νοβελίσιμον. Τ ή ς 
δε β α σ ι λ ι κ ή ς προόδου κατά τδ ε ίωθδς έ π ι τήν Καθ-
ο λ ι χ ή ν Έ κ κ λ η σ ί α ν γενομένης ύπατε ίαν εποίησαν κα\ 
τ ο ί ς παρελθοΰσι χ ρ ή μ α τ α δ ι ένε ιμαν , έκ τοΰ παλατίου 
ά ρ ξ ά μ ε ν ο ι μέχρ ι τ ή ς εκκλησίας τοΰτο έ π ι τ ε λ ο ΰ ν τ ε ς . 
'Ογδόη δέ Ινδικτιώνι (64) άγετα ι Κωνσταντίνος είς 

υΙδ«υ Λέοντα γ α μ ε τ ή ν έκ τ ή ς Ελλάδος Ε ίρήνην , κα ί 
τ ψ Δ ε κ ε μ β ρ ί ψ μηνΐ στέφει τε αυτήν Αύγοΰσταν κ α \ 
τ ψ υ ! ψ ζεύξας τδν γ ά μ ο ν ε π ι τ ε λ ε ί . 

Hic finh hislorice Nicephori, quam, ut tcribit Photius, ad Leonis ellrenes nuptiat perduxit, hoe eitCon-
tiantini an. 29 , Chritii 769. No$ tamen ejusdem Nicephon fragmentum inveuimu$ apud Theophanem, tit 
coiiice llluitr. Card. Joieu&ar, quodquidem non alterius eue quam hujut Nicephori manifetlum ex eo red-
ditiir, quod el patriarcha α Theophane Conttanlinopolitanui appellatur, et de Copronymi temporibus quasi 
vicinis ceiali tuas loquitur, cum aitl nonnullot odhuc suptrnUes e$$e, qui α dytonymo illo lyranno aliqua 
corporit parle mutilati fuerent. Ai n « / / i a , ul inilio slaluimui, ejut nominxs patriarcha, prceter hunc no-
strum, temporibus illis exslitit. Id fragmentum tale est. 

Π ε ρ ι οδ κα\ δ θείος Νικηφόρος π α τ ρ ι ά ρ χ η ς Κ ω ν - 8 7 V* «Ι 0 0 « ι divinue Nicepborus pal r iarcha 
σταντ ινουπόλεως τοιάδε φησίν · c Ε π ε ι δ ή δέ τ ινα C p o l i l a n u i Ua loquilur: tQuoaiam vero ab inimicis 
π α ρ ά το ί ς Χρ ιστομάχο ι ς περ ιθρυλλε ί τα ι ά π ε ρ αύτοίς C Chpieii nonnulla jac lanlur ex mendacii parenlis 
δ -τοΰ ψεύδους π α τ ή ρ έ μ π ν ε ύ σ ε ι ε ν , φέρε κα ι ταΰτα afllalu, age vero iamcujusoiodi s i n l ea eonsideremue. 

r a l . T u m in atl inenlibus domici l i i s , ubi slaliones iu 
processibusobiri solent, quac Roinani Secrela vocani, 
tam in majore quam mitiore, C b r i s l i Domini ac 8 6 
sanctorum imagines opere lessellalo alque ex cera 
facias e radi l . A t Conslanlinus legalis ad Sclavino-
m m principes inissis Cbristianos, qui jamdudiim 
apud eos capl lvi de l i i i ebanlur , r ec ip i l , quos i l l i e i 
insulis lmbro ,TenedoaeSamolbrac iaduxeran l . Hos 
omnes bis mille acquingenlos fere sericis vestibus 
permutalos cum muneribus abire quoquo vel lenl 
permis i i . 

φ ιλοτ ιμησάμενος α π έ π ε μ ψ ε πορεύεσθαι ού Αν βού-

Indiclione sepi ima, mense A p r i l i , Sabbato sanclo, 
Consiantinus Eudociam conjugem Auguslam coronat. 
Posiera die dnos e l iberis su i sChr i s lopboram e i N i -
ccpborum Caesares, Nicetam vero nobi l i ss imum 
creai . Cumque, u l i inperalorum mos e s l , in eccle-
siam procederent, ingenii in populum largi i ione 
facla, pecuniam a palaiio ad ecclesiam usque sparse-
r u m . lnd ic i ionedemum oclava Cons ian i inus -Leon i 
ftlio conjugem e Gra3cia Irenen arcessit. Qua De-
cerabri mense Augusla consalulala, ejusdem m o x e l 
fllii nuplias celebravit. 

Ι ι α σ κ ε ψ ώ μ ε θ α . Καταψεύδοντα ι γ ά ρ διά τήν ε ί ς 
Χ ρ ι σ τ δ ν κα \ τήν Έ κ κ λ η σ ί α ν αύτοΰ ύβριν χρόνους 
μ η κ ί σ τ ο υ ς κα \ π α ρ α τ ε τ α μ έ ν η ν ζωήν κ α \ βίον ε υ π α ­
θ ή μετετρήσθα ι τ ψ Μ α μ ω ν ά , κ α ί ε υ η μ ε ρ ί α ς % > ε ί ς 
Ακρον έλάσαι , ν ίκας τ ε κ α τ ά βαρβάρων α ύ τ ψ κα \ 
α ν δ ρ α γ α θ ή μ α τ α ώ ς πλε ίστα ε π ι γ ρ ά φ ο ν τ α ι , Α το ίς 
σώφροσιν ουδέ ε ί ς άκρόασιν έρχεσθαι δ ίκα ιον . Ή ς 
δ* άν τ ώ ν απλούστερων ή αμαθέστερων τ ι ν ά ς το ί ς 
έκ τ η ς άπατης άναπλασμοίς μ ή βλάπτοιεν , τούτους 
άπευθύνοντες έκαστον δεινοί ς λόγοις εαυτούς φενα-
κ ίζοντας άποφα ΐνωμεν τρίς ι ιαταιόφροσιν. "Οτι μέν 

Nam ad G b r i s l i Domini Eoclesiaque cootumeliam 
menl i r i is la s o l e n l , d i u l u r n » vitae spalia cum man 
xi in is vobipia i ibus pessimo buic Mammonae essa 
conceesa, eurodemque f e l i c i u i i s summa contigisse. 
S e d e l iwsignes de barbaris v k l o r i a s , e i egregia 
mul la facinora t r ibuun l , q u a ne audilu quidem par 
eai admiuere . Sed ne iu>peritioribu» roioiineque m a -
lis bominibus ea rpendacia fraudi s i n l , redarguendi 
i l l i nobis eraot , ut qaaniopere se ipsi inanibus bis 
sermonibus ludil icenlur in le l l igan l . Igiiur omoia U-
l ius quamiurpiaaima fuigse,eumque Deo, angelis ao 

V A R L E L E C T I O N E S . 

k i δ ιαφθαρέντων? % Τ ά π ό ? w σηρικοίς τε ί μ . ? % · ε ύ η μ ε ρ ί ο ν vulgo. 

P E T A V I I N O T i E . 

(62) Κηροχύτου ύΛης. Quam Graci κ η ρ ο γ ρ α - D (63) Τή έβδομη ϊτδιχτι&νι. Tbeopbanes a. 28 
φίαν vocanl b i cop ino r n p r e s s i i . Hiuc vasa κ ε κ η - Copronymi . Anni is e ra l C h r i s l i 769, < yclo solis 22, 
ρογραφημένα χ ρ ώ μ α σ ι παντοίοις aptid Aiheiiseuni, l i l . Dom. A , cyclo luirae iO, Pascha Apr i l i s 2 . 
u l ob.ei vavi i imerpres ad Tl ieocr . i d y l l . i . (64) Όγδόχι δέ Ινδικτιώνι. Tbeopbanes ρ. 374 Β· 
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religiosis hominibus cxsecrabdem exs l i l i ss? , nequa- Α γ ά ρ ούν εκείνου π ά ν α ί σ χ ρ δ ν γέγονε , βδελακτός τε 

θ ε φ καΛ άγγέλο ι ς κα\ άνθρώπο ι ς τοίς εύσεβέσιν 
ύ π ή ρ χ ε ν , ο ύ κ ά σ υ μ φ α ν έ ς . Κ α \ γ ά ρ ε ί ς τά τής σαρκδ; 

quam esl obscururn. Nam cum omni se in l ib idinum 
genere v o l u l a r e l , iisque corptis suum e l animum 
couspurcaret quae tam barbaris quam genlilibus 
sunt ve l i l a , longe pecudes ipsas foeditaJe euperavil . 
A lque baec non pauci qui cum eo vixerunt e l hodie-
que supersunt lestificari p o i e r u n l ; nec non et varia 
corporis incommoda quibus idem fuit obnoxius. 
Doloribus eniro ac cr i ic ia i ibue , qai expl icar i d i -
cendo nequemrt, excarniflcaius, cujusmodi ulcerosa 
corpora perpeti consenianeum esi , pessime ac sine 
ullo remedio era i afleclus. Quare nonnulla menibra 
ulceribus adesa ac constimpia cum inlolerabi l i do-
lore ditfluebanl, eed e l perpeluo inlemperiis ag i ia -
lus plerumque nocles insoinnes ac molesiissimas 

π ά θ η κατασυρόμενος , κα\ τοίς ά π η γ ο ρ ε υ μ έ ν ο ί ς βαρ-
βάροις κ α ι Έ λ λ η σ ι σώμα και ψυχήν 6 δείλαιος 
έμμολυνδμενος , τήν τ ώ ν άλογων ζ ώ ω ν παρήλσσε 
κτηνωδίαν . Κ α ι τ α ύ τ α ούκ ολίγος τ ώ ν παραιτησαμέ-
νων 8 0 αύτψ μέχρ ι δεύρο περ ιδντε ς έπαγγελλέτω-
σαν. Μεθ ' ών κα\ τ ά λ λ α δ ι ' ά π ε ρ \ τ δ σώμα αύτώ 
κατήντησαν . Πδνοις -γάρ κα \ άλγηδόσιν ά^ρήτοις, 
οία ε ικδς τ ο ύ ; ήλκωμένους π ά σ χ ε ι ν , βαλλόμενος 
πονήρως ά γ α ν κα\ άνηκέστως δ ιέκε ιτο , κ α ί ττνα τών 
μελών ύ π δ τ ή ς έλκώσεως κα\ δ ι α β ρ ώ σ ε ω ς άπε^όυη-
κδτων α ύ τ ψ έλεε*νώς κ α τ ε τ ρ ύ χ ε τ ο . συνεχέστατα δέ 
ύ π δ τ ώ ν Έ ρ ι ν ύ ω ν έκδεχματούμένος π ι κ ρ ώ ς τε και 

ducebal. O m i l l o vic lus acerbi lalem ac lu rp i lud i - & ά ύ π ν ω ς πολλάκις τδν νυκτερινδν κα ιρόν διάνυσε. 
Παρε ίσθω τά νύν λέγειν τ δ τ ή ς δ ι α ί τ η ς αηδές τε καί 
αΓσχιστον · δ π ε ρ γ ά ρ άν π ρ δ ς άρ ιστον βρώσεως · · , 
ού τελέως καταποθέν π α ρ ά τούς εμετούς Ιφθενε 
κρινδμενον. Τδ δέ π ε ρ \ τούς ΰπηρετουμένους ίταμΑν 
κσΛ θηριώδες τού τρόπου κα \ τ ή ς υπηρεσίας τδ 
δυσαχθέστατον π ώ ς Αν τ ι ς ε ίπο ι [ τά φέροντα σώμα­
τ α ] ; Μάστ ίξ ι γ ά ρ έκαστης η μ έ ρ α ς πολλαις πολλών 
κατεξαίνοντο σ ώ μ α τ α · κα \ τ ά ς δψεις π α ίων κυγμαίς 
κα\ λάξ έναλλόμενος ουδέν τών σαρκοβόρων θηρίων 
φιλανθρωπότερον έ π ρ α τ τ ε ν . Έ κ στόματος δέ μελών 
κα\ οφθαλμών π η ρ ώ σ ε ι ς , κα \ τ ά άλλα δσα δεινά κο-
λαστήρ ια , κα\ σφαγάς αδ ίκους ανδρών αθώων, και 
τούς διά πυρδς π ικροτάτους θανάτους , μάλιστα δέ 

ncm : 8 8 Quidquid cnim in prandio cibi per 
fauces irajeceral, id subiude vomitibus excernebal. 
Nam illam in famulos arroganiiam ac feriiaiefn at-
que in exigendis obsequiis morosi laiem quis assequi 
dicendo possil? Caedebanlur quotidie t i rg i s p lu r i -
bos plur i inor i im eorpora. In quos ille pugnis e l c a l -
cibue insiliens nibi lo se carnWoris besiiis mitiorem 
prseslabal. Ja iu inembrorum oculorumque m u l i l a -
liones ac reliqua id genus acerba supplicia , lum i n -
nooenies boraiites ferro ac flammis inleremplos, 
praesertim orlbodoxos, quid a l t i nc l dicere? Etenii i t 
furoris i l l ius eale l l i lesac min i s l r i nasos quampluri-
mos sanclis v i r is abscissos in disco, ut ol im Herodi 
Pnecursoris caput, sic novo Herodi suavSssimi loco £ κατά τών δρθοδοξούντων έ π ιδεικνυ μένους, τί χρή 

" κα\ λ έ γ ε ι ν ; 01 γ ά ρ τ ή ς μαν ίας αυτού δυσμενείς 
ύπασπ ιστα ΐ κα\ δορυφόροι ,δίνας μέν ώς πλείστας 
α ν θ ρ ώ π ω ν όσιων ά π ο τ ε μ ό ν τ ε ς , ώ σ π ε ρ τήν τού προ­
δρόμου πάλα ι κεφαλήν Η ρ ώ δ η , ούτω κα\ τψ έφ 
η μ ώ ν Έ ρ ώ δ η οίον δώρον ήδύ κ α \ έπέραστον έκό-
μ ι ζ ο ν . έ π \ π ί ν α κ ο ς . "Οφθαλμών έξορύξε(ς · · και 
γενειάδος έ μ π υ ρ ι σ μ ο ύ ς κα \ α Ι μ ά τ ω ν εκχύσεις xaA 
μαρτυρούσιν ot μέχρ ι ™ ν τ * έ μ β ο λ α περιφέ-
ροντες. θ α ν ά τ ο υ ς δέ φ ι α ί ο υ ς τ ώ ν τοιούτων κα\ έξαι-
σίους δ τ ή ς θαλάσσης βυθδς έ π ί σ τ α τ α ι , οί λίθοι 
κράζουσιν . - Α ς δέ περ ιπλάττουσ ιν α ύ τ ψ νίχαςοί 
εμβρόντητοι Μ κ α \ λυσσώδεις δμόφρονες αυτού, ίνα 
μ ι ά ς τ ή ς κ ρ α τ ί σ τ η ς α υ τ ώ ν έ π ι μ ν η σ θ ώ μ ε ν , τοιαύταί 
είσιν · Έ π ε τ δ ή παρεσκεύαστο π ρ δ ς τδ έν δυσμαίς 

muneris oflerebani. A d baeceffossa plerisque lumina 
aoibuslasque genas, e texbausium sanguinecn lesian-
l u r i i qui in bodiernum diem earum cladium ves l i -
gia c i rcumfcrum. Inusiiata porro e i l iorreoda mor-
l i s genera ab eodem excogi ia la non modo profunda 
norunl mar ia , sed et ip«a propemodum eaxa per-
KOiiare v idcu lu r . Quod vero ad cae viclorias spe-
v l a l quas i l l ius faulores rabidi ac furiosi bomines 
falso buic affingunl, u l d e ea loquar quae inter om-
nes prarcipua censeiur, ejusmodi sun l . C u m ad 
propulsandos occideniales Seyibiae populos expe-
dil ionem parassel, colleclrs omnibtis copiis comntig-
soque cuni lioste prselio, qualem inde v ic io r i am re-
luler i t , quae ad boc lempus supersunl fesiigia de-
c la ran l . Idque el iam bodie cava il la ad A c M o u r a D είσψκισμένον Σκυθικδν έθνος ά μ ύ ν α σ θ α ι , ύπαθροί-
urbetn ae depressa planities 8 9 intlicat, cxsorrtm 
membris eo lempore conelraia : nam universus 
pene Romanorum exerci lus Scytbaruiu gladiis eon-
fossus e s l . Quod si forle exiguum quiddaui et con-
temneudum ab eo geslum e s l , cjnatnodi .islud fu i i . 
Posleaquam Orieniales barbaros a ducibus suis 
dissidere comper i l e i c iv i l i bello d i s l i ne r i , latronis 
inore polius quam imperaloris i n Annen i am e l 
Sy r i am furibuudus i r r u m p i i , ibique incolarum dc-

ζε ι π ά ν τδ ύπ* αυτού *% σ τ ρ ά τ ε υ μ α , κ α \ είς χείρας 
τε τοίς πολεμίοις ίών , οποίον α ύ τ ψ τού πολέμου κρά­
τος κ α τ ώ ρ θ ω τ α ι , μ α ρ τ υ ρ ε ί τ ά φα ινόμενα · μέχρι γΑρ 
κα \ τήμερον τ ά κ α τ ά τ ή ν ΆχεΧών καλουμένην πόλιν 
κοίλα κα\ π ε δ ι ά σ ι μ ά χ ω ρ ί α , 4 τ ώ ν είρημένων Μ 

έδέξατο τά κώλα , σαφώς ύποδεικνύουσιν. "Epr^ 
γ ά ρ τ ή ς Σκυθικής , μαχα ίρας ά π α ν σχεδδν τό στρά­
τ ε υ μ α τ ώ ν Τ ω μ α ί ω ν γέγονεν . Εί δέ τ ι μικρδν x^ 
ού πάνυ άξιόλογον έδρασεν, τούτο έστ ι · τούς γ^Ρ 

ΥΛΗΙ/Ε L E C T I O N E S . 

" · συνδιαιτησαμένων Pc lav ius . 8 1 προσάροιτο βρ .? Μ οφθαλμών δ* έ ς ο ρ ύ ξ ε ι ς , omisifO κα ι posl έχχύ«ΐί· 
1 3 έρβρόντιστσι vulgo. , ν α ύ τ ο ? *· τών άνηρημένων? 
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π ρ δ ς Ανατολάς ©Ικούντας βαρβάρους άκηκοώς περ ί Α dil ione occupaiie a l iquol castellie eosdem il los in 

Thraciam transportat. Haec suntis i ius l iorainisegre-
gia facla, haec commenii t ia de boslibus iropaea : 
^j i ismodi, inquam, sant q u » insolenler i l le contra 
veritalem et pietalem moli ius es i . E i en im c i l r a u l -

τ ο ύ ς οίκείους ηγεμόνας δ ιαστασιάζοντας κα ν. π ρ δ ς 
τον έμφύλιον πόλεμον ασχολούμενους, λ η σ τ ρ ι κ ώ τ ε -
ρόν π ω ; μάλλον ή στρατηγ ικώτερον ώ ς λυσσών 
ε π ι ώ ν τοίς Α ρ μ ε ν ί α ς καί Συρίας χωρ ίο ι ς , τών έκεί-
νο ι ς φρουρίων α ίρε ί ομολογία τ ώ ν προσοικούντων 
κ α ι έ π ί τήν θ ρ φ κ η ν αυτούς μ ε τ ή γ α γ ε . Το ιαύτα μέν 
ουν τ ά εκείνου α ν δ ρ α γ α θ ή μ α τ α και τ ά κ α τ 4 ε χ θ ρ ώ ν 
σχεδ ιαζόμενα τ ρ ό π α ι α . Το ιαύτα κα\ τ ά χ α τ ά τής 
α λ η θ ε ί α ς και εύσεβείας ν ε α ν ι ε ύ μ α τ α . Ά π η ν α ι σ χ ύ ν -
τ η σ ε ν γ ά ρ κ α τ ά τε τού θεού μανε \ς κ α ι κατά τ ώ ν 
Ι ε ρ ώ ν ανδρών τών ώ σ π ε ρ α ύ τ φ α ν α θ η μ ά τ ω ν π ρ ο σ ­
η κ ό ν τ ω ν . Κ α ι τδ άγγελ ικδν δή τούτο κα\ αποστολι ­
κών τού μοναχικού βίου σ χ ή μ α βδελυττόμενος ό θεο-
μ ι σ ή ς τε κα\ βέβηλος, έ π ώ ν υ μ ο ν τ ή ς θεοσεβείας, 

lam verecundiam conira Deum bacchaius es i sa-
crasque res ei tanqiiam donaria consccralas. Quin 
e i iam angelicum i l lud e l aposiolicuin monaslica? 
viue genus bomo a DM> exsecraius ac profanus e l a 
Cbrist iana religione falso cognoininaius ' i l la i ida i i 
appellaiione nolavit : aborainaiio enim peccatori 
esi piclas, et sanctus impurus est apud sceleratos. 
Jam vcro qualera in eos lyrannidem exercuer i l , quis 
pro merito, ut anle d i x i , comroemorare possit t 
Quippe couventiones illas pactaque quibus divino 

τ δ άμνημόνευτον αύτοίς έ π έ γ ρ α ψ ε ν δνομα. Βδέλυγ*. Β se uumini obstr inxeranl rescindere coactos, ac sa-
μ α γ ά ρ α μ α ρ τ ω λ ώ ν θεοσέβε ια , κ α ι ό δσ ιο ; ακά­
θ α ρ τ ο ς π α ρ ά κακούργο ι ς . Οία δέ π ρ δ ς αυτούς 
τ υ ρ α ν ν ί δ α επ ιών ό τύραννος έδρασε, τ ί ς άν , ώ ς 
έ φ η ν , άξ ίως δ ι η γ ή σ η τ α ι ; τ ά ς τ ε γ ά ρ π α ρ ά θ ε ψ 
έ π η γ γ ε λ μ έ ν α ς αύτο ι ς ομολογίας κα\ συνθήκας ά θ ε -
τ ε ϊ ν έκβιαζόμενος , και τδ ίερδν σ χ ή μ α άπο^όίψαντας 
τ δ τ ώ ν λαϊκών δ παράνομος ένομοθέτησε μ ε τ α μ φ ι έ ν -
ν υ α θ α ι . Τά δέ είς δόξαν τού θεού Ιδρυμένα μοναστή­
ρ ι α στρατ ιωτών ο ίκητήρ ια κα \ ίπποστάσια καί κο-
π ρ ώ ν α ς ό κοπρόνους κα \ κοπρώνυμος πεπΟίηκεν. 
Ε ί τ α πρδς τ φ τέλει τών κακών κα\ τού θεοστυγούς 
α υ τ ο ύ βίου γενόμενος , κα \ πυρετών δξύτητ ι κα\ φλο-
γ ώ σ ε σ ι κ α τ α π ι μ π ρ ά μ ε ν ο ς , τ ή ς έκδεξομένης αύτδν 
γ ε έ ν ν η ς προδήλως τήν φλόγα προθεώμενος κ α τ -

cr is vesiibus exutos laicorum ad cu l lum la ia lege 
nefarius i l le i ranslul i f . Q u » vero ad bonorem Dei 
consl i iu la erani monasleria, ea i n mi l i l um d iver -
soria etequorum slabula e l latrinas slercoreus et a 
elercore cognominalus c o n v e r l i l . Tandem cumsce-
lerum suorum e l exsecrabilis vilae tenninum a l l i -
g i s se l , acuiarum febrium ardoribus ex ra i t i ang , 
9 0 geennae flammas, quae se posl viiaro exce-
piurae e r an l , oculis usurpabat, ac pervigilis i l l ius 
vermis morsus quodaminodo geuiiebat, in horren-
dos assidue damores ac vebementes erumpens, quae 
erant geettna? quaedam in i t ia . T o l ig i lu r lai i i ieqiie 
deliciis acquiescens, quibu* Dioclei ianum e l M a x i -
mianum ol im immorluos accepimus, aique boe 

ω π τ ρ ί ζ ε τ ο κα\ τού ακοίμητου σκώληκος τ ά δ ή γ μ α τ α , C raodo roale periens malus i l le lurpissimac sceleralig-
^σύντονόν τε κα\ γεγωνότερον έκβοών ένδελεχέστατα simaeqae vilae i inem conseculus e s l , boino Chr i s t i 
τ η ς γεέννης τ α ύ τ α τ ά προαύλια κα ί προο ίμ ια . Τ α ύ - saiictorumque ejus omnium in imicus aique hosiis 
τ α ι ς ούν και τοσσύταις εύπαθε ίά ι ς έ π α ν α π α υ σ ά μ ε - infeneissimus. > 
ν ο ς · ύ φ ' ών δή κα>. Διοκλητιανόν τε και Μαζιμ ιανδν συντελεσθέντας άκούομεν, ούτω κ α κ ώ ς κα ι άθλ ίως 
ά π ο λ λ ύ μ ε ν ο ς καταστρέφε ι τδν αίσχιστόν τ ε και κάκιστον βίον ό άσπονδος τού Χριστού κ α ι τ ώ ν 
Α γ ί ω ν αύτου πάντων έχθρδς και πολέμιος δυσμενέστατος . » 
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ΤΟΥ ΕΝ Α Γ Ι Ο Ι Σ Ν Ι Κ Η Φ Ο Ρ Ο Υ 
Α Ρ Χ Ι Ε Π Ι Σ Κ Ο Π Ο Υ ΚΩΝΣΤΑΝΤΙΝΟΥΠΟΛΕΩΣ ΚΑΙ ΟΜΟΛΟΓΗΤΟΥ 

ΧΡΟΝΟΓΡΑΦΙΑ ΣΥΝΤΟΜΟΣ. 

SANCTI NICEPHORI 
CONSTANTINOPOLITANI ARCH1EPJSCOPI Ε Τ CONFESSORIS 

CHRONOGRAPH ΙΑ BREVIS. 
CAHOLUS AUG. CREDNER THEOL. ΕΤ PHIL. DOCTOR. 

(Gissae, tvpts Geo. Frid. Heyeri. MDCCCXXXII.) 

M O N I T U M . 

C u m ante aliquod teniporis spatinm in perscrntaiMtis Epip l ian i i ecriptis versarer, al iquolies dc I*-
d iombus quibusdam, qiias l ib r i typis impressi exhibenl , -dubilaliones mih i injectse sunt. Epipbanu 
ilaque codicem ex imn im, anno 1504 p. C b r . n . s c r i pmm, consuhi i , qni a l i is rar ioribus cum libris 
in bibliolbeca Acndemiae lenensts asservatur. Una cum boc codice in manus i u c i d i l meas Niccpkori 
Ghronologia brepis, quae ni l ide , sed a recentiore iuanu ecr ip ia , in fine ejnidem codicis l eg i lu r . Ine&i 
rebus novts aique iuopinaiig, nescio quid qwoil booiiues a l l i c i a l atque curiosiores reddat. Hinc et 
ipse cognoscendi studio acccnsus Nicepkori edii ioneui oovissifnam cum codice Ietietisi con tu l i , quctu 
mox ntullo et pleniorem et praestanliorein cognovl . Sa?penumcro cuin animadverlerem codicem leuen-
sein comileiu sibi babere versionem Nrcepbori Lal tnatn, a Camerario confeclam, banc ipsam admouio 
accuralitis i u s p e x i ; quo facto Camerar i i versioni codiceui lenensem fuisse pro fundo mox pro certo babui. 
I U eaim interpres ipse, in piooBitiio tibri cui l i lu lus : Ghronologia tecundum Grcecornm rationem tem-
poribu$ exposilis, aucture Nicephoro archiepiscopo Conttantinopolit,conversa ttt termonem Lalinum deGracfi, 
et explicala α Joachimo Gamerario Pabepergenti, nuncque pritnumedila. Addila ett, etc. Basilece per JMX-
nem Oporinum (in line : Anno taluiis humance MDLXI, mense Januario), p. 47 : c luc id i i n χρονολογίχν, 
cui pr iEscriplum essel aucioris uoinen Nicepbori episcopi ConsJanlinopolis, exaralam i l l am quidem in 
paucis cbar l i e , quae essent conc inna ls cuin opere Epiphaui i , de quo eximius Tbeologus Joannes Langus 
typograpbig, u l expriinerelur i l lud, benigne accommodavit. Gum autem boc, pro vcter i nccessiiudine 110-
n r a , lunc quoque perquam famil iar i ier uti concederelur, viro non modo dignilaie e i doc i rma, sed buma-
ui la le etiam praesianie, sunipsimus ab ipso e l hunc l ib rum, et alios complureg, quorara l ec l ione recrea-
inur in itlo nostro satis ucgoiioso e i minime quie tool io : e i eam, quamdix i χρονολογίαν, c am describere 
el iam ccepissem L a l i n a oralione vcrlendo, dcpreliendi raulta et auctoris et l i b ra r i i e r ra la . P e r r e x i lamen, 
ιιι roeperam. Ει poslca mul l is de tausis faciendum esse duxi , u l baec ipsa , neque correcia saiis neque 
explicata tliserte, exemplis lainen compluribus expressa, emillenda curarem. t A c q u i s i v e m poslea sibi 
euutduin codicem, neacio qua v i a , Jo . A u d r . Bose, professor leneusis, qui in cpis lola anno 4655 ad V . D. 
Tbomam Reinesium dala , d e e o hsec disseruit (\) : c Paticos anie dies in ntanus meas venit cum Epi-
pbanio ms. Nicepliori Chrono log ia , a Scaligeriana ediiione baud parum discrepana, cuin al i is , lum 
pra*seiiim numcris annoruni. Stippleri hiuc e l lacuuac possunt, qtiae apud Scaligerura babeiitur. Est au-
(piii is codex, quo Melancl i lbon et Cain» rarius beneOcio Joannig Langi i usi suul : cujus et iiomen prx-
scr ipluin habet. > Qui quidem codex, Epipbani i opera uon omnia, sed posteriorem tantum scriptoruro ge-
nuinorum parlem CQiiiinens, poslca una cutn Itbris B u d e r i , in bibliolbecam Academicara delaius est. 

(I) TbotnaB Rcines i i c i J<>. A i x l r . Hosii , v i rorum celeberrimorum Epislolas mulua?, e t c , publicae luci 
dat Jo . Andr . Schini i lcns. icnae, 4700, p. 5 J 4 s. 
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Comparai ione diligentlore hunc inter Nfeephori codicem et C a m e r a m vereionem L a l i n a m ins i i la ta edo~ 
c tas sum, ab interprele tacite alia pro arbi t r io , emendandi s ludio, esse m u l a l a , alia cxtricafu difficiliora 
prorsus on i i s sa ; cum et annoruni numeri sa?pe u lu la i i inve i i ian lur , et Valentintani genealogia alqtie l i -
b ro run i Scriplurae sacra» in fine opusciili stichometria in Camera r i i versione desiderentur. Nihi looi inus 
ad fldem bujes lypis s^pitis i m p r e s s » versionis, qtiae tot v i i i i s l abora l , recenlioree edhiones, exceptis 
Sca l ige r ian i s , omnes prodierunt, unde ipftis rouktimenatuin est de t r imeni i . 

Haud parvi atnem momenti est Camerarir yersio, codicis lenensis ratione babita. Fo l i a emm omnia , 
quibus Nirephorus i n boc codrce conliii<Mur, corrupta sunt mactfla quadam, cujus in anibi tu, juglandis 
niagna» formani orreiter exnequante, Hiterartim ducios partim prorstis de le i i , pa r l im pallidiores red^liii 
stini; qua quidem macuta codicem Camerar i i lempore vacasse cer i i s indicMs probatur. H i a c f i l ut Roti-
nul l i s in locis Nicephor i textus nonnisl htijus versionte ope recte legi posstt. 

Quibus omnibus accurale perspectis, edi lor is Cbronologiae hujuspartes n l in me eti&eiperem trtplex po-
l i s s imt in i causa me impul i t . Causa p r ima lextus in c o d i w lenensi θ praestamia, altera e iex tue t y p i & i m -
pressi misera condi i ione, tertia denique ex operis uTilhale repetila est. 

De textus in codiee Ienensi la ienl i» singulari praealanlra, q « a m lextue novi a nobis coneti lul i iiKletes 
sa i i s superqtie comprobare possit, non eet, quod plaribus dreatn. Molta profeclo i i i codioe lentnsi i n v e -
u iun tu r , q u « a l i b i , et scr ibarum et edi iontm leviiate atqoe negligeniia, aut non recie dic ta a « t 
omissa snut.-

Tex tus lypis impressi b is lor ia propter edi lorum incur iam baud paucis difficultalibus est i rapl ic i ta . Jam 
c i r c a anuuui 872 Anasiasius quidani , presbyier Romae et bibl iolbecarius, Nicephor i Ghronologiatn, quam 
L a i i n a i n verterat, Historine suae iriparliiae inse ru i l . Hujus Anas ias i l fibefli codicem, baod mul io post ed i -
l a m a Camerar io Nicepbor i versionem, nacuis es l Antonius Contius . H inc in lucem p r o d i i l : Chronotogia 
iripartila ex beato Nicephoro Conitaniinopolitano, in Latinumolim conversa per Anastasium sedis aposto-
liea* bibliothecarium, et ante aliquoi annos per Joachimum Camerarium, nunc vero ad fidem Anattasii 
exernplarit emendala et noiis illuttrata per Antonium Contium. P a r i s . 1573, 4 . C o n l i i bic libellus deinde 
ia?pius repei i ius , in bibljolbecas quoque, quas d icunl Pa t rnm, reccptus est. Hac Nicephor i nostri c d i -
l ione accuraiius exani inala , Anastasi i versionem nonnisi usque ad iniperaiorem Gons ian l . Michaeleni , 
Tbeodone filium, aCamerar io seclusum, pertinuisse iu ie l l ex i . Quassequuniur omnia Gamerar i i e versioue 
a C o n l i o descripta alque hic i l l i c pro arb i i r io mulata, s i t e , ut v o l u i i i , eineudata sun i . Desunl i g i l u r in 
C o n t i i edi l ione, quemadmodum apud Gamerar ium, Valen l in ian i cbronologia e i l ibroruin b ib l i con im in iine 
oper iss t ichometr ia , necpostiinperatoreni Michaelem apudContium codicis Auastasi i menlio ainpliusfacta es i . 

L u s t r i s post Gon l i i primani edilionem prasterlapsis ferme sex, G r x c u m Nicepbori texlum pr imo lypis 
impr imendum curavit Josephusr Scaliger , in Tlietauro temporum. L u g d . Bat . 1606. Sed usus esl Scaliger 
pejoris noiaecodice, ad quod accedit v i r i ejusdemin edendis veierura auclorum scr ip l i s fesiinatio. In Sca -
l i g e r i edil ione nunc inlegra? Iinea3 prsetermissa3, nunc codicis lacuoas pro a rb i l r io expleia?, nunc lextus 
ipse vaoo emeudandi sludio omnino corruplus est. 

E x bis talibus editionibus Camera r i i , Con t i i , Scal iger i , noviim lextum Graecum consl i luere conalus est 
Jacobi is G o a r t ad calcem Georgii Synce l l i , in l ibro inscr ip lo : Georgii monachi et S. Ρ . Λ τ. Taratii pairiar-
ckte CP. quondam Syncelli Chronographia, ab Adamo utque ad Diocleiiamtm. Et Nicephori patriar-
tkct C P . Breviarium chronographicum, ab Adamo ad Michaelis el eju$ F . Theopkili tempora.— Nice-
pkori liretiarium ad variat editiones recentUum. Cura et sludio P.Jacobi Goar ordinis Prasdicalih' 
rum congregationuReformatce Sancti Lttrfovid. Pa r i sns , M D G L U . QiiemadmodiHii in t i l u l o i p s o , i ta e i i a m i n 
emendalionibus et adnotaiionibus (2) professus est Goar , Nicepbori textum nonnisi ad ediliones a se essc 
recens i lum. Ejusmodi subsidiorum auxil io quid praestari p o s s i l , lectores bcnevoli ipsi ut secuin 
reputent ve l im . 

Sa?culo decinio oclavo Anselmiw Banduriue, Ragusinus, presbyter e i monacbus Ordinis S . Benedic i i β 
cosgregatioae Mel i tensi , Nicepbor i operum, quorum plura inedila i n bibl io ibecarum s c r i n i U adbuc !a-
l e n t t coDRpectum ed id i l , cui l i tulus : Conspeclut operum S. Nicephori, palriarcha CP.> quce propediem 
dmobus lomis edenda tunl, et quorum pauca Uacienus edita (uerunt, e lc . Par i s i i s , 1 7 0 5 , 1 2 (3). Sex annis ( 
posi prodi i t ejusdem Bandurii Imperium orientale, sive Aniiquitatet ConUaniinopolitatuB in quaiuor paries 
dirtri&ula?, Par is i i s , 1711. Inseruil anclor volumiui pr imo(4) Gaialogum\epi*coporum ac pairiarcharum CP. 
decerptum ex Chronographia eompendiaria S. Nicephori, de quo calalogo in voluinine secundo ejusdcm 
operis (5) monenlur haec : « Caialogum hunc cpiscoporum ac pair iarcbaruin Gonstantinopolilanorutn 
excerpsinius ex Gbronograpbia compendiaria sancii Nicepbori palriarcha? C P . , quae habeiur in codice 
Regio n . 2508, diversa ab i i la quam, una cui i i Georgii Syuce l l i Ghronographia, ed id i l doclissimus v i r 

(2) P . 86. c Bedit — anctor Misce lhc : Joacbimus subjungo. > 
Gamerarius , e i roinroeniariui i i additlit. P a r e n i A n - (3) t o l u m hunc Bandur i i conspcctum lypis i l c -
lon i i i t i sGoui i i i sc i r raop i i scu lumide i i i accummodavil riitu imprimendi im cu rav i l Fabr ic ius in Bibl. Gra ca 
curant e l laborem : Grsece divulgavit Joseplius Sea- ed. Harles . VII, p . 610 s«*qq. 
bgt*r in lemporuin Tbesauro; ad quornm ediltones (4) P . 187 seqq. 
Iuuic α mecomparataiHj el ad cumulum accedentem [b) P . 875. 
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P . Jacobos Goar . Sed de bac Nicepl ior i Gbronograpbia pluribus loquemur in edii ione Operum sancti 

Nicephori G P . , c u i propediem manum adniovebhiius. ι A t u m e n Bandur ius , quominus promissis suis bis 

repel i l i s s ia re l , nescio quibus inipedimeiilis cobibilus est. 
Uberiores praeter Bandnr ium noti l ias de codicibus mss. Nicephori palam proposuerunt v i r i doclissimi 

Lambecius , Monlfaticon e i Y r i a r i e , de quibus consulatur F a b r i c i i Bibl. Gr. ed . l la r les . VI I , p . 462 s. eC 
p . 602, quo iu l i b r o e l i a m codicis Nicephor i , qui lenae asservatur, aliquolies mentio fll. 

Jam ig i iur , stibsidiorum cr i t icorum numero nosira aelale Unlopere adauclo, non e r a l , qnod editor no-
vissimus hujus Nicephori l i be l l i , in Corpore tcripiorum Hittorice Butantinas, quod celeberrimi Niebohri i , 
ja in defuncti, sub auspiciis prodi i t , et edi l ionis emendaliori* el copio$iori$ prae se fer l l i tu lun i , Goa r i Um 
l ex ium quam adnolal iones, ul rumque male compositum, repeleret. Adbib i ius qnidem est a Dindoffio α κ 
dex uiius Par is inus , sed pa rv ip re t i i , imo forlasse non diversus ab eo quo Scal iger usus e s t ; l a c u n s enim 
graviores in u t roque«acden i . A d hoc accedunl Goar i in adnolaiionibus errores, in bac novissima alque 
emendala edhione repei i l i . Quid , quod editor ue versionem quidem La l ina in l ex lu i Graeco l i i c i l l ic , ne 
dicain emendalo, muiaio lamen accotnroodaverii? Gur landem Valenl in ian i prorsus corrupta genealogia 
repel i la est, una c t imGoar i adnoialione * Ui hic Gra>cefila Laline corruplam exhibet AnaHatius Regiutfelc; 
cum Lauibecius (6) jaai pr idem emendaliorem proposuerit? Gur mul i la in liue HUri s i ichoroeir ia , quam 
iniegriorein Monlfaucon (7) jam pridem divulgaverit? Sed haec baclenus. T e x l u m enim Nicepliori Grav 
cum, lypis adbuc impresstim, vix ull ius esse p r e i i i , ex bis quae paucis disputavimus, cer io consUL 

Quod autem ad hujtis Cbronologiae u t i l i la lem a t l ine i , plura ineunt qua» vel novttate sua vel aliai ofo 
causas se commendent. V i x commodiorem annos mundi compuiandi ra l ionem inveneris, quam a Nicc-
pboro proposi iam. Becensus Augustarum sive uxorum imperalorum jam Gatnerarium jus lum jlaudalorem 
l i a b u i l . Sl icbometr ia l ibrorum bibl icornm, sola apud Nos l ru in obvia, bisioriae sive canonis sWe texlus 
ral ione babi la , inaximi est momeu l i . Praeierea, parvum huacce l ibellum in p r imis juvenum seminariis 
ibeologicis ascriptorum studiis conducere posse confido. Suppediiat eniin bie l ibel lus, qui lot pene b i -
sioricas, exegeticas, cr i l icas qua?si iones ,quol verba cout ine l , largam diversi generis copiam, . i n qoa 
exponciida aiquc dijudicanda qtiid pres iare possinl vires juvenilcs experianlui*. Jam mihi ipsi est atiimas, 
data occasione, singulis commentalionibus sinpulas bujus l i bc l l i partcs disquirendi aique examiuandi ; 
quapropicr iiuiiL',qua3 de auctore, sive potius aucioribus bujiis l ibell i dicenda baberem pranerui is i ; imo ne 
loi ius quideiu opusculi l ex lum G r & c u m , quemadmodum i n votis habueratn, proposui, sed primaui lan-
lu in ejus parlem, qiiae iuea ex senlentia prauer ipsam Nicephor i Gbrouograpbiam, addilamenta quadam 
incer i i auctoris comprebendit, ut serius pluribus demonsirabo. 

I H adornaiido aulem texlu Graeco, cum ad bibliotbecae Vindobonae, Par i s i i s , Madr id i aditus mihi non 
paiere i , i ia vcrsaliis sum, u l codicem lenenseiu cuin lexui edi l ionum diligenler conferrem e l coditis k -
ciiones omnes raihi non prubatas auimadvereioiiibus c r i l i c i s insererem, addilo signo lectiones edilionis 
s i te Goari sive Dindori i i siguo Y . vel V u l g . i n d i c a v i ; lectiones aulem codicis Par i s in i a Bindorfio adhibili 
l i t lera K . (Regius). Qiioiiescunque Dindorfli texlus a texlu Goar i recederet , DindorOi nomen ascripsi. 
Scaligeri edil ionem secutidam, in Tbesauro le inporum, Amste lodami , 4658 (pr imam nou habui), denuo 
oomul i , ged uonnisi usque ad Ale \ and rum M j g n u m , quoniam ex leclionibus variantibus n ih i l frueius 
capi posse intel lexi . Lec.liones b « signo Scal. ΓΙ d is i ingui intur . Por ro Gon l i i textum, ex Bibliotheca S««-
ctorum Patrum, ptr Margarwum de La Bigne, l o m . VII , ed. 2 Par is l i s ,1589, p. 974 seqq., adhiboi ; sed seduio 
inibi cavi ne ul l ra Micbaelem et Theopbilum imperalores C P . pergerem; praelerea consului Anasusii 
Mistor iam, ex ediiione Pabro t i , qua3 pr imo prodiit Par i s i i s 1649 inter scriplores Bhlorm Bgtanlinm, 
cl inde, siue ulla texius var ie ia le , Vcnei i is 4729. A d liat ediliones referenda sun l , quae A u a s U s i i nomine 
s ighavimus.Ganierar i i lectiones variantes fere omues e l Con t i i in poslcriore libeltj parte coosuliote-
c lus i . Deiiique Nicepbori particuias, a Lambecto, Bandurio et Montetalconio in l ibr i s supra laudalisedi-
las, in auxi l ium adbibui . Galalogum codicum mss. Madri t i ab Yrtarte edi lum adire n i ib i non l i c u i u 

Uaecnbi subsidia ad (exliun consiituendiim non sufficiebanl, ex ipsa l i b r i indole aucior is veram senten-
tiam conjeciura asseqtii sttidtii ; quod quoliescunque, et caule quidem, facluin e s i , verba uncis inclosa 
doccul . Numerus singulis vel regibus, vel episcopis, e t c , vulgo praiposiios a lextu abesse voluijnugna 
enim c l codicum et cditionum in iis |K)nendis varielas, uude baud pauci errorcs in l ex ium irrepseruni, I M 
edocui i , lios nnmcros ab aurtore ipso uon esse profeclos. 

Ge; i r i v c r s i o t u M i i La t inam, quamvis saepius reprebeiideiidain, reliritii qmdom, scd loxtui uoslro ubiqiw 
coi ig iuam reddi<i. 

6) Laml>ecii c i M i i n i e i i l . de augtisfissiiua B i b l i o - p . 580 SOJJQ. 
ihoca Gn*sarea Yi i idobonei i s i . II. Vindub. 46(59. (7) Biblhtfuca Coisliniana, p . 205 8· 
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ΤΟΥ ΕΝ ΑΓΙΟΙΣ ΝΙΚΗΦΟΡΟΥ 

Χ Ρ Ο Ν Ο Γ Ρ Α Φ Ι Α Σ Υ Ν Τ Ο Μ Ο Ι . 
ΑΠΟ ΑΔΑΜ Μ Ε Χ Ρ Ι ΤΟΝ ΧΡΟΝΩΝ ΜΙΧΑΗΛ ΚΑΙ ΘΕΟΦΙΛΟΥ*. 

S. N I C E P H O R I 

CHRONOGRAPHIA B R E V I S , 

ΑΒ A D A M O AD MICHAELIS Ε Τ THEOPHILI T E M P O R A . 

PARTICULA PRJUA. 

' λ δ ά μ γενόμενος ετών σλ' γεννΑ τδν ΣήΟ · κα ι χ 
ε π έ ί η σ ε ν 1 Α δ ά μ Ιτη ψ*. 

ΣήΟ γενόμενος ετών σε' έγέννησε τδν Έ ν ώ ς . 
Έ ν ώ ς γενόμενος ετών p V έγέννησε τ δ ν Καΐν&ν. 
Κ α ϊ ν α ν * γενόμενος ετών ρο' έγέννησε τδν Μαλε-

λεήλ . 
Μαλελεήλ γενόμενος ετών ρξε' γ ε ν ν $ τδν Ί ά ρ ε δ . 
1 Ί ά ρ ε δ γενόμενος ετών ρξβ ' γεννοί τδν Έ ν ώ χ . 
Έ ν ώ χ γενόμενος ετών ρξε' 4 γεννόϊ τδν Μαθουσάλα. 
Μαθουσάλα γενόμενος ετών ρ ξ ζ * 5 γεννο". τδν Λά-

μ«χ· 

Α ά μ ι χ γενόμενος ετών ρ π η ' β γεννοί τδν Ν ώ ε . 
Ν ώ ε γενόμενος ετών φ' γεννοί τδν Σ ή μ , τδν Χ α μ , 

τδν Ί ά φ ε θ ' · κα \ επέζησε μέχρ ι τοΰ κατακλυσμού 
Ι τ η f/. 

* Ε τ ε ι χ' Ν ώ ε ό κατακλυσμδς έγένετο. Β 
Ομού τά χάντα άχύ Αδάμ έως τού κατακλυ­

σμού, χατά τούς Ο', έτη ,βσμβ ' , οίς 9 καϊ ή όΛή-
θεια έχιμαρτνρεϊ χαϊ.αϊ ανέκαθεν χάσαις τ αϊ ς 
Έχχ Ιησίαις έχικρατήσασαι παραδόσεις. 

Μ ε τ ά δέ · τδν κατακλυομδν Σ ή μ , υίδς Ν ώ ε , γ ε ­
νόμενος ετών ρ' γ ε ν ν $ τδν Ά ρ φ α ξ ά δ . 

Ά ρ φ α ς ά δ 1 0 γενόμενος ετών ρλ' γ ε ν ν δ τδν Καινά*ν. 
Καΐν&ν γενόμενος ετών ρλ' γεννοί τδν Σάλα . 
Σ ά λ α γενόμενος ετών ρλγ* γεννοί τδν Έ 6 ε ρ 1 1 . 
" Ε 6 ε ρ γενόμενος ετών ρλδ' ι β γεννοί τδν Φαλέκ. 
Φαλέκ γενόμενος ετών ρλγ* γεννοί τδν Τ α γ α ΰ . 
Έν δέ ταϊς ήμέραις ΦαΛέκ διεμερίσθη ή γη 1 9 ' 

διό χαί σημαίνει τό ΦαΛέκ δνομα τ jj Εβραίων 
φωνη μερισμόν u . Kal ούτος χρό τού χατρός τε-

Adaiu aeuiie 250 annorum genui l S e l l i ; et uiit 
A d a m superstes annis 700. 

Se lhann i s 205 nalus geutiii Enos . 
Enos annie 190 naius genui i Gainan. 
Cainan annia 170 natus genui i Malcleel . 

Maleleel annis 165 nalus genui i Jared . 
Jared annis 162 natus geiiuit Euoo l i . 
Enoch annis 165 natusgenuit Mal l iusa la . 
Mail iusala ai iais 167 natus genui i L a m c c l i . 

Lan iccb annis 188 nalus ge i iu i i Noe. 
Noe annis 500 natus g e n u i l S c m , C l i a n i , Japlielh ; % 

et ad diluviuui usqtie annis 100 vix i t supemes . 

Anno Noe 600 di luvium facluiM cst. 
Annorum omnium ab Adam usque ad dUurinm 

summajuxla Sepluaginla interprete$, esl 2242 , qni-
bu$ eliam tu/fragatur veritas et iradiiiaiies per cun-
ctas circumquaque Ecclesia$ pervagatfv. 

Post di luvium autem Sem, l i l ius Noc , anno a«ia-
t i s lOO genni lArphaxad . 

Arphaxad annis 130 naius genni l Cainan. 
Cainan annis 130 nalus geiui i i Sa la . 
Sala annis 133 natus genuil Heber. 
Heber annis 134 natits genuh Phalec. 
Pbalec annis 133 nalus genuil Ragau. 
In diebut Phatec divita ett lerra; unde et nowcn 

Phalec dituionem Hebrirorum voce detignal. Et hic 
ante palrem moritur. Huju$ lempore turris nnbstructio 

V . post έπέζησεν add. ό αυτός . 1 R . h ic el a l ibi Κ α ι ν ά ν . 9 L inea tota deesi ap. Scaliger II. 4 ρξε ' . 
S c a l . Π. — ρξε' γέννα desunl V . — ετών . . Μαθουσάλα i>m. Β . — ε τ ώ ν . Ex Anaslas io ετών ρξδ ' . G o a r . 

ρξζ*. ρ κ ζ ν Υ . e l S c a l . Π. Μαθουσάλα γενόμ . om. R . * ρτττ\'. prf Jen . Sed awtorum comptualio mox 
rroris c o n v i n c i l . 7 κ α \ τδν Ί α φ . V . Sed in Sca l ig . II, et ' seiinene codicem nosirirm erroris 

• ο ί ς . ώ ς V . e l S c a l . II. · δέ o m . V . S c a l . 
1 1 ' Ε β ε ρ . Jdn . h ic e l linea scq . "E6$p. 
σΟησαν. V . u μερ ισμός V . Sca l . II. 

P A T R O L . G R . C . 

in coil. J c u . OIIU 
II. I e P o s i Ά ρ φ α ξ . adi l . δέ V . Scaf. II. ρλ' . ρλε ' V . S c a l . I I . 

" ρλδ' . ρλγ*. S c a l . II. V u l . 1 3 έδ ιεμερίσθη ή γ ή Jen . δ ι ε μ ό ρ ί -

32 
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coepta, el ex uno antiquo termone varia foqnendi ge- Α λευτφ. Έπϊ τούτου ή πνργοποιία συνέστη χαϊ 
tiera deducla, et per gentes tingulas linguarum di-

\ vjTitlas enata e$tt ui divina Scriptura leslatur. 

A l vero post Phalec Ragati annis 155 natns ge-

ntiU Seruch. 
Scruoli annis 137 nalus gcnuit Nachor . 
Nacbor , annis 79 nalus gentiil Tha ra . 
Thara anuis 70 nalus geuuil Abraba in . 
Ab Adam usqiie ad Abraham ex Septuaginla cal-

culis anni 3521 puiaulur. Α diluvio aulem mque ad 
Abrahnm anni 1082. 

Abrabam auinini agens 75divniQ oraculo e i facla 
ipsi promissione dignus habilus es i . Α qua usque 
ad inigratioiiem ex iEgyp io anni 450 decnrri i i i t . 

άπό μιάς τής πάλαι διαλέκτου πολυφωνία γέγονε 
κα)·ή καθ9 έκαστον έθνος τών γλωσσών διάφο­
ρα ! 5 , φησϊν ή θεία Γραφή. 

Μετά δε ' · Φαλέκ ' Ρ α γ α ΰ γενόμενος ετών ρλε' 
γεννοί τδν Σερούχ . 

Σε ρου*/ γενόμενος, ετών ρ λ ζ ' ι Τ γ έννα τδν Ναχώρ. 
Ν α χ ώ ρ γενόμενος ετών οθ' γεννόΤί τδν β ά ρ α ι β . 
β ά ρ α 1 9 γενόμενος ετών ο' γεννά} τδν Α β ρ α ά μ . 
Ό μου , β άπό Αδάμ έως Αβραάμ κατά τούς (f 

έτη ,γτχδ'**. Από δέ τού κατακλυσμού έως τον 
Αβραάμ έτη ,απβ. 

*Α6ραάμ έβδομηκοστδν π έ μ π τ ο ν Ετος Αγων θείου 
χ ρ η σ μ ο ύ 1 1 άξιοΰται κα\ τής πρδς αύτδν γ ε ν ο μ έ ν η ς " 
ε π α γ γ ε λ ί α ς . Ά φ* ή ς έ π \ τήν διά ΜωΟσέως έξ Αί-

cx Apostoli lcs l imonio diceii i is : Foedus a Deo san- Β γ ύ π τ ο υ πορείαν γ ίνονται Ι τ η υλ', ώ ; κα \ ό Απόστολος 
c i l u i i i , quae posl 430 nmios f a t i a e s l l e x , non inl i r 
i m i m redilit, lollendo promissioncm. E l ipse in Exodo 
ronciui t Moses, iti bis quae s c r i b i l : Habi la i io auieiu 
l i l ioruin Israel, qua babilaveruul in jfcgyplo et in 
tcrra Chanaau, ipsi et paires eoruin ,amii s iml 450. 
Pcr paiies i l a colligiiii tur : 

Abraham anno aHaiis 100 geuuil Isaac. 
Isaac anno a:lalis 60 genuil Jacob. 
Jacob aunoanatis 87 genu i tLev i . 
L e v i amiu aelalis 49 geuuit Caat l i . 
Gaalb auuo selalis 60 gemnl A m r a i u . 
A in ram aiin» seialis 70 geuiii i Mosen. 
Moses ai inoailat is 80 ex /Egypiopopuluni oduc i i . 

Annoruni iiaque univeriorum ab anno primo Abru-
hum ad pro[eclionem ex /Egypto numerus est 502. 
1505.] 

Λ diluvio aulem 1587. 
Ab Adam vero, ucunium Septuaginia interpretea, 

anni numeruniur 1689, $eeundum alioi 5829. 

Postmodo auiem p r s f u i l populu Moses in deserio 
aniiis 40. 

Jesus Nave annis 27. 
Seuiores anni8 23 . 
Alienigeuui auuis 8. 

μ α ρ τ υ ρ ε ί λέγων · Διαθήκην [προκεκυρωμένην f 4 J ύπό 
τοΰ θεοΰ f • ό μετά υλ' Ι τ η γ ε ν ό μ ε ν ο ; *· νόμος ούκ 
άκυροι ε ίς τδ καταργήσα ι τήν έ π α γ γ ε λ ί α ν * χα\ αύ-
τδς έν Έ ξ ό δ φ σ υ ν ά δ ε ι " Μωϋσής έν οΤς φ η σ ι ν ' R & 
κατοίκησις τ ώ ν υιών Ι σ ρ α ή λ , ήν κατφχησαν εν 
Α ί γ ύ π τ ω κα\ έν γή Χαναάν , αύτο\ καΛ οί κιτέρες 
α υ τ ώ ν , έτη υλ' . Κ α \ κατά μέρος δέ ούτως Εχει. 

Α β ρ α ά μ γενόμενος ετών ρ' γεννοί τδν Ι σ α ά κ . 
Ί ? α ά χ γενόμενος ετών ξ' γεννφ τδν Ι α κ ώ β . 
Ι α κ ώ β γενόμενος ετών π ζ ' γεννοί τδν Αευΐ . 
Λευΐ γενόμενος ετών μΟ' γεννοί τδν ΚαάΦ. 
ΚαάΟ γενόμενος ετών ξ 1 8 γεννοί τδν Ά μ ρ ά μ i f . 
Ά μ ρ ά μ γενόμενος ετών ο* *· γεννοί τδν ΜωΟσην. 
ΜωΟσής γενόμενος ετών π ' εξάγε ι τδν λαδν έξ 

C Α ι γ ύ π τ ο υ . 
Συνάγεται ονν**τά πάπα, άπό μέν πρώτου 

έτους Αβραάμ έπϊ τήν έξ ΑΙγύπτον πορείαν Μ , 
έτη φΡ [φε'.] 

%Από δέ τού χαταχλνσμού έτη ·» μφπζ. 
Από δέ 'Αδάμ, κατά τούς Ο', έτη ΑχπΡ9 χατά 

δέ άλλους ,γωχίϊ u . 
Μετά δέ τ α ΰ τ α καθ ηγε ίτα ι τοΰ λαοΰ Μωϋτης έπ\ 

τής έρημου έτη μ'. 

"Ιησούς ό τοΰ " Ναυή Ι τ η χ ζ ' . 
Πρεσβύτεροι Ετη κ γ ' . 
Αλλόφυλοι Ετη η ' * · . 

1 1 δ ιαφορά, δ ιαφωνία V . S c a l . Ι ι . 1 0 δέ. δε τδν V . Sed om. a r i i c . R . 1 7 ρλη ' V . S c a l . II. 1 1 θάραν 
V . S e a L II. w θ ά ρ α ς Scal . II. " Ό μ ο ΰ οιιι. V . S c a l . II. » ,γτπδ" Scal . II. — Εως τοΰ. Εως 
V . Sc . 11. , α π ^ ' . / χ π " Υ. ,α"* Η. S c a l . II. Μ νρησμοίΐ . χ α ρ ί σ μ α τ ο ς Υ. S c a l . II . " αύτδν γενομένης, 
" ' μ έ ν η ς V . Sed sinc lacuna Sca l . II e i cod. Jeit. , v δ ιαθήκην π ρ ο κ ε κ υ ρ ω μ έ ν η ν Υ. sed observal Goar, 
προκεκυρωμένην ύπδ τοΰ θεοΰ deCsso in ins. — προκεκυρωμένην om. R. «i Jen . E r r o r veiui , 
l o r l M S s e ab ipso auctore coininissus, quem ut exasqueiil a l i i προκεκυρωμένην iiiseruisse, alii ctiam 
verba ύπδ τοΰ θεοΰ ejecisse c l ex lu v idc i i iu r . i e Pos l θεοΰ add. ε ις Χρι-στδν S . a l . II. υλ ' . υ ' έτη. R. In 
•od . Jeu. et apud Scal . II l i l l e r i s scr ip ium τετρακόσια κα\ τρ ιάκοντα Ετη. " γενόμενος, γ εγονώς SuaK II. 
" συνφδει. Sic cod. Jen. Ιιι Codd. Κ. apad G . c i Sca l . II laciiua. " \ε\Λ γενόμενο; ε τών ξ*, γενν | τδν 
Α μ ρ ά μ . Male Sca l . II. " Ά μ ρ ά α Cod . Jeneos. priino loco "Αβαμ · sccumlo "Αβραμ . Hanc uilimain uiro-

que loco tueiur cod. U , 1 0 ο'. ο ε . V . Sc»L II. 1 1 ούν. όμοΰ . Jen. πορίαν Jen . '* Ετη·, om. V. lialiel 
Sca l . 11. «α-φπ* Υ. ,αφλ' Sca l . 11. u E n o r uianilesltis e b l ; se4 uisi parlem aliquam resecare vebs, vix medi-
cina paran p o l e n i . Numerns ,γωκΟ', procui diibio jnstus, lai i l i imuiodo in codico Jeneusi exsiat, apud reii-
quos deesi. Gat i icrar ius: ι A b Adatu voru, [ S C C U I K I I I H ) ] S ' p iuag i i i i a , ler mi l lc ocl iugeni i v ig iu l i novem;se-
ci i i iduin alios, lcr n.ilie sexccnli noiiaginia octo.> Snml i i e r Conlius : ι Ab Adani vero secundum L X X 5 ^ 9 f 

secunduiii alios 5698. > ( S m b e i i d i errore. :> Oiinlorfio ropeii lo, legiiur iu ediliuite Goar i pro Cuniii»'»-
uien» 3 8 i 9 uumerus 5809.) Oniuia ig i iu r boc ioto viiiosa M I M I . Camerat ius , qnem Contius sequilur, taciie 
le i l iMii e inundavi l ; lexlus G<;eci vcra lertio iJonedm non o i l c r l S C D S U I I I ; at iamcn bujus leclionis votuslas 
evinci lur Anastaeii l ex lu , qaciu Fabnuus de ubi hytc : ι ΛΙ vcro ub Adam (scciiiiduiu L X X ) , anni Μ®1 
•ecundum aiios autoui 382J . · *· Ι η σ ο ύ τοΰ V . S . II. 9Sr{.V. God. J i n . et R . a pr. ipaua. 
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Γοθονιήλ έκ φυλής Ιούδα Ι τ η μ\. 
Αλλόφυλοι Ι τ η ι η ' , μ ε θ ' ους , 
*Αώδ έκ φυλής Έ φ ρ α ί μ Ι τ η π ' . 
Αλλόφυλοι έτη κ' 1 7 . 

Δεβώρα *· κα\ Βαράκ έτη μ . 
Μαδιναΐοι Μ Ι τ η ζ \ 
Γεδεών Ετη μ' . 
Ά β ι μ έ λ β χ Ετη γ ' . 
β ο λ έ " Ετη κ γ \ 
Ί α ή ρ Ετη κ β ' . 
Ά μ μ α ν ΐ τ α ι Ετη ι η ' . 
ΊβφΘάε Ετη ς^. 
Έ σ ε β ώ ν 4 1 Ετη ζ. 
'Αελών *· Ετη ι · 
Ααμδδν Μ [ 'Αβδών] Ετη η ' . 
Αλλόφυλο ι Ετη μ' 
Σ α μ ψ ώ ν Ετη χ . 
*· Έ λ \ ό Ιερεύς Ετη κ ' . 
Σ α μ ο υ ή λ [V] 
Σαούλ Ετη μ ' . 
Δαυ ίδ έβασίλευσεν Ετη μ'. 
9 Ο μον τά .πάντα άπό της έζόδου τών 

ΊσραήΛ Εως άανΐσ i 8 ίτη χΛ'. 
Σ ο λ ο μ ώ ν 4 · Ετη μ ' · · . 
/ Ρ ο β ο ά μ Ετη ιζ ' . 
' Α σ ά Ετη μ' 
Ία>σαφάτ Ετη κε ' . 

Έ π \ τούτου i f προεφήτευον Μ ι χ α ί α ς , Η λ ί α ς κ α ί 
Έ λ ι σ σ α ι έ . 

Ί α ι ρ ά μ Ετη η ' · · . C 
Ό χ ο ζ ί α ς Ετος α'. 
Γοθολ ία , μ ή τ η ρ Ό χ ο ζ ί ο υ , Ετη ζ*. 
Ί ε ο ϊ ς Ετη μ' » \ 
*Αμεσίας β ι Ετη χ η ' . 
' Α ζ α ρ ί α ς , δ χ α \ Ό ζ ί α ς « · , Ετη νβ ' . 
Έ π \ τούτου β Τ προεφήτευσαν Ό σ η έ , ' Α μ ώ ς , 

Η σ α ΐ α ς , Ί ω ν ά ς , Ί ω ή λ . 
Ί ω α θ ά μ β β Ετη ι ζ ' . 
' Α χ ά ζ Ετη ι ς ' · · . 
Έ ζ ε κ ί α ς Ετη κ θ ' . 
Μ α ν α σ σ ή ς Ετη νε ' . 
Έ τ Λ τούτου τδ Βυζάντιον έκτ ίσθη · Φ . 
Ά μ ώ ς [ 'Αμών] Ετη <β\ 

. Ί ω σ ί α ς 6 1 Ετη λα ' . 
Καί αναρχ ίας Ι τ η λ' κατά τούς Ο'. κατά δέ ·* τδ ρ 

Έ β ρ α ΐ κ δ ν Ετη ν ' . 

CHRONOGRAPHiA BREVIS 1006 
Λ Goll iot i ie l ex Iribu Jtitla annis 40 . 

Alienigenae annis 18. Posl quos. 
Aod ex i r i b u Epbra im anuis 80. 
Alienigenae aunis 20 . 
Debora e l Barac annis 40. 
Madiaiiilae annis 7. 
Gedeon annis 40. 
Abimelecb annis 3. 
Tbofa a n n i s 2 3 . 
J a i r annis 22 . 
Ammaniise annis 48. 
Jepbibse annis 0. 
Es rbon aniiis 7. 
Aelon anitis 10. 
Abdon annis 8. 
Alietiigcnae annis 40 . 
Sampson aunis 20 . 
Hftli ponlifex aimis 20 . 
Samuel [30]. 
Saul amiis 40. 
David regnavit annis 40 . 

Colliguntur unherti ab exilu hrael ex AZqypts 
utque ad Datid regem anni 630. 

Salomon annis 40. 
Roboam 17. 
Asa annis 40. 
Josapbat annis 25 . 
Ejiie lempore Michas, El ias et El issa va l i c iua -

bantur. 
Joram annis 8. 
Ochozia (Ahajsa) auno 1. 
Goihol ia (Athalia), maler Ocboziae, annia 7 . 
Joas annig 40 . 
Aine&ia (Amazia) annis 28 . 
A z a r i a , qui e i Osias (Usia) , aonie 52. 
Ejus tempore Osec, Amos, Isaia, Jona, Joel, pro-

p b e i i s d o n o c l a r i . 
Joaibam annis 17. 
Achas aimis 16* 
Ezecia (Hiscia) annis 29. 
Manasse annis 55. 
Hoc regnaute Byzau i ium condi tum. 
A m o n aiuiis 12. 
Josia annis 31 . 
E l soluto logi l imo iii>perio anui 30 secundum 

L X X ; sed secuiidtim HebraHitn autii 50 . 

· ' κ ' . deeel V . Sca l . 11. ** Δεβόόόα, Jen . Δεβόρα R . · · Μαδηναίσι Υ. Sca! . Π. 4 · θ ω λ δ ς . V . S r . II. 
" Έ σ β ώ ν . V . Sc . II . " 'Αελών. Έ γ λ ώ ν Jen. S c . II. ι ' . γ ' V . Sc . II. " Λαμδόν. Λαμπαδόν Υ. Ααμβδών. S c . 
11. " μ' . κ ' . Υ. S c . II. " Linea iniegra de«sl ap. Sc . II. % · Σ α μ ο υ ή λ ^ . Σαούλ Ετη μ' . V . S c a l . II, sed 
J e t i . Σαμουήλ x a \ Σαούλ Ετη μ'. P rocu l dubio his in verbis error quidam laiet adinoduui veiusius. Eleni tn 
Ahiasiasius quoque offert : c Samtiet ei Saul annos X L . ι Nuineruni λ' , queni annorum compuiatio i-flla-
g i u t l , CUID noirsai is distincie piclus esset, a l i i pro sci ibendi compendio babuisse vocis κ α ί , a l i i ς \ legisse 
v iden tu r . 4 T τ ή ς e l τ ώ ν ο ι ι ι . Υ. S c . II. ** Δαυίδ τοΰ βασιλέως Υ. Sc . II. *· ό Σολουών G . · · Poet hanc 
l i u e a m addunt 'Αβιά γ ' . Gam. S c . II. 1 1 μ'. β' Goar . 5 1 τούτων J<iii. έπροφήτευον V. · · η ' om. V . S c a l . 
II. · ν μ ' . ι σ \ Υ . Sca l . II. · · 'ΑμαισίΛς Jt*n. · · 'Αζαρ(ας κα \ Ό σ ί α ς Jen. · 7 τούτων Jen. προεφήτευον 
G . έπροφήτευον Sc< i l . Idem οιn . Η σ α ΐ α ς , quod ex Anaa i . e l R . rerepit Dind. In codice J^n . e l iam exs la l . 
· · ' f aAAavJe i t . ** ιε* S c a l . II. • • έ κ τ ί σ θ η έ τ η (Ετει S c a l i g . r ρ. 302) ι β ' β . έκτ ίσθη . "Ετος ιβ ' . " Α μ ω ς Υ . 
S c d in cod. Jeit. pos i ιβ ' i i i terpnnclioi i ie sigii i i in poni lur , omissis regni Anioniu annis. Recie Anastas . 
c A m o n aunis X H . ό ' Α μ ώ ς G . > Amen , recte Anast . Ά μ ώ ς Ετη ιβ ' S c . II. 6 1 Ί ω σ ί α ς . Η σ α ΐ α ς R . 6 1 κ α ι ά 
6i. l u Se . II, Β . i e n . ; sed κα \ κ α τ ά G . Observat Ga inera r ius : « Quod auiem inierregnuin ver i i iuua , 
Α ν α ρ χ ί α legebaltir iu Gneco sc r ip to ; banc aliam ntillam reperio cogitans, quani ejos teroporis, quo abfuil» 
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Hoc lempore Jeremia, Sophonia e i Barucb pro- Α Έ π \ τούτων προεφήτευον 1 1 Ί ε ρ ι μ ί α ; , Σοφονίες 

καΛ Βαρούχ . 

, Ίωαχάζ β % μήνας γ ' . 

Έ λ ι α κ ε ι μ Ι τ η ι β ' . 

pheiico munere funcli suni . 
Joachaz mensibus 3 . 
E l i ac im a n n i s i 2 . 
Jeclionia inensibus 3 . 
Sedecia annis 11. 
Hunc eflbssis octilis Nabucbodonosor rex c a p i i -

vuin l u l i l , et leinplum post nienses quinque a N a -
buzardan igne devaslalur, postquam, ex quo coudi-
tiim erat, annis432 steterau 

Α regni Salomoni» exordio ad capthitatem utque 
anni 418 t it univenum numerantur. Posl captivos 
aHtemJudtBot in Babyloniam abductot, et vastatum 
locum anni 70, quorum lerminui completur anno 
secundo Darii regxs Penarum, qui populum illum 

Ί ε χ ο ν ί α ς μ ή ν α ς γ ' . 
Σεδεκίας Ετη ια ' . 
Τούτον έκτυφλώσας Ναβουχοδονδσωρ 8 8 ό βααι-

λεύς α ί χμάλωτον ήρεν · καί ό ναδς πυρπολείταιΜ 

μ ε τ ά μήνας ε' διά Ναβουζαρδάν, 5:αρκέσας, άφ' ώ 
έ κ τ ί σ θ η , Ετη υλβ ' . 

Όμού τά πάντα άπό αρχής βασιλείας ΣοΧο-
μώντος έως αΙχμαΛωσίας έτη νμτ(. Μετά δέ φ · · Τ 

αίχμαλωσίαν τών Ιουδαίων, τήν είς ΒαδνΜύτα 
χαϊ έρημίαν τον τόπον 8 8 έτη ο*' ά συμχΛημντ 
ται κατά τό δεύτερον έτος Λαρείον τοΰ Uipcur 

caplwiiale libtravit el imtauravU templtim Hiero- Β βασιλέως ··, δς τόν τε λαόν άνηκε τής αΙχραΛω-

σίας χαϊ τόν έν Ίεροσολύμοις ναδν άνήριρετ. 
Πρώτος Περσών έβασίλευσε 7 0 Κύρος Ιτη V. 
Κ α μ β ύ σ η ς έ τ η β'. 
Δαρείος ό υΐ^ς Ύ σ τ ά σ π ο υ Ι τ η λ ς ' . 
Τούτου Ι τ ε ι δ ευτέρω , ώ ς ή δ η ε ίρηται , 6 έν Ίιρο-

σολύμοις Ανενεώθη 7 1 ναός . 
Γίνονται ούν τ ά λο ιπά 7 8 Δαρείου Ι τ η λδ*. 
Ξέρξης ό Δαρείου * 8 Ι τ η κ η ' . 
Ά ρ τ α β ά ν η ς μήνας ζ \ 
Α ρ τ α ξ έ ρ ξ η ς ό Μαχρόχε ιρ Ι τ η μ α ' 7 \ 
Τ ά κατά τήν Έ σ θ ή ρ Τ · κ α \ τδν Μαρδοχαϊον 4τΛ 

τούτου <£ασίν. 
Ξέρξης άλλος μήνας β' 7 8 . 
Σογδιανής " μ ή ν α ς C . 
Δαρε ίο ; άλλος Ι τ η ιθ ' . 
7 8 [ Α ρ τ α ξ έ ρ ξ η ς Μ ν ή μ ω ν Ι τ η μ'.] 
"Αρταξέρξης, ό κα\ Τ Ω χ ο ς 7 · , Ι τ η κβ ' . . 
Ά ρ σ η ς 8 0 "Οχου Ι τ η δ ' . 
Δαρείος Ά ρ σ ά μ ο υ Ι τ η ς-'. 
Τούτον άνελών Αλέξανδρος 8 1 ό Μακεδών καΛ Χ*β· 

ελών τήν τ ώ ν Περσών α ρ χ ή ν έβασίλευσεν Ιτΐ) ς\ 
π ρ δ τού καθελείν τδν 8 1 Δαρείον βασιλεύσας, ώ ς ϋ 

φασιν , Ι τ η ιβ ' . Κα\ έτελεύτησεν έν Βαβυλώνι , ν 

ετών λε ' , ώς δέ άλλοι, ετών λ ς - ' Έ β α σ ί λ ε υ σ ε ν ουν8* 
Ι τ η ι η ' . 

Υ π έ τ α ξ ε δέ 8 * βαρβάρων Ι θ ν η κβ ' κα\ φυλάς Β -
λήνων ι γ ' . Κα\ έτελεύτησε βασιλεύων έν Περσίδι *· 

"Ομού τά πάντα άπό Αδάμ έως τελεντής *Α> 
ξάνδρον τού Μακεδόνων έτη ε ροζ* · · . 

Mantsscs, c(c. > Erronea baec v i r i doc l i s s imi . Refer banc anarcbiam, quam Anasiasius eeuationem pria-
cipatui interpretatus es^, ad reliquos reipublirae Judaica? anno» , a Joei» morte ad devastaium a Nebucad-
nezaro templurn. H inc numenis annormn 448 Nicepbori exacte coniple lur , neque vanie Camerarii eaif"* 
flaliOAihiis opue est. β ι προεφήτευσαν S c a l . II. 8 4 Ί ω α χ ά ζ . Ί α χ ά ζ R . Jen . 8 8 ΝαβουχοδονόσορC. Je«. Sc. «· 
8 8 π υ ρ π ω λ ε ί τ ά ι Jen. δ ιά . ά π δ Jen . ύπδ S c . II. 8 7 δέ τήν Sc* II. R . Jen . sed siue τήνΌοβΓ. . 8 8 ip7!!*'** 
R . του τόπου , τόπου V . Sc . II . 8 8 Add i t Sca l . II, in$cr ip l . Περσών βασιλείς . 7 8 βασιλεύς Υ. Scal. Π. 
r ^ n a v i l . A n a s i . 7 1 άνανεώθη Jen . χ ' ν α δ ς G . 7 1 τ ά λο ιπά , λοιπδν G . Δαρείου τού Περσών βασιλέων. 
S c . II. Ι τ η om, G . 7 ? ό Δαρείου. Δαρείου Υ. η Ι τος α% μήνας ζ ' V . roene Y I U . Anaet. n A l « % »· 
' 8 β'. C V . Sed β' cum Jen. Sca l . II. 7 7 Σογδοάνης U . Jen. 7 8 l i i iegraiu banc lineam ex Anaeta«o ««-
se r i i i , qtiamvis a textu Graero codd. abe^l, c l in codice neipie R . ne<|ue Jen . ulla lacnnae vestigia apparco*. 
Deesi enim rcvera bic rex lioc b c o i n Persaruiu rejfuni nnmero, e i prodi l annorum oompoiaiio o ^ J T 
nem. Mcephor i ex senleniia temporis spatium, quod inler Uieroeolyma dirula et rnortem Alexaadri* 
Jntcrjacct, complolur annis 269 vel 2 7 0 ; a,iinorum aulcm sunuoa, oinieso A r U x e r x e , esset ηοιιηι ι ί»· · 
Apml Si-nl. II, lcgi lur ; Α ρ τ α ξ έ ρ ξ η ς Μνήμων Ι τ η μα' . . 7 8 Τ β χ ο ς . Εύχος Β . "Αχός G . S c II. w ' A f W * -
8 1 ό Αλέξανδρος ό Μακεδόνων βασιλεύς . V . Ά λ έ ξ . ό Μ α κ . / α α . Sc . II.. 8 8 τ δ ν ο ι η . Scal . II. 8 8 ω ; ο*.· ' · 

Βαβυλώνι, ώς φα^ ι ν . Υ. Sc . II. 8 8 ε τών λ ς ' . ε ίπον λσ' Β . J en . 8 8 ούν una cum cod. R . luetnr Je«eBfc 
scd δμοΰ G . ι η ' . ιζ Jen. n i Ύ π έ τ α ξ ε ν ούν Sca l . II. 8 8 έν Περαίδ*. βασιλεύων J.;n. i e ^pof . Sic, lesiame 

tolymitannm. 
Pcrsarum primus regnavii Cyrus ann i s30 . 

Gnmbysesannis2 . 
Darius Glius Hystaspis annis 36. 
IIujus, u l d iximus, anno secundo Hierosolymtla-

nutn templum instauratum cs i . 
Dar i i igitur rel iqui anni 34. 
Xorxes Dar i i annis 28. 
Ariabanes mensibus 7 . 
Ar iaxerxes Longimanus annis 41 . 

IIujus lempore, quaecirca Estber et Mardochacum 

gesta, accidisse nar ra i i iur . 
Xcrxes a l ier mensibos 2 . 
Sogdiaaes mensibus 7. ( 

Darius al ier annis 19. 
Artaxerxes Meinoran i i i s 40. ' 
Ar iaxerxes , qui el Ocbus, annis 22 . 
Arses Ocbi anuis 4 . 
Darins Arsa in l annis 6. 
Quopere iHploei Persarum imperioeverso A l e x a u -

der Macedo anuis & r egnav i l ; cum ante D a r i i 
ueccin a n n i s , u l aitjnt, 12 regnassel. E l B a -
byione morluusest annos n a l u s 3 5 ; secunduui vero 
alios 36« Annos iiaque 18 regnavil . 

Barbaronnn naliones 22 et Gra?corum t i ib i i s 13 
subegit. F lorente imper io ιιι Perside vitam finivii. 

m Annorum ab Adam omniumad Alexandri Macedo-
rtum regis mortem summa e't 5177. 
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ΜετΑ δέ τ ή ν Αλεξάνδρου τελευτήν Α ί γ ύ π τ ο υ χ α \ Α Alexandro auiem niortuo iEgypi» e l A l e x a n d r i » 

Β 

Αλεξανδρε ίας έβασίλευσε π ρ ώ τ ο ς Πτολεμαίος ό Αά 
γου Ι τ η μ ' . 

Πτολεμαίος ό Φιλαδελφος Ι τ η λ η ' . 

Έ π ί τούτου αί π α ρ ' Έ β ρ α ί ο ι ς ί ερα\ Βίβλοι είς τήν 
Ε λ λ ά δ α φωνήν μετεβλήθησαν κα\ έν τα ί ς κατ* 'Αλε-
ξάνδρειαν άπετέθησαν βιβλιοθήκαις ε π \ Ε λ ε ά ζ α ρ 
ά ρ χ ι ε ρ έ ω ς . 

Πτολεμαίος ό Ε υ ε ρ γ έ τ η ς Ι τ η κ ε ' . 
Πτολεμαίος ό Φιλοπάτωρ Ι τ η ι ζ ' . 
Πτολεμαίος 6 Ε π ι φ α ν ή ς · · Ι τ η κδ ' . 
ΤΑ κατά τούς Μ α κ κ α β α ι ο υ ; 8 1 έ π \ τούτου γ ε γ έ -

ν η τ α ι 
Πτολεμαίος ό Φ ι λ ο μ ή τ ω ρ Ι τ η λε ' . 
Πτολεμαίος δ Νεώτερος Ι τ η κ θ ' . 
Πτολεμα ίος ό Φύσκων 8 8 Ι τ η ιζ ' μ ή ν α ς ς \ 
Πτολεμαίος ό Αλέξανδρος Ι τ η ι'. 
Πτολεμαίος ό άδελφδς αύτοΰ Ι τ η η ' ·*. 
Ι Ι τολεμαίος , δ καί Διονύσιος, Ι τ η λ'. 
Κ λ ε ο π ά τ ρ α Πτολεμαίου Ι τ η κ β ' . 
Τ φ τ ρ ί τ φ Ι τ ε ι τ α ύ τ η ς πρώτος έ μονάρχη σε " Ρ ω ­

μ α ί ω ν Γάΐος Ιούλ ιος Κ α ί σ α ρ , ά φ ' ο ύ Καίσαρες οί 
έ ξ η ί βασιλείς προσηγορεύθησαν . Ούτος έβασίλευσεν 
Ι τ η δ', μήνας ζ ' . 

Μ ε τ ά Ίούλιυν ' Ρ ω ^ α ί ώ ν έβασίλευσε Καίσαρ Σ ε ­
β α σ τ ό ς Ό κ τ α ύ ΐ ο ς Αύγουστος Ι τ η νς* κ α ί μήνας ς*. 

Ε ν τ ε ύ θ ε ν οί 'Αντιοχείς τούς χρόνους εαυτών 
Α ρ ι θ μ ο ΰ σ ι ν . 

Ούτος τ φ ιε ' Ι τ ε ι τ ή ς εαυτού · · βασιλείας Κλεο* 
π ά τ ρ α ν ελών · · καθς ίλε τήν Πτολεμαίων αρχήν , οΖ 
Ι β α σ ί λ ε υ σ α ν Α ί γ ύ π τ ο υ Ι τ η σ ΐ ^ . 

Γίνονται ούν όμυν τά πάντα άπδ Αδάμ έως 
αρχής βασιλείας Αυγούστου κατά τούς ακριβείς 
χρονογράφους έτη ,ευνζ' . . 

Αύγουστος ούν, ώς ε ίρητα ι , έβασίλευσεν Ι τ η ν ς ' 
κ α ι ·* μ ξ ν α ς ς'. Τ φ δέ μβ ' έτε ι τής α ύ τ ο ΰ βασιλείας 
έ γ ε ν ν ή θ η κ α τ ά σάρκα 9 8 έκ τής αγίας Παρθένου καΛ 
Θεοτόκου Μαρίας δ Κύριος η μ ώ ν Ι η σ ο ύ ς Χριστδς . δ 
nph α Ιώνων Θεδς, έν Βηθλεέμ τ ή ς Ιουδα ίας · πρδ 
ο κ τ ώ Καλανδών Ι α ν ο υ α ρ ί ω ν 8 8 , δ έστι Χοιάκ 1 κθ ' , 
τουτ* Ιστ ι Δ ε χ ε μ β ρ ίω κε ' . 

" Κ υ ρ ή ν ι δ ς 8 δέ , ύ π δ τ ή ς συγκλήτου βουλής άποστα-
λεΥς ε ί ς τ ή ν Ίουδα ίαν , ά π ο γ ρ ι φ ά ς έποιήσατο τών ου­
σ ι ώ ν κ α \ τ ώ ν ο ίχητόρων . 

Γίνονται ούν 8 όμού τά πάντα, άπό 'Αδάμ έως ry 
τής ένσάρκου επιδημίας \ τοΰ Κυρίου ήμων καϊ 
Σωτήρος Ιησού Χριστού, κατά πάσαν άκρίδειαν 
έτη , εφ ' . 

Μετά Αύγουστον ' Ρ ω μ α ί ω ν τρ ίτος έβασίλευσε Τ ι -
6έρτος Ι τ η κγ*. 

regntiin oblinuit primus Piolenucus, L a g i l i l ius , 
annis 40. 

Plolemafus Philadelpbits amiis 58 . 
Eo regnante sacrt Hebraorum L i b r i in Gr.ecam 

linguam Iradueli sunt e l E leazaro ponliflce in 
Alexandrinas biblioihecas re la l i . 

Ptolemseus Evergeie* annie 25 . 
Ptoleiuasus Pbi lopalor anuis 17. 

^ P l o l e i n x u s Epipbanes, annis 24. 
Hojus ieuiporequ% JeMacbabaeisnarranlur gesla. 

PloleniaMis Pbi lo ine lor annts 55. 
P lo lemaus Juniur aiinis 29 . 

Piolciuaeus Pbysco a n u i a l 7 , iiieu&ibus 6. 
Piole in&us Alexaader a u n i s l O . 
Ptolemaeus, ejus frater anu i s8 . 
Plolematus, qui e l Dionyaitis, annis 30 . 
Gleopatra P i o l e m & i fllia arniis 22 . 
Ejus anno ter l io C . Jul ius Casear Boinanoruni 

nionarcba primus faclus e s i , a qito deinceps impe* 
raiores vocati t u i i i Ca&ares. H i c i tuperavi i auuis 4, 
inenetbus 7. 

Post Ju l ium Roinanis imperavit Ga»ear Octavius 
[Ociavianus} Augustns anuls 56, meusibus 6. 

H inc Ani iocbeni anao9Stios nn ine raM. 

I l ic anuo in iper i i decimo quinlo capta Gleopat r» 
Pioleiua?orum deievi i pr inoipalani , qiKim aauis 296 ' 

^ i n i E g y p i o le i iuera i i l . 
Secundnm diligtniet iiaque lemporum d<escriplore$ 

ub Adam usque ad Augutti iwperhm anni iu uni-
tenum 5457 coliiguntur. 

Augustns ig i tur , ut d i c lum est, aunis 56 et men-
s ibu8$imperavi t . lu iper i i cjtis auleiu anno 42uatus 
csi secundum carnein DoiiijuuauoslerJesus Gbristus, 
Dens aute ssecula, ex sancla Virguie Alaria in Beib* 

'leem Judaeae, aute diein v m K a l e u d . Januar. , qu» 
Gboeac esi 29, inlel l ige Decembris 2 5 . 

Gyreuius auiem, ex seuattis coneuho missus U 
J u d x a m , cei isumegit pa i r imonion im et incolarui i t . " 

In univenum igitur ab Adam ad Domini nostri tt 
SMvatorii Jetu Chritli in carns adventum, ti omtii 
diligeniia numerat, tunt anni 5500. 

Pos i Augustum Romanorum impe ra io r l e r i ius T i -
bcthis annia 2 3 . 

C a m e r a r i o , oBm iu codice nostro legebatnr; jatn enitn n u m e r o » deletue est. Recens niatms rcs i in tn 
, * Ρ * ζ \ Π«ο«Ι ferri non potcsl . Numerus apnd Gainerariuni «erva tus beae convenh annoruin CI^III riMnpu 
l a l i o n e nostrne cbronograpbise Anasiasias l iabei 5167, queitr i io iaeniui e i i am Nicepl ior i t x i u s vnl^ai>< 
tue tur , exhibens ,ερξζ ' . Sed vereor, ne ex Syiicelha sri i l lahia . Post hunc numeruin apini St*»lig«riuu b -
g i t n r : Αλεξανδρε ίας κ α \ Α ι γ ύ π τ ο υ βασιλείς . 8 8 Pos l Ε π ι φ α ν ή ς vulgo additur 'Αντίοχος, in cod. . · ·» ' . 
T « c t e omissum. κδ ' . h ic nunierus nonnisi apiid Anasiasium babeiur; codd. G r . et «d i i iones ««mncs κ ς ' . S** i 

ei δ* in codd. adinodinn sifuiles. 8 1 τούς Μακκαβ . τούς «>m. G . τ ώ ν Μακκαβαίων Jc i» . "* Φούσκων > . 
• • η ' . ι η ' Jen* 8 i εαυτών , αυτών V . 8 8 έαυτοΰ . αύτοΰ G . i e n . 8 8 άνελών Jeu . 8 7 κ α \ i»m- J«»n. 8 8 τδ 
χ α τ ά σάρκα Jen . LegebaltirTto κ α τ ά , s«d τ φ Scal iger ρ . 503 eetlusit. 8 8 Ίαννουαρίων Jon. 1 X D i x J e » . 
Χ α ά χ Ρ « ^ ο Ι ί . Δεκεβρ ίφ Jen. 8" Κυρίν ιος Β . Jen . α π δ G . 8 ούν om. V . itaque $imul Au.»sl. * έ π ι δ η -

ίας . οίκονομίας Jen. 
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Deciuioquinlo auleii) imper i i ejus airno saluliferae Α Τω δέ ιε' έτει τ η ς αύτου βασιλείας τής σωτηρίου 

e l evangelicae docirinae Dominus noster Jesus C b r i -
slus iu i l iu in dedi l . 

Anno vero 14 ealuiarem pro uobis Hierosolymie 
sub i i l passionem anle diem v m K a l f n d . A p r i l . , 
Pbamenolb 29, quiftfartii es l 2 5 . 

Αb Adam itaque ad taluiiferam pastionem Domini 
et Dei et Salvutorh nostri Jesu Chrisii returreciionem 
anni 5533 colliguntur. 

Post Tiber inm imperavit Caitis amiia 3, mensibus 
10. Occisus esl iu palatio. 

Claudius annis 13, nionsc 1. Inlerfeclns es l Rontae. 
Nero annis 13, mensibus 8. Fugieus vivum se 

ipsmn obru i l . 
Nerone persecutionem primani exci lanie Petrnset 

χ α \ ευαγγελ ικής διδασκαλίας Αρχεται ό * Κύριος 
η μ ώ ν Ι η σ ο ύ ς Χριστός . 

Τ ψ δέ ιδ' έτει Ι π α θ ε ν έν Ι ε ρ ο υ σ α λ ή μ υπέρ ήμων 
τδ σωτήριον πάθος π ρ δ η ' Καλανδών Άπριλλ ίων , Φα-
μενώθ κθ ' , δ έστι Μ αφτί ψ · κε ' . 

Γίνονται ούν όμοΰ 7 άπό Άδάμ.εως τον σωτη-
ρίον πάθονς καϊ τής αναστάσεως τον Κνρίουχαϊ 
θεον καϊ Σωτήρος ημών Ίησοΰ Χριστόν έτη «εφλγ*. 

Μετά δέ Τιβέριον Γάΐος έτη γ ' , μ ή ν α ς ι ' . Έσφάγη · 
έν τ ώ π α λ α τ ί ω . 

Κλαύδιος [έτη ιγ ' · ] μήνα α' . Έ σ φ ά γ η έν *Ρώμ^. 
Νέρων έτη ιγ ' , μήνας η ' . Φυγών ζ ώ ν τ α έαυτδν 

έχωσεν . 
Νέρωνος τούτου π ρ ώ τ ο ν 1 · δ ι ω γ μ δ ν κινήσαντος 1 1 , 

Paii l i isRoniae i n t r l y r i u m snb ienmt ; et Jacobns, fra- Β Πέτρος κα \ Παύλο ; έν ' Ρ ώ μ η έμαρτύρησαν, καί 
l c r D o m i n i , quem onuies Jusit im dicebant , a J u -
dicis Hierosolymis lapidibtisobrulus es l . 

Olbo mcitsibiis 5 . Se ipsum intei fec i l . 
V i i c l l iu s mensibus 8 . 

Vespasianus annis 9, itwnsibus I I , diebtis 22. In 
bor i i s Salustbinis o b i i i . · * 

Secundo aulein imperi i ejus auno capla est mbs 
Ili tTosolyma a Π Γιο ejus anuo post C b r i s i i ascen-
sioncm 3 5 . 

T i l u s afini* 2 , mensibus 2 . luterfectus es l in pa -
I.ttio. 

Domil ianus amiis 15, wensibus 5. 
E o persecutionem movente Joannes aposlolus in 

Ι ά κ ω β ο ς ό άδελφδς του Κυρ ίου , δν έκάλουν κόντες 
Δίκαιον, ύπδ Ι ο υ δ α ί ω ν έν Ι εροσολύμο ι ς έλώασ&η. 

" "Όθων 1 1 μήνας γ ' . Έ α υ τ δ ν άνε ίλεν . 
Βιτέλλιος 1 4 μ ή ν α ς η ' . 
Ούεσπασιανδς έ τη θ' " , μήνας ια ' , ήμερα* χβ\ 

άπεγένετο έν κ ή π ο ι ς Σαλουστιανοίς . 
Έ ν δε *· τ ψ β' έτε ι τ ή ς αυτού βασιλε ίας γέγονεν 

ή άλωσις τ ή ς Ι ε ρ ο υ σ α λ ή μ ύ π δ τού υΐοΰ αυτού μετά 
£τη λε' τ ή ς τού Χριστού αναλήψεως . 

Τ ίτος έ τ η β', μήνας ** .β'. Έ σ φ ά γ η έν τ ψ πα­
λ α τ ί φ . 

Δομετιανδς Ι τ η ιε ' , μ ή ν α ς ε ' . 
Τούτου δ ιωγμδν κινήσαντος , Ι ω ά ν ν η ς δ Απόστολος 

iusulam Painui in propler Cbristt confessionem rele- ^ Πάτμον οίκείν τήν νήσον δ ιά τήν ε ί ς Χριστδν όμο-
galus e s l . Pos l Doiui i iani vero moriem ab iitsuSa 
reversus eal, e i ad Trajani i i i ipcr i i i in Epbesi pcr -
niauei l . 

Ncrva anno 1, mensibiis 4 . 
Trajunus annis 19, mensibus 6. 
l l u c imperaiite Deifer Jgualius, beslite esca ob-

jeclus , Roma» martyriuti i sub i i l . 
Adr ianus ai inis 2 1 . Bai is hydropicus morluus 

est : qui Hierosotymis deslructis jEliac urbis nomeii 
impos i i i l . 

T i l i i s Antoninus , cognomcnto P ius , cum liberis 
Aure l io Vero e l Li tc io annis 22, niensibus 3. 

Marcu&Aurel iuspjus ftlius annis 19, n i c n s i b u s l l . 
Sub l ioc JusiiuusPbilosopbiis inariy ι iuni passusest. 
Autoi i inus Y e m s ftnuis 12. 
Gommodus anuis 13. 
i E l i u a Per i inax mensibtis ΗΪΧ. In palaiio occi -

kus esl. 

λογίαν εδόθη. Μετά δέ τ ή ν ι β Δομετ ιανού τελευτήν 
έπάνεισιν ά π δ τ ή ς νήσου κα ί παρέμε ι ν ε ν ' · έν Έφέβψ 
μέχρ ι τ ή ς 1 0 Τραϊανού βασιλε ίας . 

Νερού ας έτος α', μ ή ν α ς δ \ 
Τραΐανδς Ι τ η ιβ ' , μήνας ς-'. 
Έ π \ τούτου Ι γ ν ά τ ι ο ς δ Θεοφόρος έν *Ρώμ$ 1 1 

έ μ α ρ τ ύ ρ η σ ε , θηρίο ις βορά παραδοθε ί ς . 
'Αδριανδς Ι τ η κα ' . Ά π ε γ έ ν ε τ ο έν Βαΐαις 1 1 ύδρ*-

π ι ά σ α ς * κα ι ούτος " καθελών Ιεροσόλυμα Αίλίιν 
τήν πόλιν ώνόμασεν . 

Τ ί τος Άντων ίνος ό έπ ικληθε \ ς Ευσεβής σύν τοίς 
πα ισ \ν Α ύ ρ η λ ί ^ ) u Ούήρφ κα\ Λουκίψ Ι τ η κ,5', μήνας f . 

Μάρκος Αυρήλιος *· ό υΐδς αυτού Ι τ η ιθ ' , μήνας ια'. 
Έ π ί τούτου Ίουστϊνος ό Φιλόσοφος έμαρορηεεν . 
Άντων ίνος Βήρος Ι τ η ιβ ' . 
Κόμοδος " Ι τ η ι γ ' . 
Αίλιος Περτ ίναξ μήνας ς*. Έ σ φ ά γ η 1 7 έν τώ ζα-

λ α τ ι ψ . 

• ό om. V . 6 Μαρτίου V . Μ α ρ τ ί φ Jeu. A n a s l . M a r l i o . 7 δμοΰ ο:ι ι . Jen. sed A n a s l . c ¥mi 
ergo s imu l . > σωτηριωδους Jen. · και έσφάγη Co«ld. G n f i i . Sed κα \ recie oitiissuiu ab Auast. 
• έ τη ι γ Ό π ι . J en . Svribas error a Gamerario tacite eiiiendalus. Sod apud AnastasiuiD, ex edil. Falntrti, 
anni i idem desunt. 1 9 πρώτου U . Jen. 1 1 κ ινήσαντος add. Υ . κατά τών α γ ί ω ν , q u « verba, qiiemadwo-
di im in cod. Jen., i i a ei iaiu apud Anast . desuni. t% Deest Galba ; sed in codd. R . et Jen. lacuna uuIU. 
Neque Imperalor Galba apud Anasia&iiim invenilur. " "Οθων. codd. 'Πθών. u Βιτέλιος . J«n. 1 1 ity 
*· δέ oiii. V . 1 7 κ α ί anlc μήνας add. V . 1 8 τήν posl δέ om. J en . 1 9 π ε ρ ί μ ε ι ν ε ν . V . · · τ ή ς . xovb. 
·» έ π \ Τ ώ μ η ν Jen . M Βαΐα ις . βεβαία ις Η. ιι. ι Bebeis » Anah l . » κα\ ούτος om. V . ; qu% qwiteitt 
oinissio ex vocis seqnenlis si iuil i iHdiiie iacile i i i i e l l ig i tur . Gamerariua ex parie l an i i i iu voce hlc M d i a i l 
baec verba. Sed Anaeias . Ει we. " Αύρι>ίψ JOH. *· Αύρίλιος Jeu . 6 ο ι» . V . ι θ ' . l u Jeneos. e l Δη»*Λ· 
e i <|uidfim r ec i e ; c lenini anni imperi i A n i o n i n i V e r i , uoa cum Au ion i i i o riiib»sopbo regiiai ihs, no« venmil 
in ce i ismn. Qood cum non aniinadverlerent s c r i b x num. 19 in ahcruui 9 depravarunl; vulgaris euim 
leclio θ ' . " Κόμωδος Jeu. Κόμμοδος G . , T κα \ έσφάγη G . 
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ΈπΛ τ ή ς , 8 τούτου βασιλείας Αεωνίδης , ό π α τ ή ρ 
Ό : · ι γ έ ν ο υ ς τοΰ χαχδφρονος f t , έ μ α ρ τ ύ ρ η σ ε , κα\ Ι π ­
π ό λ υ τ ο ς ό ' Ρ ω μ α ί ο ς σ υ γ γ ρ α φ ε ύ ς ή κ μ α ζ ε , κα \ Γ ρ η -
γ ό ρ ι ο ς ό Θαυματουργός και Κ λ ή μ η ς ό 'Αλεξανδρεύς. 

Ά ν τ ω ν ί ν ο ς υιδς Σευτρου Ι τ η ζ*. Έ σ φ ά γ η μεταξύ 
Β α ΐ ω ν 1 0 κα\ Ε δ έ σ σ η ς . 

Μακρινός Ιτος α'. Έ σ , - ά γ η . 

Άντων ίνος 6 Γάβαλος 1 1 Ι τ η δ'. Έ σ φ ά γ η έν ' Ρ ώ μ η . 
Α λ έ ξ α ν δ ρ ο ς 6 Μ α μ μ α ί α ς , f Ι τ η ι γ ' . Έ σ φ ά γ η έν 

Μ ο γ ο ν τ ι α κ ψ **. 

Μαξ ιμ ίνος Ι τ η γ ' 8 4 . Έ σ φ ά γ η «ν Ά κ υ λ ί α . 
Γορδιανδς Ι τ η ς'. Τ Ι Ι γ ξ ε ν έαυτδν έν Α φ ρ ι κ ή . 

Φ ί λ ι π π ο ς Ι τ η ζ ' . Έ σ φ ά γ η έν κήποις Τ ίβερ ιανοις . 

Αέχιος Ι τος α', μ ή ν α ς γ ' Έ σ φ ά γ η έν τ ώ Φόρω. 

Έ π \ τούτου δ άγιος Βαβυλάς, έν Α ν τ ι ό χ ε ι α έ μ α ρ ­
τ ύ ρ η σ ε , κ α \ άλλοι δέ κατά πάσαν χώραν κα\ οί έπτά 
τ ια ι δε ς έν Έ φ έ σ ω . 

Γάλλος καί Βουλουσιανδς έτος α', μήνας δ'. 

Ούαλεριανδς καί Γαλιανδς 8 8 έ τη ι ε ' 8 7 · ό μέν ούν 8 8 

Ο ύ α λ ε ρ ι α ν δ ς έσφάγη έν Π&ρσίδι, ό δέ Γαλιανος 3 8 έν 
Μ ε δ ι ο λ ά ν ω . 

Κλαύοιος Ι τος α', μήνας θ'. Ά π ε γ έ ν ε τ ο έν Σ ι ρ μ ί ω . 
Αύρηλ ιανδς* 8 έ τη ε', μήνας ς', Έ σ φ ά γ η έν Καινώ 

Φρουρ ίω 4 1 . 
Τάκητος μήνας ς-'. Έ σ φ ά γ η έν Πόντω. 
Έ φ ' ού ό άγ ιος Χ α ρ ί τ ω ν ώμολόγησεν. ^ 
Πρόβος έτη ς*', μ ή ν α ς δ'. Έ σ φ ά γ η έν Σ ι ρ μ ί ω . 
Κάρος&μα το ίςπαισ ΐ Καρίνψ κα\ Νουμεριανψ,έτη β'. 
Κ α ί ό μέν 4 1 Κάρος έν Μεσοποταμία τελευτα , ό 

δέ Καρίνος έ σ φ ά γ η έν πόλει Νουμερ ία τ ή ς Θράκης . 
Αιοκλητιανδς κα\ Μαξιμ ιανδς έτη κ ' . 
Έ π \ τούτου δ άγιος Πέτρος Αλεξανδρε ίας έ μ α ρ ­

τ ύ ρ η σ ε , κα \ άλλοι πολλο\ κ α τ ά 4 8 πάσαν ε π α ρ χ ί α ν . 
Κωνσταντ ίνος ό Μέγας Ι τ η λα' . 
Τ ώ κ' Ι τ ε ι τής αύτοΰ βασιλείας γέγονεν ή π ρ ώ τ η 

Αγία σύνοδος τ ώ ν τ ι η ' αγ ίων Πατέρων τ ώ ν έν Ν ικα ία 
τ ώ ν Βιθυνών , έτει * ν τ : η ' ά π δ τής τοΰ Κυρίου η μ ώ ν 
Ι η σ ο ύ Χρίστου ενανθρωπήσεως **, ά π δ δέ τοΰ τ ιμ ίου 
πάθους κα \ τ η ς ένδοξου αναστάσεως αύτοΰ Ιτε ι 4 · σπε ' . 

Γίνονται οΖν πάντα 4 7 , άπό Αδάμ έως Α'ων-

σταντίνου τον ΜεγάΛον τεΛεντής w , έτη , εωΛ^. Β hlagni obilum anni 5856. 

Ε ο imperanle Lconides , Origenis perversi paier, 
inar tyr ium passus est, e l Hippolytus Romami* 
scripior floruit, e l Gregorius Thaumalurgus c l Cle-
mens Alexaudr inns . 

Anlon inus , filius Scve r i , annis 7. Inier Baias el 
Edcssam interfeclus est. 

Macrinus auno 1. Iuterfectus e s l . 
Anlon i ims Gabalus annis4 . ln ier iecius cs l Roina?. 
Alexauder Mainmaeseannis 13. Occisus esi in agro 

Hoguntiaco. 
Maximit ius annis 3. Aqnileae iriierfeclus est. 
Gordianus annis 6. Laqueo se ipsum suiTocavii in 

A f r i c a . 
Phi l ippus a n i m 7. In bortis T iber ian is hiterfc-

' elns e s U 
Decius anno I, mensibus 3. Occisus es l in Foro . 
Ejws lempore sanclus Babylas Antiocbiac mar-

tyritim s u b i i l ; a l i i quoque p lur imi per diversas 
regiones lest imoii i i im 6dei redd iderun l , nec nou 
septem pueri Epbes i . 

Ga l luse t Volusianus anno 1, mcnsibus 4. 

Valerianuset Galienus annis 15 ; Yaler ianus q u i -
dem in Perside ocoisus esi ,Galienti6 vero Mediolani . 

Claudius anno 1, mensibus 9- S i r m i i obi i t . 
Atirelianus annis 5, mensibus 6 · Novocastri i&-

lerfcctus est. 

Tac i ius mensibus 6. In P o m o inicrfectus est. 

Ejus leinporc S . Gbar i ion confessus est. 
Probus annis 6, mensibus 4. S i r m i i occisus esU 
Garus, cum filHs Garino et Nnnieriano, anuis 2 . 
E t C a r u s quldem in Mcsopulamia v i i am finivit. 

Garhius aulein occisus esl in Tbrac ia oppido Nuiner ia . 
Diocleiianus e l Maxiimanus anuis 20. 
Eo imperanie sanctus Petrus Alexandrinus marty-

rinin passuscs l ; e l a l i i mul l i pe r lo l am provinciam. 

Gonstaiilinus Magnus annis 31 . 

Iinperii ejus anno 20 pr ima sancia synodus san-
c iorum 318Pa i rumNicxas B i i b y i t i x bab i laes i , anno 
post Dominum nostrum Jesum Ghr i s lum i ia tuui318, 
posl venerandam auiem ejtis passionem ei glor io-
sam resurrectionem anno 285 . 

Colliguntur ilaque ab Adam usque ad Constantim 

Τελευτά δέ Κωνσταντ ίνος ετών 4 · ξε ' , ώς φ α σ ι , 
βασιλεύσας έτη λα ' , κ α τ α λ ι π ώ ν υΙούς τρε ί ς , Κ ώ ν -
σταν χ α \ Κωνσταντίνον κα \ Κωνσχάντιον · κα \ έν 
μέν τ ή π ρ ε σ β υ τ έ ρ α ' Ρ ώ μ η Κώνσταν βασιλέα, έν δέ 
τ ή νέα ' Ρ ώ μ η Κωνσταντίνον, έν Ά ν τ ι ο χ ε ί α δέ KOJV-
στάντιον. Ούτος εποίησεν ύ π α τ ε ί α ς δύο. 

Obi t i auiein Gonslanlinus natus ai ino$65, impi ! -
rimii ienens, ut a i u n l , 31 annos, reliiiqucns filiits 
irce : Consiantem, Constant ini imet C o n s i a n t i u m ; 

e i quidem Gonslanlem veteris Roniae regem, C o n -

Maiti innm novse Bonue, Conslanl iuni A n l i o c b i x . Hic 

consul.uus duos confecit. 

" τ ή ς o in . G . Λεονίδης V u l g . I f κακόφρενος J ιι. τού κακόφρ . o m . G . Anas l . baeretici. · · Βαΐων. Βαιών 
" " - • ' ~ · " * - " Γαβαλδς . Jen . ι Gabalus · 

i is i . ; sed Μ α μ μ α ί α ς V . * a M o -
Jcn . Κ α ρ ι ώ ν Goar in ιιι. Sed. A n a s i . inter lleo el Inlarbeo. Έ δ έ σ η ς V . 1 

A u a s l . sed Έ λ α γ ά β α λ ο ς V . Καράκαλλος G . " Μ α μ α ί α ς R . Jeu. Mameas An.i 
γ ο λ τ ι ά κ φ Jen . ' * γ ' ς ^ . Ά κ υ λ ί ω G . · β γ ' . S i r J e n . c l A i i a s l . ; r r l iqni ια ' · sed bic numerus annorum c o m -
puia l ioni non quailral . a e ΓαλΊανός. Vulgo Γαλλιανδς, Γαμανδς R . Γαινδς Jen. 3 7 ιε ' . Ila recle, u l 
; i i i ! ior i i in computatio docet. Vulg . et Anast . Sed coi l . Jcneus. ιβ ' . *· ούν om. G . Jen. , f Γαλ ιανό ; . 
Γ α ι α ν δ ; Η . Γαινδς Jen . 4 β Λ ύ ρ ι λ λ ι α ν δ ς Jen. k l έν Κα ινώ Φρουρίψ έσφάγη V . Φρουρείιρ Jen. 4 1 ούν 
posl μέν add. Jeu . 4 3 κ α τ ά . έ π \ Υ. u έτους Jcn . 4 8 έναν'θρωπίσεως R . 4 8 Ι τ η R . Jcn. 4 7 ούν δ μ ο ύ τ χ 
π ά ν τ α JCII. 4 8 τελευτής o iu . Υ. mortem Anast . 4 8 ε τών . έτος G . 
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l l i posl Consta i i l in i i in regnaverunl anuis 2 4 . Α Ρυτοι μ ε τ ά Κωνσταντίνον έβασίλευσαν Ετη κδ\ 

Ίουλ ιανδς Ι τ η β' . Έ σ φ ά γ η έν Περσίδι . Julianus annis 2 . Inicrfectus esi iu Pcrs ide . 
Jovianus mcnsibus 9. 

Valcnlinianus Magnus|M Yalens frater ejus annis 
fO, niensihiis 9 . 

S « b Valenlc snncius Dorolbeus, ab Ar ian i s 
Alexanriripj in Cyuegio feris objcclus, inar iyr ium 
passus «?si. 

Graiiauus ei Valeui in iani is Jun io r , i i l i i V a l e n l i -
n ian i , e i cum eis Tbeodosius Magnus annis 16. 
Consulalus 5. 

Anno Iiujtis impera 'oris secundo Synodtis, s a n -
ctortim 150 Palrutn Constaiuiuopoli babila est se-
cunda. 

Arcadius e l l lonor ius filii ejns aunis 13, mensi . 
b:»s 3. 

Theodosius Junior annis 42, tueiisibiis 6. 
Eo impcraiile synodiis lerl ia sauciurtim 200 P a -

Irum Epbesi babila es i , et a l lera , praedaloria* cui 
pr .Tfuil impius Diosconis . 

Maicia i ius c l Pulcber ia annis. 7. 
S ib co quaria sancla syitodns sanciorum 630 

Ρ-ιίπιιι ι Gbalccdone babi la c s i . 
Leo Magiius aimis 16. 
Leo Minor , per unum annuiii cum patre cum 

r<*gna$sel, obii t . 

Zeno aunis 17. Cnm [lyranno] Basijisco annis 2 . 
Auavas ins anuis 27, mensibus 4. 
J<i<(iiius Tbrax annis 9, meiisibtis 3. 

Ji ist iniainis Magnus annis 38, dicbus 7. ( 

S-ib qtiosancla lynodiisCoJislanlinopoIi babila e>». 
Jus l imis , i i l i i is sororis J t is i i r . iani , anu<s 12, nicn-

sibus 11, diebus 20. 
IIujus imperii antw teptimocompleia esi umisancli 

Pa*chttlh periodua annorum 532, ex quo Domimts 
noster Jetus Chrittu* cruci affixut ett, \nd\cnone 6, 
anno α mundo condiio 6065. 

Tihcriue annis 5. 

Manricius annis 20, mensibus 4. Occisus est. 

Phocas antiis 8. Occisus es i . 

Heraclius aiinis 31 , uua ci i iu i i l io suo. 

Ilnjtis i inperi i anno ler l io Chosroes Persa Komanne 

ii i t ionis parieui pluri inam subegil . Hierosolyma 

Ίουβ ιανδς μ ή ν α ς θ ' . 

Ούαλεντινιανδς ό Μ έ γ α ς κ α \ Ούάλης · · δ αδελφός 
αύτου Ι τ η ι', μήνας θ ' . 

Έ π ί Ούάλεντος έ μ α ρ τ ύ ρ η σ ε ν δ Αγιος Δωρόθεο; έν 
Αλεξάνδρε ια θηρίο ις βορά παραδοθε \ς έ ν Κ υ ν η γ ί ω 8 1 

ύπδ 'Αρειανών 

Γρατ ιανδς χ α ί Ούαλεντινιανδς δ Νέος , υιοι Ούαλεν-
τ ιν ιανού , χ α ί σύν αύτοίς Θεοδόσιος ό Μέγας 8 8 έτη 
ι ς ' . ϊ π . γ " " . 

"Ετει β' τ ή ς τούτου βασιλείας ή δευτέρα σύνοδος 
τών έν Κωνσταντ ίνου πόλε ι ρν' Αγίων Πατέρων γέ­
γονεν . 

Ά ρ χ ά δ ι ο ς χ α ί Ό ν ό ρ ι ο ς 8 8 υΙο\ αύ,τού έτη ιγ ' , μή-
Β νας 8 8 γ ' . 

Θεοδόσιος δ Νέος έτη μ β ' , μ ή ν α ς 8 7 ς-'· 
Έ φ * ού ή έν Έ φ έ σ ω 8 8 τ ρ ί τ η σύνοδος τών σ' αγίων 

Πατέρων γ έ γ ο ν ε χ α \ ή δευτέρα , ή ληστρική 8 , , f c 
έξήρχεν δ δυσσεβής Διόσχυρος. 

Μαρχ ιανδς χ α \ [Πουλχερία Ι τ η € 8 ζ \ ] 
Έ φ ' ού ή έν Χαλχηδόνι τ ε τ ά ρ τ η 8 1 Αγία σύνοδος 

τ ώ ν χλ' α γ ί ω ν Πατέρων 8 8 έ γ έ ν ε τ ο . 
Αέων δ Μ έ γ α ς έτη ι ς \ 
Λέων δ Μικρδς συμβασιλεύσας τ ψ π α τ ρ ί έτος Ι ν 8 8 

τ ελευτα . 
Ζήνων Ι τ η ιζ ' . Μετά Β α σ ι λ ί σ χ ο υ 8 4 [του τυράννου] β'. 
Αναστάσ ιος Ι τ η κ ζ \ μήνας δ' . 
Τουστίνος ό θ ρ ^ ξ Ι τ η θ ' , μήνας γ ' . 

^ Ίουστ ιν ιανδς δ Μέγας Ι τ η λ η ' , η μ έ ρ α ς ζ ' . 
Έφ* ού ή έν Κωνσταντίνου πόλε ι γ έγονενάγ ία σύνοδος. 
Τουστίνος, ό άνεψιδς Ιουστ ι ν ιανού , Ι τ η ιβ ' , μήνας 

ια ' , η μ έ ρ α ς χ' . 
8 8 Τφ ζ' έτει τής τούτου βασιλείας έΛληρωΙι} 

κύκλος εϊς τού άγιου Πάσχα ετών έζότε 
ό Κύριος ημών Ιησούς Χριστός 8 8 έσταν-
ρο>θη, Ιτδικτ. 6 7 ς \ έτους άαό κτίσεως κόσμου 

Τιβέρ ιος Ι τ η ε'. 

Μχυρίχ ιος Ι τ η χ ' , μήνας δ'. Έ σ φ ά γ η . 
Φωκάς Ι τ η η ' . Έ σ φ ά γ η . 
Η ρ ά κ λ ε ι ο ς Ι τ η λα' μ ε τ ά τού υίού αυτού . 
Τ ψ τ ρ ί τ ψ Ι τε ι τ ή ς αυτού 6 8 βασιλείας ό Πέρσης 

Χοσρόης 8 9 πλείστον τής . ' Ρ ω μ α ί ω ν ^παρέλαβε πο-
vastavi l : sancta loca combussil e l populi luu l i i lu ρ λ ι τ ε ί α ς · ε π ό ρ θ η σ έ τ ε τ ά Ι εροσόλυμα κα\ τούςαεβα-
iliitein iinmt»nsam euin Zacbaria palr iarc l ia el pre- σμίους τόπους ένέπρησεν * κα \ π λ ή θ η λ α ώ ν 7 8 ^ " 
rioso crucis Jigno egi l caplivam e i in Pcrsidein αλώτευσε 7 1 σύν τ ψ π α τ ρ ι ά ρ χ η Ζ α χ α ρ ί α και τοίς τι · 

8 8 A d d m i l cx Anasiasio κα\ μήνας , μτ,νας V . < ujus leclionis ία codic« Je»». nitlja vestigia. 
8 1 κ υ ν η γ ί ψ rocle J cn . κυνηγεί^) G . κυν ι γ ίψ Β . 8 1 Ά ρ ε ι α ν ώ ν recle Jen. o\ AUJISI. 'Αγαρηνών V. 'Αγα-
ρινών Β . * 8 8 ό μ έ γ α ς om. G . e i ύ π . γ ' . l l a Jen. L e r i . vulg . κα\ μ ή ν α ς γ ' , a l i i π γ ' , Scauger μ γ ' . 8 8 Όνώρ.ος 
J»MI. 8 8 κα\ μήνας V . 8 7 και μήνας G . 8 8 ού έν Έ φ έ ο ψ ή G 8 8 A r l i c u l u m ή anlo ληστρ ική o m . G . 
iMces οι editiones onines Μαρκιανδς κα \ Ούαλεντινιανδς κ θ ' . — A n a s l . ι Marlianus el Valenl i i i ianu§ aun.XIX.» 
Qu:c qnidr in lectio luillomodo L i r r i pob-st. E i c i i i m Tbeodosium in imperio non soouii snni Marcianus ^ 
\ a lc i i l iQianu8 ,qu i i i l i imi i s lunc lemporis Boiuan imperabal , sed Marcianns ol P u l i l i«ria, roguantes aunos 7. 
Purro iMime-rus 26 r in» roii ipulaltoiic ani iori im sub J-isiino facia, plane cn iu i l i a r i npqnit, immcriis aii-
lem verus 7, iioglcciis iiiupsibiis. onmiiio quadrat. E r ro r procul dubio perveiustus. f l Χαλχηδόνι τετάρτη 
ie«». e l A u a s l . Χαλχηδόνι V . 6 8 Πάτερων αγ ίων Jen . Β . Λ 8 έν έτος Jeu. 8 k τού τυράννου Βασιλίσκου Ji* 
τούΒασ ιλ . τ . τ υ ρ . Ο . Apiu l A n a s i . τού τυράννου abesi. Hincba3C ve rba^marg ine in Ifxlum irivpsisse pmb--
bile l i t . 0 3 Ni i i i ic tus bic i*xacie cnmplclur , si omissis ineiisibus si i igulori i i i i impernlorum imperii lanluni 
anni nitmpranlur. C f t ό Χρίστος Je«i. 1 1 ινδικτιώνος Jen . 6 8 αυτού, τούτου. Jen. 6 9 Χοσρώης w> 
? 0 >αών. >3Cwv J·;'.ι. 7 1 ή ν ; / . 7 * » ώ τ : υ 7 · JPI». ή / α μ α λ ώ τ ε σ ε ν Β . ήχμαλώτησεν G . 
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μ ί ο ι ς ξύλοις κα \ ε ί ς Περσίδα κ α τ ή γ α γ ε ν · Ιτει δε Α dednxit. S<id atmo ejus dnoilccinio 9 cum Chosroee 
αύτοΰ ιβ ' , Χοσρδης 7 8 δ Πέρσης ά ν η ρ έ θ η , κα \ ή 
α ι χ μ α λ ω σ ί α άνεκλήθη , κ α \ δ ζωοποιός σταυρδς το ι ς 
Ιδίοις τ δπο ι ς ά π ο κ α τ έ σ τ η 7 8 άνεγερθε ίσ ιν . 

Τότε καϊ οί Σαρακηνοί ήρξαντο τής τον παν­
τός έρημώσεως τφ ,ςρκς' Βτει, Ινδικτ. n £\ 

Κ ω ν σ τ α ν τ ί ν ο ; 7 8 6 υ ίδς αύτοΰ έτη κ η ' . 
Ούτος έν Σ ικελ ία άνηρέΟη. 
Έφ* ού τδ πλε ίστον μέρος τ ή ς π ο λ ι τ ε ί α ; ύ π δ Σ α ­

ρ α κ η ν ώ ν έ ρ η μ ώ θ η . 
Κωνσταντ ίνος εγγονός Τ* Η ρ α κ λ ε ί ο υ έ τ η ι ζ ' . 

I Έ φ * ού τδ Βυζάντιον ύ π δ Σ α ρ α κ η ν ώ ν 7 7 έπολ ιορ -
κ ή θ η 7 8 · κα \ ή ς*' σύνοδος τφ ιγ ' έτε ι αύτοΰ γέγονεν 
έν Κωνσταντ ίνου πόλο ι, κα\ κατά Σαρακηνών ή ν δ ρ -
αγάΟησε κωλύσας αυτούς τ ή ς κατά 7 8 Τ ω μ α ί ω ν εφ­
όδου κα \ πτοήσας 8 8 αυτούς ίκανώς , 

Ίουστινιαν&ς δ υίδς αύτοΰ £τη ι ' . 
Λεόντ ιος ί τ η γ ' 8 4 . 
Τ ι β έ ρ ι ο ς , [δ] κα \ 8 8 Ά ψ ί μ α ρ ο ς " , έ τη ζ \ 
Ίουστ ι ν ιανδς τδ δεύτερον ετη ς ' . 
Φ ί λ ι π π ο ς , [ό] κα ι Βχρδάν ιος , έτη β' . 
"Αναστάσιος , [δ] κα \ Α ρ τ έ μ ι ο ς , έ τη β ' . 

Θεοδόσιος έτος α' . 

Α έ ω ν ό "Ισαυρος έτη κε ' , μ ή ν α ς γ ' , η μ έ ρ α ς ιδ ' . 
Κ ω ν σ τ α ν τ ί ν ο ς δ υ ΐδς αύτοΰ έτη λ δ \ μ ή ν α ς β', 

η μ έ ρ α ς κε ' . 
Λ έ ω ν δ Χ ά ζ α ρ ι ς έτη ε ' . 
Κ ω ν σ τ α ν τ ί ν ο ς , δ υΐδς αύτοΰ , σύν τ ή μ η τ έ ρ ι αύτοΰ 

Ε ο ή ν η Ι τ η ι ' , μήνας β', η μ έ ρ α ς β' . 
Τ ο ύ τ ω ν έτει όγδδψ γέγονεν ή έν Ν ικα ία τδ δ ε ύ τ ε ­

ρον σύνοδος τών 8 4 τν ' α γ ί ω ν Πατέρων . 
Κωνσταντ ίνος έ τ η ς \ μήνας 0' 8 β , ή μ ε ρ ο ς η ' . 
β ι ρ ή ν η , ή μ ή τ η ρ αυτού , έ τ η ε' , μ ή ν α ς β', ή μ ε ­

ρ α ; ιβ ' Μ . 
Ν ικηφόρος , έ τη η ' , μήνας Ο'. Έ σ φ ά γ η έν Βουλ­

γ α ρ ί α . 
Σ τ α υ ρ ά κ ο ς , δ υίδς αύτοΰ , μ ή ν α ς β' 8 7 . 
Μ ι χ α ή λ , δ 8 8 γ α μ β ρ δ ς αύτοΰ , έτος έν , μ ή ν α ς θ' , 

η μ έ ρ α ς ια ' . 

Λέων δ 8 8 Α ρ μ έ ν ι ο ς έτη ζ ' , μήνας ε ' , η μ έ ρ α ς ι β ' 8 8 . 
Έ σ φ ά γ η έν τ ψ π α λ α τ ί ψ έν τ ψ ναψ τ ή ς π α ν α γ ί α ς 

Θεοτόκου. 
Μ ι χ α ή λ άλλος έτη η ' , μήνας θ ' , η μ έ ρ α ς θ' 8 1 . 
Θεόφιλος, δ υίδς αυτού , έ τ η ιβ ' , μήνας γ ' , η μ έ ­

ρ α ς κ ' . 
Θεοδώρα δ μ α τ ψ υ ΐ ώ α υ τ ή ς 8 8 Μιχαήλ έτη ιδ ' , 

μ ή ν / α ' , η μ έ ρ α ς κβ ' . 

Μ ι χ α ή λ μόνος έτη ια ' , μήνα α', η μ έ ρ α ς Ο'. Έ σ φ ά γ η 
έν τ ώ π α λ α τ ί ψ τοΰ αγ ίου Μάμαντος 8 ί . 

8 » Βασίλειος. 

Persa β medio Subbtus es*el, revncati sunl capl iv i 
e l v ivi i ica crt ix, locis suis i r pa r a l i s , rcposita est. 

Tunc lemporis ev.am Saraceni omnia vattare cape-
runl, anno 6126. Indicl. 7. 

Guuslai i ini i is ejus iil ius auiiis 28. 
Jlic i a S i c i l i a de medio sublaius est. 
Ejus leutpore civi tat is pars maxima a Saraceoif 

vaslaia e s i . 
Gonsianlioi is l l e r ac l i i nepos annis 17. 
Eo imperaule Byzatnium a Saracenis obscssum 

e s l ; e t amio ejus decimo le r i io syuodus sexia 
Gons ianl i i iopol i babi ia est. Idem Saraceuis, tie in 
Romanos flnes exciirrerent, repressis e i ar inurum 

^ v i perterrefaciis, for i i le r ubiqiie segessit. 
ius l in iah i i s ejus Oliusaunis 10. 
Leontiue annis 3 . 
T i l i e r ius , qui e l iam Apsimarus annis 7. 
Jusl i i i ia i ius secundo anuis 6 . 

Pbi l ippus , qui e l iam Bardanius, anuis 2. 
Anastas ius , qui etiam A r i e m i u s , antiis 2. 
Tbeorfosius anno i . 

L e o Uaurus annis 2 5 , mensibus 3 , diebus 14. 
Constantinus ejus Olius annis 34, uiensibus 2, 

diebus 25 . 
Leo Cbazarius annis 5. 
Constanlinus ejus fllius, c u m inatre Irene annis 

10, mcnsibus 2 , diebus 2 . 
£ Horuin anno octavo babila esl Nicseae, sanctorum 

350Pa t ru in synodussecunda. 

GoiiJ lanl inus annis 6, mensibtis 9, d iebus8. 
Irene, ma ie r ejus, annis 5, nfensibtis2, diebus 12. 

Nicephorus annts 8 , mcueibus 9. Occisus es l m 
Bulgar ia . 

Siauracius , ejus i l l ius , mensibiis 2. 
Micbae l , ejus gener, anno 1, mensibus 9, d ie-

bus I I . » 

Leo Armeuius annis 7, roeueibue 5, diebiis 12. 

Iuaede sancliesimae Deipara», qnae est iu palai iu , i n -

terfoctus e s i . 

Micbael a l ier auiiis 8, uiensibus 9, diebus 9 . 

Tbcopbi lus , ejus filius, annis 12, , niensilms 3* 

D diebiis 20 . 
Tbeodora una ct imfi l io Micbaelc annis 14, menso 

1, diebus 22. 
Micbael solus annis 11, mease 1, diebti* 9. Ιιι 

palaiio S . Maiuantis d ic lo occisus est. 
Basi l ius . 

T l κατέστησαν Jen. ά π ε κ α τ ί σ τ η άνεγέρθησιν Β . M ίνδικτιώνος Jeu. 

8 t γ ' . Β'. J«:II. et A n a s l . ; sed ι' V . 8 8 leg. ό κα ί . Becte A n a s l . qui et. 8 8 'Αψήμαρος U , 
" * " δ e l 0 diictus baud rara inier so s i i u i l l i i n i . 8 8 ή μ έ -

T t Χοσρώης Jt*n. T J - , , 
Κ ω ν σ : α ν τ . G . T * δ Ικγονος Jen. 7 7 ύ π δ Σαρακηνών οιιι . G . 7 8 έπολυορκήθη Jen. ^ κ α τ ά otu. 
8 8 ττ^ωήσας Κ. 
s % τ ώ ν o m . V . 8 5 μήνας δ' A n a ^ l . Beg . L i t t e ra r i im δ . 
ρας S' V . diei 7. An;»si. L i l t e r a i ' figura, ubi i i i in ioror i i i i i vio»s g e i i l , i u codice Jen. valde assi i inlalur 
Htlef.c ζ , a qua liaud r.tro i inmiis i puuclis diiobus siipcrnc posiiis dis t inguilur . Inde inimcroriiin 2 , · 
e i 12 fac«lis pc r in i i i a i i» . β Τ μήνας β'. Auas t . mens. ν ι ι ι . 8 8 δ om. V . 8 8 δ οιιι. V . 8 8 ιβ ' . A n a s l . X V . 
8 1 ή χ έ ρ α ς θ' om. V . Anast . om. e l dies e l menses. 8 1 αυτής oni . V . 8 8 έσφάγη έν τ ψ π α λ α τ ί ψ το«4 
αγίου Μάμαντος οιιι. i e n . Exytant ap. Anas t . e v addil £τη Jen . 
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A P P A R A T U S C H R O N O L O G I C U S . 

ANNORUM MUNf)! BREVIS COHPDTATIO. 

ColHguntur ann'% ul sequitur. Α 
A b Adam usque ad i l i luvium anni 2242. 
Α (liliiviuauteni usque ad lu r r i in Nebrolb 

anni 525. 
Α l u r r i aulem aedificala ueque ad v ic t i -

marum Abrabas dimidiatioiies anni 425. 
Α v ic i imis aulem dimidiatis usque ad 

obiiuin Abrabae a imi ' 76. 
Annorum summa 3268. 
9 8 έτη οιιι. V . 8 8 Νευρώθ G . · Τ του "Αβράαμ τ ώ ν 

viota : c Α lur re auiein, usquead finem Abrabas anni 

Συνάγονται τά έτη 9 9 ούτως, ώς νποτέταχται. 
"Απδ 'Δδάμ ΐως του κατακλυσμού Ι τ η ,βσμβ'. 
"Απδ δέ τού κατακλυσμού έως τ ο ύ πύργου Ν: 

6ρώθ , β έτη φκε ' . 
Ά π δ δέ τού πύργου έως τών διχοτομημάτων το* 

Α β ρ α ά μ 9 1 Ι τ η υκε ' . 
"Απδ δέ τ ώ ν δ ι χ ο τ ο μ η μ ά τ ω ν έ ω ς τού τέλους 

Α β ρ α ά μ έτη ο ς \ 
Όμού έτη ,γσζη'. 

δ ι χοτομημάτων Jen . 8 8 , 8 8 Hxc apud Anasl . brc-
D l . ι 

II. 

ΓΕΝΕΑΛΟΓΙΑ ΟΥΑΑΕΝΊΊΝΙΑΝΟΥ ΤΟΥ ΜΕΓΑ ΑΟΥ · 

Ούτος γεννςί 

ΓΡΑΤΙΑΝΟΝ 
βασιλέα · . 

ΟΥΑΛΕΝΤΙΝΙΑΝΟΝ 
βασιλέα. 

κ α ί ΓΑΑΑΑΝ γυναίκα 
ΘΕΟΔΟΣΙΟΥ τού Μεγάλου. 

Τούτου 
έ τ ε ρ α γ υ ν ή ΠΛΑΚΙΛΑΑ ·. 

έ ξ ώ ν 

ΠΛΑΚΙΔΙΑ γ υ ν ή 
ΚΩΝΣΤΑΝΤΙΝΟΥ 

κα ί 
ΟΥΑΛΕΝΤΙΝΙΑΝΟΣ 
ό βασιλεύς έν ' Ρ ώ μ η . 

Ούτος δ Ούαλεντινιανδς εξάδελ­
φος ών Θεοδοσίου τού Νέου έλαβε 
γυνα ίκα θυγατέρα αυτού Εύδο-
κ ίαν , ήν ήχμαλώτευσε Γ η ζ έ ρ ι -

ΑΡΚΑΔΙΟΣ 

ΘΕΟΔΌΣΙΟΣ 
δ νέος 1 0 

I 
ΕΥΔΟΚΙΑ γ υ ν * 

Ούαλεντ ιν ιανού 1 *. 

ΠΛΑΚΙΔΙΑ κα\ 
ΕΥΔΟΚΙΑ. 

κα\ 

(ΠΟΥΛΧΕΡΙΑ) 

ΟΝΟΡΙΟΣ. 

ΠΛΑΚΙΔΙΑ γ υ ν ή Όλυβρί* 
βασιλέως ' Ρ ω μ η ς 

Κα \ ΕΥΔΟΚΙΑ ήν έλαβιν 
Όνόρυχος υίδς Γηζερίχου £η· 
γδς Ούανδάλων. 

Έ ξ ών ΙΟΥΛΙΑΝΑ " , ή κτ ίσασα τδν άγ ιον 
Πολύευκτον, γ υ ν ή 'Αρεοβίνδου t 9 . f 

"Εκ τούτων έτέχθη ΟΛΥΒΡΙΟΣ, άνήρ Ε ίρήνης , θυγατρδς Μάγνας , αδελφής "Αναστασίου βασιλέως. 
Έ ξ ών έγεννήθη ΠΡΟΒΑ γυνή Πρόβου. 
Καί έκ τούτων ΙΟΥΛΙΑΝΛ γ υ ν ή Αναστασ ίου . 
Έ ξ ώ ν ΠΡΟΒΑ γυνή Γεωργίου \Λρεοβίνόου,*κα\ ΠΛΑΚΙΔΙΑ γ υ ν ή Ι ω ά ν ν ο υ τ ο ύ έ π ί κ λ η ν ι % Μουστάκων^. 

8 Ιιι codicc Jenensi posl Γρατιανδν βασιλέα addilur έξ ών , eed nomina seqiinmur n i i l l a . — 8 TII«H>-
<ln*ii uxor a h « r a Plaei l la iu edil ionibus V u l g . d i c i lu r Πλακιδία, apud Lambeciutn Πλακιδία ορθόδοξο;. 
1 0 V t i b a : Θεοδόσιος δ Νέος. Πουλχερία iu Cod . Jeu . legmiluc in hunc inodiiin Θεοδόσιος f Πουλχερίας ό 
Νέος . Unde palei Πουλχερίας c margine in lextum venisse. 1 1 Ευδοκία γυνή Ούαλεντινιανού. Cod. Jen. 
Ευδοξία γ υ ν ή Ούάλεντος · apud Lambeci i im verbis bis plane omissis s i ibs l iuaa suni sequeulia : Πλι· 
κ ιδ ία καί Ευδοκία, q u x , quamvis per se ferri possunt, ex scholiis fal$a convincunlur , in quibus singub 
tabiiloe i iomiiia exp l i i a i i tu r . Bel imia apud Lai t ibecium, l i r e i in rebns ipsis diversilas n i i l l a , aliam babeni 
formam. 1 8 Έ ξ ών Τουλιάνα. Έ ξ ώ ν Πλακιδία J e n . e i e d i i l . V . sed Έ ξ ών έγεννήθη Τουλιάνα Lauibec. 
1 1 "Αρεοβίνδου sec. loco. 'Αρεόβινδος Jen. L a m b . " τδ έπ ίκλην Jen. Lan ib . Rel iqua uon inoror. 
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Ά π δ δέ τοΰ Α β ρ α ά μ δ ω ; τής εξόδου τ ώ ν υιών Α A b Abrabain 

Ι σ ρ α ή λ Ι τ η υλ' . 
Ά π δ δέ τ ή ς εξόδου έως τής 1 οικοδομής ναοΰ · 

Κ υ ρ ί ο υ έτη 1 ψνζ'. 

Ά π δ δέ τ ή ς οίκοδομής τοΰ ναοΰ έως τ ή ς α ί χ μ -
α λ ω σ ί α ς έ τη υ κε' . 

9 Ο μου έτη £ωπ'. 
Ά π δ δέ τ ή ς α ι χμαλωσίας έως Αλεξάνδρου έτη 

τ ι η ' . 

Ά π δ δέ του 4 Αλεξάνδρου έως Χρίστου » έ τ η τ γ \ 

Όμοΰ έτη βφ'. 
Ά π δ δέ Χρίστου έως Κωνσταντίνου τοΰ Μεγάλου 

έτη τ ι η ' · . 

Ά π δ δ έ Κωνσταντ ίνου έως Θεοφίλου Ινδικτ. ε', 
έ τ η φ λ ' . 

Όμοΰ έτη ,ςτν* Τ . 

1 Ι τ η o m . Jen 

auiem usque ad ex i i i im 
filiorum Israel auni 

A b exi lu amem usque ad xdif lcatum 
templum Douriiii anni 

A b a i J i fka io aulein templo tisquc ad ca-
p l i v i u i e n i anni 

Annorum $umma. 
Α capt iviute autem usque ad A l e x a n -

driun auni 

A b Alexandro autem usque ad Jesu Do-
niini nosir i tempora anni 

Annorum summa. 

Α Cbr i s lo autem usquc ad Constantinnm 
Maguum anui 

Α Consiautino auieni usque ad Theophi-
B lum i n d i c l . 5 ; anni 

Summa annorum. 

1022 

430. | 

757. 

425. 
1880. 

318. 

303. 
5500. 

318. 

530. 

6350. 

τοΰ om. Jen. * Χρίστου , τ ώ ν χρόνων ' ίησοΰ τοΰ • τ ή ς om.jJen. • ναοΰ. οΓκου V . 
Κ υ ρ ί ο υ η μ ώ ν V . _ · Ά π δ δέ τ ή ς παρουσίας Χριστού τοΰ αληθινού θ ε ο ΰ Γ ή μ ώ ν έως Κωνσταντίνου τοΰ 
π ρ ώ τ ο υ Χριστ ιανών βασιλέως έτη τ ι η ' V u l g . * ,ς-τν* Jenens., cni coJiccs Anaslash pluree e i Scaliger 
biiflTragauUir , τ τ μ η ' Υ. 

II. 

GENEALOGIA VALENT!N!AM BIAGNI. 

H i c genuil : 

G U A T I A N U M 
iu ipe ra lo rc i i i . 

Y A L E N T I N I A N U M II 
iniperatorein. 

e l G A L L A M nxorein 
T U E O D O S I l M. 

Hiijus 
uxor al ia P L A C I L L A 

ex quibns 

P L A C I D I A oxor 
C O N S T A N T I N l 

et 
V A L E N T I N I A N U S III, 

imperalor Romae. 

• 

H i c Valentiuianus couso-
%r'u\\ sui Tbeodusii niiuo-

is filiani , Eiidociam , 
ixorem duxit , qnam ca-

pl ivaiu abegii Gizer ic i ts . 

A R G A D I D S 

T H K O D O S I U S II 
iniuor 

ei H O N O B I U S . 

C l i i 
nia 

E U D O G I A nxor 
Valenl iniani 111. 

P L A G l O I A el 
E U D O C I A . 

( P U L C H E R I A ) 

P L A C I D I A uxor O l y b r i i , i m -
peraloris Romaui . 

Et E U O O C I A , quam uxnrem 
dux i i Honorious, Olius G i x e -
r i c i , Vandaloruni regis 

Ex quibtis J U L I A N A , q n x r o m l i d i l 
sai icl i i in Polyei ic lum : uxor Areub ind i . 

E x his nattis esl U L Y B B I U S , r.iairimouio junclus Ircna», Aliae Magna», sorori Anasiasi i regis 
E x his prognala ost P R O B A , Probi uvor . 
E l ex bis J f J L I A N A , uxor Atiastasi i . 
E x his P R O B A , uxor Georgii Areobindi ct P L A C I D I A uxor Joannis* cognouiiuc Musiaconis . 

* Genealogiae Yalent iniani erfores alque coiumenla i n editionibus Nicepbori omnibiis , ne uovissima qtii-
dcinexcepta, repetilos, jain pridem deiexi l Lainbecius, in Comiiient . de B i b l . Gaes. V U K J . II. p . 250 ss. Idem 
ex anuquo codicc meiubranaceo mauuscriplo b ib l . Vindobona,1 nliain proposuii mullo p r ^ s l a n i i o r c i n . Sed 
prinsquam Lambec i i l iber in iuaiinf nosiras vcuerat, codicis Jei i f i is is ope baec Valenl imani genealogia 
j.ain in eam, qtia coi ispic i lur , a nobis redacla esl fonuaiu ; muiaio posiea nonniei uno nomiiie Lattibecii ex 
auctori lale. Examii ie euim ins l i i i i io edocii ainiius errot es niaxiinos iudo ortos esse, quod vel i c r i b * vel 
edi loresscbolia , expl ic . i ion is oausa margini ascripia , labulae ipsi iujt i i ixerinl. ScholiabaiC Itlleris minoribus, 
quo facilitis a genealogia ipsa disliugni possini, imprhiieuda curavi inus. Qui errore? edi i io i ium uuo 
oblutu pei lus l ra te velint, adeaiil Lambeci i Iibruui I. 1. Apud Gamerarium e l Goul i i i in lo i iu t labulae ne 
veatigiuiu qii idem exs la l . In Auaeia&ii recenlioribiis cdil ionibus desunt omnia a verbis inde : έξ ών Ι ο υ ­
λία να ή κτ ίσασα , κ . τ . λ. Qua? curvis liueolis sigiiaviiuus, iucodicc Jcnensi ab eodera quidem, quo rel iqua, 
6criba, »ed ai ia i i icuto nigriore serius addita videntur. 
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coepta, ti ex uno antiquo termone varia loqnendi ge- Α λεντφ. Έπϊ τούτου ή πνργοποιία συνέστη χαϊ 
tiera deducla, et per gentet singulas linguarum d/-

vsrsitai enata est, ul divina Scriptura teslalur. 

A l vero posi Phalec Ragati annis 155 nalus ge-

ntiit Serucb. 
Serut l i annis 157 nalus genuil Nacbor . 
N a i b o r , amits 79 nalus gentiil Thara . 
Thara annis 70 nalus geuui l Abra l i am. 
Ab Adam uaqae ad Abraham ex Sepiuaginla cal-

culis anui 3 5 2 4 puinulur. Α dilnvio aulem usque ad 
Abrahnm anni 1082. 

Ahraham annum agens 75<livino oraculo e i facla 
ipsi promissione dignus habilus est. Α qua usque 
ad inigralioncm ex jEgyplo anni 450 dect irrunl , 
ex Apostoli lesl imonio dicentis : FiBtlus a Deo sati- Β 
ci lutn , quae posi 430 aimos f ac l ae s l l ex , nori in l l r -
muui reddit, lollendo prumissionem. E l ipse in Exodo 
«•oncinit Moses, in his quse s c r i b i l : l l ab i l a i i o anletii 
l i l iorum h r a e l , qua liabitaveriml in jfegyplo et in 
terra Chanaau, ipsi et palres eorima ,.tmii s imi 450. 
Per paries i l a col l igui i l i i r : 

Abrabain aimo wlai is 100 genui l Isaac. 
Isaae auno ailatis 60 genui l i a cob . 
Jacob annoaciatis 87 g e n n i i L e v i . 
LeYi aniio sclatis 49 genuit C a a i l i . 
Caalb atuio aetaiis 60 gemnt A m r a m . 
A m r a m amiu a?ialis 70 geimil Mosen. 
Moses amiosDlatis 80 ex /Egypiopopulum eriucit. 

Annorum iiaque univeriorum ab anno primo Abra-
ham nd pro[ectionem ex yEggplo numerus e$l 502. 
1 5 0 5 . ] 

Λ diluvio aulem 1587. 
Ab Adam vero, tecunium Septuaginia inlerpreies, 

anni numeranlur 1689, secundum alio$ 5829. 
Poshnodo auiem praefuil populu Moses iu deserio 

auiiia 40. 

Jesus Nave antiis 27. 
Seniores auni8 23 . 
Alienigeua: aunis 8. 

άπό μιάς τής πάλαι διαλέκτου πολυφωνία γέγονε 
κα)·ή καθ" έκαστον έθνος τών γλωσσών διάφο­
ρα ' 5 , φησϊν ή Θεία Γραφή. 

Μετά δέ 1 8 Φαλέκ ' Ρ α γ α ΰ γενόμενος ετών ρλε ' 
γεννά τδν Σερούχ . 

Σε ρου / γενόμενος ετών ρ λ ζ ' 1 7 γέννα τδν Ν α χ ώ ρ . 
Ν α χ ώ ρ γενόμενος ετών οθ' γεννοί τδν θ ά ρ α ι β . 
β ά ρ α 1 8 γενόμενος ετών ο' γενν£ τδν Α β ρ α ά μ . 
Όμού 8 0 άπό Αδάμ έως Αβραάμ κατά τους & 

έτη ,γτκδ'11. Από δέ τού κατακλυσμού έως τον 
* Αβραάμ έτη ,απβ'. 

"Αβραάμ έβδομηκοστδν π έ μ π τ ο ν έτος ά γ ω ν θε ίου 
χ ρ η σ μ ο ύ " 8 8 άξιούται κα\ τής πρδς αύτδν γ ε ν ο μ έ ν η ς 8 8 

ε π α γ γ ε λ ί α ς . Ά φ* ή ς έ π \ τήν διά Μωύσέως έξ Αι ­
γ ύ π τ ο υ πορείαν γ ίνονται Ετη υλ', ώ ; κα \ ό Α π ό σ τ ο λ ο ς 
μ α ρ τ υ ρ ε ί λέγων · Διαθήκην [προκεκυρωμένην 8 4 J ύ π ό 
τού θεού 8 8 ό μετά υλ' έτη γ ε ν ό μ ε ν ο ; 8 8 νόμος ο ύ κ 
άκυροι ε ίς τδ καταργήσα ι τήν έ π α γ γ ε λ ί α ν · κα\ α ύ ­
τδς έν 'Εξόδω σ υ ν ά δ ε ι " Μ ω ϋ σ ή ς έ ν οΤς φ η σ ι ν Ή δε 
κατοικησις τ ώ ν υιών Ι σ ρ α ή λ , ήν κατψκησαν έν 
Α ί γ ύ π τ ψ κα\ έν γ ή Χαναάν , αύτο\ κα \ οί π α τ έ ρ ε ς 
αυτών , έτη υλ' . Κ α ί κατά μέρος δέ ούτως έ χ ε ι . 

Α β ρ α ά μ γενόμενος ετών ρ' γεννά τδν "Ισαάκ. 
Ί * α ά κ γενόμενος ετών ξ' γεννφ τδν Ί α κ ώ € . 
Ι α κ ώ β γενόμενος ετών π ζ ' γ εννά τδν Λευΐ . 
Λευΐ γενόμενος ετών μΟ' γ ε ν ν £ τδν Κ α ά θ . 
Κ α ά θ γενόμενος ετών ξ' 1 8 γεννοί τδν Ά μ ρ ά μ * · . 
Ά μ ρ ά μ γενόμενο ; ετών ο ' 8 8 γεννά τδν Μ ω ϋ σ ή ν . 
Μωύσής γενόμενος ετών π ' εξάγε ι τδν λ α δ ν έξ 

^ Α ι γ ύ π τ ο υ . 

Συνάγεται ούν 8 1 τά πάντα, άπό μέν πρώτον 
έτους Αβραάμ έπϊ τήν έξ Αϊγύπτου πορείαν **9 

έτη φβ' [φε ' . ] 
Άπό δέ τού κατακλυσμού έτη 8 8 Αφπζ* 
Από δέ 'Αδάμ, κατά τούς Ο', έτη /αχπ&, κατά 

δέ άλλους ,γωκ(? 8 \ 
Μετά δέ τ α ύ τ α καθ ηγε ίτα ι τού λαού Μ ω ϋ σ η ς έ π ι 

τής έρημου έτη μ'. 
Ι η σ ο ύ ς δ τού 8 8 Ναυή έτη κ ζ ' . 
Πρεσβύτεροι έτη κγ ' . 
Αλλόφυλοι έ τη η ' 8 8 . 

1 8 δ ιαφορά, δ ιαφωνία V . S c a l . l i . 1 0 δέ. δέ τδν V . Sed om. art ic. Β . 1 7 ρλη ' V . Sca l . Ι ϊ . 1 8 θ α ρ χ ν 
V . Scal . . II. 1 8 θ ά ρ α ς Sca l . II. 8 8 Ό μ ο ύ οιιι . Υ. S c a l . II. 8 1 ,γτπδ" Scal . 11. — έως τ ο ύ . ί ω ς 
V . Sc . II. , α π ^ ' . , α π " Υ. ,α*** Η. S c a l . Η. , β χ ρ η σ μ ο ύ , χ α ρ ί σ μ α τ ο ς V . S c a l . Π . 8 8 αύτδν γ ε ν ο μ έ ν η ς , 
" ' μ έ ν η ς V . Se«l sine lacuna Sca l . II e i cod. J cn . 8 V δ ιαθήκην π ρ ο κ ε κ υ ρ ο ψ έ ν η ν Υ. sed observai G o a r , 
προκεκυρωμένην ύπδ τού θεου defcsse in uis. — π ρ ο κ ε κ υ ρ ω μ έ ν η ν om. Β . tii Jen. E r r o r v e i u s , 
tbrlassc ab ipso auctore coinmissus, qnenj u l oxa3queul a l i i προκεκυρο>μένην inseruisse, a l i l e t i a i n 
verba ύπδ τού θεού ejecisse c l ex lu videnlur . f 8 Pos l θεού adil . ε ι ς Χριστδν Sca l . II. υλ' . υ* έ τ η . R . In 

que louo luetur cod. II. 9 0 ο'. ο ε . V . 5<-al. II. 9 1 ουν. όμού . Jco . 8 1 πορίαν Jen. 8 8 έ τ η . om. V . bal>el 
Sca l . Ι Ι . , α φ π ' Υ. ,αφλ' Sca l . Η. 9 k E n o r inaiii leslus eai; sc4 ntsi parteui aiiquam resecare vebs, v ix u ied i -
cina paran po le r i i . Nomerus ,γωκΟ', procul dubio juslus, lai iuimmodo in codice Jeiicnsi exstal , apud r c l i -
quos deesi. Gawierarius: ι A b Adam vero, [.sccuiidiiiii] S^pi i iagima, ler ini l lc ocl ingenu vig in l i n o v e m ; se-
ci i i idum alios, UT n.ille sexcenii nonagiuia ucio.> S inu l i l e r Coniius : c AU Adam vero secuiidmn L X X 5 8 2 9 , 
secuudum alios 3698. ι (Sei ibeiul i e n o r e . ;» Uiinlorfio i r p e i i l o , tegili ir iu cditioue Goar i pro Gun l i i IIU-
mero 5 8 i 9 ntiinerus 3809.) Onniia i g imr boc loco vhiosa M I I I I . Gaiueratius, quein Conti i is sequitur , laciie 
lexitHi» emeiujavi l ; lextns Gcec i vera leotio idoiieum non o i l e r l sensmi i ; atiaiuen liujus lecltunis velustas 
evinci lur Anas las i i l ex iu , qaeui Fabroius de i i i , ubi ligec : t Μ vero ab Adain (secuuduiu L X X ) , anni 1680 ; 
•ecuiidum alios aulom 582J . · 8 8 Ι η σ ο ύ τού V . S ·. II. 3 6 η ' . ν ' . God. J»:n. ei B . a pr. q iauu. 
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ΓοΟονιήλ έχ φυλής Ιούδα έτη μ*. 
Αλλόφυλοι Ι τ η ι η ' , μεθ* ους , 
Ά ώ δ έκ φυλής Έ φ ρ α ί μ έτη π ' . 
Αλλόφυλο ι έ τη κ' 8 Τ . 

Λ ε β ώ ρ α *· κα \ Β α ρ ά χ έτη μ' . 
ΜαδιναΙοι Μ Ι τ η ζ. 
Γ ε δ ε ώ ν Ι τ η μ' . 
' Δ β ι μ έ λ ε χ Ι τ η γ ' . 
β ω λ ά 4 8 Ι τ η κ γ ' . 
•Ιαήρ Ι τ η κ β ' . 
' Α μ μ α ν ι τ α ι Ι τ η ι η ' . 
Ί εφΘάε έτη 
Έ σ ε β ώ ν 4 1 Ι τ η ζ. 
'Αελων 4 8 Ι τ η ι . 
Λ α μ δ δ ν Μ [ 'Αβδών] Ι τ η η ' . 
Αλλόφυλοι Ι τ η μ' 
Σ α μ ψ ώ ν Ι τ η χ . 
4 8 Ή λ \ δ Ιερεύς Ι τ η κ ' . 
Σαμουήλ [ λ ' ] 4 8 . 
Σαούλ Ι τ η μ ' . 
Δαυΐδ έβασίλευσεν Ι τ η μ'. 
Ό μον τά .πάντα άπό της έζόδον τών 4 7 νΙών 

ΊσραήΛ εως άανϊδ 4 8 έτη γΛ'. 
Σολομών 4 8 Ι τ η μ' · · . 

Τ ο β ο ά μ Ι τ η ι ζ ' . 
' Α σ ά Ι τ η μ ' · 1 . 
Ί ω σ α φ ά τ Ι τ η χ ε ' . 
Έ π \ τούτου 8 8 προεφήτευον Μιχα ίας , Η λ ί α ς κ α ί 

Έ λ ι σ σ α ι έ . 
Ί ω ρ ά μ Ι τ η η ' · · . 
Ό χ ο ζ ί α ς Ιτος α'. 
Γοθολία, μ ή τ η ρ 'Οχοζίου, Ι τ ή ζ*. 
Ί ω α ς Ι τ η μ' 8 4 . 
'Αμεσ ίας 8 1 Ι τ η χ η ' . 
'Αζαρ ίας , δ χ α \ Ό ζ ί α ς 8 8 , Ι τ η νβ ' . 
Έ π \ τούτου 8 Τ προεφήτευσαν Ώ σ η έ , \ Α μ ώ ς , 

Β 

Έ σ α ΐ α ς , Ί ω ν ά ς , Ί ω ή λ . 
Ί ω α θ ά μ 8 · έ τη ι ζ ' . 
•Αχάζ έ τ η ι ς ' 8 8 . 
Έ ζ ε κ ί α ς έτη χ θ ' . 
Μανασσής Ι τ η νε ' . 
Έ π \ τούτου τδ Βυζάντιον έκτ ίσθη 8 8 . 
' Α μ ώ ς [ 'Αμών] έ τη ιβ ' . 
Ί ω σ ί α ς 8 1 έτη λα ' . 
Κ α ί Αναρχίας έ τη λ' κατά τούς Ο', κατά δέ 8 8 τδ ρ 

Έ β ρ α ΐ κ δ ν έτη ν ' . 
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Λ Golbonie l ex Iribu Juda annis 40 . 

Alicnigenae annis 48. Pos tquos . 
A o d ex i r i bu Epbra im annis 80. 
Alienigenae annis 20 . 
Debora e l Barac annis 40. 
Madianitse annis 7. 
Gedeon annis 40. 
Abimelecb anuis 3. 
Tbo ia a n n i s 2 3 . 
Ja i r annig 22 . 
Ammanitre annis 48. 
J e p b l b x annis 6. 
Escbon atniis 7. 
Aelon anuis 10. 
Abdon annis 8. 
Alietiigcnae annis 40 . 
Sampson aunis 20 . 
Hel i ponlifex aimis 20 . 
Samtiel [30]. 
Saul anuis 40. 
David regnavit annis 40. 

Coltiguntur universi ab exilu hrael ex AZqypto 
ntque ad David regem anni 630. 

Salomon annis 40. 
Roboam 17. 
Asa annts 40. 
Josapbat annis 25 . 
E J I I S lempore Micbas, El ias e l El issa va l i c ina -

bantur. 
Joram annis 8. 
Ochozia (Ahajsa) anno 1. 
Gotbolia (Athalia), inaler Ocliozia?, annis 7. 
Joas annis 40 . 
Ainesia (Aniazia) annis 28 . 
A z a r i a , qui e i Osias (Usia) , aanie 52 . 
Ejtie tempore Osee, &mo$, lsaia, Jona, Joel , pro-

pbelisedonoclari . 
Joaibam anuis 17. 
Acbas aimis 16* 
Ezecia ( l l iscia) annis 29. 
Manasse annis 55. 
Hoc regnantc Byzaui i t iu i condi tum. 
A m o n annis 12. 
Josia annis 31 . 
E l soluio Ingilimo imperio aimi 30 secundum 

L X X ; sed scciiudum Hebranitn antii 50 . 

8 ' χ ' . deeel V . Seal . II. 8 8 ΔεβόδΑα, Jen. Δεβόρα R . 8 8 Μαδηναίσι Υ. Sca! . Π . 4 8 θ ω λ δ ς . V . S r . I[. 
4 1 Έ σ β ώ ν . V . Sc . 11. 4 8 Ά ε λ ώ ν . Έ γ λ ω ν Jen. S c . II. ι '. γ ' V . S r . II. 4 8 Λαμδόν. Λαμπαδόν V . Ααμβδών. S c . 
II. 4 4 μ ' . κ ' . Υ. S c . II. 4 8 Linea iniegra deesl ap. Sc . II. 4 8 Σαμουήλ ς \ Σαούλ έ τη μ'. V . S c a l . II, ?e«! 
Jen . Σαμουήλ x a \ Σαούλ έτη μ'. P rocu l dubio bie in verbis error quidam latet admodum velustus. E l en i in 
Aitastasius quoque offert : c Samtiet ei Saul annos X L . ι Nuinemni λ', quem annorum coinpuiatio eflla-
g i t a l , euin noii~salis distincie piclus essel, a l i i pro scribendi compendio babuisse vocis χ α ί , a l i i ς \ legtsse 
videnlnr . 4 7 τ ή ς e l τ ώ ν ο η ι . Υ. S c . II. M Δαυίδ τού βασιλέως Υ. Sk. II. 4 8 δ Σολουών G . 8 8 Post banc 
liueam addunt Ά β ι α γ ' . Cam. S c . II. 8 1 μ'. β' Goar . 8 8 τούτων Jen. έπροφήτευον Υ. 8 8 η ' om. V . S c a l . 
II. 8 4 μ ' . ια ' . Υ . Sca l . II. 8 8 'Αμαισ ίας Jt?n. 8 8 'Αζαρ ίας κα\ Ό σ ί α ς Jen. 8 7 τούτων Jen. προεφήτευον 
C έπροφήτευον Sc< 11. Idem οιιι. Η σ α ΐ α ς , quml ex A u a s i . et R . r e r cp i l Dind. In codice J f n . etiani exs la l . 
· · ' l o a e a v J e n . 8 8 ιε ' S c a l . II. • • έ κ τ ί σ θ η έ τ η (Ιτει Scalig.-r ρ. 302) t p ' G . έ χ τ ί σ θ η . "Ετος ιβ ' . ' Α μ ω ς Υ . 
Sed in cod . J e i i . poa i tf? i i i le rpuncl io i i ie siginiiu poni lur , omiseis regnt A n i o n U annis . Becie Anastas . 
f A m o i i annis X I I . δ Ά μ ώ ς G . > Amon, recla A n a s i . Ά μ ώ ς έτη ιβ ' Sc . II. 8 1 Ί ω σ ί α ς . Η σ α ΐ α ς R . 8 1 χ α ι Α 
δ έ . l u Se . II, Β . J e n . ; sed χ α \ χ α τ ά G . Observat Gamera r ius : t Quod auiem interregnuin vert i inua, 
Αναρχία legebaLur ίιι Gr.eco s c r i p l o ; banc aliam nullam reperio cogiians, quani ejos teroporis, qno abfui l , 
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Hoc lempore Jeremia, Sopbonia e i Baruch pro- Α Έ π \ τούτων προεφήτευον 1 1 Ί ε ρ : μ ! χ ; , Σοφονίις 
καΛ Βαρούχ. pheiico munere f u w i i suni . 

Joacliaz mensibus 3 . 
E l i ac im annis 12. 
Jechonia meiisibus 3. 
Sedecia annis 11. 
Bunc eflbssi» oculis Nabucbodonosor rex capl i* 

vii in lul i t , e l lemplum post nienses quinque a N a -
buzardan igne devaslalur, poslquam, ex quo coudi-
tiim erat, annis432 s le lera i . 

Α regni Salomonis exordio ad captivitatem usque 
anni 418 tit universum numerantur. Post capthot 
unlemJudceos in Babyloniam abduclot, el vastatum 
locum anni 70, quorum terminus completur nttno 
secundo Darii regis Persarum, qui populum illum 
capimtate libtraml et intlauravil lempltim Uiero-
ioltjmilanum. 

Persarum primus regnavil Cyrus ann is30 . 
C . imbysesannis2 . 
Darius filius Hystaspis annis 36. 
IIujus, u l dixi inus, anno secundo Hic roso lymha-

IIUIII lemplum inslauraluni c s l . 
Dari i igitur rel iqui anui 34. 
Xcrxes Dar i i annis 28. 
A r u b a u e s mensibus 7. 
Ar laxerxes Longimanus annis 4 1 . 
llujus lempore, quaecirca E s l h c r et Mardochscum 

gesia, accidisse narraniur . 
Xcrxee alter niensibus 2 . 
Sogdiaues mensibus 7. 
Darius al ier annis 19. 
Artaxerxes Memor annis 40. 1 

Arlaxerxes , qui et Ocbus, annis 22 . 
Arses Ocbi amiis 4 . 
Darius Arsami annis 6. 
Quoperemptoei Persarum imperioeverso A l e x a n -

der Macedo annis & regnav i l ; cum ante D a r i i 
neccm a n n i s , ut a i i i n t , 12 regnassel. E l B a -
bylone mortmisest annos na( t is35; eecundtim vero 
alios 36. Annos i t a q u e l H regnavil . 

Barbarorum nationes 22 e i G r e c o r u m l i i bus 13 
stibegil . F lorenle i inpcrio iu Perside v i la in fijiivh. 

m Annomm ab Adam omninmad Alexandri Macedo-
rtum regh mortem ntmma e*f 5177. 

, Ί ω α χ ά ζ 8 4 μήνας γ ' . 
Έ λ ι α κ ε \ μ Ι τ η ιβ ' . 
Ί ε χ ο ν ί α ς μ ή ν α ς γ ' . 
Σεδεκίας έ τη ια ' . 

Τούτον έκτυφλώσας Ναβουχοδονόσωρ 8 8 ό βασι­
λεύς α ί χμάλωτον ήρεν * κα \ δ να6ς πυρπολείται Μ 

μ ε τ ά μήνας ε' διά Ναβουζαρδάν, διάρκεσα;, άφ' ου 
έ κ τ ί σ θ η , έτη υλβ ' . 

Όμού τά πάντα άπό αρχής βασιλείας Σοΐο-
μώντος έως αΙχμαλωσίας έτη υμή. Μετά δέ φ · · Τ 

αίχμαλωσίαν τών Ιουδαίων, τήν *i< ΒαδνΛωνα 
καϊ έρημίαν τού τόπου 8 8 έτη &' ά συμπίηροντ 
ται χατά τό δεύτερον έτος Ααρείον τον Btpcvr 

^ βασιλέως 8 8 , Ις τόν τ ε λαόν άνηκε τήςαΙχμαΛυ-
σίας καϊ τόν έν Ίεροσολύμοις ναδν άνήρφεν. 

Πρώτος Περσών έβασίλευσε 7 8 Κύρος έτη V. 
Κ α μ β ύ σ η ς έ τ η β'. 
ΑαρεΓος 6 υ Γ, ς Ύ σ τ ά σ π ο υ έ τ η λς-'. 
Τούτου έτε ι δ ευτέρω , ώ ς ήδη εΓρηται, δ έν Ίερο-

σολύμοις Ανενεώθη " ναδς . 
Γίνονται ούν τά λο ιπά 7 8 Δαρείου έτη λδ*. 
Ξέρξης δ Δ α ρ ε ί ο υ 7 > έτη κ η ' . 
Ά ρ τ α β ά ν η ς μήνας ζ*. 
Α ρ τ α ξ έ ρ ξ η ς δ Μακρδχε ιρ έ τ η μ α ' 7 * . 
Τ ά κατά τήν Έ σ θ ή ρ Τ · κ α \ τδν Μαρδοχαϊον Μ 

τούτου ^ασ ίν . 
Ξέρξης άλλος μήνας β' * · . 

ς Σογδιανής " μ ή ν α ς ζ*. 
ΔαρεΓο; άλλος Ι τ η ιθ ' . 
7 8 [ Α ρ τ α ξ έ ρ ξ η ς Μ ν ή μ ω ν έ τ η μ' .] 
Α ρ τ α ξ έ ρ ξ η ς , δ καί Τ Ώχος 7 \ έ τη κβ ' . . 
Ά ρ σ η ς 8 8 "Οχου έτη δ ' . 
ΔαρεΓος Ά ρ σ ά μ ο υ έ τη ς\ 
Τούτον άνελών Αλέξανδρος β 1 δ Μακεδών κα\ καν­

ελών τήν τ ώ ν Περσών α ρ χ ή ν έβασίλευσεν έτη ς', 
π ρ δ τοΰ καθελείν τδν 8 1 Δαρείον βασιλεύ σας, ω ς u 

φασιν , έ τη ιβ ' . Κα \ έτελεύτησεν έν Βαβυλώνι , ν 

ετών λε ' , ώς δέ άλλοι, ετών λ ς - ' 8 8 . Έβασίλευσεν ουνΜ 

έτη ιη ' . 

Υ π έ τ α ξ ε δέ 8 * βαρβάρων έθνη κβ ' χα \ φυλάς Ελ­
λήνων ι γ ' . Κα\ έτελεύτησε βασιλεύων έν Περσίδι * 

Όμού τά πάντα άπό "Αδάμ έως τελευτής Αλε­
ξάνδρου τού Μακεδόνων έτη εροζ 8 8 . 

Manasses, c i c . ι Erronea baec v i r i doc l i s s imi . Hefer banc anarcbiam, quam Anastaeius cusationem prw-
cipQtus interpreialus est, ad reliqnos roipubliraB Judaicae annos, a Josias m o r i e a d devastalum · Nebucid-
nezaro lemplurn. H inc numenis annoritm 448 Nicepbori exacte cowple lu r , neque vanie Cainerarii eint*»* 
rialionibns opus est. 8 8 προεφήτευσαν S c a l . II. 8 i Ί ω α χ ά ζ . Ί α χ ά ζ Β . Jen . 8 8 Ναβουχοδονδσορ Q. Je». Sc. II· 
8 8 π υ ρ π ω λ ε ι τ ά ι Jen. διά. άπδ J e n . ύ π δ S c . II. 8 7 δέ τήν S c . II. R . Jen . ged sine τ ή ν Goar. 8 8 έρημ<Λ> 
R . του τόπου , τόπου V . Sc. II . 8 8 A d d i l Sca l . II, inacr ip l . Περσών βασιλείς . 7 8 βασιλεύς V. Scal. g. 
regnavit Α nasl . T t άνανεώθη Jen . χ' ναδς G . 7 8 τ ά λοιπά, λοιπδν C . Δαρείου τοΰ Περσών βασιλέων. 
S c . II. έ τη om. G . 7 1 ό Δαρείου. Δαρείου V . " έτος α\ μ ή ν α ς C V . roenaVIU. Anatl. 7 8 ΑΙσθήρ Β. 
7 1 β'. Γ V . Sed β' cum Jeu. Sca l . II. 7 7 Σογδοάνης Β . Jeit. 7 8 Iniegraiu hanc lineam ex AnasUttom-
serui , quamvis a texlu Graero codd. abesi, c l in codica ικκριβ Β . neque Jen . ul la ltcunas vesi igi i appareiH* 
Deesl enim rcvera bic r e i Uor. loco in Peraaruia regfiim numero, et prodi l anoorun compuiaiio omi^j-
nem. Nicephori ex seii(eiuia lemporis spatium, quod imer Iiiero*oiyrea dl rula et morteai Alexaedrnj 
in tcr jaccl , complelur anuis 269 vel 2 7 0 ; ^ i a o r m n auicm sumina, omifiso Artaxerxa, eiset nowoiti 
Apud St n l . II, lcgi lur ; Α ρ τ α ξ έ ρ ξ η ς Μνήμων έ τη μα ' . 7 8 Τ β χ ο ς . Εύχος Β . "Αχός G . Sc* II. Μ 'Αρσ^Λ. 
8 1 δ Αλέξανδρος ό Μακεδόνων βασιλεύς . V . Ά λ έ ξ . δ Μ α κ . ί α σ . S c . II. 8 8 τδν o in . Scad. II. Μ ώς ο*.·*· 

Βαβυλώνι , ώς φασιν . V . Sc . II. 8 8 ε τών λ ς \ ε ίπον λσ' l i . J ea . 8 8 ούν una cuin cod. Β . luemrJeacafc 
scd όμοΰ G . ι η ' . ιζ ' Jen. " 7 Τ π έ τ α ξ ε ν ούν Sca l . II. 8 8 έν Περ$ίδι βασιλεύων J.:n. · 8

 4 εροΓ· Sic, le t»»» 
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Μετά δέ την Αλεξάνδρου τελευτήν Α ί γ ύ π τ ο υ χ α \ Α A l e i a n d r o autem mortuu JEgypi i et A l e x a n d r i » 

regnnin ob l inu i l prirnus P lo l emxus , L a g i l i l ius , •Αλεξανδρείας έβασίλευσε π ρ ώ τ ο ς Πτολεμαίος δ Α ά -
γου έτη μ' . 

Πτολεμαίος δ Φιλάδελφος έτη λ η ' . 

Έ π \ τούτου αί π α ρ ' Έ β ρ α ί ο ι ς ίερα\ Βίβλοι είς τήν 
Ε λ λ ά δ α φωνήν μετεβλήθησαν κα\ έν τα ί ς κ α τ ' Ά λ ε -
ξάνδρειαν άπετέθησαν βιβλιοθήκαις έ π \ Ε λ ε ά ζ α ρ 
ά ρ χ ι ε ρ έ ω ς . 

Πτολεμαίος δ Ε υ ε ρ γ έ τ η ς έτη κε ' . 
Πτολεμαίος δ Φιλοπάτωρ έτη ι ζ ' . 
Πτολεμαίος δ Ε π ι φ α ν ή ς 8 8 έ τη κδ ' . 
Τ ά κατά τους Μ α κ κ α β α ι ο υ ; 9 1 έ π \ τούτου γ ε γ έ -

νητα ι 

Ι ΐ τολεμαίος δ Φ ι λ ο μ ή τ ω ρ έτη λε ' . 
Πτολεμα ίος δ Νεώτερος έτη κ θ ' . 
Ι ΐ τολεμα ίος δ Φύσκων 8 8 έτη ιζ ' μ ή ν α ς ς ' . 
Πτολεμα ίος δ Αλέξανδρος έτη ι'. 
Πτολεμαίος δ άδελφδς αύτοΰ έ τη η ' ·*. 
Πτολεμαίος , δ κα\ Διονύσιος, έ τη λ'. 
Κ λ ε ο π ά τ ρ α Πτολεμαίου έτη κ β ' . 
Τ φ τ ρ ί τ ψ έτε ι τ α ύ τ η ς π ρ ώ τ ο ς έμονάρχησε Τ ω ­

μ α ί ω ν Γάίος Ιούλ ιος Κ α ί σ α ρ , ά φ ' ο ύ Καίσαρες οί 
έ ξ η ς βασιλείς προσηγορεύθησαν . Ούτος έβασίλευσεν 
Ι τ η δ \ μ ή ν α ς ζ ' . 

Μ ε τ ά Ίούλιυν 'Ρο ι^α ίών έβασίλευσε Καίσαρ Σ ε ­
β α σ τ ό ς Ό κ τ α ύ ϊ ο ς Αύγουστος έτη νς* κ α ί μήνας ς*. 

Ε ν τ ε ύ θ ε ν οί 'Λντιοχείς τούς χρόνους εαυτών 8 * 
ά ρ ι θ μ ο ύ σ ι ν . 

Ούτος τ ψ ιε' έτε ι τ ή ς εαυτού · · βασιλείας Κλεο* 
π ά τ ρ α ν ελών 8 8 καθς ίλε τήν Πτολεμαίων αρχήν , οί 
Ιβασ ίλευσαν Α ί γ ύ π τ ο υ έτη σ^ςΛ 

Γίνονται ουν όμού τά πάντα άπό "Αδάμ έως 
αρχής βασιλείας Αυγούστου κατά τούς άχριδεις 
χρονογράφους §τη ,ευνζ' . . 

Αύγουστος ούν, ώς ε ίρητα ι , έβασίλευσεν έτη νς^ 
* α \ ·? μ^νας ς \ Τ ώ δέ μ β ' έτε ι τής α ύ τ ο ΰ βασιλείας 
έ γ ε ν ν ή θ η κ α τ ά σάρκα 9 8 έκ τής αγ ίας Παρθένου κσΛ 
Θεοτόκου Μαρίας δ Κύριος η μ ώ ν Ι η σ ο ύ ς Χριστδ ς, δ 
π ρ ο α ιώνων Θεδς, έν Βηθλεέμ τ ή ς Ιουδα ίας · π ρ δ . 
δ κ τ ώ Καλανδών Ι α ν ο υ α ρ ί ω ν 8 8 , δ έστι Χοιάκ 1 κθ ' , 
τ ο ΰ τ ' έστι Δ ε χ ε μ β ρ ί ω κ ε ' . 

" Κυρήν ιός 8 δ έ , ύ π δ τ ή ς συγκλήτου βουλής Αποστα­
λ ε ί ς ε ί ς τ ή ν Ίουδα ίαν , ά π ο γ ρ α φ ά ς έποιήσατο τών ου­
σιών κ α \ τών ο ίκητόρων. 

Γίνονται ούν 9 όμού τά πάντα, άπό 'Αδάμ έως ry 
τής έτσάρχου επιδημίας \ τού Κυρίου ημών χαϊ 
Σωτήρος Ιησού Χριστού, χατά πάσαν άχρίδειαν 
έτη , εφ ' . 

Μετά Αύγουστον "Ρωμαίων τρ ί τος έβασίλευσε Τ ι -
βέρ ιος Ι τ η κ γ ' . 

annis 40. 
P io lenwue Pbiladelpbus aitnis 58 . 
Eo regnanie sacri l l e b r a o r u m L i b r i in Grrecam 

linguam Iraducli sunt e l E leazaro pontiflce iit 
Atexandrinas bibliothecas r d a l i . 

Ptoleiiiaiiis Evergetea anitis 25 . 
Ploloiuaeus Pbi lopalor annis 17. 

~ Ploleinacus Epipbanes, annis 24. 
Hojus leuiporequayJeMacbab&isnarranlur g e s U . 

PlolemaMis Pb i lomeior annis 55. 
Plolemseus Junior amiis 29 . 

Β Ploleiuseus Pbysco anuis 17, meu&ibus 6. 
Ptolemaeus Alexaoder a n n i s l O . 
P lo lemxue , ejus frater an i» i s8 . 
P lo l en iaus , qui e l Oionyaitis, aimis 50 . 
Cleopatra Piolemaei i i l i a amiis 22. 
Ejus anno le r l io C . Ju l ius Gsesar Boinanorum 

nionarcba prinius faclus es l , · quo deinceps impe-
ratores voca i i MIIII Cssare* . H i c huperavi i auitis 4 , 
iueiisibue 7. 

P o s t J u l i u m Romanis imperavi l Ca*ear Oclavius 
[Oclavianus] Auguslus annls 56, uieutibus 6« 

Hinc Ani iocbeni aiiRoasuos nuineraiit . 

H ic anno iniper i i deciino qoinlo capla Cleopatra 
Ploleiuaeorum delevi l p r inc ipa lu iu , quom anuis 296 * 

^ io iEgypto leiiueraiit . 
Secundnm diligemet iiuque lewporum dtscriploret 

ub Adam usque ad Auguiti intperium anui in uni-
tertum 5457 coll'tguniur+ 

Augusttis ig i tur , u t d i c l u m es l , aunis 56 e i men-
s ibus6 imperav i i . l iuper i i c josaulem anno 42natua 
cs i sccundum carnein DomiiiuauoaierJesus Gbi i s lus , 
Deus ante saecuia, ex sancia Virguie Mar ia in B e i b -
leein Judaeae, aute diein v m K a l e n d . Januar. , qi>» 
Clioeao esi 29, i i i le l l ige Deceinbris 25 . 

Cyrenius autem, ex senatus coneulio missus \ \ 
Juda:am, censmii egi l pa i r imoniornm e i inco la ru in . " 

In universum igiiur ab Adam ad Domiui nostri n 
Salvalorit Jetu Chrisli in came advenlum, i i onuii 
diligentia numerat, sunt anni 5500. 

I^osi Augus lum Romanorum i m p e r a i o r teri ius T i -
berius a n n i s 2 3 . 

Camerar io , o l im in codice nosiro legebatnr; ja in enim n u m e r u » delelut e s l . Recena mainis ri»siiiitii 
, ε ρ χ ζ \ quod ferri non potest. Numeru t aprfd Camerar ium servatiis beae conveni l annoruin ctfin rontpu 
la l ione nogtra? chronograpbia Anasiaaias babei 5167, queiu uouieruiii e i i am Nicepbor i l^xioe vnlgar»* 
t i ietur, 
g i inr 
T̂̂ Ĉ O w—.... — . . v — - - - ψ — ν -
r1 e i 9 in codd. admodum similes . 8 1 τ ο ύ ς Μ α κ κ α β . τούς om. G . τών Μακκαβαίων J c n . ¥ t Φουσκών >. 
8 8 η ' . ι η ' Jen* 8 i εαυτών , α υ τ ώ ν V . 8 8 έαυτοΰ, αύτοΰ G . Jen . 8 8 άνελών Jeu . 8 7 κα \ i»m. J«»n. 8 8 τδ 
κ α τ ά σάρκα J«n . Legwbalui^to κ α τ ά , sed τ φ Scaliger ρ . 503 Retlusit. 8 8 Ίαννουαρίων J*MI. 1 X O i x J e n . 
Χ α ά χ Ρ Λ ^ ο Ι ί . Δεκεβρίφ Je i i . 8 ' Κ υ ρ ί ν ι ο ς Β . J e n . α π δ G . 8 ούν ο ίο . V . itaquc simul Au.»bU * έ π ι δ η -

ίας . οίχονομίας Jen. 

ue nogtne cnronograpliise Anasiaatas nauei & i b i , queiu imuieni in euam n i c e p i i o n v x m s v n ^ a r » 
i r , exhibens ,ερξζ ' . Sed vereor, ex S y i i w l l o s h i l b l u » . Post honc numermn apud Scal ig^rmu I.»-

: Αλεξανδρε ίας χ α \ Α ί γ ύ π τ ο υ βασιλείς . 9 8 Pos l Ε π ι φ α ν ή ς tu lgo addi lur Ά ν τ ί ο χ ο ς , in cod. J o * . 
omissum. κδ ' . h ic numerns nonnisi apud Anastasium babeiur; codd. G r . e l ediiiones ο η ι ι ι ο β κ ς ' . S«-1 
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Decimoquinto nuleiu imperi i ejus aimo sa lu l i fe ra Α Τ φ δέ ιε' έτε ι τ ή ς αύτοΰ βασιλείας τής σωτηρίου 

et evaugelicae docirinae Dominas nosler Jesu* G b r i - x a \ ευαγγελ ικής διδασκαλίας Αρχεται ό * Κύριας 

sltis iu i i iu in dedit. η μ ώ ν Ι η σ ο ύ ς Χριστός . 
Anno vero 1A salufarem pro uobU Ilieroaolymis 

sub i i i passionem ante diem v m Kalend . A p r t l . , 
Phauienotb 29, q u i M a r l i i es l 2 5 . 

Ab Adam ilaque ad taluriferam pastionem Domini 
el Dei et Salvatorit nottri Jesu Chrisii returreciionem 
anni 5533 colliguntur, 

Posi T iber ium imperavit Cai i is annis 3, meitsibus 
10. Occisus est in palal io. 

Ghud ius annis 13, monsc 1. Inlerfecius es l Boroae. 
Nero anitis 13, mensibus 8. Fugiens vivum se 

ijismn obruit. 
Nerone persecutiouem primani excitante Petruset 

Τ φ δέ ιδ' έτε ι έπαθεν έν Ιερουσαλήμ υπέρ ημών 
τδ σωτήριον πάθος π ρ δ η ' Καλανδων Άπριλλίων, · β -
μενώθ κθ ' , δ έστι Μ α ρ τ ί ω · κε ' . 

Γίνονται ούν όμοΰ 1 άχύ 'Αδάμ.εως τον σωτη­
ρίου πάθους καϊ τής αναστάσεως τοΰ Κυρίου καϊ 
Θεοΰ χαϊ Σωτήρος ημών Ιησού Χρίστου έτη ,εφλγ*. 

Μετά δέ Τιβέριον Γάΐος έ τη γ ' , μήνας ι'. Έσφάγη 1 

έν τ φ π α λ α τ ί φ . 
Κλαύδιος [έτη ιγ ' B J μήνα α' . Έσφάγη έν 'Ρώμη. 
Νέρων έτη ι γ ' , μήνας η ' . Φυγών ζώντα έαυτδν 

έχωσεν . 
Νέρωνος τούτου π ρ ώ τ ο ν 1 0 δ ι ω γ μ δ ν κινήηντος 1 1, 

Paulus B o m » martyr ium sub ie run l ; e l Jacobus, fra- B Πέτρος κα\ Π α ύ λ ο ; έν ' Ρ ώ μ η έ μαρτύρησαν, xat 
ler D o i n j n i , quem onines Justum dteebant, a J u -
dicis Hierosolymis lapidibusobrulus es l . 

Olbo mensibus 5. Se ipsuui iiiterfecft. 
V i l f l l i u s mensibus 8. 

Vcspasiatius anuis 9, mensibus 11, diebus 22 . In 
bor i i s Salusl ianis o b i i i . · * 

Secundo aolem imperi i ejus anno capla es l u ibs 
Il ierosolyma a filio ejus anuo posl C b r i s l i ascen-
eioncm 35. 

Ti tus aiiui» 2 , mensibus 2 . Interfectus esi in pa-
Ial io . 

Domilianus amiis 15, weitsibus 5. 
E o peraecuiionem movenie Joaunes apostolus in 

Ι ά κ ω β ο ς δ άδελφδς τού Κ υ ρ ί ο υ , δν έκάλουν τΛνης 
Δίκαιον , ύπδ Ι ο υ δ α ί ω ν έν Ίεροσολύμοις έλιΒάσθη. 

1 4 "ΟΘων 1 1 μήνας γ ' . Έ α υ τ δ ν άνείλεν. 
Βιτέλλιος f i μ ή ν α ς η ' . 
Ούεσπασιανδς έ τη θ' Ι 8 , μ ή ν α ς ια', ημέρας xf/, 

άπεγένετο έν κ ή π ο ι ς Σαλουστ ιανο ίς . 
Έ ν δέ 1 6 τ ψ β' έτε ι τ ή ς αι*τοΰ βασιλείας γέγονεν 

ή άλωσις τ ή ς Ι ερουσαλήμ ύ π δ τοΰ υίοΰ αύτοΰ μπα 
έτη λε' τ ή ς τοΰ Χριστού α ν α λ ή ψ ε ω ς . 

Τ ίτος έ τ η β', μ ή ν α ς «* £ ' . Έ σ φ ά γ η έν τφ « -
λ α τ ί ω . 

Δομετιανδς έτη ιε ' , μ ή ν α ς ε ' . 
Τούτου δ ι ω γ μ δ ν κ ινήσαντος , Ιωάννης δ απόστολος 

insulam Pa imnin propler Gbr i s l i confessionem rele- ^ Πάτμον οίκείν τήν νήσον Btdt τήν είς Χριστδν όμο-
galos est. P o s l Doiui i iani vero moriem ab insula 
rcversus es l , e i ad Trajani i inperiuiu Epbesi per-
mauei l . 

Nerva auno 1, meiisibiis 4. 

Trajanns annis 19, mensibus 6. 
l l u c imperanie Deifer Igiial ius, besliis esca ob-

jectu*, Roina* inar tyr ium s u b i i l . 

Adr ianus amiis 2 1 . Bai is hydropicus niortuus 
e s l : qui Hierosofymis destructis A£lia3 urbis nomeii 
i i i iposu i l . 

T i l u s Anlon inus , coguoinenlu P ius , cum liberis 
Aure l io Vero et L u c i o annis 22, mcnsibus 3. 

Marcus Aurel iusejus filius annis 19, tucnsibus 11. 
Sub hoc Jiistiuiis Philosopbus ma riy ι iu ιιι passus eet. 
An lo iun i i s Verns nnnis 12. 
Gommodus annis 13 . ' 
i £ l i u e Per i inax inenstbus .*cx. In palaiio occ i -

&us est. 

λογίαν εδόθη. Μετά δέ τ ή ν l e Δομετιανού τελευτήν 
έπάνεισιν ά π δ τ ή ς νήσου κα \ π α ρ έ μ ε ι ν ε ν , f έν Έφέσφ 
μέχρ ι τ ή ς 1 0 Τραϊανού β α σ ι λ ε ί α ς . 

Νερούας έτος α', μ ή ν α ς δ'. 
Τραΐανδς έ τη ιβ ' , μήνας ς-' · 
Έ π ί τούτου Ι γ ν ά τ ι ο ς δ Θεοφόρος έν Τ ώ μ $ 1 1 

έ μ α ρ τ ύ ρ η σ ε , θηρίο ις βορά παραδοθε ί ς . 

'Αδριανδς έτη κα ' . Ά π ε γ έ ν ε τ ο έν Βαΐαις 8 8 ύίρω-
π ι ά σ α ς · και ούτος 8 8 καθελών Ιεροσόλυμα Αίλίιν 
τήν πόλιν ώνόμασεν . 

Τ ί τος 'ΑντωνΙνος δ έ π ι κ λ η θ ε \ ς Ευσεβή; σύν 
πα ισ \ν Αύρηλ ίψ 8 * Ούήρψ κα\ Αουκίφέτηκ,δ ' , μήνβίϊ'· 

Μάρκος Α υ ρ ή λ ι ο ς 1 · δ υίδς αύτοΰ έτη ιθ', μήνας ιβ'. 
Έ π \ τούτου Ίουστϊνος δ Φιλόσοφος έμαρ;νρη«ν. 
'Αντωνΐνος Βήρος έτη ιβ ' . 
Κόμοδος »· έ τη ι γ ' . 
Αίλιος Περτ ίναξ μ ή ν α ς ς*. Έ σ φ ά γ η f T έν τω 

λ α τ ι φ . 

• Μαρτίου V . Μ α ρ τ ί φ Jeti . A n a s l . M a r l i o . Τ δμοΰ ο:ιι. J en . sed Auasl . ι Fiiwl 
ωτηρ ιωδους Jtrn. 8 και έσφάγη Codd. G n f t i . Sed κ α \ r c i l e 

• δ o m . . . . _ , . . - -
rgo s i m u l . » σωτηριωδους ten. 8 και έσφάγη Godd. G n f t i . Sed κ α \ r c i l e omissuin ab Anasi. 
έ τ η ι γ Ό π ι . J en . 8crib;u e n o r a Gainerario lacite emeii<*alns. Sod apud A i i a s i a s i u m , ex edii . F*l»ron, 

anni 
di im 
Neque i 
1 8 δέ οιιι . V . " Χ** a , l i e μ^νας auu. ν . — χην p w s i os o m . # c u . , t , 
8 1 έ π \ ' Ρ ώ μ η ν J c n . 1 8 Βα ία ι ς . βεβα ία ι ς Β . J r n . * Bebeis » A n a H . 8 8 κα\ ούτος οι ι ι . V . ; qua: 4]*™" 
omissio ex vocis seqnenlis s imili iNdiiie iacile i i i l e l l i g i l u r . Caiuerarius ex parie U n l i u n voce Mc roddidii 
liaec verba. Sed Anas ias . Ei we. 8 * Αύρι)ί^> Jee . 8 8 Αύρίλιος Jen . δ om. V . ιθ ' . l u Jenens. ti 
e l qni(tem r e c i e ; e le i i im annt imperi i A u l o n i n i V e r i , una cuin Ai i lonh io FbiU»sopbo regi iaul ls , noo veuiuej 
in t e i i su in . Qood cuin non ai i i i i iadverlerem scrtbae num. 19 in a l tc iuni 9 dopravarui i l ; vulgarts euin 
leclio θ ' . 8 8 Κόμωδος Jeu. Κόμμοδος G . 8 T κα \ έσφάγη G . 
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Σευηοο; 2τη ιη'. 

CIIRONOGRAPHIA BREVIS. 
Α Sfverus annis 18. 

10Η 

Έ ι Λ τ η ς · · τούτου βασιλείας Αεωνίδης , δ π α τ ή ρ 
*Ω:ιγένους του καχόφρονο; · · , έ μ α ρ τ ύ ρ η σ ε , κα\ Ι π ­
πόλυτος δ "Ρωμαίος σ υ γ γ ρ α φ ε ύ ς ή κ μ α ζ ε , κα\ Γ ρ η -
γόρ ιος δ Θαυματουργός κα\ Κ λ ή μ η ς ό Άλεξανδρεύς . 

Ά ν τ ω ν ί ν ο ς υίδς Σευήρου Ι τ η ζ*. Έ σ φ ά γ η μεταξύ 
Βαΐων ** κα\ Ε δ έ σ σ η ς . 

Μακρινός Ιτος α'. Έ σ . - ά γ η . 
Ά ν τ ω ν ί ν ο ς δ Γάβαλος 1 1 Ι τ η δ'. Έ σ φ ά γ η έν ' Ρ ώ μ η . 
Α λ έ ξ α ν δ ρ ο ς δ Μ α μ μ α ί α ς ι β 5τη ι γ ' . Έ σ φ ά γ η έν 

Μ ο γ ο ν τ ι α κ ώ 
Βίαξιμίνος Στη γ ' * 4 . Έ σ φ ά γ η *ν Ά κ υ λ ί α . 
Γορδιανδς έτη ς'. Τ Π γ ξ ε ν έαυτδν έν Α φ ρ ι κ ή . 

Φ ί λ ι π π ο ς έτη ζ'. Έ σ φ ά γ η έν κ ή π ο ι ; Τ ιβερ ιανο ις . ^ 

Αέκιος έτος α' , μ ή ν α ς γ ' * · . Έ σ φ ά γ η έν τ ώ Φόρω. 
Έ π \ τούτου δ άγιος Βαβυλάς, έν Ά ν τ ι ο χ ε ί φ έ μ α ρ ­

τ ύ ρ η σ ε , κ α \ Αλλοι δέ κ α τ ά πάσαν χώραν και οί έπτά 
π α ί δ ε ς έν Έ φ έ σ ω . 

Γάλλος κα\ Βουλουσιανδς έτος α', μήνας δ'. 
Ούαλεριανδς κα\ Γαλιανδς · · έ τη ι ε ' 1 7 * δ μέν ούν Μ 

Ούαλεριανδς έσφάγη έν Περσίδι , δ δέ Γ α λ ι α ν δ ; 9 9 έν 
Μεδ ιολάνω. 

Κλαύδιος έτος α', μήνας θ'. Ά π ε γ έ ν ε τ ο έν Σ ι ρ μ ί ω . 
Α ύ ρ η λ ι α ν δ ; 4 · έ τη ε', μήνας ς'. Έ σ φ ά γ η έν Καινώ 

Φρουρίψ 4 1 . 
Τ ά κ η τ ο ς μ ή ν α ; ς \ Έ σ φ ά γ η έν Πόντω. 
Έ φ ' ού δ άγ ιος Χαρ ί των ώμολόγησεν. ^ 
Πρόβος έτη ς · ' , μ ή ν α ς δ' . Έ σ φ ά γ η έν Σιpμίq) . 
Κ ά ρ ο ς ά μ α τ ο ί ς π α ι σ ί Κ α ρ ί ν φ κα \Νουμερ ιανώ,έτη β'. 
Κ α \ δ μέν 4 8 Κάρος έν Μεσοποταμία τελευτα , δ 

δέ Καρ ίνος έ σ φ ά γ η έν πόλε ι Νουμερ ίχ τ ή ς Θράκης . 
Αιοκλητιανος κα\ Μαξιμ ιανδς έ τη χ'. 
Έ π \ τούτου δ άγιος Πέτρος Αλεξανδρε ίας έ μ α ρ ­

τ ύ ρ η σ ε , κ α \ Αλλοι πολλοί κ α τ ά 4 8 πάσαν έ π α ρ χ ί α ν . 
Κωνσταντ ίνος δ Μέγας έτη λα' . 
Τ ώ κ* έτε ι τής αυτού βασιλείας γέγονεν ή π ρ ώ τ η 

αγία σύνοδος τ ώ ν τ ι η ' αγ ίων Πατέρων τών έν Ν ικα ία 
τ ώ ν Βιθυνών, έτει 4 4 τ : η ' ά π δ τής τού Κυρίου η μ ώ ν 
Ι η σ ο ύ Χριστού ενανθρωπήσεως 4 8 , ά π δ δέ τού τ ι μ ί ο υ 
πάθους κα \ τ ή ς ένδοξου αναστάσεως αυτού έτει 4 8 σπε ' . 

Γίνονται ούν πάντα 4 7 , άπό Αδάμ έως Κων­

σταντίνου τοΰ Μεγάλου τελευτής **, έτη ρωΑς*. Β Magni obilum anni 5836. 

Ε ο imperante Leonides .Ongenis perversi paler , 
mar tyr ium passus es l , e l Ifippolytus Romaitiif 
scripior floruit, et Gregorius Tliaiimaitirgus c l Clo-
mens Alexaodr in i i s . 

Antoninus, filius S c v c r i , annis 7. Inter Baias el 
Edossam interfeclus est. 

Macrinus anno 1. loterfectus est. 
Anlonimis Gabalus annis A. Inlerieclus cs l Boina?. 
Alexander Mainma?a?annis 13. Occisus est in agro 

Moguntiaco. 
Maximinus annis 3. Aquileae interfeclus es i . 
Gordianus annis 6. Laqueo se ipsum suiTocavit in 

A f r i c a . 
Phi l ippus annia 7. In hortis T i b c i i a n i s interfe-

' c lus e s U 
Decius anno 1, mensibns 3. Occisus es l iu Foro . 
Ejus tempore sancius Babylas Antiocbinc mpr-

tyrium s u b i i l ; a l i i quoque p lur imi per diversas 
regiones testimonium fldei r edd ide iuu l , nec nou 
septem pueri Ep l i e s i . 

Ga l luse t Volusianus anno 1, niensibtisA. 

Va le r ianuse l Galienus annis 15 ; Valerianus q u i -
dem in Perside ocoisus est,Ga!ienus veroMediolani . 

Claudius anno 1, mensibus 9- S i r i n i i o b i i l . 
Aurel ianus annis 5, mensibus 6. Novocastri i o -

lerfcctus est. 
Tac i iu s inensibiis 6. In Pon lo imcrfeclus est. 
Ejus lempore S . GbarilOD confessus est. 
Probtis annis 6, mensibus 4. S i r m i i occisus esU 
Garus, cuin fllHs Car ino et Nnmeriano, annis 2 . 
E l G a r u s quidem in Mosopulamia vitam finivit. 

G.iriuus atitem occistis esi i nTbrac i a oppido Numer ia . 
Dtocleliauus e l Maxiinianus anuis 20. 
Eo imperanle sanc lusPei rus Alcxandrinus m a n y -

riuin passuscst ; et a i i i roulli p e r l o l a m provinciaiu. 
Gonstanliniis Magnus annis 31 . 
l inperi i ejus anno 20 pr i ina sancta synodus san-

ctorum 318 PalruinNicacai Biihynia? babilaest , aiino 
posi Doiniuum noslrum Jesuui Gbrislutu iiatum 518, 
posl venerandam aulem ejus passiouem et glor io-
sam resurreciionem anno 285 . 

Coltiguntur ilaque ab Adam utque ad Contlantini 

Τελευτα δέ Κωνσταντίνος ετών 4 8 ξε ' , ώ ς φ α σ ι , 
βασιλεύσας έτη λα' , κ α τ α λ ι π ώ ν υίούς τ ρ ε ϊ ; , Κ ώ ν -
σταν ΧΛ\ Κωνσταντίνον κα \ Κωνστάντιον · καί έν 
μέν τ ή πρεσβυτέρα ' Ρ ώ μ η Κώνσταν βασιλέα, έν δέ 
τ ή νέα ' Ρ ώ μ η Κωνσταντίνον, έν Α ν τ ι ό χ ε ι α δέ K O J V -
στάντιον. Ούτος εποίησεν ύ π α τ ε ί α ς δύο. 

O b i i i autein Gonslaulinus nalu* auno*65, ίπ ιρ · ; -
r iui i i lenens, ut a iun l , 31 annos, relii iquciis iilute 
t rc» : Gonslantem, Gonstantinum e i G o n s i a n l i i i m ; 
e i quidem Gonslanlem veleris Romae regem, Coi t -
s ianl innm novae B o m » , Conslaul ium Anliocliiac. Hic 
coiisul.iius duos coiifeci l . 

1 1 τ ή ς o in . G . Αεονίδης V u l g . " κ α κ ό φ ρ ε ν ο ς J ιι. τού κακόφρ . o m . G . Anas l . baereiici. 8 8 Βαΐων . Βαιών 
h:n. Καρ ιών Goar in ιιι. Sed. A n a s i . inter Ueo el Intarbeo. Έ δ έ σ η ς V . e l Γαβαλδς . Jen . « Gabalus · 
AIKISI. sed Ήλαγάβαλος V . Καράκαλλος G . " Μ α μ α ί α ς Β . Jen. Mameas Anas i . ; sed Μ α μ μ α ί α ς V . * * M o -
γολτ ιάκω Jen . ** ^ . ^ G . Άκυ 'λ ίω G . * · γ ' . S i r J e n . c l Anas t . ; n l t q u i ια ' · sed bic numerus annoruin t o i n -
putaiioni non quadral . , e Γαλιανός. Vulgo Γαλλιανδς , Γαμανδς Β . Γαινδς Jen. , Τ ιε ' . Ila recte, « Ι 
:uinoritin coinpuiai io docel . Vu lg . e i Anast . Sed cod. Jcnens. ιβ ' . *· ούν οιιι. G . Je i i . 9 9 Γαλιανός . 
Γ α ι α ν δ ; Β . Γ α ι ν δ ; Jen . " Λ ύ ρ ι λ λ ι α ν δ ς Jen. 4 1 έν Κα ινώ Φρουρίψ έσφάγη V . Φρουρείψ Jen. ούν 
posl μέν add. Jen . 4 3 κατά . έ π \ V . 4 4 έτους Jcn . 4 · ενανθρωπίσεως Β . 4 · έ τ η Β . Jou. 4 Τ ούν δμου t>x 
π ά ν τ α JCII. 4 8 τ ε λ ε υ τ ή ς οιιι. Υ. morlem Anast . % · ε τών . έτος G . 
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l l i posl Cous la i i l inu in regnaverunl auitis 2 4 . Α Ρδτο ι μ ε τ ά Κωνσταντίνον έβασίλευσαν Ιτη χ ί . 

Ίουλ ιανδς Ι τ η β'. Έ σ φ ά γ η έν Περσίδι. Jnlianus annis 2 . lmcrfecius est i u P c r s i d e . 
Jovianus mciisibus 9. 
Valculinianus Mngnus|n Valens fraler ejus annis 

fO, uieiisibiis 9. 

S « b Valenic sancius Dorolbeus, ab Ar ian i s 
Alexandriaj in Cytiegio feris objeclus, mar iyr iu in 
|ia<sus os i , 

Grai ia i ius ei Valoui iuianus Jun io r , fi l i i V a l e n l i -
n iani , c i ciini eis Tbeodositis Magnus annis 16. 
Consnlalus 5. 

Anno buj«is i inpcra 'or is secimdo Synodus s a n -
ctori im 1 5 0 P a l r u m Conslantiuopoli babita est sc-
cunda. 

Arcadius e l l louor ius filii ejns annis 13, mensi . 
bus 3. 

Tbeodosius Jnnior annis 42, uiensihiis 6. 
Eo impcraiiie syuodiis ler l ia sai iclorum 200 P a -

Irmii Epbesi babila es i , e l a l iera , prasdaluria, cui 
pr:vfuil inipius Dioscorns. 

M a m a n u s c l Pulcber ia annis 7. 
S i b c o quarla eancta synodiis saucioruin 630 

Ρ·ι ΐπιι ι ί Cbalccdoue babi la c s l . 
Leo Maguiis annis 16. 
Leo Minor , pcr unuiu annuiu cuiu patre cum 

n^nasse l , o b i i l . 
Zuiio annis 17. Cum [lyranno] Basijisco annis 2 . 
Atiavasius annjs 27, iuciisibus 1. 
J*I^Iiiius Thrax auuis 9, meiisibiis 3. 
Jtisttnianiis Maguus aunis 33, dieliua 7. ( 

S ib qtiosanota fynodus Couslai i l inopoli babila 
Jusl int is , i i l ins so ro rb J i i s t i i i ia t i i , aiuiis 12, i t icn-

5i!i'is 11, diebus 20. 
ilujui imperii anno seplimocompleta e$i umisamli 

Pa*chath periodus (innorum 532, ex quo Dominus 
noner Jesus ChrUtu* cruci affixut e$l, indiclione 6, 
anno α mundo condiio 6065. 

Tibcr ius aunis 5. 
Mauricius annis 20, mensilms 4. Occisns est. 
Pbocas aiinis 8. Occisus es i . 
Horaclius amiis 31 , mia ci i iu i i i io suo. 
Ilnjiis imperi i atuiolertio Chosrocs Persa Komanne 

di l iouis pariem plur imam subegit. Il ierosolyma 

Ίουβ ιανδς μ ή ν α ς θ ' . 
Ούαλεντινιανδς ό Μ έ γ α ς χ α \ Ούάλης 8 · 6 αδελφός 

αύτοΰ Ι τ η ι', μήνας Ο'. 
Έ π \ Ούάλεντος έ μ α ρ τ ύ ρ η σ ε ν ό άγιος Δωρέθεος έν 

Αλεξάνδρε ια θηρίο ις βορά παραδοθείς ένΚυνηγίφ· 1 

ύπδ 'Αρειανών ·*. 
Γρατ ιανδς χα \ Ούαλεντινιανδς δ Νέος, υίοιΟύαλεν-

τ ιν ιανοΰ , κα \ σύν αύτοΓς Θεοδόσιος δ Μέγας 1 1 Ιτη 
ι ς ' . Ύ π . γ ' ·». 

Έ τ ε ι β' τ ή ς τούτου βασιλε ίας ή δευτέρα σύνοδο; 
τών έν Κωνσταντ ίνου πόλε ι ρν ' αγ ίων Πατέρων γέ­
γονεν. 

Ά ρ χ ά δ ι ο ς χ α ί Ό ν ό ρ ι ο ς 8 8 υΙο\ αύτοΰ Ιτη ιγ', μή-
R ν α ς , β γ ' . 

Θεοδόσιος δ Νέος έτη μ β ' , μ ή ν α ς 8 7 ς-'. 
Έ φ ' ού ή έν Έ φ έ σ ω · · τ ρ ί τ η σύνοδος τών σ' αγίων 

Πατέρων γ έ γ ο ν ε χ α \ ή δ ε υ τ έ ρ α , ή ληστρική Η , \ ; 
έξήρχεν δ δυσσεβής Διόσχυρος. 

Μαρχ ιανδς χ α \ [Πουλχερία έ τ η β · {'.] 
Έ φ ' ού ή έν Χαλχηδόνι τ ε τ ά ρ τ η β ι αγία σύνοδος 

τ ώ ν χλ' α γ ί ω ν Πατέρων 8 8 έ γ έ ν ε τ ο . 
Αέων δ Μ έ γ α ς έτη ις- ' . 
Λέων δ Μιχρδς συμβασ ιλεύσας τ ψ πατρί Ιτος Ιν w 

τ ελευτα . 
Ζήνων έτη ιζ ' . Μετά Βασιλίσχου 8 4 [τοΰτυράννου] 8 / . 
Αναστάσ ιος Ι τ η κ ζ \ μ ή ν α ς δ ' . 
Ιουστ ίνος δ θ ρ ά ξ Ι τ η θ' , μ ή ν α ς γ ' . 
Ίουστ ιν ιανδς ό Μ έ γ α ς Ι τ η λ η ' , ημέρας ζ'. 

Έ φ ' ού ή έν Κωνσταντίνου πόλε ι γέγονενάγία σύνοδος. 
Ίουστ ίνος , ό άνεψιδς Ι ο υ σ τ ι ν ι α ν ο ύ , Ιτη ιβ', μήνες 

ια ' , η μ έ ρ α ς χ ' . 
6 8 Τφ ζ' έτει τής τούτον βασιλείας έχΛηρωΟή 

κύκλος εις τού άγίον Πάσχα έτώτ φλβ, έξοχε 
ό Κύριος ημών Τησονς Χριστός 88 έστιιν-
ρό*θη, Ινδικτ. 6 7 ς ' , έτους άπύ κτίσεως κόσμον 

Τιβέριος Ι τ η ε'. 
Μαυρίχ ιος Ι τ η χ ' , μήνας δ'. Έ σ φ ά γ η . 
Φωκάς Ι τ η η ' . Έ σ φ ά γ η . 
Η ρ ά κ λ ε ι ο ς Ι τ η λα' μ ε τ ά τού υίού αυτού. 
Τ ψ τ ρ ί τ ψ έτει τ ή ς αύτοΰ 8 8 βασιλείας ό Πέροης 

Χοσρόης 8 8 πλείστον τής . Τ ω μ α ί ω ν παρέλαβε *ο-
vastavi i : sancla loca combussil et populi muhi l i i ρ λ ι τ ^ ί α ς * έπόρθησέ τε τ ά Ι εροσόλυμα καί τούςσεοα-
itiiiein imnifnsaiti cum Z a i b a r i a palr iarcba el pre- σμίους τόπους ένέπρησεν · χ α \ π λ ή θ η λαών 7 *ίχμ-
tioso r rnc i s Jigiio egi l caplivaiu e i in Prr&idein αλώτευσε 7 1 σύν τ ώ π α τ ρ ι ά ρ χ η Ζαχαρ ία και τοίς « · 

8 8 A d d u i i l ex Anasiasio κα\ μήνας , μτ,νας V . c-ujus foclionis in codice Je" . nulja veeligi». 
8 1 χ υ ν η γ ί ω rocle J r n . κυvηγ^ίq> G . χ υ ν ι γ ί ψ Β . 8 8 'Αρειανών r«c te Jen. o\ A»»;\s«. 'Αγαρηνών V. 'Αγα-
ρ ι ν ώ ν Β . ' 8 8 ό μ έ γ α ς om. G . 8 i ύ π . γ'. l i a Jen. L e r i . vulg . κα\ μ ή ν α ς γ ' , a l i i π γ ' , Scaliger μγ*. n Όνειος 
J f i i . 8 8 κα\ μήνας V . 8 7 κα \ μήνας G . 8 8 ού έν Έ φ έ ο ψ ή G * 8 A r t i c u l u m ή aulp ληστρ ική om.G . 
iiioes οι editiones onmes Μαρκιανδς κα\ Ούαλεντινιανδς κ θ ' . — A n a s l . · Marl ia ims e l V;ilei»tinianus ann.XIX.i 
Qii:c qn id rm leci io milloniodo f»»rri potcst. E ie i i im Tbeodosinm Ίιι imperio non s rcu i i snni Marcianiis « 
NaI<?ntioiajiU8,quiiiIiimiis lunc lemporis Bonian iuiperabal , Re<l Marcianns ol I ' u M n r i a , i-cgiiames au»os 7. 
P u n o mmieriis 26 cinn rompulalione ani iori i iu sub J.«siino facta, plane concil iar i npquit, mimcnis nu-

verus 7, i iogUic i iM inei»sibiis, oi i i i i iuo quadral . E r n . r prncul dubio perv^iustiis. f l Χαλχηδόνι τέταρτη 
J«<i. e l A n a s l . Χαλχηδόνι V . c t Πατέρων αγ ίων Jen . Β . * s έν έτος Jen. β ν τού τυράννου Βασιλίοχου J i * 
τ ο ΰ Β α σ ι λ . τ . τ υ ρ . Ο . Apml A n a s i . τού τυράννου abesl. Hincbsec v e i b a * m a r g i n e i u IvMum invpsts^ |»ι«Ι» · ·* 

NIIIIKMUS liit; i*\acte nmip l c lu r , si omissis ineiisibos s i i igulori i i i i i inperalorum iinperii laniu"" 
niiLur. C r t ό Χρίστος Jc«i. € 7 ίνδικτιώνος Jen . 6 8 αυτού, τούτου. Jen. 8 9 Χοσρώης 

JfMi. η /αμαλώτ£σ*ν Β . ήχμαλώτησεν G . 

bile liL 
anii i ι ι ι ι ι ιητ 
τ β > α ώ ν . λα-Τών ,?· ιι 7 i ήν»·ι 7 · .ώτ: 
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μ&κς ξύλοις χ α \ ε ί ς Περσίδα χ α τ ή γ α γ ε ν · έτει δέ Α ded i ix i i . Sed anno ejus duodcciino, c i im Chosroee 
αύτοΰ ιβ ' , Χοσρόης 7 8 δ Πέρσης άνηρέθη , κα ι ή 
α ιχμαλωσία άνεκλήθη , κ α \ ό ζωοποιδς σταυρδς το ίς 
Ιδίοις τόπο ι ς ά π ο κ α τ έ σ τ η 7 8 άνεγερθε ισ ιν . 

Τότε χαϊ οί Σαραχηνοϊ ήρξαντο τής τον παν­
τός έρημώσεως τφ ,ςρχς' έτει, Χνδιχτ. n ?. 

Κωνσταντ ί νο ; 7 β δ υίδς αυτού έ τη κ η ' . 
Ούτος έν Σικελ ία άνηρέθη . 
Έ φ ' ού τδ πλε ίστον μέρος τ ή ς πολ ιτε ίας ύ π δ Σ α ­

ρακηνών έ ρ η μ ώ θ η . 
Κωνσταντ ίνος εγγονός 7 8 Η ρ α κ λ ε ί ο υ έ τη ι ζ \ 

I Έ φ ' ού τδ Βυζάντιον ύ π δ Σ α ρ α κ η ν ώ ν 7 7 έπολ ιορ-
κήθη 7 8 · κα\ ή ς*' σύνοδος τ ψ ι γ ' έτε ι αύτοΰ γέγονεν 
έν Κωνσταντίνου πόλε ι, κα ι κ α τ ά Σαρακηνών ή ν δ ρ -
αγάΟησε κωλύσας αυτούς τής κ α τ ά 7 8 Τ ω μ α ί ω ν ε φ ­
όδου κα \ πτοήσας 8 8 αυτούς ίκανώς . ^ 

Ι ο υ σ τ ι ν ι α ν ό ς δ υίδς αύτοΰ έ τ η ι ' . 
Λεόντ ιος έτη γ ' 8 1 . 
Τ ι β έ ρ ι ο ς , [ό] κα \ 8 8 Ά ψ ί μ α ρ ο ς " , έ τη ζ \ 
Μουστινιανδς τδ δεύτερον έ τη ς'. 
Φ ί λ ι π π ο ς , [ό] κ α ι Βαρδάνιος , έτη β ' . 
Α ν α σ τ ά σ ι ο ς , [δ] κα \ Α ρ τ έ μ ι ο ς , έ τη β ' . 

Θεοδόσιος έτος α'. 

Λ έ ω ν δ Ί σ α υ ρ ο ς έτη κε ' , μ ή ν α ς γ ' , η μ έ ρ α ς ιδ ' . 
Κ ω ν σ τ α ν τ ί ν ο ς δ υ ίδς αύτοΰ έ τη λ δ \ μ ή ν α ς β', 

η μ έ ρ α ς κ ε ' . 
Α έ ω ν δ Χ ά ζ α ρ ι ς έτη ε ' . 
Κ ω ν σ τ α ν τ ί ν ο ς , δ υίδς αύτοΰ , σύν τ ή μ η τ έ ρ ι αύτοΰ 

Ε ρ ή ν η έτη ι ' , μ ή ν α ς β', η μ έ ρ α ς β' . 
Τ ο ύ τ ω ν έτει όγδόψ γέγονεν ή έν Ν ικα ία τδ δ ε ύ τ ε - Q 

ρον σύνοδος τ ώ ν 8 * τν ' α γ ί ω ν Π α τ έ ρ ω ν . 
Κωνσταντ ίνος έ τ η ς \ μήνας 0' 8 β , ημέρας η ' . 

Ε ι ρ ή ν η , ή μ ή τ η ρ αύτοΰ , έ τη ε ' , μ ή ν α ς β', η μ έ ­

ρ α ς ιβ ' Μ · 
Νικηφόρος , έ τη η ' , μήνας θ ' . Έ σ φ ά γ η έν Βουλ­

γ α ρ ί α . 
Σ τ α υ ρ ά κ ι ο ς , δ υίδς αυτού , μήνας β' 8 Τ . 
Μ ι χ α ή λ , δ 8 8 γ α μ β ρ δ ς αύτοΰ , έτος έν , μ ή ν α ς θ' , 

η μ έ ρ α ς ια ' . 
Λέων δ 8 8 Α ρ μ έ ν ι ο ς έτη ζ ' , μήνας ε ' , η μ έ ρ α ς ι β ' 8 8 . 

Έ σ φ ά γ η έν τ φ π α λ α τ ί ψ έν τ ώ ναψ τ ή ς π α ν α γ ί α ς 
Θεοτόκου. 

Μ ι χ α ή λ άλλος έτη η ' , μήνας θ ' , η μ έ ρ α ς θ' 8 Ι . 
Θεόφιλος, δ υίδς αυτού , έ τ η ιβ ' , μήνας γ ' , η μ έ ­

ρ α ς κ ' . 
Θεοδώρα δ μ α τ ψ υ ΐ ώ α υ τ ή ς 8 8 Μιχαήλ έ τη ιδ ' , 

μ η ν / α ' , η μ έ ρ α ς κβ ' . 
Μ .χαήλ μόνος έτη ta' , μήνα α', ημέρας Ο'. Έ σ φ ά γ η 

έν τ ώ π α λ α τ ί ψ τού αγ ίου Μάμαντος 8 \ 
8 » Βασίλειος. 

Persa e medio Subhli ts essel, revocaii suul capl iv i 
e i v ivi l ica crux, locis suis i r p a r a l i * , n p o s i i a est. 

Tunc lemporh etlam Saraceni omnia vastare coepe» 
runl, anno 6126. Indict. 7. 

Conslai i i i i i t is ejus iil ins aimis 28. 
Il ic in S ic i l i a de medio subiaius cst. 
Ejus lempore c iv i ta i i s pars inaxima a Saracenif 

vaslata e s l . 
Consianliuus I leracl i i nepos annis 1 7 . ' 
Eo imperaulc Byzantiuni a Saracenis obscssum 

e s l ; e l anno ejus decimo l e r i i o synodus sexta 
Consiant inopol i babi la est. Ideni Saraeenis, ne in 
Romanos flnes excurrerent, repressis e i ar inorum 
vi perlerrefaciis , fori i ter tibique segess i l . 

Jusl iniamis ejus filiusannis 10. 
Leonl iue annis 3 . 
Tibe.rius, qui etiani Apsimarue annis 7. 
Jusi iuiai ius secundo anuis 6. 
Pbi l ippus , qui e l iam Bardanius, anuis 2. 
Anastasius , qui etiam Ar len i iue , antiis 2. 
Theodosius anno i . 
Leo I tauras annis 25 , mensibus 3 , diebus 14. 
Conslani inus ejus fllius annis 54, iueasibus 2, 

diebus 25 . 
Leo Cbazarius annis 5 . 
Gunsiantinus ejus fllius, cum inatre Irene annis 

10, mensibus 2 , diebus 2. 
Horum anno octavo babita es l Nicseae, sanclorum 

350 Patruin synodus*secunda. 
Conatanlinus annis 6, mensibns 9, d iebus8. 
Irene, maie r ejus, anuis 5, n ie i i s ibus2, diebus 12. 

Nicepborus annis 8 , mciusibus 9. Occisus esi tit 
Bulgar ia . 

Stauracius, ejus filius, mensibits 2. 
Micbae), ejus gener, anno 1, ineneibus 9, d ie-

bus I I . 
Leo Armenius annis 7, metisibus 5, diebus 12. 

Inaede sanctissimaa Deipara», qnae est tu palal io, i u -
lerfeclus e s l . 

Micbael a l l c r amiis 8, mensibus 9, diebiis 9 . 
Tbeopbilus, ejus ftlius, anuis 12, .nieiisibus 3 , 

D diebus 20 . 

Tbeodora una c u m i i l i o Michaele annis 14, niense 

1, diebus 22 . 
Micbael sobis annis 11, menee 1, diebu* 9. Ιιι 

palalio S . Mainantis dicto occisus es l . 
Basi l ius . 

7 8 Χοσρώης J«n . 7 3 κατέστησαν Jen. ά π ε κ α τ έ σ τ η άνεγέρθησιν Β . n ίνδικτιώνος Jeu. 7 8 'Ο 
Κο>νσ:αντ. G . 7 8 δ έκγονος Jen. 7 7 ύπδ Σαρακηνών o m . G . 7 8 έπολυορκήθη Jen. 7 8 κατά οιιι. G . 
8 8 π ν ω ή σ α ς Β . 8 1 γ ' . Β . Jen . e i Anast . ; seil ι' V . 8 8 leg. ό κα ί . Becle Anast . qui eL 8 8 Ά ψ ή μ α ρ ο ς Β , 
- - ~ * • · • Λ * · — 1 ? · - ! ' ! n : — 8 8 ή μ έ -

pc r imi l a i io . m i μ ή ν α ς β'. 
8 1 ή ν έ ρ α ς θ' om. V . Ai»asl. om. e l dies e l inenses. 8 1 αυτής οο ι . V , 
άγιου Μάμαντος οιιι. Jen . l i x ^ l a n l ap. Anas t . B V addil έ τη Jeu. 

8 8 έσφάγη έν τ ώ π α λ α τ ί ψ τ ο ΰ 
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A P P A R A T U S C H R O N O L O G I C U S . 

ANNORUM MUNDI BREVIS COMPUTATIO. 

Colliguntur anni ut sequitur. 
A b Adam usqtte ad di l i iv ium anni 2242. 
Α dibiviuauiem usque ad lu r r i in Nebrolh 

anni 525. 
Α l n r r i auteni aedificata usque ad v i c l i -

ntarum A b r a b » dimidiatioues anni 425. 
Α vici i in is aulem dimidiatis usqtie ad 

obiitnn Abraba? aiui i 76. 
Annorum summa 3268. 
a B έτη ο ιη . V . · · Νευρώθ G . · τ τοΰ Ά β ρ ά α μ τ ώ ν 

viota : « Α lurre auiem, usquead finecn A b r a b » anni 

Συνάγονται τά ιτη *· οΰτως, ώς νποτέταχται. 
Ά π δ Α δ ά μ δ ω ; τοΰ κατακλυσμού Ετη ,βσμβ'. 
Ά π δ δέ τοΰ κατακλυσμού έ ω ς τοΰ πύργου Ν: 

βρώθ · · έτη φκε ' . 
Ά π δ δέ τοΰ πύργου έως τ ώ ν διχοτομημάτων το** 

Α β ρ α ά μ 9 1 έτη υκε ' . 
Ά π δ δε τ ώ ν δ ι χ ο τ ο μ η μ ά τ ω ν έ ω ς τοΰ · , Μ τέλους 

Α β ρ α ά μ Ι τ η ο ς \ 
Όμοΰ έτη ,γσξη'. 

δ ιχοτομημάτων Jen . · · · · · Hacc apud Anast. brc-
DI. ι 

II. 

ΓΕΝΕΑΛΟΓΙΑ Ο YAAENTJNiANO Υ ΤΟΥ ΜΕΓΑ ΑΟΥ * 

Ο ί τ ο ς γενν$ 

ΓΡΑΤΙΛΝΟΝ 
βασιλέα · . 

ΟΥΑΛΕΝΤΙΝΙΑΝΟΝ 
βασιλέα. 

κα \ ΓΑΛΛΑΝ γυναίκα 
ΘΕΟΔΟΣΙΟΥ τού Μεγάλου. 

Τούτου 
έ τ ε ρ α γ υ ν ή ΠΛΛΚΙΛΑΛ ·. 

έ ξ ώ ν 

ΠΛΑΚΙΔΙΑ γυντι 
ΚΩΝΣΤΑΝΤΙΝΟΥ 

χ α ί 
Ο ΥΑΛΕΝΤΙΝ1ΑΝΟΣ 
δ βασιλεύς έν ' Ρ ώ μ η . 

Ούτος δ Ούαλεντινιανδς εξάδελ­
φος ών Θεοδοσίου τοΰ Νέου έλαβε 
γυνα ίκα θυγατέρα αύτοΰ Εύδο-
κ ίαν , ήν ήχμαλώτευσε Γ η ζ έ ρ ι -

ΑΡΚΑΔΙΟΣ 

ΘΕΟΔΌΣΙΟΣ 
δ νέος 1 0 

I 
ΕΥΔΟΚΙΑ γ υ ν * 

Ο ύ α λ ε ν τ ι ν ι α ν ο ΰ " . 

ΠΛΑΚΙΔΙΑ κα\ 
ΕΥΔΟΚΙΑ. 

κα ί 

(ΠΟΥΛΧΕΡΙΑ) 

ΟΝΟΡΙΟΣ. 

ΠΛΑΚΙΔΙΑ γυνή Όλυβρίο* 
βασιλέως Τ ώ μ η ς 

Κα \ ΕΥΔΟΚΙΑ ήν έλαβεν 
Ό ν δ ρ υ χ ο ς υίδς Γηζερίχου 
γδς Ούανδάλων. 

Έ ξ ών ΙΟΥΛΙΑΝΑ ι β , ή κτ ίσασα τδν άγιον 
Πολύευκτον, γ υ ν ή Άρεοβίνδου / 

Έ κ τούτων έ τ έχθη ΟΛΥΒΡΙΟΣ, άνήρ Ε ίρήνης , Ουγατρδς Μάγνας , αδελφής Αναστασ ίου βασιλέως. 
Έ ξ ών έγεννήθη ΠΡΟΒΑ γυνή Πρόβου. 
Καί έκ τούτων ΙΟΥΛΙΑΝΛ γ υ ν ή Αναστασ ίου . 
Έ ξ ώ ν ΠΡΟΒΑ γυνή Γεωργίου Άρεοβ ίνδυυ , ,κα ι ΠΛΑΚΙΔΙΑ γ υ ν ή Ι ω ά ν ν ο υ τ ο ΰ έ π ί κ λ η ν u Μουβτάχωνο;. 

* Ιιι codicc Jenensi post Γρατιανδν βασιλέα addilur έξ ών , ged nomina aoqimnttir mi l l a . — • ΤΙι«ι-
dnnii u i i i r aliera Plaei l la iti edilionibus V i i l g . d i c i lu r Πλακιδία, apud La inber ium Πλακιδία δρθΛ&,ος. 
»· YYiba : Θεοδόσιος δ Νέος. Πουλχερία ίιι C o d . Jen . legniiluc in bnnc uicidiiin Θεοδόσιος f Πουλχερία; ο 
Νέος . Uude palel Πουλχερίας c margine in lextuin venisse. 1 1 Ευδοκία γυνή Ούαλεντινιανοΰ. Cod. Je«* 
Ευδοξία γ υ ν ή Ούάλεντος · apud Lanibeci i i i i i verbis bis plann omissis subsl i iu la suni sequentia : Πλα­
κίδια κα \ Ευδοκία, quac, quamvis per se ferri possunC, ex scholiis fal$a convincuntur , i n quibos s«ng«» 
tabnlae uoiniiia exp l i ra i i lu r . Bel iqi ia apud Lainbec i i im, l i r e l in rebns ipsis diverMlas nul la , aliam habeei 
formam. 1 1 Έ ξ ών Ίουλ ιάνα . Έ ξ ών Πλακιδία J e n . c i ed iu . V . sed Έ ξ ών έγεννήθη Ίουλιάνα Lauibec. 
' · Άρεοβίνδου sec. loco. Άρεόβινδος Jen. L a m b . , ν τδ επ ίκλην J e n . Lan ib . Bel iqua uon inoror. 
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•Απδ δέ τοΰ Α β ρ α ά μ έως τής Ιξόδου τ ώ ν υΙών Α A b Abrabam 
Ι σ ρ α ή λ Ι τ η υλ' . 

Ά π δ δέ τ ή ς εξόδου έως τής 1 οικοδομής ναοΰ 1 

Κ υ ρ ί ο υ έτη * ψνζ'. 

Ά π δ δέ τ ή ς οικοδομής τοΰ ναοΰ έως τ ή ς α ί χ μ -
α λ ω σ ί α ς έ τη υ κε' . 

Όμον έτη $ωπ'. 
Ά π δ δέ τ ή ς α ι χμαλωσίας έως Αλεξάνδρου έτη 

τ ι η ' . 
Ά π δ δέ τοΰ 4 Αλεξάνδρου έως Χρίστου · έ τ η τ γ \ 

Όμον έτη βφ'. 
Ά π δ δέ Χρίστου έως Κωνσταντίνου τοΰ Μεγάλου 

έτη τ ι η ' · . 
Ά π δ δέ Κωνσταντ ίνου έως Θεοφίλου ίνδικτ. ε' , 

έ τη φλ'. 
Όμον έτη gtr* \ 

auieni usque ad es iu im 
filiorum Israel anni 

A b cxi tu aulem usque ad aedificalttm 
lemplum Domini anni 

A b scdiflcato aulem templo usque ad ca-
pl ivi t . i icni anni 

Annorum summa. 
Α capiivitute auiem usque ad A l e x a n -

druin anni 
A b Alexandro aulem usque ad Jesu Do-

miii i nostri tempora anni 
Annorum summa. 
Α Cbr i s io autem usquc ad Coiisfanttnum 

Magiium aimi 
Α Consiantino auieni usque ad Tbeopbl -

B lum i n d i c l . 5 ; anni 
Summa annorum. 
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430. | 

757. 

425. 
1880. 

318. 

303. 
5500. 

318. 

530. 
6350. 

• τ ή ς om. Jen. 
Κ υ ρ ί ο υ η μ ώ ν V . 

* ναοΰ. οΓκου V . 1 έτη o m . Jen. _ * τοΰ om. Jen. * Χρίστου , τ ώ ν χρόνων ' ϊησοΰ τοΰ 
• Ά π δ δέ τ ή ς παρουσίας Χρίστου τοΰ άληθινοΰ θεοΰ η μ ώ ν έως Κωνσταντίνου τοΰ 

πρ ίοτου Χριστ ιανών βασιλέως έτη τ ι η ' V u l g . * , ς τ ν Jenens., cui codiccs Anaslas i i plures e l Scaliger 
biiflVugauliir ,ς-τμη' V . 

II. 

GENEALOGIA YALENTINIANI MAGNI. 

H i c genuit : 

CHATIAMJM 
itiiperalorcui. 

V A L E N T I N I A N U M II 
imperalorem. 

P L A C I D I A uxor 
C O N S T A N T I N I 

e l 
V A L E N T I N I A N U S III, 

imperalor Romas. 

• 

H i c Valentiuianus couso-
^ i i r i n i stii Tbeodosii mino-

is filiani , Eiidociam , 
ixorein d u x i l , quani ca-

pl iva iu abegii Gizer icus . 

A R G A D I U S 

T H E O O O S I U S II 
miiior 

e i G A L L A M nxorem 
T H E O D O S I l M. 

Hnjtis 
uxor al ia P L A C I L L A 

ex quibns 

H O N O R I U S . 

I l l i E U D O C I A nxor 
Vateulintani 111. 

P L A G I D I A et 
E U D O C I A . 

( P U L C H E R I A ) 

P L A C 1 0 I A nxor O l y b r i i , im~ 
peraloris Romaui . 

E l E U D O C I A , quatn i ixorem 
dt ixi l Honori t t is , Olius G i x c -
r i c i , Vaiidalorum regis 

Ex quibtis J U L I A N A , quse comlii l i t 
sancltun Polyeuclum : uxor Areob ind i . 

Ex bis ι auis t s l U L Y H R I U S , i . i a i r i i u o i i i o junclus Ircna?, flliac Magna?, sorori Auaslasi i regis 
E x his prognata ° w l P R O B A , P r o b i u x o r . 
Ει cx his J U L I A N A , u x o r Aaastaeit. 
Ex hfe P R O B A , uxor Georgii Areubindi e i P L A C I D I A uxor Joamiis» cognouiiiic Musiacoais . 

* Genealogiae Yalen l in ian i errores atque commenta in editionibus Nicepbori oninibus, ne uovissima qiii-
dein excepta, repetitos, jain prideui de iexi l Lambecius, in Gommem. de B»bl. Caee. V i u d . 11. p . 250 ss. Idem 
ex ani iqi io codicc meinbranaceo manuscriplo bibl . Vimlobmia! aliam proposuit inullo pr<eslaiiiioretn. Sed 
priusquam Lambeci i l iber iu iuaims uosiras vcueral , codicis Jenrnsis ope baec Valenl iniani genealogia 
j .n i i in ea in , qua coi ispic i l i i r , a nobis redacla est fomiaiii ; muialo postea nunnit i uno i»omiue Lambeci i ex 
aucior i la le . Exaittiue eiitm i i i s l iuuo edocit aiuuus er ro ies maxiiiios indo orlns esse, quod vel «crilwe vel 
ediloresscbolia, explic«i ionis causa niargiui ascripta, labuhe ipsi i i i j imxer i i i l . Scbolia h x c l i l le r is miiioribua, 
quo facilius a genealogia ipsa disiingui possim, iuipii i i ienda curavi inus . Qui errores edii ionum uno 
ublul i i perltistrare vel inl , adeaiil Lambeci i l ibrom 1. 1. Apud Camcraritnii e l Coi i l i i iu i toi iut labulae no 
vesiigium qiiidem exs la l . In Auastasii receulioribus ediiionibus desiinl omnia a verbis iudo : έξ ών Ί ο υ * 
λιάνα ή κτ ίσασα , κ . τ . λ . Qua? curvis liiteolis sigiiaviuuis, iu codico J nensi ab eodem quidem, quo rel iqua, 
scriba, sed a i ia inculo nigriure serius addila videniur. 
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III. 

ROMANOKUM AUGUSTJE. 

Vorro qucc (uerint Augutta: Romanorum. 

Theodora et Uelena uxores Cons lan l i i [Pa l r i s 
Cons lau l i i i i Magni . 

Fausta uxor Cunstanlini M . ] 
Eusebia GonstantiL 

• l l e leua , Consiani iui Magnt fllia, Ju l iani Praeva-
rica oris uxor . 

Cbar i lo Joviani . 
Scvera et Justa uxores Valent iuiani . 
Domnica Valenl is . 
Gal ia e l P lac i l l a uxores Theodosii Magni . 

Eudoxia A r c a d i i . 
Euilocia Theodosii Jun ior i f . 
Pulcberia Marc ian i . 
Verina Leonis Magni . 
Areadne Zenonis . 
Eadcin Areadne Anas las i i . 
Eupbemia Just in i p r i m i . 
Theodora Jus l in ian i Magni . 
Sophia Jus i i i t i . 
Anasla»ia T i b e r i i . 
Gonsianl ia M a u r i c l i . 
Leon l i a Pboca?. 

Flavia quae et Eudocia , et Mar l ina Herac l i l . 
Constant im. * 
Ileracleonae. 
Cons lan t iu i . 
J i i s l i i i i an i . 
L e o n l i i . 
Aps i i na r i . 
P b i l i p p i c i . 
Theodosi i . 
Jus i in iani . 
A r l c m i i . 

Α Καϊ δσαι γβγόγασιν Αϋγονσται 'ΡωμαΙωτ. 

*· Θεοδώρα χ α \ Ε λ έ ν η γ υ ν α ί κ ε ς Κωνσταντίου 
[Πατρός Κωνσταντίνου τοΰ Μεγάλου . 

Φαΰστα γ υ ν ή Κωνσταντίνου τοΰ Μεγάλου.] 
Εύσεβία Κωνσταντ ίου . 
Ε λ έ ν η , Ουγάτηρ Κωνσταντ ίνου τοΰ Μεγάλου *·, 

Ιουλιανού τοΰ Παραβάτου 
Χ α ρ ι τ ώ Ίουβ ιανοΰ . 
Σεβήρα κα \ Ί ο υ στα γ υ ν α ί κ ε ς Ούαλεντινιανοΰ'. 
Αομνίκα 1 7 Ούάλεντος. 
Γάλλα κα\ Πλακίλλα γ υ ν α ί κ ε ς " Θεοδοσίου « 5 

Μεγάλου. 
Ευδοξία Α ρ κ α δ ί ο υ . % 

Ευδοκία Θεοδοσίου τοΰ Μ ι κ ρ ο ύ , 
g Πουλχερία Μαρχιανοΰ* 

Βηρΐνα 1 1 Λέοντος τοΰ Μ ε γ ά λ ο υ . 
'Αρεάδνη Ζήνωνος . 
'Αρεάδνη ή · · α υ τ ή Α ν α σ τ α σ ί ο υ . 
Ε υ φ η μ ί α Ίουστίνου τοΰ 1 1 π ρ ώ τ ο υ . 
Θεοδώρα Ιουστ ιν ιανού τοΰ Μ ε γ ά λ ο υ . 
Σοφία Ίουστίνου. 
"Αναστασία Τ ιβερ ίου . 
Κωνσταντ ία " Μαυρικ ίου . 
Λεοντία Φωκά. 
Φλαυΐα " Ε υ δ ο κ ί α κα \ Μ α ρ τ ί ν α Ηρακλείου. 

Κωνσταντίνου β * . 
Ή ρ α κ λ ε ω ν ά , β . 
Κωνσταντ ίνου . 
Ιουστ ιν ιανού . 

C Αεοντίου. 
. Ά ψ ι μ ά ρ ο υ . 

Φ ι λ ι π π ι κ ο ΰ . 
Θεοδοσίου. 
Ιουστ ιν ιανού . 
Α ρ τ ε μ ί ο υ . 

1 1 Observai r e i l e Camerarins : < Nicepbori expositio statim iui t io imittla e s i , l ib ra r i i ut cr«dere libet 
v i i i o . ι E i en im cod. Jen. Scal ig . Η o i ed. V iuUium bujns exposilionis exhibenl sic : Θεοδώρα w\ 
Ε λ έ ν η γυναίκες Κωνσταντίου (Κωνσταντίνου) τοΰ Μεγάλου. Εύσεβία Κωνσταντίου (Κωνσταντίνος G). 0°* 
quidf in omnino perversa. Scr ipseral procul dubio auclor : Θεοδώρα κα\ Ε λ έ ν η γυναίκες Κωνσταντίου, 
π α τ ρ δ ς Κωνσταντίνου τοΰ Μεγάλου. Φαΰστα γυνή Κωνσταντίνου τού Μεγάλου. Εύσεοία, κ . τ . λ. quemad-
roo lntn ex conjectura in lexluni recepimua. Sed cuni scribae uculus a verbis τοΰ Μεγάλου primo loco, arf 
ead^in verba, aecundo loco posila aberrassct, facium esi , ut interjecla omit lerenlnr . A b Anasiasii co-
d ic ibuf gemiinis tota h a c exposilio abesse, et ex Gamerar i i demum versione adtfila videlur. Monei 
Co iUiu t , quem geriores sequuniiir , bunc Augus ian im calalogum a se, quanta fieri potuerii fide, emi-
ru lah i in esse. Quod autem quomodo fecerit ιιοιι indicavit . I f Τοΰ Μεγάλου Κωνσταντίνου Jeo. 
4 T Δομνήκ* Κ. *· γ υ ν α ί κ ε ς o m . Jen. *· Βιρίνα Β . Jen. t # ή om. V . 1 1 τοΰ otn. V . " Κ ω ν * 
ν α ν τ ί ν α ί β η . " Φ λ α υ ί α κα\ Ευδοκία κα \ Μ α ρ τ . Jen. — Φλ. ή χ α \ Ευδοκία χ α \ άλλα δνόματι Μάρτ. 
Μ. ιιι. Μαρτιν ία Sca l . Η. n Γρηγορ ία Κωνσταντίνου ex Zonara ra. G . lmpera ion im a Coneiantbio, Herad" 
fllio, usqiie ad Ar temium nxoree non apposiiae stiul neqiie in cod. Jen . ncque apud S c a l . B . Earum n ^ j ^ 
l.atatogi a u c t o i i serius a<HJ6fe iu al i imo fuisse videiur . Goar.us, quem Dindorfius sequilor, ex ZonaraW 
omaibos impcratorlbus Theodoraiu uxorem addidit. (?) 1 0 Ή ρ α κ λ ω ν ά Jen. Ή ρ α κ λ ε ν ά R . 
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.Μαρία Λέοντος πρώτου του Ί σ α ύ ρ ο υ . 
ΕΙρήνη Κωνσταντ ίνου . 
Μαρία χ α \ Ευδοκ ία . 

Ε ίρήνη · · ή Α θ η ν α ί α Λέοντος τοΰ δευτέρου τοΰ 
λ α £ α ρ ί ο υ 1 Τ . 

Μ α ρ ί α κα \ βεοδότη Κωνσταντ ίνου . 
Θεοφανώ Σ τ α υ ρ α κ ί ο υ . 
Π ρ ο κ ο π ί α Μ ι χ α ή λ . ν 

Θεοδοσία Λέοντος. 
Θέκλα κα \ Ευφροσύνη Μιχαήλ Μ . 
Θεοδω ρα Θεοφ ίλου. 
Ευδοκ ία Μιχαήλ . 
Ευδοκία Βασιλείου. 
Θεοφανώ 1 9 Λέοντος τοΰ Νέου . Β 

Maria L e o u i s p r i m i Isnuri . 
lr«!tie Cot i s ian l iu i . 
Maria ct Eudocia . 
Ireue At l in i iens i s Leonis seeundi Chazari, 

Maria ct Theodolc Conslant ini . 
Tlieophano S i a n r a c i i . 
Procopia M i c b a d i s . 
Tbeodosia Leouis . 
Tbecla e l Euphrosyne Micbacl is . 
Tbeodora T l i eop l i i l i . 
Eudocia Micl iaeus. 
Etidocia Bas i l i i . 
Tl icopliano Leonis Jun ior i s . 

B R E V I S E T D E S U L T O R I A A N N O R U M N I C E P H O R I 

Ad comraunes mundi annos el Indictioncs comparaiio 

Anni c Chritti 
orlu, juxta com-
putum GTWCO-

rum α Septembri. 

Indictione*. Anni JuHani. 
r Imperalorum 
awfii. Nicephori 

Logothelhw. 

Anni Nicephori 
PolriarclHE. 

798 14 8 0 6 4 i 

8 0 3 4 811 9 6 

804 5 8 1 2 
Micbaelis B a u -

gabift anu. 7 

805 6 8 1 3 2 8 

806 7 814 
Leouis Armet i i 

anniis 
1 

9 , 

807 8 8 1 5 2 
Aguur in e x s i -

l i u m . 
1 

8 1 2 13 820 7 6 

8 1 3 U 821 
Micliaehs Ba lb i 

ajtuus 
1 

7 

821 7 829 9 
Muri iur Nice-
pborus menft* 

JIIII io . 

8 2 2 8 830 
Tbeopbii i 

aniiMS 
1 

β · ΕΙρήνη τοΰ Χάζαρ ι πατρός τοΰ Κωνσταντίου Jen. ή o m . Jen. , τ Χ α ζ α ρ ι Jen . · · destint V . Sca). II. — 
Scribae oculus a voce Μιχαήλ prima vice ad eamdeui secundo loco posilam procul dubio aberravit . 

, *· Integra linca a codice J c n . abest. Spaliuto yacuura t r ium ferme digi lorum sequi iur , qno serioris acvi 
Auguslae addi postint. 



1027 S . N I C E P H O R l P A T R I A R C H J E C P . 1028 

Baroitius a Jti l iani anni mense pr imo annos N i - Α Vossio Cbronographicum hoc Nicepbori opusculam 
cepbori , qui Apr i t i tbronuin ad ih , numefans, N i -
ccpUomm post dignitatis annos 9, et exsilti 14, ab 
anno ii i i i i t rui i i 806 ad 828, hoc postremo ninrtinmi 
srrtbit, qui iani<*n sequeucis 829 menscm Junium 
mt ig i i . II r c de Nicephori tempore brevi ier adejns 
bn>viatiiiiti Gbronolog. g<»sta qi i i vole l amplius de-
ducla Stiri inn loco memoralo, Mena-um ad 13 M a r l i i 
ei Jmi i i \) i r i ior 15 Atiastasium, Gedrenum, Zonaram 
a d i b i l , r l Tlicnpbaiiem propediem lucem aspeclurum 
ei prolixam ejus l l i s l o r i am reliquis operibns a P . 
Frauc . Comlwfis. dala preli opportunilalc praimitlen-
dam p w s i o l a b l i u r . Quod ad iiotiora et reccnl iora 

ab Annstasio Bibliotl iecario La l ine ab antiquo red-
dhum assentior. Dedi l i tcruin auclor Mitcella?: 
Joacbtmns Camerarius, e l O n i r o e n l a r i u m addidiu 
Parem Anlonitis Contius r i r ca opusctilaro idero ac-
comntodavh curain e l laborcin : Gra?ce divnlgavit 
Joseplius Scaliger in Temporum Tbesauro; ad 
quoruin ediiiones banc a me comparatnra, e i ad ca-
inultim accedentem subjungo. Ti tu lo porro addiue 
dicliones priutac de flde crga nis. servauda nibil 
detrabunl, tum quod ab alienis soleal l i lulus ap-
poni, lum quod Niccpboro debitum bonorem.prauer-
ire caver in i . 

PARTICULA SECUNDA. 

De consilio in edenda bac Nicephori cbronographia conferanlur , quaeso, quae in prsefatione ad pariico-
l:iin prim.i in ( 6 ) , uberius exposui. In edenda hac ipsa par i icu la a l le ra , quae indicem stycbomelricuni 
L ib ro ru in saerorum, ntinc deimirn accuralius expressum, exhibet, Joannis Iriarte operis, quod insc r ib i l i r : 
Ucgm bibliotheeas Matritensis codices Grceci m n . (vol . 1 M a l r i l i 1769), adhibendi facullas m i h i daia est. 
Codiccm Matri iensem au iem, Nicephori Gbronographiam conl inenlem, Gonstantinus Lascar i s ol im pof-
sedit, qui sua manu llisioriam imperii Byzantini conlinuaiara adjecit. Quod ad l ex lum htijus codids 
a l t ine l , ad Jencnsem proxime accedi l . 

Scr ips i Gissa? dic X X I X O c l o b r U a. M D G G G X X X V I I I . 

(6) Supra , c o l . 997. 

I V . 

R E G E S D E C E M T R I B D D M I S R A E L . 

Regti decem tribuum Itrael in Samaria, α lempo-
ribtis Roboam filii Salomonis, regh Juda, usqne 
ad deportalat decem Iribus tn Atsyrios uib Ezeeia 
reye Juda. 

1. Jeroboaui Salomonis servus uncius est ab 
A c b i a propbeia, quod dominus ejns Salomon ad 
tixorcs alienigenas declinassei, «l carum diis red-
i l idissei cu l tnm. 

2 . Nadab ejus filios annis 2 . 
3 . Baasa. Hic delcvi i domum Jeroboam rcgua-

vi lque annis 24 . 
4 . E la filius ejes sub quo Jehn propbela 

annis 2 . 

Β Όσοι1 βασιΛεις τών δέκα φνΛών τον ΊσραήΛ1 

έν Σαμάρεια άπό τών χρόνων 'Ροδοάμ vlov 
ΣοΛομώντος * βασιΛέως Ιούδα, έως της μετ­
οικεσίας k τών δέκα φνΛών ε)ς 'ΑσσνρΊονς1 

έπϊ Έζεκίου βασιΛέως Ιούδα β . 

α'. ΊεροβοΑμ ό δούλος Σολομώντος έχρίσ^η ύ*4 
Ά χ ί α Τ του προφήτου · δια τδ τδν κύριον αυτού Σο-
λομώντα 9 έκκλιναι ε ί ; Αλλοφύλους γυναίκας, χαί 
λατρεύσαι τοΤς · τούτων ΟεοΤς 4 · . 

β'. Ναδαβ 1 1 δ υΐδς αύτου Ι τ η ψ. 
γ*. Βαασά Μ . Ούτος έξωλδθρευτε τδν οΐχον Ίερο-

βοάμ , Ι τ ή κδ ' . 
δ \ Έ λ α 1 1 υίδς αύτου , έφ* ο$ Ή ο ύ δ προφήτης, 

Ι τ η pr. 

1 κα\ δσος Jen. 1 Ι σ ρ α ή λ add. έβασίλευσαν Ma l r . Σ α μ α ρ ί φ Β . * Σολομώνος Jen. k μετοικε ιας llair. 
• 'Ασυρίου; Jen. · ' ϊούδα οιιι. V . 7 'Αχία om. V . babem. J e a . e i M a i r . — τδ o i o i t l i l Υ. · Σολομώνε 
i e n . · τοις o m . G . 1 0 Pos l δείος addi l V. έ τη β', qiiorum in c. Jen. vesligia apparenl nu l la , e l qaideai 
recie. Verba έτη β' xcr ibarum au l negligentia aut i i i tci i ia l ex i t i i inser la suni qj i i , omi ts is verbis ψ Nf* 
δαβ υίδς αυτού , regni annos Nadabi ad Jeroboamnm Iranstuleriint. Verba enim baec, qose in codice nosiro 
IrgmiCur, a R . omissa, ex Aastasio addidi l . G . Quo errore commisso mimeros re l iquonim recum, no» 
auiplitie qiiadranies, omiserunt scribje. Ex codice Jen . numeros reei i lui iut is . 1 1 Ν α δ α β . Ναδαδ Jea. 
1 9 β' Βασλ Β . γ ' . B a o A J e n . 1 1 Έ λ ι α ς Υ . Verba έφ ' ού Ή ο ύ δ π ρ ο φ ή τ η ς o m . V . In cod . J en . bis lcgaBlur 
U i n in lex tu , qtiam in margine, iu quo singuli prophelae eni i inerai i iur . 
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ε' . ΖαμβρΙ δούλος αύτοΰ άποκτε ίνας αύτδν, μ ή - Α 5 · Zambr i servus ejus, qui occidit eum, incnsi -

να; ζ'. 
Ά μ β ρ \ έτη ιβ ' . 

ζ \ Ά χ α ά β ό υίδς αυτού · έ φ ' ο ύ Ή .(ας ό π ρ ο φ ή ­
τ η ς Εκλεισε τδν ούρανδν, κα \ τούς Ιερείς τού Βάαλ 
άνε ίλεν l i , έ τη κ β ' . 

η ' . ΌχοΓίας υ ί δ , αυτού Ι τ η β'. 

0' Ί ω ρ ά β ι β άδελφδς αυτού , δν άνείλεν Ίηού 1 β 

κ α τ ά τδ £ ή μ α Κυρίου · έ φ ' ού Έλισσαιε έπροφήτ^υ-
σ ε ν , ετη ιβ ' . 

ι ' . Ίηού δ χ ρ ι σ θ ε \ ς ύ π δ τοΰ μαθητού Έλισσαιέ έπ* 
όλοΟρεύσει τού οΓκου *Αχαά6 1 7 κατά τήν προφητε ίαν 
•Ηλιο υ , έτη κ η . 

lius 7. 
6. A m b r i annis 12. 

7. Acbaab fllius ejus : sub quo Elias propbeta 
coelum occlus i t , et Baalis sacenloles imer fec i l , 
annis 22. 

8. Ocbozias filius ejtis annis 2. 

9. Joraui fraterejus, qticni, juxla vorbuiu Doiniu i , 
Jebu o c c i d t : snb quo Elissaens propbela; tmiuere 
runcliis es i , aunis 12. 

10. Je l iu uiioius a discipulo E l i s s a l , sectnidum 
Eliae vat ic i i i i i im ad d o n u m Acbab delendam ims -
8ii8, annis 28. 

Ι ω α χ ά ί , δν Ά ζ α ν ά βασιλεύς Συρίας έπδ>0η- ^ Joacbaz, cujits regnuin Azana Syriae rex de-
c i v , έτη ι ζ ' . 

ιβ ' . Ί ω ά ς , έ φ ' ού Έλ ισσαίος δ π ρ ο φ ή τ η ς ν ίκην 

κ α τ ά *Ασσυρίων προεμήνυσε κα\ έΟαυματούργε ι , 

£ - η ις-'. 

ι γ ' . Ί εροβοάμ , έ φ ' ού Ί ω ν ά ς δ π ρ ο φ ή τ η ς , έτη μ α ' . 

ιδ ' . Ζαχαρ ίας , έ φ ' ο ύ έ π λ η ρ ώ θ η ή προφητε ία Έ λ ι σ ­
σ α ι ε · ύπέσχετο γ ά ρ δ θεδς δι' αυτού τ φ Ί η ο ύ , άνΟ* 
ώ ν ε ίργάσατο ε ίς τδν οίκον *Αχαάβ φδνων, μέχρ ι δ' 
γ ε ν ε ά ; τούς έξ αυτού κρατήσειν τ ή ς βασιλείας τού 
"Ισραήλ, μήνας ς' , Λ . 

ιε ' . Σε ρου μ 1 9 άποκτε ίνας Ζαχαρ ίαν , έ τη ι ς ' . . 

ις^. Φακεΐας υίδς αυτού , έ τη ε' Μ . 

ι ζ ' . Φακεέ υίδς 'Ρωμελ ίου ,. έ φ ' ού 'Ησαίας , και C 
Ν α ο ύ μ οί π ρ ο φ ή τ α ι , έ τη θ ' . 

ι η ' Ό σ η έ υίδς Η λ ί α , άποκτε ίνας τδν Φακεέ. 

Έ π \ αύτοΰ Σαλμανασάρ t e δ τών *Ασσυρίων β α ­
σ ι λ ε ύ ς ήχμαλώτευσε π ά σ α ν τ ή ν Σ α μ ά ρ ε ι α ν κα \ τδν 
α υ τ ή ς βασιλέα κ α \ πάσαν τήν γ ή ν Ι σ ρ α ή λ · · , δ ίχα 
τ ή ς Ι ε ρ ο υ σ α λ ή μ , κα\ τ ώ ν ομοφύλων Ι ο ύ δ α κα\ 
Β ε ν ι α μ ί ν ·* · π ά ν τ α ς τοΰ Ι σ ρ α ή λ κ α τ ή γ α γ ε ν α ι χ μ ­
α λ ώ τ ο υ ς ε ίς γ ή ν Ά σ σ υ ρ ί ω ν , βασιλεύοντος u τοΰ 
Ι ο ύ δ α έν Ι ερουσαλήμ Έ ζ ε κ ί ο υ ' τούς δέ λεγόμε ­

νους Χ ου θ σα ί ους ά ν α γ α γ ώ ν δ Άσσύριος έκ τής γ ή ς 
άνε κάθισε ν έν τ ή γ ή Ι σ ρ α ή λ , έ ν τ ε τ ή Σ α μ α ρ ε ί α 1 β , 
χαΧ έν τ α ί ς λο ιπα ίς πόλεσι τ α ί ς παρ* αυτού έ ρ η μ ω -
Οείσαις · άνθ* ών παρέλαβε , κα \ μετψκ ισεν είς τήν 

popiilaius esl, nui .U 17. 

12. Joas, sub quo Elissaens propbela vic tor iam 
adversus Assyrios prami in l iav i l et miracuta cdidit , 
aitnis 16. 

13. Jeroboain, sub quo Jouas propbela, an -
uis 41 . 

14. Zacbarias , sub quo impleta c s i EHssaei pro-
pbeiia : promiseral enim Deus pcr hunc Jebu, ob 
iaides in domiim Acbaab perpetraiae, posleroe ejua 
ad qnariam gcneraiionem Israclis regno poti turos, 
inensibiis 6. 

15. Ser i im, qui Zacbar iam oc<-idit, annis 16. 

10. Pbaceia filius ejiis annis 5. 

17. Pharee filius Boinelia? : snb quo fsaias, e l 
Manm propbeine, aanis 9. 

18. Osce ii l ius Eltae, qtii Pbacee occidit . 

Hnjus lempore Salmnnasar Assyr iornm r e i cepit 
t ou in Sainariaui , e i regem ipsit is , e i loiam Israelis 
ditionein, Jerusalcm e l ir ibubas i i n l a et B m j a m i n 
excepiis : cuncios denique Israelis incolas in A s -
syrioruitt t a r a m rapiivos abegil , cnin essei rex 
Hierosolymis Ezecias . C u i b x o s autem, u l vocati lur , 
ex Assy r ion im solo v ic io r princeps in terrani 
Isr.tel, in Sa i i i a r iwn , e i in reliquas urbee va t la las 
i u l r o d i i x i l ; Israelilariim videlicet loco, quos palr ia 
lerra eduxi i , e i in eoruin lerras depor iavi i . I l i i vero 
l e r ram lerael iuroleuies, propri is oihi lo sedits di is 

ϊ ή ν αυτού Ι σ ρ α η λ ι τ ώ ν εκείνοι δέ τήν γ ή ν Ι σ ρ α ή λ D serviebanl. Ει ideo Beus iralus i m o i i s i l tii eos leo-

3 ί κ ? σ α ν τ ε ς , 7 το ίς ιδίοις έλάτρευσαν θεοϊς. Ό ρ γ ι σ θ ε \ ς 
$έ δ θ ε δ ς λέοντας έ π ε μ ψ ε κατεσθίε ιν * 8 α υ τ ο ύ ς · 
τούτο δέ μαθών δ μετο ικ ίσας " αυτούς βασιλεύς *· 
κα \ τδ α ίτ ιον νοήσας άπέστε ιλεν αύτοίς Ινα 9 1 τ ώ ν 
παρ* αύτοίς α ί χ μ α λ ώ τ ω ν ίερέων τοΰ Ι σ ρ α ή λ , τήν 
λατρε ίαν a t τοΰ θεοΰ Ι σ ρ α ή λ , κα\ τδν νόμον έκδιδά-

nes, a quibus devorabaniur; quo coniperio, causa-
que perspecia rex, qni il los iranftluleral, ex sacer-
dotibus Israelis apud eos caplivis dclegavii uni im, 
qui Dei Isracl cul lnm e i legeni expouereu Qui soiom 
bis , qua? a Mttyse suol i r a d a a , perceplis, rebnilo 
idoloroui cultu, Deuiti una pari ler venerandum 

^ ά ν ε ί λ ο ν . τής α ισχύνης άπέκτε ινεν V . 1 8 Ίοράβ Β . Jen. δ άδελφδς Jeu. 1 8 *Ηοΰ Jen. iui et alilw 
geinper. 1 7 Walc V . Έλισσαιέ έ π ' δλοθρεύσει τού οζκου *Λχ κ. τ . Α. a vo^c έπροφήτευσεν ad s imiie iu 
έπ* δλοθρεύσει alierraveral velus quidain scriba. 1 8 μήνας ς ' . μήνας β' V . , β Σερούν Β . 7 0 ε'. ι' Υ · 
f , A*nle Oseain rcgetn ίιι cod. Jen. nosiro uuin^rus ιη ' d<»cst; procui riubio srr ib:« iucur ia . 1 *Σαλαμανασάρ 
Jcn . M τού Ι σ ρ α ή λ Jeu. " Β ε ν ι α μ ι μ Jen. 1 8 βασιλεύοντος J u i . " Σ α μ α ρ ί α Β . 7 7 οικήσαντες G . Jen . 
n κατεσθίοντας J<MI. 7 - μετοικήσας Jeo. 4 0 βασιλεύς J n . κα\ τδ αίτιον νοήσας mn. V . 5 1 ένα. πρώτον 
Jen. 1 7 λατρ ίαν Β . 
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susccpcriint. Horum posteri Mint recenlcs Sama- Α <*κοντα · τΑ π α ρ ά του Μ ω ύ σ έ ω ς ουν μόνα πχραλα-
r iue , qui Peula lcucl ium solam a d m i l i u n l , et cum. βόντες , έλάτρευον χα \ τ ψ θ ε ψ , τ ώ ν είδωλων ούκ άπο-
J u d x i s in cmisuetudinem ηοιν ven i i in l . στάντες · ά π δ τούτων είσιν οί νύν Μ Σαμαρε ί τα ι , την 

Πεντάτευχον μδνην τού ΜωΟσέως δεχόμενοι , κα\ μή 
συγχρώμενο ι τοις Ίουδα ίο ι ς . 

V . 

HEBR^ORUM PONTIFICES SUMMI. 

Qui [uerunl in Israel summi ponlifices. 

1. Aaron ab Abrabam seplimus filios duof r e l i -
qtiit, Eloazar e l llbamar. 

2 . Eleazar, sub quo deccssil Moses, et d i s l r ibu l io 
terrai per sories facla es l a Jesu, e l laberuactihii i i 
les l imonii fixum es( deserlo. 

3 . Pbinees Eleazar i (ilius una ctim reliquis se-
nioribus iu populum jus d ix i t . 

A b i u . Bech i . Oze i . 
4. l l e l i cx stirpc I ibamar . 
5. Acb i iopb , sub quo Samuel . 
6. Ab ia lba r conies Davidis . 
7 . Sadoc e domo Eleazar ortus. 
8. Acb imaz , A z a r i a , Sariiarfa;. 
9. A z a r i a s , qui propter Dei zelum inlerfe-

c i i i s c s l . 
10. Azar ias , qui Oziam ab ingreseu in sancta 

p rob ibo i l . 
11. Ur ias , cu i apud Isaiam fides stat. 
12. S c b n a , nequam e l libidinosus sub E z e c b i * 

r.-ge. 
13. E l i a c i m . Se lum. 
14. Chelcias sub Josia rege. 
15. Sareas, Babylonica? captivitatis lempore, 

quem Nabucbodotiosor in le r fec i l . 
1G. Josedec, quem Ezeciel Saduc nominat. B i c 

in captivitate Babylone deicnlns eet. 
17. Jesus Hlius ejus redux, qui templum u n i 

Ctim Zorobabel ttdificavH. 
18. JoaciiH. 
El i a sum. 
19. Jodae, cQjiis anaie Neeiniat Jerusalem ropa-

ra?i t , e i muros refeci l . 
2 0 . Jonan . 
21 . Jaddo lempore Aiexandr i regie. 

* * . Ouias. 
S i m o n pius. 

Kal ίσοι 4 4 αρχιερείς έγένοντο kr τφ ΊσραήΛ. 

α'. Α α ρ ώ ν έβδομος ών 4 4 ά π δ Α β ρ α ά μ δύο υΙούς 
κατέλ ιπεν * · , Έ λ ε ά ζ α ρ ο ν κα\ Ί θ ά μ α ρ . 

β β'. Ε λ ε ά ζ α ρ , έφ* ού ά π ε β ί ω Μωύσής , χ α \ ή κλη-
ροδοσία τ ή ς γ ή ς «διά Ι η σ ο ύ , χ α \ ή σ χ η ν ή τοΰ μαρ­
τυρ ίου έ π ά γ η έν τ ή έ ρ ή μ ψ . 

γ ' . Φινεές υίδς Ε λ ε ά ζ α ρ μετά π ά ν τ ω ν πρεσβυτέ­
ρων τδν λαδν χ ρ ί ν χ ς . 

'Αβιοΰ . Βεχ ί . Ό ζ ε ι 4 7 . 
β'. 'Ηλ \ έ χ τοΰ Ί θ ά μ α ρ . 
ε ' . ' Α χ ι τ ώ φ , έφ* ού Σαμουήλ . 
ς*. 'Αβ ιάθαρ , δ μ ε τ ά τοΰ Δαυίδ . 
ζ ' . Σαδώχ έκ τοΰ οίκου Ε λ ε ά ζ α ρ . 
η ' . Ά χ ι μ ά ζ Μ , *Αζαρία, Σ α μ α ρ ε ί α ς . 
θ ' . *Αζαρίας, δ δ ιά ζήλον θ ε ο ΰ ανα ιρεθε ί ς . 

ι ' . 'Αζαρ ίας , δ τδν *Οζίαν τ η ς ε ί ς τ ά Αγια είεόδου 
χ ω λ ύ σ α ς . 

C ια' . Ουρίας , δ π α ρ ά τ ψ Η σ α ΐ α π ιστός . 
ιβ ' . Σομνάς 4 4 δ πονηρδς κα \ άσωτος έ π ί Έζεκίου 

βασιλέως. 
ι γ ' . ' Ε λ ι α χ ε ί μ . Σελούμ 
ιδ ' . Χελχ ίας , δ έ π \ Ίωσίου βασιλέως 
ιε ' . Σαρεάς , δ έ π \ τ η ς α ι χ μ α λ ω σ ί α ς Βαβυλώνος, 

δν άνείλε Ναβουχοδονόσωρ % ι . 
ιτ*. Ί ω σ ε δ έ κ , δν Ι ε ζ ε κ ι ή λ Σαδούκ δνόμάζει · ού­

τος ήν έν Βαβυλώνι έν τή α ι χ μ α λ ω σ ί α . 
ι ζ ' . Ι η σ ο ύ ς δ υίδς 4 1 αύτοΰ , δ έπανελθών , χσλ τδν 

ναδν οίχοδομήσας μετά Ζοροβάβελ 4 4 . 
ι η ' . Ι ω α κ ε ί μ * · . 

'Ελ ιασούμ Μ . 
ι θ ' . Ί ω δ ά ε , έ φ ' ού Ν ε ε μ ί α ς ώκοδόμησε 4 Τ τήν Ίε-

^ ρ ο υ σ α λ ή μ · * α \ τ ά τ ε ί χη π ε ρ ι ε π ο ι ή σ α τ ο 4 4 . 
κ ' . Ί ω ν ά ν 4 · . 
χ α ' . Ί α δ δ ω , δ έ π \ β · Αλεξάνδρου τοΰ Μακεδόνων" 

βασιλέως, 
χ β ' . Ό ν ί α ς Μ . 

Σ ί μ ω ν δ θεοφιλής . 

4 4 νΰν om. G . 4 * χ α \ δ σ ο ι . δσοι M.ilr. Numer i siogulis sarerdotibus in codicc Jen. praefixi apud reuquos 
desunl . * ών o m . Je i i . babet. M a i r . »· χατέλε ιπεν Β . 4 7 Ό ζ ε ι sive Βεχιόζει i n . Ό ζ ή Vu lg . 'Αβιοΰ. 
Βεχ ί . "ΟζειΜ Irea ροιιίιΐκ es non numemntur in rod . nostro. w 'ΑχιμΑς R . Jeii. Σ α μ α ρ ί α V u l g . ΣαμαρίχςΚ. 
· · Σομνάς Κ. Jen . 4 4 Σελούμ Β . Jeiv. Μωσελούμ G . 4 1 βασιλέως, βασιλεύς 'Αζαρ ίας Jei i . quod emeiidaUonfio 
redolet. Ete i i im pontifex ii iaximns 'Αζαρ ίας posl Ghelciam oroissns, a seriore manu addilus videtur; quo* 
addi lameul i i in non recie in ic l lecuim ad regem quemdain Azariatn a l i i uiale r e lu l en in i . i a δ Ναβουχο-
βονόσορ Jen. Eamdem leciionem sed articulo omisso offcrl G . 4 4 ό υίός . υίδς Jen . 4 4 τοΰ Ζοροβάβελ C. 
4 4 Joacim et El iasub in codice noslro tub tmo niimero comprebensi. ** Έλασούβ Jen. Έλιασούν R. 
4 7 ήνωχοδδμησε Jen. 4 8 περ ιεποιήσατο οιιι. Je iu *» Ί ω ν ά ς Β . Jen. 4 0 δ έ π ί . έ π \ Jen . 4 1 Μακεδόνος V. 
4 1 Ouias e i Snnoii ad euiiulcin ruuuerum relal i sunl iu codicc Jen, 
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κ γ . Ε λ ε ά ζ α ρ , έ φ ' ού ήρμηνεύθησαν αί OrTat Γ;.α- ^ 23 . Eleazar f 

φβΛίΆΛ Πτολεμα ίου . 
κ δ \ Μ ι ν α σ σ ή ς 

Ό ν ί α ς . 
Χε'. Σ ^ ι ω ν ό « ί δ ς 8 8 αύτοΰ* οδ μνημονεύει Ι η σ ο ύ ς 

υ ίδς Σ ιράχ έν τή Σοφία αύτοΰ . 
κ ς \ 01 Σ ίμωνος υίο\ τ ρ ε ί ς · Ό ν ί α ς , Ι ά σ ω ν κ α \ 

Μ ε ν έ λ α ο ; . 

Ούτοι δ ' 8 8 άλλήλοις άντ ιτασσδμενοι , ύπ* αλλήλων 
δ ι ο λ ώ λ α σ ι ν έφ* ών κ α ί 'Αντίοχος τ α κ α κ ά δ ι ε π ρ ά -
ξ α τ ο , άνελών τδν Μενέλαον. 

χζ*. "Αλκιμος αλλογενής κατεστάθη ύ π δ 'Αντιόχου 
α ν τ ί Μενελάου. 

χ η ' . Ι ο ύ δ α ς δ Μακκσβαίος , και Ί ω ν ά θ η ς , κα\ Σ ί ­
μ ω ν οί αδελφοί αύτοΰ . 

κ θ ' . Ι ω ά ν ν η ς υίδς Σ ίμωνος τοΰ ΜαχκαβαΙου . 
Α '. Αριστόβουλος υΐδς αύτοΰ , δς κ α \ δ ιάδημα βα-

σ ι λ ι κ δ ν · · περ ι έθετο μ ε τ ά 'Αλεξάνδραν τήν μ η τ έ ρ α 
α υ τ ο ύ . 

λα ' . Ι ω ά ν ν η ς , δ κα\ ΊανναΓος. 
Κα\ Ύ ρ χ α ν δ ς . 

Τούτον δ άδελφδς αύτοΰ έξέωσεν. Πομπή ιος δέ ό 8 7 

• Ρ ω μ α ί ω ν στρατηγός προσφυγδντα α ύ τ ψ τδν Ύ ρ κ α · 
ν δ ν άποχαθ ίστησιν · έ φ ' ού Ιουδα ίο ι γεγδνασιν υ π ο ­
τ ε λ ε ί ς Τ ω μ α ί ω ν . 

Αριστόβουλος μέν ούν δέσμιος ά π ε π έ μ φ θ η είς 
*Ρώμην ύ π δ Πομπη ίου . 'Γρκανδς δέ ή χ μ α λ ω τ ε ύ θ η 
Ο π δ Πάρθων . Α ν τ ί γ ο ν ο ς τε Αριστοβούλου κα\ αύ* 
« δ ς άνηρέθη . 

λβ ' . 'Ανάνηλος 8 8 αλλογενής, δ κατασταθε ί ς ύ π δ 
Ή ρ ώ δ ο υ . 

λγ*. Αριστόβουλος υίδς Ύ ρ κ α ν ο ΰ , δν άνείλεν 
Η ρ ώ δ η ς , γ α μ β ρ δ ς 'Ανανήλον. 

λδ ' . 'Ανάνηλος πάλιν τδ • · δεύτερον κατασταθε ί ς 
υ π δ 'Ηρώδου. 

λε ' . Σ ί μ ω ν Βοηθού, πενθερδς Ή ρ ώ δ ο υ . 
λς^ . Ματθ ίας Θεοφίλου. 
λ ζ ' . *Ιωαζάρ πενθεριδεύς · · Ήρώδου · έφ ' ού δ 

Χρ ιστδς έγεννήθη . 
λ η ' . "Ελεάζαρ . 

Ι η σ ο ύ ς 8 1 . 
λ θ \ Ό σ η έ . 

*Ιωάζαρ. 
μ' . "Ανάνος, έφ* οΖ δ Χριστδς φανερωθε\ς ήρξατο 

τοΰ κηρύγματος χα \ τών σημείων 

% im 
fttib quo t r a n t l a l » sum sncra* 

S i ripuirac Plolemaei teinpore. 
21 . Manasses. 

Onias. 
23 . Simon ejus filiue ί cujas fciemiinl Jesus fllmt 

Siracb ίιι Sap icn l ia sua. 
26 . Simonis f i l i i ires : On ias , Jason et Menc-

laus. 

Isii ad invicem opposi t i , ab iovicem quoque pcr -
i e ran i : quorum ei iam lcnipore, occiso Menelao, 
Autiochus nefanda p a i r a v i l . 

27. Alc imus alienigcna in Menelai locum ab A n -
tiocbo suffecins est. 

28 . Judas M a c c a b x u s , c l Jonalhas, c l S i ieon 
ejus fraires*. 

29. Joannes filiu» Siropnis Maccabasi. 
50 . Aris lobulus ejus filius, cu i e i iusigne regium 

inipositii i i i esi posi mairem Alexandram. 

Τδν δέ "Ανανον Γράτος δ "Ρωμαίος π α ύ σ χ ς κ α τ ­
έστησε ν άλλον Ίσμάηλον . 
• μ α ' . *ΕλεΛζσρ υΐδς 'Ανάνου. 

μ β \ Σ ί μ ω ν 
Κ α ϊ ά φ α ς , κα \ Ι ω σ ή φ , γ α ρ β ρ ο ς τοΰ 'ΑνάνΟυ β 1 . 

' Ε π ι ένιαυτδν δέ ένα μόνον νΓΐν αρχ ι ερε ί ς έγένοντο 

51 . Joanuea, qu'i e l Jauaaeus. 

E l Hyrcanus. 
Huno fraier e x p u l i i . Pompeius aulem Bomano-

rum dux coniugienleni ad se Hyrcanum res i i tu i l : 
inde J u d x i R o m a n U vectigales redditi stint. 

Aristobufus quidem vinclus Bomam missus est 
a Pompeio. l ly rcanus auiera a Partbis capiivus 
abduclus est. Antigonus vero A r i s l o b u l i fllius et 
ipse in le i feclus e s l . 

Q 32. Ananel i is , aitenigcna, ab Herode pontifex 
const i iuius. 

53. Ar i s lobu lus , Hyrcani filius, quem occidi t 
Herodes, Ananel i gener. 

34. Ananelus h c r u m ab Herode consl i lu ius . 

55. Simon Boeibi fllius, Herodle eocer. 
5G. Mal lb ias Tl ieopbi l i fllius. 
57. Joazar, fltius soc ru i Hcrodis, sub qoo C b r i -

sios iialus est. 
38. E leaz t r . 

Jesus. 
59. Oseo. 

i o a z a r . 
40. Ananus, snb quo Cbristus mnnifestalus, p r x -

ρ dicalionis o i sigiiorum dcd i i i n i t ium. 
Ilunc Anauum Gratus prxscs Bomarius ponl i f l -

catu retnovit, cons i imio iu ejus locuin Ismaelo-
41 . Eleazar i i l ius A n a n i . 
42. S in ion . 

Caiapbas, qui e l Josepb, A n a n i gener. ' 
1 ιι aniium uuictim a Bomaois prnesidibus gen lU 

·* l.lein lar tam in Manasse ftl On ia . u υίδς sine ar l icu lo V . M δέ Jen . άντ ι ταττόμενο ι Jen. · · Tolaa 
bas tineas οιιι . V . l ibn i r iormn errore. In codice. vero Jeneusi l i t iorarnm ducius gravi qiiadam macola ex 
parie ita de l f i i gnnt, u l verba δ ιάδημα βασι^ικόν prorsos evanuerit i i . In margii i&argumenium bis indicalnr 
verbis : τ ί ς περ ιέθετο δ ιάδημα. Iutegra vcrba legmilur in cod. ftlalr. 8 7 δο ι ι ι . V . 8 8 'Ανάνηλλος J«»n., sed 
ntox inira 'Ανάνηλος. 8 8 τ δ . O G . ύ π δ 'Ηρώδου κατασθε\ς Jt*n. 8 8 πενθεριδδς Jeo. 8 1 Jesus, i oaza r e l 
hmae l , pagiua proxima, non ni i i i ierai i i i i r iu rodice nosiro. Ni imeror i im auctor borum ponliflcum nomina 
M>miiiibus pratcedeniibus jtmxissc videiur . 8 8 Gatapbas nuutcro carct, qiiasi ponltflcis nomeo fuerii Sinion 
(.aiapbaa. 

P A T R O L . G R . C . 33 
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pomiflces instiluebanlur 
ponliflcalis conferrelur dignilas 

lliius igitur anni pontifei eral Gaiaphas, in quem 
Cbrisii passio incidit. Hunc sane removei Yilellius 
magisler roililum Roiuanorum. 

43. Jonaihas Anani filius. 
44. Tbeopbilus ejus fraier. 
45. Siinon. 
46. Jonaihas fltias Anani scciindo. 
47. Jonalhas Aelioneus, qui et Josepbus. 
48. Ananias, quem vinclum ftottiam Quadraios 

49. Ismaelus. 
50. Josepbug a Nfcrone constiiutus. 
51. Aiianias, qui Jacobum fratrem Domini inier 

S. NICEPHORI PATRLARCHiE CP. 1036 
ac si ab eorum imperio παρά τών ύπδ Τωμαίοις κρατούντων τού Εθνους» ώ; 

π α ρ ' αύτοίς γενομένης τ ή ς ά ρ χ ι ε ρ ω σ ύ ν η ς . 
Ό τοίνυν Κ α ϊ ά φ α ς άρχ ι ερεύς τού ένιαυτοΰ γέγο­

νεν , έν φ τδ πάθος τού Χριστού * τούτον δέ μιθιστά" 
Βιτέλλιος στρατηλάτης Τ ω μ α ί ω ν . 

μγ*. Ί ω ν ά θ η ς 'Ανάνου. 
μ δ \ Θεόφιλος ό i W αδελφός αυτού. 
μ ε ' . Σ ί μ ω ν . 
μ ς - ' . Ί ω ν ά θ α ν υίδς 'Ανάνου τ δ δεύτερον. 
μ ζ \ Ί ω ν ά θ η ς Αίλιονέων, δ καί ' ίώσηππος . 
μ η ' . Ά ν α ν ί α ς , δν δέσμιον Κοδράτος είς Τώμην 

έ π ε μ ψ ε ν . 
μ θ ' . Ί σ μ ά η λ ο ς . 
ν ' . Ί ώ σ η π π ο ς ύπδ Νέρωνος κατασταθείς , 
να ' . 'Ανανίας δ άνελών Ί ά κ ω β ο ν τδν άδελφδν το5 

fecit : cui Patilus d r i i l : Percutiet Ιβ Deus, paties t Κυρίου · φ Παύλος ε ίπε · Τ ύ π τ ε ί ν σε μέλλει ό θεδς, 
dealbale. Hunc Agrippa nominis secundus princi-
paia removit. ln Hierosolymorum auiem ob&idione 
a contribulibus occidilur. 

52. Jesus Damnoci illius. 
53· Jesus Gamalielis fllius. 
64. Mattbias, sob quo Romanum bellum initimn 

xompsit. 
55. Pbinees, qui, Jerosalera a ftominis obsessa, 

promotus est. Sub eo Titus, urbe capta, eiiam lem-
plura combussit. 

Samma oinnium 55. 

τοίχε κεκον ιαμένέ · τούτον δέ δ δεύτερος Άγρίππις 
μ ε τ έ σ τ η σ ε ν έν δέ τ ή πολ ιορκ ία τ ή ς Ίερουιαλημ 
άνηρέθη ύ π δ τ ώ ν ομοεθνών. 

νβ ' . Ι η σ ο ύ ς δ τού Δαμνα ίου . 
ν γ ' . Ι η σ ο ύ ς δ τού Γ α μ α λ ι ή λ . 
νδ ' . Ματθ ίας , έ φ ' ού δ ύ π δ Τ ω μ α ί ω ν πόλεμος 

ήρχΟη. 
νε ' . Φινεές , δ πολ ιορκουμένης τ ή ς πόλεως Ιερου­

σαλήμ ύπδ Τ ω μ α ί ω ν π ρ ο β λ η θ ε ί ς π α ρ ώ ν ' έφ' οδ 
Τ ί τ ο ς ελών τήν πόλιν , κα ι τδν ναδν ένέπρησεν. 

*1)μοΰ νε ' . 

VI. 

P A T R I A R C H J E H I E R O S O L Y M I T A N I . 

Univerti patriareha* ttieronlipnUani α Cltristi lem-
poribut. 

1. Jacobus fraier Domiui annis 26. 
2. Syiueon Cleopas fratcr ejus ei mariyr aa~ 

itis 23. 
3. Juslus annis 6. 
4. Zacbarias annis 4. 
5. Tobias annis 4. 
6. Bcnjaniin annis 2. 
7. Joaones annis 2. 
8. Matlbaeus annis 2. 
9. Pbilippttt anao 1. 
10. Sene«a annis 4. 
11. Jusius annis 4. 
42. Levi annis 4. 
15« Ephraim annis 2. 
14. Josepb annis2. 
15. Judas aiinU 2. 
10. Marcus annia 8. 
17. Cassianus annis 8. 
18. Publius annis 5. 

C Κάί δσοι ·• γεγόνασι πατραίρχαι έν n Ίβρουσ* 
Λί\μ άχό Χρίστου. 

α*. Ι ά κ ω β ο ς δ άδ ιλφδς τού Κυρ ίου έτη κς'. ' 
β'. Σ υ μ ε ώ ν δ Κ λ ε ώ π α ς άδελφδς 6 7 αυτού, χαί μα> 

τ υ ς , έ τη κ γ ' . 
γ ' . Ίοΰστος έτη ς \ 
8. Ζαχαρ ίας έ τη δ*, 
ε' . Τ ω β ί α ^ έ τη δ ' . 
ς*. Βεν ιαμίν έ τη β ' . 
ζ'. Ι ω ά ν ν η ς έ τη β'. 
η ' . Ματθαίος έτη β' . 
θ ' . Φίλ ιππος έτος α'. 
ι'. Σενέκας Μ έ τη δ ' . 
ια ' . Ίούστος έτη όν. 
ιβ ' . Λευίς · · έ τη δ \ 

D ι γ ' . ' Ε φ ρ α ί ρ έ τ η β'. 
ιδ ' . Ι ω σ ή φ έτη β ' . ; 
ιε . Ι ούδας έ τ η β' . 
ι ς · \ Μάρκος έτη η ' . 
ιζ*. Κασσιανδς 7 · έτη η ' . 
ρη'. Πούπλιος έ τη ε/. 

· · μεθ ίσταται G . ·* oom. V . Η κ α ί δσοι. δσοι M a l r . · · έν τ ή . banc lectionem euppedilanl Jen. fj 
M j l r . ; lecl io V ε ί ς oflerl Χριστού , addi l Matr . καί τών αποστόλων. ' * 7 αδελφός, άνεψιδς )en . w Σενίχ** 
* i n . " Α ε υ ή ς Β . 7 0 Κασιανδς Β . 
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ιΒ'. Μάξ ιμος Ι τ η δ \ 
χ ' . Ιουλιανός Ι τ η β' . 
κα ' . Γαΐανδς Ι τ η γ ' . 
κ β ' . Σ ύ μ μ α χ ο ς Ι τ η β*. 
χ γ \ Γάιος έ τη γ ' . 
χ δ \ Ιουλ ιανός Ι τ η δ \ 
xs ' . Η λ ί α ς Ι τ η β'. 
κ ς ' . Κ α π ί τ ω ν Ι τ η δ*. 
κ ζ \ Μάξιμος Ι τ η δ \ 
χ η ' . Ά ν τ ω ν ϊ ν ο ς Ι τ η ε ' . 
χ θ ' . Ούάλης Ι τ η γ ' . 
λ ' . Δουλιχιανδς Ι τ η β'. 
λα ' . Νάρκισσος 7 1 Ι τ η δ'. 
λ β ' . Δ ί ο ς έ τ η η ' . 
λγ ' . Γερμαν ίων 7 8 Ι τ η δ*. 
λ δ \ Γορδίας Ι τ η ε'. 

λ ε ' . Νάρκισσος δ δεύτερος μ ά ρ τ υ ς Ι τ η ι \ 
λ ς^ . Αλέξανδρος μ ά ρ τ υ ς Ι τ η ιε ' . 
λ ζ ' . Μαζαβάνης 7 8 Ι τ η κα ' . 
λ η ' . Ύ μ ε ν α ί ο ς n Ι τ η κ γ ' . 
λ θ \ ί α β ρ ά ς 7 8 Ι τ η ι'. 
μ ' . " Ε ρ μ ω ν Ι τ η θ ' . 

Τ · Μ ί χ ρ ι τούτων οί έκ τ ω ν Ε λ λ ή ν ω ν βασιλείς χ α \ 
οί π α ρ ' α υ τ ώ ν δ ι ω γ μ ο ί . 

Καϊ δσοι 77 επίσκοποι μετά τδ Χριστιανήσαι 
τους βασιΛεϊς. 

μ α ' . Μακάριος δ έν τ ή συνόδω έ τ η χ ' w . 
μ β ' . Μάξιμος Ι τ η ς*. 
μ γ ' . Κύριλλος δ έξωσθείς 7 8 ύπό τ ώ ν Ά ρ ε ι α ν ώ ν · 

CHRONOGRAPHLA BREVIS. ιο:« 
19. Maximus annis 4> 
20. Jul ianus annis 2 . 
2 1 . Gujanus annis 5 . 

22 . Symmachus annis 2 . 
2 5 . Caius annis 3 . 
24 . Julianus annis 4. 
2 5 . El ias anuis 2 . 
26 . Capito aunis 4. 
27 . Maximus annis 4 . 
28 . Amoninus annis 5 . 

29 . Valens annis 5 . 
50 . Dulichianus annis 2 . 
5 1 . Narcisso? annis 4. 
32» Dius annis 8. 
3 3 . Germanio annis 4 . 
34. Gordius annis 5. 
35 . Narcissus secundns m a r l y r anui* 10» 
36 . Alexander m a r i y r aiuiis 15. 
37. Mazabanes annis 2 1 . 
38. Hymenaeus annis 23 . 
39 . Zabdas annis 10. 
40 . Uermo artnis 9. 
Hactenus imperalores gealifcs et ab ois u»ui.o 

persecuiioncs. 

Umversi epitcopi, postquam imperatores tffecli sunt 
Ghriiihki* 

41. Macarius qui N i e a n e synodo adfuil annis 20. 
42 . Maximus ajHiis 6. 
43 . Cyr i l lus ab Ar i an i a ejecloe : cujus loco snf-

Αντ* αυτού δέ γεγόνασι τ ρ ε ι ς · Α ρ σ έ ν ι ο ς , Η ρ ά κ λ ε ι ο ς c fecii Ires : Arsenios , Heracl ius et Ilifarius : r « r -χ α ι Ίλάρ ιος · καί πάλιν ανακληθείς έ π ί Γρατιανού 
έν τ ή δευτέρα συνόδω ευρέθη έν Κωνσταντίνου πόλε ι* 
είσλν 8 8 Ι τ η ξβ ' . 

μ δ ' . Ι ω ά ν ν η ς Ι τ η ις\ 
μ ε ' . Πραύλιος έ τη κ' ·*. 
μ ς Λ Ίουβενάλιος , δ έν ταΤς ί υ σ ί συνόοοις Ε φ έ σ ο υ 

χ α \ Χαλκηδόνος 8 8 , Ι τ η λ η ' . 
μ ζ \ Θεοδόσιος δ έκβληθε ί ς ύ π δ Μχρκιανού , χα ί 

π ά λ ι ν Ίουβενάλιος · · . 
μ η ' . * Αναστάσιος έ τη ι η \ 
μ θ ' . Μαρτύρ ιος έτη η ' . 
ν \ ί α λ ο υ σ τ ι ο ς , Αφ* ού" Απέσχισεν δ "Ρώμης έ π ί * 

σκοπός διά τδ ένωτιχδν Ζήνωνος , Ι τ η η ' . 

ν α ' . Η λ ί α ς , δ έχβληθε ίς ύπό Αναστασίου βασι­
λ έ ω ς , έτη κ γ ' . 

ν β ' . Ίο>άννης έτη ια ' . 
νγ*. Πέτρος έ π ί Ιουστ ιν ιανού βασιλέως Ι τ η χ ' . 
ν δ \ Μακάριος δ έκβληθε ί ς έ τ η β ' . 
νε ' . Εύστδχιος έτος α'. 
νς* . Μακάριος πάλ ιν Ι τ η δ \ 
ν ? . Ι ω ά ν ν η ς Ι τ η χ β * . 

sumque subGra t iano res l i iu los s e c u t i d » tynodo C P . 
adfui t ; ejas anni nuroeraniur 6 1 . 

44. Joannes annis 16. 

45 . Praul ius annis 20 . 
46. Juvenalius, qui duarbus synodis Eplicsinae et 

Chalcedonensi interfuit, annis 38. 
47 . Tbeodostas , a Marciano sede pidstis : ct 

Juvenaltas resti tulus. 
48. Anaslasius annis 18. 
49. Mar iy r i e s annis 8. 
50. Salus l iu* , a qno soparahjs cs i cpiscopws 

Romanus propler edic lam Goncorditf- a Zcnone odi-
luro, anuis 8. 

51 . E l i a s ab Anastasio Imoeraiore c jecu i i 
annis 25 . 

5 2 . Joannos nnnis 11. 
53 . P e t n i s &ul> JueiiiMaao iuvperatore annis 20 . 
5 4 . Macarius ejeclus annis 2 . 
55. Eusiocl i ius anno 1. 
56. Macarius restitutus a&nis 4. 
57 . Joaj)r«es aoois 22 . 

7 1 Ν ά ρ κ ι ς Jen . 7 8 Σερμαν ίων R . Jen . 7 1 Μαζομάνχς R . χδ ' l e n . n Ή μ ε ν α ι ο ς Jen. 7 1 Ζάβδχς 
Jen . 7 8 de&unt MI cod . Ala l r . 7 7 "Οσοι μ ε τ ά τδ / ρ ιστ ιαν ίσα ι τορς βασιλείς π α τ ρ ι ά ρ χ α ι έν Ι ε ρ ο υ ­
σαλήμ M a l r . Χριστ ιαν ίσαι Jen. βασιλέας V . 7 8 addit. μ . στ . Mat r . 7 · εξωθείς Jen. 'Αριανων Υ. 8 6 ε ισ .ν 
oaj. Jeo . w Vulgo a d d u l H x α ί μήνας ς ' , qua3 verba cod. Jen. o i u i u i i . uuu&sio ba?c admodum probabil is 
ΓΜ, cum hts verbis sequens imificrus μς · ' or igincm dedisee vidcatur. F a c i l e e;ii>u scriba quidaiN, u l bis 
l iuer is , uumerorum vi ies gereuiibus, in^iisiuni numeruiu subcsse opinareuir , induci polerat. 8 1 χ α ί i v 
Χαλχηδόνι Jeo. Χαλχηδόνο; V . 8 1 G o d . Jon . addit. έ τη spalio vacuo, c u i numcr.us i i ^ i i r a l u r , r e l k H k 
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53. Amos annis 8. Α νη ' . Ά μ ώ ς Ι τ η η ' . 
S9. Isacius annis 8. ν θ \ Ίσάκ ιος Ι τ η η ' . 

• 60 . Zacharias anle capl i?I ialem annis 22 . ξ' . Ζαχαρ ίας π ρ δ τ ή ς α ί χ μ α λ ώ σ ε ω ; Ι τ η κ · / . 
, 61 . Modeslus anno 1. ξα ' . Μόδεστος Ιτος u α'. 

62. Sophroniu i . - ξβ>β Σωφρ^νςος. 

fu. 
EPISCOPI ROMANI. 

Romani epitcopi α Chritti et apottolorum tmporibus. 

1. Pc l rus apostolus annis 2 . 
2. L i n u s annis 2 . 
3 . Anacle lus annis 2 . 

4 . Clemens annis 9. 
5. Evares ius aunis 9 . 

6. Alexandcr annis i 2 . 
7. X y s l u s annis 9. 
8. Telespliorus mar iy r annis 10. 
9. Hyginus annis 4 . 
10. P ius annis 15. 
11. Anice lus annis 11 . 
12. Soleriebus annis 9 . 
13. Eleulber ius annis 15. 

14. V i c i o r , qui synodo Pakcslinensi de Pascbatis 
dic habila? in lerfui t , anuis 12. 

15. Zephyrinus annis 19. 
16 . Cal l is lus aunis 8. 

17 . Urbanus annis 7. 
18. Ponlianus annis 3 . 
19. Anlerus mense 1. 
20 . Fabianus martyr sub Decio auni» 13. 
2 1 · Gornelius, qui Novalum poeniienliac deslru-

c lorem deposuii, annis 3 . 
2 2 . Luciauus annis 2 . 
2 3 . Slepbanus annis 9 . 
24 . Xys lus annis 2 . 
2 5 . Dionysius annis 8. 
26. F e l i x eonfessor sub Valeriano annig 5 · 
27 . Euiycbiauus niensibus 8. 

28 . Caius annis 15. 

29 . Marcel l inus annis 2 . 

Hucueque itnpcraiores gen i i l es , et persecu-

lo re t . 

EpUcopi Komtc, pottquam imperatoret facti tunt 
Chrisliani. 

30 . Euftehiui anno 1. 
3 1 . Miltiariee annls 4 . 
32 . S y l v e s l c r , eub quo .Ntacna ayi iodus, ao 

nis 28. 

Ol ir 'Ρώμη έπισκοπεύσαντες ·· άπό Χριστού 
χαϊ τών άποστόΛωτ. 

Β α'. Πέτρος ό · · Απόστολος Ι τ η β'. 
β'. Αίνος Ι τ η β' . 
γ ' . Ά ν έ γ κ λ η τ ο ς Ι τ η β ' . 
δ' . Κ λ ή μ η ς Ι τ η θ ' . 
t'. Εύάρεστος Ι τ η θ ' . 
ς ' . Αλέξανδρος Ι τ η ιβ ' . 
ζ*. Εύστος Ι τ η θ ' . 
η ' . Τελεσφόρος · Τ μ ά ρ τ υ ς Ι τ η ι ' . 
θ ' . Ύ γ ι ν ο ς · · Ι τ η δ' , 
ι'. Πίος Ι τ η ιε ' . 
ια ' . Α ν ί κ η τ ο ς Ι τ η ια ' . 
ιβ ' . Σωτήρ ιχος Ι τ η θ ' . 
ι γ ' . Ελευθέρ ιος Ι τ η ιε ' . 
ιδ ' . Β ί κ τ ω ρ , δ έν τή συνόδω Παλαιστ ίνης *ιρ\ xf£ 

το/3 Πάσχα η μ έ ρ α ς συναχθε ίση^ , Ι τ η ιβ ' . 
C ςε'. Ζεφυρινος Ι τ η ιθ ' . 

ις-'. Κάλλιστος Ι τ η η ' . 

ιζ ' . Ούρβανδς Ι τ η f . 
ιη ' . Ποντιανδς Ι τ η γ ' . 
ιθ ' . Ά ν τ έ ρ ω ς • · μήνα α' . 
Χ'. Φαβιανδς · · μ ά ρ τ υ ς έ π \ Αεχίου Ι τη ιε'. 
κα ' . Κορνήλιος, δ καθελών Ναυάτον το* , ! της 

μετανοίας άνα ιρέτην · \ Ι τ η γ ' . 
κ β ' . Λουκιανός Ι τ η β'. 
κγ ' . Στέφανος έτη θ'. 
κδ ' . Εύστος έτη β'. 
κε ' . Διονύσιος Ι τ η η ' . 
κς · ' . Φήλιξ · ' δ δ μ ο λ ο γ η τ ή ς έ π \ ΒαλεριανοΟ έτη ι'· 
κ ζ \ Εύτυχ ιανδς μ ή ν α ς η ' . 
κ η \ Γάΐος Ι τ η ιε ' . 

D κ θ ' . Μσρκελλίνος ·* Ι τ η β'. 
Μέχρι τούτων οί τ ώ ν · · Ε λ λ ή ν ω ν βασιλείς, x*t 

δ ι ώ κ τ α ι . 

Καϊ δσοι μετά τό Χριστιατησαι τούς βασιΜΐς 
έπεσχόπενσαν ' Ρώμης ··. 

λ'. Ευσέβιος ϊ τος α' 9 \ 
λα ' . Μιλτ ιάδης Ι τ η δ ' . 
λβ ' . Σίλβεστρος, έ φ ' οδ ή έν Ν ι χ α ί α σύνοδος Μ , 

Ι τ τ χ η ' . 

·* Addunt . cod. Jen. e l M a l r 
εινος ΟίηΛ.ΎγΙε ινος G . Γίννος R 
τον G . M χαθα ιρέτην J c n . 
in cod . M n i r . ot τ ώ ν om. 
Χρ:στιανίσαι Jen . τους οιιι 

Ι τ η . · · έπ ισχοπήσαντες M a i r . 9 9 δ o m . Υ β Τ Τελεσφόρος Β . Μ ? Τ | -
I "Αντρος Β . Jen . · · Φλαυιανδς Jen . Φλαβιανδς V . 9 1 τδν Ναυάτον 

Mair. 

>νος R . » "Αντρος Β . Jen . · · Φλαυιανδς Jen . Φλαβιανδς V . 9 1 τδν Ναι 
· · Φί^ ιξ ; Jen. έ π ί . ύπδ V . Βάλλεριανού R . Jen. ·* Μαρχελλιανδς V . »· ·Ι< 

G . Η "Οσοι μ ε τ ά τδ Χριστιανίσαι τούς βασιλείς επ ισκόπησαν έν Τ ώ μ η I 
Υ. έπεσκόπησαν Jeu. - ν ? έ τη δ ' . V . Leci io i ie in nostrani tneiilitr Jen. t\ I 

9 9 έγένετο posl σύνοδος e cod . R . add. B i n i L σύνοδος α'. i e n . qnod io marginc rcpelttnr 
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λγ ' . Μάρκος Ι τ η ι β \ 
λ δ \ Ιούλ ιος Ι τ η ιε ' . 
λ» 1 . Λ ι β ε ρ ί α ς , ό έξορ:σθε\ς ύπδ Κωνσταντ ίου 

•Αρειανού, Ι τ η τ*· 
λ ς \ Φήλιξ ·* Ι τος α'. 

* λζ ' . Σ ιρ ίκ ιος Ι τ η ιε ' . 
λη ' . "Αναστάσιος Ι τ η γ ' . 
λ θ ' . Ίννοχέντ ιος 1 Ι τ η ιε ' . 
μ ' . Ζώσιμο ς Ι τ η η ' . 
ρια'. Βονιφάτιος * Ι τ η δ*. 
μ β ' . Κελεστίνος , έφ* οδ ή έν Έ φ έ σ ψ σύνοδος, 

Ι τ η κα ' 
μ γ ' . Εύστος 1 Ι τ η η ' . 

μδ*. Λέων, έφ* οδ ή έν Χαλχηδόνι * σύνοδος, Ι τ η κα ' . 

μ ε ' . Ί λ α ρ ί ω ν έτη ς \ 

μ ς ' . Σ ι μ π λ ί κ ι ο ς , δ κ α τ ά μαρτυρ ίου τού · Ν ε σ τ ο ­
ρ ιανού έπ(στείλας π ρ δ ς Ά ν τ ι ο χ ε ί ς , έτη ιδ ' . 

μ ζ ' . Φήλιξ · , δ άποσχίσας διά τδ ένωτ ι χδν Ζ ή ν ω ­
ν ο ς , Ι τ η η ' . 

μ η ' . Γελάσιος Ι τ η ε'. 
μΟ'. Αναστάσ ιος Ι τ η β'. 
ν ' . Σ ύ μ μ α χ ο ς , κα \ ά μ α α ύ τ ψ Λαυρέντιος Τ , Ι τ η ιδ ' . 

Β 

τήν να ' . Ό ρ μ ί σ δ α ς , δ έ π \ Ιουστιν ιανού έντάξας · 
έν Χαλκηδόνι σύνοδον το ίς δ ιπτύχο ι ς , Ι τ η ι'. 

νβ ' . Ι ω ά ν ν η ς έ τη γ*. 

ν γ ' . Φηλιξ · , δ ά γ α π η τ δ ς Ιουστ ιν ιανού τού 1 9 βα­
σιλέως, Ι τ η δ' . 

ν δ \ Βονιφάτιος ε τη β'. 
νε ' . Ι ω ά ν ν η ς Ι τ η γ ' . 
νςΛ Ά γ α π η τ δ ς Ιτος α' . 
νζ*. Σιλβήριος 1 1 Ι τ η ιη ' . 
ν η ' . Βιγίλιος Ι τ η ε ' . 

' ν 0 \ Πελάγιος Ι τ η η ' . 
ξ'. Ι ω ά ν ν η ς Ι τ η ε ' . 
ξα ' . Β«νέδικτος 1 9 Ι τη ς-'. 
ξ β . Πελάγιος άλλος Ι τ η ι ' . 
ξγΛ Γρηγόριος Ι τ η ιβ ' . 
ξ δ \ Σαβινιανδς u έτη ς'. 
ξε ' . Βονιφάτιος Ι τη δ ' . 
ξς*. Βονιφάτιος άλλος Ι τ η θ ' . 
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Α 33 . Marcus annis 12. 
34. Jul ius annis 15. 
35. L i b e r i u s , a Conslantio imperalore Ar l ano in 

exs i l ium pulsus, annis θ . 
56. Fe l ix anno 1. 
57 . S i r i c ius annis 15. 
38. Anasiasius annis 3 . 
39. Jnnocenlius annis 15. 
40 . Zosimus annis 8. 
41 . Bonifacius annis 4 . 
42 . Celest inus , sub quo Epbesina synodus, 

annis 2 1 . 
43 . Xystus annis 8. 
44. L e o , sub quo Gbalcedonensis e y n o d u i , 

annis 21» 
45 . Hi la r io annis 6. 
46 . S impl ic ius , [qui adversus martyr ium Nesto-

r ianum epistolam ad Antiocbenses dedit, aunis 14. 
47 . F e l i x , qui propler Zenonis concordiae edicium 

seipsum separavit, annis 9. 
48 . Gelasius annis 5. 
49 . Anaslasius annis 2 . 
50. Symroachus , e i una eum eo L a m e m i u s , 

annis 14. 
51 . Hormisdas, qui Just iniani (emporibus ChaJ-

cedonensis synodi P P . i u dtpiycba reiul i t , ann i i 10.' 
52 . Joannes annis 5. 

53 . F e l i x , Jus l in ian i imperalor i d i lec lu», a n -

nis 4 . 
54. Bonifacius annis 1 1 . 
55. Joannes annis 3 . 
56. Agapelus anno ί . 
57. Sylverius annis 18. 
58. Vig i l ius annis 5. 
59. Pelagius annis 8. 
60 . Joannes aonis 5 . 
61 . Benediclus annis 6. 
62. Pelagius alius annis 10. 
6 3 . Gregorius annis 12. 
6 1 . Sabiniauus annis 6. 
65 . Bonifacius annis 4. 
66. Bonifacuis al tui ann i i 9 . 

VIII. 

EPISCOPl ΒΥΖΑΝΤ1ΝΙ ET CONSTANTiNOPOLITANl 

Καϊ δσοι έΛεσκόπενσαν 19 kr Βνζαττίφ άπό Xpt^ D Universi Byzantii epi*copi α Chritti €t apcttolQrum 
στον χαϊ τών IT αποστόλων. lempoiibut. 

α'. Α ν δ ρ έ α ς δ 1 9 απόστολος έν Βυζαντ ίω τδν λδ- ! . Andreas apostolusfc cum B y z a n l i l pradicaret , 

·* Φίλιξ G . Jen. 1 Ί ν ο κ ί ν τ ι ο ς ^ η . · Φονιφάτιος Jen. · Ordo episcoporum apud V p e r v c r e e i n buncmodum 
i ib iben i r : Hi la r ion , SimpHcius , X y s l u s , L * o n . Justum ordii iem servarunt cod. J eu . Miscella et Goni ius . 
Χαλχηδόνι V . « τού anle Νεστορ. o m . V . · Φ ίλ ι ξ ,β . Jen. 1 Λαβρέντιος V . · έντεύξας G . Χαλχηδόνι V . 
Φίλιξ Jen. »· τού οιιι. Jen . 1 1 Σιλβίριος Jen . l t Βενεδίχτος Jen . i a in codice J e iu inde a Pelagio se-

mndo usqtie ad Bonifacium secundnm ubiqne decst annorum ittiinerut, sed spalium vacuum post έ τη r c -
iclura esi singulis locis . u Σαβιν ιανδς . Σαβίνος V . 1 5 Ιιι codice Ma t r i i i asservalo pa l r ia rcharum Uyzan-
ino r i im index, caHeris proeposttus, anle iudicem Begum decem ir ibuiun Isracl legi iur . u επ ίσκοποι Un. 
* _ — - t r ι . ι . 
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ora ior ium Argyropolt trans portnm e x s l r n x i l , et Α γον *· κηρύξας , εύκτήριον οίκον πέραν Ι ν Άργυρο-

Β 

<>jus urbis episcopum orriinaVit S t a c b y m , c?ujus 
Paulus Ep i s lo l a sc r ip ia ad homanos ttiemlntl. 

2 . Stachys idem annis 16. 
5 . Onesirnos annis 14. 
4 . Polycarpus annis 18 
5. Phi larcbus ar.nis 16. 
6. Sedecion annis 9. 
7. Diogcnes annis 15. 
8. E U i i i b e r i u s tathis 7. 
9. Fe l ix annis 5. 
10. Polycarpus annis 17. 
11 . Alhcnodorus annis 4 . 
I l ic c x s t r u x i l al iam ecclesiam r e g i o i i c , cni 

nomrn E l e a , , ibidcinquc coiivenlus ecclesiaslicog 
babebal. 

12. Euzoius ann«s 16. 
15 . Lauren i ius annis 11 , mensfbus 6. 
14. Alypius annis 13. 
15. Pc r l innx t i r consularis ordims senatori» 

Boma» annis 19. 
I l i c ecelesiam al ieram e x s l r u x i l m loco m a r i -

l imo , cui nomen Sycae, et eam aedem Ireneni n u n -
enpavit. 

16. Olympianus annis I I . 
17 . Marcus annis 13. 
18. Cyriaeus annis 16. 
49. Castinus annis 7. 
H i c B y z a n i i i , in loco cut nomen P e l r i u m , g 

S. Enpbemia?, lunc lemporis mar ly r i um passee, 
or . i lor ium rcdificavil . 

20 . T i l u s annis 55, mcnsibus 6. 
2 1 . Domciius , fraler P r o b i imperatoris, annis 2 1 , 

mcnsibus 6. 
22 . Probus, ejusdem Dometii fllius annis 12 . 
Isli omncs fuerunl episcopi B y z a n i i i , antequam 

Constai i i inus Magnus imperalor declarareiur . Is 
vero , Byzant ium bcl l i in L i c i n i u m susccpli causa 
profecius, Mctropbaneni epiacopum inteniL 

23 . Metropbar.es, p ranomina t i Domcti i filins, 
P rob i fralcr , e l i inpcr . P rob i ncpos, annis A). 

πόλει δ ε ιμάμενος , χε ιροτονεί έπ ίσκοπον τ ή ς αυτής 
πόλεως Στάχυν , ο ί μ έ μ ν η τ α ι ό Παύλος *· Ι ν τ ή προς 
' Ρ ω μ α ί ο υ ς Ε π ι σ τ ο λ ή . 

β'. Στάχυς δ αύτδς Ι τ η ι ς \ 
γ ' . 'Ονή σιμός Ι τ η ιδ ' . 
δ'. Πολύκαρπος Ι τ η ι η ' 
ε ' . Πλούταρχος 1 1 Ι τ η ι^ ' . 
ς-'. Σεδεκ ίων Ι τ η 0' « · . 
ζ. Διογένης Ι τ η ίε ' . 
η ' . Ε λ ε υ θ έ ρ ι ο ς Ι τ η ? . 
θ ' . Φήλιξ » Ι τ η ε'. 
ι'. Πολύκαρπος Ι τ η ιζ ' . 
ια ' . Αθηνόδωρος Ι τ η δ' . 
Ούτος Ιτερον οίκον κτ ίσας έν τοποθεσία τ ή " λ ε ­

γ ο μ έ ν η Ε λ έ α , έκε ϊ τας συνάξεις έπο ι ε ί το , 

ιβ ' . Εύζώΐος Ι τ η ι ς ' : 
ιγ*.* β . Λαυρέντ ιος Ι τ η ια ' , [χήνας ς*. 
ιδ ' . 'Αλύπιος 1 7 Ι τ η ι γ ' . 
ιε ' . Περτ ίναξ ύ π α τ ι κ δ ς τ ή ς έν ' Ρ ώ μ η σ υ γ κ λ ή ­

του Ι τ η ιθ ' . 
Ούτος , g έτέραν έκκλησίαν άνίστησιν έν τ ώ β · π α -

ραθαλασσίω τ ψ έ π ι λ ε γ ο μ έ ν ψ ΣυκαΓς, Ε ίρήνην τ δ ν 
οίκον έπονομάσας , β \ 

ις*. Ό λ υ μ π ι α ν δ ς έ τη ια ' . 
ι ζ ' . Μάρκος έτη ι γ ' . 
ι η ' . Κυριακδς έτη ι ς \ 
ι θ ' . Καστϊνος Ι τ η ζ*. 
Ούτος έν Β υ ζ α ν τ ί ω έν τ ψ , β έ π ι λ ε γ ο μ έ ν ψ Π ε τ ρ ι ω 

εύκτήριον τ ή ς ά γ ι α ς Ε υ φ η μ ί α ς ή γ ε ι ρ ε , τότε μ α ρ τ υ -
ρη τ ά σ η ς . 

κ ' . Τ ίτος Ι τ η λε ' , μήνας ς^. 
κ α ' . Δομέτιος δ άδελφδς Πρόβου τού βασιλέως Ι τ η 

κ χ ' 1 1 μήνας ς ' . 
χ β ' . Πρόβας υίδς τού αυτού Δομετίου Ι τ η ι β ' . 
Ούτοι π ά ν τ ε ς έπεσκόπευσαν Μ π ρ δ τ ή ς τού μ ε ­

γάλου Κωνσταντ ίνου αναδείξεως έν τ ψ Β υ ζ α ν τ ι ω · 
αυτού δέ · • παραγεναμένου έν Βυζαντ ίω διά τδν π ρ δ ς 
Αικίνιον πόλεμον εύρεν έπ ίσκοπον Μητροφάνηυ . 

κ γ ' . Μητροφάνης υιδς τού π ρ ο γ ε γ ρ α μ μ έ ν ο υ Δ ο μ ε ­
τ ί ο υ , άδελφδς δέ Πρόβου, κα \ άδελφόπαις Πρόβου τού 
βασιλέως, έτη ι'. 

κδ ' . Αλέξανδρος έζησε ν Ι τ η Ι^η' * κα \ έ π ε σ κ ό π ε υ -
D σεν Ι τ η κ γ ' . 

κ ε ' . Παύλος δ 1 1 δ μ ο λ ο γ η τ ή ς ί τ η γ ' , ένβληΟεΙς ύπ^ 
Κωνσταντ ίου . 

κ ς ' . Εύσέβιος 3 ί , Ά ρ ε ι α ν δ ς άντε ισήχθη , ό πρότε^ 
ρον Βηρυτού Ι π ε ι τ α Ν ι κ ο μ ή δ ε ι α ς , Ι τ η ιβ ' . 

κ * . Μακεδόνιος πρεσβύτερος τ η ς Ε κ κ λ η σ ί α ς *Τ 

Κωνσταντ ινουπόλεως δ Πν»*»μα\ομχχος, Ι τ η tp**. 

24. Alexander annis 98 v ix i t , et annis 23 eplsco-
palum gessit. 

2 5 . Paulus confc&Ar a Consiani io ejectus an -
uis 3 . 

26 . Eusebitis Ar ianus , qui pr imum B e r y l i , c t 
delndc NteotaexMie fueral cpisoopas, in ejus locum 
subrogalus, annis 12. 

27 . Macedofttos E c c l e s i » Oonslantinopolitnncc 
prcsbylcr , sanci i Sp i r i ius hoslis , annis 12. 

*· τδν λόγον Om. G . babenl J<w. ct M a l r . *· δ Παύλος, δ απόστολος J e n . 4 1 ιη ' . ι ? V . 1 1 Ph i ca rdwm, 
Sedecipnem ei Diogeneni om. V . habem Jen. e l Matr . , s θ ' . ιθ ' . 19. M a i r . e v Φίλιξ 4en. G . **τή oro. Y . 
*Ελαε i e i i . f e Post bafic linoam In «di i ionibi ts varnnni spetiii.n i r i um Uiieartim conspiciuir . f T Posi 
A l y p i u m addi l Jen. μήνας ς*\ * 8 ούτος. ιε ' . ς . · · τ ώ ser. otn. Jen . · · * έπονομάσας . π ρ * ) σ α γ ο ρ ε ύ σ 4 ς 
I cn *· τ ώ . τ δ π ψ Ύ . 1 1 έ τ η κα ' . Ι τ η κδ ' Jen . 1 1 έπεσκόπευσαν. επ ίσκοποι Jcn . Μ αυνού δέ π*ραγ£ν*-
ιιένου t v Β υ ζ α ν τ ι ψ . Hi rc veiba scnliac errorft d«*a'uni in cnd. Jt*n. l n ^diiitmo G o i r i pro παραγεναμένου 
Jegitiir παραγενομένου , qiiod einemlalioneni rodole?. , l δ οιιι. Y, 1 5 Εύ :έβε ιος Juu. 3 5 Β ι ρ ύ τ ^ Je:i. 

Πρεσβύτερος έκκλτσ-α ; τ η ; Κ Π , Υ. Ι τ η ιβ' . V . 

http://Metropbar.es
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κ η . Ευδοξία; 'Αρειανδς πρότερο ν τής Γερμανι- Α 28 . Eudoxius Ariaiws , qui prius Gornianicia?, 

χ ί α ς * , Επειτα Α ν τ ι ο χ ε ί α ς , Ι τ η ι' 
κ θ ' . Δημόφιλος 'Αρε ιανδς , δ πρότερον Βέροιας 1 8 

τ ή ς Θράκης , Ι τ η ια' , μήνας ε'. 
λ ' . Εύάγρ ιος ορθόδοξος χε ιροτονηθείς ύ π δ Ε υ σ τ α ­

θίου τοΰ Α ν τ ι ο χ ε ί α ς , παρευθύ χ α \ Ι ξωρ ίσθη ύπδ 
0!*άλεντος. 

λα ' . Γρηγόριος ό Ναζ ιανζού π ρ ο έ τ τ η τ ή ς Ε κ κ λ η ­
σίας Ετη ιβ ' , κα\ επανήλθε π ρ δ ς τΑ ο ίκε ία . 

λβ ' . Νεκτάρ ιος ά ξ ι ω μ α τ ι κ δ ς ύ π δ τ ώ ν ρν* Π α τ έ ­
ρων ά μ α χ α \ β α π τ ί ζ ε τ α ι κ α \ χε ιροτονε ίται , έ τ η ις', 
μ ή ν α ς γ ' . 

λ γ \ Ι ω ά ν ν η ς πρεσβύτερος Α ν τ ι ο χ ε ί α ς ό Χ ρ υ σ ό ­
στομος Ι τ η ε ' , μ ή ν α ς ς*. Τούτου έξορισθέντος , 

λ δ \ 'Αρσάκιος πρεσβύτερος άδελφδς Νεκταρίου 
Ι τ η β ' . · Β 

λ ε ' . 'Αττ ι χδς πρεσβύτερος Κωνσταντ ινουπόλεως 4 1 

Ι τ η κ ' . 
λ ς ' . Σισίννιος πρεσβύτερος τ ή ς αυτής Ε κ κ λ η σ ί α ς 

Ι τ η ? . 
λ ζ ' . Νεστόριος Α 4 8 άνθρωπολάτρης τ ή ς Α ν τ ι ο ­

χ ε ί α ς 4 8 πρεσβύτερος Ι τ η γ ' , μ ή ν α ς β'. Τούτου έξ -
©ρισθέντος έν Ό ά σ ε ι u , 

λ η ' . Μαξ ιμ ιανδς 4 8 πρεσβύτερος Κ Π . Ι τ η β', μ ή ­
ν α ς ε' . 

λ θ ' . Πρόκλος ύ π δ Σισιννίου χειροτονηθείς επ ίσκο ­
π ο ς 1 8 Κυζ ίκου κα\ μ ή δεχθε ίς έσχόλαζεν · μ ε τ ά δέ 
τδν θάνατον Μαξιμ ιανού χειροτονείται * ήτοι 4 7 μ ε ­
τ α τ ί θ ε τ α ι κε ιμένου τού "λειψάνου αυτού , Ι τ η ιβ ' , μ ή ­
ν α ς γ. c 

μ' . Φλαυίανδς πρεσβύτερος Κ Π . 4 8 έτος α ' , μ ή ­
νας ι'. Τούτου έξοριαθέντος 4 8 ύπδ Διοσκόρου έν τή 
λ η σ τ ρ ι κ ή συνόδω · · Ε φ έ σ ο υ , 

μ α ' . 'Ανατδλιος πρεσβύτερος χ α \ 'Αποκρ ισ ιάρ ιος 
Α λ ε ξ α ν δ ρ ε ί α ς έτη η ' , μ ή ν α ς η ' . 

μ β ' . Γεννάδιος πρεσβύτερος Κ Π . Ι τ η ιγ ' , μήνας β' . 

μ γ \ 'Ακάχ ιος πρεσβύτερος και δρφχνοτρδφος α ί -
ρετ ικδς Ι τ η ι ζ ' 1 1 , μήνας θ' , 

.μδ*. Φραΐτας 8 1 πρεσβύτερος τ ή ς Αγίας θ έ κ λ η ς 
Σ υ κ ώ ν μ ή ν α ς γ ' , η μ έ ρ α ς ι ζ ' . 

με ' . Ε ύ φ ή μ ι ο ς πρεσβύτερος Κ Π . καί πτωχοτρόφος 
Νεαπόλεως Ι τ η ς ' , μ ή ν α ς γ ' 8 8 . Τούτου έκβληθέν -
τος 8 4 ύ π δ Α ν α σ τ α σ ί ο υ βασ ιλέως , 

μς0. Μακεδόνιος πρεσβύτερος Κ Π . χ α \ σκευοφύ-
>αξ Ι τ η ς\ 

μζ. Τ ιμόθεος πρεσβύτερος Κ Π . χαΛ σχευοφύλαξ 
Ι τ η ς* · 

μ η ' . Ι ω ά ν ν η ς δ Καππαδοκ ίας πρεσβύτερος χα ι 
σ ύ γ χ ε λ λ ο ; αυτού έτος α', μ ή ν α ς ι'. 

μ θ ' . Έπ ιφΑν ιος πρεσβύτερος Κ Π . έ π \ Ι ο υ σ τ ι ν ι α ­
νού " Ι τ η ι ς \ μ ή ν α ς γ ' . 

deinde A n l i o c h i » fueral episcopus, annis 10. 
29 . Demopbilus Ar ianus , qu i prius Berrbceac in 

Thrac ia , annis 11, mensibus 5. 
50. Evagrius orthodoxus ab Eustatbio A u i i o -

cbeno ord tna lus , s ta i im a Valenie ία exs i l iuni 
pulsus. 

51 . Gregorius Nazianz i pnefuil ecclesiacannis 12 , 
ct ad suos se recepit. 

32 . Nectarius v i r dignilate consp icuus , a 150 
P P . bapj izalur , e i wia ordinatnr , annis 16, m e n i i -
bus 3 . 

33 . Joannes presbyter Aotiocbiae Chrysoelomus 
anuis 5, mensibus 6. Eo in exs i l ium deporla ip , 

34« Argacius presbyter, Nec la r i i f ra ler , annis 2» 

35. A u i c u f preabyter C P . annis 20 . 

36. Sisii i j i ius presbyler cjusdem Ecclesiae ai ini» 2. 

37. Ncslortus hominicola Aniiocbcnne Ecclesiac 
prcsbyier , annrs 3,inensibus 2 . E o in Qasim de-
portaio. 

38. Maximianus presbyter C P . annis 2 , m c n s i -
bus 5. 

59. P roc lus , a Sis innio C y z i c i episcopus ordina-
tus e l a suis baud admissus, quielein agebal. Post 
obi lum vero Maximiani ordinaiur , boc es l Iransfer-
t i i r eo mor luo , annis 12, mensibus 3. 

40. FJavianusprasbyter G P . anno 1, niensibo* 10* 
Quem cum Dioscorus ΉΓ Epbesina p rada to r ia 
synodo ejecissel, 

41 . Anatolius presbyter et responsalis Ecclesiae 
Alexandrinae annis 8, mensibus 8. 

42. Gennadius presbyter G P . aunis 13, mensi-
bus 2 . 

43. Acacius p res ly te r ct orpbanorum cura ior , 
hxre t icus , annis 47, m e n « i b n $ 9 . 

44. P h r a i t a s , prcsbyier S . Thec to S y c a r u m , 
mcnsibus 5, dtebus 17. 

45 . Euplieniius presbyier C P . e i panperunfi cu ra -
lor Neapoleos, annis 6, iuensibus 3. Eo ab A n a s l a -
sio imp. cxpulso, 

* 46. Macedooius presbyier C P . c l yasorum cusios , 
annis 6 . 

47. Thpo i l i£us pre&byler G P . c l vasorum cuslos, 
aniiie G. 

48 . Joannes Gappadox prcsbylcr c l sy i i cc l l u* 
ejus, anuo 1, mensibus 10. 

49. Epipbatiiits prcsbyler G P . sub Jusl iniano 
aunis 16, jinensiLus 5. 

-*· ΓερΜανίκίας. b a c vox i n f o d . J e n . ex parle de ieU e s i . U i l i u i a vocis por*, adbuc jservai», c x U 
ιας . 4 8 Βεροίης Jcn . 4 1 Κονοταντ ινουπόλεως. K H . V u l g . % 1 δ οιιι . JI*JI. 4 1 'Ανχβοχέοιν | e n . α ' f l 

^ A__. i> *M±e ie ι^αχοπος ήν Jen. el G. 4 7 ήτοι. G. είτοι. Jeu. εί scqn 
netisi nbique pleiu? scrqHuro repcr i lur Κωνσταντ ινουπόλεως , 
όόου Jen . 8 1 έτη ιζ'. 1 u Mim Co«l. B . Ji-n. ff V u ^ . " ^ υ ΐ -

III... 
ε ι α ς . *" Β ε ρ ο ί η ς Jcn . Λ ο ν ο τ α ν τ ι ν ο υ π ο Α ε ω ς . t u i . ·ι u ig . ~MQQm.jen. ~ Α ν κ Μ χ ε ω ν j,eii. - ' Λ ά σ ε ι 
Jen. ώράσαι Β . 4 8 Μαξιμοως Jen. 4 8 επ ίσκοπος ή ν Jen. €l G. 4 7 ή τ ο ι . G. ε ί τ ο ι . Jeu. εί scqueuie 
spalio vacuo. 4 8 Κ Π . ίιι codico l«net is i 
· · έξορισθίντος . δ ι ω χ θ έ ν τ ο ς V . 8 0 συνόδου , 
τ α ς Jen. 8 ϊ μ τ ν α ς γ ' . μ ή ν α ; ς' J cn . 5 V έκ6ληθέντο ; . διωθεντος G. τού βασιλέως Αναστασίου hfk. 
·* Ίουστίνου Β . 
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50. Anlhimtts TrapezunliHiis cpiscopus mensi* 

bus 5. Eo remoto sancitis synodi adverstis Seve-
rum congrcgaia?, 

5 1 . l l c n a s presbyier ct Sawpsonis pra?fecius 
l iospii io annis 16, mensibiis 6. " 

52. Eutychius presbyier ct Amasiensis monasler i i 
monacbus annis 12, mensibus 2 . Quo quidem a 
Jusl iniai io , regui ejus anno 38, quod ejus edictum 
de incorruplo non admteUscl, a sede dcjcclo , 

55. Joanne> Anhocbiae prcsbytcr , e schtlast ieo-
rum ntimero, annis 12, mcnsibus 7. 

54. E m y c l i i u s i teruin, a Jnslino resiitutus, lcnuit 
sefem annis 4 , monsfbus 6. 

55. Joannes j e j u n a l o r , diacoiuis C P . T ibe r i i 
temporc, annis 13, mensibus 5* 

56. Cyriacus , prcsbyicr ejusdem cccles ix , ct 
qecononnis, anuis I I . 

57. Tbomns, diacouus cjusdem ecc le s i* e i sa-
cf l la r ius , annis 3, mensibus 5. 

58. Sergius diaconus ejusdcm ecc les ix , annis 28, 
mcnsibus 7, c l dicbus 2 1 . 

59. Py r rbus presbyler cji isdcm cccfcsia», mnna-
: rhus e i inonasier ionim cnralor , Cbrysopoleos abbas: 
• tumtil in in eqm concitato, abdicavit 9e dignitaie 
] posi annos ? , tncnscs 9, dics 9. 

60. Paulus presbytcr ojnsdem ccclesiae ei occo-
Romu.s, amiis %, diebus %%. 

61. 1'yrrlins denuo rcs i i lu lus , mcnsibus 4, d ic-
bus 23. 

^l. P e i m s pre&byier cjusdem ecclesia?, annis 2 , 
incnsibus 7. 

65 . Thomas diaconus ejusdem ecclee. e l cbarto-
phylax, anuis 2 , mensibus 7. 

64. Joanoes prcsbyier e l yasorum magnoe eccle-
h\x cu6los,annis 5, mensibus 9. 

65 . Constaniinus d iacoiws ejusdenj ecclesia?, 
vasonim cuslos et oeconomus, anno 1, mensibus 8 , 
f ι diebus 7. 

66. Theodorus prcsbyicr ejusdem eedes ia» , syn-
ccl lus c l vasorum custo?, anuis 2 , mensibus 3 f 

67. (icorgitis presbytcr, syncellue e i vasorum 
rus los , annis 3 , mensibus 10. 

Tbcodortis res t i iu lus esi anno 1, niensibiis 5. 
68. Paulns ex lalco a secrel is , annis 6, metisi-

Ui 8. 
69. Cii lf inicus presbyter c l vasorum custos ec -

de&ia» Blac l ie rnarum, annis 12. Α Jusliniano B i n o -
Kneio excora lus est, 
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Α ν ' . "Ανθιμος Τραπεζούντος *· επ ίσκοπος μ ή ν α ς 

γ ' 3 7 . Τούτου καθαιρεθέντος ύ π δ τ ή ς κ α τ ά Σευήρου Μ 

συνελθούσης συνόδου, 

να ' . Μηνάς πρεσβύτερος χα \ ξενοδόχος τ ώ ν Γ α μ ­
ψού · · Ι τ η ις', μήνας ς'. 

νβ ' . Ευτύχ ιος πρεσβύτερος κα \ μοναχδς τού έν 
Ά μ α σ ί α μοναστηρίου έ τη ιβ ' , μήνας β'. Τούτου έκ-
βληθέντος ύ π δ Ιουστ ιν ιανού τφ λη ' έ τε ι · · τ ή ς αυ­
τού βασιλε ίας , διά τδν ύπ* αυτού γεγονότα π ε ρ \ 
ά φ θ α ρ τ ο υ * 1 Γδικτον μή κ αταδέξασ θ α ι , 

ν γ \ Ι ω ά ν ν η ς πρεσβύτερος Α ν τ ι ο χ ε ί α ς δ ά π δ σχο­
λαστ ικών έτη ιβ '**, μ ή ν α ς ζ ' . 

νσ\ Ευτύχ ιος πάλ ιν έ π \ Ί ο υ σ τ ί ν ο υ ά π ε κ α τ έ σ τ η ·% 
κα\ έποίησεν Ι τ η θ ' , μήνας ς'. 

νε ' . Ι ω ά ν ν η ς Α νηστευτής Λ διάκονος Κ Π . έ π \ Τ ι 
Β βερίου έ τη ι γ ' , μήνας ε'. 

νς · ' . Κυριακδς πρεσβύτερος τ ή ς αυτής εκκλησίας 
και οικονόμος, έτη ια ' . 

νζ ' , θ ω μ ά £ , διάκονος της αυτής εκκλησίας καί 
σακελλάριος, Ι τ η γ% μήνας ε' . 

V T j ' . Σέργ ιος διάκονος τ ή ς αυτής εκκλησίας ·*, 
Ι τ η κ η ' , μ ή ν α ς ζ \ και η μ έ ρ α ς κα ' . 

^θ ' . Π ύ ^ ο ς *· πρεσβύτερος τ ή ς α υ τ ή ς ε κ κ λ η ­
σίας · 7 , μοναχδς , Χ Λ \ άρχων τών μοναστηρ ιών , κα\ 
ήγού«μενος Χρυσοπόλεως* στάσεως δέ γενα,μένης η 

α ύ τ ψ παρητήσατο* Ι τ η β', μ ή ν α ς θ ' , η μ έ ρ α ς θ'. 
ξ' · · . Παύλος, πρεσβύτερος τ ή ς αύτης εκκλησ ίας 

κα^ οίκονόμος, έτη β', η μ έ ρ α ς κ ς ' . 

ξα ' . ΤΙύρρος 7 · πάλιν ά π ε κ α τ έ σ τ η μήνας δ', ή μ έ -

ρας κγ ' . 
u ξβ ' . Πέτρος πρεσβύτερος 7 1 τ ή ς αυτής εκκλησίας 

έτη β', μήνας ζ. 
ξ γ \ Θ ω μ ά ς διάκονος τ ή ς αυτής εκκλησίας κ α \ 

χχρτοφύλαξ Ι τ η 7 1 β' , μήνας ζ ' . 
ξδ*. Ι ω ά ν ν η ς , πρεσβύτερος κα\ σκευοφύλαξ τ ή ς 

Μεγάλης Ε κ κ λ η σ ί α ς , Ι τ η ε', μήνας θ*. 
ξε ' , Κ ω ν σ τ α ν τ ί ν ο ; , διάκονος τ ή ς α υ τ ή ς ε κ κ λ η ­

σ ίας , σκευοφύλαξ και οίκονόμος, έτος α', μ ή ν α ς η ' Τ*, 
ήμερα; ί', 

ξ ς ' . Θεόδωρο; , π ρ ε σ β ύ τ ε ρ ο ; τ ή ς α ύ τ η ς ε κ κ λ η ­
σίας , σύγκελλος· κα\ σκευοφύλαξ, έτη β ' 7 ν , ^ιήνας γ ' . 

ξζ ' . Γεώργιος πρεσβύτερος , σύγκελλος κ α \ σκευο­
φύλαξ, έτηΥ, μήνας ι'. 

Θεόδωρος πάλιν 7 5 ά π ε κ α τ έ σ τ η Ι τος α', μ ή ν α ς γ ' . 

ξη'. Παύλος ά π δ λα ϊκών άσκηρήτ ι ς Τ · Ι τ η ς»', μ ή -

Ρ νας η ' . 
ξθ ' . Καλλίνικος πρεσβύτερος κα \ σκευοφύλαξ Βλα­

χερνών Ι τ η ιβ ' . Έ τ υ φ λ ώ θ η ύπδ 7 7 Ιουστ ιν ιανού τού 
^ινοκοπημένου. 

·* Τραπεζούντων Ji»n. 1 7 μήνας γ ' , μήνας ι'. Jen. Μ Σευήρου. I(a Β . c l Jeru Σεβήρου V . » · Σ α μ ψ ώ ν Jrn. 
*· Ι τε ι οιιι. Dind . τ ώ λη ' βασιλείας oin . G . ·» π ε ρ \ άφθαρτου οιιι. V . 6 1 Ι τ η ιβ ' . β ' . V . " έ π \ Ίουστίνου 
ά π ε κ α τ έ σ τ η . Ita recie Β . et Jen. έ π \ Ιουστ ιν ιανού άποκατέστη male G . e l Dind. " διάκονος Κωνσταντ ινουπό­
λεως δ νηστευτής Jen . Μ εκκλησίας o m . G . μήνας ζ ' . κ α ί οιιι. V . · · Πύρος Jon. · Τ εκκλησίας ou». Υ. 
· · γ ενομένης Jen . · · In codice Jcnensi Paiilus e l P y r r b u s n o n numeranlur, e l novus ni imerus, qui e s l f . 
vcl 60 , Pe i ro demum prapflginir. Quae quidem episcopos numerandi r a l io , niox apud Tbeo«U>nim non δο-
Imn in codice nostro, sed c l i am in editionibus lypis iwpressie ad l i ib i la , jusia v ide lur . 7 · Πύρος Jen . άτ.ε-
κατέστη Β . el Jen. άποκατεστάθη G . ά π ο κ α τ έ σ τ η Dind. 7 1 πρεσβύτερος , ξενοδόχος Jen . 7 f π ρ ε σ β υ τ ε ^ ς 
τ ή ς α υ τ ή ς εκκλησίας κα ί σκευοφύλαξ Ι τ η G . 7 * μ ή ν α ς ια ' . Jen. 7 1 έ τη β'. έ τη δ ' . Jen . 7 1 πάλιν οa». ) . 
ά π ε κ α τ έ σ τ η Β . e l Jen . άποκατεστάθη G . άποκατέστη Diiid. μ ή ν * ; : ' . Β . c l Jenens. Misceua e l C o n l i o s . μή ­
ν α ; γ ' V . 7 · ά σ η κ ρ ή τ η ς Jcn . 7 7 ύπ4 π α ρ ά & , 
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ο*. Κύρος πρεσβύτερος χα \ μοναχδς άπδ νήσου ' 8 

Ά μ ά σ τ ρ ι δ ο ς Ι τ η ς \ κα> έξεβλήθη ύ π δ ' Φ ι λ ί π π ο υ . 
οα ' . Ι ω ά ν ν η ς διάκονος κα\ χ α ρ τ ο υ λ ά ρ ι ο ; του ο ίκο-

νομε ίου* 8 έ τη γ ' . 
ο β \ Γερμανδς έπ?σ>.οπος Κυζίκου καΛ δμολογητής 

έτη ιε ' , κα\ έξεβλήθη ύπο τοΰ άσεβους Λέοντος τοΰ 
Ί σ α ύ ρ ο υ . 

ογ*. Αναστάσ ιος πρεσβύτερος κα \ σύγκελλβς · · 
έτη κδ ' . 

οδ*. Κωσταντ ινα , μοναχδς και επ ίσκοπος τοΰ Συλ-
λαίου 8 1 έτη ιβ ' , κα ι άπεκεφαλ ίσθη . 

οε ' . Ν ι κ ή τ α ς π ρ ε σ β ύ τ ε ρ ο ; τ ω ν αγ ίων Α π ο σ τ ό λ ω ν , 
κα\ ά ρ χ ω ν τ ώ ν μοναστηρίων , δ ευνούχος, έτη ιδ ' , 
μ ή ν α ς δ' * · . 

ος* . Παύλος δ Κ ύ π ρ ι ο ς διάκονος 8 8 έ τ η ε', μ ή ­
νας η ' ' J 

ο ζ \ Ταράσιος ά σ η κ ρ ή τ ι ς 8 8 έ τη κα ' . η μ έ ρ α ς β'. 
ο η \ Ν ι κ η φ ό ρ ο ; ά σ η κ ρ ή τ ι ς 8 8 μοναχδς γεγονώς 

έτη Ο'. Κα \ έξεβλήθη ύ π δ τοΰ άσεβους Λέοντος τοΰ 
Ά ρ μ έ ν η . 

οθ*. θεόδοτος δ Κασσητη ράς 8 Τ έτη ιε ' . 
π*. "Αντώνιος, έτη ι ; / , δ 8 Τ # τ ο ΰ Συλλαίου*. 
πα*. Ι ω ά ν ν η ς πρεσβύτερος κα\ σύγκελλος, δ έ α υ τ φ 

έπ ιβουλεύσας · 8 , έ τη 8 \ 
π β ' . Μεθόδιος ορθόδοξος 8 8 κα \ δμολογητής έτη δ', 

μ ή ν α ; γ ' . 
« γ ' . Ι γ ν ά τ ι ο ς δ ε υ ν ο ύ χ ο ς 8 8 ετη ta', μήνας ε'. 

Ρ1 Ι ΙΛ B R E V I S . 

Λ 70. Cyrus presbyter et monacbus ex Insula 
A i u a s l r i amiis 6. Α PbiJippo ejeclus est. 

71. Joannes diaconus e l cbar iular ius oecononiii 
annis 3 . 

72. Gcrmanus episcopus C y z i c i et confessor, 
annis 15. A b impio Leone Isauru diguiiale n io-
lus e s l . 

73. Anastasius presbyier et syncellus annis 24. 

74. Conslani inus monacbtis et episcopus Syllari 
capite multalus, nmiis 12. 

75. Nicelas presbyler S S . Aposlolororn, ct mo-
nasier iorum curaior , ennucbus, annis 14, mensi-
bus 4. 

76. Paulus Cyprius diaconus annis 5, mensi -
bu* 8. 

77. Tarasius a secreiis a n n i s 2 l , diebus 2 . 
78. Nirepborus a secre l i s , deinde monachus, 

annis 9. A b impio Lcone A n n e o i o pulsus est in 
cxs i l i um. 

79. Tbeodoius Cassiteras nnnis 15-
80. Antonius ex Syll»?o annis 12 . 
81. Joannes prcsbyier e i syncellos, qui ipsi inst-

dialus es l , unttis 9. 
82 . Melbodius onbodoxus annis 4, mensibus 3» 

83 . l 0 ' i i a l ius euniichus annis 11, mensibus 5 · 

I X . 

E P I S C O P I A L E X A N D R I N I . 

Καϊ δσοι kv Αλεξάνδρεια έπεσχόπενσαν άπό 
Χριστού 8 1 χαϊ τών αποστόλων; 

α' . Μάρκος δ ευαγγελιστής έ τη β'. 
β ' . Ά ν ι α ν δ ς 8 8 έτη κβ ' . 
γ . 'Λβίλιος 8 8 έτη ιβ ' . 
$ \ Κέρδων έτη ι'. 
ε ' . Πρ ίμος έτη ιβ ' . 
ς'. Ίουστίνος έ τη ι'. 
ζ \ Ε υ μ ε ν ή ; έτη ι ' . 
η ' . Μαρκιανδς έτη ι γ ' . 
6'. Κελαδίων έτη ι'. 
ι ' . Ά γ ρ ι π π ϊ ν ο ς έτη ιδ ν> 
ια ' . Ίουλιανδς έτη ιε ' . 
ι β ' . Δημήτρ ιος έ τη ι'. 
ιγ Ή ρ α κ λ ά ς έτη μ γ ' . 
ιδ ' . Διονύσιος, δ έ π \ Βαλλεριανοϋ βασιλέως έξορι -

σθε\ς , έ τ η ιζ*. 
ιε ' . Μαξιμιανδς έτη η ' . 

C Ει unioeni Alexandria epheopi α Christi εί apotto-
torum lemporibus. 

1. Marcus Evangelista annis 2 . 
2 . Auianue annis 22 . 
5. Ab i l iu s amiis 12. 
4. Gerdo annis 10. 
5. Pr i inus annis 12. 
6. Jusi inus aiiuis 10. 
7. Ctnnenes annis 10. 
8. iriarciauus annis 13. 
9. Gcladio annis 10. 
10. Agrippinus annis 14. 
11. Julianus annis 15. 
12. Demeiriue annis 10. 
13. Heraclue annis 43. 

^ 14. Dionysius, sub Valeriano impcralore iu exel-
Ifmn missus, annis 17. 

15. Maximianus annis 8. 

T 8 τή ς νήσνυ Jen. 1 9 χαρτοφύλας τού οίκονομίου Jen . 8 8 σύγκελλος αίρετ ικδς V . κδ' . κχ' V . 8 1 Συλλίου Β . 
8 1 ετη ι δ \ μ ή ν ι ς δ'. έτη ιε ' . V . 8 8 διάκονος, ορθόδοξος και δμολογητής Jen. " μήνας η ' . μήνας έξ J r n . 
• • ά σ η κ ρ ή τ η ; Jen. 8 4 άσηκρήτης J - n . 9 1 Κ α σ ι τ ε ρ ά ; Jen. Κασσιτηρ>ς Β . 8 Τ # δ om. V . 8 8 δ έπιβουλεύ-
σας έ α υ τ ώ Jen. 8 8 ορθόδοξος οιιι. Β . κα \ δμολογητής οιιι. G . 8 8 Addi t . V . πδ ' . Φώτιος έ τ η . . . qiKCin cod. 
J f i i . <Η M.i tr . destinl. 8 1 " (bo i έπεσκόπευσαν άπδ Χριστού κα\ τών άποστό>ων_έν Άλεξανδρε ία V . "Οσοι έν 

άπδ Χρ:στού κα\ τών Αποστόλων M a i r . επισκόπησαν Jen. τών αγ ίων Jcn . , Λ Άνν ιανδς Ά λ . έπεσκόπησαν ά π δ 
Jei i . 9 1 Άβίλλ ιος G . ei Diud. ΑΙβιλλιος Β , Άβίλιο; Jen. 



16. Tbeonas nnnis 10. 
17. Pctrus martvr annis I I . 
Iiactentis i m p « r a l o r e s gcmiles ct Ecclcsia; per-

Eecuiores. 
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Α ις'. Θεωνάς έτη ιθ ' . 

ι ζ ' . Πέτρος , δ 8 * μ ά ρ τ υ ς , έτη ια' . 
Μέχρι τούτων οί έκ 8 8 τών Ε λ λ ή ν ω ν βασιλείς . κ*\ 

δ ιώκτα ι . 

Qui post Constantinnm Magniim episcopatnm ges$e-
runt, In suiil. 

18. A c b i l h s anno 1. 

19. A lexande r , qui synodo primae i n l c r f u i l , 
annis 25 . 

20 . Aibannsius mngnus, ab Ar ian i s frequenler a 
«cdc pulsus , in cujus locum Grcgori i ia A i i a n u s 
snHVclns aiiuis — 

21 . Aibanasit is sccundo : coquc Cofisfaiilini jussu 
«>\pulso. 

22. Georgius Cappadox Arianus cinnis — ^ 
Α.Iiiiuasiits l e r i i o , ilemque quar to , e l e l iam 

q.iintn *edi reslitutus. Ejus anni universi 46. 

23. P v i r u s , a Valenlo in cxs i l inm e jec ius , 
anno I . 

24. Li tc ins A i i a n n s annis 5. 
23. Pui rns sccundo anno 1. 
20 . T i m o l b e u s , qui sccunda? synodo a d f u i i , 

aunis 8. 
27. Tbcopli i lus annis 28. 
28. Cyr i l lue , qui primac synodo Epbesi adversus 

l inpinm Neslorium itUerfnit, annis 32 . 
29. Dioscorus, qui synodo prxdaloriae Epbcs i 

secundo babitae interfuii , anuis 5. E l a Chalcedo-
ncnsi quaria synodo remouis est. 

50. P ro ic r ius orlbodoxus ad sancluni baptislc- C 
ri t im uccatus, annis 6. 

51 . Titnoibetts jE ln rns aniiis 2 . 
Γ»2. Timoibeus Lcucus annis 15. 
53. P e l m s Mongus anno 1. 
3 i . Jnairurs, qui ejeclus eei, onnrs 3 . 

Pelrus sectiudo, annis 6. 
55 . Albanasius bonrelicus annis 7. 
53 . Jonnnes nnnis 9. « 
57. Joannes alius annis 11. 
58. Diosoorus annis 5. 
59. T imoibeus , qui sub iue i in iano imporalore , 

a-mis 17. 

40 Gaianus nnno 1. 
4 1 . Theodosius anuis 2 . 
A2. Panliis annis 2 . D 
43 . Zoi lus annis 7. 
44. Apol l inar ius annis 19. 
45 . Joannes anhis I I . 
46. Eulogius annis 17. 
47. Tbeodorus Scr ibo annis 2 . 

Καϊ δσοι 9 9 μετά xbr μέγαν Kwrtarnror £.τ-
εσκόαενσαν 9 1 εϊσΐν οντνι. 

?η \ Ά χ ι λ λ ά ς 8 8 έτος α'. 
ιθ ' . Αλέξανδρος , ό κα\ έν τή π ρ ώ τ η συνόλω, έ τ η κγ'. 

κ ' . Αθανάσ ιος 9 9 6 μ έ γ α ς , δ πολλάκις έ ξ ^ . σ θ ε ι ς 
ύ π δ Ά ρ ε ι α ν ώ ν , άνθ 1 ού 1 νέγονεν Γρηγδρ ιος Ά ρ ε ι α -
νδς , έ τη 

κα ' . Αθανάσιος πάλ ιν τ δ δ ε ύ τ ε ρ ο ν τ ο ύ τ ο υ ές-
ορισθέντος ύπδ Κωνσταντίνου · , 

^ κ β ' . Γεώργ ιος Κ α π π α δ δ κ η ς Ά ρ ε ι β ν δ ; 8 έ τη 
' Αθανάσιος τδ τρίτον ομοίως , κα \ τδ τ έ ταρτο ·, κ ι ; 

τδ π έ μ π τ ο ν * έπεσκόπευσεν · όμού 8 τ ά π ά ν τ α ετη μ ς ' . 
κ γ ' . Πέτρος , δ έξορισθεις ύ π δ Ούάλεντος, έτος α'. 

κδ ' . Λούκιος Ά ρ ε ι α ν δ ς έ τη ε'. 
κε ' . Πέτρος τδ δεύτερον έτος α'. 
ν.ς1 · . Τ ιμόθεος , δ έν τή δευτέρα συνόδω, Ι τ η η ' , 

κ ζ \ Θεόφιλος έτη κη ' \ 
κ η ' . Κύριλλος , ό έν τ ή Έ φ έ σ ω π ρ ώ τ η συνόδω * 

κ α τ ά Νεστορίου τού άσεβους, έτη λβ ' , 
κθ ' . Διόσκορος, δ έν τ ή ληστρ<κή συνόδω τδ δεύτε­

ρον Ε φ έ σ ο υ , έτη ε' , κα \ καθηρέθη ύτ.δ τής τετάρτης 
έν Χαλκηδόνι * συνόδου. 

λ'. Προτεριος ορθόδοξος, δ έν τ ή άγ ια 1 0 κολυμβή-
Ορχ σφαγέ \ς , έτη ς*. 

λα ' . Τ ιμόθεος 6 1 1 Αίλουρος έτη β'. 
λβ ' . Τιμόθεος δ Λευκός έτη ιε ' . 
λ γ \ Πέτρος ό Μ ό γ γ ο ; έτο; α'. 
λ δ \ % Ιωάννης έκβλη0ε\ς έτη γ ' , 

Πέτρος τδ δεύτερον ετη r \ 
λε ' . Αθανάσ ιος αίρετ ικδς £τη ζ ' . 
\ς' t f . Ι ω ά ν ν η ς έτη Ο'. 
λ ζ \ Ι ω ά ν ν η ς άλλος έτη ια ' . 
λη ' . Διόσκορος έτη γ ' . 

λθ ' . Τ ιμόθεος , δ έ π \ Ιουστ ιν ιανού τού βασιλέως, 

«τη ι ζ ' . 
μ'. Γαιανδς έτος α \ 
μ α ' . Θεοδόσιος έτη β'. 
μ β ' . Παύλος έ τη β' . 
μ γ \ Ζωΐλος έτη ζ*. 
μ ό \ Άπολ ινάρ ιος έ τη ι θ ' . 
με ' . Ι ω ά ν ν η ς έτη ια ' . 
μς-' . Εύλόγ ιο ; έ τ η ιζ ' l s . 
μ ζ ' . Θεόδωρος δ Σκρ ίδων Ι τ η β' . 

, ν δ οιιι. V . · · desiMil in ood. M a l r . έκ om. V . ·" "Οσοι μ ε τ ά τδν μ. Κ. ίπ:σκό?τησαν έν 'Αλεςχν-
δ ρ ε ί χ Μ ϋ ΐ Γ . 9 1 επ ισκόπησαν Jen . " Ά χ ι Τ λ ά ς Jen . Ά χ ι λ ά ς Rrg. 9 9 Poai Αθανάσ ιος addit ό uep-
τ υ ς G . ό μέγας Dind . 1 ού. ών V . 9 Κωνσταντ ίνου πάλιν J « η . * Άρε ιανδς ο ιυ . Jon. 4 τδ πέμπτον («·ι-
Jen . έπεσκόπησεν i c n . · όμού om. Jen. 6 Nuiuertim ν.ς' on;. R. i l i u c l i u u l proximiie cpiscopus tom 

c w n X X V I e[ i iUimus , Pe i rus , XII* leneal . 1 Ginn idoin miineius κ η ' , qni l inciun «niecedeii lein lii»»*-

r a l , novain s la : im i i icboare l , f:»ctum c_si l a cod. Jen . , iu s ^ u n d a vira bor nt;n»cio omi>so, Diosconi< <*P!" 
Rcopii» κη ' i tumerarcli ir , ct s^quenles ftiniililcr, itsq«ie ad Πέτρος τδ δεύτερον, vw\ λό^ nmnenis pr.-»^'* 
w i . 8 τδ πρώτερον σύνοδον Jen . 8 Χαλχηδόνι V , 1 0 ά γ ι α . θε ία Dind. 1 ' ό οιιι. V . Έλούρος Jcn. Μ ^ " ^ 

xamlnar nuincr.irLtu*" cpiscnpus. 1 3 ι ζ ' . κζ ' . J c n . 
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μ 0 \ Γ ε ώ ρ γ ι ο ς Ι τ η ια' Ι 8 . 
ν*. Π έ τ ρ ο ς έ τη ; ' . 

49. Georgius annis I I . 
50 . Petrus annis 10, 

Χ. 

E P I S C O P I A N T I O C B E N l . 

Καϊ δσοι 18 kr *Arr»o^e/a εχεσχάπενσαν άχδ 
Χρίστου χαϊ των 17 αποστόλων. 

α'. Π έ τ ρ ο ς ό ι β απόστολος έ τη ια ' . 
β'. Εύόδιος 1 8 έ τη κδ ' . 
γ ' . " Ι γ ν ά τ ι ο ; δ θεοφόρος , δ έ π \ Τραϊανού μ α ρ τ υ - ^ 

ρήσας β · , έ τη δ' 
δ ' . " Η ρ ώ ν Ι τ η κ ' . 
ε'. Κορνήλιος έτη ι γ ' . 
ς . Έ ρ ω ς έτη κς^ f l . 
£ . Θεόφιλος έ τη ι γ ' . 
η ' . Μ α ξ ι μ ι α ν δ ς έτη ι γ ' . 
θ' . Σ ε ρ α π ί ω ν έτη κε ' . 
ι'. ' Α σ κ λ η π ι ά δ η ς έ τ η θ' 
ια ' . Φιλητδς 1 β έτη η ' . 
ιβ'. Ζεβηνος 8 8 έ τη ς-'. 

ιγ ' . Βαβυλάς , δ έ π ί Δεκίου μ α ρ τ υ ρ ή σ α ς , Ι τ η ι γ ' . 

Unicersi Anliochia epltcopi, α Christi Μ ap$$lolo-
rum lemporibu*. 

1. Pel rus aposlolas annis I I . 
2 . Evodius annis 2 3 . 
5 . Trajanus Deifer, qni sub Trajano w a r l y r i u m 

passus est, a n n i s 4 . 

ι δ \ Φλάβιος έτη θ'. 
ιε'. Δ η μ η τ ρ ι α ν δ ς έ τ η δ' . 
ι ς ' . Παύλος δ Σχμοσατεύς 8 4 Ι τ η η ' . ^ 
ι ? . Δόμνος έτη β'. 
ιη ' . Τ ι μ α ί ο ς έ τη t'. 
ιθ' . Κύριλλος έτη ιε ' . 
κ'. Τύραννος 8 8 έ τη ιε ' . 

Μέχρ ι τούτων οί έκ τ ώ ν Ε λ λ ή ν ω ν βασιλείς κα \ 

διώκτα·. 8 8 . 

Καϊ δσοι μετά %1 τδ χριστιανήσαι τους βασιλείς 
πατριάργαι εΙσ\ν ούτοι · 

κα'. Βιτάλιος έ τ η ς ' . 
κβ ' . Φιλογένης ι β έ τη ε'. 
κγ ' . Παύλος έτη ε ' . 

κ δ \ Ευστάθιος , δ έν τ ή π ρ ώ τ η συνόδω Νικα ίας 
κορυφαίος * · , δ κα \ έκβληθε\ς ύπδ Ά ρ ε ι α ν ώ ν , έτη ιη ' . 
Μεθ' δν 8 8 'Αρειανο\ ς ' . 

κε ' . Εύλάλιος Ι τ η γ ' . 
χς*. Ευφρόνιος Ι τ η η ' . 
κ ζ \ Φακέλλίος, έ φ ' ού τ ά εγκα ίν ια τ ή ς Μεγάλης 

Εκκλησ ίας Α ν τ ι ο χ ε ί α ς , έ τη ιβ ' . 
κ η ' . Στέφανος Ι τ η γ ' . 
κθ ' . Λεόντιος 5τη η ' . 
λ'. Εύδόξιος έ τ η β'. 
λα' . Ά ν ι α ν δ ς 8 1 έ τη δ ' . 
λβ' . Μελέτιος δ δμολογητή : , δ κα\ ύπδ Ούάλεντος 

έκβληθε 'ς , έ τ η κε ' . 

1 1 δ κα \ J c n . 1 8 ια ' . ιδ' . J c n . Posl Georgium adilit r o d . J*n . μ θ ' . Κύρος Ι τ η ι'. 1 8 Κα> δσοι. όσοι 
M.ttr. επ ισκόπησαν Jen . έπεσκόπησαν Ma i r . " τών αγ ίων J c n . 1 8 δ om. V . 1 8 Εύωδιος Jen. 8 0 εν ' Ρ ω μ η 
ρ«*ι μαρτυρήσας nriri. Υ . 8 1 χς. ς \ h*n. 8 8 Φίλιτος Υ. Φιλιτδς Β . 8 8 Ζεβινο; Jeir. 8» Σαμοσατων V . 
1 5 Τύραννος R . 1 8 Χριστού δ ιώκται V . 8 7 "Οσοι ρε τά τδ χριστ ιανίσαι τούς βασιλείς έπε σκόπησαν έν 
'Αντιοχεία M a i r . 8 8 Φιλογένιος Jen. 8 8 ό έ ν ~.ft σ^ινόδί.) τή π ρ ώ τ η κα\ μ α ρ τ ύ ; και κορυφαίος τ ω ν έν 
Νικαία π α τ έ ρ ω ν , δέκβληθε ι ς , κ. τ . λ. Y u l g . 2 n ;·εΌ* ών J η . 8 1 ' Λ ν ά ν ι ο ; Jen. 

4 . Hero annis 20. 
5. Gornelius annis 13. 
6. Hcros annis 2G. 
7. Tbeopbilus annis 13. 
8. Maximianus annie 15. 
9. Serapio annis 25 . 
10. Asclepiades antii* 9. 
11. Philetus annis 8. 
12. Zcbenus annis 6. 
13. Babylas, qui sub Decio mar tyr ia» 5 u M U 9 

annis 13. 
14. F lavius armis 9. 
15. Demelrianus annis 4 . 
16. Paulus Samosateosis ann i» 8. 
17. Domnus annis 2. 
18. T i i n x u s annis 10. 
19. Gyr i l lus annis 15. 
20 . Tyrannus annis 15. 
Haclenus gentiles imperaloros ct persecnlores. 

El qui sunl patriarcha; post Chrisli fidemjib impe-
raloribut reciptam, *unt hi : 

2 1 . Vital is anuis 6. 

22 . Pbilngenes annis 5. 
2 3 . Paulus anuis 5 . 
24. Eus la ib ius , prinire synodi Nicsea; co rypb i tu s 

qui eliam ab Ar ian i s ejectus est, annis 18. Quem 
secuii sunt Ar i an t sex. 

23. Eula l ius annie 5 . 
26. Eupbronius aunis 8. 
27. Pbacel l ius, sub quo m a g n » ecclesiae A n l i o -

chensis eacaenia celebrala , anuis 12. 
^ 28. Slephanus annis 3 . 

29 . Leonl ius annis 8. 
3 0 . Eudoxius iinuis 2 . 
3 1 . Aniauus annis 4. 
32. Meletius confesBor , a Valenle pulsus , a n -

nis 2 5 . 
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54. Melel ius Iterum, lunc c i i am sccuudu syno-
dus Constaniinopoli babila esl . 

35 . F lavianus annis 22. 
56. Porpbyr ius annis 30. 
37. Alexander anni3 5 . 
38. Theodotus annis 4 . 
39. Joannes, qui lertiac svnodo Epliesi inie:fui t , 

aunis 18, 
40 . Domnug, qni «ecnndae synodo Eplicsi p r x -

datoria? in le r fu i l , annis 8. 
41 . M a x i m t i s , qui quarirc syno lo Gbalccdo-

nensi interfui l , qui etiam ob lapsum sedc pu!$us 
cst, annrs 4 . 

42 . Basi l ius annis 2 . 
45 . A c a c i u s , cujus lcmpore concidi l u rbs , 

anno 1. 

4 4 . Mar iy r i u s annis 15. 
4 5 . Julianus annis 15. 
46. Petrus F u l l o , i d e m , qui ojcclue a Zenotie 

annis 5. 
47 . Joannes, qui t r imcs l r i spalio exacto cjectus 

est. 

48 . Slepbanus annis 5. 
49 . Stephanus aliue anno 1. 
30. Calandion anuis 4. 
51 . Pc i ru s F u l l o secundo annis 3. 
52. Palladius annis 10. 
5 3 . F lavianus ab Ana&taeio cxpt ikus, annis 7. 

54. Paulus sub eodem annis 5 . ' 
55. Eupbras iu s , qui urbis excidio i n t e r i i i , 

annis 5. 
56. E u p b r x m i u s , qui Jus l in iani temporibus v l x i l , 

annis 18. 
57 . Domnus annis 14. 
58. Atiaslasius annis 11 . 
59. Gregorius annis 24. 
60 . Anaslasius secundo annis 6. 
6 1 . Anaslasiue alius annis 9. 

λ δ \ Μελέτιος π ά λ ι ν , οτε κχ \ συνήλθον έν τή Πο­
τ έ ρ α συνόδω Κωνσταντ ινουπόλεως, 

λβ'. Φλχυιανδς " Ι τ η κβ ' . 
λ ς ' . Πορφύριος Ι τ η λ' · ν . 
λ ζ ' . Αλέξανδρος Ι τ η β"» 
λη ' . θεόδοτος β · Ι τ η ό \ 
λθ ' . Ι ω ά ν ν η ς , ό έν τ ή τ ρ ί τ η συνόδω Εφέσου, Ιτη 

ιη ' » 
μ'. Δόμνος, ό έν τ ή ληστρική τδ δεύτερον Εφέ­

σου, έτη η ' . 
μα ' . Μ ά ς ι μ ο ς , ό έν τ ή τ ε τ ά ρ τ η συνόδω έν Χαλχη­

δόνι " , δς κα\ εξεβλήΟη διά π τ α ί σ μ α , έ τ η δ'. 

μ*>\ Βασίλειος έ τη β' * \ 
Β μ γ ' * · . 'Ακάκιος , έφ ' ου ή πόλις π έ π τ ω κ ε ν , έτο; α'. 

μδ ' . Μ α ρ τ ύ ρ ι ο ; έ τη ι γ . 
μ ε ' . 7ουλιανδς έ τη ιε ' . 
μ ς ' . Πέτρος δ Κναφεύς , δ κα\ ύπδ Ζήνωνο; 4 χ & η -

0 ε \ ; , έτη γ ' . 
μ ί ' . Ι ω ά ν ν η ς δ μ ε τ ά τρ ίμηνον έκ€λη0είς . 

μ η ' . Στέφανος έτη γ ' . 
μΟ'. Στέφανος άλλος έτος α*, 
ν ' . Καλανδίων Ι τη δ' . 
να ' . Πέτρος πάλιν δ Κναφεύς έτη γ ' 1 1 . 
νβ ' . Παλλάδιος έ τη ι'. 

ν γ ' . Φλαυϊανδς 4 8 δ έκ6ληθε \ς ύπδ Άναστασίον 1 1 

Ι τ η Γ . 
ν δ \ Παύλος έ π \ τοΰ αυτού Ι τ η γ ' . 
νε ' . Εύφράσιος , δ έν τ ή πτώσε ι τής πόλεω; γμ-

θε\ς , έτη ε'. 
ν ς ' . Έ φ ρ α ί μ ι ο ς δ έ π \ Ιουστ ι ν ιανού Ι τ η ιη ' . 

ν ζ ' . Δόμνος έτη ιδ ' . 
ν η ' . Αναστάσ ιος . έ τη ια ' . 
νΟ'. Γρηγόριρς έτη κδ ' . 
ξ'. Αναστάσ ιος τδ δεύτερον Ετη Ο'. 
ξα ' . Αναστάσ ιος έτερος Ι τ η θ ' . 

Q V M S C R I P T U R i E C A N O N I C i E . 

ι. 
Qmr tliiin* Scripturic recipiuntur ab Eccletia, el in Ό'ΉαΙο'σαι " είσϊ ύεΐαι Γρα^αϊ έκκΛησιαζόμετσι, 

catwnm relatw $unt. earumaue versunm numerut, καϊ κεκανονισμένοι, καϊ ή τούτων νιιχομ*-
ut snbjicitur. ' τρία, οΰζως · 

1. Gencsis versus l ial iel 4500. α'. Γένεσις στίχοι Μ δτ'. 
2 . Exodus versus 2800. β'. Έ ξ ο δ ο ; στίχοι ,βω' . 

8 8 Ι τ η ε'. Ι τ η omisso numero Jen . 8 8 Φλαβιανδς Jen . κβ ' . κ ' J e n . u Ι τ η λ. Ι τ η . i en . "h s 
r . έτη Jen. 8 6 Tbcodoltis i ioininaliis quidein est in cod. Jett./sed non in c.enstim receptus, « f l ^ 
proximns Joannes locum 38 lonet. 8 7 έτη ιη ' . G . ct Dind . η ' . licet in versione \*l\ti* 18, M Χαλχηδί* >· 
κα \ οιιι. V . 8 8 έ τη β'. έτη δ'. Jen. *° μήνας δ'. addii G . forlasse i m u w o proximo μδ ' deceplus. * Ι Τί 

i . o i n . Jen. 4 8 Φλαβιανδς Ji-ιι. * a Αναστασίου βασιλέο); Jon. * κ α \ δ σ α ι . δσαι M a l r . M CoJ . Jciieu^i 
oieliu ei Mai r . ui»iq«n» σ: ίχο: e.lit. V n lg . στ ίχων, δ τ ' C u i s l . c l J ΜΙ. 4ατ* V . 
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γ ' . Αευιτ ίκδν 4 8 στι'χοι ,βψ'. 
4 ' . Α ρ ι θ μ ο ί στίχοι ,γχλ' 4 7 . 
ε ' . Δεύτερονόμιον στίχοι , ^ ρ ' . 
ς'. Ι η σ ο ύ ς στίχοι ,βρ ' . 
ζ \ Κ ρ ι τ α \ κ α ; Τ ο ύ θ στίχοι , β ν * 4 β . 
η ' . Βασιλειών α', κα \ β', στ ίχοί ,δσμ' % · . 
Ο'. Βασιλε ιών γ ' , κα \ δ' , στίχοι ,βσγ* 8 8 
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ι ' . Π α ρ α λ ε ι π ό μ ε ν α 8 1 α' χ α \ β', στίχο: , εφ ' . 

ια ' . "Έσδρας α', χα \ β', «τίχοι ,εφ' . 
ιβ ' . Βίβλος Ψ α λ μ ώ ν στίχοι χρ\ 
ι γ ' . Παρο ιμ ία ι Σαλομώντος στίχοι ,αψ' . 
ιδ' . Ε κ κ λ η σ ι α σ τ ή ς στίχοι ,ζφ ' . (?) 
ιε ' . Τ Α σ μ α φσμάτων στίχοι σ π \ 
ις*. Ί ώ β στίχοι α ω ' 1 1 . 
ιζ>. Η σ α ΐ α ς 8 8 π ρ ο φ ή τ η ς στ ίχο ι '^γω ' . 
ιη ' . Ι ε ρ ε μ ί α ς π ρ ο φ ή τ η ς 8 4 στίχοι fi. 
ιθ ' . Βαρούχ στίχοι ψ ' . 
κ ' . Ι ε ζ ε κ ι ή λ 8 8 στίχοι , δ \ 
κα ' . Δανιήλ στίχοι ,β ' . 
κ β ' . 01 δώδεκα προφήτα ι στ.χοι ,γ ' · · . 
Ό μ ο ΰ τ ή ς Παλαιάς Δ ιαθήκης βιβλία , Τ εΓκοσι δύο. 

Τής Νέας Αιαθήχης**. 

α*. Εύαγγέλ ιον κ α τ ά Ματθαίον στίχοι ,βφ ' . 
β ' . Εύαγγέλ ιον κ α τ ά Μάρκον στίχοι ,β ' . 
γ*. Εύαγγέλ ιον κ α τ ά Αουκάν στίχοι ,βχ'. 
δ ' . Εύαγγέλιον κατά Ι ω ά ν ν η ν στίχοι ,βτ' · · . 
ε ' . Πράξε ι ς τών 8 8 αποστόλων στίχοι ,βω' . 
ς*. Παύλου έπιστολσΛ · · * ιδ ' , στίχοι , ετ ' . 
C Καθολικα\ ζ ' , Ι α κ ώ β ο υ α', Πέτρου β', Ί ω ά ν -

ου γ ' , Ι ο ύ δ α α' · ι . 
Ό μ ο ΰ τ ή ς Νέας Διαθήκης 8 8 βιβλία κς- ' . 

5 . Lev i i i cus vers. 2700. 
4 . Numer i vers. 3530. 
5. Detiteronomium vers. 3100. 
6. Jesus vers. 2100. 
7 . Jndices e l B i i t h vers. 2050. 

8. Begnorum pr imus e l secundus vers. 4240. 
9. Begnorum l e n i u s et quarlus vers. 2203 

[2200]. 
10. Paral ipomenon primus et secundus vorg. 

5500. 
11 . Esdrae prirnus c l secundus vers. 5500 · 
12 . L i b e r Psalmornm vers. 5100. 
15. Paroemiae Salominis vers. 1700. 
14. Ecclesiasles vcrs . 7500. 
15. Can l i cum canticorum vers. 280. 
16. Jub vers. 1800. 
17. Isaias prophela vcrs . 3800. 
18. Jeremias propbeta vcrs . 4000. 
19. Barucb vers. 700. 
20; Ezecbie l vers. 4000. 
2 1 . Daniel vers. 2000. 
22 . Duodecim propheiae vers. 5000. 
Yele r i s Testamenii Jibrorinu suimna 2 2 . 

Netn Teslamenti. 

1. Evangel ium secondtim Maiibseuin vers. 2500 . 
2 . Evangel ium gecundurn Marcum vcrs. 2000« 
3 . Evangel ium sec. L u c a m vers. 2600. 
4. Evangel ium sec. Joanueni vers. 2300. 
5. Actus aposlolorum vers. 2800. 
6. Pau l i aposloli ep i s i . 14, vers. 5500. 

7. Catholicse Epislolas s « p t e m ; J a c o b t » r a ; P e l r i 
duar,Joannis tres;}iidse una. 

Novi Tes tamemi l ib rorum summa 26. 

II. 

Kal tcat άντιΛέγοντσι τής Παλαιάς 8 8 avzal 
είσιτ. 

Μακχαβαΐκά γ ' , στίχοι 8 4 , ζ τ \ 
Σοφία Σολομώντος στίχοι , ,αρ ' · • . 
Σοφία υίοΰ τ ο υ . Σ ι ρ ά χ 8 8 στίχοι ,βω' . 
Ψ α λ μ ο \ κα\ ιρδα\ 8 7 Σολομώντος στίχοι ,βρ' . 
Έ σ θ ή ρ (στίχοι τ ν ' Μ . ) 

ς1. Κα> 8 8 Ί ο υ δ ή θ στίχοι ,a<J/. 
ζ». Σωσάννα στίχοι φ ' . 
η ' . Τ ω β ή τ δ 7 0 κα \ Τοβίας στίχοι ψ' . 

Qua dubitantur Velcrii TetlameniL 

1. Maccabceorum l i b r i ires vers. 7300. 
2 . Sapientia Salomonis vers. 1100. 
3 . Sapientia filii S i racb vers . 2800. 
4. Psalmi et Gantica Salwnonis vers. 2100. 
5. Esther (vers. 550). 
6. E l Jud i ib vers. 1700. 
7. Sosanna vers. 500. 
8. T o b i l qui c l Tobias vers. 700. 

4 8 Αευιτ ικδς C o i s l . 4 Τ , γ φ λ ' Jen. e l Coi»l. ,αφλ Y u l g . 4 8 βν'. βυν' V n l g . Cois l . Yidcntnr Imeam m -
fleiam, l i l i e r i s imposi lam, valoris ninncralis inuicauoi cauea, pro l i l le ta υ babnisse 4 8 ,δσμ' C o k l . 
,ασμ' Υ . 8 8 ,βσγ*. sic Jen . e l Co i s l . tf. ad. l i n . 11 , i i m . ( β>θ' Y u l g . 8 1 παραλε ιπόμενα ι Co i s l . 8 8 Post 
l ibrum E s d r » in codice Jenensi co l loca lu r : ιβ ' . Ί ώ β στίχοι ,αω' . qui l iber deindc infra r rc le omi t iUur . 
8 8 Ί σ α ΐ α ς Co i s l . δ προφήτης V i i l g . 8 V Ι ε ρ ε μ ί ο υ προφήτου J«-n. 8 8 Έ ζ ε κ ι ή λ GoisJ. 8 8 στίχοι γ ' · στίχοι γοΤ 
Matr. 8 7 βίβλοι Jen. 8 8 Είσ\ κα \ τ ή ς νέας δ ιαθήκης τ α ύ τ α Y u l g . "Οσαι τ ή ς νέας διαθήκης είσ\ βίβλοι 
M;i l r . 8 8 ,βτ ' . ,βγ ' . Co ie l . 8 8 τών οιιι. Gois l . ,βω' . In rodice J»*iieiisi numerus deleius. 8 8 4 επ ιστολών 
Cois l . 8 1 κα \ Ι ο ύ δ α α'. Jen. 8 8 δ ιαθήκης om. Υ . 8 8 τ ή ς παλα ιάς i l a M a l r . sed desiinl in cod. Jen. et 
Co i s l . in edd. Y u l g . ponuniur posl ε ίσίν . 8 4 στ ίχη C o i s l . ί τ * . Iia Jen . e i Matr . Sed Y u l g . ,βτ' et Co ia l . 
^γ*. A d qnem numerum observalur a Moniefalconio : Puto legendnm ζ γ ' in Ms . 8 8 στίχοι / i p " Ilaec de-
leta i n cod. J c n . στ ίχη ^ap' C o i M . 8 8 Σοφία υίοΰ τού Σ ιράχ . — βασιλέως Σ ιράχ Jen. primo vcrbo deleio, 
— Σοφία Ι η σ ο ύ βασιλέως Σ ι ρ . βοίδΙ . 8 7 ώ δ ή Jen. Gois l . 8 8 ,τν ' . Nuiueriis dtdems in cod. Ji»i>. τ ν ' . C o i s l . 
tt V u l g . 8 8 κα \ om. C o U l , n δ o p . Y u l g . Τωβήτον κ α : Τ ω β ί α ς M a i r . ψ ' . ιρ* Y u l g . L r c i i j i i e i n neglram 
lu t i i i a r J c n . Matr . Goibl . 
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Qua Novi Teslamtnti dubilanlur. 

1. Apocalypsis Joannis vers. 1400. 

2 . Apocalypsis P e i r i vers . 500. 
3. Ba rnabx epifttola vcrs . 1360. · 
4 . Evangelium wcundum Hebraios vets. 2200. 

Καϊ δσαι τής Νιας άντιΛέγονζαι71. 
α' 7 8 . Ά π ο κ ά λ υ ψ ι ς Ι ω ά ν ν ο υ στίχο*, ,αυ ' . 

β'. Ά π ο κ ά λ υ ψ ι ς Πέτρου στίχοι τ*, 

γ ' . Βαρνάβα επιστολή στίχοι , a t ? . 

δ'. Εύαγγέλ ιον χ α τ ά Ε β ρ α ί ο υ ; ο τ ί χ ^ β β α \ 

III 

1. 
2 . 
3 . 
4 . 
5. 
6. 
7 . 
S. 
9. 
10 
II 

Quce apocryplia Veteris TatamttUu 

Enoch vers. 4800. 
Palriarcha? vers . 5100. 
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l g n a l i i , Po lyca rp i , Paslor is { e i ] Herraa?» 
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Καϊ δσα71 απόκρυφα τής ΩαΛαιάς. 

α». Έ ν ώ χ στίχοι , δ ω \ 
β' . Π α τ ρ ι ά ρ χ α ι στίχοι ttp*. 
γ ' . Προσευχή Ι ω σ ή φ στίχοι ,αρ ' . 
δ ' . Δ ιαθήκη Μωΰσέως 7 4 στίχοι , α ρ \ * 
ε ' . Ά ν ά λ η ψ ι ς Μο>ύσέως στίχοι ,αυ ' . 
ς1. Α β ρ α ά μ στίχοι τ ' 7 1 . 
ζ ' . Ή λ ά δ 7 8 κα\ Μωδάδ στίχοι υ \ 
η \ Έ λ ί α προφήτου 7 7 στίχοι ,γ ις^ . 
θ ' . Σοφονίου προφήτου 7 · στίχοι χ ' . 
ι'. Ζαχαρίου π α τ ρ δ ς Ι ω ά ν ν ο υ στίχοι φ \ 
ια' . Βαρούχ , Ά β β α χ ο ύ μ * Έ ζ ε χ ι ή λ 7 8 κ α \ Δανιήλ 

ψευδεπ ίγραφα Μ . 

Καϊ δσα τής Νέας απόκρυφα 
α ' . Περίοδοι Πέτρου στίχοι , β ψ ν ' 8 8 . 

β' · \ Περίοδος Ι ω ά ν ν ο υ στίχοι ,βχ' · 4 . 

γ ' . Περίοδος Θ ω μ ά στίχοι ,αψ* ·*. 

δ ' . Εύαγγέλιον χ α τ ά Θωμάν στίχοι .απ* 

ε' . Διδαχή αποστόλων στίχοι σ*. 

σ ' . Κλήμεντος α', β', στίχοι ,βχ' * Τ . 

ζ». *1γνατ£·υ, Πολυκάρπου, Πο ιμένος [χα \ ] % Ερμά* . 

7 1 δσαί τ ή ς Νέας άντ ιλέγονται βίβλοι M a l r , n h « lineae in ed. V u l g . e l Ui cod. C o i s l . eeribeerrtre 
prac l e rmi s s» sun l , i n codice Ma i r . habenlnr a?que alque iu Jenensi. In r.Tieris varieias RUIU» 7 1 xot 
δσα — Παλαιάς . "Οσαι απόκρυφοι τ ή ς Παλαιάς βίβλοι M a i r . u Μωύσέως Co i s l . e l V . Μωσέος Jen. 7 1 τ ' . 
, γ τ ' V u l g . 7 6 Έλδάδ Co i s l . 7 7 nuiueri lil)ris prarpostti desunl in cod. Jen . Η λ ί α ς προφήτης Coisl. el 
V u l g . " π ρ ο φ η τ ε ί α C o i s l . e l V . 7 · Ά μ β α κ ο ύ μ Ι ε ζ ε κ ι ή λ Matr . e i V . · · στίχοι addit Jen . e l CoW. %tu 
numerus decsl in cod Jen . et Co i s l . 8 1 "Οσαι απόκρυφοι τής Νέας βίβλοι Mat r . 8 8 numeri pnefixi atwut 
in cod. Jen . 8 8 ,βψφ' C o i s l . e l M a l r . 8 4 ,βχ'. , γ / V . ^ C o i s l . 8 8 θ ώ μ α στίχοι ,αχ* C o i s l . 8 8 Tola a c*L 
C o i s l . abest. In ejus locum malc s u b s l i U i i i n r : Η άποκάλυψις Ι ω ά ν ν ο υ στίχοι ,αθ ' . Hoe erasum 
add i i Monief. 8 7 Κλήμεντος ,λβ' στίχοι ,βχ' V . — Jonens. Κλήμεντος στίχοι . Leci ionem quam dediuu* offert 
Co ie l . 8 4 Έ ρ μ α στ ίχο ι . . . Co i s l . 
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ΝΙΚΗΦΟΡΟΥ ΤΟΥ ΧΑΡΤΟΦΥΛΛΚΟΣ * 

Ε Π Ι Σ Τ Ο Λ Η 
ΟΡΟΣ ΤΙΝΑ ΜΟΝΑΧΟΝ ΘΕΟΔΟΣΙΟΝ ΚΑΙ ΕΓΚΛΕΙΣίυΝ ΚΟΡΙΝΘΟΥ, 

ΠΕΡΙΕΧΟΥΣΑ ΛΥΣΙΝ ΤΙΝΩΝ ΖΗΤΗΜΑΤΩΝ. 

N I C E P H O R I C H A R T O P H Y L A C I S 

E P I S T O L A 
AD MONACHUM Q U E M D A M THEODOSIUM, ΕΤ INCLUSUM CORINTH1, 

CONTINENS QUARUMDAM QUiESTIONUM SOLUTIONEM. 

(LEUNCLAVJUS, Jm Grceco-Rotnanum, pag. 3 4 1 . ) 

Π ε ρ ί ών τ ρ ώ τ η σ α ς , τ ί μ ι ε Π Ατε ρ , ούχ Ιστ ιν ή μ έ -
τ ε ρ ο ν ά π ο χ ρ ί ν α σ θ α ι . ΤοΤς γ ά ρ άρχιερεΰσιν άνε ϊται 
τ δ τά* το ιαύτα οίκονομεΤν. Η μ ε ί ς δ έ , τ ή ς ύφε ιμένης 
μ ε ρ ί δ ο ς δ ν τ ε ς , χ α \ τδ τ ή ς υ π η ρ ε σ ί α ς λ α χ ό ν τ ε ς , εί 
κ α ί ά ν ά ξ ι ο ν , α ξ ί ω μ α , προσκρούειν δοκού μεν ταΓς 
κανονικαΓς δ ιάταξε σιν , ε ί γ ε π ε ρ \ τ ώ ν τοιούτων μ ή 
π α ρ α χ ω ρ ο ύ μ ε ν ο ι λ έ γ ε ι ν , άλλά π α ρ ά ένθάδιον ά ρ -
χ ι ε ρ έ ω ς μανθάνε ιν τ ά δ έ ο ν τ α , δ ιασκοπούμεν δλως 
π ε ρ \ τ ώ ν το ιούτων, κα \ λέγομεν . Τδ γ ά ρ καλδν κ α \ 
δ ί κ α ι δ ν έ σ τ ι ν , ερωτών σε τδν π ρ ο ε σ τ ώ τ α τ ή ς έν 
Κ ο ρ ί ν θ ω Ε κ κ λ η σ ί α ς α ρ χ ι ε ρ έ α , κα \ παρ* εκείνου 
μανθάνε ι ν , κα \ μηδέν τ ι άνευ τ ή ς γ ν ώ μ η ς αυτού 
έ π \ σ ω τ η ρ ί α ψυχών δ ιαπράττεσθα ι , άλλά μηδέ λογι ­
σμούς δ έ χ ε σ θ α ι , ή καταλλάττε ιν τούς έν μ ε τ α ν ο ί α , 
^ή παρ* αύτου λαμβάνοντα τδ ένδδσιμον. Τούτο 
γ ά ρ ή αποστολική κα \ π α τ ρ ι κ ή τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς δ ι ά -
τ ά ξ ι ς β ί / λ ε ΐ α ι Έ π ε \ δε ήθέλησας κα ί π α ρ ' έμού 
μ α θ ε ί ν τ ι , λ έ γ ω ούκ ά φ ' ε α υ τ ο ύ , ουδέ ώς έξουσίαν 
έ χ ω ν τ ι έν τοϊς τοιούτοις οίκονομεΓν, άλλ* έξ ών 
ά π δ τ ώ ν κανονικών βιβλίων ήρυσάμεθα . 

Δ ι γ ά μ ο υ ς , ή πορνεύοντας , ή πορνεύσαντας ά π α ξ 
χ α \ μόνον, ουδαμώς Ιερατεύειν ή κανον ική ακρ ίβε ια 
βούλεται* άλλ* ουδέ τούς πορνεύοντας κοσμικούς 
τ ω ν θε ίων μεταλαμβάνε ι ν μ υ σ τ η ρ ί ω ν , εί μ ή ά π ό -
σχοιντο τοΰ κ α κ ο ύ , κ α \ τ ψ άρμόζοντ ι έ π ι τ ι μ ί φ ύ π ο -
πέσουσι κ α \ δουλεύσουσιν. Εί κα \ μ ή δντες ίερεΤς 
μοναχοΊ, δεχόμενοι λογ ισμούς τ ίνων , κα\ δ ε σ μ ο ύ ν 
τ ε ς , κα ί λ ύ ο ν τ ε ς , γ ι νωσκέτωσαν δτι άκανονίστως 
τούτο π ο ι ο ύ σ ι ν ot γ ά ρ Αγιοι Πατέρες ουδέ τούς ί ερε ί ς 
βούλονται Ανευ προστάξεως τού εντοπίου άρχοντος 
καταμαλλάττετν τούς μετανοούντας , ώ ς δ ς ' κα \ ό μ β ' 
κανών τ ή ς έν Κ α ρ θ α γ έ ν η συνόδου διατρανούσι · νύν 

De quibus interrogasti , venerande Pa le r , no -
s i rum non es i respondere. Anl i s i i t ibus eniin l a -
l ium dispensalio permissa est. Nos auiem qui infe-
r io r i s ordints imnisUTi i sor iUi sumus, l i c e l i u d i -
g i i i , d i g n i t a i e m , oflendere videmur caoonicas 
consiilutionee, si c i im de bis non s i l nobis permis-
sum dicerc , sed ea a regjonis anl is i i te discert , 
qtue opor te i , dispictamus omnino de b i s e l d icamut . 
iOquum enim e t j u s l u m e s i , u l praesulem tuura 
Cofiiubiae ecclesiae poniificem inlerrogee, el^ab eo 
discas, nibi lque sine ejus senlentia c i rca sahilera 
animarum facias : sed nec (1) rai iocinia suscipias, 
aul gral iam coocilies pcenilerilibus, nisi (2) accepla 
ab co venia . Hoc enim vul t aposiolica e i paterna 
Eccleeiae cons i i l u l i o . Quoniam autem ^o lu i s l i e i i am 
a me discere quidpiam, dicam non a meipeo, nec 
u l poiestalem babens in bis quidquam statuendi t 

scd quatenus ex canonicis l ibr is bausimus, 

Binubns, au i scorlantes, au i cos qui vel somtfl 
tantura scortaii s u n l , neuiiquam sacra celebrare 
Tull canonica d i sc ip l ina ; sed nec scorlaiores m u n -
danos d m n o r u m sacramenloruin fieri pan ic ipes f 

nis i a malo abslineant : quin e l compelcmi poena? 
subjicientur, c l servi lul is nexum subibunl . Mona~ 
cb i autem non sacerdotes, qui aliquorum confessio'-
nes suscipiont, l iganles e i solvcnles, eciant 86 \ά 
contra canones facere. S a n c i l enim Patres nee 
sacerdotes volunt sine jussu anl is t i l i s rogionis con-
ci l iare poenitentibue grat iam, u l 6 et 42 eanoii 
synodi Carihaginensis dec la ran l ; nunc vCro ncscio 

* Vi i le supra pag. 15 . 
(1) l d est confessiooes. 

(2) Ni s i laxamenlo ab co accepio. 
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quomodo ea spernilur consl i tu l lo . Veruni nos, quse Α δέ ούκ οίδα δ π ω ς καταφρονείται ή το ιαύτη δ ιάτα -

scr ipla exstanl , referimus. 
Compaterni la iesauiei t i , vc l fraternitates monachi 

facerc ve l an iu r ; Idque graviter prioribus au l pra> 
feclis monasteriorunr. Ecclesia i n jung i l ; neque enim 
ullo modo lex a d m i i l i l eas, quac vocanlnr, f ra t r i i i -
caiiones. 

Eas auiem mulieres quae fclum enecant, h o m i -
c id i i poeuis sub j i c i , ex i ra dubiial iouem c s l 9 u l 
secundus inagui Bas i l i i canon lale persequilur . 

• 
Quod autem ad infantes attinet qui morlut i n -

venl i sunt in pareutum c u b i l i , prudenlia magna 
opus e s l . Nam si cx evidenli culpa , iaebriaiorum 
videlicei geni lorum, aut a l ioquo modo negligentium, 

ξ ι ς · άλλ* η μ ε ί ς τ ά γ ε γ ρ χ μ μ έ ν χ λέγομεν . 
Συντεχν ίας δέ, ή άδελφοποιήσεις ποιεί ν μοναχούς , 

«εκωλυμενον έστ\ , κ α \ έ ν τ α λ μ α τ ι κ ώ ς τούτο το ι ς 
ήγουμένοις ή το ίς έ ςάρχο ις τ ώ ν μοναστηρ ιών ή 
Ε κ κ λ η σ ί α παρακελεύετα ι . Ουδέ γ ά ρ δ νόμος δέχεται 
τάς λ ε γ ό μ ε ν α ; άδελφοποιίας δλως . 

Περί δέ τ ώ ν έ μ β ρ υ α άναιρουσών γ υ ν α ι κ ώ ν , δτι 
φόνου έ π ι τ ι μ ί ο ι ς υ π ό κ ε ι ν τ α ι , άναμφίβολόν έ σ τ ι ν 
ώ ς d δεύτερος κανών τού μεγάλου Βασιλείου π λ α -
τ έ ω ς δ ιέξε ισ ι . 

Περ \ τ ώ ν ευρ ισκομένων δέ ν εκρών βρεφών έν 
τ ψ συγκο ιμάσθα ι τοίς γ ο ν ε ύ σ ι , δ ιακρ ίσεως μ ε γ ά ­
λης χ ρ ε ί α . ΕΙ γ ά ρ ές αμελε ίας φανεράς , μεθυσΟέννων 
δηλαδή γεννητόρων , ή άλλως π ω ς κ α τ α μ ε λ η σ ά ν τ ω ν . 

facinus admissum es l , homicid iuni esse videlur . B τδ π λ η μ μ έ λ η μ α γένητα ι , φόνος δοκεί κα \ τούτο . Ε Ι 

S i n auiem ex cooperatione e l insidiis adversari i , 
cum nulla eorum sit colpa, res veniam meretur. 

Be servis autein, qui sine sacra benediclionc 
cum ancil l is conjuncli s u n l , e c i l o , n U i benedi-
ciione in i i i en lu r , non debere div inorum sacramen-
lorum l ier i p a r l i c i pe s , sed ut scortanies ab i is 
prohiberi . Haec sccundum divinas sanctorum P a -
trutn senieiuias et conslitutiones luse reYerenliae 
scr ibimue. A n l i s i i l i b u s auteni Iributa l icenlia es l , 
dispensationes in bis faciendi, juxta dalum iis d i v i -
num spi r i lum e l gral ia in . Ob eamque rem dichnus 
e l pronunliamus, consenlaiieum csse, locoruui ma-

δέ έκ συνεργ ίας κα\ επ ιβουλής τοΰ α ν τ ι κ ε ι μ έ ν ο υ , 
μ η δ α μ ώ ς π τ α ι σ ά ν τ ω ν ε κ ε ί ν ω ν , σ υ γ γ ν ώ μ η ς τΑ 
π ρ ά γ μ α άξιον. 

Περ \ δε τ ώ ν άν ιεραλογήτως συναπτομένων δού­
λ ο ς δούλαις , γ ί ν ω σ κ ε , ώ ς ούκ όφε ίλουσ ιν , εί μ^ 
ΙερολογηΟώσι, τών θείων μυστηρ ίων μεταλαμβάνε ι» , 
άλλά κωλύεσθαι ώς πορνεύοντες . Τ α ύ τ α τ ή ευλάβεια 
σου κατά τ ά ς θε ίας τών αγ ίων Πατέρων αποφάσε ι ς 
κα ι δ ιατάξεις γ ρ ά φ ο μ ε ν τοίς δέ άρχιερεύσι δέόοται 
ο ίκονομία : έν τοίς τοιούτους ποιείν κ α τ ά τ δ , δοθέν 
αυτο ί ; θείον π ν ε ύ μ α καί χ ά ρ ι σ μ α . Κα\ δ ιά τ ο ύ τ ο 
λέγομεν κα \ άποφαινόμεθα δτι αρμόζε ι τούτο έ ν θ α -
δίους άρχοντας , ήτοι ά ρ χ ι ε ρ ε ί ; , π ε ρ \ τούτων έ ρ ω τ α / 

g i s i r a lus seuan l i s l i i e sdeb i s i i i i e r roga re , e i eosad ju - ^ κα \ συνεργούς αυτούς έχε ιν . Εκε ί νο ι δέ μ ά λ λ ο ν 
ere. l l l i enim polius de sibi c redi lo grege ύ π ^ ρ τού πιστευθέντος αύτοίς ποιμνίου τ ψ θ ε ψ λ ό ­

γους δώσουσι. Τδ δέ λ έ γ ε ι ν , δτι ού καταδέχονταε 
οί άμαρτάνοντες τήν άκρίβε ιαν τ ώ ν κανόνων , ο ί δ έ ν 
πρδς η μ ά ς . Λέγε ι γ ά ρ έν τ ώ π ό ' αυτού κανόνι 6 
ούρανοφάντωρ Βασ ίλε ιο ς , δτι δει τούς κ α ρ π ο ύ ς 
δοκ ιμάζεσθαι τ ή ς μετανο ίας . Ού γ ά ρ τ ψ χ ρ ό ν ψ , 
άλλά τ ψ τ ρ ό π ω π ά ν τ ω ς προσέχομεν . Έ ά ν δ υ σ α π ο -
σπάστως έχωσι τ ώ ν ίδίων έθών , κα ι τ α ι ς ήδονα ι ς 
τής σαρκδ ; έθέλειν [έθέλοιεν] δούλευε ι ν , ή τ ψ Κ υ ρ ί ω , 
κα\ τήν κατά τδ Εύαγγέλιον ζωήν μ ή κ α τ α δ έ χ ω ν τ α ι , 
ούδε\ς ή μ ί ν κοινδς πρδς α ύ τ ο υ ; λόγος . Κ α ι ά ν ά -
γνωθ ι , Π ά τ : ρ , ! ω ς τέλους τδν κανόνα, ώ ς τ ή υ π ό θ ε ­
σ η πρόσφορον. 

Έ χ ε ι ς λοιπδν, τ ι μ ι ώ τ α τ ε Π ά τ ε ρ , κ α τ ά τ ή ν ή μ ε -

pe l i i s t i , j u x l a no l i l i am noslram : verutntamcn si D τεραν γνώσιν , δ π ε ρ ήτησας .Πλήν [ούν] , έάν α κ ρ ι β ώ ς 

lorcs liabere. 
ratioriera Beo reddent. Dicere auiem eos, qni pec-
c a n l , non ferre canoiiism severi lalem, n ib i l ad nos. 
A i t euiin coelilus rceplendens Basil ius in 84 canone, 
frucius poenilentWe probari opor lere ; non enim ad 
lempug, sed ad niodum (4) oinntno atlendimus. S i 
difficulier a suis moribus (5) evellaniur et carnis 
voluplai ibus servire ina l iu l , quam Domino, e l evan-
gelicam non excipiani v i i a i n , nulla nobis cum iis 
coHimunia r a l io . E l perlegc, Pater , ad ftnem usque 
canouem ulpole causae conveniemein. 

Uabes re l iquum, in pr ini is , venerande Pater, quod 

roR qu i le adeunt, vis ad exaclam e l reclam dirigere 
nonnam , percurre dilfgeuier canones a sacris prae-
conibus divinisqtie aposlolis et divini lus afllalis 
Pai r ibus ed i los , e l de quibus debilas, cum l i u m i -
litaie e l precibus, ad melropoli ianuni luum referas, 
cjus ulerc consi l io, Dco totum referens, Deum toto 
ex animo rogans, u l l i b i peri l iai judiciique gratiam 
la rg iamr . Bevera enim valde periculosiitn e s l , au -
dacler ligare ct solvt;re eos qui dclKli convicl i 
sunt, c l morbis non idonea pracparare mcdicamema. 

(4) ludoton; ac mores. 

κα \ α π τ α ί σ τ ω ς βούλει κανονίζειν τούς προσιόντας 
σ ο ι , τ ο ύ ; έκτεθέντας π α ρ ά τών Ιεροκηρύκων κα \ 
θείων αποστόλων κατά τών θεοφόρων Π α τ έ ρ ω ν κ α ­
νόνας ε π ι μ ε λ ώ ς μ ε τ έ ρ / c v , <&\ αναφερών π ε ρ \ π ά ν ­
των , ών ά μ φ ι α β η τ ε ί ς , μ · τ ά ταπε ι νώσεως κ α \ π α ρ α -
κλήσεως τ ψ μητροπολ ίτη σ ο υ , ένέργε ι κ α τ ά τήν 
εκείνου συμβουλήν , εκτενώς τοΰ Κυρίου δ ε ό μ ε ν ο : , 
δοθήναί σοι π α ρ ' αύτοΰ γνώσεως κα \ δ ιακρ ίσεως 
χ ά ρ ι σ μ α . Τ ψ δντι γ ά ρ λίαν έστ\ κινδυνώδες xb πε -
πα^ ,όησιασμένως δεσμείν κα\ λύειν τούς έν πτα ί -
σμασιν άλόντας , και μ ή κατάλληλα τοίς π α Ο ή μ σ ^ ν 
κατασκεύαζε .ν τ ά φ ά ρ μ α κ α . 

(5 ; Consuotudinibus evellantur. 
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Τον αυτόν πρός τον αυτόν. Α Ejunlem ad eumdem. 

Ή ρ ώ τ η σ α ς ή μ ά ; , τ ι μ ι ώ τ ά τ ε Π ά τ ε ρ , διά τ ή ς γ ρ α - lmerrogusti nos , ln p r imis venerande Pater , 
φ ή ς σου, ού π ε ρ ι τ τ ώ ς ΥΛ\ άναρμόστως , άλλά λ ε - scriplo luo , HOD prol ixe nec inconcinne, sed c o n s i -
λ ο γ ι σ μ έ ν ω ς κα \ α κ ρ ι β ώ ς , π ε ρ ί ών αύτδς δ ι η π ό ρ η - derate e l ad atmiesim, de quibus ipse dubi la&li , 
σ α ς · 4 σήμερον δ ιαπορούσι κ α \ άλλοι πολλοί. "Α qnne hodie dubitanter e i mtiUi a l i i quajrunt. Q u a 

, το ίνυν έκείνοις τ ο ί ς κ α τ 1 δψιν ήμ ίν έντυγχάνουσ ι , igitor i l l is qiti coram nobiscum col loquunlur , Detf 
τού θεού δίδοντος λέγομεν , τ α ύ τ α και πρδς τήν σήν danle , dicimus : ea nos ad integri ialem tuanl 
ά π ο ύ σ α ν τελε ιότητα λέγομεν . Αύτ ίκα κανόνας έ κ - enunl iamus. P i i m u m Canoues ecdesiasl icos a* 
κ λ η σ ι α σ τ ι κ ο ύ ς π α ρ ά τ ώ ν θεοφόρων Πατέρων έ κ τ ε - Nnmine afflatis Pa i r ibus ed j lose i conf l rmalo»,ΊΙΙοί 

θ ε ν τ α ς κα\ β ι β α ι ω θ έ ν τ α ς , εκείνους είναι λ έ γ ο μ ε ν , esse dicinius quos saucli aposlol i , quique in sOpteiu 
ους οί τε άγ ιο ι απόστολοι , κα ι οί έν τα ί ς έ π τ ά μ ε γ ά · mngnis e i «ecumenic i s synodis conveneruul aaiicif 
λ α ι ς και ο ί χουμεν ικα ί ς συνόδοις συνελθόντες ά γ ι ο ι Patres , ediderunl . A d haec e l qui a provincialibutf 
Π α τ έ ρ ε ς έξέΟεντο. Πρδς τούτο ις , κα \ τούς π α ρ ά τ ω ν synodis facti sunt : et ab tis quae per var ia lem* 
τ ο π ι κ ώ ν συνόδων γ ε γ ο ν ό τ α ς , κα\ π ζ ρ ά τ ώ ν κ α τ ά pora c laruerunl E c c l e s i a lu imiiar ibus , magnisqiw 
διαφόρους καιρούς λ α μ ψ ά ν τ ω ν φ ω σ τ ή ρ ω ν τ ή ς Έ κ - ρ pontificibus fuere proinulgai» , quos in i n i l i o Vf 
κ λ η σ ί α ; , κα\ μεγάλων ι εραρχών έκφωνηθέντας · ών synodi nominal im percensiios comperies ; 61 p r » -
xx\ τδ κ α τ ' δνομα έν τ ώ π ρ ο ο ι μ ί ω τ ή ς ς \ συνόδου ler boe iiilitt a l iud E c d e s i a admil i iC. Dedaraiotf 
σπουδάσας εύρήσεις , κα\ π α ρ ά τούτους έτερον τ ι ή igi t i i r onmes canones s i diligenter cons idr res , a 
Ε κ κ λ η σ ί α ού δέχε τα ι . Τούς ούν δ η λ ω θ έ ν τ α ς π ά ν τ α ς scopo non aberrabis. Quod atiiem ad ediioe a Joanno 
κανόνας Ακριδώσας ε π ι μ ε λ ώ ς , ούχ α μ α ρ τ ή σ ε ι ς τού JejunaU/re, consueiudinem re r ep inn i» , } n \ l i ttniiis-
σπουόαστού. Περι δέ τών εκτεθέντων π α ρ ά τού Ν η - cujusquo vires, correcl ionuni moderaudartim : eo 
στευτού Ιωάννου συνήθειαν παρελάβομεν , ώστε κ α τ ά excepto quod dic imus, qnae non seciindum canomimf 
δ ύ ν α μ ι ν έκαστου κα \ τάς ε π ι τ ι μ ή σ ε ι ς οίκονομείν. dieciplinam visa sinit a ioanne Jejunalore dicln 

Πλήν τούτο λ έ γ ο μ ε ν , δτι τ ά δοκούντα μέν κατά τ ή ν esse, si quis curdaltis conaideraverii , ' ex Palrumf 
άκρ ίβε ιαν τών κανόνων ^ η θ ή ν α ι τ ψ Ν η σ τ ε υ τ ή Ι ω ά ν ν η sei i ienl ia dependere. Cum enim magnus Basilhitf 
ε ί τ ι ς νουνεχής σκοποίη , τ ή ς τ ώ ν Πατέρων διανοίας in u l l imo suO canone perspicue moneat, cuicurtque 
έ ξ ή ρ τ η ν τ α ι . Τοΰ γ ά ρ μεγάλου Βασιλείου έν τ ψ animarum cura credila es l , polesiaiem d a i i 
τ ε λ ε υ τ α ί ψ κανόνι αύτοΰ συνοπτικού; παραγγέλλοντας aogendi minuendique delictum (ox affeclu videlicef 
π α ν τ \ ψυχών οίκονομίαν π ε π ι σ τ ε υ μ έ ν ω έξουσίαν δ ε - eonfiienlium) et omniuo pcrsonas ac ree obse i -

δ ό ο θ α · , έπ ι τε ί νε ιν κα \ έλαττούν τδ ε λ ά τ τ ω μ α , κατά C *andi procurandique cum judicio ul i l i ta ieque an i -
τ ά ς δ ιαθέσεις δηλαδή τ ώ ν έξομολογουμένων, κα \ niarum : non mi rum cefle si Joannes Jejtinalor, 
δλως στοχάζεσθαι τ ώ ν π ρ ο σ ώ π ω ν , κα \ τών π ρ α γ μ ά - canonis bujus persuasione» juxta dalam sibi sp t r i -
των , κ α ί έν δ ιακρίαε ι τήν τ ώ ν ψυχών ποιε ίσθαι lalem g ra l i am, quii lpiam i u n o v a r i t : id quod dis-
ώφέλειαν * ούδεν ξένον, εί κα\ δ Ν η σ τ ε υ τ ή ς Ι ω ά ν ν η ς , pensalwr, ad uii l i tatem prorstis adroioislratis. Ad* 
τ ψ τοιούτψ κανόνι π ε ι θ ό μ ε ν ο ς , κατά τδ δοθέν α ύ τ ώ bacrcndum ergo esi iis quae syuodice promulg.ita e i 
πνευματ ικόν χ ά ρ ι σ μ α κεκαινοτόμηκέ τ ι , έ π ' ώ φ ε - confinuaia sunl : deinde ei iani cx personaruin e i 
λεία π ά ν τ ω ; τδν οίκονομούμενον ο ικονόμων. Δεί ούν lempormn moruimjue qtialitatc correcttoiiis disputi-
τ ώ ν συνοδικώς έκφο>νηΟέντιυν κα\ βεβαιωθίντο^ν salio facienda, niagno Ba*i!io id (quemadinoduui 
ά ν τ έ χ ε σ θ α ι , έ π ε ι τ α κα\ οίκονομείν κ α τ ά τάς δ ιαθέ- d ic lmn esi) pe rmi l i c i i l e . Caelertitn ma virtute Hliuf 
σεις τ ώ ν π ρ ο σ ώ π ω ν , χοΛ κα ιρών , κα\ τ ρ ό π ω ν τήν i i idiguuin est quod dicis : boniiues, ne audi lu q u i -
έ π ι τ ι μ ί α ν , τού μεγάλου Βασιλείου , ώς ε ί ρ η τ α ι , d c n i , canonica pranepta ferrc : qui eniin ea non 
τούτο έ π ι τ ρ έ π ο ν τ ο ; . Τδ δέ λέγε ιν , δτι τ ά κανονικά admi l tunl , uullo ιιιοιίυ sunl Clir is l ianaruro par l ium · 
π α ρ α γ γ έ λ μ α τ α , ουδέ μ έ χ ρ ι ς άκουής [ακοής] φέρουσιν ο!» eamque causani uuti scvere e l siue consolatione 
oi ά ν θ ρ ω π ο ι , άνάςιόν έστι τ ή ς σής α ρ ε τ ή ς . Οί γάρ bis (ibi e r i l 'u lemlum : &ed benigtic ef facili d i s c i -

*μή τ α ύ τ α δ ε χ ό μ ε ν ο ι , ουδέ τής τ ώ ν Χριστ ιανών μ ε - ^ pl ina, n a i a ve lu l dulcia e i jucunda a*grolanlibu> 
ρίοος δλως εισί* κα ι διά τούτο δεί μ ή α υ σ τ η ρ ώ ς exliibeut. 
τούτοις κα\ ά π α ρ α μ υ θ ή τ ω ; χρήσΟαι, άλλά σ υ μ π α θ η τ ι κ ώ ς κα\ δ ιδακτ ικώς* έ π ε \ [κα \ ] ώ ς άνεπαχΟη 
[ ώ ς άν ε π α χ θ ή ] κα'ι ηδέα τοίς νοσηλευομένοις παρέχουσα 

EJCSDEM AD E U M D E M . 
De ligandi sohtndiqne potestale. 

{Bibliolh. Patrum, t. X I I , p. 547.) 

Ligand i aolvendique provincia ponlii icibus ipsis dem nd Pe l r i im ait : Qu<vcunque ligaverit, itgntaj 

a c l«mcmis i i i r io Dco uosiro demandaia cst. S i q u i - tl qmvfunque iolveri* soluta erunt ' . Unde otiui' 

• Mai tb . x v i , ! S . 

P A T U O L . G R . C . 3 4 
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omnes oporlebal ad ipsos ponliflces accedere, sua-
que i l i i s occulln prodere ; et sic vel renumiat io-
neiu vel wpudi i i iu fcrre. Iguoro aotem qui faclura 
sit, u l baec iniuus observeniur ; quamvis exis l imcm 
pontifices, ncgoli i tjedio freqtieikti«|iie mul l i iud iu i s 
turliulentia defal igalos, td opeiae ad iuonacbos 
iransmisisse : ad eos sc i l ice l qui vere probaii sint v 

aiiisque vaJeanlesse uli les : u ib i l en imia l e inexper-
lis e i indocl is permiseront. Equidetu in adversa 
torpor is valeludine i l lum inquir imus, dicimusque 
ι i cd i run i , qui lain reipsa quain verbis , malc haben-
lem curare queal . l iaque ιιοιι respiciemus in hunc 
vel i l l u in , qui praeler inedici uomen n ib i l babeat 
m e d i c i ; sed iu eum qui s i cu i expedit, medicum 
praeslare po le r i l . Porro si quis experius sit e l frngi, 
e l ctini hoc v sacenlol io fungaltir, ad i l luni in pri iuis 
accedendum : nam polerit indigo prodesse, acce-
denlem sc di l igcnlius cu ra re , recouciliare i ie in e l 
« u r r i g e r e . Pu lo aulein nulltiin qui pie e l caule 
bujus molesi i lemporis vi lain aga l , ex boc ordine 
cxauclorandutu. Caelerum, qui lalem acced i l , ou i -
ii iuo ipsum d i r iga l e l ins l ruat , u i recle dir igatur , 
E i is v quanto diviuoruiu sacrorumque cauonuin pe-
r i i io r fuer i t , boc amplius ins t ruel . Con l r a , qui 
caiiouiini vigorein e l suain cujusque del ic l i m u l -
tam i g n o r a r i l ; is null i ulla in re unqnain usui esse 
po ie r i l . Proplerea, qui f ia l rem in st\ mto eodem-
que die scplies peccaulem, veuia coiidonanduin 

D i A C O X I C P . . 106S 
\ snscipicndumque d i jud ica r i l , is 1. psos, quamvU et 

saepe e l inul ium de l iquer im, quo paclo repelleiet 
a b j i c i c l ; imo spirilualibus increpalionibus admone-
b i t , uti l i ter consonet v : t am futuram, ei acttrna 
supplicia in niemoriam reducct? unum cavebil, ne 
indulgenlius e i c i l r a oinnem objurgaiionem absol-
v a l , flatque al ienorum cr iminum parliceps. Jam, si 
qui peccavcranl , Iacrymis l iquescanl, ac cooiinen-
ler maloruin suorum abalienationem nieditenior; 
l i c e i in cariem re iucidant , suscipiendos lamen eo 
duxerie, congruumque depuiaveris locum. Penesie 
enim faculias e s l , ut nos i i , mensuram casligaiionis 
adbibeas. Eos aulem qa i binc emigranl, in quoeun-
que fuerinl peccalo de ien i i , ne Hgaveris; sed dm-
iiorum purorumque sacramenlorum facilo partici-

B pes. Q u i c i l r a paclum pol lu l i , gratias agani Deo 
nosl ro , quod de faucibus diaboli liberaii suul. 
Paruin in horum casligalionem praescribere operae 
p r e i i um. Non enim nos l rum est definire, sed το· 
lunlal ia eorum qui mandalis parcnt : lempus eui 
longum sit , non tamen amplius esl quam correeiic 
r c q u i r a l ; forte n ib i l omnino commodi correclio 
afferrei. V id imus au lem, e l brevi lempore malios 
imi l l a abstersisse ac emendasse. Alioquin eisi 
menstira lemporis cnt injungalur, is lamen landfiu 
declarabi l , an digne admtssus vcl repudialus fucrii, 
qui mandalis oblempera veri t . 

ANNO DOMINI DCCCVIH. 

STEPHANUS 
C O N S T A N T I N O P O L I T A N U S DIACONUS. 

NOTITIA. 

(1'ABRIC. Biblioth. Grccc. t. VIII, p. 549, ed. Harles.) 

Slepliaiius v diaconus Ecclesi® Constanlinopolilan» v an. Christi 808 scripsit Vitam 
Slephani Juuioris, an. 766 sub Constanlino Copronymo occisi, quam Gr®ce et Lati"e» 
Paris. 1692 in-A% edidere monacbi Benedictini celeijratissimi Bernardus de Monlfaucun 
ct J a c o t m s Loppinus (an. 1603, 29 Dec. denatus). 

B E N E D I C T I N O R U M P R i E F A T I O . 
(Analecta Grotca, t. 1, p. 596.) 

L l l i i u u m locum ob i ine l V i l a san r l i Siepliani J iui iorts , oui lcnipore Consiantini Copronymi ob cnlm» 
sanctarum hiiagiiitiiii crudelissimatn mor ic in s u b i i t : qna* Viia a Slephano Ercleshe Consiaiiiinopolitan* 
diacono quadragcsiino secundo posi sancli S l tpba i t i obittim auuo conscripia esl, ut auctor ipse iesiawf* 
Kltijus quidoni sancti V i t am a Metapbrasie composiiam ο Gntca lingua in Lal ina iu olim verlcrat el p 
bl ic i juris fccerat doclissinius abbas Jacobus Bi l l ius . Veru iu ea qna-.u i r a d i m u 9 , cx q«»a &u»m '! , χ ί 

Mviapbrastes collegit, hacienus nulla iu liiigua vulgaia csl. Nos i i lam m m quaiuor mss. acc" *̂ 
ron iu l i imis , uno s< ilicet regia? Bibliuibecac 2028, ir ibus aliis BiblioiliPC:e Colbcriimc 28i5 f 1527. ^ 
quorutu u l i imns media par lc mui i lus , al;i ires iMcgii s .ml : oinncs A c t o a m i i p i i Cl opii»»» now« ^ J t 
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eiiain abs re eril admonere, isiius Vit.-e auciorem tioniiiillos loqumdi modos scntcmiasque inlegras ex 
Viia sancti Euibymii a Cyrillo composiia exeerpsisse. 

In bac autem Yila pleraque ad liisioii;mi lconoclastarum spectaniia, qnos istius opeiis ancior lco-
noeaustas appellat, luculenter enarranlur. Uic quoqite clare videre esi, quam recie lunc lemp ris de 
cullu sanctarum imaginum senserint calholici. Nempe ibi cxpresse diclaratur a uobis non coli ipsam 
materiam, cnm imagines ex ea conslanles cxlerius venerainur, sed ipsas causas sive prolotypa (ut 
auctoris verba usurpemus) meute ailingi, quod pie fieri, negari non posse eodein in opere probatur. Si 
eniui exleriorem reverenliam adversus imperatonim el regum iinagines adbibcre licet, adeo ul qui eas 
prae conleinpiu pedibiis couculcare vel confringere ausus s i l , lu:sae majestaiis reus babeatur; quia ui 
bonor, quem imaginibus regum el impcraloruin deferinius, ad ipsos reges el imperalorcs referiur, iia 
contemplio c l injuria, quae illorum imagiuibus iuferlur, ad eosdem Iransil; profecto longe a*qtiius <£ 
sanciitis csl Cbrisli Regis reguin el sanclorum, qui cum eo in coelis rcgnant, imagincs aliqua venera-
lione diguari, cum baec ipsa veneralio ad Christum el sanclos dirigalur : neque impune ferei qni 
easdem imagines coulumelia aflecerit, qtiandoqiiidem bacce conluinelia Cbrislus ipse ei sancii, quorum 
Deus ullor esi, lacessunlur. 

Hoc loco non possuuuis non teslari nos hic mulluni debere ofDciosissimo viro Stepbauo Baluxio 
jam a nobis laudaio. h eniin hanc sui Palroni Viiam e ms. Begio propriis impeiisis iranscribi jauuiu-
dum curaveral, una cuin ea quam composuil Meiapbrasies, ut illas, cuin otium sineret, iu Iin-em 
ederel. Verum, cum nos opusculis Graecis cenquirendis orcupari cernerel, eas nobis pro solila sua 
cotuitaie dooavii. 

3 9 6 VITA 
SANCTI S T E P H A N I J U N I O R I S , 

MONACRI E T MARTYRIS. 

AUCTORE STEPHANO, DIACONO ECCLESI.E CONSTANTlNOPOLlTANiE : INTERPRETE DOMNO JACOHO 
LOPPIN, MONACHO BENEDICTINO CONGREGATIONIS SANCTI MAURI. 

ντεφάνου (\) διακόνου τής "Εκκλησίας Κων- Α Slephani, diuconi ecdesitv ConstanlinopoHtauir, 
σταντινονπόλεωςy εις τον Βίον καϊ μαρτύρων ttt Vitam et martyrinni beatisumi el inucii i / i / r -
τού παμμάκαρος καί όσιου μάρτυρος Στεφάνου lyris Stephaiii Juniori$% qui mariyriunt hubiit 
του Νέον* μαρτυρήσαντος έπϊ τού άσεβους ΕΙ- impio lconocututa imperatore Comtuntino Copro-
κονοκαύστου βασιλέως Κωνσταντίνου τού καϊ rtijmo. 

Κοπρωνύμου. 

Ά γ α θ δ ν καΛ δίκαιον καΛ πάσ ι τοίς εύσεβειν προα ι - R e i t a c l aiqua res esi , omnibti^qtie pieta-
ρουμένοις εΰαπόδεκτον, κατα τήν τού μεγαλοκήρυκος lem professis probala, jnx la 3 Θ 7 magni prauonis 
Βχύλου Οείαν φωνήν, το κοινωνειν τ α ι ; τών άγίι^ν Paul i divinam voccin , comiii i iuicare sanclurum 
μ ν ή μ α ι ς * κα\ ώς φησι τδ Ααυΐτικδν εκείνο μ έ λ ο ς · mcinori is c l , u l a i i Davidicum i l lnd carmcii : 
Μνήμη δικαίων* μετ' εγκωμίων · κα ι , ΤοΤς εΰθέσι Memoria juslorum cum taudibut 9 ; e l : Bectos decei 
πρέπει αϊνεσις. Ού μήν άλλά κα\ τδ έν αύταίς colluudatiu a . Sed e l i l lorum egregia cerlamiua 
δψεσιν ε ίκον ικα ί ; ά ε ι μ ν ή α τ ω ς !χε ιν τά τούτων άρ ι - praeclaraque gesta iinaginibus expressa in perpe-
στευτ ικά α γ ω ν ί σ μ α τ α κ α \ κ α τ ο ρ θ ώ μ α τ α , π α ν τ ί luaiu mciiioriam habero, cuiiibet consenlaucnm c i 
πρέπον κα\ έφετόν. "Ωσπερ καί τδ διά Γ ρ α φ ι κ ώ ν opiabile e s l ; qiieiiiadiiiodiim eadem scr ipl is exponi 
βίβλων λαλϊ ίσθαι τ ά α υ τ ώ ν , οσιον κα\ ευσεβές. sancluni et pruni e>t. Nam dum illa visu e l audi ( u 
'Αμφδτερα γ ά ρ τής τ ε δψεως και ακοής έγγ ινδμενα Β percipiunlur, nos ad protofyporum v i r lu l c i i i ot 
πρδς τήν τ ώ ν π ρ ω τ ο τ ύ π ω ν άρετήν και τδν Ινθεον vinaiii xmulattoncin e r igmi i , qtiibus c i Blnd S ι ί -

1 R o i n . x i i , 15. 9 Psal. cx?, 7. · Psa l . X X M I , I . 

VARIiE LECTIONES. 
* a l . δ ικαίου. 

ΝΟΤΛΕ. 

(I) Εχ qiiatnor codd. inaiin<cripiis, imn, Ui*iii;e κα\ θαυματουργού Στεφάνου τού νέου, σ υ ν γ ρ α ^ ν 
biblioibeca*, i r i b u s , Colberlina?. Ιιι Γομ'ι» c.nUcv is ύπ*> Στεφάνου διακόνου τ ή τ έν Βυ^αντί»·) ά ν ί ω τ ά τ τ -
esl ( imliis : Βίος κα\ πολιτε ία , κα\ άθλησις, και με- τού ΘΪΟΟ Μ ε γ ά λ τ ς εκκλησίας". ' ' ^ 
ρ ικη θ α υ μ ά τ ω ν δ ιήγησις τού οσίου ΙΙατρδς ή;;.ών 
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piura? eacraj implenir : Oslende rniki faciem tuam, \ ζήλον ήμας άνάγουσιν, έν οΤς κα\ τδ ίερογραφικν/ 
*/ /Vic Μί audiam vocein luam \ Utrumque cuiiii εκείνο πληρούται τδ φάσκον · ΛεΊζόν μοι τήν όψιν 
imagine videtur, el scripla oralione audiiur. CaMe- cov% καϊ ακόντισαν με τήν φωνήν σον. Άμφω 
πιιιί, imaginis qiiidem aspecius ab liis prolidsciuir, γάρ δια είκόνο; όραται, κα\ δ·.ά Γραφικού λόγου 
qui biijusinodi arlrm callent : oralio vero, qu;c άκουτίζεται. Kxl ή μέν τής εικόνος δρασις πέφυκεν 
audilti percipilur, auciorcs cos babei, qui iu Spiriiu έκ τών έπιτέχνως πως τήν αυτήν έπιστήμην έχον 

•clivino ei discipliua cogniliunis divinis rcbns Mint των. Ό δέ τή; ακοής λδγος έ κ τών έν Πνεύματι θειω 
iniliali. Ilinc ogo , qui rci iilriusquc expers suiii, κα'ι παιδεία γνώσεως μεμυημένων τά θεια. Τούτων 
pra; nietu anituu dcjictor, ncque ad suscepluiii opus αυτών *> αμφοτέρων άμοιρων καύτδς Ιγωγε, τώ δίει 
pci-sequeiiiluiii os aperire vcl maiiuiu adtnovere au- καθυποβάλλομαι, και πρδς τήν έγχείρησιν άτόλμως 
deo; uc fuitc in di<-endo intuleraiidtiiii lcmerilalis | χ ω στόμα άνοιςαι κα\ χείρα τείναι, τδν τής προπε-
\ilkun iiicurram. Nain laqueus validus viro sunl τ ε { α ; δύσοιστον μήπως έν τψ λέγειν ύπομείναιμι 
propiia l.vbia, ail Provcrbium, til el bcripluni Chl, et τρόπον. 1Ιαγ\ς γάρ ισχυρά άνορ\ τά Γοια χείλη, 
verbis propr.i 3 9 8 0 , i s uiiusquisque capitur, mer- παροιμιακώς, ώς Y.OL\ γέγραπται, καί άλίσκεται 
ces aiiieiu labiurum erfus dabiiur i l l i . Siquidem 0ήμασιν Ιδίου στόματος έκαστος * άνταπόόομα δέ 
luagnus cl ainabilis esl bujtiscc spirilalis toelus Β χειλέων αύτοΰ δοΟήσεται αύτώ · μέγας γάρ καϊ έπ-
piinceps sanclus mariyr Siepbanus : mulia vero έραστοςό ταύτης τής πνευματικής πανηγύρεοις προ-
parvi inei el lenuis ingeuii pcuiiria esl ; ul valde. εξάρχων όσιόμαρτυς Στέφανος* και π ο λ ύ 6 ή τής 
bu>silcni, dilecli, unde illi sua; viiae laudiiiu coroiiam έμής πτωχονοίας ούθένεια μικρά. Καί πόθεν αύ;φ 
olJViam, vel qiiomodo splendidum ejusdeni el labo- τών εγκωμίων τού βίου προσάξω τδν στέφανον; πώς 
riosutii vivendi genus expouam, aut generosnu in δέ και τής αυτού πολιτείας εκφράσω τδ λα μ πρδ ν καί 
tiiibeuudo mariyrio audaciam enarrcm. Qu;c enitii έπίπβνον, απορώ λίαν, αγαπητοί· ή πώς τής έπ-
biipcrnae graliie auxilio contecil prodigia, adeo ad- άθλου μαρτυρίας έξείποιμι τδεύτολμον. Τά γάρ διά 
mirubilem coiilinenl narralioiietn, ut iiicnleii) meaii) τής άνωθεν χάριτος ύπ* αυτού τελεσθέντα τεράστια, 
conlurbeul et e sua sede et s lalu dimoveant, pro- θαυμαστήν έχοντα τήν διήγησιν, κραδαίνει μου τδν 
priospie lermiiios iransilire cogant. Veriniilaineii, λογισμδν κα\ έξίστησιν, κα\ τών οίκείων δρων άπ-
quaiiluiii iugeuio valeo, diecre ιιοιι refugiaiii. Nec ελαύνειν βιάζεται. Πλήν εις δσον επαρκεί μου ή διά-
enii», ηοη pro diguilalu laudarc, sed ιιοιι proviri- νοια, ούκ όκνήσω λέγειν. OJ γάρ τδ μή κατ' άς·'αν 
bus, dainiialioiic dfgmini est. έγκωμιάσαι, κατάκρισις · άλλά τό γε είς δύναμινήκον 

ς, μή λέγειν, κατ^χγνωσις. 
Qtiocirca congnienlciii orationi menteni haben ,̂ Διδ σύμμετρον έχων τω λόγω τήν εννοιαν, δ μη-

tamel i lale aliqnid nuiiquatii aggressus sum, ab δεποτε είς τοιούτον τι έπιχειρήσας, πάση μου δυνά-
aliis excitaUiS, tola inea facullale nieincl buic operi μ £ 1 προτραπεις εαυτόν έπιδεδωκα* τήν προγονιχήν 
dedi. Scilitei iiiccum aninio volulabam avnant liv;c ΕΟας έν νώ λαβών κατάκριτον παρακοήν, κα\ 
damnatain inobedicnliam, illiiiiiqtie iiiahiiu servniu, χδν έν τή γή τδ τάλαν-ον πονηρδν δούλον κατορύ-
ψιί laleiilum ίιι lerra abb»onderal. Yerebar qnoque ξαντα έ.Ουμούμενος, κα\ τού μήπω; τή χρονία πα-
uediuluriia prailermissione iu oldivioiicin vcnirclb&c ραορομή είς λήθην έλΟοι δ τοιόσδε τού σεβασμίου Πα-
veneiandi Palris nosiri 3 9 9 Vita ; ul cniin solcin τρ,ς ημών βίος · οίδε γαρ ώσπερ νεφέλη κνύπτειν τίν 
uubis solel abscondete : s>ic icmpusea, qiuu vifrbis ήλιον, ού:ο) και χρόνος καλιίπτειν τά μήλαλούμενα* 
ιιοιι cclebianlur, lcgerc cuiisuevii; quai.quaui a quo καί-ερ τεσσαρακοστού δευτέρου έτους παραδεδρι-
bealibbiinus Paler nosier Siepbanus saciam iitortem μηκότος, άφ' Όυπερ τήν διά μαρτυρίου ίεράν τελευ-
marlyrio obiil, ad bodicniiiin duMi), annus qnadra- τήν δ παμμάκαρ υπέστη Πατήρ ημών Στέφανος 
gesimus secumlus pra.-ieriii; q»io i n c i l a U n , illius a μέχρι τής νυνι, ής προτραπε\ς άνελ εξάμην παρ1 

tencrib nnguiculiS ad senccluttMii gt6la, ejusdtMnquu άληΟευόντων ανδρών κα\ τών αυτού φοιτητών, ώδέ 
orliis el obilus graliseiiiias el admirabilcs narra- ry τε κάκείσε ^εριΟέων, κα\ περιαθροίζων τά έξ άπα-
liones a viris veridicis ejusquc discipulis, buc ei λών δνύ/^ν αύτοΰ κα\ μέχρι γήρω;, τά τετή . γεν-
illuc discurrens, excerpsi, alquc e longo icmpore ct νήσεώς κα\ τού θανάτου πάντερπνα και θαυμαστά 
ublivione, vclul e prufundo aliquo nrui; sludiosam διηγήματα, καί συλλέγων, ώσπερ Ικ τίνος βυθού, 
apera afiniilalu», quas plurhnis e fljribus ea, qusc τοΰ μακρού χρόνου, κα\ τής λήθης άναλεγόμενος, 
^d mellis ctmfeciionem nccessaria sunl, coltigii. ζηλώσας τήν φιλόπονον μέλισσαν, τΙ;ν έκ πολλύν 

ανθέων συλλέγουσαν τά χρήσιμα πρδς τήν τού μέλι­
τος έργασίαν. 

Verutn nobis praestl Chiislus, verus Dcus noslor, 'Λλλ' ήγείσθω Χρισιδς δ άληθινδςβεδς ημών, Ό 
qui llluminal omnem hominem venientem in hunc ρωτίζων πάντα άνθρωπον έρχόμενον είς τι ν κ'σ· 

k Canl. ιι, U 

VAill/E LECTIONES. 

* ο υ ν . β «Ι. -ολλή τή; έμής πτωχονοίας εύΟένεια και μικρά. 
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1073 VITA S. STEni. 
d , δ μόνος νους τώνεύσεβώς νοούντων κα'ι νοούμε· Α 

ν ω ν , κα\ λόγος τών λεγόντων κα\ λεγομένων, καΛ πάσι 
π ά ν τ α κα\ ών, κα\ γινόμενος, ό διδούς φωτιάμδν παι­
δείας του γνώναι, ήνίκα δεί είπείν λόγον · Ή δήΧωαις 
γ ά ρ τώνΑόγυιν αυτού νωτιεΐ καί σννετιει rήπιους. 
Κ α · ταύτα μέν eic τοσούτον. "Ινα δέ μή μακροτεροις 
έϊτ'ΐσοδϊοις τδν λόγον μηκύνωμεν , τη^ προκειμένης 
βαλβίοο; έ /όμενος , τήν άπαρχήν τούτου τοΰ Οεσρέ-
στου βίου προοιμιάσων έρχομαι. Καί μοι μόνον κα\ 
ύ μ ε ι ς συναμιλλασΟε ταις ύμετέραις ε ύ / α ι ς , Ο. ε ω τδν 
θ ε δ ν ποιούμενοι έπ \ τω πεφαυλισμένω μου βίω, κα\ 
λόγον αίτούντε: έν ανοίξει τοΰ στόματος μ ο υ · δπως 
&ν μ ή κριθείην ώς τών υπέρ άςίαν ά£ άμε νος */α\ 
μηδέν πολυτελές είσενεγκών τοΰ λόγου i π άξιον · δ 
μ^δέ πρδς τήν έμήν καΟέστηκεν άσθέ-,ειαν «, οπό­
ταν μηδέ απροσεξία; ειδός^τι συνεπήρτηται . Πρδς Β 
δέ τή άνωθεν χάριτι τή πάντα νεμούση έκάστω τά 
πρόσφορα, παρ ' ή : , Πάσα δοσις αγαθή, καϊ πάν 
δώρημα ζέ.Ιειον άνωθεν έστι, KaraCalvcr έν το'ς 
άς ίο ις του Πνεύματος, έ π ' αυτήν γοΰν, ώς έφην, 
τ ή ν αρχήν του βίου έλεύσομαι, καλήν δτι μάλιστα 
κ α ί ταχείαν εύράμενος σύμμαχου τήν ές έκατέροιν 
μεροίν τών ευχών άρωγήν. 

Σ υ δέ μοι, ώ Ιερά τών Όρθοδόξων π α ν ) y υ ρις, 
όσοι τε τής κατά Χριστδν άκρωόακτύλω φιλοσοφίας 
έγεύσασθε , σπουδάσατε θερμώς έν αληθινή π.'στει 
τ ά ώτα τής διανοίας θέσθαι. Έ ν τοί; παρούσι γάρ , 
π ν ε υ μ α τ ι κ ή ς ευεξίας , καί ού σαρκικής εύκλείας ή 
π ρ ο κ ο π ή ς , ώζ έν τοις "Ελλησ^ν, ή διήγησις. 

Ούτος τοίνυν δ τής ίεράς ταύτης πανδαισίας κα\ 
π ά ν τ ω ν υμών τών πρδς άκρόασιν δαιτυμόνων πλού- ^ 
σιος και χαροποιδς έστιάτωρ, δ τψ τού πρωτομάρτυ-
ρος ονόματι και πράγματι ομώνυμος κα\ δμότροπος, 

' ού ξίνος Βυζαντίων, ουδέ τών τήν βα3ΐλεύουσαν πό ­
λιν οίκούντων αλλότριος. Η μ έ τ ε ρ ο ς γάρ ούτος, γ έ ν ­
ν η μ α , θ ρ έ μ μ α , και θύμα , κα\ τοίς ημών πατράσι 
γ ν ώ ρ ι μ ο ς και αύτοπτικδν δλοκάρπωμα. Έ ν τοί; ysp 
χρόνοις Α ρ τ ε μ ί ο υ τού κα\ Αναστασίου τού Αυγού­
στου, Ιτει πρώτω τής αυτού βασιλείας, άπδ δέ 
κτίσεως κόσμου Ιτει έξακισχιλιοστψ διακοσιοστψ 
είκοστώ δευτέρω, ήν τις άνήρ έν Κωνσταντινουπόλει 
άναγνωρισθε\ς , ού τών επιδόξων έν άξιώματι , ουδέ 
τών έξ ασεβείας τώ πλούτω κομώντων περίβλεπτοε, 
άλλά τών έν αυτάρκεια βιούντων, άποστολικώς 
ε ίπε ίν , κα\ έκ τών ίοίων χειρών τού έργου τρεφό- |) 
μένος, έξ ών κα\ τοίς ένδεέσι μετεόίδου κατά τδ 
επαρκούν . Τ Η ν δέ ούτος οίκων πρ^ς τδ τής βασιλικής 
δτμοσίας λεωφόρου πρανές , έν ψ άνίδρυται καί έ π ι -
λ ί γ ε τ α ι τδ Σ:αύριον, έξ ούπερ πρδς τδ κάταντες 
μέρος είσιν ευμεγέθεις οίκίαι προσαγορευομεναι 
τα Κώνστα f . Έ ν αίς οίκούντος τού θεοφιλούς 
άνδρδς μετά γυναικδς ομοιότροπου, κα\ αμφοτέρων 
»7 ( εύσεβεία έντεθραμμένων, τίκτονται αύται; θυγα-
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muntlnm 8 : solus ϊIΙο iiilelloctus pie inlelT^rnιtiiin 
ei iniellcctorum, el verbum diceniium ei dicloruui, 
qui omuibus oinnia esl ei iil, qui eniditionis lumen 
ad cogiioscendmn Iribuil, cum οηηΓιο babmda est : 
siquidem Declnralio sermonum ipsitis illuminabit, 
et intellectum dabil parvulis *. El \\xc qtiidem haete-" 
nus. No auiem prolixioribus exordiis orationcm 
prolraliaiiius; pro[i>siio 4 0 0 cuiricnlo insistens, 
iniiium Imjiis Deo placil;c viia; faoturus sum. Vos 
vcto wslris lanliim prei ibus mibi opem fcrle, 
Drnmqiie me:e vili viljc propilitim red.iile, eisor-
nonem ad os mcum aperiemliim cxposcΊο : nc rcm 
ullra vires jneas aggressus csso, ν. I niltil magnift-
cinn, bocque opere dignum aiiulissc dijudiccr; 
qiod moae mibecillilali miuiiro convcuit, cum u u l l a 
nrgligciiihu species impciuleal. Siiperna ergo a iju-
vanlp pralia, qiue oiunia singtilis cougrihMilia dis-
trilniit, a qua Omne dalum bonnm et omne donum 
y.crfeclum dauper est% dcscenden* 7 in eos, qui Sj>i-
rihi digni sunl : in ipsmn, inqtiam, viia; cxonlium 
v<Miiam, qnam oplimmn el proirptissimuui oralio-
niitn auxiliuni ex ulraque parie siuiul consc-

CUlMS. 

Tu vero, ο sacor orlbodoxorum roelus, qwotquot 
CIM isiianam pbilosopbiam summo digilo deguslasiis, 
animoso properaie cnm vera Γι1« anres mcnlis in-
lenderc. Nunc etiiin spiritalis liabiiudinis, non car-
nalis cclebritatis vel profecius,. ul apud genldcs 
agiiur narralio. 

Ilafjue sacri bujus convivii veslrumquc oinnium 
ad a i i d i e t K b i i n convivariim dives ol 4 0 1 gr^dis.si-
mns convivalor, Proloinarlyris, iioiniiie, rc et niori-
btie, simtlis, nou bospes esl Byzanti, nec ab iiuol-s 
i u t p c r a l o r i i R urbis alitnns. Nosler c>t ille firtus, 
aluninus, ct hostia, palribus nosiris noius, atquo 
Iiolocausiuin quod ipsismel oculis. vidcruul. Tcin-
poribiis etiim Ariemii stMi Anaslasii Attgusti, ejus-
dcm i m p r r i i anno priuio, a crcaiiouc mundi anno 
soxies millesiino ducenb*simo sccundo [Clnisti 
aniio 715], vir qiiidam ConslaiUinopoli dcgeltal, n<>n 
inior iilos quid^m conspicuus, qtii diguiiatc e m i i n M i t , 
vcl qui ex impieiale divitiis flurcnt; sod inlcr iilos 
qui. ut Apostolt verl»o ular, in sufficienlia viiani du-
ruiii 8 : aique adeo vicluin proprio iiiannuiti labore 
comparabal, cujiis eiiam participes pro faculiaiibns 
paiipcres faciebat. Mancbal auiem ad declivcm ro-
g i « vi;f? ptiblicx parlein, nbi crux collor.ala c^t. 
rtijiis etiaiu appcllalionc insi^niiur. Ex boc loeo a l 
diarlivein parleni sitxsuul ainpl.« domus, quyc Coiis'a 
iiunnipaiiiiir. Hic dum vir r r l i g i o s i i s (iint muliero 
nioruin baud dissiinilium liabiiar^i (siqiiidciii nnil ο 
in pielate edurali fuerani), icmporis <l( carsu <liia> 
babuit filias, qux cum xlaie progr«is;u fuissciu. 

e J MIIM. i , 9. · cxvm, I30. 7 Jio. i , 17. 8 1 Tim. vi, 6. 

WiUJE L E C T I O N E S . 

d Al. poxl κόιμον addii, τών νοουμένων τε και λεγομένων ΛΙΓι duo oasd^sn voces «»lalim posl ημών snb 
fbm!, ·»ΙΙΗ>Μ» vt-ibiscx tvinigidio Jujiiiii ί ι i<» j> τα.: > |> 11 >. e al. αΰθεντίαν. f Lmis ms. li»bei Κωνσταντο·" · 
lr»> ab , Κώνστα. 
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Vus i e r a i i d t tm par pnrcul i im 4 0 2 Γ 3 Γ »""d Ixwrc 
proPs iu l i i ter is et p i eu i e SUOJ sitnil i i n w i l r i v i i . 
P r r o earum piissima maicr , c i im rel iqmim t cm-
pus clefliiere, scque i i l i a i ta l i , qua tntilieribus acce-
drre solci s l c r i l i i a s , proximam essc videret , mce-
t l i a l ei agre fcrebal sc marem i i l ium non habere. 
VeniMi firiiiissiuia fide impulsa, secunique Saram, 
Aimam et E lba l re i animo versans, atque i l lud S c r i -
ptnra? cogiians : Qui quarit, invenit; et jmlsanli 
aperielur · ; cngnominem Annani imi i a l i i r . Naui ot 
ipsa Anna nomen Imhchat. Quemadinodiim eigo 
ill > iu lrgali (abtT?»ac»l», sic ipsa vencrandas in»e-
inoralnc Dei M.i i r is aNl r s fic<ni<Milare ιιοιι dos i i l iu 
Ιιι prituis vrro a l aiigiistissimnm ejusdem leiwphirii 
in B lad ion i i s situm singnus d i c l u s vcnl i tabal , ol 
ibi assiduissime aderai nocturnis v ig i l i i s , qna? vo-
spcra P.irast evcs sivo ferie scxla? cclebrari solpnt, 
prercsqno el vota oflerebal. Slans auicm anie 
sanclam illaui imaginem, in qua F i l i un i e l Dcnm in 
sinu gcrens cxbibobaitir , lacrymis fusis, b:rc ad 
comiini i ic i i i novtri gencris salulem e l adjulricem 
dicl i tabal : 0 Deipara, o m n i u m , qui a d ie confu-
g iun l , praesulium : aucbora e i palrona tc in suo 
(lolore qna?rcutiii:ii : securissimus poi lus i l lo rum, 
qni pran t r i s l i l ia 4 0 3 ' n " U J U S v ' l a e pelago demer-
guntur : prnrseniissimmn auxi l ium omnium le i n 
desperalione adjijlricem i inploranl ium : matrum 
dccns et fili.iriim ornamenlum : lu qua». tott femi-
neo sexui probrosa:ii primne pareniis Evrc damna-
iionem in iUuc iam kriiOcam luo divino bumano 
pariu c o i u m i i i a s i i , miscrcre mei c l exaudi me. 
Rumpe meuni v incnlum, n l tua? geiutr i r i Α η η * le 
parietili conl ig i t . Fac me, le inlercedeulc* filiuin 
parcre, u l i lb im F i l i o luo e i Deo donnm offeram. > 
I lem bis terve ferit mul icr , qiia» cum in mia ora-
lionc solito more gonwa Qexisset, SOHIIIO corrcpia 
t»si. Deipara vero, qua» ad fleclcndam malerno modo 
sui F i l i i c lemeuliani in nostri generis adjuttieiitum 
promptissima es l , Ir s i i l i am mtttieris in matcrnam 
ineiiiiam boc paclo convcr l i t . Eadem quippe bora 
ipsi apparel s imil is prorsus flgurae iinaginis supra 
dcscrjpia?, ct lumbo cjus pcrcusso l l l a m cxci l . iv i t 
dicens : c Lacla abi , m u l i c r ; filium eniin babes. ι 
lla?c vero cxpergcfac la e l menie contnrbala, abso-
luias csse vigil ias rcper i i , doinumque ci im byinnis 
reviTsa filinm concepil . 

γ ύ ν χ ι · υίδν γ α ρ Ι χ ε ι ς . > ΊΙ οϊ δ'.αναστασα χ α \ 
τήν δοςολογικήν ά γ ρ υ π ν ί α ν · κα\ οΓκαδε ύμνωδώς 

Kjus auiom conrep ' ions l empore , oribodoxo 
Ecclesiac 4 0 4 (liigmalum inierprei i Cermano, 
i n i i i m n n i no- i ram P a l r i , imp^raloria? i irbis gf i -
beriiaciil i i in Doi suiTragio c o u c n i l i i n m est. Ila«|«ie 
Cyivo adt l i i i lus t lu iqna in fulgeiitissiina qu:t*(laMi 
lurerua ηοιι sub inodi», sed super candrlabrum 
pos:lus esl 1 0 , u l per Nmiversum orbem, quasi 

DIACOXI CP. 1076 
Α τ έ ρ ε ; δύο d ; παραδρομήν κ α ι έναλλαγήν χρόνων· 

ΤεχΟεισών ούν αυτών κα\ π ρ δ ς ήλικίαν έ λ α ι α σων, 
ή τ ι μ ί α f υ γ ά ς τ ώ ν γεννητόρων τήνεύτοκον ξυνωρίδα 
τ ώ ν θυγατέρων έν γ ρ ά μ μ α σ ι κα\ εύσεβε ία δμοία 
αυτών ά ν ί τ ρ ε φ ε ν . θ ε ω ρ ή σ α σ α δέ ή τούτων π α ν ε υ -
σεβής μ ή τ η ρ λοιπδν τδν χρόνον προσρέοντα κ α \ τά 
γυνα ικών π ρ δ ς στε ίρωσιν αυτής έ γ γ ί ζ ο ν τ α , ήσχαλλεν 
και έδυσφόρει παιδίον ά£^εν ούκ έχουσα. Ά δ ι σ τ ά κ τ φ 
δέ π ίστε ι φερομένη α ύ τ η , κα\ άναλογ ισαμένη τήν τε 
Σάραν , κα \ "Ανναν, κα \ Ε λ ι σ ά β ε τ , και τδ Γραφικδν 
εκείνο έν vto λαβούσα δτ ι , Ό ζητών ενρίσχει, χαϊ 
τφ χρούοντι άναγήσεται' τήν δμώνυμον "Ανναν 
μ ι μ ε ί τ α ι . "Αννα γ ά ρ κα\ ταύτη τδ δνομα. Κ α \ ώ σ π ε ρ ^ 
εκείνη έν τή νομ ική σκηνή , ούτω και α ύ τ η ού δι-
έλειπε ν τού ί σεβάσμιους οίκους τ ή ς πανάχραντου 

Β Μητρδς τού θ ε ο ύ περ ιπολούσα, μάλ ιστα δέ έν τ ώ 
π α ν σ έ π τ ω α ύ τ η ; ναώ τ ώ έν Βλα / έρνα ι ς τδ καθ* 
έκάστην συχνάζουσα, κ ι \ άνελλε ιπώς έν τ ή κ α τ ι 
Παρασκευήν δψίας έννύχω γ ινομένη δοξολογικ^ 
α γ ρ υ π ν ί α , δεήσεις προσφέρούσα ε ύ κ τ ι κ α ς , κ α \ πρδς 
αντ ικρύ Ιστάμενη τού τ α ύ τ η ς αγίου χ α ρ α κ τ ή ρ ο ς , έν 
φ έ τ ε τ ύ π ω τ ο έν άγκάλα ι ς τδν Γίδν κα\ θ ε δ ν φέρουσα, 
πρδς τήν κοινή ν τού γένους η μ ώ ν σ ω τ η ρ ί α ν χα\ 
ε π ί κ ο υ ρ α δακρυροούσα τοιώσδε και λέγουσα · ι Ή 
τ ώ ν έν σο\ προστρεχόντων σ κ έ π η , Θεοτόκε, κ α \ τών 
έν λ ύ π η σε ζητούντων άγκυρα καί π ρ ο σ τ ά τ ι ς * δ τών 
ές άΟυμίας τ ώ τού βίου π ε λ ά γ ε ι β υ θ ι σ μ έ ν ω ν α ω -
στικώτατος λ ι μ ή ν , κα ι τ ώ ν έν ά π ο γ ν ώ ι ε ι ce α ΐτούν-
των είς βοηθδν επίκουρος ετο ιμότατος* ή τ ώ ν μητέ ­
ρων δόξα κα ί τ ώ ν θυγατέρων κ α λ λ ώ π ι σ μ α , ή παντδς 

^ τού θήλεως τδ δνειδιστικδν τ ή ς π ρ ο μ ή τ ο ρ ο ς Εύας · 
κ α τ ά κ ρ ι μ α ε ίς πα^δησ ίαν εύφρόσυνον μεταβαλούσα 
τ ψ ΟεανΟρώπΐι) σου τόκψ, έλέησόν με κ α \ έπάκου-
σον, κα \ £ήξον τον έν έμο\ δεσμδν, κ α θ ά π ε ρ σής 
γ ε ν ν η τ ρ ί α ς "Αννης έν τ ψ τ ίκτεσθαί σε, κ α \ δείξον 
τη μ η τ ρ ι κ ή σου π ρ ε σ β ε ί α τ ε κ ε ί ν μ ε πα ιδ ίον ά ^ ε ν ι -
κδν , δ π ω ς τ ώ Τ ί ψ σου κα\ θ ε ώ τούτο δοτδν προσ-
ά ξ ω . » Τούτο δισσεύσασα και τρ ισσεύσα^α ή γυνή, 
έν μ ι ά τ ή ς ευχής βαλούσα τήν συνήθη γονυκλισίαν , 
ά φ ύ π ν ω ι ε ν . , Η δέ τ α χ ί σ τ η είς βοήθειαν τού γένους 
η μ ώ ν μ η τ ρ ι κ ώ ς τδν τού Τίού ε π ι κ ά μ ψ α σ α Ελεον, 
τήν άΟυμούσαν γυναίκα είς εΟΟυμίαν μ η τ ρ ι κ ή ν μετ-
έβαλεν τ ρ ό π ψ τοιώδε. Τήν γ ά ρ γ υ ν α ί κ α αυτή τη 
ώ ρ α ώ ς έν δ ρ ά μ α τ ι έ π ι σ τ ά σ α όμοιοπλάστως τής 

D π ρ ο γ ε γ ρ α μ μ έ ν η ς είκόνος κα\ τ α ύ τ η ς τήν ψόαν πα-^ 
τάξασα άνέστησεν ε ί ρ η κ υ ί α * ι "Απιθ ι χαίρουσα, 

προσθορυβηθείσα καθ* έαυτήν , πρδς τδ τέλος εύρε 

ύποστρέψασα, συνέλαβεν έν γ α σ τ ρ ί . 
Τ ψ δέ χρόνω τ ή ς αυτής συλλήψεως, δ δρθότομος 

τ ώ ν τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς δογμάτων υ φ η γ η τ ή ς Γερμανδς 
δ κοινδς η μ ώ ν Π α τ ή ρ , τ ή ς βασιλευούσης πόλεως 
Θεού ψ ή φ ψ ε μ π ι σ τ ε ύ ε τ α ι τούς ο ίακας . Κ α \ εκ Κ > 
ζίκου άναχΟε\ς, ώ σ π ε ρ τ ι ς παναγλάΐστ ' . ς λυχνία, 
ούχ ύπδ τον μόδιον, άλλ' έ π \ τήν ένεγκαμενη^ 
λυ /ν ίαν προτετ ίΟη 8, τού λ ά μ π ι ι ν , ώς έν *;κί* h i 

• M a u b . v i i . 8 . " M a l i h . ν , »5. 
Υ Λ Η Ι . Έ L E C T I O N K S . 

* a lx ih i a l i iitio ins. h «·!. ioc έν ν-κχί . 
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π ά σ η τ ή οίκου μ έ ν η . Τούτου ούν π ρ ο ; τ ή ν έ ν θ ρ ο ν ί α - Α doini , lucerel . Cum crgo ad rjusdem in rliroiiti 
σ ιν πάσης τ ή ς ύφ ' ήλίψ συνδραμούσης, και π ά σ η ς 
η λ ι κ ί α ς ά π δ τε γηρα ιού καί πρεσβύτου , νεανίσκου 
κ α \ νεωτέρου, έφηβου τε κα \ τών έτ ι τ ή θηλή μ υ -
ζ 4 ν τ ω ν άρτ ι γ ενών βρεφών απάντων συνδεδραμηκό-
τ ω ν · ίν ' ε ί π ω τ ι , ού μήν άλλά κα\ α γ γ έ λ ω ν σ υ γ κ α τ · 
ι όν των πρδς έκείνην τήν εύφρόσυνον καθίδρυσιν , 
μ ε τ ά πάντων συνήχθησαν, κα ί ούτοι οί τ ή ς ευσε­
βούς ζυγάδος εΰκαρπο ι δύο Οαλλοί. Κα ί τδ τού α π ε ί ­
ρου λαού πλήθος ίδόντες, κα \ τ ή ς τ ι μ ί α ς "Αννης 
ύποστρέφε ιν Οελούαης διά τήν τού λαού δ χ λ α γ ω γ η -
θε ίσαν σύμπν ιξ ιν κα\ σύνθρυψιν αλλήλων, κα\ τού 
μ ή π ω ς έκ τού τοιούτου άναγκασμού π α ρ ά χρόνον τδ 
έ μβρυον ά π ο ^ ή ξ α σ α θανατωθή , Ούκ έπ ίνευσε πρδς 
τούτο δ τ α ύ τ η ς τ ι μ ι ώ τ α τ ο ς ά ν ή ρ · άλλ* ώς άτε άν 

colloealioncm tolus fcrrarum orbis confluerel , 
omnis aMalis bomiivibus, senibus, adofescenttbus, 
j i i v c n i b i i s , infitiiiil.ns qiioque rt l ac lcn l ibus mia 
concurrenlibus : i m o , tit aliqtiid d i r a m , angelis 
ipsis ad i i iam lajlificam sessioneni descendeiuibus ; 
cuni aliis qiioque conveoerunt duo pi i paris ferliles 
r ami . V c r u i n , cum iniiniiam populi inull i tudinem 
cernercnt, Anna veneranda propler niittunm bo-
minnm rompressinnem el conclionem reverti in 
animo babebal, ne forte fcetus biijnscemodt oppres-
sionc emissus irtorereiur. Veruni ipsi non consensit 
v i r bouoral iss i imis; scd cum robustissiirms csset, 
e lcorpor is viribtis prac aliis valerei, cam rogavii m 
manibus siia latcra apprebenderel; ipscque a fronie 

δ ρ ε ι ό τ α τ ο ς , κα \ £ ώ μ η σώματος έν ισχύων υπέρ ^ pellens et vicissim repnlsus, vix iti ^ 0 5 vesl ibn-
άλλους γ ε , τά χείρε τ α ύ τ η ς τοΤς αυτού κενεώσιν έ γ -
κ ρ α τ ε ί ν παρακελευσάμενος , εμπρόσθιος αυτούς ώΟών 
κα ι άντωθούμενος , μόλις ποτέ ήδυνήθησαν ε ί σ π η -
δήσαι εις τά τού μεγάλου τεμένους τ ή ς τού θεού 
Σ ο φ ί α ς προαύλια . ΚάκείΟεν άνετοι είσήλθον έν τή 
π ρ δ τ ώ ν τού νεώ πυλώνων στοά » · έν ψ πρδς σκά-
μνον i ανιόντες τήν τού Ιεροφάντου Γερμανού π ε ρ ι -
έμενον εΓσοδον. Πολλών γ ά ρ ώ ς αληθώς τών ε π α ί ν ω ν 
είς αύτδν γεγονότων, έφείλκυεν π ά ν τ α ς τδ κα \ μόνον 
δφΟαλμοις θεωρηθήνα ι . Ε ι τα τού άρχ ι ερέως εκείνου 
τ ή ν είσοδον ποιούμενου, Οεόθεν ή κινηθείσα (ώς μεΟ' 
δ ρ κ ω ν έπιστώσατο τοίς έμέ k άπαγγε ίλασιν ) τούτον 
έ ώ ρ α ώσει φλόγα π υ ρ δ ; , κα ι παρ* αυτά έξεβόησεν · 

« Εύλόγησον, π α ν ά γ ι ε , τδν έν τή κοιλία υίόν μου. » Q tus ait : T u i venlr is f ruc lu i , ο mul ier , seciiiidum 
Τού δέ λ α μ π τ ή ρ ο ς τδ δ μ μ α περ ιστρέψαντος ήρεμα 
π ω ς , κα\ τήν γυνα ίκα ένοπτρ ισαμένου , τ φ έ μ π ύ ρ ω 
τού θείου Πνεύματος κ ινηθείς δ μυστ ιπόλο ; , ε ίπε ν * 
• Τ δ ν τ ή ς κοιλίας σου καρπδν κ α τ ά τήν π ίστ ιν σου, 
γ ύ ν α ι , εύλογήσειεν Κύριος τα ϊ ς τ ή ς Θεοτόκου κα\ τα ίς 
τού πρωτομάρτυρος Στεφάνου πρεσβε ία ι ς . · "Οντως 
α γ α θ ή ς πίστεο>ς ά γ α θ ω τ έ ρ α κα \ ή άντάμε ιψις ! 'ύς 
γάρ ή Χαναναία ποτέ γυνή ήκουσε παρά τού Σ ω τ ή -

lum magni divinne SapitMiiise templi 1 0 * pervenire 
poiuit . Inde i i l i facile Ingressi su i i i in por i icum, qni 
ante leinpli atria situs cst : i l l icque consceiiM» 
scamno, saccrdotis Germani i i u ro i ium exspecla-
baui . srqnidcm tol el lantas revera eranl illius l a u -
des, ιιι vel solum ejus videndi desidcrium cunclo* 
alliccret. Poniifice poslea i i igrediente, divinitus ex-
eilala mulier (nl jnrejurando bis , qui id ni i l i i nun-
l i a i u u l , asscvcravii ) eum inslar flaiiiiux ignis i n -
lui la esi , s'a'.imque exclamavit : « Benedrc, san-
cl issi inc, ίίΠο qtien: in visreribiis gcn>. ι Ille vero 
toins fulgMus, vul i i i leni icr converso, oculos i u 
imilierein conjecil , ac igne sancli Spir i lus permo-

fidem luam benedical D o m i n u s Bcipanc et p rom-
niar lyr i s Slcpbani inlercessionibus. · 0 bonae Γι lei 
mclior vere compensai io! Nempe i i l o l im nml i f r 
Gbanaiinra a Servalorc Clir is to atidivit : 0 mnlier, 
niagna est fides lua, fiat iibi ticul vii 1 1 : ita e l ba*c 
a divino \Uo Pa i re , qui tolum Cbr is i i tm in se g<>-
rebal , p ra : ie r id qnod pei i i t , nasc iuni quoque no-
inen acc^pi i . 

ρος Χ ρ ι σ τ ο ύ · rΩ γύναι, μεγάλη σου ή πίστις, γενηΟητω σοι ώς θέλεις. Ούτως και αύτη π α ρ ά τνύ 
έν α ύ τ ψ δλον τδν Χριστδν φορούντος θεσπεσίου Πατρδς έλαβεν, καί περισσότερον ε ίληφυία τού μέλ ­
λοντος γεννάσθαι τδ δνομα. 

χΤής δέ συνήθους μ υ σ τ α γ ω γ ί α ς τελεσθείσης, μ ε τ α - 4 0 6 Consuetis aulem sacria officiis prraci is , 
λαβόντων α π ά ν τ ω ν τ ώ ν θείων κα \ άχραντων τού Χ ρ ι - cimi omnes divinorum et purissiinornni iuys i i i r io-
στου μυστηρ ίων , καί μετά τ ή ς έν ε ίρήνη π ο ρ ε ύ - D riiin C b r i s l i parlicipes fac i i , et in pacc proiecti do-
σεως 1 οίκαδε α π ά ν τ ω ν άναχωρησάντων , μ ε θ ' nium redi i ssenl ; posl aliqnot dies Deivcre ainanlis-
ή μ έ ρ α ς τ ινάς ή θεοφιλέστατη ώ ς έπάληθες m α ύ τ η 
νέα "Αννα τοΰ χρόνου συμπληρωθέντος γ ε ν ν $ τδν έν 
π ν ε ύ μ α τ ι νέον Σαμουήλ. Τδ δέ γεννηθήναι τούτον 
π α ρ ε υ θ ύ τ ή τς& πρωτομάρτυρος κλήσει Στέφανον 
τούτον ώνόμασαν η , κ α τ ά τήν π ρ ό ^ η σ ι ν τού σεβα­
σμίου Πατρδς η μ ώ ν Γερμανού . Τ ή ς δέ οκταημέρου 
ώς έν μ έ σ φ παραδραμούσης , κα\ τ ψ ναώ τού θεοΰ 
προσενεχθέντος τού β ρέφους , τήν προωρισμένην 
είλήφει κλήσιν. Ό μ ο ί ω ς καί τ ή τεσσαρακοστή ίδίαις 

siina nova i l la A n n a compleio (eiuporc novum in 
spi r i lu Samuel peperil . S l a i i m aulcm ac naius t k s i , 

prolomariyr is Slcpbani nomcn i l l i dedennti, ju.M» 
praMicliiMiem vcncrandi Pa l r i s uostri Gcr iuaui . 
Oclo vero d icrum spaiio quasi inlernr.edi* praeior-
i i o , puer iu (einpiuni l)t i adduclus est, ibique praj-
ftuilain appellationem acc rp i l . S imi l i te r die qua-
drageuima i l l um proprhs manibus geslans matcr, 
(ul o!im celebeirima Anna sarrum ab iufaiUc Sa-

' · · Templi im Sanclae Sopbije. n M u i h . x v , 28. 

V A B I i E L E C T I O N E S . 

» a l . φλιά. J al. σκαμνίον. ^ lcgc έμοί . 1 a l . προελεύσεως. " a l . έ π αληθείας . n a l . ώνόμασεν. 
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ir.ticlrju) augnstnm Deiparre Blacbernense ieai | i l i ini Α αύτδν χερσ\ν ή μ ή τ η ρ βάσταξατα β ( κ α θ ά π ε ρ ή πο-
λυΟρύλλητος "Αννα τδν έκ βρέφους ίερδν Σαμουήλ) , tjua cuui viro suo pe t i i i , ubi nempe facla o ra -

lione pctitionem oblinucrat . l l l i c crgo staits rursus 
coram divina i l la imagine, beiis cum lac iymis gra-
Iia9 agcns dtcebal : c Gaude, ο casl issima, quai 
incam iti prole uiascula procrcanda s lc r i l i i a tcm 
so lv i s i i . Gaude, ο pnrissiiua, qu.*e meuni muerorctn 
in gaiidium convtTl is l i . Gatide, (e quserenlitnn salus 
prompliss ima. Kgo quippe inisera te qiiserendo i n -
v»ni , e l 4 0 7 u l l r a quaui pelebam sum rouscni ta . 
Non enim li l iuin tantum, sed eliam ejusdfm uomcn 
a iuo culiore e l noslro uuuc pasiore accrpi . > E x -
lensis autetn sursum ntanibus, et ad s a n c i » illius 
j naginis pcdcs infanle in niodum ador.iniie aplalo, 
ilerHin damaba l : < A c r i p e , ο D o m i n a , luae ina-
ferna;iulercessionis g» rinen. A c c i p e , ο tu quai pre-
cibus Hieis respondis l i , l i b i anle concepiionem de-
dtinatum a me filium. Accipe, ο fenerairix, debi-
l o n i m fenus. » Beligioso aulem viro diuiurna uxoris 
o r a i i o n e e l lacrymarum effusione, velut mulo facto 
e l obslupefaclo, bsec manu il l ius apprehensa, d i v i -
paroque imaginem digi lo monslraiis : c l p s a , i n -
q - i i i , v i r dulcissime, i l la c s l sponsor, pairona e t a d -
j n l r i x Slephani partus. ι T u m ambo, inclinaiis ca-
pitibus, saucium i l lud solum adorarunl , e i graiiis 
actis oinmqm Gbris l ianorum sponsori e l palronac, 
domiMn abierunl . Profecto generosa maier sua i l la 
gratiarum aclione propbeiice p renunt iav i i fuiurum 
rsse, u i il le pro Ctaristi et Mal r i s ejue imagiue mar-
lyr iu in aliquando eubiret, uti posiea palam iiet. 

τδν τής Θεοτόκου σεβάσμιον ναδν ά μ α τ φ άνδρι. 
αυτής έν Βλαχέρναις κατέλαβεν , έν ψ κα \ τ ή ν προσ-
ευχήν ποιήσασα, τήν α ί τησ ιν έ λ α β ε ν κα \ π ρ δ τ ή ς 
θείας εκείνης π α ρ ι σ τ ά μ ε ν η είκόνος π ά λ ι ν , χαρμο**:-
κοίς δάκρυσιν ευχαριστούσα Ι λ ε γ ε ν « Χα ίρο ι ς , παν-
α γ ν ε , ή τής ά^όενοτόκου μου πα ιδοπο : ίας τ ή ν στε ί -
ρωσιν λύσασα. Χαίροις , πανάχραντε , ή τ ή ν έ μ ή ν 
άθυμίαν μεταστρέψασα ε'ις χ α ρ α ν . Χαίρο ι ς , τ α χ ί σ τ η 
σωτηρία των σε ζητούντων . Έ γ ώ γ ά ρ ή τάλαινα 
ζητήσασα, εύρ$ν σε, κα \ περισσότερου Ιλαβον . Ού 
μόνον τέκνον, 'άλλά κα\ τδ αυτού δνομα π α ρ ά τοΰ 
σού λάτρου και νύν ημετέρου πο ιμένος . ι Έ κ τ ε ι -
νασα δέ τάς χε ίρας πρδς το άναντες , κα\ το ίς ποσΊ 
τής άγ ιας εκείνης ε ίκόνο; τδ β ρ ί φ ο ; Ρ π ρ ο σ κ υ ν η τ ι -
κ ώ ς ένείρασα, αύθις έβόα<ΐ · t Αέχοιο r , ώ δέσποινα, 
τής μ η τ ρ ι κ ή ς σου πρεσβε ίας τδ βλάστη μ α . Αέχοιο. 
ά ν τ ι φ ω ν ή τ ρ ι α , τδν π ρ δ συλλήψεως σοι ταχθέντα • 
μοι π α ί δ α . Αέχοιο, δανε ίτρ ια , τ ώ ν χ ρ ε ω σ τ ώ ν τδ 
δάνειον. > Τού δέ θεοφιλούς άνδρδς α υ τ ή ς έ π \ τή 
4γχρονία τής ευχής κα \ τή τών δακρύων εκχύσει τής 
*υναικδς έννεού γενομένου κα\ κατάπληκτου έξιστα-
μένου, αυτή τής χε ιρδς αυτού δ ρ α ξ α μ έ ν η , δακτυλο-
δεικτούσά τε πρδς τδν θείον χ α ρ α κ τ ή ρ α , Ι φ η σ ε ν 
ι Α ύ τ η μοι, γλυκύτατε άνερ , ε γ γ υ η τ ή ς , προστάτ ι ς 
κα\ βοηθδς τ ή ς τού Στεφάνου γεννήσεως , ι Κ α \ κλί-
ναντες αμφότεροι τ ά ς κ ε φ α λ ά ; , κα ι τδ άγιον εκείνα 
προσκυνήσαντες έδαφος, τήν π ά ν τ ω ν τών Χριστιανών 
έγγυήτρ ιαν κα \ προστάτ ιδα ευχάριστη σα ντες οίκαδε 

φχοντο . "Οντως προέδειξεν ή γενναία μ ή τ η ρ προφητ ικώς διά τής ευχαρ ιστ ίας τδν ε ίς ύστερον μέλ­
λοντα υπέρ τ ή ς τού Χριστού εΙκόνος κα \ τής αυτού Μητρδς μαρτυρε ίν , ώ ς μ ε τ έ π ε ι τ α γ ν ω σ θ ή σ ε τ α ι . 

Sancia anlem etvivHica Salvaioris resurrcciione C Τής δέ αγίας κα \ ζωηφόρου τού Σωτήρος άναστά· 
advenienle, parenles sacrinu ab 4 0 8 incunabulis 
puerum in Pbot is ler ium 1 1 sanciis»iiiise Dci magna» 
ecclcsia? vespere sancli Sabbaii lulcre, qm»m cuiu 
ad regeneralionis lavacrum obtulissenl , eum Ger-
manus bealissimum luminare in nomeii viviiicas 
T r i n i l a l i s bap l izav i l . Post divini vero unguenli un-
clionetn, deiferi pasloris pedibus procidens maier 
clamabal : Preces, reverende Paier , pro il lo fuude, 
cujus nomen, dum adbuc ii> ulero gesiabatur, i n -
d icas i i . Verum reverendus Germaims, non ex i s l i -
mans aliis procibus post unguenli un< tionem opns 
esse, allera manu, geniloris captn lenens, aliera 
infanlem digito oslendens, d i x i l : ι D.us qui 
minat omnem hominem tenientem in hunc mun-

σΐως καταλαβούσης , τδν έκ βρέφους ίερδν 1 άραμε· 
νοι οί γεννήτορες , τ δ Φωτιστήριον τ ή ς ά γ ι ω τ ά τ η ς 
τού θεού Μεγάλης εκκλησίας κατέλαβον τ ή τού 
αγίου Σαββάτου δψία, κα \ τδν ίερδν νεαν ίαν προσ-
φέρουσι πρδς τδ λουτρδν τής π α λ ι γ γ ε ν ε σ ί α ς · κα\ 
β α π τ ί ζ ε τ α ι ε ί ς τδ τ ή ς ( ' ο α ρ χ ι κ ή ς Τριάδος δνομα 
π α ρ ' αύτοΰ τού π α μ μ ά κ α ρ ο ς φωστήρος Γερμανού. 
Μετά δέ τήν τού θείου μύρου χ ρ ί σ ι ν , το ί ς τοΰ 
θεοφόρου άρχ ιπο ίμενος ποσίν ή μ ή τ η ρ αυτού προ3 · 
πεσούσα, f Εύξα ι , έβόα, τ ί μ ι ε Πάτερ , δ ν π ε ρ άπδ 
νηδύος τήν κλήσιν έ γ ν ώ ρ ί σ α ς . > Ό δέ τ ί μ ι ο ; Γερ­
μανός μή είξας ύπερθεν τής τού μύρου χ ρ ί σ ε ω ; άλ­
λη ν εύχήν ποιήσασθαι , τήν κάραν τού γεννήτορος τή 
μ ιά χε ιρ ί κ α τ α σ χ ώ ν , κα\ τ ή έτερα έ π \ τ δ βρέφος 

dwm f l , bi inc puerum shnilem ntoribiis i l l i reddaf, Β δακτυλοδεικτών, ε 7 π ε ν · ι Ό φωτίζωτ aarta A r -
cujus nomen accepil . » E l ita cuni bencdiuione tfo-
nnun rcvtTierunt. 

Hcec sunt tleiferi Pa i r i s nostn Siephani pr imor-
dia . llae snni v e r s c i perjucunda? ejus conrepiionis, 

ΰρωπον tir tbr χόσμοτ εργΛόμιτοτ θ ε δ ς , δμοιότρο-
πον άναδείξειεν τδν πα ίδα τούτον, ο ύ π ε ρ είλήφδΐ 
κα\ τδ δνομα. · Κα\ ούτω ρ^τ* ε υ λ ο γ ί α ; οίκαδε 
έπορεύθησαν. 

Τοιαύτα τά τού θεοφόρου Πατρδς η μ ώ ν Στεφάνου 
π ρ ο π ύ λ α ι α . Ταύτα αυτού τ ά π»ρ\ συλλήψεως, γεν-

\ % Id cst Bapi i s le r iu in . 1 1 Joau. ι, 9. 

V A B i i E L E C T i O N F . S . 

f al 
a l , π ρ σ * ξ α σ α . » U u u s h i c i n l c r s e r i t ένα:5νί?ασα. ι I 1«MII h i c , l i a l i d , ένειράσατο, και αύθις Ιβόα. 
. Λ?έ/ον. · τεχΟέντα. 1 E n u s a d d i l Σαμουήλ. 
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ν ή σ ε ω ς , κλήσεως t t κα \ φ ω τ ι σ μ ο ύ π ά ν τ ε ρ π ν α κα\ Α na t iv i l a t i s , appcllationis et i l lus l ra t ionis , eive ba-

pi i smi narraiiones. Jam vero prserlara facinora. α λ η θ ι ν ά δ ι η γ ή μ α τ α . Ά ρ χ έ σ θ ω δέ κα \ τ ώ ν μ ε τ έ π ε ι τ α 
α ύ τ ο ΰ θεοπαρόχων κ α τ ο ρ θ ω μ ά τ ω ν δ λδγος . Εί γ ά ρ 
τ Α προαύλια τ ο ι α ύ τ α , πολλψ μάλλον τ ά ενδότερα. 
Τ ο ύ τ ο ν γ ά ρ τδν δσιον π ν ε υ μ α τ ι κ ή λοχεία άναγεννή -
σασα ή πάντων η μ ώ ν μ ή τ η ρ τ ι μ ί α κ ο λ υ μ β ή θ ρ α , μ υ -
σ τ ι χ δ ν ώ σ π ε ρ έκ τίνος θηλής έ πότισε γάλα · κ ά ν -
τ ε ΰ θ ε ν οία στερεάν τροφήν τών θείων εννοιών τήν 
γ ν ώ σ ι ν προέθηκεν , ήν οί τ ά αισθητήρια πρδς δ ιάκρι -
σ ιν έχοντες καλού τε κα\ κακού έσθίειν ε τάχθησαν . 
Α ύ τ η τοΰτον, ώ ς Ι φ α μ ε ν , άνήξεν μ η τ ρ ι κ ώ ς κα\ εθρέ-
ψ α τ ο , κα \ τ α ι ς θε ία ι ς μελέτα ι ς έπαγρυπνε ΐ ν έ ξ ε π α ί -
δ ε υ σ ε ν . Αύτη τδν τούτου ζ α τ α λ α μ π ρ ύ ν α σ α βίον, τήν 
ψ υ χ ή ν εξωράισε χα\ προς ύψος ανήγαγε ν . Αύτη τ ο ύ ­
τ ο ν θ ε ο ΰ φίλον έ ποίησε, κα \ τών παρόντων περιοράν ^ 
π α ρ ε σ κ ε ύ α σ ε · και συνελόντα φάναι , αύτη τούτον ε ις 
τόδε τ δ π ά ν έκ μ ή δντων έλθόντα έόέξατο· κα\ αύτη 
τ ώ ν ένθένδε μεταστάντα πάλιν έξένισεν · ή κα\ μ ά ρ ­
τ υ ς αύτοΰ τ ή ς άρ ιστε ίας αναμένε ι γενέσθα ι , δταν 
πδίσι κατ* άξίαν τ ά ς άμοιβάς δ Κ ρ ι τ ή ς άποδίδωσιν . 

' Ά λ λ ά γ ά ρ ίλαθον έμαυτδν ε ί ς τούσδε νΰν τούς 
λόγους παρεξελθών , κα ι καταλείψας τ ά πρότερον 
λ ε χ θ ή ν α ι όφείλοντα, ήττον ουδέν π ε π ο ν θ ώ ς το ίς π ρ δ 
τ ώ ν θεμελ ίων τήν δροφήν τ ή ς ο ίκ ίας κ α τ α ρ τ ί σ α ι 
μ η χ α ν ω μ έ ν ο ι ς . Έ ν θ ε ν λοιπδν τοΰ λόγου τήν νύσσαν 
α ύ θ ι ς έ π ι τ ά πρόσω φ έ ρ ω . Οί μέν ούν γονείς τούτου 
τ ο ύ Ιερωτάτου πα ιδδς , κατανοήσαντες τούτον τήν τ ώ ν 

. π α ί δ ω ν ήλικίαν ύ π ε ρ β ά ν τ α κα \ εξαετή έληλακότα 

quae Deo danle postoa e d i d i l , aggredialur oratio. 
S i eii i in lam eximia stint a t r i a , mtillo magis i n i e -
r io ra . Siquidein poslquam buucce sanctiiiu spiri tal i 
puerperio, noslruin oiiimtim maier veiteranda p i -
scina 4 0 9 regeneiavit, l ac« i mysi icuin v c l u l c q i i o -
dam ubere propinavi l , divitiartimqiic cogitaiionum 
eognitiom»m lanqiiani solidum cibum ileinde propo-
su i t , qua vesci jtibeitttir, qui senstis ad d isc iv l io -
nom boni et mali consecuii snnt. Ipsa i l l um,u t i d i x i -
nnis, nis lar ttiatris edncavit e i aluit, reriimque d i -
vinarum mcdtlalioni invigi lare edoeuit. Ipsa ejds 
v i i am splondidam efl iciendo, pubbram reddidit 
ipsius aniinam et sursum evexi l . Ipsa i l lum Dei ami -
curo ei rennn prarseniiiim oonlempiorem f e r i i ; et, 
u l uno verbo absolvam, ipsa i l lum e nibi lo in hoc 
univursnm ve i i i e i i i cmexcepi t . e l n i r sns ipsa ex bisce 
locis migraitiem recepit , qnae ei iam se ejns for l i l t i -
dmis leslem fore exspeclat , r um omnibtis digna pro 
meri l is re l r ib i i l i i r i i s est Judex. 

Verum, dum in lios sermones prolabor , ei quoe 
prius diceiuia sunt re l iuquo , mei inel ipse obl i lus 
sum, nibi l minus i l l is passus, qui ante fundamenia 
tecUini doimis conslruere mol iunlur . Quapropter 
orai iouiscursuin in anleriora deinceps refero. I l a -
que cum parenles hujusce sacral issimi pueri i l lum 
puerhiae lempus pnetergtessum esse, sexque aimo-
rum aeiaiein altigisse, ac in discipliuis occtipari dt-* 

χρόνον , ήδη δέ κα\ όφείλοντα το ί ς μαθήμασ ι λοιπδν ^ bere v ideren t ; eum 4 1 0 a t * sacraruin L i i i e r a r u m 

ένασχολε ίσθαι , παραδιδόασιν αύτδν ε ί ς τήν τ ώ ν ιε 
ρ ώ ν Γ ρ α μ μ ά τ ω ν μάθησιν προπα ιδε ίας . Τούτου δέ τδ 
καθ* έκαστη ν α δ ι α λ ε ί π τ ω ς τοίς μ α θ ή μ α σ ι ν έ ν τ ρ υ -
φ ώ ν τ ο ς , ύπερηκόντ ισε π ά ν τ α ς , ού μόνον τ ώ ν μ α θ η ­
μ ά τ ω ν , άλλά κα \ π ά σ η ς u α ρ ε τ ή ς έ π ι μ ε λ ο ύ μ ε ν ο ς . 
Κ α \ γ ά ρ ού διέλείπεν α μ α τή ίερά αυτού μ η τ ρ \ ν υ -
χ τ ο π ο ρ ώ ν π ρ δ ς τ ά ς συνήθεις α γ ρ υ π ν ί α : γ ι νομένας 
τ α ί ς τ ώ ν άγίων^ μ ν ή μ α ι ς . Χάριν δέ τοιάνδε ε ίλήφε ι 
δ τ ί μ ι ο ς ούτος νεανίας , ώστε έν κ α ι ρ φ τ ώ ν κ α θ ­
ι σ μ ά τ ω ν τ ή ς αναγνώσεως τελούμενης , π ρ δ τ ή ς Ιεράς 
κ ι γκλ ίδος Ιστάμενο : , κα \ τ ψ αναγνώστη π ρ ο σ ε χ ώ ν , 
έκ μόνης άνακροάσεως μανθάνειν αύτδν τδ άναγ ινω-
σκόμενον, κα \ έ π \ στόματος φέρε ιν , ε ίτε μ α ρ τ ύ ρ ι ο ν , 
ε ί τε βίον, ε ίτε και Πατρός τ ίνος διδασκαλίαν, μ ά ­
λιστα δέ- τού μελισταγούς Χρυσοστόμου Πατρός . 
Λυτού γ ά ρ έλεγεν πλε ιοτέρως έπ ιποθε ίν τ ά ς θε ίας 
δ ιδασκαλ ίας . Κα\ ούτως δ κατά άλήθειαν έκ βρέ­
φους ίερδς, κ α \ τ ο ύ πανευφήμου Τιμοθέου σύσκηνος , 
τ ψ κοινώ δ:δασκάλψ έξακολουθών και νήφων έν π ά σ ι , 
Τών τε Ιπισθεν έπιΧανθανόμενος, καϊ τών έμπρο­
σθεν όσημέραι επεκτεινόμενος, ού δ ι έλ ϊ ίπεν , δα-
β ι τ ι κ ώ ς ε ίπε ί ν , μελετών νύκτωρ τε καϊ μεθ' ήμέ* 
ραν εν τφ νόμφ Κυρίου, ώσεϊ ξύ.ΐον πεφυτευμέ-
γον πα^ά τάς διεξόδους τών υδάτων. Ί ^ δ ι ι γ ά ρ 

pra ludia ediscenda magistris i radunt . llte vero 
cum assidue si iul i is lanquam del ic i is delectaretur, 
omnes louge supe rav i l , non tantum doclriua?, sed 
ctiam onini v i r i u i i nperain navando. Nt»c enint dc -
s l i l i l cxim sacra sua matre ad vigilias i n sanclonim 
menioriis celcbrari solilas nociu proficisci . Ejus-
modi \ero gratiam ac< eperat bonorandu^ i l l e a Ό -
lesccns, ut leinporc lectionis, quo sedere nios e s l , 
ipseslans anle saeros cancfl los, l e r t o m i H p t e atten-
dens,ex sola auditione idipsum qnod legol»ainr dis-
ce rc l , ac in ore versaret, sive i u a r l y r i u i u , sive v i -
tam, sive alicujus Pa l r i s serinonem, praesertim ine l l i -
flui Pa i r i s Ci i rysostoiui . Siquideii i a icbal se btijus 
serniones vebcmeiii i i is expetere. S icve re ab inlanie 

D saccr e l coiebcrrimi Timolbe i coniubernal is , c o m -
niunem magistrutn sequuns, seque iu onmibus ca.ae 
gereiis, quce reiro tunt oblmscens, el ad ea qu(V $unl 
priora exUndent i k seipsum, non «essaba t , 111 cmu 
Davide loqnar, medilari die ac nocte in lege Dotniui, 
lanquam lignnm quod planlaium etl secus derur.ns 
aquarum , e . Noverat en i '» se non mnitoposl pntprio 
letupore centesiiittim 4 1 1 suoruui laborutn h u -
c lmn dainruni u . Iia bonoraiidus Slcph tnus, sum-
inain pielaiem eruditus, comphires coaevorujn tiuii 

t k Plii ip. ιιι, 13. , Λ P>a!. ι , 2. ό. , 6 Maiib. xi:i, 8. 

V A i U . E I . E C T 1 0 N E S . 

• T r e s Colb . Jiic ila Ιι »Ικν»1: ού μόνν; τά μαθήματα, άλλά και πάση; , eic. 
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l)ei a inorc, tum disccndi s tudio, brevi tempore Α οτι ού μ ε τ ' ού πολύ έν κ α ι ρ φ ίδίω δώσει τ ο ύ ; κ α ρ -
it.iilitim superavil . Siquidem supra aclatemeral i l l ius 
a rdor ; u l eliatn in admiral ionem rapti parentes d i -
t-erenl eum vere filium oralionis esse. In Itts ergo 
sa< cr adolesccns erndiebalur, c i optiina pur iss ima-
ipie 'msiiiniione informabatur, quam, u t a i t acui is-
siiua e l valdc ibeologica mcns [Gregorius Nazianze-
IIIIS], diurnam divinus David p rxc la re vocal et no-
iHnrnx advet-sam. Dum auiem sacras Scripturas 
ediscebai, d ivinorum virorum qui in eis exl i ibeuiur , 
ammlaior esse cupiebat, quos quidem i in i iando, va -
i iorum cibormn nc niemiueral quidem, ncque vanam 
j»!oriam cxpctebai , neque unquam a divina laude 
os vacuum babebat. 

πους τών πόνων αυτού ε ίς εκατόν. Ο ύ τ ω ; ό τ ίμ ιος 
Στέφανος παιδευθε ις τήν άκροτάτην εύσέβε ιαν , π ο λ · 
λούς δμηλ ίκων ύπερηκόντ ισεν έν δλ ί γω χρόνω τ ή τής 
ψυχής φιλοθεΐα κα\ φ ιλομαθ ία . Τ Η ν γ ά ρ αυτού υπέρ 
τήν ήλικίαν τδ πρόθυμου , ώσ τε θ α υ μ ά ζ ε σ θ α ι αύτδν 
π α ρ α τών τεκόντων κα\ λ έ γ ε ι ν , δ τ ι π ε ρ ά λ η θ ώ ; 
ευχής υιός έστιν ούτος. Έ ν τούτοις ούν δ Ιερδς 
νεανίας παιδεύεται κα\ δ ιαπλάττετα ι π λ ά σ ι ν τ!]ν 
άρίστην κα \ καθαρωτάτην , ή ν π ε ρ , ώ ς φησ ιν δ δια-
πρύσιος καί Οεολογικώτατος νούς , ή μ ε ρ ι ν ή ν δ θειος 
Δαβίδ καλώς ονομάζει κα \ τής νυκτερ ινής άντ ιθε -
τον . Έ κ μ α ν θ ά ν ω ν δέ τ ά ς θείας Γ ρ α φ ά ς έπεπόθει 
ζ η λ ω τ ή ς γενέσθαι τ ώ ν θείων εκείνων ανδρών τών 

παρ* αύταις έμφερομένων · κα\ τούτους μ ιμούμενος , ούδ' δλως έποιε ίτο πο ικ ίλης τροφής μ ν ή μ η ν , ούτε 
κενής δόξης έφίετο, ούτε τδ στόμα αυτού ά π δ δοξολογίας ή ρ γ ε ι π ο τ έ . 

Eodem vero lempore, quo sludiis operam daba l , Β Έ ν δέ τοις χρδνοις τ ή ς αυτού μ α θ ή σ ε ω ς , Αέων δ 

Li*o e Syr ia oriuiulus, novns D o e g I T e l Idumaeus, ex 
pariibus Orienl is , rebelli e l lyrannico facinore in 
Tbeodosium iiiiperaiorenrinstirrexit . Qui Tbcodosius 
reni indignam esse ratus Cbris l ianos cum Cbr i s t i a -
nis bello congredi , tranquillisshmim viiae genusaip-
plexaius, cupidhaie et diguiiaie fni i inspiuni per-
mzsil. Mox ergo tyraniius 4 1 2 i n pa la t inm, cauis 
in sancla, sus in margariias properavi i . Verum 
vulpis pcliera induens, stseque subdole i n i l i o g e -
rcns, ob rcvereii i iaiu crga magnum pntsulem Ger-
maiiuii), se pielai is cultorein fore proiuis i i . Pos l 
decimum vero sui imperi i atinum, novus ille B a l -
lassar i e , Manicbseain bacrcsim, e i Apblbar todoci-
larum, u l i ia loquar, forte baud dissimilem in E c -

Συρογενής , δ νέος Δοήκ κα\ ΊδουμαΙος , έ κ τών τής 
Έ ώ α ς μ ε ρ ώ ν , συσκευή ανταρτ ική κατεπαν ίστατα ι 
θεοοοσίω τ ώ βασιλεί. "Οστις Θεοδόσιος Χριστιανούς 
πρδς Χριστιανούς ούκ άξιον είναι κρ ίνας ττολεμείν, 
ήσυχαστ ικωτάτην δ ία ιταν άναλαβών, τ ή ς ε π ι θ υ μ ί α ; 
κα\ τ ή ; αξίας άπολαύειν τδν άσεβη π ε π ο ί η κ ε . Κα\ 
ευθέως δ τύραννος είς τά βασίλεια, κα \ ό κύων είς 
τ ά ά γ ι α , κα\ δ χοίρος έ π \ τούς μ α ρ γ α ρ ί τ α ς . "Αλώ­
πεκος δέ χ ρ ώ μ α άναλαβών, και ύπούλως π ω ς τά 
π ρ ώ τ α διεξελΟών διά τήν πρδς τδν μ έ γ α ν πρόεδρον 
Γερμανδν αίοα» εύσε^είν συνετάσσετο. Μ ε τ ά δέ δέ-
κατον χρόνον τής αυτού κ α τ ά ρ ξ ε ω ς , δ νέος ούτος 
Βαλτάσαρ αίρεσιν έ μ π ν ε ί τ ή Ε κ κ λ η σ ί α Μανιχα ικήν , 

άχα , ί / ε ί π ω τ ι , 4 κα \ τών 'ΑφΟαρτοδοκητών έφ-
ciesiain spiravit. Itaque subjecla sibi plebc convo- ^ άμιλλον. Κα\ τδν ύ π ' αυτού λαδν έκκλησ ιάσας , μέσον 

π ά ν τ ω ν λεοντοειδώς βρύξας δ ανήμερος θήρ κα\ 
λεοντώνυμος, έκ τής δργίλου αυτού κ α ρ δ ί α ς ώς έξ 
δρους Αίτναίου π ύ ρ κα ί Οέαφον Τ ήρεύξατο τήν 
έλεεινήν έκείνην φωνήν , κα \ ε ί πεν · ι Είδωλικής 
τεχνουργ ίας ύ π α ρ χ ο ύ σ η ; τ ή ; τών εικόνων άνατυπώ-
σεως, ού δεί τ α ύ τ α ς προσκυνείν . > Τού φιλοχρίστου 
κα\ ορθοδόξου λαού θορυβηθέντος Χ ά μ α τ ή φωνή 
κα\ στενάςαντος , δ άλιτήριος παρευθύ τδ έξης έσιώ-
π η σ ε , κα\ πρδς έτερογνωμίαν τδν λόγον μετήγαγεν . 
"Οντως, Τύρος άνεωγμένος ό Λάρνγξ α υ τ ο ύ , χα\ 
τοίχος κεκονισμένος ή τούτου καρδία. 

Γνουςδέ τούτο δ τ ή ; ευσέβειας κ ή ρ υ ξ Γερμανός, 
κα\ άντ ιστας τή ανταρτ ική τού τυράννου γνώμη, 

ca ia , coram omnibus leouinnm rugicns inhumana 
haec bellua, e l Loonis noinine ins ignis , ex iracuudo 
cordc, ve lu lex / E l a a monie ignem e l sulpbur, m i -
serandam il lamvocem eructavitct pro iu l i t : iQuando-
quidein imagiitum fabricaiio ars est idolica, illas 
adorare i»on oportel . > Venun cum bnjusmodi voce 
plebs rcligiosa e l ortbodoxa conlurbala iugemcrcl , 
perdiuis ille tuox quod sequcbaiur r e i i cu i l , et ser-
inonem in alienaiu sfiHeniiam detorsit. Vere $e\wl-
crum patens guiiur 1 9 cjus, e l paries dealbalus cor 
i i l ius . 1 

Cuiu aulcm id rcsciissel pielatis prjpco Ger ina-
I H I S , s se rebelli ly rauni menti opponens, ba?c ei 
niandat : ι lmperator, Cl i r i s lo Domino e l Salvatore ry δηλοί πρδς α ύ τ δ ν ι Βασ ιλεύ , τού Δεσπότου Χρι-
isostro Deo ex purissimo sancla? Buiparae sanguiiie 
came f . i c io , e l perfecie 4 1 3 S l n " , i , , 0 , ) i s e l c i r ' 
cumscripio viso, universus idolortim cultns e me-
i! iu sublalus es l , omniaqiie idolorum simulacra igui 
vl lencbris inandala sun l . Α quo vcro nobfccum 
ipse versalus es t , ejusque aposioli sua docir ina 
niiindo sabilem pepererunt, ad bodicrnum diem, 
anni sunl sepiingemi ireccwu sex : quotqiiotque i n -

στού κα\ Σ ω τ ή ρ ο ; η μ ώ ν θεού σαρκωθέντο ; έκ τών 
άχραντων α ίμάτων τής αγίας Θεοτόκου, κ α \ τελείου 
αυτού κ α θ , Ν ή μ ά ς όφθέντο ; κα\ π ε ρ ι γ ρ α π τ ο ύ , πασα 
ε ίδωλική λατρεία εκποδών γέγονε , κ α \ π ά ν άγαλμα 
είδωλικδν τ ώ π υ ρ \ κα\ τ ώ σκότει π α ρ ε π έ μ φ θ η . 'ΑτΛ 
δέ τής αυτού πρδς η μ ά ς συναναστροφής , κα\ τ ή ; 
τών αποστόλων αυτού κοσμοσώστου διδασκαλίας εω; 
τ ή ς νυν\ , Ι τ η επτακόσια τρ ιάκοντα *ξ J · κα \ οί άνα 

»Τ I Beg . χ χ ι , 7 . t f Dan. ν , * seq. 19 Psa i . ν , I I . 

V A R L E L E C T I O N R S . 

T Biio babcnt τεαφον, umis τέφρον. x a i . Ορυλληθέν:ο; . 7 Uims έξ non babct. 
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μ έ σ ο ν έν τούτοις τοις χρόνοις περ ιελθόντες δίκαιοι Α Ira i l lud lemporis spatium exs l i te re jus l i Palres, η -

bi i la lede sanclis e i venerandis itnagiiiibiis excogi-Π α τ έ ρ - ς π ε ρ \ τών Αγίων κα \ σ ε π τ ώ ν είκόνων το ιού­
τ ο ν τ ι ούκ ένενδησαν. Έ ξ α ρ χ ή θ ε ν γ ά ρ μ ε τ ά τ ή ν τού 
Χ ρ ι σ τ ο ύ ε ί ς ουρανούς άνάληψιν , ή ε ίκονική δρασις 
ά ν ε τ υ π ώ θ η . Παρά τε γ ά ρ τ ή ς α ίμό^όου ε ίς τήν έπ* 
α ύ τ ^ θαυματοπο ι ίαν γεγονυ ίαν ή τού Σο>τήρος 
ε ί κ ώ ν έστηλογραφήθη . Μ ε θ ' ή ς κα\ άχε ιροπο ίητος ή 
εν Έ ο έ σ η τ ή πόλει · α ύ τ ί κ α κα\ ή π α ρ ά τ ψ Λουκά 
τ ώ ευαγγελ ιστή ίστορηθείσα ά π δ Ι εροσολύμων πρδς 
θ ε ό φ ι λ ο ν τ ή ς πανάγνου κα\ Θεοτόκου ε ίκών . Ά λ λ ά 
κ α ί α ϊ άγ ια ι 2ξ ο ίκουρ^νικα\ σύνοδοι τ α ύ τ α ς εύρού-
σ χ ι , προσκυνείσθαι δ ιετάξαντο κα\ ούκ ά π ο σ τ ρ έ φ ε -
σ θ α ι . ' Ε σ η δέ γ ι νώσκων , βασιλεύ, δτι εί τούτο κ ρ α -
τ ή σ ε ι α ς , υ π έ ρ τών ά γ ι ω ν κα ί σεπτών εικόνων ετοί ­
μ ω ν άποθανούμαι . Ή γάρ τού Χριστού ε ίκών τδ 

lavere. Siquidem ab in i l io posl C h r i s l i in coelos as-
sumptionem imagines expressse sunt. Nani Salvaio-
ris efligiem i n memoriam miracul i in se palrati 
cippo insculpi curavit bap<w>rrboissa, cni i l la nullo 
arl iGcio bumano facla adjungenda est, quai in urbe 
Edessa conservatur, ut et i l la cas l i ss imx Deiparae 
imago, quam a Luca evangelista depiclaid, Jeroso-
lymis ad Theophilum missam fuisse metnoria* pro-
di inm est. P r x i c r e a sanciae sex occumenicx* synodi , 
quae illas repereruut, easdem adorandas, non abbor-
rendas sancivere. Cauert im, pro cerio babeas, iro-
perator, si bac in re vi m i volueris , nic pro sanciis 
et vencrandis imaginibus l ibcnl iss ime mori iurutn. 

α υ τ ο ύ φέρει άγιον δνομα, καθ ' δ έν σαρκι ώφΟη καί Β Namque C l i r i s l i imago sancl i im ejus nomcn praeferl, 
τοΤς άνΟρώποις συνανεστράφη. Δίκαιον δέ κα\ άγιόν 
έ σ τ ι ν υπέρ τού ονόματος αυτού π ά ν τ ω ς άποθανε ίν . 
Ό γ ά ρ τήν είκόνα αυτού ά τ ι μ ά ζ ω ν , ε ίς τδν έν αυτή 
έ γ χ α ρ α τ τ ό μ ε ν ο ν α ν α π έ μ π ε ι τήν ύβρ ιν . > Τ α ύ τ α 
ά κ ο υ σ α ς , δ παράνομος βασιλεύς, καΛ βρύξχς ώς λέων 
φ ε ρ ω ν ύ μ ω ς , ξ ιφήρε ι ς σ α τ ρ ά π α ς άποστε ίλας έν τ ψ 
π α τ ρ ι α ρ χ ι κ ψ οίκω, π υ γ μ α ί ς κα\ όνειδισμοϊς κ α τ -
ε ν έ γ κ α ι τδν άγιον τών έκείσε προσέταξεν . Ούτινος 
κατελθόντος , κα\ τού μονήρους βίου συμμέτοχου γ ε ­
γονότος , ή ν ίδείν τήν πόλιν ά π α σ α ν θρήνον κα\ κ ω -
κ υ τ δ ν ούκ ολίγον έ κ π έ μ π ο υ σ α ν , τήν τού Πατρδς ζ η -
μ ι ω θ ε ί σ α ν μελ ισταγή διδασκαλίαν · ώ ς είναι τήν 
ή μ ί ρ α υ έκείνην, ούχ ήμέραν , άλλά σκότος, κα ί θ ρ ή ­
νον κ α \ ούα\ έ π \ ούαΐ, ώ ς φησιν δ π ρ ο φ ή τ η ς . 

qua ienus in carne v isuses l e l inier bomines versa-
tus cst. Mor i 4 1 4 a u l e m proejus nominc, prorsus 
res est jusla c i sancla . Qni conl ra ejus imaginem 
ignominia aflicit, in i l lum , quem exbibei , i i i jur iam 
rtrjicit. » His audi l is , improbus inapcralor, more leo-
nis, cujtis nomeii ferebai, freiufans, satrapas en-
sibusannatos in pai r iarcbicam domum m i s i t , q u i -
bus prrecepit u l cum pugnis c l convici is sanctum 
\ i r u m inde deturbarenl. E o anlem ejoclo et mo-
nas t icx v i t x parlicipe f a c l o , videre erat univcrsam 
c iv i i a l em, melliflua Pa l r i s doci r ina orbatam, fleium 
et gemUum non parvum edc re ; i u ut dies i l l a , non 
dies, sed tenebrse ei fleius super i l e lum, c i vae super 
V33 esset, u l loquitur propbela. 

Έ ν δέ τ α ί ς δυσείμοσι ταύτα ις ή μ έ ρ α ι ς , δ άσεβης C Hsdem miseris diebus impius Anasiasius impicta-
Ά ν α σ τ ά σ ι ο ς ασεβείας χ ε ιρ \ τήν άρχιερωσύνην ε π ι λ α μ ­
β ά ν ε τ α ι στρατ ιωτ ικώς , κα \ ού ψ ή φ ψ θεού ευσέβειας* 
ό σ τ ι ς τ ά τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς π ά ν τ α τοίς βασιλείοις π α ρ -
έδωκεν *. Έ ν τούτοις ούν εξουσιαστικούς δ ρ α ξ ά μ ε -
νος δ τύραννος τ ή ς α ίρέσεως , π ε ι ρ ά τ α ι παρευθύ τήν 
ά γ ί α ν κα\ Δεσποτ ικήν είκόνα Χριστού τού θεού 
ή μ φ ν , τήν ίδρυμένην ύπερΟεν τών βασιλικών πυλών , 
έν ο ισπερ διά τδν χ α ρ α κ τ ή ρ α ή αγία Χαλκή λέγετα ι , 
κ α τ ε ν έ γ κ α ι κα\ π υ ρ \ παραδούναι , δ κα\ πεπο ίηκεν . 
Έ ν δέ τ ή αυτής καθαιρέσει ζήλω θείψ ^ωσθείσαι 
τ ί μ ι α ι γυνα ίκες , κα\ ^ ω μ α λ έ ω ς ε ίσπηοήσασαι κα\ τ ή ς 
κ λ ί μ α κ ο ς δραξάμενα ι , κα\ τδν καθα ιρέτην σπαθάριον 
χ α μ ά ζ ε προσρίψασαι , κα \ τούτον δ ιασύρασαι , τ ψ 
6 α ν ά τ ψ π α ρ έ π ε μ ψ α ν · κα\ ευθέως ε ίσδραμούσαι κα - ^ 
ταλαμβάνουσιν τδν πατρ ιαρχ ικδν οίκον, λιθοβολούσαι 
τδν δυσσεβή Ά ν α σ τ ά σ ι ο ν , κ α \ λ έ γ ο υ σ α ι , ι Μ ι α ρ ω τ ά τ η 
κεφαλή, και τής αληθείας εχθρέ, τούτου γε 'ένεκα τ ή ς 
Ιερωσύνης έδράξω, π ρ δ ς καταστροφήν τών άγίυ>ν 
κα\ Ιερών α ν α θ η μ ά τ ω ν ; · Ταύτην ούν τήν ή τ τ α ν μ ή 
φ^ρων δ ( αν ίερος , φ υ γ ή έχρήσατο ά π δ προσώπου 
τών ευσεβών γ υ ν α ι κ ώ ν και τ ώ τ υ ρ ά ν ν ψ π ρ ο σ φ υ γ ώ ν , 
πέπε ικεν αύτδν , τού διά ξίφους θανατωθήναι τ ά ς 
αγίας γυνα ίκας έκε ίνας . "Ο δή κα\ γέγονεν, και ύ π ε ρ 

l is manu ponl i i ica ium occupavi i , v i m i i i l u m , non 
stiffragio divttise p ie la t is ; qui quidem oniuia ad E c -
clesiam perl inenlia imperalori is aidibus i radidi t . 
T u m lyrannus libera poleslale prodendu? haeresis 
acccpla , i l l i co sanclam ei Dominicam C b r i s l i Dei 
nostri imaginem, q u x supra imperaioria nlr ia co l -
locaia, ob effigiem sancla vEnea d iceba lur , dejiccre 
e l igni iradere lenlavit , quod quidem peregii . L : i e -
r i m ve rodum lollebalur , .divino zelo roborabL'415 
bonorabiles muliercs, for l i ier i r r u e n i i i i , arreplaqiiu 
scala, spat l iar ium, qui imaginem amoveba l , in ler-
ram projecerunt, distraclumque morti dederunt. 
Pos i bsec ad pa i r ia rcbicam donium s ia i im prope-
rantes, impium Anaslas ium lapidibus petunt, a ien-
tes : c Impurissiniuni captit, e t vc r i l a i i s bostis, er-
Rone idcirco sacerdoiium invasis l i , u l sancta e l sa-
cra ^naibemala sive donaria everlerenlur? ι Hanc 
de se v ic lor iam non ferens profamis, a conspeclu 
piarum mulierum auftigit, e l ad lyrannum confu-
giens, ei aucior fuit, u l sanclas illas nuilieres ferro 
in ie r imere i . Quod quideni faciumest, ilheque pro 
Cbr i s t i imaginc in i lo ccr taminc, victoria? praiinium 
ab ipso Cbristo rccepcrunl , cuin omnibus sanclis 
v id r ic ibus in reguo cteloruin laetanies. τής τού Χριστού είκόνος έναθλήσασαι , τδ βραβείο ν 

π α ρ ά Χριστού έκομίσαντο, έν τή βασιλεία τών ουρανών συνευφραινόμεναι μετά πασών 

φόρων. 

1 al. πρ· iocj/iv. 
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l laque noclurna i l la caligine i l iu lunc obsessa Α Τ α ύ τ η ν ουν έ π \ π ο λύ έ χ ουσα τ ή ν σκοτόμα ιναν 

mansit Conslani inopol is , ha?rcsim seclando. Q u o l - κ α τ α εκε ί νο κ α ι ρ ο ύ ή Κ ω ν σ τ α ν τ ι ν ο ύ π ο λ ι ς δ ι ί με ι νεν 

qnol vero i b i d e m pi i e l or i l iodoxi supereraut, non α ί ρ ε τ ί ζ ο υ σ α · . ' Α Ο υ μ ο ύ ν τ ω ν δε ού μ ι κ ρ ώ ς τών sv 

mediocri t r i s l i i i a afliciebatiltir, e quibiis non paiici α υ τ ή εύσεβώς κ α \ όρθοδδξως ο ί κ ο ύ ν τ ω ν , άπάρσντες 

p a l r i a re l ic ia i n pagos oribodoxos l r a t i«mig ra rnn t . ούκ ολ ί γο ι τ ή ; έ ν ε γ κ α μ έ ν τ ς , έ π \ τ α ς ορθοδόξου; 

Paronlos qno ( | i ie l i e a l i S l i»pbani 4 1 6 , Π ' , n S ^ ' Λ ' κ ω μ ο π ό λ ε ι ς μ ε τ ώ κ η σ α ν . Έ ν τ ο ύ τ ο ι ; ούν τ ο ί ; λυπη-

«nilaies inridenle* p ropr ia? s a l u l i p r o v i d e b a n t . Eos ροΐς π ε ρ ι π ε σ ό ν τ ε ; κ α \ o l τού μ α κ α ρ ί ο υ Στεφάνου 

tamen refinebal f i l i i promissio, quani iinplere. i u γ ο ν ε ί ; , τ ή ν ι δ ί αν σ ω τ η ρ ί α ν π ε ρ ι ε σ κ ό π ο υ ν . "Α/Α' 

anitno h a b c b a i i l . Veru in ci im considcrassent i l l w n έ κ ρ χ τ ν ύ ν τ ο , τήν έ γ γ ύ η ν π λ η ρ ώ σ χ ι βουλόμενο ι το ί 

in B y z a u l i i monasteriis ob invalescenies lyranni Ιδίου π α ι δ ό ; . Κα ί δή ά ν α λ ο γ ι σ ά μ ε ν ο ι δ τ ι ο ι ί ; τί 

iurbas commorari non possc; d ivini lus i n c i l a l i e l ab έστ ι ν έν τ ο ί ; τού Β υ ζ α ν τ ί ο υ μ ο ν α σ τ η ρ ί ο ι ; αδτδν 

angelo duc i i , ιιι o l im a conspedu Ifcro.lis iitfanlium έ γ χ ρ ο ν ί ζ ε ι ν δ ι α τήν ε π ι κ ρ α τ ο ύ σ α ν τ α ρ α χ ή ν τού τυράν-

hoinicida» in /Egyptum cuin 0>*ipara i u g i l Dei pator νου , θεόΟεν κ ι ν ο ύ μ ε ν ο ι , κ α ι ύ π ' α γ γ έ λ ο υ οδηγο ί υ£-

J o s epb : sic i l l i una cimi religioso ptu*ro Stcpbano, ν ο ι , κ α θ ά π ε ρ ποτέ δ Ο ε ο π ά τ ω ρ Ι ω σ ή φ σύν τή Θεο-

nalal i solo excedeiil*»*, ad n a v a l e Cbalcedonis na- τόκο ι έν τ ή κ α τ ' Α ί γ υ π τ ο ν φυγή ά π δ π ρ ο σ ώ π ο υ το·3 

vigarunt, indoque v i a i n , q u x in uiontcm sancli c l Β βρεφοκτόνου Ή ρ ώ δ ο υ · ο ύ τω κ α ι ού το ι ά μ α τώ θεό-

deiferi Pal r is u o s t r i A u x c n l i i d u c i t , lenucri int . φρον ι π α : δ ι Σ τ ε φ ά ν ω τ ή ς έ ν ε γ κ α μ έ ν η ς ά π ά ρ α ν - ε : , 

llltni) eniin niontein quondam incoluerat niagnus c l κ α ι π ρ δ ς τδν ν α ύ σ τ α θ μ ο ν Χ α λ κ η δ ό ν ο ς έκπλεύσαν-

signifer P a U T nosier A u x o n l i u s , indeque radios τ ε ς , ε ί χ ον το τ ή ς δδοΰ τ ή ς έ π \ τδ δρος φερούσης τοϋ 

« u o r u m miraculori i in per oniversum orbem c m i s e - δσίου κ α \ θεοφόρου Π α τ ρ δ ς η μ ώ ν Α υ ξ ε ν τ ί ο υ . Έν 

r a l , qni eliam pli trimis praidare c i for l i ier in i m - γ ά ρ τού τω τ ώ δ ρ ε ι π ρ ο κ α τ ο ι κ ή σ α ς ό μ έ γ α ; κα ι 

pios Dioscoruin et Euiy< bem in quarla oecumeiiica σημε ι οφόρος Π α τ ή ρ η μ ώ ν Α υ ξ έ ν τ ι ο ς , τ ά ς ακτ ί να ; 

tynodo Cbalcedone congregaia geslis f i d em i l l u - ε ξ έ π ε μ ψ ε τ ώ ν αυτού θ α υ μ ά τ ω ν έν δλ :> τ ώ κό ι μω , 

Rlravit. ν κ α \ τ ή ν π ί σ τ ι ν έ τ ρ ά ν ω σ ε , π λ ε ί σ τ α άνδρ ισάμενο ; 

κ α τ ά τών δυσσεβών Δ ιοσκόρου κ α ί Ε υ τ υ χ ο ύ ς , έν τ ή κ α τ ά Χ α λ κ η δ ό ν α συνελθούση α γ ί α ο ι κ ο υ μ ε ν ι κ ή τετάρ­

τ η συνόδω. 

Ρ ο π ο mons i l l e eitus est ad r w v i g a b i l e m N i c o - Έ σ τ ι δέ τοϋτο τδ δρος πρδ ς τδν ε ί σ π λ ε ό μ - ο ν 

itiudia» sintiin, e regione Bitbynarum parl imn pro- τ ή ς Ν ι κ ο μ ή δ ε ι α ς κ ό λπον , τ ή ς τ ώ ν Β ι θ υ ν ώ ν μερών 

viuciae. E s l autem a m c E n i s s l m u s bis qui s a l v i esse ε π α ρ χ ί α ς ά ν τ ι κ ρ υ ς b , κ α \ υ π ά ρ χ ε ι π ά ν υ τερπνότατον 

vo l iml , omncs vicinos monles a l l i l i id ine s u p e r a l , Q τ ο ι ς σ ώ ζ ε σθα ι β ου λόμ ε νο ι ; , ύψηλδν μ έ ν π α ρ ά π ά ν τ α ; 

frigMus e l sicciis es l , .417 e l t u l breviier dicam, τούς σ υ γ κ ε ι μ έ ν ο υ ς λόφους , ψυχρόν τ ε κ α \ ξηρδν, 

coelos a i t i n g i l . S i q u s eniin i lb im appel lavei i l , κ α \ , ί ν α συνελών ε ί π ο ι μ ι , τού ουρανού έφαπτόμε -

i n o n t e m Dei e l riionlem C b o r e b , monlem C i r m e l i , vov. Τ οΰ το γ ά ρ ε ί τ ι ς κ α λ έ σ ε ι ε ν δρος θ ε ο ύ κα \ δρος 

v e l SLn r cum m o n l e m , moiilei i i T b a b O r a u l L i b a - Χ ω ρ ή β , δρος Κ α ρ μ ή λ ι ο ν , ή Σ ί ν α ι ο ν δρος, είτε 

num, vel s a n c t a m c i v i l a l em, u lpo ie in mont«; civimn Θ α β ώ ρ ι ο ν , εΓτε Λ ί β α ν ο ν , ή πόλ ι ν ά γ ί α ν , ώς έν δρει 

Jerusalem ftilam , a decoro ΠΟΗ a b e r r a b i t . U b i eitim τών έν Ί ε ρ ο σ ο λ ύ μ ο ι ς κ ε ι μ έ ν η ν « , ο ύ χ αμαρτήσε ι 

locus s a l u l i s mores ad salulem couseqiioiidatn a l - τού π ρ έ π ο ν τ ο ς . " Ο π ο υ γ ά ρ τόπο ς σ ω τ η ρ ί α ς τδν 

i rabit , i l l i c c e r i e vcra c s t Jerusalem. Ilaque s a n - τρόπον d ά νθέλκων ε ι ς τδ σ ώ ζ ε σ θ α ι , ε κ ε ί αληθώς 

Clum istuin monlem (cui quidcin a sauclo Auxenl io ή δν τως Ι ε ρ ο υ σ α λ ή μ . Έ ν τούτω ούν λοιπόν 

nomeu iinposiuim fui l ad praeseus e l pcrpeluum άγιο^ δρε : , έν ψ π ε ρ ή π ρ ο σ η γ ο ρ ί α ά π ό τε τοΰ 

leinpus) Palres per siiccessioiicai occupavere, ubi α γ ί ο υ Α υ ξ ε ν τ ί ο υ έως τ ή ς νυν\ κ α \ ε ί ς τον αίώνα 

ίιι sancla spclunca inclusi , l r a n $ i n i g r a l i o i K * m iuor- έ μ π έ π η κ τ α ι , ο ί κ α τ ά δ ιαδοχήν Π α τ έ ρ ε ς τού τε δρονι; 

l i s paradisuin t iuveuere. Siqui<lein posl obi lum d i - κ ρ α τ ή σ α ν τ ε ς , κ α ι τ ώ ά γ ί ω σ π η λ α ί ω έ γκλ ε ι^θέν ι ε ; 

xini Pa l r i s n o s T i A c x e n l i i , Sergius e jns discipnlns μ ε τ ο ι κ ε σ ί α ν τού θανάτου τδν π α ρ ά δ ε ι σ ο ν εύρον. 

Ίιι eadem s p u l u n c a conitiioraius es i , cui tertius D Μ ε τ ά γ ά ρ τ ή ν ά π ο β ί ω σ ι ν τού θ ε σ π έ σ ι ο υ Πατρί·; 

successii sigmler virluiibus<iue oinui niodo sp lwi - η μ ώ ν Α υ ξ ε ν τ ί ο υ , Σ έ ρ γ ι ο ς δ τούτου μ α θ η τ ή ; τψ 

d i d u s Vtndeniianiis : q t i em quartus secuius o s l G r e - σ π η λ α ί ω κ α τ ώ κ η σ ε ν · κ α \ μ ε τ ά τούτον τρ ί το ; ο 

gorius lemperantia clarus et sacra cani i ic plonus, σημε ι οφόρος κ α \ π α ν τ \ τ ρ ό π ψ έν ά ρ ε τ α ί ς δ ι α λάμ -

quein quiulus excopit v e n e r a n d i H J o a n n e s , n(»vus ψα ς Β ε ν δ η μ ι α ν ό ς · ε ι θ ' ούτως τ έ τ α ρ τ ο ς Γ ρ η γ ό ρ ι ο ς ό 

Abraham, pe r sp i c i e i i l i a eque d o n i partirep-;. J luic ε γ κ ρ α τ ή ; κ α \ τ ή ς ι ε ρά ς πολ ι άδος ά ν ά π λ ε ω ; · κα ι 

^rgo sancio J o a n n i Gregorius Cl A m i a , pa r r t l i - μ ε τ ' αύτδν π έ μ π τ ο ς τ ί μ ι ο ς Ι ω ά ν ν η ς , δ νέος '^ΰρτϊμ, 

« ίυβ ι ι ι η , vcnerainhnn filium Slepbanuii i , l a n q n a m κ α ι τού δ ι ο ρ α τ ι κ ο ύ χ α ρ ί σ μ α τ ο ς μ ε τ ά σ χ ω ν . Προ; 

\ i r l i i m i i ) l i inc lemporis adducrnle^, e m n s u s c i p i , τούτον ούν τδν δσιον Ί ω ά ν ν η ν τδ κατ* εκ ε ί νο καιρόν 

sancloque 4 1 8 e l a »ge l i c o babilu dignori s n p p l i - Γ ρ η γ ό ρ ι ο ς κ α ι " Α ν ν α ή Οεόφρων δ ν ά ς τ'.ν τίυιον 

<*es po sU i l abau t , i l lum aientes o r a l i o n i s l i l ium e s se , υ ίδν Σ τ έφανον , ώ ς θ ύ μ α , π ρ ο σ α γ α γ ό ν τ ε ; , δεή«:ς 

Η aule orlutn ab U te ro , inslituto iiionaslico devo- προσφέρουσ ι ν , δ ε χ θ ή ν α ι αύτδν έ ς α ι τ ο ύ μ ε ν ο ι , κα \ w 

|nm Tuissc. Honoralus atiieui i l le senex, p f r s p i - α γ ί ο υ κ α \ ά γ γ ε ) ι κ ο ύ σ χ ή μ α τ ο ; ά ξ ι ω Ο ή ν α ι , εύ/ήί 

» a l . έ ο ε θ ' ζ ο υσα . h α ν τ ί κ ρ υ ; ί ι ι ι ι ι ι ο decst. c a l . κ ι ι μ έ ν ο ι ν . J U u u s τόπον l . a b c L 
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υ16ν αύτδν είναι λέγοντες , κα\ πρ^.ν γενέτεο>ς ά π ' Α cieniiae dono , υ ι diclum es t , 'p lenus , ut oplimos 
ε μ β ρ ύ ω ν άποταχθήνα ι αύτδν τώ μοναδικώ β α θ μ ώ * ό 
δ έ τ ί μ ι ο ς εκείνος γ έ ρ ω ν τού διορατικού χ α ρ ί σ μ α τ ο ς , 
ώ ς προλέλεκτα ι , άνάπλεως υ π ά ρ χ ω ν , κα\ τδ ε ύ -
η θ έ σ τ α τ ο ν β τού νεανίου κ α τ α μ α ϋ ώ ν , τδ τε βάδισμα 
xae* τδ ιλαρδν τού προσώπου , τού τε οφθαλμού τήν 
σ ύ ν ο φ ρ υ ν κατάστασιν · και ά π α ξ α π λ ώ ς πάσαν τήν 
έ ν ο ύ σ α ν αύτώ βείαν χ ά ρ ι ν , εΤπεν · ι Εύλογήσαι σε δ 
θ ε ό ς , τεκνον, κα \ πο ιήσαι σε σκεύος εκλογής . > 
Τ ο ί ς δέ γονεύσιν αυτού ήρεμα π ω ς !φη* ι "Οντως 
Ι π α ν α π ε π α υ τ α ι τδ ΙΙνεύμα τού-θεού έπ ί τδ μ ε ι ρ ά -
κ ι ο ν τούτο. > Κα\ συνήθους υπηρεσ ίας γεγονυ ίας , και 
τ ή ς άγρυπνου δοξολογίας τής έωΟεν έ π ι σ τ ά σ η ; , μ ε τ ά 
τ ή ν τού Κανόνος συνήθη συμπλήρωσιν , λαβών αύτδν 
6 Οεοφόρο; Π α τ ή ρ η μ ώ ν Ι ω ά ν ν η ς έμπροσθεν τού 

adolescenlis mores , ipsumqne inccssum^ vultus 
b i l a r i l a l e m , oculurum niodesiam cousi i tu l ionem, 
oinuem denique, quas i l l i inerat divina gral ia , 
peispexi i , a i l : Benedicat tibi Deus, fili, leque vas 
eleclbuiis facial. Parentilius vero leni vooe d i x i l : 
Vere Spi r i ius Dei in hoe adolcscenlc r equ icv iu 
Peraclo aulem cousuelo mii i is ler io e l vigi l iaruin 
laude sive oflicio iualulirio instante, posl solhiuti 
Canonia c o m p l e m e u l u i » , i l luni deifer Pa ier nosler 
Juanncs anie fcacram speluucaiu accepium, (ipse 
cui i i i inde non prodibai) plur ima his verbis doce-
bal : ι Bealus es, fili Siephane, quia bodieniam a l i e -
raiu piscinaiu, priiuajque propiignaculunt suscipis, 
novo ltiuitite priori addiio induius . Beaiws es, l i i i , 

α γ ί ο υ σπηλαίου, διά τδ άπρόιτον αύτδν είναι · καί Β quia bodicrna dic vocem C b i i s l i evangelice iinples, 
κ α τ η χ ή σ α ς αύτδν πλείστα έφη · c Μακάριος ε ί , τ έ ­
κνον Στέφανε , δτι τήν τήμερον τήν δευτεραν κολυμ-
β ή θ ρ α ν αναλαμβάνε ι ς , φωτ'ι φώς προσενο\.όμενο:, κα ί 
τ ή ν δευτεραν τ ή ς π ρ ώ τ η ς τδ φρούριον. Μακάριος 
ε ί , τέκνον , δτι τήν τού Χριστού φωνήν πληροίς σή­
μ ε ρ ο ν ε υ α γ γ ε λ ι κ ώ ς , κα\ καταλ ιμπάνε ι ς π α τ έ ρ α , κα \ 
μ η τ έ ρ α , και άδελφάς, κ α ι π ά ν τ α τά σήμερον δντα 
κ α ί αύριον ούκ δντα * και φέρεις τδν σταυρδν αυτού 
έ π ι ώ μ ω ν , ίνα κ ) η ρ ο ν ο μ ή σ η ; τήν τών ουρανών 
βασιλε ίαν . Μακάριος ε ί , τέκνον, δτι προφητικούς 
έ ξ ε λ έ ξ ω παραριπτείσΟαι έν τ ώ ο ίκφ τού θεού μάλλον 
ή οικείν έν σκηνώμασιν κα\ πόλει Χ ρ ι σ τ ι α ν ο κ α τ η γ ό -
ρα?ν α ιρετ ικών . Β λ έ π ε , τέκνον, τήν κλήσιν τής 

reliiiquisqtie pairein, e i maireai , et eorores, et tae-
lera o inuia , quae quideiu bodie 4 1 9 s u , u » cras 
vero jam non su i i i : luisque buiuens cjus cruceni 
g^stas, u l rcgui cteioruiti baeres e s e possis. Beaius 
es, Πΐί, quia propliei i i e elogisli abjeclus esse in 
donio Dei magis quain babilare in labernaciilis et 
c iv i ia ie ba»reiic<>riim Cl ins l i anos calunntianiium t 0 . 
V i d e , i i l i , monasiicap dignilatis appellaiioaem r 
Quoniam non est colluctatto adversus sanguinem et 
carnem, sed adversus principaius, advenut potetta-
les, advertus mundi rectores tenebrarumhnjns ̂ wculi, 
eonira SfMiualia nequitice, in ca>le»tibu$ u l ait 
vas eleciionis Paulus. Vide , f i l i , co i le addicis, ne 

μ ο ν α χ ι κ ή ς αξ ίας , "Οτι ούκ έστιν ή πάΛη πρός Q rursus majore. pareniuni desiderio quam Dei lenea-
αίμα καϊ σάρκα · άΛ Χά πρός τάς άργάς, πρός 

τάς εξουσίας, πρός τους κοσμοκράτορας του 

σκότους τού αΙώνος τούτου, πρός τά πνευματικά 

τής πονηρίας έν τοις έπονρανίοις, ώς φησι τδ 
σκεύος τής ε κ λ ο γ ή : Παύλος. Βλέπε , τεκνον, τ ίν ι 
συντάσση . μή πάλιν σχής γονέοίν πόΟον υπέρ θ ε ο ύ . 
Ό μέν γ ά ρ κα\ έπλασε καί έ σ ω ι ε ν οί δέ ούς ή γ ά π η -
σαν , απώλεσαν κα\ τ ή κολάσει παρέδωκαν , ώς φησιν 
δ τ ή ς φωτιζούσης κλίμακος ύποφήτη. : . Βλέπε , τ έ κ . ο ν , 
μή σ τ ρ α φ τ ς ε ίς τά ο π ί σ ω . Κα\ τούτο γ ά ρ γ έ γ ρ α -
π τ α ι · "Οτιπερ ονδε)ς έπι€αΛών τήν γείρα αυτού 

έπ' άροτρον,καϊ στ^αφε\ς είς τά οπίσω, εύθετος 

έστιν είς τήν βασι*1ε(αν των ουρανών, ι Ταύτα 

r is . Nain bic quideni et creai et servat : i l l i vero, 
quos aniant perdimt, c teuppl i r i i s dedunl, ut docel 
i l l i iminaniis scalai»* i i i u r p r e s . Vide , fili, ue rotror-
suiu convei tar is . Nam id quoque seripttnn est : 
Nemo mittens manum sunm ad arairum, et respi-
ciens rctro, a\)iii6 est regno catlorum · · . > Cuii i bisce 
c l pluribus aliis sennoinbns illt im ius i ruxsse t , pe-
tiiasi|iit: (oriiculas ex ejus nianibus accepissei, euin 
loiondil a'l:Uis annum deciiiiiiiu sexluui ageulem, 
angelicaqm: vesle induit. Oinnibus vcro coneuelo 
r i l u perari is , 4^0 sancli a(iolesc<*iiiis paren(es e 
monie disi esscre, Oeique laudes praidicando, se i » 
p ropr i a re i epe ie . 

ούν κατηχήσας α ύ τ ί ν και τά τούτων πλε ίονα, κα\ α ί τήσας κα \ λαβών π α ρ ά τών αυτού χε ιρών τδ-
ψαλίδιον, άπέκε ιρεν αύτδ* τ ώ ες κα\ δεκάτω χρόνω τ ή ς αυτού ηλ ικ ίας , κα\ ένδιδύσκει αύτον τδ ά γ γ ε λ ι · 
κδν σ χ ή μ α , και τ η ς επακόλουθου f συνηθείας δ ιαδραμούσης, οί τού οσίου γονείς τού δρους ά π ά ρ α ν τ ε ς 
τ ά οίκεία κατέλαβον, α ίνοϋνΐες κα\ δοξάζοντες τδν Θεόν. 

Ό δέ τ ίμ ιας Στέφανος άποδύεται π ρ δ ; τούς ά γ ώ - D Venerandus atilern Sl» pbanus sese ad cei'laminn>. 
ν α ς , έπ ιμελούμενος τών πρδς άρετήν εφοδίων. Κα ι acc iux i l , bis rcbns dando operaui, quae ad virlulcav 
έδίδου Θ ε φ έκαστου καιρού τδν πρόσφορον καρπόν . 
Έ ν δέ ύπονοίφ γ α σ τ ρ ι μ α ρ γ ί α ς δ καρπδς ήν αύτώ ή 
ε γ κ ρ ά τ ε ι α · καί λογ ισμών ε π ε ρ χ ο μ έ ν ο υ αύτώ ηδονής 
τίνος σ ω μ α τ ι κ ή ς , αύθ ις ή σωφροσύνη α ύ τ ώ άνεβλά-
στανεν . θ υ μ ο ύ δέ κα ί οργής τοσούτον έκράτησεν, 

d i i i u n i . Singults lemporibus congrueuiem f iudu i ih 
Deo oflerebal. S i ttiidein tu gulae cogilalione, fru-
Cltis 1IXί erat absiineuiia : cogiial ionibus vero cor-
poreae alicujus volupiaiis iu ipsuin iiu>urgcniibtis v 

ιιι co virissiui gerii i iuab.il coniineulia . lix* a u i e i * 

*· Psa l . L X X X I I I , 11. e l Epbes. v i , 12. " Joannos Cumarus . " L u c . ix , G2. 

Y A B I / E LECTIO .NES. 

• a l . εύφυέστατον, a l . εύσ-.αΟε; ήΟο;. f a l . επακολουθώ; a!. επακολουθούσας. 
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l . intum domiuab ilur, »1 cum Propliela de eo dici Α ω £ προφητικώς είπείν • 

Κ Τ Λ 

Κωφός ούκ άκονωτ, χαϊ 
pcseel : Surdus ηοη audiens, el mutus ηοη aperient 
o$ suum F ru i tu s vero quos ferebai , cliari las et 
palieutia eranl . S ic omnibus superior evasit , pban-
laslkosque togi ia l ionum fluctus adeo devicit, u l 
ejus ίιι omnibiis v i r iu lem deifer Joannes adiuiralus 
ilii dicerei ; F i l i , sunimam luam a cibis absi inen-
l iam rcmi l t c , ob bujusce inoalis r ig idiss imum f r i -
gus vtbemeutemque vci i torum flalum, ne forie 
iinpar s i sad obeuudum imnis ier ium. Scil icet sanclo 
necessaria niini&trabal, longoqtie intervallo dissi-
lam aquam afferebai. Quippc ad partem australem 
moitl is , ubi declivis e l planus es l , s i lum est sancli 
Pa l r i s noslri tOBmeteriunr; quod ip-e, dum 4 2 1 
iti vivis erat e i in monte degcbat, e x s l r u x i i , et 
inunasleriuiu sanclarum luulierum fecit, T r i c b i n a -
r i » nomiiie i l l i iudiio vel proplcr loci aspet i ia ie i i i 
t i adi lum difficilein, vel propler spinosa, dura e l 
asperrima indumettla. Quod quidem nionasleriiiiri 
in banc usque diem perseveral, e l sauciormn P a -
u u m prec ibus , vivendi insi i tuto claruin eflicitur. 
Il.iquc ex is lo, u l dictuiii est, difficili loco aquam 
omuiave neeessaria lempore aeslalis c l hiemis 
affercbal bealissimus Stcpbamis ; in quo quidem 
ageudo, uutiquain aniuio defecit , vel consue-
tiiiu suuiu canouem d e s e r u i l : sesi conlra quo l i -
die incipiendo alaccr e ra l , nullis affectuuin per lur-
baiionibus, vel dxinonuni ii i juriis obuoxius. Vesiigiis 
vero vencrandi sui magistri Joannis insisieus, sa lu-
taribus cjusdem praeceptis assiduam operant dabat. 

Cai tcruin , lanlae v i r lu l i s era l sapiens islc Joannes, C 
ut quadrtipcdes animauies bumana voce cx uoinine 
ipse voca ie i , i!la:qu<! res necessarias et responsa ei 
aflerrcnt. Nul l i vero incrcdibile videalur quod 
d k l u r u s sum, cnm ιιοιι ignorelis , fralres sancl i , si 
quis servavei i l i l l t id , ad imaginem et iimitiludi-
nem " , non solmn feroccs belluas bujusmodi bomini 

- subjiciendas fore, sed Ipsa eiiam elemeula; 4 2 2 
ciijus quidem rei lesles sunt, in igne ires pueri : iu 
aijua Moyses, Jesus, L l i a s e l Elisaiiis : in feiis , 
Dauiel e l Jouas. V e n i i n quid nuillos commemoro? 
S i m i l i itiodo el liic divinus Paler Joanncs calellum 
in mouie b a b c b a i ; aique si conligisset sanciiuti 
Sicpl iauui i i iu colle non adesse, sed in aliquo m i -
msier io versari , iuterimqne aliqui viciuorum mou-

άΧαΧος ούκ άνοίγων τό στόμα αύτον, καρποφό­
ρων τήν ά γ ά π η ν κα\ τήν ύπομονήν . Κα \ ούτω πάν­
των περιεγένετο , κα ι τ ώ ν λ ο γ ι σ μ ώ ν ένίκησεν * τας 
φανταστικός τ ρ ι κ υ μ ί α ς , ώστε θ α υ μ ά ζ ε ι ν τήν περί 
π ά ν τ α αυτού άρετήν τδνθεοφδρον Ί ω ά ν ν η ν και λέγειν 
Τέκνον, άνάσχου τ ή ς πολλής α σ ι τ ί α ς , διά τήν τον 
δρους π ά ν υ κ ρ υ μ ώ δ η στυφότητα κα ί τ ώ ν άνεμων ττν 
σφοδράν ζεφύρο>σιν , μ ή π ω ς άτονήσε ιας προς τήν 
τής διακονίας π α ρ ά σ τ α σ ι ν . Τ Η ν γ ά ρ διακόνων τω 
δσίω π ε ρ \ τά χ ρ ε ι ώ δ η , κα \ τδ ύδωρ ά π δ πολλού δια­
στήματος έ π ι κ ο μ ί ζ ω ν . Ε ί ς τδ γ ά ρ έ π \ νότον μέρος 
τού δρους έπ ι τδ πρανές κα ί καθόμαλον , ένθα έστιν 
κα\ τδ τού δσίου Πατρδς η μ ώ ν Αυξεντίου κοιμητη­
ρίου, δπερ αύτδς κατεσκεύαζεν έτι ζ ώ ν , δταν ήν cv 

Β τ φ δρει , κα\ μοναστήριον γυναικών αγίων έποίησεν, 
Τριχ ιναρέας τού ιο έπονομάσας , ή διά τδ τραχύ τοΰ 
τδπου και δύσβατον, ή διά τήν τ ώ ν ενδυμάτων ακαν­
θώδη κα \ σκληράν κα\ τ ρ α χ υ τ ά τ η ν έπένδυσιν, όχερ 
άγιον φροντιστήριον μέχρ ι τ ή ς οεύρο φυλάττεται 
κλ ί β ίφ λ α μ π ρ ύ ν ε τ α ι , τα ί ς τών οσίων Πάτερων εύ-
χ α ί ς . Έ κ τούτου, ώ ς ε ίρητα ι , τού δύσβατου τόπου τό 
τε ύδωρ κα\ πάσαν τήν χρε ίαν έν κ α ι ρ ώ καύζωνό; 
τε καί χε ιμώνος άποκομ ί ζων δ πανόλβιος Στέφανος 
ουκ ώκλασέ ποτε , ουδέ τδν συνήθη αυτού κανόνι 
ά π έ λ ι π ΐ ν . Ά λ λ ' όσημέρα ι αρχήν προσλαμβάνων, 
ε^πρόθυμος ήν καί ανεπηρέαστος π α θ ώ ν τε xa\ 
δαιμόνων. Κατ* ίχνος δέ ακολουθών τ φ σεβασμιφ 
αυτού κ α θ η γ η τ ή Ι ω ά ν ν η , ού δ ιελ ίμπανεν έξ αύτ&3 
τ ά τής σωτηρίας διδασκόμενος τού έπ ιμελε ίσθα ι . 

Τοιούτος γ ά ρ ήν ούτος ό σοφδς Ι ω ά ν ν η ς , ώστε χα\ 
τετράποδα ζ ώ α τή ά ν θ ρ ω π ί ν η φωνή καλείν αύτδι 
έξ ονόματος, κα\ τ α ύ τ α χρε ίας α ύ τ ώ κα'ι άποχρί-
σε:ς άποκομ ί ζε ι ν . Κα\ μηδεν\ άπ ιστον νομισθείη* i 
μέλλω λέγειν · ε ίδότες, αδελφοί ά γ ι ο ι , οτιπερ ι\ 
φυλάσσοι τ ις τδ κ α τ ' είκόνα κ α \ καθ* δμοίωσιν, ^ 
μόνον τ ά άγρ ια ζ ώ α τ ώ το ιούτω υποτάσσεται , ά/λα 
καί αυτά τ ά στοιχεία. Κα\ μ ά ρ τ υ ρ ε ς τούτου , έν μεν 
τ ώ π υ ρ \ , οί τρε ι ς πα ίδες · έν δέ τ φ ύδατ ι , Μωνσή;, 
Ι η σ ο ύ ς , Η λ ί α ς κα \ Έ λ υ σ α ί ο ς · έν δέ Οηρίοι:, 
Δανιήλ κα \ Ί ω ν ά ς · Κα\ τί πολλούς έ π ι φ έ ρ ο ι μ ι ; τω 
όμοίω τ ρ ό π φ καί ούτος δ θεσπέσιος Πατήρ Ίωαννη; 
χυνάριον έκέκτητο έν τ ώ δρει · κ^Λ εί έλαχεν τδν 
δσιον Στέφανον μ ή παρεΐναι έν τ ώ βουνφ , άύΧ ίν 
διακονία τ ι ν ι , κα\ παρέβαλόν τ ίνες έκ τών πέριξ 

tiuDi moi ia ib i ad se venireiit (siquideiu plurima ^ ορών μοναχοί πρδς αυτόν. (Πολλά γ ά ρ ή ν τό:ε έν 
αύτοίς τοίς δρεσιν μοναστήρ ια , Απερ δ άσεβης χζ 
νέος Βαβυλώνιος τυρανν ικώς έξηδάφισεν διά τδ 
φιλοκύνηγον αύτδν είναι . ) Έ κ ά λ ε ι ούν έξ δνόματο; 
τδ κυνάριον δ θεόφρων ούτος Π α τ ή ρ , κα\ γράφων 
π ι τ τ ά κ ι ο ν δτι άν πρδς χρείαν ήθελεν ένε/α τών 
τίαραβαλόντων i αδελφών έδενεν (2) τδ γρ^μμ-α-

lunc in ipsis inoiitibus inonaslcria erani , qu^c i m -
pius et novus Babylonicus , lyrauni more , solo 
auquavil (V). Itaquc canem ex nomine vocabat pius 
isie Paier , st-riplisque in labella b i i qu% sibi opus 
era i in gr.aiam fralruai «pii advcnerani, eam collo 
< pis i l l i g a b a i , el audieuiibus illts fraii ibus ipse d i -

e* Psa l . x x x v u , 14. " Genes. u , 26. 

V A B I i E L E C T I O N E S . 

* a l . έκράτησε . h a l . λογ ισθε ίη . » i i l . παρόντων . 

NOTiE. 

(2) "Edsrev. Vox Crrecornm niodia» f l iiiUir.a» a M a i i s , qui Ioco v c i b i δέειν, verl a δ έ \ ΐ ι ν et oiwnv» 
usurpant. ( 2 * ) Suppl . jux a Ciaecinu, ti quod veuatiomx amam etnet. ' 1 



\m V I T A S. S T E P H A N I J U X I O R I S . K i i U 

i i f o v ε ί ς τδν του κυναρίου τράχηλον , κα \ έλεγεν ,Α cebal : « Vade infra in n ionas le r i i i i i i , l ia inqne 
ο.υτφ ε ί ς έπήκοον τ ώ ν παραβαλόντων · ι "Απελθε 
χζτω έν τ ψ μ ο ν α σ τ η ρ ί ψ , καί τδδε τδ γ ρ α μ μ α τ ε ί ο ν 
άποκόμισον τ ή η γ ο υ μ έ ν η , κα \ ταχύνας ύπόστρεψον . ι 
Ε υ θ έ ω ς δέ τδ κυνάριον κ α τ α τ ή ν έ π ι τ α γ ή ν τοΰ 11α-
τ ρ δ ς τδ μοναστήριον κατελάμβανεν , κα \ τ ή κέλλη 
τ ή ς η γ ο υ μ έ ν η ς έπ ιβαβύζον ( 5 ) τήν έντολήν έπλήρου . 
"ξίδεισαν γ ά ρ κα \ ol ι τοΰ μοναστηρίου τήν τοΰ ζώου 
δ ιακον ίαν , κα \ ευθέως αύτδ τή η γ ο υ μ έ ν η ε ίσεκόμι -
ζ ο ν , κα \ πρδς τήν γ ρ α φ ή ν έ ποίου ν . Κ α \ τ α ύ τ α 

labellam fer prarfcctae, c i ce ler i le r e r c i l i . » Mox 
vero canis Patr is mamlalis obsequens, monaste-
r ium petebat, e i cellae prajfcciai allalrans jusuum 
implebai . Il is en im, qui e monaslerio 4 2 3 ei*ant f 

ι ιotum eral canis nmi i s le r in in , s lal imque i l luin ad 
prafectam adducebant, atque bis , qiue in tabcll.i 
scr ipla e ran l , faciebani sal is . Tum canis bajcfaciens 
rursus in moulem reveriebatur. Vere, u l cum pro-
pbela loquar, mirabilis Deus in sanctis sui$ 

π ο ι ο ΰ ν τδ κυνάριον , αύθ ις ανήρχετο έ π \ τδ δρος . "Οντως, π ρ ο φ η τ ι κ ώ ς ε ίπε ί ν , θαυμαστός ό θεός kr 

τόϊς άγίοις αυτού. 
"Αλλοτε ποτε έκ διακονίας τ ινδς τδ δρος κ α τ α λ α - Aliquando auiem ex aliquo minislerio in moulem 

β ώ ν δ τ ι μ ι ώ τ α τ ο ς Σ τ έ φ α ν ο ς , εύρε ν τδν θεοφόρον revevsus honoralissimns Siepbanus reperi l deiferuiii 
Ί ω ά ν ν η ν πρδς τδ θυρίδιον τού σπηλαίου τήν άγίαν ^ Joannem, capilead feneslram specus inn ixu in , ainaie 
αύτοΰ κάραν έ π ι θ ή σ α ν τ α , κλαίοντα π ι κ ρ ώ ς . *Βς δέ flere. Igilur cum ingressus se consuelo r i l u i i id inas 
ε ίσελθών κα \ τ ή ν συνήθη βαλών μετάνοιαν , π α ρ ά θ ε -
σ ιν ούκ έλαβεν, διά τδ τ \ ν Πατέρα ού μ ι κ ρ ώ ς όόύρε-
ο θ α ι · δ ιελογίζετο κ ά τ ω κε ίμενος , τ ί ς άρα ε ίη δ τού 
Π α τ ρ δ ς κλαυθμδς . Ό δέ π ρ α ύ ς εκείνος Π α τ ή ρ θεό-
θεν γνούς τούς δ ιαλογισμούς τού α γ ί ο υ , άναστήσας 
α ύ τ δ ν ε ίπεν * ι Διά σέ μου δ θρήνος, ώ τ ι μ ι ώ τ α τ ο ν 
τ έ κ ν ο ν . Έ γ ν ω ν γ ά ρ έ π ί σού αύξάνεσθαι , κα ι κ α τ α -
στρέφεσθα ι τόνδε τδν τόπον ύ π δ τ ή ς νυνί ά ν α ζ ε σ ά · 
σης τ ώ ν είκονοκαυστών α ίρέσεως . > Ό δέ τ ί μ ι ο ς 
Στέφανος έκ καρδ ίας στενάξας όδυνηρώς ε ίπεν · ι Τ Ω 
Π ά τ ε ρ , συναπολλύ μενον κ ά μ ε τ ή αυτών άσεβε ία , 
κ α ί μ ή σωζόμενον; > Ό δέ δσιος Ι ω ά ν ν η ς φ η σ ί ν 
ϋ υ χ \ , τέκνον · άλλ' ούν βλέπε . Γ έ γ ρ α π τ α ι γ ά ρ , 

sei , nec benedictioneui accepissel ob Patr is lucluui 
non pa rvum; infra jacens apud secogitabal , quisiiam 
esset ille Pa i r i s gemitus. Αι mansuclus Paier d iv in i -
lus cognitis sancli Slephani cogi ia l iouibus, ipsum 
erex i i , eique a i l : T u i causa ineus esl luctus, ο i i l i 
boiiorai issime. Siquidem novi fulurum esse, u l sub 
le isle locus i i icremei i lum capiat ,e l poslea ab lcono-
causiarum baeresi jam nunc refervcscente everta-
tur. Cui venerandus Stephanus ex imo corde gra-
vi ie r ingemiscens dixi t : ι Mene e i i am, ο Pater , 
cum i l lorum impietate per i iurum, ncc salvum fuln-
r u m ? > C u i sanclus Joannes : Neqiiaquam, ο lili ; 

sed vide. Sc r ip lum est eii im : Qui perseveruverii 
mO νπομείνας είς τέΛας, ούτος σωθι]σεται. > Και C utque ιιι finem, hic sulvus erit , 7 . Ilii deinde oiunt.i 
π ρ ο ε ί π ε ν α ύ τ ψ πάντα ά έκείνω έμελλον αύτώ συμ-
β α ί ν ε ι ν . 

Έ ν δε τ φ χ ρ ό ν φ έ κ ε ί ν φ δ τού τ ιμ ίου Στεφάνου π α ­
τ ή ρ τέλει τού βίου έχρήσατο . Κ α \ τ ή ν πόλιν τούνεκα 
χ α τ α λ α β ώ ν ούτος, π α ρ ή ν πρδς τήν τού γεννήτορος 
χ η δ ε ί α ν . Κ α \ μ ε τ ά τήν τούτου ένταφίασιν , τά συν­
αντά αύτο ίς έν Κωνστατινουπόλει ά π α ν τ α π ε π ρ α -
χ ώ ς k , ά μ χ τ ή μ η τ ρ \ και τ ή μ ι $ αδελφή (τής άλλης 
π ρ ο α π ο κ ε ι ρ α μ ε ν η ς έν έ τ έ ρ φ τού Βυζαντίου μονα-
σ τ η ρ ί φ ) , ο ύ τ ω 1 τή ς ένεγκαμένης ά π ά ρ α ν τ ε ς , τδ δρος 
κατέλαβον . Ό δέ τ ί μ ι ο ς Στέφανος τήν τε μητέρα 
κ α \ άδελφήν εύλογηθήναι πο ιήσας π α ρ ά τού αγ ίου 
γέροντος Ι ω ά ν ν ο υ , κα\ κ α τ η χ η θ ή ν α ι τδν λόγον τ ή ς 
αληθε ίας , αύθ ι ς κατήνεγκεν αύτάς έν τ ώ γ υ ν α ι κ ε ί φ 
μ ο ν α σ τ η ρ ί φ , κα \ σ υ γ κ α τ α ρ ι θ μ ή σ α ς αΰτάς τ ή αγ ία 
εκείνη συνοδία, γ ί ν ε τ α ι αύτδς τ ή ς σαρκικής μητρδς 
π ν ε υ μ α τ ι κ δ ς Πατήρ διά τού αγίου σχήματος , ομοίως 
κα \ τ ή ς αδελφής . Κα\ μ ε τ ά τήν τού αγίου σ χ ή μ α ­
τος συμπλήρωσιν , αύτδς ά π ά ρ α ς ε π ι τδ δρος, ώχετο 
τ ή πρότερα Οιαγο>γή. 

Έ ν πάσι δέ τοίς Οεαρέστοις Ιργο ι ς καλώς δ ι α π ρ ί -
ψας δ Οεοφόρος Ι ω ά ν ν η ς εν ε ιρήνη έ κ ο ι μ ή θ η " και 

4 2 4 Q u a i 'P S I cvenlura c ran l pra?dixit. 

Sub idem lenipns venerandi Stcpbaiii pater vita 
fiiuclus c s l ; qua de causa urbem ille p o i i i i , e l pa-
i r i s exsoquiis alTuit. Post cujus sepuluiram, s i imi l 
c;mi malre e l uua e sororibus (uain alia in alio 
B y z a m i i monaslerio deiousa fuerat), omnia qua; 
Consiani iuopoli possidcbaut, vendidi i . Quo facio, 
palria re l ic la , sese in raontem conlulerunl . Yene-
randus vcro Slophanus, posiquam, se auclore, san-
lus senex Joannes suae mal r i e l sorori benedictio-
uem imperlisset , seruionemque v c r i u i i s eas 
docuissel, ipsas in mulierum monasierium deduxi i , 
quas sancto conveutui annunierando, ipse per 

1 sanclum babi ium, carnalis malr is faclus e*l s p i r i -
talis P a l e r , s imi l i l e r e i sororis. Exple i i s deindc 
s a m t i kabi luscierenioni is , ipse in montem ascendi i , 
e l ad pr iorcm vilae raiioneui redii t . 

Dcifcr porro Joaiines cum in onini Dod acceplo-
ruui opennn genere excelluisset, in pace do imiv i t , 

1 4 Psa l . LXMI, 3 6 . t T M a l i b . x, 2 2 . 
V A B I i E L E C T l O i N E S . 

j l!nus babel ε ί . * a l . π έ π ρ α κ τ ο . 1 a l . ούτοι. m Duo hic addunl έ π \ τδ αυτό, 
N O T i E . 

(3) ΈΛΐ€α6νζον. Yox eoruuul. άπδ τού ρ α ύ ζ : ι ν , quoJ t s i la i rare . 
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pneclareque ex hoc mundo emigravit , niul l is sancio Α τών τήδε κ α λ ώ ; μ ε τ έ σ τ η , πάμπολλα κατήχησα; τον 
Siephano daiis moni i is , cui quidem poslrenium 
d i x i i : Saluioui consequcre , f i l i , vide i i iuti ineii l is 
tibi pei tfi i l i 4 2 5 t inem. Quibus niininte turbatus 
divii ius Slcpbauiis , sed contra animo ubtiriuaitie, 
signum puUavit , eo<jue Pa i r i s dormii ionem mani -
fesiam feeii . T i iuc videre eral c l i o m m ascelarum 
ex viciuis nioii l ibus, col l ibus, campis et s i lv is , ve l -
u l cervos s i l i laboranies, ad inonicin ionlis deiferi 
A u x e n i i i accur re i i i ium, ut deifcro Joanni exi remum 
o*cuIinu darent e l jus ia persolvereul. Iia ergo veuc-
randuiii c i sancluui illitis corpus in ccemeierio pa-
truin deposiluin fuii : prcliosa vcro ejus aiiima ab 
angelis Dei ad coelos sublata es l , perpetuis gau liis 
f r iu lu ra . 

άγιον Στέφανον, κα\ τελευταίον ε ί π ώ ν ι Σώζο;;, 
τέκνον, βλέπε δέ τοΰ επερχομένου κινδύνου σοι to 
πέρας. Έ ν τούτοις ούν δ θεόφρων Στέφανος μτδέν 
άνιάσας , άλλά μάλλον εύθυμήσας , τδ κρούμα όεςωχ; 
και κατάδηλου έκ τούτου ποιε ί τήν τοΰ Ua:po; xoi-
μησιν . Κα\ ήν ίόεΐν χορδν ασκητών έκ τών πέρις 
δρών, βουνών τε κα \ πλαγ ιάδων και ναπών, ΰζύ 
τ ινας έκ δίψης έλάφους, έ π \ τδ τής πηγής τοΰ 
θεοφόρου Αυξεντίου δρος συντρέχοντα: , τδν θεοφόρον 
Ί ω ά ν ν η ν τδ τελευταίου άσπάσασθαι κα\ κη6εϋ&ιι· 
κα\ ούτως τδ μεν σώμα αυτού τδ τίμιον κα\ άγιον έν 
τ ώ κ ο ι μ η τ η ρ ί ω τών π α τ έ ρ ω ν άπετέΟη · ή δε τιαίι 
αυτού ψ υ / ή ύπ* αγγέλων θ ε ο ύ άνεκομίσΟη τφος 
ουρανούς άίοίως ά γ α λ λ ι ω μ έ ν η . 

Veruiu a gloria aJ gloriam, et a sanclo ad san- Β 'Απδ δέ δόξης ε ις δόξαν κα \ έξ αγίου πρδ; άγιον 
rtuui apposite iranseiii idiim est. Nec euiin de i ic i l 
ntifiiems servoruui Dei . Siqutdem morluo Moybe, 
piftslo fuit Jesus lilius Nave ; e i E l i a assumplo, co i i -
festiui Elisaws meloies el graiisc in duplo bieresa^ui-
(us es l . S imi l i ιιιο,Ιο, deifero Joanne ex bac v i i a 
egresso, ejus viveudi moris, Ioci e i graiiae iu duplo 
atque etiam mullo cumiilal ius b;vre» fui l veneran-
dus Slepbaiius. Coiiscmaucutn eniiii e ra i , u i i s , qui 
pra?cipuae i l l ius docl t iux ' banes fueral, ejusdein 
etiam beaii Pa i r i s p i i sopei ibus proxime exa?qnaie-
tur, quod uliqne ostendii. 4 2 6 ^ 'q^k iem ut filius 
proprii parenlis eosdcm mores, sic ille proprii ma-
gis l r i v i r lu l i s vestigia expressit. II ic ergo coelesiis 

τδ μεταφοιταν εύθετου. Ού γ ά ρ ελλιπής ό αριθμός 
τών τοΰ Θεού δούλων. Κ α \ γ ά ρ τού Μωσέως τετε-
λευτηκότος, π α ρ ή ν δ τού Ν α υ ή Ιησούς % κα\ Ήλιου 
αναληφθέντος, παρευθύ *Ελισσαιέ τής μηλωτής xal 
τ ή ς χάριτος κληρονόμος έγνωρίζετο έν διπλώ. 
Τοιώσδε και τού θεοφόρου Ιωάννου τών ένθένδε 
ματαστάντος , δ τ ί μ ι ο ς Στέφανος κα\ τού τροχοί 
κα\ τής χάριτος έν δ ι π λ φ κα\ μάλα περισσότερα* 
κληρονόμος γνωρ ί ζ ε τα ι . "Εδει γάρ αύτδν ώς τέ 
π ρ ώ τ α κληρωσάμενον τ ώ ν αυτού μαθημάτων", χι\ 
μικρού δ:ιν τοίς τού μ α κ α ρ ί ο υ θεοφιλέσιν έργοις 
έξ ισούσθαι , δ κα\ έ π έ δ ε ι ξ ε ν . "Ωσπερ γάρ παίς τον 
οικείου π α τ ρ δ ς , τδν αύτδν τρόπον κα\ ούτος τους της 

inetropolis aedificator, perfecius iuter unilaics nu- Q αρετής χ α ρ α κ τ ή ρ α ς τού οίκείου άνετυπώσατο δι­
δασκάλου Ούτος ουν ό τ ή ς επουρανίου μητροπόλ£ω; 
ο ίκ ιστής , δ τέλειος έν μονάσιν άριθμδς, δ καταάχο-
λουθίαν έξάριΟμος ο ί κ ή τ ω ρ τού θείου τούτου και 
ψυχοσώστου άντρου γενόμενος , δ νέος Ίάρεδ, έκτος 
ά π δ 'Αδάμ χ ρ η μ α τ ι σ α ς , κ α \ π α τ ή ρ Ένώχ γνωρι­
σ θ ε ί τή δμοία εύαρεστήσε ι . Και αύτδς γάρ έχτος 
άπδ τού π α μ μ ά κ α ρ ο ς Αυξεντίου γνωρίζεται* όστις 
ώς υίδν τδν τού θεού φόβον συ)λαβών προφητιχώς, 
τήν διά μαρτυρίου εύαρέστησιν , ώς νέον Ένώχ τον 
τής εύαρεστήσεως π ρ ώ τ α ρ χ ο ν άποτέτοκεν. Τήν # 
τού καθηγητού μετάθεσιν α λ γ ώ ν , ήνιάτο κα\ ήσχαλλε, 
κα \ διελογίζετο π ά ν τ ω ς , ώ ς καλδςόπαδδς , τδ τοΰ 
διδασκάλου άναπληρώσασθαι αγώνισμα . Κα\ώβίαρ 
οί θαλάσσια νώτα δ ι α π ε ρ ά ν ε ίωθότες , κα\ τάς μα-

iiterus, «iivini is l ius e l salularis anlr i scxltis ordiue 
babilalor faclus e s l ; novus Jared, sextus ab Adam 
appellalus, e l pater t n o c h agnilus viia par i ier Deo 
placi la . Ipse enim sexlus e s l a bcalissiino A u x c n i i o . 
Ipse, inquani, lanquani l i l io , l i inore Dei cooccpio, 
jnx la pnqibelam, placiluin Deo u ia r iy r ium, laii(|ti*un 
IIOVUIII Euoeli placilae Deo viia; ducom, p c p c r i l , g . 
Cwlemu) ob migraiioiieui pr .cceploiis munrore e i 
i r ib l i l i a alTcclus, magislr i cer iai i ien, m<>re egrcgii 
asscclu?, omuino perficere medilabatur. L t quidtMii 
qiiemadniodiiui qui maria liajicere longasque p*re-
grinaiiones suscipere s o l c n l : cum aquatuin naiura 
ccr ias vias ιιοα haboal, nec peduni vosli^ia ve) cur -
ruuui lineas propter fluxain e l uiollem subslan-
liaui r c c i p i a i ; pobiiioueia siderum atiendeiido, p r t - I) κράς α π ο δ η μ ί α ς πο ιούμενο ι · επειδή τών υδάτων ή 
posiiam sibi viani decurrunt, e l ex supeiioribus 
«urs ibus i i ifcriorem seiniiarn aperle conjicieudo, 
s i u e e n o r c i ler miiiiine triltuu p u r g u n l : queiiiadino-
duiii 4 2 7 eliuf" u i q»*ihiis in conl ineia i coinuiurari 
p lacc i , CUIII sc invicein iuvisere cup imi i , non igno-
l is sciui i is seip>os creduni , metu errandi , vel in l a -
Irouuni insidias incidendi, sed per publicain vi.nn 
susceplurn i ler cum nmlla secui itaie peiTtciuiU : 
pari ralioue bealissiinus Paler nosier Sl rpbamis , 

φύσις δδούς ούκ έχει δ ιωρισμένας , τύπους τε ποδών 
και γ ρ α μ μ ά ς ο χ η μ ά τ ω ν · διά τδ μανδν >α\χαϋνον 
τ ή ς ουσίας ού δ ε χ ό μ ε ν η , τ ή θέσει δέ τών άδτέρων 
προσέχοντε ς , τήν προκε ιμένην αύτοίς δ$δν δι-
ο δ ΐ ύ ο υ σ ι ν κα\ έ κ τ ω ν άνωθεν δρόμ(ι»ν σαφώςΡτήν 
κάτωθεν τεκμαιρόμενοι τρίβον, άπλανώς τήν άτριδή 
πορείαν δδεύουσιν. Καί ώς αύθις οί τάς έν ήπειρο» 
δ ιατρ ιβάς άσπαζόμενο ι , όταν φοιτών πρδς αλλήλους 
έ θ έ λ ω σ ι ν ού ταΐς άγνοουμέναις άτραποίς »9** 

" E c c l i . X L I V , 4 6 ; Hebr. χ ι , 5. 

\ A B L E L E C T I O N E S . 

m a l . μ α θ η τ ώ ν . 0 a l . ρ η μ ά τ ω ν , r.l. σχ ισμάτων Ρ a l . σοφώς. 
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τούς έμπ ιστεύουσ ι , τόν ά π δ πλάνης ί εδ ιότες φόβο*/, Α tjyandoquidera arduat νίΐΛ pelagus Irajiccrc optabal, 

κ α ί τών ληστών τούς λόχους άγων ιώντες · άλλά τ α ί ; 
λ ε ω φ ό ρ ο ι ; κεχρημένο ι σύν άσφαλεία πολλή τήν 
πρ:»κειμένην άποδημ ίαν άνύουσιν. Ό μ ο ί φ τ ρ ό π ω 
κ α ί ούτος δ π α μ μ ά κ α ρ Π α τ ή ρ η μ ώ ν Στέφανος επειδή 
το ίνυν κα\ πέλαγος βίου χαλεπού δ ι α π ε ρ α ν ήθελεν, 
κ α ι ε ίς τήν άνω πόλιν Ι ε ρ ο υ σ α λ ή μ δδεύειν έ σ π ο ύ -
δ α ζ ε ν ώς οίον αστέρας ποδηγούντας α ύ τ ώ άνωθεν 
τ ο ύ ς τού Θεαρέστου βίου ύ π ο φ ή τ α ς , κ α \ τοΰ αγίου 
σπηλα ίου έ ν διαδοχή οίκήτορας δσίους πέντε Π α τ έ ­
ρ α ς , τούς ά π δ Αυξεντίου έως Ι ω ά ν ν ο υ π ε ρ ι σ κ ο π ώ ν , 
κ α ι ώ ς όδόν τ ινα βασιλικήν κα\ λεωφόρον, τήν ύ π δ 
τ ο ύ ζ ω ν τριβείσαν οίκησιν έν τ φ vot Ιχνηλατών κα\ 
έ π ι β α ί ν ε ι ν σπουδάζων , πρόσεισι τ ψ σ τ ε ν ω π ώ ο ί κ ί -
σ κ φ κα'ι τή ύ π ο γ α ί ω π έ τ ρ α έαυτδν έγκαθε ίρζων , 

Mudebalqae in supernam civ i ta icm Jerusaleiu i ier 
facere; quasi lol idem astra se superne d i r igcn i i a , 
\itae Deo placilae magislroe, sanciique specns ab 
At ixenl io ad Joannem successionis ordine incolas, 
quiuque sancios Palres considerane; velutque v iam 
altquam regiam e l publicam, babilal ionem ab eis 
Ir i iam auiino vcsligans, eamqae ingredi enilens, ad 
anguslam ccl lulam accessil , seque i n sublerranea 
rupe inc lus i l , aelalis anno i r i ccs ime p r imo ,ex quinia 
scxlam sortem res l i iucns , sexque as i rorum, s i cui 
placet diceve, parem numero splendorem exaequatis. 
I l ic ergo sol i ludinis amore summe imbutus mansit, 
n ib i l oouiino bojus saecuii possidens. Neinpe ίιι 
spelunca moutis quasi in quodam alveario, insiar 

τ]> τρ ιακοστώ π ρ ώ τ φ Ι τ ε ι τ ή ς αυτού η λ ι κ ί α : , τδν ^ apie, inclusus admirandus 4 2 8 Stepbanus, suave 
έ κ τού π έ μ π τ ο υ άνασο>σά μένος Ικτον κλήρον, ώ ς εΓ 

^ τ ι ς ε ί π ο ι , τ ή ; έξάστρ-Λκ φ ω τ α υ γ ί α ς άναπληρών τδ 
ισάριθμον . Κα ί τδ φιλήσυχου πεπα ιδευμένος ε ίς 
ά/.pov έμεινε ν , μηδέν τδ σύνολον κ τ ώ μ ε ν ο ς τού 
α ίώνος τούτου. Μελίσσης γ ά ρ τ ρ ό π ω , οίονεΐ σίμβλς» 
τ ί ν ι , έν τ ΰ σπηλα ίω τού δρους ό θαυμαστδς ούτος 
Σ τ έ φ α ν ο ς έαυτδν έ γ κ α θ ε ί ρ ξ α ς , τδ ήδύ καί άνήροτον 
τ ή ς αρετής ε π ι μ ε λ ώ ς ε ίργάζετο μέλ ι , τ ψ παμβασ ιλε ί 
τ ώ ν όλων τούτο προσφέρω ν θ ε φ . Κ α \ ούτω γ υ μ ν α ­
σ θ ε ί άδεώς τ ά α ίσθητήρ ια , ώ σ τ ε έ ξ ι ν γενέσθαι , κα \ 
δ ι α κ ρ ί ν ε ι ν τ δ καλδν ά π δ τού χείρονος, έμαθεν μέντοι 
χ α \ έργάζεσθαι τήν άποστολικήν έκείνην τ ώ ν δ ικτύων 
σ υ ^ α φ ή ν κα\ σύμπλεξιν τ ή ς αλιευτ ικής τ έ χ ν η ς , 

• ι voluntarium mel v i r lu l i s di l igenler elaborabai , 
UIudqueDeo oniversorum Regi offerebat. S i c s e c u r c 
sensibue exerc i la l i s , m fieret babilus, e l recium a 
deUr io ie discerneret, rel ia queqtie more apogioio-
rum connectendi e l conlexendi , atque ei iam elegan-
le r tcribetidi a r lem d i d i c i l , u l ne alicui gravis ct 
molestiis eseel, eed potius e propriie laboribus indt-
genli la rgi rc lur . Postqiiam ergo sic se onini terrena 
sol l ic i ludine expediissel» idunum c u r « b a b u i l q u o -
modo in oralionibnset jejuniis Deo placerel. Idcircu 
oniuis vir tul is sludiosus, affecluum spinas, more 
oplirai a g r i c o l » , radici ius ainpnlavit, Cogiiattone* 
detlruen$, et omnem allUuditnm extolUniem %ead-

ού μ ή ν άλλά κα \ τήν καλλ ιγραφικήν , δ ι ά τ δ μ ή έ π ι - ^ versn* scUmiam Dei · · , propbciicam illatn vqcem 

βαρήσα ί τ ι να , άλλά μάλλον έκ τών Ιδίων κόπων έ π ι - impleus, quac a i l : Novate vobii novalia el nolite 
δ:δόναι τ ψ χρείαν Ιχοντ ι . Πάσης δέ γ η ί ν η ς φροντίδος tttrere super&piuai '·* 

έαυτον έλέυθερώσας , μ ίαν §σχε φροντ ί δα , τδ π ώ ς άρέση τ ψ θ ε ψ έν προσευχα ί ς κ α \ νηστε ία ι ς . 06 

μ ή ν άλλά κα \ π ά σ η ; αρετής έ π ι μ ε λ ο ύ μ έ ν ο ς , ώ ς γεωργός τ ι ς ά ρ ι σ τ ο ς , π ρ ο ^ ( ζ ο υ ς έξέτεμεν τών π α ­

θ ώ ν τ ά ς ά κ α ν θ α ; , Λογισμούς χαθαιρώτ χαϊ χαν ύψωμα έχαιρόμετοτ χατά ΐής γνώσεως τον θεού, 
' έκε ίνην τήν προφητ ικήν π λ η ρ ώ ν φωνήν τ ή ν λ έ γ ο υ σ α ν Νεώσαζε έαυτοϊς νεώματα, χαϊ μή σχείρητε 
έχ* άκάνθαις. 

Έ ν δέ τοίς θεαρέστοις τούτοις ασκουμένου τού 

π α μ μ ά κ α ρ ο ς τούτου, πάσιν εντεύθεν γ ίνεται κ α τ ά ­

δηλος . Α λ η θ έ ς γ ά ρ τδ μ ή δύνασθαι πόλιν κρυβήναι 

ε π ά ν ω δρους κε ιμένην . Τ ί δέ έκ τ ή ς α ρ ί σ τ η ; αύτου 

συμβαίνε ι π ο λ ι τ ε ί α ς ; Πολλοί τ ψ θε ίψ ζ ή λ φ τού Χ ρ ι ­

στού πυρωθέντες προστρέχουσιν , κα \ μ ε τ ' α υ τ ο ύ * 

Dum i n bujusccmodi rebus Deo accepiis ecse 

exercel beatisstmus Stepbanus, cuncUe Πι inde n i a -

nifes4<is. Verum enim eslnon poMe abs^ondi c iv i i a i em 

supra moutem posiiam **. Quid ergo ex praestaiais-

siiHovitx iiltuft insl i luto acc id i l ?Mul t i diviuo C h r i s i i 

z t lo incensi accurrunt 4 2 9 e u m ( I Q e rogant u i i p -
συνοικήσεως άντιβολοΰσι τυχείν , κα\ όδηγδν τού £) sis secum eoiumorari concedal, seque ducem ρ η κ -

κ α τ ά θ ε δ ν βίου γενέσθαι αύτδν Ικετεύουσιν. Κα ι δή 

μόλις μέν , πείθουσι δέ δ μ ω ς . Έ β ι ά ζ ε τ ο γ ά ρ τούτον 

τοίς πάσ ι π ά ν τ α γενόμενος , κα ί μ ή τά εαυτού μόνον 

σκοπείν έκαστον διδάσκων, άλλά κα\ τ ά τ ώ ν π λ η -

σίων έ π ι ζ η τ ε ί ν , ίνα σωθώσιν* ένθεν δέ έως δυοκαί -

δεχα τ έ ω ς τδν άρ ιθμδν άδελφολ πρδς αύτδν έ φοί­

τησαν , ούς εύαγγελ ικώς κελευόμενΟς, δτι Tdr έρ* 
χόμετοτ αρός με, ού μή έχβάΛω έξω, δέχετα ι 
τούτους ά σ μ ε ν έ σ τ α τ α · οίος παίδο-ίρίβης καλδς, 

πρδς τούς τ ή ς ασκήσεως έπαλε ίφων α γ ώ ν α ς . Κα\ 

beat viia?, quse secundum Deum e s l ; aique i lb im 

? ix quidem, persuadent lamen. Neinpe eum ad td 

cogebat i l le qui omnibne oinuia fachis est, qniquc 

docel, non lanlum qu33 sua suut, unuinquemquj 

quaererc deberc,sed eliam quae suul p r o x i m i , ut 

sali i iem conscquan tu r J t . I l inc duodeciin niunero 

fratrcsi l l t im convenerunl, quos libeiitissiiue recepi i , 

jubente evangelica voce : Eum qui venit ad me, non 
ejiciam foras M : eosquc,vcluli pala3str.e magistcr pe-

r i lus , ad asccticos laborcs subcundos ungebal. Ita-

«•iF. C o r . x , 4 , 5 · M J e rcm. ι ν , 3 . 1 1 M a l i b . ν , 14. · • I Co r . ι , ϊ ϊ . M Joan. v i , 37. 

V A R K E L E C T I O N E S . 

^ a l . μ ε τ ' αυτόν. 

P A T ^ O L . G n , C . 35 
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que p r i i no Mariuura admisit , v i rum bonis et aequis Α π ρ ώ τ α μέν έδέξχτο Μαρΐνον, άνδρα τ ινά χρηστδν 
inoribus : deimJe Joarnien) : poslea Zacbariam, v i -
r u m , u l vere l(K|uar, spiri talem viam eruditum. 
Inter hos erant quoque Cbristopborue, parque a 
Setana clam tnoraum (Sergtum et Siepbarwm 
cKco, ex Oei fcervie mancipia Tyrann i faclos, de 
quibus infra). A l i i i iem numero sex, qaoruin 110-
i n ina jn l ibro viue scr ip la suoi . A b his mons i l le 
instar urbis eflecius est, egregiique coenobii forroain 
et sanclHatem recepi l . Oranibus enhn, u t i i a dicam, 
necessariis, Dei l iberal i laie et sancii precibus cu-
mulale paratis, nempe coemeierio, aliisque aidiftciis 
4 3 0 e l rebus, quibus opu* e r a i , coetiobium r e l i -
giusissimum conditum eel, sanci i A a x e n i i i nomine 
insigni iuni : q»od quidem impius ly ra imus , bo-

κα\ ε π ι ε ι κ ή τδν τρδπον * εΐθ* ούτως Ί ω ά ν ν η ν · κα ι 
μετ* αύτδν Ζαχαρία ν , ώ ς Αληθώς ε ίπε ί ν , Ανθρωπον 
τ ή ν π ν ε υ μ α τ ι κ ή ν όδδν σβσοφισμένον. Έ ν οΤς κ α \ 
Χριστοφδρον κα \ τ ή ν . λαθρδδηκτον τού Σατάν ξυν-
ωρίδα (Σέργ ιόν φ η μ ι κα \ Στέφανον , τούς έκ θεοΰ 
ύπδ τού τυράννου έξανδραποδ ισθέντας , π ε ρ ί ών 
μ ε τ έ π ε ι τ α δ ι η γ ή σ ο μ α ι ) · κα \ άλλους δέ τδν άριθμδν 
έξ , ών τ ά δνδματα έν β ίβλφ ζ ω ή ς . Κα \ έν τούτοις 
έπολίσθη τδ δρος , χ α \ κοινοβίου θαυμαστού τύπον 
κα\ ά γ ι α σ τ ί α ν έδέξατο* π ά ν τ ω ν , ώ ς ε ί π ε ί ν , τ ώ ν εις 
χρε ίαν θεού χ ο ρ η γ ί α , κα \ τα ΐ ς τοΰ οσίου εύχαίς 
ανελλ ιπώς ε ύ τ ρ ε π ι σ θ έ > τ ω ν , κο ιμητηρ ίου * τε και 
έτερων χρε ιωδών οΓκων, κα \ τ ώ ν έν αύτοΓς Αναγ­
καίων . Κοινόβιο*ν τβ πανβυσεβές σ υ ν ε α τ ά θ η , τού 

st i l iergasanclumanimo,mona8*erioevereo,Auxenl i i Β αγίου • Αυξεντίου φέρον τ ή ν κ λ ή σ ι ν δ π ε ρ ό μισ-

collem nuncupavi l , quod e i ad lianc dletn ab ejus 
feynimyslis d k i i i a i u r . Deccnier ig i iur exs i rac io coe-
nobio, serioont* a w h o r a m sanclu* Paier nosler 
Slepbanus l e n o i l , qui t spelunca divinitus condHa 
convenluin bisce exbortaiionibas i l luiuinabai : F i -
l l o l i , atloDdite vobisirtel ipsis autmabusque vestris ; 
c i l imere , qoi a dnmonibus animaruiu cor ruptor i -
bus ori t t i r , et pfgri i ia deposiiis, Oeum inuJium d i -
l i g i i e . Siquidem nosiram in i l lum amorem nou 
matcrife differenlia vc l perversus l i m o r , sed aflecius 
niagnitudo comroendat, qiue ?el in parvis vestras 
c x e r d u t i o m » imineribus animi tuagnificeiuiam 
declarat. Stuti l i ier i r i s t i l i a e t m e r o r e procul aiuan-

άγ ιος τύραννος έχθρωδώς πρδς τδν Αγιον δ ιακε ί ­
μενος , τήν μονήν έκδαφ ίσας , Αυξεντίου τδν βουνδν 
έπωνόμασεν * δ κα\ λέγετα ι π α ρ ά τ ώ ν αυτού συμ-
μυστών έως τ ή ς σήμερον . Τ ή ς συν τού κοινοβίου 
ε ύ π ρ ε π ώ ς ένιδρυνθείσης στάσεως, υπήρχε ν ό Πατ ίρ 
η μ ώ ν Στέφανος τού λόγου τ ή ν άγκυραν ε π έ χ ω ν · κα\ 
έκ τού θεοκτίστου σπηλαίου τήν συνοδίαν φ ω τ α γ ω ­
γ ώ ν , παρήνε ι αύτοίς λ έ γ ω ν Τ έ χ ν ί α , προσέχετε 
εαυτοί ς κα \ τ α ί ς ύμετέρα ι ς ψυχαίς · κα \ τδν έκ τών 
ψυχοφθόρων δαιμόνων έγγινόμενον φόβον, ή άκηδίαν 
ά π ο ^ ί ψ α ν τ ε ς , τδν θεδν Αγαπήσατε πολύ . Τήν γάρ 
πρδς αύτδν αγάπη ν , ούχ ύλης δ ιαφορά, ή πονηρός 
φόβος,διαθέσεως δέ παρ ίστησ ι μεγαλοψυχία, τ δ δ α ψ ι -

dalis , b t lar i animo *d Denm accedile, illttd Pro- ^ λές τής γ ν ώ μ η ς , x a \ έν τοίς μ ικροίς δώροις 6 μ ώ ν 
ί ^ . _ — . · ~ - - — τ ή ς ασκήσεως έμφαίνουσα. Ό μ ο ί ω ς δ έ κ α \ τ ή ν ΑΟυ-

μίαν κα\ λ ύ π η ν μ α κ ρ ά ν αφέντες , ε ύ θ ύ μ ω ς θ ε ψ προσ-
έρχεσθε, τδ προφητ ικδν εκείνο μέλος έν ν ψ ά ε \ ένδε-
λεχούντες, δτ ι « Έ μ ο \ μέν τδ προσκολλάσΟαι τ φ 
θ ε ψ αγαθόν έστιν · τ ίθεσθαι έν τ ψ Κ υ ρ ί ψ τήν ελπίδα 
μου. ι Τρέφε ι γ ά ρ κα\ έλπ\ς ονειροπόλου μ έ ν η , τής 
αληθείας ούκ έλαττον , τήν παντελή άπόγνωσ ιν άπο-
βουκολοΰσα τ ή προσδοκία, και τδ ά ν α π ε π τ ω κ δ ς τής 
δυνάμεως έγείρουσα τ ή τ ή ς ελπίδος χ ε ι ρ ί . Ά θ υ μ ί α 
δέ κα\ λ ύ π η κα ί τούς σωφρονείν φ.λονεικούντας έν 
τα ί ς συμφοραίς τδν λογισμδν βιάζονται π ρ ο ς τδ 
δύσφημον · άλλά συγγνώμην τδ πάθος *χει τυραννούν 
κα\ π α ρ ά γ ν ώ μ η ν πολλά φθέγγεθα ι τδν λυπούμενον 
πείθον, ν ικώμενον ίσως τ ψ μεγέθε ι τ ώ ν περιστά* 

egentet, afflicti, angusliali, nudi , fame e i s i l i labo- ρ σεων. Έ π ε Ι ούν βιαστών έστιν τών ουρανών ή βασι-

phoiiccarmen assidue in menle versames : Miliiau* 
lem adhwrere Deo bonum e i l , ponere in Domino $pem 
meum n . Siquidei» spes vei aomoio indicaia , IIOQ 

nniius quam veri las ne t r i l : dum exNremam d^ -
sperationem exipccla i ioee repel l i l , e l facultaiis 
languorem 4 3 1 ^ w a n u ^ r i g i l . A l vero i r i s l i -
l ia et moeror e i iam i l los , qui in calamitalibus sa-
pere n i iuutur , ad maledicla cwnpel lunl . Verura ve-
itiani babet affectue lyranuice agen*, e i * g r u m 
accidentiuoj roagniUidine foNiua vic lum muka_ 
conira meniein loqai cogene. Cum "ergo vwleulo-
i uin esi regnum coeioruin, j u x l a vocem Domini , et 
violeuti raptuni illud '% pari modo e l nos, fralres, 
juxta nugi iu in et divinum pra?dicalorem Paulum, 

rantes, tn $olitudinibut erranle*, et moniibui, et tp$-
luncis, el cavernis tertat * · , brcvem isium bujus 
a?ruimio8ae vilas ooslraa incolalum reiigiose irausea-
raus, u l ilJius fulura? vi lai haeredes facl i , incor rupi t 
Judic i dicamue : Vide humililatem meam et labor$m 
meum, et dimUle univtria delicia mea37. His e l m u l -
l i s aliie exhorial ionibus bealissimus Pa le r uosier 
Stepbanus, quos in Gbris lo par iur iebai filios, s ingu-
lis diebus i l luminare non ceesabai, eosad saluiis 
comparationem promovens. 

Psa l . L X X I I , 28. · · Maub 

* al . κο ιμητηρ ίων . 

xi, ! 2 . M flebr. xi, 57. 8 7 Psal . xxiv, 

V A K I i f i L K C T I O N F S . 

8 a l . τού δσίου προπάτορος. 

λεία, κατά τήν τοΰ Κυρίου φωνήν, Καί β*ασταί αυ­
τήν άρχάζουσιν, τ ψ ίσψ τ ρ ό π ψ καί ή μ ε ϊ ς , αδελφοί, 
κατά τδν μεγαλοκήρυκα καί θείον Παύλο ν , Ύστε-
ρούμενοι, ΘΛ(6όμενοι, χακανχονμετα, γ υ υ ^ η -
τεύοντες , π ε ι ν ώ ντες καί δ ιψώντες , έν έρημίαις xJLa-
γώμενοι, καϊ δρεσι, κα} σπηλαίας, καϊ ταΐς ίπάίς 
τής γής, τδ βραχύ τούτο τ ή ς πολυωδύνου ημών 
ζ ω ή ς π α ρ ο ί κ η μ α τ ή ς ένθένδε εύσεβώς δ ιαπχράσωμεν, 
ιν' έκείνην κληρονομουντές ε ί π ω μ ε ν πρδς τδν άδέχα-
στον Κ ριτήν · *1δε τήν ταχείνωσίν μον καί τόν 

1 λ 
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noxor μον, x o l άρες κάσας τας αμαρτίας μον. Τούτοις καΛ Αλλοις πλείοσι παρακλητ ικο ίς λόγοις 6 
π α μ μ ά κ α ρ Π α τ ή ρ η μ ώ ν Στέφανος φ ω τ α γ ω γ ώ ν , ούς έν Κυρίω· ώόινεν πα ϊδας , τ δ καθ εκάστη ν ενδελεχών 
ούκ έ π α ύ ε τ ο , αύξων *ύτούς πρδς τ ή ν | τής σωτηρίας αποκατάσταση*. 

Μ έ χ ρ ι δέ είκοσι τ ω ν φο ι τητών γεγονότων τ ψ Α Cuin vero v ig in l i numero f a d i fuisscnl d isc ipul i , 
ά ρ ν θ μ φ , Μαρϊνον τδν θεοστήρικτον άνδρα ε ί ς τά τής Marinum virum 4 3 2 divinittts proiecium, admini -
ο ίκονομίας κα \ π ά ν τ α τ ά τ ή ς μονής δ π α μ μ ά κ α ρ 
ττροεστήσατο-αύτδς δέ σκληροτέραις έαυτδν επέβαλε 
δ . α γ ω γ α ϊ ς , τ δ θ υ μ ή ρ ε ς Εχων στενωτέρως έαυτδν 
κ α θ ε ί ρ ξ α ι π α ρ ά τήν του σπηλαίου στενομονίαν. Τ ή ς 
γ ά ρ κεφαλής τού δρους έκ π α μ μ ε γ έ θ ο υ ς π έ τ ρ α ς 
κ ο ρ υ φ ο υ μ έ ν η ς , καΛ ώ ς φ ά ρ α γ γ ο ς κοίλη ν πρδς τδ 
νότιου έχούσης μέρος , έν Φ τό τε μοναστήριον χα\ 
τ δ θεόκτιστον σπήλαιον σ ύ γ κ ε ι τ α ι , ύποσκεπόμενόν 
έ σ τ ι κα \ αχεί μ α στον ά π δ τ ώ ν χ ε ι μ ε ρ ί ω ν άνεμων 
τ ο ύ τ ε Β ο ^ ά χ&\ Λιβδς (4), διά τ δ , ώς προε ίρητα ι , 
τ ή κορυφουμένη π έ β ρ α καλύπτεσθα ι . Ταύτην ουν 
τ ή ν κορυφήν περίνοστησάμενος Α π α μ μ ά κ α ρ Πατήρ 
η μ ώ ν Σ τ έ φ α ν ο ς , οίκοδομεί έν αυτή κελλίον πάνυ 

aJraiioni omnibusque monasterii rebtis p ra fec i l . Ipse 
auiem asperius vkae genus aggressus esl , se&e 
angustius quam sinebanl s p e l u n c » angusl ix , i n -
cludere in anhno babens. C u m euim montis ca-
cuiuen ingenli rnpe lermineiur , veluique praecipilf 
b ia lum ad ausiralein parlcAi babeal in qna moua-
steriom e l spelunca d iv iu i lus condila simul exsis-
tuu l , a veulis Borea et Africo secura; q u b , nt d i -
c lum est, rupe itt verl lcem usqne proteusa operiun-
tur*: islo vertice perlustrato bealissimus Paier no-
sler Slepbauus, ibidem ccllulam longi ludine, l a l i l u -
diue, al l i tudine, et profundfiate angusiissimam e 
trausverso specus exs tn ix i t . P o r i o la i i ludo c i r c i i c r 

βραχύτατον ε ίς τε τδ μήκος χαί εύρος, δψος τ ε κα\ Β unius e l diui idi i cubiti c r a t : longiludo, c i rc i le r 
βάθος , τού πλάγ ι όθεν σπηλαίου , ώσει μ ιάς π ή χ ε ω ς 
κ α \ η μ ί σ ε ω ς τδ εύρος, ώσε \ δύο δέ τδ μ ή κ ο ; * κα ί 
*τρδς τδ έψον μ έ ρ ο ς , έκτυπο ί προσευχής κογχάριον 
Ι χ ο ν τ δ ύψος, Ι τ ι μόνον σ υ γ κ ύ π τ ω ν στήκειν ήδύνατο 
%b μ έ χ ρ ι τού νύν σωζόμενου * τ δ δέ άλλο ά π α ν τ ή 
Λχε ιροτεύκτω στέγη τού ουρανού καλύπτεσθαι θέλων 
ά [ε ]ρόφωτον τούτο παρε ίασεν . Τοιούτον δέ τούτο σ τ ε -
ν δ χ ω ρ ο ν κ α ΐ φοβερδν έποίησεν , ώστε τούς καθορώντας 
τ δ τοιόνδε λέγειν μ ν ή μ α μόλις είναι π ρ δ ς τ ή ν τού 
δυστήνου σα ρκ 'ου τούτου τ α φ ή ν , ή ο ίκητήριον πρδς 
ά ν ά π α υ σ ι ν μονής* -κα\ μ ή τ ι ς ύπολάβοι τ δ τών 
ρ α μ ψ ι μ ο ί ρ ω ν α ι ρ ε τ ι κ ώ ν , ώ ς υ π έ ρ τούς π ρ ο γ ε γ ο -
γότας Πατέρας τούτον πεφρονηκέναι . Κ α \ γ ά ρ λόγος 

duoruui. A d parlem quoqne orientalem concbulam 
adorandutncon<tidil,ejus al i i tudinis , u l in ea tauinni 
incurvaltis siare possel, quae quidem ei ia imnim su-
pfersies est. C x l e r u m aittcm omne aliud spatiimi 
nalurali caali lccto operir i ctipiens, apertum r c l i -
qnit . Adco vero anguslum 4 3 3 c l foriiiidaiidum 
is luin locum feci l , u l qui cum vidcbanl, assercreni 
vix monuuienltini esse ad sepeliemlum miserum lioc 
corptis, vel domici l ium ad rcquiem monasleri i . Ne 
vero quis i l lud qtterulorum brerelicorum suspicelur, 
nempe istum plus Pa l r ibus , qui euin prccesseruni 
sapufese. Siqttidem in progeniioris Auxen l i i vha Dco 
accepta referltir, in i l lo verl ice caveam ejus exer-

τ ι ς έν τ ώ του προπάτορος Αυξεντίου θ ε α ρ ί σ τ ω βίω Q c i la l ionis exslare, ubi novus iste El is&us antiqni 
έ μ φ έ ρ ε τ α ι τδν χλουβδν (5) τ ή ς αυτού ασκήσεως έν 
α ύ τ η τ ή κορυφή έχει ν , ένθα ούτος-δ νέος Έλισσαίος τού 
π α λ α ι ο ύ Η λ ί ο υ ώ ς έν δρει Κ α ρ μ η λ ί ψ , τήν στενωτέραν 
μ η λ ω τ ή ς σκηνήν Ι π η ξ ε ν κα \ ούτος ομοίως έξισούσθαι 
τ ψ θεοφόρω Αύξεντ ίφ ήθελεν, υπέρ γ * τούς άναμέσον 
Αλλους Πατέρας , διότι κα\ υπέρ αυτούς νεωτέραν 
ζ γ ε ν τήν ήλικ ίαν · τδν τεσσαρακοστών δεύτερον γ ά ρ χρόνον ήλαυνεν τ ό τ ε , δτε τ ή κορυφή τού δρους μ ε τ -
ε τ έ θ η . 

Τ ώ ν δέ αυτού φο ι τητών μ ή γινωσκόντων τούνεκα 
τ δ τοιούτον κ τ ί σ μ α γέγονεν , έν λυγα ίψ κα ιρώ π ε ρ \ 
τ ά ς μεσονυκτίους ώ ρ α ς , τδν θεοστήρικτον Μαρίνον 
μόνον φωνή σας , κα\ τούτψ τδν σκοπδν άναθε\ς δ Π α ­
τ ή ρ , ώ ς ά γ α π η τ ψ τέκνω, ά μ α α ύ τ ψ τού σπηλαίου 
Α π ά ρ α ς , είς εκείνο τδ φοβερώτατον είσέδυ ταφοειδές 
ο ί κ η μ α . 'ΕωΟεν δέ μ ε τ ά τήν δρθριον ύμνωδίαν , 
π ά ν τ ω ν τ ώ ν αδελφών κατά τδ σύνηθες τήν μετάνοια ν 
βαλόντων ε ίς τά τού σπηλαίου πρόθυρα, καί τού εύ ­
λογη σαι τδν άγιον α ίτουμένων, ή καθεκάστην όσ­
η μέραι σ υ μ π α θ έ σ τ α τ η φωνή τ ή ς ευχής τού Πατρδς 
ούκ έξηχεΤτο τοίς εύηκόοις αυτών ώ σ ί ν . Διαπορούν-

(4) Λιβός. Duo mse. λ ίβα . habenl, qvae vox in 
Scr ip tura sacra, ? . g . £ x o d . 2 7 , ? . 0. roim. 54. v. 
5. c l 5 , eic. Aus i run i sive I k r i d i e m siguiQem. Hic 
Umen videtur proprie signWlcare, venunn Africum 
(Pr ium, de quoSeneca Q u » s ( . nalural . i i b . 5, c. 16. 
Ab OceiUente hiberno Africus (uribundiu ei rucn$. 

Eliae, u l in inonle Carmel i , mcloia anguslius laber-
naculum fixil: i l a i l le detfero Atixentio e x ^ q u a r i , 
aliosque interine lios Paires supcrare voluit , quia 
juuiore quain i l l i actate e ra l : nam quadragesiimmi 
seciindum amiam lunc agebat, cum in mositis ca -
cumen se i r a n s l u l i l . 

Fjus auleui discipulis iguoraulibus qua de causa 
bujusmodi a?dificium factum fueral , ipse obscuro 
lempore, mcdiain c i r c i l e r noclem, divini lus pro-
lectutu Marinum solum advocal , c u i , u l dileclo filio, 
sua menle paiefacta, una cum il lo e specu discessit, 
e l forniidandam i l l am sepulcralem cellam subiit . 
4 3 4 Maue vero cum universi fratres, pcrac i i s 
malut inis laudibus, anie speluncae atria soli tam 
incl inai ionem fecissenl, et a sancto Patrc benedi-
ciionem postularent, quolidiana oraniis Patris vox 
mi l i s s ima a l l cn l i s ipsonim auribus niinime insona-
bau IIIi porro a u x i i , posl muluim lcmptis surgunf, 

apnd Grtecos λ\ψ dicilur. 
(5) ΚΧονβόν, i . cavcam. H i n c κλουβί Gra?cis Iio-

diernis esi cavca. Eamdcm voccm circuiuflexa pc-
nultima sigiltnm v c r i i l Joannes Meursius in Qtos-
sario. 
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c l in anlruui ins i l iuut .Veruiu aberal qu iquxreba lu r . Α των δέ α υ τ ώ ν , και μετά πλε»'σ:ην ώραν δ ιαναστάντων, 

T u m i l l i diversa eemienies, rat i periissc Palrfcm, κα \ τ ψ σ π η λ α ί ω ε ί σ π η δ η σ ά ν τ ω ν , ούκ ή ν δ ζητούμενος 
nuilta secum cogiiando , manibus ori admolis , Δ ιαμερ ισθέντων δέ α υ τ ώ ν τ ψ νο ΐ , κ α ί δοξάντωι 
«ugitoque indicando, e l dicendo : Ergoue ovibus άπολωλεκέναι τδν Πατέρα , ε ί τα κα \ δ ι α λ ο γ ι ζ ο μ έ ν ω ν , 
omnibus prasenl ibus pasior defecit? v ia , quae τα χε ίρ* π ρ δ ς στόμα τε έρε ισάντων, και δακτυλοδει · 
ad dcclivem collis pariem ducit, invesiigando d i - κτούντων αυτών κα ί λ ε γ ό ν τ ω ν Τ Α ρ ά γε προβάτων 
missn, flenlesque e l peclus pugnis percutientes, Απάντων παρόντων δ πο ιμήν π ω ς ά π ε λ ε ί φ θ η ; τ ή ; 
quasi perdilo pal rc , abibanl . V e r u m u l acerbum έ π ί τδ πρανές τού βουνού πορε ίας ζ η [ τ η ] τ ι κ ώ ς ά π ά -
il lorum dolore i» , atque c e l e i i l a i e m , qua iu prxecps ρ ά ν τ ε ς , ώ / ο ν τ ο δακρυ££οούντες ,κα\ σ τ ε ρ ν ο π υ γ μ α ί ς 
forebautur, scnsi l Pater , leni et mit i voce eos ad- εαυτού ; κ α τ α θ λ ί β ο ν τ ε ς , ώ ς τδν π α τ έ ρ α άπολέσαντε ς . 
vocav i i . H i vero, u l pisccs ad escam Iaxaii bami . Τούτων δέ τ ή ς όδυνηράς λ ύ π η ς κα \ τ ή ς π ρ δ ς τ δ χ α -
s i c a d ejus vocem confcslim convcrs i , ad ipsuin ac- τωφερες τ χχυτήτος αίσθόμενος δ Π α τ ή ρ , π ρ α ε ί α καΛ 
(u r rc run l , alqtic ίιι genis adbuc g e s U n l e s l a c r y m a - προσηνεί τ ή φωνή τούτους προσεκαλείτο . Οί δ έ , ώ ς 
πιι ι ι rcl i i juias, non parvo CUIH geini lu , iniercisoque ΙχΟύες πρδς τδ δέλεαρ τή τού α γ κ ί σ τ ρ ο υ χ α λ ά σ ε ι , 
spi r i lu c i 4 3 5 dicebanl : c Quid le durioribus e l ούτω τή φωνή Αρδην συστραφέντες , καΛ π ρ δ ς αύτδν 
niorliferis hissedibus Iradidis l i , Pa le r , u l nos cito Β ά ν α δ ρ α μ ό ν τ ε ς , κα \ έτ ι φέροντες έ π \ τών π α ρ ε ι ώ ν 
orpbanos rediIcres?Qiiibus veneraitdusPalerevange- τού κλαυθμού τά λείψανα, μ ε τ ' ο Ι μ ω γ ή ς ού μ ι κ ρ ά ; 
l icum il lud oraculuin respondi l : Quia9 f i l i i , angu$la κοντοπνευστΛ (6) πρδς αύτδν έ λ ε γ ο ν Τ ί τ α ΐ ς 
ei arcla via «/, qu(c ducil ad vllanv, ei pauci sunl σκληροτέραις και θανατοποιο ί ; τ α ύ τ α ι ς δ ι α γ ω γ α ί ς 
qui inveniunl eam**. Quibus audi l is , fralres s l a i i m έαυτδν έπ :όέδωκας , τ α χ ύ τήν όρφανίαν η μ ώ ν πρα-
(Oiit icuerunl, eumque duinlaxal rogavere, ut saltem γ μ α τ ε υ σ ά μ ε ν ο ς , Π ά τ ε ρ ; Ό δέ τ ίμ ιος π ρ δ ς αύτο ί ς 
tecium celLe imponi siueret. A l il le rcposui l , salis άπεκρ ίνατο τδ εύαγγελ ικδν εκείνο φάσκον λ ό γ ι ο ν 1 · 
es*e, nubium coelesiium fornice cam legi . S ic crgo " O r / , τ ε κ ν ί α , στενή καϊ τεθλιμμένη ή οδός ή 
e l a?stale e l byeine permansi l , calori et frigori ob- άπάγουσα είς τήν ζωήν, καϊ οΛίγοι είσϊν οί ε ύ -
noxius, Praeier vcslein quoque, corpus iu inoduiu ρίσκοντες αυτήν. ΠαρευΟύ δέ τούτον τδν λόγον 
crucis ferro cons l r i c lum babebal, ab buineris ad άκουτισθέντες ol αδελφοί , ησύχασαν τοϋτο μόνον 
luiubos cingulo pcr orbem al ier i ferro per clavos έκλ ιπαρήσαντες , τδ κάν όροφωθήναι τήν σ τ ε γ η ν τ ή ς 
ex ulraquc parle a l l ixo , e i alio ferreo cingulo sub κέλλης αυτού * δ δε άρκε ίσθαι έφη τη τ ώ ν ν ε φ ε λ ώ ν 
axi l l i s opcrlo, ίιι quo inedia? partes ferri , quoJ ab τού ουρανού σκέπεσθαι οροφή. Κα\ ήν ο ύ τ ω ς τ ψ τ ε 
buuieris dcscendebal, infixae e ran l . Tunica porro ^ θέρει κα ί χ ε ι μ ώ ν ι φλογούμενος καί ψ υ χ ο ύ μ έ ν ο ς · 
duniaxal pellicca ulebalur. Sanclaui quoque cucul - π ρ δ ς δέ τήν ίνδ υ σιν, ε ίχεν δ ιά σιδήρων τ δ σ ώ μ α 
Ιυιη, cruci fc iuui analabuai, e l sacrain epomideui σταυροειδώς εγκεκλε ισμένον , άπό τε τών ώ μ ω ν έ ω ς 
4 3 6 wouaslici babilus gerebal. A d rccumbendum τής όσφύος έ γ κ υ κ λ ι κ ψ ζωστήρ ι έ ; έ ρ ψ σ ιδήρω καθ-
vero, sola storeola ei e r a l , ad exempluui deiferi η λ ω μ έ ν ψ έξ άμφοίν τών έτερων μ ε ρ ώ ν , κα \ ύπδ 
Joannis, qticm magisirum habuerat. τών μασχαλών έτέραν π ε ρ ι κ α λ ύ π τ ε σ θ α ι π ε ρ ι ζ ω -
στρίδα σιδηραν, έν ή τά μέσα τών κατιόντων έκ τών ώ μ ω ν καΟήλωτο σιδήρων * τδν δέ χ ι τ ώ ν α είχεν 
δερμάτινον κα\ μόνον, τό τε άγιον κουκούλλιον, κα \ τδν σταυροφόρον άνάλαβον, ομοίως κα \ τ ή ν ίεράν 
έ π ω μ ί δ α τού μοναχικού σχήματος · είς δέ τδ άνακλίνεσΟαι ψιάθιον u και μόνον, κατά τδν τ ύ π ο ν τοΰ θεο­
φόρου Ι ω ά ν ν ο υ τού γεγονότος αυτού καθηγητού . 

i n bis €rgo egregiie ins i i lu i i s inculpatam v i u t n Τούτου ούν τοΰ άνεπ ιλήπτου Πατρδς έν τούτοις 
duceiilc Pa l re , flcri ιιοιι p o i c r a l , u l i supra dic imn αναστρεφόμενου τοϊς π ρ ο τ ε ρ ή μ α σ ι ν , ούκ ή ν , ώς 
c s i , u l i l le, qui urbs erai in pra^grandi e l religio ο π ρ ο λ έ λ ε κ τ α ι , πόλιν αύτδν υπάρχοντα έ π ί τ δ εύμέ-
ii ionie fundaia , abscoiuterclur. Quapropter fax ce- γ ε θ ε ; κα \ ευσεβές δρος κρυβήναι τ ε θ ε μ ε λ ι ω μ έ ν ο ν . 
Icbcrriina omuibus effectus est, i inprimis vcro i m - ^ Χ α \ π δ ρ ι β ό η τ ο ς λ α μ π τ ή ρ τοίς πά3ΐν Ανεδείχθη, 
peralorias urbis o r lbodoxU e l piis c ivlbus. l i i n c μάλιστα τοίς έν τή βασιλευούση πόλει οίκούσιν 
p lur imi i l lu in u l i l i i a t i s alicujus causa iu moiile con- όρθοδόξοις κα\ εύσεβέσιν. Καλ πολλο\ πρδς αύτδν 
veniebant, qui ex solo aspcclu couvenienler acdiu- παραβάλλοντες έν τ ψ δρει ωφελε ίας χ ά ρ ι ν , έκ μόνης 
c a l i , dornuni rever lebanlur , laudanles ct gloj iO- τής θέας τά εικότα οικοδόμου μενοι , όπ ισθδρμητοι 
cantcs Oeuin. lnter eos quxdam niuJier e religiosis έπαλινοίοϋσαν • οίκαδε, αίνούντες κ α \ δοξάζοντες 

Μ Afatlb. ν ι ι , 14. 
Y A R l i E L E C T I O N E S . 

t a l . μέλος τδ φάσκον. u a l . ψ ι ά θ η ς . • a l . πάλ ιν ψχοντο . 

N O T J E . 

( 6 ) ΚοντοΛνευστί. Quasi diceresbrevi sp i r i ln , i . qua τ ut δ vulgo pronunl ia lur . H inc iu mss. T O C M 
cum anheliai . Nani κοντός, unde ba:c vox coinpoui- quanlumvis diversa?, qux eodem modo vutgo cffe-
lur , apud GraecQS nieiiiae e l infimae x l a l i s idem est tu i i iu r , non raro eodem el iam modo scr ibui i lur , o l 
ac brevis, aretus. Ιιι duobus mss. legilur κενδοπνευ- οι, υ , ι, η , ει · τ , θ · α ι , ε · 6. υ , e lc . 
στί. Scd id ex pronunliatione conligisse arbitror , 
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ι ό ν Θεδν, έν οΤς γ υ ν ή τ ι ς τών ευσεβών τ ώ π ν ε ύ μ α ; ι Α i»piritw et diguilale ci>i»s>pi«uis , viilna i a r t a , t-um 
κ α \ τ ή αξία περιδόξων, τήν έξ άνδρδς χηρε ίαν ύ π ο -
σ τ ά σ α , τ δ καθ* έκάστην « α ρ ά πάντων άκούουσα 
π ε ρ \ τ ή ς ένΟέου πολ ιτε ίας του σεβασμίου Πατρδς 
η μ ώ ν Σ τ ε φ ά ν ο υ , α ύ τ η τ ή ν γυνα ικών έκλαθομένη 
δ κ ν η ρ ό τ η τ α , τ ή εαυτής ποδοφορία, ερωτήσει τήν 
έ ρ ώ τ η σ ι ν προβάλλουσα, καταλαμβάνε ι τού Ιερωτάτου 
τούτου πο ιμένος κα ί διδασκάλου, τδν βουνδν, κα \ 
πλησ ίον τής κ έ λ λ η ς τ ο ύ έισίου γ ε ν ο μ έ ν η , ήξίου ευχής 
τ υ χ ε ί ν . Τού δέ Πατρδς τ ή ν συνήθη τετελεκότος ε ύ -
χ ή ν , α ύ τ η δ ιαναστάσα, όακρύουσα έξε ίπεν τ ώ ά γ ί ω 
π ά > τ α τ ά ε ίς α υ τ ή ν , τήν τε χηρε ίαν και άτεκνίαν , 
κ α ι δτ ι Τού μονήρους βίου έπιποΟούσα τυχεΓν, σω-
θ ή ν α ι ζήτω. Ό δέ Βεοφιλής Π α τ ή ρ ταύτην λόγοις 
π ν ε υ μ α τ ι κ ο ί ς πλε ίστα κ α τ η χ ή σ α ς , κα ί τά πρδς σω-
τ τ ρ ί α ν δ ι α τ α ξ ά μ ε ν ο ς , άπέλυσεν αυτήν ε ί π ώ ν · 
Β λ έ π ε , γύνα ι , τ ίν ι συνετάξω. Μή σε καταλάβη 
θ ά ν α τ ο ς , π ρ \ ν άποδψς τήν έ γ γ ύ η ν . Ή δέ τ ι μ ία 
εκε ί νη γ υ ν ή τδν λόγον τού θεοφόρου Πατρδς έν τή 
ψ υ χ ή έγχαραχθε ϊσα , ώ σ π ε ρ κηρδς άναμαξάμενος 
έ κ τ ύ π ω μ α , ούτως άδιαλώβητονέ/φερεν. Καταλαβούσα 
δέ τδν ναύσταθμον Χαλκηδόνος π ρ δ ς τήν έ ν ε γ κ α μ έ -
ν η ν ά π έ π λ ε υ σ ε ν κ α \ π ά ν τ α τ ά αυτής κ τ ή μ α τ α * κ α ι 
υ π ά ρ χ ο ν τ α έν Κώνσταντ ινουπόλει π ε π ρ α κ υ ί α , κ α ί 
π τ ω χ ο ί ς τ ά πλείστα δ ιανε ίμασα , δεδόικυία τδν τ ή ς 
ψ υ χ ή ς θάνατον, κ α τ ά τδν λόγον τού σεβασμίου Πατρός , 
έσπευδεν τήν έ γ γ ύ η ν π λ η ρ ώ σ α ι . Κ α \ τδ τελευταίον 
τ ή ς Ιδίας πολίχνης ά π ά ρ α σ α , καταλ ιμπάνε ι ε υ α γ γ ε ­
λικούς γονείς , γ ν ω σ τ ο ύ ς , φ ίλους , ά γ χ ι σ τ ε ί ς , γε ί τονας · 
κ α \ τ ? ,ν σταυρδν τού Χριστού ά ρ α μ έ ν ή , τ ή ς Προ-
π ο ν : ί ο ο ς δ ιαπεράσασα τον άστεος (7), πρδς τδ θ α υ - C 
μ α σ τ δ ν είσέδυ δρος, φέρουσα χρυσίον πρδς τδν οσιον, 
τού διαδοθήναι ύπ* αυτού κ α λ ώ ς . Α ν τ ι κ ρ ύ δέ τής 
κέλλης τήν συνήθη βαλούσης μετάνοιαν , κα \ τ δ , 
Εύλόγησον, άγ ι ε Π ά τ ε ρ , φησάσης , δ άγ ιος αυτή 
μ ε τ ά στυφότητος ά π ε κ ρ ί ν α τ ο , τού Σωτήρος διά τού 
Ευαγγελ ίου άρ ιδήλως βοώντος , Οτι "Οστις ούκ 
αποτάσσεται πασι τοις ύπάρχονσιν αύτον, ού 
ϊύταταί μον είναι μαθητής; Τί ά κ μ ή ν σύ κα\ 
μ : τ ά -κόσμον τ ά τού κρσν.ου π ε ρ ι φ έ ρ ε ι ς λ ε ί ψ α ν α ; 
' ί ΐ οέ γ υ ν ή έκπληκτος γενομένη έ π \ τ φ δ ι ο ρ α τ ι κ ψ -

τού Πατρδς χ α ρ ί σ μ α τ ι , κα\ τ ή ς μ ε τ ά στυφότητος 
έλέγξεως , τ ή π ρ ε π ο ύ σ η αίδοί γυναιξ ίν π ρ δ ς αύτδν 
άπεκρίνατο · ΟύχΊ τ φ πρδς αύτδν φ θ α ρ τ ι κ φ πόθψ 
κ ρ α τ ο ύ μ ε ν η , τόδε τδ χρυσίον προσφέρο ιμ ι , τ ί μ ι ε ^ inc 
Π ά τ ε ρ , άλλ* ούν- τδ διά τ ώ ν δσίων σου χε ιρών τούτο rei 
καλώς υ π έ ρ τ ή ς π ε π ω ρ ω μ έ ν η ς μου ψυχής δ ι α ν ε μ η -
θήνα ι . Ό δέ θεοφιλής Π α τ ή ρ τούτο μ ή βουληθε\ς 
« ι π ε ν Τ ο ύ ς τών αλλότριων π τ α ι σ μ ά τ ω ν σπ ινθήρας 
τα ΐ ς έ μ α ί ς χ ερσ \ σποδιάσαι ού δύναμαι * μ ή π ω ς έξ 
Αμελείας μου ύποσμυχευσας τ ι ς έξ α υ τ ώ ν , π α μ μ ε -
γ έ θ η π υ ρ κ α ΐ ά ν τ ή ψυχή μου άνάψη, ώς τ ίνες τούτου 
Ινεκα έ π α θ ο ν . Άλλ* ούν τ ώ ν σπειρόντων έστ\ν κα \ 
τδ Οερίσαι. Τ ή ς δέ γυναικδς ε ίπούσης · Κ α \ τ ί με 
κελεύεις , Π ά τ ε ρ ; δ συμπαθέστατος εκείνος δ ιά τ δ , 

quoi idic ab onnibus de divino vivendi genere \ c n « -
randi Pa^ris noslri Siepbani a u d i r e l , mulieruii i l i -
in id i la iem ob l i t a , i lera l is i i i lerrogal ionibu*, sacra-
l iss imi bujus pasioris et magis l r i collem pedibus 
consecuta e s l : cwnque prope ejus cellani a c c ^ s i s -
se i , eum u l pro se preces funderel rogabat. Ilaquo 
cum sanctus P a l c r sol i iam orationein absolvissci , 
b*c s u r r e x i i , e i lacrymis ef lus is , quaecunquc sc 
speciabani, e l v idui ia lem et orb i la lcm sanclo dc-
c l a rav i l , 4 3 7 q ^ d q u e inoiiasl icam viluin a inplccl i 
optarel, salmis adipisceud;e gra i ia . Tum pius Paier , 
poslquaui eam imi l l i s sermoiiibus spir i lal ibus e i 
prauwplis ad saluteni iwccssariis i i iformassel, i|>«ani 
(Uuiibii dicens : Vu!e, imi l ier , cui le a d d i x i s i i , no 

B tc Uiors apprdiendat amequam pro.iiisstiui hnpbi-
veris. Hoiioraia ve ro i l l a inulier verbis tleirei i Pa i r i s 
aniitkii insculpi is , iu.*lar cerai eQigiem exptimonus, 
ta incoi rupla ferubal, et uavall Cbalcedanensi pe-
liloiu palriatu navigavi l . Tu in suis oumibus bonis, 
e l quaxunque Cons l iu i iuopo l i l an i possidebal., d i -
vemlil is , uiaximaque ex parle pauperibus c roga lU , 
aiiima* luoriem ver i ia , j ux i a venerandi Patr is ser-
nioneiii, proinissum i inplcrc feslinavit. Pos l rc i i iu 
rc l i c i i s , jux la Evauge l iuu i , pareniibus, nol is , a m i -
cis , cognalis, propiiuiuis, c propria c i v i l a l c disccb-
s i i ; e l cruceui C b r i s l i lollens, irajecla P iopoul i i Jc , 
in iiisigneni i l luni inoiiteni se con lu l i l cum pecuuiis, 
quas saiu:to viro forebai, u l cas bene e iogare l . V e -
r i i ia (Uiu sulila inclinalione aule ccllani facia d ix is -
se l : l i ^ a j i ic , s tucie l ^ i c r , > 4 3 8 Φ^' saiKUis 
accrbe rcspondiu < Salvalore per Evangelium inani-
fesle c la inai t» ' : Qui non renunliat omnibus qutx 

possidel, non polesl meu$ esse diicipulus 1 9 , q n i d l n 
adbuc posl munduui mundi reliquias circuiufurh ? 
A l mulier quani dioral icum Pa l r i s doumn e l acerba 
reprebensio a i loni lam rcdd idera l , ei cura couve-
n icn l i mulieribus pudore respondit : Non egu e x i -
l iosacupid i la ie victa buc aurum offero, bouoraudc 
P a l e r ; sed u l p e r luas sanclas manus pro o l x a c i i a 
mea anima i h e dis l r ibuaiur . Verum eo rejoclopius 
Paier a i i : Al ienoru u peccaioruai sc i i i l i l ias mcis 
maiiibus laitquatu ciuere occuliare nou possum , ne 
quis forle ex niea ucgligentia aduslus, maxiinuut 
i i icei idiuui meos aniinai afferal , quod quidam bujua 

gralia perpessi sunt. C a U e r u m , serenliuin esl e i 
inelere. Muliere atiieui roganle, Quid nic , Pa ie r , 
jubcs facore. 9 > buinanissimus il le ei iu pair iam re-
deuudi uiiuinie copiaiu f c c i l , qnandoquidetu , ι.ι 
supra d i i l u m cbt, bona propria penilus dimibeiai : 
sed prajcepit u l uua cum Blarino diviuitus prolecio 
propriis suisinct nianibus aurum 4 3 9 v ic iuis ct 
proxiinis lucis d i spe i l i r e l : cuiqque cam boc paclo 
bujusce viia? slercorib fa^ce deuudassei, sancluni ba-
bi luin dedit, illius noiuine ίix A t m x noiucn rau-

w Luc xiv, 33 

(7) Vocem τον άστεος consulto non expro.Sbi, quia bic n ib i l rcc luni videlur significarc. NuIIa. 
c inm urbs, u l polui disccre, Propunlts dicia c s i . 
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lato, cjusdem in Domino Paler e i sponsor seu stis- Α ώς προε ίρητα ι , τ ελευτα ίως αυτήν τα οικεία κ α τ α -

λ ι π ε ί ν , πρδς τήν ένεγκαμένην ύποστρέφε ιν ουκ ceptor faclus. S l a i i m porro eam in inferms mo 
nasierium dimisit , ipsa sacne e i sancta* monagierii 
pnefeclas commcndaia, bonorandam i l lam muliercni 
plur imum exhortatus, u i in salote animae conse-
quenda ei palroua essef. 

έπένευσεν · άλν ά μ α τ φ θεοστηρ ίκτω Μ α ρ ί ν φ ε ί ς 
τ α σ υ μ π α ρ ο μ α ρ τ ο ύ ν τ α κα \ σ ι ι μ π α ρ χ κ ε ί μ ε ν α τ ή γ ε ι ­
τνιάσει χ ω ρ ί α ταύτην έκέλευσενο ίκε ία ι ς αυτής χερσΛν 
δ ιανε ίμαι τ δ χρυσίον. Κ α \ ούτως αυτήν γ υ μ ν ώ σ α ς 

τ ή ς συρφετής τούδε τού βίου κόπρου, δέδωκεν αυτή τδ άγιον σχήμα f μετονομάσας αυτήν "Ανναν. Κα\ 

γ ίνεται αυτής έν Κ υ ρ ί ω Π α τ ή ρ καί ανάδοχος. Κ α ί παρευΟύ απολύει αυτήν π ρ δ ς τδ κ ά τ ω μοναστηριον , 

παραθεμένος αυτήν τ ή Ιερά κα\ δσία τ ή ς μονής προεστώση μ η τ ρ \ , π ά μ π ο λ λ α παρακελευσάμενος τήν 

τ ι μ ί α ν έκείνην άνθρωπον , προστατεύειν αυτής τά πρδς σωτηριαν ψ υ χ ή ς . 

Jam vero lempus me invi ta l ad atblelicos bujus 
v i r i labores in aperium proferendos. Yerumlamen, 
l i c c l mea me impeltal (Oiiscienlia , oi ibi lamen s i -
lei i t i i im imponcre conor , quippe qui rei gravi -
la icm persequi non sufliciam, ulpole oraiione e l 
aciionepauper. Sole icnhn in verbis per id i ta r i ren im 
uiMJcstas. Siquideiu pro i l lorum inf irmilale ν<Ί vi 
dc rcbus judicare consueverunl, qui non veri iatem, 
sed verborum e lcgani iam, m fabulas profani volunl 
atUMidere. Nibi lominus meipsum refraenavi, cessi-
q : c bis qui mc ad islud opus inc i l ave re , sperans 
d i v i n i hujuscc n ia r iy r i saux i l io , eorutnquc pretibus, 
<;ni me ad id impulere, fore ut ciirsum facilem ob-
l ineam. Liceat ig imr mibi coni ra Novaiorum 4 4 0 
U i r i s i i a n o s calumniaitiium et Iconocauslarum ha> 
n s i i i i D a v i d i c u m i l U j d eanuen addiicere: Sivpeexpu-
gnaverunl me α juvenlute mea * · , d ic i l alicubi P r o -
pbeia seditiones adversus Ecdes ian i scmper fwluras 
privdiccndo, cujus tnviclam v im in p re l i i s idem 
pra>nuiitians, rursus addi l : Dicat nuttc hrael 
Scepe expugnaveruni me ajucentute meat elenim non 
poiuerunt milti. Ha?c vero carnali fsrael convenirc 
nequaqiiam possunl, qucm quidcm i E g y p l i i ih scr-
vimtc in rcdeg.;re, alienigcnae mulloiies devicciv, 
B . iby lon id in scrviu i lem e l capl iv i la lcm abduxerc, 
Maccdoncs crudeli ler et aeerbe pcrdidere, floniaii i 
postreino iiii<Tuecioni dedere, erronesqtie, pn,fugns 
et exsules per orbem lerrarum oslend-»re, babiia-
ibmom i l lorum desenam facienles, dorsuniquc eo-
riui i semper iuciirvaiites * ! . Verum recens a Deo 
cIiH'ius Israel, ille qui vcre Dcum videi , c i apena 
facie gloriam Domini contemplalur, novus, inquam, 
pnptitas, grcx sangtiiiie Chr is t i emplus, cujus figura 
J . icobqui inutnlo noinine Israel appellatus esl , qnl 

Β 

Πέφθακεν δέ ήδη ό καιρδς κα \ π ρ ο τ ρ έ π ε τ α ι είς 
τούμφανές τάς τούτου άθλητ ικάς α π ά γ γ ε ι λ α ι π α λ α ί ­
στρας · άλλ* ούν έγωγε καίτοι τ φ έμαυτού συνειδότι 
βαλλόμενος, έαυτδν έ π ι στο ̂ ε ι ν π ε ι ρ ώ μ α ι , ώ ς ούκ 
ε π α ρ κ έ σ ω διεξελθείν τδν t jxov τού ε γ χ ε ι ρ ή μ α τ ο ς , 
άτε π τ ω χ ε ύ ω ν λόγου κα\ π ρ ά ξ ε ω ς . Πέφυκε γ ά ρ π ω ς 
κ ι ν δ υ ν ε ύ ε ι έν το ι ς λόγοις τ ώ ν π ρ α γ μ ά τ ω ν ή δόξα. 
Τή γ ά ρ τούτων άσθενεία και £ ώ μ η φιλούσι κρίνειν 
τά π ρ ά γ μ α τ α οί μ ή τή άληθεία , άλλά τή δεινδτητι 
τών λόγων προσέχειν εθελοντές, ώ σ π ε ρ οί τ ώ ν έξω 
τοις μυθ ικο ί ς . "Ομως ύφηνιάσας Χ έμαυτδν τ ο ί ς π ρ ο -
τρέπουσι δέδωκα, τ ω θε ίψ τ ο ύ τ ω ό σ ι ο μ ά ρ τ υ ρ ι τ ε θ α £ -
Ρηκώς, καί τών ε ί ς τούτο προτρεψάντων τ α ϊ ς εύχαΙς 
δυνάτώς έχειν τ ή ν εύπορίαν χαρ ·σασθαι . Παρέστωδέ 
μοι ε ίς μέσον εκείνο τδ 'Δαυ ι τ ικδν μέλος κ α τ ά τής 
τ ώ ν νεωτεροποιούντων Χριστ ιανοκατηγόρων κα\ 
ΕΙκονοκαυστών α ί ρ έ σ ε ω ς · ΙΙΧεητάκις έποΛέμησάν 
με ίκ νεότητας μον, φησίν που συνεχώς τ ά ς κατά 
τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς έσομένας Χ* επαναστάσε ι ς π ρ ο α γ ο -

; Q ρεύων J δ Προφήτης · κα \ τδ έν τοις άγώσιν άήτ -
n τητον π ρ ο θ ε σ π ί ζ ω ν , αύθ ις ε π ά γ ε ι * ΕΙχάτω 

ΊσραήΛ · ΗΛεονάκις έποΛέμησάτ με έκ νεότητας 
μον' καϊ γάρ ουκ ήβννήθησάν μοι. Τούτο δέ τώ 
μέν σαρκι/ .ώ Ισραήλ ούχ άν άρμόσειεν πώποτε , 
δν Αιγύπτ ιο ι μέν κατεδουλώσαντο, αλλόφυλοι δέ 
πολλάκις κατηγων ίσαντο , Βαβυλώνιοι δέ έξανδραπο-
δ ίσαντε : , δορυάλωτον ά π ή γ α γ ο ν . Μακεδόνες δέ ώμώς 
καί π ι κ ρ ώ ς ^ α τ η ν ά λ ω σ α ν , ' Ρωμα ϊο ι δέ τδ τελευταίον 
πανωλεθρία παρέδωκαν , κ α ί σποράδας κα \ μετανά-
στας κα\ μετοίκους τ ή ς οίκουμένης ά π έ φ η ν α ν τήν 
μέν έπαυλιν αυτών πεπο ιηκότες έρημον , τδν δέ νώτον 
αυτών δ ιαπαντδς , κατά .τδν προφήτην , συγκάμψαν-
τ ε ς . Ό ' δ έ τού βεοϋ νεόλεκτος Ι σ ρ α ή λ , δντως όρων 
θ ί δ ν , -κα\ ά ν α κ ε κ α λ υ μ μ έ ν φ π ρ ο σ ώ π ψ τ ή ν δόξαν 

soniorcm tanquam reprobum repti l i l , e l primoge- D Κυρίου κ α τ ο π τ ρ ι ζ ό μ ε ν ο ς · δ νέος, φημ ι , λαδς, τδ 

ni ia alque patcrnam bonodiciionem a c c c p i i k t : 4 4 1 
i l le , inqiiam, jure mcri io ** dixeri t : Scupe expu* 
gnaverunt me α juvenlule mta, etenhn non potuerunt 
milrih*. Siquidem slatitu a priina selale m eum i n -
inunerablles boslium iurmx. insurrexere : a l i m p i i -
μιιηνβΓβ, non expuguavere. Quin imo vires cjue 
i i ivicias palefccerui i i , propriamque iiifirniiiaierii 
prodiderunl . P r i m i quidem Juda?i adversus Satva-
luris nosiri grogem belluln couflartiui, scd propriis 

Χριστώνητον πο ίμν ιον , ού τύπος δ ' Ι α κ ώ β , δς μετ-
ωνομάσθη Τσραήλ · δς τδν πρεσβύτερον ώ ς άδόκιμον 
παρο»σάμενος, και τ ά πρωτοτόκια κα \ τήν πατρ ιών 
είληφεν εύλογίαν, ε ίκότως άν είποι · ΠΛεονάκις 
έχοΑέμησάν με έκ νεότητός μον. Καϊ γ<*ρ ονκ 
ήδννήθησάν μοι. Ευθύς γ ά ρ α ύ τ ώ π α ρ ά -τήν πρώ­
την ήλικίαν μυρίαι π ο λ ε μ ί ω ν έπανέστησαν φάλαγγες, 
κα \ προσέβαλον μέν , ούκ ένίκησαν ^ έ , χ α \ τού μεν 
τδ άμαχον έδειξαν, τήν δέ οίκείαν ασθένεια ν ήλεγξαν. 

*· P s a l . c x x v m / l . 4 1 Psal . L X V I M , 2 ί . 4 1 C IMIC^.XXVII ,?? . Μ Psa l . c x t v i n , 2 . 

V A K I / E L L C T i O M l S . 

* a l . άφηνιάσας . x * al . έχομένας . / a l . έπαγορεύων . 
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Κ α Λ πρώτοι μέν Ιουδαίοι τή του Σωτήρος ημών Α armis debellaii sunl. Nam cruce, quam illi quidem 
έ π ο λ έ μ η σ α ν π ο ί μ ν η , καί τ ψ ο ίκε ίψ κατελύθησαν 
δ τ ε λ ψ · τ ψ γ ά ρ ύ π ' αυτών π α γ έ ν τ ι σ τ α υ ρ ψ , ο!όν τι 
/ 5 ο π £ λ ω , χρησάμενος ό π ο ι μ ή ν ό κάλος, πο ιμεν ικώς 
α ύ τ ο ϋ ς ώ ς λύκους τών προβάτων άπήλασεν . Μετά 
δ ε τ ο ύ τ ο υ ς , οί τών είδωλων θ ε ρ α π ε υ τ α \ , οίτινες ύπδ 
τ ώ ν τ ή ς αληθείας υ π α σ π ι σ τ ώ ν κατησχύνθησαν " κα \ 
μ ε τ * αυτούς Σ ί μ ω ν καί οί ύ π ' αύτδν φοιτηταΐ Μ έ ­
ν α ν δ ρ ο ς καί Κερδονάς · εΐτα Μαρκ ίων κα \ Βαλεντ ί ­
ν ο ς · αύθ ις δέ ά π ' αυτών Κήρινθος κα \ ΣατορνΤνος, 
Π α σ ι λ ί δ η ς κα\ Κ α ρ π ο κ ρ ά τ η ς , Μάρκος κα\ Τατ ιανδς , 
Μ ο ν τ α ν δ ς κα\ Βαρδ ισάνης , 'Αρτέμων κα\ Ναύατος , 
Σ α β έ λ λ ι ο ς κα\ Ν έ π ω ν (8), Παύλος κα\ Μανιχαίος , 
Φ ω τ ε ι ν ό ς κα\ Μάρκελλος, κ α \ ο ί ά π ' ε κ ε ί ν ω ν "Αρειος, 

fixerunl, lanquam clava usus bonus pasior, eos 
quasi lupos, pasloris more, ab ovibus abegii . lhj$ 
seculi sun l idoloruin cul tores , qui a ver i la l i s dc-
fensoribus confusi sunl , ac cum il l is Simon,ejusque 
discipuli Menander e l Ccrdonas, deiade Marcion e l 
Valenl inus , postea Cerinlbus e l Saturninus, Bas i l i -
des et Carpocraies, Marcus et Tai iauus, Montanua 
et Bardisanes, Arleroon et Navalus, Sabellius et 
Nepon, Paulus et Manicbseus, Pboi inus e l Marcek 
lus : quique ab i l l is profecii sun l , A r i u s , Aethis , 
Eunomios , Macedonius, Maxinius , Nestorius , bydra 
mell iceps Eulyches e l Dioscorus, Zos imus , Apo l l i -
narius. 4 4 2 Origines, Pe l rus n i i se r , Theodosius, 

' Α έ τ ι ο ς , Ε ύ ν δ μ ι ο ς · Μακεδόνιος, Μάξιμος , Νεστδριος, ^ Jacobus, lu l ianus , Zeno, Sorgius, Pyr rbus , Cyrus 
ή πολυκέφαλος ύδρα Ευτυχής κα ί Διόσκορος · Ζώσι· 
μ ο ς , Άπολ ινάρ ιος , 'Πρ ιγένης , Πέτρος δ δείλαιος, 
Θεοδόσιος , Ι ά κ ω β ο ς , Ίουλιανδς , Ζήνων, Σέργ ιος , 
Π υ ρ ό ς , Κύρος , Μ ά κ α ρ ι ς , Όνόρ ιος , και ό δυσσεβής 
Μ ά μ ε θ * καΛ εΓ τ ί ς μοι άλλος έλαθεν ανθρωπ ίνως . 
Έ π ι λ ε ί ψ ε ι γ ά ρ μ ε άπαριθμούμενον ή ήμερα τ ώ ν 

τ η ς ασεβε ίας υ π α σ π ι σ τ ώ ν κα\ αρχηγών τ ά ονόματα, 
£»ν κ α ί τήν μ ν ή μ η ν αυτήν καλώς δ χρόνος ήφάνισεν. 
Ο ύ τ ο ι δέ πάντε ς κατά τ α ύ τ δ ν , ώ ς έπος ε ίπε ίν , τοίς 
άποστολ ικο ί ς κηρύγμασ ιν πολεμήσαντες , τής τού 

I lacarius, Honorius et iinpius Mabomet, e l si qnis 
alins m i b i , uipote bomini , l a l u i i . Quippe me diee 
dcficerel, si hnpielaiis defensorum e l auciorum no-
mina enumcrare Aggrcdt rer, qnorum ipsam ine-
nioriam recle lcmpus abolevil . Isl i ergo omnes, 
uno aniuio, u l ita loquar, adversus aposlolicas prae-
dicalioncs suscepio bello, e Dei meinoria e i ab E c -
clcsta meri lo rcjecii sun l . Ipsa aulem Ecclesia , H -
c c i armis semper lacessiia, amplioribus eliara vi-
c lor i is stalum tenuil paciGcum. 

θ ε ο ΰ μ ν ή μ η ς κα \ τής Ε κ κ λ η σ ί α ς ε ίκότως άπεσκορακίσθησαν · κα \ ή γ ε ν έν ε ίρηνα ία καταστάσει ή 
π ά ν τ ο τ ε πολεμουμένη κα\ πλε ιοτέρως νικώσα Ε κ κ λ η σ ί α . 

Ε ν τ ε ύ θ ε ν ούν λοιπδν δ τ ή ς πονηρίας π α τ ή ρ , κα \ Eam o b r c m iiuprobitalis pater et nequitiae inven-
τ ή ς κακ ίας εύρετής διάβολος, δ μηδέ ποτ ε παυόμενος Q lor diabolus, qui bellum ubique gererecum liomioc 
π ο λ ε μ ε ϊ ν εκάστοτε τδν κ α τ ' είκόνα θεού κτ ισθέντα 
ά ν θ ρ ω π ο ν , θεωρήσας τών προφανώς πολεμ ίων £ α -
δ ί ω ς περ ιγενομένην τού Κυρίου τήν πο ίμνην , ίνα 
π ρ δ ς τοίς γραφείσιν άναποδίσοιμι *, ένδοθεν έξάψαι 
διενοήΟη τού πολέμου τήν φλόγα. Κα \ εύρων βργανον 
τ ή ς οίκείας άξιον ε ρ γ α σ ί α ς , άνδρα γοητ ικα ί ς έ π -
ω ο α ί ς πολλά τερατουργείν νομιζόμενον, κα\ φενακίζειν 
τ ώ ν Ανθρώπων τούς τά τοιαύτα τ ε θ η π ό τ α ς δυνάμε -
νον , έκ τής δέ Συριάτιδος γ α ί η ς τό τε γένος κα\ τδ 
φρόνημα έχοντα. Τούτον τδν λεοντώνυμον θήρα , ώ ς 
π ρ ο γ έ γ ρ α π τ α ι , πρώτον έξάπτε ι κατά τής τ ώ ν αγ ίων 
είκόνων νοεράς προσκυνήσεως. Τούτου δέ καταδήλου 
α ίρετ ικού δειχ&έντος ύ π δ τού τ ή ς αληθείας ύ π α σ π ι -
στού Γερμανού , ώ ς κα \ προλέλεχται , ουδέ ούτως δ 

ad imaginem Dei crealo imnquaiu superscdil, cnm 
Doinini gregcui suis aperlis buslibus facile supc i io-
rew esse cerncret, u l ad ea, quae jain s c i i p l a suul , 
redeam, inlrinsecus belli flanimam accenderc s la -
lu i t . l l i n c proprii operis dignum inslrumenlum na-
c lu s , v i r u m , qui genusei animum ex Syr ia sortilus, 
magicis praestigiis plurima prodigia palrare exisl i-
mabalur , boininesque, qui res bujusmodi admirari 
soleul , dccipere valebat. Hanc ergo feram Iconis 
cognominem pr imum, 4 4 ^ 0 1 P r i u s scripsimus, 
adversus sanclarum imaginum adorationem inflam-
nuv i t . Qnamvis vcro manifesius hserelicus a Ger-
mano veritaiis propugnalore, ut anlea dictum est, 
declaralus fuisset : neque sic lamen comniunis bo-

κοινδς τών ανθρώπων πολέμιος ά π ε π α ύ σ α τ ο . Άλλά D minuin bosi isa coepiis d e s l i l i t V e r n m , i l l o e roedio 

κα\ αυτού τδ ζήν άπο 4 δ^ήξαντος, κα ί τού άτελ,ευτή-
του σκώληκος κα\ τού α ίων ίου π υ ρ δ ; γεγονότος π α ρ ­
α ν ά λ ω μ α , ανέστη σε ν άντ ' αυτού τδ εκείνου μιαρδν 
γ έ ν ν η μ α , Κωνσταντίνον φ η μ ι , ώς Αν τ ι ς ε ίποι έκ 
τού "Αχάζ τδν 'Αχαάβ , κα\ έξ Αρχελάου τδν π ο ν η -
ρότερον Έ ρ ι ύ δ η ν , το τής μοιχε ίας άνδράποδον, κα\ 
τού Προδρόμου φονέα. Ουτδς ούν τδ τής πονηράς 
εκείνης ρίζης δένδρον, πονηρότερους καρπούς βλα-

V A f t l i E L E C T I O N E S . 

* a l . Ανάποδη σοιμι . 
N O T i E . 

sublato, perennisque vermis et aclerni ignis faclo 
pabulo, ejus loco inipurnm illud ipsius gernicn 
(Conslanlii iuin dico) e x c i l a v i i , quasi quis d ixe i i t . 
ex Acbaz A cbab , e l ex Arcbelao deleriorem Hero-
dem, adulier i i mancipium , ct praccursoris homici-
dam. Isie igi lur malaB il l ius radicis arbor, pejorce 
fruclus geriuinans, cxi i ia l ibus omnis generis >e-
nenis i» anima congeslis, omnes sancias hnagiiie^ 

(8) Νέχων. Νυιι a l ium hic quam Nepolcm i E g y -
piiacae arbis Episoopum al» auclore indicar i e x i -
biimo, qui a Tbeodor. Harelic. fabut. l ib . ι ι ι . Νέ -

π ω ς d ic i lu r , al i is , ut in conci l . ιιι. Cous l . a c i . \i, 
Νέπος . 
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diru t l , C f e r l i l , i nceml i l , C u i cum moiiarlii ΓοΙίμίο-
nfs cullores sese oppoi icrcnl , i l l i s b f l l i im dennntia-
vii. f l inc oorum habi t t im, lcnebraruin babil t im 
appetlabai h ipse, qui animam lenrbris involuiain 
g»Tebal: ηοι vero sub i l lo babiiu rrcotmrbaniur, 
mrfaudos» id esi niemoraln iutlignos nominabaf, qtios 
ei iani idololalras obs: inc(amm iir.aginiim i.dorniio-
iifttn voci iabai . Ille i g i l u r cum iinivcrsam sibi sub-
j c r i a iu plebcm eongrcgissct , proposilis vivifico 
4 4 4 corpore c i sangtiiue C b r i s l i , inicineralisque 
l igniy, iu quibtis Cbi is tus Dcus pro tiobis manus ex-
tendi l , alque ei iam ii tviolaiis Evango l i i s , per qnae 
ne omniiio qtiidcm jurare nobls p raxep i l Cbr is tus ; 
nmiHS, inquain, tllc jnrarc (M quauluiQ valckanl \ i -
ribus b;rc so. faciuros dicere iujperavil : ncmpo, 
ft:iuclam iinagiiiem scnon adaraitiros, sed eam ido-
luin voraiuros ; communioncm ab abbale sou mona-
< ho ικ>η rfccptiiros; neque vel solatn salutem ci 
daturos : seJ ooiiira si iu pr imis nefaiiflum aliqtieto 
i i icncbrarum veste indutum obvium babuorinl , sc 
i l luni ruin conviciis lapidilms obrulnros. Ο ineptias 
hiMefica ! Sui aniom si i i i t l l i imim voce et moribns, 
uomine e i senieulia inslrumenhinv e sacerdolali 
caialogo naoius , ut, si cm Scripturce verbis u l i 
p ! a c e r , B l a c Balaam et Janncs Jambrem, i l lum 
ιιοιι Dci c l eacerdoluin suffVagio, sed proprio dolo 
in ecclesiam add t ix i l ; ubi cum ambo in ambonrm 
ascendisscnl, l lons ian l in i imperatoris mauibus pro-
f.inus Const inlinus jmpura , ut i l a loquar, diploide 
•»i omophorio indui iur ( i l l e , i nquan i , indigmis τού 
π ! , s<*d poiius digmis τοΰ φ ί . Namque phatriarcba 
potius qnam patriarcha Eeclesi;e visus est), etim 
interiin 4 4 5 ^ ' g n n m ftssc procfcnnanie lyranno. t) 
i nd ign i l a l e iu ! Armalus prxsul i s persouam gcri i : 
qui bcll is c l caedibus loius vacaverat , sacerdolis 
vicqm o b i l : qui a Iribus mulicribus flagiiiose ad -
missiis fuerat, saccrdolum crca ior seu ordinalor 
cons t i l u i l u r ! Quis unquam lale quidquam aud iv i i , 
ve l v )d i l , vel nunl iav i i ? Nenio cerie. Ituo ucquc 
c l u m aliquid liujusniedi iu geni i l i i i in saci if ici is et 
l i idoribus visum est. H inc apposiie i lb id propbeiae 
usyrpare l i c c l : Populus iicul tacerdos k k

t c l ncmo 
c r a l qui sacrarel , vel qni sacrarelur. 

A b boc igijnr impuro pari tanquam nefaria ca-
icr.a connexo edicta per omnes provlncias niissa 
s i w l , u u u c o r u m praefecli cum episcopis se in i m -
pQraioriam urbem cotifcrrcnl ad celebrautfam sy~ 
nodura conlra sanclas e l ventrandas imaginps. 
Tnuc per omncin locutn c l c i v i u i c n i apud pios T i -
dcro e ra i luc lum super luclura e l vse supcr vae : 
apud impios ^ero, conculcaia sacra, vasa i imnu la -
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Α στήσχν, δηλητήρια Sk παντοία ολέθρια τ ξ έ α υ τ : ΰ 
ψ υ / ή θησαυρίσας πορθεί , συττρέφε ι , κα \ πυρπολε ί 
Απασαν είκόνων Αγίων 0έ*αν. *Αντανακρουσθη; δε 
ύπδ τών τ ή ς ε ύ σ ε β ΐ ί α ; μυστών τού μοναχικού σ χ ή ­
ματος κατ* αυτών συγκροτεί τδν πδλεμον . Σκοτ ία ; 
δέ τούτο τδ σχήμα καλέσας , δ τ ή ψυχή έσκοτισμίνος , 
τούς ύ π ' αύτδ σχήμα καταλεγομένους , αμνημονεύτους 
ώνδμασεν , κα\ είδωλολάτρας έκάλεσεν, διά τήν π ρ 1 , ; 
τά ς σεπτάς είκόνας προσκύνησιν · Απαντα δέ τον 
ύπ* αυτού λαόν έκκ>,ησιάσας, όμόσαι πεποίΓ ,κεν, 
προτ ι θεμένων τού τδ ζωοποιού σώματος κα \ α ίματος 
τού Χριστού , τών τε άχραντων ξύλων, έν οΤς Χρ ι -
στδς ό θ ε δ ς υ π έ ρ η μ ώ ν χε ίρας έξέτε ινεν , κ α \ τών 
αγ ίων κα\ άχραντων Ε υ α γ γ ε λ ί ω ν , δι* ών Χριστδς 
παρακελεύεται η μ ά ς μή όμόσαι δλως, τ α ύ τ α δεδρα-

^ κέναι κα\ κατά τ ή ς δυνάμεως αυτών ε ίπε ίν , μ ή 
προσκυνήσαι είκόνα ά γ ί α ν , άλλά ταύτην είδωλον κ α -
λείν, μήτε κοινωνήσαι έξ 'Α6δ*ά (9), ή τδ σύνολα 
Χαίρε δούναι α ύ τ ώ · άλλ' εί κα\ εύροιεν π ρ ό γε 
π ά ν τ ω ν άμνημόνευτον κα \ σκοτένδυτον, τούτο δνει-
δίσας λιθοβόλησειεν. "Ο τ ή ς έρεσχελίας ! δμοιδτροπον 
δέ καί δμόηχον εύρων δργανον, ού μ ή ν άλλά καί 
δμώνυμον κα\ δμόφρονα τού Ιερατικού καταλόγου, 
ώ ς ε ί τ ι ς Γ ρ α φ ι κ ώ ς εΤποι , δ Βαλάκ τδν Βαλαάμ, 
κα \ Ί α ν ν ή ς τδν Ί α μ β ρ ή μ , τούτον έ π \ τ ή ν έκκλη­
σίαν ά π ά ρ α ς , ούχ\ θεού κα\ ίερέων ψ ή φ ω , άλλά τξ 
αυτού π α ν ο υ ρ γ ί α , τών αμφοτέρων έν τ ώ Αμβωνι 
άνελθόντων, ύ π δ τών τού βασιλέως χε ιρών Κωνσταν ­
τίνου Κωνσταντ ίνος τήν μ ιαράν δ ανίερος ένδιδύσκε-

Q τ α ι δ ιπλοΐδχ, ίν ' ε ί π ω κα \ τδ ώμοφόριον , δ Ανάξιος 
τού.τΓ, κα\ μάλλον έ/:άξιος τού ρι · · φ α τ ρ ι ά ρ χ η ς γάρ 
ή π ε ρ b π α τ ρ ι ά ρ χ η ς τ ή Ε κ κ λ η σ ί α έξέφανεν , αύτοΰ 
τού τυράννου προεκφωνήσαντος τ δ , "Αξιος . *0 τής 
άναξ ΐότητος ! Ό* ασπιδοφόρος ίεροθέτης , κ α \ δ πο* 
λέμοις κα\ φόνοις έσχ^ολακώς Ιερουργός · κ α \ δ τρισ\ 
γυναιξ \ν π α ρ α ν ό μ ω ς είσδεχθεΊς, τ ώ ν ίερέων χειροτο-
νητής καθ ίστατο . Τ ί ς ήκουσεν τοιούτον ποτε έξ 
αίώνος, ή ίδεν, ή ά π ή γ γ ε ι λ ε ν ; δντως ουδε ί ς . Άλλ* 
ουδέ έν τα ί ς τ ώ ν Ε λ λ ή ν ω ν Ιερουργίαις κα \ κνίσσαις e 

τοιούτον τ ι Ιφανεν . Έ ν θ ε ν γέγονεν προφητ ικώς 
ε ίπε ίν · Ό Λαός ώς Ιερεϋς, κα\ ούδε\ς ήν δ Ιερών 
κα \ Ιερού μένος. 

Έ κ τούτου ούν συμπλεχθε ίσης τής μ ι α ρ ά ς ξυν-

D ωρίδος ώ ς παρανόμου σε ιράς , π ρ ο γ ρ ά μ μ α τ α κατα 

πάσαν έπαρχ ίαν έ ξ ε π έ μ π ε τ ο π ρ δ ς τούς κατά χώραν 

ά ρ χ ι σ α τ ρ ά π α ς σύν έπ ισκόποις τήν βασιλεύουσα* 

καταλαβε ίν , π ρ δ ς τδ σύνοδον γενέσθαι κ α τ α τ ώ ν αγίων 

κα \ σεπτών ε ίκόνων. Κ α \ ήν ίδείν κατά πάσαν χ^ραν 

καί πόλιν θρήνος έ π \ θρήνον κα\ ούα\ έ π \ ούα\ παρα 

τών εύσεβούντων * π α ρ ά δέ τών άσεβούντων, ί:ρά «Α-

• Oseae ι ν , 99· 
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^ a l . κ α \ μ ά λ α τοΰ φ ί . b a l . ε ί π ε ρ . a l . υπέρ. e a l . κνίσεσι . a l . κνήσεσι . 

NOTiE. 

(9) Ά€6ά. Wxc vox b i c c l infra monaclmm .«impliciier siguifical, nou abbalcm. Neinpe abbas idcm 
cst ut Pa ier , quo nominr vulgo vocaiitni luotiarhi. 
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«••ουμενα, κα\ σκεύη μεταπο ιούμενα , εκκλησίας τε Α l a . eversas eccles lasel calce obl i las . eo quod saoris 
άνορυσσομένας , κ α \ τ ή σποδί$ κεχρ ισμένας , ώς ιεράς 
αίκόνας έχουσας. Κ α \ δπου μέν ήν Χρίστου ή τ ή ς 
Θεοτόκου σεπτα ΐ ε ικόνες κα\ τ ώ ν Αγίων, ή π υ ρ κ α ΐ # , 

ανορύξε ι , ή άναχρ ίσε ι παρεδίδοντο. ΕΙ δέ ήν δέν­
δ ρ α , ή δρνεα, ή ζ ώ α Αλογα, μάλ ιστα δέ τ ά Σαταν ικά 
ί π π η λ ά σ ι α , κ υ ν ή γ ι α , θέατρα* κα\ Ιπποδρόμ ια ανιστο­
ρ η μ έ ν α , τ α ύ τ α τ ι μ η τ ι κ ώ ς εναπόμενε ιν κα \ έκλαμ* 
π ρ ύ ν ε σ θ α ι . "Οντως ή ν τότε αληθώς ε ί π ε ί ν 01 μοι, 
δτι άπόΛωΛεν ευλαβής άπό της γής, καϊ ό κατ-
ορθών έν άνθρωπο ι ς ούκ έστιν. Έ ν πέλυκι γ ά ρ 
καΛ λαξευτηρ ίψ κ α τ έ τ α ξ α ν τ ά ς θύρας τ ή ς τοΰ θεοΰ 
Ε κ κ λ η σ ί α ς , κα ί έν π υ ρ \ ένεπύρισαν τδ ά γ ί α σ ^ α 
αύτοΰ . θ ύ ρ α δέ ή ε ίκών λέγετα ι , ή τ ι ς διανοίγει τδν 
κ α τ ά θ ε δ ν κτ ισθέντα νούν η μ ώ ν πρδς τήν ένδον d τοΰ 

hnaginibus ornarculur . Itaque ubi Cbr i s t i aut D e i -
para? et sanciorum vcncraniia» imagines erant, ν»·1 
rogo e i eversioni iradebaniur, ve l albario op^re 
obliniebantur : ubi vero eranl arbores vel aves, 
4 4 6 v e l bnilae animantes, vel prceseriim Saianica? 
equilaiiones, venaliones, ihea l rae t furr ic t i la depic la , 
ba?c bonorifice servabantur e i il lustrabantnr. Pro-
euldubio Ctinc vere dicere l iccba l : Va* tiii/ιί, quia 
periit sanctus de lerra, et reciut in homiuibus non 
e$i * · . In securi enim et ascia porlas Ecc!esi;r D i 
dejecerunl, et incemleruni igai sanctuarium ojns 
Porfa porro iniago dioitnr, q«ia? raentem nosiram 
secuuditm tmaginetn Dei creaiani a<! i u l m o r e i n pro-
totypi s imi l i i i i i f i i icm apcr i i . Ut euim qusedam jamiae 

π ρ ω τ ο τ ύ π ο υ καθομοίωσιν . "Ωσπερ γ ά ρ πύλαι τ ινές Β claveset sigilla praeferentes per sigi l lorum eecuriia-
κλεΐδας κα\ σφραγ ίδας έπ ιφέρουσαι , έκ τών έξω τά 
Ενδον τεκμαίρονται διά τ ή ς ασφαλείας τών σ φ ρ α γ ί ­
δων'* ο ύ τ ω ; κα \ ή ε ίκονική άνατύπωσι ς , ώ ς σφρα­
γ ί δ α ς τ ά ς π ε ρ ι γ ρ α φ ά ς άναδεικνύουσα, κα ι τ ά ς 
έ μ φ ά σ ε ι ς ώς κλε ίδας , διά τ ώ ν υλ ικών τά νοητά 
π ρ ο σ χ ι ν ί τ τ β τ α ι . Κα \ ού τ ή ύλη λατρεύομεν προσκυ-
ν ο ΰ ν τ ε ς τ α ύ τ η , Απαγε , άλλά νοερώς διά τών αισθη­
τ ώ ν έν τοίς α ιτ ίο ις προσεφ ιέμεθα β , ώ σ π ε ρ κα\ 
σ τ α υ ρ δ ν , κα \ ίερδν άγ ιον , κα \ λείψανον αγ ίου , κα \ 
π α ν τ δ έν εκκλησία προσκυ νού μενον , έν τούτω 
π λ η ρ ο ύ ν τ ε ς τ ή ν βασιλ ική ν έκε ίνην φωνήν τοΰ ούρα-
νοφάντορος Βασιλε ίου · δ τ ι π ε ρ ή τ ή ς είκόν^ς τ ι μ ή 
έ π \ τδ πρωτότυπον δ ιαβαίνε ι . Ε ί ς δέ τδ προκείμενου 
έπανέλθωμεν . 

Έ ν τούτοις τοίς δδυνηροίς δ ιαμερισθείσα ή τοΰ 
Χριστού Ε κ κ λ η σ ί α , οί τ ή ς εύσεβείας άντεχόμενοι 
τ ώ ν μοναστών λ ο γ ά δ ε ς , τ ώ ν τ ή ς Ευρώπης μ ε ρ ώ ν , 
κα \ τοΰ Βυζαντ ίου , θ υ ν ί α ς τ ε κ α ι Βιθυνών ε π α ρ χ ί α ς , 
κ α \ οί π ρ δ ς τ ά τ ή ς Προυσιάδος μ έ ρ η σπηλοδίαιτοι 
κ α \ δρεόμονες, δμαδδν ά π α ν τ ε ς τδ δρος τοΰ θεοφόρου 
Αυξεντίου καταλαβόντες , ώ ς π ρ δ ς δδηγδν κ α \ σκοπέα 
σ ω τ ή ρ ι ο ν , τ ψ π α μ μ ά κ α ρ ι προσήλθον Σ τ ε φ ά ν ψ , 
έκλ ιπαροΰντες αύτδν γενέσθαι σύμβουλου σ ω τ η ρ ί α ς . 
Εύρον δέ αύτδν ά θ υ μ ί α κα ί δάκρυσι π ε ρ \ τ ή ς ν ε ω -
τεροποιοΰ α ίρέσεως συνεχόμενον, κα ί φασι π ρ δ ς 
α υ τ ό ν Είπε, Π ά τ ε ρ , τ ά ε ί κ ό τ α · κάμνε ι γ ά ρ η μ ώ ν 
ό λογ ισμδς , , κα \ β ε β α π τ ί σ μ ε θ α τ ή απορία, μ ή π ω ς 
δ ανθρώπινος φόβος προδώση τ ή ς ψυχής τδ εύσε-

tem exierioribus inier iora significant, sic i m a g o l i -
neamenla quasi sigtl la, e i speciem extcrna^n <pia \ 
claves exbibens,rebus ex materia compositis illas in-
dicani qnae sola menle inlel l iguntur . Nec entm ma-
teriam cuPimns, cuin eam adoratmis. Abs i t t V e n i m 
per res quse sensus movcnt, ipsascausas metile a u i u -
gimus : quo eliam modo nos gerimus circa crucem, 
sacrosanclum, ganclorumqiie reliquias, et qu idqu i l 
inecclesia adoratur. Qua quidetn in re regiain i l -
lain vocem vi r i ad coelun» usque resplcndenlis B a -
si l i i implemns, ncmpe jmagitiis bonorem ad proto-
lypum transirc. Scd ad proposilum redeamus. 

4 4 7 H ' s m a l ' s disccrpia C h r i s l i Ecc l e s i a , de-
leci i pietaiis asserlores monacbi Europse, Byzan t i i , 
Tbyiniae , e i provinciae Bii l iyuensis , iique qui P r u -
siae anlra et monlcs incolebant, s inml univerM 
montem deiferi Auxent i i peiunt, c l ad bealissimum 
Slcphanum lanqiiam nd duccm et speculaiorem sa-
luCtrera confug iun l , eum rogandi causa , u l ipsis 
iiecessaria ad salutein consuleret. l i l um aulem pro-
pler nova molientem b&resim t r l s l i i i a et l ac rymis 
demersum repcrerunt, quem liis Terbis compcl lant : 
Verba opporluna loquere, Pater. Nobis en imdeA-
c i l animus, rerumque angustiis obru l i hscrcmus, 
ne forie btimainis l imor pielatcm anima3 prodat. 
Siquidem anima? propriutn esl inorlem exliniescerc. 

β έ ς . "Ιδιον γ ά ρ α υ τ ή ς έστιν τδ φοβείσθαι τδν θ ά - j) T u m bcalissinius Pater inr inam e l mi iUi tudi i icm 
Pa l run i in lu iu is , angclica i!la cnnilie salulata a i l : 
0 patres et frarres, n ib i l fortius animo qui pieta-
iem p ro i i tc lur . M b i l poientius anima, qua? impro-
bi tai i eervire recusar : qua ex duplici parle vestrae 
paterniial i caulum essc pcrsuasum inibi e s t : proin-
deque vos polius me ct consilio e l precibus adjuvate. 
Slquidem defecerunl pras lacrymis oculi mei super 
4 4 8 contriiione filice VT generis m c i , ut cum Jcre-
mia , qui \\xc 11 scr ips i l e l e g i l , clamare cogor. Y i d c a 

νατον . Ό δέ π α μ μ ά κ α ρ αίσθόμενος τ δ πλήθος κα \ 
άγελαίον τών Π α τ έ ρ ω ν , κ α \ τήν άγγελοειδή έκείνην 
κατασπασάμενος πολιάν ε ί π ε ν Τ Ω Πατέρες τ ίμ ιο ι 
κα \ άδελφο\, ουδέν γ ν ώ μ η ς εύσεβείν προα ιρουμένης 
Ισχυρότερου, κα \ ουδέν δυνατώτερον ψ υ χ ή ς κακ ία 
δούλευε ιν ού βουλομένης* δ π ε ρ έξ άμφοίν π έ π ε ι σ μ α ι 
πεφυλάχθα ι πρδς τήν ύμετέραν πατρότητα* κα\ έκ 
τούτου μάλλον ύ μ ε ί ς έμοΰ σύμβουλοι κα\ ευχή γ έ -
νοιοθε. %ΕξέΛιπσν γάρ έν δάκρνσιν οί δφθαΧμοΙ 

*· M i c b . ν ι ι , ι ,2 . % · P sa l . L X X I I I , 6, 7. Μ Tb ren . n , I I . 

J ;·Ι. ένδον. ' a l . έφιόπεθα. 

V A B I / E L E C T I O N E S . 
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enim Don.ini sponsam a ina l igno , homicida et belli Α ρου kxl τό ovrτρίμμα της &υγατρδς τοΰ γένους 
cupido iteemone crudeli ler et acerbe obsessam, qui 
quidem bif quae in Ecclesia Dei imagioi Cbr i s lum 
fieciinduui carnem exbtbenti acckJerunt, producen-
dts suaai impendit operaro : i l l e , inquara , qni in 
ipsa creatione nostram statim expognavit na luram, 
quippe qui paradisi babitalionem nobis invidens , 
divinae legU rejiciendae nobis causa fuerit. Ille ipse 
venerandum Ecclesiae corpus i terum corrmnpere 
u i i i i u r , membrorumin se inv icem dissidia susc i l a t , 
bellum i l l i s immane et iroplacabile movel . Pedes 
enina, manus et oculos turbulenia baeresi i n se i n -
\ i c c m d i v i s i l . Hinc cernere esl al lerum oculorum 
in praecipilem locum ducere conlendenlem, al lerum 
conlrar iam in parlem Irabentem, rectamque viam 

μου , μετά Ι ε ρ ε μ ί ο υ του τ α ΰ τ α καλ γ ε γ ρ χ φ ό τ ο ς κα\ 
δεδρακότος βο$ν Αναγκάζομαι . Ό ρ ώ γ ά ρ ώ μ ώ ς κα\ 
π ι κ ρ ώ ς πολιορκουμένην τοΰ Κυρίου τ ή ν ν ύ μ φ η ν ύπδ 
τοΰ πονηρού καλ μιαιφόνου καλ φιλοπόλεμου δα ίμο­
νος, τοΰ τΑ συμβάντα έπλ τ ή τ ο ΰ θεοΰ Ε κ κ λ η σ ί α έν 
τ ή αύτοΰ σαρκομόρφω είκόνι σ υ μ π ρ ά ξ α ν τ ο ς , δ ς κα\ 
π α ρ ' αυτήν τήν δημ ιουργ ίαν , εδθύς τ ή ν ή μ ε τ έ ρ α ν 
κατεπολέμησεν φύσιν , καλ τ ή ς Ι ν π α ρ α δ ε ί σ ω δ ια ίτης 
ή μ ί ν φθονήσας, τδν θείον άθετήσαι παρεσκεύασεν 
ν ό μ ο ν κα\ νύν αύθ ις τδ τ ίμ ιον σώμα τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς 
διαφθείρε ιν π ε ι ρ ά τ α ι , καλ στασίαζε ιν κατ* α λ λ ή λ ν ν 
παρασκευάζει τ ά μ έ λ η , καλ πόλε μον αύτοΤς Ασπον^ 
δον δ ιήγε ιρεν καλ άκήρυκτον . Έ μ έ ρ ι σ ε ν γ ά ρ κα \ 
πόδας κ ατ ' άλλήλ«ν , χ α \ χ ε ί ρ α ς , καλ οφθαλμούς έκ 

commonslranlem. Videre pari ler licet aheri iBi pe- B τ η ς όχλαγιογηθείσης α ίρέσεως . Καλ Εστιν Ιδείν θ α -
duin oculo pravum inluenti cedeaiem s e q « i ; alie-
m n i eufcfn relueiaetom, male ducenti audacler re-
s is tere , nec e recia via dcfleclere. Talem pugnam 
imer E c c l e s i » membra accendil in imicus i l le z ixa -
uiortim sator, 4 4 9 gaudetque etcboreas a g i l , ut-
poie qni euura art i l icium in hoc lyranno imperatore 
v.dere videaL Noslr is calaraitaiibus insolenler de-
lectaiur, maier iam bujusce beili ttamma» undique 
coace rva l : propriisque copUs simul cxci la l i s (gen-
liles iniel l igo, Judseorumque, Syrorum el b « r e t i < o -
runi catervas), maximo Ibealro nos undiqtie c j rcum-
c i u g i l , sibique e noslris raalis voluplaiem ei dele-
ctaiionem comparat. Inde cernere es l adversum 

τέραν μέν τ ώ ν δψεων έ π ι κρημνούς ά γ ε ι ν φιλονε ι -
κοΰσαν, θατέραν δέ π ρ δ ς τουναντίον άνθέλκουσαν, 
καλ τ ή ν ευθείαν ύποδεικνύουσαν δ δ δ ν κα \ τ ώ ν π ο δ ώ ν , 
τδν μέν τ ώ δ ιεστραμμένον δρώντ ι π ε ι θ ό μ ε ν ο ν 
δφθαλμψ κα \ έ π ό μ ε ν ο ν τδν δέ κα \ τ ο ύ τ ψ μ α χ ό μ ε ­
νο ν , καλ τ ψ κακώς 1 ποδηγοΰντ ι θ α ρ σ α λ έ ω ς ά ν τ ι λ έ -
γοντι *, καλ τής δρθής πορε ίας ούκ έκτρεπόμενον . 
Τοιαύτην τοίς μέλεσι τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς μ ά χ η ν ύφήψεν 
δ τά ζ ι ζάν ια σπε ίρας έ χ θ ρ δ ς , κ α \ γάννοτα ι καλ χ ο ­
ρεύει , τήν οίκείαν βλέπων κακοτεχνίαν ίσχύουσαν 
έν τ ψ τυράννψ τούτω β α σ ι λ ε ί , κ α λ τ α ί ς η μ ε τ έ ρ α ι ς 
έπεντρυφά σ υ μ φ ο ρ α ί ς , καλ συμφορε ί π α ν τ α χ ό θ ε ν 

ύλην τ ή τ ο ΰ πολέμου φλογ\ , κ α λ τ ά ς οίκείας φ ά λ α γ γ α ς 
IIOS loqui qui sedent in p o r l i s , et in nos psal lere, ^ συναγε ίρων, Ε λ λ ή ν ω ν φημλ παίδας καλ Ι ο υ δ α ί ω ν , 
qtii b ibunl vinum k *. Namque i n suis conviviis e l καλ Σύρων , χ α ι τ ώ ν α ίρετ ικών τ ά σ τ ί φ η , 
fatipouis, lenonum et ciiharaedorum more M , ca lu l i 
itiouis jussu adversus nos meditantur, cum cavi l l i s 
aiigurando. Idcirco filii Sion i n c l y t i , e lai i stiper 
aurum, repuiai i sumus in vasa l e s i e a , opera n ia -
i iui im figulorum s o . Lud ib r ium facli sumus cuucto 
populo, psalmus i l loruin sumus lota die S i . O b l e x i l 
enim caligine in furore suo Dominus filiam S i o n , 
e i projecit de coclo in lerraiu gloriam Israel, e l UOQ 
ι s l recordaius scabelli pedum suorum in die furoris 
s u i e s . Peccalum peccavil Je rusa lem, propierca in 
jac la l ione facia est. Idcirco oculi inei deducunl 
aquain, quia longe facius est a me 4 5 0 consolator" . 
Uinc claiiio ad eum qui percul i l ct saual : Miserere 

θέατρο ν 
ήμ ίν μέγιστον πανταχόθεν π ε ρ ι κ α θ ί ζ ε τ , κ α \ τέρψε* 
αύτοίς κα \ ήδονήν έκ τ ώ ν η μ ε τ έ ρ ω ν κ α κ ώ ν π ρ α γ μ α ­
τεύετα ι . Κ α \ Εστιν Ιδείν καΟ' η μ ώ ν άδολεσχούντας 
τούς καθήμενους έν π ύ λ α ι ς καλ ε ίς η μ ά ς ψάλλοντας 
τούς π ίνοντας οίνον. Έ ν γ ά ρ τοίς συμποσίο ις α υ τ ώ ν 
κα\ καπηλείο ις , μ α σ τ ρ ω π ι κ ώ ς κ α \ κ ι θ α ρ ω δ ω ς τ ή 
τοΰ σκύμνου κελεύσει καθ* η μ ώ ν μελετώ σι, σ κ ω π τ ι ­
κ έ ς ο ίωνίζοντες . Διά τούτο οί υίοι Σ ιών οί τ ί μ ι ο ι , 
επηρμένο ι υπέρ χρυσίον , έλογίσθημεν ε ί ς Αγγε ία 
δ σ τ ρ ά κ ι ν α , Εργα χ ε ι ρ ώ ν κ ε ρ α μ έ ω ν . Έ γ ε ν ή θ η μ ε ν 
γέλως παντλ λ α ψ , ψαλμδς αυτών έσμεν δλην τ ή ν 
ήμέραν . Έγνόφωσεν γ ά ρ έν δ ρ γ $ αύτοΰ Κύρ ιος τήν 
θυγατέρα Σ ιών , κ α \ κ α τ έ τ α ξ ε ν έξ ουρανού ε ίς γ ή ν 

nostri quia mul lum replel i sumus despcclione; D δόξασμα Τσραήλ, κα \ ούκ έμνήσθη υποποδίου ποδών 
it iuluim replela est an imanos l ra l 4 .Trausfer oppro-
br ium, et da il lud hoslibus, qui nunc prospere 
u g u n i , e l despeclioneni superbis Cbris l iat iorum 
caluutiiialoribus. Siquidem gregem luo nomine iit-
s igni lum conviciis aflecerunt, nos idololalras ap-
pel lando, luamque Ecc l e s i a iu , idoloruin lemplum 
d ixe rum. V e r u i n , renova nos u l diluculum malult-
i iuu i . Propagemr fijl.es lua in malutina te inpora , 
quia mu l i i suui gcmiius nos l r i , et cor nostrum defe-

M P s a l . bxvtn, 15. · · Copstaniini qui Leonis filius erai 
ιι, 1. " l b id . i . 8, 16. . " Psal . c x x m , δ , 4 . 

αυτού έν ήμ4ρα οργής αύτοΰ . Ά μ α ρ τ ί α ν γ ά ρ ή μ α ρ -
τεν Ιερουσαλήμ* διά τοΰτο είς σάλον h έ γένετο . Αιά 
τούτο οί οφθαλμοί μου κατάγουσιν ύ δ ω ρ , δτ ι έ μ α -
κρύνθη ά π ' έμοΰ δ παρακαλών με* κ α \ βοώ π ρ δ ς 
τόν πατάσσοντα κα\ ί ώ μ ε ν ο ν Έλέησον η μ ά ς . Κ ύ ρ ι ε , 
έλέησον η μ ά ς * δτι έπ ιπολύ έπλήσθημεν έξουδενώ-
σεω; · έπ ιπλε ίον έπλήσθη ή ψυχή η μ ώ ν . Μετένεγκ» 
τδ Ονειδος, καλ δδςαύτδ τοίς εύθηνοϋσιν έν τ ψ π α ρ -
όντι πολεμίοις , καλ την έξουδένωσιν τοίς ύ π ε ρ η φ ά -

·» Ibid. · · Tbrcn. ιν, 2. a i ibid. ιιι, 6 δ . 

* al καλώς. e Irgo. άντιλέγοντα. 

V A I U / E L E C T 1 0 N E S . 

^ al. άλο). 
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νοις Χριστ ιανοκατηγόροις . Έλοιδόρησαν γ ά ρ τδ δ μ ώ - Α c i l : quia deslruxis i i macertam nosiram , c i νιιι-

omncs qni pra lergrediunUir v i a m . νυμόν σου πο ίμν ιον , ε ίδωλολάτρας η μ ά ς άποκαλέ-
σ α ν τ ε ς , κα \ * ή ν έκκλησίαν σου είδωλείον ε ίπον . 
•Αλλά ανακαίνισαν ή μ α ς ώ ς δρθρον πρωΐνόν. Π λ η -
θυνΟήτω ή π ί σ τ ι ς σου ε ί ς τ ά ς π ρ ω ί α ς , δτι πολλοί 
ε ίσ ιν οί στεναγμο ί η μ ώ ν , καλ ή καρδία η μ ώ ν έξέλι-
π ε ν δτ ι καθείλες τδν φ ρ α γ μ δ ν η μ ώ ν , καλ τ ρ υ γ ώ σ ι ν 
η μ ά ς π ά ν τ ε ς οί παραπορευδμενον τήν δδδν. Έ λ υ · 
μήνατο η μ ά ς υς έκ δ ρ υ μ ο ύ . Ό λεοντδτεκνος ούτος 
σκύμνος , καλ ώ ς μονιδς άγρ ιος κατενεμήσατο η μ ά ς . 
Κ ύ ρ ι ε , δ β ε δ ς τ ώ ν δυνάμεων , έπ ίστρεψον δή καλ 
έπ ίσκεψάι τ ή ν δμπελον τ α ύ τ η ν , καλ κχτάρτ ισα ι 
α υ τ ή ν ή ν έφύτευσεν ή δεξιά σ ο υ , καλ έπλ Τίδν 
Ανθρώπου δν έ κ ρ α τ α ί ω σ χ ς σεαυτψ. Ά λ λ ά γ ά ρ δα­
κ ρ ύ ω ν καλ δλοφυρδμενος καλ ποτν ιώμενος διά τήν 

demianl nos , 
Ene tMmaavi i nos aper de sylva, catulus isie leonis 
feeies, et ut singiHaris ferus depasto* est nos. 
Domine, Deus v i r i m u m , contertero, e l vis i ia vineam 
Istani, et perfice eam quam plantavii dexiera tua , 
et super F i l i u m honiinis, quem conf i fmas l i t i b i 8 8 . 
Y e r u m , dum lacrymor e l conqueror, divinamqtie 
epera imp lo ro , ob irtcumbentem pastoribus et grogi 
ca i ig ioem, per qnam lupis et fiiribus securitas p r » -
stiia e s t : άαπχ Deum meum oro ut lenebras disei-
pet, et prfonem ortbodoxa* fidci radium 4 5 1 « 
eacrarumque ei venerandarim) imaginum adora~ 
l ionem, quas menle fit, r e s l i l e a i ; premissi oblitus, 
luc lum produxi . Nunc vero vix tandem comnreatini, 

έ π ι κ ε ι μ έ ν η ν καλ πο ιμέσι καλ πο ίμνη δμ ίχλην , δι* Β ubi in oralione reperi FUium homini* quem confir-
ήν άδεια καλ λύκοις καλ κλέπτα ι ς έγένετο· καλ τοΰ 
θ ε ο ΰ μου δεδμένος λΰσαι τδν ζόφον, καλ τήν π ρ ο -
τέραν ακτ ίνα » τ ή ς ορθοδοξίας καλ τήν νοεράν i προσ­
κύνησιν τών αγ ίων καλ σεπτών είκόνων ά π ο κ α τ α -
στήσαι · έπελαθόμην τ ή ς υποσχέσεως, καλ τδν θρήνον 
έ ξ έ τ ε ι ν α · μόλις δέ νΰν άνεμνήσθην , εύρων έν τ ή 
προσευχή τδν Yldr τον άνθρωπον, tr έχραταίω-

masli libi " : Nostram salulem per i i lum negolialus 
es, ο reri im omniuin F a c l o r , cujus diviuain carnis 
efllgiem isti susurrones flammis e l cversioni dede-
mnt . Verumiamen igne consumai cos D o m i i i u s , et 
dispereai de lerra raemoria eoruin S 7 , cum omnibus 
qui confldunl in i l l i s , quia Deus ul i ionum e s t e e 

neqtie suae Ecelesiae excidium silentio pr&ter ibi t . 

σας έαντφ. Καλ τήν ήμετέραν σωτηρίαν έ π ρ α γ μ α τ ε ύ σ ω δι ' αύτοΰ , δ τοΰ τ | εντδς Π ο ι η τ ή ς , ούπερ ούτοι 
οί θρυλλολέκται πυρλ καλ ανορύξει τήν θείαν τής σαρκδς Ιδέάν παρέδοσαν. Ά λ λ ' έν πυρλ καταν-
αλώσαι * αυτούς Κύριος , καλ έξορυχθείη έκ γ ή ς αυτών τδ μνημόσυνον σύν πάσ ι το ίς πεποιθδσιν έ π ' 
α υ τ ο ί : , οτ ι θ ε δ ς εκδικήσεων έστ ιν , καλ ού παρασ ιωπήσε ι τ ή ς αυτού Ε κ κ λ η σ ί α ς τήν άλωσιν. 

Τ α ύ τ α τ ψ ί ερφ έκείνω τ ώ ν μοναστών συστήματ ι Hunc sermonom bealissiimis Pa tc r noster S ie-
καθομιλήσας ,δ π α μ μ ά κ α ρ Πατήρ η μ ώ ν Σ τ έ φ α ν ο ς , pbanus apud sacram i l lam monacliorum l u r m a m 
καλ πάντωνδακρυ££οούντων καλ στερνοτυπτούντων ,ς babuit , qui cum universi lacrymas profunderenl , 
έκ βάθους στενάξας δ Π α τ ή ρ ε ί π ε ν Τρ ιών δντων sibique pccius perculerent, ex imo suspirans Pa l e r 
τών καθ* η μ ά ς μερών τ ώ ν μ ή κοινωνησάντων τ α ύ τ η 
τ ή μ ι α ρ $ α ί ρ έ σ ε ι , τούτοις προστρέχε ιν ύμίν συμ­
βουλεύω. Ού γ ά ρ ύπολέλε ιπται Αλλος τ ις , τόπος , δστις 
έστιν ύ π δ τήν έξουσίαν τοΰ δράκοντος , μ ή π ε ι θ α ρ -
χήσας αύτοΰ τ ή κενοφωνία. Τ ώ ν δέ φ η σ ά ν τ ω ν Κ α λ 
π ο ί ά ρ α τ α ΰ τ α τ ά μ έ ρ η , Π ά τ ε ρ ; εύθέο>ς αύτδς · Τά 
π ρ δ ς τδ άναντες τοΰ Ευξείνου Πόντου , έπλ τήν τής 
Ζ η κ χ ί α ς ε π α ρ χ ί α ν συγκε ίμενα , άπό τε Βοσπόρου , 
Χερσώνος , Νικόψεως , καλ τ ά πρδς τ ή ν Γότθιον Κοί-
λην 1 άπαντώντα* ε ί θ ' ούτως καλ τ ά π ρ δ ς τδ Π α ρ -
Οενικδν συγκείμενα πέλαγος , έν οΤς τ ε δ ιαπλέεται δ 
νότιος κ ό λ π ο ς , ώ ς έπλ τ ή ς πρεσβυτέρας ΊΡώμης τδ 
κ ά τ α ν τ ε ς , ή τ ε Νικοπολιτών m μητρόπολ ις , καλ ή 

a i t : Quando quidem tres apud nos supersunt par-
tes eon im, qui cum nefana bac bacresi commu-
nionero non b a b c n l , vobis auctor sum ut in il las 
accurrai is . Nullus enim alius locus est draconi 
subjeclus, quiejus vaiiilequenliai moreni non gerac. 
Illis autcm interrogantibus, Quacnam illaa partes , 
Pater? s i a i im ipse p c r g i l : Qaa> ad acclive Ponti 
Eux in i vereus Scytbiae provinciam jacent , Bospbo-
rus , 4 5 2 Cherson, N icops i s , ei quae in Got lb iam 
Goelen porr iguniur : quae ei iam ad Partbenicum 
mare s i la sunt , ubi ausiralis sinus t r a j i c i t a r : i tem 
regio quse in decl ivi s e n i o m R o m x jacet , Nicopo-
lharumqtie metropolis, aiqoe Ncapolis, e l qua^usque 

Νεάπολις καλ τ ά έως τοΰ ποταμού Τιβερίου ' Ρ ώ μ η ς D Roma2 flnvium Tiber im comiuenlur : parlee 
σ υ γ κ ε ί μ ε ν α , έσθ ' δτε καλ τ ά κατιόντα τής Λυκίων 
ε π α ρ χ ί α ς , άπό τ ε Συλέου *, Συκής , καλ τ ά κ α τ ' 
αυτήν τ ή ν Προποντίδα πλεόμενα , ή τε Κ υ π ρ ί ω ν 
ν ή σ ο ς , καλ τά] πρδς Αντικρύ , Εως Τρ ιπόλεως καλ 
Τύρου καλ Ί ώ π η ς . Τ ί δέ χ ρ ή λέγε ιν περλ τών π ρ ο ­
έδρων τού τε ΊΡώμης καλ Α ν τ ι ο χ ε ί α ς , Ιεροσολύμων 
κα ι Αλεξανδρε ίας , οίτινες ού μόνον άπεβδελύξαντο 
καλ άνεθεμάτ ισαν τ δ μυσαρδν τών Είκονοκαυστών 
δ ό γ μ α , άλλά καλ έπιστολαίς στηλιτευτ ικαίς ' ούκ 

quoque inferiores Lycise provincise, atque etiam 
S i l e u m , S y c e , ct qusc i» Proponlide navigabilia 
sunt , Cyprusque insula , et quae e regione i l l iua 
suni ad Tr ipol i in usque ct T y r u m e l Joppen. Quid 
vero commemorare opus est Romsp, Aniiochias e l 
Alexandriae ant is l i les , qui nefandum Iconocausla-
rum dogma non soli i i i i cxsecraii sutrt et analhemaie 
pe rcusse run l , sedetiam litteris in impimn impera-
tarem il l ius asiipulatorem itvrehi non cessarunt , 

w Psa l . L X X I X , 13-16 · · ' Ib id . 10. " Psal . c v m , 15. •» Peal . x c m , 1. 

VARIiE L E C T I O N E S . 

» a l . άξ. i a l . ίεράν. k a l . καταναλώσει . 1 a l . Γοττίαν Κ^ίλην. m a l . Νικοπολών. n a l . Συλαίου, 
a l . Συλλέου. 
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eum aposlatam e l baerestorcbam appellando. l n l e r Α έπαύσαντο καθυβρ ί ζοντε ; τδν π ρ δ ς τοντο έπ ινεύ-

quos eliam bonoratissimus e l sapienliseimus Joan-
nes Damascemis presbyier (quero bic lyran-
mts Mansur nominabal , nos autem sanctum et 
«'eiferum appeltamue ) eidem scr ibere , eumque 
hare l icum blateronem, Mabomet , Iconocaustam 
i l sanciorum bosiem nuncupare non d e s l i l i l . Sub-
jcclos vero ipsi epiecopos , έπισκότους , id e s l , 
leuebricosos, venlris mancipia e l belluoues voca-
ba l . 4 5 3 , n pr imis vcro c i rcorum et speciaculo-
nim amalorcs Pas l i l am, Tr icacabum, Nicola i iam et 
ttamoiium amicum Alzyp ium , novos Oreb , Ztb, 
Zebee, et Salmana et Daihan 9 9 ; bisque subdiiam 
p lebem, congregalionem Abiron nominabal. His 
pluribusqiie aliis anrroae peruli l ibus sennonibus a 
bcaiissimo Siepbano d ic t i s , Patres preces lugubres B π α μ μ ά κ α ρ ο ς Στεφάνου, κα\ έτερων ψυχιοφελών πλειό-

σαντα άσεβη βασιλέα , άποστάτην κα\ α ίρεσ ιάρχην 
αύτδν άποκαλούντες έν οΤς κα\ ό τ ι μ ι ώ τ α τ ο ς κα\ 
σοφώτατος Ι ω ά ν ν η ς ό Δαμασκηνδς π ρ ε σ β ύ τ ε ρ ο ς , ό 
π α ρ ά τού τυράννου τούτου Μανσούρ επονομασθε ί ς , 
π α ρ ' ή μ ί ν δέ δσιος κα \ θεοφόρος , ούκ έ π α ύ σ α τ ο τού 
γράφε ιν α ύ τ φ κα \ άποκαλείν έρεσχελή χ α \ Μάμεθ, 
είκονοκαύστην τε κα \ μ ι σ ά γ ι ο ν κα \ τ ο ύ ς ύ π ' αύτδν 
επ ισκόπους , έπ ισκότους , κοιλιοδούλους τ ε κ α \ γα-
στρδφρονας. Μάλιστα τούς Ιπποδρομικούς φ ιλάγωνας 
χαί φ ιλοθεάμονας , Παστιλάν κα\ Τ ρ ι κ ά κ α β ο ν , Νι-
κολαΐτην 0 τε και τδν φιλοδαίμονα ' Α τ ζ ύ π ι ο ν , ώς 
νέους 'ϋρήο", Ζήβ, Ζεβεέ, Σαλμανάν τε καϊ άαάάν, 
χα\ τούς ύ π ' αυτούς ώ ς τήν συναγωγήν *Α6ειρων 
άπεκάλεσεν. Τούτω,ν ούτως λ ε χ θ έ ν τ ω ν π α ρ ά τοΰ 

percgere, extreinaque saluie sancio vi ro dicta , ad 
loca securissima profecii s u n l , non mar ly r i i meiu, 
sed lyranni insidias, suiimque ipsoruin incxper lum 
animuiii v e r i l i . Nec eniin probatum est, quod itiex-
pcr lum esl : quod vero ipsis rebus exploralum est, 
probaiius e s t , inslar a n i i quod caminum expcrtum 
eSi. Tunc ceruere c ra l monaslico ordine et Naza -
rico babilu quasi U cap l iv i i a lem abducio o tba tun 
B y z a n i i u m . l l l e Pontum Eux inum nav igaba i : bic 
Cyprnm pe leba i , alius Roinam discedere mcdi laba-
iur : atque i l a propriis tuonaslertis re l ic i is bospii-es 
ei» advenae facl i s u n l . 

Inler im (yrannus auguslum iulenierat;e Deiparaj 
leiupluni Blachernense c v e r i i t , quod quidetn prius 
muris ornatuni erat, ubi piclur is cxprimebatur Dei 
ad nos descensus, variaque il l ius miracula e i facia 
usquo ad cjusdcru 4 5 4 •ssumpiioi icm ct sancti 
Spi r i lus adrc i i lum : atque boc pacto omnibus C h r i s i i 
mys lc r i i s sub la l i s , Ecclesiam pomorum cuttodiam 
c l aviar imn rcddid i l · · . Siquidem arboVibus, diver-
sis volucribus e i be l lu i s , al i isquc qi i ibusdani , inter 
bederx folla, grui im, cornicum et pavoiium orbibiis 
eam exomando, vere inornatam ctTecil. S i qui a u -
tem ejusdcm ac il le senleniiae me c i calimmiam 
inferre siispicantur, is iud ipsum lemplum adeaul , 
ilta«|iie vera essc lnirc persuasi, cum sacro canlore 

νων , εύχήν θρηνώδη ol Πατέρες π ο τ ή σ α ν τ ε ς , χα\ 
τδ τελευταίου συντάκτηριον τδν άγιον άσπααχμενο*., 
ψχοντο πρδς τ ο ύ ; τ ή ς φ υ γ ή ς σ ω σ τ ι κ ω τ ά τ ο υ ς τόπους, 
ούχ\ τδ μαρτυρίου δε ιλ ιώντες , άλλά τ δ τ ο ύ τυράν­
νου πανούργον, κα \ τδ αυτών ά π ε ί ρ α σ τ ο ν δεδιότες. 
Ού δό/Λμον γ ά ρ τδ άπείραστον · τδ δέ βα,σανισθέν έν 
τοίς π ρ ά γ μ α σ ι δοκιμώτερον, ώς έν κ α μ ί ν ω χρυσός. 
Κ α \ ήν ιδείν α ίχμαλωτ ιζόμενον τυ Βυζάντ ιον τού 
μοναχικού καταλόγου κα\ τού Ν χ ζ ω ρ ι κ ο ύ σχήματος. 
Κα\ δς μέν τδν Εύξεινον άπέπλεεν Π4ντον , δς ό! τήν 
Κύπρον κατελάμβανε*/ · άλλος π ρ δ ς τ ή ν Τώμην 
άπα ίρε ιν διενοείτο. Κ α \ ούτως ξενωθέντες τ ώ ; οι­
κείων φροντ ιστηρίων , ξίνοι κα \ πάρο ικο ι έγνωρί-
ζοντο. 

Τού δέ τυράννου τδν σεβάσμιον ναδν τ ή ς παν­
άχραντου Θεοτόκου τδν έν Βλαχέρναις κατορύξαντος, 
τδν πρ \ν κεκοσμημίνον τοίς δ ιατοίχοις δ ν τ α ά π ί τε 
τ ή ς πρδς η μ ά ς τού θ ε ο ύ σ υ γ κ α τ α β ά σ ε ω ς , έως θαυ­
μ ά τ ω ν παντο ίων , κα\ μ έ χ ρ ι τή ς αυτού άναλήύεω;» 
κα \ τ ή ς τού αγίου Πνεύματος κοθόδου δ ιά είκονιχής 
άναζο»γραφήσεως· κα\ ο ύ τ ω ; τά τού Χρ ιστού άπαντα 
μυστ ικά έξάραντος , όπωρορυΛάκιον χα\ όρνεοσκο-
πείον τήν Έκκλησ ίαν έποίησεν . Δένδρα κα ι δρνια 
παντο ία , θηρ ία τε κα\ άλλα τινά έγκύκλ ια δ:ά κισεο-
φύλων, γερανών τ ε κα\ κορωνών, κα\ ταώ·/ων ταύ­
την περ ιμουσώσας , ίν ' ε ί π ω , αληθώς άκοσμον έόειξεν. 
Κα \ εί κατηγορείν με τούτον τ ίνες ύπολαμβάνουσιν 
τού αυτού φρονήματος , τουτον\ τδν ναδν καταλαβίν-

David d i c a n l : Deu$t venerunl genles in luvrcditatem ^ χες , καί αληθή αυτά είναι π ι σ τ ε ύ σ α ν τ ε ς , μ ε τ ά τον 
lunm, polluerunl templum sanclum tuum, posuerunl 
inyslicatn Jerusalcm, Ecclesiam luam in pomorum 
cmtodiam carne* tanciorum tuorum m a r i y r u m , e l 
monacboruui vcuerandas reli(|"iias besiiii terro?%\\%T\\ 
c i proitmdo maris . l n boc ig imr auguslisshuo l em-
plo sceleraius il le praesidens uua cum ejusdein 110-
iniais prodilore C l i r i s l i gregis, ca2ieri*qoe sibi sub-
j< cits venlris mancipiis cpiscopis ahuiuii iaiulain 
Deoque infcsiam synodum ce l eb rav i l , iu qua vcno-

ίερσψάλτου Δαβίδ ε ίπωσιν · Ό θεός, ήΛθοσαν έΰν.) 
είς τήν κληρονομίαν σον έμίαναν τόν ναόν Γ<> 
άγιόν σον έϋενζο τήν νοητήν Ιερουσαλήμ τ ή ν 

Έκκλησίαν σου είς ό.τωρορν Ιάκιον τάς σάρκας 
ζών όσιων σον μαρτύρων κα\ μοναχών τά τίμια 
λε ίψανα, τοις Οηρίοις τής γής, τ ώ π υ ρ ι και τί·» 

βυθψ τής θαλάσσης. Έ ν τούτω ούν τ ψ πανσίπτψ 
ν α φ δ άλιτήριος προκαθεσθε\ς ά μ α τ ψ δ μ ω ν ύ μ ψ π ρ ν 
δότη τ ή ς τού Χριστού π ο ί μ ν η ς , κα \ τοίς ύ π ' αύτον 

8 3 Psal. L X X X U , 12. e e Psa l . L X X V H I , 1. ·» ib id . 1,2. 

V A R I . E L E C T i O N E S . 

0 .»!, \ · .κολιάτην , a l . Νακολιάτην . 
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>:οιλιοδυύλοις ε π ί σ κ ο π ο ι ; ι» τήν μυσαρά* κα \ έχθρώδη Α randai imagines sitnulacra idolica appelluia s u n l . 
τ ο υ θεου έπιτελοΰσι σύνοδον, ά γ α λ μ α τ ι κ ά είδωλα τ ά ; 
σ ε π τ ά ; εικόνας καλέσαντες . Φρίττουσί μου τά δ σ τ ά , 
γ.χ\ νεφροί καρδίας α ίσθάνοντα ι , ώ ς φησιν δ 'Ελι -
φ ά ζ , ψ συνετδν κα\ π ιστδν άκροατήριον, οτε καί 
μ ό ν ο ν ε ίς μ ν ή μ η ν τά τότε π ρ α χ θ έ ν τ α λάβοιμι . Ε ι τ α 
Γ ε ρ μ α ν δ ν τδν θείον κα ί δρθοτδμον τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς 
πρ-όεδρον οι έκ θ ε ο υ άλλοτριωθέντες άναθεματ ίσαν-
τ ε ς , ξυλολάτρην ά π ε κ ά λ ε σ α ν . Ό τής τοΰ εχθρού π ω -
ρ ώ σ ε ω ς ΐ ώ τ ή ς β λ α σ φ η μ ί α ; ! ώ τ ή ς π α ρ α τ ρ ο π ή ς I 
Π ώ ς εννοήσω σου, Χριστέ μ ο υ , τήν τότε άπέραντον 
ά ν ε ξ ι κ α κ ί α ν ; π ά μ π ο λ λ α δέ αυτών βλασφημησάντων , 
κ χ ί κατά τ ώ ν αγ ίων κ α ί τ ή ς άχραντου Θεοτόκου 
α υ τ ώ ν χωρησάντων , ώ ς βοηθέίν μ ε τ ά θάνατον μή 
δ υ ν α μ έ ν η ς · τδ τελευταίον κα\ πρώτον κα\ π ά ν τ ω ν 

T r e i m m l ossa i noa , e l renes cordis seutiuul, u i ait 
E l i p b a s M , c u i i n t e l l i g e n $ et fidele eftu aod i io r i t in i , 
4 5 5 c u m v e * solum in mcnioriam revoco, quas 
tunc temporis actasunt. Postea Cermanum divimun 
e l oribodoxtim Ecclesiac prxsulem i i , qui a Deo 
abalicnati e r a n l , anatbemate purcusserunl, et ligui 
cultorem appellaverunl . Ο in imic i caecitatcm! ο 
blasphcmiau» ! ο pcrversitatem ! Qui luam inflnitaui 
ciemeuliatn,mi Cbr is te , in lc l l igam? Por ro , postquam 
complurcs bJasphemias cvomuissent , aique in san-
clos et inlemeratam Deiparam Iiosii l i ler prodi isscui , 
quasi post mortein ipsa opem ferre non v a l c r c l : 
pos l remo, imo quod pr imum et oinnibus pejus esl , 
nefarii i l l i e l profani, impi i Babylonici vineie Chris t i 

χ ε ί ρ ο ν , οί μ ιαροί εκείνοι κα ί αν ίεροι , οί τδν ά μ π ε - Β corruptores, de qnibus scr ip ium esl : Egretta est 
λοΰνα Χρίστου δ ιαφθείραντες άνομοι Βαβυλώνιο ι , 
π ε ρ ί ών γ έ γ ρ α π τ α ι · ΈξήΛθεν ανομία έξ Ιερέων 
Βα€νΛώνος, κα ί Ποιμένες αοΛΛοϊ διέρθειραν τδν 
άμαεΛώνά μον, καϊ έμίαναν τήν μερίδα μον οί 
τ ο υ ς άξονας τοΰ Ιδίου γ εωργ ίου π ? ρ ο ι μ ι α κ ώ ς π λ α -
ν η θ έ ν τ ε ς , καί συνάξαντες τα ί ς χερσίν ά κ α ρ π ί α ν , οί 
άναμέσον αγίου καί βέβηλου ρ ή δια στ ε ίλα ντες , άλλά 
Α να μέσον τοΰ θυσιαστηρίου τδν θρήνον κα ι τδ ούαί 
κ α τ ε ρ γ α σ ά μ ε ν ο ι · ούτοι ένθα ύ π ή ρ χ ο ν έφεζδμενοι , 
ά ν α σ τ ά ν τ ε ς ά μ α π α ν τ ί τ ψ λαψ, τ ά ς χείρας τε πρδς 
υψος άραντες ήλάλαξαν τήν έλεεινήν φωνήν , καί 
e l r .ov Σήμ :ρον συπτ ,ρ ία τ ώ κ ό σ μ ψ , δτι σύ, βασι­
λ ε ύ , έλυτρώσω ημάς έκ τών ειδώλων. "Ω φ ω ν ή ; 

iniquilat a sacerdoiibus Dabylonis ·* ; el pasiores 
mnlti demoliti sunt^vineam meam et conculcaverunt 
partem meam^ : qni extra axes propri i ag i i eira-
vere, u l proverbio ferlur , et manibus s ler i l i ia tcm 
collcgcrc : qtii in ler sanclum el profanum non dr-
visere, sed intra al iare luctuin et vae produxere . 
b i , iuquam, e foco ubl sedcbanl, si inul cum poptilo 
surgeulcs, manibus in coelum ereciis miserabi lnn 
i l l am vocem e d i d c r u n l : ι Uodie salns m u m l o , quia 
l u , Impcrator, nos ex idolis redemisti. ι Ο hiciuo-
sam voceui quse , u l prolala 4 5 6 e s t > coelum ob-
gcuravit, lerram concudsit, aerein polluit, c l OUUUJS 
qui i l lani emisemnl , Dei alieuos feci l? Enirnvero 

δδυνηράς , ήτ ι ς έκβομβηθείσα q, ούρανδν κ α τ ε ζ ό φ ω - i l l e in.pieiatis princeps , idem ipse evc i s ionU 

σ ε ν , καί γήν συνέσεισεν, α ιθέρα τε έ μ ' α ν ε ν , καί 
π ά ν τ α ς τούς αυτήν κεκραγότας θεού αλλότριους 
έπν ίησεν ! κ Λ γ ά ρ εί ό τ ή ς ασεβείας πρώταρχος * 
ούτος α ίτ ιος τής τών είδωλων κ α θ α ι ρ έ σ : ω ς , μάτην 
Αρα ή τού Χριστού ένανθρώπησις γέγονεν , καί κενή 
ή τών αποστόλων διδασκαλία. Κα ί εί , ώς ύμε ίς φατε , 
αυτός έστιν λυτρωτής τ ή ς κτ ισματολατρε ίας καί τής 
τ ώ ν ειδώλων κατάρας , δ καί π α ρ ' ύμίν τρ ισκαιδέ-
κατος απόστολος ονομαζόμενος , καί ούχ\ Χριστδς , 
κ α τ ά τήν τοΰ θεοκήρυκος Παύλου φωνήν · μηδέ ε ίς 
Τρ ιάδα βα πτ ί ζ εσθε , άλλ' ( ί ν ' ε ί π ω τ ι κα\ γελοίως 
π ρ δ ; τήν υ μ ώ ν αυθάδη άφροσύνην) ε ίς Παστ ιλάν , 
Τρικάκαβον χα ί Κάβαλον τούς αύτοΰ κ α θ η γ η τ ά ς κα \ 
υ μ ώ ν , ώνπερ τ ρ ι ώ ν ή ύπέρφωτος καί σεβασμία 

idolo ium auctor e s t , crgo Trusira Cbris ius bonio 
fatlus e s i , eigo vana est aposlolorum doclr iua. S i , 
ut vos asseriiis, ille est redcmptor, qui vos r c rum 
crcaiaruui cultu e l idolorum exsecraiione l ibcrav i l 
(quein etiam decimum le r l ium aposiolum voc i ia -
l i s ) , non vero Cltr is lus jux la divini prxcouis Paul i 
vocem; nequeig i lur in T r i i i i l a i em bapl ixomini , scd 
(tit al iquid r idiculum vcslrd: arroganii insipiennas 
loquar) in Pas l i lam, Tricacabum ci Cabali im illitis 
e l vestrum magis t ros , quorum i r iu in mcmoriam , 
dogma el nomhia e i sua Ecclesia dc lcv i i fulgcniis-
sima e l auguslissima Tr in i l a s . Y c r u m bis iuulilibtis 
sermonibus dimiss ts , opporlune jam erumpatnus e i 
progrediamur. Uedeamus ig i lu r ad proposilum, et 

Τ ρ ι ά ς , κ α \ τ ή ν μ ν ή μ η ν και τδ δόγμα κα\ τ ά ονόματα ρ de bealissimo Siepbano loquatuur. 
έξηφάνισεν · τ ή ς αυτής Ε κ κ λ η σ ί α ς . Ταύτας δέ τ ά ς φληναφίας αφέντες , καιρού δέοντος , έφορμώμεθα 1 

ήδη καί βαδιούμεθα, κα \ π ρ δ ς τδ προκείμενον έπαν ιέντες , τδν π α μ μ α κ ά ρ ι σ τ ο ν Σtέφαvov καταλάβωμεν . 

Τούτων δέ ούτως εκτελεσθέντων, κα\ πάσης χε ιρδς 
κ α \ στόματο ; ύπογραψάσης κα\ όμολογήσαντος , τ ά 
κ α τ ά τδν άγιον τούτον Πατέρα η μ ώ ν Στέφανον δ τ ύ ­
ραννος μ α θ ώ ν , προσκάλεσα μένος ένα τών αύτοΰ 
περιδόξων μεγ ιστάνων λογιώτατον, κα\ πρδς τδ λέ­
γε ιν καί άκουε ιν έπιτήδειον , Κάλλιστο ν u τούνομα , 
καί τ ή τού πατρ ικ ίου αξία τε τ ιμημένο ν , ού μήν 

Postquam bac i la acia s u n l , cunclique manu 
subscripserunl c l ore confcssi sunt, tyrannus, a.i 
quem sancti Pa l r i s noslri fama pervenerai, unum 
c prsccipuis suis proceribus, 4 5 7 v>rum diserltssi -
mum alque ad diceiidiim et audiendum idoncum 
Cajlisltiui nomiue, pa l r ic i i diguilate ornalum, cam-
demquti liiuresiin apprime edoclum accerbivii , cul 

M Job i v , 44. M Dan . x m , 5. 

P a l . έπ ισκότοις . * a l . έκφωνηθείσα 
Κάλιστον. 

Jercni. \ n , 1 0 . 

V A R l i E L F X T I O N E S . 
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liacc mandata ded i t : Pele Anxen l i i coltcm, ibique 
dcli lesccnti Stephano ex nefandorutn catcrva per-
suade ut synodo subscribat. Htijtismodi porro verbis 
uleris : P i i e l or lbodoxi nosir i imperalores Gon-
staminus e l Leo , summa erga le benevolenlia nb 
tuam pielatem affecli, t lbi imperaul ut ortbodoxse 
nottrum synodi definil iooi subscribas. Palmas 
el iam e i earicas aliave ei offeres qtue iu cibum 
asceiae esse soleni . Nerope ipsi e i i am tyranno 
nolum erat ejus s l r i c i a m e i Dei proxi ioum vivendi 
gcnus. Iiaque il le confeslim in montem se con tu l i i ; 
rumque collis verlicera a l i i g i s s e l , sanclo P a i r i 
iiiandatum impcraloris ore lu l i t , euiuqiie pessimus 
bortabalar, u l imperatorum del i i i i l ioui subecribcrel 
e( assenlireiur . A l venerandus Siephanus, pr tori 
non inferior , tanquam a dexir is suis Deum seiDper 
providens * e , nulla baereiica suspicione agitatus, 
palricio respondit : A l t e n d e , domine patricie. 
Quan loquidem bxret ica in opinionein 4 5 8 co i i l ine l 
ileitiiiito bujusce falsae synodi , ego Slepbauus neque 
subscribo, ucque amarum dulce appello, nc pro-
p h c i c voc aurabarn M . Insuper p m sai ic laruia 
imagiuum adoralione mor iem l i b e n i i s s imc subitu-
rus sun», nullainque ral ionein babeo baercsiarcliae 
imperaioris , qui eas audct rejicere. ι Deinde pa l -
mam manus compactis per ordinem dig i i i s exca -
vatain oslcn(Jens d ix i t : c Et ia insi lanlt i l t im v i i a l u 
sanguiuis roibi essel, pro Gbr i s i i imagine effunda-
lu r . Hefer aulem cibos quos il le m i » i L Nam oleum 
peccaloris non impinguet caput nieum nec ex 
cibis b x r e l i c i dulcescat gul tur meum. His audi -
l i s , prafeclus in pa la l ium imperaloris rever i i t , 
eiqnc, a quo missus fuerat, omuia manifesla fecit. 
T u m ille i ra repente mgiens , lanquam l e o , c l a -
more non mediocri ex iracunda aniina edi lo , shie 
mora arcbisatrapag validosque mi l i t e scum patr icie 
Call is to, quem prius mise ra l , moniem adire juss i i , 
c l sanclum e cella ferociter sublalum in inferius 
monasier ium cuetodire, doncc ipse de i l lo delibe-
raverit . haque i l l i ad moniem profecl i , ubi mona-
sterium aitigere, i r rueni ium 4 5 9 feraruin m « r e , 
cak ibus liintna pulsabani. Posiea in sanciam spe-
Iiincam iruculenter ingress i , sancium cfferunt, 
eumque quasi ex ibalamo aliquo spi r i la l i foras 
i rabuut . Quippe cum prae summa abetitienlia e i 
angiistissinio doraici l io, illius l i b i x femoribus a d h « -
rerent, stare vc l incedere non valebai. Verum, v i r i 
i l l i a r m a i i , admirabi l i Pa i r i s praeslantia perspecta, 
mul ia in euin misericordia usi sunl ob res biupeu-
das quas suis ipsiemei oculis conluebanlur. l iaque 
duo ex illis conjungendo suisque buroeris sancii 
niauus imponendo, ejusque genua suis manibus 
boc paclo fu lc ie i ido , ad sancii A u x e n i i i Coemele-
ritun pervenere t ubi cum sancunn v i rum e i Deo 

β β Psa l . x v , 8. · · l s a . v, 20. e T Psa l . C X L , 5. 

DIACOXI CP. 1124 
Λ αλλά κ α ι τ ή ν αύτοΰ α ί ρ ε ι : ν ε ί ς Ακρον π ε π α ι δ ε υ μ ^ -

νον, Αποστέλλει αύτδν ε ί π ώ ν · Τδν τού Αυξεντ ίου 
βουνδν καταλάβω ν , τδν έκείσε έμφωλεύοντα Σ τ έ φ α ­
νον τούνομα, καί τούτον αμνημονεύτων εσμού δμδ^· 
σχημον , τούτον ύπογράψαι έν τ ή συνάδω πε ίσον , 
ε ί π ώ ν · Τ ή π ρ δ ς σέ φιλ ία διά τδ ευσεβές σου το 
βίου κινούμενοι οί ευσεβείς καί ορθόδοξοι η μ ώ ν βα 
σιλείς Κωνσταντίνος καί Λέων κελεύουσι ύπογράψαι 
σε π ρ δ ς τδν τ ή ς ορθοδόξου η μ ώ ν συνόδου ορον · δοI; 
α ύ τ ώ φοίνικας καί ίσχάδας , καί άλλα τ ι νά Απερ εί­
σιν επ ι τήδε ια ε ις τροφήν ασκητού . Ί £ δ ε ι γ ά ρ και 
αύτδς δ τύραννος τήν ε γ κ ρ α τ ή κα ί θ ε φ έ γ γ ί ζ ο υ σ α ν 
τού δσίου δ ι α γ ω γ ή ν . Ό δέ παρευθύ τδ δρος καταλα­
β ώ ν , καί πρδς τήν κορυφήν τού βουνού προσταθε ί ς , 
τ φ ά γ ί φ Π α τ ρ ί , τδ διά γ λ ώ σ σ η ς γ ρ α μ μ α τ ε ί ο ν έκό-
μ ισεν , συμβουλεύων δ κάκιστος καί ύ π ο γ ρ ά ψ α ι καί 
έπαινέσαι τών βασιλέων τδν δρον. Ό δε τ ί μ ι ο ς ουτο; 
Στέφανος , δ τού προτέρου εφάμιλλος , ώ ς έ κ δεξιών 
αυτού άεί τδν θ ε δ ν προορώμενος , κα ί μ ή σαλευόμενος 
έν οίαδηποτούν α ιρετ ική ύπονοία, π ρ δ ς τ δ ν πατρίκ ιον 
έφη · Πρόσσχεςκυριοπατρίκιος • · α ι ρ ε τ ι κ ή ς ύπολή-
ψεως έν τ φ δρω τ ή ς ψευδοσυλλόγου τ α ύ τ η ς συ'/όδου 
προτεθε ιμένης , Στέφανος ούτε υ π ο γ ρ ά φ ω , ούτε τδ 
π ικρδν γλυκύ αποκαλώ · ίνα μ ή τδ τού προφήτου 
ούαί έ π ι σ π ά σ ω μ α ι * πρδς δέ καί τήν τ ώ ν ι ερών εί* 
κόνων προσκύνησιν , ευχερώς μέλλω απόθνησκε ι ν , 
μηδενα λόγον ποιούμενος τού τ α ύ τ α ς ΑπωθεΙσθαι 
τολμώντος αίρεσιάρχου βασιλέως. Κ α ί τ ή ν π α ­
λαιστή ν ύπολακκίσας τ ή τών δακτύλων όρο ι να ία 

Q συμπήξε ι ούτως έδείκνυεν, λ έ γ ω ν Εί τοσούτον τδ 
π ε ρ ί έμέ ζωτ ικδν α ί μ α * έ κ χ υ θ ή τ ω υ π έ ρ τ ή ς τού 
Χριστού ε ίκόνο; . Τ ά δέ παρ* αυτού π ε μ φ θ έ ν τ α βρώ­
μα τα απόστρεφε . ΈΛαιοτ γ ά ρ άμαρτωΛον μή Λι-
χανάτΐύ zrpr κεφα.Χήγ μον, κα ί έκ β ρ ω μ ά τ ω ν αι­
ρετικού μ ή γλυκανθήτω δ φ ά ρ υ γ ξ μ ο υ . Ταύτα 
άκουσας ό άρχων εκείνος , π α λ ι ν ο σ τ ή σ α ς , τ ά βασί­
λεια κατέλαβε ν , καί δήλα πάντα τ ψ α ύ τ ψ πέμψαντ ι 
πεπο ίηκεν . Ό δέ παρευθύ βρύξας τ ψ θ υ μ ώ , ώσπερ 
λέων, καί βοήν ού μ ικράν έκ τ ή ς δργίλου αύτοΰ 
άνακαχλάσας ψυχής , παρευθύ αποστέλλει άρχ ισατρά-
π α ς καί ασπιδοφόρους σφρ ιγώντας , ά μ α τ ψ π ρ > 
π ε μ φ θ έ ν τ ι π α τ ρ ι κ ί ψ Καλλίστω τδ δρος καταλα-
6ε ίν , καί τδν Αγιον τ ή ς κέλλης δργ ίλως έξάραντας , 
έν τ ω κ ά τ ω μοναστηρίψ παραφυλάξα ι π α ρ ε κ ε λ ε ύ -

D σατο, έως &ν σκέψηται π ε ρ ί αύτοΰ . Οί δέ τδ δρος 
κ α τ α λ α β ό ν τ ε ς , καί τδ μοναστήριον πεφθακότες , ώς 
θήρες άλλόμενοι, λάξ κατά τ ώ ν θυρών προσέκρουον, 
καί τ ψ ά γ ί φ σπηλαίω φονίως ε ίσπηδήσαντες , εκφέ-
ρουσι τδν άγ ιον , ώς έκ παστού τίνος πνευματ ικού 
σύροντες Ι ξ ω . Έ κ της γ ά ρ άγαν έ γ κ ρ α τ ε ί α ς και τής 
στενωτάτης ο ίκήσεω , τών κ ν η μ ώ ν αύτοΰ τοίς μ η -
ροίς προσκολληθέντων, στήκειν ή κινείσθαι ούκ ήδύ-
νατο . Τ ώ ν δέ ασπιδοφόρων εκείνων ανδρών τδ τοΰ 
Πατρδς θαυμαστόν έωρακότων, κ α ί πολλήν σ υ μ π ά -

VkWM I . E G T I O N E S . 
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θειαν ένδε ιξαμένων έ π \ τ φ ά γ ί ω , διά τδ τής δρά- Α firmaiam monacl iomm congregaiionem qwa? i l l i 

suberal inclus issenl , ipsi anie jannam sedenles, σεως έ κ π λ η κ τ ο ν , δύο συζεύξαντες κα\ τοίς ώ μ ο ι ς 
αυτών τ ά ς χε ίρας τοΰ οσίου έπιθέΑ/τες , κα \ τα ίς 
χερσ ιν αυτών τ ά γδνατα ούτω δ ι α ν α π α ύ ο ν τ ε ς , τδ 
κο ιμητήρ ιον τοΰ άγ ιου Αυξεντίου κατέλαβον , έν φ 
τ δ ν άγ ιον έγκλε ίσαντες συν τ ή συνούση α ύ τ ψ θεο-
σ τ η ρ ί κ τ φ τ ώ ν μοναχών συνοδία» πε ρ ιέ μενον αύτο\ 
π ρ δ τ ώ ν Ουρών έφεζόμενοι τήν τοΰ βασιλέως ά π ό -
φ α σ ι ν . Ό δέ π α μ μ ά κ α ρ ούκ έπαύσατο , κα \ έσω ών 
μ ε τ ά τ ή ς αύτοΰ συνοδίας , άριδήλως ψάλλων · Τήν 
άχραντον είκόνα σον προσκννονμεν, αγαθέ, κα\ 
τ ά έ ξ η ς · κ α \ μ ε τ ά τούτο κ α \ τ δ , Αόζα · Τοις τών 
έμών Λογισμών ΛησταΤς περιπεσών έσνΛήθην ό 
τάΛας τόν rovv, κα \ τά έξης τοΰ έπους , 01 δέ π ρ δ 
τ ω ν θ υ ρ ώ ν φύλακες , τοΰτο παρ* αύτο ίς ψαλλόμενον 

imperatoris senlenliam exspectabani. Interim vero 
bealissimus Pa ie r intus e l iam in i lusus , clara voce 
cum sua congregalione psallere non des i i l : /n/e-
meratam imaginem tuam adoramus, ο boiie, e lc . e i 
pos l illuil e i Gloria : In mearum cogilationum /a-
trones ineidens, menie tniser tpoliutus i u m , e l r e l i -
quum carmen. Cuslodes v e r o , qui ante l imina 
erant, bacc ab i l l i s cantari audienles, capila agi-
lando, sese invicem miseros praedicabant. 4 6 0 Vae 
nob i s , a i eban l , qui a monacbis bomin ibus , qui 
innox i i affliguntur, lairones meri lo appellamur. 
Sex porro elapsis diebus jejuni i l l i c iuclusi mau-
sere. Sepl ima auiem die alius quidani praefectus a 

άκούοντες , τ ά ς xiρας έπισαλεύοντες , αλλήλους έ τα - Β lyranno imperaiore adveni l , sancium viruni i u 

λάνιζον λ έ γ ο ν τ ε ς · Ούαί ήμίν !δτι π α ρ ά ανθρώπων propriuin i i ioi iasteriuii i resl i luturus , ob Lelluni 

μ ο ν α χ ώ ν , μηδέν ήδ ικηκδτων κα\ κακουχουμένων, ad\ersus Scylbas incumbeiis . 

ε ί κ ο τ ω ς λ η σ τ Λ κηρυσσδμεθα . Έ ξ δέ παρελθουσών ήμερων, άσιτοι δ ιέμειναν οί π ε ρ \ τδν άγιον έ γ κ ε -

κλε ισμένοι . Καί τ ή έβδομη ήμερα έκ τοΰ τυράννου βασιλέως έτερδς τ ι ς άρχο>ν παρεγένετο , τδν άγιον 

έν τ ψ οικεί ψ φροντ ιστηρ ίφ ά π ο κ α τ α σ τ ή σ ω ν , πολέμου πρδς Σκύθας παρακε ιμένου . 

Ό δέ κάκιστος εκείνος π α ρ ω ν ύ μ ω ς Κάλλιστος Ινα Pessinuis autem ille inale C a l l i s l u s , i d e s l , opiimus 

τ ώ ν μ α θ η τ ώ ν τοΰ δσίου κ α τ ' ίδίαν π ρ ο σ λ α β δ μ ε ν ο ς , appellalus, unum e saiicl i discipulis p r iva l im adorsus 

χρυσ ίον τε α ύ τ ψ δούς, καί έτερον δούναι έ π α γ γ ε ι λ ά -
μ ε ν ο ς , πε ίθε ι τδν έλεεινδν εκείνον δεύτερον Τούδαν 
γ ε ν έ σ θ α ι , κα\ κ α τ ά τοΰ διδασκάλου δπλ ισθήναι . 
Σ έ ρ γ ι ο ς δέ δνομα τ ο ύ τ ψ τ ψ μ α θ η τ ή . Τδ δέ στρατό -
π ε δ ο ν εκείνο εύχήν π α ρ ά τοΰ αγίου α ί τησαν , τήν 
βασιλεύουσαν κατέλαβεν , κα \ σύν τ ψ βασιλεί κατά 

esl , auroque ei dato et al iud se ipsi dalurum po l l i c i -
lus, misero i l l i persuadei allerum fieri Judam, ariua-
que conlra magisirum suniere. Huic discipulo Ser-
gius nomen e ra i . l i l i vero milites oralione a sancto 
poslulala ,se in iniperaioriain urbem receperuni , i n -
deque cum imperalore in Europam adversus Scylhas 

τ ώ ν Σκυθών έ π \ τ ή ν Ε ύ ρ ώ π η ν έφουσάτευσεν (10). C profecii sun l . Interitn il le in iqui la l i s filius Sergius, 
Ό δέ τ ή ς ανομίας εκείνος υίδς Σέργ ιος , δ δεύτερος 
Ι σ κ α ρ ι ώ τ η ς , κα \ τ ή ς αγχόνης κληρονόμος, π α ν τ ά -
π α σ ι ν δ ιά τοΰ δολίου χρυσίου Χ ενδυθείς τδν Σατανάν , 
έ κ τότε ούκ έπαύσατο λαθροπορών κα\ κρυφ ιογνω-
μ ω ν κ α τ ά τοΰ σεβασμίου Πατρός . Ώ ς δέ είδεν έαυ­
τ δ ν άσθενοΰντα πρδς τδ εαυτού έ φ ε τ δ ν , τ ή ς ίεράς 
ε κ ε ί ν η ς | ΐάνδρας έαυτδν χωρ ίσας , κ α \ πρδς τδν ά ρ -
χιτελιονοΰντα κόλπου 7 τ ή ς Νικομήδειας φορολόγον 
ε ι σ δ ρ α μ ώ ν , Αύλικάλαμον τδ έ π ί κ λ η ν , συγγνώμονα 
τούτον λαμβάνε ι κα \ κοινωνδν τ ή ς αύτοΰ α π ώ λ ε ι α ς , 
κ α \ τόμον συγγράψαντες έν έπ ιπλάστο ι ς λοιδορίαις 
κ α τ ά τοΰ δσίου Στεφάνου ένέθηκαν ούτως* ' ί ΐς δτι 
π ρ ώ τ ο ν κα \ έξαίρετον α ν α θ ε μ α τ ί ζ ε ι σου τήν μνήμην 
ώ ς α ιρετ ικού · Συρογενη τε καί Βιτάλην 1 σε ά π ο -

al ler Iscariota e l laquei baeres, Salanam penitue 
per dolosum auruni indu lus , ab eo lempore c lam 
insidias veuerando P a l r i slruere e l inacbinari non 
desliltt . Verum, ut 4 6 1 v i l i i l s e id Q u o d optabai 
consequi non posse, sc a sacra i l la caula separavit, 
e l ad publicanorum sinus N i c o m c d i x prefeclum 
coguomeiuo Aul ica lamum convolavi l , eumque euae 
perdii ionis cousortera e i sociuai accepi l . Ilaqne 
ambo fictas calumuias advcrsus Slephanura iu codi-
ci l lo conscripsere boc niodo : P r i m o c l praecipue, 
l u i , tanquam ba»reli.ci, meraorise anatbema dicit : 
le Syruin e l V i l a l e m appellat : foveas advetsus Co 
fodil in monie sedens; aliaque quampluriuia qu i -
bus illuro maleiiciose accusabanl, quje iueminisso 

κ α λ ε ί ' κα \ βόθρους κ α τ ά σού όρύσσει έν τ ψ δρει Β s e \ scriptis mandare indignum es l . Addcbaut : 

καθήμενος . Κ α \ άλλα τ ι νά π ά μ π ο λ λ α αύτδν λοι-
δορήσαντες , ών μνησθήναι ούκ έστιν άξιον, ή γραφή 
παραδούναι . Κ α \ δτ ι , φησ\ν , γ υ ν α ί κ α τ ινα π λ α ν ή -
σας τ ώ ν ευγενών , ταύτην άπέκε ιρεν κα\ πρδς τδ 
κ ά τ ω έχει μοναατήριον , κα\ κ α τ ά ν * κ τ α πρδς αύτδν 
έν τ ψ βουνψ Ανέρχεται ε μ π α θ ο ύ ς κα\ έφαμάρτου 
Ι ν ι κ α ε π ι μ ι ξ ί α ς · α ύ τ η δέ έστ ιν , ώ πιστότατοι 

V A R I i f i L E C T 1 0 N E S . 

* Duo addunl σαρκ ικώς ε ίπε ί ν . J a l . τδν κόλπον. * a l . Βιτάλιον, 

N O T i E . 

Nobilem quamdam mulierem ipse scduxi i et l o -
lond i i , eamque in monasterio inferiore lenel, qu% 
quidem nociu illutn in colle conveni l , l ibidiuosi e l 

flagiliosi commerci i causa. Haee porro ipsa i l la 
e s l , atidilores fuielissiini, cujiis superius mcmin i , 
qua? nempe, suis omnibus bouis rccie dispervsalis, 
(ilia spir i la l is saticli S lcpbani pcr sanctum Uabi-

(10) Έφονσάτενσεν. A l i u s . ms. babel έφωσά-
τευσεν :-al iu», έφοσσάτευσεν. Po i ro IITC vox apud 
Gracos iiiedi;c et iiiftiiise ielaiis pro vario seiisu 

s ignif i ra i , exercitum ducere, belluni gcrcre, ad bel-
luni proiieisci , cas l ramclar i . 
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tum facta cst : cujus praelcren ancil lam sulmrna- χ ά/ .ροαται , ή προμνημονευθε ίσα έν τοίς έ μ π ρ ο σ θ ε ν , 
r u n l , i l t i l iberlate et counubio cum aliquo ex pala- ή τ ι ς κα \ π ά ν τ α τ ά αυτής καλώς δ ιο ικήσασα , Ο υ γ ά -
t ίο proposilis. S i c eam docucrunl advcrsus sanclum 
Gl dominam dicere qihecunque in animo habebaiil , 
l lujusmodi ig i lu r falsum 4 6 2 libelltiin composi-
h i m , par il lud diaboli per velocem cursorem in 
Scy lb iam ad imperaiorem m i s i l , qui co lecio e l 
praeler jus coiuleinnaio, v d u t comniodam naclus 
occasionem, siiie ntora veredos n i i s i l ad Anlbe iu , 
qui pa l r ic i i d igni ia ie orualus e ra i , ejusque vices in 
«iv i la ie gerebal , cui per l iucras b;uc maudavi i : 
Qiioniain rebus ipsis sa?pe ce r i i facli siimus le 
probo e l gralo aniuio erga uosira mandala aflfei lum 
csse , idci rco noslr;e personae digti i laiem l ib i c re-
didimus. Namquc siderum insiar i i isomncs oculos 

τ η ρ π ν ε υ μ α τ ι κ ή δ ιά το^ί άγιου σχήματος τ ώ άγίφ 
έχρημάτ ισεν . *Ης τήν οίκέτιδα άποπλανήσαντ^ς , 
συνταξάμενοι ταύτην έλευθερούν, καί τ ιν ι τ ώ ν τού 
παλατιού ζευγνύε ιν αυτήν , ούτως διδάσκουσι τ α ύ τ η ν 
κ α τ ά τ ή ς δεσποίνης ε ί π · ί ν κα \ τού Αγίου, ά π ε ρ 
έβούλοντο. Τοιούτον όολερδν τ δ ψ ε υ δ ε π ί γ ρ α φ ο ν γ ρ α μ -
ματείον συστησαμένη ή τού διαβόλου ξ υ ν ω ρ \ ς . , διά 
ταχυδρόμου έν Σκύθαις πρ^ς τ ά ς τού βασιλέως ά π -
έΟεντρ χε ίρας . "Οστις δή άναγνούς κα \ καταγντίύς 
παρανόμως , ώς ευθέτου δράξαμε νος κα ιρού , ά π ρ ι ξ 
βερ ίδα ; ( Μ ) απόστε ιλα ; πρδς τδν άντ* α υ τ ο ύ τήν 
πόλιν κρατούντα, "Ανθην τούνομα , κα\ τ ή τ ο ύ π α ­
τρικίου αξία καταλεγόμενον , κελεύει τ ο ύ τ ω ota 

ad noslraui i ranqui l l i ta lc in conservas : e l qtiulein Β γ ρ α μ μ ά τ ω ν περ ιεχόντων τάδε · ι "Ως π ρ δ ς τ ά ς η μ ώ ν 
m<:rilo, lanquam amicus fidelia et gralus famulus. 
Iltnc cnm ex uiraqtie parle le uobis itloucum esse 
cx stiinaiims, lil>i pr&cipiuius u l quam cii issime le 
i:i monasierium corifcras, qnod ad pedein A u x e n l i i 
c<illi& siltim est : ubi tnereirices mulieres ex 
ιι taiidurum ordiite, piclatem ineiililsc bab i lau l , e 
quibus unam tollc, Annam noutiue, eanique per 
bos v c n d o s nobis i u i l l e , e l quaiiipriinujn in caslris 
fac adcsse. Vale . l l l c improbo imperaiore i inpro-
bior 4 6 3 servus, neque l i t leraruin leclione peni-
it:» absulula, confeslim cum in i l i lum multilutliue 
barbarortnu inorc ad monaslerium se"conluli l . 
βερίδων ήμίν άποστείλας , τάχιον τ ψ φουσσάτψ 
σ ιλέω; παρανομώτερος ο ί κ έ τ η ς , μηδέ τελε ίως τ ά 
τών , βαρβαρικώς τδ μοναστήριον καταλαμβάνε ι . 

Tunc auicm CUIII adveui l , sacrae illa* imilicres c 
it-nia! \\orx officium Deo persolvcbanl. 111 i vero 
laiiqiiam lascivi equi i r rue i i l e s , C b r i s l i virgioes 
pcr le r re fac inn l , enses prsedonum niore nudando 
e l i u m fulgore per acrein agitando. S l a l i m i u -
quc i i i in i i l tu ex< i i a l o , divinisque laudibus inler-
m p i i s , videre crat illas Dei mulieres lati ieulari . 
l l l a in i ra sacros caucellos ad allare confugiebal : 
h;cc sacro peplo r e i r a c u » , sese sub sacra mensa 
;»b'!el)at : alia in monlem advolans, celeriter impio-
rum manus e v i l a v i l . A t veneranda anus, monasic-
r i i p i x f c c l a , quac in cella qnicle sedebat, scclerala 
bac i rruplione cognita, intrepido animo i l l is ob-
viam i v i l : 0 C b r i s i i a n i , i n q u i l , si spoiu apud 
Deum babe l i s , cur impiortim Barbarpruni t r iu in-

δ ιαταγάς εύγνωμόνως δ ιάκείμενόν σε, δι* αυτών τ ώ ν 
π ρ α γ μ ά τ ω ν πολλαχώς π λ η ρ ο φ ο ρ η θ έ ν τ ε ς , τούτου 
ένεκα κα \ τήν έκ προσώπου ή μ ω ν άξίαν σοι π ε π ι -
στεύκαμεν . Α σ τ έ ρ ω ν γ ά ρ δίκην τούς ο φ θ α λ μ ο ύ ς 
άυπνους δ ιατηρείς π ρ δ ς τήν η μ ώ ν ά ν ά π α υ σ ι ν · καί 
ε ί κ ό τ ω ς , ώ ; φίλος π ιστδς κα\ ο ίκέτης ε υ γ ν ώ μ ω ν . 
Ένθένδε ώς άμφοτέρωθεν δντα σε δεςιδν π ρ ο ς ή μ α ς 
κελεύομεν , τάχ ιστα τδ μοναστήριον σε καταλάβε ι* 
τδ πρδς πόδα τού Αυξεντίου βουνού , Ενθα πόρναι 
κατοικούσιν γυνα ίκες εύσεβείν ύ π ο κ ρ ι ν ό μ ε ν α ι , τού 
τών αμνημονεύτων καταλόγου . Μίαν δέ έ ξ αυτών 
ονόματι "Ανναν ά φ α ρ π ά σ α ς , κα \ . δ ιά τ ώ ν α ϊ τ ώ ν 

παράστησον . Τ . ^ ω σ ο . ι Ό δέ τού π α ρ α ν ό μ ο υ β ι -
γ ρ ά μ μ α τ α άναγνούς, παρευθύ σύν πλήΟει ο τ ρ α ' τ ι ω · 

Ε ύ ρ ε ν δ ε τάς ιεράς έκείνας γ υ ν α ί κ α ; τ ή ς τρ ί της 
ώ ρ ζ ς τήν δοξολογίαν τ ώ θ ε φ έπ ι τ ελούσας . Κ α ί τ§ 
εκκλησ ία , ώς ίππο ι Οηλυμανείς , ε ί σ π η δ ή σ α ν τ ε ς , 
φοβούσι τ ά ; τού Χριστού παρθένους , τ ά ς σπάθας 
γυμνούντες ληστρ ικώς , κα\ τ ψ αέρι κ α τ α γ λ α ΐ σ τ ι κ ώ ς 
περ ιστρέφοντες , θ ρ ύ λ ο υ δέ γεγονότος , x * V τής 
ύμνψδ ίας κατασιγασθε ίσης , ήν Ιδείν τ ά ς τ ο ϋ θεού 
γυνα ίκας ,δλοφυρομένας . Κ α \ ή μέν Εσω τ ή ς ίερά; 
κιγκλίδος έν τ ψ θυσιαστηρ ίψ προσέφυγεν · &λλη τδ 
ίερδν πέπλον άντανακλώσα, ύ π ο κ ά τ ω τ ή ς Α γ ί α ς τρα­
π έ ζ η ς έκρύπτετο* έτερα πρδς τδ δρος ά π ά ρ α σ α , 
δρομαίως έφευγε τών άσεβων τάς χ ε ί ρ α ς . Ταύτην 
τήν μ ιαράν έφοδον γνούσα ή τ ι μ ί α γ ρ α ύ ς κ α \ τής 
μονής προεστώσα (έν κελλίψ γ ά ρ ή σ ύ χ α ζ ε ν ) , έξι ισι 
πρδς αυτούς ά τ ρ έ μ α τ ή ψ υ χ ή , καί φ η σ ι ν · ΤΩ 

pbani ium morem scquimini? Illi sacra; mulicr is D Χριστ ιανο ί , el πρδς θεδν ελπίδας έ χ ο ι τ ε , τ ι τ ά τών 
li l ieriate ohstupefacli , cum eam prxfeclain esse 
iuu l l ex i s sen l , deposila ferocilaie, placide rcspou-
dtMuiii : Annam Stepbani auiasiain nobis i ra !c; 
nau qne ea impcrator apud caslra opus bal>ei. 
Tuni 4 6 4 ' , l a Annam ex nomine e l aliam cum ca 
Tiioopbanam dic iam advocavit, quibus a i l : Pro-
li< i .c i iu ini ad imperaiorem, filisB bonorantia 1, ejus-

(jiie iuierrogatiouibus prudeu&r satisfaciic, uc vos 
i c n e deprxdetur. A b i l e in pace, abile, vobiscuai-

άθεων Βαρβάρων ε ίσπράττεσθε τρόπα ια ; Οί δέ 
τδ πα£όητ ιαστ ικδν τής Ιεράς εκείνης έ κ π λ α γ έ ν τ ε ς , 
κα\ δτι αυτή έστιν ή προεστώσα μαθόντες , μ ε τ α β α -
λόντες τδ θ η ρ ι ώ δ ε ς , ήρεμα ά π ε κ ρ ί ν α ν τ ο · "Ανναν 
ήμίν π α ρ ά τ χ ο υ , τ^ν τού Στεφάνου φίλην · δ τ ι π ε ρ δ 
βχσιλεύς έν τ ψ φουσσάτψ χρε ίαν α ύ τ η ; Ι χ ε ι . Ή οέ 
έξ ονόματος ταύτην προσκαλεσαμένη , κ α \ σύν αύ­
τη έτέραν ονόματι Θεοφανώ, λέγε ι π ρ δ ς αύτάς · 
Π,ρεύεσΟε, τέκνα τ ί μ ι α , πρδς τδν β α σ ι λ έ α , %α\ 

(Μ) Βερίδας, i . vercdos, quam vorein ιιι ei alias 
pbiii iuas a Lal i i t i s imi lua i i sunt Gncc i mc ui ct i . i -

fi u\ : r v i . Apud quosdani au. lorcs l»'gilur βέρεδοςοί 

file:////orx
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έ μ φ ρ ό ν ω ς πρδς αύτδν τάς πεύσεις άπόόοτε · , μή π ω ς Α q»e *>Π Domii i i is . > liaque bouoraue ilLe ani.ieres 
σ υ λ α γ ω γ ή σ η υ μ ά ς . "Απ»τε έν ε ι ρ ή ν η , ά π ι τ ε , κα \ assiiuiptis cpoatidibus, solilaque revereaiia facia, ei 
Κ ύ ρ ι ο ς έστω b μ ε θ ' υ μ ώ ν . Αί δέ τ ί μ ι α ι έκειναι brnedlcl ione a veiieranda i l l a prafecla acccpia, e 
γ υ ν α ί κ ε ς , τ ά ς έ π ω μ ί δ α ς ά ρ ά μ ε ν α ι , κα\ τήν συνήθη inouie discesscruul, ahjiie ad imperatorem in caslra 
μετάνο ιαν β α λ ο ΰ σ α ι , κα ι παράθεσ ιν (12) έκ τ ή ς ducia; sunt. Ο dociles mores subd i la rum! ο fidelis 
τ ί μ ι α ς εκείνης ηγουμένης ε ίληφυίαι , τή ς μονής ά π - inatris votuni pur iss imain! 

ά ρ α σ α ι , πρδς τδν βασιλέα έν τ φ φουσσάτφ συρδμεναι άπηνέχθησαν . *Ω εύεπήκοος προαίρεσις ύ π ο -
τ α κ τ ρ ι ώ ν , κα \ ώ π ι σ τ ή ς ρ.ητρδς ευχή κ α θ α ρ ω τ ά τ η ! 

Αυτών δέ έν ^ φ ο υ σ σ ά τ ψ ά π α χ θ ε ι σ ώ ν , κα\ δή>α Ut ergo ad castra perveuerunt, de bis cerlus 
τ Α κατ* αυτών τ φ βασιλεί γεγονότων, κελεύει αύτάς facius zmperalor, eas ab invicem separari juss i i : 
ά π ' αλλήλων χωρισθήναι . Κ α \ προσκαλεσάμενος τήν e l accersiia* spirhal i fili;e sancl i S lepbani , de qua 
Ι π ι ζ η τ ο υ μ έ ν η ν τοΰ άγ ιου Στεφάνου π ν ε υ μ α τ ι κ ή ν quidem qureslio «ra l , a i i : Persuasum mibi est 
θ υ γ α τ έ ρ α , φησ\ πρδς αυτήν · Π έ π ε ι σ μ α ι ώς άληθη vera esse qaa* de (edicta sunl . Mih i enim perspecia 
εΤναι τ ά π ε ρ ί σοΰ πρδς ή μ ά ; ^ηθέντα . Και γ ά ρ οΤ.δα esl niulieruni animi fragilitas. Fatere igitur m i b i , 
τ δ ευάλωτου τοΰ γυναικε ίου φρονήματος c . Λέγε δέ quomodo isle pras t igia lof l i b i 4 6 5 persuasit pa-
μ ο ι σ υ , π ώ ς σε π έ π ε ι κ ε ν ούτος δ γ ό η ς , τήν τών Β rentum maguiiiceiiltam reliuqnere, e l bunc teue-
γ ο ν έ ω ν καταλε ίψαι π ε ρ ι φ ά ν ε ι α ν , κα \ τ ώ έσκοτ ι - bricosmn babi lum amplecti? Nonne , ut audiv i , 
σ μ έ ν φ τούτω σχήματ ι προσελΟεϊν , ή π ά ν τ ω ς , ώ ς le<um seoriaadi cupiditale? Qualis ergo istius bo-
ή κ ο υ σ τ α ί μ ο ι , πορνεύειν μ ε τ ά σοΰ βουλόμενος; i f iu is pulcbri ludo le decepil ? Ilis lurpibtis verl.is 
"Οποίον δέ τούτου άρα τδ κάλλος σε α π α τ ή σ ω ; Ή audi l i s , veaeranda i l la i nu l i e r , tan juam revcra 

£fc τ ι μ ί α εκείνη γ υ ν ή τούτων τών άσχημόνων £ η μ ά - altera casla Susauna, muUerum inf i rmi la lcm obi i ia , 
τ ω ν άκουτισθεΐσα , ώ ς αληθώς δευτέρα σώφρων Σ ω - prudenler e l coastanlcr respondil : Iaiperalor, 
σ ά ν ν α , τήν γυναικε ίαν άσθένειαν έ κ λ α θ ο μ έ ν η , έχε - corpus meaa» libt exposilum est, c^de, jugula , fac 
φε^όνως π ρ δ ς αύτδν άπεκρ ίνατο * Βασιλεύ, σώματ ί itie quidquid l ib i p lacuer i l . E x Anna n ib i l n i s i 
σο ι π ρ ό κ ε ι μ α ι , τ ι μ ω ρ ε ί , σ φ ά τ τ ε , ποίε ι δ θέλεις κα \ verum audilurus es. Neque eaim cognovi i l lun i , u i 
βί,ύλει είς έ μ έ * έ ξ "Αννης γ ά ρ άλλο ούκ άκούεις , εί lu dicis : sed quem eum nover im, tibi declarabo : 
μ ή τ δ αληθές . Κα ί γ ά ρ ούκ ο ι δα τδν ά ν θ ρ ω π ο ν , sanclum cum, jus lum, ui i l iss imum aaiiaarum prse-
ι»>ς σύ λ έ γ ε ι ς , ώ ς δέ έ γ ώ έ π ί σ τ α μ α ι , ένθεν έ ρ ώ · cepiorem metfque salulis ducem novi . Ilac l iber-
ά γ ι ο ν αύτδν οιδα κα ι δίκαιον. κ α \ διδάσκαλον ψυχ- iaie amlieris intitus factas lyrannns, suanuos a l lo -
ω φ ε λ ή , κα\ τ ή ς έ μ ή ς σωτηρίας δδηγόν. Ό δέ τ ύ - Q rius maiius digilos mordens, «I terani vero iiiamiui 
ραννος έννεδς γεγονώς έ π ί τ ή τής γυναικδς π α £ δ η - per aerem circnmagens, nbi lans e l obducta i romc 
σ ί α , τδ άκροδάκτυλόν τε τ ή ς μ ιάς χε ιρδς ένδακών, sedens, sine voce m a a s i i . Is cn im mos erai fre-
κ α \ έτερα χε ιρ ι α ίθερίως π ε ρ ι γ υ ρ ή σ α ς d κ α \ συριε ις quens iaipuri i l l ius intpeiatoris. P o s i ha*c eaiu tn 
κ α ι σύνοφρυς καθεσθεΊς, μεμένηκεν αχανής . Είθιστο cuslodia servari , al iaai v<;ro,sororem, Jieet uolcn-
γ ά ρ δ τοιόσδε τρόπος τ φ μ ι α ρ ώ τ ο ύ τ φ βασιλεί έ κ ά - letn, proprio moua^tcrio restilui i u i p e r a l : quo ctim 
στοτε · ε ι τα κ:λεύει αυτήν παραφυλαχθήνα ι · τήν δέ i l l a pervenrsset, omnia acla sacra; praelerl«s c l 
σ ύ ν αυτή άδελφήν, και μ ή βουλομένην, τ ή οίκεία sororibus 4 6 6 manifesia f cc i l . Oiviaaai ctiaui 
ά π ο κ α τ α σ τ α θ ή ν α ι μονή . Ή δέ τ δ ίδιον μοναστήριον Pal rem nosir i im Siepbaanm in colle adivit , eun> 
κ α τ α λ α β ο ύ σ α , ά π α ν τ α δήλα έποίησεν τ ά πραχθέντα · que ut pro i l la oraret rogavit, maxiaie qaia rjua 
π ρ ό ς τε τήν ίεράν ήγουμένην κα \ τ ά ς άδελφάς. Ού causa ipsa ceriabat. 

μ ή ν άλλά κα\ πρδς αύτδν τδν θεσπέσιον Πατέρα η μ ώ ν Στέφανον έν τ ψ βουνώ άνελθούσα, ύτ.έρ α ύ ; ή ς 
βδχεσθαι παρεκάλε ι τδν άγιον · μάλιστα δέ δτι και αύτοΰ ένεκα ήν αυτής ή π ά λ η . 

Ό δέ βασιλεύς συστολήν τού φουσσάτου π ο ι η σ ά - Imperalor porro moiis castris, e l ia inq>orato-
μενος , κα \ τήν βασιλεύουσαν καταλαβών , κελεύει r iam urbem reversuR, sanci i spiri lalem filiam iti 
τ ή ν τού αγίου π ν ε υ μ α τ ι κ ή ν θυγατέρα έν τ ή π α ν ζ ό φ φ obscurissiaio Pliialae seu Fonl i s carcere manicis 
ε ί ρ κ τ ή τής Φιάλης (13) φυλαχΟήναι έν χε ιροπέδαις , viaclain custodiri jussit, eam die sequenli i n t eno -
τ ή έξης βουληθεις ποιήσαι αυτής τήν έρώτησιν . Δ·.ά gare volcns. Qtiainobrcin per quenidam euiiucbina, 
τ ί νος δέ ευνούχου δν ή τάξ ι ς κουβικουλάριον οίδεν qncm oido cubicularium vocat, sub vi^perain !;aji: 
καλείν π ε ρ \ τάς έσπερίου f ώρας τ α ύ τ η τ α ΰ τ α δηλοί' i l l i mandat : Parce t ib i , mulier, bucqne l e n c l r a -

\ A H I i E L E C T I O N E S . 

• al. τά ς π ε ύ σ ε ι ς πο ιήσατε , μάλλον δέ κα\ άπόδοτε . k a l . έσται . « a l . φυράμα το ς . d a!. περ ιτε^σας . 
• a l . προσταχθέντα . ' a l . έσπερείας 

Ν Ο Τ ^ : . 

(12) Hapddecir. Isla vox bis bic et \\\ V i l a S. Eu- est. 
Ibf in i i occ i i r r i l , qua benedkiionem s igni l icar i , ex (15) Γ ? κ ΦιάΑης. L n a s n>s. φ ' .αλεως Inc ei ρ.->· 
settMi e l s imil ibus al i is locis i i i le l l ig i tur . N.MHpe quia stea se i iq^r babet. Porro φ ι ά λη apu<! G»av «u^bi 
benedicere uibd a l i n d es i , quam a l u p u M n π α - et inliati a-vi ionieaj ei haln<-um s i - m f n i i i . (jua 
ρατ ιθένα ι , id esl coinuiendare, binc iot le benedi- \o \\ «· <·· ndis iss i ivum Canguim Cw.Ltaniiri-jp. 
ιύο Groecis π α ρ ά θ ε σ ι ς , i d esi coaini tnd tio, d ic la C l i i ' . ^ J , n . - - i . 
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ruui indumemo deposilo, tplendide cum iutpera-
trlcc v ivo, e l crasiina die vcri iatem adversus S ie -
plianum coram uniferso populo eloquere. Nam ea 
ipsa aucilJa lua quod vemin esl couv inc i l . S i vcro 
id agere nolueris, lapideaque luae mentis peri ina-
cia inenl i r i pergas, lua membra per parles lacerata 
υΐ) oculos luos exponain. V e r u m , si quod cupio, 
cffeceris, illiusque adulleria e l slupra declaraveris, 
mul l i s le bonoribus ct muneribus oruabo. Ouae 
cum audisset 4 6 7 veneranda m u l i e r , ex imo 
peclore gravem geiuiium eliciens, capulque agiians, 
i l l i respondit : c Recede a nie , ο bouio, recede : 
fial volunlas Domin i . ι 

Mane vero, imperalor , plebe ante urbis Pbialam 
keu Fon iem congregala, ralus se i l lam flexurum, 
in omnium conspectu iiudatu sisti juss i l , bovillo-
nmique ncrvorum inanipi i loanlccjus oculos objccio, 
d i x i l : Hos omncs nervos dorso et venlr i luo ver-
bframlo comminjiam, nisi ncfandas Slepbani i inpu-
diei l ias , quas in ic coimnisit , palam producas. 
Quibue cum vcueranda inulier mb i l respondercf, 
tra Cremens l y r a n n u s , i l lam merclr icein appellal , 
et flagcllis canli j u b c l . M o \ ergo oclo robusl i v i r i 
uiraque il l ius manu apprebeusa, eam in inodiini 
crucis in aere extendtuit, ipsamque altcr per ven-
i r e m , aller per dorsuin lo i i s viribos percui iuni , 
n ib i l aliud i l la in ler im loquenle, qnam, Nonnovi ho-
minem, u l tu dicis : e i , Domine, miscrere, Auiee jus 
quoque faciem, dolosam ipsius ancillam coHocavit 
lyrannus , tit i l lain coram omnibus couvinceret, 
qtiemadmodum eam ipse docuera l ; q u x jurejurando 
dominam arguebal , 4 6 8 nianibus conira i l lam 
eublaiis, ejiisquc faciem spulis foedando. Postremo 
ipsi qtioque impielal is synimystae sive so r i i , Annae 
auribus obsirepebanl, u i id d i ce rc l , quod maxime 
optabat imperaior , e l i la viveret. Verum il la s imi l i l c r 
ac snperius responsum dabal . U l aulein tyrannus 
i l lam praecrtidcli laccrai ione elingucm faclam v i d i l , 
inorluam esse ra ius , pudore suflusus se in pala-
t ium rccepit, cuin praecepisset i l la in in quoddam 
Ryzanl i i monasiehtim proj ici , nulla erga ipsam cura 
adbibi la . Ipseinlerea medi iar i non de t l i l i t , quonam 
inodo sancium Slcpbanum e inedio penilus l o l -
l c re l . 

Eam ob rem poslridie unuro c suis florenli aelale 
praeditis adolescenlibus (quem quidem pluriniuin 
an.are cuni jurejurando all irmabal) , Georgium no-
niine, cognomenlo Syncle ium accersivi l , eique p r i -
v a l i m d i x i l (ιιι ipse morl is lcmpore bie, a quibus 
i l lnd accopi, confessus esl) : Quaiiius esl , Georgi , 
ujiis eiga me anior? C u i i l le : In l iu i lus , i nqu i i , 
hcre, orunique conjeciura major. C u i i ieruin i inpc-
rator : A n l ibeaier ntei amore inorlcm stibiiurus 
f s ? A l ille prono in lerram capi ic , inaiiibusqiic 
pcc io r i i imexis , se onmi a lacr i la ic ejus catisa nio-
ΓΗΙΙΓΙΙιιι esse 4 6 9 ju raba l . Tu in intperator itbiiu 
•mplexatus a i l : fccte IIOYUS haac ; dcindc ipsi 
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Α ΦεΤσαι, γύνα ι , σβυτης , κα\ ζήσον χ α λ ώ ς μετά τ η ς 
βασιλίσσης, α π ο θ ε μ έ ν η τδ τ ή ς σκοτίας αύτδ ένδυμα, 
κα\ τδ αληθές κ α τ ά Στεφάνου αύριον ε ί π ε έ π ι π α ν ­
τδς τού λαού. Ι δ ο ύ γ ά ρ κα \ ή ο ΐκέτ ις σου άπελέγχε ι 
τδ αληθές . Εί δέ μ ή βουληθής τούτο π ρ ά ξ α ι , άλλ* 
ε μ μ έ ν ε ι ς τ ή λιθογνώμονί σου άπε ιθε ίφ διαψευδομένη, 
π ρ δ τών οφθαλμών σου τ ά ς σάρκας σου μεληδδν πα* 
ρ α θ ή σ ο μ α ι ' εί δέ πάλ ιν τδ έμο \ έφετδν έ π ι δ ε ί ξ ε ι α ς , 
κα \ δμολογήσεις τάς τούτου μο ιχε ίας κα \ πορνε ίας , 
πολλών τ ι μ ώ ν κα\ δωρεών παρ* έμού α ξ ι ω θ ή σ ^ . 
Ή δ έ τ ι μ ί α γ υ ν ή τούτο>ν άκούσασα, καλ έ κ βάθους 
καρδίας δδυνηρώς ο ί μ ώ ξ α σ α , κα\ τήν κεφαλήν κ α -
τασείσασα , ε ΐπεν π ρ δ ς α ύ τ δ ν "Απιθι Απ* έ μ ο ύ , 
Ανθρωπε, ά π ι θ ι · τδ θέλημα τού Κυρίου γ ε ν έ σ θ ω . 

Ό δέ βασιλεύς έωθεν πλήθος λαού π ρ δ τού 

Β άστεος τ ή ς Φιάλης έκκλησιάσας , ώς νομ ί ζων πε ίθε ι ν 
αυτήν , μέσον π ά ν τ ω ν αυτήν γ υ μ ν ή ν π α ρ α σ τ ή ν α ι 
παρεκελεύσατο . Πλήθος δέ βουνεύρων π ρ δ τ ώ ν ο φ ­
θαλμών α υ τ ή ς προθε ί ς , ε ιπεν · Τ α ύ τ α π ά ν τ α τοις 
νώτοις σου και τή κοιλία α ν α λ ώ σ ω , εί μ ή τ ά ς ε ι ς σέ 
τού Στεφάνου μυσαράς πορνε ίας είς τ ο ύ μ φ α ν έ ς έ ν έ γ -
κ η ς . Τ ή ; δέ τ ι μ ί α ς γυνα ικδς μηδέν ά π ο κ ρ ι ν ο μ έ -
ν η ς , τ α ύ τ η ν , έ μ β ρ ι μ η σ ά μ ε ν ο ς δ τ ύ ρ α ν ν ο ς , κα \ μ ο ι ­
χαλίδα ά π ο κ α λ έ σ α ς , μαστ ί ζεσθα ι τ α ύ τ η ν π ρ ο σ έ τ α -
ζεν. Παρευθύ δέ άνδρες δ κ τ ώ γενναίοι τ ώ ν α μ φ ο τ έ ­
ρων α υ τ ή ς έπιλαβδμενοι χ ε ι ρ ώ ν , κα \ σ ταυροε ιδώς 
ταύτην ε ί ς τδν αέρα ά π λ ώ σ α ν τ ε ς , εΓς κ α τ ά τ ή ς 
γ α σ τ ρ δ ς , κα\ ε ί ς κατά τού νώτου , ταύτην έ τ υ π τ ο ν 
α φ ε ι δ ώ ς , μηδέν αυτής Αλλο λεγούσης , ή δ τ ι Ο ύ κ 

g οιδα τδν άνθρωπον , ώς σύ λέγε ις * κα\ τ δ , « Κ ύ ρ ι ε 
έλέησον. ι Έ σ τ η σ ε ν δέ δ τύραννος κατ* δψιν α υ τ ή ς 
κα\ τήν δολίαν αυτής δουλίδα έκε ίνην , έλέγχε ιν α υ ­
τήν μέσον π ά ν τ ω ν , καθώς αύτδς τ α ύ τ η ν έδ ίδαξεν · 
ή τ ι ς κα\ έξήλεγχεν έ ς ο μ ν υ μ έ ν η , χε ίρας κ α τ ά τ ή ς 
κυρ ίας έπαίρουσα , και π τ υ έ λ φ τής δεσποίνης τ δ 
πρόσωπον καταβρέχουσα . Λοιπδν ούν κα\ τ ώ ν τ υ μ -
μ υ σ τ ώ ν τ ή ς ασεβείας π ρ δ ς τ ά ς άκοάς α υ τ ή ς έ ν -
ηχούντων ε ίπε ίν τδ τού βασιλέως θυμηρέστατον , χ α \ 
ζ ή σ α ι , αυτή ομοίως τ ή π ρ ό τ ε ρ α φωνή ά π ε κ ρ ί ν α τ ο . 
Ό ς δέ είδε ν δ τύραννος ήδη αυτήν άφωνον έ χ τ ο ΰ 
ανηλεούς δαρμού γεγονυίαν , κ α \ δ δ ς α ς αυτήν τεθ^»Α· 
vat, άναστάς πρδς τδ παλάτιον είσέδυ κ α τ η σ χ υ μ μ έ -
νος, προστάξας αυτήν έν ένι τών τού Β υ ζ α ν τ ί ο υ 
μοναστηριών ^ ιφήνα ι άνεπιμέλητον* αύτδς δέ ο ύ κ 

^ έπαύετο μηχανώμενος τδ δ π ω ς τδν δγιον π ά ν τ ω ς 
άποκτενεί . 

Κ α \ τ ή έξης προσκάλεσαμε νος ένα τ ώ ν α υ τ ο ύ 
σφρ ιγώντων ν ε ω τ έ ρ ω ν , δν κα \ πολλά α γ α π ά ν έ ξ -
ώ μ ν υ τ ο , Γεώργιον τούνομα, τδ έπ ίκλην Σ υ γ κ λ η τ ο ΰ ν , 
λέγει α ύ τ ψ κατ* Ιδίαν ( ώς αύτδς μεθ* δρκων έν τ ώ 
θανάτω αυτού έξήγγε ιλεν τοίς έμο\ ά π α γ γ ε ί λ α σ ι ν ) * 
Πόσος άρα , Γεώργ ι ε , δ π ρ δ ς έμέ σου πόθος ; Ό 
δε φ η σ ι ν Α π έ ρ α ν τ ο ς , δ έ σ π ο τ α , κα\ ε ί κ α σ μ ώ ούχ 
ύποβαλ>,όμένος. Πάλιν π ρ δ ς αύτδν ό β α σ ι λ ε ύ ς · Καί 
ευχερώς έχε ις υ π έ ρ τ ή ς έ μ ή ς α γ ά π η ς ά π ο θ ν ή σ κ ε ι ν ; 
Ό δέ π ρ δ ς γ ή ν ν ε ν ε υ κ ώ ς , κα\ τά χε ίρε το ί ς σ ι ε ρ -
νοις αυτού ένδήσας, έ ξώμνυτο μετά π ά σ η ς προθν-
μ ί α ; ύ π ε ρ αυτού α π ο θ ν ή σ κ ε ι . Κα\ δ βασιλεύς τού­
τον άσπασάμενος εφη * *1δ« και νέος Ι σ α ά κ * >al 
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λε*γει α ύ τ ώ · ϋ ύ θανείν υπέρ έμού σε π α ρ α κ α λ ώ , Α d i c i l : Νοη ego le pro uie inoriar i» rogo, vel e i iam 

ουδέ μέλους ένδς κα\ μόνον άφαιρεθήναι . Μόνον δέ 
τούτο σοι άντ ιβολώ, ώ ς π α τ ή ρ , Γνα τδν τού Αυξεν­

τίου βουνδν καταλαβών , πε ίσε ιας τδν έκείσε έ μ φ ω -

λεύοντα άμνημόνευτον , τού δ π ω ς συναρίθμιόν σε 

τ ώ ν ύπ* αυτού καταστήσε ιεν κα\ σύσχημον · κα\ εί 

τούτου έ π ι τ ύ χ ο ι ς , τάχ ιστα πρδς ή μ δ ς έπ ίστρεψον. 

Ό δέ τ ή ς ανομίας υίδς κα\ ύπουργδς , μετά χ α ρ ά ς 

τ δ ν λόγον δεξζμενος , κα\ π ά μ π ο λ λ α δ ιδαχθε ίς π α ν ­

ο υ ρ γ ί α ς τ ρ ό π α ι α , έσπευδεν πρδς βρώμα τού δρά-

κ ο ν τ ο ς , κα \ άνεισιν έ π \ τδ δ ρ ο ς , κα\ έν άλσώδει 

έο-ημικών φρύγανων τ ό π ψ κ α τ α κ ρ υ φ θ ε \ ς , π ε ρ \ τ ά ς 

μεσονύκτιους ώ ρ α ς τής λόχμης εκείνης έξελΟών, τδ 
μοναστήριον κατέλαβεν . Και πρδς τ ά πρόθυρα στάς , 

τοιάσδε γοεράς έκίνει φ ω ν ά ς · Ε λ ε ή σ α τ ε μ ε , οί έν 

Ul unum lu i corporis nieiubrum ampulelur . l d 
uuum, lai iquam paier, te oro, u l Auxent i i co l l t iu 
pelas, e l nefaiulo qui ib i dc l i i e sc i l , persuadeas 10 
in suoriim nuinerum e l consor l ium cooplare ; qnod 
si conseqtiare, ad nos quamprimum redeas. Illis 
in iqui la l i s fllius e l ni iuis ler , varias fraudis a r i r* 
calleus, bisce mandalis cum gaudio s u s c c p l i » , ud 
cibum draconis properavi l . haque in inoi i l r in 
ascenuil , ubi cum in saliuoso loco agresliuni v i r -
gul lorum se abscondisset, sub mediam nocic in , cx 
bis jnsidiis erunipens, ad monasierium accessi i , 
eiansque ad j a n u a i n , bujusmodi lugttbies voces 
emisk : Chr i s l i an i quicuuque buttc l o i i i n i incoit-
l i s , mei miseremini , ue ferarum esca Uam, \ c l iu 

τ ; δ ε τ ώ τ ό π ω οίκοΰντες Χ ρ ι σ τ ι α ν ο ί , ίνα μ ή θηρ ιό- Β p r ac ip i i i u in demi i i a r . NatiKjuc a via e r r a v i ; et 

έ ρ ω τ ο ς γένο*μαι . ή τ ώ κ ρ η μ ν ώ π α ρ α π ε μ φ θ ώ . Π ε -
πλάντ ,μα ι γ α ρ τήν όδόν·· κα ι άλλα τ ινά ευκταία 
β ή μ α τ α ^ηγνΰων κα\ δ ιαβολικώς Ορηνών. Ό δέ 
π α μ μ ά κ α ρ Π α τ ή ρ η μ ώ ν Στέφανος τ ή ς φωνής ά κ ο υ -
τ ι σ θ ε ί ς τδ θρηνώδες κα\ γοερδν , τδν π ρ ο μ ν η μ ο ν ε υ -
Οέντα θεοστήρικτον Μαρίνον φωνήσας , ε ίσαγαγε ίν 
τδν θρηνούντα πρδς αύτδν παρεκελεύσατο . Τού δέ 
ε ίσελθόντος , κ α\ μετάνοιαν βαλόντος πρδς γ ή ν , κα\ 
τ ο , ΕύΛόγησογ, ε ίρηκότος , Πάτερ , τούτον δ άγ ιος 
εύλογήσας άνέστησεν. Κατανοήσας δέ αύτδν άπό τε 
τ ώ ν α μ φ ί ω ν κα \ τού προσώπου , ού μήν άλλά κ α \ 
τ ή ς γενειάδος · έσεσίμωτο β γ,ΐφ €rlt0 τ ^ ς τ ο*) 
προσώπου δοράς, κατά τήν αυτού τού τυράννου 
δ ι α τ α γ ή ν . Τού γ ά ρ θεού τ ψ Μωϋσεί παρακελευσα 

alia quccdapi suppl i ra iuis <·1 lainei i lanlis vcrba, qw* 
il le diabolice elftiudcbai. Hac i lebil i e l lacrymosa 
voce peicopla , beati.ssimus Pater nosbT Siepbanns, 
supra uicinoratum d iv in i ius p ro lcc lum Mar i iu i iu 
vocavit , cui lugcniem ad se iiitroducere pnrctqt i i . 
Is vcro statim ut 4 7 0 nigrcssus es i , se ad l e r ram 
usque proslravi t , cumqiie Ueuedic, Pater, dlxiss t, 
i l l i sanctus bened ix i l e l sirrgerc j u s s i l . Y e r u m , cuiu 
a vesl i ineulis , vu l lu alque oiiatu a barba htlellige-
r e L Nain j i i x t a h t i p e r a l o r i s e d k l u m , faries ad cineni 
abrasa c r a l . Quia eiiitn Deus M<»y»i prxcepera i u i 
populo d i c e r e l : Veslrae barba? pilos m»n v^l le l i s , ueque 
vos in rotundum al lcndehi l i s M , ille Dci p r . n e p i o 
c i Moysi a.lversatns, novus JcbusaHis e l AmalecMa 

μένου λαλήσαι π α ν τ \ τ ψ λ α ώ , δ τ ι π ε ρ Ού τ ίλλετε C co i i l rar ium s t a l u i l , iiempe u l oiiuies e l sencs c l 

υμών τούς π ώ γ ω ν α ς π ή ς γενειάδος, δ π ω ς μή πο ιή -
σητε έαυτο ίς σισόην · ούτος τή τού θεού κελεύσει 
κα\ τ ψ Μωΰσεί άντ ιτασσόμενος , δ νέο,* Ίεβουσαϊος 
κα\ Ά μ α λ η κ ί τ η ς , τδ εναντίον έξέθετο άπό τε γ η ­
ραιού κα ί πολιάς έσχατης έως πρεσβύτου κα\ ν ε ω ­
τέρου μέχρ ι τ ή ς δοράς τής δ ψ ε ω ; τήν σ ίμωσιν πο ι ε ί -
σθαι τ ή ς γενειάδος, πρδς τδ γε \ ε ιά£ε ιν αυτούς , κα \ 
σφριγών πάντοτε ώ ς ί π π ο υ ς θηλυμανείς · άλλά καί 
έως τού νύν τινές έξ η μ ώ ν ούχ ημέτερο ι , σ χ ή μ α τ ι 
γ ά ρ , κα \ ού τ ρ ό π ω , τ ή αυλή η μ ώ ν έπ .βαίνουσιν . 
Ούτοι δέ π ε ρ ί έβδομηκοστόν που έλάσαντες χρόνον, 
πλείον ή έλασσον, τ δ αύτδ τής γενειάδος έπ ι τηδεύου-
σιν , ούς διορθώσοιτο Κύριος κα\ ά φ α ρ π ά σ η τ ή ς τε 

cani, el seniorcs e l juuiores barbam ad fat ici c i i lem 
raderenl, quo eentper floreiue> et vegeii forem, 
ins la r lascivorum equorum. Quin ctiani l i o l i e 
quoque quidam ex nobis, vcruoi non nos i r i , e iqui-
dem babitu l a n l u m , noti moribus caii lam nostram 
subeunt. l l i , iuquam, ad sepluaginla annos p i o -
vecla aelaie, baibain eodem modo c n r a m , quus 
Dominus emendel, et i l l ius lyranni senieuiia, me-
inoria e l lide liberet, ac veri iaie couf lnnci , a i^e-
quam simul e l corporis e l aniinai mor lc in pcrpe-

l i an lu r . Verora ad i d , unde paulo digrc>sns sum, 

mibt revertendum es l . l laque beaiissinuis Pater 

noster Slcpbanus vi coaclus, cuni 4 7 1 , ; l i * b i ' u 
γ ν ώ μ η ς κα\ μ ν ή μ η ς κα\ π ί σ τ ε ω ς τού τυράννου \y Ceorgium vidissei , a i l : Nonne , f raicr , revrra cx 
εκε ίνου , και τ ή άληθεία π ιστώσητα ι , πρ ίν ή σύν τ ψ 
τού σώματος ά μ φ ω κα\ ψυχής ύποστώσι θάνατον . 
Ό δέ π α μ μ ά κ α ρ Πατήρ η μ ώ ν Στέφανος , εί κα \ μ ι -
κρδν παρεξήλθον, τ ή βία αναγκασθε ίς , τδν νεώτερον 
Γεώργ ιον έν τοιούτο) ίδών σχήματ ι ε ίπεν · "Οντως 
σύ , αδελφέ , ούκ εΐ τού βασιλικού παλατίου ; Ό δέ πρδς 

.αυτόν , Ν α \ , φησ\ν , Πάτερ . Άλλά τ ή παρανομ ία τού 
δυσσεβώς κρατούντος βασιλέως Ίουδαΐσαμεν π ά ν τ ε ς , 
κα ί π ρ δ ς ψυχικδν κίνδ-υνον ά π ε κ λ ί ν α μ ε ν . Μόλις δέ 
ποτε ανανήψας έ γ ω γ ε έκ τού το ιο ΐτου κακίστου 

palalio imperaloris c s ? C u i i l lo , E l i a m , i i iquit , P a l c r : 

i c r u u i iu ip i i i inperaloris nequilia J.:d.iM>ru:ti r i in» 

cuqcti 9cclamur, alquc adatihiia3pericii!uii d *< li <a-

nius. Ego vero vix i:mdcm aliquai.do ex peb^imi&lπί-

jusiitodi moribtis cinergcns, cci-e Deo duce in bajc» e 

loca veni . Nc crgo, vcncraude Paier , me e uio salu-

br i convcnlu rcpellc ;sed a i g c l i r i n n b.ib:iti :u, qn;t?so r 

oblineain. Cui venernudus S i c p h m u s : 1.1, i iM | i i i i , 

ob i m i n i i m i s lyranni jwi i cu lum non possmn exse-

q u i : ne forle bac de re cerius f.ictus, iuatn :M»imam a 

M Lov . x i x , 27. De mce σ:σ^η i';Uc NobiUi notam ad hunc Lev. tocum. 

ΥΑΜΛΕ L L C T I O . N E S . 

• a l . σεσ:μ:ύυτ<\ 



1135 STEPHAXI DIACOXl CP. Hjj 
ftitlule in capliviLalem abducal, prisl inisque laqueis Α τ ρ ό π ο υ , Ιδού θεόθεν ο δ η γ ο ύ μ ε ν ο ς , τά τ{δε κατέλα. 

β ο ν κ α ΐ νύν , τ ί μ ι ε Πάτερ , μ ή εξοστρακισθώ τη; impl ice i . A l ille iterum procidens i i islabat bis ver-
bis : Ka i ionem pro me Deo rcddcs, s i me lundeu-
diHii diflers. Cu i sancius : S i id quidem periculo 
vacaret, voceui evangelicam implerem, Eum qui 
venii ad me non ejiciam fotat · · . Quando vcro, ut 
asseris, ex toto corde accedis, idipsum pres iabo. 
i loc lantum c a v e , ne le tenlaiio apprebendal. 
Qnibus i l i c l i s , i l lum saeculari veste e x u i i , obedien-
liaeque vestuiienlo indui l : 4 7 2 eicqwe ilte iree 

ψυχοσώστου σου συνοδίας * άλλά τύχοιμι τοΰ αγγε­

λικού σχήματος . Ό δέ τ ίμ ιο ς Στέφανος πρδ; αυτόν 
Ού δύναμα ι τούτο ποιήσαι δ ιά τδν έπηρτημένον χίν 
δυνον τού τυράννου, μ ή π ω ς μ α θ ώ ν έξανδραποδίση 
σου τήν ψυχήν τ ή ς σωτηρ ίας , κα ι ταϊς άρχαίαις 
π ε ρ ι ε μ π λ έ ξ η π ά γ α ι ς »». *ο δέ πάλιν έπιπτε χα\ 
ήτε ί το λέγων · Αδγον υ π έ ρ έ μ ο ύ αποδώσεις τω θεφ, 
έάν ύ π έ ρ θ η τού άποκεΤραί μ ε . Ό δέ Ιγιος χ&ιν 
π ρ δ ς α ύ τ δ ν ΕΙ ήν άκίνδυνον, έπλήρωσα &ν ζ ήν εύαγ-dies eg i l . 

γελικήν φωνήν, δτι Τόν έρχόμενον πρός με ού μή έκβάΛω έζω. Έ π ε ί π ε ρ δέ , ώ ς Εφης , ές δλη; χαρ-
δίας i προσέρχτ], τούτο π λ η ρ ώ . Βλέπε δέ μδνον, μ ή οε καταλάβη π ε ι ρ α σ μ ό ς . Κ α \ ταύτα είπών, άχο· 
δύει αύτδν τήν κοσμικήν έ σ θ ή τ α , κα\ βάλλει αύτδν τ ή ς υ π ο τ α γ ή ς τδ έ ν δ υ μ α · κ α \ έποίησενούτως ήμέ-
ρας τρε ί ς . 

l u l e r i m lyrannus, col l$cla p lebe , itt bippodro- β Ό δέ τύραννος τδν λαδν συναθροίσας έν τω θεάτρφ 
n i i i Ibealro, ad gradus qui Hussalae facilonis d i - τού Ιπποδρομίου , π ρ δ ς τούς αναβαθμούς (14),ίν6α 
cuuUir , ipsc sians in superior i par le iu baec verba 
erupi l : Nul la mibi pars viUe esl cum nefaiido-
rum Deo iovisa turnia. Populo auiem ululatile ct 
lutuulluose clamanle : Ne vcsl igium quidera i l l o -
r i i i r i habilus iu lua urbe compart t , domine ; ipse 
iracunde clamavit : Eorum iusidias susl inerc jara 
nequeo. Omncs cnini mibi subditos subduxere e l 
lenebris iradidere. Qu in etiani bis non contenli 
uiese anima» amanliss imum Georgiunt Syncle lum e 
ineo feroore a r r i p u e r u n l , abbamqtte sive moua-
cbum fecere. Ο i l lo rum insidiaruui v iolcnl ia in 1 
V e r u i u , sol l ic i ludiuem nostram ad Dominuni pro-
j ic iamus : ipsequo i l l um c i io palefaciot. Preces 

επ ιλέγετα ι τ ά τού 0ουσίου , αύτδς ύπερθεν στάςέξ-
εβόησεν τάδε · Ουκ έστιν μο ι ζ ω ή ς μέρος ριετά τοΰ 
θεοστυγούς τών α μ ν η μ ο ν ε ύ τ ω ν εσμού. Τοΰ δε λαού 
όλολύξαντος κα \ Οορυβείν έπ ιχε ιρούντος , δτιπεί 
Ουδέ Γχνος αυτών τού σ χ ή μ α τ ο ς πέφανται έν τ} χόλ» 
σ ο υ , δ έ σ π ο τ α · δργ ίλως α ύ τ δ ς έξεβόησεν Ούκέτι 
ύποφέρο ιμ ι τ ά ς αυτών έ π ι β ο υ λ ά ς . Πάντας γάρ τους 
ύπ* έμέ ύπέσυραν , κα \ *rfj σκοτία παρέδωχαν, τα\ 
μ ή άρκεσθέντες Ιδού καλ τ δ ν προσφιλή μου τή; ψυ­
χ ή ς , Γεώργιον φ η μ ι τόν Συγκλητούν , έκ τοΰ μηρού 
μου ά φ α ρ π ά σ α ν τ ε ς , ά β β α ν πεποιήκασιν. T f l βία 
ά π δ τ ή ς τούτων ε π ι β ο υ λ ή ς I Ά λ λ ' ούν ^ίψωμεν έπι 
Κύριον τήν μέρ ιμναν ή μ ι ΰ ν , καί αύτδς φανερών 

tanluin adbibeainus. Tunc universi dixere : Yere C αύτδν έν τ ά χ ε ι , μόνον ε ύ χ η ν ποιησώμεθα. Κα\χ*ν 
cor luum in manu D e i ; teque oranlem profecto ex-
audiel Dominus. 

Te r l i a aulem die inier jecla , veiierandus S icpba-
nus Georgium , perversa ca l l id i la le pracdilum, posl 
plur i ina exborlat ionis v e r b a , lo lond i l ct sauclo 
babi lu indui t . A l 4 7 3 ^ e in iqui ia l i s mi i i i s ie r , 
n ib i l eorum quac Dei sunt eervans (nam, u l s c r i -
ptum esi , In malevolam animam non introibil tapien-
tia T 0 , ) posl ires alios dies colle r c l i c l o , ad impera-
toris aulaui aufugii ;quem amanlissime excepit i u i -
peralor, uipoie qui fraudem, quam ipse moliebaiur, 
ad effeclui» pe rduxc ra l ; eunique osculaius c s l , non 
habilus, sed transgrcssionis causa, e i u l ansa re-
peria nccem saucio infcrendi. Igilur opporiuna 
occasiouc arrepia, mane uoiversain x i a i c m , scncs, 
fco iorcs , juvcnes , adolesccnics, reecns natos i n -
fanles, viros s imu l et nmliercs , si leuiio acio, in 
i b c a l r o bippodromii convenire imperavi l : omui -

τες ε ίπον · Α λ η θ ώ ς ή καρδ ία σου έν χειρ\ Θεοΰ, 
κα\ δεομένου σου π ά ν τ ω ς είσσκούσεται Κύριος. 

Μετά δέ τρ ί την ή μ έ ρ α ν δ τιμαυτατος Στέφανος 
τδν πανούργον έν πονηρ ία Γεώργιον πολλά κατηχή­
σας ά π ε κ ε ι ρ ε ν , κα \ ένέδυσεν αύτδν τδ άγιον σχήμε· 
Ό δέ τ ή ς ανομίας ύ π ο υ ρ γ δ ς , μηδέν συντήρησα; τών 
του θεού ( κ α \ γ ά ρ ΕΙς κακότεχνον ψυχήτ cofto 
ούκ εΙσεΛενσεται, ώς κ α \ γ έ γ ρ α π τ α ι ) , μεταάλίην 
τρ ί την ή μ έ ρ α ν τού βουνού φυγάς ώχετο είς τά βα­
σίλεια · ε ί τα δέχετα ι τούτον ασμένως δ βασιλεύς, ώ; 

τ ή ς ίδίας αυτού σκα ιωρ ίας τδ έπιτήδευμα' εκπλη­
ρώσαντα, καταφιλε ί τούτον , ού διά τδ σχήμα, άλλα 
διά τήν π α ρ ά β α σ ι ν , κα ι ώ ς πρόφασιν εύρων άπο-
κτε ίναι τδν άγιον · κα\ ευκαίρου δεδραγμένος i και-

1 ρ ο ύ , προστάττε ι 'έωΟεν πάσαν ήλικίαν, ΛΤΑ τε γη­
ρ α ι ο ύ , πρεσβύτου , κα\ νεωτέρου , έφηβου τε xxt 

άρτ ιγενών β ρ ε φ ώ ν , άνδρας όμού κα\ γυναΐχα;. « · 
λεντίου (15) αγομένου , έν τ ώ Οεάτρψ τοΰ Ιπποδρο-

Jo;.n. χι, 5 7 . " Sap. ι , 4 . 

V A R I i E L E C T I O M C S . 

k a l . πλη,γαίς . i a l . ψ υ χ ή ς . 1 a l . δεδρακώς. 

( U ) Αναβαθμούς. Gradus eranl i bea l r i , in qu i -
Jus coi i s id tbanl laciiones, qua» nunicro q ir j lucr 
erani , Vcnc ia fkCii Caerulca, 1'rasina, i i u ^ a i a i l 
Clandida Alba ia . 

( 1 5 ) ΣεΑένχιον, bic concioncm sive convcf.tum 

c i roeiuni significare vidclur . Alibi liortalio»en>^ 

de π· xllv uol. crudili Jacobi Goari ad «̂ p. 5 Wj 
dini Guropal. De vffic. Contlunlinop. n. 47. loierduii 
σΰένν.ον ^cnbilur. 
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μ ίου συναθρο ίζεσθα ι , κα \ π ά ν τ ω 
αΟροισθέντων, κα\ αναρ ίθμητου Τνλήθους έπισιυρευ-
θέντος, ώστε χα \ αλλήλους άποπν ίγε ιν t ό τύραννος 
αύθις έν τοΤς αύτοΐς άναβαθμοΤς προσταθεις έξεβόη-
σεν τ α ύ τ α · Έν ίκησέν μου ή τ ύ χ η , και τών ευχών 
μου ό θ εδς είσήκουσεν. Τού δέ λαού άλαλάξαντος, 
Κ α \ πότε ά ρ ά γε ό θ ε δ ς σου π α ρ α κ ο ύ ε ι ; έ π ε υ -
φρανθε \ ς αύτδς και μ έ γ α γελάσας ε ίπεν · Ά π ε κ ά -
λυψέν μοι Κύριος τδν ύπ* έμού ζητούμενον , και εί 
θ έ λ ε τ ε , δεικνύω ύμΐν αύτδν . Τού δέ πλήθους τ φ 
βοίζω βρύχοντος · Τ ι μ ω ρ ε ί τ ο ύ τ ο ν , σ φ ά τ τ ε , κα\ 
κα ί ε π υ ρ ι , ώς τήν σήν έντολήν π α ρ α β ά ν τ α · δ 
βασ ιλεύς τούτον είς έπιόειξιν πάντων παρεξήνεγκεν . 
Τ ή ς δέ δ χ λ α γ ω γ η θ ε ί σ η ς εκε ίνης πληθύος τδ άπε ιρον , 
τούτον ίδόντες έν τ ώ μοναχ ικφ σ χ ή μ α τ ι , έ β η ξ α ν 

VITA S . S T E P H A M JUNIOR1S. ΙΓ8 
ώς ε ιπε ίν , συν- \ I x i sq ι,\ ui iia loqtiar, co^gregafis, et inflnita mul-

liliiilitic coacervaia , ailco ut sese invicein soflToca-
reni, lyramms Muns iu iisdem gradibus baa vorej 
emisil : Vicii mea foriutia, mcasqu^ preces exa*-
divii Dcus. Applaud.iue autem pOpulo et claman-
le : Quandonani vero ic Deus non aiidfvii? illo 
IflDliia elatus , niagiinquc risu effuso ait : De-
texit mtlii Doinhins illum quetn qtiaerebam, eumque 
si 4 7 4 v e l > i s graimn esi, osleudo. Tuin ntuhilti-
dine cum slrepUu vocifcranle : Islum puni, oc-
cide, flamims ure, ul Uii mandaii prasvaricalorcni, 
imperalor eum in oiuiiiiini ronspcctum pro hixii. 
Quem ui inlinila illa iuuliiiiido vesle monaslira in-
dulum conspexil, ul olim Judaii iu hanc miserabi-
lcm vocem ernpere, Tolle, tolle, crucifige 7 1 FUiinn 

τ ή ν έλεεινήν έκείνην φωνήν , ώ ς ποτε Ιουδαίοι τδ , Β Dei , sic et bi i n U i a i n : Malum dccet malos videre 
rApor, ipcr, σταύρωσαν τδν τού θ ε ο ύ Υίδν · ούτως 
κ α ί ούτοι · Κακδν ίδείν κακά τά έτη · φ ο ν ε υ θ ή τ ω , 
φο ευθήτω . Ε ί τ α κελεύσει τού τυράννου έκδιδύ-
σκουσιν αύτδν τήν ίεράν έ π ω μ ί δ α , κα\ ταύτην πρδς 
τδν λαδν ήκόντισαν, κα\ κ α τ ε π α τ ή θ η , δμοίως καί τδ 
ί ερδν κουκούλλιον. Ή ς δέ και τδν τού σταυρού τύπον 
τδν άνάλαβον έξέβαλον π ρ δ ς τδ και αύτδν άκοντίσαι , 
δ βασιλεύς είς τ ά ς χε ίρας αυτού τούτον λαβών , π ε -
ρ ιέστρεφεν ώδε κάκε ίσε , δ ιερωτών · Τί άρα θέλοι 
ε ί ν α ι ; ΕΤς δέ τ ι ς τ ώ ν πονηρών αρχόντων ομοιότροπος 
τού Σ α τ α ν ά , ού τδ δνομα εκών ύπερβήσομα ι ( δ ρ α -
χοντ ια ία γ ά ρ έπ ίκλησις τούτου) , έ ξ ε β ό η σ ε ν 'Ρίψον 
κ α \ α ύ τ δ , β α σ ι λ ε ύ , κ α τ α π α τ η θ ή ν α ι τής σατανικής 
αγχόνης τδ σχοινίον. Ό μ ο ί ω ς δέ {$ίψα£ κα\ αύτδ 

annos : occidatiir , occidalur . Deinde lyrauni jussn, 
etirn sacra cpomide exutni l , qnam conculcatidam 
plebi projecere, iu i e l sacram cncul lam. Ul vero 
crucis lypuin atialabtun s imi l i i e r projiciendum ex-
Iraxerunt, i l l inn impcrator prae nianibus acceplum 
b u c e i i lb icc i rcmi iageba l , in lerrogans, quid do i l lo 
fieri placerel . T u m tintisex uefarirs prsefeclie, mo-
ribus S a i a n x non absimil is , cujus nomen bbenter 
rciicebo ( siquidem Draconis noinen babet), excla-
mavit ; Ilunc quoque salanici laquei fuuein ca lcan-
dinn projice, imperator. l l l u i n itaque projeclum, 
nique c i iam lorutn pedibtis conlrivere. Postea qua-
tuor v i r i sese in terram inclinanies, prsevaricaloris 
vestibus accepiis , eum burni prosternunt, ei veluti 

κ α ι τδν λώρον κ α τ ε π ά τ η σ α ν . Ε ί τα τέσσαρες άνδρες u pelle delracta 4 7 5 nuduin coram omnibus sisUtnl 
T u m ampborain aqua.ptenam in i l lum a capiie ίιι 
rel iquum corpus eflundunt, i n bapiismt, u l ita d i -
cam, drpuls iouem. Post haec galeam eidem e i m i l i -
larem vesleni imponunt. Ipse vero lyrannus propi iis 
niaiiibus euse ejus bumeris appeuso, i l lum juss i l 
in gradum ascendere, et i n l e r siratores col locavi i . 
Mox deinde innunierabilem m i l i l u m mul l i iud ine in 
ad col lem »auc(i Auxent i i properare imperat,qutsm 
ubi reclo i i incre at i igeruni , sancl i discipulos d i -
sperserunl , monasierium el ecclesiara igne vas ia-
r u n l , atque ad ipsuin etiam pavimenlnm in pulve-
rem redegerunl. Sancto auietu e sua speluuea ab-
repto, ad declive mar i sdec l i nanml . 

χ α μ ά ζ ε κ ύ ψ α ν τ ε ς , κα \ τ ώ ν τού παραβάτου Ιματ ίων 
έπ ιλαβόμενοι άνακομβούσιν (16) αύτδν , κα\ ώ ς δ ί -
κην έκδάρσεως , μέσον α π ά ν τ ω ν τούτον γυμνόν π α ρ ­
έστησαν . Έ ν έ γ κ α ν τ ε ς δέ στάμνον π ε π λ η σ μ έ ν η ν 
ύ δ α τ ο ς , ά π δ τ ή ς κεφαλής κατέχεαν έ π ' α ύ τ δ ν , ίν* 
ε ί π ω , ε ίς ά π ο τ ρ ο π ή ν τού β α π τ ί σ μ α τ ο ς . Τότε π ε ρ ι -
κεφαλαίαν α ύ τ φ π ε ρ ι δ ή σ α ν τ ε ς , και στρατ ιωτ ικδν 
π ε ρ ι θ έ ν τ ε ς ένδυμα, ίδίαις χερσιν δ τύραννος σπάθην 
έ π \ τ ώ ν ώ μ ω ν αυτού κ ρ ε μ ά σ α ς , ε ίς βαθμδν π ρ ο -
ανεβ ίβασεν , τ η τού στρατωρικίου (17) αξ ία τούτον 
έντάξας * παρευθύ δέ πλήθος αναρίθμητου ξιφήρες , 
τδν βουνδν κελεύει τού αγίου Αυξεντίου καταλαβείν . 
Κ α \ εύθυδρομήσαντο: παντδς τού πλήθους , τούς τοΰ 
Αγίου μ α θ η τ ά ς π ε ρ ι σ κ ο ρ π ί σ α ν τ ε ς , τό τ ε μοναστήριον κα\ τ ή ; έκκλησίαν έ ν έ π ρ η σ α ν » έ ω ς εδάφους 

κονιάσαντες (18). Τδν δέ άγιον λαβόμενοι τού σπηλα ίου^ πρδς τδ κατωφερές τ ή ς θαλάσσης έ π -

ένευσαν. 
Ποίος δέ λόγος κα\ θρήνος έκτραγφδήσε ιεν τ ά ς D Qua» vero ora l io , qui luctus atblelicos sancli c r u -

κ α τ ' έκείνην τήν δδοιπορίαν τού αγίου θλίψεις ά θ λ η -
τ ι κ ά ς ; 01 μέν γ ά ρ κατά τών ψοών βέργα ι ς (19) τ ο ύ ­
τον έτυπτον · άλλοι πρδς τδ κάταντες τ ή ς φ ά ρ α γ γ ο ς 

Τ ι Joan. χ ι χ , 15. 

(16) Άναχομΰούσιν. Ιά es l , prosternunl. Vox Graa-
cor inn u e.ii.v e i inGiux aeiaiis a verbo La l ino ac-
euwbere ibiilw Ι * . 

(17) Στρατωρικίου. ApudCodin . Curopal.jDe offic. 
Contiantnop. r 5, n . 9, στρατορίκιον (sic euim ibi 
scnbi tnr) signifirai locmn, ubi s i ra lor impcraiore.ni 
Ίιι equuin ftublevat. Uic vcro ip&uai inunus s l ia ior i s 

cialus, quos per i l lud iler suslinuit , digne enarrave-
r i l ? A l i i ejus lalera virgis verberabanl : a l i i eum i u 
decliviores praenipti loci paries p rope l l eban l : a l i i 

s ignifical . 
(18) Κοτιάσαντες. Ha3C vox vulgo significat calce 

aliquid illinere: hic vero in pulverem redigere, ut 
ex sensu coll igi tur. 

(19) Βέργαις. ld est, vhgis. V o x L a i i n a a Grjecis 
media?. e l iiiiiiua? seiatis usurpaia. 
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ejtis crnra spinis 4 7 6 lacerabanl : a l i i sanclam Α τούτον έπρωθον (20) · έτεροι τα ΐ ς άκανθικχΓς β ό τ α ­

να ις τούτου τ α σκέλη k κατέόχιρον 1 * i l l i i n fiificm spulisconspnrcabaii t : al i i flexibiliori-
b i s ei fl.iecidis ramis slrepitus edendi causa abscis-
bijj, i l l ius capm percufrebaiit, eoque ve lu l scnrra 
c l r i d k u l o abutebanlur: a l i i cum laureis raniis ante 
ip.sum non sine irrisiune usque ad mare Ir ipudia-

illutn apostatam, nefaudum, lenebris indutum 
vocando, albique Itirpia inaledicla in euiii cvo-
mendo. Denique oinni suppliciorum genere i l lum 
vcxando, ad l i l tus pervenere. Il ic sanctum virum fn 
naviculaii i con j i c iun l ; quoniam, tit supra d ic lum 
es l , prae riimia specus angttslia e l victus tempcran-
l i a ambulare non valebat. Mar i l ima deinde ora dc-
cursa, ad «anc lum Pb i l ipp ic i monaslerium, quod ad 
mare urbis Cbrysopolis s i l u in es l , devenerun l : 

και τ ί ν ε ς 
π τ υ έ λ ψ τδ δσιον εκείνο κατέβρεχον πρδσιυπον · χ α \ 
οί μέν τας ζομφοτέρους (21) και σαθρώδεις τών 
ράβδων άποσχ ίζοντες , π ρ δ ς τδ ψόφους άποτελε ΐ ν , 
κ α τ ά τ ή ς κεφαλής τούτον έκρουον , έ γερσ ιγέλωτα 
ώ σ π ε ρ έχοντες · οί δέ μ ε τ ά κλάδους δαφνών έ μ π ρ ο ­
σθεν α ύ τ ψ σ κ ω π τ ι κ ώ ς χορεύοντες ουκ έπαύσαντο 
έως θαλάσσης, άποστάτην , α μ ν η μ ό ν ε υ τ ο υ , κ α ί σκοτ-
ένδυτον , κα \ Αλλα τινά α ίσχρά καταλέγοντες , κα\ 
ά π α ξ α π λ ώ ς πάν είδος κολάσεως πρδς αύτδν ένδει-
ξάμενοι , τδν αίγιαλδν κατέλαβον , κα \ έν ά κ α τ ί φ 
τούτον έ μ β α λ δ ν τ ε ς , τ ή ν παραλ ίαν δ ι α π λ ε ύ σ α ν τ ε ς 
διά τδ , ώ ς προε ίρητα ι , μ ή δύνασθαι αύτδν π ε ρ ι π α -
τεΐν έκ τ ή ς άγαν στενομονίας κα \ έ γ κ ρ α τ ε ί α ς , τδ 

«timqtie ibi sancium iticlusissent, de his qua3 gesla Β ευαγές τού Φιλ ιππ ικού μοναστήριον τδ π ρ δ ς 0 i -

λασσαν τού άστεο ; Χρυσό πόλεως κεί μενον κατέλαβον, 
έκε ϊ τε τδν άγιον έγκλε ίσαντες , δήλα τ ά κατ* αύτδν 
τ ώ βασιλεί πεπο ιήκασ ιν . Μαθών δέ δ βασιλεύς τήν 
α ί / μ α λ ω τ ι κ ή ν κα\ έπονείδιστον σύρσιν, κα \ τ ή ν τού 
μοναστηρίου παντελή έξολόθρευσιν, π ρ ό σ τ α γ μ α τ ί -
θησ: τοιόνδε · ώ ς ει τ ι ς φωραθή τ ώ τού Αυξεντίου 
βουνψ π ρ ο σ π ε λ ά ζ ω ν , τήν διά ξ ίφους ύ π ο μ έ ν ε ι ν τ ι -
μ ω ρ ί α ν . Ε ι τ α τούς π ρ δ ς τήν αυτού φληναφίαν 
δμοτρόπους προσκάλεσα με νος, α ί ρ ε σ ι ά ρ χ α : , ΐν* ε ί π ω , 
κα ί έπ ισκότους m , βεοδόσιον τδν ψευδώνυμου επ ί ­
σκοπου Ε φ έ σ ο υ , κα\ Κωνσταντίνον τδν ν ε ω τ ε ρ ί ­
ζοντα Νικομηδε ίας , κα\ τδν τούτου δ μ ώ ν υ μ ο ν Ν ι -
κ ω λ ε ί α ς , σύν Σισιννίψ τ ψ Παστ ιλά , καλ Βασιλεύω 
τ ψ Τ ρ ι κ α κ ά β ψ , ού μήν άλλά κα\ τούς έν λόγψ πρού-

i-.raiii, ce r lum fecere imperaloreun Qui quidein i m -
pcraior , poslquani probrosiiro modum quo emn ca-
p i iv i iustar i r axe ran t , inlegrainque monasterli 
eversioiiem d i d i c h , bujusmodi ediclum condid i l , s i 
qui» ad A u x e n l i i coHem accedere deprehenstis fu-
e r i i , ferro puniendum esse. Poslea ba?resiarchas, 
4 7 7 u l ' l a loquar, et έπισκότους simil ibus m o r i -
bus pradi los accersivit , nempe Theodosium falsum 
Ephesi episcopum, novaiorem Cons tan l inum, Nico-
m e d i » , a l iumqueConstanl iuum Nacoliae episcopos, 
cnm Sisinnio Pas l i la et Basi l io Tricacabo, aique P a -
la l i i facundissimis C a l l i s l o , de quo supra, e l C o m -
hoconone scr iu iorum m a g i s l r o , ct Masura secla 
Saraceno. Quos omoes ad arcbiopiscopum noinino 

ct moribus sui s imi l l imum misi t , u l s lmul a I supra C χοντας τού παλατ ίου , τόν τε προηγηθέντα Κάλλιστον, 

κα \ Κομβοκόνωνα τδν α ν τ ι γ ρ α φ έ α (22), κ α \ Μασα-
ράν n τδν Σαρακηνόφρονα, αποστέλλει α υ τ ο ύ ς πρδς 
τδν δμώνυμον αυτού κα\ δμότροπον ά ρ χ ι π ο ί μ ε ν α , 
πρδς τδ σύν αύτοΐς ποιήσαι αύτδν τήν π ο ρ ε ί α ν , πρδς 
τδ π ρ ο ^ η θ έ ν έν Χρυσοπόλει μοναστήριον. Ό δέ μι-
σθωτδς εκείνος πο ιμήν καλ προδότης , τ ή ς τού άγιου 
κα \ μ α κ α ρ ι ω τ ά : ο υ Πατρδς η μ ώ ν Στεφάνου γνώσεως 
κα\ ορθοδοξίας έν π ε ί ρ α ώ ν , άπηνήνατο πρδς τδ 
σ υ μ π ε ρ α ν αύτοΐς ε ί π ώ ν · Ά π ι τ ε έν ε ι ρ ή ν η , άπιτε . 
Κωνσταντίνον γ ά ρ μ ε τ ά Στεφάνου τδ λ α λ ε ί ν , πολύ 

τ δ δ ιάστημα · έμο\ μέν γ ά ρ λόγος κα\ μόνον · αύτώ δέ σύν τ ψ λόγψ κα\ δύναμ ι ς Πνεύματος θε ίου . Βλέ­
π ε τ ε δέ τ ί π α ρ ' αυτού ακούσετε, 

l laque i l l i falsae synodi definiiione secum accepla, D 01 δέ τδν δρον τ ή ς ψευδοσυλλόγου ° συνόδου μεθ' 

dicttiin raonaslcriura Cbrysopoli lanum proficiscc-
renlar . Ve rum, raercenarius itle paslor e l prodi ior , 
qui saucti et beatissimi Patr is nos l r i Siepbani 
scieni iam et reclam fidem expcrtus fuerat, illos co-
tni lar i reousavit. A b i l e , inquit , in pacc, abi ic . 
( lonstanlinum eniin inler et Slepbanum p lu r imum 
inlerest, quanluni ad Ioquendi faoullatem. Siquidem 
iitibi verba tauium suul : at i l l i cum verbis adest 
vir tus divini Sp i r i lus . Videle porro qui ab eo aud i -
tur i esiis. 

e 4 7 8 palriarcbae domo digressi eiknt, et supra 
dictum monasterium pei ieruni , cujus cum sanclam 
ecclesiam or rnd i gral ia ingressi fuissenl, et ad l a -
vacrum recessisscnt, super gradus ibidein posilos 
scderc, slatimque sanclum ad se adduci imperant. 

εαυτών λ α β ό ν τ ε ς , τού πατρ ιαρχε ίου ά π ά ρ α ν τ ε ς , 
τδ προ^όηθέν μοναστήριον κ α τ έ λ α β ο ν ε ι τ α είσελη-
λυθότες εύξόμενοι είς τήν άγ ίαν έ κ κ λ η σ ί α ν , κα\ 
πρδς τδν λουτήρα άναποδίσαντες , π ρ δ ς τ ο ύ ς έκείσε 
δντας αναβαθμούς , έκάθισαν, κα \ κελεύομαι παρευθύ 

V A R I J E L E C T 1 0 N E 8 . 

k al. τά ς κνήμας . ι a l . κατέδερνον. - a l . επ ισκόπους . n a l . Μυσαράν. · a l . ψευδοσυνόδου. 

Ν Ο Τ / Ε . 

(20) Έχρωθοτ. Μ c s t , propellcbant, u l sensus 
h i d i r a l ; diio mss. Ιπροθον hal»ent. 

(2t) ΖομφοτέρουςΑΛ es l , flexibilioret. Nam ζ ό -
μπος (undc illa vox, u l pnlo , orittir) apud Gra»c<»s 
ΙΙΗΜΙΓΙ 01 infi »«'» ?Bvi, idem ^st ac κ α μ π ύ λ ο ; , f l κ υ ρ ­
τός , id csl , flexibWi, cnrvus, fjibl-us. 

(22) Αντιγραφέα. Id est, magislrum ecr in ionim. 
Qua de re vide uo i . Henrici Valesi i in Socrat , l i b . T, 
c. 25 , ubi conlra Salinasium comendi l hac voce 
non proximum sacrorum tcriniorum, sed magiitrv* 
tcriniorum >ign:(l(*ari. 



t U l V I Τ Α S. STEPHANi JUNIORLS. 1H* 
Αχθήναι τδν άγ ιον . *Ηχθη δέ δ ά γ ι ο ; ύπδ δύο έ π ι - Α Qni quiilcin dnobus snstcntanlihus adductus e s l ; 

σ τ η ρ ι ζ ό μ ε ν ο ς , δ ιά τδ , ώς προε ίρητα ι , μ ή δύνασΟαι 
α ύ τ δ ν π ε ρ ι π α τ ε ί ν , κα \ πέδα ι ς σιδήρων τούς πόδας 
έγκεκλε ισμένον . Ό π ε ρ ίδόντες ούτοι οί θ εοστυγε ί ς , 
έ δάκρυσαν . Ε ί τ α Θεοδόσιος πρός αυτόν φησιν Ε φ έ ­
σου · Τίν ι τ ρ ό π ω , ά ν θ ρ ω π ε τού θεού , ήρετ ίσω έν 
ύ π ο λ ή ψ ε ι η μ ά ς Ι χε ι ν α ί ρ ε τ ι κ ή , κα\ ύπερφρονήσαι 
υ π έ ρ τε βασιλείς κα\ ά ρ χ ι π ο ι μ έ ν α ς κα \ επισκόπους 
χ α \ π ά ν τ α ς Χ ρ ι σ τ ι α ν ο ύ ς ; μ ή δ ρ ά γ ε πάντε ς ημείς 
τ ή ν τών οίκείων ψυχών ζ η μ ί α ν π ρ α γ μ α τ ε υ ό μ ε θ α ; 

*U δέ άγιος ή ρ ε μ α ί α τή φωνή φησιν πρδς α υ τ ο ύ ; · 
Π ρ ο σ έ χ ε τ ε , τ ί γ έ γ ρ α π τ α ι έν Η λ ί α τ ψ προφήτη πρδς 
Ά χ α ά β · Ού διαστρέφω έγώ, aJiJa σύ, χαϊ ό οίχος 
τού πατρός σον. Κ α \ γ ά ρ ούκ έ γ ώ δ δ ι α σ τ ρ έ φ ω ν , 
Αλλ* ύ μ ε ί ς , οί τήν έκ πρόπαλα ι παραβεβηκότες τών 

quia, υ( supcrius moniiinuis, aiubulaiidi impotens 
erat, ferreisque catenis constriclos pe lcs babebat. 
Quein ubi conspexere Deo inv is i v i r i f lacryniai i 
gunl . Deinde Tbeodosius Epbcsi episcopus ipsi d i -
x i i : Quanam ral ioue, homo Dei , i n animum 1n-
duxis l i nos baerelicos babeve, ei plus sapere qnani 
imperalores, arcbiepiscopos, episcopos, universos-
que Cln i s i i anos? Numquid nos omnes ai i imaruni 
nos l ra r i im damno laborainus? Quibus sancius leni 
voce r e spond i l : Al lendi tc quid in E l i a propbeia atf 

Acbab s c r i p l u m s i i : Non ego perveno, $ed tu et do-
mus patris lui 7 1 . Nec enim cgo suin qui perverto, 
sed vosip&i, qui anliqua Pa l run i doclr ina violata, 
novam vaniloqucniiam in Ecclesiam invcxis l i s . E l -

Π α τ έ ρ ω ν διδασκαλίαν, κα \ νέαν κενοφωνίαν τ ή Έ κ - ^ enim si quod auliquitate prieslat, veneratione di 
κ λ η σ ί α ε ίσηγησάμενοι . Εί γ ά ρ τδ άρχαίότητ ι δ ιαφέ-
ρ ο ν , α ιδέσ ιμον . ώ ς τ ι ς σοφδς έφησεν · τ ά νεωτερο-
φ ω ν η θ έ ν τ α παρ* υμών, πάντα άσημα κα \ θεού 
Αλλότρια, ού μήν άλλά κα \ τής Ε κ κ λ η σ ί α ς φαλσεύ-
μ α τ α (23) Ρ . 'Αλλ* ούν έστιν ε ίπε ίν προφητ ικώς · 
Οί βασιλείς τ ή ς γ ή ς κα \ οί άρχοντες ά μ α ποιμέσι 
κ α \ τοίς προδόταις τ ή ς πο ίμνης συνήχθησαν έ π \ τδ 
α ύ τ δ κατά τ ή ς τού Χριστού Ε κ κ λ η σ ί α ς , μελετή* 
σαντες κενά κα \ μάτα ια . Τούτων τοίνυν π α ρ ά τ . ΰ 
Αγίου pηΟέντων, Κωνσταντίνος δ Νικομηδε ίας ν ε ω ­
τ ε ρ ί ζ ω ν τε τ ώ σώματ ι κα ί τ ψ vot σφριγών ( ά κ μ ή ν 
γ ά ρ ήγεν τριακοστόν που έτος τής η λ ι κ ί α ς ) ά ν α π η -
ε ή σ α ς , τδν άγιον κατά τής δ ψ ε ω ; χ α μ ά ζ ε καθήμενον 

gnum es l , u l q u i d a m sapiens d i x i l , ea omuia quas * 
vobis innovata s u n l , coniemneiida, Deique 4 7 9 
et Ecclesiac aliena mendacia suirt. Enimvero cmn 
Propbe ia 7 * d icc re l i ce t : Reges l e r r » e lpr incipes uaa 
cum pasloribus et prodiioribtis gregis convencrunl 
in tinuiii adversus Cbr is t i Ecclesiam, tana e i inau ia 
medilanles. His a sancto dici is , Consianl imis 
N i c o m e d i » episcopus, vigenti corpore et lurgido 
animo prad i lus ( q u i p p e qui mbilo i r iges i inum 
aHaiisanntitn agebal), p r o s i l u i l , ut saRClutn qu i 
buini iu faciein jacebal, calcibu* pe te re i , quemad-
modum oliin Eleazarum Ani iocbus . ltisiliens ilaque 
q u i d a m e x acerbis i l l i s e l Mevis salellUibus, imuni 

λ / κ τ ί σ α ι ήβουλήθη , κ α θ ά π ε ρ ποτέ έ π \ 'Αντιόχου Q sancti v i r i venlrem calcibus percussil , « l jacens sur-
τ δ ν ίερδν Έλεάζαρον . Αάξ γέ τοι τών π ι κ ρ ώ ν τ ι ς 
κ α \ ωμών δορυφόρων είς τούς κενεώνας έναλλόμενος 
Ι τ υ π τ ε ν , δ π ω ς έξανίσταιτο π ί π τ ω ν . Ό δέ τ ίμ ιο ς 
Στέφανος ευαγγελ ική εντολή κρατούμενος , έαυτδν 
I σχημάτ ισε ν , ού μόνον πρδς τήν μίαν σιαγδνα λα­
β ε ί ν , άλλά κα\ πρδς τήν έ τ έ ρ α ν , Οί δέ π ε ρ \ Κάλλι* 
στον κα \ Κομβοκόνωνα δντες τ ή ς συγκλήτου , τδν 
άνίερον Κωνσταντίνον κ α τ α σ ι γ ά σ α ν τ ε ς , τ ψ ά γ ί ψ 
ε ίπον · Αύο προφάσεων ούσών έν σο\ τδ προκε ίμε -
νόν * έστιν , ή π ε π ε ι κ ί ν α ι σαυτδν , κα\ ύπογράψαι · 
ε ί δέ μ ή γ ε , Οανάτψ παραδοΟήναι, ώ ς Πατέρων κα\ 
βασιλέων έκ Θεού δ ιδαχθέντων νόμον άντ ιλέγοντα. 
Ό δέ άγ ιος φ η σ ι ν Πρόσχες , κυρ ιοπατρ ίκ ιος · έμοί 
τδ ζήν Χριστδς , κα \ τδ άποθανεΐν υπέρ τ η ς αγ ίας 

gtirei. Sed vencrandns Stepbauus evangelico prae-
ccpio parcrts, seipsum composui l ad plagas nuti 
U i i l u i u una maxil la accipiendaa, sed eliam a l i a . 
Verum, Call is lus e i Coniboconon s i lenl ium imposu-
erunl profano Constautino ; ipsique ad sanclum 
d i x e r u n l : c Ε dnobus qtise p ropon i imis , a l l e m m 
l ib i eligendum es i , vel cedere et subscribere : vc l 
si id remie?, mort i i rad i , lanqnam rebellem legi P a -
Irum e l imperatorum, quos Deue ipse docu i l . Q n i -
bus verbis respondit sancius : Al l ende , Domii>o 
4 8 0 P iUr i c i e ; mihi vhere Clirhtnt e»t, e l inori prn 
sancia cjue imagine lucrutn c l gloria Y S Siquidem 
jam semel e l i le rum contracia pabna l i b i d ix i : 
E i iamsi lantwloin v i la l l s sanguinis tuihi f a e i i l , p r o 

αυτού είκόνος κέρδος κα\ δόξα · ά π α ξ γ ά ρ κα ι δις D biijusmodi causa efTundaltir. Verumiaiiken legutur 
εΙπόν σοι, τδν παλαιστήν ύπολακκίσας · δ τ ι π ε ρ ΕΙ 
τοσούτον τ δ είς έμέ ζωτικον α ί μ α , έ κ χ υ θ ή τ ω υπέρ 
τού τοιούδε σκοπού Γ · ά)λ* ούν άναγνωσθήτω δ δρος 
τ ή ς συνόδου υμών, κ α \ ίδω τ ί άρα δίκαιον φέρει 
π ρ δ ς καταστροφήν τ ώ ν θείων καλ σεπτών είκόνων. 

7 1III Reg . χνιιι, 18. " Psa l . ιι, 2. n
 P h i l . ι, 21. 

VARIifi LECTIONES. 

Ρ a l . φανσεύματα . 4 a l . έν-σο\ τ ώ ν π ρ ο κ ε ι μ έ ν ω ν . Τ a l . τρόπου . 

ΝΟΤ/Ε. 

vcsirae synodi dcfiuilio u i perspiciam quid recmm 
conl inea l ad divhias e l veuerar.das imagiucs ever-
lendas. 

(23) ΦαΛσεύματα. M e s t . mtndavja, άπδ τού φαλ- adnlterare. Untit tnt. babt i φανσεύματα , sed ror-
σεύειν, quod Csl mentiri^wt verum comuupere et n ip e. 



1Η3 S T E P I I A N J 
iitico Conslanlinus Nacoli;e episcopus aperio 

codici l lo i i a leg i i : Dei ln i i io sanctje et ceciimenica! 
seplirnaj syuodi. Tuuc sanrlus si lemio mami ei 
ind ic lo , exclaiuavti : 0 ainculi .ui i ! Posiqunm a 

' mendacio iucepislis , illudqtic per tota.ni veslrain 
l nova molicnlem vauiloqtioniium i n pras idium ad-

bibnUlig , in idcm desii^l is , ο Cl i r i s l iu io ruro ca -
lumniaiores .Qiiomodo ctihn sancia i!la esl sy iodus , 
quaj sancla p o l l u i l ? A n non sancla a vobis concul-
rata sunl l A n ηυπ apud ipsam synoduin veslraui 
v i r i Chr i s t i amanles qnemdam epUcoptim acuisa-
veru i i l , sanclarn incorruplorum De i u iyslcr iorum 
discum couculcassc, eo quod vencrandas Cl i r i s t i 
cjusque Mai r i s e i Praicureoris exprcssas ferret 
imagines : vos vero conculcaliouis cr imen ί ι η η μ -
nibus magis faeienles, i l lum sacerdolio fungi pro-
bast is ; illos auiem C l i r i s l i amanie* 4 8 1 v i , o s a 

vestra communione separalis, eos ullores idolorum 
appcllando. Quid scelerai ius? Αιι non sacra pepla 
nmfregisi ie e l penittts sus iu l i s l i s? Qni ergo vesira 
s y o o Iws saitcta appellabilur? A n ιιοιι ex oiunibus 
s a u d i s , j us i i s , aposlulis, mar iyr ibus sancii voca-
btiliim expuuxist is , et dogma condidis l i s dicendo : 
O » ' o v a d i s ? Adapos lo los . Unde venis? Ex qnadra-
ginia mar lyr ibus . U b i esTApud niar iyrem Tlieodo-
ruii i e l marlyrem A r a c i m n , e l s imiles? A n non ha?c 
veslra doclr ina esl? Quomodo ergo vos qui sancia 
piofanaetis, sanctuin constiit i isiis ? ο dcmeniinm ! 
Qiianain e i iam raiioue vcslram syuodum oecuiue-
uicam dic i l i s , quam neque approbavit Roiuauus 
ponlifex (quanquam cauone prxscr ib i tu r res C 
ecclcsiaslicas absquc papa Romar; cons i i iu i ιιοιι · 
debere), neque Alexaudr inua , ut verum falear, ue-
quc Anl iocbenus , nequc Jerosolymiianus? Ub i 
enim il loruin l i be l l i , u i falsa veslra synodus oecuiiic-
uica praedicelur? Quomodo porro sepl imam ntincu-
palis , qua: sex priores ιιοιι est secula? Namque 
ouine seplimuin sequitur posl p r imuin , seci indmn, 
to i t iun i , quarluro e l q u i n i u m : et consequenti serie 
post gexluiu, sep l imum. Vos vero qui sex syuodo-
rum iradil iouea 4 8 2 anliquastie, qnonain l i tu lo 
veslram synoduin scpl imam iiomifiei is , ignoro. 
Tricacabo aulein inlerrogante : Quid ergo ex sex 
*ancti& oecumenicis synodis abrogavimus ? respou-
d i l s auc lus : A o non in sacris lemplis sex sanclae 
Nynoli congregalae sun l? pr i iua Nicose in templo 
Sanctae Sopbiae : secunda Coiielaut inopoli , in l em-
p(o Sancia* Irenes : i c r l i a Epbesi , iu l e m p l o " 
Tbeologi : quaria in noslra Gbalcedonensi metro-
po l i , in lemplo celeberrimoe Eupbemiae : quinla 
t ierum e l sexla , Consianl inopol i , i l la in templo 
Sancla? Sopbise, bacc in sacro palal io , iu ea parie 
qnae Tml l t i s d ic i tur , quam nos Oatum vocamus. 
A n non in i l l i s oinnibus lemplis imagines sculp tx 
erant, quas 'Palres approbavere c i atforavere? 

[ A C O N I C P I J A A 
Παρευθύ δ : Κωνσταντίνος 6 Νακωλε ίας , τήν δ£λ· 

τον υτ:ανο·ςας, Ιφησεν τάδε · "Ορος τ η ς αγ ίας χ α \ 
ο ικουμενικής εβδόμης συνδδου. *0 δβ άγ ιος νεύσας 
τούτον» τή ysipi σ ιγαν, ε ίπεν · "Ω τ ή ς αφροσύνης ! 
Έ κ ψεύδους άρςάμενο ι , κ α \ δ Γ ο λ η ς ύ μ ώ ν τής ν ε ω -

τεροποιοΰ κενοφωνίας τοΰτο ε ίς συνασπισμδν λ α 
β^ντες. είς ψεύδος κατελήςατε , ο'. Χρ ιστ ιανοκατήγο -
ροι. Πώς γάρ αγία ή τά άγ ια βεβηλοΊσασα; ούχ ι τ ά 
άγ ια ές ύ μ ώ ν έ π α τ ή θ η ; ούχ\ έν τ ή συνόδψ υ μ ώ ν 
Ι γκλησ ι ς έπεδδθη κατ ' επ ισκόπου ύπδ φ ιλοχρ ίστων 
ανδρών, ώς Οτι άγιον δίσκον τ ώ ν ά χ ρ α ν τ ω ν τού 
θεού μ υ σ τ η ρ ί ο υ κατεπάτησεν , δ ιδτ ιπερ έ κ τ ε τ ύ π τ υ -
το είκδνας σεπτάς τού τε Χριστού κα\ τής αυτού Μ η -
τρδς κα\ τού Προδρόμου ; ύμε ί ς δέ τήν έγκλησιν τ ή ς 
πατήσεως τα ίς είκοσι προκρίναντες τούτον Ίερουργε ΐν 
προσεδέξασθε, κα\ τούς φ ι ;οχρ ιστούς ή φ ο ρ ί σ α τ ε , 
έ κ δ ι κ η τ ά ; ειδώλων τούτους καλέσαντες . Τί τ ο ύ τ ο υ 
μισαγ».ώτ?ρον ; οΰχ'ι τά Ίερά^ π έ π λ α χ δ ι ε ^ ό ή ς α τ ε , 
κα\ είς άφανισμδν ήνέγκατε ; π ώ ς ούν ή σύνοδος 
υμών άγίσ ήνομασθήσεται ; ούχ\ έκ πάντων Α γ ί ω ν , 
δ ικαίων, αποστόλων κα \ μ α ρ τ ύ ρ ω ν τδ άγιον ύμεΤςέξ -
εποιήσασθε κα \ έδογματ ίσατε λέγοντες · Πού π ο ρ ε ύ η ; 
Είς τούς Αποστόλους.Πόθεν ή κ ε ι ς ; Έ κ τών τ ε σ σ α ρ ά -
κοντα μ α ρ τ ύ ρ ω ν . Πού δέ και ε ι ς ; Ε ί ς τδν μ ά ρ τ υ ρ α 
θ ε άδω ρον κα\ είς τδν μ ά ρ τ υ ρ α . 'Ακάκιον καλ ε ί ς τ ο ύ ς 
κ α τ ' αυτούς . Ού τ α ύ τ α υ μ ώ ν δ ι δασκαλ ία ; καλ π ώ ς 
οί τά ά γ ι α βεβηλώσαντες , άγ ιον συνεστήσασθε ; "Ω 
τής αβελτηρ ίας ! πιος δέ και ο ικουμεν ική , πρ?>ς ήν 
ουδέ ό ' Ρ ώ μ η ς εύδόκησεν, κ α ί π ε ρ κανόνος π ρ ο κ ε ι ­
μένου, μή δείν τά εκκλησιαστικά δ ίχα τού Π ά π α 
' Ρ ώ μ η ς κανονίζεσθαι , ουδέ δ Α λ ε ξ α ν δ ρ ε ί α ς , ίν* 
είπ(ι>, ούτε δ Α ν τ ι ο χ ε ί α ς ή δ Ι εροσολύμων ; Π ο ί οί 
αυτών λίβελλοι, ίνα ή ψευδοσύλλογος υ μ ώ ν σύνοδος 
ο ίκουμενική κηρυχθή ; π ώ ς δέ κα \ έβδομη, ή τ ά ς 
πρδ αυτής εξ μ ή επακολουθήσασα; π ά ν γ ά ρ Ι β δ ο -
μον έ π ε τ α ι τ ψ π ρ ώ τ ψ κα \ τ ψ δ ε υ τ έ ρ ψ , τ ρ ί τ ω , 
τ ε τ ά ρ τ ψ τε κα\ π έ μ π τ ψ , καλ έπακολούθως τού Εκτου 
γ ίνεται τδ έβδομον. Ύ μ ε ί ς δ ε τ ώ ν έ ξ τ ά ς π α ρ α δ ό σ ε ι ς 
άθετήσαντες , τ ρ ό π ψ πο ίω έβδόμην σύνοδον έ π ω ν ο -
μάσατε , α π ο ρ ώ . Τού δέ Τ ρ ι κ α κ ά β ο υ ε Iπόντος * Καλ 
τ ί άρα ήθετήσαμεν τ ώ ν Αγίων Εξ ο ικουμεν ικών συν­
όδων ; δ άγ ιος έφη · Ούχ\ έν ίεροίς ναοίς αί α γ ι α ι 1ξ 
σύνοδοι συνηθροίσθησαν , ή τε π ρ ώ τ η έν Ν ι κ α ί α , έν 
τ ψ ναψ τής 'Αγ ίας Σοφίας · ή δευτέρα έν Κ ώ ν σ τ α ν -
τ ινουπόλει , έν τ ψ ν α ψ τής Α γ ί α ς Ε ί ρ ή ν η ς · κ α \ ή 
τ ρ ί τ η έν Έ φ έ σ ψ , έν τ ψ τού θεολόγου ν ε ψ · κ α λ ή 
τ ε τ ά ρ τ η έν τή καθ* η μ ά ς Καλχηδοναίων μ η τ ρ ο π ό λ ε ι , 
έν τ ψ τ ή ς Πανευφήμου σηκψ · κα\ ή π έ μ π τ η α ύ θ ι ς 
έν Κωνσταντινουπόλει · κα \ ή έ κ τ η , ή μέν έν τ ψ 
ναψ τ ή ς 'Αγ ίας Σοφίας , ή δέ έν τ ψ Ιερψ π α λ α τ ί ψ , 
ένθα επ ιλέγετα ι δ Τρούλλος ,δπερ η μ ε ί ς Ώ ά τ ο ν κ α λ ο ύ -
μ ε ν ; Κα \ ούχ\ έν αύτοίς , φησΙν, τοίς ναοίς πάσιν ή ε ί -
κονική άνατύπωσις έστηλογραφε ίτο , κ α ί π α ρ ' αυτών 
έδέχετο καλ προσεκυνείτο ; ε ί π ε , επ ίσκοπε . Τού δέ 
φήσαντος ούτως έχειν , τδ δ μ μ α π ρ δ ς ούρανδν δ δίκαιος 

7 * S. Joannit EvangelisKe. 

* a l . τούτψ . 1 a l . π έ π λ η . 
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ά ν α τ ε ί ν α ς , κα\ έκ κ α ρ δ ί α ; μ έ γ α ο ί μ ώ ξ χ ς , τ ά ς χε ίρας Α Dic t eplscope. Quo fatente ita se rem habcre, 
έ κ τ ε ί ν α ς ί φ η · ΕΓ τ ι ς ού προσκυνεί τδν Κύριον η μ ώ ν 
Τησοΰν Χριστδν έν είκόνι π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν κατά τδ ά ν -

θ ρ ώ π ι ν ο ν , ή τ ω α ν ά θ ε μ α , κα\ μ ε τ ' εκείνων κ α τ α λ ο -
γ ι σ θ ε ί η τ ώ ν κραξάντων , rApor, ipor, στανρωσον 
α ί τ ώ ' . Έ κ π λ α γ έ ν τ ε ς δέ ούτοι οί θρυλλολέκται έ π \ τ ή 
τ ο ΰ αγίου πα^όησ ία , Ι τ ι αύτοΰ τδν λόγον συνείρειν * 
έθέλοντος , δ ιαναστάντες αύτο \ , μόνον τδ έ γ κ λ ε ι σ θ ή -
ν α ι αύτδν παρακελευσάμενο ι , κατησχυμμένο ι ύ π -
έστρεφον είς τ ά βασίλεια . Τοΰ δέ βασιλέως πυνθανο-
μ έ ν ο υ · Τ ί Αρα ή ν υ σ α ν ; έτι επ ισκόπων τήν ή τ τ α ν 
κ ρ ύ π τ ε ι ν Τ εθελοντών, οί π ε ρ \ Κάλλιστου ά π ε κ ρ ί -
ν α ν τ ο ' Ή τ τ ή μ ε θ α , β α σ ι λ ε ύ , ή τ τ ή μ ε θ α . Ύ ψ η λ δ ς 
γ ά ρ πολύ ό άνήρ τ ή δυνάμει καλ τ ψ λόγψ κα\ τή 
π α τ η σ ι ά τού θανάτου. Ό δέ ύ π ε ρ ζ έ σ α ς τ ώ θ υ μ ώ , 

juslus sublalis ad coelum ocul is , magnoqtiejgemiiu 
e corde cmisso, extensis manibus d i x i l : S i quis 
Dominum nosl runi Jesum Chrrs lum in imagine se-
cundum humanilaiein circumscriptum non a d o -
rat, analbema si t , e i cum i l l i s censealur, qui c l a -
niavere, Tol!e9 lolle, crucifige eum 7 \ Hac sancii 
libertale obslupefacli i ! l i susurrones, cum sermo-
nem adbuc 4 8 3 producere ve l le l , surgunt, eum-
que tautum includi jube i i l . Ipsi antein pudore suf-
fnsi ad iinperatoris aulam remigrarunt. Quo per-
contanie quid confecissent, episcopis amissam 
victoriam adliuc celare volenlibiis, respondit C a l -
l is ius : V i c i i s u m u s , i m p e r a l o r , vict i sumus. 
Valde enim v i r i l le sublimis est virtute, sermone, 

π α ρ ε υ θ ύ γ ρ ά φ ε ι τήν έξορίαν αυτού πρδς τ ά τοΰ ^ moriendi fiducia. A t ille ira excandescens, s u -
Έ λ λ η σ π ό ν τ ο υ νώτα , έν τ ή λεγομένη Προκονήσψ. 1"» eum ad Hellesponli dorsa, i n dictam Procone-

sum exsulem agi mandavit. 
Porro sanclus per septemdecim dies, quos in 

monasterio Cbrysopol i lano excgit, jejunus m a n s h ; 
licet plurima a l imenla ipsi milteret imperaior , 
qnae i l le ad eum re i i i iucbat , iisdein verbis utens, 
qu?c supra at tul imus. Per eos ai i lem dies praefe-
ctus niouasterii snpra modnm gegrotavil, adeo ut 
pr;e vehemenli febrisardore de ejus saltite a medicis 
desperaretur. Iiaque cum se penilus deflcere v i d e r e i ; 
pr.Tcipuis monaslerii scnibus ad sanclmu in eum !o-
cinn ubi inrlusus fucrat, missis. i l lum rogavil vel ut 
ad se veniret, vel saliem pro se Deum orare i :Corpo-

Ό " δέ άγ ιος έπτακα ίδεκα η μ έ ρ α ς έν τ ή μονή 
Χρυσοπόλεως πο ιήσας , άσιτος διέμεινεν, κ α ί π ε ρ τοΰ 
β α σ ι λ έ ω ς πολλά α ύ τ ψ άποστε ίλαντος πρδς δ ι α τ ρ ο -
φ ή ν , αύτδς πάλ ιν π ρ δ ς αύτδν άνταπέστρεφεν , τήν 
έν τοΓς προτέροις γραφε ίσαν £ήσιν δ η λ ώ σ α ς . Έ ν δέ 
τ α ι ς ή μ έ ρ α ι ς έκε ίναις δ τοΰ μοναστηρίου ηγούμενος 
ό ό ρω στων υ π έ ρ δύναμ ιν , ά π ε γ ν ώ σ θ η π α ρ ά τών 
ί α τ ρ ώ ν , τ ψ διακαεί τοΰ πυρετού ν ο σ ή μ α τ ι . Ό δέ 
π ά ν τ η ίδών έαυτδν έκλελοιπότα, τούς τής μονής 
π ρ ο ύ χ ο ν τ α ς πρέσβε ι ς πρδς τδν άγ ιον , Ι νθα έκέκλε ι -
σ τ ο , άποστε ίλας παρεκάλε ι , ή π ρ ο ς αύτδν έλθείν , 

ή κάν εύξασθαι ύπερ α ύ τ ο υ , ε ί π ώ ν , δτι Σώματ ι - Q re quidem, inqniens, abinvicem disjttngimtir; verum-
κ«Τ»ς ά π ' αλλήλων χ ω ρ ι ζ ό μ ε θ α , άλλ* ουν έλθέ, tamen veni , veiieran«'e Pa ier , vel sallem ut le niea 

τ ί μ ι ε Π ά τ ε ρ , κάν π ρ δ ς τδ άσπάσασθαί σε τήν ή μ ε ­
τ έ ρ α ν ασθενή ταπε ίνωσιν * . Μόλις γ ά ρ τήν έννάτην 
ώ ρ α ν ύπουργούσιν αί δυνάμε ι ς μου τήν ψυχήν μου 
κ ρ α τ ή σ α ι . Τού δέ αγίου τ α ύ τ α άκούσαντος, π ρ ο -
ε θ υ μ ή θ η άπελθε ίν . Κα\ τ ω ά£όωστούντι π ε ρ ι τ υ χ ώ ν , 
κ α \ τού τένοντος 7 τούτου δ ρ α ξ ά μ ε ν ο ς , ε ίπεν · Ό 
τ ώ ν ψυχών η μ ώ ν κα\ σωμάτο)ν ίατρδς , δ τ ά ς ασθε­
ν ε ί α ς η μ ώ ν Αράς, καλ τ ά ς νόσους βαστάσας, τή 
α υ τ ο ύ Ιαματ ική δυνάμει έπ ισκεψάμενος ανάστησειέν 
σ ε . Καλ π α ρ ε υ θ ύ έλώφησεν δ πυρετός . Κ α \ λέγει 
6 άγ ιος · Ούχ\ έφεσίς σοί έστιν μεταλαβε ίν οίνου 
Α κ ρ ά τ ο υ ; Ό δέ , Ν α \ , Π ά τ ε ρ , ε ί π ώ ν δ τ ί μ ι ο ς 
Στέφανος τδ εαυτού βαυκάλιον άκρατου οίνου π λ ή -

vihtas 4 8 4 ampleciatur. Vix euim ad horam no-
nam vires meae animam mcam reiinere valcnt . 
Haec cnm sauclns audiisset , ad i l l inn acredcre 
staiuit . Itaque a?grum invisi t , queiii tendine appre-
bemleus d i x i l : Nosl rarum animarum el corporum 
medicus, qui infirmiiaies noslras i u l i l , niorbosquo 
porlavi t , le sua inedica v i r l u i e v is i te l , c i in sant-
latem res l i tua l . Quibus diel is , fitalim cessavtl 
febris. Pos lea sanctus dixi t : A n non appetis 
vinum inertim accipcre ? e l i l l o , l i * , Pa ier , re-
spondente, venerandus Slepbanus suuni bancalium 
incro implev'u, illudque bibeiidinu pracfecto dedit, 
qui s la t im atque bibit , nui l iuui sudorem e m i s i l , 

σ α ς , τ ψ ή γ ο υ μ έ ν ψ πιε ίν δέδωκεν. "Οστις π ι ώ γ , D illaque cr i s i saui ia lc in rccuperavit . Tu in s.mctus 
π α ρ ε υ θ ύ ίδρώτι πολλοστψ κατασχεθε \ ς , πρδς ύγ ίε ιαν 
κρ ίσεως μ ε τ ε τ ρ έ π ε τ ο . Ό δέ άγ ιος συνταξάμενος , 
ε ί π ε ν α ύ τ ψ * Εύχου μ ο ι , κα ι μνείαν ποιου τ ή ς 
έ μ ή ς χ θ α μ α λ ό τ η τ ο ς , εί δεήσειέν σε έν τ ώ βουνώ 
προσπελάσαι . Κα\ ούτως εκείθεν ά π ά ρ α ς , Ιστησεν 
άν θαλασσή τδ δ ρ μ η μ α , κ α ί τ ή ς νηδς έ π ι β ά ς , τ ή ν 
π ρ ο ^ (Ρηθείσα ν τής εξορίας νήσον κατέλαβε ν · καΊ έν 
α υ τ ή έκβληθελς, και διά τών ερημότερων α υ τ ή ς 
τ ό π ω ν παρελθών , ήλθεν έπ ί τ ινα τόπον κρημνώδη 

Τ * Joan. χ ι χ , 15. 

ipsi valcdieens ait : Ora pro mo, i»e*qMe v i l i -
la i is inemoriam babe, siquando ad collem te acce-
dere opus fuer i i . IIoc paclo inde discedens ad 
inare per rex i i , coiiscensaqne n-^ve a»l insulam 
supra lncmoralain, quo exsul mit iebatur , deveni l . 
H ic ejecius cain desertiores partes peragraret, iu 
qiieiudam praecipiiein e l forinidamhiiu locuni 9ecus 
niarc occu r r i i , ibique orae m a r i i i i n x pra;cipii i is 
ciDiiieiii ibus, sol i iudinis amore, per lusi ra i is , ta i -

V A R I ^ L E C T I O N E S . 
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in qua Annae Dei avi;e attgusluiw templum ediUnn 
e ra i . Tunc bealus gaudie perfiisus, qtiasi hunc 
locum Dens ipsi preparasaet, in eo i na i t t i l , bcrbas 
quae occurrcbanl , in cibum adhibens. 

Di>cipuli autem sancii v i r i , qu i e roonte expulsi 
fueraiit, audito sui magislr i exs i l io , Proconesum 
una pei ierunl , et ad sanctum quasi oves pasloris 
sibilo congregaiae accurrerunl . Duo dunlaxal ex 
sacro illo convenlu cap l iv i f a c i i , saecularem ba-
bitum resumpseranl, nernpe Sergius, de quo supra, 
qui sc i lke t .contumeliosam i l lam epislolain adver-
sus sanclum scripseral e l ad imperatorem apud 
castra ni iserat ; et Sleplwmas aniina ca lamilos iss i -
mus, qui minis ler seti sacerdos Ca l lUt i sxp ius me-
inorai i facius, sancium babi ium a sancio aeccpe-
rat, et monasieri i monl is monacbus e l presbyler 
constitulus fuerat. Isle ergo ntiser Stepbanus una 
cum Sergio abduclus, se a Deo e i a sancto babi iu 
separavii , qui cum ab imperatore saeculari veste 
imlntus fuissel, reversus nt canis ad propriuni 
vomi lum, d ix i t : H o d i e , 4 8 6 domine, per le e 
Salanae f.iutibus ercplus , l i imii ie induius suin . 
Qua miseral i i l i vocc oblectaius tyrannns, cmn, ob 
suam ingluviem et Dei alque babitus iransgressio-

σπηλοειδές ο ίκημα τερπνδν πάνυ τε καλ θαυμάσιον 
έν τ ω νοτ ια ίω τ ή ς νήσου κ ρ η μ ν ψ , έπ ιλεγόμενον 
Κισσούόα, έν ψ καλ άνίδρυτο τ ή ς τοΰ θ ε ο ύ π ρ ο μ ή -
τορος "Αννης πανσεβάσμιος ναός · π ε ρ ι χ α ρ ή ς δέ 
γενόμενος δ μακάριος , ώς ύπδ. θεού έτο ιμασυέντος 
α ύ τ ώ τού τόπου, κατώκησεν είς αύτδν, έκ τ ώ ν 
π α ρ ε μ π ι π τ ο υ σ ώ ν βοτάνων τρεφόμενος , 

Οί δέ τού αγίου μαθηταλ οί έκ τού δρους & ω ^ 0 ε ν­
τ ε ς , τήν τού καθηγητού έςορίαν άκουτ ισθέντες , ομα­
δόν τήν Προκόνησον κατέλαβον, καλ πρδς τδν ά γ ι ο ν 
ήεσαν, ώ ς πρόβατα τ ψ σ υ ρ ι γ μ ώ τού ποιμένος έ π η -
σωρευθέντα * δύο μόνων έζανδραποδισθέντοιν τ η ς 

Β ίεράς εκείνης συνοδίας, καλ κοσμικδν σ χ ή μ ι ά ν α λ α -
βόντων, Σεργίου τού προγραφέντος , δστις και τ£»ν 
πολυλοίδορον εκείνον χάρτην κ α τ ά τού αγίου γ ρ ά ψ α ς , 
τ ψ βασιλεϊ έν τ ψ φουσσάτψ άπέστειλεν · καλ Σ τ ε ­
φάνου τού κατά ψυχήν πολυωδύνου, δστις λ ε ι τ ο υ ρ -
γ δ ς γ εγονώς τού πολλάκις μνημονευθέντος Κ α λ ­
λίστου, έκ τού αγίου τε τδ άγιον σχήμα έ ν δ υ θ ε \ ς , 
μ ο ν α χ δ ; καλ πρεσβύτερος τ ή ς μονής τού δρου ; κ α θ ­
ίστατο. Ούτος ούν δ άθλιος Στέφανος σ υ ν α π α χ θ ε λ ς 
έκείνψ τ ψ Σ ε ρ γ ί ψ , τού θεού καλ τού σχήματος Ιαυ>-
τδν άπεσκοράκισεν , καλ π α ρ ά τού βασ ιλέως* ε π ε ν ­
δυθείς τήν κοσμικήν έ σ θ ή τ α , έπ ιστρέψας ώς κ ύ ω ν 
έ π \ τδν Γδιον έμετον , ε ί π ε ν Σ ή μ ε ρ ο ν , δ έ σ π ο τ α , 
τού σατανικού φάρυγγος διά σού ά φ α ρ π α / θ ε λ ς , τ& 
φώς ένδέδυμαι . "Οντινα ό τύραννος τή έ λ ε ε ι ν ξ 

ne.ni, pa la i i i , ubi suas iinpiiras pompas celebrare Q ταύτη φωνή Οελχθει.; προσλαβόμενο; διά τδ λ α ι μ α ρ -
solebal , quodqtie Sephianum vorau l , tmmsirum 
sive sacerdolem consi i lu i t , ipsumque g.ui l i i papam 
cognoininavii . His ergo doobtis solis de l inenl ibus , 
til o l im Judas iruer apostolos defeceraf, et in ler 
qnadraginia mariyres i l le qui ab eis u l reprobus 
dirempli is es t , c x l e r i universt fralres i i e rum sub 
ipso pasiore monasler ium in Proconcso compa-
sucre. Ipsa quoqne sancii niaier cuin ejus sorore 
monaslerio Tricbinaraeoruin re l ic io , insulain adiit , 
c t a d sanclum ven i i .Sanc luspor roex iguam caveam, 
qnae ad banc diein cons»*rvalur, in c o l u m u x for-
niam exstruxit , in quam se recepil suaeanalis anno 
quadragcsimo nono, in caque pr i s l inum arclae viiae 
genns seciaius est. 

γ ικδν αυτού καλ τήν τού θεού καλ τού σ χ ή μ α τ ο ς 
παράβασιν , έν τ ψ α ύ τ ψ π α λ α τ ί ψ , Ινθα κ α ι τ α ς 
μυσαράς αυτού π ρ ο π ο μ π ά ς έποιε ϊτο , τ ψ έ π ι λ ε γ ο ­
μένψ Σοφια-ναις ( 2 4 ) , λειτουργδν αύτδν κατέστησε*/ , 
κα\ τ ή ς χ α ρ ά ; , Ι Ιαπαν τούτρν έπωνόμασεν . Τ ο ύ τ ω ν 
μόνων τών δύο άπολε ιψάντων, ώ ς ποτε τ ή ς τ ώ ν 
αποστόλων δωδεκάδος Ι ο ύ δ α ς , κα\ τής τ ε σ σ α ρ α κ ο ν -
τάδος τών μ α ρ τ ύ ρ ω ν δ διαλυθείς ώ ; έ κ π τ ω τ ο ς · 
άπαντες οί άλλοι άδελφολ πάλιν ύπ* αυτού π ο ι μ α ι ν ό -
μενοι μοναστήριον έν Προκονήσψ συνεστήσαντο . 
'Αλλ* ούν καλ ή μ ή τ η ρ τού αγ ίου , τού μοναστηρίου 
Τριχ ιναραίων b άπάρασα α μ α τ ή αυτού αδελφή, τήν 
νήσον κατέλαβον, καλ π ρ δ ς τδν άγιον έ φο ίτησαν . Ό 
δέ Αγιος στυλοειδές μ ικρδν έγκλειστρον έν τ ψ τ ό π ψ 

άνοικοδομήσας, τδ μέχρ ι τού νύν σω£όμενον, είσήει ε ί ς α ύ τ δ τ ψ τεσσαρακοστψ έννάτψ χρόνψ τής αυτού η λ ι ­

κ ίας , τής προτέρας σκληραγωγ ίας έχόμενος τήν δ ία ιταν . 

Yc ruu i , jain lempus est oral ionis , qnaiilutn iti Q Καιρδς δε μοι τοίνυν έστ\ν κα\ π ερ ί τδν λ ε ι μ ώ ν α 
ni<; est, expandendx circa i i i i raculorum 4 8 7 P r a 

i i nn , q u s in insula p a l r a v i i , u l una cum Dei ct 
Γο ΐοηΐ ι ι ι amaioribus CORIUIU celebrando de eo 
<!u* inus : Vere mirabilit c s l Deut in $ancii$ $ui$ 

7 7 Psa l . LXVII, 36. 

V A R I J E L E C T I O N E S . 
» a l . κρημνώδη πρδς Οά>ασσαν κα\ φοβεράν διελθών δδδν, κα \ περινοστησάμενος , e lc . 

σιλέα. b a l . Τρ ιχ ιναρέων . 

NOTiE. 
(2i) Σοφιαναΐς. A l . m s . Σοφιανές habel. Ρ i lmium sua? uxoris Sopbiae appel lavi l . V ide clnrissimjira #»t 

era i a JO:MIUI* (airopalate imperaiore ad Jtitiaui crudi i i im viruin Cangium Conitontinop. LhrisL 
porlum cxi ra urbcui condiluni , quod quidein no:uiue l ib . i v , n . i^t. 

τ ώ ν έν τή νήσψ θ α υ μ ά τ ω ν έφαπλώσαι τδν λόγον τοΰ 
δ ιηγήματος , καθ* όσον έμοί έστιν έφικτόν · Γν* έν 
τούτψ τοις φιλόθεοι ς καλ φιλεόρτοις σ υ μ π α ν η γ υ ρ ί -
σαντες εΓπωμεν · "Οντως θαυμαστός έτ τοΊς αγίας 

• a l . π ρ δ ς τδν βα-
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αυτού υπάρχει ό Θεός. Καλ μηδελς ά π ι σ τ ε ί τ ω , χ Nemo porro, fraires, fldem hic adbibere d u b i i c i , 
ά δ : λ φ ο \ , μάλιστα τοΰ Κυρίου λέγοντος · Ό πιστεύων 

εΙς έμέ, τά έργα ά έγώ ποιώ, χάκείνος ποιήσει, 

καϊ μείζονα τούτων ποιήσει, ού τ ή Ιδία δυνάμε ι 
τ ή ν εύεργεσίαν π η γ ά δ ω ν , άλλά τ φ έ μ ψ ονόματ ι , 
καλ τή κλήσει τή έ μ ή . Έ γ ώ γ ά ρ ε ίμ ι δ τ ά π ά ν τ α 
έν πάσ ιν ενεργών τ ή Δεσποτ ική μου εξουσία. Έ ν 
τ ο ύ τ ω ούν δ μ έ γ α ς Πατήρ η μ ώ ν Στέφανος, δ αληθώς 
τ ο ύ θεού άνθρωπος , δ τ ίμ ιο ς τή ψυχή καλ τ ψ σώμα­
τ ι , δ τδν ακτήμονα βίον ποθήσας , κα \ μόνην τήν 
τ ο ύ Χριστού είκόνα καλ τ ή ς μ η τ ρ δ ς αυτού ε ίς φ υ λ α -
κ τ ή ρ ι ο ν κατασχών , δ ε ί ς θ ε δ ν πλουτήσας , καλ τ ή ς 
πολυτελούς καταξ ιωθε ί ς χάριτος , ούτος λαβών 
π α ρ ε υ θ ύ έξουσίαν πατε ιν ε π ά ν ω δφεων καλ σκορπίων , 
καλ έπλ πάσαν τήν δύναμιν τοΰ πονηρού εχθρού , 

maxime cum Dominus dicat : Qtii credil tn me, 
opera quoe ego facio, et ipse faciet, el majora horum 
faciet 7 \ nou propria v i r lu ie beneficium ex se l a n -
quam ex fonie eflTundens, sed ineo nomine e l mca 
appellatione Siquidein cgo ipse stim qui omnia in 
oinnibus propria mea poleslaie, lanipiain Dominus, 
eil icio. Ilaqtie magiius Paier noster Siepbanus, re-
vera botno Dei , aniina et corpore venerandus, qui 
pauperis viiae desiderto tcnebalur, e i so la in C h r i s i i 
ejusque mair is imaginem in sui custodiam re l ine-
ba(, qui securidtim Deum dives magnilicaqtie g ra -
l ia ornalus erat : ipse, inquam, nriox accepla pote-
siate serpeiues ct scorpioncs, omnemque ical igni 
in i in ic i v i r i u i e m calcandi, ac omnem tnorbiim e l 

θεραπεύε ιν τε πάσαν νόσον καλ πάσαν μαλακ ίαν , Β languorem ci i randi , adiuirauda iuir i f ic i Dci opera, 
έδειξεν ήμ ιν τ ά τού παραδοξοποιού θεού θαυμάσ ια , 
τ ή ν άφθονον χ ά ρ ι ν , τήν βρύουσαν π η γ ή ν , τά μελ ί^-
£ υ τ α ν ά μ α τ α . Τ ο ύ τ ψ γ ά ρ ποτε τ ψ μ α κ α ρ ί ψ Στεφάνψ 
τ υ φ λ ό ς τ ι ς , κ α τ ά τδν έκ γ ε ν ε τ ή ς τυφλδν , π ρ ο σ έ π ε -
σεν έν τ ή νήσψ κ ρ ά ζ ω ν · Δούλε του θεού τού υψί­
στου , Σ τ έ φ α ν ε , ίασαί μου τούς οφθαλμούς , άνοιξδν 
μ ο υ τ ή ν π ή ρ ω σ ι ν , καλ φώτισδν με τδν έ σ κ ο τ ι σ μ έ -
νον · ε ί π ω ς διά σού τήν τών δρωμένων θεασάμενος 
Αρμονίαν τε καλ σύστασιν, καλ θαυμάσας α υ τ ώ ν τ δ 
έξαίρετον , υμνήσω διά τ ώ ν κ τ ι σ μ ά τ ω ν τδν Κτ ίσαν-
τ α . Τούτον δ μακάρ ιος Στέφανος ίδών , δεινώς 
μ έ ν ύπδ τού ζόφου ε ί ς άβλεψίαν ά μ α υ ρ ω θ έ ν τ α , π ί ­
στ ιν δέ έχοντα τήν δρη ποιούσαν μεθ ίστασθα ι , π ρ δ ς 

copiosaui g ra i i am, seaiurieiuem f o u i e m , fluenla 
melliflua nobis os tend i l . Quidarn enim caictis i l l ius 
s imil is qni a nalivitale caecus 7 9 fuerat, iu i l la insula 
sead beaiiSiephani genua projecit claman* : S e r r « 
Dei a l i i s s imi , 4 8 8 Siepbane, medere meis ocul i s , 
aperi meam ca 'c i ia lcm, moque lenebrig offusum 
i l lumina , ut per le rerum quae cernt i i i i i i r concen-
lum et constructioneni conlemplai i i* , eximiainque 
earuin pulcbriludinetn admiraius, per res crealas 
Creaiorem laudein. Hunc cum beatus Siepbanus 
gravi qtiidem caccitaie obsctiraitim cernerei , sed ea 
Gde prardilum, qua! mouies i ransfcr i , ei r e spond i l : 
Qtiid ad me, adolescens, accedis, u l ea, quas 

α ύ τ δ ν άπεκρ ίνατο · Τ ί μοι , νεανία, προσιών, τά supra me s i m l , a me l ib i danda q i ix ras ? Quid vir 
υ π έ ρ έμέ όιδόναι σοι ε π ι ζ η τ ε ί ς ; Τ ί τών αρετών έν 
έμολ θεασάμενος , τ α ύ τ η ν παρ* έμού λαβείν , άνθρω­
π ε , τήν θεραπε ίαν α ι τ ε ί ς , ήν μδνος δ Κτ ίστης καλ 
τ ώ ν δλων θ ε δ ς , ένθα καλ δπου καλ οΤς βούλεται, 
δ ι α ν έ μ ε ι ; Τ ί μ ή πρδς εκείνον άνέδραμες ; Τ ί τδν 
Κ τ ί σ τ η ν άφελς, π ρ δ ς τδ κ τ ίσμα έλήλυθας ; Τ ί τδν 
Δεσπότην κ α τ α λ ι π ώ ν , πρδς τδν δούλον κατέλαβες « ; 
ούκ οιδας, δτι κοινή π ά ν τ ε ς τ ή ς εκείνου σ υ μ μ α χ ί α ς 
έσμέν ενδεείς ; ούκ οΤδας, ότι καλ αύτδς έ γ ώ ά ν θ ρ ω ­
πος ε ί μ ι ώ ς καλ σ ύ ; τ ί ούν ζ η τ ε ί ς ά π ε ρ έχειν ού 
δ ύ ν α μ α ι ; τ ί το ιαύτης θέλεις με νόσου Οεραπευτήν 
γενέσθα ι , ή ς τδ δύνασθαι μόνος εκείνος έχε ι τδ δω-
ρήσασθαι τήν ίασιν , δ καλ πρλν τδν τυφλδν ίασά-
μ ε ν ο ς ; Τούτοις μέν τού δσίου τοίς 0ήμασιν άποσο 

lui is in ine conspicalus, i l lam a me, ο bon.o, sana-
lionem poscis, qtiain solus Creator e l uuiversoruni 
D»us , ubi e l quibus voluer i l la rg i tur? Cur non ad 
itumi accurr is l i? C u r , diinisso Crealore , ad c rea lu -
ram venisii ? C u r , Doinino rel ic io , scrvum adi is l i ? 
A u ne^cis nos omnes universe ejus auxi l io indige-
re? A u nescis qnotl ego bo tno . su in , ut et lu? 
quid igitur quaeris qua? babere non poss.um ? qoid 
me tiiijus morbi vis e.sse medicum, cui solus i l le 
reincdiuin aflerrc polesi , qui cwcum o l imsanav i l? 
Hiscc sanclo Siephano verbis adnlescenlem teuilor 
rejicienie e l quasi 4 8 9 wansuetis se r i i ion ibus 
abigente , insiabal il!e i t e rum, e l priscuin i i lum 
cxcura i in i i a lus , magna voce supplex damabat : 

βούντος ήρεμα τδν ν ε α ν ί α ν , καλ χρηστοίς οία D Miserere n i e i , ο germaiie Dei serve , Slepbane. 
λόγοίς αύτδν έκδιώκοντος , εκείνος αύθ ι ς ένίστατο 
καλ τδν πρλν τυφλδν έ κ μ ι μ ο ύ μ έ ν ο ς , μ έ γ α λ α βοών, 
τούτον καθ ικέτευεν , Έλέησον μ ε , λ έ γ ω ν , ώ γ ν ή ­
σιε τού θεού θεράπον Στέφανε · σολ γ ά ρ ταύτην 
εκείνος τήν χάρ ιν δεδωρητα ι , καλ διά σοΰ μοι τδ 
φώς τδ άληθινδν τ ή ν αύγήν δωριε ίται τών ο φ θ α λ μ ώ ν . 
Ά λ λ ά μ ή δκνψ τ ή ν π α ^ η σ ί α ν άμβλύνης , μ α κ ά ­
ρ ι ε , μηδέ αναβολή τήν δωρεάν ύ π ε ρ τ ί θ ε σ ο , μηδέ 
νεφέλη κάλυψης τδν ήλιον · άλλ* ίδων μου τήν κ ά -
κωσιν , παράσχου τήν ί α σ ι ν μετρήσας μου τήν π ί -

E i e n i m hanc l ib i i l le grai iam donavit, mibique 
perte lux veraoculorum lumen daturuses i . V e r u m , 
ne meam fiduciam mora oblunde, ο beale, ncque 
procrastinatione donuin difler, neque nebuia soleiu 
absconde : sed nieam aCDiciionem in iu i i t i s , p rxba 
saiiationem. F ide mca expeusada gra l i am. T r u t i n a 
metim ainorcm ponderans, sana laborem. Quid 
ergo veneraadiis Siepbauus? H.ibes, in<|uii, fldein ? 
Cbris t i ejusque Mai r i s e i sanciorum imagines colis f 
Credis Deo eiiain per imagincs sanani i , u l quou-

T i Joan. n v 12. " Joan. ix \ . 
L E C T I O N E S . 

« lc. κατέβα/ες. 
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datu veneranda Maria iEgypt iaca credidit , e l spon- Α ^ τ ι ν » δίδου τήν χ ά ρ ι ν . Ζυγοστατήσας μου τδν πό^-

stoue ab imagine accepla, poeinlenliam eg i i , et 
saluiem consecola esl? l l l e vero iterum d i x i l 
Credo, domine, e l credens accedo et adoro. C u i 
sanclus : In nomine Domini Jcsu C h r i s l i , qui 
caecum sanavif, in quem crcdertdo htic advenisl i , 
quein carne circumscriptum in imagine adorare 
twfessus es, solem aspice, nibilque lc ab eo v i -
rieiidn nupediai. 4 9 0 l iaque repcnlo adolescenlis 
oculi apeni sun l , sanusque faclus es l , quasi nun-
quain oculis capltis, vcl btijusmodi morbuui cxper -
tus fuissel. Illa ergo admirabi l i in se peraela sana-
tione lactusel b i ia r i sabi i t , Dei laudcspra?dicando, qui 
lal ia adversus morbos cbarismala suis sanciis lar-
gi tur . Hoc primtun fuii miraculum, quod sanctns 

θον, θεράπευσον τδν πόνον. Τ ί ο3ν ό τ ίμ ιο ς Σ τ έ φ α ­
νος ; "Εχεις π ί σ τ ι ν , φησιν ; προσκυνε ί ς τ ή ν τ ο υ 
Χρίστου είκόνα κα\ τ ή ς Μητρδς αύτοΰ καλ τ ώ ν 
α γ ί ω ν ; π ιστεύε ι ς τ φ και έν είκοσι Οεραπεύοντ ι 
θ ε ώ , ώς κ α \ , φησλν, τδ πρ ' ινκάκείνη ή τ ι μ ί α Μ α ρ ί α 
ή Α ί γ υ π τ ί α π ιστεύσασα τήν έ γ γ ύ η ν έκ τής ε ίκόνος 
ε ίληφυία , τή μετανοία προσεπέλασεν , κα \ σ έ σ ω σ τ α ι ; 
Κάκεϊνος αύΟίς φ η σ ι ν Π ι σ τ ε ύ ω , Κύρ ιε , κα ί π ι σ τ ε ύ ω ν 
προσέρχομαι και προσκυνώ. Ό δέ πρδς αυτόν · Έ ν 
τώ ονόματι Κυρίου Ι η σ ο ύ Χριστού τού τδν τ υ φ λ δ ν 
θεραπεύσαντος , είς δν ένθάδε πεπ ιστευκώς π α ρ α -
γ έ γ ο ν α ς , και κατά σάρκα π ε ρ ι γ ρ α π τ δ ν έν ε ί κ ό ν ι 
προσκυνήσαι ώ μ ο λ ό γ η σ α ς , Ισο βλέπων τδν ή λ ι ο ν . 
μηδαμόΟεν ε ί ρ γ ό μ ε ν ο ; . Αύτ ίκα γούν ή ν ε ψ χ θ η σ α ν 

io insula pa l r av i i . Use sunt ejus laborum priiniiiae, β αύτοΰ οί οφθαλμοί , κα ι γέγονεν υγιής ό ν ε α ν ί α ς , 
ftb q » a s nos, Cbr is lo datorc et sanclo viro digne ώ ς μηδέποτε πηρωθελς τ ά ς κόρας τών δφθαλ— 
celebralis, ad aliud ejus mirabile faclum iransea- μ ώ ν , ή τοΰ τοιούτου πάθους έν πείρα, γ ε ν ό μ ε ν ο ς . 
iiHis. 'Αμέλει τ α ύ τ η ς ε ίς αύτδν τ ή ς παραδόξου γ ε ν ο ­
μένης ίάσεως άπήε ι γ ε γ η θ ώ ς καλ γ α ν / ύ μ έ ν ο ς , αίνων τδν θ ε δ ν καλ δοξάζων τδν τ ά το ιαύτα τοίς ά γ ί ο ι ς 
αύτοΰ παρέχοντα κ α τ ά τ ώ ν νοσημάτων χ α ρ ί σ μ α τ α . Τούτο πρώτον τού οσίου γέγονεν έν τ ή ν ή σ ι ρ 
θ α υ μ α τ ο ύ ρ γ η μ α , αυτού τ ώ ν πόνων ή α π α ρ χ ή , ή ς η μ ε ί ς τδν δοτήρα Χριστδν κα ί τδν δσιον επαξίως 
ύμνήσαντες , έφ ' έτέραν αυτού θαυματουργ ίαν μ ε τ έ λ θ ω μ ε ν . 

Quaedam mnlier non ignob i l i s , C y z i c i degens, Γύναιον τ ι τ ώ ν ούκ ά σ η μ ω ν έν Κ υ ζ ί κ ω δ ι ά γ ο ν , 
filium a daemone ab annis fere novem possessum παιδίον ε ίχεν δαιμονιζόμενον ώσελ χρόνων έ ν ν ϊ α . 

habebat, quae sancli fama audi la , ad insulam cum 
filio se c o n l u l i l . U l vero a louge caveam v i d i l agi-
lalus puer, a da»mone jactalus, sine ulla inierni is-
sioue concuiiebalur , i l a u l i n aerem loi lereUir et 
exlenderelur, bumique subilo rursus projic«retnr. 

Αύτη ούν περλ τού Αγίου άκ^ύσασα**, τ ή ν ν ή σ ο ν 
κατέλαβε ν σύν τ ψ π α ι δ ί . Ώ ς δέ μόνον τδ έ γ κ λ ε ; -
στρον έώρακεν μακρόθεν τδ ένοχλούμενον π α ι δ ί ο ν , 
άναβρασθεν ύπδ τού δαίμονος , συνεχώς ά ν ε τ ι ν ά σ -
σετο τοΰ αέρος άποκρεμάμενον , έκτεινομενόν τ ε καλ 

Crebras vero e l inforines voccs ad saiiclniu e m i l - C πάλιν α ί φ ν η ς κ α τ α ^ ι π τ ο ύ μ ε ν ο ν . Π ρ δ ; δέ τδν ά γ ι ο ν 

lebal , ut solei fieri, cum daimon energmneno i m -
niutalo toius ille Ioquitur, et patieniis corpore 
laiiqnam proprio organo u l i tu r . A t maler filio IMOB-
etior, lacrymas 4 9 1 effiiiidens, et peclus percu-
lieus, iII.im uianii appre.bendens, basvoccs e d e b a l : 
Μ i inforiunalissimae nriserere , ο sancle. AJmis 
mib i in vivis esl liiitis, quem nunc a daemone 
occupaiuin vides. S i ejus tnoriem a Deo poscam, 
me vulnerat orbhas. Verum, nec eum etiarn da?mo-
niacum babere possum. Nam die ac nocie iusa-
uiens meain animatn cr t ic ia l . Gemiuas animas m i -
serare, i l lumqne, ο sancle, a da>monc, me a dolore 
l ibc ra , aliisijue trislibus rebus, quae mairtbiis so-
leiu arci i lere , cum dileclus i i l ius al iqnid pal i tnr . 

ή φ ί ε ι συχνάς καλ ά σ η μ ο υ ; φ ω ν ά ; , οία σ υ μ β α ί ν ε ι 
καλ γ ίνεσθαι , δταν ό δα ίμων τδν ενεργού μενον Αλ­
λο ίωσα; , εκείνος δλος · λαλεί , τδ σ ώ μ α τού π ά σ χ ο ν ­
τος ίδιον τεχναζόμενος δργανον . *Π δέ μ ή τ η ρ τ ο ύ τ ο ν 
οδυνηρότερα τού πάσχοντος δακρυ£(βοούσακαλκοπτο-
μ έ ν η , καλ τδ τέκνον τ ή ς χε ιρδς κρατούσα Ι ^ ι π τ ε ν 
φ ω ν ά ; · Έλέησον μ ε , άγ ι ε , τήν παντάλα ιναν . Έ ν 
μόνον μοι τέκνον πάρεστ ιν έν τή ζ ω ή , δ νύν δ ρ α ς 
δαιμονιζόμενον · κα ί εί θανατωθήναι τούτο π ρ δ ς 
θεδν εύξομαι , ή άτεκνία τ ι τρώσκε ι με * και π ά λ ι ν 
δαιμονιώντα έχειν τούτο ού δ ύ ν α μ α ι . Έ ν νυκτλ γ ά ρ 
καλ έν ήμερα παρατρεπόμενον όδυνά μου τήν ψ υ χ ή ν . 
Δύο ψυχάς έλέησον καλ ίάτρευσον, άγιε * τούτον τού 
δα ίμονο; , κ ά μ ε τής οδύνης, καλ οία συμβαίνε ι λ υ π η -

(Ium auleni p i n T nmgis magisqiie agilarctur, ^jus ^ ρά τ α ί ; μητράσιν , όταν δ φιλούμενος παΓς π ά σ χ ε ι 

inaicr conspecia sancli nialre, ad ea:ii cucur rU, 
oiijirs pedes amplexala lacrymaiido ait : T u sola 
tiiei doloris cousciaes, qinu s imilcm l i l iorum lcgem 
subi i s l i . Tue rgo mcas aerumnas perpende, tutimqne 
filium roga, u l pro ntco infelici filio oret. Nautque 
propier iuairis peccata gravissinie pner casiigalur. 
Ilac liigdbri orai ionc mulier non lauluui sancli 
inairein, sed c l i a n omncs qtii aderant ad laery-
niaiidinn addnxi l . Quare l ca ius Slcpbantis co inni i -
srral ione permol iH, uui e nionacbis pr;ccepii 
irilcgrtiin pueri corpus signo crucis signare. Ipse 

τ ι . Έ π \ πλείστον δέ ούτω τοΰ παιδδς χ ε ι μ α ζ ό ­

μενου, ή τούτου μ ή τ η ρ τήν μ η τ έ ρ α τού α γ ί ο υ 

ίδούσα, α ύ τ η δραμούσα ά π τ ε τ α ι τών α υ τ ή ς Ιχνών 

όδυρόμίνη κα\ λέγουσα · Σύ μου καλ μόνη τ δ ν 

πόνον έπ ίστασαι , ή τδν δμοιον νόμον τών τ έ κ ν ω ν 

ύπουργήσασα. Σύ μου και έ π ι μ έ τ ρ η σ ο ν τδ όδυνηρδν , 

καί τδν υίόν σου εύξασθαι υπέρ τού ελεεινού μ ο υ 

παιδδς δυσώπησον, δτι μητρδς ά μ α ρ τ η σ ά σ η ς π ά ν ­

δεινα, τδ βρέφος πα ιδεύετα ι . Τ ο ύ τ ο ι ; το ίς γοεροίς 

{δήμασιν ού μόνον τήν τού αγ ίου μ η τ έ ρ α , άλλά χαί 
πάντας τούς συνόντας ή γ υ ν ή πρδ; Ορήνον κ ι νήσα-

I. τοΰτο . . . άκουσαν. · al δλω;. ' a l . ποδών. 
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σ α , σ υ μ π α θ ή σας ό μακάριος Σ τ έ φ α ν ο ς , τ φ Α vero inlertm e sua cavea preces 4 9 2 c u m l ^c ry -

σ η μ ε ί φ τοΰ σταυρού κατα παντδς τοΰ σώματος τοΰ mis fundebat. Ctim aulein puer posi orationem 
vehemenier agi lare lur , eum ex ncmine vocavit, 
Cbr i s l ique imaginem adorare j u s s i t : quo facio, 
sanuni una cum malre ad propria d i m i s i l . Qua 
quidem iu re i l lud Davidicum in i l l i s manifesie 
impleimn ceruebalur, matrem in Glio laelanlem 
p r o f i c i s c i 8 0 . 

παιδδς ένα τ ώ ν μοναχών κατασφραγίσαι κελεύσας * 
αυτός τε έκ τοΰ έγκλε ίστρου έπευξάμενος μετά 
δακρύων . Τοΰ δέ ^αγέντος μ ε τ ά τήν εύχήν , έξ 
ονόματος τδν π α ί δ α κ α λ έ σ α ς κ α \ τοΰ Χριστού είκόνα 
προσκυνήσαι πο ιήσας , ά μ α τή μ η τ ρ \ άπέλυσεν 
αύτδν εις τά ίδια υ γ ι ή . Κ α \ έ ν α ρ γ ώ ς ήν π ε π λ η ρ ω -
μένον έν αύτοίς εκείνο τδ Δαυιτ ικδν , μητέρα έπλ 
τ έ κ ν φ εύφραινομένην · πορεύε σθαι. 

Α1μό£0ους τοίνυν άλλη τ ι ς γ υ ν ή σεμνότατη έξ ετών 
έ π τ ά τ ή 0ύσει μαραινομένη τού α ίματος ή σ χ ύ ν ε τ ο , 
ήδημόνει , ή π ό ρ ε ι δ τ ι κα \ δράσειεν, άπε ιπούσα λοιπδν 
τ φ χρόνψ τήν ίασ ιν . Αύτη κατοικούσα έν τ ή τ ή ς 
Ηρωικής Έ ρ α κ λ ε ί α πλησίον τοΰ α ίγ ιαλοΰ , καλ ά κ ο υ -

τ ισθε ίσα π α ρ ά τ ώ ν προσπλεόντων περλ τ ώ ν θ α ύ μ α - Β l i l lus manebat, quae cum a naviganlibus sancli n i i -

A l i a qu.edam nobilissiuia nmilier a sepiem annis 
sangiiinis fluxu non sine pudore e l ruborc tabesce-
ba l , gravissimeque angebalur ignara quid age.rel, 
jamque tempoiis diulurni ia ie de morbi sanatione 
desperans. Hsec apud Heracleam Tbracia? prop-i 

τ ' -υργιών τού οσ ίου , ήρξατο δ ιερωτάν π ο τ ν ι ω μ έ ν η 
καλ παρακαλούσα* Πού αρά γε δ τοΰ θεού φίλος καλ 
α υ τ ή ς ίατρδς έ π ι σ χ ο λ ά ζ ε ι ; Τ ώ ν δέ δακτυλοδεικτούν-
των α ν τ ι κ ρ ύ , τήν τε νήσον καλ τδν τόπον επιδεικνυόν­
τ ω ν , αύτη δκνον αποθεμένη π ά ν τ α , έν ν η α ρ ί φ h ε ί σ -
ιούσα, δρομαίως τ ή νήσφ π ρ ο σ π λ έ ε ι , καλ τ φ του 
δσίου π α ρ ο ρ μ ά * ί α τ ρ ε ί φ , τδ πάθος επιδεικνύουσα, 
τδν χρόνον άπαγγέλλουσα, καλ όδυρμοίς καλ δάκρυσιν 
παρακαλούσα τού ίαθήναι . Ά λ λ ά ταύτην εύξάμενος 
6 Π α τ ή ρ έθεράπευσεν τ ή έν Χ ρ ι σ τ φ σφραγίδι καλ 
τ ή προσκυνήσει τ ή ς αύτοΰ είκόνος. Σ τ ε ^ ά δέ γ ε ν ο ­
μ έ ν η τ ψ σώματ ι , τ ή τ ρ ί τ η ήμερα τελε ίαν ή ά ν θ ρ ω ­
πος καλ σθένουσαν δντως τήν φ ύ σ ι ν τήν εαυτής 
άνεγνώρ ισεν , μηδαμόθεν μερ ιζομένην ή έκκενουμέ-
νην τ ψ ασθενή μ α τ ι . C 

Άλλ* έξ έτερων έφ* έτερα με ά π α Υ α γ ώ ν δ λόγος, 
ούδε βουλόμενον έ $ σ ι ω π ά ν . Καλ γ ά ρ καλ προωμολό-
γ η σ α τ ή ν πτωχόνοιαν μ ή έ π α ρ κ έ ι ν πρδς τδ π έ ρ α ς 
τ ώ ν εξηγήσεων . Πόσοις γ ά ρ δδοιποροΰσι τ ή ευχή 
γ ί γ ο ν ε ν συνοόίτης, καλ τοίς έν ζάλη πλέουσι κ υ β ε ρ ­
ν ή τ η ς , μάλιστα δέ έν κ α ι ρ ψ σφοδράς κ α τ α ι γ ί δ ο ς ; 
"Οταν γ ά ρ άγριον έώρα τδν τής θαλάσσης σάλον κορυ-
φούμενον , καλ τδν τ α ύ τ η ς ^οίζον τ ά ς άκοάς ν ικώντα · 
τ ό τ ε τούς αδελφούς π ρ ο έ τ ρ ε π ε ν ε ίς εύχήν εκτενή 
υπέρ τ ώ ν πλεόντων καλ εκείνο ψάλλειν τδ π ρ ο φ η -
τ ι κ ό ν Μή έτ ποταμόίς όργισθής, Κύριε, μή έτ 
ΛοταμοΊς ό θνμός σον, ή έτ θαΛάσση τό Ζρμημά 
σον ; Καλ ήν ιδείν, καταστορεσθείσης τής θαλάσσης, 

racula didicisset, percoulari incepit orans e l obsc-
crans, ubinam Dei amicus suusque medicus com-
moraretur? l l l i s vero e regione s i lam insulam et 
loctnn «Kgho ostendenlibus, haec sine ulla mora vcl 
meiu iiaviculam couscendil , e i celeriier ad iusul.iin 
appul i l . T u m conciiato gradu ad sancii mcdici oQi-
cinam advolans, morbtim i l l i e l lempus a quu labo-
raba l , declaravi l , eumque cum geinilibus e l la ry -
mis rogavit, u l sibi sanalinnem i iuper i i r e l . Igi lur 
sanclus Pater, fusis precibus, i l lam C b r i s l i sigilio 
ejusque itnaguiis adoralione sanam retldidii . F i r i na 
autem 4 9 3 i ; i c l a corpore nmlier, l e r i i a dic pei -
fectam ti vcre validam suam subsianliam esse aguo-
v i t , ueque morbo ui la ex parle separari e l exina-
H i r i . 

Y e r u m , ora l io me ex aliis ad alia conducens, 
ncquc voleutcm silere pcrmit l i t : lameisi mci i n -
gpnii paupertalem ad omnia enarranda min imc 
sutticerc jain supra confessus fueriui . Quol etiim 
via iorum se sociuin oralione prsel>iiii? Quot per 
mare naviganlium vebemeulis p rxse r l i in le inpcs la-
lis lcmpore gubernalor ciTcclus esl? Ci im euini fe-
roces uiaris fluctus in lumescere , eorumquc frenn-
tum ad aures usque pertingcre adver ie . i a l ; tunc 
fralrcs borlabalur , m prol ixam oraiioitem pro na-
\ iganl ibus peragerenl , illudque propbeta» psallc-
r c n i : Nunquid in ftumintbu$ iratus es, Domine, 
aul in fluminibus furor tuns, vel in mari indignatio 

ερχόμενους τ ι νάς καλ άπαγγέλλε ιν τήν διά τοΰ δσίου ^ ίιια**1 Hinc placaio m a r i , videre eral noiimilio» 

α υ τ ώ ν περ ίσωσιν . Καλ δ τ ι , φ η σ · ν , έν κα ιρψ τ ή ς qui saneinni adcuntcs , se ejus precibus s a l u i t M » 

α ν ά γ κ η ς ώ ρ ά θ η ς i συμπλέων ήμίν , καλ τήν ναύν 
Ιθύνων π ρ υ μ ν ί ω ς τε ιστάμενος καλ πηδαλιούχων 
ά ρ μ ο δ ί σ τ α τ α . Κ^.λ ούτως ά π α ν τ ε ς έδόξαζον τδν 
θ ε ό ν . 

Έ ν τούτοις ούν τοίς πρότερη μασι τού τ ιμ ίου Π α ­
τ ρ δ ς η μ ώ ν Στεφάνου έν τή ν ή σ ω , τ ψ τής κατο ική -
σεως αύτου όευτέρφ χρόνω καλ εξορίας, ή δντως ε υ ­
σεβής , καλ φ ιλόπα ι ς , καλ τής Ά β ρ α μ ι σ κ ή ς μερίδος, 

M Psa l . CXII, 9 . 8 1 Habac. ι ι ι , 8* 

conseeulos csse nuntiabatil. JNeccskitaiis icmpurc, 
inq i i i cba i i i , una uobisciim navigarc, naveio d i r i -
gere, iu puppi slarc visus es. Sic miivcrbi , O^; 
latidcs p rx i i i t aban l . 

Duin baic pra?tb«ra gcsta voncrandiis P;«ler nosler 
Siepbanus iu insula e( !ehat, auno sccundo cjusiSeu» 
babi iai ionis 4 Θ & c l e x s i l i i , vcre p i a , piolisque 
amans e l ex Abrau:a?a parle, nova Sara , nec inu l -

yMUAu L E C T I O K E S . 

f a l . ZJγΓίχίνεοΟαι. L al. πλοιαρίω 1 al. καθορμ^. i ; l . ώ^άίη . k a ! . εύΟύνων. 
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l u m antiqua inferior, beatissimi v i r i inater ad Deum 
m i g r a v i l , ctini 6ue (ilia? dixissel : Nol i flere, 
T i i eodo ia ; mecum eii im proficisceris. Q u x q u i -
flem saucii soror posl seplem dies in pace obdor-
mivi t . 

l isdem diebus quidam Stephanus miles cunei Ar> 
ineuorum, ex Europqeparl ibus.media corporis parle 
e i s i c c a i u s , loius in lerratn pronus propcndebat. Is 
cntn in iiistilaiu adnavigassel, seque ad sancti pedes 
supplex projecisscl, G b r i s i i e l ejue matris imagine, 
cum (irrna fide, adorala , recuis e l perfecte santis 
ad propritnn cxerci tus ordinem reverl i t . Percoulan-
libus autem ni i l i l ib t is , quonam modo e l a quo i n -
saiiabilis i l le morbus saualus e s s e l , ipse omnia bis 
verbis paiefecii : Apud Proconesum quidain e s l 
nionachus inclusus et e x s u l , Stepbanus dic lus . Ille, 
f.kda o r a i i o n e , me duas imagines adorare j u s s i l , 
iinam v i r i inscriptam Cbr is tus , aliam muiieris , qiue 
quideni, u i dicebaul , Deiparx e ra i . Quas cuin ve-
neraius esscm, subiio sanilalem sum cousecuius. 
Quibiis auditis i inprobi i i l i circumstrepenles, ipsi 
a i u n l : l l c i l i b i , 4 9 3 Siepliane, idololaira faclus 
es. Ulum deinde apud prxfec lum Tbraciaa accti-
saveruut, qui re cognita, euin ad imperaiorem fe-
siine m i s i l . Tyrai inus autein i l lo acceplo , e l b is , 
quae cuin spectabant , audi l is , d i x i l : Nunquid 
liujusinodi s imulacra adorare pergis, u l ab i l lo ne-
iando eJocuis es ? l i i c vero cum conlra analbe-
mal iza re l , scque incl inaret , quasi decepius fuissel, 
tuiu sjne ulla inora perdilus impcralor cenlurJonie 
dignitale ornavi i , quipp* qui C b r i s l i iinagineui con-
lumel ia aflecissel. Veru in , Deus qui jus ie judicaf 
r t per Propl ic lam c lamal : Sed quicunque glorifi-
cMverit me, glorificubo eum; qui autem conlemnunl 
rne, etunt ignobiles , injusli jud ic i i judic ium nequa-
quam neglexi l . Nam i l le prscvaiicaior posi atcepiam 
digui laiei i i cx imperaloris palalio doiiium repelcns , 
cx equo praceps acl i is , ejusque pedibus confraclus, 
equi vic l i iua eflocius est, maleque amtnam cfludit. 
M c i r c o aulem fraudulenuis draco sau< lum coler-
l i m c e Proconeso redire jussit , quod , m a ieba l , 
ei iam cxsul poptiluui idola colcre docerct. 
Αγιον άπδ Προκονήσου άναπλε ίν παρεκέλευσεν ό 
παύετα ι διδάσκων τδν λαδν είδο>λολατρείν. 

Haque sai icuim e Proconeso reversuni, in obscuro 
rarcere Pbialae, manicis vinctum, pcdibusque ligno 
niutiilis 4 9 8 cuslodir i imperav i l . A l i q u o l auiein 
dicbus inletjectis, in Pbar i i»uL»rio p r iva i im iuier 
duos e suis prarfeclis scdens, ru in ipsis in ic r roga-
l ioncin facM>a:. Gum vero sanclus jam imroducen-
diis c ra i ad iniperalorcm, a pio aliquo viro i n i n i -
nii im petii l e l accepil , «juem qiiidem in i ra cucullam 
gp.siabat. In ipso auiem sauclt v i r i ingressu soloque 
; speclu, ira incei.sus rc ct nomine draco e x d a m a -
v i l : Ο νίιη ! Α quonaui ncfando mca auia repre-
hcnditur? C u i cuin sauclus nibi l rcsponderct, scd 
^rono i i i lerram corpore c s s e l , cuui tyrannus i r a -

WACONI CP. 1156 
\ ού π α ρ ά πολύ δευτερεύουσα νέα Σ ά ρ α , ή τού π α μ μ . -

καρος Στεφάνου μ ή τ η ρ πρδς θ ε δ ν έξεδήμησεν , εΐ-
πούσα τ η εαυτής θυγατρί* .-Μή κλαίε , θ ε ο δ δ τ η · 
μ ε τ ' έμού γ ά ρ π ο ρ ε ύ η . Κα \ μεΟ* η μ έ ρ α ς έ π τ ά 
έκοιμήΟη καί ή τού αγίου αδελφή έν ε ipήvfl . 

Έ ν δέ τα ίς ή μ έ ρ α ι ς τ α ύ τ α ι ς Στέφανδς τ ι ς , σ τ ρ α ­
τ ι ώ τ η ς τού στίφους τ ώ ν Α ρ μ ε ν ί ω ν , έκ τ ώ ν τ ή ς Ευ­
ρ ώ π η ς μερών ήμ ίξηρος γ ε γ ο ν ώ ς , δλος έπλ τ ή ν γ ή ν 
έκεκύφει κ α μ π τ δ μ ε ν ο ς . Ούτος π ρ δ ς τήν νήσον ά π ο -
π λ ε ύ σ α ς , καλ τ ώ άγίψ προσπεσών καλ ί κ ε τ ε ύ σ α ς , 
τήν τού Χριστού ε ίκδνα καλ τ ή ς Μητρδς αυτού ά δ ι -
στάκτω π ί σ τ ε ι π ρ ο σ κ υ ν ή σ α ς , ύπέστρεψεν όρθδς κ α ι 
ολόκληρο; τα ί ς τού δσίου ε ύ χ α ί ς πρδς τδ ίδιον τ ή ; 
στρατε ίας τ ά γ μ α , ' ί ώ ν δέ στρατ ιωτών δ ι ε ρ ω τ ώ ν τ ω / 
α ύ τ δ ν , π ώ ς Αρα καλ πο ίω τ ρ ό π ω καλ παρά τ ί ν ο ς τ δ 

5 άνίατον εκείνο ίάθη π ά θ ο ς * αύτδς άπαντα δ ι ε σ ά φ η -
σεν, δτι Έ ν Προκονήσω έστι τ ι ς μσναχδς έ γ κ ε -
κλεισμένος , λεγόμενος Στέφανος καλ εξόριστο; . Ο ύ ­
τος έπευξάμενος , καλ πο ιήσας με δύο είκόνας π ρ ο σ -
κυνήσαι, μ ίαν άνδρδς γράφουσαν, Χριστός, καλ έ τ έ ­
ραν γυνα ικδς , ώ ς Ελεγον ε ίναι αυτήν τής Θεοτόκου · 
ας ά σ π α σ ά μ ε ν ο ς , π α ρ α χ ρ ή μ α ιάσεως έ τυχον . Οί 
δέ παράνομοι άνακορταλίσαντες 1 φασλν πρδς α υ τ ό ν " 
Ά β ά λ ε ι σ ο ι , Χ τ έ φ α ν ε , ε ίδωλολάτρησας. Καλ ota-
βάλλουσιν αύτδν π ρ δ ς τδν ά ρ χ ι σ α τ ρ ά π η ν τής Θ ρ ά κ η ς · 
δ δέ γνούς τά κατ* αύτδν , τ ψ τ ά χ ε ι τούτον π ρ δ ς τ δ ν 
βασιλέα άπέστε ιλεν . Ό δέ τύραννος τούτον δ ε ξ ά -
μ ε ν ο ς , καλ γνούς τ ά ε ίς α ύ τ δ ν , ε ί π ε ν Ε ί τ α κ α \ 
ε π ι μ έ ν ε ι ς , ώς έδιδάχΟης π α ρ ά τού α μ ν η μ ο ν ε ύ τ ο υ 
εκείνου, προσκυνών τά το ιαύτα Ι ν δ ά λ μ α τ α ; Ό 61 

* μάλλον άναθεματ ίσας καλ μετάνοιαν βαλών, ώ ς ή ο η 
πλανηθελς , παρ* αυτά τούτον δ άλιτήριος τ ή τού κ ε ν -
τουρίωνος αξία έ τ ί μ η σ ε ν , ώς άτ ιμάσαντα τ ή ν τ ο υ 
Χριστού είκόνα* άλλ' ούν δ δ ίκαια κρ ίνων θ ε δ ς δ 
διά τού προφήτου βοών, * A . U * ?/ τούς δοξάζοντας 
με δοξάσω, καϊ οί έξονθενονντές με άτιμασθή-
σογται, ούχ ύπερε ίδεν τ ή ς άδικου δ ί κ η ς τήν δ ίκην . 
Ό γ ά ρ τήν άξίαν λαβών π α ρ α β ά τ η ς , έν τ ψ υ π ό σ τ ρ ε ­

φε ιν αύτδν έκ τ ώ ν βασιλείων οίκαδε, τού ί π π ο υ 
κρημνισΟεις , καλ τοίς αυτού ποσλ περ ιθλασθελς , Ι π -
πόΟυτον γέγ'ονε παρανάλο>μα, τήν ψυχήν έν κ α κ ψ 
άπο^όρηξάμενος. Καλ έν τούτψ τ ψ τ ρ ό π ψ τ ά χ ι σ τ α τ δ ν 

δόλιος δράκων ε ί π ώ ν , δτι Καλ εξόριστος ών ού 

y Τούτον ύποστρέψαντα έκ Προκονήσου κελεύει έ ν 
τ ή τής Φιάλης ε ίρκτη τή έζοφωμένη έν χ ε ι ρ ο π έ δ α ι ς 
φυλαχθήνα ι , καλ τούς πόδας αυτού έ ν τ ψ ξύλψ ά σ φ α -
λισΟήναι. Κα ι μ ε θ ' ή μ ε ρ α ; τ ινάς έν τ ώ τού Φάρου 
ήλ ιακψ ιδίως 0 5 καθίσας αναμεταξύ δύο τ ι νών α ρ χ ό ν ­
των αύτοΰ , έποιε ίτο μ ε τ ' αυτών n τήν έρώτησ ιν . Ό 
δέ άγ ιος έν τ ώ μέλλε ιν αύτδν είσιέναι π ρ δ ; τδν β α ­
σιλέα, α ί τησάμενος καλ λαβών π α ρ ά τ ίνος φ ιλοχρ ί -
στου ν δ μ ι σ μ α , ένδον τού αύτοΰ κουκουλλίου έ β ά σ τ α -
ζ ε ν . Έ ν δέ τ ώ είσιέναι αύτδν καλ μόνον δραΟήναι, 
β υ μ ο μ α χ ή σ α ; ό φερώνυμος δ ρ ά κ ω ν , ά ν έ κ ρ α ξ ε ν λέ-
\ΜΊ· T U β ί α ! πα/ίά ποίου αμνημονεύτου τδ έμδν 
καταμαρτυρε ί τα ι βασίλειον; Τού δέ Αγίου μηδέν 

1 a l . άνακουρτα .ί .Όντε; m a l . ε ν ι δ ίω ; . • a l . μετ* αυτού . 
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Αποκρινομένου f άλλά χ α μ ά ζ ε κεκυφδτος , δ τύραννος Α cunde i n l u i l u s , sanguineos oculos contorquens, 
προς αύτδν όργ ίλως έπ ιδων , έναίμους τ ε τούς όφθαλ 
μούς συνταράξας , καλ α ίθερ ίως τήν χ ε ί ρ α π ε ρ ι γ υ -
ρ ίσας ° , δρακοντιαΐόν τε συριελς μ έ γ α ε ίπεν · Έμολ 
ούκ ά π ο κ ρ ί ν η , μ ι α ρ ω τ ά τ η κ ε φ α λ ή ; Ό δέ άγ ιος έφη 
πρδς αύτον* Βασιλεύ , εί καταδ ικάζε ιν θέλεις , τ ι μ ώ · 
ρ η σ α ί μ ε ' ε ί δ έ ε π ε ρ ω τ ώ ν , μ ε τ ρ η σ ά τ ω σου τδν θ υ μδ ν 
ή π ρ α ό τ η ς . Ούτως γ ά ρ δ ικάζε ιν τούς κρ ι τάς οί νόμοι 
κελεύουσιν. Ό δέ βασιλεύς , Ε ίπε , φησιν, τ ίσιν δροις 
καλ π α τ ρ ι κ α ί ς έντολαις μ ή ύποκύψαντες , α ιρετ ικής 
ύπολήψεως ύπόκρισιν έχειν π α ρ ά σολ νενομίσμεθα ; 
Ό ά γ ι ο ; ε ί π ε ν Τήν έκ πρόπαλα ι περ ιοδ ικώς ύ π δ π ά ν ­
τ ω ν Πατέρων δεχθείσαν καλ προσκυνηθεί σαν ε ίκονι-
κήν σ τ η λ ο γ ρ α φ ί α ν , ήν άνόμως τ ώ ν εκκλησιών έ ξ -
ε π ο ι ή σ α ί θ ε , τ α ύ τ η ν έξορύξαντες . Καλ δ βασιλεύς 

manum per aerem circumqgilaus, e l i m m a n i , d r a -
conis i n s l a r , emisso sibilo d i x i l : Mih i non re-
spondes, impuriss imum capui? C u i sanclus, l m p c -
ra ior , i u q u i l , si me condemnare in animo babes , 
me supplicio affice. S i vero ine inierrogare tibi p la -
cct, lu i i iu animuro lemperei iiiansueiudo. S ic enim 
judicare judicibus leges praecipiunl. Tum iniperator, 
D i c , inquit , quibus decretis vel Patrum praeepl is 
non obsequenies, ba?reiict a le ex i s l imamur? G u i 
sanelus respondil : Quia imagines , quas ab in i i io 
conl iuua serie universi Palres comprobavcre et ado- *• 
ravere, 4 9 7 nefarie ab eccks i i s exierminaslis e i 
excidis l i s . E l imperaior : Ne , i n q u i l , profanum c a -
put, imagiues appelles, sed idola . Et vero quid jus i i 

Μ ή λέγε ταύτας , ανοσία κεφαλή , στηλογραφίας , & es l iilola inter e i sanclos ? Aut quce societat tuci ad 

άλλ* ε ίδωλογραφίας . Καλ ποίον γ ά ρ δίκαιον είδωλεία 
μ ε τ ά α γ ί ω ν ; MH κοινωνία τίς φωτϊ πρός σκότος; 
Π ρ δ ς δν δ Αγιος* Βασιλεύ, ούχλ τ ή ύλη οί Χριστ ιανοί 
λατρεύε ι ν έν είκοσι ποτέ έθέσπισαν* άλλά τήν κ λ ή -
σιν τ ή ς θέας π ρ ο σ κ υ ν ο ύ μ ε ν , νοερώς εις τ ά ς α ι τ ί α ς 
τ ώ ν π ρ ω τ ο τ ύ π ω ν αναγόμενοι . Καλ γ ά ρ Ota τήσδε τ ή ς 
δράσεως τδ ήγεμονικδν δ ιηπλωμένον τοίς δόγμασι 
καλ τ φ σκοπώ τ ή ς ε ύ σ ε β ε ί α ς , π ρ δ ς τ ά ς ύψηλάς τ ε 
καλ μετεωροπορούσας τ ώ ν ουρανών σ κ η ν ά ς , ε ίς τδ 
δύνασθαι τ φ μεγέθε ι τ ώ ν τοιούτων έννοσεύειν Ρ έφιέ-
μεθα* καλιά γ ά ρ τ ι ς οίονεί έστιν ψυχής ή περλ τ δ 
ζητούμενον συγκατάθεσις , τήν άστατον τού νού πολυ­
π ρ α γ μ ο σ ύ ν η ς , κ α θ ά π ε ρ τ ι νά πολυπλανή πτήσ ιν <ΐ 

tenebras**! A d quae sanclus : lmpera lo r , uunquaai 
Cbr i s i i au i s la luerui j l , ut maieria in iiuagiue co-
ierelur . Y e r u m , noinen rei per imaginem uobis 
exbibiiae adoramus, ad ipsos auclores e l proiulypa 
meme ascendcnies. Etenim raiioneni per bancce 
exiert iam speciem dogmalibus e l fme religionis se 
veluti expaudeuleui, in excels iset subliiuibus coelo-
rum labernacul i s , quanlum per barumce rerum 
niagmludii ieni l i c e i , uiduin slruere cupimus. Q u i -
dam eniui quaei aitidia? nidus es l , ejusdem ci rca i d , 
quod qiuuri l , confessio, quae inslabilcm menlis sol-
l ic i ludi i ic i» , lanquani vagum volalum in seipsa j u -
bei conquiescere. Rursus imperalor : Nuni ig i lur , 

έ φ ' εαυτής άναπαύουσα. Καλ ό βασιλεύς · Τ Α ρ ά γ ε δ ί - c i n q u i i , a-quuin esl mftniias res ab bominibus celc 

κα ιόν έστιν τ ά π α ρ ά ανθρώπων κηρυχθέντα ά π ε ι ρ α 
καλ δ υ σ θ ε ώ ρ η τ α , καλ μήτε ν φ λ ε π τ ά , α ίσθητ ικώς 
έ κ τ υ π ο ύ ν καλ Βιά ύλης προσκυνε ί ν , μ ή δντος τ ινδς 
τ ώ ν τοιούτων έν γνώσε ι , ή καλ μόνης τ ή ς α π ε ι ρ ί α ς , 
ώ ς φησιν ό θεολόγος Γ ρ η γ ό ρ ι ο ς ; Ε ί τα δ άγ ιος · Καλ 
ποίος αρά γε λογισμού κύριος ώ ν , τ ά έν τή εκκλη­
σ ί α προσκυνών, είτε λ ί θ ο ν , είτε χ ρ υ σ δ ν , ε ίτε ά ρ γ υ -
ρον, κτ ισματολατρεΤ, διότι τ ή κλήσει μετεποιήθησαν 
ε ίς ά γ ι α ; Ύ μ ε ί ς δέ άναμέσον αγίου καλ βέβηλου μ ή 
δ ιαστε ίλαντες , ούκ έφρίξατε ε ίπε ίν τήν τού Χριστού 
ε ίκόνα έν παρο ιν ία είδωλον, ώς Απόλλωνα , καλ τ ή ς 
Θεοτόκου ομοίως ώ ς Α ρ τ έ μ ι δ α , καλ κ α τ α π ά τ η σ α ι 
τ α ύ τ α ς , καλ κατακαύσα ι . Καλ δ βασιλεύς · Π ε π η ρ ω -
μένε τ ψ vot, καλ αμνημονεύτων άμνημονευτότερε , 

bratas , contemplam dif i ic i les , uec eliain luenle 
coniprebensibiles, modo qui sub sensus cadat ex-
primere e i per maleriam adorare; cum nib i l bujus-
cemodi reruin iu cogniiiouem veniat, nisi sola inf l -
n i las , u l a i i Tbeologus Gregorius? Repoui l sanc-
lus : E l vero quis meii l is coHipos, ea 4 9 8 
ecclesia su i i t , adorans, sivc lapis s i i , sive awnim, 
sive argemiim, creaUe rei cu l ium e x b i b e i ; quando-
quidenv in res sanclag appellaiione mulata sunl ? 
Vos vero in i c r sanctun» el profanum nnn disccrnen-
l c s , prae p e l u l a i i i i a , G b r i s i i e l Deiparae imagiiiea 
idola appellare u i Apoll i i iem e i Ar le in idem, illasquc 
couculcare e i cremare non borruisi is ? A d q u x i m -
peralor : Ο nienle obcaecaie e l nefandie magis ne-

τ ά ς είκόνας πατήσαντες , Χριστδν π ε π α τ ή κ α μ ε ν ; Μή β fande; ergone Cbr i e l i imagines conrulcando, C h r i -
γ έ ν ο ι τ ο ! Ό δέ σημειοφόρος Στέφανος άελ έν έαυτψ 
τδν Χριστδν π ε ρ ι φ ε ρ ώ ν , καλ δλος ύ π ' αυτού διδασκό­
μ ε ν ο ; , τ ή ν χε ίρα τ ώ στέρνει άντανακλάσας , καλ 
ένδον * τ α ύ τ η ν είσδύσας τού ιερού κουκουλλίου, τδ 
ν ό μ ι σ μ α έξενεγκών , έπεδε ίκνυεν , κ α θ ά π ε ρ Χριστδς 
τ ή πρλν τών Ιουδα ίων σ υ ν α γ ω γ ή , είκόνα καλ δνομα 
φέρον τού άλάστορος , καί φησιν · Τίνος ή είχων 
αντη, βασιΛεν, χαϊ ή επιγραφή · ; Ό δέ τύραννος 
θαμβηθελς έφη ' Τών βασιλευόντων. Καλ ό ά γ ι ο ; · 

el i im conculcavimus? A b s i l . T u m siguifer Stepba-
nus, qui Gbr i s ium in seipso semper gerebat, e l l o -
lus ab eo docebatur , maim ad pecius reiracia et i i : 
sacram cucullam inunissa, nummuii) ex tu l i l , qui 
i inpiobi i i i iperatoris efligieiii c i nomen fercbal , 
euinque i i l i , u l o l im Gbrislus Jiuhrorum Synagoga?, 
osiendil dicens : Cujus e*t9 ο impcralor , imago hac 
el supcrscripiio ? Obslupefat-ltis lyrannus respoudit: 
Imperaiorum. E l saitclus : Num si i l lud bumi pro-

«« II Gor . v i , 14. 
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j ic iam et sponle conculcabo, poBna» luam? Omi i ino , Α *Αρά γε εί τοΰτο προσρίψας 4 έπλ τ ή ς γ η ς έκουσ ίω; 

inquiunl h i , qui aslabant : quandoquidem inv ic io 
rum Imperaiorum efligie et nomine insignhur. T u m 
sanclus graviter suspirans a i i : S i vesler bic sermo 
eet, qualem ergo infeliccm poenam 4 9 9 susliuebit, 
qui C h r i s i i ejusque M a i r i s nomei) in imagine con-
culcaver i l el cremavcr i i? A n non prorsus igni nun-
quam in lc r i i i i ro e l aelerno, vermique uusquam dor-
mieni i i r ade lu r? Posiea luii inniuii projeci l e i c a l -
c a v i l . Mox vero bi qut imperalori assisiebanl, velut 
quanlam feroces belluas in sanclum irnieuies , eum 
e solar io deorsum praecipitein agere volebanl . Ve-
rum, imperaior subdole (iiainque ulserpens formam 
i i ieu l i r i t ioveral) i u i p e d i v i l , quominus id agerent : 
eumque s la l im collo v i n c i u m , e l manibus a l e rgO. 

π α τ ή σ ω , ύποίσω δ ί κ η ν ; 0 1 δέ π χ ρ ε σ τ ώ τ ε ς , Έ κ π α ν ­
τός* δ τ ι π ε ρ , φησλν , χ α ρ α κ τ ή ρ α καλ κλήσιν τ ώ ν 
Αήττητων φέρει βασιλέων. Ό δέ Αγιος μ έ γ α στενά-
ξας είπεν* ΕΙ ύμεΤς οΰτως φ α τ έ , πο ίαν άρα έλεεινήν 
ύποίσει δ ίκην δ τδ τοΰ Χρίστου καλ τ ή ς Μ η τ ρ δ ς αύ­
τοΰ δνομα έν είκόνι π α τ ή σ α ς καλ κ α τ α κ α ύ σ α ς , ή 
π ά ν τ ω ς τ ψ ά τ ε λ ε υ τ ή τ ψ πυρλ καλ α ί ω ν ί ψ καλ τ φ 
ά κ ο ι μ ή τ ψ σκώληκι έκδοθήσεται ; Καλ (&ίψας τδ νό­
μ ι σ μ α , κ α τ ε π ά τ η σ ε ν αυτό . 0 1 δέ τ ώ βασ ιλε ί παρ­
ιστάμενοι , ώ ς ε ί τ ίνες Αγριοι θήρες ε ίσπηδήσαντε ; 
κ α τ ά τοΰ Αγίου, κρημν ίσα ι τοΰτον ή β ο υ λ ή θ η σ α ν » τοΰ 
ηλιακού π ρ δ ς τδ κ ά τ α ν τ ε ς . Ό δέ βασ ιλεύς ύπούλως 
π ω ; (παρεμορφοΰτο γ ά ρ ώ ς δφ ι ς ) τούτους άπεσδ-
βησεν τοΰτο μή π ρ ά ξ α ι . Καλ παρευθύ τδν άγ ιον δε-

l igalis in publicUm Byzan l i i carccrem, sacrum prae- ^ δεμένον έκ τοΰ τραχήλου , όπισθεν δέ τ ά ς χ ε ίρα - , 

lo r ium dic ium , m i s i i ; u i sccundura feges judic ium 
sub i r e l , eo quod imperaloris iinagiiieui contra leges 
conculcassel . Ο slapiditatem ! l l l i qui aperle Dei 
legem iransgrcssi , cjus imaginem conculcavere, i i 
in propria sua i iuagine legem propugiialr iccm fa-
c iun l? Quis , quxso , illoruru aitieniiam non i r r i se r i l ? 

haque beaiissimus Pa le r nosler Siepbanus in 
prauloiium duclus e s l , cujus vestibulum solum u l 
e u b i i i , com*aluil cor ejns i n l r a ipsuin , u l P r o -
pheiae verba usurpem, e l igne nieditalionis sunn ac-

π ρ δ ς τήν τοΰ Βυζαντίου δημοσίαν φ υ λ α κ ή ν τοΰτον 
π α ρ έ π ε μ ψ ε ν , ένθα επ ιλέγετα ι τδ ί ερ \ν πρα ι τώρ ιον , 
ώς έ ν ν ό μ ω ; κρ ιθήναι αύτδν , διότι βασ ιλέως χαρα­
κ τ ή ρ α ά ν ό μ ω ; π ε π ά τ η κ ε ν . "Ω τής π α ρ α π λ η ξ ί α ς ! Οί 
γ ά ρ προφανώς τδν τοΰ Θεού π α ρ α β ε β η κ ό τ ε ς νόμον, 
καλ τήν αύτοΰ είκόνα π α τ ή σ α ν τ ε ς , ο ύ ' ο ι έν τ ή ιδία 
είκόνι τδν νόμον πρόμαχου ποιούνται . Καλ τ ί ς άρα 
ού γελάσειεν τήν τούτων άνοιαν ; 

Ό δέ π α μ μ ά κ α ρ Π α τ ή ρ η μ ώ ν Σ τ έ φ α ν ο ς τ ψ πραι-
τ ω ρ ί ψ π α ρ α π ε μ φ θ ε λ ς , ώ ς μόνον π ρ δ ς τ ά πρόθυρα 
είσέδυ, έθερμάνθη ή καρδία αυτού , π ρ ο φ η τ ι κ ώ ς εί­
πε ί ν , έ ν τ δ ς ^ ύ τ ο ΰ , καλ τδ τ ή ς μ ε λ έ τ η ς α υ τ ο ύ έκκαν-

c e n s o " , locums e t lingua eua fiiiein d ien im vitae Q σας π ύ ρ , έλάλησεν τή γλ ι ίηση αυτού , τ δ π έ ρ α ς τών 
&uae, dicens : H a e niea lmjusce vin« 5 0 0 r e " 
quies , e i hic babilabo usque ad cx l i e inum viioc 
tneau ba l i l um, quia pro imagine C b r i s l i noroine de-
corala elegi eam 8 \ Ibidem ei iam deleclos sancti 
uionadioruio i u s i i i u l i v i r o s , ad irecentos quatlra-
giitia duos numero, ex var i i s locis inclusos inve-
n i l ; quornm aliis narcs abscissae fuerant, ali is cf-
fossi ocu l i , ali is amputaia: manus, eo quod advcr-
aus sanctas imagines subscriborc rc tmcra i i l . A l i i 
auribus carebanl . A l i i intolerabil ium verberum re-
l iquias exhibebanl . A l i i se pil is privatos e i ab impiis 
Iconocauslts abrasos ostendebaut. Plures vero ve-
nerandaiu barbam pire unclani a l j i i e adustam ba-
bebaul. Ut liacc acerba e i varia pieiatis inystarutn 

ήμερων τ ή ς ζ ω ή ς αύτοΰ ε ί π ώ ν · Α ύ τ η μου τή; 
ζωής τ α ύ τ η ; ή κ α τ ά π α υ σ ι ς , καλ ώδε κ α τ ο ι κ ή σ ω έως 
έσχατης τοΰ βίου μου α ν α π ν ο ή ; , δτι υπέρ τ ή ς Χρι-
στωνύμου εικόνος ήρετ ισάμην α υ τ ή ν . Ε υ ρ ε ν δέ έν 
το ί ; έκείσε έγκεκλεισμένους λογάδας τ ο ύ ά γ ι ο υ τών 
μοναχών σ χ ή μ α τ ο ς , ώσελ τριακόσιους τ ε σσ α ρ άκοντα 
δύο τδν άρ ιθμδν , έκ διαφόρων χ ω ρ ώ ν , τούς μ έ ν pινο-
τ μ ή τ ο υ ; , τούς δέ ά π ο μ μ ά τ ο υ ; , Αλλους χ ε ί ρ α ς κεκομ-
μένας έ χ ο ν τ α ; , ώ ς μή ύ π ο γ ρ ά ψ α ν τ α ς κ α τ ά τών 
αγ ίων είκόνων έ τ ερου ; ώτα μ ή έχοντας . Καλ οί μέν 
τών άνεικάστων δαρμών τά λείψανα έδε ίκνυον . 01 δέ 
τ ρ ί χ α ς μ ή έχει ν εαυτούς έ π ε δ ε ί κ ν υ ο ν , ξυρισθέντες 
π α ρ ά τών άσεβων ε ί κ ο ν ο κ α υ σ τ ώ ν καλ οί πλε ίους τήν 
τ ι μ ί α ν γενειάδα έκ π ίσσης κεχρισμένιην καλ κεκαυ· 

supplicia v i d i l s a n c m s , Deo, qui i l l i s patiemiam D μένην είχον. Τ α ύ τ α ς τάς χαλεπάς πολυε ιδε ι ς τ ιμω­
ρίας τών τ ή ς εύσεβείας μυστών ιδώ ν δ ά γ ι ο ς , η-χα­
ριστεί τ ώ θ ε ώ τ ψ τήν ύπομονήν αυτο ί ; δ ω ρ η σαμένφ. 
"Ησχαλλεν δέ καλ έδυσφόρει, δτι ούκ ήν α ύ τ δ ς άκμήν 
π ε ί ρ α ν λαβών τίνος βασάνου ή άφαίρεσιν μέλους περ\ 
τοΰ προκε ιμένου . Οί δέ Πατέρες ούτοι πάντε ς έδέςα.το 
τοΰτον ώς άρχ ιπο ιμένα καλ καΟηγητήν σωτήριον, 
καλ π α ρ ' αύτοΰ έδιδάσκοντο , καλ α ύ τ ψ τούς λογι­
σμούς άνέφερον. Λοιπδν γεγονε τδ πρα ι τώρ ιον μο\α-
στήρ ιον , παντδς τού μοναχικού κανόνος έ π ι τ ε λ ο 
μ έ ν ο υ . Οί δέ τας φύλακας π ε π ι σ τ ε υ μ έ ν ο ι , καλ πάν-

I r ibueral , gratias eg i l . Ipse vrro dolore et i r i s l i t i a 
ai&ciebalur, quod uonditm lomien lum atiquod vc l 
mc iobr i avulsioiieui ob eatndem caitsam expcrlus 
e r a l . G c u - i u m , onuies i l l i Palres eum tanquani 
suimiium pahiorrm e l saluiarcin magislrum exoe-
pere, ab eoque doeebanitir, ac suas cogiiationes 
Ipsi referebam. Beniqiie prailoriuin iacltim est mo-
uas lc r i i i jn , c i im i l l i c canon monaslicus obscrvare-
l u r . P o r r o carceris cuslodes, et cunct i ad quos 
jam 5 0 1 P»i^cm sanci i v i r i fama perveiicrai , cum 

M Psa l . x x x v u i , 4. » Psal . c x x x i , 14. 

Y A R l y E L E C T I O N E S . 

•1. προσρήξας . « Unus a Jd i l κ α τ ά . * al . ώ ; γράψαντας υ π έ ρ τών αγ ίων είκόνων. 
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τες oi τήν του οσίου φ ή μ η ν Ικπαλα ι ένωτιζόμενοι , χ eum iniegrain de sacris imaginibus fidcm vcre 
Ιδόντες τοΰτον ώ ς αληθώς τδ κατ* εικόνα άλώβητον 
δ ι α σ ώ ζ ο ν τ α , τδν κατά άλήθειαν έπ ίγε ιον Αγγελον 
έξεθαμβήθησαν . ώ ς ε ιπε ίν τ ινα καπικλάριον (25) 
πρδς τήν Ιδίαν γυνα ίκα ώς έν μ υ σ τ η ρ ί ω , κ α θ ά π ε ρ 
εκείνος δ Μανωέ* Ά π ο λ ώ λ α μ ε ν , ώ γ ύ ν α ι , έκ τ α ύ ­
τ η ς τής τοΰ τυράννου μαν ίας . Όσελ θεδν γ ά ρ έώρακα 
τδν νυνλ καθε ιρχθέντα έν τ ή φυλακή Στέφανον τδν 
τοΰ Αυξεντίου. Ί Ι δέ τ ι μ ί α εκείνη γ υ ν ή , ή νέα 
Σ α ρ α φ θ ί α , καλ Σουμαν ί τ ι ς , ή κατά άλήθειαν Φοίβη, 
ίν* ε ί π ω , καλ Τρύφα'ινα ερωτήσει τήν έρώτησιν πρδς 
τδν άνδρα π ροσ τ ιθ ε ϊσ α , κλοποφορεί π α ρ ' αύτοΰ διά 
τ η ς ακοής, πάσαν τήν πολιτε ίαν τοΰ μακαρίου , καλ 
κρυφιοπνευαίλ *τοΰ συζύγου τ ή ε ίρκτή ε ίσπηδήσαοα, 
το ίς ποσλ τοΰ οσίου κυλινδουμένη , εύχήν έ π ε ζ ή τ ε ι , 

conservare ce rne ren l , l c r renum revera aogclum 
vebementer admirat i s u n l , ut e i iam ouidam cnsios 
suaa uxor i lanquain arcanum pr ival i in j d icere t , ut 
o i im Mantie 8 1 : A c l u m esl de nobis, ο nmlier . 
ob isiuni lyrannt furorem. V i d i eniin quasi Deuin. 
Slepbanum Auxen t i i , qui modo in carccre lenc-
lu r . Sed bonorala i l la mulier , nova Sarepblhia 8 6 

ei Sumani l is 8 T , vcra Pboebe, u l i!a dicain , c i Thry-
pbaena 8 8 , iteratis percoataiionibus uuiversum v i -
vendi ittorem beaii Slepbani a viro quasi fur l im 
auribus accepi l , clainque conjugem in carcercm 
iogressa, sese ad sancii v i r i pedes provolvit , ejns 
pro 86 preces postulans, ipsumque rogans, ιιι a:# 
hoc te ioporeea, quibus iudigebat, se ei minislran* 

καλ άντ ιβολε ί , έκτοτε τ ψ ά γ ί ψ αυτήν διακονείν τ ά Β concederet. Hnjusmodi porro verbis ulebatur 
π ρ δ ς τήν χ ρ ε ί α ν , τοιώσδε λ έ γ ο υ σ α · Μή ύ π έ ρ θ η , 
Π ά τ ε ρ , έμέ τήν παντάλαιναν , θ έλουσαν σοι π α ρ η γ ο -
ρ ι κ ώ ς ε ίσκομίζειν τ ά πρδς τήν χ ρ ε ί α ν , μηδέ βδε-
λ ύ ξ η με τήν άμαρτωλόν . Έ κ γ ά ρ τού τοιούτου τ ρ ό ­
π ο υ ε λ π ί ζ ω κ ά γ ώ μισΟδν έκ τού Θεού κομίσασθαι . 
Δ ι δ μ ή ά π ω σ η με τήν άναξ ίαν . Ώ ς δέ ό τ ίμ ιος 
Π α τ ή ρ εύχήν μέν έ π ' αυτήν πο ιήσας , ούκ έπένευσεν 
τ δ δτιοΰν 7 λαβείν, λέγει πρδς αύτδν ή γυνή · Σ ε ­
β ά σ μ ι ε Π ά τ ε ρ , τ ί άπανα ίνη τής πρδς σέ μου π ί σ τ ε ω ς ; 
Ε ί γ ά ρ καλ τδ άνάξιόν μου απωθε ί με , άλλ* ούν οίδέν 
σου ή ευλάβεια ο ίκτ ιρμούς έπιδε ίκνυσθαι . Ώ ς γ ά ρ ή 
Σ α ρ α φ θ ί α ποτέ χήρα τ ψ Η λ ί α τδ άλευρον , καλ ή 
Σουμαν ίτ ι ς τ ψ Έλ ισσα ίψ τ ή ς φιλοξενίας τδ δ ω μ ά -
τ ι ο ν , καλ ή μακαρ ι ζομένη χήρα έν τοίς Εύαγγελίο ις 

Ne me miserr imam , P a l e r / e a quibus opus b a -
bes, l i b i instar so la i i i ailerre cupienlem rejicr 
Ne me peccalriceiu aversare. S p c i u euim mc rx 
bujuscemodi niinislerio inercedcm a Deo recepiu-
ra in . Quatiiobrem ne ine indignam repelle. Y e -
r t im, cuni veoerandus Pa i e r , fusis pro 5 0 2 i , l a 

precibus, n ib i l omnino vellet accipere, eum i ierum 
mul ier i ta compfcllavil : Reverende P a l e r , qu d 
meam erga le flduciam respiiis? Quippe si iuea n u 
indignilas ab ig i l , nov i l tua pietas mtsericordiam 
adbibere. Nam ut o l im Sarepibia vidua Elia? fa r i -
oam M , e i Sumani l i s d o m u m , bospi i ium Elisrco 
o b t u l i t 8 8 : ut i i l a vidua i n Evangelio celebrata 
duos obolos ex e o 8 1 , quod sibi deerat, in gazopby-

* 1 r r » - r ι Λ ir - ~ - · ι - * ρ ^ * • ^ » — ο r"j 
ς τ ή ς ύστερήσεω; δύο δβολούςέν τ ψ γαζοφυλακίω, lacium inisit : ut S a i i i a r i l U t l i p s i C h r i g t o aquam 

καλ ή Σ α μ α ρ ε ί τ ι ς α ύ τ ώ , φημλ τ ψ Χρ ιστψ τού βαθύ­
τ α τ ο υ φρέατος τδ παρηγορικδν ύ δ ω ρ , ούτως κ ά γ ώ 
έλπ ίδ ι τ ή ς π ί σ τ ε ω ; δμοιον τ ι διατελούσα, πρδς σέ μ ή 
άποστραφε ίην τ ε τ α π ε ι ν ω μ έ ν η , κ α τ η σ χ υ μ μ έ ν η . Ό 
δέ Αγιος φησιν π ρ δ ς α υ τ ή ν " Α π ι θ ι , γ ύ ν α ι , άπ ιθ ι , 
δ τ ι π ε ρ ού δύναμαι δέξασθαί τ ι π α ρ ά σ^ύ. Ού γ ά ρ 
τήν φύσιν ή τδ άνάξιον φ ε ύ γ ω . Μή γένοιτο. Πάντη 
γ ά ρ έ γ ώ έλεεινδς καλ Ανάξιος. Ά λ λ ' δτι κωλύομα ι» 
π α ρ ά τού εντελλομένου α ιρετ ικο ί ; μ ή συγκοινωνείν. 
Ού γ ά ρ οίδά ποτε έμαυτδν μετά Χριστιανοκατηγόρων 
σ ί ρ ε τ ι κ ώ ν καλ Είκονοκαυστών συγκοινωνήσαντα, ή 
π α ρ ά τ ώ ν α υ τ ώ ν χε ιρών είληφότα τ ι . *Η δέ Χριοτο* 
φ ιλής εκείνη γ υ ν ή καλ φ ιλάγ ιος , ή κατά άλήθειαν 

ad ejus s i i i m exslioguendam e profundissimo puleo 
bausii : sic ego epe iidei eimile a l iquid erga te 
agens, rie, quaeso, spreia et pudore suffusa recedam. 
C u i sanctus : Recede, inquit , mulier , recede, quan-
doquideui n ib i l & te possum accipere. Nec veto 
naturam vel indigni la lem fugio. A b s i l ! Siquidem 
ego ipse omnino iniserabilts et indignus sum. Sed 
quominus id agam, i * me tropedil, qui nullam cmii 
hxre t ic is communionem habere p r a x i p i i 8 I . INC-IIIS 

enim mib i conscius sum cum Chr is i ianoruin cabui i -
niatoribus bxre l i c ie et Iconocaustis unquatn c o n -
municasse, a u i ex eorum manibug al iquid acte-

pissa. His audtlis, G b r i s l i e i sancti v i r i am;tne 
φύλαξ κατα πόνου μ έ ν ω ν , τ α ύ τ α π α ρ ά τοΰ αγ ίου D multer, aifliclorum revera cus lo s , sese bumi pro-
ά κ ο ύ σ α σ α , ,όίψασα έαυτήν ε ί ς τδ έδαφος, έβόα λέ­
γουσα · Μή γένοιτο μ ο ι , δσιε Πάτερ Στέφανε, έν-
υβρ ίσα ι ποτέ είκόνα Χριστού , ή τής Μητρδς αύτοΰ, ή 
τ ώ ν Αγίων. Οιδα γ ά ρ δποίαν δω σου J ι * δίκην οί 
τ α ύ τ α τολμήσαντες π ρ ά ξ α ι . Ό γ ά ρ έν άγίοις Π α τ ή ρ 
η μ ώ ν Γερμανδς τούς καθα ιρέτας τών άγίιυν είκόνων 

jeci t clamando : A b s i l 5 0 3 m i h i > sancie Pa ie r 
Slephane, Gbr i s i i ejtisque M a i r i s vel saneionnn 
imagines contumelia aiBcere. Novi enim quas pou-
nas daiuri eunt, qui id agere ausi fuerint. S iqu id rm 
sanclus Pa le r nosier Germanus sanciarum iui.tgi* 
IIUIII eversores cum i l l is collocavit , qui c l a m a v e n i : 

Judic. x i i i , VZ. P 8 I I I Res . xvn , 22. 8 7 IV Reg. iv , 5 1 . 9 9 Rom. x v i , i , 12. · · [II Reg . xvn ,V l . 
Ueg. iv , 10. · · L M P . XXI .2 -4 . 8 1 Joan. I T , 5. , e T i l . m , 10. 

V A R I J E L E C T I O N E S . 

* a l . κρυφιοπνεύστως . " J a l . οίονοΰν. * a l . κελεύομαι . * a l . τ ίσουσιν. 

(25) ΚαπιχΛάριος, apud Graecos medii et inflmi acvi, carceris custodem significat. 

P A T R O L . G R . C . 
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Tol lc , l o l l e , crucifige F i l i u m Dei · \ Quamobreiu , 
reverende Pater, lioc unuin peto, u i v i rum meum 

' ei alios cuslodcs faciuin eeletur; aiqiie ego luam 
sanctiiatem rebus ipsis ceriam redditura sum. 
His dictis, in suum cubiculum redii t , reseraiaque 
arcula, ires absconditas imagines e x i r a x i l , unam 
sanciissitnne Deipara? F i t ium e i Deuin iu eimi ge-
slaui i s , alias principum apostoloruin P e l r i e t P a u l i , 
quas cuin coram sanclo viro cum fide adorassel, 
ipsas eidem dedit dicens : fsla» s i n l , ο sancte, 
anie faciem tuam, dum oras, u i c l mei peccairicis 
memoriam babeas. ι P i o boc modo ejus pell t ioni 
sancius consensil , illaque ab boc lempore et pau-
luluin pauis, n imirum c i r c i l e r eex uncias, et aquae 
baucalia i r ia Sabbalo e l Dominica altultt. U enim 
cibus e i poius beato v i ro fuit per undeciin menses, 
quoe ui praelorio exegit. 

5 0 4 ^ u m a u l e m quadam die una cum • mci is aliis 
Pairibiii-aedcrel virsanclu8,sermo molus est de per-
seculioiiiu lormenUs quae praefecti imperaloris d i -
versis hi locis adhibueranl. i iaqne in medium pro-
diil Attloftius ex Grela insula, qni de vic i ima Deo 
immolaia bis verbie locutu* esl : « Quomodo sine 
lacrymie egregia abbalis Paul i cer lamina in ve* 
etrum conspeclum adducam, venerandi Pa l res? V i r 
i l le generosus a Theopbine cognoinenlo L a r d o l y r t 
insulae arcbisalrapa comprebensus, io prelor i tun 
Heracl i i inlerrogandus adductus eei. Jacebal aulem 
humi Cbr i s l i imago, euin pro nobis cruci i ix i i in 
exh iben» , e l illud lormenl i insirumeittuin, quod 
G r x c i calapelUe vocant, Iuque praefecius U l i d i x U ; 
U n u m , ο Paule, e duobus l ib i proponiiur, vel bac 
imagine conculcata vivere, vel ad suppliciiim m i u i . 
T u m virsanctus magna voce e x c l a m a v i l : Ab t t i lmib i , 
Domine Jeeu Cbr i s ie , F i l i Dei , luam divi i iam for-
mae corporeae imagiuem, iremendi lu i noininig l a -
bernaculuni pedibus prolerere. Deiude pronus in 
terram faclus, eanctamimaginem conveaienii c i i l tu 
adoravi i . Qjiod cum prajfecluui i ra accendissel, 
emn veslibus exui praecipil, e l i la in catapeliis 
exlendi . Igiiur 5 0 5 m i , , i s l r - ^ n c l u m duabus l abu-
l is a capiie ad lalos usque cons i rwgunl , ipsius 
raembra clavis ferreis conligunt, eum inverso c a -
piie su9pendunt, iinuiensoque rogo circura ipsum 
accenso, eic sanclum virum bolocausium igne effe-
c i l ueqtmn imperalore nequior prafectus, ι 

Adbuc i l lo loquenle, oinnibusque Palr ibus l a -
crymas effundeniibus, Theocterisius presbyier et 
senex sancii monasterii PeJeciiae, cujus nares inipi i 
konocausiae praoiderani , barbamque pice e l napli-

·* Joan. x i x , 15. 

DIACONl CP. 1164 
Α μ ε τ ' εκείνων έταξε ν τών κραςάντων Άρον, Αρον, 

στ α ύ ρω σον τδν τοΰ Θεοΰ Υ Ιόν. Atb, τίμιε Πάτερ, 
τοΰτο μόνον α ι τούμαι , τοΰ κρυβήναι τ6 δράμα κρό; 
τε τόν άνδρα μου καλ τ ο ΰ ; συμφύλακας. Καγώίρ^ 
πληροφορήσω τήν σήνδσιότητα . Καλ ταύτα είποΰσα, 
καλ π ρ δ ; τδ ε α υ τ ή ; ο ί χημα άντεισελθοΰσα, τ} χλε& 
τδ ίδιον άνεώξασα κ ιβώτιον , έχβάλλει τρεις είχόνας 
κ ε κ ρ υ μ μ έ ν α ς , τ ή ς τ ε παναγ ίας θεοτόχου ένάγχ&ει; 
φερούσης τδν Υίδν καλ θεδν , χα\ τψν xopû ainw 
αποστόλων Πέτρου καλ Παύλου, καλ έπ' δψεσιν αύ­
του π ι σ τ ώ ς προσκυνήσασα δίδωσιν αύτφ, είπού^ε * 
"Εστωσαν αύτα ι , ά γ ι ε , π ρ δ προσώπου σου ευχόμε­
νου, δ π ω ς κάμού μνείαν ποιή τής αμαρτωλού. Έ» 
τούτψ τ ψ θεοφιλεί τρόπω εύδοκήσας t άγιος 
τήν έαυττΐς α ίτησιν , έκτοτε Σαββάτψ κα\ Κυριακή 

Β α ύ τ η α ύ τ ψ έκόμιζεν Αρτου βραχύ, ώσεί ούγχίις ίς, 
κα\ ύδατος βαυκάλια τ ρ ί α . Αύτη γάρ ήν ή βρώσις 
κα\ πόσις τ ψ μακα^ ίψ τδν ένδεκαμηναίον χρδνον, 
δνπερ έν τ ψ π ρ α ι τ ω ρ ί ψ έπόίησεν. 

Έ ν μ ι ά δέ τών ή μ ε ρ ω ν καθεσθείς μετά τΰν συν-
δ ε σ μ ω τ ώ ν Πατέρων δ δσιος, έκινήθη λόγος χιρ\ 
κατά χώρας τών γεγονότων βασάνων τού ο^τμ^ 
π α ρ ά τών Αρχόντων τοΰ τυράννου. Παρήχθη εΐί 
μέσον Αντών ιος τ ή ς Κ ρητών νήσου, άπαγγέλλων 
τδ θεόθυτον θύμα , κα ί φησι* · Πώς ύπ δψιν α&· 
κρυτλ ά γ ά γ ο ι μ ι , Π α τ έ ρ ε ς τ ίμ ιο ι , τά τοΰ Α66Α 
λου ά ρ ι σ τ ε ύ μ α τ α ; ούτος γ ά ρ δ γεννάδας κ α τ ι η ^ 
ύπδ θεοφάνους ά ρ χ ι σ α τ ρ ά π ο υ τής νήσου ύ idtty 
Λαρδοτύρου, καλ προσήχΟη πρδς έξέτασιν έ» $ 
λεγομένψ π ρ α ι τ ω ρ ί ψ τοΰ Ηρακλείου. ΠροΟχεκ· 

C δέ πρδς γ ή ν ή τοΰ Χρ ιστού ε ίκών , καθδ C«isp 
έσταυρώθη , καί τ δ τ ώ ν βασάνων δργανον, τό χαρ"&· 
λησι λεγόμενον κ α τ α π έ λ τ α ι , καί φησιν δ στρατηγέ * 
Τ Ω Παύλε, έν έκ τ ώ ν δύο σοι πρόκειται, ή τήν ιΣ· 
κόνα πατήσαντα ζήσαι , ή τ ή βασάνψ παραχεμ^ί' 
ναι . Ό δέ άγιος φωνή μ ε γ ά λ η άνέκραξεν · Μή Τ*" 
νοιτό μοι , Κύριε , Ι η σ ο ύ Χριστέ , ΥΙέ τοΰ θε^δ, 
π α τ ή σ α ί σου τήν σαρκομοιόμορφον θείαν είκόνα, 
σκήνωμα υπάρχουσα ν τοΰ φοβερού σου δνόμστος. 
Κα \ πρδς γ ή ν νενευκώς, τήνπροσήκουσαν «ρββχύνν 
σιν προσήξεν τ ή άγ ίφ ε ίκόν ι · Θυμω6ε\ς δέ ό νψ'>-
ήγδς τοΰτον έκδυθήναι προστάττε ι , είθ' 
άπλωθήναι πρδς τούς κ α τ α π έ λ τ α ς . Κα\ περίσφίγξ^ν-
τ ε ς οί ύ π η ρ έ τ α ι τδν άγιον πρλς ταϊς δυσ\ σανίσιν 
άπό τ ε τραχήλου έως αστραγάλων , κα\ διά σιδήρων 
τούτου τ ά μέλη καθηλώσαντες , κα\ έπ\ χεφα>ήί ψ-
μάσαντες , κυκλόΟεν τε πυρκα ίάν ύφάψαντε; * W * 
γ έ θ η , ούτως δλοκάρπωμα διά πυρδς τδν Αγιον πε· 
πο ίηκεν δ τοΰ παρανόμου βασιλέως παρανομώπρο; 
ά ρ χ ω ν . 

Καλ Ι τ ι τούτου λαλοΰντος, καλ πάντων τών Π ^ -
ρων δ α κ ρ υ ^ ο ύ ν τ ω ν *>, θεοστήρικτος πρεσβύτβρο; 
γηραλέος τοΰ ευαγούς φροντιστηρίου τής Πελτκητη;, 
δστις καλ ^ινότμητος ήν, καλ τήν γενειάδα Ι* 

V A R I i E L E C T 1 0 N E S . 

* a l . δακουούντων. 
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σης καλ νάφθης χεχρ ισμένην καλ κατακεκαυμένην Α Iba tinxerant et adusserant, in niediuin p ro-
π α ρ ά τ ώ ν άθεων Είκονοκαυστών, είς μέσον προαχ­
θ ε ί ς ε ί π ε ν · Ούκ έστιν άρα , τ ί μ ι ε Στέφανε , ύπ-
ενεγχε ί ν άνευ κλαυθμοΰ, ή ύπ* δψεσιν άγαγε ίν τήν 
τότε σκοτόμαιναν καλ αγρ ιότητα τοΰ άρχοντος τ ή ς 
Άσ ιάτ ιδος γ α ί η ς , δνπερ Λαχανοδράκοντα καλού-
σιν ; Ό δέ τ ί μ ι ο ς Στέφανος λέγει α ύ τ ώ * Λέγε , Πά­
τ ε ρ , διά τδν Κύριον λέγε , καλ μ ή απόκρυψης. 
Προθυμότερους γ ά ρ ποιε ίς η μ ά ς , εΓπερ θέλοι δ 
θεδς καλ η μ ά ς άθλήσαι . Καλ δ βεοστήρ ικτος πάλ ιν · 
Τ ή ς αγίας παρελθούσης Τεσσαρακοστής , καλ τοΰ 
Αγίου Πάσχα πεφθακότος , τ ή ς αγίας π έ μ π τ η ς δψέ, 
έν ή Χριστδς δ Θεδς η μ ώ ν πρδς Ιουδαίους παρεδί-
δοτο, τ ή ς θείας μ υ σ τ α γ ω γ ί α ς επ ι τ ελούμενης , ούτος 
δ δρακοντώνυμος ά ρ χ ι σ α τ ρ ά π η ς , τ ή τοΰ βασιλέως 

ducius dixi t : Nemo, reverende Stephane, no-
ctcm i l lam e l saeviliam praefecti A s i a i i c x l e r r a \ 
quem Lachanodraconiem appellant, absque gemiiu 
ferre vel ob oculos exponere polesl . € u i sanctus 
Slephanus : Dic , i n q u i l , Pa le r , dio per Doiuintini , 
neque id cclavcris . Nos enim proiitpliores reddos, 
si nos quoque ceriare Deus voluer i i . Rursus er-o 
Theocierisius : Sancta Quadragesima elapsa, san-
cioque Pascba proximo, vcspere gatictaj fcrinR 
quinia?, qua Gbrteltis Deus nosier Jud&is prodiius 
est, dum divina mysteria peragcrcitlur, i l le draco-
nis uoiueii ferens pnefecius, jussu 5 0 β Imperalo-
ris , cuur mil i i t im manu irrueus, repente myste-
riortim celebraiionem in le r rup i l . .Gotnprebensis 

κελεύσει , μ ε τ ά πλήθους στρατ ιωτών ε ίσπηδήσαντες , ^ vero delectis monachis, boruin niimero i r ig inla oclo 
π α ρ ε υ θ ύ μέν τ ή ν μυσταγωγ ίαν ήχρε ίωσαν , και 
τούς λογάδας τ ώ ν μοναστών συλλαβόμενοι , ήσφαλ ί -
σαντο τούτων τάς χε ίρας καλ τούς τραχήλους έν 
ξύλοις τδν άρ ιθμδν τρ ιάκοντα δ κ τ ώ · καλ τούς λοι­
π ο ύ ς , δν μέν αφειδώς έδειρεν, δν δέ κατέκαυσεν · 
Αλλων τ ά ς γενε ιάδας π ισσώσας ένέπρησεν , καλ (δι-
νοτμήτους ά π έ π ε μ ψ ε ν , έξ ώ ν εΤς υ π ά ρ χ ω καλ αύτδς 
έ γ ώ . Καλ έν τούτοις μήάρκεσθελς εκείνος δ δυσσε-
6 ή ς , τήν μονήν πάσαν ένέπρησεν , άπό τε ί πποφορ-
6ε ίου μέχρ ι τών εκκλησιών, έως εδάφους κονιορτδν 
άπετέλεσεν . Ε ΐθ ' ούτως μ ε τ ' αύτοΰ συλλαβόμενος 
τούς τρ ιάκοντα δκτώ εκείνους Πατέρας , έν τοις τ ή ς 

manus ct colla lignis vinxit : reiiquos p a i l i m c r u -
deliier laceravit, par l im cremavit . Al io ru in barbas 
pice perfusas adussit, naresque abscidit, quori i iu 
IIIIUS ipse ego suin. Veruin , necduui bis coniemtis 
i l le impius i iuegrum monasieriuin ab equoru ins t a -
bulo ad ecclesias igne vaslavit , et usqtie ad pavi -
meuluin in pulverem redegil . Poslea secum 
assnmplis triginta octo i l l is Pa l r ibus .eos in quadatn 
testudine veleris balnei apud Epbesi conRnia i n -
clusit, aperloque ad i iu , comiguis montis inolibu» 
effossis illos o b r u i l ; sicque vi intolerabili in Do-
mino cottsummait sunt. 

Ε φ έ σ ο υ περιορίοις έν θόλω τινλ παλαιού λουτρού τούτους άπέκλε ισεν , καλ τήν είσοδον άναφράξάς , τ ά 
Αχόμενα ιού δρους κατορύξας , τούτους κατέχωσεν , καλ ούτως τ ή άνυποίστψ βία έτελε ιώθησαν ' έν 
Κ υ ρ ί ω . 

Τούτων ούν τ ώ ν λ υ π η ρ ώ ν καλ Αλλων πλειόνων δδυ- C 
ν η ρ ώ ν ^ηθέντων , ούκ ήν ύπενεγκε ίν τδν κλαυθμόν, 
Καλ λοιπδν ήξίουν τδν άγιον Στέφανον, ώ σ π ε ρ πρλν 
i v τ ψ δρει , ούτω καλ νύν λόγον π χ ρ α κ λ ή σ ε ω ς προει -
π ε ί ν . Ό δέ π α μ μ ά κ α ρ ώς έξ οδύνης ψυχής « άναστε -
νάξας ε ίπεν * Ευχαριστήσω μεν , Π α τ έ ρ ε ς καλ 
άδελφολ, εύχαριστήσωμεν περλ πάντων τούτων 
τ ώ ν συμβεβηκότων · ή γ ά ρ ε ίς τέλος εύχαριστ ική 
υ π ο μ ο ν ή φέρει τδν στέφανον · εί γ ά ρ καλ π ύ ρ , καλ 
ξ ίφος , καλ θάλασσα, καλ τδ τελευταίου θάνατος έκ 
*ών άσεβων πρόκε ιτα ι ή μ ί ν , ύπομε ίνωμεν , μ ι μ η σ ώ -
μ ε θ α τούς καθ* η μ ά ς τδν βίον μ α ρ τ υ ρ ι κ ώ ς έκτελέ-
σ α ν τ α ς δσίους Π α τ έ ρ α ς , Πέτρον λ έ γ ω τδν δσιον τδν 
4ν Βλαχέρναις έγκεκλε ισμένον , δστις άνεικάστοις 
κ α τ ά πρόσωπον τοΰ βασιλέως βουνεύροις τ υ π τ ό μ ε -

His bicluosis et aliis pluribus Irislibus d i c i i s , 
nemo lacrymas continere polerai . Ipsum vero 
sanrtum Slepbantim rogabani, u l quemadmoduni 
antea in monle, sic n.unc ipsos suo sermone conso-
larelur. Tum ille beaiissimus quasi p r « dolore an i -
nitt gemens a i l : « Gra i ias agamus, Patres vi f ra -
tres, graiias agamus de his omnibus q u » 5 0 7 a c * 
ciderunt. Nam pai ienl ia cuin graiiarura aciione 
usquc iu finem juucta fert coronam. S iveen im igncm 
sive gladium, eive mare, sive poslremo raorlem 
tiobis i m p i i objicianl , patienier feramus : sanctos 
illos Patres qui apud nos v i l a i i i mar iyr io absolve-
runt, imitemur. Sanclum i l lum P e l n i m in B l a -
cbernis inclusum dico, qui ante Imperatoris con-
specuiin iniolerandis boum nervis pro Gbr is l i hna-

νος υπέρ τ ή ς τού Χρίστου είκόνος, τούτον Δατιανδν D gine cscsus , i l l um, Dacianuin e l p ravar ica lo rcm 
κ α λ π α ρ α β ά τ η ν π α ^ η σ ί α κηρύξας* 1 , καλ π ρ δ ; Θεδν 
τ δ β μ μ α άνατε ίνας , καλ ε ί π ώ ν , Ευχαρ ιστώ σοι, Κ ύ ­
ρ ι ε , ούτως έν τοίς δαρμοίς έξέπνευσεν , καλ μ ε τ ' 
α ύ τ δ ν , Ίωάννην τδν θείον ήγούμενον τοΰ τερπνού 
τ η ς Μοναγρίας φροντιστηρίου, δν δ τύραννος βα­
σιλεύς τυραννικούς κ α τ α σ χ ώ ν , δ ι ά τδ μ ή πεπατηκένα ι 
α ύ τ δ ν τ ή ν τού Χριστού είκόνα καλ τ ή ς Μητρδς αυτού , έν 
σάκκω κατακλείσας , καλ λίθο> μεγάλω προσδήσας! τ ψ 
βυθώ τής θαλάσσης ά π έ π ν ι ξ ε ν . Τί ά ρ α γ ε τού τοιούτου 
θανάτου έλεεινότερον; 'Αλλ'ενδοξότερου παρέχε ι τδν 

libere appellando, sublaiisqtie ad Deum octilis d i -
cendo : Grai ias i i b i ago, Dotnine, in mediis verbe-
rum crociatibus exspiravit. Hunc Joannes secuius 
est, divimis i l le amoeni Monagria? monasleri i p r a · 
feclus, qnem lyrannus iniperator lyrannice compre-
bensuin, qtiod Ghris t i ejusqne Matris intaginem pe-
dibus conculcare renuerai , sacco inclusit, emiupte 
ad iiigeiilem lapidem alligatum ίιι profiiudo maris 
praifocavil . Quid bujusmodi morie accrbius? Vc-
rum, eo gloriosiorcm coronam pra:bei. E l ba*c qni« 

• a l . ψυχ ικής . 6 a l . κηρύξας π α ^ ό η σ ί α π ά ν τ ω ν . 
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ilem sufficiant. Q u U enim enarrarc va luer i l saeva Λ στέφανον. Και ταύτα μ έ ν ε ι ; τοσούτον. Τίς γαρ έζαρ-
tormentorum genera, quae ipso lyranno crudeliores 
prxfec i i pcr omnes proviucias excogilaverc? S i q u i -
dem plurima sunl eorum impiela l i s Iropbaea, 5 0 8 
quibus despectis, mortcm Domini semutemur. Nam 
non sunt condigncv passionet huju$ temporis ad futu-
ram gloriam, quce revelabitur in nobi$ ·*, u l a i l vas 
e leci ionisPaulus . · 

Jam vero tempus me vocal , ο fideles e l orthodoxi 
audilores, ad oiorlem in apertum proferendam, quam 
venerandusPater noslerSiepbanuspropielale sub i i l . 
V c r u m , 4il saepe me cxcusavi , revocat me cum tndi-
gnilas niea, tum smnma ignoranlia an i$ dicendi . 
Quando vero ipse sanclus erga meain vil i talein se be-

κέσει έξε ιπε ίν τά χ α τ ά πάσαν έπαρχίαν ΰχο τών 
τοΰ τυράννου δεινότερων αρχόντων και τής αληθείας 
έχθρων εφευρήματα κα ί δεινά βασανιστήρια;noUi 
γ ά ρ τά τούτων τ ή ς Ασεβείας τρόπαια, άπερ ήμεϊς 
κ α τ α π τ ύ σ α ν τ ε ς , τδν τοΰ Δεσπότου ζηλώσωμεν θάνα­
τον . Ού γ ά ρ άξια τά παθήματα τον rvr χώρου 
προς τήνιιέλΛονσατ δόξαν άποχαΛύχτεσθαι ίΐς 
ημάς», ώς φησιν τδ σκεύος τής εκλογής Παύλος. 

Καλε ί δέ με 6 κα ιρδς , ώ πιστδν καλ όρθόδοξον 
ακροατήριον, ε ίς τούμφανές ένέγκαι καλ τδν ύτερ 
τ ή ς εύσεβείας τοΰ σεβασμίου Πατρδς ημών Στεφά­
νου θάνατον. 'Αλλ* ούν ώ ς πολλαχώς προαπελογηδά-
μην , άνθέλκει με τδ άνάςιόν μου , καλ τδ παντελές 
άγνωστον τής πρδς τδ λέγε ιν τεχνολογίας. Άλλ' 

nignum et clemenlern exbibet, vosquesi iniUteradinc Β έ π ε ί π ε ρ και ό Αγιος σ υ μ π α θ ή ς καλ χρηστός πρΛς 
audicudum niulta bumanitaie u t imim, pro vir ibus 
ineam oralionem prosequar, n ib i l alienum a ver i ia le 
dicturus. Deus qui sua arcana propbelis suis de-
legit, e l resantequam prodeanl patefaci i , ipse ve-
nerando P a l r i noslro Siephano suae ex bis loeis 
migrationis lempus non abscondi l . U l euiin supe-
rius dic lum est, diorat ici doni parliceps erat ve-
nerandus Stephanus. Iiaque v i r sancius anie 
quadraginla dies suae certal ionis , beaue i l l i e i bo -
spiial i imi l ie r i , novae lsdandul, e i sauclorum in car-
ceribue 5 0 9 ^ l e n l o r u m m i u i s l r a accersiue d i x i i : 
T u i erga ine miuister i i mercedea), ο mul ier , l i b i 
Dcus rependat. Volo vero banc quadragesimain iu 
sileulio, abstinentia e l oralione Irausigere. M i b i 

τήν έμήν ταπε ινότητα , κα\ η μ ε ί ς τούτψ δμοιοι πρ^ 
τδ ευήκοον, ού παύσομαι τ δ κ α τ ά δύναμιν λέγων, 
μηδέν π α ρ α χ α ρ ά τ τ ω ν τ ή ς ά λ η θ ε ί α ; · "Ο άποχαλυχτων 
θεδς τοίς δούλοις αύτοΰ το ί ς προφήταις τά αύτοΰ 
μ υ σ τ ή ρ ι α , καλ τά πρλν γενέσεως είς τούμφανε; 
ά γ ω ν , ούτος καλ τ ψ σ ε β α σ μ ί ψ Πατρλ ημών Στεφάνω 
ούκ άπέκρυψεν τδν τής μεταστάσεως αύτοΰ τώντξοϊ 
καιρόν. Ό ; γ ά ρ προλέλεκτα ι ανωτέρω, δτιπερ καί 
διορατικού χ α ρ ί σ μ α τ ο ς ήν μετάσχων ό σεβάσμιο; 
Στέφανος . Ούτος ούν δ τ ί μ ι ο ς καλ άγ ιο ; άνήρ πρδ 
τεσσαράκοντα ή μ ε ρ ω ν τής α ύ τ ο ΰ αθλήσεως προίχβ" 
λεσάμενος τήν π α μ μ ά κ α ρ ο ν έκείνην χαλ φιλόξενο* 
γυνα ίκα , τήν νέαν Τσδανδούλ, καλ τήν τών έν φυλι· 
καις - αγ ίων δ ιακονήτριαν , ε ίπεν αυτή · Τδν ψ 

crgo panem et aquam aflerre desine. Gui hotiorala C προς έμέ σου υπηρεσ ίας μ ι σ θ δ ν , ώ γύναι, παράηρ 
i l la roulier respondit : Cur vitam severiorem agere 
in animo halws, Pa ter? Atinon oinne l u » viiae l e m -
pus jc junium, oratio et severilas contuiua fuil? 
Cui sanclue : Scio in l r a paucoe dies viije meas ler-
imnuin fore. Quibus verbis cum hoepilalem mul ie -
rem in suain senienliam adduxissel, eam in pace 
dimisi t . S i c ergo vir ganclus per tlies i l l ius Quadra-
.gcfciinse Paires qui secum i u carcere detinebantur, 
docere e l bor iar i non cessavi l , ne in aflliciionibus 
tk f iceren i . Nocles quoque pcrvigi les divinis l and i -
bus cclebrandis ducebat. Hinc facluni e s i , ut qufc 
dam rcligiosi bominee c i v i l a l i s , pannosa vesie as-
sumpia in careercm ingressi , benediclionem ab i l lo 
accipereut, ejusque doctrina informarenlur. E l a -
psis auteni diebus, cum irigesima octavajam adve-
j i issct , roane posl malul inas laudes e l primae bora3 
absolutionem, i l l am a nobis saipius c e l e b r a l a » 
procuratr icem accersivit , cui coram Pal r ibus a i i : 
Yen i , veueranda e i benedicta mulier . V i d e a i 
5 1 0 Deus, l ibique rependai luam crga me inde-
fcssam c u r a m . Reddat l i b i luorum laborum f rn -
c lum cenluplicem qucmadmoilum in Evangelio 
sc r ip lum es i . Eteniui vera cs discipula ejus qui 
d i x i l : In quantum fecitlis uni ex his minimis, ntiki 

» 5 R o m . v n i , 18. ·« L u c . VI I I , 8. 

Y A R L € L E C T I O N E S 

σοι Κύριος , θ έ λ ω δέ καλβούλομαι ταύτην τήν τεσ«-
ρακονθήμερον ήσυχαστ ικήν καλ εγκρατή εύχήν τε· 
λέσαι, καλ παραχώρησόν μο ι τοΰ κομίζειν τον π 
άρτον καλ τδ ύδωρ . Ή δέ τ ι μ ί α εκείνη γυνή άχ-
εκρίνατο · Τ ί σκληροτέρως έαυτδν εθίζεις, Πάτερ; 
ούχλ ά π α ς δ χρόνος τοΰ βίου σου, νηστεία χα\ εύχη 
καλ σκληρότης μ ί α ; Καλ δ άγιος φησιν Έγνων 

. έν ήμέρα ι ς όλίγαις τδ βραχύ τ ή ς ζωής μου πέρας 
ύ π ά ρ χ ε ι ν . Καλ έκ τούτου κατανύξας τήν φιλόξενον 
γυναίκα πρδς τδ εαυτού έφετδν , άπέλυσεν έν ειρήνη 
Καλ ούτως ούκ έπαύσατο δ Αγιος τάς ήμερες της 
Τεσσαρακοστής εκείνης ο μ ι λ ώ ν καλ διδάσχων τονς 
συνδεσμώτας Πατέρας μ ή έκκακε ίν έν ταίς θλίψε· 
σιν, παννύχους ύμνψδ ίας έ κ τ ε λ ώ ν , ώς καί τινα; των 

D τ ή ς πόλεως ευσεβών μεταμφιάζεσθα ι είς ^«ώοη 
ίματ ισμδν , καλ έπε ισέρχεσθαι έν τή φυλαχ{, 
π α ρ ' αυτού εύλογείσθαι καλ διδάσκεσθαι. Παρελθον-
σών δέ τών ή μ ε ρ ω ν , καλ τ ή ς τριακοστής όγδοη;' 
η μ έ ρ α ς καταλαβούσης, Ι ω θ ε ν μ ε τ ά τήν δρθριον ίο· 
ξολογίαν καλ τής π ρ ώ τ η ς ώ ρ α ς τήν άπόλυσιν, πάλιν 
έκείνην τήν πολλαχώς μακαριζομένην έπισκεχτή-
τρ ιαν προσκαλεσάμενος, ε ί ς έπήκοον τών Πατέρα 
ε ίπεν · Δεύρο, τ ι μ ί α και ευλογημένη γυνή* Κο ι* 
θεδς κιλ άντιμετρήσοι τής -πρδς έμέ σου άνα«ο«· 

• a l . τριακοστοογδόης. 
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σ ε ω ς τ δ Ανελλιπές, άποδιδούς σοι τους καρπούς τών Α [eci$ti$" : vi, Qui recipit juttum in nomine justi, 
πόνων είς έκατδν, εύαγγελ ικώς ώ ς καλ γ έ γ ρ α π τ α ι . 
Μαθήτρ ια γ ά ρ έπαληθε ίας εΤ τοΰ είπόντος · Έρ' 
δσον έποιήσατε ένϊ τούτων τών έΧαγ^ίστων, έμοί 
έποιήσατε. Καλ, Ό δεχόμενος δίκαιον είς δνομα 
δικαίου, μισθόν δικαίου Λήψεται. Διδ ό Κύριος δψη 
τοι έκατονταπλασίονα, μ ε τ ' εκείνων σε κ α τ α τ ά τ τ ω ν 
:ών π ιστών Μάριων καλ σοφών γυνα ικών , τοΰ τε 
ν λ ω π ά καλ Ί ω σ η f , Ι ω σ ή φ τ ε καλ Ί ω α κ ε λ μ καλ 
Μάρθας. Τ α ΰ τ α γοΰν καλ πλείονα τούτων έ π ε υ -
,ά μένος, ά ρ α ; τήν σαρκομοιόμορφον θεία ν είκόνα 
οΰ Σωτήρος καλ τών αύτοΰ μαθητών Πέτρου καλ 
ϊαύλου , δέδωκεν αυτή ε ί π ώ ν · "Εστωσάν σοι 
-ύται φρούριον έν τ ή ζ ω ξ καλ τ ή ς ορθοδόξου π ί -
τεως ένέχυρον. Καλ μ έ γ α ο ίμώξας ά π ε φ ή ν α τ ο , 

metcedem jutti aceipiet Μ . Qiiare de l l i b i Doni inu i 
centuplum, leque cum flilelibus Mar i i s e l sapienl i -
biis mulier ibi is , Gleopba, Jose, Josepb, Joacbim el 
ftfariba col locel . Haee et plura alia precaius, lu l i t 
divinani Salvaioris formxcoTporeseiniaginem, ejus-
que disciptilorum Pe l r i e l Pau l i , qua* imagines i l l i 
mulieVi dedi i , drcens : S i n l tibt hae imagtnes iti 
praesidium per luam v i l a m , et in pignus ortbodoxas 
fidei. Magno posiea gemitu ediio a i t : Postridie ex 
l i i * locis emigrabo, ad aiiuraque munduin e i j u d i -
cem proficiscar. Non parura autem lugens m i i -
l ier , acceptas imagiue.<s quag nuper sanclo viro 
obiulerat, ob metum impiorum Iconocaustaram 
sudario involvit , rursusque rel icio carccre domi 

, τ ι Τ ή επαύριον τ ώ ν τήδε ά π ά ρ α ς , πρδς άλλον β vacavit. Sanctus vero Pater omnibus, qui in car-
κόσμον καλ κριτήν πορεύομαι . Ή δέ ού μ ι κ ρ ώ ς cere cum ipso servabanlur, coiigregatrs, per lotam 
θρηνήσασα, καλ τ ά ς π ρ ώ η ν προσενε^κοΰσα αγίας nociem divinas laudcs celebrari j i i s s h . 
εΙκόνας έ κ τ ο υ αγίου ε ίληφυϊα, έγχε ιρ ιδ ίω τε είλίξασα διά τδν φόβον τών άθεων Είκονοκαυστών, αύ&ις τ ή ς 
ε ί ρ κ τ ή ς άπάρασα , οίκαδε έσχόλαζεν. Ό ούν Πατήρ τότε ά π α ν τδ στίφος τών συνδεσμωτών εκκλησιά-
σας , πάννυχον ύμνψδίαν έκτελεσθήναι πεπο ίηκεν . 

Ό δέ φερώνυμος Δράκων καλ τυραννώδης βασι-
) ε ύ ς , δ πάσαν Έλλην ικήν σπονδήν μ υ σ α ρ ω τ ά τ ω ς 
έκτελών , τδ xafc' εκείνο καιρού Βρουμάλιον , ήτοι 
έορτήν δαι μον ιώδη, έξετέλει , Διόνυσον καλ Βρούμον 
εύφημων είς τήν αυτήν τελετήν , ώς τών σ π ε ρ μ ά τ ω ν 
καλ τοΰ οίνου γενεσιουργούς. Έ ν τ α ύ τ η δέ τ ή ή μ ε ρ α 
πραΛθεν συγκαθίσας έπλ τάς τών σχολών στοάς 
μ ε τ ά τών αύτοΰ δμοφρόνων κ ιθαρωδών β, μελέτη ν 

Interim re e l nomine Draco , 5 1 1 a t Q u e l y r a n -
nicus imperaior, qui omnia genl i l ium libameula 
impiissime celebrare solebal, Brumal ia sive daemo-
nis fcstum celebrabat, iu quo ni in i rum Dionys ium 
e i Brutnum lanquam scminum ei v in i auctores 
laudibus extollebal. Hla ergo dics mane apud 
Scholarum porl icus una cum sibi consenlien-
tibus cilharoedis sedens, turpem Dcoque exosam 

έ ποιεί το άσημον καλ θεού έχθρώδη πρδς τήν παροΰσαν C praeeenll l ibai ioni operam dabal , in quam quidem 
σπονδήν, έν ή τδ στοιχείον τοΰ π έ μ π τ ο υ γ ρ ά μ μ α τ ο ς * 
έ π ε φ θ ά κ ε ι , δνομα φέρον τ ή ς αύτοΰ τ ρ ί τ η ς μ ο ι χ α -
λίδος γυναικδς Ευδοκίας . Καλ άνηνέχθη α ύ τ ψ π α ρ ά 
τ ί νων μ ισοχρ ίστων ,δτ ιπερ δ τ ώ ν αμνημονεύτων Ι ξαρ -
χος Στέφανος ό τ ο υ Αυξεντίου τδ πραιτώριον μοναστή­
ριον έποίησεν , παννύχους ύμνωδιας έκτελών έν 'αύτψ · 
καλ π ά ν τ ε ς οί έν τή πόλει π ρ δ ς αύτ \ ν τρέχοντες 
είδωλολατρείν έκδιδάσκονται. Ό δέ τύραννος τούτων 
Ακουσας, καλ ύ π ε ρ ζ έ σ α ς τ ψ θ υ μ ψ , προσκάλεσα-
μενος ένα ξ ιφήρη άνδρα, τ ή τοΰ Προξίμου αξία 
καταλεγόμενον, άπεφήνατο , κελεύσας τούτον ά π ά ρ α ι 
πέραν τοΰ άστεος τδν δσιον, ένθα ήν δ σ ε π τ δ ; ναδς 
Γής α γ ί α ς καλ καλλινίκου μάρτυρος Μ α ύ ρ α ς , δνπερ 
δ μ ισάγιος Ι ω ς εδάφους κατασκάψας , φονευτήριον 
έποίησεν, καλ Μαΰραν τδν τόπον ώνόμασεν , ένθα 
καλ τ ά ς πρδς τούς δαίμονας συνθήκας έποιε ίτο . Καλ 
μ α ρ τ υ ρ ε ί ' τ δ ε ί ς θυσίαν δοθέν τού Σουφλαμίου π α ι δ ά -
ριον, περλ ού ούκ έστιν καιρδς δ ιηγήσασθαι . Ε ίτα 
π α ρ ε υ θ ύ διετάξατο επερωτήσε ι ς καλ άνασκυλευ·· 
σ μ ο ύ ; 1 έν τ ή πόλει γενέσθαι . Καλ δστ ις εΤχεν, εΓτε 
σ υ γ γ ε ν ή , ή φίλον, ή άγχ ιστεύοντα τοΰ μοναχικού 
καταλόγου τ ινά , ή κάν ίμάτ ιον μελεμβαφές , μετά 
δαρμούς αφόρητους , εξορία π α ρ ε π έ μ π ε τ ο . Καλ ήν 
Ιδείν έ π ί χ α ρ μ α έχθρων παραδίδοντας ούς ήθελον. 

Jibalionem incidera l quintae liltera? eleiuentiim, no-
men ferene lertiae ejas meretricis mulieris Eudocia». 
H i c i l l i ab aliquibus Cbr i s lo infensis nunl ia l i im es l , 
Stcphanum Auxen t i i , nefandoruni ducein, prseio-
r ium moiiaslerium effecissc, pcrvigilcs laudes tbt 
peragcre, oinnes cives ad illuro accurrere et idolo-
lairas esse doceri . Quibus audiifs, tyrannus i ra 
fxcandescens, unum salellitein P r o x i m i dignitalc 
insignem accersivit, lalaquc senientia i l l i jussit , ut 
sanclum Siephanum ul i ra urbein ducerel in euui 
locum, ubi augusium sanciac vicioriisque inclyus 
mar lyr is Maurae lemplum si ium era l , quod quidem 
ille sanc lomm boslis ad pavimentum usque oveni t , 
et caedium locum fec i l , Mauras nomine eidem indito. 
Hic 5 1 2 etiam cum dacmonibus pacta inibat, ut 
lestis es l Supblamii ptierulus in v ic i imam d a l m , 
de qno loqui praeseniis non cs l teinporis. Puslea 
mox mandat interrogationem et quaislionem in 
urbe flcri. Quisquis v e r o v c l cognatiun, vel a m i -
cum, sen vic inum aliquem c monastico ordine, vcl 
e i iam vestem atram babebal, verberibus ssevissituc 
caesus in exsil ioji i mil iebatur . Tunc cernere licebat 
in imicorum gaudium, qui qtios volebant profcbant. 
Ipsi etiam servi bcros suos dcfercbant. Deulque 

" M a i t b . xxv , 40. »• u a i i b . x , 4 1 . 

V A R L E L E C T I O N E S . 

' aU Ό σ η ί . g a l . κ ιθαρ;>δώ; 1» a!. τοΰ ε' γ ρ ά μ μ α τ ο ς * a l . άνασκυ /ευμούς , al. άνο y^^iU^. 
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fleius e l gemilus non parvus Byzai . l t i im occupabai, Α Καλ δούλοι δέσποτα ; διέβαλλον. Καλ ήν δδυρμδς χαί 
κωκυτδς τοΰ Βυζαντίου ού μ ικρδς υπέρ τ ά ς πάλαι 
η μ έ ρ α ς Ιουλιανού τε χ α \ Ούάλεντος τ ώ ν άθεων. 

Ό δέ Πρδξιμος εκείνος τδν άγιον τοΰ πραιτωρίου 
ά π ά ρ α ς , ξύλψ τε τδν τράχηλον αύτοΰ καλ τ ά ς χείρας 
περ ιβαλών, π ρ δ ς τδ δ ιαταχθέν ή π ε ι γ ε ν . Ό δέ τύ­
ραννος τού παλατ ιού έξελθών, έπλ τδ τ ή ς λεωφόρου 
δημόσιον, ένθα επ ιλέγετα ι τδ Μήλιον (26), ήγετο. 
Έ ν τούτψ γ ά ρ τ ψ δημυσ ίψ τ ό π ψ έξ α ρ χ α ί ω ν τών 

χρόνων καλ τών έκ πάλα ι εύσεβώς βεβασιλευκδτων, 
αί Αγιαι έξ οίκουμενικαλ σύνοδοι άνιστορημέναι 
ουσαι προύπτον έφαίνοντο, Αγροίκοις τε καλ ξένοις 
καλ ιδίοις τήν όρθόδοξον κηρύττουσαι π ί σ τ ι ν , άπερ 6 
νέος Βαβυλώνιος τύραννος έν τα ί ς ή μ έ ρ α ι ς έκείναις 
καταχρίσας καλ άπαλε ίψας , τδ Σατανικδν ίππηλάσιον 
καλ τδν φιλοδαίμονα ήνίοχον, δνπερ καλ ούρανικδν i 
ώνόμασεν, ώς αύτοΰ προσφιλή , δ τοΰ ούρανοΰ καλ 
τ ή ς γ ή ς ανάξιος, άνιστόρησεν, υ π έ ρ τούς ά γ ι ο υ ς Πα­
τέρας τοΰτον τ ι μ ή σ α ς . Τ ί ς άρα ούκ άν φρίξειεν 
καλ έ κ π λ α γ ε ί η , καλ τούτου έπ ιγελάσε ιεν , μάλλον δέ 
θρηνήσειεν τ δ χ ό λ μ η μ α ; Τ Ω Σ ώ τ έ ρ μ ο υ , τ ή ς τότε 
σου απέραντου ανοχής καλ μ α κ ρ ο θ υ μ ί α ς ! Εΐτα 
προίσταθελς έν τψδε τοΰ Μηλίου τ ό π ψ , πάντων 
άνευφημούντων αύτδν καλ δοξαζόντων, α υ τ ό ς φησιν · 
Ουδεμία π α ρ α μ υ θ ί α τή ψυχή μο* δ ιά τούς λυμαι­
νόμενους αμνημονεύτους . ΕΓς δέ τ ι ς τών αυτού συμ-
μυστών αποκριθε ί ς έξεβόησεν · Καλ πού ά ρ ά γε, 
Δέσποτα, ίχνος τούτων ή μνημόσυνον έν τ ή πόλει 
σου πέφαντα ι , ή έν άλλη χ ώ ρ α , π ά ν τ ω ν έξαλειφθέν-

ιιιιο gravior, quam qui ol im impioruin Jul iani e l 
Yalenl is temporibus exs l i i e ra l . 

P o r r r ille Proximus sanclum vi rum e pra?lorio 
Mis l u l i t ; cumque collumojus e l mauus ligno v inx i s -
εοΐ , jussaexsequi feslinabat. Tyrannus aulem e pa-
latio egresetis, in i l lum viae publica» lociim ibat, 
queni Mil i t im appellant. Quo quidem in publieo loco 
a priscia piornm imperalorum lemporibus sex 
sanciae cecumeuica* synodi depicia? propalam exs ia-
baiH, fidemque orlbodoxam rusticis, peregritiis e l 
pr ival is bominibus praedicabant. Ve rum, eas Ba 
bylonicus 5 1 3 lyrannus i l l i s diebus inducta p i -
cmra delevi i , quarum in loco Sa ian icum c i rcum, 

' <ia>monisque amanleni aurigam depingi josett, quem 
aurigam, ut s ibi cbar iss imum, uranicuiu , id est 
< nelesiem, nominavit is , qui coeio et lerra indignus 
o ra l . S ic i l lum sancl is Palr ibus anleposuil . Quis , 
qiueso, borrore et siupore non percel laiur? Quis 
ejus leineri lalem non irr iser i t , imo non l uxe r i l ? 
0 , Saivalor meue, tuam tunc iufltiiLarn palieuliam 
ei leniiaiem ! Pusi baec lyrannus in boc M i l i i loco 
praesidens, oiniiibus ipsi applaudentibus ejusquelau-
des celebranlibus, d i x i l : Nul lum aniirue meae sola-
l i t i in esse per perniciososnefandos l i c e l . C u i respon-
dens qti idamexejus&ymmyslis exc l amav t l : Ubinam 
quseso, domine , i l lorum hominum vesiigium vel 
monimenium in tua urbe vel alibi superest, cum 
omnee penilus deleii fuerini? Ecce euiin ip*um ve-

ri lat ie boslem, Slepbanum Auxen l i i (obviam ipsi ^ των ε ίς άφαν ισμόν ; ίδού γ ά ρ καλ τδν τ η ς αληθείας 
l ioJ ie factus) vidi duei ad diguas malorum pceuas 
gladio dandas. Cui i i i i i l i i furmis i l le Draco : E i i i m -
vtrro, iirqnit, quid dulcius Siephano ease poiesi , 
quum capiiale snpplioiuin subire? Equidein ceriue 
sum, euin, a quo carceri inrbisus es l , boc desiderio 
i c n c r i . Veru i i i , 5 1 4 1 ) 0 1 1 oporlei i l lum bujusmodi 
inoriem lolerare, sed acerbiorem et exquis i i iorem. 
Ouippe ipsa eiiam imperai r ix non parutn nobis 
succenseret, si sui Brumal i i festum cum caede cele-

έχθρδν Στέφανον τδν τού Αυξεντίου, προσαπαντήσας 
τήμερον , ίδον άξίαν τών κακών δίκην άπαγόμενον 
διά τοΰ ξίφους δούναι. *0 δέ πολύμορφος εκείνος 
Δράκων έφη πρδς αυτόν · Καλ τ ί άρά γ ε τ ο ύ τ ο υ γλυ­
κύτερου τ ψ Στεφάνψ τοΰ κεφαλικήν δ ί ξ α σ θ α ι τ ι μ ω -
ρίαν ; π έ π ε ι σ μ α ι γάρ δτ ιπερ άφ* ή ; καθίΛρχθη, 
τούτου έφίετο . Ού δεί δέ αύτδν τοιούτον ύποίσαι 
θάνατον, άλλ* ή πονηρότερον καλ δυσευρετώτερον . 
Έπελ καλ ή βασίλισσα ού μ ικρώς άλγήσει καθ* ημών . 

braremtis. Mox novus isie Herodes mulierisque ' δτι τήν ήμέραν τής εορτής τοΰ τ α ύ τ η ς Βρουμαλίου 
niancipiuni , saucttim Slepbanum reduci e l carcere e v φόνψ τ ε τ ελέκαμεν . Καλ παρευθύ κελεύει ούτος 
includi imperav i i . l l e rum ergo sanclus Pater in 
praetorio verl>a Davidis cuin sociis capiivis psalle-
ba l , Qui habilat in odjulorio Aliinimi", e i reliqua 
psaliui . 

Iriicrini lyrannus caeremoniis Deo exosis i l la ve* 
spera cum elamore c i c i ibararum sono peraclis , ad 
< onvivamlum d i s c i i b u i l : e i advoeatis duobus q u i -
biisdan) ex eodem palre e i eadein tnaire fralr ibus, 
dignilaie emineii l ibue, corpore e l anima formosis, 
ienique oinni admiraiioue dignis, quos poslremo 

δ νέος Η ρ ώ δ η ς , τδ γυναικείον άνδράποδον, σ τ ρ α φ ή -
να>. τδν άγ ιον , καλ τή ε ίρκτή έγκλεισθήναι . Κ α ι αύθις 
0 Πατήρ πάλιν μετά τών συνδεσμωτών Δ α υ ί δ ι κ ώ ς 

D Ιψαλλεν έν τ ψ π ρ α ι τ ω ρ ί ψ · Ό χατοιχώτέτ βοήθεια 
τοΰ Ύψιστου, καλ τ ά έξης τού ψ α λ μ ο ύ . 

Ό δέ τύραννος τήν έχθρώδη θ ε ψ τ ελετήν τή 
εσπέρα εκείνη μετά κραυγής καλ κ ιθάρων εκτέλεσα ; , 
π ρ δ ς πότον άνεκλίθη. Καλ προσκαλεσάμενος δύο 
τ ι νάς δμοπατρίους καλ δμομητρίους αδελφούς έν 
αξία προύχοντας , ωραίους τε τ ψ είδει καλ τή ψ υ χ ή , 
καλ πάνυ θαυμαστούς, ούσπερ εσχάτως ζ ή λ ψ φθονή-

· · Peal . xt, 4 . 

J a l . ούρανιακόν. 

VARIA: LECTIONES. 

N O T J E . 

^ C ) ΜήΛιον. Fortim c r a l publictim Coiiblaniinopolis. De quo fusc erudilissimus Cangius Con$(an* 
*> wp. Chriti. l ib . i , p. 72. 
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ριον ά π ά ρ α ν τ ε ς τάδε φατέ Στεφάνω τ ψ του Αυξεν­
τ ίου- Εΐδες πόσον σου κήδομαι , δ βασιλεύς σοι δηλοί, 
δτ ι καλ τοΰ φ ά ρ υ γ γ ο ς τού θανάτου άφαρπάσας σε, 
τδ ζήν έχαρ ισάμην , δ π ω ς σαυτδν πείσε ιας κάν έν 
ταΤς έσχατ ια ί ς k πο ιήσαι τδ έμολ θυμηρέσταστον . 
Οΐδα δέ έ γ ώ τήν αύτου ά χ α μ π ή καλ σκληροκάρδιον 
γ ν ώ μ η ν , καλ π ά ν τ ω ς ε ί ς ύβρεις τ ρ α π ε ί κ α θ ' η μ ώ ν · 
αλλ* ουν ε I μέν διά π ιθανολογίας πε ίσητε αύτδν , 
εύ άν έχοι. Εί δέ μ ή γ ε , τοσούτον αύτδν δαρμοίς 
π λ ή ξ α τ ε κ α τ ά τε τού στδματος καλ τ ώ ν μεταφρένων , 
δ π ω ς τών έκείσε υ μ ώ ν εξερχόμενων κακ ινκάκως 1 

π α ρ ε υ θ ύ τού ζήν απαλλαγε ί . Ή δέ τ ι μ ί α εκείνη 
ξυνωρλς τ ώ ν αύταδέλφων τδ πρα ι τώρ ιον καταλαβόν-
τ ε ς , καλ π ρ δ ς τδν άγιον γενόμενοι, τ ο ύ τ ψ ά π ή γ γ ε ι λ α ν 

bis. i i iqtiam, accersilie 
d i x i l : ι Ite iu praelorium,ti hajc Slephano A u x e n -
tii dtcite : Imperalor haec l ib i n u n l i a l : Vides quan-
tam itri curam gero, meque l i b i , poslquam le e 
niori is faucibus er ipui , vi lam eoncessisse, quo s a l -
lem in extreniis, quod mib i inaxime cordi esl fa -
cere cousenlias. Equidem opiime mibi perspeclua 
estdi i rus ejus et flecli nescius animus. lmo nos 
5 1 5 eiiam maledtciis lacessel. Yerumtamen ei 
vesira eloquenlia id i l l i persuadebilis, bene se res 
h a b e b i l : sin minus, lam saevis verberibus i l l u m per 
03 et dorsum cruciate, ut vobis inde redeunlibus, 
i l le t v i la male discedal. > Haqtie venerandum par 
i l lud Cralrum in p r e i o r i u m ven i l : cumque ipsi 
Banetum vi rum convenisseni, imperaloris quidem 

τ ά τοΰ βασιλέως β ή μ α τ α , ε ί ς μηδοτιοΰν » τδν αγιον Β verba ei nuul iavere ; verum in nulla omnino re 
παράβλαψα ντε ς , άλλά μάλλον καλ ένισχύσαντες πρδς 
τ δ δρθόδοξον, ούτινος τ ά ίχνη κατασπασάμενοι , καλ 
εύχήν ε ίληφότες , παλινοστήσαντες , ήκασιν πρδς τδν 
Αποστείλαντα, καί φησιν πρδς αύτδν · Βασιλεύ, 
Ακμήν επιμένοντος αύτοΰ τοις προτέροις καλ κ α τ α θ ε -
ματ ί ζοντος , τοσούτον αύτδν κατέπληξα μεν δαρμοίς , 
ώστε Αφωνον κείσθαι . Αέγομεν δέ μ ή ζήν αύτδν 
Ι ω ς αύρ ιον . Καλ έπευφρανθελς δ άλαζών, καλ μ έ γ α 
γελάσας, ε ίχετο π ρ δ ς τήν λ α ι μ α ρ γ ί α ν τοΰ ' Η ρ ω δ ι α -
κοΰ εκείνου πδτου δ κοιλιδδουλος. 

Περλ δέ τ ά ς έψας ώ ρ α ς άναστάς δ άγ ιο ς , καλ τδ 
στίφος τών Πατέρων έντυχών Ι ω ς π ρ ω ΐ θ ε ν λέγει · C 
Σ ώ ζ ε σ θ ε , Πατέρες καλ άδελφολ, σ ώ ζ ε σ θ ε , καλ 
υ π έ ρ έμού εύχεσθε, δ π ω ς μ ή πονηρδς άγγελος ε ίς 
άπαντήν εύρεθή μου τοΰ πνεύματος , διά τδ πλήθος 
τ ώ ν έ μ ώ ν δφλημάτων . }ίαλ δακρυσάντων α π ά ν τ ω ν 
ού μ ικρώς , κελεύει έπαρθήναι ά π ' αύτοΰ τήν τ ε 
έ π ω μ {δα καλ τδν άνάλαβον καλ τδν λώρον. 'ί2ς δέ καλ 
τδ κουκούλλιον ήθελεν έκβαλείν, έκωλύετο π α ρ ά τ ώ ν 
Π α τ έ ρ ω ν Μή , Π ά τ ε ρ , λεγόντων , Αγιε. Μετά τού 
σχήματος σε τοΰ αγίου δίκαιον έστι τελε ιωθήναι . 
Ό δέ άγιος φησιν* Πατέρες καλ άδελφολ, δ παλαίων 
γυμνδς παλα ίε ι . Ού δίκαιον δέ ηγούμα ι , ίνα π α ρ ά 
λαού ύλακτούντος κ α θ ά π ε ρ κυνών , τούτο τδ άγιον 
άτ ιμασθή καλ κ α τ α π α τ η θ ή αχήμα . Έ ν τούτοις 
πε ίσας τούς Π α τ έ ρ α ς , ά π δ μόνου τοΰ δερματίνου 
ρ ί α ς . 

Ό δέ άλαζών εκείνος βασιλεύς, διά τοΰ νυκτ ικό- D 
ράκος δαίμονος γνούς τά κ α τ ά τδν άγιον έν τή φ υ ­
λακή παρακολουθήσαντα, καλ τών ευσεβών εκε ίνων 
αύταδέλφων, περλ δευτέραν ώραν τ ή ς ημέρας τοΰ 
ύπνου δ ιαναστάς , λεοντιαίον β ρ ύ ς α ; , καλ είς τά βα­
σιλικά έκπηδήσας προαύλ ια , β ι α ί ω ; ήλάλαξεν · 

T f l βία 1 ουδείς μοι δ βοηθών; Τί έμολ καλ τοίς 
άμνημονεύτο ι ς ; Τών δέ κοιλιοδούλων αυτοκλήτων 
αύτοΰ σπευδόντων πρδς τδ λ α ι μ α ρ γ ι κ δ ν , τούτοις 
προσαπαντήσας εΐπεν * Πού πορεύεσθε, καλ τ ίνα 
ζ η τ ε ί τ ε ; Οί δέ πρδς αυτόν · Πρδς σέ τδν πανάγαθον 

ipsi nocuere : sed imo i l lum ad fldem oribodoxam 
totndam confirmarunt. Denique ejus vesiigia oscu-
laii, et oralione mun i t i , ad eum, a quo missi fue-
r an l , reveFterunt, eique d ixe rnn l : Imperator , 
quia i l le in pr ior i adbuc senlcniia persisiebai et 
anaUieioala proferebat, ipsum verberibus tantum 
percws&imus, ut siue voce jacentem rel iquerimus. 
Nec vero eum usquead crasiioara diem vi iam pro-
dttciunim asserimus. Quibus verbis summe dele-
ctaius superbus imperator, magno rtsu effuso, H e -
rodtaco i l l i c o n v m o a d explendam Ingluviem i n d i i l -
B 'U , ulpoie verum ventris mancipium. 

Sanclas aulem inatulinis horis surgens Pat rum 
lurmam a d i i i , quibus a i t : Salvele, Paires e l fra-
i res , salveie, el pro mfe orale, ne malus angelus ob 
meorum debtiorum muUit i idineinobviam 5 1 β i n e o 

spir i tui veniat. Universis vero non parwn lacry-
mantibus, juss i ta ee auferri epomidem, analabum 
et lo rum. U l autein euctiUam etiam exuere vo l t i i i , 
reslitere Pai res : Ne id egeris, Pa ie r , inquieba* t. 
jEquum est te cuin saiicta veste consammar i . Qu i -
bus eanctus r e s p o n d i i : Paires et fratres, qui lu~ 
c ta iur , nudus lucta lur . Nefas vero esse exist imo, 
sanctum boc tndumenium a plebe more canum a l -
lairante ludibrio baber i . His cum Palres assen*i 
fuissenl, ipse sola lunica pellicea amic lus cum illis 
sedens de salute disserebat. 

χ ιτώνος μ ε τ ' αυτών καθ ίσας ώμ ίλε ι τ ά περλ σ ω τ η -

Inier im arrogans ille imperalor nycticoracis dae-
nionis opera cognil is iis qua3 in carcere a pi is i l l is 
fratribus erga sanciutn viruin gcsta e ranl , sub se 
cundaui diei borain e soinno s u r r c x i l , leoiiisquo 
i i i s lar rugiens, e l in imperatoria ve&libitla exsil iens 
violenio c i im ululal i i i l a m a v i l : 0 v im ! nemo 
mibi adjuinento esl ? Quid ni ibi et nefandis? Ejus 
aiiiein helluonibus spouie ad coinessaudiiiii prope-
ranlibus ipse occurrens a i i : Quo i l i s , queinve 
qu33rilis? Cu i i l l i : A d le opi imum noslrum domi-
i i t im, u l bac die fcsta, quae in bonorem inipera-

k a l . έσχάτα ι ς . \ a l . χακηνκάκως . Λ a l . τήν μέν τοΰ βασιλέως τυρχννώδη μανίαν τούτψ ά π ή γ γ ε ι λ α ν , 
είς μηδοτιοΰν, elc. 
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i r i c i s c$lebralur , 5 1 7 tecuni, magne impe ia lo r , Α ημών δεσπότην, συνευφρανθήναί σοι τψμεγά/.φ βα­

σιλεί, είς τήν νυν\ τελουμένην τ ή ς Αύγούστης έόρτιον txsul lemus. A t i l le i i e n i m rcc lamavi i : Non sum 
ogo imperalor . A l i u s vo*ier imperalor es l , cujiw 
pedibus provolul i e l vesi igia adoranles, preces al> 
ed exposcitis. Nemo meciim conspirat ad i l lum 
occidendum, ut quieiem in vita consequar. II-
iis vero dubilant ibus, et percuncianiibus, Ecquis 
vero alius in orbe terrarum supra l e , ο do-
m i n e , esl imperator? ne nobis succense; res-
pondi l : Stppbanus A u x e n l i i , dux nefandorum. 
Qno quideiu nomine vix p r o l a i o , subiip videre 
e ra l , in&tar fragoris t ou i l ru i , mo lum ct tumul-
lum i l lorutn bominum ad p r a l o r i u m c i i r r c m i u m ; 
quo cuni perveuissenl, tanqiiaiu feroces belluae in 
t-arcerem i r ruentes , sanguiuana voce cuslodibus 
41 u n a b a n l : Hic nobis dale Slepbanum Auxen l i i . ' 
A i v i r i i le sancti iale insignis, inirepide i l l is occur-
r»»ns, tanquam ovis se maclare volenlibus a i l : 
Ego s u n i , quem quaeritis. Stat im ergo i l lum 
l iumi ve lu i agresles fera3 projeceruni , funibusque 
in le r ra ienas , quibus ejws pedes vinciebanlur , co l -
l iga i i s , eum in publicaui viam traxerunt, calcibus, 
lapidibue et fuslibus ejus capul 5 1 8 lolumque 
turpus verberando. U i vero f dum sic traberetur, 
pr imam prselorii januam egressus est, e i in a t r ia 
augusli o ra io r i i saucti e l niagii i mar iyr is Theodor i , 
quod bic s i iun i erat, pervenit, manibue ad ler ra in 
reflexis suuni capui paultim sualeniando, oculisque 
ad coeluin t r ec l i s , extrema salutatione mar lyrem 

ή μ έ ρ α ν . Ό δέ π ά λ ι ν άντέκραξεν · Ούκ είμ\ έγω βα­
σιλεύς ' άλλος υμών ό βασιλεύς, ούτινος τοις πο'Ι χυ-
λινδούμενοι , χ α \ τά ίχνηπροσκυνοΰντες , εύχάςέξαι-
τείσθε. Ουδείς όμόψυχός μοι πρδς τδ άποκτείναι 
τοΰτον, δπο»ς σχή μου άνεσιν ή ζ ω ή . Τών δΐ διατο-
ροΰντων κα\ ερωτώντων * Κα\ τ ί ς ί ρ ά γε άλλος έπτ 
τ ή ; γ ή ς υπέρ σέ βασιλεύς, ώ δέσποτα ; μή δργίϊου 
καθ* η μ ώ ν . Αύτδς φ η σ ι ν Στέφανος δ τού Αυξεντίου, 
δ τών αμνημονεύτων ° έξαρχος . Κ α \ τδ μδνον δο· 
θήναι τδ δνομα, παρευθύ ήν ίδείν συγκίνησιν κιΐ 
δχλαγωγίαν τ ή ς συμμορ ίας εκείνης ώσε\ βροντής 
ήχον, τρεχόντων έ π \ τδ π ρ α ι τ ώ ρ ι ο ν δ καταλαβοντι;, 
κα\ ώς θήρες άγριο ι τ ή ε ί ρ κ τ ή είσπηδήσαντες τοις 
καπικλαρίο ις φονείως Ι κ ρ α ζ ο ν Δδτε ήμίν ω6ε 
Στέφανον τδν τοΰ Αυξεντίου. Ό δέ πολύς έχεινος 
έν άγ .ωσύνη ά τ ρ έ μ α ς πρδς αυτούς έξιών, ψησ\ν 
ώσε\ πρόβατου τοΓς σφάττε ιν έθέλουσιν Έγώ είμι 
δν ζητε ί τε . Π α ρ ' αυτά δέ τ ή γ ή τοΰτον προσρή-
ξαντες ώ σ π ε ρ θήρες ά γ ρ ι ο ι , καϊ έν τοίς σιδήροις, έν 
οίς ήσαν 0 αύτοΰ οί πόδες έγκεκλεισμένοι, χόλους 
συνδήσαντες, έπλ τ ή ν δημοσίαν έσυρον τοΰτον, xxri 
τ ε τ ή ς κεφαλής και π α ν τ δ ς τοΰ σώματος λαχτί^ον-
τ ε ς , λ ιθάζοντες , κα\ ξύλοις τύπτοντες . 'Ως δέ ές^ι 
συρόμενος τήν π ρ ώ τ η ν π ύ λ η ν τοΰ πρχιτωρίον, είς 
τ ά πρόθυρα φθάσας τοΰ έκε ίσε δντος σεπτού εύκτη-
ρίου τοΰ αγίου μεγαλομάρτυρος Θεοδώρου, τά χείρε 
πρδς τήν γήν αντανάκλασα ; , κα\ τήν κεφαλήν μι· 

adoravi t . Quod cnm sancium agere adverlisset r κρδν ύποκουφίσα; , δ μ μ α τε π ρ δ ς ούρανδν άναπετ; 
- . . ! . ! : ι ι - - ; - . . ~ . Ι* _ ν J. - \ - . . .Α*·,., quidam ex i l l is impi i s , lotus intra scipsum Saiana 
indulus, fremendo d i x i i : Ecce nefandtis lanquam 
m a r i y r mori c u p i l . Deinde ad incendioruin 
byihosiatas, quos sipbones vocant, qui ibidem 
t x s i s t u n l , p r o p e r a v i i ; quoruin ex uno ingons 
ligttum, qnod anl ium dicunt , arreplum iracunde 
lo i i iorquens , ad sanclum v i r u m , qui a n in l l i iudine 
i rabebaiur , p racucur r i t , eumque per caput l an -
quara canein percu l iens , subilo interfeci i . Ille 
ρ ο ι τ ο carnifcx Pbi lomaies nomen babcbal , qui i l -
l i i o prolapsus, a daemone possessus stridensque 
demibiis visus e s i , e l ita usqtie ad suatn mor lem 
a daemone vexaiug e s l . 

Qualis vero oral io dcsci ib r rc , vel quac auris au-
dire possil cruciattis e l inlolerandos dolores quos 
haiiclns uiar tyr passus c s l , itmii per pitblicatn viam 
i raherc lur? 5 1 9 Namqiw quod ejus nienibruin <:x 
ι ».inodicis i l l is lapidaliouibus expers i i i a r iy r i i c l 
«oronae visum e i l ? Si(|ui»lem duin per t enam tra-
berelur , c i c paviuienio in paviuicmui i i offeuderei, 
m?.nus ejus absciiutebanlur, d i ^ i l i cum UKgMilms 
dccidebant, c o b l £ diruinpcbanlur , fractai vcnx» 
niulla sangtiinis eiiusioue lerram l iugcbaiu . Deni-
<]ue disctTpia b b r a n i m commissura omnia cjus 
u.embra apparebanl . Quidain iutupcr hniuani saxo 

σας , τδ συντακτήριον κα\ τελευταίον τ6ν μάρτνρι 
προσεκύνησεν. Ί δ ω ν ί έ τ ι ς τ ώ ν άθεων τδν άγιον 
τούτο πο ιήσαντα , δλος έν έ α υ τ ψ ένδεδυμένος τδν ΪΑ-
τανάν , βρύξας ε ι π ε ν Ί δ ε δ αμνημόνευτος ώ«1 
μ ά ρ τ υ ς τ ε λ ε υ τ | ν βούλεται. Κα\ είσδραμών πρδς 
τούς έν α ύ τ ψ τ ψ τ ό π ψ ίσταμένους ύδροστάτα; των 
ε μ π ρ η σ μ ώ ν , ούσπερ σίφωνας καλούσιν · καί έξ ένδς 
τούτων μ έ γ α ξύλον λαβόμενος , δπερ άντίον λέγουσιν, 
όργίλως αντανάκλασα; , κα\ ψθάσας αύτδν 'ύπδ toU' 
πλήθους συρόμενον, κα\ κατά τ ή ς μήνιγγος χρούιας 
δίκην κυνδς , παρ* αυτά τδν άγιον π·φδνιυκεν. Φι^-
μ ά τ η ς Ρ δέ έπ ίκλην τούτψ τ ψ δ η μ ί ψ , δστις 0i¥*U 
παρευθύ δαιμόνων κα\ τρ ί ζων τούς οδόντας έδείκνυτο' 
άλλά και Ι ω ς θανάτου αύτοΰ ούτιυς ήν ύπδ του ία!· 

J) μονός παιδευόμενος. 
Ποίος δέ λόγος ίστορήσειεν ή άκοή παραδέξεται 

τ ά ς τού αγίου έν τή σύρσει τ ή ς δημοσίας μαρτυριαίι 
και τους άνε ικάστου; εκείνους πόνους; ποιον 
μέλος τούτου ώφθη αμάρτυρου στεφάνου, έχ των 
ά μ ε τ ρ η ί ω ν εκείνων λιΟασμών ; τούτου γαρ συρομέ­
νου έ π ι τής γ ή ς κα\ προσκρουομένου έκ χλαχΚ 
πρδς π λ ά κ α , χε ίρες άπεκόπτοντο , δάκτυλοι συνΜΪί 
δνυςιν έξέπ ιπτον , πλευραι δέ τούτου διε^ήγνυντο, 
φλέβες έκρησσόμεναι τ ψ «^.ήθει τοΰ αίματος τήν γην 
κατέβαπτον . Ινες «ι δ ιασπώμεναι κατά άρμογήν τού­
τον μεληδδν έδείκνυντο. Λιθψ δέ μεγάλο) τούτου ·ι; 
φονείως τή κοιλία προσ/ρούσας , δ ι /ώς αυτήν ελάκ 

• aJ. είδωλωλ^τρών. 0 a l . ίνΟα ήσαν. Ρ ;»Ι. ·Τ»ιλομάτιος. ί al. ήνίαι. 
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χ ι σ ε ν r . Κ α λ ή ν ίδείν πάσαν τήν τ ώ ν ε γ κ ά τ ω ν οίκο- Α crudeli ler ία ejus venlrem projeeto, i l lu in in duns 
ν ο μ ί α ν συν τοίς έντερο ι ς έ π ι τ ή ς γ ή ς προύπτον συ 
ρομένην δε ινώς. "Οντως ουδέν τοΰ τοιούτου θανάτου 
δ ε ι νότε ρον, ουδέ έν τοίς Έ λ λ η σ ι ν έφάνη ποτέ . Και 
γ ά ρ μ ε τ ά τδ έκπνεΰσαι αύτδν , τοίς λίθοις καλ 'τοίς 
ξύλο ις τδ σώμα νεκρόν Ι τ υ π τ ο ν . Ού μόνον γ ά ρ οί 
Ανδρες, άλλά και γ υ ν α ί κ ε ς , καλ π α ϊ δ ε ; τάς δ ιατρ ιβάς 
χ ε λ ε ύ σ ε ι τοΰ τυράννου καταλε ίψαντες , μετά τών λίθων 
Ι τ ρ ε χ ο ν . *Αλλ* ει καί τ ι ς άπήντησεν τδ θεόθυτον τούτο 
δ λ ο κ ά ρ π ω μ α , εί τοΰτο λίθοις ού προσέκρουσεν, εύθύ -

Ινας ε ίσεπράττετο , ώ ς αυτού προσφιλής κα\ τών βασι­
λέων εχθρός . Ώ ς δέ τδν τοΰ Βοδς τόπον (27) οί σύρον­

τες κατέλαβον , κάπηλός τ ι ς ίχθύας έν τ ώ τ η γ ά ν φ κ α τ -
, π τ ώ ν , έπλ τ ή ς δημοσίας ίόών τδν άγιον συρόμενον, 
καλ δόξας αύτδν έτ ι ζ η ν , δαλδν έκ τοΰ πυρδς δραξά-
μένος , και δούς κ α τ ά τής κεφαλής τοΰ αγ ίου , τδ 
οπ ίσθ ιο ν μέρος τής κ ά ρ α ς , δ λέγετα ι ήμ ίκρανον , μ ε -
ρ ΐσας άπέ££ηξεν , καλ διεχέθη έπλ τ ή ς γ ή ς τδ λεπτδν 
καλ ύλώδες τοΰ εγκεφάλου. Ευσεβής δέ τ ι ς άνήρ 
ο ν ό μ α τ ι Θεόδωρος δπισθεν επακολουθών κ ρ υ φ ι ο γ ν ώ -
μ ω ς , πο ιήσας έαυτδν δλισθήσαντα, καλ πρδς γ ή ν 
κ ε κ υ φ ώ ς , τδ άγιον εκείνο λείψανου άράμενος καλ τ ώ 
έ γ χ ε ι ρ ι δ ί ω έλίξας, καλ Ι σ ω τ ώ ν Ιματ ίων αύτοΰ τούτο 
κ α τ α κ ρ ύ ψ α ς , έπε ί γετο π ρ δ ς τήν άκολουθίαν, ίδείν 
βουλόμενος πού τδν άγιον 0ίψωσιν π ρ δ ς βοράν το ίς 
κ υ σ ί ν . Ό δ έ πονηρδς εκείνος λαδς πρδς τδ μοναστή ­
ρ ιον τοΰ Μονοκιονίου ήκασιν σύροντες, ένθα ήν ή 
τ ο ύ άγιου αδελφή, δ π ω ς αυτήν έκβάλωσιν , τοΰ λ ι -
θάσα*. Ιδίαις χερσλν τδν άδελφδν καλ μ ά ρ τ υ ρ α . Ή δέ 

p a r l e s d i s c i d i l ; hincque videre era l totam viscerum 
compagem cum intestinis omnium oculis expusi iam, 
trucutenior per terram i rah i . Profecio t i i l i i l btijus-
modi morle acerbius vel apud gentiles tinquaiii 
f u i l . N.iriique postquam eliam exsp i rav i l , lapidibus 
e l fusiibus exanimum cadaver perculiebaut . Nec 
vero soli v i r i , sed e i i am mulieres e t pne r i , scboSis 
jussu lyrauni re l ic l i s , cum lapidibus cur rebaui . 
QIIIII e i iain si quis forle boc Deo iminolalum bo-
lucaustum obviaiu baberet, riisi in i i lud lapides j a -
ceret, reus agebalur lar tqmm i l l ius amious, et 
imperatorum boslis. Inierim , poslquam i i qui 
sancluin i i ia r lyrem i rabcban i , ad Bovis locum ac-
cesserunt, 5 2 0 caupo quidam, qui pisces in sar-
(agine torrebat, por publ i raai viaai sanctuiii i r ab i 
videns, i l l i i iu adbuc vivere raius, titione ex igue 
arreplo sancii capui percussit, quo quidem vul i icre 
posleriorem capi i is partem, qtiaai heniicraiiuiu ap-
pel lanl , separavil et confregii , atque buiui effnsa 
est cercbri subl i l is subs iaul ia . V i r autem q u i -
dam religiosus, Tbeodorus nomine, qui occul la 
mente a tergo seqiu ba iur , se lapsnm simulans, 
seque in terram inc l inaus , eancias illas reliquias 
sust i i l i i e i sudario i n v o i v i t , quibus in i r a sua 
vesiimenta abscond i i i s , sequi fcstiaavit , videudi 
desiderio, qiiemnam in locuin sanctuni mar iy rem 
c ibum canibus projiccrent. Nefarias vero ille popu-
lus sancium irabeiido, venit ad aioaasteriuai M o -

τ ι μ ί α εκείνη καλ κ α τ ά άλήθειαν αδελφή τή τε φύσει Q nocioni i , ubi sancti soror degobai, u l uenipe i l l am 
καλ γ ν ώ μ η τού αγ ίου , προγνοΰσα τήν έφοδον, ε ί ; 
μ ν ή μ α σκοτεινδν έαυτήν έγκλε ίσασσ, δ ιέφυγεν τδ 
το ιούτον ε γ χ ε ί ρ η μ α . ^Αποτυχόντων δέ τών άσεβων 
καλ μ ή εύρόντων αυτήν , αύθις έκ τ ώ ν έκείσε σύραν-
τ ε ς τδν άγ ιον , πρδς τδν βόθυνον τδν εθν ικών καλ κα­
τ α δ ί κ ω ν ήκόντ ισαν, ένθα ήν δ τού αγίου μάρτυρος 
Πελαγ ίου ναός. "Ον ό μισάγιος τύραννος εύρων συμ-
π ε π τ ω κ ό τ α · καταδίκων τάφον πεπο ίηκεν , καλ τ ά 
Πελαγ ίου έπωνόμασεν. Καλ έφάνη εκείνο τδ π ρ ο φ η τ ι ­
κ ώ ς έναργώς ε ίρημένον * Καϊ μετά ατόμων έΛογΙ-
σΰΐ[ δ δ ίκαιος . Έ ν θ ε ν οί λησταλ ύποστρέψαντες 
π ρ δ ς τδν βασιλέα, ώς άπό τίνος πολέμου γενναίως ά ν -
δ ρ α γ α θ ή σ α ν τ ε ς , έδέχθησαν παρ*αύτοΰ άσμενέστατα . 
Κ α ι ούτως σύν αύτοίς ό τύραννος ε ίς πολύκρεων τ ρ ά -

ad fralrem e l mar iy rem propriis manibus lapidan-
duin cogeret. Veru in , veaeranda i l la et nalara e l 
ani ia i sealemia sanci i revcra soror, incursu praj-
cognito, sese in lenebrosum moniinienlum incluse-
rat, quo pacto i l lorum conatus effugil. l laque impit 
f rus l ra i i , i l la non invenla , rorsus inde sauctuin 
traxere, eumque iu pagauorum ei dainnatoruiu Γα* 
veam dejecere, ubi n ia i i rum sanci i mar ly r i s Pe lag i i 
5 2 1 lemplum ol ia i erat, quod cum lapsum repe-
rissel sanctorum hoslis lyracmus, damnatoram se-
pu lc rum effecit, Pelagiique titulo ins ign iv i i . Tune 
i l lud propbelae d ic lum Iticulenler a p p a n i i l : Ει eum 
sceUrath reputatus e$t1 justus. Iade U i i ialrones ad 
i inpcratorem reversi , quasi ia aliquo bcllo egregie 

π ε ζ α ν καθεσθελς, τδν τοΰ αγ ίου πολυειδή θάνατον D sese gessissent, ab eo aaiaalissiaie excepti sui i t , 

άκούων , μ ε γ ά λ ω ς γελών κατησχύνετο. 

Έ τ ε λ ε ι ώ θ η δέ δ α γ ι ο ; τού θεού χαλ δσιόμαρτυς 
Στέφανος τ φ πεντηκοστώ τ ρ ί τ ψ 1 χρ2νω τ ή ς αύτοΰ 
η λ ι κ ί α ς , μηνλ Ν ^ ε μ β ρ ί ω , είκάδι όγδοη , έν ή τδ 

quibuscum tyrannus ad lauiain inensam sedens, 
muhipl iceni sancti niorleui audieudo, vebememcr-
qne rtdendo sese dedccorabal . 

Porro sanclus Dei u ia r iy r Slepbanus o b i i l q u i n -
quagesimo tenio sua: seiatis anno, ineitse NoYem-
b r i , die vigesima o^.tava, qua e lemculu i» l i t i e r x Ε 

1 I sa . L I U , 12. 

V A U L E L E C T I O N E S . 

* a l . έλάκισεν. · at. σ υ μ π ί π τ ο ν τ α . 1 KegiuS Codex ιιοιι babet τ ρ ί τ ω . 

NOTiE. 

(S7) Βοάς τόπον, forom era l Couslavtiuop. a bovc ncrco sic d ic luu i . Vid<i Contianfinop. CktisL 
l i b . ι, ρ. &2 
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a BnimaUst is daemonnm cultoribus cum pompa Α στοιχεϊον του Ε παρά τ ώ ν φιλοδαιμόνων * έχχομ-
cel fbra lur . i E q u u m vero ηοιι e s i , o d i l e c l i , s i lenlio 
itiandare*uiiracula, qn:e post ejus m o n e m in lauderu 
e l gloriam stii fannili universorum Deus ρ i i ravi t . 
Siquidem ipsc apinl Scr ip iu ram c lamal r Sed qui 
me glorificant, glorificabo, ei qui me conlemnunt, 
erunt ignobiles*: DUIII ergo sauclus mar iy r acerba 
i l la e l cn ide i i morie irabereltii*, quamvis acr ab 
aurora vable serettHS fnisset, solaribusque radiis ad 
boram lert iam refulsisset, subiio nubes 5 2 2 Q , , a e " 
dain ignea c i n a oriei t ialcm pariem Couslani inopo-
l is or la est ad verlicem moni i s , t indesancius vene-
r a l . Qua» quidemnubes summas postea urbis parles 
occupaus, per lo luni aereui nigra facla est. T u n c 
videre e ra l cliein et non diein, leuebrasque el ιιοιι 

παύεται Βρουμαλιστών. Δ ι δ , άγαπητολ, ούχ Αξιον 
παραοοΰναι σ ι ω π ή καλ μ ε τ ά θάνατον τάτοΰ fafou 
θαυμαστά π ρ ά γ μ α τ α , ά π ε ρ 6 τ ώ ν δλων θ ε δ ; Ιβοίηκ* 
ε ί ; έπαινον καλ δόξαν τοΰ α ύ τ ο ΰ θεράποντος· αντο; 
γ ά ρ Γραφ ικώς βοςί* Ά Χ Γ τ) τούς δοξάζοντας ftt δο­
ξάσω, και οί έξονθενονντές με άτιμασθήσοηαί 
Έ ν γ ά ρ τ ψ τδν άγιον σύρεσθαι τ ω πικρψέκείνφ χα! 
άνηλεεί θανάτψ,τοΰ αέρος ά π δ έωθεν εύκρασίαν xlwv 
εύδ ιως ν έχοντος, καλ τ ά ς η λ ι α κ ά ; Ακτίνας φρυχτωρονν-
τ ο ; έως ώρας τ ρ ί τ η ς , ά φ ν ω ν έ φ ο ς τ ι πυρώδες ίγεν^ 
περλ τδ έψον μέρος τ ή ς Κωνσταντινουπόλεως προςφ 
κορυφήν τοΰ δρους, έξ ο ύ π ε ρ δ άγ ιος ώρμητο. Efca 
περλ τ ά άκρα τ ή ς π ό λ ε ω ς φθάσαν σ^μμελανοΰτΑ 
πχντλ τ ψ αέρ ι . Καλ ή ν ίδε ιν ή μ έ ρ α ν , καλ ούχ ήμί· 

noclem. Vebemenli insuper procella exci ia ta , lauia Β ραν, καλ σκότος καλ ούχλ ν ύ κ τ α . Σφοδράς Se χετει-

grandinis moles in solani urbeiii effusa es l , u i cotn-
piures propier valtduin impe lum, quo dectdebai, 
f t i m i i l pc r i c l i l a l i , nec paruin l abe fac t a lx s i n l v i -
rcntes urbis segeles. lu ter im vero plebs religiosa 
quas supere ia l , cum Adelissimis mulieribus lac i le 
srcum g e m e b a l , Deumque propi l iuui reddere 
saiagebal, u i gravissimum periculuin cessare con-
c e d e r e i ; quod uiique Dcus, qtii orai ionem l imen-
tiuin se exaudire s o l c l , fecit ad majorcin ignomi* 
niaui e i opprobrium i inp i i purpuraque indigut i i u -
peraloris. 

l l le at i lem, cnjtis superius mernini , v i r religiosus 
Tbeodorus , qui confracias capi l i s reliquias college-

γίδος άναφυσηθε ίσης , συνεξεχύθη κύτος * χελίίης 
τοσούτον έπλ τήν πόλιν καλ μόνον, ώστε πολλώ; 
κινδυνεΰσαι έν τ ψ ρ α γ δ α ί ω ς ταύτην κατα^ρΜΑιι, 
καλ ού μ ι κ ρ ώ ς λ υ μ ή ν α σ θ α ι τ ά ς έν τή πόλει χίοε-
ράς άρούρας* τδν δέ καταλε ιφθέντα ευσεβή hhv 
κλαίε ιν κ ρ υ φ ι ο γ ν ώ μ ω ς , καλ έξιλεοΰσθαι τ6 θείον, 
α ν ά π α υ α ν δοθήναι τού αφόρητου κινδύνου, συν 
π ιστοτάτα ι ς γ υ ν α ι ξ ι ν , δ καλ πεποίηκεν δ είσ-
ακούων τ ή ς δεήσεως τ ώ ν φοβούμενων αύτδν θεδς, 
πρδς μείζονα στηλ ί τευσ ιν καλ όνειδισμδν τοΰ της 
άλουργίδος αναξίου άσεβους βασιλέως. 

"Ο δέ πρδ ανωτέρω μνημονευθελς θεοφιλή; άή? 
Θεόδωρος , δς λαβών τ ή ς κ ά ρ α ς τδ άποκλαίθενϊει· 

r a i , suoque ίιι s inu abdiderat ; ipse, postquaro ^ ψανον, έν τ ψ αύτοΰ χ ό λ π ω άπέκρυψεν, ούτος 
* ν ο σ τ ή σ α ς Τ μ ε τ ά τδ ( Ι ιφήναι τδν άγιον, κσταλαμ6ί*ι 

τήν εύαγεστάτην μονήν τ ο ΰ δσίου ΠχτρδςήμώνΑί»· 
καλ έν κ ρυφ α ίψ τ ό π ψ τ δ ν τ ή ς μονής προεστώτελί· 
βόμενος, άνατίθησιν αύτ ιρ τδ πράγμα , καί τσ χβτι 
τδν άγιον τ ή ήμερα ε κ ε ί ν η συμβάντα. Ό δε ηγη­
μένος ού μ ε τ ρ ί ω ς θ ρ η ν ή σ α ς καλ στέναξα; ί^ϊ8» 
παραλαβών τδν θεοφιλή Θεόόωρον, αναφέρει 
έν τ ψ τ ή ς μονής δεξ ιψ ε ύ κ τ η ρ ί ω τοΰ αγίου τφΜ* 
μάρτυρος Στεφάνου · καλ έκβαλών λαρνακιδιον, χαλ 
έν α ύ τ ψ τδ ίερδν τού αγίου έγκλείσας λείψανον, 9ψ 
παρόντος καί τ ίνος Στεφανίτου παιδαρίου ptxpw 
τής παρούσης μ ο ν ή ς · καλ αμφοτέρων προσκυνη-
σάντων, τοΰ θυσιαστηρίου έσω καλ τών ίερων «f* 

, r „ r „ „ βόλων άπέθεντο , καθ* εαυτούς καλ μόνον τήν μνή»£ 
j e c i o , v i r religiosus Tbeodorus a quibusdain C b r i - D φέροντες . Καιρού δέ παρψχηκότος ολίγου, οιε W 

π α ρ ά τ ίνων μισοχρίστων πρδς τδν βασιλέα ο to*?1 

λής άνήρ Θεόδωρος, ώ ς δτι προσκυνητή; 
έστλν, καλ κελεύει ό βύθιος δράκων τδν άνδρα ί 

sancius n i a r iy r projeclus f n i l , r e d i i l , e l ad sacra 
l iss imum sancli Pa i r i s noslr i Di i inoiiasteriuni 
acccss i l , cujus pra?posilo clam secretoque in 
loco rein lotam e l 5 2 3 q^Hlqtiid die i l la c i rca san-
c lum aciuin fuerat retuli t . Quibus audil is , p r x f e -
clns non mediocriter lux i t , magnoque emisso su-
sptrio, pium Tbeodorum in d e x i n i m monasterii 
ora tor ium sauclo pro iomar iyr i Siepbano sacrum 
conduxit , exiractoque loculo, sacras sancli m a r i y -
r is rel iquias in eo conclusit , pra?senle el iam quo-
dam Stephanila , i l l ius inonasieri i puerulo. Qtias re-
l iquias cum aiubo adorassent, Ulas i n l r a ahare et 
sacra gepta deposuere, secum tanium biijuece facii 
tneinoriain retinentes. V e r u m , parvo teinpore in te r 

s i i bosiibus apud imperatorem delatus es l , lauquam 
imaginum adoralor . Quam ob causam iniernus i l le 
<lraco eum cuni uxoro et l ibcris ln Sicilia» hisulaui 
exsulem dnci juss i t ; quod quidein sine inora factum 
esi . Sed posiqiiam v i r piug plurimis anuis in exs i -
Ho pra; ier i i is , iu oblivionem venisset, quonam modo 
Deus, qui juslus es i judex, eum sancii mar lyr i s 
Siepl iani in ierveuiu i n propria res i i tue r i l , jaui 
gUifi dicturus. 

στον άπαχθήναι σύν γυναικλ καλ τέκνοι; έν tjj τ ^ 

Σικελίας νήσψ , δ καλ παρευθύ γέγονεν. 
πλε ίστων παρεληλυθότων, καλ τού θεοφιλούς 
π ρ δ ς τήν έξορίαν άπολησμονηθέντος, δ δ ί χ α ^ ^ 
θεδς π ώ ς τούτον έν τοίς οίκείοις αποκαθ ιστά 
δσίου μάρτυρος Στεφάνου, ένθεν έρω· 

• I Reg . ι ι , 30. 

Y A U I i E L E C T I O N E S . 

J a l . φιλήδονων. • a l . εύδίαν. * a l . σ τ ίφο ; . J a l . παλινοδίσα; . • a l . μ ιαροΰ. 
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Του γ ά ρ προμνημονευθέντος με ι ρακιού Στεφάν ι - Α Siepbanues ilte adulcscens, quem supra memo-

t o u ε ί ; μέτρον ηλ ικ ίας πεφθακότος , ήξίου τδν αύτου 
ηγούμενου τήν τού διακόνου λαβείν χε ιροτονίαν. Τοΰ 
δε διαναβαλλομένου διά τδ νέον είναι τοΰτον ά κ μ ή ν , 
ού μ ή ν άλλά καλ δτι έγίνωσκεν τ ά κ α τ ' αύτδν, έκ τοΰ 
έ κ νεαράς ηλικ ίας έν ταΤς χερσλν αύτοΰ τοΰτον άνα-
τ ρ α φ ή να ι · αποτυχών τ ή ς α ί τήσεως , καλ τδν ή γ ο ύ μ ε -
νον έπαπε ιλησάμενος , τδ λαρνακίδ ιον , έν φ ήν τοΰ 
Αγίου τ δ λείψανον, κεκλοφώς, ε ίς τ ά βασίλεια ε ΐσ-
ε π ή δ η σ ε ν , ά π α γ γ έ λ λ ω ν τ ψ τ υ ρ ά ν ν φ τδ δ ρ ά μ α * δτ ι , 
φησλν, Ό κατ* έμέ ηγούμενος , τ ώ ν ύπδ σού φ ο -
νευομένων έχθρων τ ά δστδ προσκυνούν αγίους α π ο ­
καλεί , καλ σέ τύραννον καλ νέον Ίουλιανδν α π ο κ η ρ ύ τ ­
τε ι , σύν τ φ έξορισθέντι Θεοδώρψ τ ή ς Δαλμάτου · έν 
Σ .κελ ία . Ό δέ τύραννος ύ π ε ρ ζ έ σ α ς τ ψ θ υ μ ψ , κε -

ravt, congrua a?late prnveclus , suum pracfeclum 
rojjavit, u l diaconi 5 2 4 ordinem accipere s ibi 
permil ieret . Qtiod cum dilTerrel praefccius, eo quod 
adhuc juvenis erat, sibiquc optime nolns, u lpoie 
qnein a lenera xtate propriis mai i ibnsedt icaverat : 
i l l epe t i i ionefn i s l ra tus , pos l i i i len la las praiieclo mi 
» a s , c a p s a m , quac saucii Slephani reliqmas con l ine -
ba l . ftiraltis est, alque in aulam imperaioris c u -
c u r r i i , faclum lyranno declaratunis. Meus prae-
feclus, inqu i i , ο imperaior , i i i i in ieormn, quos mor i 
juss i s i i , ossa adoral , eosque sancios appellat : le 
vero tyrannum ei iruvutn Jul ianuin esse p rxd i ca t , 
cum Theodoro Dalmat i , qiiem in S i c i l i a m relega-
s i i . Quibus ira ineensus lyrannus, s i a l im imperat 

λεύει παρευθύ τδν μ έ ν ή γ ο ύ μ ε ν ο ν έν χε ιροπεδαις έπλ ^ prajfecium manicis viiictuni ίιι carcerem inc lud i , 
τ ή ς ε ίρκτής έγκλεισθήναι , τδν δέ θεόδωρον τ ψ τ ά χ ε ι 
έκ Σ ικελ ίας έ π α ν α κ α μ ψ α ι , π ρ δ ς τδ δούναι δ ίκας τοΰ 
τ ο λ μ ή μ α τ ο ς · π α ρ α γ γ ε ί λ α ς τ ψ αυτούς παραδδντι *» 
ε π ι μ ε λ ώ ς φυλάξαι τ δ λαρνακίδιον, έως τ ή ς τών αμ­
φ ο τ έ ρ ω ν αύτοψελ έλέγξεως . Ε ί τα τοΰ άνδρδς έ π α ν α -
κ ά μ ψ α ν τ ο ς , καλ τήν βασιλεύουσαν καταλαβδντος , δ 
βασιλεύς τδν προδότην μόνον προσλαβόμενος, καλ 
τοΰτον τ ά κατά τούς δικαίους Ανδρας διδάξας, φέροντα 
ε ι ς πρόσωπον καλ τ δ λαρνακίδιον, απέλυσε ν αυτόν · 
τ ή δέ επαύριον κατ* δψιν τοΰ τυράννου π α ρ α σ τ ά ν -
τ ω ν · τ ώ ν τ ρ ι ώ ν , δΊήλεγχεν ό προδότης έπλ π ά ν τ ω ν , 
τόν τ εήγούμενον καλ τδν θεοφιλή Θεόδωρον, τήν τ ε 
&ραν κα* ήμέραν καλ τδ ήμαγμένρν έγχειρίδιον σύν 

Tlieodormn vcro celeriter e S ic i l i a reniigrare, poe-
nas facinoris daturum. Illi po r roqu i eos prodidera l , 
capsain diligenter s e rva i^ jnbe i , donec ambo pro-
pr i is oculis convincamur . Posiea vero quam T b c o -
dorus ad imperaioriam urbem acress i l , impera io r 
proditorein solum asstnnpsil, quem cuni ca q t i « 
adversus viros justos facienda eranl docuissel , 
eumdem capsam ante faciem fereniem d i m i s i l . 
5 2 5 Poslr tdie Iribus i l l is in imperaloris conspe-
cl inn prodeunttbus, prodi lor praefechiin et pinm v i -
r u m Theodoruni eoram otnnibus accusavii , scque 
boram, diem, et sangmne l inc ium sudarium <i<len-
suri im dixif , nisi rem confessi fuerint. Qtiod cnm 

τ ώ λειψάνω προδεικνύειν d , ε ί ού πε ίθοντα ι , δλεγεν. Q rctigiosi v i r i fateri recnsarenl , siniiilareiitqiie 
Τ ώ ν δέ θεοφιλών εκείνων ανδρών Αρνησιν άναλαβόν- ' - ' j : " k — — < « . '•·«·•>-"• 
τ ω ν , προσεποιοΰντο μηδέν αληθές εΐναι τών λεγομέ ­
ν ω ν τοΰ δέ βασιλέως πρδς τδν προδότην κεκραγδτος 
είς & ε γ χ ο ν έκβαλεϊν · τδ λαρνακίδιον, δπερ δ ι α τ α -
χ';ελς άπέκρυψεν , τοΰ δείξαι τοΰτο ε ί ς Ιλεγχον · ήν 
Ιδείν παράβοξον θ έ α μ α , έν 0ιπή αφανές τοΰτο γ ε ν έ ­
σθαι , καλ μ ή εύρίσκεσθαι έως τ ή ς σήμερον. Έ ν 
τ ' .ύτψ πλε ιοτέρως καταισχυνθελς δ πολύμορφος τ ύ ­
ραννος, καλ καταγνούς μ ή π ω ς γνωσθή τδ τοιούτον 
θαύμα π α ρ ά τών * Βυζαντ ίων (τοίς γ ά ρ πολλοίς 
άγιος ώνομάζετο , καλ έγνωρ ίζετο ) , τούνεκα τδν έ χ -
θρδν εκείνον καλ προδότην μ ε τ ά δαρμούς αφόρητους 
έξόριστον ε ί ς αλλοδαπή χ ώ ρ α ν π ε π ο ί η κ ε ν τούς δέ 
τ ί μ ι ο υ ς άνδρας καλ μ ή βουλόμενος τοϊς οίκείοις ά π ­
εκατέστη σεν, δοξάζοντας έπλ πάσιν τδν θεδν , τδν διά τοΰ αγ ίου αύτοΰ θαυματουργήσαντα , ακίνδυνους τ ο ύ ­
τους φυλαχθήναι . 

Τ ί δέ καλ ή δολία εκείνη δουλλς, περλ ής Ανωτέρω Ο jEqi i t im etiam non est s i lenl io p rac l e rmi l l i , qnam 

ι ι ι · 
b i l eorum qoa» dicebanlur, verum esse; imperwtor 
ad proditorem clamavit , u l ad illos convincendos, 
cnpsulam educeret, quam nempe ob banc causam 
jussus occullaverat. V e r u m , admirabHe fnit spe-
ctaculum, i l lam momento evanuisse, nec ad banc 
diem repertam esse. E a re muiio rubore suiTustis 
versipellis imperaior , veri ius ne lale miraculum 
Byzantinis manifestiim fierel (naiitque a plurimta 
sanctus appellabatur e l noscebaUir), inimicti t i i i l l um 
et prodiioreni verberibus acerbissime cassuni iu 
peregrinam regionem relegavit : honoratos vcro 
iflos v i ros , quam?>s nolcns , in propria re.stituil, 
Deum iu omnibiis laudanies, qui per suuin sanciuin 
se sine pericuto miriflce servaveral . 

γ έ γ ρ α π τ α ι , ή τ ι ς τήν κυρίαν καλ τδν άγ ιον , διδαχθείσα 
π α ρ ά τ ώ ν άσεβων, διέβαλεν καλ κατηγόρησεν , συνθή-
κας π α ρ ' αυτών ε ίληφυία , έλευθεροΰσθαί τε καί τ ιν ι 
ζεύγνυσθαι τών τού π α λ α τ ί ο υ , οποίον έσχεν τοΰ βίου 
τδ τέλος έν έχθ ίστψ καλ πονηρψ θανάτψ, ού δίκαιον 
σιωπή π α ρ α π ε μ φ θ ή ν α ι . Μετά γ ά ρ τδν τ ή ς κυρ ίας 
αυτής έκ τοΰ αφόρητου εκείνου δαρμού άθλοφορικδν 
θάνατον, καλ τοΰ Αγίου τήν διά μαρτυρ ίου τελε ίωσιν , 
μηδέν έπ τών π ρ δ ς αυτήν συνταχθέντων έ π ι τ υ χ ο ΰ σ α , 

infelicem el acerbam moriem 5 2 6 0 , , i e r i l vafra 
illa ancilla, de qua superius scripUim esi, qu;e 
scilicet ab iiupiis edocta, in dominam ci saiicium 
Slepbanum calumnias cl crimiua Hnxil, spe liber-
latis consequend ι·, el luatriuioiiii conlrabendi cum 
aliquo e palalio, ut cum ipsa pacii fuerant. IiaipKi 
cum posi iriumpbalem suae domina: ex inioleraudis 
verberibiis obituin, et sancli Siephaui inariyri«iin 
ac coiistnmnaiionem, nibil eorum quac sibi pro-

• a l . Δελμάτου b a l . τδν αυτούς παραδώσαντα . 
βάλαι. ' a l . τ ίνων. 

c a l . π α ρ α σ τ α θ έ ν τ ω ν . d a). προδεικνύων. · a l . έ κ -
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mitttu e rani , ob t i ne rd ; supra niemoralum CaUistiiin Λ κατεπαν ίστατα ι τ ψ π ρ ο λ ε χ θ έ ν τ ι Καλλίστο» χαί τ$ 
e l publicanum Aul ica la immi bis verbis adorsa esl : 
Nis i ea quae mib i pol l ic i t i estis, implebi l is , ve-
slras fraudes e l cuulumelias, quas in sanrtiim ma-
cb ina i i estis, per inediam urbem praedicabo. A n -
x i i i l l i facti, deliberalione babila , quemdam noia-
t i um ejusdein N i c o m e d i » publicani ipsi malrimonio 
junguul . Y e r u i n , ctnn pariendi temptis advenisset, 
nova i l la vipera duos iilios genuk. Post aliquod 
deinde lempus vidua viro facla, cum sola inedia in-
ler filios dorihiret , sub mediani noctem nescio quo 
impeiu agi la l i inf.inies surrexerunt, atque i l l i v i -
pe r* parius duo mair is ubera apprebensa comedc-
r u m . l i aqueor io die iuvenia c s i niaier oiortua cutn 
i i l i i s , qui 5 2 7 »dl»uc crueulalas uberum carncs 

φορολογώ Α ύ λ ι κ α λ ά μ ω , δ τ ι π ε ρ Εί "Λ ι!ς 
έμέ συνταχθέντα π λ η ρ ώ σ η τ ε , μέσον κηρύξω τή; 
π ό λ ε ω ς , τάς τε π α ν ο υ ρ γ ί α ς υ μ ώ ν χα ί τ ι ς προς 
τδν άγιον λοιόορίας. Έ ν Αμηχαν ία δε τοντδ» 
γ ε γ ο ν ό τ ω ν , συμβουλών τ ε πο ιήσαντες , συζιν-
γνύουσι ταύτη νοτάριόν τ ι ν α τοΰ αύτοΰ της Νιχομη· 
δείας φορολόγου· καλ έν κ α ι ρ ψ φθάσασα τοκετού τ; 
νέα αύτη Ιχ ιδνα, γεννςί π α ί δ α ς δυο. Μετά δέ χρο\αν 
τ ινά μονιάν σχοΰσα έχ τού ά ν δ ρ δ ς , χ α \ μόνη; αντ?,; 
μετά τ ώ ν τέχνων μέσον χ ο ι μ ω μ έ ν η ς , περλ τά; με­
σονύκτιους ώρας έν έ χ σ τ ά σ ε ι γενόμενα τά βρέφη, 
διαναστάντα καλ έ π ι λ α β ό μ ε ν α τ ώ ν αμφοτέρων αυτή; 
μασθών, τά έχιδνότοχα τ α ΰ τ α δ ιέφαγον αύτον;. Κιί 
ούτως ημέρας γενομένης , εύρον τήν τε μητέρα χι\ 

deniibus leuebant. Hac inieerabili poena fraudu- Β τά βρέφη νεκρά , ά κ μ ή ν κ ρ α τ ο ύ ν τ α τοιςόδούσιν ^μαγ-

Jenla i l la e t s a n c l i accusair ix ancilla v i iam pessime 
abrupit, alque iu seiernum supplicium dejecia est. 
Nec ca in re iniquus fui l D<nis, qui labia dolosa et 
l inguam maguiloquam *, u i cum Davide loquar, c i lo 
disptsidil : qui vero i l luui glorifieaii l , illos etiam 
post morieiu gloriiicat. 

llae sunt isi ius mei ruinimi operis verae bistoriae, 
quas ego quidem collegi a sanci i proximis , noi is , 
cognaiis, sociis, conliiberualibus et discipul is , a l -
quc eliam a tyranni syminysl is , qui in bac v i la 
c l ia innum supcrsii ies sunt. T u vero; ο veneraiule 
P . i i e r , iltius col l ia , spelunca?, viiseqiie generis suc 

μένας τ ά ς τ ώ ν μ α ζ ώ ν σ ά ρ κ α ς . Καί ταύτην τήν 
έλεεινήν δίκην ύποίσασα ή δολία δουλ\ς καί τον δσίου 
κατηγορήτρ ια , κ α κ ι ν κ ά κ ω ς τ δ ζήν άπέ^ηξεν εί; 
άτελεύτητον π α ρ α π ε μ φ θ ε ί σ α ' κόλασιν. Κα\ tv τούτω 
ούκ άδικος δ θ ε δ ς δ τάχ ιον έξολοθρεύων χείλη δόλια, 
Δαυιδ'.κώς ε ίπε ίν , κα\ γ λ ώ σ σ α ν μεγαλορήμονα,τονς 
δέ δοξάζοντας αύτδν δοξάζων κα ί μετά θάνατον. 

Τ α ΰ τ ά μου τοΰ ελαχίστου τούδε πονήματος, ta 
έκλεχθέντα π α ρ ά τ ώ ν τοΰ δσίου άγχιστέων, γνωρί­
μ ω ν , συγγενών , συνοίκων *, δμορόφων, καλ φοιτη­
τ ώ ν , ού μήν άλλά κα\ π α ρ ά τ ώ ν τοΰ τυράννου συμ-
μ υ σ τ ώ ν , τών ά κ μ ή ν έν τ ψ δ ε τ ψ βίω συζώντων, 
αληθινά δ ι η γ ή μ α τ α . Ά λ λ ' ; ώ Πάτερ τίμιε, καί w 

cessor, sanciissime E p i p b a n i , qui m e « ignoraniiae Q αυτού βουνού καλ τοΰ σπηλα ίου καλ τοΰ τρόπου δια-
ei ingenii tardi la i is nulla ral ione hab i ta , ad hoc δοχε, δσ ιώτατε Έ π ι φ ά ν ι ε , δ κα\ πρδς τδ τοιόνόε 
ν ρ u s aggrediendum mcae v i l i i a l i auctor e l bona io r 
i u i s t i , baec pauca quae ex mul i i s absqne ulla mora 
itiaruiii ora l ionum Deo gralissimartim vi r iu le adju-
tus excerpsi el tibi offero, qua?so, accipe. 

δοχι 
ε γ χ ε ί ρ η μ α έ π ι τ ά ξ α ς κα\ προτρεψάμενος τήν εμήν ^ 
ταπε ι νότητα , π α ρ ι δ ώ ν τ ή ν τε ίδιωτείανκαλ νωθρ*ί« 
μου , δέχοιο ά π ε ρ κα\ δκνου παντδς δίχα, έχ των 
πολλών ολίγα συλλεξάμενο ; έπιφέροΓμι, σννερΤ^ 
προκατασχών έν τούτο ι ; τ ιον σών ευπρόσδεκτων θεω 
ευχών τήν καλλιέπε ιαν . 

Τί δέ κα\ π ρ δ ς σέ φθέγξομα ι , ώ Οάτερ όσιόμαρ-
τ υ ς καλ αθλοφόρε υ π έ ρ Αθλοφόρων φερώνυμε Στέ­
φανε ; υπέρ γ ά ρ άνθρωπον υπάρχε ι σουτδμαρ™Ρ ν ' 
ών »» δέ τδ έργον έξαίρετον, καλ δ έπαινο; υπέρ 4ν 
θρωπον . Διδ τής απορίας τδ σκυθρωπδν έχ 
τα ϊ ς σαϊς πρεσβε ία ις π α ρ α ν ο ί ξ α ς , τά σά χβτ*λβμ· 
πρύνων γ ε ρ α ί ρ ω , καλ τά σά σολ προσκομίζων, ως& 

5 2 8 Q u i t I v e r o a d l e loquar, ο Pa le r e l sancic 
n ia r iy r , v ic lor caMeris victoribus louge praBstantior, 
re c i nomine Slepbane, sive coroua ? Siquidem su-
p i a bumauas vires es l lutim i n a n y r i u m . C u m ergo 
i l lormn laudes bumanaiu faculiatem superanl quo-
rum facia singularia s u n t : idcirco mea? inopi^e 
obicibus Uio iiiieTventu ex pane perfraciis , tua 
g«8ia illustro ct celebro, tibique tuamet «ffe- D λε ιμώνων άνθεα, τήν σήν θεοστεφή Ανυμνώ χ»Ρ*ν· 
rous, luuiu caput Deo ipso coronatum byumis Καλ ταΰτά σοι δωροφορών, έλευθερίαν αίτώ των χ**-
exdrnu. Verum cn i inve ro , duin ba?c l i b i lnu- εχόντων δεινών τήν έν πολλαίς άμαρτίαι; ταλαιχ^ 
i n r a offero, inalorum quibu» mea infortunata et ρούσάν μου ψυχήν . 'Αλλ*, ώ θεού μάρτυς, 
peccairix ai i ima prcinitnr , l iberal ioncm pelo. i t a - τδν Δεσπότην Χριστδν τ ω υπέρ αύτου τη* ^ 
q « e , ο Dei mar iy r , lu qui solus Chr i s lum Doininmn «άθε ι καλ τ ή εκχύσει τοΰ αίρατος ΓιΜα*Ρ^ 
ρ ι ο ipsius imagiiie patiendocl sanguinemeffundendo χαινέ φύλαξ καλ πρεσβευτά τοΰ γένους ^ ω ^ ^ 
i iu i la ius es : ο nove cuslos e l intercessor nostri μόνων δλοθρευτά, είδωλων τε .πλάνης * ^ ^ 
giMieris : ο damionum exlenninalor , erroris idolo- παλ αγ ίων εικόνων προσκυνητά ' ω ^ J V U ^ ^ 
rum cvertor , s ancu rum imaginuin adoralor : ο καλ παντοίων νοσημάτων φυγαδευτα ω 

1 Psa l . χ ι , 4, 

V A U L C L E C T I O N E S . 

* a l . συσσίτων. h a l . ού. 
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μ έ ν ω ν υ π έ ρ μ α χ ε , καλ χ ε ι μ α ζ ό μ ε ν ω ν ακύμαντου Α a-grolaniiuin mediee e l varit geittris morborum de-
ό ρ μ η τ ή ρ ι ο ν · ώ πτωχευόντων χορηγέ , καλ έ π ι -
ξ ε ν ο υ μένων Ανελλιπές π α ρ α μ υ θ ι ο ύ * ώ π ε π λ α ν η ­
μ έ ν ω ν οδηγέ, καλ τών ήδη πεπ ιστευκότων ορ­
θ ο δ ό ξ ω ν τδ σ τ ή ρ ι γ μ α · ώ φωστήρ παγκόσμ ι ε φ ω -
τ ί ζ ω ν ψ υ χ ά ς τ ή αίρέσει έσκοτ ισμένας · ω α γ γ έ λ ω ν 
σ υ ν ό μ ι λ ε , καλ τώ* αρχαγγέλων συγχορευτά · ώ τής 
αγίας Τριάδος θεράπον καί ψ υ χ ώ ν Ανθρωπίνων Ιερ­
ο υ ρ γ έ * ώ ευπρόσδεκτος προσφερόμενη θ ε φ ευχή 
υπέρ τ ώ ν έν αληθινή π ί σ τ ε ι δεχόμενων καλ δοξαζόν-
τ ω ν σου τδ μ α ρ τ ύ ρ ι ο ν , ώ έλατήρ έκ θεοΰ τοις ά κ ­
μ ή ν τ ή α ίρέσει τ ώ ν Χριστ ιανοκατηγόρων έ μ μ έ ν ο υ -
σ ι ν , καλ δ ίκην άσπίδος κ ω φ ή ς μύουσιν τ ά ώ τ α , μή 
εθελοντές * άκούειν ή π ιστεύε ιν τ ά ς σάς άθλητ ικάς 
παλα ίστρας* καλ ίνα συντόμως ε ί π ω , ώ παντδς δνδμα-

pulsor : ο afll iclorum defensor, et niediis iti flucii-
bus por ic l i la i i i iu iu porlus tranquill issimus : υ pau-
poruiu adininis l ra lor e i peregrinorum nunqiiaui 
deficicns coti>olalio : ο d u i e r r an l ium, e l fulcimen-
tiim onbodoxorum jain crcdei i l ium : ο ltiiuiuare 
pu ld ie r r imum 5 2 9 »n imas lcnebris bsereseos <>b-
volutas i l luiniuans : ο angclorum sodalis e l ar-
cbangelorum soc ie : ο sanclae Tr in i t a l i s cu l io r , < t 
amiuarum buinanarum saoerdos: ο pergraium vo* 
tuni Deo oblalum pro bis qui cuin vera flde iiiutii 
martyr ium suscipiuni , et laudibns "celebrai i l : ο 
divine expulsor i l l o n i m qut in haeresi Cbr is i iauos 
cal inmiiai i t ium persisiunt , quiqtie ins lar aspidis 
si:rdae suas aures obslrount, tuas alblelicas p.dai-

τ ο ς Αγαθοΰ καλ π ά σ η ς κρείττονος π ρ ά ξ ε ω ς ύπερεκτε ι - Β stras sive cerlainina audire vel credere r e c u s a i m » $ . 
νόμενε δίκαιε i , Ασκητών έ γ κ α λ λ ώ π ι σ μ α , δσίων 
έκλόγ ιον , μοναστών σύστημα , καθηγητών λ α μ π τ ή ρ , 
υ π ο τ α κ τ ι κ ώ ν άμ ιλλα , καλ μαρτύρων δμόστεφε άγ ιε 
Σ τ έ φ α ν ε , δέχου νΰν τδν π α ρ ' έμοΰ λόγον, ώς θεοΰ 
Λόγου γνήσιος θ ερά πω ν , μ ίμησα ι καλ έν τούτω Χ ρ ι ­
σ τ δ ν , τδν τ ά δύο λ ε π τ ά τ ή ς χ ή ρ α ς υ π έ ρ τάς άλλων 

• π ο λ υ τ ί μ ο υ ς προσφοράς έπαινέσαντα" · μ ή ά π ο σ τ ρ έ -
ψ η ς μου τδ τ ώ ν λόγων άλάβαστρον , ώς ουδέ ό Δε­
σ π ό τ η ς Χριστδς τής πόρνης , εί καλ μ ή τδ ευώδες 
έ γ ώ δ ιά τών αγαθών έργων ε π ά γ ο μ α ι * μονήν ποίησον 
έ ν τ ή τ α π ε ι ν ή μου ψ υ χ ή , ώ ς καλ ό Χριστδς έν τή τοΰ 
Ζ α κ / α ί ο υ ο ί κ ί α · τελώνησον έν έξετασμώ τδν τ ε λ ω ν ή -
σαντά (28) με δ ι ά β ο λ ο ν άνέλκυσόν ρε τοΰ βυθοΰ τδν 
βεβαπτισμένον τοίς πάθεσιν · ζωοποίησον τ α ί ς σαίς 

Deniquc, ιιt breviter dicam, ο j i is tc , qui omni bono 
nomine et omni meliore aclioue prrcsias : ο asr.e-
tarum omamentum, sanciorum delecius, monacbo-
rum vi i iculum ac robur, fax superiorum, infer io ium 
aemulatio, una cutn mariyribus coronale sattcie 
Stepbane, mea verba grala babe, t i l vcrus Oci 
Verbi servus. hi boc quoque imi iare Cbr i s lum, qui 
duos vidiiae obolos preliosis a l iorum oblalionibus 
pluris fec i l . Ne ineum verboruni alabaslrum repu-
diaveris \ m i neque Cbr i s lus homiiuis , mereiric s ; 
l i c c l ego suavem odorem bouis operibus non affe-
ram. Apud nieam bumilem animatn coinmorare \ 
iH CbrUtus iu Zach%i domo. Severi publicani 5 3 0 
muiius adversus diabolum exerce, qni id inui ie i is 

δεήσεσιν έμέ τδν νενεκρωμένόν τοίς π α ρ α π τ ώ μ α σ ι ν · C adversum me exercet. Μθ meis affeciibus suh -
π ρ ο σ ά γ α γ ε τ ψ Χ ρ ι σ τ φ τδν μακρυνθέντα τούτου, 
τοΓς έμο ίς ά μ α ρ τ ή μ α σ ι ν · συγκέρασον έλαίψ οίνον, 
ώ ς ίατρδς εΟσπλαγχνος · καλ τάς ασθενείας τοΰ 
Αμαρτωλοΰ μου σώματος ία σαι, ίνα κ ά γ ώ δ ανάξιος 
τ ή ς τ ε ψ υ χ ι κ ή ς ά μ α καλ σ ω μ α τ ι κ ή ς Ιατρείας έν α π ο ­
λαύσει δ ιά σοΰ γ έ ν ω μ α ι * καλ ώς έν τψδε τ ψ β:φ, τ ή 
ονομασία τ ή ς κλήσεως , π α μ μ α κ ά ρ ι σ τ ε Στέφανε , σ υ ν ­
ώνυμος σοι γέγονα , καλ τ ή ς αυτόθι όμόκληρος k όφθώ 
δεξιάς παραστάσεως , συν π ά σ η ταύτη τ ή όρθοδόξφ 
δμηγύρε ι 1 τ ή π ι σ τ ώ ς εύφημούση σε μετά μ α ρ τ ύ -
οων άγιον μάρτυρα · , τα ί ς τής π α ν α γ ί α ς Θεοτόκου 
ι η τ ρ ι κ α ί ς πρεσβε ία ι ς , καλ π ά ν τ ω ν τών α γ ί ω ν , ά μ α 
'.αλ τ α ί ς ευπρόσδεκτοις θ ε φ δσίαις εύχαίς σου, δόξαν 
; ν α π έ μ π ω ν συν αυτή έπ ί π α σ ι ν ^ τ φ σε φερωνύμως 
ιτεφανώσαντι Χρ ιστψ τ ψ παμβασ ιλε ί θ ε ψ η μ ώ ν , 
·> π ρ έ π ε ι τ ι μ ή καλ προσκύνησις συν τ ψ άνάρχψ αύ-
&οΰ Πατρλ κ α λ τ ψ ζωοπο ιψ καλ ά γ ί ψ Π ν ε ύ μ α τ ι , νΰν 
καλ άελ καλ ε ίς τους αίώνας των α ίώνων . ' Α μ ή ν . 

mersum e profuudo reirabe. Me meis peceatis 
mor luum, in v i iam luis precibus revoca. Me, qui 
nieis cri iuinibus a Chr i s io procul e r rav i , ad e u m -
dem rediicere ne gravare. V i n u m cmn ol«o 
ii i isce, u l i misericors medicus, meique sceleraii 
corporis infirmiiat ibus medere , u l etego indigtuis 
animse el corporis salulem per le conseqiiar. P o -
gireino, queniadmodum in bacce v i i a , ο bealissnne 
Siephajie, n o m i i i c e l appellatione, l a i factus suin co^ 
gnoininis : i ia et i n col locai ionc ad dexteram, l u i 
consors appareain, cum tiniverso boc orlbodoxo 
roein, qtii te cuin sanctis roanyribus sanctum m a r -
lynjm fideliter prsedicat; quod iu inai i i fiat materuis 
sauclissimse Deipara et omuium sanclorum inter-
cessionibus, luisque Deo accepiis sanclis precibiis , 
u i in omnibus cum bacce concione ad ('«hrisium 
i inivei^orum rcgem c l Detun no.slriim glorta!» n> 

f«-rani, qui le j u x i a iiotuen tuiim mronavi t ;531 1 , 1 

convenil hocor et adoralio cuin ejusdem Pa i r e , qui siue pr inr ip io es i , e l vivifico xaiicio S p i r i i u , mmc 
el ftemper, el in sarcida s x c i i l o r u m . Ainen . 

4 Matth. x x v i , 7 . · L u c . x i x , 6 

V A R I i B L E C T I O N i : S 

< Units addit καλ ίδοντες. i a l . Αγιε Στέφανε . k a l . δμόκλητο ; . ι a l . πανηγύρε ι . 

Ν Ο Τ Λ . 

(28) Grseci vocabant daemones τ ελώνας , i d e s i , pu- latis v i r i c lar iss imi el erudil issimi Cangi i ?d n c a -
bl icauos; ad quain vocem hic a l ludi l a u d o r . Vido bulum τελώνια . 
Glossarium ad scriplores mediae et inGmx Graect-
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ANNO DOVINI DGCGXT. 

PROGOPIUS DIACONUS. 

N O T I T I A . 

( F A B R I C . Biblioth.Grac. ed. Harles, t. VII , p. 562.) 

Procopius , diacouus, haiul c redoa rhar lophylace diversus, qui s c r i p s i l elogitiro S . Marci , e^augelinje, 
quod La i ine ex Joan. F r a n c i s c i A l b a n i , Urb ina l i s , ve r s ione dedit Henscbenius ad 25 Apri l . pi*. S43, 
G r a i c iu Appendice pag. 48 l . I I I , in A c l i s Sa i ic lorum A p r i l i s e msf». Va l i cano . l i i c i p i l : Πάλιν α ι ο ­
λ ική καταστράπτε ι π α ν ή γ υ ρ ι ς . Exstat el Lat ine ίιι b ib l . Concionaloria Combcfisi i l . VI elGrmaiqoe 
Lat ine anie Calenam in Marcu in , vulgalam a P e l r o Po*sino, Rom.1773 i n - i o l . [conf. vol.VU pag."b9 seq. 
vet. edit. I I A R L E S . ] P r o c o p i i , diaconi e l char lophylacis ,encomium aogelorum Micbaelis ei Gabrieli* IUC-
mora l Al la i ius pag. 81 de Simeonibut. F A B R . Conf. infra ? o l . I X pag. 37 in i e r elogia et vitas nancionu», 
— ib id . pag. 98 e l pag. 1 0 0 — et in v o l . X pag. 173 et pag. 544. Iuler melodoe Grxcoruro Procoptus 
cbar iopbylax recenseiur . — Procop . Sermo in celebrationem orthodoxia tanctorum ei venerabilinm ma-
ginum, in cod. Taurin. Kegio 70 , fo l . 380. V . C a l . codd. gr . p . 166, et C a r . du Fresne (ibi laodains) 
qui in indice auc lo r , subjeclo Glossar io med. e l inf. a*i. pag. 31 , eumdem l i l u l u m refertex cod. Eus. 
Kenaudo l i . — Procopi i d iaconi , in novum annum, in sauclum Joan . evangel is iam, in Vilam S. Tboni*, 
in cod. b ib l . A m b r o s . Mediolan . leste Monlfauc . i u Bibl. biblioth. mss. I, p ag . 503. E . — Paris. in btbl. 
pub l . secimd. Ga la l . codd. vol II P rocop i i , d iacoi t i . Hoin i l i a i n pr i i ic ipiura a i i n i , iu cod. 136. —Ια -lau-
dem S. Lucas evangelislae, in cod . 1546. — In S S . Micbae l . e l Gabrielem, in c o d . 1220 a. HARL. 

ΠΡΟΚΟΠΙΟΥ ΔΙΑΚΟΝΟΥ ΚΑΙ ΧΑΡΤΟΦΥΛΑΚΟΣ 

ΕΓΚίλΜΙΟΝ 
Ε Ι £ Τ Ο Ν ΑΓΙΟΝ ΑΠΟΣΤΟΑΟΝ ΕΤΑΓΓΕΑ1ΣΤΗΝ Μ Α Ρ Κ Ο Ν . 

P R O C O P I I DIACONI Ε Τ C H A R T O P H Y L A C I S 

E N C O M I U M 
ΙΝ S A N C T U M A P O S T O L U M A C E V A N G E L I S T A M M A R C D M . 

(Εχ mafiuscriplo codice Bibliotbec» Vaticaoa? cura iuterpreUiione Jos. Francisci Albani Urbiaalis edidenist 
BOLLANDIAHI, Act. Saoct. aphl. t. 111, pag. 350, append. pag. XLVUI . ) 

I. Rursus aposiolica effulgel pa i iegyr is , ac ego Α * ' · Πάλιν αποστολική καταστράπτε ι πανήρρκ» 
denuo sodalibus congaudeo; r ecur r i l i i e rum C h r i s l i κα ί πάλιν έ γ ώ τοίς θ ιασώταις συνεπαγάλλομβι· « · 
diecipuli i l lus l r i s commemoral io, ego i leruin bym- λιν μαθητού μ ν ή μ η λ α μ π ρ ά φρυκτωρεί, 
•108 coucinere i n s l i l u o , et ad enconiium lexenduui γλώσσαν χόρευε ιν τοίς έφυμνίοις προ:Ηϊημ'» χ α · 
l lnguam iiieam exacuo ; bui i t i l i ler quidcm ac e x i l i - κ α τ α ρ τ ί ζ ε ι ν π α ρ α θ ή γ ω τήν εύφημίαν, αμυδρά 
ter loquetiiein (ιιοιι euim i l l i elegaulium verborum φθεγγομένην ( ούδενδς γ ά ρ εύστροφων αυτή 
copia suppei i l , nec venusli fcrmonis lepores pracs'0 λόγων, ού τα ϊ ς μ ε τ ά κάλλους άρμονίαις ευδοκιμεί 
eunl , quiu c l i am si bisce abuudarei iiistrlTicieiie πλήν εi κα\ τούτοις ώχύρωτο , ούκ άποχρώσα κ*®»1** 
adbuc essel ad boc gcnus laudalionis) , exsullauiem ράτο πρδς έπαινον) , τοίς τοΰ Μάρκου δε με-faW 
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σ κ ι ρ τ ώ σ α ν , καλ τ ώ ν εκείνου χαλών ώ ς ο!όν τε τήν Α U m e n ob ingentem Marc i g l o r i a m , et remrm ab 
περ ιουσίαν άποθαυμάζουσαν . Μάρκου τοΰ Πέτρου 
υίοΰ, τοΰ τών ουρανών κλειδούχου συγχορευτοΰ, τοΰ 
τώΟ ά π ο ^ ή τ ω ν εύαγγελ ιστοΰ τ ε καλ κήρυκος , τοΰ 
τ ή ς Α ί γ ύ π τ ο υ φ ω τ α γ ω γ ο ύ , καλ τ ψ εκείνης θρόνψ 
π ρ ώ τ ω ς έγκαθίσαντος · ουδέ γ ά ρ ουδέ τοΰτο μικρδν 
β ί ς άφορμήν ευδοξίας · εργωδέστερου γ ά ρ έξηκανθω-
μ έ ν η ν γ ε ω ρ γ ε ί ν άρουραν, ή τήν κεκαθαρμένην είς 
φιλοπονίαν έπάγεσθα ι . Ούτος γ ά ρ η μ ά ς σήμερον 
έ σ τ ι ά τ α ι , οΰτος ή μ ί ν ώ ς δψα τ ά οίκεία προβάλλε­
τα ι π ρ ο τ ε ρ ή μ α τ α · συνανέστειλε γ ά ρ τ ψ γλυκε ί έαρι 
φαιδρότερα ν τήν ώραν αποτελούν τ ι ή έδρτιος τούτου 
η μ έ ρ α , καλ ώ ς φωτοφανής ήλιος τ ά ς τ ώ ν Ανθρώπων 
ψ υ χ ά ς κατελάμπρυνε · συνήθροισε π ά ν τ α ς , τοΰ Μ ά ρ ­
κου καθωραίζομένη τοίς κατορθώμασιν , ώ α νΰν ή γ η 

ipsopraeclare gestarum copium sunime demirantem. 
M a r c i , v ide l ice l (α), P e l r i fllii clavigeri coelorum 
soc i i , arcanorum ineflabilium evangel i s i* e l pra>-
conis, totius i E g y p l i luminis , ac ad i l l ius regionis 
solium priinuro evec t i ; ncque vero id modicum est 
pro argumenio laudationis, nam difflcilius esl sp i -
nis obsilam lellurein subigere, quam jam expurga-
lum agrum excolere. Hifc nos hodie ve lu i i convivio 
excipi t , e l pro ferculis sua uobis exbibel i l lus i r i a 
f a c i a ; dulci enim vere, l i i la r iorem auui tempesla-
lem reddenle, fesiivus ipsitis dies e tux i i , e l s icut 
splendidissimus to l boniinum menlee i l lus i rav i t . 
Omnes quippe congregtvit h ic dies, Marc i i l l u s t r i -
bus geftlis i i a decoratus, e icui nunc i c r r a c i r cum-

σ τ ο λ ι ζ ο μ έ ν η τ ο ί ς ά ν θ ε σ ι , καλ ώ ς έ κ σ υ ν θ ή μ α τ ο ς σ υ ν - Β amictaest floribus : Hiide e i Udelium coeius beaium 

apostolum uno ore praedioani, gentiuui turbae uit 
eacrorum magis l rum ipsum celebrani , uti reruro a 
Cbr i s lo get larum tc r ip lo rem ex io l l un i , ac u l i i l l ius 
advenlos leslem bonore Qrosequuniur; dicam a m -
plius, muiidus universus to l u n l a q u e ab ipso prae-
clare gesia, ut divina suepici l , et plausu comproba l : 
lotus enim lerrarura orbis ex i l l i u s doelrioa fm-
c ium et ui i l i la tem recepit. 

2 . Sed nec ullus sermo, nec ulla lingua i l l i i m 
prout convenirel , celebrare v a l c i : quid enim pr i -
m u m , quid poslreinum coroiiiendaudum ? niul l ipl ices 
enim sunl i l l ius denofninatioues, et mirabi l ia plane 
cer lamina . V id i t i l l u i n , quem oculus videre ιιοιι 

λ ύ μ μ α τ ι , καλ τ ή ν έ ν ε γ κ α μ έ ν η ν κ α τ έ λ ι π ε ν · κ έ κ λ η - Q po lu i l , itostrse inorial i la t is iodu lum legumenlo; et 

αυλίαι π ιστών τδν Άπόστσλον μακαρίζουσιν . Ε θ ν ώ ν 
συστήματα τδν μυσταγωγδν Ανυμνε ί , ώ ς ύ π ο γ ρ α -
φ έ α μεγαλύνε ι Χρίστου , καλ ώ ς μ ά ρ τ υ ρ α τ ή ς αύτοΰ 
παρουσίας κατα^εραίρε ι* ε ίπε ίν δέ μάλλον, κόσμος τ ά 
τοσαΰτα τούτου άποθε ιάζε ι καλ κροτεί ά γ α θ ο υ ρ γ ή -
μ α τ α * σ υ μ π ά ς γ ά ρ τ ή ς εκείνου διδασκαλίας ά π -
ώ ν α τ ο . 

β'. Άλλ* ού λόγος, ού γλώσσα τοΰτον ώ ς π ρ ο σ -
ή κ ε ν έπαινείν έξαρκε ί . Τ ί γ ά ρ π ρ ώ τ ο ν , τ ί δ* Οστατον 
ά ν υ μ ν ή σ ε ι ε ν ; α ί τ ε γ ά ρ προσηγορίαι πολυειδείς , καλ 
οί Αγώνες κατάπληκτο ι . Τεθέαται γ ά ρ δν οφθαλμός 
δρφν ού δεδύνηται , τ ψ ή μ ε τ έ ρ ψ φαινόμενον προκα-

τ α ι θεία φ ω ν ή , καλ ά γ χ ι σ τ έ ω ν άπεωσατο φίλτρο ν 
π α ρ ' ουδέν α ύ τ ψ τοΰ γένους τ ά τ ί μ ι α , δναρ τούτψ 
(&οώδης π ε ρ ι ο υ σ ί α , μόνον έστεργεν τδν έπ \ π ά ν τ ω ν 
θ*δν , μόνην εύδαιμονίαν ήγε ίτο Α έ π η γ γ έ λ λ ε τ ο , καλ 
τήν μαθητε ίαν ή π ε ρ έ τέτακτο . Τ ψ άποστολικψ γ ά ρ 
συλλόγψ τών έβδομη κοντά συνηρ ίθμητα ι , ώ σ π ε ρ φ έ γ ­
γος λ α μ π ρ δ ν διαφανέσιν άστροις π α ρ ά τοΰ κεκληκό-
τος κατε ιλεγμένον , ψ ,τής κ ά τ ω σκηνής τ ε καλ τ έ ρ ­
ψεως ούδεπαρισού μενον. 

l e r ram quae ipsuin produxi i , deseruit : vocc d iv ina 
advocalus fuit, ac propii iquorum amorem generose 
dev i c i i , pro nihi lo enioi ipse habui i generis bono-
rea opuroque abuudanliaio, velul i fugacem unibraiu 
aBslimavit. U n u m super omnia Deum a m a v i l ; eain 
unicam felicilalem censui l , qiiam ipse denuniiave-
r a l ; i l lamque uuicam disc ip l inam, cu i ascriplus 
fuerat. Aposlol ico coelui sepluaginia discipulorum 
annumeralus fu i l , velui i spleudida lux clar is su l e r i -

bus adjuncta ab i l lo qui eum vocaverat, cui in bac nosirae m o r l a l i i a l i * scent n i b i l pJane es l quod apie 
comparari possit. 

γ ' . Ό ν τ ω ς τοΰ Πέτρου δ Μάρκος υίδς , δντως τ ή ς 3. Revera Pe i r i l i l ius dicendus esl Harcus , et 
εκείνου γ ν ώ μ η ς εφάμιλλος* άντιδίδωσι γ ά ρ ή φ ύ σ ι ς vere i l l i s imi l is : ulrique enim dedit nalura eam-
τά οίκεία τ ψ γ έ ν ε ι , καλ τ ά έκαστου πλεονεκτήματα ^ dem naiionem et genus, ac coiiimuiies u l r iusquc 

\ κοινά τ ίθετα ι * δηλοί γ ά ρ ή π ε ι θ ώ , δηλοί ή πρδς 
! πλάσαντα άκολούθησις , κ α ί τ* άλλα τών καλών 

ί άδελφά καλ δμότροπα τ ή ς θερμότητος · κ α τ ά γ ά ρ 
τδν προφήτην *Αμώς, έκ προσώπου τοΰ θεαρχικοΰ 
Πνεύματος προαγγέλλοντα , Ίδου έ γ ώ στερεών βρον­
τ ή ν , καλ κ τ ί ζ ω ν π ν ε ύ μ α καλ άναγγέλλων ε ίς ουρα­
νούς τδν Χριστδν αύτοΰ * έξ Ακρων μέχρ ι τών τής 
γ ή ς ήει τ ε ρ μ ά τ ω ν , θ εδν τδν δημιουργδν εύαγγελ ι -
ζ ό μ ε ν ο ς , καλ τ ά ποικίλα γ ε ω ρ γ ώ ν κ α τ ο ρ θ ώ μ α τ α * 
χατεφώτ ισε γ ά ρ τήν ύφήλιον, τήν τ ή ς πλάνης κ α τ ­

' Amos ιτ , 43 . 

(α) Eodem modo Nicetas Marcum inter 70 d i s r i -
pulos iii i iuerat, quod al i i uon faciuut : quin eiinm 
duo M a r c i , ab boc divers i , reteruniur in Calalogis 
uier bos C b r i s l i diecipulos : quod monerc vo-

praerogaiivas effecii, prout iudicat aequalis u i r ius -
quesuadetidi efficacia, cooiumii isCreator is sequela, 
consimil is plane fervor, e i alia plene coniorinia 
decora osienduni. U l e n i m e s t apud propbelam Amos 
ex persona d iv in i Sp i r i ius praedicentem : Ecce ego 
Qrmaiie toniiru (6), e l creans ventum, et anuuu-
lians in coelos Cbristura e j u s # ; a b exiremis t e r r x 
parlibus usque ad ultimos fines pe r r ex i t , Demn 
rerum onmium opificem proroulgans, aique uberem 
pluriura bonorum operuin messem recolligens. 

lui inns. 
(b) Iia L X X . Vulgata legi l : Ecce formaus movtem 

et creans venlum, el annunliant homini eloqnium 
mum. 
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N a m orbem terranim i l lus l rav i t , impieialem pro- £ έφλεξεν άθεότητα, Απέσμυξε τους ερειπωμένους εί-
fligavil, idololalriae macula foedatos absiersit , e l per 
baptiemum expurgaios (ne alia plura dicam) Deo 
admovit : babuit en im linguani velul i clypeum et 
bastani , e l ea quae praedicabat cer l iss ima cuuclis 
osiendebat , genlesque ad veraiu vitain revo-
caba l . 

4. Unde niulfiplicia emanabant prodigia, i i l inc 
turbac ad Dei cognii ionem veramque religionein 
iraducebanlur : qui pedibus anlea laesus e ra i , i m e -
ger posiea r edd i ius , bene currentium niagiaer 
iifdiai : qui oculis aniea orbalus e r a l , pupil larum 
acieni aculi&simam postea rectiperane, aiios ad 
cognitionis iueem deducebai ; ejus coniaclus βχκιι-
perauliam caioris , in mediocr i la iem consuetae COII-

δωλ ικο ί ; α ί μ α σ ι , καΛ καθηγν ισμένους θ ε ο ΰ τ«ρ βα-
π τ ι σ μ ψ , Γνα μ ή π λ ε ί ω φα ίην , π α ρέστη σε ν . Ε ί χ ε γ Α ρ 
τήν γλώσσαν AvV άσπίδος καλ δόρατος, καλ τ ο κ ή ρ υ γ μ α 
διεδείκνυ πάσι βεβαιότερου, καλ τ ά π λ ή θ η π ρ δ ς τ ή ν 
Αληθή ζ ω ή ν προενόμευεν . 

C . Έ ν θ ε ν γ ά ρ Ι β ρ υ ε ν ή τών θαυμάτων π λ η μ μ υ ρ ά , 
εκείθεν οί δχλοι πρδς τήν θεογνωοίαν μ ε τ ω χ ε τ ε ύ ο ν τ ο * 
δ τ ά ς βάσεις π ε π λ η ρ ω μ έ ν ο ς , ά ρ τ ί π ο υ ς α ν α φ α ν ε ί ς , 
ή ν το ί ς εύδρομοΰσι διδάσκαλος * α ό μ μ α τ ο ς τ α ΐ ς κ ό ­
ρα ις , όξυδορκών, Αλλους π ρ δ ς τδ φώς έ χ ε ι ρ α γ ώ γ ε ι 
τ ή ς έπ ι γνώσεως · ή άφή τήν του θ ε ρ μ ο ύ π λ έ ο ν -
εξίαν π ρ δ ς τ ά ς συνήθεις σπυνδάς μ ε τ ε ρ ύ θ μ ι ζ ε , καλ 
τδ π υ ρ τ ώ ν είδωλικών θυσιών ά π α .θαλοΰτο· οί τ η ς 

foederalioni pugnantium qual i ia lum itecessariani Β πλάνης φυτούργολ δαίμονες έτεφροΰντο , και ή ά ν . η -
lemperabat, a?siu,quo ίιι stiperslii iones effervescc-
banfc red i g e r a l o ; unde ignis sacr i l i c iorum, q u a 
idolis oflerebaniur, in fumiiin et caliginem verte-
batur, dasmoncs fraudis aucioree in cinerem red i -
gebamur, et vera religio florebat. Tua baec fueruul, 
ο Marce, i l lus i r i a gesla et admirabi l ia Irophaea τ 
bis cn im ar l ibns capiivos dux i s l i exerci luuni du-
ces, tu vir oliut idioia ; bis annis e lbn icon im erro-
rem exptignasii, lu pauper e l unica indulus l u u i c a ; 
b i s \ i r i b u s una cum P e i r o , lu Pe t r i Qlius, I l a lo -
rum (c) geniem snbegis i i ; a solis ortu discedens, 

θής ή κ μ α ζ ε θεοσέβεια. Ύ π έ ρ λ α μ π ρ ά σου , Μ ά ρ κ ε , 
τ ά έργα , παράδοξα καλ τ ά τ ρ ό π α ι α * τούτοις γ ά ρ 
έ ζ ώ γ ρ η σ α ς τους σ τ ρ α τ η γ ο ΰ ν τ α ς , δ Ιδ ιώτης · τ ο ύ τ ο ι ς 
έπολιόρκησας τήν π λ ά ν η ν δ μονοχίτων, τ ο ύ τ ο ι ; μετΑ 
του Πέτρου δ τοΰ Πέτρου υίδς τ δ Ι τ α λ ώ ν έχε ιρώσω 
γένος , έξ έ ψ α ς μέν ά φ ο ρ μ ή σ α ς , π ρ δ ς δυόμενον δέ 
κ α τ α π τ ά ς ήλιον, καλ τδν λόγον πανταχού κατευρύνων , 
ή εκείνος τήν ακτ ίνα το ίς π έ ρ α σ ι ν , ού μεθόδοις κ ε -
χ ρ η μ έ ν ο ς σοφιστ ικα ίς , ού κ ε κ ο μ ψ ε υ μ έ ν α ι ς μ ε τ α χ ε ι -
ρήσεσ ιν , άλλ' ά π λ ψ λόγψ καλ άληθε ία μ ό ν η , ^ 
π ά ν τ ω ν τ δ κράτος άνανταγώνιστον ά π ο φ έ ρ ε τ α ι . 

c i ad occasum advolans, ac ubique praedicalionem spargens, qua sol ipse ex l remis terrae finibus suos 
radios diffundil : non sopbisi icis argumenlalionibus usus, non ornatis i rac la i ionibus , sed s i m p i i c i ora-
l ioi ie e l sola veritaie, qua v i c i o h a de cunci is fruslra reluclanlibus reporiatur. 

5. Quod enim oinnis orai io facile labalur , nisi ea C ε ' . Ό τ ι γ ά ρ ε ύ έ μ π τ ω τ ο ς Απας λόγος, ε ί μ ή τάλη-
quae vera s i im pro summa babeal et p r ad i ce l , ex θή πρεσβεύε ι καλ δ ι α γ γ έ λ λ ε ι , γνο ίης κ ά ν τ ε ΰ θ ε ν 
tioc ipso facile dignosccs : Pylbagorae siquidem fal 
tas *entenlias propugnans, e l inullas fabulas con-
ftiigciis, i l las l l a l i s nuiiquam po lu i l perstiadere. 
Democrilus id ipswn peragens, neimnem A b d e r i -
latunv babui i audi lorem. Orpbeus, feras oimies Mii 
ie ru ioi i i s stiaviiaie deinulcens, popularibus suis 
Tbracibtis fabulas , quas canebal, riou persuasi l . 
N.unque i s i i otnues niul l i s abundanles verb is , et 
inani sapieulia siiperbiemes, velui i quadam tb r i e -
tate prorsus perditi s u n l , atqiic a l lo siieulio s imul 
demersi f i i e r u m ; id enim efficil fa l sa , et inibecilla 
t a p i e n l i a ; Marcus vero divini Spi r i lus doctrinas, a 
jactantia alienas, exponens ac promens, el iam qnos 

Πυθαγόρας μέν γ ά ρ , τ ή ν ψευδή δόξαν κρατύνων , 
καλ πολλά λ ε σ χ η ν ε ύ ω ν , πε ίθε ι ν Ι τ α λ ο ύ ς ού δεδύνη-
τ α ι · Δ η μ ό κ ρ ι τ ο ς , αυτό γ ε τούτο σ υ μ π ρ ά τ τ ω ν , 
Α β δ η ρ ι τ ώ ν ούδένα κατήκοον έ σ χ ε ν Ό ρ φ ε ϋ ς , . τψ 
μ ύ θ ψ π ά ν τ ω ς θηρ ία κ α τ α κ η λ ώ ν , τους όμοχώρους 
ούκ έπε ιθε Θράκας . Κ α ί τ ο ι γ ε πολλψ ρέοντες λ ό γ ψ , 
καλ σοφία κενή βρενθυόμενοι μ έ θ η ς π ά ν τ ω ς δι-
ώ λ ο ν τ ο , καλ σ ι γ ή ς βυθοίς συγκατέδυσαν (τοιούτον 
γ ά ρ ή ψευδής δόξα καλ Αδρανής ) . Μάρκος δέ τ ά ; 
ά κ ό μ π ο υ ; τοΰ Πνεύματος έκτιθελς δ ιδαχάς , καλ τους 
εναντίους εύπε ιθε ί ς μ ε τ ε π λ ά σ α τ ο . "Ανωθεν γάρ 
έ κ ρ α τ ύ ν ε τ ο , καλ ή α κ ρ α ι φ ν ή ς π ί σ τ ι ς π υ λ ώ ν $δου 
κρατα ιοτέρα · καλ ούτος ά ο ί δ ι μ ο ς , ώ ς αληθε ίας κ ή -

babuit adver&arios ad sibi obediendmn addtixi i . ^ ρ υ ξ , μ έ χ ρ ι δεΰρο συναποδέδεικται . Έ δ ε ι γ ά ρ τ+ιν 
lSam superno auxi l io iuuniebaiur , puraque fides 
iiifcrortirn porl is poieniior e r a l ; usque adeo autem 
cclebre nomen habn i l , ut veri tal is praaro ad bauc 
usque dicm appelielur. Unde s icu i oportebat 
Cbr is t i i i ic;irnationciu pro uobis ad salularein fiiiem 
pfrduui , i ia biiunl tiujus sancli v i r i meiuoriain i m -

καθ ' η μ ά ς οίκονομίαν ε ίς π έ ρ α ς σωτηρ ιώδες χωρείν , 
κ ι λ τήν τούτου μ ν ή μ η ν άθάνατον τ ψ β ί ψ μετ* εγ­
κ ω μ ί ω ν συνδιασώζεσθαι · δΓ αύτοΰ γ ά ρ κεκήρυκτα ι 
τ ή κτίσει θ ε δ ς , δι* αύτοΰ τοίς π ε π λ α ν η μ έ ν ο ι ς ή 
ε π ι σ τ ρ ο φ ή π ε π ρ α γ μ ά τ ε ϋ τ α ι , καλ ή π ρ δ ς τδν πλά-
στην οδηγία δ ιψκονόμηται . 

inorlalem laudibus conservari convcniens f u i l ; nam per ipsiim creainris Deiis praDdicalos est , per 

ipsiim i is qni aberraveranl couvcrsiouis gra i ia con>parata f u i l , e l via ad Crealoreni demon* 

s i r a i a . 
6. Poslquam vt-ro inisericordem Dci advcnlum ς ' . Έ π ε λ ουν εύσπλάγχνου θεοΰ παρουσίαν εΰσ-

(c) Ilacc indicai i tur snpra in apostolatu ejns A q u i -
lc ie i is i . 1» His ior ia palr iarcbaruin A l e x a i i d r i u ; , 

d i c i lu r e l iam adfuisse mar ly r io dtiorum apoElokh 
ruin , e l i i e rum Alexaudriani reversu.s 
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πλαγχνον άνεκήρυξεν, καλ γλώσση θεολογώ Αλλους Α prwmilgavii, ac Ιΐ· g'ia ΠΡΟ plena p'urcs f|iiitlcia 
τε πλείους καλ Ίταλιώτας προς τήν έπίγνωσιν εϊλ-
κυσε, κατασκευάζει τούτοις ώς αρχιτέκτων σοφός 
τήν τοΰ Ευαγγελίου πυξίδα, καλ ταύτη, νέους έγκο-
λάπτει θεσμούς , ους ή τοΰ Ιερεμίου προηνίξατο 
πρό£0ησις φάσκουσα · Καϊ νυντεΛέσω έπϊ τόν οί­
κον ΊσραήΛ, καϊ έπϊ τόν οίκον Ιούδα διαθήκην 
χαινήν, διδούς νόμους μου είς τάς καρδίας αυτών, 
ώς Αν μή λδγοις μδνον, ΑλλΑ καλ τή ευαγγελική 
συγγραφή, καλ τοίς Οστερον τήν τοΰ Λόγου διάτρανοί 
ενανθρώπηση, τάς θεοσημείας ύπ* δψιν τιθελς, τΑ 
υπέρ ημών πάθη, τήν έκ τοΰ μνήματος ίγερσιν, καλ 
τήν είς ουρανούς, δθεν κατελήλυθεν, Ιπαρσιν. Μέγα 
που τδ έργον, ώ Μάρκε, καλ άξιόθεονΙ κοσμώφελής 
ή εργασία καλ διαβόητος! Ή σή γάρ φωνή υπέρ 

nalioncs, pranserlim veio Italos, ad verilalU Cogni-
lionem ailraxil; pro isiis mi sapicns arcbflcciua 
Evangclii vascondidit, in quo novanlegcs iueculpsir, 
quas anlea p r a M i u n l i a v e r a t Jcrcmiai praedii-lio di-
centis : Et ditponatn domui hrael et domui Judm 
Itsiamentttm notum, dant tege* mea$ in cordibm 
iptorum * : uiila non modo praedtcatione, eed cliam 
cvangelka Scriplura, xlrrni Vcrbi Jncarnaiiotiei» 
ejusqiie vitam inier homines fraduciam posleris 
inanHeslarel; anle oculos nimirum poiiens illins 
divina miracola, et (ormenia quac pro nobis suslti-
lit; resurrectionero e sepulcro, ct ad < ORIOS unde 
descenderal asceneionem. Magnnm ulique luiiin boc 
opus fuit, ο Marce, cl ptane divinmn, opus univer&o 

ήχον βροντής * τδ τοΰ Ευαγγελίου σου φώς υπέρ ηλίου Β ntumlo Mile et anxiliarc. Tua cnim \ox lonilmi 
βολάς * αύται μέν γάρ καλ νέφει καλύπτονται, καλ 
μικρώ τινι τψ έπιπροσθοΰντι σκιάζονται · ή ευαγγε­
λική δε φωταύγεια καλ τήν σήν έκκαλύπτει τής ψυ­
χή.- ωραιότητα. Ού γάρ άν έπλ τοΰτο προβέβλητο, εί 
μή καλ ή £νδον άπήστραπτεν αρετή, καλ Αελ κατα-
λάμπει, καλ δαδουχεί τους έγγυς, ανακαλείται τους 
π ό ^ ω , καλ τψ τε ΑνεπΛτηδεύτω κ άλλε ι καθωραιζο-
μένη f καλ τή έπιτόμψ σοφία λαμπρυνομένη, ταΐς 
απάντων άκοαίς ύφηγείται τοΰ θεοΰ τά παράδοξα· 

ζ'. Οΰτως ήνθησε τά τής πίστεως, ούτως έξενίκη-
σεν ή αλήθεια, ούτω Τριάς έν μονάδι, καλ ένΤρίά 
δι μονάς προσκυνείται καλ καταγγέλλεται' οΰτω 

ftonitum snperavil, et Evangclii ini lirmen snpra 
solig radios effulsil. IIK siquidem nnbe noi» raro 
teguntur, cl parva ciiam nebtila iuicrposifa obuiu* 

branlur; at Evangeiii lui splendor perpciutis III .T 
eiiam anhnae delegil pulcbritudinem. Annon cuim 
ex hoc et senvper refulget, ei m qui prope suiu 
inslar facir illucel, et eoe qui longe absunt ad st» 

re?ocat, et non affeclalo decore exornala, brrviqne 
ac compendiosa eapientia illuslraia, aUniirabilia 
Dei facia in omtmiro aures infundti ? 

7. lla GdcaCbrutiana effloruii: ita veritns vicirix 
evask: iu Trinitas in unitalc,et unkas in Triniiaie 
adoralur, et prsedieaiur : ila ab omni crcaiura 

παρά πάοης τής κτίσεως δ άναρχος Πατήρ , καλ c Paler sine principio, et simililer Filius sine prin-
Τίδς δ συνάναρχος , συν τψ όμοουσίψ καλ ζωοποιψ 
Πνεύματι θεολογείταί τε καλ σεβάζεται, δ Ιν τρισλγ 
Οποστάσεσιν είς θεδς, ή ενιαία καλ θεία φύσις, ή μία 
παντουργδς καλ άπερινόητος δύναμις · ή πλάνη γάρ 
άπελήλαται, τδ πολύθεον φρούδο ν γέγονε σέβασμα, 
οί τριχθά πάντα τψ. μύ^ψ έαυτοίς ^ φεΰ τής Avofef,! 
τά μ ή οίκεία δασά^νοι, μετ* ·ήν/>αάπώλοιτ39Αφ1 
άνθρωπολέται κατήργηνται δαίμονες' ού γάρ ήνεγ-
καν θεδν ένανθρωπήσαντα καθορ^ίν, ήσχύνθησαν δι* 
Ανθρωπείου σώματος -καταπαλαισθέντες * ού γάρ άν 
φήθησαν ήττημα τήν τοΰ κρείττονος νίκην Καλ νΰν 
ή τοΰ θεοΰ αίνεσις έπλ πάντα τής γης προφητικώς 
διηχείται τά πέρατα. 

η ' . .Επέστρεψε μέν οΟν είς Χριστδν δ Απόστολος 
Έσπέρια, μυσταγωγήσας τήν φιλάνθρωπον συγκα-
τάβασιν, διδάςας θεδν μόνον σέβειν καλ προσκυνείν. 
Καλ τών πολλών εκείνων Ιδρωτών ού μέν ούν έληξεν, 
ούκ έ νάρκη σε τής Αποστολής έλκων τδ άροτρον · 
ίιέθεε δέ καλ τήν Αίβυσσαν γήν , εκείθεν πρδς άν-
ίσχουσαν μεταφοιτήσας αύγήν, καλ διασπείρων κάν 
ταύτη τοΰ Ευαγγελίου τά σπέρματα, τδν κηρυττό-
μενον έπιγνώναι θεδν έπεισεν. Έτι τε καλ ταϊς άλ­
λα ις έπ* Αίγύπτου πολ*ανδρουμέναις πόλεσι τά οΰ-

• Jercni. xxxi, 4 , 33. 

(d) Scilicel JupUer, Neptunus et Pluto, tUii 
fkur. 

PATBOI . G R C . 

cipio, una cum consUbsltntiali ei viviiicanle Spirilo 
jdiciiur e( eolitor, in tribus nimiruro perseot̂  nmis 
Deoe, aingularie etdiviita Ula naUira, una rerom 
omniam creairix r loconiprelieiisibUia poicmia : 
JBITOC.W0vg#liBiKi.4eptilsu8 exl, plnrium deorum 
0^B%^mML,^i (pii in tret partes, ul esl in fa-
±ui*s(4) res omncs non suas, ebeu ameutiam! sdii 
difUerant, coro soniiu perierant; dasmones, bnmi-
nura pernicics, expugnali sunl, nam Detim liomi-
nem facium videre ιιοιι potiieniHt; e r u b i i T i n t 
siquidem, eese deviclos ab bumano corpore ivr-
nenies; non euiin propriani cladeui ei de.liM-ns 

exislimasbeni a siipertore ct polentioro vinci. Ει 
nunc Dci Iaii5, ul prophela? diiertttit, diffuta ctt »n 

D oinncs fine^ lerra». 
8. Converiil aiitem Aposlolus ad Cbri.sti Π.'.οιιι 

etiain occidenlales plagas, explicane Uei desc<Mi-
Rum aa cxiiiaiiitionemob buinaiii gcneris bcuevo-
lentUiin et docens Dcum solum colfiidytn rsse 
atque adorandiiNi. At post mullos islo> sudores ιι< ιι 
adhnc quievit, nec ad aposiolicmn aralriiRi iraben-
dum iovalidior evasil; nam et Liby^ lerram pern-
gravit, ac inde ad oriculales rcgioncs proferius, 
ibique Evangclii semina diff.indene, genles illas ad 
Dei, qiiem ipse pru»dicabai * rngniiionf m a duxh. 

SaUirni, rcgimen orbis iuler sc pariiti 
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Κ 9 5 PRuCOPII DIAGOXI ]|$| 
I osiea e l aliis e i iam jEgypt i urbibus , inul lorum χ ρανόπλοκα δίκτυα ύφαπλών, έ σαγήνευσε πάσα; λίγοι; 

και θαύμασιν* έξωατράκ ισε δαιμονιώδη σεβάϊμιτι, 
κα ι ώ ς λίθος Αγιος, ή φησιν ή προφητεία, χατέβτοφ 

I. oniiuum copia r e fc i i i s , coclesiia rei ia exicnde.is, 
oiunes illns p rxdica t ioue c l miracul is iu C h r U l i 
agrnain al t raxi t : dicmonum scufplilia quae cole-
bauhir , e x t e n n i n a v i l ; atque u l sanclHS lapis (qwem-
admoduin propbctia d ix i l ) , erroris aharia e v e r l i t ; 
c l q u x in i l l i s e r a n l vanital is c l insipiciilia? s i m u -
lacra solo i rquavit , ιιοιι lubarum clangores c m i l -
lcns ncc Jc r ichunl iua nia*nia prosler i tcus; scd 
cotiimunis bominum bosiis fraudes, i l l i s Hioetiiiius 
itioxpiignabiliores, suis verbis evcllens, ac l e n p l a 
(ixcitans Dco rcrum omnitini domina to r i ; in qtiibtts uigras e i obscuras e o r u m , qui illic eranl, animas 
dealbans aique ptiriflcans, Dcr> illas recouci l iavi l e l pcr baptismmn conj t i i ix iu 

9 . H ic enim j £ g ) pto, quae i l i i in d i f isione o b l i - θ ' . Ούτος γ α ρ τ ή ς Α ι γ υ π τ ι α κ ή ; λήξεως θείο 
git , a divino S p i r i i u pr;c ali is magisler asoignalus JJ Πνεύματ ι κατεξαίρετον άφωρίσθη διδάσκαλο;, οδτο; 
<>t : b ic i l l i rcgioni primus pimtifox e i t>astor a τ α ύ τ η ς έν π ρ ώ τ ο ι ς άρχ ι ερεϋς καλ ποιμήν ύπό τού 

τους τ ή ς πλάνης βωμούς , καλ τ ά έν τούτοις κατηδαψιπ 
τής ματα ιότητος ξόανα· ού σαλπίγγων φέγγους ήχων 
ού τ ε ί χ η κατασε ίων ' Ι ερ ιχούντε ια , άλλά τήντοΰάνθρω* 
ποκτόνου λόγο ι ; άναμοχλεύων άπάτην, ήτιςέχεί-ΛΝ 
δ υ σ μ α χ ω τ έ ρ α , καλ ναοΰς άντεγε ίρων τ φ πάντων 
σ ι ά ζ ο ν τ ι · έν οΤς καλ τ ά ς λοφώδεις κατάλευκα!/» 
τ ώ ν αύτδ σε ψυχ άς , κατήλλαξε θ ε ώ , καλ *ρο> 
ωκειώσατο τ φ β α π τ ί σ μ α τ ι . t 

uiagno Pe l ro praefeclus i u i i ; a :r iwii i is iHtislrans 
nposlolicum opus quod assuinpsernt, varlisqtie 
l . iboribus publicuin min is ic r i t im exornai is ; non 
dcl ic i is n ieus , non o i io et hiertiaB ded i tu s ;&ed 
U n i a l k m i b u s , lam a inajoribtis quam a mini ims 
bominibus, tindique vexatus, ac mul l ip l ic iu iu roalo-
IIIIII agmine ci rcunidalus , ιιι Ua, queinadinodum 
c i Paulus, tumorcm omrrem ei fasmm compr imere l . 
0 d iv inum disc ipnlum, qa i lotuni ler rarum orbetn 
peragravht 0 corpus toi tamisque operibus non 
dcfai igalum t 0 k salular is praedicaitotiis seniper 
virentem e l immorta lcn» poientiaw l Divina eniin 
opera c l quae a Dfeo sunt cormpt ionem non patitin-

μεγάλου Πέτρου π ρ ο β έ β λ η τ α ι , πόνοις φαιδρύνων 
αποστολ ικο ί ; τ δ ε γ χ ε ί ρ η μ α , καλ ποικίλοι; κάματοι; 
κ α τ α κ ο σ μ ώ ν τδ λ ε ι τ ο ύ ρ γ η μ α · ού τρυφαίς χρώμενος, 
ο ύ 0$στώνΤ| π ρ ο σ τ ε τ η κ ώ ς · πειρασμοί; δέ στρδςμει­
ζόνων καλ πρδς ε λ α χ ί σ τ ω ν περιστοιχιζόμενο:, tA 
μυρ ία ι ς δεινών ν ιφάσιν , Γνα τδν δγκον εκείνον συνέλω 
κατά Παΰλον π ε ρ ι α ν τ λ ο ύ μ έ ν ο ς . "Q μαθητού θεοφάν-
τ ο ρ ο ς , τ ή ν γ ή ν έκπερινοστήσαντος άπασαν! ω w-
μ α τ ο ς , μ ή τοίς τοσούτοις έογοις άπαγορεύ^ντος! 
ώ κ η ρ ύ γ μ α τ ο ; , αε ιθαλή τ ή ν ίσχυν άποσώίοντος%ύ 

άθάνατον! θ ε ί α γ ά ρ έ ρ γ α καλ έκ θεοΰ μαρασμέ ύ 
προσίετα ι . Έ ν τ ε ΰ θ ε ν έ π ά ξ ι ο ν τ ή ν Δαυίτικήν (ψ*, 
τδ μ ε γ α λ ο π ρ ε π έ ς τ ώ ν δημιουργημάτων θαυμάζω 

l i i r . Congruiun es l boe toco reierre Davidis d i c ium, Q χΛ\ πρδς τδν θεόπτην Μ ά ρ χ ο ν μεθαρμδζοντα; στροσ-

ε ιπε ί ν , Ε ί ; πάσαν τήν γ ή ν ε ξ ή λ θ ε ν ό φθόγγο; αύτοΰ, 
καλ ε ί ς τ ά π έ ρ α τ α τ ή ς ο ίκουμένης ή τών βημάτων 
ωφέλε ια . Α υ τη γ ά ρ σοι, βεόσοφε, ή φωνή πρόσφορο;, 
αΰτη μόνη υ π έ ρ πάσαν (δητορείαν α ρ μ ό δ ι ο ς · ^ * 
ν ίζε ι γ ά ρ τδν δρόμον, το&ς αγώνας , τάς άλγηδόν ;̂. 
τ ά δυσχερή , καλ τδν άμαράντινον στέφανον, δν ου 
χρυσίον καταρτ ί ζε ι τδ έξ Ούφελρ , ού λίθοι x*t W 

γαρ ί τα ι καταπο ικ ίλλουσιν Ινδικολ, δν δέό Αθάνατος 
ά γ ω ν ο θ έ τ η ς φ ι λ ο τ ε χ ν ε ί , καλ ίρ τους οίκείους θερ* 
π ε υ τ ή ρ α ς α μ ε ί β ε τ α ι . 

quo ipse divinoraiu opificiorttni magmficentiam , 
r x l o H i l , i l l M d q i t e beatt> M»rco adaptare, n i m i r u m , ifi 
cninem lerram c x i v i i s^tins djus, et tn fiifes orl>is 
lerrae verhori im ipsins n t i l i u s *. Hajc co i in vox 
tibi summe cunveuiens c s i , ο Marce iHrma sapientia 
|K>lK'iis : IISDC soia l i b i swpra oiimce it ietoricas a m -
pli i i rai iones accominodaia ; bene siquidcfn exp l i -
r a l Iiium ct i rsum, Itia ccr lamina , labores, c ruc ia -
lus, necnon roronam immarcescibi lem, qna? non 
aiiro cx r egouc Opbir confecta e s i v noii geinmis 
ct margar i l i s tndicis d i s l inc ia ; sed i i la Ipsa cst quam immor ia l i s judex ct corlaiiriiium prases Dfns. 
amorc vere pa lerno, eleclis i m p c n i l u r ac suis cul io i ibus rc i r ibu i t . 

40 T u i eniro pedes spcciosi sun l , j ux la propbe- t'. Σου γ ά ρ οί πόδες ω ρ α ί ο ι , κατά τήν προφητι-
l icain praidicl ioncm 4 , qui terra3 ambiUim pera- D κήν προαγόρευσιν, τδν τ ή ς γ ή ς διανύσαντες κύκλον* 
g ra run l : l ingua lua speciosa, qua2 pacem il lam om- σοΰ ή γλώσσα ωραία · εύηγγελίσατο γάρ είρή^ 
niuin nientes exccdentem fc l id i icr annunt iavi l : m a -
nus s im i l i i e r speciosgcqtia? calamo in Evangelio m i -
n i s l r amnt . Sed quid liffic sohi sacral iss ima membra 
conimendu ? Totus apoftolicis taboribtis consecra-
ln s , totus n ta r lyr i i stigmalibus ornalus fu i l , adeo 
i , l m a r l y r u m pra?miis oi imibus ct bravi is perfrua-
lur . Qui cit im saccrdoe c r a l et sacr i l ic inm offore-
bat, propler Cl i r i s l iun c i i am sarr i / ic iuni effectus 
ini t , c l paslor ea q u » gregis p ropha ? r au l uua 
i-um ipso grrgc suscepit. Naiu ei ipse t^nquam ovis 
utia cuin alio apostolico ca ' lu iit mcdio iuporum 
lai&sus fu i i , c l boslia vivcits Deo e l l tins c>l ft. 

τήν π ά ν τ α νουν ΰπερέχουσαν · σοΰ αί * χ € ^ 
τ ψ κ α λ ά μ ψ τοΰ Ευαγγελ ίου ύπηρετήσαδαι. 'AWi 
τ ( τ α ΰ τ α μόνα τ ά Ι ερώτατα μ έ λ η φ η μ ί ; Όλος κα-
μάτοις άποστολικοίς καθηγ ίαστα ι , δλο; μαρτυρικοί 
κεκαλλώπιστα ι στ ίγμασιν , ίνα καλ μ α ρ τ υ ^ « ω ν ι * 
άθλων καλ βραβε ίων έπαύρητα ι . Ό γάρ θύτης γέγονι 
καλ θ υ μ α διά Χ ρ ι σ τ δ ν , καλ ό ποιμήν τ* τοίς θρί*· 
μασι π α ρ ο μ α ρ τ ο ΰ ν τ α συνανεδέξατο · ώς πρόβα^» 
γ ά ρ καλ ούτος, μετά τ ή ; Αλλης αποστολικής 
ρ ε ω ; , έν μ έ σ ψ λύκων άπέσταλται , καλ θυσία {«» 
θ ε ώ προσενήνεκται . 'Εδεσμήθη γάρ προ; avsp 
χε ιρών , πολλούς Ι ς α ρ ^ ά σ α ς τοΰ δ·αβο>.ιχου οψ; 

a Ps>al. ν ι ι ν 5 . κ l^a. L I I , 7. 8 )!alib. χ, i l i ; Π υ ι ι ι . χ ι ι , 1 . 



1197 E X C O M H J M I N S. M A R C U M A P O S T . 1. 
γ ο ς · π ε ρ ι ή χ θ η δ ε σ μ ώ τ η ς , π ρ ο π ε π η λ ά κ ι σ τ α ι , δ .δυσφή- Α Ι» vincula cnttti coiqo lus fui l ab ini<piis n n n i l . i K 
μ η τ α ι , καλ Ιφερε π ρ ά ω ς τ ε καλ ά ν ε π α χ θ ώ ς , τδν 
Αεσπότην άπομιμούμρνος · έφοινίχθη τοις τ η ς σαρκδς 
α ί μ α σ ι ν , δ τήν γ η ν έκείνην τ ώ ν δαιμονικών ά π ο κ α -
θάρας 0υπ ίδων ( τ α ύ τ α γ α ρ τ ώ ν άγνοψονεστέρων ή 
άλογία- , τοις τ ώ ν αγαθών άντεπ ιφέρε ι ποοςένο ι ς ) · 
καλ τέλος , παντοδαπαΐς κακώσεσι δεδοκιμασμένος , 
ο ία χρυσδς πρδς τδ Αδυτον φώς έξανέπτη , τών π ο ι ­
κ ίλων Αθλων πολυειδή καλ τά αριστε ία δρεψδμενος. 

i l l e , qui mtillos a diaboli faucibus e r ipuh . Viuclus 
lmc alque i l luc addiirltis f u i l , rontinncli is ae pro-
bris atfeclus, et lamen omiiia mansucte e i acqwi 
anime perierebal , Dominum suum imiiatus : mulio 
carnis propria? sanguiue perfusus est, qni l c r ram 
illaut daemofiiim swdibus expurgaverat. Hnec eniui 
etint qu?e ingraterum ti iniquornm bominum i n s i -
ptentia i l l i s pependtt, qui br«ei ic ia in eos conlule-

r u n l . Deinufn omnigenis cruciai ibus velut auriini probalus, ad ia&ccessibilem itlam lncem evolavit, 
t a r i o r u m certanHitmn taulttplices Mqitc ujjeres fruolns percepiums. 

Τοιούτος δ δρόμος τοΰ αποστόλου , το ιαύτα I I . Tal is fui l aposloli cursus : lales evangeTislars ια ' . 
τοΰ εύαγγελιστοϋ τ ά έ π ί χε ίρα , θαύματος έ μ π λ ε α , conatus miraculo pleni , e i supern i s plausibus digni . 
καλ τών άνω κρότων ε π ά ξ ι α . Καλ π ώ ς ού τδ ύ π ε ρ - E t quomodo ίιι omnibus ntagnus aposiolus Marcijs 
φέρον δ μ έ γ α ς Μάρκος κ α τ ά π ά ν τ ω ν Αποκέκλήρω- β sunimas hiudes non s o n i a t u r ? Quid enim est apo-
τ α ι ; Τ ί γ ά ρ αποστόλου γένο ιτ ' άν ύψηλότερον; τ ί δέ 
ύ π ο γ ρ α φ έ ω ς Χρίστου τ ιμ ιώτερον ; μ α ρ τ υ ρ ι κ ή ς δέ 
δόξης τ ί π α ρ ι σ ο ύ μ ε ν ο ν ; Ό π ο τ ε δέ καλ Ιεραρχ ική 
α υ μ π ά ρ ε σ τ ι ν έ π ω μ λ ς , άθλητ ικοίς κλείζομένη π ά λ α ί -
σμασι,* τ ί Αλλο γ ε ε ίς εΟκλειαν ύ π ο λ έ λ ε ι π τ α ι ; τ ί δ* 
Ι τ ε ρ ο ν , δτι μ ή άγγελικαλ φ ά λ α γ γ ε ς , καλ ανάκτορα 
θε ία , οΤς- μ ε τ ά τών άλλων ε γ κ ρ ί τ ω ν υ πηρ ετών θ ε ο ΰ 
συναγελάζεται τε καλσυναγάλλεται , τδ τοΰ διδασκάλου 
συνεφορών πρόσωπον , καλ τοίς κάλλεσι τ ή ς θεαρχ ι -
κ ή ς μοναρχ ίας λ α μ π α δ ο υ χ ο ύ μ έ ν ο ς ; ψ γ ά ρ ή πρδς 
θ ε δ ν δΑξα αύτοϊς μ ίλεσι δ ιεσπούδασται , τούτψ ή ού* 
ρ ανία τε καλ απέραντος συνεφέπεται . 

ι β ' . 'Αλλ' ουδέ τ ώ ν κ ά τ ω ε ύ φ η μ ι ώ ν άμοιρε ί , κάν 
μ ή τούτων προσδέοιτο. Ή δ η γ ά ρ καλ ή Αλεξάνδρου, 

slolo subl imius? quid £ l u i s l i scriba bonorabilius? 
qi i id cuin mar ly r i i gloria comparauduiu? C u m vcro, 
e l poniifioius amicluseidem accesserit, atbleiicarum 
luc la i io imm gloria i tecoraUis, quidnam aiiud ad 
swnmum ^ t y r i » pondus rcl iquuin fu i l? No» ulWpn 
aJiod, ntsi angelorum comitams, e l coiiestis tl!a 
r c g i i ; in qua una cum aliis eleclis Dei acrvis 
modo versatur e l e x s u l t a i , sui magisir i JVHMM 
conspiciens, e l divinls i l l iuii regni pu lc lmi t id i i ie < ι 
lumine i l lus i r j tus . C u i c i i im Dei gloria in bocmundo 
t u r a i f u i t , merito laiuc ccHeelU e l iixOirita gloria 
in coclo coasecLatur. 

i t . A l ncque cele!«ral iombus htijus mundi desti-
l u i l u r , l ice i bis non iudigeat. Nnuc ei i i in Alexan-

μάλλον δέ ή Α ί γ υ π τ ο ς π ά σ α , πρωτόθρονον τδν Μ ά ρ - C d r i a , imo vero lola iEgyptus , Marcmii suutn p r i -
κον λ α χ ο ύ σ α , καλ Νείλον μυστικδν εύραμένη i τ ά ς 
νοητάς α υ τ ώ ν άρούρας κατάρδοντα , καθά τάς σιτο-
φόρους δ α ίσθητδς , ώ ς απόστολου, ώ ς εύαγγελ ιστήν , 
ώ ς μ ά ρ τ υ ρ α μεγαλύνει ,καλ τους ύμνους α ύ τ ψ κ α τ ­
αλλήλως τα ί ς προσηγορία ις συναπηχε ί . Ό ρ ά τ ο υ -
τονλ τ ή θ ή κ η , εί καλ τοίς Ανω π ε ρ ι π ο ) ε ί , καλ γ ά ν -
ν υ τ α ι πλούτου σα τδν τ ή ς κόνεως Φησαυρδν · π ρ ο σ ­
φωνε ί τούτψ τ ά ε π ι τ ά φ ι α $ σ μ α τ α , και ώ ς ζώντ ι 
προσδ ιαλέγετα ι , ώ ς συνδντι τ ψ π ν ε ύ μ α τ ι προσλαλεί , 
καλ τ ώ ν εκείθεν χαρ ί των κ α τ α τ ρ υ φ $ · φ δ* έ π η τ ά ς 
πρόσφορους τ ψ 'Αποστόλψ δωροφοροΰσα τ ι μ ά ς , τ ά ς 
με ί ζους χ ά ρ ι τ α ς άντ ιδέχετα ι . 

miim p n R s i i l e i n s o n i i a , ac vohui i u y s t i c i i i n N i l i u u 
n a c ( ; i , spir i lales a i i imari i i i i agros irrigantciu 
(quemadniodum verus Nilus feracfts lerrai ratnpng 
irr igare solei) iHuin, u l apostolum, u i evangelislaio, 
ut n iar iyre in magniGce e x l o U i l , aiqne bynmoa 
canit ejus appcl la l ion ibuse l incr i i i s toi i ionoe. V i d e l 
ejus corpus in monuinenio posituin, l i ce l aniuia in 
supernis regionibus verselur , ac secum ipsa la?ia(ur 
i l l ius sacrorum cinerum Uiesauro d i ia ia : c irca ejns 
^epulcrum feslivis canticis ipsiini /compcllat, et lan-
quam cnm viveute aliquo e l in spirilri versanie 
.colloquiuir , ac gratiis ibidein ab oo reccplU pc r -
f i t iUur . 

ι γ ' . Πε ιρασμών γ ά ρ έπιπνέουσιν α υ ρ α ι , καλ τδν £> i5. P r p jllis vero bouoribus, ^juos aposlolo con-
τάφον κύκλου σιν ο ί ά σ τ ι κ ο λ , καλ τ ώ ν δεινών απολύον­
τ α ι . Α π ε ι λ ε ί τούτοις βάρβαρος δφρυς τ ά ανήκεστα, 
οί δέ π ρ δ ς τδν Π ο ι μ β ν ά ρ / η ν Ικέται σ υ ρ ί ο υ σιν * 
έσμδς π α θ ώ ν ε ν ο χ λ ε ί , καλ π α ρ ά τοΰτον ώ ς ίατρείον 
τ ά ς θ ε ρ α π ε ί α ς βλύζον κ α τ α φ υ γ γ ά ν ο υ σ ι " μάλλον δ έ 
ή σύμπασα διδάσ-καλον καλ έπίκουρον έ π ι γ ρ α φ ο μ έ ν η 
τδν Μάρκον, τ ή / αύτοΰ προκαλε ίτα ι έν τοίς σ υ μ -
πίπτουσιν α ρ ω γ ή / , καλ τ α ί ς έτησία ις έορταίς ώ ς 
χ ρ έ α τους επαίνους καρποφορούσα, κ ο μ π ά ζ ε ι κ ρ ο -
τοΰσα, καλ χορεύει πανηγυρ ί ζουσα · τό τε θείον αύτοΰ 
Εύαγγέλ ιον π ε ρ ι π τ υ σ σ ο μ νη , ώ ς πλάκας Οεοχαρά-
κτους ε ν α γ κ α λ ί ζ ε τ α ι , ή κρείττον ε ίπε ίν , ώ ς α ύ τ ό γ ε 
ΧρισΤοΰ στόμα σ ε β ά ζ ε τ α ι , καλ π α ρ ' αύτοΰ τά θεό-
φΟςγγ.*'.Γεται άκοντίζεσθαι βήματα . 

gruenles 4fferi, majora vicissi in beiielicia roc ip i i . 
C u m ebiua o a i a m i u u i m flatug a d v a r s i ^ p i r a n l , lunc 
urbie iiicolae Marc i aapulctum nircunidani , e i i l l i co 
a iua l i f l ibe ran tu r : cum B a r b a r o m m iuror gravis-
sinaa mala i n m a i u r , ipgi ad pasiorem & n p p l i m 
confluunt : morborum copia euin eos pen i i rba t , 
tunc ad ipsum velul i ad medici of i ic iuam, e qua 
emananl reroedia confugii int; imo vero t i n i v e m 
^ g y p l u s , magistrum e l adjulorem sibi Marci im 
ascr ibens in adversis omnibus q u x sibi couiihgunt 
i l l ius auxi l ium invocat, e i annno dio rjns feslo l .m-
dum debiium ipsi persulveus, exsu l i a l , p landi l , ae 
celebri panogyri i l l ius mrr i ta prnscqttiiur : d i v i . 
miiuque ipsius Evaugeliuin, i i l t.ibuias a lK>o iuscul -
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pia% nropleclilur., vc l , til melius dicani , laiiquain ipsum C b r i s i i os veiieralur, c i ai# .Ho ifrrina w f c a 
m aiidirc a r b i l i a i u r . 

14. {jiiem e i nobis , ο snnclissimc doclor t t Λ ιδ' . Ό ν χ α ι ή μ ί ν , ώ μ ύ σ τ α χαι ε ύ α γ γ ε > ι σ τ ά , ίλιω? 
ovmigelisla, propi l inm reddcre ne graveris : i r i s i i a μ ή άποκάμοις τ ι θ έμενο ; , τ ά κ υ κ ώ ν τ α λ υ π η ρ ά έπελά 
q-i;r nos pcr lu rbau l lollas : aspera qua? in vita ac- φρυνε , τ α έν β ίω δυσαχθή κ α τ ε υ μ ά ρ ι ζ ε , 0ήςον ύ 
riduiil, couiplancs : rumpas cbirograpbuin i l lud , ίιι τών εγκλημάτων χε ιρόγραφον , δίδουλύσιν τ ώ ν έπται-
quo noslra cr imina descripta sunt, e i erra loruin σμένων · το ιαύτην πρδς τής Δεσποτ ικής γλώσση; 
des vcniam ; laiom «u in i polesialem ab ipsiue Do- εΓληφα; έξουσίαν · εί δεσμήσε ις , Λ ^ η κ τ ο ν τδ U-
m i n i liugua accepisli : S i l igavcr is , i«l quod l igaiur σμούμενον* εί π ρ δ ς συμπάθε ιαν νευσε ιας , δ δεομδ; 
crit insolubi lo; si ad coimniscrai ioucm c l veuiam εύαφάνιστος . Μή παρδψει τ α ί ς σ ε ι ρ α ί ς η μ ά ς τών 
inc l i i avc r i s , v inculum factle dissolvctur. Ne ergo α μ α ρ τ ι ώ ν έσφιγμένους , άλλ' έπ ιτ ίμησον τ ο ί ς δεσμοί;, 
despicias nos calcnie peccaloruni conslr ic los , scd καί ^αγήσονται* δείξον τάς Ε κ κ λ η σ ί α ς είρηνευυύ-
impera vinculis ipsis, e i coi i i r ingenlur . Ecplesias σ α ς , ά ς τ φ Οεμελίφ τ ώ ν σών έκρηπ ίδωσας λδγων, 
in pace e l tranquil l i iale ci is lodias, quas IIIJC prncdi- υ π έ ρ ών ή τού Δεσποτικού £ύσις α ίματος* χα\ τών 
caliont fundamenlo firmasii : pro i l l is quippe Πο- εκείθεν η μ ά ς μετασχε ίν αγαθών παρασκεύασον, χά-
mini sanguis eflusus e s l , c l bonorum coele.sliuin fac ριτ ι κα\ φ ιλανθρωπία του Κυρίου η μ ώ ν Ιησού 
iios esse par l ic ipes , gral ia c l benignitaie Doiuiui Χριστού, φ ή δδςα κα\ τδ κ ρ ά τ ο ς , νυν καλ ε ί ; τους 
nosir i Jesu C b r i s i i , cui gloria e t p o i e n l i a , nunc e l Η α ί ώ ν α ; τ ώ ν α ί ώ ν ω ν . Α μ ή ν . 
in sa-cula sxcu lo ru in . A m e n . 

ANNO DOMINI DCCCXVII. 

S. GBEGORIUS DECAPOLITA'. 
N O T I T U . 

( G A L L A K D . Vel. Pfllrum, Bibfioih. t. XIII, p. xiu.) 

Nalus v&i sanctiis Gregorius Ircnopoli c ivi ia te τής Δεκαπδλεως τ ή ς Ί σ α υ ρ ί α ς , Decapoleos l s a u r i s , νixH-
que sub Leone Armeno (2), non vero lsaur ico , u l s c r i b i t Baronius ad an. 731.^ Quode abunde ertidimir 
a Joanne Diacono Constanl inopol iUno scriptore Vilae sanclUJosepbi bymnograpbi aptid eumdein Pape-
brocbium (3). Di&cipulos babui l praelaudatuin Josepbum, e l Joannem quemdain : $x qu ibus priorem 
l toniam tu i s i l , u l pomificem c e n i o r e m faceret de infelici quaruimtam Ecctesiarum &latu sub Iconoma 
rb is . M u l l a passim ed id i l miraculn, pcragrai is variifi urbibus ac regionibus, Syracusis , Τ bessaloaif a, 
'Byzaut io , Roma , e ic . C u m omnem fere occideMalem regionera obiissel , C o n s l a n l i n o p o l i m reversw 
e&l (4). Imerea Josepbus, quem Romani miserat, capiivus duclus es i in C r e u m , ubi mansi t osqueaJ 
obi lu in Leon i s , qni intetfectus est nocie ipsa Nala l i s Ghr is t i an . 820. Josepb C o n s l a n l i n o p o l i m moi 
reversus, invenit sanctum Gregorium j am v i i a funcUim (5). Sc i l i c e l cum Byzan tium rediissel nottet 
Decapotita, ut Simeonem propter imaginet inclutum vitituret, eo viso potl pnucot diet Domino $pirit*m 
tommtndavU (6) . C o l i l u r a Graeei* sub d ieSO Noverobris, e u i nonnuUa Menea ponant snb die 18 Aprilis 
apud Bollandianos. Ejus et d i s r ipu l i ipsius Joannis reliqnias in quodam monasterio in deserto ioeo 
ex^diflcato per Josepbum byrouographum c o l l o c a u sunt (7). 

Supere t l ex sc r ip i i t ejus sermo quidam bis lor icus , cujns frequciis usus fuisse videtnr i n monas(erti.«. 
i l u n c Grasce e l La t ine ediifit cum noiis suis Romae T e p i i Grignanh Isidorus a Sanclo Josepb, an. 4 6 i l 
A i i a scdeproinptum ex codice ros. cardinabe Bessarionis qui exe ta t in Bibl io ibeca i ios i ra S a n c i i Marci . Αι 
cuin nec il le codicem nuineret, uec i n c o d i c u m indice reperiaiur tam m ediacris opel la , h ivcni re DOU po-
luhnos . Qnse in nolie animadvcrsione digna visa suu l , suis locis ad calecm paginaru^i compemiii 
&ubjeciimis. 

(I) V i i a S . Gregor. Decap in Apri l . . Bol land. (4J Menolog. l .< 
KIIII. II, pag. 585, et ti?uolCf V.vnC d J - xx (3 Paginj ' %. 
yovemb. 'Λ . f 
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SANCTI G R E G O R I I D E C A P O L I T J E 

S E R M O . 

Αόγος Ιστορικός Γρηγορίον τού ΑεκαΧοΛίτον, 
πάνυ ωφέλιμος καϊ γλυκύτατος κατά Λολλά, 
περϊ όχτασίας, fpr τις Σαβφακηνός ποτε Ιδών, 
έπίστενσε, μαρτνρήσας διά τόν Κύριοτ ημών 
Ίησούν Χριστόν. 

Sancti Gregorii Decapolitm termo hiUoricut uliiiuir 
nuti ac jnncundi$$imus de visione, qnam cum ha-
buistcl Sarracenus quidam, credidtt, tl propler 
Jesum Chrislum Dominum nostrum martyrio 
affcctus fuit. 

Εύλόγησον^ Πάτερ. 

*0 στρατηγός Ν ι κ ό λ α ο ; , ό λεγόμενος Ίουλάς δι-
η γ ή σ α τ δ μ ο · , δ τ ι έ ν τ ή ιδία πόλει ήν καλοΰσιν οί Σα 4δ-
£ακηνολ τή ιδία δ ιαλεχτώ "ΑμπεΛον, άπέσταλ[κ]εν ό 
'Λμερουμνής Συρ ίας τδν ίδιον άνεψιδν, π ρ δ ς τ δ διοι-
κ ? σ α ι δουλείας τ ι ν ά ς ε ί ς τδ ε ίρημένον κάστρον . 

"Εστι δέ εκε ί ναδς μ ί γ α ς , καλ αρχαίος καΥ θ α ύ ­
μ α στδς του αγίου καλ πανενδόξου μάρτυρος Γ ε ω ρ ­
γ ίου * καλ δταν δέ ειδεν δ Σ α ^ α κ η ν & ς τδν ναδν έκ 
μακρόθεν , έκέλευσε τους έαυτοΰ δούλους κομίσαι τά 
έ ι υ τ ο ύ π ρ ά γ μ α τ α έν τ ψ ν α ψ , έ π ε ι τ α καλ τ ά ς κ α μ ή ­
λους τδν άρ ιθμδν δεκαδύο · δπο>ς Ανωθεν έσθιούσας 
βλέποιΐ 

UI δέ Ιερείς τοΰ σεβασμίου εκείνου ναοΰ τοΰτον 

InlerOrete ISIDORO α S. Joscpti 

Α Btntdie, Ρ α / ε τ . 

I. Dux exerciius Nicolaus cognoroento Julas nar-
rav i l i u i h i . quod in suam civi la tem quam Sarraceui 
proprio id iomale voeaiil ( i ) Ainpelon, des l inavi i (2) 
Amerumnes Syriae suuni ipsuis nepolcin ad quxdam 
peragenda ac disponcnda in jam diclo caslello. 

II. V i s i l u r eo loci lemplum ampluni veiustum 
atque admiraiiduin sancii e l gforiosissimt iuar lyr i s 
Georg i i , q u o d u l Sarraceuus emiiwis esl conspica-
lus, scrvis ed ix i l sarcia:is inierre lemplo, deiude 
e i camelos inducere uiimero duodecim, ut eos ex 
alio pabulanles aspicoret. 

III. A l veio vencrandi i l l ius lempli sacerdoica 
δεόμενοι λ έ γ ο ν τ ε ς · Κ ύ ρ ι ε , τοιαύτα μ ή πο ίησης , δτι y supplicabaiit Sarraceno diccbanique : Cave nc fe-
ναδς Θεοΰ υ π ά ρ χ ε ι * καλ μ ή καταφρόνησης αυτόν , 
οδτ» τάς καμήλους βαλείν έν τ ώ ί ε ρ ψ θυσ ιαστηρ ίψ 
τοΰ θ ε ο ΰ · Ό δέ Σ α ^ α κ η ν δ ς ώ ; α π η ν ή ς καλ ά γ ν ω -
μ ο ς ούκ ήθέλησεν άκοΰσαι τ ά ς δεήσεις τ ώ ν πρεσ­
β υ τ έ ρ ω ν άλλά εΐπε' Α ρ ά β ω ν φωνή το ί ςθεράποϋσιν 
αύτοΰ · Ού ποιείτε τδ κελευσθέν ύ μ ί ν ; Καλ π α ρ ε υ -
θυς οί έαυτοΰ δούλοι εποίησαν ώ ς αύτδς έκέλευσεν. 
Καλ άφνω ίδου, θ ε ο ΰ π ρ ο σ τ ά ξ ε ι / α ί κάμηλοι είσελ-
Οοΰσαι έν τ ψ ν α ψ πεσοΰσαι πάσα ι δ ιεφονεύθησαν ώ ς 
δέ Ιδων ό Σ α ^ α κ η ν δ ς τ δ παράδοξο ν θ α ΰ μ α , έ ξ έ σ τ η , 
καλ έκέλευσε τους θεράποντας αύτοΰ , ίνα έκβάλωσι , 
καλ ^ ίπτε ιν μακρόθεν τοΰ ναοΰ πεφον ε υμένας κ α μ ή ­
λους , καλ ούτως επο ίησαν . 

Καλ έπελ εορτή ή ν εκε ίνη τ ή ήμερα, καλ έγγ ίσααα 

c c r i s , domine, qtiia lempkim Dei cst, quod noH 
vilipeudere, nec camelos ad sacnim aliare penniUae 
arccdere. Sed Sarracenus, utpoie lcmerarius ac 
crmiel is , precibus prcsbyicroruoi aures prabere 
r e r t i i l , vi Arab ica lingua min is l r i s inqu i l : Non 
adimpleLis cafi quae vobis suu l iujuncla? Confe-
siinique pciTecerunt servi qua? doininus imperaveral . 
Ε ι ecce cameli lemplum ingrcssi divino nulu cor -
ruenies subilo ad uAtim omnes tnlerfecli sun i . 
Quod eurn Sarraccuus intuitus essel inopidum m i -
racubnn, consternaiue animo juss i l inlereinpios ca -
melos procul e j i i i l e m p l o : quod imperiuin servi 
velocius eomptevertinl. 

I V . Qaoaiaa i vero dies i l le fesiivus e ra t , e i ap-
ή ώρα τ ή ς θε ίας λε ι τουργ ίας · καλ δ ίερεΰς μέλλων C propinquabat hora sacri m i i i i s l e r i i , sacerdos d i v i -

Αρξασθαι τής θε ίας προσκομιδής σφόδρα έ φ ο ί ε ί τ ο 
τδν Σ α ^ α κ η ν δ ν , π ώ ς άψη ενώπιον αύτοΰ τ ή ν ά ν α ί -
μ α κ τ ο ν θυσίαν * καλ έτερος τ ι ς ί ερεΰς δ τούτου συγ* 
κοινωνδς ί φ η τ ψ μέλλοντι ί ερουργήσαι * Μή φοβοΰ * 
ούκ ο ί δ α ς τ ο παράδοξου θ α ΰ μ α ; τ ί δειλίας; Ό ούν 
ε ίρημένος Ιερεύς ά φ ό β ω ; ήρξατο τής αγίας προσκο­
μ ιδής . 

'0ς δέ είδε τ α ΰ τ α δ Ι α ^ α κ η ν δ ς προσεδόκει Ιδείν 
τί μέλλων ποιήσαι δ Ιερεύς . Ά ρ ξ χ μ έ ν ο υ ουν τοΰ 
ί ε ρ ί ω ς τής θε ίας προσκομιδής , καλ λαδόντος τδν 
άρτον ποιήσαι τήν άναίμακτον θυσίαν, δ Σ α ^ α κ η -

nam obtaliouein ineeplurus vebemeiiter formidabal 
in conspectd Sarraceni coniingcre incruentum sa-
cr if ic iuin : sed alius sacerdos ce lebra lur i collega sic 
euni allocuius e s i : Ne timeas. Nonne vidistt s lupcn-
dum miraculum? Quid meluis? Sacerdos i g i l i i r c x -
cussa formidine sacram oblaiionein c s l aggressus. 

V . In lc r im opentba lur Sarracenus ut v idere l 
quid deinceps faclurus essct. Cum ergo saccrdos 
inchoassot sacrain oblal ioneiu, e i pauein actepisscl 
ad pcrageudum incrucntum sac r i i i c iu i i i , v i d i l Sar* 

[\)Alkarem in Tliebaide. Uuumqwe nomen vinea<u 
s \ i l i t a l . 

(2) Amir mnmini sivc Γalifus. Ilbiil nomwi s igui-
fit^l p i i n c i p c m , lioc vicar ium, iiempc a lua iucdu. 
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ia.:ei)Ut sa; erdoiem manibus a n ip ienlem paeru- Α νδς δέ είδε τδν ί ερ :α , ό . ι παιδίον έλαβε ταΤς χερσλ, 

l s im v e( mactaulem ac sa i igu imm ipsios fuudeiilem 
iu calicti , e i corpus ejus fraiigeuiem ac puneiitem 
in i l isco. 

V I . Qua? oiini i i i l u e r e l w Sarracentis ftirore nioho 
p<Tcilit*, i raquc in sacerdoieai exaesluan^, euiu 
i.iieiiictTe medi labal i i r . Cumque advenisset liora 
sancii Iiilroiltis rursus niaiiifessliusque vidit Sar ra -
c i t ius pucni lum in disco meiubrai i in coneisem in 
p a l e s q-iaiuor, cjusque sanguinem iu calice e l de-
mio vt'hi'itM'iiU*r obs iupui l . Ciunque j am iiuis itis-
laret cliviti;e lilMrgic c l noanull i Chr i s l i a i io run i 
(ouunuiiicare cupereut d ivinis n>y;leiiis, e l gacer-
tius d ix isse l : Cum limore Dei ac fide accedUe : 
o.mies e i iam C h m h a n i capi ia sua reveretiitT ad-

καλ έσφαττεν αύτδ κ ιρνών τδ α ί μ α αύτου έν τ ώ πο-
τ η ρ ί ω , χα>. τδ σώμα αυτού κλών, θε ις έν τ ώ δ ίσκω. 

Ό δέ Σα^δακηνδς ταύτα π ά ν τ α ίδών έ ξ ί σ τ η υυμού 
πολλού, καλ δργής έπληροΰτο κατά ι ερέως , βουλόμε­
νος άποκτείναι αύτδν · ώ ; δέ ή γ γ ι κ ε ν ή ώ ρ α τ ι ς 
αγίας Είσόόου, δ Σ α ^ α χ η ν δ ς εΤδεν αύθις τρανοτέρως 
τδ πα-.δίον έν τ φ δίσκω μεμελισμένον ε ις τέσσαρχ , 
καλ τδ α ί μ α αύτοΰ έν τ ώ π ο τ η ρ ί ω , καλ π ά λ ι ν μετά 
δργής έξέστη . Καλ ώ ; ή γ γ ι κ ε τδ τέλος τ ή ς θείας 
λε ι τουργ ίας , καί τ ίνες τ ω ν Χριστ ιανών έβούλοντο 
μεταλαβείν τά θεια μυστήρ ια , καλ ε ίπόντος τοΰ ιε­
ρέως τδ · Μετά φό€ου θευΰ xul πίστεως προσέΛ· 
θέτε · καλ πάντες οί Χριστιανολ έκλιναν τ ά ς κάρας 

•ι.υ ium iudi i tasscnl : accesserunl quidam ex ipsis ^ π α ν ι υ λ α β ώ ς , καί τ ίνες ές αυτών προσήλθαν (χεταλα· 
a J coi i i iminioi icni divi i ioruin mys ie r io ru iu . Jatuque 
ten io v id i i Sarracemis sacerdolem ex corpore e i 
sanguine puei i i l i fulciuiila pa r icm i m p e n i r i <οι>ι-
iitin.icaniibus Poslquaui vero poenilenies C b r i s -
tiani pan ic iparun i divinis inysler i i s , vidi lque Sar-
lacenus eos de corpore el sanguine pucruli suinp-
sisse , i i a ac f t i iwe rcplc tu* est advei9iis o imics. 

V I I . Peraclo i l f i i iquc iliviu.x» Missae s a i r i i k i o d i s -
t r ibui l (3) antidohcti sac idos cuuciis C b r i s l i a n i s , 
e l exulus est saceidoial i lms vctl ibus. Ipsi c i i am 
Sarraceuo elargiius es\ pariem panis pn l cbc r r imx 
f » r m a % . Ille vero liugua A i a b i c a voci lcrans , qu id -
n a u esi boc? inqu i i . Cui sacerdos : Ex pane quem 
>:u r i l i i - .niuius . Τιιιιι Sa r ra j rmis vtibemenler ex-
emdt^ceiiS, a i t ; E x bis sacrifn-iisii, canis, scelesle, 
conlaiiihiale, l iomicida? Νυιιηο ego vidi qtiemad-
modiitii puiTuluin acccpisti , e l iuaclas l i , acttangui-
iiein cjus in poculo miscuis l i , e l ciuu corput ejus 
ruuridisscs i i ie inbra i i i i i , poeuisti iu disco? Munquid 
« g o b.i-coinnia conluitus sum, scelesle, itnpure, e l 
b o i n i t i d a 9 Numie ego le vidi comedcntein ct b i -
boniein cx h i f jn i i s corporn e l sanguine? lusuper 
pniisditiibus i iuperl iuis es, ct adbuc crucnias carnes 
xorsani in ore suo. 

VIII. audiiis sacerdos obslupuit dicens : Do-

ni i i ie , peccator i»go &um, e tnon roereor videre lan-

lu iu i i iyslcriuti) . Qaia vero domiuatio lua lale mys-

s ler ium cunspoxil , credo Deo uieo le magnum v i - D στήριον έβλεψε, π ι σ τ ε ύ ω τ φ θ ε ώ , οτι μ έ ; α ς αψΊοω-

β ε ι ν τ ά θεία μ υ σ τ ή ρ ι α . Κχλ πάλιν είδε δ Σ ι£άχχηνδς 

έχ τρίτου τον ί ε ρ έ ι μεταδιδδναι έκ τοΰ σώματδς τ ε 

καλ α ίματος τοΰ παιδίου μ ε τ ά τ ή ς λαβίδος τ ο ί ; μετα­

λαμβάνουσα . Έ π ε λ δέ οί μετανοοΰντες Χριστιανοί 

μετέλαβον τά θεία μ υ σ τ ή ρ ι α , καλ δ Σ α ^ α κ η ν δ ; 

είδεν, δτι μετέλαβον έκ τοΰ σ ώ μ α τ ο ; καλ αίματος 

τού πα ιδ ίου , θυμού καλ δργής έπληροΰτο κατά 

πάντι·>ν. 

Μετά ούν τ-ήν σ υ μ π λ ή ρ ω ι ι ν τής θε ίας λε ι τουργ ίας , 
μ* τ έδωκε τδ αντίδωρου δ Ιερεύς πάσι το ί ς Χριστ ια­
νοί ; · έξενεδύθη δέ πάσαν τήν ί ερατ ικήν στολήν, καλ 
έκ δέ τών κάλλιστευουσών τοΰ άρτου δέδωκε καΐ -τφ 
Σ α ^ α κ η ν ι ρ . *ϋ δέ Ι φ η τ ή Άράβιυν φωνή · Τ ί έστι 
τ ο ΰ τ ο ; Ό δέ ίερεΰς Ι φ η - Κ ύ ρ ι ε , έκ τ · Λ ά ρ τ ^ 
έλειτο'υργήσαμεν. Ό δέ Σαρ^ακην^ς έ φ η μ ε τ ά ορ­
γ ή ς · Έ κ τούτων έλε ιτούργησας , κύον, μ ι α ρ έ , ακά­
θαρτε , καλ φονεΰ ; ούκ είδδν σε έ γ ώ , δ τ ι παιδίον 
έλαβες κ α λ ί σ φ α ξ α ς , καλ τδ α ί μ α αύτοΰ έ κ έ ρ α σ α ; έν 
τ ώ π ο τ η ρ ί ψ , καλ τδ σ ώ μ α αύτοΰ κ δ ^ α ς , ριέλη χαλ 
μέλη* έθηκας έν τ φ δ ί σ κ ω ; ούκ είδον τ α ΰ τ α πάντα, 
μ ιαρέ καλ φ ο ν ε ΰ ; Ούκ ειδδν σε έσθ ιόντα κα ;- πί·/ο*/:2, 
έκ τού σώματος καλ α ίματος τοΰ παιδίου ; καλ μετ -
έδως έτ ι καλ τοίς παρεστηκδσιν έξ ε κ ε ί ν ο υ ; και νΰν 
6χουσι κρεών ή μ α γ μ έ ν ω ν έν τοίς στδμασι αύτ:υν. 

Ό δέ ίερευς τοΰτο άκουσας εξέστη λ έ γ ω ν · Κύριε, 
έ γ ώ αμαρτωλός τ υ γ χ ά ν ω , και ού δύναμα ι Ιδείν τοιού­
το μυστηριον . Έ π ε λ δε ή σή κυρ ιό τ η ; το ιούτο μυ-

Μΐιιι es.se. 

I X . Sarraceuux i n q u i i : Non est boc tale, qnale 

«ru l i s meis speciavi? Ει sacerdos : Cerle sic sese 

babtM, douiine m i , sed ego, quia peccalor sum, 

mysu»nuiii boc videre nequeu, s«d soluniutodo 

pancm ei v i imin , et hiitic qu idcm panem, et v i -

nutii tTcdhnus, servamus, e l sacrificarnus in lypum 

corporis e l sauguinis Dotuitti noslri Jesu C b r i s i i . 

E tc i i im inagni ei adiriirandi Pa l res , Eccleshe lu in i -

naria t*l dorlores, qualis eral divimis magmis Ba-

kil ius, ei cclebris Chrysoslomus, ei Gregorius 

T lou logus , mctiiendum boc ac ireiuenduui my-

π ο ; ε ί σ ϋ . 
Ό δέ Σ α ^ α κ η ν δ ς φήσα ; · Ούκ έστ ι τοΰτο καθώ; 

έ θ ε α σ ά μ η ν ; Καλ 6 Ιερεύς* Ναλ, κύριε μ ο υ , ούτ(ος 
έχε ι* άλλ 1 έ γ ώ , έπελ άμαρτο/λδς τ υ γ χ ά ν ω , τοιούτο 
μυστηριον ού μ ή δύναμαι βλέπε ιν, εί μ ή άρτον καλ 
οίνον * καλ τόνδε τδν άρτον καλ οινον π ιστεύομεν . καλ 
τηροΰμεν , καλ θυσιάζομεν είς τύπον τοΰ σώυατος 
καλ α ίματος τοΰ Κορίου η μ ώ ν Ίησοΰ Χριστού . (Η 
γ ά ρ μεγάλοι καλ θαυμαστοί Π α τ έ ρ ε ; , οί τ ή ς Ε κ κ λ η ­
σίας φωστήρες καλ διδάσκαλοι, οίος ήν δ θεσπέσιος 
μ έ γ α ς Βασίλειος, καλ ό άοίδιμος Χ ρ υ σ ό σ τ ο μ ο ; , καϊ 
ό θεολόγος Γρηγόριος , τοΰτο τδ φοβερδν και φρικτον 

3̂) Ucliquiic pauis, ex quo parleni sacenlos ad consccrandum acc rp i i . 

http://es.se
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μυστηρ ιον ούκ ίβλεπον . Έ γ ώ δέ π ώ ς δύναμαι βλέ- Α sterium ηοιι videruut. E l ego qual i lc r id ipsuni cer-

nere mcrcar? 
X . A u d i i b s bis Sarracenus obs lupui l , jussi ique 

τι* i v ; 
Ό δβ Σα^όακηνδς ά κ ο . σ α ς τούτο, έξέστη , καλ 

Iκέλευσε τους δούλους αυτού , καλ π ά ν τ α ς τους έν τ φ 
ν α φ παρεστηκδτας φυγε ίν !ξο>0εν τού ναού. Καλ 
Ι λ α β ε τδν Ιερέα π α ρ ά τήν χ ε ί ρ α , καλ ε ίπεν · "ΪΙς 
θ ε ω ρ ώ καλ πληροφορούμα ι , μ ε γ ά λ η έστλν ή π ί σ τ ι ς 
τ ώ ν Χ ρ ι σ τ ι α ν ώ ν · άλλ ' εί έστι σοι θ έλημα , βάπτισόν 
μ ε , Πάτερ . Ό δέ ίερεΰς λέγει τ φ Σ α ^ δ α κ η ν φ · 

• Κ ύ ρ ι ε , η μ ε ί ς π ιστεύομε ν καλ ομολογούμε ν τδν 
Κ ύ ρ ι ο ν η μ ώ ν Ίησοΰν Χριστδν , τδν Υίδν τού θ ε ο ύ , 
τ δ ν έλθδντα ε ίς τδν κόσμον διά τήν η μ ώ ν σωτηρίαν . 

Η μ ε ί ς δέ π ιστεύομεν τήν άγ ια ν Τρ ιάδα , καλ 
όμοούσιον καλ άδιαίρετον, Π α τ έ ρ α , Υίδν, καλ άγ ιον 
Π ν ε ύ μ α , τ ή ν . μ ίαν θεότητα . 

sorvcs suos, c l q i io iquo l aderani excedere l cmplo , 
e l apprcbensa sacerdotis inatiu : U t video, i n q u i i , 
ac ccrtissime coinperio, magna es l iides C b r t s i i a -
nQrutn, c l s iquidem l i b i p lacuer i l bapiiza uie, e 
P a i c r . RespoQdil sacerdos Sarraceno : 

X I . Oomine, nos credimus ac conliiejour D o m i -
i i i J i n noslrum Jesum Chris l tuu Fi l iuut D c i , qut 
propter nosirara salulem veni i in muiu lu in . 

X I I . Credimus aanctam, consubslantialem e l i u -
dividuam IVmila len i , P a i r e m , E i l i u i n , e l S p i i i l u u i 
sauc lum, iinaro deitalem. 

Πιστεύομεν δέ Μαρίαν τήν άε ιπαρθένον, τήν μ η - Β Χ Μ . Crediraus quoque Mariaui semper virgi-
τ έ ρ α τοΰ φωτδς , τήν τέςασαν τδν κ α ρ π δ ν τ ή ς ζ ω ή ς , 
τδν προε ιρημένον Κύριον η μ ώ ν Ίησοΰν Χριστόν · 
τ ή ν π ρ δ τόκου παρθένον, και έν τόκω παρθένον , καλ 
μ ε τ ά τόκον παρθένον. 

Πιστεύομεν δέ καλ π ά ν τ α ς τους άγ ιους αποστό ­
λους , καλ π ρ ο φ ή τ α ς , μ ά ρ τ υ ρ α ς , οσίους καλ δικαίους 
ώ ς Οεράποντας θ ε ο ΰ . Αοιπδν , κύριε μ ο υ , ού γι-
ν ώ σ κ ε ι ς , δτι μ ε ί ζ ω ν π ά ν τ ω ν έστλν ή π ί σ τ ι ς τών ορ­
θοδόξων Χ ρ ι σ τ ι α ν ώ ν ; 

Ό δέ Σ α ^ α κ η ν δ ς πάλιν ε φ η , Δέομάί σου, Πάτερ , 
βάπτ ιστόν μ ε . *0 δέ Ιερεύς λ έ γ ω ν Μ ή γένο ι το · έ γ ώ 
ού δύναμαι ποιήσαι τοιούτον έργον , καλ άν έ γ ώ 
τοΰτο π ο ι ή σ ω , καλ ό σδς άνεψιδς δ Ά μ ε ρ ο υ μ ν ή ς 

l i c iw , luc i sMal reu) , qux peperi l nobte frut luin vi i ;c , 
j an i aniedicUiiu Dominuu* nosiruin Jesuin C l u i s i u m , 
virgitreiu anle p a r l u m , virgiiiejn i» p a r l u , e l po&i 
p a i l u m virgiuein. 

X I V . Crcdimus tjiiam oranes sanclos aposiolus, 
propbeias , m a r i y r e s , sanc ios , et juslos lanquain 
Dei miuis l ros . Deuique, dooiioe m i , non agnoscis 
fidem orlbodoxorum Cbr is i ianoruin reliquas omues 
an:ccellcrc? 

X V . Sarracemis detiuo tnstabat : Snpplico i j b i , 
Pa le r , baptiza uie. A l Sacerdos res l i i i t dicens : 
Neqnaquam boc fiaC. Non euiin possum ego lale 
facimis perpetrare. Ε ι si ego id auderetn , ac UHIS 

μ ά θ η αύτδ τδ έργον , άποκτενε ί έμέ και δ .αφθερεί (j palruclis Amerumnes faclum r e s c i c r i l , interficiot 
καλ τδν ναόν. Άλλ* εί έστι σοι θέλημα βαπτ ισθήνα ι , 
πορεύου π ρ δ ς τδν έκείσε τόπον έν τ φ δρει Σ ι ν ά · 
κ ά κ ε ί έστιν ό ά ρ χ ι ε ρ ε ΰ ς , αυτός σε β α π τ ί σ ε ι . 

Ό δέ Σ ι ^ α κ η ν δ ς έπο ίησε μετάνοιαν τ φ π ρ ε σ β ύ ­
τ ε ρ η , καλ έπορεύθη έξωθεν τοΰ ναοΰ. Μετά δέ ώ ρ α ν 
μ ί α ν τ ή ς ν υ κ τ δ ς , πάλ ιν ήλθε π ρ δ ς τδν Ιερέα, καλ 
έξεδύθη τ ά τ η ς βασιλείας χρύσεα Ιμάτ ια καλ ένεδύθη 
τ ι ν ά πεν ι χρό ν σάκκον τρ ίχ ινον , καλ διά νυκτδς φ υ ­
γ ώ ν καλ άδηλος έγένετο , καλ πορευόμενος ές τ δ τοΰ 
Σ ινα δρος, κάκείσε έλαβε τδ άγιον β ά π τ ι σ μ α έκ τοΰ 
ά ρ χ ι ε ρ έ ω ς . 

Έ μ α θ ε δέ καλ τδ ψαλτή ρ;ον, καλ έστιχολόγει αύτδ 
καθ* έ κ ά σ τ η ν . 

ille me , e l lempki iu hoc deslruel . Sed siquidem 
bapiizari desideras, proficiscere ad i l lum locum in 
munle S iua ( 4 ) : i iam i l l i c episcopus degtt , ilie lc 
baptizabit. 

X V I . F a c l a ergo sacerdoli r everen l ia , egressus 
c s l leroplo Sarracenus. Post p r i m a m dciude uoclis 
boram vcnit ad sacerdolein, e l exulus auiea rcgi:i 
vest imenta , indulusque v i l i sacco c i l i c i n o , fu-u 
incognitus eadcm u o c i e , profeclusque c s l i u iuoit · 
tem S i n a , e i ibidem ab cpiscopo sacrum baplisina 
suscepil . 

X V I I . D i d i c i i quoque psa l le r ium, e l quolidie re-
citabat versiculaliut . 

Μετά δέ Ι τ η τρ ία έν μ ιά τ ώ ν ή μ ε ρ ω ν , ε ίπε τ φ ^ XVI I I .E l aps i s autom tribus a i in is , Ίιι una dieruu 
ά ρ χ ι ε ρ ε ί · Συγχώρησόν μ ο ι , δ έ σ π ο τ α , π ώ ; μέλλω 
πο ιήσαι Ιδείν -τδν Χ ρ ι σ τ ό ν ; Ό δέ άρχ ι ερεΰς ε ίπε · 
ΙΙροσευχου μ ε τ ά π ί σ τ ε ω ς ορθής, καλ έν μ ι $ τ ώ ν 
ή μ ε ρ ω ν μέλλεις θεάσαι τδν Χριστδν ώ ς ποθε ίς . Καλ 
π ά λ ι ν δ ποτε Σ α ^ α κ η ν δ ς έφη* Δέσποτα, συγχώρησόν 
μ ο ι , δ π ω ς πορευθώ π ρ δ ς τδν ίερέα τδν δ ιδάξαντα 
μ ε , δταν ε ίδοντήν φ ρ ι κ τ ή ν δπτασ ίαν έν τ φ ν α φ τοΰ 
πανενδόξου μάρτυρος Γεωργίου . Ό δέ άρχ ι ερεΰς 
Ιφη · Πορεύου είς ε ίρήνην . 

Καλ οΰτο>ς έπορεύθη πρδς τδν ί ε ρ έ α , καλ έποίησεν 
α!»τφ μετάνοιαν, καλ προσεκύνησεν α ύ τ φ , καλ ε ίπε 

a i i episcopo : Permii te m i h i , do iu iue , u i vidcre. 
valeam Cbr i s tum. Episcopus rcspoudil : O i a cuni 
rcc la fide, et in una dierum visurus cs Cbr i s lu in 
quemadinoduui desidcras. E i rursus qni fuerat 
Sarracenus d i x i l : P e n u i U e mi l i i uL proHciscar ad 
sacerdotem, qui tne fidein edocu i l , quaudo visio-
iiem admirabilem vidi in lemplo gloriosissimi mar-
tyris Gcorg i i . Respoudil episcopus : Vado in pacc. 

X I X . Sirque ad sacerdoiem profcclus proslravit 
sc adoravitque, e l inquicbal saccrdoli : Noi>li, 

(4) Ibi Jnstimaiius firmum prsbsidium coi i l ra Sarractnos posuerat, Procopio leslc. Ad mta \:;\>ur 
c i . . A:: .cruiui icui amaiulal prudenli consii iu. 
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Puler, quis ego s im? Respoudit sacerdos : l lo in inem Α τ ώ ί , ο ε ί · Γινώσκει; 
qiu' in iiuriqiiaiii videri in quOmodo cognoscain ? Qu i 
quondatn fueral Sarracenus aiebai : Nonne ego 
β im palruelis Ameru imi i s , cujus cameli ctmt iu 
tfeiupltiio adaci i fuissenl omnes Inlerfecii simt, et 
•ιι divina Missa iremendam spectavivi&ionein ? I l is 
atiditia sacerdos obslupuit , e l glorificavit Deuiri, v i -
deus eum qu i quondam lupus Arabicus fue ra l , fa-
cuinv ovem Gbr i s i i mansnetissi inam, e l affeclttose 
r ιι ιιι amplexaius esl , i imtavi tque in cellam euani 
»d niaiidiicandum pariem. 

X X . Tu iu qui qtiondani Sarracenus fueral d l x i l : 
Perntiite m i b i , domine Pater : nam incessit volun-
l a s , e l snuiniopere cupio videre Cl i r i s tu ro , qiud 
f.iciatn ? Sacerdos a i l : Siquidem Chris tum Doniii ium 

m 
Π ά τ ε ρ , τ ί ς ε ίμ ι έ , γ ώ ; * 0 εί Ι ερεύς · "Ανθρωπον, δν ουδέποτε ε ί δ ο ν π ώ ς γ ι ν ώ σ κ ω ; 

\Αλλά-πάλιν δ ποτε Σα^όακηνός* Ούκ είμλ ε γ ώ δ άνε-
ψιδς του 'Αμερουμνή , καλ όταν τάς κ α μ ή λ ο υ ς έβαλον 
έν τ ώ ν α φ πάσαι διεΦονεύθησαν, καλ έν τ ή θεία* λει­
τουργ ία τήν φρ ικτήν οπτασία ν θ ε α σ ά μ ε ν ο ς ; Ό δε 
ιερεύς τούτον ίδών έξέστη καλ έδόξασε τ δ ν θεδν, 
ίδών τδν ποτε 'Αραβικδν λύκον του Χ ρ ι σ τ ο ύ πρό­
βατου γεγενήμένον πραότατον , καλ π ρ ο σ ε κ ύ ν η σ ε ν αύ­
τδν μ ε τ ά πόθου , καλ προσεκάλεσεν α ύ τ ο ν έν τώ 
κελλίω αύτοΰ τοΰ έσθίειν Αρτον. 

Καλ δ ποτε Σ α ^ α κ η ν δ ς έ φ η " Σ υ γ χ ώ ρ η σ ό ν μο ι , 
δέσποτα Πάτερ * έ γ ώ γ ά ρ βούλομαι καλ π ο θ ώ ίδείν 
τδν Χριστδν, π ώ ς γ ά ρ π ο ι ή σ ω ; Ό ρέ Ι ε ρ ε ύ ς λέγων, 
Έ ά ν σΰ βούλει ίδείν τδν Χριστδν , πορεύου π ρ δ ς τδν 

videre desideras, ad l i ium pcrgens pairuelem c i β σ ο ν α ν ε ψ ι δ ν , ' καλ κήρυξον τδν Χρ ιστόν - καλ βλασφή. 
p r ad i ca Cbris lunt , et maledic atque analbeiitatiza 
« u p e r s r n i o n e m Sarracei ioruui , e i Mabomei pseudo-
p iopbeUm ipsorum, c l consianler auiunuia rectam 
veramque Cbr i s l iauorum ftdom, e l ibidem vUitrus 
e> C l u i s i i i m 

X X I . Qtti quoiidani Sarraceiius ftieral, av idepro-
feclus, nociuruo leinpore Sarraceni fores vebemen-
ler pulsavii . 

X X I I . Cftslodes vcro por iarum ac doitius A i n c -
rutuiii* : {juis e*t, inqu ieba i i l , isle qui vocifcralur , 
ei \erberat loresT Kle respondit : Egosum palruolis 
Amerumftis, qui quoiidam iugi et incoguiius l a lu i , 
nunc meutn pairuelem invisere volo, e i ei quidptain 
tii ficare. 

X X I I I . Mox Γοΐ'ίιιιιι cxcubiiores Sarraceno re-
Diniiarum diccmes : U u i u i i i e , palruelis luus qui 
fugil o l i i u , et i i icoguitiis l a l u i l . Ainerui i i i ies suspj-
rans d tx i l : U b i esi? A d p o r t a m , i i tquinm, pa la i i i . 
Ει coufesiim jussit fauiulos ci im facibus c l lampa-
dtbus obviam ei procedcre, qu i onmes jussa regia 
Amcru imi i s pcregerunt , e( iiioiiacliufit qui prius 
f.nTui S u r a i cnus manu apprehensum deduxeruul 
;»tf Aii iermnneiu ejus patfuelem. 

X X I V . Queni cum viijissel Aiuerumiies supra 
modum gavisus est, c l c i im lacryjuis amplexalus 
a i l : Quid boc rei est? Ubinani usque modo c o m -
moralus es? Noiine tu meu* es patruelis? A i l uio-

μησον καλ άναθεμάτισον τήν π ίστ ι ν τ ώ ν 2α££ακη-
νών , καλ τδν Μο;αμέθ τδν ψευδοπροφήτην αυτών, 
καλ κήρυξον ορθώς τήν άληθινήν π ί σ τ ι ν τ ώ ν Χρι­
στιανών άνευ φόβου , κάκ ί ΐ μέλλε ις Ιδείν τδν Χρι­
στόν. 

Ό δέ ποτε Ι α ρ ρ α κ η ν δ ς έπορεύθη μ^τά «όΓ>ου. 
Κα ι διά νυκτδς έκοπτε τήν θύραν τοΰ Σα^,δακηνον 
σφοδρώς. ' 

ΟΊ δέ φυλακές τ ή ς π ύ λ η ; καλ τοΰ οίκου τοΰ 
Ά μ ε ρ ο υ μ ν ή Ι φ η σ α ν Τ ί ς έστιν δ κράσων και 4 
τ ύ π τ ω ν τήν θ ύ ρ α ν ; Ό δ έ ε ί π ε ν Έ γ ώ ε ίμ ι δάνεψιδς 
τοΰ Ά μ ε ρ ο υ μ ν ή ο ποτε φυγών καλ άδηλος έγενδμην, 
νυν βούλ'ομαι θεάσαι τδν έμδν άνεψιδν, καλ ε ί»ί* 
τι α ύ τ ώ . 

Οί δέ φύλακες τής π ύ λ η ς εκείνης ε ίπον παρευθυς 
τ φ Σ α ^ α κ η ν φ * Κ ύ ρ ι ε , δ σδς άνεψιδς δ π ο τ ε φυγών, 
καλ άδηλος έγένετο. Ό δ έ Ά μ ε ρ ο υ μ ν ή ς στέναξα; 
λέγειν, Πού έ σ τ ι ν ; Οί δέ ε ίπον , Π α ^ ά τ ή ν θύραν τον 
π α λ α τ ί ο υ . Ό δέ κελεύσας τους δούλους αύτοΰ μετά 
φανών και λαμπάδων άπαντήσα ι α ύ τ δ ν , καλ πάντε; 
εποίησαν κ α τ ά τ δ π ρ ό σ τ α γ μ α βασιλέως 'Αμερουμνη, 
καλ έλαβον π α ρ ά τήν χε ίρα τδν μοναχδν τόν *©τε 
Σ α ^ α κ η ν δ ν , καλ προσέφερον αύτδν τ φ Ά|χερονμν5 
τ ώ αύτοΰ άνεψιφ . 

Ό δέ Ά μ ε ρ ο υ μ ν ή ς τοΰτον Ιδών η υ φ ρ ά ν θ η λίαν, 
καλ μετά δακρύων ήσπάσατο αύτδν, καλ λέγει* Τί 
έστι τ ο ΰ τ ο ; Ποΰ κ α τ φ κ ε ι ς Ι ω ς τοΰ νΰν ; ο ύ κ εί συ 6 

έμδς ανεψιός ; Ό δέ μοναχδς ε ίπεν · Ού γινώσχ** 
naibus : Annou agnoscis me tunin coiisobriuuin? έμέ τδν σδν ά ν ε ψ ι ό ν ; νΰν γ ά ρ Χ ρ ι σ τ ι α ν ό ς γέγονα 

καλ μοναχδς , ώς β λ έ π ε ι ς , χάρ ι τ ι τοΰ Θεοΰ τοΰ υψί­
στου, καλ έπλ έ ρ η μ ω ν τόποιν έκατψκουν , ί να κλήρο-
νομήσω βασιλείαν ουρανών, ώ ς ε λ π ί ζ ω είς φ 
άφατον εύσπλαγχνίαν τοΰ παντοκράτορος Θεού, μέλ/ι* 
κληρονομήσαι τήν εκείνου βασιλείαν. 

Τί δηλο ίς ( fo r te δ ε ι λ έ ς ) ; καλ σΰ, 'Αμερουμνη:, 
λάβε τδ άγιον β ά π τ ι σ μ α τών ορθοδόξων Χριστιανών, 
ίνα ζωήν αίώνιον κλτ,ρονομήσης, ώ ς κ ά γ ώ έλπιζα 

>unc enii i i CbrUtianus effccius s u n i , e i inouacbus, 
u l vide*, grai ia Dei a l l i ss imi , e i deseria iucolui loca, 
m hrcres Ocretn regni coelorum, queroadmoduiu 
*pcro pcr inciTabilem miscr icordiaui oiuuipoienl is 
Dei me reguitm Ulius ba*redilate cunseculuruni. 

X X V . Quod indic ium das nienlis tnae ? E( l u , 
Aittcrutmies, susctpe eanciuui bapiisuia or t l iodoxo-
TUUI C b m i i a n o r u m , u i v i iam conseqnaris aueniam, 
vi et ego spero. 

X X V I . A d baec Ameiumncs in risitm versus, el 
niuio capile : Quid nugar i s , ο i i i f d i x , i n q u i i , quid 
M i g . - r i s ? Quid ί mahim, tibi accidi l ? Va; l i l i i , miscr , 
\ & Libi! Q i o m o l o pr i s i inum vivcndi iuorom de-

Ό δ έ 'Αμερουμνής γελάσας καλ τ ή ν κάραν νεν-
στάξας ! φ η · Τ ί φλυαρείς , τ α λ α ί π ω ρ ε ; τ ί φλυχρ ί ; ; 
καλ τ ί σοι γέγονεν ; Ούαί σοι, ελεε ινέ!Πώς έ γ κ α τ α 
π ε ς τδν σδν βίον, καλ τά σκήπτρα τ ή ς βασιλεία;, 
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κ α λ ώ ς εΤς τών πενήτων π ε ρ ι ά γ ε ι ς , ένδεδυμένος τ ά Α sertiisli sceptrumqtic r e g n i , e i lanquam tinus da 

mendicis circumvagaris ainicius foetenti c i l ic io? δυσώδη τ ρ ί χ ι ν α ; 
Κ α \ δ μοναχδς άντέφη λέγων · θεοΰ χ ά ρ ι τ ι . δσα 

δ ε εΤχον δτε ή μ η ν Σ α ^ α κ η ν δ ς , νόμος καλ κλήρος 
τ ο ΰ διαβόλου ε τ ύ γ χ α ν ε , & δέ θεωρείς ένδεδυμένον 
μ ε , δόξα έστ\ κα\ κ α ύ χ η μ α , και ά ^ α β ώ ν τής μ ε λ ­
λούσης κα\ αιωνίου ζ ω ή ς . Έ γ ώ δέ α ν α θ ε μ α τ ί ζ ω τήν 
τ ώ ν Σ α ρ α κ η ν ώ ν θρήσκείαν , καλ τδν ψευδοπροφήτην 
α υ τ ώ ν . 

Ό δέ 'Αμερουμνής έφη Έ κ β ά λ ε τ ε αύτδν , δτι 
ο ύ κ οίδε τ ί φλυαρεί . Καλ έκβαλόντες αύτδν έθηκαν 
Ι ν τ ιν ι μέρει τοΰ παλατ ίου , καλ Ιδοσαν α ύ τ φ βρώσιν 
κ α \ π δ σ ι ν καλ έποίησεν η μ έ ρ α ς τ ρ ε ϊ ς · αύτδς δέ ούκ 
Ι φ α γ ε ν οΰτε Ι π ι ε ν , άλλ* δρθώς καλ π ι σ τ ώ ς π ρ ο σ η ύ -
χετο τ φ θ ε ψ , καλ γδνυ κλίνας λ έ γ ε ι · 

Έπί σοϊ, Κύριε, ήλπισα, μή χαταισχυτ&εΐητ 
είς tbr αίώνα , μηδέ χαταχεΧασάτωσάν με οί 
εχθροί μον. Καλ πάλιν λ έ γ ε ι · ΈΧέιχσόν με, ό 
θεός, χατά τόμέγα έΧεός σου, χαϊ χατά τό πΛή-
Οος τών οίχτιρμώτ σου, έξάΧειψον τό άνόμημά 
μου. Καλ πάλιν* Φώτισον ζούς οφθαλμούς μον, 
Κύριος ό θεός, μήποτε υπνώσω είς θάνατον. Μή-
Μοτε εϊπη ό έχθρας μον Ίσχνσα πρός αυτόν. 
Στήριξον τήν χαρόΊαν μον, Κύριε, ίνα πολεμήσω 
τδν αίσθητδν πλάνον τδν Σ α ^ α κ η ν δ ν , ίνα μ ή μ ε 
κ α τ α π ά τ η σ η δ πονηρδς διάβολος, καλ δειλιάσω τδν 
θάνατον διά τδ δνομά σου τδ άγ ιον . 

Καλ ποιήσας τδ σημείον τοΰ σταυρού , λ έ γ ω ν 
Κύριε, φωτισμός μον, χαϊ Σωτήρ μον, τίνα φο-

Β 

X X V I I . Ctii respousum reddens monacbus i t i f i l : 
Dei gratia : qtisecunqtte dum Sarracenus essem poe-
sidebaio, lex erant e l hareditas diabol i , sed quibus 
ine ccmis indutum, honor su i i l 61 glor ia , e l piguug 
fu lu rx vitae aelernae. Ego enim analbemaiizo S a r -
raceuorum supers t i i iouem, «1 pseudopropbetam 
ipsorum. 

X X V I I I . Amerurnnes a i l : E j i c i l e eum foras , 
nesci l enim quid ga r r i a l . Moxque ejeclum conslt-
lueruni in aliqua pa r i epa la l i i dederunlque ei c i -
bum et potuin. A l ille dies tres exegit neque man-
ducaiis, neque bibens, sed recle ac fldeliler orabat 
ad Donainum, e l flexis genibus dicebat : 

X X I X . In te, Domine, tperaei, non confandar iu 
mlernum, neque irrideanl me inimici mei. E l rtir-
sits : Miserere mei, Deus, secundum mogmm mhe-
ricordiam luam, el secundum muUUudinem mhera-
lionum luarum, dele iniquitatem meam. E t i ierum : 
Jllumina oculot meos, Domine Deu$, ne quando dor-
miam in morte, ne quando dicat inimicu* meui: 
Prcecaluiadcersut eum.Confirma cor meum, Domhtt, 
ulexpugnem sensibilem seductorem hunc Sarrace-
nura , ut non conculcet me nequam i l le diabolus, 
neque limeara mor lcm propter nomen sanctum 
tuum. 

X X X . Cumque se signasset signo c r u c i s , d i x i l : 
Dominu», illuminalio mea el talvalor meus, quem 

€φ\σομαι; Κύριε, υπερασπιστής τής ζωής μον, Q limebo? Dominus, protector vila> mea>, α quo Irepi-
άπό τίνος δειλιάσω; καλ πάλιν φωνήσας κ α τ ά τοΰ 
'Αμ^ρουμνής · Αάβε τδ άγιον β ά π τ ι σ μ α , ίνα κ ε ρ -

δήσης τήν άμετρον βασιλείαν τοΰ θ ε ο ΰ . 
Καλ πάλιν δ 'Αμερουμνής έκέλευσεν αΰθις έλθείν 

έμπροσθεν αύτοΰ , καλήτο ίμασεν ί μ ά τ ι α πάνυ ωρα ία 
υπέρ τούτου . Καλ φήσας δ ' Α μ ε ρ ο υ μ ν ή ς · Ε ύ φ ρ α ί -
νου, τ α λ α ί π ω ρ ε , εύφραίνου, καλ άγάλλου τή σή β α ­
σιλεία, καλ μ ή καταφρόνησης τδν σδν βίον, καλ τήν 
σήν νεότητα τήν πάνυ ώρα ίαν , καλ ύδεύης ώ ς π ε ­
ν ι χ ρ ό ς , π έ ν η ς , άφρόνως . Ούαί σοι τ α λ α ί π ω ρ ε , τ ί 
νοε ί ς ; 

Ό δέ μοναχδς γελάσας Ι φ η τ ψ 'Αμερουμνή · Μή 
θρήνε ι τ ί νοώ · νοώ γ ά ρ π ώ ς μέλλω π λ η ρ ώ σα ι τδ 
έργον τοΰ Χριστού μου , καλ τοΰ άποστείλαντός με ^ 
Πατρδς τοΰ Ιερέως εκείνου τοΰ καλ διδάξαντος μ ε . 
Τ ά δέ Ιμάτ ια ά ή τοί μασάς περλ έ μ ο ΰ , πώλησον, καλ 
οδς π τ ωχο ϊ ς , καλ έγκατάλειψον καλ σΰ τά πρόσκα ιρα 
σ κ ή π τ ρ α τής βασιλε ίας , ίνα λάβης σ κ ή π τ ρ α τ ή ς 
αΙωνίου ζ ω ή ς . Καλ μ ή Ι λ π ι ζ ε έπλ τ ά παρόντα , άλλ' 
έπλ τ ά μέλλοντα, καλ μ ή πίστευε έπλ τδν ψευδοπρο­
φήτην Μωαμέθ τον μιαρδν , τδν έβδελυγμένον, τδν 
υίδν τής κολάσεως · άλλά πίστευσον είς τδν Ίησοΰν 
Χριστδν τδν Ναζωρηνδν , τδν έσταυρωμένον. Πίστευ­
σον Τριάδα όμοούσιον τήν μ ίαν θεότητα, Ι Ι α τ έ ρ α , 
Π δ ν , καλ άγιον Π ν ε ύ μ α , Τριάδα όμοούσιον καλ 
άχώριστον. 

Ό δέ ' Α μ ε ρ ν - μ ν ή ς πάλιν γελάσας , Ιφη τοις μ ε -
' ΐστάσι το ί ; εν τ φ π α λ α τ ί φ συναθροισΟείιιν " Ούτος 

dabo? Ε ι rursus adversum Ainerumnem vocifera-
balur : Accipe sanctnm bap l i s iua , ut lucreris i m -
meiisniii Dei regmiin. 

X X X I . Et i lc ruui Ainerumnes imperavi l eum 
adduci corain se, e i prxparat is pulcherrimis v e s i i -
bus, in bunc moduin affalus est : LaHare , raiser, 
helare , e l ob regnuin quod le m a u e l , exsulta, v i -
lamqiie ac jt iveii iutem inam speciosissimaui uoli 
cunlcmnere , nec deinceps lanquam niendicus ac 
pawper iitsipienter iucedas. Vae t ib i , iufelix I qu id -
nain animo volvis? 

X X X I I . Monacbtis subridens Amcrumni rcspon-
d i l : Ne deplores in lenlum meum. Nam queuiad-
modiitn a D e o , e l a sacerdolc Pa i re ac magisiro 
meo qu i me i n i s i l , deniandalum uiibi facinHS i m -
pieam meuie perpendo. Vesles aniein quas praepa-
ras i i , vende et da pauperibns, e l lu quoque tem 
poralia regni scepira d i i n i l l e , u l aeternsc vilae 
sceplra coiisequaris. Nec in iis q n x prxseul ia sutu 
fitluciam col loces , sed fulura spercs. Neque Ίιι 
peeudoprophetam Mabomel credas, scelesium i l lun i , 
e l abominabilem ac filium penl i l ionis : sed crede 
iu Jesum Cbrislut i i Nazarenum crucifixun». Credc 
cousubslaiil ialcin T r i n i i a i e m , uiiain i l i^ in i ia ie in , 
P a l r e i u , F i l i u i i i e l Sp i r i iuu i sa i ic iu i i i . T r i u i t a i r u i 
consubstaitlialeni e l iiiseparabilein. 

X X X H I . Amcruinncs risu dicia cxcipions magna-
libus in palalio congreg «tis inq-ii l : H i r mci i l ia iu» 
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p o s e e t , quid ei faciainus? Ej ic i le euin foras, e l Α Αφρων έστλ, τ ί ποιήσωμεν α ύ τ ψ ; Έ κ β ά λ ε τ * αύτδν 
έ ξ ω , κα \ δ ιώξατε αύτδν . 

01 δε παρακαθεζδμενοι τ ψ βασιλεί ε ί π ο ν Ου:ος 
ήβουλήθη μ ιάναικαλ διαφθείραι τήν τών Σ α ρ α κ η ν ώ ν 
θρησκε ίαν . Ούκ άκούεις π ώ ς βλασφημεί κ α ι Αναθε­
μ α τ ί ζ ε ι τδν μέγαν προφήτην η μ ώ ν ; 

Ό δε μοναχδς καί ποτε Σα££ακηνδς έκραύγαζε 
μεγάλως · "Αχθομαι π ε ρ \ σοΰ, Ά μ ε ρ ο υ μ ν η . μάλλον · 
ού γ ά ρ βούλει σωθήνα ι , τ α λ α ί π ω ρ ε · π ίστευσον είς 
τ δ ν Κύριον η μ ώ ν Ίησοΰν Χριστδν, . τδν έ σ τ α υ ρω με­
νον, καλ άναθεμάτισον τήν τ ώ ν Σ α ρ α κ η ν ώ ν θρη-
σκείαν, καλ τδν ψευδοπροφήτην αυτών, ώ ς κ ά γ ώ . 

quanlo c i l ius expell i le . 

X X X I V . A l vero qui assidebant d ixorun l regi : 
Y o l u i l hic polluere ac dcsiruere Sarracenorum r c -
l igionem. Non audis queraadmadum blaspbemel 
c l anaibcmal izei lnagnum propbetam nos i rum? 

X X X V . Monacbtts qui Sarracenas fuerat in lenla 
voce c l a m a b a i : P lur i inum super te deleo, ο A m e -
rumncs, quia salvari non ?is , infel ix . Grede i n D o -
niinmn nosirum Jesum Chr i s lum, erucif ixum, e l 
anatbematiza superstilionem Sar racenorum, et 
f o r n m pseudoprophelam M a h o m e l , s i cu l et ego 
facio . 

X X X V I . Sarracemis Amerumnes diiit : E j i c i l e Ό δε Σ α ^ α κ η ν δ ς 'Αμερουμνής Ι φ η · Έκβάλετε 
eum fora% u l ego jubeo , quia inenle caplus e s l , Β αύτδν Ι ξ ω , ώς έ γ ώ κελεύω, δτι Αφρων έ σ τ \ , καλ ούκ 
nee quod loqui lur tnielligtt. 

X X X V I I . Qni vero considebanl ipsi dixerunt : 
Ergo Sarracenonim religioni malcd icen lem, e l in 
nosiruin propbelam blasphemias jacientem audis 
e l dicis , ignorat qtiod e f lu i i l ? A l s i non eum nior l i 
i rad ider i s , eainus et n o s , et eflicianiur C h r i -
siiani. 

X X X V I U . Quibus Amerumnes : Ego ipsuin m -
lerflcere non va leo , ipsique condoleo, quia tneus 
palruelis e s t : sed accipiie eum v o s , et quidquid 
l i b i l um fuer i l , faciie. 

X X X I X . Igi lur acceplum monacbum farore mullo 
t raxerunl extra palal iura, e l inuliie aflccerunl lor-

οίδε τ ί λέγε ι . 

01 δέ συγκαθεζδμενοι α ύ τ ψ είπον · Αοιπδν την τών 
Σ α ρ α κ η ν ώ ν θρησκείαν άναθεματ ίσαντα , κ α ι ε ίςτδν 
μέγαν προφήτην βλασφημοΰντα, άκούεις καλ λέγεις · 
Ούκ οίδε τ ί φλυαρεί. Έ ά ν δέ ούκ ά π ο κ τ ε ί ν η ς αύτδν, 
πορευδμεθα κα\ η μ ε ί ς Χριστιανολ γενέσθαι . 

*0 δέ 'Αμερουμνής λέγει · Έ γ ώ ού δύναμαι άπο-
κτείναι αύτδν , δτι έμδς άνεψιδ ; έστ ι , καλ ά/θομαι 
α ύ τ δ ν άλλά λάβετε αύτδν ύμε ί ς , και πο ιήσατε ώς 
βούλεσθε. 

Οί δέ έλαβον τδν μοναχδν μ ε τ ά πλε ίστης δ ρ γ ή ς , 
καλ σύ ράντες αύτδν έξωθεν τοΰ παλατίου , καλ πολ-

menl is , u l ad pr is l inam Sarracenorum iidem r c - Χ λ α ί ς βασάνοις τοΰτον παρέδωκαν , ίνα έπιστρέψαι 
πρδς τήν π ρ ώ τ η ν θρησκείαν τ ώ ν Σ α ρ α κ η ν ώ ν . Ό 
δέ μ ή θέλων, έδίδασκε π ά ν τ α ς έν τ ψ δνδματ ι Ίησοΰ 
Χριστού τοΰ Ν α ζ ω ρ α ί ο υ , ίνα π ιστεύωσι , καλ σω­
θήναι. 

Οί δέ Σ α ^ α κ η ν ο λ έσυραν αύτδν έξωθεν τοΰ άστεος, 
κάκεί έλιθοβδλησαν αύτδν τδν δσιώτατον μοναχδν, 
δνδματι Παχούμιον . 

Καλ έν εκείνη τ ή νυκτλ, αστήρ έξ ουρανού καταβά; 
Ικε ιτο ε π ά ν ω τοΰ όσιωτάτου μάρτυρος . Καλ πάντε; 
Ιβλεπον αύτδν έφ ' η μ έ ρ α ς τεσσαράκοντα. Καλ τ:ολ-
λολ έξ αυτών έπ ίστευσαν (5). Τοΰ δέ δσ ιωτάτου μάρ­
τυρος π ρ ε σ β ε ί α ι ς , καλ τ ή ς πανάγνου θεουμήτορος 

ver ierelur : sed il le non consenliens inslruebat 
omnes in nomine Jesu C h r i s l i Nazareni , ut credc-
r eu l e l salvarenlur. 

X L . Sai raceni vcro i r axen iu l eum cxlra c i v i i a -
tem, e l ibidem sanclissimum bunc monachum, cui 
fiomen (6) Pacbumius lapidibus obruerunl . 

X L I . Atque eadem nocie siella coelo deseendens, 
snper sanciiestmo roariyre qtiievtt, eamque per dies 
<)nadraginla cunc l i conspicali sunt, ex quibus mu l l i 
« r e d i d c r u n t , bealissimi marlyr is deprecalionibus, 
•ol purissima? Dei Geni l r ic is M a r i x eempe.r Vi rg in i* , 
+Λ omnium sanctorum in rcmissionem peccaiorum ^ Μαρίας τής 'Αε ιπαρθένου , καλ πάντων τ ώ ν αγίων 
nos l ro rum. Ainen . έν άφέσει α μ α ρ τ ι ώ ν η μ ώ ν . Α μ ή ν . 

[Η) Conclusio v idchi r l e c i i m m ronsncla apud ((>) Ecclesia S. Pacbumii mar lyr is exstabal apud 
Grecos inonacbos, ncc ad narraliowem peniuere . O p l i l o e i i i jEgyplo . 



ANNO DOMINl D C C C X X X V I . 

CHRISTOPHORUS, 
A L E X A N D R I N U S P A T R I A R C H A . 

Ν Ο Τ Ι Τ 1 Α . 

(toica. LBOUIBH, Oriens Chrht. t. II, p. 465.) 

EulychbiB haque narra la Hiofte Eus ta lb i i pag. 411, subjtingit : Ipsi in eodem palriarchalu tuccestisst 
Chriitophorum, anno Califalut \Rauh\di vicesimo, C b r i s l i proinde 805 . A d d i l emn subiude paralysi 
a r r ep lum, i l a u l bominum manibus ges iare lur ; quocirca P e l r u m queindam ab eo cons l i lu ium episcopitm, 
q u i calbedrse palr iarcbal i msidens vice ipsius episcopos oonsecrabat : sedisse atitem C l i r i s l o p b c r u m 
ann03 t r ig ip ia duos, ac demum functum esse. A l q u i annus C b r i s t i 8 0 5 , Nicephor i i m p . quarttis fuit, c i 
C b r i s i i 836, quo Cbr is lopborus diem poslrenium egit, Tbeopbi l i imp. oclavus ; cujus anno c i rc i te r 830 , 
cp is lo la de qua ικοχ d ic tum est, eidem pr inc ip i a l r ibus pal r iarcbis Chr i s lopboro Alexaudr ino , Job 
Anl iocheno , e l Basi l io I l ierosolyinilat io scripta esse col l igi lur ex Gonstant i i i i Porpbyrogcnel i imperatorig 
o*aiione De inajine Eituena, a p i J Co.i ib ifisiu ι i ι Mmipulo reruin Constanthiopolitanarum. L e o Al l a i i u s 
in nol is nd Eus t a ib i i Hexacmcron pag. 254, orai ionis i l l ius cui t i iulus est : Cui similis etl vila homini$9 

qaam F<-<!ericus Μ >rellins ediderat olitn lanquam Theophili Alexandrini episcopi, fragmentum re tul i t , 
v e l u l operis Chrhtophori patriarckm Alexandrini. Sic<juoque v i r percruditus Joanncs Albertus F a b r i c h i s 
eamdem orai ionem adbortalor iam Grsece Lal ineque edidit ex Gxsareo codice , i ta insc r ip la in : Του έν 
Αγίοις Πατρδς η μ ώ ν Χριστόφορου π α τ ρ ι ά ρ χ ο υ ^Αλεξανδρείας παρα ίνεσ ι ς ψ υ χ ω φ ε λ ή ς , φανεροΰσα τ ίν 
όμοιούται δ βίος ούτος, κα ι είς ποίον τέλος καταστρέφε ι , β . Ρ . Ν. Chrisfophori Alexandrini palriarcha? 
adhortalio animii utili$, drmontlrant cuinam hoccce vila similis ett, ei quis ejus finis. Habeiur el iam in 
o i d . Golbert . 6749 Ghr ie iopbpr i A lexandr in i nomiue daiaqtie d i c i l u r epncopit et pasloribui Ecclcsicv. 
Pne ic rea in Abraham Massad Maronilae codice 7, qui in Val icauam bibl io ibecam iranslatus f t i i l , bab*-
tur Christophori archiepiscopi Aiexandrini Sermo iit parabolam ierpentis ei avari (sic). 

ΝΟΤΓΠΑ ALTKttlA. 

I. 

(Ex F A B M C . Bibtioth. Grwc. e I. Har'.e», t. X I , p, 594.) 

C l i r s O p b o m s Atexandrimis pnl r ia rcha , c i rca a. C . 8 5 6 , anctor Partrneteot atceticce Τ ί όμοιούται & 
βίος ούτος, καλε ίς ποίον τέλος κ α τ α σ τ ρ έ φ ε ι ; i u c i p i i : Πάντας μέν , α γ α π η τ ο ί . C i t a tu rab Al la t io ρ . 2 5 i , a<* 
Ettstaibiimi Amiochenum, et Gotelerio l e m . II Monument. p. 669 ins. in b l b l . Gxsarea ; V. Nessel . V R 

pag. 129. [atit Lambec . VII I , p . 771 seqq. n . 18, cod. 54, ubi K o l l a r . doctam eebjecit adnota l ionem. Vid. 
qtioque Lambec . Ibid. p . 697 et 703. Pa r i s . m b i b l . pub l . codd. 395, n . 14, et 4033, o . 6. — R o m x N» 
cod. b i b l . O l iobon . e l Mediolani in · b i b l . Arabros. V . MoiUfanc. Bibl. bibli$lh. m . p . 488, aeq. E, ac 
p . 41)5, C. — Oxon . in b ib l . Bodle i . cod. Barocc . 148 Epislola?^ alque ib . in cod. T b . Roe 28, shrt 
n . 274, G a l . mss. Angliai v o l . I Ghr is lepbor i A l e x a n d r k i i , Jobi A n i i o c b . et Basi l i i Hieroso l . ad Tbeopfei-
bnn imp . de sacris imag i i i i bus : i nc . Τ ψ έκ τ ώ ν &νο>θεν θε ίας . — Ιιι cod. Mosqucns i , G l i r i s m p b . a r c b i -
epie^»pi A i e x . O r a l i u : i nc . Πάντας μ έ ν , άγαπητολ , τους κ α τ ά καιρούς α ρ χ ι ε ρ ε ί ς . V. M a i l b ; c i , Νυΐ . codd . 
G r . Mosq. ρ . 50. — Monac. in cod. Bavar . 219. V. c l . I l a n l l . iu A r e l i u i Beyiragen, e ic . a. 1805, p a r l . 4 
p . 569. IIAHL. ] Sub Tbeopbi l i A I H X . uoiuii ie disserlaiio k e c De bomine G r x c e e i Latii»e edita a F e d . 
Morel lo , Pa r i s . 1 6 0 8 , 8 . F A B R . Gonf. supra, νυΐ. VI I , p . 108 seq. de T b r o p b i l o A l e x u v i r . ct qu;e 
a s c r i p s i , v o l . V I H , p. 84, n. 3 , ct v o l . I X , p. 717, n. 24. — Gavei Uist. lil. SS.Eccl. II, p .23, ada . 856. 
— Oudin . Comm. de SS. Eccl. l o m . II, p. 67 t-eq ad a. 850. S a x i u m , in Onom. Itt. ρ.ιι ι. II, p. 108 ad a. 8 3 1 , 
qui c i ta lqunque Pagii Criiic. Baron. a. 855, 11, p. 180 ; seJ notat, eum, Ci)i ista: t t inmi Purpbyro^a ic tan i 
sccu lum, edidUsc Gbrissopboruni Aj i l ioc l i c inun , pro Alex i in l r iuo. H J U I L . 
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( F A B R I C . Riblioth. Grasc. e d i l . 1741, tom. X I I , p . 656.) 

Tbeophilo tribti i tur ab LOOIM A l l a l i o . Theopbil i Alexan Iriai Disser lai io <le l n . i d . i c Grjece e l Lai i iM 
cum versione e l nolis F e d . More l l i prodiit Par i s . 1608, 8. T i lub i s es l : Θεοφίλου Α λ ε ξ α ν δ ρ ε ί α ς λ ό γ ο ; , 
Τίν ι όμοιούται άνθρωπος . Sed f>\ quis hanc bomil iam evolva l , facile animadvenei scr iplorein non q u a r l i 
saeculi, sed longe jun iorem, qui de gravi jugo Ismaelitarum conqueritur, p. 3 : Αφ' ου δέ ε π ή λ θ ε ν ήμ ίν 
δ βαρύς ζυγδς τών Ί σ μ α η λ ι τ ώ ν . Neque Theopl i i l i aelalem sapi l , q u o l ρ . 16, legis ; καλ έ π» κ α λ ε ί τ ε τ ο ΰ ; 
αγίους ε ίς βοήθειαν. Gselerum ex codicibus mss. quos evolverunl A l l a l i u s ad Eus la lb i t im A n i i o c b e n u m , 
p. 254, Lambecius VIII, p. 364, et Gotelerius, t. II Monument. Ecclcsxce Grtxcce, p . 669, x ions la i aucio-
rem esse Ghristophoruin pa l r ia rcbam Alexandr inum, unum ex Iribus i l l i s episcopis, qui ad T b e o p b i l m n 
lconomacbum scr ips i l celebrem i l lam pro cul lu aacrarum imagimim (1) Epistolam, qua» Gnece e i L a i i n e 
c d i i a e s t a Francisco Combeftsio Pa r i s . 1664, in-4 , in manipulo rermn CPol i ianarum p. 110-145, et a 
Micbaele L e Qtiieu in nov.t Joannis Damascenl Operum cdii ione, t. I , p. 629-617. Notum a u i e m esl 
Tbcopbi lum i l lum imperitasse ab a. G . 829, usque ad a. 8 4 2 : unde de aetale bnjus Cbr i s iopbor i s i m u l 
w n s l a r e poiest, quam el iam recle Gaveus alque Oudinus adnotaverunt. Quouiain auteui rar iss ime o b r i a 
« s t i l la Morel l i ed i l io , neque usqiiam rcpetha, quod sciatn (2) quae Dupinit e i iam d i l igenl iam fugerii, et 
Lambec i i , nec inspecta T i l l c m o i u i o , qui de Tbeopbilo Alexamlr i i io di l igemissime d isser i l , t. X I Memor. 
Η. E. pag. 441-499, opera? prei ium duxi eam boc loco iuiegram subjicere, pref lxa codicis Gauarei 
inscr ip i io i ie . 

(I) Coni«ir, qnae de i l la Epistola d ix i voluai . VI Savilii, t. VUJ, p. 857, qui ex multn rariarum 
liojus B i b l . p. 088, el VIII, p. 802. Biblioihecarum codicibus veru$ e*t Chrhlophoru* 

{'!) Goleleritis I. II, Monnm. p. 609. Pteudo- Alexandrinu*, termoneCui vila humana *il iimilis. 
Theophilus Alexandrhtus, seu pseudo-Chryso$lomu* Illani in Gbrysosiomo Sav i l i i fruslra qtuesivi. 

C H B I S T O P H O R I P A T K I A B C H J : A L E X A N D I U N I 

HOMILIA. 
Smcti Pairisvoitri Cbristophoripairiarchas Alexan- . Τού έ* άγίοις Πατρός ημών Χριστόφορου * ο > 

drini, Parametis in usns animarum demouMrans, * τριάρχου Αλεξανδρείας, Παραίνεσις ψυχωφε-
cuinnm similit til vita hwcce hominum, cl in quem λής φανεροΰσα τίνι όμοιούται ό βίος ούτος, 
finem detinai. καϊ είς χοΐον τέλος καταστρέφει. 

Frcderico MoreHio interprete. 

I. Onuies hiijus x v i an lUi i l es e l p.isioruui p r in-

cipos (cbaris&iini) divinus Sermo, qui per u o s e l 

in nobis sa< ro pr ineipalui p r x e s i , ad curam, e l 

provisiouem exci ta l , e l sollicitudineiu salmis un i -

veisoruin ge r i i , du:n nos e i populi coelum, e i per 

n<>s ipsos benigne co r r i g i l π p a s c i l ; qui inceslo 

Mosi e l ani imim dcspoiideuli d i x i i : Non es ht, qui 
populum meum patcis,*ed egoper U *. l l oc Dei V e r -

butn bodie invocamiis, quod, u l fonlawa nninera, 

diiuinutionetn ni i l lam admiucn t ia largiens, i n i l rmi -

A \ Π ά ν τ α ; μέν, ά γ α π η τ ο \ , τους κ α τ ά καιρδν 
αρχ ιερε ί ς τε κ α ί ποιμενάρ>;ας, δ δι ' η μ ώ ν κ α ι έ ν ή μ ί ν 
t -ραρχών θε ίο ; Αόγος διεγείρει πρδς ε π ι μ έ λ ε ι α ν , καλ 
πρόνοιαν, καλ φροντίδα τής σο^τηρίας π ά ν τ ω ν ποιού­
μενος , ώ ς η μ ά ς σ υ ν τ ψ λ α ψ , καλ δΓ η μ ώ ν α υ τ ώ ν φιλ-
α ν θ ρ ώ π ω ς πα ιδευων καλ ποιμαίνο>ν * ό ε ί π ώ ν τψ 
Μωαή άθυμήοαντ ι , δτι Ου σύ εϊ ό χοιμαίνων τόν 
λαόν μου , άλλ' έγω διά σού. "Ον έπ ικαλούμεθα 
σήμερον, ώ ς τάς π η γ α ί α ς δωρεάς α μ ε ί ω τ ο υ ς δωροΰ-
μένος, (δων νύη τήν η μ ώ ν ασθένεια ν τ ^ α ϋ τ ο υ δυνά-

latem noslrain vi r tu ie stia c o r r o b o n t , et ins ip icn- β μ ε ι , καλ σο φ ί ζ η τ ή ν η μ ώ ν άφροσύνην τ ή αύτοΰ υπερ -

l i am nosiram erudiat sua inaxime arcana e l iuetfa- α^,όήτψ σοφία τε καλ χ ά ρ ι τ ι . 

bi l i sapientia aiqiie grnt ia . 

11. Qdando mtiltinn cogito et In meo corde volulo 

ea, quae Adamo pr imo bomini , a Deo creato con-

t igerunl , ob^tupesco, e i dubii alqne anxieiatis ple-

mis sum, dmn ambigo qui v ir ille D d inanii ficius, 
riusqiie fainil iari colloqnio pntilus, e l propbetici 

numoris bonore docoralu^, qui paradisi bor l i im 

aniORuissinuiui pro doiuici l io babcbai , promulgatiis 

Β'. "Οταν ο ' ν τ ά κατά τδν π ρ ω τ ό π λ α σ τ ο ν !Αδάμ 
εννοώ καλ άναλογ ί ζωμαι , εξ ίσταμαι καλ Απορίας π λ η ­
ρούμαι , ώς εκείνος δ χειρλ θεοΰ πλασθελς καλ συν-
όμιλος θεοΰ γενόμενος , καλ προφητ ικού χ α ρ ί σ μ α τ ο ς 
άξιωθελς, καλ ο ίκητήριον τδν παράδε ισον έ χ ω ν , καλ 
έκ πάντων τών επλ γ ή ς άναγορευθελς μ ί α ν έντολήν 
π α ρ έ β η , Χ7' πάντων τών αγαθών :στερ* 4 θη · πάσης 

1 E x o d . ι τ , 12. 
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γ ά ρ τ ή ; τ ο ι α ύ : η ς τ ι μ ή ς καλ βασιλείας καλ π α σ ώ ν 
τ ώ ν θείων δωρεών έν μ ι $ δοπή γυμνω&ελς εξέπεσε , 
καλ του παραδείσου έξδριστος γέγονβ , κα \ ε ίς βάθος 
π τ ω χ έ ία ς κα \ τ α λ α ι π ω ρ ί α ς κατήντησεν . 
v i n i s uno lemporis momenlo spolialus excid i t , et 
inopiae e i aeramna? gurgitem incurril. 

Γ ' . "Οταν ούν τδ* fcv π τ α ί σ μ α τ ή ς π α ρ α κ ο ή ς εκείνου 
συγκρ ίνας τοίς ά ν α ρ ι θ μ ή τ ο ι ς η μ ώ ν ά μ α ρ τ ή μ α σ ι ν , 
άπογνώσε ι βυθ ί ζομα ι . " Ο τ α ν δ έ ε ίς τ ά κατά - τδν λ η -
στήν τδν νούν έ π α ν ά γ ω , καλ γ ν ώ δτ ι δ ι ' ένδς λδγου 
σέ σωστά ι , Ι ξαλε ιφθέντων αύτου π ά ν τ ω ν τών α μ α ρ ­
τ η μ ά τ ω ν , άναψύχω τ ή έλπ ίδ ι , καλ π ρ ο σ τ ρ έ χ ω π ρ ο ­
θ ύ μ ω ς τ ή μετανο ία · επε ιδή εκείνος τ ώ έ ρ γ ω π έ π τ ω κ ε , 
κ α \ ούτσς δι* ένδς λόγου σέσωσται . Ε κ ε ί ν ο ς Θαύματα 
εξαίσια είδε, κα\ π α ρ ή κ ο υ σ ε ν · ούτος ουδέν οίδε ν , εί 
μ ή τδν Χριστδν κα \ τούτον έσταυρωμένον , καλ ή τ ι -
μ ω μ έ ν ο ν , κα\ έπ ίστευσε * πολύ ούν τδ διάφορου, καλ 
τ ή ς Ισότητος τ δ Ανισον, νόσου ψυχής και σώματος τδ 
ά ν ό μ ο ι ο ν ού γ ά ρ ε ίχεν έτέραν άρετήν δ ληστής , 
ε ί μ ή τδ ε ίπε ίν καλ μόνον, ΜνήσΟητί μον, Κύριε, 
kr τή βασιλεία σον. "Οσοι ούν Χριστού μαθηταλ 
δντες , συγκληρονόμοι αυτού γενέσθαι ε λ π ί ζ ε τ ε , ά γ ω -
νίσασθε το ιαύτην π ίστ ι ν έχε ιν , καλ ευσεβών τρόπων 
έ ρ γ α δ ι α π ρ ά τ τ ε σ θ α ι . Π ά ς γ ά ρ άνθρωπος βαπτ ισθε ί ς 
ε ί ς Πατέρα , καλ Υίδν, κα \ άγιον Π ν ε ύ μ α , καλ τ ή ς 
θε ίας κοινωνίας μεταλαβε ίνΑξιωθελς , ού λέγε ι α ύ τ φ 
τ δ Αγιον Ε ύ α γ γ έ λ ι ο ν · Μ ή ά δ ι κ ή σ η ς , μ ή ^απ ίσης τ ι ν ά . 
Ά λ λ ά τ ί λ έ γ ε ι ; "Ακουσον · Έ ά ν άδ ικηθής , ύπόμεινον · 
"Edr τις φαχίση xi\r δεξιάν σον σιαγόνα, στρέ-
ψοτ αύτφ χαί τή*· dXXr\r · iar τίς σε άγγαρεύη 
μίΛιοΥ eV, ύχαγεΑύο. Τ α ύ τ α π α ρ ά του δμοπίστου 
ύπυμε ίνα ι ούδελς τ ώ ν Χριστ ιανών καταδέχετα ι . 'Αφ ' 
ού δέ έπήλθεν ή μ ί ν δ βαρύς ζυγδς τ ώ ν Ί σ μ α η λ ι τ ώ ν , 
κατεδεξάμεθα τούτων βαρύτερα άκούοντες , καλ μ ή 
βουλόμενοι ύπομε ίνα ι * εί γ ά ρ ύπομένο ιμεν το ιαύτα 
ύ π δ τ ώ ν όμοπίστων , πλείονα Αν μ ισθδνέχσ ιμεν . "Οτι 
Χριστ ιανός έάν άδικη ση τ ι ν ά , τ ρ ι π λ ή ν τήν ζ η μ ί α ν 
υπομένε ι * ουδέ γ ά ρ τδ δεύτερον ρ ά π ι σ μ α δέχετα ι , 
Αλλ' αύτδς Αλλον άδικήσαι τολμφ . * 
raercedem : quia si quein Chr is l ianus Iaseri t , 
colaphara a d m i l l i i , sed ipse alferum injufi*aflicere 

Δ' . Δε ί ουν π ά ν τ α Χριστ ιανδν έπλ πάσαν Αμαρτίαν 
πάντοτε μετανοείν τ ψ θ ε ψ γ ν η σ ί ω ς , π ρ δ τ ή ς Α π α ­
ραιτήτου Αποφάσεως τού θανάτου , καλ μ ή π λ α ν η θ ή -
ν ι ι τ*, ά π α τ η τοΰ βίου τούτου . Ώ μ ο ι ώ θ η γ ά ρ ή ζ ω ή 
η μ ώ ν έν τψδε τ ψ β ίω ά ν θ ρ ώ π φ οίκήσαντ ι έν αυλή , 
μ ε τ ά τ ή ς ίδίας γυνα ικδς καλ μονογενούς τέκνου καλ 
δούλου ενός* έν ή αυλή ήν 6φις θ α ν α τ η φ ό ρ ο ; . Ό δέ 
Ανθρωπος εκείνος Ακουσας παρ* άλλων δτι δφις 
εκείνος τούς ε ίσερχομένους ε ί ς τήν αύλήν έκείνην 
Απδ γενεών α ρ χ α ί ω ν θανατοί , ώφειλεν ή έκ τ ή ς αυλής 
εκε ίνης έξελθείν , ή τδν δ φ ι ν ά π ο κ τ ε ί ν α ι , τουτέστι τδν 
δαίμονα τ ή ς φ ιλαργυρ ίας καλ τ ή ς ε π ι θ υ μ ί α ς . Καλ 
δ μ ω ς έλθών τοΰ άποκτείναι τδν δφ ιν , εύρεν έ μ π ρ ο ­
σθεν αύτοΰ τδ νόμ ισμα όλόβρυζον, καλ λαβών αύτδ 
ε ί π ε ν , δτι Ε ί ήθελεν Αποκτείναι η μ ά ς δ δφις ούτος, 
ούκ άν τδ νόμ ισμα τοΰτο ή μ ί ν Ι δ ω κ ε ν καλ έ χ ά ρ η , 

HU.MANA SIT SIMILIS. 1213 
Α prinrepsoinuit ini quae Ίιι U?rra drgebanf, s imul .-iique 

UIIQIII iransgressus esl mandalam, omnibtis i l l ieo 
bonis privalus ac desli iutus fuer i l . En imvero onmi 
p r i s l i n a bonore et imperio atqtie omnibus donis d i -

paradiso exclusus exsulavit , alque in profundtim 

III. Protnde cum u i u m i l l ius inobedientiae lapsum 
cum iutiuincris « r r a l i s ftoslris compono, despera-
tiojiis immergor pelago. Verum quando aninium ail 
ea qoae la l roni acciderunt reduco, e i uovi eum 
unica orali t incula servalum e$se, oimiibus cjus er-
ra i is deleiis , spe reficior, et a lacri ter ad pceniien-
tiam r ecn r ro ; quandoquidem ille ob faciuin c e c i -
d e r a i ; bic ei iam pcr d ic lum unutii servaius csl : 

Β i l le miracula slupemla viderat, e i inubedi i l . Hic 
n ih i l iioveraC, nis i C b r i s l u m , et eum cruc i affixuiii 
igiiominiaqiie afleclum *, e i c redidh . Magnnm ig i iur 
discrinien esi aequalilatis, v i s tnaeqtialis, atirnii 
morbi et corporis d i s s i m i l i s : neque enimal ia vir tule 
la l ro fuit praedilus, n is i quod d i x e r i l , soluni boc 
d imtaxal , Memento me\9 Domine, m regno luo *. Q u i -
cunque ergo, discipul i C b r i s l i cum s i i i s , ei iam co-
hanredes e jus i l c r i speratis, u l lal i flde si t is praetlici, 
coniendiie, et morum p io rom opera pra?slale. Eu*-
n im omnis lus l ra l i bapi ismaiis aqua l inc lus in 110-

mine Pa l r i s , e i F i l i i , e l Sp i r i lu s s a n c i i ; et d i v i n » 
communionis par l ic ipa i ioue honoralus , pa i icn l ia 
ins l ruclus esse d e b e i : siquidem saitctum Evangtt-
l i o m non d i c i t : Ne injuriam inferas : ne iuipiugas 
alapam. Npn . T c r u m quid a i l ? Aud i : S i iujuria 
kesus fueris, suffer, paiere : Si quis te percuuerit 
tn dexteram maxillam tuam, prabe illi tt alteram. 
Si quis U (wgariaverit milie pa$su$, vade eum illo 
et alia duo \ A tqu i baec ab ejusdeni fidci cul lore 
perpei i , nullus Cbris t ianoruin a d i n i l i i l . Verum ex 
qno lempore grave jugum IsmaeliiaruiD nos opprcs-
g i l , his graviora admii iere , audire, et vel i n v i i i 
tolerare cogimur. E len l in s i ba?c patereraur ab Hs, 
qu i earodem coUint fldeni, majorem obtiueremus 

tr ipl icem sustinet raullam : noa enim aecunduiii 
aadet. 

. I V . Quoci rca par esl Cbrisi tanitm ob ununi-
D q u o d q u e e r r a l u m , poenilcnliam uon flete apml 

Deum agere ante senlenl iam de inexorabi l i luorio 
enun i ia iam, e i non errore viiae bujus abduci. E i e -
niin v i l a noslra s i in i l i s effecia es i in boc aivo, 
homin i qui inco lu i i aedes cum uxore sua, e i u n i -
geua i i l i o , aique IIDO famulo : in quibus xd ibas 
serpens e ra i lelbifeis V i r i l le cuni ab al i is audissei, 
gerpeiiiein i s lum ingVedienles do inumi l l am apr iscis 
saeculis cnecare, debui l au i ex illa domo egredi , 
a u i anguem inierGcere, maluiu videiicet ^euiu in 
a v a r i l i x e l l ib id in is : a l lanie i i profectus ad occiden-
dum serpenlem, inv tn i t anie pedes suus numisuia 
e puro solidoque au ro ; boc i i i imnio acceplo : S i 
vellct , inqui t , occidere nos bic anguis, baudqna-
quam i^tud numisma nobis daret : e( gaudio dc l i -

• 1 Cor . ι ι , 2 . M . W . x x m , 42. k M a i i h . v , 3 9 41. 
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bulus a i l : Forte an eiiam aliud affcrel iiuiuisma ; Α λέγων · "Ισω; καλ Αλλο ήμίν νόμισμα φέρει, καλού* 
ei ηοη inierinianv ipsum : ac postridie rtveisi s 
alium invenil nunimum, el haec CUID animo suo 
reputavii dicendo: Serpens bic morie diguus oon 
esi, imo prelio ingenii. 

V. Perseveravii vero serpens longo saiis lempore 
per singulos dies rursus ipsi numisma exbibere, 
nullaque in re ipsum tedere, et gavisut esi homo, 
quod non occidissei eerpentem. Is porro equum 
uiagni preiii babebai, ad quem cuui venisset aa-
guis, ipsum momordil. Domiciliuin est baec viia, 
cbariesimi, serpens eet niundi prineeps boslis, qui 
calcaueum cujusque observai, ui quenwie ioier-
imal: nummus autein eel prava cupidilas, quae 
omnes ad exitium impellU. Yirue deoique serpen-
lis esi peccaiuin, quod omnes sibi obtemperantes 
uecal, ut ait Aposiolus : Ham concupbcentia cona-
pietu gigriit peccatum : peccatum autem perfeclum 
eoncepit mortem *. Eienira propter ineuriam nosiram 
Deus iule.riium in pecudes nosiras itiiuit, taos ex-
lerretido, ui sapianwft. 

VI. Postea homo inlmius oqtHim sutim inlereiu-
pluni ab angue, dolorc perciius eal, aedes *t ser-
penlem exsecrare coepii, aique ita secunt ipse 
disserere: Quia virus eerpeaiis iiujus enecai, con-
ducii nobis ewn iulerficere priueqiam noeperimal: 
ei cum ad occideudum ipsura veuieeet, «wsmwm 
pro more reperit, aitque: Equum quidero perdidi-
mus, sed quare etiam quotidiauu» numieraa per-
ilemus ? quaieaus aulem bruUun soluro interemil, g ρινδν νόμισμα άπολέσομεν; Έφ* δσον τδ Ιλογνν 

ά π ο κ τ ε ν ώ αυτόν . Κ α ι έλθών τ ή ε π α ύ ρ ι ο ν , εύρεν 
Αλλο ν ό μ ι σ μ α , καλ διελογίσατο έν έ α υ τ φ , λ έ γ ω ν , ότι 

"Οφις ούτος ούχ έστιν Αξιος θανάτου , άλλα καλ τ ι μ $ ς 
μ ε γ ά λ η ς . 

Ε ' . Καλ δ ι ένε ιμεν * ό δφ ις κα ιρδν ί κ α ν δ ν καθ* 
έκάστην ήμέραν π ά λ ι ν α ύ τ φ τδ ν ό μ ι σ μ α , καλ εν 
μηδενλ αύτδν β λ ά π τ ω ν * καλ έ χ ά ρ η δ Α ν θ ρ ω π ο ς οτι 
ούκ έφόνευσε τδν δφ ιν . Ε ί χε δέ-ό ά ν θ ρ ω π ο ς ί ππεν 
πολύτ ιμου * καλ έλθών 6 δφις Ιδακνεν α ύ τ δ ν . Αυλή 
μέν έστιν δ βίος ούτος . Αγαπητοί * δ φ ι ς δέ δ κοσμο-
κ ρ ά τ ω ρ , έ χ θ ρ δ ς , ό τ ή ν π τ έ ρ ν α ν έκαστου τ η ρ ώ ν δ π ω ς 
π ά ν θανάτωση * τδ δέ ν ό μ ι σ μ α έστιν ή π ο ν η ρ ά ε π ι ­
θ υ μ ί α , ή π ά ν τ α ς ωθούσα π ρ δ ς άπώλε ιαν · δ δέ ίδς τού 

I δφεως , έ ιτλν ή Αμαρτ ία , ή π ά ν τ α ς τους πε ιθομανους 
α υ τ ή θανάτου σα, κ α θ ώ ς φησιν δ Απόστολος* Ή γάρ 
έχιθνμία σνΧΙαβονσα τίκτει άμαρτίαν ή δέ αμαρ­
τία άχοτεΛεσθεΐσα κνει θάτατοτ. Δ ιά γ ά ρ τήν Α μ έ ­
λεια ν η μ ώ ν , π έ μ π ε ι 6 θ ε δ ς θάνατον ε ί ς τ ά κ τ ή ν η 
η μ ώ ν έκφοβών η μ ά ς , δ π ω ς ημε ί ς σ ω φ ρ ο . ή χ Μ μ ε ν . 

ζ * . Ε ί τα ίδών δ Ανθρωπος τδν ί π π ο ν αυτού θ * ν α -
τωθέντχ ύ π δ τοΰ δ φ ε ω ς , έ λ υ π ή θ η . Καλ ή ρ ξ χ τ ο α ν α ­
θ ε μ α τ ί ζ ε ι ν τήν αύλήν καλ τδν £ φ ι ν , καλ δ ιάλογ ί ζε -
σθαι έν έ α υ τ φ , λέγων * Έ φ ' δσον δ Ιδς τ ο ύ δφεως 
τούτου θανατοί , συμφέρε ι ή μ ί ν θανάτωσα* αύτδν , 
πρλν η μ ά ς θανατώσει * καλ έλθών τού άποκτε ί να ι 
αύτδν , εύρε τ ο ν ό μ ι σ μ α κ α τ ά τ δ έθος · καλ ε ί π ε · 
Τδν ριέν Ι π π ο ν Απωλέσαμεν , δι Α τ ί καλ τ δ κ α θ η μ ε -

ei boroioes non laedii, cur eliani Ipsutn imerflcert-
mue? et Ua ei angoem vjventem diniisit, et occa-
sionem lucri capuvii, mimmuro capiens qooiidie, 
ac niilla in re oflenses : UHn eerpeos cum bominem 
tiegligeniem admodum vidit, tenil, ei servum ej*s 
donnientcin momordit, ut ne quie h«c dicerel: Cur-
naiu abiii ad loctntt serpeniis? aal, quare bic A O O 
tavii sibi, ne ee morii objtcerel? q*is enim incer-
luin iHlerapcsliva? moriia (empiie cognovissei? 
deiude vociferanle servo, venk berui» ejus prope-
rans, el deiesians ac diris devovens serpentem et 
horam qua domuin illam noveral. Quandbqoidem 
ettam noe iu rebot preeperis, mortie non memini-
nius, in adversw auiem deependeinug ammum, ei 

μόνον έφόνευσε, καλ τούς α ν θ ρ ώ π ο υ ς ού βλάπτει , 
£ ι ά τ ί καλ θανάτου μεν αυτόν ; Καλ ά φ ή κ ε τ ο ν δφιν 
ζ ώ ν τ α . Καλ έποίησεν δ άνθρωπος κα ιρόν , κ α θ η μ έ ρ α ν 
λαμβάνων τδ νόμ ισμα , καλ 4ν μηδενλ βλαπτόμενος * 
καλ δτε είδεν δ δφις τ δ ν Ανθρωπον Α μ ε ρ ι μ ν ή σ α ν τ α , 
ήλθε καλ έδακε τδν δοΰλον αυτού κ ο ι μ ώ μ ε ν ο ν - ίνα 
μ ή τ ι ς ε ί π η · Καλ δ ιά τ ί απήλθε ν ε ί ς τδν τόπον τοΰ 
δ φ ε ω ς ; ή Δ*ά τ ί ό δείνα μ ή παρεφυλάξατο μ ή [5ίπτειν 
εαυτόν είς τδν θ ά ν α τ ο ν ; Τ ί γ ά ρ τ δ άωρον τού θανάτου 
Αγ ίνωσκεν ; Εΐτα κράξαντος τού δούλου ήλθεν δ κύριος 
αυτού σπεύδων καλ κ α τ α ρ ώ μ ε ν ο ς τδν δφ ιν καλ τήν 
ώ ρ α ν , έν ή έγνώρισε τ ή ν α ύ λ ή ν έκείνην* δτε καλ ημε ίς 
Αν τ α ί ς ε ύ η μ ε ρ ί α ι ς ού μνημονεύομεν τού θανάτου* 
έν tk τα ΐ ς θλίψεσιν δλ ιγωρούμεν , καλ άναθεματ ί ζομεν 

vilaiu exseerareue et horam In qtiavilatR percepfi- D τδν βίον καλ τήν ώραν, έ ν ή έγνωρίσαμεν α υ τ ό ν 
mus; ac singtili dicimue : vere NI posterum non 
vagabioMir errore btijue inanis delitsi : at 
denue, ut canie e ad proprium vomitum, ita ad 
delictmn noe oonTertimus, et *pejora prioribus per-
agimus, neqne judicii, neque mortis curam 
babentes. Eicniin in prosperitaie, ei incuria pecca-
lum invenil ingressam atque irrepti, ac vetuti ales 
Hylus7 orecodilum observai, qttoad videat suaviier 
•c eecure sopitum el aperto ore biantem; ac tunc 

καλ λέγομεν έκαστος - 1 Αληθώς ά π ά ρ τ ι ού μ ή πλανηθώ 
τ ή Α π ά τ η νού βίου τούτου τού μ α τ α ί ο υ . Καλ πάλιν , 
ώ ς κύων έπλ τδν ίδ ιον έ μ ε τ δ ν , ο ΰ τ ω ς έπ>. τ ή ν Αμαρ­
τ ίαν στρεφόμεθα» καλ τ ώ ν π ρ ο τ έ ρ ω ν χε ίρονα δια-
π ρ α τ τ ό μ ε θ α , μ ή τ ε τ ή ς κρ ίσεως , μ ή τ ε τού θανάτου 
φροντ ίζοντες . Έ ν γ ά ρ τ ή ε υ η μ ε ρ ί α καλ τ ή Αμερι-
μν ία , ευρίσκει παρείσδυσιν ή Αμαρτ ία . Καλ κ α θ ά π ε ρ 
τ δ δρνεον ύλος τ η ρ ε ί τδν κροκόδειλον, έ ω ς Αν ί δ | 
αύτδν ήδέοις καλ ά μ ε ρ ί μ ν ω ς ύ π ν ώ σ α ν τ α , καλ τδ 

0 Jacob ι, 15. e II P c l r . ι ι , 22. 7 AIUs liydrus; vidc V a b ^ i u m nd Ammiai t . x x u , 5. 

V A R L - E LECTK)NE!> . 

* JnlCrprcs logU : δ ιέμε ινεν . 
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σ τ ό μ α άνεωγμένον έχοντα * καλ τότε ε ίσπηδήσαν Α avis insil ieus per os ejus gubil in v e i i l r c m , ei 
ε ι σ έ ρ χ ε τ α ι δ ι * τοΰ στόματος αυτού είς τήν κοιλίαν 
α υ τ ο ύ , καλ δ ι α ^ ή ξ ζ ν τήν γαστέρα αυτού , ε ξέρχετα ι , 1 

κ α τ α λ ι π ώ ν αύτδν ν ε κ ρ ό ν ' ο ύ τ ω κα ί η μ ά ς θανατοί 
ή Αμαρτία μ ε τ ά τ ή ν π ρ ά ξ ι ν · Αλλά η μ ε ί ς φΟάσαντες 
δ ι ά μετανοίας ζωοπο ιήσωμεν εαυτούς . 

Ζ ' . Άλλ* έπλ τ δ προκε ίμενο ν έ π α ν έ λ θ ω μ ε ν . Ί δ ώ ν 
ουν δ Ανθρωπος τδν δούλον αυτού συνεχόμενον, μ ε τ · 
εστε ίλατο τούς Ιατρούς, π α ρ α κ α λ ώ ν αυτούς , έ π ι μ ε -
λεϊσθαι αυτού , καλ πολλά ποτ ίσαντες φ ά ρ μ α κ α , ουδέν 
ω φ έ λ η σ α ν . "Υστερον ά π έ θ α ν ε ν δ δούλος αυτού . Κ α ί 
ώμοσεν 6 Ανθρωπος άποκτε ίνα ι τδν δφιν · καλ έλθών 
έπλ τδν τόπον , εύρε τ δ ν ό μ ι σ μ α , καλ λαβών αύτδ , 
ε ί π ε ν Ό δούλος τ ι μ ή ή γ ο ρ ά σ θ η , κ α θ ά π ε ρ καλ τδ άλο-
γον -καλ τ δ χορηγούμενον ή μ ί ν καθ* έκάστην ή μ έ ρ α ν 

diseerplo ejns vemre e x i l , bellua nior iua rc l ic ta . 
S ic e l iam nos peccaltnn neci Iradi l posl facinus : 
verubi nos, per pueuilemiam praver ia i ims , ac ito-
bismelipsis v i l a m res l i luamus. 

V I I . Sed ad proposi lum rever lamur. Cmu igiiur 
itle v i r servum suum sauxiatum vid issc i , medico* 
accers iv i l , eoeque obsecravi l , m curain ejus babe-
rent : q u i oum roullaei remedia baurienda porrexia-
fttat, nrbil ju te runt : landem euim i u l e r i i l . Idcrrco 
aseeveravii berus se serpcniem occisurutu. Αι pru-
feclus ad cubile serpenlis i n v e n i i nummum, eoquc 
acccpto <Hxil : Famulug pretio redempius e s l , 
queroadmodiun e l iam brutum : ct mimifttiia, qnod 

ν ό μ ι σ μ α κρε ίττόν έστι τ ή ς τ ι μ ή ς αυτών . Π α ρ α φ υ λ α ξ ώ - Β Dofcis quol idie suppedilatur, pra?staniius est prel io 
μ έ θ α ούν, κ α \ ούκέτι δύναται η μ ά ς βλάψαι* καί τ υ φ λ ω ­
θ ε ί ς τ ή ε π ι θ υ μ ί α τ ή ς φ ι λ α ρ γ υ ρ ί α ς , Αφήκε τδν δφιν , 
καλ έμε ινε κα ί πάλιν ο ύ τ ω ς . ΚαΛ δτε ε ίδεν δ δφ ι ς 
τ ο ν Ανθρωπον μ ή φροντίζοντα τού θανάτου , ήλθε 
Ι ρ π ω ν νυκτδς , καλ Ι6ακε τδν υίδν α υ τ ο ύ . Ό τ ε ώ ρ γ ί -
σ θ η δ Θε&ςτφ β ά ρ α ν τ ψ Πατρλ τού Α β ρ α ά μ , έθανά-
τωσε τδν υίδν αυτού τδν τρ ί τον , δν υ π έ ρ τους Αλλους 
ή γ ά π η σ ε ν , ίνα δ π α τ ή ρ σωφρονήση, καλ ούκ έσωφρό-
νησεν* έπο ίε ι γ ά ρ καλ είδωλα, καλ έ πώλε ι τ ο ί ; ε ίδω-
λολάτραις* έπ4στη δέ τότε δ α ίών , ε ίς ε ίκοστήν 
γενεαν έ τ η , ,βτλβ' Καλ ούδελς πρότερου α ν θ ρ ώ ­
π ω ν πρδ π α τ ρ δ ς υίδς έτελευτα , εί μ ή δ Λ α μ έ χ ό 
ν ί δ ς τού Μαθουσάλα. Καλ θαυμάσασα ή Θεία Γ ρ α φ ή 
έ π ε σ η μ ή ν α τ ο λέγουσα · Καί άχέθανεν Άρον er-
ώχιον τον χατρός αυτού θάρανέν τή γή τής γενέ­
σεως αύτον. 

Η ' . Καλ δ ιαλάβωμεν πάλ ιν τδν λόγον περλ τού 
δ φ ε ω ς . Κράξαντος τού παιδος φωνήν μ έ γ ά λ η ν , ήλθεν 
6 π α τ ή ρ αυτού δδυρόμενος καλ κ λ α ί ω ν , καλ τ δ 
ούαλ κ ρ ά ζ ω ν , καλ Αναθεματ ίζων τ ή ν ώραν έν ή τήν 
αύλήν i κε ίνην κ α ί τδν δφιν έγνώρισεν · επε ιδή 4 
υ ΐδς μονογενής α ύ τ ψ ή ν . Ούτως ε ί ώ θ α μ ε ν καλ η μ ε ί ς , 
ήν ίκα ί δ ω μ έ ν τ ι ν α τοιούτον νεώτερον αποθνήσκοντα 
π ρ δ ώ ρ α ς , μ ισε ίν τδν βίον καλ ΑναΘεματίζειν τήν 
εαυτών ζωήρ, καλ λέγειν · Είθε μ ή έγεννήθημεν , μ ή 
έγνωρ ίσαμεν τδν βίον τούτον, καλ τ ά έν α ύ τ φ μ ά τ α ι α . 
Ά β ά λ ε τ ή ά ν θ ρ ω π ό τ η τ ι . Τ ί ά π ά ρ ν ι προσδοκώμεν 
ελεεινοί ; Έ ά ν * ο ύ τ ο ς δ άνθρωπος έν τ ή νεαζούστ] 

eenri et equi . Caveamo* ig i tur ίιι pos le rum, c l non 
ampliUB laedere nos poler i t . Uaque avaniiat ct ipi-
dwie excaecaius serpeniem d i m i s i l , alqtie ha rursut 
perseveravii . Quare c u m scrpeiis animadveritsset 
boiRiaein mor l t s uegligentem esse , v e n i l nocitt 
irrepeas, e l utium ejus juorsti appetH. Quando 
Deus succewsuii Thareo patri A b r a h a m i , IHtuin 
ipsius l e f i i um, q n « m p r a l e r aKos diligcbat, iworie 
praeripuil, o i pater saperet. l s vero se non emen-
dav i i : namque idola i ab r icaba iu r , e i idotolalr is 
venui exponebai . Tunc vero mundi actas vicesi imim 
gaxuhii i i exegerat (2352), ac nullue antea h o m i -
nura fiKns anie patrem obterai , p re te r Lamecb , 
fi l ium fttaitiusaJae : idque admira ia Scr ip tura sacra 
n o u v i l bie verbis : Et mortuusest Aram ante Thare 
pairem suum i u lcrra nalmtmlU stue ·. 

V l l l . Age , sermonem de scrpente inst i iutum 
persequainur. C u m filiue ingen i i c lamore vociTe-
r a r e iu r : ateest»it pa i c r Hioerens e i deflens, et 
qui r i ia f i s , v r q u e i t r ran^ , d i r i s horam devovens, 
in qua e i casann e l serpei»l«m noveral , quia filius 
anigona ipsi era4. S i c « l i a m \i\ more nobis positum 
est, cum id aemnla! a d o l e ^ e m u k i m anle dicm 
inori cerwrmis, u l vitam Otlio prosequamur, alque 
tttaii n o s l r » imprecai i (Kcanius : U i inan i nunquain 
iraU essefaus : Hl inam banc v i u m minime agno-
vissetnus, et q n « inauia sunt tn ea : hei bamana» 
condi l ioni I qnid exinde iuiseraitdi exspectarermis Τ 

ηλ ικ ία , καλ Ακμή τ ή ς νεότητος Απέθανε, τ ί έ λ π ί ζ ο - Q si l i ic juvenis iti florenlibiw ami is et stalu aetatis 

μ ε ν η μ ε ί ς ; ούτως , ού μ ή Απατήσει η μ ά ς δ βίος 
ούτος δ μάτα ιος * ούτε ή Αμαρτία τού λοιπού. Κα ί 
έτι τ ώ ν δακρύων η μ ώ ν έν τοίς όφθαλμοϊς δν των , καί 
τδν νεκρδν προσεχόντων , καλ τ ά ς κεφάλας έν στε-
ν α γ μ ο ί ς Ανω καλ κ ά τ ω κινούντων, καλ ομνυόντων, 
μ η κ έ τ ι φροντίζε ιν β ιωτ ικών π ρ α γ μ ά τ ω ν * περλ κ λ η -
ρονομίας μ α χ ό μ ε θ α , καλ τούς ύ π η ρ ό τ α ς π α ρ α γ γ έ λ ­
λομε ν ασφαλώς τ ά π ρ ά γ μ α τ α φυλάττε ιν , λέγοντες , 
Φυλάξατε, άδελφολ, τά π ρ ά γ μ α τ α · αρκε ί ή θλίψις 

i n l e r t i l , qu id nos speramus? in poslerum baud-
quaquam decipie l nos b x c inants v i i a , neque pec-
ca lum aJliciet. Sed lacrymis adbuc ex oculis 
fluentibus, et anhii is ad funae a l l eu i i s , e l cap i la in 
gemitibue sursam ac deorsum qual iemcs, ac ju ran-
les' nul lam ampl i t s curam negotiorum ad vi iam 
per l inen tk im babi luros ,de h x r e d i i a l e coineudimns, 
ac min i s i r i s iDjungimus u( rem lu io aerveni, ac 
d i c i m u s : R e m conservale, fraires, su l l ic i i nobis 

• G . H C ' . x i , 28. 

VAIUjfc L E C T I O N E S . 

1 A l ! tius in al i - codice roperit ,γσλβ' ήσζν λοιπόν. 
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vexatio ob mor luum. Hodie flemus e l inooremus ac Α ή μ ί ν περλ τοΰ νεκροΰ. Σήμερον ά π α ρ α μ υ θ ή τ ω ς 
lugemus, nnila ronsolalionc adb ib i t a , et crasl ina 
die i la aflecii su inns , quasi inunoriales esseimis. 

I X . Sed unde digressa es l , eo redeal o r a l i o ; quia 
ea, qu;e secula s u n l , dlcere properamus. l u i u i i u s 
illo ni ium si ium lac rymarum v i m effundenlem, et 
patris auxi l ium iinploranieti), medicos convocavit, 
i isquc p r o m i u i l se, qtiidqntd peliisscnt da lurum, 
• i quidem filiutii eruerenl ab in ler i tu : at i l l i , cum 
mul ium laborasscut, n ib i l p ro fue run l : mox ergo 
ii l ius t n l e r i i l , e i pater dolens, asseveravit se noa 
pcrmissorum iri sorpens v i v e r e i : Quousque tandem 
meipsum, inquit , iuepic debidam insipiens, et non 
exsecrandum angtiem i i i ie r f ic iam, priusquam me 
i n l e r i ma t ? mox profecius ad serpenlem occiden-

κλαίομεν καλ όδυρόμεθα καλ·θρηνοΰμεν, χ α \ αύριον 
αθάνατοι δ ι α χ ε ί μ ε θ α . 

β ' . Ά λ λ ά άναλάβωμεν τδν λόγον δθεν αύτδν κατ -
ελ ίπομεν , επε ιδή τ ά άχδλουθα ε ίπε ίν κ α τ ε π ε ι γ ό μ ε θ α . 
Ί δ ώ ν ουν δ Ανθρωπος τδν υίδν αύτοΰ δάκρυ σιν όλοφυ-
ρδμενον, καλ τ ή ν βοήθειαν τού. π α τ ρ δ ς έπ ι χαλούμε ­
νον, συνήθροισε τούς Ιατρούς, έ π α γ γ ε ι λ ά μ ε ν ο ; δού­
ναι αύτοίς δ τ ι άν α ί τήσωσιν , έάν τδν υίδν αύτοΰ 
έλευθερώσωσι τού θανάτου. Κα \ πολλά κ ο π ί α σ α ν τ ε ; , 
ωφέλησαν ουδέν. Ά π έ θ α ν ε ν ούν ό π α ι ς , καλ λ υ π η ­
θείς δ π α τ ή ρ αυτού ώμοσε μ ή έ άσαι τδν δφιν ζ ώ ν τ α , 
λέγων · "Εως ποτε μ ω ρ ο π ο ι ώ έαυτδν ό ά φ ρ ω ν , χαί 
ού φονεύσω τδν κατηραμένον δφιν π ρ ί ν με φονεύσει ; 
καλ άπελθών τού φονεύσαι αύτδν , εύρε τδ νόμισμα* 

d u m , nummum reper i l , enque sumpta, coepit ipsura ^ καλ λαβών αυτί), ήρξατο ε ί ς έαυτδν ατενίζων, καλ 
inspicere, et dicere : Quid agam? filiiis meus inter-
feclus es l : e l for laise si cavissel s i b i , neutiquam 
serpens eum laedere potuisset : ego cerie e i uxor 
mea cavebimus, u i anguis nocere nobis non poss i t : 
in fllio meo swm multalue : cur fe ro? an u l edam 
jac luram faciam quaestiis annui nommorum irecen-
torum &exag'mUquinque?llaque serpentem d i m i s i l : 
is auiem rursus occasionem captare pergebat , bo-
raini namroum unum qitoiidie suggerendo, ut itte 
eocordiae iraderct se, e i viue vanitalem in pre i io 
baberel . 

X . Post reverstis adbuc serpens ex i m p r o v i s o , 
uxorem ejus moniord i i . I ia inors subi i , u l fur, qua 
die non exspeciamus, e l nos abripi t . Mul ie r vocife-

λ έ γ ω ν * Τ ί π ο ι ώ ; δ υ Ιός μου α π έ θ α ν ε , καλ τάχα εί 
παρεφυλάξατο , ούκ άν δ δφις βλαψαι αύτδν ήδύνατο. 
" Ο μ ω ς παραφυλαξόμεθα έ γ ώ τ ε καλ ή γ υ ν ή μου, 
καλ ού δύναται η μ ά ς βλ άψας. Έ ζ η μ ι ώ θ η ν τδν υίόν 
μου . Δ ι ά τ ί ; ίνα ζ η μ ι ω θ ώ κ α τ ά χρόνον, νομίσματα 
τριακόσι* έξήκοντα π έ ν τ ε ; Καλ, άφήκεν αυτόν . "Έμει-
νεν ούν πάλ ιν καιρδν δ δφ ι ς , π α ρ έ χ ω ν α ύ τ φ καθ-
ημέραν νόμ ισμα έν τ ψ άπομερ ιμνήσα ι τδν Ανθρωπον 
καλ π ρ ο τ ι μ ή σ α ι τ ή ν τού βίου μ α τ α ι ό τ η τ α . 

Ρ . *Ι1λθεν ούν πάλιν δ δφ ις άφνω, καλ Ι δ α κ ε τήν 
γυνα ίκα αύτοΰ * ούτως έρχετα ι δ θάνατος ώ ς κλέπτης , 
έν ή μ ε ρ α ή ού προσδοκώμεν , καλ Α ρ π ά ζ ε ι ή μας. 

r a l u r ; et v i r ejus lugens e l deplorans nccedi l . E l ^ "Εκραξε καλ ή γ υ ν ή * καλ ήλθεν δ άνήρ α υ τ ή ς δου-
l ioc audtto amic i e l cognaii flenies convenerunt. 
l lon io i ierum medicis accershie pol l lce iur eia se 
pecunias l a rg i iu rum, si u i o r em ejus a morie l ibe -
r a v c r i n t : at i lU m u l t U laboribus exani la l i s , juvare 
iuini i i ie polnerunt. Quare in ie r i i t mulier : et solus 
viduus ac deserlus domi r e m a n s i l ; e l amicorum ac 
consanguineoruin consi l io u sus , cum super eer-
pcnle cuncla quae prius evenerani , ipsis comme-
inoraswt , idem ei oinnes eoneilium dederunt, ut 
angueui i n i e r i n i e r e t : quandoquidem fuiurum erat, 
ιιι berum quoque inlerf icerei . Sed cum ad locum 
venbset, obsorvaiurus fgredieniein serpenlem, ut 
eum necare t : duin sedcm numisinaiis a l i e n d i l , et 

ρόμενος καλ θρηνών. ' καλ άκουσα ντε ς οί γ ε ί τ ο ν ε ς , καλ 
οί φίλοι, καλ οί συγγενε ί ς , συνήχθησαν κλαίοντες. 
Έκάλεσε πάλ ιν δ Ανθρωπος τούς Ιατρούς υποσχό­
μενος χ ρ ή μ α τ α π α ρ έ χ ε ι ν αύτο ί ς , έάν (5ύσωνται τήν 
γυνα ίκα αύτοΰ ά π δ τού θανάτου . Καλ π ά ν υ πολλά 
κοπ ιάσαντες , ουδέν ώφελήσαι ίσχυσαν. Α π έ θ α ν ε δέ 
καλ ή γ υ ν ή , καλ Ι μεινεν-ό άνθρωπος μόνος μεμονω­
μένος έν τ ψ οίκψ* καλ λαβών τήν βουλήν τ ώ ν φίλων 
αυτού καλ συγγενών περλ τοΰ δφεως , Αναγγείλας 
αύτοίς π ά ν τ α τ ά π ρ ο γ ε γ ο ν ό τ α , συνεβονλεύσαντο 
αύτδν π ά ν τ ε ς τδν δφιν άποκτε ίνα ι , έπελ καλ αύτδν 
μέλλει θανάτωσα ι. Καλ ώ ς έπήλθεν έπλ τ δ ν τόπον, 
έ τ ή ρ ε ι δ π ω ς εξελθόντα τδν δφιν , θ α ν ά τ ω σ η αυτόν. 

ίιι eo jacens margari tum cernit , eandiduin, e l p u - ^ Α τ ε ν ί ζ ε ι δέ ε ίς τδν τόπον τοΰ νομ ίσματος , καλ βλέ· 
r u m , ac prel iosum , sequalig molis aique erat πε ι κε ίμενον έχε ί μ α ρ γ α ρ ί τ η ν λευκδν καλ καθαρδν 
nuiuisma : ingeni i gaudio delibutus, acceplam nmc-
g i r i U i a iu hanc e l i l lam parlem obver lebal in vola 
n i anus , praa laetilia sunima ac lubeiaia , u i jam 
obli lus necis f i l i i e i coujngis e l omii ium suoruui ; 
d ix i ique apud se : Quoniaro bic serpene lYummi 
dolorein e l speciem io pur i la le in e l canderem 
uuionie c o m m u U v i t , prorsus el iam pesliferuin 
virus suum amisi t , nec amplius cuiquam nocebi l . 

X I . Ο dementiam ! S ic nos omnes (cbarissimi) 
Bcrpeus anliqaus fraude et errore inanishujus vilse 
der ip i i ut nos a salute e l Dei brnigni ia ie a v e n i i , 
aique igui sempilerno t radi l : i ia quoque se babei 

καλ πολυτ ιμον , ΐσόσταθμον τού ν ο μ ί σ μ α τ ο ς . Κα j | 
π ε ρ ι χ α ρ ή ς γ ε ν ό μ ε ν ο ς , λαβών τδν μ α ρ γ α ρ ί τ η ν δι-
έστρεφεν ώδε κάκεί έν τή π α λ ά μ η αύτοΰ , έν αγαλλιά­
σει πολλή , ώ ς έπιλαθόμενος τοΰ θανάτου τού υίοΰ 
αύτοΰ καλ τ ή ς γυνα ικός , καλ π ά ν τ ω ν τ ώ ν αύτοΰ * 
καλ ε ίπεν αύτψ* Ε π ε ι δ ή δ δφις ούτος ήλλαξε τήν 
χροιάν τού νομίσματος ε ίς τήν καθαρότητα καλ λευ­
κότητα τοΰ μαργαρ ί του , π ά ν τ ω ς καλ τδν θανατηφό-
ρον αύτοΰ ίδν ήλλαξε , καλ ούκέτι βλάπτε ι τ ι ν ά . 

ΙΑ'. "Ω τ ή ς άνοίας 1 ούτως η μ ά ς ά π α τ α πάντας , 
άγαπητολ, τή ά π α τ η καλ πλάνη τοΰ ματαίου τούτου 
β*ου, ίνα απαλλοτρ ίωση η μ ά ς τής σωτηρ ίας καλ 
τής τοΰ θείου φ ιλανθ ρωπ ίας , κ.·λ παραδώσει ήμ£$ 
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τ·Τ> α ί ω ν ί ω π υ ρ ί . Ούτω καλ τδ δέλεαρ τ ώ ν Αλιέων Α piscalorum esca, ac proplerea non/maiur e*ca, 

έ σ τ ί . Καλ διά τοΰτο καλείται δέλεαρ, επε ιδή δόλος 
έστλν έν ά γ κ ί σ τ ρ ψ ά π α τ ω ν τους ί χθυας . Κινε ίται 
γ ά ρ έμπροσθεν τοΰ Ιχθύος τδ δέλεαρ ά π α τ η λ ώ ς · ίνα 
τ ο ύ τ ο ν κ ρ ε μ ά μ ε ν ο ν έν τ ώ ά γ κ ί σ τ ρ ψ καταγέλαστον 
π ά σ ι ν άποδε ίξη , καλ τ ώ πυρλ π α ρ α δ ώ σ η . Τ Ωδε δή 
καλ η μ ε ί ς ά π α ν τ ε ς ύ π δ τοΰ πονηρού ά π α τ ώ μ ε θ α . 
"Ολοις γ ά ρ ό κδσμος έν τ ψ π ο ν η ρ ώ κε ί τα ι · γ ι ν ώ ­
σ κ ο μ ε ν δέ άπαντε ς τήν βλάβην της α μ α ρ τ ί α ς · καλ 
π ρ δ ς αυτήν σπουδαίως καλ π ρ ο θ ύ μ ω ; τρέχε ι , ίνα δ 
λ έ ω ν τοΰτδ"ν~ συντρίψας κ α τ α φ ά γ η . 

Ι Β ' . ΕΤτα δ ή π α τ η μ έ ν ο ; άνθρωπος ά π δ π ο λ λ ή ; 
χ α ρ ά ; τοΰ μαργαρ ί του , ήρξατο έκτοτε καθαίρε ιν τδν 
τ ό π ο ν , καλ ^αντίζε ιν καλ θυμ ιαν , καλ εΰοσμά τ ι να 
έ κ ρ ί π τ ε ι ν . Έ π ο ί η σ ε δέ ό δφις χρόνον, κ α θ ' έκάστην 

quia fraus es l in banio, quo pisces falluntur : 
agitaiur enim frainluleiitcr esca anie piscem, u | 
eum pendenlcm in liaino piscalor omnibus r iden-
dum p iopona i , e l in ignem conjicial : i la profeclo 
nos omnes a malo decipimur. Mundus quippe o m -
nisoi i tnino jacel in malo : qnisque vero nocumen« 
l u m del ioi i cognosc i i ; e l ad id lainen celeriler *ct 
a lacr i le r c u r r i i : iruerim animam c o n l c r i l et de-
vora l . 

X I I . P o s l i l la deciplus bomo praa gamlio i m -
menso, margariti locum pnrgare coepil, lus l rare , 

'aspergere, e l suifirc, ibique snaveolenics odores 
qiiosdam profuudere. Angnis autem per singulosdies 

ή μ έ ρ α ν π α ρ έ χ ω ν α ύ τ ψ μ α ρ γ α ρ ί τ η ν πολύτ ιμου . Καλ Β p e r s l i l i i exbibere ipsi impensi pre i i i margari tura; 

ίδών ό άνθρωπος τδ πλήθος τών μ α ρ γ α ρ ι τ ώ ν , ε ί τα 
λ α β ώ ν χρυσίον, έποίησεν έξ αύτοΰ πυξ ίον , καλ έβα-
λεν έν α ύ τ ψ τούς μ α ρ γ α ρ ί τ α ; καλ τ ά λο ιπά νομί­
σ μ α τ α . Καλ λοιπδν ήρξατο ζητείν τόπον επιτήδειου 
καλ φυλακτ ικδν , δ π ω ς κρύψη αυτό · καλ πολλά έρευνή-
σας ούχ εύρεν, εί μ ή ύποκάτω τ ή ς κεφαλής αύτοΰ · 
κ α λ δ ρ ύ ς α ; τήν γήν έκρυψεν αύτδ * μήτε τέκνου, μ ή τ ε 
γ υ ν α ι κ δ ; φροντίζων · καλ έν δσψ έτρύφα ά μ ε ρ ί μ ν ω ς , 
τ,λΟεν ό δφις άφνω, καλ έδλκε τδν πόδα αύτοΰ · κ ρ ά -
ξαντος δέ φωνή μ ε γ ά λ η , συνήχθησαν π ά ν τ ε ς οί γ ε ί ­
τονε ς καλ οί φίλοι αύτοΰ καλ οί συγγενε ίς , κλαίοντες , 
καλ μεμφόμενοι αύτδν , καλ )έγοντες · Ούκ ε ίπομέν 
σο ι , 'Απόκτεινον τδν δφιν, έπελ καλ σέ μέλλει θανα-
τ ώ σ α ι ; αληθώς σΰ σεαυτδν άπέκτε ι νας . Εΐτα έκάλεσε 

ille luin margai i tarum linea et copia oblecfatus, 
l i im aureorum ni i inmorum acervo, ci»lellam sibi 

' « l e g a n l e m condidit , in camque uuioues conjccit 
e i nummos reliqnos : e l tntposleruin coepil lo tum 
apium quanrere, et commodiuii et l i i l um ad ctisio-
d iam, m quo <*am o i c u h a r e l ; ac diu pcrscrnlam? 
non invenit, nisi swb capite suo el cervical i : 
deinde cflossa lerra abdtdit ; neque jam ftiii ncque 
uxoris c ina in babens. Verum in ie r im dum sccurua 
del ic iare lur , anguis i r rep i l exicmplo, e l pedem cjus 
momord i i . Qui cum al ia voce exclamaseei, v ic ini et 
amici e l cognaii cjue otnucs eangregad sunt, 
flenles e i ii icrcpanles ipsum, aique aienles : Nonne 
tlixtinus l ib i hilerficiendum esse serpenlem, quia 

καλ αύθις ιατρούς , καλ παρεκάλεσεν αυτούς βοηθή- c fulunnn eral , u l te in ie r imere i? v e r u m l u Ι φ ϋ ΐ ι ι α 
in ler f rc is l i . Deinde medicos accersivi i , c i e o s roga-
v i u i b i opitulari , pol i ic i lus cum jurejurattdo, qi i idquid 
a se flagiiarenl, si a morte scrvarelur : i l l i muli ig 
medicalis polionibus ei pr&script is et porreciia 
succurrere non p o i u e n i n l : quare tum bumano omnj 
auxil io desliuilus (ιιι cuin j i islus Job a i l : Respexi 
ad auxHium, ei nutlum eral9, utel iam David : Noliie, 
i nqu i l , confidere in principibus, in ftliis hominum, in 
qutbus non est $alu$ " ) , cum, inquam, ab oiunibus 
dc&tiiuius ac deposilus essel, ad Deum confugit, 
eic precando : Doinine, Domine, boc semci niiht 
lanlum concede, ut vivam ac resipiscam : baud 
tinquam amplius lespernam : nequen.e uuquam vita 
lunec molesla in errorein inducct, nec avar i i ia i n 

σαι α ύ τ ψ , υποσχόμενο ; μ ε θ ' δρκου δούναι αύτοίς ε ί 
τ ι άν α ί τ ή σ ω ν τ α ι , εί £υσθή τοΰ θανάτου · καλ π ά μ ­
πολλα φ ά ρ μ α κ α αύτώ ποτίσαντες , ούκ ίσχυσαν 
αύτδν ώφελήσαι . "Υστερον δέ άπορήσας πάσης αν­
θ ρ ω π ι ν ή ς βοηθείας, καθώς δ δ ίκα ιο ; Ί ώ 6 φησιν , δτι 

yEri6Usxoy είς arzttr\$irf καϊ υύκ i}r · καλ δ 
Ααβλδ πάλ ιν · Μή πβποίθατε έπ* άρχοντας, έπϊ 
νΐονς ανθρώπων, οϊς ούκ εστι σωτηρία · δτε 
γοΰν ήπόρησεν έκ π ά ν τ ω ν , προσέφυγε τ ψ θ ε ψ λέ­
γ ω ν · Κύριε , Κύρ ι ε , τδ ά π α ξ τοΰτο μόνον μοι χ ά ρ ι -
σαι , τδ ζήν , δ π ω ς μετανοήσω · καλ ούκέτ ι , ού μή σε 
αθετήσω, ούδ* ού μ ή πλανήσει με δ χαλεπδς ούτος βίος, 
καλ ή φ ιλαργυρία τοΰ λοιπού· άλλά σκορπίσας πάντα τ ά 
υπάρχοντα μου, καλ μονάσας, καθέζομαι τοΰ λοιπού έν 

τ ή έ ρ ή μ ψ , αποτάξαμε νος τοίς β ι ω τ ι κ ο ί ; π ρ ά γ μ α σ ι καλ D post^rum : sederogalis e i dis l r ibul is omnibus nieia 
έ π ι θ υ μ ί α ι ς άτόποις * καλ φροντ ί ζω τής έμαυτοΰ σω­
τ η ρ ί α ς , καλ τ ή ς σής εύαρεστήσεως · έγνων γ ά ρ δτι 
δλος δ βίος ούτος μάταιος έστιν καλ άνόνητος. Καλ 
έπεκαλε ίτο τούς αγίους ε ίς βοήθειαν, ποιήσας έλεη-
μοσύνας πολλάς είς τους δεομένους, καλ λόγον τ ψ 
Χυρίψ δεδωκώς, μηκέτ ι αθέτησα ι αυτόν * καλ έ π -
ήκουσεν αύτδν δ θ ε δ ς , καλ έχαρίσατο αύτώ τήν ζωήν 
^ύτοΰ. 

Ι Ρ . *Αναστάς ούν έκ τής ά ^ ω σ τ ί α ς , καλ ύγιά-

facultalibus, cx l iba lum colam, e l deinccps in s o l i -
ludine considebo : otnnibus bumanx viiac negoiiig 
abdicaiis , e l l ibidinibus immodicis valcre jussis, 
saluiis m e x curam babebo, idque operam dabo, ut 
l i b i complaceam. E i c n i m uovi omnem banc vi lam 
inanem csso aique infruciuoeam. Dcinde eanclos 
ad auxi l ium 6UU111 ia ip loraba l , eleemosynis multis 
ln egenos collalis ; e l obetricia flde Domino, sc non 
amplius numen despeclurum, cxaudiv i l eum Dcue, 
et vt iam ei largiius e s l . 

XII I . Jam vcro recrealus a roorbo, c l sani la tcrQ» 

» Μ x x x , 13. 1 0 P sa l . C X L V , 3. 
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cuperala , promissi oUi lus est e l ju rameni i , quod Α ν χ ς , έπελάθετο τ η ς υποσχέσεως , κσΛ του δ ρ χ ο υ , ώ 
Deo p f x s l i l e r a t ; el secum i la locutus e s l : Qiiomaru 
semcl sum scrvaius, spero mc ab i l lo serpcnle non 
amplius laesum i r i . Nam si virus ejus morliferum 
luissel antea,baudquaquam sanuseffeclusesscmel a 
morte l iberalus. Videpol l i c i tum operosum,ei nppara-
lum acproposi lum,acrursuscelcrr imuinconie inptum 
nc recessum. Ogravem m u l l a m i bonum buic bomini 
exsl i t ibset 1 1 , si na lus in lerr isnunqi iamfuissct! solus 
enim bomo in omnibus rcbtis condii is Deum de-
spici t , c l ad irani provocal . Iiaque bic ad voniitum 
suum l f rediit et ad pcjora prioribus : u l qui a 
p e i k u l o maris e l naufragii, rebus desperalis, scr -
vantur, e i qui ab adversa valeludine, nulla sperala 
salulc, e l teslamenii labulis confeciis, rcsurgitnt 

δέόωκε τ ώ θ ε ώ , καΛ ε ίπεν έν έαυτώ · Ε λ π ί ζ ω δ τ ι όσον 
τδ Απαξ τοΰτο έσώθην , ού μ ή βλαβώ έτι τοΰ λ ο ι π ό ν 
ά π δ τοΰ δφεως εκείνου. Εί γ ά ρ ήν ό ίδς αύτοΰ θ α ν ά ­
σ ι μ ο ; ώς τδ πρλν, ούκ άν υγιή; έτυχον, καλ έ ^ ύ σ θ η ν 
τοΰ θανάτου. "Ιδε έπίπονον ύπόσχεσιν , κ α \ σ ύ ν τ α -
ξιν , κα \ πάλιν ταχ ίστη ν Αθέτησιν κα \ Α π ό τ α ς ι ν . 'Λ 
τ ή ς ζημίας! καλδν ήν τ ώ ά ν θ ρ ώ π φ έ κ ε ί ν ω , ε ί ούκ 
έγεννήθη έπλ τ ή ς γ ή ς . Αύτδς γ ά ρ μόνος έστλν έν 
π ά σ η τ ή κτ ίσε ι π α ρ ο ρ γ ί ζ ω ν καλ άθετών τδν θεόν . 
Ε ί τ α εστράφη έπλ τδν ίδιον έμετδν , κα \ ε ί ς τ ά τών 
προτέρο>ν χείρονα · ώ σ π ε ρ και οί ά π δ κινδύνου τ η ς 
θαλάσσης μετά άπδγνωσιν σωζόμενοι · καλ οέ έξ 
ap(δωστίας μετά άπελπ ισμδν καλ δ ιαθήκην ά ν ι σ τ ά -
μενοι · κα \ οί ληστα\ οι μετά φυλακήν καλ βασάνους 

„ , ~- , β ' ^ 
e i convalescunt : iiemque lalrones, qui post carce- " καλ άπόφανσιν θανάτου απολυόμενοι · τοιούτον δή τ δ ν 
rem e l crucialus , e l mori is senleul iam, absolvun-
l u r : codein cerle modo nos ei iam omnes fachims, 
a iquc in :ernmnis e l lentalionibus poeiiiienita aiTecli, 
invcnimus pausam, relaxaiionem ac prosperilatem; 
rursus ad pcccalum reverl imur, e l modo conslruen-
les , wodo diruenies comperi i i iur : cacleroquin 
i i . u l i l i i c r laboramus, ins tar cancri qui nunc ante-
vorsum, imerdum relrorsum currcre con icnd i l , e l 
non eo quod plane et expcdila ejus via s i l , facile e l 
rommode veualur : Unu$ enim cediftcan$tel unusde-
ktruem : qucc uiilitas in uiroqne esl13 ? 

X I V . Poslrcmo v i r isle ad suum morem priscum 
ei vamim reverl i tur , margar i iam c a p i l , u l pr ius , 

τρόπον καλ η μ ε ί ς άπαντε ς ποιοΰμεν · κα\ έν μ ε ν 
τ α ί ς θλίψεσι καλ τοίς πε ιρασμο ί ς μ ε τ α ν ο ο ΰ ν τ ε ς , 
εύρίσκομεν άνεσιν καλ εύημερ ίαν · πάλ ιν έ π ί τ ή ν 
Αμαρτίαν στρεφόμεθα , καλ ευρισκόμεθα κ τ ί ζ ο ν τ ε ς , 
καλ πάλιν καταλύοντες * καλ λοιπδν ά ν ω φ ε λ ώ ς κ ο -
π ι ώ ν τ ε ς , ώ ς δ καρκίνος ποτέ μέν έπλ τ ά π ρ ό σ ω , 
ποτέ δέ έπλ τ ά οπ ίσω τρέχε ιν αγωνιζόμενος · καλ μ ή 
διά τδ είναι εύθετον τήν όδδν αύτοΰ ευκόλως θ η -
ρεύεται · Εϊς γάρ οίκοδομώτ, καϊ εΐς καθαιρωτ· 
τΙς ώφέΛεια έτ αμφότεροι ς ; 

ΙΔ'. Έ π ε ι τ χ εστράφη έπλ τήν Ιδίαν τ ά ξ ι ν αύτοΰ 
τήν άρχαίαν καλ μ α τ α ί α ν , λαμβάνων τδν μ α ρ γ α ρ ί τ η ν 

quol idie , aitque : llevertere, anima mea, ad requiem ̂  Χ α 0' έκάστην ή μ έ ρ α ν , ώς τδ πρότερον, καλ λ έ γ ω ν 
luam u . A l q u c in le r im dum rursus deliciis indui 
gerel, e i secure adinoduni dege re l , rediit serpens, 
ac mauum ejus momordi l : tum eo clamore magno 
Tocifcraatc, v i c i i i l y amici e icognat i i l e rum congre-
gali stiui, e l oblrectanles dixerunt : Quousque tan-
dem crrore impl ic iuis eris, e i animum luum non 
colbges? quandiu lolerabi l le Dcue? bnic volum 
jurejurando nuncupas l i ; e l rursus dc&peclui ba-
bu i s l i . Iu le vere complelum cs l propbeiicum d i -
c ium : Cum occideret eost qucerebani eum : et, 
cum misericordiam oblinerenl, pejora preslileruntIe. 
l l i c i lerum dicere inccpi l : Domine, Domine, nos i i , 
qaod niendax iuc r im, et quod a Domiuo Deoque 
mco «lcfecerim, et promissum, quod pol l ic i lus fue-

Έπίστρεψοτ, ψυχή μου, είς τήτ άνάχανσΐν σον-
καλ έν δσφ πάλιν έ τ ρ ύ φ α , καλ ά μ ε ρ ί μ ν ω ς δ ι έ κ ε ι τ ο , 
ήλθεν δ δφις , καλ έδακε τήν χε ίρα αύτοΰ · κράξαντος 
δέ αύτοΰ φωνή μ ε γ ά λ η , συνήχθησαν πάλιν οι γ ε ί ­
τονες , καλ οί φίλοι καλ οί συγγενε ί ς , δνειδίζοντες 
αύτδν , καλ λέγοντες · "Εως πότε π ρ ο κ α τ ε ι λ η μ μ έ ν ο ς εί 
τ ή πλάνη , και ού συνάγεις τδν νούν σου ; έ ω ς π ό τ ε 
ανέχεται σου ό θ ε ό ς ; Εδωκας αύτώ λόγον μ ε θ ' ό ρ ­
κου, καλ πάλιν ή θ έ τ η σ α ς ; αληθώς ε ίς σέ π ε π λ τ ρ ω -
ται τδ προφητικδν έπος* "Οτατ άχέκτειτετ αντοίχ, 
τότε έξεζήτοντ αϋτότ ' καϊ δτε ήΛεονντο, τά χεί­
ρονα δίέπραττον. Καλ πάλιν ήρξατο λέγειν · Κύριε 
μου , Κύριε , οΐδα δτι έψευσάμην , καλ ήθέτησα τδν 
Κύριόν μου καλ θεόν · καλ τήν έπαγγελ ίαν ή ν 

' r a in , non servavcr im. Res l a l bic annus, explora me D έ π η γ γ ε ι λ ά μ η ν ούκ έφύλαξα · λοιπδν τδ έτος τοΰτο, 
i i e rum, quia non inle l lexi errorem, e l fraudem 
n c x u i : sed non amplius conliugct, u l crrore abripiar 
i i i posierum. C u m i la prccalus esscl , Deus ipsuin 
cvaud i i i , e l iucoluiuis v i x i l . 

X V . Cft lerum (0?pU rursus quolidie patilaiiin 
socordia? e i incuria? iradere se, donec ad p r i s l i -
ikiim ins lhu lum suum red i i t : Eccurnam, aiebal , bac 
margarita?, quse l a n l i p re l i i sunl , per i renl , cum pau-
pcres lie pancm quideni iuvenianl ad coinedendutn ? 
vcrum coll igaiu, e l crogabo plurima paupcribus : 
a. r o p u a h i i u r milti elccmosyna ad jus l i i i am : deiude 

καλ αύθις δοκίμασόν με , δτι ού συνήκα τήν πλάνην , 
καλ έγνων τδν δόλον, καλ ούκ έτι ίνα πλανηθώ τοΰ λοι­
πού . Καλ εύξάμενος ταΰτα , έπήκουσεν αύτοΰ δ θεός . 
Καλ έ ζ η ^ ί ν . 

ΙΕ ' . Λοιπδν ήρξατο πάλιν καθημέραν μ ικρδν £αθυ-
μείν καλ άμελεΐν , ΐω; εστράφη ε ίς τήν άρχαίαν 
αύτοΰ τάξιν^ λέγων · Διά τ ί , ί ναο ί μ α ρ γ α ρ ί τ α ι ούτοι 
πολύτιμοι δντες άπόλλυνται , πολλών π τ ω χ ώ ν μήτε 
άρτον εύρισκόντων φ α γ ε ί ν ; άλλά συνάξω καλδιδώα* 
τά πλε ίστα τοίς πένησ ι , καλ λογισθήσεταί μοι ελεη­
μοσύνη ε ίς δικαιοσύνην. ΕΙΘ* ούτως α ν α χ ω ρ ώ , *αΙ 

Μ Manh. χ χ ν ι , 2 4 ; Marc . x iv , 21 . 1 1 II Petr . ι ι , 22 . 1 1 Ecc le . ΧΧΧΙΤ, 28 . u P s a l . c x i v , 7. 
l i Ps.d. L X \ V : I , 54. 
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μετανοώ. Ί σ ω ς διά τοΰτο έχαρίσατό μοι 6 Θεδς Α »1» rccedam ad sol i ludinem, et pocnilcniia ducar : 
τήν ζ ω ή ν . Βλέπετε , άγαπητολ, τήν τοΰ βίου ά π ά τ η ν 
καλ π λ ά ν η ν ; Ύ π έ κ ρ ι ν ε πολλάκις τήν έλεημοσύνην 
δ δείλαιος, Γνα μ ή π α ρ α δ ρ ά μ η αύτ(ΰ τδ κ έ ρ ­
δος " καλ τοΰτο δήλον δτι μετά ταΰτα έμίσησεν καλ 
τους π τ ω χ ο ύ ς , άνεργους καλ αδιάκριτους άποκαλών 
αυτούς , καλ κ ρ ά τ η σ α ; τ ά ς χε ίρας αύτοΰ ά π δ - τ ή ς 
ελεημοσύνης, δέδωκεν αύτδν τή ευημερ ία , καλ μ έ θ η , 
καλ λαγνε ία · καθ* έκαστη ν. ήμέραν μετρών τδ χ ρ υ ­
σίον αύτοΰ, καλτούς μ α ρ γ α ρ ί τ α ς . Καλ έτι τούτου ε ύ -
φραινομένου, καλ περλ τοΰ θανάτου ε ί ; τέλος σ μ ε -
ριμνοΰντος , καλ λέγοντος · Ψυχή, φάγε, πίνε, 
εύφραίνου, δτιέπΧχχθύνθησαν τά αγαθά σου ' καλ 
δ ιαλογ ι ζομένου , ποΰ κρύψει τ ά λοιπά αύτοΰ νομί ­
σ μ α τ α , ήγουν τ ά χ ρ ή μ α τ α , ώς έν τ ψ Ε ύ α γ γ ε λ ί ψ δ 

alquc ideo forlasse Deus mih i v i i am largi ius est. 
Yidc ie , cbariss imi, viiac hujus fraudein et e r rorcm. 
Siniulaveral soepe n m e r eleemosynam, ne lucrum 
sibi exciderel : alqne id e t co couspicuum Γυίι, 
quod posiea odio babuit pauperes; inertes c l impro-
vidos eos appcllans, e l manus enas ab eleemosyna 
roerccns, vobipla l i ac vinolentiae et lascivia? dedit 
se, aurum suum et margnrilas singulie diebus d i -
numerans. S ic eo adbuc oblecianle se, e l de morle 
ad exi rcmum securo, cum d i c e r e l : Anhne mi, co-
mede, bibe, epulare, quia bona lua multiplicala sunlle: 
et cum apud se cogi lare l , ubinam numtuos suos 
occul la rc l , u l dives a i l in ttvangelio : Destntam 
horreamea, el mnjora faciam 1 7 , buic ei iam dictum 

πλούσιος έλεγε · ΚαθεΛώ μου τάς άποθήκας καϊ & e s l : Stulte, hac nocte repetunt animam (uam; qum 
μείζονος οικοδομήσω· πρδς δν καλε ίρήθη· "Αφρον, 
ταύτη τ ή νυκτϊ, άπαιτονσι τήν ψυχήν σου · 
άδέ ήτοίμασας τίνι ίσται; έτι ούν εκείνου τ α ΰ τ α 
διαλογιζομένου, .καλ λέγοντος, έλθών εξαίφνης δ δφ ι ς 
εδράξατο τ ή ς καρδίας αύτοΰ μ ε τ ά σ π α ρ α γ μ ο ύ . Κ ρ ά -
ξαντος δέ αύτοΰ πάλιν , συνήχθησαν οί γε ίτονες καλ 
οί φίλοι αύτοΰ, ά τ ιμάζοντε ς αύτδν, καλ λέγοντες · 
Π ά ν υ κακώς δ ι επράξω ε ίς τήν σεαυτοΰ ψυχήν, ά θ ­
λιε · προέδειξέ σοι δ θ ε δ ς τήν θανατηφδρον βλάβην 
τοΰ δφεως τούτου , καλ διά τοΰ υίοΰ ή γ α π η μ έ ν ο υ , 
καλ διά τ ή ς γυναικός σου. Καί σου Ιφθασας ήδη 
τδν θάνατον δεύτερον * καλ έδωκας λδγον τ ώ θ ε ψ 
μ ε θ ' δρκου, μηκέτ ι άπατηθήνα ι τ ή ά π α τ η τοΰ μ α -

vero parasli, cvjut ervnl ? i iaque i l lo II.TC adbiiQ 
secuni agiianle e l loquenle, repenle serpens i l l a -
psus, apprehcndit cor ejus et discerpsi l . Ibi luni 
clamore ab ipso exchalo, congregati viciui ei amic i 
ejus, probris eum dedecoranles, d i c u n l : Male pror-i 
sus animaR lua?, i i f e l i x , consu lu i s l i : indicaverat l i b i 
Deus lelbalem serpenlis bujus noxam, [et per 
equum e l pcr famulum] e l per l i l ium d i lec lum, 
e l per uxorem (uam : jam bis cflugisli inor-
lem : c l promissum Deo dederas cnm juramenlo 
fore i i l non amplius decipcreris errore inauis bujus 
vilae : et exaudivit l e D e u s , et exci iavi i i terum a. 
m o n u i s , e l n o n i n l e l l e x i s l i , ο deccpte! Pi i lcbre i g i -

ταίου τούτου βίου, καλ έπήκουσέ σου δ θ ε δ ς , καλ ^ lur Scr ip lura sacra monel , conlriiionem sanare 
άνέστησέ σε έκ τών νεκρών δεύτερον, καλ ού συν 
ή κ α ; , ώ ή π α τ η μ έ ν ε . Καλώς ούν ή θεία Γραφή 
λέγε ι , οτι Συντριβή θεραπεύει καρδίαν φρονί­
μου · άφρων δέ μαστιγωθείς, ούκ αίσθάνεται, 
Συνεβουλεύσαμέν σοι πολλάκις θανάτωσα ι τδν έχθρδν, 
π ρ ί ν σε αύτδς θανατώσει . Καλ παρήκουσας η μ ώ ν , 
λοιπδν αναπολόγητος ε ί έκ πάντων . Ό δέ έξενέγκας 
τους μαργαρ ί τας καλ τδ χρυσίον , έδειξεν αύτο ί ς , 
λ έ γ ω ν Ταΰτα πάντα έξ αύτοΰ έκέρδησα. Οίδέ κίνοΰν-
τ ε ς τ ά ς κεφάλας α υ τ ώ ν , ε ίπον α ύ τ ψ · Ούαί σοιJ 

cor prudentis: stultum aulem flagellatum non e e n -
tire 1 S . Sa?pc l ib i consil ium dedimus necandi b o i 
stcm ^r iusquain le neci i raderel , e l diclo nosiro 
audiensnon f u i s i i : u l j am omni excusaiione careas. 
l l l e , educlis margar i l i s et aureis nuinmis pro la i i s , 
osiendil i i s , ai ique, Hnecomnia suru abeo lucra ius . 
H i capiia moveiites responderuni : Va? l i b i , mise r j 
bis enim omnibus baeredes a l i i futuri sun l , qui h i * 
pot ien tnr : at lu Dei i ram provocasti, et auimani 
luam profl igasli , ac t rad id i s l i le igni sempilcrno. 

Έ π λ α ν ή θ η ; , άθλιε · ταΰτα γ ά ρ πάντα άλλοι μέλλουσι κληρονομήσαι καλ άπολαΰσαι α υ τ ώ ν · σύ δέ τδν θ ε δ ν 
π α ρ ώ ρ γ ι σ α ; , καλ τήν ψυχήν σου α π ώ λ ε σ α ; , καλ έαυτδν τ ώ α ίων ίψ π υ ρ ί . 

Καλ πάλιν ήρξατο κλαίε ιν , καλ λ έ γ ε ι ν *Ω X V I . Uic i iorum coepii flcre ac dicere : Ο Dumine 
Κύριε μου , τδ ά π α ξ τοΰτο έπάκουσόν μου, καλ f> m i , seniel adbuc exaudi mc e l explora me, Deus mens 
δοκίμασόν με μόνον, θ ε έ μου καλ Κύρ ιε , καλ έλέησον 
μ ε , καλ μ ή παραλαβής με νΰν άνέτοιμον δντα καλ 
Ακάθαρτον. Συνήθροί,σε δέ καλ τους ίατροΰς π α ν τ α ­
χόθεν, καλ ώμοσε τοΰ δοΰνα; αύτοίς π ά ν τ α δσα κ έ ­
κ τ η τ α ι , καλ δουλεΰσαι αύτοίς π ά σ α ς τ ά ς ημέρας 
της ίο ιής αύτοΰ , έάν έλευθερώσωσιν αύτδν τοΰ θ α ­
νάτου · καλ έλεγεν αύτο ίς σπαραττόμενος · r Q άδελ­
φολ, ούκ ήδειν έως τοΰ νΰν δτι οΰτως έστλ π ικρδς 
δ θάνατος. *Αβάλε μοι τ ψ έλεεινψ καλ τ α λ α ι π ω ρ ώ . 
Έ π * αληθείας έ γ ώ έμαυτδν έπλάνησα έκ τ ή ς ε υ θ ε ί α ; 
δδοΰ. Καλ διά τοΰτο ούκ έστιν ό ελεών μ ε , άλλά καλ 
της α ΐωνιζούσης στερούμαι ζ ω ή ς . Καλ α π λ ώ ς ε ίπε ίν 
π ά σ α ν παράκλησιν καλ αγώνα έποιήσατο, καλ διά 

ct Domimis, et niiserere mei , e i neassumas me nunc 
fniparntumel impurum. Deinde accers ivi i undequa-t 
que medicos, et ju ravi i se largUurum ips isomnia , quaa 
possidebal, etobtemperalurum ac faiuulaiurum ipsie, 
onuiibus diebus viise suae, si eripenent eum a morte ; 
quibus baec crnciaius a d d i d i i : Ο fralres, nesciebam 
buc usque lam acerbam csse m o r i e m ! bei mihi niise-
rando eta3runinoso! revcra ego me ipeum in errorem 
induxi , e l a recla via deflexi : idcirco non cst qui 
m i s e r a i u r m e i : in ier im aeierna vi la pr ivor . U i seiucl 
dicam,oinnem precalionetn tti coii leniionem adb ibu i l , 
per medicos et per amicos plur imos, ui a m o n e 
erucre lur , idque bac vice lanlum : a l n ib i l pcrfecii j 

, - l a i c . x i i , 20 . * M b i d . 18. "· Prov, x x m . 3 5 ; Jerem. ν , δ . 
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nam Deo iralo quis opUulari possei? quippe Deo 
non juvante ncc operanle, otmiis inedicorum labor 
inanis e s l : haque ob i i i calainilosus acerba ei aitiara 
morte ,cumprobenosseta l iosbonorum aeeinjusleat-
quc avide ei cum perjurio comparaiorum baereditatem 
adiluros, iisque ingratiis fruUuros : cumipse nudtts 
c l moesiusprofieiscerciur, peccaiis lantnm onerams, 
c l inloleranda cum aculeis dolorum indes i ie i i l iu in 
lormenla in perpetuiiin perp< ssuru.s. 

X V I I . Quocirca precor vos omnes, cbar i ss imi , ut 
in omni tempore e i loco, et quavis bora, et quo-
vis die, conve tatis vos ad Dcuin nosl rum, homi-
num amanlem, per pouniiemiaii» c i lacrymas, e l 
accuraiam confessioneiii et eleeinosynara largam, 
u l errata nostra nobis coridoueiitur, e i aelerna bona 
consequanmr, gral ia e i benignilale Domini nos l r i 
Jesu C l i r i s i i , cui gloria et potestas in s$cnla saecu-
loruin . A m e n . 

P A T R I A R C H A C P . 123i 
Α ιατρών καλ φίλων πολλών, δπως £υσΟή τ ο ύ θανάτου 

καλ τδ ά π α ξ .εκείνο · καλ ουδέν ή ν υ σ ε ν . θ ε ο ύ γάρ 
ο ρ γ ι σ μ έ ν ο υ , τ ι ς α ύ τ φ βοηΟήσαι δ ύ ν α τ α ι ; θ ε ο ύ γάρ 
μ ή ενεργούντος , π ά ς κόπος Ιατρών α ν ω φ ε λ ή ; καλ 
άνόνηνος. Ε ι τα άπέΟανεν ταλαίπο>ρος π ι κ ρ ά θανάτφ 
κ α λ χ α λ ε π ώ · γ ι νώσκων ακρ ιβώς οτι άλλοι τ ά ύπ* αύτοΰ 
μ ε τ ' αδικίας καλ δρκου καλ πλεονεξ ίας συναχθέντα, 
κληρονομήσουσι, καλ άπολαύσουσιν ά χ α ρ ί σ τ ω ς αύτώ*· 
αύτδς δέ πορεύετα ι γ υ μ ν δ ς , καλ κ α τ η φ ή ς · τ ά ς Αμαρ­
τ ίας έχων μόνον, καλ τ ά ς αφόρητους β α σ ά ν ο υ ς δδο-
νηρώς καλ α κ α τ α π α ύ σ τ ω ς ε ίς α ί ώ ν α ς υ π ο μ έ ν ω ν . 

ΙΖ ' . "Οθεν π α ρ α κ α λ ώ π ά ν τ α ς υμάς, α γ α π η τ ο ί , έν 
παντλ κ α ι ρ ψ καλ τ ό π ψ καλ π ά σ η ώ ρ α καλ ήμερα 
έπιστρίφεσΟαι πρδς τδν φ ιλάνθρωπον Θεδν η μ ώ ν 
διά μετανοίας καλ δακρύων καλ έξομολογήσεως καλ 
ελεημοσύνης δ α ψ ι λ ο ΰ ς , δ π ω ς καλ τ ά Αμαρτήματα 
ήμ ίν συγχωρηΟώσι , καλ τών α ίωνίων α γ α θ ώ ν έ π ι τ ύ -
χ ω μ ε ν · χ ά ρ ι τ ι καλ φιλανθρο>πία τοΰ Κ υ ρ ί ο υ ηρών 
Ίησοΰ Χρίστου , ψ ή δόξα καλ τ δ κ ρ ά τ ο ς ε ί ς τους 

α ιώνας τ ώ ν α ιώνων . Ά μ ή % 

EJUSDEM CHRISTOPHORI 
E P I S T O L A AD T H E O P H I L U M Ι Μ Ρ . 

DE SANCTIS AC VENERANDIS IMAGINIBUS. 
(Bxtlat inler Opera S. Joamit Damatceni, hujus Patrologi» tom. XCV, col. 515.) 

JkSXO DOMINI D C C C X L V H . 

SANGTUS METHODIUS 
CONSTANTINOPOLITANUS PATRIARCHA. 

N O T I T I A . 

(Leo Allalbis, Viatriba de Melhodm, ad calcem S. Hippolyii Oper. p: 89.) 

He lhod ium martyrem e l cpiscopnm consequitur alter Methodiut patriarcha, confessor, doc l r ina et 
operibus cd i l i s praccclebris, e l marlyrio fere par. A b lconomacbis enitn aliisque, qui ejus mores sancl is-
siinos ferre non polerant, et crticiaius acerbissimos, ct carceres atrocissimos, e l manifestas calumnias 
pro piclate defendenda per iu l i t . C o l i i u r inter sanctos lum a L a i i n i s luto a G r e c i s , et apud Graecos i l l ios 
holemniias cum pecul iar i in euin ollicio oelebralnr. Fu i t is pal r ia Syracusanus. Habeo ex i n c e r i i l au-
«lalionc in eumdem : Ό έκ )εκτδς θ ε ώ Μεθόδιος τάς Συρακούσας έσχε π α τ ρ ί δ α , γονέων εύκλεών καλ πλου ­
σίων υίδς γ ε γ ο ν ώ ς . Έ ν α ί ς πάσαν γ ρ α μ μ α τ ι κ ή ς τέχνην καλ Ιστορίας, δρθογραφίαν τ ε καλ δξυγραφ ίαν 
κ α τ ω ρ θ ω κ ω ς έ κ π α ι δ δ ; , ήδη λοιπδν ε ί ς άνδρας τελών τήν βασιλίδα κ α τ έ λ α β ε , πλε ίστα χ ρ ή μ α τ α δσα ε π ­
αγόμενος , βασιλικών α ξ ι ω μ ά τ ω ν τυχείν έφ ιέμενος , καλ τ ψ β ίψ π ε ρ ι φ α ν ή ς καταστήνα ι . Σ υ ν τ υ χ ώ ν δέ τ ιν ι 
ασκητή έκ προνοίας θ ε ο ύ , καλ τήν α ίτ ίαν έρωτηθελς , δι ' ήν τών έσπερ ίων πρδς τ ή ν ! ω μ ε τ α π ε φ ο ί τ η κ ε ν · 
καλ τά έ ξ η ς . Eleclus Deo Melhodiut Syracutas patriam naclus, pareniibus nobilibns divilibutque ortu$% 

in pQlria nniversam grammalkce arlem, r&cieqne ac velociler scribendi modum α pueris insiruitur. Cum es 
e;>hebi$ excesut, pturima secum conducta pecunia, urbem regiam appellit, dignitaium imperhlinm devdt-
rio inflammalus, el mundancc glori(C cupidissimua. Verum cum ιιι ascetam, ita Deo providenle, inctdiuei, 
et caasani, qua ductut res occiduas cum orienialibu$ commulaveral, inlerrogatns, e l c . A n l e palrtarcbaiufU 
o a u i l u r a Lcone Te r l i o Komaoo poni i i ice Conslant inopol im, in quo legali munere perfuuclus i u epi-
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ecopafum promovelur . nt les lalnr Anastasins bibl iol l iecar ius epislola ad Garolum C a l v u m . Verba i l lme 
sui i t : Hic η tede apostolica Cottslantwopolim preibyter missus, ejusdem urbi$ lenuit pontificium, el ex tune 
inter taticlos ab omnibut, ob smv confessionis el agonis certamen, veraciler veneralur. G r a c i in Mena-o : 

Ό Μεθόδιος Λύχνος ών ΈκκΛησΙας, 
ΜεθεΙς οδεύει τά κάτω αρύς τόν πόΛον. 

Ο δ τ ο ς δ Αγιο ; τήν πλάνην των αίρέσεων, κα ι Ε ίκονομάχων σοφαίς άποδε ιςεσι , καλ Γ ρ α φ ι κ α ί ς £ήσεσι π α ν -
τ ^ ί ω ς άνατρέψας καλ, καθελών κχλ τήν δρθόδοςον π ίστ ιν τ α ί ; τοΰ θεοΰ Έ κ κ λ η σ ί α ι ; β ρ ά β ε υ σ α ; , και π ο λ / ά ς 
κακώσε ι ς ύπδ τών α ιρετ ικών έν τ ώ προσκυν : ιν τ ά ; ά γ ι α ς καλ σεπτάς ε ικόνας , άνεπαύσατο α ι ω ν ί ω ς , λύ~ 
τ ρ ω σ ι ν τών ανιαρών ήμίν έξα ιτούμενος . Τελε ί τα ι δέ ή αύτοΰ σύναξις έν τ φ ά γ ι ω τ ά τ ω ο ίκω, έν φ τδ τ ίμ ιον 
α υ τ ο ύ κατάκε ι τα ι λείψανον, τ ώ δντι ένδον τών α γ ί ω ν και π χ ν ε υ φ ή μ ω ν αποστόλων τών μ ε γ ά λ ω ν . 

Melhodius cum etsci lucerna Ecctesia, 
QUCB infra tunl relinquent, ad caleslia Her arripit. 

Sanctin h\c hccreses, et sanclas imagines oppugnaittium errorem yravixsimis divinarum Scriptitrarum lesii-
monii* redarguens conveUensaue, et orlhodoxam fidem Ecclesiis mini*iran$% mullas (vrumnas ab hiureticit 
perpet$u$, cum pro tancto venerabitium imaginum cullu laboral, aternam requiem adipiscilur, peccaiorum 
remissionem nobis exposcens. Ejus dies festus celebrntur in sanciistimo tacello, in quo preliosce illins reli-
quice inira divinum ttmplum celeberrimorum apostolorum reposita? sunt. Eadem habenlur in Menologio 
ms . cod. 149. 

Τδν Μεθόδιον φωστήρα τής ΈκκΛησίας 
Τό τής τεΛευτης σδεννύει στυγνόν νέφος. 

Ούτος δ άγιος και μ έ γ α ς Μεθόδιος γέγονεν ά π δ Σ ικελ ίας , μοναχδς μ έ ν υ π ά ρ χ ω ν , καλ έν διαφδροις ά σ κ ή -
σεσι τ ή ν άρετήν μετελθών. "Εφθασε δέ καλ μέχρ ι Κωνσταντ ινουπόλεως, καλ διά τδν έπ ικε ίμενον κλύδωνα 
τ ώ ν Ε κ κ λ η σ ι ώ ν (r,v γ ά ρ τών Είκονομάχων ή α ίρεσ ι ; ) έν τ ή τοποθεσία τ ή ς Χίου μοναστήριον δ ε ι μ ά μ ε ν ο ς , 
έκε ίσε προσεκαθέζετο , τήν πλάνην τ ή ς αίρέσεως τών Είκονομάχων σοφαίς άποόείξεσι και Γ ρ α φ ι κ α ί ; ^ήσεσι 
π α ν τ ο ί ω ς άναστρέψας και καθελών , καλ τήν όρθόδοξον π ίστ ι ν τα ϊ ς τοΰ θεοΰ Έ κ κ λ η σ ί α ι ς βραβεύσας , καλ 
πολλάς κακώσε ις ύ π δ τών α ιρετ ικών έν τ ώ προσκυνείν τάς αγ ίας ε ικόνας . "Οτε δέ Θεόφιλος ό βασιλεύς τέλε ι 
τοΰ βίου έχρήσατο , καλ ή ορθόδοξος π ί σ τ ι ς έξέλαμψε , προσκαλε ίτα ι δ μ έ γ α ς Μεθόδιος ύπδ Θεοδώρας τ ή ς 
βασιλ ίσσης καλ Μιχαήλ του υίοΰ αυτής κατά πρό^δησιν Ί ω ζ ν ν ι κ ί ο υ τοΰ μεγάλου τοΰ θαυματουργού , καλ 
χε ιροτονε ίτα ι π α τ ρ ι ά ρ χ η ς Κωνσταντ ινουπόλεως , κα ι έπ ισκοπήσας έτη τέσσαρά,+καλ μήνας τ ρ ε ί ; έν ε ι ρ ή ν η 
α ιων ίως άνεπαύσατο . Τελε ίτα ι δέ ή αυτού σύναξις έν τ ώ άγιο» αύτοΰ ο ί κ φ , τ φ δντι ένδον τών Α γ ί ω ν Α π ο ­
στόλων τ ώ ν Μεγάλων , έν φ καλ τδ τ ίμ ιον αυτού κ α τ ά κ ε ι τ α ι λείψανον. 

Methodium Eccletiiu lumen 
Obiius extlmguii tristis nebula. 

Hie senctus maynuiqu* Methedius ortum habuit in Sicilia. Monachus facius, el vario exercilationnm gencre 
lirluiem asseeuius, Byzantium u$que pervenil, et propler irruenlem Eccletiaram tempeslatem (lconomacho-
rum siquidem hvresis grassabatur)in reqione, cuju* nomen β Chio erat, exstrucio monasterio tedem coltoca-
vit, errorem hceresxt lconomachorum docti$ demonsiraiionibus, etex Scriptura pctitis (estimoniis variis modis 
tonvellens atque refutant, et fidem orthodoxam bei Ecclesii* restituens. Multas porro (crumnas ab hcctelt' 
ειε , quod sanclas imagines coleret ac veneraretur, perpestus, cum imperator Theophilns finem tilce po$uii9 

tt hde% orthodoxa rcluxit, ab imperotrUe Theodora el illins filio Michaete, uli pricvalicinatvs fuerat magnus 
ac Thaumatnrgus JoanniciiiB, arcersitur, el Consiaminopolttanui palriarcha creatur. Et cum annos quatuor 
el menses tres patriarchatui prirfuissei in pace, alernam requiem comequuur. Agilur dies illius festus in 
tacra ipsius domo in.us txdem sanctornm mngnorum Aposlolurum. in quo venerandce illiu?reliquias requi-
escunt. De alia ejusdem Legaiione Constnminopoli Homam, electione, ccr lamiuibus , inorie, et rebus attis, 
vide Cedrenum in Micb:iele impcralore , Glycam in Thcopbi lo , Tbeopltanem iu landalione sancli N i c e -

i>bori pairiarchne Constantii iopolil ini, A<i.t sancti Joaumci i , iuceri t im in l.uid.uione ejusdem, qiiam nos 
ja i ine reddiiam suppediiavintus Gonsianiino Cajolano Syracusano. l t i biino qiioque Orationem salis p ro-

l i x a m script isse adnotavii nescio quis iu tnargiue ood. 825. Val icai t i p. k. Ζήτε ι καλ λόγον μ έ γ α ν Γ ρ η · 
γορίου αρχ ι επ ισκόπου Σικελ ίας είς τδν άγιον Μεθόδιον. Quwrito ei oruiionein longam Gregorn Siciliio 
archiepitcopi in sancium Methodium. E l de Corisiantinopolilaiio sermonem esse nou dubi lo, t u m liaec n o u 
s i l i n pr inc ip io laudaiiunis incer l i iu Cons lan i i i iopol iLi iu im. Ilaec ora l io , l i ce l a me anx : e perquisifa s i l , 
ad binic diem non perveni l ad manus. Ει doleo equidem lantmn in lanlum Paireui ii ioiii i i ieit tniii e«*e 
perd i lum, si lamen deperdilum es l . Joaimes Epbesius T r a c l . de S ib i sma ie , V<JCα eu.mlein Μεγαν τ ή ς 
αληθε ίας όμολογητήν , καλ τ ή ς εύσεβείας θεμέλιου, ilagnum veritatis homologetam, et pietalis fundamemu m 
tHconcH$$um. , 

M u l i a enim adversus lconomaclios scripsissc indicaut verba G r x c a ex Menxo Gra3Corum c l 
ms. Barberino supraposil is . E x i is u ib i l rel iquum, quod ipse sc iam, nobis es l . 

Evsc r ip s i cjusdem ex Bibl io ibeca Vall icell .uia Oralionem in sanciatn Agalhatn mariyrem, scd 
mut i l am, eam qiioque u l i erat ab atnicis rogatus Lat inam feci, e l dicto Cotisiantino ira<lidi . Leotiardus 
Paie ex AlunmoGol leg i i Graecorum,Gra3caruin l i l i e ra rum Prolessor primarius in universilate Mes^an IISI 
nesoio nnde inlegram habuit, e l L a i i u e reddidit . U i i n a m nobis G r x c a aliqitando coinmunicare i . I l l ius 
pr incipiuni est : Ε π ε ι δ ή με τδ θ α ύ μ α π ρ δ ς τδ λέγε ιν έξήγε ιρεν . Est iu ea maxime adnolauda s e i i l en lu 
de auxi l io divino e i gra i ia ; eam quod non esi pnje maiiibus otmiitini, apponam. Πάντες μέν ούν θ ε φ 
πεφανέρωντα ι . "Οτι , φησι τδ ίερδν Γ ρ ά μ μ α , π ά ν τ α γ υ μ ν ά καλ-τετραχηλισμένα τοίς όφθαλμοίς αυτού , 
π ρ δ ς δ ν ή μ ί ν δ λόγος. Προώρισται δέ ού π ά ν τ α τ φ γ ινώσκοντ ι . Ί Ι μέν γ α ρ πρόγνωσι ς τήν περλ π ά ν τ α τού 
Ποιητοΰ ε ισάγει έ π ί γ ν ω σ ι ν , ή τ ι ς καλ σ υ γ / ω ρ ή σ ε ω ς αύτοΰ έχε ι λόγους καλ προαιρέσεως τών τ φ αύτεξουσίφ 
συνεκτ ισμένων φέρει τ ά σ π έ ρ μ α τ α . 'Ο δέ προορισμδς ού σ υ γ / ω ρ η τ ι κ ή ς παραπτώσεο>; τ ή ς μ ε τ ά προα ιρέ ­
σεως Ανθρωπινής εύδοκίαν τού ποιητού ε ισφέρει πρδς αύτδν τδν προοριζόμενον. Ούτως ή πάσ ι μακαρ ιστδς 
ύ π ε ρ α γ ί α δέσποινα η μ ώ ν Παρθένος καλ Θεοτόκο; τ ώ ένοικήσαντι θ ε ώ αυτήν καλ ποίησαντι Λόγω έκ π α σ ώ ν 
γ ε ν ε ώ ν έξελέλεκτο. Καλ οΰτως ή τ α ύ τ η ς θ υ γ ά τ η ρ καλ δούλη ή νΰν εύφημουμένη ή μ ί ν , καλ δι ' αυτής τ φ 
θεψ τδν έπαινονριαλ τήν νΰν εύχαρ ιστ ίαν προσάγουσα, -προώριστο ε ίς μ ά ρ τ υ ρ α καλέκλέλεκτο τ ή προα ιρε -
σει έτο ιμασθε ίσα, ώ σ π ε ρ ή Δέσποινα κατοικισθείσα. Omnes uaque Deo manifesti sunl9cum sacra Scriptura 
dicai, Omnia nuda el aperta sunl oculit ejus, ad quem termo notler collimat. Al non omnia pradelerminata 
tuni cognotcenti. Ipsa eltnim pracogmlio Unportat crcaiorh Dei dc rcbus tiiignlii cognitionem, quivei tltius 
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\ndulgeniiv et electionit raliones amplectiiur% el eorum qui ab eo Ubere creati sunt semina relinet. Prcedeier-
inmalw vero non permhsivi lap\u$, *ed cum libera electione hominis Creatoris beneptacitum in eum ipsttm 
inducxt, qui prtvdeterminnlur. Sic ab omnibus bealissimapradicala ianctissimn Dcmina nosira Virgo, Dei-
que parens α dhino. Verbo, quod in ea habiiavit, el eam creavit, ex omnibus gendbus delecta esl : uec alio 
modo tlhus filia et ancilla, quce nttnc faustis acclamnlionibus condecuratnr α nobit, quaque per eamdem 
nostra prwconia nostramque gratiarum actionem Deo atporiat, pradelerminata fuil, ul estet mariyr, et 
tlecia e$t pfopo&iio libero praparata, quemadmodum Dominn inhabitata. 

C u m ail luic essei Prcsbyter , res gestas Dionysi i Arcopagitne bistoria complexus e s l . Editae 
Minl G r a c e et L a l i n c interprcle Peiro Lenssel io , lum Par i s i i s , l i im A n l v e r p l c in ler Opera Dionys i i A r e o -
pa&itae. Eas laudant sub nomine Meibodi i leccntiores, quamvie ab al i is Meirodoro nescio cui venrfican-
t u r ; easdem coiici i inaias Hi ldninus abbas cx Ludovic i P i i mandalo ex Gra:cis, c l ex L a l i n i s fonl ibus 
gi i i i i i l posiias, s iylo b is lor i ro prosecutus es l , e l Areopagii ica nominav i l . T u m e l iam Michael Synce l lu s 
Ilierosolyuijtnttiis de eodem Dionysio Oraiionem encomiasl icam sc r ips i l , Gracce e l Lat ine i m e r p r e l e Ba-
si l io Mil lanio Cassinaie monacbo cum Dionysip edi iam. 

I l l i i l e i iam in du!>io c s i , qno lempore vel qna mente, et an ex L a l i n i s fonlihtis, an v c r o ex 
Gr; tc is desumplam bistoriain lum Syncellus Micbae l , lum Mclbodius scr ip io ina iu la r i i i i l , dum de duobus 
hionysiis d i spuia lur . I lorum siquidem aucloritale permulti cum Hi lduino ad aposlolorum lempora D i o -
iiysjum Parisioruti i p u r o u u m referuiu, nam hi qui de d iv i Dionysi i rtbtis gesiis scripsere D in t iy s ium 
Paris iorum cpiscopum cuuvlcin facium, qui e l Aibenarum fuil episcopus. Conf i rmanl Auas ias i i B i b l i o -
l l i cca r i i auclur i la ic , qui scribit ad Carolum Calvum iinperalorem : ι Hujus aulem passionis lexlus bca -
lus Mcibodi i is qni ad sedem apostolicam Consiaruinopoli presbyier missus ejusdein u r b i s , nam postea 
patriarcba Constanl inopol iunus ipse Γιιίι, lenui l ροηι'ιΓιαιιιη, et ex lunc in ler sanclos ab omnibus ob s u » 
eonfessionis e i agonis (pro sacrarum imaginum pio tisu ini i i ) ccr iamen veraciter vcneratur e l c o l i i o r , 
edidi l pauca dc prxcedcni ibus excerp ia . i l l i c Anaslasius d i c i l Melhodium ad sedein aposlolicam C o n s U n -
tinopoli prcsbyierujn in iss i im, et conslal ex Cnropalate e l Theodori Suiditae episiola ad Epipbai i iuno, 
MelbodiUm rrmsun» fuissc a iNiccphoro palr iarcha, cuin i l le falsis calumniis appelereior ab adversari is 
ad papam, qui era l Pascbalis I. Nibilominus apud Sur imn legitur, sede aposlolica GonslanliuopoUtit 
presttyierum inis>iim. Tossc b x c coi ic i l ia r i atii nolant, si Mci l iodiuiu postquam funclus esl legaiione pro 
suo pair iarcba apud papum, ab eo reniissum Coiis laul i i iopol im cum injttncta aposlolicae sedis a l iqua 
prxcepiione dicant. 

l n i e r doctos (amen bomincs ambigitur, an quae Mclbodius et Syncellus de Dionysio scripsere* 
ex suo gcnio depinxer in l , an ex aiuiqnorum G r a c o r u m nionumenlis fusioribus exccrpia , et in epi toinen 
coni rac ia Romse exaraia ediderint. A l i i enim Ui lduinuni a Groecorum praesulibus e l legalis, ar le lavoreut 
ojus ambicniibus dcceptum ac delusum fuisse i raduni : e l perdil is G r x c o r u m rebus, qui a F r a n c o r u m 
regibus suppciias posiulabant, ingcuio Gncco faclum essc, u l sancti Dionysii monacbis, penes q u o s 
maxima Gall ia; pars rcrnmque eral , suo Dionysio dignilatem A r c o p a g i l k a m , e l Pauli aposloli d o c i r i n a m 
h i m primtun alligemibiis ul l ro applai iderciur ; a veris ficlisve monumeulis lola res confirmareiur. i a c o b u * 
Si rmundus , de duobus Dionysiis : C u m Areopagitae nomine perslrepere e l c ircumsonareomnia coeperuni , 
u l plausibili fabukc color e i vires adderenlur, naii sunl repente, et ex leuebris e ru l i cum A r i s l a r e h o et 
\ir*i>io Syncell i e l Meihod i i , qui siiffragari viderentur* E l ex verbis I l incmari ad Garolum Galvum s c r i -
bentis : < Rccognovi bis , qua? ibi scr ip la snnl (in Vita Dionysii a Melbodio scripla) ea quae in adolesceulia 
Jegebam consonarc, vidclicct pcr qtios ac qual i ier gesla m a n y r i i d iv i Dionysi i socioruiuque ejus ad 
Roi i ianorum cogii i i ioi iem, indcque a.l Gr ;vconnn noli t iam pei veuissc. ι Gol l igut i i gesia pasi ionis Dionys i i 
ev Gal l i i s pr i i i iui i i ad Roinanoni in , duinde ad Gr;ccoruii i co^nitioupm pervenisse, quo in casu quis 110» 
faoile roi ic ipi t Meibodium ex coiiuih>iuariis Gal lorum bisloriain Dionysii conlexuisse? A l qi i inam fuerifit 
G a l l i , UilJuttittsne au a l i i , perinde esV u l dicanius Miflhodtiiin uon ex suis, sed ex alieuis inonimeni is 
tiniversaui Dionysii X \ \ M \ \ couscr ip« isse . E l probaii l pr i ino, quod l i i l d i i iuus , u l Areopagi l ic is Hdein as l tuc-
r e i ceriioreii», Meltiodiuni laiitlare «tefuiif, nisi forle ea inoiiuincnta l.iudare puduissel, quse Meil iudio ex 
Gal l ica legaiione redcuuti co iu in iscna . Secundo, quod in Areopagil icis num. 40, asserai : c De Dionysti 
Arcopagiia? obim nibi l Giaecos srripsisse, quia propler loHgiiiquitaiein le r rarum irausi lus ipsius pf i i i ius 
eis fuil incoginms. > Tor t io , quod t um vclus uiarlyiult igiuin l l i ldu iuus Goiis iai i l i i iopoli aa-ersissci , tuuc 
facile fuissel i l l i daro l ihc l l in i i , quo Mclhodius Dionysii v i iam recens conscripseral . Qua^io, q»od ex mt i -
ma Dionysi i viue \wv lliluiiinum et Meibodium editas collaiione apparei , Me ibo i l i i r u ex Hi ld i i in i so< iorunt-
ve ejus sn i |Mis Dionysii viiam edidisse, e i p luhmis addurtis Jocis lum ex l l i l du ino , imn *·χ M<*lbodio 
prnbanl. l l i n c duo mauifcsie d i ruu l c n l l i g i : uiiii in esi , ex miii i ia uir i i isqi ic aucloris co!latioii« fieri oumiiirt 
iit Meibodius ab l l i l du iuo , vel llibUiiiiu.s a Mclbodio scribeiidi ma le i i am accepiu i l , cum vero iiullus d ica l 
a Meibodio llildiiiiiiiiu. aul Meibodiiui i ab an l iqu ior ibu» Graicis arcepisse, qui ipsomet l l i h lu i i i o ju. i ice de 
Dionysii Areopagiiae obi iu u ib i l s c r ip se run l : al ierum Gruicuiii hoii i i i ieui a Gal lo iuisse per ig i io ran iUui 
decopium. β . . 

Ει b;ec qui duos Diouysios perncganl : qui vero asscrunt, saucitim Meibod ium, dum Apoc r i s i anmn 
Nicepbori pairiarcbac GoiihLaiuitiopuliiaui agerel apud Paschaleiu papam, tuarlyris Diouysi i res gesias 
8 'ylo b is lonco proseci i l i im, qiiidquid anliquiores auclores Graeci de eodem scnpseranl iu conipendinui 
reuilisse e l coulraxisse, suamque epiiomcn Komai conscriplain rcliquisse, quani vidUse se leaiaiur duin 
lenera adbuc essei aeiale Anaslasius bibliolbecarius epist. ad Garolum M a g n i i u i ; quare hisulse assereie 
qni sc r ibuul euni ox suo gcnio depiuxisso, e l Baroii ium ιιοιι recta linea incessisse, dtim cei isui l eotlem 
tempore, quo HiUitiiiius sua concinnavi l Areopagitica iu Oocidenle, Micbaelem c i l l e lbod ium in Ori^tne, 
adeoqueid curanie Hi lduino, qui cerle uoiidiiiii atibas sancli Dionysi i e r a l , cuiu Mcibodius Rotnae exsUie-
n»t Conslaminopuli iaui apncrisiaritis, hbell i im dc gosiis saucli Diunysii Areopagiia? ex priseoriim aiicu»-
ruin fusioribus commeniari is concinnasse, neuipc sub Pascbale papa, cujus anno setundo, qn i C h r i s i i 
l u i l 818, ipse Baroniua legaiionis ejiistlem Melbodii ;»d sedem aposiolicam coinif ie iniui i , quo l e m p o u 
Fredul lus abbas era l Dionysiaui cceuobii, quod ex cei l is^imis mdiuibiis pa ie l . F i e r i iiaque nou p o u n ^ e , 
ιιι concurrer i l cuin i l l i s Hilduinus iu Areopagil ica suonim collatioiio. Siqii idem ex sacra L n d o v i c i P i i aJ 
•psiiin l l i l i lu i i ium super boruin indagine suscipieiida inanifeslum «^i, eani d i ru iam luisse posl rebiiiuliw-
iieiu ipsius Ludov ic i qu.e anno laudeii) 854 facia cst, ιιι Sigiberius uarral Ίιι Gbronicn . Quare Meil iodius 
e i Micbael scripserunl sub Pascbale primo poniil ice, Hilduinus sub Gregorio IV , ideoque poni i l iea lu ejus-
rtem longe proiraclo n imirum nou auie aiinuiii 858, ipbi coll iguni bausisse l i i l du inum ex i l lor t im scr ipus . 
φι» ipsi ex anliqnis suae geutis fuuiibus p r* l i bave r j i i l . Ει qui dicunl Mcibodiuui dclusuai, dcludui i iur 
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ρ ο ι ί υ * ex bisloria bujus temporis non modica in sc i l i a . E a enim, a iun l , e r a t l u m iu orbe conditio. u t G r a t l 
n o n Francorum opem exposceren», miuus ambirenl Abbatis Dionysiaui , qui gralus luui e.ral Ludovico 
impern tnr i , cujus iu iiiriignaiioneni paulo posl inci i l i t gravem, ad ejus invocandum aux i l ium, c l quo 
ad*ersti9 se jacias iiijurias amolirentur, favorcm. Quini ino afllteLe res Occidentis cogebant et Papa-m, 
e t itnperatorem, ob Saracenorum, Mauroruinque formidabilem in S ic i l i am i l lapsum, invalescentem pcr 
l l i spa i t i am poleni iam. imminenlemque eormmlcin tnGal l i am i r rup i ionem, Micbaelis imperatorisConstan 
t inopol i lani tum pace fn i f i i i i s , legalione eliain missa, opem flagiiare. Quod facile esl probare ex s y n -
rh ron i s auc lor ib t i s , gravioribnsque scriploribus, qui res bujus lemporis certis calculis observaruni . 
Qnod enini scripsit Hitduintis de miss isab imperatore Byzani ino Micbaeie ad Lwdovicum Occidentis A n -

iltisltim per solemnein legalionein sanctr Diotiysii Areopagilae l ibr is , non probal quod inlendi lur delusiiin 
uis>e a Gra?cis Hilduinum Graecorum arte, favorcm ejus, quo apud Ludovicum Piu in pollebat, ambien-

l i i i i n : hno vero cominenl i l iam esse ejnsinodi occasionem aperlissime p rod i l . Noquc enim mis i l ad L u -
dovicum Michael , sed remisit , cuin pravei i lus fuissef a Ludovico desiderio ac posiulalioiie amicilia?, et 
confoeder:uionis ineumto. Amio siquidem incuntc 858 ctim Grogorio quartu poiuifice Angeloue couvenlu 
habi lo Huli lcar ius Gameracensis, e i Aiifredus Nonaniulaniis abbas ad Cunslai i l inopoli tamim Gxsa rem 
miss i s im l . Summa legalionis era l , u i or.itus a ponlil ice prii icipibiisque Romanis Mirhael commune cuni 
ipsis bellum in Saracetios susciperel. E t legalionis boc eodem anno meminerunl Adel inus benediclinus, 
aoonymus editns a Piiboeo, Aimoinus de gesiis Fra t icorum, quoruin vesligia secuti suril recemiores. 

Ε ι h « c quidein e l multo pliira recentiores pro adjungen.la a u l adimenda lide Melbodio e l S y n -
eello. Sed sive Melbodius e l Syncellus sua banserinl e Gal lorum foulibus, sive Ga l l i cx Melbodio e l b y n -
ce l lo , qui ex G r x c o r u n i foulibus c o l l e c U ed ide ran l , boc al lerius negoiii fueri l , quod landem al i ipianda 
Ga l i i i p s i , c inn l)is«M>'aeueril, djl i t i ient . Ν >l>is d i ru tn id essc videlur lanios Paires , e l polissitmnn Meiho-
d i u m , q u i etiani ab Ecclesia La l ina ob suoe confessionis, et agonis, u l Auasias i i bibliotbecari i verbis u la r , 
t e rae i ie r veneralur e l co l i tur , dehisos fuisse, la i i lumqne dedissc bumauo favori , u l l iclas a se vel c o n -
ficias ab ali is dc sanclorum inar iyr io e l rebus geslis bislorias ac narraiiones pro vcrie ac genuinis 
sc r ip lo i r ad ide r im. Pro veri iaie airocia perpessi sunt, assidiiis Iaboribus e l va i io lormenlorunt geuere 
exc ruc i a l i , aique landetn confecii s u n l , et nunc demum conflciunlur, cum-ob pri i ie ipi ini favoreiu se de-
Itisos esse , et quod pcjus e s i , vc r i l a l em prodidisse audiunt. Conslaus Alelbodii animus, ingc-
nuuin Syncell i in rebus ecclesiaslicis propos i tum, imposiuras s i m i l e s , xqne a lquc ferocienieiu 
anguem abborruissent. Sed delttsi s u n l a Gatlo bomine. Iloc vero mmus credibile e s l . Vauorum bominuin 
Yilia prudeniibiis appingimus. E tamina run t antea sua, Gneca scilicet moniinenla non minus cousiderate 
c i rcninspexerui i t , quae Gal lonnn erant, l um poslmodum ver is imi l iora , u l sacrura sc r ip lorem addecet, 
d i v u l g a m n t , qitod ex eodcm Melbodio co i l ig i lu r , qui confileiur sc non vana aique incuriosa cogni i ione , 
sed veieribus narralionibus, ei cer la ac l inna antiqnitale, necnon a longis lemporibus pcr maiius t radi ia 
auditione , gesla dic lotum sancioruni coucinnasse. Ο0χ\ γ ά ρ έκ τών η μ ε τ έ ρ ω ν τ ρ ό π ω ν , ών κ ε κ τ ή μ ε θ α , ή . 
β!κεία προγνώσει , άλλ' έκ παλα ιάς δ ι η γ ή σ ε ω ; ή μ ί ν έξενέχθη, κα\ Α έκ μέρους έκ παγ ίου αρχαίου ολίγα καθά 
ήδυνήθημεν , κα\ άπδ μακρών χρόνων άκηκδαμεν έν συγγραφτ) π α ρ ε δ ώ κ χ μ ε ν , ουκ αυτόμολησαντες π ε ρ ί τήν 
έ ίήγτ ,σ ιν , ώς ε ίρητα ι , άλλ* ώ ς τών μεγάλων έγνωμεν δ ι η γ ή μ α τ α διδασκάλων φοβούμενοι τδν θεόν . Neque 
enim α nosiris moribus habuimus , aul α noslra pranotione, led ex veieri narratione α nobis perfeclum e&i; 
quccque pauca α certa firmaque autiquitale et α longit temporibu* auJivimus , ea ut potuhnus , lilleris man-
damitt, non expo$itionem ex nobh ipsis ac lemere aggressi, sed ut majnorum dociorum rerum geslarum. 
narradones habuimus,veriii Deum. S i qui sc r ib i i v i r lu le cognila e l speeiata lide amplissimus e s i , j i l 
Meihodius est, e l sanc l i l a lc pnecelebris , nunquam ego dieerem, delusu ιι fuisse^ lauliuuqiie dedisse l u i -
inano favori , ut i icias a se vel conficlas ab ali is dc sanciorum mar iyr io e l rebusgeslis narraliones pro veris 
ac genuinis scripto i radider i t . Non tanlum audco. Sed rem bauc a l l ius considerandam rerum barum 
Inquisiitiribus relinquimus. Noiaudus praelerea es i F ranc i sc i B i v a r i i in F i a v i u m Dexirura anno Gbr i s t f 
9 1 , eupinus error, qui u iedix aeiaiis scr iplurem, scriptorem vetuslissinium nuncupat. 

Es t apud me inanuscripla ejusdeiii epislola ad pair iarcbam Goiis la i i i iuopol i lanuin s c r i p l a , qua 
?acerdoles qui debellaranldeponil . Pr inc ip ium : Τήν έκταθείσαν τ ή ς τ ι μ ί α ς κ ο ρ υ φ α ι ό τ η τ ο ς τοΰ λόγου χ ε ί ρ α 
ή μ ί ν . Gumergo defuncto Tbeodoro S iudi ta , qui ex Sludio erant, ab Ecclesia Byzan l i i i a , e i i l l ius pra*side 
l le tbodio separati, q u x vivens T-beodorus xc l t pieial is motus advcrsus NicepUorum e l Taras ium s c r i -
pserat, tuenles, lantos Paires ludibrio haberenl, el i i l i innumeruruiii sccleriiiu reos coudemnareiu, id ιιοιι 
ferens Melbodius, ui a contentione desistereiit, monui i sa?pius, cum non resipiscereni, aRaibeinaie fer t i l , 
e l ab Ecclesia ejecit. Yisuni esl nonnullis iuique Tbeodori asseclas damuar i : b i i ic u i sua lu tare lur M e -
i h o d i u s , varias ad diversos scripbii episiolas sese excubans, e i quod egissel proponens, scr ipla tiempc 
T l i eodor i , quae i l le adversus Nicepborum et Tarasimu scr ipseral , condeiiuiasse , ιιοιι Tbeodorum , quod 
aperi iss imum es l ex seulenlia ejusdeiu De Sludiotis, quam suo De schitmate l i b i o Joanncs meiropoli ta 
Epbesius inserui l . 

U e m pro var ic la ie et aeU.c lapsorum, e l lidetn ejurantium, varios canones promulgavi l , edilos 
sa»pius Graece e i L a l i i i c . M e i u i u i l Harmeiiopulus in epiloine Canonum sectiune 4 : Ή τοΰ π α τ ρ ι ά ρ χ ο υ 
Μεθοδίου δ ιατύπωσ ι ς τούς παραπεσόντας καλ ύποστρέψαντας , νηπ ίους μέν α ί χ μ α λ ω τ ι σ θ έ ν τ α ς , καλ φόβψ 
αγνο ία καθυπαχθέντας , σ υ γ γ ν ώ μ η ς ά ξ ι ο ι , τψ ά γ ί ω μόνον χρίουσα μ ύ ρ ω . Τελείους δέ τήν ήλικίαν δντας , 
καλ ανάγκη καθυπαχθέντας , σ υ γ γ ν ώ μ η ς μέν καλ αυτούς άξιοι , τ ώ ά γ ί ω χρίουσα μ ύ ρ ω · ν η σ τ ε ύ σ α ι δ έ δ μ ω ς 
τεσσαρακοστάς ή μ ε ρ ω ν δύο π ρ ο σ τ ά τ τ ε ι , κοεών άπεχομένους , εκτενείς τε δεήσεις καλ γονυκλισίας ποιείν 
δπόση δύναμ ι ς . Τούς δέ έκ προαιρέσεως αυτόμολη σαν τ α ; έπλ δύο ένιαυτους νηστεύειν π ρ ο σ τ ά τ τ ε ι , π α ρ α -
πλησ ίως τοίς άνω δεδηΤωαένοις, καλ γονυκλισίας έκαστης η μ έ ρ α ς ποιείν ρ', η σ', και ε ΐθ ' "ούτω τ ώ ά γ ί ω 
χρίεσθαι μύρω. Sanciio Meiliodii pairiarchce lapsos el conver&os, pueros quidem in capiiviiatem abddctos, et 
metu vel ignorutione wbactos, venia dignaiur, sacro duntaxul eo$ oleo inumjens, adullos vero et coactione 
$ubactos venia quidem el Ulos dignalur, sacro inuiigens oleo : sed jejunare lamen binas dierum quadrage-
iimas jubety α carnibus abslinentet, ingemesque preces et coiigenulaiione* pro vinbus (ucere. Qui vero saenies 
prudetoesque α Chri&iianis tramfugerint ad eo$ , biennium iejunare jubel, perinde ul indiculum est supra , 
quoiidieque ceiuies vet ducenliei congenulare, atque ila ofeo sacro inungi. Arcudius l)e concordiu l ib . u , 
cap. 18, scribit , cum duo veperianiur bujus nomiuis p a i r i a r c b x , a l ier qui proxinie auiecessu saucuiit i 
Igiiaiiuui c i rca aniium Doui in i 840 aller siue dubio sebismalictis c i rca aunuin lw240 , cujusnaiu i l la ; pre-
caitones s i n l , incerlum essc. Scd qtticunque Meibodius isie fueri i , noti essc laniaj auc iur i la l i s , u l couira 
sacram Scr ipluram decf.rnat, quod per ociingentos vel uiille duccntosct amplius amios Orieul is Eccles ia 
in usu nou babuit. Ε ι supposiio uioduin i l l um rcc ip icndi uegauics Gbr is ium a pr iocipio sic fuisbe iu&U* 
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i n l i i m , ut modo oxslnl in Fucbologirt, hoc esl cum forma S a c n m c i H i Conf i rma i ion i s , c e r d i i n e s l anrfo-
rein i l l ius non PONSC esse Meibodrnin pr i i i iu in , cum non v l l c a i u r vor i s : mile enm non obscrvasse lociua 
pauli ad Ncbra?03 0 c i i l l ius cxpos t ions Gl i rysos lommn, Theottoreuiui , Tbeopbylac lu in , O E c i i m e n i u n i , e i 
nlios aflirmanles baplismtnn c l έπίΟεσιν τ ώ ν χ ε ι ρ ώ ν , impoaiiionem manuum, κα\ μετοχήν τού Π ν ε ύ μ α τ ο ς , 
et participalionem Spivitns , σφραγίδα , signaculum , boc e s t , confir iualionem nonnisi semel j a c i poste. 
Veris i roi le i ioin esse, a«l rubricas i l l . is de iingciido e l abluendo post precationrs illas appcndic i s forma a 
posi f r ior ibi is Gr;ccis ad.litas css«», quod ea omnia , potissimnm appeiidicettt i l l am noi ini i l la excmplar ia 
lKaniiscripta tniii i inc babeaui ; ctijus rei lum coilegii Gr;ncoru*ii a l i i n i i i i , luin Joannes Maiibaeus Caryo-
p b i l i H , quia v iden in i aiquo legernuit, lesics esse possunt. Ει in Eucbologio p a i r i a r c l i a l i manuNcripta 
inonasHri i Cryplae Ferraint», n i l i i l d<» fo r im reperiatur : cuin alioqtiin in eodem reper ia lur C a D O i i 7 
Synoi l i , legaiurquc c i im illis, Saccrdos χρίε», αύτδν τ φ μ ύ ρ ω καθώς καλ τούς νεοφώτιστους , τ ή ν αυτήν 
ε π ί Αδη σιν και έ π ' α ύ τ ώ πο ιούμενος . Inungii eum xinguento quenladmodum et recenler illuminatos, eadem 
terba et suprn ipsum rccitnm, boc est enuidcin formam emtniiaiis. l l i n c ro l l ig i t vel ppnittis o l i m noa 
fuisse adbibiluui unginMiluui , nisi solis l i a w l i c i s non coni i rmal i s , v< l adl i ibi imn i i ta ier ial i ler et exlra 
sacranieii it i in, e l sjmilem cotisueiudineiii aliquando fi i isse, probare locuplelissime Suarez 5. par. , quatsti 
?2 , ar l i c . 41, d ispui . 50, s cc l . 4 rxplicans canonem r.oncilii Ara i rs ica i i i . I . l sic Arcudius binic auc lo ren i , 
si n.odo fueri l o r l b o d o x u s , i i i ie l l igendi i iu esse aulnmat . Jacobns Goar Notis in Eucl iologiuiu c i i r a ora-
irem controversiam cjus non atiiirn auclorcin agnoscil pneter Methodiiim priinum , G l i r i s l i confessorem, 
qucni Baroii ius amio 842, ad revocandos in Eccles iam lapsos tniri l ice laborassc s c r i b i l , qui pro sa lu le 
omnium cjusmodi promulgaYi l e d i r i u m . Il ic ib ronum assequilur anno 843 , e l anno 847 ex liac v i i a 
tnigrat, c i im sedissct anuus qi ia t i ior . Seciimfus anno 1240 i r ibus laniuin niensibos sedem Constaniitiopo* 
Jitanam obl inui t , quibus n ib i l meiiioralu diguuui edidisse memoralur . Miilta hic reponerc possem A r c u d i o , 
ct i lh id in pr imis , plus nie e l moruin sancl i ta l i , e i docir inm Mclhod i i pa t r i a rcbx , quam Arcodia iue 
conjectalioni tr ibucre. Sod ne in boininciu ingeiiuuin c \ zelo fidei , e i ver i la l i s loqnenlem me ge ra in 
Vebemcnliorein aique acerbiorem , et puiissimum , quod s iui i l ia dtsputandi isle locus non s i l , r e u i i u o 
lectoreiii ad Goarum, qui d i c io loco pruposila A r c u d i i argui i ici i ia exainitiat, e i aolide refutai. 

Iti Bibliotbeca Scociaci , u l n o i a u r in indicc inanus< r ip io , sunt Melbodi i , p a l r i a r c b x G o n s i a n l i -
l i opo l i i a i i i v ττερί τών άποστρεφόντων , e lc . Λδγος είς τήν ύ π α π α ν τ ή ν . Ε ι : Κανόνες κατανυκτ ικο ί . Di iit qui 
abnegarunt et conteriunlur. Oratio in Hypapaniem, €t canonet compunctorii. De primo e l ejus aiiclore sa i i s 
d ic iu in esl supra. Dc oral ionc in l lypapauiein , c s l crii ia iu i l lam soleinuiiaiein ora l io Grasce e i L a l i n e 
Meibod i i Paiarensis . A n est i l la ipsa , e l c ^ c u l i v i i iudicis auclor? Nou nego lainen e l pa i r i a ixbam i n 
eamdein Hypapaniem potuisse oralinnem s c r i b c r c , ct forte sc r ips i i , cuui et in alios dies soleiinies s c r i -
p se r i l . Cunvne& compwutorii. Verosimil ius cst pa i r i a rc l ix esse, cum lum lemporis etmilia scribendi usua 
invabi isse l , ex Sludioruui monasicrio p<T Eccle>iaiii G r x c a u i propagalus, u i a l ib i noiabamiis. Ε ι si q u i s 
cou lendcr i l boriui i canoucs a l ie r i Mcibodiu pairiarcba?. ahciibendos esse , in re obscurissuiia , ( u m aIII 
carccr ibus leucbrosibsimis inclndauit ir , nou ero adeo morosus, u l vcrbis lanluimiiodo couccriare v o l n u ; 
de re mih i incer ia cuin quispiaiu ccr i iora prcfcret , acqii icbcam. 

Possevinus nola i in caialogo b ih l io lhece sancue Marue iu YalliccIIa. Meihodii palriarch<B hitloria 
poetica tn Cregorium JSfiziunzeuum. (Juis non vi . iel monslrui i i? lnquireiidura nibi lomii ius e s l . 

Pi \e ier isa>s cam-itSi d i h u s i s , ιι > I » \ ι ; e x n^o:ici l i .ui li E r x b s b e , q<i:c liabenlur in bibHoiheca 
Banberina inanusi ripta cod. 87, p. 411. vl cod. 05, p. 83, lognniur in eadcm sub eodem M e i l i o d i i 
palr iarcba: Coi i^lai i l iunpul iui i i i iomiiie : Ordo servandua in $pon*alibus, cod. 113, p. 17. Ordo in beuedic-
t%on$ nuptiarum, ibideui p. 31 , e l cod. 87, p. 102, et cod. 401, j) . 4 4 U r e i c o d . 102, pag. 5 i . Ordo im 
bentdicuonc bigami, codic. 101, pag. 205, cod. 91, p. 89. 

Ν Ο Τ 1 Τ Ι Α A L T E R A . 

(pADaic. Bibliolh. Grwc. ed. Harles, l . VII, p. 273.) 

Metbotliiis [e S i c i l i a oriundus] confessor (1) et palr iarcba ab a. G . (2) 849 C P o l . , a. C . 846 d . 14 
Jun i i defimclus, i inagimim propugttator ( 3 ) , ciijns V i l a , ab anonymo atictore scr ip la Graece cuui Al l a tP 
versione e l l l cns then i i Anuleciis, legi iur in Actis Sanctor. ι . II . J u u i i , p. 9C0 scq. Vide ei iam Baroniutu 
ad Mariyrolug* lioman. 14 Juiii i ,- ubi Meibodium, Pa la re i i scm, a T y r i o perperam d i s l i ngu i i . EOigiem cjus 
exb ibc l Goarus, p. 126, ad Euchologium. I)c seripiis ejtis vidundus Gaveus, cui Spicilegn in v i tem addes, 
qiiod Encomitun S. Agalhw, v i igmis , La i ine e I.coitbardi Ponle versione edilum esi a Coinbrfis io 
iu Bibl. concionaloria e i a B u l l a u d o ^ d 5 Febr . e i G r a c u m exsla i ins. in b ib l . Yencta S. M a r c i scainno 
29, cod. π , λογ. ς-, alque inc ip i l : Ε π ε ι δ ή με τδ θ α ύ μ α πρδς τδ λέγειν ε ξέγε ιρε . Y i i a m nxoris sanci i 
Tbcupbanis begmuent υΐ confessoris a Meibodto scr ipiam lcbtaiur atictor Yilae Tbeopbanis apud I k t i -
s rbeni i im in Actis tancior. ad 12 M a r l i i . Canon »ive consiitutio ac δ ι α τ ύ π ω σ ι ; pteniieniialu de tis, qni mb~ 
tiegarunt, per diversot modot ei (Via et [Gnuce iu c. Gale i n . 5843. G a l . II, p. 185 ; G r . ii» cod . Vnidobon. 
247, 3 . V . L a m b . Y , p . 251, iu cod. Medic. 81 , ι ι . 40, p l u l . 9. V . Bandi i i i C a l . codd. C r . 1, p . 400. — l u 

(1) Gonfessoris nomcn a c c e p i l , quia nnllo modo 
p o i u i l adduri nt imaginnm caiisain dcsererel, c l 
polius ab impcralnre , Mirbaele B a l b o , in vim-ula 
se conjici passus es l , (jtiam u i a proptigumido oiiltii 
i l l a rum desis lerel . Qui vcro posmiodum ad euiu 
Ibruiiiae gradum pervcnit , m diguilaie Palr iarcbalus 
Gpol i ian i ornaretur. ι S I X T . 

(2) A u i o n . P fg i ad a. 0 . 847, n . 17 fin cod. 
Vindob. 246, n . 7, sunl ires versus iambici Tbeo-
dor i et Theopbanis ad Melbodiuiri pair iarcbaiu , c i 
Voltdem vers. liujit^ ad i l l o s , quos publicavi i Laaibec. 

V Gonim.p. 248. H A R L . ] 
(3) Aique Meiboriii Πατρ ιάρχου Κωνσταντ ι νου ­

πόλεως ( i u ind ice ) , iu l ex l i i vero :̂  Α ρ χ ι ε π ι σ κ ό π ο υ 
Κωνσταντινουπόλεως τού όμολογητού λόγος π ε ρ ι τών 
αγίων είκόνων legi iur iu Collecl ione o r a l i . sacraruin 
in cod. Mosqucusi. V . c l . Mallb«ei N o l i l . codd . G r . 
b ib l . Mosqucus. p. 6. Sab imperalore M i c b a e l e , 
Meibodio patr iarcba, , c»*lebralur synodus C P . u U 
coui i rnia iui i i es l syn. N i c x a » n decreium. V . E o i i l * 
fauc. Uibi. Cohi. p. 1 0 2 ; add. p . 86. H A E L . 
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cndd. P a n s . b ib l . publ . 1336 el 13G2 Frngm. Iti cod. Barocc. 1 0 1 , Lond in i in b ib l . S ionensl . n. 4 , 4 6 8 , 
Ordo de iis recipiemlis . qut vario mo.lo e i varia aMale abncgartinl et bis oral io pro iis , qui redeunt ad 
Kccles iam ; in codd. CoisUn. 2 7 1 et 1 1 2 . Monifanc. Bibl. U A R L . ], La i iue ex Herveti versione exs l a l in 
Appendice BaJsamnnis, p. 88 seqq. ftl in Bihliothecis P a l r u i n , Par i s . 1 5 1 5 , 1589, 1654 : e l apud Baron . 
ad a. C . 842., n . 2 1 , G r a c e vero ei L a i i n e in Kucliologio Goar i , p. 876 : qui buic Melhodio illam vindicat . 
nolasque addldit. p. 886, ^eq. In eadem Bals imonis Appendice , p . 96, ocourr i l eiiam La l ine Melhod i i 
Ganon , sive Conslitulio de segregntionibus monarlwrum Studitarum. — [ Ex Meibodii patriarchue Apho~ 
risniit atceiarum Siuditarum c s i F r a g m . in G o l l e c l . quadam locorum coinniunnim ascelirorttm e i c ; in 
r o d . Vindob. 251, V . Lambec. Co inm. V , p. 324 seqq. ,327 sq . , F r agm. in Niconis G o l l c c l a n . V . Mon t -
fai ic. Bibl. Cohl. p. 1 9 8 , el saepius. V . Indic. H A R L . ] Homilia in eo*. qui dicunt : ι Quid profuil /S/?MS 
Dei crueifixu$ ? et ad eo$, quos pudet crucis C / i m / i , s ive bina potius ex i l l i s F ragmcn la , qu«e Gra*ce et 
La l tne Grelsenis in opere De cruce edidit , exstunl ct iam La l iue in Bibl. Patrum Cotoniemi, l . X V , a. 
4 6 2 2 ; e l in Siipplemento Parisiensi , a. 1639. ι. I, p. 835 (4). TVr l iu in liabes apud A l l a l i n m , p. 3 4 9 ; de 
Meibodi is Encomium Dionysii Areopagila?. Godices quidain male i r ibn t i i i l , n e s c i o c u j , M e l r o d o r o ; nam 
Meibodio vimlicat Anaslatius Bibliolhecarius episiola ad Garolum Ga lvum, qune subj ic i lur H i b l n i n i A r e o -
pagit i r is apud S i i r ium ad 9 octobr. , e i Flodoardiis UI , 18, ubi inter Hincmar i scr ipta . De Passiom S. 
Dionysii α MeUiodio CPol. Gr<vce diciata, et ab Anailasio Bom. sedit Laiine icripla. Encoin iuni i l l ud 
uon ex aniiquinribus n ionumenl i s , sed ex l l i l t lu ino , ut videtur, maiimain parlem repe l i l um. Petrus 
Franciscus Gbii le l ius etiani sune Diss. de Dionysio Areopagi la i n se ru i t , Pa r i s . 1676. 8 . ldeiu cum P e i r i 
Lausset i i versione Lat ina pr imum lucem vidit ιιι edilione operuin Dionysii Lansse l i ana , P a r i s . 1675. fo l . 
A p o d Houii tgerum nis. fui l : Τοΰ άγ ιου Μεθοδίου πατρ ιάρχου περ ί τ ώ ν ά π δ συστάσεως κόσμου σ υ μ β ά ν ­
τ ω ν κα\ τ ώ ν μελλόντων συμβαίνειν είς τδ έξης ( 5 ) . F a l l u m u r ig i lu r , qn i vel Chronicon vel RevelatioMs 
Melbodio T y r i o tribiiunC. Gonfer l l o l l i nge r i Biblioihecarium quadripanilum, p. 98, 9 9 , e l qua? stipra ίιι 
M e i h o d i i , Pa ia rens i» sive T y r i i , scr ipi is no iav i . F A B R . [ Sunt, qui bunc Mell iodiuin auciorem o r a l . de 
Simeonis et Anuae occursu e l de Deipara e l in ramos Pa lmarum esse vel int . S I X T . J — P lura de iilo M e -
i b o d i o , Syracusano, ejus f a i i s , s.Tpe I r i s l i b u s , e l scr ipi is , a Fabr ic io tam nie i i io ra lU 9 quatu omissis, 
cclb-gil Mongi lor . in Dibl. Sicula , ΐυ .ιι . I I . , p . 66-69. I I A R L . 

D E S. M E T H O D I O C O N F E S S O R E , 

PATRIARCHA CONSTANTJNOPOLITANO. 

EJUS CULTUS APUD GILECOi 

(Acia Sanct. Jc 

fnter prsecipuos, sub imperatoribus Iconoclaslis, 
Leone Armeno , MicbaeleBalbo, bujusque li l io Theo-
p b i l o , fldei orlbodoxae albleias emicui l tanclm 
Methodius, erudil ione, pietalc erga Deum, casi imo-
nia , zelo G a i b u l i t » r e l ig ion i s , plagarum ssepius 
inflic-laruin suscepiione,exsiIii e l exireinarum aeriiin-
narum porpessione, longe c la r i s s imus ; ac landem, 
post impiorum itnperalorum o b i l u m , palr iarcba 
Gons lan l inopo l i l anus , fidei orihodoxae gloriosus 
l e s i a m a l o r ; qui meri loruin suoruin pra?mium ac-
ct*piiirus, ad aclernam vi lam m i g r a v h , auno 847 
boc 14 Jun i i . A d liutic diemccleberr ima solcmnilaie 
niemoria ejus recolitur apud GraBcos, (ana in 
Typ ico , quam in Synaxar io nis. Ecclesiae Conslan-
linopoliianac, et al i is manu cxarai is ac typo cnsis 
Menaeis; ofllciumque ecclesiasi icum valde i l lustre, 
inveni lur mixliiii juncluiD oilicio sancli Helisaei pro-
pheiaa. 

2 . Ipsuni seorsim descriplum Grxce e i La l ine a 
Nicolao Logolbeta Hacedone, col lcgi i G r x c o r i i i n 
Roraa3 alumno, ibidem inveuimus, e l i u specinicn 

(4) Ιιι bib!. Augustana V i n d c l . sunt, teslo Reisero, 
(Ca i . p . 2 5 . ) ires codd. Mt i tbod i i : 1.) Adversus eos, 

? ui C l i r i s t i adveiKum in carncm El i ie negaul pro-
MISSC; 2 . ) De F i l i i Dei incarnal . e l passione; 3.) 

Advers . co^quos C h r i s l i crucis pudc l . I I A K L . 

> LATINOSQUE E T VITJS ACTA. 

tn. t. II, p. 960.) 

Α al iorum si ini l ium iufra dedissemus, si ei quae pra*-
poni lur acros l ic l i id i , stropbarum singularum i i i i i t a 
rcspondcre invenissemus. Sed cum ba?c alia prorstis 
sint quam acro>licbis p r o m i l i a i , e i interpres non-
nulla ascr ipser i i Mel l iodio , qua3 Helisa30 re l in-
quenda e r a u l , non esl visum opcra? preftum (am 
male digesla proponere, cnm de l o i aliis sanciis 
longe mclius ordinata canlica in M e n x i s habcr i 
possinl . Acros l i cb i in ergo solaui accipe. 

Άρχιερήα θεοΐο Μεθόδιον ζίσμασι μέΛΛω. 

Arcbipra?sulem Dei Melhoditun carmine laiitlo. 
3 . A d vesperas iuler alia ponilur ex Ocloecho Sii-

cheron seu Versiculus, ad inodulos te r l i i loni 
cauendiis , lanquam poema Photil patriarchiu : 

β Ευφροσύνως σήμερον ή Ε κ κ λ η σ ί α του θεοΰ στολίζε­
τ α ι , άγαλλομένη κ ρ α υ γ ά ζ ο υ σ α ' Έ λ α μ π ρ ύ ν θ η μου τδ 
κάλλος υπέρ πασαν πόλιν · ίδου γ ά ρ τών αρχ ιερέων 
τδ μέγα κε ιμηλίου , δ ένδοξος Μεθόδιος, τήν πορε ίαν 
π ρ δ ς ούρανδν έπο ιήσατο . Δεύτε ούν , φιλέορτοι , 
τ ώ ν ορθοδόξων τδ σύστημα, ^οροστατήσαντες ά μ α 

( 5 ) Ιιι cat. codd. A n g l . et H i b . 1, ρ . 62 ' , c i t a iu r 
i n l r r «!odd. Laudi Meibod . de ν priinis mi l lenar i i* 
aiuiortiiii c l q t i i d rouliuget in linc sa^culoruin. Ibid. 
in c o J . Bodl . 2 7 4 6 , libeiius propbelicus. H A R U 
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τ ή ν θείαν λάρνακα, ίαμάτων π λ η μ μ ύ ρ α ν λαβόντες Λ Justinus Junior . Docet deinde, non solos unperalo-

res, ged et palriarcbas ex conditoris m e n l e islic 
semper deposilos fuisse; quibus etiam i iuperalr ices 

παρ* α υ τ ή ς , ίκετεύωμεν αίτήσασθαι Χριστδν τον 
θ ε δ ν τοΰ {5υσθήναι τήν οίκουμένην ά π δ π ά σ η ς 
α ίρέσεως . Fe&iive hodie ornaiur Dei Ecclesia , et 
extullans clamal: lllu$lrala e*t pulchriludo mea su-
per omnem civUatem : ecce emm arclriprivsulum 
gemma prccclara, gloriotu* Melliodius, iter ad ca*lo$ 
teuuil. Agileergo [e&ti hujus amalores, ecetit» ortho-
doxorum, chorosque siinul ducile circum arcam, 
curaiionum gratiam inde exundantem suscipientet: 
precemur aulem ut exoret Chrislum Deum nostrum, 
quatenus uviversum Viberet ab omni lurreix. P r e c a -
l io sancia, quam u l inam tpse auclor i r r i l a m iron 
fecissef, invcliendo perniciosissimuin sc l i i sma! Inie-
r i m discimus ex eo, miraculoruin clari tatcm mortuo 
sancio non defuisse. 

4. In maiui inal i oificio, in ler sepliinam et o c l a -
vam oden canonis poni lur elogium bis lor icum 
sancli ejusdem, pra?inisso bujusmodi dis l icbo : 

Ό Μεθόδιος Λύχνος ών ΈκκΛησίας, 
Μεθε)ς οδεύει τά κάτω πρός τόν πόΛον. 

Meihodiu», esset cum hicerna EccletitP, 

Terrena linquent, ad polum imiiluit iler. 

Elogium autem cl iam in Synaxar ioCons la i i tmopol i -
lano liis verbis referlur : Μνήμη του έν άγίοις Πατρδς 
η μ ώ ν Μεθοδίου αρχ ιεπ ισκόπου Κωνσταντινουπόλεως 
τοΰ δμολογητου· Memoria sancli Patri$ nostri Melfio-
<Hi,archiepiscopi Conilantinopulitani el confessoris. 
De ecclesia magnorum apostolorum, omnium post 

e l i i i iperalorum liberi sive Caesares j t i n g e n d i ; e « -
teris omnibus exesse jussi t . Exctnplo Grapconim 
inscriplus est c l i am S. Meihodius Mar lyro logio 
Romano, jam antea i n fasios L a i i n o s re la ius , a 
Molano, Genebrardo, a l i isquc. 

5. A c l a rerum ab eo gestarum bts habentur 
Graece in bibliolbeca Yaticana, signala n n m e r i s 6 5 5 
et 1667, qua? nobis curavtmus descr ib i , et bis da-
nuis, La l ine rcddila a Leone A l l a l i o , bibliotbecae 
Yalicana? dum Roniae essemus cnstode, v i ro l ibris 
p a n i m ex Gr;rco Latinitate donaiis, par i i iu ingenio 
proprio elucubraiis passim noiissinio : qui in D ia -

U i r iba de Simcomtm scripl is pag. 121 ini l ium Yitac 
p r o p o u i l ; ct l i ce l auctorcm ignorel (quem plane 
aniiquuin e l fero co.Bvtim a rbi l ramtir ) , non lamen a 
dk-lo Simeone Meiapbraslc composilam a u l a d o r n a -
lam arb i l ra lur . Ti lu lus in in*s. b ic e s l : Υ π ό μ ν η μ α ; 
τ ή ς θεαρέστου πολιτε ίας τοΰ έν ά γ ί ο ι ς Πατρδς 
η μ ώ ν Μεθοδίου αρχ ι επ ισκόπου Κ ω ν σ τ α ν τ ι ν ο υ π ό ­
λεως * Commemoraiio Deo ρΐαάιω couversationi* 
S. Ρ . iV. Meihodii, archirpitcopi Conslantinopoleot. 
Hisce stibjungimus Analecta, ex praecipuis ec r ip io-
ribus G r x c i s , qui codem au l proximis sxcu l i s flo-
ruerunt e l sunt bis ior ic i omties; pula G e o r g i a s 
Gedremis , Joannes S< y l i i za , Joannes Zonaras , 
Goustatuinus Manasses, Micbael G l y c a s ; q u i b u s 
a c c e d u n l , Tbeophanes presbyler in Y i l a s a n c l i , 

Sanclae Sopbiaebasilicarum celeberr ima,el a magno ^ JNicepbori palriarcbac Conslant inopol i iani , a u c i o r 
Gonstanlino ad suam succcssorumque imperatorum 
sepulluram cons l ruc ia , pluribus agii Gangins l ib . i v , 
Comtandnopolit Christianoe cap. 5 ; ubi docet, 
quomodo eam a fundamenlis res laurar i i , majorcin-
que e( pulcbr iorcm feceril Jusl iniauus, exornari lque 

coxvus in Yi ta sancl i Nicolai S l u d i i x , Sabas m o -
nacbus , Peirus mouacbus e l Meiapbrasies m 
Y i l a saucii Joannicu . Subjicimus itounulla de q u i -
busdam ejus scr ipi is , in ler (\\ix suitl aliquot e t i am 
Y i i x sanciorum. 

VITA 
AUCTORC CO.EVO, INTERFRETE LEONB ALLATIO. 

C A P U T I. 

Or /« i , studia, mcnachulut, tormeuta tvlerata, exsilium tn spelunca. 

1. Sacro iun i an i i s i i t cm, necuon ascctam s imul , D 
ac G b r U l i mar ly rem, lamuinniodo angelis sive Dei 
arobangelis ( u l qui prima? divinaeque hicrarcbhc 
decori sun l , e l dignos sacrorum prxsidcs confor-
man l , seseqtie exerceniibus aique ceriantibus 
robur auimosque adtlunl), pro digniiate extol -
lere facuhas fuerig Quod si ea c i iam bomini -
bus concederelur, nonnisi iis qui ejusdem ordinis 
digni lal isquc sunt darelur : quatenus bierarcban) 
bierarcbia, exerciial ionein conatus, v ic lor iam con-
scculuu vic to icm co l l au ja rc l . Quid porro si c \ b U 

α'. Ί ε ρ ά ρ χ η ν , καί άσκητήν ά μ α , καλ Χ ρ ι σ τ ο ύ 
μ ά ρ τ υ ρ α , μόνοις δ ' άν γένοιτο δυνατδν ά γ γ έ λ ο ι ς 
έ γκωμ ιάσα ι άξ ίως , ή άρχαγγέλο ι ς θεοΰ , ο ιγε τ ή # 
π ρ ώ τ η ν καί θείαν ίεραρχίαν κ ο σ μ ο ύ σ ι ν , τούς τ ε 
άξίους ί εράρχας μυσταγωγοΰσ ιν , κα \ το ίς ά σ κ ο υ μ έ -
νοις τε κα\ άθλοΰσι £ώσιν κα\ προθυμ ίαν Ι χ ο υ σ ι ν ε! 
δ έκα ΐ άνθρώποις τούτο δοθ5» τοις τ ψ άνδρι π ά ν τ ω ς 
όμοταγέσι κα \ δ μ ο τ ί μ ο ι ς , Ι εραρχ ία μέν ί ε ρ ά ρ χ η ν , 
άσκησιν δέ σπουδή, κα \ αθλοφόρος τδν σ τ ε φ α ν ί τ π ν 
καταγερα ίρε ι . Τ ί ο ύ ν , εί μηδε ί ς τών τοιούτο»·/ α ν ­
δρών μέχρι τοΰ νΰν τ ώ π α ν ε υ φ ή μ ω Μεθοδίω τοιούτον 



VITA. x 1 2 « 
τ ι ν α λόγον προκατεβάλετο , αίδοι τ ή ς υπεροχής του Α hominibus nemo usque ad hace lempora, omnium 
ανόρδς σ ιγή τούτων άποθαυμασάντων κα\ σεμνυνάν-
ro>v, Αρά γε άνιστόρητον πάντη τοσαύτην άνδρδς ά ρ ε -
τ ή ν , εί κα\ ελάχιστοι , κ α τ α λ ε ί ψ ο υ ν , κα\ ούκ ά ν α γ -
γελούμεν τάς θεόθεν δι* αύτοΰ γεγενημένας ε υ ε ρ ­
γ ε σ ί α ς ; Κα \ πότε δή γνησιώτερον τήν κελεύουσαν 
π α τ έ ρ α τ ι μ ^ ν πληρώσομεν έντολήν ; Εύχαριστ ίαν 
προσάγοντες τ ψ καΟεκάστην γενεάν τούς οίκείους 
θεράποντας δίκην φωστήρων έξανατέλλοντ ι , καλ τ ψ 
τδν σκδτον άποδ ιώκοντ ι · πλήν ού τοσούτον μαν ίας ή 
μ έ θ η ς ά ν α π ε π λ ή σ μ ε θ α , ώ ; κ α τ ' άξ ίαν τδν δίκαιον 
έ γ κ ω μ ι ά ζ ε ι ν έπαγγέλλεσθαι · άλλ' δν τρόπον οί άρτ ι 
βίς διδασκάλους φο ιτώντες , τ ο ύ ς μ έ ν αρχέτυπους των 
γ ρ α μ μ ά τ ω ν χ α ρ α κ τ ή ρ α ς άπομ ιμοΰντα ι , ούκ έ φ -
ΐκνούνται δέ τ ή ς ακριβούς έμφερε ίας αυτών , ώς τά 

laude, praeconio et « l e r n i l a l e digno Meihodio lau-
dal ionem aliquam reposuerit, omnibus praecellen-
l iss imi v i r i veneralione a b s l e r r i l i s , ideoque res 
il l ius gestas s i lenl io e l adinirai ione, veneranl ibus; 
an proplerea a lanio beroe sermouein abstiiiebimus, 
et lanlani vh lu tem, despicatissimi l icet , p r x t e r i b i -
mus, neque beneftcia divini ius per eum universo 
orbi collata enuntiabimus ? Quandouam aulem 
opporlunius praeceplum de honorando palre exp le -
biiuus, gralias i l l i agenles, qui singulis setaiibus 
servos suos, luminar ium ins lar , exor i r i l a c i l a n i -
morumque tenebras pel l i i? Non lamen iu l an lum 
furorem ebrietatemque devolvemur, u i prolUer i 
v c l i m u s , dignis jus lum laudibus cclebraiuium a 

α υ τ ά τοίς αύτοΓς έοικέναι, ούτω και δ η μ έ τ ε ρ ο ς λδγος, ^ nobis esse. Eteni in sicut i l l i qui pr imum a prasce-

ψελλίσει μέν ίσως διανοίας άτέχνου προβεβλημένος , ploribus ins l i luu i i tu r , archetypas l i t terarum formas 

τ* Αληθή δέ κα\ συντόμως λέξεται κ α τ ά δύναμιν . i iu i lan lur , itcet exquisi la earum lineamenia non 

reddanl sic u i omnia. ad amussim i l l i s s imi l ia s i n t ; Ha nostra taaec oratio, senlemias nulla arie pcrpo-

l i tas proponens, ba lbu l ic i quidem fortasse, vera mhi lominus , e l q«ia po ie r i l brevitaie prosequeiur. 

β'. Ό έκλεκτδς θ ε ψ Μεθόδιος τ ά ς Συρακούσας 2 . Acceplus DeoMclhodit is Syracusas (α) patriam 
Ι α / ε π α τ ρ ί δ α , γονέων εύκλεών κα\ πλουσίων υίδς 
γ ε γ ο ν ώ ς · έν αΤς πασαν γ ρ α μ μ α τ ι κ ή ς τέχνην καλ 
Ιστορίας , δρθογραφίαν τε καί όξυγραφίαν κ α τ ω ρ θ ω -
κ ώ ς έκ π α ι δ δ ς , ήδη λοιπδν ε ί ς άνδρα τελών , τήν 
βασιλίδα καταλαβών , πλε ίστα χ ρ ή μ α τ α δσα ε π α γ ό ­
μενος , βασιλικών α ξ ι ω μ ά τ ω ν τυχε ί ν έφ ι έμένος , καλ 
τ ώ βίψ π ε ρ ι φ α ν ή ς καταστήναι* συντυχών δέ τινι 
Ασκητή έκ προνοίας θ ε ο ύ , κ α \ τ ή ν αίτ ίαν ερωτηθε ί ς , 

b a b u i l , fatna conspicuis parcntibus ac p r c d i v i i i -
bus or lus , ubi ab ipsa pueri l ia universa gramnia-
t ica, bisloriaruuiquc scientia necnon recle celer i -
terque scribendi arle excul lus , cum jam v i m m 
induisse i , reginam urbium occupat, ingenii opmn 
v i constipatus , u l ibi rcgiis digniiatibus ins lguire-
t u r , sumpluuinqne magnificenlia conclarescerei . 

' Veruni , i i a etim ducente providentia Numin i s , cuiti 
δ^ ήν τ ώ ν έ σ π ε ρ ί ω ν π ρ δ ς τήν έω μεταπεφο ί τηκε , τδν C in ascetam incidisse t , inLerrogaUis , qiiamnam ob 
fotov έξειρήκει σκοπόν. Ό δέ σοφδς άνήρ εκείνος 
φ η σ ι ν Και εί ο ύ τ ω δόξης έρας , ώ νεανία , διά τ ί μ ή 
τ ή ν μένουσαν μάλλον κα \ τήν θείαν άντί τ ή ς π α ρ ε ρ -
χομένης κ α τ α π λ ο υ τ ή σ ε ι α ς , τ ά μέν ούν χ ρ ή μ α τ α 
τοίς πενομένοις κ α τ α σ κ ο ρ π ί σ α ς , τδν σταυρδν δέ 
Χριστού ά ρ α ς , και τοίς Δεσποτικοίς τ ώ δντι βασιλι-
κοίς Γχνεσιν έπακολουθήσας ; "Η ούκ έν Εύαγγελίο ις 
έκατονταπλασίονα ώδε τ α ύ τ α άπολήψεσθαι, Χριστού 
λέγοντος ήκουσας, κάκε ί ζωήν αιώνιον κληρονομή-
σ α ι ; "Ωστε εί πε ισθε ίης νΰν τ ώ έ μ ψ λόγψ , π τ ω χ δ ν 
σεαυτδν κα \ άδοξον κατασρήσε ι ς , με τά δυναστών 
λαού καθίσεις , καλ θρόνου δόξης κατακληρονομή-
σε ις . 

γ ' . Ευθύς ούν ή α γ α θ ή καρδία εκε ίνη , ώσπερ καλή ^ 
γ ή τδν σπόρον δεξαμενή , π ά ν τ α μετά σπουδής έ π -
ετέλεσεν. Ά π ο κ ε ί ρ ε τ α ι τοίνυν έν τ ή Χηνολάκκου 
μονή , κάκείσε τήν άσκητ ικήν έξανύει παλα ίστραν , 
μηδ ' δ τ ι ούν τοΰ κανόνος ύπερδαλέσθαι , ή καταλείψαι 
σ π ο υ δ ά ζ ω ν , σαφώς επ ισταμένος τήν είς έκάτερα 
κλίσιν τοΰ παντδς εΐναι ά π ό π τ ω σ ι ν . 

δ' . Κ α \ ούτως μέν ούτος έφιλοσόφει , μ έ χ ρ ι ς δτε 
λοιπδν ή βαθεία κα\ σκοτεινή νύξ τ ή ς α ίρέσεως τ ώ ν 

caiisam partibus occidiiis cliittissis ad or ien l i les 
se t r a n s i u l c r i l , quod animo prius conceperai effa-
tur. T u m catus i l le v i r : S i desiderio gloria?, a i t , 
adeo urgeris, ο adulesccns, quare non slabilem 
illara divinamqtic poiius, prae fragili , e l ci lo avola-
i t n a , l i b i p roc i i r aver i s , opibns iu indigenles 
effusis, cruce D)min i .Miblala , dominica ct verc 
regta vostigia sccuius? Aunon iit Evaugeliis C b r i 
slinn enunlianlcm audisii eani in e l iam iu boc 
muiido ceulupli im acccplurum (e, c l vita? arleniae 
bueredilalem conseculurmn ? Qnarc si me audies, 
fidemque sermoni mco adhilxrbis, f icies, ut pauper 
e i i n g l o r i u i s i s , sicque scdebis cum poieulibus po-
pul i , e l ibronum glori.e b l i red i labU. 

3 . S ta i im iiaque egregius il le au i iuus , vc lu l i 
lerra fecimda semeu excipiens, suimnu nisu d i c l a 
exsequi l i i r .Quarc in (b) Cbenolaci umnaslcrio cap i l -
losdepoui l , posimodum ascelica pa las l raper l ic iu t r , 
summosiudio conleiidcns nequ id infra vel supra re-
gulain facerel/probe sciens, quamcuuque quis decliua-
verit parlein eum reruin omniuin jaciuram fecisse. 

4. Ε ι hac ille quidcin raiione v i l a m suain sobrie 
tuoderaleque i n s t i l u e b a l ; quoad laudein aira c i 

(a) Syracusa urbs Siciliae est nolissima : l i inc 
ipse Melhodius , ex afTeclu erga S icu los , videtur 
scripsisse i l lam illusiretu oral iouein de sancla 
Agatba virgiue et mar iy rc , quam cdidimus 5 F c -
bruarii pag. 6 2 4 scq. 

(b) Chenolacus, id e s i Licus anserum, inonasie-
r ium iedilicaium a Slepbano sub L e u u e Isaurico, 
u i i cousiai ex elogio, quod ex M c n ^ i s Graecis ed i -
diuius ad dicm 1 4 J a m i a n i pag. 97C\ 



1247 S. M E T H O D I l Ρ. 

i«iii< b i icosa (c) ba?reseos n o x , oil io perseqiwnliun» 
Dci Verbutn, e i Qeconomiam ejus abneganlium, ideo-
qne cverlcnliuro imagines et probo afficiemium, 
Uirrarum orbem universum, qui urbi regiie obedit, 
occupavi l . Tura sanclissimus p i l r i a r c b a (d) Nice-
pborus sede pel l i lur , e l in exsi l ium p ro j i c i i n r ; 
reliquique omncs, de fide bene (e) sentienles, ex lor -
res, exsules, erranlesque rn niontibus ct speluncis 
e l terrae biatibtis abdebanlnr. Tunc ipse de roo-
naslerio egredicns, Romam, tanquam eam q t i » a 
talis peslis dominio era l i inrmmis, se confer t , n ib i l 
de ins t i l i i lo suo remitieris, scd ibi mullo ardenlius 
aci ioni mi dilatiouiqtie, non itiiermissis exercitaiio-
nibus, addic i l t i r , u l comparatis sibi ex utraque 
subsidiis s inbi l i re lur , et ab excelso collatas sibi 
yires exciperei . C u m vero mali noxam iu dies i r u -
cnlentiua cresc-Te, furereqne, necnon sacrorutn 
cinie l iorum exusliones, fidclium fugas, proscr ipl io-
nes, exsi l ia , notarum inusliones, impal ibi l ia ver -
bera, eaiceres, fameiti, ralumnias,-el pleraqtie alia 
bis s imil ia ocuiis ipse suis i n l u e r e l u r , i l lacrymaba-
l u r , niiseiisque afticiebalur m o d i s , c l supplex 
que in suavem aiiram permutaret. 

5. Non diu posl f&clum est, ulefferus i l le (f) L e o , 
sub a l la r i cui injurius fnerat, i r t ic idarelur , et i m -
p e i i i compos (y) Micbael ficret. T u i n deitique a3gre 
ferens s i lenl ium v c r i l a l i i nd i c lum, impietaienfvero 
e l a i s clamoribus adeo obslreperc, u l j am vox cjus 
apud cceliles inaudirelur , nec esse qui os i l l i ob-
slruerei auteiTaia rc fe l l e re l , lomisde dogmaie d i s -
aeretilibus,sive poiius lidei or l i io i loxxdef iu i l ionibus 
a Romano (//) ponli l ice procural is , ad Leonis suc-
cessorern progredi lur , sperans eum ad rectam 
fidem perdiicere, proprioque ibrono (i) saucium 
Nicephorum resl i luere. A l ille tomis accep l i s , 
quasi aranearum lelas e l u s i i ; Melbod ium vero, 
clare, l ibere, ac inlrepide reclam fidem propiignan-
leni , velmi sedi l iouis , ut.ille aiebal , e l scandalorum 
auclorem, suspeusum, septiiigenlis feruie verberi-
bus c e c i d i l ; sicque semiexanimem, el j am ja.n 
exspira lurum , pr imi im quidcm in carcerem, dein 
apud Andrea3 aposloli iiistilam conclus i l in (k) 
sepulcrum; in quo et alius, de afleciata lyrannide 
poeuas luens , includebaiur : u l pressus undique 

(c) Hreresis ea exctlata fuil a Leone Artneno 
itnperatore anuo 814. 

(d) Sanclu$ Nicephorm in exsi l imn pulsns e s l 
anuo 814 die 13 Mar t i i , ad quatn i l lusiravi inus ejus 
A c i a , ab Ignaiio diacono ejus discipulo sc r ip ta ; et 
adjuuximtiu.OraiioniMii de ejus exsil io e l i ra t is la-
l ione rel iqt i ianini , auclore Theopbatie presbyiero 
e l prajposiio. Solcmnem cjus trauslaliouem pert»gii 
ganctut Melhodiu*, quam iufra in le r Analec la 
referinms. 

(e) Mnllos ex bis retulimtis ad capnl 9 Viine 
saucii Nicepl ior i l i i l c r a a; e i quo die colanlur i m l i -
cavi i ims. 

(f) Leo Armenu$ fui l occisus nocle Nat iv i ta i i s 
Chns t i sub (iitent anni 820. 

{g) Michael, ob liiigirde v i i i um cognornenio tfaf-
4«*, Amor io Pbrygi;e oppido orumdt i s , coines 
excubilorum ei paTic ius a Leoiie A n n c u o crcaius , 

ATIIIAUCH.E C P . 
Α μ ι ι ο ύ ν τ ω ν κα \ αρνουμένων τήν τοΰ θ«οϋ Αόγου ο ί ­

κονομίαν, κα\ διά τοΰτο τήν αύτοΰ κ α θ α ι ρ ό ύ ν τ ω ν κ α ί 
καθ υβριζόντων είκόνα τήν οίκουμένην κ α τ έ λ α δ ε ν , δση 
ύ π δ τήν βασιλίδα, δγε άγ ιώτατος π α τ ρ ι ά ρ χ η ς Ν ι κ η ­
φόρος τού θρόνου έ λ α ύ ν ε τ α ι , κα\ έξορίαν κ α τ α δ ι κ ά ­
ζετα ι , κα\ πάντε ς ο ί τ ο ΰ ορθού δόγματος μ ε τ α ν ά σ τ κ 
καλ φυγάδες κα\ άλήται γ ε γ έ ν η ν τ α ι , έν δρεσι κ α ; 
σπηλαίοις κ α \ ταΤς όπαΐς τ ή ς γ ή ς συγκλε ιόμενο ι . 
Τ ό : ε γ ά ρ λοιπδν τοΰ φροντ ιστηρίου έ ς ά ρ α ς τ ή ν 'Ρώ» 
μ η ν κ α τ α λ α μ β ά ν ε ι , ώ ς Ι ξ ω τυγχάνουσαν τ ή ς κ α κ ο ύ 
εξουσίας μέντο ι γε , κάκεΐσε φιλοπονώτερον άζχέϊ π ρ ά -
ξιν κα\ θεωρίαν , ώς άμφοτέρωθέν τε κ ρ α τ α ι ω β ή ν α ι , 
κα \ οίονε\ τήν έξ ύψους δύναμ ιν προσλαβέσθαι . Β λ έ -
πίυν δέ τήν τού κακού δυν*στείαν σφοδρότερου· έ π ι -
μαΐνομένην, τά ς τε τών ίερών κε ιμηλ ίων άποτεφρώ-

β σεις , καλ τάς τών π ι σ τ ώ ν φ υ γ α δ ε ί α ς , τάς δ ε σ μ ε ύ σ ε ι * , 
τ ά ς ε ξ ο ρ ί α ς . τούς καυστηρ ιασμούς , τάς ά φ ο ρ ή τ ο ν ς 
μ ά σ τ ι γ α ; , τ ά ς ε ίρκτάς , τδν λ ιμδν , τά ς διαβολάς, κειλ 
δσα τούτοις έστι π α ρ α π λ ή σ ι α , έδάκρυεν , έδέετο τ ο 5 
θ ε ο ύ έ π ι τ ι μ ή σ α ι τ ή κ α τ α ι γ ί δ ι , καλ στήσαι τ α ύ τ η ν 
ε ίς αύραν . 

Deum exorabaf, ut lempesiaicm compescerel , e a m » 

ε'. Ού πολύ τδ έν μ έ σ ω , καλ αναιρε ίτα ι δ ά γ ρ ι ο ς 
Αέων ύπδ τοΰ θυσιαστηρίου καθ* ού έ δ υ σ φ ή μ η τ ε ν , . 
καλ παραλαμβάνε ι Μιχαήλ τδ βασίλειον. Τότε δή ο ύ ν 
μ ή φέρων ό ρ φ ν , τήν μέν άλήθειαν καταφιμωθείοταν> 
καλ άφασίαν καταδικασθεί σ α ν , τήν δέ άδ ικ ίαν μ έ γ α 
βοώσαν, ώς ε ίς ούρανδν τ ή ν κραυγήν α υ τ ή ς ά κ ο υ -
σθήναι , καλ μηδένα εύρίσκεσθαι τδν ταύτην έ π ι σ τ ο -
μ 'ζοντα ή ελέγχοντα, τόμους δογματ ικούς , ήτοι δ ρ ο υ ς 
ορθοδοξίας, π α ρ ά τού π ά π α λαβών. Ανέρχεται πρός^ 
τδν διάδοχον Αέοντος , έλπίσας τοΰτον άξαι π ρ δ ς τήν, 
όρθοδοξίαν, καλ άποκαταστήσαι τδν έν άγ ίο ι ς Ν ι κ η ­
φόρον τ ψ ίδίψ θρόνψ. Ό δέ τούς μέν τόμους δ ε ς ά -
μενο ; , ώς ίστδν αράχνης έφαύλισεν, αύτδν δέ τ ά τ ή ς 
ορθοδόξου π ί σ τ ε ω ς τρανώς καλ π α ^ ό η σ ι α σ μ έ . ω ς 
διαγγέλλοντα, ώ ; ταραχής φησιν αίτ ιον καλ σκανδά­
λων, περλ τάς έπτακοσίας άνήρτησε μ ά σ τ ι γ α ς , κ α ί 
ούτως ή μ ι θ ν ή τ α λοιπδν καλ τ ά έσχατα π ν έ ο ν τ α , π ρ ώ ­
τον μέν φρουρά, έ π ε ι τ α δέ 6ν τ ιν ι τ ά φ ψ ε ί ς τδ τού 
'Αποστόλου Ανδρέου νησίον κατέκλεισεν , έν ψ τ ά φ ψ 
καλ έτερος έπλ τυραννίδι κατακέκλειστο* ώ ς πασαν> 

D αύτψ άθυμίαν πανταχόθεν έγγ ίνεσθαι , ά π δ τών πλτ^-

ac tunc e carcere eductus alque imporalor facdis , 
variis fuerat baercsibns i intuiius, e l sacrarum i m a -
giui im osor etiain ipse, oiunem fere ca ihol icum 
cu l lmn proscripsit. 

(h) Hoc coniigit anno 821, quando Michae l i m -
peraior permiserat varios ab exsil io redire : e i 
ium Rornanac Ecclesiae pra*sideba( sanrius Pascha-
l is , cujus A c l a i l l i is lraviinus ad diem 14 M a t i . 

(i) Qiue lunc tanctus Mcepfiorui ad imp^nitorem 
scripseri i cgcr i lque, l iabeniiir cap. 13 Viiae. 

(k) E l Joannes Sc i l i ixa asserii , α Michaete Balbo 
sanctum Methodium ex urbe expulsum, et iraditum 
in custodia servnndum in Acrila insula. Quae ei iam 
apud Zonaram leguiHur. Vhle iur ca insuta es^e in 
Propontidc prope Bospborum, e l A c r i l a u i p ron»on-
tor i i iu i , sicut exbibeiur iu Mappa P h . dc la 
scd absque nomine ; in bac V i l a appcltalur Insula 
sancii Andreiv, 
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γ ώ ν , ά π δ τοΰ αθεράπευτου ε ί ν α ι , άπδ τοΰ καταδι - Α angustiis, flagris, medicaracntorum inopia, condom-

na i i i l l ius atque agrestis liomiitis socielate, arcta 
sepul lura , et quod omnium pessimum esi , obscuris 

κασθένυος άγροίκου άνδρδς, ά π δ τ ή ς τοΰ τάφου στε­
ν ο χ ώ ρ ι α ς , κ ι ΐ τδ δεινότερον, ά π δ τοΰ άφεγγοΰς σκό­
τ ο υ ς . Ούκ έτι ούν ήμ ίν δεήσει λοιπδν τά τούτοις ε π ό ­
μ ε ν α σ κ υ θ ρ ω π ά έξε ιπε ίν , τδ είδος τ ή ς βασάνου 
μ α θ ο ΰ σ ι , π ά ν τ ω ν είδότων τήν άνθρωπίνην άσΟένειαν, 
καλ τδ άθλιον τής πηλοΰ ταύτης 'καλ έπίνοσον σκεύος, 
οπό3ων οδυνών τήν ψυχήν έν τ ο ί ; το ιούτοι ; έ μ π ί -
πλησιν* τ ψ δντι γ ά ρ έτέ"θη και αύτδς ζών άπρονόητος 
έ ν λάκκψ κ α τ ω τ ά τ ψ , έν σκοτεινοίς καλ έν σκιά θανά­
τ ο υ . Αυτή τού μακαρίου Μεθοδίου ή ύ π ε ρ Χρίστου 
π ρ ώ τ η άθλησις* τά γ ά ρ έξης αύθ ις ε ίρήσετα ι · τοΰτο 
τ δ σφοδρδν καλ έπ ι τεταμένον μ α ρ τ ύ ρ ω ν τοΰ μεγάλου 
δντων Χριστού μ ά ρ τ υ ρ ο ς . 

ς'. Διαφόρως τοίνυν έρωτηθελς εί βούλοιτο έν-
υβρίσαι είς τήν τοΰ Χριστού είκόνα, καλ τ ή ς ε ίρκτής 
άφεΟήναι, μ υ ρ ι ά κ ι ς έλεγε τοιούτους καλ υπέρ τ ο ύ ­
τους ύποίσειν θανάτους , ή καν γούν άτ ιμον έννοιαν 
κ α τ ά τ ή ; Χρίστου τοΰ θεοΰ η μ ώ ν είκόνος έ ν θ υ μ η -
θ ή ν α ι . Ε ν ν έ α τοίνυν έκείσε συγκεκλεισμένος έν ιαυ-
τ ο ύ ς , μόλις ά φ έ σ ε ω ; γραφε ίσης κοινής τοίς δεσμίοις 
τού παρανόμου βασιλέως κατά τ ά ς τελευτα ίας 
π ν ο ά ; κελεύσαντος, καλ αύτδς απελύθη, Πνεύματος 
άγ ιου π ε π λ η ρ ω μ έ ν ο ς , κα ι τ ή ς αθανάτου ζ ω ή ς τούς 
σ ^ α β ώ ν α ς , τά σ τ ί γ μ α τ α λ έ γ ω τ ώ ν τοΰ Χριστού 
π α θ η μ ά τ ω ν , ο ίκείψ έπ ιφερόμενος σώματ ι · λείος 
δλος τήν κεφαλήν, καλ νεκρού μηδέν διαφέρων , μ ό -
νοις ό ίτο ίς και όορ$ τδ άνθρώπινον άποσώζων 

lenebris animi iniser discruciaretur. Non erit i i a -
que poslbac optie, qtiae iiHiltipliccs inde subsccutae 
sun i , acnimnas ac moesliiudiues vobis rccensere, 
qui lo rmenl i genus quale sit calletis. Ncminem 
enim p r a l e r i t , quantas aegriludiiics an imi , dum 
talibus malis conflicianlur, e l bumariae n a l u r x i n -
/ i rmi ias , e l luleurn bocce hifelix morbisque ob-
u o i h i m vas bomini ingeraiit. Yere enim ipse in ob-
scuris c l in unibra morl is , nenmie dc saluic i l l ius 
laboraule , reposilus e ra l . Hoc esl pr imum beaii 
Mclbod i i pro Cbris to cer lamcn ; qua? e n i m ρ s l ino-
dum subsecula s u i i i , mox dicam ; boc vehemens 

Β intensumque magni p r o C h r i s l i athlctae i n a r i y r i u m . 
6. Cum ilaqne sol l ic i laretur muUifariam u l 

C b r i s l i imagini in jur iam facerel , sicque exeinplus 
eavea, solulus v ivere t , sexcenias, a iebai , similes, 
c i multo amplius se mortes suslinere malle, quani 
conlra Cbr is t i Dei noslr i i inaginem vel lev iss imuin 
quid animo jconcipere. Novcm (/) igi l t i r auuos in 
carccre condilus, cum onines qut vinct i teneban-
tur dimiuendos edixissel i i n p c r a l o r , extremum 
vilae sp i r i lum ageus, ei ipse emissus es t ; Spir i lug 
sancti p lenus , et v i l « wniuortalis arrbabouem, 
s l igmaia , i i iquam,pass io i iumChr is l i ,p ropr iocorpore 
prajferens, capi lc lo io glaber ac depilis ct monuis 
quam s i in i l l i i iu is , solisque ossibus et cule bominis 
speciem prioraque scrvans lmeainenta^ Tunc soli 

σ χ ή μ α καλ τήν προτέραν δμοίωσιν . Ούτω τοίνυν ^ s ib i vivens (neque enim era l monasierium ab 
κ α θ ' έαυτδν καταστάς (ού γ ά ρ ήν φροντιστήριον τ ή ς 
α ίρέσεως Αμο ιρον ) , ώ μ ί λ ε ι τοίς όμοζί,λοις α ύ τ ψ 
ά σ κ η τ α ί ς τε καλ Χρίστου μ ά ρ τ υ σ ι ν , τών δεσμών 
καλ τ ή ς εξορίας apTt ά π ο λ υ θ ε ί σ ι ν ώμ ίλε ι δέ καλ τοίς 
τ ή ς συγκλήτου , έστιν δτε καλ τοίς ίδν τής αίρέσεως 
π ε π ω κ ό σ ι τά σωτήρια δόγματα π α ρ ε τ ί θ ε ι , καλ τοΰ 
κατά ψυχήν κινδύνου άπήλλαττεν · πολύς γ ά ρ ήν κ?λ 
ηδύς καλ βαθύς τήν διάνοιαν, τ ά τών θείων Γ ρ α φ ώ ν 
εύφυώς συμβιβάζων καλ προβαλλόμενος , ώ ς ίδιον 
μάλλον τδν εαυτού λόγον τα ί ς άκοαίς έ π ι ^ ε ί ν , ύδωρ 
ψυχρδν καλ ήδύ δεδιψηκότι λ α ρ ύ γ γ ι . 

ζ ' . Τοΰ τοίνυν έθνοφίλου μάλλον ή Θεοφίλου τήν 
τού π α τ ρ δ ς βασιλείαν διαδεξαμένου , τότε τ ή ς μ ι α -
ράς εκε ίνης α ί ρ έ σ ε ω ; έ κ π ο μ α πεπωκότος ε ίς μ ε -
θ η ν , πάλιν οί ορθόδοξοι έ δ ι ώ κ ο ν τ ο , έξορ ίζοντο , 
α ξ ι ω μ ά τ ω ν έ π ι π τ ο ν , κ τ η μ ά τ ω ν καλ ο ι κ η μ ά τ ω ν ά π -
εστεροΰντο* ούκ ήν είδος κ α κ ο π α θ ε ί α ς , δ μ ή ύ π έ μ ε -
νον. Τότε τοίνυν διαβάλλεται τούτψ τ ψ δ φ ε ι - ό τού 
Χριστού άριστεύς καλ μ ά ρ τ υ ς Μεθόδιος, τήν αίρεσιν 
φανερώς ά π ε λ έ γ χ ω ν , καλ μ ε γ ά λ α ς ύ π ε ν ε γ κ ώ ν βα­
σάνους τ ή ς ορθοδόξου π ί σ τ ε ω ς χ ά ρ ι ν . Μ ε τ α κ λ η -
θέντος τοίνυν α ύ τ ψ , έφη δ β α σ ι λ ε ύ ; · Ού π α ύ σ ε ι ς , 

(/) Quia M u b a c l l an imn annos 8 οί monses 9 
regnavii ,at iquod bic σφάλμα ίιι nuuuro novem e s l : 
forlc loco ζ' sepiem , irrepsit 0' nurem, scilicct ab 
anoo 821 usque ad aniiuiu 828 : Z.iuaras eniui so-

ba?reseos pcste imu<ui>e) asceiis , qui eodem ac ille 
zclo ducebanlur, e l C b r i s l i n iar iyr ibus , luni p r i -
ntutn a vinculie e i exsi l io dimissis , consuescebat. 
Consuescebat etiam cum i is qui in digniiate e r an i , 
c i ex senalu, de flde lamen recie sentiebani. F u i t 
c i i am cum iis qu i v inenuin ba*reseos imbiberan l , 
u l saluiaria dogmala proponeret, e i eos a d iscr imine 
aniinum oppriniente l i b e r a r e l : multis enim persua-
si l i i l ibus iisque acul iss imis pollebal scn icn l i i s , et 
ingouio pra?8tanli d ivinarum Scr ip lu ra rum verba 
aple componens al i is d i c l i t a b a l ; u l jucuudior ejus-
tlciu o ra l io auribus atidicnliuin inflnerel, quam 
aqua frigida ac suavis lau t i s i l i en l i iufundiiur . 

f 7. Cum ilaque Tbeopbilus (m), gentili&mi poiius 
quam Dei amaus, pai r i in inq)crio successissei, 
c l infamis i l l ius ba3rcsis poculuin ad ebrietaiein 
exhausissel , rursuui reclai fidci addicti fugari, in 
exsi l ium pe l l i , a digniial ibus dt j i i i , reLus omnibus 
poshcssionibusquc pr ivar i et nulla nor. ca l ami l aU 
afllci . T u n c e t i a m inunani i s l i serpetiii C b r i s l i s l re -
nuissinius miles e l mar ly r Moibodius deferlur, 
l anqua i» qui palam bicresiin refellercl , ingenliaque 
pro fide ortbodoxa lormenia su^liuuissei . A c c e r s i -
luui i laque compel la l imperalor : Annon qniesies 

Jum soptem annos cxs i l i i babet. 
(m) Tlieophilus regnavii a mcnse Octobri anni 8 W 

usque ad aimuin 842. 
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unquaro, M e l l i o d i , peeaas jam imporluno is io luo Α Μεθόδιε , τ ά ς ποινάς υφ ιστάμενος έ ξ ά κ α ι ρ ο υ ο ι λ ο -

%c per l inaci conlenl ionis sludio perpessus, regnan-
titim disposiiionem confundere? idquerc i vilissimae 
causa, imagin is , inquam, pro qua l o l lumull ibus 
l e r ra rum orbein coroplesli , u l e l Romanuiu pon l i -
ficcm ad lomos meo pa l r i scribcndos adigcres? 
T m i c Heibodius : S i imaginis ral io penes vos i l a 
v i l e sc i l , null iusqiie dignaiionis aesiimalur , qiianam 
ra i ione vos, quibus Roiuai ium imperium in manu 
c- ι , w ia cr.m Cl i r i s t i imag ine , veslrain non cvcr -
t i i i s e l aboleiis , u l aque ac Cbris tus gluriam asse-
quantiui , sed quolidie eam imi l i ip l iea l i s e i exa l la -
l i s ? Annon b x c causa, c i i am nobU laceniibus, 
clara aperlaquc esl ? 

8. T u m i l l e , redargui non Cercns, adhorlalionetit 

νε ικ ίας , καλ τών κρατούντων τ ή ν εύνομ ίαν τ α ρ ά τ τ ω ν ; 
ΙΙοίας τ α ύ τ η ς , φησλν , δτι δή π ρ ά γ μ α τ ο ς ευτελούς 
χ ά ρ ι ν , τ ή ς λεγομένης ε!κ5νος, τ α ρ α χ ή ς τ ή ν ο:κ»ι-
μένην έ π λ ή ρ ω σ α ς , ώ ς καλ τδν π ά π α ν * Ρ ώ μ η ς πα-
ρ α σ κ ε υ ά σ α ι , τόμους κ α τ α π έ μ ψ α ι τ ώ έ μ ώ πατρ ί ; 
Τότε δ Μεθόδιος · Καλ εί ούτως π α ρ * ύμΓν ό ττς 
είκόνος ευτελής έστι λόγος, καλ ο υ δ ε μ ί α ς φροντίδος 
Αξιος , δ ιά τ ί οί τήν Τ ω μ α ί ω ν λ α χ ό ν τ ε ς ύμεις 
ά ρ / ή ν , τ ή ν ύ μ ε τ έ ρ α ν ού σ υ γ κ α θ α ι ρ ε ί τ ε τ ή τοΰ 
Χριστού είκόνι καλ α φ α ν ί ζ ε τ ε , ίν* ο μ ο ί ω ς Χριστώ 
συνδοξάζησθε , άλλ* δσημέραι τ α ύ τ η ν επ ιτε ίνετε 
καλ έ π α ί ρ ε τ ε ; ή σαφής τε καλ φ α ν ε ρ ά ή α ί τ ι α , κάν 
ημε ί ς αυτήν μ ή λ έ γ ω μ ε ν ; 

η ' . Καλ δς γ ε , τού έλεγχου ύβρ ιν ούκ ένεγκών , ε ί ς 

l i imioris e l peclore denudal is , sexcenla c l amplius 
verbcra i n f l . t i l ; c i i i a semianiniem, ac sanguine 
tiudique conspurca l i im, in sublerraiieam caveam, 
qu;r iu palalio c r a l , per quemdam bialum praecipi-
l .-ri mandavi i . Noi te vero a nonnullis piis bomi i i i -
bus cdut lus , e l lenipesliva curatluue accepla, ipse 
quidem bene v a l u i l ; quae vero i l l i medicinain ad-
movera l Deo di lccla doniiis, ab impio e l furenie 
tyrauno publicala e s l . l la ic fu i i beali pugilis 
secuuda propier Chr i s l um lucta, e l cuin Cbr i s io 
v i c io r i a . 

in furorein converti t , e i (M) loris exlendi jubens, Β θυμδν τήν π α ραίνε σιν μετεπο ίησεν , καλ το ις ί μ α σ ι 

ταθήναι κ ε λ ε ύ σ α ς , γυμνο ί ς το ι ς νώτοις αυτού καλ 
τοίς στέρνοις υπέρ τ ά ς έξακοσίας κ α τ έ φ ε ρ ε μ ά σ τ ι ­
γ α ς καλ ούτως ή μ ι θ α ν ή καλ τ φ α ι μ α τ ι πάντοθεν 
πεφυρμένον , έν τ ιν ι ύ π ο γ α ί ψ ά ν τ ρ ω τού παλατίου , 
δ ιά τ ίνος σ τ ο μ ί ο υ , ,όιφήναι π ρ ο σ έ τ α ξ ε ν . Νυκτδς δε 
καταλαβούσης , ύπό τ ί ν ω ν άναληφθελς φ ιλοχρ ίστων , 
καλ θ ε ρ α π ε ί α ς άξ ιωθελς , αύτδς μ έ ν ανανεώσεως 
έ τ υ χ ε ν , δ δέ τοΰτον θεοφιλής τ ε θ ε ρ α π ε ν κ ώ ς οίκος, 
δημεύσε ι παντελε ί ύπδ τού μισοχρίστου καλ λυσση-
τήρος τυράννου καταδ ικάζετα ι . Τ ο ι α ύ τ η τού μακα­
ρίου πύκτου καλ ή δευτέρα διά Χρ ιστδν π ά λ η , καλ 
μ ε τ ά Χριστού ν ί κ η . 

Ο'. Ά λ λ ά γ ά ρ δ δόλιος δφις εκείνος σ υ ν ι δ ω ν , δτι 
μ ή τ α ΐ ς βασάνοις εΓκειν φύσεως έχει δ τού Χριστόν 
σ τ ρ α τ ι ώ τ η ς , φερεπόνου τ υ χ ώ ν ψυχής καλ δυνάμεως , 
έπλ τδ τ α ύ τ α ι ς άντικείμενον μέρος έ χ ώ ρ η σ ε , κολα­
κε ία τοΰτον συλήσαι καλ δόςη κ α ρ α δ ο κ ή σ α ς . Κιλ 
δή προσκαλεσάμενος , σύν ίλσρότητι καλ 'ήπιότητι 
π ρ ο σ ω μ ί λ ε ι , καλ Γ ρ α φ ι κ ά ς πεύσε ις παρ* α υ τ ο ύ λύε-
σθαι ήδέως έχειν άν ώ μ ο λ δ γ ε ι , τ έ λ ο ς , Ενδον τού 
παλατίου μένειν σύν τοις γνησίοις π ρ ο σ τ ά τ τ ε ι θερά-
πουσιν. Ό δέ τοΰ θεοΰ άνθρωπος καλ ο ύ τ ω μάλ­
λον έ κ ρ ά τ ε ι , ή έκρατε ί το · τούς γάρ οίκειοτάτους 
τ ψ βασιλεί π ά ν τ α ς όρθοδοξείν έξεπαίδευσε t καλ τδ 
τού βασ ιλέως δέ Ακρατον περλ τδ δ ύ σ φ η μ ο ν κα) 
ανέπαφο ν ε ίσκεκραμένον π ω ς καλ άμφίδοξον μετ-
εσκεύασεν , ώς μ ή τ ε τ ψ συνήθει θράσε ι κ α τ ά τών 
ορθοδόξων χ ω ρ ε ί ν , μήτε μήν τ ή ο ίκε ία δ^ξη ώς 
ά μ ω μ ή τ ω καταθα££ε ίν . 

9. Ycrumlamen dolosus i l le serpens, cum plane 
v idere i Cbr i s t i mil i tem corporis lormcnl is c e d « r e ^ 
nescium, u l qui c l laboris pai ieniem an imum, e l 
saiis virium b a b c r c l , ad opposila se»e c o n v c r i i l ; 
raius bUndi incn l i s e l spe g l o r i x inajoris vi rum 
expuguare, sibique posse couci l iare . Quare advo-
cans eum, euaviier ac mansueie colluquia conferc-
ba(, et quxs l iones e Sc r ip lu ra peiilas ab co solvi 
laeto animo exciperc falebalur; Vandemque in 
palat io cum itdisswiis servis suis mancre euni vo-
l u i i . Vc rumiamen v i r Dei , bac quoque ra l ionc, 
vincebal magis quam vincebalur. E l e i i im onines 
quibus familiarissiinc ulebatur imperaior, ad reciam 
iidem i n s l r u x i i ; imperalorisque ipsius i ram, aique 
ad sacrilega quseque impcluni ac furorem, in mode-
ralam quamdam sobi ie la lem anibiguitaiemque 
I r ausvex i l , Ua ut i l le ncque consucta audacia in ^ 
onbodoxos ferrelur, neque propriab Benlenliae quasi 
iirepreheosae fideret. 

C A P U T 11. 

Patriarchatu* Constantinopolitanui : res in eo gettK, merbus, obitus, 

10 . l n bis cum sanclus \ i r se exercerct, Domi - ι'. Έ ν τούτοις τού αγίου άνδρδς εξεταζομένου, 
ru s imperalori morlein i n l u l i l , quae ct iam in i l l ius θάνατον απέστε ιλε Κύριος έπλ τδν β α σ . λ έ α , xal 

(ιι) Zonaras sic ecr ibi l : Sanctissimum Meiho» 
diu»,, poil multos cruciatus malarumqne coniusio-
nem ei dentium evuliionem, in insulam Panormum, 
QUW nunc Antigoni cvgnomenlum habel, impius 
relegat imyerator, et inira monumenium cum duo-
bn$ latronibu$ concludil : quorum altero mortno, 
<,naniam violenliam el violestiam rir tariciu* ex 
i&errimo cadaveris fetove lolerarit, nutla quisquam 

oraiione consequi potest. Ita etiam Cedrenus ; Sait-
clus Meihodius, i n q u i l , in quamdam relegaius ins*» 
/am, vivus cum duobus latronibus in sepulcrum 
incluitis fueral. Verum ea in V i i a nielius *lisiiii ' 
guuntur, et ad lempora Micbaelis Balb i refeniniur. 
Poiuij, lanien sub Tbeopbilo, ex cavea pala i i i claro 
e d u c l u s , in iusulam Panormum sive Aniigoni 
scccssis>c. Reliqua infra iu Analeci is relerunlur. 
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ήλθεν έπλ τήν αΓρεσιν αύτοΰ · σ μ α γ ά ρ έ τ ε θ ν ή κ ε ι , Α liaeresim obrepsi l : stalif» enim ac il le vl la fun-
συντελευτά α ύ τ φ χ α ι ή α?ρ*σις. Τοΰ γ ά ρ παιόδς 
Μιχαήλ σύν τή μητρλ τήν β α ι ι λ ϊ ί α ν π*ραλσβόν-
τ ο ς , ή ορθόδοξος Χριστού Ε κ κ λ η σ ί α πα^δησ ίαν 
λαμβάνει , καλ τδ κίβόηλον τ ή ς αίρέσεως ώς ά ν θ ρ ω ­
πίνη χειρλ φυέν τε καλ κρατηθέν ά π η λ έ γ χ ε τ ο , καλ 
οί λαλείν καλ άκούειν βουλόμενοι περλ τούτων , έ κ ω -
λύοντο. Ι ω ά ν ν ο υ τοίνυν άνδρδς γοήτου καλ ύδρομάν-
τ ε ω ; τ ή ς ε ίρημένης προϊσταμένου α ί ρ έ σ ε ω ς , καλ τ φ 
θρδνφ Κωνσταντ ινουπόλεως σ υ μ π ε φ ο ρ η μ έ ν ο υ , κ α ­
νονικώς έξεληλαμένου σύν παντλ τ φ κλήρω αύτοΰ · 
έζητε ίτο λοιπδν δ άξιος τ ω Ορόνφ έπιστηρ ' .χθήναι 
μέλλων πράξε ι καλ θεωρία ανθρωπίνων κ ε κ ο σ μ η -
μ έ ν ο ; , καλ πολυπε ιρ ία τ ώ ν θείων καλ γ ε γ υ μ ν α -
σ μ ί ν ο ς , δυνατδς λόγφ καλ έ ρ γ ω κ α τ ά τήν θείαν 
Γραφήν . Πολλών τοίνυν μεγάλων καλ αγίων ανδρών ' 
προβεβλημένων , μόνος προκρίνεται καλ κ α θ ί σ τ α ­
ται δ αθλοφόρος Μεθόδ ιο ; , ασκήσει πάντας υ π ε ρ ­
βάλλουν, καλ Γραφών ε μ π ε ι ρ ί α , καλ προφορά ; εύ -
γ λ ω τ τ ί α , καλ άθλοιν υ π ο μ ο ν ή , καλ φρονήματος 
μ ε τ ρ ι ό τ η τ ι , καλ συναναστροφή καλ συνουσία χ α ρ ι ε -
στάτη . 

ι α ' . Ε π ε ι δ ή δε ασκήσεως και ευφυ ίας έμνήσθη-
μεν τοΰ ά ν δ ρ δ ς , έν αύτοΰ κ α τ ό ρ θ ω μ α ε ί ρ η κ ό τ ε ς , 
περλ τών λοιπών ύμΐν διανοεισθαι π α ρ α χ ω ρ ή σ ω -
μ ε ν . Έ π τ ά τοίνυν ψαλτήρια πλήρη ό σοφδς Μ ε θ ­
όδιο; έγραφε , καθ* έκαστης τδ έν εβδομάδος ν ή -
στης άποπληρών · ουδέ γ ά ρ ύδατος ά π ε γ ε ύ ε τ ο , 

clus es l , bairesis quoque ei commori iur . Siquidem 
cum il l ius Olius Micl iael una cum (o) matre iropc-
r ium susccpisscl , orthodoxa C b r i s i i Ecclcs ia in 
l iber la lem viudicat t t r ; baereseosque ementiia secu-
r i ias , tanquam quac humana poienlia sata propa-
galaque fuerat , refellebaiur; e l qui de i l l is aul 
loqui aut audire vc l len l , impediebanlur. C u m au-
t<»m (p) Joani i r t s , incantamenlis e l bydromaniiae 
dediius d ic ixque baereseos propugnaior, dc tbrono 
Conslatit inopolilano, quem malis artibus iuvaseraf, 
cx praescripto canonum, cura universo suo c lcro , 
de^eclus esscl , et (|ua?rerelur alius eo fasiigio d i -
gnus , actione mcditai ioncque condecoralus, e l 
reriim divinarum atque humanarum experienlia 
exerci lus, polens opere e l serinone, u l divina t ra-
d i l S c r i p l u r a , multique ac niagni v i r i proponeren-
tur, solus omnibiis pra?fertur cl igi turqiie exani la-
loruin cer laminum praemiig onuslus Meibodius, qui 
reliquos omnes e i exerci lat ione, et Scr ip i t i ra rum 
pcr i l i a , et ora l ionis pronunlial ione, e l cer la ininum 
lolcrant ia , et cog iu i i on i s moderalione, et conver-
saiionis suaviiaie anle ibal . 

11. Sed quando exerci lat ionis et dexterilalis 
menlio i n c i d i l , unius facinoris narrai ionc contenii , 
de reliquis i l l ius v i r i vobis jud ic ium relinquemus. 
Iniegra seplem P s a h e r i a , sapieus M e l l i o d i u s , 
unum in qualibei Quadragesimae bebdomade exscr i -
b e b a l , cxpers c ib i potusque; neque cuim vel 

πλήν Σαββάτου καλ Κ υ ρ ι α κ ή ς . Το ιαύτη , ώ ς έν συν- Q aquam (Sabbalum si excipias ct Doinin icam) dc-
τ ό μ φ ε ί π ε ϊ ν , τοΰ δσίου ή άσκησις* τοιούτον έκ 
πολλών τοΰ αθλητού τ δ μαρτύριον * α ύ τ η καλ τής 
Αρχιερωσύνης ή προεδρία . 

ιβ ' . *Ην μέντοι παραίνεσιν τότε , ήτοι δημηγορ ίαν , 
παντλ τ ψ τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς λ α ώ , στάς έπλ τών ανα­
βαθμών , έποιήσατο, ώ ς τ ύ π φ ε ί π ε ί ν , το ιαύτη τ ι ς 
ήν · Κοινήν μέν ούν, ώ π α τ έ ρ ε ς καλ άδελφολ,, ε ύ χ α -
ρ ι σ τ ί α ν , έγώ τε καλ π ά ν τ ε ς ύ μ ε ί ς , τ ώ καλών δο-
τ ή ρ ι Χ ρ ι σ τ ψ τ ψ θ ε ψ έποφείλομεν , δτ ι γ ε σχεδόν 
π ο υ , δλοις τρ ιάκοντα π ε π ο ν η μ έ ν ο υ ; έ τεσ ιν , ύπδ τοΰ 
τ η ς αίρέσεως βαρύτατου ζυγού , σήμερον η μ ά ς ελευ­
θ ε ρ ί α ς ήςίωσεν · έ ποίησε γ ά ρ αληθώς καλ νΰν κρά­
τος έν βραχιονι α ύ τ ο ΰ , καθεϊλέν τε δυνάστας ά π δ 
θρόνων καλ ύψωσε τ α π ε ι ν ο ύ ς , καθώς έλάλησε πρδς 

guslabal . E a quidem, u l verbo w.e e x l r i c c m , j n s i i 
fuit exe rc i i a t io ; boc iuter alia niulta albleiae mar-
t y r i m n ; liaec pr ima summi prxsula ius subsellia. 

12. Exbor la t io vero seu concio quam ipsc eo 
lemporis ad universum Ecclesiae populum sians in 
gradibus habu i l , u l ipsum compendio exprituatn, 
ftiii hujusmodi : Publicas , ο paires fralresque, ipse 
e l vos omnes, Chr iu lo Deo, bonorum daior i , gra-
lias agere debemus, quod nos, fere per i r i g i m a 
annos ab imnianissimo bxrcscos jugo oppressos, 
nunc demum l iber ia le douaveri l : fecii eniin et 
nunc robur in bracbio suo, dcjcciique e sedibus 
potenles , e l exa l i av i i bumi les ; quemadinodiim 
ipse sanclis suis discipulis e i amicis d i x i l : Pressu-

τούς αγίους αύτοΰ μ α θ η τ ά ς τε καλ φίλους· θλίψιν D rain babebilis Ίιι boc muiido : confidite, ego vic i 
Ι ξ ε τ ε έν τ ψ κόσμψ τούτψ, άλλά θαρσείτε , έ γ ώ νενί-
κ η κ α τδν κόσμον. Κοινήν εύφροσύνην πάντες οΓεσθε 
έχειν έμέ τε καλ πάλιν υμάς, καλ π ή μέν , τ ' αληθή 
ύ»:ολαμ6άνετε* π ώ ς γ ά ρ άν ούκ άν άγασθείην τδ σκό­
τος άπεληλαμενον τών ψυχών , καλ τδ φώς Χριστού 
β λ έ π ω ν π α ν τ α / ο ΰ κ α τ α λ ά μ π ο ν ; έ γ ώ δέ τ ινα καλ 
λ ύ π η ν τή ευφροσύνη σ υ μ μ ι γ ή κ έ κ τ η μ α ι , ούκ έπλ 
το ϊ ς ε ίρημένοις (μισητδν γ ά ρ έ π ' άγαθοίς σχετλιά-
ζ ε ι ν , άλλ' δτι με ύπδ μεγάλους πόνους) και με ι ζο -
νας φροντίδας τής προεδρείας τ α ύ τ η ς έθήκατε , εΓγε 

(ο) Theodora Imperatrix , ΙΙΧΟΓ Tbeopbi l i , cum 
Micbaele Glio regnavi i , cujus acU ex variis collccta 
Uediinus x i Februar i i . 

ip) Joanue$ scu Jannes Pscudo-palr iar tba ccderc 

mundum. Ex i s l ima l i s omnes communem me v o -
biscum habere bi lar i la tem, ncc oiimino a verilate 
aber ra l i s ; quomodo enim ipse gaudionon e i su l i en» , 
leuebras depuisas, e l Cbr i s lum lumcti quaquavcr-
sum coruscare conspiciens ? Mca3 lamen biJariiati 
moeror quidam admixlus c s l , uon propler bona 
jam dicla (invidenlia? enim c s i bonis excmciar>), 
sed quia me prxsula lus sol l ic i ludinibus supposui-
s i is , qui quanlo excelsior est c l glcriosior, lanto 
laboriosior ct iuvidia: niagis obnoxius esl . Scd noa 

recusans, ejici jussus est, u l pluribus deducilur ad 
Viia tn dictae s a i i c l » Tlieodor<r. Is, Gedreuo lesie, 
soliius erai pelvis valicinalione cl prcesligiis [nluru 
pradiccrc. 
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facio aniinam preiiosiorem quam me : lantutnmodo Α δσον τδ ύψηλδν χ α ι επίδοξο ν , τοσούτον καλ τ ό έ τ ί -
u i evangelicam docirinasn recle iractem. Vere 
enini v i r lu lu in vir lus e l mater recla in Detiui iides 
es i , u l magno Paulo v idc lur , cuni d i c i l : lmposs i -
bile est sine Qde placere Dco 

15. Necesse est iiaque nos, qui irreprebensam 
fideni conservavimus, l i c c l lmihas a miseris hacre-
seos servis puenas atquc afllicliones tolcravimus, 
Domiuica? vocis nicmorescsse: Paler , d imi l le i l l i s , 
non euiin eciunl quid fecerinl. lmo si qui ex vobis 
ardcutiores quidquam yul l i s ipsis reir ibucre, mib i 
obse/|uenles, baeresi» , corum animis i n b x m i t e m , 
evellclis ; quse eos contra vos ad arma ciebat. Haec 
c s l adversus boslcs validissima v i c l o r i a , causam 
q i i * eoscoiiiquinat exsi irpare, et in propriam per 
couirar ium seulci i l iam adducere. Eum qui in cor-
pore suslinuit quidpiatn, in corpore mala referen-
lem se u lc i sc i , porcorum est e i s imi l ium ral ionis 
experlium besliarum proprium. Ne Iiberiatcm demus 
In occasiouem carnis , impingual i et d i l a l a l i , s i cu l 
veius ille Israel, ab operibus lu i i e l lateris recens 
l ibera i t i s ; sed quod sine infamia verbis expr imi 
ιιοιι potest, s i lenl io involvalur . Quin imo re laxa-
lioii is spalia in gral iaruin aciionis e l placabilitatis 
lemptis couimuleinus, praelerilae vcxalionis memo-
res. Sc i l i s enim , non longo opus esse lempore, 
ad viiaiu eii.un ipsam, nedum ouinia quae nos c i r -
cuui t luuul , perdcnda; borum vcro con i r a r i a , cum Q 
eaepe et lemporis e l laboris inul ium requiraut , 
ιιοιι facile acqui runtur . Yos ips i , qui heri conlra 
vosmciipsos polius quam conlra nos ad v im coni -
paral.aiuiui, nolite moerere quod a lyrannide exer-
cenda probibeani iu! ; sed quod peccal i , et pec-
cati omnium pess imi , fiuem fecistis, lanamini . 
Quod eniin alrocius pecca lum, quam divinas rcs 
con lume l i a , pios auiem poena afficere? Yid i s l i s 
iiigens Ntimii i is beneflcium? vidisl is sapicnlissi-
i n x providenliae consi l imn? Ecce , uno emplastro 

πονον καλ έπίφθονον κ έ κ τ η μ α ι . Ά λ λ ' ούχ η γ ο ύ μ α ι 
τήν ψυχήν μου τ ι μ ί α ν έ μ α υ τ ώ , μόνον ε ί τ δ ε ύ α γ γ ε ­
λικδν όρθοτομοί κ ή ρ υ γ μ α · καλ γ ά ρ τ φ δντ ι Αρετών 
Αρετή καλ μ ή τ η ρ ή ορθόδοξος π ί σ τ ι ς έστλν, ώ ς τ φ 
μ ε γ ά λ φ Παύλφ δοκεί λέγοντ ι , c Α δ ύ ν α τ ο ν χ ω ρ ί ς π ί ­
σ τ ε ω ; εύαρεστήσαι θεζλ. » 

ιγ ' . Δΐΐ ούν η μ ά ς τούς ά μ ώ μ η τ ο ν τ ή ν ορθόδοξο* 
τετηρηκότας π ίστ ι ν , κάν εί πολλάς ύ π δ τ ώ ν Αθλίων 
τ ή αίρέσει δεδουλωμένων ποινάς τ ε καλ θ λ ί ψ ε ι ς ύπ -
έστημεν , άελ τής Κυρ ιακής μεμνήσθαι φ ω ν ή ς · Π ά τ ε ρ , 
Αφες αύτοίς* ού γ ά ρ οίδασι τ ί επο ίησαν . Μάλλον νΰν 
ούν οί θερμότεροι , ε ίγε τούτους ά ν τ α μ ύ ν α σ θ α ι βούλε-
σθε, έμολ πειθόμενοι , τήν ένούσαν τ α ί ς ψ υ χ α ί ς αυτών 
αίρεσιν α π ε λ ά σ ε τ ε , α ίτήσασαν αυτούς καθ* υμών 

Β όπλ ίζε ιν . Αύτη κ ρ α τ α ι ο τ ά τ η κατ* έ χ θ ρ ω ν ν ί κ η , τδ 
κ[ο] ι νού ν αύτοίς άνελείν α ίτ ιον , καλ ε ι ς τ δ οίκείον τδ 
δι* εναντίας άγαγε ίν φρόνημα · ώς τό γ ε σ ω μ α τ ι κ ώ ς 
π ε π ο ν θ ό τ α , σ ω μ α τ ι κ ώ ς τον κακώσαντα ά ν τ α μ ύ ν α ­
σθαι, συών τε καλ τών ομοίων άλογων ί δ ι ο ν άλλά καλ 
τή ελευθερία μή είς άφορμήν τ ή σαρκι χρησώμεθα , 
λ ιπανθέντες καλ πλατυνθέντες , κατ* εκείνον τδν π ι -
λαιδν Ι σ ρ α ή λ , άρτ ι τοΰ πηλού καλ τ ή ς πλινθε ίας 
άπαλλαγέντα · καλ τδ δύσφημον σ ι ω π ά σ θ ω . Μάλλον 
μέν ούν τδν τ ή ς αίνέσεως ε ίς τδν τ ή ς ευχαρ ιστ ίας 
καλ εύαρεστήσεως καιρδν ά μ ε ι ψ ώ μ ε θ α , τ ή ς π α ρ ά πό­
δας μεμνημένοι κακώσεως * Γστε γ ά ρ ώ ς ού δείται 
καιρού καλ αύτδ τδ ζήν η μ ά ς άπολέσαι , μ ή τ ι γ ε τά 
π ε ρ ι η μ ά ς ά π α ν τ α · τά δέ τούτων εναντ ία , καλ χρό­
νου καλ πόνου πολλού πολλάκις τυχόντα , ού προσ-
ε κ τ ή θ η . Καλ ύμε ί ς γ ε , οί χθες καθ* ε α υ τ ώ ν άνδριζό-
μενοι μάλλον ή καθ* η μ ώ ν , μ ή δτι γ ε τοΰ τυραννεί* 
ε ίργεσθε , σκυθρωπάζετε , άλλ* δτι τοΰ άμαρτάνε ιν 
έπαύσατε ,ήδεσθε , καλ άμαρτ ίαν τήν άλλων χ ε ι ρ ί σ τ η ν 
ποία γ ά ρ μ ε ί ζ ω ν αμαρτ ία , τοΰ τ ά θε ία τ ε δυσφη-
μείν , καλ τούς ευσεβείς τ ι μ ω ρ ε ί ν ; Ί δ ε τ ε μέγεθος 
ευεργεσίας θ ε ο ΰ ; Γδετε πανσόφου Προνοίας ^ουλήν ; 
μ ι $ ούν έ μ π λ ά σ τ ρ φ αμφότερους ί ά σ α τ ο , τούς τε 
διώκοντας καλ τούς φεύγοντας , καλ τούς μέ,ν σωμα­
τ ι κ ή ς , τούς δέ ψ υ χ ι κ ή ; άπαλλάξας κ α κ ώ σ ε ι ο ς . 

l u m persequenles, tum fugientes sanavit; bos quidem a corporis, illos ab auimi noxis reddens im-
jnunes. 

14. i E q u e ilaque, e i qui seniper pielalem coluere, ιδ ' . Ουδέν ούν ήττον οί τε εύσεβοΰντες Αελ καλ οί 
c l qui aliquando i inpieialem amplexi sunt, gralias Q ποτε δυσσεβοΰντες τ ή ; ευχαριστ ίας υ π ό χ ρ ε ο ι , μόνον 
Dco referre debel is ; U n u i m ne u l aspis aures ob- μ ή ώς άσπλς τά ώτα βύσητε , τά τ ή ς ορθοδοξίας δόγ-
turetis, rccle iidei dogmala, ac si incantaiiones es-
sent, declinare conanles ; sed cx aniniis vesiri» 
venenum (g) Manichaeorum evontite, e l sic mundis 
cogiiaiionibus creditoie, Verbuin carnem facium 
csse, e i in nobis babilasse, ct vidisse nos gloriam 
ejus, gloriam quasi Unigen i i i a P a i r e ; u l e i vos 
pariicipes una cum iis flaiis qui audierunt : Beati 
qui nou viderunt et c red ide r t in l , quod spiri lus 
carnem e l ossa non babei , m me videi is babere. 

μ α τ α ώς έ π ^ σ μ α τ α λαθείν βουλόμενο ι , μόνον τδν 
Μανιχαίκδν ίδν τών ψυχών έ ξ ε μ έ σ α τ ε , καλ ούτω 
καθαραίς τα ί ς διανοίαις υμών π ιστεύσατε , δτι δ 
Αόγος σαρξ έγένετο , καλ έσκήνωσεν έν ή μ ί ν , καλ 
έθεασάμεθα τήν δόξαν αύτοΰ ώ ς Μονογενούς παρά 
Πατρδς , ίνα καλ ύμε ΐς κοινωνολ τών άκουσάντων γέ-
νησθε. Μακάριοι γάρ οί μ ή ίδόντες καλ πιστεύσαντες , 
δτι π ν ε ύ μ α σάρκα καλ δστέα ούκ έχε ι , καθώς έμέ 
θεωρε ί τε . Το ιαύτα , μάλλον δέ καλ πλε ία υπέρ ταΰτα 

* Hebr . x i ,6 . 

{η) Euiyc l i ianam hacresim i n i e l l i g U , per lcono-
fnaebos eaienus resuscitalain qualonus ea, vcrain 
Cl i r i s t l bumanilaiem i i fga i i s , oppouebaiiir cu l lu i 

corporeae imag in i s , veram humaniiatcm repra?sen« 
l a m i s ; s imi l i i e r e l M a n i c h a i verum Cbr i s lo oe|a« 
bant corpus. 
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δ η μ η γ ο ρ ή σ α ς , τήν έκκλησίαν Απέλυσεν η μ ε ί ς δέ τών Α His et mnlto amplioribus do s imi l i argumenlo pro 

έ ξ ή ς έ χ ώ μ ε θ α . 

ιε ' . Πιστευθελς τοίνυν τήν τ ή ς έκκλη β ιαστ ική ς καλ 
ο ίκουμένης φροντ ίδα, εύθυς μεν άνίστησι δ ι α π ε π τ ω -
κότα τδν ίερδν κανόνα κα \ νόμον. Π α τ ή ρ ήν ο ρ φ α ­
ν ώ ν , προστάτης χτ\ρών, καλ αδικούμενων οξυτάτη 
βοήθεια* π ρ δ π ά ν τ ω ν δέ ούκ έδίδου ύπνον το ις δφθαλ-
μ ο ί ς , ουδέ τοις κροτάφονς ά ν ά π α υ σ ι ν , Εως ο ί τ ή ν α ί -
ρεσ ινέκ παντδς τού ποιμνίου ώ ς λύμην άποδ ιώξη , κα\ 
τήν υ γ ι ή καλ όρθόδοξον π ί σ τ ι ν τ α ι ς π ά ν τ ω ν ψυχα ί ς 
έν ιδούση. Συνεχε ίς ούν έποιείτο χε ιροτονίας , τάς- έπδ-
σκοπάς προκαταρτ ίσα ι βουλόμενος* καλ δ ζήλος είλκεν, 
καλ χάρ ιν ήδη τ φ χειροτονίαν έ ρ χ ο μ έ ν φ , μόνον εί π ρ ο 

conciorie l iabit is , inagnus Dc i antisies Meibodius 
convenlum dimisit : ·ΛΟ$ vero, q u » subsecula sun l , 
•euarr$nms. v 

15. Ecclesia? ilaquc orbisque cura Odei i l l ius con -
cred i ia , i l l tea sacruni i i i s l i l u i u i n e l leges collapsas 
erigi t . Erat pnpil lorum pa icr , vidtiarum protector , 
et corum qni injoriam passi fui$s<*nt, praeseniissi-
?mum auxilfuin. A n l e omnia vero non dabat oculis 
suts somnutn, ncque tempofibus suis rcquiem 
quousqne ex omni grege bseresin velul i pcs icm 
depetleret, sanamque et orlbodoxam ii<Iem omuiuni 
animis insinuaret. Quapropler frcquenies ord iua-
liones babebal, episcopalus componerc optans. l l u c 
aulem i l a eum irabebal zclus suus, u l e i iam ad o r -

τούτου ορθόδοξος έγνωρ ί ζε το . Έ ν οΤς καλ πολλολ, τ ή Β d inal ionem vetuenli gralias agcrc t , dummoJo scU 
δόξβ τού βαθμού ή τ τ η θ έ ν τ ε ς , καλ π α ρ ά συνειδηαιν 
εαυτούς το ις θρόνοις έ π έ ^ ι ψ α ν δ δέ άγνοών ( ο ύ 
γ ά ρ ή ν Πέτρος ) έκ< τού στόματος τ ω ν προσερχόμε­
νων έκρινε , καλ τδ τάλαντυν κατ* ενώπιον θεού έ π ί -
στευεν . Ά λ λ ά γ ά ρ τοσούτων καλ τηλ ικούτων κ α τ ­
ορθωμάτων τε άνάπλεος α γ α θ ώ ν , ούκ έμελλε ^ α ρ ά 
τού φθόνου δέ'ξασθαι βέλος ; Ά λ λ ά Δαυίδ μέν καλ 
Πέτρος οί μα ρ τηρούμενοι , άκ^ίσι βάλλονται τού β α -
σκάνου, εί καλ δ μ ω ς άν ίστανται καλ ν ικώσι τδν π λ ή -
ξ α ν τ α . Μεθόδιος δ*τ άπε ίραστος παντλ, τήν εύκλείαν 
^ π π ν έ γ κ α τ ο ; ή δένεται μέν , ού π λ ή τ τ ε τ α ι δέ ; Του­
ναντ ίον μέν ούν, καλ π λ ή τ τ ε ι καλ καταβΑλλει τδν 
τ ρ ώ σ α ν τ α -

retur ab ol im ortbodoxiis fuisse. M u l l i quidem inier 
lalcs erant, qui spleitdore ta i i l i gradus cap i i , e l iam 
conlra ebnscicni iam, scnicl in tbronos ingere re i i l ; 
eed eum id i l le noscirei (nequc enim eral Peirus) ex 
orc ipsorum se offereiiirum j i idk-inin fercbat, e is -
que lahiti lnm Doininictini ooncredebal. Tot (antis-
que facinoribus et rebus opi imc gesus cumulaius, 
annon invii lcnii :c tclo pelcndus e ra l ? Saire D tvid 
e l .Pe t rus , quod de i l i i s Sc r ip tu ra refcrt, mal igm 
spicnlis i w p e i i l i fuerunt, l i c c l poslea erecti de per-
seculore viClor iam re tu lermt ; McibodiHS vero v c l 
omni ex parte inlenlatus manens, gloriam consctn-
lus u1 sit ? ve l lentatus quidem, ecd non concussns? 
ye\ concussus, sed non p r o s l r a l u s t E coul rar io : et 
percussit e i prostravi l vulneranlem. 

16. Animadvcr i i te , quaeso, uhde pravum a?rcum-
que telutn advcrsarius inlorsi t : apiis plaue a imis 
subdeius ad maleficium usus e s i ; Pairiarcliuc q u i -
dena .suggerens i iumodico zelo ordiiiaiiones faccro 
praetcxiu prorsu&abolendi baeresin; episcopos vcro 
alque abbaies nonnnltos, u l i ra gradus sui menstirain 
irtcendens, u l d icerent , non oporlere sine υΐΐυ 
examincordinai iones fleri, e l poiissin.um de iis qut 
culpas proprias per publicam confessionem propa-
tassem (r). E l baec lamul ius dissensionisquc in E c -
cleeia Cbr i s t i occasio f u i i : cum enim belli appclens 
daBinon in baerelicis guperalus ftiisset, o r lbo Juxot 
iitr semeiipsos conc i l av i l ( « ) . . . . Sed neino expave-

σ ε ν . . . . Ά λ λ ά μηδελς θόρυβείσθω, δρών Παύλον Χρι* 0 Bcal, TideiiS Pau lum C h r i s l i igne succensum etiam 

ις^. Σκοπε ίτε δθεν τ δ πονηρδν καλ άέριον τού 
ε χ θ ρ ο ύ διελύθη βέλος* τοίς δεξιοίς δπλοις δ σοφιστής 
Αχρήσατο π α ν ο υ ρ γ ί α ν τ φ μ έ ν ' π α τ ρ ι ά ρ χ η παρ* ού 
καθήκοντος ζήλου τ ά ς χειροτονίας ποιείν υποβάλ­
λουν, σ κ ο π ψ , δήθεν, τοΰ άφανίσαι τήν α ί ρε σ ι ν τισλ 
^έ τ ώ ν ε π ι σ κ ό π ω ν καλ ηγουμένων , , έ ξ ω τού καθ* 
εαυτούς μέτρου φέρεσθαί τε καλ πυρπολε ί σθαι τ ώ 
{ ή λ ψ , μ ή κάθήκειν τ ε , λέγε ιν , άνεξετάστως ποιε ίν 
τ ά ς χε ιροτον ίας , καλ μάλιστα έπλ τοίς θρ ιαμβεύσασι 
τ ά οίκεία δι 1 έξαγγέλσεως π ά θ η . Αύτη στάσεως καλ 
διχόνοιας τ*|) τού Χριστού Έ κ κ λ η σ ί φ πρόφασις γ ί ­
ν ε τ α ι . Ήττηθελς γ ά ρ δ φιλοπόλεμος δ α ί μ ω ν τ ο ί ς 
α ίρετ ικο ί ς , τούς ορθοδόξους κατ* αλλήλων είρέθ*·-

στού πυρπολούμενον , καλ Πέτρον ελέγχοντα , Β α ρ -
νάβαν τ ε διασχιζόμενον Παύλου, δι* αύτδ^τούτο, ψ τδ 
άγ ιον συνέζευξε Πνεύμα* έκάτερα γ ά ρ υπέρ Χριστού 
έπρέσβευεν , άλλ* ούχ έαυτδν συ ν ί στ η , δ δή κάνταΰθα 
συμβέβηκεν . 9 Γ π ε ρ ν ι κ | μέντο ιγε ή τού πατρ ιάρχου 
βουλή καλ κρίσις τ ή ς αξίας τούτο έ π ι τ ρ ε π ο ύ σ η ς ; 
Αλλως τ ε τ ή ς βασιλικής χε ιρδς συνεπ ι τρεπούσης τ ή ν 
κρίσ ιν , και καθαιρούνται καλ Αφανίζονται οί ε π ί σ κ ο ­
πο ι καλ ηγούμενοι , καλ τδ σχ ίσμα μείζον. 

ιζ'. Τ ί ουν δ τούς μεγάλους τε πόνους καλ κ α μ ά -

reprebendcre P e i r u m , e l B a r n a b a m a Paulo scpara-
lora propter idipsum ob quod eos Spir i tus sanctus 
conjunxefal. Ut r inq i ie eniin quae Cbr is t i sunl pra> 
lendebantur, sed ncu l ra pare seip?am constabil ic-
b a l : qtmd hic quoque efenit, Patriarcha3 tamen 
consUium et senieniia mutio superior fii, cum i i a 
dignitag iuikiJgerei , e l r e g i a i tcm majcslas atqiie 
potenlia cotisilio illi accederet; depositi autetn suut 
episcopt e l abbates i l l i ; et grandiua facium s c b i -
bina. 

17. Quid porro Deus, qui ingentes laboree sudo 

(r) Infra in Analeci is liarc nova sedttio expKcadir . 
(<) Non salis commodum sensutn facere videban-

P A T R O L Gn. C . 

l u r , qwaa oraisi ve rba ; ΔεΤ γ ά ρ παντδς τήν είρήνην 
ώ ς ίο ικεν . 
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resque magni i l l ius descriptoi babebat cuique cor- Α τους του μεγάλου ά ν α γ ρ ά π τ ο υ ς Ι χ ω ν θ ε δ ς , συντρι­

βή ν προσιέμενος τ ή ς χαρδ ίας υπέρ π & α α ν άλλην dis ejus a t l r i l i o magis quam ulfa alia aetio v c l me-
d t a t i o placebai? Morbum anl is t i l i i f i i l lg i t v quein 
medici aquam inlercuiem r o c a n l : decebal namqiie 
eum qui mul ia aspera corpore alque animo perpos-
Bos fue ra i , boc quoque lormenlum perferre, m pcr 
omnia victor e l coroiwiius atbleta innotescerei. G i im 
crgo ingenii acie praevaleret v i r sapicns, poenarom 
causam esse agnovit, quod zel i menauras excessis-
a e l , seque sevemin vebcmenlemque in subditos 
prxbnisse t . Corde ilaque compunciu&, e i cordium 
ccguUori Deo in sp i r i iu buni i l i ia l i s rem omnem 
eiTalus, i l l i s qtii conlra cum dcliquerant debila d i -
j i t isi t , et rc laxa l poenas; notiaull is , eoquod contra 
tu rnmum sacerdotium insolemius egisse videremur, 

πράξ ι ν ή θεωρίαν ; Νόσον έπαφ ίησ ι τ φ ^ ρ ά ρ χ · ^ 
ύδερον αυτήν οί ίατρολ δ ν ο μ ά ζ ο υ σ ι ν Ιδετ γ ά ρ t*w 
πολυδάμαν καλ τ α ύ τ η ν ύποστήναι τ ή ν β ά σ α ν ο ν , Ινα 
διά π ά ν τ ω ν στεφανηφδρος αναφανε ί . Ό ξ ΰ ς δέ ών 
καλ άγχινούστατος δ σοφδς , έ π έ γ ν ω τ ο α ί τ ι ο ν τής 
πα ιδε ίας , δτι τ ε τά του ζήλου δ π ε ρ ή λ α τ ο ρ ^ τ ρ α , καλ 
άποτομ ία κατά .τών υποχειρίων^ έ χ ρ ή σ α τ ο . Συντρι-
βελς ούν τήν καρδίαν έν π ν ε ύ μ α τ ι τ α π ε ί ν ω σ ε ω ς , και 
τ ψ καρδιογνώστη έξομολογησάμενος θ ε φ , ά φ ί η » 
μέν τοις ε ίς αύτδν έπταικόσι τ ά ς δφε ιλάς , ά φ ί η σ ί γ* 
ούν δ μ ω ς ώρ ισμένας έ π ι τ ι μ ί α ς τισλν, τ ή ς ε ί ς τήν 
θείαν άρχ ιερωσύνην χάρ ιν π ε ρ ι φ ρ ο ν ή σ ε ω ς τ ε καλ 
α ύ θ α δ ε ί α ς , ώ σ π ε ρ τινλ χ α λ ι ν ψ τούς θερμοτέ/>ους 

p n e s c r i p l i s , dum freno quodam ardcnl iorum ora B έ π ι σ τ ο μ ί ζ ω ν , καλ ούτω λοιπδν τδν τ ή ς ο ίήσεως , καλ 
vellet coustringere. S i c per bumi l i ia ie in et man-
sueiudioem vanae su i exts l imai ionis prx&umptio-
nisque debellans dxmonein , q i i vir tuie p r x s i a u -
l ibus v i r i s acque affiucnlibus innasci lur , rel iquis 
soia faciuoribus noxiorum affeciuum vic lor iam 
a d d i d i l . Hiuc porro ad bcatas , sempiternas, me-
liorcs(|ue sedc&graduro facit, inter mar lyrcs C h r i s l i 

- m a r i y r , inter par l r iarcbas pa l r ia rcba 9 in le r jusios 
ascelasque, rebus omnibus abso lu los , ascrip-
t u s ; e l , u l i l n i a m , anle C b r i s i i conspeclum co l -
J o c a l u s , pro quo infinilos ingcmesque labores 
e x a u l l a v e r a l , i l l ius pulcbri ludi ius ac suavilatis, pro 
•amaio i r i s i ique tormenlorum e x p e r i m c o i o , par-
l i ceps . c 

18. S e d , ο currns d ivUiug , Deum auriganlera 
portans, per qtiem insanientis hxrests pbalanges i n 
/ i igain versas s u u l ! Ο o s , quod res divinas vetot 
tuba , Jesu Nave tubts eonora magis, i n n o l u i t ; per 
-quod sacrilegmn C b r i s i i hosii i ira munimenlum dis -
j e c t u m , et avi ia rectaque fldes,,quasi nova pro-
missionis t e r r a , universo Israeli Dei in soriem d i t -
i r ibuta eml Ο Davidieae v i n o U s e i a?mu!ator e i 
« u c c e s s o r ! U t eniro i l le lapide Goliatbum percussi l , 
sic e i l u haereseos prapugnaiorem, V e r b i incarna i i 
imagines diffamantem, angulari laptde 4d eei Cbr is t i 
vero corpore, prot t ravibt i . Ο Motaic i zeli et re-
g i in in i a imitator atque haeret! annon enim lo i p i e , 
u t e t i l l e , aaleqnam regimeo obires , ea qaas regt-
mims s u n i , exp lev i s i i ; voxaium gemeniemque 
Doi populum v i a i l aus , ai ibnamque pro uaiversa 
Eccles ia penens , prius qu ide in , ut i l l e , tn fugam 

θρασυτητος δα ίμονα, δστ ι ς το ις πλουτούσι τ ή ν άρε-» 
τήν έ π ι φ ύ ε τ α ι , δ ι ά ταπεινοφροσύνης τ ε καλ πραότητος 
καταγων ισάμενος προστ ίθησι τοίς λο ιποίς α υ τ ο ύ κατ -
ο ρ θ ώ μ α σ ι , καλ τδ κ α τ ά τών δλεθρίων τ ο ύ τ ω ν παθών 
ν ικητήρ ιον . Κάντεύθεν λοιπδν π ρ δ ς τ ή ν μ α κ α ρ ί α ν 
καλ άείμόνον καλ ά μ ε ί ν ω λήξιν μ ε τ α χ ω ρ ε Γ , μετά 
μ α ρ τ ύ ρ ω ν δ Χριστού μ ά ρ τ υ ρ , σύν π α τ ρ ι ό ρ χ α ι ς 4 
Π α τ ρ ι ά ρ χ η ς , μ ε τ ά δ ικα ίων καλ α σ κ η τ ώ ν ό π ερ ί 
π ά ν τ α τέλειος κ α τ α λ ε γ ό μ ε ν ο ς , τέλος , τ ψ π ρ ο σ ώ π φ 
Χριστού δπτανδμένος , υ π έ ρ ού μυρ ίους καλ μ ε γ ά ­
λ ο ς ύ π ή ν ε γ κ ε π ό ν ο υ ; , απολαύων τ ή ς α ύ τ ο ν ώ/?αι6· 
.«ητος καλ γλυκύτητος άντλ τ ή ς π ικράς και α λ γ ε ι ν ή ς 
τ ώ ν βασάνων π ε ί ρ α ς . 

ι η ' . Ά λ λ ' , ώ &ρμα θείον, τδν θεδν -ήν ιοχούντά σε 
φέρον, δ ι ' Λ αϊ φ ά λ α γ γ ε ς τ ή ς μ ισοχρ ίστου α ίρέ -
σεως έ τ ρ ο π ώ θ η σ α ν ! Τ β στόμα, τδ τ ά θε ία σ ά λ π ι σ α ν , 
υψηλότερου τ ώ ν τού Ναυή σ α λ π ί γ γ ω ν , δα* ου τ ο Ιερό­
συλου τ ώ ν χ ρ ι σ τ ο μ ά χ ω ν ό χ ύ ρ ω μ α κ α τ ε β λ ή θ η , κ α λ ή 
π α τ ρ ψ α ορθοδοξία, ώ ς άλλη τ ι ς γ ή ε π α γ γ ε λ ί α ς , 
παντλ κατεκληροδοτήθη τ ώ νέψ τού θ ε ο ύ Ι σ ρ α ή λ ! 
9Q τ ή ς τού Δαυίδ άρ ιστε ίας καλ ζ η λ ώ τ α καλ διάδοχε 1 
'βς γ ά ρ εκείνος λ ίθω τδν Γολιάθ f βαλε ν , ο ύ τ ω καλ 

αύτδς τδν τ ή ς α ίρέσεως πρόβολον δοκήσαι τ ή ν τού 
Λόγου σάρκωσιν δύσφημούντα τ φ ά κ ρ ο γ ω ν ι α ί ψ λίθω» 
ήτοι Χριστού άληθεί σ ώ μ α τ ι κ α τ α β έ β λ η κ α ς . Ψύ τού 
Μ ω ύ σ έ ω ς καλ ζήλου καλ δ η μ α γ ω γ ί α ς μ ι μ η τ ά καλ 
κ λ η ρ ο ν ό μ ε ! ή γ ά ρ ούχλ καλ αύτδς ώ ς ε κ ε ί ν ο ς προ 
τ ή ς αρχής τ ά τ ή ς αρχής έπ ιδέδε ιξαι , επ ισκεπτόμενος 
τδν κακού μενον καλ στένοντα όρθόδοξον λ α δ ν τον 
θ ε ο ύ , καλ τήν ψυχήν υ π έ ρ τ ή ς Ολης Ε κ κ λ η σ ί α ς 

versus , poslmodum r e v t r s u i , divino ut iHe O f a - ρ προέμενον , φ υ γ ώ ν μέν κ α τ ' εκείνον τ δ πρότερσν, 
c u l o , domii i ic ique gregis principatu condecora 
lus ? Ο, qu i El iaco sacriflcio t a c r a l i u i Dei» ob tu l i -
s i i ; ct n o n , u l i l l e , ducentos vel quadringentof 
confueionis eacerdoies mac tas i i , sed vigesies mil le 
e tampl ius vera confusioue dignos sacerdoles (/) i m -
p e d i v i i t i , obsiUisl ique 4ie impie sacris fuogeren-

ύποστρέψας δέ ομοίως δ μ ω ς χ ρ η σ μ φ καλ τ η ς θείας 
π ο ι μ ν ι α ρ χ ί α ς ήξ ιωμένος ς Τ Ω τ ή ς Η λ ί ο υ Ι ε ρ ω τ έ ρ α ν 
θυσίαν π ρ ο σ α γ α γ ώ ν θ ε φ , κ α ι ού δ ιακόσιους καλ 
τετρακόσιους , ώ ς αύτδς , άνελών Ιερείς α ι σ χ ύ ν η ς , άλλά 
δ ισμυρ ίους καλ π ε ρ α ι τ έ ρ ω τής δντως α ισχύνης άξιους 
ιερείς κωλύσας τε καλ καθε ίρξας δυσσε€ών Ιεράσθαι 

(ή Qoo lquo l scUice t , \n Icoiiomacborom i i n p i o 
ia ie t pro laps i , j am d i a u m circa C l i r i s t i corpus 
errorem professi fuerunl : qtiorum cum loca noviter 

^ rd ina i ib saoerdoiibtiB esewii cxp lenda , non poiuit 

in borum delecta a l ia l i abc r i ratio, ut supra diclum, 
quam u l semper orihodoxoa fuiste cous ia re t , IHCI, 
ob alias ol i in publicas c u l p a g , ς ο gradu e a » e m for-
lassis indigni . 



m νιι 
έπχ ισχυνομένους όμολογείν τήν άψευδή τοΟ Θεοΰ , 
Αόγου σάρκωσιν , δι* ή ς τ δ Ανθρώπινον γένος άνακέ -
καίν ισταΐ ' , εύκα ιρως τδ τ η ς σοφής π α ρ ο ι μ ί α ς Επος 
ε ι π ε ί ν * θ υ σ ί α ι Ασεβών βδέλυγμα Κ υ ρ ί ψ , καλ γ ά ρ 
π α ρ α ν ό μ ω ς προσφέρουσιν α ύ τ ά ς . Τ ψ δντι γ ά ρ π α ­
ράνομοι οί τοιούτοι , έψευσμένου σ ώ μ α τ ο ς α ν τ ί τ υ π ο υ 
σ ώ μ α , ψευδώς ε ί ς θυσίαν παραλαμβάνοντες . r Q τ ή ς 
Πέτρου θή/.ης θ ε ρ α π ε υ τ ά , καλ τοΰ εκείθεν α γ ι α σ μ ο ύ 
τ ή ς ά γ ν ί α ς θησαυροφύλαξ! Τ Ω Χίαΰλον [μάλλον] άνα-
πνέων ή τ δ ν αέρα ! Τ Ω π ά σ η ς θε ίας καλ π ρ ο φ η τ ι κ ή ς 
Γ ρ α φ ή ς γλώσσα \ T f l ε υ α γ γ ε λ ι κ ή ς σαφηνίας κ α ι 
χ ά ρ ι τ ο ς βίβλος , Γρηγορίου καλ Βασιλείου καλ τ ώ ν 
κατ* αυτούς θεολόγων συνθεολδγε καλ σύσκην$ ! *Q 
ά κ τ η μ ο σ ύ ν η ς δυσπορίστου κτήσεως κτήτορ t τοσαύ-
τ η ς γ ά ρ καλ ήλίκης περιουσίας καλ εξουσίας κ α τ ά ρ -
ξ α ς , γ υ μ ν ό ς π ά σ η ς υλικής κτ ίσεως τδν βίον δ ιήλθες , 
μ ή Εχων πού καλ αύτδς ύποσκηνήν προσπαθείας τήν 
κεφαλήν κλίναι * δ πένησι σ υ μ π ε ν ό μ ε ν ο ς , καλ ξένοις 
συγξενητεύων, τ ψ μέν τ ή τ ώ ν χρε ιών μεταδώσε ι , τ ώ 
δέ τ ή Απροσπαθε ία . 

ι θ ' . Τ Ω Π α τ ρ ι ά ρ χ α ς , Ό μ ο λ ο γ η τ ά ς ορθοδόξους, καλ 
ζ ώ ν τ α ς καλ μ ε τ α σ τ ά ν τ ο ς καλ θανόντας τ ι μ ή σ α ς ώ ς 
π α τ έ ρ α ς , δθεν εύ σοι γ ε γ έ ν η τ α ι 1 Τ Ω π α ν τ δ ς Αγαθού 
Εργου καλ λόγου ταμ ιε ίον Α κ α τ α γ ώ γ ι ο ν ! Πρόστηθι 
καλ νΰν συνήθως τ ή ς π ο ί μ ν η ς σου-· *5ήξον Ι κ ε τ η -
ρίους φωνάς πρδς Χριστδν τδν θεδν η μ ώ ν , έπ ισχε ίν 
τ ώ ν βαρβάρων εθνών τ ά ς εφόδους , άπαλλάξα ι τ ώ ν 
λοιμαινομένων θηρών τήν αυτού Έ κ κ λ η σ ί α ν , έξελείν 
τά τού πονηρού σκάνδαλα, εύνομίαν τ ε καλ εύετηρίαν 
τ ψ Χ ρ ι σ τ ω ν ύ μ ψ λαψ δ ω ρ ή σ α σ θ α ι , τοίς Βασιλεύσι 
βραβεΰσαι τ ά ν ικητήρ ια , τδ τ ή ς ορθοδοξίας καλδν 
συντηρε ί σθαι ά λ ώ β η τ ο ν , Ακύμονα ζωήν π ά σ ι το ίς 
π ιστοί ς δω ρή σεσθα ι , καλ π ρ δ ς τούτοις π ά ν τ α ς ψ υ ­
χ ι κ ή ς σωτηρ ίας κ α τ α ξ ι ώ σ α ι , έν α ύ τ ψ Χ ρ ι σ τ ψ , τ ψ 
μονογενεί Τ ί ψ τού θεού καλ θεψ» μ ε θ ' ού τ ψ ά ν ά ρ χ ψ 
Πατρλ, σύν τ ψ π α ν α γ ί ψ καλ ζωοπο ιψ Π ν ε ύ μ α τ ι δόξα» 
τ ι μ ή καλ ε υ χ α ρ ι σ τ ί α , νύν καλ άελ κάλ , ε ί ς τούς ατε­
λ ε ύ τ η τ ο υ ς α ίώνας τ ώ ν α Ιώνων . Α μ ή ν . 
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lur, erubescenles veram diviui Verbi bumanitatem, 
per quam genus humamim rcnovatuin e&i, profi-
leri; opporiune prudeniis illius proverbii inemor: 
Sacriiicia impiorum abominaiio Domino; ea si-
quidem nequiter offeranl, quippe fulsificati corpo-
ris Gguralivum corpus falso (u) in fiacrificiuin ncci-
pientes. Ο cultor sepulcri Sancli Pelri, et sancti-
laiis indeque emanamis caslimoniae Ibesaurarie! 
Ο qui Panium magis quam aerem ipsiitu spirast 
Ο toiius divinae ac propbelicac Scriplurae lingua! 
Ο Evangelicae inlerpreiationis et graliac liber cum 
Gregorio, Basilio, el reliquis secundum eoe ibeo-
logis, ibeologus eiiam ipse et contubcrnalis! Q 
pauperlaiis non ila facile parabilis possessor! lali 
enim lanlaque opulenlia ei polentia pollens, omni 
maieriali possessione eiulus vilam exegisii, non 
babens ubi fiub umbraculo afleclienis caput decli-
iiares : qui cum egenlibus una egcbas ei peregri* 
nabaris, lum rerutnnecessaiiarum comntuiiicalioue* 
tum auimi uusquam aflhi liberlate» 

49. Ο qui Palriarchas, Gonfessorcs orlbodoxos, 
el vivos el demorluos jamque consumpioe, uli 
paremes coluisli, unde fausta libi evenere! Ο uai-
versae probae operalionis sermonisque aerarium sive 
hospilium, curam B U D C quoque pro more lui gregia 
babelo; stipplices voces ad Cbristum Deuro uo-
siriim effundiio, ul barbararum nalionum hnpeiua 
compescai, Ecclesiam suain a perniciosi&siima 
bellis iniinuneui reddal, improbi daemonis scandaia 
eradket, quielem el abundaiiliam Cbristiano po-
pulo largialur, vitioriam imperaioribus miuistrei» 
onbodoxac fidei diguiiatem Utasara conscrvei, 
fidelibus onmibus vilam tronquillam concedat, el 
prse bif omiribus «lerii* aaluiis dignog efficial, iit 
ipso Cbriela imigeniio Filk) Dei et Deo» com quo 
aine priocipto Patri, et sancliesimo atque vivifico 
Spiritui;, gloria, bonor, et gratiarum actto, nune 61 
semper, ci in sempilenta ssecala sseculomm. Amea. 

ANALECTA E X V A R l l S . 

CAPUT P M M U M . 

Ca$limonia. JErumna in tpelunca. Acta ιιι avla Thecphili. Calumnfa depuUce 

i . Sanciissimum Patriarcham Helbodiurt), nallone D 
Siculum,€t Syracosii naium educatumque, ac va-
riis scientiia el piissimis moribos instiluium fulsse, 
ac dein Constaniinopoli vitam monasticam eglsse, 
ex Adis jaro daiie constai. Ibidem eiiam inler prae-
cipuos viroe habilum colligimus, ex compendiohislo-
riarum Georgii Cedreni, in quo pag. 538 ( nam tiii-
mor editione Luparaea) dicitur ob t inteniala Nrto-

pboro sandissimo Patriarcba? crimina, Romaro ad 
Papam missue. ι Fuerat saiiclus Nicepborui, Domi-
nica Pasdia? anno 800, patiiarcha ordinatus: veram 
usque ad nnnum 811 probibilus fiiit a Nicepboro 
imperatore, quomhiue synodicae lilteras miiterei 
Romam quod dicto imperalore vita ftinclo prxstitit, 
primo anno Micbaelis successoris. Num lunc a«l 
Leoncm III papam diclas lituras syuodiras luleril 

(u) Cum enim Corpue Gbristi, nl in llissa ofler- qne niitlum, qui eic erranl, veri nottiinis sacrincfum 
lor, figura sil sni ipsius, ut in crtice ohlati; uon Deu offemnU 
potcst ibi Tcrios corpus, quam bic offorrf; adeo-
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ftanclus Mct l iod ius ; nn postea, incrcbrescenlehseresi Α i n i c r i l u viudtcandas r a i u s , 
l< ouomacliorum sub Leonc A r m e n o , et patriarcba voiui : 

boc 

1 3 6 4 

loco tubjiccr* 

ΝΉορΙιΟΓΟ missus f u c r i l . n o n indicalur in a c l i s ; 
solumque d i c i l u r , c haeresim Romam se contu-
l s s c , ι Assumpsit Leo Anncnus iroperium anuo 
813, a quo, anno sequenl i , sauciqs Nicepborus pa-
ir iarcba in exsi l ium deportalur. 

2. Jam quse lum Rotna? conl iger inl sancto M c -
l l iodio, sic pcrg i i narrare Cedrenus : « E u m sc i l ice l 
vrxatnm fuisse a malo genio, carnis studioso, sine 
iuterinissione dies no«.tesque eum l i l i l l a n l e , ct rei 
venereae appeli lmn cxci lanle : ilaque ardentcm ea 
cupiditate, ac taninm non ei succumbcnlero, Pe l ro 
aposlolorum pr iucipi sese dedere staluisse; n m l -
lisque ab eo preclbus conlendisso, u l i se l.bidine 
ista liberaret : bunc nocte aslitisse, ac v i r i l i a sua Β 
manu dexlra tangenlein adussisse: s imulquc dixisse 
n ib i l esse quod i n poaterum sibi ab ista meiueret 
voluplatis concupisccnlia. ι Ha?c Ccdrenus : quse in 
A c l i s non auinguntur. 

3. E m i n u i l Romae sancli v i r lus c l doc l r ina . Sicot 
aulcm sauclum Petrum babui l piuliciiian patronum, 
i i a sancio Pascbali papa3 i l l ius suceessoi i adeo gra-
tue f u i t , ut eum ablegaril ad Micbaelem Balbuin 
a imo62 l , commiuc re iq i i eTomos dc fide disscrenies, 
imperalor i dandos. ObluJit eos i i l i sanctus M e i b o -
dius inirepidus iidei prupugnaior; seJ pro graiioso 
eibi debilo stipendio , iu Ai- l is d ic i lur c seplingculis 
plagis exceptus, carccraliqite septilcro inchisus : » 
inio e l sub T b c o p b i l o , Micbaelis ( i l i o , sub anii i im 

Τ φ ζώντ ι ν ε κ ρ φ , χα\ ν ε κ ρ φ ζ ω η φ δ ρ φ , 
Ναίοντ ι τήν γ ή ν , κ α \ πατούντ ι τδν πόλον , 
Γ ρ α π τ ο ί γράφουσι δέσμιοι τ φ δεσμιω* 

Vivo peremplo, vhificoque morlno. 
Terram incolenti, uc pariler calcanti polum, 
Sa-ipsere vincto vincli, et inuripti notii. 

Quibtis i l le respondcn6 in ba»c verba rescripsil: 

Τούς τ α ϊ ς βίβλοισι ουρανών κλη σι γ ρ ά φ ο υ ς , 
Κ α \ πρδς μ έ τ ω π α σωφρδνως έ σ τ ι γ μ έ ν ο υ ς , 
Προσεϊπεν δ ζώΟαπτος ώ ς συνδεσμίους . 

Libri ticissim descriptos <ae!estibu$, 
' Facie&que ηοη vne tmtde compunttos notis 

Salutai, ul comincto* vivus infositn. 

t IIt deserlorum bominum versus aure i , reapse 
divinunv queiudam neciaris succom sti l laut. » 
S imi l i a Manassi etiam Micbael G lycas , eodem sa*-
culo x i i scripsit , c l phrasi al iqnanlo mu la l a Joan-
nes Zonaras. 

5 . A l de Melbodi i ab exsi l io Irbcraiione i s la ad-
dit idem Manasses. « C x t c r u n i praeclarus png 1 
Melbodius , com loleranler in M!o i r i s i i carcere 
sesc gessissel, denlcs amisissel , maxi l l as cotitusas 
baberel , omniqtic genere excruciatus ab impits 
bominibiis per summam inbwnanttaiem non a l i i e r 
essct, alque ferream incudcm malleis excusores 
coniundunl , nd cxtreinum inde prodi i f , orivis 
d i u m i solis ins lar , volcnie sc i l ice l , ut par cst , c re-
dtTC, Dco, qui abyssos perspicit , e l C b e r u b i m et 

849 succedenle, cadem decausn i tcrum plagas sex- C Serspl i i in insidel , insignem buuc v i rura , c eu m n -
niiaib urbem, in monte subl imi collocare, ne l an :a 
virtus, veluti lucerna sub juodio, Iristi cal igiuoso-
que spccu abdi ta , lalere!. A c c i d i t e n i m u l T b e o p b i -
lus iuiporator, l ec i i l andis l ibris scmper occupatas , 
unde alveolos stienlia? flngebat, quemadmodutn 
apis sedola de pra lorum floribus, in q u x d a m g r y -
pbis ct labyriutbis coi is imil ia iucideret , i l a t i l dura 
istbaec quasi deconicare, acobscura i l lus t ra re nemo 
recte possel, tameisi vel sexcenii apud i p s u m es-
seul , doctrina3 fania celebres. Cuni ig i lu r impera -
tori perinolesta ha?« res accideret , et an imu i i i ejos 
angere i ; quidam ex proceribus e l eubicular i is 
accedens, Meibodium praedicat, indicatis dol ibus 
doclrin. t magnitudine, scieuliae copia expedi ta , e i 

ccnlas acccpi i , e i carccr i inclusus Γιιίι. V ^ n i m quae in 
aclis t r ibuunlur p a t r i , ascribuntur ab aliis fifio, e l 
a Gonstautino Manasse in Compendio Cbronico i i a 
narranlur : Tbcopb i lus impera lo r v i rum p r x s l a m i s -
s imiim Metbodium , quamdam i n insulam relega-
tttm, spelnncse cadavcris insiar inclnsit , ianquam 
unionem in conctram, rosam i m c r spinas. P r x l e r e a 
duos c i lairones adjunxit, quorum altero e i s l i n c t o , 
et jam marcescenle naturali qiwdam necessitate, 
f v p d u i n i l luni odorcm et pestirerum aercm toleran-
lissimus albleics auimo tulit a?quissimo, quem ne 
adamas quidem suslinere poiuissel . A l i e r la l ronum 
iUK^nale donalus exire n o l u i l , sed intra speluncam 
i l lam caliginosam manens, divinaeque vivendi ra IIIMIII VUIÎ IIIVONIII 111« Il^lli7| UMIIin,l|UV « M g u u i ι e w ^ ο ν — ι •— » 
tionis amu la lo r faclus, solis insiar viue religiosa^ abundanti prudenlia sapienliaque venice coeium 
radios sparsit. > l l i r c Manasees, quibus similia babel 
Zonaras, per vcrba qnai dedimus v i Februar i i ad 
Y i i a m snncta) Tbeodore imperair ic is , uxoriu Theo-
p b i l i , § v i . 

4 . Ni inc pcrgiiniis cuiu Manasse, ac pr imo refe-
l i i i i u s muluuin rescriplum sancloruinTbeopbani& ct 
Tl ieodor i f ra irum ( de quibus agendnm erit 27 
Deceuibris)8anctique Mcthodi i . Dum adhuc, i n q u i l , 
Melbodius in boc carcere dcruicrelur , bomines 
i l l i , rerum divinarum pe r i i i , qnos nolis in yul iu 
foedaios fuisse d ix imus , pcr v im sobun veriere 
coac i i , piscatore quodam reperlo, l i t ieras viro 
u t l o perbrcvcs versu iainbico scripscre, quas ab 

ipsum auingenlcm; sive divit i i tus, u l boc facerel , 
con imolus ; sive claiidestiuum amorem alens, erga 
v i rum mepie ccelcstem»-et numine diviuo p lena io . 
H * c itppcrator audiens, Mcibodiuuri de specu edu-
c l u m , ceu unioncm e concba, sidus e wube, v i ru in 
c larUsinus radiis refulgeuiena, et lenebras aiqite 
cal iginem igiK>raniiae dJscul ieoleni , ad sese re-
vocal et i n v i l a l . Cumque gusluiu luignae Meibodi i 
percepissei , bomini pracclaro in regia domicUium 
assiguat; eumdemque lanquam wagui rem pre i i i . 
geimtiainqiie splendidaui , ru i i l an lem, luc idam, in 
ll>esauris imiumerabil ibus e l inaccessis collocans, 
atque frequcntcr assideus N i l o l l l i aurifluo, e l dul-
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oissimls aqtiis largUer hauriebat. ι Haec Manasses, Α rt fferl; additque, i lomi s u » atiriun in eaeculo r e p i -
qtiaj Glycas brevius nar ra l . 

6 · €edrenus addit, a Tbeopbilo ei iam ad expedi-
cionem bellicam eductnm : < Revorald ab exsil io, 
fnqu i l , eibique adjunclo sancio Meibodio, in S a r a -
cenos movet. Solebat bec iu bellis faci i iare , st?e 
quo ejus sapienlia in mnl i i s obscuris alque i n l r i c a -
t b rebus «xp l t cand i s utefelur , s ive i d cavens, ne 
rebell ionem is se absente aliquam conciiaret , ob 
sac ran im imagintim amoUlionem. N a m c iv ium q«ii 
erantprjecipui alque erga Deum p i i , magno in bo-
nore babebant Melbodium : itaque euin posl se 
relinquere, imperalor i consultuin non videbattir. > 

7. Ha3C i b i . Moriuo sub annum 842 Tbeophi lo , 
filius ejus Micbael una cum sancia Tbeodora maire 
regnavi l . Tuuc t Joannea p9etido-palriarcba cjusque & 
soc i i , de suo reghnine dcjeci i , i n q u i i Cedrenus, 
non se <!oiiiiiiueruiit 9 quin et eontra sacras iiiw-
gines a l iquid adbuc nioJireiUur, et piis insidias 
s l rueren l . Quo e i iam inodo integerrimum MelJio-
dium caluiunia c i r cumven i r e , ct verse religionis 
eultoribus dolorem afferre conali sunL Res ea i l a 
acta. Mulierem quanidam { maicr ca Γιιίι M c l r o -
phanis , qui poslea Smyrnae precsul faclus est) 
tmilio auro pol l ic i la l ionibusque corruplain subor-
nan i , qua? A u g u s l » e l imperaloris lulor ibus d ice-
r e i , a Metbodio se esse suipratam. S i a l i m ergo 
l e n ibile jud ic ium : civii ibus et sacralis hominlbus 

cogi iur conci l ium : astanl p i i , moesliiije et doloris 
p l e n i : non absunl i m p i i , dedecus haud exiguum 

riendura i r i quadam arcnla lnifnet i l i plena : e l 
niissus eo saletli tum quidaro, aurum s U i i m a t iu l i t , 
deteciaque res toia est. Dedissenl ergo dignas f a c i -
noris sUi pcenas cahimnialores, nisi Metbodiits, qua 
era l pa i i emia , unam hanc ultionem pe i i s s e l , qtto-
lannis solenm; or lbodoxorum conventu sibi l icercf, 
a sanclissimo teinplo Deiparae Blachernensi ad 
Sanctac S o p b i » lcmpluni pralucenlibus*ractbus i re , 
ei in rpsorum aures dcicslai ionem obuunliare : 
quod et pcr onwcin eormn vi iam fac l i l a ium est. 

C A P U T II. 

Γη patriarchatu ckatnces servntw. Fettum Onlwdoxice 
ordlnalum. Trumlata corpora tancturum Thco-
dori Sittdum et Nkepltori petriarcfne. C O H * I » / U -
tiones editte. Vtiiv aliquot sanctorumei lioinlim 
scripta*. 

9. Praeroissa supcriori capile cx Cedreno* l icct 
acia sint posiquam patriarcba in locum deposiii 
Joannis jam essel ordinalus Melbodius, praeinkiere 
lamen ordinal ioni ojus ma lu i , u l qtioe in sumiuo 
i lk) gradu e g i t , in al tcrum boc capul ordinaiius 
col i igeremur. Pr ius ergo quam i l l a apud GeiJrcnuni 
leg:»nlur f apud ciimdem o c c u r r i l , quomodo sancta 
Tbeodora i tupcralrix in loc i im dr jcc l i Jannis (s!c 
a piis impius vocabaltu) eancluiu c l divinum M o -
ibodium in t roduxi t , qui adbuc confessionis suse e i 
ob eatn lolorati swpplicii nolas in rarnc sua gesla-
ba l : omnibus piis , sarerdoi ibus, lalcis ac mona-
c l i i s e i i is e i iam qui in momibus exeicebaniur , 

A . - Ρ -̂w«a«.wv HKI»U WAIQUWII. » — • 

ex ea aclione conci l ia lum i r i piorum coelui speran- sununo cum gautiio ejii3 dcsignalioncm approhau 
les . Prodeunl caluinnialores animis inflati f quod 
r r i m e n id in promplu habere probaliones fiderenl, 
producta in medimn mul ic rcu la , quae ex composilo 
judicibus rem narrare l . Judices ergo et prsecipuus 
Manuel ( lulor ac nioderaior Micbacl is iinperatoris) 
Iristi vultu assidcnt, indigne ferentes uuius h o m i -
nis culpa οαΊυ ιη piorum in periculum ludibr i i ve-
ui re . Qua3 omnia senliens Methodius, u i et spes 
taipiorum e l p ionnn i rgr i ludinem aboleret, nequfe 
EccIesiaB essei lapis oflensioiiis , n ib i l multitu J inem 
revcrius , bomo oinni revereotia atquc bonore d i -
gnissimus, in conspeclu omnium pudenda n u d a v i l : 
quae nemo non udebat morbo quodam emarcuisse, 

l ibus, ac coufer i im in urbem vcnicnlibt is , tinoqtic 
ore liaeresim Jconocl .^ larum damnaotibus reicrno 
analbemaie. Hoc pr;ccLirum facinua i n r l y i a I b e o -
dora e l fitius in i i i o impcr i i sui fdiderunt , inquit 
Cedrenus. Gousti lulus c s i ergo pahiarcba sa iu ius 
Melhodius anno 812. Quas vero coufessionis swx 
nolas sanctus Meibodius in corpore gestarit, bis 
verbis expl.anat Glycas : Quia ntaKc, propter sa-
crarum imagini i iu propi ignal ioneni , contundcndo 
laisas solulccque fucrunl a Tbeopbi lo , post seplimam 
synodum s imulacrorum cvcrsionem rcnovante ; 
necesse babebal, u l eas lenui quadam fascia l i n e i 
obl igarcl . U n d u , mea qni(!eoi senteulia, mos i n -

omniquc naturali v i esse pr iva la . Pudore boc f a - D ° l e v i i , l iodicquc, durans, u l ponlifices ab anleriore 
parie lincas fascias alligalas babcant. 

10. Vlgebanl eo iempore Gonstantinopoli illnstres 
abbales c l mouacbi luonaslerii s lodi la rum, exo rd inc 
Acoenic la rum, quordm plur imi ob sacrarmn imagi-
nuni veneraiionem inexs i l ium niissi , aut vitain i b i -
dem sanrle finivenint, u i i sanclus Tbeodorus ; aut 
inde regressi suat, u l i sancli Nicolaus et Naucra l ius , 
de quibus ad diein 4 Februar i i in Vi ta sanci i Nico-
lai abauclore coaevo; ibi cap. v n ista legutiinr num. 
56. Gum « Porro Tbeopbilus jam diem obiUsct, 
unoque tuinulo hxresis pariter meri io c i rcuinscr ipla 
misere esset; ac Cbr is t i amans uxor ejus Tbcodora 
cum filio Hicbaele admodum juvenc, Roitiani i m -
pcr i i arccm susccpissct; iiiagnusque Moibodius E c -

c i u n i opp lcv i l caldmnialorcs et malis gaudenles, 
pios autem lail i i ia^ : qui ingenl i cum gaudio Me-
tbodium cingemes, salulabaut aique amplecteban-
tur, neque babebanl qtiomodo vofuplali suce sa-
lisraceront. . . > 

8. Micbael imperalor , in lolcrahi lem banc frau-
dem judicans, s l a i u i i mulierr.iilain quxs i ionibus 
adbibere, u i , quae fuisset doli nectendi r a i i o , i n -
lell igeret. S l a l i i n efgo gladius s t r ingi tur , y i r g x 
igni candentes af lerunlnr , carnificcsquc para l i 
as ian l : quibus infelix ea pe r le r r i l a , rei ver i ta lem 
palam fa te lur ; quo paclo structa? insidiae, atque 
auro et poll ici tal ionibus corrupta e l decepta fue r i l ; 
qai coiumcni i aue lorcs ; denique lo iam f.ibulam 
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d e t i a gubernacula ponlifex ob l ine re t ; diviititus Α Itislris quoque ac l a r t l i » pleoa tranglatio eoniigit 
afllaiig Patr ibus in unum coeunlibus, i n i i i um babui l 

Orihodotiae celebrilag, cum orbie jam llues sereni-

las baberet f Chr igi ique confessoreg, velut a i e l l * 

qtiaedam, a n i v e r e u m E c c I e s i » n r m a m e n l n m il lustr ius 

ornarent. Tunc plane etiam communis Pater nosler 

a c C h r i s i i famtiliig Nauc ra l i u s , ab exsil io red iens , 

Teni l B y z a n l i o m , proque certaininum merito, n i i i l io 

cum bonore ab imperatrice ipsoque palr iarcba sus-

ceplug v i r inc ly ius , eorum rogaiu sacraa fralrum so* 

da l i la l ig , i n ununi lunc congregalse, in veoerabil is-

simo Studi i nionaslerio praefecluram suscepit : 

quani quidcm magmis Theodorus nmli is nuper l a -

boribus enutrteng adangensque, ad ruillenarium 

i iumerum provcxerat : craiqne rursus novo vigore 

Confcssoris ac eaucti Patr is uoslr i Tbeodo r i , a · ia-

sula Principe ad noslrum hoe monasierti tm, prori-

dente pitssirna Augusia ac roagno pontiftee, anle 

iudicalo Meihodio , universoque coelu Ecdebe 

concurrenl is : fuiique gloriose d e p o s i l u g , ticesimo 

sexto Jauuar i i , j ux l a inc ly lum atque divlnitus affla-
tutn ejus a v u n m l u m Pla ionem, et lumuiaius saa-

clus una cum fratre ac episcopo Joeeph , a dexirii 

ad orientalem parlem sauci i PraecursorU : ι ad et» 

jus sc i l ice i bonorem diclura S tud i i monasterian 

coitdilum est. Fui t aiuetn Josopb i l l e episcopes 

Thessalonicenste, e i c o l i t u r a Gra?cis 14 et 15 Jalii. 

i 3 . Sed nmlio majori cuui cura s a n c i i Methodii, 

facia es i anno 846 Translatto s a n n i NicepJtori pa-

vegetum C b r i s l i i l l u J o v i l e , veluti cuidam paradiso i r i a r c l u e , a citalo supra Tbeopbai ie sacerdole de-

s imile , mukas v i r lu lum rosas ac spiritus suaveolen-

l i am aspeciare volentibus praesiatis. » l>e sanCo 

Naucral io cgimus 8 Jun i i : de sancio Tbeodoro 

agendum erit 12 Noveinbris . 

1 1 · A l quae a c Palr ibug divini lug afflalig in tinuni 

cocuntibue ι i t a lu l a supra innuuulur , oplime e i p l i -

cautur i nOra i ione Tbeopbanis presbyteri erpraepo-

l i l i , de exsilio sancti Nicepbor i palrlarcbae et tratis-

la i iona rc l iquiarum cjus, a nobis i l lus l ra l i s ad diem 

13 M a r t i l , obi describi lar sollicitudo sancue T b e o -

dorae imperatr icis , pro concordia et fldei sineerilate 

ccBiuin Eccleeiasticum cogenlis; a quo eum Joannes 

Iconomachus e sede patr iarcbal i esset depositus, 

sc i ip ta bis verbift. c tyiadrieunio pos i s a c r a l ^ r o w 

Melbodius, divino ptane spiri tu impulsus , opportune 

sapienterqiie divinara i i i iperatricetn Tbeoloram 

a d m o n u i i , non esse ex iinperit e i Reipubtic* di-

gnilate quod venerandus et inter pairiarcbas d-

hislr ig Nicephort is , qt i i p ro g!orios& Mitceraeoue 

l idci defensione a sede deputsus, in longissiroo exs> 

lio defunctus erat, negfigeretur : scd omni stndio 

curandum esse, ut divinum corpus ipsitis in eivHt-

tem reporlarehir . At ioquin ingra l i aj i imi Yitiam, 
inquii, non evrtabimus, si posl moriem eciam ipsum 

i: i exs i t io , lauqiiam jure damnatom, reliquerirous; 

pra?«erlim cum non ignoremus cos, q u i ex geoere 
ι Meihodius, ? i r et v i u et docir ina valde probalus, Q erai»t ioscpb , in benedictioni* parle posuisse, ot 

ct qui pro t e r i l a l e et religione per n iu l ia cerianuna 

et longum exsi l ium pertulerat , alque inde plagis e l 

carcere diu cruciatus redieral , omnibus in d i g n i u i c 

consii tulis approbamibus, electus e s t t qui sacram 

regina3 urbium sedem obl inere l . T u n c Nicaeae d iv iuU 

tus edoclus sancium oecumeuicum conci l ium s<:cuu-

i lnrn, quod Irenae impera t r ic l s , ab ipsa pacc verum 

nomeii b a b e n l i s , e i Taras i i max imi beaiUbiuuqtie 

pa i r i a rcbx studio celebraluin cs f , merito (irinaui 

obl inui t auctori laiem ac robu r ; cuin oinnes , q*\& 
Deo aspiranie in ipso dccrela fueraiit, comproba-

retit. Tunc omnes Ecclesiae SUUID ubique decus re-

ce|>eruntf e l venerabilium imaginuin splendore fue-

i u u l illuslralaB : cjectisque i l l i s qui nefarie eas iti 

patris ossa posi quadraginla fere annos cx ^Egypio 
in Cbananitidein expor ia ren i . Quod cuiu i la s i i , nos, 
qui snmns pie la l is fi!ii, d iul ius p r iva r i pruiemurPa-
Iris i l litis praisentia, a qtiQ d iv inis docameniis euu-
h i l i SUIIMIS? Haec qu idcu i , omnium quas intueiar 
s o l u r b i u m pnes iau l i s s ima , e l regia c iv i t a s , saefi 
ducis atque pastoris sui reliquias sanctas desi&rar, 
quas pie conservel et c o l a i . Sponsi s u i pneseniia 
fruatur rursum Ecclesia ipsins amaniis&ima : el quo 
vivo injusi issima lmpera lons manu spol iaU fuit, 
mor lu i corpus, annueme sludiosa P a s l o r i s Itnpera-
i r i co , coiuplecla lur . Cerms , queinadmodum hic po-
pulus, qui per le securus in vera religione co«-
qti iesci l , incredibi l i s ludio el iain posi nioriem, vo-

« e c t a b a n l u r , sacerdoles in eis ac duces , recti do- D cem cjus in sp i r i lu aitdire concupiscit ? Quod si u -

gmatia s iudiosi , sunt constituti . · In Y i t a T a r a s i i , 

25 Februar i i i l lus l ra ta , dc diclo Conci l io la l ius a g i -

tur ,e t memoria a a n c i » I r e i w e impera i r ic i s r eco l i l u r 

13 A u g u s t i : haeresis vero Iconoclasiarum, qu;e snb 

Leone l sauro e x o r l a , sub Leone Armeno restiscitaia 

faerat, posl annos centum e l v ig in l i plane dissipala 

laudem est, alque ins i i lu iutn festura Onbodox ia j , 

quo sacrarum imaginuro restilutio quolatiuis cele-

bra lur Dominica pr ima Qnadragesimae, ducia pranlu-

cenlibus facibus processione ab Ecclesia Deiparre 

Ulacberueiisi ad augustissimum Sa i i c tx Sopbi;» 

templum. 

12. Per id lempus religionis rcs i i iu iae , u l legi lur 

in c i l a i a gancii Nicolu i S l u U i l x Vi t a nuui . 37, c i l -

bemaculum ejus l an lum ad se r e l a lum aspexeni, 

ge i l lum ipsum rece^sse spirautem exigUmabii, ei 

tanquatn ihesaurum aliquem prel ios iss imum recou-

det e l observabiU His prec ibus , et cohoriaiionibus 

celerrime ac l ibenlissime iuc ly ia annui t nnptirairi i : 
Perspicuum est e n i i n , i n q u i i , boc apud onmes po-

sleros, e l mib i et l iberis meis bonori futuruin. · 

14. Tunc sacer civitatis anl i&tes, ctim sa<yrdnii-

bus e i monacbisuniversoquepopulo, ad saucii Thco-

dori lcir.plurn accedi l : i n quo grai ia plenx 

qui;e j aceba t i l , easque ciun veneralione e l lacryieis 

coinplectens, sanclum laoquam vtventc:ii sic allo-

cutus esl : Ο vir beatissime, qui eisdcin laboribu* 

et x r u m u i s , quibuj> sancius Joatincs C h a s o * . ^ ^ 

http://lcir.pl
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aifcctus ee, s icu l eodfem rettgionis studio e l diceudi Α M U S M a r l i i , quo quidein die i i i exsil i tun c i iu iu 
fiberlate p ra s l abas ; quique par i le r et sede pr iva lus , 
ermul ta t i t s exsi l io , e l triginta t r ium annoruni spa-
t iom exlor r i s lum vivus, tum morluus trausegit; 
nHi ic le nobis l u i amamissimis rcetilue, alquc hinc 
discedens ad propria redt, ut le nunc , m ipsum 
o l i m y populus (ui sludiosissimus cum gaudio susci-
p i a l . T i b i a Deo alienus imperator viventi adversa-
lus est f e l inconsiderate ab Eccles ia te d e p u l i i ; sed 
dignasfurore suo poenas dedit, miserandoque ex i lu 
i inperio s imul e l v i l a pr ivahis est, audaciaeque suas 
debiia prsemia tulit . Hodie iuiperalores, Deo propter 
ntorom pietatem cbariss imi, mortuo Ecclesiam red-
d u n l ; q i iam, u l i f i l i i per Evangel ium effecli» mecum 
consi i luunt ; non habenletn maculam neque rugam, 

cjectus fueral, u l utraque re s i l niemorabil is . 
17. Imer alios ejusdem lemparis aiblelas fuit 

sancius Joannicius abbas in B i l b y n i a , cujns U l u -
glria acia e l cer ia iniua dcscripseruti l Sabas e l 
Pelrus monacbi , q u x Graeca babemus singula vuUe 
longa, Roma? e l Par is i i s acqnis i ia , et ad diem Α 
Novembris clucidanda. Afia i l em babemus, M e t a -
pbraslae U i b u t a , q u x a Geuliano Uervelo L a l i n c 
rcddi la ed id i l Lipomanus lomo Y , et Surius ad 
dictum 4 Novembrif , unde ex numcro 51 p l a c c l 
decerpere seqnenlia. c Tbeopbi lus ex bae v i t a 
exced i t ; Michael vero et Tbeodora imper ium susci-
p iun l . Methodius autem, vir revera saxrosanctus e l 
homo De i , in sacris col localur sedibus> Sed (ut 

' » w ' » ' * 
qualem tuis ornaiam et conflrmaiam inst i tui is semel dicam) cum omnia ab eo fuissent traducta 
r e l iqu i s l i . Aspice e i vide congregalos filios, qui ex 
propinqno veiieri i i i t , cum rel iqui procul luum ad 
ge reditum exspec len l ; quos l u , velut orpbanos, 
nol i lua moerenies absentia rel inquere. Habeat 
civi tas Uia, loco muneris p re l ios i s shn i , l uum 
beatisslmum tabernactr lum, quo magis quam i i n -
per i i ainpli ludiue ornata, glor ie lur et gaudeat. 

15. H;cc voce flebili supplicans sacraiissimus 
patriarcba Mothodius, noctnrauii i P s a l m o n i m can-
l i i m et mysticum sacrif icium cum populo fideli 
perflciens, p rac la rum e luraulo corpus r e l ex i t , 
quod undeviginli annorum spatio iniegrum omnino 
purumque inanse ra l ; e l in arca ab ipso composi-

ad oribodoxam fidem, sopilusque esset omnis flu- . 
c lus , ac sedata tempestas, e i res quie t t t ; q u x d a m 
alia seditio exc i ta iur a p i i s , et res Ecclesiae i i e rum 
erant divisaa, atque redaclae in duas opiniones. N a m 
a l i i qutdem voiebant relinere in ministerio eos, 
qui d igui ia lem sacerdoii i acceperani ab Iconoma-
cbis , utpole quod boc n ih i l p ie la l i officcret: alit 
aulcm profanis sancia Iradere munibus , pttlabaul 
omnino esse i tnpium, e l miuiiue Deo grabim nec 
admitiendura. Fe reba i id a?gce, qqi Deo vere vive» 
ba l Meibodiits, angebaiurque e i lacerabaii i r corde ; 
puiabatenim magntun Paulnm resonare i n auribus,. 
baec propemodum loquentem : Ulinaro s im a C b r k 

tam,jet sacerdolam mauibus subla lum, cum Iumi - Q s io anatbeina pro frairibus meis «ectmdtim carnejn. 

ir ibns et frequenti Psalmorum cantu, in navitn ad 
boc paralam i l la ium est. Sed cum fretum irajecis-
s e l , e l ad urbis l i l l u s appropinquaseet, Dei cura 
Micbae l imperaior juvenis , et amplissimis d igni ta -
l i b u s prxs lan ies viri , et pa l r i c l i , e l rel iqui c ives , 
I x t i faresque manibus tenentes, obviam processe-
r u n l : e l arcam i l lam pretiosam, cum fide aa vene-
ratton*, bumeris suis subenntes, ad magnam usque 
ges iaru i i l eecles iam, ex q u a , pontiileia digni la le 
spol ia l i is , ejectus fuerat. 

16 . Iude rursum, asftidtHS (Tiu nocluqqe P&aimo-
r u m fesiivoruin cantibus vicissim uienies, e i cum 
omni luminum genere per mediam urbem if»stim 
geslantes, i n Sanc lorum Aposlolorum templo c o U 

si modo sletcr i i is nobisctim, e l commutiiter qu idem 
Tr in j l a l en i giori i icayei iraus. E t i l le quidein sic SQr 
babebat; Dei auiem amicus Joami ic ius , incidens 
in res adeo turbaias . . . arcbiepiscopi Meibodi i j a i u 
labanlem recreabal an imuni . . . Scribebat autem 
Meibodio , ut i l los poltus baberet cirea dixinuni» 
eacritictum, quos nosset cutn eo seni i rc in dogniate 
Orthodoxiae... G u m h;e venissenl litterae, divinus^ 
qnidem Melhodius m e m o r i * inaudavilr ea qu;e 
scripta fueranl. > HJCC i b i , dicuntur auiem a sancto 
Joannicio p lur imi b x r e l i c i conve r s i ; dcin n u m . 5 7 
isla de eancio Meibodio babenlur. 

18. Qti inlo anno i inperi i Micbaelis-, qni E r r l e s i a u i 
regebal Metliodius, cum n ia - i i i Joai iuici i ad Doini* 

Iocarunt. Tanta autem erat concurrcntis populi D HIIIU decessum praiscivissei appropinquare, ad eum 
v i ro rum et feni inarum, atque selatum omnitim 
mul i i i udo , u l numerari non possel. In b i v i U c n i w 
el porlicibus premebanlur ; e l ubique per vi in s ibi 
e x i i u m parabant, adeo u l , quamvis lnHlta?, proptcr 
itiiperatores e l sacerdoies, var i is lemporibus ceie-
britatcs exs i i i c r in t , nal ia (anion cum bac cohfcrri 
queat. Nonnul l i e i iam in via spirkibus immundis 
v e x a l i , duui ab al i is compri tnereniur , miserainlas 
a ique inaledicas voccs emi l t eban l ; quorum e n u -
mero quidam ab ipso cura i i sunt. Popul i igi tur 
impetu vix evitato, snnctam ex imi i patriarchae cor-
pue i n celeberrimo Aposiolorum l e m p i o , sacris 
n y s i e r i i s Dco peraclis , in sepulcro recens cons l ru -
cto, manibus ipsius Mcibod i i compo^iluui esi , ιιι 

venit, e l u l i imas preces ab eo p e i i i l . l l l e a u l e i » 
maxMiii faciene cowveniri a Meihodio , postquam e l 
in longum leiupus cutn eo produxissel s e r m o n e m » 
et dcinde sacro coDiui alque recens eleclo gregi quas 
pietaiis crant suasisset, dicens, ut immobi l i l e r 
pernianercnl in fldc or lhodoxa , ne(pie everierenlur 
a profanis vocibtis bxre t i co rum, e i inter se conser-
varenl eonconJiam, neque blaspbemiam c l maledi -
cam niovcrenl iu pon i i i i ce tn ; subjunxil qnod t iou 
muHum tcmpus post suura decessum viveret Melbo* 
dius. Qxu Ίιι re npn fu i i fa lsus; tertio enim dia» 
postquain baec dixisset % Joannicuis, sp i r i iu quideni 
mig ra l ad ea qua3 diligo.bat, deducius a cboro an-< 
gi lo ru iu . . . . Meibodius au lcm, qui iu ler pa l r i a r -
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clias clarissime fulsit t ipse quoqae, octavo mense Α Metbodio r in ea scriptiotte t quam de ipsa bealaquc 

ipsius v i l a composuit. » Hanc scr ipl ionem bactenm post i l l ius decessum, excessil ex hac v i i a quario 
decimo Jun i i . 

4 9 . Baronius anno 8 4 2 , num. 2 0 : c Qut ig i lu r , in* 
q u i l , post tot Ecclesiae Conslantinopolitaiia2 naufra-
gia, ejtis c lavum, c manibus b s r e l i co rum evulsum, 
moderandum suscepU palr iarcl ia Me ihod iu s ; qno-
qtic revocandis ad Ecclesiam lapsis allaboravit. 
Quod vero h i reperireniur varlae acialis diversaeque 
conditionis , ne vilescerct ccclesiastica d i s c ip l i na , 
eosdem omnes diverso ηιοι.Ό censuras eccleeiasticae 
vo lu i i esse subjecios. > Ea cons l i iu t io , cum ora l io -
nibus variis e i r i i ibus , exslat Grarce e l L a l i n e ed i la 
a Ludovico Goar in Eucbologio sive R i i u a l i Grae 
corum pag. 676 e l decem sequenlibus, sub hoc t i 

non l i c u i l videre. E x s l a l etiam in le r opera sanelo 
Dionysio Areopagiiae a l l r i b m a , apud P e l r u m Lanse-
l ium et Ballbasarem Corder ium, ill ius M a r l y r h i m , 
auclore Melbodio, vel (u t a l i i ) Metrodoro. l l lud 
sancto Nelhodio patriarchae ascr i ln in l Anastasi i t t 
biblioibecarius, in cpistola ad Garolum C a l v n m ; ti 
Flodoardus , ) ib. III Historiae Remensis c a p . x v i u ; 
ub i recensens l l i n c m a r i episcopi s c r i p i a , addi t ; 
t De passione sancli Dionys i i , a Melbodio Cons ian t i -
nopoliiano Graece d ic la ia , e l a b Anaslasio R o m a n x 
sedis La l i ne scripta. » Sed ba?c ad diem 9 Octobris 
erunl examinanda. Denique Jacobus Grelserus , loroo 
secundo de G r u c e , inter Homclias de sancta Gruce 

. „ * y — • ρ - - F 

tulo. c Melbodi i patriarcba? Consiant inopolis , de ed id i l aliqttam Melbodii episcopi, ad eos qtii dicunt. 
Us qui abnegarunt, secundum diversas personas et 
aeiates, et ad orlbodoxam veramque fidem revcr-
lan lur . ι Hujus pars aliqua exsia i etiain apudTbeo-
dorum Balsamonem, et ex eo apud Baronium loco 
supra relato. 

2 0 . Edidimus nos ad diem quiulam Febrnar i i 
ejusdem sancii Mclbodi i Oral iooem in sanclum 
A g a i b a m , quinque capitibus a nobis dist inclani : 
edhlimue eiiaro ad diem 1 2 M a r l i i dnplicem Vi i am 
eancti Theophai i i s , hegumeni e i confessoris, p r io-
rem auclore sancto Theodoro Studila aul alio mo-
nacbo coaevo; alteram auc iore , u l videtur, Meia -
pbraslc : qui num. i l excusat se, quod uxoris 

c Quid profuil nobis F i l i u s Dei cruciGxus in terra, 
e l homo factus?cl quare crucis figura pa i i suslinoic, 
e l non aliquod aliud s u p p l i c i i i n i t e l q<i» ul i l i ias 
crucis? > Uem aliam ejusdem Metbodi i , ad eos quos 
pudet crucis Ghr i s l i (1). ι Exs t a l etiam ap t idc iU lu in 
Balsamonem Canon de segregationibus, sive excom-
niunica i ionibus , et quidem monas l i c i s , u i i Tidetur 
ex Itlulo co l l ig i . Nec tlubitanius quin v a r i a *jus 
mouuiuenta adbuc lateant in vari is b ibl io ibecis : 
quxdam e l iam prodier in l sub nomine sanc l i Meibo-
d i i , episcopi ac roariyris in L y c i a , III sa3c. quae reyera 
ConstanlinopoTnani hujus s i n l ; atque inipr i in is e a , 
quam 2 F^braa r i i allegavi ex Combeiisio, de S i -

eancti Theophanis, jam raonacham indulae, certa- Q meone e l Anna (2) ; quamque Casimirus O u d i n i , in 

mina c l niiracula scribere p ra l e rn i i s e r i l , co quod Supplemenio Ecclesiaslicorura scr iptorum, raenlo 

t P r « c i a r e ab ipsa factorum pars, ad legcntium ti t i- seniori is t i .abjudicaU 

l i l a l em vulgata noscatur a sanclissimo patriarcba 

( i ) E x s i a n l bujus Pairologiae, t. X V I I I , co l . 398. (2) Exs i a i ib id . col . 3 4 7 . 

SANCTI METHODH 
H O M I L I A DE CRUCE E T PASSIONE C i l R I S T l . 

(GABTSER. de tancta crtice, 1.11, ed. nov. p. 401. ) 

(Exstal inter Opera S . ihthodii martyris, hujut Pairologice l om, X V I l l , co l . 3 9 7 seq.) 

SANCTI METHODIl 
PATRIARCH^: CONSTANTINOPOLITANI t 

ORATIO IN SANCTAM AGATHAM 
(LEONARDO P A T E Inteiprete.) 

i . Quoniam ipsaroet admirai io me ad dicendum D dum me l i u p r l l i i ; conira vero ipsummeMicMdcrium 
exc i tav i t jquouiam voluntas i lem i p s a a d desideran- mib i persuadet ut maxime velim vobis omnibtts 

* C O M B E P . B i b l i o l b . conciou. I . V I , p . 7 2 3 . E x ms . P P . Orator i i Romae, produccnie. Joan. l i o l U n . 
ad 5 Febr . -



Itf3 ORATIO m 
( r a i r c s fralresque quolquoi s imul bic adeblis , ac 
prope me astalis) , ut ex mea tac i lurni la te in vcrba 
proruii ipam admira i ione permotus, et desiJer i i s i -
tenliique met vincuiis solutioneni i n v e n i a m , bac 
memoranda die sancUe martyris Agatbae crucial ibus 
eonsec ra l a ; quodque vos attoniios r edd i t , hoc 
equidem ex mea vel loquendi impoientia admira-
bundus eloquar. S u n l e len im, sunl nonnullic res 
omnino praeler opinionem admirabiles, quae sicut 
al iqu uido s. leiUiuin pariunt^ ita eliant aliquando 
suggerunl facundiani : quod uirumque p a r i l magni-
tudo m i r a c u l i , alque ipsa plane argumenii aropli-
ludo. Hoc aulem publ icum atque inus i la lum spe-
etaciiliun , cui vel ipsi ocui i faciunt fidem (quippe 
>alle p r a l e r opinioiiem jam pridem fuil) adduclis 
i n medium rai ionibus explicare conlendam. Es t 
en im, esl sicut iu composil is sennoii ibus, semen 
feciimto sapieniiai ipsa precepiorum observa i io , 
Ua i i i i raculorui i i exb ib i l ioemanat ex martyr io pro-
pler Dcum, a iqneex virginitate et puritale n ienl is , 
qnoc sunl vera d iv inarum virui t tmi imi lamenta . 
Quod ig i lu r ad miraculorum effeclionem spectat, 
8 u b finem vobie edisserain. Nunc vero, u i p r i u c i -
p iu in narratidi faciani, ipsain mar ly rcm coinmen-
dabo; quae quidem, u i i dicebain, fons esl atque 
origo miraculor i i i i i ; e l pr imuin quidein ubinam, et 
qnam obcausam couveiiimus, planc edisseram. 

% Ai in ivc r sa r i a sancla? u ior ty i i s commenioral io 
ίιι unum btuic locuin nos omnes col leg i l , u l n o s l i s , o 
inei audiiores, a n l i q u x quidem mar iyr is e l p r i m a -
Tiae propier ii.signe certainen, sed vero recentis, 

qtiae quasi nune decerlando v inca i propier divina 
miracula , qnibus quoi idie coronatur, pulcbreque 
decoratur. Mar iy r i s , qtias opporluno quidem teinpo-
re o U e n d i l amoris ardorein sui erga Deum, c o n l i -
nuis vero lempeslaiibus in inanu habel miraculo-
ri im (I) poteslaiem c l ef lkienl ia in pto jus ia reinmie-
r a i i oue ; quandoqtHdem et forlia an imi prompli ludo, 
qita p r x d i i a erat, et corpore propler Dci i in peiiilus 
d i lec lum dcc lara lur , u l quxcunqi ie acciperet , re-
I r ibuerc l . Dat quidem i l la corpus, et (irinum liberae 
Yoluntatis proposi lum, alque baec a Deo obfirmaia 
jux ia d iviuam elccUoueii i , recipit aulem nomiuis 
c l a r i i a l em, e l reginni diadema, i l lus l r io r eflecla, 
quam s i filios aul filias procreasset, atque adeo 
onini prolis funla voluptaie dcspecta subli tnior . 

1 Gen . ι ι , 23 . 1 Joan. i , 12. * II Cor . χ ι , 2 . 

(1) U inc pa le l fnulta o l im sanotae A g a t h x merk i s 
acc idsse miracula , cuui praeier id q<iod in repr « -
sis ^Etjiieis ignibus e l u x i i , nulluni modo exstet unie 
r d a i a s Conslantinopuli rcl iquias facium. 

(2) ConjicnVs binc, alque ex A c l i s La t in i s , ubi ei 
cxprobra l lyraui i i is quod servilem pcrsonain indue-
r i l , cam, non quidem, u l quae ltmic saucue monia-
l em vi iam proli tenlur virgines, v i l i indumitur l i ab i -
tu , qui (amen apud vir tui is veros esi imalorcs per -
bonorjficiis e5l, i l a luui palam rerum b i imanamin 
contempluin ipsis vesiimeniis oslentanies; luxuin 
lanwn inundiimquc luuliebrem aversalam, ac mo-
dcnlo usam amic iu . Conc iona iune id cxagcrasse 
v idc lu r sanclus Yi i iccmius Fc r r c r i u s in serm. do 
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Α (3). Ε ι quoniam de i i s , quae ad liberos gignendos 

per l inenl , memin i , deque regio diademalc nieiitionem 
feci, dicere jara inc ip iam. Mul ier qnidem e s l p« r 
Eolam n a l u r a m , uon quidem per e lcc i ionem, s i cu l 
rc l iquum feminarum 2 7 3 gcuus; quarum, quasi 
praesagjenlium fulura, consueiudo eliam i n ludicr is 
puellaribus operam nava l l iberis educandis ac nu-
ir iendis : sed v i rgo , qua? ne ludendo quidern puel -
lares ineplias aliquatulo eilbigere visa est. Mul ie r , 
d i x i , sed addidi , v i rgo. Mul ier quidem , propterea 
quod a pr incipio ab sapienle Adam (eral enim lunc 
veresapiens , quippe nondum in peccatum lapsus) 
imposiUim boc nomen lui t . Scribens enim Muyses, 
ingenue eliana nominis i n l e rp re l a l ionem, quam 
Adamus add id i l , i nd icav i l , dicens : II(vc vocatur m-

^ rago, quoniam ex viro sumpta e$t 1 ; Vi rgo autem, 
quod ex iu .morla l is Dei Verbi (quod ei iam proplcr 
me in carue sua mortcni guslavil) indivisoque D / i 
F i l i o nala e s l 9 > u l loqu ih i r Thfiologus Joaunes, Quot-
quol auum receperunl eum, dedit ei* potesialem 
filios. Dei fitri*, c i c . Mul ie r igi tur v i rgo , qn;c \os 
i u v i l a v i l ad tioslrtim religiosum e p u l u m , i l l a e s l 
niulier beue desponsa uni v i ro Cl i r i s to u l verbis 
ular aposloli Pa i i l i de iha la iu i conjunclione ; V i r g n . 
cui e l iam ipse conjugii auspex uon incuss i l l imo-
re in , u l rum deoipcrotur, s t cu lo l im aviae noslra; E v s 
Salauas per iusidiosum serpenlem. Mnl ie r , qua> uo 
noiain quidem i n f l i c l x s i b i a Decio referl lacera l io-
nis : V i r g o , quae vulneribus a Q l int iano affect u 
d iss imi i la l . Mu l i e r , qua3 lyrannicorum ponderi ed i -
c lorum non se s u b m i s i l ; virgo, qtiae pr incipuui 
(vsiro pcrc i io rum rabido furori ιιου cessit. Mui i e r , 
qu;c in lempestatc imperiosiorum fluciuum baud-
quaquam naufragium f e c i l ; v i rgo , q u * in relia gc -
ren i ium pr i i ic ipa lum non i n c i d i l . M u l i c r , quac fer l 
j u s i i t i x leges; v i rgo, quai propria scribere m m u 
suum non vcrelur i n s i i i u i u i n . Mul ie r , qua3 lumid i im 
superbix' fas lum sub jugav i l ; virgo, quae m a r l y r i » 
cursum slrenue percgi l . Mul ie r , quaj non purpura 
(2), fucaiisque umbr is , e l velameiUis vulius formaiu 
n ien l i r i suam passa e s l , neque iitedicamcnfis, e l ex 
vivo argenlo confeclis, vesiee, manuumque l inea -
menla in i ice re ; sed v i rgo , quje consc ienl ix a l u -
iuine, coloreque sanguiuis veri d iviuique A g n i e l 

D labia sua e l gcnas e l l iuguam purpurissabai exor -
uaba lque ; iieciion el iani conlinua luenlis sua: co-

saucta Agatba : c M o r l u i s pareniibus, i n q u i l , re-
u ians i l luereji i l l ius magni pala l i i pai r is sui : qu<e 
excmplo Cbr i s t i d i m i s i l pa la l ium palr is e i o u i a -
mcuia c l vasa aurea e l argeii iea, e l restrinxit se 
iu quadam parva domo, t i i simplex persona : » e l 

uici9 interjcciis : c V o l u i l indui pauperriine u i 
tiguina. e l dabal patrintomuni pauperibns amore 

D e i , Cl vivebai p r o p r i h manibus, l i l a v i l , s n i l , ct 
l e x u i i , qtna nulliis polesl coul ini ie orare. > Proba* 
bil ius torle Paulus ^Euii l ius Sanclorius : ι Non s i -
tmosis uti vestibus, ιιοιι gemiiia capi l lum instgni ie» 
ati l uiigueiilo l in i re , scd serico : aulbini v d o col<>-
ris (quod adbuc aspicimus Caiaiuc) oblegere : · 
ubi iuxum removft, itiudcratuiu nitorom a d m i l l i U 

Ε 
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gnitioue necem sui s tuJ ios i amaior is , quasi ntiper Α nuin Hberumque propo&itum praeparala, qnetnada 
•anguine madenl is , revolvebat, intusque circumfe-
r e b a i ; u l haec atola ejus confessionis non solum 
indelebitem ferrei C b r i s l i noiam purpurei sangnlnis 
alie jam imbrbhi , sed e i iam virginalis eloquentiae 
thesauros (3) advenientibus posteris eleganies ejus-
modi colores una cum non dellcienle vef borum sca -
lurigine impa r l i r e l . 

4 . Haec Uaque vere bona, quippe Dei pars exsi* 
stens, eidem sponso suo, et rursus nobis boui com-
munione, qua nominis sui v i m significalionemque 
r e f en v Agaiba ( 4 ) , ab ipso boni ial is Tonte Deo con-
ccssa, donoque data. Quid aulem magis beneficum, 
quam summam bonum? et quidinagis celebrandum 
laudum praeconiis quispiam inveniat , qtiani A g a -
ibaro? A g a i b a , cnjus boniias ad nomen, ad ipsam- Β flanitbus bumani consensus ofcerasse l , ipsi na-

dum Virgo nosira Domkia babitaculum D e i dfecia-
fuit. A b bac ei i im ipsa et unica Doraina e l v i r g i * 
num Matrc Deipara, e i Matre V i r g i o e basc d iac ipeU 
e lanci i la (ul i l a dicam) Deipars f i l ia , D o m i n o sao 
e l Deo, e l reruin omnium Opif ici sese s p o n s a m i ra -
dere didictt. 

6 . Aga lba igi tur revera bona, e i j u r e op t iao 
Deo graiissima amica , ha?c per tu l i l q u i d e m u l rau-
l ier essei, et ad l iberonim procreai ionem non ine-
p t a ; T e r u m ut v i rgini ta lem suam cus lod i re t , et 
snmtnis vol is exoplavit , e l omnino d e c r e v i L Com 
ig i lur audiret scriptum quoddam Dec i i imperatori* 
per toiam Komanam diitonem passim v u l g a r i , illud 
Agaiba der i s i t : cumque vel&t os l ium ven i i s per-

que rem quadra t ; Aga t l i a , quae rebus prxc la re ge-
siis bonum nomen prae se fe r l , et in ipso nomine 
p rxc l a r eabs se gesta demonsirat ; Aga iha , quse vel 
siio nomine a l l ic i t , u l ad sese omnes maximopere 
oecu r r au t : q u x e l i am suo exetnplo docet , ut ad 
verum bomun , qui solus Deus es t , omnes sine 
mora secum coniendanl . A g a t b a , quae s ignum 
erex i i , qnid de sedec re lum ftierat, ut flerei, aique 
ht iucem edita, quod per grat iam decretam erat, 
peregit ; Aga iha , per va l ic in ium parentibus (5) prae-
nun l i a l a , alqne a Dco a b « l e r n o p r a c o g n i u . Agatba , 
quae e i iam itius non le fe l l i i , qui boc ei nomen i m -
posuere: et invocautibus nornen bac pres io est, f a -
citeque respondet. 

lune postes o p p o s u i i ; et imerminatara propensio-
nem ammse, e l corpus; ve lu l i n medio l e m p l i l l i c ~ 
rosolymitani velutn cordalae mentie in ler jec i t , quod 
consensuni arcerel ; ipsaque mentis conlemptalione 
Serapbicis adjuncla spi r i t ibus , ter sanctutn su i nu-
men solum ad inisericordiam impetrandara supptica-
bal bujuscemodi userpans verba libera? ingenojeque 
gra i iarum aclionis apud Deum. T u quidera , ο Do* 
mine, jampridem Iiosiein corporis mei causa beU 
lum inferenftm, e l velut equum »psa corpor is mera-
bra adbibenlem, alqtie ulentem ipsa na l a r a con l r a 
na lu ram, dignalns es me u l subjugarim et c o n e u U 
c a r i m ; lu i tcm e l i am nunc, ο amaior b o m i n u m , 
qui indeficientem nieum erga te amorem p r o b e no-

5. E teni in Deo smguli maniresli sunt v ut l o q u i - G s l i , sis m i b i in boc cerlamine o p i l u l a l o r ; e l q u i ex 
ter sacra S c r i p l u r a : Omnia nuda, elaperla suni ocu 
iii eju$9 adquem termo noster collimaik^ verum otn-
nia praedeftiiiia $m\l a cognosccnta: ipsa eienim 
praecognilio procreatoris Dei c i rca res stngulas co -
gni l ionem, quod quhlem e l rai ionem b;»bet d iv in i 
cons i l i i , e l concursus, et praelerea inoduni liberae vo-
hintai is eoruin 9 qui divino solum beneplacilo pro-
c reo l i , libere inopus prodeunt. Prjedcsliiiatio vero , 
exl remum eorum lapsum non permit l i t , sed conferl 
ad euin, qui praedeslii.aiur, bonam et propensam 
Toluniatein opiftcis Dei cuui l ibcro bumano a r b i -
trio : et ut oinni rai ione beatissima in le r omnes, 
ct sancl iss ima Domina uastra regina Virgo Deique 
parens, a divino Yerbo , quod Ln ea hab i i av i l , eam 

inu in is erumpi l praecordiis, foiuem excipe l a c r y . n a -
rum, ac tribue de ipso bosie mib i g lor iosam viclo* 
r i a in , ο animarum humanique generis a m a t o r ; qui-
e i i am, quod propria manu v ic io r io^ i ss imum c«na* 
men cuin nosiro eodem bosle i n i i s i i , nobis ascri» 
bere ac tribuere benignissime es dignatas : quara 
etiam ob causam, ο peccali expers Doin ine , de no* 
s l ra sumptain pro nobis carnem i n d u i s i i . 

7. Illa vero ba?cClir is ium precabalur , non ut cer-
tntnen ev i t a re l , sed ut vires s ibl suQicerentnr »d 
m a r i y r i u m . Exaudierat ei i ini Agalba mu l i e r euUm 
quanHiain pessimis artibus dedilam cum Quiu i i aao 
de se communican lem, et idcirco perquatn para-
l issima proiH) in terram procidit v u l l u , odioque 

; * r% • • »— * ' 
que e f f iux i l 9 ex omnibus geiuibue delecta fn i t ; ita- conira persecutorem, coniraqne ipsum peccaium, 
etiam liaec ejnsdem Deipar^e l i l ia et ancilla (quae 
IIUIIC fauslis acclainatiouibus decoralur a uobis, 
quxque i ioslra praeconia, tioelrasque g ra i i a ru raac -
lionej Deo per Virg inem Deiparam ofTeri) praede-
s i ina la fueral ut mar iyr esset e l e l ec i a , c i p e r d i v i -

% Hebr . i v . 13. · M a i i l i . ι χ , 2 0 . 

(3) De sanclaj A g a l b » eloqucnlia i l lud ex<lal in 
Menaeis elogiuin : DiiTusa es i grai ia in Iai)iis tuis, ο 
Mar iy r a bonilate noinen indepta. Diserte ettiui 
roi if i i iast i aperle impudeuteii), eluquio divini lus 
Iradiio loc ip le ta la . 

(4) β Λγαθος quippe bonum s igni i ica l , άγ̂ Οτ; bo-

ardenti e i iam amqr iserga Detnn cxci lato desiderio, 
ad inlaclos Dotnini pedes adVolvi iur , s i c u l ad ejus 
vcs l i s laciniam Ula o l im bsemorrboissa · : c t pro-
fluvium quideni non inb ibu i l (bocentm non pal ieba» 
l u r ; putius vero (sicul Joaimes virgo flueiuum ibco* 

(5) fnu^ges negnt binc scqui , parentes s a n n s 
Agaibse luissti cb r i s l i anos ; pr i t lcrqnain ^ I K M I ideii-
tidein orai ionem banc, pr iac ip io exceplo, procla* 
lnet Melbodii non essc, sed moden i i rnjuspiaiu 
scr ip lor i s , nec dignain fide. Pra?rerilpse va l ic i i i iuus 
quod Mtnra ex codicc Pauormtlauo rc la lu iu e^l 
S 3, ιι. 5b\ 
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logfc ex accubi lu snper Doinlni Imroaculalum pe- Α e l , ut decei , collaelanliu η ? Iffe atitem ipgain inie* 
eius · ) i l la lacrymarura r ivos . quo uberius diina 
narent, accepi l . Surgi t igi tur post precum gal ie la-
lera, perinde ac ei accepissetdiviai auxi l i i lesseraw, 
corde qoidem, ceriaque gpe sibi victoriam per fldem 
pol l i ce tur ; ideoque sic l o q u i l u r : Ecce jara Cbr i s t i 
v i r l u l e boetilis potenlia in faf i l lam redacta, c o n -
colcata , e texs l inc ta est a mea pudicitia : qaod re~ 
tiquuin est, conOdens alaerl aniino ad stadiutn pro* 
co r r am. 

8 . Ilaque summa ment.g constantia ad lyrannum 
pergit in ler Iiciores hetabunda, cum de sui generie 
Dobil i la ie , magnisque e i mn l l i s rerum forlunis n i -
b i l p lanememinisse l , ac ne verbo quidem, quod ad 
res suas per l inere l , prolalo, ged si inpl ic i expedito-
q»:e gressu praecurrebai eos , qui eam ducebant : 
ita u l bos quidem i rah i polius ab A g a i b a , quam 
Agaibara ab ipsis i r ab i videreut gpecialores, qu i 
xc l ipea oci i lorum acie i l l ius celerilatem presequi 
nequirent. Atque b i , qui virginal is an imi p rompl i -
tudiue e r u d i r i , e l ad pnidenlem audaciam i n c i l a r i 
debaisaentad morlero pro vir tule oppelendam, la-
men e conl ra r io , per innatam mcons taDi iam, cer-
^rorum insiar cordis trepidaiionem penilus impres-
aam foventes, veloci reversione beaiam virginein 
miser i re l iquerunl . A t i l l a duin incederel , lacrymas 
u b c r l i m profundens, i i a sactim ad preceg conversa 
loquebaiur, seseque ad raajorem constai i l iam i n -
flammabat: Priinuro quideiu pro vi rg inal i pudici i ia 

r i m nou animadver l is , ο v e l e r a l o r , gub amaioris 
mei umbra dormien iem, e l sub certamlnis praemio-
rumque a rb i l ro Cbrieto f i r i l i t e r i tecertanlem, ideo-
que quae Magisier meue docuk exercentem, e i pro 
vir ibus exple l i i ram reipsa speraniem. Ptovidebam 
enim Dominttm meum in contpeclu meo semper, 
quoniam α dexirit mihi esl ne commovear \ 

10. Ta l ia dicenlis con t ig i l u l in ipsa cursus ce-
leri taie calceanienli corr ig ia solvereiur . Sedu l i i a -
tem aulem ei iam cum i l lam colligare vel le l , m a -
xime osteitdit niagctilinam, e l conversa.et comitan-
l iu i i i omnino nemtoem i n i u k a , preces quidem fudil 
op i lu lan i i Deo : Domine omnipolens, qui non dese-
ris ie amanteg, e i in le spes suas collocanles, esto 
adjutor meus in allero certamine, quod mtbi parart 
jam video, e i ad quod accingor, gratia lua o p k u -
lanle : bisce aulem, qui me lantisper excepeninf, 
dum bic l i cu i l quiele agcre, meque conl iucre longe 
a palr ia (6)ac palerna donio u l n e auribiis quidem 
accipcrem nuplial ia Quin l i an i iiHiiiia, cotidignam v i -
cem reddag, e l eiBce u l sermones mei , ques pr iva-
tim de le babui , vero Deo, deque unigenko F i l i o 
t u o » e t decagtkate, et de jud ic io , in eorum co rd i -
bus perseverent. Sed quoniain fereor ne eornin 
meinoria difllual( ecce enim me oeculie rel ique-
r u n l oiuiies), osiende, quaeso, bis urbis in< olts ma-
gi i i im aJiquod niiracuJuin. E l c u m b x c v i r g o fuisset 
precala, i l l i co sterilis olea exor la e s l , quai publica 

propier Chr i s i um sponsum meum decertavi, de l i - Q Igiroininia nolabal c o s , qui per epeciem bonerig 
cias a l rera aboiuinandatn aboniiiiaia v u l ue de inv 
proviso per illecebras expugnarer. Agesis etiam 
nunc , adesio a lacr i ia l i aniroi mei , ο dulcissime mi 
candilate, qui solus ^flicis e l poles omnia : osiende 
nieam banc bumilem meiiiera cuncl is rebus l e r r i -
bil ibus sublimiorem ; i ia u l e l iam animo eas pro n i -
bi lo ducam , neque quidquam exist imem inslar le-
v\s cantileuae ac s i repi tus , e l iamsi deties mi l le 
e in l , qui nccem mibi in lcu le i iL 

9. Sub hacc quasi vero oculie inspiceret (inenie 
enim cerie in iuebalur) boslem suuui, cidein tan-
quam praesenii exprobravi l : Non vides, inquiens, 
metim s iudiuni , ο ver i la i i s boslis, quique ab ea 
alienus « s , adquod contemplanduni uiiiversa ange-

eam dedaxerani , l i iuideque aufugeraut. 
II. Streuua aulem virgo ex eo iitiraculo magis 

animala (quippe jam senseral exaudii is precibiis 
diviuum sibi adesse Numen , ejusqtie angelos qui 
ae luerenlur ab l ic ioruni injuriis) corde inirepido 
se in viam dedi l . Ub i veio Calanam appropinqtia-
bal , magnus c ivium suoruui uuineius i l l i obviain 
p r o d i h ; e l mulieres quideui a l iquol «'jus viceiii do-
lobaul , a l iquol e l iam , quibus Cliri»tiaiuini pecius 
magis sapiebat, iu ler se lac i i i s !;iii;Iidus constau-
l iam virginis exiollcbaut, quod impi . s (7) proconsu-
lis oblalas iitiplias ne atniiiu quulcin dignala es-
set; ideoqne soltim vertore sapicnier decrevissel. 
MatroiuK vero primari;c c i v i l a i i s , quibus propler 

lorum ac jusioruiB occur r i l inul l i ludo exsul la i i l ium, D iiubililalis, opuin ac tliviiiaru »i famaiu , locus da-

4 Joan. x i i i , 23 . T Psa l . xv , 8« 

(6) V iden l i i r Panormitani assererc, migrasse p r i -
muin Aga lham, adbuc i i i f .u i lu lam, ci im pareuiibiis 
Panormo G;<tauam; ibique adolevissc : ( i iude al io-
qui i i Calanensibcs i i a fuissei nota, ut apud Qt i in-
l ianum ejus nobili taleni ac p u k l i i i i i idi i iein dt*pra-
d i ca reu l ? ) ac deinde Panormuui ad lares palernos 
reversatu. 

(7) Nusquam in Ac i i s La l i u ig , u l d ix imus, n ien-
tio expressa fit fug:u: neque ad nupiras expetiia 
d ic i lu r a Quii i t iano, qui uxorem babebal, sed po-
l ius ad s iupnnn , c u i qui e ra l de geuere ignobdi 
nalus, per boc personarcl ad aures vu l^ i , quoil 
latitug essei ac laus, qni posset ei iam speciabili i iui 
Subjngarc porsonai. ι Kxs l an l pasuin apu I sc i t -

piores cxempfa iinpnrtunissima? (ibiditiis pra?.loni!ii 
Koiuai iorum in proviuci . i t i i tMi lilias ac ronjtigcs. 
Lege qui ea requiris , apud Cirerouciu qu;c C . Ver-
res ΡΓΧ·ΙΟΓ iu eadem S ic i l i a gesseril , e l a r i . 3, 
qua3 anlea L a i u p s c i , Sanclot ius existimat Quiu-
tianmn sibi jungere malr imonio Agaibain voluisse. 
Qui ig i i i i r potni l prudeii l issima xirgo q«>. ι. ιι. 5 , 
oidare, u l lalis essel uxor Qui i i t i .u i i qnalis <lea M I J 
Veims, si gci^bai euin uxore c.irere, seqne a i l l e jg i -
l i i i i i i i n coiijiigiuui expe i i ?Qnnd voiuin V i rg nis i i a 
i . U i i i Sanclorius exponi l : R »gjbo Jesiim Cbr i s iu iu 
Dumimnii uiei iui , ιιι uxor l i u ( s i Iboro forlasso 
es all gatus) lalis moribus e i g loi ia evadal qualis 
ainoruiu rcgina Vcnus . > 
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tus fuerat a sa leUi l ib i i8 , ad Aga lham salutandam Α ttierosolymitano templo usue, Iandes Deo fundebat 
accedentes, in osculo sancto eam snsceperunt; de-
que redi lu gralulata* animum faciunt, ut etadium 
i u u m conficiat v i r i m e dignum r et qua? tam con-
icanter pr imo cerlamine servandac Sponso suo x i r -
g in i ia i i s solum migrando eacttrrit, ac ftigieudo per-
v i c i l hos tem; nunc in altero agone pro fidei p ro-
fessione usque ad mortein for l i ie r diraicaudo, Q u i n -
l ianum debe l l e i , ac moriendo gloriose landem 
triumpbet. Illa vere, Meas , i n q u i l , s p e s i n Deo colto-
cavi : ejus mibi F i l i u s vires sufficiel. Ejue freia 
auxi l i i s , ly ranni roinas, ve rbera , lormeitfa, c r u -
ciatus, mortein deuique ipeaui devincendam spero 
aiquc opio. 

42. Prases vero, ubi accepil Agatbam ad urbem 

ac preees; quibus a l)eo audit is , ex o rep i sc i s T I T U S 
ejectus in terram publice conciotiabumhis magiue 
e i f i l a l i s salnti consu lu i l . T u vero, A g a l b a , vere ι ΐ Η 
virgo b o n a , bona quippe quibus luam i a n i ax tmi* 
a?rumnis constanltam i n l n e m i b u s , atque a d m i r a i i i i -
bus epecimen cbns i i ana rum v i r i u l u m d e d i s i i ; tta 
ot neque d m l i a r u m pol l ic i la t ionibus , neque p r o -
posi l is deUciaram oblec lamenf is , neque adeo tor-
menlorum minis ac per icul is , neque vero i m p e r a l o -
rie Decii decreio de subeundis o l i i m i s c r u c i a i i b a s , 
dimoveri potueris a proposito ser?andae v i r g i n i u -
l i s , (ideiqtie Chr i s t i anx professione» E r a s qu ippe 
quasi firmue ii> pelago scopulus , qui ven lomni fla-
tus, ingrtientium pluviarum lapsus, fremenlium u n -

adventare, u l aliquantisper lurbatam c i v i t a t e m , ae Β daruin impelus contemnit polius quam l i m e l , d i -
praeseriim animos consangtiineornm mulceret, i n 
Aphrodisine nobilis feminae, sed famosae, domum 
divertere i l l a m , alque boHorificenliesifiie excipi j u -
be l , cavens ne aliquem ex propioquis ejus itluc i n -
troduci palereiur. Quaelibi mens animi lunc ine ra l , 
V i r g o in l ege r r ima , cura le inclusam speclabas in 
i l lo Apbrodisiae, novemqire rauliercularum ma i r i 
per quam s imi l ium f proelibulo poi ius , quam n o b i -
l ium bonesta domo ? Quidnam animo v i rg ina l i me-
dilabaris in sordido i l io in famium Sirenura coenoso 
lupanari verius, quani remolo, dignoque virginum 
gynacceo ? Nou vereor , ne non l u honestas atiree 
profanis i l l a rum incaniamentis ob luraver i s , sed 
tc i re sane gcstio, s i fas e s s c l , in quasnam rerum 

etringilque forlius, quam i l l i s cedit. 
44. Quas quidem Agathae virtutes c a m e&set a d -

tnirala omnis i l la muliercularum c o l l u v i e s , ad 
Quintianum pcrgit Apbrodis ia , mtnliatque sese ae 
illiae operam perdidisse; faciliusque JStnea saxa ία 
ceram converl i v quam Agalbae cor in obslinatione 
conservandfle Chr i s lo τίrginitatis obdura lum eiuo!~ 
l i r i a l iquanlulmn posse. T u m il le ad suora c i l a r i 
v i rg inem tribunal j u b e l ; qui renascenles prist ina: 
cupidilat is iraeque flammas cum diu per astum sup-
pressisset, A±tn& s imi l i s , quem non semper i gnem 
ab borrendis faucibus ejaculari ferunl, sed q u i b u s -
dam inlerjeciis temporum iiitervallis ebuUiente* 
intus flanimas ubi c o n l i n u i l , prol inus majores cvo-

divinarum medilaliones ipsos I r ig inla dies uoctes- C tn i l igniios fluvios, globosque ejaculainr. Ε ι , S c i o 
que saiictissimam mentem luam deftxeris. S c d 
qiioniain hxcf quibus n ib i l arcanius esse debet, nos 
mortales de le in coelo degenie audire ΐ ιοη l i c e i , l i -
ceal mihi cerle nunc, sanctis v i r i s qui in bujits-
inodi calamiiates i i ic iderut i l , le comparare. 

43. Quid etenim te Virg inem sanctissimam Da-
vid i qiiam s in i i l l imam judicem, qui Saulis regis fu-
rorem declinans in ferarum speluncis l a l i i aba i qui -
dem , scd ibidem cum Deo col loquens , sicut in au-
guslo e l rnligioso lcmplo anle divinam araui pro-
slratus sibiesse videbalur ; ubi preces lacrytnasque 
fundebat, ubi divinum imploraba l aux i l ium, ubi se 
ac-vitam siiam pro vic i ima Deo offerebat. T u vero 
in Aphrodis ix ' . . . baec aliaque inul lo majori citm ar - ^ 
dore Cl i r i s lo o b l u l i s l i , qui te a tuis desideriis non 
fraudavit. Quin e l iam ibidem mancipata, v i rum i l -
lumdesideriorum Danielem imitabaris , qu i in felido 
leonum lacn odoriferum oral ionis ibymiama summo 
Numin i incendebal ; memitqi ie tandem septimo die 
a jojunis septem leonum faucibus incQluittis e?a-
derc. T u vero cum ipsos t r ig inla dies, virgo pu r i s -
s ima, adversus decein lexnas in doineslico la tu in 
gervanda Dco x^rginilate decerlnsses, multo in le -
gr ior evadere meru i s i i . Neque obliviscebaris Jonae 
qui in abyssum dejeclus, ipso piscis venlrc tanquain 

equideui, i n q u i l , le ex nubil i opulentoque gcncre 
or iam esse; luique sanguinis splendorem cognai i 
tu4, quoruin opera iix- magnis imper i i rebus nou sc-
mel usus sutn, leslantur : quid ig i inr causx e s l , t l 
poslbabilis nostris diis huini lem Cbr i s i i ano ru in vt-
tam ancil lar i im in morem, in obscuro agas? Et 
i l la : Rec leme ancil lam aulumas ; sum cn im C b r i s i i 
Dei mci anci l la , cui omnes crealai res, v e l i n l no l in i , 
famulanlur. Verom bsaccundhio noti ingeni tam fa* 
milise mesc nobi l i ia iem obscura l , sed i l l u s t r a l ma-
gis : neque ego me nobilem atqne ingenuam prac-
dicareni , si non unico veroque Deo, ejusque unige-
n i lo F i l i o , caeie pieqoe s c r v i r e m ; sed v i l i i s ac τ ο -
luplal ibus viuc , diisqtie veslr is , non vere d i i s , esseni 
obnoxia . 

45. Ha?c saiis inlrepide apud praesidem A g a i b » 
a l loqucnl i , protinus salelles manu sacrilega i n fa-
ciem colapbum imping i t , u t virgo C b r i s i i vere boaa 
discipula boni M a g i s t r i , s imil ibus ini t i is m a r l y r i u m 
imilaretur t sponsoque suo sponsa (8) similts appare-
r e l . Ο quam belle purpurissalas lunc di lec la v i rgo 
genas di lecio suo oslentabat! quam pie v i rgmal i 
rubore acdecoro l ivore ornalum vultum i n ccelum 
exlol lebal , oculosque lacrymis crooreque respersos 
ad C l i r i s lmn dir igebal , ut i isdem ipsis propier e ja i 

(8) Cni n imi rum apud Anna i i i Pontif iccm ι i inus assiu.ens miuis t roruai dedi l a lapam., » Joan. 
x v i n , 22. 
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amorem vulneralis divinum pecius vu lnerare i , Spon- Α 
*ique cor iransfixuni ad majorem sui amorem i l l ice-
r e i aique inflammaret. 

46. P o s i ig i lu r mul i ip l ices inientalas Agalhaemi-
nas, ad tenebrosum detrudi carcerem eam jubet 
Quintianus. Pergebal vero il la magno animi gaudio, 
vt i l lusquek&ii l ia ; et quasi ad ntiptiale epufum i n v i -
tata, ad ergasiulum buini depressum maturabel . 
Ouo dum i l lam salell i les magno iinpetu delrudero 
coiiabaniur, divini ius factum e s l , ul durus lapis 
virginis pedibas quasi lenerabundus cederel, ac 
i i i i inobilein servaret A g a t b a n i : cujus vebtigia ibi-
doiu iinpressa magua cuiu religioois observanlia 
ouines morlales veueraniur ; u l per boc eiiam n i i -
Tjculum Cbris ius sibi (9) in coelum bilariter ascen-
deit l i , a c a lerr is Iriumpbaiili, Agatbam similem de-.B 
c la ra re t , e i iamsi i n carcerem i i l a descenderel: 
-quippe quas i l luc gloriose incedendo, de Apbrodisia 
<b;vicia laeiissimum triumpbum augelis e l boiui i i i -
birs agere videbalur. 

47. Yi rgo igiiur Tolens ac lubens i nca rce r em i n -
c l u d i i u r : ubi noclera iusoinnem agens, diviuarum 
rerum conlemplaiioni cum lacryims operam uavat; 
uique sibi coelesles in agone cruciatuum vires 
€br i s tus sufficial , precalur. V i x i l luxe ra l , * cura 
i l e rum ad i r ibunal Quin l ian i virgo sist i lur : ubi 
cum audacter pro Ghr i s l i fide ac v i rg in i la le luenda 
se mori malle professa essel, continuo inanibus pe* 
dibusque coll igai is , in prapara io distenditur eqiiu*-
leo : cxpediunlur faces, flagellis virginale corpus ^ 
o b l u n d i l u r ; deinde ferreis ungutisac l idicul is lalera 
sulcanlur : l u m candenlibus aduruntur l amin i s ; 
denium vix enaia? lorquenlur mammae, et crudeii ler 
deiiticulatis foreipibus discerpuntur : in quo cru-
cia tu magnanima virgo insolenlem sseviliam expro-
brat Quimiano : E n i i n v e r o , inqniens, iinpius e l 
crudelis es, natura? bostis humanae; quippe non 
erubescis itiamillas saeviter ampulari in virgine , 
qua» infans blande in niaire sux i s l i . Sed quanquam 
basce caducas praecidisl i , baudquaquain a h e r a » , 
quas recondilas in a n i m a , ab infantia Chr is lo roeo 
consecratas servo, poieris avellere. 

48. Excandui l Quiul ianus, ubi non adbuc con-
eiernaix puellae intrepidas voces ex v i r i l i peciope 
prodeunies accepi l . Ε ι ne se v ic lum falerelur, A g a - D 
ibain in carcerem reduci jubet , custodibusque edi-
c i i , u i coal inenler v ig i leni , ne quis e propinquis 
cbirurgum subin i i i a i , nea c ibum potumque clancu-
lu in audeat ministrare. Ibi Tirgo i n c l u s a , sacrig 
inienta prec ibus , bujusceroodi verbis Cbr is tum 
al loquebalur : Ο qui vere Sponsus eanguinum · jure 
nuuc d ic i poies , gratias tibi ago immortates, quod 
per poieniiam iuain me superiorem lormeniis effe-
c i s l i . Suseipe, qtiaeso, Uosce peclorie crucialus in 

• E x o d . i v t 25 . · Gan l , i , 45. • · E x o d . ι ι ι , 2 . 

(9) Gujus qoippe u l i ima vesligia humo impressa 
iu inuiiic U l i v e i i hodieque monsira i i iur , u i p l u r i -
Lus P a i r u m ac Hi s lo r i co ium teotimouiis contiruiat 
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tandem ei bonorem nominis l u i , et in gloriam E c -
clesia? luae. E i ecce sub mediae no t l i s s i l cn i ium, 
inter illas obscnri carceris tenebras, veneranda 
specie quidam senex (quem p u e r p r x i b a l , facemque 
praferebat) illeque se cbirurgiam callere affiriuabal, 
ac pollicebatur avulsas maniillas cnrar i posse. 
Tum i l l a : Medicamenia equidem, venerande senex, 
corpori meo nunquam e x b i b u i ; sed babeo Dominum 
meum Jesuni Cbr i s tum, qui unito n u i u , si voluerit, 
me curabi t . Ε ι ego, inqui l senex, aposlolus cjns 
sum ; e l innomine ejus veui u l curala sis. 

19. Sed quidego in boc ergastulo moram t r a b o f 
Jamdiu iltud Galanense Ibeairum suis elaiis flam-
mis me, tosque omncs advocat, animisque praesen-
libus speclaculo ibidem exbibendo nos aslare jubet, 
ubi super ftammanies carbones, ignilaque tesiarum 
fragmenta tenerrimum virginis corpus col locaiur . 
Aique nunc b x c l e c l u l i species i l la mib i videluresse, 
quam Sponsus 9 describens a floribus comniendavi l , 
cui nec purpurex rosaB desunl candeniis ignis , nec 
l i l i a corporis^ virginal is . Gompleclanlur i ^ i l u r 
ignes rosei, alque lainbant potius, quam aduranl II-
l ium virginale ; complectantur, inquam, neque sp i -
uis suis dilacerenl : ardeal , u l lubet, ignis in sp i -
nis, s i c u t i n r u b o 1 0 Mosaico; e l s i coiuburere auiar, 
suas comburat spinas, sed l i l i o parcat candidissimae 
v i rg in i la i i s . Jacel cu im A g a t h a , ac vallatur flam-
mis , sicut spinis l i l iu tn . Mereiur bujas praemii prae-
rogalivam τοί ι ι ιη v i rgini ia t is , ab infanlia Deo uun* 
cupatrun, e l i l i ibaio candore servalum. 

20 . V i x igi iur Agatba ignes letigerat, cum ecce 
patria l e l lus , filiae sua vicem n i i s e ra i a , funditus 
conlremuit ; e l quasi maierno sensu praediia esset, 
aperlis non uno in loco Taucibus, o i e n iu l i ip l i c i 
cxc laniabat , clareque lestabatur , quam vebemen-
ter dolerel , quamque juste indignun) crudeleque 
i l lud spectaculum detes lare iur ; ία eain plane r a -
l ionem, qua rerum omnium couditore Dco iu c r u -
cem acio, universum con l remui l lerrac elenientum^. 
immane JudaBorum scelus, iiupiuroque nefas ferre 
non valens. Licere t fonasse aQirmare Caianewsein 
tellurem id temporis quasi ludibundam exsultasse, 
cboreasque daxisse, quod in leclulo i l lo igniio quasi 
in geniali Ihalamo, filiam suam Agalbam jam C b r i -
6ii sponsam viderel collocatam, sperans de sanguiue 
filiac n ia r ly r io for l i ier consummaio , uberr i inaia 
nepoium segelem ad evangelicam luceni nasc i lu -
raun. Vere elenim i i le iuvitus falebatur, sanguinenv 
inariyrura essc senien Gl i r i s l i anorum. Sed inulie-
ceriiue eqiiidem censeo, eamdem lerrae concussio-
nem non ab aere in ejus visceribus violcnler c o n -
cluso, neque aquis ab iisdem praBCordiis permnipcn-
libus Juisse faciam , sed T e r o ab angeKs de ccelo 
descendentibus, quibus famfliare esl lerram qua-

Baronius t. 1 A n n a l . ad an. C h r . 51 , rui. 252. seqq. 
et passim a l i i Scr iplores . 
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lere^guoque adventu impiog a malis faciendig abg- Α iisdemque quasi preiiosis pyropig coocinnar i pa l tar 
lerrere , piag t e ro menles Sn sludiosis actionibus 
coni i rmare . l d quod evenisse legimus ad Chr i s t i M -
pulcruin paulo poslquam ille redivivug ab inferis 
t r iumpbavit : ad quoddescendenteangelo magnus 
terrae factus est molus ; qui ubi sepulcrum rec lus i l , 
mili tes quidem il lud cusiodienieg metu eianimatos 
i n fugam conve r l i l , a piis vero mulieribug omnem 
l imorem e x c u s s i i 1 1 . 

2 1 . Opem igi.tur Agalbse in incendiig jacenl i 
erquis dub i ie l angelos a t l u lUse , roreque coelesti 
eos igiies Oammasque aspersisse ? Nonne baec no-
s i ra virgo, divini ius i l lus l ra la , roris bujug galularero 
p luviam sibi spoponderal , cum Qui iu ianum al lo-
quebatur? S i ignem, inquiens, corpori meo adh i -

ei gaudeam, pretiosos torqueg ac moniiia 9 o m -
nem mundum nupi ia lem, ac vcstera roartyrii, a i 
li isce decorata ornamentis ad coelesles ihalamos 
admiuaU 

22 . Inier baec Quinl ianus lerree mott i , duorumqae 
nece amicorum aute ejus oculos oppressorum rai-
nis par ie lum, paveTaclus, maximeque popul i ια -
mutlu conturbatus, obortoque c lamore Caianen-
sium virginem incolumem gervare V o l e i u i u m , exa-
nimalus , i l i ico Aga lbam in carcerem redtict j a b e t : 
q u s c iv iu ra cajl^siium exerc i lu populique lurtnts 
s l i p a l a , de jani superalo Quiniiano, ac l o r m e i i l b 
omnibus t r iumphum agitans, in xeneraiidum ingre» 
d i lur carceremne d i c a m , an regium palai tam, an 

beas , rorcm mib i saluiiferum de coelo angeli m i - Β vero polius coBlesus lempl i xacrosanctuin Yestibu-
n i s i rabuni . A n vero angeli, ipseque angelorum rex 
Cl i r i s lus i rus i ra haberel Agatbae spce iu ge col lo-
catas, i i a u l Vi rg in i s verba i u a n i a , inflrmaque 
censeret Quimianus ? A n bujue Y i r g i n i s a n i m u s , 
qui semper a letbalibus l ib id in i s ignibus abbor-
ruera t , eosque omuino exslinguendos cura te ra t , 
peiiiiusque Deo (ixus inh&gerat , nunc suum cor-
poris organum, quod pro scnrandae Tirgini lal is flde 
super igniios carbones, aculasque tegiag flara-
nianleg inj ici pe r iu le ra t , ab i isdem vel mediocrem 
i i i jur iam praeter conceptam spein perpeli gpecta-
r e i ? A n etiam ille F i l ius hominis , cujus glor ia est 
quasi Unigeni t i D e i , qui v o l u i l quarlus inieregge 
cum iribus pueris tn fornace B a b y l o n i c a , adeo ut 
n i l i i l eos ignis laeserii l t

t i l l e ίιι igneo leclulo propler C 
sc jacenlem A g a l b a m , sibique dcsponsam» quippe 
quae ab infanlia s ibi adbseseral, eralque secuin facla 
unus s p i r h u s , d imi i le re t amburendaui? A d f u i l , 
adfui l Agalbae sponsae Sponsug, qui per angelos 
suos sp i r i iu t facios et lerram fecit tremere, p ro-
ductfo venlig de arcano guorum Ibesaurorum; fecit-
que incendiuin i l lud Agalbae subslratum quasi au-
ram roris flanlem, Ua u l neque virgiuale corpus 
l angcre , neqtie ejus animum c o n l r i s l a r e , neque 
l ro l e s t ix quidquaro inferre auderet ignis. A d f u i l , 
i n q u a m , Cbr i s tus , gecumque nobile angelorum 
agmcn, lam nobili gpectaculo, dignoque quod coe-
lesiibus oculis cert iereiur, adeo u l jure opl ime A g a -
tba clamare poiuerit : V i d i s i i , Domi i i e , etspectasti 

l u in? ubi virgo slans oculis in coclum snblal is» 
passisque in crucis specicm bracbi is t i rg inal ibes , 
orans in hacc verba l inguam s o l v i t : Domine Jesa 
Cbr i s l e , magister bone, gralias l ib i ago qui me boc 
bonore dignaius es, ut decerlarem pro nouiine l u o ; 
qui abstulisl i a uie mortalis vllae amorcm , mih iqua 
coelesles vi res suf lec i s l i , ut lormenla pe r fe r r em; 
tu, idem Domine Deus, exaudi preces meas, e i di* 
gnare anci l lam luam, u i hanc lerram dkn i t i a t , ut-
que ornala purpareo triumpbalis m a r l y r i i p e p l o t 

flamnieoque virginal i conlec la , ad i m m a r c e s c i b i l a a 
aelernx g l o r i » coronam feliciier perv^nia i . H i s c a 
peractis p rec ibus , iUico immaculaturo Deo I r ad idU 
epir i tum. 

23 . Quod ub i populus carcerem d r c q r o s i a n s ce* 
gnovit, magno cum pieiai is sludio ac r e ? e r e n l i a , 
corpus generosa^ martyr is i n monamenlo b o n o n -
flce composuit. A n vero Sponsus A g a t h x C b r U l o s , 
qtii gloriosus es l e l mirabi l ie in sanctis m a r i j r i b o s 
eu i s , banc amabilem ejus sponeam, et m a r t y r a a 
Sicularum eximiam reginam , quam et iam in terris 
v ivenlem miraculie cobonesLaverat, mox ID cario 
eecum tr iuinphaniem non redderet longe d a r i o -
rem ? E t cujus v i rg in is l inguam leetem suae d m n i -
latis dieeriam Chr i s lus fecerat , securaque c a s t u n 
amorem, ac nuptialem fidem jusserat publice pro-
G l e r i , mox eidem corpus i ls de causis c roc ia tum 
quiescere in obscuro marmore pateretor i ng lo r ium? 
Feci t u i i q u e , fecit d ign iss imx hujus S p o n s a \ 

agonem mei im, quomodo pugnavi in stadio, et quia D Gbr is lus sepulcrum glor iosum f non per u i i a m ao l 
volni fidem virgini tal is cu s lod i r e , jussa eum non 
snlum suspendi in equuleo, e l in mamil l is lotoque 
corpore excarn i l i ca r i , sed e i iam in igne collocari : 
sed lu i d iv ini amoris forvor mih i vires sulDcit, ο 
bone Sponse, fulcitque bisce flammis, velut rosarum 
flohbus 1 1 , siipatque odoriferu carbonum quasi 
poinoruiii et aromatum suffi iu; i l a u l carnificum 
lor inenia liaec crudelia , e i hosce ignilos carboties 
bilari ter sus l ineaui , amanterqne complertar, non 
lanquam ignes c ruc ian tes , sed lanquam ternos 
flores, e i purpurcas coronas mHii adblandienies ; 

duos angclos coelilus roissos paucis nial ier ibas 
coiispicuos, sicnti siiam speluncam, ubi e x l r a I l i e -
rosolymam ipse Sponsus j a c u e r a i ; sed per cenium 
gpir i ius coeleslee bumanam decore juTcntu l ie for-
main indt i los ; qui dum virginale corpus a C b r i s i i a -
nis c iv ibut decore col localur , conspicai o m n i b o s , 
coelesleiu melodiam decantarunl. Quidatn ?ero inier 
eos longe pulcherrimug adolesceng ad aepuleroia 
nondum opertum access i l , conloque delatam mar-
nioream tabellam ad Vi rg in i s capat a p p o s u i i , io 
qua ejus encomia e ran l bre?i ler e x a r a u : Mm 

1 1 M . i i U i . IXVIII, 2 . 1 1 Dai i . t n , 92 . 1 1 C a n l . n 
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tancia sponlanea» honw Deo, et. pairice liberaiio. I 
24 . Quid hoc nnnni mctim os, meaque mortal is 

Tmgna audel ampliug laudes A g U h i i celebrare, 
quag non ren lum angelorutn ora , non tolidem coe-
lesies linguse verbis volanlibua attingere vabierunt? 
Sed iilas ipgas magno s i lcn l io ooelesiibus digitis ilfe 
c x l e r i s majnr angetus, v i rginis nuper c u s l o s , d i -
c lanle dcscr ipsl l D e o ; admiratusque angclicas ac 
prope divinas v i r t u l e s , prol inus inde discessit. 
Cer ic ιιl ipse quoque prxsei ig essel, fierelque par-
ticeps i n dclici is coelesiibiig, quibus civi las omnis 
cCBlesiis pcrfundebalur ad Iriuii ipbum marlyr is 
oninium magnanimae, suoque jure essel paranym-
pbus ad ingressum pnlcberrimae C b r i s l i sponsae in 
iba lamum sibi a M a i r e virginum Virg iue Dcipara 
praeparaium : necnon u l idem cnsios angelua, * 
qui certaminibus dispuiaiionuin lormenlorumque 
Agatbae seniper inter luerat , aeque gupra puellare 
iirgeniuin ac vires, quasi auritus oculalusque lestis 
perceperal , singulaque admirabuudug spectaverai, 
mox pcr to lum coelum vic i imas canerei virginales, 
invi laretque bealos coelestis m i l i i i » exercitus ad 
F i l i u m Dei ac Deiparae Y i r g i n i s col laudandum, 
quod lalem fecissel in imbel l i v i rgine v ic lo r i au i . 

2 5 . Sed foriasse verius inde angclus discessit, 
xjnia eum virginal is menlis purissimain sa i ic i i ia leni , 
^ rden t i s s imam sponianeae mariyr is amorem ac de-
s ider ium, ex imium i n maximis lenel l i corporis c r u -
cial ibus Chrtsto Sponso exbibi tum honorem ab 
Agaiba publice leslatus esset, erubuit prope )am ( 
nobile corpus coiiglgiere, eo quia longe clariora per 
i l l ud facinora i n l c r r i s edidisse Aga lbam cogno-
scebat, qnam ipsemei purus puius eptrilus i a caelo 
x o n l r a draconem pa t ravera l ; ideoque aeriam b u -
mani corporis spcciem exuere roaluravit, nempe 
fassus se a mor la l i adolescentula longe superaium \ 
et in auras e v a n u i i ad eura plane modum, quo ab 
Jacub pal r iarcba v

 u , quocum simil is angelug l u c l a -
batur, nec i l lum superare p o l e r a i , dimissionem 
peti i t aarora ascendente. E t quia j am lastissiroae 
Agaihae anima quasi ccelesiis ac rosea aurora ad 
coeleste fasttgiuin soliumque gloriae sublimia ascen-
debat, exueratque jam mortale corpus, indecorum 
angelo Yidebatur in le r r i s moram facere, et mor-
lal ibus oculis adbuc &eae conspicuum exb ibe re . ' 
"Vel cerle huic angelo , ejusque centuriae coeles i i , 
Hlud USQ yenlx ad Agatbae sepulcrum, quod binis 
o l i m Serapbim , qui dum divino Verbo mortalem 
carnem assumpiuro angelicura i l lud Tr isagium 
concrnerent, divinamque ganclilalera ei opi ime 
congniere co i i c lamarem , sese lotog alig ve labanl , 
eedeniis majeslatem et gloriam coniemplari ne-
q u e u n i e s " . Hiijus enim virginis noslrae ange lus , 
cu in propier integerrimam vi rg in i la iem Agathae 
me i i l cm sanclain declaragget, sanctam i lem ejus 
vo luu ia ie in , propler acerbissimos cruciaius Ijila-
rne r porpessos, quibus mirifice Chr is lus Deus (olo 
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\ ccelo lerraqtie fiebat gloriogng, animadvertens ιιυ-

vum se Tr i sag ium cecinisse, adeoque miriQcis A g a -
tbas sancl i ta i is splendoribus angelicam oblnodi 
nienlem, invisibi l ibus alis sibi consulendum cen-
s u i i , itaqtie sublimis evanuit. 

26 . Sed quxso le , ο coelesiis angelorum cen lu r i a , 
unam sallem m\\u angelicain Hnguam ac manum 
ad brcve leuiporis spalium accoinmoda, u l coeleste 
e p k b a l a m i u m , quod vos cum Agaibse corpusculo 
in obscuro sepulcralis marmoris cond id i s i i s , in 
Iuccm proferarn; pancaque vestra ( u t so le l i s ) 
Terba in eo descripla , ac recondiiis mysteriis obvo-
l u l a , fas mib i s i l cdisserere. E t quidem vos iu re 
optima ab virginal is menlis sanci i la ie laudes A g a * 
ibae cclebrare occepisi is . Vi rgo e ienim baec, cum 

^ adbuc infaos e s se l , nul lo mor la l i magislro edo-
cenie, sed Spir i tu eancto inlr insecus suadenie, 
v i rg in i ia iem Deo consec rav i i , adeoque toio viue 
decursu excolere sa tagebal , ιιι null is eam saecula-
ribus c u r i s , aut miptialibus colloquiis m a c u l a r i i ; 
quinimo rerum omnium crealarum iinmeinor, 
divinae vacans coniempla l ioni , eam reddider i l p u -
r i o r e m ; ideoque ad eximium d iv in i amoris exces-
sam sub?olar i t ; e i pro Spopsi sui tueuda fide ad 
cn i c i a luum agonem pervenire maxime e x o p i a r i i . 
Quas ob res factum es l , ut ejus ardenlibus desi-
der i i s ex pura aridaque menle sc in l i l lan l ibus , ob-
secundari l Deus ; sibique bonor aelernus, gloriosus, 
immortalig pultulaveri t ; ipsaqne Ecclesia e l candida 

2 et rubicunda mortalibus ac coelestibus oculis co&-
per i i apparere. 

27. Hodie igi tur Cbris l lana Ecclesia sese exornet, 
eum jam suam gloriosam i n l i n x c r i l purpuram ρ α · 
r iss imis mar ly r i s Agatbne c r u o r i b u s ; alque adeo 
gandeat e l exsu l t e l , ranatque ejtis victorias ac 

- tr i t impbos, patriaeque Calanae dignam glorialiono 
pra?dicel; orbemque terrarum impleal A g a t h a 
Chr i s l ique nominig celebri la le . Eni;nvero qunpnani 
creata reg magis admirabi lem Dei po ten i iam, qnid 
magis praedicabilem ejug sapientiam, qnid uiagig 
amabUem cjus bonitatem osiendal , quam In fragili 
feminaram corpugculo vir i les animos alque be-
roicag virtutes in luer i ? Inier feininas aulem qitid 
i l lus l r ius invenias, quam leneUas virgincs Dco pei 
votum inlegr i ia i i s consecralas ? Inler virgineg i e r o 
pogt Deiparam Yirg inem quid deleciabilius agi l i a 
gluporem, quidve aduiirabilias Ecclesiam C h r i s t i 
delectal , quam baec vi rgo s ingular i» Agaiba? quae 
quidem sapieolis Regis consilio obsecuta t non so-
lum de p r imi l i i s corporis s u i , sed e l iam de lo ia gua 
substantia bonorandum sibi decrevit Deuin . Cura 
enim nobilissimis essel orta natalibos in urbe C a l a -
i w n s i u i n , corpore pul rher r i roa , d i f i t i ig opu len la» 
eloqneniia germonisque lepore admi rab i l i s , ?irtute 
prudentiae conspicua , animique forl i ludine prardila 
g ingu la r i , baec aliaque corporig aniroique orna-
mcnta siugula Chr i s io Deo , ejusqne honori e l g lo -

** C e n . x x x i i , 26. 1 0 Isa. v i , 2, 3. 
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riae mantipavlt (10) : (|uin se quoquc ipsam quasi Α niorluuni : quem mox ejus servi neqiie v i f t i m , ne-

i i i b i l u m despexft propter Chr i s t i d i l e c l i o n c m ; c o m i -
neuterque Domino suo dignos honores ad usque 
vilae occasum exh ibu i i . Totuni hoc ipsum teslaiur 
breve epi lhalamium atque angelicum o r a c u l u m , 
quod non ad inut i lem verborum orna i t in i , neque 
ad speciosa encomia, sed ad veras Agatbae v i r iq les 
aelernis monuinentis consignandas, d iv in i lus fuil 
descriptum (10*). 

(Act. Sanctor. Februar . ι . 1, p. 629.) 

28 . Sednonpigeaiexl remacceles t i s oraculi verba 
paurlisper pensi lare; sunt cn im a l ic ra pars i l l ius , 
quod sub i n i i i u m proposui . E n i i m e r o Mar lyres , 
dutti tormenla ct cruciaUis pro Cbris to pa l iun tur , 

que morluuni d iu quaesitutn invenire polueniot . 
Invenii i l i ico eum ma lo rwn djemonum e x e r c i l u i , 
qui flagiiiosam i l lam ejus animam egredi reluctan-
lHin t ex voragiite extractam, in proximas iClnae 
ilammas perpetno desiinatam addux i l . 

29 . M i l i i a t c i i imvero pro sanclis suis Deus, qui 
s icu l Pharaonem, Israelilicas i r ibus te r ra mariqae 
persequenlem, landem in mar i Uubro c u m curr i -
bus e l equhibus 6nis involulum suffocavit ; i ia 
( j i i in l ianuin ueees ac rapinas auhelantem, pcr 
ejusdem equos fluvialibus marinisqtie aquis abre-
plum demersit. Ο quam belle Calanensium raulie-
rum cborus Mar ianum canl icum tisurpavit , dicens: 
Canlenms Agalbae, gloriose enim maguiGcala esl . 

non solum sibi glorise coroiiam con iexunl , Ecclesiae β per cquos equi asceusorein dejecit in mare. F o r i i -
laudem, Dcoque bonorem exbibenl , sed e l iam, dnni 
ad cxemplum suarum v i r lu iu in inntandum cives 
provocanl suos, eisdem caHestes favores, non auri 
argeiil ique p rc l io , scd profusi sanguinis Ibcsatiro 
promereniur . Neque vcro sanclarum Vi rg inum 
pro Cbr i s lo i rucidala corpora, in v i l i marmorc 
j accn l i a , miuus ui i l ia cogualts rivibusfpie, palna> 
que sun l , ubi in vi la in morla iem ed i i a fuerunt, 
quam fori issimorum vi rorum exerellus pro pair ia 
p i igna iu iuui . Qu i* enim de crudelUsiino Quimiano, 
ejusque assedis, lam subitam facileniqttc v i c lo i iani 
consequi poiuissel , pfaeter Agaibae nicrr luiu apud 
Deum, i l l iusque poleiuiam adversus Tiosies? T u -
luu l lua l i s uu l qimlem civee cjus adversus Quin l fa -

ludo niea, e l laus mea Aga iba , et facla est mibi in 
salutcm. Ipsa est soror mea, gloriGcabo eam. Aga-
llia gloria mea, e l exallabo eam. D i x i l in imicus : 
Persequar, e l comprcbendam, d ivhlam spol ia , i m -
plebitur anima mea. F lav i t furor equorum, ei il'e 
submcrsus es l in aquis vebemenlibus. Quis similis 
lu i ίιι forl ibus, Aga iba , magnifica in sanct iu ie , 
tcr r ib l l i s atque laudabilis ei faciens roirabilia? Tu 
vere es Catancnsis c ivi ta l is g lor ia , lu honorificenlia 
populi nos l r i : e l , quod virgiui ta lem aiuaveris , 
i r a d h i i l Dominus Quiul ianum in manu lua , erisque 
bencdicia in aBlernum. 

50. Agi le i iunc, atidilores, et ab aquis gradps 
ilat uobis miraeolorum AgaHisc ad iElnaeos igncs. 

l iuin eumque i n fugam ver terunl , incluque per- C L f g i s l i s p ler ique, credo, i E l i i » nomeu i n anliqais 
cuUum ex urbe expellere valueruut; sed i l le , quia 
i i icuiumis ex eorum inanibns evasit, ferocior cst 
elTectus, cogilabaique coiUra A g a l b x cognalos, ab 
t>e extoi res Catios, qua i\£ce> qtia suppliciis r ab i -
dum animuin exsalurare, eoruinque piugues rer ihi i 
forlunas una ciiin Aga lh ic pal r inumlo, imperaloris 
acrario infcrre. Ihec impius macbinabatur, miuime 
vero pteulissttiuje Y i rg iu i s ultiopem v i l a v i l . Q u i n -
l i amim erHin scapba sedentem, dum S imelbum fln-
viti in Calauae proximum trajieiebat, Uao aqui fero-
cieutos qua morsibus in faciam jac i i s , qua calcibus 
in corpue i l l i s i s , iu proflueiitem delurbanl s e m i -

(10) H i n c sumptum, quod inier alia in Mena?is D 
exs la l odar ion : Στολίζεσθω σήμερον ή Έ χ χ λ η σ ί α , 
ιτορφυρίδα Ενδοξον χαταβαφεΤσαν έξ α γ ί ω ν λύτρων 
Ά γ ά θ η ς τ ή ς μάρτυρος , χ α ϊ ρ ί , βοώσα, Κ α τ ά ν η ς τ6 

χ α υ χ η μ Α . Indical hodie Eccletia gloriosaw purpuram, 
in Muriyrii ΑααίΙιω casto sangnine linclam, Salve, 
proclaman», tfatawB gloriatio. 

(10) Keliquaiit t i lu l i par iem, quae es lPa t r i i c l ibe-
r a i i o , aucior per seplem capi ia , seu paragrapbos 
ac seclioues plane fusior prosequi lur ; in quibus uec 
dicendi (incm facere v idctur , quin aliqua ci dcside-
l e n i u r , i u HsquaeP. 1. Bollandus r ep r^sen iav i i , uti 
is ipse monui i 9 suas egregie exseculus parice exor-
nanda lania u i a r iy re , ac quai vere Eccleshe purpn-
raii i cruoribus suis l i n x e r i l , u l ai iclor loqui lur , 
Mcnaoa seculus quibus sic caut int , στολιζέσΟω σ ή -
αερον ή Έ χ κ λ η α ί α πορφυρίόα Ενδοξον χαταβαφείσαν 
έξ Αγνών λύτρων Ά γ ά θ η ς τ η ς μ ά ρ τ υ ρ ο ς . Induat 
hodie Ecclesia glorwtam purpuram, marlyris Aga-
ih(L> catiis cruoribus linclam : quibus taniue mar-

bislor i is noslrorunr. sc r ip lorum, qua3 el iamnutn apud 
nos babcmus : vcl certe ejus monlis famam toio 
orbe ccleberrimam audistis : sed forlasse h ic non-
nul l i adsui^ , quos ^ m a e nomeii adbuc la le t . i E i n a 
ig i lur inons esl excelsus quidera, nubibusque longe 
superaiis C a l a n s urbi i inpendei. l l l i u s dorsa per-
peluis albicare uivibus teslantur, qui dc noslraiibue 
ad €atanensem por lum, appulerunt, feruntqae p*r 
declivia frequeruibus babitari pagis, v i l l i sque . Te* 
s i a i i i u r e i i a i i i iE inae i ver t i cU (11) craieres perpeloo 
fumigare, ac vapores igueos ciueresque sulpbureoa 
« r u c l a n d o cireumquaque dispergere, maguo cuca 

l y r i s , slcqne nobiKs cer lamine, fusoque sanguine, 
4>raiciare buueslaluui saciuai u ia r iyru in c b o r u i n , 
scile sign*Gcaiur. 

(11) c In iEinae verlice bialus duo s u n t , itiquil 
So l i n . c. 11, crateres nomina i i . > lia e i P l i n . 1. ιιι, 
c. 8. Crater ejus patet a iubi iu s i ad io rnm 20. » 
Strabo auiem I. v i ^ les la lur , λαμβάνειν μετζβολχς 
πολλάς τ ά ά χ ρ χ του δρους διά τήν νομή ν τοΰ πυρ^ς , 
τοτε μεν ε ί ς Ι ν χ κρατήρα συμφερομενου , τοτέ C* 
σχιζομένου . MonlU summilates tarie mulari ob igeis 
grussaiionem; qui alia$ iu UUHIH coiligilur craUrem, 
atias in ptures ssindiiur partes. Tes la tur ei Fazellus 
pluree subinde apertri b i a i u s ; majoris cr.iieris 
ambi iuiu ad 4 mil l ia passaum palere : a l i i ad 24 sia-
d ia . E l videtur ιιοιι setnper eadeui ease amplitodo. 
Inferior cra ier iu pulei rotuadilaiem angusius eŝ e 
i radi tur . Horrenda sunl quaB de i l l i s b ia i ibus idea 
narrat Fazellus lesi is oculalus , ac Pbi lo ibeus de 
Homodeis, e l a l i i apud Cluveriuin S ic i i i j c aal ique 
1.1, c . 8. 
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agroraio, s i lvarum, ac pecudum del r imenlo . C o u -
l i g i l vero, Kalendis ipsis Fcbruar i i anni insequen-
tis beatas Agalbae n ia r tyr ium, u l diffraclis iEtnae l a -
leribus Tartareus ac fxculenlus ignis, vehemeniius 
solito effervescens, e rupe r i l , ac praectpilis spa l io-
sique torrentis ins lar debaccbando, obvia quaeque 
devastarit, cursusquc adversus Calanenses pagos, 
urbemqiie ipsain d i rexer i t . 

31. Quid coi is i l i i paganam gentera i l iam crebris 
lerrae succussionibus e l bombis perterrefactam, i u -
cendiique profluemis horrore s lupidam, ac penc 
exanimaiam cepisse pulatis ? In re adeo Irepida, 
sic volenle Numine , i n menlem i l l i s venit angcl i -
cum oraculum ad A g a l b x capul depositum, de l ibe-
ralione palriae sibi promissa. Animos ig i lu r sibi 
facienies : Fesl inemus, inquiui t l , ad n o s i r a V i r g i -
nis s tpu lc rum : cujus opem nunc pr imum publice 
imploramus. Cer la enim est in coelesli ejus ep i l a -
pbio descripla promissio de palriae l ibera t ione , 
neque de lam roagna? inartyris eflicacia mer i torum 
apud Deum, neque de propensa noslrae virginis iu 
pairiam voluntale, ainbigenduin. Quod si o l im duo-
rura frairum.(12) c iv inm i ioslroruui naluralis pielas 
erga parentes valuit j E t n x a incendia r cmora r i , ne 
se devorarent, et quia piis bumeris imposilos illos 
auferrenl, in cujus pi i facinoris memoriani majores 
noslr i i l l is(13) sacros bouores impenderunt ; quid 
facerc par est noslram ilem civem Aga lbam, q u a 
ne Deum noslrum, ac rerum omnium pareniem 
desererei, in vivos ignes leslasque candenles injt-
r i passa es t , c l quac nc fideni cas l i la l i s C b r i s l o se-
m»I dalam frangerct, morialein v i l am libenter 
v u l u i l profunderc? Quod si Agalbain adbuc n ior -
la lem, pro Cbristo (omburi exoplaniem, carni i icum 
iiicendia attingerc uon audebanl, nunquid ejusdem 
nolentis , qusc jam prope C b r i s l u m ass is l i i inmior-
lal i late donata, pal r ium solum, urbem civesque, 
sua?que nai ivi ia t is pa l a l ium, ac sacrosancia mar-
ly r i s monumenta audcbunl b i ' proflnenles ignes 
o b n i o r c ? Mini ine euimvero bic igneus torrens 
Calanense:n tellurem a l i i n g e l , qnae virginis recenii 
adbnc cruore respersa, validius apud Demn cl.imat, 
quam Abelis sanguis : idcoque u ib i l nobis desperan-
dum est, rcceii l ibus lain bonae ci\is A g a i b x meriris 
patrocinaniibus. 

32. Ilaec i l l i colloquentes ad sancla? martyris 
s^pulcnnn festinanies accurrunt , preces futubitn 
e i tacrymas, veltim, quod vtrginale corpus (egebai, 
e x l r a b u n l , bacillo inaerem e x i o l l u n l : i iaquc armat i 
Adeniesque grassanlibus i i icendiis obviain prodeutil. 
H i r a n i v i i u : i l l i co praicipiles i l l i torrentes ignei, 
quas i praesenlis V i r g i n i s po lcn l i am, ac mariyr is 
majesialem rever i l i , cursutn s i* lun l , rabiem po-
nunt , calorem exs l inguunl . Quid bic praediceui 

(12) Egimus de bis fralribus 3 1 . Jan . ad V i i a m 
s a n c l i Aibatiasi i Melhononsis episcopi c .2 , n . 5. Ubi 
c A m p b i i i o m i i s e l Anapias > *ppc l la i i t i i r , bic a Y a -
l e r i o Maximo cAnapus,» ab aliis cAuapius et A n a -
p i s . ι Syracu&ani cives suos fuisse aiunt, ι E m a u -

P A T R O L . G R . C. 

S. AGATHAM. 1290 
Α fuii ici i lum cocciucum ox fenesha Rubab appeiisinu, 

qui ad sui conspectum, proplcr viiatn duobus ian-
uiai Israelilis servatam meru i l tolam cjus doimmi 
incoli imein servare? Turpe enini fuerit bujns inalaB 
ol im inu l ie rcu lx v i i l a m cum venerando virgiual is 
capil is conferrc vclamine. Ii idecorum el iam fucril 
ler opl imam Agalham alienis ornamenlis , e l c m c n - -
d i r a i i s fucis exornare, cum ipsa sa t is ' supcrque 
propriis laudibus ineri l isque pr%cellat. L icca t ta-
inen boc Vi rg in i s velameu sacro ponl i i ic is Aaronis 
l lntr ibi i lo coniparare, quod cum ille ignc ihurequo 
replessei, contraijue inccndium objeoisset, s iei isbei-
qne inier morluos ac viveutcs, coiuinuo cessavit 
plaga. Hoc euim velamen cuni ex Agatlue n i i ac iu 
eacros quosdam sibi odorcs i m b i b i s s e l , cinuque sc 

^ ac dominam ignibus jacentem scrvassei iDColiuiuui 
ac i l l t tsain, btijusniodi p r o m c r u i l adversus ignes 
polentioe prafrogaiivam, u l ad sui i u iu i l um o<lo-
remque incendia oinnia c o n l r e m h c a n l , aique i l l ico 
sopiantnr, siue ull ius morlal is imernecione. 

33. Lioeat e i iam bic Mosaicam arcam ame ocn-
los vestros proponcre, qua3 ubi Jo rd i i i i s a h e u m 
sacerdolum invecla bumeris i n l r a v i l , admiiabuiui .e 
s le ierunl aqua?, e l monlis ins la r itiluinescebaiit, 
neque ad eam audebaul acebdere, uempe d iv in i 
Numinis prsesenliatn al luajeslateni, co qup po(e-
ran^ modo, reverita?. Speciasl is A r c a m Jordanis 
aquas dividenlem, earumque cursus reniniautei i i ? 
Quaeso nunc, nienlis oculis perspicite iEtuaia iucen-

Q d ia , quasi l iqutTacia nielalla torrcutis ins lar de-
curreni ia , aique obvia quaeque, etintn lapideo> 
moiues, vclut ceram dissolvenlia : quoruiu ardorcs 
cursusque, neque ingcnies fonies, neque fluvii ex 
liquefaciis nivibus occurrenles, exsi ingucrc ν» I 
cerie mil igare poluerunt. Sed quid foulcs nnviiqtie 
valearil adversus laut magnuin igneiim p io t t i v ium, 
cum i l lud ipsum lonium mare suas coi i i imri aquas 
olei itistar per l t i l e r i l , ideoque in l ra limnidos pro-
fnndosque siniis suos locum iUi toncedal , ac fugitue 
aii l iqt ia l i t lora mutarc, lougeque se conlrabcre 
opor lue r i l ? Cum igi lur u ib i l a l i i dur iss imoruiu 
lapidiuu itionlcs, nipesque ingentes, n ibi l c i i am 
i i i i in ieum maris e lemei i l i i i i i , contra ignes ^huxus 
conari possent, ejusque vircs reiundere; exigiimu 

D sane virginis Agaib;c vclamen a civibus suis in su-
bbine elatum, v c m i s q i e exposi ium (mirum dic iu) , 
p iot i ims et incendia e x s l i n x i l ei rapidnm ciiisum 
repressil . l n cujus prseclaii facinoris nionuii ienluii i 
r^culcnia illa inceiidia in ardtios monies b o n e u -
l iu in saxorum, exi is larumque rupium convets · , 
pro a?ieruo virginal is viciori ;e irophaeo e r o c u 
subs i su in i , coinprobanlquc oracul i ve r i l a lem d^ 
patriai l iberaiione, de ca»1o per ange'.os de la i i . 
Quain e l iam ob causam vcianicn i l lud quasi A g a -

l iam e l Gr i ionem > nominalos . Sed in Calancns i 
d i t t r i c iu gesla rcs est 

(15) Sirabo 1. 0 . c l l o r m n memori uu ita poster i-
las inuiterata c s l , u l bcptilcri loeus ιιοιι ina re lur 
C nijnis piorum. > 
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tlise vexi l lum de ignc t r iumpl ian l i s la?lo populorum Α ibidem offerendtim curassel , suasqne preces cum 
plausu c i rcumfusum, in arcain, iu qua dux ipsa 
Λ-icloriap quiescebat, inclusuin f o i l , u l majnri cuni 
vencralione ac pielate in atlversis palruc rebus 
.servarelur. 

34. Ο cenlies, ct in i l l ies vere bona virgo, e l 
i na r iy r ! b o n a , inquam, l ib i ac spouso luo C b r i -
s l o ; bona etiam patriae, tuisque civibus, quos lam 
evidenli miraculo incolumes s e r v a s l i ! Vere non 
cs l alia c iv i ias , q u x experla sit sancios cives suos 
i ia s ib i propi l ios , s i cu l Aga ibam regio Calanensis . 
Neque vero lani bona virgo erga suos lantum pro-
pcusam babui l voluntaieni , sed in externos e i iam 
sua beneficia plenis manibus diffudil . Quorum faina 
pcrmota Luc i a (14), virgo in l c r Syracusanas no-

l a o y i n i s in iscuissel , Agalbae sepulcrum coinpte-
ctendo, pieque exoscitlando, in levem somnum i -
c i d i l . A lque sibi videre visa e>l bealam Agaihsm 
in coelo in ie r aiigelorum ac v i rg inum cboros clare 
fulgenlcm, specie supcr omnes atigusliore, vr rba-
que hnec sibi promenlcm ^audire : L u c i a virgo, 
ciijus integrilas me invi ta t , u i te sororcm appcl 
lem, quid per me a Cbr is to , in r iusque nostrura 
sponso , valeiudinem m a l r i luae dcprecar i s? Tute 
i p s a propler vi rgini ta l is luae ilorem i l l i b a l u m illara 
impe l ras l i , et ecce j am c o n v a l u i l . Sed e i q u x libi 
venlura sint, enunt io ; nam posl mar ty r i i coronam, 
qaam brevi indues, C h r i s l i sponsa mecum in coe-
lesiem ibalamom ingredier i s ; et sieut per me Ca-

bil issima f Eulychiae parenli sanguinis fluxione g lancnsium civitas i l l u s l r a lu r a C b r i s l o , i ta per le 
laboranli persuasit, u l Caianam ad sanclae vi rg inis Syracusana exornatur. A lque haec locti la subli-
Agatbu3 iPinpluin sepulcrumque s imul pergerent. mis a b i i l , e l L u c i a experg^facia pareaiein sanam 
Cuiuqtie jam i l la i i ic ruenlum sacrificiuin pro malre r e p c r i l (15). 

(14) De sancla L u c i a malrisque ejus ci i ra i ione 
ogemus, et plenius, ad 13 Decemb. quo co l i lu r . 

(15) Viden lu r adbuc aliqua deesse. Neque «nia» 
i l a abrupie desinere p o l u i l tanlus orator . 

EJUSDEM S. METHODII 
M A R T Y R I U M B E A T I DIONYSII A R E O P A G I T J E . 

(Iluc oputculum Itget in appendice ad Optra S. Dionysii Areopagila:, hujus Palrotogiai, l . IV, col. 669 684.) 

E J U S D E M M E T H O D I I E P I S T O L A . . 

( A 5 0 . M A I , Bibt. nov. t. V, p. t44 9 267.) 

Sancli Meihodii pairiarchae Conttanlinopolitam epi-
stola miaa ad Hieroiolymorum patriarcham de 
depoiitione apostalarum sacerdotum. 

Exlensam a tua voncrabil i subliniitate serraonis 
iuai ium, nobis per religiosissimum fralrcm S i l v a -
n i i m , presbylerom ac monacbum, superiorum om-
nium usque ad nos synodorum, graiatn admodum 
e i or lbodoxam delaiam accepimus : vesi ramque, 
dc qua admonilam voluimus fraieruam luam pieia-
i c m , rccle et indecl inabil i ler l ibralam scn l en i i am , 
l ibenier hue l l ex imus ; nempe quod Dei auxi l io usi 
fuerimus ad consequendain veram quse o L l i g i l con-
cordiam n o s l r a m ; quemadmodum scilicet nos am-
bigui vos in te r rogavimus , plenoque assensu YOS 
respondistis : v ide l i c e l , consli tuios a Tarasio e l 
Nicepboro, beaiis e i ortbodoxie Pai r ibus fratribus-
que noslris sacerdol ibus , postea a veriiate deci-
duos, et recia via exerrantee, s i i i ex toia anima 
cos pceniluerit, et inconsideranliam suam damna-
v e r i n i , vilaBque mulatione dignam poeniienliam tola 
oiente suscepiam demous\ raver in i , e i hxrescon 

C Tuv αγίου Μεθοδίου aarpiapyov Κωνσταντίνου-
- πόΛεως έπιστοΛή χεμφΰεϊσα πρλς τόν χα~ 

τριάρχην ΊεροσοΛύρων, έπϊ καθαιρέσει των 
άχοστατησάντων Ιερέων. 

Τήν έχταΟεΓσαν τ ή ς τψίας χορυφβι«5τητ<5ς σου 
τοΰ λόγου χε ίρα ή μ ι ν , δ ια του ευλαβέστατου αδελ­
φ ο ί Σ'.λουανοΰ, κα\ πρεσβυτέρου κ α \ μονάχου , 
πασών τών ανέκαθεν μ έ χ ρ ι ς η μ ώ ν συν<5δων, εύαζό^ 
δεκτον κα\ Ιθύτομον α π α γ γ έ λ λ ε ι φ έ ρ ο υ σ α ν κα \ τήν 
κ α θ ' ήμΑς αύτοΰ π α ρ ' ή ς κεκ ινήμεβα ύ π ο μ ν ή σ α ι τήν 
ύμετέραν άδελφικήν θεοσέβειαν , ορθώς κ α ι άπροσ-
κλινώς κριθεΤσαν Απεδεξάμεθα κα\ ή γ α π ή σ α μ ε ν 
ώς π α ρ ά Κυρίου είσακουσθέντες έν xfj συμπνοίχ της 
Αληθούς ήμΓν γ ε γ ε ν η μ έ ν η ς ομονοίας · καθότ ι ούκ ην 
έ τέρως ουδέ ήλπ ίζετο άλλως φέρειν καί ί χ ε ι ν , ή ώς 

Φ ή μ ε ι ς τ ε περ ι τρεπδμενο ι υ μ ά ς ή ρ ω τ ή σ α μ ε ν , κα\ 
συντιθέμενοι ύμε ί ς άπεκρ ίνασθε · λ έγομεν δή τ δ τους 
μέν ά π δ Ταρασίου κα\ Νικηφόρου τών μακαρίων 
κα \ ορθοδόξων Πατέρων και αδελφών η μ ώ ν , Ιερείς 
καθ ιστάμενους , παρασφαλέντας δέ τ ή ς αληθε ίας , χα\ 
ώλισθηκότας άπ6 τής ευθε ίας δδοΰ όλοψύχως μετα-
νοήσαντας , και τής άβου) ίας εαυτούς καταμεμφο-
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μένους , xf, δέ μεταμέλεια τήν άξίαν μετάνοιαν δλη Α auciores, cum liorum aboinSnanda caco»toxia abnc-

γ ν ώ μ η ένδεικνυμένους, κα\ τους τών αιρέσεων έξάρ-
χους τ ή βδελυρή τούτων κακοδοξί^ι ά π ο π ε μ π ο μ έ ν ο υ ς 
κα\ α ν α θ ε μ α τ ί ζ ο ν τ α ς , τους τ ή ς εύσεβε ίας δρους 
δμολογοΰν^ας έ μ μ έ ν ε ι ν , κα \ τ ή ν όρθοδοξίαν άναβοω-
μένους , ώ ς φυλάξαιεν μ έ χ ρ ι θανάτου ε ι ς τ ά έξης 
τ α ύ τ η ν , κα ί ύπερθάνο ιεν ε ις Ι τ ι τ ή ς α λ η θ ε ί α ς , ε\ς 
κ α ύ χ η μ α α ύ τ ο ί ς , κα ι εις ήμέραν Χριστού , π ρ δ ς τ δ ζ ή -
σ α ι ά μ η ρ ύ τ ω ς καΑ άτελευτήτως , τούτους άποδέξασθαι, 
κ α \ βίς τους οικείους βαθμούς έ π α ν ά γ ε ι ν , κα \ ώ ς 
ο ίκε ία μέλη τ η ίδια ά ρ μ ο ν ί $ συντάξαι , κα \ σ υ γ κ λ η -
ρώσασθαι το ί ς τ ε άλλοις άπασ ι μ ε τ ά τοΰτο ώ ς έν 
δευτέρφ τ ά ξ ε ι , εί συνορώμεν πάλ ιν καθ* δν &ν κα\ 
δίοι τ ρ ό π φ χρήσασθαι * άτερ μόνον τοΰ τελευταίου, 
τουτέστιν έσχατου κα\ πρώτου έχθίστου τ ή ς αληθείας 
Ι ω ά ν ν ο υ , μ η δ ' δλως π ώ π ο τ β φανέντος Χρ ιστ ιβνοΰ , 
και κλήρου λόγον ούκ έσχηκότος ούδ* έπεκτε ίναντος 
α π ά ν τ ω ν τ ι ν ί . Τ α ΰ τ α ορθώς κ α ί λίαν καλώς δι ' ολί­
γου εκθεμένης τ ή ς υ μ ε τ έ ρ α ς αδελφικής σεβάσμιο-
τ η τ ο ς , ιδού σήμερον τρ ιετούς πληρωθέντος χ ρ ό ν ο υ , 
κα ί τοΰ τετάρτου ά ρ ξ α μ έ ν ο υ , ούδένα καρπον μ ε ­
τανοίας τδν δ ιά τ ίνος ταπε ινόφρονος λόγου κα \ 

~ Β 

gavcriut et anaibcinai izaver ia t , versc religionis de-

finiliouibtis s laluros se "promillentes, et o n b o -

doxiam publice profiienles, et banc usqne ad ob i lum 

reiiuere deinceps promiuentes (imo et cum gaudo 

moriem pro veri iale subituros) usqiie Sn diem 

G b r i s l i , u l « t e r n a m inccssabilemqire vitam conse-

quantur ; bos, inquam, oporierc recipi , e i in suas 

sedcs r e p o n i , ac veluti propria menibra corpori 

aptari , et cum omni reHquo clero col locar i , secundo 

tamen loco , u l n i iu i rnm s i imi l ofoservemus, an 

convenienler sc g e r a n l : exceplo lanl t im poslremo, 

seu u l l imo ac pr imo ve r i l a i i s imimciss lmo Joanne, 

qui nunquam prorsus Chris t ianus apparu i i , neqtie 

in clero locum babui i , tteque mtinus qiiodlibet ges~ 

s i i . His recie ct pulcberri ine, ad breve lempus a 

vestra fralerna re l igiosi lale cons tUa i i s , en tcr-

l i u s j a m aanus elapsus es l , qaarlusque inccptue; 

neque ab e o u l l u i n peenilenlia? f r u c l u m , sive per 

bumilem s e rmonem, eive pfcr viiae a spe r i i a i em, 

aut volunlar iam solitudinem , sigRificatum ul lo 

inodo cognovimus, etc. 

σκληραγωγ ίας βίου ή η ρ ε μ ί α ς εθελουσίου δεικνύμενον π α ρ ά τ ιν ι τ ώ ν δλων α ύ τ ψ π ώ π ο τ ε Ι γ ν ω μ ε ν , 

κ . τ . λ . 

Pergit Methodiu$ declamare contra hcereticos, prcecipueque prcediclum Joannem Inconocluitam, in 
quem Nicephorus in Anterrhetico l i l , cap. 9 supra co l . 351» invekilur. 

EJUSDEM METHODII 
E P I S T O L A C O N T R A S T U D I T A S . 

/ A M . MAI, Spieileg. Hom. t. VI , p. xxiiseq.) 

Sequitur incod ice 225, Γ. 45 , Iracius non i i a exiguus δ ιαθήκης έπ ι τελευτ ίου , ics tamcnl i quo Meibodius 
Ille confessor, patr iarcba Conblauiinopoli tanus, c i rca annum 842 caibol ico robore ctarus, conl ra panini 
reverenies pair iarchal is d ign i la l i s Studi las monacbos scr ips i t ; quam sentenliam in homil ia quoque, j a m -
diu deperdita, dixi t : Ά λ λ ά γ ε κα \ Ι ν έτερα ομ ιλ ία πάλ ιν π ε ρ \ τών α υ τ ώ ν φησι * Μή συνεσθιάσθε τού :ο ; ς , 
μηδέ λέγετε χ α ί ρ ε ι ν , έ π ε \ el κοινωνείτε τοίς Ι ρ γ ο ι ς α υ τ ώ ν , έξ αναγκαίου δέ κα ί τ ψ άναθέματ ι · κα \ τοΰτο 
δέ όπομνήσομεν , ώ ς εΓ ποτε έπ ιστρέψε ιεν , κάκε ίνα τ ά κ α κ ώ ς γραφέντα ού τοσούτον κ α τ ά τ ώ ν π α τ ρ ι α ρ χ ώ ν , 
δσον κ α τ ά τής Ε κ κ λ η σ ί α ς , εκείνοι γ ά ρ ήσαν ή Ε κ κ λ η σ ί α οί καί τ α ύ τ η ν στηρίξαντες , άναθεματίσουσιν , 
έφε ίται κ α ι ρ δ ς α ύ τ ο ί ς μ ε τ α ν ο ί α ς , άλλ* ούχ ί ερωσύνης . 1η o/m quoqut, homilia de iitdem Siudilit ait: Ne 
cnm iis quisquam vucaiur, neque ave eit dical; nam si ipiorum acttbut commuMcaverilii, neceitarto eliam 
anaihematit participe* eritis. Verumtamen hoc quoque monemus, quod si nempe re$ipuerinlt et imquis iltis 
maledixerint seripli» non lam adversus palriarchas, quam contra Ecclesiam, hi emm Ecclesiam conitiiuebant 
qui eam fulciebanl, tempus iptis ad pceniiendum concediiur, non lamen ad sacrit [ungendum. Iiuo vero 
cunira S iud i lasep is to la beali Me ibod i i proferlur cod. 225, f . 22 , quam ego nonnisi breviaiam et magiia 
&ui parie decurlaiam ex cod ice213 (quera coutracl iorem allero jam supra d ix i p. x v n . ) , recitavi Script. 
vet. 1.111, p . 256. Est auiem operas pretium eam nunc iniegram hic describere, uulla lamen ad-
jec ia b rev i la l i s causa interpretatione L a l i n a . Quod atiiein pra?diclo in loco a i l nionachus Melbodius , 
episiolam banc pairiarcbae Metbodii legendam csse apud Niconem, recle s e b a b e i ; eieuim excod i re A r a -
bico V a i . 176, apud nos Script. vet. t. I V , p. 168, apparel eam in Niconig iyp icum fuisse recepiam. E n 
auiem ut eam recha l Joannes Ephesius. 

Τ ά γ ε γ ρ α μ μ έ ν α κ α τ ά τοΰ Νικηφόρου τοΰ π α ν - Q ^LSL e a Φ 1 3 3 «on l ra sanclum Nicepborum e l bea-

οσίου κα\ Ταρασίου τοΰ τρισολβίου, εί μ ή α ν ά θ ε μ α - t i im Taras ium conscripla sunt, analhenia l izaver i i i s , 

τ ί σ η τ ε , ή σήμερον Ι μ π ρ ο σ θ ε ν τ ώ ν αδελφών κα\ συλ- vel bodie coram fratribus c l co inmin is l r ig , vel i ie -

λε ι τουργών , ή ε ί ς ώρ ισμένην ήμέραν έλθόντων α ύ - ΓιιΓιΐο die, eis ad vos ingrcdieniibus aique aud icn-
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tibus, el niii qua in illi» scriptis conslilula sunl, Α *ών π ρί>ς tfl υμετέρα μον|| xa\ ά χ ρ ο ω μ έ ν ω ν , χι\ 
igni alque analhemati iradere voluer i t i s , quemad 
modum in nostra adininislrat ionis ecclesiasiica? de 
fcnsione d ix imus , sc i lo le , fraires, vos qualeuus 
i l l i s inhaerelis, non s impl i c i , sed gravior i analhe-
mate perculsuni i r i . B e a l u s e n i m pra&feclus vesier 
e l roagister qui ad vilaB Onem usque nobiscum sa-
cr is p r x i u i t , reipsa i r r i l a fecit sc r ip ia *ua, s iqu i -
dein nullo modo nobiscum perniansissel, s i , quse 
coni ra nos conscripseral , ejus animo adbuc inbae-
s i ssen l . Jam vero nos b « c scripsimus non convi -
ciaudi causa, neque volumus au l desideramus ut 
unquam i la fiat, sed quoniam quae animo nostro 
concepcramus, ad oranium notitiam perveniro jus -
lum ac necessarium duximus , ideo baec omnia evul-

θ ε ί η τ ε τ δ ν έν αύτοίς δρον κ α ί ε ι ν τ ε κα* αναθεματ ί ζ ε ι* 
α υ τ ά , καθώς άπολογούμενοι έν τ α ί ς π ε ρ \ τ η ς Ε κ κ λ η ­
σίας διοικήσεσι γ ε γ ρ α φ ή κ α μ ε ν , γ ν ώ τ ε , άδελφο\ , δτι 
υμάς τε εαυτούς τους περ ιεχόμενους α ^ τ ώ ν , ούχ 
απλώς άναθεματ ίσομεν , άλλ* αίσχρότερον κ α τ α θ ε μ α -
τίσομεν (1) · ό γ ά ρ μακάρ ιος ηγούμενος υ μ ώ ν κ α \ 
διδάσκαλος τδ π έ ρ α ς τ ή ς εαυτού βιοτής α ίσ ιον , κα\ 
σύν ή μ ι ν υ π ά ρ χ ω ν λε ι τουργήσας , Ι ρ γ ψ τους Ιδίους 
λόγους ήθέτησεν , έ π ε \ ούκ άν ποτε έγένετο μεΟ' 
η μ ώ ν , εί τ ά γραφέντα α ύ τ ψ καθ" η μ ώ ν Ιφερεν έν 
τη διανοία καθ* ε α υ τ ό ν τ α ύ τ α δέ ούκ δνε ιδ ί ζοντε ; 
έ γράψαμεν , ουδέ ούτως Γνα γ έ ν η τ α ι θέλομεν ή « ύ χ ό · 
μ ε θ α , άλλ' ώ σ π ε ρ τ ή Ιδία διανοία έ γ κ υ μονού ντες 
τ α ΰ τ α κα\ δφειλομένως είς έπήκοον έλθείν χ ρ ε ω σ -

gavimus, t i l saltem intelligerctis quanto vobis esse- β τοΰντες , λελαλήκαμεν π ά ν τ α , ίνα μόνον ε ίδε ίητε πόσα 

ύπερεβουλόμεθα, κ α \ ε ί έτι θέλομεν, έχομεν δ ικα ιω­
μ ά τ ω ν β ή μ α τ α κα\ ευθύτατα κ ρ ί μ α τ α , π ρ δ ς υμάς 
κατά ά ν τ ι ^ η μ ο σ ύ ν η ν άντ ι τάξασθα ι , κ α ί γ ε καί 
πλείονα δντα , ίνα μ ή όργήν ύμίν με ίζονα κ ινήσωμεν , 
τ δ πλάτος τών μετ* αυτών συνεπ ιφερομένων κα\ συν-
επακροάαθα ι δυναμένων σεσ ιωπήκαμεν · εύχόμεθα 
γ ά ρ τδν ύ π ε ρ ά γ α θ ο ν Κύριον Ίησοΰν Χριστδν , καί είς 
έτ ι έ π \ μακρόν ε ύ ξ α ί μ ε θ α , πάντων τ ώ ν λόγων τού­
τ ω ν μέχρ ι β η μ ά τ ω ν α π λ ώ ς κ ινηθέντων , τ ή ν έαυτοΰ 
ε ίρήνην κα\ όμόνοιαν κ α \ σύνεσιν κα\ άγαθοφροσν-
νην ύμ ίν κα \ ήμίν χαρ ίσασθαι . 

Deinde i la pergi l Ephes i i codox. 
Καϊ πάΛιν άΛΛαχον οντω φιχσί · Πρδς ουν τονς 

Στουδ ιώτας ρητέον τ α ΰ τ α , δτι εί μ ή άναθεματ ίσα ι ι ν 
qiue a Pa t resuo Tlieodoro adversus Nicepborum e i C τ ά κατά Νικηφόρου κα \ Ταρασίου τών π α ν α γ ι ω τ ά -
Taras ium sanctissimos palr iarcbas Conslanl inopo- των π α τ ρ ι α ρ χ ώ ν σ υ γ γ ε γ ρ α μ μ έ ν α τ ψ Π α τ ρ \ αυτών (2) 

mus superiores. E t nunc et iam, si modo vo lue r i -
mus, sermones locupletissimi e l ral iones aptissimae 
ad vo6 confutandos suppetunt : a i tamen, ne ma-

goren) in vobis i ram accenderemus, e i quia plura 
suu l , e l quia largiori demonslratione indigent, s i -
leniio premere maluimus. h v o c a m u s auiQin beni -
gmssiinum Dominum Jcsura C h r i s l u m , aique sein-
per suppliciter implorabimus, ut, cuncl i s scr ip l i s 
i l l i s prorsus e medio sublal is , pacem suam ct con-
cordiam e l intel l igenliam et animi probitatem vobis 
ac nobis imper l i a lu r . 

Aique rur$u$ alio in loco iic dicit: A d Sludiotas 
vero IKVC dicimus : S i non analbemate feriuiit, 

(I) 111 margine babelur b x c adnoial io , al iam 
Mei l iodi i p a l r i a r c b » par l iculam conlinens, cum 
rgrcgia ductriiia de unilaie Eeclesiai, et de obe-
i l i c i i l i a pasioribus debiia. Χ ρ ή είδέναι ώς οί φ ο ι τ η -
τ α \ τού Στουδίτου, μετά τήν άγ ίαν εκείνου κοίμησιν , 
μ ή θέλοντες ύποτάσσεσθαι τΑ καθολική τοΰ Χρ ισ ­
τού Ε κ κ λ η σ ί α ώς Ιο ικε , τ ψ ί έ ο ί κ ε ί ψ θελήματ ι μ ά ­
λ ιστα περ ιάγεσθα ι , τήν π ρ ώ η ν εκείνου κατηγορ ίαν 
λαβόντες ε ί ; άφορμήν , συμπλασσόμενοι δέ κα\ ε τ έ ­
ρας κα\ προσθέντες α ι τ ί α ς , ά π ί ^ ά γ η σ α ν αύθις κα\ 
άπέσχισαν εαυτούς άπδ τής κοινής τού Χριστού Ε κ ­
κλησίας · καθ* ών άρα καϊ ό άγ ιος Μεθόδιος δ έν 
π α τ ρ ι ά ρ χ α ι ς άοίδιμος συνοδικώς κ ινηθε ί ς , τδ ανά­
θεμα έξεφώνησεν · οΓς άρα κα\ ό π α τ ρ ι ά ρ χ η ς ούτος 
ό μ έ γ α ; πολλχκις παρα ινών ούτως έλεγεν . c "Οτι 
διδαχή τ ή ς καθολικής Εκκλησίας δ ι τ τή π ω ς κα\ μ ε -
ρ ιστή ούτε ποτέ γέγονεν ούτε γενήσεται · άλλ' ουδέ 
άναρχος τ ι ς κα ί ακέφαλος, μ ή έχουσα τ ινα έφ* 
εαυτής τδν κατάρχοντα , μηδέ κεφαλήν έ φ ' έαυτήν 

μερ ιζομένου , δ άνήρ ύ π ά ο χ ε ι τής γυνα ικδς 
fj · τού δέ δ Χ ρ ι σ τ ό ; " τοΰ οέ α ο ρ ί σ τ ο υ Χ ρ ι · 

ναικα 
κεφαλή 
στοΰ, ώ τού θαύματος , δ θεός · τδ γόύν άπαν σώμα 
τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ; συναρμολογούμενον ά π δ τοΰ Χριστού 
τε καί ε ί ; Χριστδν, αύξει τήν αύξησ ιντοΰ Χριστού · 
ή ; Ε κ κ λ η σ ί α ς ύμε ί ς π ά ν τ η αλλότριοι · κα\^ πάλιν 
ύ μ ε ί ς ακέφαλοι δντες καί άναρχοι ούκ έχετε έςουσίαν 
λέγειν μετόχους κα\ μερ ιστάς εαυτούς δή Ε κ κ λ η σ ί α ς 
Χ ρ ι σ τ ο ύ · δ γ ά ρ κεφαλήν μ ή έχων, άλλου κεφαλή 
ουδαμώς Ισετα ι , καί ύ π ο τ α γ ή ν έτερων ζητούντες , 

αυτών ανυποταξ ία τούτους έν υ π ο τ α γ ή έχειν ού 
δ ύ ν α σ θ ε · λόγψ γ ά ρ ' τ ο ύ τ ο υ ; Οέλοντες ύποτάττε ιν , 

ανυπότακτους μένειν έ ρ γ ω διδάσκετε . > 
Uaud ignorari debet, Studita* discipulos, po$t 

sanctam illius mortem, cum caiholicat Chrisii Ecclt-
$i(c non uti decei subesse, sed potius ex $uo t>so-
rum arbitrio vivere vellenl, non solum ob nuperam 
illiut condemnationem qua ceu pmiexio ulebaniui, 
$ed etiam ob alias quasdam causas ab ipsis confic-
ta$t rursus defecisse seque α comwnni Chrisii Ec-
clesia disjunxiste. Adversut igiiur islos tanctus 
Methodius, palriarcha illuslrit, in tyuodi mortm 
conciialu$, unathema pronumiavii. Inier alia au-
lem quibus magnus ille palriarcha eos haud semel 
admonuit, in hune fere modum disseruii: ι Nullo 
unquam lempore doclrina Eccieiia calholicat dupiex 
aui divna nec fuil nec erity ueqne mugit $ine gubcT» 

D nalore el capiie, iia ut reciore et tertice careret% 

unquam apparuit aut apparebit. (Jmver&ce emm 
terrcc coput, tecundum Apostolum, howo e$l> qui 
cum in virum el [eminam dnctdat, femma* capui 
vir constiltiitur, hujus autem capui Chri%ius e*t% et 
Christi indwisibilu (o rem maxime adtnirandum l) 
Deus. Toium igiiur tcclesia' corpus α Chrisio ei in 
Clmtlum coagmentatum, Chrisli irtcremento i». erpii. 
Αb hac aulem Ecclesia vos quidem pronus alieni 
e$tisy el quoniam capile el duce caretis, vosmel ipsos 
EccUhuv Chruli parlicipes teu membra uppcliare 
haud poleHis. Quicunque enim capiia caret, alio-
rum caput esae nequil. Vos igitur qui afiorum *ub~ 
missionem requirilis, cum ipsi tubmnsioni* expertt* 
titis, nec illos vobis submi$sot habere polesiit. Verbis 
enim wbmiticre volenles, faclis eo$ ut coniranum 
facUtnt docclii. ι 

(2) Scripi. Yet. Coll. t. p . 255. Ό γ ά ρ μακάριος 
Πατήρ υμών Θεόδωρος, εί μ ή πρότερον ά π ε β ά λ ε τ ^ α 
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ουκ αύτζ,ν εκείνον, μή γένοιτο, άλλα τά συγγράμ- Α lilauos scripta sun!, non ittum ipsnm Tlieodorunij 
μ α τ α, οία δή κα\ 6 θ ε ο δ ώ ρ ι τ ο ; τ ά αύτοΰ κα\ άλλοι 
τ ι ν έ ς τ ά κ α τ ά συναρπαγήν λεχθέντα ή γραφέντα α ύ ­
το ί ς π ε π ο ι ή κ α σ ι ν . Έ ά ν ούν μ ή , ώς Ι φ η μ ε ν , κ α ί ο ζ -
τοι τά κατά τούτων τ ώ ν ε ί ρ η μ έ ν ω ν α γ ί ω ν α ν ά θ ε μ α -
τ ίσα ιεν , εΓησαν κα\ α ύ τ ο \ ά π δ τ ο ΰ Πατρδς , κα \ Υ ί ο ΰ , 
κ α \ τοΰ αγ ίου Π ν ε ύ μ α τ ο ς ανάθεμα κα\ κ α τ ά θ ε μ α . 
[ A L L A T . de Methodio, ρ . 9 4 ] . 

Κ α \ ο ύ κ αύται μδνοι , ά λ λ ά κ α \ δσοι πε ίθονται α ύ ­
τοΓς και συναρπάζονται κ α \ ε ί ς φ ιλ ικήν αύτοίς δ μ η -
ρεύονται δμιλίαν ή συναυλίαν, κα \ ούτοι ά π δ τ ο ύ ­
τ ω ν κ α τ ά θ ε μ α έστωσαν, ά π δ τοΰ Χριστού τ ψ δ ια -
βολψ ανάθεμα * αυτούς γ ά ρ πατοΰντες , ήγουν έ π ' 
αυτούς βαίνοντες, τουτέστι τ ^ τούτων Υνώμη έ π -
«ρειδδμενοι, έ π \ τ ψ τούτων καταθέματ ι βαίνοιεν οί 

absit, sed commenLaria quemadinodum sua T l i e o -
dore lus , et nonnull i a l i i , c i rca quai quacunque 
causaabrepli d i c l a r u n l , feccrunt. S i i g i l u r , u l dix -
raus, i i s q u » adversum jam nominalos sanclos 
concinnala sun l , ana ibcma qon d i x e i i n l , sint e l 
ipsi a Patre e l F i l i o e l Sp i r i tu sancto anaibema ct 
ca la ibema. 

Neque solum i l l i , scd e l iam quicunque consen-
l i u n l cum iis ac sese abr ipi pal iuntur , e l a m k i l i a 
familiariqne consueludine conjungunlur , aversi a 
Cbris to et diabolo devol i , anaibema sunto. Qui 
euim i l l is obediunt , quod ipsis in perniciem ce-
d i l , c l qui i l los sequuntur sive secundum eos ingre-
d iuniur , id e s l , eidem sentcnlise addict i sun l , eo-

πειθδμενοι αύτοίς είς α ν ά θ ε μ α * ού θ α ύ μ α δέ τοΰτο & dem anaibemaie ier iantur . Nec m i r u m , eos qui 
δτι τούς α ιτ ίους τής ά π ω λ ε ί α ς τών πε ιθομένων α ύ ­
τοίς κ α τ α θ έ μ α τ ι ύπεβάλομεν * δίκαιον δέ νομίσαι , 
δτι θε ϊκή τ ε κ α \ αποστολική κρίσει τοΰτο π ε π ο ι ή μ ε θ β 
καθ* ύπερβολήν τής α μ α ρ τ ί α ς ήτοι τ ή ν α ί τ ίαν τ ή ς 
Αμαρτ ίας κα\ κρίνοντες κα \ ορίζοντες κα ί δνομά-
ζοντες · τ ψ Χρ ιστψ έντεΰθεν ε υ χ α ρ ι σ τ ί α . 

suis discipulis e x i l i i auclores exsislunt, a nobis 
anathematizari ; imo credere decet secundum d i -
\ i n u m aposlolicumque decrelum boc iios fecisse, 
ex abuudantia peccati vel causa peccaii et jud i -
cantes et statuenles et designantes. H inc Cbris to 
graliae. 

Seqbuntur in calce bujus episiolae, utpole synodicse, acclamationes seu fausue precationes pro impe-
ra ior ibus , c lero , populo, urbe regia, ac universo imper io . E x libello Joannis Epbesi i exccrpla hactenus. 
De Taras i i autem ac Nicepboro pa i r ia rcbis , a qutbus non recte scbisma fecit Tbeodorus S lud i t a , exstat 
perspicua b is lor ia e l iam in codice V a l . 1137, ubi Meihodius ad Studilas scr ibenssi t c o n c l u d i t : Σύ μονα ­
χδς εΤ, κα\ ούκ έξεστί σοι έξετάζε ιν τ ά τών ίερέων, άλλ* ύποτάσσεσθαί σε χ ρ ή , κα\ ούχ ύπο,τάσσειν ουδέ 
έξετάζε ιν αυτούς . Tu monachut es, neque tibi licel pontificum acta ad trulinam revocare; nam $ubjeetut 
iis esse debes, non eosdem subjicere vel de ipsis inquisiiionem instiluere. 

χ ίπε πάντα κα\ έγραψε κ α τ ά τ ώ ν αγ ίων π α τ ρ ι α ρ χ ώ ν 
Ταρασίου κα\ Νικηφόρου, ούκ Αν ε ίς κοινωνίαν τ ο ΰ ­
τον έδεχδμεθα. Nisi enim ve$ler beatu$ Pater T/ieo-

dorus cuncta improbassel, quce in $anclo$ patriarcha* 
diclo scriptove jecerat, Tarasium atque Nicephorum, 
nunquam eum ad communionem recepi$$emui. 

file:///inum
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ΜΕΘΟΔΙΟΥ W ΠΑΤΡΙΑΡΧΟΥ ΚΩΝΣΤΑΝΤΙΝΟΥΠΟΛΕΩΣ 

ΠΕΡΙ ΤΩΝ ΑΙΡ ΑΡΝΗΣΕΩΣ 
ΔΙΑΦΟΡΩΝ ΠΡΟΣΩΠΟΝ ( ί ) ΚΑΙ Η Λ Ι Κ Ι Ω Ν , 

Π Ρ Ο Σ Τ Η Η 0 Ρ Θ 0 Δ 0 2 0 Ν ΚΑΙ ΑΛΗΘΗ Π Ι Σ Τ Ι Ν ΕΠΙΣΤΡΕΦΟΝΤΩΝ. 

M E T H O D I I P A T R I A R C H J E C O N S T A N T I N O P O L I S 

DE IIS QUI ABNEGARUNT 
S E C U N D U M D I V E R S A S P E R S O N A S , 

E T i E T A T E S , E T A D O R T H O D O \ A M V E R A M Q U E F I D E M R E V E R T U N T U R . 

(GOAR. RUual. Graic. p. 8 7 6 . ) 

S i pucr quidem compreliensus fuerit et aboega- Α ΕΙ μέν παιδίον (3) συνελήφθη κα\ ή ρ ν ή σ α τ ο , ή 

v e r i l , sive m e i u , seu ignorantia e l insc i l ia : is φόβψ κα \ Αγνοία, κα \ ά μ α θ ε ί α , δ το ιούτο ; λ α μ δ α -
propi l ia lor ias preccs eeplem diebus suscipial ; e i νέτω ίλασθητ ικάς ε ύ χ ά ς , έ π \ η μ έ ρ α ς έ π τ ά ( 4 ) , 
oclavo die laveiur , et a lavacro linteo accincius κα\ τ ή η ' )ουέσθω. Κ α \ ά π δ τοΰ λουτρού λεντ ίψ 
rbrismate i nunga lu r , u i solenl inungi qt i l bap l i - π ζ ρ ι ζ ω θ ε ι ς χ ρ ι έ σ θ ω μ ύ ρ ψ κ α θ ά π ε ρ ot βαπτιζόμενοι» 
l a n l u r , e l ferat vestes novas sectindtim onliniM» κα\ βαλέσθω (5) ί μ ά τ ι α κ α ι ν ά , κ α τ ά τδν τύπον τ ώ ν 

V A R I i E L E C T I O N E S Ε Τ N O T J E . 

(1) Με&οδίον. Cryploferraiense Bessarionis le- tiiensibiis o b t i n u i l , quibus n ib i l mcmora iu dignuro 
g i l : Μεθοδίου τοΰ άγ ιωτάτου πατρ ιάρχου δ ιάταξ ι ς edidisse perbibeiur . 
π ε ρ ί τών δ ιαφόρψ τ ρ ό π ω κα \ ήλικίςι επ ιστρεφόντων . (2) Αιαφόρωγ προσώπων. U l non p i T S o n a n n n , 
Ter t ium exemplar Barberinum : Μεθοδίου ά ς χ ι ε π ι - sic tieqne or imii i i iu i una babenda esl ra i io : poeuas 
σκόπου Κωνσταντ ινουπόλεως δ ιάταξ ι ς π ε ρ \ τ ώ ν άπ* ai i lem d«;seriae fidei inaequaliier i l l is iutpositas dis-
άρνήσεως επ ιστρεφόντων . Regia duo exeinplaria : l inc lus cxp l i ca i Ariuenopulus , seciio 4 Epitomes 
Μεθοδίου τοΰ άγ ιωτάτου πατρ ιάρχου δ ιάταξ ι ς π ε ρ \ saucioriun t a n o n u m , l i i u lo qua r lo , qui c s i hujtis-
τ ώ ν δ ι α φ ό ρ ω ν τρόπων κα\ ηλ ικ ιών τ ώ ν έ π ι σ τ ρ ε - modi : Έ π ι τ ί μ ι α τ ώ ν π α ρ α π ε σ ό ν τ ω ν · Lapsorum 
φόντων . Allat iant im : Τ ά ξ ι ς γενομένη έ π ι Χ ρ ι σ τ ι α - Β piencr. 
νους έ π \ μαγαρισ ίαν ά π α χ θ έ ν τ α ς τή εθνική π λ ά ν η , (7) ΕΙ μέν παιδίον. Barber inum, εί μεν πα ίδες 
έπ ιστρεψάντων δέ κ α \ τί) θελήσει π ρ δ ς τον θ ε ό ν . in p lu r a l i , unde e i verbum consiruclttm ubique i i i 
Ordo tervandus in Chritiianoi genlilium teduclione numero n iu l l i lud in i s poni iur λαμβανέτωσαν , λουσά-
inerrotem abducio$9 sponte vero ad Deum convenot, σθωσαν, etc. Al la t i anum l e g i l : Ποιεί αύτδν ό άρ -
— Μεθοδίου Πατρ ιάρχου . C u i e duobus Mei l iod i i χ ι ε ρ ε ύ ς νηστεΰσάι η μ έ ρ α ς έ π τ ά κρεοφαγ ίαν * καί 
nomine dignoscendis Gonstantinopoleos pal r iarcbis , βάλλε ι ν μετανοίας καθ* έκάστην εκατόν * κα \ καθ* 
praesens sit opus ascribendum, incer luui esl A r c u - έκάστην ή μ έ ρ α ν λέγει τήν εύχήν ταύτην · Κύριε δ 
dio l ib . ι ι , cap. 18. M i b i vero ex i ra coftilroversiain θ ε δ ς δ π α ν τ ο κ ρ ά τ ω ρ , pra?ler quam o r a i i o n e m , et 
e s l , fjtis non al ium auclorem agnosceuduiii, prueier u i l imam al iani , Κύρ ιε ό θ ε δ ς ό π α ν τ ο κ ρ ά τ ω ρ , n i l 
Meibodiutn Cliris4.i coufessorein , c l sacraruiu ima- aliud ibidem ad boc officium specians reper i iur : 
ginum propugnalorein slrenuum , quem Baronius aique i ia Metbodii canonem nun exbibe i codex iile 
anno 8 4 2 , n u m . 20, ad revocandos in Ecclesiam Al la i i anus . — Armenopulus loco recens pnefaio : 
lapsos inirifice laborasse scribi t . Quod vero bi re- Ή τοΰ πατρ ιάρχου Μεθοδίου δ ι α τ ύ π ω σ ι ς , i n q n i i , 
per i renlur var iaexia l i s , diversaeque condi l ion i s , ue τούς π α ρ α π ε σ ό ν τ α ς κα\ ύποστρέψαντας , ν η π ί ο υ ; μέν 
vi lescerel ecclegiasiica disciplina ; eosdein omnes , α ί χ μ α λ ω τ ι σ θ έ ν τ α ς , κα \ φόβψ ή αγνοία κ α θ υ π α χ θ έ ν -
diverso modo , censurye eccl«siasi ic% vo lu i l esse τ α ς , σ υ γ γ ν ώ μ ε ς ά ξ ι ο ί , τ ψ ά γ ί ψ μόνον χρίουσα μ ύ -
subjeclos. Qiraiiiobrein pro salule oiuniuin ejusmodi ρ ψ . Sanctio Meihodii pairiarduv, lapto* ei conttr-
proinulgavi l ediclura, cui l i luJus rcper i lur inscr ip- ιυ$ pueros in capiivitatem abduciot, et meiu vei igno-
tns : Aielhodii sancii$*imi Palriarch<r% e lc . A d C ralione wbactos, venia dignatur, sacro dunlaxal eos 
Uironutii ecclesioe Alagnae amio 843 subliraalus, oteo inungens. 
847. ex hac v i l a migrav i l , cum sedissei amios qua- (4) "Επϊ ημέρας έπτά. Desuut baec in Barbe-
luor : e l lum apud Graecos, tum apud La i inos , rc- r ino. 
la lus babclur iu Tabulas Ecclesiasiicas, in lcr sanc- (5) ΒαΛέσθω. Regia duo φορεσάτω. Barberi i tuin, 
los annis singulis jugi memoria, 14 Juni i celebian- φορεσάτωσαν ι μ ά τ ι α καινά , κα\ τήν τάξ ιν καθώς 
dns. Al ius porro nomiuis ejusdem secundus aiino είώΟασιν οί νεοφώτιστοι : Induant vestimcnia nota, 
1240 scdciu ConsianiinoJ3ulilanain ir ibus la i i lmu et subcant ordinem, proul solent rccenicr iltuminatu 
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βαπτιζομένων. ΕΙ δέ νεανίαι (6) ε!εν, ή πρεσβύ- Α eoni in qui illuminanlur. Sin autem sinl adolescen-
ται (7), ή γέροντες, τέλειοι δντες (8) τήνήλικίαν, εί 
μέν άπδ βασάνων (9) ήρνήσαντο, τυχέτωσαν φιλαν­
θρωπίας, πλήν νηστευέτωσαν δύο τεσσαρακοστάς 
σχολάζοντες είς προσευχάς (10) , κα\ έκτελούντες 
γονυκλισίας, κα\ εκτενείς δεήσεις (11). Έγγίζοντος 
δέ (12) τού πληρώματος τών δύο τεσσαρακοστών, 
δκτώ ημέρας (!3) δεχέσθωσαν ίλασθητικάς εΰ-
χάς (14), κα\ λεγέτωσαν (15) καθ' έκάστην τδ, Κύριε, 
έλέησον, ρ'. Κα\ μετά τούτο , λουέσθωσαν (16), 
κα\ χριέσθωσαν (17) τψ μύρψ, κατά τήν προειρη-

lcs , vel senes , vel adulla aelale p c r f e c i i , siquideni 
propier iormenla negaverunl, clementer ac benigne 
cum eis agalur : aed duas quadragesimas jejunent 
vacames orationibus, et genuum flexiones assiduas-
que preces peragentes. Duarum aulem quadrage-
simarum appropmquante flne, rursiis preccs pro-
piliatorias suscipianl , e l sii igulis diebus : Domlne , 
mherere, cenlies d i c a n t : e l sicut superius s ta lu i i i i» 
e s l , lavenlur, e i ungan lu r : et celebrato sacri i icio 
sacrosanclis mysteriis digni habeanlur, vacantes 

V A R L E L E C T I O N E S E T N O T J E . 

(6) Νεανίαι είεν. Barber inum, νεανίσκοι ε ίσίν. 
(7) Ή χρεσδνται, ή γέροντες. Regia duo, ή π ρ € -

σβύτεροι . Barberinum s iu ip l ic i ie r , ή γέροντες . 
(8) ΤέΛειοι δντες. Τδ δντες , deesl in Kegi i s . Bar -

ber iuum leg i l , κα\ τελε ιότατη ηλ ικ ία . 
(9) "Αχό βασάνων. Barber inum, διά βασάνων. 
(10) Ε ί ς χροσενχάς. Regia duo, τα ϊ ς προσευχαίς . 

Barber inum , τ ή προσευχή . 
(11) Καϊ εκτενείς δεήσεις. Desunl in Barberino 

verba hac : vice quoruin praecedenlibus addi lur , 
καθ* ήμέραν σ ' , κ α ΐ τ δ , Κύρ ι ε , έλέησον σ'. 

(12) Έγγίζοντος δέ. Barberinuin a l i ler leg i l , π ρ δ 
δέ δ κ τ ώ ή μ ε ρ ω ν τ ώ ν δύο τεσσαρακοστάδων λ α μ β α ­
νέτωσαν εύχάς Ιλασθητικάς , per octo die$ ante dua-
rum quadragewnarum finem reconciliatorias precet 
tuscipiant. 

(13) Έχϊ οκτώ ημέρας. Cryptae Ferratae codex, 
έ π \ ογδόη ήμέραι. 

(14) ΊΛασθητικάς εύχάς. Super proxime recon-
c i l i and i s , i is niit i iruii t , qu i ύποπτώσε ι subjiclebau-
lur , faciendas. ' 

(15) Καϊ Λεγέτωσαν, etc. Desunl baec in Barbe-
r ino . 

(16) Καϊ μετά τοντο Λουέσθωσαν. Barberinuro 
nude l e g i l , λουσάσθωσαν. — Severior quandoque 
quam par s i l , in suoaArcudii is , lolioueiu banc corpo-
la lem iu balueo, non purgando animo, sedsola cuie 
a snrdibusexiraendaeanle reconcil iai ionem, praescri-
p lamsupers l i t ionisnola , et Mosaicae legis observan-
l i a , primo condemnal : mox pacalior fatlus excu-
sare t t i i i iur . Ε ι ju rc quidein, s i cura ipso Arcud.o et 
ejus adveisario Caiumsi r i io accus. 5 , elencbo 5, 
coniempleimir corporeain i l lam lotionem, uon bap-
l i smi repeli iam collai ionem , au l Judaice praicep. 
tam abluiionem, s e d u i reiniiiiscetitiaiii purilatis iu 
bapiisnii lavacro priniuni adepise, e l deinde aposia-
sia deperdilae , coii ieinpleiniir . Uinc reconcikaudus 
quosque juxla baplismatis pisciiiam oraliones pro-
pii talorias suscepluros collocari vidimus, u l ti intt-
doli ial is del iclum ibi defleanl, e l fidem pr imi lus ibi 
professam, e i in conspeciu Ecc l e s i» promuJgatam 
in se reparare, et ad prist inum fervorem reducere 
saiagani. Cum enim baplisinum i u l e r e i pceiiiieutiam 
inaxuna s i iu i l i ludo in ie rceda t , unde s icu l bap i i -
siiius. priiua es l delictorum poeuilenlia, haec par i ier 
gficundus baplismus esse dignoscilur : n i l lu i rum 
ei non absimiles s in l ulriusque ritus e l caeremouia?, 
quas docLissime pluribus suarum observalionuiu 
loc i s , speciaiiui vero 1 e l 2 4 , i ib . n , prosequilur 
auerna ineuioria recolendus Albaspiuxus . 

(17) Χριέσθωσαν τφ μύρφ. Nul luui sancbc R o -
inanae fccclesiuidoclorein, baicverba aule Arcudimi i 
au in iadvc i l i s se , iuirur : posl Arcud ium iiullum be-
jngne i l la i i i i e r p r e u t u i n , slupeo : ipsum vcro A r -
cuuiuin alias de L a l i u a e l Gra?ca s i inul Ecelesia 
propter eximiam eisanam doclr inam beuc meri luin, 
verboruui eoiuindem causa , lain severe e i ngidc 
Grajcos s u o s , forsau iiinoxios , excepi**c ; ui 
. cgcrc in , vix in meuieui poiscm i n d u i c r c . Prai-

senlis Graeciac, scribit i l le cap. 18, l i b . n , roos esi^ 
[ a tide iransfugas, e i s imi l i l e r baerelicos, haerelicos 

inqnam quoscumque, sive in baeresi nalos e i edu-
calos , sive in eam lapsos, si se conver i an l , chris-
niale consignarc. Hacc loci c i i a l i principio. In fine 
vero lo lum capul ita c o n c l u d i l : U t modo sese res 
babeat, ba?relicum plane minimcque ferendum con-
tinent errorem , quse in Eucbologio lypis e x c u s o , 
i raduniur c i rca banc caeremoniam , de forma con-
firmationis reci landa. Uaec i l l e . Eorma vero i l l a 
vocali ler edicenda, seu ore proferei ida, ipseque 
praesens coniirmationis r i l u s i n lapsis reconciliandis 
usitalus et frequentalus, si jur is al iquid , a u i lo le-
ranliae in Ecclesia Graeca mereaiur, oflerl se opero-
sius ( in tac ta namque superfuil bucusque, quod 
sciam, difficulias b x c ) , exaininaodum. 

Dico ilaque prirao , eos qui apud ba^reiicog 
non fuissent con i i rma t i , sed U n i u m b a p i i z a l i , ad 
fidem conversos, i n Ecclesia vere conttrmaliunie 
sacramenlum suscepisse. l d a nemine ver t i iu r i u 

; dubium. S i c e n i m intelligi poiesi canon 7 Cons l . u i -
' l i i iopol i ia i i i p r i iu i conci l i i : Αεί δέχεσθαι σ φ ρ α γ ι σ ­

μένους ήτοι χριοϋΐένους, π ρ ώ τ ο ι τ ψ ά γ ί ω μ ύ ρ ψ , 
τότε μ έ τ ω π ο ν , και τούς οφθαλμού ; , κα\ τάς (δίνας, 
κα \ τδ στόμα , κα \ τ ά ώ τ α . Κα\ σφραγίζοντες αυτούς 
λέγομεν* £ φ ρ α γ \ ς δωρεάς Πνεύματος αγ ίου . Sgnalo$ 
41 uticlos phmo sacro unguento in fronle, in ocult$9 

in naribut, in ore, ei in auribus , in Ecclesiam ad-
mitlimus : ei signanles eos dicimus, llccc obsiguatio 
e*t doni sancii Spirilu^ S ic ct Leo Pomifex epist. 
37, cap. 2 : Si ab hwreticis baplizatum quempium 
comiitcrit, erga hunc nultatenu* sacramentum rege-
nerationis iiereiur, ted hoc tantum quod ibi defuit 
conferatur : ut per Episcopalem mauu* imposiiio-
nem, virtutem Spitims sancti consequatur. S ic e l 
Tbeodoreius, De fabulis hcereticoruin, l i b . i u : Kai 
το ί ; ύπδ σφών βαπτ ι ζομένο ι ς τδ πανάγ ιον ού προσ-
φέρουσι χρίσμα* διά τοι τούτο τούς έκ τήσδε α ί ρ έ -
σ ε ω ; τ ψ σώματ ι τής Ε κ κ λ η σ ί α ς συναπτομένους χρ ίε ιν 
οί πανεύφημοι Πατέρε,* προσέταξαν. litqui ab iptu, 

' (Novai ianis , de quibus loqui iur ) baplizantur sunc-
tissimum chritma non exliibenl, quocirca eoi> qui 
ex illu hcereti cum Ecclesia corpore se contociatU, 
omni laudedigni Valrti ungi jusserunt. 

Dico secuudo, bxre i icos ad iidem cooversos aliqua 
sacri chrisinai is unciioue apposi ia , cuiu Ecclesia 
quondam fuis.se reconcil ialos. Id cerie evincunl 
sancti Meibodii verbaquxi l lus l ramus: Χ ρ ι έ σ θ ω μ ύ ρ ψ 
(ό"επιστρεφόμενος) καθάπερ οί βαπτ ι ζόμενο ι . Vnga-
tur sacro chmmaiu unguenio recom itiandus , cum 
ad /idem regrediiur bapuzalorwn more. l l lud e i i am 
dei i iousiranl Epauuensis conci l i i biib Syut inacbo, 
auiiu 509, celebrali verba J Presbytero, iuqu i i cap. 
10, propler salutein aniniarum quam in cunclis opla-
tuus desperam, in tecio recumbenlibus /ia>relicr% *j 
cunvertionem subiiam pelanl, chrismute subvenird 
permiilwius : quod eliam omnet converturi, si snui 
suni, ub epttcopo noverini expclendum. 

Audcl 
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Eccleshe ct sacrorum ccfebralioni oclo diebus. S i Α μένην διάταξιν (18). Κα\ γ ινομένης λε ι τουργ ίας* , 

ψ ι ί aiilein sua sponle ad ncgandum cunfugerinl : άξιούσθωσαν τών α γ ι α σ μ ά τ ω ν (19) σχολάζοντες x x -

V A R l i E LECTIONES ΕΤ Ν Ο Τ , Ε . 

(18) Κατά τήν χμοεφημένηΐ' διάταξιν. Ordo 
poeniienliiK bic est, u l lidei desei lor Ecclesia? re 
r o n c i l i a i i d i i s d u a b u s qundragesimis j e j u n c l , genu* 
fl»'xionfts ol»eal% lo i ies , Domine, miserere, d ica i , quae 
, i n l opera salisfaclionis, ei p o e n i l i M i l i u m in gradii 
. V n l i n m t:oiis!iluioriiiii propria : n b i vero λαμβάνει 
: Λασθητ ιχάς εύχάς suscipit reconciliaiivas preces, 
t\PT oclo dics cotittutios ι imc diibio procul έν ύ π ο -
ιττώσει orationibus subjici el substerni i i i ie lUgi l i i r : 

Audol aliquid amplius MalJonalus de confirma-
i to iso liaiitMii orun i leranda asscrere : ct an rcpci i 
debeat, Γιιίι antiqna quivsiio. In concilio Tar raco-
iiensi, subdi l , can. 6, dccrelt im ftiil ne i i r r a re iu r : 
quanqtiam liic dislitiguentlu.il esso eenseo. Nain 
qiiod oa coti l irmaiio , qna» a caiholicis epiecopis 
daia f u i l , not» debcal ivpeti , seinper fuil eerlunv, 
e i de ca in ie l l iguniur oiunes canones conci l io rum, 
(jui aguui <]<; bac re, t;«nicii an confirmnlio daia ab 
barc t ic i s cpiscopis repeii debeat , in Ecclesia ca-
i l io l ica non ila fui l c c r l i im : imo cxis l imo inr ioia 
Eccles ia v e i r r i fuisse repel i lam, qnia non e x i s l i -
inabatur esse vera Conl i r i i i a l io . Quod colligo cx 
o.miibus anliquis scriptoribus, qtii absoluie sine 
nlla dis l incl ione id docenl. A i q u i non jgtiorabani 
plcrosque non lantum fuisse baptizalos apud b « r e -
ticos , sed eliain coiifirinaios : pra?seriitn cmn ea 
essel l i inc consuetudo , u l s ia l im posl bapiisiiiuui 
«farciur cot i i i rninl in. S ic Syr ic ins . epis l . 1, d. cap. 
4 , et Leo epial . 5 3 , cap. 2 e l 37, v.i lioc foriasso 
vo lu i l Angiisl inus ouui d i x i l l ib . ιιι Contra Doitali-
stas cap. 16 : c Manuuin iniposil io ιιοιι s i cu i bap-
li&inus repeii non polcst. > Ει G i r g o r i u s , l ib ix , 
epist. 61, docei iiihus niodis consuevUse, eos qui 
apud baireticos fuerani haplizat i , ad iu in i ad t o 
cle&iain caiboUcam. Per coi i l in i ia l ionem : quod 
facieba-l Ecc lcs ia occidcnlalis . Por uncl ioncm , i I 
c s i pcr adbibiiioneui cbr is inal is , quod calbolici 
apud ba?rclicos putabani esse profanum, quod far i -
ebat Ecclosia orienlal is . Per piOfessiomM» recla? l i -
d e i , quod alicubi era i Ήι usu. Il:rc i l l r . 

Diro teri io, lapsis a fidc c^ad Ec<lcsiain rcver-
sis aliqtiaiido adliibitaMi iiHctionem sii i iul .CUIII |>ro-
i i i in iai ioi ie verborum, quai solcni iu c o i i l i r m a l i O M C 
ltsurpari , pr^rataiinjue unclioucin aliiiuando iuisse 
>eram sacraiueuli cot i l i rmal ioi i ismaler ia i i i , quainlo 
vcrbis laiujuam vera3 fornia^ rjusdein s ac rameu l i , 
id esl , snper ιιοιι confirmalis , pro la l i s . suhjit i< ba-
lu r ; aliquauda vero fuisse pure rcronci l ia l ivam ct 
ca^tcinoiiialem, quando iisdem vcibis super conl i r -
inaiis, proi iu i i l ia i is , subs^rviubal. 

Fii lci i) prajbcl bujiis lcriiaj asseriionis veritali 
.vainti MIMIMMIii a t ic lor i las , qui pia^seuti cauone 
fd i io , nioilum quo irafisfuga quisque a (idc , pro 
•iMate , eL v i r i b u s , Ecclesi;!* lorel reslilucndus 
«•ilixii : ciinciosqiie χαΟάπερο ί βα7ττιζόμενοι, more 
bnpiiz iiorum, uiigiieiilo sacro dcnuo ungi vo lu i l . 
Q-lam a i i c lun la ie iu adveriens Arcudius , modo sus-
(iiraiur euin caiioncm ιιοιι esse aucloris il l ius c l 
bancli Aletlioilii opus genuinum, sed alierius Melho-
nii sr t i is inaiici fuHum adul lcr i i iui i i : uiudo de ba> 
r e l i c i i ιιοιι coutirmaiis scnuonuin baberi : nunc 
* or iupi ionem iu cauouern irrepsissc : e l tandeui 
q ia l i s runque Melbo<iius aucior l u e r i i , modu â . 
aucioiilaiis luisse audei asserere u l l i l i i m oini i i i iu 
cuiuteiiiiiatidiiiii , e l ' qno videmr i iorar i coiirirma* 
tiunis sacraii ieii luin in Ecclesiam imluoeiel . A l 
priUio cniii ius. sexcenta, oaque Mctliodio jnniorc 
ticln>inalico i x i r a dubium oinne anliquiora, el aiio-
lore» imer La iu ios pariier ac Graecos non exripiiMidi 
eaii( libsinio acquc ac duclissiino Mvlbmiio tunlcb-

si sponle Iransrngerit, qtua mysteriis indignus h a -
be iur , in ier συνεστώτας consigievles loci im bab<*i ; 
alias cx inf i rmilale Odem abuegans, άξ ιούτα ι τ ώ ν 
α γ ι α σ μ ά τ ω ν , communlouem sncramenlorum accipit% 

ol Ql dc nmnero τών μετεχόντων . Tunrque quas i 
denuo baptismi gralia recuperaia recens l l l u i i i i n a -
lornm opiira «*xs«*f|iiiiur. 

{10} Αγιασμάτων. Barber i imm, τών ά γ ι ω ν μ υ ­
στηρίων . 

sor i , opus boc asr r ibaul , non esl cur e l fruslra de-
l r a | ] ( M i ; ve l i i Arcudius . A c ne proferam qai euni 
ranoii is hujusce pareniem in suis Bib l io lbec is p ro-
r l ama i i l Posseviiuim e l G e s n e r u m , cer ie qnasi 

Β s c i i p i o i u m Ecclesia» vocc de i l lo s c r i b i l Baronius 
anno 812, nmi i . 20: Melhodius ad revocandos in 
Eccb-siant lapsos, mirifice laboravit . Quod vero bi 
reporirentur variae aalalis, diversa»que condit ionis , 
DC vilescerel ecclesiaslica disciplina , i l los omnes 
(IiveiNo inodo censurae ecclesiastica» volui t esse 
sul»jecb)s. Quamobrem pro salute omnium ejusmodi 
proniulgavii edic ium, cui ejusmodi l i iub is reperitur 
inscripius : Melhodii satictitsimi palriarcka: Con*» 
tuHtinopolitam , de iis qui abnegarunl per diversos 
tnodos et wtules. Moxque insuper lo ium canoneiu 
juxi'1 vnlcrum' excmplar iui i i leclionein , exacte , 
vrrbo lonus, velul caiiouis ol aucloris fideui firina-
lur i is , exara i . K l vero Cedrenus ipsc l ia k rosim quaui-
d.iiii exsliiiLiam s imul ac nalam, Meibodi i laboiibus 
t-i im lus i r i a , moxqiie cjus awctores e l asstdas 
CIMKIO$, sant lo c(irisiur«le i l l i s iuunclo , ii\ gral iam 
cuiii Ecclesia rcvoralos enarrat, bis verbis: *Ανεφύη 
5 i τ :ς την ικαύτα αί'ρεσις ή τών Ζιλίκων λεγομένη , 

C ήτ ι ς 3μα τ ω ά ρ χ η γ ψ Ζίλικι τούνομα έν τοίς άση-
χρήτα ι ς τελούντι άπέσβη , κα\ δ ι ε ρ ό ύ η κ ε ν αυτού τε 
και τών επομένων α ύ τ ώ μετενεχθέντων ε ις Οεοσέ-
βΐ' .αν, και τω θείψ μύρ;ά χρ·σΟέντων τε κα \ τελε ιω-
Οέντων. Sub hoc lempus hwresis qucedam Zilicum 
HiHiune cxona simul cum principe suo Ziiict qui α 
ticrstis eral, exslincla el dissipaia est, ipso ei sec-
itituribus ad veram religionem conversit, sacroqm 
chrismate uiictis el perfeclit. Quibus verbis , χρι-
σΟίντων τε κα\ τ ελε ιωθέντων , uncli&qne el consinu-
tuaiis, sive peiTeci is ; p r&lc r unciionem pra?falis 
baret ic is adti ibi lam, insinual quoqucsuper eos pro-
i in i i l i a ia verba coi if innal iouis j ux ia p rx fa lum Me-
l l i o l i i cauonein. l V r f e c l i en i iusac ro ungueitto d i -
cebanlur, non lamtHii ipi ibussola ui ic l iu applicare-
lur , sud praacrea stiper quos vcrba pncdic ia lan 
quam perfeciio el coinpleiiionluui profevreii iur. 
Quani|uaui ueqtic U.nc verba , imo ncc u i U u i pra;-
dicla; Mcllioiliunaj taji emoiiia.' pa r i i cu l au i , Sacra-

D nieuli v i r iu lea i obliuere, coulcudam. 
For i e quis d i c e l , binc ιιοιι probari cx Gedreno 

prafa lum canonein fnissc ai i l iquisaimi i l i ius Me-
i l iod i i . A l cum possil la iuum l i i b u i , v d supra mc-
inoraio Mclhodio i l lus i r i s s imo, qui Uorui i c i rca 
aiiuuin 8-40 e l sequeiiles : au l a l ler i scbtbmaiico, 
qu ic i rca annum 1240 sedem obi iuu i iGoi i s iau l i i iopo-
l i lanain : Gedrenus vero uiedius fueril c i rca aiinum 
l U i O , ιιοιι possunl i ioi i loqui nisi de p i io rc Mclbudio. 

Deiude vc io quod a i l Arcudius , buac cauonem 
Mclbodi i ia ie l l igi dc incuiisignalis , seu qui apud 
lia:reiicos non iuissenl coul i r ina i i , sive quod illud 
sacraii icnluiu neg lcx issc iu , vel ouiuinu rejecisscul , 
u l de INovalianis ctate lesialur Tbeodoreius t i i a ius , 
De fabulis hwrelicorum , sive quod inier eos non 
easenl veri episcopi, id e s i , vere o rd ina l i , qui rliud 
adi i t i i i is i rarei i l : i d , i i i q u a m , non esl ve io s imilc . 
Ncquo e ic i i im deunoau l al icro b;t'reiicorum g«ner«s 
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Οώς ο! βαπτ ι ζόμενο ι (20), τ ή Ε κ κ λ η σ ί α κα \ λει- Α isios quidem niverlcnles st iscipimus, non tamen 

τ ο υ ρ γ ί α οκτώ τ ά ς η μ έ ρ α ς (21). Ει δέ τ ίνες (22) ά π δ divinis mysler i is commui i i c a i i l , uisi in flue v i t « 

V A R L E LECTIONES E T N O T / E . 

(20) 01 βαχτιζόμετοι, Regiifm ulrumque, ol φ ω ­
τ ι ζόμενο ι B a r b e r i n u n i , ol νεοφώτιστοι . 

(21) Τάς οκτώ ημέρας. Barber inum, μ έ χ ρ ι η μ έ ­
ρ α ς ο κ τ ώ . 

(22) ΕΙ δέ τίνες , e lc . Dissonanl liacc edita f l um 
ab edilis a j i i s , lum a Regi i s , Barberino, et Ο β ρ ι ο ­
ί" r ra t . Ita legeulibus : Ε ί δέ τ ίνες ηύτομόλησαν ά π δ 
προα ιρέσεως είς τήν Αρνησιν, οί τοιούτοι κανόνα μεν 
φοβερδν έχουσιν * άλλά διά συμπάθε ιαν έ π \ δ ύ ο ένιαυ­
τ ώ ν ν^στευ ί τωσανάπεχόμενο ι κρεών , κ α \ τ υ ρ ο φ α γ ί α ς , 
καΛ ώ ω ν , κα\ οΓνου* πο ιούντεςγονυκλ ισ ία ; , εί μεν νέοι 
ε ίσ \ κα\ ίσχυρο\, καθ* έκάστην ή μ έ ρ α ν έκατδν, κα\ τδ , 
Κύριε, έΛέησον, δ ιακοσίως· ει οέ αδύνατοι κατά δύνα­
μιν* πλη ρου μένων τών δύο έν ιαυτών , πρδ οκτώ ή μ ε ­
ρων λαμβανέσθωσαν ίλασθητικάς εύχάς , κα \ τά έξης · 
ώ ς π ρ ο τ έ τ α κ τ α ι , γ ινέσθωσαν έ π ' αύτοις , εΓτε άνδρες 
ε ΐ εν , εΓτ* γυνα ίκες , μόνον τέλειοι τήν ήλ ικ ίαν . Si 
vero aliqui tx proposito ad negandum defecerint : 
tnles iremendam pasnilenliam subirc debent. Verum 
concessa eis indulgettiia, duobus annis jejuncnt, car-
nibus, casei comeslione , ovis , et vino absliuenies, 
facinnl genuflexiones, $i juvenes quidem fncrint et 
robtuti, per singulos diescenlum, ducewiea autem, 
Boiu ine , miserere, dicanl : sin auiem viribut iiUbe-

pula Noval ianorum loquhur, verum de qtincumjne 
penilus secla, quam qnidem , ubicunque disseminaia 
fuerit, conlirmationis sacramcnluin rcpudiasse, a i i l 
scmper vere ordinaiis episcopis ca rn i s sc , non esl 
minus sincere asserendum. Dciude loqui lur e i iam 
Melbodiusde i l l is qui praicoci aitate , lormeuioruni 
\ i , aul inarmitaie au i in i , a (ide prius professa lapsi 
sunt : bos au lem, u i p o l e i n vera Ecclcsia baptizaios 
snctiiidimi aiUiquam totius Ecctesia? , e i perpeiuam 
Or icn ia l i s coi isuetudineni , s l a l im posl baptismuai 
conl inna los fuisse, nemo ncscit : qiios laitien Me-
t l iodiusadhuc u n g i , quemadmodum baptizalos, ncc 
ιιοιι super eos eadem verba , quae in confirmaiione, 
pronuntiari i n s i i i u i t , au l cerie observari curavit 
r i i u m alias reiro prioribus saeculis jamdudum insti-
l l l l l l l l l . 

Hunc praeterea canonem neque i r repl i t i t im ne-
que corruplum, pra ie rquam quod conslat cx ipso 
Baronio jam c i l a l o , qtii i l l ius a Melbodio c d i i i 
ntcuiionem focit, i ino e l iniegrum sub ejus nomiue 
s< r i p i i s su i s i aser i l , sexcenia (ere exemplaria , iteiu 
Graecornm omnium, tum La i ino ru in a me producto-
n i u i consensus e v i a c a n t , q u * omnia cormpt ioi i i s 
e l falsilatis arguere facile e s l , a l convincere , ιιοιι 
i ta . quidquid s i l , nisi probeiur, facile nubis per-
suadere non polerimus. 

Αι Meibodius non es l tantae auc to r i l a l i s , inquit 
Arcud ius , ut conira sacram Scr ipturam d e c e m a i , 
quod per octingenlos aanos Or ien l i s Ecclcs ia iu 
tisu non b a b u i l : ila pagina mib i 104 et 123, pecu-
I.aris c s l , a i l , ex Armenopulo, haec Meibod i i con-
s i i l u l i o , q u a : s i a l i t e r , quain de cxremonia l i unclionc 
absque prolala verborum i o n n a , aut de hserelicis 
ιιοιι conriri i iai is i n i e l l i g a l u r : lai iquain nova , doc-
liinae Pai rum miniine conseutanea, et sacris paginis 
cou i r a r i a , penilus rcjicienda e su 

Verum poluissel mii ius cum Melbodio Arcudius 
agere.Quis eniui credal Metbodium, acerrimuin fidei 
detensurein, eumque docl iss imum, aliquid aut 
sacris codicibus, au l d o c i r i u x a majoribus accepta? 
lepugnans faclitasse, vel e i iam cog i i ause?Fa leo i i t a -
que cum uiuiiibus Caibol ic is , conlirniationis sa-
craincnujm denuo conler r i non possc, ac proinde 
Me.liodianum bunc r i l u m sacran.enti ral ioucin 
:»jii oblinere : faleor eliam cum Arcud iu nonnisi de 
tairnuoiuali uaclionc possc ia le l l ig i . A l dico : p io* 

cilliores fuerint, per oclo dies ante duo$ annos 
complelos. subjiciant se precibus reconciliationis, et 
reliqua deinceps, proul cotutitutum est, observentur, 
sive viri fuerini, *ive femina , dummodo ad perfee-
tam (eiatem pervenerint. Β w b e r h m m vero i l a ter-
in ina l : Εί δέ οίκεία προαιρέσει ηύτομόλησαν π;?δς 
άρνησιν , oi τοιούτοι κανόνα φοβερδν έχουσιν, άλλά 
διά συμπάθε ιαν δύο ένιαυτούς νηστ ιυέτωσαν έν άρτο) 
κα \ ύδατι · κα \ ποιε ίχωσαν γ ο ν υ κ λ ι σ ί α ς , εί μέν νέοΊ 
ε ί^ ι κα\ ίσχυροί καθ* έκάστην ή μ έ ρ α ν μετανο ίας 
διακοσίας · κα\ τ δ , Κύριε% έΛέησον, δ ιακοσίως 
πληρουμένων δ ε τ ώ ν δύο έ ν ι α υ τ ώ ν , λαμβανέσθωσαν 
καί αύτο\ εύχάς , κα\ τήν τάξ ιν , καθώς ανωτέρω δι-

Κ ε τ α ξ ά μ ε θ α , εΓτε άνδρες ,εΓτε γυνα ίκες . Si vero pro-
priw voluntalii motu ad fidem negandam iransierint, 
lales muliam horrendam smtineant. Ex indulgeniin 
nUtUominus, in pane el aquaper duos antws jejunent : 
ei genuflexiones faciant, $i juvenes fuerinl et viribus 
integri, prosiratiotus ducentas , et ducenties pariler, 
Dotaiae miscrere , d.cant. Duobus autem atniia com-
pleiis suscipianl et ipsi prece*, juxta ordinem α 
uobit snperins cxpositum , sive viri [uerinl , sive 
ihulieren. 

la!ionem vcrboruin, σφραγ\ς δωρεάς Πνεύματος ά γ ι ο υ , 
ΙΜΜΙ secus ;m unriiouiun parc cacremonialeai, oami 
peniias cx< a^alionc i iuiigaam noa esse : eo quod 
j n r i a i t M i l i o i i . i a unn ranoais , luiii a i i i i i s t i i , ba-re-
Uros rocon» ilianti'*, p o M e r i a i laai voiba r i ta ia , 
quata pr.odicia uar l io , scclasa omui ralione s a t r a -
mea i i , ;>d rihnii puro etclesiasticuai rcs l r ingi ac 

- d<Mormiriai'i : i imiirntu ut bac . s ignorum e x l c i i o i i 
^ r«p<uiiione, aut a n i i « s ; c gralia?, quam receperant in 

( (Ml ira ia l ione , atit nunqaam accepUu propler 
baeiesiai aieuuires fioreni. 

Vovro si quis animo rcpetendae Sacramcnlai is 
Coal i ra ia i ioais bauc r i i a a i , Melbodiaauai usurpa-
r c l , neiarix' bxrcseos labe carere baudquaquam 
possei. Quare si qai ea mcaleel iamnuut i l lad facianl, 
aoa modo Arcudianac ceasara3, sed c l toiius E o 
closia» judir.io cos subjeclos esse volo : iaio nec fa-
cile probarem, qaamvis.rceta cam iatentioue, nanc 
lcraporis ab a l l juo alio riutai pra^aluut observari : 
ne sc i l ice i rep^leudi bujas sacraaienli ve l min ia ia 
occasio liaerciicis oiTerretur, qtii quod sancle, e i 
siaipl ici aaiaio antiqaiuis fuissel obbcrvatuai, i l l u -
sorie ol decipiendi causa possenl usurpare , sicque 
luereses reaovarentur poiiusqaaai exstingueroa-
lur . S i boc modo lemperei ceasuraui Arcudius , et 
Meibodi i cani t icui ct zeluia fucriL veneratus, jaio 
noa er i i inler aos ulta coacerlai ionis alque dissidii 

^ inaler ia . Quaenau) vcro fuertni jusiai causaB, qua» 
pr is l iaos Faires ad ungcados b;iireiicos ipsuiaque 
Meibodium impu le r i a i , et <|uandonam p r i imim 
pra:faiain de uactioae e i verborum pronuniial ione 
consueiudiaeai cauone edito i avexe r i i i l , operae 
prel ium erit exaininare. Cerie qui nuluer i l pr imaai 
coasueludiais linjus ins t i lu l ioaeia ad coac i l ium 
Gonstaniinopoliianum pr imuui revoeare, non 
p o i c r i l auic quiatum saeculuni comple lum, Ulam 
dudum us i la lam negorc, cuiu de bujasuiodi usu 
lidcm fac ia l T i i ao l l i e i Scevupbylacis, qui c i rca an-
num 480 i l lud scripsit , Opujsculum, toaio sexio 
Bibliothecce PP. Laiinorum reperiendam : e jus -
demqae ve lus la l i auestenli i r supra rc la ia , Regia 
e i Barber iaam aiss. aaie oclingeatos anuos abs-
que coalruvcrs ia cxara la , s i laaiea i l lus t r . de 
Μ i rca , e i experiissimo Al la l io a ib i l derogatuin ve-
ih i . i i b : ac insupcr i!lc faauai sancliuixjuc n l u i u c u a i -

dcaA 
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suae, secundum scpliiagesiaium ler l iu in caaoaeia Α προαιρέσεως ηύτομόλησαν πρδς τήν ά ρ ν η σ ι ν , έπ:-
Basi l i i dicealciit : ι Qui enlntis tnyslerium Irans-
gressus Cl i r i s ium negaveril , omni viiae s u x leaipore 
fleatiiim ordinem tenere debet, e l exomologesim 
lacere, leaipore vero quo vita e x c e d i i , divinan cle-
nientiae fi<Ie ad sancla mysieria a d m i u i l u r . > 

στρέφοντας μέν τούτους δ ε χ ό μ ε θ α · τ ω * δέ Octwv 
μυστηρ ίων ού μεταλαμβάνουσιν , ε! μ ή μόνον έ ν τ ΰ 
τέλει τ ή ς ζ ω ή ς αυτών , χ α τ ά τδν ογ* κανόνα τον 
μεγάλου Βασιλείου , τδν λέγοντα · ι Ό τ ο ν Χριστά 
άρνησάμενος κα\ π α ρ α β ά ς τδ τής σ ω τ η ρ ί α ς μυστη­

ριον, έν π α ν τ \ τ ψ χρόνφ τής ζ ω ή ς αυτού προσκλαίειν ο φ ε ί λ ε ι , καί έξομολογείσθαι, έν δέ τ φ καιρψ $ 
έκβαίνει τού βίου τού αγ ιάσματος άξιούμενος π ίστε ι τ ή ς τοΰ θεού φ ιλανθρωπίας .» 

Orationes propiiinforue pro eo qui post.ubnegalionem 
ad veruin fidem reveriilur. 

Dominum precemur. 

J t i^ lus f s , Domine, ct rccla j inl icia lua . Non cnim 
scciimliim peccata nostra fecisii nobis , tirqtie se-
cuuduni i i i iqnilatcs nostras relribitisti nobis ; verum 

Εύχαϊ ΙΛασθητικαϊ (23), πρός τόν άπ% άρνήσενς 
επιστρέφοντα πρός τήν άΛηθινήν (24) πίστιν. 

Τοΰ Κυρίου δεηθώμεν. 

Δίκαιος εΤ, Κύριε , κα \ ευθείς αί κ ρ ί σ ε ι ς σου. Ού 

γ ά ρ κατά τάς ανομίας η μ ώ ν έ π ο ί η σ α ς ή μ ί ν . ϋύδε 

κατά τάς ανομίας η μ ώ ν άνταπέδωκας ή μ ί ν . Άλ)Α 
mandaia lua i ransgress i , morl ia seii lculiam jusle [\ π α ρ α β ά ν τ ε ς τ ά ς έ ν τ ο λ ά ς σου, εαυτούς παρα&εδωχζμεν 

V A R I / E L E C T I O N E S Ε Τ Ν Ο Τ Λ Ε . 

(23) Εύχαϊ ίΙασΟητικαί. C»yploferra tenso 
ίλασμού. 

dem auclori lale dortrinnquc sua s iaga la i i confir-
taet traclatu De primaiu Lugdunensi, pag. 493 et 
scq. Quoad ipsam vero ronsl i tui ionis originein e i 
cansam, coinmuiiis ea Γιιίι anliquoruni Patrum 
scr ipi is firmala mens, e i s-nsus ab onuiibus rece-
ptcis, i iul l i i iu essequoad v i i i u lP in proiiciium gacra-
nien uni quod cuni iufideliiaiis p r a s e n i m obice 
sus( iperclur . Unde rum sacra chr ismal is nnctioiie 
S p r i l u s saucl i pleaiiinlinem aatmsR conferri , et 
v e r H i d e i per eam lesi iaioaiuin reddiconspicere.nl: 
ex adverao vcro DOII posse il lam profucri , qui se iu 
Ecciesia subj ici l bacreiico poniiflci , cujtis errores 
menie ampler l i ln r , aul aalicm exlerias proQlemr : 
iinciionem proplerea i l l i t is , nulluni iu anima graliae 
rfifrcium, i iul lum Spi r i ius sa i td i doiiuiu iulul isse , 
iner i lo praedicabaiil. I l inc fre(|ticnles i l iorui i i sea-
l m i i ; r , quibns Sp i r i l ua i sancli ini in coai iraiai ione 
ab baBreiicis ad alios dcriv.»re ιιοιι posse, nec <io-
naii, qui ιιοιι liabereiur, in Eeclcsia quoitdain reso-
nahaal : sicque prudealer < ueperutu propulsa iali-
delilate, suscipicalcia ad poeailcaliae stiidiinn 
provncare, ferveaies ct publicas ad Deum pro il lo 
preces fuadere, el repeii i is couBrinai ionis care-
inoni is , confmnalioais ipsins drfecluia, graii;c 
n imirua i absenliam supplere, l i dnn pvot t s la i i , ei 
ad eam audacius enui i l ia i idam Spi rhus saaci i a I-
ventum efflagilare, e i deiuque u l n i m saaeiomai 
Doclorum mrba loqtiar, inftdeliialis cr iaiea, e lquam 
hecum i raxera l ni iaata e i peraic iem, Sp i i i las d iv ia i 
sancti l icaiionibas, per m i c l i o i i c m , vol iuanus 
i i i iposi i ioi ie in compensare. Deiuceps auiein cutn 
litloi desertor per lapsuui in b a i e s i m , au l in ncfa-
iiam seciam conseiihum, fldem quain in eoit l iniia · 
tiune prxdicandam propugiiaiidauiquc modis ο ιη · 
tiibus poll ici lus fueral, doualuniqiic sibi Spir i t iuu 
>.tiiclum ahjicial , t o i i cu l cc l , ex s l i ngua i : ιιι e l i l laiu 
rcnovct, c l l)oi S p i n l u m iu se revocet, quasi cou-
l innai ionem (quaB taincii denuo repeii nequii) ex-
posceret, fjus signa c&Tciiioniasque suscipi i : c i boc 
paclo ί oii l iruiationis gra i ia in , e l cfTecltiin, pnus 
tit perdiluin in suoruni animis reparare, orienlatis 
Ecrlesia adinvonil . INon i la lameii u l assenuui ve-
i i i n , r i i i i iu huucex se propriaque v i r iu ie , posseupus 
tu.u bublime e l ardiium (quale es t in auima teparaiio 
graiiui pro sol i lu sacratiieiiloruii) v i r l u l i coiiuexa) 
pioducere : quid namqiie ad grai ia iu restiiueiidaiu 
iui l jcci l l i i is , cairemonia l iuiuanilus adinvcnta, et 
i i i s t i iu ta?Sed quod vcl Ecclesiasprecibus, vel saccr-
doiis inc r i l i s , >cl conveibi bu in i l i i a lc , vel taadciu, 
Λ salius dicaai , ραΜίίΐοΐιΐίχ shaul sciapcr adjaacta: 

ευχή (24) Τήν άΛηΟινήν , idem τήν ή μ ε τ έ ρ α ν . 

νι ct potcnlia iafideli lal is defeclus o m n i s resareia-
tur, saaci i lasque cuncla per coof i rmai ioncm ad-
vcniens, rursum per i l e r a lum ejus r i t u m concedi-
lnr : q n i , quia confinnationem i m i l a l t i r , ei ad 
coiif irmalionis effcclum reparandum t e n d i l , ad 
eam perlinere, ex eanciis Pa l r ibus polest asseri: 
quia vero poeaileaiiae demissiouem, e l iafiJeliutU 
coafessioaeai adjunciam babel , et ad eam a meuie 
obliterandain operalur, mere recoaci l ia i ivum esse 
proliteor : quod et observalio sequeus manife-
s i a i . 

_ S J I I C bano esse sanam taiamqae Graecorum opt-
G aioi ic in nullaieaus esi diffileiidiiin, ubi se Juslini 

docuiaai sequaces profiiebunlur, eatndenique La-
l i a i voleal csse probaiaai e l accep la in . l s porro cun 
ia respoasioaibus ad orlhddoxos, cmt i sibimel 
qua^si. 14, objecissel bapiismuni liaereiicorum ie-
l u i falsuai c i fraslraaeutn nou esse iieratidum, 
<irdinis<pie ab cisdem accepii stabiletn pernianere 
iaai igural iaaem : qaasi confiri i ial iunis u a t i u n c i H 
deaao adbibi lam sagillaret, de i l la l a c e l in qua> 
stione, ia rc^poaso vero d^ baplisiao, e i chnsmaie, 
d a b i e i a i e a i oaiaeai depellerc a i t i l u r , e i bapli-
htai quidein ab lacrelicis busccpti uaefum, un-
gtitMili s sac i i aaclioae s c r i b i i abs ie rg i ; ordinalioois 
vero, q a x manus iuiposiiione per l ic i ia r , et estvera, 
perfecla geraiaaaque χειροτονία, a l i a non adeo 
laudata vel iu prei iu b a b i i a ceu i a f c i o r i , tit poem-
l e a i i a l i vcl salieia ca.MMiaoaiali munnt admolione, 
χε ιροθεσία , labem lol l i docci : Τού βαπτ ίσματος τ£ 
σφάλμα διορΟούται τ ή επ ιχρ ίσε ι τού άγ ιου μύρου, 

D τής δε χειροτονίας τ ή χε ιροθεσ ία · καί ούδεν τών 
πάλα ι μένει άλυτον : ί:( mhil eorum quas antea 
{uerunl, remanet inaboHlum. Supetvbl ila.jue, l i 
niJiil aboliium esl> baplibiuuni (outiiuialioaeiuque 
soaipei* i l l i holiiam adjungi, sicut et urdiais polCbia-
leia ia baplizato, ei ab l i iTe l i c i s o rd iaa io salram 
c i iaiegraia reperiri . Uajus aulein χειροτονία, noo 
alia χε ιροτονία , sed taaluia χε ιροθεσία (cujus a 
praaedeai i discriinen al ibi M i b i n d i c a v i m u s ) corrigi-
uir : quidai crgo u( e l τδ πάλα ι μύρον μένη άλν-
τον, ιιι auii<|iiuiii dico cbr isma et ejus uncno uou 
s i i u r i i a , sive, a caibol ico sive ab baereiico sit ac-
Cepla, alia s in i i l i uuclione iuere poeuiientiali, prio-
ri^que ciaeadalrice, si aui la oiaaiao proui »apra 
exposuiamsbabeaiur, vel r eaova incee l reparairnf, 
bi caibolicus aiinistcr eam perfeceril, nou poieni 
denuo propter Etclesias proposiduu e l precce, cl 
lapsi poeaitctuiaui exsusc i iar i , e( io prioreai sUium 
icduci ? 

http://reddiconspicere.nl
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τ φ θ α ν ά τ ω . Αύτδς γΑρ ώ ς εδσπλαγχνος Δ ε α π ό τ η ς , δ Α incurr imus. Ipse uamqne Μ bcnignus Doininus j 
ε ί δ ώ ς τ ή ν καταστροφήν η μ ώ ν δτ ι π ο ν η ρ ά , καΛ δτι 
χ α τ έ π ι ε ν η μ ά ς ίσχύσας δ θ ά ν α τ ο ς , σπλαγχνισθε\ς 
2 φ ' ή μ 3 ς , σώσαι εύδόκησας τδ σδν π λ ά σ μ α , μορφήν 
δ ο ύ λ ο υ λαβών, κα\ τ ψ θανάτψ σ υ μ π λ α κ ε ί ς άνεκαλέσω 
τ η ν σήν ε ίκόνα, έλευθερώσας η μ ά ς τ ή ς εξουσίας του 
θ α ν ά τ ο υ , κα \ όδηγήσας η μ ά ς ε ί ς δδδν σωτηρ ίας τ ή 
α ν α γ ε ν ν ή σ ε ι του αγ ίου σου Πνεύματος , κα \ σωθέντες 
τ ί <Ίί Χ ά Ρ ι τ * · άνυμνοΰμεν τήν οίκονομίαν σου , κα \ 
δ χ ό μ ε θ α , καΛ ίκετεύομεν , κα \ παρακαλοΰμεν έν τ ή 
ο ε υ τ έ ρ α σου π α ρ ο υ σ ί α , καθ* ήν μέλλεις κρ ίνα : ζ ώ ν ­
τ α ς κα \ ν εκρούς , κα \ άποδοΰναι έκάστψ κ α τ ά τά 
ε ρ γ α αύτοΰ . Μνήσθητι τοΰ ελέους σ ο υ , δτι ά π δ τοΰ 
αιώνος έ σ τ ι , κα \ ύ π ε ρ β έ β η κ α ς τ ά α ν θ ρ ώ π ι ν α η μ ώ ν 
π τ α ί σ μ α τ α , κα \ π λ η μ μ ε λ ή μ α τ α * κ α ί π α ρ ά σ χ ο υ ήμ ίν 

exitus nostri visa mal i t i a , misericordia super nos 
motus , eo qtiod invalescens adversum nos lelhum 
nos subjugasset, creaturam tuam redimere decrc-
v i s i i , et servi forma accepta, cum morte congres-
sus imaginem ttiam in nobis r e p a r a s l i , proplerea-
que a mortis potesiaie e r c p i i , ct in v iam «alu l i s 
sancti Spir t ius regeneratione dedi ic l i , graliaque tua 
salval i , providentia? l u x disposilionem celebramus : 
rogamusque, suppl icamus, et obsccramus , u t - i n 
secundo luo advenlu, quo vivos ct morluos judica-
turus es, c l unicuique secunduui opera sua reddi-
lur i i s , m i s e r i c o r d i » tuae, qtiae a sseculo e s l , memi-
ne r i s : et quia bumana nosira del icla minus obser-
vas , recoiicjliaiiouein pelcntibus conce.de, et omne 

. . . . . — I 

Ι λχσμδν το ίς αίτουμένοις σ ε , κα \ συγχώρησόν πάν deliclum sponlaneum et i i i v o l u n l a r i i m i , scienler 
π α ρ ά π τ ω μ α έκούσιόν τ ε κα\ άκούσιον, έν γνώσει τε 
καΛ αγνοία . Ού γ ά ρ έστιν άνθρωπος , δ ς ζήσετα ι καί 
ο ύ χ αμαρτήσε ι , ουδέ έάν μ ί α ή μ ε ρ α γένηται δ βίος 
α ύ τ ο ΰ έ π \ τ ή ς γ ή ς . Τ ί ς γ ά ρ καυχήσετα ι άγνήν έχειν 
τ ή ν χαρδίαν α ύ τ ο ΰ ; ή τ ί ς π α ^ η σ ι ά σ ε τ α ι καθαρδς 
ύ π α ρ χ ε ιν ά π δ α μ α ρ τ ί α ς ; π ά ν τ ε ς γ ά ρ ή μ ά ρ τ ο μ ε ν έν 
λ ό γ ο ι ς κα \ ϊ ρ γ ο ι ς ενώπιον σου , κα \ στερούμε θα τής 
σ ή ς δ ό ξ η ς , έλπ ίζοντες δικαιωθήσεσθαι έ π ι τού φο­
βερού κα \ φρικτού βήματος σου , κα\ ούκ ές Ι ρ γ ω ν 
δ ικα ιοσύνης . Ού γ ά ρ έπο ιήσαμέν τ ι άγαθδν έ π \ τ ή ς 
γ ή ς , άλλ' έκ π ί σ τ ε ω ; α λ η θ ο ύ ς , κα\ τ ή ς εις σέ ο ρ ο ­
λ ο γ ί α ς . Τδ γ ά ρ έπ ίστασθαί σε, ολόκληρος δικαιοσύνη-
κ α ι τ δ είδέναι σου τδ κ ρ ά τ ο ς , ρίζα αθανασίας . Καί 

vel ignoranler commissum, condona. Non eniin esl 
bomo qui vrval ct non peccet , e l iamsi unius d i c i 
sit v i i a ejus super lerra in . Quis enim mundum se 
cor babere glor iabi lur? an i quis ee a peccato i m -
munem csse proferel ? Ecce oimies verbis e l oper i -
btis corain fe peccaimis ,^ t gral ia lua orbal i sumus : 
et in tiutendo iretnriidoque tuo i r ibunal i jusltficari 
gperamu*, ιιοιι ex jns l i ike oper ibus , n ih i l enitn 
boni super lerram eginius, sed cx vera fide, et 
noniiiiis lu i confessione. Scire namque te perfecla 
jus i i l i a es l , e l cognoscere, v i r lus , et immor ta l i i a i i s 
ratlix. Scimus i l aque , profitemur, et c r c d i m n s , 
q-iia e nibilo ad esse nos adduxis l i , lapsis misertus 

ο ί δ α μ ε ν , κα \ δμολογοΰμεν , κα\ π ιστεύομεν , δτι σύ Q es, peccantes tolerasli , et a morle revocasl i . P r o -
et δ έκ τοΰ μ ή δντος ε ίς τδ είναι π α ρ α γ α γ ώ ν η μ ά ς , 
κ α \ παραπεσόντας ελεών, κα \ άμαρτάνοντας φέρων , 
χ α ί έκ θανάτου ζωοποιού μένος . ^Δεόμεθά σου, Κύριε 
ό Θεδς η μ ώ ν , δτι π ε ρ Αν ήμάρτομεν ενώπιον σου ώ ς 
β ά ρ κ α φοροΰντες, ' κα ί τδν κόσμον τοΰτον οίκοΰντες , 
χ α \ άσθένειαν περ ικε ίμενο ι , ε ίτε 2ργοις , ε ίτε λόγοις, 
ε ί τ ε ένθυμήμασ ιν , αύτδς ώ ς άγαθδς , κα \ φ ιλάνθρω­
π ο ς , κ α \ ελεήμων Δ ε σ π ό τ η ς , ά ν ε ς , άφες , π ά ρ ι δ χ , 
κ α \ συγχώρησόν τ ά π α ρ α π τ ώ μ α τ α η μ ώ ν τοϊς ό μ ο -
λ ο γ ο ΰ σ ι , καΛ μ ή λ ο γ ή σ η , μηδέ είσέλθης ε ίς κρίσ«ν 
μ ε τ ά τών δούλων σου, δτι ού δ ικαιωθήσεται ενώπιον 
σου π ά ς ζ ώ ν . "Οτι σύ ε ί μόνος ά ν α μ ά ρ τ η τ ο ς , κα \ 

pierca rogamus l e , Deus nostcr, tit qiiodcuiique co-
ram lc inal ini i , ceu carne onus i i , e l in imindo ver-
sa i i , sive opcr ibus , si?e verbis , sive ei iam cogi ta-
tionibus perpeiravi inns , ipse u l bonus, et bominum 
aiuator, e l misericors Dominus relaxes, coudones, 
c i remi l las . Parce nobis delicla conftientibus, neque 
recogiles, at i l i n judicium cum servis luis in t res , 
quia non justificabitur coram te omnis vivens. Quia 
tu solushiue peccaio exisi is , e i poeniienies suscipis» 
et l i b i gloriam referimus, P a l r i , et F i l i o , et sancto 
Spi r i tu i : uunc et semper, e i in 8&cula saeculo-
ru in . A i n e n . 

δεχόμενος τούς μετανοούντας, κα\ σο\ τήν δόξαν ά ν α π έ μ π ο μ ε ν τ ψ Ι Ιατρ \ , κα \ τ ψ Τ ί ψ , κα \ τ ψ ά γ ί ω 
Πνεύματ ι* νΰν καΛ ά ε ΐ , κα\ ε ί ; τούς α ίώνας τ ώ ν α ιώνων . Α μ ή ν . 

Ευχή έτερα (25). 
Δέσποτα, Κύρ ιε ό θ ε δ ς η μ ώ ν , δ τάς κλείς βασιλείας 

σου Π έ τ ρ ψ τ ψ κορυφαίψ τών αποστόλων κ α τ ε μ π ι -
στεύσας , καί έπ* α ύ τ ψ τήν άγ ίαν σου Έ κ κ λ η σ ί α ν 
ο ίκοδομήσας , κα \ δούς α ύ τ ψ έξουσίαν διά τ ή ς σής 
χάρ ι τος , τοΰ δεσμείν κα\ λύειν τ ά έ π \ τ ή ς γής ) , έ π -
άκουσον κα\ η μ ώ ν τ ώ ν αναξίων επ ικαλουμένων σε 
νυν έ π \ Ιλασμδν τοΰ παρόντος δούλου σου, κα\ θ α υ -
μάστωσον τά ελέη σου έπ* αύτδν , δ σώζων τούς έ λ π ί -

Alin oralio. 

Dorninator, Domiue Deiis nosler, q t i i , regni l u i 
clavibus Petro apostolorum luorum coryphaeo c re -
d i i i a , sanciaque tua Ecclesia super eum aidificata, e i 
grai ia tua poieslaiem l igandi alque solvendi supcr 
terram contu l i s t i : indignos nos te uunc invocantcs 
pro praBseiuis scrvi tui reconcilialione exaud i ; m i -
r i l ica inisericordias luas versus i l l u m , qui sperantea 
in te salvas. T u enim deiloquorum propbclaruin orc. 

YAIUiE L K C T I O N E S ET N O T J E . 

(25) Ευχή έτερα. Titnlus seciinda? oraiionis ίιι τ η κ ο σ τ δ ν , τριακοστδν εβδομον ,, κ ι ΐ έχατοστδν 
Ciyploferra iens i codicc Rcssarionis esl b i i jusmodi : τερον. Alia oratio ad rccvncilialionem dictis L , X . V X . L 
Ευχή άλλη είς Ιλασμδν μετά τδ ε ίπείν ψαλμδν π * ν - ei c u i)$atmis. 

http://conce.de
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d ix i s l i : Conwtimini ad me, et ego converlar ad Α ζοντας έ π \ σέ. Συ γ ά ρ ε ί π α ς , Κ ύ ρ ι ε , διά τ ώ ν Οεοφ·-

νο* 1 ; e l : Νοη volen$ volo morlem peccatoris, sed ui 
converlalur et vival M p s c ig i l t i r , Domine, praesentem 
servura luuni a via erroris sui rcver ien iem, et a le 
reconciliationein exposcenlem, ne abj ic ias , sed in 
inisericordia v i s i l a , et in miseral ionibus revoca. 
Qti ia lu es Deus , Deus poenilenlium, e l ad tc con-
versorum S.i lvalor , e l t ibi glori . im reier imus, P a l r i , 
e l F i l i o , e i sanclo S p i r i l u i , nunc el semper, e l iu 
saecula sxcn lo rum. A m e n . 

ρουμένων χε ιλέων τών π ρ ο φ η τ ώ ν σου· Έπιστραφήτε 
πρός με, καϊ έπιστραφήσομαι πρός ύμας' κ α \ τ&· 
Ού θεΛήσει θέΛω τόν θάνατον τοΰ αμαρτωλού % 

ώ ς τό έπιστρέψαι καϊ ζήσαι αυτόν. Αύτδς ο υ ν , φιλ-
ά ν θ ρ ω π ε , καΛ τδν π α ρ ό ν τ α δοΰλόν σου έ κ πλάνης 
οδού αυτού επ ιστρέφοντα , κα \ α ί τού μενον χ α ρ ά σού 
Ιλασμδν, μ ή ά π ο σ τ ρ α φ ή ς , άλλ' έν Ιλέε ι έ π ί σ κ ε ψ ί ' . , 
κα ί έν ο ίκτ ιρμοίς άνακάλεσαι . "Οτι σύ ε ! ό Θεδς , 
Θεδς τ ώ ν μετανοούντων, κα \ τ ώ ν π ρ δ ς σέ έ π ι « ρ ε 

φόντων Σ ω τ ή ρ , κα ι σο\ τήν δόξαν ά ν α π έ μ π ο μ ε ν τ ψ Π α τ ρ ί , κ α \ τ ψ Υ ί ψ , κα \ τψ ά γ ί ψ Π ν ε ύ μ α τ ι * νΰν χα 

άεΐ , κα\ ε ί ς τ ο ύ ς α ίώνας τών α ι ώ ν ω ν . *Αμήν. 

Alia Oratio. Ευχή έτερα ( 2 6 ) . 

Dominum precemur. Τοΰ Κυρίου δεηθώριεν. 

Domine Deus, oniniiiiti condilor e l Dnininus, boni-
tniis fons , oinnium bominuiu c i maxime fldelium 
P a i c r , qtii homiiiem diaboli seducl ione , in perdi-
tiotiis errorisque profundum demersum non despe-
x i s i i , scd eum per unigeniti F i l i i tui c l Dei nostrt 
incarnai ionem requisitum e l servatum ad leipsum 
redux i s i i , ipse, benigne Domine,servum tuum istum, 
rai ioual is ovilis Cl i r i s t i tui ovem in imicorum impio-
rum capi ivi ia te redemptam rcspice : e l quamvis 
puerili insc i i i a , aul lyranuica vi mores eorum i m i -
t:iitts f t ie r i t , nunc tamen populi l u i congregaiioni 
rosi i tui p e r m i l t e ; v i r lu le e i operaiione sancti tni 
Spi r i lus menlein ejus i r radia , u l salularis baplisma-
tis scintilla in fjus aniiiia insidcns e l r e l i r l a , aura 

Β Κύριε δ Θεδς , δ τών α π ά ν τ ω ν π ο ι η τ ή ς , χ α \ Δε­
σπότης , ή π η γ ή τ ή ς άγαθότητος , δ Π α τ ή ρ π ά ν τ ω ν 
α ν θ ρ ώ π ω ν , μάλ ιστα π ι σ τ ώ ν , δ μ ή π α ρ ι δ ω ν τδν ά ν ­
θρωπον έκ τ η ς τού διαβόλου π α ν ο υ ρ γ ί α ς ε ί ς βυθδν 
ά π ω λ ε ί α ς κα\ πλάνης κατενεχθέντα , άλλά δ ιά τής 
σωτηρίου ενανθρωπήσεως τού μονογενούς σου Υίοΰ 
κα\ Θεοΰ η μ ώ ν τούτον ά ν α ζ η τ ή σ α ς κ α \ σώσας , χα\ 
π ρ δ ς έαυτδν έ π α ν α γ α γ ώ ν , αύτδς , Δ έ σ π ο τ α φιλάν­
θ ρ ω π ε , κα ί τά νΰν έπίβλεψον έ π \ τδν δούλόν σου 
τοΰτον, πρόβατον τής λογ ικής π ο ί μ ν η ς τοΰ Χριστόν 
σου υπάρχοντα , δν έλυτρώσω τ ή ς α ι χ μ α λ ω σ ί α ς τω» 
άθεων εχθρών . Μεθ ' ών αγνοία παιδ ική ή β ί α τυραν­
ν ι κ ή , τ ά τ ή : εκείνων πλάνης ήθη μετήρχετο* νΰν & 
κατηξ ίωσας αύτδν τή τοΰ λαοΰ σου π ο λ ι τ ε ί α σαν-

graiiaj voniilata spit i ta l i ler rursum accendalur, e l Q ενωθήναι , καταύγασον αύτοΰ τήν διάνοιαν τ ή δυνάμει 
i npiossmn c i s ig i l lum, in ejns corde et cogitatio-
n i b u s , per crucis C b r i s l i lu i s ignaiionem, per spem 
in le, e l veri tai is agii i i ionem , evidentius appareat, 
u l le solum veruin e l P a t r e m , e l unigeniium F i l i u m 
li i i tm DomiiHnn noslrtiin Jesum Gbristum , c t s a u -
ci<nn lunni Sp i r i i um agnoscal, e l venerelur. Smciac 
i i i .u c a l b o l i c x e l apostolica? Ecclesiai i l lum con-
jn ge, gcni i l i s ouinis Impictalis r i i um ab ejus 
HKMiie abslerge, in mandalis et pra-ceptis luis u l 
digue a m b u l c l , i l lum dir ige , e l sa i ic lorum luorura 
ιι ysteriorum indemnata sumplione dignum redde , 
<·! in futura v i ia coelestis regni par i ic ipcm i l lum 
osiende, Quia l u es Deus nosler, Deus miscrendi e i 
salvandi : e l l i b i gloriain referimiis : P a l r i , e l F i l i o , 
e l Sp i r i l u i s a n c i o , nuuc e l semper, c l ίιι sacula 
sacculoium. A m e n . 

καί ενεργε ία τοΰ Αγίου σου Π ν ε ύ μ α τ ο ς , ώστε τΑν 
έναποκείμενον τή ψυχή αύτοΰ σ π ι ν θ ή ρ α τοΰ σωτη-
ριώδους β α π τ ί σ μ α τ ο ς , τ α ι ς α ύ ρ α ι ς τ ή ς χ ά ρ ι τ ο ς νοη· 
τ ώ ; έ ξ α φ θ ή ν α ι , κα \ τδν ένσημανθε ΐσαν α ύ τ ψ σφρι-
γίδα έκτυπώτερον έπ ιφαίνεσθαι (27) έν τ ή καρδία 
α ύ τ ο ΰ , κα\ το ις λογισμοΤς διά τ ή ς σ η μ ε ι ώ σ ε ω ς τοΰ 
σταυρού τοΰ Χριστού σου, τήν ε ίς σέ ε λ π ί δ α , χα ι τή* 
τ ή ς αληθείας έπ ί γνωσ ιν ίνα γ ι ν ώ σ κ η , κ α \ προσκυνξ 
σε τδν μόνον άληθινδν Θεδν, κ α \ Π α τ έ ρ α , κα\ τδν 
μονογενή σου Υίδν τδν Κύριον η μ ώ ν ' Ιησούν Χρι­
στδν, κα \ τδ Π ν ε ύ μ α σου τδ άγ ιον . Έ ν ω σ ο ν αύτίν 
τ ή αγία σου καθολική κ α \ αποστολική Ε κ κ λ η σ ί α , 
άπόστησον έκ τ ή ς αύτοΰ διανοίας π ά σ α ν συνήθειχν 
εθν ικής ά θ ε ό τ η τ ο ς , κα \ κατεύθυνον α ύ τ δ ν έν ταΐς 

^ έντολαίς σου κα \ το?ς π ρ ο σ τ ά γ μ α σ ί σου άξίως πο-
ρ ε ύ ε σ θ α ι , κα \ τ ή ς τών σωτηρίων σου μυστηρίων 

1 Zacbar . ι, ο . * Ez<>cb. χ χ χ ι ι ι , 1 1 . 

V A K I ^ E L E C T I O N E S Ε Τ Ν Ο Τ Λ . 

(26) Ευχή έτερα. T i lu l t i s tei i ia; orationis in eo-
dein Cryptof . esl : Ευχή πρδς Χριστιανούς ύ π -
αχθέντας εθνική πλάνη , έπ ιστρέψαντας δέ τή Ε κ κ λ η ­
σ ία , κα\ τού Θεού προσδραμούντας . Oratio pro Chris-
lianis genlilium seduciione subactis : ad Eccleiiam 
fjro revertis, et ad Deum confugienlibus. A lque i l a 
jux la i l l ius ms. men iem, orai io ista non nisi Adei 
fdirislianaB deserlorcs respicit : unde et i l la eadem 
«Tai io , subeodetn l i l u l o , in alio ins. Barberino num. 
88, iusignito, r cpc r i l i i r . 

(27) Σ-ρραγ%δα έκτυπώτερον έπιφαίνεσθαι. Quam 

recla fuerit de confirmnliouis cbaraclcre Meibodii 
senteniia , s a l i s c l a re indicant ba?c verba : perba?re-
sim t i imi rum, ui ici ionis in baplismo recepue noe 
deleri s ig i l lu in , sed obfu^cari U n t u m , et quasi ex 
parte obl i lerar i : eapropier o r a l Eccles ia ένσημα> 
θείσαν σφραγ ίδα έκτυπώτερον έ π ι φ α ί ν ε σ θ α ι , ιιί ί«-
pressius character expre$tiu$ appareat : id est, nou 
lamuin res sacramenl i , sed ejus v i n u s : non acius 
pr imi impressio, sed aclus secmidi expressio; fidei 
i i im i r i im illibaiae publica professio, c u m i i * nou 
(ial <:l inanifcsla. 
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α κ α τ α κ ρ ί τ ο υ μεταλήψεως καταξίωσον, κα ί έν τή μελλούση ζ ω ή τής επουρανίου σου βασιλείας μέτοχο* 

άνάδε ιξον . "Οτι σύ ε ί δ θ ε δ ς η μ ώ ν , θ ε δ ς τού έλεείν κα ί σώζειν , κα ί σο\ τήν δόξαν ά ν α π έ μ π ο μ ε ν τψ 

Π α τ ρ \ , κα ί τ ψ Υ ί ψ , κα ί τ ψ άγίο^ Πνεύματι* νύν κα \ άε ι , κα\ ε ίς τούς α ίώνας τών α ίώνων . Α μ ή ν . 

Ευχή έτερα. Α Altera Oralxo. 

Κ ύ ρ ι ε δ θ ε δ ς (28) δ π α ν τ ο κ ρ ά τ ω ρ , ό Πατήρ τού Doniine Deus omnipoiens, Pater Domini nos i r i 
Κ υ ρ ί ο υ η μ ώ ν Ι η σ ο ύ Χρ ιστού , δ Οέλων π ά ν τ α ς αν ­
θ ρ ώ π ο υ ς σωθήνα ι , κα ί ε ίς έπίγνα>σιν αληθείας 
έ λ θ ε ί ν , δ διά τδ άπολωλδς πρόβατον τδν μονογενή 
σου Υίδν έξαποστείλας ε ίς τδν κόσμον Σωτήρα κα\ 
Α υ τ ρ ω τ ή ν , ίνα τήν σήν α ν α ζ ή τ η σ η κα\ άνασώση 
ε ί κ ό ν α , σού δεόμεθα, κα ί σέ παρακαλούμε ν , πρόσ-
δ ε ξ α ι τδν δούλο ν σου τόνδε το ίς ο ίκτ ιρμο ί ς σου 
π ρ ο σ τ ρ έ χ ο ν τ α · κα ί τυχόντα γ ά ρ έκ π α ι δ δ ς τ ή ς ορθο­
δόξου π ίστεως τ ή ς π ρ δ ς σέ διά τού αγίου σου β α ­
π τ ί σ μ α τ ο ς , έκπεσόντα δέ τ α ύ τ η ς διά ν η π ώ τ η τ ο ς , ή 
τ ι ν α Αλλην π ε ρ ι π έ τ ε ι α ν , επ ιστρέφοντα δέ νύν , καί 
δ ι ά ριετανοίας κα\ έ π ι γ ν ώ σ ε ω ; πρδς τήν σήν πάλιν 

Jesu C h r i s l i , qui omnes homines vis salvos fieri, 
et ad agnii ionem veri ta i is venire, qui propter oveni 
deperdilam unigcni ium F i l i u m imim Salvaiorem c l 
Redemptorem, imagiueni iuam requis i iuruin et 
reelauralurum, in muudum u i i s i s l i : le rngaiutis, ct 
le precamur, servum luum bunc ad miseralkuies 
luas recurrentem suscipe. C u m enim a pneio, r e -
ciani in te fidem per sauclum luum bapiisma nacins 
fuisset, ab ea lamen pueri l i s iol i i i i ta ie , aul aiiquo 
alio in ipe iu , excidit : nunc ve io , cogniio errore, 
poenilenlia duc lus , ad luam rursus c lcmemiai i i 
confugi l . Effunde super i l lum biiutaii i iai is Uwe 

δ ρ α μ ο ύ ν τ α χ ρ η σ τ ό τ η τ α , έκχεον έ π ' αύτδν τ ή ς σής ^ beuigni la lem, e i ceu prodigum ad le Demn el Ta 
φ ι λ α ν θ ρ ω π ί α ς τήν ε ύ σ π λ α γ χ ν ί α ν , πρόσδεξαι αύτδν 
ώ ς τδν άσωτον πρδς σέ τδν θεδν καί Πατέρα έ π α ν α -
κ ά μ π τ ο ν τ α , άπόστησον ά π ' αυτού πάσαν πλάνη ν 
κ α \ έπίνοιαν τού ε χ θ ρ ο ύ , σύνταξον αύτδν τ ή τών 
λ ο γ ι κ ώ ν σου προβάτων αγία π ο ί μ ν η , κόσμησον α ύ ­
τ δ ν κα \ νύν τ ή δόξη τού παναγ ίου ονόματος τού 
Χ ρ ι σ τ ο ύ σου · μέτοχον άνάδειξον σύν πάσ ι π ιστοίς 
τ ώ ν ά γ . α σ μ ά τ ω ν (29) σου τών ά χ ρ α ν τ ω ν , ε ίς ά φ ε -
σ ιν μέν τ ώ ν προγεγονότων σφαλμάτων α υ τ ο ύ , 
ά σφάλει αν δέ τού μέλλοντος, κα\ φυλακήν τ ή ς ψ υ χ ή ς 
κ α ί τού σώματος . Δδς α ύ τ ψ έν π α ν τ ί κα ιρώ κα\ 
τ ό π ω , πρδς σέ καταφεύγε ι ν , σχολάζειν τ α ί ς Έ κ κ λ η -
σ ί α ι ς σ ο υ , και τ ά εύάρεστά σοι έ π ι τ ε λ ε ί ν , ίνα κα\ 
κληρονόμος δι* αγαθοεργ ίας άναφανή τής επουρανίου 

Irein rever lenlcm ampleclere. E n o r e n i oninem, e l 
bostis deceplionem ab il lo abige, ra l ional inni i i iurmi i 
oviuni g ivg i i l lum adnumcra, gloria sauclissi iui 
nouiinis Chr i s t i lu i i l lum exorna : e l etun iidelibiis 
cuncl is i l l iba la rum luarum s a n c i i i i c a i i o m i m , in 
praeleiiloruin quidein deltalorum remibsioiiem, el 
a fuluris iminuni la iem , et auimaj corporiMpie 
custodiam, par i ic ipem i l lum fieri largire. Da i l l i 
in omni lempore et loco ad le r e c u r m e , E< clesiis 
l i i is vacare, e l placiia l ib i perficere : u i per bouo-
rum operum exsecuiioneni, coelcslis regni bieres 
fial; cujus ei iam nos cum eo dignus esse coucedi*, 
gratia e l imserauonibus C b r i s i i l u i , cum quo be-
nediclus es, ci im sanclissimo, e l boi;o, et v i v i i i i o 

β α σ ι λ ε ί α ς . Τ Η ς κα\ η μ ά ς άξίωσον σύν α ύ τ ώ , χάρ ι τ ι , Q luo Sp i r i t u , nunc et seniper, et in sxcula sa?culo-
κ α \ ο ίκτ ιρμοίς τού Χριστού σου, μ ε θ ' ου εύλογητδς r u m . A m e n . 
ct , σύν τ ψ π α ν α γ ί ψ , κα\ ά γ α θ ώ , κα \ ζ ω ο - ο ι ϋ σου Πνεύματ ι* νύν κ α ί ά ε ΐ , κα\ είς τούς α ιώνας τών 
α ί ώ ν ω ν . Α μ ή ν . 

Ε ίρήνη π ά σ ι . Τάς κεφάλας η μ ώ ν τ ψ Κυρίω κλί-

ν ω μ ε ν . 

Τού Κυρίου δεηθώμεν. 

Κύρ·ε ό Θεδς η μ ώ ν ό / λ ί ν α ; (30), ουρανούς, χ α ί 

χ α τ α β ά ς 1π\ σωτηρία τού γένους τών α ν θ ρ ώ π ω ν , ό 

Pax omnibus. Capita noslra Doinino iuclinemus. 

Dvmhium precemur. 

Domiue Dous nosler , q n i , ccelis inc l ina i i s , in sa-
IU U I I I gencri* bumani descendisl i , qui per cruceiit 

Υ Α Κ Ι Λ , L F X T I O N E S E T N O T J E . 

(28) Κύριε ό θεός ό παντοκράτωρ. Ti t i i lus bujus 
ora i ionis in eodem codice Cryplaj 'Ferraias esi : 
Ε ύ χ ή έ π \ άποστατήσαντος πα ιδδς , κα ί ααγαρ ίσαντος , 
κοΛ μετανοούντος. Oralio vro puero fidei deseriore , 
infideliiate inquinato, et pamitente. Ha:cque oralio 
nonnis i super pueros aposlalas legi lur . 

(29) Τών αγιασμάτων. Ιιι uniial is numrro po-
sita vox ά γ ί α σ μ α , tutiralem aquam, in mull i tudinis , 
corporis el sanguinis Domimci commiinionem, v e l , 
pauit benedicti et aquce pariler sanclificalce perce-
ptionem, tignifical. Ulrumque vero sensum polest 
b i c oblinere. V i namque torii ienloruni a fide lapsus, 
post recoDcilialionem α γ ι ασμάτων corporis ei san -
guHiis C b r i s l i s i l pariiceps : sponianeus ai i lem 
tranbfuga, coiuinunioue ad morlem usque privaius, 
panein ^enediclum e i aquain luslralem α γ ι ά σ μ α τ α 
perc ip i i . S c i i b i l enim Codinufc, cap. 17, τδ δ ιδόμε-
vov τ ψ λαψ ά γ ί α σ μ α , δ φαμεν άντίδωρον. Sancium 
oopulo dhiribulum, quod patti$ benediclu* dicilur. 

1) Gravius ilaque dcl inqucnles canonibus snbjecii , vel 
e i iam qui l ibe l propria voltiniatc a commuuione 
absienius, κοινής μεταλήψεως dicbus, Pa^cbaus 
n i m i r u m , ApOblolotum feslo die 29 Juu i i , Assnni-
pl ionis Deiparsc, e i Na l iv i l a i i s D o i n i n i c x , praeniisso 
quatriduano jejunio, diaconi in in is ier io , sacia: 
communionis r i i u , pru.'cedemibus nempe cereis , έν 
λαβίδι , sanclam aqiiam ebibit, e i inissa coinplcta, 
pancin beuedictuni saccrdoiis inaiiu aecipit : i l l o -
rumque sumpiioue, sanci i latem sibi comparare, 
cointminionis orbitatem compensare, vel S J H C 
boc pacio, solari con l id i i . 

(30) Κύριε ό θεός ημών, d κΛίνας. Ha;c ο 
et qux' deiiiceps se<|uumur, vix reperiuniur i i i ullis ms. 
quainvis iu aliquibus ιιοιι des iu l oflicia pro recon-
cil iaudis baerelicisab bis diversa. Barbe i in inn porro 
ni i in . 88, d i s i inc lum ab bis ordincm pro solis pueris 
ub&oIvui.id:s exb ibc l . 
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tuam orfginali ηοβ malediciione libcratos, a<! vi iam Α διά του σταυρού σου τ η ς προγον ικής κ α τ ά ρ α ς έλε<ι-
bealam r e d u x i & l i ; q u i d i x t s t i , gaudium in coelo fieri, 
causa peccatoris unius poenileniiain agemis : re-
< eplatn uunc rationalem oviculam, prius perdham, 
gregi ino annecie, e l rapaces lupos ab ea effuga, 
et cruce lua val la luni i l l u m , et venerauJi nominis 
u i i , super nos servos tuos invoca l i , gloria a rmalum, 
serpenles e i scorpiones calcare concede. T u enim 
es Deus tioster, Deus iniserendi e l salvandi : c l 
l i b i gloriam referimus, ctim pr inc ip i i experte tuo 
P a i r e , et cum sahcl iss imo, et bono, ct vivifico tuo 
S p i r i l i t , uunc et semper, e l in sxcu l a sa?culoruin. 
A m e n . 

Et oratione completa, tacro unguenio accepto, 
iccundum bapiiznlorum comuetudinem illum inun-
gil, crucis $i«no expreuo, in fronle, el oculit, et 
uaribus, ei ore, et duabus auribus, et mauibu*, et 
vectore, el scapulis, el geuubut, dicen$ : S ig i l lmn 
boni Spir i i t i s sanc l i . Εί unclione perfecia, sequen-
ttm oraionem $uper caput ejut recilat. 

Dominum precemur. 

Doiuine, Deus oinnipoiens, qui per sanclissimi 

tui Sp i r i l u s missionem, gra i ia discipulos luos re-

p l e v U i i , servuin etiam luum bunc ab crror is via 

revoc unm, e l ad fideiu luam ret luclum, e l sancii 

θ ερώσας η μ ά ς , κα \ προς τήν μακαρ ίαν ζ ω ή ν έχ-
α ν α γ α γ ώ ν , ό ε ί π ώ ν γ ίνεσθαι χαράν έν ο Ο ρ α ν ώ tqf 
έν\ ά μ α ρ τ ω λ ψ μετανοοΰντι · πρόσδεξαι χ α \ νΰν τ& 
άπολωλδ ; σου πρόβατον λογικδν, κα\ τ ή π ο ί μ ν η σνν-
αψον, κα ί τους ά ρ π ά σ α ν τ α ς λύκους απ* α ύ τ ο ΰ ά » -
σόβησον · άξίο>σον αύτδν π α τ ε ί ν ε π ά ν ω δ φ ε ω ν n l 
σκορπίων τε ιχ ιζόμενον τ ώ σταυρψ σου, κ α \ φ ρ ο υ ρ η ­
μένο ν τ ή δδξη τοΰ προσκυνητοΰ σΟυ ο ν ό μ α τ ο ς ττ3 
έπ ικεκλημένου έ φ ' ήμ ιν τοίς δούλοις σου. Σ ΰ γ ά ρ εί 
δ θ ε δ ς η μ ώ ν , Θεδς τοΰ έλεείν κα \ σ ώ ζ ε ι ν , κ α ί σώ 
τήν δόξαν ά ν α π έ μ π ο μ ε ν · σύν τ ψ ά ν ά ρ χ ω σου Πατρί. 
και τ ψ π α ν α γ ί ψ , κ α \ ά γ α δ ψ , κα\ ζ ω ο π ο ι ψ σου 
Πνεύματ ι · νΰν κα \ άε \ , κα\ είς τούς α ί ώ ν α ς τών · 
α ί ώ ν ω ν . Α μ ή ν . 

Β Καί μετά τήν εύχήν. Λαβών τό άγιον μνρον, 
χρίει αυτόν κατά τήν τάζ'ν τών βαπτιζομένων, 
ποιών σταυρού τύπον, έπί τε τού μετώπου, xal 
τών όφθαΛμών, καί τών μυκτήρων, κάί τού 
στόματος, καϊ τών δύο ώτίων, καϊ τών χειρών, 
καϊ τού στήθους, καϊ τών μεταφρένων^ χαϊ τών 
γονάτων, Λέγων · Σ φ ρ α γ \ ς δ ω ρ ε ά ς Πνεύματος 
ά γ ι ο υ . Καϊ μετά τήν χρίσιν Λέγει τήν εύχήν ταύ­
την, επάνω τής κεραΛής αυτού. 

Τού Κυρίου δετχθώμεν. 

Κ ύ ρ ι ε , δ Θεδς δ π α ν τ ο κ ρ ά τ ω ρ , ό δ ιά τ ή ς ά » > 
στολής τοΰ παναγ ίου σου Π ν ε ύ μ α τ ο ς , χ ά ρ ι τ ο ς έρ-
πλήσας τούς μ α θ η τ ά ς , κα ι δούλόν σου τοΰτον έ π -
στρέψας έκ τ ή ς π ε π λ α ν η μ έ ν η ς δδοΰ, κα\ ε ί ς τήν βή* 

Ιιιί Sp i r i lus fragraiuia per litijus unguenii u n c l i o - C π ίστ ιν καθοδηγήσας , κα \ τ ή ς εύωδίας τοΰ αγ ίου «VJ 
nein dignurn bab i lum, iu tua sanciiiate custodi : 
da ei secundum volunla iem luam anibulare, i l l u m -
que ireiucudis luis niysieri is f ru i , e i reciam semper 
ί 11 ie fidem servanlem, regnuin coelesie prouiereri 
concedc, gratia Cbr i s l i l u i , cum quo glor ia , bonor, 
e l adorai io l i b i conveni l : cum sanclissimo, e l 
bono, e l vivifico tuo Spir i tu , nunc e i semper, e i 
in sxcu la sxcutorum. A m e n . 

Πνεύματος διά τ ή ς τοΰ μύρου τούτου χ ρ ί σ ε ω ς άξιώ-
σ α ς , φύλαξόν αύτδν έν τ ψ σψ ά γ ι α σ μ ω , δδς αύτώ 
κ α τ ά τδ θέλημα σου πορεύεσθα ι , κα \ καταξίω^βν 
αύτδν σύν ήμ ίν έν απολαύσει γενέσθαι χ α \ των 
φρ ικτών σου μ υ σ τ η ρ ί ω ν , κα \ τηρήσαντα τΙ^ν είς ύ 
πίστ ιν δ ρ θ ή ν , έπάξιον φανήναι κα ί τ ή ς έπουρανί / j 
σου βασιλε ίας , δ ιά τ ή ς χάρ ι τος τοΰ Χ ρ ι σ τ ο ύ σον, 
μ ε θ ' οδ σο ι ' π ρ έ π ε ι δόξα, τ ι μ ή , κ α \ προσκύνηαις. 

σύν τ ψ π α ν α γ ί ψ , κα\ ά γ α θ ψ , κα\ ζ ω ο π ο ι φ σου Πνεύματ ι * νΰν καί άεΐ, κα\ ε ίς τους α ί ώ ν α ς τ ώ ν αίώνων. 
•Αμήν. 

Δόξα. Κ α \ νΰν. Καϊ άπόΛυσις. C l o r i a . E l nunc. Ει fii dimissio. 

Oralio pro fidei α pueritia deserlore, paganhmo ni-
mirum teipmm inquiuante, ef ad Eccletiam re-
verso. 

Domiue Dcus nosler, Pater, e ic . 

Sncerdot. Pax omnibtis . 
Diaconus. Gapila vcstra Domino. 

Sacerdo$ oraiionem. 

T n qui coclos inc l inas l i , et ad salulem bomimim 
descendisti, qui per preiiosam crucem luam a ma* 
Ifdicio e l corruptione nos l i be ra s l i , et ad seleritam 
b^alamque v i iam adduxis l i : Ip^e, btinianissime 
Doii i ine, qui d i x i s l i , quia gaudium fil in coelo pro* 
pier tiuum pcccalorem poenilciil iam agen l cm, 
suscipe perdiiara ovem luam ad le nunc reverten-
l e m , ct benignilaiem lnam requireniem el vehil 
animaruin noslrarum paslor , l iberalam i l lam e i 

Ευχή έπϊ άποστάντι έκ παιδόθεν, ήγουν ίΐαγ^ /-
σαντι, καϊ μετανοοΰντι. 

ι 
Κύριε ό Θεδς η μ ώ ν , ό π α ν τ ο κ ρ ά τ ω ρ , δ Π χ τ ή ί - . 

κ. τ . λ. 
Ό Ιερεύς. Ε ίρήνη π ά σ ι ν . 

Ό διάκονος Τ ά ς κεφάλας υμών τ ψ Κ υ ρ ί ω . 

Ό Ιερεύς τήν εύχήν. 

Ό κλίνας ουρανούς , κα \ καταβάς έ π \ σωτηρία 
τοΰ γένους τ ώ ν α ν θ ρ ώ π ω ν , δ διά τοΰ τ ιμ ίου σον 
σταυρού τ ή ς κατάρας κ α \ τ ή ς φθοράς λ υ τ ρ ώ σ α μ ε * ; 
η μ ά ς , κα \ πρδς τήν αίωνίαν κα \ μακαρ ίαν ζωήν 
έ π α ν α γ α γ ώ ν αύτδς , φ ιλάνθρωπε Κ ύ ρ ι ε , ό ε ^ ώ ν 
δτι μ ε γ ά λ η χ α ρ ά γ ί νετα ι έν ούρανψ έ π \ έν \ άμαρ-
τ ω λ ω έπ ιστρέφοντ ι · πρδσδεξαι τδ άπολωλδςσου χρ^-
βατον, κα\ νύν π ρ δ ς σέ τδν Θεδν η μ ώ ν επιστρέφοντα, 
κα \ τήν σήν έπ ι ζητοΰντα ε ύ σ π λ α γ χ ν ί ά ν , κα \ ώς Χ « · 
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μ ή ν τ ώ ν ψυχών η μ ώ ν καλδς τούτο δ ι α σ ώ σ α ς , κα\ Α ereplam saiiclarum el raitonalium tuarum ovi i i 
£υσάμενος Ινωσον τ ή Αγία πο ίμνη τ ώ ν Αγίων καΛ 
λ ο γ ι κ ώ ν σου π ρ ο β ά τ ω ν , διδούς α ύ τ ψ διά τ ή ς χάρ ι ­
τ ο ς κα\ έπ ιφο ιτήσεως τού παναγίου σου Πνεύματος 
ο ύ ν α μ ι ν κα\ ίσχύν κατά τού εχθρού - ώστε πατε ίν 
ίπ\ πάσαν τήν δύναμιν αυτού, κα \ συντρ 'βε ιν αυτήν , 
κα*ι τ ε ι χ ί ζεσθα ι τ ή δόξη κα\ τ ή χάρ ι τ ι τού παναγ ίου 
σου ο ν ό μ α τ ο ς , τού έπικεκλημένου έφ* η μ ά ς τούς 
Αμαρτωλούς ο ίχέτας σου. Σύ γ ά ρ ε ί δ θ ε δ ς η μ ώ ν , ό 
θ £ δ ς τού έλεείν, και σώζειν , κα \ σοΙ τήν δδξαν άνα-

coiijiingc. Da i l l i per grai iam e l advcnlum sanoii 
tui Sp i r i lus advcrsus boslem, virlutem e l robur : 
u l poieslatcm omiteni in imicam dejicial e l concu 
ce l : e l sancti l u i Spi r i lug super nos peccatore 
servos luos invocali gloria e l graMa CTCinnvallelur. 
T u enim es Deus nosier, Dcus miserendi c l s a l -
vamli, e i l i b i gloriam referimus : P a l r i , e l F i l i o , et 
sanclo Sp i r i l u i : nunc e i semper, et in saecula 
s$ctjlorum. Amen. 

π έ μ π ο μ ε ν τ ώ U a c p \ , κα\ τ ψ Υ ί ψ , κα \ τ ψ Δγ ίψ Πνεύματ ι* νύν κα\ άε \ , κα\ ε ίς τούς α ίώνας τώ^ 
α ί ώ ν ω ν . Α μ ή ν . 

Καϊ γβίει αντόν ό Ιερεύς τό άγιονpvpcr, καϊ El ungil eum sacerdo$ cluhmaU, el dicil hanc 
Jiltsi Tr\r εύχήν ταύτην * oralionem : 

Κ ύ ρ ι ε , δ θ εδς η μ ώ ν δ παντοκράτο>ρ, δ τδ Αγιόν 
σου Πνεύμα καταπεμψάμενος έ π \ τούς αγίους σου 
αποστόλους κα\ τ ή ς αυτού δυνάμεως κα\ χάριτος 
έ μ π λ ή σ α ς αυτούς, δ κα\ τδν δούλόν σου, τδν δείνα, 
έ χ σκότους και έκ πλάνης έ π ι σ τ ρ ί ψ α ς , κα\ πρδς τδ 
θαυμαστόν σου κα\ άΐδιον φώς δ δ η γ ή σ α ς , κα\ τ ψ 
π ι σ τ ψ σου λαώ, κα\ τή αγ ία σου Ε κ κ λ η σ ί α συγκατ -
α ρ ι θ μ ή σ α ς , καί καταξιώσας αύτδν τής εύωδίας κα\ 
τ ο ΰ άγιου σου Πνεύματος * αύτδς , Δέσποτα, φύλαξον 
α ύ τ δ ν έ ν τ ψ σψ ά γ ι α σ μ ψ , άνάδειξον αύτδν σκεύος 
ε κ λ ο γ ή ς , έν άρετα ί ς κατακόσμησον αυτόν. Καί δ δ ; 
α ύ τ ψ πάντοτε κατά τδ θέλημα σου πορεύεσθαι , κα\ 
καταξ ίωσον αύτδν σύν ήμ ίν έν απολαύσει γενέσθαι 
τ ή ς επουρανίου σου κα\ νοεράς τ ρ α π έ ζ η ς , και μ ε -
ταλαβε ίν τ ώ ν α γ ί ω ν , καί άχραντων , κα\ ζωοποιών 

Domine, Deus nosler omnipotens, qui sanclum 
S p i r i l u m tuum in sanclos aposlolos luos mis is i i , et 
ejus v inu te e l grai ia i l los replesii . qui ei faiuu-
lum luum N . e lenebris, et errore conver l i s i i , ct 
in admirabile e i x te rnum lumen luum i l lum dedu* 
cluin fideli popnlo uio, e i s anc lx Ecclesia». imc 
aggregasii, e l landcm i l l i im sancli lu i Spi r i lus fra-
granlia dignum effecisli : ipse, Doiniuo, ctisto ! i 
i l lum iu sanctintonia tua, vas eleclionis il luin ess<; 
manifesta, ct v i r iu i ibus cxorna . Da i l l i semper iu 
volunlale lua ambulare : et eum nobiscum super-
coelesiis e l in lc l lcc iua l i s l u x mensae frnil ionis par-
ficipem esse coucede : et sa i i c iomm, iunnaculaio-
rum, vivificorumque unigenhi F i l i i l u i , Doniini vero 
e i De i , e i Salvaior is noslri Jesu C b r i s l i sacratm»n-

μυστηρ ίων τού μονογενούς σου Υίού, Κυρίου δέ κα\ Q lo r i im esse consonein : u l bonocerlainii tc superain, 
ct divino cursu absolulo, ibieque in lc ctim recio 
scnsu scrvaia , cornnam gloria?, e l aUcrna bona, 
quae dtligeiilibus le pra?parasii, coasequalur: grai ia 
C b r . s l i tu i , cum quo couvetiit l ib i gloria, bonor, et 
adoralio in sxcnla saeculorum. A m o n . 

θ ε ο ύ , κα\ Σωτήρος η μ ώ ν Ιησού Χριστού* ίνα τδν 
χαλδν αγώνα ά γ ω ν ι σ ά μ ε ν ο ς , κα\ τδν θείον δρόμον 
τελέσας , και νύν ε ίς σέ π ίστ ι ν δρθοδόξως τ η ρ ή σ α : , 
τ ύ χ η τού στεφάνου τ ή ς δόξης, κα\ τών αιωνίων αγα­
θ ώ ν , ώ ν ή τ ο ί μ α σ α ς , δ θ ε δ ς , τ ο ί ς ά γ α π ώ σ ί σε, χάρ ιτ ι 
τού Χριστού σου , μεθ* ού σοι π ρ έ π ε ι δ ό ξ α , τ ι μ ή κα\ 
π ρ ο σ κ ύ ν η σ ι ς , ε ίς τους α ιώνας τών α ίώνων . Α μ ή ν . 

Hucusque Ofticium pro reconciiiandis banrelicis ex D . Melbodi i regulis, et oralionibus conflatum, p rou i 
i n diversis exemplaribus reperiebalur exaratuin inspeximus : exemplarque unum cutn a l io , qua poiui imis 
Ode e l di l igenl ia , conlul imus. Offerl se lamen a l iud , diversa ratione composiluni , e l u i prxcedenl i admo-
dum s i m i l e , boc loco reponendum. Fidel iss i imim *<ero ejus exemplar e Cryptoferraiensi Bessa-
r ionis M . i rans la ium, praeferi in l i l u lo tes l imomii i i i , se cx Euchologio patriarchali desumplum f imse , 
alque ideo, velul probal iss imum subjicimus, mox deinceps cum cxeniplar ibi i* aliis dc verbo ad verbum, 
coaferendum. 

Έχ τον ΕύχοΛογΙον τού πατριαρχικού (31), δπως Β Εχ Euchologio palriarchali, qua ratione ex hccreti 
δει δέχεσθαι τούς άπό αΙρέσεων μετερχομέ-
νονς έν τή άγίςι τού θεού καθολική καϊ απο­
στολική "Εκκλησία (52)." 

Άρε ιανούς μέν κα ί Μακεδονιανούς , ήγουν 
Πνευματομάχους , κα \ Σαββατιανούς , λέγοντας εαυ­
τούς καθαρούς , Τεσσαρεσκαιδεκατ ί τας , ήγουν Τ ε -
τραδ ί τας , κα\ Άπολλ ιναρ ιστάς , δεχόμεθα δίδοντας 

bti$, in mnctam Dei catholicam ei apostolicat»-
Ecclesiam remigrantes mscipere oporleal. 

Arianos quidem, e l Macedonianos, sancii Spiritus 
ntiniruin boslcs, ct Sabbalianos, diceutes se puros, 
.Tessarcscaidccaliias, Quarlodecimanos nempc, ct 
Apol l inar is las , cum dederinl l ibellos, e l anatbema-

Y A R I A : L E C T I O K E S E T N O T i E . 

(Μ)Εύχή εύχοΛογίου πατριαρχικού. Destinl haec 
Iria verba in Kegiis et Barberino sanci i M a r c i . 
A l iud vero, item Barbennum habel solumniodo in 
l i lu lo : Ευχή άπδ αίρέσεως επ ιστρεφόντων. Pos l 

Juain imniediale sequiiur oralto : Ό θεδς ό Σ ω τ ή ρ 
μών* aiqiie i ia regule omnes bic posila? in IH>C 

u l i imo desnni . 
(52) Καϊ αποστολική Εκκλησία. Regia e l Bar-

berinum sancii Marci subver i i l σφραγιζομένους 
ήτοι χριομένους τ ψ ά γ ί ψ μ ύ ρ ψ t ferba refoia τ ψ , 
δεχόμεθα. 
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l i zave r in l cum propria ha?rcsi , qiiamtibct f*ii:i:ii Λ λιβέλλους, κα ι Αναθεματ ίζοντας συν τ ή ι δ ία α ίρέσε ι . 
a l ia in , q » a ηοη sapit, prout snpit s anda Dci ca-
tholica ct aposlolica Ecc lcs ia , siiscipituiis. Prjnrc-
denler aulem, cum ad reclam redticendi sunt fidem, 
decem aut quindecim diebus jejunare illos convcni l , 
e i inane e l vespere, orai ionibus, cai<>cbumenortim 
n>ore, p^almos addisccnies vacare, e i lunc recia* 
fidei stisccplione dignos baberi . Singulos auiem 
quosque i l lorum slatuit sarerdos coram saucla ba-
plisntalis p i sc ina : e>. boc paclo dic i l e i s : 

Dic analbema ta l i , el epis dogmatibtis, e l consen-
l ieulibus ipsi quique "ulem lencni ct sapiunl . R e -
mimio enim ips i , e i onmi baTelicaa opinioni , e l 
credo iti sanclam ct consubstaniialeni T r in i i a t em, 
sdeiiiitlum sanclorum Patrum ver i ia l is verbum pro-

πάσαν Αλλη ν αίρεσιν μ ή νοούσαν, ώ ς φ ρ ο ν ε ί ή άγ(α 
του θεοΰ καθολική κα ί αποστολ ική Ε κ κ λ η σ ί α . 
Προηγουμένως μέντοι , ήν ίκα μέλλουσι π ρ ο σ ά γ ε -
σθαι (55) τ ή ορθή π ί σ τ ε ι , νηστεύειν αύτοΰς δε ι ημέ ­
ρας δέκα , ή δ ε κ α π έ ν τ ε , καί σχολάζειν τ α ΐ ς ε υ / α ! : , 
π ρ ω ί α ς κα\ δε ίλης , μανθάνοντας ψαλμούς , ώ ς κατ-
ηχουμένους ,κα\ τότε άξιούσθαι τ ή ς ορθοδόξου π ίστε ί ;ς· 
ίστησι δέ έκαστον αυτών ό ίερεύς έ μ π ρ ο σ θ ε ν τής 
άγ ίσς κολυμβήθρας , κα \ λέγε ι αύτοίς 'τούτο* 

Κίπέ ανάθεμα τψδε , κα \ τοίς δ δ γ μ α σ ι ν αύτοΰ , 
και τοίς συνευδοκούσιν α ύ τ ψ , κα ί τοίς φρονοΰσι τ ί 
αύτοΰ · αποτάσσομαι γ ά ρ α ύ τ ψ , και παντΛ α ί ρ ε τ ι κ ψ 
δόγματ ι · καΊ π ι σ τ ε ύ ω ε ί ς τήν άγ ίαν κ α \ όμοούσιον 
Τρ ιάδα , κατά τήν Ικθεσιν τ ώ ν άγ ιων Π α τ έ ρ ω ν τών 

poueiuiiim exposiiiouem : c l ad singula redux re- ^ δρθοτομησάντων λόγον τ ή ς αληθείας . Κ α ι άποκρ ί 
spondol ; et laiidem terl io i l lum interrogat sa-

cerdos : 
Credis in sanclam consubslanlialem T r i n i l a t e m ? 

Ει r o p n u d e i : Of tdo . Et inclinante caput redute, 
f.uit sa ie idos oraiioi iem : 

DCMIS Salvalor nostor, qui cimctos homines sa l -
vari v i s , e i ad cogi i i i ionem veri tai is venire : su -
scipe servinn lutirn nuper ex errore l r s ip i scen ie in , 
c i ad agniiioncm veri tai isaccedere roncnpisfe i i iom. 
T u ei i im d i x i s l i , Doiuinc : Alias quoque oves hnbeo 
quw non sunl ex hoc ovili, ei illas oporiet me addu-
cere : el tocem meam audient, ei fiei unum ovile, el 
unus pasior *. Pasce ilaque i l luiu in Kdci sensu, in 

τα ι π ρ δ ς 'έκαστα δ μετερχόμενος · και λοιπόν έρωτα (3I) 
αύτδν τρ ίτον δ ιερεύς · 

Πιστεύεις ε ίς τ ή ν άγ ίαν όμοούσιον Τ ρ ι ά δ α ; Και 
άποκρίνετα* (55) · Π ιστεύω . Κα\ έπ ικλ ίναντυς τού μετ -
ερχομένου τήν κ ε φ α λ ή ν , ποιε ί ό ίερεύς ε ύ χ ή ν 

Ό θ ε δ ς δ Σ ω τ ή ρ η μ ώ ν , δ βουλόμενος πάντας 
ανθρώπους σωθήναι , κα \ ε ίς έ π ί γ ν ω σ ι ν αληθείας 
έλθείν, πρόσδεξαι τδν δούλόν σου τόνδε, τδν μ·Γλις 
άνανήψαντα έκ τ ή ς π λ ά ν η ς , κ α \ έ π ι π ο θ ή σ α ν τ α είς 
τήν έ π ί γ ν ω σ ι ν έλθείν τ ή ς αληθείας · σύ γ ά ρ ε ΐπας , 
Κύριε , Καϊ άλλα πρόβατα έχω, ά ούκ έστιν έκ 
της αύ.Ιής ταύτης, κάκεινά /w? δεϊ άγειν, καϊ τής 
φωνής μυυ άκούσουσι, καϊ γενήσεται μ/α ποίμνη, 

agii i i ioi iein ve r i l a l i s , j u x l a sa i ic lorum luor i i in e i C κ α ϊ εΤς ποιμήν. Ποίμανον τοίνυν αύτον έν τ ή δόξΐ] 
σου, εις έπ ί γνωσιν αληθε ίας , κ α τ ά τήν Ικθεσ ιν τών 
αγ ίων σου κα\ ενδόξων αποστόλων, κα \ κ α τ α ς ί ω ι ο ν 
αύτδν τής σφραγίδος τού θείου μ ύ ρ ο υ , κα \ τ ή ς με-
ταλήψεως τού τ ιμ ίου σου σώματος , κ α \ α ί μ α τ ο ς · 
κα\ άνάδειξον αύτδν τέλειων δούλόν σου · ίνα τζ 
πο ίμνη σου έ γ κ α τ α ρ ι θ μ η θ ή κα\ αύτδς ε ίς δόξαν καί 
Ιπαινον τής μεγαλωσύνης σου. 

Έκφώνως* "Οτι σού έστιν ή βασιλεία, κα \ ή δύνα­
μ ι ς , κα \ ή δόξα τού Πατρός . 

Κα \ χρίε ι αύτδν τ ώ μ ύ ρ ψ (36) , κ α θ ώ ς κα\ τούς 
νεοφώτιστους , τήν αυτήν έ π ί ^ η σ ι ν κα ί έ π ' α^τψ 
ποιούμενος , κα\ μ ε τ ά τούτο πάλιν ε ύ χ ε τ α ι · 

Κύριε δ θ ε δ ς η μ ώ ν , δ κ α τ α ξ ι ώ σ α ς τέλειον άνσ-
οεΤςαιτδν δούλόν σου τόνδε, διά τ ή ς ε ί ς σέ ορθοδόξου 

im ungueuti signaculum dignatus es : Ui oinniuii i D πίιτεως, κα\ τής σφραγίδος τού μύρου σου τού Άγιου. 

gloriosurum apostoioruiu expnsUioncm, e l signacu-
lum sancli lu i ungnemi, e l prei ios i lu l corporis e l 
sanguinis sumptionem i l l i largire : perfecium imi iu 
servum redde i l l u m , u l e i ipse ovi l i itio corimune-
r e lu r , in g lor iam e i laudein magui ludinis iux. 

Exclamando : Quia (uum es l regnum, e l v i r t i i s , 
f l gloria Patr is , e i c . 

Ει ungi i eum cbrismale, sicut et recens i l l u m i -
naios, oamdcni eniwaialioiHMu super i l lo faciens : 
c i post li?cc ilerutn prccaiur : 

Ditmine Dcus nosler, qui perfeotum renuniiare 
scrvuni tuuiii IS. per rectam in iv fileni, e l sancii 

Miinine, veram in le iideiii iu i l lo cnsiodi , adauge 
lum in j u s l i l i a , e i omnibus a te g ra l i i s proflueu-
bus exorna. 

Σ ύ , Δέσποτα τών α π ά ν τ ω ν , τήν ε ί ς σέ αληθή π ί ι τ ι / 
έν α ύ τ ψ δ ιατήρησον, αύξον αύτδν έν δ ικα ιοσύνη , και 
πάσι τοίς παρά ,σού χ α ρ ί σ μ α σ ι κατακόσμησον. 

1 Joan. χ, 16. 
Y A R I ^ E L E C T I O N E S Ε Τ Ν Ο Τ ^ Ι . 

(53) ΊΙνίκα μέΛΛονσι Λρυσόγεσθαι. Rogia e l κλίνοντος τού μετερχομένου · δ ί ερεύς έχων τήν 
Barber inum : χρή ήνίκα μέλλουσι προσάγεσθαι τ ή • χ ε ίρα έ π \ τήν κεφαλήν αύτοΰ , ποιε ί τήν εύχήν τ α υ -
Λ~Α« ^ r * - * . κ. . : . .« ί Λ . ι : τ ^ ν . | ^ ρ ι ε $ θεδς η μ ώ ν . U l supra. A l iud veio tiar-

btTimnn i ia lpg i i : Κα\ χ ρ ί σ α ς αύτδν τδ άγ ιον μύρ^ν 
κ α θ ά π ε ρ τούς νεοφώτιστους , κα \ πάλ ιν έπεύχετα · . ό 
ίερεύς λέγοιν · Τού Κυρίου δεηθώμεν . Κύρ ιε 'ό Θε6ς 
η μ ώ ν , pic . A d calqpni orai iunis snbdi l . Κα \ τή η' 
ή μ ε ρ α απολύε ι αύτδν κατά τούς νεοφώτ ιστους . L i 
i e ln (U3 ιιι eodem desuni. 

δρθή π ίστε ι Kel iquuni vero bujus periodi usquc 
ad verbum ίστησι deest in Hogiis . 

(34) Αοιπύν έρωτςί. Regia e l Barber inum. K a \ 
λοιπδν επάγε ι ό ί ερεύς , κα\ λέγει τρ ί τον . 

(55) "Αποκρίνεται. Eadem υπακούε ι . 
(3G) Καϊ χρίει αυτόν τφ μύρω. Desunt cuncta 

b?pc in Barberino, vice quorutn legilur , Έ ά ν δε μή 
οίδεν λαλήσαι, δ ανάδοχος αυτού υπακούει * και έ π ι -
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ETO* ούτως κοινωνεί , κα\ λαμβάνε ι π α ρ α γ γ ε λ ί α ν Α Alque i l a commun ica t , e l mandatum a ic ip i t 

τ α ί ς έ π τ ά ή μ έ ρ α ι ς έκε ί να ι ς κ ρ έ α ς μ ή φ α γ ε ί ν , μηδέ 
νίψασθαι τήν δψιν, άλλά καθώς οί βαπτ ι ζόμενο ι , οΟτω 
διατελείν , κα \ τ ή ογδόη ή μ ε ρ α άπολούεται . 

Νεστοριανούς δέ κα \ Ε ύ τ υ χ ι α ν ι σ τ ά ς , χ ρ ή ποιείν 
λιβέλλους, κα\ άναθεματ ί ζ ε ι ν τήν α υ τ ώ ν αίρεσιν , κα ί 
Νεστόριον κα \ Ε ύ τ υ χ έ α , κ α ί Διόσκορον (37), κα \ 
τούς φρονούντας τ ά α υ τ ώ ν , κ α \ π ά σ α ς τ ά ς π ρ ο α ν α ­
φερόμενος α ίρέσε ι ς , κα ι μεταλαμβάνε ι τ ή ς α γ ί α ς 
κοινωνίας . 

Εύνομ ιανούς , μέντοι τούς ε ί ς μ ίαν κ α τ ά δ υ α ν 
β ι π τ ι ζ ο μ έ ν ο υ ς , κα ί Μοντανιστάς τούς λεγόμενους 
Φ ρ ύ γ α ς , κα \ Μανιχα ίους , κα \ Σαβελλιανούς τούς 
υίοπατορίαν διδάσκοντας* καί Ι τ ε ρ ά τ ινα χ α λ ε π ά 
ποιούντας , κα ί π ά σ α ς τάς το ιαύτας α ιρέσε ι ς , ήγουν 

septem il t is diebus carncm non comedere, neqno 
Tulium lavare, sed s i c u l bap t iza i i , i ta omnino sc 
gerere, et oclava die ab lu i lu r . 

Nesiorianos vero e i Entycbianislae oportet llbel 
los proferre, et pfopriain haeresira ana tbcmal iza iv . 
e i Nestorium, et E u l y c b t n , et Dioscorum, et qui 
opinionem e w n m tencni , e l omnes supra ailaias 
liacreses : e l sanct* co:nmanionis fll particeps. 

Cx-lerum Eunomianos unica immersione baptiza-
(os, e l Moutanisias, Phrygas d ic los , et Manicba?o* v 

c l Sabcllianos, itnam esse Patris et F i l i i personam 
docentes, et al ia q tnda tn insolita facientes, cun-
ciosque lales baereticos, cos n i m i r u m , qui ver i i a l i 

τούς ά π ' αυτών.έθέλοντας προστίθεσθαι τ ή ά λ η θ ε ί α , Β »e adjungere t i i l un lu r , ve lu l a flde alienos r cc ip i -
ώ ς Έ λ λ η ν α ς δ ε χ ό μ ε θ α · κα \ βαπτ ί ζομεν α ύ τ ο ύ ς ( 5 8 ) . mw* , illesque baplizamus. 

Όχως cei άναθεματίζειν εγγράφως τους άπό 
Μαη/αΙωΥ προσερχόμενους τή αγία τον Βεον 
'ΕχχΛησία. 

"Ανάθεμα Μάνεντ ιήτο ι Μανιχαί ιρ , χοΛ τοίς δ δ γ μ α ­
σιν α υ τ ο ύ , χ α \ π ά σ ι το ί ς εκτεθε ί σι κα \ συγγραφε ίσ ι 
π α ρ ' αύτου , κα \ π ά σ ι το ίς πε ιθομένο ις α ύ τ φ , κ α \ 
τ* ίς , ώ ς προε ίπον , παρ* αύτοίς Ασεβώς έκτεθείσι πέντε 
β ίβλοις . "Α κα\ έκάλεσεν ούτος τ δ 2ων εύαγγέλιον^ 
δ π ε ρ κ α \ νεκροποιε ί , κ α \ τδν θησαυρδν τ ή ς ζ ω ή ς , 
δ π ε ρ εστίν θησαυρός θανάτου * κα \ βίβλο ν αναθε ­
μ α τ ί ζ ω τ ώ ν επ ιστολών "Ομοδα κα \ τήν τών μύστη* 
ρΐων, ή τ ι ς έστ\ν πρδς τήν έπ ι τηδευθε ίσαν αύτοίς 
άνατροπήν τού νόμου κ α \ τ ώ ν α γ ί ω ν π ρ ο φ η τ ώ ν , καί 

Qnattler oporteat α Manichtcorum hareti ad tancUm 
Dei Eccle$iam accedenie* scripiit (errorem) abju-
rar*. 

Analhema sit M a n e i i , Manichaeo n i m i r u m , et 
fjus opmionibns, et omnibus ab eo exposii is et 
conscriptis , e l cnnctis e! morem gerenl ibus , e i i i s 
quae, u l prafatue sum, exposoit , et q u * vocavic 
ille Vittens Evangetium, quod potius tiue ihesaurum 
trucidat, e l mor l i s eel thesaurus. Analhe ina i izo l i -
brum Epis lo la rum Omodae, e l al ium De $acramtnti$ 
l ibrum ad everaionem legis et eanciortim propbe-
tarum aiadiese co inposh i im. Anathema l ib ro , 
Omnium negotiatio, vocaio, Eptalogo A g a p i i , ct ipM 

τ ή ν τών πάντων χραγματείαν, κα \ τήν λεγομένην C Agapio. Omnem etiain ipsoruiu l ibrum (deiesior), 
Έ π τ ά λ ο γ ο ν Α γ α π ί ο υ , κ α \ αύτδν 'Αγάπ ιον · χ α \ 
πάσαν αυτών βίβλον, κα \ πάσαν εύχήν παρ* αυτών 
λεγομένην , μάλλον δέ γοητε ίαν . 

Α ν α θ ε μ α τ ί ζ ω δέ κα\ κ α τ α θ ε μ α τ ί ζ ω Σαράδην κα\ 
Βοδδαν, κα \ Σκυθιανδν, τούς π ρ δ Μανιχα ίων γ ε γ ο ­
νότος . 

Έ τ ι α ν α θ ε μ α τ ί ζ ω κα \ τδν Σισίννιον τδν διάδοχον 
τού αύτοΰ Μάνεντος κ α \ "Αδδαντον κ α \ *Αδίμαντον 9 

δν απέστε ιλε ν δ αύτδς δ δυσσεβής Μάνης ε ίς διάφορα 
κ λ ί μ α τ α . 

Πρδς δέ τούτοΓς- α ν α θ ε μ α τ ί ζ ω κα \ κ α τ α θ ε μ α τ ί ζ ω 
σύν τοίς π ρ ο γ ε γ ρ α μ μ έ ν ο ι ς π ά σ ι ν , Ί έ ρ α κ α κα \ Ή ρ α · 
κλε ίδην , κα \ *Αφ9όνιον, τούς έ ς η γ η τ ά ς κα \ ύ π ο μ ν η -
μ α τ ι σ τ ά ς τοΰ αύτοΰ Ανόμου κ α \ βέβηλου Μάνεντος , ^ 
κ α \ θ ω μ ά ν , κα \ Ζαρουάν, κ α \ Γαβριάβιον . 

Έ τ ι α ν α θ ε μ α τ ί ζ ω κα \ Μαρκίωνα κα \ Ό υ α λ ε ν τ ι -
ν ιανδν, χχ\ Βασιλε ίδην, κ α \ π ά ν τ α άνθρωπον τδν τολ-
μ ώ ν τ ά τ ι βλασφημε ίν , κα \ λέγειν κ α τ ά τ ή ς Παλαιάς 
κα \ Κ α ι ν ή ς Δ ιαθήκης . 

Έ τ ι Αναθεματ ί ζω τδν μ ή δεχόμενον Μωύσέα κα ί 
τούς π ρ ο φ ή τ α ς , κα \ πάντα τ ά π α ρ ' αυτών εκτεθέντα , 
ήτοι σ υ γ γ ρ ά φ ε ν τ α . 

Έ τ ι α ν α θ ε μ α τ ί ζ ω τδν προσκυνοΰντα τ φ ή λ ί ω # κα \ 
i*J σελήνη, κα\ τοίς άστροις πάσ ι ώ ς θεοίς . 

e l ouinem oralionem (si non poi ius sttpersiii io csi) 
ab eis recitalam abominor. 

Anathematizo e i detesior Zaradem e i Boddam, e i 
Scyibianuin Manicbaeorum prxcessorcs . 

Insuper anaibematizo S is inn ium ipsitis Maneiis 
successorero, e l Addeotum, e i A d i i u a i U u m , qucni 
ιιι var ia mundi c l imaia ipse impius Manes m U i i . 

S i m u l cum hfo anatheinaiizo e l detestor, cum 
his , i nquam, sopra scr ip l is omnibus Hic raccm, o l 
Herac l idem, et A p h l h o n i u m , exposiioree et com-
menlalores ncfandi et profaui M a n e l i s , e i 4 Tbomaut , 
e l Z a r u a m , e l Gabr iab ium. 

Ana ibemal i zo insuper Marcionem, e i Va len l in i a -
num, et Basil idero, e l omnem bominem blasphe-
mare ausum, e i c o n t r a Vetos et Novuin Teelamen-
lun i eloqui . 

Adbuc anatbemalizo eum, qu i Moysem e l p-o* 
pbeias, c l oninia ab eis exposita, i d es i c o n s c r i p u 
nou accepia l . 

Anaibeinat izo prailerea, ψ ι ί solem, mnam, \A 

aslra quaecunque ceu deos adoraTeriU 

(57) Αιόσχορον 
Χιυήρον . 

Ρ Α Τ Β Ο Ι . 

V A R L E L E C T I O N E S Ε Τ Ν Ο Τ Λ . 

A d d i u i l R>*gia et Barbcr inum 

G*. C. 
(58) Καϊ βαχτίζομεν αυτούς. Desunt ba?c i n 

B e g i b . Mox sequiiur in todoin Barber ino, 

42 
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Analbemal izo ct detestor oiunein hominem duo Α Α ν α θ ε μ α τ ί ζ ω δέ κα\ κ α τ α θ ε μ α τ ί ζ ω πάντα ά ν β ρ ω -

principia sibi invicem adversanlia, rngenha, tinum 
malum, e i a l iud bonum, assereniem. 

Anatbemalizo e l qui corpus ex malo pr incipio 
prodirsse, e l natura malum esse asserunt. 

Anathemniizo et omnem horainem, coelum, e l 
lcr ram e l niare, c l omnia , quae in eis eunl , a solo 
Deo facla fuisse non confiientem. 

S i m u l ci im bis analbemaiizo, nos e l pr imum ho-
inincra, id est Adam s imi lem nobis e terra a Deo 
l o n d i i u m esse, neganlem. Alque insuper analbctna* 
l i z o quaecumque l ieules, et Scolus e l Saclacasles 
Nebrod vocalus, de ccelis et ideis diversis , commi-

πον λέγοντα δύο αρχάς ε ίναι , κα \ ταύτας ά ν τ ι κ α Ο -
εστώσας άλλήλαις , ά γ ε ν ν ή τ ο υ ς , μ ί α ν μέν π ο ν η ρ ά ν , 
μ ίαν δέ αγαθή ν . 

Α ν α θ ε μ α τ ί ζ ω δέ και τούς λέγοντας δτι τ δ σ ώ μ α 
έκ τ ή ς πονηράς συνέστηκεν αρχής , ή φύσει κ α κ ό ν . 

Α ν α θ ε μ α τ ί ζ ω δέ π ά ν τ α άνθρωπον τδν μ ή δ μ ο λ ο -
γούντα τδν ούρανδν, κα\ τήν γ ήν , κα \ τήν θ ά λ α σ σ α ν , 
κα\ πάντα τά έν αύτοίς γεγενήσθαι ύπδ τού μόνου 
θ ε ο ύ . 

Πρδς τούτοις δέ α ν α θ ε μ α τ ί ζ ω τδν άρνούμενον ή μ 5 ς 
τε κα \ τδν πρώτον άνθρωπον , τοΰτ* έστι τδν 'Αδά ι 
τδν δμοιον ή μ ί ν , μ ή δ ιαπεπλάαθαι έκ γ ή ς ύ π δ θ ε ο ύ · 
πρδς δέ τούτοις α ν α θ ε μ α τ ί ζ ω κ α ί δσαπερ Ί τ ε ύ λ η τ . 
και Σκότος, κ α \ δ καλούμενος Σακλακα ί της Ν ε β ρ ώ δ 

nisct inlur . E l unum eumdemque Veier is e i No? i Β ^ g p l διαφόρων ουρανών κα \ ιδεών μυθολογοΰσ^ν 

κα ι ομολογώ ένα κα \ τδν αύτδν είναι Παλαιάς και Ν έ α ς 
Διαθήκης θ ε δ ν , καυτούς έν έκατέρα δ ιαπρέψαντας κ2 \ 
επαίνου μένους αγ ίους έ π ί σ τ α μ α ι κα\ φίλους θ ε ο ύ , κα\ 
τήν του μεγάλου θ ε ο ύ κ α \ . Σωτήρος η μ ώ ν Τησοΰ 
Χριστού γέννησιν , κα \ τ ά σωτήρ ια π ά θ η , κα ί τ ή ν 
έκ νεκρών άνάστασιν , ού δοκήσει, ουδέ κ α τ ά φ α ν τ α -
σίαν λ έ γ ω τού λοιπού γεγονέναι , άλλά κατ* α υ τ ή ν 
τήν άλήθειαν π ε π ρ ά χ θ α ι , ώ ς ομοουσίου τ φ Π α τ ρ ί κ α \ 
ήμ ιν τού αυτού υπάρχοντος (39). 

Poit hctc Bcripta, ms. quoddam, Ecclesice Grceca in admitiendis et recipiendis Manichnis 
hcrreticis fidem requirentibus, manifestans usum, forte fortuito in bihllotheca Regia occur-
rit: quod hic libentius adjicimu*, quo lectionem ejus ecclesiasticce Historice fore utilem, et 
auathematismos iilius impietatis superiu* posilos, tt in Euchologiis repertos, exinde facilitis 
percipiendos novi. 

Teslamenti Deum, e i eos qui in ulroque excellue-
r i i n i , e i u l sancti laudali sunt, e l u l amic i Bei ha -
b i l i , profiteor : sicut e l magni Dei , e i Salvaior is 
noslr i Jesu Cbr i s t i na t iv i la lem, et salutarem pa5-
sipnein, e i a inorluis resurreclionem scio, non ap-
parentcr soluin, aut imagiuario, sed eecundum ve-
r i ia lem realiier exsi i l isse, utejus qui P a l r i nobisque 
ronsubstanlialis exs i s l i i . 

Ordo servandus drcaeos qui α Manicfuvis ad puram 
el veram fidem nostram Clirittianam accedunt. 

Τάξις γινομένη έπϊ τοις άπό Μανιχαίων έπιστρέ-
φουσι πρύς τήν καΟαράν καϊ άΛηθινήν πίστιν 
ημών τών Χριστιανών. 

Προηγουμένως μέν δ προσερχόμενος τ ή ορθή 
π ίστε ι οφείλει νηστεύειν εβδομάδας δύο, καΥ σχολά-
ζειν τ ή ευχή π ρ ω ί α ς κα \ δε ίλης , διαλαβείν τ ε τ ή ν 
έν τοίς άγ ίο ις Εύαγγελ ίο ι ς παραδοθείσαν ή μ ί ν ύ π δ 
τού Κυρίου η μ ώ ν *Ιησού Χριστού προσευχήν , κα\ τδ 
τής π ί σ τ ε ω ς σύμβολον, καί τ ι ν α ς τών ψ α λ μ ώ ν . Ε ί τα 
περ ιτ ιθέμενος τήν ίερατ ικήν στολήν δ ίερεύς έ π \ τζ) 
β α π τ ι σ τ η ρ ί ψ , συμπαρόντων και έτερων π ι σ τ ώ ν δσοι 
βούλονται, μετακαλε ί τα ι τούτον. Καί ιστών π ρ δ ς 
τ ή ς αγίας κολυμβήθρας ά π ε ρ ι κ ά λ υ π τ ο ν έχοντα τ ή ν 
κεφαλήν, φησ\ πρδς αυτόν ΕΙπέ ανάθεμα Μάνεντι 
τφ Μανιχαίφ, δς έτόλμησεν αυτόν Παράκ.Ιητον 

l ienle, e leadem verba profereute, aut per seipsum, jy όνομάσαι καϊ άπόστοΛον Ίησοϋ Χριστού. Κ ά -

Accedens ad rectam fldem praecedenter quidem 
jejunare tcnetur duabus hebdomadibus : tura mane 
c l vespcre oraliouibus vacare, e l i rad i iam in sacris 
Evangeli is a Domitio noslroJesu Cbr i s lo ora i ionem, 
necr.on et sancluin symbolum, et psalmorum a l i -
quos inenie lenuisse. Sacerdos deinde omni suo 
sacerdolali oruatu induius penes bapl is ier ium stans, 
pra?sentibus qui adosse v o l u e r i n l , renunlialurum 
advocal : c l illtitn capi le nudalum juxta sanciam 
piscinain collocat , c l d i c i l ad e u m : Dic anathema 
Muneli Manichao, qni te Paracletumtet Jetu Chri-
sli apostcinm appell ire atienlamt. Illoque assen-

aui si Gra^cam liiiguam nesciai , per in le rp rc lem, 
aut si puer fuer i l , per siisceptotem : rursum se-
quenlia sacerdos infert : c l secunduni modum 
eutndtMii (iunl responsa. E t omni anatliemaiisiuo 
complclo, d i c i l diaconns : Dominum precemur, el', 
Domine, misertre. E l converso caput inclinante , 
banc oraiioneni super cuin facil sacerdos : 

κείνου συντ ιθεμένου, κα \ λέγοντος τά αυτά βήματα* 
ή δι* εαυτού, ή δι* έρμηνέο^ς , έάν αύτος μ ή Γ ρ α ι κ ί -
ζε ι , 5) διά τού αναδόχου αύτοΰ, εί παιδίον εστί* πάλιν 
δ ίερεύς επ ιφέρε ι τ ά άκφλςυθα, κα\ γ ί ν ε τα ι ά π ό κ ρ ι -
οις κατά τδν αύτδν τρόπο·). Καί τοΰ άναθεματ ισμού 
παντδς πληρουμένου,* φήσ/ν δ διάκονος* Τού Κυρίου 
δεηθώμεν, τδ , Κνριε% έ.Ιέησον · καί κλίνοντος τήν 
κεφαλήν του επ ιστρέφοντος , ό ί ερεύς έπ* α ύ τ ώ ποιε ί 
τήν εύχήν τ α ύ τ η ν 

VABbE LECTIONES ΕΤ ISOT/E. 

(30) ltnjus apaibcnialisiwi re!»ii»a j?rqjU'r iu^pcifecluni cjus scnsum dcessc videulur . 



1325 D E I I S O U I A B 

"Ο θεος ό μ έ γ α ; κα\ μ ε γ α λ ώ ν υ μ ο ; , ό τδ πρ \ν 
σκότος φώτισα ς τ ψ λόγψ τοΰ στόματος σου · ό τδν 
μονογενή σου Υίδν έξαποστείλας είς τδν κόσμον ε ί ς 
Ιλασμδν τών ά μ α ρ τ ί ώ ν η μ ώ ν · δ καθήμενος έ π ί 
τ ώ ν ΧερουβΙμ , κα \ δεδοξασμένος ύπδ τών Σ ε ρ α φ ί μ " 
φ π ά ν γόνυ κ ά μ π τ ε ι τών επουραν ίων , κα \ ε π ι γ ε ί ω ν 
κα \ καταχθόνιων, κα\ π ά σ α γλώσσα έξομολογήσεται . 
Βασιλεύ τ ώ ν α ίώνων , δ έπ ισυνάξας τδ πεπλανημένον 
πρόβα τον είς τήν πο ίμνην τοΰ Σωτήρος η μ ώ ν Ιησού 
Χριστού * ό ε π ι σ τ ρ έ φ ω ν άμαρτωλδν έκ πλάνης δδοΰ 
α ύ τ ο ΰ · αύτδς έπίστρεψον κα ί τδν δοΰλόν σου ά π δ τού 
σκότους τοΰ Α ν τ ι κ ε ι μ έ ν ο υ π ρ δ ; τδ φ ώ ς τδ αίώνιον, 
άνακαλέσας αύτδν ά π δ τ ή ς πλάνης τοΰ διαβόλου ε ίς 
τήν θεογνωσίαν τοΰ μονογενούς σου Υίοΰ, έδράίωσον 
αύτοΰ τήν καρδίαν έν π ί σ τ ε ι , έν α γ ά π η τοΰ Χ ρ ι ­
στού σου· Μερίδα κα \ κλήρον α ύ τ ψ χάρ ισα ι έν τ ή 
Ε κ κ λ η σ ί α σου · σύ γ ά ρ ει δ θ*δς η μ ώ ν , έκτος σου 

άλλον ούκ οιδαμεν. Τ δ δνομά σου όνομάζομεν , ίνα 
πάντοτε , κα \ δ ιά π ά ν τ ω ν εΓης ευλογημένος δ θ ε δ ς 
η μ ώ ν , κ α \ δ μονογενής σου Υίδς , κα \ τδ Πνεύμα σου 
α ίώνων. 

Μετά δέ τ δ , "Αμήν, σφραγ ί ζων αύτδν απολύει · 
κα \ λοιπδν δ άναθεματ ίσας γ ί ν ε τ α ι Χριστ ιανός · ε ΐ τ ' 
ούν λογίζεται ώ ς Χριστ ιανδς άβάπτ ιστος , οία τυχόν 
είσι τ ώ ν Χριστ ιανών τά πα ιδ ία τά μέλλοντα β α π τ ί -
ζεσθαι · τή δέ έξης ήμερα συναρ ιθμε ΐ τα ι το ίς κ α τ ­
ηχούμε νοις · άποδυόμενον γ ά ρ αύτδν κα \ απολυόμενο ν 
ε ισάγει ό ίερεύς , κα \ ίστηοιν ένδοθεν τοΰ ναοΰ π υ ­
λών κατά ανατολάς , και έκφυσών α ύ τ ψ τρίτον σφρα­
γ ί ζ ε ι τδ μ έ τ ω π ο ν αύτοΰ , κα\ τδ στήθος · κα \ έ π ι θ ε ί ς ^ 
τήν χε ίρα αύτοΰ τή κεφαλή , λέγε ι τήν εύχήν τ α ύ τ η ν 

Έ π \ τω όνόαατί σου, Κ ύ ρ ι ε . 

Κ α \ μετά τ δ , Ά μ ή κ , σφραγ ί ζων απολύει , κατ τήν 
έπιοΰσαν εξορκίζετα ι . Πάλιν γ ά ρ τοΰτον ά γ ω ν ό 
ίερεύς είς τδν ναδν έ μ φ υ σ $ τρίτον ε ίς τδ πρόσωπον, 
καί τ ά ώ τ α αύτοΰ, καί έπ ιλέγων τ ώ ν εξορκισμών 
τ ά ; ε ύ χ ά ς , αύθις σφραγ ίζε ι κα \ απολύει · και ούτω 
πάλ ιν κατηχούμενος , ε ΐ τ ' ούν διδασκόμενος χρονίζε ι 
ε ίς τήν έκκλησίαν , κα\ άκροάται τών Γ ρ α φ ώ ν . Ε ί τ α 
τελουμένων π ά ν τ ω ν τ ώ ν έ π \ τ ψ β α π τ ί σ μ α τ ι νενομι-
σμένων , άξιοΰται τής θείας γεννήσεως . 

EGARUNT, E T C . 13?? 
Deus magnus e l excelsi nont in is , qu! tenebras 

prisl inas oris lu i verbo i lh iminas l i , qui ad pecea-
lo rum propi l ia l ionem nnigenilum F i l i u m tuuru iti 
lerram misis t i , qui sedes s t ipe rCbcrub im, e l a Se-
rapbim gloriticaris , cui omuc genu flecthur coclr, 
s t iuni , terrestrium, et infernorum, e l omnis liitgua 
confitebitur. Bex sseculomm qui erranlem ovcin iu 
Salvaior is nos i i i Jesu C b r i s l i ovite congregas; qt;i 
peccatorem a via erroris ejus avenis : ipse quoque 
servum tuum ab adversari i tencbris ad aeicrnum 
lumen converte, et ab errote diaboli ad divinam 
unigeuil i F i l i i l u i cognilionem rcvoca. C o r i l l ius 
in fide, e l in di leciione C b i i s i i lu i confirmn : p a i -
lem i l l i et sortem in Ecclesia lua largire. T u cni in 
es Deus noster, extra te al ium non novi inus : no -

B incn tuum invocamus, u l jugi ler e i ab omuibns sis 
benedicius l)eus noster, ct unigenilus F i l i u s ttius, 
e l Spi r i lus tuus sancius : nunc c i seniper, e l iu 
saccula saeculorum. 

τδ άγ ιον , νΰν κα\ άει, κα\ ε ίς τούς α ί Ί ν α ς τών 

Ε ι responso, Amen, eignalum dimi t i i t sacerdos. 
Mox ipse hxre i i cus anaibemaiizans fll C b r i s i i a n u s 
id est, reputalur ut Chr is i ianus nondum bapiiz.t-
lus : quales solent Chris t ianoruni pueri adbuc ba-
ptizandi. Scquenti aulem die caiechnmenis annu-
ineralur . Exutum eninri i l l um, et pedibus uula iuut 
inducit , e l in l ra templi fores ad Oricntem s ta ini i 
sacerdos ; et ter in fiiciem el pecius ejus exsufll u»s, 
imponensque ejus cap i l i mani im, d i c i l bauc ora · 
l iouein: 

l u Mio nomine, Domine, e lc . (Habciur iu Of l i i io 
de baplisino.) 

E l responso, Ame/i, signalmn cruce d i in iu i t : α 
sequenti die exorcisinos aggreditur. I ierum nam(|u>* 
in templum i l lum sacerdos induc i l , et in faciem α 
Ιιι aures ejus exsufflat: exorcismorumquc oraiiones 
subjungii, rursusque cruce signatum d i m i u i l . A l q i m 
iia deinceps u l calecbumcnus sen ins l ruc lus , iu 
ecclesia morand i , e l Scr ip iuras audiendi jus o b i i -
ne i . Deinde perfeciis omnibus circa bapl ismum 
ortlinalis , divina regeueralione diguus babelur. 
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•lflfO DOMINI DCCCLX. 

GEORGIUS 
N I C O M E D I E N S I S M E T R O P O L I T A . 

ΝΟΤ1ΤΙΑ. 

(FABRIC. Bibiiolh. Grctca, ed. Harles, t. I X , p. 9.) 

Georgius Nicomedieiisifr (α) mnlta s c r i p t i l . Ora i ionum valde elegaii l ium memio i i Po*se?inus , l i ce i emn 
putitca Gregor ium nomine l , faleaturque, scriptas reuquisse Orai iones panegyricas ceoium e l septuagi i tu , 
vi exsii t isse Gonslanl inopol i . Namqiie in b iMiotbeca pa t r i a rch* : Georg i i , uielropoliia» Nicuntedia», Οτ*-
lione$ panegyricct valde pulchra; e l ifi Gantacuzeni : Georg i i , nielropoli ta», Liber panegyrica* oratioiui 
compleciem centum iepluayiuta, recenselur. Sed q i i i s iton v ide i , exa t i ip lo r i s incur ia id f a c i u i u , ut pro 
Gcorg io Gregorius i r r epse r i l ? 

1. Guntque in i ioiuit i l l is orationibub modo Georgi i NicomedienMS, modo Georg i i , c b a r t o p b y h d s , ia 
d ivc i s i s codicibus prof l igatur : indieiain uon leve eiit,<€uimleiu eeee Nicomcdicusciu ci ini cbari<q*bylac?; 
quod poslca coufirmavU codcx peranliquus, in q u o O r a t i o i l l a in Piaest iual ioi iem Vi rg in i s legebaiur , cu -
jus i l lud esl p r i n c i p i u m ; Καλάς ή μ ί ν υποθέσεων, in l i l u l o nauiqtte praeitolabaiur : Γεωργ ίου Χ α ρ τ ο φ ύ -
λακος , τοΰ ύστερον γεγονότος μητροπολίτου Ν ικομηόε ίας . Georgii, chatiophylaci$tqui poste* fuii mtlr** 
polita Nicomedieiuh. 

Qiue scripeerat, au l scripsisse d i c i m r , e l ab A l l a i i o panlo ubci ius Te ie i t tcntur , in compendium reJtt* 
« a i e j u v a i , quod ea e l iam max ima in parteni j a m locis , a jnc c i l a i i s , a F a b i k i o memorala s u u i . — Keque 
lamcu άσύμβολος discedam. 

2 . Georg i i , chartopbylacis magnae ecclesiae, Encomiumm deductionem Deiparoe iit ttmplum cjntgue con-
tecmlionem. V . sopra, v o l . λ , ρ . 379 . Inc. Φαιδρδν τό τ η ς παρούσης ε ο ρ τ ή ς , e l r . In l . ib l . V a i i c a n a , Αιι-
lou i i Augus l in i Veneta, in cod. Naniauo 508. (V . G a l . codd. gr . Nau . p . 522 , u . 23.) i r i b u i i i i r N i c o m e -
diensi cum l i tu lo ε ίς τ ά είσόδια e l c , lningre$ttun Deipaue, cum trimula i / i templum esl dedttcta. EadeiH 

oratio esi Moequse iu cod. synodalis b i b l . 274, n . 7, aique, sed cuin iuscr ipdone , quam A l l . i i i u s sequen i 
orat. p r x i i x i i , i b id . in cod. 471, n . 2 2 . V , Malilia?i N o u c o d d . G r . Mo.sq. p . i G 9 e i 403. — P a r i s . in 
undecim codd . b i b l . publicae exsiat Honi i l ia in S . Deiparaiu, quando i r ie i iu is lemplo reddiia e s i . V . in<i. 
ad G a l . mss. Regg . b i b l . Pa r i s . vu l . II, ρ . x i v . Oxon . i n b i b l . B o d l . cod. Barocc . 480. — i n c o d . Bodlei. 
2Γ>00 ; sed hi cat. mss. Angl iw 1, p . 429, in i l ium non addi lur . Quare ncsoio, imiu baec s i i , ari sequeiis 
oratio : ulraque autem Ibid. i u c o d . Selden, 53, sive n . 3J83 d i c i i GaiaL Y u l g a v i i G r . ei L a l . G o m b d U i u s 
i n Auciario novo Bibl. Palrnm, P a r i s . 4648, ΓοΙ. pag. 40C9, cum iioii», e i al i is bujus Georgi i O r a i i . ei 
Cottibeflsins Al la t i i codicem cuui Mazar iniano terlioque suo c o i i i u l h . HARL. 

Γ». Ejtisdem chartopbylacis Enco iu ium aUeruin i n eamdcm fes l iv i la lem, ε{ς τήν ύ π ε ρ α γ ί α ν θ ε ο τ ό κ ο ν , ©τε 
ά π ε δ ό θ η ε ν τ ψ ν α φ τ ρ ι ε τ ί ζ ο υ σ α ύ π δ τ ώ ν α υ τ ή ς γονέων. — ln $ancti$$imam Deiparam, quando ad templum 
tit triennh α parenlibnt tuis deducia. P r i n c i p . Καλάς ήμΤν υποθέσεων ΑρχΑς ή παρούσα π α ν ή γ υ ρ ι ς δεί-

(α) A d bnnc Georgium Nicomedicnsem nrcbiepi* 
scopuin ac metropoliuii i i cx s i an l P b o i i i palriart-ba* 
vpislobe plnres, 84, 166, 210, 221, 224, 235, 243, 
295, 2 9 0 . 3 1 8 , 5 8 0 . I l incpate t , eum recle a Caveo 
l i o m . II. Uist. liiier. SS. Ecctet. p. 63, el ab O u -
iluio tom. II, Commentnr. dg SS. Ecclet. co l . 352, 
scq.J ptttari vixUse circa a. G . 880, iiiale vero a 
CumbefUiu Ίιι Auclario uoto confuiidi cu n Gcorgio 
P is ida e l ad l le rac l i i lempora referri , quod dcinde 
ipse agnovil Combeiisms in Btbl. concionatoria, 
IV. supra, v o l . VIII , p. G45, no i . i.1 l l ippoly io M a -
raccio aulem indignatur, quod iu M a i i a su<> Geor-
giuiii sai i rHim appellassel. 

(b) Dt-dti ideui CouibcQsiiis ib id . pag. i 0 9 i , ac 
pra^icrea aliain hoini l iam ejusdcm aiguntei i l i pag. 
4 U 3 , [qua: cxstai sub nom:ne Gcorg . fSiroui. Ne-

ne i . 1n cod. Nanian . c i t . 508. n . 24. V . eat„ menu 
p. 512.] quae i n c i p i t : Αί τ ώ ν θείο^ν π α ν η γ ύ ρ ε ω ν 
έλλάμψε ι ς . l n b ib l . Gaexarea exsiat t l i a m itiedituoi 
adbuc Georgi i bnjtig έ γ κ ώ μ ι ο ν ε ίς τδν π ρ ο φ ή τ η ν 
Ζαχαρ ία ν και ε ίς Ε λ ι σ ά β ε τ τήν προφήτ ι ν , δ τε συν-
έλαβεν Ί ω ά ν ν η ν τδν Πρόδρομον κα ί Β α π τ ι σ τ ή ν . ΕΜ-
covmim prophetx Zacharice el ElUabelha: propltt-
lidis, quando concepil, Joannem, prodromum el Bu-
ptistam. I n c i p i i : άρχ^ τ ώ κόσμψ χ α ρ ά ς τά π ρ δ ς τον 
Ζαχαρίαν τού Αγγέλου* Γαβριήλ ε υ α γ γ έ λ ι α , κ^Ί 
π ρ ώ τ η π ιστο ϊ ς άγαλλίασις · το τού μεγάλου Προδρό­
μου γενέθλ ιον" ήδη γ ά ρ . ctc. Vidc La inb»c . V i l l , 
ρ . £ 2 2 . |f . ρ. 4 7 i gftq. Kotlar. ia cod. 15 ιι. 5. 
s i i p i a , νυΙ. X , pag. 257. I U R L . ] L a i b e c . n>< I, 
Getirgiinn butic in IUSS. codicibus non r a r o a p p H -
lari lihctorem, Γεώργιος αρχ ιεπ ίσκοπος Νικομηό.ζές 
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χνυσιν. [Vid, snpra το ί . X , p . 279. Ms . Mcdiolani in b ib l . Ainbros . — F l o r e n l . in b i b l . L a u r e n t . cod . 5 1 . 
η . 6. V . Bandi i i . C a i . codd. L a i i r . I, p . 442. — iu t o d . Nani .m. 508 p. 2 5 . — In codd. C o i s l i n . 446 e i 274 . 
V . Moi i i rauc . Bibl.CoUt. p . 212 e l 588, ubi vero inlor Orationes scriptoruin cccles. in nat ivi ta le in D c i -
parae babitas numerai i i r . — Oxot i . in b ib l . Bodle i . codd. Barocc . 497 et 254. — Ibid. in cod. O l iv . C r o m -
w e l l . 404, F . n . 283, C a l . inss. Angl iaeelc , v o l . I. — Mosquu in cod.syt iod . 171, n . 2 5 , c l 472, u r . 4 . V . 
M;uib;ei Not . codd. G r . Mosq . p . 403 e l 404. H A R L . ] 

4. In hiViUalionem Jo$ephi elin Virginem cotloqnium. P r i n c . Καλδς μέν δ τ ή ς ε ύ π ε ι θ ε ί α ; νόμος . Ε ν -
i l a r e i n V a l i r a u a ah P o s s c v n . in ftidice b ib l . Y a l i c a n x . 

5 . Ejiiftdem Nicomediensis Oratio ia Deiparct nathitatem, qtiae inc ip i l : Ε ί μ ε τ ρ ε ί τ α ι γ ή σ π ι θ α μ ή , χ α \ 
σ π α ρ τ ί ω π ε ρ ι γ ρ ά φ ε τ α ι θάλασσα. E d i l a cst Graeco-Laiine sub noinine G c r m a n i , arcblepiscopi Cons tan l i -
nopoli tani , inlerprete Andrea S c b o i i o , iu bibl iolbeca Pairutn Gra jco-Lal ina l o i n . II, pag. 450 , rec lamani 
lamen codices amiqi i i ss i in t , stylus e l inodus, e i G e o r g i o asscrunt (c) . 

6. In immaeutatce Virglnisin tepulcro anistentiam, et graliarum aetio pro gloriosa resurrectionc ( · /) . P . 
Φωνή άγαλλ ιάσεως π ρ ο ο ι μ ι α ζ έ τ ω σήμερον . A L L A T . V . supra, νι»ϊ. Χ , ρ, 282 , ubi quoque excitatitr a l ia 
Georg. Micom. Oraiio in astistentiam ίΐαήω ad crucem ei sepulcrum : quas e i iam exstat Vi t idob. iu c o d . 
Gajsar. 35, n . 30. ¥ . K o l l a r . Supplem. ad Lambec . comin . 1, p . 260 s e j . P r i o r , quae i u c i p i l : Φ ω ν ή , e l c . t 

esl Oxon . in cod . Barocc. 499. — Par i s . in b i b l . publ . cov l l . 520, n . 5 2 ; 708, n . 2 ; 872 n . 5 8 ; 4505, 
n . 20, e l 4595, n . 2 6 ; s e d in Ca ta l . nul l ib i additnr orationis p r i n c i p i u m . — P a r i i e r a Monl fa i ic . in 
Diario ItaL p . 365, s impl ic i te r memora lur cod . F loren t . monatt . A i i n u n l i a l . Georg. Nicom. in S . V i r -
ginem. H A R L . 

lu sanctot, cl miraculorum patratores Cosmam et Damianum (ε) . Ρ . Τ ή ν σήν, ώ τ ώ ν χαλών έραστά , Οαυ-
μάζε ιν μ ε τ ' έμο ί . In bibl.-rcgis Gal l ia rura cod . 272 [sec. Cat . mss. ilHus b ib l . v o l . I I ; i n cod. 1477], 
sejvaniurque penes me. 

7. 1 η conceplionem $ancl(B Αηηω (d) Ρ . Ουδέν ήδύτερον, ή περ ι χαρέστερον τ ή ς π α ρ ο ύ σ η ς δ ν χ ρ ι θ ε ί η . 
A L L A T . Conf. supra, v o l . Χ , ρ . 496. Georg i i , ehartopbylacis, $ermo in coneepthnem S. Annop, V e n e i . 
i n b i b l . Marc . cod. 363 . V . ce l . M o r e l l . BibL m i s . G r . et Lat. I, p . 236. Iac. Ουδέν ήδύτερον. — P a r i s . 
i i i b & l . publ . cotl . 4658, sun l s ec . c a l . ms» . Par i s . Π, n . 46. Georgi i N i c o m . episcopi Homitia in Concep-
iionem; qtisetncip. Ουδέν δεύτερον · n . 47, al ia i n Conceptkmem, nullo in i t io oral ionis adiHto; e l n . 1?, 
Uomilia tit talutationem 6. Mariw; quae i n c i p i l : Λ α μ π ρ ά μέν χ α ι π ε ρ ι φ α ν ή ς * quain a Gombeli&io edi laui 
esse, jam F a b r i c . in nota dec la rav i i . H A R L . 

8 . In conceptionim beaiittimm Deiparit, Ρ . Ουρανών (σ) ή γ ή ταΤς τ ή ς χάρ ι τος μ α ρ μ α ρ υ γ α ί ς . A L L A T . 
Couf. supra, v o l . Χ . ρ . 277. F lo rcn t . in b ib l . L a u r e n l . c o d . 4 , n . 2 1 , plut. 4 . V . Baudin . C i t . cod I. gr. 

L a u r . I , p . 521, qu i , es l , inquU, Georgi i N i c o m . (cui lamen asc r ib i lu r io cod.) vel Jacobi monacbi ex 
mouasterio Coccinobaphi . H A R L . 

9. In ittud*. c Stabant ad crucem Jesu maier ip$iu$9et $oror Maria Cltopoe, et in upuliuram Domini. » 
Ρ . Πρδς ύψηλοτάτην π ε ρ ι ω π ή ν ή μ ί ν δ λόγος ά ν α δ ρ α μ ώ ν , γ ε γ ω ν ο τ έ ρ α (Λ) σ ά λ π ι γ γ ι . In bibl iotb. A n i o n i i 

ό ' Ρ Α τ ω ρ . Ιη Bibl. CoWJmaita Montfauconi [ ρ . 588. legea in ter Opera S. Andra» Cretensis bujusce P a -
cod .274 . ei] p . 423 [cod. 307] memoralur i i idem irologiae l o m . X C V I I , c o l . 861. 
inedita adbuc Georgi i Nicomediensis HomUia in (d) Edidi t G r a c e e i L a i i n e Coinbeftsius iu An« 
hypapaniem. Inc ip i l : Τ ά τ ί ς παρούσης Ιεράς π α ν - clario ttovo, l o m . 1, ρ . 4176, A l t a l i i codtce usus. 
η γ ύ ρ ε ω ς ή ά γ γ . Georgii im Nicoinedieiisem melropo» (e) Μβιιι p . 4492. 
l n a m , l ibro De tradUionibus tccitim laadat N i c . i() E d i d i l idetn Combefisins in Auctorio now, 
Comiienus Papadopoli iu pnenolioii ibus mystagog. tom. 1, p. 4015, G r . et L a t . , ac pra?lerea al iam bo-
pag. 398. F A B R . N I I U I Orat. in depositionem pre- mil iant , Ε ί ς τδν χ ρ η μ α τ ι σ μ δ ν τ ή ς συλλήψεως τ ή ς 
liotu ve$H$ Deiparx in Btachernit, nostro Genrgio, α γ ί α ς Θεοτόκου, in oraculum conccpi ionis S . De i -
an Theodoro sit i r ibuenda, v . snpra, vo l . X . p . parae. l i i c i p i i : Α α μ π ρ ά μέν κ α \ π ε ρ ι φ α ν ή ς . 
285 , sine nomhie aucloris Floreut . in cod. L a u - (g) Lege ούρανόν. Hanc qnoque ded i l Gombefi-
r en i . 47, n . 35 , p i u l . 9. V . Bandin . Gat. codd. sius, p. 4043. Primusque i i l i v idelur Georgius 
G r . L a u r . I, p . 4 l 9 , qul eam t r ibu i i Gcuig io no- b ic , qui iu Coiicepiiouein B . M a r i x lanqiiai i i in pe-
s i r o , et c i ia t Gombelis. Auctar. nov. l o m . 11, p . culiare ac solemne fesiuui ptiblice perurav i l . 
754 e l 785, e i Georg. N i c o m . ascribitur i i i cod. (A) L e g . γ ε γ ω ν ο τ έ ρ α σάλπ ιγγος ή χ ή . E d i d u C o i n -
b i b l . pnbl. Par i s . 4477, n . 2 . sec. G a l . mss. Pa r . belisius, p . 4 i 5 7 , seqq. [supra vol . X , p. 282.] Be 
b i b l . — Diversus es i Gttorgius R h e i o r τ η ς μ η τ ρ ο - codicibiis mss. Ca?sareiff, vide L a u r b e c i i n i i l V , p . 2 1 , 
πόλεως α ί ν ο υ · qui Graece reddidi i B i t h a r d i L a t i u i V , p . 444. 277. F A B R . Sive ex ed. K o U a r i i , I V , p . 
l ibr t i i i i ConiraMohamed. (Μωάμεθ . ) i nc . Πόσαι ε ί - 45, seqq. in cod. 102, ιι. 5. —· v o l . V , p. 304, in 
σ ί ν α ί ή μ έ ρ α ι τού δούλου σου * e i babel 47 capp. cod. 249, n . 42. (ubi monel , et priorein e l poslo-
atque hbrum Contra Snraceno*. i m 1 . Οί Σαρακηνοί r iorem codd. GaBS* propler v a r r . l e c l l . esse dignos, 
λέγονται *Αγαρηνο\ και Ί σ μ α η λ ί τ α ι · Mosqua; ίιι cod. qui cwm ed. Combelis i i di l igenler coiiferanlur), ac 
syuod. 347, ιι. 3 e l 4 . V . Mailhari u o l . c i l . 221 . p . 5 8 3 , n . 5, cod . 545. — ιιι cod . Gaes. 55, n . 50 , 
l i A R L . teste Kol la r* in Supplem. ad L a i u b e n i conim. p. 

(c) Imo Ar jd r e* Cre lens i , cu i t r ibuuut codices 260. — l i e m P a r i s . in b i b l . publ . 980, ιι. 4 . — iu 
C a ^ a r e i , Maxariuia i ius , et Seguieriatius. E l sub cod. C o i s l i i i . 285, e i 504, n . 54. V.^^Monlfauo. Bibl. 
Amlrea i nomine ed id i i Gra?ce e i L a i . GoiubeiUius , Coi$l. p. 401 e l 449. — Oxon. in codd*. Barocc . 
n i d i x i supra [vol . X I , p . 75. c l 461, n . 7. A d d . 4U, e l 244. — in cod. T b . Gale 26, s. n . 5860. 
v o l . X , p . 278, ubi i r e s a l i a Georgii N i c o m . Oral t . G a i . mss. Angliae, vo l . II, e l c o d . G e . Whe le r i X X I I , 
i u M a r i » N a l i v i u i e m inemoraniur. H A R L . ] Hanc 8. ιι. 1Κ391, d ic i i C a i a l . — U o i n * , in uedibus B a r -
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Augns iu i co i l . 2 1 , [necnon io cod. Coesar. 5 * 5 , ei in coi l . Mosqiien^i , ad no l . h h u U i i s , ad u . 5 . } svb 
noiniue Georg i i , rhe lor i s , rpiscopi Nicomedia» legebalar. Uinc noiare poieris nomioam s i a i i l i am coofa-
>ionfin.[V. supra vo l . X , p. 2 8 2 . ] 

4 0 . Iu Pala l ina babebalur praeter jam dictam, In conceptionem Deiparcr, o r a i i o secun la . Ρ . Ηδεία μέν ή 
τής παρούσης ευφροσύνης προσηγορ ία . [ V . supra, vo l . Χ , ρ. 2 7 7 . ] 

l l . G e o r g i i Nicomedia? arcbiepiscopi De cruce, quam falso quidam Psello asc r ipsenml , Gratee » s . in 
i \ lnbttotlt. Ίιιιρ. Viemiae. Epi iome Gesneriana. M i r o r p r a t e r i l a m a dibgeniissimo Gre lsero . E t qaioam 
bi e r u i i l , qui Pscl lo Iribuanl? Ιιι codice meo salis antiquo, lacero, exesoque babeiur ona ro Micbaeii* 
I S c l l i , Ε ι ς τήν σταύρωσιν τοΰ Κ υρίου η μ ώ ν Ίησοΰ Χριστού . ln crucifixionem Domini no$lri Jesu Ckriui. 
Ρ . Τδν τοΰ σταυρού λόγον δ μέν θειος Απόστολος τοίς μέν άπολλυμένοις μ ω ρ ί α ν τ ί θ ε τ α ι . Sa i i s p ro l ixa cl 
elegans, laccra lamen e i ipsa, qua sane n i l i i l in co argumento vidi accuralius au lg rav ius , quod ti adtm-
lavi i in cjus pr incipio , nescio q u i s : "Εστι δέ και ο υ τ ο ς τ ώ ν πάνυ ε ξ α ί ρ ε τ ω ν . Est auiem et kac ormiio pra-
ttantissima. Eam lamen bujns Georgii non essc, siy 'us ipsc e l modus rertim tracUUrum a r g u i l » qmc cr i -
ilentfcsime Psello vindicanl. [sed conf. Lambec. I V , p. i i , seqq. K a l l . j 

42. Sc r ips i l item Troparia varii generis, t x quibus iuemini , i n libris ecclesiaslicis Graecorum legere ; 
ht omne% sanclot Patre*, qui ad sacras tynodos cecumenicos (t) convenerunl. InS, Jotmncm Cltnjsottomum. 
In Profestum inlroilus Virginis in lcmplum (j). E l plura tcr ipsisse sicut ei canones ferosi iDii l iraom est; 
qtia* cum Georgi i tanluiti nomen p n c f e r a n i , aliique ejusdem nominis idem compositionis sludiuw 
•• \coluer ini , incerlum remansi i , (uinam ex i l l i s poiius ir ibnenda s i n l . Eorum nibilominus e lenchum so!» 
Georg i S icu l i nomiiie coniperies (x). Nicomediensis latidalus ab Hippolylo-Tbebano in Cbvnico, in Anti-
quil. Canibi i . Apud Posseviiitim in Iiulicibus leghur : Georgii diacoui Oratio, in Medieea. A n ea ftierit 
Nicomcdieiisis opus , h.oreo. A L L A T . 

[ O X O I I . in cod. Baroce. 40, Georgii Niconi . Homll. in Dominica Palmarum : i nc . * 0 μέν νονς προκει­
μ έ ν ω ν - ίΊ Ίιι C a i . niss. Anglta?., c l c . I, p . 4 , aduoiaiur , in eod. codice D a r o c c sub l i n . ind ic i s , prarfiii 
l io iui i i i s Tbeopbanis, quaa in i l lo cod. pr imuni occupanl locum, sequenles homilias Ir ibui Georgio Nico-
mediensi, uicnnqtte l i tn l i t iul lum pracierant aticlorem : n . i n Dominica Jubilaie, i n c Ε ο ρ τ ή ή ν τών 
Ιουδα ίων - et ίιι Bominica Uoga t ionU; ini t Έ ξ ε ι σ ι μέν έκ τοΰ ί εροΰ .—In ind . ad vol. II, G a i . mss. Pa r i s . 
re<;g. n. 4 , u i c<>d. Η 9 8 , baud recie, ui opinor, ascr ib i lur Georgio N icomed . , sed i n recensione r o d d . p. 
125. Georgio, Casar iens i presbylero, (qui floruil c i r c . a C h r . 9 4 0 ) de treceiitie v ig in l i SS . P a l r i h o s , qui 
< oucilio NIC&MIO inierfneruni . — F lo ren i . in cod . Laurent . X X U l . n . 2 es l sermp iu S S . cccxvm patres 
et in imperatorein, dictus a Georgio presbylero Caisareae Cappadocix : iuc ip . Πείθεσ^αι τοίς ηγούμενο ι ; 
e ic . V . Baudin . G a l . codd. G r . L a u r . II, p . 6 8 5 , seq. ei supra, vo l . X I , p . 027, seq. ubi plures Genrgii 
nominai i i i i r . — Georgins quidam presbyicr occiirrit siipra in vol. X , p . 3 3 6 . Georgitis, presbyU;r Gre-
KMisis. quosdam codd. desr r ips i i . Y . Morell. Bxbl. ms. Gr. tt Lat. I. p . 4 4 1 , 4 4 7 , 1 3 7 . H A R L ] 

4 3 . Georg i i , tbar lopbylacis Maguae ecclesia», GbroiiKon est Scor iac i in bibl io lbcca regia Γεωργίου 
Χαρτοφύλακος τ ή ς Μεγάλης Ε κ κ λ η σ ί α ς Χρονικόν. I , θ , 4; V I , γ , 2 , e l a l i a . A n idem cuin siip<»rirtre? cum 
non vider im, vab quomodo meex bac lurba e iped iam? A L L A T . Par ie . in b ib i . publ. cod. 4 7 0 4 . Gcorgii 
nionacbi Cbronicon , ab orbe coadito ad tempora usque Maxeni i i impera lor i s ; — l n cod. 4 7 0 5 Georgii 
monachi Cl i ronicon , ab orbe condiio ad Micbaelis imperaior is e l Tlioodora? ejus matris l e m p o r a ; — in 
CCMI. 1 7 0 5 , Gcorgi i Hamar lo l i (de quo v i d . infra. § . 2 4 . ) C b r o n i c o n ; in codd. 4 7 0 7 , ei 4 7 0 8 , ejusdem 
Cbron icon , auc tmne l inlerpolatum, part . i , e l ιι. Y . infra, §. 2 4 ; e l i n c o d . 4 7 1 1 , Georgi i monachi, Ta-
rasii palriarcha?, el Syncel l i Ghronographia, ab Adamo ad DiocleUaai usque imper ium dedncia : qnx 
omiria tn indice ad vol. 11, c i t . b i b l . p . x i v , Georgio Nicomediensi perperani a l tnbuuntur . A d d . Monl-
fauc. Bibl. Coitl. p . 2 0 5 . Cod . 2 3 4 . p . 4 1 9 et 4 2 5 . Veneti is i u b ib l . J u s l i u i a n . cod. Georgi i nionacbi 
Ifisloria ab Adamo ad Romanum Diogenem. Y . Momfanc. Diar. iialic. p . 4 3 5 . — D<; alius Georg i i nio-
nacbi Cl i ronico vid. supra vol. YII,Jp. 6 8 5 seq. Gavei Diss. I ad llistor. Uti. SS. eccl., II, p . 9 ; e l Oudin. 
Comm. deSS. eeci. II, col. 4 6 1 seq., ad a. 9 5 6 , ei col. 7 6 8 , eeq. de a l ioGeorg io monacho C b r o n i c i quo-
que aiK*lore, ad a . 1 0 8 0 . Nam plures fuerant Georgi i monacbi. Conf. § . 22 . 

be r iu . Y . Montfauc. Diar. ital. p. 215. — Mosquae 
in cod. syiiod. 183, n . 28 . Y . Maulisei- ,-Nolit . gr . 
codd. Mosq. p . 118, ubi vir ce l . in noia k , ι In Ε<·-
clesia, i n q n i l . G r e r a in hunc diem, (f. ut in lexiu 
G r . legi lur , Τ ή α γ ί α κ α \ μεγάλη παρασκευή . ) leg i -
nir Matlhaei 27, 1. H i c aulem explicat i o a n . 19, 
25. Y . seeundam meam evangetiorum edition. p . 
747, not. 4. Recl ius ergo i n s c r i b i i u r : in passionem 
(είς τδ πάθος ) . E s l euiin Evangelium nonuin τ ω ν 
αγ ίων παθών , ln maqnam parasceven hom. Par ie . in 
l>ibl. p<ibl. codd. 699, n . 2 . 4179, n . 5 5 : e i 1186, 

n . 18. Romae in b ib l . V a l i c . Y . Monifauc . Bibt. 
biblioih. m$%. p. 442 B , c l de aliis p . 544 £ , 70!, 
C , e l 4062 Β H A R L . 

(i) Spftcialim Nicaenam, Ε ί ς τούς άγ ιους Πατέρας 
τούς έν Ν ι κ α ί α . 

Ο') Idiomela ha3c t r ia Al la t io memoraia exbibet 
Gra*ce e l Lat ine Gotnbefistus, primutn quidcm c i 
secufidum p. 4221, et ter l ium 1156. [Gonf . supra, 
ν<»1. X I , p. 7 8 J U A R L . 

{k) in i ra p. 537 seq. 

file://��/coluerini
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NOTITIA. 

(LEQUIEN, Or. Chrht. l.I p. 593.) 

Synodo ConslanlinopoIitan .T, quae poslsancl t Ignatii obiiutn ob Phoi i t im res i i i i i lu in coacia c s t , affuisse 
et subscripsisse legilur Georgius Nicoinediae, Γεωργ ίου Ν ι κ ο μ ή δ ε ι α ς , Γεώργ ιος Ν ικομήδε ιας . S ic pro-
feclo legendum, non ut Harduimis in cdil ione Conciliorum Γρηγορ ίου , Gregorio. P l to l io u imir i im arc l i s -
sima conjunctus necessitudine erat Georgiut Sicomedienm, quem pr ima v i ce , qua Constanlinopoliianne 
sedis compos fui t , ex magnae ecclesiai Charlopbylace, Bithyuiae mctropoli imposuerat. Id quod Pboi i i i s 
ipse les la lnr epist. 24, quain ad ipsum scripsit Γ ε ω ρ γ ί ψ μητροπολ ίτη Ν ι κ ο μ ή δ ε ι α ς , Georgio Nkomeditv 
melropolitce. Al ias quoqne i l l i episiolas dedi l , quaeexMairt hodie : ac missis a l i i s , ep i s l . 126, quoe Euscbe-
moni Caesareoe et eidcm Georgio Nicomedi<e iuscr ib i lur , veluti se Byzanl ina sede ejectum, i l a illos 
quoqne, ut par e r a l , Igttalio ibronum suum recipiente ejcctos s ign i i i ca l . I l lorum conslaniiam latidat 
atque fiduciam in Beum adversus malorum ingruentiuin tempeitatem , quam lyrannidis intensionein 
vocare non dubiiat vaferrimus simulalor , ipse nuper Byzanlinae Ecclesiae lyrannus , τδν χ ε ι μ ώ ν α τ ώ ν 
κακών καί της τυραννίδος έκτεινδμενον. Nicomediensein ilaque sedem Georgius Ignalio dcfnnclo repet i i i . 
Hujus aiique sunt Houiiliae Georgii Nicomediaa, quas Combefisius Graice Latineque evulgavi i iom. I 
Auct. Bibt. P P . Gr&c, non anlerioris qui lempore Heracl i i itnp. e l Georgii Pisida? c l a r a e r i l , u l v i ro 
dociissimo visum es l . Y lde Leon . A l l a l . Diairiba de Georgm , pag. 313. Georgtus Nicomedias n ie l ro-
pol i la apud doctiseiinum abbatem Nicolaum Papadopoli Pr&nol. mystag. resp. 6, secl . 7. De proba-
lionibnt tettium, n . 5, a Malibaeo monacbo c i la lus f e t l u r l i b . De iradiiionibus eccleshsticis l i t . De judicibun 
sacris. 

ΓΕΩΡΓΙΟΥ, ΜΗΤΡΟΠΟΛΙΤΟΥ ΝΙΚΟΜΗΔΕΙΑΣ, 

Λ Ο Γ Ο Ι . 

G E O R G I I , M E T R O P O L I T J ! M C O M E D I E N S I S , 

ORA.TIONES. 

ι 

M O N I T U M . 

Quod ol im parlnr iebam, u l Mariae sacris pro concione laudatoribus, amplam in Georgio Nicomedi^nsi 
offerrcm ejus laitdanda? segetem, modo landem, Deo votis annuente, produco. Pneclar i ss ima oiTero de-
v.oiiBsimi Maria? laudaloris in eamdem, ejusque praeserlim exordia, ac infanl iam, momimenta ; m n i h i | 
boc argumento praeclarius for ie , au l ediderit vetusta aclas, aut nova, nostraque v ide r iu Scio , cum aliis 
fore aduiirationi s i y l l nitorem ac eloculionfc grat iara, si modo ipsum, lecior , Georgium apud ipsuin, ttbi-
que per se loquenlem, adire possis. N i h i l enim niearo moror versionem, quam elsi nou malatn omuino 
facere s tudui , l iaud lameu poll iceri possim absoliitam omnibtis numeris , e l ut ipsuin in ea Georgium 
desiderare non possis. Epocbam ipse Georgi i p lu r imum desidero ; tametsi ad Heracl i i lempora referrn-
daro suadent, qtiae i l l i acGeorg io Pisidnc tn aliis aliisque codicibus eadem inscr ip ia e x s l c n i ; lanquam 
iiiius idemqne auclor e x s l a t : quam difficuliatem suo v i r doctissimus Lco Alla t ius morc i l l u s l r a b i i , ut 
qtiandoqiie suam dc Gcorg i i s lucubrationcm jur is publici f.iciat. 



O R A T I O I. 

ln orachlum conctptiunit S. Deiparce (\) 

G E O R S H ^ I C O M E D I E N S I S 

Α ΑΟΓΟΣ A r . 

ΕΙς τύν χρηματισμόν τής σνΛΑήψ9ως ιής αγίας 
Θεοτόκου. 

(ΓOHSSP. AacL t. I, ρ . 905.) 

Bplendida quidem ac i l lustr is bujuece festtviia-
t i i celebrilas i l l u c e l ; eorum tamen, quoriini con -
i-ursu i l lus l ra lu r , magnificis s ludi is , splcndidior 
siflulgei. Habei sane ipsa per se praeclarum quid 
»d magnificenliam ; idipsuin vero quod lale habct, 
<>x coi iveuienl ium coelus ampli ludii ie palain f a c i l ; 
<*ademqtte ipsa beiam faciem a mul i i lud ine o b i i -
i»et, exque grat iarum i l l&slra i ione mul l i tudinem 
l .e i i i ia aflicic. Nec vero aliqua par i ic ipa i ione , l u -
tninis auginenlum r e c i p i l ; q u i n i m o , suos ipea 
.«plendores larga in coaclum coeiuin d is l r ibui ione 
« s l e n d e n s exbibeiisque, splendoris c la r i iud ine cuin 
i l l o pariter di lalatur . A c s icul sol iste oculis subje-
c ius , iti sc quidein habel , quod laeltssimutii e s l , 
n i m vel a uullo oonspic i tur ; oriens ?era , atque e 
praecclsis immtibtifr prodiens, i t i pulcberrinia quae-
quc radios explicat suos, eoruoique i l lus l ra l ioue , 
mi racu l i magniflceiHiaro adauget : t i c quoque, · 
bod ie rnx diei festivilas, spirttali luce gralia* supra 
moduiu effdlgens, babel quidem ipsa per se jngeoi 
quemdam splendorein; eunidem lamen congrue 
tespoudenli p&rique conOuentiuni ac i this l raudo-
r i i iu convenlu, pfasmagtiiiicc in te i id i i . Gum sic ergo 
inysi icis i l l a spir i ius radiis i l lus i re t , leiueqtie nosier c 
bic conventus iUi is i re tor , nihit otunhim, s i qua desi-
derium babenl , polius fuerit, quam itt a lacr i ad 
eam animo conctirramu*, ac i l luminemur , mentc-
qnc i l luetremur, alque ea circumfulgeamur luce, 
qi iam nulla corrupl ibi l i s nubes occultare possit. 

Λ α μ π ρ ά μεν χ α \ π ε ρ ι φ α ν ή ς ή τ ή ς παρούσης εορ ­
τ ή ς τ ε λ ε τ ή / λ α μ π ρ ό τ ε ρ α 6ε τ ^ τ ω ν έν τ α ύ τ η σ υ ν -
δραμόντών δ ιανίσχει φ ι λ ο τ ι μ ί α . "Ε^ει μέν γΑρ κ α \ 
καθ" έαυτήν τ ή ν δ ιαφανή μ ε γ α λ ό π ρ ε π ε ι α ν , δ η μ ο ­
σιεύει $έ τ α ύ τ η ν τ ή τ<5ν συνερχομιένων δ μ η γ ύ ρ ε ι ' 
κα ί φαιδρύνεται μέν α υ τ ή δια του π λ ή θ ο υ ς , φ α ι δ ρ ύ -
νει δέ τ δ πλήθος τ ή τών χ α ρ ί τ ω ν · έ π ι ^ α μ ψ ^ ι * Λ>δ< 
έκ μετοχής τίνος τήν τοΰ φωτός έ π ί τ α ε ι ν , δ ε χ ό μ ε ν η ^ 
τ ή μεταδδσει δέ τ ή ν ο ίκε ίαν ε ί ς τους ά γ ε ι ρ ο μ ί ν ο υ ς 
φανερού σα κα \ παραδεικνΰσα λ α μ π ρ ό τ η τ α , τ | π ε ρ ι -
φανεία τ ή ς α ί γλης συνεπεκτε ίνετα ι . ΚαΧ ώ σ π ε ρ 6 
δρώμενος ο ί τ ο ς ήλ ιος , έχε ι μέν παρ* έ α υ τ φ χ α \ τ ώ ν 
δψεων Αποκρυπτόμενος τδ φαιδρότατον · δ ιαν ίσχων 
δέ κα ί έξ ήλ ιβάτων π ρ ο κ ύ π τ ω ν ορέων, έ π \ τ ά κ ά λ ­
λιστα μέν έφαπλόΓ τ ή ς κ τ ίσεως τ ά ς α κ τ ί ν α ς , τ $ 
εκείνων δέ περ ιαυγάσε ι τήν τοΰ θ α ύ μ α τ ο ς σ υ ν ε π : · 
τε ίνε ι -μεγαλε ιότητα* ουτω κ α \ ή τ ψ ν ο η τ φ φ ω τ ι τ ή ς 
χάρ ιτος ύπεραυγαζομένη σήμερον ε ο ρ τ ή , έχε ι μ ε ν 
καθ* έαυτήν τδ ά ε ι λ α μ π έ ς - ύπερεκτε ίνε ι δέ τοΰτο 
τ ή άναλόγω τ ώ ν συντρεχόντων κα ί φ ω τ ι ζ ό μ ε ν ω ν 
συνελεύσει. Ούκοΰν επε ιδή τ α ες μυστ ικα ϊ ς α ύ τ η τοΰ 
π ν ε ύ μ α τ ο ς άκτϊσι κ α τ α υ γ ά ζ ε ι , φορτίζονται δέ π ά ν τ ε ς 
οί έν ταύτη συνερχόμενοι , κρείττον άν ε Γη π α ν τ ό ς 
αίρετοΰ προσδραμείν αυτή. πρόθυμους , κ α \ φ ω τ ι -
σθήναι* καταυγασθήνα ι διάνοια ν , κα\ περ ιλαμφθήνα* 
φ ω τ \ , νέφει τ ψ ε π ι κ ή ρ ψ μ ή κ α λ υ π τ ο μ έ ν ω . Τ ο ι α ύ τ η 
γ ά ρ ή εορτή παρούση ευφροσύνης έ φ α π λ ο υ μ έ ν η 
λ α μ π ρ ο τ η ς , κα \ οΰτω δ ιαρκεστέραν , μάλλον δέ ύ π ε ρ -
φ α ή τοΤ; φαινομενοις τήν αΓγλην έν ίησ ι . 

(I) 1p«e l i lul t is clare admodum dec farai argu-
roentum diei adeo feaUB Graecis, cuip ad eos Geor-
gins ora re i , ac poalniodiim La i in r s , apud quos ea 
5olcmnilas lardius inducla cst. Celebrabaul er^o 
r.iaeci ac e l iamnum celebrani , l i tulo Couceptioins, 
vel S. Annae, ut saepius loquunlur, e l sacr i eorum 
l ib r i inscriptum babeni ; vel S . Mariae, ac Detparae, 
ι ι l esl hujus oraiionis t i iulo, quain exscripsi ex 
aiuiquo satis membranaceo Hegio codice; mi racu -
losam, ac ex oraculo, pri inam MariaB Na l iv i la tem, 
nec praelerea aliud quidquam, quod el iam ex A i t -
*\vex Greleiisis , Germaui C o u s L , Dautasceni, c l c . 
«»ralionibus in Na l iv i i a i em Mariae, e l quibus ulruin-
que ejus orttim perstringunl, palam es i . Pulem ego, 
nti coepta estsecunda Mariae ISalivitas, ac ex u tem, 
fcslis coli honoribus ad inslar , ac exemplo olitn 
• elebris diei nalalis S. Joaunis Baplisla? ac Prae-
cursoris, cum uecduin Augusi in i lempore, ea Mariae 
ft!6iiviias agcretur; salteiu in Occidente, aut A -
f r i ca ; u l l ique i ex ejus serm. 20, de Sancl i* : Ua 
•; i priiuaiii ejusdem N a t i v i u i e m , ac in ulero, quam 
Mtlgo Concepiionem vocaitt, priiuo celcbraiam esse, 
ad inslar , ac exeinplo pridem celebris, Gra?ca3 pa-
r i l e r ac Lalinae Ecc l e s ix tabulis, Goncepiionis, ac 
priinaB Nat ivi ia l ie ejusdem S . ioannis : u l ue quid 
miniis Douiini Mater, a servo ac Pracursore babere 
viderelur : nimirt i in i l lus l r io r i ulroque Joamiis 
or tu , quod divinis ipsis prodiius baberetur oraculis, 
q u a m M a r i x , cujns oriub bis lor ia , obscuriori Iradi-
uone in posieros dei ivaia essci, nec aliis l ibris con-

signaia haberelur, quatn hagiograpbtt, sea pot iut 
apocrypfais. U t ergo in Joaniie pr imus o r l a s , d i ? i n a 
miraculo ac orarulo , Chr i s l i h> carae ortui praevius, 
ejn8C|iie index, juele meru i l , cen sin^ulare Dei in 
homines benellciuni, ac qua>dain ms iau ra l ion ia 
bumanae inchoatio, festa per annutn roemoria ab 
Eccles ia reeo l i , sic cer le , ac ju s l io r i l i l u l o , imit i i t 
p r imi Maria? ortus dies annua consecrari , quo M a l e r 
majori , quam PnecurM>r neceasitudine balxit ad 
F i l i u m . Lal inos moneri o p o r l u i i coelitus ut Marias 
utero c o n c e p l » , diem celebreiii baberent, monente 
ipaa Deipara abbalem quendain Beccensem Anse l ra i 
euccessorem,cujus poiissime adnixu fesi ivi ias h « c , 
in Angl ia p r imum, tumque Lugduni pe r c r e to i i , 
Bernardo reprobaiiie, revelalionemque ejusniodt 

D minorig aesiiinante, quam ut ea debueril gravissima 
Ecclesia Lugdunensis, in eam novi la iem iuduc i . 
Habei Frauc . Bibarius in suis v ind ic i i s , c i im bisto-
r iam i l l am, tum antiquutn diei i l l ius officium, in 
quibus id ipsntu videas, nec plane a i iud, quatn quod 
sanx i l Piue V , u l n i m i r u m reaiie gaudiis recotaiar 
Mar ia : conceplae dies, Na l iv i l a l i s ejusdem olbcio , 
sola noinii iuin perniuiatione, ei accomuiodato: quae 
una ulriusque Ecclesije sancia conspirai io e s i ; 
loiumque ai iud de praesenraiioiw ab o r ig ina l i , aut 
eiiiundalione ab i l l o , in c e r u n t i u m opinai ionibus 
esl , in quibus majori saepe calore desudaiur, quam 
f ruc lu ; ut G r x c o s bac parie, quo sobrios magis , 
eo uobis sapienlioroe, pro mea ip&e iu s ip i eDtU, 
liabeam. 
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Hujusmodi enim e s l , q u i prarsenli solemniiaie l a lus expl ica lur splendor, aicque jngein magie , quin e i 
d a r i u s micanlem, ex i i s qnae oculis conspicua sunt, fulgorcm i m m i l l i t . 

Σήμερον γ ά ρ τ ή ς "νοητής νεφέλης έφαπλοΰσθαι Α C m i i enim spir i la l i s l ioJ ie nubes expl icar i c l a ro 
vot is prsecooio re fe r tu r , j am quidem l u m i n i s , 
quod nescil occasunt, radi i miii ido p raor iuu tur , 
quxque baclenus obl inueranl impielat is lenebnc, 
d imi i iu l ionem accipiunt ac fugamur. Atmtmlia ta 
nuiic diei labernacult d iv ini exs l ruc l ione , pietatis 
quiduin fundameata (irmitis s labi l iuntur , hupielatis 
vero muni l iones peniius coi tvel lunlur . C u m hodic 
tex i lur regia purpura, fulurus nuii t iatur oii i i i i i iut 
Kegis advetilus ; bo immini , qui iuimict eranf, pra*-
vie rccooci l ia l io sanci lur ; iropaea adversus hnslem 
erigenda occupalo celebranlur. HoJ ie rna p ra r l i -

κ η ρ υ τ τ ο μ έ ν η ς , αϊ του άδυτου μέν φωτδς προαν -
(σχουσι ε ί ς τδν κόσμον α κ τ ί ν ε ς , τδ κράτησαν δέ τ ή ς 
Αθεΐας άπομε ιοΰσθα ι κα\ άπελαύνεσθαι ά ρ χ ε τ α ι 
σκότος. Σήμερον τ ή ς τοΰ βείκοΰ σκηνώματος ο ικο­
δομής μηνυομένης , οί τ ή ς εύσεβε ίας μέν κ α τ α π ή -
γνυντα ι θεμέλιοι , έκ βάθρων δέ τ ά τ ή ς ασεβε ίας 
ό χ υ ρ ώ μ α τ α κατασε ί ε τα ι . Σήμερον τ ή ς βασ ιλ ικής 
έξυφαινομένης ά λ ο υ ρ γ ί δ ο ς , ή τοΰ τ ώ ν δλων 
Βασιλέως προκαταγγέλλετα ι ένδημ ία * αϊ τ ώ ν έ κ π ε -
π ο λ ε μ ω μ έ ν ω ν α ν θ ρ ώ π ω ν προΰπογράφοντα ι ύ π α λ -
λ α γ α ί [ϊσ. καταλλαγα ί ] * τ ά κ α τ ά τοΰ πολεμήτορος 
αυτών προαναφωνε ίτα ι τ ρ ό π α ι α . Σήμερον ή ρίζα jg eiione radicis bonorum in a ier i l i nasciiurac nlero , 

τ ώ ν α γ α θ ώ ν i v άκάρπιρ προαγορευομένη φύεσθαι 
νηδύί , τήν αποξηρανθε ί σαν η μ ώ ν τ ή κ α κ ί α φύσ ιν , 
νεοθαλή τ η ς εύσεβε ίας άναφύειν προμηνύε ι β λ α σ τ ή -
4&ατα. Σήμερον ή άδιόδευτος τοΰ βασιλέως έρειδο-
μένη π ύ λ η , αύτοΰ μέν τ ή υ π έ ρ Ιννοιαν π ρ ο ε τ ο ι μ ά ­
ζ ε τ α ι δ ι ό δ ψ · ή μ ί ν δέ βασίμους τ ά ς ούρανίους π ρ ο ­
κατασκευάζε ι π ύ λ α ς . Σήμερον άγονοι π α τ έ ρ ε ς τ ή ς 
πολυγόνου τ ώ ν α γ α θ ώ ν α φ θ ο ν ί α ς τ ή ν α ί τ ίαν εύα>ζ-
γελιζόμενοι τ ί κ τ ε ι ν , π α ν τ \ τ ψ γένε ι τήν τοΰ π λ ο ύ ­
του προ&υτρεπίζουσι μ έ θ ε ξ ι ν . Ά λ λ ' ώ ς δ ε δ ο ξ α σ μ ί -
νον τδ τούτων ε ί ς α ίώνας σ υ μ π α ρ α τ ε ί ν ε τ α ι μ ν η μ ό -
συνον Ι ώ ς άναφαίρετον αυτών δ ιαμένε ι τδ κ λ έ ο ς ! 
ώ ς μ α κ α ρ ί α μέν ή εκλογή , μ α κ α ρ ι σ τ δ ν δέ αυτών τ δ 
έν άρετα ί ς εύδόκιμον, δι* ου κ α ί τδ έκλεγήναι αύτοίς 

fore prsenuniiamr, u l quae v i i i o e x a r u e r M natnra 
boti i inum, v i ren l ia pietalis germina prodticat. C u m 
bodie fighur Regis por la , per quam nulli t r a a s i t u » 
p a t e t 1 ; e i quidem, ni i rabi l i quadain ac cog i ia lu 
majqre ra i ione , per eam i r a n s i l u r o , p r apa ra tu r ; 
nobia aulem pervias coeli porlas praevie c f l i c i l . C m n 
bodic parcules s lcr i les , fausla ai tmtt i l iai ioi tc , i l lam 
ge i i i lu r i promuni i i r , quae bonoruu fecundae l a r g i -

•laiis causa e x s i s l i i , univcrso bouiinum geoeri d i v i -
t iarutneji ismo^i pur l ic ipal ionemoccupato i i i s l ruunt . 
Quaw vero eoruin gloriosa longe in aevum exlendi* 
tur i n e m o r i a ! Quain eortnu permanet iuvio labi le 
decus! Quaro beaia electio, ac meri io beaiiflcanda 
proba ia euruin v i rh is , per qtiam accessi l u l e l ige-

π ρ ο σ ε γ έ ν ε τ ο ! Τ ο ύ τ ψ γ ά ρ α π ά ν τ ω ν κρατήσαντες δμο- C ren lur l Cu in enim per eam universos gentiles 
φυών προα ιρέσεως μ ε γ α λ ο φ υ ί α , τ ή κατ* έκλογήν 
χ α ρ ι σ μ ά τ ω ν ύπερανέβησαν μ ε γ α λ ο π ρ ε π ε ί ς Π ρ ο ε τ ι -
μ ή θ η σ α ν γ ά ρ π α ν τ δ ς τοΰ γένους , επε ιδή π ά ν τ ω ν τ ώ ν 
δντων τδν Δημιουργδν π ρ ο ε τ ί μ η σ α ν . Προεκρ ίθησαν , 
επε ιδή τήν τοΰ Δεσπότου τ ή ς ο ί κ ε ί α ς ζ ω ή ς π ρ ο ύ κ ρ ι -
ναν ά γ ά π η ν . ΗροεξελέχΟησαν ε ίς μ υ σ τ η ρ ί ω ν λε ιτουρ-
γ ί α ν , έ π ε ι δ ή π ε ρ τ ά τ ο ΰ έκλεξαμένου θ ε λ ή μ α τ α μόνα 
πληρούν διά π α ν τ δ ς ήρετ ίσαντο * έ δ ο ξ ά σ θ η σ α ν , 
επε ιδή δι ' ο ίκείων αύτδν έδόςασαν Ι ρ γ ω ν έ μ ε γ α -
λύνθησαν τή τ ή ς χάρ ιτος μ ε γ α λ ο δ ω ρ ε $ , έ π ε ι δ ή π ε ρ 
άξιους εαυτούς τ ή ς το ιαύτης υποδοχής π ρ ο κ α τ -
εσκεύασαν. Τοΰτο γ ά ρ αύτσυς τών π ρ ο γ ε γ ε ν η μ έ ν ω ν 
Απάντων ύ π ε ρ ε τ ί μ η σ ε δ ι κα ίων . Τοΰτο αυτούς τ ώ ν 
εκείνοι ς ε π ι θ υ μ η τ ώ ν κατηξ ίωσεν έναπολαΰσαι 
μ υ σ τ η ρ ί ω ν τοΰτο τών π ρ ο φ η τ ε υ ό ν τ ω ν αύτο ί ς 
χ α ι πολυποθήτως έ π ι ζ η τ η θ έ ν τ ω ν , τήν τ ή ς έ κ β ά -
σεως αρχήν π α ρ α χ θ ή ν α ι π ε π ο ί η κ ε . Αιά τοΰτο 
τ ώ ν συμφυλετών α π ά ν τ ω ν προτεθέντες , τοΰ ά σ υ γ -
κρίτου τετυχήκασιν α ξ ι ώ μ α τ ο ς . 'Ανεπ ίμ ικτον γ ά ρ 
τ δ βασίλειον τηρήσαντες γένος , άνόθευτον αύτδ 
κα\ ά π α ρ α χ ά ρ α κ τ ο ν τ α ί ς βασιλ ικαίς δ ι ετή ρη σαν 
ά ρ ε τ α ί ς . Ού παρεσύρησαν τοΰ τ ή ς αξίας ύ π ε ρ α ν -
εστηκότ^ρς π ρ δ ς δουλοπρεπή τ ώ ν ηδονών τ α π ε ί ν ω σ α , 
άλλ* άταπε ίνωτον τ δ μ ε γ α λ ο π ρ ε π έ ς αύτοΰ δ ια σ ώ ­
ζ ο ν τ ε ς , τ ή κατάλληλο) μέν αύτοΰ δ ιεβοήθησαν α ν α ­

κ η ρ ύ ξ ε ι , τήν Βασιλίδα δέ τοΰ π α ν τ δ ς , ώ ς εύσε-

fiuos volunial is maguificentia euperarent, dono-
r u m quoque, aecuudum electiouein ac Dc i p ro-
p o e i u i m , ampli iudine superarunt. T o i i s iqu i -
deiu generi bonore praelali sui t l , quod auciorem 
rebus universis , bonore praUulissent. Poi iores 
omnibiis habilt su t i l , quod sua ipsoruin vi la Doinini 
c b a r i l i l e i u poiiorem babuisscnt. P r e e l e c l i iue r t in l 
in sacramenlorum ininistros, quod v i i an i lo tam, 
ejus qui e legi l , volunlales solas implere s iuJniss t ; i i l . 
A u c l i suni g lor ia , quod suis ipsuiu opcribt is g lor ia 
aflecissent. MagjiiGcis g r a l i x donis magni l ica l i 
sunt, quod se i i s susclpiendis cotigruc pnpparas-
seni . Haee enim supra omues priores jus los , a u i -

0 ptiori eos bonore cumulav i l : feci i b x c , ut i is 
frui mysler i is merereiitur, quae i l l i desiderasscnl : 
(ec i l , u l eoruiu quas p ropbe lamm oraculis p ro-
missa essenl, nmUoqiie quassila dcs ider io , pri inus 
eis eventus exbibereiur . per eam , coolr ibul ibus 
uni ters is praelali, incomparabileiu d igni ia l i s exce l -
lc i i l i am ob i inue run l . C u a i e n i m regale geuus imper -
n i ix lu in servassenl, idem ipsum icgal i s ai i tmi v i r -
t i i l ibuss inceruin , ntliilque adul lcr .duui cus iodieru iU. 
N i h i i abexeel lenl i d i g u i u i e a d ftervilem vo lup la lua i 
abjectioneni,sini8(rum se agi passi s u n i ; quin ejus 
ii tagiuliceniiain ind imin i i ian i servantes , ejtis pa -
r i l e r congruo celebrari praeconio, universiquc K c -

1 Ezt:cb. X L I V , 2 . 
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ginam, uti pielatis ac victoria* f ruclum, parere 
nieru r u n l . 

S ic enim qunede i l l is refertur h is ior ta(2) , gcstis 
ronsona h a b e l : u l n i m i r u m , qua rai ione deiformem 
pu lc l i r i l ud incm, ac pr i iuum re l imi issenl decoretn, 
radem qnoque impermixtam servaverint generis 
i iobi l i ta lem : polissimis i r ibuum aucit bonoribus; 
quinimo bonoralissimie quibtisque bonore praelati: 
qu iex le rna quidem abunde substantia divi ies essent* 
magnificae vero voluntalis d iv i l i i s magis abunda-
ren i : s ic n imirum divirias, quibus a l i i in v o l u -
plales iUic iunui r alque i rahunlur , niatcriam ipsi 
siudiosaB operaiionis fecerani, gradumque ad cel-
sirni v i r i t i lum ciilmen , u l non legi l ima lantum 
implerenl , quibus beuediciio d iv i l i i s , i isque' , qui 
dona ac primit ias offcruui, ncqua dis l r ibul io (3) 

Α βείας και κράτους χ α ρ π δ ν ά π ο κ υ ί , σ ι ι ζ χ - . η ξ ι ώ -
6 η σαν. 

Ούτω γ ά ρ ή τά π ε ρ \ αυτών δ ι η γ ς υ μ έ ν η Ιστορ-ι 
συνωδά τοΤς π ρ ά γ μ α σ ι π α ρ α τ ι θ ε μ έ ν η φ η ι ί ν · ώ ; 
κ α θ ά π ε ρ οδτοι τδ θεοειδες κάλλος , κ α \ τ ή ν πρώτην 
ε ύ π ρ έ π ε ι α ν , ούτω κα\ τοΰ γένους ά ν ε π ί μ ι κ τ ο ν δι­
ε τή ρησαν εύγένε ιαν , έν τοΓς τ ώ ν φ υ λ ώ ν καλλίστης 
τ ιμώμενο ι · μάλλον δέ , τών τ ι μ ω μ έ ν ω ν ύπερτ:0ε· 
μενοι* πλουτοΰντες μέν έν τή τών έ κ τ δ ς περιουσία, 
ύπερπλουτούντες δέ έν τ ή τ ή ς π ρ ο α ι ρ έ σ ε ω ς φιλο­
τ ι μ ί α · ο ύ τ ω τον άλλους πρδς ήδονάς π α ρ α κ α λ ο ύ ν τ ι 
κα \ καθέλκοντα πλοΰτον, ύλην αύτο\ καλοκαγαθίας 
κα ί έπ ιβάθραν ε ί ς τδ τών αρετών δψος π ε π ο ι η ν τ α ι , 
ού μόνον τ ά κατά νόμον κα ι θεσμούς έκπληροΰντες , 
δι* ών ή ευλογία μέν τ ψ π λ ο ύ τ ω , ή ευνομία δέ 

^ τοις καρποφοροΰσιν α φ ο ρ ί ζ ε τ α ι * άλλά τ ά πολλά 

(2) QHOR de referlur hisloria. L ibe r esl Jacobi 
άδελφο^έου noinine, quo Gracci in pri inis Patres, 
ei iam at.liqtiissimi passiin i i t i i i i i i i r : uique apo-
cryphus s i l , pleraquc tamcn probata baltci , u i uon 
v i d c i i u r scripfus ab baTeticis, srd a pio qtiodain 
HebraO, ru i forte nomen Jacobns essei, nt eranl 
apud JudxOS, atque adeo in ipsis Domini discipulis , 
iuulti Jacobi , lesic l legcsippo; qui vel Jacubi frair is 
Dotnini nomine fitixcrit, vel poiius eo l i lu lo ab al i is 
aucttis s i l , ru in ipsc n>agis al ium se iusinuel , ac 
dislinguat a Jacobi Joscpbi filio, quein vocal , qui 
e s l ipsc Domini fraier : polueriique is , buniano 
tapsu aliqnid errare, nisi eliatn passus es l ejus 
l iber , qualis ad nos dcvenit, exsialque passitn in 
sacris Graco rum l ibr is , aliquani interpolalionem. 
Noiant plcrique in e o u l reprobum , quod dc Maria? { 

ac Josepb pcr aquas reJargutioiiis probaiioue 
referi, baiid certe iis consomim, qua? n a r r a i M a r i y r 
Ignalitis, cum oausas afiferl c u r d c conjugala Domi-
uus nasci v o l u e i i l , ac neque sacris Evangeli is , 
cum fania omnium communi , babilum Jesuni l i l i i im 
Josepb, nec nisi legi i i inum, exque Jegiiimo i b o r o , 
natnm proinde, conceptumque ex legii ima conjuge, 
ac posl nupliascelebratas, i radi la ad conjugii usum 
Mar i a , qnauiuin saltem foris partbat, iton promissa 
soluin, ac ccu virginilat is cuslodi couimci idala , 
nar ran l . Nis i forle rein lam novam imer paucos 
notain dicamus, plerisque existimanlibus ftiisse 
tradilam al iarum inore in conjtigium pcrfeclum, 
ctuti i radiia tamum esscl iu sponsam, ac ad custo-
diam, quod plerosqiic Palres diccoles v ideo ; nec 
capio sai is , t i l non alifjua probaiione opus fticrit, 
u i boc delur , constenique mi iabi l ia ilia in Marise 
«lesponsalioue, ut habemur in apocrypbo narrata, 
utque ex i l lo roci tai Gregorius Nyssenus o ra l . ii» 
t j l n i s l i ualalem : quibus l iquc l tradiiam JosepUo 
S . Mariam ad insiar sacri d<kpositi, quod Deo addi-
«ii i in, nec id ad lempus, sed lo iam v i i am, minus 
hunesie iu lemplo, pro sexus conditione, ac asiate 
grandiori deinceps servari possel. Plane iirajfalus 
Gregorius ex Maiia3 verbis ad augclum L u c . I : 
Quumodo fiel islud, e lc . lo l l ig i t vero consentanea 
i i la oaii i ia apocrypbi, de Mariae desponsalione, u l 
velul sacruin Dcu anaibema, con^ignalaisil Josepb 
sponso ciibUh.i a sarcnlol ibns , nt ()ioiM»le neque 
IUI q»si libt;r.i esset ejus viola i io . Αύτη τής Μ α ρ ί α ; 
ή φ ο Μ ] , ά π ό δ ε ι ξ ι ς τ ώ ν κατά τ δ κρύφιον ί σ τ ο ρ ο υ μ έ ­
νων ε σ τ ί . 1'robal cera, iuqui l , quw ex upocry,Au, ac 
tncerto aucioie nurraia bunl. Maliui audiro al> alio, 
quain plura loqni . SapienliSbiine onniii io Dei sa-
pienlia, cum malcr i iu p n d o r i , ituii suo coi isului l 
iiunuri quuquo tatidcin iwodo rciu p r a b l i l o r i l . A l iud 
\ c i o ntagis apocrypbiiii i babei panlo anlc Huem, 

cum infanlcm Jcsttm orcuYtatum l iabci a M a r i * 
Ilerodts nielu in prsesepio bonm ; palam tesiaui* 
Scr ip ln ra consuluisse salul i fuga in i E g y p l u m : 
nis i illtid prius, ac inter im dum v ia t i i i un ac eom-
nieaius ad ftigatn qtimritur, intempestx i l l ius no< lis 
s i ienl io a rb i l ra lur faclum : haud qtioque omnino 
probata, (irmaque i l la ejus dc olisielri» ibusscu ie i i i i a , 
quauquam nou defundis ol is le l r icaudi rnunere, 
ipsa sibi Maria obs ie l r i ce , quanqdam Epipbanios 
loonacbiis videlur utramqne probaiiorrem, tn x i i a 
Maria3 Virg in is admil lere : quinitno afferi i n c o n -
l i rnial ionem caibolicae doclrina», quod M a r i a v i r i 
r t ipidilatem nesciveri l . Ilaud cene video u i ea 
Vel miniiHum faveanl u l i i baeresi, tit ab h x r e l i e o 
adjecla qnis puie i . Deterruerunt i i noslros quales-
cunque naevi, u l ne nova opusctili i l l ius editione 
cbariam lercrent, Camelsi videbatur allaiura al iquid 
Incis, cum hisce Georgit , luui al i is i u Mariac c i o r -
dia Patruin iractatibus. V ide r i poles i Leo A l l a i . ad 
Eus l a lb ium, iu l iexaein . ubi is banc bis ior iam 
smnma rec i l a i , colligilqite prafalus A l l a l i u s , seu 
suspicatur t»X ejus s i len l io , fuisse i i la deinde ad-
d i l a , qtiod tameu i i i l i rmius videlur ad conjecturaut, 
co quod Eusla ibius lanluiu pers i r ingai dic lam 
his tor iam. ac suis verbis s i immaiim referal : qno 
ei iam modo babei l ibcr de MatWiialc Maria? apud 
Hieronymum, in quo pulem Issaxbar posi tum pro 
Zac l ia r ia , ab ipso lor le iulerpreie , qui ipse faieiur 
tnniul luario edidi>se, quanium ii iemoria paiui i 
suggerere, nec ca omnino qua: haberet exemplar 
Hcbra icum, sed quae pulabal in eo legisse, a u i iis 
consona. Keprobai Baronins ex maie ascr ipio pon-
lifice, qtiodqtie nullus per ea lenipora fuer i l poii t i -
fexlssacliar n o m i n e : sed bene diluit Alpbousus a 

> Gasiro in caialogo auclorutn quibus e&l U M I S IH 
vita B . Vi rg in i s , u l non diclus s i l suiiiiuus p o i i i i f e i , 
absolule, fueritque unus c mtuoribus, quales tnulti 
direbaniur poulitices, uti i ique l ex Evangel i i s : 
(|ttod ipsuin pro Zacbar ia dicendum s i i . Nou bene 
i ie in Baronius agriUinn Epipbanio, ae fere Pa l r ibus 
al i is , l i bn i iu de Nal iv i i a ie Maria?, ab i l lo Jacobt 
d i s l i ngu i i , ac conmnii iscUur non exstare, n i s i in 
8uis i l l is excerplis , cum i l la loiidem verbis habean-
lu r in praclaio l ibro Jacobi . L i q n c i ox A l l a i i a u i s 
Eusta lb i i i l lnd dc orci ihai ione melu Herod is , anl 
v i i i aUim mutatiouc fuisbi*, atil i i iutilalione* c<»rni-
p i i i i n , quod i i i ejiisiModt pcrv ium es i , ab mcur;o-i> 
ac iesiiiiauli.bus l ibrar i i s . 

(5) JEqua disiributio, ευνομία . Deesi verbum qno 
rcui exprimani . E s i boc loco ευνομία , quod ccrta 
proportioue j u x u lcgis sci iuiu,eique obteiuperando, 
iuclius Dco offcriur. Defiminr eryo bencdtciio, d ic i -
hh; u i qnisquis pro raiiune lacuhaiuin aliquaHJ 
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τούτων υπερβαίνοντες , μάλλον δέ τδ π α ν τ ζ ; πε- Α definilnr , seil et horum pleraqiie 
ριουσίας άνατ ιθέντες θ ε ώ , ύπ&ρετέθησαν τών κ α ρ -
πο^ορησάντων α π ά ν τ ω ν τ ή μεγαλοψυχ ία τ ώ ν 
προσαγομένων . Προσέφερε γ ά ρ , φησ\ν , Ιωακείμ 
διπΛά τά δώρα αύτου, Λέγων· Έστω τδ της πε­
ριουσίας μου παντί τφ Λαψ, καϊ τό της αφέσεως 
μον Κνρίφτφ θεφ. "Ω τών εύπροσδέ/ .των τούτων 
δώρων ! ώ καρποφορ ίας έν άσυλήτοις άποτεθε ίσης 
θ η σ α υ ρ ο ί ; ! ώ πλούτου τήν ακένωτων τών αγαθών 
θησαυρίσαντος άφθονίαν ! ώ προαιρέσεως τή βασι­
λεία τών καλλ ιερουμένων θ α υ μ α ζ ο μ έ ν η ς ! "Ωσπερ, 
φ η σ \ , θ ε ψ τά κ α τ ά θεσμούς διοριζόμενα π ρ ο σ ά γ ε -
σθαι δίκαιον, ούτω κα \ τδ τ ή ς περ ιουσίας ά π α ν τ ψ 
λαψ κα \ τοίς ένδεέσι προτ ίθεσθαι 'άξ ιον . θ ε ώ γ ά ρ 
κα\ ταύτα διά τών δεχόμενων προσάγοντα ι · κα \ τ ί ς , 

1:42 
superarcui. 

Qii iuimo qu iJqu id d iv i i i a rum abunde erat, conse-
c ranlcs Dco , uuiversis oflereitlibus muncra , ilouo-
rum niagnificcntia superiorcs evaserunl . Oflferebui 
e i i im, i nqu i l , Joachim munera sua duplicia, dicent: 
Sil, quod est abundanlicc mem loli populo ; et qnoi 
remisiionis, Domtno Deo. Ο accepta lia?c imincra ! 0 
p r imi i ia r i im oblalio iu i i tviulabilibus ibesauris i c -
posila ! Ο diviiia?, inexbauslam bonorum ibesauri-
zanles abtindanliam! Ο volunlas, oblatorum l a r g i -
lale admiral ioni babila ! Quemadmodum, i i i q u i l , 
j i islwni e s l , u l s l a lu la legUima Deo offeraniur , i i a 
sane aequum s i l , u l quidquid divi i iaruin abtindc 
es»l, populo ac egenis fruendiiin prabea lur . Nam 
ba3C quoque, per eosqui acc ip iunl , Dco offerunlur. 

ώ δ ίκαιε , νόμος, δ τήν έν δ ι π λ ψ τών δώρων κα\ u Quainam enim vero lex, ο v i r justc, i i a j n b c l , u l 
ά φ α ι ρ ε μ ά τ ω ν π ρ ο σ α γ ω γ ή ν παρακελευόμένος ; ποίος 
δέ Οεσμδς τ δ τ ή ς περ ιουσίας ά π α ν διανέμεσΟαι τ ώ 
λαψ π ρ ο σ τ ά τ τ ε ι ; Νόμος μέν , φησ\ν , ούδε\ς, ούζέ 
θεσμός τ ι ς δ τ α ύ τ α κ α τ α ν α γ κ ά ζ ω ν ποιείν · π α ρ 1 

έ α υ τ ψ δέ τδ καλδν έφευρών , ώ ς αίρετδν δν θ ε ψ , 
ά π ο π λ η ρ ώ - Αυτού, φησΙν , δ δεδωρημένος πλούτος, 
α ύ τ ψ κα\ άντ ιδ ίδο ιθα ι δ ίκαιον . Τ ή ς αυτού π ρ ο μ η ­
θε ίας εύεργεσίαι τυγχάνουσαι , άντευεργετε ί τωσαν 
τούς ομοφύλους. Περιουσία τά δεδομένα, ε ίς περ ιού -
σιον διαχείσθω λαόν. Χάρις δντα τ α ύ τ α , ούκ έργων 
άμοιβαΐ , τοίς π ρ ά γ μ α σ ι τδ δνομα βεβα ιούτω · τήν 
τού χαρισαμένου κ η ρ υ τ τ έ τ ω φ ιλανθρωπίαν . Μερι -
ζέσθωσαν ε ί ς πλείονας α ϊ τοΰ πλούτου φροντίδες , 

dona atque pr innl ias duplicia ofleias? Quonam 
jure prxceplmn babes, u l quiqtiid d iv i i ia ruoi abtiudi» 
es l , in populum distr ibuas? Eqt i idc in , a i i , uulla 
lex c s l , nec jus utlum, u i ad b x c o.ogar : a l cum 
ipse a memeiipso bonuin i i ivcner in i , lanquam 
Deogra lum, i l lud implco. Ejus, i n q u i i , sun l , quas 
dono accepi d i v i i i a s ; operx» pre l ium esi u l ei v ic i s -
sim rcddanlur . Providcntiae ejus beneficia s u n l ; 
beneficcnlia in conlr ibnlcs conferanlur. Quae daia 
sunl , pcculi i sunl abundanl ia ; in peculiarem popu-
lum diflundantur. Cun\ hax gratia sint, non mcrces 
operum, ipsis rebus noinen confirmenl , ac l a r g i -
loris benignitatem praediceul. Div idanlur in plures 

μάλλον δέ τδ π ά ν αύτοΰ ές η μ ώ ν άποφορτ ι ζέσθω curac d iv i l i a rum, quin polius onine earuni pondus a 
βάρος. Σκεδαζέσθω τών α ίσθηττρ ίων δ τ ώ ν χ ρ η μ ά ­
των δχλος, τοΰ τ ώ ν θείων ά ν ε μ π ο δ ί σ τ ω ; ά ν τ ι λ α μ -
βάνεσθαι χ σ ρ ι σ μ ά τ ω ν . 'Απελαυνέσθω τού λογισμού 
τδ έπισκοτοΰν τών μερ ίμνων νέφος, τοΰ μόνψ καθα­
ρώς τ ψ φέγγε ι τ ή ς ά π α θ ε ί α ς ένατεν ίζε ιν . Μή κ α θ -
ε λ / έ σ θ ω τδ πτερδν τής διανοίας τ ώ ν μετέωροπΟρο>ν 
ί / ν ε υ μ ά τ ω ν , τ ώ βάρει τών έ π ι κ ή ρ ω ν δ ι α ν ο η μ ά τ ω ν 
άκώλυτον τήν π ρ δ ς τ ά άύλα δ ιανυέτω τούτο πτήσ ιν · 
ά π ε ρ ί κ τ υ π α τ ά τ ή ς ψυχής ώ τ α τοΰ τ ώ ν μ α τ α ί ω ν 
δ ιαμένοντα θ ο ρ ύ β ω ν , τήν τ ώ ν άΰλως έορταζόντων 
ένηχε ίσθω φ ω ν ή ν τή<, γλυκε ίας τ ώ ν έν ούρανοίς 
άγαλλομένων άντ ιλαμβανέσθω μελψ5ίας . Κ α \ ούτω 
μέν ή τ ώ ν δ ικαίων καρποφορία , κα \ π α ρ ά το ιαύτης 
μεγαλοφυοΰς προσαγομένη γ ν ώ μ η ς , τής καταλλή­
λου τοΰ τ ώ ν δλων θεοΰ καταξιοΰται αποδοχής . D 

Οί δέ τοΰ γένους σ υ μ μ ε τ ε σ χ η κ ό τ ε ς , κα\ έν τα ί ς 
εύσήμοις τ ψ δ ικα ίψ συγκαρποφοροΰντες έ ο ρ τ α ί ς , 
ού τδ τ ή ς φιλόθεου μεγαλοψυχίας αύτοΰ θαυμάζοντες 
δ ιάπυρον , τ ψ ύπερβάλλοντι δέ τ α ύ τ η ς διαφθονούν-
τ ε ς , έθ ιμα τ ινα προτείνουσι α ύ τ ώ , τά καρποφορείν 
άπαγορεύοντα θ ε ψ , άτέκνψ τε δντι κα\ ά κ ά ρ π ψ , 
τ ή ς τοΰ γένους στε ρου μ έ ν ω δ ι α δ ο χ ή ς . Ούκ έξεστι 
}**ρ σοι, φ η σ \ , προσενεγκειν τά δώρα, καθότι ούκ 
έποίησας σπέρμα έν υΐο'ις ΊσραήΛ. Τ ι ν έ ; μέν φα-
σιν · Ούκ έζεστί σοι πρώτον προσενεγκεΐν ' ώς 

p a r l n n , velui cx abundanli v$ente p rabea t : offe-
renlibuh uuiem ευνομία - ut recia lege, ac juxla 
quod lex dividendum stattiit, pauca qumdam de 
luelioribus oflcrant : m s i l allusio ad i l lud G c n . ι ι ι , 

nobis abjiciamus. Dissipctur longe a scnsibtis l u r U i 
d iv i l i a rum, u i nullo impetl imenlo Dci dona perci-
p ianl . P rocu l abigatur, qnne ra i ioni offuiulii l enc-
bras, sol l ic i ludinum nubes, »1 in soluiu p » r e fu l -
gorcm animus immunis ab afleciionibus i n i emla l . 
Ne menlis ala cogi la i ionis lerrenoruin graviiaie 
deirabalur, ot n« sublimia p e l a l ; l ibermn ad res 
spirilales volalum babeal . S o l u l * ani ini aurcs ab 
obslrepenie inaniuin lumul iu re rum, coruin qiuc 
spiritali ter celebrantur snscipianl sonnm ; dulce 
modulata corum qui in coelis exsu l lan l , canlica 
percipiani . A c i l a quidcm jus iorum obla l io , exque 
magnifica ejtismodl profecia meuie, congruam ab 
omnium Deo sHeceplionem merc lur . 

' Caetcnim qni gcncris affinitate c o n j u n c l i , i l b i -
s i r ior ibus solemuilatibus una cum juslo ofTcrebant, 
ncdum rel igiosx ejus niagninceniine mi i i ime admi* 
rati fe rvorem, scd e l ejus praeslanlia in livoretu 
act i , legi l ima quacdam obj ic iont , quibus is p rob i -
bcretur Deo offerrc , n l i s ie r i l i s ac flliis o rbus , 
quique generis succcssione carere l . Non enim, i n -
q u i l , tibi licel offerre munera, eo quod non feceris 
tewen in filiii hratl. Quidam lamcn codices ba -
bent : Non licet iibi ul primut offeras : quo eum 

"Αν μ ή ορθώς δ ι έλης , ή μ α ρ τ ε ς · Si non recte divise-
i / i , peccasli : s i lquc vox ευνομία , non tanlMm ά π δ 
τ ο ΰ , νόμος, vcr i im etiam άπδ τού , νέμομαι · q i i an -
•qtiam desunt cxempla bujus acccptionis. 
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prorsus ab obh l io i i e arcerenl . Sive i g i l u r boc ac- Α καθόλου τοΰτον τοΰ καλλιερείν δ ι ε ί ρ γ ε σ θ α ι . Ε ί η 

ουν τοΰτο λ η φ θ ε ί η , εΓτε εκε ίνο , - φθονούντων έ « 1 
π α ρ α γ γ έ λ μ α τ α . Δέον γ ά ρ αυτούς τδ μεγαλόδωρον 

c ip ia lu r , sive Hhid , invidorum interdictum est. Cura 
enim magniQca ju s i i monera admiral ione prosequi 
debe ren i ; cum ubertatem oblatorum plausu e x t i -
pere; cam volunia l i s magmficenliaj a g g n t u l a r i ; 
e c o n i r a i l l i nedum dignari no l i in l , quae jusle susei-
p i an iu r , ut etiam conenlur repellere. Quid vero 
oblaia c r i m i n a i u s , ea repclli v is , u l ne debeant 
o f f i r r i ? Qi iam douarii sordfi.ueui reprebendis? 
Quid in oblatis non a vo lu i i l a lc deprebendisii Τ E r -
gone non integra si inlTISoniie ea > nedum in l eg r i -
tate, sed e l exsuperani ia admirationem babenl? 
Νοιιι ιβ ex recia volunta te , e i d i s t re ia s u i i l , et 
oblala? Α ι , i n q u i t , consueludo, v im legis o b l i -
nens , prohibet ne sieriles s imi l i modo prhni i ias 

θαυμάσαι τοΰ δικαίου* δέον τ ή Αφθονία τ ώ ν προσ-
αγομένα>ν έπ ικροτήσαι * τ ή τ ή ς α ίρέσεως συνησθήναι 
μ ε γ α λ ο π ρ έ π ε ι α · οί δε , πρδς τ ψ μ ή δ ι κ α ί α ς αποδοχής 
άξιοΰν τ α ΰ τ α βούλεσθαι, κα \ ά π ο & έ μ π ε ι ν π ε ι ρ ώ ν τ α ι . 
Τ ί τ ώ ν προσαγομένων καταγνοΰς δ άπωθε ίσθα ι 
τ α ΰ τ α βουλόμενος , ε ί ς σκήψιν τοΰ μ ή άναφέρεσθαι 
π ρ ο β ά λ λ η ; πο ίαν τοΰ Ανατιθεμένου μ ικροψυχ ίαν 
σ υ ν έ γ ν ω ς ; τ ί τ ώ ν άβουλήτων έν τοις κ α ρ π ο φ ό ρ ο υ -
μένο ις έ φ ώ ρ α σ α ς ; Τ Α ρ ' ούχ ολόκληρα τ α ΰ τ α ; αρ* 
ού μόνον τ ψ άνελλιπ&Ι, άλλά κα\ τ ψ π ) ε ο ν ά ζ ο ν τ ι , 
θ α υ μ ά ζ ε τ α ι ; ά ρ ' ούχ έκ π ρ ο α ι ρ έ σ ε ω ς ορθής κα \ 
διεκρίθησαν κα\ ά ν ε τ έ θ η σ α ν ; Άλλ* Ιθος , φ η σ ί , νό-

Deo oflferanl, alque i i , qui proles haben l , neve Β μου βεβαιδτητ ι κράτησαν , τούς άγονους π α ρ α χ ε -
eortimdem cutn i l l is liotiorum stnt parl icipes. E q u i -
dem vero, i iul lam bac de re sancitam legem, cer-
tum habeo : s in atilem aliquid consuettidine n o v i -
lu in fuit, cer la fide lestor, tolum id a crasso luo 
bumilique ingetito adjecitint esse. Νυιι eniin eo 0eos 
«acrificia ac oblaliones accepla babel , quod ifecuii-
diias ac mul la proles acceda l , ged qaod powessio 
x i r t u l u m ; quod probi mores ; quod magoificas 
amhnus ; quod larg i ias , nou lam obla lorum, quam 
volunla i i s in munera e f fus» ; quod anima h u i n i l i s , 
ac modestus sensus, quique nul lum Beo pro d i g n i -
late munus respondene nover i l . A i t en im : Sacrifi— 
cium Deo, tpirtiu$ contribulatus · . Suo namque Beus 

λεύεται μ ή π α ρ α π λ η σ ί ω ς τοίς εύτεκνοΰσι καρποφο» 
ρείν θ ί ψ , μηδέ τ ώ ν δμοίων σ υ μ μ ε τ έ χ ε ι αύτο ίς τ ι ­
μ ώ ν . Έ γ ώ δ έ , δτι μέν νόμος ό τ εθεσπ ισμένος ού 
τ ε τ ύ π ω τ α ι π ε ρ \ αύτοΰ, βεβα ίως Εχω * δτ ι δ* ε ίπερ 
Ιθος έπ ικεκαινοτομημένον τ ι , τ ή ς σής παχύτητος 
Ενεκα κ α ί χ α μ α ι ζ ή λ ο υ γ ν ώ μ η ς π ρ ο σ ε π ε τ ε ι χ ί σ θ η , 
ασφαλώς, ε ί δ ω ς , δ ι α μ α ρ τ ύ ρ ο μ α ι . Ού γ ά ρ δ ιά τεκνο-
γονίαν ή πολυτεκν ίαν , τδ τ ώ ν θυσιών κ α \ ά φ α ι ρ ε ­
μάτων εύπρόσδεκτον π α ρ ά θ ε ψ κ ρ ί ν ε τ α ι , άλλά διά 
περιουσίαν α ρ ε τ ώ ν - δ ιά καλοκαγαθιών τ ρ ό π ω ν * δ ιά 
φιλοτ ιμ ίαν γ ν ώ μ η ς · δι* άφθονίαν, ού τοσούτον τ ώ ν 
αναφερομένων, δσον τ ή ς μεγαλοδώρου π ρ ο α ι ρ έ σ ε ω ς -
δι ' ύποβεβηκυ ίαν ψ υ χ ή ν , κ α \ φρόνημα σ υ ν ε σ τ α λ μ έ -

Jpse, muncrum acceptor, testimonio lesi is fuerit, ut g vov, κα \ μηδέν τών προσαγομένων κατ* ά ξ ί α ν ο ίόμε 
ex bis obiaia accepla s i n l , universique, s i qufr ine-
l i o r i s e n t e i i t i » a c c e d u n i , pari eonfessione annue«-
r iu t . T r a d i l siquidem Scr iptura s a c r a , ut i i i tr tU 
Deus sanclorum ac juetorum sacriflcia i audaver i i , 
accepiaque babuer i t ; abundeque testalur oflferen-
l i u m glor ia . Ipsius e i i im p r imi mar iy r i s A b e l jus i i 
tnunera non eo meruerunt laudem ac fuerunt a o 
cepta, quod is liberos suscepisset, sed qjiod ex 
larga volunlale l i i asse t ; quod optiiua Deo ob lu l i s -
sc t ; quod nibi l angtisli animi cogi ia i ioniun v e r -
sans, sinceram ei bosl iam fecissel. N n n e l C a i n , 
quam prole carens bosl iam o b i u l i l , non eo l i tu lo 
reprobala e s l , eed propler ejus aier i lem volunta-
tem : propier angusli aahui in fecund i la lem; ac 

vov είναι θ ε ο ΰ . θυσία γ ά ρ , φ η σ ι , θ ε ψ , χτενμα 
σνττετριμμένον. Έ π ε \ εί μ ή έκ [γρ. ε ίναι έ κ ] 
τούτων τ δ άπόδεκτον τοίς ά ν α φ ε ρ ο μ έ ν ο ι ς , αυτός τε 
δεχόμενος έ π ι μ α ρ τ υ ρ ή σ ε ι σε θ ε δ ς , κα \ οί τ ή τ ώ ν 
κρε ιττόνων προστ ιθέμενοι ψήφψ συνομολογήσαιεν 
ά π α ν τ ε ς . Πολλάς γ ά ρ τ ώ ν α γ ί ω ν κ α \ δ ι κ α ί ω ν θυσίας 
αύτδν έπαινέσαντα προσδέξασθαι τδν θ ε b v r ή τε 
θεία παραδίδωσι Γ ρ α φ ή , κα ι ή τών προσενεγκόντων 
σ υ ν ε π ι μ α ρ τ ύ ρ ε τ α ι δόξα. ΚαΥ γ ά ρ αύτοΰ "Άβελ τοΰ 
πρώτου μαρτυρηθέντος δ ικαίου , ού διά τεκνογονίαν 
τ ά δώρα έπηνέθησαν κα \ άπεδέχθησαν , άλλά δ ιά τήν 
δαψιλή τής προα ιρέσεως καρποφορ ίαν · δ ιά τδ τά 
κάλλιστα θ ε ψ προσανατιθέναι · διά τδ ά ν ε π ί μ ι κ τ ο ν 
λογ ισμών μ ικροψυχ ίας τήν ε ιλ ικρινή θυσίαν ά ν α φ έ -

quod s u i , quam Dei pol iorein babuissel ratiouem ; D p « v . Έ π ε \ κ α \ Κάιν άτέκνου προσενεγκόντος θυ 

quod ιιοιι aeque d i v i d i s s e l , sed inj i is te , ac secus 
longe alque babeal Deo oblatorum lex. S i c in ique 
jusle oblal is justl muneribus annu i l D o i u i t i u s , 
signoque evidenlissimo accepla babuisse o s l e m l i i , 
igui ntisso de coelo (4), qui e l o b l a u doua outnino 
absuinerel , Ix loque symbolo ejus qu i oblul issel 
j t i s l i l i am proclauiarei . Qui auleai injuslutn se d i * 

σίαν, σύ διά τήν άτεκνίαν α ύ τ η , δ ιά δέ τήν ά κ α ρ π ί α ν 
αποδοκιμάζετα ι τ ή ς προαιρέσεως* δ ιά τήν άγονον 
μ ικροψυχίαν κα\ φ ίλαυτον προτ^μησιν * δ ιά τδ άνισον 
τ ή ς δ ι α ι ρ έ σ ε ω ς , μάλλον δέ άδικον, κα \ μ α κ ρ δ ν τών 
τ ψ θ ε ώ αναφερομένων άφοριζόμενον . Ο ύ τ ω μέν ο3ν 
τοϊς τοΰ δικαίου δ ικαίως προσενεχθε ίσιν έπ ινεύε ι 
δώροις δ Δ ε σ π ό τ η ς , κα \ δε ί γμα τ ή ς αποδοχής έναρ-

* Psa l . L , 19. 

(Ι) lgni misso de cmlo. Ita jux la Tboodoiionis 
v*»rsiui!eii). Ilabet enim ένεπύρισε * ιι! i nostra ex 
ll<'bra»o : Reipexit. Hieronyin . ex eodeiu Tbeod. 
< Ει i i if lammavil Bomiuus super A b e l , et super 
sacrificii im ejtis, super Cain a u i n n , c l super sacr i -

ficium ejus non inflammavit. ι Opor lmt cer ie stgno 
aliquo vis ib i l i banc discrelioiiein l i c r i ; nec facilf 
congruenlius aliud habe;itur quam ilfud ignis coeU-
ius miss i , quo etiam Elia? v ic l ima probaia feit. 
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γέστατον, τδ πυρ Ανωθεν έπαφίησ:, τΑ προσαγόμενα Α videndis Dei donis oslendisset , jure meri lo ιιι ea 
μ ε ν όλοκαυτών, φα ιδρψ δέ τ ψ συνθήματ ι τ ή ν του 
«ροσάξαντος άνακηρύττον δικαιοσύνην. Ό δέ Αδικος 
φανε \ς π ε ρ ί τήν τ ώ ν Αναφερομένων δ ιαίρεσιν , δ ι ­
κ α ί ω ς τ ή ς α π ο δ ο χ ή ; δ ι α μ α ρ τ ά ν ε ι . Ού μόνον γ ά ρ 
ούκ έπ ινεύοντα τούτοις τδν δικαιότατον κατανοεί 
-Θεδν, άλλά κ α \ προσονειδίζοντα, κα\ τ δ τ ή ς π ρ ά ξ ε ω ς 
Ατοπον φανερώς δ ιελέγχοντα. Φησ\ γ ά ρ π ρ δ ς αύτδν| · 
θύχ άν,όρθώς προσενέγχχις, ορθώς δέ μή 
Τ ύ μέν γ ά ρ , φησ \ν , & Κ ά ί ν , εύλογον οίόμενος ά π ο -
«δεχθήναί σου τήν προσφοράν, τ ή παροράσει τ α ύ τ η ς 
κ α \ α π ο π έ μ ψ ε ι δυσανασχετε ί ς · ή δέ , ώ ς ούκ ε ύ π ρ ε -
π ώ ς δ ιηρέθη , ουδέ δρθώς προσηνέχθη . Ούχ ατ γάρ 
ορθώς προσετέγχχις, δρθώς δέ μή διέΛχις. Τ ινές 
φασι π ε ρ \ τών όλοκαυτούσθαι μελλόντων τούτο θυ 

probarenit ir , a m i l i i l . Nedum enim non i is annueu-
lem videl jos i i s s imum Deum, ut et exprobrantem ac 
palam facinus. reroque absonam audial arguentem. 
A i t enim ad enm : lVon utique recte offerat, non 
reete aulem divida$ · . T u q u i d e m , inqurt, ο C a i n , 
rai ioi t i consonum pu lans , u l tua accepia oblatio 
babealur, despeclam indignaris aique rejeciam : 
verum in ea indecens fu i l d iv is io , proindeque ne-
qwe rectt fu i l obla l io . Non enim recie obiuleris : 
non recte aulcm dwhern. A i u n l aHqui , esse hoc 
d ic lum de v i c l i m i s quae cremanda? e ran l . A n l i q u i s 
enim in more e r a l , u l in duo secanles, fruslalira 
d m d c r e n l offerendas vici tmas : Cain vero haud 
satis .congrue oblata d iv id i sse , atque adeo aber-

μάτιον λεχθήνα ι . Διχοτομοΰντες γ ά ρ προτερον , Β w s s e a b i n l e n l ° fine. V e r u m boc procul ab S c r i -

διήρουν κατά μύρια τ ά ς προσαγομένας ol παλαιο \ θ υ ­
σ ίας · μ ή κ α τ ά λόγον δέ τ ή ν διαίρεσιν τ ώ ν προσφε­
ρομένων πεπο ιήσθα ι τδν ΚάΙν , κα \ διά τούτο τοΰ 
* κ ο π ο ΰ δ ιαμαρτε ί ν . Τούτο δέ πόρρω τ ή ς Γ ρ α φ ι κ ή ς 
καθέστηκεν αληθε ίας . Ού γ ά ρ ζωοθυσίαν αΟτη τήν 
τ ο ΰ Κάιν προσφοράν, άλλά τ ή ς έν χερσι κ α ρ π ο φ ό ­
ρ α ς ά π α ρ χ ή ν ε ιναί φησιν . Έγένετο γάρ ΆβεΛ 
ποιμήν προβάτων · Κάιν δέ ήν εργαζόμενος τήν 
γήν' χαϊ ήνεγχε ΚάΧν άπό τών καρπών τής γής 
θυσίαν τ φ -θεφ9 χαϊ "ΑβεΛ ήνεγχε χαϊ αύτδς άπό 
τών πρωτοτοχίων τών προβάτων αύτον χαϊ τών 
στεάτων αύτον. Τ ί ουν έστιν · Ούχ άν ορθώς προσ-
^ ^ f l C δρθώς δέ μή διέΛης; Λ0 λέγε ι τοιοΰτό 

pturae ver i ta ie abeel. A i l enim i i l a , obiulisae C a i u , 
non t i c i imas ex anitnalibus, sed pr i in i i ias frucluuui 
manual ium. Fuit enim Abel pattor o v i u m , Cain 
aulem tral extrcens lerram. Obtulii auiem Cain de 
fruciibu* Urr<B ioarificium Deo; AM quoque oblulit 
et ip%e de primogenitii gregit et de adipibut 
torum *. Quid ergo s ibi v u i l : Non utique recle 
oferas, non recle aniem dividas? Quod a i l , ejusmodi 
e e i : Nequi l , i n q u i l , fleri, ut recle ofleras, uisi prius 
recle diviser is . Quid vero e s l recte d i t i d e r e ? N i -
m i n n n acqua ral ione p a r t i r i : u l is qui Deo offereuda 
dividt i deligttque, noa suae ipsius par l i oplitua 
depute l , Deo auiem pesfcima. Nam si bomines . 

χστ ι ν · Ού δυνήση, φησιν , δρθώς προσφέρε ιν , έάν μ ή C « o m m u n i b o s pecuniis occasione al iqna diyidcudis 

πρότερον ορθώς δ ιέλης . Τ ί δέ έστιν δρθώς δ ιελε ίν ; 
Τ δ κ α τ ά λόγον έπ ιμερ ίσα ι* τ δ τ ή ν διαίρεσιν καΛ 
έκλογήν τ ώ ν προσαγομένων θ ε ψ ποιούμενον, μ ή τ ή 
οίκε ία τ ά κάλλιστα μερ ίδ ι , α ύ τ ψ δέ τ ά χε ίρ ιστα κ α ­
τ ακλ η ρουν. Ε ί γ ά ρ άνθρωποι κοινών τ ί νων ε ί ς δ ια ί ­
ρεσιν χ ρ η μ ά τ ω ν , τδν Ισονομία ποιείσθαι τ α ΰ τ α οίον 
τ ε δ ν τ α εκλεγόμενοι προκρίνουσι , κα\ τ ή ς ίσότητος 
τ ώ ν με ρ ι ζο μένων π'αρατ ρεπό μενον απωθούντα ι κα \ 
ά π ο π έ μ π ο υ σ ι , π ώ ς άν δ τ ώ ν δλων θ ε δ ς , τών οίκείων 
δ ω ρ η μ ά τ ω ν άνισον δμοΰ κα \ άδικον γενόμενον τδν 
ΚάΙν μερ ιστήν , ή προσεδέξατο άνεξελέγκτως , ή το ίς 
εκείνου έπείδε δώρο· ς ; Έ μ ά , φησ\ν , ώ Κ ά ί ν , τ ά 
π ά ν τ α * τ ή ς έ μ ή ς τ α ΰ τ α κηδεμον ίας δ ω ρ ή μ α τ α * τών 
έ μ ώ ν ο ί κ τ ι ρ μ ώ ν ε υ ε ρ γ ε τ ή μ α τ α . Κοινωνόν σε ουν 

etim arbi t rum praferunt atque eliguut, qui aequali-
tate dividere possi t , euuique repellunt ac jt ibeul 
facesserc, qu i deflecii l ut ne aequablate d i v i d a i : 
qua ratione onivereorum Deus vel accipere m i l i * 
reprcbensione, in iquum hijusluinque suorum i im -
nerum div isorcm Ca in , vel ad ejus respicere ιιαι-
nera potuissel? M e a , i u q u i t , sunt, ο Ga in , u n i -
veraa : providentiae m e x suni inunera : m e x Mint 
misericordiae beueficia. Ιιι eoruin ergo le couimu-
uionem a s c i v i , non propler re l r ibui ionem operuin, 
sed propier solatn c lemcni iam. Equidem vero 
eornm ipse accepto primicias, nun quia egeo qtiid-
q u a i n , sed quia salulis iua3 desiderio l enea r ; non 
i l a , u l s q u i s parl ibus ji ibeam dividi qu.u fuerunt 

τ ο ύ τ ω ν , ού δ ι ' Ιργο>ν αμο ιβή ν , άλλά διά μόνην π ε - D concessa , sed ut ai t i iui tui religioiieiit ex p r i m i l i a -
π ο ί η κ α φ ιλανθρωπ ίαν . Κ α \ τούτων μέν άνενδεής ών 
έ γ ώ , τ ή ς σής δέ σωτηρ ίας έπ ιδεόμενος ά π α ρ χ ά ς ε ίσ -
δ ί χ ο μ α ι · ούχ ε π ί σ η ς τ ή ποσότητι τ ά παρασχεθέντα 
σοι μερ ίζεσθαι π ρ ο σ τ ά τ τ ω ν , τ ή ς σής δέ γ ν ώ μ η ς τδ 
φιλόθεον δ ιά τ ώ ν ά π α ρ χ ο μ έ ν ω ν ε π ι ζ η τ ώ ν * σο\ δέ τ ώ ν 
ε μ ώ ν α γ α θ ώ ν έναπολαύειν παρασχόμενος Ι γ ώ , κα\ 
σέ κύριον τής τ ώ ν αναφερομένων μοι δ . α φ έ σ ε ω ς 
τ ρ ο σ τ η σ ά μ ε ν ο ς , κακδν π ε ρ \ τδν ε ύ ε ρ γ έ τ η ν ε δ ρ ο ν 
άχάρ ιστον π ρ δ ς τήν τ ώ ν α γ α θ ώ ν ά φ θ ο ν ί α ν , πονηρδν 
τ ή ν διαίρεσιν τ ή ς α π α ρ χ ή ς . Κ α \ ταύτην γ ά ρ πο ιού­
μ ε ν ο ς , άναξίαν τοΰ δωροδότου π ε π ο ί η σ α ι * σαυτψ 
μ έ ν , ώ ς τ ά πλε ίονα , ούτω κα\ τά κρε ίττονα τ ώ ν 

rum oblatione requiram. En imvero , qui niea l i b i 
bona frueuda praibuerim, tcque divisionis eonn i i , 
qua3 offerenda esseul conal i iuer im dominum, malum 
inveni i n beneflcum : ingralum p ra bonis afTaliin 
col la l is , nequam ia dividendis p r i m i l i i s . Quippe d i -
videns indigue pro munerum la rg i io r i* rai ioue fe-
c i s t i ; qu i l ib i i p se , u i i p l u r a , s ic e i poiiora m u -
neruni obs l r i c ia vo luer i s ; nie auiem oblalionis 
sordi iaie conlumeliose habueris. H x c porro non 
aliena ab i i ts l i iuto dicta sun l , sed ad p robandum, 
pia; poiiue voluntat is , v i r lu tu in exubcrantis frugi-
bus rouDus c s se , m Deus oblaia praeoplel ac pro-

1 Gen . ιν, 7. 4 G c n . iv , 2. 
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b e l , quam fecundae ad prolem vulvai arguroenlum. \ δωρημάτων έ γ κ α τ έ λ ε ξ α ς · έμέ δέ τ ή τ ή ς προσφοράς 
ένύβρισας μ ικροψυχ ία . Καώ τ α ΰ τ α μέν ήμ ίν ου π α ρ έ ρ γ ω ς ε ί ρ η τ α ι , διά δέ τδ δείξαι βούλεσθαχ, 
προαιρέσεως φιλόθεου μάλλον, αρετών εύθηνούσης κσρποφορ ία ι ς , τήν τών αναφερομένων έκλογήν είναι 
κα\ άποδοχήν, ή τεκνογονίας άφορμήν . 

Nec id v i i io ve j l eudua i , u l b rev i l a i i studentes 
sileniio praHereamus, qua A b r a b a m pair iarcl ia ra-
l i o n c , necdum suscepiis l i be r i s , quorum fclura 
vera D( i promissa implenda e ran l* , e l p rcexs l ruxe-
r i l al iare, ac posiea jubeatur celebraiissimum i l iud 
sacrifuiuni facere : Sume en im, inqui i , mihi vaecam 
triennem, et arietem annorum trium*, aliaque ejus-
modi jube iur coll igcre ad bolocausli apparalum. A d 
ba?c e l iam, quas jus i i a i i i , nou susceplis prolibus 
oblaliones feceranl : sacriOcium i l l u J quod Manue 

Κ α ι καταλιπε ίν ού μ ε μ π τ έ ο ν διά τδ σ υ μ μ ε τ ρ ί α ; ; 
στοχάζεσθαι τδν λ ό γ ο ν , δ π ω ς τ ε ό π α τ ρ ι ά ρ χ η ; 
"Αβραάμ π ρ δ τ εκνογον ίας , δι ' ή ς έδει τ ά άψευδώς 
έπαγγελλδμενα π λ η ρ ο ύ σ θ α ι , κα\ θυσ ιαστήρ ιον προ-
ψκοδ4μησε , κα \ τήν διαβόητον έκείνην μ ε τ ά τ α ΰ τ α 
προσ τάττε τα ι ποιείν θυσίαν . λάβε μοι γ ά ρ , φ η α \ 
δάμαΛιν τριετίζονσαγ, χαϊ χρών τριετίζοττα, κα\ 
δσα τοιαΰτα πρδς π α ρ α σ κ ε υ ή ν τής όλοκαυτώσεως 
έπισυλλέγειν κελεύετα ι . Πρδς τούτοις κ α \ τ ώ ν άλλων 
δικαίων τ ά ς έν άπα ιδ ία καρποφορ ίας · τ ή ν τ ε Μανωέ 

supra pelrain jussus o b l u l i l T ; quo l a i i d e m , una Β θυσίαν έ π \ τήν π έ τ ρ α ν τελεσιουγείσθαι προσταττο -
ipsc cuni s ter i l i coujuge, fulurac l iberai ionis ab i n -
fo<•midiiaiis v i i i o , quu lencbatur, fauslum uiint iuin 
acc ip i l , alque aiubobos cer l i evcntus pol l ici lal ioi t ie 
argumcnium, aiigelus ascendens e flamina, aique in 
eoulum evolaus, accediL Quidni vero, qui pro his 
r i x a i i * , eas rejitis obialiones, quas acceplas opere 
ac sermunc Anna propbelissa fecii · ? Quodnam au-
Cem ex E l i x ac El i^a i i lurobis progressum semen 
osiculare possis? l i lameii rationales Deo jugi ler 
accepias boslias offcrebanl, ac cuin lenipus exigerei , 
etiam cruetilas. Quidni el iain eos qui prole care iH, 
a prccibus ac cau i i c i s , jugibusijue Dei laudibus, 
arcons cxcludis? Deus cnim iis p o l i u s , cum cx 
aniino contrito offerunlur, qnain animalium v i c l i 

μένην , δι ' ή ς , τ ή ς κρατούσης άτεκν ίας λύσιν, α ύ τ δ ς 
τε κα \ ή στειρεύουσα σύνοικος ε υ α γ γ ε λ ί ζ ε τ α ι , κ α \ 
τ ή ς έκβάσεως τοΰ μηνυομένου βεβα ίωσιν , τδν έ π ι -
βάντα τής φλογδς , κα \ πρδς ούρανδν ά ν α π τ ά ν τ α 
κατέχουσιν άγγελον . Τ ή ς δέ προφήτιδος τ ά ς Ι ρ γ ω 
κα \ λόγψ δεκτάς π ρ ο σ α γ ο μ έ ν α ; κ α ρ π ο φ ο ρ ί α ς , π ώ ς δ 
π ε ρ \ τούτων δ ιαμαχδμενος ούκ ά π ο π έ μ π $ ; Ποίον δέ 
έ ς δσφύος Τίλιοΰ κα ί 'Ελισσαίου σ π έ ρ μ α καΟυπο-
δε ίςα : άν έχοις , τών ένδελεχώς μέν ευπρόσδεκτους 
αναφερόντων λ ο γ ι κ ά ; Θεώ θυσ ίας , κ α ι ρ ψ δέ τ ψ προσ-
απαιτούντ ι και τάς έναίμους ; Πώς ού καί τ ώ ν ε υ χ ώ ν 
κα^ ύμνων κα\ δ ιηνεκών Θεοΰ δοξολογιών τούς Α π α : -
δας δ ιε ίργων αποκλείε ις ; Τούτοις γάρ μάλλον 4 κ 
σ υ ν τ ε τ ρ ι μ μ έ ν η ς ψυχής αναφερόμενο:ς, ή τα ίς ζα>ο(Κ-

Γ Γ» »' ί Λ . » * I Γ Γ · · · 

inis annuit. E i i i iuvero , mentis ipse oculos c l audens , 1 4 σίαις έπ ινεύε ι Θεδς. Ά λ λ ά σύ μέν, τούς τ ή ς δ ιανο ίας 
οφθαλμούς ά π ο μ ύ σ α ς , εκών έαυτφ τήν τ ώ ν κ α λ ώ ν 
δημ ιουργε ί ς άβλεψίαν · τ ψ φθόνψ δέ τοΰ δ ικα ίου 
περιοιδαίνων, κ α τ ' αύτοΰ τδν οίκείον δ^ ευνομία ν 
προφασιζόμενος έξεμε ί ς ίδν. Ούχ έζεστι γάρ σ ο ι , 
φησ \ , προσενεγχεΤτ τά δώρα. Διά τ ί ; διά τδ τής 
φιλοθεΐας αύτοΰ θερμδτατον ού:** έ ξ ε σ τ ι ; διά τήν 
τ ώ ν προσαγομένων άφθον ίαν ; διότι τ ά τού θάοΰ 
ύπερευνομε ί , σέ δέ μεγαλοψύχως ε υ ε ρ γ ε τ ε ί ; Έσταχ 
γάρ, φησ\ν α ύ τ δ ς , τύ τής περιουσίας μον αακτϊ 
τφ Λαφ. Ούκούν κα\ σοί • μέρος γ ά ρ ε! τοΰ ο μ ο φ ύ ­
λου λαού . Ούκ έδει σε τήν άκατάσχετον μέν αυτού 
πρδς τδν Δημιουργδν γερα ίρε ιν ά γ ά π η ν , τ ή ν ε ί ς τδ 
πλήθος δέ καταβαλλομένην άποδέχεσθα; χ ά ρ ι ν ; Ούκ 

spontc l ib i asciscis , ut uc videas bona., iisque v i -
ricndis C32CUS sis : justi vero livure l u ipens , luuui 
v i m s , reclam legis consli tuiioiiem causalus, evomis. 
Pion enim tibi, i u q u i l , licet, ul munera offeras* 
Qiiorsum non l i cc i? Nunquid ιιοιι l icc l ob ejuS iu 
Ucuiu accciibissiiiium a i i i iuum? Non l ice l pra3 copia 
inuucruii i ? Quod p r a s l e l supra quam lcge cons l i in -
tuiii c s i , leque hciwiicio magnilice doncl? Eril 
euim, inqu i l i l l c , nuod mea abumlanlitv eu t toti 
populo. Ergo e l l i b i c r i l , quando ipse gcnii l is po-
puli lui pais qiix kdain es. Nonne par era i , u l ejus in 
Dcum crcatorcii i impeiisius eiiusam dilecltonem 
Imnori babcres , ac quam in mul i i iu i i inein erogai 

graliain beneficiumque, gratus acciptires? Nonne ty έδει σε τδ μεγαλόψυχον αυτού θ α υ μ ά ζ ε ι ν , έ π α ΐ ν ε ί ν , 
par c r a l , u l inognificum ejus aniimim demirarer i s , 
laudibus efferres, cougruisquc g ia l ia rum aciionibtis 
vicissim piosequereiis? 

Ye r i im eniinvcro lu quideiu excel leni i dotum i l -
lius prajs lanl ia , qui:i polius ea, qua inde tabcscU 
inv id ia , gravaltis, deorsuni detraberis , vuliuquc in 
lerram dejecio, i u luincn prajclaroriun adeo facino-
ruin intoudere ucqu i s ; a l i l ic 6iiblimior e la lus , 
quain ul conviciis tuis aftici p o s s i l , ac ve lu l al lo 
aere volans, n ib i l bis ad buini l ium cogilai ionuin 
dejectionem deirabi iur . N i b i l a celso maguifici 
aiiUni m l i n i i i e , in dcfccli animi profunduni pra> 
ceps agi iur . Mun obn i l i lu r probris : non puguatii 

τ α ί ; προσηκούσαις εύχαρ ιστ ία ι ς ά μ ε ί β ε σ θ α ι ; 

Ά λ λ ά σύ μέν τ ώ πλήθε : τ ώ ν υπερβαλλόντων α ύ ­
τοΰ πλεονεκτημάτων , μάλλον δ έ , τ ή διά τ α ΰ τ α βα­
σκανία δαρυνόμενος , ε ί ; γ ή ν κ α τ α φ έ ρ η , κα \ π ρ η ν ή ς 
ών , π ρ δ ; τδ φώς τών ούτω λ α μ π ρ ώ ν αυτού κ α τ ο ρ θ ω ­
μ ά τ ω ν ένατενίζε ιν άμηχανε ί ς · εκείνος δέ , τ ώ ν σών 
υψηλότερος α ί ρ ό μ ε ν ο ; σ κ ω μ μ ά τ ω ν , και οίον αερο­
π ό ρ ω ν , ού καθέλκεται τούτοις π ρ δ ; χ α μ α ι ζ ή λ ω ν λο­
γ ι σ μ ώ ν τ α π ε ί ν ω σ ι ν ού τού τ ή ς ρ ιεγαλοψυχία; Οψου;, 
πρδς τύ τ ή ; άΟυμίας καταφέρετα ι βάθος * ούκ αντι­
τε ίνει π ρ δ ; τά ονείδη* ού δ ι α μ ά χ ε τ α ι π ρ δ ς τ ή ν έπ ί * 

5 Gen . χ ι ι , 7. · Gen . xv , 0. Τ Jud . x m , 19. e 1 B.«g. ι, 10. 
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πληξιν · ού τδ τής σής κακοηθε ίας παράλογον , εύλό- Α atlversus increpationem a s s u m i l : non malignae lua; 
γο ις αποκρούεται τ α ι ς α ί τ ί α ι ς · άλλά τδ εύπρόσδεκτον 
μεν τ ώ ν καρποφόρου μ έ ν ω ν ; τ δ άδικον δέ τ ώ ν σών 
ε π ι π λ ή ξ ε ω ν , δ ιά τής π ρ δ ς Θεδν παρ ίστησιν οίκειότη-
τος · ευχή μέν ε π ι τ ρ έ π ω ν τήν τ ή ς άπαιδ ίας λύσιν, 
ε ύφη μιαν δέ τ ή έ π ι τ ε ύ ξ ε ι τ ώ ν σών άντ ικαταλλαττό-
μενος ονειδών. Μικρόν γ ά ρ ύστερον δψει τδ τ ή ς αυ­
τού εύπαιδ ίας μεγαλδδωρον κλέος · δψει τδ έν π α -
τράσι αύτοΰ ύπερα ιρόμενον κ α ύ χ η μ α , τήν εύκληρίαν 
τ ή ς φύσεως · τ ή ν τ ώ ν ευχών καρποφορίαν , τήν μ ο ρ ­
φήν [γρ. μ ο ρ φ ή ς ] τ ή ς άνΟρωπδτητος εύλογ ίαν , τδν 
άφθονον πλούτον , τήν άδιάδοχον εύφροσύνην , κα ί 
τ ή ς δντως θυμηδ ίας χορηγό ν . 

Ούτω γοΰν δ δίκαιος μεγαλοφυία γ ν ώ μ η ς προς Β 
τούς έ π ι π λ ή τ τ ο ν τ α ς δ ι * τ ε θ ε \ ς , χα ίρε ιν τε πάσιν 
έ-πειπών τοίς παρούσ·. , πρδς τους ύπερφυε ί ς α γ ώ ν α ς , 
κα\ τήν έπίπονον έρημ ίαν άποδύεται , μ ή τ ε τ ή ; of-
καδε φροντίσας υ π ο σ τ ρ ο φ ή ς , μ ή τ ε τ ώ ν κατ* οΐκδν 
τ ιν ι τ ά τού σκοπού π^οδιαθέμενος · δπερ άν τ ι ς 
στοχαζόμενος διασκοπήσειεν, παράδοξόν τε δμοΰ , κα \ 
τ ώ ν τ ή ς φύσεως ύπερανεστηκδς ή τ τ η μ ά τ ω ν ε ύ ρ ή -
σειεν. Τ ί γ ά ρ άν τ ι ς [ ί σ . , τ ο ύ ] άποθαυμάζε ιν τήν 
φιλοΟεΐαν α υ τ ο ύ , κα \ τ ώ ν λοιπών άπρ αγμο σύ νην 
πρδς αύτδν άποτε ίνο ι το ; Τ ί τοΰτο, θαυμασ ιώτατε , τών 
προγεγενημένων βουλεύη δ ικαίων ; τ ί διανοούμενος 
ε ί ; έργον εκφέρε ις τδ βούλημα ; τ ί άν ε ίη τδ τήν 
οίκείαν δ ιαμερ ίσαν σ χ έ σ ι ν ; τ ί τδ τήν τής συνοίκου 
και κοινωνού τού βίου διατ»μδν συνάφειαν ; Ούχ δ 
αυνδήσα; ταύτην , κ α θ ά π ε ρ ε ίς σάρκα μ ίαν , ούτω κα\ 
ε ίς βουλήν τήν αυτήν συνήρμοσεν ; ούχ ώ ς άλυτον 
τδν εξς αυτήν έχρήν δ ιατηρείν τής ένδτητο ; δεσμδν, 
ούτω κα\ τδ ταύτδν τ ή ς γ ν ώ μ η ς άδιάσπαστον φ υ λ ά τ -
τεσθαι π α ρ α σ κ $ υ ά ζ ε ι ν ; ούκ έδει πρδς τούς ομοίους 
τ α ύ τ η ν έπαλείψαι πόνους , καί ώ σ π ε ρ τοΰ κ α ρ π ο ύ , 
ουτω κα\ τών έργων αυτή τήν κοινωνίαν περ ιπο ιήσα-
σθα ι ; Ά λ λ ' εί κα\ διά ταύτα τήν ύποστροφήν ούκ 
3 ύ δ ο κ ε ί ς , διά δέ τδ άν ία ις μ ή περ ιβαλε ίν τ α ί ς σφο-
δ ρ ο τ έ ρ α ι ς , έ χ ρ ή ν διά τδ μ ή όδύνας αυτή τ φ τ ή ς 
αποδημ ίας άοήλψ προξενίσαι · διά τδ μ ή τ ψ άφανεί 
τ ή ς απουσίας μ υ ρ ί α ι ς τα ί ς κατατρυχούσαις έπ ινοία ις 
έ π ι π λ ή ξ α ι . "Εδει δέ κα ί τ ά κ α τ 1 οίκον ε ύ π ρ ε π ώ ς 
διαθέμενον , ούτω πρδς τά καταΟύμια στέλλεσθαιΐ 

meoiis alienam a ralione accusalionem, fuliis r a -
tiorie criminaiionibus r e l u n d i i , sed sua in Oeuin 
necessiiudiite, cum munerum oblalorum accepiam 
boniiaiem, l um increpationum iuaruiu injusl i l iani 
oslendi l , qui precibus quidem liberai ionem ab s i e -
r i l i ta le c o m m i l l a l , celebrenique nominis f a m a m , 
pro iis opprobri is quibus a p p e l i i s l i , coinuui ialurus 
sir. Brevi quippe visurus es p i x c l a r x ejus prolis 
magnificum decus : visurus, inquam, es excel len-
lem ejus, patribus accenst, g lo r i a in ; n a l u r a fel ici-
tatem; precaiionis f r u c l u m ; bumani generis bene-
dic i ionem ; abundanles illas d i v i l i a s ; Ix t i l i am quani 
uon excipi t moeror; ac ejus quac vere cst, aitimi 
volupial is conci l ia t r icem. 

S ic ergo v i r justus, an imi i l la inagiii iudine ac 
gcnerosilate ad rcprebensores babens, cum praesen-
libus omnibus vale fecissel, ad prac lara sc cerla^ 
ntiua, plenamque iaboribus soli ludinem accingh, ne 
id quidem in animum inducens u l reverlatur do-
mum utve cum domesiico ulfo, quid animo coneti-
lu lum s i l , anteconferal : qtiod planp, ttt quis probo 
conjeclans pcrspexeri l , mirabi le pari ier , ac biunana 
imbeci lblaie majtis i nvenc r i l . S i c enim quis , ejns 
demirans religionem, ac vacuum a cura reliquoruni 
animum, sermoncm in euin intenderit . Quid hoc, 
summa vir admiral ioue, ac supra priores j u s l o s , 
consi l i i in is? Quid vero cogilaus constl i i i iu in opus 
cflfcre? Quidnam porro domeslicam aOeciionem d i -
vis i l? Quidnam conjugis ac viiao rai ionum sociaj 
vinculum abscidi l ? Nonne qtii conjunxit, uti in car-
nem unam, i l a in uhum quoquc con*il iuin ac men-
tem eamdcm apiavi l? Nonne qua ra i ione insolubile 
ad eam scrvare oportui l unionis v i n c u l u m , cadetu 
ei iam fuit cavendum, u l indivulsa s e n t e n l i » ejus-
dein ra l io perstarel wcolumis? Nonne par e ra l m 
ad similes eam laborcs inungeres, ac sict i l frtictus, 
i i a e l operum sociam l i b i ascisceres? Sin lamen ob 
"rsta miuus placui l rever l i domum ; a l cerle o p o r l u i l 
u l ne in majorem tr is t i l iam cogercs; u l ne ex ignota 
profettione ei molesl iam inferres ; u l ne ex obscuru 
abseni ia , innume^abil iuin cam rogilat ionum tor 
mcnlo conficeres. Sane vero decebal, i i l congruii 
domeslicis rebus composh is , i l a proficiscerere qtm 

"Η ουδέ τού περιουσίου φροντ ίζε ι ς πλούτου , ουδέ Β animus ierebal. Nec vero quidquaui curas afflucnles 
π ρ δ ς τήν τών υπαρχόντων έ π ι σ τ ρ έ φ η κτήσιν , ώς 
άσυνδύαστος σύ π ρ δ ς τ ά φαινόμενα καλά, καί ακρά­
τ η τ ο ς τ ή συνεχούση τ ώ ν ηδέων ανάγκη ; Ν α ι , φησ\ν 
δ δίκαιος · ουδέν τούτων ίχανδν αής τού θεού δ ιατε -
μειν προσομιλ ίας · ού φύσεως ένότης* ούκ οίκείων 
συνάφεια* ού πλούτου περιουσία* ού φίλων ετα ιρ ία . 
Ουδέν δ τι τ ώ ν δρωμένων τ ε ρ π ν ώ ν , τής άοράιου με 
τ ώ ν καλών εφέσεως ά π α γ α γ ε ι ν οίον τε άν ε ί η . Άγων 
πρόκε ι τα ι τ ώ ν επ ίπονων δ ε ή σ ε ω ν , μόνον ίτ\ τήν 
π ά λ η ν γυμνδν έκκαλούμενος , άφε ίσθω πάντα τά τον 
δρόμον δ ιατέμνοντα . Μηδέν ε ίη τδ έπιπροσθούν τών 
π α ρ ό ν τ ω ν , κα \ τδ σύντονον π α ρ α χ α τ έ χ ο ν τ ή ς π ρ ο θ υ · 
μ ί α ς . θ ε ο ύ τ ά δεδομένα δο ιρήματα , θ ε ώ π α ρ α χ ω -
ρ ; ' σ θ ω π ε ρ ι έ π ε σ θ α ι . 

d ivi l ias , neque ad ca qine possides aiuiaum c o n -
ver l i s , vc lu i nibd l:onis oculis subjeclis add ic lus ; 
tnajoriqne nnimo quani u l nlla voluptatum nece&si-
lale superari possis? Plane, a i l v i r jus lus . N i h i l e s l 
boruin , quod a Dei consueludine possit abjungere : 
non uniias n a t u r x ; non donie^licoruoi nccessi ludo; 
non copiosa3 d i v i i i x ; non amicorum sodalilas : n i -
b i l me eorum quai subjccla ocii l is placent, ab i n v i -
s ib i l ium bonorum desiderio abslraxcr i t . Cerlamen 
proposiluiu esi arduaa orationis, solmn ad puguain, 
nuduwquc provocans ac expedi l inn ; facessani si 
qna curstim abscindere va len l . N i b i l rerii iu hujiis 
sa?culi occurset, alacnsque animi conleniionem i m -
pedial . Dci sunt concessa n i u n n a , coruiri Dco rel i»-
qttalur eu;a. 
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Novi ilaque uxorem Annara quanquani absenlein, Α ΟΤδα τοίνυν τήν σύνοικον Ά ν ν α ν όμότροπόν τε 

iisdem perstare inoribus, eademque vo lun ta le : novi 
vero el iam itnpensum ejus i n Dominom amorem, 
quo e i i l l ius providenliae obsequiiur, meisque cer-
laml i t ibus , congruis et ipsa laboribus inlenta , 
coop«palt ir . Aaudquaquam abscindi pal ie lur ab uni-
latis moribus^ u i i neque ab affeciu, quo proseqoitur. 
Servabit indivulsara volunlal ls consonantiaro, quae 
oonjugem deceat, i t i i c i religioeam « e n i e m . Magis 
abaens <precibu6 adjuiura e s t , quam s i adessei. 
Erunt ejus efficaces supplical iones; prsestabii Fer-
veniissima (ide ut «xaudic ionis effeclum censequan-
ttir. Deo quippe ex con i r i l o eas animo offert. E x 
iimata eas bumil i ta te , ad eum qui solus sublimis 
e s i , oinuique major i n l e l l e c i u , beneflcum Deute, 

κα \ δμογνώμονα , κα \ μ ή παρούσαν δ ι α μ έ ν ε ι ν · υΐδα 
δέ κα\ τδν π ρ δ ς τδν Αεσπότην ά κ α τ ά σ χ ε τ ο ν αυτής 
έ ρ ω τ α , δι* ου αύτοΰ τ ε τ ή πρόνοια κ α θ υ π ο υ ρ γ ε ί , κχ\ 
το ίς έμοίς άγώσ ι δια τ ώ ν κ α τ α λ λ ή / ω ν π ό ν ω ν συνερ­
γ ε ί . Ούκ ά π ο ^ α γ ή σ ε τ α ι τού τ ή ς ε ν ώ σ ε ω ς τρόπου , 
ώ σ π ε ρ ουδέ τ ή ς σχέσεως . Τηρήσε ι τ δ τ ή ς συζύγου 
δμόγνωμον , ώ σ π ε ρ τ δ φιλόθεον α δ ι ά σ π α σ τ ο ν . Συμ­
πράξε ι μάλλον Απούσα, ή παρούσα τ α ί ς προσευχα ίς . 
Ού δ ι α μ α ρ τ ή σ ε ι τ ή ς έντεύξεως · ε ί ς έ π ή κ ο ο ν άνενε-
χθήναι τ ψ θερμοτέρψ τ α ύ τ α ς π α ρ α σ κ ε υ ά σ ε ι ττ,ς 
π ί σ τ ε ω ς , θ ε ψ γ ά ρ α ν α φ ε ρ ό μ ε ν ο ς α ύ τ ά ς , έκ συντε­
τ ρ ι μ μ έ ν η ς προσάγε ι ψ υ χ ή ς . Έ ξ έ μ φ υ τ ο υ τ α π ε ι -
ν ώ σ ε ω ς , π ρ δ ς τδν μόνον ΰψηλδν κ α ί υπερέχοντα 
πάντα νούν ευεργέτη ν αναβιβάσει τ α ύ τ α ς . "Έστι 

sursum diriget. E * l e i i im ille perqtiam oplimus, ^ γ ά ρ ύπεράγαθος ούτος, κα ι τ ω ν επ ικαλουμένων α ύ 
eoeque, qui in veriiate iuvocant , exaudiu Htjjue-
mo.i i sunl justoruin eximia* praeregaiivae; h * Hlo-
ruui virlutiMN siipereffluenies diviliae : bunc mo-
duui babel accensus eorum fldei fenror : heec e#-
rum ad Demn propinquiiat is neceseiludo. S ic me-
l io r i supra vota c x i l u , volort im compoies efficiuMur. 
S i c diviuo oraculo , cuin suain ipsi beiiedictioiiew, 
tuui inundi gaudiura, quod eorum s i l frucius, ed i -
l u r i i iuuliaJitur. Angel i enim fore praedixerunl, ut 
ejus o r iu gaudium ac ket i i ia uiundo par i ie r o r i r e -
lu r . 

Eu im vero lalia sunt tua, ipso exordio, p rxcoma 
ac in i racula . Quae vero lati s i i rpe praedicta esses 

τδν έν άληθεία υπήκοος . Το ιαύτα τά τών δ ι κ α ί ω ν 
ύπερανέχοντα τ ή ς φύσεως πλεονεκτήματα* ούτος 6 
τ ώ ν αρετών α υ τ ώ ν ύπερχεόμενος πλούτος* τοιούτον 
τδ τ ή ς π ί σ τ ε ω ς αυτών δ ιάπυρον * α ύ τ η ή π ρ δ ς Θεδν 
Ι γ γ ύ τ η τ ο ς αυτών ή ο ίκε ιότης . Ο ύ τ ω τ ώ ν ε π ι ζ η τ ο ύ ­
μενων υ π έ ρ έπ ί τευξ ιν τ υ γ χ ά ν ο υ σ ι ν ο ύ τ ω χ ρ η μ α -
τ ι σ μ ψ , τ ή ν οίκείαν μέν εύλογ ίαν , τού κόσμου δ έ θυ-
μηδίαν καρποφορείν μηνύοντα ι . * Α γ γ ε λ ο ι γ ά ρ τ | 
ταύτης προόδψ χ α ρ ά ν καί εύφροσύνην σ ν μ π α ρ α γ ε -
νέσθαι τ ή κτίσει π ρ ο κ α τ ή γ γ ε ι λ α ν . 

Ά λ λ ά το ιαύτα μέν σου τ ά έν προοιμ ίο ι ς κα\ κη­
ρ ύ γ μ α τ α και θ α ύ μ α τ α . Έ κ το ιούτων δε ά ν α β λ α σ τ ^ 

gcni t inal i i ra , ο De ipa ra , congruum oraculo vila3 σαι προκηρυχθε ίσα , Θεοτόκε, χ α τ ά λ λ τ λ ο ν τοίς μηνο · 
processum accepisi i . Plane euim par e ra l , ut ejus-
modi vocibus praenuuliareris. Par era l , fulura lua 
magnalia verbis ialibus designari. Oportebat pra> 
signari lalibus s^mbolis , frucluinque ac geni iuram 
ex ejusmodi prodire parenlibus. Oporicbal e la l i 
radi te nasci gennen la le . Oporiebal ex r< galibus 
plauiis succrescere virgain rcgalera. Oporiebat ex 
loruplele v i r lu ie copiosae booorum divi i ias super-
effluere. Decebai, ut ipsa quidem taliuin pareuliuui 
fllia aud i re s ; ulque ipsi l a l i s filiae parenies cfficc-
ren l i i r . S ;cu l euiin ipsa eingulari prae omuibus 
piaerogativa in Dei M a l r e m praeoplari m e r u U i i , i ta 
e i i l l i s ingulari prae omnibus bonore consecuii 
a i iu i , u l fuiuri parentes lu i praedeslinarentur. Quam 

θείσι τ ή ν έν τ ψ β ίω πρόοδο ν ε ί λ η φ α ς . "Εδει γ ά ρ η 
το ιαύταις προκαταγγελθήνα ι φ ω ν α ί ς · έδει τοιούτοις 
τ ά σά προμηνυθήνα ι μεγαλε ία £ ή μ ? σ ι ν έχρήν TOIC> 
τοις μέν σε προσημανθήνα ι συμβόλοις · έκ τοιαύτης 
( ϊ ίζης , τοιούτον δέ τ ώ ν καρποφορησάντων προελθείν 
π α τ έ ρ ω ν · Ιδεί το ιαύτης 0ίζης τοιούτον ά ν α φ ή ν α ί σε 
βλαστόν Ιδει έκ βασιλικών φυτουργιών τ ή ν βασί­
λειον σε άναδοθήναι ^άβδον* έδει έκ περ ιουσ ίων 
Αρετών τδν άφθονόν σε τ ώ ν αγαθών ύπερχυθήνα ι 
πλούτο ν έδει σε τοιούτων μέν πατέρων χ ρ η μ ά τ ι σ α ι 
θυγατέρα* αυτούς δέ θυγατρδς το ιαύτης άναδειχθή­
ναι π α τ έ ρ α ς . Κα\ ώ σ π ε ρ σύ τ ή ς ά κ ά σ η ς κτ ίσεως ε ίς 
θ ε ο ύ Μητέρα προεξελέγης , ούτως αύτο\ τών τε κον­
τ ώ ν απάντων π α τ έ ρ ε ς τ ι μ η θ ή ν α ί σου π ρ ο ω ρ ί σ θ η -

ergo οιυιιί gluria major, Uniae i l l ius curac maguili- D σαν. Ώ ς ύπερδεδοξασμένον γοΰν τδ τ ή ς το ιαύτης 
ce iu ia ! Quam iuajora laude, universoruin Douiini 
provideuliae mirab i l ia ! Quam universis de&iderabi-
bbua desiderabil iura, quac per le adveueruut bona! 
Quam beala voluplale d o n a l i , qu i iis condigne fr«*i 
nteruerunl l Usec enim una s i l v e r a f ru i l i o ; haec i n -
deficiens volupias , i i s , quibus prxs ias mirabil ibus 
ctoticiari. Per eam ad juge i l lud conviviui i i iuanu 
ducimur , pnesenlique lua laeliiia fuluram iUam 
vobipialem p rav ie jam saluiamus ac amplectimur. 
llabeutus a?ternorum bonorum pignus, per tua m u -
nera quas nunc exbtbcnlur . Praescnli lua laudaiione 
auribus i n s u s u i r a l , sonus Hle aelerna laetilia exsul-
tantium. Vera es l lu i ergo nostra l auda l io ; secura 
apea; in manibtts bonoruo), qua? exspertamus, pos-

π ρ ο μ η θ ε ί α ς μεγαλε ίον ! ώ ς ύ π ε ρ ύ μ ν η χ α τ ά τ ή ς 
προνοίας τού τών δλων Δεσπότου θ α υ μ ά σ ι α I ώ ς 
εφετών απάντων ποθεινότερα τά διά σου π α ρ α γ ε ν ό -
μενα καλά I ώ ς μακάριο ι τ ή ς έν τρυφήσεως , οί τ ο ύ ­
των καταξ ίαν έναπολαύειν τυχόντες I Αύτη γ ά ρ άν 
ε ίη μόνη δ ικαίως άπόλαυσις * α ύ τ η τρυφή έστ ιν αδα­
πάνητος , ή τών σών δηλαδή έντρύφησις παραδόξων. 
Αιά τ α ύ τ η ς πρδς τήν άδιάδοχον εύωχίαν χ ε ι ρ α γ ω -
γ ο ύ μ ε θ α , κ α \ τ ή ενταύθα σου ευφροσύνη, τ ή ν μέλ-
λουσαν προασπαζόμεθα θυμηδ ίαν . Έ χ ο μ ε ν τδν ά^-
^αβώνα τ ώ ν μενόντων α γ α θ ώ ν , δ ιά τ ώ ν νΰν σου 
παρεχομένων δωρεών . Έ ν ω τ ι ζ ό μ ε θ α , τδν τ ώ ν α ιω­
ν ίως άγαλλομένων ήχον, διά τ ή ς παρούσης σου δοξο­
λογ ίας . Άδιάψευστον η μ ώ ν τ δ διά σέ καύχημα · 
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ασφαλείς αί ε λ π ί δ ε ; · Ι ν χερσ\ τ α προσδοκώμενα Α sessio. Quamobrem plures ; qtiin el j«'ges tuas avide 
καλά. Διά τοΰτο πλείονας , μάλλον δέ διηνεκείς , τας 
σας συγκροτείν έπιπβΟοΰμεν δ μ η γ ύ ρ ε ι ς , ώ ς άν διά 
παντδς ήμ ίν ή τών ε π ι θ υ μ η τ ώ ν προσε ίη μέθεξ ι ς . 
Κα\ τήν άγομένην όέσπου [γρ. δ 1 έ π ι σοΰ · r}, δε 
σου ] σήμερον πανηγυρ ί ζοντε ς έορτήν , ούχ φ ς 
ύστερον π ροσευρημένην , ο')ς δέ τών ευσήμων ουσαν 
σ υ ν α ρ ί θ μ ι ο ν μάλλον δέ ώ ς τ ή τάξε ι , ο ύ τ ω κα\ τ ο ί ; 
π ρ ά γ μ α σ ι π ρ ο τ ί θ ε μ έ ν η ν , τ ή ς 6Γ α ύ τ η ; κηρυχθε ίσης 
έναπολαύομεν Ουμηδίας· τή ς μ υ σ τ ι κ ή ; αυτής κ α τ α · 
τ ρ υ φ ώ μ ε ν ευωχ ίας · τών έν αύτη π ρ ο μ η ν υ θ έ ν τ ω ν 
έμφορούμεθα χ α ρ ι σ μ ά τ ω ν τή διά ταύτην ευφροσύνη 
τήν άΐδιον προταμ ι ευόμεθα χ ά ρ ι ν τ ή τών έν ουρα­
νο ί ; έορταζόντων συνηχούμεν χοροστασία * ή συν-
αριΟμηθήναι ή μ α ς κα\ συνεορτάσαιπαρασκευάζουσα, 

cupiimis celebrare solemiiiiales , u i fonluiua noUis 
accedal de-dderabilium percepiio. Ac vero, qui l io -
dicrnaiu luam celcbri coiivenlii fesiivilalein agamus, 
ιιοιι u l i iiovibsime adiuvciitain (5);. qti iuii i io, m i 
s icul ordinc, i la e l ipsa vcr i ia le p r ι c i p u a i » ; per cam 
pnedicata fi-uimur vo lup la le ; inyslieis ip.sk d r l i -
c ia i i i i i r epu l i s ; abuude explcmnr pia^nuiiiiatis in 
ea i iu incr ibus; cjus l a l i l i a , sMernam nobis repoin-
mus g ra l i am; epulaii l i iun in cadis i bo ro , uoslros 
iiiiscenius M>I)O§. T u vero i l l i DOS aecen&eri, ac una 
epulari piaesians, precibus obline, n i j u g c . n io vocc 
e xsu l la l ionU euiiUamus l.iu lom ; i» ipso Cbr i s io 
aV f)eo noslro, sula voluptafe ac bci i l ta desidcranl ium 
le . Ipsiin* qnippe d c e l bouor, po te sus , alque lat i-

τήν έν φωνή άγαλλιάσεως δοξολογίαν άκατάπαυστον D dal io , cuiii Pa l re a€ Sp i r i l u sanr lo , nunc e l semper, 
ποιείσθαι κ α θ ι κ ί τ ε υ ε · έν α ύ τ φ Χρ ιστώ τ ω Υίψ σου e i in sttcula sxculoru:»?. A u i c n . 
κα \ θ ε φ η μ ώ ν , τ ή μόνη τών π^θούντων σε Ουμηδία κα \ ευφροσύνη · δτι α ύ τ ώ π ρ έ π ε ι τ ι μ ή , κράτος κ α \ 
δοξολογία, σύν τ φ Π α τ ρ \ κα \ τ ψ ά γ ί ω Π ν ε ύ μ α τ ι , νύν καΛ ά ε ι , κα \ είς τούς α ίώνας τ ώ ν α ί ώ ν ω ν . 
' Α μ ή ν . 

ΛΟΓΟΣ Β' . 

Έγχώμιον είς τήν ΣύΛΛηψίΥ της αγίας "Αγνής, 
τής μητρός της ύπεραγίας Θεοτόκου. 

Ουδέν ήδύτερον ή χαριέστερον τής παρούσης άν 
κριΟείη το ί ; φιλοΟέοις ό μ η γ ύ ρ ε ω ς , ' τ ώ ν δσα δί ' αισθή­
σεων τήν δοκοΰσαν είωΟεν έμποιε ίν τ έ ρ ψ ι ν έ~ε\ μηδέ 
δ ι ά τά δοκούντα καλά, διά οέ τά δντα κα \ μένοντα, τ δ 
π ά ν αύτοίς τ ή ς σπουδής καταβάλλετα ι . Μόνιμα γ ά ρ 

ΟΒΑΤΙΟ II. 

Laudaiio ίιι Conceplionem taticta! Anna', parenlis 
sancHibimiv Deipanv (6). 

Nnlla res, si qua sensuuiii opera, opinione r o n -
slanieni deleelaiiuiiem geniTarc so le i , d i i lc ior g ra -
l iorque rvligioso prCtore boiuinibtis vidcMlur, diei 
biijus telebri taie. Neque eniui i l i i , ob ca bona, q u e 
conslan 1, o p i n i o i c , scd propler vcra ac n iamnt i a , 

τ ά τής παρούσης τ ε ρ - ν ό τ η τ ο ς ηδέα, κα \ πρδς τδ μό Q Siium omnc s iuJ iu i i i impeiidi i i i t . Quippe praesuiiis 
vov όρεκτδν αναφερόντα, και μόνοις άν σπουδασθείη 
τ ο ί ; τή προτ ιμήσε ι τούτων, τ ώ ν άλλων καταφρονού-
σιν α π ά ν τ ω ν . ' Τ μ ά ; δε τούτο ν,χί προαιρουμέ>ους 
ό ρ ώ , κα ί είς έργον έκφερε ιν σπουδάζοντας · άε\ μέν 
τ ώ ν κρειττόνων πο ιούμενου ; έκλογήν, μάλ ιστα δε , 
έν τ ή παρούση Ουμηδία έν ή τ ώ ν ακήρατων α γ α θ ώ ν 
δ ι ά τών τ α ύ τ η ; τ ε ρ π ν ώ ν έναπολαόειν έ γ γ ί ν ε τ α ι . 
Χ ε ι ρ α γ ω γ ε ί γ ά ρ πρδς εκε ίνα, τ α ύ τ α · κα \ προηγε ί τα ι 
τ ά έν γ ή τελούμενα, τών έν ούρανοίς άποκε ιμένων . 
Δ ι ά γ ά ρ τούτο, κα\ ή παρούσα προτέΟειται φα ιδρότη ; , 
χ α \ τδ δλον τ ή ς φιλάνθρωπου συνέστηκεν οίκονομίας 
μυστηρ ιον . Δ ι ά τ ω ν έν τ ώ παρόντι φανερωΟέντων τ ψ 
β ί ω παραδόξων, ή άΐδ ιο ; τών αφανών ανακαλύπτετα ι 
δόξα . Δι χ τών έν κόσμψ καινοτομουμένων π ρ α γ μ ά 

j i icundi ia i i s gandia blabilia sui t l , r tTerii i i lquc, quod 
solum debidcrabile es l , ac iis solum impcnsius cu-
ranlur , qui pr.c i l l i s univcrsa afia spcruuni . Por ro 
video vos, cuni boc volcnles, imn salagcmes u l ail 
opus deducaiis, qui poliora sciuper deligaLis, idqtit) 
i i iaxiuie in prsesenlis diei L c l i i i a , qua uobis immor -
(alium bonoruni fruii io a c c e d i l , per ea quaj ejus 
deleclabil ia sunt. l l x c cnin) manu ad illa d i i C J i i t : 
prscemilque celcbrata in lerr is m y s i e r i a , i i s , quas 
in ccelis manc i i i rcposi ia . Idcirco cniin , ci ini pra:-
sens la i l i l i a p ropos iu e s l , iuin bcnignac i l l ius ac 
clcmenlis i icconoii i ix sacramrni i iu i universuui 
consla l . Per ea, qtia: in p r x s c n l i , buiiiana? viiac i u -
l io i i ieruni m i r a b i l i a , anerna invis ib i l ium revelaiur 

το ιν , ή ύ π ε ρ κ ό σ μ ι ο ; οικονομείται τ ή ς άνΟρωπότητος D glor ia . Pe r ea, qn;c in mundo novai i lur , muiido 
άνακα ίν ισ ι ς . Δ·/ ευδοκίας τ ή ς κ ά τ ω , ή ευφροσύνη 
τ ώ ν άνω , τή χοική π ρ α γ μ α τ ε ύ ε τ α ι φύσει . Διά τον 
έ π \ γ ή ς όφΟέντα θεδν , ή έν ο!>ρανοις κ α τ ά π α υ σ ι ς ε ύ -
τ ρ ε π ί ζ ε τ α ι τ ο ί ; βροτοίς. 

Ούτος δ λόγος τ ή ; συγκεκροτημένης ό μ η γ ύ ρ ε ω ς · 
τοΰτο τ ο ί ; ενταύθα συναθροισθείσι ταμ ι εύετα ι τ^ 
κέρδος σήμερον · α ύ τ η κα\ τής τών παρόντων θαυμά­
τ ω ν αναδείξεως, κα\ τής διά τ α ύ τ α συνελεύσεως α ί -

(5) (Jti novmtme invenlam. Ipsa brcc pxcnsntio, 
baud i i a pridoni i i i s i i i u ium iiidicat islud feslum : 
quainobreui u l verus s i l Audrene Crc iens . Canon, 
qacm pjus noniinc cx sacris GraMoruni l ibris in 
itltid edii l i imis, fuerit (icorgius mbi l Amlrca rc reu-
l i o r : viiiealiirque annis al iquoi senior, e l qiialem 
conjiciimis ex oraiione ejns, si laiuen fjns, in i u -

P A T R O L . G R . C . 

superior dispensalur bumaui generis instauratio. 
Bona lcr renorum vo lnn ia i e , coeleslium volupias 
lorrenaB comparalur naiura?. Propler Denm visum 
i u tcrra, coeleslis mortalibus paratur requies. 

Ha?c fcsli convenlus, qtteui agunus, rai io est. 
IIoc bodie l uc r i , i i , qui cmivcncruiu rep is i l iun ba -
beni . Ilacc causa fu i i , ci ini i i l pra?semia iuiracula 
exhibereniur, lum u i piopler ea convtiiUus Ocrc i . 

venlionem veslis (ijusdem sancl.e Marix . -ui n i in i rn iu 
speclel ad Hcracl i i lempora, posl i l l a tatnea c roa lu i 
episcopus. 

(G) A l l c r a Inc oraiione prosoquiiur roepluiii 
argumcnlum, poculiariusquc in Anuaj laudcs excur-
r i l , «'jiie ex aporrypbo uoslro, ac l ibro Jacobi 
r cbxeus b is ior ia iu . 
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h ic l . i r a l ione siqutdcm miraeulorum, quod suni- Α τ ία καθέστηκε . θ α υ μ ά τ ω ν γ ά ρ φανερώσει , τδ θαυ-

μαστότατον απάντων τ ή ς τοΰ γένους σωτηρίας maiu liabel adniiral ioncm , salulis l iniycrsorum 
niysier ium revelaiur. Propterea quia huniana na-
lura v i i i o exaruerat , CUMI emorlua ad feluram 
stcr i i is excitatur, inm tiaiura niajor virginalis inno-
va iu r parlus. Vide auteiu u l osiensa ni i racula , 
(econoiiiiae mtraculo pra?eanl : n i i m r u m , v i rgmal i 
concepui i , s i c r i l i feminap. collalus a«l fctoram v i -
g o r ; partui supra ra t ionem, iurecumke part t ir i t iu; 
cogilatum omncii i superami praeguaiioni, iuex<pe-
ctala prolis cdi t io. Quippe assuescil ualura , cx iis 
quae p r a l e r cxspeclaiioncin acc id i in l , u l ne snpra 
i ia luram novis abrogel fidem. Nasci lur Virgo ex 
s t e r i l i ; Deus ex Vi rg inc corporal i ler gigntUtr; 
arubobusque novam Detis crcaluram niol i lur . Ilanc 
enim nobis bodierna* lucis prasnuuliavii l au i l i a . 
Hanc p rxv ie conftrmavil miraculo in jnstis exb i -
bito. Hanc dcniquc inexspcctaius il toruin occtipato 
indicavi t parlus, isque ipsc, arcanorum mysterio-
rum ac evenlus ejusdem, pri i icipi t i in proposilus 
€st. C u m ilaque bodierna fesi ivi las , i l lus i r ior ibus 
onmibus solemnilal ibus, iniracti lorum in ipsa con-
summalorum raiione, p r x e a i , iisque c a i funda-
m c n i u m quoddam ac crepido supposila, quidquid 
i n i l l is sacramenlorum dispensaliim cst, pro fuuda-
meni i ralione in «c co l l iga t ; par ouuii i io r s i , u l 
tanquani pr incipio ac causas universoriini bonurum, 
venorationein ei adbibeamus, impensiorique cam 
gaudio celebremus. Decei plane u l salmis in i l ia 
lionorc proscquamur : decel ut cum jusi is gaudcn-
tibus pari ler gaudeanius : dccet ut cuni effusis ia 
grat iarum acliones, gralias peisonemus : seu ma~ 
gis oportel , u l quidquid cjusmodi gra i iarum es l 
resuiucnies, lanquam pro bonis propri is , ac bene-
l ic i i s , quae sola vcre beueficia sunt, eorumdem lar-
g i lo r i l o lum rcpcndaimis. Per nos siquidem, quain 
per atios poiius refcrendx s i n l , ad quos maxinie 
ftpcciel douoruin fruclus, qtiorum i l la causa cst. 
A c dc bis quidem bacleuus. Tempus vero est u i 

ανακαλύπτετα ι μυστηριον. Διά τήν αποξηρανθεί σαν 
τ ή κακία φύσιν η μ ώ ν , ή τ ε νενεκρωμένη στε ίρα πρδς 
τεκνογονίαν ά ν α ζ ω π υ ρ ε ί τ α ι · κα \ δ παρθεν ικός υπέρ 
φύσιν καινοτομείται τόκος . Κα\ δρα π ώ ς τ ο ΰ παρα­
δόξου τ ή ς οίκονομίας, θ α υ μ ά τ ω ν ε π ι δ ε ί ξ ε ι ς κα6· 
ηγούνται · τ ή ς παρθεν ικής κυήσεως, ή τ ή ς στείρις 
νεοποίησις · ή τ ή ς άγονου βλάστησις , τοΰ υπέρ λόγον 
τ ό κ ο υ ' ή π α ρ ' ελπίδα τεκνογονία, τ ή ς υπέρ Ιννοιαν 

χ κυοφορίας. Ε θ ί ζ ε τ α ι γ ά ρ τοις π α ρ ά προσδοκιαν ή 
φύσις , το ίς ύ π ε ρ φ υ ώ ς μ ή δ ιαπιστε ίν καινοτομούμε-
νοις . Έ κ στε ίρας , Π α ρ θ έ ν ο ς · έκ Παρθένου θεδς σω­
μ α τ ι κ ώ ς ά π ο τ ί κ τ ε τ α ι , κα\ δι* α μ φ ο τ έ ρ ω ν νεουργία 
π ρ α γ μ α τ ε ύ ε τ α ι . Τ α ύ τ η ν γ ά ρ ήμΓν ή παρούσα προ-

β ευηγγελίσατο θυμηδ ία . Τ α ύ τ η ν έν τ ώ περ ί τούς δι­
καίους προεβεβαίωσε θ α ύ μ α τ ι · τ α ύ τ η ν δ παρ* ελπίδα 
τόκος εκε ίνων, κα\ άνεκήρυξε , κα\ άρχή τών τ ε ά π ο ^ 
(δήτων μυστηρ ίων , κα\ τ ή ς τ α ύ τ η ς έκβάσεως προτέ-
θε ι τα ι . Ούκούν επειδή τών εύσημοτέρων πασών εορ­
τ ώ ν , δ σήμερον διά τών έ ν α ύ τ ή τελεσθέντων προκαθ-
η γ ε ί : α ι θ α υ μ ά τ ω ν , κα\ οίον βάσις τ ι ς κα \ κρηπ\ς 
αύτα ί ς ύποτεθε ιμένη , τδ π ά ν ύφ* έαυτήν τ ώ ν διαφό-
ρως οίκονομηθέντων κ α θ ά π ε ρ θεμέλιος τ ι ς έπισυν-
άγει μ υ σ τ η ρ ί ω ν , δεί τδ σεβάσμιον α υ τ ή χαί περ ι ­
χαρές , ώ ς άρχή και α ίτ ια τών α π ά ν τ ω ν αγαθών 
άφοσιοΰν * δεί τ ά τ ή ς σωτηρίας γεραίρε ιν π ρ ο ο ί μ ι α · 
δεί τ ή τών δ ικαίων συνησθήναι θυμηδία. · δ ε ι *g 
εκείνων συνεξάδειν ευχαριστ ία . Μάλλον δέ τ δ πάν 
αυτής άναλαβόντας, ώς υπέρ οίκείων, κ α \ τ ώ ν μόνων 
δντως ε υ ε ρ γ ε τ η μ ά τ ω ν , άποδιδόναι τ ψ ε υ ε ρ γ έ τ η . Αι* 
η μ ώ ν γ ά ρ α ύ τ η , ή δι* έτερων άναφέρεσθαι προσ-
οφείλεται , η μ ώ ν μ ά λ λ ο ν τ ώ ν α ί τ ί ω ν α υ τ ή ς έναπολαυόν-
τ ω ν δωρεών. Ά λ λ ά π ε ρ \ μέν τούτων ούτω καιρδς 
δέ ήμ ίν έν τ ή τ ώ ν συγκαλεσάντων δ ι κ α ί ω ν συνει-
λεγμένοις ευωχ ία , τοίς ύπερηδύνουσιν α υ τ ώ ν έμφο-
ρηΟήναι πλεονεκτήμασι , κα \ ά π ε ρ δ π ρ ο λ α β ώ ν παρ-
ήκε λόγος, τ α ύ τ α προπαραθεμένο ι ς , τ ώ ν έ ξ αυτών 
ήδ ιστον έναπο)αΰσαι . 

qu i . i n convocautium nos jus iorum magnificis cpulis collecli simus, dulcedinem oinnem vinceniibus 
coruin pr&rogaiivis ad sal ieialem delicieiuur, uiquc oa proponenles, q u » superior o iu i s i l s e rmo , dul-
cissimo coruiu gusiu fmanuir . 

Π α ρ α γ α γ ώ ν γ ά ρ ούτος, κα \ κ α τ ά τδ έ γ χ ω ρ ο ' ν 
ry δ ιαναπτύξας τ ά ύπερανέχοντα Τ ω α κ ε \ μ πλεονεκτή­

μ α τ α , όπως τε καλλιερών φθόνψ τ ώ ν συμφυλετών 

' 1s eni in , adductis ac pro v i r i l i cxplical is pneorl-
teulibus Joacbini praerogaiivis, uique in ipso obla-
l iouis proci t ic iu , repulsus a conuibul ibus iuvidia 
perci t is ut ue magniiica oiTerrei doua, i immi , quo 
ab eorum improperiis l i be i a iv iu r , perfugium ad 
Deuin invener i l : quaenain itein ejus ia mouie fuc-
ri t bomine inajor pcrsevcranlia, inlensaquc abs l i -
ncnl ia ; scu , u l vcrius dicain, vita corporis cxpc ts . 
Quod cn im alicuc babcns a ca ina l i aiTccliouc, i .a-
turaj insueium jcjunium cxeicucr i t novuuique, 
ve lu l camis experiein diccrc (^ inpe l l i l . Cum II.LO 
i laque superior orai io brcvi stig^cssissei, ad usque 
uraculum quud per angcluin edi ium e&i, quai bitul 
re l iqua, ac speclaul ad caslam ac jus iam A a u a m , 
iiidiscusea r c l i q u i l . Non velut n ib i l uuiversc de i l la 
sermouibus ali is a nobis expiicalum s i l . l u divcrsis 
c n i m , quantum l i cu i t , ea dilucidare s imlu imus ; 

ά π ε ί ρ γ ε τ α ι τοΰ τ ά τ ή ς μεγαλοψυχίας άναφέρειν 
δώρα, κα\ δ π ω ς τών π α ρ ' έ τ ί ρ ω ν όνε ιδ ισμών, μίαν 
ταύτην άπαλλαγήν εφευρίσκε ι , τήν ε ί ς θ ε δ ν κατα-
φυγήν · τ ί ς τε ή υπέρ άνθρωπον αύτοΰ έν τ ψ δρει 
χαρτερίτ. κ α ί έ π ι τ ε τ α μ έ ν η ασιτ ία · μάλλον δέ ειπείν, 
άσαρκ ία . Τδ γ ά ρ άλλότριον αύτδν τής σαρκ ικής δια-
τεθήναι σχέσεως , και ξένην τ ή ς φύσεως δ ιακαρτε-
ρήσαι νηστε ίαν , άσαρκον είναι λέγειν σχεδόν παρα­
σκευάζε ι . Ύ π ο μ ν ή σ α ς ούν τ α ΰ τ α διά βραχέων & 
λόγος, μέχρ ι τοΰ δι ' αγγέλου π ρ δ ς αύτ' ,ν γενομένου 
χ ρ η μ α τ ι σ μ ο ύ , τά έ ξ ή ς τ ε , κα\ τά περ \ τ ή ς σώφρονος 
κα \ δ ικαίας Ά ν ν η ς παρέλ ιπεν ανεξέταστα · ού τ ή καθ­
όλου τ ώ ν π ε ρ \ α ύ τ η ς ' λόγων αναπτύξε ι ( έν δια^ό-
ρν.ς γ ά ρ ταΰτα κατά τδ ήμ ίν έφ.κτδν δ ι ε ι α φ ή σ α ; εν), 
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έν δέ τη παρούση Ουμηδία, κα\ τή φιλοθέψ τ α ύ τ η Α l»and la-mcit rn pr.Tsenii laeiiiia, ac rcligioso vesiro 

όμηγύρει, ο ύ δ α μ ώ ; . Διδ χ ρ ή κα \ σήμερον τα περ ί 
ταύτη; διεξελθειν πρότερον, εΙΟ' ούτω τ ά έπ ιλε ίποντα 
τής υποθέσεως δι* α ν α π τ ύ ξ ε ω ς αυτών τοίς συνειλε-
γμένοις προσθείναι . "Ωσπερ γ ά ρ τδν μεγαλόψυχόν τ ε 
όμού, κα\ π ρ δ ς φιλοθείαν δ ιάπυρον Ί ω α κ ε \ μ π ρ δ 
βραχέος έν ύπερέχοντ ι ήγομεν Οαύματι , δ π ω ; μέν 
πρδ; τά ε ί κα ί α τ ω ν Ιουδαίων ούκ άντ ιδ ιετέθη σ κ ώ μ -
ματα, κα\ τήν αυθάδη τών όνειδιζόντων ο ύ κ έ π ε σ τ ό -
μισεν άλαζονε ίαν , μηδένα μέν δε ικνύς π α ρ α κ ε κ ι -
νήσΟαι νόμον έν το ίς άνατ ιθεμένο ι ς , φθόνω δέ, τήν 
άπροφάσιστον" κ α τ ' αυτού έπινοηθήναι σκήψιν * π ώ ς 
δέ καθάπερ τούτων , ούτω καί τ ώ ν κατ ' ο·κον α π ά ν ­
των καταφρονήσας , θ ε ψ μέν μ ό ν φ τά π ε ρ \ τού π ρ ά ­
γματος ανατ ίθετα ι , τήν ύ π ε ρ φ υ ά δέ καρτερ ίαν έν τή 

conveitiit. Qiiamobrem oporlei u i , breviier p rxc i i a r -
ra i i s quai ad eam spectant, qaai arguatenli rel iqaa 
sun l , vesiro deinceps coeiui, explicaada appoaaiu. 
QiKMuadmodani enim paulo anle, magail icum pari -
l c r Joacl i im aa i imi in , ejusque ia Deum accensam 
p i c u i e u i niaxima qtiadain adniiral ione proseciiti 
sumus , ut n i in i rum ivou fueri l molus c u n t r a r i » 
aflccln ad Jtida?orum, qaibus incessabalur vaua 
scoinaiaia, nec aadacetu iatproperanlitiin arrogaa-
liajii coatpresscrit , palam osleadens nullam sc in 
oblai is violasse legctn, snlaque cos inv id ia , n i b i l 
caiisa3 babcntem conlra ipsum excogiiassc cal i im-
niam : u l iu>m, s icul i s l i s , i(a ct domcsiicis o m n i -
bus negleclis, ia Deam soluin rei snmmam relule-

έρήμψ ενδε ίκνυται . "Ωσπερ ούν τ ά τού δικαίου τότε Β i i l , exitiiieque ιιι rabilem perscveranliaai in deserio 

βιαναπτύσσοντες π λ ε ο ν ε κ τ ή μ α τ α , τδ ύπερανέχον αυ­
τών έθαυμάζομεν , ούτω κα\ τ ά τής ό μ ο ζ ύ γ , υ Ά ν ν η ς , 
ε ίπερ άν ε ίς μέσον τ ψ λ ό γ ω π α ρ α γ ά γ ο ι μ ε ν , κατορθώ­
ματα, τ ψ καταλλήλψ τούτοις συνανυψώσωμεν θ α ύ -
ρατ ι . Ε π ί σ η ς γ ά ρ κα \ αυτή τδ τ ή ς υπομονής <α\ 
καρτερίας , μάλλον δέ ύπερέχοντ ι δοξάζεται π λ ε ο ν ­
ε κ τ ή μ α τ α Πολλά δ ε τ ά π α ρ ι σ τ ώ ν τ α τούτο, κ α \ ε ί ς δψιν 
άγοντα τοίς βουλομένοις π ρ ά γ μ α τ α · οι τε γ ά ρ δι* 
άτεκνίαν π α ρ ά τού γένους όνειδισμοΊ, κα\ ή άδηλος 
τού άνορδ; α π ο δ η μ ί α * π ρ δ ; τούτοις καί τά τ ο λ μ ώ -
μενα τ ή ς οίκέτιδος σ κ ώ μ μ α τ α , κα\ αί δι" άπαιόίαν 
έπ ιφημ ιζόμενα ι π α ρ ά τών συμφυλετών άρα \ , καί 
π α ρ ' αυτής εκε ίνης ε ί ς δψιν άγόμενα ι , κα ί οί δι* 
ύπομνήσεως τ ή ς εκε ίνων οξύτερα τά κατά τής δ ι ­
κα ίας έ π α φ ι ε ί σ η ς βέλη , τδ τοιούτον έπ ιβεβα ιώσαιεν . 
'Λλλά τήν καρτερ ίαν άντ ι τ ιθε ίσα τοίς σ υ μ π ί π τ ο υ σ α 
ή "Αννα λυπηρο ί ς , έπασχε μέν , τ ώ μ ή άναισθήτως 
εχε ιν πρδς τ α ύ τ α , ού κατέβαλλε το δέ τού τής υ π ο ­
μονής ύψους, ή προς ά θ υ μ ί α ς τ α π ε ι ν ό τ η τ α , ή π ρ δ ς 
ά γ α ν ά κ τ η σ . ν τών ε π ι τ ι θ ε μ έ ν ω ν . "Οθεν ουδέ πρός 
τούς όνε ιδ ίζοντα; άντ ιφΟέγγεται , ουδέ πρδ£ τήν άδι-
κον α υ τ ώ ν έπ ίπληξ ιν αντ ικαθ ίστατα ι . Ού φ'.ονεράς 
ε ίναι λέγε ι προαιρέσεο) ; τήν προφασ-.ζομένην αύτο ι ; 
π α ρ α ν ο μ ώ ν γ ν ώ μ η ; οικείας ε ύ ρ η μ α , κα\ ούκ έν 
γ ρ ά μ μ α σ ι κείμενον τδ κ α κ ο ύ ρ γ η μ α τούτο προσ-
ονε ιδ ί ζ ε ι . Ού τ ή τού γένους υπεροχή σεμνυνομένη, 
κ α ί τ ώ τού βίου ά ν ε π ι π λ ά σ τ φ συνεργουμένη, π α £ -
£ η σ ί α μέν αυτο ί ; άν τ ικατέστη , τδ θρασύ δέ κα \ π α -
ράλογον τ ή ς αυτών έγχε ιρήσεως εξελέγχει . 

Ο υ τ ω κ α ί τ ο ι κοινωνού τ ή ς α ρ ε τ ή ς , κα'ι τ ή ; δλης 
ζ ω ή ς αφανούς γεγονότος , ού π ε ρ φ ι αναζητούσα, 
κ α \ π ά ν τ α ς ε ίς αύτδ τούτο τούς γ \ ω στους συγκαλου-
μ έ ν η · ούκ δρη διερευνά κα\ τόπους άνυπονοήτους, 
κ α \ π ο λ ύ ν μέν τδν θόρυβον έν τ ώ γένε ι , πολλήν δέ 
τ ή ν κ α τ ά γ ν ω σ ι ν κ α τ ά τού άποδεδημηκότος έπ .βοα, 
ώ ς άλλότρ ιόν τ ι τ ή ς κ ο ι ν ο ί ί α ς , κα\ συμβιώσεο>ς βε -
6 ο υ λ ε υ μ έ ν ο υ · ώ ς ξένην τ ή ς προτέρας εύνοίας έπ ιδε -
€ ε ι γ μ έ ν ο υ π ρ ο α ί ρ ε σ ι ν ώς διελόντοί συνάφειαν φ ύ ­
σ ε ω ς - ώ ς νόμου τού συνδήσαντος Οεσπίσματα π α ρ -
ι δ ό ν τ ο ς , καί π ά ν τ ω ν τών κατ* οίκον ύπεριδόντος 
π ρ α γ μ ά τ ω ν . ΟύδενΙ τούτων ή "Αννα τδ άτρωτον 
ά π λ ή γ η τ ή ς γ ν ώ μ η ς * άλλά τών μέν δνε ιδ ισμών, ώς 

ostiMidcril. U l itiuc ergo explicanies vir i jus i i ptae-

rogaiivas, earuin excel leul iam saaius d e m i r a l i ; sio. 

e i conjugis Amia», u l in inetliiim dissercado addu-

camns faciaora, pari ca adtniraltoae eiTtreiuus. 

iE«luali enim palientia praDstal ac perseveramia ; 

qu in , e l v i u c i l gloria» cumii lo . Po r ro plura suni 

qua3 boc as i ruani , ac vcl t i l si ibjiciant o ru l i s , u l c u i 

a i i i i i i i im lubeal adbibere. Nempe, cum \m\x geu-

l i l i i i m in eam convicia ob infccundiiai is v i t iu in , 

lu in ignota v i r i a!>scn(ia; ad b x c vero prsesuit-ptu 

ancilla? dicie i ia, quasque rumor erant jaclarc C O H -

i r ibules s i e r i l i i a i i s ex.sccralione, diras : cadem ipsa 

aucilla ob oculos poneme, ac caruti i coiiinietnora-

lione penctrabiliora in feminaih justaiu j a m l a 

^ itiiigenle. Ei iHiivero opponens A u n a , i i s , qux* v<lui 

agrniiie, tns l i a i r rucban l , snstinenliam auiuti , afi i-

ciebatur quidem, ut ne sine sensu ad ea l i . ibrre 

v i d c r e l i i r ; haud lameu a s i ib l imi paliemia? arcc, 

vel in defecii aniini abjeclionein, ve) in i i i d ig? i a -

l ionis n io lum, pro i is qii ibiis nialc babtibalur, do< 

jecta Γιιίι. Undc ncqne allquid adversus cuiiviciantes 

ivspomlei , ueque adversus injiisiam eorti.it incitv» 

paiioacm iasurg i l . Nun lividae vobialai is a i i , q iuxl 

pr;rlcxt'l)aiit scclus : non stia? ipsorum inenlis i a -

vcnti iui , nec la lc , u l in Sc r ip lu ra sacra l iabcaiur , 

inaleficiuni exprobrat. Qaaaquam eximia gcae i i ^ 

nottililate lioaestata, ac suflragauie vi la s iuccra . 

nec eis audai ier r e s t i i i l , tiec eorum conaius 

ρ te iaer i ia teai , alieaainque a ral ione laoluioaeiti 

coargui l . 

S ic e t iam, cum v i r l i i t i s , ac tolius viiae rai ioaeiu 

socii i^ sese occultassci, uon c i r c u i v i i qu;t*roas, n<j-

losqae omacs ad eamdem coiivocans iaqttisi(ioaen>. 

Non moates scratatur, ac loca improvisa, suisvi: 

g t M i i i l t b a s inul iam lurbalioneat faeessil, viro aulem 

a a l i a i i ) ab absealia i a l ea l a l c r i i aea , lanquam a l i c -

naai quid a sorielale ac i nau i i aoa i i jare nioii lus 

s i i ; lanqiiain voianla iem u i h i l pr ior i benevo!enlia3 
(O. ign ia iu oeteadetit; u l q u i nalurse viaculuai s o l -

v e r i i ; u i qui Icgis a&irixigeulis sc i ia negtcxerit, 

rcmqun tolam famil iarem despexerii. Nib i l buruii i 

iiivnlnerabilem Anna? irienlem pers l r inx i l . A c q u l -

dcm sprevi l c o n v i c i a , u l minhre aflicientia a i i i -

http://eorti.it
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mum : quod auiem speclat ad v i r i abscn i iam; Α τ ή ς ψυχής μ ή ά π τ ο μ έ ν ω ν , κατεφρόνει · π&δς δέ τήν 
dolcbal quidcm laiiquain ejus pr iva la bonis ; veruni 
mel ior iseani consi l i i disponsationem puiabal . Qnam-
o b r c m , c l i am luctuin voi is prccibusque agens, 
cum vi r i manifestalionem qua:rit, tum Dcuin bono-
rum larghorem pro cdii tone prolis cf l lagi lai . Quid 
vero opus magnmn ejus in istis deiuirari ammum? 
U l n imirum n ib i l passa angusii animi ad awillae 
convic ia , juslam in eam iratn c o u l i n u c r i l ; ac ne-
que domini i aliqua majori aiicioritate usa sit ad-
vcrsus furioeam a«lco incr«*paiionem v ncc eorum 
qut ita velul i conjnnciis consil i is u le rcn lur , lcme-
ra r ium ausurn indigne h i l e r i l . 

Quo enim rationabili praslexlu conviciis laccssens 
ptiella, laba in eani i r ra i ionabi l is procacilai is dicfe-
r ia affudil? iNiinirum, quod precaliotiis lempore 
ac cordis con t r i l i , e lalornm bomiuuit) ac arrogau-
tium stadia non fuerit imi la la? Quod deraisso ac 
b u m i l i , u l i sensu, i la c l bab i l t i , orai ionem ad Do-
ni iuuin in lendcr t l ? qiithl slolatn vokiptuariis i e m i -
i i i s s iudio quaesUam nou admiser i i ? quod eum 
orna lum, quem loio vilx» caslc ac sobrie exactae 
tcmpore nunquani admis i s se l , importuno oblalmn 
lempore, repudiaveri i ? Qtiisuam ergo, inquis , tlle 
o rna lus , ac quodnam i l lud froutnle in b i s io i i a 
pos i lum, qtiod ca tradilum ic jecer i i? Quidam a iun l 
fuissc i l lud magnificum diadeiua ac sponsale, quo 
dissolulse niulieres laeiis rebus uicrentur . Hoc 

του άνδρδς άπου σία ν ήλγει μ έ ν , ώ ς στερούμενη τών 
εκείνου καλών · ήγε ι τό δέ ταύτην τ ή ς κρείττονος 
είναι π ρ ο μ η θ ε ί α ς οίκονομίαν. Διά τ ο ΰ τ ο , κ α \ τδ εύ-
κταιον συνιστώσα πένθος , τήν τε φ α ν έ ρ ω σ ι ν αύτοΰ 
ε π ι ζ η τ ε ί . κα\ τής πα'.δοποιίας τδν δ ο τ τ ρ α τ ώ ν αγα­
θών έξαιτε ίται Θε4ν. Και τ ί δει το π ρ δ ς τ α ύ τ α μέ­
γα) όψυχον αυτής ά π ο θ α υ μ ά ζ ε ι ν ; δ π ω ς γ ε κ α \ π$Α; 
τούς τής οίκ ίτ ιδος δνειδισμούς ούδεν τ ώ ν μικρόψυ­
χων παθούσα,* τήν κ α τ ' αυτής δ ικα ίαν άνεπ ίσχεν 
δργήν · μήτε τ ιν \ σφοδρότητι αύΟεντεία τ ή ς όεσπο-
τε ίας κατά τ ή ς ούτω μαν ικής έ π ι π λ ή ξ ε ω ς χ ρ ω μ έ ν η , 
μ ή τ ε π ρ δ ς τήν τών ούτω σ υ γ χ ρ ω μ έ ν ω ν τ ό λ μ α ν αγα­
νακτούσα. 

Τ ίνα γ ά ρ εύλογον άφορμήν ή προσονειδίζουσα 
D ταύτην λαβοΰσα π α ? ; , τ ά π α ρ ά λ ο γ α ταύτα π ρ ο σ -

επέχεε σ κ ώ μ μ α τ α ;"Οτι έν ευχής κα\ συντετρ ιμμένης 
καρδίας κ α ι ρ ώ , τ ά ς τών ε π η ρ μ έ ν ω ν κα\ σοβαρών επι ­
τηδεύσεις ούκ έ μ ι μ ε ΐ τ ο ; δτι ύποβεβηκότι κα ι ταπε ι -
νψ κ α θ ά π ε ρ φρονήματ ι ούτω κα\ σ χ ή μ α τ ι , τ ή ν πρδς 
τδν Δεσπότην άνέτεινε δέησιν ; δτι τήν θρ^πτομένα ι ς 
σπουδαζομένην ού προσίετο σ τ ο λ ή ν ; "Οτι δν έν δλψ 
τ ψ β ίω τ ή ς σωφροσύνης α υ τ ή ς ού κ α τ ε δ ε ξ α τ ο κό­
σμον, τοΰτον έν ού καθήκοντι προσαγόμ^νον ά π -
ωθείτο κ α . ρ ώ ; τ ί ς ούν ούτος, φησ\ , χα\ τί τ δ έν τη 
Ιστορία κεφαλοδέσμιον κείμενον, δπερ έπιδ:δόμενον 
άπωθε ιτο καί ά π έ - ε μ π ε ν "Αννα ; Τινίίς φ α σ ι , μεγβ-
λ ο π ρ ε π έ ς κα \ νυμφικδν είναι διάδημα τ δ τοιούτον, 
ψ π ε ρ έν τ α ι ; παρούσαις εύφροσύναις, α ί δ ι α κ ε χ υ μ έ -

aulem maligno aliquo consilio baud absone videa- p ναι κατεχρώντο γυνα ίκες . Τοϋτο δέ ε ίκδς , κ α \ κα-
4 . ι ι . . . ι · . · ι : „ · . \ ' Λ _ . - - ι _ Τ . · *1 l u r Aunae obla lum, quo pti larenl maltgni ins idia lo-

res in len lum i l lum precandi fcrvorem remissum 
i r i , impor luna quidem voluplaic , ejus animi disso-
lulo tcnore, ac cum i l la alit:num quid a castis suis 
moribus, ac pr io r i sobrietate prxsuinere i , raiione 
cujus despicienda a Deo forel . Idcirco eniin iradens 
puel la , su&picioucm coualur amoTtti, ncgans acce-
ptsse ab a l i i s , quam ab ea, qua? suis ipsa manibus 
confecisset : nec nisi obscqnii causa, nulloqtie pe-
j o r i consii io tradere, quod offcrrelur. l loc enim ex 
qperis ipsa domina i in l ica iur . A l A i m a , neduni ob 
suspeclum dolum, sed quod el iam nuuquain orua-
mentorurn ejusmodi usus placuissel , quud traileba-
lur , ut sceleris occasionciu, r c j i c i l . Nui iquam, i n -

κουργ ία τ ιν \ προσάγεσθαι τ ή "Αννη, δι% ου έδόκε: 
τοις κακούργου σι τό τε σύντονον αυτής ύπενδιδόναι 
τ ή ς προσευχής , κα \ διά τήν μ ή κ α τ ά κα ιρδν τερπνό-
τ η τ α , δ ιαχυθήναι μέν τήν γ ν ώ μ η ν , άλλότριον δέ τ ι 
τής οίκείας κατατολμήσαι δ ι α - ρ ά ς α τ θ α ι σ ω φ ρ ο χ ί -
νης , δ ι ' ού άν και ύπδ θεού παροφθε ίη . Δ ι ά τοΰτο 
γ ά ρ ή έπιδιδοΰσα π α ι ς , τήν ύ π ^ ί α ν έκ6άλ>.ειν μ η -
χ α ν ω μ έ ν η , ού παρ* έτερων ε·ίληφέναι τ̂ > τοιούτον 
λέγε ι , άλλά π α ρ ά τής αυτουργού γ ε γ ε ν η μ έ ν η ς · καί 
π ρ δ : χάριν μόνην, ού πρδς άλλο τ ι τ ώ ν υπονοουμέ­
νων έπιδιδούσης τδ προτεινόμενον. Τούτο δέ διά τής 
κ υ ρ ί α ; εμφαίνετα ι τού Ιργου . Ή δε, ού μόνον διά 
τήν ύπονοουμένην κακουργ ίαν , άλλά κα\ ο:ά τδ μ η ­
δέ τότε το ιούτοι ; έπ . τερφθε ϊσαν χρήσασθαι κόσμοις, 

quit , ipso juvenlu l i s Dore impcii»iorciii cua» orna- ry *δ διδόμενον, ώς π α ρ α ν ο μ ί α ς ά π ε π ^ μ π ε τ ο πρόςενον. 
lu iu i m l u i . INunquam cum aiqiiaiiimis esseiu, ac 
l.cta quxque pryeseniis viunc viderenlur afllucre, ita 
plexis rcdimicul is deleciala sum. INuuquam me re-
ga lU sanguiuis exis t iniai io , in ejusmodi cogi ia ium, 
bublimem c g i l . Nunqiiam aiOneiiles d iv i i ia : ab-
d u x c r u u l u i supcrfluam curam corporis agercin. 

Vide autem modesliam Annae : u i nedum facinorc 
elala s i l , sed e l ream se agnoveri i . Cumqne hoc, 
iuquit , non [ecerim ( 7 ) , video me occultorum quo-

(7) Cumque hoc non fecerim. Κα\ τούτο μ ή πο ιή -
σασα. Quod n imirmn in crcai is a l i is , iiedum a m -
maiii ibus, scd vel eleincniis ipeis dcprchcn. l i l , ut 
iiitmriiii) aecrpla a Deo benodiciionc, fecuuda s i n i , 

Ούχ ούτω, φησ\ν , έν ά / μ ή νεότητος έ κ α λ λ ω π ι σ ά μ η ν · 
ούκ έν ε υ θ υ μ ί α κα\ τ ή δοκού ση τών παρόντων δια­
χύσει , τοΤς ούτω διαπλεκομένοις έπετέρφθην διαδή-
μασιν · ούχ ή τού βασιλικωτάτου γένους ύπόληψι ; 
πρδς τ ή ν τ ο ι α ύ τ η ν έμετεώρισεν Svvotav ού πλούτ^^ 
περιουσία πρδς π ε ρ ι τ τ ή ν ύπέσυρε τοΰ σώματος επ ι ­
μέλεια ν . 

Κα \ δρα τδ ταπεινόφρον τ ή ς "Αννης · δ π ω ς πρ*^ς 
τ ώ μ ή έπαίρεσθαι τ ψ κ α τ ο ρ θ ώ μ α τ ι , κα ί ύπό>ιχον 
έαυτήν είναι καταγγέλλε ι . Καϊ τοντο γάρ, φησί , μη 

nc edanl aliqtiid : atque adeo pcriodus b.vc, q .x 
desidoratnr in Hegio c»d ex q«»o exsctjpsi 1ΙΙ«.Ι·ΙΜ 
i l imn J.icobi, inscrcuda s i l posi rcliquaiti A i u c 
p i Y C J t i o n e m , anle oraculu. i i a u g . l i . A l a i s i l ca 
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Λοιήσασα, όρειΛάς έαυτήν άγνωστων τινών Α runulam deliclorum pwnas lnere, quas exigens qni 
υστερημάτων άποτιννύουσαν όρώ άς προσαπαι· 
τών ό τώνάδήΛων εξεταστής Δεσπότης, πρός άπό-
δοσιν αυτών καϊ διόρθωσιν, διά τής παρούσης 
εγκαλείται ταπεινώσεως. Τ ί ούν ή ά γ ν ώ μ ω ν ο ίκέ -
τ ι ς ; Οία τ ή εύγνώμον ι κυρ ία πρόσεισι διά τ ώ ν λό­
γ ω ν π α ρ α μ υ θ ί α ; Έ δ ε ι γ ά ρ αυτήν τδν δλον τ ή ς δ ι ­
κ α ί α ; άναλογιζομένην βίον, λήξαι μεν τού παραλόγου 
ε γ χ ε ι ρ ή μ α τ ο ς , έ π α μ ΰ υ α ι δέ τ ή ευχής σ υ ν ε ρ γ ί α 4 

έδει έν τ ώ τ ή ς δεήσεως α υ τ ή συνταπεινούσθαι κ α ι ­
ρ ώ . Έ δ ε ι τή έκτενε ί συμπονείν ίκεσία* τοίς τής ελ­
π ίδος άνακτάσθαι λόγοις. "Εδει τδν άήθη κα\ μή κατά 
κα ιρδν προσαγόμενον κα\ παρ* έτερων κόσμον, συν-
α π ω θ ε ί σ Ο α ι , ά π ο π έ μ π ε ι ν , παράλογον είναι δ ια -
μ^ρτύρεσθα ι , κα ι ξένον τής δεσποτ ικής εύκοσμίας · 

occulta exquirit Dominus* ut ea dimolvnm ac emen-
dem, hacce mlhi huniililate indicit. Quid ergo i a i -
proba ancil la? Qiiibtisuain verbis coasolalor i is 
probam dominnm adil ? Par eniai era l u l , lolam. 
jusine femiita? v i ia in repulans, lum ab i r ra t ioaabi l i 
couatu desisieret, lu iu per suas ipsa preccs, eidem 
subsidio essel . P a r e ra l u l orai ionis l cmpore , 
bumil i s ac composi i i ad inodcsiiani aai ia i socia 
a cced i r e l . Opot ieba l i n t u w x suppl i ta l ionis la 
bonim parleiu in se recipere ; v e r b i s , quibus 
spc:n r r i g c r c l , rccrcarc . Oportebal , ab al i is c i ia in 
imporlune oblalum muiidiun una repc l le rc , rcpt i-
d iare , conieslari i rral ionabilein esse, ac a mode-
slo boaestoque maado doauaaj al ieauai . Eui invcro 

ή δέ, π ρ δ ς τ ώ μ ή τοιαύτα βουλεύσασθαι, κα\ έ π ε μ - Β uedain ea id coneil i i c a p i l , nc (jasaioil i a l iquid 
βαίνει τοίς λόγοις, κα \ συνωθεί , καί χ α λ ε π ώ τ ε ρ α τών 
Ιουδαίων κ α τ ά τής δ ικαίας έπαφ ίησ ι τα σ κ ώ μ μ α τ α , 

άνευρύνουσα τά τ ή ς ά π α ιδίας κα ι άναξαίνουσα τ ρ α ύ ­
μ α τ α , κα \ ούκ άδικον αυτήν τοίς συμφυλέτα ι ς τ ρ α γ -
ωδ ίαν τεθήναι προσμαρτυρούσα . Τ ί ούν ή γενναιο-
τ ά ι η κα\ μεγαλόφρων "Αννα ; Ούκ εύλόγω κατά τ ή ς 
όνειδιζούσης παιδδς χ ρ ή τ α ι θ υ μ φ * ούκ εξελέγχε ι 
κα \ στηλιτεύει τήν άνοιαν α υ τ ή ς , κα \ δι* έ π α ν ά σ τ α -
σιν αγνώμονα α π ω θ ε ί τ α ι κα'ι έκβάλλε ι , κα\ ώ : άνα-
ξίαν τ ή ς οικείας δεσποτε ίας , δ ικα ία τ α ύ τ η ν καΟυπο-
βάλλει καταδίκη · άλλά παρ:δούσα π ά ν τ α μ ε γ α λ ο ­
ψυχ ίας υπερβολή , ύπέξε ισι μέν τ ή ς οίκ ίας , τδν ά τ ά -
ραχον δέ τού παραδείσου καταλαμβάνε ι χώρον , έν ψ 
π α ν τ δ ς ά π α λ λ α τ τ ο μ έ ν η θορύβου, κα\ ησυχίας ά π ο -

medi la lur , u l e i iam verbU ador ia lur paritcrqm* 
exag i l c l , ac graviora pr;n Judx i s in feaiiaam j i i s l a in 
iinproperia jactet, stmpliaits alque refricaas s i e r i i i -
la i i s vulucra , ju*leque i ragicuai quid coair ihal ibas 
proposi iain coutestans. Quid crgo geiicrosissinia ac 
nragaanimis A a u a ? Noa ca u l i l a r ita advcrsws 
iaipropcranlem pucl lam, qaa? y iden possel c r a -
tione. Non cjus coargui l i raduci lque amcnl i am, 
non insurgciis iaiprobani submovct, e j ic i lquc , alque 
u l suo ipsiws iudignam obscquio, condignc caiti 
poona» sabjicit ; qu in imo, sprcl is omnibus prae 
exeellenli i l la aa ia i i ampl i l ad inc , domo qaideai 
e x c c d i l ; cap la l vcro reaiouua a lurbis bprti lo* 
caai (8), qaajshauiqac nacla q u i e l c m , afllaii a Deo 

Begias in quo alias logi , non esl hi manu, ia qao C 
inr le nondes i t .Cons ian i hac tei)us oiKiiia ia Joacliitn 
vel Annam ex oo libro a Georgio as.sumpla, laaicis i 
csL mibi diftkil is ea Hloruai opaleal ia , qiue trans-
i iura videbalur in saaciam Mariam aaicam eoruia 
bneredeai, quam laaien scinms saiis paapereai, i a d i -
raatqae sacra Evaagelia, qaibus taaxiaiu aa r raa l 
C b r l s l i exordia. 

(8) Remotum α lurbis horli locum. "Ατάραχον τού 
παραδείσου καταλαμβάνε ι χώρον . Grcgorius INyss. 
Orat . illa ia Doaiiai Nalalreai, cam Mari;e b is lor iaa i 
i x suo apaci-ypbo texit, i la referl, post iasinualaai 
ivpulsaai Joaobim ac A a a » , a l agi i coaipeadio : 
Μιμε ί τα ι τοίνυν κα\ α ύ τ η τά π ε ρ \ τ ή ς μητρδς τού 
Σαμουήλ δ ι η γ ή μ α τ α · κα\ έντδς του Α γ ί ο υ τ ώ ν άγίιυν 
γ ενομένη , ί χ έ τ ι ς γ ίνεται τού Θεού, μή έξω πεσείν 
τ ή ς έκ τών νόμο;ν ευλογίας , έξαμαρτούσα π ε ρ \ τδν 
νόμον ουδέν · γενέσθαι δέ μ η τ έ ρ α , κα\ άφιερώσαι τ ώ 
θ ε ώ τ δ τ ίκτόμενον . Qnapropler el luvc imilatur, 
qnol de m>dre Sumuelis prodium est; cumqne ve- ry 
nhsel in Smiciuni innclorum, Dco snppfex efftctinr, 
fuijaiqne ne legali beitedictione prhetur, qmv tiilul 
in te<jt'm peccassel. Qnod si mater eviserit, se quod~ 
cuiique pepererit, ei dediculnrtim : qtiibas videaiar 
di»stdere<!e loto oral ioais Auaa^. a l is,• nou borlns 
f ac r i l , sed teniplu n, qaod uaaai Sancimn sancio-
rum, ac cxlmic saaclaai e r a l ; i la dici t iai al ioraui 
cosaparalioac, tni ipsmscacl coinparaiioae ac r e l i -
qaaruai ejas par i i aa i , dicebaiar adytu o, ac saaciior 
i l le iocas, ia ipieai suaiams sac^rdos Ini la si)lcn»<ti-
I t lu scaiel ia aaan iagrediebalar. L ibor ias ΜΙ, u l 
desitierarj ai iqnid dicaauis hi Gregoi i i l e x i a , ac 
t r r ip s i s se , έ ν τ δ ; τού παραδείσου, ώς έ ν τ δ ; τού 
Α γ ί ο υ τ ώ ν α γ ί ω ν γενομένη , Cntn ιιι horium in-
•-raisci, veluli in Smtctum s-.uuloium : bauJ Uiinon 

con]eclura careal , cum satis cx loia i tarratoruai 
scrie Iiqai»ai, eaui ipsam l ibrum dcflorare, qncm 
G e o r g i a s c x p o n i l , a c b o n i n i de Nativitate s anc lx M a -
ri;e, Jacobl aoiuiae^ ia quo i s l a , de (iralioue Anase iu 
b o n o , a i ia i iac adjevlilia sua l , ipsi quoquo E u s l a -
ihw, Epipbaaio , ac aliis aa i fers i ia aga i i a . V e l a ic -
lias d ic i possil , speciare i l l a Gregori» ad priorcs 
Aaa;e preces, toto il io lciapore quo fui l s ie r i l i s , 
quo et, Annae senioris exca ip lo . assidaa fui l i a 
lemplo, qaaalmn por roi fauiiliaris ι cce-sariaai 
caram l icebal ac sexus bonosiaKMa. Ilaad cc rm 
diQicilis ea assidiiilas moraal i i l i e rosn lymk, ubi 
pia i r adh ioes l fuissc nalaaisauclaai Mar iaavquod e i 
bamasceans v idc iu r sen l i r e , qua dern Qaaresuiius ia 
saa E iur ida l ioae Tcr ra : sanclui. S ic Gregorius, aioro 
eaarratoris^ alia o m i s c i i i , atia cx su<>, i n l cg i a 
histoiiai liuV, add idLr i l . Eodeoi modo Andreas 
C r c i . o r . i i . ia Nal iv i ia iea i cjusdcm saacta; Mari ;c . K a \ 
δή τήν έςάχουστον "Ανναν παραζηλούντες έχάτερο ι , 
τ ω ίερώ προσανήκον · λ ιταίς τε τδν θεδν έ ξ ε μ έ λ ι σ -
σο / , δούναι λύσιν τρ, άτεκν ία , κα'ι καρπδν τ ή στε ι ­
ρώσει* οί ού πρ ί τ ερον άνηκαν, πρ ιν τού ποθούμενου 
τύχοισι . Ambo ituque exitiJibifem illuni Annam i m i -
luu, nsbilui i / i umplo erant, Deumque supplicibits 
vot/>, ui orbitutem solvei^t, ac fruclum otenhimi 
concederet, iollicitabant. 'Xec conientionem pnui 
remiserunt, qiiuin effecli siut voii coMpotet. N i b i l 
bic de preciiais ia bor lu . Αι Caa . in S. Marise G o a -
i : i 'p l . Ude; 5 : *Kv παραδε ίσω ευχόμενης , σού τ ή ; 
φων?,ς ακούει ό Τ ψ π τ ο ς , "Αννα Οεό^ρον, κα \ καρπδν 
τ· ;ς κο ιλ ία ; σου οίοωσι, παραδείσου τήν άνοίξασαν 
τήν θύραν τ ή ς χάρ ιτος . Uum', ρϊα Anna, tn horlo pre-
eniis,, lutnn AltUiimusauda vocetu, luiqueuleri eam 
frucium itibuit, quw Iwrii gratics porlant aperuit. 
1 ioaiqac Dain-sccmis ct a l i i . 
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an nii s ippl ical i imes illasad i i i i ivcrsoruin Dominum Α λαύουσα τ ή ς ε π ι ζ η τ ο ύ μ ε ν η ς , τ ά ς Οε-πν.ΟΓ-.^ς 

έκείνας πρδς τδν τ ώ ν δλων Δ ε σ π ό τ η ν Ανέπιμζεν • u b i i . i U i l . 

C u r vero non c i ib icn i i iranquilfa capia l si leutia, 
ubi sensa imo p^ciore occulla , ac qnas p a r l u r i r c l 
preces, Dco offerrel. Qnod i i fn i i r i im, baiiil omnino 
pro volo res succcssura essel, cmn plura in preci-
bus efferre baberel, ncc per l i iniultus doiucsi lcos , 
advetitaniiumque coi i l r ibul i i tm molcsi ias , pure i l l i c 
Deo reprsesentare l icerct . Eadum rausa fu i i , ut ne 
lcinphiti i pelens, sux in eo orationis verba Doo 
offerrot : qiianquatu i l lud , universis ejus geutis 
bouiiuibus staia domus orationis erat. Hatid enim 
vero quaesiiae q u i K i s pra»stabal mora?, muha pra> 
bcn5 subvereri , quibns il ia inlerpellanda esscl . 

Ικεσίας . 
Κα\ διά τ ί μή τ χ μ ι ι ί ό ν τ ι ά π ε ρ ί κ τ υ π ο ν κατι*ι -

βυύσα, έν τούτω τ ά κατά τδ κ ρ ύ φ ι ο ν , κ α ί τήν 
νωμένην προσευχήν άνέτεινε θ ε ψ ; " Ο τ ι ο ύ κ άν oCru 
τδ πάν αυτή τής ε π ι θ υ μ ί α ς ά π ή ρ τ ι σ τ ο , πολλά με» 
έ /ούση τά κατά διάνοιαν δ ιά τ η ς π ρ ο σ ε υ χ ή ς έκφέ-
ρεσθαι μέλλοντα, μ ή σ υ γ χ ω ρ ο υ μ έ ν η δέ τ α ύ τ α xi"ta-
ρώς παραγυμνούν τ ώ Θεψ, διά τ ε τ ο υ ς ofoct θορύ­
βους , κα\ τ * ς τών π α ρ α γ ι v o μ i v ω v συμφυλετ£ι» 

ενοχλήσεις. Τ α ύ τ η ς ένεκα τ ή ς α ι τ ί α ς , ουδέ τδν να*,* 
καταλαβούσα, έν τούτω τ ώ Δεσπότη τ ά τ η ς δεήτε^ς 
ά 'αφέρε ι β ή μ α τ α . Καίτοι πασ ιν ούτος τ ο ; ς δμο^·--
λοις ε ίς προσευχής άφώριστο τ ό π ο ν . Άλλ* ούδ' ουτο; 

Apud se uainqtie cogi labal , quain nullis non eaiu αύτη τον έπ ιζητούμενον τ ή ς η σ υ χ ί α ς παρείχε κ α ι -

dicler i is appct i tmi esscnt, cum solam, ac impor iu-
im horis, jugi oralione iu lemplo assiduam vide-
rent, qui jam aute ipsam pariter ac v i r u m , munera 
ac pr imi l ias offerenles Deo, populumque universmn 
iis deuicrenies, c;cca i . i eos inv id ia , pariter offe-
rentes Judasi, i l a couvi r i i s incessisscm, c l r epu lU-
»en l . N i l i i l aiitein vtriai, u l ne sic affeclam, Judaica 
insauia, furoris cnjusdam Jiisimulatiira cssct, aut 
mo(;e i i icmis ab ebrietate. S ic eniin bcalie i l l i ac 
proplielisssc, ejus, i n q i i a m , cognomini , seniori 
Auna», qni niodeslia al i is prsesliluri me i i l o videba-
tur, pro sacerdotii ratione, quo fmigcbantur, ausle-
r io r i in eam increpalione, improperabant, ejus ad 

ρλν, πολλά διδούς ύφοράν τ ά δ ιακόπτοντα το·"τον. 
Ένενόε ι δέ καθ* έαυτήν , ώ ς εί κα \ καρπ>φορούντα ; 

ή$η , αυτήν τε κα\ τδν δμόζυγον π ρ ό τ ε ρ ο ν θ ε ώ , κα\ 
τδν δλον εύργετούντας λαον, φΟόνψ τ ώ π ρ δ ς αύτονς 
οί συγκαρποφοροΰντες τών Ι ο υ δ α ί ω ν έπωνείοισάν 
τε κα\ ά π ε π έ μ ψ α ν τ ο , τ ίνα κατ* α υ τ ή ς ούκ άν ί π · 
ενόησαν σ κ ώ μ μ α τ α , μόνην αυτήν , κα \ π α ρ ά καιρόν 
δρώντες δ ιακαρτερούσαν έ ν τ ώ τ ή ς π ρ ο σ ε υ χ ή ς έ π ι · 
μ ό ν ω ; Ουδέν δέ τδ κωλύον τήν Τουδα ίκήν π α ρ α π λ η -
ξίαν υ π ή ρ χ ε , μανία ν Ttva, ή μέθη ν, ο ύ τ ω δ ι α κ ε ί μ ε ­
νης α υ τ ή ς καταψηφίσασθαι . Ούτω γ ά ρ τ η μαχχρίι 
και προφήτ ιδ ι , τή δ μ ω ν ύ μ ψ ταύτης , φ η μ ί , π ρ ό τ ε ^ τ » 
"Αννη, οί τών άλλων έπιεικίστεροι δ ο κ ο ΰ ν τ ε ς είναι 

Doum stipplieaiiouetu, ebr ic la lem causal i . Anna Q διά τδ τής Εερωσύνης άντέ / εσθσ ι , χ α λ ε π ώ ς έ.π:τ:§έ-

sane, ex accmsa uique sobria ralione, fervenlem 
iUaoi submitlebat supplieal ioueni; a l i l l i , ebr ie la-
lem arbi l rabanlur sobrieiaiem ; s lul lamquc garru-
l i t a l em, iuclyIJC feniiua* ibeologiam pi i iabanl . U;ec 
i l l i improba in su l l a i i one , lameist bcaia ieiuina 
claniores noti ni i l tcret , nec iucompositis voeibus 
audiluribus molcsla esset, in eam j a c u b a n l . Jam 
quippe Hel i sacerdog, quauquam obticure ac sub-
misse loquebalur, os ei obstruxeral (0). Ει Ueli 
tacerdot, i n q u i l , obtervabal os ejus. Et ipsa lo-
quebatur in corde suo ; et labia ejus movebanlur, et 
vox ejut non audiebatur. Ει dixit ei puer lleli : 
Quousque eru ebria ? Aufer vinum tuum, el vade α 
facie Domini *. Qua crgo I l c l i raiione ebriam suspi-

μενοι προσωνείδιζον · μέθην α - τής τ ή ν π ρ δ ς θε ΐ ί 
διαλοιδορούντες ί ντευξ ιν . Αυτή μέν γ ά ρ , έκ δ ιαπν -
ρου κα\ νή φόντος λογισμού τήν ζέου σαν έκε ίνην άν-
έ π ε μ π ε ν ίκ-σίαν * ο ίδε , μέθην τήν νήψιν , κ α \ βαττ* 
λογίαν τήν θεολογίαν ύπενόουν. Αύτο\ τ α ΐ ς πα^ανο-
μ ι α ι ς έμπαροινοΰντες , καίτοι μ ή κ ρ α υ γ ή ν άφ ιε ίση ; 
τής μ α κ α ρ ί α ς , μηδέ φωναις άτάκτο ις το ί ς άκ^οωμέ-
νοις έποχλούσης, ταύτα έσκωπτον · προεπεστομίσδ ι ; 
γ ά ρ ύπδ Ή λ \ τού ίερέως α υ τ ή , κα \ ή ρ έ ρ « λέγουσε-
Καϊ ΉΛΙ, φησιν , ό Ιερεύς, εφύΛαττε τδ στόμ* 
αυτής· καϊ αντή έΛά\Ιει έν τή καρδία αυτής, χα ί 
τά χείΛη αυτής έκινεΊτο, καϊ ή ρωνή αυτής οί'Μ 
ήκούετο. Καϊ είπεν αυτή τό παιδάριον B U i ' 
"Εως πίτε μεΰυσΟήσ\\; μερίεΑε δ ή τόν οΐνόν σον. 

<-abaliir, s iquidcm videbal ci i in Deo per urnlionein D καϊ πορεύου έκ προσώπου Κυρίου. Π ώ ς ουν ύ π -

«olloquia nnsceniem; siquidem ex prima s la l i in ενόει μεθύουσαν Ή λ \ , ε ί γ ε θ ε ψ δι* ε υ χ ή ς προσομι -

incrcpalione ei os occluseral? siquidem ua, n i l i i l λούσαν έώρα · ε ί γ ε έ κ π ρ ώ τ η ς αυτήν έπεστόμισεν 

• I Reg . ι, 1 2 . 

(9 ) Jam quippe Heli sacerdot ot ei obstruxeral. 
Προεπεστομίσθη . b ic el iam Cbrys . Iiom. de ttde 
Ann;v , exponi l priora ilta verba, Et Ueli obtervabat 
o» ejus; de ejusincrepalioue ad A n i i a m , ac impcralo 
• i l e n t i o : ut i l la prius o raver i i , voce quidem modica, 
ut tamen aud in posse l ; lunique i i ic iepanle U o l i , 
coepcril lan lum movere labia ; qua ojus insianiia 
oramti ofTensus puer l l e l i , palam c i ceu pel i i lani ior 
«b r i e i a l em e y r o b r a v e r i l . Sicplant* videnlur volui^sc 
iSepmaginla, adjccla i l lavoee icaioapiov,quam l l c -
braja uon babenl, u l uec V u l g . Visuut est peiulaniins 
Netbuui, quaui ul iu seueui ponl i l i ccn^ viruiu a l iu-

qui c g r e g M H P , rongrucrenl . A i l I k hilo denaima s p i r i n 
exsuUai i lc A m ae lypo, l ib . De ebriet.: Διδ κα ί λέγε­
τ α ι πρδς αυτήν ύπδ παιδαρίου τ ι ν δ ς , ούχ ένδς, άλλ' 
ύ π δ παντδς τοΰ νεωτερίζε ιν , και τά καλά χλευάζει** 
άκμήν έχοντος · "Εως πότε μ ε θ υ σ θ ή σ η ; Ει ideodw-
Ιιιr ad eam α quodam puero , non uno, $ed α qnovh, 
juvenili peiuluntia habente bunli Shbsanuaudi* : 
Quousque iemulenla eris? Vel uisi boc roluerunt Sc-
p i u a g i n i a id <eile vtsimi sh,exuis9e Hel i saccrdoieiu, 
sn- procaci vei bo, ac juvcuein, scu c l iau i illiberaleiu, 
ac s iTvuin , indiiisse. U l u l bit, IIOR l am iuierpre-
luin cbi , quum cxpositoruui ca l cc l io . 
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έ π ι τ · . μ ί α ς · ε ί γε μηδέν τών ούτω δ ιακειμένων διά Α i l lorum qui i la babenl, orc pioferebal. Snnt qitippe 
στόματος π α ρ ή γ ε ν ; "Απρεπη γ ά ρ τ ώ ν μεθυόντων, 
κ χ \ παροινούντων τ ά β ή μ α τ α · ο ί , κα \ σ ιωπαν ύφ ' 
έτερων έκβιαζόμενοι , κα \ παιόμενοι σφοδρώς, τ ά ς 
Αναιδείς έκείνας έπαφ ιάσ ι φωνάς · π α ρ α π λ η σ ί ω ς τοις 
λόγοις , κα \ τήν άκοσμον έπιδε ικνύμενοι θεωρίαν . Ή 
δέ , τ ί τούτων άσχημονοΰσα, τ ε κ μ ή ρ ι α τ ή ς μέθης 
έ μ π α ρ ε ί χ ε ; Τίνας α π ρ ε π ε ί ς ήφίει φο>νάς; ΙΙοίαν τών 
σωφρονούντων παρήμε ιψεν εύταξίαν ; "Οτι άφων ίαν 
καταδικασθείσα, έστεργε τήν έ π ι τ ι μ ί α ν ; δτι τή ε ΰ -
κοσμία τού δρωμένου σ χ ή μ α τ ο ς , τήν έν διανοία π α ρ -
εδήλου κ α τ ά σ τ α σ ι ν ; δτι σ ιγή συνείχε τ ή ν ένδον τ ή ς 
ευχής άναπτομένην φλόγα , κα \ χε ιλέων μόνων κ ι νή ­
σει, τδ τ α ύ τ η ς ένέφαινε δ ι ά π υ ρ ο ν ; Α υ τ ή γ ά ρ , φησ\ν , 
έ.ΙάΛει έν τή καρδία αυτής, καϊ τά χείΛη αυτής 

c o n i m , qui ebri i ac temulcnti a vino exsistunt, 
verba iiibonesta, u l cum c l i am al i i cogunl tacen*, 
ac acerbe ca?dunl, plenas nibilominus impudciuia» 
voccs i l las in i l l an t , baud se alios exbibcittes ad 
speciaculum, ac sermonibus babcanl . Haec aulem, 
quanani la l i turptludine ostcndit se cbr iam ? Quas 
iudecoras e iu i s i l vocesTQnid ei de sobriae feniiiKC 
composiuone dccessi l? Num eo ebria videaiur , 
quod damnaia u l obmutescercl, iudiciani lubrns 
rouUam susceperil? Num quia visibi l is babiius 
boneslaie, in lernam anini i consi i lu l iouem osiun«!e-
r e i ? N u m quia accensani intennc oralionis i l innnam 
sileotio conlioens, solo labiorum motu, si i i im ipsa 
proferrel fervorem ? Nam, inquit , Lpquebaiur ipsa 

έκινεΤτο, καϊ φωνή αυτής ουκ ήκούετο. Ούκ έδει ^ incorde tuo, el labia ejus movebanlur, el vox cjns 
ούν π ρ δ ς τήν παράδοξον αυτής έκπλαγήνα ι κ α ρ τ ε ­
ρίαν ; Ούκ έδει τδ ευσταθές τού δρωμένου τ α ύ τ η ς 
άποθαυμάσαι σ χ ή μ α τ ο ; ; τήν άσίγητον έν αφωνία 
προς θεδν δ έ η σ ι ν ; τήν δ ιηνεκή τών ο μ μ ά τ ω ν π ρ δ ς 
ούρανδν άνάνευσιν ; τούς έκ συνοχής καρδίας ά λ α λ ή -
τ ο υ ς , μάλλον δέ άηχήτους σ τ ε ν α γ μ ο ύ ς ; κα\ γ ά ρ ουδέ 
αυτούς έξακούεσθαι παρε ί χε* διό φ η σ ι · Φωνή αυτής 
ούκ ήκούετο. Οι μ έ ν , τ ώ ν έναρθρων αυτήν ά π ο -
κλείουσι κα \ φωνών κα\ λόγων · ή δέ, κα \ τ ά ς άναρ ­
θρους έπε ίχεν ένηχήσε ι ; , μ η δ ε μ ί α ν τοίς σκώπτουσι 
συγχωρούσα δοθήναι τ ή ν ά φ ο ρ μ ή ν . 

Ά λ λ ' αυτή μέν ούτω , κα ι το ιαύτη τ ή θ α υ μ α σ τ ή 

non audiebalur. Nonne 6rgo p rxc l a r a i l la assUuiias 
stuporem concil iare Itabuii? N o n n e visibilLs babi-
lus recta composil io ftii l adntiraiioni babenda ? 
Nonnc i l la in sileniio loqnax ad Deuni o ra l io? 
Nonnesic jngi conlenlione erccla iu coelum lumiua? 
Nonne gemilus ex anguslia cordis, nuilo sei mon<\ 
a l neque sono, expressi? Naui neque eos sincbat 
foris aud i r i . l dc i r co a i l : Vox ejus von audicbaiur. 
Prob iben l i l l i , u l ne ar l iculaias voccs ac vcrba 
cda t ; a l i l l a , ne quam i l ludcul ibus occasbmcni 
p rabere l , indist inclos c l iam sonos prenicbaL 

S ic enimvero i l l a , mirabi l i ejusinodi assidtiitale, 
preces ad Deum subiuiiiebat : Quid vcro ad eain κσρτερ ίχ , τ ά ς πρδς θεδν άνέτεινε δεήσεις · τδ δ ' ε ί ς 

αυτήν αύθαδώς έ π ι σ κ ώ π τ ο ν παιδάριον , τ ί φησ ιν ; Γ P l l c r inqmdenlia lacesscns? Quousque, inquit , ebria 
"ΕωςπότεμεΟυσΟήση; περίεΛε δή τύνοϊνόν σου, eri*? Auter viuum luum, ei vade α facie Domini. 
καϊ πορεύου έκ προσώπου Κυρίου. Ποίον π ε ρ ι -
ελείνο!νον αυτή προστάσσε ι ς ; τδν π ρ δ ς θ ε δ ν δ ι ά π υ ­
ρον πόθ^ν ; τδ νηφάλιον τ ή ς δ ιανο ίας ; τήν άσιτον 
κ α ρ τ ε ρ ί α ν ; τ ά ς έκ ζεούσης ψ υ χ ή ς ά ν α π ε μ π ο μ έ ν α ς 
ε ύ χ ά ς ; πού δέ κα\ π έ μ π ε ι ς έκ προσώπου Κυρίου τήν 
τά πάντα παριδούσαν, κα ί τδ εκείνου μόνον έ κ ζ η τ ο ύ -
σαν πρόσωπον · τήν έν καρδ ία τδν αυτής συνωκισμέ-
νον έχουσα πόθον · τήν άκροατήν μόνον αύτδν τ ώ ν 
οίκε ίων βλέπουσαν β η μ ά τ ω ν , δ ν μάλλον έν τοίς έ κ ­
τ δ ς , ή ένδον τ ή ς σκηνής , τοίς τ ή ς διανοίας δμμασ ι 
π ρ ο β λ έ π ε ι ; 

Κα*ι ούτω μέν. έν τ ψ τ ή ς προσευχής κ α ι ρ ψ , τ ή 
πάλα ι συνεπετέθησαν οί έ π ι σ κ ώ π τ ο ν τ ε ς "Αννη· ή δέ 
ν ί α κα\ συνετωτάτη π ά ν τ ω ν , δεδοικυία μή τ ι τών D r a l i o n e , a p p e i i c r u n l : a l nova, i imversisque pruden-

Quod vero vinum jubes aufcrre? Nuin accensum in 
Dcum desidcrium? Mcnleinno tobr iam? Jcjiuio cor-
pore aftsiduam inslanl iam ? Quas ex fervcnli animo 
s u b m i l i i l preces? Sed eniin quo c i a facie Doini i i i 
eain amaudas, quaj ali is omnibus sprc i i s , unam 
Domini facieni e x q u i r i t ; cui suiun iu peclore desi-
der ium fixuin e s l ; qua% verborum suorum euin 
duntaxat auditorem v i d e l , quem magis in al i is 
ex i ra , quam in l ra iabernaculum, memis oculis pro* 
spicit? 

A c eum quidem modum, il lusores, veiercin q u i -
dem A i u i a m , oral ionis lempore, una veluti conspi-

τοιούτων π ά θ ο ι , τήν εκτενή προσάγουσα δέησιν , 
ώ σ π ε ρ τ ή ς ο ικ ίας , ούτω κα\ τού ναοΰ ύπεξ ίστατο · 
τδν έρημ ικώτερον δέ διά τδ ήρεμον τοΰ παραδείσου 
καταλαμβάνε ι χώρον , έν ψ σοφώς προεσκόπε ι τδ ε ι ­
λικρινές αυτή τή,* έ π ι θ υ μ ο υ μ έ ν η ς συντηρηθήσεσΟαι 
π ρ ο σ ε υ χ ή ς . Τ ά χ α δέ ού διά τούτο, διά δέ τήν δντως 
φανερουμένην άλήθειαν , τήν π ε ρ \ αυτής ήδη προ-
α-νεφώνει διά π ρ α γ μ ά τ ω ν έκβασιν. Τοίς γ ά ρ τή σκιά 
δ .υλευειν δ ιατεταγμενο ι ς τών νομικών εθ ίμων , ώ τ π ε ρ 
τ α διά καρποφορίας καλλιερούμενα, ούτω κα \ ή τ ώ ν 
ά ν α γ κ α ί ω ς α ίτουμένων σ υ μ π ε ρ ι ε γ ρ ά φ ε τ ο προσευχή 
τ ψ ναψ^ έν τούτω μάλλον τών ε π ι ζ η τ ο ύ μ ε ν ω ν τήν 
Ιχβασ ιν λαμβάνειν π ι σ τ ε υ ο μ έ ν ω ν . ' Π ρ ο μ η ν ύ ε ι τοίνυν 
ή τής χάρ;τος ε π ώ ν υ μ ο ς " Α ν ν α , δ ι ά τής ούτιο προσ-

t ior , i n k n l a i n jugemque oblalura ora l io i ie in , u l i a 
donio, i l a e l a lemplo longe abscedil , borl iqne lo-
cun», ab bumana cousueludine rcmotiorem, quieiis 
ergo pel i t , ubi desiderala? precaiionis sinceram 
pur i ia lem sibi servalum i r i sapieuter admodum 
pnvvidebal . Fors aulcm non ea ratione, sed proplcr 
vc r i i a l cm rcvera declarandam, ejus iaui ex opcr i -
ribus circa se evcnlum prxd iceba l . Quibus cn im 
p rasc r ip iu in era l u l l i ga l ium sci iorum unibnii 
dcsc rv i r c i i l , u l i oiierenda munera ac primil isc , ha 
et nccessai iaruui reruin pei* oiat ioncni p e l i l i o , 
leiitpli a inbi iu deGnita e ra l , in quo niaxime volo-
rum se compolcs fore pprsuasmn babebanl. Jam 
crgo rognominis graiiie A n n a , ex ora l ionc , quam 
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Bic o(!er! O o , exquo raiWmaVb*'? pr imi l t i s , prima Α φερομένης θ ε ώ δ ε ή σ ε ω ; κα\ λογικής καρπο~ορ ίας , 

ώς αρχήν ήδη τοΰ μ ή τ ό π ψ περ ικλε ίεσθαι τ α ί ς άν-inhia, tJl ne eadcui loco dcfinhlt i r btimana e x i s i i -
malione, prenut i l ia t . Dei ei i im ubiqitt* p rxsen i i s , 
omni loco exsisiens gra l ia , u l i rehus, iia e i fidelitim 
opinione babilura cst, u l quac ipsius bciicflcenlia* 
s i in l in oinuibus agat. Iloc sane et Joacbim v i r i l le 
jus ius pr&Miimiians, lemplo sesubducens, acceptam 
illam ac mirabilem oralionem in monie oflferl, quo 
plane sigmficet , novsc graiise adveniu, cum i ig i i ra-
bbus umbris carens relinquendum l e m p l u m , l i im 
in omnibus illustratiotiis ipsius radios expl ica-
lnm i r i . 

En imvcro , qunciiam siint precalionis Annae in 
bor lo verba? P ras l a t cni in ea sermone producere, 

θ ρ ω π ί ν ο ι ς ύπονοίαις λαμβάνε ι . Έ ν π α ν τ ί γ ά ρ τ·„ΰ 
έν άπασιν δντος θεοΰ χάρ ι ς τυγχάνουσα , τ δ τ ά ; οι­
κείας ένεργείν έν άπασιν ευεργεσ ίας , ώ σ π ε ρ τοις 
π ρ ά γ μ α σ ι ν , οΰτω κα\ τα ί ς τών π ιστευόντων ύ π ο λ ή -
ψεσιν Ιξε ι . Τοΰτο δέ κα\ Ι ω α κ ε ί μ π ρ ο α γ ο ρ ε ύ ω ν δ 
δίκαιος, τοΰ ναοΰ μέν υ π ο χ ω ρ ε ί , έν τ ώ δρε ι £έ τή* 
εύπρόσδεκτον έκείνην κα\ Οαυμασίαν αναφέρε ι δέησιν, 
δηλών έντεΰθεν, ώς τ ή ς νέας χάρ ι τος παραγιν!»μί-
νης , έρημος μέν τών τ υ π ι κ ώ ν ε π ι σ κ ι ά σ ε ω ν ό ναΐς 
καταλειφΟήσεται , έν άπασ ι δέ τοίς ουσι τ ή ς έλλάμ-
ψεως αυτής αί ακτ ίνες διαταΟήσονται. 

Ά λ λ ά τίνα τά τ ή ς ευχής έν τ ψ παραδε ίσω της 
Ά ν ν η ς β ή μ α τ α ; Καλδν γ ά ρ τ α ΰ τ α τ ψ λόγω π α ρ α γ α -

ι ι ΐv idea inus quid universim decorum babeanl.Quan- Β γ ε - ; ν > κ α \ τ 0 Χ Ο ι ν ο π ρ ε π έ ς αυτών κατιδείν . Έ ν άλλοις 
qiiam saue aliis aliisque ac diversis locis, quam 
diversam ipsa pra?cogiias9ei, offerre con^u ;vcrat, 
l a u d lamen illa alicne unqnam a consenlaneo ordine 
babcbai : l i i c vero, ex conlr i ta magis ac submissa 
mrnle procedens, nova quxdam ac mirabil is inscv-
nans, ctaudita os l . Consentanea quippc raiione in-
cipiens jirsia feir.ina supplicalionem offerre; cteplo-
rantis spccic beaiani i l lam sermoiii humi l i l a iem 
ndjecil . Qiiamobrem, baiid se genli l ibus stiis ac 
comribul ibus comparans, carum se bencdictione ac 
gral ia ceu imfignain, pr ivaiam a i t ; quin c l a b ru -
tarnm quoqtie aniinantii i tn, atque ab ipsius inan i -
ntis crealurno s imi l i ludine quod spectat ad benc-
dic i ioncm,omuiuo scal icnam faclamesse pronuul ia l . 
M c i r c o precalionc quam sol i ia r ia profert, volucrum 
pa r i i e r , ac quadrupcdiim meir.init, bcsl iarumque, 
:*c, terra?, nec non eorum qune in terra nascuniur ; 
nqiiariuii quoque, nc eartun animanl ium qna» in 
nqms fet if i ranl , quo sc prorsus inu i i l em ostcndal, 
Hipworiam fach, Indeqne solum niisericordissimum 
Drum ad mis<-r'cnrdiatn provocal ae infleclit . 

Voruin occnpai i l le scrmones, ac necdum l c r m i -
num babenie A n n x il la oraiione , eorum qnne pele-
r^nmr , spe c n n t supcriorein evcntnm pctenti an-
Mintiat. Nam ecce, inquit , dum loqueretur ,venit ad 
cnm angelus Domini, dicem ei : Exaudivit Dcus 
orationem tuam ; conclpiesque, ac parie$, ennnilabi-
turquesemcnlnum ίιι universo orbe. Exaudivi t , qui 

μέν γ ά ρ κα\ διαφδροις τόποις , εί κ α ; διάφορο; αύτη 
προσεπινοουμένη προύτείνετο α ύ τ η , δ μ ω ; τ ή ; ακο­
λούθου τάξεως ούκ άλλοτρίως είχεν* ενταύθα δέ έκ 
συντετρ ιμμένης μάλλον κα\ ύποβεβηκυ ίας ψυχής 
προερχομένη , καινή τ ι ς κα \ παράδοξος ένηχουμένη 
έξηκούετο. Ακολουθ ία γ ά ρ καταρξαμένη τ ή ν ίκεσίαν 
άναφέρειν ή δ ικα ία , έλεεινολογίας έν τάξε ι τ ή ν μ α ­
καρίαν έκείνην έπε ισάγε ι τ ώ λδγψ τ α π ε ί ν ω σ ι ν . ά ι δ 
ούχ δμογενέτ ι και δμοφυλοις έαυτήν ά ν τ ι π ε ρ ι τ ι θ ε ί σ α , 
τ ή ς εκείνων ευλογίας κα\ χάρ ιτος ά π ε σ τ ε ρ ή σ θ α ι δι ' 
άνας ιδτητα λέγε ι , άλλά κα\ αυτών τών άλογων ζώων, 
κα\ τ ή ς άψυχου κτ ίσεως της κατά τήν ε ύ λ ο γ ί α ν 
δμοιώσεως άλ>Λτριούσθαι πάντη κ α τ α π ο φ α ί ν ε ι . Δ ιά 

^ τούτο έν τ ή μονωδού μένη προσευχή, π ε τ ε ι ν ώ ν κα\ 
τετραπόδων, θηρίων τε κα \ γ ή ς , κα \ τ ώ ν έν τή γ ή 
φ υ ο μ ί ν ω ν υδάτων τε καί τών έν αύτοίς έγγον ι ζόν -
των ζώοιν παρε ισάγε ι μ ν ή μ η ν , ώ ς ά ν τ δ ί χρε ίον ε α υ ­
τής καθυποδείξη, κάντεύθεν ε ί ς έλεος τδν μόνον σ υ μ -
παθέστατον έφελκύσηται θ ε ό ν . 

Άλλά προφθάνει τούς λόγους ούτος , κ α ί π ρ \ ν ε ίς 
π έ ρ α ς τήν προτε ινομένην έλθείν δέησιν , τ ή ν τών 
αίτουμένο>ν Ικβασιν υπέρ ελπίδα πάσαν ε υ α γ γ ε λ ί ζ ε ­
τ α ι τ ή α ί τουμένη . Ιδού γάρ, φησ\ , ΛαΛονστις, άγγε­
λος Κυρίου ήΛΘε Λέγων αυτή0 Έπήχονσενό θεδς 
τής δεήσεώς σου · χαϊ συΛΛήψη χαϊ γεννήσεις, 
χαϊ ΛαΛηθήσεζαιτδ σπέρμα σου έν δΛ$ τή clxcv-

priusqnam menle conciperenlnr, novcrat p r rca i lo - D μένη. Έ π ή κ ο υ σ ε ν , ό πρ ιν έννοηθήναι τά τ ή ς δεή-
nis verba, quiquc ea incffabili taiione rep*»ndit. 
A u d i v i i oral ionein, qtii orationem c ie l , facilqne P X -
audir i . Aud iv i i precalioticm ex animo contrito 
Mibmissam, qui in eo idcirco r e i i n i e sc i i ; qui rjus 
dcleclai i i r iuodeslia ac bumi l i l a i c . A m l i v i i o ra l ip-
i i c i i i , qui ejus olim eveiituiu propbclarur .i vocibus 
prscriixil . Prccal ionem audiv i l , qni cjns f . i ic i t im 
farlurus crat auditum universis creaiis.EnunliabitHr 
enim, inquit , semen tuum in universo orbt. E t iun l i a -
b i l u r terraruin orld cclebratissima ejus g l o r i a ; 
sola ejiis, p rec lara fama e^lebris I ruc l i i i ca t io ; i l i u -
strissima crea lor i im glorial io ac decus. Enun l i ab i -
tur bumaiiae i l lud naturos farundiim os ; rationabilis 
eorum defcnsio, quibus pudor abslulisscl veiba , do 

σεως β ή μ α τ α , γ ινώσκων τ α ΰ τ α , κα\ άναμετρών 
άπο,ό^ήτως ήκουσε δεήσεως, ό ταύτην κ ινών κα\ 
άκούεσθαι παρασκευάζων . "Ηκουσεν έκ συντε­
τ ρ ι μ μ έ ν η ς ψυχής προϊούσης ευχής , δ διά τοΰτο 
έν αύτη έπαναπαυόμενος · δ μετρ ιοφροσύνη τη 
τ α ύ τ η ς έ π ι τ ε ρ π ό μ ε ν ο ς . "Πκουσε τ ή ; δεήσεως, ό διά 
προφητ ικών φωνών τήν έκβασιν αυτής προαναφω-
νήσας . "ΙΙκουσε προσευχής , δ άκουστδν τή κτί?»ι 
τ \ ν εκε ίνης ποιήσων κ α ρ π ό ν . ΑαΛηθήσεται γαρ , 
φησ\ , τό σπέρμα σου έν δΛη τή οίχουμένη. Αα-
ληθήσεται τ ή ο ικουμένη τδ πολυθρύλλητον αυτής 
κ α ύ χ η μ α * ή μόνη διαβόητος αυτής καρποφορ ία · τδ 
περ ιώνυμον τών κ τ ι σ μ ά τ ω ν έ γ κ α λ λ ώ π ι σ μ α . Λαλη-
Οήσεται το λάλον τής άνθρωπίνης φύσεως στόμα · ή 



J3C9 IN CONCEPTIONEM S. ANNA5. 1370 
εύλογος τών σιγησάντων απολογία · π ερ \ ής δεδο- Α qua gloriosa diccnda sunl ac enuntianda in universa 
5 α α μ : ν α έν π ά σ η λογ ική φύσει λαληθήσεται · ή ς 
νοερα\ δυνάμε ι ς τά μεγαλε ία διανυμνήσουσιν · ή ς 
τήν δόξαν άνακηρύξουσι. ΑαΛηΟήσεται τό σπέρμα 
σου έν &Ar\ τή υίχουμένη. Σΰ μέν γ ά ρ , φησιν , ώ 
"Αννα, ού τοσούτον τής τού γένους ένεκα διαδοχής, 
κα\ τ ή ς κ α ρ - ο φ ο ρ ί α ς τής φ ύ σ ε ω ; , τήν έπ ίμονον κ α ρ ­
τερ ίαν , καί τούς δι* ευχής α γ ώ ν α ς κ α τ α β ά λ λ η · κ α ρ π ο ­
φορείς γ ά ρ τήν τών α ρ ε τ ώ ν άφθονίαν τ φ θ ε φ · δσον 
δ ιάτήν έξακουσθησομένην έν τ ώ γένει τής παιδοποι ίας 
φ ή μ η ν , τών ονειδών μέν τ ή ς άτεκνίας άπαλλα*ιήναι, 
συναριΟμείσθαι δέ κα\ συλλαλείσΟαι μητράσ ι , καί 
τ ή ς ευλογίας εκείνων μ ή άποκρίνεσΟαι. Ό δέ τής 
δεήσεώς σου κ α ρ π δ ς , κα \ ή τ ή ς φύσεο^ς ευφορία, ού 
μόνον έν τ ψ Ι σ ρ α ή λ , ή έν τοίς συμφυλέτα ις λαλη-

raiion.il i nainra ; cnjtis intelleclrices v i r lu les ma-
gnaiia c i n l i c i s celebrant ; cujus glor iam p rxd ican t . 
Emnluibiiur temen f.mm in universo orbe. T u s i -
quidem, i i iqui t , ο Anna , non tatn gencris succes-
sionem, ac natura? ir i ictuin ambiens, assiduilatis 
i l l ius couslanl iam, ac precum ceriamina iiupendts 
(quippe quse uberes v i r iu lum frucius offeras Deo) : 
quam ul nasciltirae prolis audiia in gci i l i l ibus fama, 
ab s t-Ti l i ia i is opprobriis l iberei is , ncc ab eoruiu 
bcnediclione e ic ludar i s : en imvero , luae i l l i u s o r a -
lionis fnictus, nc naiurae fecuuda edil io , nediim in 
Israele, ac genii l i luo populo enuntiabilur ac ma-
gni l i iabi tur , sed e l ία uuiverso orbe cclebris babe-
bitur : in regibiis ac principibns, in sacerdolibus ac 

Οήσεται και μεγαλυνθήσεται , άλλ* έν όλη διαβοηΟή- Β jus l i s ; geiitibus cliversariiiu l ing i ia ruu i ; iu sapieu-
σεται τ ή οίκουμένη · έν βασιλεύσι καί δυνάσταις · 
έν ίερεύσι κα\ δικαίοις · έν πολυγλώσσοις έΌνεαιν * έν 
σοφοΐς κα\ άσόφοις · έν τοσούτοις δ σδς λαληθήσεται 
καρπός · ε ί ς τοσούτων δ ιηχηθείς ά'κοάς, καταλλήλως 
τοίς οίκείοις μεγαλυνθήσεται παραδόςο ι ς . 

Τί ούν ή μακαρία και μεγαλόψυχος "Αννα ; οίον 
άντίδωρον τ ψ τήν το ιαύτην π α ρ ε χ ο μ έ ν ψ δίδωσιν 
εύλογίαν ; Οϊαις τδν εύεργέτην αμε ίβετα ι τα ίς δ ω -
ρεαίς ; Οίας τάς τής χάρ ιτος δλοκαρπώσεις άναφέ-

tibus e l insipiiMitihus. In tain i n u l i i s , iuqi iam, 
eniini iabi tnr luus ilh; fnieius : in lam multoruin 
dιίΓίΐιι;.itis a i n i b u e , congrua mirabi l ibus ejus 
niagnificeniia honoribusque augebilur . 

Qnid ig i lur beala nc magnifica Anna ? Qnodnam 
munus lania se benediciione douanli r cpend i l? 
Quibus douis bencbVo re l r ibu i l ? Quas se gra l i animi 
nionumento oblaiioncs facuiram p r o m i i t i i ? Non 

ρειν κ α τ ε π α γ γ έ λ λ ε τ α ι ; Ούκ α ν α θ η μ ά τ ω ν πολυτέ - t preliosa vovel donaria, non vicl imas i r ra l ional ium 
λειαν · ού τ ά έξ άλογων ζώων θ ύ μ α τ α · ού κ α ρ ­
π ώ ν ά π α ρ χ ά ς · ούκ άλλο τ ι τ ώ ν άντε ισφερομένων 
καλλ ιερημάτων , άλλ* αυτήν τήν δεοομένην αυτή κ α ρ -

ρ ΐ Η ' ο π ι ι ι ι ; non f r u g U M i pr imi l ias ; non si quod al iml 
eacrificiuin i r pwid i potosl ? sed euiii ipsuin, quem 
Dei largitalc accipi l , naliira? f r m i u m ; ipsum <!e-

ποφορίαν τ ή ς φύσεό>ς · αύτδ τδ εύκταιον αυτή κα\ ^ precabilcac desiderabile gcr incn, cujus ergoas>iduas 
δν βλάστημα, υπέρ ού αί επ ίμονοι δεήσεις , j H a ; agobanlur prect:s, ac tibeivs (R-nl is dcfltiebant ποθητδν 

κα ί τ ά δαψιλή κατεχέοντο δάκρυα · ύ π ε ρ ού κα\ 
εναγώνιοι καρτερ ία : , κ α \ ύπεροψίαι τών εύπαΟείν 
παρασκευαζόντων α π ά ν τ ω ν . Ζ β γ ά ρ , φησ\ , Κύριος 
ό θεός μον, έάν γεννήσω εϊτε άρσεν, είτε ΟήΛυ, 
προ σάζω αυτό δώρον Κνρίφ τφ θεφ μου , καϊ 
έσται Λειτουργούν αύτφ πάσας τάς ημέρας. "Ορα 
τδν πρδς θεδν τ ή ς "Αννης διάπυρον πόθον · δρα τ ή ν 
ύπερβάλλουσαν αυτής μεγαλοψυχίαν · δρα δπως διά 
τ ή ς παρούσης άφ ιερώσεως , κα\ τήν άφθόνως τ ψ θ ε ψ 
τ ώ ν έκτδς προσαγομένην καρποφορίαν ύπέδειξεν . 
Ε ί γ ά ρ τήν διδομένην τής φύσεως εύλογίαν, ψυχής 
τ ε ε ύ θ υ μ ί α ν , και τών π^νων παραμυΟίαν , ούτω 
ζεούση π^οαιρέσει θ ε ώ άνατ ιθησι , τίνος άν τ ή ; λο ι -

la: rynuc ; cujus, inquaui, g ra i i a , ciim laboriosa! as-
siduilai is cer iaiuina, (iim iiniversoruii), quibus bene 
q i i s f.iusieque habeal, dt-fpectio. Yivit, enim , i n -
q u i l , Dominus Deut meus, siqnidem vet mamdum vel 
feminam peperero, donum offeram Domiuo Deo meo : 
eriique ipsi minhlran* omnibus diebm. Vide accen-
sum Annac in Deum desideriuiu. Y M e excellenlem 
ejus aninii magniiudinein. Vide u l pra^senti spon-
sione ac volo, quaiu abunde exlernam subsianiiaii i 
ejusque primil ias offerret O c o , osicnderit . Q I M J 
eniin concessani nalurae benedi^liongm, animiqurt 
oblecialiimeuij ac laborum solaiiutn , fc rvcnl i adco 
proposiio, offert Deo, qtionam alio e lola subsian-

•πής έφείσατο κ τ ί ι ε ω ς ; Τ ί ούκ αν α ύ : ώ τ ώ ν τ ι μ ι ω - fcia «.Togaiitlo paroior lueri t? Qiiodnam' cbarissi ino-
τέοων αφιέρωσε ; 

Κ α \ σκόπει το δαψιλές τ?;ς γ ν ώ μ η ς αυτής . Ού 
δ ιαστέλλει ' Ά ν άρσεν τύχοι τδ γεννώμενον αποδώ ιω 
αύτδ Κυρ ίω τ ψ θ ε ώ * άλλά, χάν άρσεν εϊϊ\% καν 
ΟήΛυ. Ά π λ η σ τ ο υ π ρ ο ; θεδν α γ ά π η ; ή ύπόσχεσ .ς · 
ακατάσχετου τού προς α!>τόν πόθου δ ε ί γ μ α τ α τ α 
έπαγγελλόμενα . ΑύτΙν μόν^ν εΐναί φησι π ρ ο τ ι μ ό τ ε ­
ρων δίκαιον, ώ σ π ε ρ τήν τών άλλων έκλογήν, ούτω 
χ α ΐ τ ή ν καρποφορίαν , οποία άν τύχο ι , απολάμβανε ιν 
τ ή ς φύσεως . Εί μέν γ ά ρ ε ι π ε ν , ' Έ ά ν άρσεν είη τό 
γεννώμενον , π ρ ο ι ά ς ω αύτ6 Κυρίω τ ώ Θεφ , ά π ε σ ι ώ -
πησε δ έ - τ η ν τού θήλεος προσηγορίαν, ενομίσθη άν 
τ ή ν δλόκληρον άφιέρωσιν α κ ρ ω τ η ρ ι ά ζ ε ι , τδ ά π ο -
« ιωπηθέν έν τή ύ π ο σ χ έ ι π · ν υ ν υέ τό τε άρτεν 

runi pigiiorum ιιοιι Deo addixerii ? 
Atioudrt vero ejusauitiii magnifir.cnUain. Non d's-

crrni t : Siqnidem peperero i i i i raculu in , euni Do-
mitio DcMilradam; sed, Sive niasculum, sive feminam. 
lnsal iabi l is iu DIMHH di luci iouis volum hoc : impo-
temis in Deum dfsideri i argiuncntum istluec po l l i -
c i l a l io . IIoc so la i» , inquit , j u s , poiius lia!icndiun y 

ιιl sicut ι τ π ι ι η al iarum dolecliun , i la naiuras frn-
ctiini ac primii ias rocipia i , qu;vcuuque landoin ilke 
fnei-iiil. Mam si d i x i s f t : Si«[uidc«n ρι-ρόίχτο ma-
sculaiu, ufloraiii eiim Douiiiio Deo ; leniii i i i i aii-
l<»m nonicn l acu i s sc i , v idcr i po ln isse i , quo«l in 
voto laciiuin essci, oblai ioi icm imogri ialo in i imcre . 
Nunc a u t c m , niasculam pa i i i c r ac ic i i i i i ia in spon-. 
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sionn romplexa , CUMI iueflabilein suam in Dc i im Α και θήλυ έν τ ή ε π α γ γ ε λ ί α περ ιλαβοΰσα , Εδε-.ςε μ έ ν 
univorsU pral.ttiim dilcctionem oslendi t , tum ser-
moncm ab onmi alia suspicione purum re l iqu i l : 
quaiiquam nusquam ex Scr ip lura i iovimus, vel in 
consecratioiiibiis (10), iuissc feininam oblatam Deo ; 
aiquc in pr imis ιιι minis i r i s in tcmplo accensere-
lu r . llxc nibiloininfis cxsuperanti piclate , uoviim 
boc iu velo faci l , novaiionem ea re fuluram pro-
pbetans. Sola quippe feir.iuini soxus, quac sola na-
lura*- primliue ossei, cum proir issa , tuiii Deo c l ia-
ris.siintim analbema , trailita est. Et enim ; Ο vera-
c<»m pol l ic i ia i ioi tem! Ο proinissionem, niajora bene-
i i d a , quani ut oralione exprimi queanl, nalura? prge-
nmil ia i i ie i i t ! Ο oblatiouein sacrai iss imam! Ο ple-
nam religiosa piclale cjus volunlatcm, quaf» sua» 
spci , fnic ium la lem, eaqtie Deo ad l ic l inn vo lu i l ra-
l ione! Qua ba»c parie oblatio, Abrabae oblationi uon 
pnestet : Ntim raiioite lemporis qua» oralionem 
praceessii? Niun t<Mttporis ipsins oratiouis? Nnm 
ni"di oraculi de coelodclal i? Ntnn deuiqitti u l m a -
pnificeiuiam species promissionis? N»;o ullani ve io , 
oUlali muneris excellenliae menlioneui volo. MUII.HII 

crtim adni t i l i lcomparal ionem, quod umim uaiversis 
crcal is Deo cbarius e s i ; oOVremis aitlem acceusis-
eima in Deuin dilertio e l babenda admiral ioni , e l 
claro praiconiocelebranda sit. Quippe eiiam ipsa ob-
m l i i , qucmadmodum Abrabam : ille c i i in ivcro , prae-
r rp io obseqtiens, obedieniiam i m p l c b a l ; hacc auiem 
volnnial is p ropr ix fruclum ac primitias lilabat. Ob-

τήν άφατον αυτής αγάπη σιν χοΰ π ρ ο τ ι μ ώ μ ε ν ο υ 
θ ε ο ΰ , καθαρδν δέ π ά σ η ς Αλλης υπόνοιας τδν λδγον 
κατέλ ιπε · καίτο ι , ούκ άν που τ ή ς Γ ρ α φ ή ς κατ-
ενοήθη ή έν έ π α γ γ ε λ ί α ι ς ή έν αφιέρωσε σι θ ε ώ ά ν α τ ι -
θέμενον θήλυ · κα \ μάλιστα έν τ ψ ν α ψ τ ο ι ς λε ιτουρ-
γοΰσι συναριθμούμενον . Άλλ* ό μ ω ς υπερβολή 
φιλοθεΐας αύτη , καινουργε ί τοΰτο έν τ η ε π α γ ­
γελ ία , προφητεύουσα τήν έσεσθαι μέλλουσαν έν τξ» 
π ρ ά γ μ α τ ι κ α ι ν ο τ ο μ ί α ν μόνη γ ά ρ τ ή ς γ υ ν α ι κ ε ί α ς 
φύσεως, ή μόνη τ ή ς άνθρωπότητος α π α ρ χ ή , κα\ 
ύπεσχέθη , κα\ ύ π έ ρ τ ι μ ο ν άπεδόθη θ ε ψ α ν ά θ η μ α . 
*Αλλ" ώ υποσχέσεως .αδιάψευστου ! ώ ε π α γ γ ε λ ί α ς 
τάς υ π έ ρ λόγον τή φύσει π ρ ο ε π α γ γ ε λ λ ο μ έ ν η ς ε ύ ρ γ ε -
σίας ! ώ προσφοράς ί ερωτάτης ! ώ φιλόθεου π ρ ο α ι -

Β ρέσεως, τής τ ο ι α ύ τ η ν κ α \ ούτως άποδιδούσηςτήν τ ή ς 
οίκείας ελπίδος καρποφορίαν θ ε ψ ! Τίν ι τής "Αβραάμ 
όλοκαρπώσεως αύτη ούχ ύπερτεθήσετα ι λ ό γ ω , Ά ρ α 
τ ω καΟηγουμένω χρόνψ τ ή ς π ε ρ \ αυτής δ ε ή σ ε ω ς ; 
Τ Α ρ α τ ψ έν τ ω τής προσευχής κα ιρώ , Τ Α ρ α τ ψ τ ρ ό π ω 
τοΰ Οεόϋεν δεδομένου χρησμού ; Τ Α ρ α άν τ ώ μεγαλο-
ψ ύ χ ω τής υ π ο σ χ έ σ ε ω ς ; Κα \ σιοιπάσθω τδ τ ή ς προσ­
φοράς ύπεραναβεβηκός · ουδέ γ ά ρ σ υ γ κ ρ ί σ ε ι κ α θ -
υποβάλλε-a t , θ ε ψ μόνον πάντων ύ π ε ρ τ ε τ ι μ η μ έ ν ο ν 
κ τ ι σ μ ά τ ω ν • τ ή ς δέ προσαγούσης ή δ ι α π υ ρ ω τ ά τ η 
πρ ν ;ς θεδν α γ ά π η , καί Ο α υ μ α ζ ί σ θ ω κχ \ δ ι ε υ φ η -
μ ε ί σ θ ω . Κα\ γ ά ρ και αύτη καθάπερ Α β ρ α ά μ π ρ ο σ -
ήνεγκεν · άλλ* δ μέν π α ρ ά κελεύσεως ύ π α χ ο τ , ν 
έπλήρου , ή δέ προαιρέσεως οίκείας κ α ρ π ο φ ο ρ ί α ν 

l i i l i l ille Unigeni l i im, ut promissiouein species, non άπεδίδου · κ α \ δ μ έ ν , τ ή τής ε π α γ γ ε λ ί α ς , ού τ φ τ η ς 

υΐ omnino prolis cd i t ioncm; hxe autcm , uuatn ac 
unigenam obtul i l naiurae benediclionem, quam inu l -
lorum laborum ac inienloc oralionis fruclum acce-
p issc l . 

Laborum namquc , ac immensorum ccr laminum 
f icinus sun l , ei qiian bonorum relribuiiones ralione 
iuajores, ac quaui sermone explicari queaul, e x i -
s u n i . Laboribus subveclae preces, ad Deum feruu-
t i i r . Laboribus baudsccus ac i g n i , anima probalur. 
yEiernorum bonorum bcala possessio, laboribus re-
pcuditur. Laboribus propensio in Deum, ascensioque 

(10) Fuis$e feniinam oblalam Deo. S ic certe 
Exod . x m . 12. Quidquid hahuerit masculini sexus 
consecrabii Domino : quibus verbis expl icalur lex 
i>ncmissa priiuogeiiitorum n . % u l soluin compre- D 
i icndercl masculos. Yerum ut r.ou c r a l puellaruiu 
nblaiio p r x c e p i a , i la ncc videtur probib i la , ut obla-
l io ejusinodi omnino singularis fuerit iu Mar ia , 
« i M f m a d t n o d u m iudical nosler Georgius. Comuniiteni 
ΪΜ'Μ Ep iphmi t i s in Ancburalo n . bO, cmn sio ait : 
Οϋτος δ ' Ιωσήφ, γέρων ών κα\ χήρος, κατά ανάγκην 
τών κλτιρων βαλλομένων έ π \ χήρους κ ι \ άγαμους 
ν α Τ έκάστην φυλήν ε ίς τάς ύπδ ναοΰ π α ρ θ έ ν ο υ ς , 
διά τδ άφιεροΟήναι έν τ ώ ναψ τούς προ>τοτόκο.>; 
πα ϊόας , ά ^ ε ν ά ς τε κα\ Οηλείαί, έλαβε κατά κλήρον 
τήν άγ ίαν Παρθένον Μαρίαν * Hic Joseph%cum essel 
ffncx ac viduu$,pro earum sorlium nece$$i(at*t qiuu 
pt'i' siniinla* tribui in viduos ac calibes miuebantur 
ud vitymes in lempto eduralas; solebtnU enini tn 
lemplo coiisecrari primi liberi uiritnquc sexus; / ;nr-
*anciam Virginem Mariam *orle accepil: quibus duo 
dtc i i , alloruiu cousncvisse oblaUs Deo ptiellas pr imo-
gcmtas cujuscunque ir ibus ad annos usquc nubilcs 

τεκνογονίας λόγ ;>, Μονογενή προσήγεν · ή δε μόνην , 
κα \ μονογενή τ ή ς φύσεως εύλογίαν, κ α \ ήν πόνων 
πολλών κ α \ έ π ι τ ε τ α μ έ ν η ς δεήσεως καρπών έκομ ίσατο . 

Πόνων γ ά ρ κα\ τών καθ* ύπερβολήν α γ ώ ν ω ν έργον , 
αί υπέρ λόγον τ ώ ν καλών ανταποδόσεις ε ίσί . Πόνονς αί 
προσευχα\ π τερούμενα ι , πρδς θεδν αναφέροντα ι · πό*-
νοις τδ μ έ γ α τής αρετής κατορθοΰται χ ρ ή μ α · πόνο ι ς 
καθάπερ π υ ρ \ τδ δόκιμον τ ή ψυχή π ε ρ ι γ ί ν ε τ α ι · « ό ­
νων άμοιβα\ , τών α ιωνίων α γ α θ ώ ν αί απολαύσε ις τ υ γ -
χάνουσι · πόνοις ή πρδς θ ε δ ν νεΰσις , άνάβασίς τε 

in lemplo educar i ; a l ierum consuevisse easdem SOP-
l i lO iradi i iuplui viduis contribulibtia : qund lameu 
de viduis universiui iniiuis placel . Quidni enim 
c l iam lradert*nlur virginibus? Videlur Epipbanius 
ve l l e , eam in lempto ediicationeni consequenter 
liabuisse ad legem priinogetiilurae, nec mi i ius illa 
fuisse « 'omii iunein, quod c i i am ιιοιι placet : atque 
boc t n i l i n n sensu ejus rai iouem probaver i in , u l 
quia Domiuus pr;ecepissct s ibi offerri pr tmogei i i ta , 
ex iis l a i i imn possent puetlae virgines Deo sacne in 
lcmpio cducari . Caiisam p ropham ob l a lx Maria^ 
pi t rs l r iogi l Andreas Crelcnsis o r a l . in ojus N a U l e m : 
ipiod nimiruin caclesli dono ex sleriti naia esset. 
"Επειδή προήλθεν έκ τ ή ς άγονου μ η τ ρ δ ς , ή έκ 
μήτρας τδν στάχυ ν τής αφθαρσίας εκφύσασα , τώ 
ναώ ταύτην , τ ή ς ηλικ ίας τδ πρώτον άγουσαν άνθος , 
οί τ -κόντες προσάγοντες ανέθεσαν · Qnod prodinset 
ex mulre sterili, qua tpicam immortalhatis cdidii, 
eam parentes , primo (vlali* flore, in umplo ohiule-
rnnt. Iloc uiium singulare babi i i l Annne voluni i l lud, 
ut pci peluo aiiaibcinaie edendani prolcm l>»'0 addi-
xc r i t . "Κσται λειτουργούν α ύ τ ψ πάσας τ ά ; ήμ'ρχ?< 
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δμου χαι οίκείωσις έγγ ίνεσθαι πέφυκεν . Άλλ* υπέρ Α ac conci l ia l io , snapie natura comparalur. C x i e r i i i n 
μέν πονούν αμο ιβής , τ α ΰ τ α τ φ άληθεί κρίνεται λόγω, 
ε ' κα\ ευτελών τ ίνων καί μ ι κ ρ ώ ν , υπέρ διάνοιαν 
δ^τα, άντιδίδοται . Τ ί ; γ ά ρ ού μόνον κ α τ χ β λ η θ ε ί η , 
Αλλά χα ί έπ ινοηθε ίη π ό ν ο ; , ό κα\ τ ώ πολλοστώ δο-
κ ο ΰ ν τ ι τ ώ ν αγαθών εκείνων άντισηκοΰν υπονοούμενος; 
Ποίων α γ ώ ν ω ν έ ρ γ ω ν ή πρδς ούρανδν γένοιτο άν 
ά ν ά β α σ ι ς ; Τίνων πόνων κλ ίμακες αί π ρ δ ς τοσούτον 
ΰ!/ο; έφικνείσθαι δ υ ν ά μ ε ν α ι ; Ποίων τών έν έ π ι κ ή ρ φ 
καΛ 0εούση ζωή καταβαλλομένων Ιδρωτών, αί τ ώ ν 
α ίων ίων κσΛ α κ ή ρ α τ ω ν είσ\ν άντ ιδδσε ι ; ; Τ ίνας άν τ ι ς 
κατ* άξίαν τής ο ίκε ιώσεως τοΰ Δημιουργού πόνους 
έττιδείξαιτο·ο!ον άν έαυτδν οίκείον τής εκείνου ένοι-

bona ba?o,ceti pro laboruni rclributione revera c o m -
pulautur, lanielsi cogi la ium omiicm superantia, pro 
vilibiis ac exignis repeiidanlur. Quis eii im tantus 
labor, ncdum ipsa re i i i ipci idalur ; sed vel auiiiio co -
gi lc iur , ut vel mii i ima parte e b jnorum il loruin 
ivgione appensus, aliqtiid videatur? Quorutn rogo 
certaminum opus sit ascensio in cocliim ? Qi io rum 
ptilcs laborum gradus, u l nd laii tam subvccii sinC 
subl imi ia ie in? Quorutu morlal i ac Quxa v i i a i inpen-
sorum sudoruni , x ternorum ac iuui ior la l ium ^ra?-
mia boi iorum. Quosiiam quis labores exbib^at, ut 
coudigiie uecessiludinetii i l lam cmn auclorc prome-

κήσεως κατασκευάσε ιενο ίκητήρ ιον ; 'Ενακήσω γ ά ρ , β reatur? Quam se domum propriam praestcl, in qua 
φ η σ ί ν , ^ αύτοϊς, καϊ έμπεριπαζήσω. Κα \ πάλ ιν 
*Εγω καϊ ό Πατήρ έΑενσόμεθα. Τούτο τών έν έ λ π ί -
σιν αγαθών τδ π έ ρ α ς · τοΰτο ή ουράνιος βασιλεία · 
τοΰτο ή τ ή ς αίωνίου τ ρ υ φ ή ς άπόλαυσις · τούτο ή 
^διάδοχος ευφροσύνη · ή δ ιηνεκής άγαλλίασις · ή 
υπερβαίνουσα, ού μόνον πόνους, άλλά κ α \ πάντα 
νούν άνταπόδοσις . ' ϋ ρ ά ς ώ ; ούδε\ς πόνος, ου μόνον 
ούκ ά ν τ ι μ ε τ ρ ε ί τ α ι , άλλ* ούδ' επινοείται τ ή μ α κ α ρ ί α 
τ ώ ν άποκε ιμένων α γ α θ ώ ν α π ο λ α ύ σ ε ι ; Ά λ λ ά καί 
τοσούτον τ ώ ν η μ ε τ έ ρ ω ν άπολειπόντων αγώνων , κα\ 
ο ύ τ ω τών δι* άρετήν Ιδρωτών τών ύπερ λόγον εκεί­
νων ύποβεβηκότων αμο ιβών , δ μ ω ς ευτελών κα ί σμ ι -
κροτάτων π ό ν ω ν , τήν υ π έ ρ έννοιαν άπ ίλαυσιν ό 
ύ π ε , ά γ α θ ο ς ά ν τ ι δ ώ σ ε ι Δεσπότης . Μικροί γ ά ρ και ού-

ille inbabi le i ? Inhabitnbo, ei t ini , inquit , in eit, et 
intimbulabo 1 0 : Et i l c r i m i : Ego el Pater veniemus 1 1 . 
Hic buuoruni in spc nobis repositorum lerminus : 
coBleslc boc regnum ; ba*c voluplalisanernae beala 
pos>essii) : IKCC hetii ia i u l c r m i n a b i l i s ; b x c jugis 
exsu l i a i i o ; lr.ec re l f ibu l io , nedaiu labOres, sed e i 
omnoin i t i le l lecimii exsuperans. Vidcs , u l iiullus la -
bm*, fiedum reipsa exa?quet, ac neque quidquam 
o»qtiabs beatae reposUorum bonnrttm f ru i t ioni , 
meiiit occur ra l? Tanietsi vero , nos i ra cerlamina 
adeo deficiani, assumplique v i r i u l i s ergo sutlores, 
sic pro rctr ibulionuin i l l annn , ratione majoruai 
p r x s i a n l i a , exigui s i n l , pcrquain lamen optimus 
Dominus , vincentem cogiiatum bcali ludineui pro 

δενδ; άξιοι λόγου τ ή έκείσε παραβαλλόμενοι μ α κ α - Q sic viSibus ac perquam cxiguis , reir ibuet . Plaue vero 
ρ.ότητι , οί τ ή ς ά ν θ ρ ω π ί ν η ; σπουδής καταλογίζονται 
πόνοι, κάν τδν δλον τ ι ς έν αύτοίς κατατρ ίψε ι βίον · 
κάν α γ ώ ν α συνεχή δλην έπ ιόε ίξητα ι ζωήν . Κ ά ν π υ -
λυπλασ ιάζων τ α ύ τ η ν ε ις έκατδν , ή και δ\ς το ιούτον , 
ή κ α \ τ ρ \ ς ή κ α ι μυρ ιάκ ι ς τον χρόνον έ π ε κ τ ε ί ν ο ι τ ο τ ή ς 
β-.ώσεως, έν φ χρόνφ τούς επ ίμονους δ τοιούτος τ ή ς 
αρετής διανύσειεν α γ ώ ν α ς , ουδέν έν συγκρίσε ι φ α ν ή -
σεται τ ώ ν έλπ ιζομένων άντιδόσεων άγων ισάμενος . 

Διδ μ ικροί ς κα \ εύτε>έσι πόνοις , τ ά ς α ν υ π έ ρ β λ η ­
τους άμο ιβάς π ε ρ ι π ο ι η σ ώ μ ε θ α * τδν πλοΰτον τών 
αδαπάνητων αγαθών θ η σ α υ ρ ί : ω μ ε ν . Μικρά δέ λέγω 
κα\ ευτελή , μ ή τ ά δοκοΰντα μόνον είναι το ιαύτα 

exigui ac null ius momcnli videanlnr bumano siudio 
coliai i labores, ut quis fuiuro aivo rcposiiae fe l ic i -
l a l i comparet, laineLsi loiani in eis v i iam insui t i -
pserit ; lauietsi v i i x lempus toiuni , cenainei i jugo 
os iender i l . Tarncisi iti atnios cenlum, in ducenlos , 
in trecenlos, in sexcenlos ac i i i i iumerabi lUer plures 
vitam protraxerit , lotoque eo tetnpore v i r i u i i s cer-
laui ina perseveranler confecerit, n i i i i l taiuen prae 
bonoruni i a spe reposiloruni .Unl i s i l l i s r c t r ibu -
liouibus decertasse videri possit. 

Quamobrem exiguts ejusmodi vilibusque l abo r i -
bus, omni iltas subl i imiale majores reiributioncs 
nobis concilieinus : divi l ias nobis inconsumptibi-
l ium bonormn rcpotiamus. Neduin anlcin exigua 

ήγε ίσθαι , άλλά κα ί τούς διηνεκείς τ ή ς δλης ζ ω ή ς l> viliaque babcnda dico, qua3 lal ia v idei i lur , sed e l 

α γ ώ ν α ς · τήν έπίμονον τ ή ς αρετής άθλησιν · τούς 
αδ ιαλε ίπτως και θ ε ρ μ ώ ς υ π έ ρ α υ τ ή ς καταβαλλο­
μ έ ν ο υ ; π ό , ο υ ς . Τοιαΰται γ ά ρ αί τοΰ μεγαλοδώρου 
Δεσπότου άμοιβαί · τοιούτος ό ύπερβλύζο;ν αύτοΰ 
τών άντιδόσεων πλούτος * ούτυ* φ ιλανθρωπίας καί 
ά;αΟότητος υπερβολή , ολίγα τών άπε ιρων * χα\ 
π τ ω χ ά τ ώ ν πλουσίων · καί έ π ί κ η ρ α τών α ίωνίων 
αγαθών άντ ικαταλλάττετα ι . Άνενδεής γ ά ρ έστι τών 
προσαγομένων , μόνης τ ή ; τών προσαγόντων έ π ι -
δεόμενον σωτηρίας , διά τούτο, ού τή τών π ρ ο σ φ ε ­
ρομένων ποσότητι τοσούτον, δσον τή τ ή ; προα ιρέ ­
σεως τ ώ ν προσαγόντων έπινεύει πο ιότητ ι , ό μόνος 
«λούσιος δωροδότη; · ό άκχταν ίητον έχων ε ύ σ π λ α γ -

conl iuua vi la i lo l ius cerlamina : conslanlem v i r l u -
l is pugnam; indcflcicnler ac fervculer iinpensos l a -
boreb. Ejusmodi enim sun l iiHinifiei Dumiui r e l r i -
buiiunes : l a n l x il la; superelllueules rc i r ib i i i iouum 
cjus divilias : lanla buuianilal is ac botiitalis exsupc-
ranl ia , pro paucis, i u G u i i a ; pro p a u p c i U l c , d i v i -
t i as ; pro pcr i lu t i s , aeierua botia couunuiai . Quo-
c i r c a , non tatu oblalorum quanl i la ic tu a l i e i u l i i . 
quaui t i l babeal oflercnlium voluulas, qui solus d i -
ves largi ior e x s i s i i l ; cnju» esl niisericordias \ i s c c -
rutu niajus cogilam pelaj;us ; qui ipsa per uoni-
las, solaque bunonini ubcrus e s i ; qui , 'm<piaiu, pruc-
scntis dici jucundilaicm , propicr fuiurain la j l i l iam 

*· Lcvit xxvi, 12; 11 Γ Ο Γ . vi, 16. !* Joan. xiv, 23. 
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h u l i x i l ; qui ρ<τ Matris suac magnalia,noslram ad se Α χν ί* ; τ& πέλαγος · ή αύτοαγαθότης. κα\ μόνη των 

biimililalciii provehil; qui pcr mirabilia ejtis pro-
<lgia, altion supra spem ralione, saluli bwimn.x 
piovitlel. 11 ·>c etiim, tota, quain iiiolitur, oeconomia 
agii. Idcirro eliam in luis, Deipara Virgo, gloria-
r.inr inysicriis. Pro iis c<pp(a plasmatioiie, jttgps 
libi gi-aiiaruin aciiones otTeriimis; pro ea, i i i i ivli-
qnas iia el illuslrem hanc libi agiiiius rplrbritalein. 
Mcirco pari praconio effTimu* parentinn mcrila ; 
rortim hoclic* viritnis gloriOcaintis magniiic<»ntia>ti ; 
a c c P i i s a m eornm dilati Jamns ptatalem ac reli^io-
uem, pncccllfniem cansiaiiliain, exaudiias preees, 
salulis noslr.c prauiunlia oracula. E H U M I le inely-
lum, ac iiatimi;, bonoramus fiuciuin; bonormii r a -
dicem, connliahicein aHernoriiiti bonoruni. Idcirco, 

καλών αφθονία · ό τήν παροΰσαν Ουμηδίαν δια τήν 
μέλλουσανεύφροσύνην συγκρότησα;· δ δια τών μ ε γ α ­
λείων τής οΙκείας μητρδς, τήν ημών πρδς έαυτδν 
αύψών [Ισ. υψών ή άνυψών] ταπεινότητα * δ διά 
τών παραδόξων αυτής τεραστίων, παρ* ελπίδα τής 
άνθρωπ'νης προνόου μένος σωτηρίας. Τοΰτο γ ά ρ α">τψ 
τ ή ; δλης οίκονομίας τδ πραγματευόμενον . Υ π έ ρ 
τούτων κα\ έν τοις σοΐς σεμνολογούμεΟα μ υ σ τ η -
ρίοις, Θεοτόκε · υπέρ τής δι* αυτών [μυστηρίο ι : ] 
πλάσεω; , τ ά ; διηνεκείς ευχαριστίας σοι π ρ ο σ φ έ -
ρομεν · ύπερ αύτη; , ώ ; και τ ά ; λο ιπά: , ούτω κα\ 
τήν εύιημόν σοι ταύτην συγκροτούμεν δμήγυριν . 
Διά τούτο τά τών Πατέρων συγκηρύττομεν κατορθώ­
ματα · τδ τ ή ; αρετής αυτών μεγαλοφυές δοξάΓομεν 

ic quidcm ad Filium mediatricem, eos vcro ad te C σήμερον * τδ τής φιλοθεΐας αυτών εύφημοΰμεν διά-
iniercessores asciscimus bodie. Per eos flagiiamus ; 
imo per le : uon enim iieces*arii ad le inediaiores, 
ο benigna, ul luis nobis tnagnaiiis perennein ron-
srrves laitiliam. Rogamus per te ex le incarnaiiini 
Deum ahiori supra raiionem modo , ιιι futurorn ·• 
bealiiudinem, prscsenii buic jncmidilati prxslot 
fiuocedere, nl mundi Iittjus clioris aeiernas conmu-
i'M laiules; til pro silentibus canlicis, nescium silon-
t i repoiial epulaiilimn sonum, qucm in voce exsul-
laiionis et confcssionis ipsi submitlamus : ipse cnim 
j'i^is laililia, cxsullalioque, ac jucmidilas esl. 
IpHimque decet bonor, gloria, adoralio, cum Pativac 
Spiritu sancio, nunc ct scnipcr, el in sa^cula sa?cu-
lorum. Amcn. 

πυρον · τήν ύπερβάλλουσαν κ α ρ τ ε ρ ί α ν τάς είς 
ύπήχοον ένεχΟείσας εύχάς · τούς προκήρυκας τής 
ημών σωτηρίας χρηματισμούς · τδν εύκλεή σε τού­
των καί τής φύσεω; γεραίρομεν κ α ρ π ό ν τήν £ ίζαν 
τών αγαθών · τήν τών αίωνίων δωρεών πρδξενον. 
Διά τούτο, σέ μέν πρδς τδν έκ σοΰ τεχθέντα μεσί-
τιν, αυτού; δέ σοι είς πρεσβείαν προτείνομεν σήμε­
ρον. Αίτοΰμεν διά τούτων, μάλλον δέ διά σού· ού γ ά ρ 
δει μεσιτευόντων, φιλάγαθε · άδιάδοχον ήμΤν συν-
τηρεϊσθαι τήν έν τοις σοΐ; μεγαλείοις εύφροσύνην. 
Αίτοΰμεν διά σού τόν υπέρ λόγον έκ σοΰ σεσαρκω-
μένον, τήν παροΰσαν θυμηδίαν, τήν τών μελλόντο>ν 
διαοεςασΟαι παρασχειν μακαριότητα · τής έ ν τ α ΰ θ χ 
χοροστασία;, τήν αίωνίαν άνταλλάςχσθαι δοξολογίαν* 

τών σιγωντων ύμνων, τον άσίγητον άντιδοΰναι τών έορταΓόντων ήχον, έν φωνή άγαλλιάσεως κα\ έ ς ο μ ο λ ο -
γν,σεο^ς αύτψ άναπεμπόμενον. "Οτι αυτός έστιν εΟφροσ ύνη κα\ άγαλλίασις κα\ Ουμηδία διηνεκής · κ α \ 
αύτψ πρέπει τ ιμή , δνςα, προσκύνησις, σύν τώ ΠατρΙκ^Λ τώ άγ ίφ Πνεύματι νΰν κα\ άε\ , κα\ είς τους 
αιώνα; τών αίώνων. Α μ ή ν . 

ΟΚΑΤΙΟ III. < 
Ovnth in Concepticnem ac Nniivitatem tnnclistimfc 

D»minn> nouras Dei Genitricis iemner virginis 

Ilodie terra, illustrioribus supra coilnm graiine 
fulgoribus laciam facinm explicat : augusliiis CORIO 
spirilali clarilatc spl Midel : majori supra mundi 
raclum decorc pollei : quippe naium sus«ipil supc-
! ius coelum j rcnluiu , inqtiam , cxiniie hicidum ac 
spaciosissimum : quod mundo non occidenlcin so-
lcm, sed euin prancmlal, qui uescil occasum : 
rieluin planc, ιιοιι visibilibus stelli?, so.l spiritaliuai 
liinumiin accensionn , variutn. Hoc ο: ι ί 111, cclibri 
bodie coitvciilu lecoliunis; boc, £p 'ciHiitiissimu<n 

ΑΟΓΟΣ Γ . 

Λο)*ος εις την ΣνΑΛηψιν καϊ Άπότεξιν ζής 
νχεραγίας Δεσποίνης ι)μών Θεοτόκου καϊ 
άειπαρΟένου Μαρίας. 

Ούρανδν ή γή τάις τής χάριτος μ α ρ μ α ρ υ γ α ι ; , 
ύπερφαιδρύνεται σήμερον · ούρανδν ταϊς νοηταΤς 
ύπεραγλαΐζιται λαμπρότησιν * ούρανδν ύπερκόσμιον 
ώραιζεται * τδν γάρ ύπ'ρτερον ούρανδν, άποτικτό-
μενον δέχεται , τον ύπερφωτον δντως κα\ εύρυχωρό-
τατον · τδν ούχ ήλιον δυόμενον, άλλά τον άδυτον 
άνίσχοντα τώ κόσμψ· τδν ούκ άστροις δ ρ ω μ ί ν ο ι ς , 
τα"; νοηταίς δέ ποικιλλόμενον δαδουχίαι;· Τοϋτο 
γάρ ήμίν έστι τδ πανηγυριζόμενον σήμερον · τοΰτο 
τήν λαμπροτάτην προύΟηκε πανδαισίαν • τοΰτο τήν 

apposuii omnis genoris c-liiliorum opulu n : boc, D παρονσαν συνεκρότησε χορείαν · τοΰτο τδν λόγον δι-
pr,i'>eniis dioi imiixil iripndium : boc, scrnioncia 
provocans, ;ul siiam univorsos convocai participa-
liotuMii. Eia ij;iuir, atidibililcr iutonanli g«»reiiios 
n»osrm, ne quis se iiiviiainrnm , ab ΙΙ.ΗΪ dulfi ac 
imindi IOIHIS jucuudiiale absliiical. Ne quis coai-

αναστήσαν, είς τήν οίκείαν απαντάς συγκαλείται 
μέΟεςιν. Δεϋρο γοΰν ε ϊ ; έςάκουστον ένηχηθέντι 
πεισΟίντες, μηδεις τών συγκαλουμένων τ ή ; γλυκεία; 
ταύτη; κα\ παγκοσμίου άπολειφθείη Ουμηδία;· μ η -
δε.ς τού κοινού τ η ; φ · ^ ε ω ; και έντρυφήματος καί 

(11) Lnculciilissitue c:iarrai cnncf|U;« M.wlv ac 
naia» sarrauicnla , uique il!a ad Cbristiin baboaui, 
ac arlcrnam bealiludiucm , VCMUMJ :e gawdsonun 

^og.-ifin Riiggeraul, qiiatu n:dl:i* pbis, nnllus st»rio 
Csif i^.ianus, ιιοιι graiaiu babucril, u.iaubVc ralaui 
pulavciil. 



1377 IN SS. DEIPARiE CONCEPTIONEM ΕΤ NAT. 1373 
κ α υ χ ή μ α τ ο ς έφυστερο ϊτο · π ά ν τ ε ς τ ή ς προκε ιμένης Α munibus nalune deliciis gloriaque frandari susti-
συ μ μ ε τ ά σ χ ω μεν ε υ ω χ ί α ς . Πάαι γ ά ρ ε π ί σ η ς κα \ προ« 

. τ έ θ ε ι τ α ι , κα*ι ε ίς α π ά ν τ ω ν εύφροσύνην, χ α \ ύ π ε ρ -
δεδοξασμένην παρεσχεύαστα ι δόξαν. 

Πολλών μέν ουν χα \ μ ε γ ά λ ω ν ήδη θεόθεν ή αν­
θ ρ ω π ε ί α τ ε τ ύ χ η κ ε φύσις· ευεργεσιών · διαφόροις 
τ ε τ ί μ η τ ο χ ά ρ ι σ ι ν , αΤς ό ευεργέτης τούς μετό /ους 
χ α ρ ί τ ω ν τ ώ κ ο ι ν φ τδ εύκλεές π α ρ ε π έ μ π ε τ ό * ουδε­
μία δέ τοσούτον τών α π ά ν τ ω ν , ώς τ ή νύν μεγαλο-
δ ω ρ ω χα \ θεία ύπερσεμνύνετα ι τ ι μ ή . Διδ τών π ρ ο -
γ ε γ ε ν η μ έ ν ω ν έχλαθομένη , χ α \ τ ά πάλαι κατόπιν 
άττοθεμένη , τ ή μ ε γ α λ ό π ρ ε π ε ! τ α ύ τ η συνεπα ίρετα ι 
χ α \ συνανυψοΰται δόξη. Τί γ ά ρ άν τοιούτον τών π α ρ ά 
θ ε ο ύ δεοωρημένο>ν αυτή χ α τ α ν ο η θ ε ί η , δ τ ή κ χ τ α λ -
λ ή λ φ τού παρόντοςκαθυποβληΟήσοιτο σ υ γ κ ρ ί σ ε ι ; Τ ί 
τδ έκ μή δντων π α ρ α γ α γ ε ί ν τήν φ ύ σ ι ν , πρδς τδ κ α -
ταφθαρε ισαν τ α ύ ; η ν ένδύσασθαι, καί διαπλάσει κα ι -
νοπρεπεστέρχ π ά λ ι ν ά ν α μ ο ρ φ ώ σ α ι ; Τ ί τδ [ίσ. τ δ , τ ώ ] 
κατ* εικόνα τ ι μ ή σ α ι , πρδς τδ ταύτην υ ίοθετήσα ι ; 
Τ ί ς ή επ ί γ ε ιο ς άρχή κα \ ε ξ ο υ σ ί α , πρδς τ δ , τών 
α π ά ν τ ω ν έν ούρανοίς συμβασιλεύειν νύν Δεσπότη ; 
Τ ί ς ή έν δράμασι κα \ ένυπνίοις κα\ έν λ επτότατης 
α ύ ρ α ς έμφάσει τοις Οεόπταις παραδε ικνυμένη θέα , 
π ο δ ς τ δ , τδν όπτανόμενον αύτδν ουσιωδώς ήμ ιν 
ό φ θ ή ν α ι , κα \ φ ιλανθρώπως ένσκηνώσαι ; Τ ί ς ή τών 
π ρ ο φ η τ ώ ν κα\ δικαίων εκλογή ; κα\ τ ί ς ή δι* αυτών 
τ ώ γένε ι [παραγενομένη] δόξα, πρδς τδ , Μητέρα 
τού προκρίνοντος θ ε ο ύ , τδ τής φύσεως η μ ώ ν π α ρ α -
ληφθήναι κ α ύ χ η μ α , και δι* αυτής τήν μ ε γ α λ ο π ρ ε π ή 

neat : una omues proposito fruamur epulo. / £ q u e 
enim universis propositum e s t , a i q u e a d Imi i i a iu 
omnium ac supcr glorifiralain gloriam i t ts iruclum. 

Jam sane mulia magnaque, butnana nalura , a Dro 
fueral consecHla benefieia. Diversis fucrai bono-
Slala douis , quibus bencftcii aucfor, beiicOcionifii 
parlicipes effecios, communc generi derus i n f c r r e l : 
nusquam tamen, u l on<tiia conferas, quali minc 

vn)agtiifico ac divino bonore , eximie aiicia csf. 
Quamobrem, snperiorum ob l i l a , veleribtisqut; re!ro 
posi l i s , praeclara liac sibi placel , pa r i l c iquc c f l r i -
tur g lor ia . Qnid eniin lam niagiii i icum in Dei d o n s 
in eam collal is i i i le l l i f ta lur , ut cuin isto congruc 
comparari possii? Quid ita magnum naluram «x 

' nibi lo produxisse, pra? dignationc i l l a , qua c l v i t i . i -
lam indui t , uovaque ac augusiiori rursum fictitiiiG 
refonnavU ? Quid bonor imag in i s , pra? adopliom»? 
Quid lerrenus principaius , poteslasque, pra; i l io 
nunC comimini tuiiversoruin cum Domino in coclis 
imperio ? Quid in visione et i n somni i s , auraque, 
tenuissima; obscuro iudic io , videulibus Dctun pro-
pbeiis oslensus aspecuis , pra? « ο , nt ipse qui ap-
parebat, nobis substanlia visus s i l , atquc in uobis 
clenicnler hab i la r i l ? Quid dcnique prapheiamm ac 
j i is!orum o led io , quxque per eos bumaiio | generi 
acccssii g lor ia , p r x eo, u l p rxoplanl i s Dei M a i c r , 
buuiaii i generis g lor ia , asstimpla s i t , pcrquc eani , 
bic nobis adeo magiiifictis bonor accesscrii? l l u c 

τ α ύ τ η ν ή μ ι ν παραγεγονένα ι τ ι μ ή ν ; Τούτο δή τδ Q plane esl quod nostruin excellenier glori l icaluni esl 
καθ*ύπερβολήν η μ ώ ν δεβοξασμένον.Τούτο δει σήμερον 
απαντάς υποδεχόμενους περ ιπτύσσεσθα ι , κα\ χα ίρε ιν , 
κα ι ταΤς ώ ς έφικτδν καταγερα ίρε ι ν δοξολογίαις. 

"Αλλά τ ή Δεσποτ ική άν τ ίνες επ ιφάνε ια τήν το ιαύ-
τ η ν εΓποιεν κα\ εύφροσύνην και εύχαριστ ίαν προσ-
ήκε ι ν , ώ ς άπαντα τ α ύ τ α γ ε ν ο μ έ ν η · κα \ π έ ρ α ς τοΰ 
τε μυστηρίου κα\ τών δεδομένων καθεστηκυ ία δ ω ­
ρεών · άλλ* οί τ α ΰ τ α προτείνοντες , νοείτωσαν , ώς 
εκε ίνης α ι τ ία ή παρούσα γέγονε θυμηδ ία , κα\ άρχή 
τ ή ς πρδς η μ ά ς αύτοΰ κ α τ α λ λ α γ ή ς , κα\ τ ή ς διά τ α ύ ­
τ η ς έπ ιφανε ίσης ήμιν καθέστηκεν ευφροσύνης. "Ωσ­
π ε ρ γάρ τ ά είς καταλλαγάς ενέχυρα παραλαμβανό-
μενα , ε ιρήνης μέν έστι σύμβολα βεβαίας , άρχή δέ 
τ ή ς διά τών αυτής καλών το ι ς καταλλαττομ ίνο ι ς 

Ιΐυο uuiversi suscipienles , amplecii debemus, ct 
gaudere, ac quibus l i cue r i l laudibus cxoruare. 

E u i m v c r o non desitil , qui Domi i i i c» apparitioni, 
cjusmodi e l I x l i i i a m , c i gral iarmn acl ioncm, con-
gruere d i can t , u i q r c universa ha?c facia s i l , Hnis-
que mysier i i ac conccssoruin donorum e x s l i i e r i i . 
Verum uoverint, qui isla oppommi, prasenl is diei 
jucundilatein i l l ins fuisse rausam, ac Dei nobiscuin 
reconcil iai ionis i i i i t i iun , ejusque lajtitiai, qtiai per 
eam nobis affnlsii. Quemadmodum enim accepta 
ad concil ial ionein p ignora , signa quidcin s iu i l 
firma2 pac is ; i i i i l iun i auicm juct imii ia i is i l l ins , qua 
suis pax bonis conciliaios a l l ic i l : u l i l e i n , si qtia 

έ γ γ ί ν ε τ α ι θ υ μ η δ ί α ς · ή ώ σ π ε ρ ή έκ τών υπηκόων εις φ m u l j c r j e siibjeclo populo ad regium i l ia lamum de-
βασιλικήν άγχ ιστε ίαν κα\ προκρινομένη κα\ π α ρ α -
λαμβανομένη , τ εκμήρ ιον άψευδες τοις άφ* ών εξ ­
ε λ έ γ η κ α τ έ χ ε τ α ι , τ η ς τε προς βασιλέα συγγεν ικής 
ε ν ώ σ ε ω ς , κα\ τής διά τούτο παρεσομένης ευδοξ ίας · 
ή κ α θ ά π ε ρ βασιλείων έν ίδ ιωτικοίς έγκαιν ιζομένων 
κ λ ή ρ ο ς , σημείον τ ή ς δι* ών κα' .νουργειται π α ρ ο υ ­
σίας κα \ συνδιατρ:6ής ούκ άμφίβολον τή περ ιο ίκω 
γ ί ν ε τ α ι , δι* ου τ ή ν τε τής εύμενε ίας κα\ σ υ ν τ η ρ ή ­
σεως π ρ ο κ α τ α σ π ά ζ ε τ α ι κ η δ ε μ ο ν ί α ν ούτω δή κα\ τ ά 
ιεερί τήν σήμερον κα\ γ έ γ ο ν ε . κα ί τάς π ε ρ \ τ ή ς 

(12) Suptrna* glorm argumenia. Τ ά ς π ε ρ \ τ η ς 
Ανωτάτω ευδοξίας εφόδους. Vox εφόδους sita a inpli-
Imline ιιοιι u ib i l obsrurior : piili»n» signiucari τά τ τ ς 
οικονομίας , ac iu C l n i s l o e x b i l i i i a , per qux» liubis 

ligatur ac assumalur , ce r l i s s i iuu in , ciiiu a i l ini la i is 
CUIII rego, lum fulura» cx ea glnr ia i , argii inenlii iu 
f i l genlilibus suis : ιιl denique, dudicata privans 
posscssionibiis regia, sni i l ia dcsi^naiionc, advoniits 
regi i , fuliinfque ejus cominorai iouis , otuni c i rcuni 
[K)puIo, indi ib i ia lum signuni t-ilicilur, qtio ja:n ilie 
clemeiiiiatii principis providamque conservaijuriciii , 
avidc s a l i i i c l , ac sibi gralulelnr : i ia sanc eliam 
babi ierui i l qna; ad prajsenlis diei lajii i iain spe i l an l , 
supcrn^que gluriae argmncii la (\"2) p r a i i un i i a ruuL 

ad roRlcsiem vori» sitpernam gloriam a«!itus r s i : 
qua' iniqui* pra*iiiimiavii Marix* orius p r « v i c p rox i -
i i i fquc ad ca hal»ens. 
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Arrbafeo p r o b l a est, ac drlccia innupla sponsa (13) : Α ά ν ω τ ά τ ω προανεκήρυξεν ευδοξ ία ; Ιφδδους. Τ ά μεν 

regia quoque bodie pariter edila e s l (14) , alque γ ά ρ ενέχυρα π ρ ο τ έ θ ε ι τ α ι , κα \ ή α ν ύ μ φ ε υ τ ο ; π ρ ο -

(15) Innupta $ροη$α. Α ν ύ μ φ ε υ τ ο ς νύαφτ}· A u c l o . 
tiniinlia ι, de A s c e n . ι. VI Dmaci . Ανύμφευτος 
μ η τ ρ δ ς ώδ ί ς ' Parlus intmptcc matris , qi icm uiiuin 
i . u i l e i r ibus m Cbr i s lo s ingular i ier iu i rabi l ibus . 
I lesycb. serm. 2 , de laudibus V i r g . I . II, G r . L." 
l i b l io lb . P P . έγένετο μ ή τ η ρ , και ούκ έγένετο ν ύ μ φ η . 
Mttter effecla est, qvce niinlme tponsa fuit : ubi 
ν ύ μ φ η ν iu l e l l i g i l feminam nupiui i r ad i t am; quae 
«jus verba sev<*rius uolat censor m a r g i u a l i s , cuui 
sio apponil : Caute lege; vere siquidem tponta el 
cottjux fu i i , qiioad veritaiem et essettliam conjugii, 
non quoad llwrum, vel conjugii consummulionem, nt 
docenl theologi. Puies dedisse operam St ia rez io , 
ntsi magis ei aua rez i i i i n : S ic eniin ille 3, p. q . 29, 
a. 2 , d. 7. 1.1 : Dicendum Dealam Virginem, verum 
ac proprium matrimonium ratum cum Joteph contva- Β 
xi**e: hunc veritateni etse de fide, docenl omnei 
theologi, in 4 , d. 29 el 50, et neiUU D. Thomat bie. 
Leg i L>. Tboinaui , lcgi plures ad eam dis lmcl ione i i i 
S< bolasiicos ru in M a g i s l r o ; nec >el leviler i n s i -
uuai ini i advc i t i , quod i la Suarcz ducere oim.es 
i l l i c Thtologos, ac L). T h o m . 5, q . p. 29, a. 2 , 
assorit. Docei i l qu idem, au l i i i s i i tua i i l , fuist*-; vciutu 
i l lud conjugiuiii , sola lere Augus i i i i i au i lo r i i . ae 
l u l l i ; auieiii gradu cerluui quu ponit Suarez, au l 
e i ia i i i proximo, n i l i i l prorsus i t idicaul . SJ I I IS t s i i u s 
e n o r i s uo i a l , quaiu leuet R u p e r l . suniri i i iam iu 
i l lud G a i i l . ISigra $um9 ted (ormota : ιιι Ala i ia posl 
sex dimiaxal unnses ab Aiu iu i i i i a i ioue Duiiiniiea , 
ac posiqiiam rcversa essel a doino E l i hab r i , I t i c i i l 
col locala v i ro , ac in doinuiu Jo>epb iradt icia , qiiam 
l a u u M i S a l m . l o m . 111, iu pni i iuui i l lud M a l l b . m i -
iiiice s ibi placere a i i , delendiiquc, u l e l Alpbous. 
a O a U i o in bisloria bealai V i rg in ib .Ulno l iu i *cutasli-
cor i ini auc lor i ia i i dc i r abe re , band lamcii l n i t a u i Q 
puic . i i , u i ubi e i iam coiispirciit ,exi$tii i ieiufacere c e i -
Uiiu dogina, ubi inaxime nequeipsi id sibi ar rogani , 
nec aliud quam opii i ioi iem se loqui pu iau i , qua Ue 
re egregic nusier Canus, opl ime declarana quain 
levi sa*pe fuiid.iiuoulo u i l au lu r cjustnodi coii i i i iui ies 
gcnteitiKi!, ut quis ad ipsam deducal or igineui . >ίυιι 
lor re iur Sauchezeo Suarezi i μορμολυκε ίφ : Suarez, 
i uqu i : , l i b . ι ι , Oe estenlia el consensu mairim. Disp. 
28, uii e&se de fide, quod minime crediderim : nutn 
Cnnisius, in Muriali, l .b. i , cap. 5, § Jaui vero, uit 
esse quaiiionein urburanum, in quu sine errorts 
ricuio, poiest uiraque pars defendi;el Mimm, l ,b. v. 
De sucrvrum hommum coniinenlia, cap. υ 4 , dicit 
poase iirobabililer defendi, non (ume venm mwii i-
monium, sed i^oiuulia de (nturo : quod cap. 01 et 
duplici set|uenli, ex inul l is banciis probal . S ic cerle 
piobabile osieuduut, uibilque le iueiar iuiu aul cr ro-
i i c u i n , vel cou l ra tiilem i i loci P a l t i i m , qui inuu-
merabiles alfetri possuul, uec scio u l r i mclius sol- ^ 
v a n l , nuai Salmeron , cuiu sibi a d v m o » senl iuus , 
ad vim vocis rcapicicnies e x i i i n n a i fuisbC dcceplos. 
Quod iero, iuqthl , despontala in Evutnjilio hic dici-
ΙΜΓ, et L u c . i , c i n , nequaquam lollil perfeciutn 
mulriinonium de pwsenit, eltamsi Palres, ad vm 
vocit respuienies, altler senserim : nuni Scbulas i ic i 
a l i i cuni ad se iuvilus i r a b u u i , coniei idamqiie n i b i l 
a l iud vuiuisse exeluderc, quaui u ia i r i inoni i constiin-
mal io i i e i i i . ISUIII, rugo, u l Cbrybosioaius exclusuui 
ouuiiuu voluer i l tuairtii ioniuiii ψ quibus al i is verbis 
ususessei , qiiam quibus boai . 4 , in Mat ih . i i a a i i ; 
Γυναίκα δέ ενταύθα τήν μνηστήν > έ γ ε ι · ώ σ π ε ρ ούν 
καί γαμβρούς εΓωΟεν ή 1 ραφή λέγε ιν , κα \ πρδ τοΰ 
γ ά μ ο υ τ ο υ , μ ν η σ τ ή ρ α ς . Yocui hic uxunm, sponsam; 
qucmudmodttm etiuui Scriptura sulel vocure generos, 
unle eiiaiu ηιιμιω. b ic 11:11111 unt Geu . x i x , 14. 
Locuiuh e*i Loi ad generos suos, qui accepiuri erunt 
jiltui ejus.\Ju\ vid« iiiltts ideni Clny>(>stoiiius ad ii iaiu 
%uccii.,A^ ν pei c.Tt δ- έ σ τ ^ liafultaCetr; Ένδον κ α τ -

έ χ ε ι ν ήδη γ ά ρ α ύ τ ψ τ ή διανοία άπολέλυτο. Τ α ύ τ η ν 
τήν άπολελυμένην , φησϊ , κάτεχε , ήν oot παραδίδωσιν 
ό θ ε δ ς , ούχ οί γονε ί ς . ΙΙαραδίδωσι δέ ούκ ε ί ς γ ά μ ο ν , 
άλλ* είς τδ συνο ικε ίν κα \ παραδίδωσι διά φ ω ν ή ς τ ή ς 
έ μ ή ς . " β σ π ε ρ αυτήν δ Χριστός ύστερον π α ρ έ δ ω κ ε τ ψ 
μ α θ η τ ή , ούτω κα\ νύν τ ψ Ι ω σ ή φ · Quid vero esi % 

Accipere? Domi reiiuere: jam enim animo dimiserat. 
Hanc, i n q u i l , iia dimistam, retine , quam Deus t.bi 
Iradil, non parenles. Tradil autem non ad nttptias, 
sed ui eodem teclo hubitet. Quemadmodnm eam pou-
modum Chri>lu$ iradidil dt%cipulo% tic nunc quoqtte 
iradii Joseidio. Niccpbur. l ib. 11, cap. 5 : Δ ι ά χε ιρδς 
τών Ιερέων, τ ώ Ι ω σ ή φ πρδς φυλακήν παρεδόθη · 
Tradiia esl per manus tacerdolum Jotepho ad cu-
«/adi / im.Sic t l l l tcroiiymus ,eoiitra H c l v i d . : Non lam 
mnrilus, quam cusio$. Clanusque Epipban . adviTMis 
Anl id i ca i i i a r . , Nyssemis o r a i . in Cbr is t i N a i i v i i . , 
Apocrypbtis de rsaiivi 1. S. Maria?, etc. Quibus Uem 
Cyr i l lus Ilieroboiyiit. quam quibus Catecb. i i 
tnViiieiii e x p i i m i l ? Μνημονεύσωμεν γ ά ρ τού Ι α κ ώ β , 
τού πρ ιν λαβείν τήν Τ α χ ή λ , λέγοντος τ ώ Λ α β α ν 
*Απόδο; τήν γυναίκα μου . " ύ σ π ε ρ γ ά ρ εκε ίνη τιρδ 
τ ή ς γ α μ ι κ ή ; κ α τ α σ τ ά σ ε ω ς , τ ψ μ ό / ψ έπαγγελ ' .αν 
είναι , γυνή τού Ι α κ ώ β ώ ν ο μ ά ζ ε τ ο , ούτω κα \ ή Μ α ­
ρία τ ώ μνηστευθήνα ι , γυνή τού Ι ω σ ή φ ώ ν ο μ ά ζ ε τ ο · 
Quippe memiuiue debemut Jacobi, ut nottdum uccepla 
llachele diiai Laban : liedde uxotem meam. Quem-
udmodum enhn illa ame celebralas nuplia*, hoc tun-
lum quod promhna essel, dtcebatur Jacobi uxor, *ic 
ei Maria, eo quod iletponiuta etiet, diceb.itur uxor 
JosephL Agnosc i l Satui . b u n c l o c u i i i d i i l i c i i e . i l , t>( 
cui (aiideiit pia cxposi i io adbibeiida s i i ; quasi v e i o 
iinpiws s i l sensus quem expr i iu i i . Nilnt i l a s u s p c -
c laa i ba lmi i , qui Cy r i l l o bauc marg. no iu lam a a t u -
d u , niipcrri ina cjub edil ioue : Afuna uxor Joseyhi 
tola de^pomaiione. Quod sane ip>uui urgei i d e n 
C y n l l u s expendens vocem i l l a n i , desponsuia % Ούκ 
ει,τε δτι τή γυνα ικ ί αυτού, άλλά τή μ ε μ ν η σ τ ε υ μ έ ν ^ 
αύτψ* Νοή dixit cum uxore ejus, sed cum de>po.i*aia 
ιμ»ι. Adjeclaui vcro vucoiu axuris ab Evange l i s i a , 
sic l l i e ro i iy i i i . giossal. : Jam supra diximu$f spomas 
vvcuri uxores, quod plenins liber conira iltiitamm 
docei. Dixera i an i ta : ι\υη ub ulio mventa esi, qnutn 
α Joteph , qui licctuia peue mariiali futuree uxo.ts 
omma iioveiQt. Vcl iu i ce i l e alTerri loouiu au l lesics 
ami<|uos, u l vox lolies inculcaia cva i ige l i s l i s , μ ε -
μ ν η σ τ ε υ μ έ ν η , μνηστευΟεϊσα, iu verus to i» jug«s , 
cxccpia la iUum copula , cadaU Mu l i a iu plaiie g m -
l iam lacc re l , qut a l l c r r c l . L l 11011 pruisub abiiut i co 
a inagislrorum sen icu i ia , grave laaieu babeo, u l 
Pai res , viin illius a l iendei i ies , i ia decepii >iui, u i , 
si placei Suarezio, errorem couira Udem velu i ex 
S c n p i u r a , eju^quc in ie rp ic ies , ducucr im. Impro-
babilcm ouiiiiuo a rb i l ror , u i ne cuui E s i i o dicaita 
err iuicain, relataiu i l lani Alpbonsi a C a s i r o e l Saluio-
uis sei i lenl iai t i , u l M a i i a uon biaiiiu s i i u a d i i a Juse-
pbu, ac 111 douiuiu U aducla, sed pu^lquaoi alvus i u i u -
muisse l , ac parlui proxiaia esscl . iNoii eni in appa-
r e l , u l i l a l u e i i i tOiisuliuui M a i i j e , eju-que ac 
C b r i s i i b o n o r i , siqtiidem in pareuluui umuo , ex i ra 
v i r i coiisueiudiiieiu cui icepissc l , lulosque s»ex ac a iu -
plius tneuses a concepliuuc egibsei. ^uai iquaai ergo 
spousaj passiin servareii lur 111 pareiuuii i dou io : u l 
beue Obleniiit pncfatus a Cas i to , stc u n i e i i iu 
Mar ia co iu ig is»e , u l l u c r i i l a i i lum dc&poaiala, uec 

is 

(14) Edita e*t% π α ρ ή κ τ α ι . Pnefero hanc lectio* 
u c i i i : veluquc Dei icuipium ilhi<l, snnul edi luiu 
atque o r n a m i i i , ipsa pn ina ediiioue ac c o n c r p i u , 
cuilaiis Mariai duuis graiix» a u i | » l i S M i i i i > , u i cu iu -
qne l i la gralta: cullauo ad ipsaiu couccpliuuc . t . ha« 
bac ra . 
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κέκρ ι τα ι ν ύ μ φ η · τ ό τ ε π α λ ά τ ι ο ν , κα\ παρήνο ικτα ι Α ins l ruc ta ; bonorumque in spe posi lorum eccura 
[άΛΛ. π α ρ ή κ τ α ι ] κα\ ηύτρέπ ιστα ι σ ή μ ε ρ ο ν . Ή δ ε τ ώ ν 
έλπισΟέντων βεβα ιότης , δ ιά τ ε τής βασιλικής ε π ι δ η ­
μ ί α ς κ α \ σ υ ν ά φ ε ι α ς , τοις τ ώ ν δωρεών ήμ ιν δηλαδή 
προσεγένετο μετόχο ις . Ούκούν, ηγε ί τα ι μέν τ ή ς κατά 
τήν ά ^ η τ ο ν οίκονομίαν ε υ φ ρ ο σ ύ ν η ς , ή παρούσα 
φ α ι δ ρ ό τ η ς · η γ ε ί τ α ι δ' ούχ ώ ς μ ή συνεχής εκε ίνη , ή 
τ φ μεγέθε ι δ ιανεστηκυία , άλλ* ώς π ρ δ ς τδ τού π α ν ­
τδς ασφαλές χ ε ι ρ α γ ώ γ η σ α σα , κα \ ήμ ιν γ ε οίκείως 
κα \ π ρ ώ τ ω ς [ϊσ. π ρ ε π ό ν τ ω ς ] , έπε \ καΊ διά τής έξ 
η μ ώ ν τήν τελεωτάτην χαράν προξενήσασα. Διά τούτο 
δεί τ ή ν προεόρτιον τ α ύ τ η ν κα\ τού τέλους αίτ ίαν 
προσε ίροντας εύχαριστ ίαν , φαιδροί ; μέν τ ώ φαινο-
μ έ ν ψ , φαιδροτέροις δέ τή ψυχ ική κοσμιότητι , τήν 
παρούσαν έπαίνο ις καταστέφε ιν π α ν ή γ υ ρ ι ν σκ ιρταν 

advenlu i l lo ac necessiiudine, firmitas, percipien-
tibus dona, nobis utique accessil . Praeit i iaque 
praesentis diei c lar i las , iiieflabili i l l i ex Cbr ie l i incar -
nati sacramenlo lauitiac; pra?it vero, non u l ei non 
cobaereiis, vel u l magniltidine diflerens, sed velut 
quae ad rei loiius cer i i ludincm quasi nianuduxeri i , 
idque inodo n o l i s familiar* ac congruo; quando 
p o r e a m , quae uoslra gentilis essct, consummaiis-
s imiim gaudium conci l iav i l . Quaniobrem opcra? pre-
l ium esi u l praeaiubulaiu banc nc iinis r o n c i l i a h i -
ccni adjicieutes g r a l i a i n , hvlis qnidem b a b i l u , 
kctioribus aulein animi bonesvaie, laudibns , diei 
pnusenjts celebritatem coroncimis; jitcundiits sal ia-
tnns; sp i r i ia l i wagis quam corporali ralione laue-

εύΟυμότερον* εύφραίνεσΟαι πνευματ ικώτερον μάλ- ^ m u r j c u m coBleslibus ac divinis ordinibus cerlat im 
λ ο ν , ή σωματ ικώτερον · τ ή τών νοερών κα) θείων 
ΑμιλλάσΟαι τάξεων α γ α λ λ ι ά σ ε ι · πάσαν α π α ν τ ά ς 
προτρθπομένους διανιστάν έν τούτοις τήν κτ ίσ ιν . 

Ά λ λ ά προφΟάνει τδν συγκαλούντα λόγον ή τών 
α γ γ έ λ ω ν χοροστασία, και τήν δι* ής τδ τ'.ύ μυστηρίου 
κατε ιδε π έ ρ α ς , άνευφημε ϊ σ ή μ ε ρ ο ν προφΟάνουσι 
κ α \ ουρανοί, κα \ τ ά τού καινού κα\ υπέρτατου στε ­
ρ ε ώ μ α τ ο ς καταγεραίρουσιν ύψη · προτρέχουσι φω­
στήρες , κα\ τα ις τού νοητού ηλίου νεφέλης άκτίσι 
φαιδρότερον κ α τ α γ λ α ΐ ζ ο ν τ α ι , αυτόκλητος ή γ ή πα ­
ρ α γ ί ν ε τ α ι , κα\ τ ψ οίκείψ σεμνύνεται κα\ συνεπα ί -
ρετα ι βλαστήματ ι · καινοί ; ή τών υδάτων έξάλμασιν 
έπ ισκ ιρτώσα φ ύ σ ι ς , τ ή τού αγ ιασμού αυτής δωρο-

exsul lenuis ; omnes borteniur u l universam in hoc 
sttidii excitent creaiuram. 

Euimvero occupai invilantem sermonem, ango-
lorum chortis, eamque bodie celcbri prxconio eflerf, 
pcr quam myslcr i i finem aspexit. Occt ipanlel ca*li, 
novique ac supremi firmamemi i l l ius allitudines 
bonoranl . Pra?currunl l i imi i i a r i a , iisque radiis, quos 
spir i ia l i s solis mibes m i t l i l , laeiius illnstrantur. 
Ades i ic r ra nemine invilanle, suoqne ipsius hone-
siatur ac glor ia lur germiue. Novis elementum aqura 
molibus subsullibiisque i r ipud ians , suae aucl r ic i 
sanctifieationis, assis t i i . C u m sic ergo res tiniver&e 

φορεί [ϊσ. δορυφορει] π ρ ο ξ έ ν ψ · πάντων δή τήν ιδίαν ^ suam bodic cxbibuer in l l ibertaiem , congrucnliii . 
έπ ιδε ι ξαμένων σήμερον πα£pησίαν , ο ικειοτέρως άν 
έ γ ω γ ε , τήν γνησ ιωτάτην συγκαλεσαμένην [ϊσ. συγ-
καλεσα ίμην ] φύσιν, δ ιαπρυσίως ώδε κεκραγώς* "Αγε 
μοι π ά σ α ηλικία κ α ί άπαν αξ ίωμα · δσον τε τ ή ς εγ­
κόσμιου , και δσον τ ή ς υπέρ τ α ύ τ η ν τάξεως · ιερείς 
τ ε κα \ βασιλείς , κα \ οί τήν άνω στάσιν καί τδ πολί­
τ ε υ μ α , έν τοίς κ ά τ ω έπιδε ικνύμενοι • άρχοντες κα\ 
α ρ χ ό μ ε ν ο ι , πρεσβΰτα ι κα\ ν ε ώ τ ε ρ ο ι , παρθένοι κα\ 
μ η τ έ ρ ε ς · καί στε ίρα· / κα \ο ί υπέρ ακακ ίας [άΛΛ. π ε ρ \ 
τ ή ν άκακίαν] νηπ ιάζοντες , σύν ευφροσύνη θειοτέρα, 
τ ή ν σωτήριον τ α ύ τ η ν κα\ ύποδεξώμεθα κα\ δ ιανευ-
φ η μ ή σ ω μ ε ν ήμέραν · έν τ α ύ τ η γ ά ρ τδ πάσ ι κατάλ-
λ η λ ο ν , άπεκυήθη σεμνολόγημα · έν τ α ύ τ η έξ άγονων 
λαγόνων έβλάστησεν δ τ ώ ν Ιερέων κόσμος · τδ βασί-

ogo oinii ium maxime gcrmanam naturam iuvitave-
r i t n , bunc in modtun peueirabili voce clamans : E i . i 
a g e , aelas oinnis ac oninis dignitas; sacerdoies 
pariter ac impcratores, qtiique supernnm s la lum, 
ac vilae ra i ionern, in inferioribus cxbibcl is : p r i n -
cipes simul e l snbditi , senes ac juniores, virgines 
malresque, ac steri les, qtiiquc mnocentia eslis 
p u e r i : impeusiori ac diviniar i l a n i i i n , salularetn 
baric diein suscipiaimis, c i fausiis omtnibus prose-
quamur. ln ea siquidem nata csl univorsis congrua 
g l o r i a l i o ; in ea gerniinavit cx infecundis lumbis 
decor sacerdotum; impcri i rob i i r ; eorum cotisum-
n i a l i o , qui virtwtem c o l t i n l ; magislraluum subdi-
torumqiie i rauquil la ordinis compos i l io , infanium 

λειον κ ρ ά τ ο ς · ή τών έν αρετή τελειότης · τών ά ρ - D piudenlia ; virginum ornamentum ; inairum corona , 

is pro l ia l , omniaque veiera monumenta repugnant, 
exccplo el iain grandi i l lo incommodo suspicionis 
a d i i k e r i i , cujus inaxhne cavendi ergo, fuil lo la i l la 
v e l mar i ia l is vel sponsalis dispensalio. Puleiu ig i -
l u r remansisse Mariani orpbanam, ac gcrmen i m i -
cum snpersies sanclissimoruni Joacbim ac Annae, 
quibus proinde abducenda a lemplo non po inen l 
pro more i radi ad cu&iodiam, ac servanda sponso : 
aique adeo iradi la in esse a saccrdoiibus ipsi Josc-
ρ ΐ ι υ , υ ΐ , pra k lc rapocrypbuin , docenl consianiissiine 
F a i r e s . s i v e ut adltuc sponso , 111 relal i Paires ac 
pleriqtic a l i i v idomur ve l l e , celcbraiuro nupiiag 
cuin luberel : ac accepluro iu uxorcm sub pauco-
n i m cogiiaturum praesenlia, ptiia Zacbarias sacer-
dotis, ae si qui cjusmodi e r a u i ; vcl u l stali in tua-
r i t o , qnotf videaiur iu Augusl i i i i ac Scbolastico-
l u m &eulentia , omissa ulroque casu i iupliarum 

solcmni ia ie , qua3 n ih i l facit ad veri laiem ina l r imo-
n i i . S ic p la r ie , u l vel spotisa tradita s i i , nec sint 
ali33 n u p i i » secuia?, cuui Josrph gravidam depre-
hendissel, facile f u i i , ipso niysterii i in tenenle, rcm 
occul lam manere, exis l i inamibus pas>im omnibus, 
vel staiim in uxorem Iradilam essc, vel posimodum, 
a u l t lomi , au l apud Zacbar iam, viruni accepisse, 
qui ipsc, si qua iidcs apocryphis , toiius bujus 
ceconomia! pnecipnus niinister f u i l , propler eam 
ipsaoi occisus a J u d x i s , ac quod Mariam dicert t 
Vi rg inem p o s t p a r l u m , ut Rasilius ex apoctypha 
quadain t rad i l ioue , serm. Du hmnaua C l n i s i i ge-
i ie ra i . refert : aurlorc l ib r i De Maruc orlu diceutt% 
o c c i s i i m , propier celatum J<»ai»ncn>, quod videaiur 
vero s iu i i i ids , ul la i i iam illain orlus Joannis ce-
fobritatriii, ea incr i lo ralionc suspectjm l lu io i i i> 
speclcuars. 
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ηοη habentium p ro l em, beata amplaquft p ro l c s ; Α χόντων κα\ αρχομένων ή άστασίαστος ε υ τ α ξ ί α - ή 

steri l i tat i&soluiio. F lorui t ex s l e r i l i , bononun uber- τών ν η π ί ω ν σύνεσις * παρθένων τδ έ γ κ α λ λ ώ π ι σ μ α · 

las : ex j u s l i s , juslissi imis frucius abmulavit. μ η τ έ ρ ω ν ό [σύλλογος κα \ ] σ τ έ φ α ν ο ς · τ ώ ν ά τ έ κ \ ω * 

ή ε ύ τ ε κ ν ί α · στε ιρώσεως ή λύσις · εκ στε ίρας , ή τών αγαθών ήνθοφόρησεν Αφθονία* έκ δ ι κ α ί ω ν , ό δικαιό­

τ α τ ο ; έ πλεόνασε κ α ρ π ό ς . 
Ei i imvero , quiuain lit s i i u t , ac quales? Γ Ο Γ Ι Ό 

l iceal eorum inihi rcs cna r r a r e ; ιιοιι i i a u l condi -
guis encouiiis efleram. Nedum eii im i i i t a iil majus 
v i rUi ie a rb i l ror , sed et univci^orum : a l solmn, 
qua ralione^pra k laii fueriut bumano gcuer-i, i i lque 
immeusani graiiam consectui, tant.e illius magniti-
cenliai generis auclores evascr ini . Quiuam eniin , 
luculentonim quoque oraloruin subiiles sensus, 
rerum majestateni asscciari pos^ii i t , iteduiti innjoii 
quam babcaui glor ia , arle ac mcibodo efferre l c n -

ΆλλΑ τ ίνες ούτοι και ο ί ο ι ; καί μοι δεδόσνω τα 
π ε ρ ι αυτών δ ι ε ξ ι ε ν α ι , ούχ δπως άν το ίς κατ* άξίαν 
έ γ κ ω μ ί ο ι ς έπα ίρητα ι (ού μόνον γ ά ρ ί π έ ρ τ ή ν ημών , 
άλλά κα ί τήν α π ά ν τ ω ν ο ιμαι τούτο δ ύ ν α μ ι ν ) , τ*> 
δ ν δ π ω ς τε τής ήμε~έρας προκέκρ ιντζ ι φ ύ σ ε ω ς , κα\ 
δ π ω ς τ ή ς ανυπερβλήτου τετυχηκότες χ ά ρ ι τ ο ς , τ ή ; 
τού γένους μεγαλοδωρεά ; άναπεφήνασιν α ί τ ι ο ι . Ποίαι 
γ ά ρ συνεπαρΟεΐεν άν κα\ επ ιδε ικτ ικών έ π ί ν ο ι α ι , τ | 
με^αλε ιότητ ι τών π ρ α γ μ ά τ ω ν , μή τοί γ ε π ρ δ ; τδ 
έξηρημένον τ α ύ τ α μεΟοοεύειν έπ ι τ εχνάσα ιν το ; "Γ /ην 

l ave r in i ? Sane laudalorcs , bi qua g<sla baben l , Β ^ v ^ τ ^ π ε π ? α γ μ έ ν α , κα\ τήν ΟεόΟ 
argumenli luco abr ipiemes, quairqtic gra i iaui , i i 
quos laudatit indc coclilus adcpti s i i n l ; qi iauluin 
rbctorica cxerc i ia l io f ave r i l , proposilis rcbus ad-
inirai ionem laudum cumii lo angcrc t en i an l , au l 
omnino congruenlem e;s conciliatit gloriain : ubi 
vero niajor cogiiatu magnificcnlia, jus iorum bomi* 
num meri la , ceu luba cl.tugcnie a l lnm depraedical, 
quaenam fuerit encouiiorum laudal io? Quis novus 
adeo bonor, rcrum adco novarum ac mirabi l ium 
inven in q u c a l ? Q u i d euim ejusniodi in omnibus a 
gjjculo rebus excogi iar i possi t , u l congrua ralione 
laudalioncii i d i r igai? Qtiacso e n i m , oimiium p i i l i i 
jus iorum ac propbelarum eleclionem, coriimquc iu 
Dcum el igei i iem, neccssiludiiiem cogiia, vidcbisquc Q κριτον ύπεροχήν · δψει τδ υπέρ έννοιαν α υ τ ώ ν και 

εν οια ταύτα 
παράγενομένην τοις έ γκωμ ιαζομένο ι ς οί επαινετο ί 
λαμβάνοντες χάρ ιν , ώ ς άν ή π α ρ ' έ κ ε ί ν α ς έξ^ρκέση 
έμμελετήρ ιος δ ύ ν α μ ι ς , έξαίρειν μάλλον π ρ δ ς τ ί 
Οαυμασιώτερον τά προτεΟέντα π ε ι ρ ώ ν τ α ι , ξ κα\ κατ -
άλληλον αύτο ι ; τήν δόςαν περ ιπο ιούντα ι* ών δή τ ι 
κατορθώματα δ'.καίων, ή υπέρ έννοιαν μεγαλοδωρεά 
δ ι α σ α λ π ί ζ ε ι , τ ί ς άν ε γ κ ω μ ι α σ τ ώ ν έ π ί ό ε φ ; όφΟε·>; 
Τ ί ς παράδοξος τών παραδοξοτάτων άν εφευρεθείς 
τ ι μ ή ; Τ ί γ ά ρ τοιούτον έν τοις άπ* α ί ώ ν ο ; άν έννοη-
θ ε ί η , δ π ε ρ αναλογία τδν έπαινον χειραγΐ ι>γήσ£ΐεν; 
Αναλογικού μοι τήν τών δικαίων απάντων κα ι προ ­
φητών έ κ λ ο γ ή ν , τ ή ν τε πρδς τδν εκλέξαμενον θεδν 
ο ικε ιότητα , κα\ δψει τήν *!ωσκε\μ κα \ "Αννης άσύγ-

Joacli im et A n n x ineomparabilem cxcel lcnl iam : 
videbis eonim majorcm cogiialu digni la lem, rmajori 
prc i io babitant, ac ampl ior i gloria auclam. Hos 
qnippe creaior Deus ad mundi velera i i c l i g i l i n -
siauraiiouem : cx iis matreni acc ip i l , ex qua novam 
licl iouem providcre decrevii : ex eorum sangui-
mbus, tauquam v i r iu l e regalissimis, regalein bu-
maui generis purpurain i n d u i l . E a r e s , jusl is o in-
iitbtis supcriores f a c i l ; boc corum jus vinccns 
mcr i iuu i omnc, ut prae universis delecti s i n l , ac 
cougruo tempore in rcrum naluram producii , as-
sumpiique in mysler i i tinem. Vide crgo u i cortim 
res oiutiem plane comparalionem fugiaut. IScc vero 
ve rba , sed ipsai rcs subjecia? islud cen tuba clan-

π ρ ο τ ε τ ι μ η μενον κα \ δεδοξασμένον α ξ ί ω μ α . Τούτους 
γ ά ρ ό Δημιουργδς ε ίς τήν τού παλαιωΟέντος κόσμου 
καινοποίησιν έκλέλεχεν · έκ τούτων τήν δ;* ή ς τήν 
νέαν ήβουλήθη προνοήσασθαι δ ι ά π λ α σ ι ν , παραλ.αμ-
βάνει μ η τ έ ρ α , έκ τών εκείνων α ί μ ά τ ω ν , ώ ς βασιλι-
κωτέρων άρετα ί ς , τήν βασίλειον τού γένους ά μ φ ι ; ν -
νυται πορφύραν . [ Τούτο, τδ ύπερανεστηκένα ι π ά / -
των αυτούς παρίστησι δ ικαίων. ] Τούτο, τδ υπεράξιων 
αύτοίς δ ι κ α ί ω μ α , τδ μόνους έκλεγήναι τ ώ ν ά π α ν τ ο ς , 
κα\ έν τ ψ δέοντι παραχΟήναι χ ρ ό ν ω , κ α \ π ρ δ ς τδ 
π έ ρ α ς τού μυστηρίου παραληφΟήναι . Σ κ ό π ε ι γ ο ΰ ν , 
ό π ω ς άπασαν συγκρ ι τ ικήν άντ ιπαράθεσ ιν , τ ά κατ* 
εκείνους διαδιδράσκει . Ουδέ γ ά ρ λ ό γ ο ι , τ ά δέ π ρ ο ­
κε ίμενα τούτο δ ιασαλπίζε ι π ρ ά γ μ α τ α . Ά λ λ ά συνοί-

gcnle depraedicanl. Eui i i ivero conducens c r i t , cum D σ 0 ν άν ε ίη τή τε π α ν η γ ύ ρ ε ι , κα'ι τ ή τ ώ ν π λ ε ο ν ε κ τ η 

μ ά τ ω ν αυτών φ α ν ε ρ ώ σ ε ι , εί βραχέα τ ι νά τ ή ς τά 
π ε ρ \ εκείνους ύφηγουμένης δ ί α ν α π τ ύ ξ α ι μ ε ν ιστο­
ρίας* ούτω γ ά ρ τρανοτέραν ήμίν τήν τ ώ ν λεγομένων 
καΟυποδείξειεν άλήθειαν. "Εχει δέ , ώ ς άπ* αρχής 
αύτδν ε ίπε ίν τδν λόγον [αΑΛ. αυτών τών λόγων] ώ ο ι · 

Έν τ αϊ ς Ιστορίαις, φησί , τών δώδεκα φνΛών 
τοΰ ΊσραήΛ, ήν τις Ιωακείμ πΛούσιος σφόδ^ α. 
Σύν έ π ι τ ε τ α μ έ ν ψ έ γ κ ω μ ί ψ , τδ τ ή ς σ υ γ γ ρ α φ ή ς κα-
ταβέβλητα ι προο ίμ ιον , έναργεστέρψ δε ί γ^ατ» τήν 
τών έξης δηλούν μεγαλε ιότητα . Τ ί δέ τ δ , έν ταΐζ 
Ιστορίαις, ύποσημαίνειν βούλετα ι ; Έ ν τ α ί ς γ ε \ ε α -
λ ο γ ί α ι ς , φ η σ ι , τών δώδεκα του ΊσραήΛ φνΑών· 

ipsi cc lebr i l a i i , ttim ejus declarandis prxrogativts , 
u l pauca quxdaiu explicemus ex eorum hisloria ; 
sic enim perspicuam magis diclorum praeslabnni 
ve r i i a ic in . S ic porro babc l , ut sermoneni ab ezordio 
ducam : 

In hhtoriis (15), i n q u i l , duodecim iribuum Israel, 
erut vir <fuidam nomiue Joachim , divcs valde. Gum 
ainplissinia lamle positum esl conscripl ionis exor-
diut i ) , ro iquoruiii di-iucops niagnificcnliam c l a -
r ior i iiniicio dcclaraus. Quid boc vero sibi vult, 
in hmoriis? l n genoalogiis, i n q l i i l , duodecim f r i -
buuni hratl. H i u i crgo os icnd i t , imperniisiuin 

E\ r.bro J.;ro!»i άδελφοΟέου nominr, dc ortu S. Maii je. 
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Δείκνυσιν ούν εντεύθεν , άνεπ ίμ ικτον Ανωθεν τδ βα- Λ rcgium gcnus a majoribus ducenlem, legali proge-

σίλειον κατάγοντα γένος , προγον ικά ! ; τε κα\ ο ίκείαις 
γεραιρόμενον ε ύ ν ο μ ί α ι ς , έπ ίσημόν τ ινα και έξα ί -
ρ ε τ ο ν , έν τ α ϊ ς τού Ι σ ρ α ή λ προκρίνεσθαι φυλαΓ;. 
Ε ί τ α κα \ τδν πλούτον , τ εκμήρ ιδν τ ι τ ή ς υπεροχής 
ό σ υ γ γ ρ α φ ε ύ ς τ ε θ ε ι κ ώ ς , λέγει καΛ τδ τής δ ικα ιοσύ­
νης αύτοΰ ίδιαίτατον δμού , κα\ πάντων ομοφύλων 
ύπερανεστηκός . Προσέφερε γ ά ρ , φ η σ \ , δώρα τφ 
Κνρίφ διπΛά. "Οντως δ ιπλψ τ ω πλούτψ έκόμα . Τδ 
γ ά ρ δ ιπλά τά δώρα καθιερούν , τά τού παρόντος μέν 
κ α ί ρέοντος έκμειοΰν» τ ά δέ τού μένοντος είσαε\ 
πλήθυνε ιν παρεσκεύαζε θ η σ α υ ρ ί σ μ α τ α · ή δ ή λ ο ν , 
ώ ς ουδέ πλούτον ε?α τδν παρατρέχοντα μένειν , πρδς 
τ δ άρκετδν αύτδν όσημέραι σ υ σ τ έ λ λ ω ν ; Τούτο γ ά ρ 
κ α \ δ λόγος καθυποδε ίκνυσι . Προσέφερε γάρ τά 

i i i i o r i i i n suaque religione ac observanlia bonesta-
lum qui insignis ac eximius haberet , i n ir ibubus 
Israel primas conseculum esse. T u m vero , u!»l 
scriptor, ceu indicium quoddam praestantiaa v i r i , 
d iv i i i a s quoque posulssei ; ^ingularissimam dein-
ceps ejus j u s l i l i a m , ac qua uiuvcrsis conlr ibul ibi is 
praecellerel, d ic i t . Offerebal en im, i nqu i l , duplicia 
dona Domino. Plane gtoriabatur duplicibus d i v i i i i s . 
Quod ei i im duplicia dona is consecraref, id agcbat, 
u l e l vitae bujus , fluxique d iy i l i a rum ihesauri n i i -
nue ren iu r ; manentes auiem pcrpeluo cumulo au-
gerenlur. Nonne l i q u e l , u i neque fugaces div i i ias 
manere sineret, quol id ie arctans , ad id quod satis 
e s s e t ? H o c enim e i iam oratio indicat : Offerebat 

δώρα αύτου τφ Κνρίφ διπΛά , Λέγων έν έαυτφ· β enim dona sua duplicia Domino, dicem apud se 
Έστω τά της περιουσίας μον παντϊ τφ Λαφ, 
χαϊ τ δ τής αφέσεως μου, Κυρίφ τφ θεφ μου. 
"Ορα τής έν νόμω δικαιοσύνης ύπερβολήν · σκόπει 
τ ή ν έν άποστόλοις ε ύ α γ γ ε λ ι κ ή ν , έν τοΤς δικαίοις 
τούτοις προκατορθωθεϊσαν πολιτε ίαν · κρειττον δέ 
λέγε ιν , ύπερκατορθωθε ίσαν . "Εστω τό της περιου­
σίας μου παντϊ τφ Λαφ. Μηδέν , φ η σ ι ν , εΓη π ε -
ριττδν τών α ν α γ κ α ί ω ν . Παντ \ τ φ λαώ τά υ π έ ρ τήν 
χρε ίαν προκε ίσθω. Πάσι κοινά τ ά τ ή ς περ ιουσίας 
άφείσθω. φ *Ώ δ ικαιότατης κα\ γ ν ώ μ η ς κα \ κ ρ ί σ ε ω ς I 
"Ω πλούτου έν άσυλήτοις σ υ γ κ ε κ ο μ ι σ μ έ ν ο υ τ α -
μιείοις ! ούτως ή έκ προοιμ ίων ύπερανέστηκεν αυτών 
α ρ ε τ ή . Ά λ λ ά γ ά ρ και έτερον αύτοϊς υπερβολής κ α τ ­
όρθωμα , έκ τ ώ ν έξης δ ιαφαίνετα ι . Μετά γ ά ρ τήν 

Sit mea abundantia universo populo , ac remis&io 
mea Domhw Deo meo. Y ide j u s l i l i s legalis e \ c e l -

len l iam. Vide evnngdicam aposloloruin ins i i tu t io-

ncm praeclare e x b i b i t a m , seu u( loquar m e l i u s , 

superalam, Sit mea abundantia omni populo. N i h i l , 

i n q u i t , in necessariis rebus supeifluum si t . T o i i 

populo proposila sint , q u x ultra necessarium usum 

abundanl. Communis univcrs is cedat mea substan-

tia. Ο plenam jus t i l ia menlem judiciumquo 1 Ο 

divi l ias inviolabi l ibus ibesauris importalas : lanlo 

excessu praecelluil eorum vi r ius ab exord io . Sed et 

alia eorum v i r l u i i s excellenlia ex sequcntibus os-

tenditur. Poslqi iam enim in l r a ejus quod suOicerct 

melas, divi t ias con t raxeran t , legitima omnia , tum 
ε ί ς τδ αύταρκες τού πλούτου συστολήν , τ ά νενομι - C q u a e a ( j neomenias, tum q u » ad donaria , v i c i imas -
σμένα π ά ν τ α περ ί τε ν ο υ μ η ν ι ώ ν , κα \ ε θ ί μ ω ν ανα­
θ η μ ά τ ω ν , θυσιών τ ε ά φ ε σ ί μ ω ν , κα \ καθαρτηρ ίων 
σ ω μ α τ ι κ ώ ν , έκ τών ενόντων , τ φ τ ώ ν δλων θ ε ψ 
προσεκόμιζον . Καϊ τό τής αφέσεως μου, Κυρίφ τφ 
θεφ μου. "Ωστε , ού μόνον ε ίς τδ ά ρ κ ε τ δ ν , άλλά 
κα ί είς τδ ένδέον αύτοΓς, τά τ ή ς περιουσίας ύ π ε τ έ μ -
νετο . Κ α \ τ δ , λέγων δέ έν έαυτφ, τ ώ ν κατ* έξαί -
ρετον · σύν τ ώ τ ή ς ευβουλίας γ ά ρ σοφωτάτψ , κα \ τά 
τ ή ς υπεροχής τού ε ίρηκότος π α ρ ί στη σι δ ε ί γ μ α τ α · 
ού γ ά ρ ε ίς έτερους ά π ι δ ώ ν , ουδέ π α ρ α δ ε ί γ μ α σ ί τ ισι 
προσεσχηκώς , τ α ύ τ α έ π ρ α τ τ ε ν · άλλ* αύτδς δι* ε α υ ­
τού τδ άγαθδν έφευρίσκων έξεπλήρου * και ούχ ύ π ο -
θήκα ι ς π α λ α ι α ί ς , κα \ νομοθεσίαις πρδς τδ τοιούτο 

que pro peccalis, ac corporales l u s t r a l i oncs , spc-
c l aban t , de subslamia rcl iqua , utiiversoruni Deo 
offerebanl : Ει remissio mea Domino Deo meo. 
Quamobrem, ncdum in id quod satis esset, sed ut 
e l ipsi indigerenl , divisa eori im cedebat substaniia. 
Scd et i l l ud , Apud $e dicens, eximiae cujusdam v i r -
lu i i s res es i : p r e i e r enim cordatisslma3 n ienl is 
consi l ium, e i iam e jusqu i d i x i l v i r l u i i s pras lanl iant 
osiendit . Quippe baec a g e b a i , non i n alios respi-
ciens, au l velui cxemplis ul l is mentem adb ibu i sse l ; 
scd ipse per se invenlor , bonum ad imphba l : ne -
que antiquioribus documenlis legibusque ad prac-
c larum adeo facinus iuauuduci lur , sed ipse bonum 

χ ε ι ρ α γ ω γ ε ί τ α ι κ α τ ό ρ θ ω μ α , άλλ* αύτδς κατάρχε ι τής D inchoal opus, ac reliquis deinceps legislaior ab ac-
τ ώ ν καλών εργασ ίας , καί πρακτ ικδς νομοθέτης το?ς 

μ ε τ ' αύτδν καθ ίστατα ι . "Ορα π ώ ς άξιολόγως τ ώ ν 
α π ά ν τ ω ν ο δ τ ο ι δ ικαίων προκέκρ ιντα ι . Άξ ιολόγως 

δ έ λ έ γ ω , ού τ ή τού μυστηρίου δ ω ρ ε £ · υπέρ γ ά ρ 

άμοιβήν έργων ή χάρ ι ς · τ ή γ ε τ ώ ν δμοφυών α ν τ ι π α ­

ραθέσε ι . Άλλ* άκόλουθον π ρ δ ; τδ τ ή ς ιστορίας έξης 

Ιέ ν α ι . 

Φησ\ γ ά ρ , ώς έ θ ί μ ω ς κατ* εύσημόν τ ι ν α τ ώ ν ε ο ρ ­
τ ώ ν προσάγοντι τ ά δ ώ ρ α , ό π α ρ ά τ ώ ν συμφυλετών 

δι* άτεκνίαν έ π ε τ ρ ί β η όνειδισμός. Ούχ έξεστί σοι 
γάρ, φησ*ι, προσενεγχείν τά δώρα σου, καθότι 
σπέρμα ούκ έποίησας έν ΊσραήΛ. Τ ινά δέ τ ώ ν 
Α ν τ ι γ ρ ά φ ω ν , Ούχ έξεστί σοι πρώτφ [άΛ. π ρ ώ τ ο ν ] , 
Κ ί ρ ι έ χ ε ι προσενεγκεΐν. Κίκδς γούν αύτδν άτε 

T A T R O L . G R . C . 

tione effieiiur. Vide u l bi meri lo jus l i s omnibus 

poiiores bab i i i s i m . Dico aulem meri lo , non quod 

spccla i ad sacramenii donum, ( euperat euiin be-

neficii inagniiudo r c l r i bu l i oncm o p c r u m ) , sed ut 

quis tantum cum geitli l ibus suis bomines compa-

raver i i . Enimvero consentanciiui est , m quaj b i -

sloria deinceps babel proscquamur. 

A i l i l a q u c , u l i l l u s l r i quadan» celebri laie , dona 

cx inore offcrenii, conlribules sui s ler i l i ta lem pro-

bro objccerint. Non enim , i n q u i l , licet tibi, ut of-

(erai tua dona, eo quod non fecerit temen in lsrael. 
Por ro babcnl nonnull i codiccs : Non licet libi ut 
primus offeras. Verosimile iiaque videatur *virum, 

uipoic jas tum, ac duplici honcstaium ingenuitate, 

k'4 
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u l In onmibus a l i i s , Ua ei iam i n consecrandis Deo- Α δίκαιον δ ν τ α , κα ι τή δ ι τ τή σεμνυνδμενον ε ύ γ ε ν ε ί χ . 
que addicendis muner ibus , obtiuuisse pr imaium : 
quse res invidis batidquaquam fereuda videbalur. 
Cum autem nihi l essci quod in ejus vila ca rpe ren i : 
nedum enim irreprebensibilem, ac exl ra onine c r i < 
men novc ran t , sed et tuli praesianlia v i r u m , ut 
niiniiue coitsequi possen l : s ter i l i la lem e x c i p i u n l , 
u l ne jux la legem justa legitima facial . IIoc porro 
supernae providemise eral , u l , inquam , ad usque 
i l lud lempus, justi bomines absque prole egissent, 
uique id i cmpo i i s ad edhionem prolis excitarenlur 
pcr supplicalionem. A l l e rum qu idem, eorutn ad 
Deum fiduciam o s l c n d i t : nam cum rogassent, n i -
h i l pc t i i ionum eflVclus dilatus fu i t : ahertim v e r o , 
brcviato rnysterii l empor i , quod bona Deus volun-

προκρίνεσθαί τε ώς έν πάσ ι , κάν τ ή τ ώ ν δωρεάν 
αφιερώσει · τοΓς δέ , ούκ άνεκτδν διαφθονοΰσι προσήν. 
Μηδέν δέ έχουσιν έκ τοΰ κατ* εκείνον έ π ι σ κ ή π τ ε ι ν 
β ίου · ού μδνον γ ά ρ ούκ ά ν ε π ί λ η π τ ο ; αύτο ι ς αύτδς , 
άλλά καί αμήχανος τ ψ ύπερβά)λοντ ι δ ι εγ ινώακετο · 
τήν ά π α ιδίαν ε ίς άφορμήν , τού μ ή κ α τ ά νόμον ευνο-
μ ε ι ν , α ύ τ ώ προβάλλονται . Τούτο δέ π ρ ο μ η θ ε ί α ς ήν 
τ ή ς ά ν ο π ά τ ω , τδ άγονους τ ε , φ η μ \ , μ έ χ ρ ι ς εκείνου 
τους δικαίους διατελεϊν , κα \ τδ δΓ έ ν τ ε ύ ξ ε ω ς την ι ­
καύτα πρδς τήν τεκνογονίαν δ ιαναστήναι . Τ δ μέν 
γ ά ρ , τήν π ρ δ ς θεδν αυτών ύπέφηνε π α £ ό η σ ι α ν · 
αίτήσασι γ ά ρ , ούκ ε!ς δευτέραν ύ π ε ρ ε τ έ θ η · τδ δέ, 
τ ψ τ ή ς ευδοκία ; τού μυστηρίου σ υ ν τ ε τ μ η μ έ ν ψ συν-
έ π ρ α τ τ ε κ α ι ρ ψ . *Ονειδισθε\ς ούν ό δ ίκα ιος , ώ ς ' ά π ο -

tale decrevisset, commoduin accessil . Acceplo i i a - ^ π ε μ φ θ ε \ ς , άνιάται σφοδρδτερον ούχ ώ ; τοίς λδγοις 
que v i r justus opprobrio , velul repulsus , grave 
admodum sus l ine t ; non lanquam probrosis verbis 
perculsus , aut velut ca re infamiani l u l i s s e i ; sed 
ve r i l t u , ne qua mandalorum Dei transgressio eam 
a Deo repulsam peper isse i , ac per liomines pub l i -
cassel. Sic e n i m , ubt jam quoque verum fuisset 
conseculus o r a c u l u m , reconcil iari quaerebat per 
acuigmaticas manifeslaliones (16) , non u l filios 
p r o c r c a r e l : usqtie adeo raiionibus ponendis accu-
ralus e r a l , sive legis adimplei ionem species, si?e 
occul lorum conscicn'ia2 explorationem : sic sua 
oninia p rov iden l ia divina» depulabat. Quamobrem 
non conteudd : non verbis adversaius e e l ; non 

π ε π λ η γ ώ ς , ή άδοξη σας τ ώ π ρ ά γ μ α τ ι , ά λ λ ά δ ε δ ι ώ ς , 
μ ή π ο υ τ ι ς α ύ τ ψ τών θείων εντολών παροφθεΐσα , 
π α ρ ά θεού μέν τήν άπόπεμψ ιν έτεκε , δι* ανθρώπων 
δέ αυτήν είς τούμφανές π α ρ ή γ α γ ε ν . [Ούτω γ ά ρ κα*ι 
τοΰ άψευδούς ήδη τ ε τ υ χ η κ ώ ς χ ρ η μ α τ ι σ μ ο ύ , τ ή ν δι* 
α ίν ι γματωδών έξιλέωσιν δήλων, ού τήν τεκνογονίαν 
έ π ε ζ ή τ ε ι . ] Ούτως ή ν έν τ ε τ ή π ε ρ ι τδν νόμον π λ η ­
ρώσει, κα\ τή τών αφανών τού συνειδότος εξετάσει , 
ακριβέστατος λογοθέτης · ούτω θε ίας ή γ ε ι τ ο τ ά περ \ 
αύτοΰ προ .οίας άπαντα · διά τούτο ού δ ιηνέχθη * ού 
τοΓ; λόγοις άντ ικατέστη · ού τδ μ ή κεκωλύσθαι τ ώ ν 
εθ ίμων μέχρ ι ς εκείνου, δ ιά τε τδ του βίου, κ α ι τδ 
τών δώρων άνεπ ίληπτον προσελάβετ©' άλλ* ό μ ο ΰ τε 

assumpsil ad defensionem hactenus se a legil imis Q τήν δ ι ' δνειδισμοΰ έπ ίπληξ ιν είσεδεξατο, έ π \ τδν 
baudquaquam fuisse p r o b i b h u m ; ceu qui vita 
moribueque irreprehensibilis ageret, ae doua vitae 
congrua offerret : quin Y c r o , mox ut ex i l laia 
exprobralione increpalionem suscepit, ad occul io-
ΓΗΠΙ indagatorem Deum confugit , soliludineinque 
u l constieiudini cum Deo opporlunam , p e i i i , ne 
cai i i uxore quidera , eaquc unanira i , commuuicatis 
conai l i t9; nec domesticis , exlernorum negoliorum 
cura demandaia. Quis vei nosir is temporibus i i r -
inam « d e e in Deum epem , suaruinque faculialum 

* τών άπο£ 4 δήτων έξεταστήν καταφεύγε ι θ ε δ ν , κα*ι 
τήν έρημ ίαν ώς συνεργδν τ ή ς πρδς αύτδν δ μ ι λ ί α ς 
κ α τ α λ α μ β ά ν ε ι , μήτε αυτή τ ή συνοίκψ κ α \ δ μ ο γ ν ώ · 
μονι φανείση , κοινώνησαμε νος τ ή ν γ ν ώ μ η ν , μήτε 
τοΤς κ ατ ' οΐκον, τήν π ε ρ \ τών έκτδ ί έ π ι μ έ λ ε ι α ν δ.α-
θέμενος . Τ ί ς τήν τοιαύτην κάν τοΓς καθ* η μ ά ς ελ­
πίδα π ρ δ ς θεδν άδ ίστακτυν , κα*ι τ ώ ν παpdvτωv 
καταφρόνησ ιν , ένεδείξατο · μή τοι γ ε έν τοις κ α τ ' 
εκείνον, έν οΓς κα \ τών μετρ ιωτέρων κα\ τ ε θ ε σ π ι -
σμένων α ρ ε τ ώ ν , εργώδης ήν ή έ κ π λ ή ρ ω σ ι ς . 

Μ 6 ) Per wmgmalicat manifeslalionei.tC α ί ν ι γ μ α ­
τωδών δήλων. Iia reddunt Sepii iagiuia, ubi Hebraea 
Iiabent Terapbiin, quod l l ie rouyi t iuse l a l i i reddmit | 
ο μ ο ι ώ μ α τ α , simulacra : iulelliguiilque Cberubtin 
obuuibramia arcam ac p rop i i i a io r ium, e quoruin 
medio edebat Deus oracula : ac s icul era i i l la T e -
rapbim religio, sic e r a i e l supersl i l io, conficlis idoiis 
ad ejusinodi praBcipue Terapl i ini i in i la i ionem, unde 
profani boaiiues divina e l ipsi respousa capiarcnu 
Vider i poiesl enuii l issi inus PbilippaMis ad ii lud m , 
Oseae ubi rem banc accuratissiiue edisseri l . Por ro 
a l ludi i Georgiu» a«l Ulud apucrypbi , quo uarrat 
coiis i i l lum a Joacbiai oraculiuii in le inplo , ac per 
bga l i a symbola, ubi jain a inonlc reiliissei acceplo 
di \ i t io renponso, κα\ ε π α ύ ρ ι ο ν , iti<|iiil, προσέφερε 
τ ά δώρα αυτού * κα\ ε ίπεν Ι ω α κ ε ί μ * Έ ά ν Κύριος 
ίλασθή μοι , τ δ πέταλον τού Ιερού φανερόν μοι π ο ι ή ­
σ ε ι · κα \ προσέσχε τδ πέταλον τού Ιερέως. *Επέοη 
δέ κα\ έ π \ τδ θυσιασιήριον Κυρίου, κα\ ούκ είόεν 
άμαρτ ίαν έν αύτο ί ς , καί ε ΐπεν Ι ω α κ ε ί μ · Νύν οίδα 
δτι ηύλόγησέ με Κύριος σφόδρα, κα\ άφήκε π ά ν τ α τ ά 
α μ α ρ τ ή μ α τ α μου, κα \ κατέβην έκ τρύ δρους δεδι-

κα ιωμένος . Ιη erattmum retersut oblnttl dona tua; 
ailque : Num mihi Domtnut plaeaMt sit, ottemtet 

, lamina sacerdoiit : ei applicavil ad se uieerdoii* 
laminam : ascendii veto eiium ad aiiare Domwi, nec 
vidii in ek peccauw, aiique : Nttne xao quod bene-
dixerit mihi Dominut valde, et dimi$erU umvtrsa 
peccata mea, detcenderimque ex monle juMificaitu. 
S u n i baec argumenla limoral;e adiitoibnn conscien-
liie : e l u l i u a c b i m , non lam s l e i i l i i a i i s oppro-
b r i u m , quam peccaunn, ex qtio illa videri pusMA 
mauasse, deprecaius s i l , qnod bi€ Georgius recie 
ait . Num aulem jam oniii ino cessassei Deus ab 
ejtisiiiodi oraculis ob populi Jui laici de l ic ia , u i i de 
f.ilgoie raiionahs lesl .aur Jusepb. 1. 3 . c. 9, alterius 
operae s i l ac o l i i diepuiare. l laud cerie videatur 
negaudi im, u l ne vel ultimis ieaq>oribus, velul 
oltni, piis nonitullis ac aniicis v i r i s , in quibus pra4-
t ipaus era l Joacbim, elsi forie rarnis , r esponder i i : 
qnaado n tc ol im omnibus rcspotidebai, ac s i queia 
scelus divino respousu facerel j ud iguu in» u i i in 
Saule l ique i . 
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despeciionem o s l e n d i l ; nedum ojus l empor ibus , cum vel modicarum ac legi t imamni v i r t u l u m 

adimplclio ardua era t , ac diflicilis ? 

Κα\ π α ρ έ λ θ ω ν υ ν , τά κ α τ ά τδν π α τ ρ ι ά ρ χ η ν Λ Missaquc in praesentiarum sunio pair ianhas 

"Αβραάμ. Ύ π ε ξ η ρ ή σ θ α ι γ ά ρ τ ψ τε χρόνω κα ί τ ψ Abrabae pracclare gesla. Videa lu r quiilem nonnull is , 
τ η ; δ ικαιοσύνης ά ν ε σ τ η κ δ τ ι , ώ ς τών πάλα ι , κα*ι 
τούτου δόξειεν άν τ ι σ ι · πλήν εί κ α \ τ α ΰ τ ά τ ι ς ά ν τ ε ξ -
ετάζειν βούλοιτο, πολλήν Αν τήν ύπερόχήν τ ώ ν 
προκειμένων κατόψοιτο. Έ κ ε ί ν ψ μέν γ ά ρ , ή τε μ ε τ -
ανάστασις , κ α ί ή έν οΓς άν παροικήσε ιεν έ ^ ή θ η 
γ ή - Ι τ ι μήν , κα ι ή τ ή ς άπα ιδ ίας κα\ στε ιρώσεως 
τής Σ ά ^ α ς λύσις , ύ π δ τού άψευδούς π ρ ο ε π ή γ γ ε λ τ α ι · 
άπερ δή κ α τ έ χ ω ν ύποσχέσει , τήν μέν ελπ ίδα έ τρεφε , 
τήν δέ γ ν ώ μ η ν π ρ δ ς τήν δ ι ' α ι τήσεως έ ψ υ χ α γ ώ γ ε ι . 
Τί γ ά ρ άν εύθυμότερον τ ή ς υποσχέσεως δφθε ίη 
θεού . Ό δέ , ά ν ε π α γ γ έ λ τ ω ς μέν π α ρ ά τού δυνατού 
πάντα τ ά μ ή δυνατά π ε ρ α ι ο ΰ σ θ α ι , κα \ τήν φύσιν 
μ ε τ α ρ υ θ μ ί ζ ε σ θ α ι , π ι σ τ ε ύ σ α ς , πρδς αφανή δέ τήν 

cmn anl iquiore aevo, l u m jus l i l i a i p r x s i a n i i a , u t i 

veteribus a l i i s , i i a et viro nobis proposilo, poiiores 

fer re ; ut lamen quis ex adverso componcre i u 

ajnimun i n d u c a l , mu l lum re rum proposi iarum 

excessum perspexeril . Nam i l l i quidem, cum migra-

tio , l um terra qua fuiurus e r a l a c c o l a , prasdicta 

f u e r a i ; sed et futura infecundilatis ac s ter i l i la i is 

S a r a solutio, veracis Dei oraculo praenuntiata e r a l ; 

eaqne is promisstone tenens, c l spem a leba l , an i -

nuimque per orai ionem i l la oblectabat. Quid c n i m , 

rogo, divina promissione jucundius vider i quea l? 

Joacbim v e r o , nul la ab eo accepia promissioue, e i 

commodans Q d e m , qui impossibil ibus omnibtis 
αύτοΰ προμήθε ιαν τ ά τ ή ς ελπίδος έρε ίσας , ούτω κα\ Β exitum da re , ac naluram polest reformare; spera-
τήν τών οίκε ίων δ ι ά σ τ α σ ι ν , κ α \ τήν έμμονον π ρ δ ς 

αύτδν δι* έντεύξεως πο ιε ί τα ι όμ ιλ ίαν . Κ α ί ό μ έ ν , 

τεκμήριον τ ή ς τε κατασχέσεως τ ή ς γ ή ς , κα \ τ ή ς 

τού γένους επιδόσεως δείται [καΛ δτψ τ ρ ό π ψ τ ά 

έπαγγελλόμενα πληρωθε ί εν έξα ιτε ί τα ι ] · δ δέ, ώ σ π ε ρ 

Ιν τ ή ευχή τδ άνενδοίαστον, ούτω κα\ έν τ ψ ε ίς έ π -

ήκοονάνενεχθήναι , κα \ ύπ* αγγέλου τδν τόκον ε ΐ α γ -

γ ε λ ι σ θ ή ν α ι , ούχ ώ ς άν έκβαίη τδ εύαγγελ ιζόμενον 

α ι τ ε ί τ α ι , ουδέ γ ε τ ά δηλούντα σημε ία τής ασθενού­

σες φύσεως τήν ίασιν, ε π ι ζ η τ ε ί . Ός γ ά ρ π λ ή ρ ω μ α 

τδ μ ή ν υ μ α κατασχών τοΰ καθαρώς δφθήναι μόνψ 

θ ε ψ , και μετά τήν τοΰ τόκου πληροφορία ν [γρ. τ ή ς 

πληροφορ ία : ] κατεστοχάζί ,το σ η μ ε ί α . *Αλλά γ ά ρ 

κα\ τδ τής θυσίας , ένταΰθα προσκαλούμενον ε ξ ε τ α -

σθήναι παράδοξον, έ α τ έ ο ν δ π ω ς μέν εκείνος π ρ ο σ ­

τάξε ι , αύτοπροαίρετος δέ ο^τος Ιερούργησε · κα*ι 

μονογενή μ έ ν , κ υ ρ ί ω ; , ο ύ τ ο ς · εκείνος δέ , τ ψ τ ή ς . 

ε π α γ γ ε λ ί α ς λόγω · κ α \ δτι προσάξας μέν εκείνος, τδ 

ίερείον άντ ικομ ί ζε τα ι · ούτος δέ τ ψ δντι καθ ι ερώσας , 

ώ λ ο κ α ύ τ ω σ ε , κα \ άποδούς άνήνεγκε* κ α \ π α τ ρ ι ά ρ ­

χ η ν μέν αύτδς φυλών , κα*ι δίκαιον · μητέρα δέ οδτος 

θ ε ο ΰ , κα \ δ ικα ιοτάτην π α τ ρ ι α ρ χ ώ ν Δέσποιναν. 

Κ ρ ε ί τ τ ο ν γ ά ρ , ού τ ή ς π α ρ ο ύ σ η ς , άλλά κα \ π ά σ η ς 

α ν τ ι π α ρ α θ έ σ ε ω ς τδ ε γ χ ε ί ρ η μ α . Ό ρ $ ς δποία τ ά τοΰ 

δικαίου τούτου παρήλασε π λ ε ο ν ε κ τ ή μ α τ α . 

que suam in occulla ejus provideniia firmam ba-
bens, cum se a domesiicis abs l rab i t , l um persevc-
ranl i supplicalione in divinis col loqui is a g i l . A c 
Abrabam quidetn necessarium habci s i g n u m , cum 
fu lu ra possessionis lerras , l um atigmenli generis , 
ac moduiri qtio d i v i n x proiuissioncs implcnd^e &int, 
exquirit : Joachim v e r o , u l i intkibiaa) in oral iono 
meniem o^teiiderat, i i a e i ubi fuissct e x a u d i l u s , 
bonumque ab angelo nasc i lu rx prolie nu iu ium ac-
c c p i s s e l , haudquaquam u l fuuslae aununtiaiioms 
i l l ius evenlus s i l h a b i l u r u s , rugat, nec vcro s igi ia , 
quibus fulura naiurae sanaiio s i l declaranda, exqui-
r i t . Y e l u i enini rem jam adimplelam babeus, quoJ 
aperte soli Deo v i tum essci , sigiiiftcalum essef, cutii 

' cerla futurae prolis persuasioue, sigoa quoque plant 
conjeclabal. Sed e l admirandae i l l ius > icliniac Imc 
loci accitum examen, ouriUendum s i l : u l quideni 
A b r a b a m , div ina jussione , Joacbim autcm sua 
ipse sponle, s ac r i f l cave r i l ; aique b ic quidem, uni* 
genam absolule p r o l e m , i l le d u n l a x a l , l iabi la ra-
lione proraissionis : ut i tem i l le cum obtul isse t , 
v ic t lmam r e l u l e r i l , b ic a u l e m , rerera sacrificave-
r i l , reddensqae ac addicens D e o , in holocaustuiii 
o b l u i e r i l : ac i i le q u i d e m , tr ibuum palriarc b a m ; 
bic autem, Dei parenlem, ac palr iarcbarum m e r i -

l i s s i m a m Dominam. Plane cni in , iiedum pra?senli b a c , eed et oinni omnino comparatione (anlum i l -

l n d facinus m.ijus exsistat. Vides quanlae jn s i i bujus praerogativai exiiniaque ornamenta praeccl-

l a n i . 

θ έ α δή κα \ τήν έν τ ή έ ρ ή μ ψ δ ιατρ ιβήν , κα \ υ π έ ρ D Vide porro ejus in deserto irioram, ac majorem 
τ ή ν φύσιν καρτερ ίαν , ήν άγγελ ικήν προσήκει λέγε ιν 
δ ι α γ ω γ ή ν , ώ ς ξένη κ α \ α κ α τ ά λ λ η λ ο ς , τ ή τε τ ώ ν 
π ρ α γ μ ά τ ω ν καί λόγων α ν τ ι π α ρ α θ έ σ ε ι , καθέστηκε . 
Τεσσαράκοντα γ ά ρ η μ έ ρ α ς κα \ νύκτας τοΰτον άσιτον 
δ ιατελούντα , προσκαρτερήσαί φησιν ή Ιστορία τ ή 
δ ε ή σ ε ι , μόνη τή είς θεδν έλπίδι τρεφόμενον . ' E r i j -
στβνσε γ ά ρ τ^ιέρας χαΧ νύχτας τεσσαράχοντα , 
Λέγων * Ού χατα6ήσομαι [άΛ. άναβήσομαι ] ούτε 
έπΐ.βρωτόν, ούτε έαϊ ποτόν. Τοΰτο τ ώ ν μέν π α ρ ' 
ή μ ί ν ά γ ω ν ι σ τ ι κ ω τ έ ρ ω ν τ ι σ \ , π α ρ ά δ ο ξ ο ν τ ισ \ δ έ , 
κ α \ ά μ ή χ α ν ο ν άνεκρ ίθη . Υ π έ ρ γ ά ρ άνθρωπίνην 
Ι ι χ ύ ν τ δ κατόρθωμα* τού τής φ ύ σ : ω ς μόνου Δ η -

quam pro bumana ratione perseverantiani ( q u a m 

plane angelicam vita» ral ioncni mcri to d i ca tnus ) , 

ut nova ac insolens , rerum pariter vcrborumqim 

fomparatione, cffolserii . A i t quippe rci gesta» bt-

e i o r i a , quadragiuta dies ac qtiadraginta noctes 

jejuuuin perseverasse in orationc, cum inler in i spcs 

in Dcuinsola a lere i . Jejunnvit siquidem quadraginta 
diet ae nocle$% diccnt: Non detcendam vel ui ma/r-

ducem, tel ut bibam. Quidam apud nos pl i isculnm 

coa l en i io s i , baud salis babere fu iem, rem ex i s t i -

m a n l ; quidajn vero etiam impossibilem jud icauL 

Nam v i n c i l facinus bumanain v i r iu tcm : solo na-
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mrac auclcre Deo, ex volunlai is p ropos i lo , incolu- Α μιουργοΰ τδ δ ιαρκές α υ τ ή , γ ν ώ μ η ς αΕρέσει σ υ ν τ η -

ροΰντος. Ταύτην α ύ τ φ άπεριδόνητον, δ δ ίκα ιος π α -niem servanie. Euni vir justus inconcussam Deo ad-
Iiibens, viqnc magna advertus corporis necessilatem 
iusurgens, ab eodeni, cum graliam majorum ? i r lu tc 
rer taminum, tinn donorum vincentium spem, mere-
ttir accipere. Sane quidem Moyses aequali dierum 
jejunio admiralioneii i babel. Nec enim res ejus 
gesue carenl admiralione : ut qtiis tainen accura-
tius amborum exquirat cxpendatrjue coi is ta iUiam, 
bic quoque in rei aggressione discrimen i m e n e r i l . 
Naiu Moyscs qu idem, cum praecipienlis decrelo, 
tum taboJarum cttstodia, ipsaque adeo Legislatoris 
exspectaiione de l ineba lur ; quae uiique meliori cor-
roboraiione cum temporis longioris nioles t ia in , 
tiwn naiurae necessilatem lcvabant : Joacbhn au-

ραστησάμενος , β ια ίως τ ε τ ή ς τού σ ώ μ α τ ο ς Α ν ά γ κ η ς 
κατε παν ιστάμενος , παρ* αυτού εκείνου , τ ή ν χ ά ρ ι ν 
τ ώ ν ύ π ε ρ δύναμιν α γ ώ ν ω ν , κα \ τ ώ ν π α ρ ' ελπ ίδα 
δωρεών, έπ ι τυγχάνε ι ν δέχετα ι . Μωύσής μ έ ν γ ά ρ , τ ή 
ίσαρίθμω θ α υ μ ά ζ ε τ α ι τών η μ ε ρ ώ ν α σ ι τ ί α · κ α ι γ ά ρ , 
ούκ άθαύμαστα τ ά κατ* εκείνον. Ά λ λ " ε ί τ ι ς την 
έκατέρων δ ιερευνώμενος έξετάσαι θελήσειε κ α ρ τ ε ­
ρ ίαν , εύρήσει δηλαδή κάνταΰθα τήν δ ιαφοράν , έν τ$ 
μεταχε ιρήσε ι τοΰ π ρ ά γ μ α τ ο ς . *0 μέν γ ά ρ τ ώ τοΰ 
προστεταχότος ο ρ φ , κα \ τή τ ώ ν π λ α κ ώ ν δ ιατηρήσει , 
αυτή τε τ ή άπεκδοχή τοΰ νομοδότου κ α τ ε ί χ ε τ ο , άπερ 
σύν έπισχύσει κρείττονι , τδν τε παρατε ινόμενον χρό-
νον, κα \ τήν ανάγκην άπεκούφιζε τ ή ς φύσεο3ς* ό < 

l e m , nulio alio recreante, sola vero u ib i l fallente ύπ* ούδενδ; τών άλλων ψυχαγωγού μένος , μ ίνη δ ε τ ή 
in Deum spe roboratus , sol i iudinem pari ler ac 
agones sub i t , intenlamqtie ejusmodi orationem 
prou i i l . Eam rem quis non mire iur , omnemque ser-
monis v im exisl i raei v incere , quas plane omnem 
rationem ac cogilalum iiingniiiceulia supcrel? Quod 
ei qu i s , ea quae dicimus, exaggeralione dici e x i s i i -
m e t ; ipse res an i ino , quales habeut, nudas propo-
nat, exquiralque, num tanlas invenerit, u i nec quis-
quam celebrando assectari p o s s i l , tamelsi proba-
lissimus babeal dicendi f acu l l a l e ; nedum m a j o r i , 
quain pro earum ratione gloria ex lu l e r i l . S ic porro 
babenl res v i r i j u s l i . 

Conjugis aulem, ac iisdem ornatae moribus Annae, 

άδ ιαψίύστφ (5ωννύμενος έλπ ίδ ι , τήν τ ε ερημίαν καί 
τούς αγώνας υ π ο δ ύ ε τ α ι , κα\ τήν έ π ι τ ε τ α μ έ ν η ν προ­
βάλλεται δέησιν. Τούτο τ ί ς ούκ άν θ α υ μ ά σ ε ι ε , και 
παντδς άνώτερον ήγήσοιτο λ δ γ ο υ , ώ ς πάντα δή κα\ 
λογισμδν τ ή μεγαλοφυία κ α τ α π α λ α ί ο ν ; Κα\ ε ί ,τ%ς 
αύξησιν τουτωνί τ ώ ν αρετών , τούς π α ρ ά τ α ς ύ π ο -
πτεύε ι λόγους, αυτά γ υ μ ν ά προτ ιθε ί ς , δ ιερευνάτω τ ά 
π ρ ά γ μ α τ α * ώ ; εΓπερ οΤόν τέ έ τ η κατόπ ιν ίέναι ταΐς 
αυτών ε ύ φ η μ ί α ι ς , κάν ή τ ι ς τών λίαν εύδοκιμηκδ-
των δ π ε ι ρ ώ μ ε ν ο ς , μ ή δτι γε π ρ δ ς τδ έξηρημένον 
π ά ν τ α ς έπα ίρε ι ν . Τοιαΰτα μέν τά περ ί τού δ ίκα ιου . 

Τά δέ τ ή ς συνοίκου κα \ όμοτρδπου ' Α ν ν η ς , ώς 
qtiam magnae ilke ac aduiirandae, ut nedum vi r i re» Q μεγάλα καί θ α υ μ α σ τ ά , κα\ τού συγκοινωνοΰ τ ή ς χά -
bus quidquam gral ia minores sint, sed e i i l l is pra> 
cellanl? Quippe ha?c duplicia conslanliae cerlamina 
conficcre habuit. Nain e i v i r i abscessio, ac accola-
tne ignolus erat, ejusque a u i m u m , irrogala ambo-
bas s ler i l i tat is crgo iu jur ia , pulsabai ; adversus 
q u » depugnans, spei fiiteiqne adminiculis stiperior 
evasi i . Quin et dtiplex eam exprobralio ejusmodi 
a t fec i l ; pr iuuim quidf in per suos coni r ibules ; lura 
vero, per a n c i l l a m , quod c l molesiissimam inerc-
pationein fac i l . Non eniin i l a ab aliis jaclala convi -
cia pe r s l r iuganU u l i a irecessariis ac domes i ic i s ; 
idque maxiiue, cum qui j ac lan l , e subjectis fucr in l 
ac ecrvis . Qua ergo ratione composiius babel ge-
nerosissimae ieminae ani i inis? Nullo b o r u m , u l ab 
insuperabili exspeciatione rece.dal, la i ig i iur : r e -
puUo auiem baud saiis congrue oblaio int indo, 
itetracbtque vesie l u g u b r i , atqne mundam ac nu-
ptialetn (17) una cuin spi r i la l i slola indt iens, ac 
utrinqtie comparalo inuiido, ad oraiiouem sese proc-
parans, munda, mundissimum Deum, duplici amiclu 
boneslaia affalur. Nec vero iu lcinplutii eubiens, 
universorum Deo suppiical iouem s u b m i u i l , sed 

(17) Mundam ac nupliaiem. Καθαράν κα\ ν υ μ φ ι κ ή ν . 
Non l an lum ut exter ior i babitu in ier iorem an iml 
hnb i lum pra3ferret, quod Georgius indicat , sed ut 
e l i am diei festo reveremiam Tiaberel j nam ut 
habei apoc iypbus , ή γ γ ι κ ε ν ή ήμερα τοΰ Κυρίου ή 
μ ε γ ά λ η : eral proximum fettum Domini, ac sub 
ipsinn ejus lcuipus, ci iui repudialolndecenli o rna lu , 
iu>ae.4uru i l l u m , uui ini lul lamco splciididioreai 

ρ ι το ; ού μόνον ούκ άποδέοντα , άλλά κα \ π ε ρ α ι τ έ ρ ω 
χωρούντα . Διπλούς γ ά ρ α υ τ ή τούς τ ή ς κ α ρ τ ε ρ ί α ; 
διήνυσε α γ ώ ν α ; . "Η τε γ ά ρ τοΰ συζύγου διάζευξις 
κα'ι παρο ικ ία , άδηλο; · κα \ τά δι* άπαιδ ίαν έπολιόρ-
κουν ά μ ? ω τ α ύ τ η ν σ κ ώ μ μ α τ α , π ρ δ ς ά π ε ρ ανταγω­
ν ιζόμενη , τ ή τ ή ς ελπίδας κα\ π ί σ τ ε ω ; ύπερανεϊχε 
σ υ μ μ α χ ί α . Ά λ λ ά γ ά ρ δ ιττδς αυτή , κα ι ό τοιούτος 
έπετρ ίβη όνειδισμός · δ διά τών συμφυλετών μέν, 
π ρ ό τ ε ρ ο ν έπε ι τα δέ, δ διά τ ή ς οικέτιδος, δς κα \ δ*,σ-
φορωτάτην τήν έ π ί π λ η ξ ι ν έ μ π ο ι ε ί π ρ ο σ α γ ό μ ε .·ος. 
Ού γ ά ρ ούτω τά παρ* έτερων ονείδη, ώ ; τά π α ρ ά τών 
γνησιότερων καθάπτεαθα ι τών βαλλομένων πέφυκε· 
κα \ μάλ ιστα , εί τών ές ύπδ χε ίρα τ ε τ α γ μ έ ν ω ν προ-
φέροιντο τ α ύ τ α . Πώς ούν ή γεννα ιότατη δ ιατ ίθεται ; 

D Ούδ' ύπό τίνος τούτων τήν άμαχον τ ι τ ρ ώ σ κ ε τ α ι προσ-
δ ο κ ί α ν άλλά τδν μέν έπιδιδόμενον μ ή καθηκόντως 
άποσεισαμένη κόσμον, τήν δέ πενθ ικήν έσθήτα πε-
ρ ι ε λ ο μ έ ν η , καί τήν καθαράν κα\ ν υ μ φ ι κ ή ν , τ ή νοητ*} 
σ υ μ π ε ρ ι θ ε μ έ ν η στολή , πρδς τήν εύχήν τ φ εκατέρω­
θεν ε ύ τ ρ ε π ί ζ ε τ α ι κ ό σ μ ψ , ώ ς άν καθαρά τ ω καθα-
ρ ω τ ά τ ψ τ ή δ ιττή προσομιλήσει καταστολή. Κα \ ούχ 
έν τοίς ένδον τοΰ ναού χ ω ρ ή σα σ α , τήν Ικεσίαν τψ 

asstimpsit; sic moderala ( r i s l i t i a m , o l nt l i i l iHa 
conii inii i ibas gaudiis vidcrei i i r decedere, quo I pla«e 
ipsnm sunimae cujtisdam vi r lu i i s fuit. E u s i a l i i u s , 
sphndida ejiismodi veste, i n soleiuniiaie Domhi 
indulaii i a i l , eo quod nefas essei έν τ α ύ τ η τ ή εορτή 
πένθ ιμον ήμφιάσθαι στολήν. Celcbri illo die miiri 
habitu lucluoio. 
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τών δλων Αναπέμπει θ ε ώ , άλλα άτχραχόν τινα κα\ Α quielum ac remolum a turbis pelens horti locuni t 

ά π ε ρ ι κ τ ύ π η τ ο ν τδν τοΰ παραδείσου καταλαβούσα 
χώρον , έν τούτω κ α θ ά π ε ρ άνυπονοήτω τ α μ ι ε ί ω , 
κ ρ υ ^ ί ω ; ταύτην όδυνωμένη προύτε ινεν . Έγκάρδ ιον 
γ ά ρ κα\ πλείονος δεομένην έκμελετώσα τοΰ χρόνου , 
ούκ είς φανερδν προάγε ι τοίς δνειδίζουσι. Μέθην γ ά ρ 
ώς καί τής π ρ ό τ ε ρ α ; Ά ν ν η ς , ή βαττολογίας αυτής 
κατεψηφίσαντο . Εί γ ά ρ εύκα ίρως ίλασκομένης τδ 
θε ίον , κωμψδοΰντες π ρ ώ η ν έπέμβαινον , τ ί νας ούκ άν 
πρδς τήν ασυνήθη παρεδρ ίαν , π λ η κ τ ι κ ω τ έ ρ ο υ ς επ ­
αφή καν τούς λόγους ; Τούτου δή χάρ ιν ο ύ τ ' α ύ τ ή , οΟΘ' 
ό μεγαλόψυχος Ί ω α κ ε \ μ , έ ν τ ώ ν α ψ προσδραμόντες , 
ά μ φ ω τά τ ή ς ευχής άποδιδόασιν, εύπρόσδεκτον άρα 
κα \ άνεπαχθή τ α ύ τ η ν , τ φ σχολαιοτέρο> κα \ ή σ υ χ ί ψ 
γενήσεσθαι καθηκόντως οίηθέντες · ή δέ δή ά ρ μ ο δ ι ω -

ίιι co, velut nihi l suspecto cub icu lo , occulie eain 
moesla aninio pnelendit. C ' im enim corde coucc-
plam ac longiores babeniein m o r a s , orai ionem 
mcdi larelur , no lu i i in piiblici im i l iusoribu proferrc. 
Plane emm ebrieiatis danmasseii t , u l i pr iorem 
A n n a m , aul garrul i ia i is iusulsas. Qui eni in , oppor-
lune Deum placani i , i ia nuper i l ludcnies insuhas-
sent , qni non gravioris increpaiionis vcrba, ad i n -
sueiam il lam assiduilalem, j ac ia lu r i essenl? ldc i rco , 
nec i p s a , nec magnanimis Joacbim , ad templuni 
accurrentes, orationem Deo obtulerunt, quain ulique 
acccplam ac a moleslia liberam , a quiele ac o i i o , 
meri lo capiabant : seu, ut congruam magis ac ce r -
l io r i n ixam veritate cairsam e d i c a m ; u l qui re pa-

τέρα τε α ί τ ία και ασφαλέστερα , το ιαύτη τ ί ς έστιν Β riter ac nominis appcllatione , gralia? praecursores 
ώ ς άρα πρόδρομοι κα\ κ ή ρ υ κ ε ς , τ φ τε π ρ ά γ μ α τ ι , κα\ 
τ ή προσηγορία τής χάρ ιτος δντες · Ί ω α κ ε \ μ μέν γ α ρ , 
υποκείμενος· Ά ν ν α δ έ , γάρις έρμηνευομένη κ ε κ ύ -
ρ ω τ α ι , δ ι ' εαυτών τδν ά π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ν αυτής έν τούτψ 
καθυφαίνουσι π λ α τ υ σ μ ό ν τοΰ νεώ μέν ύ π ε ξ ι σ τ ά μ ε -
νοι* έν παντ ί δέ , τδν τών δλων έξιλεού μενοι Ποιητή ν . 
Κ α \ ούτος μέν , ό π ε ρ \ τούτων λόγος. 

'Ο δέ τής ευχής, ώς αξιόλογος άμφοτέροις π ρ ο τ ε ί ­
νεται I Πάντων γ ά ρ τ ώ ν τοΰ θεοΰ μ ε γ α λ ο υ ρ γ η μ ά τ ω ν , 
ών τε έκ μ ή δντων π α ρ ή γ α γ ε , κα ί ών παραδόξως 
έκαινοτόμησε, τ ά ς τών π ρ α γ μ ά τ ω ν μεταπλαττόμενος 
φ ύ σ ε ι ς , εκφέρετα ι . Ούτως αί τ ώ ν δικαίο>ν ε ύ ε ρ γ ε -
σίαι προφέρονται · ούτως Α β ρ α ά μ κα\ Σά(ί»(5α· ούτω 
τ ά κ α τ ά τήν "Ανναν, κα \ Σαμουήλ π α ρ ά γ ε τ α ι τοίς 
δικαίοις , έκ τ ή ς τών ομοίων ε υ χ α ρ ι σ τ ί α ς , τήν Γσην 
έξαιτουμένοις χάρ ι ν , πλείονί τε κ α \ σπουδαιότερα 
π ρ ο σ ε δ ρ ε ί α , τού καταλλήλου μ ή έκπεσείν ε π ι ζ η ­
τούσα Ή δέ μετά ταΰτα τ ή ς μακαρ ίας Ά ν ν η ; έν 
τ ψ π α ρ α δ ε ί σ φ προσευχή , πολύ μέν τδ διεστηκδς , 
πολύ δέ τδ εύεπήκοον τή ψυχ ική διήνυσε συντρ ιβή . 
Ουδέ γ ά ρ λόγοις κα \ νοήμασι δεήσεως ά π ε χ ρ ή σ α τ ο , 
άλλ* Οψει ταπε ι νώσεως , τήν οίκείαν μέν εύτέλειαν 
κατολοφυρομένη διωμολόγει* τ ή ; δέ κ τ ίσεως ά π ά σ η ς 
έαυτήν ύποθε ίσα , τ ά κ α τ ' είδος μετέχοντα τ ή ς τοΰ 
κτ ίσαντος ευλογίας , δ ιεξήει . Τοιούτοι ; γ ά ρ κα\ ήθεσι 
κα'ι λ ό γ ο ι ς , ή τοΰ Δημιουργού πολυεύσπλαγχνος 
άπινεύειν π έ φ υ κ ε κηδεμονία· κα*ι μάλλον γ ε τ ο ύ τ ο ι ς , 
ή τοίς κ α τ ' Ιδ ίωμα προφερομένοις . Διά τ ο ΰ τ ο , τ ώ ν 

ac praecones forent (Joacbim enim, repositum (58), 
Annam v e r o , graliam, expotii l iquet) . Ipsi per 
s e , ejus in boc incircumscriptam ampli t i id iuei» 
s ign i i i can l ; qui quidem a lemplo excedanl, omiiique 
loco universorum Auclorem placenl . A ique haec 
quidein sic dicia babeaitt. 

Quas vero ambo fundunt preces, quam praeclarae 
ac egregioe ! Iis enim universa Dei magniflca opera 
proferunl, s i qua vel produxit ex n i b i l o , vei m i -
rabi l i ie r iransinulatis rerum naturis , innovavit . S i c 
Abrabam, sic Saram, sic Annam quoque ac Samue-
lem, producit jus lorum il lud par, eaque gra i i ludi i ic 
s imi l ia prosequens , parem sibi gral iam deposcil » 
impensiorique s ludio ac assidti i tate, ut ne ab eo 
quod congruum es l , exc ida t , conlenJi t . Quam vero 
beala Anna postmoiium in bor io orationem f u d i l , 
mul tum ejus a reliquis dibcrimcn b a b e i ; mul lam 
ejus ex contri l ione animi exaudibi l i la iem effecii. 
Nec enim verbis sensisque oraiionis abulendum cre-
d i d i l ; sed aha bumi l i i a io , sua i» qnidem v i l i l a tem, 
graviier lugcns, confi lebaiur , ae se universis crea-
l is inferiorem demil tcns, res eas quae beuediclio-
nem auctoris consecutx essent, sermone percur-
rcbat. Tal ibus eniin moribus pariter sertnonibusque 
misericordissima Creatoris Dei p rov iden l i a , lubens 
a n n u i l ; ac plane i is magis, quain preeibus per pro-
prielatem prolal is . Quamobrem, inqui l prudens ac 

π ά ν τ ω ν γενητών αχρειότερα, φησ\ν , ή σ ώ φ ρ ω ν , έ γ ώ , Q casta femiua , inu l i l io r sum universis c r c a l i s , ctim 
ώ ς π ά ν τ ω ν μ έ ν , τ ψ σψ καθυπουργούντων προστά-
γ μ α τ ι , Δέσποτα , τ ή ς το ιαύτης βέ ευλογ ίας , κα \ χ ά ­
ριτος έστερημένη κ α θ ά π α ξ , άναξία τ ή ς τοΰ γένους 
εύκληρίας . · γόνιμον γ ά ρ σοι, κα \ τοΰτο, xa*t τ φ π ρ ά ­
γ μ α τ ι τδ δ ιεστηκδς παρ ίστησ ι · ξένη τ ή ς τών π ο -
λυε ιδών ζώων ευφορ ίας · κα \ αυτά γ ά ρ , τ ή ς δμοίας 
κατε ίληχεν ευλογίας . Πολυφόρος ή γ ή , τήν άφθονίαν 
δ ιηνεκώς κ α τ ά τ δ σδν έπ»κομίζουσα π ρ ό σ τ α γ μ α * 
καρποφοροΰσι λ ε ι μ ώ ν ε ς · κα ί τ ά εύειδή τών φυτών 

H l a , D o m i n e , pracepto luo subserviant , ac ego 
prorsus privata s im benedictione ejusinodi ac g ra -
t i a , indigna generis fe l icUale ; nam et i l lud l ibt 
feciindum e s l , reque ipsa , u l ab eo longe habeam , 
o s t e ih i i t : alit>na a mulligenornm animalium fecun-
d i l a t e ; nam e l illa eamdem conscetila sunt bene-
dic i ionem. Ter ra frugifera est, qwaa pro lu i r a i i one 
mandai i , fruges ubcres nunquam non fcrat. Prala-
frucluin afferuHt; sed e i speciosa planlarum ger -

(18) Joachim repo>iium. Ί ω α κ ε \ μ άποκε ίμενος^ Viigo. Ιιι lndice b ib l ico t ip^VP Jeboiacbin , J e a -
Idipsum vid»iiiir aique Epiphanius orat. De landi- f j , , , , f t>omini praparalio, s i v c , Domini firmiiat. κ 
l^us s a n c t » Mariae, ci im et ipse Ίωακε>μ e x p o n i l , sc(j | , o c S e iu i»dum magis esl nolio vucis D T O c a -
έτο ιμασία Κυρίου · prvparauo Domiui; quod, i n - . , , . ν Λ r . · l l l l t l : · . , , > , . ; . % r . c 
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κα ί ήδιστον π ρ ο β ά λ λ ο ν τ α ι , κ α \ τ ή τ ώ ν μ ε τ ε χ ό ν τ ω ν aflferunt,ac coruni gra l i i squi percipiunt, laudaiioiiem 
el ipsa l ib i submif lu i i l . Horum ego graiiae expers 
s u m ; uam ipsa qtroque indiguam ut eis accensear, 
quac sint crealurae tua\ memet jud ico . Quaro verba 
Iiaec, rogo, non oslendunl humilitatis excelleiUiam ? 
tjuam non c o n l r i i i cordis abjectionem exccssit, qui 
sensa ejusmodi animus protul i l? Qui non vero be-
nignus Deus , supra omnem odoris fragranliam ac 
oblai iouem , cjusmodi probarel voluutalem ? Qui 
Hon stipra bolocaustum oroue , ejusmodi annuissel 
o r a l i o n i , qui lalibus maxiine deleclaiur v ic t imis? 
E t e n i m , Sacrificium Deo spiritut contribulatus 

Tal i a sunt justorum privilegia ac narrata gesta. 

ε υ χ α ρ ι σ τ ί α , σο\ τήν δοξολογίαν άναφέρουσ ι . Τούτων 
έ γ ώ τ ή ; χάρ ιτος αμέτοχος , έ π ε \ κα \ τδ μ ή κατ* άξίαν 
συναριθμείσθαι τούτοις δ η μ ι ο υ ρ γ ή μ α σ ί τ ε ου σιν άγα-
θότητος τής σ ή ς , εαυτής κ α τ α ψ η φ ί ζ ο μ α ι . Τ α ΰ τ α , 
τ ίνα ταπε ι νώσεως ύπερβολήν ουκ ε μ φ α ί ν ε ι τ ά βή­
μ α τ α ; Ποίαν συντετρ ιμμένην ο ύ χ ύ π ο β έ β η κ ε χαρδ ίαν , 
ή τά τοιαύτα νοήματα προβαλλόμενη ψ υ χ ή ; Π ώ ς δε 
ούκ άν δ φιλάγαθος υ π έ ρ εύωδίαν ά π α σ α ν κ α \ προσ­
φοράν, τήν τοιαύτην γ ν ώ μ η ν προσήκατο ; Π ώ ς ούχ 
υ π έ ρ ώλοκαυτωμένην θυσίαν τ ή το ιαύτη κατένευσεν 
άν δεήσει,*δ μάλα τ α ί ς δμοίαις ήδόμένος όλοκλη^ίαις; 
Θυσία γ ά ρ τφ θεφ πνεύμα σνντετριμμένον. 

Τοιαΰτα τά τών δικαίων π λ ε ο ν ε κ τ ή μ α τ α καί δ ι -
Laeii b i v i r l u lum eoruiu cbaracleres, nobilem banc ^ η γ ή μ α τ α · ούτοι τ ώ ν αρετών αυτών οί φαιδροί χ α ρ α -

a u t m i , ac iis i l l u s l r i o r em, qai omni re l ro seeculo 
claruissent, speciem eflulserunt. Quippe decebai ui 
donum , omni in creal is roajus comparai ione , ex 
excellenli eleclione prodihe l : decebat u l ex affluenti 
v i r lu iura penu, praesanciae illa? scauir i renl divi i iae: 
decebal ut labores ejusmodi lalem reportarenl f ru -
c iu in : 111 ex ingeuua radice summe ingenuum 
pullularet ge rmeo; ex bonis tumbis opiimus pa l -
mcs surgeret ; semper virens vigensque i l l a generis 
g lo fa i io ; puleherrimum i l lud nauirae g e r m e n ; a l i i -
gena il le sacramemi ramus , ex quo aseendens ira-
mor la l i l a i i s ftos, aeternam odor issuavi ia iem perspt-
r a v i i : cujus fructus eificitur, v i i a ei incorrupi io , ac 
perseveramia, i is qui i l lo par l i c ipan l . 

C&ierun i laboribus scrmonibusquc ejusmodi sub-
vecla jus lorum ora l io , finem apud ulrumque ex d i -
vino responso accipit . Angeli siquidein apparentcs, 
cum exaudilas preces, l u m inexspectati parlus 
evenium annunl iarunt . A n g e l i , ejus quae angelis 
erat nobi l ior , concipienda?, fauslas afferunt annun-
l ia l ioncs . Praenuniianl angeli solvendam s l e r i l i t a -
tem, ac per eam disjeclum i r i niedium peccali pa -
rieiem praedicunt. Ange l i , ittexspeclalam ejus coo-
ceplionem, proaunio loquunlur , quae mirabi lem ac 
ineOabilem conceplionem novavi i . Angel i ejus prae-
currunt puerper ium, per quam priina? parenlis do-
lores cessaverunl. Y i n c i l exspectadonem ejus pro-
cess io , cujus est nova insolensque general io. E x 
uisperata messe , niajor cogi laiu fruclif icalio. Pra> 
dcclaral nalurae riovalionem , s i e r i l i i a l i s egestas, 
partuque edenda pro l i , ipsa ejus cdi i ionis nov i i a s , 
eumme novi sacramenli argumenlum fac i l . In suis 
ipsa , mirabi l i s parlus cer la indic ia accipi t . l n 
parcnlum n m a c u l o , arcamim niagis addiscit niysle* 
r i u m . Iloc quippe , anlerior i l l iu£ praedicalio es t ; 
suaque ipsum impletione, ejus quod praedicabatur, 
cer lum eveiilurn p m m n t i a b a l . H i c , s ter i l is , a na-
lura3 propriis repulsa ; i l i i r , V i rgo invR>labili cas l i la ie 
u iun i ia . U i c , dhiturni im v i n c u l u m ; i l l i c , immorla l i s 
legtiiiims modus. B i e , mer i iorum ac precuui f r u -
c i u s , i l l i c , propler majorem cotnparalione v i r lu tem, 

κ τ ή ρ ε ς , τήν ευγενή τ ή ς ψ υ χ ή ς κα\ λα μ πρότερα ν τών 
προφανέντων έναπήστραψαν ω ρ α ι ό τ η τ α . Έ δ ε ι γάρ 
έξ ύπερεχούσης εκλογής f τ ή ν άσύγκριτον έν γεννη -
τοίς π α ρ α χ θ ή ν α ι δωρεάν* έδει έξ άφθονων αρετών, 
τδν ύπεράγ ιον έπ ιβρύσαι πλούτον* έδει τοιούτων 
πόνων; τοιούτον συγκομισθήναι τδν κ α ρ π ό ν έκ ρίζ^ς 
ευγενούς, εύγενέστατον έκφυήναι β λ α σ τ ό ν έξ αγαθής 
δσφύος, άγαθώτατον άναδοθήναι κ λ ή μ α , τδ αειθαλές 
του γένους έ γ κ α λ λ ώ π ι σ μ α · τδ τ ή ς φύσεως ώραιότα-
τον βλάστημα* τδ ύψιγενές τού μυστηρίου στέλεχος , 
έξ <& τδ τ ή ς αθανασίας άναδραμδν άνθος , τ ή ν dtffiov 
διέπνευσεν ε ύ ω δ ί α ν ου δ καρπδς , ζωή καί α φ θ α ρ σ ί α , 
κα \ δ ιαμονή το ίς μετέχουσι πάσιν έ γ γ ί ν ε τ α ι , 

Q 
Τοιούτοις δέ πόνοις καΥ λόγοις ή τ ώ ν δ ικαίων ά ν -

ηνεγμένη δέησις , χ ρ η μ α τ ι σ μ ψ τδ π έ ρ α ς παρ* έκατέ -
ροις λαμβάνε ι . "Αγγελοι γ ά ρ έ π ι φ α ν έ ν τ ε ς τό τε είς 
έπήκοον άνυσθήναι , κα \ τδν π α ρ ' ελπίδα τόκον έκβή-
σεσθαι κατεμήνυον . "Αγγελοι , τ ή ς τ ώ ν Αγγέλων τ ι · 
μ ιωτέρας ευαγγελίζονται τήν κ ύ η σ ι ν ά γ γ ε λ ο ι , τήν 
τ ή ς σ τ ε ι ρ ώ σ ε ω ς προαναφωνούσι λύσιν, κ α Ι δ Γ α υ τ ή ς , 
τδ τ ή ς Αμαρτίας δ ιακοπήναι προαγορεύου^ι μεσό-
τοιχον. Ά γ γ ε λ ο ι , τήν παρ* ελπίδα σύλληψη» τ ή ς 
ύ π ε ρ φ υ ή κα\ ά π ό ^ η τ ο ν κα ινου^γησάσης κύησιν, 
προοιμ ιάζοντα : . Ά γ γ ε λ ο ι , τών ώδίνων προτρέχ<ιυΛ 
τ ή ς , δ ι ' ή ς , αϊ τής προμήτορος έπαύθησαν όδύναι , 
π α ρ ά προσδοκίαν ή πρόοδος , ή ς παράδοξος ή γ έ ν η -
σ ις . Έ ξ άνελπίστου γ ε ω ρ γ ί α ς , ή υ π έ ρ Ιννοιαν καρ -

D ποφορία* προΰπόφαίνε ι τήν τ ή ς φύσεως καινοτο-
μ ί α ν . ή τ ή ς στειρώσεως απορ ία * κ α \ τή τ ι κ τ ο μ έ ν η , 
τού καινότατου μυστηρίου τ ε κ μ ή ρ ι ο ν , τ ά τ ή ς οέκείας 
άποτέξεως π α ρ έ χ ε τ α ι π ρ ά γ μ α τ α . Έ ν το ίς κ α θ ' έαυ ­
τ ή ν , τ ά του ξένου προβεβαιούται τοκετού». Έ ν τ ώ 
κατά τούς τεκόντας θ α ύ μ α τ ι , τ ά τού άπο^^ητοτέροιι 
διδάσκεται θαύματος . Π ρ ο κ ή ρ υ γ μ α γ ά ρ εκείνου, 
τούτο· κα \ δι* ών έπληρούτο, τδ ασφαλές τού κ η ρ υ τ -
τομένου προανεφο'ινει * Ε ν τ α ύ θ α στε ίρα τ ώ ν τής 
φύσεως Ιδίων ά π ε ι ρ γ μ έ ν η , εκεί Παρθένος τή άσυ-
λ ή τ ω άγνε ία τ ε τ ε ι χ ι σ μ έ ν η . Ε ν τ α ύ θ α χρόνιος δ 
δεσμός · εκεί αθάνατος ό ανόθευτος τρόπος . Ε ν τ α ύ θ α , 
κ α τ ο ρ θ ω μ ά τ ω ν κα\ προσευχής κ α ρ π δ ς , δ τόκος * εκεί 
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οι* άσύγκριτον άρετήν κα\ ύπερβάλλουσαν καθαρό- Α ac excellentem puri la tem> mexplicabi l is novaiur 

τητα , ή ανερμήνευτος καινοτομεϊται κύησις . Ε ν τ α ύ θ α 
άγγελος της τ ώ ν ώόίνων λυτρώσεως κήρυξ · έκε ϊ 
αρχάγγελος , τής ύπερφυοΰς συλλήψεως ευαγγελ ιστής . 

Ή δέ δή τών παρόντων ευαγγελ ίων ύπόσχεσις , 
τρανότερον τά κατ* έκείνην προανεκήρυξε . ΛαΛη-
θήσεται γ ά ρ πάσι τά τοΰ τόκου σου, φησ\ν , δ π ρ ο ­
μηνύων τ ή Ά ν ν η . Λαληθήσεται καί κηρυχθήσετα ι · 
ούκ έ π \ γ ή ς μόνον, άλλά κα\ έν ούρανοϊς · ούκ έ π ' 
άνθρωπίνα ι ς άκοαις , άλλά κα\ θε ίαις ένηχηθήσεται 
νοήσεσι, τ ίνα δή τά λαληθησόμενα π ε ρ ί αυτού . Κ α \ 
σκόπει δ π ω ς ό Δαβ\δ ταύτα προανεφώνησεν * δ π ω ς 
ώ ς γενομένην τήν τών μελλόντων προανεκήρυξεν 
Ικβασιν , τήν τών έσομένων άπαραίτητον άλήθε ιαν , 
τ ψ παρωχηκότ ι δ ιασημάνας χρόνω. Αεδοζασμένα 
χερϊ σοΰ γάρ έΛαΛήβη, ή πόΛις τοΰ θεοΰ. Δε-
δοξασμένα υπέρ πασαν δ ιηγουμένην δόξαν. Δεδο-
ξασμένα ταΐς ά ν ω τ ά τ ω δ υ ν ά μ ε σ ι · τ ε τ ι μ η μ έ ν α κα\ 
ποθητά , τοις δμογενέσιν άνθρώποις* ε π ι θ υ μ η τ ά π α -
τ ρ ι ά ρ χ α ι ς · σεπτά προπάτορσιν · ά ν ά γ ρ α π τ α κα \ 
ζητητέα προφήτα ι ς . Διά ταύτα π ά σ α κτ ίσις ευφρα ί ­
νε τα ι · τούτοις ά γ γ ε λ ι κ α \ συνήδονται στρατ ια ί · τ ο ύ ­
τοις δ σ ύ μ π α ς ένωραΐζεται κόσμος · τούτοις σ ή μ ε ­
ρον ή γηγενών έπαγάλλετα ι φύσις ταΰτα δοξολογούσα, 
τήν προεόρτιον άγε ι τ ή ς μ ε γ ί σ τ η ς σωτηρ ίας π α ν -
ή γ υ ρ ι ν · ταύτην προ περι πτύσσεται · τήν , δι* ή ς τ ή ς 
τελε ιότατης τετύχηκεν άγαλλιάσεως . Τοΰτο γ ά ρ τδ 

conceplus. H i c , angelus redempiioitis puerperii 
praeeo; i l l i c , arcbangelus adrairanda» concepiionis 
fauslus nunl ius . < 

Por ro praesenlium poll ici tal lo nuntiorum , clarins 
quac ad i l lam specianl praentinliavii. Pradicabiiur 
eitim, inqui l praenuoiius angelus, universis tuut 
parlus. Praedicabilur ac celebrabitur, nec in terfa 
sol i im, verum etiam in coelis : nec tantum in au-
ribus bominum, sed e ld iv in i s insonabilur sensibus, 
qusenam einttanla illa de eo pra?dicanda partu. Per -
spice vero, u l baec David praedixerii ; u l ve iu l quid 
gesium pracnunuaveril futurorum eventum, infa l l i -
bilem fulurorum veri la iem praelerilo lempore desi-
gnans. Gloriosa enim dicla sunt dete, i n q u i l , civiias 
Dei " . Glor iosasuperomnem, quae referlur, gloriana. 
Glor iosa, supernis vir lut ibus : pretio habita ac 
cupi la , congeneribus boimnibus : desiderabilia pa-
triarcbis : veneranda prioribus pairibus : perscri-
pia ac vesliganda propbeiis. Propier haec laelnniar 
universa creaia : congaudent hisexerci lus angelici : 
his una glorial t i r mundus universus : bis hodie 
exsultal terrigonarum gentis : b x c laudans, salmis 
maximae pervigilitim ag i l : boc presalutat, quo ab-
soluiisstmam consequi merui i exsuliationem. Quippe 
nalal i i ia ba*c bumanam praenuniiarunt regeneratio-
nem. Ha?o revocaiionem ab errore, ac velusiatis 

γενέθλιον, τήν αυτής άναγέννησιν προανεφώνησε. iu luram praesiguarunl inslaurationem : ba?c, igno-
Τοΰτο, τήν έκ πλάνης άνάκλησιν, κ α ί παλαιότητος i r a l lwi i e noetrae infecunuitatein^Hi s c i e n i i » Dc i fru* 
αύθις άνάπλασιν προδ ιεκήρυξε . Τ ο ΰ τ ο , τήν^ τ ή ς c t u i n promolurani o s l e n d e r u n l ; baec, ad ingressum 
άγνωσίας αυτής άγονίαν κα ι ά κ α ρ π ί α ν , ε ίς θεογνω- ^gr i i i iae i ter nobis fecerunt ; bsec, salul ie porlas 
σίας καρποφορίαν έπ.δούναι προεμήνυσε · τοΰτο, τ ά ς 
π ρ δ ς τ ή ν χάριν αυτή ώδοποίησεν εισόδους· τοΰτο , 
τ ά ς τής σωτηρίας πύλας προανέωξε· τοΰτο, ε ί ς κ α τ -
αλλαγάς προτέθε ι τα ι · τοΰτο, ε ίς μεσιτε ίαν παρε ί -
λ η π τ α ι · διά τοΰτο, νΰν οί τοΰ γένους π α ^ η σ ι α ζ ό -
μεθα συμμέτοχοι · διά τ ο ΰ τ ο , τ ή ς οίκειοτέρας 
μετε ιλήφαμεν στάσεο>ς · διά τήν άποκυηθεΐσαν π α -
στάδα, έν τ φ βασιλικψ κατελογ ίαθημεν ν υ μ φ ώ ν ι · 
δ ιά τδν νΰν παραχθέντα λαμπρότερόν τε όμοΰ κα\ 
εύρυχωρότερον ούρανδν, τήν ούράνων έ π ε γ ρ α ψ ά μ ε θ α 
δ ι α γ ω γ ή ν · διά τ ή ς συγγενούς ευλογίας , τής ε υ α γ γ ε ­
λ ι κ ή ς έναπολαύομεν θυμηδ ίας . 

Άλλ* ώ τής παρούσης κα\ τής έσομένης εύφροσύ-

p r x a p e r u e r u n l : haec, reconci l ia i ioni fundamenta 
jacta fuerunt : baec, ad media l ionem assumpla 
sun l : per ea n u n c , q u i ejusdem sunms participes 
generis, flduciam babemus : per ea, congruenl io-
rem recepimus s la lum : per edituin luci tbalamum, 
rega l ibu§ nupli is acceosi sumus : per coelutn i l lud^ 
quod nunc splendidius pari tcr ac capacius produ-
ctum fuit, coelestem vilae raiionem ascivimus : pcr 
cognatam beoediciianem evangelica po l imur j u -
cundiiaie» 

T u vero praseiuis par i ier ac futurae heiitiae con-

ν η ς πρόξενε ! ώ κα\ π α ^ ό η σ ί α ς κα \ τ ι μ ή ς σεμνολό- D c i l i a t r i x ; fiduciai lo l ius bonorisque gk>rialio ; l u . 

γ η μα · σύ τής υ π έ ρ τ ώ ν σών π α ν η γ ύ ρ ε ω ν ευωχ ίας , 
τ ή ν ά ν ω τ ά τ ω πανδαισίαν άμε ίψαιο · σύ τοΰ υ π έ ρ 
τ ώ ν τοιούτων προθύμου , τάς μεγάλας άντεισφέροις 
δωρεάς κόσμησον ώς τή α ισθητή , κα\ τή νοητή φ α ι -
δρότητ ι , τήν παροΰσαν δμήγυρ ιν · ^ύθμισον τήν 
συγκεκροτημένην θειοτέρως χοροστασίαν · ένήχησον 
α υ τ ή έναρμόνιον, κα\ τής τών έορταζόντων έν ουρα­
νούς άγαλλιάσεως μ έ λ ο ς · Ιπ ιδε πρδς τήν έκαστου 
διάνοιαν* έτασον τδ τοΰ πόθου δ ιάπυρον , κα \ τ ψ 
έτάζοντ ι τ ά τ ο ί συνειδότος ά ^ η τ α , καθυπόδειξον 
τοΰτο Δεσπότη* πρότεινον τ ά τ ή ς διαθέσεως τ ψ 
άνακεκαλυμμένως καθορώντι τά κ ρ ύ φ ι α . Εΐδε μέν 

inquam, pro luaruin convivio celebritatnm, siiper-
nas rependcris epulas ; noslramque i l l a m p r o l a n -
l is tuis dolibus, a lacri latem, magnis cumnlaveris 
muneribns. Orna praBsentem convenlum, u l i sensi-
b i l i , i la e l spiritali lasiitia : compone coactam d i v i -
ni ius choreatn : ei insona concimium niclos, ac 
exsuhalioms eorum, qui in cocbs epulanlur : re-
gpicc in cnjiisqtie men lem; scruiare accensum de-
siderium, illudqtie s r ru ian l i conscicnti:c arrana, 
blande ostende : ci afleciinnein offer, qui orcuit:u 
inauifesle v ide l . Plane v ide i , u i i cognitor inv i s ibU 
l ium omnium, atque tuorum in leHaudaioruw:, 

" Psa l . L . X X X V I , 5 . 
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propier se ips<\ desiderium perspccium habet : vult Α ώ ς τών αθέατων ά π α ν τ α γ ν ώ σ τ η ς , τδν τ ε δ ι ' αύτδν 

ε ίς σέ τ ώ ν υμνολόγων κατανοεί πόθον · βούλεται δέ n ih i lominus , idque impensiori bonilate, u l e l iam 
per malernas suppHcaliones, ea e l ofleraniur, ct 
i i i ipleaniur . Uxc quippe, lua ad eum, ac noslra ad 
le glor iai io est : hoc, ejus per l c exliibitae clemen-
tia? specimen. Spe subvecli , quam ea facit, nosirara 
dcspicimus abjeclionem ; bumilem lerrenamque 
ob l i l i consueludiiient. Hinc a lerrenis assurgere, 
alque in cocluin coniendere n i l i m u r . Hinc nobis 
certa bonorum reposilorum spes afTulgcl : binc 
seternorum surguni exspectaliones. Ulusi rem banc 
divinamque fesliviiatem amanlissime cclobranies, 
universa i n suam providenl i g lor iam, maternamque 
glor ia l ionem, ac salulare subjcciorum decus, gra-
l ias submil l t iuus , Gbris lo bonorum auclor i ac la r -

κα \ λίαν ά γ α θ ο π ρ ε π ώ ς , κα \ δ ια μητρο>ων έντεύξεων, 
κοΑ προτείνε σθαι τ α ΰ τ α κα \ ά π ο π λ η ρ ο ΰ σ θ α ι . Τοΰτο 
γ ά ρ τδ π ρ δ ς αύτδν σοΰ κα \ η μ ώ ν , ε ίς σέ έ γ κ α λ λ ώ π ι -
σμα · τοΰτδ τ ε , γ ν ώ ρ ι σ μ α τ ή ς διά σοΰ γ ε γ ε ν η μ έ ν η ς 
αύτοΰ φ ι λ α ν θ ρ ω π ί α ς . Τ α ύ τ η ς ταΤς έ λ π ί σ ι συναν-
υψούμενοι , τ ή ς ο ί κ ε ί α ς καταφρονοΰμεν τ α π ε ι ν δ τ η τ ο ς , 
τ ή ς χαμα ι ζήλου , κα \ γεώδους έπ ιλανθανδμενο ι δ ια­
γ ω γ ή ς «εντεύθεν , τών τ ή ς γ ή ς έ π α ί ρ ε ι ν , κ α \ πρδς 
ούρανδν έπε ί γ εσθα ι προθυμούμεθα . Ε ν τ ε ύ θ ε ν ήμίν , 
αί αδιάψευστοι τών άποκε ιμένων α γ α θ ώ ν ελπ ίδες -
εντεύθεν αί τών α ίωνίων προσδοκίαι . Διά τοΰτο , φι-
λοφρόνως τήν εύσημον κα \ θείαν τ α ύ τ η ν άγοντες 
έορτήν, τ φ είς οίκείαν ά π α ν τ α προνοησαμένω δόξαν, 

g i l o r i : ipsura quippe decel bonor, atque adoral io, B ε ί ς μητρ ικόν τε κ α ύ χ η μ α , κα \ σωτήριον τών υ π η κ ό ω ν 
ac laadal io , c i im Pa l re , ac Spi r i tu sanclo, nunce t έ γ κ α λ λ ώ π ι σ μ α , τήν εύχαριστ ίαν ά ν α π έ μ π ο μ ε ν [ΑΧ 
semper, et in sascula saeculorum, Amftn. ά ν α φ έ ρ ο μ ε ν ] , Χ ρ ι σ τ ώ τ φ τ ώ ν α γ α θ ώ ν α ί τ ί ω κα\ 
π α ρ ό χ ψ · δτι α ύ τ φ π ρ έ π ε ι τ ι μ ή , κα \ προσκύνησις , κα\ δοξολογία, σύν τ ψ Π α τ ρ ί , κ α \ τ ώ ά γ ί φ Πνεύ ­
μ α τ ι , νύν κ α \ ά ε \ , κα\ ε ίς τούς α ίώνας τ ώ ν α ί ώ ν ω ν . "Αμήν. 

ORATIO IV (18*). 

ln concepiionem sanclissimce Dei Genitricis. 

1. Suave quidero est praosemis bujus lailae so- oboriunttir, satiari polest animus, cujus demonsira-
lemnilalift nomen. A t suavius est i l l ius raiiones l ionem ad ea, quae acta sunt post reddi ium j u s l i s 
sermone relexere ; quas i lera lo evolvenies e i g ra - i l l i s Joacbim e l Annae divinum oraculum, re j ic i inus . 
labundi exponenles, novo nos dulcedinis incrememo E o enitn usque producentes serroonem, e l uberem 
recreamur, et splendidiori sane ainpliorique v o l u - ^ copiaro per i l l um coacervanles, insa l iabi lem cup i -
ptale perfundimur. Cum enitn in ejusmodi rei dhatem moderala composilione d i s i u U m u s ; nunc 
t rac ia lu verbis immoramur , augeiur suavims i i e r a -
l ione se rmonis ; et quemadtuodiim qua*cunque 
oleniia innascunlur gcrmina , licet pcr se odoris 
babeanl f r ag ran l i am, coiurectaia lauien et coni -
pressa jucundum magis , magisque fragraulem 
exspirant odorem; i l a e l celebris ista sulemnitas, 
unguentorum gratise referla odore, jucundissimam 
utique eatnque minime fucaiam secum defert sua-
v i l a l em : praecunio lamcn celcbra ta , fatislisque 
commendala acclauialionibus, ac verbis veluti con-
ireclata , magis eam efllal sane, eflundilque, odo-
ralaque ntmquam evancscunt coguiiionis unguenta; 
qitibus vero penil ius ejus perspccla fit n o l i o , 

vero i l lo poslbabito necesse est tbesaurum ipsura 
comparaie aggredientes, his qui convenere, jucun-
dissimam traditionis partem exponere. 

II. Gum ig i lur sanclisstmi Joacbtm e l Aona 
ejusmodi sponsionem prseconis voce delatam minime 
prorsus baesilabundi, qu in conslantissirna rnenle, 
perinde ac re jam complela suscepissenl , teium 
excepissent, proiinus i l le quidem preces, staiiones, 
nuncupata v o t a , propi l ia l ionis b o l o c a u l o i u a u , 
acceptabilesque i n s i r u i i bosiias. Ipsa vero muuus 
suis impei ra lum precibus se Deo o b l a l u r a m , ac 
sacratiori bolocauslo consecraturam pol l icc tur . Ο 
jus lorum fidem! Ο exploral iss imam s p e m , quae 

uberiorcm spirant suavi ia l i s odorem. Cum itaque D cognatas n a i u r a vires supe ran l ! Ο res nu l l i com-

j«g i r c i meditai ione, i leraiaque expUcaiione dulcis 
ba?e spir l tal is voluptas majus sumal incremenlum, 
magisque inde animus oldectetur; tonge aeriori 
studio atque operosiori traclalione de bac ipsa 
solemniiale oportel babcrc sermonem, u i efflanle 
cx i l la jucundi lale abunde expleamur. V e r u m u l id 
ipsuui , quo caremus, assequi possi inus, divinas 
odora lx hujus fragramiae a^piret afllatus; i i iexbausla 
quippe est borum bonorum, nec cx i i s , q u x ab i l l is 

(18*) Excerp la ex operc inedito Hi|\poIyti Marrac-
c i i cui l i tulus : Mariale Georgil JNicomcdiensis. 
Marracc i i codex nianuscriplus, IlomaR in bibliolbeca 
Gongregalionis C l e i i c o r u n i Mair i s Dei asservaiur. 
P Q I I O de bac bomil ia in conceplioneni baic anno-
ta\a Marraccius ; Oralioaem banc in perauliquo 

parabiles, e i l ibero saue judlcio rclinquendas eoruin, 
qui vcram germanamque ipsaruui e imnenliam le-
ncn l exploratam! Nequc enim cum Gdem babent 
just i , siguis prxtcrea indigenl . Quin Joacbim nec 
signa sepromerer i expe i i i l , posimodum cerl iss ime, 
ac si jain accepisset, s ib i futuram prolem sen-
l iens. 

III. Anna vero promtssam prolem perinde ac 
praiseniaiieam e i verbis et re ipsa l ene i , e i prae-

Grajco ras. codice sub nomine Goorgi i Nicomcdien-
sis ineiropolita? a se inveiilaut exsc r ips i i ac Laiine 
reddidi i A d m . R . P . D . Vtnceinius l i i cca rd ius 
c le i icus regularis , mibiqtie ab eo benigne comiuu-
nicalam murianis lcctoribus exb ibu i . 
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benii repemlere i l lud ipsum, quod praebabendum Α eventus futurorum non expe l i l s igna, verum etiaut 
erat, certissima vol i sponsione confirmans, omnino 
ftilurum esse denunliat . Sive enim, i n q u i l , mascu-
lus fuerit, tive femina id quod peperero, huc ipsum 
ulul erit, Domino Deo meo dicabo et templo eju$ 
consecrabo u . 

E t quemnam pr iscorum, ο beata A n n a , s imilem 
fecisse sponsionem percepisl i? ac quandonam sacro 
i l lo loco femlnam dicalam aspexis l i? quonam modo 
sacrosancto ίIIi v i rorum coptui insociabilem asso-
cias mulierem? E t quxnam fervens ista, igiiitaque 
fides, qua nuncupalis volis inaudi la aggrederis 
farinora? Quis nova ejusmodi ins t i iu la p ranun t ia -
v i t ? Quis ejusmodi mentis sensa tuum ind id i l in 
an imum? Hominum quidem, inquit , nu l ius ; neque 
maier majorum acceptis exemplis me ad admiran- β 
dum is lud emiitendum volurn adegit ; sed eo, qui 
a sterilitate l iberat, auclore, ab eoquc, qui praeter 
omnem spem boriiiuuiu desideria perficit, i s lud 
futurum cogilans, certam banc conslantemqiie fldei 
vocem c m i u o . 

I V . Vide expressa va l i c in i i signa : vide s ince ra 
inenlis nec bsesiiabundae spei argumenta. Non modo 

ΛΟΓΟΣ Ε ' . 
Γεωργίου μονάχου καϊ γαρτοφΰΧακος τής Μεγά-

Λης έκκΛησίας, Έγκώμιον είς τήν άπόδοσιν 
τής ' ΥπεραγΙας Θεοτόκου έν τφ ναφ καϊ άριέ-
ρωσιν τφ θεφ κατά τήν Ιστορίαν. 
Φαιδρδν τδ τ ή ς παρούσης εορτής σ ύ ν θ η μ α * διδ 

προς άπε ιρον φώς τδν π ρ δ ς τ α ύ τ η ν συνε ιλεγμένον 
π α ρ ο ρ μ ά σύλλογον. Λ α μ π ρ δ ν τδ τών π α ρ ό ν τ ω ν ^ 
λόγων τεκμήρ ιον κα ί π λ ή ρ η δόξης καρπούσθαι τ ά ς 
υποθέσεις κ α τ ε π α γ γ έ λ λ ε τ α ι . Ι δ ο ύ γ ά ρ ήμ ίν ή τ ή ς 
Παρθένου π α ν ή γ υ ρ ι ς έκλάμψασα , νοητώς π ρ δ ς 
έαυτήν τ ή ν διάνοιαν Γθυνε * κα \ σταθερδν έαρ τδν 
λόγον α ί θ ρ ι ά σ α σ α , τδν χ ε ι μ ώ ν α τ ή ς σ ι ω π ή ς ε ί ς 
γαλήνην τού λέγειν μετήνεγκεν . Ά λ λ ά δεύρο π ρ ο ­
θ ύ μ ω ς , τ α ί ς τ α ύ τ η ς άκτίσι καθοδηγούμενο ι , π ρ δ ς 
αυτήν σύντονον τήν τού λόγου πορείαν ί θύνωμεν · 

" 1 Rpg. ι, 11 . 

(19) Audeo forle i n voce Reprcesentaiione : vide-
lur lainen illa opl ime Graecam reprasenlare , seu 
exprimere * ε ίς τήν άπόδοσιν · qua ancior signil icat , 
fuisse Mariam oblalam, sic quasi ex voio , ac pa-
retilibus sacrum anaibema, ciijus se reos fecissent, 

perinde ac opere completa forel p r o m i s s i o , et 
exsul ia l et va l i c ina lu r , aique binc proplielico f u l -
g c l dono. 

llirvc pr imordia arcani percipi l s ac ramen i i ; binc 
mor la l ium omnium efflorescil pulcbri tudo. Uinc 
Dei mal r i s e f ik i tur mater, i l l i u s , inquam, quae 
incorrupta peperit, quae supra qtiam sperare poie-
pal , c o n c e p i l , quae peculiare fuii et peregrinum 
naturae o rnameniun i , gcrmana omniuni gloriatio ; 
cugnatae nalura* filia, e l supra naturam niater, filia, 
et regina; pue l l a , e l omni creainra sub l im io r ; 
seinper v i rgo , et pueri m a i e r ; v i r i nesc ia , e i 
fecundjssima; et, sine fuco s i l d ic tum, quae verc 
ittcorporearum virtuttim superal puri tatem. 

Anna per cortstanlem fidem hujus fieri merelur 
n ia te r ; alque ita per multiplieia v i r l u l u m germina 
fruclum proferl incor rupl ion is ; ita obscurae exspe-
c ia i ionis praeclaros suscepil evenius, e l verboruin 
promissa re ipsa conspici l esse compleia. Spes enini 
ilhe, qurc in Dco locanmr, certissiine oplalo suo 
non frustrantur fine : quetn sane ut posl evcnlum 

-obiiuent , i l a anle certissime exspeclanl , e lc . 
O K A T I O V . 

Georgii monachi ae Magniv eccle$i(c Chnrtophglacis, 
Encomium in sanctissimee Deiparce Reprmentntto-
nem in lemplo, alque ul Deo consecrala sit juxta 
hhloriam (19). 
Lseia es l ac prseclara praesentis solemnitaiis 

lessera ; alque adeo colleclum in ea coetum, ad i m -
mensuni lumen inci ia t , ac i m p e l l i l . l l l u s i r e e s i no-
slrorum hujusce diei sermonuin indic ium, plenaque 
gloriae argumenla promiui t , quibus frui liceat. 
Ecce enim nobis itlucens virginal is fes l ivi las , s p i r i -
l a l i an imum in se ral ione d i r c x i l : verisque ins lar 
calidi sermonem serenans, s i len i i i hiemera in 
t ranqui l l i la iem dicendo opporluuatn conver t i l . 
Ve rum alacri agile animo, ipsa nobis suis radiis 
duce, recta ad eam sermonis iier coniendamus ; ac 

κα\ χαρτοφύλακοςτής Μεγάλης Ε κ κ λ η σ ί α ς , έ γ κ ώ μ ι ο ν 
ε ί ς τήν άπόδοσιν. ( l lu!c n imiruin ipsa quain prae 
manibus babentus.) c Ea in B i b l . A n i o n i i Aug i i s i i n i , 
e i Va i i cana , alibiquo, Georgio Nicomedicnsi Iribui-
lu r . E l Cbariopbylacis cncomiuin alieritin in eam-

Deo repra?st»nlantibus. Porro etiinilciu esseauclorem dem iVs i iv i i a i em, δτε άπεδόθη έν τ φ ν α φ τ ρ ι ε τ ί -
bujus ac rel iqnaruii i Georgio Nicoiued. inscr ipta- ^ ζούσα. > Iuc ip i l : Καλάς ήμ ιν υποθέσεων αρχάς. 

Ilabeiur ius. Mediolaui in A inb ros i aua , e i alibi : 
baic eadem in alio aniiquissimo Codicc qin*in regi9 
Ungftr i» fuisse noiuen ibi descriptutu salis cttiitpro* 
b a i , Georgio nielropoliiae Nicoined. donaiur, siib 
cujus noiniiie edila esi ei iam apud Sur imn 21 N o -
veinbre. Eidem iusc r ib i l K e g . codex ex quo ex -
s t r ips i . Emii ie i i t iss imi Ca rd . Mazar in i codex, Iribuit 
Georgio C l i a r i o p b y l a c i , subuectiique i s i i lant|iiam 
ejusdem. E t Nicoiuediensis orai io in Deiparad 

r i iui o r a l i o n u m . quas daimis, censei oiiiiitno v i r 
docltis D . L « O A l l a l i u a , CUIII i la de Gcorgiis a i l : 
c Cuiiique in iiomitiUis roneionibus, modo Georgii 
Nicomedic i i s i s , niodo Georgii Cbarlopbylacis iroinen 
itt diverbis codicibii!» prueligalur, conjeclura ιιοιι 
levis e r i i , ennnlein esse MiiOiucdiensem a n n Gi i a r -
tuphylace : quod postea confirmavit codex peran-
l iquus , in quo oral io i l la iu Praeseiilalioneni Y i r -
giuis legebamr, cujus i l lud esl pr incipiuin : καλάς 
ήμ ίν υποθέσεων. In l i l u lo enim pru?noiabaiur : 
Ι ε ω ρ γ ί ο υ Χαρτοφύλακος τού ύστερον γεγονότος μ η ­
τροπολίτου Νικομήδε ιας , Gro rg i i Cbarlopbylacis , qui 
posiea ftni Meiropol i la Nicumedieusis. > Geo ig i i 
Cbar lopbyiacis Magua: E c c l e s i x Encomium in dc -
duclionem Deiparas in lempluui ejusque consecra-
l ioi iero, habetur ins. in B i b l i o l b . Augusiana, nec 
al ia esse v ide lur , quam quod ipse legi al ibi sa?pius, 
et iu Sforl iaua cum boc l i l u l o , Γεωργ ίου μοναχού, 

N a l i v i l a l e i n , qusc inc ip i l : Ε ί μετρε ί τα ι γ ή σ π ι ­
θ α μ ή * edila est 67. sub nomine Gurmani arcbit*pi-
scopx Constanl inopol i la i i i , interprete Andrea Sctwito 
in B i b l . P l \ Gl. lom. II, pag. 450. In uuo Rcgio 
confusa e s l c u m aliis Damasceni, eodem argumeulo, 
carain secnnda. Sed es l scr ip tura admoduiu recens. 
Maxinie placei citaius Mazar . codex, quo i r i b u i i u r 
Andicae Creiet is i , cujua babet lotos cbaraciercs. 
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qu.inta cuique faculias es l , ea einguli eam corone- Δ κ*Υ όση δ ύ ν α μ ι ς έ κ ά σ τ ω , τ φ το ιούτψ αυτήν κ α τ α -
ιΐ)ΐΐ8. Quanquam enim omnes minus quam pro d igni -
taie Jiabemus, magis lamen .alacritate abundare 
conemur, invicemque voluntalis contenlione vincere 
gludeamus. Quae enim vis lanla oral ionis , ut vel 
n i in imi im quid pro meri l is exsequi possil ? quisve 
hibi arrogel , u l vel nuda cogiiatione propius acces-
eer i l , tiedum rem plene capcre lenlaver i i? Omnem 
iiaque sermonum v im iranscendunl encomia V i r -
g i n i s ; qiiauiobrem el iam omnis laudaliouie legee 
postse rel iquerunl . Sane quidem, v i r i audiiores, 
priusquam desiderii afleciio caperel, grave e x i s l i -
tnabam audaciae c r i m e n , ut eam quis rem aggredi 
prasumeret . E len im videbatur insaniaeea al i iugere, 
quae essenl majora vi r lu te , ac qworurn sermones 

στέψωμεν . Εί γ ά ρ κα\ π ά ν τ ε ς τοΰ κ α τ ' άξ ίαν έ κ π ί -
π τ ο μ ε ν , άλλά γ ε τοΰ προθύμου τδ πλέον έ χ ε ι ν 
π ε ι ρ ώ μ ε θ α , κα \ προαιρέσεως τόνω τδ ν ικ$ν αλλή­
λους. Τίς γ ά ρ άν λδγος κα\ μόνου βραχυτάτου τ ή ς 
αξίας π ρ ο σ ά ψ α ι τ ο ; ή τ ί ς φαντασία ψιλή π ρ ο σ ε γ γ ί -
ζε ιν καυχήσαιτο , μ ή δτι. γ ε π λ ή ρ ε ς κατε ιληφένα ι 
π ε ι ρ ά σ η τ α ι ; Πάσαν τοίνυν λύγων δύναμιν ύ π ε ρ έ π τ η 
τ ά τής Παρθένου ε γ κ ώ μ ι α , διδ κα\ κ α τ ό π ι ν π α ν τ δ ς 
επαίνου τους δρους άπέθεντο . Έ γ ώ μεν ο υ ν , ώ 
άνδρες , πρ \ν τ φ τοΰ πόθου άλώναι π ά θ ε ι , χαλεπδν 
τ ή ς τ ό λ μ η ς τ ώ ν έγχε ιρούντων έψηφ ιζόμην τ δ Εγ­
κ λ η μ α . Κ α \ γ ά ρ είναι μαν ίας έδόκει τ ώ ν υπέρ 
δύναμιν άπτεσθα ι , κα \ ών ot λόγοι τ δ υπέρ λόγον 
είλήφασιν · έπε \ δέ ύπδ τοΰ άγοντος τυραννηθείς , 

altiorem sermone ral ionem baberenl. Poslquam β τ ψ τών πολλών υπήχθη ν τ ο λ μ ή μ α τ ι , Ικέτης συν 
anlem ab agcnlc aOectti v im passus, ipse quoque 
miil torum ccssi lemeri ta i i , supplex cum cis veniam 
poslulo, affectiouis experiinenlo dedoclus, ut ne id 
crimen putem non veniabile. Rogo ilaque, u l ne 
quis vestrum audaciae i l laiurus cr i inea , rem leme-
t i ta i is ac arroganiia?, sed exsuperanlis desiderii 
judice i . F.lenim i l lud vebennnter lenens, maxiina 
qnaedam fecil p rasumere ; i idequidem p rxv ia duce, 
speatitem ad ea snblevante. Neque enim senuones 
eoruin gloriae causa suni , qui encomio celebranlur ; 
scd pietalis ergo- inferi iniur eorum qtii d icunl 
ac o ran l . Quamobreni l i t l i i in admoduin arbi i ror , u l 
Dcus, qui per naluram nullo egeat, si ique ipsa per 
se gloria, ac ir.agnificemia eorum qui laudanlur, so 

τούτοις πρδς σ υ γ γ ν ώ μ η ν καθέστηκα , τ ή π ε ί ρ α τοΰ 
πάθους έκμαθών τδ άσύγγνωστον . ΑΙτώ το ίνυν , ε! 
τ ι ς υμών αύ0αδ^^ας έπε ισάγε ιν π ε ι ρ φ τ ο ε γ κ λ ή μ α τ α , 

ν μ ή θράσους άλαζονείαν, άλλά πόθου περ ιουσίαν Ά 
" προκείμενον κρ ινέτω · κα \ γ ά ρ ή τούτου σφοδρά 

έ π ι κ ρ ά τ η σ ι ς , τ ώ ν μεγ ίστων κατατολμαν π α ρ ε σ κ ε ύ σ -
σεν. Π ίστεως μέν προαγούσης , ελπίδος δέ πρδς 
τ α ΰ τ α συνανυψούσης. Ουδέ γ ά ρ δόξης ένεκα τών 
έγκωμ ιαζομένων ot λο'γοι* εύσεβείας δέ χ ά ρ ι ν τών 
λεγόντων ε ίσφέρονται . "Οθεν μοι λίαν ακινδύνως 
δοκεί, κα\ τδ θείον άνενδεή τήν φύσιν έχον , αύτοδόςα 
τε δν κα\ μεγαλε ιότης τ ώ ν έπαινουμένων, αίτ ιον 
είς άφορμήν επαίνων έαυτδ τοίς βουλομένοις π α ρ -
έχειν , ούκ έπ ίτασιν τ ή ς οίκείας δόξης δεχόμενον -

ipse volcnlibu3 in laudationem argitmenlum per- C τήν δέ προθυμίαν τών ε ίσαγόντων ίέμενον. Τούτου 
mit ta l niilbim inde gloriac augmentum suscipiens; τοιγαροΰν ούτω διατεθέντος, φέρε τών τ ή ς π α ρ ο ύ -
«ied eorum qui inferunt, alacrilalcrn impensius σης εορτής έφαψώμεθα λόγων · κ χ \ π ε ρ \ ώ ν π ρ ο ή χ θ η -
volens. His ergo iu bunc modum stalul is , age jam μεν λέγε ιν , π ε ρ \ τούτων τήν σπουδήν ένστησώμεθα . 
festivos praesentis lucis sermones aiispicetnur; ac in eis, de quibus coepimus loqu i ' operam punamus. 

Enimvero quae tanta vis ar l is argumenlum pr.B- Ά λ λ ά τ ί ς Αν δύναμ ι ς τεχν ική τδ π α ρ δ ν μεθοδεύ -
sens congnie t raclaver i l , ut quod cuique ordini σειεν, ώ ς έ κ ά σ τ ψ άκολουθίαν άπεξεργάσασθα ι τ ά ξ ε ι ; 
consenlaneumest, exscqui queal ? Quaenam insl i luta 
CDinparalio ejus s i l represenlatura s imUiludinein , 
cui n ihi l a saccitlo apparnil acquale ? Quia enim qui 
ejusmodi argumeiila versant, s imil ibus aequalia, vel 
majora minoribits per comparationem opponcnles, 
exindc verborum ac oral ionis venanlur cop iam; 
idci rco facill inium exs i s l i l examen invenlorom, ve-

Τ ί ς σύγκρισ ις παραβαλλομένη τδ δμοιον π α ρ α σ τ ή ­
σει [Μαζ. ά ν τ ι π α ρ α σ τ . ] , φ τ ι ν ι τδ Γσον τ ο ί ς ά π ' 
αίώνος ούκ ώ φ θ η ; Έ π ε \ γ ά ρ οί τάς τ ο ι α ύ τ α ς άν-
ελίττοντες υποθέσεις , το ίς δμοίοις ίσα, ή μείζονα 
τοίς έλάττοσι τ ώ ν π ρ α γ μ ά τ ω ν ε ίσδεχομίνων άντ ι -
παρατ ιθέντες , έκ τούτων τήν εύπορ ίαν θ η ρ ώ ν τ α ι 
τών λόγων · διά τοι τοΰτο £φστη μέν αύτοίς ή τών 

rumque eorum, quae dicuniur judicjum babet : a D ευρεθέντων έξέτασις · αληθής δέ ή τ ώ ν λεγομένων 
quo aulem superali sunt na lu re fines, buic enco-
lniorum leges obsequi non valcut. Ne quis ergo 
euperaniia naiura? ra l ionein, ac siqua ei conseqtien-
ler babeni iisdera l en le l subjicere. Nul lam ei i im 
l l la congruam multio communioncm ingerum m u l -
iumque tuvicem discrimen osieudunl . Ilitic ergo 
m i b i ardua apparel excelleus argumeuli p ras lan l i a , 
nec fleri posse, u l ull is regulis , rerum nobis in 
quaestione posiiarum cxpl ica i io , ad s imi l ia d i r igalur . 
Cajierum l i ce l bocce argumeuli rerum oinnino 
consequetuiam superel, baud lamen permil lendum 
ιιι nos i l lud ciTugial, ncquaudo fruslra l i desiderio, 
w«a cmn eo pielale pr ivemur . 

έ π ί κ ρ ι σ ι ς γ ίνετα ι · cp δέ οί τής φύσεως δροι ή τ τ ή θ η -
σαν, τούτψ τ ώ ν ε γ κ ω μ ί ω ν οί νόμοι, λε ι τουργε ίν 
έξησθένησαν. Διδ μ ή τοίς αύτο ίς τ ά τ ή ς φύσεως i ξ ­
ηρή μένα, κα\ τ ά τ α ύ τ η επόμενα καθυποβάλλειν δ 
βουλόμενος πε ιράσθω. Ούδεμίαν γ ά ρ κατάλληλον 
κοινωνίαν π ρ δ ς τ α ΰ τ α εκείνα ε ίσφέρουσι , πολύ τδ 
διεστηκδς έκατέρων δεικνύντων. Έ ν θ ε ν σύν έ μ ο \ δ ύ σ -
ληπτον μέν τ δ τ ή ς υποθέσεως ύπερανεστηκδς φα ίνε ­
τα ι * ούκ έφικτδν δέ κανόσιν άπευθύνε ιν π ρ δ ς όμοια 
*ίήν τών φυομένων κεφαλαίων έξάπλωσιν . Πλήν εί 
κα\ π ά ν τ η τών τ ή ς ακολουθίας π ρ α γ μ ά τ ω ν τδ παρδν 
έξήρητα ι , ένδν μ ή έκφεύγε ιν τδν ήμέτερον [πόθον] , 
μ ή π ο τ ε τής εφέσεως δ ιαμαρτόντες , κα\ τδ εύσεβαν 
σύν τ α ύ τ η άφα ιρεθώμεν . 
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Έ π ε \ γ ά ρ Ανωθεν ή μ ί ν ε ίσφρήσας ό του βφεως Α Qtiiaenim a principio irrumpens serpends virus , 

ac intus lalitans, huroanum consumebat genus ; s i n -Ιδς, ύποσμύχων τε ένδον κατεδαπάνα τδ γένος· ν ε μ ό -
μενος δέ άε \ τους καθ" έκαστα , ούχ έτι τ ή ς νομής 
άνεκόπτετο , ούδ' άλεξιτήριον φάρμακον άποσμήχον 
τοΰτον έδείκνυτο · άλλ" ομοίως α π α ν τ ά ς ώ ς ύπουλόν 
τ ι τ ρ α ύ μ α ένδιαδυόμενος, τούς ύπογ ιγνωσκομένους 
[Μαζ. ύπογ ιγνομένους] κατελυμαίνετο . Τοΰτον τοί-
νυν δ Δημιουργδς έξάραι βουληθε\ς, κα \ έαυτοΰ 
μέν τήν δυναστε ίαν , τοΰ τετρωμένου δέ τήν ίά-
τρείαν ένδείξασθαι , μηχανάται κατά τοΰ τ ρ ώ σ α ν -
τος τδν κείμενον άναστήσαι , κα \ α ύ τ ψ τ ά τής ν ίκης 
κατεγχε ιρ ίσα ι · λ α μ π ρ δ ν έντεΰθεν τδ τρόπαιον , κα \ 
τήν του φθείραντος ή τ τ α ν δημοσιεύεται [Αία*, δ η -
μ ο σ ι ε ύ ω ν ] . Τοΰτο δέ ούχ έτέρως έκβαίνειν οίον τε 
ή ν , εI μ ή τήν τοΰ νενοσηκδτος τδν ίατρδν ύποδύντα 

gnlosqwe semper depascens, necdum a pasilone 
• prohiliebatur, nec p i s se i i l aneum ullum remed ium r 

i l l i exlerendo, osiendebatur; sed simjii subjeclos 
omnes ratione, occul l i vulneris ins iar , ima perva-
dens, v i t i a b a l : volens itaqae reruni Conditor i l l u d 
lollere atque tum poieniiam suam, tum sattcii sa-
nalionem exbibere, id mol imr ut jacentem adver-
sus saucialorem erigens, ei vicloriam t r ibual . l i i u c 
ergo t l luslr i i r o p b x o , ancioris in ter i lu* traducit 
v i t l o r i a m . Id porro baud alia ral ione fteri polerat, 
quam ut medicus aegrolantis iiidueuft naluram, 
blando ejusmodi habiiu , quod eral vi t ia ium ad se 
I rahere l ; u l eomparalo usu congressus, inopinalua 

φ ύ σ ι ν , ή π ί ψ τ ψ σ χ ή μ α τ ι π ρ δ ς έαυτδν Ιλξοι τδ λ υ - Β i r r u e r e l ; atque hoc modo, morbi causa v im 
μαινδμενον, W έν τ ώ συνήθει προσδραμδν, τ ψ άδο-
κ ή τ ψ προσπέση , κα\ ούτω τ ά τ ή ς νδσου (5άον ά π ο -
π α υ θ ή , τοΰ αίτίου τ α ύ τ η ς ε ίς καθόλου άδυναμίαν 
χωρήσαντος . Έ π ε ι δέ τ α ΰ τ α ούτως φκονομήθη , έδει 
δέ έξ ής άρχήθεν τδ δεινδν ώ ρ μ ή θ η £ ί£ης , έκ τ α ύ τ η ς 
τήν Ιατρείαν άναβλαστήσα ι · κα \ δι* ή ς δδοΰ π ρ δ ς τ δ 
γόνος ε ί σ ή χ θ η , διά τ α ύ τ η ς έξελαθήναι · ή δέ ήν ή 
γυνα ικών ε υ κ ο λ ί α , ούκ ασφαλώς τ ή ν εΓσοδον έ ξ -
ανοίξασα, εαυτή τε κά\ τ ψ ο ί κ ε ί ψ , κα ί τοίς Ι π ε ι τ α 
τήν λύμην διασκέδασα σα · κα\ δή τούτο π ρ α γ μ α ­
τεύετα ι . Άλλ" επε ιδή εγγύς έγενόμην τ ή ς υποθέσεως 
αμηχαν ία τοΰ π ρ ά γ μ α τ ο ς τδν λόγον κ α τ έ χ ο μ α ι , κα ί 
τ ψ μεγέθε ι τοΰ θαύματος τήν διάνοιαν κ α τ α π λ ή τ -
τομαι [ Μαζ. έ κ π λ ή τ τ . ] , ξένον δρών κα\ παράδοξον 

eranem amitienie, cjus curaiio facilior essel. Quando 
autem haec i l a fuorant provisa, parque erat, ut ab 
eadeni ipsa radice ex qua malum a principio o r lum 
c r a i , niedicalio quoque germinare l ; ulque eadero 
pellerelur v i a , qua in bominutn genus invasera i ; 
a muliebri nimirum faci l i ta ie , quae incaute aperiens 
a d i l u i n , s ibi par i ler , viroque, alque posteris perni -
ciem ascrvisset : sic oronino res habuit. A i e n i m , 
propior jam argumento factus, leneor rei difflcultaie 
ut ne valeam l o q u i ; proque niiraeuli magniludine 
animo percellor, qui novum ac mirabile inysterium 
in le r r i s videam consummari , ac qtiod anie saecula 
omnia arcane promissuni e ra l , salutarem nunc fiiiem 
adipisci . Hoc i l lud parentum Virginis privilegium 

, L , j , « - - - r • — j - . v 

έ π \ γ ή ς τελούμενον μυστηριον , καί δ π ρ δ π ά ν τ ω ν b%c i u i l i a , omnem sermonum vincenl ia amp l i l u -
α ίώνων ά ^ ή τ ω ς έ π η γ γ έ λ θ η σωτήριον, νυν\ πέρας 
ε ίσδεχόμενον. Τούτο δηλαδή τών τήν Παρθένον τ ε -
κόντων άνωκίσμενον [ έγκώμιον ] · τοΰτο προοίμιον, 
πάσαν έκφεΰγον λόγων έπίδοσιν . Τούτψ προσβαλών 
μέν δ ν ο υ ς , ούκ Ιξασθενήσας δέ τών οίκείων έ ξ -
έστηκε. Σκοπού γ ά ρ δστις άν εΤ δ τ α ύ τ α δ ι ερευ-
νώμένος , ήλίκον έντεΰθεν άνεφάνη τδ θ α ύ μ α . Φιλαν­
θ ρ ω π ί α μόνη έκ μή δντων ύπδ τοΰ πλαστού π α ρ -
ή χ θ η μ ε ν έ π ' Ι ργο ι ς άγαθοίς τδνπαράδε ισον κατοικείν 

* π ρ ο σ ε τ ά γ η μ ε ν τ ή ν έντολήν άβουλήτως άπεκρουσά-
μ ε θ α · θάνατον τ ή προαιρέσει έ π ε σ π α σ ά μ ε θ α · έ π η γ ­
γέλθη π α ρ ά τοΰ κτίσαντος ελευθερία , κα \ τδ π ρ ά γ μ α 
Ι μ ε λ λ ε , κα \ δ χρόνος τούς επ ι τηδε ίους άνηρεύνα . 

dinem. Huic aniinus iniendens, nisi est debilior 
eflecius, a propriis excessit. Considera en im, quis -
quis es qui isia scrular is , quam inde magnnm n i i -
raculum eluxit . Sola benignilale a Deo plasie ex 
i i ihi lo producl i fueramus : jussum era l in operibus 
bofris paradisum colere : praecepium insipienler re-
pelleules, morleip nostra ipsi vo luuUle a l l r axera -
nius : Creator l iberlalem poll ici lus e s i ; eraique res 
fntura, ac tempus eos qua?rebal, qui idonei essent. 
Praeleribant aetales; juges propbeiiae si ibj iciebaniur; 
in spe eranl palr iarcbarum omnium ac justorura 
res posiiae. Abraham preter ieral , ejusque pos le r i , 
cum diei illius sacrainenlutn iu symbolif didiscisseni. 

Παρέτρεχον αί γ ε ν ε α ί · α ί προφητε ία ι συνεχείς wy alque animis ad fulurae rei evenium inbiareii l , 
κατεβάλλοντο · έν έλπίσιν ήν τά τ ώ ν π α τ ρ ι α ρ χ ώ ν , 
κα\ π ά ν τ ω ν δ ικα ίων . "Αβραάμ π α ρ έ δ ρ α μ ε , κ α \ οί 
μ ε τ ' εκείνον έν συμβόλοις τ ά τής η μ έ ρ α ς μυηθέντες , 
κα \ πρδς τήν έκβασιν τοΰ μέλλοντος κεχηνότες . 
Μωύσής δ θεσπέσιος ε μ φ α ν ώ ς ε ίς τούς τ ύ π ο υ ς τοΰ 
μυστηρίου θεωρών , κα \ τ ά τ ή ς αληθε ίας κατανοών , 
έδόκει πρδς έαυτψ πληροΰσθαι τ ά προδηλούμενα. Έ ν 
τ ή έ ρ ή μ ψ ή έ λ π ί ς . Έ ν τοίς τ ώ ν κ ρ ι τ ώ ν δ η μ α γ ω γ ο ί ς 
ή προσδοκία. Σαμουήλ έ χ ρ η μ α τ ί ζ ε τ ο . Δαβίδ ε γ γ ύ ς 
τήν ήμέραν άναφωνών, ά π ε μ ά κ ρ υ ν ε . Τών π ρ ο φ η τ ώ ν 
6 χορδς δ ιαπρυσ ίως έ κ ή ρ υ τ τ ε , κα \ έ π ι θύραις είναι 

(20) Εχ iisdem orli majoribus. A l q u i alier ex 
rcgia i r ibu e ra t , alter ex sacerdola l i , ut habet 
receptior h is lor ia . Erant i idem bihi lominus majo-

Moyses i l le admirabilib in roysterii figuras in luens , 
ac veri ialem perspiciens, apud s e , ac aelate sua 
impleiuin i r i exis l imabai : erat spes in deserlo : in 
judicibus populi recloribtis cxspeclalio : Samuel 
responsiim acc ip i eba l : David propinquam clamana 
d i e m , longius subniovebai : propbeiarum cborus 
ciara praedicabat voee, ac C l i r i s lum prope in j anu i i 
anuuuliabal . Caeieruni uinnes spe fruslrai i , ab ie run l ; 
quod n i i n i m m lempus deficeret cum iis qui digni 
e ran l . Porro inveni i sibi congruos iisdetn prognatos 
niajoribus (20), alque iu euin finem a reruin au-

res, ac conjnncla? familia?, eo quod ir ibus regia et 
sacerdotalis jam oli in conjngia iniscereni . 
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n o r e paratos; Joacbim, inquam, ac A n n a m ; paren- Α Χριστδν κ α τ ε μ ή ν υ ε . Πάντες τ ώ ν έ λ π ι σ θ έ ν τ ω ν 
ies ejtis, quie promissiouuin finis conc i l ia lnx foret 
H i , pr ima ad optis prestruxerunt praedictionum 
in i l i a : h i , exspectaiorum radicem ge rmina ruu l : 
h i , promissorum fundanicnlum j ece rmi t : ex Iiis 
nobis emersi l sani ial is m y r c l b e c a : ex b i s , or la 
p rod i i l lasiitiae conci l ia iwx : ex big, pr#ierunt gaudii 
pignora. U i iiaque ob excellentem vi r tu lem, supra 
omnes no l i fiunl Deo C r e a l o r i ; ut qui praesciii ac 
doelinali in mysteriorum divinorum minis ler ium 
erant. Quamobrem viam omneni mandaiorum ince-
dentes, ad summum evaserunt perfectionis apicem, 
solique ea sunt consecut i , q u a a sxculo p lur imi 
cupierunl . Quanqnam enim commune bominum 
genus etfeclum esl parliceps , b i tamen eximia ac 

αποτυχόντες άπέδραμον , έ π ε ι δ ή π ε ρ δ χρόνος σ ν ν 
τοϊς άξίο ις ά π ε λ ί μ π α ν ε ν . Εδρε δή τούς ο ικε ίους έ χ 
τών αυτών ώ ρ μ η μ έ ν ο υ ς , κα \ πρδς τοΰτο τ ψ Κ τ ί σ τ η 
εύτρεπ ισμένους · Ι ω α κ ε ί μ , φ η μ ι κ α \ "Ανναν το?>ς 
τήν αίτ ίαν τοΰ τέλους τών μηνυθέντων Αποτεκόντας . 
Ούτοι τ ά τ ώ ν π ρ ο ^ ή α ε ω ν ε ίς Ιργον κατεβάλοντο 
π ρ ο ο ί μ ι α · ούτοι τ ώ ν προσδοκηθέντων τ ή ν £ ( ζαν 
έβλάστησαν · ούτοι τ ώ ν έπηγγελθέντων τδν θεμέλ ιο ν 
κ α τ έ π η ξ α ν έκ τούτων ήμίν ή τ ή ς Ιατρε ίας μ υ ρ ο -
θήκη κατεσκευάσθη · έκ τούτων ή τ ή ς ευφροσύνης 
άνατέταλκε πρόξενος · έκ τούτων τ ά τ ή ς χ α ρ ά ς 
προωδοποίησεν ενέχυρα . Ούτοι τοίνυν δι ' ύ π ε ρ δ ά λ -
λουσαν άρετήν , π α ρ ά π ά ν τ α ς γ ν ώ ρ ι μ ο ι τ ψ Κ τ ί σ τ η 
καθ ίσταντα ι , καίτοι προγνωσθέντες κα\ ορ ισθέντες 

peculiari laude claruerunt. E len im qtii res maximas Β είς θείων μυστηρίων λε ι τουργ ίαν . Διδ πάσαν δδδν 
εντολής βαδίσαντες, πρδς ακρότητα τ ή ς τελειότητος 
κ α τ ή ν τ η σ α ν , κα\ μόνοι τ ώ ν πλείστοις έξ αΙώνος 
έ π ι θ υ μ ο υ μ έ ν ω ν έπέτυχον . Ε ί γ ά ρ κα\ τδ κοινδν 
αυτών τ ή ς φύσεως μετε ίληφεν , άλλ* έξαίρετον ούτοι 
τδ κλέος ήνέγκαντο . Κ α \ γ α ρ δι ών τά μ έ γ ι σ τ α κ α τ -
ορθοΰνται τών π ρ α γ μ ά τ ω ν , αύτο\ με ί ζονα τ ώ ν δι* 
ούς τ ε λ ε ι ο ΰ τ α ι , τήν δόξαν ε ί λ ή φ α σ ι ν κ α \ τόσψ 
μάλλον, δσον τδ κατορθούμενον τδ ο ίκε ιότατον ε ν ­
δείκνυται . Ε ν τ α ύ θ α δέ ούκ άν [Μαζ. ol& άν ] ύ π ο -
πτευθε ίη τ ή ν ε γ γ ύ τ η τ α πλέον φερόμενον, τ ώ ν δσα 

g e r u n l , majorem ab eis recipiunl glor iam, quam 
quorum illa» causa gerunlur : lanloque id amplius, 
quanlo facinoris necessiiudo maxima monsl ra lur . 
H i c aulem n ib i l vicinius ac cognatum magis e x i s l i -
mari queal, i is , quae pairandis mirabilibus in media 
assumpia fuerunl. Sibi quippe Verbum ex eorum 
inassa labernaculum exslruens, ex eodem al l ior i 
supra iniel leclum ral ione, bumanx na lu re massam 
assumpsil , novam prorsus, cum aclionem dispen-
sans, luni cogilaius invcniu in . 
τοίς παραδόξοις τών δρωμένων πρδς μεσιτε ίαν π α ρ ε ί λ η π τ χ ι . Τοΰ γ ά ρ αυτών φυράματος έ α υ τ φ τήν 
σκηνήν δ Λόγος δε ιμάμενος , έκ τ α ύ τ η ς υπέρ νούν τδ άνθρώπινον ε ίληφε φ ύ ρ α μ α , ξένην π ά ν τ η 5·οικονό­
μου μένος κα\ πράξ ιν κα\ νόησιν. 

S ic i laque, buncque in modum, qnae praeclara ges- Ούτω μέν , ούτω τ ά τών καλών διανύοντες, ά π α ι -
sissent, s ier i l i ta l is ralione declarantur, ac orbilatis C δία τ α ύ τ α καταμηνύοντα ι · κα \ στειρώσεως ν ο σ ή -
m o r b o , occulta eorum virtutis augmenta publ ican- ματ ι τ ά τ ή ς αρετής αυτών κρυπτόμενα δημοσιεύεται 
tur . Gum euim legiiima? consucludincs, numerosi-
lale prolis pieiaiem dccernercn i , certuinque bene-
dicl ionis arguineulum, nalurae uberiaiem baberent, 
ex ea abunde bostiarum acceplabil i ialem ad propi-
tialionem censcbanl : idque opiuor baud aliene a 
ralione (21), autve oflerenliura crassa* menli minus 
congrue. Qura enim ejus aevi bomines addiciieres 
corporeis , augmenlo carnali bona anhni contege-
banl , ac uberiorum charismalum Spi r i lus bospiles 
eranl , ex iis acceptas viciimas ac vota conjeclabanl. 
Gum ergo qui umbrae deserviebant i l a moribus sta-
lu ium baberent, oblala a jnsl is dona, eo quod prole 
carerent, non adiniserunl ; i l legi i imum arbilrauies 
ιιι in cis baclenus oblinemein ac servatam legum 
s lab i l i l a lem convellerenl . 

Yerum non desiul qui inde quaestionem sludeant 
inovere, ac dicant : Siquidem ad boc elecli erant 
casiissiinac Virginis parenlcs, quorsum eis ad i l lud 
usque lempus occlusa manserunl fecuudiialis dona, 
plurimamque aHalem prole careutes egeruu l ; cum 
prseterea essel pradesi iuaium u l myslor i i exbibtiio 

(21) Uaud aliene α rattone. Dor l r iua haec miuiis 
consonare videalur diciis a Geornio huer explicati-
dam Itisioriam sanclaeMariaj,iildicebain inotlo. m i l i i -
que nonni l i i l reddil suspeciaiii , Leonis A l l . i i i i cou-
jecui ra in , ac iidcui Codnum ei i i iscribeinium , qni 
eciain ai i l iquarioruin faci l i la lcm praMigciidis» aul 
ampliaiidis l i l u l i s , unique ccr io ac faiiioViort auciuri 

πλεονεκτήματα . Τών γ ά ρ εθ ίμων τοΰ νόμου π ρ ο σ -
τάξεων τή εΰτεκνία κρινουσών τήν εύσέβειαν, κα \ 
τ ε κ μ ή ρ ι ο ν άψευδές ευλογίας τήν εύθηνιαν τ ή ς φ ύ ­
σεως λογ ιζομένων, έξ αυτής τού έξιλάσμ&τος τών 
θυσιών έπέκρινον τδ δεκτέον. Ουδέν άλόγως ο ΐμαι , 
ουδέ τ ή ς τών προαγόντων παχύτητος άλλότριον 
θεσπιζουσών. Ε π ε ι δ ή γάρ* σωματ ικώτερον οί τότε 
δ ιέκε ιντο , τ ή τ ή ς σαρκδς έπιδόσει τ ά τ ή ς ψυχής 
συγκαλύπτοντες αγαθά · ξένοι τε τών τοΰ Πνεύματος 
δαψιλών χ α ρ ι σ μ ά τ ω ν τ υ γ χ ά ν ο ν τ ε ς , τδ εύαπόδεκτον 
έκ τούτων κατεστοχάζοντο. Τούτο τοίνυν οί τ ή σκ ιά 
δουλεύοντες τδ ϊ^ος κ α τ έ χ ο ν τ ε ς , ά π α ι δ ε ί α ς ένεκα 

^ τ ώ ν δ ικα ίων , τά προσαγόμενα ού προσήκαντο δ ω ρ α , 
ούκέννομονε ίναι νομ ίσαντεςεντούτο ι ς άνακινείν τ ώ ν 
νόμων τδ στάσιμον, καί μέχρ ι ς εκείνων τηρούμενον . 

Άλλ* ε ίκδς άπορίαν τινές ήμ ιν εντεύθεν έπε ισάγε ιν 
πε ιράσονται . Εί γ ά ρ είς τούτο έτυχον είναι έξειλε-
γ μ έ ν ο ι φάσκοντες οί τής πανάγνου γεννήτορες , π ώ ς 
αύτοΓς μ έ χ ρ ι ς εκείνου τ ά τ ή ς π α ι δ ο π ο ι ί α ; άπεκλείσθη 
χ α ρ ί σ μ α τ α , κα\ άγονοι τδ πλείστον τού βίου δ ι ή ν υ ο ν 
κα \ πρδς [Μαζ. έν πρδς] τούτοις τ ά τού μ υ σ τ η ρ ί ο υ 

traclatus ejusdem argnmenli i r ibuendis . \ > r u m u l 
Georgi i nos i r i , ant a l i u s s i l IKTC o r a l i o , lu< ulenia 
ccrte est ac diserta, dignaque u l j m i s pitblici lial» 
ac propnnalnr u i i ali;c G e o r g i i , Mari;e concepia* 
laudaloribus, cx qua d i s cau i , neditm u l cxerceani 
c a l a m u m , vcrum ei iam in quo exerceant, u l jaut 
sxpius inonui . 
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αρχήν λαμβάνειν ιςροώρισται , κα \ έξ αυτών ή τούτω Α i u i l ium sumerei , ac divino annuntialum praeconiu, 
λε ιτουργείν μέλλουσα τήν πρόοδον έχειν ά ν α π ε φ ώ ν η -
τ α : : Εί τ ά δοκοΰντα τότε τ ώ νόμω ανελλιπώς έ ξ ε π λ ή -
ρωσαν · εί άφθονον τδν τών α ρ ε τ ώ ν έσμδν θησαυρ ί -
σαντες , αφθονότερα δέ οΓς οί τότε τδ τέλειον έκρινον, 
έ π ε φ έ ρ ο ν τ ο , π ώ ς τοΰ" δ ι ' ο ύ Ιμελλον τού π έ ρ α τ ο ς 
έ π ι κ ρ α τ ε ι ν ά π ε τ ύ γ χ α ν ο ν ; π ώ ς έν φ τά τ ώ ν π ρ ο μ η ­
θέων, τ φ τ ή ς άπαιδε ίας οδτοι νοσήματι τ ή ς δ ρ μ ή ς 
ά ν έ κ ο π τ ο ν ; π ώ ς δ* ούκ έξ ών τδ κοινδν άναλαβεΐν δ 
Λδγος ή π ε ί γ ε τ ο , πλήθοντα τ ά προο ίμ ια έ δ ε ί κ ν υ τ ο ; 
Ε κ ε ί ν ο μέντοι ήμ ίν άψευδες πρδς άπολογίαν δ φ θ ή -
σεται , ώς δτι δ τών μελλόντων τ α μ ί α ς κα \ δ η μ ι ο υ ρ -
γδς τ ώ ν α π ά ν τ ω ν , έπε ιδάν τι τ ώ ν ά π ο ^ ή τ ω ν ο ίκο­
νομείν (δούληθή, ού φύσεως έπιδόσει κα \ αφθονία 
τήν τών μ ε λ λ ό η ω ν αρχήν καταβάλλετα ι , άλλά δ υ -

u l quae mys ieno essct m i m s l r a l u r a , ex eis p rodi -
re i? Siquidem legis sc i la inbgce impleveraiit : s i -
quidem v i r l u lum sibi uberiorem Ibesaurizantes 
messeni , uberiora offerebant, quam quibus ejus 
aelalis honiines perieclum deceruerenl ; quoiuodo 
eo frustrabanlur, qno medio e ran l adepturi fineui? 
Quomodo in quo erant positx pra?diriioues, iu eo 
i l l i , s l e r i l i i a i i s v i l io laborauies, i inpedimenlum 
babebanl? Quomodo atiiem ex quibus Verbum c o m -
niunem nai i i ram reparare sludebat, non exuberati-
lia exbibebaulur i n i l i a ? Id cnimvero cc r ium nobis 
ad defensionem videb i lu r ; u l u i m i n i i n , fulurorum 
dispensalor, universorumque opifex Deus, u i arca-
num aliquid ac mirabile vclit dispensare, baudqua-

ν ά μ ε ω ς περιουσία , κ α \ απορ ία π ρ α γ μ ά τ ω ν τδ μέλλον Β quam nalurse cremenlis ac uberlaie, fuiuroruin i n i -
κατασκευά&ι . Κ α \ γ ά ρ ίδιαίτατον μέν τούτο θ ε ο ύ . 
Ού θαυμαστότατον δέ τδ τ ή ς ακολουθίας τ ή ς φύσεως . 
Ούτω τ φ Α β ρ α ά μ υποσχόμενος π λ ή θ ε ι άστρων κά \ 
ψ ά μ μ ω θαλάσσης τήν τού σ π έ ρ μ α τ ο ς άπε ικάζεσθα ι 
πρόοδο ν , ούκ εύκληρία τούτο φύσεως είς έργον 
έ ξ ή ν ε γ κ ε ν , άλλ* ασθενείας συμβόλοις, κα \ δυνάμε ι 
τ ή εαυτού τήν ύπόσχεσιν έ ξεπλήρωσεν . Ο ύ τ ω τδν 
Χαμουήλ π α ρ ή γ α γ ε ν . Ούτω τδν Ί ω ά ν ν η ν κήρυκα 
τής ο ίκονομίας -παρέπεμψεν . Ο ύ τ ω δ έ κα\ τ ά πλε ίστα 
τ ώ ν ε ίς ημάς παραδόξως ήκόντων π ρ α γ μ ά τ ω ν έκ-
βάντα άν τ ι ; διερευνώμενος κατίδοι, ού π α ρ ά τ ώ τοΓς 
πλείστοις δοκούντ ι , π α ρ ά δέ τοΰ αίτίου τ φ π ρ έ -
ποντ ι . 

Έ μ ο \ δέ ουδέ μέχρ ι τούτων τ ά τ ή ς λύσεοις Ι σ τ η -
χ ε ν άλλά κ α ι ϊ τ ερόν τ ι ούκ άπίθανον έπε ισέρχετα ι 
λέγε ι ν . Τί δέ τούτο έ σ τ ι ν ; Ούκ άν έκδηλον τοίς τότε 
τ δ ευσεβές α ύ τ φ κ α τ ε φ ά ν η · ούκ άν ή έ γ γ ύ τ η ς αυ­
τών π ρ δ ς τδ θε ίον , τδ βέβαιον δι ' ευχής δεξαμενή , 
τ δ ν φώόνεικον λόγον τ ώ ν δισταζόντων ά π ώ σ α τ ο . 
Νΰν δέ έν χρε ία τούτου καταστάντες , έδειξαν ευθύς 
δ π ω ς τήν οίκειότητα κάν τοίς άλλοις πρδς τδν θεδν 
εΤχον, τοΰ φανερού τδ αφανές αυτών δημοσιεύοντος. 
Έ π ε \ ουν οί δίκαιοι τ ή ν δέησιν άνεκίνησαν, ούκ 
άμφίβολον τήν έπ ί ταξ ιν [Leg. έπ ί τευξ ιν ] έ π ή λ π ι -
σαν. Ού τ φ λ ο γ ι σ μ φ τοιαΰτα έπέκρ ιναν , δτι εί π ά ν ­
τ ω ς ήδει δ τών άδηλων γ ν ώ σ τ η ς , έπ* ά γ α θ φ τ ά τ ή ς 
τεκνογονίας έκβήσεσθα ι , ούκ άν τούτων τήν φύσιν 

tiuin perstruat ; sed ut polemia? ai l lucnl ia , rerutn-
que inopia. Etenim Dei maxime propria ea ueeono-
inia esl : nec summam babei admirat ionem, quod 
ordini naliira? consenlanee babel . S ic cuut Abrahae 
pol l ic i lus esset, fore u l cjus seminis proventio, m u l -
l i tudini slellarum ac arenae maris s imil is e s s e l I B , non 
id n a l u r a fel ici lale ad opus r e d u x i i ; sed imbeci l l i -
la l i s symbolis , suaque ipse poleniia , quod p r o m i -
sisset, implev i l . Ju bunc modum Samuelem pro-
d u x i l : sic Joannem oeconomiie praeconein p r e i n i -
s i l . S ic prorsus, u l quis scmte lur , niaxiuiaui par-
tem evenisse perspiciel , eoruui , qu& mirabi lUer i n 
nos pervenerunt, haud qua raiione plerisque vide-

Q ba lur , sed ut auctori congruum era l . 

Mib i nibilominus haud in iis solulro sistit : quin 
aliod quidpiam non improbabile diceiidtim snccur-
r i l . Qnid vero i l lud? Eorum pieias non innoiuissel 
ejus aetalis bominibus : eorum ad Deum necessi-
ludo aborat ione con l i rma la , baudqwaquam subino-
vissel conlentiosum sermonem bominum dubi lan-
l i u m . Nunc aulein in €a cons l i lu l i necessitate, 
protinus os lenderunl , u l in ali is quoque babereut 
necessiludinem cum Deo, publicame eveniu perspi-
cuo, quod era l obscuruin. Posiqoain ergo jus i i o ra-
lionem mov i s sen l , n ib i l s a v o l i conipotes fore d u -
bi tarunl . Nec quidquatq ejusmodi secum aniino 
s t a lue run l ; u l n imi rum occullorum cogniior Deus, 
siquidem in bono cessuram sctvissei edil ionem 

ά π έ κ λ ε ι σ ε ν ούκ άν άγονία τδν βίον η μ ώ ν κατεδ ί - D prol is , baudquaquam eorum naturse essel occlusu-

κασεν. Διδ έ π ί τδν Α β ρ α ά μ , κα\ Σ ά ^ α ν , κα \ ' Α ν -
ναν αλλήλους καθοριξίν παρεκελεύόντο, κα \ μ ε τ ' ε κ ε ί ­
νων τήν τ ή ς ευχής άπολαμβάνε ιν π α ρ ώ τ ρ υ ν ο ν έκβα-
σιν. c Καλδν ούν ή μ ί ν οδτοι , φ η σ \ , π α ρ ά δ ε ι γ μ α π ρ ό -
κε ινται , · εί άδ ιστάκτως τήν δέησιν προβαλο ίμεθα . 
Καλδν τεκμήριον ή τ ή ς Σ ά δ ^ α ς στείρωσις ε ίς άπαλό-
τ η τ α μεταβληθε ίσα. Καλδν σημείον ή τφ γ ήρα 

καμφθε ίσα , είς ακμαζόντων μελών ένέργειαν μ ε τ α -
σκευασθείσα. Βλέψωμεν ε ί ς Ά ν ν α ν τήν Έ λ κ α ν ά [Μale 
Allat. έν Κ α ν ά . Ί , τδ ίσον ή μ ί ν πάθος δι ' ευχής ά π ο -
θεμένην . Μάθωμεν αυτής τδ τής δεήσεως έμμονον, 
χ α \ τδ τ ή ς διανοίας Εμπυρον. Γνώμεν δ π ω ς κα ί 

rus fores; baudquaquam i is angusliis eorum ad— 
diclurus v i l a m . Quainobrein sese muluo boriaban-
tur, ut in Abrabam, Saramque, et Annara respice-
r e n l ; seque, u l c u m il l is oratioiiis evemuin accipero 
mererenlur, provocabant. c P r x c l a r u m itaque, i u -
q u i l , nobis i l l i exemplutn proposii i s u u l , u l t i ib i l 
baesilanles orationem promamus. > P r x c l a r i a rgu-
menti Ioco est Sarse sterilitas in niol l i i iem mula ia . 
Praeclaruin s ignum, incurva i l la senio, tn vegetorum 
membrorum operationein conversa. Respiciamus 
in eam Elcanae A n n a m , simile nobis vi l iura per 
preces depellcntem. Discamus ejus orationis con-

1 1 Gen. x x i i , 17. 
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Rianti.im, ac animi fervorcm. Novcrirnus tit quan- Α μεθ* η μ ώ ν εγκαλούμενη , ούκ ένεδίδου π ρ ο σ ε υ χ ο μ έ ν η . 
quam cadem nobiscum ralione Ίιι crimen voca l a , 
baud lamen ab oralione destiterit. Hanc t i o s i i n i i e -
mur. Ejus pone vesiigia scqui studeamtis. Duc i l 
b x c ad pei i l ionein rertiin speratarum; petiiionisque 
cousei-utionem, ex iis quae est operala, p r o m i i l i l . > 
Hoc ilaque jus i i consil ium iu opus deduxeruut, 
quocirca iiuie bunc eis moduin acciuebantur pre-
calionis vcrba : ι T u , i n q u i i , Domine , qui Pa l r i a r -
clia* promisistt fore u l super numerum arenae 
maris cjus muliiplicares semen, baudquaquam id 
mul l ip l ic i s prolis edilione fecis l i , sed unius or iu , 
proinissionem implesl i . T u promissam l e r r am, non 
ex m u l i i s , sed ex uno boc i a bserediiatetn d i s t r i -
bu i s l i . T u S.irai infecuodUalem, ίιι prolis fecundila-

Ταύτην η μ ε ί ς μ ι μ η σ ώ μ ε θ α . Τ α ύ τ η ς κ α τ ό π ι ν βαδί -
•ζειν έ π ε ι γ ώ μ ε θ α . Αύτη χ ε ι ρ α γ ω γ ε ί προς τ ώ ν έλπ ι ­
ζομένων τήν α ί τησ ιν , κα \ τήν έ π ι τ υ χ ί α ν , δι* ών 
ένήργησεν , ε π α γ γ έ λ λ ε τ α ι . > Τ α ύ τ η ν το ι γαροΰν τήν 
συμβουλήν οί δίκαιοι ε ίς έργον έ ξ ή ν ε γ κ α ν , δ ιδ τά 
τ ή ς ευχής εντεύθεν αύτοϊς κατεπήδετο β ή μ α τ α . € Σ ύ , 
φησ\ , Κ ύ ρ ι ε , τ ψ π α τ ρ ι ά ρ χ η έ π α γ γ ε ι λ ά μ έ ν ο ς , υ π έ ρ 
άρ ιθμδν ψ ά μ μ ο υ θαλάσσης τήν τοΰ σ π έ ρ μ α τ ο ς αύτοΰ 
πληθύνε ιν έπίδοσιν, ούκ έκ πολυτεκν ίας τοϋτο ε ν ε ρ ­
γ ή σας [Μαζ. έ ν ή ρ γ η σ α ς ] , άλλ' έκ τής τοΰ ένδς π ρ ο ­
όδου, τήν ύπόσχεσιν έξετέλεσας · σύ τήν κατάσχεσ ιν 

Τ η ί » ο υ * έ κ πλε ιόνων, άλλά τοΰ ένδ ; τούτου έ κ λ η -
ροδότησας. Σ ύ τήν άγονίαν τής Σ ά ^ α ς ε ί ς τ ε κ ν ο γ ο -
νίαν μετέβαλες . Σύ τ ά π α ρ ε ι μ έ ν α ταύτης μ έ λ η , π ρ δ ς 

tem ver l i s t i . T u cjus remissa mcmbra , u l luo inser- Β τήν σήν έντολήν ύ π ο υ ρ γ ή σ α ι ένίσχυσας. Σύ τήν ά π ι -
virent praeceplo, roborasl i . T u fejus i i icreduli laiem 
in fidein c o m n i u i a s i i , inque n ib i l baesilabundain 
met i iem, haesiiantis ani ini molus ccdere effecit l i . 
Non rideuibs, t i t i l l a , scd u l A n u a , supplicamua. Noa 
dubio animo sumus in ora t ione; sed SUIMUS ceria in 
eveiitum ii le. T u patribas noslris mirabil ia opera-
lus es. T u Jacob benedix is l i , nomenqtie ei lsrael is 
hk l id i s i i , quo ejus inde aniui i persplcaciiatetn 
innueres. Ejus lu semini profeciionem in i E g y p l u m , 
saluiemque prov id i s i i . Non pcrmis is i i u i j E g y p l i o -
runi crudelitas populuin luum deprhnerel . T u i n -
loleraiitiis plagis incredulos cas i igas i i , u l e i lua be-
nigniias paiesctret, eorumque durii ies declararelur. 
T u novuin in mari iter invenis i i . T u eleinentorum 

στιαν τ α ύ τ η ς ε?ς π ί σ τ ι ν μ ε τ ή ν ε γ κ α ς , κα \ ε ί ς άδ ί -
στακτον γ ν ώ μ η ν τά τού δ ιστακτοΰ μετεσκεύασας . Ού 
γ ε λ ώ μ ε ν , ώ ς εκε ίνη , άλλ* ίκετεύομεν , ώς ή "Αννα, 
Ούκ ά μ φ ι β άλλο μεν ε ί ς τήν δέησιν · άλλά π ιστεύομεν 
ε ίς τήν έκβασιν . Σύ τ ά παράδοξα το ις π α τ ρ ά σ ι ν η μ ώ ν 
ένήργησας . Σ ύ τδν Ι α κ ώ β εύλόγησας , κ α \ Τσραήλ 
με τ ε κάλε σας, τδ διορατικδν αυτού εντεύθεν ύ π α ι ν ι τ -
τόμε νος . Σύ τ ψ σ π έ ρ μ α τ ι αυτού τ ή ν ε ί ς ΑΓγυπτον 
δδοιπορίαν, κα \ συντήρησιν ψκονόμησας . Σ ύ τ ώ ν Αί­
γ υ π τ ί ω ν τ ή ν μ ια ιφονίαν τ ψ λαψ σου [ Leg. τ δν λαόν 
σου| κατασμ ικρύνε ιν ού συνεχώρησας . Σ ύ π λ η γ α ί ς 
αφόρητοι ς άπε ιθοΰντας τούτους έκόλασας, Γνα και τ δ 
σδν [ Male Allht. τδ σοφδν] φ ιλάνθρωπον ά ν α δ ε ι χ θ ή , 
κάκε ίνων τδ άμείλ ικτον φ α ν ε ρ ω υ η . Σύ ξενην όδδν έ ν 
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vir lu ies iunovaaii . T u nalurain fluxam , i n duram C θαλασσή ένεούργησας . Σύ ^τάς τών στοιχείων έ ν ε ρ -
^peciem conver l i s l i , poptilumque luum siccis vest i -
gtis t radtixisl i . T u ubereio escam ei in deserio 
p lu i s l i , esurienleioquc ad usque saluri laiera a lu i s i i . 
T u durara pelram aquain scaturire fecrsli, ac s i -
demem populum poias i i . A d eatu nos respicienles , 
haudquaquam dubielale preces supprimiruus, sed 
aninir sincertlaie spem ii i lendiiut is . Tune enim, 
Doni i i i c , i is produeendis efficax, quae produci nc-
qu iban i , in iis quae bumana3 suti l facullaiis j u x u 
primigeniain r a l i o n e m , pro tua clemeulia adjulor 
iton e r U ? Siquidem lo io dis ianl ia genere commu-
nione lejnperasti; quidni uuita per n a l u r a m , in id 
quod proprimn babem, imbecil la converleris? S i -

γ ε ι α ς έκαινοτόμησας . Σύ τήν (5οώδη φ ύ σ ι ν , ε ίς αν­
τ ί τ υ π ο ν σχήμα μετέστησας , κα\ τδν λαόν σου ά β ρ ό χ ρ 
πορε ία δ ι εβ ίβασας . Σύ τήν άφθονον τροφή ν έν έ ρ ή μ φ 
έπώρ .βρησα; , κ α \ πε ινώντα τοΰτον ε ίς κόρον έξέθρε-
ψ α ς . Σύ τήν άκρότομον π έ τ ρ α ν ύδωρ π η γ ά σ α ι π ε -
π ο ί η κ α ς , κα\ δ ιψώντα τούτον έπότ ισας . Πρδς ήν η μ ε ί ς 
αποβλέποντες , ούκ αμφιβολία τ ά τ ή ς ευχής κ α τ α -
στέλλομεν , άλλ' ε ιλ ικρίνε ια τά τ ή ς ελπίδος έκτείνο-
μεν . Ού γ ά ρ έ φ ' οΤς ούκ έστ ι , Κύρ ιε , π α ρ ά γ ε ι ν ά π ρ ο ­
ή χ θ η , ένήργησας [ Meliut έ ν ε ρ γ ή σ α ς ] , το ίς έφ* ή μ ί ν 
κε ιμένοις κ α τ ά τδν σδν άρχ ικδν όρον, ο ύ συνεργήσεις , 
φ ι λ ά ν θ ρ ω π ε ; Ε ί τ ά π α ν τ \ δ ιεστηκότα τ ψ γένε ι εΙς 
κοινωνίαν έ κ έ ρ α σ α ς , τ ά η ν ω μ έ ν α τ ή φ ύ σ ε ι , [πρδς ] 

quideni produxis l i naturam cx n i b i l o , quidni maie ry τδ ίδιον ούκ αναστρέψεις έξασθενήσαντα ; E i μ ή ού-
babcnieiu lauquam Doiniuus inslauraveris? Tutim 
<isl, Doiuine, opus i l lud : lutim facious, quod nemo 
^l ius a le praesiare possil . Polenl ia tua res maxi tnx 
prodigio pal ranlur . Tua jussione, flumina rever lun-
tur, ac in conlrar ium fluiint. Tuo eol praeceplo 
cursum inbibei , relrahilque. Tuo nulu niuliigenae 
brularum auimanliuin species fecundae ad succes-
sioncm penuancnl . Ordinatioui luai cechiul omuia, 
ncc quidquain luo pra3ceplo res i s i i l . T u qnoque 
Annain i l lam eodem laboranlem orbi la i i s morbo, 
niuUa prole donasli , ac eam qua? mullos babebal 
Uberoe, sine liberis effecisli. Nos quoque, ο Do-
mine, probro aflicimur, non uua dunlaxal con lu -
bcrnali proferenic femina, scd i r ibu universa Ira-

σαν τήν φύσιν π α ρ ή γ α γ ε ς , μ ή εύ δ ι α κ ε ι μ έ ν η ν , ούκ 
ανορθώσεις, ώς Κ ύ ρ ι ο ς ; Σδν, ώ Δέσποτα, τοΰτο Εργον· 
Σδν τδ κ α τ ό ρ θ ω μ α , τδ πάσ ιν άμ'ήχανον. Ση δυναστεία 
τ ά μέγ ιστα τ ώ ν π ρ α γ μ ά τ ω ν τερατουργε ί τα ι . Σή προσ­
τάξε ι τ ώ ν π ο τ α μ ώ ν τ ά γ ε ύ μ α τ α ε ί ς τούμπαλ ιν ανα­
τ ρ έ χ ε ι . Σή κελεύσει δ ήλ ιο ; τδν δρόμον αναχα ι τ ί ζ ε ι . 
Σ ή έπινεύσει τ ά πολυειδή τ ώ ν άγονων [ Μαζ. αλό­
γ ω ν ] γένη , γόν ιμα πρδς διαδοχήν δ ιαμένουσι . Τ ή 
σή διατάξει π ά ν τ α ύ π ε ί κ ε ι , κα \ τ ψ π ρ ο σ τ ά γ μ α τ ί σου 
ουδέν ά ν τ ι π ί π τ ε ι . Σύ κα \ τήν "Ανναν τήν αυτήν 
άτεκνίαν νοσήσασαν ε ί ς πολυτεκνίαν μ ε τ ε π ο ί η σ α , f 

κα\ τήν πολύτεκνον ε ίς άτεκνον μετέβαλες . " Ε σ η 
κ α \ ήμ ίν όνειδισμδς , ώ Δέσποτα , ούκ έκ μ ι ά ς τ η ς 
συνοίκου γυναικδς έκφερόμρνος, άλλά π α ρ ά τ ή ς φ υ -
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λής ά π ά σ η ς έκτραγωδού μένος . Συ δυνατός τοΰτον Α g*ce i l ludenle. Potee ipse i l lud auferre. Vales oiian-
έ ξ ά ρ α ι · σΰ Ιχανδς τήν τ ή ς φύσεως αργ ία ν εις κ α ρ π ο ­
φορίαν έξευτρεπ ίσα ι . Διδ πρδς σέ τοΰτον α π λ ώ ς τδν 
νουν ένστησάμενο ι , ούχ έτέρως έκκλ ί νομεν , μ έ χ ρ ι ς 
Αν τ ώ ν α ιτουμένων τδ π έ ρ α ς κ α τ ί δ ο ι μ ε ν μ ή βραδύ­
νε ι ν γ ά ρ Γσμεν τδν έν τοϊς άλλοις τ α χ έ ω ς προφθάντα 
τ ά ς α ι τήσε ι ς . 

Αύτη τ ώ ν δ ικαίων ή δέησις, τ δ είλικρινές αυτών 
τ ε κ μ η ρ ί ω σ α τ ή ς πίστεως* κα \ οΤς έ£0ύσθη [Μαζ. έ(&-
0ήθη ] τ δ έν τοίς Αλλοις εύδδκιμον προφαίνουσα. 
Τοΰτο τής κ α τ ά τδ κρύφιον αυτών εύσεβείας π ρ ο χ ά -
ρ α γ μ α . Κ α \ γ ά ρ ή τών λδγων πρόοδος , τήν έξ ών 
προήλθε κ α τ α μ η ν ύ ε ι δ ιάθεσιν . Ά γ ά ρ ένδον έ κ ρ ύ -
π τ ε τ ο μ ή δηλούμενα π ρ ά γ μ α τ α , τοΰτο [Leg. τούτων] 
σύμβολα προαγόμενοι οί λόγοι καθίστανται · κα \ νους 
μέν τδν λόγον εκφέρει . Αόγος δέ, τ ή ς ψ υ χ ή ς τά π α ­
θ ή μ α τ α καταγγέλλε ι . Κ α \ τά μέν άδηλα, δήλα κ α θ -
ίστησι , τών πραττομένων δέ τάς α ρ χ ά ς ύποτ ίθησιν . 
Ούτω τοίνυν τών δ ικαίων ή δέησις είς έργον ήνύέτο. 
Διδ χ ρ η μ α τ ι σ μ φ τδ μέλλον κατεμηνύοντο. "Ω π α ρ α ­
δόξου ε π ι τ υ χ ί α ς ! "Ω ευχής τούς ουρανούς δ ιασχού-
σ η ς , κα \ πρδς α δ τ ώ τ ψ θρόνψ τής δόξης προσανα-
π τ ά σ η ς I "Ω άλογων [ Μαζ. λόγων τών ] τών υπέρ 
λόγον άνυμνησάντων τ δ μέγεθος I Ε π ε ι δ ή δέ τδ μ η ν υ -
θέν ώ ς δν, ή μ ή τ η ρ λαβοΰσα, τδ τεχθησόμενον τ ψ 
θ ε ψ άφιεροΰν , κα\ έν ναψ άνατίθεσθαι ύπισχνεΐται* 
Τ ί τούτο, ώ "Αννα, ε ίπο ιμ ι άν πρδς τ α ύ τ η ν ; Τί τοΰ 
μέλλοντος προτρέχε ι ς τής προόδου; Τ ί τ ή π ρ ο θ υ μ ί α 
προφθάνεις τδ κηρυττόμενον ; Τ ί τδ μ ή π ω γ ε ν ό μ ε ­
νον θ ε ψ φέρειν κ α τ ε π α γ γ έ ) λ η ώ ς ένχερσ\ κατεχόμε- Q oflerre Deo promiuie , tanqtiam in niambus babereeT 

lem naluram in fecundam mutando apiare. Quara-
obrem eainomti ino, te coram nienieni proponentes, 
i ion a l i ier defleclimus, donec petiliotiutn finem v i -
deamus. Sciinus enim fore u l non lardes, qui in 
aiiis c i lo oraliones occupes. > 

Hsec jtislorum oratio, sinceram eonim fidem pcr-
spicue indicans, quaque exaudita fu i l , probalos in 
aliis mores declarans. Haec pieialts, quam irt oc-
culto colebant, quaedam velut destgnatio. Qnippc. 
foris deprompla verba , depromenlium aiTeciionem 
significanl. Quae enim inius occulta legebaniur, ca 
verborum syiubolis in palam aguulur : ac mens qu i -
dem sermonem eflert; sermo autem animi affec-
tionum nunlius^ exs i s i i l , ac ea quae obsctira eranl 
perspicua facit, aclionumque principia os lendi i . S ic 
ergo justorum orai io opere tomplebalur : qtiocirca 
fuiurum rei eventum oraculo doceniur. Ο mirab i -
lem adeplionem 1 Ο precaliouem coolos supergres-
sam, qtiaeque ad ipsum (bronum gloriae evo lav i i ! Ο 
sermones, quibus eorum laudala esl magniiudo, 
quae stuil majora sermone! Quod vero fuiura? rei 
nun t ium, lauquatn jam essel , niaier accepissel, 
nasci iuram prolem Dco se cotisecraturam, atque in 
temple oblaluram pollicetur. Quid boc, ο A n n a , 
dixer im ad eanrf Ut quid fuiurae rei processui prae-
curr is? Quorstim alacr i ia le a i Jmi quod edichur 
praevenis? Quamobrern quod necdum or lum e s l , 

vov. Δέον τδν τ ή ς ώδίνος καιρδν ά να με ίνα σαν, ούτω 
δώρον τ ψ έξ αυτής τ ψ δεδωκότι προσανατίθεσθαι . 
Δέον τ ψ τοΰ άδηλου π έ ρ α τ ι συστοχαζομένην, μ ή τ ή 
προκηρύξε ι δ ιαμαρτάνειν τ ώ ν υποσχέσεων. "Ω τ ή ς 
τ ώ ν δ ικαίων π ίστεως ! "Ω μητρδς μεγαλόψυχου γ ν ώ ­
ρ ισμα I Ούκ αμφισβητήσε ι τδ μέλλον συνέκρ ινεν ού 
δ ι σ τ α γ μ ψ τδ κηρυχθέν [ άνεβάλλετο J* ού τήν εαυτής 
κατενόησε μέχρ ι ς εκείνου άνεπιτήδειον φύσιν* ού 
δυσχέρεια τοΰ ασυνήθους π ρ δ ; άντιλογίαν κατέστη · 
ού τ ψ μ ή δυνατφ αγων ία τήν ψυχήν περ ιέβαλεν . Ούκ 
ήπόρησεν έν εαυτή λογ ι ζόμενη , ώ ς είωθε τοις άλ­
λοις ; *Άρα μ ή ε ί ς ά π ά τ η ν τ ά τοΰ χρησμού ά π ο β ή -
σο ι το ; Τ Α ρ α μ ή ή χρονία στείρωσις τοίς τ ή ; ε π α γ ­
γελ ίας ύπαντήσειεν ; Ά ρ α μή τής ψ υ χ α γ ω γ ί α ς δ 

P a r era l ut exspeciato parlus lempore sic mutMis 
quod essel edi lura , dalori offcrret. Par era l ut i n -
certi evenius finem ob&crvans, baudqoaquam vo-
vens violandae promissionis pericutuiu incurrere l . 
Ο juglorum fidem 1 Ο magnanimae M a l r i s ind ic iuml 
Nul la dubielate fuiurum comparavi t , nullaque bae-
si lai ione quod erat nuntialum fore dismli t . N i h i l 
ineplam hactenus nali iram consideravit. Haudqua-
quam insueiae rei difficultale moveri se ad cou l r a -
dicendum s i v i l . Haudquaquam pro rei impossb i l i -
tale auimuin anxietati dedi l . Non dubiiavit apud 
66 cogilans, u l i consuevi l accidere aliis : Ntim ora-
culum in decepiiouein cedel? JNum diulurna s k r i -
litas promissioni incurrei? Num qui apparuil eo ve-

φανείς κομίζων ήκεν ε υ α γ γ έ λ ι α ; Ιδού τά τής ηλ ικ ίας ρ nit , u l nuilcerel nut i l io? Ecce jani defloruii aelas* 
παρήβησεν . Ιδού τδ τ ή ς α κ μ ή ς άνθηρότατον τ ψ 
χρόνω μαραίνετα ι . Τδού τδ τών μελών ισχυρότατο ν 
πρδς έκλυσιν ε π ε ί γ ε τ α ι . Τδ τοΰ βίου πλείστον π α ρ -
έδραμεν . Ό τοϊς πάσιν [ Μαζ. πα ισ ίν 1 έ π α γ γ έ λ λ ε -
σθαι [ Ι ^ . έ π α γ ά λ λ . ] παρασκευάζων καιρδς ύ π ο φ ε ύ -
γ ε ι . Ή τ ή ς παιδοποι ίας χ α ρ ά έν προοιμίοις τδ π ό ­
θε ι νδ ν φέρει πρδς τ φ γ ή ρ α τ α ; ε π ι κ α ρ π ί α ς έλπίζουσα. 
Τ ί πρδς τήν δέησιν, κα \ τήν έ π α γ γ ε λ ί α ν έπασχολοΰ-
μα ι ; Ουδέν τοιούτον ή Ά ν ν α τ φ λογ ισμφ π α ρ ε μ π ε -
σείν σ υ ν ε χ ω ρ η σ ε ν άλλ* όμοΰ τε τά τής ευχής κ α τ -
εβάλλετο , κα ί τήν έ π ί τ ε υ ξ ι ν τ α ύ τ η ς τ φ δφθέντι 
κ α τ ε μ η ν ύ θ η , κα \ ώ ς ήδη κατέχουσα τδ προσδο-
κώμενον , τη σφοδρή προθυμία τ φ ν α φ τοΰτο προσ-
άγε ιν ή π ε ί γ ε τ ο . Τ ί ς άν λόγος τδ τ ή ς π ί σ τ ε ω ς 

Ec.ce j am florentissiinus vigor leinpore emarcuic. 
Ecce jam membrorum pra?cipunm robur ad deb i l i -
latem lendit . Maxima vitae pars decursa es l . T e m -
pus, quo prolibus quis lubens adgaudeat, i isque 
ges l ia l , subfugil . Edendnc prolis gaudium desidera-
bile quid prituis annis af len, fruclum sperans grav i 
senio aelaie. U l quid orai ioni ac promissioni i inmo-
ror ? N i b i l Auna ejusmodi animo incidere p e r t n i s i l : 
quii i imo u l mox precata esset , alque ab apparcnt<i 
angelo prosperi suceeesus ntintium accepissci , v c l -
u l j am lenerel exspecialam pro lcm, vebemenii a l a -
cr i la le feslinai iu templo offerre. Quacuam ora i io 
accensatn i i lam fldem laudare suflQciai, per qtiam 
voti coropos cffecta esl? pcr quam nibl l aniuius du> 
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bietalis stimulis vulneraUis fuit? Id plane i m m u l a - χ αυτής έπαινέσειε δ ι ά π υ ρ ο ν δι ' ή ς τ ώ ν α ι τ η θ έ ν τ ω ν 
bi l is Pidei facinus, per quam propbelae omnes fulu-
r is ceu praeseniibus crediderunt : qi iam vere deft-
niens adir i rabi l is Paulus, a i l : Fides e$t sperandorum 
substantia; argumenium rerum non apparetitium , e . 
Qnia c i i im qiiod speralur, eoruni videlur quai non 
exsis tmii , non subsislens per se, auive tempore ne-
cessiiatis apparens , dubitimque evenium obscuri-
laie ferens, ac niagis ad obscurum vergens; idcirco 
ostendil firmam ac immuiabi lem fidem babere 
subsiantiai r a l i o u c m , ut rerum in spe posilarum 
exstsleutiain subsislere facial , seque ipsain praclice 
speraulibus inseral . Argumentum ati iem, ait , e,r*ruro 
non appareniium; quod rein olim lide exspecla lam, 
processuque temporis in opus dcduciam , ac velut 

ού δ ι ή μ α ρ τ ε · δι ' ή ς τοίς τ ή ς αμφ ιβολ ίας κ έ ν τ ρ ο ι ς 
τήν διάνοιαν ούκ έ τ ρ ώ θ η ; "Οντως αμεταβλήτου π ί ­
στεως ή ν τ δ κατορΟούμενον, δι* ής π ρ ο φ ή τ α ι π ά ν ­
τ ε ς τοίς μέλλουαιν ώ ς ένεστώσιν έ π ε ί σ θ η σ α ν ήν 
άψευδώςό θεσπέσιος Παύλος οριζόμενος φ η σ ι · Πίστις 
εστίν έΛπιζομένων νπόστασις, πραγμάτων έΜγ-
χος ού βίεπομετων. Ε π ε ι δ ή γ ά ρ τδ έλπ ι ζόμενον , 
τών α ν ύ π α ρ κ τ ω ν είναι δοκεί, μ ή ύφεστδς καθ" αύτδ , 
μηδέ τ φ χ ρ ό ν φ τ ή ς χρε ίας β λ ε π ό μ ε ν ο ν άμφίβολόν 
τε τ ψ άφανεί τήν έκβασιν φ έ ρ ο ν , κα ί π ρ δ ς άδηλον 
μάλλον τήν (δοπήν έχον, τ α ύ τ η δείκνυσιν υ π ο σ τ ά σ ε ι ς 
λόγον τ ή ν ά μ ε τ ά π τ ω τ ο ν π ίστ ι ν έ π έ χ ε ι ν , ούσιούσάν 
τε τ ώ ν έλπ ιζομένων τήν ύπαρξ ιν , κα \ έ α υ τ ή ν ένθεί-
σαν π ρ α κ τ ι κ ώ ς τοίς έλπίζουσι . Τδ δέ , Πραγμάτων 

arguii iei i lum ac evici ionem, verura rerum evenlum Β ξΛεγχος ού βΛεπομένων, τ δ ποτέ μ έ ν τ η πίστει 
repraBsenlel. S ic i l la , mcntem superans Yerb i i l lu i i 
inyslerhim, o l im quidein praedicalum , iide auleni 
exspecta lum , ac longo posl lempore deciaralum, 
rei iiitpieiionem , argumenlum ac ceu evictioneqi 
osiendi i . 

προσδοκηΟέν , προιόντι δέ ςψ χρόνψ ε ί ς έργον έξ -
ενεχθέν , κα \ οιονεί έλεγχον π α ρ ι σ τ ώ ν τήν αληθή τών 
π ρ α γ μ ά τ ω ν Εκβασιν. Ούτω τδ υ π έ ρ νούν τού Αόγου 
μυστηριον , π ρ ώ η ν μ έ ν κ η ρ υ τ τ δ μ ε ν ο ν , π ί σ τ ε ι δέ 
προσδοκώμενον, πολλοίς ύστερον χρόνοις φανερωθέν , 
Ελεγχον αύτη τήν τού π ρ ά γ μ α τ ο ς παρέδε ι ξε π λ ή -
ρωσιν . 

Τ α ύ τ η ς τοίνυν οί δίκαιοι δραξάμενοι , τών α ιτηθέν­
τ ω ν , κα \ έλπ ισθέντων ού δ ι ή μ α ρ τ ο ν διδ κα \ γεννώσι 
τήν ά χ ρ α ν τ ο ν , τήν τ ή ς αναγεννήσεως πρόξενον 
η μ ώ ν , τήν τ ή ς αναπλάσεως η μ ώ ν α ί τ ι α ν δ ι ' ή ς τ δ 
κ α τ ' είκόνα θεού άχρε ιωθέν , πρδς τήν οίκείαν 4 π -
α ν ή λ θ ε ν ε ύ π ρ έ π ε ι α ν δι* ή ς τούς τής α μ α ρ τ ί α ς χ ι τ ώ ­
νας άποβάλλοντες [ Μαζ. άποβαλδν] τήν τού φ ω τ δ ς 
στολήν ή μ φ ι α σ ά μ ε θ α . Τδ τών προφητών άναφώνημα* 
τδ τών θείων χ ρ η σ μ ώ ν έ κ π λ ή ρ ω μ α · τδ τής η μ ώ ν 
σωτηρίας κεφάλαιον. "Π τ ή ς τ ώ ν τεκόντων ε ύ τ ε -
κ ν ί α ς ! "Π τού τόκου τ ά υ π έ ρ νούν α γ α θ ά π ρ ο ξ ε ν ή -
σαντος τοίς ένέγκασιν ! Έ π \ μέν γ ά ρ τ ώ ν καθ* η μ ά ς 
δσοι π α τ έ ρ ε ς έτυχον γενέσθαι , ήτοι κ ο σ μ ι κ α ί ς π ε ρ ι -
φανε ία ι ς τούς έξ αυτών προελθόντας άνακηρυχθήνα ι , 
ή τ ψ τ ώ ν αρετών φ ω τ \ καταλαμφθήνα ι · ή ' γ ε ν ν α ί δ ν 
τι κα \ μ έ γ α δοκούντων τ ή ς ανδρείας κ α τ ο ρ θ ω μ ά τ ω ν 
ένδε ί ξασθα ι , ού τδ τυχδν αύτοίς έκ τ ο ύ τ ω ν κλέος 
π ρ ο σ γ ί ν ε τ α ι , τ ή κοινωνία τής φ ύ σ ε ω ς συμρυιτεχόν-
τ ω ν τ ή ς ευδοξίας· έ π \ δέ τούτων τ ί ς άν υπερβολή 
δόξης έπ ινοηθε ιη , ή ς τών πρεσβε ιών ούκ έ π έ τ υ χ ο ν ; 
κα\ τ ί δεί μακρολογούντα το ί ς ά κ ρ ο α τ α ί ς π α ρ ε ν -

quain genuerunl, supremum gloriae apicem, C r « a - ^ οχλείν ; "Ωσπερ γ ά ρ ή τ εχθε ίσα , τδ άνώτατον πλήν 

Cuin banc ergo jusi i prebendissent, haudquaquam 
a spe peiil ionibusquc exc ide run l ; quamobrera eliani 
immacula lam il iaui gigatint, rcgeneraiionis noslrae 
auclriceui ; nosirae reformalionis causam; pcr quam 
vit iala hi nobis Dei imago ad suum rediit decorem; 
per quam lunicas peccali abjicieulcs, indu i i sumus 
stotam lumiuis : propbelaruin i l lam acclamaiio-
n e m ; divi i iorum pletiiludinem oracu lorum; noslrae 
Hlud saluiis capul . Ο felicem i l lam parctilum pro-
l c m ! Ο patluui , quo boua vhu omnem ii i lel leclus 
superanlia, geniluribus coniparala sunt. In humanis 
quideni , ut cui conl iugal i ier i patrem , siquidem 
naiae proles, vel saeculari splendorc spectabiles fue-
r i n t , aul vi r tu lum luce c l a r u e r i n l , vel s lrenuum 
quid , ac magnaj forl i ludinis facinus gessisse videan-
l u r , baud mediocris iude i l l i bonor a c c e d i l , qui 
comniuuione naturae el iam gloriae cQnsorlium 
ineat : in bis auiem, quacnam adeo excellens gloria 
excogi iar i poss i i , cujus i i praerogaiivas non sint 
conseculi? Veruin quid opus prol ixior i sennoiie 
iuoleslum iieri audiloribus? Quemadmodum enim 

lore uno exceplo, acccp i l ; sic ct i i i i incoinparabi-
lem prae paremibus omnibus gloriani obt iuuerunl . 
Divina i laque puella pariu edi la , convocal Auna 
amicas ac sodales, aiique : 

V e n i i e , meo congaudete pa r tu i , Venile , meae 
prol is editione laelamini. Ven i l e , cam videt^, quse 
p rx t e r spem lacta l . Veni tc , enalam virgam ex i t i -
fecundis Iumbis a sp ie i l c , steii lemque ieminam 
uierum geslasse considcrale. Ven i i e , vestrarum ex-
probt ai ioi iuin fructum perdiscite, opusqne preca-
lionis lus i ra le . A l a c r i concurr i le aji imo, ac adven-
m i in lemulum praeiic. Ornate v icos ; ingressiis i l -

τού Δημιουργού τ ή ς δόξης ά π ε ί λ η φ ε ν ούτω κα ί ού­
τοι τδ τού κλέους άσύγκρ ιτον π α ρ ά τούς τεκόντας 
άπεκληρώσαντο . Τ ε χ θ ε ί σ η ς τοίνυν τ ή ς θεόπαιδος, ή 

Αννα τ ά ς φίλας συνεκαλείτο, 
Δεύτε , λέγουσα, τ ψ έ μ ώ τόκψ σ υ γ χ ά ρ η τ ε . Δεύτε , 

τα ί ς έ μ α ί ς ώδίσιν εύφράνθητε . Δεύτε θεάσασθε τήν 
π α ρ ' ελπ ίδα θηλάζουσαν. Δ ε ύ τ ε , τήν έξ ά κ α ρ π ω ν 
λαγόνων άναφυείσαν pάβδον κ α τ ί δ ε τ ε , κα\ τ ή ν άγο-
νον κυοφόρον κατανοήσατε . Δεύτε , τ ώ * όνειδισμών 
η μ ώ ν τδν καρπδν κ α τ α μ ά θ ε τ ε , κα \ τδ τ ή ς ευχής 
Εργον ανιστορήσατε. Συνδράμετε π ρ ο θ ύ μ ω ς , κα \ τήν 
έν ναψ άφιξ ιν προοδοποιήσατε. Κοσμήσατε τάς έ π α ύ -

1 4 Hc.br. χ ι , ! . 
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>εις . Κ ^ τ α φ ω τ ί ά ο τ ε χάς εισόδους. Καταφαιδρύνατε Α l t t » i r a l e ; ptocessus, lampadum \nCt tx l r i l a ra ie . 

λ α μ π ά σ ι ν τ ά ; προόδους* έξάρξατε μ ε τ ' ευφροσύνης* 
$σατε έ π ι θ α λ ά μ ι α , χ α \ ώ ; ν ύ μ φ η ν καθαράν τ φ ν α φ 
τήν πα ίδα προσάξατε . Πληρώσατε συν έμο \ τ ά ς π ρ δ ς 
τδν Αεσπότην υποσχέσε ις . Κροτήσατε συν έμο\ τήν 
ε ύ χ α ρ ι σ τ ί α ν , δτι έξ οίκου μου Κύριος άφείλετο δνβι-
δος* δτι ούκ ε ί ς κενδν τ ά τ ή ς ελπίδος έξέβησαν. Ιδού 
τά τ ώ ν δεήσεων είς Ιργον κατήντησαν . Τδού τ ά τής 
ε π α γ γ ε λ ί α ς τδ π έ ρ α ς άπέλαβεν . Ι δ ο ύ τήν τεχθε ίσαν , 
ώς ύ π ε σ χ ό μ η ν , έν οΓκφ θεού ά ν α τ ί θ η μ ι . Δεύτε , τ α ύ τ η 
συνεισέλθετε , κα \ ώ ς εύπρόσδεκτον δ ώ ρ η μ α κοινή 
ταύτην τ ψ Δεσπότη προσενέγκωμεν . > Ούτω γούν 
ή μ ή τ η ρ προθυμ ίας τόνψ τ ά τ ή ς υποσχέσεως π λ η ­
ρούν κατεπε ίγετο* πρδς άναβολήν δέ άνθείλκεν δ τ ή ς 
νηπ ιότητος χ ρ ό ν ο ς , ούκ έγγυώμενος π α ρ α υ τ ί κ α τήν 

litcipite cum laeliiia ; caniie nnplial ia eanttca, ac 
ceu mundani sponsam, in lemplo puettam oflerte. 
Itnplele inecuin quae vovi Domino. G r a t h r u m ttie-
cum aciioneni plausu snhinitt i ie, eo qnod Doininu* 
absliilertt probrum de mea domo; quod non in v a -
euuni spes evaseriul . Ecce deducias in opus o r a -
l iones ; ecce jani finem promissa acceperunt. E n 
quam ed id i , j ux ia quod voveram, in Dei oflero 
domo. Veni ie , ei vos comites jung i t e , commui i i -
busque voi is , ceu acceptabile muniis eam offeraitiot 
Domino. » Ergo haqne maier a lacr i la t i sv igore , vo~ 
IUIII prolintis implere urgebatur ; verum retrahebat 
ut lanl i l lu in diffcri h i i a n l ! * tempifg, non velut s ta-
l i m privandos parente* prxlenderet , sed quta op-

τών τεκόντων σ τ έ ρ η σ ι ν , άλλά π ε ρ ί μ ε ν ε ι ν π α ρ α κ ε - ° portunum setatis tettipus exspeciare jitberet. Quam-
λευόμενος τδ τ ή ς ηλ ικ ίας έπιτήδειον. Διά τοι τούτο 
τρ ιετ ίζουσαν τ α ύ τ η ν τ ω ν α ψ προσφέρουσι* τδ τ ίμιον-
δντως α ν ά θ η μ α , κα\ άγγέλο ι ς αΐδέσιμον * τδ ύ π έ ρ τ α -
τον κα\ καθαρώτατον κε ιμήλιον , έν «ρ οί τ ή ς χάρ ιτος 

- θησαυρο\ έ ν α π ε τ έ θ η σ α ν έν ψ ό τ ή ς οίκονομίας πλού­
τος ά π ο ^ ή τ ω ς ά π έ κ α τ ο · έ ν φ τ ά τ ή ς η μ ώ ν σωτηρίας 
έ τ α μ ι ε ύ θ η ενέχυρα . Τδ σκεύος τδ άμόλυντον* τδ φ ω -
τοδόχον χωρίον , έξ ού σ ω τ η ρ ί α ς ακτ ίνες τήν ο ίκου­
μένην έ π έ λ α μ ψ α ν . "Εδει γ ά ρ τδν τρισσδν έν έ α υ τ } 
τήν άσπιλον π ρ ο τ ί μ η σ α ι άρ ιθμδν , δ ι ' ή ς τοίς έν 
κ ό σ μ ψ ή τής Τριάδος έφανερώθη δύναμις* έν ή τ δ ' 
τή ς ευδοκίας τοΰ Πατρδς έ π ρ α γ μ α τ ε ύ θ η συνάλλαγμα* 
έν ή ό Λόγος οίκήσας τδ η μ ώ ν ά μ π έ σ χ ε τ ο φύραμα* 

obrein i r iennem i l l am offerunt fu templo : pre-
liosuro i l lud revera donarium , aique augelis vene-
r ab i l e : supremum ac mundissimuin i l lud c i iuel i t im, 
iu quo Ibesauri graiiae deposii i fuerunt; in quo 
oeconomiae opes ineffabili ral ione reposiia* e r a o l ; i n 
quo nostrae salulis erant condila pignora. Vas , i o -
quam, i l lud i inpotl i i lum : locum ill t im luiniuis coo-
ceplaculum , ex quo saluiis radii orbi uuiverso i l -
loxerunt. Quippe decebat ut immaculata infaoi 
lernarium nuiiieruni in &e ipsa prasvie bonoraret, 
per quam iis qui erati l in mundo innotui l po len l i t 
T r i n i l a l i s ; in qua beneplaciii P a l r i s conlractus ce-
lebralus c s l ; in qua Verbum babilatis indu i l ma&~ 

i v ή τδ Πνεύμα κατασκήνωσαν , τδ άδιαίρετον τ ή ς Qjjam uos t raui ; ίιι qua Sp i r i lus conimorans, i n d i v i -
Τριάδος υπέδειξε* δι* ή ς δ τ ρ ι χ ή διηρημένος κόσμος , 
ε ί ς μ ί α ν θ ε ο ΰ προσκύνησιν ουνηρμόσθη · δ ι ' ή ς ό 
τούτου δ ια ιρέτης μ ε τ ' ήχου έξηφανίσθη . 

Σήμερον τ φ ν α φ π ρ ο ά γ ε τ α ι δ ναδς δ Ιμψυχος * δ 
τών ουρανών υψηλότερος, κ α ί π ά σ η ς τ ή ς κ τ ί σ ε ω ς 
ϊ ύ ρ υ χ ω ρ ό τ ε ρ ο ς . Σήμερον τ φ ν α φ ένοικίζεται ή τ ή ν 
απο ικ ία* τού ανθρωπείου γένους π ρ δ ς τήν Ιδίαν 
έστ ίαν διά τού τόκου άναγαγούσα . Σήμερον ή νοητή 
σκηνή τ $ νομική τάξε ι τ ή ς [Maz. τ ά τ ή ς ] χάρ ιτος ε υ α γ ­
γ ε λ ί ζ ε τ α ι , κα\ τ φ γ ρ ά μ μ α τ ι ύποχωρείν τ φ π ν ε ύ μ α τ ι 
δ ιακελεύεται . Σήμερον ή άσπιλος ά μ ν ά ς , ώ ς δεκτδν 
Ν ρ ε ί ο ν τ φ ναψ προσφέρετα ι , έ ξ η ς ότου θεου αμνός 
προελθων , τήν άμαρτίαν τον χίσμον άφεΙΧετο. Σ ή ­
μερον ή ά μ ω μ ο ς π ε ρ ι σ τ ε ρ ά Αν τοϊς τού ναού άδυτοις 

sam Tr iu i t a l em o s i e n d i l ; per qnani mundus tr ine 
divisus (22), in unara Dei adoraiionem aputus est, 
per quaui ejus divisor cmii soni iu p c r i i l . 

Ilodie aniraaiura lemplum in teuiplo of fe r lur ; 
l emplum, inquam, excelsius coelis, loloque crea-
lorum ambitu latius ac capacius. E a bodie in l e m -
plo collocatur, quae exsul bumanum genus, per eum 
quem genuit, in proprias sedes reduxit. Hodie sp i -
r i u l e tabernaculum fausta nunlia graliae, legali or -
dini perferl , jtibeique lilterae u i locuin cedat spi-
r i t u i . Hadie agna immaculala , ceu accepiabilis 
liostia offerlur in lemplo, ex qua ortue ilte Agnut 
Dei mundi abnulit peeeatum " . Ilodie coluroba i l la 
irreprehensibilis in tempti peneiralia evolans» malt-

π ε ρ ι ι π τ α μ έ ν η , τ ο ν , τ ή ς : κ α κ ί α ς ίξευτήν έξέκλινεν, D tiac aucopem devilavit , ejus macb inamen l i» f a : u 
υψηλότερα γενομένη ^ ώ ν μ η χ α ν η μ ά τ ω ν αύτον . Σή-^ 
μερον τ δ $οχε£ον τ ο ύ Πνεύματος έν τ φ . ν α ψ ά Λ ο τ ε -
04ν , π ρ δ ς ύ π ο δ Α χ ή ν τ ο ν Μ γ ο ι ι έ ξ ε υ τ ρ ε π ί ζ ε τ α ΐ ν ΟύΑέ^ 
γ ά ρ Ιδε ί το ί ς ^ύποις · τ#ύ κόσμου . τδ καθαρώτατον 

s συνδ ια ιτάσθαι σκήνωμα» άλλά π ρ δ ς τ δ ν ά μ ε μ π ν ο ν 
ϊ μ ε ταθληθέν χώρον , έχε ί τ ά τής χ α ρ ά ς ύποδέξασβαι 
* π ρ ο ο ί μ ι α * ε κ ε ί τδν Α££α€&να τ ή ς ευλογίας Απθ· 

κληρώσασθα ι * εκε ί σύμβολον -ιού μυστηρίου , τήν 

subl imior . Hodie vaeculom Spir i tus in lemplo de-
poeilura, susGipiendd Del Verbd apla iur . Neqne 
enim decebat, u l ubernaculum i l lbd mundfssimuni, 
in mundi sordlbus versareiur ; s«d ut iu Irrepre-
bensibiktn iranstaiam locum, primos i l l i c gaudii 
girstns susciperei : u l , inquam, i l l i c , benediclionis 
arrbaboneiu eonsequeretuf; u l i l l i c mys le r i i g y m -
bulo siibmini&lrala angt l i manu annooa, aleremr. 

* T Joan. i , 29. 

(21) Mundu$ irinrdimu*. A l lns ioes l ad i l iud Paul l 
a d P l i d i p p . II, Omne U«HH fteeiainr, caleiium, ter-
re$lritiin, rt iNfernorum : qnaui diabolns divi»ioiieni 
<ecei; l , provelifiidis omnibus ex lerreblribus iu 

P A T R O L . G B . C . 

f oelrsles, nlsi ejns snaiione mors m mtrndum ϊ η · 
gressa , i n f i M n u m fcc»ssi«l liiiiitadiim gf»niis, ac 
inleruo addic ium. IJbtque auctor erud.ius ac eub-
l i l i s . 
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U I 9 
Meccbal ut 
an bumanarum consuetudinum coulagio cuslodire 
»ur. P a r e ra i , u l pellttcidum i l lud ganctuariuiii, ab 
omni peccati communione l iberum tervarelur . Par 
eral , aures iilas delusoriie inaccessas inanere 
se rmonibus , in quibus gaudium insonilura a r -
^hangeli vox, Iristein moesliiiaro ab Evae auribus 
ilepulsura essel. S ic leiuplo sacratissiuia fuii devota 
Iioslia. ISic proreus inimaculala off. r iu r agna, nt 
v ic l ima oiuui acceplior Creaior i sacrificciur : non 
ianguinie l i l a l ione , sed excelJenti ptiri iale : cum 
qna tios quoque ingredi studeamus coudigna fereu-
les ingressus opera ; ac s l o l x loco, var ium indul i 
v i r l u l u m babiluin inlus cuin ea penelreraus, ut 
i i i i l lo ingredientibus nobie iucurrenle, ejus arcanis 

GEORGII NICOMEDIENSTS VrM 
inconlaminatus ibcsaurus, imniunis Α ύπ* α γ γ έ λ ο υ κ ο μ ι ζ ο μ έ ν η ν τροφήν έστ ιάσασθαι . "Εονι 

άμιγίς τ ώ ν ανθρωπίνων ηθών τδ άκηλίδωτον φ υ λ α -
χθήναι θ η σ α ύ ρ ι σ μ α . Έ δ ε ι άκοινώνητον τ η ς α μ α ρ τ ί α ς , 
τδ δ ι α υ γ έ ς τηρηθήνα ι ά γ ι α σ μ α . Έ δ ε ι ά ν ε π ί β α τ α 
λδγοις άπατηλο ίς τ ά ιερά ώ τ α σωθήναι , έν οΤς έ μ ε λ -
λεν ή του αρχαγγέλου φωνή τήν χ α ρ ά ν έ ν η χ ή σ α σ α , 
τδ σκυθρωπδν τ ή ς λ ύ π η ς έκ τών τ ή ς Εύας α κ ο ώ ν 
ά π ε λ ά σ α ι . Ούτως τ ψ ν α ψ τδ ί ερώτα ιον α ν ε τ έ θ η καλ-
λ ι έ ρ η μ α . Ούτως ή πανάσπ ιλος άμνάς π α ρ ε π έ κ ε ι ν α 
π ά σ η ς Ουσίαςόλοκαυτωθήναι τ ώ Κ τ ί σ τ η π ρ ο σ ά γ ε τ α ι , 
ού δι* α ί μ α τ ο ς χύσεως , άλλά δι* ύπερβάλλυυσαν κ α -
θ α ρ δ τ η τ α . . Τ ^ συνελθείν κα \ η μ ε ί ς έ π ε ι γ ώ μ ε θ α , άξια 
τ ή ς εισόδου έπ ιφέροντες έ ρ γ α , κ α \ άντ \ στολής τδ 
τών α ρ ε τ ώ ν ποικίλον περ ι κ ε ί μ ε ν ο ι , Ινδον συν ταύ-rjj 
χ ω ρ ή σ ω μ ε ν , ίν* άκωλύτως τ ή ς είσόδου τ υ χ ό ν τ ε ς , τών 

iuysiice deleciemur, in Gbr is io Jesu Doniino rtoslro: τ α ύ τ η ς ά π ο δ ό ή τ ω ν μ υ σ τ ι κ ώ ς κ α τ α τ ρ υ φ ή σ ω μ ε ν * έν 
cuiii quo (Jccel gloria , polestas, honor ei adoratio, Χ ρ ι σ τ ψ Ι η σ ο ύ , τ ψ Κ υ ρ ί ψ η μ ώ ν , μ ε θ ' οδ π ρ έ π ε ι 

δόξα, κράτος , τ ι μ ή κ α \ προσκύνησις τ ψ Π α τ ρ \ , κ α \ τ ψ 

ά γ ί ω Πνεύματ ι , ε ίς τούς α ίώνας τ ώ ν α ί ώ ν ω ν . Α μ ή ν . 

ΛΟΓΟΣ q \ 

P.iireiii, ac Sp i r i l um sanctum, in swcula sxcu lo -
ruui. A n i e i i . 

O R A T I O V I . 

Georgii melropolttv Nicomediensit oraiio \n tnn-
ctitsimce Dei Genitricis lngretsum [in lemplum]. 

Pulcb ra nobis celebri lat b x c , argmneutorura 
in i i i a e x b i b e l ; pulcbros paravit scansionum ca l les ; 
pulcbras ascensuum baacs suppostiii , quas nutic diei 
SiTmouem ad se Rubvebit. Quare subliinem ipsum 
ai lol lens , iu alta encomiorum per gral iam a g i l ; 
atque grada i im vcsl i^ ia mutans, laudaVioiiem a 
gloria in gioriam iran&ferl. Quia ni l i i lominus inv 

Γεωργίου μητροπολίτου Νιχομηδίας Λόγος 
τά εΐσόδια της ύχεραγίας Θεοτόκου. 

Καλάς ήμ ίν υποθέσεων αρχάς ή παρούσα π α ν η γ ύ ­
ρ ι ; δείκνυσι * καλάς έπ ιβάσεων τ ρ (6ου; η ύ τ ρ έ π ι σ ε * 
καλάς αναβάσεων κρηπ ίδας ύ π έ θ η κ ε , νυν\ π ρ δ ς έ α υ ­
τήν τδν λόγον άνάγουσα. Διδ μετέωρο ν τούτον έ ξ ά ρ -
ασα, ε ίς τά Οψη τών ε γ κ ω μ ί ω ν έμβιβάζει [S i r . α ν α β ι ­
βάζε ι ] τή χάριτ ι* κα\ έκ βαθμών βαθμίδας α μ ε ί β ο υ σ α , 
ά χ δ δόξης είς δόξαν μεταφέρε ι τδν έπαινον /Αλλ* έ π ε Ι 

possibile fi I, ιιι l an lam rerum sublimitalem a l i i n - G συνυψωθήναι τούτον άμήχανον τοίς π ρ ά γ μ α σι * κ α ί 
γ ά ρ ουδέ οΓόν τ ε · βραχύ τού γεώδους άνανηξάμενος 
βάθους, ά μ υ δ ρ ώ ς π ρ δ ς τδ υψος τ ή ς υποθέσεως κ ο υ -
φ ί ζ ε τα ι . "Αγε ούν κα \ ημε ί ς τ ο ύ τ ψ συγκάμνοντες , τδ 
τρύ σώματος άχθος αποθεμένο ι , τού νού τ ψ π τ ε ρ ψ 
συνεπαρθώμεν τή π α ν η γ ύ ρ ε ι , κα \ ένδον προχωρε ίν 
τών άδυτων τ ή π α ν ά γ ν ψ έπειγο'μέντ), π ρ ο θ ύ μ ω ς 
συνεφεπώμεθα · κα \ τής Ι ξ ω πλάνης εαυτούς συν-
αθροίσαντες , τών έξης τού λόγου έ π ι β ώ μ ε ν π ρ ό ­
θυρων . 

Ούοέ γ ά ρ ούτω λ ε ι μ ώ ν ω ν κάλλος , το ίς έ ξ ω π ε ρ ι -
θέουσι ποθεινήν τήν τών ένδον π α ρ α σ κ ε υ ά ζ ε ι έ π ί -
βασιν , ώ ; δ ευώδης τ ή ; Παρθένου τών ε γ κ ω μ ί ω ν π α ρ ά ­
δεισος, έ πέρα στον τ ο ϊ ς βουλομένοις αυτήν ίστησι 

ρ |Max . e l S r. τήν είσοδον ίστησ ι . ] Κα\ γ ά ρ λ ε ι μ ώ ν <&-
τσς , κα ί λε ιμώνων εύωδέσταστος καί πο ικ ιλώτατος , Ν 
κα ί άφθαρσίαν τοίς δρεπομένοις προξενε ί [Maz . <u Str . · 
τούς δ ρ ε π . κ α τ α σ τ έ φ ε ι ] . Ού γ ά ρ έαρινοίς έ π ι κ ο μ ώ ν 
άνθεσιν , εύμάραντον έχουσι τή ς ώ ρ α ς τήν τέρψιν · 
άλλά χάρ ι τος έ κ π έ μ π ω ν εύωδίαν μ υ ρ ί ζ ε ι τήν αΓ-
σθησιν, και τδν νούν π ρ δ ς έαυτδν τ ψ ήδ ίστψ τ ώ ν ακου­
σ μ ά τ ω ν κ α τ α θ έ λ γ ε ι . Έ π ' εκε ίνων μέν γ ά ρ κόρον ή 

oinncs ai i icm vidcr i im r i lo possil pnecipuus lau-
daior Mariai iu lcmplo oblaiae nosier Georgius, 
omninm f.jcilc luculcnlissima hac , ac sequenii 
oral ione, excepia (enia quas deaideramr. Indicai 
G n r r o r u m i l lc l i lu lus soleimiein, ac \ c l u l i r iuinpho 
ii igressuui, qualis es( pr inc ipum, cuin hubjetu* 
urhcs priino adcunl. 

g a l ; ncque euiin ficri polest : parum qu ida terreno 
emergens gurgilc , no i i i i ib i l pro arguiueiui alt i iudiue 
assurgi l . E i a ergo, ipsi quoque nos ei adjutores, 
nbjccia caruis sarcina, nicnlis ala, pro feslae hicis 
r.tiione, er igamti r ; casiissimamquti infanietn fcs l i -
natilem pencirarc adyla , alaoi i animo comilemur , 
atque a profano nos ipsos colligcnlee crrore, se-
qucnl ia deincepssennonis veslibula cousceudainus. 

Ncc enim inagiuiui aileo floridus pra lorum, decor, 
iis qui foris c i rcumeui i i , ingressus desiderium f a r i l , 
m i suave spiraus laudum Vi rg iu i s borlus, perama-
bilem volenlibus inge r i l . Plane eniin pra lum boc, 
prata uuiversa suaveolenlia v i n c i l , alque var ie ia le ; 
iisque qui flores leguni, incorrupi ionem impert i t . 
Neque cn im vernis floribus r i d e l , quoruin facile 
de lcdans pulcbri ludo niarcescai ; scd suaveiu gra-
liae fragranliam spirans, divino quodam iiiiguento 
seiisuni i m b u i l , atque ad se, duicissiAia auinuuu 

• aitdiiiouc rap i l . Nam in i l l is qnidem vcrsus iu sa -
ue ia iem seusus, baud i i a occurrentiuni dciucops 

(25) Eodem t i lulo babol Iteg. codex oralionem 
Germai i i Coiisiantinopolilani eodcm argnuioiiio , 
nen.pe, είς τά είσόδ/α · lamelsi es! aliiis litulns 
ILI U i b l . P P . I. 11» G r « r . La». in quo cxs ia i . Pain;s 
st i i in oraiiouibns» in M a r u » vel Gl i r i s t i o r i i i m , boc 
qu«M|ue argiiinenunn passini persiringtnit, ut Nys -
frciu u r a l . ιιι C b r i i l i n a i . i l c n , Andrcas G r e i . o ia t . iti 
Kal ivi la tem ^anciap M a i i x . Datnasceuus, c u \ luter 
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αίσθησις λαμβάνουσα, τών υστέρων έ μ φαινομένων Α <lclcciatinnem cap i l ; in bis autero, cum priorum 
>ύχ ομοίως τήν τ ε ρ π ν ό τ η τ α δέχεται · έ π \ δε τοΰ των , 
τών φθασάντων μέν ή εύωδια π α ρ έ μ ε ι ν ε · τών έ π ι ό ν -
τ ω ν δέ, με ί ζων ή ίφε σ ι ς έπ ιγ ίνεται* κάκε ί μέν ή θέα, 
συμμαρα ινόμενον έχει τ ώ χρόν<ρ τδ κάλλος · ενταύθα 
δέ , ή ε υ π ρ έ π ε ι α , δ ια ιων 'ζουσαν φέρει τή ψυχή τήν 
άπόλαυ σ ιν . Κα\ ώ σ π ε ρ έ π \ βασιλείων προαύλων έ π ; -
βαίνε ιν τ υ χ όν τ ε ς , τήν Ι νδονθέσ ιν τοΤς Ι ξω κ α τ α σ τ ο -
χ ά ζ ο ν τ α ι * κα\ ά τή αίσθήσει ούκ έκριναν, τ ε κ μ α ί ­
ρονται τ ψ ν ψ , κα ι ύπερα ίροντα ι · ταυτδ κα \ έ π \ 
τ ώ ν π ρ ο π υ λ α ί ω ν τ ώ ν ε γ κ ω μ ί ω ν συμβαίνον δε ίκνυ-
τ α ι . Έ π \ π ά ν τ ω ν μ έ ν , ώς ο ΐ μ α ι , ούχ ήκ ιστα δέ κα \ 
έ π ί τούτων κρ ιθήσετα ι . Ε ί ς ύψος μέν γ ά ρ έξήρται 
τ ά προο ίμ ια · λ α μ π ρ ά δέ έκ τούτων τ ή ς υποθέσεως 
έ π ι κ ό σ μ η σ ι ς φαίνετα ι , πλε ίστας έχουσα δόξη κα \ 
κάλλει δ ιαφέρουσας τ ά ς επ ιδόσε ις . 

Πρόκειται γούν ή μ ί ν μικρδν δ ιάραι π ρ δ ς τήν ε ίσ-
οδον τδ δ μ μ α , κα\ τήν κ ρ υ π τ ο μ έ ν η ν ώς έφικτδν κ α τ -
οπτεύσαι εύπρέπε ιαν * κα\ γ ά ρ πάσαν [Maz. e l S i r . 
εί κα \ πάσαν ] φαιδρότητα άνιστορήσαι ά μ ή χ α ν ο ν . 
Φέρε δή προβώ μεν τ ψ λόγψ π ρ δ ς τδ ένδότερον , 
χ ε ί ρ α γ ω γ δ ν προάγουσαν αυτήν τήν βασιλίδα κ α τ ­
έχοντες . Άλλ* δρώ νύν φ ω τ \ ά π ε ί ρ ψ τήν πανήγυρ ιν 
κ α τ α σ τ ρ α π τ ο μ έ ν η ν , κα \ κ α τ α λ ά μ π ο μ α ι τ ή ν διάνοιαν, 
κα\ σκιρτάν μοι έπε ισ ι , κα\ μεγάλα φαντάζομα ι τ ά 
νύν επ ιτελούμενα,* αγγέλους τε συγχορεύοντας κ α ­
τανοώ , κα \ ξένα π ά ν τ α , κα \ τ ή ς ουρανών ευταξ ίας 
κα\ εύκοσμίας άξ ια . "Ενθεν μοι δοκεί αυτής ε ίς 
μέσον τής έπα ινουμένης τήν χάρ ιν έπ ινοστε ίν , κα \ 

perseveral suavcolcnlia, l um sequcniitiin, majot* 
cupidiias accfcdil. A c i l l ic quidem aspecius, l en i -
pori cotmuorieuiem pulcbri lcdinem babet; b ic 
auiem, perpetuam decor conferl animrc delecta-
tionem. A l q n e u l i i , quibtis regiae veslibula i n -
gredi l i c j i i i , internain coiiipositioncni ab ex ier io-

t Hbus conjectant; quarqne sensu niinime discreve-
runt, mentti observanl, atque magnum aliquid inde 
cogitatil : id ipsum omnino primis cnromiort im 
prsrltidiis evenire ostenditur; ac quidem itt ouinibus, 
puto; haud parum vero ex istis videri possit. Sam* 
enini stiblime dnclis orationis exordiis , plurimis se 
ex ii$ splendidus argiuiienti ornaitis, gloria ac dc-
core diversis crementis praesians, ac fcxiniiu§ 

B prodit. 

Nobis iiaqtie proposilum est, u l ad Dei G m i u i -
cis bodiernum ingressum tant i l l i im octtlos diduca-
mus, ac quamum l i cue r i l , occuhain pi i lcbr i ludincm 
obtueamur ; quippe nequil Pieri, ut lotaiii quaiila e ι 
laetiiiam videamus. E ia ig i lu r ad i iner iora pro-
gressi , duc l r i ccm, Reginam ipsam pra?etintem 
ueamtis. Enimvero , immensa nuuc Ince video c i r -
ctimfusam celebritalis faciem, ac nicuic illu$lr< ι , 
subiique animum u l lotns ges i i am; inaguaque, ν Λ 

qua? celebrai^lur imaginor , parique angelos gaudi» 
clior»;as agenies, ac nova oinnia, coclesiique con? 
posiiione ac decore digna fonsidero. I l inc rursinn 
vidcre videor ipsius, qusu laudanda incmnbii , redeun 

πάντα πληρούν ευφροσύνης τόν σύλλογον, τ ά ; δ ω - ^ lem in medium gra l iam, cceiumque i iniversi ini larga 
ρεάς άφθόνως προσνέμουσαν. Διδ τή τούτων έλπ ίδ ι 
προσέχοντες , συνεισέλθωμεν ά π α ν τ ε ς , τδ όφειλόμενον 
άποδούς έκαστος · δ λ έ γ ω ν , τούς λόγους · τήν άκοήν 
συνετώς, δ άκούων · δ δ ιακόνων, τήν έκπλήρωσιν , 
κα\ π ά ν τ α ών ή τ ή ς χ ρ ε ί α ς Ι κ τ ι σ ι ς , τ ή είσόδψ π ρ ο ­
τ ρ έ π ε τ α ι . Έ γ ε ί σ θ ω σ α ν ούν οί λόγοι, τά έξης π"ρδς 
•αυτούς συνάγοντες . 

*Ήδη μέν ουν οί τ ή ν Παρθένον τεκόντες , έ π \ του 
ναού τα ί ς θύρα ις τ α ύ τ η ν προσήγον , α γ γ έ λ ω ν κύκλψ 
δορυφορούντων, κα \ πασών ύπερκσσμίων δυνάμεων 
συγχαιρουσών. ΕΙ γ ά ρ κα \ τδν άπό£(&ητον ήγνόουν 
τού μυστηρίου τρόπον , ά λ λ ' ώ ς δούλοι, Δεσπότου 
προστάξε ι , τ ή τ α ύ τ η ς προόδψ καθυπηρέτουν . Κ α \ 
π ρ ώ τ ο ν μ έ ν , αυτήν κατενόουν δρώντες ώ ς νοερα\ 
φύσεις δντες , σκεύος τ ίμ ιον αρετών ούσαν , σύμβολα 
τε τής ακήρατου καθαρότητος φέρουσαν, κα ί τ δ σ ώ μ α 
άνψκισμένον τ ή ς τ ώ ν π α θ ώ ν ε π ι μ ι ξ ί α ς Ιχουσαν · 
έ π ε ι τ α δέ, ούκ άπε ιθοΰντες τ ή κελεύσει , τήν λε ι τουρ-

.γ ίαν έπλήρουν . Τότε δή λ α μ π ά δ ε ς φωτδς τήν β ίσ-
οδον κατεφσίδρυνον, κα ί π ά ν τ α δσα τ ψ ναψ π ε ρ ι ε ί -
λ η π τ ο , πρδς εύωχίαν έτρέποντο , α υ τ ώ ν , ο ιμα ι , τών 
ά ψ υ χ ω ν τοίς άγγέλο ις συνηδομένων. Δ ιδ κάμο\ σ υ γ -
χορεύειν τούτοις προσγ ίνετα ι , μεγάλην τε ώς π α ρ -
όντι τότε φωνήν ά π ο ^ (5ήξαι, κα \ βοή σαι πρδς τδν 
ναόν · Έ π ε ι σ έ ρ χ ε τ α ι ήδη · και προσφόρως» £ η θ ή -
σεται · Πλάτυνον τάς επαύλε ι ς , λέγοντ ι , π ρ δ ς ύ π ο -

iiitmeruni dis lr ibul ione, Iselitia in ip lcn lnn Qiiatn-
obreii) i is spe cer ia aaimiim adbibeRies, una om-
ncs ingrediamur, u lquisque tamen debiium of le ra l : 
o ra ior , se rmones ; prudcnlem amfiiuin a u d i i o r ; 
minis l«r , eortini q u * jussa fuerinl ad imple i i» i i r in . 
universaque quoruin necessariam pcrsoluiionem 
ingrcssus monei . Praeeani ergo sermoties, ac r e l i -
qua ad se colligant. 

Jam haque parentes Vi rg in i s , puellam Virgineiu 
pro templi foribus oflerebant, circumquaque s i ipan-
libus angelis, universisque supramundanis Vir l i t -
l ikus graluiaul ibus. Quaoquam cnim nesciebanl ar-
cani im sacramenli modi im, uL servi la incn, jnl>cnic 

^ Domino, processui ininis i rabani . A c primo quidem, 
ceu Spir i lue exsislenles, preliosuin vas v i r iu i i i in 
in len l i considerabanl, quie e l incorruplae puriiatis 
symbola gererel rorpusquc a vh iorum commisi ionc 
secreli i i i i babere l ; lumque Dei pneccplo gcrenlcs 
morein , minis ier iuin hnplebanl. Tuuc plaiie lampa-
des lucis ingressum i l lus l rabaiu , universaquc t e m -
pl i anibi lu conlenla, ad laeiiii;e epulas inv i iaban i , 
ipsis pulo inanimaiis rebus, coinmuni cum angclis 
gaudio exsultanlibus. Qnamnbrein mibi quoque 
Iripudio laetaniliim subif, ac velul id tcmporis pra^-
scns csscm, niagiiam cffene vocem, aiqne ad 
lcmplum clamare : Jam i n g r e d i i i i r , proindequo 
congniudicaiur : Pi lata cnbil ia lua u , n i eam susc i -

I e !&a. u v , 2. 
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piae, quffl vieibili iiiTislbilique Ipaa ereattira capa- ^ δοχήν, τ ή ς πλατυτέρας [ τής ορατής , ex S i ru i . ] χ α ι 

αοράτου κτ ίσεως όφθείσης * έν jj χ ω ρ η τ δ ς ό α χ ώ ρ η ­
τος γενόμενος, τον τής κακ ίας πλατυσμδν ε ί ς σ τ ε ν ώ -
τατον περ ιστελε ί . "Αναψον λ α μ π ά δ α φωτδς , κα \ κ α -

cior fni t ; iu qua capi snsiiiteiis, qui nequi l cap i , 
mali lat i tudinem in summas auguslias coget. Accende 
l i ic is lampadem, e l i i l i i s l ra iitgressus. Tolto ccu 
sigtiuni sublimem faculam, orbeoique ad le univer-
suin dirige, qiio lucidain aspic ia l nubeiu; u l ejus 
radiorum eQieialur particeps ; u l ez ea foniem l u -
minis iuaiiaiitem videal . Aper i porlas luas * · , ac i n -
lus spiritalem *uscipe por lam, pt»r qiuim soium Dei 
Verbum inmsiens , obs igna i am , e , ut ipsnm nov i l , 
s e rva t i l . Quanquam ei i iu i portae appellalionem re-
cepit, Virgo tamen iisum r e l i m i i l (24) ac rei quidem 
ii i i i i i&ier i i im implevit , verum incorrupiionis signa-
cula uon solvit. Yerum reiralie, quo inlus capias 
animal i i i i i Verbi velum, quo iu *e Deitalein <<·ι\-

ταφαίδρυνον τ ά ς είσόδους · άρον μετάρσιον π υ ρ σ δ ν 
ώ ς σύνθημα , κα \ ίθυνον πρδς σέ τήν ο ίκουμένην , 
Γνα τήν φωτεινήν νεφέλην έπόψητα ι * Γν' έν μετουσ ία 
τ ώ ν άκτίνων τ α ύ τ η ς γενήσετα ι · Γνα τήν τού φ ω τ δ ς 
π η γ ή ν έκ τ α ύ τ η ς βρύουσαν κατίδοι . Πέτασον τ ά ς 
πύλας σου, κ α \ τήν νοητήν πύλην ε ί σ ά γ α γ ε , ήν μ ό ­
νος δ τού Θεού διοδεύσας Αόγος έσφραγ ισμένην , ώ ς 
οίδεν, έ τήρησεν . ΕΙ γ ά ρ κα\ π ύ λ η ς τήν κλήσιν ά π ε ί -
ληφεν, άλλά Παρθένος τήν χρήσιν έτήρησε · κα \ τού 
μέν π ρ ά γ μ α τ ο ς τήν λε ιτουργίαν έπλήρωσε , τ ή ς 
αφθαρσίας δέ τ ά ς σφραγίδας ούκ Ελυσεν. Έ π ί σ χ ε ς τ δ 

l e x i l , ctijns nec ignis crassam ipsius eubsianliam β κ α τ ι π έ τ α σ μ α , ίν* Ενδον χ ω ρ ή σ η τδ Εμψυχον τού 
ι ombuseil β ι . Suscipe iuauralum in epir i lu cande-
labrii iu ",cujue lanipas modica nnindi tlluslrat 
liues, per quodincenderunleeplem Spir i tus dona, 
nuindiiniqiie 'mferiorem i l lu s l r a run l . Suscipe v i i a -
leui meiisaiii in qua propoeitus bumaose viiae 
pauis, divina parlicipes ^sca laute habui l : cx qua 
sapientiaj crateres, liinpiduin purissimumque scien-
tiae po ium, profundunl. Orna Sancia sanciorum, ac 
prssancui in i l lud tabeniaculum suscipa " ; taber-
i iaculum, inquam, i inmalerial is subslanlise capax; 
quo fu i lerec lum labemaculum nosiraifi quod ceci-
d c r a l ; quod deslructuin proavi David labernaculum 
cxc i l a lu in e s t " ; quo membra noslra per praevari-
cationem dtssoluia, ad pr is l i i iam integrilalem c o m -

Αόγου κ α τ α π έ τ α σ μ α , τδ έν έ α υ τ φ τήν θεότητα χ ρ ύ -
ψαν , κα \ τ φ π υ ρ \ τ α ύ τ η ς μ ή καταφλεχθέν , τήν 
ύλώδη ούσίαν. Δέξαι τήν έν π ν ε ύ μ α τ ι κ ε χ ρ υ σ ω μ έ ­
νη ν λυχνίαν, ή ς τδ λαμπάδ ιον κ α τ α υ γ ά ζ ε ι τ ά π έ ρ α ­
τ α · δι* ής ά ν ή ψ α ν τ ά τού Πνεύματος έ π τ ά χ α ρ ί ­
σματα , και τδν περ ίγε ιον κόσμον έφώτ ισαν . Δέξαι 
τήν ζωηφόρον τ ρ ά π ε ζ α ν , έν ή προτεθε ι ς ό τ ή ς ζ ω ή ς 
η μ ώ ν ά ρ τ ο ς , άμβροσίαν τούς μετέχοντας εστίασε ν 
[Maz. αμβροσίας τούς μετασχόντας έ ν έ π λ η σ ε ] · έξ 
ή : οί τ ή ς σοφίας κ ρ α τ ή ρ ε ς τδ άθόλωτον, κα \ κ α θ · -
ρώτατον π ό μ α τ ή ς γνώσεως προχέουσι . Κόσμησον 
τ ά τ ώ ν αγ ίων "Αγ ια , κα \ τήν ύπεραγ ίαν σκηνήν 
ύπόδεξαι , τήν χ ω ρ η τ ι κ ή ν τ ή ς άθλου ουσίας · τήν τ δ 
π ε π τ ω κ δ ς ή μ ί ν άναστήσασαν σκήνωμα* τ ή ν τού 

missa sun l . Suscipe tbymiauialis allare aiireum C « ρ ο π ά τ ο ρ ο ς Δ α β \ δ π ε ρ ι η ρ η μ έ ν η ν βκηνήν άνεγε ίρα-
i l lud toium , ίιι quo Verbuni , can iem succen-
ricni, orbem tolum odoris frngrantia i m p l c v i l ; 
iu quo igni cremata sunt inobedienliae cr imina ; 
quo aer inquinamenlorum insuaviiatem depel l i i ; 
quo vicissim Spi r i lus suaveolenlia i n buinanuin 
gcmis aspiravit . Infer arcam saiicliucationis * · , 
q u x ipsuin legislaloreni in se comprebendit ; qtise 
icelesie i l lud manua p o r t a v i i ; quse a peccaii 
diluvio buinanam naturam salvavi l , suoque pariu 
orbein universum ab interitu l iberavi l . lnfer, i n -
qtiam, novi i l lum teslamenti tbesaurujn ; glonosam 
u r n a m ; Dei digi lo insculptas labulas, qu4bus Dei 
Verbum al t ior i quam u i verbis expri ini poesil , au l 
mente concip i , rai ione inscriptum, legalie liileras 

σαν * δ ι 1 ή ς τ ά διαλελυμένα τ ή παραβάσε ι η μ ώ ν μ έ ­
λ η , πρδς * ή ν Ιδίαν ήρμόσθη ολότητα. Ύ π ό δ ε ξ α ι τ * 
π ά γ χ ρ υ σ ο ν θυμ ιατήρ ιον , έν ψ Αόγος τ ή ν σάρκα 
άνάψας , εύωδίας τήν οίκουμένην έπλήρωσεν* Ι ν ψ τ ά 
τ ή ς παρακοής κατεκαύθη εγκλήματα* δι 'ού τ ή ς αηδίας 
τ ώ ν μολυσμάτων δ ά ή ρ ά π α λ λ ά τ τ ε τ α ι * δι* ού τ δ του 
Πνεύματος εύώδες[είς ανθρώπους , ex S i rm. ] έ π έ π ν ε υ -
σεν. Ε ί σ ά γ α γ ε τήν κιβωτδν τού α γ ι ά σ μ α τ ο ς , τ ή ν τδν 
νομοδότην αύτδν Ενδον χωρήσασαν · [τήν τδ ούράνιον 
μάννα βαστάσασαν · τήν κατακλυσμού Αμαρτ ίας τίϊν 
φύσιν η μ ώ ν διασώσασαν, ex Max . e i S i n u . ] κ α ν π α ν ­
ωλεθρίας τήν οίκουμένην διά τού τόκου έλευθερώσα Τ 

σαν * τδ τ ή ς νέας δ ιαθήκης θησαύρ ισμα ί · τ ή ν στάμνον . 
τήν Ενδοξον* τ ά ς θεοχαράκτους π λ ά κ α ς , έν α ί ς δ 

gravi latem, in tevlialem Spirilws mutaviu Accipe D τού;βεοϋ Λόγος ε γ γ ρ α φ ε ί ς ύ π ε ρ λόγον, τδ. τού νομε-
virgam eace.rdoUtem, quas i&dei mer i lo , immarcea-
s bileni Qorem, Deminum germlnavi i Te r ram, 
inquaii i , gaoctam ac desiderabilem, ex qua ve i i iae 
ac j u u i t i * sunl orlae Μ · ; io qoa petfoi involircro 
i c c i i prokibeniur incedare H ; n i o i i m m , ratio dn-
bieiate obtecia, ac diflMentla. Montem i lh im utn-
brosum, in quo coinplacttit Verbo iwbabilare ' · ; 

κού γράμματος επαχθές, είς τήν τού Πνευστός 
ελαφρότητα μετήνεγκε? Αά^ε. τήν Ιερατικήν .^α66>ν 
τήν άπδ πίστεως βλαστήσασαν τδ άμάραντον ά^θ^ς, 
τδν Κύριον.. Τήν άγίαν κα\ έπίθϋμητήν γήν^έξ ής 
αλήθεια κα\ δικαιοσύνη άνέτειλεν Ιν ή πΑδες περν- | 
καλύμματι σκεπό μενοι, προβαίνειν κωλύονται' λέγ» 
δή, λογισμδς, αμφιβολία κα\ Απιστία καλυπτόμενος. 

»· Ita. L x i u <8. 
, e Amo» , ι χ , Η . 
ι ι ι , 5 . 

» E x f i b . x t i v , 1 . β ι E v u l . Ι Ι Ι , 2 . β ι E x o d . χ χ ν , 3 1 . « ibid; 2 5 . Β % ΕΧΙΗΙ. ΜΧ&. 
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(24) Virgo lamtn utum retinuii. Sci ie exp l i ra i , a|>eria f i l , virgoqiie post par lum pciroaDsctit. d^ 
u U b r i a babuerii raiionem p o r l x , ac aperia, tive q»*o eciam Ampt i i l . e i a l i i . 
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Τ δ κατάσ/.ιον δρος , έν ψ κατοικήσαι δ Λδγος εύδό- Λ "» qno rer.linata natura-> peceati deeT»»avil s s t um ; 
κησεν · έν φ ή φύσις ύποκλιθείσα, τ ή ν χ α ύ σιν τ η ς 
α μ α ρ τ ί α ς έξέχλινεν * έξ ού άχε ιροτεύκτως δ άκρογω-
νιαίος έκκυλισθείς λ ίθος , τήν είκόνα τού εχθρού συν-
έ τ ρ ι ψ ε , χ α \ ε Ες χουν άπελ ίκμησε . Δέξαι τήν κ α τ ά -
χ α ρ π ο ν έλαίαν, δι* ή ς τ δ Ιλαρύνον άνέβλυσεν έλαιον, 
κ α ί τήν κτ ίσ ιν έλ ίπανε · τδν θρδνον τδν ένδοξον · τδ 
3ασιλικδν δ χ η μ α , έν ψ δ Λδγος όχούμενος μετά 
σαρκδς έπεδήμησε · τ ή ν Σ ιών τήν άγίαν^ ήν δ Δ η -
μ ι ο υ ρ γ δ ς έξελέξατο · ήν τ ψ τ ή ς προνοίας λόγω, πρδ 
τ ώ ν α ί ώ ν ω ν ήτοίμασεν · έν ή σαρκικώς έγεννήθη· έξ 
ή ς προελθών, τών άσεβων τάς δυνάμεις συνέτριψε. 
Περίλαβε τήν Σαλομωντειον κλίνην , ή κύκλψ δόρυ-
φορούσιν οί έξήκοντα δυνατοί * αί τ ή ς θεοπνεύστου 
Γ ρ α φ ή ς άψευδείς προφητε ία ι , τ δ κύρος τ α ύ τ η ς τ ή ς 

ex qito nulla inonu reroftilns a n g u l a r » ille lapis, 
hoslis con t r iv i i itnagiuem, ac in pulveretn co inmi -
nt i i i 1 1 . Accipe olivam frucliferain *», per qiiam 
nianavit olenm i l lml e x b i l a r a n » " ereataque omnia 
impinguavit : Accipe , inquam, Ibromim i l lum glo-
ria : currum regalem, quo vectuin in carne Y e r -
bum in ler ram advenit : Sion i l lam sanctam, quani 
Crea ior e legi i" ;quam pro faiione providentia?, anle 
sa?cula paravi t ; ex qua caroc » a i u » e s l ; cx qua 
prodiens, impiorum confregii v i res . Gompleciere 
Salomouis lec lu lum, quem gyro sexogiuia foru s 
ambiunl ac stipant " , vera? mi i i i rum prophetix, a 
Deo inspirala? S c r i p i u r x , drvinum ejus puerperium, 
ex iis.quae p rad ixe ru i i t , lesliinonio confirmaii ies; 

θεοτοκίας, δι ' ών έ μήνυσαν μαρτυρούσα ι * έν ή δ β in quo Verbuin assumpla carne recumbeiis, exsur-
Λόγος άναπεσών , μ ε τ ά σαρκδς έ ξ η γ έ ρ θ η , κα \ τού 
εχθρού τήν τύραννον κ ρ α τ α ι ώ ς έπάταξε δύναμιν . 
Τ α ύ τ η ν ή π ρ ο φ η τ ι κ ή λα6\ς έξεικόνισεν, ή τδν ά ν ­
θ ρ α κ α φέρουσα, κ α \ τ ά χε ίλη καθαίρουσα* ή σερα-
φ ι χ ώ ς φυλαττομένη , κα\ διά Πνεύματος αγίου κ η ρ υ τ -
τ ο μ έ ν η . Ταύτην ή έσφραγισμένη βίβλος έμήνυσεν , 
ήν ούδε\ς άνέγνω γ ρ α μ μ ά τ ω ν ε π ι σ τ ή μ ω ν , πλήν τού 
σφραγίσαντος, κα\. υπέρ λόγον τηρήσαντος . Ταύτην δ 
καθαρώτατος τόμος έδήλωσεν, έν ψ άγράφως δ 
Λόγος έγχαραχθε \ ς , τδ τής ά π α τ η ς χε ιρόγραφον „ 
Ισχισεν . Αύτη έστ\ν ή έκ δεξιών θεού παρεστώσα 
βασίλισσα· ή πλησίον τ ψ κάλλει , κα \ τή λ α μ π ρ ό τ η τ ι ' 
ή ω ρ α ί α τή φύσει , κ α \ μώμου ανεπίδεκτος · ή ά π δ 
Λιδάνου τ ή ς παρθεν ίας Ανιούσα, κα \ τδν κόσμον 

r e x i i par i ier , ac tyraumcam I U M M C I - v i r i i i i em po-
lenier percussit. Hiijus imaghiem prophelicus for-
ceps express i l , qui n imi rum earbonem tu l i l , ac 
labia i n u n d a v i i : Serapbica il le servalus opera, ac 
per Spi r i tum sanctum pradicait is Hanc obel-
gnalus ille l iber designavil , quein nemo legit doclus 
h l i e r a s , e o dunlaxal exceplo qui ous ignavi i , ac 
a l i io r i supra rationem modo conservavil a r . Hujus 
lypum gessit mundissimus ille tomue, in quo imlla 
scrlptione exaratum Verbura, erroris cbirograpbHm 
dis rupi i Est bsec regina, quae as l i t i l a dexir is 
D e i , quae, inquam, decOri proxirna ac splendori, 
forniosa per n a l u r a m , e l in quam reprehensio non 
cadit Ilaec ea e s l , quae a Libano v i rg in i ia l ia 

μυρίζουσα, έξ ή ς δ γλυκασμδς ά π ο ^ έ ω ν , τήν π α - C ascendit , ac mundum suavi unguentorum olcntia 
λαιάν τού ξύλου π ικρ ίαν έγλύκανεν * ή ς υπέρ μέλι 
τ ά χε ίλη ήδύνθησαν, κα \ ή γλώσσα εύφροσύνην έ π ή -
γασεν * ή ς δ τ ώ ν Ιματ ίων μ υ ρ ι σ μ δ ς , υπέρ π ά ν τ α 
τ ά τ ή ς γ ή ς α ρ ώ μ α τ α έύωδίασε. Τ α ύ τ η ν Ενδον ώ ς 
ν ύ μ φ η ν ε ί σ ά γ α γ ε , ή ς τδ κάλλος άσύγκρ ι τον , κα\ ή 
δόξα άπό^βητος · ή ς τ δ τών ο μ μ ά τ ω ν φέγγος , τ ά ς 
ήλ ιακάς εξήρε [Sirro. έξήρανε] λαμπηδόνας · τδν 
κήπον τδν κεκλεισμένον τδν λογισμοίς ά ν ε π ί β α -
τον α μ α ρ τ ί α ς * έν ψ τδ θείον φυτδν ά γ ε ω ρ γ ή τ ω ς 
βλάστησαν τήν π ρ ώ τ η ν χ α τ ά ρ α ν τού ξύλου ύλο-
μανήσασαν έν τ ψ β ί ψ , π ρ ό ^ ι ζ ο ν έ ξ ή ρ α ν ε , κα \ 
άντ* α υ τ ή ς εύλογίαν έξήνθησε. Τήν ώ ς αληθώς π η -
γ ή ν έσφραγ ισμένην , έξ ή ς τ ά καθαρώτατα ν ά μ α τ α 
νάουσι, κ α \ τήν οίκουμένην άρδεύουσιν · έν ή τ ή ς 
επιθολούσης Ιλύύς ούκ Ι φ ω ρ ά θ η λ ε ί ψ α ν ο ν έξ ή ς δ 
π ο τ α μ δ ς τ ώ ν χαρ ί των προερχόμενος , κύκλφ τήν 
ύφ* ήλιον πέρ ιπολεύε ΐ . Ύπόδέξά ι τήν άεροοατού-
σαν νεφέλη ν , έν ή καθήμενος ό ίπ\ νεφ ίλά ι ς όύρα-
νίαις επ ιβα ίνων , τά [ S i n n . νεφελών ουρανίων, τ ά ] 
Α ί γ υ π τ ί ω ν καθείλε σεβάσματα . Ε ίσάγαγε τήν πόλιν 
τδυ θεού τήν ΐ μ ψ υ χ ο ν , τοίς όρμήμασιν αύτου ε ί ς 
α ίώνα εύφραινομένήν · τδ ή γ ι ά ί μ έ ν ο ν σ ί ή ν ω μ ά · τδν 
οίκον τδν ίνδοξον · τδν ναδν τδν άκατάλυτον, όδ τ ύ π ο ς 
χ α ι συμέολόν αύτδς κάθέστηκας . Τήν αληθή Κ ρ ι ­
μένων φανέρωσιν , ταύτην ήόη κατέχε ι ς · ταύτην 

β ι Dan. ι ι , 54 ;Pea l . cxvn ,22 . 
* l*a . ? ι % 7 . · 7 Ι $ Λ . χ χ ι χ , I I . 
4 1 G a u l . ι ι , 13. · β C a m . ι ν , ί ά . 

perfundit 4 · ; ex qua manans dulcedo, veierem l igni 
amariludinem in dulcorem v e r l i i : cujus labia super 
mel dulcia facta suo l , linguaque la*tiliam ceu fonte, 
m a o a v i t : cujus suavis vesiimentorum odor, super 
universa t e r r s arontata fragravit. Hanc inlus u t i 
sponsam suscipe, cujus esl incomparabilis decor, ac 
gloria inenarrabilis : cujus oculorimi ex imi i im j u -
bar, aolis splendoretn f u g a v i i : Hor lum i l luui con-
clusum M % in quero viiiosi» cogiut ionibim nuilus 
paiet adi tus; in quo nul la mauus cul tura , ge rmi -
nans divina plantaiio, primaiu l igni malediciionem 
inundo eluxurianlem u , & radicibus arefecit, ejus-
que loco benediclionem efl loruii . Yere i l lu in signa-

^ lum foniem **, ex quo nianaut purissirai latices, ac 
Qrbem universum i r r i g a n l ; i u quo turbidi lu t i , 
imllae suu l deprebensae rcl iquise; ex quo progre-
^liens gra t iamm flumen, tolaui in circuitn ler ram 
lustrat 4 > . Suscipe sublimem aere gradieiitem n u -
ben» , cui insideng, qui nubiburf cceli inauibulal , 
iEgypUorum eVert i l l iumina u . Induc an i inaUm 
Dei civiiatcm v o ,quaiB^ju8 perpeiuo impeius i n c i l a -
mentaqiie laei iAcant: sanciif icalum, inquam, illticl 
tabernacuium ; domuni gloriiR; iiidissolubile lern-
plmn, rujus lu lignra ac symbbluin evsistis. Q1104I 

sis exspcctans veraiii manifesiat ioncni , eam uiodo 

· • Psal . L I , ΙΟ.* " Psa!. c i u , 15. , ! 

M l s« . v m , I . " Psal . X L I V , 10. 
·» G r n . ι ι , 10. » Isa. χ ι χ . I . ^ 

Psa l . c x x x i , 13. 
* e Cauu i v , 8. 

P<al. L X X X M , 3 · 

, e Cant . 111, 7. 
CanU iv , i% 
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lencs. Eara iulus suscipiens, tanquam mcliori con- Α ένδον ε-σάγων, παραχώρησον ώ ; κ^είττονι . Σ τ ή σ σ ν 

2 ω ; τούτου τά τών σ υ μ β ό λ ω ν [παύσον τά τ ώ ν 
α ι ν ι γ μ ά τ ω ν . Μέχρι τίνος τή σκιά π ρ ο σ α ν έ χ ε ι ς ; ex 
Maz. e l S i r . ] μέχρι τίνος έγκαλλωπ ίζη τ φ γ ρ ά μ -

cedc. Sisle Iiaclenus qua» sunt symbolica : ne uUra 
sciiigmaiis liici«.is. Quanditi uinbrls animiim inten-
dis? Quan-liu p r u l iuera gltiti i r i s? Ecrc jam i l luxe-
r i ini railii grai ix»; ecrc qui iu spir i lum transfVrat, 
qua? si i i i i liiit*ra?. Laborasi i se rv ims lilierae, ecce 
adesl qui iv t iovel . Transi ergo a velerascenie 
lci»c u , ad vigeiiiem Verbi g ra l iam. U l quid somniis 
immoraris , cum eam suscipias, qua3 cventuni con-
ciliat? U i quid violiaiaruin sanguine aspergeris, 
nidoribusque uiidcquaqiie rpplcris, c imi is qui ea 
pr.rcopil , ιιοιι admi l l a l , ac rcprobc l? Nam a i l V e r -
bmn Patri : Sacrificium et oblaiionent noluisti, cor-
i us autem aptasti mihi 4 e . Ven i l qui suo ipse san-
^uine isla r e s a r e fac ia l , quique naltiram, non a 

μ α τ ι ; Ιδού αί τής χάρ ι τος ακτ ίνες έ π έ λ α μ ψ α ν 
ίδού τ ά τού γ ρ ά μ μ α τ ο ς είς τδ π ν ε ύ μ α μ ε τ έ σ τ η σ α ν . 
Κ έ κ μ η κ α ς τοις τύπο ι ς διακόνου μένος · ίδού ό κ α ι ν ό -
ποιών π α ρ α γ ί ν ε τ α ι . Μετάβηθ ι τοίνυν ά π δ τού γ η ρ ά -
σαντος νόμου, έ π \ τ ή ν νεάζουσαν χάριν τού Λόγου . Τ £ 
τοις ένυπνίοις έγκαρτερεί.% τήν τής έκβάσεως π ρ ό -
ξενον υποδεχόμενος ; Τί τών θυσιών το ί ; α ίμασ ι π ε ρ ι -
ραντ ί ζη , και τα ί ς κνίσσαις π ε ρ ι κ α π ν ί ζ η , τού κ ε λ ε ύ -
σαντος ταύτα μ ή προσιεμένου; θ υ σ ί α ν γ ά ρ , φησ\ν 
ό Αόγος τ ώ ΙΙατρΥ, καϊ προσφοράν ούκ έθέΛησας · 

σώμα δέ κατηρτίσω μοι. "Ερχεται δ ταύτας τ ώ 

rarnalibtis i i iquinai i iemis , scd a pcccalis emutidare 1* ίδίω α ί μ α τ ι ά π ο π α ύ ω ν , κα\ τήν φύσιν ού σαρκικών 

babcal . Ktideuiplio pro foribiis es>l : babcs in portis 
p m l i c a i i m i e m : l lauc tibi myslerio pnecurrenteni 
lOiiure comilare. Ilx»c libi eorum qnae divinis ora-
« ulis fuerunt pnvnuutiala, sccuui cvenius affert. 
Haiic Isaias deMgnavit clicens : Ecce Virgo in 
ι lero concipici, ei pariet Filium, et vocabunt nomen 
tjus Emnianuel k \ l lanc Ezccbb'1 Dei porlum ap-
pellavii kB ; \h\i\c Dav i J , arcam d ix i l sanciificatio-
nis 4 1 : Ilanc J^reinias Dei viam pratdixil 90 : l lanc 
rubus Moysi ίιι monie praOguravi l 8 1 ; ardeuliun 
quidem, u l laiuen niiuimc combtirereiur. Ilauc tu 
gaudio suscipe : lota accurre alacriiate : eam, ut 
t real t i ra oumi νisiί>iIi ac invisibili superiorem 

μολυσμάτο>ν, άλλ* α μ α ρ τ ί α ς άποκαθαίρων . Έ π \ 
θύραις ή λ ύ τ ρ ω σ ι ς · έ π ι τα ί ς π ύ λ α ι ς σου τδ· κ ή ρ υ γ μ α · 
ταύτην σοι προτρέχουσαν τού μυστηρίου π ρ ό π ε μ -
ψον [ S i r . προύπεμψεν ] · αύτη τών μηνυθέντων 
σοι λόγων έν εαυτή τ * ς εκβάσεις επ ιφέρετα ι . Τ α ύ ­
την ό Η σ α ΐ α ς έμήνυσεν ε ί π ώ ν * Ίδού ή Παρθένος 

έν γαστρϊ Λήψεται, καϊ τέζεται ΥΙόν, καϊ *α»1έ-
σουσι τό δνομα αυτού ΈμμανουήΛ. Ταύτην ό 
Ι ε ζ εκ ιήλ θ ε ο ΰ πύΛτ\ν ώ ν ό μ α σ ε · τ α ύ τ η ν ΑαβΊδ 
κιβωτδν α γ ι ά σ μ α τ ο ς έκάλεσε · [ ταύτην δ Ι ε ρ ε μ ί α ς 
όδδν προηγόρευσε, ex S i r . ] ταύτην ή ίίάτος τ φ Μωΰσή 
προεζωγράφησεν έν τ ψ δρει , καιομένην, καί ού 
καταφλεγομένην . Ταύτην χαρμονικώς ύπόδεξα ι · 

adora : amplexare imindissi i i iui i i i l lud l iosp i l iuu i . Q πρόσδραμε προθύμως · προσκύνησον ώς ά ν ω τ έ ρ α ν 
lncliic Intus inconlaini i iai t im laberuaculiim , pro- ούσαν πά3ης ορατής κα \ αοράτου κ τ ί σ ε ω ς · π ε ρ ί -

πτυξα ι τδ καθαρώτατον ενδ ια ίτημα * ε ίσάγαγε ένδον 
τδ άκηλίδωτον σκήνωμα , καί τδ μιαιφόνον τών Του-

iitmiqiie ad txdes Judattrum coeium expelle. A l l u m 
a.Jversus eos c lamanl propbeiarum neces : clare 
ndtnudum voci leralur effusMS saugnis : Qutd lu 
cniore ii iquiiiameutorum eorum pollneris? Quid 
eorum iniqii i tal ibus coulaminaris ? Quid proranam 
coruin a r rogan l i am, ac ftirorem legis, vebemen-
tiusqtiu Creaioris i ram accendis? Sisie bactenus 
nlloris bilem : ne u l le r ius , ejus qui finxil, i ram 
arccmlcr is . Etenim quo majori cuimilo peccaia 
• ongreganiur, co vindicta? relr ibui io auctior eiBci-
l u r ; eaque adro lanlo facinoribus gravior, quo 
ad immorlalem poenam duc i l . Ha?c monei u l cesses : 
V e n i l u i l i l t i s ucceda i : majorcin le gloriam recepil : 

δαίων έξάγαγε σύστημα . Μ ε γ ά ) ω ς αυτών αί προ-
φητ ικα ι καταβοώσιν αναιρέσεις \Sir. ά ν α £ ζ ή σ ε ι ς ] · 
κράζε ι δ ιαπρυσίως τά α ίματα · τ ί το ίς λύθροις τών 
μολυσμάτων αυτών κ α τ α μ ι α ί ν η ; τ ί τα ί ς παρανο-
μ ία ι ς αυτών κ α τ α χ ρ α ί ν η ; τί τδ βέβηλον τής αλα­
ζονείας αυτών συγκαλύπτε ι ς , κα \ τδν θυμδν [τού 
Κτίστου σφοδρότερον έ ξ ά π τ ε ι ς ; ex Max. e l S i r . ] . Σ τ ή -
σον μέχρ ι τούτου τήν τού έκδικούντος μήν ι ν · μή 
π ε ρ α ι τ έ ρ ω τδν θυμδν έκκαύσης τού πλάσαντος . Κα\ 
γ ά ρ δσω τών άμαρτανομένων τά πλήθη συνάγεται , 
τοσούτον τδ άνταπόδομα τ ώ ν εκδικήσεων γ ίνετα ι . 

Quippe qux» sorli ta s i l rerum i inem. Quorumeni ι ι ι ]) Μάλλον δέ τών τολμηθέντων φορτ ικώτερον , δσον 
ιιι subiiidieasti flguras, eorum ipsa eventuin e x b i -
buit . Qi ianium por ro , inier umbram ac corpus 
refurt, qiiantiim a?nigma iuter e l ver i ta lem, in ler 
scnnoncin ac ipsam rc in , inier iniaginem ac exem-
p!ar, c lusamquc, tanluin lu ab ejus delicis c lar i la te . 
T u enim ab una dunlaxat p iopr ia genic, veneral io-
uem acL ip i s ; hxc auietn a crealis omnibus magni-
iicenlissimaii) gtoriam obl i i i e t ; ac lu qu idem, 
obumbraiionem Dei , qune desera l , ac fugacem ba-
bcns, brevi post, i l l a d imiuenle deslruendus es ; i l la 
au iem, divini Verbi inbabitalione, subslanl ial i ier 

ε ίς άθάνατον φέρει τήν τ ι μ ω ρ ί α ν . Αύτη σοι ά π ο -
παύε ιν παρακελεύετα ι " αύτη π ρ δ ς διαδοχήν σου 
έλήλυθεν * αύτη τήν δόξαν σου με ιζόνως άπε ίληφε · 
κα ί γ ά ρ τδ τέλος τ ώ ν π ρ α γ μ ά τ ω ν κεκλήρωκεν . Τ Ον 
γ ά ρ τούς τύπους ύπέφαινες , τούτων τήν έκβαστν 
αύτη παρέδε ιξεν . "Οσον δή κα \ σκιά σ ώ μ α τ ο ς , κα\ 
α ί ν ι γμα αληθε ίας , και λόγος π ρ ά γ μ α τ ο ς , κα \ ε ίκών 
προιτοτύπου αίτιου τδΕλαττον άποφέρονται , τοσούτον 
σύ τ ή ς τ α ύ τ η ς άποδέεις λ α μ π ρ ό τ η τ ο ς . Σύ μέν γ ά ρ 
ύφ* ένδς τού Ιδίου έθνους τδ σέβας απολαμβάνε ι ς · 
αύτη δέ, άπδ πάσης τ ή ς κτ ίσεως τήν ύ π έ ρ τ ι μ ο ν 

" l l c b r . ν ι ι ι , 13. Μ l l ebr . x , 5. " Isa. ν ι ι , 14. Μ E z c c h . X L I V , 1. 4 · Psa l . c x x x i , 8. · · J c r c m . 
Χ Μ , S. ·» ΕχικΙ i i i , 2 . 
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δόξαν είσδέ,χεται · κοΛ σύ μ έ ν , τήν τοΰ θ ε ο ΰ έ π ι σ κ ί α - Α eam susi ipiens, indissolula ίιι aMermim manebU; 
σιν διαλιμπάνουσαν] Εχων, μ ε τ ' ού πολύ τ ή τ α ύ τ η ς 
άφέσε ι καταλυθήση · α ύ τ η δέ, ουσιωδώς τή τού 
Λύγου ένοικήσει , ταύτην ε ίσδέξαμένη^ ακατάλυτος 
ε ίς αίώνα δ ι α μ έ ν ε ι , τ ή ς τ α ύ τ η ς δόξης μηδέποτε 
γ υ μ ν ο υ μ έ ν η . Μετάβαινε τοίνυν εντεύθεν, ύ π ο χ ω ρ ώ ν 
το ίς κ ρ ε ί τ τ ο σ ι ν ουδέ γ ά ρ βουλομένω, τδ μένειν σοι 
περ ιλε ιφθήσετα ι , τ ώ ν " λ ε ι τ ο υ ρ γ ώ ν , α ίτ ίων σοι τ ή ς 
άφ ίξεως καθ ισταμένων . Τ α ύ τ α μοι π ρ δ ς τδν ναδν 

ut ojiis imiiqiiani denudelur g lor ia . H i i i c crjfo i m -
grans, melioribus cede : nam neque si **elist Hbe-
ruin e r i l u i remaneas, ipsis l i b i sacrorum mui is l r i s 
auctoribus u l recedas. Haec puto ιιοιι incongrue 
mi l i i ad lempluin d ic la sun l , ex iis babeiuia l idcm, 
q u » IIUIIC gesia v ide imis ; nec alia arbi i ror apiut 
audilores egeanl probalione, quibus res ipsax pro-
balionis loco sufficiaul. 

ούκ άπε ικότως ε ί ρ η τ α ι , τδ π ιστδν έχοντα έκ τών νύν βλεπομένων* ά π ε ρ άβασανίστως ο ιμα ι τούς άκουον-

τ α ς παραδέχεσθα ι , άντ \ βασάνων τά π ρ ά γ μ α τ α δοκ ιμάζοντας . 
Έ π ε \ δέ Ινδον τού ναού ε ίσήχθη τδ ουρανών π λ α -

τύτερον χωρίον , σύμβολον τ ή ς σφών καταλύσεοις 
τ ά τού ναου έ θ ί σ μ α τ α τ α ύ τ η ν ευθύς έώρων . Τήν 
δόςαν μέν αυτομάτως πρδς αυτήν έ π ι τ ρ έ χ ο υ σ α ν , ^ 
τ α ύ τ η ς δέ όση μέρα ι έαυτά γυμνού μενα κατενόουν. 
Τότε δέ δ τήν ίερατε ίαν έκτελών Ζ α χ α ρ ί α ς , τίρ 
π ρ ο φ η τ ι κ ψ χαρ ίσματ ι ε μ π ν ε υ σ θ ε ί ς , ήσθη μέν π ρ δ ς 
την τ ή ; Παρθένου έ λ ε υ σ ι ν έσκόπει δέ τδ τ η ς ψυχής 
αυτής άμήχανον κάλλος, έν γυνα ικε ίω κρυπτόμενον 
σ χ ή μ α τ ι , ξένα τε τ ή ς φύσεως τήν άχραντον κατενόει 
φέρουσαν σήμαντρα, εί κα\ ταύτην ώς έκαστος π ε ρ ι -
έκε ιτο . Τ Η θ ο ς μέν γ ά ρ ήν αυτή άσύγκριτον , κα*ι 
δ ιατρ ιβή άρετα ί ς ^ υ θ μ ι ζ ο μ έ ν η . Διδ τα ί ς καθεκά-
στην έναναβάσεσι τ ή ς ηλ ικ ίας , τ ά τού Πνεύματος 
έπετε ίνετο τ α ύ τ η χ α ρ ί σ μ α τ α · άγγέλοις τε συνο>μί-
λ ε ι , κα \ θείων έμφάσεων ούκ ήμο ίρε ι . 
ίιι ea augebaniiir : babebalque ~ consueludinem 
era l . 

Τ α ύ τ η ς το ίνυν τ ψ είωθότι π ρ δ ς τοίς άδύτοις δ ι α τ ρ ι · 
βούσης, έώρα δ Ζαχαρίας ξένον τ ινά τ ψ είδει π ρ ο σ -

Ul)i amem coelis i l lud capacius conceplacnlwi) 
ip i ra lenipl i ambi lum fuissel i i i duc lum, eam mox 
lempli consueludines juraque, suae ipsomm aboli-
l ionis symbolum viderunl . Omnem namque snarn 
glor iam, ipsis ea iu dies dcs l i lu i i s , ad eam spontc 
commigrare observabafit. Tunc porro, qui uacer 
dolaie muniis obibai(25) , Zacbarias, propheitci i i w -
neris spir i tu afflaius, gavtsus qnidem c s l V i rg iu i s 
adventu; cousiderabal vero immensum ejws auimi 
decorem sub muliebri i l lo la ieniem babiui : i n i e l l i -
gebat autem, nova qu*dam, ac aupra quam natnra 
babeat; augustiora, intemeratam i l lam ferre s igi ia-
c u l a ; la ine ls i a l ior inn more na lara mduta erat. 
Inerat namque morum quaedam incomparalrilis 
boneslas, vftxqtie ral io virtutibus composita : unde 
el iam quolidiano selalis c rcmenlo , dona Spir l l t i s 
c i im a n g c l i s , ncc visiouuin d iv inan im expers 

Cum sic i laquede m o r e i n adylis (26) versarefur, 
videbai Zacbarias rem ejusmodi: percgrina qi iem-

(25) Qui gacerdotale muttus obibat. S ic el iam Ger -
nianus sacerdotio putal functiim Zachariam qno 
lempore Mar ia oblala f u i i , alqne ab *»o siiscepluin 
e%so, quod ambo l iabueri inl «x nosiro aporrypbo. 
Andreas C r e l . orat. iti Mariae natalem, tiouieii re-
t i n f i . U l auleni Germanus plane signi l icei fuisse 
Zacbar iam sutnmuni poiiiificein , qiiod etiam 
Cbrysosiomus ιιοιι somel docei , baud lamen iudi -
cat uosler Georgius, lauielsi i i a ex i s l ima l A l p h o n -
8ns a Casiro c. 3. E r a n l cerle quae ille narrai in 
Mariam gesla a Zachar ia , iiii*»ornin saccrdottini, 
qualis Zacliarias era l inier alios valde bouoralus, 
ae fone princeps i n vire sua, qua» ipsa una ex pneci -
puis era i . E l i a m poiui l affuisse iuviiatus a pareiui -
bus Vi rg ims , quibus erat juitclne cogualione. 

(26) Vertante in adytis. Πρδς τοίς άδύτοις δ ια -
τρ ιβούσης . Ini i io qtioque, έπε ι γομένη ένδον π ρ ο χ ω -
ρείν τ ώ ν άδυτων · fesiinaniem penetrare inlta adyla, 
ac infra : έδε ι μή ε ίς τά τών αγ ίων "Αγια τής σ κ η ­
νής , άλλ* είς αύτδν τδν ούρανδν ά ν α τ ρ α φ ή ν ζ ι , τήν 
πλατυτέραν τούτων όφθείσαν, κα\ καθαροτητι δ ι -
ενεγκούσαν. Oportebat ηοη in Sauclis stniclornm Ιε­
ροΰ* tubernacuii, *ed in ipso ccelo coeli, i/ι prima 
tciaie educari eum, quie his coiupecta est talior, et 
purilate praesianiior. Quibus v idc iur ipse quoque 
Georgitis iuisse in coii imuni opiuione receii i ioruin 
Grajcorum a Gennano Patriarcba Cons ia i i i i i iopo-
l i lauo, ac forle Andrea Cre iens i , u l pa iuer i i Maria3 
aduiKH imra vera adyia, ac Sancla sai ic lurum, sen 
lociun arca?, in i raquuu i siiuimus poiuifex semcl in 
anno lania caiiemouia adolebal, de qua dixi plura 
ad pra»laiuni Andream, adversu» eaiu senlei i l iam, 
in «|uain nec modo quidem oimiitio i rabor, ncc 
assemior AI |di»nso a Ca>lro, u l laiitum debuenl so-
lus ρυιαιίυχ m ca ingrcdi iu die cxpiai ionis , ro l i -

C ni,,s aulcm diebtis, ac exl ra eam ca?remoniam id -
ipsum l icaer i t , purissimis quibusdam, nednni v i r i s , 
sed e l iemiuis , ac puellis virgitubus. Visus niibi 
smn ex Gregorio Nysseno invenisse Sancla alia 
sanciorum, ac communia, sic dicta solum rompara-
lione : sinique i l l a , quod spcclat nd proposi iuni , 
peculiaris i i le loctis ad I*vaui al iaris ejusiiiotli 
virginum oral ioni addiclus de quo Orig<. T r a c l . 2(i, 
in M a l l b . Basi l ius , De humana Chriiii ijcnera-
tione. Nyssenus in Chrisli Natalem, Anselnurs Di 
vita Virginis, e lc . Displ icenl i l ia t i c poneuinsa, 
ιιι qua3 rei ipsius, «*x modi insolenlia lidem tilv-
venl . N i b i l babei apoeryplats nosier pro iv la la ^ei i -
tentia, cujus sunt baec vcrba. ubi imposiram $Γ.ΗΪΙ· 
bus a aacerdole, laelo ac eaHenlis gressn babnifesc 
d ix i t , n ib i l ad parentes conversam ήν δέ ή Μαρία 
ώσε\ περ ιστερά έν τ ψ ναώ Κυρίου ν^ρομένΐ}» >^αι 
ελάμβανε τροφήν έκ χε ιρδς αγγέλου · Eral fldiia 
sicHi eolumba in lemplo Domiiri, chbvmquc aaipie-

D bal de manu angeli: quod secuiidnui deiucep» « d i s -
sc r i l Georgius, passimqirc i raduul a l i i pusi pra?iaios 
Aiulream e l Gerii ianti i i i : exceplo cnint aputrypbo, 
baud iacile s i i ejus rei amiqiiiores lestes aflerrc. 
D . Eusiaci i ius ubi coinpendio referl bUlor iam i i laui 
Jacobi noiiiine in Hexaem. solui i i . a i i τρ ι ε τή γ ενομέ -
νην τ ψ ναψ τού θεού άφιερουμένην * a parcfllibus, 
cum trimula esset, \n templo uei consecratam: 
quod ipsum Evodius apud Nicepb. laceus e i ipse 
angelicain ejusmodi a l i inonia . ^ s l r L ulr i i inquu 
«culpiis imagiuibus in inaxiiuo D . Virgiuis leuqjlu 
ad altaris dexirutn lalns , reprasseuiaxunl, sivc 
reipsa Palres i la credideruui , sivc quid bieroglypbi-
ctiiii voluerui i l , ac similo inajori i l l i siauuu D. C K r i -
s lopbori , quai s ia i im ingrcdieii l ibus, i.t.iuaiti ac 
gigauicu IUQIC in cu u l le r i . 

% 
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dam specie tennonet cum ea luUceutem, ac eecas Α ομιλούντα, καί τροφήν*έπ*$ιδόντα · άγγελος *έ f4v δ 

φαινόμενος · διδ τή διανοία έξίστατο, χα\ τοιαύτα inferentem : porro is, quem videbal, angelus eral 
quamobrem admirani meuie excedebai, laliaque 
cogitans diiterebai. c Quid boc video, novum revrra, 
alque a loci hujus eonsuetudine alienum ? aogelicam 
•peciem habet qtiod apparet, mUceique com puella 
•ermones. lncorporea forma, corportbua alcndis 
eomparaium cibttm, laiiquatnqui oculissubjeciustii, 
infert : ac sulstantia materiae expere, aliquid quod 
maieiiale videatur (27), feminae porrigit. Angeli ad 
•οίο* bnc sacerdoies adveniare consueverunt, ul 
aliqaid agendum, aut non agendum inoneant: nec 
id crebro occurrerit: ul autem is, qui nunc vide-
lur, ita feminam adeat, alque id incongrua aelate, 
ac adbuc juvenculnm , omnino inconsuettim esl, 

διελογίζετο [$ir. συνιλογίζετο] · « Τί τούτο τδ 
•δρω μενον, ξένον ώς Αληθώς, κα\ της ενταύθα συν­
ήθειας άλλότριον; Άγγελιχδν τδ φαινόμενον σχήμα, 
χα\ νεάνιδι προσδιαλέγεται. Ασώματος μορφή, σω­
μάτων ώς φαινομένην τροφή ν [Μαζ. σώμασιν ώς 
έοικυίαν τροφήν ] επιφέρεται, χα\ Αθλος ουσία, 
ύλιχόν τι όρώμενον, γυναικΛ έπιδίδωσιν. Αί τών 
αγγέλων ενταύθα έπιδημίαι, τοίς Ιερεύσι μόνοες 
έπιφοιτάν είώθασι, προτροπής Ινεκα, ή Αποτροπής 
τών πρακτέων * χα\ τούτων ού πολλάκις επιφαινο­
μένων · γυναικ\ δε τών Ασυνηθών πάντη καθέστη-
κεν ή τού νύν δρωμένου έπέλευσις * κα\ ταύτα παρ* 
ήλικίαν ούση, και χρόνφ νεαζούση. ΕΙ μεν ουν τώ/ 

Sane quidem ut conjugaia essei ac vico tnanctpala, ° ύποζευγμένων άνδρ\ ή προκειμένη Ιτυχεν ούσα, 
morboque sierililalis laborans, iecunditaiie mu-
oere carerei, supplicansque a Domino sobolem 
quaererei, in eum omnino Gnem confabulalio fiarei, 
exque proposiio, quod ccrniiur inyjsieriuin solutio-
nem haberei. Nain hpc seroel in Anna accidil(28); 
ul autem semper ac passiin i iai , non babeni res 
aumanse. Nnnc auiem ab ii» vacai Virginis illa con-
gre*»io, is vero qtii apparet, cenliuue ad eam venlitat: 
qiianiobrcin iiiajorine admiralio ac limor occupaol: 
dubiialioneaque pro rei obscuriiale aniinum taciio 
pulsanu Quidtiam hoc velil?Quid nuniialurui venprtt 
angelua ? Quodnam sil nutriineniiim quod afleri? Ex 
quanam cella pcnaria sti boc dcprompium ? Quisnam 

στειρωσεώς τε νοσήματι τών τής παιδοποιίας άπ-
εκλείσθη χαρισμάτων, χα\ λιταίς τά τής γονής έπ-
εζήτει λήψεσθαι, πρδς τούτο τε τής διατριβής ό λόγος 
έγένετο, είχεν άν τδ βλεπόμενον τψ σκοπψ τήν 
διάλυσιν κα\ τούτο καθάπαξτοίς περ\ "Ανναν συμ-
βέβηκεν * ούκ άε\ δέ τοίς καθ* ημάς έπιδείκνυται. 
Νυν\ μέν τούτων μέν ελευθέρα ή τής Παρθένου 
έπέλευσις, συνεχής δέ ή τού φαινομένου έπιφοίτη-
σι; γίνεται. Διά τοι τούτο, μείζον έμο\ τδ θαύμα χαί 
τδ δέος συμπίπτουσιν * αμφιβολία* δέ, περί τδ χρυ-
πτδν [Μαζ. κρυπτόμενον] έμφωλεύουσιν. ΤΑρα τίάν 
είη τούτο; Τί μηνύσων ήκεν δ άγγελο;; Τίς ή κομι-
ζομένη τροφή; Έκ ποίων ταμιείων αύτη έξήνεκται; 

6ΪΙ qui buc paraveril? Quxnaro mantis bunc panent Q Τίς δ ταύτην παρασκευάσας; Τις ή χε\ρ ή ταύτην 
fecil: aec ennii esl angclortim, ra parare qn;e cor-
poreia usibus eommoda sunl. Quanquam eiiim 
pJortini per eos nuiriti sunl, id tameu ex escia 
Jam eommode pracparaiis; handque aliier incorpo-
rei exsislentes, quain ailminiculo corporis, conser-
tia ministrarunt. Quippe polerat Doi jubentis vir-
lut«, qui Daiiieli minisierium impendii angeltis 
ipte per se nullo alio astumplo, quod jussuin erat 
Implere : idem nibitominus roedium adbibuit Ha-
teenc, ut ne faclum insolens, excellenjque specia-
arittm9 ac nimium aliena rea ab aogelica eontueiu-
4ioe paraudi cibot, iptum qui alendui erat perler-
rerel. Porro etiaro corvus qui minislrabat Eliae ·*, 
M O pcr Μ noveral locum, sed docenle angelo: 

άρτοποιήσασα; Αγγέλων τδ ταίς σωματικαΐς Δναγ-
καις κατάλληλον κατασκευάζεινούκ έστιν. ΕΙ γάρ χα\ 
πλείστοι δι* αυτών έτράφησαν, άλλ* επιτήδεια τά τής 
τροφής προητοίμασαν · χαί οί ασώματοι, -διά σώ­
ματος, τοις δμοδούλοις χαθυπηρέτησαν. Και γάρ 
ίκανδ; ήν τή τού χελεύοντος δυνάμει ό τώ Δανιήλδια-
κονήσας άγγελος, ού δι" έτερου, δι* εαυτού δέ, τήν 
πρόσταξιν έκπληρώσαι· άλλά τδν 'Αμβακσυμ είς 
[Sir. τού Άμβ. τήν] μεσιτείαν παρείληφεν, Γνα μή 
τδ τού ήθους άλλότριον, κα\ τδ τής θέας ύπέρογκον, 
χα\ τδ πρδς παρασκευή ν τροφής τών αγγέλων ασύν­
ηθες, τδν τρεφόμενον κατάπληξη* κα\ τψ 'Ηλίφ 
βέ ύπηρετούμένος κόρχξ, ού δι* εαυτού τδν τόπον, 
δι* αγγέλου δέ, τούτον [Sir. τδ πού δν] έδιδάσχετο -

qnam aolem afferebal. prxdam, non aliunde, ul D κα\ τού χομιζομένου οΐμαι ούχ έτέρωθεν, αλλ* έξ 
arbiiror, babebai, quam ex divite penu : iion velui 
ia, qoi jubebal, non ppsaei tponta paratam escam 
appenere : quidni «nim, cujua omnia verbo condila 
ioulf aed ui congruum u«ui ministerium pneb^ret. 
Alqqe iia in illi» divlna Provideniia diaposiluro est; 
blc aulem, ipte ad Virginem angelut sioa medio 

" Dan. xiv9 31. " III Reg. xvm, 6. 

(27) Aliquid quod materiaU vidtutur. *ftixov τι 
Φρώμενον * kive tuateriale aliquid ea craseum, quod 
«Wttli* fobja^ear. Non video quid Α'ρ^η*» iiMer-
pres vcbl, aut qurd legerit, euin iia reddil : t El 
cafjentia maieria? expers, iradit muKeri ianietnim, 
qnieet nialeriab»?» Nec ipsa mibi fjntaxis qua-
dwii 

T2h) Scmelin Anna accidit. ^on l iquci quam ^ Q -

εύπόρων ταμιείων τήν θήραν είχεν * ούχ ώς αότο-
σχέδιον Αδυνατούντος τού προστάττοντος τροφήν 
παραστήσαι · πώς γάρ οδ λόγψ τά πάντα παρ-
ήκται; αλλά κατάλληλον τ$ χρείφ τήν λειτουργίαν 
παρέχοντος. Κάκεί μέν, ούτως ψκονομήθη * ενταύθα 
δέ, Αμέσως ή τού Αγγέλου πρδς τήν Παρθένον έπι-

nam velil : nam seniori I. Reg. ι. ad qtiam videtur 
alludere, non legimus Angelbm appaniisse : Jdtiioii 
iuiemtfc malri Ipsiui Marias appafiiit qitidem, sed 
non in lemplo, sed tu pomario : malri iietn Satu-
psonia legimaj appaniilsc Jndic. xm. Setl non l i -
quet an diceretnr Anna ? adde quod noit fuii facu 
ilta tifio in labernatulo. 
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Ι η μ ί α γ ίνετα ι . Κ α \ τδ π ρ ά γ μ α , τ ώ ν ά π ο ^ ή τ ω ν , Α diverti t : ac plaue miruin v idea tur , humanaque 
χ α \ λογ ισμο ί ; ούχ ύποπ ιπτόντων * νεάνις τοιούτων 
τ ε τύχηκε τών χ α ρ ι σ μ ά τ ω ν , ώ ς ασωμάτους τ ή τ α ύ τ η ς 
ύπε ί χε ι ν υπηρεσ ία . Τ ί ς ή τοσαύτη τ ώ ν δ ω ρ η μ ά τ ω ν 
υ π ε ρ β ο λ ή ; Τ ί τοιούτον χ α τ ' άξίαν ή Παρθένος ε ί ρ γ ά -
σ α τ ο ; "Οτι μέν χαθαρδτητ ι διενήνοχε τ ά ς γ ε γ ε ν η μ έ -
νας ά π ά σ α ς γενεάς , οίδα π ιστωθε ί ς τοίς π ρ ά γ μ α σ ι · 
τ ε χ μ ή ρ ι ο ν σαφές το ήθος , χ α \ τέλος , τδ έργον δεξά-
μενος · άλλά τού τηλ ιχούτων τεύξασθαι α γ α θ ώ ν , τ ί 
άν ε ίη τδ α ί τ ι ο ν ; Τ ά χ α μεγάλων ευεργεσιών πρόξε ­
νος ή μ ί ν ή Παρθένος όφθήσεται , δ ι ' ών πρδς έαυτήν 
έ π ι σ π ά τ α ι τδ βε ίον . Τ Α ρ α μ ή τών προφητών ot 
χρησμο ί έν τ α ύ τ η π λ η ρ ω θ ή σ ο ν τ α ι ; Τ Α ρ α μ ή τ ώ ν 
έλπ ιζομένων έν τ α ύ τ η τδ τέλος ά π ο β ή σ ε τ α ι ; Μή ό 
μέλλων έ π ' ανορθώσει τού γένους έλεύσεσθαι, έχ 

ali iug r a i i one , tanlis juvenculain fuisse attctaut 
doiiie, u l e i i n c o r p o r e » metites ejus obsequio ces-
se r i iu . Qusenain lania i l la donorum excellenlta? 
Quodnain lantum Virgo facinus condigne pa i rav i l f 
N o v i i equidem, rebua fidem aslruenlibus, exinda 
quadam purilate superasse praelerhas omnes aeta-
tes; stintqiie rei perspicuum argumenium ejus 
mores, ac tandem, opus excipiens : u i anlem adeo 
magna beneficia consecuia si t , quaenam ratio ftierit? 
Ingeniium nobis forle Dei beneficiorum conci l ia-
tr ix fuiura ei l V i r g o , quae sic divinuro all iciat n u -
men. Nuin propbelarum oracula in ea complenda 
suni? Num eortim q u x in spe posiia suut, i n ea finis 
e r i i ? Num is qui venlurus esl ad instauranduin 

τ α ύ τ η ς τδ ήμέτερον ά ν α λ ή ψ ε τ α ι ; χ α \ γ ά ρ τοΰτο β humanum genus, bumanam ex ea naluram assmn-
προχεχήρυκτα ι τδ μυστηριον , χα \ δ λόγος τοιαύτην 
τήν ύπηρετήσουσσν ε π ι ζ η τ ε ί . "Αρα δντως ούχ άλλη 
προχεχήρυχτα ι [Si>. π ρ ο χ έ κ ρ ι τ α ι ] ε ί ς τήν τούτου λει-
τουργ ίαν , πλήν τ ή ς δρώμενης νεανίδος. Κα ι γ ά ρ 
άμήχανον έν αυτή τδ κρυπτό μενον τ ή ς άγνε ίας κ α ­
τανοώ κάλλος, καί τού κρυπτομένου φανέρωσιν , ή 
τοΰ θεοΰ πρδς τ α ύ τ η ν εύπο ι ία [ M a z . e i S i n n . ε ύ ­
νοια] παρ ίστησιν . Ώ ς μακάριος δ οίκος Ι σ ρ α ή λ , 
έξ ού τδ τοιούτον άνέθηλε βλάστη μ α . Ώ ς ευλογη ­
μ έ ν η ή {.Ιζα Ί ε σ σ α Ι , έξ ή ς ή ακμάζουσα . α ύ τ η 
ράβδος άνέδραμεν , ή τ ψ κόσμψ τήν σωτηρίαν άνθο-
φορείν μέλλουσα. Ώ ς ύ π ε ρ ένδοξος ή μ ν ή μ η τ ώ ν 
γεννησάντων σε, κα\ π ά σ η ς έ π έ κ ι ι ν α μακαρ ιότητος . 
Ώ ς δεδοξασμένος έ γ ώ , τοιούτων ε ν τ ρ ύ φ η σ α ; θεα-

plurue est? E len im raysleriuro hoc fui l prxdic tu tn , 
ac divinng Sermo Lalem reqttiri l q u » i l l i minieiret . 
Uaud plane alia l a n l i myster i i minis l ra praelecla 
fue r i l , quam baec coram posita juvencula . Eienim 
immensuin quemdam casli tat is in ea occaltum de-
corem considero, quem ipsum divi i ia in eam bene-
ficia palain faciunt, ac reprascnlant . Qtiam beata 
domus Israel, ex qua lale gennen pu lUi lav i i l Quam 
benedicia radix David, ex qua virens baec vi rga , 
salulis florem mundo edhura, a s cend i l ! Quam omnl 
major g lor ia , memoria eorum qui le genuerunt, 
oinnique praeslans fe l ic i t a i i ! Quaro ipse magnam 
gloriam adeptus, qui lalibus speciaculis deleclalus 
s i i n ; talia sim consecutus dona ; lant;e Virginie 

μ ά τ ω ν · [ το ιούτο* άπολαύσας τ ώ ν χ α ρ ι σ μ ά τ ω ν ex c f a c l U 8 p r f t i u b u s ! Immorlales l i b i gralias babebo,o 
Max. ] το ιαύτην νυμφοστολών τ ή ν Παρθένον. Χάριν 
είς α ίώνας ε ίσο μ α ί σοι, ναέ Κυρίου , δτι σοΰ τής 
λε ιτουργίας ένεκα, τ ώ ν πάσ ι δ ιχαίοις έ π ι θ υ μου μ έ ­
νων ούχ ά π έ τ υ χ ο ν . Σήμερον έ γ ώ υπέρ π ά ν τ α ς Ιε­
ρέας έμεγαλύνθην * σήμερον υπέρ Απαντάς π ρ ο φ ή ­
τας έδοξάσθην. "Α γ ά ρ εκείνοι έν σχ ια ί ς έ μ υ ή θ η σ α ν , 
τούτων έ γ ώ τάς αρχάς αληθείς κ α τ ο π τ ε ύ ω . ι 

Τοιαύτα τδνΖαχαρ ίαν , ώ ς ε ίκδς , ή ν διανοείσθαι, άτε 
ξένα κα \ τήν φύσιν έκν ικώντα , τ ά τ ή ς Παρθένου κ α -
τανοούντα παράδοξα. Κ α \ γ ά ρ ώ ς αληθώς ύ π ή ρ χ ο ν . 
Ώ προοιμ ίων θ α υ μ ά τ ω ν [S t rm. θ α υ μ α σ τ ώ ν ] ! Ώ σ υ μ ­
βόλων έξαισίων! Ώ αυξήσεως σώματος , τήν τής χ ά ­
ριτος έπ ίτασιν ύπεραίρουσαν δεχόμενης 1 Ώ τ ή ς κα 

Domini lemplum, quod occasione min i s le r i i l u i , 
desideraia cunctis Jusi is tandem consecutus s i in . 
Plane hodie magniflcalua sum prae sacerdotibus un i -
ve r s i s ; ntajorem supra omnes prophetas, hodie 
obi inui glor iam. Q u & e n i m i t l i i n umbris .didiceruni v 

eopini cgo vera i n i i i a oculis intaeor. > 

Ta l i a Zacharias haud immer i lo eecein cegHare 
poterai , ut qui t iova, ac supra quam nalura habeat, 
perupiceret Vi rg in ie i l l a prodlgia . A c plant s ic 
liabebant. Ο miraeulo plena i n k i a ! Ο exknia eym-
b o l a ! Ο erenei t ium corporis pnecelleniem grai ia; 
acereiionein eeecipiena! Ο mundam illara ac prae-

θαράς εκείνης κ α \ ύ π ε ρ λ ά μ π ρ ο υ ψυχής I ή τ ι ς έν ρ clare splendidain animam, qea? k i ?egeto corpore, 
majora quam pro biimana ralione munera oalendit ; 
cu i « t a i i e dcfecius, n ih i l ad v i r iu l i s absolutionem 
impedimente f u t l ; ctijus ad Deum conjtincttoncin 
ntbi i juvenlus p roh ibu i l l Quis v i d i t , quis aud iv i i 
talem proveclionem corporis, quod tn sanclis l i ab i -
tarel , ac stiparefiir ab aagtilis, ciboque ainbrosia 
nut r i re iur? Plane animse, lamelsi ad sunimam per-
venerint impas>ib i» i ia iem, vix tamen incorporei 
communione (99), angelica esca frnanlur, siquideiu 

τοΰ σώματος , siguificarelur i<I qtiori animai est i n i -
pedii i ienio, u i uc cam facile possii a i i i n g e r e ; juxia 
i l l u d : c Corpus quod co rn i i iqn lu r , aggravai an i -
inam, ι e ic . 

άκμάζοντ ι σώματ ι τ ά υπέρ φύσιν έδ ι ίκνυ π λ ε ο ν ε κ τ ή ­
μ α τ α * ήτ ι ς τ ψ τούτου άτελεί π ρ δ ς τδ τέλειον τ ή ς 
α ρ ε τ ή ς ούκ έ κ ω λ ύ θ η · ή τ ι ς τήν πρδς θ ε δ ν συν-
άφε ιαν , τ ψ νέψ τ ή ς ή λ η κ ί α ς , ού δ ι ε κ ό π η . Τ ί ς είδε, 
τ ί ς ήκουσε το ιαύτην άνάβασιν σώματος έν άγ ίο . ς 
ένδιαιτωμένου, κα \ όπ* αγγέλων δορυφορουμένου, 
χ α \ άμβροσίαν τροφήν είσδεχομένου ; Ψ υ χ α Ι μέν γ ά ρ 
τ ή κοινωνία τοΰ σώματος [ Sir. τού ασωμάτου] ει 
και ε ί ς άκρον άπαθε ίας έλάσειεν, μόλις άν α γ γ ε λ ι κ ή ς 

(29) Incorporet eommunione. Κοινωνία τού άσια-
μ&του. Plaret leciio lucc, ex S i r m . ctxiice, qu;e 
est etiain veieris inlcrpre.us, u i siguificeiur ra i io , 
qua babeni aniinae, u l a d angelicaui i l lam impa>si-
bililatt»m |K)8sinl assurgcre. U l cssci τή κοινωνία 
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Scripl i t ra angelortim escam iui iui t , rationeni ab Α τ ρ ο φ ή ; άπολαύσαιεν , εΓπερ τροφήν α γ γ έ λ ω ν , τδν 
errore immimeni : bic aulem corporeae manus i m -
morialeui escam suscipi i in i , et per eae iiicontanit-
nalus aniinus donis sa i ia lur . Ο exsupcrantem niu i i -
d i t i am! Ο suecedentitiin aetaLiun ascensio, qualem 
lionestaiis s ca lam, ad sninma coBlorum ru lu i iua 
erexi t , per quam novo ac mirabi l i descensu Verbum 
ad nos veni i? per quam lerrenum biimile nalurae 
tabernaculum iu coelos conscendi l l 

T u autem, ο homo, admirabilem ac novam viue 
raiionem Virginis Sn templo audiens, noli de ea 
dubitare; noli ralione examtnare ea, q u * i n l e l -
lectum omnem superanl : noli ea comparai ioni 
subjicere, qtia? niajora sunt comparaiione. Vides 
inaudilam natura innovalionem, e l de bis d i ib i ias? 
Vides ipsiim Verbwn iiteffabili ratione babilans 
in ejus utero, de.pie imniateriali esca (30), ac al ium 
niodutn habenle contendis ? Vides consilio paicrno 
Spiritus in ca obiit i ibraiionem, ac de angeloruin 
iniuistferio adbuc dubilas? N i b i l e o r u m , quae ad 
caslissimatn Virginem spectanl dubietatem babet. 
iNiliil ejus magnalia babcnl incongruuin. C e r U 
omnia verilate conslant. 

Oporlebat enim taberuaculiim d i v i n u m , lalibus 
augeri ascensionibus; ,oporlebat agnam innnaci i -
la iam lauto adeo excipi epu lo ; lalibua impler i c i -
bis : Oporlebat, inquam, nedum in Sanci is sancto-
runi labernaculi legalis, sed e l in ipsis coelis caelomin, 

άπτα ιστον λόγον, ή Γ ρ α φ ή ύ π α ι ν ί τ τ ε τ α ι · ε ν τ α ύ θ α 
δέ σωματ ικα \ χ ε ίρε ς τήν άκήρατον τ ρ ο φ ή ν ε ίσδέ -
χονταί , χ α \ δι ' αυτών τ δ τ ή ς ψυχής ά κ η λ ι δ ω τ ο * 
εμφορείται τών χ α ρ ι σ μ ά τ ω ν . " U κ α θ α ρ ό τ η τ ο ς υ π ε ρ ­
βολή ! Ώ μεθηλ ικ ιώσεως άνάβασις , οίαν κ λ ί μ α κ α 
σεμνότητος πρδς τ ά ΰψη τ ώ ν ουρανίων έ σ τ ή σ α τ ο , δν 
ή ς ό Λόγος τ ή ξένη καταβάσει πρδς η μ ά ς κ α τ ε λ ή -
λυθε · δι ' ή ς τδ κ ά τ ω κείμενον τής φ ύ σ ε ω ς γ ε ώ δ ε ς 
σκήνος, πρδς ουρανούς ά ν ί δ ρ α μ ε . 

Σύ δέ τήν ξένην έν τ ώ ναψ δίαιταν τ ή ς Π α ρ θ έ ν ο υ 
άκούων, μή π ε ρ \ τούτου άμφίβαλλε · μ ή τ ψ λογι-
σ μ ψ τά υ π έ ρ έννοιαν εξέταζε* μ ή σ υ γ κ ρ ί σ ε ι τά 
ασύγκρ ι τα , καθυπόβαλλε. Ό ρ ο ς τήν ξένην κα ι νοτο -
μίαν τ ή ς φύσεως , καί π ε ρ \ τούτων α μ φ ι β ά λ λ ε ι ; ; 
Ό ρ ά ς αύτδν τδν τού θεού Λόγον ά π ο ^ ό ή τ ω ς έν τ ή 
τ α ύ τ η ς σκηνώσαντα ν η δ ύ ί , καΛ π ε ρ ι άθλου κ α \ 
έτέρως έχούσης τροφής δ ι α φ έ ρ η ; Ό ρ ά ς τή π α τ ρ ώ α 
βουλή τήν τού Πνεύματος έν αυτή έπ ισκ ίασ ιν , καί 
π ε ρ \ λε ιτουργίας αγγέλων έ π α π ο ρ ε ί ; ; ούοέν τών τ ή ; 
πανά^ νου αμφίβολο ν · ουδέν άκατάλλτλον τ ώ ν τ α ύ ­
της μεγαλε ίων . Πάντα τ ή άληθεία τ δ βίβσ-.ον ίί · 
ληφεν . 

Έ δ ε ι γ ά ρ τδ θείον σκήνωμα τοιαύταις άναβάσε-
σιν αύξηθήνα ι · έδει τήν άσπιλον άμνάδα το ιαύτη 
πανδαισία εύωχηθήναι · τοιούτων εδεσμάτων έ μ φ ο -
ρηθήναι . "Εδει μ ή ε ί ς τ ά τών αγίων "Αγιά τ ή ς 
σκηνής , άλλ' ε ίς αυτόν τδν ούρανδν τού ο υ ρ α ν ο ύ , τ ά 

pr ima eam educari aelaie , qua? i isdcm visa essel C τ ή ς π ρ ώ τ η ς ηλικ ίας ά ν α τ ρ α φ ή ν α ι , τήν π λ α τ υ τ έ ρ α ν 
.a i ior , ac majori pra3 i l lie pollerel puritate : Opor -
lebai ul nedum ttnus ei angelns min is i ra re t , sed et 
decies decem mil l ia salell i t io adessenl. E i e n i m quem 
i l l i videre nequeunt, euin i l la in i rabi l i rai ione in 
ulfcro p o n a v i i . E u m , qui imluius es l luuiine sicut 
\ c s i i i i i e n i o ' 1 ' , iu sno ipsa sinu complecti m e r u i l . 
E u m qut pugilo coii i inet u i i i v e r s a , in ulnas boini-
oein iac ium suacepi i , a c c o n i i u u i i Q u i a ea con-
aiderans , non inagnum quid de sua ipsius natura 
< ogitoi ? Quis non ea ex <ausa ad sublime al iquid 
ineii le assurgens, universis se praelaluin pu lave r i l ? 
Qnis non ideo altam efferai voc e m , eaque grandi , 
rreaturae inclamel? Quie deuique nou idcirco a l lum 
sapere vidoaiur, atqtie a s i u excessisse v i l i t a le? 

τούτων ό φ θ ε ί σ α ν , κα ί καθαρότητι δ ιενεγκούσαν. 
Έ δ ε ι μ ή ύφ* ένδς μόνου αγγέλου ταύτην ύ π η ρ ε τ ε ί -
σθαι , άλλ* ύπδ μυρ ίων μυρ ιάδων κύκλψ δ υ ρ υ φ ο ρ · : -
aOat. K a l γ ά ρ δν εκείνοι δράν άουνατούσιν , ύ π * ρ -
φυώς αύτη έν κοιλία έχώρησε [ S i r . εβάστασε J. Τδν 
άναβαλλόμινον φ ώ ς ώ ς ίμάτιον έν τοίς ο ικε ίο ι ; π ε -
ριέστειλε κόλποις . . Τδν κ α τ έ χ ο ν τ α δρακ\ ' τ ά σ.ύμ-
π α ν τ α , έν τ α ί ; άγκάλα ι ς άνδρωθέντα συνέσχε. Τ ί ς 
τ α ύ τ α κατανοών, μ ή μεγάλα π ε ρ \ τ ή ς ο ίκε ίας φαν-
τάσαιτο φ ύ σ ε ω ς ; Τίς^ μ ή διά τ α ύ τ α π ρ δ ς ύψος τήν 
διάνοιαν έ π α ρ θ ή , κα \ π ά ν τ ω ν έαυτδν ύπέρτερον 
ή γ ή σ α ι τ ο ; [Τ ί ς μήδι* αυτά ύψηλοφωνών φανήσετσι , 
κα ι μ ε γ ά λ α κράζω ν έ μ β ο ά τ ω τή κ τ ί σ ε ι ; κ α ί , ex Sir .] 
τ ί ς μ ή δι ' αυτά υψηλοφρόνων γ ε ν ή σ ε τ α ι , κα \ τής 

Plaue eniin res est aupra moduin raagniOca, ac & Ιδίας έξεστηκώς εντελε ίας δφθήσαιτο; Κ α \ γ ά ρ ύπέρ -
4>ii)iii major majesiaie. Nam cogita quam ros bu-
inansB subliine elai-.c s i n i , pro abjeclionis raiiono 
aBquali provectioue a.lauclu*. Corruerainus d iv iu i 

e % P»al. c u i . ± " Isa. XL, 12. 

(30) Deque immaleriali etca, e t c , π ε ρ \ άθλου καί 
έτέρως έχουσης δ ιαφέρη. V o r a l imnialerialiMii, a i K 
gelicam li lam a n n o i i a i n , ac tnoduin al ini i i babeniein 
ab aimona nos i ra , ut boc secundiim. prioris i l l ius 
expositjo s i l . IVopterea, d ixerai es^o illud quod 
porrigebal angel.is ύλικόν τ ι όρώμενον · aliquid 
quod uideretur materiule; qnod n iu i in i iu e>sei 
exierna spccic panis, ac consnela csca, c u n i re-
vera casei cibu» diviniur , ac qualoi«i Angcl ic i i 4 i m -

ογκον τδ π ρ ά γ μ α , και σεμνότητο ; ά π ά σ η ς έ π -
έκε ινα . Έννόησον γ ά ρ πρδς δσον ύψος ή ρ θ η τά ημέ ­
τ ερα , άντί^όοπον τ ή ταπε ινώσει δεξάμενα τήν 

ΙΜ15 paraver inl . Sic apud Greg . 2, de Tbeol . diotio-
tur CORII σ ώ μ α # ά ΰ λ ο ν · eorpu$ immaterinU : xv.Uii 
subli l ior is subsiaiitia», ac a l lcr ius raliotiis * r r a s s i s 
iblis ac siiblunaribus. U l i ιιοιι placui i a I r e b u 
verba canis l r i im inlerprel is Alpbons i , i i a nec bi«*. 
placel qno reddil : « E l con l cnd i s , fnerilne ali-
in^nli ini malccialc, an expets malcrijv : » quod 
G i u c a iuinus babeanl, ac aucloris seusu^. 
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άνάβασιν . Πεπτωκότες fcjxev τ ή π α ρ α β ά ν · ανάξιοι Α iransgressione m a n d a l i ; f a t l i « r a m u s in.JignrCrea-

loris provbtenlia , quibus n i l i i l ad erroris d<ifensio-τ $ ς του Πλαστού κηδεμονίας γ εγόναμεν , ουδέν πρδς 
άπολογίαν τ ή ς ά π α τ η ς εύρίσκ>ντες. "Εκείτο ή φύσις 
ύπδ τδ π τ ώ μ α · έδείτο τού άνορθώσοντος * έ τυχεν · 
ού δι ' έτερου · δι* αύτοΰ δέ τού δ η μ ι ο υ ρ γ ή σ α ν τ ο ς · 
κα \ ή ά ν ά σ τ α σ ι ς , ξένη · ού π ρ ο σ τ ά ξ ε ι , κ α τ ά τήν 
π ά λ α ι δημ ιουργ ίαν , άλλ' οικονομία , κ α τ ά τ ή ν ο ί ­
κε ίαν φ ιλανθρωπία ν . 

Ούκ άγγέλοις τ ά τ ή ς αναστάσεως έ ν ε χ ε ί ρ ι σ ε ν , 
άλλ* έ α υ τ ψ τ ά τ ή ς σ υ γ κ α τ α β ά σ ε ω ς παρεχώρησε έ ρ γ α · 
κα \ ού μόνον άνώρθωσεν , άλλά χαλ ανέλαβε, κα\ τ δ 
προσληφθέν τ φ π α τ ρ ι κ φ θρόνφ ένίδρυσε. Τί π ρ δ ς 
τήν άφατον ταύτην φ ιλανθρωπίαν εννοήσω ; Τίσι λό ­
γ ο ι ; τήν άπειρον συγκατάβασιν ε γ κ ω μ ι ά σ ω ; "Τίσιν 

nein reliqiimn essel. Jacebat nalura lanla i l la 
r u i i i a ; e i a l necessarius qui instaurarel . E i vcro 
insiaurala e s l , non al ier ius opera , quain ipsius 
qtii condidera l . : (quae nova qu edam ac inaudi l* 
reparaiio c s i ) noo nudo pracepto; u i i pridem 
babuii creai io , eed disp^nsai iom;, ac a s s u u i p t » 
carnis eacramcnlo, pro Dei c leuieni ia . 

Non angelis credidit reparaiionis bumanae nego-
liuro, sed ipsestbi u l in nostramse vilitatem deiniue-
r c l , induls i l : nec babuil saiis u l reparare l ; ad ba?c 
enim assumere v o l u i l , assumptainque noslram i l lam 
naluraui in paierna sede collocavil .Quid ad iiieffabilem 
illam benigniiaiem, impensiusqueii i bumanuingenus 

έπαίνοις τήν Παρθένον Ot' ή ς τ α ύ τ α έ π ρ α γ μ α τ ε ύ θ η , Β sludium cogilaverim ? Quibus encorniis imineiisam 
ε π ε υ φ η μ ή σ ω ' δι ' ής ή τού σώματος [Maz. π τ ώ μ α ­
τος . S i r m . πλάσματος ] άνάκλησις έ γ έ ν ε τ ο ; Τ ί ς 
τ ι μ ή ίσοστάσιος τ ή τ α ύ τ η ς καθαρότητ ι άναδειχθή ; 
ή ; ό Δημιουργδς έρασΟεις , τήν οίκείαν σκηνήν έκ 
τ α ύ τ η ς έδείματο · ή ς τήν ένοίκησιν ού παρητήσατο · 
έν ?) τδ πατρ ικδν έ κ π ε π λ ή ρ ω τ α ι β ο ύ λ η μ α · έν ή τδ 
πανάγιον ά ν α π έ π α υ τ α ι Πνεύμα . Τ ί ς δδξα κ α τ ' άξίαν 
τ α ύ τ η ς δφθήσεται , ή ς ύ π ε ρ τ έ ρ α ν τήν δόξαν [ S i m i . 
ήν ύπερτέραν τή δόξη J πλήν εαυτού, ό Κ τ ί σ τ η ς ά ν -

i l lam in usutn nosirum demissionem celebraveriin? 
Qtiibns laudibus, Virginem per quam ea gesla sunt, 
proseqwar? Vi rg inem, inquam, perquani figmentum 
reparalum fuil ? Quis lanlus bonor ejus pt ir i la iem 
xquans deuionstrareiur, ex qua ipse auclor , ejus 
amator facius , sutim tabernaculum aetlillcavit; in 
qua babilare non r enu i t , in qua hnpletum fuit 
paieruum cons i l i um, in qua requievit sanclissiraus 
Spir i tus? Qu&nam ei gloria pro mer i l i s respondeal, 

έ δ ε ι ξ ε ν ; Ώ τ ι μ ή ς ά π ά σ η ς ύπέρτ ιμον δ ώ ρ η μ α ! "Ω τών - quain ipse crealor, rebusomnibus, uno se exeeplo, 
ω ρ α ί ω ν ώραιδτατον ώρά ίσμα ! Τ Ω Θεοτόκε τών καλών subliiuiorem ostendil? Ο preliutn, omne prel ios i la le 
ύ τέρτατον έγκαλλώπ ισμα · σύ τ ή ς αρχα ίας η μ ώ ν superans muiius ! Ο inter decora, decorum maxiuie 
ευγενείας τήν έ κ π τ ω σ ι ν , τ ψ υπέρ λόγον σου τόκω decua! Ο Deipara , rertini pulcbrarum supremuui 
άνώρθωσα; · σύ τήν ωραιότητα τ ή ς π ρ ώ τ η ς εικόνος Q o rnamenlum! tu , anliqtiae nostrae ingenuilal is r u i -
άμχυρωθε ίσαν , ε ί ς τδ οίκείον ά π ε μ ό ρ φ ω σ α ς κάλλος - nam, pariu i l lo stipra naturam, reparasii : l u , prima» 
σύ τ ά ς έν λ ύ π α ι ς ώδίνας τ ή ς προμήτορος , ε ίς χ α ρ ά ς 
γ ε ν ν ή μ α τ α τή κυήσει σου μ ε τ ε π ο ί η σ α ς . Διά σού ή 
τού γένους απο ικ ία , πρδς τήν Ιδίαν μονήν έπανέδρα-
μεν · διϊ σού τήν άκήρατον τού παραδείσου ά π ε λ ά -
βομεν τρυφήν [ S i r m . άπδλαυσιν] · διά σού τής στρε­
φόμενης £ομφ ν αίας ή ύποχώρησις γέγονε * διά σού αί 
κεκλεισμέναι πύλα ι τ ή ς τ ρ υ φ ή ς , τήν εΓσοδον έ ξ -
ηνέωξαν · διά σού αί τών προφητών ελπίδες ε!ς έ ρ ­
γον έξέδησαν · έν σο\ αί τούτων ζ ή σ ε ι ς , τδ τέλος 
ε ιλήφασι · δ:ά σού , τ ή ς αναστάσεως η μ ώ ν άψευδή 
τ α σύμβολα κατέχομεν · διά σού τής ουρανών βασι ­
λείας έπ ι τυχε ιν έλπ ί ζομεν · σέ τής η μ ώ ν σωτηρ ίας 
επίκουρου κεκτήμεθα · σέ τ ή ς ημών βοηθείας ύ π έ ρ -

imaginis exs l inc iam venusialem , ad pr is l iuaiu r e -
paras l i pulcjir i iudinem : l u , parenlis primas in I r i -
stUiis parlus , luo ipsa p a r t u , in gaudii f< lu ram 
converl is t i . Pe r l e , exsol burnaniun geuiis, ad suae 
sedi i l sedes : per le, immorialem paradisi recepiuius 
volupiatein ; per te recessii gladius ve rsa i i l i e ; per 
l e , voluplai is occlusae porlae paluerunt ad ingres-
6(im : per le , propbeiaruni exspeciatioues eveutum 
babuerunl : eoruiu l e s l i m o n i a , in le finein accepc-
runt : per l c habeimis resuriecl iouis noslra? vcra 
syiubola : per le speramus conseciilurus nos regnum 
coelormn : adjuiriceui te salutis nostra» obiinemus : 
babemus le nobis a i l x i l i a l r i c e m ; lc os noslrum ad 

μαχον έχομε ν * σέ τής η μ ώ ν απολογ ίας προβαλλό- ^ defcnsionem objicimus : le uoslrac ihluciae glor ia l io-
nein circuiiiferiiiius : ipsi , - i e , Cbns l i anoru i i i coeltie, 
inurum forlissimutn babemus : le fideles imperalo-
res arma validissima teneni : per te, cooleruat 
bosl ium audaciam ; per le oblinent viclor ia; i r o -
p b x a . T u p o r r o , Geni i r ix , ne ad le jugiter 
oranlhim supplicationeai despexcris. Manum quaeso 
fessis exporrige (51) : auxi l iare naufraganlibus; 

μέθα στόμα · σέ τής η μ ώ ν π α ^ ό η σ ί α ς π ε ρ ι φ ε ρ ο μ ε ν 
κ α ύ χ η μ α · σέ Χριστιανών ή πληθύς , όχυρώτατον 
τε ίχος κ ε κ τ ή μ ε θ α · σέ π ιστο\ βασιλε ί ; κρατα ιδν 
δπλον κατέχουσι* δια σοΰ τών πολεμίων τά θράση 
συντρίβουσι. Σύ , Θεοτόκε, κα\ τών άε\ α ι τουμένων , 
μ ή παρόψει τήν δ έ η σ ι ν βρεξον χε ίρα το ί ς κ ά -
μνουσι · έπ ιλαβού τών κλυδωνιζομένων * στήσον ε ίς 

(31) Manutnfessit porrige. Ex boo et seq»enlib(is 
c l i o l i s salis indica l Geoigms, Ux\u\ se ac viveredif-
ficlilxis Kerp. icnipori lxis , (pialia fere-fucrunl ab 
l l e racho , semper iiifcos s barracnuis, ui: cladibus 
vari is Konianuni i i i iperiuiu allicietiιilxis , doiiec 
poniius ex l inxenni i lo ioOru-nie , ac snnni, p o s i n o -
duuwpiti Osiiianidaruni ffcocuiil . Occnrn iu l similia 
apUii A i i i l r t a i i i C i c t . oraliunc in apoblolum T i l u m , 

ubi cL ipse βασιλείς . A A . plurali nomina l , sed ma-
jor i expressione, adtlendu όμοστεφείς κ α \ συνθρό-
νου ; * quibus o s l e i i i l i m i H desiguali seciiii<iuni i i n -
perinm J^si i i i iani ΚΙΓιιιυΐιιΚ'ΐί, ctim jaiu l i l iuni colle-
^aui «lcsi^tiasset : ad qtiod forie spectaverinl e l iaai 
is(a Georgii : sio miv i i i p i e conspirani a Jmin icu la ad 
fjus r p o e b i i ! c o n j o c l u r t i f i . 
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bellorum fluctus in tranquUliiatem verle : solve iu Α γαλήνην τά τ ώ ν π ο λ έ μ ω ν κ ύ μ α τ α . Διάλυσον είς α ύ -
aaram noceulium flalus : da congruum o r a t i o n i , 
tanquam coi facile s i i , exUum. Habcs ut Maier i n -
deprecabilem, ac nesciam repulsx apud F i l i u m fidn-
c i a m ; babes insuperabllem po ien t i am, babes 
vim inexpagnabilem. Ne rogo multa nostra peccala, 
Immensam luae miaeratioitis vini s u p e r e i i l : ne ab-
aona nostra ope ra , incoroparabiletn misericordiam 
luam impedierint. Quanla eniin l ibe l mul i i iudine 
delicta increverint, facile dissolvenuir dum tantum 
ipsa velig. N i h i l euim reaisiit luae poleniiae, n i b i l 
repttgnat tuae v i r lu t i : cedunl omoia jussioni MISB; 
wiiverea roorem gerunl praecipienii : imperanli 
omnia senrtuni. Te Fi l iue luus coelis celsiorem, ac 
univereis preposttU creatis , luaeqtie i l l i praelationr, 
tx i is quae ai i rabihier operalur, lidem a s l r u i l . N u l -
lus i i b i labor ut baec consequaris : nullo pro his 
medio Deitm Greatorem alloquer is : placei ei p e i i -
t i o ; interoessio delectat; non recosat i m p l e r e ; 
quippe auarn ipse , tuam exis i i i t ia i glor iam ; eaque 
iMiquani Ftlitts exsii l ians , poslalaia ceu debilor 
imple i . flac iiaque ego lisus, ο Domina , iocoinpa-
rabrli potetiiia tua ac c l emen l i a , fructum tibi ege-
norura iabiorum buncce o b i u l i ; minorem quidem 
i l lum ad pensionem t quam merearis i p s a ; qu i ta-
men maxtmam voluniaiem oslendal . Nedum enim 
mea virtusdesiderio frustralur, sed necpraeclaroruin 
quidem v i ro ram exgpecialionea assequi poasinl. 
Acc ipe e rgo , non res spec lans , sed prompiam 
animum probans. Por ro auiem accepiura es, probe 

ρ ά ν τ α τών έπηρεαζδντων π ν ε ύ μ α τ α β δδς κατάλληλον 
τ ή δεήσει , ώς δυναμένη , τήν έκβασιν . Έ χ ε ι ς 
ώ ς Μήτηρ [ π ρ δ ς τδν Π δ ν t ex Maz . e l S i r u i . ] 
ά π α ρ α ί τ η τ ο ν τήν π α ^ η σ ί α ν · Ι χ ε ^ ' τ ή ν δύναμ ιν 
άήττητον · έχε ι ς τδ κράτος ά π ρ ο σ μ ά χ η τ ο ν . Μ ή π λ ή ­
θος α μ α ρ τ η μ ά τ ω ν τδ ά μ ε τ ρ δ ν σου τ ή ς ε ύ σ π λ α γ -
χν ίας υ π ε ρ ν ί κ η σ η · μ ή πράξεων ά τ ο π ί α ι τ δ σδν 
άνείκαστον έλεος άνακόψωσιν. "Οσον γ ά ρ ά ν τύχοι 
τ ώ ν αγνοουμένων τδ πλήθος , £αδίαν τ ή ν δνάλυσιν, 
μόνον σού θελούσης, επ ιδέχετα ι . Ουδέν τ ψ σ ψ κρατε ί 
άνθέστηκεν * ουδέν τ ή σή δυνάμε ι α ν τ ί μ α χ ε ί [ S i r m . 
α ν τ ι μ ά χ ε τ α ι ] 1 πάντα ύπε ίκε ι τ ή κελεύσε ι σου* 
π ά ν τ α υποχωρε ί τ ή προστάξε ι σου * π ά ν τ α δουλεύει 
τ ή εξουσία σου. Υ ψ η λ ό τ ε ρ α ν σε τ ώ ν ουρανών και 

^ τ ώ ν π ο ι η μ ά τ ω ν α π ά ν τ ω ν , δ έκ σού γ ε ν ν η θ ε ί π ρ ο -
έ στη σε , κα\ δΓ ών παραδόξως [έν σο\ , ex Max . et 
S i r m . ] ενεργεί , τ δ βέβαιον έδειξε . Τ ο ύ τ ω ν τήν έ π ί · 
τευξ ιν ά π ό ν ω ς έχε ι ς * τούτων α μ έ σ ω ς π ο ι ή π ρ δ ς τδν 
κτ ίστην τήν διάλεξιν · τ έ ρ π ε τ α ι η } α ιτήσε ι · χα ίρε ι 
τ ή παρακλήσε ι · ούχ αντ ιτε ίνε ι π ρ δ ς τ ή ν έκπλήρω* 
σιν * καί γ ά ρ οίκείαν τ ή ν σήν η γ ε ί τ α ι δόξαν * και 
ώ ς Υίδς τ α ύ τ η έπαγαλλόμενος χρεωστ ικώς έκπλη-
ροί τάς α ίτήσε ις . Τ α ύ τ η κ ά γ ώ π ε π ο ι θ ω ς , ώ Δέ­
σποινα , τ ή άνε ικάστω σου δυνάμε ι κ α \ φ ιλανθρωπία» 
τ ώ ν έξ άπορων χε ιλέων καρπόν σοι προσενήνο /α * 
άναξίαν μέν τήν είσφοράν έχοντα · μ ε γ ί σ τ η ν δέ τ ή ν 
προαίρεσιν [ έ χ ο ν τ α , κα \ desunl in Maz.J ύ π ο φ α ί -
νοντα. Ουδέ γ ά ρ ή κ α τ ' έμέ μόνον δ ύ ν α μ ι ς τ ή ς 
εφέσεως δ ι α μ α ρ τ ά ν ε ι , άλλά κα\ τών μ ε γ ά λ ω ν oi 

ι ιονί , ιιι quae benigna sia , aique ad rel iquum de in - C προσδοκίαι τ α ύ τ η ς άποτυγχάνουσι . Αέξαι ούν, μ ή 
ceps ee«-monem roaoti ducens (3:6), tribues pecca-
lo rum remissioiiem, ac regno coelorum dignaberis, 
Paireuiqiie , ac F t l i u m , e i Spi r i tum sanctum propl-
l i t im ftfcies, unam i l l am Deitatem ac r c g n u m , quam 
decel g lo r ia , potestas, hooor, adoratio ac magni-
Oceni ia , nunc et seuiper, e i in saecula Meculoruni. 
A m e n . 

O R A T I O VII . 

In iamdim iolemnitalem, ae ea% que hittoria dein-
eepi habet. 

O m n a r u m solemnila lum fulgores, jtigis Itnmnis 
radiis tp lendid i , bonorum amautes , prseclarisque 
ttttdiie dedUos, ad se continue d i r i g u n l ; quanloque 
gral ia atnpliori i l ius t rani , tanlo des ider iu iaeorum, 
i n rem quam depereuni, coaugent. Hoc pri inum ac 
fioiiesime gibi v i u d i c a i i l , galulares illae Dei Verb i 
solentnitaiea, ac fesii d i e s , quilnis , ejus in nos i n -
dina l iou is argnmentuin , alque exbibi i io est. Gum 

(42) Ad reliqunm deinceps sermonem mann ducent. 
Πρδς τδ έξης τού λόγου χε ιραγωγούσα . Palarti i n -
d i r an l reli>|iiam se Marix» bisloriaui enarrasse, ac 
al iam babtiisst) in sequenlia oral ionem, quani l an -
dvm E in i i icn l i ss i in i Gardinalis Mazarini Codcx , 
brnnanis&itne comnii inicai i is , stiggessii : in cnjus 
lpsius niioui, alia adbuc iudical in Mariae bistoriam 
« n a r r a i a . Nec foilt* alitid videalur, id quod j»cquitur, 

το ί ς έργο ι ς π ρ ο σ έ χ ο υ σ α , τήν προθυμ ίαν δέ π ρ ο σ ι ε -
μ έ ν η . Δέξη δέ , σαφώς οιδα, ώ ς φιλάγαθος ούσα, κα\ 
π ρ δ ς τδ έξης τού λόγου χ ε ι ρ α γ ω γ ο ύ σ α , α μ ά ρ τ η μ α * 
των τε λύτρον άντιδιδούσα , κ α \ βασιλείας ουρανών 
καταξιούσα, ευμενή τ ε τδν Πατέρα * α \ ΤΙδν xx \ τδ 
&γιον Πνεύμα ποιούσα, τήν μ ίαν θ ε ό τ η τ α κα ί βασι­
λείαν, ή π ρ έ π ε ι δόξα , κράτος , τ ι μ ή , προσκύνησις β 

κα\ μεγαλοπρέπε ια , νύν κα \ άε \ , χ α \ ε ίς τ ο υ ς αίώνας 
τών α ίώνων . Α μ ή ν . 

ΑΟΓΟΣ Ζ'. 

ΕΙς τήτ αυτήν i o p r q r , καϊ βίς τά έξης τής Ιστο­
ρίας. 

ΑΙ τών θείων π α ν η γ ύ ρ ε ω ν έ λ λ ά μ ψ ε ι ς , άε ιφώτους 
τ ά ς ακτ ί να ; έχουσαι , π ρ δ ς έαυτάς δ ι α π α ν τ δ ς τους 
τ ώ ν καλών ίθύνουσι έραστάς · κ α ί δσον τούτους τ% 
χ ά ρ ι τ ι κ α τ α υ γ ά ζ ο υ σ ι , τοσούτψ πρδς τδ έράσμιον 
τδν πόθον αυτών συναύξουσι. Τούτο μέν ούν π ρ ώ τ ω ς 
αί σωτήριοι τού θεού Λόγου έορτα\ κα\ π α ν η γ ύ ρ ε ι ς 
Ιχουσι , τ ή ς π ρ δ ς η μ ά ς δντα σ υ γ κ α τ α β ά σ ε ω ς αύτοΰ 
τ ε κ μ ή ρ ι α · σύν τ α ύ τ α ι ς δ έ , κ α \ αί τ ή ς Παρθένου , τδ 

quam illa disceplalio Mariae et Jos^ph, quam scri* 
pseral Leo Atiai ius exslare in Vaiicana ; eam la -
incn custodum tuorosiiale necduui nancisci l i c u i l . 
Venin i cjus looo saiis c run l , q«ae ba l ic i aucior 
bomili:« ε ίς τδν Εύαγγελ ισμδν ClirysOstomi no-
miiie. et qno; Germanus in fesumi AauuHl ia t ionU 
S« Maria: . 
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• δ τ δ δηλούσαι , πρδς ίσον ούκ άπε ικδς Ι ν κριθείεν Α Η» vero, e i iam Virg in is festa, qtue e i ip*a 
αποφέρει ν . Έ γ ώ μέν ούν ώ ς ήδη π έ ρ α ς έν τοις φ θ ά -
σασιν έπ ιθε \ ς τ φ λόγψ, προεβαλόμην τ ά τ ή ς απολο­
γ ί α ς , πολιορκούσης τδν πόθον τ ή ς α π ο ρ ί α ς , κα\ μ ή 
Ι ώ α η ς , κ α τ ά τδ δή λεγόμενον, ύ π ε ρ β ά θ μ ι ο ν ε κ τ ε ί ­
νε ι ν πόδα , μηδέ τών υπέρ δύναμιν προσέτι κ α τ ε γ -
χειρείν *. έ π ε ι δ ή π ε ρ ούτος ύ π δ τ ή ς άφανώς ένδον 
ύποσ μυχού σης φλογδς πυρπολούμενος , μ εγάλης τ ε 
ή δ η τ α ύ τ η ς ά ν α ^ ό ι π ι σ θ ε ί σ η ς , τ ή σ ι ω π ή μ ή φέρων 
τ ή ν £ύμην κ α τ έ χ ε ι ν , έξω ταύτην έπε ι γο μένην π ρ ο ­
ή γ α γ ε * πρδς άπε ιρον εντεύθεν έκτέ ινομένην ορών τήν 
ύπόθεσιν , τού ύ π ε κ κ α ύ μ α τ ο ς διαρκούντος ε ίς τήν 
έ κ π ύ ρ ω σ ι ν , καί μοι τυράννου μένω τ ώ πάθε ι , τδ τ ή ς 
σ υ γ γ ν ώ μ η ς έκαστος τ ώ ν παρόντων ά π ο ν ε ι μ ά τ ω σ υ μ ­
π α θ έ ς . Μάλλον δέ τ ί δεί π ρ δ [ leg. πρδς ] πάντων 
α ί τε ίν τούτο , πολλών δντων συνηδομένων α ύ τ φ * 
εύαρ ιθμήτων δέ, τ ώ ν τ ά τ ή ς β ίας μ ή προσιεμένων 
τού π ρ ά γ μ α τ ο ς ; Κ α ί εί μέν τ ι τ ώ ν συνοισόντων τ ή 
π α ν η γ ύ ρ ε ι δ π α ρ ώ ν επιδε ίξε ι λόγος , χάρ'ιν έχε ιν 
τ ψ άγοντι έ π α ι ν ε τ ψ δ ν τ ι , κα ί τ ή Ιδία ν ίκη τδν 
ήττηθέντα στεφανίτην άποφαίνοντι * εί δέ π ό ^ ω 
π ο υ τών τ α ύ τ η ς κατ* άξίαν άπολε ιφθε ίη * άπολε ι -
φθήσετα ι γ ά ρ π ά ν τ ω ς * α ύ τ ψ μέν τ ά τ ή ς τόλ­
μ η ς , ήμ ίν δέ τ ά τ ή ς απολογίας κρ ιθε ίησαν εύλογα. 
*£δε μέν ούν τ α ύ τ α έ χ έ τ ω * η μ ε ί ς δέ τ ώ ν έξης έ χ ώ -
μ ε θ α , όδηγδν τήν α ί τ ίαν τ ή ς υποθέσεως α ί τ η σ ά -
μενοι . 

1442 
idem st-

gnifieent, ίιι aequale non imroer i lo deeidei ium ac 
amoretn rapere videaniur. Ego sane , j am flnem 
oral ioni in superioribus imponeus , excusationem 
praetendebam oppugnanto desiderium penuria , v i -
riumque exilitate : a c , quod d ic i sole t , tie pedem 
quidem sinenle gradu siibliinem extendere , necve 
adbuc ea leniare, qua$ majora virtute efeent : (Nam 
i l l u d , latenle inler ius flamina clanculuui incensum, 
eaque jain majori excilata , duni si leulio inipeium 
cobibere non posse l , ceriauiem eam erumpere, 
forae p r o d u x e r a t ; ) cum nini i ruin in imniensuin 
inde argumemum diffusum viderein, tali exsistetite 
face , ac i n c e m i v o , u l oiunii io possel fuccemiere. 
Nunc quoque , cu i aflectio v im f a c i a l , quique vos, 

Β auditores, afleclu indu lge le , ac tribuite v e n U m . 
Q u i n i m o , q i i id ab uuiversis boc exigenduiu f c u m 
plures re delectentur ; s inlque adnioduin pauci, qu i 
non probenl , aique adiui l la i i t ejusinodi violenliam» 
A c quidem, o i istbaec noelra o r a l i o , operae prei i i i iu 
al iquid toleroniial i oslendai , agemi desiderio repen-
deudae e run i grat ia», cum itlud laudabile e x s i e i a i ; 
suaque ipsutn victor ia , eum , qui viclus s i t , v i c i o -
rem, ac donatum corona osiendal . S i n ai i lem longe 
raerilis impar inveirialur : ( Po r ro autein inveoie-
t u r : ) ipsi quidem temeriias ; nobie aulem jiihta 
defensio merito tribuatur. Alque baec qutdem, m o -

dum hunc habeattt : noa au t em, i is quae 
argumeuii caiisa exsistit , sanctam Deiparam. 

"Ήδη μέν ούν πρδς τ δ παράδοξον τ ή ς θέας έ κ - C 
πληττομένου Ζαχαρίου , έ π ι π ν ο ί α τ ε Θειοτέρα τδ 
μέλλον τεκμα ιρομένου * τ ί άν οί τού ναού έφοροι 
άγγελο ι π ρ δ ς τούτο κατανοείν £ μέλλον ; Τ ί σ ι ν ά μ φ ι -
€ολ ία ις , κάν νοεροί τυγχάνοντες ήσαν , τ δ β λ ε π ό μ ε -
νον διελύοντο ; Κ α \ γ ά ρ ά π ό ^ η τ ο ν τοΰτο ή ν , μόνοις 
δηλούμενον, 'οΤς ό δηλών μόνος ήβούλετο. Ε ίκδς δέ 
τ ι να το ιαύτα π ε ρ \ αύτοΰ έ π α π ο ρ ε ί ν ι Τ ί τδ ξένον 
θ έ α μ α τ ο ΰ τ ο ; Τ ί ς ή δορυφορία α ύ τ η ; Τ ίς ή δι ' α γ γ έ ­
λων έστ ιωμένη ; Παράδοξον τδ βλεπόμενον, κα\ ήμ ίν 
αγνοούμενο ν . Γυνή τ ή ς η μ ώ ν νοήσεως κρε ί τ των 
ό ρ ά τ α ι , έν τ α ύ τ η μόνη τ ά τ ή ς ημετέρας φύσεως 
έξησθένησε π λ ε ο ν ε κ τ ή μ α τ α * ταύτης ώ ς . άπο^όήτο ι ς 
Θεού λε ι τουργούσης , ά φ ' η μ ώ ν ά π ε κ ρ ύ β η τδ π έ ρ α ς . 
ΑΙ τ ώ ν ενταύθα πάσα ι παράδοξοι λε ιτουργία ι δΓ 

sequuntur, ins i s lamus , ducem fore roganles eara , q u a 

Jaro ergo, cum sic Zacharias speciaculi m i r a c u o 
proreus sluperet, d iv inior ique a f l l a lu , quod e ra i 
fultirnm , c o n j i c e r e l : quid lemplo pnesideutes au-
ge l i , ad hoc cogiiaturi erant ? Quibus dubi i s , quan-
quam e ran i inlel lecir ices vi r lu iee , quod ita videba-
tur, resolvebanl ? Sane eniui res arcana e ra l , i is duu-
taxat persp icua , quibue is v e l l e l , qui solus perspi-
cuaro praesiabat. Pa r vero e s l , u l ejusinodi de i l la 
hsesiiaudo q t ixrerenl . c Quid boc novi speclacuJi ? 
Qiiodiiam bocsa le l l i l iun i ? Quas i l ta , cui angeli cibos 
inferant? Novum ac slupenduin, quod cexuiiur , a i -
quc nobis igi iotum. V ide lu r femina intelligeiilia? v i 
nobis supcrior : in bac una , invalida suul nosira) 
na tura prac lara dona : ejus a nob i i finis, lanquain 
qiiac Dei arcanis minigiret , absconditus eei . U n i -

ή μ ώ ν τοίς προσήκου^ιν οικονομούνται χρόνο ι ς * τ ά ς D versa eorum qui bic versanlur m i n i s l e n a , congruU 
α ι τ ί α ς τ ώ ν αναφερομένων ούκ άγνοονντων δεήσεων * 
χ α \ τ ά ς μ έ ν ^ Ι Θ ε ι , κ α Ι τύπο ι ς διακονονμεν [leg* 
διανοούμεν]* τ ά ς δέ , συν ισταμέναις μ ε λ έ τ α κ ούκ ά γ » 
νοούμεν . *Αελ ή τ ώ ν αίτούντων π ρ δ ς τδ Θείον διάλε-
ξ ι ς , ού μόνον τ ή ς ή | χ ε τ έ ρ α ς , ά λ λ ά : κ α \ τ ή ς άνθρω-
π ί ν η ς ούκ α π ο κ ρ ύ π τ ε τ α ι φύσεως . ΝυνΙ δ έ , τ ά δε ι -
κνύμενα , τ α ύ τ η ν διαλαθόντα f κ α \ τ ή ς η μ ώ ν ά π ο ? ι -

' δ ρ ά σ κ ε ι νοήσεως. Οδτε γ ά ρ αύτ^η τ ω ν μελλόντων τάς 
αρχάς προκατεβαλετρ μυστηρίων.» οζτε τ ι νές υπέρ 
α υ τ ώ ν τ ή σ υ ν ή θ η έντεύξει τδ έσόμενον έμήνυσαν . 
Κ α \ ό ύπηρετούμενος ταύτγ) ? ήνωτσ ι μέν ήμ ίν τ ψ 
κ ο ι ν ψ , δ ιήρηται δέ τ ώ ν Ιδία παρ* ήμ ίν τελουμένων. 
Καλ ασυνήθης μέν ή τούτου έ π ι φ ο ί τ η σ ι ς , ξένη δέ 
π ά ν τ η ή πρδς τήν νεανίδα αυτού δ ιάλεξ ις . Τ ί ς ή 

per nog dispensanlur l e i i i po r i^ i ig , qui oraltoi iuui 
qua3 offeruniur, causas miuiine nesciamua : ae 
a l a s q n i d e n i , aseueludinei, exqne figuris intel l iga-
nius ; a l i aa , collatis studiis,*ac racdiialione p e n l b -
caipua, E o r u m qui preeanlur, ad, Detiw sermones^ 
nedum a noslra unquam nalura ; a l ne ab liuiuana 
quidem abftcondmiittr. Nune vero q u « cxbi^ejHur , 
cum eam la ian l , l um nosirain quo<|ue inl«lligeiitjafli 
fugiunl. Neqiie enim i l la , i uu i ro rum ini t ia ^acra-
menlor i im vekit fuudameRto pra»}ecii ; nequa aliqut 
consueta pro iig supplicat ione, quoil fo re l s ign i f ica -
ruut . Qa i i i e l i s , qui i l l i m i n u i r a l , nobis qii idem 
nalurae commtiiiionf* junc i i i s exsUtit : a l secrelus 
ab iis e s i , qua* a uobis siugulis c l l i c iuu lu r . A i q u v 
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ejueadeam accessus Insuetuscst ; novique prorsus, Α τοσαύτη π ε ρ \ τήν Παρθένον ε π ι μ έ λ ε ι α ; Τέ ι δ κρυ-
quos ci»m puella miscet sermones. QHSD ba?c laula 
in Yi rg inem cura ? Quodttam in ea occul luin n i i r a -
Cttluin , alque uoviias ? > 

c Augeli obseqiieiiliiun niore c i rcumdanl : choro 
nosl ro cer la i i l em laudalioiiem e m i i l i l : iu corpore 
cxs is iens , itoslram excessil pur i l a lc in : fctuina 
quident, ut eam figuraiit spectes, qti.c est oculis 
subjecia ; ai quud i i iystenn.n in ea i n i e l l i g i lu r , 
nosiram naluram superal . Congaiidenl in ea u i i i -
ver&a : nosiri i l l i coex>ulianl ordiues : eam d i v i -
nutq bocce teinplum suscipiens, ejus obsequio 
exsurg i i . Ο vastulum plenum graii;« v i s u m l Ο 
t c r m i a m i ia iura iu , suas ipsius ralioties supergres-
sani l Ο quae iu< omparabilibus iuodis, ejus supera-

πτόμενον έν τ α ύ τ η παράδοξον ; » 

t "Αγγελοι τ α ύ τ η ν περικυκλούσι · συνόμιλον τ } 
η μ ώ ν χορε ία τ ή ν δοξολογίαν α ν α π έ μ π ε ι * έν σώ* 
ματ ι τελούσα, τήν η μ ώ ν ύ π ε ρ ή ρ ε κ α θ α ρ ό τ η τ α * 
γ υ ν ή μέν τ ψ β λ ε π ο μ έ ν ω σχήματ ι · ύ π ε ρ τήν 
ή μ ε τ έ ρ α ν δέ φύσιν τδ έν τ α ύ τ η κατανοε ί τα ι μ υ σ τ η ­
ριον . Έ ν τ α ύ τ η π ά ν τ α συνήδεται · τ α ύ τ η τ ά η μ ώ ν 
συναγάλλεται τ ά γ μ α τ α · τ α ύ τ η ν δ θείος ν α δ ς ούτος 
ε ίσδεξάμενος , α υ τ ή λειτουργείν δ ι α ν ί σ τ α τ α ι . Ό 
χάρ ι τος π λ ή ρ ε ς δοχείον φαινόμενον ί "Ω γ ε η ρ α ς φ ύ ­
σεως, τ ά ο ίκε ία ύπεραναβάσης γ ν ω ρ ί σ μ α τ α ! "Q 
ά σ υ γ κ ρ ί τ ω ς τ ά μ έ τ ρ α τ α ύ τ η ς ύ π ε ρ ν ι κ ώ σ η ς ! "Q οίον 

v i i n ioduvl 1 Ο quales suarum fmguni pr imil ias B ά π α ρ χ ή ν τ ψ Δ η μ ι ο υ ρ γ ψ τ ή ς οίκείας κ α ρ π ο φ ο ρ ί α ς , ή 

ανθρωπε ία φύσις προσήξεν ! οίον τ δ δωρον ά ν έ θ η -
κεν ! Οίαν τήν προσφοράν αφιέρωσε 11 " Ο ν τ ω ς άξίαν 
θ ε ο ύ , κα \ τ ή ς η μ ώ ν μ υ σ τ α γ ω γ ί α ς μ υ σ τ ι κ ω τ έ ρ α ν * 
ί ε ρ ω τ έ ρ α ν τ ε κ α \ κ α θ α ρ ω τ έ ρ α ν τ ή ς η μ ώ ν κ α θ α ρ ό -
τ η τ ο ς . Κα \ γ ά ρ παραβαλλδμενον τ α ύ τ η τ δ η μ ώ ν 
ά ν ε π ί μ ω μ ο ν , άποδέη π ά ν τ η τ ή ς όμοιότητος · μ ή 
συνεπαιρδμενον τ ψ υπέρ λόγον τ α ύ τ η ς ά γ ί φ χα\ 
ά ^ υ π ώ τ ψ . Καίτο ι τ ο ύ τ ο , εί κ α ί π ρ δ ς ίσον έκρ ί -
νετο τοίς καθ* η μ ά ς , ύπερθαύμαστον άν δ ι εφάνη , τ $ 
κα ινοτομ ία τδ ξένον Ιχον . Ουδέ γ ά ρ μ έ γ α τούτο 
καθέστηκεν ήμ ίν ά π η λ λ α γ μ έ ν ο ι ς τε τ ή ς ύλης , χαϊ 
τών τ α ύ τ η ς μολυσμάτων άνψκισμένοις . ΟΓς γ ά ρ ή 
φύσις άνεπ ιτήδε ιος π ρ δ ς τδ χείρον, τούτοις τ δ 
θαύμα τ ή ς ά τ ρ ε π τ ό τ η τ ο ς ού ξένον. Ό ς άρα τ ^ τ ο ύ -

natura huniana o l .u i l i i Creatori l Qnale appendil 
donarium ! Qualeni oblalioi.em fecii? Plane Deo 
diguaiu , nosiroque ipsorum spiri tali sacriiicio ac 
oblaiioue, s p i r i i a l i o r c u i ; sacralioreinque ac purio-
rem noslra pur i la ie . E i c i i i m , u l nosira innocenlia 
CUIII t»a toixpareiajr, prorsus invenielur a s imi l i iu -
d i i i * deUcere; u l ejus eaucii lalis ac inconiamii ia ts 
mundiciei excel lei i i iani , aeqiialibus modis miniine 
asseqiiaiur. Qtiai iquam etiani u i ejus i l la ptirilas 
noslra: aqual is judicareiur , niajorem nihilominus 
adii i i ral ionei i i babiUira esset, a rei praecellenli 
uovitaie. Mec ei i im res ejusmodi magna nobis 
adiitodum es l , qui simus l iberi a concreiiotie ma-
leriae, aique ab ejus inquiiiaiueiuis r emoi i . Quibus 

eniui natura n i l i i l ferri in delerius comparala es i , C τ ω αυνεζευγμένη ά μ ι λ λ ω μ έ ν η τ ε τ ψ η μ ώ ν ά κ η λ ι -
i is neque ί ιι ver l i bili talis niiraculum novum c s l 
Alqt ie adeo, i l l i , quae sit corpori conjuncta, ceriet 
vero cum nostra ab oinni sorde iminuni puritate, 

<fiovuin id videaiur , omnique majus miraculo. Qui 
eniui non i l a e i judicelur , quse aliena a natura 
excellentioribtis co iupaiavi l st»pra naiuram modis, 
qtuvque a suis rcluctanier evolaus, ad noslrarutn 
fttjmimiiu verlicem doluui aique v i r i u l u m , eoassur-
g n e po tu i l . l n bac ilaque Virgiue, ipsani quoque 
bintil tuidmis ralionem uoviias miracul i fugiens, 
exccllvntia adiniralionem babet.Quod enim nosiram 
effugil coinpreliei is ioncii i , iu iis ulique, qiioc tiobis 
st iperioia suu l coiupuiar i debel. Qnoiiam occulmm 

δ ω τ ψ , παράδοξον άν όφθείη τούτο , κα \ π ά σ η ς 
έπέκε ινα κ ά τ α π λ ή ξ ε ω ς . Πώς γ ά ρ μ ή ούτω κ ρ ι θ ε ί η , 
φύσει εαυτής αλλότρια υπέρ φύσιν κ τ η σ α μ έ ν η , κ α ι 
βία τών ίδίων ά ν α π τ ά σ η το ίς η μ ώ ν ουνεπα ίρεσθα ι 
πλεονεκτήμασιν ά ν υ ο ύ σ η ; Έ ν τ α ύ τ η ούν τ ή Π α ρ -
θένψ, κα\ τδ τού ομοίου παράδοξον άποδιδράσκον 
τ ψ ύπεραίροντ ι θ α υ μ ά ζ ε τ α ι . Τδ γ ά ρ τήν η μ ώ ν έκφεύ-
γον κατάληψιν , τών -υπέρ η μ ά ς είναι δηλαδή ού 
π α ρ α ι τ ε ί τ α ι . Τ ίν ι τδ κ ε κ ρ υ μ μ έ ν ο ν τ ο ύ τ ο π ε ρ ι κ α λ ύ -
π τ ε τ α ι τ ρ ό π ψ ; Τ ίσ ιν εύεργεσ ία ι ς τ α μ ι ε ύ ε τ α ι ; Tiarv 
ο ίκονομίαις δ ι α τ η ρ ε ί τ α ι ; Πάλαι μέν ούν θ ε ο ύ τ ψ τ ή ς 
α ν θ ρ ώ π ω ν εύ ποιούντος γένε ι , ούκ ά φ α ν ώ ς ή τής 

κηδεμονίας αυτού κατεβάλλετο χ ά ρ ι ς . Τ ώ ν γ ά ρ π ρ α γ -
boc c i rc i inmubi lur modo ? Quanlis reservalur be- μ ά τ ω ν αρχήν έκβάσεως δεχόμενων , ή π ε ρ \ τοΰ 
i i i i i c i i s ? Quibus dispensalioiiiluis servatur ? Sane τέλους γνώσις το ίς δρθώς έρευνώσιν εντεύθεν έγ ί -
qi i idein , cum D^us otitu in bumauum geutis bene- νετο. r Q v δέ συνεσκίασται ' ό τρόπος^ τούτων π ά ν τ η 
ftcia coiiTerrei , non obscure, occuhisve modis, δ ιαπέφευγεν ή γ ν ώ σ ι ς . > 
ciirai ejus ac provideiilia? graiia pra^bebaiur. Cnm ctiim res pr imum jam evenire incipercnt , i is qui 
iec:e scmlaban lu r , iinis inde accedebai lun i i ia . At qcorum obumbratus esl modos, coruni prorstis fu-
g i l cogui i io . > 

Ila*c, puio, prafei<!ei)ics Uii;p1o angeli rogi(abani 
par i ier ac addubilabant, siutulque eonim qu.T v i -
dcbaniur novilalo, nc ini iaeulo affccli , gatidebnnl. 
Ncc vero i l l i lauhtni sic aflicicbaniur, quin ol jam 
bominum, qui adcsseni, ac Vi rg i i i cm u l gaudii 
caiisam susr iperenl , p roniscua (|iia.ilaiii c r a l l a i l i -
l i a . Iloc nanupic iiiU-lliginms siguiiicarc bistoriam, 
cuiu sic cjtis res conscr ib i l . DiUxit c i i im , inqu i i , 

Ταύτ* οΤμαι τούς έφεδρεύοντας αγγέλους έ ν τ ώ 
ίερώ διανοείσθαί τε κα\ έπαπορε ί ν , κα\ συγχα ίρε ι ν 
τ ψ ξένψ τ ώ ν βλεπομένων. Όύ μόνον δέ ούτοι ούτω 
διέκειντο, άλλ' ήδη κα\ τ ώ ν παρόντων α ν θ ρ ώ π ω ν , 
μ ί α τ ι ς ευφροσύνη καθίστατο σ ύ μ μ ι κ τ ο ς , ώ ς α ιτ ία 1 

χαράς τήν Παρθένον ε ίσδεξαμένων. Τούτο τ ο ι γ ά ρ -
τοι δηλούσαν τήν ιστορίαν κατανοούμεν , ο ύ τ ω τα 
π ε ρ \ τ α ύ τ η ς δ ιατ ιθεμένην . Ήγά#τ\σε γ ά ρ , φησ\, 
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τήν Μαρίαν πάς οίκος ΊσραήΛ. ΚσΛ εύγε τοΰ Α Mariam omnit domut Itrael. Praeclarum saue 
λ ό , ο υ , ώ ς καλώς τ ψ π ρ ά γ μ α τ ι προσαρμοσθέντος , 
ώ ς ασφαλώς τ δ μέλλον τρανώσαντος . Τ ί ουν τδ 
0ηθέν ύ π α ι ν ί τ τ ε τ α ι ; Ούδεν, φησΙν, άκοινώνητον τ ή ς 
τ α ύ τ η ς π ε ρ ί χ α ρ ε ί α ς έμε ινεν * ουδέν άμέτοχον τών 
δντων τ ή ς κοινής άγαλλ ιάσεως γέγονε · π ά ν τ α τήν 
οίκείαν προησπάζοντο σωτηρία ν . Ού τ ά τής Π α ρ θ έ ­
νου φιλότιμου μενα μυστήρ ια , τ ά δέ τού μέλλον­
τος ύ π ο τ υ π ο ύ μ ε ν α π ρ ά γ μ α τ α * μάλλον μέν ούν 
δυνάμε ι δΓ αυτής τών έσομένων κρατούντα , ε ίς τ α ύ ­
τ η ν τ ή ν τ ή ς ε υ ε ρ γ ε σ ί α ς χ α ρ ά ν περ ι έστησαν . 

Πώς γ ά ρ καί τ ψ νεοφανεϊ τούτψ ού κ α τ ε τ ρ ώ -
θησαν θ ε ά μ α τ ι ; Πώς άν τ ψ . δ ρ ω μ έ ν φ ού κατε0έλ -

sermonem, υΙ qui rei probe convenia i ; quique fu -
turum cerlo expouat. Qu id ergo innuit, quod i l a 
dic lum esl? N i h i l , i nqu i i , ingeniisejus gaudii cxors 
m a n s i t : n i l i i l fu i i in rebus, quod nou comniuii is 
exsullai ionis parliceps fuerii : umversa, sti.nt> 
praevie osculabanlur sa lulem. Non niagnifica illa* 
Vi rg in is mysler ia , sedfuturarum desiguaiio re r t iu i ; 
quin et earum per eam, poieniia ac v i r iu ie velut 
exh ib i i i o , in hoc beneficii causa gaudiuin cesse-
runt. 

Quomodo eniro novo hoc speclaculo vulneral i 
non essent ? Quomodo i l l a , quam oculis speciabant, 

χθησαν κάλλει , νέαν δρώντες τ ψ σώματ ι , ύ π ε ρ α ν α - ρ pulcbri ludiue non fuissenl a l l e c i i ; cum adolescen-
πτάσαν τ ώ ν τοΰ σ ώ μ α τ ο ; ; πα ίδα τήν συνηλ ικ ιώ-
τ ι ν έκφυγοΰσαν συνήθειαν · παρθένον , τών τ ή ς 
φύσεως έ ξ η ρ η μ έ ν η ν μολυσμάτων · τήν τοΰ γένους 
ά π ο σ π ά δ α , τ ώ ν αγγέλων συνδμιλον · τ δ τ ή ς ασθε­
νε ίας εΐδος, ύπερανεστηκδς τών τ ή ς ανδρείας γνω-? 
ρ ι σ μ ά τ ω ν · ένδον τών α γ ί ω ν τδ ρίκείον έ μ π ε ρ ι χ ο -
ρεύον έγκαλλώπισμα* έν τοις άδυτοις ένδιατρίβουσαν, 
τήν τών άπο£(5ήτων δήλωσιν . 

Κα \ δρα τ ή ς προφητε ίας τδ άδιάψευστον * δρα τ δ 
τ α ύ τ η ς ακρ ιβές κα \ άδιάπ"τωτον · π ώ ς τ ή τών λέξεων 
σημασ ία , τ ά τού π ρ ά γ μ α τ ο ς κατετράνωσεν · ού γ ά ρ 
τδν λαδν μόνον ήνίξατο · άλλά τ ή τοΰ Ι σ ρ α ή λ π ρ ο σ ­
η γ ο ρ ί α , τ ή ν τών μελλόντων δΓ έπ ιγνώσεως ταύτη 

tulam corpore vjdereni, ea quse suni corporis pra> 
tergressam : cum puellam, coaelanearum effugisse 
coiisueiudinem : cum virg inem, a natura* inquina-
meutis exe inp ta i» : pariem generis, angelorum so -
ciam : i inbec i l l i i a i i s speciem, forl i iudinis onme 
euperasse spechnen : in l ra sancia sanclorum p r o -
priuni tr ipudiare ornamenlum : in adyiis ac sacrta 
penelralibus moranieui eam, qoae arcauoruni de-
clara l io foret. 

Vide auiem prophelise cert i iudinem : Vide ut 
accurala n i ia tur , ac i i r iua veri iaie : qua verbomit i 
expressione, rem declaraveri i . Non e i i im lanuiui 
popubim i n d i c a v i l ; sed e l Israelig adjetia appella-
l iane, cor imi qui per agnitionem ac lidem ei essent 

προσφύεσθαι προεδήλωσεν ά γ ά π η σ ι ν . Σχεδδν γ ά ρ C aceessuri, designavit di lecl ionem. Fere enim S c r i -
όπόταν τδ Ε β ρ α ί ο ν φύλον ή θεία ύποσημαίνε ιν 
βούλοιτο Γ ρ α φ ή , λαδν τούτο μόνως κ α τ ο ν ο μ ά ζ ε ι · 
ώ ς τ δ , Εύφράνθιγτε, £ 0 r q , μετά ιού Λαού αυτού· 
κ α \ , Ό Λαός μον, φησιν , ού συγήκεν · δπην ίκα δέ 
αυτό τ ε κα\ τδν αληθή έπ ι γνώμονα εμφάν ιζε ιν 
βουληθείη λαδν, τ ή τ ο ΰ Ίαραήλ κλήσει τούτο προσ-
δε ίκνυσ ι . Σ α φ ώ ς τοΰτο βεβαιούντος τού. ονόματος, 
π ά ν τ α νούν τ ώ ν όρώντων θεδν Ι σ ρ α ή λ είναι κα ι 
λέγεσθαι . Έ π ε Ι ούν ο[ ιουδαίο ι ώ σ π ε ρ τ ι ν \ σκότψ 
καλυπτόμενο ι τ ή α π ι σ τ ί α , κα \ πρδς τ ά ς αύγάς τ ή ς 
αληθε ίας έθελοκάκως άβλεπτούντες , έμελλον τυφλώτ-
τε ιν ά π δ θ ε ο ΰ , τδ ιδίως έ μ φ α ν τ ι κ δ ν αυτών πα ρε· ς 
δνομα δ λόγος, τδ κοινδν τ ώ ν έσομένων ύπεσημήνα-
το φίλτρον. Εί δέ , πλε ίστην π ε ρ \ αυτού τήν οικειό 

pinra sacra, ciun H e b r e o i u m geniem signii icare 
v e l i l , populuin dunlaxat appe l la l ; u i l esl i l l u d : Lxla-
mini, gentes, cumplebe ejus • · . E l : Populv* meus, i n -
q u i l , Don inlellexii*1; cum aulcm tuui Hebraeorum 
gcntein, luni verum fidelium populum designare pro-
positum s i l , Israelis id appellalione ostendit : boc 
palam coufirntanie eo nomine, nienlem omnem ν ΐ -
demii im Deum Israelem esse ac appellari . Quia ergo 
Judt t i , r e l u l qpibu&lam obiuibenlibns lenebris, inft-
dcl i ia l i s nubilo obduci i , adversumque ver i la l is f u l -
gores u l l ro delinquenles, a Deo caeculire debtbaut , 
eorum Sc r ipmra peculiariter geulile nomen o m i l -
lctis, eoruiii qui iu l t i r i essenl, impensioris aino-
ris affecluui coiiiniuiieiii dcsignavil . S in maxiiuaiu 

τ η τ α π ρ δ ς τδν Δη μ ιουργδν σημαίνε ιν δ ρ ώ μ ε ν , τ δ , D qtiandaiu ejns ad Crea lo iem necessiiudiueiii , ea 
λαός Κυρίου, κ α ι , Αυτός σώζει τόν Λαόν αύτου· 
ι ή γ ε άληθεία ή ν , κα \ π ε ρ \ τούτου τδ πλέον π ρ ο σ ή ν 
άλλ' έ π ε ι εκών έαυτδν τ ή ς έ γ γ ύ τ η τ ο ς ά π ο σ π ά σ α ς , 
καλ παραλόγως τής σωτηρ ίας ά π ο π η δ ή σ α ς , ' μακράν 
τού καλούντος ά π ε π λ α ν ή θ η , τούς δΓ έράσεω; τού 
νού οίκειωθ ή σεσθαι μέλλοντας , ώς έσονται δ ι ε σ ή -
μ α ν ε . Κα \ ούχ\, Πάς δ οίκος Ι σ ρ α ή λ , έφησε · άλλά, 
Πάς οίκος · τ ή αφαιρέσει τού άρθρου» τήν των 
έ π ι γ ι ν ο μ έ ν ω ν προσθήκην βεβα ιούμενη . 

Inqucndi forma significari vidcamus, qua dictuiu 
s i l . Poptitus Domini5S. E l , lp*e salvum faciet popu-
lum $num**. S ic enimvero reipsa crat, eju&que 
Deus pra?cipuam curatn agebal : a i q u i a sua iilo 
voliiiUate : ab ea se affinitaie avellens, alieneque a 
rai ioi ie a salute resiliens, procul aberravu a vo-
canlc , idcirco gigniflcavil u l hab i lu r i esscnl, qtii a 
meui is vLUone conci l iar i babebanl, ac Deo i»t»ces-
situdme j i ing i . Nec vero d i x i t : l l l a omnis Israel.s 

domus; scd absolule , Omuis domu$; an ic td i ablalione eorura qui accessuri esscnt auc la r iuw 

asirucns. 
Τών μέν ούτως εχόντων, ουδέν τόύ Ιερέως ά π - Cmn l;ac ilaqiie sic babercnt, n i l i i l coruni lalc-

εκρύβη τών τοιούτων. Τδ μέλλον ούν π α ρ ά τού , bal sa< c ido iem. Quod ergo forel , sanclr S p i t i u a 

M R o m . xv, \Q. 5 7 l sa . i f 3 . 1 1 D c u l . x i v , 2 l . " Ma i ; ! : . ι, 2 1 · 
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llluairaliooe doctus, rauiia veneralionc pfenain gra - Α Πνεύματος διδασκόμενος, πολύ τδ σέβας τ% χ ε χ α ρ ι -
tia puellam prosequebaiur. Nec enim fteri poierat, 
ot ne meri io majora sa lu le per eam fulura a rb i -
traretur. Nam primuni q u i d e m , excellenti v i r lu ie 
mores, ac formam considerabat : T u m vero, ange-
loruro Ulud imnis ier ium dil igeniius pensabal, 
graurfe aliquid V i r g i n i indicans, nec i n eo sistens 
qot*d iternebatur, sed inirabil iug al iquid qtiam ip-
SUIII erat, gubobgcore significans. Angel i namque 
ad eam accessus ac mora, Gabrie l is subindicabat 
adveu lum; par i im qua Deus praevic rem declara-
b a i ; par t i in , qua Virg iuem assuefaciebal. I spor ro 
qui infeiebaiui cibi is , ipguna panem vha?, specieexbi-
b e b a l ; baud obscuram judicamibus s imi l i iudi i iem 
habena, quanquaai eos in ie r plur imum referebat 

τ ω μ έ ν η ά π έ ν ε μ ε . Κα\ γάρ ουδέ οΤόν τ ε ή ν α ύ τ φ 
μ ή κ α τ ' α ί τ ί α ν με ίζονα σωτηρ ίας ή γ ε ί σ θ α ι τά δΓ 
α υ τ ή ς Ισεσθαι μέλλοντα. Πρώτον μέν γ ά ρ έ σ χ ό π ε ι 
τδ υπέρ αρετής α υ τ ή ς ήθος κ α \ κάλλος. " Ε π ε ι τ α 
τ ή ν τοΰ αγγέλου κατενδει λε ι τουργ ίαν , μ έ γ α τ ι 
τ α ύ τ η μηνύουσαν * κ α \ ού μ έ χ ρ ι τούτου τ δ β λ ε π ό -
μενον ίστώσαν, άλλ* έτερον παραδοξότερον δ π ε ρ ή ν 
[ leg. ή π ε ρ ή ν ] ύ π α ι ν ι τ τ ο μ έ ν η ν . Κ α ί γ ά ρ ή τοΰ 
αγγέλου π ρ δ ς τ α ύ τ η ν . δ ιατρ ιβή τήν τοΰ Γ α β ρ ι ή λ 
ύπέφαινε παρουσίαν * τοΰτο μ έ ν , προδηλούντος τ ο ύ 
Θεοΰ · τοΰτο δέ , κα \ τ ή ν Παρθένον έθ ί ζοντος . Ή δέ 
κ ο μ ι ζ ο μ έ ν η τ ρ ο φ ή τδν άρτον αύτδν τ ή ς ζ ω ή ς είχ*5-
ν ι ζ ε ν εύδιάγνωστον έχουσα το ί ς χρ ίνουσι τ ή ν 
ομοιότητα , κάν τ ψ μ ε γ ί σ τ ω δ ιαφέρε ι . "Πσπερ γ ά ρ 

U l i eniiti i l l iua ignotus apparalus modns, ac quo εκε ίνης αγνοε ίτα ι π α ρ α σ κ ε υ ή ς τ ρ ό π ο ς , κα\ $ θ ε δ ς 
π α ρ ή κ τ α ι * ούτως κα \ τ ή ς τού Αόγου σαρκώσεως 
α π ο κ ρ ύ π τ ε τ α ι λόγος, κα \ α ί τ ί α τοΰ μ υ σ τ η ρ ί ο υ · 
Κάκε ίνην μέν ή αμ ίαντος κατέχουσα Παρθένος , τ ώ ν 
θε ίων χ α ρ ί τ ω ν κατεπλουτ ί ζετο - κα \ τ α ύ τ η ς δέ οί έν 
μεθέξε ι γενόμενοι , τ ώ ν δωρεών κατεμφσροΰντα ι τοΰ 
Π ν ε ύ μ α τ ο ς . Ά λ λ ' εκείνη μέν α μ α ρ τ η μ ά τ ω ν α ά θ α ρ -
σιν ούκ ένήργησεν ή τροφή · ουδέ γ ά ρ τούτοις ή 
μεταλαμβάνουσα ύπέκε ι το , κ α θ α ρ ά τ ε ούσα, κ α ι 
f ύψεως ά π ά σ η ς άνενδεής * ενταύθα δέ , τ ή τ ώ ν χ α ρ ί ­
τ ω ν έπιδόσει, κα \ άφα ίρεσ ι ς τούτων προσγ ίνετα ι . 

Τούτοις γούν καταπληττόμενος ό Ζ α χ α ρ ί α ς , π ώ ς 
ούκ άν ύ π ε ρ η γ ά σ θ η ; Τίνος "βέ τ ιμής ύπερβολήν ο ύ » 
άν α π έ ν ε ι μ ε τ ή κεχαρ ι τωμένη Μαρία ; Τ ί ο ύ χ 

Dens p roduce re l , s i ce i inea rna i ion i s Ve rb i , occulla 
e s l ratio, ac causa mysler i i . A c quidcm inteinera-
ta Virgo escam i l lam lenens, divinorum munerom 
cumulo augebatur; sed et qu i hujus efliciiintur 
pan ic ipes , sancti Sp i r i ius donis repleniur. CaUe-
Ύυιιι esca ilb», a pecraiorai i i labe miniine emunda-
v i t : neque euim eam percipiens i l l i s subjecla erat, 
c u m plane jimuda eseei, nec ulla purgaiione ege-
rei : bic aulem, gratiae impeniiioRe, peccatorum 
quoque abeleraio accedit. 

H i s ig i iu r Zacbariaa in sluporem aclus, qu i n o i 
supra modum adiuirareiur ? Qua non honoris excel -
l en l i a , plenam grai ia Nar i am prosequeretur ? Quid 
non cogilare ac prxs la re ve l le l , ut quidquid innn- άν έβουλήθη διανοήσασθαι ή πράξα ι , ίνα τ δ δ ε δ ο -
dus glorioeum habel , l l l i i r ibuere i? Quiden i tn ejiie ξασμένον ά π α ν άφοσιώσηται τ α ύ τ η ; Τ ί γ ά ρ τ ώ ν 
D O Q bumanog p a l i m excedebat modos? Quid non 
e o m m , qoa i vel inininia habebat, magnorum quo -
que prjedara qiiaeque vincebal? Natn etiam quae 
ejiie extajua videbanlur, i t s l iquido pra&glabanl, quae 
i n huroanig, eximia quaedam, ac majora compara-
tioue i ioscuulur . Vide eniiu ut cum necdum infan-
tiae iQrtmnoft exceggigsei, ab i is q u » infantiae 
videwtur, longe aliena essel. Templo namque obla-
ta , aique a parenlibug gqjuncla, uihrl cogenlis 
naltirse violent iam s e n s i l ; nec i l l a a pareniibus 
gecrciione, i i i in io ium i l lum animi setisum quidquam 
remie i l : uec poeleos imper lurbalum oculuui didti-
cens, iulua auiiHO commola eet; quanquam fere 
adbuc inateruie uberibus ba?rerei, ae eis aflixa D αληθώς 
eeaei : quod k plarw n w r j i a admirattonem babeai, επάξιοv. 
animoque J l l o innoxto, ae ab omni immHiii pec-
eaie, dignuin exeis lal . 

B i c en im univerei bomines comparai i suruus, u l 
v i quadam ifi paren lea« ac cognaiot irahamur : 
cumque innumera sa?pe ab i is absirabanl, n ib i l ta-
titcii eorum, per iiaiMram ut i i ia separare possil : 
alq<ie id uiaxime, ubi paterne conjuncios^devincil 
affei-ΐίος qtiam, nee tiujores pc r i c r r eau i ; nec vo-
l u p t n e s , Miffurenlur : quin eodem modo illaesue 
persGveraas oaiura l is ainor, ntlial «o rpo r ibus loco 
t^juticiis una ipse secalur ac d iv id i iu r . Quaniobrem 
ut vi i i ifaniem a materno siou avulseris , babiiu ipso 
ac voce injuriam incla inat , inaiiusqiie in pareniem 

εαυτής ούχ ύπεραίρον έδείκνυτο τ ά α ν θ ρ ώ π ι ν α ; Τ ί 
τ ώ ν τ α ύ τ η ς σ μ ι κ ρ ο τ ά τ ω ν , ού τ ά τ ώ ν μεγάλων εξήρε 
πλεονεκτήματα ; Κ α \ γ ά ρ τδ δοκούν αυτής έλαττον 
ε ίνα ι , με ίζον τ ώ ν π α ρ ' ή μ ί ν ά σ υ γ κ ρ ί τ ω ν γ ν ω ρ ί ζ ε τ α ι . 
*Ορα γ ά ρ π ώ ς τ ώ ν τ ή ς ν η π ι ό τ η τ ο ς μ ή δ ιαστάσα, 
τών τ α ύ τ η ς ηθών άλλοτρ ιώθη . Τ ψ γ ά ρ ναψ π ρ ο σ ­
αχθε ί σα, κα \ τ ώ ν τεκόντων δ ιαζευχθε ίσα, σύδέν τ ώ ν 
τ ή ς φ υ σ ι κ ή ς τυραννίδος έπαθε β ία ιον* ουδέ τψ 
χ ω ρ ι σ μ ψ τ ώ ν τεκόντων , τδ ά τ ρ ε π τ ο ν εκείνο τ ή ς 
ψυχής καθυφήκε φ ρ ό ν η μ α * ουδέ κ α τ ό π ι ν α υ τ ώ ν τ δ 
άθόλωτον δ μ μ α δ ι ά ρ α σ α , ένδον τ ψ λ ο γ ι σ μ ώ σ υ ν · 
εκ ινήθη · έτ ι μ ικρού δείν τ ή ε μ η τ ρ ι κ ή ς θηλής έ χ ο -
μ έ ν η , κα \ προσφυομένη · δ , κ α \ θ α ύ μ α τ ο ς έστ ιν ώ ς 

ά ξ ι ο ν , ά ν α μ α ρ τ ή τ ο υ διανοίας έχείνης 

Πεφύκαμεν γ ά ρ π ά ν τ ε ς άνθρωποι π ρ δ ς τδ συγγε ­
νές καθέλκεσθαι * κα \ μ υ ρ ί α πολλάκις τούτου δΊα-
σπώντων , ουδέν αυτών τ ά φυσ ικώς ηνωμένα δίεστησε· 
χ α ί μ ά λ ι σ τ α όπότ· άν π α τ ρ ι κ ώ ς ή σχέσις συνδεδ· -
μένοις τύχο ι* ήν φόβοι μέν ού χ α τ α π λ ή τ τ ο υ σ ι ν · 
ήδονα> ούχ ύποκλέπτουσιν - ανεπηρέαστος δέ ή 
στοργή ωσαύτως διαρ^νουσα, τ | | τού σώματος ού συν-
αποτέμνετα ι δ ιαστάσει . *Αποσταθέν τοίνυν β ί α τών 
μ η τ ρ ι κ ώ ν , άγκαλών νήπιον , α ύ τ ψ τ ψ σ χ ή μ α τ ι κα\ 
τ ή φωνή τ ή ν άδικίαν έ π ε μ β ο ά τ α ι * τ ά ς χ ε ί ρ α ς μέν 
π ρ δ ς τήν τεκούσαν έπανατε ίνον * έλεεινύν δέ καί 
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π λ ή ρ ε ς δακρύων συνεχώς το δ μ μ α διαίρον* καΛ συν ^ extendeng, ac mUerabtleg opplelosque lacrymis 
oculos Guniiutie intenlos ac aperlos habeng, a ccum 
flclti vocem lugubrein emi l t ens , ac malrem revo-
cans v palam doloreni prodi l : quem nec niinartim 
roinp<$cuerit t imor, nec largi i io ulla pwkhcrr ima-
ruui aciugentis p r c i i i rcrum einol l ier i l : quin pol ius 
i ia esl comparatws, u l sciwper quaosilo bsereng, ad 
u ib i l eo ium se couvertal , quse demulccmlo praeten-
d u n l u r ; qui fcoruru quae niolcsta aflQciunt ac l e -
• i ienl , uuicum il lud remedium sc i a l , tit maternis 
rursum visceribus adlixresca*. iTyec atiiem» ab Ιιιι-
mana omiti congtieiudine ac afleclionc miini ia , n i l i i l 
i is tacta, ac nalurse necessitalc suldimior, ita ba-
buit , u l eorum nullo^ inesperlus voluptalum an i -
mus subducerctur : ac quanquam diuiurt ia fuil se-

χ λ α υ θ μ ώ γοεράν τήν φωνήν έ κ π έ μ π ο ν , κ α \ τ ή ν τ ε ­
κούσαν άνακαλούμενον, τδ πάθος δημοσιεύει* δ δέος 
α π ε ι λ ώ ν ού κ α τ ε σ ί γη σ &ν ουδέ τ ώ ν πολυτ ίμων άν 
τ ι ς διδόμενα [leg. δ ιόόμενος] τ ά κάλλιστα κ α τ ε μ α -
λ ά κ ι σ ε ν άε \ δέ τού ζητουμένου έχόμενον, π ρ δ ς ου­
δέν τ ώ ν προτεινομένων επ ιστρέφετα ι · Εν ε ίδώς τ ώ ν 
συνεχδντων αν ιαρών φάρμακον , τδ αύθ ι ς τοις μ η -
τ ρ ψ ο ι ς έπ ιφυήνα ι σπλάγχνο ι ς . Α ύ τ η δ έ ούν ή καθαρά 
παντδς ήθους κα\ πάθους α ν θ ρ ω π ί ν ο υ , άνάλωτος 
ούσα τούτοις , κα\ υψηλότερα τ ή ς α ν ά γ κ η ς τ ή ς φ ύ ­
σεως , ούδεν\ τούτων τ ή ς ηδονής άπε ίραστον νούν 
ύ π ε κ λ ά π η · καίτο ι τ ή ς δ ιαστάσεως χρονίας γ ε γ ε ν η -
μ έ ν η ς , ουδέ πρδς τ α ύ τ η ν ή ν ι ά θ η . Τίς νούς κ α θ α ρ ώ -
τατος π ρ δ ς τοσαύτην έλήλακεν α π ά θ ε ι α ν έν τελε ιό-

τ η τ ι , οιαν έν ν η π ι δ τ η τ ι α ύ τ η ή πανάσπιλος έπεδε ί - Β j u n c i i o , n i i i i l tamen eain moleste l u l i l . Quis vel 
ξατο ; Ποία ψ υ χ ή , τ ί ς λογισμδς , ποία διάνοια ούτως ptirissimus a n i m u s , adulla jam ac cousiimniala 
έν γήρε ι τ ή τών καλών εκλογή τδ χείρον άπεβάλετο , aelate, ad tanlam «vnsi l affecliomtm vacui la lem, 
ώ ς έν νεδτητ ι α ύ τ η ; πρδς γ ά ρ τδ άκρδτατον τούτων quantani haec impol lu la , ipsa infanl i l i ostendil ? 
ά π ή ν τ η σ ε ν . Quae a n i m a , quae r a l i o , qtiaive meiig sic gravi 66. 

neclulehonesla eligcns, quod delerius essel abjcci i , u l i baec pr i ina juventule? N i i u i r u m , ad b o r u m e v a -
eeral stimiiiUtn ver l iceni . 

Έ μ ο \ δ έ ού τούτου μόνον Ενεκα δπερεκπλήττεσθα ι 
συμβαίνε ι , άλλά κα\ τού ά κ μ ή σώματος τ ή ν τ ώ ν 
άθλων φύσιν ύπεραίρε ιν τήν καθαρότητα τής π α ν -
α μ ώ μ ο υ Μ α ρ ί α : . Τ ψ γάρπρο ΐόντ ι τής ηλ ικ ίας ού μ έ ­
γ α τούτο κρ ιθε ίη τ ψ μ υ σ τ η ρ ί ψ συγκαλυπτόμενον . 
Κ α Ι τ ί δει μόνης τ α ύ τ η ς τδ άνεπίστροφον πρδς τούς 
οίκείους θ α υ μ ά ζ ε ι ν , ό π ό τ ' άν κα\ τούς αυτής γ ε ν ν ή -

M i h i auleni non ea la i i tam ral ionc supra inodani 
admirar i ac giupere sub i i , veruni e i iam quod,pr i i i io 
aeiuiis flore, ac vigeuie corpore, ipsam incorpore-
o run i , ac nul l i concrelorum inaleria?, naCuraiii, i u -
lemeralissimae Marias puri las swperarei. Proces&u 
i i a i u q u e a l a l i s , b a u d ad iuodummagnt imidvidea tur , 
obmibenle mysler ie . Quid vero e i iam mi ra r i opor-

τορας έν τ ο ύ τ ψ μεγαλυνθέντας δ ρ ώ μ ε ν ; Ού γ ά ρ Q leat, ut ca sola n ib i l se ad cognalos a v e r l e r i i ; 
ούδ* αύτο\ προς τήν τού φιλτάτου διάστασιν ή γ α ν ά -
κτησαν , ουδέ τ ά π α τ ρ ι κ ά συνεκινήθησαν σπλάγχνα * 
ουδέ τ ψ κέντρψ τής φύσεως κατετρώθησαν , κα \ π ρ δ ς 
τήν πα ίδα πάλιν ά ν α σ τ ρ α φ έ ν τ ε ς , τ ψ συνήθει ταύτην 
π ε ρ ι ε π τ ύ ξ α ν τ ο πόθψ . 

quando e i ipsius parcniesea par le gloriam adcptos 
conspiciuius ? Nam ne i l l i qutdein cbarUs imi pigno-
r ig sejunctioiiem molegtiug h a b i i e r u i i l : aulve pn-
tcrna vigcera eo coimnola sunt : au l ίIIi n a l i i r n 
sl imuto vulnerati , rursumque ad pucl lam c o n -
vers i , quod moris erat, cam desideiio aniplexaii 
sunl* 

K i b i l vcrborum nccdumsa l i s distiuctorum dulcia 
balbul i iuenla in menior ia in revocata, eonim con -
lu rbarun l animos : non aspecius, inora*qtie, ac spe-
ciei i i i formalio mentc bojiens, objeciaque, v c l m 
eorum quoruni prius rompotes fuisseul, graviu^ 
c o n l r u l a v i i . Neque cniui perinde inolesli i i i i u l bo-
num non acredal , alqtie u l i l lud aiiferalur. Cujus 

έν ε π ι θ υ μ ί α τήν κτήσιν έχε ι* τ ψ δέ τυχόντ ι έν ά π ο - D e i i im expcr imenio gnsluiu ιιοιι fecimus, ejus ίιι 

Ού β η μ ά τ ω ν τδ ήδυ κα\ δυσάρθρωτον ε ίς μ ν ή ­
μην έλθδν, τδν λογισμδν αύτοίς συνετάραξεν . Ού 
θέας κα \ δ ιατρ ιβής κα \ κάλλους άνατύπωσι ς έν 
ν ψ δ ι α ζ ω γ ρ α φ η θ έ ν τ α , ατε έν απολαύσει πρότερον 
β ν τ α , σφοδρότερον αυτούς ήν ίασε . Κ α \ γ ά ρ ού 
μ ή τ δ προσγενόμενον ά γ α θ δ ν , ώ ς τδ άφαιρεθέν 
τ δ λυπηρδν φέρε ι . Τδ γ ά ρ μ ή έν π ε ί ρ α γενόμενον, 

λαύσει γ ε ν έ σ θ α ι , σύν τ ή αποβολή τ δ άλγεινότερον 

π ρ ο ξ ε ν ε ί · κα ι μ ά λ ι σ τ α , ώ ν ήμ ίν περ>. πολλού ή φρον-

τ \ ς καθέστηκε , τούτων έκ περιουσίας ή ά θ υ μ ί α α π ό ν ­

των προσγ ίνετα ι · 

Ε ίκδς ούν εί πρδς τούτο έδυσχέραινον οί δ ίκαιοι , 
θάτερον αυτών τ ψ έ τ έ ρ ψ τοιώσδε προσομιλε ίν * Τ ί 
ή τ ώ ν πολλών δεήσεων ήμ ίν συνήνεγκεν ε π ι μ ο ν ή ; Τ ί 
« ώ ν μ ο ν ι μ ω τ έ ρ ω ν ή τού θεού έγκατ[αλ]έλοιπε δωρεά ; 
Τ ί ς ή τής ώ δ ί ν ο ς δ ν η σ ι ς ; Τ ί ς ή τής παιδδς π α ρ α μ υ θ ί α ; 
Τ ά τ ή ς τεκνογονίας χ α ρ ί σ μ α τ α , ούκ έν τα ί ς ώ δ ί σ ι ν , 
άλλ* έν τ α ϊ ς ήλ ικ ία ι ς τήν άπόλαυσιν έχει* πόνων τ ε 
πα;>άχλησι; έν κ α ι ρ ώ γ ί ν ε τ α ι , κα\ προσδοκίας έ κ π λ ή -
ρωσις, χ α \ διαδοχή τής τών έν ι γκόντων ευλογίας 

P A T K O L . OR . C . 

cupid i la lc possessio est : id auietn quo jain potie-
baniur, c u m amissione amplius quid ad i r i s l i i i a in 
i m p o r u i ; ;\c maxhne, iig absenlibiig qttormn fuit 
isnpengior cpra , longe noliis auctior uiocslilia ac-
ced i i . 

Vero namqtic s imile est, ut jus i i wolcsl iug ttilir»-
genl, in bn?c fere vetba niutuum ge al locumros, 
Qnid enimvero c o n l u l i l iK)bis, mnUarum i l la ora-
lionuin couslani ia? Quid Dei mutiug stnbU'1119 re-
l i q n i t f Quid pa i ius j n v i i ? Qiiaenain proug conaola-
l io ? Fecundi ia l ig doua, non in parl t i , st*d iu a i l a i i -
bng frucium liabenl : luborumque levamen congruo 
it>inpoie e x s i s l i i , acexspeciai ionig i n i p l e i i o ; coquo 
bei tedkl ionis pareir.um exspcclatur suoccdsio ; i lO-
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bis vero quid ejusmodi ad solatiuni reliquum e s l ; Α ε λ π ί ζ ε τ α ι . Ύ μ ί ν δε τ ( τοιούτον τών ψ υ χ α γ ω γ ό .ίντων 
quibus labor immensus, spesque obscura ac inanls 

cedit? 
Ui lq t ie par e r a l , ut justf l a l i a loquerelur , u l 

passi fuisseni l iu i i ianum a l iqu id . Ye rum omnibus 
btt superiores effecii, ac lanquam lenerent in m a -
nibus quam Deo oblu l i ssenl , nedum nulla cmise-
r u n l verba, an imi niOBslitiam ind ican t i a ; quin e l iam 
gra i ia rum acl ionis sermones sincere prarlenderont; 
ut qui frucius ejusmodi ipsi parenies essent : ut 
qu i Deo suas consecrassent p r imi i ias : u i qoi i u l r a 
gancia novum virens germen intulissent. 

Ο jus lo rum prseclare acccplatn bosiiam I Ο ob la -
tionem nrondi factam redemplionis prel ium ! Ο bo-
nam radicem cx qua opi imum il iud genneu p r o d i U ! 

π α ρ έ μ ε ι ν ε ν , ο!ς δ πόνος ά π ε ι ρ ο ς , καλ έν άφανε ί τά 
τ ή ς ελπίδος κ ε ί τ α ι ; 

Το ιαύτα είκδς ήν τους δικαίους λ έ γ ε ι ν , εΓπερ τι 
τ ώ ν α ν θ ρ ω π ί ν ω ν έ π α σ χ ο ν . Ά λ λ ά τ ο ύ τ ω ν α π ά ν τ ω ν 
υ π ε ρ ά ν ω γενόμενοι , κα\ ώ ς έ ν χ ε ρ σ \ ν ου σαν τ ή ν θ ε ψ 
άνατεθεΤσαν κατέχοντες , ού μόνον τ ά τ ή ς άθυμ ίας 
άπεβάλοντο β ή μ α τ α , άλλά κα \ τούς τ ή ς ε υ χ α ρ ι σ τ ί α ; 
ε ίλ ικρ ινώς προέτεινον λόγους · ώ ς τ ο ι α ύ τ η ς αυτουρ ­
γοί καρποφορίας γεγονότες * ώ ς τήν Ιδίαν ά π α ρ χ ή ν 
άφιερώσαντες τ ψ θ ε ψ * ώς ένδον τ ώ ν α γ ί ω ν τδ νεο-
θαλές αναθεμένοι βλάστη μ α . 

"Ο δ ικα ίων ύπερευπροσδέκτου Ουσίας ! ώ προσφο­
ράς άντίλυτρον τοΰ κόσμου α ν α τ ε θ ε ί σ η ς ! ώ αγαθής 
Ρ^ίης ά γ α θ ώ τ α τ ο ν έκφυσάσης βλαστόν I Τ ίσιν 7 ω χ -

Quibosnam verbis Joachim et A u n a m di laudemt Β κ ε ι μ κ α \ Ά ν ν α ν επα ινέσω τοίς λ ό γ ο ι ς ; Ποίοις έ γκω-
Quibus cncomiorum floribus eorum varie coronam 
inter iexam? (iuibus cogilat ionibus, quod animi co-
gi ta iu onini majasesi , eorum miraculutn conjcciem? 
En imvero quid sermonum var ia composi l io i l l i s 
conferre possit? quoruin glor ia ac eoroiia, ipsara 
e i t , qnod ab eis p rod i i l gaudium : quorum exsu l i a -
l i o atqtie g lor ia i io , conimunls exsistat bomaui laeli-
t la gener i i : quibus preliosus moiidug, omni i l l a 
pretio inajor V i r g o , adjaceat : prec lar t im i l i ud ac 
glortosum diadema; laelus i l ie ac m u h i h imih is 
sp lcndor ; micans i l l e , radlo o inni hicidior r a -
tKi is . Ih tc sane oruatisshna i l l i s laodal io est; haec, 
i l l i s congruus dcco r ; haec, divitise itiauferiblles, in 
saecula infi t i i ia ubereni affluente* copiain. Ο corum { 

adcpi ionem, ac impleia voia ! Ο v i r iu lem ejusmodi 
Iructus pare i i tem! Ptane ftk ingens ac omnem 
superans f ruc ium. C u m ergo Hli lales esseni qaa-
K s ostendii sertno, quid fruslra quatras degenerine 
proposilo recessu a (ilia dolaer in l? 

Ilta porro, angelica v i l x ratione diulurnas moras 
agcnie in lemplo, afluii leinpus quod muHeribus 
a sa^cris absiinendum denuutiaiet ; quando n ib i l lute 
sileulibug Judaeis, popuius consi l ium in i i t , u i tan-
qu mi unam ex universis eain a lempio a r c e r e M : 
alieue cerie a ratione, nec maluro cxainine . Nec 
r n i m jaoi sanctitatis «-jus u i i rac i i lum occul iuin c r a l . 
Ve re iiamque seslimans pulo , nullas unqnam natu-
rales sordes in mundissimo cjus corpore deprcben-

μ ί ω ν άνθεσι τδν τούτων κ α τ α πο ικ ίλω στέφανον ; 
Ποίαις έννοίαις τδ υπέρ Εννοιαν α υ τ ώ ν καταστοχά σο μα­
θού μ α ; Ά λ λ ά τ ί τούτοις ή τ ώ ν λόγων συνε ισενεγκε ίν 
δυνήσεται ποικιλ ία ; οΤς δόξα κα ί στέφανο : , αύτη 
καθέστηκεν ή έξ αυτών προελθοΰσα χ σ ρ ά * οΤς άγαλ 
λ ί α μ α κα \ έ γ κ α λ λ ώ π ι σ μ α , ή κοινή έστ ι τοΰ γένους 
ευφροσύνη · οΓς κόσμος τ ί μ ι ο ς π ε ρ ί κ ε ι τ α ι , ή πάσης 
τ ι μ ή ς ανωτέρα Παρθένος* τ δ λ α μ π ρ δ ν χ α \ περ ίδο-
ξον δ ιάδημα · τ δ φαιδρδν κ α \ πολύφωτον α γ λ ά ι σ μ α · 
τδ π ά σ η ς λαμπηδόνος φωτεινότερο ν Ι ξ α λ μ α . Α ύ τ η 
δή έστιν έ γκώμ ιον αύτοίς ύπερκόσμιον · α ύ τ η π ε ρ ι -
δέξιος αύτοίς ε υ π ρ έ π ε ι α ' ^ α ύ τ η πλούτος α ύ τ ο ί ς α ν ­
α φ α ί ρ ε τ ο ς , ε ίς απέραντους α ίώνάς έ π ι ^ ΐ ω ν τ ή ν 
άφθονίαν. ΤΙ τ ή ς τούτων ε π ι τ υ χ ί α ς ! ώ α ρ ε τ ή ς τ ο ι α ύ ­
τας τάς ε π ι κ α ρ π ί α ς συγκομισάσης ! Μέγας δ ν τ ω ς , 
κ ϊ ΐ π ά σ η ς έπέκε ινα κ α ρ π ο φ ο ρ ί α ς . Τοιούτους τοίνυν 
τούτους δ ν τ α ς , οίους δ λόγος υπέδε ι ξ ε , τ ί οεΐ δ·.ερε--
vqiv εί ά γ ε ν ν ώ ; τάς ψυχάς τ ψ χ ω ρ ι σ μ ψ τής π α ι δ , ς 
ώδυνήθησαν ; 

Χρονοτριβούσης ούν α υ τ ή ς ά γ γ ε λ ο π ρ ε π ώ ς έν τψ 
ναψ, κα\ δ κα ιρδς έφέστηκεν , δ γυναιξ ίν ά π ε χ ε σθαι 
τ ώ ν α γ ί ω ν π α ρ ε γ γ υ ώ μ ε ν ο ς · δ ν ούκ ασφαλώς σ ι ω -
π ώ ν τ ω ν τών Ι ο υ δ α ί ω ν , δ δ ή μ ο ς ώ ς μ ί α ν α π ά ν τ ω ν 
τού Ιερού τ α ύ τ η ν ά π ε ί ρ γ ε ι ν συνε ίούλευεν * άλό ;ως 
άρα κα \ άνεξετάστως . Ού γ ά ρ ήδη τ δ έν τ α ύ τ ς τοΰ 
αγ ιασμού κρυπτόμενον παράδοξον . Έ γ ώ γ ά ρ οΤμαι 
τ ή άληθεία κρίνων μηδένα τ ώ ν κ α τ ά φύσιν £ ύ π ω ν έν 
τ ώ π α ν α σ π ί λ ψ σ ώ μ α τ ι τ α ύ τ η ς φ ω ρ α θ ή ν α ί ποτε* 

sas e.sse : sed oumia tiova quadain ac Hiiralrili de- D άλλα ξένως π ά ν τ α χα ινοτομηθήναι , κ α θ ά π ε ρ χ α ί τήν 
signata rai ione, mic t e jus futurum panura. 

Z&cbarias ergo ba kc iiitelligtMis, u ib i l ipse a se 
Y i r g i u e m cogi iav i l educere ; polius ratus l«cs» con-
sueiudinis populique reaiuiu i n c u r r e r e , quaui se-
juuciione boua i l l ius amii tere . A d boc i laquc per-
urgente popolo, secum ille anxius baercbat, la l ia 
quasdam ineiiie agiiaus, ac loquens : < Quid rebus 
i l a babentibus faciam? Quam nunc necessilaiem 
el igani? Queni mib i praesiitaene finem , ιιοιι leme-
rar io ausu i r r i l abo Nurucn ? Ε lemplone Vi rg ineo i 
educaii)? Verum ine l e r re i «o ru in quse arcana spc -
« l av i nuv i i a s ; febememiusque percellit adoleeceu-
l u l x i n i r a c u b i u i ; ne si forie in cam peccaverim, l e -
auci i tai is pceuas luam. Neque e u i m . a l i u i pravler Hie 

μέλλουσαν κύησιν . 
Τ α ύ τ α τοίνυν δ Ζ α χ α ρ ί α ς σ υ ν ε \ ς , τ ή ν τ ή ς Παρ­

θένου οίκοθεν ούκ έ μελέτη σεν έ ξ ο δ ο ν χρε ί τ τον ηγού­
μενος είναι τ ψ έθει καλ λαψ π ρ ο σ π τ α ί ε ι ν , ή τ φ χ ω ­
ρ ι σ μ ψ τ α ύ τ η ς καλών ά π ο τ υ γ χ ά ν ε ι ν . Πρδς τούτο γούν 
κατεπε ί γοντος τοΰ δήμου , ε ί ς άμηχαν ίαν ούτος κ α θ ­
ίστατο , το ιαύτα έννοών χ α \ φθεγγόμενος* < Τ ί περ ί 
τούτων δ ιαπράξομα ι ; Ποίαν ανάγκην τ ώ νυν\ έπ ι -
λ έ ξ ο μ α ι ; Πρδς ποίον σκοπδν ά π ι δ ώ ν , τδ θε ίον μ ή παρ-
ο ρ γ ί σ ω τ ή τ ό λ μ η ; Έ ξ ά ξ ω τού ναού τήν Παρθένον; 
Ά λ λ ά φοβεί με τ ώ ν ά π ο ^ ή τ ω ν θ ε α μ ά τ ω ν τδ ξένον * 
χ α \ κ α τ α π λ ή τ τ ε ι με τής νεανίδος τδ θ α ύ μ α · μ ή π ω ς είς 
ταύτην δ ιαμαρτών , τήν δίκην αποτ ίσω τ ή ς αύθαδεία; . 
Ού γ ά ρ άλλος τ ώ ν τ α ύ τ η ς πλήν έμού κ α τ ε τ ρ ύ φ η ε ε αυ -
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στηρίων, κα\ μάλλον τδ αμάρτημα τοί; είδόσιν, ή τοίς Α ejue roysteriU oblcclalus est; rragtsqiie «cientibus 
άγνοούσι λογ ί ζ ε τα ι . Συνάξο> τ α ύ τ η ν έν τ φ ιερψ · 
άλλά στασιάζε ι τ ώ ν Ι ο υ δ α ί ω ν τδ πλήθος , κα \ βοηθδν 
τ ή ; ο ικε ίας γ ν ώ μ η ς προβάλλεται τ ή ν παρανομ ίαν . 
Α γ ν ο ε ί τού π ρ ά γ μ α τ ο ς τδν τρόπον * ούκ οίδε τ ή ^ ο ί -
χονομίας τδ μυστηριον · ούκ έ γ ν ω τ ή ς Παρθένου τ δ 
υ π έ ρ φύσιν χ χ θ α ρ ώ τ α τ ο ν άπε ιρος έστ ι τοΰ π α ν α σ π ί -
λου τ α ύ τ η ς φρονήματος · καλ διά τούτο , τήν εντεύθεν 
α ύ τ ή $ επ ισπεύδε ι άφιξ ιν . Δέον προκινδυνεύειν τ α ύ ­
τ η ς , ώ ς τ ά τού π ρ ά γ μ α τ ο ς μ ε μ υ η μ έ ν ο ν έ μ έ •· έ μ έ 
προτεθήναι ε ί ς θάνατον ή π ^ ρ ταύτην ώ ς έτυχεν άι«>-
δούναι, κα \ χ α τ ' έμαυτοΰ τδ θε ίον παρόξυνα ι. Ά λ λ ά 
δέος μ ή χ α \ τούτου τυχόντος , άνάξιαι κ α τ ' αυτής 
έξοπλισθείεν χ ε ίρε ς , κα \ τοΰ παναμώμου προσψαύ-
σειεν σώματος , και βία τοΰτο τοΰ ναού έ ξ ω θ ή σ α κ ν 

quam ignoraulibus impoia lur c r i inen . Num in 
lenipluni recipiani ? A t ver&a in eedilionen) Jqdav 
o n i m mul l i iudo , propositi an imi ndjulricem, iui» 
qni laleip ac scclus prjptendii. Igaoral rei mo-
dnm : nescU djspensaiiooU mysierium : snm-
inam Virgini*» ac nalura majorero pnriutcm 
nou novi i : nullo experimenip ipteiperajjs&iajum 
ejus sensum peraovi t ; eoque urget eani binc ednci . 
P ra^su i pro ea acjire p<?ricul<jaj, ut qm re i v e r i i a -
l ew ilocim s im : u l mprlis poljus subearo alpam, 
quaiu ul lepiere iUani r*3(Wa<P» atque in me divi-
nuni pfoyocem Nuopen. Vefum peripwlwn est, ue 
si e i iam if.a fial, sceleraiap in ewn anwnujr manus, 
corpqsquo imraacMjatf06i-nijiti i i i v i d a n l , aique vi c 

μ ή βέβηλα στόματα υβριστ ικούς έ π \ αυτήν ά φ ή σ ι ι Ρ e j i f i i a a l : ι ιρ, inqqaro, profana ora iijjurioBos 

λόγους, κα \ τδ άνύΊβριστον εκείνο διαλοιδορήσειεν 0η-
σ α ύ ρ ι σ μ α . · 
• < Τίς δέ κα ι ύποδεξόμενος ταύτην ανθρώπων ; Τ ί ς 

ίχανδς Ινδον ταύτην τ ώ ν οίκείων είσάξαι σ κ η ν ω μ ά ­
τ ω ν ; Ποίον οίκητήριον τ α ύ τ η ν άστενοχωρήτως ε ίσ -
δέξοιτο , ή ς ό ύ π ε ρ θ α ύ μ α σ τ ό ; ούτος ναδς ού ^ ω ς 
τήν δ ιατριβήν ύποστέγε ι · ή ς τδ καθαρώτατον σεβά-
ζ ε τ α ι · ή ς τ ά μεγαλε ία θ α υ μ ά ζ ε ι · ή ς ύ π ε ρ ε κ π λ ή τ -
τ ε τ α Γ τ ά παράδοξα ; Ποίαι χε ίρες τ α ύ τ η κ α θ υ π ο υ ρ -
γήσαιεν , ή έλε ιτούργησαν άγγελοι* ή ν διήτησαν 
α σ ώ μ α τ ο ι ; Τ ί ς τοσαύτης|[ ϊ<τ. τ α ύ τ η ς ] ένοπτρίσασθαι 
κάλλος έξ ισχύσειεν , ή τ δ τ ο ύ θεού έ π ι τ έ ρ π ε τ α ι δ μ μ α , 
ής τ ή καθαρότητ* έ π α γ ά λ λ ε τ α ι , ή ς τ $ ώρα ιότητ ι 

ίιι eaiu jac^eut scnuones, sacrujnque i l luui ac i u -
v ip l ab i lop tbesaurmD, couiumeiia afficiaal. » 

ι Quis vero etiam l iominum eaai s i i suscepin-
ru s? Quis babiaraar l is , u l in $ua eatra tabemacii ia 
induca l?Quod satiscapax domici l ium i l l i recipiendu;, 
cujus ιιοιι facile adwiral ionem vinceos lemplum boc 
moras l e g i i ; cujne reverelur sutumam n iuml i i i e ro ; 
cujus magnalia m i r a i u r ; cujus nova ac inso l i ia&um-
ipopere siupet? Qua^nain uianys ei a i in is l raver in t , 
cui angeli mip i s l r a run t ; cu i iucorporci iUi corroga-
r u n l annonam ? Quis ejus lantam piikjirj ludiiuem 
oblueri valebi i , quae Oei jpsuro oculuin d e l e c i a l ; 
cujus pu r i l a i c lae ia lur ; cujus $ibi specje plaret ? 

νες α π ά ν τ ω ν τούτων εύρεθείεν επάξ ιο ι , δ π ω ς άν 
μ ή τ ψ άναξ ίψ καθυβρισθε ίη ή τοΰ θεού π α ρ α κ α τ α ­
θ ή κ η ; ι 

Ταΰτα τοίνυν δ Ζαχαρ ίας διενοείτο, ώ ς τρανότε-
ρον τ ά τ ή ς Παρθένου κ α τ α μαθών μ υ σ τ ή ρ ι α . Κα ί 
έδει πάντως ούτω π ε ρ \ τούτων διανοούμενον έ π α π ο -
ρε ί ν . Ε ί ούν ούτος^ ,ε ίς τοσούτον ήλθε κ α τ α π λ ή ξ ε ι ς 
θ α ύ μ α , έ τ ι τήν αρχήν τοΰ μυστηρ ίου μ υ ο ύ μ ε ν ο ; , 
π ώ ; άν ήμε ΐ ς μ ή έ κ π λ α γ ώ μ ε ν , τδ τέλος τούτου κ α τ ­
έχοντες , κα ί σύν χ α ρ $ καί π ό θ ψ , τ ή ν δ ι ' ής έ π ρ ά -
χ θ η ά ν ε υ φ η μ ή τ α ι μ ε ν ; 0ώς μή μ ε γ ά λ η τ ή φωνή 
τ ά μεγαλε ία ταύτης ά ν α κ η ρ ύ ξ α ι μ ε ν ; Πώς μή λόγοις 
τ α ύ τ η ν έ γ κ ω μ ι ά σ χ ι μ ε ν ε ί κα^ παντδς ί ύ ν α μ ι ς ε γ ­
κόσμιου πρδς τήν τούτων εξασθενεί διάγνο^σιν ; Κ α \ 
τ ί δεξ π ε ρ \ ε γ κ ω μ ί ω ν ταύτα λέγε ιν , όπότ* άν ό ν ο ύ ; 
α ύ τ δ ; καί ή διάνοια τούτοις η τ τ ά τ α ι ; Ό γ ά ρ λόγο ; 
άμυδροτέραν π ε ρ \ τ α ύ τ α τήν εύπορίαν Εχει. Ά γ α ρ 
ό νους πολλάκις εφευρίσκει , ταύτα φράζειν ούτος ούκ 
έςισχυει* κ α \ Έστιν δρ^ν ένδον μ έ ν , τδ θαύμα τής 
Παρθένου έπα ιρόμενον · έξω δέ , τ ψ άπόρψ κ α τ α σ μ ι -
κρυνόμενον. Έ γ ώ γ ά ρ τούτο π ε ρ \ αυτού πάσχο>ν άύ, 
ά μ α ρ τ ύ ρ ω ς τον λόγον ε ίσδ ίχομαι , οίκοθεν έ σ υ τ ψ τδ 
πιστδν ποριζόμενος . Ά λ λ ' ούτω μέν τούτων διομο-
λογηθέντων, αύτη ώ ς πάντα ε ίδυία, τ ή ν π ε ρ \ αυτών 
καταλείψο»μεν έξέτασιν · κα ί μ ή τοίς λόγο ι ; , τ ο ί ; 
νοήμασι δέ, τήν χάριν όντ ιμετρήσα ι α ί τήσωμεν . 

Ά λ λ ' , ώ Θεοτόκε, τδ ύπερπόθητον όνομα · τδ βραχύ 

ne Dei deposilum indigna enccplioae ia]uria afiicia-
l u r ? · 

H a c i laque Zacbar ias menie agitabat, u l qn i 
mysier ia Vi rg in i s l iquid ius n o v e r a l : sicque omuino 
agi^aiuein addubiiate iiecessum era l . SjquideiD ergc 
i l le , CIIIU ba< leuus mysler i i i n i i imu primii t is d o t c -
re lu r , gravi adeo admiralione affeclus es i , qui nou 
ipsi suipore replcamur, qui ejus loneanius Cmem% 

eainqtie gaudio ac desiilerio laud<*inus, per quum 
il lad c i l i i b i t u tu est? Qui non cjus magualia ma-
gjiifica vuce pra^dicetuus? Qui<lni encomib» celebre-

9 titus ? quanquam omnis eucooiii vis imbeci i i iur est, 
quam u l ea iJcclarare poss i i . A c vero, quid i la l a i i -
4U»u£ basc d ic tnda s i p l , cu i | i mens ipsa ac i u i e l -
lcc lus ijlis viocatur? Nain ^erinonjs exi l ior iu ejus-
mofli faculue Saepe lenim iiUcJleclu invenia 
ipse olvq«»i ι ιρ ι ι -Talei: yidea&qiicimus anitno graodo 
ac mag-iiQcuin iniraculum Virgiui^s; e x l r a vcro , 
fandi iuopia depressuua. Quiquo ego id conliuue 
scnliain , nullo lesie sermoncm recipio, a me b a -
tcus ac ex propriis quod astrual fidem. Caoicruin 
bis i l a palain babentibus , ipsimct V i r g i n i velut 
oinnium gnara?, tit ea ipsa exquirat , relinquamus : 
nec ipsaui verb is , sed scnsis au imi gral iam repcn-
dere poscamus. 

Sed , ο Dcipara , supra modum desiderabile oo-
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m e n ; ne e o r u m , quie dicla sunt , exiguiiatem con- χ τ ω ν £γ;θέντων μ ή παριδούσχ , ώ ; μ ι ί ζ ο , ο ; μέν άν 
lemnens, ut quod impensioris vdluntatis exsislanf, 
quanquam exi l io r i prodierunl dicendi faculiate ; ea 
suscipe, iiihtlqoe repel las; subindeque dicendis co-
piam sermonis conc i l i ans , ne oraiiones quoque 
nostras rejicias. Sis le suflragiis ttiis commola in po-
pulum tuum bel la . Vindica potenli lua virtute, grc-
gem in teconfidentem. Nul lum βυχιΙίοΐυοΑΓηιίυβίΓΟ-
ρΙικίϋΐυ opponimtis. Uuicum esl , quod illo fortiue 
spcrandum babemus ; nempc (ui F i l i i poleniia ; q u i n 
e l c j u s i p s i u s beneficium, acceptum l ib i rererimus. 
Gum enim jugiter eum offendamus, despicabiles 
manemus , indigni exsistentes, quorum ilte curam 
nga t T u itaque media i r ix accedens, i i l i nos recon-
c i l ias , tanquam ejus Str.italione benignior exsistens. 

π ρ ο α ι ρ έ σ ε ω ς , έλάττονος δέ παρελθδν δ υ ν ά μ ε ω ς , 
δέξαι μ ή ά π ω θ ο υ μ έ ν η · το ις τε £ηθησομένο ι ; έξης 
τήν εύπορίαν π ε ρ ι π ο ι ο υ μ έ ν η , κα \ τ ά ς δ ε ή σ ^ ς μή 
ά π ο π έ μ ψ ε ι α ς . Στήσον τ α ι ς πρεσβε ία ι ς σου τους κατά 
του λαού σου π ο λ έ μ ο υ ς · έπάμυνον τ ή κ ρ α τ α ι ά σου 
δυνάμε ι , τ ή ε ί ς σέ π ε π ο ί θ υ ί α π ο ί μ ν η . Ούδεν τής 
σής βοηθείας δχυρδτατον προβαλλόμεθα τ ρ ό π α ι ο ν . 
Έ ν ή μ ι ν κραταιότερον ταύτη . ; , ή τού Υιού σου 
ελπ ί ζ ε τα ι δυναστε ία · *μάλλον δέ κ α ί τ α ύ τ η ς σοι 
λ ο γ ι ζ ό μ ε θ α τ ή ν χ ά ρ ι ν η μ ώ ν γ ά ρ α ύ τ φ προσκρουόντων 
άε\ , · άπερ ίοπτο ι δ ι α μ έ ν ο μ ε ν , ανάξιοι τ ή ς αυτού κ η ­
δεμονίας δντες . Σύ γούν μεσιτεύουσα κ α τ α λ λ ά τ τ ε ι ς 
η μ ά ς , ώ ς μ ιμήσε ι αυτού φ ιλάγαθος ούσα. Κ ά μ π τ ε ι ς 
π ρ δ ς ήμέτερον οΤκτον τήν άπειρον αυτού ε ύ σ π λ α γ -

Inflectis immensam ejus clemcntiam in mtseralio- Β χν ίαν · άγρυπνον υπέρ η μ ώ ν τ ή ν πρεσβείαν π ο ι ή . 
nem nostram : pervtgil intercedis pro nobis. Plane 
cnim congruum hoc, lum ejus clementiae tnm tuae 
pro lec l ion i . Idcirco te, nostri pr i inkias generis as-
snmpsit. Ut per te noslra, ' dispensalione gererei , 
bumaose se n a l u r a obnoxium fecit. Eramus nos 
rei poensc a Iransgressione ; rcus et ipsc dispensa-
tiouis, qua clemens bumano consulerel generi, fa-
clus est. Pe r duo maxima tiaec gral iam efflagiiatnus; 
per assumptamex ic ca rnem; perque le , quae cx 
nobis p r imi l i a rum loco ei oblaia cs. Congrua r a -
tione nixa o r a l i o , bona exspectalio, ceria l i rma-
quospes . Tamels i cnini innumerabil is peccatorum 
cumulnsadversa lura ique oppugnai, divnia»qtic m u -
nera c l e m e n i i * probibei : veri im nulla tatita esl 

Κ α \ γ ά ρ άξιον τούτο τ ή ς αύτου φ ιλανθρωπ ίας , κ α \ 
τ ή ς σής προστασίας . Διά τούτδ σε τού καθ* η μ ά ς 
ά π α ρ χ ή ν εΓληφε γένους . "Ινα τ ά η μ έ τ ε ρ α διά σού 
ο ίκονομήση, υ π ό χ ρ ε ω ν έαυτδν τ ή ά ν θ ρ ω π ί ν η π α ρ -
εσκεύασε φύσε ι . 'Οφείλομεν ημε ί ς τήν έκ π α ρ α β ά ­
σεως τ ι μ ω ρ ί α ν · άντώφειλεν εκείνος τήν τ ή ς φιλαν­
θ ρ ω π ί α ς οίκονομίαν. Υ π έ ρ δύο μ ε γ ί σ τ ω ν τούτων 
τ ή ν χάρ ιν έξα ιτούμεθα · ύ π ε ρ τ ή ς έκ σοΰ προσλη-
φθε ίσης α ύ τ ψ σαρκδς , κα\ υ π έ ρ σοΰ, τ ή ς έξ η μ ώ ν 
ανατεθε ίσης α ύ τ ψ α π α ρ χ ή ς . Εύλογος ή α ί τ η σ ι ς -
καλή ή προσδοκία · αδιάψευστος ή έλπ ί ς , Ε ί γ ά ρ 
κα\ ό τ ώ ν α μ α ρ τ η μ ά τ ω ν έσμδς άντ ιπράττε ι κ α \ π ό ­
λε με ί , κα \ δ ιε ίργε ι τ ά τής αύτοΰ φ ι λ α ν θ ρ ω π ί α ς 
ε υ ε ρ γ ε τ ή μ α τ α · άλλ* δ μ ω ς ουδέν έστι τοιούτον π τ α ι 

delictorum niuUiludo, n lc jus bouitatcm possit ev iu- C α μ ά τ ω ν πλήθος , δ τήν αύτοΰ αγαθότητα έκν ικήσαι 
cere. Scimus u l natura noslra caduca ac labilis 
s i l ; novimus cjus indignitai is exs i iperanl iam; non 
ignoramus immens i delicta uoslra : eamque ob 
rem le mediatricem pnciendiimis. 

V ides , umversain Christ iani popnli spcm ex lc 
pendeutem ? Fac crgo poiemia tua, ut beite tl l i ac 
prospere cedai . Nul lum aliud perfugium babcl a 
inal is occnpanlibus, excepto dunlaxal inexpugna-
b i l i i l lo luo auxi l io . Qui rerum summa pel iuniur , 
suain l i b i spem a d d i x c r u n l : le opponunl, arniorum 
universorum loco : scutum le ac loricam c i r cun i -
posiia b a b e n l : coronam le glorije circumquaquc ge-
s i a n l : eui le iroperii posuerunt vallum : l i b i sce-

ίσχύσειεν. Οίδαμεν τδ τ ή ς η μ ε τ έ ρ α ς φύσεωςόλκσθη-
ρ ό ν οίδαμεν τδ καθ* ύπερβολήν τ α ύ τ η ς άνάξιον · 
ούκ άγνοοΰμεν τδ τών η μ ε τ έ ρ ω ν π τ α ι σ μ ά τ ω ν ά π ε ι ­
ρον · κα\ διά τούτο , σέ μεσ ίτην προβαλλόμεθα. 

Ό ρ ά ς πάσαν τοΰ ε π ω ν ύ μ ο υ λαού τού Τίού σου 
άνηρτημένην ε ίς σέ τήν ε λ π ί δ α ; Δδς ούν έ π ' ά γ α -
θοίς τ α ύ τ η ν έκβήναι τ ή σή δ υ ν ά μ ε ι . Ούκ έστιν άλλη 
τ ο ύ τ ψ κ α τ α φ υ γ ή τ ώ ν συνεχόντων δεινών, πλήν τής 
σής άπολιορκήτου σ υ μ μ α χ ί α ς . Ε ι ς σέ οί τούτου κ ρ α ­
τ ο ύ ν τ ε ς , τ ά τ ή ς ο ίκε ίας έξήψαν προσδοκίας. Σέ άντ \ 
π ά ν τ ω ν οπλών προβάλλονται . Σέ θυρεδν κα \ θ ώ ρ ζ κ α 
π ε ρ ί κ ε ι ν τ α ι · σέ στέφανον καυχήσεως π ε ρ ι φ έ ρ ο ν τ α ι · 
σέ τ ή ς οίκείας βασιλείας όχύρωμα έ θ ε ν τ ο · σο\ τά 

p l ra rcgni crcdideruul . Exsurge ergo in v i r lu le ^ σκήπτρα τοΰ κράτους ένεχε ίρ ισαν . Ά ν ά σ τ η θ ι τοίνυν 
magna i a cotispeclu populi , luique inimicos dissipa 
F i l i i : u l ab eorum impio furore l iberat i , commu-
nem l a i h i a m ac exsuhaiionem agamus : luumque 
par i ler gloriosisstmum ac supra modiim desidera-
bile nouien maguificanlce, Patrem e l F i l i u m e l S p i -
r i tum eanctum adorcnius, i» recula 63eculorum. 
A u i e n . 

έν δυναστεία- μ ε γ ά λ η π ρ δ προσώπου τού λαού, κα\ 
τούς εχθρούς τού Υίοΰ σου διασκόρπισον · ίνα τ ή ς 
άθεου, τούτων άπαλλαγέντε ς μ α ν ί α ς , κοινήν εύφρο­
σύνην κα\ άγαλλίασιν κροτήσωμεν · τδ σόν τε π α ν -
ένδοξον κα\ ύπερπόθητον δνομα μεγαλύνοντες , τδν 
Π α τ έ ρ α , κα\ Υίδν, κα\ άγιον Πνεύμα προσκυνήσωμεν · 
δτι αυτή π ρ έ π ε ι δόξα, κράτος , τ ι μ ή κα\ π ρ ο σ κ ύ ν η -
σις , ε ίς τούς α ίώνας τών α ίώνων . Α μ ή ν . 
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Αόγος είς τό · ι Είστήκεισαν δέ παρά τφ στανρφ 
τοΰ Ιησού ή Μήτηρ α ντου, καϊ ή άδεΛφή τής 
Μητρός αύτοΰ · ι καϊ είς τήν Θεόσωμον ταφήν 
τοΰ Kitprov ημών Ίησοΰ Χριστού, τή αγίφ 
καϊ μεγάΛη Παρασκευή* 

Oratio in illud : ι Stabanl autem juxta crucem Jtnu 
Maler ejus, et $oror Mairis ejus; » atqne in sepul-
turamdivini eorporis Domini nosiri Jesu Chritli, 
tancla ac magna die Paratceves (35). 

Π ρ δ ; ύψηλοτάτην ήμιν άναδραμών ό λδγος π ε ρ ι -
ω π ή ν , γ εγωνοτέρα σάλπιγγος ή χ ή , πρδς έαυτδν τ ή ν 
άπασαν συγκαλείται κτ ισ ιν . Τ φ γ α ρ άναβάντι πρδς 
ύψος τού σταυρού συναναβάς, τ ή ς οίκε ίας μέν έ π -
ελάθετο ταπεινότηνος · τ φ μ ε τ ε ώ ρ φ δέ αυνεπχρθε>ς 
τ ω ν π ρ α γ μ ά τ ω ν , λ α μ π ρ ά ν κα\ έξάκουστον τήν βοήν 
ι π α φ ί η σ ι . Τ ί γ ά ρ ύψηλότερον ή φαιδρότερον τού 
παρόντος άν ήμίν δφθείη μυστηρ ίου , δ; ' ο|5 τών 
Κατωτάτων μέν κα\ σκοτεινών τού ^όου μ υ χ ώ ν άνηρ-

Al i i ss imam nosler nobis scrmo conscendens spe-
culam, clangenti luba penetrabiliori sono creaiuram 
omnein ad se convocat. Pa r i enim gressii cum eo 
ascendens, qui crucis a l l iunl inem conscendii , suain 
ipsius obblus bumi l i i a tcm, lanla rerum subl imila le 
sublimis ipse, magnificum acc l a r e auribus insorian-
tem clamorem m i l i i t . Quid enim pr&semi nobis 
myslerio subliinius videatur, an l i l l u s l r i u s ; quo, ab 
inGmis ac tenebricosis inferui penelralibus erepi i , 

π ά γ η μ ε ν , προς ούράνιον δε και άείφωτον μ ε τ ψ κ ί σ θ η - Β ad coolcslem ac perpelua luce splendtdam mansio-

μεν έστίαν* δι ' ού τδ κατηφές τ ή ς α μ α ρ τ ί α ; αποθε­
μένοι π ε ρ ι κ ά λ υ μ μ α , τήν φωτεινήν τ ή ς υιοθεσίας 
ή μ φ ι α σ ά μ ε θ α στολήν; Διά καταδίκης γ ά ρ ήμ ιν ή 
ελευθερία π α ρ ε γ έ ν ε τ ο · διά π α θ ώ ν , ή α π ά θ ε ι α . Διά 
θανάτου , π ρ δ ; ζωήν α ι ώ ν ω ν , οί τα ίς σιδηραΐς τού 
θανάτου κατεχόμενοι φρουραίς , με τεκομ ίσθημεν . 
Ο ύ τ ω λ α μ π ρ ά μέν ήμ ίν , κα \ τ ή ς ά ν ω τ ά τ ω σεμνότη -
•τος τά παρόντα , φοβερά δέ κα ι φ ρ ι κ τ ά το ίς δεδρα^ 
*όσιν Ίουδαίοις καθέστηκεν . Έκε ίνο ι ς , κ α τ η φ ή · 
ήμ ί ν , περ ιφανή · εκε ίνο ι ; , τ ή ς θεοκτονίας ά ν τ έ κ τ ι -
σ ι ς · ήμ ίν , τή ς θεογνωσίας άττόλαυσις · έκείνοις , 
π έ ν θ ο ς · ήμ ίν , ά γ α λ λ ί α σ ; ς · εκείνων ή μ ι α ι φ ο ν ί α , 
η μ ώ ν ή ευεργεσία . Α π ε ν α ν τ ί α ς τή η μ ώ ν ευφροσύνη 

ncm translali su inus ; qito i r i s l i pcccali vclamine 
posilo, lucidam adopiionis induimus stolam ? Nobis 
quippe parta liberias ex condcmiiatioue a c c e s s i i ; 
ex passionibue passionum vacuiias. Per mor le in , 
qui fcrrers mortis carceribus tenebamur, ad aeier-
nam v i i a m transmissi sumus. S i c diei praseni is ea-
cramenla nobis splendida sun l , ac §uprcma quadam 
majesiale plena ; J u d x i s aulem qui palrarunt, tre-
menda ac borrenda. l l l i s moesla sun l , nobis prae-
clara : i l l is Deic id i i p m i i l i o , nobis scientiae Dei con-
s e c u i i o ; i l l is l u c l u s , nobis e r su l l a i i o . I l lorum est 
c x d e s , nosi rum beneficium. Sccus eoruin res ac 
noslne - l iabenl ; nam e l ea prsesumpserunl adversus 

διάκεινται . Τάναντία γ ά ρ είς τδν παραγενόμενον Q Sa lva lorem, cum advenissel, quae secus baberenl. 
έτόλμησαν Σ ω τ ή ρ α . Εκε ί νο ι άπώσαντο · η μ ε ί ς ύ π - l l i i r epulerunl , nos suscepimus : i l i i ba;redem exlra 
εδεξάμεθα * εκείνοι Εξω τού ά μ π ε λ ώ ν ο ς τδν κληρονό-
μον έκβαλόντες, άπέκτε ιναν · ημε ί ς δέ ένδον τής 
Ε κ κ λ η σ ί α ς τδν εύεργέτην λαβόντες,ζο^οποιούμέθα* 
εκείνοι σ τ α υ ρ δ ν , η μ ε ί ς τήν διά σταυρού σ ω τ η ρ ί α ν 
εκείνοι λόγχην κα\ ήλους , η μ ε ί ς τήν δι ' αυτών άνα-
βλύσασαν άθανασίαν. 

Ά λ λ ά με τ δ γλυκύτατον τού πάθους σου βέλος 
ε ίσι υν, τήν δντως ίδίαν έπαφ ίησ ι , Δέσποτα, βολήν · 
κα ί σου τ φ τής οίκονομίας ά π ο ^ ή τ ω θελγόμενος, 
τ ή ά π α θ ε ί σου διά πά*)ος σφοδρότερον α γ ά π η τ ι -
τ ρ ώ σ κ ο μ α ι . Ά λ λ ά γ ά ρ ούχ οία τ έ έστι τ ή πρδς η μ ά ς 
άντ ιπαρατεθήνα ί σου φ ιλ ία , εί κα \ πρδς τδ δ ιαπυρό-
τερόν τε κα\ άκατάσχετον άναφθε ίη . Οία γ ά ρ φύσεως 

vineam ejecium interfecerunt , nos auietn benefl-
cuiii intra Ecclesiam admii le i t lcs , vivhtcaniur. H a -
benl i l l i crncem, nos pariam per cruccm salulem : 
il t i bnceam e l clavos, nos eam, qiue per Ula mana-
v i l , immor ta l i l a lcm. 

Eni iuvero animum pervadens dulcissimum i u a 
passionis l c lum, propriam revera , Domine, plagam 
i inmi l l i t : ac mulcente lua illa arcana dispensa-
lione.vacua passione lua per passionem dilectione, 
Tehemeniius vulneror. Nequi l (amen i l la cum lua 
in no9 amicit ia ullo inodo conferri , vel si i n surti-
muin quenidam fervorem ac iinpulenlem aeslum 

ζέσις τ ι ; φλογώδης, κα \ π α τ ρ ι κ ή ς φιλ ίας έξαψις , [) evaseri l . H x c enim u l i flarameus naturae ardor, ac 
ούτως υπέρ τών φίλου μένων έκγόνων, σέ, τδν π α ­
τ ρ ι κ ώ ς η μ ά ς φιλούντα , δ ιατεθηναι κ α τ η ν ά γ κ α σ ε , 
χ α \ μ έ χ ρ ι τοσαύτης κατιέναι ταπε ινότητος · τ ο ^ ύ -
τ ο ι ς , άνυπευθύνο^ς μέν , διά δέ μόνην τών ποθούμε­
νων στοργήν , ύποκύψαι πάθεσιν . "Ω άγαθότητος 
Δεσπότου! Ό τ ά πάντα κατοπτεύων επιβουλεύεται 
θ ε ό ς δ τ φ Π α τ ρ \ σύνθρονος Τ ίδς , ύ π δ καταδ ίκων 

(35) Vide r i possil hnec oratio al i is Georgi i in 
Mar iam mul i i s parlibus poi ior , quo ja in ιιοιι l i -
brum apociypbinu , »ed evangelica ipsa verba, 
accnraiissinius laudator in eam enarrai . U l quis 
ai i iem adjiciat animuin, v ider i i Melapbraslem ac 
NicepboruHi , pleraque t\ ea muiualos , siqua 
cgregia in Marise i l lam conslanl iam ίιι cn ice , ino-
umnculis consiguata babcant. P o l u i l dcvoiissimus 

paterni amoris accensio , sic l e , paterno in nos 
ainore h a b e m c m , in filios quos amares , babcro 
c o m p u l i l , atquc ad (anlani humili latein dejecil : 
fec i l , inquam, u l quanquam i ininer i lus , solo ex pa-
lernis visceribus desideralorum affeclu, tanlis lo 
doloribus ac lormentis subjiceres. 0 Domin i bon i -
t a i eml Dcusqui omnia coutuetur, insidias sus t inet : 

MarinR Georgius argumentum hoc in Moriam magna 
ipsa Parascevepecultaritis ex-ponere, vc l quia dice-
r e l in lemplo M a r i * aacro, vel quia ad vesperam, 
ac quando peraciis qiiaD speciabant ad Dominicam 
ipsam recolendam passioi icm, fidclis populis ejus 
jam ^uclum recolebai. Recolun l plures nostrunv 
aliera dic Parasceves anlerioris bebdomadx. 
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;jjf|ua!i P .Ur i scssione tmblimis Fi l iu» , a reis homi - Α α ν θ ρ ώ π ω ν καταδ ικάζετα ι σα; /κ ί · ό βασ ιλ ιΰ ς τ ώ ν 

ουρανίων δ υ ν ά μ ε ω ν , εύθύνας α π α ι τ ε ί τ α ι * κ α \ δ τ ή ; 
π ά σ η ς ά ο ρ ά τ φ χ ε ι ρ \ περ ιδεδραγμένος κ τ ί σ ε ω ς , ύ π δ 

nibiis carnedamnati i r . Kex ille r.oelestium vir tu tum, 
reus agi tur ; quique inv is ib i l i manii creaiaram m i i -
\ e r sam continel , manu scelesiissima c x d i l u r : l s , 
quem angelorum mil l ia laudibus ceiebraal , ludtbria 
ac injurias s u s i i n c l ; quiqne gra i iaram corona or -
nai bominem, epinea corona capul c ing i iu r . V e i b e -
ra lur , qui natura: sanat vulnera : nudattir corpon», 
qui deitale lumen indui i s i c i i l vesiimeiitum · · ; qttf, 
Inqnain, nosiram ex iraiisgressionc utiriiiaiem l o l -
l i t , ac lenebrosnm indtimenium splendenlibus no-
bis lunicis coromulavit . lti cruce suspeinlilur, qui 
cxcelsa ecelorum fabricalus est. Qui sedei super 
solium cxcelsum e l elevattfm ·*, clavis conflgitur : 
qu i , inquam, fundavit lerram super n ih i lum e e , qui 

μ ιαρωτάτης (5απίζεται χ ε ι ρ ό ς · δ ύπδ μυρ ιάδων ε ύ -
φ η μ ο ύ μ ε ν ο ; αγγέλων , ε μ π α ι γ μ ώ ν κα ι ύβρεων α ν ­
έχετα ι , κα\ ό στεφάνω χαρ ί των κατακοσμήσας τ δ ν 
άνθρωπον, τδν άκάνθινον άναδείται στέφανον. Μ α ­
στίζεται , ό τά τ ή ς φύσεως έξ ιώμενος τ ρ α ύ μ α τ α * 
γυμνούτα ι σ ω μ α τ ι κ ώ ς , δ φώς ώς ίμάτ ιον περ ιβαλλό­
μ ε ν ο ; θε ίκώς · δ τήν έκ παραβάσεως η μ ώ ν π ε ρ ι -
στέλλων γ ύ μ ν ω σ ι ν , κα \ τοΰ σκοτεινού τ ή ς α μ α ρ τ ί α ς 
ενδύματος , χ ι τ ώ ν α ς ήμ ίν φωτοειδε ίς ά ν τ ι κ α τ α λ λ α τ -
τόμενος . Έ π \ σταυρού κ ρ ε μ ά τ α ι , ό τά ουράνια 
τεκτηνάμενος ύ ψ η . Ό έ π \ θρόνου υψηλού κα \ ε π η ρ ­
μένου κ α θ ή μ ε ν ο ς , ήλοις π ε ρ ι π ε ί ρ ε τ α ι · δ τήν γ ή ν 

iuconcussa ei fundaraenla suum ipsins ftxit pnsce- ' έ π 1 ούδενδς έδρασα; * ό ά^δαγε ί ς α υ τ ή θεμελίου; τ δ 
p lum. Fe l le et acelo p o i a l u r , qui jtigem aquarUin οίκεΤον πηξάμενος π ρ ό σ τ α γ μ α . Ό ξ ο ; κα\ χολήν 
i ialuram produxit . Lancea lalus vulncratar , qui ποτ ί ζ ε τα ι , δ τήν άένναον τ ώ ν υδάτων π α ρ α γ α γ ώ ν 
noslra cu ra l vulncra ; quique adnatarum nobis ex φύσιν · δ τ ώ ν ήδίστων αίτ ιος πο ιοτήτων · ή γλυκε ία 
peccato) c ica l r icum depasitofiem s is l l t . κα ι άθόλωτος ήδσνή. Λόγχη τήν πλευράν δ ιορύσσεται > 

0 τ ά η μ έ τ ε ρ α θεραπεύων ϊ λ κ η · δ τήν νομήν τών <ιά τ ή ς α μ α ρ τ ί α ς ήμ ίν προσφυέντων άναστέλλοιν 
% μωλώπων . 

Vcrumenlmvero qnrenam l l la lua , Domlne, i n -
roritparabilis suslinentia, quive i l l i , quorum causa 
l i ^ c p a i e r i * ? P ro malis ul ique bomiuibus, boflas 
«pse Domihus, humana carne moferis : pro bosti-
L m ac in i in ic i s , tu pacificus; pro homicidis , ipse 
innofcens : pro scelesiis iuterfecioribus, Jusius Ipse 
judex interficeiis. P ro bcstiis molienlibus i n s l d h s , ^ 
Aguus iimoccus jugu la r i s ; pro immaalbus j u d i c i -
bus, dulcissimus Doihinus coudetnnarls. Quouaih 
modo per boc lempus universi disposiiio suuin or-
diaem servav i i ? nou elemcnla dissoluu sun i , 
ac confusa omnia, impetuque ac lr.olu incomposiio 
l\ incojidilam molem ac cbaos coiverunt? Quouiodo 
lerra sus l inui iaudax i a c i n u s ? C u r a sua non diflu-
g i l scde , n e c s i v i i u l abyssus munduin totum aquis 
cb rue ie i ? Ilx*c tu, cum ligno confixus csses c o n i i -
nuis l i ; ac lerram quidem in cbaos subsldentein 
e r e x i s i i ; mare aulem advcrsus eain, ac ejus incolas 
furore perci tum, repressisti. S ic cum coelesiia, ob-
scuralis luminaribus, quam tuam morteiu molcsle 
ferreut, oslcndereni, noa permisisti u l res omnino 

Ά λ λ ά τ ί ς ή άνείκαστος ανοχή σου, Δέσποτα , κα\ 
υπέρ τ ίνων ταύτα καταδεχη ; Υ π έ ρ π ο ν η ρ ώ ν ό άγαθδς 
Δεσπότης ανθρωπ ίνως π ά σ χ ε ι ς · υπέρ έχθρων καΛ 
πολεμ ίων , δ είρηνοποιός · ύ π ε ρ μιαιφόνων, ό α ν ε ύ ­
θυνος · ύ ^ έ ρ τ ώ ν φονευτών, δ δίκαιος φονεύΐ} κ ρ ι · 
τ ή ς · υπέρ επίβουλων θηρών , δ ίχαχος άμνδς σ φ α -
γ ι ά ζ η · υπέρ π ι κ ρ ώ ν δ ικαστών, δ γλυκύτατος κ α τ α -
κρίνη Κύριος . Π ώ ς ή τού παντδς τότε δ ιακόσμησις 
τήν οίκείαν διετήρησε τ ά ξ ι ν ; Πώς ού δ ιελύθη τ ά 
στοιχεία κα\ συνεχέθη τ ά π ά ν τ α , ά τ ά κ τ ω τε φορά 
κα\ κινήσει ε ί ; τδ π λ η μ μ ε λ έ ς συνεφόρησε ; Π ώ ς 
ήνεγκεν ή γ ή τδ τ ό λ μ η μ α ; Πώς τ ή ς οίκείας ούκ 
έξέφυγεν έδρας , κα \ τή ά β ύ σ σ φ τ ή ν τ ο ΰ π α ν τ δ ς π α ρ -
εχώρησεν έ π ί κ λ υ σ ι ν ; Τ α ΰ τ α συ, έ π \ ξύλου κ α θ η λ ω ­
μένος κατε ί χε ς · κα\ τήν μέν γήν ε ίς χάος καταδυο-
μένην , άνηκες · τήν δέ θάλασσαν κ α τ ' αυτής κ α \ 
τών ένοικούντων έκμαινομένην , ανέστε ιλα ; . Ο ύ τ ω 
τών ουρανίων διά τοΰ τών φωστήρων συσκοτασμού , 
τδ τού πάθους άνύποιστον ένδε ικνυμένων, τδν ε ί ς 
άπαν ούκ ε ίασας άφανισμδν , ούτω τ ή ν τ ώ ν α σ ω μ ά ­
τ ω ν λε ιτουργών άγανάκτησιν , κα\ τδν δίκαιον έ π ε ί χ ε ς 

ad i i i te r i lum cedere l ; sic incorporeorum mia i s l ro - jy θυμδν . Κ α \ γ ά ρ αύτο\ τών ουρανών δ ιακύψαντες , 
χ α \ τδν Κρανίου π ε ρ ι ι π τ ά μ ε ν ο ι τόπον , το ιαύτα κ α τ -
εβόων τ ή ς . ά ν θ ρ ω π ό τ η τ ο ς · "D πονηρών κ τ ι σ μ ά ­
τ ω ν ! ώ μιαιφόνου γένους τού τ ά το ιαύτα κ α τ ά τού 
οικείου τολμήσαντος Δεσπότου ! ώ φ ι λ α μ α ρ τ ή μ ο ν ο ς 
φύσεως , τ ή ς ούτω κατά τού Δημιουργού έ κ μ α ν έ ί -
σ η ς ! ΤΕα, Δέσποτα, τήν κ α τ ' αυτών έξενεγ / . ε ί ντ ιυχο-
ρίαν. Παραχωρε ί τών μυρ ίων αυτούς άνοσιουργη-
μάτων τήν τελευταίαν άποτίσαι δ ίκην . "Ορα γ ά ρ 
πού προέβησαν άθλιότητος. Κ α τ ά σοΰ τού ευεργέτου 
τάς μιαιφόνους ώπλ ισαν χε ίρας · κ α τ ά σού τοΰ δ ι ­
καίου , τήν άδικίαν συνέπλεξαν · κατά τ ή ς ζ ω ή ς τήν 
θανατηφόρον έ ξ ή ν ε γ κ ι ν ψήφον , οί τού θανάτου 
ένοχοι · τδ μιαρδν σ ύ ν α γ μ α · τδ π ο λ υ σ τ υ γ έ ; φύλον, 

rnm ind igua l ionem, jusimnque furorem cob ibu i s i i . 
l i namque ecoelis aepeclantes, ac c i rcuin Calvarioe 
locuni vol i tantes , verba ejuscemodi adversus h u -
manuai genus inclamabaal : Ο malas c rea iuras ! 
Ο crudele genus, quod lal ia adversus Donuaum 
suum prae&uaipserit I Ο naluram peccato addictio-
r e m , quac furore lanlo adverstis Creatoren) suuai 
i n s a u i v i l ! Sine, D o m i n e , u t jus lam eis inferamus 
poaoam. S i n e u l ianumerabil ium, quae patraruui , sce-
leruiB> supremam laodem luanl poeaaro. Vide enim 
ad ijnaTitam iniqui latem promoverunt. Adversum te 
beaeficum suum caedis avidas armaverunt manus : 
advmim te jusmm, iojuaii l laiu c^ue ionaruoi : ad-

w Psal. cni, Ϊ . " Isa.vi, 1. " Psal, CiJ i | t

R i . 
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UGl IN SS. MARIAM ASSISTENTEM CRUCI, ETC. U G 2 
Ά λ λ ά σο\ μέν , υπέρ τ ή ς αυτών έλομένω ταύτα σ ω - Α versus v i l am, mor l i s sentenliam i t i lermil , qni eraut 

τ η ρ ί α ς , ύπε ίκοντες · η μ ε ί ς , τ ή παντοδυνάμω χ ε ι ρ ι 

κ α τ ε χ ό μ ε θ α , διδ κα\ τήν δικαίαν ύπερτ ιθέμεθα, 

δίκην · ύμνοΰμεν δέ καταπληττόμενο ι τήν σήν άνε ί -

καστον ά ν ο χ ή ν δτι δ δίκαιος, υπέρ άδικων π ά σ χ ε ι ς 

δτι δ δυνατδς, υπέρ ασθενών έχθρων σωματ ικώς 
δδυνάσαι · δτ ι δ π ά ν τ α συνεχών, έν σταυρψ κ α τ έ χ η 
ζουλήσει. Ούτω τοίνυν ή κτ ίσ ι ς τ δ Δεσποτικδν 
δλοφυρομένη πάθος , τ ή τοΰ πάσχοντος κατε ίχετο 
προστάξε ι , ώ ς μ ή τ ε κ α τ ά τών μιαιφόνων όρμήσαι , 
μήτε πρδς διάλυσιν χωρήσα ι . Ά λ λ ά πρέπον άν ε ί η , 
τά τ ή ς άνυομένης υποθέσεως άναλαβόντας, τ ή τ α ύ ­
τ η ς χ ε ι ρ α γ ω γ ί α τ δ σωτήριον διανυμνήσαι πάθος . 
Ώ ς γ ά ρ π ρ δ ς τήν τής δλης οίκονομίας δοξολογίαν, 
ούτω δή κα\ διά τούτου καθοδηγήσειεν . "Εχει ούν ή 
προηγουμένη λέξ ι ; ούτως* 

ΕΙστήχεισαν δέ παρά Τφ στανρφ τοΰ Ίησον, 
ή Μήτηρ αύτοΰ, χαϊ ή άδεΑρ}} τής Μητρός αύτοΰ 
Μαρία, ή τον ΚΑεοπά, χαϊ Μαρία ή ΜαγδαΑηνή. 
01 μέν λοιποί θείοι σ υ μ φ ώ ν ω ς εύαγγελισταΐ , μακρό­
θεν έστάναι φασ\ τ ά ς συνελθούσας γ υ ν α ί κ α ς , κα \ τ ά 
τολμώμενα θεωρείν · ούτο ; δέ , παρ* α ύ τ φ τ φ στ ο υ ­
ρώ ι ή ν Μητέρα , κα \ τ ά ς δύο φησ\ π α ρ ε σ τ η κ ί ν α ι 
Μαρίας · καί τοσούτον έγγύτερον , δσφ και τών ήρε­
μα λεγομένων έ π α ί : ι ν . Μή τ ι ς ούν δ ιαφωνία π α ρ ά 
το ί ; τ ή ς αληθείας κ ή ρ υ ξ ι ν ; Ούόαμώ; . Πάντες μέν 
γ ά ρ δεδιδτες οί γνωστο ί , κα \ αί συνεπόμεναι γυναίκες 
έγγ ίσα ι μέν ούκ έτόλμων , πδ^δωθεν δέ τ ά δρώμενα 

rei m o r l i s ; scelesla congregalio , ge i i i prorsus abo-
minabi l is . T i b i enimvero cedeules ips i , qui pro eo-
rum satute sic indigua pai i volueris , omnipo-
tenli lua tenemur manu, quamcbrem e i iam differi-
mus juatam vindictam : luatn vero iHara inconipa-
rabilem paiieniiara pleni stupore laudamus; qitotl 
jtislus, proinjustis mor ia r i s ; quod potens, pro i i n -
beci l l i hostium turba corpore doleas; quod ipso 
universa contincns, in cruce volens lenearis . S ic 
ilaque creaiura Doniinicain deplorans passionem, 
ipso ejus qui patiebatur inbibebalur prsecepio, ut ne 
i n homicidas impetu ruerei, neve in dissoluiionom 
ccderet. Ven i ra , operx pretium s i i , u i qiiod pcrgtrin-
x imos argumentum, resumenics , eo pra3duce salu-

B tarem passionem dilaudemus. S ic enim ad universa 
i l l w s dfepensationis laudem p r a i v e r i l . Habei ergo 
bunc modam feclie quae praecessit: 

Stabanl auiem juxta crucem Jesu, Mater eju$, et 
$oror Matris ejm Maria Cleophas, et Maria Magda-
Une%%. ReHqtii qufdem sacri evangelislse concordi-
ter a i o n l , mulieres qua» convenerant, a longe s l c -
lisse, ac fade quse patrarcntur speciasse : bic 
auiem, juxfa ipsam crucem Matrem Jesu, ac Marias 
duas, stetisse. Nunquid ergo aliqua discordia est, 
inter praicones verttatis? A b s i i ! Omnefc sane n o i i , 
necuon maliercs q u » s imul secuiae erant, prae l i -
more i ion audentes propiue accedere, a longe ea 
quaj gerebaiitur considerabant: Mater vero p ro-
piiie temper aeseclata, propinquior e ra l ae immo-

κατενόουν. Ή δέ μ ή τ η ρ έγγύτερον άε \ κατακολου- C bil is perreverabat. P ro ral ione en im incensi \\\ 
Οούσα, πλησιωτέρα ήν κα\ αμετακ ίνητος . Α ν α λ ό γ ω ς 
γ ά ρ τοίς δ ιαφλεγομένοις αυτής σπλάγχνο ι ς , τ δ άν* 
δρείον κα\ τολμηρδν έπεδείκνυτο. Ταύτην ούν μόνην 
έγκαρτεροΰσαν θεώμενα ι , άνδρ ικωτέρφ τε κα ί σ υ μ ­
παθεστέρα γ ν ώ μ η , τών άλλων αί δύο παραγίνονται 
γυναίκες · τή τε παρουσία κα\ τ ώ λόγψ , τ ά τ ή ς π α ρ ­
ηγοριάς αυτή προνοούμεναι . Μόνης μέντοι τ ή ς 
έν τ ψ σταυρψ παραστάσεοις τ ή ς Μ η τ ρ δ ; , ό θεσπέ ­
σιος ούτος μέμνητα ι θεολόγος · τ ή ς δέ π ρ δ αύτοΰ τ ε 
καί μ ε τ ' αύτδν καρτερ ίας α υ τ ή ς , ούτ* αύτδς , ούθ ' 
έτερος τών ευαγγελιστών μ ι μ ν η μ έ ν ο ς τρανώτερον 
φαίνεται . Ά λ λ ά δΓ ή ν α ί τ ί α ν τ ή ν μ ε τ ά τδν σταυρδν 
α υ τ ή ; ούκ έμφαίνουσιν προσεδρείαν, έ ν τοίς κ α τ ά 
τόν τόπον σύν Χρ ιστψ γενόμενοι %χ\ αύτο \ , ώ ς άν 
παράσχο ιεν , έρούμεν . 

Έ π ε \ ούν πρδς τδ σωτήριον αύτη πάθος τδν ΤΤΙδν 
έπειγόμενον έώρα, ούδ 'αύτδ δή τδ 4 3ραχύτατον προσ-
εκάρτέρει δ ιαζ ιυχθήνα ι . Διδ π α ν τ α χ ό ι ε συνεπο-
μ έ ν η , κ α \ τοΰ τ ώ ν μυστηρίων ούκ άπελε ίφθη κ α ι -

M Joan. χ ι τ , 2 5 . 

(31) Quift Uaque solam consianter. Pb i ra l iabel 
A m b r . I. de i n s l i i . Yirg in is cap. vn , c l c . l ibr . 
X. E u i s l . 8 i . de illa ad? crucem M a r i * constan-
l i a . t h i e t i a m A n s d m . Sernione in prxseus E v a n -
gcUinii , ι Stabant juxta c m c e m . · 

(35) Nee cum cetebrata tunt mysteria. S u n l 
r«Tlc IIJLC longe vcro s i in i l l in ia , qua* el iain lnbc t 
Metapbr.islcs senn . de v i la e l obiiu S. M.uhc , u;L 

Fi l innvmiserai i t i s an imi aflTeeius, for i i lodinem au-
dentisqne animi conatanliam oslendebat. C u m i l a -
que solam cnnstanler (51) porseveranlem viderenf, 
majori prre rel iqais fortitudine ac coinpaxsione 
babentes, duse i l l e feminae, ad eam sibi acce -
dendum putavere, quo praesenlia et sermone, so-
l a i i i a l iquid liceret adhibere. Coeterum divinus b ic 
Tbeologus, solum memiuU u l mater Jesu crtici a s i i -
l e r i t : ejtts atitenr vel anic eruo.em, ?al posi ipsam, 
constanlia3 ac assiduae adhxsionis , neque alius quis-
qiiam ex evangelisiia, aperlios videtur meminisse : 
caneatn vero cur U minime referant constantem 
ejus posl crucem assideiuiam, etiam ipsi d ice imis , 
cum ad cum locuiu Chris ta auspice devencrimus. 

Quia ergo Fi l i t i in videbat ad saluiarem properan* 
i cm passionein, ne ad breve quidom tempus ab eo 
disjungi icrebal : Quamobreiu cum ubique &e-
queretnr, nec cum eelebrata suni mysteria (35), 

et q u x sequimlnr de conl imia deinccps adha> 
sione Mahae Yirgin is palicnti F i l i o ; qu& poslre-
ma, u l pia sint, baud lameu omniuo arb i i ror 
cxpedita. Apparel ccr le diflicile u l Maria sic versala 
&ii nocie i l la in Knux e l Caipluc a i r io : nisi forte 
cuiii j am manc facluin esset, quando nibit dedecebat 
ipsam llcntem cum sociabus, i l l ic exspeclaniem slare, 
ut Yjderci fiucm, quo ilne l c s l an lu r Pc l ruu i sccu-

D 



1465 
i l t fu i i : ηοη ita ut rrcubuerit 
*ed ut ejuedem cum eis lecti pariiceps A i c r i i . 
Ι ;κβ qiridcm, quoriiam feMiaabal di©cipulis uiysle-
ria tradcrc, ac altx* bumil i tads exempla p rxbe re , 
M>los eecum (Juodcciin fecil rccuaibtre : a ia l rew 
autem slvit babcre curaui mul ierum quse m i n i -
t l r aban i , ac eis prjeesse,ejasque opera, suo eas 
Ci)iivi\io vicissiai i a ipc r l iv i t . A i u a l euii i i sacri pra*» 
coaes, mulias fuisse q u c minis tcr i i causa pro loci 
opporimii ia ie sequercnlar, quas lunc necessario 
hi uniim collegit, cuin ral io celebrandi Pascba, l u in 
lemporis usus. S ic i laque, neqne ab ipsa puiamus 
abfuissenocle, qua F i l i u s tradcbatar ad salulareui 
i icccm : quinimo affuisse, ac certainiua d iv iden-
l c u i ; scu magis, quod i l la maximum baberenl , i n 

G E O K G I I N I C O M E U I E X S I S 1UI 

cuin dtiud< cim , Λ foO * μ ή συνχνακλιθείσα μεν τοίς δώδεκα , τ ή ί α > 
τ ή ς δέ τούτο ι ; ο ικ ίας συμμετασχούσα . Α ύ τ δ ς ρ ^ ν γ ά ρ 
επειδή τά τ ε μ υ σ τ ή ρ ι α , κα \ τ ά τής ύψηλοπο ιού τ α ­
π ε ι ν ώ σ ε ι ς δ ε ί γ μ α τ α τοίς μ α θ η τ α ί ς ή π ε ί γ ε τ ο . π α ρ α -
διόόναι, μόνους έ α υ τ φ τούς δώδεκα συνανέκλινα - τ ή 
δέ τ εκούση , τήν τ ώ ν διακόνου σών έ π ι μ ί λ ε ι ά ν τ ε και 
προήγησιν π α ρ α χ ω ρ ώ ν γ υ ν α ι κ ώ ν , δΓ α υ τ ή ς , α ύ τ α ί ς 
τ ά τής ο ίκε ίας άντεφιλοφρονείτο συνεστ ιάσεως . Πολ-
λάς γ ά ρ , φασ\ν οί κ ή ρ υ κ ε ς , τ ά ς τ ή ς κ α τ ά τ ό π ο ν 
διακονίας χ ά ρ ι ν ακολουθούσας, &ς ά ν α γ κ α ί ω ς ε ί ς 
αύτδ συνήγε τότε , δτε τού Πάσχα λόγος , κ α \ ή τού 
καιρού χρε ία . Ο ύ τ ω τοίνυν ούδ' α υ τ ή ς άπολελεΐφΟαι 
α υ τ ή ; τ ή ς ν υ κ τ δ ; , κ α θ ' ήν π ρ δ ς τήν σωτήριον δ Τ ί δ ς 
παρεδίδοτο σφαγήν ύπονοούμεν · άλλά παρούσαν, 
καΛ τούς α γ ώ ν α ς δ ι α μ ε ρ ι ζ ο μ έ ν η ν * μάλλον δε , τ δ 

fcc rec ip ienlem; dicla fadaque omuta clarius aape- Β πολλψ πλέον, τούτων , άναδεχομένην, τ ά τ ε π ε π ρ α γ ­
μένα κα\ λελεγμένα , κα \ κ α τ ιδείν τ ρ α ν ώ τ ε ρ ο ν κ α ι 
έ ξ ε ι π ι ί ν [<σ. έξακούειν] . Πάντες μέν γ ά ρ αθρόο ν c | 
μαθητα \ τ φ φόβψ σκεδασθέντες , ούδ' α υ τ ή ς σαφώς 
τ ή ; π ρ δ ς τούς συνεληλυθότας αυτού δ ιαλέξεως άντ-» 
ελάβοντο · ή δ έ , μηδέν ύ π ο π τ ή σ σ ο υ σ α , συνε ίπετό 
τ ε καλ τδ ασφαλές α π ά ν τ ω ν κατενόει . Κ α τ ε κ ρ ά τ ε ι 
γ ά ρ 6 τού φιλτάτου πόθος τ ή ς τ ώ ν π ρ ο κ ε ι μ έ ν ω ν κ ι ν ­
δύνων υπερβολής . Ο ύ τ ω δ ή κα \ πρδς τήν "Αννζ κ α \ 
Καϊάφα συνήλθεν αύλήν, τήν τ ε άσικον τ ώ ν κ α τ α δ ί ­
κων κρίσιν , κα \ τ ώ ν τ ο λ μ ώ μ ίνων Ιχαστον , δ ιερευ» 
νώσα κατεμάνθανεν . 

xissc aiqtie audisse. Discipuli quidem o m n e s , 
vcpcntc ex mctu dispersi , nce ipsa perspicue saiis 
Doiniui a I eos qui conveueraut verba perceperunl ; 
Maria vcro n ib i l ve r i i a , sequebalur par i le r , u n i -
versamque eoruia qiiae flcrenl considerabal ve-
r i l a l c m . O a w i n o euiin vincebal cbar iss imi p l -
gnoris desiderinm pracsenlium periculoruoi exsu-
peranlcni uiagni iudi i iem. Sic plane, cum i n A n n » 
;»c C a i p b x a l r ium convenisftet, iujuslaaique ene-
lcs iorum bominura n e n l e n i i a m , ac fcingula f a -
r inotose praedumpta, diligenter s c r u l a a » perd i -
ftccbal. 

y » i s eaiaivero enuinerare sufficiat, quaala i d 
lciuporis lc la viscera ejus pervaserinl ? Qaie 
rjus dolores , v i m omuem scrmonis ac ra l io -
n i i i iiperanteg , serrooue caarraver i i ? T a i a e h i 
etiiin incxpugnabilis e ra l , ac naturae affecliouibus 
superior, fcrvens nibilonrinus amor quo ad dc*i -
i leralum babebul, cxsuperausque impielae, a c f e ro -

m m sacri evangelislaB. A l neque u l quis d ica i s la-
fciti nil.tlo nanlio capl i chari pignoris, sc in pedes 
«lediese, assumplts a l iquoi eociabus , quibuseiitn 
ctTlanti illi comes adttssei, u l a iuedia c i r c i l e r 
nocie, ac boris al iquol anie luccm domo egrcssa 
κί ι , atque adiores dictoruin poni i i lcum, quod unum 
\u l t Gforg ius , assedertl, quando uec promiscui 
vulgi mrba aberat, ac pene immcnsua populus, rei 
lanta* suspeusus exspecialione, isque vel addiciior 
Domino, vc l infensior; baud absurdum videri pos-
h i l , nul minus vir is ibeologis diguum coinmeii luni . ^ 
l i i r i i i n atiicm in u i c l i u i o alio cum devolis remiuis IJirim 
agenicm Mai rem, iptamque adeo lotam iltaui devo-
lam i t i rbain, sua Domiuus coRna, ac niystica im-
p e r i i e r i i , inissts ad eam mysler i i s , ubi ipsc ac 
«liscipiiii concoenanles sumpeissenl, u i nullos as^c* 
reoies di>erle iegi , ita nee ipse velim assererc; 
lamels i non v ideo , u l ea opiuio suspeclior ba-
benda essei; admissa iUa Georgii ac filelapbraslis 
t«enteiilia, u i eandae mulieres eadem i l l a donio, 
Pascba ce icbravcr in i , cum Gbris lo : αύταίς τ ά 
τ ή ς οίκείας άντιφιλοφρονούντος εστ ιάσεως , i nqu i i 
<««iorg. i l idcmque Mclapl i ras tcs ; ve lu t , ι vicem 
icddeuie p io cuovivio quo \\\& excipere s o l i i g e.3« 
M u i l , aliisque ac nobilioribus epulis cxcip icuie : ι 
ι , ι ω Ι inaxime vcrum babui l , u l EucbarUua imper-
l*er i l . DOI.UK itla Alcxandro uionacbq in \ i t a , scu 
Lucomio S. Baruaba39 est domus M a r i * u i a i r i i 
Joannis, qui appellalus esi Marcus, ftila iu niome 
biJi>, in qua pofelmoduuj uiagua Ecck>ia Siou 

Ά λ λ ά τ ί ς α π α ρ ί θ μ η σ ε ι ε τα τότε κατά τ ώ ν σ π λ ά γ ­
χνων α υ τ ή ς χωρήσαντα β έ λ η ; τ ί ς τάς υ π έ ρ λόγον 
αυτής έκδιηγήσ«ται λόγψ οδύνας ; ΕΙ γ ά ρ κ α \ άκατ-^ 
αγών ιστος ή ν , κα \ τ ώ ν π α θ ώ ν ανωτέρα τ ή ς φ ύ σ ε ω ς , 
π λ ή ν γ ε ή τού ποθούμενου ζ έ σ ι ς , κα \ ή τ ώ ν ά σ ε β η · 
μ ά τ ω ν υπερβολή , ή τε τ ώ ν τ ο λ μ η ρ ώ ν άπόνο ια , τ ή ς 
άνυποίατου λ ύ π η ς α υ τ ή καθεστήκεσαν α ί τ ί α . Π ώ ς 

fundaia f u i l : id v e r i u s quam «ιι fucr i l douuis Joan-
nis Evangolistaa, u l i Nicepbor. ). i , c 28 , c l * \ 1. u t 

c. i , e ic . 3 , tradit , s ibi ipse fucuiu faciensex E v o -
dio quein referl o. i l lo 3 . U enim sobini nomiua l 
Juauuis domuin quein w b i i cogi l ia lel l igere E v a u -
gelislam, ac Joannerri Apo&lolum : imo diss iudet 
sacer lextus, cum sc r ib i lu r ipse Joannes com Petro 
lnissus sub cerio signo ad paireii ifamUias domus, 
v e l u l ad ignotum bominem. Tanie ls i faleur uou 
omiiiuo retu couf iq boc argumenlo. Nam neque 
paierfamilias domus Mariae iguoips erat, vc! ip^a 
Maria ad quam Domiuus cum diseipulis saepius d i -
ver lera i , e i apud quam seiueljaui ac i i e rum pascha 
celcbraveral . M a l u e r i i crgo Oomintis sub eo s ignu 
designare coiigruum buspi l ium cdebrando lau io 
mysier io , exerceus discipuloruai qna obedienl iani , 
qna fidem, seque veruui propbeiani osieiidcus, quam 
boimueiu a u l doiiium expresse dicere, quem i l l i 
anl iquum bospilem scircnt . Neque si domus e m i 
Joannis evaugelisuc , ipse lamen era i palerfa · 
mi l ias , »ed q» i conducias iltaa asiies ab eo i « -
ncbai . U i boc tanieu saiis consouei apostolicae 
i l l i ab r t i iun l i a l ion i , qua Peirus universiui a i l o m -
nia reli i juisse; m i l i i certe uoa placem i u a g n i l k x 
illui ; i iJcs, in C b n s l i aposlolo, ni>i farle eo ejus 
dicla.' a i a l , po.U ei iaoi apostolaluai, quia ejus fui»-
seai aaiea, adbucque l iber ei ad eas e»scl acccssu^ 
ex befievuleulia domiai , undecuuquc i l la cun i rac ia 
tonsis terel .Vidc Augusi iauui t rac i , 119, in Juau.;c.n. 
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γ α ρ κ*ι όιήρκεσε, τδ> πχνάγαΟον Τ ί δ / κ α Ί Λ ·σπότην 
ύπδ πονηρών δούλων δραν συλ)αμβανόμενον , κα \ 
πράον κα\ άκχκον άμνδν ύπδ θηρών ά γ ρ ι ω ν κ χ τ ε χ ό -
μ ·νον · και π ρ α ε ί α μέν αύτδν κα ι ή π ι α π ρ ο σ ο μ ι -
λούντα φ ω ν ή , μανιώδες δέ εκείνους κ α ί ά ν η μ έ ρ ψ 
βρύχοντσς τούς άνουντας» καταβο^ν κ ρ α υ γ ή ; Τ ί ς 
ήν, ά π α γ ο μ έ ν φ συνακολουθόύσα, κα \ Ινδον ε ίσαχθέν-
τ ι , κα ι κρ ίνομενψ προσκαρτερούσα τότε ; Πώς τάς 
διεξόδους τών έκπορευομένων κατανοούσα, έν το ι ς 
α π ά ν τ ω ν προσείχε στόμασι , τ ί άν π ε ρ \ τών ά π ο φ α ν -
θέντων ά ν α γ γ ε ί λ ε ι ε ν ; Έ π ε \ δέ π ά ν τ α ς δ μ ο τ ρ ό π ω ς 
τδν κατ* αυτού φόνον εκπνέοντας έώρα, μάλλον 
αυτή τ ά τ ή ς οδύνης έπεδ ίδου . Ουδέ γ ά ρ π α ρ ή ν ό τή 
άληθεία συνηγορήσων τότε · ούδ' δστ ις άν τ ή ς αδι­
κίας κ α τ α μ ε μ ψ ά μ ε ν ο ς , κ α \ τ ά τ ή ς ά τ ο π ί α ς έ π ι β ο ή -
σας , τδ λυπηρδν αυτή προσεπεκούφισεν . "Απαν τδ 
συνέδριον, τ ή ς μ ια ιφον ίας ήν · ά π α ν , τήν άθεσμον 
άνέπνε ι ψήφον · ούδε\ς δ τ ή δικαία προστ ιθέμενος 
κρίσε ι . Κ α \ γ ά ρ κα \ οί γνήσιοι μέν άπέδρασαν · οί 
δέ τήν άλήθε ιαν , τφ φόβφ κατέκρυπτον · κ α \ δ 
κορυφαίος δέ τών μ α θ η τ ώ ν κα\ φ ίλων , ά π η ρ ν ε ί τ ο . 
Ο ύ τ ω μόνη τδ βέβαιον τηρούσα, κα \ το ίς δεινοΐς 
έ γκαρτερούσα , τ ο ύ ς επ ι ε ικέστερους τ ώ ν τού δ ι κ α ­
στηρίου διεξιόντων, ήρετο δήθεν, ώ ς τ ή ν α ί τ ίαν μ α -
θούσα, κα\ τήν π ε ρ ί τοΰ δικαίου καταδίκου ά π ό φ α -
σιν · r A p a τ ί τδ αίτιον, άνδρες , λέγουσα, τ ή ς τοΰ 
ξένου τούτου κ α τ α σ χ έ σ ε ω ς ; τ ί ς δ* ή κατ* αύτοΰ σ υ γ -
κινηθείσα σκήψις , π ε ρ \ ή ς νύν ώ ς κατάδ ικος κ ε κ ρ ά ­
τ η τα ι κα \ ε υ θ ύ ν ε τ α ι ; τ ί ς ή τοΰτον καταδικάζουσα 
ψ ή φ ο ς ; Οία π ε ρ \ α ύ τ δ ν οί κ ρ ι τ α \ δ ιατ ίθεντα ι γ ν ώ μ η ; 
Τ ίνα τήν κ α τ ' αύτοΰ έκφέρουσιν ά π ό φ α σ ι ν ; "Εστ ι 
τ ι ς συγνώμης βουλή, ή πάντες τήν άσύγνωστον έ ξ · 
ενηνόχασιν ά π ο τ ο μ ί α ν ; Τοιούτοις τοίνυν ούκ άγεννώς 
μ έ ν , ώ ς άν μ ή φ ω ρ α θ ε ί η , σ υ μ π α θ ώ ς δέ δ ιερωτώσα 
τοίς λόγοις , τήν ένδον ά ν α π τ ο μ έ ν η ν ύπεδε ίκνυ κ ρ α ­
τούσαν φλόγα * κα \ ή μ έ ν , ε ί ς τούμφανές έξεβιάζετο 
προβήναι * ή δέ, τ φ ά ν υ π ό π τ φ σ χ ή μ α τ ι β ια ίως έ π ε ί -
χεν * ού τ δ έναθλείν υπέρ τοιούτου π α ρ α ι τ ο ύ μ ε ν η " 
τδ δέ π α ρ ά βουλήν τ ι τοΰ πάσχοντος μ ή ποιε ίν π ά ­
ρα ?υλαττομένη . 

Ε π ε ι δ ή δέ κα \ πρδς Πιλάτο ν καΛ Η ρ ώ δ η ν π α ρ α -
π ε μ π ο μ έ ν ψ συνακολουθεΐν αυτή προσήν α ν ά γ κ η , 
π ώ ς έφερε περ ιαγόμενον αύτδν ώ ς κακούργον δράν ; 
Ποία ψυχή δ ι εκαρτέρε ι , νΰν μέν δημοσία κ α τ α κ ρ ι · 
νόμενον κα \ μαστιγούμενον βλέπε ιν , νύν δέ ύπδ 
στρατ ιωτών παραλαμβανόμενον , κα ί τ ά μ υ ρ ί α τ ή ς 
άτοπ ίας πάσχοντα καί πα ιζόμενον ; δ π ω ς τδ ζ ω ο -
ποιδν εκείνο πρόσωπον , τ ά βέβηλα κατεδέχετο τών 
άνοσίων έ μ π τ ύ σ μ α τ α * π ώ ς δ ιήρκε ι Οεωρείν τούς τ ά 
π ά ν τ α θεωμένους περ ικαλυπτομένους ο φ θ α λ μ ο ύ ς ; 
Τοΰτο γ ά ρ έστι τ δ , ΚοΛαφίζ&σθαι * έτερους τε χα­
τά της χάρης, καϊ τής παναγίας καίοντας χεφα-
Χής έμπαιγμφ, τό, Προφήτευσοτ ήμιν, Χριστέ, 
χροσφωνουντας. Π ώ ς κορυφήν ή ν έσεβεν , ή ν ώς 
Δημιουργοΰ κα\ Γίού καταφιλούσα, προσεκύνε ι , τδν 
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L c i i im l ioi iniuun tnsania, i iuolerabi lem ejos anitno 

Ir is l i t iam creabant. Q u i enim op l i imim F i l i u m Do-
niitiumque a maliguis servis comprebensum, agtiuni-
que miiein ac inuocentem ab immanibus ieitium bcsiiis 
videre sus i jnere l : ac eumquidem man>neia ipsos ac 
leni aflaniem vcce , atueutes aulem illos ferali ac 
crudeli ( l amoreae rug i lu fremeiiies ? Q u i auimo l i a -
beba ( ,F i l ium sequeus cum raperetur, ac in ie r in i 
dum induclus sis ierelur ac judicare lur , consian-
ter mauens? Quomodo egredienliuiu transhus 
dil igenler considerans, omniuin oraobservabal , num 
quodjudicuin senicni ia sedisset, renuniiarei i t . U b i 
autem unaninies omnes in cxdem adversus eum 
conspirare v idere l , ejus impensius augebalur dolor. 
Nullus enim lunc eral qui ver i ta l i pa i roc ina re lu r ; 

* nec quisquam vituperans, qi iam Judaci in jus i i i iam 
peccabant, alque in scelus inclamaus, ejus anuui 
leniebat t r i s t i i i am. Conci l ium universum, i n caedem 
auhelabal : universum iniquam spirabai semen-
liam : ne unus erat qui justiiia?. accederet. Naui e l 
sinceri i p s i amic i aufugeranl ; a l i i aulem prx» m c l u , 
verilatem celabant. Qu in et discipulorum ac ami-
corum princeps abnegavcral. S ic soia invic iu in 
animi robur servans, rebusque adeo arduis a c u i -
slibus constanier perseverans, si quos leuioresa t r i -
buoali egredieules vidisset, percontabaiur, vclnt 
ui ique docenda c r imen, quidve adversus jus ium 
reum decreium essel, Quaen.un, i n q u i l , v i r i , causa 
est, ut l i ic peregrinus lenlus i u e r i i ? Quodnam ei 

, imposi lum es l c r imen , cujns nunc realu lenlus e s l , 
4 a tquein judic ium ac lus? Quonam damualur suffra-

gio ? Qun ad eum animo babenl judices ? Quam in 
eum proferunl sententiain ? Wuin ullus venix locus ? 
A n omntis indeprecabilem rigorem os iende ium? 
His ilaque ac simil ibus percontaia verbis, non mol -
lius quidem, u l ne deprebenderclur, miseralionis 
lamen affectu, acccnsam auimo flammam, quae le-
nerelur, prodebal : ac par t im qu idcm, compellcba-
tur in publicum proferre, partim ut suspicionem 
Tilarel, v i c o m p r i m e b a l : non velu i ceriamen pro 
ejusmodi d e l r e c i a r e l ; sed i d di l igenler cavcns, u l 
ne quid proeter morieni is volunlaiem facerei. 

Quia autem necesse e r a l , u i e i iam i ransmissum 
ad Pi la tum ac Herodem asseciaretur, qua ferebal 

D mente videns circumagi u l maleficum ? Quo prccor 
animovidere poiera lnuncquidem publice i lamnaiuni 
ac fl igellis caisura; nunc aulein a m i l i i a r i compre-
bensum manu, innumeraqde ab eorum mal i i ia sus-
l inenlem opprobria? U l , i aquam, vivifica i l la facies, 
profana reciperel scelesiorum bominuin spula . Qui 
rogo polcns auiiui e ra l u l oculos otnnia coniuentcs, 
velo contuereiur obduclos? Hoc en im i l lud v u l l : 
Colaphit ccedi; aliosque percutientet genas, ae tan-
ciiuimum caput ludibrio acclamare : Propheiiza no-
bis, Clirine Quoniodo capul i i lud quod venera-
tioni h a b e b a l ; quod velut Greaior is ac F i l i i captit 
osculans adorabat : spinea corona obcinctum ac 

·* M a i l b . x x v i , 6 7 , 6 8 ; Marc. x iv , 65. 
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amndine percussum : omnique majora bonore, ac Α άκάνθινον μέν άναΤυομένην στέφανον, κ α > ά μ ω δ* 
desiderabilia ipsi membra, iguominiose nudala, ac 
emenl i iam purpuram induia , aspicere poterai? 
liaec i l l i inumerabiles coiisciscebant morles. Horum 
quodl ibel , anle eiiam inorlem Domin i i am , Iclbale 
i l i i vulnus infligebal : ac revera s ic babebal ; sua 
camen patiens ipse v i r lu ie , levius faciebat. 

Quis enimvero ejus viscerum dcpascentem flam-
mamcogitaverit , quo lempore F i l i u m ad sponlaneam 
procedentem mortem, conslans aspectabai? U t , i n -
quam, velul agnus innocens, Det i l le agnus duceretur; 
i i l velut reus Irahereiur, ipse qui lo l l i t peccalum 
i n n n d i ; ut leni patienlia homicidarum ferrel auda-
ciam ; quam Ieniterad eoshaberet ;quam dtilcissimo 

μαστ ιγουμένην · τ ά τε ύ - έ ρ τ ι μ α κα \ ποθητά α υ τ ή 
μέλη , ά τ ί μ ω ς μέν ά π ο γ υ μ ν ο ύ μ ε ν α , τήν δέ ψευδή 
πορφύραν άμφ ιεννύμενα βλέπειν ή ν ε ί χ ε τ ο ; τ α ΰ τ α 
κατ ' α υ τ ή ; τάς μυρ ίας έπαφίε ι σ φ α γ ά ς . Έ κ α σ τ ο ν 
χ α ι πρδ τ ή ς Δεσποτ ικής άνα ιρέσεω: , ά ν α ι ρ ε τ ι κ δ ν 
αυτή π ρ ο υ ε π ή γ ν υ τδ β ί λ ο ; · κα \ ήν δηλαδή τοΰτο * 
έπεκουφίζετο δέ τ ή τοΰ πάσχοντος δυνάμε ι . 

Τ ί ; δ* αυτήν τ ώ ν σπλάγχνων α υ τ ή ; έννοήσειε 
πύρωσιν . Ιήν] ήν ίκα π ρ δ ς τήν έκούσιον σφαγήν τ δ ν 
ΤΙδν χοίροΰντα, δ ιεκαρτέρε ι βλ ίπουσα ; Πώς ώ ς ά ρ -
νίον άκακον, ό τοΰ θ ε ο ΰ άμνδς ήγετο · π ώ ; ώ ς κ α -
τάχρ ιτος , δ τήν τοΰ κόσμου ά μ α ρ τ ί α ν α φ α ι ρ ο ύ μ ε ­
νος ειλκετο- π ώ ς τήν τών μια ιφόνων π ρ ά ω ς έφερα 
τόλμαν · ο ΐ ω π ρ δ ς α υ τ ο ύ ; ή π ί φ δ ιετ ίθετο σχήματ ι · 

in tuere luraspeclu; quam blandealloqueretur: quam ^ oup γλυκυτάτω προσαν-Τχε β λ έ μ μ α τ ι · ο ίο ι ; προσ-
impositam bumeris crucemimperlurbaie suscepisset. 
Pr iusquamenim Simon i l leCyrenaius ils occnrrerc l , 
qiti opus urgebant, docel Scr ip iura fuisse ei crucein 
imposi iam ·*. S i c quoque mutiertim quae una comi-
labaniur , plangebanlque, lacryma? vebeinenitoretn 

dolorem incusserunt : baudquaquam vero i l b r , 
*ed Domini lenissiinus i l le a«l eas sermo : Filia 
Jerugalem, nolite flere tuper me · · . Quam voce hac 
cor Mariae i imnani icr discerptwn e s l ! Quam lotum 
concussuin! In quam grande impotensque incen-
dium ardoris ejus flamina e r u p i i ! Qnis enim airdi-
l is verbis ejuscemodi non fuissel flexus? non cera 
omni evasissct lool l ior? non foisset motus ad n i i -
scr icordiam, (amclsi saxeus valde ac inflexibilrs? 

Poslqnam aulem d e i c i d » homines venissent ad 
G a l v a r i x locum, ac sol l ic i lc qtiae ad saluiarem mor-
lem inferendain erant urgentes, crucem fixisseia, 
ac cum vcsii i i iei i t is quibus indutus crat, nudassent; 
i l avonimque immaniiatein acuenlcs, ipsi se stip-
pedanciiin gradmn ad ascerfdendam crucein, san-
guitiaria volunlale fecissent, lunc d i i i o r in M.ir iam 
g l id ius adacltis e s i ; tunc doloris In eain recta 
ibant spicula. Quo auiem modo anima non a corpore 
reccssi i? Quoinodo non fuit divulsa illa ejus con-
juncl ione? Quomodo ferre potuerunl o c u l i , cum 
siium lumen vldercnt conscenderc crncem? Quo* 
luodo pupillae non diffugerunt, eum iuleineratas 

ηνέσι δ ιελέγετο λόγοις · π ώ ς τδν οίκείον έ π ' ώ μ ω ν 
φ ο ρ τ ι σ μ έ ν ο ς σταυρδν, γαληνώς κ α τ ε δ £ χ : τ ο . Κ α \ 
γ α ρ πρ \ν τ φ Κυρηνα ίω Είμωνι περ ι τυχε ίν τούς 
έπε ί γοντας , αύτδν τούτω έπ ιθε ϊνα ι γ έ γ ρ α π τ α ι . Ο ύ τ ω 
τά τών συνεπομένων κα \ κοπτομένων γυνα ικών δ ά ­
κρυα , σφο5ρίτερον αυτή τδ ά λ γ ο ; έπέτ ,^ ιβε . Μάλλον 
δ' ούχ\ τ α ύ τ α , άλλ' ό ποδς α ύ τ ά ς αυτού π ρ α ό τ α τ ο ς 
λόγο ; , Μ ή κΛαίετε έπ* έμοϊ θυγατέρες, Ίερονσα-
Λ\\μ, π α ρ ε γ γ υ ώ ν . Π ώ ; τ ή φώνη τ α ύ τ η , τήν καρδίαν 
δ ι εσπαράχθη] π ώ ; δλη δ ι εδονήθη! π ώ ς είς ά ν ά σ χ ε -
τον αυτή τά τ ή ς φλογδς άνε ,δ ί ιπ ίσθη! Τίς γ ά ρ ά ν 
τοιούτων Ι π α κ ο ^ σ α ; β η μ ά τ ω ν , ούκ έ π ε κ ά μ φ θ η · ού 
κηρού παντδς έγένετο μαλαχώτερος* ού π ρ δ ς ο ί -
κτον συνεκινήθη, κάν σφόδρα λιθώδης τ ε καλ ά μ ε ί -

^ λικτος έτυχεν ώ ν ; 
Έ π ε \ δέ [?σ. έπε ι τα δέ] τδν του Κρσνίου χώρον 

κ α τ ε ώ η φ δ τ ω ν τ ώ ν μ ια ιφόνων , κ α \ τ ά τοΰ ζωοποιού 
σπουδαίως ενεργούντων θανάτου, κα \ τδν σταυρδν μέν 
κ α τ α π η γ ν ύ ν τ ω ν , αύτδν δέ τ ώ ν π ε ρ ι κ ε ι μ έ ν ω ν έ σ θ η μ ά -
των άπογυμνοόντων · κα\ τ ώ ν μέν ήλων τήν μ α ν ί α ν 
παραθιγόντων , τ ή ; δέ πρδς τδν σταυρδν ανόδου β ά -
σιν εαυτούς τή φονική προαιρέσει κ α θ υ π ο τ ι θ έ ν τ ω ν , 
τότε κατ ' αυτής ή σφοδρότερα π ρ ο σ ε π ή γ ν υ τ ο (Ρομ­
φ α ί α · τότε τ ά τ ή ς οδύνης κ α τ ' αυτής ίθύνετο β έ λ η . 
Ά λ λ ά π ώ ; ή ψυχή τού σώματος ούκ ά π έ σ τ η ; Π ώ ς 

τ ή ς ο ίκ ι ίας ού δ ιεσπάσθη συναφείας ; Πώς δ ι ή ρ κ ε ­
σαν οί όφΟαλμο\, τδ Γδιον έπ \ σταυρδν άνιδν βλέπον ­
τ ε ς φ ώ ; ; Πώς ούκ έξέφυγον κ ό ρ α ι , ^ τ ά ς π α ν α χ ρ ά ν -

palmas parricidis sponte matiibus exporreclas aspi- ρ τους π α λ ά μ α ; ταΤ; φον ικχ ϊ ; αύθα· .ρέτως έ π ι δ ι δ ο μ έ -
νας θεώμεναι χ ε ρ σ ί ; Πώς ού διελύθησαν ά ρ μ ο ν ί α ι , 
τών τού συνέχοντος τ ά πάντα καθηλουρ^νων τότε τ ώ ν 
μ ε λ ώ ν ; "β ! π ώ ς δ ή λ ο ; μέν έν τ ή χ ε ι ρ \ , έν δέ τ ή κ α ρ ­
δία τ α ύ τ η ; , ή καιρ ία κ α τ ε π ή γ ν υ τ ο ; Πώς τ ή καθ* έ κ α -
στον τών μελών δ ιατρήσει , άλγε ινοτέρως τήν ψυχήν 
έ τ ί τ ρ ώ σ / ε τ ο ; Πώς τού αΤματος μέν σταγόνες έκ τ ώ ν 
ώτειλών, αυτής δέ δρ ιμύτεροι τ ώ ν δακρύων έκ τ ώ ν 
οφθαλμών χ α τ έ λ ε ο ν ο χ ε τ ο ί ; Π ώ ς γ υ μ ν δ ν άναρτηθέντα 
σ ω μ α τ ι κ ώ ; , τδν φ ώ ; ώ ς ί μ ί τ ι ο ν περίδαλλόμενον θε ΐ -
κ ώ ς , κατενόχ ι ; Π ώ ς ά π ε ρ ιδίαις μέν α υ τ ή κατεσκεύασε 
χερσ\ περ ιβόλα ια , ηύλαβείτο δ* ώ ς ά χ ρ α ν τ α , κ α ί τ ψ 
Δεσποτ ικψ περ ιτ ιΟέμενχ σ ώ μ α τ ι , χ ί ϊ ρ α ς μ ι α ρ ά ς 

ccrenl? Quoniodo non sunt dissolutac compages, 
lOnfixis cruci ejus membris, qbi universnm c o m i -
t ic i? Prob ' qiiomodo clavus manui inflgcbatur, e j«s 
auiein cordi hrpingebatur plaga lethalis? Qnomodo 
dutn in i c r im singula fiietnbra perforarenlur, misera-
bilius auimo sauciabalur. Quoinodo sl i l labant e 
vulneribus guuae sanguinis , acerbiores aittem 
ab oculis l ac rymamm r iv i fluebanl? Quibue oculis 
eum corpore suspensum a.^picicbat, qui dciUitc 
itunen iuduit sicut vesi imeulum · ' ? Quomodo eas 
vesles, quas suis ipsa manibus fecisset, utque in l e -
meraias, ac Domiuico corpori quoiidam aJbxrchte* 

Joan xix, 17. M L u c . x x m , Psa!. c i t i , 3 . 
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χ α ι ανοσίας, κλήρο ι ; δ ιαμερ ι ζομένσς έ ώ ρ α ; Π ώ ς Α vciierattoni habe re l , profanas s i l i i ac eacrilegas 

τώ ύ π ή ν ε γ κ ε κατοπτεύε ιν τδ δ ιατετάμενον έν 
σ τ α υ ρ ώ σ χ ή μ α · τδ πρδς αυτήν τ ε κα \ τούς α π α ν τ ά ς 
ή μ ε ρ ώ τ α τ ο ν β λ έ μ μ α · τδ πράον καί άμνησίκακον , 
ε ί ς τε τούς χλευάζοντας , κα\ ε ι ς τδν συναρτηθέντα 
κ α \ δυσφημούντα κ α κ ο ύ ρ γ ο ν ; Τ α ύ τ α γ ά ρ αυτή 
βαθύτερα ν τ ώ ν προσπαγέντων ή λ ω ν , τήν όδυνηράν 
έ π α φ ή κ ε π λ η γ ή ν · τά τών π α ρ ιό ν των φ η μ \ σ κ ώ μ -
μ α τ α · οί τών π α ρ ι σ τ α μ έ ν ω ν έπ ι τωθασμο ί · τά τών 
έπ ιχα ιρόντων κα \ π α ι ζ ό ν τ ω ν π ρ ο σ φ θ έ γ μ α τ α · οί 
μυκτηρ ισμο ί · αί σύν ε ίρωνεία κατανεύσε ις · οί μ υ -
ρίοι τ ώ ν μ ια ιφόνων όνειδισμοί. Πάντες γ ά ρ έξ Γσου 
τοί φόνφ συνηδόμενοι, κατεχλεύαζον . Τούτο κα \ δ 
Προφήτης άνωθεν ε μ π ν ε υ σ θ ε ί ς , προανεκήρυξεν 
ε ί π ώ ν Ύπέμεινα γ ά ρ , φησ\ , συΛΛυπούμετογ, 

manos sor i i lo dividentes ceniebat M ? Quomodo 
conlueri potutl cxpanSuin in cruce corpus ; lenie-
si inmn in ipsam ac universos aspec ium; mansue-
ludinem i l l am, ac alietium a v indic la ainmun), i n 
eos qi i i illudebant, inqne blaephematttein laironem 
una c i im eo cruci affixum * ? H x c enira a l i iorem 
quam adacii c l av i , dolore cruciando intligebant 
plagam : t ranseumium, inqaara, dicier ia ; assisten-
t ium derisiones; insul lanl ium aique i l l t i d in i i u in 
vocee; fiubsannallones; capi l is nulus cum i r o n i a ; 
innumerabil ia parr ic idaram oonvicia : omnes eniin 
peraequ* ncce gralulanies, i l ludebani . Hoc quoque 
o l im Propbeta divino afflaius Sp i r i tu praedixit, d i -
cens : Sustinui gui rimul comtrittareiur, et non 

xal ούχ υπήρξε · xal παρακαΛοϋντας, xai ούχ Β fuit; et qui contolareiur, et non inveni t 0 . T u n i 
efipor. Ε ίτα π ρ δ ς τ ώ μ ή λυπε ίσθαι κα \ παρακαλε ίν , 
δεικνύς και τήν ύπερβολήν τ ή ς μαν ίας , φησι · Καϊ 
έδωκαν είς τδ βρωμά μου χοΑήν, χαϊ είς τήγ 
δίψαν μου έπότισατ δξος. 

Ο ύ τ ω τοίνυν άπείροις τα ί ς τ ώ ν οδυνών βαλλόμενη 
κ α ι ρ ί α ι ς , έγγ ίσα ι μέν κα\ προσλαλήσαί τ ι τ ώ ν λ υ ­
π η ρ ώ ν έξεβιάζετο · άπωθε ί το δέ σ τ ρ α τ ι ω τ ι κ α ί ς 
αύθαδε ία ι ς , κα ι πλήθε ι τών περ ικυκλούντων . Έ π ε Ι 
δέ πάντα δσα βουλομένοις ήν τοίς θεοκτόνοις τ ο λ μ ή -
σαι π ε π λ ή ρ ω τ ο , ύπενοείτο δ* αύτοίς κ α \ ή άναίρεσις 
π έ ρ α ς ε ίληφέναι , >κα\ τ δ μέν πλήθος έ π ' οίκων, οί 
δέ σ ι ρ α τ ι ώ τ α ι αυτού που κατακλιθέντες εύωχούντο · 
τότε δή , τότε τών συνωθούντων άνεθείσα, κα \ έ π ' 

v e r o , ad boc ut ne con l r i s l a ren tn r , ac consolari 
curarent, exsuperanlem insaniam osiendii dicene : 
El dederunt in escam meam (el9 et in siti mea pota-
verunt me aceto. 

Sic Ilaqtie innumerabilibus adeo i r i s i i w n gravius 
sauciala vulneribns, couabalur qfiidem propitis ac-
cedere , ac trrslis al iquid sermonis cum ditecio 
miscere ; veruin submovebal mi l i l a r i s lenier i ias , 
mutlaqtie illa circumsfcHUiuin turba. A l tibidnicidas 
bontines qaidqnrd auitno conet i lulum babcren t , 
sceleste adimplessenl, jamque laudein imerfeciese 
p t i i a re iU; ac Uirba quideiu d o m i . mi l i ies aulem 
quodam i l l ic loco epulis inlent i e s sen l ; timc plane, 

αδείας προσπελάσασα, δσον έπ ιψαύειν του σταυρού, Q lunc ab iis libera qni comprimebati l , eiiin seetire 
τούς μέν άχραντους κατεφίλε ι πόδας , καΛ τάς κ α θ -
ηλωθε ίτας ώτε ιλάς περ ι επτύσσετο* τ ά τ ε λ α κ ί σ μ α τ α 
τ ώ ν α ί μ ά τ ω ν ά π α ρ υ ο μ έ ν η , οφθαλμο ί ; π ρ ο σ ή γ ε κ α \ 
καρδία * α ύ τ φ δ 1 ένατεν ίζουσα, τοιάδε δακρύουσα 
προσεφθέγγετο · ι Τ ί τούτο , Δ έ σ π ο τ α ; Αύταί σου 
τ ή ς άπο^όήτου συγκαταβάσεως αί ά μ ο ι β α ί ; Τούτο 
σοι τ ή ; μ ε γ ά λ η ς εύσπλαγχν ίας τ δ άνταπόδομα ; 
το ιαύτα ι ς οί εύεργετηθέντες σε τ ι μ α ϊ ς ά ν τ η μ ε ί ψ α ν -
τ ο ; "Ω άδικωτάτου τ ο λ μ ή μ α τ ο ς ! ώ ανόσιου κ ρ ί -
σ ; ω : Ι Ο ί άδικοι τδν δίκαιον σε κατεδ ίκασαν · οί 
υπεύθυνοι , τδν άνεύθυνον κατέκριναν · οί α χ ά ρ ι σ τ ο ι , 
τδν εύεργέτήν άναιρούσιν · οί πονηροί δούλοι, τδν 
άγαθδν άνήρτησαν δεσπότην. "Ω μ ι α ρ ά ς βουλής! ώ 
φθόνου τού κ α τ ά τού έμού φωτδς έ κ μ α ν έ ν τ ο ς ! ω 

prope adeo accesslssel, ut l icere l cntceui oontre-
clare, oscolabalur inlem^ralos ped€s (35), qiiasqud 
clavi ciratrices fecisseiit complexabaiur ; ac satigui-
nis decurrenlis rivulos haur iens , oculie ac pectori 
adhibebat : atqne m ipsmn inieiidens, verbis ejnsce-
modi flelu alhiquebai i i r : < Qnid Iioc, Don.ine, v u l i ? 
Hjene simt ineffabilia Hliue benrgnilatLs qua te 
nobts i n c l i n a s l i , reir ibuliones? Iloene luac illtus 
magnae miser icordb» prasmium? Tal ia l i b i repeude-
r u n l , quibas bene fecis»es?0 iniqfiissimuin faci -
i i u s l Osce le ra lam sen tcn l ian i l J iwlun i te lujttglt 
condeinnarunt : rei l iomines nnl l i obnoxium e r i -
m i n i niorti addixcrnnt : h igra i i ac i inprobi be-
ncficum occidunt. Ma l i servi bonmn Domhium 

μιαιφονίας τ ή ς κατά τού άνωδίνου μου καθοπλισθεΓ- D etispendentnt. Ο cxsecranduin consiliora !0 l ivorem 
σι ; ; τόκου ! Ποίαις σε χρησάμενοι τόλμα ι ς , τήν τών sic adversiie meum lumcn fnrore fcxaspcratmn ! Ο 
α π ά ν τ ω ν οί .φονείς σ ω μ α τ ι κ ώ ς κτείνουσι ζ ω ή ν , τήν csedetft, sic m virgiitalem mcum annatam par lo in ! 

u L u c . x x m , 3 i . * f L u c . x x n i , 39. Τ · Paal . L X V I I I , 21. 

(35) Osculabatur iniemeratos pedes. S ic c l i am 
Meiapbrasies o ra l . i l la de vi la e i obitu S . Mariaa, 
qua n maxiii ia parle videtur ex liac G c o r g i i , alte-
raque in iteposilionem vestis ejusdem S. Maria?, 
cunsarciuasse : uec a vero abhorret, u l ubi aliquot 
jam boras Dominns pepcudissei, hoc modo sit ne-
glecla cus lod ia , ac miuulus numerus assislenliuni 
cruci : p r a s e n i m avocanie, vel die festo, siauidein 
Judaei i l la die agebanl Pascha , vel ejus ac Sabbali 
Parasceve, siqublem Pjscba iu sequcns Sabbatum 
ab «is agebatur, quod oninino Joamics viJeivir * i -

gniflcare, lcncnlque wediim Grmc i , sed ti L a l w i 
plures, ac iu i i s niagnii» AugM«tiniis, cum i r a c i . 70* 
in Joan. coenx puras i l l ius Parascevee meminii» 
proul exponit ipse Baronius , i t. A n n a l . ann. 
C h r i s i i 34. Tametsi aliatn ip*e senientiam seqnitur, 
ciijne nol im reiraclare argQinenla, quanquam Ifaud 
i la ardtiuu! si t . Eamdem nuper Peiavius in sno r a -
lionario teniportiin l . II. expresefi ut expediiam 
scnteniiain celcbrati Pasoba in S a b b a l o , cuni jam 
Doinfiius pridie Parasceves agiium cnisiediwtH. 
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Quo te ittfando ausu, un ive r so ru^ vitaa», bouiicida» Α απαθή μέν θεδτητ : , πχΟητήν δε σαρκι Ci* ο ίχονο-
«orpora l i i e r occidunl? V i t a m , iaquani , deitale q a i -
dem 'unmortalem, mor la lem aulem carne propier 
oeconomiam. Quorom a le scelerum exigeaies 
poeaas, ia iquam adversus (e necem nio l i l i suui? 
Quod jwste cr imeu vindicanles , borrendum hoc 
speclaculuaiexbibuerunl? Sicne pro magats vicem 
hanc excogiiaverunt beaeficiis? Hjecae, prae i a n u -
inerabilibus boais, ipsoque creaiionis ac conserva-
l ionis rependunl muaere? Tene occ idunl pro 
mortuis quos suscitasli? Pro i is oculis quos i l l u m i -
nas i i , id sludio agunl , u l ^corporales luos oculos 
c l i u d a n l ? P r o muli is i l l i s saaalioaibus, lua mib i 
desiderata niembra perfodcrunl . P ro eo qtrod le-
prosos maculosa defornitiale, quain vesiia i a s u r 
iuduti esseat, a in las i i , te uudaverunl jubar mi l i i 
dulcissimum : nudaverunt jusltliae Solem : nuda-
verunt decus n i ib i fonnosissimum. Terebraruul 

μ ί α ν ; Τίνων α δ ι κ η μ ά τ ω ν ά ν τ έ κ τ ι σ ι ν , τ δ ν άδιχο> 
έμηχανήσαντο κ α τ ά σου φ ό ν ο ν ; π ο ί α ς δ ι κ α ί α ς 
ε ίσπραξιν δ ίκης , τ δ φρικτδν τοϋτο σ υ ν ε σ τ ή σ α ν τ ο 
θ έ α μ α ; 'ΑντΊ τών μεγάλων τ α ύ θ ' ύ π ε ν ό η σ α ν ε υ ε ρ ­
γεσ ιών ; Ά ν τ ί μυρ ίων αγαθών, κ α \ τ ή ς τ ο ύ γ ε ν έ ­
σθαι κα \ δ ιαμένειν χάρ ι τος τ α ΰ τ α ; Υ π έ ρ τών 
άναστάντων σε Οανατούσι ν ε κ ρ ώ ν ; Τ π έ ρ τ ώ ν φ ω -
τισθέντων οφθαλμών, τούς σωματ ικούς σου μ,ύσα* 
κατασπιύδουσιν ο φ θ α λ μ ο ύ ς ; άντ \ πολλών ί α μ ά τ ω ν 
τ ά ποθεινά μοι κατέτρωσάν σου μέλη ; Ά ν τ \ τ ή ς 
ά π α μ φ ι α σ θ ε ί σ η ς τ ώ ν κατάστ ικτων λ ε π ρ ώ ν α μ ο ρ φ ί α ς , 
έγύμνωσάν σε τδ γλυκύτατο*/pwi φ έ γ γ ο ς * έ γ ύ μ ν ω -
σαν τδν τ ή ς δικαιοσύνης ή λ ι ο ν έ γ ύ μ ν ω ι α ν τδ 
ώραιδτατδν μοι έ γ κ α λ λ ώ π ι σ μ α . Έ τ ρ ω σ α ν μέλη 

Β τού ά/ραντον τήν έμήν δ :ατηρήσαντος ά γ ν ε ί α ν , 
τού αλώβητα τ ή ς παρθεν ίας κα\ καθαρότητος δ ι α φ υ -
λάξαντο ; σήμαντρα . » 

i l l ius menibra, qui mcaai casiiialera iateiueraiatn se ivav i t ; qui v i rgia i ta l ig ac puritaiis m c x illaesa 
aigaaeala vo lu i l . ι 

c (Jiiaain vero liceret, tua i n me, F i l i , crucia-
taenla rec ipere! U i i n a m c l av i i l l i aieis posseal i a -
ligi a i cn ib r i s ! U l inam tonuealorum luorum dο ίο­
ι cs i u meo ipsa sasttnerent corpore! Essei forte 
(ulerabilis cordis dolor : auac eaimvero in lo lerabi -
lia sunl ei iaipacia te la; anirat dolor U n l a s est, u l 
ntinime ferri possi l . T u qaippe doles, mea visccra : 
ιιι proles occideris , per q u a i i u n i b i constal b a l i u i s : 
jcgularis, l a in i l i i utiigeailus F i l i u s . Ο dirum fac i -
i us! Occid<*, so!, qui nieum ac mundi luaiencorpo-

i Ά λ λ ' είθε μοι τά σά, τέκνον, ήν άναδέξασθαι 
π ά θ η ! εΓθεΤ τούς ήλους έν τοίς έμοίς ήν έ μ π α ρ ή ν α ι 
μέλεσιν! είθε τάς τ ώ ν σφαγών δδύνας έν τ ώ έ μ ώ 
ύπέστην σ ώ μ α τ ι ! κα\ τ ά χ α άν φορητδν ή ν τ δ τ ή ς 
καρδίας ά λ γ ο ς · νύν δέ άνύποιστά έστ ι τ ά κ α τ ' 
αυτής έ μ π α γ έ ν τ α βέλη * ά ρ ρ η τ ο ς ή τ ή ς ψ υ χ ή ς 
οδύνη. Σύ γ ά ρ τδ έμδν δόυνά σπλάγχνον * σύ τ δ 
τήν πνοήν μοι δ ι άκρατου ν, άναιρή, κ ύ η μ α · σύ τδ) 
μονογενές μοι σφαγ ιάζη Τέκνον. *Ω πονηρού τ ο λ μ ή ­
μ α τ ο ς ! δύσον, ήλ ιε , τδ Ιμδν κα\ τού κδσμου σ ω μ α -

, — , - ι - - — · . . . - « . r~ ρ * ' • · · 
ra l i le r occidere videas. Horre , coelum, i r i s l iqae τ ι κ ώ ς δυόμενον καθορών φ ώ ς . Φρίςον, ουρανέ , κ α \ 
l iabi lu Jamenlum a i ib i muluo agi ia : luge, comaui-
nia Domioi aecein coasideraas. Ne tu , l e r ra , aeler-
l.orumque fundamenlorura bas i s ; ne montes, sa l -
lasque lene lu le r i i i s iniquam cxdea i . Comtaovemini 9 

iaferna : luc lum age, pratoruin uni tersa vei ius las : 
nain ecce qui varietate floruoi orna lum c o a l a l i l , 
ignomiaiose ia l igao peade i ; qai floruro suaveolea-
tium venustfs coloribus decorem adbibuit , iadeco-
r t u ac speciciit non habens qua boaio auspensus 
e>l : vera, inrjaaai, i l l a pulcbr i iudo, species i a v a -
r iabi l is , pcrpeiua jucuodi las Matr is . ι 

c A l , ο F i l i , dulciores deliciae! Ο meae inco lumi -
las anHuae 1 Nunc sola, vencrabil ibus luis c ruc ia -

τ φ κατηφε ί σχήματ ι συνερανίζου μοι τδν θρήνον · 
πένθησον τήν τού κοινού Λεσπύτου κατανοών σ φ α -
γ ή ν . Τ Ω γ ή , κα \ Οεμελ'ων αίωνίων βάσις , δρη τε 
κα \ ν ά π α ι , μ ή π ρ ά ω ς τδν άδικδν ένέγκοιτε φόνον. 
Δονήθητε καταχθόνια · συσκυθρώπαζέ μοι , π ά σ α 
τ ερπνότης λε ιμώνων , 'ΐδού γ ά ρ ό το·ς ποικιλοις σε 
κατακοσμήσας άνθεσιν , ή τ ι μ ω μ έ ν ο ς έπ ι ξύλου κ ρ έ -
ματα ι · δ τα ί ς μυριπνόοις εύχροίαις σε π : ρ ι κ α λ λ ύ -
ν α ς , άκαλλής κα\ άν^ίόεος άνήρτητα ι τ φ ά ν θ ρ ω π ί ν ψ · 
τδ άνόθευτον κάλλος , ή αναλλοίωτος ώ ρ α ι ό τ η ς , κα\ 
τ ή ς τεκούσης δ ιηνεκής τ ε ρ π ν ό τ η ς . > 

ι Ά λ λ ' , ώ γλύκιον Τέκνον! RQ ψυχής τής έ μ ή ς 
δ ι α μ ο ν ή ! Νύν σου μόνη τών τ ι μ ί ω ν ύ π ε ρ π ά σ χ ω 

menlie affocla,crucior: sola acerbiores dolore^ luos ρ π α θ ώ ν · μόνη σφοδροτίρας σου τ ά ; οούνας έν τή έ μ ή 
in pcclore meo recipio. Neuio ea im c s l , qui t rU l ium 
n i ib i 8it par l iceps; neaio qui mccuai valacra d i v i -
d a l . Quaaquam astaaliain al iqais propier cacdem 
dole i , baud lainen il le u( l aa lema doleat v i sce ra ; 
tioa u l nalurae puaclus a c u l c i s ; noa n l dap l i r i c l ia-
r i l a l i s igtii adeeus; u i non duplicibus ac violeatis-
aiiais ncxibus impl icalug. Dei namque immulabi l is 
verique F i l i i aiTecliu, vcbementius i r a b i l , succea-
densque depascil . lanaeasum itaquc exc i i a i am 
iucead ium; longe superaii l aiaternos parlus dolores, 
bublalae flaanaac : aca l ior passionis ttiae gladias 
a imuia pervadil : acerbiores s u n l , quaiu natura 
babeat, l an i i mci labores : nam ei parlus ea sa-
perior est. Q u i u i o is p o n o mirabi l ior cst , lauto 

ε ίσδ ίχομαι καροία . O i x ένι γ ά ρ ό σ υ μ μ ε τ έ χ ω ν μοι 
τ ώ ν α λ γ ε ι ν ώ ν ουκ ένι ό το^ς μ ώ λ ω π α ; συνδ ιαμερ ι -
ζόμενο ; . Εί καί τ ι ς τών παρόντων άν ιάτα ι διά τδν 
φόνον, άλλ* ούχ ώ; τά μ η τ ρ φ α σ π λ ά γ χ ν α · ούχ ώς 
τοίς κέντροις τ ή ; φ ύ σ ε ω ; βαλλόμ-νος · ούχ ώς τ φ 
δ ι τ τ ώ π υ ρ \ τ ή ς αγάπες δαπανώμενος · ούχ ώ; το ί ς 
διπλοίς κα\ τυρανν .κωτάτο ις συνδεδεμένος δ ε σ μ ο ί ς . 
θεού γ ά ρ αναλλοίωτου κα \ άψευδούς Υίοΰ, κα \ καθέλ-
κει κα\ πυρπολε ί σχέσις . Τ π ε ρ φ υ έ ς ούν τ δ ά ν α π τ ό -
μενον π ύ ρ . Τ π έ ρ μ η τ ρ ψ α ς ώ$ΐνας αί δ ια ιρόμενα ι 
φ λ ό γ ε ς · τομο>τέρα κατά τ ή ς έ μ ή ; καρδ ίας , ή τοΰ 
πάθους σου χωρε ί (Ρομφαία · δρ ιμύτερο ι τ ή ς φύσ· :ω; 
οί πόνοι · ύ π ε ρ γάρ ταύτην κα \ ό τ ί κ ο ς * Οση δή 
παραδοξότερο; ου το ; , τοσούτωτά σπλάγχνα ι π α ρ α σ -
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σομένη τ ι τρώσκομα ι . Κ α ί μοι ποθεινότατον ήν κα \ Α viscera gravius discerpta vulnus babcnt. Plane vcro 
μετρ ιώτερον τών κατεχουσών οδυνών, εΓ γε κ α τ ' 
αυτής έχώρησαν οί ήλοι · ε ί γε τ ά ς σάς σφαγάς εν 
τοις έμο ί ς άνεδεξάμην μέλεσιν · εί τ ώ ν μυρ ίων 
ε μ π α ι γ μ ώ ν κα \ ρ α σ τ ί γ ω ν έ γ ώ τα ι ς ύβρεσιν ή τ ι μ ώ -
θ η ν εί άντ \ φιλτάτου τέκνου μ η τ ρ ι κ α \ χε ίρες 
έ τραυματ ίσθησαν . Ά λ λ ά τούτο μέν ούχ οΤόν τέ έστ ι , 
αού μόνου τδ υ π έ ρ πάντων άναδεχομένου π ά θ ο ς τού 
μόνου Δημιουργού , κα\ διά τούτο παραγενομένου . 
Έ γ ώ δέ τ ί π ά θ ω ; π ώ ς τδ φρ ικτδν ύπενέγκο ·μ ι 
τούτο θ έ α μ α ; π ώ ς τ ιμ ίο ι ς α ι μ α σ ι προα ιμαχθέντα 
μέν νώτα , έρυθραινόμενα δέ νύν μέλη θεωμένη 
δ ι α ρ κ έ σ ω ; π ώ ς κατ ί£ω πάλ ιν φωτοποιούς μύσαντας 
οφθαλμούς ; π ώ ς γλώσσαν κα \ χε ίλη μ ε λ ί ^ υ τ α , τ ά 
πρότερον νεκρούς δ ιαν ιστώντα , κα\ δαίμοσιν έ γ κ ε -

desideraiissimum babuissein, ac mi l ius prae dolor i -
bus qui l eneni , u i i n ine d a v i penelrasset i i : u i 
luos crucialus recepissem in meiubris nteis; ttt 
innumerabil ibos ludibr i is ac verbcribus , quihus 
per summam jnjuriam affectus fu i s l i , deboueslala 
c s sem; u l pro cbarissima prolc , materux iuamis 
vulneralre cssent. Eu imvcro nequibat s ic babere, 
cuin tti solus pro omnibus morlein susceplunis 
esses, qui solus Creator eras, eamque ob rem iu 
muiidi im ver.Isses. Ego autem quid. agam? Qua 
ralioue borrendnm boc speclaculum f e r a m ? Q u o -
modo vidcns, ante qnidem prelioso sanguine cruen-
talum dor su in , minc auiem mbricata membra , 
suslineam? Quomodo iteruin oculos, niundi l u -

λευόμ,ενα , κάν πρδς ολίγον έφησυχάζοντα θεάσο- Β mii ia , clausos aspiciain? Quoinodo l inguam ac 
μ α ι ; 

c "Άλλ* ά π ι θ ι , Δέσποτα, τήν άπό^όητον τ α ύ τ η ν 
οίκονομίαν π λ η ρ ώ σ ω ν ά π ι θ ι , καλού παντδς ύ π ε ρ π ό -
Οητον Τέκνον, τή προσηκούση δοξασθησόμενος τ ι μ ή . 
Ούκ έτι γ ά ρ σε σ ω μ α τ ι κ ώ ς τδ έμδν π ε ρ ι π τ ύ σ σ ο μ α ι 
κ α λ λ ώ π ι σ μ α · έν γ ά ρ Οεϊκψ σου θρόνω τήν π ρ ο σ λ η -
φθείσαν αναβιβάσεις φύσ ιν . Ούκέτι σώμα χερ?1 
μ η τ ρ ψ α ι ς κατακοσμήσω · ε ίς γ ά ρ τήν οίκείαν ά π α ί -
<ρι%ς δόξαν, δ τ ή ς π ρ ώ τ η ς μ ή χωρ ισθε ί ς δόξης. Εί 
γ ά ρ κα\ θε ϊκώς ώ ς τεκούση σ υ μ π α ρ ε ί η ς , άλλ' ούχ 
ώ ς τδ πρότερον · ούχ ούτως ώστε σε περιπτύσσεσθαι* 
ώ σ τ ε σου τής γ λ υ κ ε ί α ς δ ιηνεκώς έναπολαύειν Οεας· 
ώστε σου τοίς σωματικοϊς^ ένωραΐζεσθαι κάλλεσι . 
Κ α \ τούτο μέν έ μ θ \ τ ή ς ά ν ω τ ά τ ω δόξης κα \ ευφρο­
σύνης πρόξενον, τδ τήν α π ά ν τ ω ν δ ιά πάθους οίκο-
νομήσαντ ι σ ω τ η ρ ί α ν , ε ί ς τ ε τδν οίκείον θρόνον τδ 
προσληφθέν αναβίβασαντ ι φ ύ ρ α μ α , συνείναί σόι 
ν ο η τ ώ ς , κα \ προσομιλείν δ ιαπαντός · στένομαι δέ 
κ α ί ούτω τά σπλάγχνα , δδυνώμενόν σε κα\ πάσχοντα 
σαρκ\ καθορώσα, μυρ ίο ι ς τε τών συνόντων κα \ π α ρ -
ιόντων βαλλόμενον τοίς όνείδεσι · καί ούς έδει τ ή ς 
μεγάλης άπόνασθαι κηδεμον ίας , σφάς εαυτούς ε ίς 
τδ ι ή ς ά π ω λ ε ί ά ς βάραθρον συνωθοΰντάς . Ά λ λ ' ούτοι 
μέν , ούτως αίρέσει τ ή μ ι α ι φ ό ν ω δ ιατ ίθενται * σύ 
δέ, φθέγξα ι τ ι τ ή Μ η τ ρ \ συντάκτη ριον, ό μηδενδς 
τ ώ ν δντων άπολε ιπόμενος · φθέγξα ι γλυκύ κα\ ζ ω ο -

melliflua labia , quibus nuper suscilabas inor iuo?, 
ac dunuonibus imperabas, vc l ad niodicum s i l cn i i a 
videani? ι 

c A b i u i b i l o m i n u s , D o m i n e , incflabilem lianc 
dispetisalioiicm i inplelurus : ab i , bono omni desi> 
derabil ior F i l i , u i cojigruum l ib i bonorem conse-
^uar i s . Nec eitiin jam le amplius corporali ter smn 
ainplexatura decus meuin : quam enim assumpsisli 
na iuram , divina lua sede sublimem collocatam 
babes. Non jam ainplius maiernarum offlcio nianuum 
ornalura sum corpus (uum ; quippe elevas ad p ro -
priam glor iam, qui a prima gloria nuiiquam reces-
s i s l i , Quauquam enim deiial is praesenlia cutn Matre 

, 'versalurus sis, non lainen ut o l i i u ; non i la nt a m -
' p l exc lu r ; u l duJci luo aspeclu jng i i c r pcrfr t ia lur ; 

u l corporeo luo decore delecictur. A c quidem, su-
preinae mib i gloriae ac laelitiae causa si t , u l x^ciini 
animo verser, leque coutinue al loquar, m o n e :ua 
unWersorum salutf provide consulei i iem, essitiu-
plamqiif. conspersioncm i n sedom propriam suble-
Taniem : lenct lamcn angusl ia , ac lorquel vi>cera, 
qtia? dolenlem le ac morieniem aspiciam, innume-
rabilibusque as ianl ium c r n c i , ac Irai iscuuliui i i ο ρ · 
probriis appel i lum : eosque dcinuin, qttos lania i l l a 
providentia oporlcbat ineliorcs fleii, ipsos se, in 
perdi l ionis barathrum, videam impellenlesf C;etc-
rum i l l i sic babent, pro ea voluntale, qna in cxdetn 
baccbanlur : lu vero al iquid Ma l r i loqucrc, vale 

πάροχον έπος , ίν* έχο ιμ ι κα \ αύτδ τού μ ε τ ά τ α ύ τ α D dicens, qui a nulla rc absens agis. Loquerc dulce 
καιρού π α ρ η γ ό ρ η μ α . Διάθου τ ά π ε ρ ί τής τ εκούσης , 
δ σύν τ ψ κ ό σ μ ψ σου π α ν τ \ και τ α ύ τ η ν δ ιακυβερνών . 
Ε ίπε λόγον ήδιστον μέν άκουσθήναι νύν , βέβαιον 
δέ κατασχεθήνα ι δ ιηνεκώς . ι 

Ο ύ τ ω δρ ιμυτάτο ι ς βαλλομένην τ ή ς φύσεως βέλεσι 
τήν ίδίαν δ Δεσπότης κατ ιδών Μητέρα , κα \ τδ έν 
καρδία, τ α ύ τ η ς ίσως τ ψ π ρ ο α γ ο μ έ ν ψ διά χε ιλέων 
εξετάζων π ύ ρ , ποθε ινήν άφίησι φωνήν , τ ή έ ν η χ ή -
σει μάλλον τδ ά ν α κ τ η τ ι κ δ ν , ή τ ο ί ; λεγομένοις Ι χ ο υ -
σαν. Τούτο γ ά ρ ήν α υ τ ή τδ κ α τ α θ υ μ ί ω ς έ π ι ζ η τ ο ύ μ ε -
νον, τδ κα\ φθογγής τού φιλτάτου π ρ ο φ ε ρ ο μ έ ν η ς 
ψ ιλής άντ ιλαβέσθαι . Έ δ έ φ ω ν ή , το ιαύτη τ ι ς ύ - ή ρ -
χ*.ν, ώς έν βρχχέσι ά π α ν τ α δ :ατ ιθ?μένου κ α θ υ π ο -

ac vi lahi vc rbum, u l futiiri dcinceps temporis qua-
lecunque ilTnd solaliuin l tabcam. Tesiare de tua 
Matre , qui cam qtioque u l i niuii i l iun iiniverstim 
gubernes. Dic scrmonem, nunc quidem audilu d u l -
c i ss in tum; firnium au cm u l perpelno lenealur. » 

l lunc modum Doininus, ainarissiniis nalura? janr-
lis saucialam Matrem nspectans, tgnoinque imis 
p rxcord i i s accensuin, qtialom foris labia prodebatit, 
scn i lans , desiderabilein c in i i l i t voccin, sono mngis, 
quain vcrborum lextura rcrrcare habeiiiein. Iloc 
euim ci ipienl i aniioo qasercbai, ut ve! mnhv tnu-
liun vocis sonum, proferenle amantisbiM.o, audiret. 
I l x c aulem lal is e r a l , ut paucis tcsiaittis omnia 
indicaret. Mulier, eece 9 i n q u i i , fillus tuu* ; ι ι ί ι υ ΐ · ^ 
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ruiu commendans eam discipulo. T u vero rursuoi Α φαίνειν · Γύναι, Ιδού, φ η α \ , ό νΙός σου, :φ ω· 

toi is idera na iu re in ea ignem vebeiuentius accen-
sitm , inconiineuiem viscemm e x c i u i a m flaminani. 
Diceudo e n i m , filium 9 in memortam rexocavit 
novum ac ineflabilem parluin : auimo. euggeseit 
imrabile p b i U r u m , amabilem conversal ioaeni , w a -
jorem Juclum quam u l ralione conclpi queat. P r o -
didit i tem blanda F i l i i ad Matrem verba; subliinem 
i l lani ac rnirabilem subjeclionein ; ejus ad euiu 
g lor ia l to i iem; desiderabileg ac boneaale ptenof 
congres&us; ac deniuin forc, u l i i deinceps aermo-
nes miuinie congruerinl : u l ni inime s i l cum ea 
jttgiter in carne, u i i prius, po&lmodum versaturus; 
quippe qui ad gloriam siiam fcsliiitig pergerel. 
Ecce filiu* tuut. S c i l i s qui rcm u*u didicis l is , 

θητή τ α ύ τ η ν π α ρ α τ ι θ έ μ ε ν ο ς . Ά λ λ ά σκόπει τ&γ 
τ δ τ ή ς φύσεως α υ τ ή ς σφοδρότερον διαναχτόμηοι 
π ύ ρ * ακατάσχετο ν τ ή ν τ ώ ν σπλάγχνων ά ν α ^ > 
σθεΐσαν φλδγα . Yldr γ ά ρ ε ι π ώ ν , υπέμνησε ?tv* 
κα* ά π ο ^ ή τ ο υ τοκετού · ύπέμνησεν ύπερφ^ς 
φίλτρον · δ ιατρ ιβήν έ π έ ρ α σ τ ο ν · πένθος άχατανή. 
τον . Ά ν έ φ η ν ε τ ά ώ ς ΤΙού π ρ δ ς Μητέρα χαρίεντα 
β ή μ α τ α , τήν ύψηλήν κα\ παράδοξον ύποταγήντδ 
πρδς αύτδν α υ τ ή ς έ γ κ α λ λ ώ π ι σ μ α · τάς ποθεινά; χά 
αίδεσίμους π ε ρ ι π λ ο κ ά ς , κ α \ δ τ ι τούτοις ούκέτι χετ* 
αλλήλως άποχρήσετα ι τοΤς λόγοις * ούχέθ' ώ; τε 
πρότερον αυτή δ ιηνεκώς συνδιατρίψε ι οαρκέ * είς γάρ 
τήν οίκείαν δόξαν ή π ε ί γ ε τ ο . Ίδού ό υιός σον. 
"Ιστέ, οί π ρ ά γ μ α τ ι π ε π ε ι ρ α μ έ ν ο ι , δσον Ισχύουσι αί 

qiiam coiiimendaliones ejusmodi ab iis qui migranl , ^ τοιαύται καθ ιχέσθα ι παρακαταΟήκα ι , παρά τ* έπο· 
δη μουντών , κα\ τ ώ ν τήν παρούσαν ζωήν μεταμει· 
βόντων γ ινόμενα ι · ο ί α ν τ ή ν τ ώ ν σπλάγχνων ipxotov-
σι κίνησιν · ήλ ίκην τήν ά γ ω ν ί α ν · δσην τήν όδύνην. 
Ά ν τ ί γ ά ρ τού δ ιηνεκώς κ α \ φιλουμένου κα\ ενόν­

τος , τδν ασυνήθη καταλλάττονται · κα'ιάπιέναι rb 
τδν κατά π ά ν τ α γ ν ώ ρ ι μ ο ν κα\ κηδεμόνα, ewtlvai 
δέ τδν έν τοίς πλείοσιν άγνοούμενον «αρεγγυώντα». 

ι Ίδού ό υΙός σον. Έ χ ε ι ς μέν, φησΙν, έμέ θ«ϊ* 
κ ώ ς σ υ μ π α ρ ό ν τ α τε χ α \ ώς οίχείχν περιέχοντα 
Μ η τ έ ρ α · έχε ις δέ κα \ τδν ήγαπημένον μ α θ ζ φ , 
τ ά τ ώ ν υΙών άναπληροΰντά σοι πάντα · τ^ν είς 
γονέας όφειλήν αποδίδοντα. Τοΰτον άντί της σωμα­
τ ι κ ή ς μου παρουσίας αναθεωρούσα, τάςάνυποίστους 

ac vivis e x c e d u a l , perslringere va lean i ; qi iam 
cotumovcanl viecera ; qiianlum moerorcm, quanlum 
dolorem pariaut. E u m eniin quem olini amore pro-
eequebaulur , ac quocura jugiler convcrsabuiiiur, 
iu*ueio bouiino c o m m u l a n l ; denumiaiurque abire 
eum qui per omnia notus e r a l , ac curam gerebat, 
eumque pra?su> ibre, qni in pJeriaque ignolus e&L 

c Ecce filiu$ tuus. Me qu idem, inqt i i i , habes, 
qui praesemia deitalis adsiin, tibique u l M a i r i curam 
adbibeani ; babes ni lulominus dilectum tyuoque 
discipuluui , qu i ii l ialis in le pietaiis oQicia omnia 
iwnpleturus s i l ; qui debilam graliam u i i parenl i r c -

i r ihua i . l u eum procorpora l i mea praesenlia intuens, 
inlolerabiles luos iuoerores solare. Dir iorum dolo- Q άλγηδόνας π α ρ η γ ο ρ ε ί . Βάνε τών σφοδρότερων οου# 

taiurae νών τδ πλείστον · κούφιζε τήν βαρυτάτην τής φύ-πιι ι ι partem maxiniam seda : gra?issiniam na tu r s 
t r i s i i i i am beaeiit i i magiiiiudine leva. Equidem se-
ca i i s animo, iguisque violentior depascit viscera, 
ac diro vulacre sauciarie. Ncc enuu nalurale l an -
tuin, sed c l nalural i majus e s l , eximiumque luum 
i n me dcs ider ium; nec fieri polesl u l inseusibilior 
videaris. A l iqu id i i ibilominus dolori sjibsirabenduni, 
n i m sis M a i r r ntea, nec le arcani consilit ratio l a -
l e a i . Ejusinodi naiuque passionibue, mores a pas-
^iouibus liberoe figiuenio concilio : p iacu i l u l 
la l ibus iguoin in i i* , l iumanuiu gcnus ignotuhiiose 
bab inyn , bonore au^ereiu. U.e iujuria?, inaxiuia 
qiutdani ac p r x c l a r a mea gloria sum, qui pai ior 
ca r i io , luorum auiem magnalium dec ia ia i ioac pra> 

σεως ά θ υ μ ί α ν , τ ψ τ ή ς ευεργεσίας μεγέθει. Τέμνΐ| 
^ιέν κα\ δ ιαφλέγη τ ά σπλάγχνα , χαι άνυχερδλήτως 
τ ή ν καρδίαν τ ι τ ρ ώ σ κ η . Ού γάρ κατά φύσιν μόνον, 
άλλά καί ύ π ε ρ φ υ ή ς δ π ρ δ ς έ μ έ σου πόθος- κα\ ούχ 
©Τδν τ έ έστι άναλγητότερόν σε διατεθήν*ι. Δεί Λ 
χαθυφελε ίν τού^ π ά θ ο υ ς , Μητέρα τε ρδσαν έμήν, 
κα\ τ ά τ ή ς άπο£^ήτου μτ) αγνοούσαν βουλής. Τοιού-
το ις γάρ* πάθεσ ι , τ ή ν άπάθε*αν τψ πλάσματι περι­
π ο ι ο ύ μ α ι · το ιαύταις [ ά τ ι μ ί σ ι ς τδ ήτιμωμένον ευδό­
κησα τ ι μ ή σ α ι γένος . Α ύ τ α ι αί ύβρεις, δόξα μεν 
ύπερδεδοξασμένη τού σαρκΙ πάσχοντος χαδεστήχα· 
σιν έ μ ο ύ , τών δέ σών μεγαλε ίων καΛ φανέρωσις 
κα\ ά ν α κ ή ρ υ ξ ι ς . Έ χ ο υ σ α τοίνυν τδν έπιστήθιον 

co i i i t i i i i . Uabens iiaque quem amicum supra peclus D φίλον, λήγε μέν τ ώ ν λ υ π η ρ ώ ν τδν δέ έμδν, αύτψ 

rec l iuavi , Irislibus quidem hnpone fincm, meuin-
<pic, cuiu i l lo ac sociis versans, adtuiple locuin. 
T i b i cuiin pcr eum reliquos i lem discipulos cora-
uiendalos volo. Quando aulem l i b u i l t i i cum eis 
versareie, ac in vivis bacieiius ogcres, (uam eis 
p rxsemiam pro carnali mea prscbueris. Es lo i l l i s , 
si qua inoris es l ut malres s in l U l i i s ; seu magis , 
quod ego prxsens ftierim : ip^ique vicissi in, quae 
suu l filiortim ac subdi lorum, pras iabunl l i b i . Con-
gruuin t ibi c i i l lum ceu M a i r i Domini siti pcrsol-
v e n i ; ut pcr quain ego ad eos veiicrim ; ιιι qiiant ad 
tne mcdialr icem faciles inipctraiuram iiufucias 
baheanl. > 

Cum bic crc;o Mulrem Llande co:» ρ Il^ssci, d i i i i -

κα \ τοίς π ε ρ \ αύτδν συνούσα, διαναπλήρου τί^ον. 

Σο\ γ ά ρ δι ' αύτου κα\ τ ο υ ς λοιπούς παρατίθημι 

μ α θ η τ ά ς · κ α \ έφ ' δσον βούλομαί τε [ϊσ. σε] wv«-

ναι τούτο ις , κ α ί έν τ ώ βίω διατελείν, τής σαρκικής 

μου παρουσίας τήν οίκείαν αύτοίς άντιπα,οΓ/οις. 

Γένου μέν αύτο ί ς , δσα μ η τ ρ ά σ ι πρδς υιούς γενέσθαι 

π έ φ υ κ ε * μάλλον δέ , δσα έ γ ώ συμπαρών* αύτο\Λ 

τ ά τών υΙών και υπηκόων σο\ γενήσονται. Αξιόλο­

γων σοι τδ σέβας , ώ ς τού οίκείου Δεσ*ότον ά ^ ί -

σουσι Μ η τ ρ \ , ώς δ ιά σού τούτοις έπιδημή*»··^* 

μ ο υ , κ α \ μεσ ιτε ίαν σε πρός j U εύδιάλλαχτον 

το\ κεκτημένο ι . > 

Ο ύ τ ω τοίνυν ε π ι ε ι κ ώ ς τή Μ η τ ρ \ * £ w p " - 4 ' f t i » 
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κα\ τ ω μ α θ η τ ή π α ρ ε γ γ υ α , λέγων · Ίδού ή μήτηρ χ pirlo quoque injungit, dieens : Ecce Mater tua.O 
σον. " f i ύ π ε ρ τ ί μ ο υ τ ι μ ή ς μαθητού ! ώ κλήρου τ ή ς 
τ ώ ν δντων πλουσιωτέ^ου συστάσεωςI ώ χάρ ι τος ή ς 
ό ή γ α π η μένος τ ε τ ύ χ η κ ε κήρυξ · άδελφδς μέν όνόμα-
οθήναι τοΰ τών δλων Δημιουργού , έν κλήρω δέ κα ι 
μερ ίδ ι Μ η τ ρ δ ς , τήν τ ώ ν απάντων άπε ιληφένα ι Δ έ -
σττοιναν ! ι Ίδοϋ ή μήτηρ σον. Ίδού , φησ\ , ταύτην 
ά ν τ ' έμού σοι π α ρ α τ ί θ η μ ι . Τ α ύ τ η ν νύν π ρ δ ς τ ή ν 
οίκείαν ά π ι ώ ν δόξαν, άντ \ τού δρωμένου μου κ α τ α -
λ ι μ π ά ν ω σοι. Τ α ύ τ η τδ έμδν μέν ώ ς υΐδς άντανα-
πλήρου χρέος · τδ δέ σ δ ν , ώς τού Κυρ ίου κ α \ δ ιδα­
σκάλου Μητρ>, απόνεμε σέβας . "Εχει μέν έμέ 
δ ιηνεκώς σ υ μ π α ρ ό ν τ α θεότήτι · έ χέ τω δέ κα \ τ ή ν 
σήν μ ή δ ιαλε ίπουσαν λε ιτουργίαν . Σύ μέν λόγω, έ γ ώ 
δέ π ρ ά γ μ α τ ι τδ άνύποιστον αυτή τ ή ς οδύνης έπ ικου-

discipul i excellenlem honorera 1 0 baereditatem u n i -
versa rerum subslaniia di i iorem 1 Ο quania gratia 
dileclns evangelisla donalus e s l ; u l universorum 
Auc lo r i s fralcr appellatus s i l , inquesor lem ac par-
lem Mai r i s omnium Dominam acceperilt Ecce 
Haler tua. Ecce , i nqu i l , eam l i b i mei loco com-
mendo. Hanc l ib i n u n c , ad meam ipse gloriam 
vadeus, pro me v is ib i l i rel inquo. Huic tu , v c l u l 
filius meum in eam repende debi lum, luanique H l i , 
u l Doinini ac praiceptoris M a i r i , venerationem 
adhibe. Meam quidem deitate pracsentiam jugent 
babilura es l , habeal quoque indefkiei i ler obsequen-
lem tuain operani. T u quidem sermone, ego opere 
ejus v im dotoris inlolerabilem levare babeo. T u 

φ ί σ ω . Σύ τ ά τ ή ς οφειλομένης αυτή π α ρ η γ ο ρ ί α ς ά π ό - Β del.itam ei consolalionem impende; ego perseve 
ί ο ς · έ γ ώ δέ τδ πάν τ ή ς κ α ρ τ ε ρ ί α ς έ π ι θ ή σ ω . Νύν 
γ ά ρ τ α ύ τ η ν , ού μόνον σοΰ, άλλά καλ τών λο ιπών , 
ώς τεκούσαν, καθηγουμένην τ ί θ η μ ι μ α θ η τ ώ ν , κ α \ 
τ φ τ ή ς Μητρδς ά ξ ι ώ μ α τ ι τ ι μ ά σ θ α ι βούλομαι κ υ ­
ρ ί ω ς . Εί τοίνυν κα \ π α τ έ ρ α καλείν ύ μ ι ν ' έ π ΐ γ ή ς 
ά π η γ ό ρ ε υ σ α , δ μ ω ς θέλω ταύτην Μ η τ έ ρ α κα \ τ ι μ ά ­
σθαι κα \ καλείσθαι π α ρ ' υμών, ύπερουράνιόν μοι 
χ ρ η μ α τ ί σ α σ α ν σ κ ή ν ω μ α , κα\ ξένην τ ή ς φύσεως 
έπ ιδεδε ι γμένην προα ίρεσ ιν . > 

Ούτω γούν ά φ ά τ ω μακροθυμ ία τσύ πανάγαθου 
δ ιαθεμένου , οί μιαιφόνοι πάλιν συνέδραμον θήρες* 
κύκλω τε τδν σταυρδν κατασχόντες , τής έ γ γ υ τ ά τ ω 
κα \ στάσεως κα\ συνομιλίας, τήν μυρίαθλον ά π ή γ α -
γον μ η τ έ ρ α . Τίνες γ ά ρ αγώνες μ α ρ τ ύ ρ ω ν , οΓαι δ ι - ^ , t rem, a latiia i l la na l i adhaesione ac familiari 

ranlem omnino co iu lan l i a iu aifjiciam. Nuncjcnim 
ut parenlem, nedum tui , sed et reliquorum disc i -
pulorum consli iuo ducem, ac Ma l r i s praerogativa 
absolule bonorari volo. Quanquam crgo probibui 
u l ne palrem super lerram vocarelis 7 1 , to lo n i h i -
loo i inus , ut banc Ma l r em bonoreiis ac appellelis, 
quae mib i coelo al l ius labernacuJum fuerit, ac vo-
luntatem a cojisueiudine naiurae alienara oslen-
deri t . 

Cuno sic ergo oplimus Domtnus inenarrabl l i l o n -
gaui imla ic lesiainenlum condidissel, accur runl i i e -
rum velul agmine iminancs besiiae, ac gyro cruci 
asianles, innumerabil ibusceriaui inibus claram M a -

c p N 

αιρέσεις μ ε λ ώ ν , οΐαι κατατομα ι σ ω μ ά τ ω ν , τ ίνες 
τ ι μ ω ρ η τ ι κ ώ ν οργάνων έπ ίνο ια ι , ούτως άν έξήρκε -
σαν, κα\ ε ίς τοσούτον καθικέσθαι ψυχής , ώς αί μ υ -
ρίαι τού Κυρίου κα\ Τίού π α θ ώ ν ^ ο μ φ α ί α ι διήρουν 
τ ε αυτήν , κα\ ε ί ςάνυπέρβλητον τήν όδύνην έπέτε ινον ; 
Ούτως ούκ άν έν τ ψ σώματ ι πολυσχεδώς ή ψυχή τ ε ­
μνόμενη δ ι έμε ινεν , εί μ ή ύπ* αύτου κατε ίχετο τού * 
πάσχοντος* εί μ ή θεία 0οπή τ ή τ α ύ τ η ς συνήργει 
καρτερ ία . Έ π ε \ τοίνυν τδ τ ή ς οίκονομίας ήδη μ υ ­
στηριον έπληρούτο , έδει -δέ μηδέ* «ών π ε ρ ι αυτής 
π ρ ο φ η τ ε υ ό ν τ ω ν παραλε ιφθήνα ι , κα* ή τ ή ς χολής 
κα \ δξους μέθεξ ι ς δ ιά *ής ομολογίας έπεραιοΰτο τ ή ς 
δ ίψης . Δ ι ^ ώ γάρ* φησ\ν ό Κύρ ιος . Έο\'ψων δέ καλ 
Ιουδαίοι τήν τοιαύτην έπιδε ίξασθαι μαν ίαν . Ού γ ά ρ 

loquio arcenl . Qttse porro cer lamina m a r t y r u n ; 
qua: membrorum divis iones; quas concisiones eor-
p o r u m ; qaa*nam subi i l i invema ar le car i r i f lc in» 
iustrumenla, .gravi adco crucialu Mariae animam 
poluissenl aflicere, uti eam innmnerabiles Dominr 
ac F i l i i passionum enses d iv iscre , inque dolorem 
inmiensuiu conjecere ? Sic plane tot inodis scissa 
ani ina, baudquaqiiam in corpore remansura e r a i , 
niai ipse qui pai iebalur , n - i i u u i s s e l : n is i suo 
<Deua fiutu ejus conslani iaf» aitiirvissel. Q u i a j am 
ergo oecononiie sacrameiilum impleba tu r , nec 
quidquain eorum quae a prupbelis p r sd i c l a £ s s e i u , 
w n i l l i eportebat; ipsa quoque feHis acetique suta-
p l i o finem habui i , media s i l i s confeesione. A i l a i -

διά τ ώ ν προφητευθέντων α ν ά γ κ η ν , τ ά π α ρ ' αυτών f) quidem Domioue : Siiio, sed et Judsei lanlam s i l i c -
έδράτο τολμώ με να* διά τήν αυτών άπαραίτητον άγνω-
μοσύνην, ή άψευδής κα ί προκαταβέβλητα ι , κα ι π ε -
π λ ή ρ ω τ α ι π ρ ο φ η τ ε ί α . Ά λ λ ά σκόπει , τούτο τ ή Μ η τ ρ \ 
μάλλον ή κ α τ ά τάς προλαβούσας όδύνας, προσεπ ι -
τετρΐ(*μένον τ ρ α ύ μ α . Ό μ ο ύ τε γ ά ρ ή φωνή προσ-
α ν ε π έ μ φ θ η , κα \ τ α ύ τ η , αυτή τήν καρδίαν δ ι εσπα-
ρ ά χ θ η · καί ή ν σύν τ ψ λόγψ περιθέουσαν ταύτην 
κατ ιδείν, τ ε μ ν ο μ έ ν η ν τε κα\ φλεγομένην δ ιαπυρότε -
ρον · ελεε ινά τε πρδς τούς έστώτας άτενίζσυσαν, κα ί 
π ά ν τ α ς καθικετεύουσαν, έ π α μ ύ ν α ι τε κα \ ύδωρ έ π ι -
δούναι, δ π ω ς άν προσαγαγούσα τ ψ τ ο ύ φ ιλτάτου στό-
μ α τ ι , τήν σωμα*ικήν αυτού δ ι α ν α ψ ύ ξ ε ι ε γ λ ό γ α · κα \ 

ban l exbibere furoris iusaniam. Porro exsequebaa-
lu r laniae lemeriiatis porteaia, non propier propbe* 
tia? necessi taiem; sed magis propter eorum obstt-
natam i inprabi ia tcm, vera propbeiia e l praecewii, 

-ei imple laes i . Vide aiHem, ut ea res majorein p n « 
auieriorihus M a i r i dolorctn consciver i l . Mox enim 
4il i l l a vox eiuUsa f u i l , ea s l a i i m cor ejus lacera-
l u r : eralquc vidcre sub ipsa eermouis verba, a r -
den ior i corr rpia in flamraa ac animo disseciam , 
nnserabilique oculo inieudciucm in praeseniem l u r -
baui , ac uuifcer^os enixkis rogantem · ut j u v a r e o l , 
ac aquam por r ige ren i , quam cbariss imi pignorie 

u B lau l i . x x i i i , 9. 
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cri adbibens, corporalU s i l is iUius ardorcm lempc- Α τούτο μέν έ π ι σ π ε ύ δ ο υ σ α ν , μ ή εύρ ίσχουσαν & ΰ 

r a r e l : aique id quidem sollicite agentem, nec op- Λ ' * — - A Λ · - x 

pido tanien invenientem : aut siquidem invenienlem, 
non lamen implere valcntem, vel deficienle quo pro-
p iuare l , sublii imis elato pendontis capiie v quam ut 
nianus ad usque os possel pcrtingere, vel etiaro 
eubmovenlibus bomicidis, cum Hli jam occupassent, 
uc acettitu i radidisseni , nec queinquam bumanius 
uti suspenso periui t ierei i i . Ο quanlas Verbiini pas-
eiones su s i i nu i l , nobis quidem vacuos a passionibus 
mores conc i l i ans , facinorosis autcm ac incrediil is 
aelernas inde poenas inTereus! Una i iaquecom cruce 
ac clavis myr rba ium (56) vinum " per exsuperan-
lem furorem deluleranl . Dabant, enim inqu i t , ei bi-
bere, priusquam in altum tollerenl, e l noluit. A c e i -

θ έ ω ; · ή κα\ έύρούσαν, μ ή οΤόν τ ε ή ν άποπλτροΰϊ, f> 
διά τδ μ ή έχειν δ π ω ς άν έ π ι δ ο ί η , ύψηλότερον ϊνψ 
τ η μ έ ν η ς τ ή ς κεφαλής , κα \ μ ή έ ς ι χ ν ο υ μ έ ν η ς τής χ&. 
ρδς τ φ στδματ ι προσπελάσα ι , ή καλ ύ π δ τών μ » , 
φόνων ά π ω θ ο υ μ έ ν η ν , αυτών μ ί ν προσφθασάντ«ν, 
κα ι τδ μέν δξος έπ ιδ ιδόντων , μ ή σ υ γ χ ω ρ ο ύ ν ε & 
τήν φ ιλανθρωπότερον τ φ κ ρ ε μ ά μ ε ν*μ χ ρ ή σ α ^ ε ι 
"Ω οΣδις δ Αδγος π ε ρ ι έ τ υ χ ε π ά θ ε σ ι ν , ή μ Γ ν μέν άτά-
θε ιαν , τοΤς τ ο λ μ η τ α ϊ ς δέ κ α \ ά π ε ι θ έ σ ι τιμωρά* 
προξενουσιν άπέραντον I Τδν μ έ ν ο ύ ν έ σ μ υ ρ ν . 3 μ έ Ώ 

οίνον, τ ω σταυρψ κ α \ το ί ς ήλοις δι* υ π ε ρ β ο λ ή ς αι-
ν ίας συνεκδμισαν. Έχεδΐδοντ γ ά ρ , ψ η σ \ ν , αντψ 
πιέιγ π ρ δ τόύ άναρτηθήνα ι , χαϊ ούχ ήΦεΛετ· α 
τού προχείρου δέ λαβόντες , τ ή ν τ ή ς ο ι κ ε ί α ς γνώμτς 

pientes auiem ex eo quod in prompiu essel, ceu a Β ά π ε πλήρωσα ν παρο ιν ίαν . Ά λ λ ά τ ί έ π α σ χ ε ν αύτη 

vino furenlis animi pravi lalem impleverunt. E n i m -
vero qiiam i l la graviier doltiit, ut or i spongiatn ad-
movissenl? Quomodo ubi fel iniemerata labia l i n -
xissel , acerbiores flamnia? ejus viscera penraseruru? 
Quomodo gusiante eo, qui universorum dulcedo es l , 
propitiaium a c e l u m , amarus doloris ejus animo 
i i inmlabal lorreus? Quales ex inio pectore emi l leba l 
gemitus?Qualia iamenla? Qualibiis i r r igabaiur ca-
lentissimis lacrymis? Verum nul laa l ia inens, nullus 
senno, haic satis lugubri ler proferre possit. Omnino 
«•niiii deGcium, u l i el iam a magitiludiuc r c i . Soliue 
filii s i l , ac mair is reipsa expertae, ut ct nover in l 
iala , e i pro eorum ralione enarraverint. 

S i c iiaque consuminato borrendo mysler io , i r e -

προσαγομένου τού σπόγγου τψ α τ ό μ α τ ι ; Πάς τών 
άχραντων χειλέων τ ή ς χολής ά π τ ο μ έ ν η ς , δριμύτεροι 
φλόγες κ α τ ά τών αυτής έχώρουν σ π λ ά γ χ ν ω ν ; Π£; 
τρύ τ ώ ν απάντων γλυκασμού τού βξους άπογευομέν*^, 
δ π ικρδς τ ή ς οδύνης έν τ ή ψυχή τ α ύ τ η ς έπλημμύρει 
χ ε ι μ ά ^ ο υ ς ; Οίους έκ βάθους ά ν έ π ε μ π ε στεναγμούς ; 
Οίας ήφίε ι τ ά ς ο ί μ ω γ ά ς ; Τ ίσ ι θ ε ρ μ ο τ ά τ ο ι ς χατεβρέ-
χετο δάκρυσιν ; Ά λ λ ά τ α ύ τ α μ έ ν , ούθ* ετέρας δια­
ν ο ί α ς , ούτε λόγου π ά ν τ δ ς Ικανδν έ χ τ ρ α γ ω δ η σ σ ι * 
απολε ίποντα ι γ ά ρ π ά ν τ η , κ α θ ά π ε ρ δή κ α \ τού π ρ ά γ ­
ματος* τού δέ ν Ιού μόνου, κα \ τ ή ς έ ρ γ ω π ε π ε ι ρ α ­
μένης μητρδς , κ α \ συνεγνωκέναι τ α ύ τ α , χ α ί λόγον 
έξε ιπε ίν . 

Ούτω τοίνυν τού φρ ικτού μυστηρίου π ε π ε ρ α σ μ έ -
inore nudiv i i terr ibi lem vocem i l lam , qua sp i r i ium C νου, τ ρ ό μ ψ μ έ ν τ ή ς φοβέρας εκείνης έπήκουσε φ ω ­

ν ή ς , ή τ ι ς είς χε ίρας τού οικείου γεννήτορο; τ δ π ν ε ύ μ α 

παρετ ίθετο . Κα\ τούτο δή ένωτισθείσά τε κα \ θ ε α σ α -

μ έ ν η , μ ικρού δείν τδ δλον τού πάθους έ π λ ή ρ ω σ ε τή 

π α ν α γ ί α συναποδημήσασα ψυχή · θ ε ία δέ δ υ ν ά μ ε ι , 

κα \ ά φ ά τ ψ καρτερ ία π ε ρ ι κ ρ α τ ο υ μ ε ν η , π ρ δ ς τ ή ν τ ή ς 

αναστάσεως ήδη διανίστατο θυμηδ ίαν * διδ χ α ί τ ά τ ή ς 

in Pa i r i s sui iuanus commendabal. U i porro au r i -
buspercepit, \ id i tque, parum abfuit, ut nc una cum 
F i l i i sauciissima anima migrans, omnino passio-
nem complevcrit . Yerum divina virtute, ac ineffa-
bi l i roborante c o n s l a n i i a , ad proximae jam resur-
reciionis Iseiiiiam auiino erigebaiur : quamobrem 

T e M.trc. xv, 23 . 

(36) Myrrhatum vinum. Τδν έσμυρνισμένον oTvov. 
Ac<ej»il ex Marco : iudicalque vinum hoc fuisse 
amarissimi saporis, ncc recr^aiido Douiino a l la lum, 
aed lorqueiido, u l i fcl e l accium Maul ia? i , quod 
idem vt i l l ctiin i l lo v ico M a r c i , u l i a l i i passini i n -
lerpreles. Mib i ceno baud di l l ic i i l ier persuaenii) si t , 
Maii l ia^im ei Marcum eaiudciri potaiionem dicere, 
qua? fuerit vini m y r r b a l i , quod a i l Marci is , inluso 
f f l le . E l i am M a l l b . jtixta Lal iuos codiccs ac Palres , 
iiecnoii Origenent, babol vinum : G i u c i s ac S y i o 
bab ib l ibus δςος* acetum : quod vinum illud dic luni 
s i l *b amar i iud ine ; sive propria, sive ex fclle ad-
juncto : siquidem alioqui vii ium myrrbalum suave 
4-ral, e i in i lc l ic i i s , ιιι mtili is cOiiieudil Dar . ann . 
54. siugulai is omuiiio in sua exposil ione, quam me-
r i io expuDgcndaiii censu i l . Yctba M a l i b . κα \ γ ε υ -
σάμενο, ' , ούκ ήθελε π ι ε ίν . Cvm guslauet, noluii bi-
bert, n ib i l conlrar ia s iml vt*i1)is M a r c i * και έδίδουν 
α ύ τ ώ π ι ε ί ν έσμυρνίσμενον οίνον, δ δέ ούκ έλαβε · da -
buni bibere vinum myrrhaium : el non acccpit : plane 
CHim ideui tilerque biguiftcat, Aiaico lantuiu u l n>o-
r is babei, na i ra i i ie coiupenuio, qnod Mat ib . c i r cu i l u 
tltxiifsel. ^ulo cerlc gublu iienio dicaiur λαβείν otvov 
ai sobiie, i|U<>>l reveia cs l btbere. A t e l u m Joannis, 
ac sciundmi) M a i l b . et Marc. foric s i t p u r u m , eique 

u i u i comparatum cum byssopo, quem fiaronios t ra -
d i l , quaiiquam non video u l is po iusea i i s jnnc usoi 
i l l i essei idoueu», cmn nullas jam Dominus recemes 
plagas accepissel, quarum sanguts sislendus essei , 
siquidem stalint n ior i lums , ac posiquam boras a l i -

D quol in cruce s i e l e r a l , d i x i t , CMIU Siiio, ut Joannes 
bab^t, tum, £ / t , £ / / , e t c , ut duo a l i i cvangd i s t a» , 
quorum verl>orum occasione i ia polaius e s i : s ivc 
Joannes eaindein dicat poiatinnem cum M a l i h . e l 
Marco sive a l ia in , quod parum refer l , e i s i pr iu .u in 
magis placei. Meiapbrasles acei i im i s iud n l i imo 
propiualuin, felle mistuin a i i , idipsuinqne Georgms , 
ex quo i l le , omnino significal , u l qtiaiuvis dtsUitguat 
p iop in itione» , propinauiin lamen sem«*l e i i i e ru iu 
al i is aliisque evangelisiis aliqua verbormd v a r i e u t e 
reieremihus, liqtmrem uon d i s i i n g u a i : u( e i a p r i n -
cipio, e i sp i r iunn etnissurus, myrrbato v i n o , seti 
aceio, lelle mislo, Ootniiius potatus stt, nec l a in ut 
v i i a diutitis conservarclur, quam u l fellis i l la a m a -
l i t i id iue , seu m i i l i fellei, sacratissima ejits l iugua, 
ac viscera lorquercnmr si l is renirdio : qund e l ipse 
queril i tr in Psa l . Dederunl in fscam mrom />/, et im 
$iti, e lc . Fueruiit ba^c in Doiainum siugularis i u a -
l i l i ;e ac conlenipius, ut bcne obscrvai Cbrysos to» 
nms, queia ao&ier asscciaiur Georgius. 

file:///iditque
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τ α φ ή ς , οπως αν γένηται ό ιεσκοπειτο. Τούτο δε δ ια- Α eiiam coosiderabal quomodo srpulturac tradi possel 

νοούμενης, καί σ υ ν ε τ ό τ α τ η μελέτη βουλευομένης, 
Τ Κ ? ϊ ά λ λ η κ α τ ' α υ τ ή ς τών προτέρων ά π ο τ ο μ ω τ έ ρ α π έ μ π ε ­ι τ^-τ«ν . . . . . _ ^ 

τα ι ρομφαία , ή τ ή ς άχραντου δηλαδή πλευράς δ \ -
ο ρ υ γ ή . Τ δ ν γ ά ρ ζωοποιδν νεκρδν άνηρτημένον Ι τ ι 

;&Zi, σ ω μ α τ ι κ ω ς 0* t πάντων ώμδτερο ι θηρών , έτ ίτρωσκον 
, ί β ο * ^ σ τ ρ α τ ι ώ τ α ι , μ ή τ ε τήν θείαν ύφορώμενοι δ ί κ η ν , μήθ* 

ύ π * αυτής τ ή ς φύσεως κατεχόμενο ι , ή κοινδν προς 
S : α π α ν τ ά ς τούς κε ίμενους σ υ μ π α θ έ ς έ χ ε ι , κάν έχθρο\ 

',r!i>-"i κ α \ πολέμιοι τ δ πρότερον έτυχον δντες . Ούτω γ ά ρ 
α 7 Ή ύ π δ τ ώ ν νεκρών καθ έλκονται σ ω μ ά τ ω ν , ώ ς εί κ α \ 
Γ ^ ν λ£αν ά ν τ ι τ ύ π ω ς Ιχοιέν τ ίνες πρδς ο !κτον ,μήάδακρυτ \ 

: ν ^ ι τ ή ν τοιαύτην π α ρ α δ ρ α μ ε ϊ ν θέαν . Άλλ* ούχ οί λίθινοι 
χ α \ άτακτοι εκείνοι , κα \ τή ά π α ν θ ρ ω π ί α σιδήρειοι 

£· τ ή ς κοινής Ι π α σ χ ό ν τ ι φύσεως · άλλά τήν μέν άψυ-

lla?c porro «a cogilante, ac prudenlisstino consilio 
meditante, prioribns d i r i o r alius i n eam m i l t i i u r 
gladius ; intemeralo tilii lalere sub ejussuffogso ocn-
l i s . Vita» eniin auclorem m o r l u u m , adbuc corpore 
pindcntein, bestiis omnibus crudeliores m i l i l e s ^ v u l -
nerar t inl , nec reverit i divinam ul t ionem, n e c a na-
tura ipsa cobibi t i , cujus est i n noortuos onwes 
cmnmiseralionis affeclus, vel si bosles ac inint ic i 
prius exs t i i e ra i i l . S ic enim i r a l i i i i i i i i r a dcfunclo-
rum corporibus, u l quanqtiam aliqi i i duri adtnodum 
cxsistaui ad mtecrationem, baud tamen sine lacry-
mis spcclaculum ejusutodi i ranseanl . V e n n n saxt*i 
i l l i , enonnesque, ac i inmaiii tate forrei, u ih i l eom-
iminis n a l u r a afifeclionis babebanl : qui t i imo. 

r x i : χ ο ν συμπάσχουσαν δρώντες κτ ίσ ιν , μονονουχί τε τδ Β vhlenies inanimalam ipsam crealuram cottipaticti-
bMo, vixque non lugentem ac lamentamem saluta-
rom passionem, ipsi niagis exsuperanli fnrorc ac 
intpielaie, pendenti insul labaui , null isqiic inipiis 
ausibiis exsa lu ra iU odiis , vulnerabant. S ic c n i m -
vero i l l i in latug vilae foniem debaccbanies , ab co 
rccesserunt, qui jagem nobis cx il lo manare volu i i 
immorlal t ta tem. 

Por ro Maler , a l l ius plaga bac animo vulncrata, 
i lcrumque alqiie i le rum eum iuvocans qtii susi i -
ncrc dignalus esset, verbix tjuscemodi plorans nffa-
b a l u r : c Ne modo quidem , Dominc, v i r i parricida» 
a SIIO in le furore cessanl?Neduni sa i ia l i si;nt caule; 
ιιοιι f rangi lur durus eortim aninuts, cum co le l i a -
bi lu pendenlem videanl : noti flccltintttr, cum s ic 

1 morlut im nndunique clavis confixum aspiciant : «on 
miserenli i r , videhdo mcditim facinorosorum b o m i -
nuni jt igulatum, ac ceu projeclum derelrctmn ; scd 
crndelissimo farorc i if tul iantes, te, dolcissiina v i -
scera mea, vulnerant. Vuluerant l e , qui sanas na-
lurae vulnera : fodiunt laiws , pcrpetua v i t x manans 
latites : n ib i l parcunl plagis, faclie pari tcr verbisqne 
ingruemes; aut cedunl quidqunm. Ο vincula , e l 
leges, ac n a i u r a compass io! Ο justos cjus morcs, 
i a dcfuncios sanctai! Ο bumaiiam mansueludinero, 
inoresque, ac nota;! Ub i vero nunc i l l a , ac in qui-
bus? Recessennit a prasemibus : avolarnnt a ma ' i -
gno deic idarum cousi l io. Eniinvero mea sit ac 
sociorum , quie ex vulnerc sl i l lat vi ia ; t emoran i 

;y:- σωτήρ ιον πενθούσαν κα\ κοπτομένην π ά θ ο ς , αύτο\ 
·;1μ- μ α ν ί α ς κα ι άθεότητος υ π ε ρ β ο λ ή , έπανέβαινον κρε-

μ α μ έ ν ψ , κα\ έπληττον , μηδένα κόρον τ ώ ν ά σ ε β η μ ά -
7 . , · : τ ω ν λαμβάνοντες . Άλλ* αύτο\ μέν , ε ίς τήν ^ωοδόχον 
jv ^ ΐεαροινήσαντες πλευράν , άπέστησαν ούτω τού τήν 
J : L ά ε ί ^ υ τ ο ν ήμ ίν έξ α υ τ ή ς βρύειν άθανασίαν καταδε -
/ ζ ξ α μ έ ν ο υ . 

Ί Ι δέ Μ ή τ η ρ , βαθυτέρως μέν τήν ψυχήν π ε π λ η -
^ γ υ ί α , πολλαϊς δέ τ α ι ς άνακλήσεσι τδν άνασχόμενον 

ε π ι κ α λ ο ύ μ ε ν η , ούτω δάκρυα χέουσα προσεφθέγγετο · 
' 4 Ουδέ νύν οί μ ιαιφόνοι , Δέσποτα , τ ή ς ε ίς σέ μαν ίας 

λ ή γ ο υ σ ι ν ουδέ νύν κόρον τού φόνου λαμβάνουσιν " 
ο ύ κατακλώνται τοιούτω σε καθορώντες ά ν η ρ τ η μ έ ­
νον σχήματ ι* ούκ έ π ι κ ά μ π τ ο ν τ α ι νεκρόν τ ε κα \ 
γ υ μ ν δ ν καθτλωμένον θεώμενοι * ού κατοικτε ιρουσι , 
μέσον σε καταδ ίκων σφαγ ιασθέντα , κα \ ώς ά π ε ^ ι μ -
μένον έγκαταλελε ιμμένον βλέποντες · άλλ* ώ μ ο τ ά τ η 
μ α ν ί α έπεμβα ίνοντες , τ ιτρώσκουσί σε, τδ γλυκύτα -
τ ό ν μου σπλάγχνον , τ ι τρώσκουσί σε, τδν τής φύσεως 
έξ ιώμενον τ ρ α ύ μ α τ α . Νύττουσι πλευράν , τήν άε ίζωον 
άναβρύουσαν /^ειθρον. Πλήττουσιν αφειδώς κα\ ί ρ -
γ ο ι ς κα\ λόγοις επ ι τ ι θ έμενο ι , κα ί ούκ ένδιδόασιν. "Ω 
δεσμο \ , κα \ νόμοι , κα \ φύσεως σ υ μ π ά θ ε ι α ! "Ω δι­
κα ίων έθών τ ή ς π ρ δ ς τούς οίχομένους όσιας ! * Ό 
άνθρωπ ίνης ή μ ε ρ ό τ η τ ο ; κα\ ήθη κα\ γνώρ ισμα ! 
Πού νύν τ α ύ τ α , κα ί έν τ ίσιν ; "Ωχετο τών παρόντων · 
ά π ε π τ η τ ή ς τ ώ ν Οεοκτόνων κακοβουλίας. Άλλ* έμο \ 
μέν ε"η κα \ τ « ς σύν έμο \^ ή έκ τ ή ς π λ η γ ή ς α π ο ­

στατούσα ζο)ή · οί τ ο λ μ η τ α \ δέ κατόψονται , ήνίκα £> autcm videbnnl , qtiando sunt pnpnas d a ln r i . ι Cic 
άν τά τής δ ίκης άποτιννύουσιν. Ο ύ τ ω σ υ μ π α θ ώ ς έν-
ατεν ίζουσα κα\ προσλαλούσα τ ψ Δεσπότη , τδ έκ τ ή ς 
θε ίας π λ ε υ ρ ά ς ά π ο ^ υ έ ν α ί μ α κα \ ύδωρ ύπεδέχετο · 
κ α \ τούτο δή πολυποθήτως κα\ ύ π ε ρ τ ι μ ω ς λαβούσα, 

(5"-δ8) Ininslauratricis sepultura:. Π ε ρ \ τ ή ς καινο-
ποιού τ α φ ή ς . V i l n l novitatii ariificii, ei qua novam 
v i ium SIIIIUIS consectiii , resurgcuie C b r i s i o , ac nobis 
iu i t ian ie immorlatem vi lam « t fpu lc ro . Quod de 
c o l b c l o sanguine ac aqua e Dominico laterc, 
proxitne pra^cedil, babetque Meiapbrastes , reu ex 
a l io rcferens cutn elogio, pie exponi possii , n l banc 
Mar ia asservanda religioso nionmncuio collegcri t , 
uU eliaib f«rruiii de Magdaletia, quod noslr i piguus 
baberc gloriauitir in pruvincia, iilieqtie magna pra^-
ie r t i in Paraseeve veneraiur orbis , cuii i e i concretam 

P A T R O L . G R . G 

itaque miserantis affeclu ocwlis in t en la , ac affata 
Doin inum, quac ex ejos lalere deflticbant sanguis ct 
aqua, c o l b g c b a l : inulioque desiderio ac honore ac-
c ipini ' s , to ia ininslaurat r ic ib sepiiliiirac (57-58)curam 

massam ebulUente sangnmc aiiuit resolvi , lurbaqnc 
plur ima ad speclaculuin coufltiit, ut p t r eam, nun-
quam m i h i , tatueisi aliquando snier ministros ac 
eoruni utius, προηγιασμένο>ν oflicio die i l la consneio, 
ad ciijus flnein acc id i i minK-tilosa ejiisiuodi i n n r i i -
la t io , i n i c r f u e r i m , aliente saiis reui inspeciare l i -
cue r i l , ul cjus c i vieu tesiie csse possim : qna i i -
qttaiu videmcs poptilos, snb aspeclu ipso iniraci i l i iui 
coiiclamaiites audivi . Nicepb. quoqne l i b . i , cap. 50, 
i i a ci t l lccl i i iu a Maria c i Jnantie sanguinein ac 
aqnaiti, alquc iu vasculo bouorilice reposiia asser i i . 
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m c u m f c b a i : atque ut deposiuim e ligno inteniera- Α τ ή ς π ε ρ \ τ ή ς καινοποιου τ α φ ή ς γ ί ν ε τ α ι φ ρ σ ν τ ί δ ο ^ · 
t i im corpus, rieqne i p i i ex lali speciacnlo dolorem 
augcrtet, nfeqfte sepulluta carens, vocandfc in dabium 
conmxinis reformationis causa foret. 

κα\ δ π ω ς αν τδ άχραντον ά π δ τοΰ ξύλου χ α τ ε ν ε χ θ έ ν 
σώμα , μήτ* αυτή τής τ ο ι α ύ τ η ; θ ε ω ρ ί α ς έ π τ ΐ ε ί ν ο ι τ » 
δδύνας, μ ή τ ε τ ή ς έν τ ώ τάφω κ α τ α θ έ σ ε ω ς έ φ υ σ τ ε -
ρίζοντος, τά τ ή ς κοινής αναπλάσεως σ υ ν δ ι α ν α β ά λ -
λοιντο. ' 

Τούτο τοίνυν δΓ εαυτής , ώς ούχ οΤόν τ ε ή ν ά π ο -
πληρούν , δ ιά τε τδ έν απορ ία καΟεστηκέναι τ ώ ν ε π ι ­
τ η δ ε ί ω ν έν άλλοτρία γ ά ρ ήν κα\ α υ τ ή , κ α ι ο ί μ α ­
κρόθεν δρώντας γνωστοί · κα\ δ ιά τδ μ ή χαταλ ιπεΤν 
α ίρε ίσθαι τδ ζωοποιδν άνηρτημένον σ ώ μ α , κ α \ πρδς 
τούς εύπορους , κα \ τήν έξαίτησιν αύτοΰ π ε ρ ι τ ρ έ χ ε ι ν , 
και τοΰτο δή εναγων ίως δ ιασκοπουμένη , τ ό π ο ν τε 
έπάξιον κα\ σήμα θεοδόχον δ π ω ς άν ε ύ ρ ε θ ε ί η δ ίαλο 
γ ι ζ ο μ έ ν η , δίδο^σι τήν εύπορ ίαν δ π ά ν τ α π ρ ο χ α τ α -
σχευάσας , λογισμδν έμβαλών , τδν πλησ ιώτερον τού 
Κρανίου διερευνήσαι χώρον . Τ Μν δέ τούτο κ α \ λίαν 
αυτή βεβουλευμένως κρ ιθέν , ώ ς δή και τού έ ρ γ ο υ 
άνυομένου, κα \ ούδ' α υ τ ή ς άπολε ιπομένης τ ή ς τοΰ 
παναγ ίου σώματος θέας . Κα\ δή τδ τοιούτον έν δ ι α ­
νοία θεμένης , οί μέν πόδες ά π ή ε σ α ν , ή δέ ψ υ χ ή ού 
μ ε τ έ β α ι ν ε · κ α \ τ ά μέν β ή μ α τ α π ρ ο σ η μ ε ί β ε τ ο , τ ά δέ 
ό μ μ α τ α δ ιηνεκές ένατεν ίζουσα, ούκ ήβούλετο τ ή ς 
θ ε ω ρ ί α ς εκε ίνης , κάν π ρ δ ς τδ βραχυτατον ά π α λ λ α -
γ ή ν α ι . Έ π ε \ ούν κα\ δ ιερεύνησε, καί ευρε τό τ ε 
μ ν ή μ α κατά λόγον · καινδν* γ ά ρ ή ν , τ ερπνήν τε χ α \ 
ασφαλή τήν θεωρίαν δ περ ί αύτδ χώρος ε ί χ εν · ε ί ς 
κήπόν τε γ ά ρ τδ τηνικαύτα χ ρ η μ α τ ί ζ ο ν , τ ψ ε κ α τ έ ­
ρωθεν ε ύ π ρ ε π ε ί διακεκόσμητο · τ δ , τ ίνος αν ε ί η , χ α \ 

pcrcuntatur cujtisnam esset, niitnve noiorero aliquis ^ € \ τ ω ν γ ν ω ρ ί μ ω ν δ κ τ ή τ ω ρ , έπυνθάνετο. Μ α θ ο ύ σ α 

U t aMetn non Hcebat,ut id ipsa per se implerct : 
tum qood laboraret neceseariorum penuria ( erat 
s iqwdem in le r ra aliena , ips* pariieir, noiique a 
longe asp ic i en les ) : item n i |re cui vivificum cor -
pns suspeiisum loHendutn rei i i iqi iens, rpsa inter im 
ad d i v l l e s , ac postulandom pro eo buc Ultic discuf-
reret : c u m , inquam, molta eam rei hujns Sol l ic i -
ludo baberet, seeumqne ipsa locum congrmim, ac 
monumenlum condendo Dci corpori opponimum 
invenire cogUarei , r c i fatit c o p i a m , q u i anterno 1 

jam consil lo omnia praepara&set; fd animo cogita-
l ionis injiciens, u l vic iniorem Calvarifle locum ex-
quireret. E r a l vero id quoqne i l l i plane cottstilttim, 
quo et ncgotiam confici possei, nec ipsa ab aspeciu 
sacral issimi corporls rccedere l . Ubi -s ic i l i q u e a n i -
mo consi i tu isse t , pedes quidein ab iban l , anima 
vero non migrabat : a^ corporis quidem gressns 
malabat, semper auiem oculos inientos htbeue, nec 
v d momenlo eacri ptgfioris aspcclum omitlebat. 
Cum ergb perqoirens, opportnnum li ionumenlum 
invenisscl (nam era l n o m m : laHainque lotus cnrca 
iocus, ac lu lam speciem prseferebal; borlus qnippe 
exs is lens , ulroque ornamanio decorem babebai) : 

possidcrcst. Sciebs p o r r o , v i rum esse amtciim ac 
eorirro unum qui discipulis accenst esseitt, tameisi 
adbuc erat occuUus propicr bomicidarum metum ; 
sic enim divinus evaiigelisla, Occulitu aulem pro-
pier meium Judaorum 7 8 , ad etim vadens, proponi l 
bonum cons i l ium, rogaique u i uitivereorinii v i l a m , 
suo ipse sepulcro condi v e t i i ; lalibus eum conipet-
!ans : 

ι Judaeonnn quidem, ο Josepb, cxdes j am finem 
accepii , sua Magislro longanimiiaie lanla dignato 
p a l i . Nulla enim quanturovis enormi adversus eum 
absiinenles injuria ignominiaqua , probro landem 
plenam morlem inlulerunt , A c modo sane niorluus 
in l igno, ac nudus pendet, borreudum mib i univer 

δέ , φίλον τε ε ίναι τ δ ί άνδρα, κα\ τών ε ίς μ α θ η τ ώ ν 
ο ίκε ιότητα κ α τ α λ ε γ έ ν τ ω ν , κεκρυμμένσν τε δ ν τ α δ ι ά 
τδν φόβον έτι τών μ ια ιφόνων * ούτω γ ά ρ ό θεσπέσιος 
Ευαγγελ ιστής φησ ι · Κνκρνμμένοτ διά tdr ρό-
βατ τών %Ιουδαίων · π ρ δ ς αύτδν άφ ικ ομένη , τά τ ή ς 
καλής προύβάλλετο συμβουλής · κάΙ παρήνε ι , τ ή ν 
τ ώ ν απάντων ζο>ήν έν τ ψ οίκείω καταθέσθαι μ ν η -
μ ε ί ω , λέγουσα · 

ι Τά μέν τής τ ώ ν Ιουδα ίων μ ια ιφον ίας , ώ Ι ω σ ή φ , 
π έ ρ α ς ά π ε ί λ η φ ε ν , άπο,δ£ήτο> μ α κ ρ ο θ υ μ ί α τού δ ι δ α ­
σκάλου ταύτα καταδεξαμένου . Ούδεμίαν γ ά ρ υ π ε ρ ­
βολή ν , ούθ ' ΰβρ£ως, ούτ* α τ ι μ ί α ς άνέλιτιον, ή μ ή 
χρησάμενοι κατ* αυτού , τδν έπονείδιστον τέλος έ π ­
η νεγκαν θάνατον. Κα\ νύν κ ρ έ μ α τ α ι νεκρδς καλ 

gisque crealis speciaciduin ; nemine miseranle, s e d | ) γυμνδς έ π ί ξύλου, φρικτδν έμο\ κα\ τ ή κτίσει θ έ α μ α . 
magis adhuc parr icidis i l ludentibus. Renei lc iuin 
i iaque, cum i l ! i ceumagistro, tupi matr i , cujus an i -
mum I r i s l i i i a dire lan ie l , concede^ashuinplaque Ά-
d u c i a , supplicaiionem propoue. .Depone co rpus , 
tibique propositum mtindi tbesaurum colligc. Fac 
gratia:n pcregi iuis uobia egenisque, quos unLyerci 
oder in l , ac aversenlur ; quos omncs aboniln^nrur, 
a c i r r i d e a n t ; (\uos noti ac ainici desernerinl j quo-
rum neino misereatur. Nullus cniin esi qtii proiegat; 
nullus qui auxi l ia lor accedat. Neino audet corpus 
pctene : uullus consUium cjusmodi in animn^ii i lh-
dcxi t : Occu i r i l nemo qui funus curalurus s i i . M.ihi 

•μή έλεούμενος, ή μάλλον όνε ιδ ι ζόμενο ; ύπ* α υ τ ώ ν , 
^ δ ς ούν χάρ ιν , α ύ τ ψ μ έ ν ώ ς δ ιδασκάλφ, τή δέ τ ε -
κ ο ύ σ η , ώ ς τα ϊ ς μυρ ία ι ς τ εμνόμενη όδΰνα ι ς · καλ 
θα^όήσας , έξαίτησαι · κ α τ ά γ α γ ε τδ σώμα, κ α ι τδν 
τού κόσμου σοι παρακε ίμενον συνάγαγε θησαυρόν. 
Δδς χάριν έν ξένη κα\ έν άπορΓήι καθεστηκόσιν ή μ ί ν , 
και ύ π δ π ά ν τ ω ν μισουμένοις κα\ άποστρεφομένο ι ; · 
ύπδ π ά ν τ ω ν βδελυττομένοις κα\ όνειδιζομένοις* ύ π δ 
γ ν ω ρ ί μ ω ν κα \ φίλων έγκαταλε ιφθε ίσ ιν · ύ π ' ούδενδ ; 
ο ίκτε ιρομένο ις .Ούκ ένι γ ά ρ ό ύ π ε ρ α σ π ι ο ύ μ ε ν ο ς · ούκ 
ένι ό ^οηθήσων · ο ύόελς πρδςν τ ή ν έξαίτησιν κ α τ ά­
τολμα τού σ ώ μ α τ ο ς · ουδείς ό τ ά το ιαύτα κα \ βου-

T a Joan. χιχ, 58* 
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λευσάμενος , κα \ τ ά τής τ α φ ή ς περ ιπο ιησόμενος . Α porro, ut vides, r .culniui modo praislari polest, qua» 

Κ ά μ ο \ , ώς δράς , έκάτερον τούτων άμήχανον έν τ ώ 
παρόντ ι , μόνη τε κα\ συν έν\ τ ώ μ α θ η τ ή π α ρ ι σ τ ά ­
μ ε ν η , κα\ μήτε π ρ δ ; Πιλάτον π α ^ η σ ι α ζ ο μ έ ν η , μήθ* 
έτέρως τ ά τού ενταφιασμού περ ιπο ιήσασθά ι δυνα­
μ έ ν η . Άνεπ ινόητον δέ ή μ ί ν έστι , κ α ι τδ περ ιστε ίλα ι 
κα \ καλύψαι τήν γύμνωσ ιν κ ρ ε μ ά μ ε ν ο υ . Τά γ ά ρ 
Ιμάτ ια λαβδντες οι στρατ ιώτα ι , δ ι εμερ ίσαντο , μηδέ 
τδν τελευταίον χ ιτωνίσκον καταλιπόντες · δ π ε ρ όδυ -
νηρδν μέν έμο \ , φοβερδν δέ κα\ τ ή άνα ισθήτω πάση 
κτ ίσε ι , τοίς δέ φονίοις περ ι χαρές κα\ έπονείδ ιστον . 
Δεΰρο δή , τ ή ς τών απάντων κα \ δειλίας κα\ μ ι κ ρ ο -
ψυχ ίας ύπεραρθε \ ς , ά π ι θ ι τδ θείον έξαιτησόμενος 
σώμα* Μηκέτ ι τήν τών μιαιφόνων δε ίσης δρμήν • τδ 
τ ή ς μαν ίας γ ά ρ ά π α ν , μέχρ ι τού σφαγίασΟέντος 
έ σ τ η σ α ν έν τ ψ έ μ ψ φωτ*ι τα τ ή ς επ ιβουλής π ε ρ ι ­
έγραψαν τ έ ω ς . Έ ω ς τούτου νύν τ ά τ ή ς τ ό λ μ η ; έ ς -
ήνεγκαν . Ά π ι θ ι τοίνυν μηδέν ύποστε ιλάμενος* αύτος 
γ ά ρ ό έ / .ουσίω; πεπονθ 'υς , τδ απαθές σοι διατηρήσει* 
αύτδς καθοδηγών προπορεύσετα ι . Αύτδς χαρ ί των χ α -
ριτώσει τούς λόγους σου, τδ εύεπήκοον αύτοίς π ε ρ ι -
ποιησόμενος . Ο ύ τ ο ς . γ ά ρ , ώ - Ι ω σ ή φ , εί κα\ βουλήσει 
πέπονΟεν ώ ς άνθρωπος , άλλά τήν γ ή ν έσάλευσεν ώ ; 
Ηεός * τ ά ς π έ τ ρ α ς δ ι έ ^ η ξ ε · τ ά μ ν η μ ε ί α άνέωξε , 
κα\ νεκρούς έκ τ ώ ν καταχθον ίων άνείλκυσε. Τούτου 
τδ· πάθος έξεπλάγησαν άγγελοι · τοΰτο ήδέσθησαν 
στοιχεία * τούτο φωστήρες ά ε ι λ α μ π ε ί ς έφρ ιξαν , κα\ 
τρόμω τ ά ς ακτ ίνας συνέστειλαν. Τ α ύ τ α δή προϊόν; 
τ ρ α νότε ρον κατόψει, κα\ πρδς τήν αίτησιν έ π ε ι χ θ ή σ η 

sola, uno duntaxat discipulo socianle. ads i em, ac 
ncqne apnd P i l a lum gral ia pollcam,* nec ai ioqni 
opporluna funcri eo upartre possiin. Nulla nobis 
sttccurrii via , ut ct pcndeiilem tollere, ejusqnc n n -
di la iem operire valeainus. Mi l i l es cn im scceplas 
voslcs sibi d iviser iuu, ne exirema quidenv lauiccl!.! 
re l ic ta , quod qutdem tuihi Irisle, tolique iusensibiti 
ipsi crealurrc i remeudum, parr ic idis autem jucun-
dissiiMinn ac prubroMim c s l . Age iiaque, dcgcueri 
imiversoruin (iu.idiiate ac pus i l la i i imi la lc superior 
rfTcctus, abi divinum postulaturus corpus : nc p m 
ul i ra parr ic idnrum liroucris impc lum : eorum ui»i-
versus fiiror ad usque F i l i i ca?dem s i e l i l . i u ineo 
baclenus lumine insidias iinierunt : ad usque ue-

B c n n chari pignoris temerilale promovcruni . Vad« 
orgo nib i l ver i lus : ipse enim qui sponte pa i i d i -
gnalus es l , incolumem le servabit. Ipse gratiarum 
cumulos luis verbis addei, alqne a prseside exaudtri 
prarslabit. l l i c namque, ο Josepb, quanquam voWns 
u l boino passus cst, ler ram nibilominus qua Deus 
c o n n r s s t l , pelras s c u l i l , monumenla aperui l , inor-
luosquc ab infcris ex l raxi t . Ejus njorleiu abslupue-
r i in i angc l i ; cain efenieult reveriia s u n l ; lu imuar ia 
perpoiua Ince splcndida bor rueruni , ac ireniorc ra -
dios contraxerunt. I Ixc porro processu cUr ius vide-
bis , a iquead poslulanduui affectu urgeberis. Neque 
cfnim cun<:laiidiim es l ac difleremlum , aul ulla c o n -
cedenda d i ta l iocominuni r e fonna l ion i . Dcpouilo b i 

βερμότερον. Ουδέ γ ά ρ δεί μέλλειν κα \ άναβάλλεσθαι , C m ° " " M C | t l o vivificum corpi is , quo corporum bomi-
* α \ υπερθέσε ις τ ή κοινή διδόναι αναπλάσε ι . Τ ε θ ή τ ω »»ni rosurrccl ioni viam i i i s i rua l . > 
τδ ζωοποιδν έν μ ν η μ ε ' ω σ ώ μ α , δ π ω ς άν τή τών αν­
θ ρ ώ π ω ν όδοποιήση άναστάσει . ι 

Τοιούτοις τοίνυν τδν Ι ω σ ή φ κα\ διδάξασα κα\ 
π α ρ ο ρ μ ή σ α σ α λόγοις , κα \ μάλιστα τώ συμπαθεί , κα\ 
μ η τ ρ ι κ ψ τούτον έπΓκάμψασα σχήματ· . , πρδς Πιλά­
τον αποστέλλε ι . Ουδέ γ ά ρ άθρόονούτως κατετόλμα * 
ούτε μ ή ν τ δ τού πάθους ήπ ίστατο π £ ρ α ς , κ ί κ ρ υ μ -
μένΟς τε ών καί π ε ρ ι δ ε ή ς , κ α θ ά π ε ρ κα \ οί λοιποί 
μ α θ η τ α ί . ' Ε π ε \ ούν διά τ α ύ τ η ς κα\ Ι γ ν ω και δ ιανέστη , 
θαρσαλεώτερον έξήει . Έ ξ α ι τ ε ί τ α ι γούν , >.α\ δή λ α μ ­
βάνει τήν τ ώ ν α π ά ν τ ω ν 2 ω ή ν * κα\ π ο λ υ τ ί μ ω ς τά 
τ ή ς τ α φ ή ς έξευτρεπ ίσας , τήν άπδ τοΰ σταυρού κ α τ ά -
βασιν επ ισπεύδε ι . Ά λ λ ά σκόπει μοι πάλ ιν τήν 
Μητέρα περ ισταμένην κα \ ^διακαρτεροΰσαν, καί 
πρδς ά π α ν τ α π ρ ο κ ε ι μ έ ν η ν * τ ώ τε γάρ πάθε ι κ ο -

Ubi igitur Joscph vorbis ejiisccmodt (59) d id i c i s -
sel ac animaius essel, iUque in p r imis miserabil i 
ac maleruo ejus babi lu inflexus fuissel, ad P i l a lum 
perg i i . Mon enim s l a l im audebai ; scd nec novcrat 
passionis fiueni, qui occultus essct ac pavidus, u i i 
rel iqui discipuli . Poslquam iiaque ex ea coguovit, 
cjusque verbis cxc i l a lus e s^amleu i io r factiw a U i i i . 
Pos iu la l ergo # ac uitiversoriim V i i a m acc ip i l : ma-
gnoquc sumpbi insiructa sepuU\ira, fcslinai e crtiro 
(UpontTO. Enirnvero bic ntibi qnoque aslanlem Μ »-
i r e m , eaniquc οίΓιιϊο assiduam, ac a<i omnia expc-
d i i a m , considera. Honesta enim gravilate, i t i l i i l de-
generis ani ini exbibens, pai iomi F i l i o aderat, su\s-

(39) Ubi Josepn vcrbis cjuscemodi. So!o forte Irisli 
epeciaculo inolus, pendpniia e crncc Magis l r i mor-
tui d ivini ius concepia ( i l u c i a , ad P i l a lum accesse-
r i l : qnod Goruiaiius G P . oraiione in Sabbalitm san-
ctnni i i a edisserit, ubi Gbris l t im in crjice descr ibi l , 
lypo hominis desccndeiais a Jerusalem in Jericbo 
n lairouibus despoliaii , ac sciuivivi r e l i c i i , a l icra 
n imi rum sui pa r le , »c divinitale v i v u m ; allera 
cxs t inc tum, nempe rorpoic ac bumani ia ic . Τ α ύ τ ' 
ούν έκοντι καταδεςαμένου τού μακροθύμου , γοώντες 
οί φίλοι αυτού κα \ οί π λ η σ ί ο ν , μακρόθεν έστησαν 
παραβλεψάμενοι τδν π α θ ό ν τ α , πλήν Νικόδημου και 
Ι ω σ ή φ . Τδ γ ά ρ ε ίς α υ τ ο ύ ; ήκον, ύπέμεινε σνΧΙν-
ζούμετογ, χαί υπήρξε * χαϊ παραχαΛονντα , χαϊ 
εύρε' κα \ γυμνδν ίδόντες αύτδν, κα\ τού ενσοριάσοντος 

χ ρ ή ζ ο ν τ α , σπλαγχν ισθέντες , ίλαρδν έ π ' αύτώ χέουσι 
δ ά κ ρ υ ο ν σινδόσι κ α τ α ό ε σ μ ο ϋ σ ι , και έ π ί τδ πα^δο-
χείον είσάγουσι* νόμω κοίνφ άνΟρωπίνψ τή γ ή 
π α ρ α π έ μ π ο ν τ ε ς , κ α ί τ ώ τ ά φ ω καλύπτοντες.* Cum 
ha-c ilaque longaninm HU sponle tnscephset, rjus 
amici omnes ac propinqui α longe xtelerunl moiluum 
aspicientes, exceplh Nitotlemo el Joseph QuoU enim 
ad eos spectat, s i i s i iuu i l qiti simttl cmnristafC.ur, < l 
fu i t ; qui rOiisolarcl i i r , et inveni l . Ii videntes n n -
dum9 ac necestariuiu habenlem qui lumtdo condere1, 
mUericordia mo/ i , plncidas super eo tacrgma* effa* 
derum : involvunl lintei*, tl in ttabulum inducuw, 
conimuni Uge humamtalit mandantes lcrrce f ac u-
pulcro condentes. 
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que ipsa nianibus negolio ministrabat. S ic ig i lur Α σ μ ί ω ς κα\ ούκ ά γ ε ν ν ώ ; προσωμίλε ι , κ α \ τ ή χ ρ ε ί α 

χερσιν ο ίκε ία ις κ α θ υ π ο ύ ρ γ ε ι . Ούτω τούς μ έ ν ά ν ε λ -
κομένους ή λ ο υ ; κόλποι,- ύπεδέχετο , τ ά δέ α π ο λ υ ό ­
μενα μέλη περ ιπτυσσομένη κατεφίλε ι · κ α \ ά γ κ α λ α ι ς 
έπ ι τ ι θε ίσα , μόνη τ ή ά π δ τού σταυρού κ α τ α β ά σ ε ι & α -
κονείν π ρ ο ε θ υ μ ε ί τ ο . Έ π ε Ι δέ κ α τ η ν έ χ θ η , καλ π ρ δ ς 
*5 γ ή τδ πανάγ ιον άνεχλί&η σ ώ μ α , τ ο ύ τ ψ π ε ρ ί -
πεσούσα, αύτδ μέν θερμοτάτο ι ς κατέλουε δ ά χ ρ υ σ ι * 
π ρ α ε ί α δέ φωνή κα ί σ υ μ π α θ έ σ τ α τ ο ς π ρ ο σ ε φ θ έ γ -
γετο (5ήμασιν ι Ίδού σοι, Δέσποτα , λ έ γ ο υ σ α , τ δ π ρ ο -
ωρισμένον π ε π λ ή ρ ω τ α ι μυστηριον · ίδού τ ά τ η ; φ ι λ α -
γάθου σου π έ ρ α ς άπε ίληφεν ο ίκονομίας* ίδού ή 
ανεκδιήγητος σου ανοχή έν τ α ί ς α π ά ν τ ω ν δψεσι 
π ρ ο ε τ έ θ η . Ά π ν ο υ ς γ ά ρ νύν σ ω μ α τ ι κ ώ ς , δ π ά σ η ς 
πνοής χορηγδς ά να κλ ίνη . Ά π ν ο υ ν κ α τ έ χ ω χαϊ π ε ρ ι -

ejus, inquam, q u l m c u m conscrvat sp i rhum. Teneo Β πτύσσομαι σώμα τού τ ή ς ζ ω ή ς τ ώ ν δλων δ η μ ι ο υ ρ -

rx i rac ios clavos sinu excipicbat, solulaqtie meinbra 
ilcoseulans arctius sir ingebal : conansquc uluis 
exeipere, eola descensui c crucc propensius inser-
vire curaba l . U b i porro deposihim corpus sanclis-
siroum in (erra recl inassenl , in atnplexus rueus, 
fervidissimU lacrymis i r r igaba t ; lenique voce, ac 
tniseralionis affecui plenissimis verbts, hunc modum 
alloquebalur : « E n t ib i , Domine, iroplclum myste-
r i o i n , qnod p rx f in iu im erat. E n tandem accepit 
fluem tua i i la benigna oeconomia. E n oculis o m -
nium propositam i i icnarrabilem luam susi inent iam. 
Nanc enim sine sp i r i lu corporal i ier jaces, q u i s p i -
r i tum omnem subminislras . Tcneo amplexorque 
cxsors spir i lus corpus aucloris viiae un ive r so rum; 

nonc desl i tulum sp i r i tu , qtiem baud Ua pridem ceu 
rhar iss imum pignus in ulnis i o v c b a m ; cujus au-
riiebam dulcissima v e r b a ; cujns v i i am fluenlibus 
scrmonibus gloriabar. Iinmobilia nunc sauciaque 
cjus membra deosculor, qui desperata nalune cu-
rat vnlnera ; qui pro universorum vulneraltis est 
sanaiione. Ejus nunc mutuin os ac si lenlia stringo 
labia, qui universam sermouis ac rationis faculiatc 
p rxd i tam naluram c rcav i t ; qui bo i r inem loquax 
anlmal posuit in terra . Ejue deosculor cUusos ocu-
los, qui visionis facullalem inven i t ; qui sola jus-
sione caecoTum oculis lumeti i inper l iv i t . U i i nam 
vcro taam nonc dulcissimam voceni audirc l i c e r e i ! 

γ ο ϋ * τού τήν έμήν περ ικρατοΰντος πνοήν. "Απνουν 
νΰν κ α τ έ χ ω , δν π ρ ώ η ν ώ ς οίκείον ένηγκαλ ι ζδμην 
φίλτατον · ού τών ήδίστων έπήκουον β η μ ά τ ω ν · ου 
τοίς ζ ω ο ^ ύ τ ο ι ς έσεμνυνόμην λόγοις , ακ ίνητα νύν 
κα\ τ ε τ ρ α υ μ α τ ι σ μ έ ν α κατα φ ιλώ μ έ λ η , τού τ ά ά ν ι ά -
τρευτα τής φύσεως έξ ιωμένου τ ρ α ύ μ α τ α * τοΰ υ π έ ρ 
τ ή ς τ ώ ν α π ά ν τ ω ν μ ε μ ω λ ω π ι σ μ έ ν ο υ θ ε ρ α π ε ί α ς . 
Ά φ ω ν ο ν νΰν στόμα κα\ χ ε ίλη έφησυχάζοντα π ε ρ : -
πτύσσομαι , τοΰ πάσαν λογικήν δήμιου ργήσαντος 
φ ύ σ ι ν τού λάλον ζ ώ ο ν τδν άνθρωπον έ π ί τ ή ς γ ή ς 
θεμένου . Μύοντας οφθαλμούς χ α τ α σ π ά ζ ο μ α ι , τού> 
τ ή ν όπτ ικήν ένέργε ιαν επινόησα ντο ; * τού π ρ ο σ τ ά γ -
ματ ι ο ίκείψ τ ά τ ώ ν τυφλών χαταφωτ ίσαντος δ μ -

U i r n a m aliqua loquciUem tidfere! U l i n a m rursum C μ α τ α . 'Αλλ' ε ίθε μοι νύν , τ ή ; γλυκε ίας έ π α κ ο ύ σ α ί 
ticsidcrabitia tua verba percipere! Enimvero quan-
quam nunc 11011 licet , c i i ius lamen in resurrectione 
visura sutn, quando it islaurationem hominum fauste 
annmi t ians , gral iora G e n i l r i c i loqueris. i K a d i b u -
dans, divinis inlemeralo corpori funcralibus pre-
ttoeaque stndonc congrue pareniabat. 

U b i auiem 1n monumento Detim oaptente depo-
eutseent, cnm Josephtuni Nicodemus recedunl, M a -
ι ta sola assideute ad momimenti ostia (40), ac re-
surrectionem « x s p e c t a n t e . Verum ea de re babendns 
*ermo, diei craetinae splendori repositus, marieat; 
nunc autem opera? pretium frit, ut l i b i , Domine, 
pro me pasto, rattonc coil igcns, grat iarum artiones ' 
riicam; l i b i , tnquant, qui pal ieni iam iHcfTabilcm 
e i b i b u e r i s ; qui inipervcsi igabi l i tua in nsiim uieum 
demissione, ascctisurn ni ibi ab infeni i locis c o n r i -
l i avens . Laudo ilaqne i i i a m , Domii ie , longa i i imi ia -
teio ac palicntiam : latido ineffabilcm arcanamquc 
ojcouomiani. Glorifico incomparabilem miser icor -
d iam, qua inflcxus, reuin mejustif icasti . Obculor 

(40) Mnria tola anident* ad Ohtia monnmcnli. 1n-
dica l salis quod allera orationc, quaiu p r o i i i i i i i l 
i n diein gequentcm Dominicai resurreciionis, ex^ec-u-
ibs s i l : nempe perscverasse Mariam lo io il!o i r iduo 
i u momimenlo, nec ctun aliis ind« recessisse, quod 
ipstiiu Hetaphrasles cuin aliis a Georgio inuhi.i ins 
«*»i. S«'d certe videlur superare i idem, u i i ia Joan-
ues, Magdalena, ac a l i i , quos Iq iwt rcvcrsos, ac 

σου φ ω ν ή ς ! Είθε φθεγγόμενόν σέ τ ινα πάλ ιν θ ε ά σ α -
σ θ α ι ! Είθε τ ώ ν π ο θ η τ ώ ν ε ι ς αύθ ι ς άντιλαβέσθαι με 
β η μ ά τ ω ν σου ! Ά λ λ ' εί κ α \ νύν ούχ οίον τ ε , τάχιον 
τούτο έν τή άναστάσει κατ ίδο ιμ ι , έν ή τ ή ν τ ώ ν ανθρώ­
π ω ν άνάπλασιν ε ύ α γ γ ε λ ι ζ ό μ ε ν ο ς , χαρ ι έστερα τή 
Τεκούση προσδ ιαλεχθήση . ι Ο ύ τ ω δοξολογούσα, θείοι ς 
τδ πανάχραντον ένταφίοις σ ώ μ α , καί τ ι μ ί α σινδόνι, 
τ ή ε ύ π ρ ε π ε ί κατεκόσμε ι κ ηδε ία . 

Έ π ε Ι δ ' έν τ ψ θεοδόχψ τ ο ύ τ ψ κ α τ ε τ έ θ η μ ν η μ ε ί ψ , 
δ τε Ι ω σ ή φ , κα\ οί περλ Νικόδημον , ύποχωρούσιν , 
α υ τ ή ς μόνης π ρ δ τ ώ ν θυρών αυτού π α ρ α κ α θ η μ έ ν η ; , 
κα\ τήν θείαν άνάστασιν άποκαραδοκούσης . Ά λ λ ' δ 
π ε ρ \ τούτων μέν , τή αύριον τ α μ ι ε υ έ σ θ ω λ α μ π ρ ^ τ η τ ι , 
λόγος* νΰν δέ μοι προσήκον , τ ω υ π έ ρ έμσύ π α -

1 θόντι τήν εύχαρ ιστ ίαν έπ ιλογ ι ζομένω σοι π ρ ο σ ί ί π ε ί ν 
Δεσπότη * τ ψ τήν άφατον άνοχήν έπ ι δεδε ι γμένψ * τ ώ 
άνεξιχν ιάστω συγκαταβάσει τ ή ν έμήν άνάβασιν έκ 
τ ώ ν καταχθόν ιων ένεργήσαντ ι . Ύ μ ν ώ σου τοίνυν 
τδ μακρόθυμον κα \ άνεξ ίκακον . Κύρ ιε* ύ μ ν ώ σου 
τήν ά π ό ^ η τ ο ν οίκονομίαν * δοξάζω τδ άνυπέρβλη-
τον έλεος, ύφ* ού κ α μ π τ ό μ ε ν ο ς έ μ έ τδν κ α τ α κ ε κ ρ ι -
μένονέδ ικα ίωσας . Φιλώ σου τ α π α θ ή μ α τ α , δΓ ών έ γ ώ 

Saiibalo quievisse , sic Domini Malreni desolalam 
r c l i q i i c r i n l , vei tit ipsa obsiinatior vo luer i l assidere 
septilcro, posiquaNi tnaxime mi l i l a r i s i l lud m a u u s , 
i\v cnsiodia i)bscdissei. G n r c i a l i i tino fere «>re }M>SI 
C l u y s o s l . contm. in M a i i b . e i Gregor . N y s s c n . 
o>ai. 2 . in r a s tba , s i vce t i am Hesyt l i i tnn , ahert.m 
Mttrurn apud Mat ib . S. Uei Gcn i t r i ccn i cxpt>ntiut. 
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τ ώ ν α τ ι μ ό τ α τ ω ν ά π η λ λ ά γ η ν π α θ ώ ν . Φιλώ σου τδν Α passiones tuas, per quas l iberalns ful a passlonibus 

σταυρδν , δΓ οδ τήν 4μήν κατεδ ίκασας ά μ α ρ τ ί α ν 
δΓ ο ί τ ή ς τοΰ θανάτου με καταδ ίκης ή λ ε υ θ έ ρ ω -
σας . Φιλώ τους ήλους ε κ ε ί ν ο υ ς , δΓ ών τδ τ ή ς 
αράς έξεμόχλευσας έ π ι τ ί μ ι ο ν . Φιλώ τ ά ς δ?ατρήσεις 
τ ώ ν μελών , δΓ ών τ ά τ ή ς έ μ ή ς παρακοής έ θ ε ρ α -
π ε ύ θ η τ ρ α ύ μ α τ α . Φιλώ τδν κάλαμον , δι* ού μοι τ ή ν 
έλευθερίαν ύ π ί γ ρ α ψ α ς · δι* ού τήν αλαζόνα τού δρά-
κοντος έ τραυμάτ ισας κεφαλήν . Φιλώ τδν σπόγγον 
τδν τοίς άχράντο ις σου προσενεχθέντα χε ίλεσι , δΓού 
μοι τδ χ ή ς παραβάσεως π ικρδν ε ίς γ λ υ κ ύ τ η τ α μ ε τ -
εσκευάσθη . Ή ς ήδ ίστης άν τ ή ; χολής ά π ε γ ε υ σ ά μ η ν 
έδωδής · ώ ς εύφροσύ/ου άν τοΰ δξους μετέλαβον στό­
μ α τ ο ς · ώ ς βασίλειον άν δ ιάδημα , τδν άκάνθινον 
π ε ρ ι ε θ έ μ η ν στέφανον · ώ ; δ ίαυγέσ ι μ α ρ γ α ρ ί τ α ι ς , 
τοίς έ μ π τ ύ σ μ α σ ι ν άν έ καλλώπ ισαμην · ώ ς ύ π ε ρ τ ί -
μοις τ ι μ α ί ς , τ ο ϊ ς έ μ π α ι γ μ ο ί ς άν έδοξάσθην · ώς λ α μ -
π ρ ο τ ά τ φ κ ό σ μ ψ , το ί ς ^απ ίσμασ ιν άν έσεμνύνθην . 
Φιλών δή σε, Δέσποτα , το ίς σοίς έγ καλλωπ ί ζομα ι 
πάθεσ ι . Φιλώ τήν λ ό γ χ η ν , τήν τ δ εμδν χειρόγραφο)» 
δ ι α ^ ή ξ α σ α ν , τήν τ ή ς αθανασίας π η γ ή ν διανοίξασαν. 
Φιλώ σου τήν πλευράν , έξ ής οί τής ζ ω ή ς έ μ ύ η σ α ν 
ποταμοί* έ ξ η ς μ ρ ι τ δ ά έ ν α ο ν τ ή ς αφθαρσίας άνέβλυσε 
(5είθρον. Φιλώ σου τ ά ε ν τ ά φ ι α , δΓ ών μ ε κ α τ α κ ο -
σ μ ή σ α ς , τ ά τής α ίσχύνης ά π η μ φ ί α σ α ς π ε ρ ι κ α λ ύ μ -
μ α τ α . Φιλώ τήν ύ π έ ρ τ ι μ ο ν σινδόνα, ήν περ ιθέμενος , 
τήν τ ή ς υιοθεσίας με στολήν π ε ρ ι έ β α λ ε ς . Φιλώ τδν 
τάφον , έ ν ψ τδ τ ή ς έ μ ή ς αναστάσεως έκαινούργησας 
μ υ σ τ η ρ ι ο ν έν ψ μοι τήν τοΰ $δου προωδοποίησας 

pleuis tgnominia. Osculor tuam crucem, pcr quam 
damnasti peccatum nieum : pcr quam a morl is mc 
dainnalione l iberas i i . Osculor clavos i l los , per quos 
maledici ionis excussisti poenam. Osculor perforala 
ntembra, per qtiae inobedien l i s mese sanala son i 
vulnera. Osculor calamuro, per qtiein par lam inilit 
l ibcriaiejn subscr ips is t i ; per quem superbi draconie 
capul a i l r i v i s i i . Osculor spougiatn iniemerai is luls 
lvbiis admoiain , per quam ni ih i p ravar ica l iou i s 
atnariludo versa est iu dulcedinem. Esc& suavis-
siinaB loco» fel gusiavissem : ceu lietilije pocu-
l u n i , acelutn hausisseui : ceu regium diadema, 
coronam spincam capi i i iinposuissem : ob l i neu l i -
bu& spulis veltul pellticidis margar i l i s m i b i placuis* 
sein : i l lusionibus, ceu iuaxittiis bonoribus gloriam 
babuissem ; ceu splendidissimo ornatu, percussio-
nibus l u i * bonestatus essem. Aman le r l i b i , Do-
miue , figene basta, luis passionibus glor ior . Doos-
culor lanceain, quae meurn chirograpbum d i s c i d i i ; 
quae funiem i m i n o r u l i u i i s aperu i i . T u u m sacruiu 
ialus exoscu ior , ex quo fluxerunl viiae Q u m i n a ; 
ex quo jugis inihi incorrupl ionis r ivi is ntaiiaxit. 
Osculor sepulcralia, quibus me lurpi ludinis c \ u -
tum vestes magnifice vesiisii. Osculor preliosis-
simani sindonem , qua involuuis , adopliuuis u>e 
felolam i n d u i s i i . Osculor eepulcrum, Ία quo I I K « 

resur rec l io im in i i i a s i i mys le r iu ro ; in quo milii ad 
emergendum ex iuferuo viam fecis i i . Osculor iiluui 

άνάδυσιν. Φιλώ τδν λίθον εκείνον, δι ' ού με τοΰ έ π \ ^ lapidem, per quem gravi uie l i inorts morl is oncic 

φόβου τοΰ θανάτου άπεφόρτ ισας άχθους . Τ ι μ ώ τούς 
τ ή ζωοπαρόχω καθυπουργήσαντας τ α φ ή , ώ ς τ ή ς 
το ιαύτης τ ε τυχηκύτες χ ά ρ ι τ ο ς . Φιλώ τάς τ ή ς Τ ε κ ο ύ -
σης σε χ ε ί ρ α ς , ώ ; Ολη τ ή θεία σου οικονομία κ α θ · 
υ π η ρ ε τ η σ α μ έ ν η ς * ώς π ρ ώ η ν μ έ ν , τ ή κ α τ ά τδν τόκον 
λε ι τουργ ία , νύν δέ τή τού ενταφιασμού μόνης ύ π ε ρ -
καμούσης χ ρ ε ί α * ώ ς τδ τ ίμ ιον ά π ο ί ^ υ σ α μ έ ν α ς α ί μ α * 
ώ ς τδ πανάχραντον περ ιστε ιλάσας σ ώ μ α . Δοξάζω 
δή τ α ύ τ η ν , ώ ς μόνην τού σωτηρίου κοινωνδν όφθε ί -
σαν π ά θ ο υ ς · ώ ς τ ή ς ευεργεσίας κ ή ρ υ κ α , κα \ τ ή ς 
αθανασίας ευαγγελ ίστρ ια ν , καλ τ ή ς σής φ ω τ ο φ α -
νε ίας πρόξενον . 'Αλλ' ώ ς εκείνον π ρ ώ τ η κατε ίδες 
κα\ εύηγγελ ίσω , Δέσποινα, ούτω καλ τ ή ν νοητήν 
αυτού φανε ίης έν τα ί ς η μ ώ ν εύαγγελ ιουμένη κ α ρ -

levas i i . Honore eos prosequor? qui vivifica? sepwl-
luraeoperam impeuderuul , ceu i a l e m gratiaui con-
secutos. Osculor t ux Gen i i r i c i s inanus, ut quaa 
l o l i i l l i recoiiflmi» n i i n i s i r a v e r U ; u l quae soia 
nuper ia paritis obsequio, nunc aulc in in sepul-
l u r * negolio l aboraver i t ; ceu qua? prcliubinn 
l iauser i i sangui i iem; quae iuletncralui i i corpus ob-
vo lve r i l . Pbiao ei gloriain babeo, ut qua) sola sa-
lutaris passiouis visa s i i socia ; ut laniae i l i ius gra? 
liae praBCOni, in i inor la l l la i i sque n u m U , ac diviii-e 
luae i l laetral ionis c o n c i l i a l r i c i . Τ α vero, u l i euiu 
priraa videre meruist i ac anaunl iare , ο Domina , 
sic que i u nobis sptxilaleni i l luslrat ioneui faustc 
o l ina in ai tnuntiaverie; in ipso Cbr i s l o dulcUsiuio 

δίαις έπ ίλαμψιν* έν α ύ τ ψ Χ ρ ι σ τ ψ τ ψ γ λ υ κ υ τ ά τ ψ j) nostro lumine : quem decet gloria , bonor, ac gra-
ή μ ώ ν φ ω τ \ , δτι α ύ τ ψ π ρ έ π ε ι δόξα, τ ι μ ή κα\ ε υ χ α ­

ρ ιστ ία , σύν τ ψ Π α τ ρ ι , κα \ τ ψ ά γ ί ψ Π ν ε ύ μ α τ ι · νύν 

κα\ ά ι \ , κα ι ε ίς τούς α ίώνας τών α ίώνων . ' Α μ ή ν . 

ΛΟΓΟΣ θ ' . 

A d ^ o ^ είς τήν τής άχραντου Θεοτόκου ir τφ 
τάφφ παρεδρείαν, καΧ ευχαριστήριος τής ΰ*ερ· 
ΛαμΛρον αναστάσεως. 

Φωνή άγαλλ ιάσεως π ρ ο ο ι μ ι α ζ έ τ ω σήμερον τ ή ν ε ύ -
χαριστ ίαν ήμ ίν . Φωνή ευφροσύνης προεξηχε ί τω , τά 

(41) Hanc landem, diu dcsideratam ex ejus guslu 
in snperiori faclo t ubi eam tieor^ius p r o m i l l i l , c x -
que iis quae Metapbrasies in Mariae bisloria c x s c r i -
ps i l , Lcunis A l l a i i i seduliias ac bumaniias, ex pro-
pr i is ipsius uhncliis jur is publici facieudati i , Ι>ΓΟ· 

tiarum aciio, cuin Patre ac Spirilu saoclo, itunc ei 
seinper, et in saecula sa?culoruin. Ameii. 

Q H A T I O I X . 

In immaculalw Virginis in ieputcro astislenliam, et 
gratiarum uciio pro gloriosa remnecliOHe (41). , 

Yox exsultai ioi i is hodie nobis exordio s i l g ra i ia -
rutn ac i ion i . P r io r insonei ac p r x l u d a i gra lu la lo-

d u x i l : egregium plane v i r i d i se r iUs imi • ac M a r i x 
dcvotissimi fncmimcu lu i i i , u i i babenl ejus auoquc 
oraiioues alia?, qtiibus omuibus insaliabihs» lUariaiu 
l a u J a l , 
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r i is pro mundi univcrsi resurrcciione, vox beiilia» Α τ ή ς π α γ κ ο σ μ ί ο υ αναστάσεως χ α ρ ι σ τ ή ρ ι α . Φ ω ν ή τ ή 
canticie. Praesenli vox congrue magnifica b i l a r i l a l i , παρούση καταλλήλως λ α μ π ρ υ ν ο μ έ ν η φ α ι δ ρ ό τ η τ ι σαλ-
luba» clangore laudaiiouein promat. E i laudes ca- π ι ζ έ τ ω τήν δοξολογ-αν. Κ ρ ο τ ε ί τ ω τ ά ν ι κ η τ ή ρ ι α τ ψ 
n a i pro victoria, qui a?lernum dissolvi i bellum ; qui τών αίώνων καταλύσαντι πόλεμον * τ ψ τ ή ν ά κ ή ρ υ -
dira pugua v ic lor exst i l i t : qui per inortem re- κτον τ ρ ο π ω σ α μ έ ν ω μάχην * τ ψ διά θανάτου τ ά τοΰ 
gnuui mortis e v e r l i i ; qui a l l igavi i l o r l e m , quasqne θανάτου καθελόντ: βασ ίλε ια · τ ψ τδν ίσχυρδν δ ε σ μ ή -
:\ sxcul is (euebal animas, tanquaui spolia d i r ipu i i . σαντ: , καλ τάς ά π ' α ιώνων ψυχάς ώ ς σκύλα δ ι α ρ -
Hodie, namquc insuperabilis e]us labcfaclala esi l y - πάσαντ ι . Σήμερον γ ά ρ ή άμαχος αυτού χ α τ α λ έ λ υ τ α : 
raunis. Hodie co)'estium v i r luuun Rex cum advcr- τυραννίς . -Σήμερον ό Βασιλεύς τών ουραν ίων δ υ ν ά -
sario carne congressus, i l lnni quidem pros l rav i l , μεων μ ε τ ά σαρκδς τ ώ ά ν τ ι π ά λ ω σ υ μ π λ α κ ε \ ς , αύτδν 
siium vero ipsc i igmenlutn a gravi servituie l ibe ra - μέν καταβέβληκε , τ δ δ έ οίκείον π λ ά σ μ α τ ή ς χ α λ ε π ή ς 
v i t . Hodie iremenda lenebricosaque infcrn'r loca έξείλετο δουλείας. Σήμερον τά φοβερά κα ι σκοτε'.νά τοΰ 
vacuans, eos qui lyraimide tcnebaulur in suam άδου τ α μ ι ε ΐ α κενώσας , είς τήν ιδίαν τούς τυράννου -
ipse t rans lu l i l polesiaieni . Hodie vilaj nobis iKiclor μένους μετέστηαεν έςουσιαν. Σήμερον δ τ ή ς ζ ω ή ς 
primogeniltis ex morluis cffeclus, i m m o r i a i i u i i s η μ ώ ν ά ρ χ η γ δ ς , πρωτότοκος έκ νεκρών γ ε ν ό μ ε ν ο ; , 
nobis in i t i av i l viam. Coelos bodie pra lerrenis na- ^ τήν τ ή ς αθανασίας ήμιν όόδν άνεκαίν ισε . Σήμερον 
itiras commula i , boininumquegeneri Irisiem sort i io τών καταχθόν ιων ουρανούς τή φύσει ά ν τ ι κ α τ α λ λ ά τ -
loc i im, l i ic idam'divinamque babitationem ascripbii . τ ε τα ι , κα \ τή τδν άμε ιδή κ α τ α κ ε κ ρ υ μ μ έ ν η χώρον 
l iod ie spleiididi-rsiiuus juslitiac S D I aurcos i r . i l lms άνθροίπότητ», τήν ν ω τ ο : ι ^ » y - 2 % - Οι?αν ά π έ γ ρ α ψ ε 
i r s n r r e c l i o u i i radios, cum coolesiem decorem, tuui κατοικ ίαν . Σήμερον ό τ?;ς δ ικαιοσύνης λ α μ π ρ ό τ α τ ο ς 
terrenam conciuni lalein inconiparabil i sopra rwo- "Ηλιοςτάς χ ο υ ι ο φ α ε ί ς βχλών τ ή ς αναστάσεως ά κ τ : -
dum fulgore ' i t lns l rav i l . I lodic dulcem plei.ainque νας , τήν ούράνιον ε ύ π ρ έ π ε ι α ν , κα\ έπ ίγε ιον ε ύ κ ο -
lail i t ia gaudihvoccm nuilieribus unguenta ferenti- σμίαν ά σ υ γ κ ρ ί τ ω ς ύ π ε ρ ε λ ά μ π ρ υ ν ε ν . Σήμερον τ ή ν 
bus emiUons, sexus Ir isl i t ias radicilus abstulit ac γλυκε ίαν κα>. ύπερευφρόσυνον τής χ α ρ ά ς τ α ι ς 
exsiccavit . μυροφόροις έπαφιε \ ς φο;νήν, προ££ίζους τάς τοΰ 

γένους , και άνείλησε, κα \ έξηφάνισε λ ύ π α ς . 
Ago vero lingua oimiis graliae parlicops effct-la, Ά λ λ ά δεύρο πάσα γλώσσα τής χάρ ι τος μ ε τ ε σ χ η -

t laraui n i ih i laudationem concinncl . P r x s l o n i i l i i κυία συναρμοττέτω μοι τήν εύφτ;μίαν. Έ π α μ υ ν έ τ ω 
adjntrix sit, cui desiderium viio facial , queirqne μοι τυραννουμένω τ ψ πόΟφ, άμηχανούντ ι δέ τ ψ 
defkiat congrui serniofiis fatullas. Iloc plane, boc Q λόγω . Ούτος γ ά ρ , ουτο ; δ τών ύπερφυών κ α τ α ν α γ κ ά -
res eximias cogi l a i l i i igcre . Hoc ad r<«s propria ζων άπτεσθα ι . Ούτος ό πρδς τά ύπερ οίκείαν δ ύ ν α -
v i i l u t e majores conipellit. Hoc nalurae propriic μιν συνωθών. Ούτος ό τής οικείας έκλαθέσθαι φύσεως 
oblivionein induc i l . Hu ic ut oinnes cedamus, haud π α ρ α σ κ ε υ ά ζ ω ν . Τούτω π ά ν τ α ς ύπε ίκε ι ν ούκ άδοξον. 
inglorinin s i l . Quippe dcb i ium est, ac licet miims Χρέος γ ά ρ έστιν , εί κα \ τ ή ς άντιδόσεως ά-οδέον, 
babeai quatu pro re tnbul ione, nec bonis eollalis και τών παρασχεθέντων α γ α θ ώ ν ούκ έπάξ ιον . Ά λ λ 1 

videalur condiguum, ab omni lanien creatura rcd- άποδ^όσΟο; πρδς τ ή ς λογ ικής ά π ά σ η ς φύσεως* τ ο ύ -
dalur rationls p a r i i c i p c ; rum uiiqtic la rg i lor ipse των τών ύπερέκτ ισ ιν οφειλών τοΰ δεδωκότος άντ ικα-
<iani tnajorom exsohilionc dcbi lorum con. inulai io- ταλλαττομένου. Έ μ ο \ μέν , ώ θεία φ ιλντη : , ού μόνον 
uem veli t . M i b i aulem, qnem anio, divino ccctus, δΓ αύτδ τοϋτο ύπόχρεον είναι , άλλά κα\ διά τήν ύ π ό -
non eo tanlinti qiiod deltilum s i l , sed et propier σχεσιν έςεγένετο , ή τ ι ς προεπαγγελθε ίσα πρδς τούς 
promissionem evoni l , quam priorem , i i quoruiii [Γσ. τών] χρέων α π α ι τ ε ί τ α ι . Τ ί ς δέ α ύ τ η και ο ί α ; 
inierest, ex igunl . Quajuam \cio ac qualis s i l ejus- προστεθήνα : καλόν. Ή δ η τοίνυν έν τοίς φθάσασι 
tnodi promissio, p ras la t add^re. J i i n i i aquc # cu;n στ̂ δ» τ ξ ς τού ζωοδόχου μνημε ίου θύρας τήν ώς λόγος 
ίιι Supcr ior ibus , auie i i iouuiucnli osi iuin , qnod [fcr. ό λόγος] καταλ ιπών Μητέρα τ ά κατ* εκείνο, κα \ 
v i l am suscepit , Domini M a l r c n i , per id lefnpus β αυτήν τή σήμερον έ ταμ ιεύσατο φαιδρότητα Ούτω 
sormo re l iquissc l , eam bodienue scrvavi i laelitia?. γ ά ρ κα\ τδ προσκορής είναι δ ι έφυγε , κα\ τδ άκόλου-
Ila e i i im, cuin id cav i i ne p ro l ix i l a le la«lio essel, Oov δ ι ε τήρ^σεν . Ε π ε ι δ ή δέ χ ά ο ι τ ι τοΰ άγαγόντος 
luni copscnlancani rai ioncai servavi l . Pitsiquani πρδς τήν άπα ί τησ ιν "τού χρέους ά π η ν τ ή κ α μ ε ν , έ γ ώ 
:Miiem dedureiilis gral ia eo occurr imus, u l debii i τ α ύ τ η ν ώς ο!όν τε πληρούν έπε ι γόμεθα [ϊσ. έπε ί γο -
fi ies redimcnda s i l , pro v i r i l i cgo iacullaie rei lem- μ α ι ] . "Εστι δέ περιδέξιος τοΰ λόγου μ ε τ α / ε ί ρ η σ ι ς , 
plurus fesi iao. Por ro commoda sermoiiis Iraciatio ή τ ή ς μυριάθλού Μητρδς έν τ ψ τ ά φ ω παοεδρε ία , 
cst, innumeiis cei-taintnibus c!ar.nc Mal r i s assislou- π ε ρ \ ή ς αυτός τε δηλαδή κα\ ή οφειλή προσυνέστη . 
4ia in sepulcto; cir«*a quam versalur ipsc ac Αύτη γ ά ρ μόνη , τ ώ ν α π ά ν τ ω ν ύποχωρησάντων , άτε 
dcb i l i r a l io . Hajc enim sola (42) , rccedcutibus μόνη τ ψ σφοδρψ τ ώ ν σπλάγχνων δ ιαφλεγομένη π υ ρ \ , 

(4S) Hcec enim sola. S n n l isia u l pia in Mar iam, Donii iuim ejusque sacrum corpus , pf rseveraverit . 
a i cerie haud i(a ad Gdcm facilia. Duruin enim, ui Majori l ienesiale, aut se coni inueri t doino, nibr l 
Waria u n a , nullo e discipulis a u l sanclis fcniinis dubiiaus dc proxiiua resurreclioiie , a u l po>l S a b -
asut&lenie, t r iduum il lud jugi assideulia iu momi- baluui taiitutn cuin Magdalena aliisque piis feiainis 
IVIMIIO egerit, stcqnc ab co imino ia , inter Judxor inn ad tito.iuiucnlum i c r i l ; juxia opiuionein CUrysos l . , 
ac lu i l i ium tublodieul ium lurbas debaccbaines in llob; c h . , Ccrai i ! . , Joamiis Tbcssa l . , c l c . 
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καί τ ή ς π ί σ τ ε ω ς , καί ανδρείας ά μ ε τ α τ ρ έ π τ ω π ε π η - Α omnibus, ut cujus unius viscera vebcmemi tgue 
γυ ία π α ρ ε κ ά θ η τότε κ α \ δ ι εκαρτέρε ι , κα \ ακο ίμητα 
αμφότερα τά δ μ μ α τ α δ ι ετήρε ι . Εί γ ά ρ κα \ τήν Μ α γ -
δαληνήν σύν τή άλλη απέναντι τού τάφου κεκαθι-
χέναι,δ θεσπέσιος έφησε Ματθαίος , άλλά πρδς τδ θεω-
ρήσαι μόνον, μηδ ' έν α ύ τ ώ τού ενταφιασμού τ ψ κ α ι ρ ψ 
προσπελάσαι τολμώσας . "Οθεν αύτα ί ς κ α ί ύ π ο κ ε χ ω -
ρηκέναι συνέβη δέει τών Ι ο υ δ α ί ω ν , κα \ τή τής κου­
στωδίας έλεύσει . Άσφάλε ιαν δέ τ ώ λόγω αύτδς εκε ί ­
νος παρέχετα ι λ έ γ ω ν Όψέ Σαββάτων τ ή έπιφω-
σκούση εις μίαν Σαββάτων ή.Χθε Μαρία χ\ Μαγ-
δαΛηνή, χαί ή άΛΛη Μαρία θεωρήσαι τόν τάφον. 
Ούκ άν δέ τάς παραμένουσας έληλϋθέναι έ φ η , εί μ ή 
κ α θ ά π ε ρ οί λοιπο\ , καί αύτα ι ύποκεχωρήκεσαν . Τινές 
μέν ούν τήν άλλην λεγομένην Μαρίαν , τήν ά ν ε ρ μ ή -

snccensa esseni, animusqae v i r i l i forti ludine urmus 
essei , s^pulcro assidebat, ac assisieoiia assidua 
erat, ambosque oculos insomnes servabat. Q u a n -
quain euim c l i am Magdalenam ac sociani ejus , 
comra monumentuin tedisse T i , admirabi l i^ d i c a l 
Mailba?us; id u m e n u l aspicerent taaium cum 
ueque sub ipsum sepuliurae tompus ausas esscnl 
accedere. Quamabrem eiiatn coi t t igi l , u l J u d £ o r u t i ) 
qietu perterriiae, ac cusiodue at|veiuu recederent. 
Par ro iifem ip$e sermonem confirmat, direus : 
Sero Sabbutorum, qua? dict Wucescil in primam 
Sabbalorum, venil Maria Magdalene, et altera Maria 
videre sepulcrum T *. Nou autem d ixissel venisst*, 
qmc inaiiMSsent; nisi e i illje, qiieniadnioduiii r e l i -

νευτον ύπε ιλήφασιν ε ίναι , μητέρα ήν Ίωση αυτός ^ Π 1 " rece$sisse|>l. Saue quideni, nonnull i a l le ram 
τε προλαβών ε ί π ε , κ ι \ ό Μάρκος σαφέστερον ύ π ο -
δηλοί λέγο>ν 71 δέ >}αρία ή ΜαγδαΛηνη, χαϊ Μαρία 
ή Ίωση έβεώρονν πού τίθεται. Τ ινές δέ καί τήν 
Ιακώβου προσαγορευθε ίσαν ύ π ε τ ό π α σ α ν , ήν κα'ι 
αύτδς ούτος έτέραν είναι π α ρ ά τού Ί ω σ η λέγε ι , κα \ 
ή αλήθεια δ ιαβεβαιοί . "Αλλά στοχασμδν ο ιμαι τ α ύ τ α 
[ leg. τών έρευνώντων] τ δ μή τή άληθεία τού π ρ ά γ ­
μ α τ ο ς ε ισβαλλόντων , έρεύναι ούκ έκ φανερού τ ίνος 
τ ε κ μ η ρ ί ο υ , άλλ1 έξ άδηλων μόνον άφανώς υπονοου­
μ έ ν ω ν . Πόθεν γ ά ρ λαβόντες τήν το ιαύτην έπλασαν 
μ ε τ ω ν ο μ α σ ί α ν ; "Οπο^δ** δλων τών θείων ευαγγελ ίων 
τ ή κ υ ρ ι ω τ ά τ η τ α ύ τ η τ ή ς Μητρδς μ ε τ ά τήν ά π ό ^ η -
τον κύησιν προσαγορευομένην όρώμεν κλήσιν . Παρ-

i l lam dictam Marfam, quai non exponitur, Matrein 
Domiui esse e x i s l i m a r u u l , qitam ille prius d ixe ra l 
Jose mqlrem 7 7 ; osieudilque clarius Marcus, dicens: 
Maria auiem Magdalene, et Maria Jose aspictibant 
ubi poneretur 7 8 . Quidam aulem eiiam Jacobi co-
gnou/uiatam pulaveruut ; quain lamcii bic ipse 
aliaui d i i i l (43) praeter iuairoiu Josc, e i veriias 
a s l ru i l . Puto lamen eorum id conjeciurain esse, 
qui non venla le rem a t l i a g u n i ; aui ex cerlo a l i -
quo iodicio exigunt , sed ex incerl is lauluin ac 
obscure opinabii ibus. Unde eniin iingenles accepe-
r u n l appellaijoiieiu i l lam? Ubinam loto sacrorum 
evangHliorum c o n l e x l u , propriissimaB i l l i Mal r i s 

έΛαδε γ ά ρ , φησ \ , τό παιδίον, χαϊ τήν μητέρα αύ- , appellationi post arcanuni i l lum par tum, appella-
τού. Κ α \ , ΎΗν ή μήττψ τού * Ιησού έχει. Κ α \ π ά λ ι ν 
Λέγει ή μήτηρ αυτού τοις διακόνοις. Κ α ί , Κατέβη 
εϊς Καπερναούμ αυτός χαϊ ή μήτηρ αυτού. ΚαΛ, 
Ή μήτηρ σου, χαϊ οί αδελφοί σου έστήχεσανέξω. 
Κ α \ , Έστήχεσαν παρά τφ σταυρφ τού Ιησού ή 
μήτηρ αυτού, χαϊ ή άδεΛφή τής μητρός αυτού. Κα \ 
δ Λουκάς φησιν έν τ α ί ς Π ρ ά ξ ε σ ι ν Ούτοι πάντες 
ήσαν προσχαρτερούντες τή προσευχή σύν γυ-
ναιξ,ϊ, χαί Μαριάμ τή μητρϊ τού Κυρίου Ιησού. 
Κα\ καθάπαξ ούκ έστιν ίδε ίν π ο υ μ ε τ ω ν ο μ α ζ ο μ έ ν η ν , 
ή πατρόθεν , ί| έκ σ υ γ γ ε ν ι κ ή ς σχέσεως καλουμένην 
τήν Ιδ ια ι τάτην , κα ί τ ε τ ι μ η μ έ ν η ν , κα\ κεκλημένην 
προσηγορ ίαν . "Εστι δέ κα \ βεβαιότερα τ ψ π ρ ά γ μ α τ ι 
μ α ρ τ υ ρ ί α , ή αληθέστατη τ ώ ν θεολόγων ιστορία . 
Ή ν ί κ α μέν γ ά ρ αυτήν ό ή γ α π η μ έ ν ο ς μ α θ η τ ή ς ε γ γ ύ ς 

τ ε ε ίναι , κα\ σχεδδν τού ·θε ίου σταυρού προψαύειν 
έφησεν , οί λοιποί τ α ύ τ α ς ά σ υ μ φ ώ ν ω ς μακρόθεν 
έστάναι , κα ί ta δρώμενα κατανοείν αν ιστόρησαν. 
ψΗσαν γ ά ρ , φ η σ \ ν ό Ματθαίος , έχειγυναιχες ποΛΛαϊ 
άπό μακρόθεν θεωρούσαι,έν αϊς ήν Μαρία ή Μαγ-
δαΛηνή, καί Μαρία ή τού Ιακώβου, καϊ Ίωση 

l ionem aliam videiuus adhaesisse? Accepit eu in i , 
i n q u i l , puerum cum tfiatre eju$ 7 9 . E l : Eral mater 
Jesu illic e e . Et i i enun ; Ait mater eju$ ministris ·'. 
Et : DesCendit Capharnatim ip$e, el maier eju$ ·*. 
Et : Mater (ua, et (ratres tui stant foris E l : 
Stubanl juxia crucem Jeiu mater ejus, el soror 
malrit ejus Lucas qnoque iu A c l i s a i l : Hi 
omnes eranl perseverantes in oratione cum mulieri-
bus, el Maria malre P o m i n i Jcsu · · : unoque verbo 
nusqijain quis v i d e r i l , nomenclatioiie a paremibus, 
aul cagnaiiouis babitudine accepta, s ingular iss i -
niqin i l lud , ac honoratum, nominalumqiie appella-
iMMi upmen. Porro Qrmius quoque rei les l i inonium 
accedil verissima lbeologorujii b i s to i i a . Saue qu i -
dem cum dilectus discipulus, ea*n piope crucem, 
aiqae u i fere tangerei, d i x e r i l : rel iqui e con i r a , 
mulieres islas a longc siare, ac ea quac fierent spe-
ctare, t ia r rayerunl . Erant en im, i nqu i i Maltbaeus, 
ibi mulieres mullie α longe $pectante», huer quai ^ 
erat Maria Magdatene, et Maria Jacobi, et Joie | 
maler, et maler filiorum Zebedcei Uxc vero el iam 1 

T V M a l l h . X X V I I , 61 . T e Marc . xv, 47. 7 6 M a l t h . x x v m , 1. " M a i t h . x x v n , 56. 7 8 M a i c . x v , 47. 
' · M a i i l i . l n , U . · · Joau. ιι, I . 8 1 l i i i d . 5. 8 8 Ibid. 12. 8 8 L u c . v i n , 20. ** Joau. x i x , 2 5 . 8 8 A c t . i , . 
14. · · J i a l d i . X X V I I , 55. 

(43) Hic ipse atiam dieit. Neiupc Mauba?us. L e - eodem i lem anno Par i s . e l i lo , nulla e-»l ejusniodi 
g i i Georgius aitjecia virgula posl Ι α κ ώ β ο υ * quain c l i s l inc i io , qaain nec Yulgala babent. E l i au i l o a n . 
babel ei iam Nuvmu TesiaaicH. i-uiu l^rasini v c i - Tbess. Mariam Jacobi absolule, al iam putat a M a -
tione Par is . ediluii» an. 4549 : Κα\ Μαρία ή τού Ί α - r ia vcl Jacobi mi i i ons . vel JOiC, apud queiti , ct uo^ 
κώβου, κα\ Ί ω σ η μ ή τ η ρ · ul e s s c ^ τού Ί ω ι ή μήτΓ 4 ρ. l is ad i i ium vido. 
€lara tbscl Gcorgu t>onlcniia, \<\ alio inirgro Giieco 
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M a r c u u e T , n e c i . o « L u c a s " indeftuiio sennone (44) \ μήζηρ, καϊ ή μήζηρ των νίών ZeCttaitv. Τ α ΰ τ α 
affiraianl. Qaod si ei iam scr ip tnmes i , fukse uua cum 
ca propecrucei i i , M a r i a m C l c o p l w c t M a r i a i n Magda-
lenen, j ux ia redditam raifonem crcdenduni c s l se i l t i 
hocias adjunxisse. Nulla i laquc prxfaiarurn est cc le -
bral iss ima i l l a , ac i l la rum quac eo loco notninaiitur. 
lilac quidem tolam uoclew ingredienles ac cgredien-
tes escpulc ro , aposlolis numiavertinlquae v id isseul ; 
undeel iam con l igh , u i eas magna pars miraculort im 
resurreclionis eflugeret; bacc vero i inmobi l i ie r ad 
itlud asbidens, peispieue magis omnia a spex i t , nec 
fclaiitu» sed alio postmoduut lempore cnarravit . 

ούν καΛ 6 Μάρκος κα \ ό Λουκάς τ φ ά ο ρ ί σ τ ω χ α θ -
υποφαίνουσιν . Εί δέ κ α : συμπερ ιε ίνα ι ταύττ* τ ή ν τοΰ 
Κ λ ω π α , κα\ τήν Μαγοχληνήν έν τ ώ σ τ α υ ρ ώ γ ε γ ρ α -
π τ χ ι Μαρ ίαν , τ φ άποοεδομένω λόγω σ υ μ π α ρ α γ ε \ έ -
σθαι ταύτας π ιστευτέον . Ούκούν ουδεμία τ ώ ν είοτ-
μένων έστιν ή πολυώνυμος , κα\ κ α τ ά τόοε τ δ χο>οίον 
δνομασθησομένων. Έ κ ε ί ν α ι μέν γ ά ρ δ*> ό/.τ^ς τ ή ς 
νυκτδς κα'ι ε ίσήεσαν, κα\ έςήεσαν τοΰ τ ά φ ο υ , κα'ι 
τοις άποστόλοις τ ά θεωρούμενα κ α τ ε μ ή ν υ ο ν , δ θ ε ν 
αύτα ί ς ουδέ τ ά πλείονα τ ή ς αναστάσεως σ υ μ β έ β η κ ε 
κατιδεϊν θ α ύ μ α τ α · ή δέ ά μ ε τ α κ ι ν ή τ ω ς α π έ ν α ν τ ι 
τούτου π α ρ α κ α θ η μ έ ν η , π ά ν τ α τρανότερον κ α τ ε ϊ δ ε , 
κα\ ού π α ρ α υ τ ί κ α , μ ε τ ά δέ τ α ύ τ α κα \ έξε ίπεν . " 

Έ π ε \ π ώ ς άν κατά τ δ α ύ τ δ τύν τε σεισμδν, καί τ ή ν 
rae motuin, angelique descensum, liwn lapidis rcvo- U τού αγγέλου καταφοίτησιν , τ ή ν τ ε τοΰ λίθου μ ε τ α -

Nam alioqui quomodo per ideai tentpus, cum ler-

latioacai , ad b;cc vero etiain coslodutn cxania ia-
t ionem, ac rursus eoruiii ve lu l a somuo excitatiouein, 
necnon quorumdam ex tllis in urbeni adveulum, 
• l l is abeuni ibus , ac subinde revcrtenlibus videre 
coul igissci ; nisi ea jugi ler assidua a d e r a l , ac-
< ensiori ainoris igne exci la ia ? S i c cu i i a , neduiu ra 

per id iftinpus coni igerunl , sed e l aiia qaarquo, 
cx qno lemporu Doimnas capius est, supra oames 
peispicue aspexi i , imlia ei raiionc ubt-ssc s i i s i i -
uens, aut qii idqiiam corporis iieces>ilaiibus i i i l c r i m 
indtilgens; somno, inquain, atil c i b o ; UMpic dum 
uviuVae rcsiirrectionis gaudia ac de lk i a s persensit. 
Kquidein unguealiferae inulieres v idcruu l qtiidein 
lapidein rcvolulum, ac angclum super eum sedca-

κίνησιν , έτι μήν κα\ τήν .τών φυλάκων ν έ χ ρ ω σ ι ν , 
και αύθ ι ς δ ι εγρήγορσιν , κα \ τήν τ ί νων αυτών ε ί ς 
τήν πόλιν άναχώρησιν , τα ΐ ς άπ ιούσαις , και π ά λ ι ν 
ένδημούσαις προσεγένετο θεωρήσαι , εί μ ή ού π α ρ ή ν 
δ ιηνεκώς έγκαρτερούσα , καλ δ ιαπυρότερον έ γ ρ η γ ο -
ρυια ; Ούτως γ ά ρ ού κατ* εκείνον μόνον, άλλά κ α ί 
τ ά ά φ ' ού*τερ ό Δεσπότης κ α τ ε σ χ έ θ η , σαφέστε,οον 
π ά ν τ ω ν έθεάσατο τ ά συμβαίνοντα, μηδ* δλως τούτου 
οιαστάσα, μηδέ τδ τυχδν τα ΐς τού σώματος ά ν ά γ κ α ι ς 
ύπενδούσα, ύ π ν ω τ ε , φ η μ \ , κα\ τροφή , μ έ χ ρ ι ς ά ν 
τ ή ς ζωηφόρου κατετρύφησεν έγέρσεως . Τδν μ έ ν γ ά ρ 
λίθον ά π ο κ ε κ υ λ υ μ έ ν ο ν αί μυροφόροι καλ τδν ά γ γ ε -
λον έ π ' αύτδν καθήμενον έθεάσαντο* πόθεν δέ , καΛ 
π ώ ς [κα ι ] τ α ύ τ α έ π ρ ά χ θ η ούκ έγνωσαν. Ό μ έ ν γάρ 

e m ; quamlo autem, au l qua baec rallone coatigis- V Ματθαίος μ ε θ ' ή ς έτυχε [leg. !τυχο*ν] θ ε ω ρ ί α ς , καλ 
« ο ι ι ι , non cognoverunt. Mallliaeus quidem cui i i 
vi&ioue qiam babtiernnt, i!la quoque gesla descri-
b i i , ame earum adveiiluui; niinirum, ierr;« inotuni, 
angoliquc dcsceustiin, ac lapidis Ihuisposilioncm : 
alii atilem visionem solani angeloruiii, curumq-jo 
ad illas scrinoctualioiKtm, quo ulroque donaUc stinl , 
scripto consignaruut. Sed c l ille iltu-J ip8um p r « -
le r i lo designal icinpore. : Ainjelii» enim Demini, 
i n q i i i l , de&cendil de ealo , et accedens revolvit la-
pidem, et $edit tuper eum Illud an lcm, tedit, cuni 
tetnpns aulc advenlutn, titni posl(|iiam advcnisseitt, 
signiflcaverit. Sola ita<|ue Domii i i Malor , cum ea 
qna? prxcesseruut, lum dnlcem illum ac consiabi-
l icnlein lerrse molum coguovii : lerriE molum , in-
quain, quo suscitalis lanqiiam a soinno morluis, 
vigUantes cusiodes fuerunt consopiti : per qirem 
eiiam piuo aule omues, divina? i l l i resurrectionis 
•iebiia sunt nun t ia : atque ut OPConomiaB arcano Bic 
aspectu quo(pie, ac clariiate F i l i i deliciari licebai. 
Tanquain eif m M a l r i , ac ei cui credita cssenl OBCO-

notube mysieria, suli c l ia in Uoiuini is os londi i resur-
! ecttonis miraf u)a , nedinn cxcelleiiiius siipra 
;<i»oslolos ac feininas unguenla fereiues, venim 

τά π ρ δ τής παρουσίας αυτών α ν α γ ρ ά φ ε ι * δ π ε ρ έστιν 
ό σε :σμδς , ή τε τού αγγέλου κατάβασ ι ς , κα \ ή τού 
λίθου μετάθεσις · οί δ ' έτεροι , τήν τε τών α γ γ έ λ ω ν 
όπτασίαν μόνην, και τήν πρδς έαυτάς α υ τ ώ ν δ ιάλε-
ξ ιν , ώ ν π ε ρ δή κα\ έ τυχον , ανιστόρησαν · άλλά γ ά ρ 
κάκείνος δ ιά τοΰ παρωχηκότος χρόνου, τδ αύτδ τ ο ΰ τ ο 
δ η λ ο ί . "ΑγγεΛος γάρ Κυρίου, φησι , x a r a ^ a c έ ξ <Λ>-
ρανού χροσεΑθών άχεκύΛησε ror Aidor, χαϊ ikar 
θισετ έαάτω αύτοΰ. Τ δ δέ, έκάθητο, τδν μ ε τ ά τήν 
έλευσιν, τδν δέ π ρ δ τ α ύ τ η ς δ ιασημαίνε ι χρδνον. Μόνη 
τοίνυν τ ά π ρ δ α υ τ ώ ν , χ α \ τδν γλυκύν εκείνον, και 
έδραστικδν ή Μ ή τ η ρ οίδε σεισμόν · δς τούς άπ* 
αιώνος μέν άφύπνωσε νεκρούς , τούς δέ έ γρηγορότας 

0 έκοίμησε φύλακας . Δι* ού μοι δοκεί , κα\ τ ή ς θείας 
έξαναστάσεως αυτή π ρ ώ τ η δεδόσθαι τά ε υ α γ γ έ λ ι α · 
κα \ ώς ένήν τ ή ς ά^όήτου οίκονομίας κατατρυφήσοΛ 
κα \ θέας , κα \ λ α μ π ρ ό τ η τ ο ς τοΰ Υιού · Μητρ ί τε γ ά ρ 
ούση, κα\ μόνη τά τ ή ς οίκονομίας έ μ π ε π ι σ τ ε υ μ έ ν η 
μυστήρ ια , μόνη κ α \ τ ά τ ή ς αναστάσεως ό Δεσπότης 
καΟυποίεικνυσι παράδοξα · ούχ υπέρ αποστόλους κ α \ 
μυροφόρους, άλλά κα \ υπέρ άγγελ ικήν κα\ νοεράν 
μύησιν . Ούτω τοίνυν αυτήν μήν αμέσως κα ι π ρ ώ ­
τ ω ς ή τ ή ς έγέρσεως κατέλαμψε φαιδρότης* τ α ί ς δέ 

Λ Τ Marc . xv, 40. Μ L u c . x x i n , 49. · · M a l l h . x x v m , 2'. 

( i i ) Lucas iudefiaito serinone. Τ φ άορ ίστφ ' sic ille scrtno Luc-a» esl , qno.i ini l lain nomiuei s a a c l a -
r txuut i , cum apograpbuiu habcrol ά ρ ί α τ φ · in al i is nitu i i iu l i c r i i i i i , sccas ac M a U b x a s ac Marcus , qu i 
^t tuqu« ιιοιι o inm paric paruin. l a d -iiaiuis aatcai al q»ias ex noaiiue cxp r inma l . 
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μυροφόρο: ; ο ύ / ομοίως , άλλα διά τ ε τού αγγέλου , Α eiiain supra quam angelica ac 

U'JS 
in lc l lec lual is insii-

καλ τ ή ς τού λίθου μεταθέσεως μηνύετα ι . Ε π ε ι δ ή 
γ ά ρ άσθενέστερον δ ιακε ιμένα ι ς , ούτε άθρόον, ούτε 
δι ' ένος ανακαλύπτετα ι τρόπου · άλλά τήν μέν |Γσ\ 
τ ή μ έ ν τή δέ ] δ ι ' ακοής π ε ρ \ α υ τ ή ς τ ω τού αγγέ­
λου λ ό γ ω , τήν οέ δι' δψεως τή τού λίθου μετακυλίσει 
δέχονται π ί σ τ ι ν . Διδ κατά βραχύ π ρ δ ς τδ μυστηριον 
χ ε ι ρ α γ ω γ η θ ε ί σ α ι ς , αύτδς εκείνος £ ζ ω ή κα\ ή ά ν ά -
σ τ α σ ι ; έπ ιφα ίνετα ι . 

tul io habeat. S ic i g i l u r nullo medio, prinue i l l i , 
clara lux ac Ix l t t i a resurreci ionis a l l u U i l : nou s ic 
aiitem miguemjferis mul ie r ibus ; sed eis per ange-
l t im, ac pef remolionem lapidis s ignif icaiur . Qiiod 
c i i im inibecillius baberent, neque sub i to , ucque 
uno eis revelaiur moilo : sed, qua audilu per ange-
l icuni s c rmonem; qua ex visu per revoluiioneiu 
lapidis, ejus acciptunl l idc in . Quainobrem ubi pau-
la l im ad myslerium iuattuducia? fuissenl, ipse i l l e , 
qui vi la ac resurreciio es l , i l l i s apparet. 

Sie entm sapienlia ac prudenlia cougrue dispo-
5Ui(, u l ne se subito exbibens, occasioni esscl u l 
praa shipore, u i i c i i am uoniiull is disciptilis accidi t , 
pbanlasma quoddam p u i a r e n l ; vel e l iam tit o b l i -

άκάθεκτον τ ή τ ή ς χ α ρ ά ς έπ ι τάσε ι συνεθισθήνα: [leg, Β nens fidem, in s iu l lum aliquem ac impoienlis 

Ούτω γ ά ρ ή αυτού σοφία κα\ σύνεσις ό ι ω κ ο ν ό μ η -
σεν, ώ ς άν μή άθρόον παραδειχθε ' ις , φάντασμα υπέρ 
έκπληξ ιν , κ α θ ά π ε ρ καλ τ ώ ν μ α θ η τ ώ ν τ ισ ιν ύποτο-
πηθήνα ι δοίη* ή κα\ πιστευθελς ε ί ς Ικνοόν τ ι κάλ 

συνωθησθ.] π ι σ τ ε υ σ ά σ α : . Εί γ ά ρ καλ τούτου γενο­
μένου, φανέντος αύταις ά τ α μ ι ε ύ τ ω τ ιν ι κα\ ά κ ρ α -
τ ή τ ω χ ρ ώ μ ε ν α ι τ ή ό ρ μ ή , τών ά χ ρ α ν τ ω ν έφήπτοντο 
π ο δ ώ ν εί μ ή ούτω δ ιωκονόμητα ι , π ο ί α ; άν ούκ έξ -
έβησαν ευταξίας τ ώ σφοδροτάτω τ ή ς χαράς τυραννού-
μ ε ν α ι ; Καλ ώδε μέν τα ί ς π ε ρ λ Μ α ρ ί α ν τ ά τ ή ς αναστά­
σεως* τ ή δέ Μ η τ ρ \ , μ υ σ τ ι κ ώ τ ε ρ ό ν τ ε καλ οίκειότερον 
ανακαλύπτετα ι , θ έ α δή τδ γ ν ω ρ ι μ ώ τ α τ ο ν καλ γνήσιον 
τ ή ς υ π έ ρ Ιννοιαν α υ τ ή ς συνέσεως, δ π ω ς ούτε τα ί ς 
μυροφόροις δι* εαυτής , ούτε τοίς άποστόλοις τ α ΰ τ α 
προευαγγελ ί ζ ε τα ι * ένδίδωαι δέ μάλλον α ύ τ ό π τ α ς γ ε ­
νομένου ; βεβαιοτέραν κατασχε ίν τ ή ν άλήθε ιαν . Ο ύ ­
τ ω ς γ ά ρ αυτή πανσόφως , καλ δι* δλης τ ή ς οίκονομίας 

ai i ini i moiuin a niiitio gaudio credenles cogerct. 
Siquidem eu im, curn ei iam ita res babuissel, mox 
ut apparui l , improviso quodam ac tencri nesci<> 
impe iu , inleineratos ejus amplexx sun l pedes ; ni*i 
i ta provide dispensaiuin essel, quam uon a dccoro 
excessissem, vehementissimo gaudio v im facienle? 
A lque bunc quidem modum revelanlur Mariae (45) 
resurreci ionis mysler ia , Domini auiem M a t r i , sp i r i -
la l ior i rai ione, ac familiarius. Vide sane ejus ma-
jorem cogilalu c lar iss imam, slnceramque prudeu-
t i a m ; ut ireque unguenla ferentibus feminis, neque 
aposiolis, baec ipsa per se prius a n n u n i i a v e r i l ; sed 
u i magis ex visu cerl iores facios, ftrmiorem ve r i l a -

δ ί ώ κ η τ α ι , τδ μ ή εαυτής τά π ρ ο ε γ ν ω σ μ έ ν α , έκ ^ teni leuere concesseri l . S i c enim sapienier adino-
θεοΰ δέ καλ αΐτείν, καλ μεσιτευούση [teg. μεσιτεύου- duni ίιι lo lo se oeconoiniae gessit l icgouo, u l non 
σαν] διδόναι τοίς προσήκουσι . Π ρ ώ τ η ν τοίνυν καλ 

τ ρ α ν ο τ έ ρ ω ; τ ά τ ή ς θε ίας έ γέρσεως οί κήρυκες είδό-

τάς μ ε μ ν η μ έ ν η ν [leg. μ ε μ υ η μ . ] τήν Μητέρα* δι ' 

α ύ τ η ; γ ά ρ καλ τδ άσφαλέστερον τών μυροφόρων ει^ 

χον, ούδ ' δλως έν τοίς κατ ' έκείνην λόγοις μεμνήσθαι 

τ α ύ τ η ς προήρηντα : , σοφία δηλαδή τή κατ* αλλήλων 

\leg. κατάλληλος], καλ τή τού Πνεύματος χ ε ι ρ α γ ω -

γούμενοι π ρ ο μ υ θ ε ί α . Μ ά ρ τ υ ρ α τε γ ά ρ αυτήν αυτής 

π α ρ α γ ό μ ε ν ο ι , καλ τήν οίκείαν περ ιπο ιε ίσθα ι δόξαν 

ύπονοουμένην, τδ ύποπτον εΐναι δοκείν τήν μ α ρ τ υ -

ρίαν το ί ς άπειθούσι παρε ίχον . Διδ καλ καθηκόντως 

ένταυθοί τ ά π ε ρ ι αυτής π α ρ α λ ι μ π ά ν ο υ σ ι ν . 

pe ream essent primae noi ioues; sed u l ipsa quoque 

peierel ex Deo, isqnc ea mediair ice, amicis ac 

quibus congruuin esset, i radere l . C u m ilaque sacr i 

prxcones, p r imam ipsain, ac caeieris clarius d i v i n s 

resurreclionis mysleria didicisse scirent : per eam 

siquidem cerliores longe qnam per ungiieiitiferas 

niulieres facli fue ra iu ; nusquam lameu cum de 

reburreclione agunt, i l l ius voluerunt facere men-

lioneni : congrua n i in i rum prudenlia , ac d iv ina 

Sp i r i i u s provideniia d i r igenie . Nam si teeiem rc -

surreciiODis eam prodiuissent , quas videri posset 

suain ipsa quaerere glor iam, in causa fuiRseni u l 

resurrectioni a s in i c i a fldcs iitcredulis suspecta vidcretur. Quaniobrem el iam mcr i lo h ic , qua3 ad eaiu 

speclanl oini l lunt ac taccH(. 

Ά λ λ ά τ ώ ν λίαν άν φαίην καλών τή νΰν φαιδρό- D Porro fueril cumpri iuis congrumn hodiernj* lac-

τ η τ ι , εί τούς ήνίκα π α ρ α κ α θ η μ έ ν η ευχαριστήριους 

προσήγε λόγους, εκείνη, η μ ε ί ς άναλαβόντες νΰν συν-

άρξα ιμεν . Κ α ι γ ά ρ έ φ ' ησυχ ίας τδν πρδ τής ανα­

στάσεως διατελούσα χρόνον, τό τε παράδοξον καλ 

δ ιανοούμενη , καλ μελετώσα μυστηριον , καλ κ α τ ά 

μόνας τ ώ τήν φρικτήν οίκονομίαν πληροΰντι προσ-

ο μ ι λ ο ΰ σ α , το ιαύτα έν η ρ ε μ ί α καλ ιδία δ.εξείη 

φ θ ο γ γ ή . t Σύ , φησλ , Κ ύ ρ ι ε , απαθή κα'·. άνώλεθρον 

liiia3, u l quos i l la per id leinpus sepult-ro assideus, 

gra l iarum aciionis monumenio serinones o M u l i l , 

IIIIIIC rcst imeii les, una cum il la ordiaiuur . Tc i rpus 

eniin <ριοι! resurreciionem p n c r c s s i l s i lenl io e x i -

gons, mirabile i l lud considerans, medilausqiie m y -

s i c r i i im , soHlarioque eum al loquens, qui l ior ren-

dam illam oecouomiani implcba t , ejusccmodi scr-

inones submisse ac s^orsim sctutn disscrcbai : 

(45) Marice. Τα ί ς περλ ΜαρΙαν * Magtlaleiiam i n -
t r l l i g i l , qtiam M a l r i ex imie , ac Doniioi M a h i , M a -
r ixque , o p p i n i l , ut ipsa pai i lal im pra^parari d r -
bueri l ad aspcctum Dominicum, quo btaiiui D i i u n i i 

Maier peifeotior u i e m i l po i i r i . For te srr iptum M l 
Μ α γ δ α λ η ν ή ν quod i ia aii l iquarius i in inulaver i i , 
iirtc cuiin Maija abholiih- alia solct i n i c l l i g i , i;uaia 
V i r ^ u , ac i>ei G t - u i i h x . 
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• T u , i n q u i l , D o m i u e , qui impat ib i lcm ac iminor- Α τήν τ ή ς θεότητος κεκτημένος φύσιν , τ ή προσλη-
talem deitatis babercs na iuram, assumpta carne u l 
homo passus e3. T u , m q u i i , non deserens palernum 
fiinuai, in l«rra2 utero dcinorar is . T u , qui in un i -
verso inc i rc i imsrr ip ius d<ilate exsistas, corporc i a 
tnonuniento circumscriberts . S i t tejustortim animse 
suscipicules cboros duounl . Ejusmodi vocibus l c 
redempiorem sa lu iani . S ic iueffabili lua i l lus i ra i i 
be l i l i a , inenarrabilem clemenliam p r x d i c a n l . E n i m -
vero niundi quoque civibus v ic lor ia i iropbaca ox-
bibe. A p p a r e , qui inv is ib i l i ralione ades , cuin de-
cenl i ac cougrua specic. Splende in orbis fiuibus 
resurrecl ionis fulgores. Kesurge corpore, qui ne-
quis leneri deilaie. Exc i la re e rgo , qui in saecula 

bsque somno es. Exwrge, queui laudantium popu* 

φθείση π έ π ο ν θ α ς ώ ς άνθρωπος . Σ ύ , φησλ, τ ώ ν π α τ ρ ι ­
κών μ ή χωρ ι ζόμενος κόλπων , έν το ις κ ϊ ν ε ώ σ ι ν ε ν ­
δ ιατρ ίβε ι ς τής γ ή ς . Σύ α π ε ρ ί γ ρ α π τ ο ς ών έν τ ω 
παντλ θε ϊκώς , έν μ ν η μ ε ί ω σ ω μ α τ ι κ ώ ς π ε ρ ι γ ρ α φ ή . 
Ούτως δ ικαίων σε δεξάμεναι ψυχαλ χορεύουσι . Τ ο ι -
α ύ τ α ι ; σε τδν λυτρωτήν δεςιούνται τα ί ς φ ω ν α ί ς . 
Ούτω τ ή ά π ο ^ ή τ ω ^ σ ο υ κ α τ α λ α μ π ό μ ε ν α ι φ α ι δ ρ ό τ η τ ι , 
την άνεκλάλητον άνακηρύττουσι φ ιλανθρωπ ίαν . Ά Α λ ά 
δείξον κα\ τοίς έγκοσμίο ις τά τού πολέμου τ ρ ό π χ - α . 
Φάνηθι , παρών άοράτως μ ε τ ά τ ή ς π ρ ο σ η κ ο ύ σ η ς 
ώραιότητος . Λάμψον έν το ίς π έ ρ α σ ι τήν α ί γ λ η ν τ ή ς 
αναστάσεως. 'Ανάστηθι σ ω μ α τ ι κ ώ ς , δ α κ ρ ά τ η τ ο ς θ ε ί -
κ ώ ς . Έ ξ ε γ έ ρ θ η τ ι ούν, δ ε ίς α ίώνας ακο ίμητος . Έ £ -
εγέρθητι ταϊς τών ανυμνούνταν σε Λαών χυχΛο -

lorum synagogoi tinl circumdalurai9e. Exturge ad Β Οιχσόμενος συναγωγαΐς. Έξεγέρθτ\τι τών σών μέν 

vindiciam quidem luorum pauperum , uique udver-
sarias virluies ad exltrminium dissipe$ 9 1 . T u j u s i i -
tias S o l , resurrec l ionU oslende radios. Apparcaul 
le r rar i in i orbi v ic ior ia : fulgores. luuolescal univei> 
sis ejusmodi salus. Videunt pauperts, ellateniur 
Videam ego quoque desideratum dfsiderai iss i iui 
Domini aspcclum. Yideam e i i n i i e praabiantis F j l i i 
pulcbr i iudinem otnui specie majorem. Aspecieia 
g lor i i ica i i Dei orientem g lor iam. Aud iam dulcein 
i l l am v o c e m , dulcia omnique gral ia plena verba 
e m i l l e n l e m . U t i advenlus, i la e l resurreclionis gau-
dium , p r i i n x omniutn M a l r i aonuitl ialurus appare. 
Appare , i nquam, qui eemper sis cuui i l l a , serves-
que inv inc ib i l em. ι l l oc modo divinorum magt-
slrac (46) ac unguenliferse Y i r g i n i , laudanliqne ac 
aupp l i can l i , primae F i l i u s resurrecuonis clari taiem 
ostendil , ulque licebat doceri Mj l r e in ac honorar i , 
appari i ionig siue pr ima praeseulia bonorat. Quau-
quain euim scr ip lum es l , pr i iuum apparuisse M a -
gdalenae 9 l , i l a lamen inlel l igas, u i quod ad aposto-
Jos, au l mulieres alias ungueula aflV.rentes, sprcla) . 
Sane enini Y i r g o parens , aule etiam spmla l em 
aageloruin iu i l ia i ioneui , nai i ex se mys ic r ia p w -
v ide l . Supra otnnes enitn desiderio deflagraus, de-
ccrlansque , ac perseveians , sola pruna quoqua 
condigita rec ip i i munera. Pai* quippe e r a l , u l 
omnium pr ima imindi lo l ius acciperet gaudimn, 
quae eju* nobis l a n t x laeiitiae pleuiludiuie causa 

είς άμυναν πενήτων, τών δέ εναντίων δυνάμεων 
είς τόν της πανωΛεβρίας σχορπισμόν. Δεΐςον, 
"Ηλιε τής δικαιοσύνης, τάς τής αναστάσεως ακτ ίνας · 
Φανάτωσαν αί τής νίκης ά σ τ ρ α π α \ τ ή ο ικουμένη . 
Γνωσθήτωσαν πάσ ι ταύτα τ ά σωτήρ ια π ρ ά γ μ α τ α . 
ΕΙδέτωσαν πτωχοί καί εύρρανΟήτωσαν. *1δο:μι 
κ ά γ ώ ποθεινήν ποθεινοτάτου Δεσπότου θέαν . "Ιόοιμι 
ύπερφυούς Υιού ύ π ε ρ ω ρ α ί α κάλλη, βεάσο ιμ ι δεοο-
ξασμένου θεούδιαν ίσχουσαν δόξαν. 'Ακούσαιμι θείας 
φωνής ηδέα κα\ χαρ ί εντα προ ίεμένης β ή μ α τ α , ' β ς 
π ρ ώ τ η τ ή ς παρουσίας τ ή μ η τ ρ \ , ούτω καί τήν της 
έγέρσεως φάνηθι χαράν εύαγγελιζόμενος. ΦάνηΟ:, δ 
διά παντδς αυτή συνών, κ α ΐ ά κ α τ ά β λ η τ ο ν δ ι α τ η ρ ώ ν . » 
Ούτω τή θεολογώ κα \ μυροφόρω ΙΙαρΟένω , κ α \ ά ν -
υμνούση,καλ ίκετευούση π ρ ώ τ η τήν τής αναστάσεως 
ό Υίος καθυποδείκνυσι λ α μ π ρ ό τ η τ α , κα ι ώ ς ένήν 
μυήσασθα ι , κα\ τ ι μ ή σ α ι Μ η τ έ ρ α , τ ή τ ή ς οίκείας 
έμφανε ίας π ρ ο τ ι μ ά παρουσία. Εί γ ά ρ κα \ τή Μαγδα­
ληνή προοφθήναι γ έ γ ρ α π τ α ι , άλλά τ ώ ν αποστόλων 
νοητέον, και τών λο ιπών μυροφόρων. Ή γ ά ρ δή 
τεκούσα, κα\ π ρ δ τής νοεράς τών αγγέλων μ υ ή σ ε ω ς , 
τ ά τ , ύ τεχΟέντος καθορφ μ υ σ τ ή ρ ι α . Α π ά ν τ ω ν γ ά ρ 
ύπερφλεγομένη τ ψ π ό θ φ , κα\ ύπεραθλούσα, καλ μόνη 
δ ιακαρτερούσα, π ρ ώ τ η καλ τ ώ ν κ α τ ' άξίαν τ υ γ χ ά ν ε ι 
δωρεών. "Εδει γ ά ρ π ρ ώ τ η ν τήν παγκόσμιον ύποδέ -
ξασθαι χ α ρ ά ν , τήν τού π λ η ρ ώ μ α τ ο ς ήμ ιν α ί τ ιαν τής 
το ιαύτης δφθείσαν εύφροσ,ύνης· τήν μ^νην τ ά ά π ό ^ -
0ητα π ε π ι σ τ ε υ μ έ ν η ν τήν τα ί ς άπε ίρο ι ς τού π ά δ ο υ ς 

f i s l i l i s s e t : cui soli arcaita c rcd i ia c s s e u l ; quas Β προτετρωμένην ^ ο μ φ α ι α ι ς . Έ δ ε ι τήν μόνην τ ώ ν 

· · Psa l . ν ι ι , 7 . 9 1 Psa l . L X V I I , 1. ·» Psa l . L X V I I I , 53. " M a r c . x v i , 9 . 

(46) Divinorum maghtnv. θ ε ο λ ο γ ώ . Egregiain 
Alir iae ep i i be ium, ac pra^rogaiiva , quaui ob in i c i a 
p r ima i l la doctrina. Dionysio aptisiol i , θεολόγοι , 
fiiml divinorum pr imar i i doclorcs : a quibtis nomeii 
boc ad alios derivalum e s i , ac p r&dpue ad Grego-
r i u m Nazianz . Propier maxiine ejiis Oraliones περλ 
θεολογίας , Metapbrasies d ic i lu r νέος θεολόγος · He-
sycliius quoque o ra l . iu S. Pascba, q u x esisecutida 
i j regor i i Nyss. nomine edi la , in regiu Cod . d ic i lu r 
ci ipse ό θεολόγος * uec id aliud videalur recemior i , 
*eti medii lc iuporis u s u , qiiam quod nosicr G o o i g . 
inucr ibi lnr in God. Autoni i Angi is t iu i , ό ^ήτ(ι>ρ* ac 
q:ii)d noslri Tbeologum ac EoelesiasHitn vocant : 
«tui de re L ^ o A l l a l . in eua disserlalioue dc Genr-
g is , ubi de O r a l . Georgii iti rllud Stubanl juxta r r « -

cem, ele. Jn biblioih. i n q u i l , Aulon i Augu$lini luk 
nomine Gregorii rhetorii epitcopi Nicomeui r legeba-
lur. P r x l e r episcopum alius aputl nos eo ofllrio de -
rungrlur, ac pccul iar i ler ccclesiasies ac ibeologue 
swx Fcclcsia? d i c i l u r . Quod scqui lur μ υ ρ ο φ ό ρ φ , 
baud i la vidcalur in Mariani quadrarc, in s e u l e m i a 
Goorg. qtiod ilta inoiiumento conslans asscderit : 
ad calcciii lamen mulus u rgc l iu eanidcui, u l noit 
pobsil esse mendum l ib r a r i i . Y e l i i forie μυροφόρον* 
a prima posl c r u c e m , ac vcra unc l ione , atiie s r i -
licet l umu la i i o i i em , in qua non defuerii S . M a r i c 
opera, cnjus prxcipuo bo r l a iu , Nicodeiu. c i Jo>cpb, 
sic Ooiuino pa ren i avc run l , u l prosequilur uosier 
Georg ius , citaia o ra l . in i l l ud , S>abanl juxta cru-
ccm, e ic . Grcgor , A n i i o d i . , c l c . 
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σ κ υ θ ρ ω π ώ ν κοινωνδν τ ψ Τ ί ψ γενομένην , -χύνην καΛ Α innumcrabiles passionis perpcssa esset gladios. Par 
τ ή ς θε ίας εκε ίνης προαπολαύσαι θυμηδ ίας . 

'Αλλά τ ί ς αν νόησις τήν παρα5εχθείσαν αυτή κ α -
ταστοχάααιτό σου, Δέσποτα , δόξαν; τ ί ς τ ά αμήχανα 
σου κάλλη νοερά κατανοήσειε φ ύ σ ι ς , ά π ε ρ ώ ς Μητρλ 
δ ιανεκάλυψας τότε ; "Ω οία φαΛρότης τ α ύ τ η κ α τ -
ε φ ά ν η ς ! Οίω δ' Ι ρ ω τ ι τήν κτίσιν την ικαύτα κατελάμ-
π ρ υ ν α ς ά π α σ α ν ! Οία φωτοφάνεί θέα τοίς έγκοσμίοις 
ώ φ θ η ς ! Οία τού ήδέως εκείνου , κα \ κήρυκος τ ή ς 
αναστάσεως γενομένου σεισμού εύωδία τ ά πάντα 
δ ι έπνευσεν ! Οία τ ά μύρα σου τού ακένωτου μύρου 
ύπερβλύσαντος ή γ ή άνέδωκεν ! *Ω π ώ ς ε ίς τδ καινό-
τερον ή σύμπασα τότε μετεμορφώθη δ ιακόσμησις ! 
Π ώ ς πρδς τδ εύρυθμότερον μετεσκευάσθη σ τ ο ι χ ε ί α ; 

e r a l , u l quas sola Ir is l ium F i l i o socia fuisset, s o h 
quoque pr ior omnibus voluplalem i l l a in pcrciperei . 

Emmvero quisnam animus lanlam i l l am quam 
susccpi l , Doniine, tuam gloriam , conjicere valea.1 ? 
Quaenam vero inlel leciualis natt tra, immensam 
i l lam pu lcb r i l ud inem, quam velul M a l r i lunc re-
velasti , inlcl leciu pcrspiciat ? Ο quanla ci hel i i ia 
apparuisli ! Quanta vero Ince , creala universa id 
leinporis i l lus t ras i i ! Quali luminoso aspeciu visus 
es wui idi civibus ! Qualis dulcis illtns ac prscconis 
resurreclionis terraemolus fragranlia omuia per-
s p i r a v i l ! Qualia urigueiHa , inexhausto luo il lo un-
guenlo copia supra modum sca lur ien tc , lerra red-
d i d i l ! Ο quomodo in novam quamdam spcciem 

Π ώ ς δ άήρ τ α ί ς γαλήναις κα\ γλυκέ ία ι ς κατεκοσμήθη ^ unlversa rerum dis l r ibul io lunc temporis transfi-

δ ι α π / ο α ί ς ; Τίνα τά τού χορού τών αστέρων δ ιανα-
τε ίλαντα κάλλη ; ΟΓαι τ ώ ν ηλιακών άκτ ίνων δ ι α υ γ έ ­
στερα·, βολαί! Τ ί ς ή τ ή ς ουρανίου δ ιακοσμήσεως τ ε ρ -
πνότης 1 Τ ί ς ή τ ώ ν αγγέλων συγκεκροτημένη χορο-
στασ ία ! Τ ί ς ό ηδύς αυτών τής δοξολογίας ή χ ο ς ! "Ω 
οίαις τα ί ς θείαις ένωραΐζοντο τότε λαμπρότησιν I Οίαν 
οί τ ή ς σής έ γ έ ρ σ ε ω ; κήρυκες περ ιέκε ιντο φαιδρό­
τ η τ α ! Οίαν τήν δραθείσαν δόξαν κα \ καλλονήν π α ρ -
έδειξαν ! "Ω φωνών κα\ λόγων εκε ίνων τ ώ ν κ α τ ά 
τού πο )εμ ίου μηνυσάντων ν ίκην · τ ώ ν κηρυξάντων 
τ ή ν τού θανάτου κ α τ ά λ υ σ ι ν τ ώ ν τήν ζ ω ή ν σε κα\ 
άνάστασιν τοίς έπ ι γε ίο ι ς ε ύ α γ γ ε λ ι ζ ο μ έ ν ω ν ! "Ω γ λ υ ­
κείας καί ύπερέκε ινα παντδς έφετού φωνής σου τής 

gurala e s i ! Quomodo elemenia in compositiorem 
quemdam ordinem demula ia s u n l ! Quomodo aer 
sedalis dulcibusque omalus cs i flalibus! Quanlus 
oriens decor cbor i s l e l l a ruu i ! Quales solarium ra -
diorum lucidissimi j a c l u s ! Quapnam graia spccics 
coelesiis oroatus! Quis tanlus angclorutn coacius 
cborus ac t r ipudium ! Quis eorum laudalionis sua-
vis sonus! Ο qualibus lunc venustabauttir divinis 
splendoribusl Qnam luae resurreclionis praecones 
iudu l i e r a m l an i l i am l Qualetn os lenderun l , quam 
gloriain ac epeciem v i d e r a n l ! Ο voces illas ac 
sermoues eorura , qui vicioriae de boste reportats 
i iun i i i fueruni! qui praedicaverunl prostralam mor-

τ ή ν χαράν τ ψ κ ό σ μ ψ διά τών μυροφόρων έ ν η χ η σ ά - Q letn ; qui v i l am le ac resurreciioncm lerrenis 

σ η ς · τ ή ς τά λ υ π η ρ ά τ ή ς α μ α ρ τ ί α ς δ ι α ^ η ξ ά σ η ς 
δεσμά ' τ ή ς εύφροσύνην τ α ί ς τών α π ά ν τ ω ν ένο ικη-
σάσης άκοαϊς . "Εδει γ ά ρ τήν αύτοχαράν , κα \ Ουμη-
δίαν το ιούτψ π ρ ο κ η ρ ύ γ μ α τ ι τή τών α ν θ ρ ώ π ω ν προοι-
μιάσααθαι κλήσει , το ιούτψ περ ι χαρε ί προσφθέγματ ι 
τοίς τ ψ λ υ π η ρ ψ τ ή ς α μ α ρ τ ί α ς ένεχομένοις έ π ι τ ι μ ι ω 
προσομιλήσαι το ιαύτα , κα ί τής παρουσίας , κα \ τ ή ς 
ευεργεσίας σου προδραμείν Ευαγγέλ ια . Έ σ κ ί ρ τ η σ ε ν 
ή σύμπασα κτ ίσ ι ς . 

Τότε δ ι ε π ί τ α σ α ν οί ούρανο\ τ ά ς πύλας , κα\ ώς 
Ιδίαν τήν τών γηΐνων είσεδέξαντο άγγελ ίαν . Τ ί γ α λ -
λιάσαντο αί νοερα\ δυνάμε ι ς , κα\ τή άνθρωπίνη συν-

evangel izaruni! Ο dulcein , ac supra omne deside-
rabilem vocein luam l quae per unguentiferas nmlie-
res gaudium insonui i mumlo : quae i r i s l i a niorl is 
d is rupi l v incn la ; quse omoiuin auribiis j ucu iu l i l a -
lem i m m i s i i . Oportebal cnim ipsum per se gau-
dium ac j ucund i l a i em, prsevia ejusiuodi prauiica-
lione, bomii ium urdi r i vocalionem : ejusmodi plena 
gaudii compel la l ioue , eos aflfari, qtii t r i s l i peccaii 
reaiu tenebaniur ; u l talia advenuis tui ac beneiicii 
praecurrerent fausla nuiuia . Tr ipudio ges i iv i i c r c a -
mra omnis . 

Tunc caeli aperuerunt porias, ac ve lu l propr iam, 
terrenorutn admiserunl anmii i t ia l ioi ie in . E x s u i l a -
runt spirilales vir lules , pariqne cum hominibus 

ηδόμεναι θυμηδ ία , κοινήν τήν ύπερευφρόσυνον χ ο - Ι) jueundilale gaudenles, t r ipi idi i im omni niajus la»ti-

ρείαν έ π ε κ ρ ό τ η σ α ν . Κ α τ ε λ ά μ φ θ η τ η ν ι κ α ύ τ α , δ τ ε 
νοητδς κα\ ό αίσθητδς κόσμος. Διηλάθησαν έκ τών 
π ε ρ ά τ ω ν ά θ υ μ ί α ς νέφηρ, κα ί ευθυμ ίας ακτ ίνες τ ά 
πάντα π -ρ ι ε ι λήφασ ιν . Έ ξ ε δ ύ θ η τδ κατηφές ή κ α -
τάκρ ι τος φύσις , και τήν τού φωτδς περιεβάλλετο 
στολήν. Διεσχίσθη τδ τ ή ς κ α τ ά ρ α ς χ ε ι ρ ό γ ρ α φ ο ν 
ευλογίας άνττγράφησαν έ π α γ γ ε λ ί α ι · πάντα τ ψ κο ι ­
νοποιώ τού Χαίρετε π ρ ο σ ^ θ έ γ μ α τ ο ς τής ήδίστης κα\ 
άδιαδόχου σου π ε π λ ή ρ ω τ α ι χ α ρ ά ς . Α ύ τ ψ ά γ α λ λ ί α μ α 
γ ά ρ ήν [ leg. αύτδς γ ά ρ elJ ευφροσύνης ά π ω σ η ς , 
κα \ κήρυξ κα\ α ί τ ι ο ς , α γ α θ ώ ν π ο ι η τ ι κ δ ; , κα\ θ υ μ η -
ο 'ας παρεκτ ικδς , ζ ω ή , καί ά ν ά σ τ α σ ι ς , κα\ άναφαί -
ρετον έ γ κ α λ λ ώ π ι σ μ α . Φώς γλυκύ , κα\ ύπερπόΟητον 
0 ;αμα · γαλήνη νοούμενη, κα\ ε ιρήνη παραγ-.νομένη· 

(ia coegeruni. Perfusus esl lumi i ic cum spiri tal is 
miuidus, (um sensilis. Pulsac s m i l ab orbis flnibus 
miBSliliae nubes ; laeiitiac radii oinnia occuparunl . 
Naiura rea babi ium moesiitiae c x u i i , ac lumiuis, 
i ndu i l s io lam. Disruplum esl inaledictiaine cb i ro -
grapbum, ejusque loco repromissiones conscripl;e 
SHIII . O tnn iu , m>va i l la vocis Avete compelial ioim , 
dulcissimo luo ac indefeciib 11 gaudio sunl impi^ ia . 
Τu eniin lotius laeliiiai exsullatio e s , pra2co(|ue ac 
eausa ; bonorwn conc i l i a i io , ac jucuiidila(i& praebi-
t i o ; v i l a , el resurreclio, glorialioque inauferibilis : 
dulce lumen, ac spcciaciiluui supra moduin deside-
rabile : i ranquil i i ias laeule coucepia . pax<(tie ad-
Teuiccis : ipsa per se sapionlia , ac v i i l u s , submiu i -



1503 GEORGII NICOMEDIENSIS 1Μ4 
slratioque prndeiiiise; incorruplio e l aHernilas ; Α αύτοσοφία , καλ δ ύ ν α μ η , καλ συνέσεως π ά ρ ο χ ο ς , 

incolunmas pari ier ac juctinditas , conslansque ac 
invariabi l is venuslas. Pulcbritudo inlcllectu major, 
ac decor immensus : ipsa per se sanc t i l a s , honor-
que," e i j u s i i t i a , ac supra inodiim glorificata glor ia . 
Solus es cupidilas iiuineris omnibus absolula, ac 
desiderium modum nesciens : innominabil is pariter, 
muliisque insigniia nomiuibus , ac supra n i ^ t m 
appeiibilis species. Quam mulla animus, cuin lua 
i l la inenarrabili pulchri ludini , nomina l i lulosque 
avct par tu t i re! Enimvero prohibeitir , cuin propria 
imbec i l l i l a l c , tum sermonis inopia. T u autem qui 
bonum sis inmimerabi l ibus , ac nullo nominab i l e , 
alque a subl i l i omni cogitatu inveitiendarum appella-
tionum remotum, haudquaquam sermonem specians, 
eed magis acccnsum animum , gaudium il lud nobis 
annuniialurus ven i s , quod per mulieres ungueni i -
feras o l im annunl ias l i . Nunc quoque nobis il luceat 
laelissimum jubar tua3 appari i ionis . Liceat ut inam 
spiri tal ibus oculis v spiri tal is solis omni majorem 
specie decorem aspicere. Desiderio fruamur Domin i 
aspectu otnne superante desiderium. Audier imus 
divinam vocem, dulce quid ac plenam gaudio pra> 
dicationem iuclamaniein. Accepertrnus cJementia; 
luae laetissimam auuuniiationem. Habeamus unguen-
liferam i l l a m , per quam nobis inviolabile annunties 
gaudium ; per quam luorum ad nos beneiiciorum 
derives f ragran i iam; earo nimirum quae le portavit 
tingueulum inexbausium ; quae le , exstihationem, 

αφθαρσ ία , καλ άίδιότης , διαμονή τε καλ τ ε ρ π ν ό τ η ς , 
καλ μόνη [leg. μόν ιμο ; ] ώς ώ ρ α ι δ τ η ς , καλ α ν α λ λ ο ί ω ­
τος . Κάλλος άνόητον, καλ εύμήχανος ε υ π ρ έ π ε ι α , 
αύτοαγ ιότητ ι [leg. αύτοαγιότης τ ε ] κα\ τ ι μ ή , καΐ 
δ ικαιοσύνη, καλ ύπερδεδοξασμίνη δ ό ξ α · μ ό ν ο ς ε ί 
έφεσις α μ ε ί ω τ ο ς , καλ πόθος ακατάσχετος · ά ν ώ ν υ μ ο ν 
τε δ μ ο ΰ , κα\ πολυώνυμον, κα\ ύ π ε ρ ε π ι θ ύ μ η τ ο ς κ α λ ­
λονή. "Ω πόσα μ ε τ ά τής άνεκλαλήτου σου ώ ρ α ι ό τ τ . -
τος διάνοια περιωδίνειν ονόματα βούλεται I Δ ι ε ί ρ γ ε -
ται δέ τή τε οίκεία ά σ θ ε ν ε ί α , καλ τ ή τ ή ς γ λ ώ τ -
τ η ς άπορ*ία . Ά λ λ ά σύ ώ ς μυρ ιώνυμον καλ ά κ α τ -
ονόμαστον άγαθδν , καλ πάσης εφευρετ ικής π ρ ο σ η γ ο ­
ριών άνωκισμένον έπ ι νο ίας , μ ή το ίς λόγοις , τ ώ δέ 
τ ή ς γ ν ώ μ η ς προσανέχων δ ι α π ύ ρ ω , ή κ ε ι ς τήν χ α ρ ά ν 
ήμ ίν ευαγγελίου μένος, ήν φθάσας δ ιά τών μ υ ρ ο φ ό ­
ρων π ρ ο ε υ η γ γ ε λ ί σ ω . Α α μ ψ ά τ ω καλ νύν ήμ ίν τ δ φ α ι -
δρότατον τής επ ιφανε ίας σου φ έ γ γ ο ς . Είδοιμεν ν ο η -
τ ώ ς νοητού ηλίου ύ π ε ρ ω ρ α ί α κάλλη . Κ σ τ α τ ρ υ φ ή σ ω -
μεν ποθεινώς τού Δεσπότου ύ π ε ρ ε π ι θ υ μ η τ ή ς θ έ α ς . 
Άκούσα ιμεν θε ίας φωνής ήδύ τ ι καλ χ α ρ μ ο ν ι κ δ ν 
έπ ιφωνούσης κήρυγμα* λάβοιμεν τ ή ς σής ε ύ μ ε ν ε ί σ ς 
ύπερευφρόσυνον ά γ γ ε λ ί α ν . Έ χ ω μ ε ν μυροφόρον, δι* 
ή ς ήμ ίν τήν άναφαίρετον καταμηνύσης χ α ρ ά ν δι' f ς 
τήν εύωδίαν τών σών ήμ ίν δ ιαπορθμεύσης ε υ ε ρ γ ε ­
σιών * τήν τδ άκένωτόν τε μύρον έπ ικομίσασαν · τ ή ν 
τδ άγαλλ ίαμά σε, καλ ζωήν καλ άνάστασιν, χαί 
προξενίσασαν ήμ ίν , καλ κηρύξασαν* ή ς τά τ ή ς κ α -
θαρότητος υ π έ ρ πάσαν μυρωδιαν όσφρανθελς άρά>-

vi lamque, ac resurreciionem, ci im nobis conci l iavi i , Q μ α τ α , έν αυτή μέν έσκήνωσα; , ή μ ί ν δέ δΓ α υ τ ή ς 
έπεδήμησας . ΔΓ αυτής δή , φ ιλάγαθε , καλ τ ή ν τ ή ς 
χαροποιού καταλλαγής σου προκηρύξας παρουσ ίαν , 
ήκε τών μέν παρόντων ώς έκ μυχών η μ ά ς έ ξ α ι ρ η -
σόμενος κ α τ ω τ ά τ ω ν , ε ίς δέ τήν ά γ ή ρ ω προοδοποιήσας 
ζ ω ή ν , τα ί ς άνωτάτω τ ώ ν έορταζόντων συναρίθμησον 
χορείαις* σύ γ ά ρ ε ί καλ φ ώ ς , καλ ζ ω ή , καλ άνάστασις , 
καλ τών έν ούρανοίς εύφραινομένων ή θυμηδία* κ α ί 
σοι π ρ έ π ε ι δ ό ξ α , τ ι μ ή , καλ προσκύνησις σύν τψ 
Πατρλ καλ τ ψ ά γ ί ψ Π ν ε ύ μ α τ ι * νύν καλ άε \ , καλ ε ί ς 
τούς αίώνας τ ώ ν α ίώνων . Α μ ή ν . 

turo p r a u l i c a v i l : cujus ubi pur i ia l i s aromaia supra 
onuiern odoris fragranliam iwisses odoraius; in ea 
quidem h a b i i a s l i , atque ad nos per eam venis l i . 
Qu i porro per eam, ο benigne, Ixise U\x reconcil ia-
l ionis praedicasti advenlum, veni , ut nos ab buma-
nis ac bujus sarculi rebus eruas , velut ab infimis 
lerrae s in ibus ; atque ad senii nesciam viiani i l lam 
nobis inuniens iter, supernis epulamium accense 
cbor is . T u eoim es lumen, v i i a , e l resurreci io, ac 
iu ccelis Ix ta i i l ium volupias ; teque decel g l o r i a , 
honor ac adora i io , cum Patre ac Sp i r i lu sanc to , 
nunc et semper, e l in saecula sxcu lo rom. A m e n . 

O R A T I O X . ΛΟΓΟΣ Ι ' . 

Encomium in $ancio$ miraculorum palratoret gratui- r% Εγκώμιο* είς τους άγιους καϊ θαυματουργούς 
lo$ medicoi, Cosmam el Damianum (47). 

S u b i l m i r a r i , cum accenstim luum, ο bonorum 
amans, io ptetaiem video s tn J ium; placetque magis 
stnpor l io r ro rque , cum pra?eepii gravitalem con-
sidero. A d lamuin enim religiositaiis culmen pro-

(47) Egrcginm boc encomii im, quo auclor S S . 
Anargyrorum laudes veras egregie eflert, ac in iis 
lerreriorum il lam despiciemiain, ac cximiam pau-
pcr la lem, u l i e l in i raculonim in eis gra l iam, ejus 
pr inr ip ia ac fonles , erudiie admoduiu exponens : 
eo plane, vel gosiis eoium apud Lipoinaiitnii ac Su-
r ium, vel Nici-i« in eos eucomio, praifer; IHIIJIII, quo 
i>, in eo, ne i i is inual quidem, illa in eis absoua saiis 
a<: vabte Mispct a ia , de arorp i i s , a pia femiiia i m -
poi(iini(i5 rogantc bcncdictiu;iis in&iar uibus ovi.« a 

άναργύρους Κοσμάτ καΧ Aaptaror. 

Τήν σήν, ώ τών καλών έραστά , θαύμαζε ιν μέν 
έμολ περλ τήν εύσέβειαν δρώντ ι σπουδήν, έγγίνεται* 
έκπλήττεσθαί τ ε καλ φρ ί τ τ ε ι ν , τ δ τού π ρ ο σ τ ά γ μ α ­
τος σκοπούντι φορτικδν, προκρ ίνετα ι . Ε ι ς τοσούτον 

S. Damiano, quorum causa sic apud fratrefti off^n-
der i i , ut ab eo velut anatbemate perpeiuo in v i la 
ac morle proscripius sit , quod landem Deus, bruiae 
animamis , ac caineli ore ,ubi mar iyr io defuncii es-
senl, susl t i ler i l . M i b i cerie u l non s in l b a c fabella, 
quibus non iuodicuin deiraclum videalur laa tanua 
inarlyrutn A c i i s , baud facile alia in ejusaiodi san-
c io rum Y i i i s fuorint : in quibus u i m a m n.inus l u -
sisscnt, qtia bucrelicorum pcrversila?, qua frairum 
si iDfl iciorum i tnratii ifM' s^di i l i ias 
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γ ά ρ φιλοθεΐας ε υ γ ν ω μ ο ν ώ ; ό ι α ν α β έ β η κ α ς , ώς καλ Α b i l a l c oitimi provexisl i , u i el maxima conscqui 

τ ώ ν μ ε γ ί σ τ ω ν τυχε ί ν έ φ ί ε σ θ α ι , καλ τ ή ς αμήχανου 
τούτων ε υ φ η μ ί α ς , πολλούς έκκαλε ίσθαι π ρ ί ς ά ν ά -
ληψιν . Δεί δέ , μ ή τ ή ς τοΰ έπ ι τάττοντος τδ ύπερφυές 
ή μ ί ν έννοούσιν α ξ ι ώ σ ε ω ς , τ ή ς π ρ δ ς εύσέβειαν αυτού 
τ δ ήττον ά π ε ν έ γ κ α σ θ α ι προα ιρέσεως * παρ ιστφν δέ 
τήν ευγνώμονα γ ν ώ μ η ν , εί καλ π ά ν τ η τών κατ* άξίαν 
λύγων τ ή ς παρούσης έ κ π ί π τ ο ι μ ε ν υποθέσεως · άλλά 
τ ή ς γ ε τού προτ ιθέντος α υ τ ή ν μ ή άποδέειν π ρ ο θ υ ­
μ ί α ς . Έ χ ε ι μέν γ ά ρ καλ α υ τ ή τ δ δ ιάπυρον , έρωτ ι 
τ ώ ν αγαθών έκκα ιομένη , κ α τ έ χ ε τ α ι δέ , καλ τ ή ς 
φλογδς δ ια ιρούμενης δ ι ύ γ ρ ψ τινλ κ α θ ά π ε ρ ύλη , καλ 
τ δ άδιεξδδευτον έπ ιπροσθούση , τ ψ τ ώ ν π ρ α γ μ ά τ ω ν 
ύ π ε ρ δ γ κ ψ τε ά μ α καλ υπέρ δύναμ ιν* πε ιράτα ι δ' 
δ π ή ς τίνος λ α β ο μ έ ν η , καλ λίαν σπουδα ίως , είς φ α -

cupias, plurcsque iu borum \ i r o r u m pcrardux lau-
dalionis socieiaicm asciscas ac provoces. Operae 
autem prei ium videalur , u i ne prac ip ien i i s niagti i-
ficam peliiionero a l lendenles , ab cjus JIOS iu pie-
tatein propensa volunlaie v i ac i pal iamur, sed u l 
polius probi an imi candorem exbibeamus; u l quan-
.qu nai oinuii io condignis exornando sermonibus 
argumenlo impares simus, baud tarnen ab ejus q u i 
rogavi l antmi alacritaie deficiamus. Habet quidem 
e i i l le suum fervoreni , bonortim amore succensus : 
lenetur vero, ceu bumida quadam maier ia fla ΠΙ­
ΠΊ am d iv iden l e , ac ne erumpai impedicnte, prae-
magna rerum m o l e , e l qtiae vir lutem e x c e d a l : l en-
da l tamen, ut foramen aliquod occupans, diligenter 

νερδν τήν τ ώ ν κατ ' εύπορίαν λόγων έξενεγκείν Β admodum, υΐ quein pro dicendi facullaie radium 

ακτίνα. 
Σύ μεν ούν δ πρδς τούτους έ π α λ ε ί φ ω ν , άρ ιστε , 

τ ά χ α τάς συνήθεις τ ώ ν ε γ κ ω μ ί ω ν · · · π ρ ο θ ε · · · ε π ι ­
ζ η τ ή σ ε ι ς αυξήσε ις , επ ιδε ικτ ική τ ιν ι π ε ρ ι ε ρ γ ί α τ α ύ ­
τ α ς π ρ ο σ α π α ι τ ώ ν έξαίρεσθαι · οί δ* ε ί ; επα ίνων 
άφορμήν προτ ιθεμένων [Tcr. π ρ ο τ ι θ έ μ ε ν ο ι ] , ώ σ π ε ρ 
τ ά π ρ ά γ μ α τ α , ούτω καλ τ ά δι* αυτών άπωθήσοντα ι 
π ε ρ ι νοούμενα σεμνολογήματα . Οίς γ ά ρ προκε ιμένο ις 
ούκ έτέρφθησαν , λόγψ καθυποδε ικνυμένο ι ς , ν ε μ ε α ή -
σουσιν. Πώς δ* ούκ άν καλ ε ίκότως τοίς έκ πατρ ίδος 
α γ α θ ώ ν σεμνύνειν τούτους έπ ιχε ιρε ίν βουλομένοις 
έπ ιτ ιμήσαιεν ,αύτολ πλούτψ τψπλεονεκτούντ ι τ α ύ τ η ς , 
περιουσία τε καλ μεγέθε ι κτήσεων π ο λ ε μ ί ω ς δ ι α τ ι ­
θέμενοι ; Έ ρ ο ΰ σ ι γ ά ρ καλ λίαν προσηκόντως , έ π ι σ κ ώ -

possit, ίιι publ icum proferai . 
Forsau v e r o , v i r o p l i m e , qui ad lattdatorios 

ejusmodi senuones inci las , consuelas encomiorum 
exaggeraliones reqt i i res , exornal ivam quaindam 
impcnsioreiu seduli laiem ad earuiu cuuiulos de-
poscens. C x l e r t u n v i r i in laudatioms arguinentnni 
p r o p o s i i i , uti res , ita e l rerutn occasionc excogi-
lala verborum oriiamenia rejtcicnl. Qtiac c n i m , pro-
posila rniiiiine deleclarunl, ea, vi scrmouis repra*-
senlaia, odio habi iur i sunl . Quomodo enim non nie-
r i io increpent , u l quis cx p a l r i x boais latidare 
voluer i l , cuin ipsi rnaxiinis palriae d i v h i i s , aniplis-
que abunde possessionibus, in imicc affrcli babue-
r i u t ? Dicent e n i i n , ac plane admodtitu congrue , 

π τ ο ν τ έ ς τ ε ά μ α , καλ τήν περλ τ α ύ τ α τ ώ ν π ε ι ρ ω μ έ - ^ irridenles pa r i l e r , eorumque qui rein cjusmodi 
νων σπουδήν ανακόπτοντες* Μ ή τ ή τ ώ ν δρωμένων 
τ ε ρ π ν ώ ν , καλ ή μ ί ν ά π η γ ο ρ ε υ μ έ ν ω ν έν λόγοις π ρ ο τ ι ­
μήσε ι , τήν τ ώ ν νοουμένων, καλ . έργο ις π ρ ο τ ε -
τ ι μ η μ έ ν ω ν α γ α θ ώ ν καθυβρίσειέν τ ι ς μ ε γ α λ ε ι ό τ η τ α , 
μ η δ ' αποβολή τ ή δΓ ών τδ ε ίς α ίώνας περίδοξον προσ-
εγένετο κτήσασθαι , νομίσειε σεμνολογουμένην προσ­
θ ή κ η ν περ ι τ ι θ ένα ι δοκού σης ήμ ίν ε ύ κ λ ε ί α ς , ό ταύτα 
βουλευόμενος. "Τφεσιν γ ά ρ αυτήν , ούκ αύξησιν τ ώ ν 
έν ε π ι θ υ μ ί α προσόντων ή γ η σ ά μ ε ν ο ι , καλ τ ά έξ 
εκε ίνης ά π ω θ ο ύ μ ε θ α μ ε γ α λ α υ χ ή μ α τ α . Ουδέν ή μ ί ν 
πόλεων καλ κτ ιστών εκρ ίθη π ε ρ ι φ ά ν ε ι α · ού γ ή ς 
ευφορία καιρ ίο ις καρπο ί ς έπ ιβρίθουσα* ού πο ικ ίλων 
λ ε ι μ ώ ν ω ν τ ε ρ π ν ό τ η τ ε ς * ού χώροι τα ϊ ς τ ώ ν αέρων 

lenlare voluer im, sludiuin compescentcs : Ne quis, 
deleclabi l ium ocul is subjectoruni, nobisque pro-
scr iptorum, inter laudatorios sermones pralat ione, 
bonomni sp i r i t a l ium, quaeque ipsi reipsa potiora 
habuimus, magniOcentiaui, coniumeliae b a b u c r i l ; 
neve qui tale consi l ium agi ta l , i is rejectis, quibus 
aeternam nobia gloriam comparare c o n i i g i appa* 
renlis nobis gloria?, praeclaram acccssionem, ver-
borum se majeslate adbib i iu rum, puiaveri t . E a m 
en im , non cremenium, sed eoruni jacturam a r b i -
t ran iee , quae nobis in desiderio sunf, os lcn ia i io -
nem quoque inde provenienlem repellimu?. N i h i l l 
nobis urbium earumve condiiorum maguiOc r.tia : 

εύδαιμονούντες ε ύ κ ρ α σ ί α ι ς * ού πηγαλ διε ιδεστάτοις ρ n ih i l i lerra; opporlunis frtigibus pra'gravat?e ferii-
άναστομούμενα ι ν ά μ α σ ι , καλ τ ή θ έ α , π ρ δ γεύσεως 
έντιθείσαι τδ ήδιστον * ούκ έξ άκρωρε ίας ποταμολ 
καταρρέοντες , κοιλάσιν τε καλ πεδιάσιν ήρεμα τ ή ν 
έκροήν έ ν ι έ ν τ ε ς · χλοεράς [ϊσ. deest, ο ί τ ι ν ε ς ] μέν 
τ ι ύ τ α ς καλ εύανθείς άποφαίνουσιν * τ ψ τής ώρας δέ 
λ ε ί ω , π ρ δ ς έαυτάς μ ε θ ' ηδονής τούς θεωμένους 
έφέλκονται . Ούτως ή έκ θαλάττης α γ ώ γ ι μ ο ς αφθονία , 
άκτησ ίας περ ιουσία καταπεφρόνητα ι . Π ε π ά τ η τ α ι 
χ ρ υ σ δ ς , δ τ ά ς ψ υ χ ά ς δούλουμένος* ή τ τ η τ α ι τ υ -
ραννις εκείνου τ ώ ν άλλων κατακρατούσα , καλ τούς 
άλόντας μονονουχλ δίκην άνδραπόδων άγουσα πρδς 
έαυτήν , καλ ύποτάττουσα . 

l i las : n ibi l i floruin var ie la lc obleclans pratomiti 
aspeclus; n ib i l i p rac ipua acris lempcric bcata: 
rcgioncs : n ib i l i l impidissitnos lal iccs ntaiiaiilcs 
fonles, summaque dulccdine , anie el iam gusluni , 
oculos adtniplenles : n ib i l i deiiique. decurremcs ex 
monl iuai jugis fluvii, sensimque se vaUibus, ac. 
planis camporuin defluxu infundentes; ut ab i i s , 
bcrbis v i r i d e s , fiorctilesque, venusta laeviiaio 
aspeciantiuai ad se oculos cum volupiaie irahant. 
\n bijnc moduin, sprela es l pauperlalts abtindaniia, 
quain merces nauiica? bonorum afllueniiam p r x -
s i a n l : conculcaium aur i in i , quod bomiaum c a p i i v . i 

:niimos, ejusque potens i l la swperaia lyrannis , qna: a l i i s dominalur , viclosque u i i fere msincipia ad J>e 

trahil ac mancipat. 
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1507 GEORGIT NICOMEDIENSIS 
Talia p l a n c , congrua omnino ra i ioni flducia, seu Α Τοιαύτα δή μ ε τ ' ευλόγου τ ή ς π α ρ ρ η σ ί α ς , ή καλ 

etiam praeceplo, d i c lu r i sun t , qui i l a ad Lonon im 
«ppa ren t iu tn delectamenla Iiabuerunt. T u autem, 
v i r admirande, l i is quoque m i s s i s , neglectaque 
eorum expl icat ionc, ad parenitim imaginem con-
sulto narra i io i ieni iraducbs. Praeclarum vero consi-
l i o n i . Operae siquidem pvei ium, u l qui s o r i i , seu 
poiius qui bonornm, si qna» a filiis gesta s u n l , au -
ctores uxs t i l e run l , eon im quoque gloriae socii 
exsistant; atqae at natara ac operibus ingcnui la -
lem cum eis o b t i m i e r i i n l , ita neque ab eorum en-
comiis al ieni jure mer i lo censeanuir. Quos eniin 
moree conjunxere, bos sermo laodalor ius minime 
eeparat. Sanc, corum pa t r i s , quos in laudalionis 
nrgumenhtm assumpsimus, celebrem gloriam nal i 

π ρ ο σ τ ά ξ ε ω ς , ol π ρ δ ς τήν τ ώ ν όοκούντων κ α λ ώ ν ούτ ιβ 
δ ιατεθέντες έροΰσι τ ε ρ π ν ό τ η τ α * συ δέ καλ τ α ΰ τ α 
π α ρ έ ν τ α ς , θ α υ μ ά σ ι ε , βραχέα δέ τ ή ς τ ο ύ τ ω ν φ ρ ο ν -
τ ί σ α ν τ α ς εκφράσεως , π ρ δ ς τήν τ ώ ν π α τ έ ρ ω ν ebcoSra 
διανοούμενος παρορμήσε ι ς τήν δ ιήγησ ιν . Κ α ι ε ύ γ ε 
τού βουλεύματος . Δεί γ ά ρ τούς κ ο ι ν ω ν ο ύ ς , μ ά λ λ ο ν 
δ έ , τ ώ ν καλών τούς έξ εαυτών α ρ χ η γ ο ύ ς γ ε γ ε ν η μ έ -
νους , καλ τ ή ς τ ώ ν επα ίνων μετέχε ι ν δ ό ξ η ς * καλ 
ώ σ π ε ρ τή φύσει καλ τοίς έργο ι ς τδ γ ν ή σ ι ο ν Ι χ ε ι ν 
η ύ τ ύ χ η σ α ν , καλ τ ή ς τ ώ ν λύγων μ ή ά π ο ξ ε ν ο ΰ σ β ^ 
κοινωνεϊν , καλ λίαν ε ίκότως , εύκληρ ίας . Ο ύ ς γά ιρ 6 

τρόπος ουνήψεν, τούτους ό ε π α ι ν ε τ ή ς λ ό γ ο ς ο ύ 
δ ι ίστησιν . Πατρδς μέν γ ά ρ τ ώ ν π ρ ο κ ε ι μ έ ν ω ν ε ί ς ε υ ­
φ η μ ί α ς άφορμήν α γ ί ω ν , οί φύντες έξ αυτού δ η λ ο ϋ -

ex ipso palam osiendunl . Quibus enim a puero B σιν εύκλε ιαν . ΟΤς γ ά ρ π α ι δ α γ ω γ η θ έ ν τ ε ς , ε ις Οψ-ϋς 

edocl i , ad culmen vir tul is evecli s u n l , Deoque 
rebns univcrsis eminenl i , propinquare merucnuU, 
iis i i ibl iunores suos depraedicant, congruamque 
ipsis suorinn bonorum parl ic ipal ionem (eslimonio 
vi iu l icanl . 

Paler itaqne rc lebr i nomine inc ly lorum Anargy-
r o r u n i , uhi in r c l i g io s» conversalionis vitaeque 
lioncslissiui;c via eos s ia luissel , ma l r i concessit ut 
ad usqne fniem ducir ix esse l , cuin inier tm ad coe-
lo&iia ipse labernacula migrassel . Illa porro, pra> 
l c x i u s verborum, expeciaiionomque in incerlo po-
^ t a r u m evcnltis , supra quam exspeclatio haberet, 
pfaesumcns, cm is assiduis agebai, u i iis qua? dees-

μέν αρετής άναβεβήκεσαν · θ ε ψ ό έ πάντων έ ξ η ρ η μ ^ ν ι ρ 
προσπελάσαι κατηξίο>νται , τούτο ι ς τούς π α ι δ α γ ω ­
γούς άνακηρύττουσιν , καλ τήν κατάλληλον α ύ τ ο ι ς 
τ ώ ν σφών α γ α θ ώ ν έπ ιμαρτυρούσ ιν μέθεξ ιν . 

Π α τ ή ρ τοίνυν τών μ ε γ α λ ώ ν υ μ ω ν Α ν α ρ γ ύ ρ ω ν , Ι ν 
όδψ πολιτε ίας τ ή ς ένθέου, καλ βίου τούτους έ π ι σ τ ή -
σας τού σεμνότατου · τ ή μητρλ μέν τήν ε ίς π έ ρ ? ς 
χ ε ι ρ α γ ω γ ί α ν π α ρ ε χ ώ ρ η σ ε ν , είς ούρανίους δέ σ κ η ν ά ς 
ύ π ε χ ώ ρ η σ ε ν . Ή δέ λα6ούσα βημάτων τών έπλ σ κ ή -
ψει , καλ ελπ ίδων τ ώ ν έν άδήλω μάλλον τ ά ς ε κ β ά σ ε ι ς , 
ή κ α τ ά προσδοκίαν, έπιμελε^αις έ μ μ ό ν ο ι ς , έν τοΤς 
καταλειφθείσιν έξενεχθήναι παρεσκεύασεν. θ ε ο δ ό τ η 

senl inctimberent. E l e n i n i e ra l Theodola , id e s l , ^ γ ά ρ ή ν , έργοις τήν κλήσιν έπ ισφραγ ίζουσα· τδ τ ή ς 
divino riata n i imere ; operibus appellaiionem ob-
s ignans , gloriatnqne liuncupalionis rebus ipsis 
(on f i rmans : q«ai qwidem a lerrenoriirn abjeciione 
aniiHUin ab janxisse i , naturaqne sublimtns evolas-
h C i ; ιιοιι visrbil ibus sabvecta pennis , sed imindi l ia 
ac sapteiUi cogitatioue. 

Tbeodoia , donani quidein ipsa ceu diνΐικ> daia 
iuuncre, quec lamen una secirm «latori uteri quo-
que fruclum donaveri l : qirde dupltcetn oblaiiotreni 
fcccril, eaque parle celebrem iltarni Abrabar; o b l a -
l iu i icm superave r i l : qiue iniegram bosiiatn, honii-
utini causa inunolato Domiiro, obtu+erit, majorem-
que^ra? illo commendalioncm mer ih i r i l : ιιοιι bfc 
quidem acueus g ladium; non «r igci ts a l l a r c ; non 

προσηγορ ίας εύκλεές αύτόίς έπιβεβαιούσα τ ο ι ; 
π ρ ά γ μ α σ ι ν ή τ ώ ν χ α μ α ι ζ ή λ ω ν μέν ά ν ω / . ι σ μ έ ν η , 
υπέρτερα δ' α ίρομένη τ ή ς φύσ :ως · ούχ όρωμένα ι ς 
π τ έ ρ υ ξ ι ν , καθαρότητ ι οέ και λογ ισμώ διαβαίνουσα 
σώφρον ι. 

βεοδότη, δώρον μέν , ή δεδομένη θεόθεν, άντ ιδούσα 
δέ σύν εαυτή τψ δεοωκότι , καλ τήν έκ νηδύος κ α ρ ­
ποφορίαν · ή δ ι ττή ν α ύ τ ψ προσφοράν κομ ίσασα , καλ 
τήν Α β ρ α ά μ τούτοις πλεονεκτήσασα^ ή θυσίαν 
όλόκληρον τ ψ υπέρ α ν θ ρ ώ π ω ν τυ"θέντι π ρ ο σ α γ α -
γούσα, καλ τής π α ρ ' εκείνου κρείττονος αποδοχής 
άξιωθείσα · ού μ ά χ α ι ρ α ν έν τ α ύ τ η π α ρ α θ ή ξ α σ α · οδ 
βωμδν έγε ίρασα* ούχ ύ π ε κ κ α ύ μ α τ α συναγε ίρασα* 

ligna col l igens; ιιοιι accendens i g n e n i ; uon fumo Ο 0 ύ π ύ ρ ά ν ά ψ α σ α , ουδέ κ α π ν ψ καλ κνίση τδν άέρ-

συγχέασα · άλλά μ ά / α ι ρ α ν μέν τοίς σπενδομένοις 
π ρ ο τ ε ι ν ο μ έ ν η τήν τ μ η τ ι κ ή ν τών π α θ ώ ν έγκοάτε ιαν* 
βωμδν δέ διδασκαλίας δ ιαναστήσασα, τδ τής ψ υ χ ή ς 
εκείνων άγνότατον ε ν δ ι α ί τ η μ α , ^ ν ψ π ύ ρ , τδ τοΰ 
θεϊκού διαναρΟέν πόθου, τήν θυσίαν μέν έτελεσ ιούρ-
γ η σ ε ν , ευώδη δέ τ α ύ τ η ν τ ψ πόθουμένω, και μ ά λ α 
δεκτ ικήν ένήνεγκεν . 

Ούτω τοίνυν οίκείαν δρθώς διελομένη προσφοράν , 
ορθώς ά ν ε ν ε χ θ ή ν α ι , γ ν ώ μ η τ ή τών π ρ ο σ α γ ο μ έ ν ω ν 
αυθα ιρετώ παρεσκεύασεν . Αύτη μέν γ ά ρ , τ ά τών 
α γ α θ ώ ν έν τοίς παισλ κατεβάλλετο σ π έ ρ μ α τ α * οί δέ , 
είς πολύ /ουν τ ά καταβληθέντα καρποφορε ίν έδοκ( · 

nc nidoi^e offundeHS aerem : ?ed iis quos l ibabai , 
gladitim quideui, v i i i o rum ampmatr iceni casli talem 
praeieudens; aram aniem docuinae, casl iss imuii i 
coriitu ;;nimi domieil inm e x c i i a n s , iu quo d iv in i 
i lesidori i accensus ignis, bosiiant coiisuinmavii , 
M i a v i s s i m i q u e odoris s a r r i i k i u i n , ac perqnam ac-

rfpta4)'»lc, iie^iderftlo id>Hi4rt. 
Gum sic tr§Q suam oblai ionem ac mnnus recie 

divi f i i ssol , fecii i i l Mbcra otierendorum voluii laie 
recte ο ί ίσττe tnr n . Ka in q>sa quidem, bonorum se-
uiina in (iliis miMeba l ; i l l i au lcni , vd sic missa in 
muUipl iccm segeiem, crcscerenl , conlendebanl ; ac 

* ' Gen . ιν, 7. 
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μασαν · καλ ά π ε ρ ευ Ι χ η ν Εκριναν, τ α ύ τ ' ε ί ς Εργον Α quse bene judicassent babcre, in opus proicrebanl ; 
έ ξ ή ν ε γ κ α ν ά γ ά π η ν θεου π ά ν τ ω ν έρασμ ίων άλλων 
προκρίνοντες · π ί σ τ ι ν τηρούντες άνόθευτον 4 τδ τοΰ 
συνειδητός δ ιαπαντδς άνατλώντες μ α ρ τ ύ ρ ι ο ν τ ή 
π ρ δ ς τους πλησίον άδ ιασπάστως αγάπη συνδεσμού-
μενοι · τών ε μ π α θ ώ ν ηδονών άπο££ηγνύμενο ι · άν-
δρείαν κ α τ ' αυτών ένδεικνύμενοι * μέλη νεχροΰντες 
τοΰ σ ώ μ α τ ο ς · ψυχής δυνάμε ι ς ά ν α ^ ω ν ν ύ ν τ ε ς · καλ 
σπουδή, δΓ ής τ ά μ έ γ ι σ τ α κατώρθουν έν ηλ ικ ίας 
ά κ μ ή , τ ή ν έσομένην αύτοις τ ώ ν χ α ρ ι σ μ ά τ ω ν ύ π -
έφαινον κοινότητα , ού μόνον μεγέθε ι τών τελεσθη-
σομένων, άλλά καλ πλήθε ι τδ παράδοξον κ α τ α γ γ έ λ -
λουσαν. 

Ούτω Κοσμάς καλ Δ α μ ι α ν δ ς , τοις έν νεότητι σ ώ ­
μ α τ ο ς άρδευθέντες τ ε ά μ α κα \ άναδιδόμενοι, κ α θ -

divinam charitatem ali is omnibns dcsidcrabilibus 
pol iorem babenles ; servanles stnceram Gdem; 
semper conscientisc les i imonium snstinenles; d i -
lecl ioue in proximos indivnlse conjunct i ; a vi l ios is 
voluptnlibtts a v u l s i ; adversus eas for les ; membra 
corporis morttficanies; vires anitui corroborai i les ; 
siudioque, quo niaxima ipso setaiis flore peragebant, 
fuluram in eis donorum novi la tem, qnse nedom pa-
traniloram roagniuidine, sed e l namero mirabi lc 
quid proienderei , indicabant . 

S ic ig i lu r Cosmas ac Damianus , rcbus pneclare 
gestis juvcni l i adliuc corpore , i r r igu i pa r i l c r au-

ά π ε ρ ευγενή στελέχη κατορθώμασιν , ε ί ς άπε ιρον ^ cl ique ceu rami i n g e n n i , in immensam vir tu lum 
αρετών κα \ χ α ρ ι σ μ ά τ ω ν άνέδραμον ύψος. Κοσμάς 
καλ Δαμιανδς , οί ψυχάς μέν ένθέοις κοσμήσαντες 
π ρ ά ξ ε σ ι ν κοσμηθέντες δέ ύπδ τούτων , δλων κ ο σ μ ή ­
τορες τα ις πολυφώτοις τών θ α υ μ ά τ ω ν λ α μ π ρ ό τ η σ ι ν 
οί λόγοις μέν εύσεβείας , τ ά ς τ ώ ν α ν θ ρ ώ π ω ν διανοίας 
κοσμήσαντες * σωμάτων δέ κ ό σ μ ο ς , τ ή τών άκοσμων 
π α θ ώ ν αποσοβήσει παρασχεθέντες . 

Ούτοι το ίνυν , έπλ τ ή ς τ ε λ ε ω τ ά τ η ς αρετής τε καλ 
π ρ ά ξ ε ω ς , τήν κρίσιν ασφαλή καλ άνόθευτον Οειοτέρα 
τ ή έπ ιπνο ια προσε ιλήφασιν · τήν τ ώ ν εναντ ίων μέν 
α π ά ν τ ω ν α ί τ ί α ν , τών αγαθών δέ π ο λ ε μ ί α ν , έβδε-
λύξαντο φ ιλαργυρ ία ν . Έ μ α θ ο ν γ ά ρ π ε ί ρ α , τ α ί ς τού 
θεσπεσίου Παύλου προστο ιχε ιωθέντες 0ήσεσιν , ώ ς 

donommqiie ce ls i la icm promoverunl . Cosmas , i n -
q u a m , c l Damiamis , "clivinis acl ionibus animos 
exoruanies ; alque iis omai ibus universonim se 
ornalores lucidissimis miraculorum splendoribus 
prxbenles : piorum quidem sermonum decore 
menles hommum excolenies; corporumque se de-
cus, morborum depulso dedeeore, exbibentes. 

S ic itaque, consummaiissima vir lute ac ac l ionc, 
sincerum judiciutn l innmque d iv in ior i ins l inc l t i 
assumpsere; nialorutn omnium causam, ac bono-
r u m boslem ava r i l i am deteslali . Quippe experien-
l ia noveranl , d iv in i Pau l i tesiimonio ol i in infor-
manle , esse i l lam reipsa radicem lolius malorum 

αληθώς pίζα τού δλου τ ώ ν κ α κ ώ ν α ύ τ η καθέστηκε copltis ·*. Pe r eam liies ac pugna?, bellaque implaca-
καταλόγου . ΔΓ αυτήν Ιριδες καλ μ ά χ α ι , καλ άσπον­
δοι συγκροτούνται πόλεμοι . ΔΓ αυτήν καλ γ έ ν η 
προσεχή κ α τ ' αλλήλων έ κ π ο λ ε μ ο ΰ ν τ α ι · π α τ ή ρ θ* 
υίδν ν ε μ ε σ ά , καλ π α ι ς π ρ δ ς π α τ έ ρ α δολερά βου­
λεύεται . ΔΓ έρω τα τ α ύ τ η ς , φύσεως δεσμδν άδελφολ 
διαλύουσιν, καλ χ ε ί ρ ι σ τ α πολεμ ίων κ α τ ά τ α ύ τ η ς 
έ π ι μ η χ α ν ώ ν τ α ι . ΔΓ αυτήν , επαναστάσε ι ς ού μόνων 
ύπερορ ίων , άλλά καλ ομόρων εθνών έξαρτύονται . 
ΔΓ αυτήν ώ μ ό τ α τ α ι τυραννίδες κ α θ ά π ε ρ ξ ίφη π α ρ α -
θ ή γ ο ν τ α ι , καλ κ α τ ά εύνομούσης καλ ευσεβούς καλ 
θεόθεν τδ κράτος έχούσης βασιλείας προσακοντ ί -
ζοντα ι . ΔΓ αυτήν ομοφύλων φόνος, καλ πανωλεθρ ία ι 
κατατολμώντα ι δ ή μ ω ν . Διά τ α ύ τ η ς , άδικων ύ π ε ρ -
ισχύουσι χ ε ίρε ς , καλ φόνος περιο ιδαίνε ι , καλ ύπερ· 

bil ia conftantur. Per cam, ipsi quoqne gcncre pro-
pinqui efferantur; palerque odit filinni, ac filins in 
patrem dolos machinatur. Ainore pecunia! ac l i 
fratres, nalurae vinculum d i s so lvun i , pejoraqu.-* 
hoslibus in cam pin l iuniur . Propter pecuiiix* s l n -
d i u m , nedum exira fines longius pos i la rum, sed <i 
conterminarum gentrum, insulius o r lun lur . Pe.-
i l lud criidelissiil:33 lyrannidcs ceu gladii acunntur, 
advcrsusquc legibus ins i i lu tum regmim, pimnque, 
ac cujus a Deo poteslas exsis la l , ins l ru i in t i i r . P c r 
i l lud contribulium prnesumunlur neces, ac c x l e r -
imnia populorum. Per i l lud iuiquorum praevalem 
manus, cacdesque exuberant, ac injuria? supra mo-
dum augenlur, passosque injuriani paupcrias ac 

πλήθε ι π λ ε ο ν ε ξ ί α , καλ π ε ν ί α καλ απορ ία τούς D reri im inopia angunt 
πλεονεκτου μένους κ α τ ά γ χ ε ι . 

Τ α ύ τ η ς δ ένηδόνως έντρυφών , άλλοτριούται π ά ν ­
τ ω ς τ ή ς τ ώ ν δντως αγαθών έντρυφήσεως · πλουτε ί 
τ ά ν α ν τ ί α · πρδς ήδονάς κ α θ έ λ κ ε τ α ι · μαν ικώς πρδς 
τούς πλησίον δ ιατ ίθεται * όφρύς άνασπα · άλαζονικδν 
όρά · μ έ γ α φρονεί καλ έκνοον · αγνοεί σχεδδν ού μόνον 
ταπε ι νότητα φ ύ σ ε ω ς , καλ διάλυσιν σ ώ μ α τ ο ς , άλλά 
καλ δ ικα ιωτήρ ια μένοντα, καλ κριτού δικαίου δίκην 
ά π α ρ α ί τ η τ ο ν . 

Ά λ λ ά καλ ούτω σ υ ν ν ο ί α τ ή ς φ ι λ ο χ ρ η μ α τ ί α ς , πρός 
τε τούς πλησίον καλ τ ή ν οίκείαν δ ιατ ιθέμενος σ ω τ η -
ρίαν , οίκετών άθλίο3ν χαλεπώτερον διανύει βίον, 

Qui pecunix siudio volopluosius deliciatur, al ie-
nus omnii io a vere bonorum deliciis cff ic i lur ; s ib i -
qne conl rar ia congerit : t rabi l t i r ad vo lup la tcs ; 
furiosc babel ad proximos; supercil ia con l r ab i t ; 
esi arrogaiui aspectu; alitint stultumque sapit; 
fercque u o c i l , neduui natura? bi i i i i i l i la leat , ac cor-
poris dissolmionem, sed e i stala judic ia , just iquc 
judicis severam uhionem. 

Quin et ita avara cogiu t ione , ad proxinios 
suaniqiie ipsius habens salutcm, servis miseris nio-
lestiorcin ag i l v i l a in , cupidi ta l i subjeclus c( manci-

1 T i m o l b . v;, 1 0 . 



15it G E O R C I l N I C O M E D J E N U I S 1512 
patus, ac neque libera gaudens respiratione. Quippe Λ ύποτχττόμενος τ α ύ τ η και όουλούμενος , καλ μ η δ ' 
ejus causa vexari ac e o n i k i , itinumeratqtie iu se 
curhs rccipere, lutniine a b n u i l ; itoctesque ducit i n -
fomnes, aniino ag i ians , u l rem familiarem sub-
slaniiamque negoliationi exposilam augere p o s s i l ; 
earum reri im uutidinaliones ac coniniulaliones me-
ditans, quae ali is abunda t i l : ac quami quidein v i -
num , quanii vero pecora , quanti amem lanae ve-
neaiu . Quandoque etiaiu ad foenum usque cogita-
lioues demi t t i l , auro se commutalurum exis l imans. 
Qtisetiam rursus reri im ejusinodi mercatura m i n i m i 
sumptus, quisve ejus, ac experl is jacturae negotia-
tionis coudigntis sponsor, operoaius secum ipse 
c x q u i r i i . Quod si aliquaudo -aii imi anxius, levissi-
nnii i i somimm, nibilque suavem deguslare l i cuer i l , 

άνχπνε ίν έλευθερίως συγχωρού μένος . Τ α λ α ι π ω ρ έ ί -
σθαι γ ά ρ δΓ αυτήν καλ τ ρ ύ χ ε σ θ α ι , κ α \ μ υ ρ ί α ς 
άναδέχεσθαι φροντίδας κ α τ α δ έ χ ε τ α ι · ν ύ κ τ α ς τ ε 
άΟπνους δ ι α ν ύ ε ι , περλ τ ή ς επ ιδόσεως α υ τ ή ς κα ι 
αυξήσεως ε μ π ο ρ ί α ς έπινοούμενος* α π ε μ π ο λ ή σ ε ι ς 
καλ καταλλαγάς τ ώ ν άλλοις εύφορου μ έ ν ω ν μ τ χ α -
νώμενος* καλ πόσου μέν δ ο ί νος , πόσου δε τ ά βοσκή-
μ α τ α , ή καλ τ ά έρ ια π ι π ρ ά σ κ ε τ α ι . Έ σ τ ι δ" δ π η 
μ έ χ ρ ι χόρτου τούς λογισμούς έ π α φ ί η σ ι ν , κ α ί τούτον 
χρυσού καταλλάττε ιν φ α ν τ ά ζ ε τ α ι . Τ ί ς ή ά δ ά π α ν α : 
αύθ ις τ ώ ν έπ ινοηθέντων ε μ π ο ρ ί α , καλ τ ί ς ό τ α ύ τ η ς 
ε γ γ υ η τ ή ς , καλ τ ώ ν ά ζ η μ ί ω ν ε μ π ο ρ ε υ μ ά τ ω ν ε π ά ξ ι ο ς , 
έπ ιπονώτερον έ κ μ ε λ ε τ α . Εί δέ που άδημονών ύ π ν ο υ 
λεπτότατου καλ ούχ ήδέως τ ύ χ ο ι , χρυσδν ονειροπολεί 

sibt ipsc i i isonmis videltir colligere aurum, atque Β συλλέγει ν , καλ έν βαλαντίοις άποτιθέναι* δν ή έ γ ρ ή -
γορσις δοκούντα, καλ έκ δοκούσης άφελομένη χ ε ι ρ δ ς , 
αληθή τ ή ν δΓ άποτυχ ίαν α ύ τ ώ κ α θ ά π ε ρ βέλος έν -
έπε ιρε λ ύ π η ν . 

ίιι marsupiis reponerc; quod apparens, cxqtic ap-
pareuli nianu auftrens cxci iat io a souino, veram ei 
i r i s i i i i u i n insiar sagtitx ob fruslraiura desideriuoi 
iuflgit. 

Alque bunc quidem modum pcr nocturuam v i -
sionem ac mctlitalionem babet : quae aulem inlcrdiu 
acciduiu n io les la ; mensae, inqi iam, Laconica par-
citatc instrttciac apparatuiu; assumptam sponle 
ciboruin peuuriam, scrvoruinque pcr fatneni ene-
f l ionein, egeiiorumquc mendicorum praeter ucgalum 
ofiflciutn, nounullattiquc opem, cum injuria ac ver-
beribus subntoliones, is ipse forsan pro rei uier i lo 
e n a r r a v e i i l , au l c t ium, suos ipse pravos mores 
repra^senlans, operibus ipsis declaraveri l . Nobis 
ccr le , quanquain iu ammo erat, proui dicendi ar le 
asscqui possemus, osieudere; jubel nibilnimitus 

Καλ τ α ύ τ α μέν ή νυκτερ ινή φαντασία καλ μ ε λ έ τ η · 
τά δέ μ ε θ ' ή μ έ ρ α ν αν ιαρά* τ ρ α π έ ζ η ς φημλ Λ α κ ω ­
ν ικής παρασκευή ν * έκουσίαν τε σιτ ίων σπάν ιν , καλ 
ο ίκετών λ ιμαγχονήσε ι ς , καλ πενήτων π ρ δ ; τ ώ μ ή εύ 
πεπονθένα ι , δεομένων, μ ε θ ' ύβρεως καλ α Ικ ίας α π ο ­
σοβήσεις · τ ά χ ' άν αύτδς κατ ' άξίαν δ ιηγήσαιτο , ή 
καλ έπ ιδε ίξ ί ΐ εν έργοις αύτοίς, τήν οίκείαν π α π ι σ τ ώ ν 
μοχθηρ ίαν . Ή μ ί ν γούν , καίτοι ταΰτην ώ ς οίον τ ε 
μελέτη καΟυποδεικνύειν βουλομένοις , ή έν χερσλν 
ύπόθεσις π α ρ α κ ε λ ε ύ ε τ α ι , περλ τήν οίκείαν νύσσαν 
πωλικδν έκτρέχοντα τδν λόγον άγε ιν , καλ π ρ δ ς τδν 
εκε ίνης τούτον απευθύνε ι ν ορό μ ο ν δς καλ α ν υ π ε ρ ­
θέτως τοίς έ φ ί ξ ή ς αυτής έφέψεται . quod prae maiiibiis babemus a rgmnen lu in , u l scr-

nionem pull i insiar evagantem , ad metam propriam reducamus, ejusque ad eain dtrigamos c u r s u m ; i is-
que ille nulla deinceps dilalione insistei . 

C u m i laque ver i i a i i s amalores, aurexque v i r -
tu l is niercaiores A u a r g y r i , sapienter adrooduin, 
cupidorum hoininuin na luram captivanleni avar i -
t iaro, cognovissenl, a suis radici ius animis avu l -
s e n i n l , uuaque cum il la inalorum examen exs l i r -
p a r u u i ; alienain a ratione c u p i d i i a l e m , fcralem 
i r a t n , Yoltiptalum lyra i i i i idem. Succidere pari ler 
inauis gloria? l u m o r c i n ; vitiosam amoris sui alie-
c u o n c n » ; i n i q u x aclioiris i n ju r i am; insanse super-
bi:c inflaliouem ; imni i scr icord is animi dur i t ia iu . 
Loco auiem adnascenliuai succresceniiuinque, ac 
iiua cum malorum radice succisoiuni sluloinnn, 
insi la pecuniaB spreiionc, ingenuos pauperlaiis ra -
inos pariter germmarui i t ; v i l a ; raitonein ai tgeli-
c a a i ; v i i a n i i loreniem mund i t i an i ; caMi ia i em de-
core sancl i la t is v e r n a n l c m ; modustian ina i rcm i i u -
i n i l i i a i e m , d i lcc i ioncm miseraiiunis parentcin; 
inexbaustuni fouicm iniserkordi . i j ; cba r i i a l cm, qua 
Cbr i s i i Domini beuignilaitMii, iiupensiimque in b u -
mauuin genus amoieu» ac sludtuin i m i l a l i , grai iain 
ubeo beuehciis do.nieremii ausccperuut. 

i l anc etiiut, sprc l ioni pecunix , scu u l mclius 
d icam, (minimod.u rcruin abjecliuni ac iuupia*, 
jungcuics, ac vel iu igucuin currum fabricantes, 

Τ ή ν φ ιλαργυρ ίαν τοίνυν τ ή ν τ ώ ν λίχνων α ν θ ρ ώ ­
π ω ν δουλουμένην φύσιν , οί τ ή ς αληθείας έρασταλ, 
καλ τ ή ς χρυσής αρετής έμπορο ι , μάλα σαφώς έ γ ν ω -
κότες Α ν ά ρ γ υ ρ ο ι , έκ τ ώ ν οίκείων ψ υ χ ώ ν πρό£ό ι ζον 
άνείλκυσαν, καλ τδν έσμδν τ ώ ν κακών συνανείλκυ-
σαν, έ π ι θ υ μ ί α ν παράλογον · θυμδν θηρ ιώδη · ηδονών 
τυραννίδα* συνέκοψαν κενοδοξίας φ ύ σ η μ α · φ ιλαυτ ίας 
προσπάθειαν · πλεονεξίας α δ ί κ η μ α · μανικήν ύ π ε ρ -

D ηφανείας οίδησιν - άσπλαγχν ίας ά ν τ ι τ υ π ί α ν . 'Αντ ι 
δέ τών παραφυομένων καλ άναδιδομένων, καλ τ ή 
(δίζη τών κακών συνεκκοπέντων κλάδων, τ ή τ ή ς 
άναργυρ ίας έ μ φ υ τ ε ύ σ : : , τά ευγενή τ ή ς άκτησ ίας 
στελέχη συνεβλάστησαν · πολιτε ίαν ίαάγγελον · βίον 
άνθοφορούντα καθαρότητα · σωφρ^σΰνην κομώ^αν 
α γ ι ό τ η τ α · επ ι ε ικε ίας μ η τ έ ρ α τ α π ε ι ν ω σ ι ν · ά γ ά π η ν 
οίκτου γ ε ν ν ή τ ρ ι α ν έλέου π η γ ή ν άνεξάντλητον · ά γ ά ­
π η ν , δΓ ήν Χριστού μέν τ δ φ ιλάνθρωπον ά π ε μ ι μ ή -
σαντο, π α ρ ' αυτού δέ τ ψ εύεργετείν [Γσ. τού ένεργ . ] 
τήν χάριν ύπεδέξαντο . 

Ταύτην γ ά ρ τ ή άναργυρ ία , μάλλον δε φάναι . τ ή 
παντελε ί ζεΰξαντες ά κ τ η μ ο σ ύ ν η , καλ οίονελ πύρινων 
ά ρ μ α κ α τ α σ κ ε υ ά σ α ν τ ε ς ' ξένην τε δ ιφρ ϊ ί χν δ :ανύ-
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οαντες , θ ε φ μέν ώ ; έ Τ Χ ω Ρ ε ί νοητή τ ιν ι γενητο ί ς Α novumque ac mirabi lem cursum conlicienles, cntn 
οίκειώσει πρόσω μίλησαν · τ ώ ν παρ* αύτου δέ δω- ~ 
ρεών , υπέρ άπασαν άπέλαυσαν διάνοιαν. Μδνον γάρ 
αύτδν χδρου μ ή προσγινομένου ποθήσαντες , καλ 
τούς πλησίον υπέρ εαυτούς , κρε ϊττον ε ίπε ί ν , ή ώ ς 
εαυτούς ά γ α π ή σ α ν τ ε ς , έργο ι ς αύτοΤς, τ ή ν π ρ δ ς 
έχεΓνον ά γ ά π η ν π α ρ ι σ τ ^ ν , έκομίσαντο . Ε ν τ ε ύ θ ε ν 
αύτοΤς οί κ α τ α ρ ά κ τ α ι τ ώ ν ουραν ίων χ α ρ ί τ ω ν ήνοί-
γησαν · εντεύθεν άβυσσος ή τ ώ ν α γ α θ ώ ν αύτοίς 
έκκέχυτα ι · ούτω .πλούτος αύτοΓς ό τών κρε ι ττόνων 
δωρεών έπλεδνασεν · πλούτος , δν άπεκύησεν π ε ν ί α · 
δν άκτημοσύνη συνέλεξεν · δν ά ν α ρ γ υ ρ ί α συνεκό-
μ ισεν * δν υπεροψία τ ώ ν παρόντων έ τ α μ ι ε ύ σ α τ ο * 
δν ό ε ίς θ ε δ ν έπηύξησε πόθος , καλ ή π ρ δ ς δμοφυεΤς 
α γ ά π η συνήθροισεν. Ούτος, ό έτ αύτόπταις καί 

Deo quidem, quanlum creaiis l i ce l maxhnam, 
spir i ta l i quadam necessiludine, consueludinem 
babuerunt; ejus vero majora munera, quam ut 
mens ulla satis intelligat, acccperunl . Solnm enim 
eum, nul la sa i ie ia le .desiderames, proxitnosque 
supra quam seipsos, u l verius d i c a m ; seu sa l lem 
n i h i l se minus dil igenles, u l suam in i l lmn d i le -
ctionem ipsis repraeseniarent operibus, repor ia runl . 
H inc eis coelesiium gratiaruin eataractae aperiae 
suu l : binc eis bonorum effusa abyssus : sic mel io-
rum t\% d o n o m m diviiiae abuudarunl : diviiias* 
inquam, quas pauperlas peperer i l ; inopia col legeri t ; 
congesseriut spretae pecunias; pr i rsenl ium rc rum 
despicieolia reposuer i t : quas denique, Dei deside-

ύπηρέταις τον θεου Αόγου χΛεοτάσας · ούτος, Β r ium a u x e r i l ; dilectioque in cognaios bomines 
δμοτρόποις έργοις καλ λ ό γ ψ γ ε γ ε ν η μ έ ν ο ι ς α υ τ ώ ν , 
ύπερέβρ ισεν . Τούς εκείνων γ ά ρ α γ ώ ν α ς εύψύχως 
διεδέξαντο · τούς υπέρ αληθε ίας πόνους · τ ά ς π ε ρ ι ­
η γ ή σ ε ι ς · τάς υπέρ ευεξ ίας ψυχών φροντ ίδας · τ ά ς 
υπέρ θ εραπε ίας σ ω μ ά τ ω ν ε π ι μ ε λ ε ί α ς * τήν άδάπανον 
σπουδήν * τούς άμισθλ καταβαλλομένους δρόμους * 
τήν ούκ ά π έ ρ ι τ τ ο ν μόνον, άλλά καλ π ά ν τ η δέουσαν 
τ ώ ν έν χρε ία ζ ω ή ν · τήν τ ώ ν παρόντων γ ύ μ ν ω σ ι ν " 
τδν έσταυρωμένον βίον, δΓ δν , κοινωνοί μέν τ ή ς τού 
πεπονθότος αναστάσεως έγένοντο * α ν θ ρ ώ π ω ν δέ τ ά ς 
δΓ υπερβάλλοντα π ά θ η νενεκρωμένας ε λ π ί δ α ς , ύπ* 
αυτού τού άναστάντος , καλ τούς νεκρούς σ υ ν α ν α σ τ ή -
σαντος, άναζωπυρε ί ν ε ίλήφασιν . 

coacervarit . Diviiiae, i a i i s o l i m abundanles, qui 
t p i i viderunt, ae $ermoni$ Dei minittri fuerunt··, 
a i q u e i n v i r i s , itsdem cum i l l i s moribus, tuni quod 
spectat ad opera, l um quod ad sermonem, supra 
modum exuberantes. E o r u m quippe agones, gene-
roso meulis proposilo exceperun l : labores pro ve-
r i t a i e ; doclriuae sac re explanal iones; assumptas 
pro animorum sanaiione so l l ic i tud ines ; inipensas 
pro corporum roedicalione curas ; studium sine 
s u n i p l u ; praejaclos nu l la mercede c u r s u s ; vitamt 
neduin n i b i l superfluam, sed et uecessariis omnino 
indigentem; nudhatem rerum praesentis aevi ; 
c ruc i conOxam v i i a m , qua ejus resur rec i ionU par-

ticipes effecii, qui pati dignaius est, ut eroortuae hominum spes ab exsuperaalia passionum, resu-
sc i i a ren l , ab eo acceperunt, q u i ipse resurgens, una raorluos resusci lavi t . 

Καλ τ ί ς άν τ ά έκείνοιν ούχ ώ ς μεγέθους καλ π λ ή - Q Quis porro serrao, nedum pro magnitudine π ό ­
θους έχε ι δ ιηγήσαιτο λ ό γ ο ς , άλλά καλ π ο σ ώ ς τ ή ς 
αυτών προσάψαιτο μεγαλε ιότητος ; "Οσαι γ λ ώ σ σ α ι ; 
ούδ' εί μ υ ρ ί α ι * ούδ' εί τούτων πολυπλασίονες * ούδ ' 
δσαι τοίς καθέκαστον έ ν τ ο ί ς νύν ενεργού σιν άνθρώ-
π ο ι ς , εί πε ιραθε ίεν τ ή ς α υ τ ώ ν ύ φ η γ ή σ ε ω ς π ρ ο σ ­
ήκον τ ι ε ίπε ί ν έξ ισχύσαιεν . Υ π έ ρ γ ά ρ , ού μόνον 
έκφρασιν ,άλλά καλ δ ιανόησινταύτα γερα ίρετα ι • α κ α ­
τανόητου θ ε ο ύ θαυμάσ ια τ υ γ χ ά ν ο ν τ α , ά ν ε ρ μ η ν ε ύ -
τ ω ς δοξάζεται · χ α ρ ί σ μ α τ α καινοτόμου μενα π α ρ α δ ό ­
ξως δντα , άνεκλαλήτως θεσπ ίζε ι θ α υ μ ά ζ ε σ θ α ι . Ούκ 
έννοι ί τα ι λ ο γ ι σ μ ψ · ούκ ε μ φ α ί ν ε τ α ι λόγψ · ούχ 
υ π ο π ί π τ ε ι μ έ τ ρ ω · ού χρόνω π ε ρ ι ο ρ ί ζ ε τ α ι . ΔΓ δλου 
γ ά ρ καλ καθ* έκάστην τελούμενα , π ρ δ ς άπε ιρον μέν 
εκτε ίνε ι τήν α π α ρ ί θ μ η σ α · ε ί ς π ε ρ ι μ ά χ η τ ο ν δέ τοίς 

merosiiateque res eorum enar raver i i , sed vel a l i -
qua parie, magnificenliam i l l a ram atligerit?Quanta3 
id linguae? Ne s i s e x c e n i x ; ne si i is pluree; rae s i 
etiara quo iquo l nunc i n singulis hominibus ope-
t a n i u r , expl icare leo taver in l , congruum a l iqu id , ac 
satis e re dicere poss in i . Si ipra en i in , ne^um ver-
borum explicaiionero, s e d e l anitni iniel l igenliaro, 
baec bonoranlur . Qaa3 De i , cogitatu incompreben-
s i b i l i s , mi rab i l ia exsislunt , i i texplicabil i ratione 
l a u d a n l u r : quae dona mi rab i l i ra l ione nova, ine-
narrabiJiier ac si leni io admira i ion i babenlur . S u n i 
ra l ione In in te l l ig ib i l i a ; nequeunt declarar i ser-
mone ; non cadunl sub mensuram; nec tempore 
definiuniur. Quae enim per tolum lempus ac die* 

έκατέρο ι ς έ γ γ ί ν ε τ α ι χρόνοις . Φιλονεικεί γ ά ρ ό π α ρ - 1> singulos consummantur , i n imniensatn mu l l i t ud i -
ω χ η κ ώ ς , τ ά έν α ύ τ ψ προκεκα ινοτομημένα προβαλ­
λόμενος , άνάριθμόν τ ε τήν τούτων φοράν δ ε ι κ ν ύ μ ε -
νος, τή τ ' ευτυχ ία μάλλον τού μετ* εκείνον θ α υ μ ά ­
ζεσθαι , καλ δΓ α ρ χ α ι ό τ η τ α τ ώ ν π ε π ρ α γ μ έ ν ω ν κ λ η -
ρούσθαι τ δ αίδέσιμον * άντ ιφ ιλονε ικε ί δ' δ π α ρ ώ ν , 
αυτόν τε πλεονεκτείν έν τοίς προσυνεστώσιν , καλ 
τοίς άρτ ι καινοτόμουμένοις τ ψ ά σ υ γ κ ρ ί τ ψ γ ε ρ α ί ρ ε -
σθαι . Καλ δ μέν , τ ά έν ύποβλήμασιν παραδε ικνύς 
έγκαλλύνεται · δ δέ σύν το ίς ούτω τ ή ν μ ν ή μ η ν π α -
ρατείνουσιν, καλ τ ά έναγχος καλ μάλλον ε ίς φανερδν 

nem numerum producunt : pugoaque, lempug 
praesens ac prauer i ium c o m m i i l u n t . E ten im cou -
teadit praelerita aelas, nova profereus in ipsa exb i -
b i l a , inque i i inumeratn mul i i iudine tn promovisse 
ostendens; ac seqoenti fe l ic iorem, plus admiral ioois 
habere, propterque rerum ant iqui ia lem veneratioii i 
esse : contra autem contendit p r s sens , se in i is 
qua? praecesserunt abunde superare, iucoroparabi-
lique rerum modo novaiaruro p r x s t a m i a , prstcel* 
lere. A tque prauer i lun i quideui sevum, ceu funda-

· · L u c . i , 2 . 
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meni i loco pnejacla o&lendeni, g l o r i a l u r ; praesens 4 προτ ιθε ι ς , σεμνύνεται . Ά λ λ α μ έ γ α φρονούντες ijL-

aulpin, cum iis qua: siclongaeva memoria sun l , p r o x i - φότεροι, τ6 καταδεέστερον έ ν τ ή απαριθμήσει w 

me quoque exbibi ta , iisque i l lus l r io ra prodticene, τ εθαυματουργημένων ε π ί σ η ς έ χ ο υ σ α . "Οσπερ yty 
boneslalur . E i s i lamen magnoro quid sapiunt, a ούκ έννοήσαι, ή λόγψ δ ι α σ η μ ά ν α ι , ούτως ούδε 

rerum nihi lomlnus mirab i l i i e r palrataruoi cumulo τ α ΰ θ ' οίδν τ έ έστιν π ε ρ ι γ ρ ά ψ α ι . 

perinde deflciunl. U l i en im, nec comprebendi cog i l a lu , nec sermone e x p l i c a r i possunl , iia nec tea-

pore valeant definir i . 
Qoae enim ves t ra , 0 stupendorum miraculorum 

dispensalores, lempus ul lum au i ratio demirari 
suificial mi racu la , nedum perscribere, au l a r i i c u -
la ia voce e loqui , quae maneni animi sensis repo-
s i l a? n i i m r u n i , exslinctos depascentes morbos ; 
exasperatas ac sesluautes profligaias passionee; 
ac instruclam quideni aciein adversus spiri lales, 
Mibmolas aulem corporales; caatiiaits ac sobrie-

TCva γ ά ρ υμών, ώ τ ώ ν παραδόξων ταμίαι θαΰμα' 
τ ω ν , έξαρκέσειέν τ ι ς χ ρ ό ν ο ς ή λογισμδς άποβαυ-
μάσαι τά θ α ύ μ α τ α ; μ ή τ ι γ ε γ ρ ά ^ α ι , ή ένάρθρω 
διαγορεύσαι φ ω ν ή , τά έν ψ υ χ ι κ α ί ς έπισχέψισιν σνν-
ιστάμενα · τάς τ ώ ν π υ ρ π ο λ ο ύ ν τ ω ν παθών χατααβί· 
σεις , τ ή ν τών άγριου μ έ ν ω ν κ α ί κυμαινόντων παβών 
καταστόρεσιν · τ ώ ν ν ο ο υ μ έ ν ω ν τήν άντιπαράταξιν · 
τ ώ ν ορατών τήν ά π ο σ ό β η σ ι ν * τήν τής σωφροσ^νι-ς 

l a l i s cusiodiam. S i c diversa, qtiam corporibus Β φυλακήν . Ούτως ή έν σ ώ μ α σ ι ν υμών διάφορος έπί-
impendi l i s , v is i ta l io , var ia beneflcia osiemlit . S ic 
qo i solus sumine admirabi l is es l , suam in vobis 
n i m f k a v i l v i r tu t em. Sanclii en im, inqu i l P s a l -
mis ta , mirificavii91. Non d i x i l , mirificaius e$l; 
sed, mirificavit. E i e n i m i l l e , inquit , naiura admi-
rabil is e s l , i iec ulla ex miraculis patralis accessione 
egei ad conciliandam admiral ionem, sed ni i r i f ical 
in sanclis sita beneficia, ni i r i f lcal palrala per eos 
prodigla , mi r i t i ca l suam in eis po len l iam, e l quae 
per eos nova fiuni n)iracula. Po r ro causam r.uri-
i icationis perspicue admodum edisser i l . Qua?nani 
vero i l l a , ac qualis? Omne$ enim,inquil, voluntaia 
ejm in ei$ · · . In iis imr i f ica l doaa, in quibtis i m -
plentar ejus vo lunu ie s ; in quibus sine niora ejus 

σκεψις ποικίλας τ ά ς ε υ ε ρ γ ε σ ί α ς ενδείκνυται. Οντως 
δ μόνος θαυμαστότατος Κύρ ιος , έν ύμΐν τήν οίχιίαν 
έθαυμάστωσεν δ ύ ν α μ ι ν . ΤοΤς άγίοις γαρ, φησ\ν ό 
Ψ α λ μ ψ ν δ ς , έθαυμάστωσεν. Ούκ Έθαυμαστώθη, Ι^τγ 
ά λ λ ' Έ δ ^ ΐ Γ / ι ά σ τ ω σ ι τ . Φύσει μέν γάρ εκείνος θιν-
μ α σ τ δ ς , φησ\ν , κα\ ουδεμ ία ; τών θαυματουργουμέ-
νων προσθήκης έπ ιδέετα ι τού θαυμαστωΟηναι · θαυ­
μαστοί δ* έν τοϊς άγ ίο ις τάς ο:κίίας ευεργεσίας · 
θαυμαστοί τά δΓ αυτών επιτελούμενα τεράστια* θαυ­
μαστοί τ ή ν ιδίαν έν τούτοις ίσχύν, κα\ τά δΓ αυ­
τ ώ ν καινοτόμου μενα παράδοξα. Καί τήν αίτίαν τής 
θ α υ μ α σ τ ώ σ ε ω ς , μάλα σαφώς διέςεισ ιν. Τίς&αΰτη, 
καΛοία; "Απαντα γόρ, φησι, τά θελήματα αύτου 
έν αύτοΐς. Ί£ν τούτοις τάς δωρεάς θαυμαστοί, έν 

lubrisque legum in s l i l u l i o s e rva tu r ; in quibus ipse, 

ac Patcr p rapurga l i s ac sanctiflcatis Sp i r i lus sancl i 

a d v e n i u , vememes faciuat m a n s i o n e m 0 

peragunlur prajcepla; in quibus sinccra fides, sa- ^ οις τ ά αυτού πληρούται θελήματα· έν οίς άνυπερ-
θέτψ γνώμ· ) τά τούτου διανύεται προ<$ταγυΑτα* έν 
οΤς π ίστ ι ς ανόθευτος, κ α \ νόμοι διαφυλάττονται σω­
τήριο ι · έν οΤς αύτδς καί δ Πατήρ προκαθαρθεισί τε 
κα \ άγ ιασθε ίσ ιν αγίου Πνεύματος επιδημία, μονήν 
πο ιούντα ι παραγενόμενο ι . 

Ούτως έν ύμΐν τ ά εκείνου δετκνυται σαφώς διά 
τ ώ ν άντιδόσ3ων π επληρώσθα ι προστάγματα* xa\ 
τοσούτον, δσον αί άμοιβσλ παριστώσιν τοις πράγμα-
σιν. Δωρεα\ μέν γ ά ρ αύτα ι κα\ τ υ γ χ ά ν ο υ ν , χοΛ 
γερα ίροντα ι · σπουδή δέ κ α \ προαιρέσει τών ταύτας 
έ π ι σ π ω μ έ ν ω ν , καλ κ α τ ' άξίαν υποδεχόμενων, χα\ 
μετρούντα ι κα ί παρέχοντοι ι . Ούχούν τή άφθόνψ τού­
τ ω ν μεταδόσει , κα ί υμών τ ώ ν 

είληφότων ή τεβιλό-

1n l iunc modutn, *ua ίη vobis adimptela esee 
p rxcep t a , ex i is quse r e l r i b u i l , dilucide ostendii ; 
alque id quantum retribuiiouutn magniludo rcbus 
ipsis exbibel , ac p rod i i . Nam dona quidem ipsa, et 
e x s U u i u l , e i bouori babeniur ; eorum lamen sludio 
ac voluutale , qui a l l i c i u n l , dlgneque suscipiunl , 
c i im modum acctpiunt, tum prsebentur. La rga 
ig i iu r eonun impert i l ione, cum Taalra, qu i susce-
p is l i s , religiosa volunlas , luin pncvia ex operibue β θεος προαίρεσ ις , κα \ ή δΓ έργων προπαραυχ^ 

σ υ μ μ ε τ ρ ο υ μ έ ν η , κ α ί δηλοΟται , κα\ είς έργον τοίς 

έξετάζε ιν βουλομένοις π ρ ο τ ί θ ε τ α ι . Τίς γάρ 4 ^ 

θ α υ μ ά τ ω ν ούτω πλουτ ισθε \ ς , τών νύν ή τών ΓΛλαιο· 

τ ά τ ω ν , χ ά ρ ι τ ι , ίρπερ τ α ί ς υμών δωρεαίς άντικιρζ-

τ ιθεμέν ιρ , ούχ ή τής α ρ ε τ ή ς έφίεται [Γσ. ύ;ίε*«1 
ρ ι εγαλε ιότης ; 

Α β ρ α ά μ μέν γ ά ρ δ δίκαιος, τών χατά ««-Ρ** 
α π ά ν τ ω ν δ ^ ρ υ λ λ ή θ η προκρινόμενος · άλλ'ένδεων 
τ ψ πλε ίστψ τών υ μ ώ ν χαρ ίτων όφθήαεται, 6ι ων 

βίος σεμνότατος , κα\ αρετών υπερβολή, τόύμίν wp-
ιστώσιν άσύγκρ ιτον . Τδν τών δλων μ$ν γ*Ρ ^ 
εκείνος ή γ ά π η σ ε ν , ύπερηγαπήσατε δέ τοΰτον Οαίιςι 

praeparaiio i is commeaeurala , os iendi lur pa?iter, 

alque in opus, i is qui vohint exquirere, p ropooi lur . 

<iuis enim adeo miraculoruna g lor ia divee, vel no-

fiirae bujus aelaiie, vel re ler r i tnorum hominum, ut 

ei cum vesiris collala muneribus, v i r tu l i s iUa m a g m -

i icen i ia non cedai? 

Abrabam quideiu v i r jus lus , universis pro l e m -

^e re exeisleni ibus, noniinis celebri iaie p r x l a l u s 

f u i l ; mul l i s lainei» parlibue a gra l i i s veslris altesse 

v idebi iur , qua bonesiiesima v i l a , ac p r s s u n l i a 

\ i r i u t u i n , inajorem comparatione exccl lenl iam ve» 

i l r a m oslendunl . Nam ille quidem, universorum 

1 7 P s a l . xv, 3. f l Ibid. n Joan , x i v , 25 . 
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άσαρκ ίαν δι* αύτδν καλ άγγελ ικήν άνηρημένοι π ο - Α d i l e x i l Deum ; vos autem, qui propter eum vilae 
λ ιτε ίαν . Καλ θ ε ψ μέν εκείνος, τδν έξ δσφύος κ α ρ π δ ν 
θυσίαν άνήνεγκε π ρ ο σ τ ά γ μ α τ ι τού δεχόμενου κ α θ -
υπηρετού μένος · σ ώ μ α τ α δ' ύμεΓς αυθα ιρέτως άνηνέγ -
κ α τ ε · μ α χ α ί ρ α θείου πδθου , κα\ πυρλ τ α ύ τ α τής έ γ -
κ ρ α τ ε ί α ς όλοκαυτούντες . Καλ κριδν μέν εκείνος τού 
προσαγομένου λύτρον έδέξατο · ύ μ ε ί < Τ άνενεγκδντες 
έ π ε ί σ α τ ε , κα \ ανταλλάγματος ούκ έδεήθητε . Κ α \ 
ά π α ξ , εκείνος μέν προσήνεγκε · δΓ δλου δ* ύμε ί ς τού 
βίου π ρ ο σ ή χ θ η τ ε , σταυρούμενοι τ ψ κ δ σ μ ψ καλ 
νεκρουμενοι , καλ διά π ά σ η ς ζ ω ή ς αποθνήσκοντες . 

Καλ έν φιλοξενία μέν εκείνος θ α υ μ ά ζ ε τ α ι * καλ 
γ ά ρ έπάξ ιοντδ · έργον θ α ύ μ α τ ο ς , καλ τ ή ς εκείνου με· 

ral ionem velul cx t ra carnem, ac augelicam elege-
r i l i s , ampl ior i cumulo dilexist is : alque i l le quidem 
lumborum fruclum, tlivino ejus, qui suscrpiurus 
esset, prxceplo obsequens, sacrificium o b l u l i i ; vos 
aulem veslra spouic corpora oflerenies, d iv in i ea 
amoris gladio, ac igui cas l i ia l i s , sa i r i f i cas t i s : atque 
is quidem, ejus qui offerendus essel redempli pre-
l i u m , arietem a c c e p i l ; vos autem oflerendo reipsa 
passi esl is , nec ulla commula l ionc opus babu i s i i s : 
ac tandem, seniel i l le obiu l i t , vos auiem per lo iam 
v i l a m ob la l i es l i s , mundo crucif ixi ac mor i i f i ca i i , 
ac quoiidie morientes. 

A i q u e Abrabam quidem bospitali taiis noinine 
admirai ionein babet : plane enim res esl digna ad-

γαλοφυΐας γνήσιον ' άλλ' έκ περ ιουσ ίας αύτη τ ώ ν ^ mira l ione , i l l iusque magni l ic ian imi genuinum opue 
ένδντων καλ προεχε ί το , κα \ είς τούς π α ρ α τ υ γ χ ά -
νοντας δ ιενέμετο* έν τάξε ι δ' ύ μ ε ί ς ξεν ιζομένων 
έθελουσίψ, καλ ούκ άβουλήτψ π ε ν ί α καταστάντε ς , 
ξενοδοχία τ ή κρείττονι τούς έπ ιδεε ί ς α π α ν τ ά ς έξενί -
σατε · φιλοφρονούμενοι τούτους ψυχα ί ς τ ε καλ σώ-
μασιν , καλ ά ν α ^ ω ν ν ύ ν τ ε ς , ούκ έν χρόνω ή τ ιν ι τ ό -
π ψ τήν φιλοξενίαν, άλλά πανταχού γ ή ς καλ θαλάτ-
τ η ς έ φ α π λ ο ύ ν τ ε ς · νοητώς έκτρέφοντες · α ισθητώς 
τούς τακέντας άνακτώμενο ι , καλ ε ί ς κόρον τήν άσ ι -
τ ί α ν , ε π ι θ υ μ ί α τών εδωδίμων μετασκευάζοντες . 

Έξέν ισεν εκείνος έν α γ γ έ λ ω ν ά π α ξ π ρ ο σ χ ή μ α τ ι , 
μ ή π ε ρ ι γ ρ α φ ό μ ε ν η ν φύσει θεότητα , τήν τ ή ς Τριάδος 

ea lamen, cum ex facullatum abundamia profusior 
e r a i , tum in eos qui occurrerenl sese i m p e n i c b a i ; 
vos aulem, in bospiiuin ips i ordinein , voluniar ia 
nibilque coacla redacli pauper la ie , pot ior i bospi -
lal i late indigos omoes fovisi is , animis par i ler ac 
corporibus amanier amplexanies ac con io r i aMes ; 
nec lenipore aliquo, a u l eerto loco eam deflnientee, 
sed ubique lerra ac niar i explicaule3, spi r i ta lher 
alentes; labescenles homines srensibiliter recrean-
les, inque sa i ie la iem, c iborum cupidi ia leconcessa, 
inediam commulanles . 

Semel Abrabam, angelorum specie, i n c i r c u m -
scr ip iam nattira deilatem, ac Trinilatis personain 

δέ τυπούσαν , έν άνθρώποις όφθησομένην* δΓ δλου Q in bumanis videndam, figuranlem, bospiiio exce-
δ' ύ μ ε ί ς τού βίου, τ ή ς έλλάμψεως α υ τ ή ς έναπολαύον-
τ ε ς , φωστήρες μέν οίκουμένης έ χ ρ η μ α τ ί σ α τ ε * τήν 
ανελλιπή δ* εκείνης εύεργεσίαν , έν παραδοξουμέναις 
θ ε ρ α π ε ί α ι ς καθυπεδε ίξατε * καλ ού π α ρ ό ν τ ε ς μόνον, 
άλλά καλ μ ε τ α σ τ ά ν τ ε ς τ ά ς άφθονους αυτής δι ' έργων 
ύποφαίνετε δ ω ρ ε ά ς , κ α θ α ρ ώ ς καλ θεολογούντες, 
κ α λ ε ί ς συνεργ ίαν τ α ύ τ η ν έ π ι σ π ώ μ ε ν ο ι . 

Καλ τ ί δεί τούς έκ τού π α τ ρ ι ά ρ χ ο υ φ ύ ν τ α ς , ή καλ 
μ ε τ ' αυτούς δικαίους άντεξετάζε ιν ύμίν τ ε , καλ το ις 
θεόθεν δεδομένοις χαρίσμασιν '* αυτού τ ή α ν τ ι π α ρ α ­
θέσει προσεξαρκέσαντος · καλ ούχ ύφεσιν δήπου τής 
οίκείας εντεύθεν ύποστάντος α ρ ε τ ή ς , τής έν χ ά ρ ι τ ι 
δέ παρεχομένης δωρεάς τού ασύγκριτου τε ά μ α 
καλ απεριορίστου, ώς διά λόγων α ύ τ ψ [ΐσ. ούτω ] 

p i i ; vos autem, ejus io io vitaedecursu i l lus i ra l ione 
po fu i , orbis le r rarum luni inar ia exsiit istis ; aique 
indeficienlera i l l ius beneficenliam noviscura t ionum 
generibus ostendistts ; nec modo praesenles, verum 
el ia in posleaquain ex bumanis migrasl is , larga 
ejus muncra opere exbibetis, pure, cum deitalis 
pra?cones, lum ejus aux i l i i vindicee. 

Quid enimvero opus, ut palriardiaB progeniem, 
seu etiam juslos aeiaie sequaces, vobiscum, ac cum 
donis a Deo concessis, conferam, cum is abuude 
ad comparai ionem h a b u e r i l ; u l latnen n ib i l inde 
ejus vi r tu ie minula aique depressa, incompara-
bil is imiuensiias doni i n gra l ia e x h i b i i i , u l i 
ex verbis , ita et rebus ipsis eluxeri t . Quin et 

καλ δΓ αυτών έμφαινομένου τ ώ ν έ ρ γ ω ν ; Ά λ λ ά γ ά ρ D g r a t i » ejusdem m i n i s l r o r u n i , ac pr3?dicatonnn 

καλ τών τ α ύ τ η ς υ π η ρ ε τ ώ ν καλ κηρύκων μ ιμηταλ 

γενόμενοι , τών ίσων έκείνοις χαρ ισμάτων άπελαύσατε . 

ΟΓς γ ά ρ οί α γ ώ ν ε ς ε φ ά μ ι λ λ ο ι , τούτοις ε π ί σ η ς αϊ 

δωρεαλ δ ιανέμοντα ι . Κ α τ ' ίχνος γ ά ρ εκείνων ίόντες, 

πόνους μέν τούς δ ιά τδ σωτήριον άνεδέξασθε κ ή ­

ρ υ γ μ α · τοΰ ίσου δέ τούτοις ούκ άπελε ίφθητε δρόμου · 

λόγοις π ρ δ ς εύσέβειαν τ ά ς τ ώ ν α ν θ ρ ώ π ω ν ψυχάς 

έπαλε ίφοντες · τ ά ς τ ώ ν ζ ι ζαν ίων έ π ι σ π ο ρ ά ς έκτίλ-

λ ο ν τ ε ς · τ ά καθαρά τ ή ς θεολογίας έμφυτεύοντες 

δ ό γ μ α τ α · βίον ασκούντες α κ τ ή μ ο ν α * πλουτούντες 

δωρεαίς τα ί ς τού Πνεύματος · πρδς τδ πολύπαθες 

τ ώ ν σ ω μ ά τ ω ν άνθοπλιζόμενοι · τ ά μυρ ία τούτων κ α ­

τ α π ο λ ε μ ο ύ ν ^ καλ άποσοβούντες π ά θ η · δωρεάν τ ή ν 

imitatores effecii, eadem aique i l l i dona obi inuis l is . 
Quibus enim fuerunl cer iamina par ia , iis acqua 
dis i r ibui ione immera Iribuiintur. Eo rum quippe 
vetUigia saciantes, labores quidem salularis p r a d i -
cal ionis causa susccpis l i s ; n ib i l autem ab a?quali 
i i s cursu dcfecis l is ; bominum quippe animos ad 
pietatem sermonibus inungenles; superseaiinaia 
zizania evel leules ; ptura theologiae inserenies 
dogmata; v i l am egenam colenles; douis Sp i r iu i s 
d iv i t e s ; adversus niul i ipl ices corporuui a?gritudinee 
i n s l r u c l i ; morbos eofuai innuinerabilos expugnantes 
ac submovenles, serniones pari ier implev i s lU , da-
torisque benigni la lem, ac propcusam in bumanuin 
genu* volu i i l a lem, im i i a t i es l is . 
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χάρ ιν καταβαλλόμενοι , τούς τε λόγους έπληρώσατε , κα \ τήν φ ιλανθρωπία ν τού δεδωκδτος ώ ς ένήν lp* 
μήσασθε . χ 

P a r enim e r a l , u l qui a donorum datore beneG-
cia accepisseiis, ejusque grai is d iv i i i as s o r i i i i esse-
tis inm largi ior is recogilanles benigui ia iem, lum 
aposlolis congriiam grat iam, iis visilandis quos be-
tieiieio esselis affecluri, beneficum i l lum i tn i iare-
i i i i n i . Non enim veslrae ipsorum ambil ionis , sed 
ejus gloriae grat ia , cum iis n i i n i s l r a i i s , tutu doni 
luagnKudineiN faeilis p r x d i c a r i . 

Dedii eu im, inquit divinus evangclisla, i i s qo i 
ipsi v iderunl , ac discipulis , potestatem adcersui 
spiritui immundos, ut eos ejicertnl \ Quod i laque 
per promissionero i l l i s coocessum f u i l , boc vobis 

Έ δ ε ι γ ά ρ υμάς, τ ά ς τ ο ύ δωροδδτου δεξαμέν»; 
ευεργεσ ίας , κσΛ προ ίκα τ δ ν τούτου κληρωσαμέν*< 
πλούτον, τό τ ε φ ι λ ά ν θ ρ ω π ο ν τού παρεσχομένον, χα\ 
τήν κατάλληλον άποστόλοις έκλογιζομένους χάριν, 
δ ιά τ ή ς τ ώ ν ε υ ε ρ γ ε τ ο ύ μ ε ν ω ν επ ισκέψεως, τδνεύεργί-
τ η ν ά π ο μ ι μ ή σ α σ θ α ι . Ού γάρ οίκείας φιλοτιμίας, 
άλλά τ ή ς εκείνου δόξης έ ν ε κ α , τούτοις τε καβυπη-
ρ ε τ ε ί τ ε , κ α \ τ ή ς δωρεάς τ δ μέγεθος ανακηρύττεσαι 
π α ρ α σ κ ε υ ά ζ ε τ ε . 

"Εδωκεν γ ά ρ , φησλν, τοΤς αύτόπταιςχαΐ μύσταις, 
δ θεσπέσιος ε υ α γ γ ε λ ι σ τ ή ς , έξουσίατ χατά χτευ-
ράτων ακαθάρτων, ώστε αυτά έκδάΧΙειτ. Άπερ 
ούν έκείνοις δΓ υ π ο σ χ έ σ ε ω ς δεδοται, ταΰτα ώ' αυτών 

per ipsos rerum evenlus, praebilum es l . D a l a w b i s g ύ μ ί ν παρεσχέθη τών ε κ β ά σ ε ω ν . Δέδοται κατά «νεν-
es l potestas adversus spir i lus immundos , u l non — A . . T . . *e~ . . / - 1— 

l an lu in i i vos, u i i Dei famulos, borreant, l imeant-
q u e , ac i r emant ; sed u l e l i am, per vos pel lanlur 
ac submoveaniur , nec habi iacul i locum deinceps 
obtineant. El ut curarent, inquit , omnem morbum 1 : 
non ut bunc quidem cura ren l , ut cujus sanalio es-
«e i faci l is , i l k i m aulem qui dif l ic i l ior curatu videre-
tur, praeterirent : quin dicendo omnem, ^ i r l u l e m 
dedit, eos quoque morbos facilc curandi , qui i n sa -
nabilcs al ioqui v ider i possent. Quanquam ait d iu -
lurnus morbus, ac eorum desperalus j u d i c i o , qui 
de rebus ejusmodi censent, fuiurosque evenius ex 
appareulibus srgnis omnino aestimant : lametsi 
t f i ida i ad niortem. S ic enim habet divinae veritas 

μ ά τ ω ν α κ α θ ά ρ τ ω ν ύ μ ί ν εξουσία, ούχ ώστε φρίσσειν 
υμάς ώς θ ε ο ύ θ ε ρ ά π ο ν τ α ς , κα\ δεδιέναι ταΰτα χβ\ 
τ ρ έ μ ε ι ν μόνον * άλλά κ α \ έλαύνεσθα·, χα\ άπασοδεί-
σθαι , και τόπον μή χληρούσθαι χατασκηνώσιως. 
Θεραχεύειν δέ πάσαν νόσοτ, φησί · ού τήν μεν ώς 
τ δ (δφδιον έχουσαν τ ή ς Εάσεως, θεραπευειν τήν δε 
ώς τδ δυσχερές έμφαίνουσαν, παρατρέχειν* άλλά 
χάσαν ε ί π ώ ν , κα\ τ ώ ν ανιάτων υπονοουμένων, 
στην ύ μ ί ν τ ή ν τού θεραπεύειν δεδώρηται δύναμιν. 
ΚΛν χρονία τ ύ χ ο ι τ ι ς ούσα κα\ απαγορευμένη τοίς 
π ε ρ \ τούτων διανοουμένους, καί κρίνειν τοίς όρωμέ· 
νοις δοκού σι τ ά έχδησόμενα · χάν πρός αύτδν βλέποι 
τδν θάνατον . Ούτω γ ά ρ Ιγιχ τδ άψευδες τής υποσχέ­
σεως . Πάσαν γούν ε ίπών, χα\ διαστολήν τινα τών 

promiss ionis . Quod ig i lu r omnem d i x e r i t , nul la C θεραπευθησομένων μ ή προσθε\ςνόαων, κα\ τας πρδς 

utorborum qui curandi e s sen l , d iscre i ionc , eos 
quoque s ign i f l cav i i , qu i ex i remi essent; plane 
ostendens accepisse vos fiduciam, ut vestrls ad 
C b r i s i u m in lc rcess ion ibus , a leihalibug quoque 
morbis , affecla corpora liberaretis. 

Quando ig i l i i r id a Deo inuneris consecul i , da-
torisque benignitalis ac propensioris in hutnanum 
genus s lud i i imiiatores effecti, nullo veslro labore 
ac molesi ia , opis indigos beneflcio aflicere babeiis , 
o ran i ium modo obsecrationibus inflexi , submissa 
ex iino peclore v t rba e x a u d i i e ; gemitue do lo rU 
plenos aurlbus perclpite. Por ro acceplam a Deo 
babetie curat ionum abundanliam ; habetis quoque, 
u i nis i quid obsecrantes a l)eueflcio arceal , eas 

π έ ρ α ς άφορώσας διε σήμανε ν , δειχ»ύς ώς χα\ έχ 
θανατηφόρων π α θ ώ ν τ ε και νόσων £ύεσθαι ταίς πρδς 
Χριστδν ήριών Ικεσία ις τήν πα^^ηβίαν είλήφατε. 

Έ π ε \ ούν π α ρ ' αυτού μέν ταύτην έχομίσασθε· τοΰ 
δεδωκότος δ ' έν μ ι μ ή σ ε ι τ ή ς φιλανθρωπίας γινόμε­
νοι, τ δ , τούς ενδεείς εύεργετε ί ν άμόχθως έχετε, ταίς 
νύν τ ώ ν δεομένων έ π ι κ ά μ φ θ η τ ε παραχλήαε«ν 
β η μ ά τ ω ν έκ βάθους άναπεμπομένων καρδίας έχ-
ακούσατε · κατωδύνους ένωτ ίσθητε στεναγμούς. "Έχετε 
τ ή ν άφθονίαν μέν τ ώ ν ί α μ ά τ ω ν είληφότες άνωθεν* 
έχετε β' άπόνως καλ τ δ τόίς ταύτα παρακαλοΰπν 
νέμε ιν , εί μή τ ι τ ώ ν έ μ π ο δ ώ ν παρακαλοΰντας άχο-

faci ie i isdem inipcndaiis : quod aulera beneficio ^ κλείοι τ ή ς χάρ ι τος . Έ μ π ο δ ώ ν δέ τής ευεργεσίας, 
α μ α ρ τ ί α , ή κα \ τ ώ ν π α θ ώ ν τ ά πονηρότατα τίκτουμε, 
κα \ άλγηδόνας τ ά ς τ ο ύ τ ω ν ε ί ς πολύ μέν παρατεί-
νεσθαι , παρασκευάζουσα · ή τ τ ω μ έ ν η δέ καί διαλυο-
μ έ ν η στε^δοτάτα ι ς υ μ ώ ν έντεύξεσιν. Μ*ή wiwv 
έναντ ιώσε ι τ ή τ α ύ τ η ς προσανέχοντες , τήν άε\ τρτ 
χεομένην χάριν υ μ ώ ν , δΓ α ί τ ι α ν ένδικον επισχεΟήναι 
βουληθείητε* άλλ' ώ ς το ίς έπιτειχισθείσαν περ:-
φ ρ α γ μ α καρτερώτατον , έκ μέσου κα\ ταύτην διάραν-
τ ε ς , ά κ ω λ ύ τ ω ς δ ιαπορθμευθήνα ι δεομένοις τήν 
δωρεάν παρασκευάσατε . Ν ό σ η μ α γ ά ρ τών 

obslat, peccaiuui est, quod e i pessimas aegriiudine» 
pariat , earumque doloree ac inolesiias p lur imum 
augea i ; i l lud lamen vesiraruni efficacitaie suppl i -
ca i ionum superandum a lque convellendum : ne ejus 
ergo conlrar ie ta iem specianies, quam scmper pro-
funditis grat iam, jusla vrndicia continere v o l u e r i l i s : 
quin i lh id quoque d c m e d i o lollenies, ceu vallo 
forl issi iao bonis in imi lun i doittim, libere in rogan-
les der iva lc . Quippe hacc, a l iarum a?griludinum 
graviesima es i , ni omniuin maximc, adjutorium 

1 Mat ib . x , i . » J b i d . 
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αλγε ινών χ«λ α δ τ ή χ α λ ε π ώ τ ε ρ ο ν , καλ τ ή ς υ μ ώ ν Α veatrum, seu magis inspeciionem ac curam, requ 

επ ικουρ ίας , μάλλον δ ' επ ισκέψεως δεόμενον. "Εχετε 

χάλ κατ* α υ τ ή ς τήν έξουσ&ν, ώ ς έργοις αύτοίς 
κοινωνο\ τ ώ ν τήν ύπόσχεσιν ταύτην ε ίληφότων γ ε γ ε -
νημένο ι . Ι σ χ ύ ε ι , τούτο π ά ν τ ω ς ούκ άμφίβολον, τ ώ ν 
δεομένων συνεργούντων, καλ τ α ύ τ η ν υμών ή ευπρόσ­
δεκτος \ϊσ. Aslx. δ έησ ι ς ] , ώ ς καλ τ* άλλα τ ώ ν 
νοσημάτων έξάρα ι , καλ ευεξία τ ή δντως , νοσηλευό­
μενους άνα££ώσαι . 

Κ α τ ά π ά ν τ ω ν ούν π α θ ώ ν Ι κ προνοίας ί χοντες θ ε ο ύ 
τ ά ν ι κ η τ ή ρ ι α , τδ τού προνόησαμένου καλ έν υπεύθυ­
νο ις μ ι μ ή σ α σ θ ε φ ι λ ά γ α θ ο ν έμμόνοις π ρ ε σ β ε ί α ι ς 
ένοχα; π τ α ι σ μ ά τ ω ν δ ιαλύσατε · χρονίοις π ε π ε δ η μ έ -
νους νοσήμασιν απολύσατε * ήσθήναι τ ή τ ε π ρ ο α ι ρ έ -
σει καλ τ ψ π ό θ ω , τών ύ π δ π τ έ ρ υ γ α θ ε ρ μ ή ς υμών 
επ ισκέψεως καταφευγόντων δ υ σ ω π ή θ η τ ε . Ό ρ ά τ ε Β tis, qa i sub alas ferventis vesirae inspeclionis confu-

r a i . Habeiis autem in eam quoque poteslaiem, ut 
ipsis rebus eorum eocii effecli, qu i eam promissio-
nem acceperunf. N i b i l plane dubium* n l ne hanc 
quoque ut et reliquas aegriludines, Deo accepia 
vesira orat io , i p s i s q u i roganl eoagentibus, auferro 
valeai , aique ea laborantes, bona revera valeludine 
conllrroare. 

Qni ergo donanie Dei providentia adversns o m -
nes morbos victoriam babealis, ejus qui sic p rov id i l 
benignitatem, in i is quoque qu i rei snnt i m i l a -
m i n i ; assiduis veslris intercessiotiibus dissolvile 
reatus delictorum : longaevis tenlos aegritudinibus 
absolv i te , ut eortim affeciu ac desiderio gaudea-

γ ά ρ ώς [ϊσ. ΛεΙπ. δτ ι ] ε ί ς άμοχθά τ ινα καλ χ α ρ ί τ ω ν 
Ιατρεία π λ ή ρ η , έν τοίς τε μένε σι υμών οί δδυνώμενο*. 
καταφεύγοντες , τήν τών αλγε ινών μ ή ύ π ε ρ τ ι θ ε μ έ -
νην ά π α λ λ α γ η ν έλπ ί ζουσ ιν . Ό ρ ώ σ ι ν γ ά ρ υμάς δ ια­
νοία, καλ μ ή φαινομένους β μ μ α σ ι ν · χ ε ί ρ α ς προτε ί -
νουσιν * λόγοις τδν έλεον έπ ι ζητοΰντες προσομιλούσιν * 
ώ ς σ ω τ ή ρ α ς παρακαλούσιν * ώ ς κηδεμόνας καθ ικε -
τεύουσι . Καλ δ μ έ ν , τού λέγειν έτ ι μ ή π ε π α υ μ έ ν ο ς , 
^ ή μ α σ ι ν τ ά ς συνεχούσας άλγηδόνας δ ιαγγέλλε ι , τ ά ς 
υπέρ α υ τ ώ ν ίκεσίας προβαλλόμενος* δ δέ, διά κ α κ ώ -
σεως ύπερβολήν καλ αυτών άποπαυθελς τών λόγων, 
στεναγμούς άνατε ίνων α ν α π έ μ π ε ι , καλ οδύνη ν ύπο-
φαίνει τήν ύποσμύχουσαν . 

Ούτως δ τ ψ φ λ ο γ μ ψ τού πυρετού δαπανώ με νος, 
τήν γλώσσαν καταφρυγε ίσαν ε ί ς ίκεσίαν προτε ίνε ­
τ α ι , καλ τ ή ς επ ισκέψεως υμών δ ιά μόνης θέας έξα ι -
τε ί τα ι δ ρ ό σ ο ν δ δρ ιμυτάτο ι ς βαλλόμενος πόνοις, 
τ ή ς γλυκε ίας υμών δείται δι* επ ισκέψεως ε π ι κ ο υ ­
ρ ίας * δ λε ιποψυχών, ά ν α κ τ ω μ έ ν η ν υμάς π α ρ α ψ υ χ ή ν 
ά π ε κ δ έ χ ε τ α ι * ό χρονία ις έκλελυμένος τηκεδόσι , τ ή ν 
υμών ε ί ς άνόρθωσιν προσβλέπε ι παρουσία ν * ό π ά -
θεσιν τ ά ς δψεις συγκεχυμένος , καλ κατώδυνον έλκο>ν 
βίον, φ ω τ α γ ω γ ο ύ ς υμάς καλ οδυνών έλευθερωτάς 
π ρ ο ο ρ $ · δ έκ τίνος τ ά μέλη συντριβελς σ υ μ π τ ώ σ ε ω ς , 
άρμολογούσάν τ ε ά μ α καλ συνδέουσαν τ ή ν υμών ε π ι ­
καλε ίτα ι βοήθειαν. Πάς τοίνυν δ τδ πολύπαθες π ε ρ ι -
κε ίμένος σ ώ μ α , καλ άλγεινοίς το ίς τούτου συνδεδε-

g iun l , precibus impeira ie . Vide i i s eniio ut aegri ho-
mines, ccu ad faciles quasdam, ac gral i is confertas 
of flcinas medicas, ad vestra delubra confugienies, nut* 
la se dilallone a languoribus liberandos sperenl.Voe 
quippe animo contuentur, tametsi non esiis conspi* 
cui ocu l i s ; manus proienr iunl ; mfeericordiam re-
quirenles verbis congrediunlur ; obsecrant u l v i n -
d ices ; ut curalores, supplices rogant : ac i l le qui-" 
dem, necdum sermonis amissa facullaie, dolores 
quibus tenetur verbis signiflcat, pro eis suppl ica-
l ionem proferens; ilte vero prae aegriiadtnis immen-
aiiate el iam ea amissa, ac Yoqul prapedi ius , gemitws 
inlente submiui t , ac dolorem suburenlem ostendit. 

S ic qui febris ardoribus adesus, deuslam l i n -
guam supplicaniis specie prolendit , exque aspecttt 
solo, inspectionis vestrae rorem deposcii : acerbis-
aimis affectus doloribus, dulce vestrae iitspectionis 
aux i l ium pe iU : animi deliqulo laborans, refrige-
r i t im exspectat < quo recreelis : diulurno languore 
resolutus ac conlabescens, adventum vestrum re-
parandus observal : confusa habens ex morbo l u -
mina , coque doloribus plenam vitam trahens, vos 
i l luminaiores, atqoe a doloribus vindices p r a v i d e t t 
babens casu aliquo confracla membra, ves l rum au~ 
xil iutn invocat, quod et coaptet commiua lque . 
Quisquis itaque multis morbidum aflfecttonibus cor-
pusgestat, ejusque tenetur consl r ic ius languoribus, 
per vos, praebente Chpisi i beniguilaie, a malis q u i -μ έ ν ο ς , Χριστού τοΰ φιλαγάθου παρέχοντος , κακών 

τ ώ ν σ υ ν ε χ ό ν τ ω ν δι* υμών λ α β ε ί ν έ ξ α ι τ ε ί τ ή ν λ ύ - ο bus lenelur , l iberar i efllagital 
τρωσίΜ. 

Ί λ α ρ ώ ; ουν τ α ί ς τ ώ ν δεομένων έπ ινεύοντες ί κ ε -
σ /α ι ς , (τούτο γ ά ρ υ μ ώ ν μέν ίδ ιαίτατον , τ ώ ν α ι τ ο υ ­
μ έ ν ω ν δ ' έλπλς άνυπέρθετος ) , τ ά ς προτε ινομένας 
π λ η ρ ώ σ α τ ε δεήσεις · π υ ρ π ο λ ο υ μ έ ν ω ν σβέσατε φ λ ό γ α -
κο ιμήσατε πόνους άγρ ια ίνοντας · μ έ λ η π α ρε ι μ έ ν ω ν 
ανορθώσατε · άθυμ ίαν άνακλήσε ι τ ή ς ε υ θ υ μ ί α ς α π ο ­
σ ο β ή σ α τ ε · ελπ ίδας ά π η γ ο ρ ε υ μ έ ν α ς άνακαλέσασθε · 
νενεκρωμένας ά ν α ζ ω π υ ρ ή σ α τ ε προσδοκίας . Τδ ασθε­
νές ούκ αγνοείτε τ ή ς φ ύ σ ε ω ς , ού μόνον ώ ς μ ε τ ά ­
σχοντες τ α ύ τ η ς · ά λ λ ά καλ ώ ς θεόθεν έλλαμφθέντε ς , 
καλ α υ τ ή π ε ί ρ α , τ ώ ν αυτής μ έ ν κοινωνησάντων 
κ α κ ώ ν δι ' υ μ ώ ν δ' άπαλλαγέντων τ ή ς τούτων έ π η Τ 

ρ^ία», σπλάγχνοις φ ιλανθρωπ ίας , καλ έ π η κ έ ψ ε ι . 

Bi lares itaque suppl icwn volis annuenies (quippe 
hoc cum primis peculiare babel i s ; habetque i n -
cunclanler orantiura spes) : implete oblalas p r c c e s ; 
aestuaniium ardores exs i ingui te ; sedaie e x a s p e r a t o » 
dolofes; dissolnia membra ins taura ie ; an imi an -
gorem revocala laelitia submovete; spes abjectas 
repara te ; emoriuas exspectaiiones exsusci ia ie . 
Non nesciiis imbecillitatem naiura3,nedum quia e]us 
et ipsi s i i i s parlicipes, verinn e i i am quia i l lumitiaii 
a Deo fueritis, ipsaqne adeo exper iemia, impen-
sioris i l i ius bumani la l is visccribus, ac eortim in -
speciione, qni ejtts quidem matortini fneninl soc i i , 
pcr voe aulem ab eorum injeria fucrunl l i bc ra ik 
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S c i l i s ejos socordiam, alienig lentati ca lamiia l ibus , Α Οίδατε τδ τ α ύ τ η ς 4 £ 3 υ μ ο ν έν άλλοτρίαις TOipatfac 
u l qui vofritnttalione Dei miscricordcs, lapsis i n c l i -
n e l i s ; qui feientium putorem sus t ineaiU; qui non 
tanlum per vos ipsi laboreiis , u l ejus emendetis 
v i l i a , sed et i is qui 'mami tn porrigere conaniur, 
laborein socium adjungalis, ipsisque operibus prae-
aentiae vestrae ac s lud i i , corrigendo ne quid i l l i er-
r ave r in l , sensum prsbeal i s . 

E i e n i m mcdicus saluii parala remedia aspergens, 
Dominique opem eiQagiians, adjulores vos, cum 
ora l ion i» asc isc i l , lum sanai ionis; cogiiansque fe-
b r i m sistere, praesentiae vesirae refrigerium ror is 
ins lar deposcil . Hic ferrum cxirahens lendensque Sn 
coelum oculos, una veslram itrtercessionetit a l l rabi t 
provocatque, ac per eam tuio se rem aggressurum 

συμφορα ί ς , ώς ο Γ κ τ ω θ ε ο μ ι μ ή τ ψ τοίς πιτπαηώκι 
έπικλίνόμενοι · ώς αηδίας δυσωδούντων άναανόμβ-
νοι · ώς ού μδνον ε ί ς τ ή ν τ ώ ν ταύτης δλιΛηρβ» 
αυτοχε ιρ ία πο νού ν τ ε ς ά ν ό ρ θ ω σ ι ν , άλλά χαλ τοίς 
όρέγειν αυτή π ε ι ρ ω μ έ ν ο ι ς συγκάμνοντες , καλίρρις 
αύτοΤς τήν τού σ υ μ π α ρ ε ί ν α ι , καλ τδ σφαλερδν αυτών 
διοορθούσθαι, π α ρ έ χ ο ν τ ε ς α ίσθησ ιν . 

Ι α τ ρ ό ς τε γ ά ρ σ ω τ ή ρ ι α π ά σ σ ω ν φάρμακα, χα\ 
τήν π α ρ ά Κυρίου β ο ή θ ε ι α ν έξαιτούμενος, συναρω-
γούς υμάς Ι ν τε τ ή α ΐ τ ή σ ε ι καλ ίάσει προσεχιχαλεί· 
τα ι · π υ ρ ε τ ο ύ τ ε λ ή ξ ι ν έπινοούμενος, τήν ύμω» 
δροσοποιδν έ ξ α ι τ ε ί τ α ι π α ρ ο υ σ ί α ν . Ούτος σιδήριον 
σχώμενος , καλ ε ί ς ο υ ρ α ν ώ ν αΓρων τά δαματα, τήν 
υμών σ υ ν ε π ι σ π ά τ α ι καλ σ υ ν ε π α ί ρ ε ι πρεσ&ίαν, χαί 

exspeclal . Cbi rurgus i l e m , seclionibus i gn i | ue Β δΓ α υ τ ή ς τ δ α σ φ α λ έ ς άποκαραδοκείται , τοΰ έγχει-
pulrescentia lenians ulcera, socios vos secandi, ac 
una obducenles vulnus, arduis maxime rebus, ac 
desperata |>ene curai ione, prospici t . 

Quin etiam , qui advereus reipublicae hostes pu-
gnam suscepil ac impiorum bellis vexa lu r , veslram 
i i i iercessionera, quara ceu instructa acie opponai, 
prectbus accersit. Quemadmodum enim adversus 
spiritales bostes ac morbos corporales, robur 
quoddaai insuperabile accepisi is ; i ta et adveraua 
v is ib i l ium bosliuni impressioncs, pugnasquc, ac i n -
sullus, poteniiam ab omnipolemi Gbristo consecuti 
esi is . Quamobrem ei iam pios imperalores, una 
cum populis ac u rb ibus , vobis supplices habelis. 
C i l o i iaque obsecraiionem occupanies, commune 

ρήματος · χ ε ι ρ ο υ ρ γ ώ ν τ ε τ ο μ α ί ς [ϊσ. χαλ καύσεσι], 
καλ σηπεδδνας έξα ιρεΤσΟαιπε ιρώμενος , συντέμνοντας 
υμάς καλ συνουλούντας έν αμήχανοι ς προβλέπει. 

Ά λ λ ά γ ά ρ καλ δ τ ή ν τ ώ ν εναντίων μάχην δεξάμε-
νος , καλ το ίς τ ώ ν ά θ ε ω ν πολέμοις τρυχδμενος, φ 
υ μ ώ ν ε ί ς ά ν τ ι π α ρ ά τ α ξ ι ν έκκαλείται πρίοβείαν. 
"Οσπερ γ ά ρ κ α τ ά νοητών πολεμίων καλ παθών σω­
μ α τ ι κ ώ ν άμαχον τδ κράτος έδέξασθε · ούτω χατ' 
εναντίας εφόδου καλ μάχης όρωμένης, χα\ έχθρων 
κ α τ α δ ρ ο μ ή ς , τ ή ν έξουσίαν παρά Χρίστου τοΰ πα ντο-
κράτορος ε ίλήφατε. Διδ καί εύσεοοΰντας δήμοι; χα\ 
πάλεσί βασιλείς, συνιχετευοντας έχετε. Ηροφθάνον-
τ ε ς γούν οξέως παρακαλώντας , κοινδν tapa τήν 
τ ώ ν πολεμίων ήτταν , περιουσίψ καλ Χριστωνύμω 

remedium, bosl ium victoriani peculiar iac Gl i r is l iano λαψ προμηθήσασθε , Νεύοντες φιλαγάθως έχλ.πτ 

populo providete. Benigne annuenles oratiotiibus 
supplicum ipsis quidem u( tnsaucii s i n i illaesiqne; 
adversariis aulem fugam pel i le , qua exlerminentur ; 
gladii in cae.les d i s i r i c i i oblundiie a c i e n i ; blaspbe-
moruni arcus con ie r i i e ; impiorum scula inlerces-
sionis igni combur i l e ; voces ac verba horoinum 
a l u loquei i l ium s is t i te ; linguas adversus A l l i s s i -
mum molas praepediie; piorum gtoriaiiotiem vo-
calein cxaudibilemque ostendite; forl iori v i r lu te 
eos qui Gbris tum agnoscuol armaie; ferventibus ae-
siduisque ad universorura Regem supplicalionibug, 
pios imperalores v ic lor i i s coronanles , coinmuuia 
iropbaea ovi l i Gbr i s l i obtincte. 

Habcl is eum adjuiorem, qui dona abunde pra> 
b e i ; qui misericordiae profundii flumina; qui suo-
r u m munerum abyssum aper i l , ac baurire volen-
libus accoromodal operain ; qui praestat insuperabili 
robore; qui solus viciores fac i l , G b r i s l u s ; pacemque, 
verilate pacem, i r i b u i i . 

Ilabetis, cum verbis, l u m rebus ipsis , favenlem 
larg i lor i s M a t r e m , ac crealorum Heginam; i n i e r -
ccssionem i l la in exaudiri facilem ; feminam, i n -
quam, uti gloria incomparab i l i , i i a e i supplicat io-
num efficacrlate, eemolis a niaier ia menlibus om-
nibug, Doique famulis p r x l a l a m , quapque ab ipso 
daiore acceperi l , u i ejus preces nunquam in cas-
eum cedanl : per quam in l i nnum hoiniuum genus, 
ac posiquam vere bonam valetudinem amisi^set, 

ρούντων δεήσεσιν , αύτοίς μέν τδ άτρωτον έναντίοις 
δέ-φυγήν πανωλεθρ ίας έξαιτήσασθεπρόξενον. Άκμάς 
φον ικής άμβλύνασθε μαχαίρας · τόξα δυσφημούντων 
συντρ ίψατε · θυρεούς άθεων πυρι πρεσβείας κατα-
καύσατε · φ ω ν ά ς καλ λόγους μεγαλο^ημονούντων 
παύσατε · γλώσσας κ α τ ά τοΰ Υψίστου χινουμένας 
πεδήσατε · λάλον δείξατε τών εύσεβούντων χαλ εξ-
άκουστον κ α ύ χ η μ α * δυνάμεικρείττονιτούς έπιγνώ-
μονας Χρ ιστού καθοπλ ίσατε · έντεύξεσιν ταίς πρδς 
τδν δλων Βασιλέα θ ε ρ μ α ί ς καλ έπιμόνοις, βασιλείς 
ευσεβείς ν ίκα ι ς καταστέψαντας , τρόπαια χοινά ?j 
τοΰ Χριστού βραβεύσατε π ο ί μ ν η . 

D "Εχετε συνεργοΰντα , τδν τ ά ς άφθονους δωρεάς 
παρεχόμενον* τδν τού ελέους ποταμούς προ/έοντα * 
τδν τήν άβυσσον τ ώ ν οίκείων διανοίγοντα χαρισμά­
τ ω ν , καλ άπαντλε ίν βουλομένοις συμπράττοντα* 
άμαχον τ δ κράτος έχοντα · τδν μόνον νιχοποιόν Χρι­
στδν, καλ τ ή ς δντως ε ίρήνης χορηγόν. 

Έ χ ε τ ε λόγοις καλ Ι ρ γ ο ι ς αύτο ίς , τήν τοΰ δωρο-
δότου Μητέρα καλ Βασιλίδα τ ώ ν κτισμάτων συμ-
πράττουσαν · τήν εύεπήκοον πρεσβείαν* τήν έν 
ίκεσίαις ώ σ π ε ρ καλ έν ά σ υ γ κ ρ ί τ ω δόξτ), νόων τε 
πάντων ά θ λ ω ν , καλ θεραπόντων θεού προτετιμημ^-
νην , καλ π α ρ ' αυτού δίδοντος, τ δ τών αίτουμίνων 
δεχομένην άπαρα ί τητον * τ ή ν δΓ ή ς ή τε ασθενήσω 
καλ τήν δντως εύεξίαν άποβαλούσα, τών ανθρώπων 
ά ν ε ^ ώ σ θ η φύσ ι ς , καλ νομαλ τ ώ ν προσφυέντων πβ-



1525 IN SS. MART. COSMAM ΕΤ DAMIANUM. 1526 
βων έπεσχέ&ησαν · δΓ ή ς ή νοσοποιδς παρακοή Α san iUlem recepl l , morboromque adnalorum ifepa 

π έ π α υ τ α ι , χ α \ τών ύγιβινών τ ή ς υπακοής άρε 
τ ώ ν , τδ τ ώ ν γ η γ ε ν ώ ν έναπολσύει γένος * δΓ ή ς ή 
θανατηφόρος α μ α ρ τ ί α , τ ή ς τών κακών άνεκόπη φο­
ράς , κ α : δικαιοσύνης έν άνθρώποις έπλεόνασεν αφθο­
νία · δΓ ής ή χρονία τού θανάτου καταλέλυται τυραν -
ν \ ς , κα\ άπ* αιώνος νεκροί δ ιαλυθέντες , κ ρ α τ α ι ά τού 
έξ α υ τ ή ς φύντος δυνάμει , συνηρμολογήθησάν τ ε , 
καί πρδς ά γ ή ρ ω ζ ω ή ν μετεκλήθησαν- ζ ω ή ς τ ή ς αθα­
νάτου τήν μδνην άδιόδευτον χρηματ ίσασαν π ύ λ η ν , 
δΓ ή ς αφθαρσ ίας τ α μ ι ε ί α δ ιηνοίγηααν, χαί τούς 
θνητούς άθανασίαν έ πλούτισαν * δΓ ή ς 0οα\ δακρύων 
τών προπατόρων έπεσχέθησαν · ποταμοί δέ χ α ρ ά : , 
αυτούς τ ε , κα \ τούς εκείνων τ ά μ ε γ α λ ε ί α τ α ύ τ η ς 
συνιέντας , ε ί ς α ί ώ ν α ς άρδεύουσιν. 

scenlia cobibi ia est : per quam, morbos infereus 
inobedieniia eessavit, terrenumque huroanum ge-
nus> sanis obedieolia? vir tul ibus pot i lur : per quam 
letbifemm peccatuin, a malis convehendis i m p c d i -
tum es l , ac jusliliae copla in boininibus abuodav i t : 
per qnam veius mor l i s lyrannis profligata est, 
n ionuique dissoluli a saeculo, polenl i F i l i i ejus v i r -
tule, coaplalis membris , ad nesciam senii v i l am 
fuerunl, e v o c a l i : quae sola vita? immorlaHs por la , 
per quam iransilus non paie l , appellala s i i ; pcr 
quam incorrupiionis pentts paiueriut, aique mor* 
tales, immorial i ta i is d iv i l i i s aucl i s i n t : per quam 
primorum parentmn Quenies copia lacrymae re-
pressae s i n i , gaudiique flumina, luin i l los , l u m 

Β corunv poeieros, ejus magnatia inlelligeiites, a we-
culo i r r igaverint . 

Angelorum, inquani, Mionoriflcenliani ·, incessa-
bilem eorum glorial ionem ; huinani generis pleuam. 
laetiliae glor iam. Ejus gra i ia , eorum propitia pra-
cibus, favensque, qui i n necessilalibus, cum Ua 
lempus exigit , o r aa l , non vobis tanluro adesse 
moa&iraiur, sed et lunc ferveuter invocamibue, 
suam ipsa ulique inspeclionem curamque, in te l -
ligere t r i bu i l . Vident en im, prout i l la conspi-
cere deder i t ; modo quidem Jubeuiem u i aegrolo-
rum curam babea l i s ; modo auiem curai ionis rao-
dum exponentcm, remque lolana manuuin vce i ra -
n i m obseqnio permiltenlein : non id quideni, tan-

Τδ τ ώ ν αγγέλων σεμνολόγημα · τ δ άπαυστον αυ­
τών ά γ α λ λ ί α μ α * τδ τής άνθρωπ ίνης φύσεως εύφρό-
συνον κ α ύ χ η μ α . Τ α ύ τ η ς ή έν κ α ι ρ ψ τ ψ έ π ι ζ η τ ο ύ ν τ ι , 
κα \ τ ώ ν έν ανάγκα ι ς δεομένων συνεργούσα χ ά ρ ι ς , 
ούχ ύ μ ί ν παρε ίνα ι μδνοις ανακαλύπτετα ι , άλλά τ η ­
ν ι κ α ύ τ α θ ε ρ μ ώ ς έπ ικαλουμένοις μάλα τήν ο ίκε ίαν 
συνιέναι δίδωσιν έπ ίσκεψιν . Ό ρ ώ σ ι ν γ ά ρ ώς άν 
εκείνη δοίη συνόρων · ποτέ μέν τ ή ς επ ιμελε ίας το$ 
κάμνοντος φροντίζειν δ ιατάττουσαν · ποτέ δέ, τδ τ ή ς 
θ εραπε ίας είδος δ ιερμηνεύουσαν, καί αυτοχε ιρ ία τ ή 
υμών τ δ δλον παραχωρούσαν τ ή ς Ιάσεως · κα\ ούχ 
ώς συγκατ ιένα ι π α ρ α ι τ ο ύ μ ε ν η , καλ χε ίρα τοίς κ ά -

μνουσιν έπορέγε ιν , ή μδνψ π ρ ο σ τ ά γ μ α τ ι τ ή ν εύεξίαν Q qiiatn ipsa inclinalionie detreclet modum, a u l ma-
ένεργε ίν , τ α ύ τ ' εννοεί κα \ π ρ α γ μ α τ ε ύ ε τ α ι · έχει γ ά ρ 
τδ φ ι λ α ν θ ρ ώ π ω ς έπινεύε ιν κα \ κ ί μ π τ ε σ θ α ι , κα ί τούθ ' 
υπέρ γεννητήν φύσιν, μδνψ τ ψ Υ ί ψ π α ρ α χ ω ρ ο ύ σ α τδ 
τ ή ς εύσπλαγχν ίας άσύγκριτον · άλλ' ώ ς αυτού θ ε ρ ά -
ποντας υμάς τ ι μ ώ σ α , κα \ τήν διά τού ταύτην διοικο-
νομείν τ ι μ ή ν έπ ιβεβαιούσα. 

Αυτήν ουν ε ί ς πρεσβε ίαν έτο ίμην ούσαν κινούντες , 
κα\ πάσιν δαψιλώς τδ τής εύσπλαγχν ίας έπ ιχέουσαν 
έλαιον, τ ά ς τών δδυνωμένων κα\ θεραπε ίας δεομένων 
άλγηδδνας κο ιμ ίσατε , τ δ ν τ ε πόθον άμείψασθε τού τδ 
Ιερδν υ μ ώ ν κοσμούντος τ έμενος , κα \ έν τ ή υ μ ώ ν 
έγκαυχωμένου προστασία* κα\ τών ε ίς θεού δοξο- ^ 
λογίαν, κα\ τ ή ς παρ* αυτού δεδομένης ύμΐν συνει -
λεγμένο*ν είς ε ύ φ η μ ί α ν χάρ ι τος , τ ά ς δ ιαπαντδς π λ η ­
ρώσατε δεήσεις . Λάβετε σύμφωνον ύμίν προτείνουσα ν 
πρεσβε ίαν , ε ί ς τε τδν έξ αυτής σεσαρκωμένον Κύριον , 
κα \ μητρδθεον τ α ύ τ η ς μ ε γ α λ ε ι ό τ η τ α , μ η τ έ ρ α γ ν η -
σίαν, φ ιλανθρωπίαν έ κ μ ι μ ο υ μ έ ν η ν τέκνων · ή ν , ώ ς 
γάλακτ ι θρέψασαν, ούτω κα \ πράξεσι ένθέοις τελε ιού-
σαν έκληρώσααθε · ήν , ώ ς τ ή ς φύσεως , ούτω κα\ 
βίου όμογνώμονος ηύτυχήσατε χ ρ ή μ α · δι* ή ς , δρατού 
τε ά μ α κα\ νοητού φωτδς άκτ ίσ ιν π ε ρ ι ε λ ά μ φ θ η τ ε · 
Ηεοδότην, τήν δ ώ ρ η μ α μέν θείον χ ρ η μ α τ ί σ α σ α ν , 
δεκτά δέ δώρα , τ ά ς τε οίκείας ά ρ ε τ ά ς , καλ υ μ ά ς 
θ ε ψ καρποφορήσασαν · ταύτην , ώ σ π ε ρ τ ώ ν α γ α θ ώ ν 
έ ρ γ ω ν , ούτω χα\ τ ώ ν χ α ρ ί τ ω ν , κα\ τ ή ς πρδς τδν Κ τ ί -
στην πα^,όησίας, κοινωνδν ε ίληφδτες . Διδ κα\ πρδς 

η ι ι ω aegris porrigere noli t , solove prseceplo bo-
nam valeluriinem renuat operar i , mol i tur ista ac 
excogi ia i , ( quippe habei ut benigmiaie anauat, 
ac fleclalur, idque supra crealum oinne, a i uni 
dun iaxa l F i l i o incoroparabilis nii&ericordiaj prae-
rogalivam concedat : ) sed u l vobis φ ε famulis 
bonorem babeat, ac quam dispensanda ejusinodi 
valeludine gloriam obtinei is , conl i rmet . 

Eara i laque, quae prompta s t t a d inlerccseio-
nem, ac universis misericordiaB oleum abiuide af-
fimdat, provocanles, a?grolorura dolores, ac c u -
ral ione egeni ium, sedale, ejusque desiderio con* 
gruam rependile v icem, qui sacrum boc veslriMii 
dclubrum ornans, in vesira glor ia iur prolecl ioncr 
nec non eorum, qui ad Dei laudem, doniqne ab 
eo vabis concessi celebralionem, eo inenenmi , 
semper ora i ione» implele. Clabelis eiacerain ma -
l r e m , quae charoruni pignorum imi t a i r ix , conso-
nam vobis deprecalionem, ad Donunum ex ipsa 
i i icarua lum, ejusque Dei geni lr lc is majesialeui, 
ofleral : quam u l i lacle nu l r icem, i la divinis quo-
que acl ionibus consuminatr iccm, so r l i i i e s l i s ; 
quam u i i natura?, i l a et concordis vila? substantiatu 
babuislis ; cujus opera, v is ib i l i s par i ler ac spir i la l is 
k iminis radi is , i l lusirat i fuislis ; Tbeodoiam ec i l i -
c e l , divinum nuncupalanr. munus, quae nihi lo inini is , 
cuin suas ipsa v i r iu ies , lum vos accepta Deo m u -
nera o b i u l e r i i ; eam, u i i bonorum operuro, i ia e i 
donoruoj, i l l iusque ad Deum auclorcm ihlucia 1 , so-
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ciam adepii . Qtiamobrem ei iam ad i l lu in ipsunri Α αύτδν εκείνον τδν δ ο τ ή ρ α τ ω ν κ α λ ώ ν , καί χάν* 
bonorum Iargiiorem, anctoreroque Cbris tum Deum 
nostrum, una deprecanlem, assumenles, oranl ium 
peii i iones impleie . Quippe ipse est qui impleat, ac 
pleni ludo ipsa repromissorum beneOciorum, eorum-
que dispcnsator ac p r a b i t o r , quique uberem i l l o -
rnm custodiat p a r i t e r , praetendaique communi -
ca i ionem. Quem decel bonor, et gloria Isusque, ac 
gra l ia rum a c l i o , cum Pa l re sancloqtte ac v i v i -
iico S p i r i t u , nunc e i semper, et in saxula sceculo-
r u m . A m e n . 

αίτιον τών α γ α θ ώ ν Χ ρ ι σ τ δ ν τ δ ν Θεδν ημών είς ba-
σίαν παρε ιληφότες , τ ά ς τ ώ ν α ι τ ο υ μ έ ν ω ν πληρώακι 
δεήσεις . Αύτδς γ ά ρ π λ η ρ ω τ ή ς έστι χαλ τΧ^ρμ 
τ ώ ν έν έ π α γ γ ε λ ί α ι ς ε υ ε ρ γ ε σ ι ώ ν * τ α μ ί α ς τε wfa» 
καλ πάροχος , καλ τήν α υ τ ώ ν άφθονον καλ φν!*π»ν 
καλ προτεινόμενος μ ε τ ά δ ο σ ι ν * καλ α ύ τ φ πρέπει 
καλ δόξα καλ αίνος καλ ε υ χ α ρ ι σ τ ί α , σύν τφ Πατρλ 
καλ τ ψ ά γ ί φ καλ ζ ω ο π ο ι φ Π ν ε ύ μ α τ ι , νύν χα\ άελ, 
καλ ε ίς τούς α ίώνας τ ώ ν α ί ώ ν ω ν . 'Λμήν. 

E J U S D E M G E O R G I I I D I O M E L A . 
ι. 

Ιη sanetiuimw Dei Cenitruit ingreaum: ο 
Exsu l l e i hodie coelum desuper, et nubes spargani 

j t i s i i i i am, pro Dei nostri noSis maxime, insoli i isque 
magnal i i s . Ecce enim poria ad or ieniem respiciens, 
ex infecundo s ler i l i s ulero ex promissione par iu 
ed i ia , Deoque in habilaculam consecrata , in l e m -
plo hodie immaculaiae instar viclimae ofleriur . 
(Exsu)iet David pulsans c i lharam : A/ferentur, 
inqi i i t , Regi virgines po$t eam, proximce ejut affe-
rentur *:) in De i labernaculo, in ejus loco propi -
t i a t o r i i ; ut in ejus domici l ium educelur, qui anle 
ssecula ex Pa i r e nulla fluxione naius est ; i n salu-
tem animorum nostrorum. 

. Nodic Dei eapax templum. Dei Geni t r ix in Domin i 
templo offertur, eamque Zacharias susc ip i l . E x s u l - ^ 
l a n l bodie Sancla sanctorum, ac angelorum chorus 
mysl ica rai ione convenlum, ac diem feslum agit : 
cum quibus nos quoque bodie celebrantes, consertis 
cum Gabriele vocibus c lamemus: Ave,graiia plena; 
Dominus lecum \ cujus magna es l miser icordia . 

E i a agi le , populi omnes, laudum eam eanlicis ce-
lebremtis, quae sola immaculata est : quam prae-
(Kxerani propbeue, ac quae] in lemplo oblata e s l : 
i l l a m , inquam, quae ai i le saecula predesi inata roa-
ter, novissimis lemporibus Dei G e n i l r i x effecia est. 
Ejus nobis, Domine, inlercessionibus, pacem tuaro, 
ac magiiaui miser icord iam pracbe. 

II. 
In lanclum Joannem Chry$o$lomum. (43 Nov.) jy 
Aureis luis sermonibus, baud secus alque aureo 

perornata mundo, Joannes Chrysostomc, in sponsae 
l i b i inorem gaudio c lamal Eccles ia . Affa i im aureos 
(tios latices b i b i , meque iis i ngu rg i t av i ; aureo 
fulgore r u l i l i s , melli l isque tuis praclare aqois 
glor ians . A b aclione natnque provehor ad con-
lemplai ionem, i i s , quas lenes admoniliones adbi-
bes; Gbris loque unior sp i r i iua l i sponso, ac ei con-
rcgno. Quamobrcni nos quoque in lua congregaii 
ihemoria clamamus : Ne pro nobis Dominum de-
precari graveris, quo aniinoruni saluieni conse-
quamur. 

* P s a l . x u v , 15. * L u c . i , 8. 

ΕΙς τά ΕΙσόδια τής ύπεραγίας Θεοτόκου. 

Ά γ α λ λ ι ά σ θ ω σήμερον ό ούρανδς άνωθεν* χαλ εί 
νεφέλαι εύφροσύνην ^ α ν ά τ ω σ α ν έπλ τά λίαν παρά­
δοξα μεγαλε ία τού θεοΰ η μ ώ ν . Ίδού γάρ ή πύλη ή 
κ α τ ά ανατολάς βλέπουσα, άποκυηθείσα, έχ στείρας 
ά κ α ρ π ο υ , έξ ε π α γ γ ε λ ί α ς , καλ τψ θεψ άφιερωθείβ* 
ε ίς κατο ίκησιν , σήμερον έν τψ ναψ, ώς άμωμος 
προσφορά π ρ ο σ ά γ ε τ α ι . 'Αγαλλιάσθω δ Δαβίδ χρουων 
τήν κινύραν* Άπενεχθήσονται, ψψ\, τφ βασι-
Λει παρθένοι οπίσω αυτής * αϊ πΛησΙο* αυτής 
άπενεχθήσονται. Έ ν τή σκηνή τοΰ θεοΰ, ένδον τοΰ 
Ιλαστηρίου αυτού · άνατραφηναι είς ΧΛτοΙχηβιν τού 
π ρ δ α ίώνων έχ Πατρδς ά ^ ε ύ σ τ ω ς γεννηθέντος είς 
σωτηρία ν τ ώ ν ψυχών η μ ώ ν . 

Σήμερον δ θεοχώρητος ναός. Ή Θεοτόκος έν ναψ 
Κυρίου προσάγετα ι , καλ Ζαχαρίας ταύτην υποδέχε­
τ α ι . Σήμερον τ ά τ ώ ν αγίων "Αγια άγάλλονται* καλ 
δ χορδς τών αγγέλων μυστιχώς πανηγυρίζει· μεθ* 
ών χαλ ημε ί ς έορτάζοντες σήμερον σύν τω Γαβριήλ 
έκβοήσωμεν * Χαίρε, χεχαριτωμένη' ό Κύριος μετά 
σον, δ έχων τδ μ έ γ α έλεος. 

Δεύτε , π ά ν τ ε ς οί λαολ, τ ή ν μόνην άμώμητσν έγχω-
μ ι ά σ ω μ ε ν , τήν έκ τ ώ ν προφητών αροχηρυγθεΐααν, 
καλ έν ναψ προσενεχθείσαν · τήν πρδ αίώνων προ-
ορισθείσαν μ η τ έ ρ α , καλ έπ* έσχατων τών χρόνων 
άναδειχθείσαν Θεοτόκο ν . Κ ύ ρ ι ε , πρεσβείας αυτής τήν 
ε ίρήνην σου παράσχου ή μ ί ν , χαλ τδ μέγα Ελεος· 

Εις τύν Ίωάννην τόν Χρυσόστομο*. 
Χρυσέοις λόγοις σου ή Ε κ κ λ η σ ί α , ώς κόσμον χρή­

σουν περ ικοσμηθε ίσα , Ι ω ά ν ν η Χρυσόστομε, νυμφι-
κ ώ ς χαίρουσα βοφ σοι · Κεκόρεσμαι έκ σών χρυσοβρύ-
των ν α μ ά τ ω ν * χαταγλα ΐσθε ίσα χρυσοφαέσι, *Α 
μελιχρύσοις π ό μ α σ ι ν . Έ κ π ρ ά ξ ε ω ς γάρ βίς θεωρίαν 
ά γ ο μ α ι , διά τών πραέων σου παραινέσεων * χαι ιιρδς 
Χριστδν τδν νοητδν νυμφίον ένούμαι συμβασιλεύουΜ 
αύτψ. Διδ καλ η μ ε ί ς συναθροισθέντες έν τή μνήμί 
σου κράζομεν * Μ ή ά π ο κ ά μ η ς δεόμενος υπέρ ήρύ* 
πρδς Koptov, τού σωθήναι τάς ψυχάς ημών. 
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Είς τονς Αγίους Πατέρας τους έν Νικαία α ' . 

Τ ώ ν Αγίων Πατέρων δ χορδς έκ τ ώ ν τ ή ς ο ίκου­
μ έ ν η ς π ε ρ ά τ ω ν συνδραμών, Πατρδς , κ α \ Υίοΰ, κα \ 
Π ν ε ύ μ α τ ο ς αγίου μ ί α ν ούσίαν έδογμάτ ισε καλ φύσιν* 
κ α \ τδ μυστηριον τ ή ς θεολογίας τρανώς π α ρ έ δ ω κ ε 
τ ή Ε κ κ λ η σ ί α · ούς εύφημούντες έν π ί σ τ ε ι μ α κ α ρ ί -
σ ω μ ε ν λέγοντε ς · VQ θε ία π α ρ ε μ β ο λ ή , θεηγδροι δ π λ ι -
τ α ι π α ρ α τ ά ξ ε ω ς Κυρίου · αστέρες πολύφωτοι τού 
νοητού στερεώματος · τ ή ς μ υ σ τ ι κ ή ς Σ ιών οί άκαθα ί -
ρετοι πύργο ι · τ ά μυρ ίπνοα άνθη τοΰ παραδείσου · 
τ ά π ά γ χ ρ υ σ α στόματα τοΰ Αόγου · Ε κ κ λ η σ ί α ς τ δ 
κ α ύ χ η μ α * ο ίκουμένης αγλάισμα, ε κ τ ε ν ώ ς π ρ ε σ β ε ύ ­
σατε υ π έ ρ τ ώ ν ψυχών η μ ώ ν . 

Ιη lanclot Palrei qui primum Niccea convenerunl. 
(16 Julii.) 

Concurreng ab orbis universi finibus sanc torum 
Pat rum cborus, unam P a l r i s , ac F i l i i , e l Sp t i i l u s 
sancl i eubslai i l iam, ac naturam sanxi t ; ctareque 
ac dilucide , Deitatis mysterium tradidit Ecclesiae; 
quos in fide beatos praedicanies, dicamus : Ο divina 
ca s l r a ; deiloqui milites aciei D o m i n i ; mu l l i luminis 
elellce sp i r i la l i s firmamenti; myslicae S ion lurres 
inexpugnabiles; unguenii fragramiam perspiranies 
paradisi flores; Yerb i aurea tola o r a ; E c c l e s i a 
g lor ia t io ; orbis universi decus, ac or i tamenluoi ; 
jug i inieniaque orai ione intercediie pro saluie ani-

B marum nos l ra rum. 

INDICES ANALYTICI, 
(Revocatur Lector ad numerot typit crattioribut in texiu exprenot.) 

1. 

I N D E X IN S. N I C E P H O R I A N T I R R H E T I C O S . 

Acepbali bsDretici, 16, 22, 170. 
Adoratio vera, seu proprie dicta, soli Deo flt, 171. 
Adoratio honoraria sanctorum non est latria, 92. 
AdoratioDum genera varia, 91. 
iEgyptii turpium belluarum cultores, 114. adn. vEg.vp-

tiorum idololatria superstitiones omnium popalurum 
superavit, 114. 

Agaihonis papae particula epistolae, 274. 
Agnoeiarum impia haeresis, 250. 
Agraptodocei» quinam fuerint, 40. 
Αμνημόνευτοι probrosum nomen impositum monachis 

a Copronvmo, 144. 
Amphilochius ad Seleucuro, 63. 
Aoastasius Germani Coostanlinopolitani soccessor, 

269. 
Angeli incircum^cripti, sed non omnino, 73. Alia de 

angelts. ibid. Angeliqua appamerunt figura, eadem ab 
artiticibus C.hristianis eflmgunlur, 75. Quomodo appa-
ruerini in curpore, 245. 

Anipiopodes V. rhameuna?. 
Amiucbise lemplum Apoliinis cam oraculo, 200. 
Anionius iconomachus, 268. 
Αοράτου, wvisibilis. leclio varia, seu potius addita-

mentum (II. Cor. iv, 4), 128. 
Apollinaris errores, 74, et alibi. 
Arii nemen furorem denotare dicitur, nempe ab "Αρης 

deo furenie, 160. 
Ariana haeresis exponitur, 160. 
Ariani com Manichaeis consentientes, 17, 120. Ariani 

camem sine anima a Verbe assumptam dicebant, 51. 
Iconomacborum magistri, 31, 250. Cnrisium de ignoran-
ba accusabant, 250. 

Ασέβεια pro ασέλγεια (epist. Jud® y,4), 165. 
Asierius citaius (unos vel duoj tnoralione de S.Ko-

phemia et de haemorrhoissa, 80, 88. 

Β 
Baplismi utilitas, 223. 
Basilii magrii dictum late eiponitur, 97t seq. Basilius 

ad Amphilochium seu de Spiritu sancto, 90, 9o. Adver-
sus Sabellium, 99. 

C 
Canon FranrofbrJieusis adversus sanctas imagines ex-

ploditur, 91, adn. 
Canonum trullanomm laus et defensio, 277, 278. 
Cantacuzeai Matthaei (qui fuit imp.) loci aliquot ex 

ejug Commentario ineditoad librum Sapientttt, 95, 105, 
114, 130, 131. Ejus interpretalio singularis dicti quod 

Deus bominem fecerit ad imaginem et similitudinem 
suam, 100. Sed aliter Nicephoms, 129. 

Chameunse aniptopodes, Jovis Didonaei sacerdotes, 
193. 

Cberubini tam coelestes quam materiales in arca. De 
bis lateet egregie Nicephorus, 73. seq., 239, seqq. 

Christi scienua, 250. Ea tuit duplex, 65. Christi eor-
pus quomodo januis clausis post resurrecUonem in-
grfeseum sii ad disctpulos, 110. 

Chrisiiana rellgio toio orbe difiusa, 193. 
Chrisiiani veteres stauropbori, 109. Christiani dicti 

idololairae ab Iconomachis, 3, 171, 180, 212, 269. 
Chrisiianocaiegori nova haeresis, 146. Ejus origo, ibid. 
(hrislolyti bsretici. 49. 
Cbristum deitas ne in morte miidem deseruit, 49. 
Circumscripiio quotuplex sii, 77 seq. Circumscripiio 

baud eadem res est ac piciura vel figuratio, 80. De 
circumscripiione saepe diuque Nicephorus. 

C.lementis Alexandrini fragmentum ex ejus deperdito 
libro de Paschale, 101. 

Comparaiio rerum evangelicarum cum Mosaicis, 237 
seqq. 

Concilii cecumenici et aolhentici not® assfgnanlur, 
174. Concilium Epbesinum deOnivit Christum circura-
^criptum, 17. 

Confessio Qdei circa Cbristi incarnalionem, 38 seq. et 
251 seq. 

Confusanei ba?retici, 54. 
Constantini Magni imperaioris laus, 142, 143. 
Constanlinus C> pri archiepiscopus, 70. 
Constantinus Nacoliae episcopus Iconomachorum anle-

signanus, 147, cora adn. 
ConiroversisB dogmalic» occumenicis consiliis finiendaj 

sunt, 17 έ. 
. Copronymi tractatus sive edicli adversus sanrtas ima-
gines partes citaniur et refulantur, 19, 20,21,22, 25, 24, 
25, 27; 53, 54,47, 48, 51, 52, 53, 5*, 55, 58, 59, 66, 67, 
70, 92, 103, 106, 109, 110, 114, 118, 121, 122, 126,159, 
171,175, 235, 243. Ltmm praedicti omnes i^ri sipt Co-
proDymi vel eliam ejus coHsecianeoriim^quawilur, 148, in 
adn. tene, 166, citatus loctis non ('opronymi est,seda io-
rum IconoraachorumJ aeter«>qtiin Cupronvml ανόσια <*v\ 
γράμματα, wipifl scripla, memorat Nicepburus ctiam, 276. 

Copronvmi crwdelilas, 157. Morcs impii et fariiiora, 
20, 24, 25. 44. 47, 49, 72, 137. Mors d.ra anno «latis 
5H, 157. Ejus prosperilateset victoriae elevanttir, 155, 137, 
13H. Ejtisdem clades ad Anchialum, 138. Siatua insi-» 
gnis, 140, 1S9.Avaritfa et impietas, V40,141, 142.Copro-
nvmus Chrisii imagincm dejicit, substitula sua, 44. 
Kxcrncial pictorem safrai imaginis, 52. Monoph.ysita, 
51. Synodum Chalcedoncnsem vohMt abolere, 54. ln 
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imperio suo multas calaruitates expertus, 153. Coprony-
mus cur a Nicephoro dictus Mamonas, 15, adn. 

Conri gloriosi fabult, 22. 
Cruces subscr pionibus suis pneponebant episcopi, ut 

nunc eliamfli, 154. Crucis veneratio, 89. 
(*mx imago malerialis corporis Cbrisli, 107. 
CyrenaHjm Phantasiaslae dicebant crudflxum loco 

Chris i. qui interim inmonte residens Judsos cruciflxo-
res dertdebal. 82. 

Cyrdlus Alexandrinus cilat«ir, 62, 100, 104, 105. Ex 
«Jus aniehac inedilo Commenlario in Fpisiolam ad Rom. 
i, 4; x. 6. Duo loci pro:ati a Nicephoro in parl. Lal., 
104. Ltin part. Gr., 137. Imo furtasse alius, 105. 

Pcfiniiio summaria adversus lconomacbos, 220. 
Deus Οπιρτελής et προτέλειος, I6S. 
,Δικαιοτύνη ppo δόξα ( ls. xxxvi, 17,) 94. 

cthniror-im varii nommantnr, 179, 194, 195. 
Dionysius Areop. ciialur, 101. Idem dictus ibeomysti-

cns, 168, cum adn. 
Doceta? seu phantasiastae hseretici, 55. Ulorum fabala 

de Chrisii roorte. 82. 
Dogrna in c ncilio (prumenico deflnilum, non est nova 

quaesiiom obaoxium, 276. 
Ε 

Eptpbanius serm. de oblalione pro mortuis, 90. Ejus 
lorus in ediiionibus corruptus emeiidatur, 91, adn. 
Ejusdera sententia de sacris imaginil>us creditur flctitia, 
270. 

Episcopi apostata? a Qde concilii Nicarai ΙΓ, 150. 
Kpiscopi seu sacerdotes Iconomacbi graviter arguun-

tur. 136. 
Ericblhonius diphyes, 194. 
Eucharistia in senletitla ratholica, fd (»st Cbristi oorpns 

el sanguinem continens, 67, 68, 69, 84, 103, 177, 239, 
218. Sunt hi omnes loci egregii advewus incredulos 
hetorodoxos. Legatur eliam ainoiatio, 69. Eucharisliae 
antitvpa aule non posl consecrationem, 69, 270. Eucba-
ri<tfn non est imago corporis Cbristi sed jpsum cor-
pus, 68. 

Kusebiiis Parapbili ariann*. 279. Graviter reprehendi-
tnr, 32, 160. Idem Iconoraachus, 160. Idem fide sob-
scripsit fidei Nicenae, ul etiam Arius, ibid. Idem idolis 
sacrificasse, moriis Umure, credilur, ibid. 

Eutychis error, 54. 
Evangeia calligraphica et pretiosis imaginlbus qiu 

pictis qua Ocis ornaussima, 231, 232. (Cuiusmodi visun-
tur adhuc, puta in bibliotheca Vaticana, et sancu Marci 
VemHii* ) 

Evangelii liber imponi solitus cervici episcopi conse-
crandi, 172. 

Fames Ingens sub Copn nymo, 155 
Fiitei Christan* laus, 255. Ejus pulchra definilio, qu» 

videlicet duhilalioncm nullam admillit, 86,145. (Nam et 
Chr>sologus serruune 58: Qui ftdem quaerit, ralionem 
i:on quanit.) Ejus pleua scribitur confessio, 167. Fidei 
proessio a consecrando episcopo fcbat, 154. 

Fidera reciam non bumana prosperilas, sed doclrina 
ap stolira «ompr.ibat, 138,1*9. 

Formnlae cuidjin subscribere orthodoxos cogcbant 
Iconomachi, 162. 

Fulmeo Jovis adoralum, 195. 
G 

Georgii Haraarloli fragmenta duo ei ejus Chroolco ms., 
141, 147, adn. 

German sl, patrianha ronst.mlinopoliUnus,depositus 
a Leone Isaurico iconomacbo, 269. 

Glossarum veierum ad saucii Nicepborl vitam specimen 
<ex codiceVat , 268, adn. 

Grati* evangeiic» vjs prae lege Mosaica, 236. 
Γράψβι scuipere, 77. cum adn. 
Gregorius Naziauzenus citaiur, 79, 83,95, 100, 115, 

117, 163, 167. 
Gregorius Nyssenus cilatar, 63. 

fl 
Hebrseisomne propemodnm simulacrura liilerdictnm, 

114, 115. Oirnon item Chrisiiams^ ibid. 
Hereiici varii nominaMur, 170. 
Ileraclii imp. laus, 144. 
Ilonor dclalus imaginibus gratia quadam honoranlcs 

ornal, 235. (Hoc conlra illos, qui nihil cnnnino prodon 
anima? res hujusmodi dicuot) 

Honorius papa non ponitur inter Moootheittas a Nic* 
phoro, 171, adn. 

HypsisUrii haeretici, 16. 

I 
Tconium dies festos Alexandrinorum cor, 144 
lconomarbia abs Jud»is et Saracenis orta, 14& 
lconomachi Palruro scripta corrurupebant, 16, 9̂ , VH. 
Tconomachi Pbantasiastis siiriles, 52 Suspecti de 

bcresi advrrsus Kucharisiia? dogma, 68, eum ado. el, 69. 
Hostes beat« Mariaa, quam Deiparam negabaot. 71. 
Indigni pmrsus nomine (hrislianorum, 122, 249. Cmcem 
tamen bonorabant, 106. Infensi erajil monacbatui, 142, 
cum adn. Imnomarhi ajiate Nicepburi nondum per^ecios 
tectae siiaa tractatns habpbant, 161. Iconomacboruni h*re» 
sub Leone Arraeoio recrudescens, 161 , n.^.Ionifo furor 
adversus saera aediticia et obiicia, 231. Icoaomachomm 
morcspessimi late describonlur,'150 seqq., *37f 163, 
164. Multi impen«is pub icis nutriti, 153. 

Idiomata Chrisli accurate exponuniur, 60 seq. 
ldololaiiiam a Christianismo delelam fuisse UUssime 

demonstralur, 181 seqq. 
Imago Servatoris ad Abgarom raissa. 17, 56, obi vide-

8ls adn. Item, 120. Imago res est diversa ab idolo, 4ST. 
De iraa^ine, arcbetvpo,-et proioiypo, 45, 46. imaginoni 
yeneratio quibus causis impellentibus fiat, 91. ImagiLum 
profanarum honor suadet nobis bonorem imaginam 
sarrarom. 129. Imago Domini demoostratur reoeramlior 
croce, 106, 108, 

Incircumscripti vocabulnm, srgamentam erat pra?ci-
poum Icnaomacborum, 16, 27, 48, el passim. 

Invocatlo apud imagfoes sanctorum pix est, 126. 
Irenes aueusts orihodoxia, 135· 
Isidorus Felusioia ciUlus, 234. 

Je&a infantis ac Matris im*gines Persmrom rex, 
pictore, sibi fieri roluisse, Indilum est, 120. 

Jeziilus calipba dirui jussii CbristiiDorum sacras ima-
gines, 146. 

Joannes rhryso l̂omva c\U\as, 8,90,214. 
Joannis Siculi fragmeola duo ex Chrooioo ms., 141, 

adn., et 147. , 
Jovis metaraorphoses,194. ' 
Judaaus Tiberiensis causa fuit iconomacbi», 146. Ejue-

dem poena, 147. 
Judicii exlremi limor suadetur, 150. 
Jusiiuiaoi Magni laus. 144 
Justiniamis (Rhiootmelos) canooibus trollams sobscrip-

sit,277. 

Laicis interdictum de dogmatibus dispotare, 20. 
Legem nibil aliud esse quam scriplam consuetudiiieai 

dicit Nicepborus, 90. 
Leo Isauricus icooomacbos, 147, 268. 
Liianiaa el suppliiationes ad defioiu loca daclte, 90. 

Μ 
Macarii Cbrysocepbali excerpta, 25, 26,27, 29, 51, 52, 

54. 38, 59, U , 46, 50, 64, 72. 96. 
Magi adoralores pueri jesu erant Perse, 94. 
Manichapi alqne Ariani lconomachorum antesigtiaoi, 

120, 136, 159. Manicha?orum errores, 113, 245, et alibi. 
Manichaeorum duo priucipia, 93, 2>1. MaoicbaBorum el 
Arianorum libri, 120. 

Marcion cum Manele cxmsentlen4*, 127. 
MariaB Deipar» iniercessio apud Deuui, 19,7\.Martade 

Davidis slirpe. 205, cum adn. 
Mariyrium in schismate non prodesl, 275. 
Mamres statim a supplicio in crelum evolantes, 125. 

Martyrum copiosa laudalio, 123 seq. 
Mcihodii palriarcbaa episloia ad patriarcbam Hierosoly-

milauum, 2o8. 
Miraeula per sanctorum intercessionem palraotnr, 

nominatiraqoe sanaliones, 126. Miracula interdua in 
sanctorum martyrum suppliciis, 126. 

Missa Lilurgica vere sacriflcium esl, 69, 70,84, 239, et 
alibi. 

Monacbatum a priroordiis religionis repetit Hamarto-
lus, 142, adn. 

Monasteria Bjiantina Flori et Callterali, 133. 
Moiiothel!ia3Vefelluntur, 170. 
Musca ab Accaroncnsibus adorala, 201. 
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Ν 
Nicephoros apo'cge!icum minorem scribebat anno 

815: ma:orem annobl7,171, adn.,2, 277, annol. 1. 
Nestorii errores, 33. 

Ο 
Οίκονομίαν, pro οίχοδομίαν, varia leclio (f Tim. i,4),83. 

Ρ 

Panther», objecta hominis imagine, dectptunlur, 234. 
Patres Ecrlesiae ab lconomachts contempti, 158. 
Paulus a*bdical patriajchalum Constantinopoiitanum 

Dolecis diulius versari curo lcooomacbis, 171. 
Peccaium origtnale, 105. 
Perseculio sub l.eone Arraenio, 165. 
Pestileniia Constanlinopoli sub Copronymo, 133. 
Pelri apostoli primatus, 165, 181. 
Pbanlasmata ecaia?a et empusaea, 195. 
Pbylacieria sacra a Christiams gestata, 109 
Picturae comparalio cum Scriptura, 88. 
Pictur* sacraumultis saiutis spiritalis causa fuerunt, 

quos inter Marie /Egypliacaa, 95. 
1'iclurarum ellectus major quam scripturarum, 232. 
Πνεύματος pro φωτός {Eplies. v, 8), 205-
PoletiK nis philosopbi imago, 95. 
Pneconiura in ordinando episcopo, 154. 
Preces iu ece.esiarum dedicalionibus fleri solitse, 176. 
rropbetiarum series de Chrislo ejusque religione, 223 

seqq. 
Providentia Dei, 2^0-232. 
Pyrrbus Monolheliia, 171. 

R 
Reliqui» sanclorum neceseario collocandae in templo-

rum dedicalionibus, 71. Icooomacbi, iis exclusb, sup-
ponebani Eucbarisliam, ibid. 

Homan» Eeelesiae primaius, et praesidendi sanctionera-
que conciliis iribuendi jus, 174. 

Rudes bomines noo ah imagioibus bonoraodis sunt 
d^tcrrendi, sed reclam ejus boAons ralionem docendi, 

Sabinusdux Bulgarorura deQcit ad Byzantinos, 158. 

Sacerdotes, eorumque actus liturgici, angelos ccele-
slemqtie aulara repraeseniant, 129. 

SancU orantibus seauxiliari possunt per insitam sibb 
a Deo vim et graliam, 171, cum adn. 

Sanctorum communio et invocatio, 76. 
Schismatis deploratio verbis Chrysostomi, 273. 
Scriptura idem valet quod pictura, el vice versa, 76 

seo. 
Sergius monolhelita, 471. 
Severiani meriio dicli acephali, 170. 
Simulacra ethnicorom deoruma Christiams pessumdata, 

102. cum adn.? el 200. 
Sopbronii liierosolyroitani bistoria de Maria iEgyp-

tiaca, 95. 
Stercutius Deus, 195. Silvanus monachos, 268. 
Symbolum Qdei quoiidie dici solituro, 89. 
Synodi Trulianse canon de SS. imaginibus , 17,104. 

268. Synodus II Nicmia quomodn fuerit cecumenica, 174. 
Ejus decrehim pro SS imagioibus ,273. Synodus epi-
coporum lconomacborum sub Coproirvmo, 147, 166, lb7, 
269; et sub Leoue Armenio, 153, 162. Syoodus Alexan 
drina damnat Arium et Eusebium Paraphili, 160. 

Tarasli pstriarcbae egregla protestatlo ante suscipieo-
dum palriarcbatum, 271. 

Templi S. Sopbi» laus, 144. Teraplorum veterum par-
tes, 121. 

TerraR motus sub Copronymo, 154. 
Theodosfi senioris latis, 143,144. 
Tiniotbeus dux Atheniensis fclicitate celeber, 139. 
Tradilio ernmmalicalis, 90. Traditionem annorum, 800. 

Pro SS. imaginum honore asserit Nicephorus, 255. Tra-
diiionis sacr® aucloritas, 21, 89 seq. 

Trtniiatis sanclissimae circumiusessio περιχώρησις, 58 
et 62. 

Valentlni haresls, 160. 
Yerbiim qunmodo s i i caro factnro, 83, adn. 
Virginilas invisa lconomachis, 151, 142. Laadalur ; 

Caniacuzeno, 151, adu. 

II. 

I N D I C E S I N S. N I C E P H O R I B R E V I A R I U M H I S T O R I C U M . 

INDEX GRAMMATICUS IN B R E V I A R I U M . 

Αγαν. Όλιγοστολ μάλα πλε ίστους ά γ α ν 71. π λ ε ί ­
στα &γαν βραχε ία πάνυ 85 . 

α ίματος μ έ χ ρ ι ς άνελέσθαι τον κίνδυνον 67. 
άμφίνον 9. 
άνευφημεϊν βασιλέα 4, 32. 
άξίαν (τήν) μάγ ιστρος 29 . π α τ ρ ί κ ι ο ς 6, 10, 67 . 

τήν άξίαν ήν κανδίδατον κ ικλήσκειν έθος 9. τήν άξίαν 
ήν δή κυαίστωοα καλούσι 14. αξία ήν καλούσι κ ό -
μ η τ α 36. λογοθέτην τού δρόμου τήν άξίαν καλούσι 83 . 

ά π η γ ο ρ ε υ μ ί ν ο ι έ π \ Οανάτψ 81 . 
άπιδ ' .άαας 46. 
άπογνώναι τδν πδρον 60, 61 . τ ή ς σωτηρ ίας 65 . 
άποτεμεΖν Ά ρ τ έ μ ι ο ν i . q . 'Αρτεμίου τήν κεφαλήν 

έκτεμε ιν 63. 
άρχοντ ία 50. 
άσηκρήτ ι ς 55 . 
α σ π ά ζ ε τ α ι τ ψ βασιλεί 18. τ ά ίερά 35. 
αυτοκράτωρ τής βασιλε ίας 33. 
άφνίδιος 39. 
άχυρώδες (τδ) τού λαού 35. 
βασιλεύειν i , q . βασιλέα ποι^Τν 65. 

^geniiivus τών δορυφόρων έπ ιόντες ήπε ίγοντο 9. 
τών πολιτών αίσθόμενοι διεκώλυον 14. τήν πόλιν 
Χεραώνος 52. τ|) πόλει Ν ικα ίας τ ή ς κατά ΒιΟυνίαν 
57. τ ά ς νήσους τ ή ς τ ε θ ή ρ α ς κα\ θ η ρ α σ ί α ς καλου-
μένας 64. 

γλυφαιος κ ίων 66. 
δ α π α ν ή μ α τ α 49, 56 , 60, 85. 
δπμότα ι χ ρ ω μ ά τ ω ν 4 , 16. έκ τ ώ ν χ ρ ω μ ά τ ω ν 78. 
δ ι α κ ε ί μ ε ν η έν γε ι τόνων 9. επίνειον πρδς τή Ά σ ι ά -

τιδι γ ή δ ιακε ίμενη 68, 4ν συμφοραϊς τ ά ' Ρ ω μ α ί ω ν 
διέκειτο 69. 

δ ι ι π π ε ύ σ α ν τ ο ς χρόνου 8. ή μ έ ρ α ι ς τ ισ \ δ ι ι π π ε υ ο ύ -
σαις 76. 

δ.ωθείαθαι τ ή ; βασιλείας 33. έκ τ ώ ν βασιλείων 
32 δ ιωθε ϊ ΐο κα ι άπηλαύνετο 80. 

δοχή 15, 59. 
Ιγκλειστος 42 , 48. 
ε γ χ ε ι ρ ί ζ ε ι Βώνον τ ά ς διοικήσεις 17. έγκεχε ιρ ισμέ -

νοι τδ τ ή ς ά ρ χ ή ; 5. 
ε ί ς i . q . έν 20, 67. ε ίς άσκδν άπέδειρεν α ύ τ ώ τήν 

δοράν 13. ε ίς άρχοντας προβαλλόμενος 48. ε ίς βα­
σιλέα άναγορεύουαιν 55. εϋφήμουν 52. στέφει 48» 
64. ε ί ς γ α μ ε τ ή ν κ α τ η γ γ ύ η σ ε ν 10. είς γυνα ίκα δ ί -
δωσιν 18, 47. έξέδοτο 4C. κ α τ η γ γ ύ η σ ε ν 66. Ετερον 
ε»ς βασιλέα μ ή δέχεσθαι 67. ά γ ε τ α ι είς υίδν γ α μ ε τ ή ν 
Ε ίρήνην 86. 

έ κ σ τ ρ α τ ε ύ μ α τ α 6 , 2 8 , 62. 
Ι μ π ε ι ρ ο ς τήν τοξ 'κήν 21 . τ ά π ο λ έ μ ι α 36. τ ώ ν π ο ­

λ ε μ ί ω ν 44. ε ίς οικοδομών 85. 
έμπολαιος συνεισφορά 28. 
έν τ ή πόλει είσελθείν 29 . έξέρχεσΟαι 57. εν τούτψ 
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έλθειν 32 . Ι ν ' Ρ ώ μ η έξέπεμψεν 48. i v τ φ βυθψ 
ά π έ ^ ι π τ ε 48. 

Ενεκεν. Π ε ρ \ τ ώ ν χο ινών ένεκεν 6. π ε ρ ι υ β ρ ι σ μ έ ­
νος τ ή ς καθα ιρέσεως Ι νεχεν ( i . e. δ ιά τ ί | ς χ α θ α ι ρ έ -
σεω;) 4 . τ ώ ν εκτεθέντων Ι νεχεν τ ώ ν δυο θ ε λ η μ ά ­
τ ω ν 35 . 

έ π ε ι σ π ί π τ ε ι τούς οίκούντας 54. 
έ π \ τρ ιάκοντα Ιτεσιν 37. έ π \ τριοΛν ή μ έ ρ α ι ς 47. 

έ π \ μτισίν 2ξ 57. έ π \ σημείο ις δύο 72, 75. έ π ί ώ ρ α ς 
βραχε ίας 48. έ π \ τ ρ ? ε τ η χρδνον 56. π έ μ π ε ι έ π \ τ ή 
πόλει 47. δύο έ π \ τού Σωτήρος θελήματα 35, 40 . έπλ 
λέβητος έψούσιν 59. τούς τήν κυρε ίαν έπ* αυτούς 
κεκτημένους 77. 

έπ ιβήνα ι θαλασσή 28. νηΐ 47. ναυσίν 49 . δ ιήρε-
σιν 60. 

επ ιφύετα ι λ ιμδς τ ή πολ ι τε ία 13. σε ισμδς ν ώ ρ ο ι ς 
66. καθ* ούς τύπος τδ ©θοροποιδν έπεφύετο πάθος 70. 
έθνος έπ ιφυέν 75. Ε λ λ η ν ι σ μ ο ύ δευτέρου Χριστιανούς 
έπ ιφυέντος 8 0 t 

εύγνωμουμένη ζ ω ή 11. 
θ α ^ ή σ α ς ε ίς τούτους 41 . 
θραυσις 71. 
θυμελ ική σκευή 15. θυμελ ικά δργανα 16. 
Ιδων πρδς τήν ύβριν τ ή ς Ε κ κ λ η σ ί α ς 73. π ρ δ ς π ρ ά -

ξιν άθεσ|λον Ι ο . 
Ιερομυστης 12. 
χ α ρ π ή μ α τ α 85 . 
κατά τήν πόλιν {ε ι 10. 
κ α τ α π ε ι θ ή ς 57. 

^ κ α τ α τ ρ έ χ ε ι ν τ ά χ ω ρ ί α 7 4 , 

κ α τ ά σ τ η μ α α ύ χ μ ώ δ ε ς 85 . χε ιμέρ ιον 75. 
κηροχύτου (διά) ύλης ε ικονογραφία 86. 
κλωνοις 29. 
κουροπαλάτης 7. 
λογοθέτης 4 ζ . γεν ικός 56. τού δρόμου 83 . 
λόγον ήτησεν ώ ς μ ή τ ι κακδν π ά θ η 58. λόγοι π ί ­

στεως 24. λόγος σωτηρίας 62. τδν τ η ς ε ίρήνης ε γ -
γραφον λόγον 42. 

λυμαίνεσθαι τ ή χ ώ ρ α 27 . τήν αρχήν 42. 
μόδιοι 85. 
νωτοφυλακείν 60. 
δγε 8 , 1 2 , 1 6 , 74. 
όξυπαθήσας 39 . 
οπλ ί της λαός 49, 53, 77. δμιλος 54. στρατός 39 , 

44, 53. 
π ά π α ς 7. 
τά π α ρ ά σο\ λεγόμενα 17. π ο λ έ μ ω παρ* αύτοΤς 

ληφθείσα 44. π α ρ ά βασιλεί τήν αρχήν έξα ιτε ϊ 24 . 
φόρου; ήτουν π α ρ ά βασιλεί δέςασθαι 74. κουβ ικου-
λάριος π α ρ ά ' Ρ ω μ α ί ω ν τ ή ν άξ ίαν 28. 

παραδιδόναι α ίκ ία ι ς 80. βυθψ 62, 65, τ ή γ ή 82. 
θανάτοις 81 . π υ ρ ί 44. τ α φ ή 8. 

77. ιής πολιτε ίας 

π α ρ α π έ μ π ε ι ν άναθέματ ι 4 1 . ύπερορέα ι^ 6 2 , 9 1 . 
έξόριστον 33 , 81 . 

π α ^ η σ ί α 22 , 50. 
πε ιράσθα ι έπιβουλεύσειν 83 . Ι π ι κ ρ α τ ή σ ε ι ν 6 2 , 
π ε ρ ι κ τ υ π η θ έ ν τ ε ς 82. 
περιούσιος λαός 4 1 , 42 . 
πληρώσαντες ανδρών Ή ρ ά κ λ ε ι ο ν 4 . 
ποδαλγ ική νόσος 39. 
ποιείν γ α μ β ρ δ ν , φίλο ν i . e. agere 7 , 
πράσιον χ ρ ώ μ α 4, 16. 
προκατοχυ ρώσος 57. 
π ρ δ ς τοίς χωρίο ις έπεξήε ι 2 5 . ε κ π έ μ π ε ι π ρ δ ς τ £ 

αεσογε ία 49. π ρ δ ς τοΤς έσπερίο ις τ ό π ο ι ς άπέστέλλε 
53. π ρ δ ς τ ή νήσω αποστέλλει 56. σ τ ρ α τ ε ύ μ α τ α π ρ δ ς 
τοΤς θ ρ α κ ω ο ι ς ο ι α γ α γ ώ ν χωρίο ι ς 4 1 , 49 . π ρ δ ς τοίς 
πελάζουσι γενόμενοι 37, 57 . π ρ δ ς τ ά ήθη γενόμενοι 
37, 57. π ρ δ ς τ ψ στενψ καταλαμβάνουσιν 59 . π ρ δ ς 
τ δ Έ β δ ο μ ο ν καταλαβόντες 15. 

προσιζηκότα 84 . 
προσκυνεί τ ψ βασιλεί 18. ΙεραΣς εΐκόσιν 8 1 , W . 

άνοιγέντα προσκυνούσιν 2 5 . προσκυνούντων τάς Ιεράς 
ε ίκόνας 8 2 · 

π ρ ω τ ο π ο λ ί τ η ς 50. 
π υ ρ ε ί α 19. 
σκηνώσαι 40. τδν Τ 1στρον 39. σκηνούσθαι 8 2 . 
στρατεΖαι τών α ξ ι ω μ ά τ ω ν 80. 
στράτευε ιν i . q . στρατολογείν 4 1 . 
συμπυσιάσας α ύ τ ψ 18. τους φίλους 55 . 
συναποπετρωθήναι 75. 
ταχυπλώΐϋ ΐα 56. 
τεκνώσασθαι Ί . α . έκ τού βαπτ ίσματος δέξασθα ι 

14. cf. 34. 
τελέσμασιν ( έπ \ ) 28 , 37, 40. 
τεράστιον 64. τεράστ ια και δε ίματα 70. θ έ α μ α φ ο ­

βερδν κα\ τεράστιον ξένον 73. 
τ ί κ τ ε ι Η ρ ά κ λ ε ι ο ς 16. 
υιοθετεΐσθαι 6. 
ύποφθε ίρε ιν 45, 58. 
ύποφρουριον έποίησεν 43 . 
φιλοτ ιμήσασθαι μυηθεϊσι δωροις 14. φ ι λ ο τ ι μ τ $ τ \ -

ναι χ ρ ή μ α σ ι τοίς στρατ ιώταις 36. 
φρονείν κατά Χριστ ιανών 30. 
φ ώ τ ι ζ ε σθαι τ ώ θε ίψ λουτρψ 30 · 
χρόνων (διά) 44. 
χ ρ ώ μ α τ α αντ ίθετα 4 . 
ψηφίδες χρυσαΐ 86. 
ώδε (οί) πολίται 46. 
ώ ς i . q . ε ίς 8 , 1 9 . συνθεμένοι ώ ς τ δ ν προφθάσαντα 

έπιλήψεσθαι 4, 67 . παραγγε ίλας_ ώς άνακοινούσθαι 
28. ώ ς άναιρήσειν παραδίδωσιν 78. έδήλου ώ ς π λ η -
σιάζειν 18. προσαγγέλλε ι ώ ς παρατίθεσθαι 32 . δ ι -
ελέγχει ώ ς άκηκοέναι 83 . οίόμενοι ώ ς δουλωθησόμε-
νοι 78. δεικνύειν ώ ς έπιβουλεύσαντα 34. 

Abydos,6l, 76. Abvdi anguslia?, 59. 
Accubitorum undeviginti tribu-

ual, 64. 
Adramyttium, 57. 
iEgypdorura erga iroperalorem ob-

sequium, 61. 
jEgvpio amissa annona gravls, 15, 

19. ^Egyptus reddiiur a S irbaro, 24. 
iErani privali comes. 26. 
iOlhribus Arabiaj FeliCiS regio,25. 
Agalliamis, 65. 
Aleiandi ia a Persis capilur, 10,16. 
Amastris, 48, 51. 
Ambonein conscendere, 55. 
Ambrus Saraconorum princeps, 28. 
Ameras Saraccnus, 65. 
Araoria, 68. 
Anargyri (SS.), 51. 
Anaslasia JusLinhni (II) malcr, 51. 

1NDEX HISTORICUS. 

Anaslasiu* imperator, olim Arle-
mius, 55. Monachus, 58. Occiditur, 
65. Aoaslaslus acconomus ad Cbo-
sroem legatus, 13. Fustuario occidiiur, 
23. Anasiasius patriarcba Cpolitanus, 
65, 21,73, 20. 

Ancbialus, 49, 77, 82. 
Ancilla viva comburitur, 8. 
AnnoDa vilis, 85. 
Aulhiraus Constanlini (Copronymi) 

f. 85, 20. 
Anthrax, NiceUs, muris praefe-

ctus, 62. 
Aottocbiam diripiunt Saraceni, 26 
Antiocbus magister memori», 83. 
Antonianus niagister obsides Avaris 

datos redimil, 27. 
Apsimarus, qui et Tiberius, impe-

ralor, 45. Occiditur, 47. 
Aquaeduclus Valeniiniani, 85. 
Arabum iateiilus pra?dicilur, 73. 

Arcadii statua, 66. 
Armenii iu Thraciara translati, 74. 

Arroeniorum exercitus, 68. 
Arlabazus Leoois (Isaurici) gener 

imperium affectat, 66. Imagines re-
siitoit, 68. 

ArUoas fl., 77. 
Artemius i. q. Anaslasios imp. 
Asraeclus, Stepbaous, patncius, 50. 
Asparuch Curaii f. Bulgarus, 38. 
Atalaricus, qui et Jo.iones, Hera-

clii (l) ex pellice f. Avaris obses 
datur, 20. Redirnitur, 27. Naribus 
manibusque abscissis deporutur, 29. 

Atbauasitis patricius, ad Avaros le-
galus, 14. 

AugustinaHeraclti (I) f. Augusta,3L 
Aurea porla, 59. 
Auxentii (S.) collis, 81. 
Avart, 14. Heraclio (I) itisidU 

slruunt, 15, 10. Romanoruui duceuU 
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ei seplaaginla millia abdacunt, 16. 
Cpolim obsideot, 20. Aqu» ductum 
ValeniiDiani evertunL, 85. Pacem pe-
lunt, 57. 

Β 
Bajanus , 59. Tocti fraler, 79. 
BaptUterium, 45. 
Barasbacurius Justimani dus,47,54. 
Bardanes Armenius exsul, 50. Ad 

Chsxaros profugus, 52. Imperator et 
mutalo oomioe Philippicus Eliam 
Justiniano imraittit, 53. Syuodi sextae 
decrela improbal, 54. Iusidiis oppri-
mitur, 55. 

Barnvssusfl., 16, 21, 50. 
Basiaeus Curali f. Bulgarus, 58. 
Basllius Oaomaguli f. imperalor et 

Tiberius, 61. 
Βεριγάνων εμβολή, 82. 
Berjlia Sarmatis viclna, 59. 
Bilhynia, 60. 
BlachernaruDi munimenta, 20. 45, 

48. Porla, 58. Templum Dei Matris, 
21,25. 

BODOSOS cora Pboca occidilur, 5. 
Bonus palricius, 17.„ 
Bosporus Scytbicus, 46. Thracicus, 

3 4 , 6 θ Γ 
Bovie forum, 5,81. 
Bulgaria magna, 58. 
Bulgari unde orti, 58. Tribatam 

poscunt,40,74. Sisinaium produnl,63. 
Burapbus, Georgius, palricius, 55. 

C 
Caboes Persarum post Siroem rex, 

23. 
Cosarea, 6. 
Cosarii basilica, 4. 
Καλλ ίν ι κο ι , 54. -
Cainnicos patriarcha tjpolttaiMis, 

43, 48. 
1'aUistrati monasterium, 43. 
Καλόν αγρού ponus, 61 
Campaganus Bulgarus, 79. 
Carlbagoa Saracenis exmignata, 44. 
Cbagamrs Avarorum, 12, 27. Cbaza-

rorum, 46, 48. Ejus Ulia ConsUiitioo 
nobit, 66. 

Cbaleb Saracenue, 56. 
Cbalcedon a Persis obeidetar, 10, 

19. Α Valentino occopalur, 54. Pala-
Uuro ibi Coastantiiii Heraclii (I; f. 52. 

Cbazari e Berylia profeoti, ?9. 
Chazaria, 48. 
Cberson, 44, 47, 50. 
Chosroes, 13, 17, 22. Ejos litter» 

intercepta, 19. Simolacrum, 19. 
Christi yoluntates et acUones d u » , 

55. 
Christiani omnes ad S. Sopbia con-

vocanlur, 43. 
Christopboras ConstanUiii (Copro-

D7mi) f. Ctesar, 86. 
Chrysopolis, 8. 50, 57, 68, 69. 
Gbyrrbaeolae, 45,72. 
Comes excubitorura, 56. 
Coaslantiaopolis obsidetav ib Ava-

ris, 20. Α Saraceuis, 36, 58. Teri® 
motu concatitur, 66. 

Gmsiaulinus Heraclii f. τ . Hera-
clius. 

ConstaotiDus Heraclit (IV) Cooslao-
tlni f Bulearis tribuium pendit, 40. 
Synoduni auversus Mouothelelas con-
vocat, 40. 

Constaniinus Leonis f. (Coprony-
mus),62. Patri succedil, 66. 

CoiisiandDus palriarcha Cpolitanus, 
74, 85, 84, 95. 

Constantinus Strategii frater, 83. 
Cophen fl. 58. 
'Jorcma in fuga, 15. In sepulcro, 53. 
Cosmas qua?stor ad Avaros lega-

lu% 14. 
Cosmas rebellis, 6J. 
Colragorum gens, 38. 

INDICES ANALYTICI. 
Contragus Curati f., 58, 
Crispus Pbocte gener socero infen-

8Q8, 4, Regno spreto Cappadocts 
praefectus, 6. Heraclio illudit, 6. 
Totidelor, 7. In mouasterio mori-
tur, 7. 

Oux a Persis avecla et reslitula, 
25. Cruce» prodiglosa?, 70. 

Cubraius Hunuogundorum princeps 
palricius, 27. 

Cupressina materies, 56. 
Caraius Bulgarorum ei Colragorum 

princeps, 58. 
Curiciola?, 45. 
Curopalates, 7. 
Cyclades insulsB, 65. 
Cynegium, 48, 63. 85. 
Cyprus insula, 62, 72. 
Cyrus Alexandrinus prosal, 28. 

Prodiiionis reus, 30. Seai su« red-
ditur, 33. 

Cyrus patriarcba Cpolllaous, 48. 
Cyzicus, 37, 68. 

D 
Damascenos cognomento Mansur, 

74 
Damatry campus, 53. 
Daoapns α 38. 
Danastris fl. 58. 
Daniel patricius praefectus urbi, 56. 
Daphnusia caslellum, 76. 
David Heraclii (I) f. C e w , 51. 

Coronaturet Tiberius appellatur 56. 
Delmatl monasterium, 45. 
Domeoiiolus Pbocae frater, 5. 
Doros casiellum, 46. 
Dorylaei campus, 67. 
Drungarius, 45. 
Dunus Cbersonita, 50. 

Ε 
Elepbanti quatuor 1n Heraclii (I) 

Iriurapho, 26. 
Ellas Justiniano ex pnetoriaDis, 50, 

51,55. 
Eudocia Constantini (Coprooymi) 

uxor, 86. 
Eudocia Heraclii (1) uxor, 8. Eudo-

cia Heraclii (I) f. Turco despondeiur, 
18, 19 ei 25. Saraceno negatur, 28. 

Euphratesia provincia, 70. 
Eutropius Mari® maritus, 16. 

Factio Prasioa, 4,16. 
Fiavius Heraclii (1) e Martina f. 

16. 
Flori monasteriam, 45. 
Foederis Ubul® e vexillo suspen-

883, 42. 
Forum, 10,12. 

G 
G a l a U , 77. 
Gaudomelele insula, 29. 
Gebulus Sclavino railiti praefectus 
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Rebrai. 35. 
Heraclea, 15, 51,65. 
Heraclius Apsimari frater, 47. 
Ueraclius Gregorii frater, Heraclil 

(I) pater, 4. 
Heraclius (I) imperator, 5. Ad 

Chosroem legatos mittil, 15. In Afri-
cam redire cupit, 15. Avarortim 
insidias a?gre evitat; 15. Martinam 
sorons suse Oliam m matrimoniura 
ducil, 16. Ecclesiarum opes in ba^-
barorum tribula impeucui, 17. In 
Persidefllios duos, liliastotidem amit-
tii, 25. Mari se non commitiit, 28. 
Aqoa intercute correptus moritur, 31. 
Sepulcram suum iriduo apertum siuit 
51· 

Herac.ius (II) Consiantinus, Hera-
clii (I) ex Eudocia f., 6. Corona-
tus, 10. Gregoriseconjax, 24. Consul, 
26. Imperat, 32. Moriuir, 33. 

Heraclius (III) Heraclii (I) e Mar-
tioa f., 17. Ca?sar, 26. Corouatus, 
50. Consul,31. Imperalor, 53. 

Heraclius (IV) Hpraclii (II) f.t 54 
Corooalus, 31. Couslantinus vocatur, 
35. Occidilur in Sicilia, 36. 

Hialus terr*. 72. 
Hieras immanis, 75. 
Hiera insula, 64. 
Bieria imperatorum e regione Cpo-

lis palalium, 28, 84. 
Hormisdas (.abois successor, 25. 
Hormisd* f, patri suo succedit, 24. 
Hunnorum origo, 58. Eorum rex 

Cbristianus et patricius, 14,16. 
Hunuogunduri ab Avaris deGciunt, 

27. 

41. 
Georgius f.yprius, 74. 
Georgius patricius, 51. 
Georgius quidam ia Sicilia occisas, 

61. 
Germanicia, 70. 
Germanus Cyrtci metropolita, 51. 

Patriarcha Cpo itanus, 58 o3, 65, 74. 
Ginglissus vfcus, 53. 
Gutlhira rcgio, 46. 
Gregoria Heraclii (fT) t Nicet» 

patricio despondetur, 10. 
Gregoria Kicetaj f. Conslantino 

nebit, 24. 
Gregorius Heraclii (I) patruus, Ni-

cel33 paler, 4. 
Gregorius nionacbus Cappadox, 43. 

Η 
Hebdomura, 15, 36. 

Ignis Graecus, 60. Ignis templa 
Persica, 19. 

Imagines opere teesellato facta) 
eraduulur, 86. 

Imbrii apud Bulgaros captivi, 86. 
Indus coquus. 52. 
Irenee (S.) teroplum eversum. 66. 
Irene Leoni Constaotini (Coprony-

ml) lilio nubii? 86. 
Isoes patricius, 62. 
Ister fl., 59. 

Jezidus Saracenne, 60. 
Joannes Atalarichus, v. Atakri-

chus. 
Joannes Barcen» dax, 28. 
Jotnnes Booi f. Avaroram ohses. 

20. 
Joannes Damascenue, 74. 
Joanoes diacoous logotheta, 56. 
Joannes patria rcha. 54. 
Joannes pairicius Carlbaginem re-

ceperat, 44. 
jeannes pra?fectus urbi, 51. 
Justinianus, 41, 53. 

Lazica, 17. 
Lembi munoxyla, 63. 
Leo CoDStanliui (Copronymi) f., 72. 

Corooatur, 73. 
Leo patricius imperator, 59,66. 
Leoulius patriciusJuslinianum sollo 

deturbal, 42, 44. Deluibatur, 45. 
Tondetur, 45 Occiditur, 48. 

I eoniius Phoca3 quaesior cum ipao 
interticitur, 5. 

Leontius pra?fecl»s urbi ad Cho-
sroem legatur, 13. Captivus moritur, 
23. 

Libani montis pra?sidium deduclt 
Justiiiianus, 41. 

Libello accusaiorlo os rei percttU» 
tur, 7,84. 

I.ongi muri, 74. 
Longcibardi, 61. 
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Μ 

Msotis palus, 58. 
Man ur i . q. Joanne* Damaacenus. 
Marcellre casielum, 75. 
MarceiUoue Gajjgreaorum archiepi-

scopus, 69. 
Maria Constaniiui ( Copronymi) 

uxor, 75. 
Maria Heraclii (l) soror, Marlin» 

Dialer, Marliui, mox Eulropii uxor, 
16. F i i i u m suum ab Avaris redimit, 
87. 

Marianus cubicularius, 28. 
Marious Heraclii (I) f. C*sar, 51. 
Marinus lhrad.e dux adversus 

Saracenos iu ^Egypto rem male 
gerii, 28. 

Martina Herarlii (!) f. Augusta, 51. 
Martina Mariioi el Mariaef., Heraclii 

(I) avuucul. sui uxor. 16, 51. 52, 53. 
Μ rtinus Martin** pater, 16. 
Masalraau Saracenonni dui, 49. 
Mauricius a Pboca interfeclus, 3. 
Maurus patricius, 52, 53. 
Mavids Saraceous, 65. 
M.tximus monachus, 36. 
Melilene, 73, 74. 
Mesembria, 39, 75, 82. 
Midas, 83. 
Midea, 55, 75. 
M i l i t i r n , 8 4 . 
Kodestus palriarcha Hierosolymi-

Unus. 17, 25. 
Modrine vicus, 68. 
Monacbi a Uoostantino (Copronymo) 

v e x a D t u r , 80. 
MoiioUielet», 40. 
Mooolius, Theopbanes, raagister, 

67. 
Mula fatidica, 72. 
Mulieres in prselio occisa?, 21. 
Musalman, ;>8. 

Myacius, Tbeodorus, patricius, 55. 

Ν 
Naufragiura millia baurit tria etse-

ptu»ginla, 51. 
Nazaraeoruni cultus, 85. 
Necropyla, 47 
Nica?a, 57, 65, 69. 
Nice Nicet» patricii f. Theodosio 

oubit, 24. 
Nfrepboros Artabazi, f. 67,68. 
Nicepborus ConsUntini (Copro-

nymi) f. Csesar, 86. 
Nicelas Artabaxi f., 67, 68,69. 
Niceias CoosUnlini (Copronymi) f., 

79. Nobilissimus, 86. 
jSicelas Greg.>rii f. Heradii (I) pa-

iruelis, 4. Ει gener, 10. Patricius, 
6, 10. Heraclii (Ih socer, 24. Filius 
eus pairicius, 24. Statua aurata, 
10. 

Nicelas patriarcba Cpolitaoue, 84, 
85. 

Nicomedia, 69. 

ObsequU proriocia, 41,56. 
Obseqiwani. 55, 55, 57. 
Odessus, 40. 
Offlus ad Dannbium locus, 59. 
Ohmpius prefeCus praetorio ad 

Chosroem legatur, 13 Fusluario occi-
ditur, 23. 

Onomagiilus, Greg rius, 61. 
Organas Hunnogundurorum prin-

ceps, 27. 

Ρ 
ralriarcha sine concilio generali 

INDICES ANALYTICJ. 
doffmata non conscribit, 65. 

Paulina, 54. 
Paulus monacbus aslrologi» dedi-

tus, 45. 
Paulus palriareha Cpolitanos, 36. 

^Paulus pairicius Siciliae praeQcitur, 

Pelagii sepulcra, 81, 84. 
PergamusaSaraoeuis occupatur, 59. 
Pestis, 15, 45, 70. 
Petzigaudius, Joaoues, palricios, 57. 
Phanagora, 46. 
Phiilahae sinus, 29. 
Pliilagrius rerumprivatarnmcoiDes, 

52. Monasterio iocluditur, 33. 
Phiiippicus imperator. V. Bardanes. 
Phiiippicus Mauricii gener,8. 
Pbocas Mauricio ititerfeclo impe-

rium iovadil 5, 6. Crispi statuam de-
jicil, 4. Heraclii jussu oblrtuicatur, 

Pbntiut Phocam vioclum Heraclio 
tradit, 5. 

Pontus Eoxinus glacie constrictos, 
75. 

PraHorium, 45. 
Principum insula, 29. 
Puzaniis casleUuro, 70. 
Pyrrhus palriarcba Cpolitanas, 50, 

52, 34, 35. 
R 

Ravennns pentapolis, 5S. 
Rbendacius \ . Sisionius. 
Bbodus insul.i, E6. 
Rufus Apsimarum excscat, 55. 
Byzates ChoSiois dux, 21. 

S 
Sabinus Bulgarus, 78. 
Sailus Chosrois dux Alexandriam 

capit, 10. Calcedoiiem obsidet, 10. 
Heraclio ut pacem pebl persua-
det, 11. Legatos in uneula conjicit, 
15. Cuti delracU occiditur, 15. 

Samolhracii apud Bulgaros captivi, 

Saracenis quotannis librae auri tri-
giota peodunlur, 27. 

Sarbarus Persa sanctam crucem 
Hierosolymis avehit et Chakedotiem 
obsidet. 17. Ab Heraclio liileris inter-
ceplis Inducitur, 19. Begnum impe-
trat, 24. 

Sardes, 68. 
Sarmata?, 39. 
Satyri portus, 61. 
Sclavini Avaris auxi!iantur,20. Bel-

garis serviunt, 40. Ab Justlniano in 
Asiam traducuntur,41. Euxinum tra-
jiciunt, Telesio opem ferunt, 78. 

Sebastopolis, 41. 
Secrela, 85. 
Selyrobria, 15. 
Sept« ca>l«11um, 55. 
Sergius Orientis dux a Saracems 

cameb pelle iaclusus, 26. 
Sergias palriarcba (politanns Hera-

clium coronat, 5. Fugam molipntem 
retinet, 14. Marlinae conjugium disaua-
det, 16. Moritur, 50. 

Sergius patricius Siciliae praBfectiis, 
61. 

Sicilia (in) facta labra aurea, 78. 
Siroes Chosrois f., 22. 
Sisinnius patricius. 67. 
Sisinnius Hbendacius patricius, 62, 

65. 
Soliltas Jusliniani comes, 47. 
Solvmaii Saracenus. 49, 60. 
Sophiafi Sarac«jn»J8, 60. 
Sosthenius portus, 60 
στενόν, (Τό) 29, 42. 

Stephanus Coemssocins, β5. 
Stephanus eremila, 81. 
Stepbanus Justioiaoi ad TerbdUm 

legatus, 47. 
Stephanus Maria» ex Eutropio f. 

Avaris obses datus, 20. Α malre re-
dimiti.r, '27. 

Slephanue Persa , fiuci pra»Tecta<«, 
J»JstjDiani matri verbera iuteotat, 42. 
C.ombiiriUir, 44. 

Strategius Constantini frater, 85. 
Stnitbus, Joanoes, e schola paJjti-

na, 53. 
S.vca3, 45. 
Syllasum, 57, 74. 
Symbclum, 47. 
Syri ία Tbraciam transhti, 71 
Syria terr» mota concussa, 72. 

Τ 
Tanais 11. 38. 
Telesius Huunomm prbceps. 77. 
Tenedii apud Bidgaros capiiu, 86. 
Terbelis Bulgarus Ciesar, 47, 48, 

55. 
Terra e mari exorta, 64. 
Tbeociistin, 63. 
Tbeodora Cbazara Jostiniani oxor, 

46. 
Tbeodoros · aprarii privali comes 

Orienli pra?ficitur, 26. 
Theodurus Heraclii fraler, curopa-

lates/ 7. In costodiam daiur, 26. 
Tbeodorus magister, Tbeodori f., a 

pa'ruo suo naribus et manibus abscis-
sis dpportalur, 29. 

Tbeodosius vecuffaHiim exactor im* 
jttrare cogitur, 57. Tniperio se abdieat, 

Theodosios Ephcsi #»piscop»s, 4. 
Theodo îus Heradii e iUrtiBM C 

Nfcea Mcetx f. dudt, 24. 
^Tbeodotus mouacbus JogotheU, 42, 

TbeophyUctae dux et palririus, 83. 
Thera el Tberasia Creiid mans ia-

sul*, 64. 
Thpssalnnica, 55, 58, 62, 6V 
ThessaloDiceosi artbiepiseopo capot 

preciditur, 63. 
Thracia cum Asia gladei cumalis con-

j nrU, 76. 
Tibcrius. Γ . Apsimarus, Basilius, 

David. 
Tiberius JusLiniani e Tbeodora Cha-

xaraf. 53. 
Toctus Baiani frater BulgiTtit, 79. 
Tomis, 47. 
Tribuual undevicinli accabilorum, 

64. 
Turcaram prioceps Heraclium ado-

raL 16. 
Tyaoa a Saracenis obsessa, 49. 

u 
Imarue Bolgarorum princeps, 79. 
Lrbis oalalis, 55. 

V 
Yalentfniani aqottdactas a ConstaB-

tino (Copronvmo) rrslaaratus, 85. 
Valeminus Philagrii anniger, co-

mes excubitorum, 55, 36. 
Varoa prope Odessum, 40, 79. 
Yiserus palricius, 67. 

X 
Xerenses, 77. . 
Xerolopho (m) staloa Arcadi1,66. 
Xyliuiles, Nicelas, magiater, 62. 

Ζ 
Zoilus CbersoniU, 50, 51,52. 
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I N D E X ΙΝ VIΤΑΜ S. S T E P H A M J U N I O R I S . 

Acacfns martyr, 481. 
Aelius haerelicus, 441. 
Ambo. 414. 
Analabus, 435, 474.516. 
Anaslasius, sive ArtenaiusAuguslus, 

401. 
Anastasius CP. patriarcha, 414. 
Auna.sanctiSlephanijuuiorismater, 

401, 421, 494. 
Anna sancti Siepbaoi juolorls disci-

pala, 459, 462. 
Annae (S.) templum, 485. 
Aolbes patricius, 462. 
Aolonius Oelensis, 504. 
AphlnardociUe ha?retici, 412. 
Apollinarius ha?reticus, 442. 
Arios ha?relicus, 441. 
Artemfio haereticus, 441. 
Alzypius episcopus lci>noclasta,455. 
Auiica amus praefectus publicanorum 

Nicomediee, 461. 
Auxentius saoctitale celebris, 416. 

Β 
Bardisaues baerellcus, 441. 
Basilides hsereticus, 441. 
Basdios Magnus, 446. 
Blacbernense lemplum , B. Mari» 

eacrum, 402, 455. 
Bovis forum Conslanunop.* 519. 
Brumalia, 511 514. 

Cabalus episcopus Iconoclasta, 456. 
Calistus patricius, 457 , 477. 
Canreili presbyterii, 410, 465. 
Carcer phtal», 495. 
Carpocrales b&reticus, 441. r 

Calapelt», 504. 
Cerdonas ba?relicus, 441. 
Cerinthcs barelicus, ibid. 
Cbalcedonensis synodus IV, cecu-

menUa, 416. 
Christophorus sanctiStepbani junio-

ris discipulus, 429. 
Combocooon, scriniorum magister, 

477. 
Communio eacroram Mveteiiorani, 

slve saoclissimi < orporis Clirisli, 406. 
Coasla, diciaedomus Constaalinop., 

40!. 
Constantinus CP. patriarcba, 444. > 
Consiantinus roprooymus, 445. 
ConsiantinusNacoli» episcopus,477. 
ConsiaDUiius Kicomedi» episcopus, 

477. 
Crucis adontio, 446. 
Crucis (S ) lignum, 444. 
Cubicularius, 466. 
Cuculla, 455, 474, 516. 
Cyrus hsereticus, 442. 

D 
Dioralicom donum, 417. 
Dioscorus Alexandrinus, 416,441. 
Discus sacrorum Mysleriorum, 480. 
Domus Constantlaop. Consla dicts 

401. ψ 

£ 
Epomis, 435, 464, 474. 
Evaogelia (Per SS.) non jurandum, 

Eunnmius, 441. 
Eutycbes haereiicus, 416,441. 

G 
Georgios syncletus, 468, 472. 
Germanus CP. palriarcha, 404, 405, 

412,414,455. 
Gregorius ^pelunca, sancti Auxen-

tii mooaibus, 417. 
Gregorius, pater sancti Stepbani 

juoioris, 417, 424. 
Η 

Habitus monasticus dicitur magnus 
et atigelicus, 418, 419. 

Honorius papa Romanus, 442. 
Hydrostat», 518. 

I 
Imago Christi Haemorrhoissae opera 

sculpta, 415. Ejusdem imago Edessae 
coDservata, ibid. 

Imago Cbrisli a?nea, atriis imperato-
rii CoDslantinop. palalii imposiia, 414. 

Im3go Deipara*, a Luca evaugelisla 
depicia, 413. 

^hiiaginum (Vera de culiu doctrioa), 

Isdandul, 508. 

Jacobus bsreticus, 42. 
Joannis (S.) Cbrysoslomi Sermo-

nes, 410 
Joannes Climacus, 419. 
Joannes martyr, 507. 
Joannes sancti Stephani junioris 

magister 417, 421, 424. 
Joannes sancli Stephani junioris 

discipums, 429, 460. 
L 

1 avacrum Ecclesia?, 478. 
Leo Isaurus, imperalor, 411, 442. 

Μ 
Macarius taeretxus, 442. 
Macedonius, h:i relicus. 441. 
Mahomet, 412; 
Manichaeorum bxresis, 412. 
Manicha?us, 441. 
Marcelus h;erelicus, ibid. 
Marcus haerelicus, 441. 
Marcion h.trelicus, 441. 
Maria iEgypliaca, 489. 
Mariuus sancli Stepbani junioris 

discipulus, 429, 431. 
Marlyres (Quadraginta), 481, 486 
Maura (Sancta), roartyr, 511. 
Maximns hareticus, 441. 
Menander hsereticus, 441. 
Miliura, forum Consiantinopolis, 

512. 
Monagrta mouastenum, 507. 
Monocionii monasieriuni, 520. 
Monasleriuro Sancti Auxentii, 430. 
Monasterium Sancli Dii, 522. 

Monasterium Trichi-arisp, 421. 
Mons San< ti Auxentii, 416, 417. 
Montanus baereticus, 441. 

Ο 
Origenis Iweresis, 442. 

Ρ 
Palatium Sophianarom, 486. 
Paslila, episcopos Iconoclasta, 433, 

477. 
Panlus barreticus, 441. 
Paulus abbas el martyr, 504. 
Pe agius marlyr, 520. 
Pelftciia monasierium, 505,-f-
Peplum sacrum. 463, 481. 
Petrus hsereticus, 442. 
Petms uiartvr, 507. 
Pholinus, 441. 
Professio mouasiica, secundus ba-

ptismus, 418. 
Proximi dignitas, 511. 

R 
Reliquia? sanctorum, qao cultu ve-

nerand« ; 446. 
Bomani ponlificis auctoritas, 481. 
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